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Avis" ORTANT. 


p'apeés une deslols providenlielles qui régissent le monde, rarement les eeurres au-decsus ae ,"ordins(re se fot 

ns eoniradictions plus ou. rnoins fortes eL nombreuses. Les Afefiers Catlholiques oe pouvaient gute échapper à ce 

vt ili«in de leur utilité, Tantót on a nió leur existence 6g leur imporispee; tantát on a dic qu'ils éjatent fermées 
wu qu'ils allawent l'étre.. Cependant íls poursuivent leur carriére depuis 21 ans, et Jes productions qui en sortent 
deviennent de plus en plus graveselsolignées ; aussi parait»)! certain qu'à mes d'événements qu'aucune prüdegce 
humaine ne saurait prévoir ni emp?cher, ces Ateliers ne && fermeront que quand la. Hibliothique du Clerqé sera 
terminée en «es 2,000 volumes in-i^. Le passé parall um sür garonl de l'avenir, pour ee qu'il y πὰ e pu ἃ 
eralwdre, Cependant, parmi ]es ealompies auxquelles ils se soni. trouvés én botte, 11 en es deux qui ont ἀπό cont;- 
noellement répétées, parce qu'étant ples capitales, Vour. effet. entralnalt plus de conséquences, De pelits et ignares 
voneurreuts se sont donc acharnés, par Jeur rorrespondanee eu [eurs voyageurs, à répéter partout que nos Editions 
élaient mal corrigées et tal imprimées. Ne pouvant attaquer le fond des Ovvrages, qui, pour Ja plupart, ne sont 
que Ies chefs-d'eeuvre do Catholicisme reconnus pour tels dans. 1095 Jes temps et dans Lous Jes pays, id fallait bien 
δῦ rejeter sur 1a forme dans ce qu'elle » dé plus serieux, 'Is correction et l'impression; en elTet, les ehefs-d'eeuvre 
nime n'auraient qu'une demi-valeur, «i le texte en était inexaet ou filisphte, : 

1l est trés-vra] que, dans le principe, un soecés inoui dans Jes. fastes de 1a Typographie ayant foreé. l'Editeur de 
recoutir 30x mécaniques, alin de marcher plus rapideuent et de donner les ouvrages à moindre prix, quatre volemes 
du donble Cours d'Ecrilure sainle ei de T héologie lurent tirés avec Ia. correcliou insuffisante donnée dans les. impri 
meries à presque tout ce qui s'édite; il est «raj. 30ssi TUN ceriaim nombre d'autres volumes, appartenant ἃ diverses 
Fublieations, 'urent. tmpriméós ou Irbp noir ou Lrop blanc, Mais, depuis ees. temps élomés, les mécaniques ont 
edé le Lravail aux presses ἢ bras, eti l'unpresston qui eg sort, «30s étre du Inxe, attendu que. le luxe. juréfaíl daus 
dea ouvrages d'une telle nature, est paríattersent convenahle sous Lous les rapporis. Quant à la correction, West 
de fait qu'olle n'a jumais él6 poriée si loiu dans aucun* édition ancienne ὃ contemporaine. ElLcomment en serntál 
autrement, aprés toutes Les peiues gl toutes les dépenses que mons sublesons pour arriver à parger nos épreuves da 
toutes fautes? L'habitude, en Iypagraphie, mime dans les meilleures maisons, est do qe corriger que deux épreuves 
&L d'en confíret wne ttoisihae avec Ia seconde, 308 avaífr préparé ea rien Jo manuscrit do lauteur. 

Dans les Ateliers Catholiques (a différence est presque ipcogmmensurasble. Àu moyen de carrecteurs bianchis sus 
le harnais et dont le coup d'orrl typographique est sans pitié pour les fsotes, on commence par préparer fa copie d'un 
lout à l'autre sans en exeepter wu seul mot. On lit ensuite eo. premiere épreuve avec Ia copie alnsi préparée. On lit 
en seconde de la méme mantére, mais en collationnani atoc 15 premiere, On fait la méme chose en tierce, en vola - 
Wonnanl avec la secande, Oo agH de διὸ et quarte, en. collatiónnau! voe Ia tierce. On renouvelle Ia méme opé- 
ration en quinte, en collationnant avec ia quarte, Ces eollationaemenis ont pour bukdo voir si aucune dés fautes 
sgnalées au. bureau par. MM. Tes correeteurs, sur 1a marge des épreuves, n'a écbapp? à MM. les corrigeurs sur 10 
marbre etle méóial, Aprós ces cinq leerures eniieres eantrülées. l'une par. l'autre, ei en dehors de la préparation 
£i-lessus mentlounte, vient une rivision, et souvent ἢ! en vient deus ou trois; puis l'an ellehe, Le elichage opéré, par 
Consóquent là porelé du teste se Erouyant tmoobilisée, on falt, avec Ia copie, une nouvelle Teclure d'un bont de ἣν 
preuya à J'autre, on δ livre à une nouvelle révision, et le Hirsge n'arrive qu'aprés ces innombrables précautions. 

Aussi y a til i Monlrouge des eorrecieurs de toutes los nations et en. plus grand nombre que dans vingt-ci 
Imprimerios de Paris réunies ! Aussi encore, la correction y eodte-t»elle autant que Ia composition, tandis qu'ailleurz 
elle ne coüte que Te dixiéme ! Aussi enfin, hien que l'assertion pulsse paraitre téméraire, l'exactitude obienue par 
tant de frais el dé sofüs, falt-elle que là plapart des Editions des Ateliers Col/o[igues lajssent bien loin derriére elles 
celles méme des c^l^bres Bénédietins Mabillon et Ιου μοι et des célebres Jésuites Petau et Sirmond, Que l'on 
tompare, en effet, n'importe quelles feutltes de Teurs éditions avec celles des nóirés qui !eur correspondent, en grec 
comme ea latin, ἢ se eonveaincra que D'invraisemblzhle est une réalité, 

D'ailleurs, ces savants éminents, plus préorcupés du sons des Lextes que de la. partie typograpbique. et n'étant 
uL correcleurs. de profession, lisaient, non ce. que portatent [es épreuves, m»is ee qui devall &'y. Urouver, leur 
ute fotelligeuce supplésnt aux fautes de l'édition, De plus Ies B^nédictins, eomme les Jéssites, X ei n presque 
lonjours sur des mauuserils, cause perpétaelle de la sou ipliejté des Bulles; pendant. que les Atelters. Catholiques, 
dont Je propre est surtout de ressusditer 12. Tradition, n'opézent Je. plus $onvent que sur des imprimés. 

Le fW. P. De Buch, Jésute: Bollandiste de Bruselles, nous cerivait, 11 y a quelque. iemps, n'avoir pu Irouver en 
Uix-huil mois d'étude, me seule faute dans movre. Patrologie. latine. M. Denringér, professeur de. Théologle à l'Uni- 
versitá de Wurzbourg, et M. Helssmann, Vicaire Géguéral do 14. méme ville, nous mandaiept, ἃ la date du 19 juillelL, 
τ ΤΟΙ pur également surprendre une aenle [au, soit dans le Latin sott dans le grec de notre double Patrologie. Enlin, 
lé savant. PP. lira, Bénédietin de Solesme, et M. Bonetty, directeur des Awuaoles de philosophie chrétfenne, mis au 

de nous convaincre d'une seule erreur Ivpogrephique, ont. é6 larcós d'avouer que nous n'avions pas rap 
présumé de notre parfaite. eorreetton, Daus le Cierge se Iroovent de bons latinisles et dé bons hellénistes, et, ce qui 
est plus rare, des hommes Iris positifs et μ es- pratiques, eb hien ! nóus leout promettans une prime de 25 cenlimes 
par ehague faute qu'its déconvriront d»us n'imporus lequel de-0s volumes, surtout dans les grecs, ὃ 

Malgré εὖ qui précéde, l'Editeur des Cons complets, βρη πηι de phis en plus l'imporlance et méme Ia. nécessità 
d'une correction parfaite pour qu'un ouvrage solt veritabiement utile. et estable, se livre depuis plns d'un an, et 
t» résolu de se Hyrer jusqu'à [a Gn. à une opération Tongue, pénibie et coüleuse, savoir, la. révision enti?re et 
üniversellà do sex innombrables etch. Alosi elaeun de ses volumes, au fur et à mesure qu'il les remet sous presse, 
est corrigé mot pour ΠΟ d'un brut à l'autre, Quacante hommes y sonl ou y seronL oecapés pendant 10 ans, δ᾽ une 
mamme qui me waurait ὁ πὰ moimdre d'un demi emllión dà francs. est consacree à rel important. contróle. De cette 
mahiére, les. Puliliestons dos Aieliers Calloliques, qui déjà &e distingualent enire. toutes par Ja sopériorité de leur 
correction, u'auront de rivales, sous ce rappart, dass aocun Lemips uà dans aucum pays, car quel est l'xditeur qui 
puurrait οἱ vondppik we liseer APRES COLP. à des travaux 5s) gigontesques eb d'un. príz sj exorbllant Ὁ ΠῚ faut 

wrles éire hien pénétre d'ine vocation diviné ἃ eet e(fet, pour ne reculer ni devant la peine 9i devant Ia. dépetise, 
Wurtent Lwspog l'Ewrope savante procelauie que jamas voiumes n'oot étá édité» avec. lant d'exactitude que cenx de 
la Biblio) qne iniverselte cu Cieriid. Lu prés volume est du nombre de ceux ré visé, et Lous Ceux qui lé seront 
8 avenir portergul eeltc pole, Ἐπ᾿ conséquence, pour- juger les productions des. Aleliers Calholiques sous 10 rapport 
We la correction, V. ne fira prendre que ceux qui portéront en (ete l'avis ici tracé, Nous né recomnalssons que ἘΠ 
blilion νὰ θοὸν imd suiyrónt sur nos planches de eos ets corrigées, On croyait autrefois que [ᾳ stéórcéolspte 
ἐπι πὶ ἐν ips (utes, allendu qu vn celda de métal n'est point. élastique; pás da tout, il introduit (à erieetion, 
ΒΓ bn à treuró Ie moyen de 16. eerriger jasqu'a estinetion de fautes, l'uwreo à διό revu par M. Drach, le Grec 
por des trees, Je Latin. Οἱ 16 l'rancais par les premiers correcteurs de la eapliale en ces langues, 

Nous avons la eotisolation de pouvolr finir cet avis par les réflexions suivantes : Enfin, notre exemple a (ini pat 

lhranler [is grandes publications en Itslie, en Allemagne, en Belgique et en Franee, pae les Canons grecs de Rome, 
le Gerdil do Naples , ie Satmt Thomas de Parme, V Encyclopédie reliqieuse de Mutiich, le recueil des iféclarations des 
rileá de Bruxelles, los Hollandistes, le Stores et le Spicilége de Paris. Jusqu'icl, on n'avait su réimprimer que dés 
Wirages de eourie halelne. Les 107 1^, οὐ s'engloutissent Tex in-folio, fajssient peur, et. on. u'osait y touehier, par 
Vrainte. de se noyér dans ees ablmes «10s fond et «ads rives; mais on a fini par se risquer b nous tmiter, Bion pus, 
fous notre mpolsion, d'autres Faliteors se préparegt 39 Euilaire universel, sux Décisions de toutes les Congrégatións, 

une Biographie οἱ ἃ une Mistotre générale, etc, ete. Malbeureusement, Ἰὼ plopart des &ditions déja faites ΟἹ qui 58 
foni, 08} sans autorité, parce qu'élles sont sans exactitude ; la correction semble en avoir ὁ! ὁ falte par des aveugles, 
ML quon n'en al pas senti la geavitó, soit qu'on ast feculà devant Tes frais; mais patience! une reproduction 
Vorreeke surgira tient, ne. fü*-ce qu'à la Tumiére des deolos qui se sont faites ou πὶ se feront. entere; 
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ANNO DOMINI CDIAiTJ 2^ . 


BASILIUS τος 


SELEUCIJE IN ISAURIA EPISCOPUS 


-- 


NOTITIA 


(Fasmc. Bibliotheca Greca, ed. Harless, tom. 1X, p.90.) 


-» 


Basilius, Seleuciz in Isauria post Dexianum ( qui A. C. 451 concilio Epbesino interfuit ) episcopus (a), 
neque in Menzis Graecorum, neque in Latinorum Martyrologiis inter sanctos celebratur (b) , haud dubie 
ideo, quoniam in causa Eutychiana parum constantem se praebuit, et cum in concilio Constantinopolitanq 
A. C. 448 Eutychis hzresin condemnasset (c), illam in synodo Ephesina λῃστριχῇ A. 449 probavit (d), 
licet postea sub Marciano imp., et epistole S. Leonis ad Flavianum A. 450 subscripserit (e), et in conci- 
lio Chalcedonensi À, 451 condemnato iterum Eutyche, veniam impetraverit (f). Idem deinde A. 458, ung 
fum aliis lsauriz episcopis, quorum metropolitanus erat, per litteras imperatorem Lconem (g) rogavit ut, 
comprobata Chalcedonensi synodo, intrusionem Timothei /Eluri in sedem Alexandrinam refutaret. Ex 
&criptis ejus exstant (A) : 

1. Homilia in illud Genes. 1, 1: 7n principio creavit Deus celum et terram. Incipit : "Azaz μὲν ὁ τῶν &v- 
θρώπων βίος. Legit Photius cod. cLxvin. Separatim Hamburgi ann. 1618, 8, edidit utraque lingua Detlevus 
Wolderus, Crempensis Ilolsatus , qui praeter rem existimavi, primum se esse, qui illam homiliam Latine 
vertisset. FAsn. Ín Joan. Patusz Encycloped. philol. vol. Wl, sunt Basilii Seleuc. pg. 41 seqq. homilie n. 1, 
8$, 5, 1, 8 et 9 edite. Han. 

9 et 3. ]n Adamum. Incipit prior : θσπερ ol τὰς τῶν βασιλέων. Posterior : Οἷδα χρεώστην ἐμαυ- 


(a) In. ms, Caesareo apud Nesselium , V, p. 86, 
yocatur archiepiscopus. 

(P) Confer. Tillemont., tom. XV. pag. 542. Fasn. 
Preterea vid. de hoc Basilio G. Cave, Histor. litt. 
SS. Eccles., tom. I, pag. 444 seq. ed. Basileens.— 
L. Ell. du Pin, JVonv. Bibl., tom. IV, pag. 206. — 
M. Ceillier, Hist. gón. des aut. ecclés.. 10m. XIV, 
pag. 505 seqq. — llamberger, Zuverl. Nachr., t. lll, 
pag. 195 seqq. Han. 

te TiH., pag. 514. 

d) ld., pag. 561,562. 

(5 Id., pag. 617. 

(f) 1d.. pag. G606. 

(4) Hzee epistola adhuc. exstat Latine ad calcem 
Actor. concilii Chalcedouensis. 

(^) Codicum, qui non adroodum multi supersunt, 
et quidem in pr:esenti eorum, in quibus plura Basi- 
lii Seleuc. scripta continentur, notitiam hic subjun- 
gam. Florentie, in bibl. Medic. Laur. cod, !, n. 10- 
44, triginta. et quinque homilie quas singulas plu- 
ribus memorat Bandin. in Cat. codd. Gr. Laur., t. 1, 

g. 196 seqq. Matriti in bibl. reg. cod. ci, homi- 
Jia in Herod:adein cum interpretat. Lat. D. Flami- 
nii Priami Lucensis : οἱ versio ejusdem Latina ser- 
monis in infanles Bejuleem. ab [lerode tencidatos. 
V. lriarte, Cat. codd. Gr. Matr., pag. 406. seq. — 
Womili:e ee, qux etiam elite sunt, Paris. in cod. 
iMcciv bibl. publ. premisso Photii judicio de Dasilio. 
— Vindobonne in cod. Caesàreo Lxxxi fragm. ex 
prima in principium Geneseos oratione. ( Lambe- 
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cius, Comm.. in, pag. 466). — 1n cod. xtv, n. 13, 
Orat. in. transfigurat. Christi (in. Opp. Basilii Se- 
leuc. est oratio 40); (Lambec., VIII, pag. 219) 
et alia anonymi in transfigur. Christi , quz in alio 
cod. ( Vid. Lambec., IV. pag. 507), male tribui- 
tur Chrysostomo, et a Montfauc. prorsus neglecta 
cst. — In cod. xxxv, n. 34, Orat. de infantibus ab 
Herode interemptis, n. 23. — Orat. in Matth. xx, 
18 (sive inter editas, n. 51), — n. 26, nondum edira 
in Jude proditionem et cenam mysticam : inc. : Τοῦ 
Σωτῆρος τὰ πάθη, πένθος μὲν Ἰουδαίων ὑπάρχε:, 
n. 17, nondum edita in S. Pascha : init. ΓΔ, ατὸς εἰς 


ἡμᾶς 1j τοῦ Χριστοῦ φιλανθοωπία. V. Kolfar. Suppl. 


ad Lambec. Comm., pag. 257 scq., cui timen. dug 
posteriores videntur suspect:e. — In coil. Coislin. 
CCCLXX!l1 , sermones 1v, 15 in Centurionem; 2. in 
filios Zebedzi ; 35? in Herodiadem; 4* in navicnlain 
fluctuantem, et Chrysostomi sermo De consumma- 
tione seculi, Latine, interprete Flaminio Priamo 
Lucense, Romz Kal. Januar. upxcvi.. V. plura. in 
Montfauc. Bibl. Coislin., pag. 580 seq. Conf. Liart. 
loc. cit. — In cod. Coislin. cvit, inter. aliorum ho- 
milias, tres oratt. Basilii Seleuc. — 1n cod. cccvi, 
d. 29. dec. orat. in infantes ab [lerode occisos. 
(Bibl. Coislin., pag. 182 et 423.) — Dublini inter 
codd. collegii S. Trinit. cod. ccxxvii, n. 428, Cat. 
codd. Anglie, etc., excerpta ex Das lii Seleuc. ho- 
miliis et libris n De miraculis B. 'Thecle. Add. 
Montfauc. Dibl. biblioth. mss., I, pag. 13 b, p. 257 
a p. 494 d, et sepius. V. indic. ad ism. Bani. 


| 
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«ὄν. Legit Photius. Euidii separgtirp., Fd. 3jérellus, París., 1602, 8. [Orat. 1 in Adamum, e Graco nuper 
-fatinitate donata per Mart Μά πάδία, b. Τιι. Ἢ typogr. Steph. Prevosteau. Paris., 1602, 8. V. Maiuar. 


A. tom. IlJ, pag: T, ἢ . 
4. Jn Caste Abel. Incipit : Πάλιν ἡμᾶς ὁ τῆς 6baoxa)a; νόμος. Legit Photius. 
7 Send, Ek τὸν Νῶε, In Noachum, sive Noemum, Prior incipit : Ὅσος ἕνεστ: cq, Posterior : Οὔτε τὴν 


- δμῥτέραν ἀχοῆν. 


1. In Abrahamum. Incipit : Τῷ φιλοθέῳ xal πνευματιχῷ. Legit Photius. ΕλΒδ. In tribus codd. Bibl. 
publ. Paris. lant. 

8. In Josephum, patriarcham. Incipit : Τοῖς μὲν τὰ μακρὰ πελάγη. Legit Photius. [In cod. Paris. 
MCCCCLY1U1.] 

9. 1n Moysen. Incipit : Πολλὰ τὰ πρὸς ὕμνου χινοῦντα. Legit Photius. 

40. In Eliseum et Sunamitidem. Τῶν προφτιτῶν οἱ μὲν λόγῳ. Grace et Latine cum Detlevi Wolderi ver- 
sione. Hamb., 1618, 8. 

41. In Eliam. Incipit : Tbv μὲν μαχάριον ἐχεῖνον xal μέγαν προφήτην. Legit Photius. Sed Tillemontio 
judice homilia hzc misera est et parum digna Christiano : Trés-pitoyable et trés- indigne d'un chrétien. 
Tom. XV Memor., pag. 544. [Mediolani, in Bibl. Ambros.] 

12 et 15. In Jonam. Incipit prior : "Arag μὲν ὁ τῆς χτίσεως χόσμος. Posterior : Οἱ τὰς τῶν φρεάτων 
πηγάς. Alteram, an utramque legit Photius? 

14, 15, 10, 17. In historiam de Davide. Incipit prima : "AX2ot μὲν ἄλλων τεχνῶν παιδευτάς. Secunda : 
Οὔτε τοῦ πελάγους ἁψάμενος πλωτήρ. Tertia : Ὅταν εὕρῃ τῆς ἀχοῖς προθυμίαν f; χάρις. Quarta : Ἐπειδὴ 
τῶν τοῦ Δαυϊὸ χατορθωμάτων. 

18. In Herodiadem (a). (Matth. xiv.) Incipit : Τὴν τῆς Ἡρωδιάδος ὄρχησιν. 

49. In Centurionem. (Matth. vin.) Incipit : Ἢ τῶν Εὐαγγελίων σάλπιγξ. Legit Photius. 

20. In Cananeam. (Matth. xv.) Incipit : "Hv ἄρα καὶ συμφορὰ μεγίστης εὐφρησύνγς. 

. 91. In claudum, ad portam Speciosam sedentem. (Act. wi.) Incipit : Ol μὲν τὰς μιχρὰς ταύτας. 

22. In illud Math. vini, 24 : Discipuli navigabant cum Jesu, et ecce tempestas magna. Incipit : Οἱ μὲν τῇ 
πτήσει xaX τῇ φύσει. Legit Photius. 

235. Εἰς τὸν δαιμονιῶντα : De obsesso a demone. (Luc. viu, 27.) Incipit : Πολλαὶ μὲν ai παρὰ τῶν δαι- 
μόνων. 

24. In illud Matth. χχ, 21 : Dic ut sedeant hi duo filii mei. Incipit : Ἢ μὲν ὑπ᾽ ἀνθρώπων χατὰ ἀνθρώ- 
πων, Legit Photius. 

25. In illud Matth. xvt, 15: Quem me dicunt esse homines Filium hominis? Incipit : Μωῦσῆς μὲν ὁ τῶν 
᾿Εδραίων παιδεντῆς. Legit Photius. 

26. In illud Joan. x, 11 : Ego sum Pastor bonus. lucipit : Ἢδὺ piv τὸ yprpa ποιμήν. Separatim ex- 
sat. edita París., 1597, 8, Grece et Latine apud Fed. Morellum (cum ejus notis, conjectt. et emen- 
4att.]. 

27. Εἰς τὰ Ὀλύμπια : In Olympia. Ne eihnicoruin. ludis spectaculisque Olympicis intersint Christiani. 
Incipit : Καὶ τερπνὸς παρατρέχων ὁ χρόνος καὶ φοθερός. Separatim edidit Morellus Paris., 1603, 8 

28. In illud Matth. xvi, 9 : Nisi. conversi fiatis sicut. parvuli, etc. Incipit : Πολλὰς σωτη ίας ὁ δοὺς 6 
Δεσπότης Θεός. 

99. In illud Matth. xi, 98 : Venite ad me, omnes qui laboratis, etc. Incipit : Οἱ μὲν ἐπὶ γῆς βασιλεῖς. Le- 
git Photius. 

50. In illud Matth. iv, 49 : Venite post me, faciam vos piscatores hominum. Incipit : Oi σοφοὶ τῶν la- 
τρῶν. | V. Montfauc. Bibl. Coisl., pag. 182, n. 27.] 

21. In illud Matth. xx, 18: Ecce ascendimus Hierosolyma. Incipit :Αὔξει μὲν τῆς γλώσστς τὴν ἀγω- 
νίαν, Separatim prodiit Graece et Latine, Paris., 1600, 8, apud Fed. Morellum. 

32. In illud Matti. xxv1.. 59 : Pater, si fieri potest, transeat a. me calix iste. Incipit : Σάλπιγξ μὲν πολε- 
μικόν. 

* 

(a) ἴῃ mss. Ciesareo (XIV, n. 74] inscribitur Εἰς — archiepisc. Seleucia ; it. in cod. Paris. wcrxxvi, n. 


τὴν ἀπότο ! τοῦ "Iw&vvov. [D. 29, Aug. V. Lambec. — 53. Han. 
Coinm., vil nag. 464, in quo cod. Basilius vocatur 
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95. In quinquies mille homines. quinque panibus pastos. ( Matth. xw. ) Incipit : Ἐπαινῶ μὲν ὑμῶν τῆς 
φιληχοῖας. | 

54. In illud Matth. x1, 5 : Tu es, qui venturus es, an. alium exspectamus? [ncip:t : Ὅταν el; τὸν τῆς "Ex- 
χλησίας ἀποδλέψω λειμῶνα. Legit Photius. 

35. In publicanum εἰ Phariseum. ( Luc. xvin. ) Incipit : Ἰατρὸς ἀφαρμάχευτος. Legit Photius. Fapn, 
l'aris. in Bibl. publ. cod. pccLx bis, n. 28 et 32. — Mediolani, in Bibl. Ambros. ΠΕΣ. 


$6. In duos Erangelii caecos. (Matth. xx, 50.) Incipit : Οἱ πρὸς λειμῶνα πολυανθῆ. 

$37. De iníantibus ab Herode occisis. Incipit : Πάλιν ὁ γέρων ἐγὼ πρὸς τὸ τῶν λόγων ἄγομαι ocá- 
&ov. PProdiit separatim una eum altera ejusdem argumenti, auctore anonymo, cum versione Georgii Remi, 
et ejusdem atque Dav. Hoeschelii notis, Heidelberg, 1598, 4. FABn.— Latine apud Surium 28Dec. Lipoman- 
num, tom. V. — Inter codd. Bibl. Augustz Vindel. V. Reiser. cat. pag. 28. — Bis in Bibl. Ambros. Me- 
diolan. — Oxon. in cod. Bodlei. V. sive in cat. codd. Anglix I, pag. 129, n. 2500, 93 : Sermo in inno- 
centes. — Paris. in Bibl. publ. codd. cxxxxvit et scuxxin, — Taurini, in cod. olim Regio cxxxv, fol, 71, 
V. id. catal. codd. Gr. Taur. pag. 252, Hag. 


98. Contra Judeos, de adventu Salvatoris demonstratio ex Danielis hebdomadibus. Incipit : Ἐπειδήπεβ 
φολλῆς μαρτυρίας οὔσης. Erudita et egregia distriba atque ea ipsa, quam,.velut antea ineditam, Latine 
ex Franc. Turriani versione vulgavit Petrus Stevartius in tomo singulari insignium auctorum , Ingolsfad., 
4616, δ, pag. 405, recusam inde in Bibl. Patrum , tom. Y edit. Colon. et tom. VH edit. Lugd., peg. 408 
(cum jam fuisset ex Dausqueii versione in eodem tomo, pag. 478). Bigotio, Allixio, J. Garnerio, Caveq 
non videtur esse Dasilii Seleuciensis , quod et stylus repugnet, nec veterum habeat testimonium, neque 
inter mss. inter czetera Dasiliiscripta reperiatur. Nectamen de auctore alio consfat, quem Theodoritum esse, 
nescio quo argumento, afürmare quidam ausi sunt, FAspR. — Latine in Canisii Lect. antiquis, V. p. 405. 
— Rec. ex P. Stevart. additis Grecis ex ed. Claud. Dausqueii in Basnage, Thesauro moniment. Eccles. 
Amstel. 1725, fol. tom. 1, pag. 210 et pag. 258 seq, Basnage in Basilii Sel. demonstrationem adv. Juda:os 
animadversio. llan. 


39. Εἰς τὸν εὐαγγελισμόν, In apnunijationem : sanctissime Deipara. Incipit : Μεγάλας τῶν ἐγχωμίων εὖ- 
ρήσει τὰς ἀφορμάς. Exsjat Latine ex Theodori Peltapi versione in Bibl. Patrum Paris., 1589, .tom. l. 
Emendatior autem ct supplejis e Mazariniano codice lacunis integrior exstat cum nova versione Combefisjj 
in ejus Auctario novo Bibl. Patrum, tom. ἢ, pag. 569, sub titulo : Εἰς τὴν ὑπεραγίαν Θεοτόχον Maplay 
καὶ περὶ τῆ; ἐνανθρωπήσεως τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, Paris., 1648, fol. FAsa. — Taurini in 
cod. cuxvi. V. Cat. codd. Gr., pag. 252. Han. 

In editione Grzeca Commeliniana, et in Latina versione Dausqueii sequuntur quatuor homilie tanquam 
Basilii, quas esse sancti Chrysostomi compertum fuit ; quare illze ip editione Grgco-Latina Paris. sunt in- 
termisss, licet exstent sub Basilii Seleuc. nomine etiam in Bibl. Patrum, A. 1589, tom. !], ex Theodori 
Peltani versione : 


a. In illud Joan. x1, 1 : Erat quidam agrotans Lazarus. Incipit : Πολλοὶ τῶν ἀνθρώπων ὅταν ἴδωσι. Est 
homilia xi Chrysostomi in Evangelium Joannis. 

b. 1n illud Joan. xi, 30 : Nondum venerat Jesus in castellum. lneipit : Μέγα ἀγαθὸν φιλοσοφία. Homilia 
hzc in Greca editione in duas divisa, quarum altera incipit : Μέγᾳ γὰρ πίστις ἀγαθόν. Est vero Lxil 
Chrysostomi in Joanuem. | 


c. In illud Joan. χι, 44 : Jesus, elevatis sursum oculis suis, dixit : Pater, gratias ago tibi. Incipit : *Q 
φολλάχις εἶπον, τοῦτο xal νῦν ἐρῶ. Etiam hanc in duas editio Grzca dividit. Alterius initium est : 
ἾΔλλ᾽ ὅπερ ἔφην, δεινὸν ἡ βασχανία, Chrysostomi Lxvin, in Joannem. 


40. Εἰς τὴν μεταμόρφωσιν, In iransfigurationem | Domini εἰ Dei et Salvatoris nostri Jesu Christi. Incipit : 
“Ἥλιος ἄρτι κατὰ γῆς ἐπαφιείς. In Greca editione CommeJiviana hzc homilia desideratur, edita primum 
Grace et Latine a Dausqueio ad calcem editionis Latins, 1604, 8. Latine apud Surium, vi August. Fans. 
— |n quatuor codd. Paris. Bibl. — Vindobonne in cod. Caesar. xiv, n. 15, in magno Menologio, d. vi August, 
Yid. Lambec. et Kollar. Comm. VIIl, pag. 249. λει. 

Prodicrunt orationes Basilii Seleuc., prinum Grece ex Commcelini officina, Lugd. Bat., 1596, 8, 1} vol. 

Deinde orat. xiiv Latine, Claudio Dausqueio, Audoimario, ex-Jesuita, ingerprete, cum subjunetis eig 
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notis. Ex ejusdem Commelini officina 1604, 8. Atque sinc notis in tom. V Bibliothecz Patrum: Coloniensis. 
et tom. VIII, pag. 428, Lugd., 1677. [Add. Cat. bibl. Leid., pag. 32«] 

Grzce et Latine orat. x1, ad calcem Gregorii Thaumaturgi, una cum Macario /Egyptio et canonicis Pa- 
trum epistolis, expositione Joannis Zonarw illustratis, Paris., 1622, fol. Maittaire A., tom. IlI, pag. 
879 seq.] | 

Dausqueius nullis mss. codicibus, sed sola Commeliniana editione fuit usus, neque in versione semper rem 
acu tetigit ; quamobrem perstringitur'a Casaubeno, pag. 95, ad epistolam Nysseni, et a Combefisio in Bi- 
bliotheca concionatoria Patrum Grxcorum, qui Dausqueium appellat nec satis Grecum, nec probe theolo- 
gum, el juvenili quadam affectatione non. illepidum. Idem in Auctario novo Bibliothecz Patrum, tom. 1, 
pag. 600 : Deprehendi, inquit, usum interpretem vitioso multis codice, ut sepe ei miracula sint, ac Basiliani 
flores, ubi lacune sunt aliaque vitia scriptionis : ut non inutile moliturus esset opus, qui melioribus instructus 
todicibus Basilium integrum emendatiorem iterum. prelo mandaret. Facere hoc instituit Emericus Bigotius, 
seriamque, teste alibi Gombeíisio, operam Basilii recensendis atque illustrandis scriptis navavit, cujus ertr- 
pit industriz fructibus quod carere cogimur, dolendum est. Qui interea novam hujus scriptoris editionem 
parare usibus publicis voluerit, ei jam praeivit- idem Combefisius, qui in Bibliotheca concionatoria, opere 
octateuclio París., 1662, fol. et diligentius in Eeclesiaste Graeco, ibid., 1674, 4, multa in homiliis Basilii ad 
Gracos codices mss. collatis, rectius pressiusque interpretatus est, licet styli ejus stribliginem et obscuri- 
talem accuset Elias du Pin, tom. IV Bibl. scriptorum ecclesiast., pag. 209. |In Catena Macarii in Lucam 
sunt Basil. Sel. loca. HanL.] 


In editione Parisiensi ann. 1622, fol., preterea exstant : 


Πράξεις xat θαύματα τῆς ἁγίας ἀποστόλου xal πρωτομάρτνρος θέχλης, Acta εἰ miracula sancte apo- 
stoli et protomartyris Thecle, virginis lcouiensis, libris duobus σνγγραφιχῷ χαραχτῆρι, sive prosario ser- 
mone descripta. Hzc primus cum versione sua et notis edidit Petrus Pantinus, Tiletanus, decanus Bru- 
xcllensis, Antuerp. ex officina Plantin., 1608, 4; subjuncta Grece et Latine Vita ejusdem Thecle, scripta 
a Simeone Metaphraste, sed quz» ab editione Parisiensi abest (a). Caeterum Acta Thecle, quz carmine 
ceposita a Basilio Photius (b) memorat, pridem interciderunt. Certe preter duos libros , quos habemus, 
alia etiam de illa martyre scripsisse se Basilius haud obscure indicat sub libri secundi initium : Εἴρηται δὲ 
ἡμῖν ἤδη περὶ τῆς μάρτυρος πολλά τε, xal μάλιστα κατὰ τὸ προλαδὸν περὶ αὐτῆς σύνταγμα. Αἱ enim 
antiquiora (c) (qualia Tertullianus legisse se innuit) sanctze Theclz acta secutum se testatur, quando in 
csordio libri 1 ait, quod nolit quidquam in hoc opere afferre ἔξω τοῦ σχοποῦ τῶν πάλαι συγγραφέντων. 
Verum δι’ ἑτέρας μόνον, ὡς εἰπεῖν συνθήχης xaX λέξεως τὸν ἄλλοις προπονηθέντα πόνον οἰχε: σασθαι xa) 
ἀναθέσθαι τῇ μεγίστῃ μάρτυρι, προσυφήναντα αὐτῇ xaX δημηγορίας κατὰ τὸ ἐνδεχόμενον, etc. Dexiani, de- 
cessoris sui in episcopatu Seleuciensi, meminit lib. 11, c. 15, 17, 50; Olympii ejusque patris Alypii, γραμ- 
ματιστῶν, et Isocasii atque Aretarchi, sophistarum mentio cap. 94 seq. ejusdem libri. 


In Parisiensi etiam editione desiderantur : 


1. Homilia de sancto Stephano , protomartyre , et ejus reliquiis ( A. C. 415 repertis), Grace et Lat/ne 
edita a Francisco Combefisio una cum sancti Chrysostomi variis, et Severiani, Gabalorum episeop', de 


(a) De vita et miraculis S. Thecle libri u, Gr. 
cum versione Lat. et notis Petri Pantini, cum xL 
urat. Basilii Sel. et Greg. Thaumaturgi , etc. Opp. 
Paris., 1622, fol. V. Hamberger. loc. cit., pag. 194, 


τῆς ἁγίας ἀποστόλου xal μάρτυρος Θέχλης cuvvypa- 
φιχῷ χαρακτῆρι προθεωρία , ' n. 92: Θαύματα τῆ; 
ἁγίας πρωτομάρτυρος θέχλης προθεωρία. V. Matth. 
Notit. codd. Mosq., pag. 5 et 4. — Audacem Basilii 


el Cave I. mem., p. 441, qui negat, illos libros esse 
Basilii Seleuc.— Basilii hom. in S. Theclam in cod. 
Paris. Bibl. publ. woxxi, n. 24. — Martyrium S. 
Theclie virginis et martyris. conscriptum a Simeone 
Metaphraste,  Vindobonme iu. cod. xvi, n. 25. Vid. 
Laub. Coin. VHI, p. 518, ed. Kollar. qui in n. A, 
p. 519. De aliis, inquit, ejus martyrii actis hagiogra- 
plii ad xxii Septemb. in prievio commentario erudite 
dissevunt, ubi quoque haec Metaphrastz acta, p. 548, 
n, 15, nigro calculo sunt notata. — Mosque in Bibl. 
8ynod. cod. xxvi, n. 1: Βασιλείου --- εἰς τὰς πράξεις 


Seleuc. figuram in Vita Thecle, pag. 8 : Ἰχόνιον 
πόλις τῶν [Πἰσιδῶν xal Φρυγῶν γώρας ἐν Ipcotuto 
χειμένη, carpit. Heinsterh. ad. Luciani Somnium, 
cap. 3 lin., pag. 6. tom. Y Luciani Opp. Hinr. 

(b) Photius cod. cixvin. Ἔστι δὲ Βασίλειος οὔτος 
ὁ va pesos ἐκτείνας τὰ τῆς πρωτομάρτυρος O£- 
χλης ἔργα καὶ ἄθλα xa νιχητήρια, Καὶ ἀλλα δὲ a5- 
τοῦ συγγράμματα φέρεται. 

(c) Confer, si placet, Acta antiqua Theclie. quse 
Grece et. Latine valgavit Grabius, tom. D Spi ilegii 
Patrum, Oxon. 1699 et 1714, 8. Easn. 
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cruce, Zachariz, episcopi Hierosol. ad su:x plebis reliquias e Perside, et incerti de eadem captivitate et 
urbis excidio, Paris., 1656, 8. FAgn. — Exstat Paris, in Bibl. publ. codd. uctxxi, n. 48. llanr. ] 

Q. Epistola ad Leonem, imp., pro.concilio Chalcedonensi adversus Timothei /Eluri intrusionem in sedem 
Alexandrinanm, scripta A. C. 457, nomine episcoporum lIsauri:r, et Latine vulgata in Conciliorum tomis inter 
epistolas subjectas Actis synodi Chalcedonenmsis, tom. 11 edit. Binianze, pag. 385. Incipit : Quem alterum 
decebat imperatorem. 

9. Homilia in beatum Jobum adhnc. inedita, quam habuit Allatius, pàg. 115, de Simeonum scriptis. In- 
cipit : Ὥσπερ οἱ xazà γῆν βασιλεύοντες τοὺς ὑπὲρ αὐτῶν ἐν παρατάξεσιν &piazsioavtas. 

5. Homilia in sacram Pentecosten, itidem inedita, quam una cum illa in Jobum edere voluit Allatius libro 
Συμμίχτων sexto. Incipit : -Ὥσπερ ol xavà γῆν βασιλεύοντες. [In cod. Barocc., n. cuxxiv. Fase. — In. cod. 
Paris. wuc, n. 1, Bibl. publ. Basilii Seleuc. lHomilie in Pentecosten et in Jobura. Acced. varie lectiones. 
Citatur et Basilii Seleuc. orat. in Penteeostes festum diem, quz incipit : Πυχνὰ piv ἡμῖν, ἀλλ᾽ 
ἐπωφελῇ. HARL. 

5. Basilio Seleuciensi etiam tribuitur in quibusdam codicibus mss. homilia Athanasii in S. Pascha et 
in recens baptizatos, qu: incipit : Χριστὸς ἐγερθεὶς 6x vexpov. Idemque ejusdem Athanasii edita nomine, 
altera In Christi assumptionem, qua ( stylo floridiore, quam quo utitur Athanasius, concepta ) incipit : 'H 
μὲν τῆς ἀναστάσεως μνήμη. Testatur id, qui utramque Grzce et Latine tanquam Athanasii edidit Combe- 
fisius, tom. Il Auctarii nov., pag. 539-551, Paris., 1648, fol. Fasn. Citatur et homilia, quz incipit : 
Χριστὸς ἐγερθεὶς ἐχ vexpov. Item Basilii Sel. orat. In Thomam apostolum, et alia in eumdem apostolum, 
cuius est initium : Ὃ μὲν παλαιὸς ἀνθρώπων Blo;. Atque in cod. cxcix, est n. 2, Basilii Sel. homilia ἐπ 
laudem S. Thoma apostoli, et n. 5 ejusdem hom. In laudem S. Andree apostoli. — Iu ced. ucpixx, n. 8, 
ejusdem hom. Jn quadragesimam. lanL. 
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DOMINO D. JACOBO BLASAKO 
REVERENDISSIMO AUDOMARENSIUM EPISCOPO, 
CL. DAUSQUEIUS SOCIETATIS JESU S. P. 


Ferunt (a) Heraclitum cognomento Scotinum, que [fecisset carmina, in Diane templo altius 
écculuisse. Dignum auctore commentum ! si legi nolebat. panji, et scribi carmina quid attí- 
«εἰ si cole^at, cur occuluit ? fortasse quo ἃ post[aturis reperta pro oracuiis erciperen- 
tur, et rccerentie plus haberent. Jam impostura est indigna sapientie studioso, quod in lucem 
tenrre velit, in tenebras abstrudere : viri est nimi superciliosi libris a se. laboratis a pre» 
fni vulgi superstitione pretium mendicare. Verum 


In mag*ram scelera reJienrunt sua (δ). 


ἐμὲ ille panas axbitioxis, jacet ia igR»ratione hominum, εἰ guam primum obscuritatis late- 
brum effectacit, eternum obtinet. Ater sancti Pa:res, Ecclesie proceres , si quid pubiico 
(aberarunt, sine incidia propelant , nec 


3mmortalen itli scriptis meruere memoriam quibus consilium fuit vezfür? posteritatis cel 
íxertiam allecare, vel. inscientiam pr» figere, tel in. melius voluntatem reflectere ; licet nom 
tque siat omnes assecuti. Acerba supuideimn inciderunt tempera, et studiis hominum inimica : 
subjectis bellorum [acibus admiserunt incendia bibliothece : senium. et caries chartas exedit: 
*i quid ullibi melieris scripti reliquum fuit, qui possidebant, pi;rati suat. difundere : seciit 
invidia, pestis importuna; faerunt , qui qued penes se esset, nec prece mec pr.tio hominum 
vculis permitterent. Hisce modis respublica litteraria maie mulcteta est , et sancterum Pa- 
frum eccise res, Unpcdila consilia. Quandoque (aiuen quasi tempestate sedaxte de tenchroso 
(nd eruuntur et emergunt. Emersit tandem D. Fasilius Se'euciz Iyzarie episzepus, quem 

, loquentem e suis extractum latebris pronaper excudi curavit P. Andreas Sckettus, 
Secietetis nostre, vir talium mercium non ixcuriosus, et mihi transmisit. Ut teuni, circum- 
spexi, ef iaMrosperi ; thesaurum doctrina sone, Deus bone ' ac pure pute thecloqie, enimed- 
verto Grece nescientibus non incidendum. Eo itaque censilio ed interpretationem agr redier, 
ipsa hominum societas ut in thesauri partem veniat. Re perfecta coqutanti mihi quicum pri- 
imum leborem hunc meum jure meriteque participem, eccurris, Recerendiss. Blaxev, c«jus πο- 


(4? Tatiana, 
bb S«mexa. 
4“) Lecretius. 
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men sane quam gloriosum principio interpretationis inscriptum pralocare gestiam. litenim 
herentibus hominum consiliis, cum addubitatum esset, 


Quasitumque diu, qua tandem poneret arce 


capitis humana prudentia, tantum sacratioris in Audomarenses imperii apicem : ecce tu, Bla- 
see, vir maxime, magna celestium. et mortalium voluntate datus es Audomarensibus episco- 
pus, et qua se latius eorum jura porrigunt. Gratus cunctis affulsit illius diei sol, quo tu ur- 
bem cum sacro comitatu inivisti ! nec tam solemni luce renata letabantur, quam tuo aspectu, 
cujus ab ore toto sapientie radii promicabant. Te ut solem urbis alterum spectabant : et ut 
ille loco supero jugi quadam agitatione se renovat, sic te dictitabant perpetuo negotiorum 
orbe se objicientium laetari , magis magisque vegetari. Varius tum populi, tum megistanum 
de tuo adventu sensus, rumor varius. Qui rationum momenlis cuncta perpendebant exactius, 
ex rerum a te gestarum magnitudine futura metiebantur ; nc sane, si quid judico, ii judica- 
bant, Blaseum, qui tot annos ad pientissimi ordinis Franciscani gubernacula cum letissimo 
fructu , et summa totius Ordinis approbatione sedisset, qui Namurcensium civitatem san- 
ctissime constituisset, etardens quoddam sui desiderium iisdem de provincia decedeus reliquis- 
set, qui, ut verbo dicam, episcopum in ea egisset, cumulatissime prestaturum officium ubiubi 
detur esse. Eo gratulabantur sibi S. P. Ὁ. A. Ferebant item B'aseum quo natura gratieque 
prasidiis commodius uteretur, eloquentiam subsidio comparusse. N«n illam, quie nubes , et 
inania captat, sed ex qua prius esse quis condiscat, et virtutem colere : cujusmodi sanctissimo 
regi Nume Dionysius Halicarnasseus Romana primus in historia ascribit, et l'hocylide scito 
erercendum noounus, Εὐξπίην ἀσχεῖν, ἥτις μάλα πάντας ὀνήσει. Talis ct in S. Paulo fuit judice 
Divo Chrysostomo libris De sacerdotio , sive De episcopatu , quem ncn aliai ob. causam 
Lycaones divinarunt esse Mercurium. Vidisse miraculis prefulgurantem, cujusdam divini- 
tatis argumentum potuit videri : audisse facundiam, id omne fuit, cur Mercurium suspica- 
ventur. Hujus tu Preconis gentium premis vestigia, Reverendiss. Blaswe, quoties a vite pra- 
citate ad sanctiorem disciplinam suada populos impellis. Felices tali, tantoqg»e viro sacrum 
presidatum. obeunte. cives nostri! et, sua si bona norunt, feliciores! Nec vero nosse 
non possunt. Passim cernunt in Blaseo expressam ad Apostoli regulam vivendi ra- 
tionem : immergunt. se in templi penetralia? ceteris divinarum luudum  precentoribus 
assiduo audiunt accantantem ; oculos a choro in pulpitum retorquent? vel gregem Domini 
dirine pascentem-audiunt vel audisse recordantur ; in episcopium se penetrant? [pmiliam com- 
positum inveniunt, et frugalitatis tu? vestigia pedibus oculisqueassequuntur ; adeunt ? comem, 
€t a[fabilem experiuntur summi juxta, utque infimi ; tecum epulantur ? exemplum de tua so- 
brietate capiunt. Cognoscunt et altius abstrusum penetralium tuarum virtutum pulcherrimum 
comitatum, prudentiam, castitatem, religionem, devotionem, charitatem ; quas virtutes, etsi 
domesticas, latere non sinunt hominum oculi, non sinit fama; que simul tam certa, et longo 
retroacti temporis usu corroborata hoininum de te judicia ad me attulit, simul perpulit , «t 
Basilii Seleucie episcopi Orationes quotquot ad. invenire potui, opera mea Latine factas 
tuc paternitati desecratum veniam. Notas etiam addidi testes in Basitium, et Blaseum men- 
tis mea. Quo ín suscepto a me consilio, dicam libere quid sequar. Magna ubique in Oratio- 
nibus D. Basilii sunt eloquentie lumina; verebar, ne vel alterius lingua egestate, vel hu- 
mano vitio ea lumina se in nubem induerent : decretum itaque mihi a te, Reverendissime 
Blasze, et exquisitissimis artibus tuis lucem mutuari : ut quo minus possum, tanto copio- 
sius de nominis tui splendore nostra versio collustretur. Denique si veri referunt Annales 
Blasium Claudio Marcello favisse , Homanam rem fovisse : tu, Blasee Claudio Dausqueio 
Tave, et Romanam interpretationem ab eo [5:. Faveat et D. Basilius Blaseo, sic apprecor ! 
εἰ B'aseus Basilio sit ornamentum, tutela , patrocinium : uterque versioni , uterque Socie- 
(ati nostre. Nec rogabo, ut benevole, ut humane hoc admittas donarium : nec enim aliter tu 
potes , qui quantus quantus es , humanitas es, Summum Numen orabo , te diu servet patrie, 
Belgio, Ecclesie. E  Duacensi Societatis Jesu collegio Idibus Maiis cio. 12 ct. 


Tuus in Christo servus, Cl. Dausqueius Audomar. 


—— a — 
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AD LECTOREM. 


Alte profecto in animum denmiserat sapientize Christian: suceum Basilius, cum humanis curis exstinetis 
popularis aurze, vanaque glorie desiderio mentem expurgaverat; aut. potius, ne inficeretur, mature alla- 
boraverat : quein succum sanguine jam animaverat, cum nobiles ingenii dotes, vimque omnem animi ad 
unius Dei Opt. Max. contemplatum vertebat. Sed repente vitze cultrix illa tranquillitas, angelicae quietis 
imitatrix, Deique laudatrix improviso quodam Proncz vortice abrumpi visa est, dum ad Seleuciensis 
gregis rectionem pastionemque coepit abripi, trahi, cogi. Magnum tunc illius nomen ! magna, et singula- 
ris de ejus (viri, an adolescentis (a) ?) indole, eruditione, probitate, sanctimonia existimatio! Nec altius 


(a) Erat annoru » 22. ΄ 
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evect!, att in imed;o curarum, negotiorumque astu agentis virtus evanuit, ul stirpium quarumdam vis, 
402 in s'ienum translatze solom degenerant. Episcopus erat, gravissimam personam sustinebat : verum 
industriam latius etiam explicavit. Hzretici Ecclesiam Dei succutiebant ; ne labefacerent, obviam itum 
est, et Cbaiceconem tongtessi sont centum quinquaginta episcopi (b). Cum primis affuit et ipse Basilius 
Seleuciz lauri? episcopus, synodi Niczrna: acta sententiz dictione corroboravit, Dioscorum fidei vomicam 
dolis, impietate el ármala manu in optimos quosque grassantem collato a se subsidio confregit. Revo- 
cabat se ad propria, et gregem verbo recurabat? id agebat, ad quod natus. Testes sunt pulcherrima illa 
alque aurea scripta, qux diutule ab hominum oculis seposita, et semisepulta male jacuerunt ; quibus, ni 
fallor, 


Mujus ab exsequiis nomen in ora cenit. 


Quem enim florem, aut quod lumen eloquentize non habent? Quis dicat, quibus coloribus Νύεπιϊ arcam 
expíingat, aut biemetm iffam, quie letalibus undis orbem universum obruit? Abrahami prudentiamne, an 
incitatisslinam obseqielam vivacius delineet, in ambigüo est. Pertinacem ΕΠ}: zelum, et ardorem non 
ref.TÀ ; ipsemet gerit, ipsemet propbetamad humanitatem retorquet. Tam in quamlibet partém commodus in- 
emnbit ! Jouas casus varios, innocenti. puc Ilorum miserabilem simulque letabilem sortemnon scribit, non 
denarrat ; spectat, et nos spectare facit: Doctrina ejus de abstruso aliquo veritatis, ac theognosiz: prom- 
ptuario hoiusta est, tota sincera, et liquida, tota recta. Unde, οἱ cur Deus, muni totius cum sit zedifica- 
tor, milidi et immundí animalis discrimen invexerit ; cur Cainum tolli noluerit, dextre aperit. Ut angeli 
sine corpore siut, utque imollioti sexui nequiverint adulari, sane docet : etsi plerique veterum dissentiant. 
Quo. consilio Philistinorum przputia Davidein Saul poposcerit, non capita, non quid aliud, digito mon- 
strat, Ster filiorum Zebedai de cruce, de mórte, de exquisitissimis ignominiis subeundis Christum dis- 
serertem 2udít, et magnas de regno spes concipit. Unde illie spes? Basilius Iundamentum subjicit. Filius 
uon wins quam Pater est omnipotentissimus, et sibi potestatem adimit germanos illos ad Patris dexte- 
ram Οἱ sinistram collocandi : perplexabilis oratio, nisi Pasilius scite adniodum enodaret. Dzmon excipit 
vocem cum ostentis coclo missam : Hic est Filius meus (!) , et ignorat Cliristum esse Deum : acute, ut cxe- 
tera. hoe ille expedit. Petrüm amore ebrium gradu titübantem onerat Sátan:e maledictio ; Judam osorem, 
et conspiratum conjuratumque hostem blande et amice cortpellat : ità preceptore Basilio par fuit utrum- 
que nominari, Denique uberrima est, ac letissima variae eruditionis messis in his Basilii scriptis, qua ad 
veteris, qua ad nova legis capita exponendà animum appellit. Verumenimvero linguam ejus ignorantibus 
peropus esset commodo aliquo interprete, qui vinum, qui nectar propinaret; ne si quis alius accederet, τὸν 
Qivf rof, Πηλέα, ne suavissima tam rarz eloquentize fluenta cono turbaret. Ego vero qui per infantiam 
videbam necessario nonnulla de Basilio dictionis ornamenta detrahenda, et sparsim laudem ejus aliquam; 
ut fit, interpretando deterendam : primuni circimspexi qua Latinitatis pomeria diffunderentur, et majo- 
rem ambitum comperl, quam plerique circumscripscrint, nee inde versioni adjumenta conquirere cuncta- 
τὸν sin; vel ut Graicarum vocum pondus equarem, vel vt Latini soli divitias aperirem. Quam insistens 
víam dedi operam, ut sententiam wquilibritate examinatam rependerem. Siquidem res alie, atque alim 
$ub uliis atque aliis vocabulis delitescunt ; nec immerito illud a suáviloquente Platone decretum est : Ὃς 
ἂν εἰδῇ τὰ ὀνόματα, εἴσεταί πως καὶ τὰ πράγματα. Neque vocis alicujus, sed dimidiat:e duntaxat vocis im- 
mütatione, aut. syllaba$ niaximorüm quorumque dogmatum momenta vertuntur. Hzretici nonnulli B. Ma- 
υἱόν Χριττοτόχον appellilàbant ; Catholici Θεοτόχον, Θεογεννήτορα, et consultius Θεομήτορα : Filium Patri 
contendehant ὁμοούσιον orthodoxi ; ὁμοιούσιον partiarii. Salvatorem nostrum non defuere qui Chrestum, 
hon Christum, nominarent: Quod si Novi Testamenti ihterpres, quod erat in Graco, καλούμενον Πέτρον 
Vertisset, Qui vocabatur Petrus, abiisset a vero : dum vertit, Qui vocatur, equum fecit; eausa liquet. Nec 
quidquam facilius facty est e Greco Latine vertenti, quam longissime a veritate, atque ab auctoris ire 
sententia, δἱ vocem aliquim reponit iniquius. Quod non eo statuo, quod orationem Gr£cam in Jtaliam 
ΡῈ moandros, ct «inbages velim. transvehi, ac multiplici verborum aggregatione Grzecum unum obrui : 
δὲ abditse dictionum vires scrutandi suut, et a propriis earum visceribus versionis zequabilitas statuenda. 
Néquo vero defugieuda novitas, ubi prisca defuerint, de vetérum Latinorum exemplo; et preceptione; 
Ónmes euim scientia non solum e communi usu, ac possessione verborum multa retraxerunt in domestica 
vommoda, quie in peculio numerant, sed praeterea multa de novo procuderunti necessitati succurrentes. 

ec id ita disputo, quod Romani sermonis incudem parem tundere : verum quod necessitas nonnulla 
vextundat, quibus qui modeste utitur, qui Christianum et Catholicum iis se profitetur, culpa caret. Quare 
perpetuo usu /ncarnationis, Salvatoris, aliaque paucula vocabula vulgavi, securus insanientis aliorum sa- 
pieni, qui secus fecerunt, l'ridem enim. imbibi primam interpreli, ac prope unicam fidei curam essé 


! Mattb. ni, 37. 
(9) Vide Conc. Chalcedonenie, act. 16. 
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gerendam. Quas partes ut expleas, ea usurpes necesse est, que. czeteroqui nec in mente fuissent. Αἰ οὗ 
qui f.c:t, recedit ab officio, atque a niajorum institutis. Nam qui primi quidpiam olim aliam in linguaut 
tzansfuderunt, nihil aliud habuere propositum, quam eorum, quos vertebant, doctrinam et sententiam 
ciun lingus istius ignaris communicare. Non ex versione iiomen captabant, ut quibus prius nihil est, 
qua:n sui sitim expleant ; esto, per eloquentia ambitionem auctoris sententiam torqueant in aliam : licct 
pleruuque posteritas, vel indignata, vel ingrata, vel curiosa, vel oblita, velut corros deludat hiantes. Ea 
causa rec ipsi alienum in locum verba vi ineulcabant, nec spernebant, quz proprit, elsi minus amena. 
πο cefte, ut pro me pauca loquar, conatus sum fideliter, et Latine Basilium Seleuciensem loquentem fa» 
cere, ac pro 'esse publico. Qui quid ex recondita ejus doctrina volet delibare, Deo sanctisque Dasiliis be- 
aevolentibus lac opella nostra utatur, fruatur. Ex Duaeensi Societatis Jesu collegio, Idibus Maiis crm 19 cr. 


X 


σ᾿ 


ΠΙΝΑΞ ΤΟΥ͂ ΠΑΡΟΝΤΟΣ ΒΙΒΛΙΟΥ͂. 


Λόγος Α΄. Εἰς τό᾽ « Ἔν ἀρχῇ ἐποίησεν à Θεὸς 

ν" οὐρανὸν καὶ τὴν γῆν. » 

B. Εἰς τὸν ᾿Αδάμ. 

l*. Fl. τὸν αὐτὸν ᾿Αδόμ. 

Δ΄. Elc τὸν Κάϊν, xal "A65, 

Eg. E?c τὸν Νῶε. . 

re. Εἷς τὸν Νῶε. 

Z'. Eic τὸν Ἀδραάμ. 

H'. Εἰς τὸν ᾿Ιωσήφ. 

€. Εἰς τὸν Mobonv. - 

Y. Εἰς τὸν προφήτην 'EAicaior, καὶ εἷς τὴν 
Zovrajttur. 

IA'. Εἰς τὸν "HAlav. 

li). Εἰς τὸν Ἰωγαν. 

lf*. Eic τὸν αὐτὸν "orar. 

IM. Εἰς τὴν χατὰ Aavtó ἱστορίαν. 

1Ε΄. Εἰς τὸν Δαυΐδ. | 

IG'. Εἰς τὸν αὐτὸν Aávit., 

IZ'. Εἰς τὸν αὐτόν. 

]W'. Elc τὴν 'Hpwóidóa. 

I&. Εἰς «cx 'Exatórcapyov. 

K'. Elc τὴν Xarara:av. 

ΚΔ΄. Εἰς τὸν χωλὸν τὸν ἐπὶ τὴν Ὡραίαν πύ- 
.ζη" σα ήμενον. 

KB'. Εἰς τό" x ZoréxAsor οἱ μαθηταὶ τῷ 'In- 
cot. xal Ἰδοὺ χειμὼν ἐγένετο uéTquc. » 

ΚΙ". Εἰς τὸν δαιμονιῶντα. 

KA. Εἰς τό" « Εἶπε ἵνιε καθίσωσιν οἱ δύο υἱοί 


μου. εἷς ἐκ δεξιῶν σου, καὶ εἷς ἐξ εὐωνύμων ᾿ 


ὉΌοῦυ.»ν 

ΚΕ΄. Εἰς τό" « Τίνα ue «1έγουσιν οἱ ἄγθρωποι 
εἶναι tcv Υἱὸν τοῦ ἀγθρώπου; » 

KG'. Εἰς τό: « ᾿Εγὼ εἰμι ὁ ποιμὴν ὁ καιλός.» 

ΚΖ’. Εἰς τὰ Ὀλύμπια. 

Kli'. Eic τό" « ᾽Εὰν μὴ στραφῆτε, xai révn- 
σθε ὡς cà ποιδία, οὐ μὴ ἔλθητε εἰς τὴν BaciAsiav 
τῶν obparav. » 

ΚΘ'΄. Εἰς εό" « Δεῦτε Xpóc us, πάντες οἱ o- 
πιῶντες xal πεφορξιδμένοι, κἀγὼ ἀγαπαύδω 

μας. » 

A'. Εἰς τό" « Δεῦτε ὀπίσω μοὺ, καὶ ποιήσω 
ὑὕμας duic ἀνθρώπων, i 

AA'. Εἰς τό" « Ἰδοὺ ἀναδαίνομεν εἰς Ἱεροσό- 
vga, καὶ ὁ Υἱὸς τοῦ ἀνθρώπον παραδοθήσεται 
εἰς χεῖρας ἁμαρτω.ϊῶν. » . 

AB'. Εἰς τό" « Πάτερ, εἰ δυνατὸν, παρελθέτω 
ἀπ᾿ ἐμοῦ τὸ ποτήριον τοῦτο. »- 

ΑΙ". Εἰς τοὺς ἐκ τῶν xévcs ἄρτων τραφέντας 
&svraxic xcAiouc. 

AN. Εἰς τό" « Σὺ εἰ ὃ épyógevoc, ἣ &cepor 
πρσσδοχώμεν; » 

AE'. Εἰς τὸν τελώνην xal dapicatov. 

AQ. Elc τοὺς ἐν τῷ Εὐαγγελίῳ δύο cvolotc. 

AZ'. Εἰς τὰ νήπια τὰ ἐν Βηθλεὲμ ὑπὸ 'μρώδου 
ἀν» αἱρεθέντα. ΝΞ 

ΛΗ’. ᾿Απόδειξις κατὰ Ιουδαίων, περὶ τῆς του 
XwrRpoc παρουσίας. 
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Oratio I. In illud : « [n principio creavit Deus 
caelum et terram.» 

ll. Jn Adamum. 

1. /n eumdem Adamum. 

IV. [n Cuinum et Abelum., 

V. 1n Noemum. 

Vl. [n eumdein Noeniwum. 

VIl.In Abraltamum. 

Vill. 1n Josephum. 

IX. ]n Moysen. 

X. In Eliseum, et Sunamitidem, 


Xl. Jn Eliam. 
XII. In Jonam. 
ΧΠΠ. /n eumdem Jouum., 
XIV. 1n Davidis historium. 
X V. In Davidem. 
XVI. Ii eundem Davidem. 
XVIl. De eodem. 
XVIII. In Herodiallem. 
AIAX, 1n Centurionem. 
XX. In Chanancan, ] 
XXI. In claudum ad portam Syeciosam | scdeutem. 
XXIL. In. illud : « Navigabant. simul ctim. Jesn 
discipuli, et ecce lempestas magna. » 
XXIII. De arreptivo. 
XXIV. In illud : « Dic ut sedeant hi duo filii mei, 
wnus ad dextram luam, et unus al sinisiram (uam, 


XXV. ]n illud : « Quem me dicum homines esse 
Filium hominis ? » 

XXVI. In illud : « Ego sum Pastor bonus. » 

XXVI. [n Olympia. 

XAVIH.: Jn. illud : « ^ Nisi coneersi fueritis, et 
efficiamini sicut. parvuli, non intrabitis in. regnum 
caelorum. » 

XXIX. [n illud : « Venite ad me, omnes. qui la- 
boratis et omerati estis, et ego reficiam vos. » 


XXX. In illud : « Venite post me, et faciam vos 
fieri piscatores homiuum. » 

XXXI. In. illud : « Ecce ascendimus Hierosoly- 
mam, et Filius hominis tradetur in. manus peccato- 
rum. » 

XXXI. In illud : « Pater, si possibile est, transeat 
a me calix iste. » 

XXXI. [ἡ quinquies mille homines quinque pani- 
bus pastos. 

XXXIV. Jn illud :« Tu. es qui venturus es, an 
alium erspectamus ? » 

XXXV. ln publicanum et Phariseum. 

XXXVI. Jn duos Evangelii cocos. 

XXXVII. De. infantibus in. Bethleem. ab. llerode 


srblatis. 


XANXVUI. Contra Judeos de Sedlvatoris adventu 
J)emotat ratio. 
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XXXIX. In sanctissimam Deiparae aununtiatio- λθ΄. Εἰς τὸν &bayye lo góv τῆς παναγίας 88o- 
nem. tOxov. 

XL. In Transfíg. Dom. et. Dei, et Sulvat. nostri M. Εἷς τὴν μεταμόρφωσιν τοῦ Κυρίου, xal 
Jesu Christi. — — Θεοῦ, xal Σωτῆρος ti. ᾿Ιησοῦ Χριστοῦ. 

Ejusdem, De vita et miraculis S. Thecle virg. mart. Tob αὑτοῦ Περὶ τοῦ βίου xal τῶν θαυμάτων 
leon. lib. duo. τῆς ἁγίας 8é£xJnc παρθενομάρτυρος Bl6Aoc £. 


1115 quinque orationes omisimus quia reperiuntur apud S. ὁ. Chrysostomum in. Joannem. 
In illud : « Frat autem. quidam languens Lazarus - Εἷς vtó* « "Hr 6 tic. ἀσθενῶν Λάζαρος ἀπὸ 
a Bethania, de castello Marie et Marthe sororis BnOuviac τῆς κώμης Μαρίας καὶ Mápüac tnc 
ejus. Maria autem. erat que unxit Dominum un- — ddglpnc αὐτῆς" ἦν δὲ Μαρία ἡ ἀιλείψασα τὸν 


guento. » Κύριον μύρῳ. » 
In illud : « Nondum enim venerat Jesus in castel- Elc τά" « Obzo δὲ εἰσε.1η.ύθει εὶς τὴν χώμην, 


lum, sed er«à adhuc in eo loco. ubi occurrerat εἰ ἃ.1.1᾽ ἦν ἐν τῷ τόπῳ ὅπου ἀπήντησεν αὐτῷ ἡ 
Martha : Judei ergo, qui erant cum ea in domo,» εἰς. Μάρθα. Οἱ δὲ Ἰοιδαῖοι, οἱ ὄντες μετ᾽ αὐτῆς ἐν 
; τῇ οἰκίᾳ, » καὶ τὰ ἑξῆς. 
Quod fide exteros philosophos apostoli superarint. Ὅτι πίστει τῶν ξξω φιλοσέφων ol ázócvodot 
Quod fides absque operibus non perficiat. De forni- περιεγένοντο. Καὶ ὅτι πίστις χωρὶς ἔργων οὗὐ 
catoribus et adulter:s. τε.λειοῖ. Kal περὶ πορνείας xal μοιχείας. 


In illud : ε« Pater, gratius ago. tibi quoniam απ- Εἰς τό" « Πάτερ, εὐχαριστῶ σοι ὅτι ἥκουσάς 
disti me. » μου.» 
De invidia et avariii«. Περὶ βασκαγίας xal zAeovetiac. 
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1 ORATIO Ι. À ΛΟΓῸΣ ΛΔ’. 
In illud : « [π principio creavit Deus. calum. οἱ Εὶς τό" « "Ev ἀρχῇ ἐποίησεν ὁ Θεὺς τὸν οὐρανὸν 
lerram. » xal τὴ» γὴν.» 
1. Universa hominum vita. virtutis palestra. est, α’΄. "Aza; μὲν ὁ τῶν ἀνθρώπων βίος ἀρετῆς &Ye- 


ac vit: spatia doe!rinam spectant, quas ad Dei co-.— νιστήριον πρόχειται, χαὶ τὰ τῆς ζωῆς διαστήματα 
gnitioneu | faciat. Quid enim juverit 4 Deo fictum — πρὸς τὰ τῆς θεογνωτίας βλέπει δόγματα. Τί γὰϑ 
esse homiuem, et fictricem ignorasse manum? crea-.— ὄφελος ἄνθρωπον πλασθῆναι μὲν ὑπὸ τοῦ Θεοῦ, τὴν 
lure datum esse regew, et creaturze procreatorem, — 65 πλάττουσαν οὐκ ἐπίστασθαι γεῖρα, xal τῆς μὲν 
perinde ac si non exstaret, ignorare? oculos in κτίσεως βασιλέα χειροτονεῖσθαι, τὸν δὲ παραγαγύντα 
creatura pulehritudinem iujicere , ct adversus au-.—— τὴν χτίσιν ἀγνοεῖν ὡς οὐχ ὄντα, xa τῷ μὲν χάλλει 
clorem mundi ezcutire? Verum etsi hominum vit: τῆς χτίσεως τοὺ; ὀφθαλμοὺς ἐπιθάλλειν, τυφλώττειν 
gubernandi ratione. ad. divinas spiritus evecta est, δὲ πρὸς τὸν τοῦ χόσμου παραίτιον; ᾿Αλλὰ χαίπερ ὁ 
tanen jejunii tiba, quod conunune est, uteximium τῶν ἀνθρώπων βίος τὰς ἡνίας ἀνείληπται πρὸς τὰ 
4 ac peculiare possidet. Nam sui coucentus gravi- θεῖα πνεύματα (2) : ἀλλά γε τῆς νηστείας ἡ σάλπιγξ 
1216. nimi auribus insonaas ad certaminum sta- τὸ χοινὸν ἑξαίρετον χέχτηται, Τὸ γὰρ σεμνὸν ἑαυτῆς 
dium exsuscitat studium, cum divin: amatores di-— μέλος ταῖς τῆς Ψυχῆς &xoaig ἀναθοῶσα, πρὸς τὸ 
sciplinie ad. laborei acrius exstimulat, et. interio-— τῶν ἀγωνισμάτων Otavlstno: στάδιον, τοὺς τῶν 
rum oculorum undequaque detersa  lippitudine dí- p θείων ἐραστὰ: μαθημάτων φιλοπονωτέρους ἐξεργα- 
vinz cognitionis radios ostendit illustriores. Pari ζομένη, xal τῶν ἔνδον ὀφθαλμῶν περιαίρουσα τὰς 
enim niodo et passiones corporis hebetat, et ad nu-— λήμας, τὰς τῆς θεογνωσίας ἀχτῖνας φανερωτέρας 
minis contemplationem acuit anim;e vir, zstuque δείχνυτιν (3). Ὅσῳ γὰρ ἀμδλύνει: τὰ τοῦ σώματο; 
carnis sopito animz tranquillitatem conciliat, et εἰ πάθη, τοσούτῳ πρὸς «b θεῖον ἀχονᾷ (4) τῆς Ψυχῆς 


CL. DAUSQÜEII NOT K. 


(1) Orationes, non homilias vocavi, quod Graeca — ctoris iudustria acui potest bac confessione. Grzcis 
tox λόγος istud alterum inagis contineat : est nam-. perfaniliare est τὸ χατά subintelligere ; quam vian 
que homiliam inter el orationem differitas magna, 5] insistas, xazX τὰς ἡνῶς erit. Quod ad reciionem 
qn si quis ignorat ad Photium adito l. 173. attinet. hoc sen-u : Verum etsi. hominum vita gu- 

(3) 'AA.l καίπερ ὁ tow ἀνθρώπων βίος τὰς — bernandi ratione ad. divinos spiritus evecta est, eic. 
ἡνίας ἀνείζηπται πρὸς rà θεῖα πνεύματα. Se-.— Nel injecta littere ταῖς $v'atg. Quid οἱ aliqua sui 
putosa nihi clnisulo, et perplexabilis : si forte [- parie defectiur s.C hie locus? 


Lj 
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τὴν διάθεσιν. Καὶ τὰ τῆς σαρχὺς χοιμίζουσα χύματα, A tradit corporis gubernacula , neenon accisa sei- 


τῇ ψυχῇ γαλήνην μνηστεύεται" ἐγχειρίζει δὲ αὐτῇ 
τοὺς κατὰ τοῦ σώματος οἴαχας" xal περιχόπτει τὴν 
στάσιν, τὴν χατὰ τῶν παθῶν ἐξουσίαν ὀρέγουσα, 
xai τὴν φιλοσώματον πυρχαῖχν ἀποσδέσασα, τὴν 
φιλόθεον ἀνάπτει λαμπάδα. Δεῦρο δὴ οὖν χαὶ ἡμεῖς 
οὐρανίῳ πειθόμενο! σάλπιγγι. φιλοσοφῶμεν τὰ θεῖα, 
χαὶ πρὸς τὸν τῆς χτίσεως Δεσπότην διὰ τῆς χτίσεως 
ἀναθαίνωμεν. Κλίμαχος γὰρ δίχην Θεὸς ἁρμόσας 
ἀνάδασιν ἐτεχνήσατο. 

9. Χειραγωγεῖ δὲ ἡμᾶς πρὸς τὴν ἄνοδον χάρις 
διωταϊχῆς γλώττης ἐπιθαίνουσα προφητιχὴ " "b λέ- 
192531 ,5l βοῶσα; Ἕν ἀρχῇ éxo σεν ὁ Θεὺς τὸν 
εὑραγὸν καὶ τὴν γῆν. Ὃρᾷς, φησὶν, οὐρανοῦ 
πλάτη, χαὶ μεγίθη, xal χάλλη, τὰ τῶν ὀμμάτων 
ὑπερθαίνδντα μέτρα τῷ θαύματι; Τοῦτον ὁ θεὸς xat 
παρήγαγε νεύματι, xal σννέ, ει προστάγμετι" 00 
χάτωθεν ὑπερεισμάτων πιοσαναδαινόντων τοῖς ὕψε- 
σιν, οὔτε μὴν ἄνωθέν τις δεσμὸς τῆς οὐρανοῦ xopJ- 
φῆς ὑπερχείμενος, ἄνω μένειν βιάζεται τὸ δὲ τῆς 
γῆς &4lo; ἀπεράντοις τοῖς διαστήμασι, ποὺ χρέμα- 
και; ᾿Αλλὰ χἂν εὕρῃς θεμέλιον ὑποχείμενον, πάλιν 
ἐχείνου τὴν ῥίζαν ζητεῖς, xal μετ᾽ ἐχεῖνο τὸ ὑπ᾽ 
ἐχεῖνο, ἕω; τῷ βάθει τῆς ἐρεύνης ὁ λογισμὺς παι- 
δευθεὶς ἀνακράξῃ  Δάχευνῖϊος Θεοῦ τοῦτό ἐστι. Kal 
τὸ δη τοῦ θαύματος θαῦμα διάδοχον. Οὐρανὸς χαὶ γῆ 
παρηγάγοντο χνοφοροῦντες τὴν ἄδυσσον, καὶ τὰ 
πελάγη βαστάνοντες ἴσταντο, μηδὲ τῷ βάρε: πρὸς 
πτῶσιν διολισθαίνοντες. Καὶ χαθάπερ τις ἐγχύμων 
γαστῆο, ταῖς τῶν μηνῶν περιΐδοις ἐξογχουμέντ, τὰς 
ὠδῖνα; γειτνιώσα; χηρύττει᾽ τὸν αὐτὸν δὴ 
κρεμάμενο; οὐρανὸς τὴν τοσαύτην τῶν ὑδάτων φύσιν 
ἀπεριτρέπτω: ἐδάστασεν᾽ ἔμενεν γὰρ ἄσειστο; Δὴ- 
μιουργοῦ σφιγγόμενος νεύματι. ᾿Αλλὰ γὰρ ὥσπερ 
εἶχον τέω; ἀκόσμητον, παραγαγὼν ὁ θεὸς τὸ σῶμα 
«ἴς χτίσεως, μετὰ τοῦτο προσάγει τὴν διαχύσμησιν, 
τῷ τοῦ μεγέθους; θλύματι κάλλος ἀνάλογον μηχανώ- 
μενος. Ὥσπερ γὰρ οἱτῶν ζωγράφων παῖδες προλευχαί- 
γόντες τοὺς τοίχους, τὰ τῶν χρωμάτων ἄνθη διὰ τῆς 
τέχνης φυτεύουσιν" οὕτως ὁ Δημιουργὸς πρὸς τὴν 
τοῦ χύσμου διαχόσμητιν ἐπειγόμενος, φωτὶ πρῶτον 
λευχαίνει τοὺς τοίχους τῆς χτίσεως. Elxs γὰρ, φη- 


τρύπον 


σὶν, ὁ Θεός" Γεγηθήτω φῶς. Πρώτη φωνὴ νῦν D 


θεόθεν ἐπέμπετο, xal τὸ φῶς ἀπετίκτετο" ἠχούετο 


φωνὴ, χαὶ παρήγετο φύσις" x)uotg ἐγένετο, xal fj 
χτίσις ἐπλάττετο. "Apa γὰρ οὐκ ἴσχυε σιωιῇ mpás- 
τειν ἅπερ ἑξούλετο ; οὐχ ἠχολούθει τὸ ἔργον τῷ νεύ- 
ματι; ᾿Αλλ᾽ obpasb; μὲν παρήχθη, καὶ yf σὺν τοῖς 
ὕδασι, μὴ προλαδούσης φωνῆς. Φωτὸς δὲ παρλγο- 


1 Gen. 1, 1. * Exod, viri, 19. ὅδ Gen. 1, ὅ. 


tione in passiones dat potestates, atque ubi ami-- 
cum corpori ardorem exstinxerit, facem divini 
amoris reluminat. Age igitur , et nos coelesti ob- 
seculi tub: divina meditemur, ac per creaturam ad 
creaturze Dominum ascendamus. Deus nauique cium 
res crealas in morem scale adaptaverit, per eas 
sui amantibus ascensum ad se exstruxit. 

τὴν κτίσιν, δι᾽ αὐτῆς πρὸ; ἑαυτὸν τοῖς φιλοθέοις 


2. Ecce nos ad ascensum manu ducit Moysis pro- 
phet» lingua infusa gratia. Ecquid loquitur ? ecquid 


" εἰ τι} /n principio creavit. Deus celum et ter- 


ram!. Vides, inquit Moyses, coeli latitudinem, 
magnitudinem, pulchritudinem, qus oculorum vim 
admirabilitate sua superant? lioc. vel nutu. Deus 
produit imperioque continet ; non fulciments in- 
ferne pervenientibus ad summas partes, neque su- 
perne vinculam ullum cceli vertici superinjectum 
sursum stare Cogit : lerrz vero pondus, cum in- 
terminata sint. ejus spatia, ubi appensum est? Ve- 
rum eisi subjectum. fundamentum inven ris, ori- 
ginem ejus iterum quzris, οἱ postea aliu !, atque 
aliud subjectius ; donec scrutinii. profundo mens 
edocta exclamet : Digitus Dei est hic *. Et profecto 
wiraculum miraculo excipitur Colum, et terra 
producebantur abyssum utero gestantia , cumque 


c "maria bajulareut, &tabant, nec ad. casum gravitate 


ipsa devolvebantur; utque veuter gravis mensium 
revolutione extumescens partionem appetentem 
proclamat : eodem prorsus modo appeusum celum 
tantam aquarum vim sine conversione sustinebat ; 
manebat enim inconcussum, dum Creatoris nutu 
constrictum tenebatur. Etenim producto mundi 
corpore velut. domicilio hactenus inornato, postea 
inducit ornamenta. parem cun imaguitadinis mira- 
culo. pulchritudinem machinatus, Nam uti 9 pi- 
clores dealbatum ante parietem. colorum  fluribus 
atte conserunt : ita. Creator. ad ornatum. mundi 
properans luce primum mundi parietes dealbat. 
Siquidem dixit Deus, inquit. Moyses ὃ : Fiat lux. 
Prima jam vox a Deo mittebatur, et lux nascebatur: 
audiebatur vox, οἱ natura producebatur : simul 
creatura vocabatur, simul formabatur. Non ergo 
potuit, quodcunque collubituu erat, silentio facere ; 
non res nutum secuta fuisset ? Coelum profecto pro- 
ductum est, et terra cum aquis, cum vox antever- 
teret nulla. Lux vero cum producebatur, Deus vo- 
e pr:zivit, Quae taudeim vox, et. qua causa vocis ? 


CL. DAUSQUEI NOT.£. 


(5) Ἀχεῖνας φανερωτέρας δείκνυσι. ludios il- 
Iustriores si verii, nemo ine falei arguat. Sic non 
5:6 veritate Cicero, 1. 1 De natura deorum locutus 
esl: Nam solis ardor illustrior est, quam ullus ign!s: 
quippe qui immenso mundo tam lenge iateque col- 
luceat. Et Plautus edes alibi vocavit. illustriores, 
quibus πον erant inject feuestrae. Tanc enim 
iHustrior. sel (cui «Mustre capit. Metamcrphrosi trt 


bnitur) cum. speetabilior, eti. nobis splendentior 
aret :* vel sine sui luminis auctu. 

(&) Πρὸς τὸ θεῖον ἀκονᾷ. 'Axovd quis non videt 
ad auimi intelligeniize acumen. pertinere? quave 
praecesserit θεογνωσία,, nun putavi mihi τὸ Oeloy 
per res divinus, sed per. Numen seu Deum ipsum 
vet leuduonmr esse, 
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Discamus et Scripturam, dum tacet, audire, et dum A μένου, φωνὴ προμαρτύρεται. Τίς οὖν ὁ λόγος, xài. 


loquitur, erudiri. Quandoquidem recees create au- 
gelorum it'yriades , quie fierent ,. videbant ; eum 
vero qui faceret, videre non valebaut ; nam quod in 
essentia divina supra conteiiplationem est, angelo- 
rum quoque oculos superva lit Σ imerito uunc loqui 
occupat, ut ejus quod fit, sensu et admiratione au- 
gelorum turbas inoveat, quo. imperium  effectione 
rei comitatum conspicati, eoque perculsi specta- 
culo ad coguitionem , ct hymnum Creatoris con- 
vertautur, Ecquis hicY Dicit ipse Deus cum faini- 
liari suo athleta Joho disserens : Cum astra. facie- 
bam, laudabant me voce magna omnes angeli mei *. 
Namque spectaculi stupore correpti , ad singula 
qua flebant iteratis faustis acclamationibus Con- 
ditorem prosequebantur. Deinde intra aquas firma- 
mentum disiendit in. gyrum, velut tabulatam pi- 
ceturz? peridoneum, Post etiam nudat aquis terre 
dorsa, quibusdam velut in cellis maria concludeus, 
dum imperio in abyssum utitur pro claustro, et 
arena quasi habeua formidobili mare continet, ter- 
ram liberam servans a »elagi eluvione ; esto, ven- 
torum. impetu ad. terram. inare propellatur. Fertur 
illud quidem fluctibus alte efatum : uhi vero termi- 
nos attigerit, revertit, refugitque, et Domini vocem 
littoribus inscriptam cum intuitum fuerit, curva- 
tis fluctibus termini positorem adorat; cunque ter- 
ram violente feriat , referitur, ac divini imperii 
memor refertur in fugam, Quare placide purpura- 
scens adulatur vicinie. continenti , quasi mollibus 
ulnis terram complecti occupet, semper Domini 
precepto colibitum, ἅ, et tantumnon singulis mo- 
mentis audire ratum : Congregentur aque in locum 
unum, et appareat. arida *. Et inanet. przcepti. me- 
mor arena vinctum, nec pra vinctoris reverentia 
vincula. violat, vocemque Prophet: ratam facit ; 
T'erminum posuisti, quem non. Lransgredietur *. Ad 
lh:ec astrorum iu coe!o iufigit lumina, οἱ firmamen- 
tum luminosis floribus conserit, eorum in. gratiam 
et usum copduceutibus, qui in terris agunt. Insu- 
per mun 'i pavimentum pratis beneflorentibus va- 
riavit. Animalium deinde genera de terra ex- 
traliens, matrem creaturarum et altricem consti- 
tuit. Ad eum modum cum aridam ari coronassel, 
non usibus ineptum ostendit mare, ne quidem ge- 


* Job xxxviit, 7. * Gen. 9, 9. * Psal. cui: 9. 


B 
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τίς ἡ αἰτία τοῦ φθέγματο:; Μάθωμεν xai σιωπού- 
σης ἀχηύειν τῆς Γραφῆς, χαὶ φθεγγομένης παι- 
δεύεσθαι. Ἐπειδὴ γὰρ ἄρτι πλασθεῖσαι τῶν ἀγ- 
γέλων αἱ μυριάδες ἑώρων μὲν τὰ γενόμενα, τὸν δὲ 
ποιοῦντα βλέπειν οὐχ ἴσχυον (ὑπερδαΐνει γὰρ καὶ ἀγ- 
γέλων ὀφθαλμοὺς τὸ τῆς θείας οὐσίας ἀθέατον) " 
εἰχότως νῦν προλαμθάνει φιυνὴν πρὸς αἴσθησιν, xal 
θαῦμα τοῦ γενομένου χινοῦσαν τῶν ἀγγέλων τοὺς 
δήμους, ἵνα τῷ προστάγματι συνοδεῦον τὸ δημιουῤ- 
γούμενον βλέποντες, xal τὴν θέαν καταπληττόμενοι, 
πρὸς γνῶσιν xal ὕμνον τραπῶσι τοῦ χτίσαντος. Τίς 
οὗτος ; Φησὶν αὐτὸς ὁ Θεὸς πρὸς τὸν οἰχεῖον ἀγωνιστὴν 
τὸν Ἰὼθδ διαλεγόμενος" “στε ἑποίουν ἄστρα, ῇνε- 
σάν μὲ φωνγῇῃ μεγάλῃ πάντες οἱ ἄγγε.ϊοί μου. 
Τῇ γὰρ καταπλήξει τῆς θέας χρατούμενοι πρὸς ἔχα- 
στὴν τῶν παραγομένων τὸν Ποιητὴν ἀνευφήμουν. 
Ἐπὶ τούτοις μεταξὺ τῶν ὑδάτων ὁ Δηυμιουργὺὸς περι- 
“εἶνει στερέωμα, χαθάπερ ὀροφὴν πρὸς ζωγραφίαν 
ἁρμόδιον" γυμνοῖ δὲ μετὰ τοῦτο τῶν ὑδάτων τῆς 
ἠπείρου τὰ νῶτα, ὥσπερ ἕν τισι ταμείοις τὰ πελάγη 
δσυγχλείων, χλεῖθρον ἐπιθεὶς τῇ ἀῤύσσῳ τὸ πρόστα- 
γμα, καὶ Ψάμμῳ χαλινώσας, ὡς φόδῳ, τὴν θάλατ- 
καν " ἀναυάγητον toi; πελάγεσι φυλάττων τὴν ἥπει- 
ρον, χἂν ἀνέμων ἐμθολαῖς ὠθῆται πρὸς τὴν χέρσον 
ἡ θάλαττα " φέρεται μὲν χορυφουμένη τοῖς χύμασι, 
ψαύουσα δὲ τῶν ὄρων ὑπονοστεῖ δραπετεύουσα * χαὶ 
τὴν τοῦ Δεσπότου φωνὴν ἐν αἰγιαλοῖς γεγραμμένην 
ὁρῶσα, χυρτουμένη τοῖς χύμασι προσχυνεῖ τὸν ópo- 
θετέσαντα, xal πλήττουσα βίᾳ τὴν χέρσον, ἀντι» 
πλήττεται πρὸς φυγὴν τῇ τοῦ προστάγματος μνήμῃ. 
Διὰ τοῦτο γαληνὰ πορφυροῦσα περισαΐνει τὴν γεί- 
τονα, καθάπερ ἀγχάλαις ἁπαλαῖς προπλεχομένη τὴν 
ἤπειρον, τῷ τοῦ Δεσπότου διὰ πσντὸς περιεχομένη 
προστάγματι, xal μονονουχὶ xa0' ἐχάστην ἀχούειν 
νομίζουσα * Συγαχθήτω δὴ τὰ ὕδατα εἰς συναγω» 
γὴν μίαν, καὶ ὀς»θήτω ἡ ξηρά (5). Καὶ μένει τοῦ 
προστάγματος μνήμων, δεδεμένη τῇ ψάμμῳ, τῷ 
«66 τοῦ δήσαντος (0) τὸν δεσμὸν οὐ βιάζεται, 
προφητιχὴν βεθαιοῦσα φωνήν" Ὅριον ἔθου, ὃ οὗ 
παρελεύσεται. "Evi τούτοις τῶν ἀστέρων ἐν οὐρανῷ 
διαπείρει τὰ φέγγη, χαὶ τῷ στερεώματι τὰ τοῦ 
φωτὸς ἄνθη φυτεύει, χάριν καὶ χρείαν τοῖς ἐπὶ γῆς 
ἐπιτελοῦντα. Πρὺς τούτοις τὸ τῆς χτίσεως ἔδαφος (1) 
εὐανθέσι λειμῶσιν ἐποίχιλε" ζώων δὲ γονὰς Ex τῆς 
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(85) Συγναχθήτω δὴ cà ὕδατα sic συναγωγὴν 
μίαν, καὶ ὀρθήτω ἡ ξηρά. Sepiuag. : Συναχθήτω τὸ 
ὕδωρ τὸ ὑποχάτω τοῦ οὐρανοῦ, aque que sub celo 
sunt, Quam partein. Basilius omisit, quod ad pro- 
positum minus faciat; in. citationibus enim pru- 
' denter corripiendis plurimus. est: id iHi ne fraudi 
Sit, πὸ quis h:antia cogitet, quie integra ; cautio 
nostra est. 

(6) Τῷ φόδῳ τοῦ δήσαντος" Pro vinctoris reve- 
rentia, Esdein noiione qófoz oratione de infantici- 
dio : Οὐχ ἱερὸν (760v τινὰ τοῖς φονευταὶῖς ἐμποιοῦν" 
Non famam ullam. interrectoribus istis reverentiam 
ángeneraus. ld fit, quia timor, tremor, horror, reve- 


rentia affinia sunt, et tantum non cognata. Quare 
passim Grxci Patres φριχωδεστάτην θυσίαν, Missa 
sacrificium appellitant. Jonas cap. 1, σέδομαι, in- 
terpres. timeo substituit , tanquam sequipondium., 
60 c. Ἐπὶ τίνα ἐπιδλέψω, ἦ ἐπὶ τὸν ταπεινὸν, καὶ 
ἡσύχιον, xaX τρέμοντα τοὺς λόγους ; 

(1) Κείσεως ἔδαφος" Mundi pavimentum ; So- 
lemne Basilio est χτίσιν, pro tota rerum creatarum 
universitate usurpare. O;atione de caecis : Ὅπερ 
γὰρ ἥλιος Ev τῇ χτίσει, τοῦτο ὀφθαλμὸς £v τῷ co- 
ματι" Nam quod in mundo sol, hoc in corpore est 
oculus, lloc eo consilio factum puto, ne mundo ἃ 
philosophis ascribatur aeternitas, 
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τῆς; ÉvelxU375, μητέρα xat τροφὸν τῶν πλαττομένων A niturz. Oportebat id siquidem vicina terra δι} par- 


ἀπέδειξεν, Οὕτω δὴ τὴν Erpkv στεφανώσας (8), οὐχ 
ἔδειξεν ἄχρηστον, οὐδὲ πρὶς τεχνογονίαν τὴν θάλατ- 
ταν. Ἕδε: γὰρ αὐτὴν μηδενὸς ὁρᾶσθα! τῆς γείτονος 
γῆς ἀτιμοτέραν πρὸς ὠξῖνας ὑπάρχουσαν. Ἕν ἕπεμπ 
τὸ πρόσταγμα, xal vrx:cl; μὲν εὐθὺς ἐπλήμυρεν 
ἄδυτσος " πτηνοῖς δὲ ἀὴρ ἐπολίξετο" xol χόσμος 
ἀπήρτιστο τῷ θαύματι xpdQov* Ὡς ἐμεγα.ιύγθη 
tà ἔργα cov, Κύριε! Πάντα ἐν cozí(q ἐποίησας. 

γ᾽. ᾿Αλλ ἡ μὲν χτίσις ἀπήρτισται, τὴν τοῦ Πο'ητοῦ 
σοφίαν χαὶ δυναστείαν ἀσ'γήτως χηρύττουσα, διαφό- 
pte ἐξυφασμένη ταῖς φύσεσι" τὰ μὲν γὰρ θνητὰ, τὰ 
δὲ ἀθανασίᾳ χεχόσμηται xal τὰ μὲν ὄψεως χρεΐτ- 
τονα, τὰ ὃὲ αἰσθήσει μετρούμενα" τὰ μὲν λόγῳ τε- 
τιμημένα, τὰ δὲ ἀλογία χρατούμενα " τὰ μὲν ἔμ πνοά 
τε xai ἔμψυχα, τὰ ὃὲ quyrn: χαὶ αἰσθήσεως &potpa- 
χαὶ τὰ μὲν σχιρτῶντα ταῖς μεταδάσεσι, τὰ δὲ δεσμῷ 
φύσεω: προσηλωμένα τῇ γῇ. Ἔδει γὰρ τὸν πλοῦτον 
τῆς χτίσεως ἐν τοῖς χτιζομένοις ἐμφαίνεσθαι. Ὁ 
μὲν οὖν τῆς χτίσεω: οἶχος, ὅπερ ἔφθτν εἰπὼν, φιλον 
χάλως ἀπήρτιστο, χαθάπερ τις θρόνυς βατ'λιχὸς 
διαχουμηθεὶς περιμένων τὸν βασιλεύοντα. Ἔδει: δὲ 
ἄρα καὶ ἄνθρωπον παραχθῆναι τὸν τῷ βασιλιχῷ 
θρόνῳ προσέχοντα. Τί οὖν ὁ ráv3090; Δυημιουργός; 
Ἄμφω τὰ μέρη τῆς χιίσεως εἰς ταυτὸ τυνελχύσα:, iz 
γῆς μὲν αὐτῷ συναρμόζει τὸ σῶμα, ἀόρατον δὲ χαθά- 
wep ἐν ξοάνι» χαλλωπισθέντι τὴν Ψυχὴν ἐμπνεύσας 
τῷ σώματι, ἔμψυχον ἔστησεν ἀνδριάντα, πᾶταν ὁμοῦ 
τὴν χτίσιν ἐν ἑαυτῷ περ:πφίγγοντα (9). Γνωρίζει γὰρ 


τοῦτον τῶν ἀγγέλων ἡ πολιτεία, τῇ τῆς ψυχῆς τυγγε-" 


γείᾳ τοῖς ἐχεῖ δήμοις ἐγγράφουσα" περιπτύσσιται 
δὲ χαὶ ὁ τῶν ὁρωμένων χορὸς ἔργοις ὁμολογῶν τῆ; φύ- 
σεως τὴν συγγένειαν, χαὶ τὰ: χρείας αὐτῷ γεωργῶν, 
τὸ γένος μαρτύρετα!. Διὰ τοῦτο xol μτδέπω πλα- 
σθεὶς ἄνθρωπος: σχέψει τιμᾶται τοῦ πλάττουτο-, xaX 
βουλεύμασ! θείοις σ:μνύνεται - Ποιήσωμεν ἄνθρω- 
πον xat' εἰχόνα ἡμετέραν, καὶ xa0' ὁμοίωσιν. 
Πρεσδυτέραν τῆς πλάσειυος τὴν τιμὴν ὑποδέχεται. 
Οὕτως ὁ πηλὸς συναρμόξεταις xax ὁ θρόνος παρα- 
φχευάζεται. Ποιήσωμεν ἄνθρωπον, θεοῦ Μουογε- 
νοῦς οἰχητήριον᾽ ποιήσωμεν τὸν ᾿Αδὰμ, ἀφ᾽ οὗπέρ 
τις δεύτερος "Aóxa τῷ Δημιουργῷ σνγκαθεσθή σεται. 
Ποιήσωμεν ἄνθρωπον κατ᾽ εἰχόγα ἡμετέραν, καὶ 
xaó' ὁμοίωσιν. Ἑνταυθά got σύντεινον, ἀγαπητὲ, 
τὴν ἀκοήν" τῆς γὰρ συγγενοῦς φύσεως τὸν θτγσαυ- 
ρὸν (10) μεταλλεύωμεν. Ποιήσωμεν ἄνθρωπον κειτ' 


? Psal. cxi, 3238. * Gen. xix, 97. 


D 
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tus edendos non inferius videri. Unum dedit iipe- 
rium, et nalatilibus mox abyssus inundabat, aeiquo. 
volatilibus frequentabatur : ac mundus jam. con- 
summatus prze miraeulo excla:mabat : Quam magni- 
ficata sunt opera (ta, Domine ! Quia. in. sapientia 
[ecisti *. 


5. Verum integre perfecta rerum cereatarum univer- 
sil28, Sapientiam et potesLitem perfectoris conten- 
tissime clamabat, naturarum varietate. subtexta ; 
liec enim mortalia, illa immuortalitate oinata sunt ; 
haic nobiliora, quam ut videri possint, illa sensibus 
commensa sunt : hac ornat ratio, illa rationis oc- 
eupat privatio: hzc et animata. sunt et. spirantia, 
illa aniiu2. et sensus expertia : hac. progressioni- 
bus cxsultim feruntur, illa naturx quodam vincula 
solo sunt. affixa. Oportebat namque divitias crea- 
tionis in rebus creatis dilucerc. IIoc igitur, ut ante 
dixi, mundi domicilium nan sine singulari ele- 
gautia consummatum, atque in morem throni re - 
galis exornatum regem exspectabat, Oportehat de- 
nique et hominem procreari , qui rega'i tlirono 
conveniret. Quid tandem Conditor pro omnifzria 
sua sapieutia ? Utramque mundi partem in. ὉΠ} ἢ 
idemque congereus , ipsi de terra corpus con- 
ciunat , invisibilem vero tanquam. statue factae 
affabre animam inspirars corpori, animata sta- 
tuit imagiuem, quie simul omnem in se ample. 
ctatur ipsa rei condite rationcm, Eum. quippe 
agnoscit angelorum respublica, dum ob ϑιΐ 
cognationem coblestibus populis inscribi!. Auplecti- 
tur 5 quoque et aspectabilinm rerum multitudo, 
operibus confitens natur;e cognationem, ct neces- 
saria ipsi sufliciens getiug contestatur. Quapropter 
vel nondum formatus homo a conditoris conside - 
rantia, et Dei consiliis commeudatiuneim cb. pretium 
accipit: Faciamus liomiunem αὐ imaginem. e sinuli- 
tudinem nostram *.. Antiquiore  conditiune — sua 
lionorem suscipit, Noudum fingitur litum, etdiro- 
nus apparatur, F'aciamus homircemn, U.igeniti 1wj 
dowicilium ;. faciamus Adam, à quo alter. aliquis 
Alam  Conditori olim assideat, F'aciamus homirem 
ad imaginem et. similitudinem. nostram. lic tu 
mihi,o dilecte, quando congeneris nature tlicsau- 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


. (8) Enpàv ccszavocac. Mari, et oceano. Diouy- 
sius de situ Orbis : 
. Ἐν γὸρ ἐχείγῳ. 
Ilaca χθὼν», ἅτε νῆσος ἀπείριτος ἐστεφάνωται. 


(9 Πᾶσαν ὁμοῦ τὴ» χτίσιν ἐν ἑαυτῷ περισφίγ- 
a. Nulla alia fere hominis lJaudatio locupletior. 

ja causa veleres eum. dixerunt μιχρόχοσμον. Xut- 
xpbv γάρ ἐστι xóspo; ἀνθρώπου φύσις, ut P'isidas 
eccinit. Ea causis omnis creatura dieitur Marci xvi: 
Κηρύξατε τὸ Εὐαγγέλιον πάτῃ τῇ xsv Prodi. 
cate Evanjge'ium omni creature; ἘΝ quo Marci luco 


videtur excerptum illad oratione prima in Adamum : 
Ἐγχειρίζε: τῇ χτίσε! τὴν χτίσιν, τὸν ὁμόδουλον τῇ 
φύσει δεσπότην δείξας τῇ χάριτι' Μηπάπηι liomiri 
tradit, conserrum a uatura,grutie beneficio dominum 
conslituens. AV wide Cicero tib. De universo : Deus 
animal unum »pectabi'e liomi:um, in quo omnia ani- 
malia contineret, e[fecit. 

(10) Τῆς γὰρ συγγενοῦς φύσεως θησαυρόν. 
Adamum intelligit, in. quo natura. bumana, qua 
ratione anim: ceguüatione quadam cii Deo tene- 
"ur, velut in loculameuto. repo-ità sive capulo, 
Teruilliani voce libre De resurrectione carnis, 0n3av- 
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rum exquirisus, attentas aures. praebe. Faciamus A &lxóra ἡμετέραν xal xa0' óuolocir. Mio μὲν cixàv 


hominem ad imaginem. et similitudinem nostram. 
Una est, qux sit imago ; sed non unius. personae 
monumentum, verum trium hypostaseon : coum- 
mune namque, quod sit, Deitatis est opus. Trini- 
tatem quidem ostendit fictricem, unam autem esse 
Trinitatis inaginem. Quod si una Trinitatis imago, 
una utique trium hypostascon est natura : siqui- 
dem essentize identitatein. linaginis unitas loqui- 
tur, Ubi enim una ia imagine illius nature, que 
exemplar fuerit, differitas reperietur ? Una divini- 
tas uuum Sui secundum naturam simulacrum 
ereAit, Quamobrem quem imaginis dignitate co- 
honestavit, pari quoque formatiouis paratura exor- 
navit. Catera namque animantia aut toto corpore 


terram verrunt. naturz lege non progrediendi, sed D 


veptandi vim sorlita ; aut ad terram inclinautia, 
quod nullum in ccelo jus hazreditatis babeant, ipsa 
figura contestantur. At solus homo, ostentat fictio- 
nis su modo nobilitatem, dum rectus in caelum 
assurgit ; pedibus ille quidem terram tangit, dum 
tantisper in ea. versatur, verum ore ad coeli forii- 
ces sustollitur, et extentis manibus coelestem pa- 
triam animo repraesentat, Paulique. vocem. elate 
3ute Pauli tempora. effert : Nostra. conversatio in 
calis est *. Ac velut in. thirouo consideas actionum 
dignitaàre Creatoris imaginem pre se fert, factis 
quasi coloribus eum imitans. Nam et hic ad creas 
tionem. rerumque molitionem desiderium et manus 
affert, :eidificat, uavigia exstruit, lectos aptat, men- 


$38 compingit : quxe ludibundus dum facit, (Ὁ ma-. 


num Creatoris imitatur. [tem liomo fit pater, et 
filius progignitur divinis solus ornostus honoribus 
et nominibus, intemporalem Patrem tempore imi- 
tatur, et appellatione , et. filius post partus dolores 
agnominatur, Filium, qui sine passione est, reprz- 
sentans, dum. patitur. Deinde rex verus, et legis- 
lator. Deus, cui decem. millia myriadum angelorum 
ministrant, el decem millia myricdum parent impe- 
ranti !'*. Et potestatis sue specimen dat iu. sub- 
jectos, legibus exercitum coercet, jura dicit super 
liominum peccatis liomo, ct rationem expromilt, et 
sententie dictione gloriatur : denique rerum ge- 


* Philipp. 1n, 90, 19 Dan. vii, 10. 


ἡ πλαττομένη, οὐχ ἑνὸς δὲ προσώπου μνήμη, ἀλλὰ 
τριῶν ὑποστάσεων * χοινὸν γὰρ τῆς θεότητο; δη- 
μιούργημα τὸ πλαττόμενον. Τριάδα μὲν ἐμφαίνε: 
τὴν πλάττουσαν, μίαν δὲ εἰχόνα τῆς Τριάδος ὑπάρτ 
χουσιν. ΕἸ δὲ μία τῇς Τριάξος t εἰ ὧν, μία τῶν τριῶν 
ὑποστάσεων ἡ φύσις. Τὸ γὰρ ταυτὸν τὴς οὐσίας ἧ 
45$ εἰχόνο; ἑνότης χηρύττει. Ποῦ γὰρ ἕν εἰχόνι 
μιᾷ διαφορὰ τῆς ἀρχετύπου φύσεως εὑρεθήσεται ; 
Μία θεότης, μίαν ἑαυτῆς εἰχόνα χατὰ τὴν φύσιν 
ἀνέστησε. Διὰ τοῦτο τὸν εἰχόνος ἀξίᾳ τιμηθέντα, 
xal αὐτῇ τῇ χατασχευῇ τῆς πλάσεως χατεχόσμησε.. 
Τὰ μὲν γὰρ ἄλλα τῶν ζώων ἣ τῷ ὅλῳ σώματι 
τὶν γῆν ἐπισύρεται, οὐ βαδίζειν, ἀλλ᾽ ἕρπειν 
χληρωθέντα vóu τῆς φύσεως, ἣ πρὺς τὴν γὴν xa- 
ταχύπτει, τῷ μηδένα χλῆρον ἔχειν ἐν οὐρανῷ διὰ 
τοῦ σχήματος μαρτυρούμενα. Λνθρωπος δὲ μόνος 
ἐμφαίνει διὰ τῆς πλχσεως τὴν εὐγένειαν, ΟὌρθιος 
πρὸς οὐρανὺν ἀνχτείνεται" πασὶ μὲν ψαύων τῆς γῆς, 
ὡς ἐν αὐτῇ τέως στρεφόμενος " τῷ δὲ προσώπῳ πρὸς 
οὐρανίους ἁψίδα: αἱρόμενος. Ἤδη δὲ xal χεῖρας ἐχ- 
τείνων, τὴν ἐν οὐρανῷ πατρίδα φαντάζεται, τὴν τοῦ 
Παύλου πρὸ τοῦ ]αύλου φωνὴν ἀναχράξων: Ἡμῶν 
τὸ ποιλίτευμα ἐν οὐρανοῖς ὑπάρχει, Ὧ; ἐν θρόνῳ 
χαθεζόμενο; δείχνυσιν ἔργοι: διὰ τῆς ἀξίας τὴν 
εἰχόνα τοῦ Κτίσαντος, τοῖς πράγμασιν ὡς χρώ- 
μασι τὸν πεποιηχότα μιμούμενος. Ἀτίζειν γὰρ 
χαὶ οὗτος ἐπιχειρεῖ, χαὶ δημιουργεῖν ἐπιθυμεῖ, 
xal οἶχον συμπήγνυται, xal σχάφος τεχταίνεταις 
xai χλίνας ἁρμόζεται, xal τράπεζαν πήγνυται, xat 
παίζων ἐν τῇ χτίσει τὰς χεῖρας μιμεῖται τοῦ Πλά- 
στου. Πάλιν ἄνθρωπος πατὴρ γίνεται, xat υἱὸς ἀπο- 
τίχτεται τοῖς θείοις μόνος τετιμημένος ἀξιώμασι xal 
ὀνόμασι, καὶ τὸν ἄχρονον Πατέρα γρόνῳ χαὶ χλήσει 
μιμεῖται (11), καὶ υἱὸς μετ᾽ ὠδῖνας ἐπογομάζεται, «by 
ἀπαθῶς Υἱὸν εἰχονέξων ἐν πάθεσι. Πάλιν βασιλεὺς 
ἀληθὴς, xai νομοθέτης Θεὸς, Ὧ μύριαι μὲν μυ- 
ριάδες «ειτουργυῦσιν ἀγγέλων, μύριαι δὲ μυριά- 
δὲς πειθαρχοῦσι προστάττοντι. Δείχνυσι δὲ καὶ 
οὗτο; ἐν ὑπηχόοις χράτος, xal συνέχει νόμοις στρα- 
τόπεδον, xal διχάξει τοῖς ἀνθρώπων πλημμελήμασιν 
ἄνθρωπος, xat λόγον ἐχφέρει, καὶ ἀποφάσει σεμνύ- 
νεται (12) ἐν τῇ τῶν πραγμάτων σχιᾷ τὸν ἀληθῇ 
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(óc non semper rem pecuniartam. reconditam, ant 
cimelía denotat : imo proprie quidvis, iu quo aliud 
repositum est. 

(11 Ἄ χρογον Πατέρα χρόνῳ xal κιλήσει μιμεῖ- 
και" Intemporalem Patrem. tempore imitatur εἰ ap- 
pellatione.. Appellatianis ratio clarissima cst. At 
homo geueraus quomodo tempore intemporalem Pa- 
trei imitatur? an. quia sobolis auctu generis :zeter- 
nitati studet? an imitatur tempore, quia generatio- 
nis inteniporalis temporalis generatio quedam est 
imago? 

142, ᾿Αχοράσει σεμνύνεται" Sententie dictione 
gloriatur. ᾿Απόφασις irarum et severioris sententie 
ebnünttatto ; item ipsa sculentia, eL sententie dis 
ctio. Infra. de Ninivitis priore inodo : Προφητιχὴν 


ἀπόφασιν ἔδησαν, θείαν ἀπειλὴν τοῖς δαχρύοις ἡμε- 

σαντες. Propheticam obnuntiationem | vinxcrunt 
ei minis per lacrymas emollitis, Posteriore S. Igna- 
lins Epistola ad Trallianos : Tjj οὖν παρασχενῇ τρίτῃ 
ὥρᾳ ἀπόφασιν ἐδέξατο παρὰ τοῦ Πιλάτου de Christo, - 
qui mortis sententiam. excepit a. Pilato hora tertia 
ipsius Purasceves. Basilius altera in Adamum : Ἢ μὲν 
ἀπόφασις κατὰ τοῦ φαινομένου ὄφεως φέρεται" Sen- 
tentia. [ertur in. serpentem. qui in. conspectu. Tis iu 
loeis ἀπόφασις judicis est atlirmatio, et sententia : 


aliquando tamen est. negatio et refutatio, eaque 
princeps. significantia, ut ipsum ἀπόφη μι negito. 
lá wtos V; 
Artuxpb δ' ἀπόρημι, yovatxa μὲν οὐκ ἀποδώσω, 


, 
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δασιλέα σχηματιζόμενο;. 'AXX ὁ μὲν πλοῦτος τοῦ A starum umbra veri regis habitum gerit. Verum illae 


πλάσαντος περιῤῥέων τὴν ἀνθρωπότητα χυμαίνει 
«αἷς χερσίν. Ἡμῖν δὲ vov συττέλλει τὸν λόγον ὁ γχαι- 
Qó;. Αὖθις δὲ τὸ χρέος ὑμῖν ἀποτίσομεν συνεργούσης 
«ἧς χάριτος ἐν Χριστῷ Ἰησοῦ * ᾧ ἡ δόξα εἰς τως 
αἰῶνας. ᾿Αμήν. 


AOTOZ B. 
Τοῦ αὐτοῦ εἰς τὸν Ἀδάμ. 


α΄. Ὥσπερ οἱ τὰ; τῶν βασιλέων ἀποθλέποντες 
εἰχόνας, τῇ τῶν χρωμάτων λαμπρότητι μαρμαρυγὰς 
ἀφιείσας (13), ἁλουργίδα μὲν τὸ τῆς θαλάσσνς ἀπο- 
στίλδουπαν ἅνθο;. διάδη λα ὃξ xol; φένγεσι τῶν λίθων 
ἁστράπτον, χαὶ τὴν κορυφὴν περιέχον " χεῖρα ὃὲ τῷ 
σφαιροξιῦξῖ (14) σχήματι τοῦ χόσμου τὸν χύχλον τοῖς 
δαχτύλοις φέρξιν νολιζομέντν" ἐχπλήττουται μὲν τῇ 
θέχ πρὸς θχῦμα πτερούμενοι ([Ὁ)., φαντάζο,ται δὲ 
κὴὺ ἀρχετύπου τὸ χάλλης, ὄν οὐχ ὁρῶσι τοῖς διλλατσι 
χρωμάτων ἄνθεσιν ἀπούλέποντες " οὕτως, οἶμαι, 
xaX οἱ τὸν ἄνθρωπον ἐν μέσῃ τῇ χτίαει, καθάπερ 
ἔμψυχον εἰχόνα τοῦ πλάπαντος φιλοτίμως ἐχτορνευ- 
θεῖσαν ὁρῶντες, θαυμάζουσ: μὲν τῆς νεοπλάπτου τὴν 
ἀξίαν εἰχόνος, ἐχπλήττονται δὲ τὴν τοῦ δημιουρνύ- 
σαντος δεξιὰν, πανπτόφως ἅμα χαὶ φιλοστόργως τε- 
χτηναμένου τὸ δαίδαλμα. Δεῦρο δὴ οὖν καὶ χατὰ μέρος 
τῆς εἰχόνος τὸ x3))og ὁ λόγος διεξερχόμενο:, χτρυτ- 
τέτω τὸ θχῦμα τοῦ πλάσχυτος" Tóm μὲν οὖν περι- 
τρέχων ὁ λόγος τὰ tn; χτίσεωξ θαύματα, xat τὴν 
&v ἑχάστῳ τῆς δημιουργίας σοφίαν χαταπλτττόμε- 
γος, πρὸς τοὺ: συγγενεῖξ φθάσα: ὡρμήθη. xat τὴν 
τῆς φύσεως ἐπιγνοὺ; οἰχειότητα, τῆς πρηστορᾶς 
ἀπεπαύσατο, ἰδὼν χερσὶ Θεοῦ πλαττόμενον ἄνθρω- 
πον, χαὶ τῇ τῆς τιμῆς περιχαρίᾳ, πρὸς εὐχαρ:στίαν 
ἐτράπη τοῦ Κτίσαντος. "δεν ἄνθρωπον οὐ vastes 
δεηθέντα, οὐ σάρχα Ὑλυφαινομένην ἐν μήτρζ, οὐδ᾽ 
iv τῷ τῆς φύσεως ἐργαστηρίῳ πηλουργούμενην 
ἔμδρυον, οὐδὲ τῇ τοῦ τόπου στενοχωρίᾳ φυσιχῶς 
πολιορχούμενον, οὐχ ὄγχῳ νηδύος χατασημαῖνον τὴν 


C 


quidem Conditoris divitize, quibus hu-nanum genus 
circunifluit, ejus in manibus exundant:. tempus 
autem nostram orationem contrahit; sed vobis de- 
bitum rursus exsolveuis opitulante gratia, quz in 
Christo Jesu ; cui in stermim gloria. Δι δες 


ORATIO 11. 
Ejnsdem in Adamum, 


1. ποι “ἢ qui eas regum aspiciunt iia- 
gines, quie a. colorum splendore fulgorem praji- 
ciunt : purpuram, qux marino colluce.cit flore ; 
dialema, quod luminibus lapilluruin fulz;uürat, et 
ambit verticem ; dexteram, qui Πα] oibem 


globi specie digitis porlare creditur ; spectacula 


illi quidem pereelluntur admiratione extemplo cor- 
repti, et pulchritudinem sibi reprzsentant exem- 
plaris, qnod oculis non vident, sed efflorescentium 
colorum adminiculo : sic et cos, qui hominem in 
media rerum — universitate tanquam — animatum 
fictoris signum ambitiose. detornatum — intuentur, 
mirari quidem existimo sigui recenter efficti jJ gni- 
tatem ; sed Creatoris magis obstunescere dexteri- 
Lite, qui cum omni sapientia, parique benevoleu- 
tia varie artis opus fabrefecerit,. Agedim oratio 
pirticulatiai donarrando signi elozanii vm, statuarii 
βίη ρον} opus promulget ; jai que a bitu. suo 
creationis iniracula percurrens, et iu unoquoque 
fabrefactionis soleriiam admirata, Αι] 7 eos fesii- 
navit oratio, qui natur:ze cognatione quadam con- 
tinentur, et natur;e parita:e cognita probro absti- 
nuit; cumque vidisset manu Dei formatum howvi- 
nem, magno ob eum lionorem concepto gaudio ad 
gratias Creatori agendas est couversa, Vidit homi- 
nem nom egentem utero, non carneu in iatrico- 
$calptam, uon in n3tur:e offi; ina. Inteum. embryo- 
nem, neque loci angustia naturaliter obsessum, 
non accretionem uteri tumore ddesignante.í, non 


CL. DAUSQUEII NOT£F. 


Ubi Eustathius : Τὸ, γυναῖχα οὐχ ἀποδώσω, ἀπόφασίς 
ἔστιν, ὥσπερ χατάφασις τὺ, γυναῖχα ἀποδώσω, ἀπ' 
γοῦν τοῦ ἀπόφημι ᾿'ὑμηριχοὺ παοῆχται xai τὸ ἀπο- 
φάτχειν, xai dj ἀπόφασις. Consimilia aníotavil iu 
Hl. D εἰ M. Τὰ ἀποφατιχά Ciceroni iu Topicis suut 
neqantia. Deoique philosophi conveniunt, quorem 
est illud : AL δύο ἀποφάσεις, 1| στερήσεις μίαν χατά- 
Q19tv ἀποτελοῦσι. 
(15) Τῇ τῶν χρωμάτων «ἰαμπρότητι uappapu- 
γὰς ágzielcac., : 
Muy papvréc θηεῖτο ποδῶν. (Odyssece Θ.) 
luterpres, Μαρμαρυγαὶ ὃὲ ποδῶν αἱ σύντονοι κινῇ- 
δει; " ἐν γὰρ ταῖς ὁξείᾳις χινήσεσιν ἀπόστιλψις γ'- 
γεταί τὶς τῶν ποδῶν’ Marmaiyge sunt contentiares 
pedum woliones ; nam in citatioribus pedum quedam 
fa emicatio. Verum cesi cum pedum μαρμαρυγαὶς 
cohaerere συντόνους χινή σεις ; nisi enim iucitatissiie 
moveantur. pedes, nec. lucem admittent rapidius, 
nec eam. vibrare videbuncur : tion sunt. Lamen al 
μαρμαρυγαὶ ποξῶὼν σύντονοι χινήέσεις, sed eas cote 
quantur, ἔτ quo. consortio naim illud quod ἃ 
Gieeione scribitur: Dignus quicum in lenebris mices. 
4Eque elegauter μάρμλαρην αἰχιλὴν telum. coruscans 


Nonnus intellisit libro xxvii, etsi easdem. voces 
aliier usirpare videatur hbro xxxvi. 

(14) Τῷ σφαωιροεῖδεῖ. Glohi specie τὰ prinia 
occurrit, cum tamen ex hoc Ciceronis De wunde, 
verti potuisset brevis : Et globosus. est. fabricatus, 
quod σφαιροξιδές Greci. 

(13) ᾿Εχπιλήττονται μὲν τῇ θέᾳ πρὸς τὸ θαῦμα 
πτερούμεγοι. Locus hic in menda: suspicionem ve - 
nerat primum, Teutahaimn reponere ἑπτον μένοι, οἱ 
Jamotio meo εὐεπίης ὅρμῳ substituendum vicebatur 
πτηούμενοι. Verum hane cou ecturam ipse Basilius 
pluribus locis refutavit. Oratione 2 i0 Adamum, do 
serpeate, qui vana spe. divinitaris parentes nostros 
arrigehat, Ἰσοθέοις ἐλπίσιν ἐπτέριυσεν. In. O'ym- 
pia A : Μίσει δαιμον.χῷ, xal φίλτρῳ διαθολιχῷ 
xav ἀλλήλων ἐπτέρωνται. Od:o de'monico, et. dia - 
bolico amoris incentivo. involunt. in se mutuo. De 
Cliananiea : l'óvatov πίστει «sspoousvov: Muliercula 
fide alata. Alibi : Θαύμαςσί τε xal διδάγμασι πρό- 
πτερὸν πτερώσας τὸν νοὺν πρὸς τὴν τῶν ὑψηλοτέρων 
αὑτοῖς μαθημάτων χτῆσιν ivelp:t. Siguiflecat enim 
Ιθὸ vox ardorem quemdau subitum, ac celerem in 
re proposita. 
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exspectantem, dum per radios manibus ag'les par- A αὔξητιν, οὐχ ἀναμένον τὰ: ὠδῖνας γενέοθαι πρὶς 


tis edatur, non. tempis manentem, quo de ventris 
Carcere. copivus exsolvatur, neque post portionem 
reiiculis fasciaru: reformar, noa. probroso per 
lerram incessu dedecoratum, gon aid atatis im- 
perfectie gradus Δ ἰδ). cum labore : sed vidit 
ho-sinem  inmortidi manu. editum ,.— pro. matrice 
Creatoris maasu usum, et Dei digito ex. teinpore 
perfectus absolutuimique simuiacrum ; vidit «inul 
ficium, simul regem factum. Nam prassit, iuquit, 
piscibus maris, et volatilibus celi, et beguijs terra?! 
In creature mauu creaturam ponit, natura conser- 
vum gratiae beneficio domigu:n ereaf, vare sulbji- 
cit, continenti servituteny impouit, zgreim — donis 
ascribi, eoruu). denique bowo fit pos eS-0r, quo- 
rum non fuerat. conditur. Extremos ille quidem 
fabricatone, verum dignitate primus ewicuit. Sic 
porro divina bonitatis imber delatus posterioribus 
douis obscurat priora. Namque velut. parturiezs 
magnificente sue munera , et habere. clausum 
penes se thesaurum impotens, pon est contentus 
prioribus, nequi rebus ate dilargitis dona sua 
cireuuscribit, neque. donatoris desiderium  uiji- 
versa lerra, et concessum ware satiavit; sed eg- 
structum manu. sua. paradi:um, deliciosam sedeu 
dilecto concessit. Quid uecesse est paradisi pul- 
cliritudinem euarrem? Cujus culor, conditor. est, 
agrique eximia cultione donum excolens sedem exi- 
miam homini formato dedit. Deus extra paradisum 
hominem fabricatus induxit intro, ut possessio - 
nem adiret, cujus pars non erat, ne tognationi 
nature donum ascriberet, quiu gratuita potius 
munificentig. & Ceterum assurge animo ad reli- 
quam dignitatem tuam, Adam, ei an'mantium ap- 
pellatione doininatum confirma, fabricatoris diguj- 
latem imitare; ipse nmaluras procreat, tu nomen- 
clior esto. Ep. videre erat. ordinatim. arcanam 
quamdam lesseraii 34 omuja ferri animalia, qug 
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ἀχτῖνας χειραγωγοὺς (16), οὐχ ἀντ μένου τὸν χρόνον 
ἵνα τὸν τῆς γαστρὸ; ἀπολύσῃ δεσμώτην, οὐξὲ μετὰ 
τόχον τοῖς σπαργάνων πάλιν διχτύοις τυπούμενογ, 
οὐδὲ βαδίσμασιν ὑδριστιχῶ; £x! ἐδάφου;: χαθυδριζός 
μενον, οὐδὲ πρὸς τὰς τῆς ἀτελοῦς ἡλιχίας βαθμίδας 
σὺν μόχθῳ παραπεμπόμενον " ἀλλ᾽ ἴδεν ἄνλρωπο: 
χεροῖν ἀθανάτοις χυοφορούμενον, κἴτοαν ἔχοντα τὴν 
χεῖρα το πλάπαντος, xai Θεοῦ δυχτύλοις αὐτοσχέ- 
διον ἀπαρτιζόμενον ἄγαλμα ὁμοῦ δὲ πλιττόμενον, 
xai βασιλέα χειροτονούμενον. ᾿Αρχέτωσαν Ὑ0, 
φησὶν, τῶν ἰχθύων τῆς θαλάττης, τῶν πετιειγῶν 
τοῦ οὐρανοῦ, καὶ τῶν θηρίων τῆς γῆς. Ἐγχειρίζει 
τῇ χτίστει τὴν χτίσιν, τὸν ὁμόδουλον τῇ φύσει, ε- 
σπότην δείξας τῇ χάριτι. Ὑποτάττε: τὴν θάλατταν, 
χαταδουλοῦται τὴν ἤπειρον, τὸν ἀέρα τοῖς δώροις 
“ςυσέγραψε (17), xaX γίνεται χτέτωρ ὁ ἄνθρωπος, 
ὧν οὐχ ἐγένετο χτίστης ἔσχατος μὲν τὴν πλάσιν, 
πρῶτος δὲ τὴν ἀξίαν φαινόμενος. ᾿Αλλὰ γὰρ οὕτως ὁ 
τῆς θείας ἀγᾳθότητος διιόρος (18) φερόμενο:, ταῖς 
E35; δωρεαῖ; ἀποχρύπτει τὰ φθάταντα΄ ὡς γὰρ ὠδ'- 
νων τὰ τῆς φιλοτιμίας χαρίσματα, xai χατέχειν 
παρ᾽ ἑαυτῷ χεχλεισμένον τὸν θησαυρὸν οὐ δ ,νάμενο:, 
οὐκ ἀρχεῖται τοῖς φθάσασιν, οὐ, οἷ; ἔδωχε τὰς δω- 
ρεὰς περιέγραψεν, οὐδὲ ixópsss τοῦ διδόντος τὸγ 
πόθον γῆ πᾶτα, xai θάλαττα διδομένη " ἀλλ᾽ αὖ- 
τουργῆσας παράδεισον ἀδροδίαιτον ἐνδιαίτημα τῷ 
ποθουμένῳ χαρίζεται. Καὶ τί δεῖ χαταλέγειν τοῦ 
παραδείσου τὸ χάλλος ; Οὗ φυτουργὸς ὁ Δημιουργὰὸς, 
ἐξαιρέτῳ γηπονίῳ γεωργήσας τὸ δῶρον, ἑξαίοετογ 
οἴχησιν τῷ πλασθέντι χαριζόμενος. “ἕξω τοῦ παςα- 
δείσου πλάσας; εἰσήγαγεν ἕνδον, Ly. γέν.-ται χτήτωε 
οὗ μὴ Yéyov: μέρος, ἵνα μὴ τῇ συγγενείᾳ τῆς φύ- 
σεως, ἀλλὰ τῇ φιλοτιμίᾳ τῆς χάριτο; τὸ δῶρον κα- 
τἀλογίζητα'. Προσανάθδηθί μοι λοιπὸν τὴν τὴ" ἀξίαν, 
'Aóàp, χαὶ τοῖς τῶν ζώων ὀνόμασι τῆν 6:3z0:síay 
βεδαίωσον' μίμησαι τοῦ Δημιουργοῦ τὴν ἀξίαν" 


αὐτὸς παράγει τὰς φύσεις (19) " σὺ χαρίζου τὰ; 
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(16) Πρός áxrivac χειραγωγούς. Radios intel- 
lige, quibus ad partum educendum juvanuir obste- 
trices, ct chirurgi ad id acciti. Quare vocavi radios 
manibus agiles, qui manibus agi possunt. E.t enim 
ἀχτίν quod extendiimr, porrigitur. 

(17) Τὸν ἀέρα τοῖς δώροις zpocéypavre. Dictum 
obscurius : affeieuda lix ἃ prisco wore, M. Tullius 
lib. in i» Verrem, dePersarum ei Cyrorum regibus : 
Jlis autem uxoribus civitates attribuere hoc moo : 
hec civitas mulieri in redtmiculum pra'beat, hec in 
collum, ha'c in. crines, Quo. in-tituto oliin Persa 
Thewi-tocli Maguesiam attribuit, qae panem prie- 
beret, Lompsacum, uude vinum «meret ; Myuntem, 
ex qua opseniim haberet, apud πον ἢ. Nepo- 
tem. Eustathius iu /(iados A , scribit regem Persam 
Theurstocli Percopen, et Palascepsin dedisse, strati 
nomine, el. vestimenti. Nec uxores et aniei soli sic 
belle li»biti, sed pecudes, canes, cameli, Herodotus, 
lib. 1, narrat tantam a. rege. canum  Tolicurim ἈΠ} 
multitudinem, ut. 4.1 prxbenda iis cibaria quatuor 
jm eadem planitie magni. vici attributi fuerint shi 
aliis uibutis iuimunes, Darius pagum Gargameia 


camelo, qui per Scythicas solitudines non sine [a. 
bore impedimenta regia tulerat, in alimentum altri; 
buit apud. Strabonem lib. xv. Sic inquit Dasilins 1 
Aerem Deus inscripsit donis, sive dona. jussit. ho- 
mini pendere. Que. dona ?. virtutes astrorim, ims 
brem, lumen, volatilia, aspirandi et exspirandi ad- 
minicula, 

(18) Ἀγαϑότητος ὄμθρος. Afflucntia -isnatur hac 
voce, ul χρυταῖς Pindari ut zao:. 

(19) Αὐτὸς παράγει τὰς φύσεις. lia verti, quod 
Das.lius eorum procreationea et appellatiouem in- 
icr se contendat : tum. quod. denso apud eum use 
παράγειν sit crezre et producere. Οὐρανὸ:, xaX vij 
ταρτγάγοντο, παραγαγὼν ὁ Θεὸς τὸ σῶμα. To yY5o 
ἀνθρώπῳ τὰ δι᾽ ἄνθρωπον παραχθέντα" τὰς τῶν 
ζώων φύσεις παρῆγεν οὐχ οὔσας. Ratio quoqu: 
huuc. usum astriit, Est eiim. creare maxivus rei 
dactus ab. ejas. non e-se ad es 5. lHlaurio ex Dama- 
scenp lib. it De fide orthodoz., cap. 10, qui docens 
bifariam esse mutationem, ei cum ex sebjecia ma- 
leri quid fit, et cum e nihilo res pro.luctze exsi 
stunt, ita effatur ; Τροπῇ δὲ ἔστι τὸ ἐχ μὴ διτων εἰς 
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κλήσεις. Kai ἣν ἰδεῖν ἀπόῤῥητον διὰ τάξεως (20) A cum ad Adamum conlluerent, accessione ipsa ser- 


cóvürua πρὸς ἅπαντα τὰ ζῶα φερόμενον. Kal συν- 
ἐῤῥει πάντα πρὸς τὸν ᾿Αδὰμ τῇ παραδάσει (21) τὴν 
δουλείαν ὁμολογοῦντα. Ἤγαγε γὰρ, φησὶν, ὁ Θεὸς 
σπἄγτα τὰ θηρία τῆς γῆς, καὶ τὰ πετεινὰ τοῦ οὐ- 
τανοῦ πρὸς τὸν ᾿Αδὰμ, ἰδεῖν τί χαλόσῃ αὑτά. 
Γενοῦ δημιουργὸς ὀνομάτων, ᾿Αδὰμ, ἐπειδὴ μὴ 
χτισμάτων ἰσχύεις " xal πλαττέσθω μὲν ὑπ᾽ ἐμοῦ, 
ϑβαλείσθω bk παρὰ σοῦ τὰ πλαττόμενα. Μερισώμεθα 
τῆς δημιουργιχῆς σοφίας τὴν δόξαν᾽ ἐμὲ μὲν γνωρι- 
ζέτω δημιουργὸν τῷ νόμῳ τῆς φύσεως, σὲ δὲ μαν- 
Θανέτω δεσπότην τῷ λόγῳ τῆς χλήσεως. Δίδου προσ- 
γγορίαν, οἷς ἐγὼ τὴν οὐσίαν" οὐκ ἀνατρέπω τὴν χκλῆ- 
“σιν, οὐκ ἀναπλάττω τὴν χάριν. Πὰν γὰρ ὃ ἂν ἐκά,1δσε 
αὑτὸ ὁ ᾿Αδὰμ, τοῦτο ὄνομα αὐτῷ. Οὐχ ἴσχυσεν 
οὐδὲ παράδασις σαλεῦσαι τὰς χλήσεις, οὐδὲ παρανο- 
μία τὰς προσηγορίας ἐσύλησεν. ᾿Αλλὰ χαὶ παρίσταται 
μὲν λέων ἡμέρω; σχιρτῶν, λύχος δὲ μετὰ προδάτων 
εἰρήνευς (22): χαὶ ὄφις ὑπηδούλευσεν (25). Οὕτω γὰρ 
ἔχρησεν (24) εἰς ἀταξίαν τῷ διαδόλῳ τὴν γλῶσσαν" 
εὔπω παραχούσας Θεοῦ, τὸν ἅπαντα τῶν ἀλόγων δῆ- 
μὸν εἶχεν ὑπήχουν. Οὕτω μὲν οὖν ὁ τῶν ἁπάντων 
Δεσπότης τὰς τῶν ὅλων νομὰς ἀνθρώπῳ παρέδωχεν. 

δ΄. ᾽ν τοσούτοις ὅδ θησαυροῖς ὁ ᾿Αδὰμ ἐνδιαιτώ- 
μενος, οὐκ εἶχεν ὅτῳ τὴν εὐφροσύνην ἀνάθηται᾽ οὐκ 
ἔχων δὲ χοινωνὸν ἀπολαύσεως, ἀτελεστέραν εἶχε τῆς 
εὐφροσύνης τὴν αἴσθησιν. Οὐχ εὑρέθη γὰρ, φησὶν, 
ὅμοιος αὐτῷ. Τῆς γὰρ τῶν ἑτερογενῶν δουλείας 
ἀπήλαυνεν" ὁμογενοῦς δὲ παραμνθίαν ἐν τοῖς ὅλοις 
οὐχ ξόλεπεν. ᾿Αλήτης ἦν ξένος, δεσπότης ἐν μέσῳ 
τοῦ παραδείσου πλανώμενος, ὁμογενοῦς ἐρημίᾳ στε- 
νηοχωρούμενος. Τί οὖν ὁ πάνσοφος Δημιουργὸς, ὁ 
φιλάνθρωπος τεχνίτης τῆ; φύσεως ; Οὐ χα.1ὸν elvat, 
φησὶ, τὸν ἄνθρωπον μόνον. Ποιήσωμεν αὑτῷ 
“βοηθὸν κατ᾽ αὐτόν. Πάλιν σχέψις, πάλιν βουλὴ, 
xai πάλιν ἄνθρωπο; τὸ πλαττόμενον" ἐχεῖ μὲν οὖν 


'* Gen i, 19. !* ibid. 15 ibid. 90. 
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vitudinem fatehantur. Nam adduxit, inquit, Dews 
cuncta terre animantia, οἰ volatilia cali, ad Adam, 
ttl. videret quid vocaret ea!*.. Esto , Adam, nominum 
artifex, quando rerum esse non potes. Formentur 
ἃ me, nominentur a te quz procreata ; partiamur 
fietricis hnjus solertizg gloriam; me cognoscant 
artificem naturze lege, te dominum intelligant ap- 
pellationis nomine : inde nomen, quibus ege essen- 
tiam : non appellationem everto, non gratiam ne- 
fingo. Omne enim, quod vocavit Adam, ipsum.est 
women ejus'*, Non potuit vel ipsa transgressio 
nomina labefactare, neque legis violatio appeHa- 
tiones alienare. Verum astat leo blande subsultans, 
lupes inter oves pacate agebat, et serpens hominis 


B subjectus erat arbilrio : sic. cnim facium est ut 


linguam diabolo commodarit, ad invehendam con- 
fusionem. Cum Deo nondum fuisset inobsequens, 
universam turbam ratione carentium sibi auJdien- 
tem habuit. Sic ergo hujus universitatis Dowiuator 
omnium distributionem homini concessit. 


4. Verum, in lanta bonorum omnium offluentia 
sgens, Adamus non habebat quicum felicitatem 
communicarel : carens autem voluptatis su: con- 
sorte, imperfectiori Lxtiti:e sensu capiebatur : Nos 
euim, inquit, inveuiebatur similis ejus **. Cum enim 
alterius generis haberet servitia, a congeneri na- 
tura solatium in universo non videbat. Errabun- 
dus erat hospes, dominus in medio paradiso pa- 
labundus, desolatione paris societatis afflict«batur. 
Quid tandem sapieatissimus Opifex ?* quid huma- 
nissimus naturz artifex? Non est bonum, iuquit, 
hominem esse solum. Faciamus ei adjulorium simile 
sibi **. Iterum deliberatio, iterum consilium, ite- 


CL. DAUSQUEH NOTA. 


15 εἶναι παραχθῖναι. Eodem sensu παραγωγὴ soli- 
&arie ponitur a Damasceno, Orat. de transfiguratione 
Domini, pro rerum procreatione. Ulenam locutionem 
usurparunt Philo, De vita Moysis ; Μόνος γὰρ πρὸς 
ἀλήθειαν ὧν καὶ κοιητής ἐστιν ἀψευδῶς, ἐπειδὴ τὰ 
μὴ ὄντα ἤγαγεν εἰς τὸ εἶναι. Solus revera. ens, solus 
revera Creulor esl; nam que non erant produzit quo 
essent, divi Chrysostomi Oratione in sanclum Pa- 
scha ; Methodius εἰς &r&veraty. 

(20) Διὰ τάξεως, ordinatim. Possit et janetim 
διατάξεως scribi, sic : "Hv ἰδεῖν ἀπόῤῥητον δια- 
τάξεως σύνθημα, Videre erat mandati (divini) tes- 
seram ; mandati quo animantes illae arcano pultu 
Adamum petere jubebantur. 

(21) Τῇ παραδάσει, accessione. Nam vocem hanc 
sibi genuina notione pretermissam a lexicographis. 
Sed et apud Basilium preevaricationis est nota: Οὐχ 
ἴσχυσεν οὐδὲ παράδασις σαλεῦσαι τὰς χλήσεις. Pre- 
varicalio non raluit mutare nomina. Quo in usu τὸ 
“παρά quod perversum siguificat, et a recio devium. 
hem cum Aristoteles monstra. φύσεως παραδάσεις 
appellat. Eadem vis cst, in xapaxoust, εἰ ma gavo- 
pla spud Basilium, παραπλήὴξ apud alios. 

(22) Avxoc μετὰ προδάτων & . Nota sen- 
tentiam veterem, nec a vero abborrentem : In Si- 
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, $yllinis lib. nt; 
Αύκοι τὸ, καὶ ἄρνες ἐν οὔρεσιν ἄμμις ἔδονται. 


Qui ἀμιλλῶνται emovit loeo, persuasus syllabze no- 
dulo, censulie fecit : qui reposuit ἄμμις ἔδονται, 
iid veluerit sibi, nescio : ego reposuerim ἄμμιγ᾽ 


D ἔδονται, méstim pascenter, οἱ in eam sententiam 


Lactantius interpretatur lib. vir, c. 94. Alii pro- 
pheiarum loca talia, et Sibylle mystice malunt ín- 
telligi. 

(25) Kal ὄνσις $xn6ovJsvccr. Indubie locus 
menda insessus. Nec videor posse corrigere, ἐπεύδού- 
λευσεν ; dicit enim Basilius ad coucordiam lupi cum 
agno accessisse serpentis obsequelam erga hominem, 
cui quod obsequi soleret, factam esse, ut ejus lin- 
guam diabolus sit niutuatus ad. perniciem homini 
creandam. Rescribo igitur ὑπὸ βούλησιν fv. Volun- 
tati subjecius erat. /&que eleganter oratione de Jo- 
sepho utitur ea prapositione : Δαδὼν γὰρ ὑπὸ χεῖρα 
τοὺς ἀδιχήσαντας * Nam cum injurii venissent in Jo- 
sephi polestatem. Arisioteles Ethicorum, 1 : Ὅσαι 
δ᾽ εἰσὶ τῶν τοιούτων ὑπὸ μίαν τινὰ ἀρετήν. Sic ὑπὸ 
χεῖρα el ὑπὸ βασιλέα apud Photium. 

(24) Οὕτω γὰρ ἔχρησεν. Οὕτω, id est, ex occa- 
sione subjectionis illius : non probo rescribi οὔπω. 
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A 


rum homo, quod formabatur. Illic dicebat: Facia- A ἔλεγε Ποιήσωμεν ἄνθρωπον xat' slxóra. ἡμετέραν 


mus hominem ad imaginem el similitudinem  no- 
stram :*; hic quoque : Faciamus ei adjutorium 
simile sibi. Haud dissimilia consilia : etenim 
quas formabantur, generis ejusdem erant : 
fiperz similes, quia, pari in pretio, .que 9 
fiebant. Iterum igitur deliberatio, ut quod forma- 
batur, in honore esset ; equali cum dignitate homi- 
nem efformemus, ac figuremus, aequalem gloria 
cum eo conjugemus, ne sit honore defectior mu- 
liercola, neve genere notho dedecoret opera. qua 
namque profecto viris et mulieribus est pietatis 
ralio, e par virtutis consectandz stadium alteri 
eum altero apertum est. Nec enim generis discre- 
tione fidesutitur. Sic Paulus definite asserit : Ne- 


que vir sine muliere in Domino, neque mulier sine B 


viro !!, cum nature differentiam virtutis cursus 
nesciat. Scit in fldei certamime femineum genus 
viriliter agere, scit in pietatis certamine coronam 
rapere : quorum enim parem molitus est Deus for- 
mationem, ii se in cursura relinqui turpe ducunt. 
Vide mihi Paulum terrz habitabilis stadia percur- 
rentem, et cursu pro fide suscepto mundi angustias 
demonstrantem, mulieres adhortautem, et earam 
cursum suspicientem : Evodiam rogo, et Syntychen 
deprecor, et tu, germane compar, adjuva illas, que 
mecum laboraverunt in Evangelio cum Clemente, et 
ceteris adjutoribus meis "5. Vides femineum sexum 
[διαὶ Paulini cursus aemulatione? Vides apostolicos 
sudores in mundi stadio imitatione exprimere? 
Faciamus ei adjutorium simile sibi. Prorsus illud 
agnoscis : Faciamus. lterum latius explicata vox 
divinitatis bypostases innuit, Trinitatis notionein 


!* Gen. 1, 96. 171 Cor. xs, 11. 


** Philipp. 1v, 2. 


xal καθ' ὁμοίωσιν" ἐνταῦθα δὲ πάλιν * Ποιήσωμεν 
αὐτῷ βοηθὸν κατ’ αὐτόν. “Ὅμοια τὰ βουλεύ- 
ματα" χαὶ γὰρ ὁμογενὴῇ τὰ πλαττόμενα" ὅμοια 
τὰ σχήματα" xol γὰρ ὁμότιμα τὰ γενόμενα. Ilá- 
λιν οὖν σχέψις, ἵνα τιμηθῇ τὸ πλαττόμενον. Ἰσότι- 
μον διαπλάσωμεν ἄνθρωπον (25), ἴσην αὐτῷ xazà 
τὴν δόξαν συζεύξωμεν, μῇ λειπέσθω χατὰ τὴν ὁμοτι- 
μίαν τὸ γύναιον, ἵνα μὴ νόθῳ γένει χαθυθρίζῃ τὰ 
γινόμενα * ἴσος γὰρ ἀληθῶς ἀνδράσι χαὶ γυναιξὶ τῆς 
εὐσεδείας ὁ λογισμὸς, καὶ ἴσον ἐν ἀλλήλοις τῆς ἀρε- 
τἴς τὸ στάδιον ἥπλωται. Οὐ γὰρ διαχρένει τὸ γένος 
ἡ πίστις. Οὕτως ὁ Παῦλος διορίξεται λέγων" Οὔτε 
ἀνὴρ χωρὶς γυγαιχὸς (26) ἐν Κυρίῳ, οὔτε γυνὴ χω- 
plc ἀνδρός" φύσεως γὰρ διαφορὰν, ἀρετῆς δρόμος οὐκ 
ἐπίσταται, υἷδε xal τὸ θῆχν γένος ἐν τοῖς ἀγῶσι τῆς 
πίστεως ἀνδρίζεσθαι" οἶδεν ἐν εὐσεβείας σχάμματι (27) 
ἁρπάζειν τὸν στέφανον" ὧν γὰρ τὴν πλάσιν ὁμοίαν 
ἐτεχτήνατο, τούτους χατὰ τὸν δρόμον αἰσχύνεται 
λείπεσθαι (28). "Opa μοι χαὶ Παῦλον τὸν τὴν olxov- 
μένην σταδιεύσαντα, χαὶ τῷ περὶ πίστεως δρόμῳ τὸν 
χόσμον μιχρὸν ἀποφήναντα (29), γυναῖχας παρα- 
χαλοῦντα, χαὶ τὸν δρόμον θαυμάζοντα" Εὐωδίαν 
παραχαλῦῶ, καὶ Συντύχην zxapaxaAQ" καὶ σὺ, 
γγήσιε σύζυγε, συ.1λαμδάγου αὑταῖς, αἵτινες ἐν 
τῷ Εὐαγγελίῳ συνήθιλησάν μοι, μετὰ καὶ λή- 
μεντος, καὶ τῶν Δοιπῶν συνεργῶν μον. Ὁρᾷς καὶ 
τὸ θῆλυ γένος ἐν τοῖς Παύλου δρόμοις φιλόνειχον. 
χαὶ τοὺς ἀποστολιχοὺς ἱδρῶτας ἐν τῷ σταδίῳ τῇς 
οἰχουμένης μιμούμενον ; Ποιήσωμεν αὐτῷ βοηθὸν 
κατ᾽ αὑτόν. Γνωρίζεις πάντως xal τό" Ποιήσωμεν" 
Πάλιν $j λέξις πλατυνομένη, τὰς τῆς θεότητος ὑπο- 
στάπεις αἰνίττεται (50), τὴν τῆς Τριάδος γνῶσιν 
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(25) Auax Ade oper. ἄνθρωπον. lud διὰ mirifice 
lineamentorum ductus exprimit, ac ininus quain 
proprie tali in re usurpatur : quasi ab unius partis 
aut menbri formatione ad alterius operam se trans- 
ferat arüfex : etsi perfecto modo Deus operetur : 
pari efficacitate διάπλασιν extulit de Eva: 'Evvooosa 

&p τόπον τῆς διαπλάσεως. Cum perpenderet ipsa 
ocum, unde esset efficta. Pisidas similiter de visce- 
ribus Conopis occulto quodam artificio compositis : 


Kal τὰς ἀδήλους τῶν ἔσω Quuz Ades. 
Et abditas intus figuras viscerum. 


Apud Suidam ἄρτων διάπλασιν legimus. Apud Pro- 
pertium : IE 

Corpora disponens animum non vidit in arte. 
Jtem infra διασθίειν est. cibum frustillatim discer- 
pendo edere. 

(26) Obte dr hp χωρὶς γυναικός. Voc Seripturre 
loco otioke Crispinus verborum vertit ordineu. Ve- 
lim insimul hzreticos banc Basilii interpretationeui 
animadvertere, ne contra calibatum eam iutor- 
queant, ne caso obstrepant, 

(37) Ἐν εὐσεδείας σκάμματι. Secutus sum He. 
sychium : Σχάμματα, ἀγῶνες, στάδια, Graeca tamen 
vox amica Tertulliano. 

(28) Αἰσχύγεται λείπεσθαι, Juxta Hllud Horaiil : 

0S 5. 5, Mihl turpe relinqui. 
Tales ab Ísocrato. l'anathenaleo dicuntur ἀ πολελοῖ . 


Ὁ mundi angustias molestas fuisse 


πότες, quod sic. elucidat Harpocration : ᾿Α πολελο:- 
πότες, ἀντὶ τοῦ, νενιχηχότες. Ἡ μεταφορὰ ἀπὸ τῶν 
δρομέων' ol γὰρ νιχῶώντες ἀπολείπουσι τοὺς ἧἡττω- 
μένους, id est, ἀπολελοιπότες pro victores. Meta- 
phora a cursoribus : nam qui cursu. vincunt victos 
relinquunt. Photius cap. 942, οὐδὲν τῶν ζώντων εἰς 
ἀγῶνα ἀπολειπόμενοι. 

(29) Τὸν κόσμον μικρὸν ἀποφήναγντα. Essdem 
acedoni queritur 
Juvenalis : 


Unus Pelleo juvem non sufficit orbis; 
/Estuat infeltz audito limite mundi, 
Ut clausus Tyara scopulis, parvaque Seripho. 
50) Ἢ «1έξις πλατυνομένη, τὰς τῆς Osótntoc 
ovde αἰνίττεται. Vox ampliata (sive numero 
plurativo elata) divinitatis hypostases. innuit, Epi- 
phan. lib. 1 Contra harreses eadem in seutentia : Ὁ μὴ 
ἀπὸ γάμον ὁρμώμενος, ἀλλ᾽ ἐν χειρὶ Πατρὸς xai 
Υἱοῦ καὶ ἁγίου Πνεύματος πεπλασμένος, χατὰ τὸ γε- 
γραμμένον ὑπ᾽ αὐτοῦ τοῦ ἁγίου Πατρὸς πρὸς τὸν 
ἰὸν, ὅτι Ποιήσωμεν' ἄνθρωπον xaz' εἰκόνα ἡμδτέ- 
pav, καὶ καϑ' ἀμοίωσιν'. Qui non per nuptias ortus 
est, aed in. manu Patris, εἰ Filii, et Spiritus sancti 
formatus, juxta quod ipse sanctus. Pater Filio pra- 
acripsit : « Faciumus hominem ad imaginem, et si- 
militudinem | nostram. » Complures veterum idem 
senserunt: etsi. quidam bodie refragentur. Aiunt 
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45 ORATIO II. ἐδ 
ὑποδεχομένη. Γενέσθω tolvuv σύγχρονος ἡ γνῶσις A complexa. Fueritigitur ea cognitio creationi cozeva, 


«ἢ πλάσει, χαὶ μὴ ξενιζέσθω διδασχομένη ὕστερον, 
ὧν ἐν τῇ ποιήσει τὴν μνήμην ἐδέξατο. Καὶ EAa6e, 
φησὶν, ὁ Θεὸς μίαν τῶν πλευρῶν αὐτοῦ, καὶ ᾧχο.- 
δόμησε τὴν πλευρὰν (51), ἣν ἔλαδεν, εἰς γυναῖκα. 
Tívoz οὖν χάριν, εἰπέ μοι, μετὰ τὸν ᾿Αδὰμ d) γυνὴ, 
xa οὐ σὺν τῷ ᾿Αδχμ διαπλάττεται, χαὶ οὐχ ἰσόχρο- 
νον ἐπ᾽ ἀμφοτέρων τὸ δημιούργημα, ᾿Αλλ᾽ ἐπὶ μὲν 
τῶν ἄλχων ἁπάντων ἔοχεσε μία φωνὴ παραστῆσαι τὰς 
φύσεις, xal μὴ μετρῆσαι (54*) τὰ γένη, ὅτε τῷ ἄῤῥενι 
«b θήλυ συνεπλάττετο" μόνος δὲ ὁ ᾿Αδὰμ τοῦ θήλεος 
ἔρημος, χαὶ διίστησι τὴν πλάσιν ἡ τάξις, καὶ οὐδὲ 
Ex τῆς γῖς ἐχχαλεῖται τὰ σώματα, οὐδ᾽ ἄμφω μητέρα 
τὴν γῆν ἐπιγράφεται (52): ἀλλ᾽ ὁ μὲν ἀπήρτιστο (55), 
ἡ δὲ οὐδὲ ἤρξατο" διότι ἐπ᾽ ὄψεσι βούλεται τοῦ ᾿Αδὰμ 
δημιουργῆσαι ὁ Θεὸς, καὶ τῆς δη μισυργιχῇς αὑτοῦ 
τέχνης θεωρὸν τὴν οἰχείαν εἰχόνα γενέσθαι ποθεῖ. θὔ- 
T) γὰρ ὃ "ABA p. εἶδε Θεὸν Or μιουργήσαντα. « "Exolm- 
σεν ὅ Θεὺς τὸν obparór, xal ti γῆν" » ἀλλ᾽ ὁ 
᾿Αδὰμ οὐχ ἑώρα ποιοῦντα, μεταγενεστέραν τῇς οὐρα- 
νοῦ γενήσεως τὴν πλάσιν δοξάμενος. Περιέτεινε τὸ 
στερέωμα, ἀνῖιγε τοῦ φωτὸς τοὺς λαμπτῆρας, ζώων 
τὰς ἀγέλας ix τῆς γῆς βλαστῆσαι παρεσκεύασεν" 
ἀλλὰ πρεσθύτερα τῆς τούτου θέας ἐχεῖνα᾽ αὑτὸς ἐν 
τῷ πλάττεσθαι, τοῦ πλάττοντος τὴν αἴσθησιν οὐχ 
ἐδέξατο. Πῶς οὖν μάθῃ (54) ποιητὴν, ὃν οὐχ οἷδε 
ποιοῦντα; πῶς ἐπιγνῷ χτίστην, ὃν οὐκ ἐθεάσατο 
κτίζοντα ; Διὰ τοῦτο ἐπ᾽ ὄψεσιν αὐτοῦ χατασχευάζει 
τὸ θηλν, xal θεατὴν τῆς ὁμοίας αὐτὸν ἀπεργάζεται 
φύσεως" ἵν᾽ ἐν ἐκείνῃ τὰ xa0' ἑαυτὸν ἐνοπτριζόμενος, 


neque, cum docetur, ut peregrina deinceps recipiatur 
ab hominibus, quorum in procreatione de illa men- 
tio fuit, Tulit Dews, inquit, unam de costis ejus, et 
edificavit costam, quam tulerat, in mulierem ** Cur 
igitur, inque, post Adamum mulier, et non cum 
Adamo efformatur? cur non sequaevum utriusque 
opificium ? At in aliis oninrbus suffecit vox una ad 
naturas reprzsentandas, et ad sexum dimetiendum, 
quando upa conformabantur masculus et femina - 
Adam vero solus femina destitutus est. Et formandi 
rationem dispescit conditionis ordo, neque vero ex 
solo corpora excitantur, neutra quoque terram 
inscribunt matrem. Verum hic perfecte absolutus 
erat, cum illa necdum orta, Quare in Adami con- 


B spectu vult illam Deus fingere, et fictricis artis suse 


spectatricem 10 desiderat propriam imaginem. 
Nondum enim Deum Adamus quidquam fabrican- 
tem viderat. Creavit Deus. cotum et terram 39. 
Sed Adamus non viderat ereantem, qui celi moli- 
Hone serius ipse fuit perfectus. Porrexit ambitum 
firmamenti, luminosas faces accendit, animantium 
greges e solo fruticari fecit : verum hac prius 
fuerunt quam ab Adamo spectarentur ; ipse, cum 
fierent, nullo sensu facientem percepit. Quomodo 
igitur auctorem condisceret, qui facientem non 
vidil? Quomodo Creatorem cognosceret, qui crean- 
tem non spectavit? Eapropter ipsius ante oculos 
feminam exstruxit, et similis nature spectatorem 
facit, ut in illa quai circa se sunt, velut in speculo 


ἐξ ὧν ξόλεπεν, ὅπερ οὐκ εἶδε, διδάσχηται. Καὶ ÉAa- C contemplatus, ex visis discat invisa. Et. tulit Deus 


* Gen. n, 99. 39 Gen. 1, 4. 
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llebreis in more esse τό D'n*w verbo jungere 
singulari. Quid si ideo jungunt, quia trium perso- 
narum una est natura, una essentia ἢ Sed et cum 
angeli intelliguntur, quid si fit ut uniformis sit 
dictio? 

($1) 'Qxobópncs τὴν πλευράν. Hoc est, costam 
exaggeravit, et amplificavit. Plautus Trinummo 
dixil : 

Qui edificaret suam inchoatam ignaviam, 
ps augeret. Livius referente Macrobio lib. vi, c. 1, 
jdiuran, : 


AE dificavil nomen. 


(Nec mirum id verbi ad corporis humani fabrefa- 
ctionem accommodari, cum veleres corpus animx 
domicilium dixerint et zdes. Misso Platone, et 
sacris scriptoribus, Apuleius in Apologia : Ut in eo 
(puero) divina potestas tanquam bonis edibus diver- 
selur. Et sine ullo adjecto Plautus Milite Sceledrum 
hzc loqui facit : 
Hoccine si miles sciat ἢ 
Credo hercle has sustollat edes totas, atque hinc in 
[crucem. 

Ubi semet ille loquitur. Apollonii scholiastes δομὴν 
explicat quodam loco, τὴν τοῦ σώματος σύστασιν, 
χαὶ χροιὰν, corporis compositionem et colorem. Per- 
sius, $31. 8 : 

Exzcutienda domus praecordia, quantdque nosire 

Pars tua sit, Cornute, anima. 


MH ad Cor. cap. v, v. 4, οἰκίαν τοῦ σχήνους vocat 


humanum corpus Apostolus. 

(391) Kal μὴ μετρῆσαι. Extero. μή, exterit et 
Jamotius exacti judicii vir. 

(323) Μητέρα τὴν γῆν ἐπιγράφεται. Vertens re- 
spiciebam illud Sillii libro decimo : 


Adversis etenim fraudi non esse virorum 
Qui Martem inscribant genti. 


Qui ad Martem genus suum referant. Sic illud est 
non ambos e terra natos, aut extractos esse Dei 


D jussu ; supra : Τοῖς &xei δήμοις ἐγγράφουσα. 


(55) Ἀπήρτιστο,  per[ecte absolutus, aut ab- 
solute perfectus. Nec euim praepositio perfectionis 
auctarium importat. Oratione 1 de Lazaro cum 
apostoli ab itinere Christum averterent proposita la- 
pidatione, audiunt οὔπω ἀπηρτισμένοι, nondum per- 
fecti admodum. Damascenus, de Chrisii transfiqura- 
tione : Καὶ ἕξ μὲν ὡς πρῶτος ἀριθμὸς xai τέλειος 
παραλαμδάνεται" £x γὰρ τῶν οἰχείων μερῶν ἀπαρτί- 
ζεται, id est, perfecte integratur. Dionysius Halicar- 
nasseus, pag. 57, ita. cepit. ἀπηρτισπένως. ᾿Από in 
aliis eadem vi pollet : apud Pisidam λίθοις &mó- 
oxAnpot, lapides eduri. Pussim in Novo Testamento 
ἀπολύτρωσις per[ectam plenissimamque redemptionem 
significat. 

ΕΝ Πῶς οὖν μάθῃ. Argumentum populare. Aut 
si voles τὸ μαθεῖν ad coguitionem referes, qua 
sensuum subsidio comparatur; ad cognitionem fa- 
ciliorei, et certiorem, quali Adamum instructum 
fuisse decuit. 
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emem ἐς Cu0lie ejas, εἰ a difucuri cescam, quam tule- A Cer & Θεῖς μίαν zwr z lvgaor actcv. vai ἀτεοξό- 


yat, ia mulierem “ἢ, εἰ fciam monsirasit, εἰ spoasam 
dedit & lswre. Quam ob casam 806 um2 voce 
eirumque, οἱ cremperent is lecem, invitavit, sed 
formation! cerium Lemooris ialervalium prafaivit, 
i4 Adami cognitioni tribuens, quo satsram porem, 
eam βεῦλι, contemplotes, ipsum uiriesque artiácem 
dise eret. Neque vero ex terra, sed ex latere mem- 
brum metester : portitor corpas, et meniem ceapiet, 
€i ualgra uma dissipatsr arte formoatis, ut 568 
mens cons!reator 3d imitaliosem nmaiurz. Contem- 
plates igiter Adames inepnstam membri ssi 3m- 
»hücatonem, iiem exemoleum esse membrum, ac 
deiade animalium pra ingenii gaudio exclamavit : 
fioc wuuc os ex ossibus meis, εἰ caro de carne mea ?*. 


pact τὴν zdzvpar, ἦν Llefer, εἰς 7vrazaa, ταὶ 
Ta$22; ἐξειξεν, x3í vato ix παειτᾶς byxcioz—s. 
Δ: 79775 Ὁ a:i των LU viz x3» ixi- 
λεξεν, daa (pri τῇ πλᾶάτε: ξιάπτιμα πτρύδεξμξας 
“ἢ τουῦξϑε: Uepylarweln ἕνα τειν £avoas Ta--vai- 
vr» θεώμενις, αὐτὸν ἔχ:τέρενν ἔτ. Ξ5.:.» ixzLi- 
χν:2:. Kat οὐξ, ix τῆς vt. dux ix τὰς Ξαευζᾶς 
τὸ μέλας ξανείνετα:. Mic: τὸ τῶμα, fv σνάτη 
^ φρόντις, χαὶ pia 232 δεατρεξται τ -ipT, 092 
πλάττοντος, ἕνα pia TwvaT copo 5] σι, κέν τῆν 
φύσιν. Θεώμενο: ver? 6 AXXa τῷ xg, af 
“αράξζοξον αὔξτπσιν͵ x3: μέλεος αἱρούμενον. x2. QUUM 
“αατνοόμενον, περιχαρῶς ἐξεύόεσε-. Tovro vvv 
(ctovr ἐκ τῶν ἐστῶν μεν, καὶ ςἀγξ ἐκ τῆς 


Agaosco membrem, doaesm 2περίεείος, verit ia B σαρχές μου. Γνωρίζω τὸ μέλος, xai τὸ δῶρον àzzá- 


desiderium, quod cosiz accidit: Boc uanc os ἐξ 
ossibus meis. Hoc quod sunc vere intueor, noa illa 
priera, qua cum ia mesa essent potestate, eorum 
ego visionem minime desiderabam, sei boc, quod 
ac mede videt : cumque desiderio videtar, δέει: 
erraateu visionem | ssalieris hojus deformatio. Ia 
tauta amimasliem (erba uua que mecem nalura 
esaet, noa aspicicbam, in tania mulütedine desola- 
tionem qeerebar, in (2812 rerem ubertate velut in 
terris solis commerabar : tamen a membro abjus- 
eius pbiltro vincior : loco sejunctum est, et desi- 
éerio conjencium. Qei distulit corpora, animas 
nostras in unum coniulit. 113 Quomodo slienam 


repa:abo, quz mon extribsecus, sed a ume ceypit 


erigiaeu? quomodo igitur non iterum erimus una 
earo natura vi conglutinata, qui antea cobzrentes 
fuimus? Et edificarit Deus. cosiam, quam tulerat, 
ín mulierem. Concordiez, et continentiz magistra 
talis molitio. Üni viro unicam associans uxorem 
continentiz subindicat legem. De latere vero inu- 
lierem desponsans, jubet a viro mulierem foveri 
ac tegi : fovetur enim simul ac tegitur a manu 
subjecta costa. Mulieris quoque subjectiouem silen- 
tio testatam facit, llla enim cogitans, quo ex loco 
sit efficta, voluntatem ad obsequelam flectat, ut 
costa coaptetur, illiusque vicem foveatur. Ejusmodi 
conditionis ratio tacita quedam admonitio est. 
Sequamur igitur Conditoris voluntatem, revereamur 
nature Dominum, libidinis vias aversati. Ne crea- 


*! Gen. n, 92. ** ibid. 25. 


ζομα:, καὶ τῆς πλευρᾶς μοι τὸ πᾶϑος εἰς πόϑον μεῦ- 
[7:218:* Τοῦτο rir ἐστοῖν ἐκ cuv éctwow poc, 
κοὐ τὸ vov ἀλτθῶς τὸ vov θεωρούμενον, οὐχ ἔχεῖνα τὰ 
φθάσαντα, ὧν τὶ» ἐξρυσίαν λαξὼν, τὴν» θέαν οὐκ 
ἕστεργον" ἀλλὰ τοῦτο, τὸ vov πρός ut βλέπον, χαὶ 
σὺν πόθῳ βδλεπόμενον, ἔξαευσέ μοι πτλανωμέντν τὴν 
θέαν, ἡ ταύτης διάπλασις. Ἐν ἀγέλαις ζώων τοσαύ- 
“αἷς ὁμοφυὲς οὗ προσπέδλεπον" ἐν τοσούτοις πλύθε- 
σιν ὠδυρόμτν τὴν μόνωσιν ἐν εὐπορί2 συνὼν, ὡς 
ἐν ἐρέμῳ διέτριόον" καὶ χωρισθεὶς τοῦ μέλους, τῷ 
GíA1pep δεσμεύομαι" τόπῳ χεχώρισται, χαὶ πόθω 32v- 
ἀπτετα:. Ἥνωσεν ἡμῖν τὰ; ψυχὰς 65207132; τὰ σώ- 
ματα. Πῶς ἀλλοτρίαν ἡγήνομαι τὴν [οὐχ] ἔξωθεν, ἀλλ᾽ 
ὑπ ἐμοὺ λαβοῦταν τὴν γένεσιν; πῶς οὖν οὐ πάλιν 
ἐσόμεθα μία σὰρξ συνημμένη τῇ φύσει, xal πρὸ 
τοὕτου τῇ σχέσει (55); Καὶ φχοδέμηςεν ὁ Θεὺὶς τὴν 
απιλευρὰν, ἣν ξλαξεν, εἰς Tvraixa. 'Oyogposovre . 
χαὶ σωφροσύνης f, πλάσις διδάσχαλος. Ἕνὶ ἀνδρὶ 
μίαν προξαρμόξα: γυναῖχα, σωφροσύνης ὑπτγόρευσε 
vóuooc* Ex πλευρᾶς δὲ τὴν γυναῖχα νυμτεύῦσας, 
θάλπεσθαι παρ᾽ ἀνδρὸς τὴν γυναῖχα προστάττει xal 
σχέπεσθαι " θάλπεται γὰρ ὁμοῦ καὶ σχέπεται παρὰ 
τῆς χειρὸς dj ὑποχειμένη πλευρά γυναιχὶ δὲ τὴν 
ὑποταγὴν ἀχηρύχτως μαρτύρεται (36). "Evvoouca 
γὰρ τὸν τόπον τῆς διαπλάσεως, χαμπτέτω πρὸς 
ὑπαχοὴν τὴν προαίρεσιν, ὡς πλευρὰ συνήφθω, xal 
ὡς ἐχείνη θαλπέσϑω. Οὗτος 6 τῆς δημιουργίας τρό- 
πος, σιωπωμένη ἡ παραίνεσις. ᾿Αχολουθήσωμεν τοί- 
νυν τῷ τοῦ Δημιουβγοῦντος βουλήματι " αἰδεσθῶμεν 


CL. DAUSQUEII NOTA. 


(55) Πρὸ τούτου τῇ σχέσει. Cohxrentiam intel- p Verbo, | tecens testatur, antilbesis venustissima. 


lige costas cum Adami corpore reliquo : non corpo- 
ris Evz cam Adami, qua in sententia producenda 
rabbini, et qui eos secuti, frustra sudarunt, Vide hac 
de re Tostatum episcopum Abulenscem, qui pro 
somníis rejectaneis eam excutit sententlam. Σχέ- 
etw eadem signiflcantia M. Antonius extulit lib, vi : 
Πολλάχις ἐνθυμοῦ τὴν ἐπισύνδεσιν πάντων τῶν ἐν 
χόσμι», καὶ σχέσιν πρὸς ἄλληλα, hoc est, mutuam 
retinentiam ore Lucretii, uon affectionem Xyliundri, 

ou 'Axnpüxtoc μαρτύρεται. ld est« Cum Deus 
ex subjecta Ádami cosia. Evam format, eam re osten- 
dit Adamo subjici debere,nec precone usus nec voce, 


Antea dixerat, xai σιωπώσῃ- &xojtw l'o29fc 
tacentem audire Scriptaram. Visidas de turture A 
tabescente neque cantante : 


Λάλῳ σιωπῇ cezpor(ts. τὸν βίον" 

Vocalibus silentiis vitam erudit. 
ldem de ardore mentis patriarche Sergii , xal μὴ 
λαλῶν ἤχησεν ἔνδοθεν μέγα. Mor. Αἱ mon loquendo 
tnlus sonum magnum dedit, Basil. non semel junxit 


λόλος σιωπή. Tullius, De judicibus : Dum laceni, 
clamant, Et illud : 


Se'pe tacens vocem verbaque vultus habet. 


i2 ORATIO III. 50 
κὸν Κύριον τῆς φύσεως, ἀχολααίας ὁδοὺς ἐχτραπώ- A tionis dignitatem dedecoremus electionis inquias- 


μεθα. Μὴ χαθυδρίζωμεν σεμνότητα πλάσεως μο- 
λυσμῷ προαιρέσεως. ᾿Αγαπήσωμεν τὸν ἀπλήστῳ τιμῇ 
τὸ γένος τιμήσαντα * ἀγαπήσωμεν ὡς φιλάνθρωπον, 
xai τιμήσωμεν ὡς φιλότιμον. Μὴ ῤῥνπώσωμεν τὴν 
ἀξίαν ἀναξίοις ἐπιτηδεύμασι. Χερσὶ Θεοῦ διεπλάσθη- 
μεν μὴ ἀμαυρούσθω τὸ χάλλος τῆς πλάσεως τῇ 
χαχίᾳ τῶν πράξεων" μὴ τῇ παραδάσει τῶν πραγμά- 
τῶν τὸν Δημιουργὸν χαθυδρίσωμεν᾽" μὴ δῶμεν ὕλας 
τῷ πυρὶ, τῷ ὄφει πειθόμενοι" μὴ πάθωμεν, ἃ πέ- 
«ονθε τοῦ γένους ἡ ῥίζα. ᾿Αλλὰ νῦν μὲν ἐπίσχωμεν 
τοῦ λόγου τὸν δρόμον, διὰ τὸν τῆς ἀχοῆς χόρον. 
Συμπραττούσης δὲ τῆς χάριτος, τὸ λοιπὸν τῆς ἧστο- 
ρίας προσθήσομεν ἵνα μάθωμεν οἷον ὕφανε δρᾶμα 
χατὰ τοῦ πρωτοπλάστου ὁ διάδολος, xal μαθόντες ἃ 


mento. Eum amemus, qui immenso honore genus 
humanum cohonestavit. Àmemus ut bumaaissimum, 
honoremus ut honoris quam cupientissimum, ne 
studiorum nostrorum indignitate dignitatem con- 
taminemus. Manu Dei ficti sumus,. oe fictionis nitor 
actionum squalore obseuretur, ne operum perver- 
sitate in Conditorem contumeliosi simus, ne seace 
serpentis igni materiam dederimus, pe- nobis eve- 
niat quod generis auctori accidit. Verum ob au- 
rium satietatem iphibeamus modo cursum orationis. 
Adjuvante Dei gratia reliquum addemus bhistoriss, 
ut intelligamus quale facinus in protoplastum 
diabolus adortus sit, et eventa cognito sapiamus. 
Ardentiori autem amore Christum diligamus, eujus 


πέπονθε, τοῖς ἐχείνου σωφρονιζώμεθα πάθεσι" θερ- B beneficio, qui lapsus erat, resurrexit, οἱ percussor 


μοτέρῳ δὲ πόθῳ Χριστὸν ἀγαπήσωμεν, ὑφ᾽ οὗ xai ὁ 
πισὼν ἀνέστη, xal ὁ βαλὼν χαταδέδληται, χάριτι 
αὐτοῦ τοῦ Χριστοῦ, i ἡ δόξα εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν 
αἰώνων. ᾿Αμήν. 
ΛΟΓΟΣ Γ΄". 
Τοῦ αὐτοῦ εἰς τὸν ᾿Αδάμ. 


a'. Οἷδα χρεώστην ἐμαυτὸν τῆς κατὰ τὸν ᾿Αδὰμ 
δ:δασχαλίας χειρογραφήσας, xai τὸ χρέος ἐπιγινώ- 
σχων, τῷ μεγέθει τοῦ χρέους ταράττομαι. ᾿Αλλ’ 
ἐπειδήπερ σφοδροὶ μὲν ὑμεῖς ἐρασταὶ μαθημάτων, 
χαὶ τῆς ὑποσχέσεως ἀπαιτηταὶ φοροὶ χαθεστήχατε" 
ἡμεῖς δὲ πρὸς τὴν χαταδολὴν ἀσθενεῖς ^. φέρε, τὸν 
Δεσπότην Χριστὸν συνεργὸν γενέσθαι πρὸς τὴν ἀπό- 
δοσιν αὐτῶν ἱχετεύσωμεν, Εἰ γὰρ χαίρει τὰ τῶν 
ἁμαρτιῶν ἔγγραφα σχίξων, πολλῷ πλέον εὐφραίνεται 
τἀτῆς διδασκαλίας συγχκαταδάλλων ὀφλήματα. Δεῦρο 
δὴ οὖν, ἀγαπητὲ, τῇ xavà τὸν ᾿Αδὰμ συγγραφῇ τὸν 
γοῦν ἀσχολήσωμεν. Εὔκαιρος γὰρ dj περὶ τούτου 
χατὰ νηστείαν διήγησις, ἐπειδὴ χαὶ ταύτην ἐν πα- 
ραδείσῳ μετὰ τῶν ἄλλων φυτῶν φυλάττειν ὁ ᾿Αδὰμ 
δπεδέξατο, xai τῇ τῆς ἀπολαύτεως ἐξουσίᾳ χαὶ ὁ 
t^e νηστείας νόμος πρὸς αὐτὸν ὑπεγράφετο. ᾿Απὸ 
παντὸς γὰρ ξύλου τοῦ ἐν τῷ παραδείσῳ βρώσει 
φαγῇ, ἀπὸ δὲ τοῦ ξύλου τοῦ γινώσκειν καλὸν 
καὶ πονηρὸν, οὗ ράγεσθε ἀπ' αὐτοῦ. 

β΄. Πρώτη βασιλέως διάταξις τροφὴν χαριζομένη, 
καὶ νηστείαν νομοθετοῦσα. Ἔχε, φησὶ, τῶν ὅλων 
^h» ἐξουσίαν, ἑνὸς ἀφίστασο μόνου. Ἢ χεὶρ ἐχ- 
τεινέσθω πρὸς ἅπαντα, καὶ συστελλέσθω πρὸς ἕν. Οὐ 
ςθονέσας ἐχώλυσα τὴν ἀπόλαυσιν, οὐδὲ ἐμαυτῷ τὴν 
βρῶσιν ταμιευόμενος (ἐμοὶ γὰρ. φύσις ἀνενδεὴς, καὶ 
πρὸς ἅπαν πάθος ἀχείρωτο;) ἀλλ᾽ ἵνα ἐννοῶν τὸν 
χιυλύσαντα, γνωρίσῃ: τὸν χορηγήσαντα " χαὶ ἡ τοῦ 
ἑνὸς ἀποστέρησις, γένηταί σοι τοῦ τὰ ὅλα δεδωκότος 
ὑπόμνησις " ἵνα μὴ πάντοθεν ἡ τρυφὴ περιῤῥέουσα 
15316301] τὴν μνήμην τῆς χάριτος * ἵνα μὴ τῇ ἀπλη- 
«τ 4f; βρώσεως ὀλισθήσῃ[ς] πρὸς ἄγνοιαν. Τὰ μὲν 
e.» ἄλλα τῶν ζώων ἔθνη xa γένη διαπλάττων ὁ 
Δυμιουργὸς, νόμοις ἀχινήτοις ἔδησε φύσεως. Καὶ 
προχίρετις οὐχ ἔστιν αὑτοῖς ἐπ᾽ ἄμφω τὴν ἐξουσίαν 


93 (5e, 1,16, 11. 


prostratus est ejusdem Christi gratia, cui gloria in 
secula saeculorum. Ámon. 


X 


ORATIO lii. 
Ejusdem in Adamum. 


ἃ, Scio me chirographo teneri, promjseoque de . 
rebus Adami docendis; A99 et cum agposco debi- 
tum, ejus magnitudige percellor. Verum quando- 
quidem diseiplinge vehementes estis amatores eb 
eommodi bujus promissi flagitatores,. nos contra 
pensioni impares : age, Christo Domino supplicemus, 
ut ad redditionem doctrine adsit cooperator. Nau 
δὲ peccatorum conscripta debita lacerare gaudet, 
multo Jetabitur amplius debitionem doctrinz no- 
biscum exsolvens. Age igitur, o dilecte, Adami 
historia mentem occupemus. Ea enim fuerit oppor- 
tuna per jejunium narratio : quandoquidem illud in 
paradiso eum aliis plantis servandum receperit 
Adamus, et cum licentiori voluptabilium rerum usu 
jejunii lex ei scripta fuerit: Ex omni ligno paradisi 
comede : de ligno aulem scientie boni et mali me: 
comedas **. 


9. Prima regis edictio alimenta dat, et jejunii: 
legem ponit. Accipe potestatem in omnia, uno solo- 
te abstine, in omnia manus extendatur, et ad unum 
contrahatur. Citra invidiam fructu interdixi, ne-- 
que mihi usum reservavi ipsi ; nullius eniin indiga: 
mihi uatura est, nullique obnoxia passioni : verum 
ut prohibitore cognito prebitorem quoque agnoscas, 
etunius privatio recordationem illius excitet qui 
dedit universa : ne voluptas undequaque circumfusa 
beneficii memoriam spoliet, ne per inexplebilem 
voracitatem in ignorantiam delabaris. Alias igitur 
animantium gentes, et genera fabricans Conditor 
immobilibus nature legibus constrinxit ; neque ipsis 
electio est, quz facultatem in utrumque partiatur ;. 
neque ratiocinationis discretio, qux velut in aequi-- 


Bi BASILH. SELEUCIENSIS 52 
librio perpendat agendorum delectum : sed simul A μερίζουσα (37), οὐδὲ λογισμοῦ διάχρισις ζυγοστα- 


imperat natura, ad. agendum impelluntur, non. ex- 
cusso curiose precepto. Contra homo, ratione in- 
siguitus, electionis potestate ornatus, et arbitrii 
libertate refulgens, consili vim habet, qux nulla 
teneatur voluntatis servitute, intentionemque habet 
sui dominam, et inviolabili gloriatur agendorum 
electione. Hine evenit, ut hoc diligat, illud quod ita 
visum fuerit, repudiet : πος aversetur, ad illud 
animum adjicíat, et liberrima cum potestate volun- 
tatis regnans abundat optionibus 13 sententiarum. 
Quare lege posita Deus agendi necessitatern non 
imponit ; sed qua sibr videntur, imperat, et volun- 
tatis potestati permittit actionem : et si jussus man- 
datum przetereat, non ideo naturam demutat, neque 
necessitatis legibus vincit inobsequentem, neque 
gratiam per vim aufert, neque intra necessitatem 
dona contrahit, neque naturam pervertens, mentem 
adulterat : sed ratione in dominatu suo relicta poenis 
delinquentem ad sapientiam revocat. Principi vero 
rationi corporis habenas permittit, el animam cor- 
pori veluti eurriculo aurigam przfficiens adhortatur, 
ut ad cursum virtutis impellat. Tunc igitur, si ratio 
sobria corporis habenas suStineat, cursum currit, 
quo corona paretur: dormitabunda vero passioni- 
bws tanqusm equis per praripitia, perque aspera 
viarum fertur incogitans, et tandem dejecta atque 
ad terram afflicta trahitur pulvere sordida, sub pro- 
prii currus jugum captiva, ac vexata clamat : /n- 


feliz ego homo, quis me liberabit de corpore mortis C 


hujus ** ? Nam per socerdiam principatu prodito fit 
serva passionum, et irrationabilibus passionibus 


eum thronum ratio preter ordinem concesserlt, . 


earum serva comperitur, ad quarum servitutem 
frueudam nata est. Ptaque prier alia quibus homi- 
nem Deus condecorasse videtur, etlam mentem 
arbitrii libertate investivit, lege data ad voluntatis 
exercitationein : et in arbore veluti tabula descripto 
mandato intus abditam dijudicandi vim excitevit, 
aseripto in ligno parendi, aut non parendi disceri- 
mine. Hinc notum boni et mali lignum agnominari : 
ab illis enim quz hic didicit lignum appellatum est, 
et hujus instructio ligui fuit appellatio. Quippe illie, 


** Rom. vir, 24. 


τοῦσα τῶν πραχτέων τὴν afpsotv " ἀλλ᾽ ὁμοῦ τε xe- 
λεύει φύσις, xul ἐς τὸ πράττειν ἐπείγεται μὴ πολυ- 
πραγμονοῦντα τὸ πρόσταγμα. ΓΑἄνθρωπος δὲ λόγῳ. 
τετίμητα', καὶ προαιρέσει χεχόσμηται, xal αὐτ- 
εξουσίΐῳ γνώμῃ ἀστράπτει, βουλήματι ἀδούλωτον ἔχων 
τὸ φρόνημα, αὐτοδέσποτον ἔχων τὴν πρόθεσιν, ἀδία-- 
στὸν δειχνὺς τῶν πραχτέων τὴν αἵρεσιν. Ἐντεῦθεν 
τὸ μὲν ἐχλέγεται, τὸ δὲ πρὸς τὸ δοχοῦν παραπέμπε- 
ται" χαὶ τὸ μὲν ἀποστρέφεται, τῷ δὲ προστίθεται " 
καὶ βασιλεύων αὐτεξουσίῳ βουλεύματι, πλουτεῖ ταῖς 
τῆς γνώμης αἱρέσεσι. Διὰ τοῦτο διδοὺς νόμον θεὸς, 
oüx ἀνάγχην πρὸς τὸ πράττειν -προστίθησιν, ἀλλ᾽ 
ἐντέλλεται τὰ δοχοῦντα, χαὶ τῷ θέλειν τὴν πρᾶξιν 
ἀφίησι, κἂν ὁ προσταττόμενος παραδράμῃ τὸ mp^a- 
ταγμα, οὐδ᾽ οὕτως μεταλλάττει τὴν φύσιν, οὐδὲ 
νόμοις ἀνάγχης δεσμεύει τὸν παραχούσαντα, οὑδὲ 
ἀφαιρεῖ βίᾳ τὴν χάριν, οὐδὲ περισπᾷ τὸ δῶρον ἀνάγχῃ. 
οὐδὲ νοθεύει τὴν γνώμην, παρατρέπων τὴν φύσιν" 
ἀλλ᾽ ἐῶν τὸ τῶν λογιαμῶν αὐτοδέσποτον, σωφρονίζει 
τιμωρίαις τὸν πλημμελήσαντα " τῷ δὲ χρατοῦντι 
λογισμῷ τὰς τοῦ σώματος ἡνίας ἐπέτρεψεν (58) * χαὶ 
καθάπερ ἅρματι τῷ σώματι τὴν ψυχὴν ἡνίοχον ἐπι- ὁ 
στήσας, τὸν δρόμον τῆς ἀρετῆς ἐλαύνειν παρα- 
χελεύεται. Ἐνταῦθα τοίνυν, εἰ μὲν νήφων ὁ λογισμὸς 
ἀνέχῃ τὰς ἡνίας τοῦ σώματος, τρέχει δρόμον προ- 
ξενοῦντα τὸν στέφανον" ἐπινυστάξας δὲ χαθάπερ 
ἵπποις τοῖς πάθεσιν, ἔλαθεν ἑαυτὸν χατὰ χρημνῶν 
xai δυσχωρίας φερόμενος" xal τελευταῖον χαταδλη- 
θεὶς, ἕλχεται χεχονιμένος, αἰχμάλωτος ἅρματος 
οἰχείον γενόμενος, χαὶ συρόμενος χέχραγε" TaAal- 
xopoc ἐγὼ ἄνθρωπος, τίς με ῥύσεται ἀπὸ τοῦ 
σώματος τοῦ θαγάτου τούτου; Προδοὺς γὰρ ῥᾳθυ- 
μίᾳ τὴν δεσποτείαν, γίνεται δοῦλος παθῶν xal πά- 
θεσιν ἀλογίστοις ὁ λογισμὸς παραχωρήσας τὸν θρό- 
νον, δοῦλος ἠλέγχθη τούτων, ὑφ᾽ ὧν ἐτέχθη δου- 
λεύεσθαι, Πρὸς τοίνυν τοῖς ἄλλοις, οἷς θεὸς τιμήσας 
τὸν ἄνθρωπον φαίνεται, χαὶ λογισμῷ αὐτεξουσίου 
δωρεᾶς ἀμφιέσας, δέδωχε νόμον αὐτῷ, γυμνάζων 
τὴν αἵρεσιν" xal χαθάπερ ἐν δέλτῳ τῷ φυτῷ διαγρά- 
Qac τὴν ἐντολὴν, τὴν ἔνδον χρυπτομένην διάγνωσιν 
ἀνεχίνησε, ὑπαχοῆς xai παραχοῆς διαφορὰν ἐπὶ τοῦ 
ξύλου προσγράψας. Ἐντεῦθεν γνωστὸν χαλοῦ xal 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(31) Kal προαίρεσις οὐκ ἔστιν αὐτοῖς ἐπ᾿ ἄμφω D tatem habet. appetitum coercendi , aut. sequendi, si. 


t^v ἐξουσίαν μερίζουσα. Paria sunt. illa. Da«wa- 
sceni lib. n De fide orthod., c. 29 : Ὅθεν xaX τὰ 
ἄλογα obx εἰσὶν αὐτεξούσια' ἄγονται γὰρ μᾶλλον 
ὑπὸ τῆς φύσεως, ἥπερ ἄγουσι. Διὸ [οὐχ] ἀντιλέγουσι 
τῇ φυσιχῇ ὀρέξει, ἀλλ᾽ ἄμα ὀρεχθῶσί τινος, ὁρμῶσι 
πρὸς τὴν πρᾶξιν. Ὃ δὲ ἄνθρωπος, λογιχὸς ὧν, ἄγει 
μᾶλλον τὴν φύσιν, ἥπερ ἄγεται. Διὸ χαὶ ὁρεγόμενος, 
εἴπερ ἐθέλει, ἐξουσίαν ἔχει ἀναχαιτίσαι τὴν ἔρεξιν, 
ἢ ἀχολουθῆσχι αὐτῇ. Hinc bruta carent. arbitrii [i- 
bertale : nam. aguntur potius a natura, quam agunt, 
(Quare neque naturali appetitui contradicunt, sed. si- 
mulac aliquid appetiverint, ruunt inopus. Homo vero, 
ratione praditus cum sit, agit naturam. potius quam 
ugittr.. Quare etiam, dum appetitu movetur, fucul- 


quidem libitum (uerit. Insignem hanc doctrinam La- 
tinis ita notam facio. 

(38) Τῷ δὲ χρατοῦντι 1ογισμῷ τὰς τοῦ σώματος 
ἡνίας ἐπέτρεψεν. D. Gregorius in. Encomio Ma- 
chabeorum λογισμόν nominat αὐτοχράτορα τῶν Ta- 
00v. Athenagoras, De resurr. : Πέφυχε δὲ (ψυχῇ) 
ταῖς τοῦ σώματος ἐπιστατεῖν ὁρμαῖς. Ingenitum est 
aninio. corporis appelitionibus prasidere, Quem qui 
servitio non oppresserit, quin potius in. dominatu 
suo retinueritsupra homineu:, evehitur a Pythagora 
et Deus immortalis habetur : 


Ἡνίοχον γνώμην στήσας καθύπερθεν ἀρίστην 
Ἔσσεακι ἀθάγατος θεὸς ἅμδροτος, οὐκέτι θγητός-. 


53 ORATIO IIT. 5i 
πονηροῦ tb ξύλον ἐπονομάζεται" ἀφ᾽ ὧν γὰρ οὗτος A uti dixi, Adamo exeolebatur. intelligemia, ct exer- 


ἐδιδάχθη, ὑπὸ τούτων τὸ ξύλον ἐχλήθη - xat d) τούτου 
διδασχαλία, τοῦ φυτοῦ προσηγορία. Ἐχεῖ γὰρ, ὡς 
ἔφην, τῷ ᾿Αδὰμ f) γνῶσις ἐμελετᾶτο, χαὶ τὸ λογιχὸν 
ἐγυμνάζετο" ᾿Απὸ παντὸς ξύιλου τοῦ ὃν τῷ πα- 
ῥαδείσῳ βρώσει φαγῇ" ἀπὸ δὲ τοῦ ξύλου τοῦ 
γτιγώσκχειν καιὸν xal πονηρὸν, οὗ φάγεσθε ἀπ' 
αὑτοῦ. Ἔχε τὴν ἀπόλαυσιν ἄμετρον, στῆσον μόνον 
τὴν χεῖρα πρὸς ἄτοπον βρῶσιν ἐπειγομένην. Δεῖξον 
τῇ τοῦ νόμου φυλαχῇ, τὴν τοῦ νομοθέτου τιμήν. 
ἽἼδω τὴν γνώμην, ἵνα θαυμάσω τὸ φίλτρον. Δίδου 
pot χάριν τὴν χεῖρα συστείλας, τὸν ὅλου παραδείσου 
δοτῆρα, ἑνὸς ξύλου μόνον προτίμησον * σὲ διχαστὴν 
τῆς ἐμῆς ἐποιησάμην τιμῇς " ἀμείδου τὸν εὐεργέτην 


περιφρονήσει τῆς γεύσεως. Διὰ τοῦτό σοι τὸν Üáva- 
τὸν φόδον τῷ νόμῳ προσήνεγχα, βονθοῦντά σοι πρὸς B 


τὴν παράνομον ὄρεξιν’ xàv ὁ λογισμὸς πρὸς αὑτὴν 
ὀλισθαίνῃ, τῷ φόδῳ στηρίζεται" νεῦρον γὰρ πρὸς 
ἐγχράτειαν ὁ τῆς παραδάσεως φόδος. Σὺ δὲ μὴ φόδῳ 
τὴν τιμὴν, ἀλλὰ πόθῳ προσένεγχε. Φυτὸν γενοῦ μεῖ- 
ζον, τοῦ παραδείσου λαμπρότερον. δρέψομαί σου 
χἀγὼ τὴν ὑπαχοὴν, ὡς χαρπὸν ἀγαθὸν τῆς προαιρέ- 
σεως. Προσένεγχέ μοι δῶρον τὴν γνώμην" ᾿Απὸ 
παντὸς ξύλου τοῦ àv τῷ παραδείσῳ βρώσει φαγῇ. 
Πλάτυνον τῆς ἐπιθυμίας τοὺς ὄρους" νιχᾷ γάρ σου 
τὴν χρείαν, ἧ τῆς χορηγείας δαψίλεια " ἀντὶ πλούτου 
ταῖς ἐπιθυμίαις παράδεισος. ᾿Αλλ᾽ ὅπου τὸν νόμον 
γεγραμμένον ὁρᾷς, ἐχεῖ τὸν πόθον ἀνάστελλε" παρ- 
αιτοῦ ἁφὴν τῆς τροφῆς, ὡς ζωῆς δηλητήριον. ᾿Από- 
στρεφε τὸ βλέμμα χειραγωγοῦν πρὸς παράδασιν" 
φτῦγε τὴν θέαν, ἵν᾽ ἔχῃς τὸ σώζεσθαι" ᾿Απὸ παντὸς 
ξύλου τοῦ ἐν τῷ παραδείσῳ βρώσει φαγῇ. ᾿Αχό- 


cebatur ratio : Ex omni ligno paradisi comede : de 
ligno aulem scientie boni et mali ne comedas. Fru- 
ctum habe citra modum ; manum duntaxat. abstine 
ab esu insulso et superfluo. Quo ip pretio sit 
legislator, observatione legis propala. Perspectun. : 
tuum habeam animum, ut amoris tui vim in pretio 
habeam : gratus esto manum contrahendo, 14 an- 
tefer totius paradisi largitorem unico ligno : honoris 


mei arbitrum te statui, par bene merenti refer 


gustatus contemptione, [460 mortis terrorem cum 
lege tibi obtuli contra nefariam appetentiam auxilio 
futurum; etsi mens ad eam inclinet, terrore οὔ» 
jecto firmatur : est enim temperantia nervus prae- 
varicationis metus. Tu vero non terrore, sed amore 
honorem mihi defer. Tu major cum sis, esto plan- 
ta paradiso illustrior, et voluntarie tux obedientize 
carpam fructum bonum. Offer mihi muneri men- 
tem. De omni ligno paradisi comede. Prolata. cupi- 
ditatis tux: terminos; quandoquidem usus tuos 
rerum concessaram excedit aflluentia. Paradisus 
cupiditati sit pro divitiis: verum ubi legem scriptem 
vides, ibi desiderium coerce, ibi recusa cibi con- 
tactum, ut vit? venenum. Averte oculos, ne ad 
transgressionem traducant : fuge spectare, ut sal- 
vari possis. De omniligno paradisi comede. Áccom- 
modata tempori lex, congruunt edictiones cum tem- 
pore. Nam qui apposita possit esse lex, Non 
occides? quem? cur? Non (urtum [acies? quorum, 
cujus? Non machaberis ** ? quicum? cujus? Ecquod 
enim aliud potuit in ipsum pulchritudinis telum 
jaculari, ut ietu devitato mandata conffceret ? 


λουθος ὁ νόμος τῷ χρόνῳ. Πρόσφορα τῷ xatpip τὰ ἐντάλματα. Ποῖον γὰρ ἂν νόμον ἥρμοσε τὸ, Μὴ φο- 
γεύσῃς, τίνα ; xal διὰ τί; Μὴ κλέψῃς, τὰ τῖνος; χαὶ, Μὴ μοιχεύσῃς, τὴν τίνος; Ποῖον γὰρ ἂν αὐτὸν 
χάλλους βέλος ἑτόξευεν ἕτερον, ἵνα τὴν βολὴν φυλαξάμενρος, φύλαξ γένηται τοῦ προστάγματος; 


γ΄. Τέως μὲν οὖν ὁ ᾿Αδὰμ ἀκχίνδυνος ἀπήλαυε, xal 
ἦν ἀδλαδὴς fj τρυφὴ, ἄμιχτος ὀφιώδους ἰοῦ. ᾿Αλλ᾽ 
ἤγειρεν fj θέα πρὸς βασκανίαν διάδολον, χαὶ πληγεὶς 
οἷς ἔδλεπεν, ἀντιπλήττειν πειρᾶται τὸν πλήττοντα. 
Eiós πάσης χτίσεως ἐξουσίαν ἀμέριστον, εἶδε θαλάτ- 
τῆς δεσποτείαν ἐγχειρισθεῖσαν, ζῴων ὑποχυπταύσας 
ἀγέλας, παράδεισον οἰχητήριον, νύμφην χειρὶ πλατ- 
τομένην Θεοῦ, προῖχα διδομένην τὴν χτίσιν, νυμφο- 
στολοῦντα Θεὸν, χαὶ φθόνῳ βαλλόμενος, ὄφιν ὁ θη- 
ριώδης ἐνδύεται" ὄφεως ἡνίοχος, μετὰ τὴν τοῦ 
ἁέρος ἡνιοχείαν (59) χαθέσταται, πράξεσιν ἀτίμοις 
ἀτίμως ἐπισυρόμενο;. Ὃ γὰρ προσχρούων Θεῷ, 
xaX πρὸ τῆς τιμωρίας, τιμωρίαν ἔχει τὴν ἀτιμίαν. 
Θύτω τοίνυν ὄφειυς ὑποχριτὴς γεγονὼς, πρόσεισι 
τοῖς ἐπιδουλευομένοις τὸν χηδεμόνα μιμούμενος, xal 
«ῷ ᾿Αδὰμ τέως ἀφεὶς τὰ τῆς συζυγίας εὐχείρωτον, 
ἕτερον περιεξέρχεται μέρος, ἀπὸ τῆς πλευρᾶς τοι- 


*5 Exod. xx, 15-15. 


3. Tunc igitur Adam periculi expers deliciabatur, : 
el erat voluptas innoxia, carens admistione serpen- 
tiui veneui. Sed ad invidiam excitus est diabolus 
spectando, et corum, qua viderat, visione saucius, 
ferientem referire connititur. Vidit in omnem crea- 
turam integram potestatem, vidit in-ejus mauu.ma- 
ris imperium, subjectos animanjiuu greges, para- 
disum pro doinicilio, sponsam divina fictam manu, 
in dotem creaturam datam, spons:? ductorem Deum, 


Ὁ et ictus invidia serpentem efferatus induit, post ae- 


ris rectiqnem serpentis rector constituitur turpi fa- 
cinori turpiter adrepens. Nam qui Deum offendit, 
salis ei supplicii est dedecus, vel ante supplicium. 
haque serpentis facie personatus insiiliose meditata 
aggreditur, curatorem imitaus, et Adamo tantisper 
coujugii negotiuum sinens sub manum succedere alias 
obit partes, per 35 latus hominis.structuram sub. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(39) Μετὰ τὴν τοῦ ἀέρος ἡνιοχείαν. Intelligit 
potestates tenebrarum harum. Sunt illa quoque Pi- 
side inellitissima : 


. Hrioxoy δὲ τοὺς χρόγους 


Ἐν ἑπτακύχιῖοις ἡμερῶν περιδρόμοις. | 
Septemplici dierum circulo regit, 
Et aurigatur omne tempus. 


55 BASILII SELEUCIENSIS o5. 
ruere incceptat : Cur. recepit. vobis Deus, ut won A χωρυχεῖν τὸν ἄνθρωπον (&0) ἄρχετα:᾽ Τί ὅτι εἶπεν 


comederelis ez omni.ligno paradisi ** 1 llumanitatem 
simulat, cum ad exdei aceurrat, et cominiserationis 
obtentu conatur servum cum Domino committere. 
Vidi vos, iuquit, in omnt bonorum affluentia non 
ausos frui, et condolens veni : videbam in medio 
paradisi esurientes, οἱ in partem tristitiae veni. Nam 
«que consilio, dic mili, cibo Deus interdixit ὃ quid, 
spectabili re commonstrata, usu privavit? cui oble- 
etationem banc reeondit? cui vobis ablata dona re- 
servat? Satius orat non dedisse, quam dato inter- 
dixisse. Paradisum dedit, et cibum won eoncessit. 
Mis vocibus auditum subvertit, οἱ rationem obsidet, 
utque mens animi fluetuet , facit : percussit auteni, 
nt censcientiam lzdat. Verum ad inshdiatorein re- 


ὁ Θεύς" Οὐ μὴ φάγητε ἀπὸ τοῦ £0Aov τοῦ ἐν τῷ 
παραδείσῳ ; Ὑποχρίνεται φιλανθρωπίαν ὁ πρὸς φό- 
νον δραμὼν, καὶ σνγχρούειν ἐπιχειρεῖ τὸν «ἰχέτην 

ς τὸν Δεσπότην, συμπαθείας προσχήματι. Εἶδον 
ὑμᾶς, φητῖν, ἐν ἀγαθῶν περιουσίᾳ τυχεῖν οὐ τολμῶν- 
τας, χαὶ συμπαθήσας ἐλήλυθα. Εἶδον ἐν μέσῳ παρα- 
δείσου λιμώττοντας, xal τὴν λύπην μεριζόμενος $3- 
θον (41). Τί γὰρ, εἰπέ μοι, βουλόμενο: ὁ θεὸς τὴν 
βρῶσιν ἐχώλυσε ; τί δείξας τὴν θέαν, τῆς πεέρας 
ἑστέρησε ; τίνι ταμιεύεται τὴν ἀπόλαυσιν ; τίνι φυ- 
λάττει τὸ δῶρον ὑμῶν ἀφαιρούμενος ; Ἄμεινον ἦν, εἰ 
μὴ ἐδεδώχει, ἣ δεδωχὼς ἐχώλυσε. Παράδεισον ξδωχς, 
χαὶ τὴν βρῶσιν οὐ συνεχώρησε. Ταύταις ταῖς φω- 
val; τὴν ἀχοὴν ὑπεργάζεται (42), καὶ πολιορχεῖ τὸν 


a2endet mulier, et ineidiantem corrigere vult. Quid B λόγον, καὶ χυμαίνει τὴν γνώμην. “Ἔπληξε τὴν ἀχοὴν, 


ve, mulier, simulatione inquinas? mendacium au- 
disti, mendacii artificem fuge, aversare mendacii pa- 
trem, obeiste silentio ejus machiuis, inefficax ejus 
telum fac auribus oppilatis. De fructu lignorum , in- 
quit, qua eunt in peradiso, vescimur : de ligno aulem 
scieniig boni et mali precepit Deus, ne comederemus. 
In quocungue enim die comederi(is, morte moriemini*'. 
Kxarmasti te, mulier, Dei voce diabolo credita. Quid 
We igitur? Nequaquam moriemini **. O sententiam 
exsecrabilero, et plenam audacice vocem ! Deus mor- 
tem transgressorihus statuit, et diabolus vitam cou- 
tra legem agentibus spondel. Nequaguam morle io- 
riemini. Furtim demit mortis terrorem, ut legis 
inunimenta depraedetur; poenam adulterat, quo ad 


legem perfringendam propellat; excusso timore po- ἢ 


naque sublaia, contra Deum bellum conflat : Scit 
enim Deus quod in quocunque die comederiiis ex eo, 
aperientur oculi vestri, el eritis sicul dii, scientes 
bomum εἰ malum **. Non per amorem, inquit, sed 
per invidiam arbore interdixit ; privavit esu , ut di- 
viuitatis aditu prohibeat. Quid ergo fugis, mulier, 
plantam, cujus ope Deus eris? quid cibum, per quem 
pares cum imperante sitis, repudiatis? 16 Vere ho- 
wiicida erat ab initio**, Postquam enim his duobus 
Adamum vidisset munitum, mortis metu, ac vite 
promissis , quibus ipsum munire Deus occupaverat, 
eadem imitatur et demon. Et mort! quidem illud 


ἵνα βλάψῃ συνείδησιν. ᾿Αλλ᾽ ἀποχρίνεται πρὸς τὸν 
ἑπίόουλον fj γυνὴ, καὶ διορθοῦσθαι τὸν ἐ πιδουλεύοντα 
βούλεται. Τί σαυτὴν, ὦ γύναι, μολύνεις ταῖς ὑπο- 
χρίσεσιν; Ἐφόρεσας τὸ ψεῦδος, φεῦγε τὸν τοῦ Ψεύ- 
δους ἐργάτην, ἀποστρέφου τὸν τοῦ Ψψεύδου: πατέρα, 
ἀντίστησον αὑτοῦ ταῖς μηχαναῖς τὴν σιγήν" ἄπρα- 
κτὸν αὐτῷ ποίει τὸ βέλος, τὴν ἀχοὴν ἀποφράξασα. 
ἀπὸ παντὸς, φησὶ, ξύλον τοῦ ἐν τῷ παραδείσῳ, 
βρώσει φαγόμεθα (45), ἀπὸ δὲ τοῦ £0Jov τοῦ 
γιγώσκειν καλὸν καὶ πονηρὸν, εἶπεν ὁ Θεὸς, ob 
φαγόμεθα ἀπ' αὐτοῦ. 'H δ' ἂν ἡμέρᾳ φάγησθε, 
θαγάτῳ ἀποθανεῖσθε. Ἐγύμνωσας σαυτὴν, ὦ γύ- 
ναι, τῶν ὅπλων, θεοῦ φωνὴν τῷ διαδόλῳ χαταπι- 
στεύσασα. Τί οὖν ἐχεῖνος ; Οὐ θαγάτῳ, φησὶν, ἀπο- 
θαγεῖσθε. γνώμης μιαρᾶς, καὶ φωνῆς τολμηρᾶς t 
Θεὸς τοῖς παραδᾶσι θάνατον ἀποφαίνεται, χαὶ διά- 
ὄολος ζωὴν τοῖς παρανομοῦσιν ἀντεπαγγέλλεται " Οὐ 
θανάτῳ ἀποθαγεῖσθε. Ἀλέπτει τοῦ θανάτου τὸν 
φόδον, ἵνα ληῃττεύσῃ τῆς ἐντολῆς τὴν ἀσφάλειαν. No- 
θεύει τὴν τιμωρίαν, ἵνα κρὸς παρανομίαν προτρέψη- 
«αι. Σαλεύσας τὸν φόθον, γυμνώσας τῆς τιμωρίας, 
σαλπίζει τὸν χατὰ Θεοῦ πόλεμον (44). “Ηδει γὰρ ὃ 
Θϑοὸς ὅτι fj ἂν ἡμέρᾳ φάγησθε ἀπ' αὐτοῦ, διαγοι- 


. χθήσονται ὑμῶν οἱ ὀφθαλμοί" καὶ ἔσεσθε, ὡς 


θεοὶ, γινώσχοντες καλὸν καὶ πονηρόν. 06v, 
φησὶν, ὑμᾶς, οὐ πόθῳ τοῦ δένδρου χεχώλυχε. ᾿Απ- 
ἐστέρησε βρώσεως, ἵνα χωλύσῃ θεότητας, Τί οὖν φεύ- 


* Gen. m, 1. Κ΄ ibid. 2,5. "5 ibid. Δ. ** ibid. δ. 39 Joan. vini, A4. 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(40) Ἀπὸ x.levpác τοιχωρὺχ 
Translatio una sumpta est a gladiatoribus, quorum 
esse proprie latus petere luculente pridem ostendit 
J. Lipsius princeps litteratorum Saturnalium l. xx. 
Altera ab effractoribus, ut [c. loquuntur, ut Plautus 
a parietum perfossoribus. 

(M) Τὴν JAóznv μεριζόμενος TjA0ov. Divus 
Chrysostomus Oratione de S. Romano dixit τιμω- 
ρίαν μερίζειν pro participare suppliciis. Ut animo 
conseutiebat par illud amicorum : ita voce, Nec se- 
mel in nobis monstrandi cura. 

(42) Ἀκχοὴ» ὑπεργάζεται. Respondent hac ante 
posito τοιχωρυχεῖν. Nam ut ἐργάζεσθαι proprie est 
terram aratro moliri, et vertere ἀπὸ τῆς ἔρας, unde 


eir τὸν dvüpuxor. Ὦ ἔργον εἰ ἐργάζομαι, et rectissime scripsit etymolo- 


gus : Ἐργατῖναι οἱ γηπόνοι, nec jure alii exterunt 
ta ὑπεργάζομαι transfertur ad clanculariam «otyto- 
θυχοῦντος serpentis quasi suffossionem. Eo verti- 
imus, Auditum subvertit. 

(45) Βρώσει φαγόμεθα. Biblia priorem vocem 
pratermittunt, 

(44) Σαϊλπίζει τὸν χατὰ θεοῦ πόλεμον. Toti- 
dem verbis, eque, Nam ex eo quod bellum tuba 
canitur conflari dicitur. Et in Glossis : Tubicen , 
flator. Nisi si 1navis id esse ab animorum tumida 
Ira juxta illud : 


TIED Et operta tumescere bella. 


5] ORATIO III. 58 
γεις, ὦ γύναι, φυτὸν δι᾿ οὗ γενήσῃ Θεός (45); τί A objicit : Nequaquam morte moriemini. At pro ligno 


«αραιτεῖσθε βρῶσιν, δι᾽ ἦν ἴσοι τῷ προστάξαντι γίνε- 
σθε: Ἀ.ηθῶς ἀνθρωποκτόνος ἦν ἀπ᾿ ἀρχῆς. Ἔπει- 
δὴ γὰρ δυσὶ τούτοις τοὺς περὶ τὸν ᾿Αδὰμ ὁρῶν ὠχυρω- 
μένου;, θανάτου φόδῳ, καὶ ζωῆς ἐπαγγέλμασιν, οἷς 
αὐτοὺς ὁ Θεὸς προλαδὼν ἡσφαλίσατο, μιμεῖται τὰ 
αὐτὰ xai αὐτός. Καὶ τῷ μὲν θανάτῳ τὸ, Οὐχ ἀπο- 
0areic Os, προδάλλεται, ἀντὶ δὲ τοῦ ξύλον τῆς ζωῆς, 
ἰσοθέοις ἐλπίσιν ἑπτέρωσεν * ἵνα λύσας τὸν φόδον, 
xat ταῖς ἐλπίσι φαντάσας, εὐκόλως aufer τὸ πρόσ- 
ταγμα, ἐργαστήριον παραδάσεως τὸν παράδεισον 
ἐργαζόμενος. Ἔσεσθε ὡς θεοί. Ταύτην μοι παρα- 
τήρει τῆς λέξεως τὴν ἐπιδουλὴν, ἀδελφὲ, πάσης ἀσε- 
δείας μητέρα xai ῥίζαν ὑπάρχουσαν. Ἑλληνισμὸς 
γὰρ 0: αὑτῆς ἑδλάστησε, καὶ αἱ τῆς ἀσεδείας αἱρέ- 
σεις ἐντεῦθεν ἐτέχθησαν. Τοῦτο γέγονεν αὐτῷ πρω- 
κότοχον χατὰ τῆς ἀληθείας μηχάνημα, τὸ πεῖσαι δυ- 
νηθῆναι τοὺς ἀνθρώπους γενητὸν τὸ Θεῖον νομίζε- 
σθαι. Τοῦτο πρὸς τὴν εἰδώλων ταπείνωσιν (40) τὴν 
τοῦ θεοῦ χλῇσιν χατήνεγχε. Διὰ ταύτην τὴν φωνὴν 
τὴν χτίσιν εἶναι Θεὸν ἐφαντάσθησαν. Διὰ ταύτην χαὶ 
ΓΆρειος τὴν φωνὴν χτίσμα τὸν Υἱὸν δογματίζειν 
ἐτόλμησε" διὰ ταύτην Εὐνόμιος τὸν Υἱὸν ἐξ οὐχ by- 
των ἀπεφήνατο" διὰ ταύτην ᾿Απολλινάριος τὸν Θεὸν 
ἄνθρωπον γενέσθαι νενόμιχεν. ΓΆνελε τὸ, Ἔσεσθε ὡς 
θεοὶ, xaX πρόῤῥιζος ΕἙλληνισμὸς ἀναρπάζεται. "Ave)a 
χτίσμα τὸ Θεῖον νομίζεσθαι, χαὶ πᾶσα πέπτωχεν 
αἵρεσις Υἱῷ πολεμοῦσα. Ἐχεῖνον ἔχουσιν ἐργάτην 
οἱ γένεσιν, χαὶ σύνθεσιν, xal πάθος τῷ θείῳ προσ- 
άπτοντες. Ἔσεσθε ὡς θεοί. Φαντάζει θεότητα, ἵνα 
χαταδιχάσῃ θνητότητι, xai εἶπεν, ἃ ἤθελεν. ΕἾδε 
γὰρ, φησὶν, ἡ γυνὴ, ὅτι ὡραῖον τὸ ξύ.λον εἰς βρῶ- 
σιν. Καίτοι xal πρότερον ἔδλεπεν, ἀλλ' ἐχαθάρευ[ σε 
τοῦ πάθους τότε τὸ βλέμμα. ᾿Αδούλωτον εἶχε τότε τὸν 
λογισμὸν καθαρότητι, τῆς δὲ ψυχῆς πεδηθείσης, ἔχοι- 
νώνει τοῦ πάθους ἡ θέα. Οἷα γὰο τῆς ψυχῆς τὰ βου- 
λεύματα, τοιαῦτα τοῦ σώματος τὰ χινήματα. ΕἾἶδεν 
ὅτι καιλὸν τὸ ξύιῖϊον (4 ἡ εἰς βρῶσιν. Ὧν ox εἶχε 
τὴν πεῖραν, τούτων θαυμάζει τὴν γεῦσιν. Καὶ .1α- 
δοῖσα τοῦ καρποῦ αὑτοῦ ἔφαγε, καὶ ἔδωχε xal 
τῷ ἀνδρὶ αὑτῆς. Τί ποιεῖς, ὦ γύναι ; θάλπειν ἐτά- 
χθης, xai ἐπιδουλεύειν ἐπήχθης ; χοινωνὸς τῆς ζωῆς 
82 ibid. 7. 


95 Gen. im, 6. ?* ibid. 6. 


vita: vana spe divinitatis subito erigit, ut, soluto 
metu eaque spe proposlia, raandati vim prorsus ex- 
tenuelt, sitque paradisus officina przvaricationis : 
Eritis sicut dii, Tu mihi, frater, hojusce dictionis 
insidias observato, quze omnis impietatis parens ac 
radix exstiterunt. Siquidem per eam Grxcorum su- 
perstitio pullulavit, et impietatis sectze hinc proge- 
nit: sunt. Banc primam machinam contra verita- 
tem machinatus est, persuaderi posse hominibus ut 
pro Numinerem procreabilem ducant : hoc usque ad 
idolorum vilitatem Dei nomen disjecit; ob hanc vo- 
cem creaturam esse Deum imaginati sunt ; ob banc 
vocem Arius creaturam esse Dei Filium ausus est 
docere; ob hanc Eunomiug Filium ex iis, quae non 
sunt, decrevit esse; ob hanc Apollinarius Deum ho- 
minem fuisse censuit. Illud tolle : Eritis sicut dii, et 
Grecorum superstitio funditus eripitur. Tolle crea- 
turam Numipis affectam dignitate, et tota concidit 
qu» cum Filio pugnat haresis. Qui originem , qui 
compositionem, qui passionem cum Deo coberere 
faciunt, illum habent opificem : Eritis sicul dii. Di- 
vinitatis ingerit notionem, ut mortalitate condemnet, 
dixit quz volebat. Vidit enim mulier, quod bonum 
esset lignum ad vescendum ?!, Prius equidem videbat, 
sed aspectum expurgaverat affectibus, ei propter pu- 
ritatem ratio in servitutem minime duci poteraí. 
Anima vero passionum vinculis impedita cum oculo 
malum communicavit : qualia namque sunt animae 
consilia, tales et corporis motus. Vidit, quod bonum 
esset. lignum ad vescendum. Eorum quz nou eret 
experta gustum mirabatur. Et tuli de fructu illiue, 
et comedit, deditque viro suo **. Quid agis, mulier, 
Jussa es virum fovere, et ad insidias pervenisti ? 
Formata es in vit» societatem, et mortis concilia- 
trix inventa es? ut membrum sumpta es, et ut sagitta 
missa es? Quis rei tandem exitus? 177 Cumque co- 
gnovissent se esse nudos, consuerunt folia ficus, el 
feceruiu sibi perisomata **. Jam seductionis fructum 
vindemiarunt. Consuerunt folia ficus. Ipsi nudati nu- 
dant arbores : circa arborem pravaricati, ab arbore 
tegumentum mutuantur, Hoc itaque in statu generis 


CL. DAUSQUE!I NOTA. 


(45) Γενήσῃ Θεός. Mulieri serpens loquitur. 
Quam versionem non abborrui, quod scirem Veneri 
id nominis tribui Zneid. n: 


Descendo, ac ducente Deo. . . . . 


Pro quo genere plura apud Macrobium lib. ii, 
Saturn, c. 8; Crinitum lib. xxi, c. 6; Arnobium 
lib. 111 Contra gentes. Quid. quod Plautus adjectivo 
eiiam femineo juuxit ἢ Penulo scena Dii illum : 


en o 5. Quoniam illa non bona 
Haruspez dixit, Deum esse indignam credidi, 


Venerem scilicet, Gracorum imitatione factum , 
quibus Θεός utriusque generis est, ex quo Deus de- 
duci inpuit Servius. 

(46) El3a.lorv ταπείγωσιν. Manifesto versantur 
ju errore, qui εἴδωλα velut εἰδώδυνα dicta putant : 


res convenit, uon appellatio. Item qui religionis int« 
pis: sirnulacris tantum convenire censent, non lege- 
runi philosophos, qui imagines ad potentias nosLras 
perimeantes vocaut εἴδωλα, vulgo species. 

(41) "Oct κωλὸν τὸ EXdor.. Apposite χαλόν. Theo-. 
gnis : 
"Orci καινὸν glAor ἐστί" τὸ δ᾽ οὗ xaAóv, ^ piov 

ctl. 


Quod pulchrum charum , quod non pulchrum neque 
[charum. 


Eiymologus przeter alia : Καλὸς ἢ παρὰ τὸ καλῶ, 
ἐχ τοῦ χαλεῖν πρὸς ἑαυτὸν ἕκαστον ὡς ἀγαθὸν, ἐφ᾽ ὃ 
ἄγαν θέομεν. Rauonem ex Philone accipe : ᾿ἀξιέρα- 
στον, μόνον τὸ χαλόν ἔστι. 
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parentes erant. Ridebat forte diabolus, cum dede- A ἐπλάσθης, xal θανάτου πρόξενος ἀπηλέγχθης ; μέλος 


core Dei conspurcasset imaginem. Tales enim dz- 
monis suht machinationes : cum voluptate sauciat 
et accusat pudendum in modum ; ad ruinam impel- 
lit, et ruentes publicis ignominiz notis consignat. 
Verumenimvero misertus erroris Deus, ad'arrigen- 
dum currebat. Currebat autem non mutatione loci, 
sed imagine quadam terribili przsentiam contesta- 
tus. llli terrore percussi, seipsos transgressionis 
accusatores ac testes exhibeutes, exsilio suo suffra- 
gantur, Deus vcro territans incessu strepenti com- 
pellat humanissime : Adam, Adam, ubi es**? O Do- 
mini in homines amorem | Tanquam ignarus quzrit 
quem ipse fugabat, et tanquam non videat, qui re- 
bus adest or: nibus, compellat : Adam, Adam, ubi es? 
Ubi mihi manuum mearum opus? ubi animata me:xe 
dignitatis imago? ubi mei paradisi custos? Adam, 
Adam, ubi es? ex immenso amore compellatio la- 
mento assimilis. Ubi es? ubi mutui congressus quid- 
libet interfandi libertas? ubi nostr: consuetudinis 
confidentia? ubi Lux dignitatis celsitudo? pro amico 
fugitivus? ades coram compellante. Ostende medico 
transgressionis ulcus; ostende plagam nuditatis : 
medicamenta habeo vulnere potiora, habeo subsi- 
dium, quí serpentis morsum curem. His fretus ar- 
rectusque vocibus, qui latebat, foras prospectat, et 
ad responsionem mnonnullam sumit audaciam , talia 
secum volutans : Profecto Deus appellare me non 
: dedignatur, et verbis accersit, neque violentum ful- 


ἐλήφθης, x3 ὡς βέλος ἐπέμφθης ; Τί οὖν «b τέλος - 
Καὶ ἔγγωσαν ὅτι γυμγοὶ ἧσαν, καὶ ἔῤῥαψαν φύ.1.λα 
συκῆς, καὶ ἐποίησαν ἑαυτοῖς περιζώματα. Ἤδη 
τὸν χαρπὸν τῆς ἀπάτης (48) ἐτρύγησαν. “Ἔῤῥαψαν 
φύλλα συχῆς. Αὐτοὶ γυμνωθέντες γυμνοῦσι τὰ 
δένδρα" περὶ φυτὸν πλημμελήσαντες, παρὰ φυτοῦ 
τὴν σχέπην δανείζονται. "Ev τοιούτοις μὲν οὖν οἱ τοῦ 
γένους πατέρες. Ἐγέλα δὲ ἄρα ὁ διάδολος, αἱσχύνῃ 
μολύνας τοῦ Θεοῦ τὴν εἰχόνα. Τοιαῦτα γὰρ τοῦ δια- 
65109 τὰ μηχανήματα, μεθ᾽ ἡδονῆς τιτρώσχει, xol 
μετ᾽ αἰσχύνης ἐλέγχει. Ὧθεϊ πρὸς πτῶσιν, χαὶ στη- 
λιτεύει πεσόντας. Οἰχτείρας 6b τὴν ἀπάτην θεὸς, 
πρὸς διόρθωσιν ἔτρεχεν. “Ἕτρεχε δὲ οὐ τόπον ἀμεί- 
ὄων, ἀλλὰ διά τινος φοδερᾷᾶς ὄψεως τὴν παρουσίαν 
πιστούμενος, Οἱ δὲ τῷ φόδῳ πληγέντες, ἑαυτοὺς κατ- 
ηγόρους xal μάρτυρας τῆς παραθάσεως ἔχοντες, 
φυγὴν ἑαυτῶν χαταψηφίζονται. Φοδήσας δὲ τῷ τοῦ 
περιπάτου χτύπῳ, Θεὸς τῇ χλήσει φιλανθρωπεύεται, 
λέγων" ᾿Αδὰμ, ᾿Αδὰμ, ποῦ εἶ (49) ; Ὦ φιλανθρωπίας 
Δεσπότου! ὡς ἀγνοῶν ζητεῖ, ὃν αὐτὸς ἐφυγάδευσε, 
χαὶ ὡς οὐχ ὁρῶν xaXel ὁ τοῖς πᾶσι παρών. ᾿Αδὰμ, 
᾿Αδὰμ, ποῦ εἶ; Ποῦ μοι τῶν ἐμῶν χειρῶν τὸ πλα- 
στούργημα; ποῦ τῆς ἐμῆς ἀξίας ὁ ἔμψυχος ἀνδριάς ;. 
ποῦ τῆς ἐμῆς φυτουργίας ὁ φύλαξ; ᾿Αδὰμ, ᾿Αδὰμ, 
ποῦ εἷ; Θρηνώδης Ex φιλοστοργίας fj χλῆσις" Ποῦ 
εἷ ; Ποῦ σοι τῆς ἐμῆς ὁμιλίας ἡ παῤῥησία; ποῦ 
cot τῆς πρὸς ἐμὲ συνηθείας τὸ θάρσος ; ποῦ σοι τὸ 
τῆς ἀξίας ὕψος ; ἀντὶ φίλου δραπέτης ; φάνηθι χα- 


men in me jacit suum, neque, quam prius intermi- (. λοῦντι. Δεῖξον τῷ ἰατρῷ τὸ τῆς παραδάσεως ἕλ- 


natus erat, mortem immittit. Nonne ergo clàmantem 
exaudiam, quem legem ponentem non audivi prius? 
Vocem tuam audivi, et timui, eo quod nudus essem, 
et abscondi me**. Nihil opus est instructa verbis ac- 
cusatione; imei nudatio verissima est accusatrix, 
non personata. Quid tandem Deus? Quis indicavit 
tibi, quod nudus esses, nisi quod 1& ez ligno, de quo 
praceperam tibi ne comederes , comedisti ** ? Ut ju- 
dex advenit, ut medicus rogat, et ad judicium feren- 
dum cum accessisset, ut amicum increpitat. Hac- 
cine, inquit, beneflcentie mes refertur gratia? 
hoccine pro adeptis animi grati munus? Hic respon- 
sionis egere, hzerere, in mulierem audax facinus 
transferre, vita societatem causari et criminari : 


χος δεῖξον τὴν πληγὴν τῆς γυμνώσεως * ἔχω γὰρ 
φάρμαχα τοῦ τραύματος ἰσχυρότερα, ἔχω βοηθή- 
ματα, δι' ὧν θεραπεύω τὰ τοῦ ὄφεως δήγματα. Τού- 
τοις θαρσήσας τοῖς ῥήμασι προχύπτει χρυπτόμενος,. 
xai τολμᾷ τὴν ἀπόχρισιν, τοιαῦτα καθ᾽ ἑαυτὸν βου- 
λευσάμενος * Ὅλως ἀξιοῖ με χλήσεως ὁ θεὸς, xal φωνῇ 
μεταπέμπεται" xal οὐ σχηπτὸν ἐπαφίησιν (50), οὐχ 
ἐπάγει θάνατον, ὃν χαὶ προηπείλησεν. Οὐχοῦν ἐπ- 
αχούσω βοῶντος, μὴ προαχούσας νομοθετοῦντος. Τὴν 
φωγήν σου ἤκουσα περιπατοῦντος (91), καὶ ἐξο- 
δήθην; ὅτι γυμνός εἶμι, καὶ ἐχρύθην. Οὐ χρεία 
pot ῥημάτων κατηγορούντων, αὐτυπρόσωπον φέρω 
«ἧς ἁμαρτίας ἐν τῇ γυμνώσει κατήγορον. Τί οὖν ὁ 
θεός ; Τίς ἀνήγγειλέ σοι, ὅτε γυμνὸς εἶ, εἰ μὴ 


illa tn serpentem prolapsionis culpam derivare. Deus D ἀπὸ τοῦ ξύλου, οὗ ἐνδτειμάμην σοι, τούτου μό- 


vero seductos ad sapientiam ab errore volens revo- 
eare punit seductorem ; dixit enim serpenti Domi- 
nus Deus ; Quia fecisti hoc, maledicius es inter om- 
9 jbid. 10. 


** Gen. in, 9, * ibid. 11. 


yov μὴ φαγεῖν, ἀπ᾽ αὐτοῦ ἔξαγες ; Ὥς διχαστὴς. 
ἦλθε, καὶ ὡς ἰατρὸς ἐρωτᾷ, καὶ διχάζειν ἐλθὼν, ὡς 
φίλῳ προσονειδίζει" Αὗται, λέγων, τῶν παρ᾽ ἐμοῦ σοι, 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(5) Τὸν καρπὸν τῆς ἀπάτης. Proprie : es 
enim ἀπάτη error via; ue verborum parcus, 
86 proprietatis retinens. alibi simpliciter errorem 


vei u. 
49) ᾿Αδὰμ,'᾿Αϑὰμ, ποῦ εἴ, Septuaginta non gemi- 
nat rr alia exemplaria nd quidem bubent, 
(50) Οὐ σκηπεὸν ἐπαρίησιν, Nibil d« men in- 
terposui ; nam qui ἀφίησι sbjicit, utique  ἐὰ jacit, 


sive suum ; neque τὸ ἐπί otiosum est, quando respt- 
eit id in. quod ferri. fulmen potuisset, Qux parvula 
qui insuper liabent, quod. incumbit, non. vertunt ; 
auctoris sententiam et (Idem suam evertunt. 

(M) Φωγήν σου ἤκουσα περιπατοῦντος. Basi- 
lius omittit ἐν παραδείσιρ, et textus communis viciss. 
sii περιπατοῦντος Omittit, 
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δωρεῶν al àpoi6al; ταῦτα τῶν παρεσχημένων τὰ A nia animantia el bestias terre ?', Contra serpentem, 


χαριστήρια ; Οὗτος μὲν οὖν ἀπολογίας ἀπορεῖ, xal 
πρὸς τὴν γυναῖχα μεταφέρει τὸ τόλμημα, τὴν τοῦ 
βίου χονωνίαν τοῦ ἐγχλήματος ποιησάμενος αἴτιον" 
ἣ δὲ πρὸ; τὸν ὄφιν μεταφέρει τὰ πταίσματα. Θεὸς 
δὲ σωφρονίζων τοὺς ἀπατηθέντας, χολάζει τὸν ἀπα- 
τήσαντα. Εἶπε γὰρ Κύριος ὁ Θεὸς τῷ ὄφει" Ὅτι 
ἐποίησας τοῦτο, ἐπιχατάρατος σὺ ἀπὸ πάντων 
τῶν xtqvox τῆς γῆς. Ἡ μὲν ἀπόφασις χατὰ τοῦ 
φαινομένου ὄφεως φέρεται" dj δὲ τῆς ἀποφάσεως 
χόλασις χατὰ τοῦ ὑπεναντίου ἐχπέμπεται. Δι᾽ οὗ γὰρ 


qui in conspectum venerat, fertur seutentia ; sen- 
tenti vero poena in euin, qui contra stabat. Quo 
enim decepit, eo punitur. Dixit quoque mulieri : 
]n dolore paries filios **. Tu cum fructu interdicto 
te non abstinueris, fructu uteri tui misere crucia- 
beris. Ade vero dixit: Maledicta terra im opere 
tuo ?**; deliciis tantis aperte indignus es, terrze cul- 
tioni, natisque inde sudoribus esto obnoxius, et 
cum labore viue tux spatium emensus, sepulcrum 
invenies vitze succedaneum. 


ἐπάτησε, διὰ τούτου χολάζεται. Τῇ δὲ γυναιχὶ εἶπε. Ἐν «αλΣύπαις τέξει τέχνα. 'H.— coU τῆς ἐντολῆς χαρ- 
ποῦ μὴ φεισαμένη, περὶ τοὺς ἑαυτῆς ἀνιάσῃ χαρπούς. Τῷ δὲ ᾿Αδὰμ εἶπεν" Ἐπικατάρατος ἡ γῆ ἐν 
τοῖς ἔργοις σου. Τρυφῆς ἐφάνης ἀνάξιος, τοῖς περὶ γῆν ἱδρῶσιν ὑπάρξεις χατάρατος, xa πόνοις με- 
τρῆσας τῆς ζωῆς σοὺ τὸν χρόνον, τάφον εὑρήσεις τοῦ βίου διάδοχον. 

“δ. Αὕτη τῆς χατὰ τῶν προγόνων χαταδίχης ἀπό B 4. Hanc sententiam progenitores damnationis 


φασις. Σὺ δὲ μὴ ῥίψῃς τὰς τῆς σωτηρίας ἐλπίδας" 
οὗ γὰρ ἔστησεν ὁ Θεὸς ἄχρι τῆς κατάρας τὰ πρά- 
γματα" οὐχ ἀφῆχε χρηστῆς ἐλπίδος ὁ Θεὸς τὴν φύ- 
σιν χηρεύσασαν. Χριστοῦ γὰρ παρουσία τῆς τοῦ πρω- 
τοπλάστου λαιμαργίας ἰσχυροτέρα" χαὶ τῆς τῶν ἀν- 
θρώπων (52) διὰ παρανόμου βρώσεως ἀπατηθείσης, 
τὴν τῶν ἀνθρώπων ἀπαρχὴν ὁ Μονογενὴς ἐξεδύσατο" 
καὶ τὸν δεύτερον ᾿Αδὰμ περιδάλλεται, φαρμάχοις £vav- 
τίοις θεραπεύων τὰ τραύματα. ᾿Αντέστησε παρα- 

«(ow τὴν ἔρημον" τῇ τρυφῇ, τὴν νηστείαν τῇ διὰ 
ὄφεως ἀπάτῃ, τὸ δι᾽ ἀνθρώπου χατὰ τοῦ διαδόλου 
τρόπαιον, ἀντὶ τῆς Εὔας, παρθένον χωρὶς χατάρας 
ὠδίνουσαν, xai τόχον παρθενιχὸν λύπης ἀρχαίας 
ἐλεύθερον, καὶ xópnv ἀνύμφευτον, ἀθάνατον νυμ- 


φίον γεννήσασαν. Οὗτος ὁ δεύτερος ᾿Αδὰμ ἀπετέχθη, C 


ἀντὶ παραδείσου πρὸς οὐρανὸν ἀνηνέχθη. ᾿Εχεῖθεν 
τοξεύει τὸν ὄφιν, παρὰ τοῦ πλτρὸς ἑπαχούων * Κά- 
θου ἐκ δεξιῶν μου, ἕως ἂν τεθῶσιν οἱ ἐχθροί (55) 
σου ὑποπόδιον τῶν ποδῶν cov, (p tj δόξα εἰς τοὺς 
αἰῶνας. ᾿Αμήν. 
ΔΟΓῸΣ Δ΄. 
Τοῦ αὐτοῦ εἰς τὸν Κάϊν καὶ "Αδε.1. 


α΄. Πάλιν ἡμᾶς ὁ τῆς διδασχαλίας νόμος πρὸς τὸ 
λέγειν ἀνίστησι" πάλιν τὴν μιχρὰν ἡμῶν ψεχάδα τὸν 
πνευματιχὸν ἀρδεῦσαι παράδεισον ἐχδιάζεται. Πάλιν 
ἡμᾶς τοὺς πτωχοὺς τῆς λαμπρᾶς ἑστίας (54) ἐστιά- 
τοοας γενέσθαι παραχελεύεται. AX)! οὐ πένης f 
χάρις, οὐδ' ἄπορος ὁ χορηγὸς, ὃς τῆς ἀχοῆς τὴν 


suzx tulerunt. Tu vero ne salutis spem projeceris : 
non enim exsecrationi creaturam Deus fecit ob- 
noxiam, neque boua spe interim orbata natura. 
Namque Christi praesentia longe potentior est pro- 
toplasti voracitate, et, hominum genere per gulam 
nefariam in fraudem inducto, Unigenitus, contrariis 
medicamentis curans vulnera, de homine corpus, 
in quod se insinuaret, delibavit, et secundum Ada- 
mum sibi circumjecit. Paradiso solitudinem objecit, 
jejunium deliciis, serpentinz fraudi tropzeum, quod 
per hominem contra diabolum statuit, Eve virgi- 
nem absque maleditti acerbitate parientem, et fe- 
ἔπ virgineum a veteris culpse segritudine liberum, 
et innuptam puellam, qui? sponsum generavit im- 
mortalem. Sic alter Adam progenitus in coelum 
paradisi vicem evectus est. Inde serpentem jacula- 
tur, audiens illud a Patre: Sede a dextris meis, 
donec ponam inimicos tuos scabellum pedum two- 
rum "5, cui gloria sempiterna. Amen. 


ORATIO IV. 
19 Ejudem in Cainum et Abelum. 


4. Rursus ad dicendum nos exstimulat docendi 
lex : vim rursus affert, ut irroratione levi spirita- 
lem irrigemus paradisum; rursus pauperes nos 
adhortatur, ut luculenti foci convivatores simus. 
Sed nou paupertina est gratia, nec inops choragus, 
qui auditorii ide conspecta linguam sic affatim in- 


κίστιν ὁρῶν, χορηγεῖ τῇ γλώττῃ, δι᾽ ἡμῶν εἰς ὑμᾶς D struit, ut per nos spiritales aquas in vos derivet. 


ἃ: Gen. m, 18. ?* ibid. 16. ?* ibid. 17. 


*9 P323]. cix, 1l. 


CL. DAUSQUEII NOT.E. 


(52) Τῆς τῶν ἀνθρώπων. Exple φύσεως, γενεῆς, 
φυλῆς, similive. - . 

'"53) Ἕως dv τεθῶσιν οἱ ἐχθροί. Septuaginta 
Invariata εοηι!ρηϊία, ἕως ἄν θῶ τοὺς ἐχθρούς σου. 

(54) Λαμπρᾶς ἑστίας. Cur exponi non possit, mi 
nime video. Ἑστία focum , seu quod malint poeta 
larem signiflcat. Apollonii Scholiastes ἐφέστιοι ex- 
ponit ἕποιχοι. Λαχεδαιμόνιοι γὰρ τὴν olxíav ἑστίαν 
φασίν. Partis scilicet appellatione res to!a suübnota- 
tur, domus, familia. Eustathius, lliad. B' : ᾿Απὸ 
tZ; ἕστιας τῆς τοῦ πυρὸς, ὡς ix μέρους τὸ ὅλον ci- 


xnpa. Eo Basilius paupertinam dicit sibi familiam, 
focum minime splendidum , unde opiparam suis 
mensam exsiruat. Est et ille Martialis locus hujus 
maguiticenti» removendz lib. vii, epigr. 67: 


Alget adhuc nudo clausa culina foco 
Nudus focus. . . . . 


Et Basilii, οὐ λαμπρὰ ἑστία mibi sunt idem prope. 
Et inquit Silius libro sepüno : 
Ante focos, mense. . . .. 
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Cum illi olia collubitum fuisset, 3ridam ab aquis A παραπέμπων τὰ νάματα. Ἔδειξεν οὖν ποτε θελή τας 


Buda vertit ian proflueutem, el suiculosam terram 
sitientibus pro uedela dedit, ac rupem bhusnoris 
experiem fonum dedit esse matrem. Tale eniin est 
Nuininisingeuium : virtute cum  viueat, bowiuom 
2uore vinci. Quainolrem nequitiam tormentis sub- 
jicit, quibus voluntates castigat, sanaus interim z- 
gritudinem, Nam quorum fuerit Opifex, iis mederi 
won erubescit. Universai igitur Scripturam animi 
medicamentis confertim obsevit; prasertiw «quo 
Joco Caini et Abeli historiam digeregs, litterarum 
monumentis utriusque isstitutum palam consigna- 
vit, quo exstaret in posteros excitanda virituiis 
exemplum, et nequitiz: fugiendae. Ut qui priscoram 
bominum contemplantur imagines, epigrammatum 


epe animum cujusque venaatur; et quorum fre- B 


quenter 2538 memoriam exsiünxit, ars colorum 
»dmistione inveterascentem naturam refingens eam 
juvenescentem oculis subjicit: sic ubi ses ignis vio- 
lentia mollitum, et artis legibus óbseeutum formas 
rccipit .... et habitu conversationem prodit, veteres 
actiones una cum tempore transmittens, jucendum 
simul et ad videntium institutionem 3ccommoda- 
tum monumentum relinquit, eosque ad imitandum 
quod intuentar jucunditate ipsa invitat. Sie εἰ ma- 
gnus ille Moyses divinae vocis conscriptor historiae 
beneficio virtuti materiam substernens progenito- 
rum simulacra describit, non  evaaescentium colo- 
rut ope aójutus; $0 at lingua prophbetz gratia 
" delibuta cum esset, virtutis elementa per liueras 
posteritati transcribit. Numera, si ita tibi quoque 
visum, praesentis hiatorize compendia ; vide fructum 
multiformem hine enascentem, ae Deum primum 
spécie corporea hominibus condescendentem, deia- 
d. victimarum tolerantem : non quo cupiditati gra- 
tificetur, nullius siquidem Deus egens est, sed ut 
offerentium mentes insuruat, iis se bonorari fingit 
quibus Deo honorem babere se existimant. Docet de- 
nique quanta sibi justorum cura, vel post mortem. 
Neque enim ob ezxdem Cainum punivisset, nisi Abe- 
li vel interempi sollicitudine teneretur. Mortali 
enim vita per cedem justi. privantur, spe tamen 
bona per mortem non deturbantur: quinimo mortis 
patrocinio (ulti centra eum, qui injuria affecit, plus 


τὴν ξηρὰν ἔρημον ὑδάτων χατάῤῥντον, xai διψῶσαν 
ἄπειρον διψώντων ἴαμα, καὶ πέτραν νοτίδος ἄμοιρον, 
μητέρα πηγῶν ἀπειργάσατο. "Fotoutov γὰρ τ Θεῖον 
γιχᾷ τῇ δυνάμει, xal νιχᾶται φιλανθρωπκίδ. Διὰ 
τοῦτο xal τὴν πονηρίαν ὑποδάλλει ταῖς τιμωρίαις, 
δι᾿ ὧν χολάζει τὰ; γνώμας, τὴν νόσον ἰώμενος. Ὧν 
γάρ ἔστι Δημιουργὸς, τούτων ἑατρὸς οὖχ αἰσχύνεται 
γενέσθαι. Πανταχοῦ μὲν οὖν τῆς Γραφῇ: χατάλληλα 
σπείρας τῆς γνώμης τὰ φάρμακα, μάλιατα δὲ ἐν οἷς 
tà χατὰ τὸν Κάϊν, καὶ τὸν “Αδελ ἐδιωοίχησε, xoi 
χαθάπερ στήλαις col; γράμμασι τὴν ixazipou προαΐ- 
ρξσιν ἔδειξεν, ἀρετῆς προτροπὴν, xai xax a; φυγὴν 
χαταλιμπάνων τοῖς ὕττερον. Οἱ μὲν οὖν τῶν παλα:ῶν 
ἀνδρῶν τὰς εἰκόνα: θεώμενοι, τοῖς ἐπιγράμμασι τῆν. 
ἑχάστου γνώμην θηρεύουσιν (55) * ὧν ὁ. μὲν χρόνος 
πολλάχις τὴν μνήμην ἐσύλησε, ἢ δὲ τέχνη χράσει. 
χρωμάτων μιμουμένη τὴν φύσιν παλαιωϑδεῖσαν, νεά-- 
ζουσαν τοῖς ὄμμασιν ἔδειξεν. Οὕτως $pz που xoi 
χαλχὺς Bia πυρὸς μαλαχϑθεὶς, xai τοῖς νόμοις τῆς τέ- 
χνης πεισθεὶς, τὰς μορφὰς ὑπεδέξατο (56)- xol τοῖς 
σχήμασι χηρύττει τὰ πολιτεύματα, πράξεις ἀρχαίας. 
συμπαραπέμταυν τῷ χρόνῳ, τέρψεως ὁμοῦ καὶ “ται-. 
δεύπεως τοῖς ὁρῶσι χαταλιμπάνων ὑπόμνημα, xal τῇ 
τέρψει τοὺς ὁρῶντας ἀλείφων πρὸς μέμησιν. Οὕτως 
ἄρα χαὶ ὁ μέγας Μωῦσῆς, ὁ τῆς θείας φωνῆς συγ- 
γραφεὺς, τὰς τῆς ἀρετῆς ὕλας διὰ τῆς ἱστορίας χα- 
ταδαλλόμενος, τὰς τῶν προγόνων εἰχόνας ἐνέγραψεν". 
οὐ χρωμάτων ἀμαυρουμένων χαλέσας συνέργειᾶν, 


C προφήτου δὲ χάριτι τὴν Ὑλῶτταν ἀρδεύσας, παίδευ- 


σιν ἀρετῆς ἀναγράφει τοῖς ὕστερον. ᾿Αρίθμησον 
τοίνυν, εἰ xai σοὶ δοχεῖ, τῆς παρούσης ἱστορίας τὰ 
κέρδη. Βλέπε πολυειδῃ χαρπὸν ἐντεῦθεν ἀναφυόμε - 
vov* χαὶ πρῶτον ix φιλανθρωπίας σωματικαῖς ἐπι- 
φανείαις ἀνθρώποις συγχαταδαίνοντα " δεύτερον θυ- 
σιῶν ἀνεχόμενον, οὐχ ἵνα πόθῳ χαρίσητχαι" ἀνενδεὲς 
γὰρ τὸ Θεῖον ἀλλ᾽ ἵνα τῶν προσαγόντων παιδαγὼ- 
γήσῃ τὴν γνώμην, οἷς τιμᾷν ὑποπτεύουσιν, τοιγύ- 
τοῖς αὐτὸς τιμᾶσθαι σχηματιζόμενος. Εἶτα διδάσχει, 
πόση τῶν διχαίων, xaX μετὰ θάνατον, ἐπιμέλεια. Οὐδὲ 
γὰρ ἂν ὑπὲρ τοῦ φόνου τὸν Κάϊν ἐχόλαζεν, εἰ μὴ 
«οὔ "Αδελ xal φονευθέντος ἐφρόντιζε. Θνητῆς μὲν 
γὰρ ζωῆς δίχαιοι φονενόμενοι ἀποστεροῦνται " ἐλπί- 
δος Ok χρηστῆς οὐδὲ ἀποθανόντες ἐχδάλλονται᾽ μᾶλ»- 


qossuDt; quodque ownium est maximum, libera- D λὸν δὲ τότε πλέον ἰσχύουσι, συνήγορον ἔχοντες χατὰ: 


lionem a morle, ei resurrectionis sensum homini- 
bus fauste denuntiant. Primus enim justus Abelus 
leti portas intrat. Abelus secundum Pauli senten- 


τοῦ ἠδιχηχότος τὸν θάνατον. Kal τὸ μέγιστον πά"- 
των, θανάτου λύσιν, xai ἀναστάσεως ὄσφρησιν τοῖς. 
ἀνθρώποις εὐαγγελίζονται. "A6s) γὰρ ὁ δίχαιος (51). 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(55) Τοῖς ἐπιγράμμασι τὴν 1xác cov γνώμην θη» 
ρεύουσιν. Virorum imagiuibus, aul statuis. epi- 
grauuna in epitaphium suppingi cnusuevit, rerum ge- 
siarum memoriam referens, Disertim Val. Max. 
li», v, cap. 8: Effigies majorum cum titulis suis id- 
circo in. prima edium parte. poni solere, ut eorum, 
virtutes posteri, non solum legereut, sed eiiam. imi- 
turentur. Quem. norem respicere videtnr Basilius. 
μιεὶ per ἐπιγράμματα membrorum descriptiones in- 
telligere, aptumque figuris oris compositionem wibi 


non prorsus improbeltur. 

(56) Τὰς μορφὰς ὑπεδέξατο. Quorumdam ver-. 
borum hiatus hic esto : est enim ἀντα πόδοσις capite 
truncata, 

(51) "A6&A γὰρ ὁ δίκαιος. Abelo nominis bujus 
auctor est Christus Matth. xxu, Justus, hoc. est, 
Sanctus, juxta illud : » 


Ἐν δὲ δικαιοσύνῃ cvAAn60ny πᾶσ᾽ ἀρετή ett. 
Justitiu in sese viriutem amplectitur omnem. 
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πρῶτος τὰς τοῦ θανάτου πύλας (58) εἰσέρχεται. "A673. A tiam Christi umbra : Sanguinis aspersionem melius 


ἡ τοῦ Χριστοῦ, κατὰ τὸν Παῦλον, oxtá: Αἵἴματι γὰρ ῥαν- 
τισμοῦ, κρεῖττον JaAovrei παρὰ τὸν "A684. "Ἔπρε- 
πε γὰρ αἴματι διχαίου τῆς ἀναστάσεως σχιαγραφεῖ- 
σθαι τὰς στήλας. Εἰ γὰρ θανάτου πρόφασις, ἡ παρά- 
ὄασις" ὁ τῷ θανάτῳ τὰς ὕλας o5 χορηγήσας, μένει 
καὶ ἐν νεχροῖς διὰ τὴν γνώμην ἐλεύθερος. Ὦ παρα- 
δόξων πραγμάτων ! ἐν. τοῖς τοῦ θανάτου προθύροις τὸ 
τῆς ἀναστάσεως ἀναγινώσχεται γράμμα (59). Διὰ τί 
γὰρ οὐ πρῶτος ᾿Αδὰμ τὰς τοῦ θανάτου πύλας clo- 
£pystat, χκαΐτοι τῇ παραδάσει χατὰ τῆς φύσεως αὑτὸς 
χαλέσας τὸν θάνατον; τί 6b μὴ πρότερον τῇ Εὔχ τῆς 
τελευτῆς τὸ γραμματεῖον ὑκηγορεύετο, ἐφ᾽ ὧν ἡ 
φύσις χατεδιχάζετο; Γῆ εἶ, καὶ εἰς γῆν ἀπελεύσῃ. 
᾿Αλλ᾽ ἐνδίδωσιν ὁ Θεὸς πρῶτον ἀναιρεθῆναι τὸν "A66: 
ἐνδίδωσιν, οὐ προδίδωσιν * οὐ γὰρ αὐτὸς ἐξέδωχε τῷ 
θανάτῳ τὸν δίκαιον, ἀλλ᾽ ἐπιόντα xax' αὐτοῦ τὸν θά- 
vetoy οὐχ ἐχώλυσεν, ἵνα τῷ καχῶς ἑπιόντι χαλῶς 
ἀποχρήσηται, ἵνα σαπρὸν ὑποδάλ(λ[]η τῷ θανάτῳ θε- 
μέλιον, χαὶ τὸ τοῦ θανάτου γραμματεῖον ἀδέδαιον 
γένηται. Δίχαιος γὰρ ἀδίχως ὑπὸ θανάτου χρατού- 
μενος, ἔρημον διχαιολογίας χατασχευάζει τὸν ἄδην" 
χαὶ τὸ τοῦ θανάτου προοίμιον, τὴν τοῦ θανάτου χα- 
τάλυσιν ἐγγνᾶται. Ταύτην γὰρ ὁ Χριστὸς ὑπὲρ 
ἀνθρώπων τὴν χρίσιν εἰς ἑαυτὸν ἐχδεξάμενος, καὶ τὸ 
τοῦ θανάτου χράτος ἄδιχον ὑποδείξας διχαίως, χατ- 
ἕλυσς. Σάρχα γὰρ ἀναμάρτητον (60) εἰς ἑαυτὸν πα- 


loquentem, quam Abel*!. Conveniens enim erat ju- 
sli sanguine resurrectionis columnas adumbrari. 
Si enis mortis causa. est przvaricatio, qui morti 
materiam uon suffecit, vel inter vita functos ex xm- 
quitate liber manet. O res inopiuatas! in mortis ve- 
stibulo resurrectionis tabula legitur. Cur enim non 
primus mortis portas ingreditur Adamus, quando- 
quidem ἃ recia naturz;lege deerraus ipse mortem 
coutra naturam accivit? cur non prius Evze. mortis 
sententia obuuntiatur? quos propter natura judica- 
tur. Pulvis es, et in pulcerem reverteris **, Sed pri- 
mum Deus concedit Abelum tolli de medio (conce- 
dit, non prodit : non enim justum Deus morti de- 
didit, sed in eum invadentem mortem non defen- 
dit), ut aggressoris nequitiam usu meliore commutet, 
ut victui. morti subjiciat fundamentum, mortisque 
jus infirmius evadat. Justis enim. injuste ἃ morte 
occupatus Justz:e cause dictionem inferno eripit, et 
primam mortis viam, mortis dissolutionem fore 
spondet. Hanc enim in semet Christus excipiens 
21 liominum causa controversiam patefacto mortis 
injusto dominatu dissolvit. Carnem enita impecca- 
bilem per injuriam sd se trahens infernus, justos 
etiam, quos tenebat, per: illam evomuit. Tantum 
thesaurum tegit instituta de Abele narratio! sedet 
ipsam, si videtur, dictionem animadvertamus, 


ραπέμψας ὁ ἄδης ἀδίχως, χαὶ οὗς εἶχε διχαίους δι᾽ ἐχείνην ἐξέμεσε. Τοσοῦτον θησαυρὸν ἡ xa:à τὸν 
“Αθεὰ διήγησις χρύπτει. ᾿Αλλὰ xaX αὐτὴν, εἰ δοχεῖ, τὴν λέξιν χατανοήσωμεν. 


P. “Εγγω δὲ Ἀδὰμ Εὔαν τὴν γυναῖχα αὑ-( 2. Adam cognovit uxorem suam Evam, que con- 


τοῦ, xal cvAJAa6oUca ἔτεχε τὸν Κάϊν. Kal τίς οὐκ 
οἶδεν ὅτι προλαμθάνει τὸν τόχον ὁ γάμος, γεωργὸς 
τῶν χτισμάτων γενόμενος ; ᾿Αλλ᾽ ἐπειδήπερ ὁ ᾿Αδὰμ 
ix χοὺς διεπλάσθη, χαὶ γῇ πρὸς ἀνθρώπου φύσιν 
ἀπετορνεύθη, πλευρὰ δὲ τὴν Εὔαν ἀπέτεχε, xal ἤνω- 
σεν οὐ φύσεως νόμος, ἀλλ' ἐξουσία προστάγματος, 
ἵνα μὴ χαὶ ταύτην ὑπολάδῃς παραπλησίαν ἐχείνοις 
εἶναι τὴν γένεσιν, ἑρμηνεύει τοὺς νόμους τῆς φύ- 
σεως. Ὁ Θεὸς μὲν προσέταξεν, ἡ δὲ φύσις λοιπὸν 


δι Hebr. xn, 94, 


€ Gep. ui, 19. 58 Gen. iv, 1. 


cepit, et peperit Cain**, Et vero quis nescit ut ante- 
verterint. partum nuptie creaturarum procreatri- 
ces? Quippe postquam Adamus de pulvere confor- 
matus est, et terra ad hominis naturam detornata, 
postquam latus Evam edidit, et in unum egit non 
nature lex, sed facultas jubente Deo accepta , le- 
gum nature Moyses agit interpretem, ne Adami 
atque Evs originem generationi assimilem esse ar- 
bitreris. Deus quidem imperat, natura vero ope- 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(58) Θανάτου xvAac. Haustum e vatis ter maximi D ἐχχλησία. Nam asserculos quosdam | inscribebant, 


fontibus : 

'Ex0póc γάρ pot κεῖνος ὁμῶς ἀΐδαο πύλῃσι. 
Habes εἰ νερτέρων πύλας in Euripidis Hippolyto. 
Sic locutus Theocritus, Dio Lucretius , alii. Forte 
de psalmo IX, id expressum D. Basilio ut etiam 

ulo post àv θανάτου προθύροις, cui adsimile illud 

neca Hippolyto : 


Deformis senii limin,, transeat. 

(99) Ἐν τοῖς tov θανάτου προθύροις τὸ τὴς 
ἀναστάσεως ἀγαγιγώσκεται γράμμα. Ductum e 
veierr consuetudine, qua oratienum argumenta 
vel consultationum, vel res agenda tabulis inscripta 
exponebatur, sive proponebatur. Ünde propositum 
dicendi, aut (aciendi quidpiam natum puto. Notatum 
id Ulpiauo in Demosthenem : Ἐπειδήπερ σανίδας 
τινὰς ἐνέγραφον ἐχούσας τὸ πρᾶγμα, περὶ ob ἡ σχέ- 
ψις, xal περὶ οὗ συνεληλύθασι καὶ προετίθεσαν τῆς 
ἐχχλησίας, ἵνα γνῶσι πάντες περὶ τίνος ἐστὶν [d 


qui negotium haberent, super quo deliberare venis- 
sent in comitium, et. proponebant ante. comit. um, ul 
intelligerent omnes super qua re conventus agere- 
tur. Lampridius, De Alex. Severo : Itinerum a. Dies 
publice proponebantur, ita ut edictum penderet anie 
menses duos, in quo scriptum essel : llla die, illa 
hora ab urbe sum exiturus. Ex his quid sit edictum 
Assueri, seu potius Amani pependisse in Susan He- 
steris, cap. 2, obscurum esse non potest. Si quis 
Basilium respexisse putet morein alterum leges in 
axibus figendi et proponendi, non pugnabo. 

(60) Zdpxa γὰρ ἀναμάρτητον. Ut orationis ne- 
gligentia. sentibus obsgvit. theologie campos : ita 
nimia verborum religio labem intulit. Verti carnem 
impeccabilem ex Gellio lib. xvi, cap. 19. Sunt etiam 
nonnulla qux? sine auctore posui imperante neces- 
sitale, οἱ veritatis studio; sed pauca, ct theologis 
trita. Turpe, turpe est ex campo veritatis ac verae 
scientize a4 verborum angustias revocari. 
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ram suam conferens accedit. Cognovit Adam uxorem A ὑπηρετοῦσα μετέρχεται. "Eyv« δὲ ᾿Αδὰμ Εὔαν τὴν 


suam Evam, que concepit, el peperit Cain. Restant 
venter, et conceptio, et dolor, et fetus, lata popu- 
larisque nature via, ac stata geniturze humana 
salio. llinc exorsa est natura spicas rationabiles 
germinare. Concepit el peperit, non ex terra, non ex 
costa, sed ex alvo germen prodiit. Hoc parentes 
attonites reddit. Vidit Eva spectaculum  inopina- 
bile, naturam numero propagatain, et partita cor- 
pera, remque miram promulgans creatorem con- 
testatur : Possedi hominem. per. Deum **. Re Deo 
ascripta, operis auctorem agnoscit. Et recte; Per 
Deum creatorem eum, qui finxerat, non admini- 
strum proclamans. Tu, Ari, Evam reverere, et syl- 
labis cum Filio Dei velitari desine : reverere com- 
munem hominum matrem, voce Creatorem suspi- 
cientem, non contumeliam  irrogantem. — Desiue 
Caini sacrificium, dum laudes eccinis, imitari : 
quibus enim sacri(iciam offers, conviciis Deum 
collaudatum insectaris ; quibus bonorem habere te 
simulas, dignitate spolias. Caini exemplo Creatori 
honorem affers sine honore. Deum confiteris, et 
creaturam facis, ac mox iterum hominem fuisse 
clamas, ex creatura in creaturam Greatorem traus- 
formans, et eriginem origine dictitas excipi, au- 
diensque quod, cum carnem cepisset, animatam 
economiam 84 generis humani perfecerit, ad na- 
turam conceptionem refers, et Cliristi apparitionem 
guinma cum impietate ejus interpretaris essentiam. 


Sed Eva non ila, verum :  Possedi hominem per - 


Deum. Novi, inquit, meam divini mandati trans- 
gressionem, novi a paradiso excidisse mc. lis quae 
pertuli, docta sum. Agnosco punilorem, excepi 
ponam, qua ut magistra me ab errore vindicet. 
Seductionis pericula sufficiunt, alteras insidias non 
admitto. 


ὅ. (uc concepit, et peperit Cain. Primus partus 
est, qui primus nature fuit infestus; qui primus 
aperuit partioni cursum, primus morti portas pate- 
fecit; qui naturze munere primus ad vitam venit, 
el primus vitio voluntatis in. cedem ruit, Partum 
hunc Abelus excipit, ille quidem natura germanus, 
non voluntate. Aperuit enim discrimen animorum 
eacrilicatio : hic enim per eam sui, ille Dei cognitus 
est amator, Siquidem Cainus sacrificationem multze 
loco ducens rejectaneis sacrificiis honorem detulit 
honorato, adulterata meute cauponamns pretium. 
Abelus vero longe aliter; qui cum donum) totus 


δὲ Gen. iv, 1. 


TvYvaixa αὑτοῦ, xal cvAAa6ovca ἕἔτεχε Κάϊ»". 
Γαστὴρ λοιπὸν, καὶ σύλληψις, xax ὠδῖνες, xai tóxot, 
ἡ πλατεῖα λεωφόρος τῆς φύσεως, ἧ ἔννομος γεωργία 
«ἧς τῶν ἀνθρώπων γενέσεως. Ἐντεῦθεν ἤρξατο τοὺς 
λογιχοὺς στάχυας βλαστάνειν 1) φύσις (61). Σνυ.1.α- 
δοῦσα ἕτεχεν, οὐκ Ex χοὺς, οὐχ Ex πλευρᾶς, ἀλλ᾽ ix 
γαστρὸς ἀνεθλάστησε. Τοῦτο πρὸς ἔκπληξιν τοὺς τε- 
κόντας ἐχίνησεν. Εἶδεν ἡ Εὔα θέαν παράδοξον, φύσιν 
ἀριθμῷ πλατυνομένην, καὶ μεριζόμενα σώματα, 
χαὶ τὸ θαῦμα χηρύττουσα τὸν δημιουργοῦντα μαρτύ- 
ρεται" ᾿Εχτησάμην ἄγθρωπον διὰ τοῦ Θεοῦ. Ὅμο- 
λογεῖ τὸν πλαστουργὸν, Θεῷ τὸ ἔργον προσφέρουσα. 
Καλῶς xal, διὰ τοῦ Θεοῦ, οὐχ ὑπουργὸν, ἀλλὰ δη- 
μιουργὸν τὸν πλάστην χηρύττουσα, Αἰσχύνθητι τὴν 
Εὔαν, “Δρειε, xai παῦσαι τῷ Υἱῷ τοῦ Θεοῦ διὰ συλ- 
λαύτις πολεμῶν * αἰδέσθητι τὴν χοινὴν τῶν ἀνθρώπων 
μητέρα, θαυμάζουσαν τὸν Δημιουργὸν διὰ τῆς φω- 
νῇ, οὐχ ὑδρίζουσαν" παῦσαι τὴν τοῦ Κάϊν θυσίαν ἐν 
«ἢ δοξολογίᾳ μιμούμενος. Av ὧν γὰρ προσφέρεις 
τὸν ὕμνον, βλασφημεῖς τὸν ὑμνούμενον * δι᾽ ὧν τιμᾷν 
προσποιῇ, τὴν ἀξίαν λῃστεύει;, ἼἌτιμον ὡς Κάϊν 
τῷ δημιουργῷ τὴν τιμὴν προσχομίζεις. Θεὸν ὅμολο- 
γεῖς, xal χτίσμα ποιεῖς, xol μετὰ μιχρὸν πάλιν 
ἄνθρωπον γεγονέναι χηρύττεις, ἐχ χτίσματος εἰς 
κτίσμα μεταπλάττων τὸν χτίσαντα, χαὶ γένεσιν 
γενέσεως ἀποτίχτεις διάδοχον " xal ἀκούϑας ὅτι σάρχα 


᾿λαδὼν ἐμψυχωμένην, τὴν ὑπὲρ ἡμῶν οἰχονομίαν 


εἰργάσατο, πρὸς φύσιν τὴν σύλληψιν οἰηθεὶς, τὴν 
φανέρωσιν εἰς συμπλήρωσιν τῆς ἀσεδείας οὐσίαν 
ἐχλογιζόμενος (62). ᾿Αλλ᾽ οὐχ οὕτως ἡ Εὔα, ἀλλ᾽, 
Ἐχτησάμην ἄνθρωπον διὰ τοῦ Θεοῦ. Οἶδά μου, 
φησὶ, τῆς θείας ἐντολῆς τὴν παράδασιν οἶδα τοῦ 
παραδείσου τὴν ἔχπτωσιν, Ἐπαιδεύθην οἷς ἔπαθον. 
Ὁμολογῶ τὸν τιμήσαντα, ἐδεξάμην τὴν τιμωρίαν 
ἀσφαλείας διδάσχαλον. ᾿Αρχεΐ τῆς ἀπάτης ὁ χίνδυ- 
νος, δευτέραν ἐπιδουλὴν οὐ προσδέχομαι. 

T. Καὶ cvAAa6ovca ἔτεχε τὸν Κάϊν. "Ecty0n 
πρῶτος, ὁ πρῶτος τῇ φύσει πολέμιος" ὁ πρῶτος 
ἀνοίξας τῷ τόχῳ τὸν δρόμον, πρῶτος ἠνέῳξε τῷ θα- 


Ὁ νάτῳ τὰς πύλας " πρῶτος εἰς βίον δραμὼν τῷ νόμῳ 


τῆς φύσεως, xal πρῶτος εἰς φόνον ἐλθὼν τῇ xaxla 
πῆς προαιρέσεως. Διαδέχεται τὸν τόχον ὁ "Αδελ, 
ἀδελφὸς μὲν τὴν φύσιν, οὐχ ἀδελφὸς τὴν προαίρεσιν. 
Ἔδειξε γὰρ ἡ θυσία τὸ τῆς γνώμης διάφορον. Ὁ μὲν 
γὰρ φίλαυτος, ὁ δὲ φιλόθεος δι᾽ αὑτῆς ἐγνωρίζετο. 
Κάϊν μὲν γὰρ τὴν θυσίαν ζημίαν ἡγούμενος, &x τῶν 
ἀδοχίμων τὴν τιμὴν τῷ τιμωμένῳ προσεχόμιζε, ve- 
νοθευμένῃ γνώμῃ τὴν τιμὴν χαπηλεύων. Ὁ δὰ 


- 


CL. DAUSQUEII. NOT E. 


(61) Ἐντεῦθεν ἤρξατο τοὺς Aoyixobc στάχυας 
βιλαστάγειν» ἡ φύσις. Überrimum proventum ho- 
minum hoc loquendi genus convolvit, quod Euripidi 
acceptum refero Phaonissis : 


Γῆν, fj ποθ᾽ ἡμῖν χρυσοπήληχα στάχυν 
Σπαρτῶν ἄγηκεν. . . .. 


Que terra nobis credidit Spartas novam 
Messem aureis galeis micantem, . . 


(62) Ἐκιλογιζόμενος. Ἔχ siguificat animi pro- 
gressionem ex Christi manifestatione ad ejus na- 
gram. 
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"ΛΔόελ οὐχ οὕτως * ὅλος δὲ τοῦ δώρου γενόμενος (65), A spectaret, animo sincero Deum colit meliorew, et 


εἱλιχρινεῖ διανοίᾳ θεραπεύει τὸν χρείττονα, xal «by 
τῆς ποίμνης δοτῆρα, τοῖς τῆς ποίμνης ἐξαιρέτοις 
ἐτίμα, τῆς γνώμης τὴν ἀρετὴν συνάπτων τοῖς δώ- 
pots, χαὶ αὐτὴν τὴν ψυχὴν συμπροσφέρων τῷ δεχο- 
μένω. Ταύτην ἑχατέρων ὁ συγγραφεὺς ὡς ἐπὶ τρυ- 
τάντς τῆς ἱστορίας ζυγοστατῶν τὴν προαίρεσιν, ἕλε- 
γεν" Ὕνεγχε Κάϊν ἀπὸ τῶν καρπῶν θυσίαν τῷ 
Θεῷ. "Axapsoe γνώμη καρποὺς προσφέρει θεῷ" ἡ 
ἄψυχος καρποφορεῖ, xal ὁ Κάϊν εὐγνωμονεῖ ἀχάρπῳ 
Ψυχῇ᾽ διὰ τοῦτο ἄδεχτος ἣ τιμή. Ἐπίσχες θυσίαν 
ἀσεδεί, συνεζευγμένην. Καὶ "A6sA ἤνεγχε xal αὖ- 
τὸς ἀπὸ τῶν πρωτοτόχων, ἐν οἷς ἣ φύσις ἡρίστευ- 
δεν, ἐν τούτοις d) γνώμη θαυμάζεται. ᾿Αχόλουθον οὖν 
ἑχατέροις τὸ κέλοςς Ἔπεῖδεν ὁ Θεὸς ἐπὶ "ΑΘε1, 
καὶ ἐπὶ τοῖς δώροις αὐτοῦ. Ὁρῶν τὸν προσφέροντα, 
«τότε [τὸ] προσφερόμενον δέχεται " πρῶτον τὴν γνώμην, 
xal τότε τὴν δόσιν προσίεται. "Exil δὲ Κάϊν, καὶ 
ἐπὶ ταῖς θυσίαις αὐτοῦ οὐ προσέσχεν" ὁρῶν τὸν 
τρότον, τὴν θυσίαν βδελύττεται" πρῶτον ὁρᾷ 
τὴν προσφέρουσαν χεῖρα (64). Διὰ τοῦτο τὰ μὲν 
τοῦ "Αδελ, δῶρα xaXet, τὰ δὲ τοῦ Kátv, θυσίαν ἐ πονο- 
μάξει ^ ἃ γὰρ μισεῖ Θεὸς, θυσίαν ἐχάλεσεν, ἀδο- 
κίμῳ προσηγορίᾳ τὴν θυσίαν ἀποστρεφόμενος (69) " 
ἃ δὲ προσίεται Θεὸς, ταῦτα — xix)nxe δῶρα. 
Ἑνήλλαξε τὴν χλῆσιν παρὰ τὴν φύσιν, συνεξαλλάτ- 
των περὶ αὐτὰ τὴν τοῦ δεχομένου διάθεσιν. 'AAA" 
ἐλύπησε τὸν Κάϊν Aíavy. ElÓc μετανοίας fjv, καὶ 
μὴ μιαιφονίας ἡ λύπη ἱ Προσήνεγχε τῆς μετανοίας ὁ 


gregis datorem lectiori gregia portione honorabst, 
animi virtutem eum denis copulans, unaque ani- 
mum ipsum offerens accipienü Deo. IHloc animi 
utriusque propositam conscriptor Moyses velut in 
historie trutina librans dicebat : Obtulit Cuin de 
[ructibus | munera. Domino "δ, Infructuosus δηΐ- 
mus fructus »pportat Deo, careus anima fructus 
offert Deo, et Caino pulchre cum infructuosa anima 
convenit: quare honor a Deo admitti non potest. 
Differ sacrificium cum impietate conjunetum. Abel 
quoque obtulit de primogenitis **, in quibus natura 
optima commendabatur, animus spectatus 65]. 
Eventusigitur utrique congruens fuit : Et respezit 
Dominus ad Abel, et ad munera ejus "7. Dona offe. 
rentem conspicatus, oblata quoque amplectitur. 
Primum animum, deinde donationem admittit. 

Ad Cain astem, et αὐ munera. illius. non re- . 
spexit 5. Animadversis moribus sacra hzc ex- 
secratur. Primum spectat........ eam, qus offert 
manum. Quocirca quae  Abelus dona compor- 
lat, dona nominat; qua Cainus, hostiam  ap- 
pellat, $9 improba ista appellatione hostiam aver- 
salus; qua vero admittit, dona solet indigitare. 
Mutavit. Scriptura nomen preter naturam et ín- 
dolem rei, acceptantes quoque circa ipsa demu- 
tans. Jratusque est Cain vehementer * , Utinam poni- 
tentie , non parricidii dolor fuisset ! Quippe tunc 
obtulisset Cain dolorem poenitentis, qui pretio 


Κάϊν τὴν λύπην, τῆς προλαδούσης θυσίαν προτιμω- c, superasset antecedens sacrificium : doni namque 


τέραν. Δέχεται γὰρ ὁ Θεὸς τὸ δῶρον τὴν τῆς γνώμης 
χατάγνωσιν. ᾿Αλλ᾽ ὁ φθόνος ἣν ὁ τῆς λύπης πατὴρ, 
xaX θυμὸς τὰ τοῦ φόνου προοίμια. Πραὔνεται τοίνυν 
δι᾽ ἑαυτοῦ τὰ τῆς λύπης Θεὸ;, xatà τοὺς τῶν ἑἱατρῶν 
φιλανθρώπους, οἵ χαὶ ἀπογνόντες πολλάχις τὸ πάθος, 
οὐχ ἀπογινώσχουσι τὰ φάρμαχα. Καὶ φωνῆς μεταδί- 
δωσι, καὶ λόγον χαρίζεται, χαὶ σύμδουλος γίνεται. 
Ἵνα τί περίλυπος ἐγένου, Kót*; καὶ ἵνα τί συν- 
έπεσε τὸ πρόσωπόν cov ; Οὐχ ἡμννάμην σε, φησὶν, 
ἀτιμάσαντα, οὐδὲ πυρὶ τὸν ὑδριστὴν χατηνάλωσα. 
ἸΠρὺς σὲ fj ἀποστροφὴ αὑτοῦ (66), σοὶ δέδωχα τῶν σῶν 
δωρεῶν τὴν ἀπόλαυσιν. 'Apxel σοι πρὸς ἐπιστροφὴν, 
fj τῆς θυσίας ἀποστροφῇ. Τρύφα ταῖς σαντοῦ δω- 
ρεαῖς. ᾿Ατιμάζουσαν θυσίαν οὐ δέχομαι. Μηχέτι τὴν 


*5 Gen. iv, ὅ. "* ibid. 4. 57 ibid. 55 ibid. 5. 


*9 ibid, 


loco retractationem consilii Deus admittit. Sed erat 
invidentia tristiti: parens, et animositas quzdam 
czedis praemia. Mitigat igitur per seipsum tristitiae 
vim Deus de more humaniorum medicorum, qui, 
etsi malum desperent, spem tamen babent repo- 
sitam in medicamine. Et voce communicat , et 
ratioWe quadam consilioque ab eo gratiam init. 
Quare, iuquit, iratus es? et cur. concidit facies 
tua ^? Non sum ultus abs te illata dedecora , ne- 
que flamma injurium absumpsi. Àd te revertitir 
hostia, tibi dedi muneribus tuis frui. Tibi satis 
est ad animi conversionem hosti reversio ; deli- 
ciare cum donis tuis. Plenam turpitudinis hostiam 
non accipio. Desine damna ta lugere, peccasti, 


0 ibid. 6. 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(65) “0.1ος δὲ tov δώρου γενόμενος. 
Abel se non respiceret, sed totus donum suum spe- 
ctaret, nempe ut esset probum. Methodius de Simeo- 
ne : Ὅλος γέγονε τῆς ἐφέσεως, ὅλος γέγονε τῆς 
ἐλπίδος, ὅλος γέγονε τῆς χαρᾶς. Cum totus esset. iu 
desiderio, totus in spe, totus in gaudio. ᾿ 

(64) Πρῶτον ὁρᾷ τὴν προσφέρουσαν χείρα. 
Seuteutia semiplena addendum enim : Εἶτα δὲ τὴν 
τῆς Ψυχῆς προθυμίαν, εὐσέδειαν, aut simile quid ; 
vel hoec ordine : Πρῶτον μὲν ὁρᾷ τὴν τῆς ψυχῆς 
προθυμίαν, vel εὐσέδειαν, εἶτα δὲ τὴν προσφέρούσαν 

ε 


χείρα. 
195) Gvclur ἐκάλεσεν, ἀδοχίμῳ προσηγορίᾳ τὴν 


Id est, cum D θυσίαν ἀποστρεφόμενος. Nota θυσίαν pro macta- 


tione, et c:ede cruenta animalis mactati ἐπονειδιστι- 
χῶς, abjecte quoque et contemptim hostiam verti. 
Notuin e primo Fastorum : 


Hostibus a domitis hostia nomen habet. 


Quare vox est male ominala : etsi hostis olim nu- 
merabatur in honestis, Tullio teste in Officiis. 

(66) 'B ἀποστροφὴ αὑτοῦ. Malim αὐτῆς, θυσίας, 
scilicet. Tum quod mox subjiciatur, ἡ τῆς θυσίας 
ἀποστροφὴ * tum quod alind. respicere non possit; 
nisi forte δῶρον, quod abjunctiusg est. 
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conquiesce. Statue delictis prioribus 
Ne invidentiam occisione cumules , ne facinus 1ne- 
ditatus obarmes manum , affectatam czdeni οἱ ce- 
gitatione susceptam depone. Verum erat, ut ap- 
paret, Cainus immansueta bellua, labitur ipee , 
vt gliscit ira, neque mora perturbationem mol- 
liebat ; sed perdurat cxdem parturiens volantas, 
dum animi flamma invidentia aceeusa czedem pa- 
vial. Consurrezit Cain adversus. [ratrem suum, et 
interfecit eum*!. Quid agis , o Caine? quid huma- 
num gustas sangninem ? quid mortis viam doces, 
quam nondum didicisti ? quid hominum caruifici 
vature .spolia concedis ? quid insaturabilem ejus 
diducis ventrem? Fratrem przmittis erco contra te ar 
rhabonem futurum ἢ Laboriosus auditor pro animi 


modum. A ζημίαν ὀδύρου" ἔμαρτες, ἡ τύχασον" στῆσον ἄχρι τῶν 


φθασάντων τὰ πλημμελήματα, μὴ προσθήσῃς (67) 
τῷ φθόνιᾳ τὸν φόνον, μὴ χαθοπλίσῃς μετὰ τῆς γνώμης 
τὴν χεῖρα, παῦσαι ἄχρι τῶν λογισμῶν τὰς ὠδῖνας 
τοῦ φόνου. ᾿Αλλ᾽ ἦν, ὡς Éotxev, ὁ Κάϊν ἀτιθάσσευτος 
θὴρ, καὶ πταίων αὐτὸς xat θυμούμενος, οὐδὲ χρόνος 
ἑαυτῷ τὸ πάθος ἐμάλαττεν. ἀλλ᾽ ἔμενεν ἡ προαίρεσις 
ὠδίνουσιε τὴν ἀναίρεσιν, ἕω; fj τοῦ θυμοῦ φλὸξ ἀν- 
ἀπτομένη τῷ φθόνῳ τὸν φόνον ἀπέτεχε. Ἀνέστη, 
φησὶν, Κάϊν ἐπὶ "A664 τὸν dósApór αὐτοῦ, καὶ 
ἀπέκχτειγεν αὑτόν. Τί ποιεῖς, ὦ Κάϊν : τί γεύη αἴ- 
μάτων ἀνθρωπίνων; τὸν θάνατον τί διδόσχεις 605v, 
Ὧν οὐδέπω μεμάϑηχας ; τί τῷ τῶν ἀνθρώπων ὃτ,- 
μίῳ τὰς νομὰς παραδίδως τῆς φύσεως ; τί τὴν ἀχό- 
ρεστον αὐτοῦ διανοίγεις γαστέρα; ἀῤῥαθῶνα χατὰ 


sui perspicieniia penitus inquirat, a quo Cainus cz- Ῥ σαυτοῦ τὸν ἀδελφὸν τῷ ὅδῃ προπέμπεις; 'O μὲν 


dem facere sit edoctus, unde sciverit plagam mortem 
afferre. Hominem mortiom  eonspexzerat nullum. 
Nullius ez:dis. audaciam suam  antegressze spectaca- 
luin, quod δὰ imitandum invitaret, hausit : qui cz- 
dis igitur evasit perpetrator, qui neadum fuerat 
spectator ? 9/4 Quid tandem dicemus? Homi- 
num quidem interemptionem nullam ante vide- 
τῶι : at necem animalium ex percussione viderat 
sepe, in quibus maturam eognovit morte affe. 
ctam, et ex iMlecentia quam viderat didieit cepit- 
que audaciam. Eventa talia transfert ad Abelum. 
Justi tainen jugulationem non neglexit Deus, ac 
primum qezstione facta de cmde cassum hono- 


ral. Ubi, inquit, Abel frater tuus ** ? Nature γος. 
cordationem excitat, quo sensum amimi perme- Ὁ 


veat. Quid ille ? Nusquid custos. fratris eei sum 
ego**? Doctus serpentis aries , serpentis more lo- 
quitar. Dicebat ille errorem objiciens : Nequa- 
quam morte moriemini ὅδ. Hic rogatus : Haud, in- 
quit, novi. (gnata vox ab eodem magistro 
missa, etiam Deum, qui audaci facinori praeseus 
aderat, cela!, mendacio netitiam adimere sibi 
persuadens. Esto, dextera? usum diabolo commoda- 
ris , cur etiam linguam commodasti ? Nunquid cu- 
405 [ratris mei sum ego? O vocem ipsa czede ma- 
gis exsecrabilen 1 o sententiam impiam , et lingua 
ánpietate tetriorem ! Nec vero cazde ipsa. consopi- 
vit iavidenliam ; odia etiamnum renovat, cum- 
que exosum Abelum aon videat , contra fratris 


οὖν φιλόπονος ἀχροατὴς λογισμοῦ συνέσει χινούμενο; 
ἐπιζητήσειε πάντω:, πόθεν ὁ Kéiv τὸ φονεύειν δεδί- 
δαχτο; πόθεν ἥδει «hv πληγὴν πρὸς θάνατον φέ- 
poucav ; Ανθρωπὸν νεχρὸν οὐ τεθέατο' φόνον τῆς 
οἰκείας τόλμης οὐκ εἶχε πρηλαδοῦσαν θέαν χαλοῦν- 
τα (08) πρὸς μίμησιν. Πῶς οὖν γίνεται θανάτου 
ποιητὴς, ὁ μήπω θανάτου γενόμενος θεατής ; Τί οὖν ᾿ 
ἐροῦμεν ; ἀνθρώπιον μὲν ἀναΐρεσιν οὗ τεθέατο πρό» 
τερον, θάνατον δὲ ζῴων bx πληγῆς πολλάχις τε- 
θέατο (09) ἔμαθεν ἐν ἐχείνοις γεχρωθεῖσαν τὴν φύ- 
σιν, xai γέγονε τῆς ἀτόπου θέας μαθητὴς τολμηρός" 
μεταφέρει τὸ πάθος ἐπὶ τὸν "A64. ᾿Αλλ᾽ οὐκ Tv 
ἀμελὴς τῆς τοῦ διχαίου σφαγῆῇς ὁ Θεός " xal πρῶτον 
ζητήσει τοῦ φόνου, τὸν φονευθέντα τιμᾷ. Ποῦ. φτ σὶν, 
“Αδε.1, ὁ ἀδειῖςός σου ; Ὑπομιμνήσχει τῆς φύσεως, 
ἵνα κινήσῃ πρὸς αἴσθησιν. Τί οὖν ἐχεῖνος ; Μὴ φύ- 
αξ τοῦ dósApoU μου εἰμί; Ὥς τῷ ὄφει μαθητεύ- 
σας, τὰ τοῦ ὄφεως φθέγγεται, Ἐχεῖνος ἔλεγεν ἀπα- 
τῶν, Οὐ θανάτῳ ἀποθανεῖσθε " οὗτος ἐρωτώμενος;, 
φησὶν, Οὐ γινώσχω. Συγγενὴς ἡ φωνὴ, τὸν αὐτὸν 
χεχτημένη διδάσχαλον, val χρύπτει Θεὸν τὸν παρ- 
όντα τῇ τόλμῃ, χλέκτειν τῷ ψεύδει τὴν γνῶσιν φαν- 
κάζεται. "Ἔστῳ, τὴν δεξιὰν ἔχρησας τῷ 666) " τέ 
xai γλῶτταν ἐδάνεισας ; Μὴ ύ.1αξ τοῦ ἀδειϊφοῦ 
μίου εἰμί ; Ὧ φωνῆς τοῦ φόνου μιαρωτέρας 1 ὦ γνώ- 
μῆς ἀσεδοῦς, καὶ γλώττης ἀσεθεστέρας οὐδὲ τῷ 
φόνῳ τὸν φθόνον ἐχοίμισεν, ἀλλ᾽ ἔτι νεάζει τῷ μέσει" 
χαὶ μὴ ὁρῶν τὸν μισούμενον, ἀγαναχτεῖ πρὸς τὴν 
γνώμην τοῦ “Αὔελ, xal λυπεῖται τάχα μηχέτι δευ- 


enimum stomachatur, forte moret, quod emor. D vépav σφαγὴν ἐπάγειν τῷ τεθνηχότι δυνάμενα;. Mà 


*! Gen. 1*, 8. ** ibid. 9. 


9 jbid. ?** Gen. τ, &. 


CL. DAUSQUEII NOTE, 


(67) Μὴ τροσθήσῃς. Scribo, προσθήσεις. Ttem 
supra προσθήσομεν, loco προσθήσωμεν. Etsi non 
ignoro δὰ πὶ voculam frequentius ei modo sociari. 

(68) Ka.lovrra. Scribe, xaXoosav. 

(69) Θάνατον δὲ ζώων ἐκ zAnrric x0AAáxic τε- 
θέατο. Quos in usus cssae animantes ? nisi ut homi- 
nes vescerentur : dissentit ab iis Basilius qui car- 
nium esum ante diluvium volunt inusitatum : si ad 
sacrilicia, quod reor, falso Jeroboam jactat Aaro- 
nem primum animantes immolasse apud Josephum, 
Antiq. Jud. lib. vin, cap. 8. Scribe ἐτεθέατο, jubeat 


quis, o ego Ievus, si sequar! E-t enim lonismus 
liuic tempori vocalem istam demere, qui mox usus 
communis esse coepit, Marci cap. xv : Οἴτινες ἐν τῇ 
κάξει φόνον πεποιήχεισαν. l'epetit. Basilius. usum 
lunc &epicule. Oratione altera in Jonam : Φυγὼν 
yàp τῆς θαλάττης πεπέξητο χύμασιν, pro ἐπεπέ- 
δητο. Oratione in illud : Venite post me; et f. Μαχε- 
δονία σεσύλητο. Ubi tamen non male reponimus, 
ἐσεσύλητο. Autecedent;bus orationibus, φονεύειν δες 
δίδακτο. χεχαινούργητο τρόπος. 


*3 ORATIO IV. TÀ 
c).la£ τοῦ dócAypov μου εἰμί; ᾿Αληθῶς οὐχ εἴ ἃ tui jugulum repetere nequeat. Nunquid custos [ra- 


φύλαξ, ἀλλὰ σφαγεύς. Οὐχ ἐτάχθτης φυλάττειν’ μὴ 
xal ἀνχιρεῖν προσετάχθης ; duri] τοῦ ἀδειἱ οὔ σου 
βοᾷ πρός με ἀπὸ γῆς. ᾿Ἀνεῖλες τὴν ζωὴν" ἀλλ᾽ οὐχ 
ἐφείλω τὴν φωνήν. Ὥπλισας χατὰ σαυτοῦ τοῖς αἴ- 
pas: τὸν χατήγορον, ἀθάνατον τῷ θανάτω τὸν ἀντί- 
διχον ἔδειξας, Kal vov ἐπικατάρατος ἡ γῆ ἐν τοῖς 
ἔργοις σον, ἣ ἔχαγε τὸ στόμα (10) αὐτῆς, δέξα- 
σϑαι τὸ αἷμα τοῦ ἀδε.ιἸφοῦ cov éx τῆς χειρός σου. 
"Hp:eusa; τὴν τῆν αἴμασιν ἀδελφιχοῖς. Πομφόλυγας 
χατ᾽ αὐτῇς παρανόμους ἀφῆχας  ἐφαμίλλους δέχου 
χχρπούς. Erévow* καὶ τρέμων (10) ἔσῃ ἐπὶ τῆς 
γῆς" οὐχ ἐδέξω τὴν παραίνεσιν, δεσμεύου τοῖς πά- 
θεσι, xai ὁ σὸς τρόμος γινέσθω νόμος τοῖς ὕστερον" 
περίιθι τρέμων, ἔμψυχος νόμος τοῖς ὁρῶσι φαινόμε- 


νος, Éumvoug στήλη (71) τὴν ὁμοίαν ἐχτρέπουτα, Β 


νόμος ἀντὶ μέλανος τρόμῳ γραφόμενος, πάθος ἀσί- 
11,707 τοῖς ὁρῶσι παραγγελία, xaX χλονουμένη φύσις 
ἡσυχίαν παραγγελλέτω. Ἴϊτθετο τῇς παρανομίας ὑπὸ 
τῆς τιμωρίας ὁ Κάϊν, xal πρὸς θάνατον δραπετεύειν 
ἐπείγεται. Kal πᾶς ὁ εὑρίσκων ys , ἀποχτεγεῖ 
με. Τί δραπετεύεις, ὦ Κάϊν, τὴν χόλασιν ; Τί 
φεύγων τιμωρίαν τῷ θανάτῳ προσφεύγεις ; Πᾶς 
é ἀποκτείνας Κάϊν, ἑπτὰ ἐχδικούμενα παρα.1ύ- 
σει. Οὐ χουφίσει τὸ πάθος ὁ θάνατος, οὐδὲ θερα- 
πεύσει τὸν τρόμον ἡ τελευτὴ, οὐδὲ γενήσεταί co: 
φάρμαχον τῆς συμφορᾶς ἡ ἀναίρεσις. ᾿Απόλαυε ζωῆς, 
ἧ; παρανόμως τὸν ἀδελφὸν ἀπεστέρησας. Οὐ γὰρ 
συγχωοήπω λυθῆναι τὴν μεγάλην τοῦ "A6c2 ἐχδίχη- 


σιν. Οὐδεὶς ἀδιχήσει τὸν “Αὔελ, σοῦ διὰ θανάτου τὸν C 


τρόμον ἰώμενος. Ἑπτὰ ἐχδικούμετα zapa.loctt. 
Οὐχ ἀριθμὸν τιμωριῶν, ἀλλὰ χολάσεων μέγεθος νῦν 
ὁ ἀριθμὸς ὑπαινίττεται. Συμπλατυνέσθω cot τὸ πά- 
θος coi; τῆς ζωῆς διαστήματι. Ταχὺν ἐπήγαγες τῷ 


"Αόελ τὸν θάνατον " βραδὺς ἔσῃ νεχρὸς διὰ Quy - 


χολαϊζόμενος. Ταῦτα τῆς τοῦ Κἀϊν πονηρίας τὰ ἐπί- 
χειρα΄ οὗτος ὁ τοῦ φθόνου χαρπός " τοῦτο τῆς μισ- 
αδελφίας γεώργιον. Μιμησώμεθα τοῦ "Αὔελ τὸ 


δ Gen. 1v, 10. **ibid. 11. " ibid. 12. 


" ibid. 14. 


(ris mei sum ego? Vere non es custos, at jugu- 
lator. Esto, non illi custos additus sis, nunquid 
et tollere jussus es? Vox fratris iui clamat ad me 
de terra "^, Vitam sustulisti , sed non el vocem 
abstulisti. Sanguinem contra te accusatorem ar- 
immasti, cade adversarium conscivisti tibi immorta. 
lem. Et nunc maledicta terra in opere (wo, quc 
aperuit 0s suum, elt auscepit. sanguinem fratris tui 
de manu tua "δ, Fraterno sanguine terram irrigasti, 
et in eam nefarias bullas immisisti, parem fru- 
clum cape. Tremens el gemens eris super terram". 
Monita non cepisti mea, a:rumnis constrictus esto, 
luaque trepidatio posteris vertatur in legem. Tre- 
mens obambula , animata lex videntibus occur- 
rens, spirans columna avertat ἃ pari poa; lex, 
inquam, alramenti vice trepidationis nota con- 
scripta, malum tacere nescium intuentibus ait 
hortamento, et perturbata natura quietem suadeat. 
Cainus inflicta poena przvaricatum animadvertit, 
et ad mortem recurrere adurgetur. 95 Omnis igi- 
(ur, qui invenerit. me, occidet me *. Quid. poenam 
f:igis, o Caine? Cur per supplicii fugam incurris 
in mortem ? Omnis, qui occiderit Cain , sexiuplum 
punietur *. Mala tua morte non levabuutur , nc- 
que vile exitus ἃ trepidatione liberabit , neque 
calamitatis remedium erit czdes tua. Vita fruere, 
qua nefarie fratrem. spoliasti. Nec enim permi- 
scro tantam Abeli vindictain aboleri. Abelo nemo 
hanc faciat injuriam , ut iorte tua. trémori me- 
delam faciat. Sertuplum punietur, non poenarum 
multitudinem , sed suppliciorum  imagnitudinem 
numerus subindicat, Una cum vite spatiis cru- 
ciatus producatur. Celerem Abelo mortem addu- 
xisti; serus mortem oppete, dum vita supplicio 
sit. Hxc. est Caini nequitia merces , hic inviden- 
ti: fructus, hzc odii fraterni messis. Quam Abc- 
lus zqualitatem animi tenuit, imitemur, grati si- 


δ ibid. 15. 


CL, DAUSQUEII NOTE. 


(70) Ἢ ἔχαγε τὸ στόμα. Gen. iv. Poeta : 


e 5 S 5. * Xárot EUpsia χθών. 
eS o n. Tellus effusa dehiscat. 


Et Plato secundo De legibus terram dicit. χεχηνέ- 
vat, referens historiam de Gyge. Erasmus in Officia 
Ciceronis, pro dehiscere, reponit discedere. Esto, 
habeat Maro, ideone Cicero? Quin potius secutus 
est Platonem, a quo eam fabellam didicerat, Non- 
nus in Bessaricis vocat terrau εὐουχανῇ, late 
hiantem. 

(710) Στένων xal τρέμων. Versio vulgata : Va- 
gus et profugus, a qua preter morem meum cogit 
me discedere Basilii sententia. 

(711) Ἕμπνους cen. Imago, ant simulacrum 
forte inagis perspicuum. Verum ut ab omni prope 
re est ducere metaphoram, ità. plerumque, unde 
ducta sil, interpretis interest et lectoris. Respicit 
enim judicum severitatem , qui proscriptos infamia 
quoque notabant eorum nominibus, el exsilii causis 
publice in columna propositis. Isocrates Περὶ ζεύ- 
γους * Οἱ δ᾽ εἰς τοσοῦτον ὕδρεως ἦλθον, ὥστ᾽ ἔπεισαν 


PaATnROL. Gn. LXXXV. 


D ὑμᾶς ἐλαύνειν αὐτὸν ἐξ ἀπάσης τῆς: ᾿Ελλάδος, xo 


στήλην ἀναγράφειν. Eo injurie provecti sunt, ut to- 
bis yersuaderent eum tota Gracia exigendum, et co- 
lumnam | inscribendam esse. Orator alter. tertia. iu 
Philippum : Ἐγὼ δηλώσω οὐ λόγον ἐμαυτοῦ λέγων, 
ἀλλὰ (páppata τῶν προγόνων τῶν ὑμετέρων δει- 
χνύων, ἃ ἐχεῖνο: χατέθεντο εἰς στήλην χαλχῆν vpá- 
Ψαντες εἰς ἀχρόπολιν, serio est. de Arteuio hoste 
judicato : Ego nou verba mea proferam, sed mujo- ὁ 
rum vestrorum scripia, qua illi decreto consilio con- 
jecerunt. in columnam c&neam , qu est in arce, Nec 
irrogare supplicii est στηλίτας ποιεῖν  Deimostheni, 
liunc morem respexisse Basilium nou sinit nos ipse 
dubitare , Orat. de Chananea : Ἧς τὴν ἱστορίαν ἡ 
τῶν Εὐαγγελίων θαυμάσασα βίθλος, βοῶσαν ἔτι xaX 
νῦν ἐπιδείκνυσι, xal τὴν χραυγὴν φυλάττει χαθάπερ 
ἐν στήλῃ τῷ γράμματι. παπαια historiam liber 
Evangeltorum | suspiciens. etiamnum clamantem. de- 
monstrat, e& clamorem servat in. scripto veluti co- 
lumna. Στηλοῦσθαι Goliath dicitur l Reg. xvii, quia 
stabat imperterritus instar columna in conspectu 
Israclitarum. 
3 


75 ΕΞ DASILII SELEUCIENSIS 76 
mus in bene merentem Deum. Victimam ipsi, que A εὔγνωμον" εὐχάριστοι περὶ τὸν εὐεργέτην γενώμεθα" 
a virtute sit, offeramus, dono ipsi snimas mo- θυσίαν αὐτῷ τὴν ἐξ ἀρετῶν προσχομίτωμεν, δῶρον 


siras offeramus:ipsi gloria sempiterna. Amen. αὐτῷ τὰς ἑαυτῶν ψυχὰς προσενέγχωμεν. Αὐτῷ ἡ 
. δύξα εἰς τοὺς αἰῶνας. ᾿Αμήν. 
ORATiO V. ΛΟΓΟΣ E. 
Ejudem in Noemum. j Tov αὐτοῦ εἰς τὸν Νῶε. 
4. Quanto Deus teneatur justitize desiderio, quanto α΄. "Uc; ἕνεστι Θεῷ πρὸς μὲν διχαιοσύνην πόθος, 


injustitie odio, historia Noemi loculente clamat: πρὸς δὲ ἀδικίαν ἀπέχθεια, χηρύττει περιφανῶς ἡ 
solus enim in communi creaturarum naufragio κατὰ τὸν Νῶε διήγησις. Ὁ μὲν γὰρ μόνος ἐν ναυ- 
conservabatur justitiam comitem nactus ad salu- αγούσῃ τῇ χτίσει περιεσώζετο, συνέμπορον εἰς σωτη- 
tem; iunc. gentes. densissima  profuse fluctibus ρίαν τὴν διχαιοσύνην εὑράμενος, τηνιχάδε πολυάν- 
hauriebantur injustitiz merito demersz. Ac mihi θρωποι δῆμοι πελάγεσιν ἀφειδῶς χατεχλύζοντο, ταῖς 
videtur ad venturi. judicii , ad extrema atque hor- τῆς ἀδιχίας χολάσεσι βυθιξόμενοι. Kal μοι δοχεῖ τῶν 
ribilis diei fidem et memoriam volens Deus homi- μελλόντων χριτηρίων xal τῆς ἐσχάτης xal cptxz- 
neg perducere, commune illud populis omnibus B δους ἡ μέρας εἰς τὴν πίστιν, xai μνήμην ἀγαγεῖν ὁ 
periculum creare voluisse, quo aspectus tanto in- Θεὸς τοὺς ἀνθρώπους βουλόμενος, τὸν πάνδημον 
fortunio fidem asiruens timorem retineat salutis ἐχεῖνον εἰργάσατο χίνδυνον, ἵν᾽ ἡ ὄψις μαρτυριῦσα 
wiam ; ut cum lomines cognoscerent iam ΒΕΓ τοῖς πάθεσι, φυλάττῃ τὸν φόβον εἰς σωτηρίας ἐς- 
animadversionis parentem fuisse impietatem, limo- — ó5tov * ἵνα τοσαύτης χολάσεως τὴν ἀσέδειαν μητέρα 
re penarum impietatem fugerent. 2G Si enim — γινώσχοντες ἄνθρωποι, δέει τῆς τιμωρία; τὴν φυγὴν 
tunc per certaminum tempus et vitze stadium tautum πραγματεύωνται. Εἰ γὰρ ὁ τῶν ἀγώνων τέως xat- 
lis, qui offenderant, periculi oblatum est, qualequan- ρὸς, xoi τοῦ βίου τὸ στάδιυν, τοσοῦτον τοῖς πταίουσιν 
tunique supplicium cuique arcesset gestorum in — fjveyxs xlvóuvov, πόσην, ἣ ποίαν ἡ τῶν βεδιωμένων 
vita vindicatio ! Cum enim nequitiz modus sesu- ἀντίδοσις, ἑχάστῳ προξενήσει τὴν χόλασιν! Ὅταν 
pereffuderit, tunc non infrequenter inde suppli- γὰρ ὑπερύήσῃ τῆς πονηρίας τὸ μέτρον, τότε πολ- 
cia ἱπεαρίαι irrogare judex , non hominum motus λάχις xai τῆς τιμωρίας ὁ χριτὴς ἐντεῦθεν ἀπάρχε- 
odio, cum sit in eos propeusissimus ; at studio — tat, οὐχ ἀπανθρωπίᾳ χινούμενος ὁ φιλάνθρωπος, 
malitia, que nimium  increverat, reprimend:z. ἀλλὰ xaxlav αὐξηθεῖσαν ἀναστέλλειν βουλόμενος. 
'Toia igiyr id temporis humani generis uuiver- , ᾿Ἀπάντων τοιγαροῦν ἀνθρώπων xat' ἐχεῖνο χαιροῦ 
sitate ad impietatem vergente , et una conspira- πρὸς ἀδέδειαν ἐχνευσάντων, xal μίαν συμφωνίαν cis 
tione contra Creatorem acie composita, nulla quan- τὴν xazà τοῦ πεποιηχότος ἀναλαδόντων παράταξιν͵ 
tumvis importuna οἱ barbara pratermissa est au-.— οὐχ ἄλλη τις ἄτοπος xai ἔχφυλο; ἀπελέλειπτο 
dacia: verum omnes cupiditatis vie secabantur τόλμα (71*): ἀλλὰ πᾶσαι μὲν ἀνετέμνοντο πλεονεξίας 
ct inibantur, ac ipsius improbitatis consuetuo ὁδοὶ (72), xaX πονηρίας αὑτῆς χεχαινούργητο τρόπος" 
novabatur. Audacia vero et crudelitate velut ar-— θρασύτητα δὲ xol ὠμότητα καθάπερ ὅπλα τῇ ψυχῇ 
mis animom undique muniebant, ac in inutuam — περιθέμενο!, τούτοις ὀργάνοις xz1' ἀλλήλων ixi- 
perniciem utebantur. Quse enim injusiitiz species, . 27v: Ποῖγν μὲν ὙΣρ ἀδικίας εἶδος Τ᾿ ποῖος δὲ τις 
qui modus intemperanti:e non inter eos versaba- ἐν αὐτοῖς ἀχολασίας οὐχ ἐπολιτ:ύετο τρόπος ' mox 
tur! Quiz legum pravitas non apud eos pro lege παρανομία παρὰ τούτοις οὐχ ἐνομίξετο νόμος ! Τῇ 
etatuebatur | Virium corporis immodici in earum τῶν σωμάτων πλουτοῦντες δυνάμει, τὸν τῆς ἰσχύος 
datorem per mentis elationem et insolentiam erant δοτῆρα δι᾽ ἀπονοίας χαθύδριξον. Τότε «θορὰ c5; 
iujurii. Tunc eral terre corruptela, vivaxque pe- γῆς, xai λοιμὸς ξυψυχος, καταχλυσμοῦ πρὸς xáüap- 
Stis; unum δὰ cxpiutionem diluvium deerat. σιν μόνον δεόμενος. Λπαντας μιμητὰς ἀληθῶς s'y 
Omnes profecto invitatores, et impietatis laredes p) xai χληρονόμους ὁ Κάϊν, οὐδὲ ὁ τρόμος Exelvou τῷ 
habebat Cainus, neque tremor illius corpori cir- σώματι περιχείμενος τοὺς ὁρῶντας χατέστελλεγ, 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(71.) Οὐκ ἄ.1.1η τις ἄτοπος καὶ ixpudoc da&iÉé- dcm meute est illud Maronianum : 
zto cóAy a, Τόλμα ἔκφνλος est audavin a genero 
bowinum aliena. Veri : Nulla, quantumvis fimpor- llle viam secat ad naves. . . . . 


tuna et. barbara, praiermissa. est audacia, Nonis— Non enim cst naves duntaxat petere, sed viz come 
fib. Ac' committit ἄρην ἐκφύλιον bellum. cum eztef^— endi, et kemitun insistere; qui quasi semita est 
nis, οἱ ἔμφνλον &vuto, sive bellum civile, appellata, Apud. Philonem.  Judzum legi : "E0452; 

(12) Πάσαι μὲν ἀνατέμνοντο πλκογκξίεις ὀδυί. (i kal τῶν γατὰ τὰς ὁδοιπορίας ἐπιτολῶν.  Scienies 
Verbutim : fescindebuntur omnes cupiditatis νιν, Gt — purum compendia, Gloss. Semita ἡμιόδιον. Quare 
Basilium quod eateri Indi tribuunt, vitio vertit 7? Ub — ironia nunpiclls Ha. vertimus : Omnes cupiditatis 
via corrupta celerius periransliur, ideoque». VA-— vla aecnbaniur, εἰ inibantur; lioc est euim consecta- 
tore quaritur : sic ab. fIla generatione prava (6 99-— qium, [n facili erit. expedite, εἰ scribas : ἀνετα- 


esperanie omnia. quarobantur. compondin , et. VI — ψύργεοιν ; . 
rem faelendi, e& eupiditatibus osequendl, Ab eg eve pandebantur, aut explicabauntur. 


71 ORATIO VY. T8 
ἀλλ᾽ 1, τῆς γνώμης ἀπόνοια, χαὶ τοῦ πάθους τὸν qó- A compositus videntes reprimebat; sed per animi 


65v παρέδλεπεν. Οὐδεὶς ἐν αὐτοῖς τὸν φιλόθεον ᾿Αὐελ 
ἐζήλωσεν, ἀλλὰ νεχρὰν ἡγοῦντο τὴν ἀρετὴν, τὴν xal 
ἐν νεχρῷ φθεγγομένην τῷ σώματι. Εἰ δέ τι χαὶ 
λείγανον ἀρετῆς ἐν αὐτοῖς κατελέλειπτο, xal τοῦτο 
ταχέως; δι᾽ ἐπιμιξίας ἐσθέννυτο, xat τῶν ἀτόπων 1) 
μίμησις ἅπαν χρηστότητος ἴχνος ἀπήλειφεν. Τοιούτω 
δὲ φθοροποιῷ λοιμῷ κχατεχομένη; τῆς χτίσεως, xal 
λύθρῳ ψυχῶν xaX σαρχῶν μολυνομένης, ἐδυσφόρουν 
μὲν τῶν ἀγγέλων αἱ τάξεις, χαὶ τῆς ἀνομίας τὴν 
πυρκαϊὰν ἐπωδύροντο΄ ἤσχαλλον δὲ χολάσεως βρα- 
δυνούσης, χαὶ τὰς τῆς χτίσεως εὐθουλίας &vayat- 
τἰξειν ἐδούλουτο, χατὰ τὴν Παύλου φωνήν * Τῇ γὰρ 
ματαιότητι ἡ χτίσις ὑπετάγη οὐχ ἑκοῦσα. 


β΄. Ὡς οὖν ἀνίατον ἣν τὸ δεινὸν, χαὶ ἡ νόσος ηὐ- 
ξάνετο, xal τὰ τῆς ἀσεδείας προέχοπτε, χινεῖται 
πρὸς κάθαρσιν τῶν πραττομένων τὸ Θεῖον, χαὶ προ- 
χηρύττει χαταχλυσμὸν, τὰ ῥεύματα τῆς ἀσεθείας 
στῆσαι τῷ φόδῳ βουλόμενος. Καὶ προορίζει τὸν χρό- 
νον, xal μετανοίας πήγνυσι μέτρα, χαὶ προλαμθάνει 
τὴν χόλασιν, ἰδεῖν τοῦ τρόπον τὴν μεταδολὴν μηχανώ- 
μενος. Καὶ τί φησιν ; Οὐ μὴ καταμείν»ῃ τὸ πγεῦμά 
μου ἐν τοῖς ἀγθρώποις τούτοις εἰς τὸν alova, διὰ 
φὸ εἶναι αὐτοὺς σάρκας. Οὗτος τῆς τιμωρίας ὁ φό- 
δος - ἐπάγει χαὶ τῆς μετανοίας τὸν ὄρον, εἰπών" 
"Ecor:ai δὲ αἱ ἡμέραι αὐτῶν (12*). Δίδωμι, qnot, 
τῆς μετανοία: τὸν χρόνον, ἵνα ἴδω τὸν τρόπον μετα- 
θαλλόμενον, χαὶ συμπλατύνω τῇ προλαδούσῃ χαχίᾳ 
τῆς ἐμῆς φιλανθρωπίας τὰ διαστήματα. “Ὅσῳ τὸ 


πάθος ἐσχλήρωται, τοσούτῳ τῆς μετανοίας φέρω «5 C 


φάρμακον. Νόσημα πολυχρόνιον, πολυχρόνιος περι- 
οδευέτω μετάνοια" ἐπέχιυ τοῦ χαταχλυσμοῦ τὰς ὠδῖ- 
γας  προθεσμέᾳ τὴν χόλασιν ἀναθάλλομαι " ἐχούσιον 
γὰρ θεραπείαν ἐχδέχομαι. Τοιαῦτα μὲν ἡ φιλάνθρω- 
πος χάρ'ς, τῇ τῆς τιμωρίας μεταθολῇ τὴν μετάνοιαν 
ἕλχουσα * τὸ δὲ πάθος φιλανθρωπίας οὐχ Éypmosv. 
ἡΑνήλωτο οὖν ἅπας τῆς μετανοίας ὁ χρόνος " ἡ δὲ 
«ἧς ἀσεθείας οὐχ ἐπαύετο νόσος. Τοῖς μενοῦν Νι- 
νευῖΐῖταις ὕστερον τριήμερον μετανοίας διάστημα γέ- 
Ὑονξ πρὸ: σωτηρίαν ἐφόδιον, xat τὸ στενὸν τῆς προ- 
θεσμίας τῇ μεταθολῇ τοῦ τρόπο) νιχήσαντες, προ- 
φητιχὴν ἀπόφασιν ἔδησαν, θείαν ἀπειλὴν τοῖς δά- 
χρυσιν ἠμερώσαντες. Οὗτοι δὲ τοσοῦτον πλῆθος τῶν 
εἰχἧ ῥεόντων ἐτῶν παρέδλεπον, αὑτὸν τῆς μετανοίας 
τὸν χρόνον συνεργὸν εἰς ἀτέθειαν ἐργαζόμενοι, τὴν 
τῆς ποντρίας ὑπέρθεσιν, τιμωρίας ὑπέρτασιν ἔχον- 
τες (735). Καὶ τότε δὴ ἀναλαμόάνει τὸν Νῶε, χαθάπερ 
χρυπτὸν ἐν βορδόρῳ θεωρήσας ἀστράπτοντα, χαὶ θη- 
σαυρὸν ἀρετῶν ἐν δυσώϑδεσι τάφοις χρυπτόμενον, χι- 


* Rom. vin, 30. 5' Gen. vi, ὅ. "ibid, 


pravitatem nali quoque métum limis intuebantur. 
In iis nemo qui Dei amantem Abelum zmulare- 
tur; sed emortnam virtutem opinabantur, quz ta- 
men vel in mortuo corpore loquebatur. Quod si 
vel exiguae virtutis reliquix in ipsis srüperassent, 
es certissime per vitiorum admistionem  exstin- 
guebantur , et deteriorum rerum imitatio deleverat 
omne vestigium probitatis. Cum vero hac pestifera 
lue corriperetur creatura, et animarum carnisque 
sanie inquinaretur, angelorum ordines graviter 
ferebant, et ardentissimis vitiis indolehant. Trista- 
bantur autem punitioue prolatata et creaturz con- 
silia cogitabant erigere juxta Pauli vocem : Va- 
nitalà enim creatura subjecta est. non volens **. 


B 2. Quod igitur malum esset immedicabile , auge- 


sceretque morbus, ac impietatis fleret progressio, ad 
ea , quz fiebant , expianda Nunien incita(ur , 97 et 
volens impietatem gliscentem terrore sistere, dilu- 
vium proclamat, tempusque prxfinit, ac peenitudi- 
nis modum statuit, nec non supplicium antevertit 
excogilins, qua ratione morum conversionem vi- 
deret aliquam. Ecquid ait? Non permanebit sriri- 
(us meus in homine in eternum, quia caro est **, llic 
supplicii terror est; inducitque poenitudinis termi- 
num, dicens : Éruntque dies illius centum viginti 
annorum *, Do, inquit, poenitudinis tempus, ut 
videam morum conversionem, unaque cum ante- 
gressa vitiositate humanitatis mes spatia produco. 
Quandiu malum. obduruit, tandiu poenitudinis me- 
dicamen profero. Longa. fuit :grotatio, longa obea- 
tur poenitentia, procrastino diluvii mala. Mihi prze- 
finitum est animadversionem protelare; nam cu- 
ralionem voluntariam accepto. Etsi talia hominum 
amore meditabatur, gratia, quo traheret ad poeni- 
tentiam supplicii prorogatione : tamen mali vis 
humanitatem respuebat. Consumptuim igitur est poe- 
nitentize témpus, nec impielaus agritudo desinebat. 
Postea certe Ninivitis triduanum penitentie spa- 
tium ad salutem via fuit, et morum mutatione 
superalis prescripti temporis angustiis Dei minas 
lacrymis lenientes proplieticaim. obuuntiationem 
prepedivere. Hi vero toti frustra fluentium anno- 
rum numerum despexerunt, ipsa opportunitate 
ponitenti:e in impietatis patrocinium conversa : 


D maleficiorum accumulatio suppliciorum erat anpli- 


ficatio. Àc Noemum tunc assuinit tanquam aurunut 
in eceno conspicatus fulgurans, et virtutum the- 
saurum in tumulis graveolentibus abstrusum, jubet 
arcam compingi, et impietate spectante inunda- 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(12*) σονται δὲ αἱ ἡμέραι αὑτῶν. Suppleo, 
ἐχατὸν εἴχοσιν ἔτη : Centum viginti annorum. Hausi 
de manalibus Scripture fontibus, ita depostulante 
senieutia, el verbis Basilii non ita multo post : OCG- 
τοι δὲ τοσοῦτον πλῆθος τῶν εἰχῇ ῥεόντων ἐτῶν παρ- 
ἐδλεπον: lli tot annorum spatium sine fructu flwen- 


lium limis aspiciebant, sive negligebant. 

(15) Τὴν τῆς πονηρίας ὑπέρθεσιν τιμωρίας 
ὑπέρτασιν ἔχοντες. Propior tamen auctoris mene 
tem erít liec ordinatio : Τὴν τῆς τιμωρίας ὑπέρθε- 
σιν πονηρίας ὑπέρτασιν ἔχοντες : Sunici dilalio 
[nit nequitie illorum amplificatio. 


“9 


Geni viam struit. E:at οἱ boc divum in bonámun A £w:Ly πτυυύυ: πΙρλχελεῦξτχ', ΧΑ: 


graüiam commestum invilamento ad pornitentiam. 
Erat enim [facile vel absque ligno Noew un servare. 
Sed ipsum primum quidem constituit len*um arce 
zdificatorem, ut vel ex visis concep!a foriiidine 
intgentes ad paeriteniiam attraberenior, Visa. vero 
res illis cavillatienis materiam attulit, ei in risus 
occasionem vertit res plena terroris. Noemum sub- 
sapaabant, 98 at labore se con&cicnten, et divinis 
ehsequentem przcepus ludificabant. Ac forie non- 
solli quoque talibus inter se cLunorious eum lace- 
rabami : llic. diluvii nobis vaticinator, Lic contra 
diluvium armatur, bic lignis pericelum propulsare 
deyroperat , et aquarum inundationem sperans, 
malorum, quae fert, inendatione circumvenitur, 


DASILII SELEUCIEN-IS 


Tu ἀπεθούν- 
τῶν ὁρώντων, χαταχλυτοῦ σχευᾶτε: i2/75:3. "Hv 


δ᾽ ioa xa τοῦτο θεῖον ὑπξ. ἀνθρώπων μτχάντια 
πρὸς uitreesiw ἔχχαγούμπενου. Ἢν vào Θεῷ 213:0» 
χαὶ ξύλου χωρὶς δι11ΩΤ4: τὸ Nis. ἌΧ χαρίζει 
πρῶτου αὐτὴ δτλιυοχὸν χιοντοῦ πολυχούνιον, ὯΖ 
xlv i ia τοὔὔτ111 τοῖς ἐρῶνταϊ ποὺς μετΖ.».:} 
ἐπισπάτττλι. Ἐγίνετο δὲ τούτοις χλτύτς ὑπόθε:τι:; 
4 θέα, xit νυέλωτο: πούταπτις ὁ τόξο: τὐρϊτχετο. 
Ἐχλεύαϊον χαγοπλθουσπα 5$. ΝῶΞ (71), χαὶ co 
θείοις ὑπτοετουντα Tpe3:ivu12t βλέποντε; ἔσχω- 
«tov. Raf τοῦ τινες, xai τοιαῦτα ζιχτύροντες 7 

ἀλλήλους δίων Οὗτος 6 τοῦ χαταχλυταοῦ «vite 
fuiv, χατὰ τοῦ χαταχλυσμηῦ παρατάττετα:, χαὶ $5- 
Aot; ἀμύνχοθλ: τὸν χίνδυγον χατεπείγεται, χαὶ x1i- 


sudoribus abuudat adllictis labore membris, et ni- P -παχλυσμὸν ὑδάτων ἐλπίζων (75), χαταχλυτμῷ συμ- 


sis verax xrummatum assertor pragustiat mola 
inutilter elaborans, queque perfici nequeant. Fe- 
siinationem adhibe , senex decrepite, ne toam 
artem diluvium properet occupare. lutere2. bruta 
diversi generis videbant ad Noemum concurrenmia, 
nec eorum bruia vivendi ratio detorquehbatur in 
anelius : volatilium turmas, ut ad comumupe quod- 
dam hospitium ei receptaculum devolantes, rem- 
«ue adeo miram despiciebant. Contra tumultu. ac 
wepidatone complebantur onmia : czeterum diluvii 
obnuntiatio propere appetebat, cuim Dens preter 
istas periculorum boras 1129 amoris indices pro- 


ponit inducias, el rursus pauxiilulum proerastinat (c 


diceus : Adhuc enim el post dies septem ego .dilu- 
rium inducam δ, Hominum amore nequit expleri 
Deus. En quot salutis occasiones excogilat, si quem 
forte salutis cupicnteur inveniat ? Adhuc enim et post 
dies sepiem. Sufficit mihi vel breve tempus, inquit, 
»d peccatorum salutem. Tantum ad peeaiteotiam 
inclinent, et senteutiam retracto; minas abjicio, si 
eos ex animo consilia priora retractare videro : 


- 


4 Gen. vit, 4. 


φορῶν περιδέθλττα:, χαὶ τοῖς ἱδρῶσι περιχλύνεται, 
μαστιγούμενος χαμάτω τὸ μέλῃ (16), χα! ποοῦπο- 
λαύξι τῶν χαχῶν ἐπαλτθεύων τοῖς πάθετιν, ἀνύνυτα 
μοχθῶν. χαὶ χάπνων ἀπέραντα. Πρότϑες, ὦ πρετθύτα, 
τὸ τάχος, μὴ, φθάσῃ σηὺ τὴν τέχντν ὁ χαταχλυτιιὸς 
ἐπειγόμενος. Ἐν τούτοις ξόλεπον τῶν Or oíor) τὰ 0:3- 
gopz γένη πρὸς τὸν Νῶε συντρέχοντα, χαὶ ὁ θηοιώ- 
bn; αὐτῶν οὐχ ἐπεστρέφετο τρότος πτηνῶν ἀγέλας 
ὡς πρός τινα χοινὸν ξενηξόχον χαθιπταμένας, xai τὸ 
θαῦμα παρέδλεπον. ᾿Αλλὰ πάντα μὲν ταραχῇ χαὶ « 
φόδωῳ συνείχετο, xai fj τοῦ χαταχλυσμοῦ λοιπὸν ἀπό- 
φατῖς ἔτρεχε. Θεὸς δὲ xai παρ᾽ αὐτὰς τῶν χινξύνων 
τὰς ὥρας, ἑτέρας φιλανθρωπίας προδάλλεται συνϑὴ - 
xac, xai πάλιν μιχρὺν ὑπερτίθετα: λέγων Ἕτι γὰρ 
ἡμερῶν ἑπτὰ &xo ἐπάγω cv. χαταχιϊυσμέν (T: 
“Απλήστον γὰρ πρὸς φιλανθρωπίαν τὸ Θεῖον, x3* πό. 
σὰς προφάπεις ἔπινοεῖ σωτηρίας, εἴπποῦ τὴν σώζε- 
σθαι βουλόμενον sopn! Ἕτι vào ἡμεεῶν ἑπτά. 
"Apxil pot, φυσὶ, καὶ βραχὺς χρόνος πρὸς ἀμποτω- 
λῶν σωτηρίαν. Νεύσωσι μόνον πρὶς μετάγνωσιν, χαὶ 
λύω τὴν ἀπόφασιν" ἀπαλείφω τὴν ἀπειλῖν, εἰ τὴν 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(14) "ExAsóéator κακοπαθοῦντα τὸν Νῶε. Noe- 
mum exsibilabant ot labore se conficientem, Basi- 
lius SiLyllam auctorem habere potuit. Ea lib. 1: 


Οἱ δὲ μιν εἰσαΐοντες ἐμυκεήριζον ἕκαστος 
"Exgpova κιχλήσχοντες, ἀτὰρ μεμανημένον ἄνδρα. 


[lec ubi dicta , vocant amentem, actunque furore 
Subsanuant omnes hominem, . . .. 


Verti subsannabant. Secutus. etymologicum : Χλεύη 
σημαῖνε: τὴν ἀπάτην, χειλεύη τις οὖσα παρὰ τὸ 
ἠρέμα ἀνοίγειν τὰ χείλη. Ubi liquido apparet χλεύην 
irisionis genus labiis peragi, quod et δια μυλλαί- 
νεῖν dixit. Aristophanes, Irrisor ejusmodi somnio 
M. Tullio : Quid enim potest esse tam ridiculum, quam 
semnians, qui ore, vultu, imitandis moribus, voce, 
denique corpore ridetur ipso? Nec male exaibilabawt. 

(15) ᾿Ελπίζων. Suidas : "E.Azí(cac οὐ μόνον ἐπ' 
ἀγαθῷ, ἀλλ᾽ ἀπλῶς ἐπὶ τῇ τοῦ μέλλοντος ἐχθάσει 
λέγεται παρ᾽ ᾿Αττιχοῖς. Ἑλπῖσας sperans, ΝΟΝ da bo: 
nis tantum diciiur, sed latius de futuri eventu, Quuro 
mihi visum est ad Basilli asententlum appositum, al 

r timere ΩΝ AUamen erit iguralu vox (n 

im lJoquebantur) si pro aperare sumatur, quas 
propleréa faciant illi convicium Noemo, et Irildeunt, 


quod eorum odio diluvium speraverit, cum interim 
&udoris el rumnarum diluvio conficiatur. 

(16) Μαστιγούμεντος καμάτῳ τὰ μέλη. Siquidem 
membra coutentius. fJaboraitis velut. κει ΐς;» flicta 


D opprimuntur et delassautur.. Eodem sguiucatu uà- 


στιξ Oratione Ei, δαιμονιῶντα" Τοιαύτης παρ αὐτῶν 
οὐ πεπειράμεθα μάπτιγο;, Nullum eb εἰς ejusmodi 
sumus experti flagellum, demones lequuntur, Ui.us 
de Machabzis apud Ambrosium Lb. à De officiis, 
cap. 31: Lingue flagellum times ? sanguinis fsel- 
Inm non times. Uterque de fundo Scripturz. Marci, 
cap. Ju : "Iv' αὐτοῦ ἅψωνται, ὅσοι εἶχον μάστι- 
γας, Ut illum tangerent, quoiquot. habebant plagas, 
&ivo agri, egentes. Gregorius Theolozus : 


Μέστιγας Αἰγύπτοιο xaxéz j 

1 : fercc αἱὲν ἀρίομει. 
1» ma e consulte memori mula mente leneto P 
4  }}}}" ΙΝ 


Cujus. syllabm modulum. Homeri, Orphel, alio- 
Pun) Auctorüate. possum. affinuare secutus. eorum 
qui vals ter maximi exemplum sollicitant. ' 
pil Τὶ " xarax Ávcuór, Sepiuaginta. et vulgaria 

, V*hiemem interpretor cum Censorino. 


81: ORATIO V. 82 
γνώμην u&tavoougay θεάσωμαι. "Etc. γὰρ ἡμερῶν A Adhuc enim εἰ posl dies septem ego diluvium indu- 


ἐπτὰ ἐγὼ ἐπάγω τὸν zacaxAvc pór. ᾿Ανάλωσας τὴν 
πεΐαν ὑπέρθεσιν, φεῖσαι xàv τῆς στενῆς προθε- 


σμίας, ἵνα φύγῃς τὸν χίνδυνον. Τοσαύτη, καὶ ἐν. 


τοσούτῳ xaX διχαίῳ θυμῷ, φιλανθρωπίας ὑπερδολή. 
Ὡς δὲ ἅπασα μὲν θεραπείας ἠλέγχετο τέχνη, ἡ δὲ 
«ἧς γνώμης σηπεδὼν ἐπεθόσχετο, ἐπαφίει λοιπὸν τὰς 
«ιμωρίας ὁ Θεὸς, ξένοις πελάγεσι, τὰ ξένα πελαγί- 
ζων νοσήματα. Ἄνωθεν οὐρανὸς χειμάῤῥους ἢχόντιζε, 
. χάτωθεν ἥπειρος ἀδύσσους ἀνέπεμπε, καὶ πρὸς τὴν 
ὕδατος φύσιν ἡ χτίσις ἐστοιχειηῦτο (78). Οὐχέτι ξη- 
ρᾶς xa θαλάττης διάχρισις ^ ἑνὶ ῥείθρῳ τὰ πάντα 
συνεέχετο᾽ οὐχέτι πηγαὶ, xaX λίμναι, xat χρῆναι σὺν 
χάριτι ῥίουσαι, ἀλλ᾽ ἀγρίοις πελάγεσι χατεποντίζοντο 
τὰ σύμπαντα. Οὐ βλαττημάτων κάλλη, xa δένδρων 
ἄνθη, οὐ πόλις, οὐ πεδιάδες, οὐχ αἱ τῶν ὀρέων χο- 
ρυφαὶ, ἀλλὰ πάντα τοῖς χύμασιν ἐνανάγει, χοινῷ 
χαλυπτόμενα τάφῳ. Οἱ πολνάνθρωποι δῆμοι σὺν τῇ 
xaxía τῆς γνώμης ἐχυδίστων ἐν μνήμασι" ἣν γὰρ 
ζῶντες ἐμόλυναν, ἀποθνήσχειν ἀπ᾽ αὐτῆς οὐχ ἠξιοῦν- 
το. Οὕτω μὲν οὖν τῇ τοῦ χαταχλυσμοῦ περιδληθέντες 
σαγήνῃ (79), ἐν ταῖς τῶν χυμάτων πληγαῖς σφεν- 
δονούμενοι πρὸς ἐλεεινὸν θανάτου τρόπον ὑπεφέροντο, 
ταῖς ἀλλήλων συμφοραῖς τιμωρούμενοι. Οἱ μὲν 
ἀθρῶον χωσθέντες vol; ὕδασι, νεχροὶ ταχεῖ: ἀπεδεί- 
χνυντο᾽ οἱ δὲ ἐμπνέοντες, αἰσθήσει τοῦ πάθους μα- 
χρὸν ὑπεδέχοντο θάνατον. Αλλοι δὲ xal πρὸς βραχὺ 
πρησχαρτερήσαντες, μαχροτέραν τοῦ θανάτου τὴν 
«᾿λωρίαν ὑπέμειναν. Πόσοι πρὸς τὰς τῶν ὁρέων χο- 


ρυφὰς ἀναδραμόντες ἀχαίρῳ φυγῇ τὸν qó6ov ἐξ- c 


ἠλεγξαν! πόσο: πρὸς τὰς τῶν φυτῶν ἀχρωρείας ἀνέρ- 
ποντες χατελαμθάνοντο, χαθάπερ πτερῷ, τῷ τάχει 
τοῦ ῥεύματος! Ἑπέχειτο διώχων ὁ καταχλυσμὸς 
προσαναθδαίνων τοῖς ὕψεσι, χατόπιν ἔφερε τὰ σύμ- 
πᾶντα, ἕως ἅπαντας δῆσα;, ὁ αὑτὸς θάνατο; ὁμοῦ, 
χαὶ τάφο: ἐγίνετο. Ἔρπετὰ τοῖς ἀνθρώποις vexpto- 
ἔντα συνεπεπόλαζε. ΓἌλογος φύσις μετὰ θάνατον 
τοῖς λογιχοῖς συνείχετο" xüvég ἀνδράσιν ἑνὶ χαλυ - 
πτόμενοι χύματι, χαὶ πλησίον ἀλλήλων λοιπὸν πε- 
οιδινόμενοι, χοινῇ τὸ ζῇν ἀπετίθεντο. Nes δὲ μόνος 
ἐν πανδήμῳ θανάτῳ, ζωὴν ἑχαρποῦτο παράδοξον, 
χαθάπερ τις χυδερνήτης ἐν μέσῳ τῷ σχάφει, τοὺς 
τῆς πίστεως μεταχειριζόμενος οἴακας, xai τῷ χα- 


cam. Owitte laxam dilationem, abstinens esto vel 
modice praíinito tempore, ut periculum effupias. 
lu tanta tamque justa ira tanta. inerat Deo erga 
bomines amoris exsuperautia ! Ut autem omnis cu- 
rature ars elusa. fuit, mentemque vitiorum carics 
depasta, quod supplicii reliquum erat, immittit 
Deus, peregrinis aquis peregrinas obruens segritu- 
dines. Superne coelum torrentes jaculabatur, in- 


' ferne ierra abyssos relaxabat, et dum aquz einer- 


gebaut, ad aquas clementares create res redigc- 
bantur. Nulla jam aridze marisque discretio : unius 


. fluenti. alveo continebantur omnia ; non jam seatu- 


rigines, et lacus, non fontes cum decore fluentes; 
sed immanibus undis demergebantur universa; 
99 non germinum species, etarborum flores, non 
urbes, non planities ulla, non montium vertices, 
sed ompia fluctus inter naufragium faciebant com- 
muni operta sepulcro; frequentissimx gentes una 
cum animi improbitate volutabantur in monumen- 
tis : qux: enim viventes se conspircaverant, ab ea 
morientes non merebantur abjungi. Ha diluvii sa- 
geua comprehensi, iuter fluctuum vortices rotati, 
ac mutua ealamitate puniti, miserando mortis genere 
subripiebantur : li, confertim aquis oblimati, con- 
festiip mortui videbantur; illi spirantes nen sine 
mali seusu longam excipiebant mortem ; alii, mo- 
dico durantes tempore longius morte cruciamentuim 
sustinebant. Qusm multi montium capita incursan- 
tes intempestiva fuga crepidationem inutilem osten- ' 
derunt ! quam frequentes, qui ad arborum ver'*iees 
arrepserant, comprehbendebantur rapidissime undis 
advolitantibus ! Instahat acerrune diluvium ad alta 
quaque ductum; a tergo ferebat omnia, donec simul 
omnibus implieatis idem inors esset, et tumulus. 
Mortua cum hominibus reptilía summis aquis iuna- 
bant. Rationis exsors, consorsque natura una 
morle comprimebantur : canes cum Lominibus 
iisdem operti fluctibus, ac deineeps prope invicem 
cireumvoluti communiler vitam ponebant. Nocmus 
vero solus per omnium gentium stragem vila frue- 
batur inopinata. Quemadinodum gubernator quis- 
piam in navis meditullio fidei tractaus gubernacula, 


CL. DAUSQUEII! NOT/E 


(78) Πρὸς τὴν ὕϑατος φύσιν ἡ κτίσις ἔστοι- D muudum ezaquescere. Ovidius in undecimo : 


χειοῦτο. Meditabar χύσιν substituere ; sed re pen- 
siculatius recognita sic amplector, quod objicitur, 
ut φύσις uon Lam 51} aquarum ingenium, quam eru- 
ptio sicut φῦμα tuberculum, sive quae erupit in tu- 
morem cuticula subjecto hamore ardentiore. Τὴν 
χτίσιν στοιχειοῦσθαι est mundum ad prima elementa 
referri. Describit enim Basilius tam horribilem, tam 
faxlam, ac deformatam universi faciem, ut prostra- 
tis :edificiis omnibus, arboribus convulsis, animau- 
tibus internectis, oblatis e conspectu ccelo ac terris 
(ab utroque scilicet coufertissimx» erumpebant unda) 
maria undique apparuerint, οἱ undique oqua, ex 
quibus στοιχείοις omnia Geueseos primo sunt con- 
flata ; qux? subeunt, id interpretameuti fulciunt : 02x- 
ἐτι ξηρᾶς xai θαλάσσης διάχρισις, ἑνὶ ῥείθρῳ τὰ 
πάντα συνείχετο, οὐχέτι πηγαί, Censorinus dixerit 


Inque freti forimam terras convertit... 

(19) Τῇ τοῦ κατακλυσμοῦ zxspi6.An0é£vcec ca- 
γήνῃ. Eflieax et bonis auetoribus coguita transla- 
tio. ldem Or«tione de Moyse : Τοὺς δὲ χύμασιν ἐσα- 
γήνευσε. Alios undarum sagena obruit. — De Jona : 
Γλώτταις σαγηνεύειν τὰ ἔθνη. Eadew : Ἐνὼχ ἔμενεν 
ἔξω τῆς τοῦ θανάτου σαγήνης. Herodianus libro 
octavo : Παντὸς στρατοῦ σαγηνεύσαντος τὴν πό- 
λιν. Apud Ulpianum in τὐγιϊλι Demosthenis. pro 
Olynthiis, Plutarchum in Sylla, et Suidam lege pi- 
cturam dueis Timothei cum fortuna astante, et retia 
gestante in. urbium expugnatiouem. Super hec le- 
quendi genere videsis Exegemeta polyhistoris virh 
Antonii Guevarra in primum caput Habacuc. 
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et diluvio circumquaque "obsessus inconsumptis A ταχλυσμῷ πάντοθεν πολιορχούμενος, ἀνάλωτος ἔμε- 


manebat, qui creaturarum servabat reliquias, qui 
Dei creaturis custos appositus erat, qui in arca 
velut arce stadium decurrebat, qui creatura nau- 
ftagium faciente placide solus enavigabat, qui fide 
et ligno diluvioni vim afferebat, O res inopinabiles ! 
Quomodo arca montibus illisa non est? Arca fere- 
batur, inquit, super aquas *, velut curriculo undis 
inpvecla; non proscindens fluctaum profunda , sed 
equitans in salo velut in solo, vice baseos erat 
pelagus, et arcze substernebatur inundatio quasi via 
publica. Hoc (dei vehiculum! h:c natur: custo- 
dia! O arca paradiso firmior ! illie namque cum 
aliis navigabat serpens : 80) illic liguum mortis 
fuit instrumentum ; hic lignum salutis fuit guber- 
naculum : illic Adamum pravaricari docebat ; bic 
perfugio Noemum petit. O Noeme liominum pro- 
guitor Adamo anteferende! o imaginis Dei firmior 
asservator! o qui finis, unaque principium naturze 
fuisti! o faustum bumanitatis coufine! o qui tutior 
divinz bonitatis fidejussor illuxisti! o qui grassa»- 
tem per genus bumanum exsecratonem stitisti ! 
o impietatis exitium, fideique radix! o «ui oblite- 
rauin imaginis illius characterem reformasti ! o qui 
divini operis semina reservasti! o qui uature 
causas in te complexus es! o, cujus ope redarsit 
naturz scintilla! o diluvie violentior! o fidei cu- 
sios tutissimel Tu enim inundato continente pela- 
gus illius vicem fecisti habitabile, repressisti sacri- 
ficio alterius diluvii terrorem ; tu recepisti ἃ Deo 
securitatis futurx pignora, a perniciabilium rerum 
exspectatione creaturam vindicasti et, ut Deo cordi 
sit religio, patefecisti, fuisti apud Deum majore in 
pretio, idque fidei merito. O virtutis magister! 
9 qui hémines edocuisti, quibus Numen honoretur : 
coi gloria sempiterna. Amen. 


ORATIO VI. 
Fjusdem in Noemum. 


1. Neque vestrz audientis divinorum sermonum 
desiderium in Deum propensum defuit, neque, 
quem nostra verborum egestas creal, metus im- 
minutus est. Licet 3utem vos ex ea re virtutem 
humilitatis demonstrastis, quod verhorum pauperem 
desideretis : nobis tamen argumenta non awplius 
sufficere queunt divin: vestri appetentix. At qui 
quinque panibus totidem pavit hominum willia, et 
discipulorum paupertatem gratie divitiis erexit, 
jlle et vobis per nos doctriuz: mensam explicabit, 


** Gen. vii, 18. 


νεν ὁ τῶν τῆς χτίσεως λειψάνων ταμείας, ὁ φύλαξ 
τῶν τοῦ Θεοῦ δημιουργημάτων ταχθεὶς, ὁ χαθάπερ 
ἐν ἀχροπόλει τῇ χιδωτῷ σταδιεύσας, ὁ τῆς χτίσεως 
ναναγούσυς μόνος γαληνὸς ὡς διαπλεύσας, ὁ πίστει 
χαὶ ξύλῳ τὸν χαταχλυσμὸν βιασάμενος. Ὦ παρα- 
656v πραγμάτων! Πῶς ἡ χιδωτὸς οὐ προσεῤῥάγη 
τοῖς ὄρεσιν; Ἑ-περέρετο, φησὶν, ἡ χιδωτὸς ἐπάνω 
τοῦ ὕδατος, ἐποχγουμένη τοῖς χύμασιν - 023 ἀνατέ- 
μνουσα τῶν χυμάτων τὰ βάθη, ἀλλ᾽ ἐπὶ τῶν χυμά- 
τῶν ὡς ἐπ᾽ ἐδάφους ἱππαζομένη, βάσιν τὸ πέλαγος 
ἔχουτα, χαὶ χαθάπερ λεωφόοος ὁ χαταχλυσμὸς ὑπ- 
εἐστρώμννυτο. Τοῦτο πίστεως ὄχημα, τοῦτο φύσεως 
φυλαχτήριον. Ὧ χιδωτὸς παραδείσου βεῤαιωτέρα!] 
ἙἘχεῖ μὲν γὰρ ὅτις συνέπλεεν (80), ἐχεῖ ξύλον θανά- 


B του γέγονεν ὄργανον' ἐνταῦθα ξύλον σωτηρίας πῆ- 


δάλιον. "Ex:i τὸν 'Abóàa παρχθάττην ἐδίδασχεν᾽ ἐν- 
ταῦθα πρόσφυξ τῷ Nos προσέρχεται. Ὦ πρόήγονε τοῦ 
γένους, τοῦ ᾿Αδλμ τιμιώτερε ! ὦ τῆς θείας εἰχόνος 
βεδαιότερξ φύλαξὶ ὦ τέλος ὁμοῦ xai ἀρχὴ τῇ φύσει 
γενόμενος ! ὦ μεθόριον ἀγαθὸν ἀνθρωπότητος ! ὦ τῆς 
θείας ἀγαθότητος: ἐγγυττὴς φανεὶς ἀσφαλέστερος ἴ ὦ 
στήσας γατάραν κατὰ τοῦ γένους ὁδεύουσαν ! ὦ πέ- 
ρας ἀσεθείας, “καὶ ῥίξα γενόμενο; πίστεως! ὦ τοὺς 
τῆς εἰκόνος χσραχτῆρα; ἀπαλειφέντα; ἀναχτισά- 
μενεῖ ὦ τῆς τοῦ θεοῦ δημιουργίας τηρήσας τὰ σπέρ- 
ματα! ὦ τὰς ἀφορμὰς τῆς φύπεως ἐν σαυτῷ κατα- 
σχών!] ὦ σδευνύμενον ἀνάψας τὸν σπινθῆρα τῆς φύ-. 
σεως ! ὦ xa:axÀuguo3 βιαιότερεΪ ὦ πίστεως βε- 


᾿βαιότατε φύλαξ" σὺ γὰρ χαταχλυ 30clonz ἢπείρου, τὸ 


πέλαγος ὡς ἤπειρον ἔχτισα: (81), ἔστηπας διὰ θυ- 
cíav χαταχλυσμοὺ δευτέρου τὸν φόδον, ἐδέξω παρὰ 
Θεοὺ τῆς ὕστερον ἀσφαλείας ἐνέχυρα, ἔφθασας ςθο- 
ροποιοῦ προσδοχίας τὴν χτίσιν, ἔδειξας Θεὸν ἐραστὴν 
εὐσεθείαξ, ἐφάνης Θεῷ διὰ πίστεως τιμιώτερος. Ὧ 
παιδευτὴς ἀρετῆς τοῖς ἀνθρώποις γεγόμενε | ὦ δι- 
δάξας ἀνθρώπους ποίοις τὸ Θεῖον δοξάξεται. Αὐτῷ ἡ 
δόξα cl; τοὺ: αἰῶνας. ᾿Αμήν. 
ΛΟΓῸΣ (ζ΄. 
Τοῦ αὐτοῦ εἰς τὰν αὑτὸν Νῶε. 

α΄. Οὗτε τὴν ὑμετέραν ἀχοὴν, ὁ τῶν θείων λογίων 
φιλόθεος ἐπιλέλοιπεν ἔρως, οὔτε τῆς ἡπετέρας ἐν λό- 
γοῖς πενίας ὁ φόδος ἢλάττωται. ᾿Αλλ᾽ ὑμεῖς μὲν αὖ- 
τόθεν τὴν τῆς ταπεινοφροσύνης ἀρετὴν ἐπεδείξασθε, 


Ὁ τὺ τοῦ λόγου πτωχὸν ἀγαπήσαντες hulv 6i πλεῖον 


οὐ ἔλεγχοι πρὸς ἔνθεον ὄρεξιν ἐπαρχεῖν οὐχ ἰσχύουσιν. 
Ἀλλ᾽ ὁ πέντε ἄρτοις πενταχισχίλίους χορτάσας, xal 
τὴν τῶν μαθητῶν πενίαν τῷ πλούτῳ τῆς χάριτος 
διορθωσάμενος, αὐτὸς xat ὑμῖν δι᾽ ἐμῶν ἁπλώσει τῆς 
διδασχαλίας τὴν τράπεζαν. Πρώτν μὲν οὖν ὑμῖν τὴν 


CL. DAUSQUEII ΝΟΤΕ. 


(80) 'Exe( μὲν γὰρ ἔξις συγνέκπιλεεν. Defecta 
sententia; nam cum dixisset : δὲ serpens connati- 
gabet : deest, Hic arreysit in fraudem hominis, aul 
quid simile. An ergo serpens in arca, qui Noemum 
—rfagio petiverit? Planc. Gen. v1 : Et ex omni re- 


ptili terre 
en T 

) Τὸ πέλαγος ὡς ἥπειρον &xticac. Ἕχτισας 
pro fecisti habitabile; ut ab eodem verbo duxit Hl - 
rus, ἐύχτιστον πτολίεθρον. Mme 


sccundum genus summ ; male, qui aliter 
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86 


κατὰ τὸν Νῶε διήγησιν elg μέσον ἀνενέγχαντες, xai A Nuper allata vobis ex Moyse narratione, et hor- 


τῆς φοδερᾶς 109 χαταχλυσμοῦ συμφορᾶς μνησθέν- 
τες, πρὸς πέρας ἀφιχέσθαι τῷ λόγῳ τῆς ἀπεράντου 
χρίσεως οὐχ ἰσχύσαμεν ἀλλὰ τὴν χτίσιν ἅπασαν 
αὕτανδρον ὃ λόγος βαπτιζομένην δρῶν, χαὶ πρό γε 
τοῦ χαταχλυσμοῦ tol ; τῆς πονηρίας ναναγήσασαν χύ- 
pact, τῇ τῆς μνήμης ἐχπλήξει πρὸς σιωπὴν ὑπ- 
ενέχθη " ὅτε χιδωτὸς τὸν σπινθῆρα τῆς φύσεως 
ἔχρυπτε (82), χαθάπερ ἀγχάλαις αὐτὸν περισφίγ- 
γουσα (82): ὅτε οὐρανὸς ἡλάλασθαι βρονταῖς (84), χαθ- 
ἀπερ διχαστιχαῖς φωναῖς τοὺς ὑπευθύνους βοῶν ὅτε 
Υὗἦ πάλιν ἀδύσσῳ καὶ σχότῳ (85) συνείχετο, xal πρὸς΄ 
τὴν ἀρχαίαν ἀχοσμίαν ὁ κόσμος ἀνέχαιπτεν * ὅτε 
ἥλιος ἀπετειχίξετο νέφεσιν, ὅτε γυμνὸν τοῦ φέγγους 
τὸν δρόμον ἐπλέρον, καὶ οὔτε χάρις σελήνης, οὔτε 


rendi diluvii commemorata calamitate ad (inem 
infiniti judicii oratione pervenire non valuimus : 
sed mundum universum- cum hominibus 31 ipsià 
mersum respiciens oratio, atque ante diluvium im- 
probitate fluctuatum, et naufragium passum esse, 
jpsa recordatione perculsa silentium tenuit, quando 
arca nature scintillam velut ulnis -cireumplexa 
occultabat, quando ccelum tanquam judiciali voce 
reos inclamans tonitru crepitabat, quando terram 
rursus abyssus, et tenebra obtinebat; aique in 
priscam coufusionem mundus inclinabat, quando 
sol nubibus ceu muris intercipiebatur: quando sine 
luce cursum explebat, et neque ulla erat lunx 
gratia, nulla in conspectu astra; sed noctem nox 


ὄψις ἀστέρων ἀλλὰ νὺξ διεδέχετο νύχτα, καὶ τῆς B excipicbat, et rerum universitas die erat viduata, 


ἡμέρας dj χτίσις Eyfipeus, xaY 6pot συνεχέοντο φύ- 
σεως, χατὰ ἀσεδείας παραταττόμενοι. ᾿Αλλὰ μέχρι 
τούτων ἡμῖν ὁ λόγος ἔστη μὴ φεύγων τὸν φόδον τῆς 
διηγήσεως, Νυνὶ δὲ πάλιν ταῖς ὑμετέραις τεθαῤῥη- 
κότες εὐχαῖς, τὴν περὶ αὐτῶν διήγησιν ἀνειλήφαμεν, 
«ὦ ἐν τῇ γραφῇ μεταλλεύοντες βάθος. Πελάγεσι γὰρ 
ὄντως ἀμετρήτοις τὴν γραφὴν τις ἀπειχονήσας (86) 
οὐχ ἂν ἁμάρτοι τοῦ δέοντος. Τότε γὰρ ἐπιπόλαιον τῆς 
ἀναγνώσεως τὴν χάριν προδάλλεται, χαὶ τῷ λογισμῷ 
«ὦ βάθος μετρούμενον, ἀμέτρῳ θαύματι χαταπλήττει͵ 
τὴν ἕννοιχν. 

β΄. Τῆς τοίνυν τοσαύτης χατὰ τῶν ἀσεδούντων 
κινήσεως τὴν αἰτίαν πρῶτον ὁριζομένη, ταῦτά φησι" 
Καὶ ἐγένετο ὡς ἤρξαντο (81) οἱ ἄνθρωποι πο.λ.1οἱ 
τίνγεσθαι ἐπὶ τῆς γῆς, καὶ θυγατέρες ἐγεννήθησαν 
αὑτοῖς, ἰδόντες δὲ οἱ υἱοὶ (88) τοῦ Θεοῦ τὰς θυ- 
γατέρας τῶν ἀνθρώπων, ὅτι καλαί εἰσιν, ἔλαδον 
ἑαυτοῖς ἀπὸ πασῶν, ὧν ἐξελέξαντο. là; οὖν ἂν 
εἴη τοῦτο τῆς τοσαύτης τιμωρίας ἑπάξιον ; Ὧν γὰρ 
τὸ χάλλος ἐθαύμασαν, τούτων τὸν γάμον ἣσπά- 
σᾶντο. Πρόθες γὰρ τῷ γάμῳ τὸν νόμον (89), xaX τὸ 
χᾶλλος εὑρέτχεται χατηγορίας ἐλεύθερον. ᾿Αλλ᾽ ὅταν 
ἡ Γραφὴ χατηγορῇ, μὴ παρέργως τὸν λόγον ἀχούω- 
μεν" ἴδωμεν γὰρ τῆς τόλμης τὸ μέγεθος, ἵνα μά- 


45 Gen. vj, 1, 9. 


terminique nature non sine perturbatione contra 
impietatem armabantur. Sed hactenus nobis stetit 
oratio horribilis narrationis minime fugiens ; nunc 
autem vestris confisi precibus, de his iterum nar- 
rationem assumimus Seripturze fundum scrutiaturi. 
Scripturam namque mari reapse immenso si quis 
omnino assimilet, non aberrabit a vero. Nam et 
lectionis Scripturz facies gratiam profert, et altitudo 
ratione emensa im:odico stupore mentem ferit. 


9. Tante igilur contra impios tempestatis ex- 
citat: causam primum determinans, lize loquitur : 
Cumque cepissent homines multiplicari swper ter- 
ram, et filias procreassent, videntes filii Dei filias 
hominum, quod essent pulchre, acceperunt sibi uxo- 
res ex omnibus, quas elegerant **. Quomodo hoc 
t»nta ρῶν condignum! nam quarum erant admi- 
rati speciem, earum nuptias complexi sunt. Siqui- 
dem nuptiis legem antepone, et pulchritudo corm- 
perietur a reprehensione libera. Sed cum accuset 
Scriptura, ejus oratiouem perfuuctorie non au- 
diamus ;. videamus facinoris magnitudinem, ul qu;e 
in eo vindicando rcluxerit huinanitas, ediscamus. 


CL. DAUSQUEIL NOTE. 


(82) Σπιγθῆρα τῆς ρύσεως ἔχρυπτε. Eodem filo, D Amplecti est περισφίγγειν. 
a 


admirabili venustate Nazianz. : ͵ 


Σπινθὴρ εὐσεδίης τις ἐν ἀγθρώποισι χέχρυπται, 
Ως τισιν ἐν λάεσσι πυρὸς μένος, ὡς δὲ σίδηρος 

Κρούμασιν ἐκ Aiüáxor ἦχδ σέλας" ὧς ἀπὸ θνητῶν 

Εὐσεδίην ἰοχόωσαν ἄγει Aóyoc. 

Adumbremus : 


Sunt in visceribus pletatis semina nostris 
Abdita, el ut ferri repetito verbere saxa 
Evibrant lucem : sic de mortalibus intus 
Abstrusam pielalem oratio proruit. 

(55) Καθάπερ ἀγκάλαις αὑτὸν περισφίγγουσα. 
Ut vero Photius de Basilio hoc nostro : Διαλεαίνων 
εὐφυῶς, χαὶ τὸν λόγον ποιητιχοῦ ποιούμενος λόγου 
- εἰχόνα : Ingeniose figurans orationem, et eam poetice 
assimilans. Legitur in. Epigranunatis : 'Oazía χόλ- 
fot, ἀμφὶ βαλεῖν terra. Lucret. lib. 1. 


Morte obita quorum tellus complectitur ossa. 


(84) Οὐρανὸς 71&1ac0at βρονταῖς. Levicula 
immutatione rescribo ἡλάλαχται alj ἀλαλάζω : 
(85) Zxórq. Verti tenebra, secutus Lauiprid. : 


Repentina caligo, ac tenebra in circo. 


(86) ᾿Απεικογήσας. Scribe ἀπειχονίσας. 
(81) Ὡς ἤρξαντο. LXX et Biblia vulgaria ἡνίχα. 
(88) Ἰδόντες δὲ ol viol. Scriptura εἰδότες. Prius 
bonum ; secundum non deterius, si notitiam parti- 
cularem intelligas, et acceptam oeulorum ope. 

(89) Πρόθες γὰρ τῷ γάμῳ τὸν vópor. Cujus 
prisidio agitantur nuptiz. Exempli causa, ut non 
alienigenas ductes. Harrebam seriberemne πρόσθες: 
sed pagina sexagesinia eadein syntaxis : Ἢ προλα- 
60008 τῷ χρόνῳ τῇ χάριτι. Qua tempore. gratiam 
precepisti, Socrat. lib. v1 Historie schol., c. 5 : Οἵ- 
τινες τότε μὲν ἀσχητηρίῳ προΐσταντο. Conswructio 
nen passiu) obvia, 
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Viderunt, inquit, fiii Dei filias hominum. Pris tin A θωμεν τὸ 75: τιμίας φιλάνθρωπον. Εἶδον, φτ τὶν, 


quari oportet quosnam filios Lei sacra expouaut 
oracula. Nonnulli igitur hic angelos ca appellatione 
designari sunt commenli, ex amentia vocem hanc 
mittentes cum natara pugnantem. Quo pacto enim, 
qua sine earae est, angelorum natura corporum 
cupidine caperetur? Legibus enim congrueniibus 
quamque naturam opifex Deus 39. communivit, et 
snis modis, ac lLerminis creatur? compacte sant. 
Mortalibus itaque corporibus cibum dedit pro ful- 
twra, et successione generis perpetuitatem molitus 
cst, masculuimn figmentum, et femineum, ac figuras 
2d successionem perquam appositas fabricatus. Iu- 
visibilis vero natura cibi non indiga in marem et 
feminam secta non est, non nupiiis, non nixu, 
non successione generis propagalur. Nalurz enim 
carne destituta? nihil est cum corporibus consortii, 
etsi Gr»ci demonum nuptias fabulentur, et aino- 
res, quod profecto d:emonum artiücium est, Eam 
daemones zegritudinem sermonibus extolleutes, ejus 
quoqoe affectas in se vim producunt, ut inconti- 
nentie flammam lLomiuibus succendant, et contra 


cl υἱοὶ τοῦ Θεοὺ τὼς θυγατέρας τῶν ἀνθρώπων. 
Ζητεῖν πρότερον ἀναγχαῖο) τίνας υἱοὺς Θεοῦ τὸ 
θεῖον ἐχτέθετα! λόγιον ; Τινὲς μὲν οὖν ἀγγέλους ἐνταῦ- 
θα τῇ χλῆσε: μηνύεσθαι ἐφαντάτθησαν (90), ςωνὴν 
ἐξ ἀνοίας ἀφέντες πολεμοῦσαν τῇ φύπει. Πῶς Ὑὰρ 
ἄπταρχος ςύσις ἀγγέλων ἐπιθυμίᾳ τῶν σωμάτων ἡλί- 
σχετο; Νόμοις γὰρ προστύροις ἔχάστην φύτιν ὁ Δ41- 
μιουργὸς ᾿σφαλίπατο, xal ἐπέπηγνεν ἐν τοῖς ἑαυτῶν 
μέτροις χαὶ ὄροις τὰ χτίσματα. Θνητοῖς μὲν οὖν σώ- 
μᾶσι τροφὴν ὑπέρεισμα δέδωχε (91), καὶ τῇ διαδοχῇ 
τὴν τοῦ γένους διαμονὴν ἐτεχνιτεύσατο, ἄῤῥεν διά- 
πλασμα, xa θήλυ, χαὶ σχήματα πρὸς διαδοχὴν εὐάρ- 
μοστα τεχτηνάμενος. ᾿Αόρατος δὲ φύτις τρυφῆς 
ἀνευδεὴς, οὐχ εἰς ἄῤῥεν xai θτὰν μεμέρισται, o2 
γάμῳ, xal τόχῳ, xal διαδοχΐ, χατὰ τὸ γένος πλα- 
τύνεται. Φύσις γὰρ ἄπαρχος οὐ συμπλέχετα: σὼώ- 
μ.:σι (923), xàv Ἕλληνες δαιμόνων γάμους μυθογρα- 
φῶσι χαὶ ἔρωτας (95). Δα! κονιχὸν ἄρα xai τοῦτο 
“ἔχνημα. Τὴν νόσον τῷ λόγῳ σεμνύνοντες Gaígove;, 
xai ἄχρις ἑαυτῶν τὸ πάθος ἀνάγουσι, τὴν ἀχόλαστον 
φλόγα τοῖς ἀνθρώποις; ἀνάπτοντες, xal τῇς ἑαυτῶν 


LI 


. CL. DAUSQUEII NOTE. 


(90) Τιν»ἐς μὲν οὖν drréAcvc ἐνταῦθα τῇ xá- 
cei μηνγύεσθαι ἐξ:αγτάσθησαν. Philo libro δὲ gi- 
qantibus id firmat e psalmo : Immissiones per ange- 
los malos, ubi sub-lit : Οὗτοί εἶσιν οἱ πονηροὶ, ol τὸ 
ἀγγέλων 70:12 ὑποδυόμενοι xà: μὲν ópÜcu λόγου θυ- 
γατέρας ἐπιστέμας xal ἀρετὰς οὐχ εἰδότες, τὰς δὲ 
θνττὰς τῶν ἀνθρώπων ἀπογόνους ἧδονὰς μετεοχόμε- 
νοι. ltem libro Ὅτι ἄτρεπτον τὸ Θεῖον. Clemens Alex. 
libro tertio Strom.: "Hór, 6$ χαὶ ἄγγελοί τινες ἀχρα- 
«sl; γενόμενοι: ἐπιθυμίχ ἁλόντες οὐρανόθεν supo xa- 
-απεπτύχάσιν. Joseplius Antiquitatum lib. primo, ca- 
pile 4 : Πολλοὶ γὰρ ἄγγελοι Θεοῦ γυναιξὶ συμμιγέντες 
ὑδριττὺς ἐγέννησαν παῖδας, xal πάντας ὑπερόπτας 
χαλοῦ διὰ τὴν ἐπὸὶ τῇ δυνάμει πεποέθτ σιν. Atbenagoras, 
Apologia pro Christianis loquens. de angelis : Ἔχεϊ- 
voi μὲν εἰς ἐπιθυμίαν πεσόντες ra p Evo, χαὶ ἥττους 
σαρχὸς εὑρεθέντες. Et alii nom pauci angelorum eum 
mulieribus consuetudinem hoc e Scripture loco 
invulgarunt, quorum opiuatio frargitur tum Basilii 
auctoritate, tum ejus inexpugnahili ratione hac : Πῶς 
γὰρ ἅταρχος φύτ'ς ἀγγέλων ἐπιθυμίᾳ τῶν σωμάτων 
ἡλίσχετο: Quomodo enim incorporalis angelorum 
xalura corporum cupidine caperetur? ldem cum Ba- 
silio sentit divus Chrysostomus Hom. 32 in Gen. et 
hbro quinto De sacerdotio, capite seplimo innuit. 
Theodoretus Quast. 57 in Gen. hoc fictum ait ab iis, 
qui libidinari et lupari amaut, atque e suo figmento 
nequit: patrocinium. queritant.. Epiphanius lihro 

rimo, hzresi 19, et pro fabula, et pro hsresi id 
habet: S. Philastrius episcopus Brixiensis cap. 108 
sui Catalogi inter h:ereses recenset. Item ἃ Basilio 
facit divus Augustinus libro decimoquinto De εἰσὶ, 
capite vicesimo tertio, et Cassianus lihro xit Colía- 
tion., capite octavo. Altera. D. Basilii ratio. nobis 
examinanda est hec : ᾿Αλλ᾽ οὐδὲ υἱὸς τοῦ Θεοὺ χέ- 
χληται τῶν ἀγγέλων οὐδεὶς, ἄνθρωποι δὲ μόνοι τῇ 
χλήσει σεμνύνονται. Αἱ neque angelorum ullas. Dei 
filius est appellatus; soli cero. homines hac appella- 
tione gloriantur, liuic quoque. rationi. subscribit 
divus Chrysostomus in Genesim. Nililominus Sixtus 
Senemsis vir apprime doctus et intelligens, libro 
quinto Bibl. capite septuagesimo. secundo, angelos 
lilios Dei appellari docet ex loco Ju* 'a vul, 


idque non sire assensu nostro. Verum Basilius et 
Chrysostomus recte ratiocinantur; sequuntur enim 
versionem Septuaginta Interpretum, quse habet ἄγ- 
γελοί μου, non υἱοὶ Θεοῦ, ut versio. Clialdaica, et 


: communis. Denique Scripture viribus statuendum 


nobis est minime fieri posse ul angeli coeant in 
fa dere carnis; idque ex hoc capite solo. Primum 
Deus promittit ob carnalem illam faslitatem  Spiri- 
tüm suem non permansurum in bomine : et si pec- 
ca!um est angelorum, sit et. poena. Secun/o ratio- 
nem ad-lit : Quia caro est (Gen. vi, 5). Angelus au- 
tem ἄταρχος. Tertio decretum de dituvio factum 
est, cum jam vidisset Deus : Quod mulia. malia 
homiuum esset in terra (ibid. 5); ev : Vidi: Deus ter- 
ram esse corruptam (ibid. 12) οἱ : Omnis quippe caro 
corruperat viam suam (ibid.); quz omnia angelis tri- 
bui nequeant, Alii malti restant versus, quibus ho- 
miuum, et carnis crebra inentio : angelorum, aul 
spirituum nulla. 

(91) Θ»ητοῖς μὲν οὖν σώμασι τροςτ: ἣν ὑπέρ- 
εισμα δέδωχε, Mortalibus itaque. corporibus cibum 
det pro (ultura. lloratius lib. u, Sat. m: 


Deficient inopem vene te, ni cibus atque 
Ingens accedat stomacho fuliura ruenti. 


Momone audaciores id genus locutionem, qui car. 
punt? Si vocem damnant, ea. plurimis vcterum tria 
est : si dictionem, natur: conditione fulcitur. Quid 
quod Tertullianus libro De resurrectione, carxis, 
scripsit, Victus fulcimenta ad vite presidia! 

(93) Φισις γὰρ dcapxcc οὐ συμπιιέχεται ce- 
μασι. Nou. dissiuile est. illud Senece iu Hercule 
[wrente : 


Mortale celo non potest jungi genus. 


(05) Δαιμόνων γάμους uvóczpazoci, xal £go 
tac. Atlienagoras legatione obita pro Christianis, 
et Justinus martyr non uuo. loco docent ex üs fa- 
bellis ne commodam quidem physiologiam , aut al- 
legoriam exsculpi posse. Lege et Senccam in. Hip- 
polyto. Cicero De legibus, hb. 11 : Magnum. axdazr- 
qQ*e consilium Grecia suscepit, quod. cupidinum ct 
amorum simnlacra in gymnasiis consecraet. 
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χαταψηφίζονται φύσεως, (va τοὺς ἀθλίους τῶν àv- A naturam suam seffragium ferunt, ut. miseros niore 


θρώπων τοῖς πάθεσιν ἐχδαχχεύσωσιν. Οὐ τοίνυν ὁ 
λόγος ἐνταῦθα ἀγγέλων χαθάπτεται" ἀλλ᾽ οὐδὲ υἱὸς 
“οὐ Θεοῦ χέχληται τῶν ἀγγέλων οὐδείς " ἄνθρωποι 
δὲ μόνοι τῇ χλήσει σεμνύνονται. Ἐφ᾽ ὧν γὰρ ἡ τῆς 
εἰχόνος ἀξία, ἐπὶ τούτων τῆς υἱοθεσίας συντρέχει τὸ 
δῶρον. Τί οὖν ἐστιν ὅ φησιν Ἰδόντες δὲ οἱ υἱοὶ 
τοῦ Θεοῦ τὰς θυγατέρας τῶν ἀνθρώπων ; Τὸ γένος 
προστάγματι θείῳ διηρεῖτο. Δύο γὰρ παῖδες ἐξ ᾿Αδὰμ 
παραλγφθέντες, ὁ Κάϊν τε, χαὶ ὁ Σὴθ, ἀρχὴν ἑκάτε- 
ρος ἐξ αὑτοῦ τῇ “φύσει δεδώχασιν. ᾿Αλλ᾽ ὁ μὲν Κάϊν 
ἀδελφιχὴν δεξιὰν αἵματι φοινίξας ἀδελφιχῷ, αὐτὸς 
μὲν τρόπιυ πολυχρονίῳ (θ4) χαταδιχάζεται, νόμος 
μετὰ τὸν φόνον περὶ φόνου τοῖς ὁρῶσι γινόμενος " 
διάδοχον δὲ τῶν παρανόμων τρόπων τὸ γένος χτησά- 
p£vo:, χληφονόμους χαὶ τῆς χατάρας (95) τοὺς ἐγ- 
γόνους χατέλιπεν. Ὃ δὲ E50 ἐπαινέτην τῆς ἀρετῆς" 
zi» Δεσπότην χτησάμενος, xal τῷ τρόπῳ πρὸς τὸν 
ΓΑρελ δραμὼν, γέρας ἀρετῆς τὸ χαλεῖσθαι παῖδας 
Θεοῦ τοὺς ἑαυτοῦ παῖδας (96) ἐδέξατο" xal χλῆσις 
νιχῶσα τὴν φύσιν, τὴν ἀξίαν ἔἐχήρυττε. Οὐχοῦν, εἰ 
χαὶ τῷ γένε: συνέπτοντο, τῷ γοῦν τρόπῳ διΐσταντο. 
Καθάπερ ὕστερον νόμος τοὺς Ἰσραηλίτας τῆς τῶν 
ἐθνῶν ἐπιμίξεως ἐχώοριζξε, xal διάταξις τῆς πρὸς 
ἐχείνους ὁμιλίας ἀπετείχιζεν͵ ἵνα τῆς εἰδωλολατρείας 
é&vas::Dr τὴν μίμησιν" οὕτω χαὶ τοῖς πρώτοις τῶν 
ἀνθρώπων ἐνομοθέτει Θεὸς. τῷ χωρισμῷ τῆς χαχίας 
τὴν ἀρετῖν φυλάττων ἀνόθευτον. Οἱ μὲν οὖν υἱοὶ 
Θεοῦ χρτ ματίζουσιν οἱ υἱοὶ τοῦ Σὴθ, cóp6olov τῆς 


πρὸς Θεὸν οἰχειότητο:; τὴν προτηγορίαν ἐπιφερόμε- C 


vot. Ot 6$ τοῦ Κάϊν τὴν τῶν ἀνθρώπων ἔφερον xX1- 
σι», χυμνὸν ἀξίας τὸ τῆς φύσεως ὄνομα φέροντες. 
Καὶ δύο τινὲς ῥύαχες τοῦ γένους (07) ἀλλήλων χε- 
χωρισμένοι προήεσαν. ᾿Αλλὰ χρόνος ἐν μέσῳ πολὺς 
χαὶ οἱ τοῦ Zi0 ἀπόγονοι, οἱ τὴν ἀγαθὴν μερίδα 
διαλαχόντε:, οἱ xaX προσηγορίᾳ τετιμημένοι, xal τῆς 
πατρῴας εὐλογίας διάδοχοι, θυγατέρας ἐν τοῖς τοῦ 
Kát» ἀπογόνοις ὁρῶντες ὡραίας, λαμπρὰς, χαὶ χάλ- 
λετιν ἀνθούσα:, ταῖς ἐπιθυμίαις τὸν λογισμὸν παρα- 
δόντες αἰχμάλωτον, τὰ μὲν τοῦ Θεοῦ πατοῦσι mpoc- 
κ«ἀγματα, ταῖς δὲ τῶν χαταράτων συμπλοκαῖς 
ἀναφύρονται, θνητὴν ἀπόλαυσιν ἀθανάτου πόθου 
προτιμήσαντες, xal νοθεύουσι γένος δι᾽ ἀρετῆς ὁδεῦ- 
σαν, χαὶ xai; παρανομίαις ἡ φύσις ἐχαπηλεύετο" τῷ 


tales amoris perturbatione debacchari faciant. Non 
igitur hic divine Littere angelos tangunt. Imo 
neque Dei filius vocatus est angelorum. ullus : sed 
hoc appellationis honore soli gloriantur homines. 
Nam in quibus imaginis refnlget dignitas, in iis 
adoptionis gratia concurrit. Quid tandem quod ait? 
Videntes filii Dei filias hominum. Genus hominum 
divino mandato distractum fuit. Siquidem duo ex 
Adamo suscepti liberi, Cainus et Setlius, originem 
ex se singuli natur: dederunt. Cainus quidem fra- 
ternam dextram fraterno. sanguine cum purpuras- 
set, lento toriaento adjudicatur; post cxdein spe- 
ctatoribus ipse de cade lex exsistit. Nactus vero 
progeniem in mores nefarios succedentem reliquit 


B euam posteros devotionis hzredes. Sethus vero 


cum Deum su virtutis laudatorem invenisset, et 
ad Abelum moribus accederet, hoc virtutis prze- 
mium tulit, ut sui filii Dei fllii vocarentur, et que 
naturam superabat appellatio, dignitatem deprzdi- 
caret. ltaque, etsi genere conjuncti, moribus tamen 
disjuneti erant. Quemadmodum lsraelitas postea 
lex a gentium commístione sejungebat, οἱ decretum 
quasi muro interjecto ab eorum consuetudine se. 
parabat, ut idololatriz reprimeret imitationem : sic 
et primis hominum eam legem Deus posuit, pet 
virtutis ab improbitate discretionem 33 virtutem 
servans impollutam. Filii Sethi ergo fllii Dei nun- 
cupanmtur, tesseram inite cum Deo familiaritatis 
ipsam proferentes nuncupationem. Contra Caini 
liberi hominum appellatione continebantur, naturas 
nomen sortiti absque ulla dignitate. Et duo generis 
rivi ab invicem distracti proruperunt. Verum non 
parum interea fuit temporis, et Sethi posteri par- 
tem adepti meliorem, et appellatione honorati, et 
paternz benedictionis hzeredes, filias ex Caini poste- 
ritate formosas conspicati, splendidas et ormatu 
florentes, servamque libidini rationem tradentes, 
divina calcant edicta, et exseerabilium congressu fae- 
dantur, fluxam et caducam voluptatem zternarum 
rerum votis anteferentes adulterant. indolem sue- 
tam virtutis ire vias, ac iniquitatis natura manci- 
patur. Nam cupiditati obsequentes, earum mores 
imitabantur, quod et Israeli postea contigit, Nam 


γὰρ πόθῳ δουλεύοντες ἐμιμοῦντο τὸν τρόπον. Τοῦτο p cum Madianilas acie devicissent, capti sunt amore 


πέπονθε xal Ἱσρχὴλ ἐν ποῖς ὕστερον. Νιχήσαντες 
γὰρ Μαδιναίους ἐν παρατάξεσι, γυναιχῶν ἡλίσχοντο 


muliebri velut iu acie, et. intemperantia pretium 
idolorum veneratio ab iis reposcebatur. Ea vero 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(94) Τρόπῳ xoAvyporlo. P. Andreas Schottus 
reponit τρόμῳ, idque satis est probabile. 

(95) KJnpovdpove xal τῆς κατάρας. Verti de- 
votionis h:eredes ; detestationis, aut exsecralionis 
quibus:iam fuisset clarius. Secutus sum Suetonium 
in Caligula cap. 3 : Levis adeo et innoxius, ut Pi- 
soni decreta sua rcscindenii non prius. succensere in 
animum iuduzerit , quam beneficiis quoque et devo- 
tionibus impugnari se comperisset. Vetus quoque 
Lexicuimn : Devolio, κατάρα. 

(96) TO xa.ieicÓu« παῖδας Θεοῦ τοὺς ἑαυτοῦ 
παῖδας. Apposita Scripture interpretatio, quam 
placitam quoque invenio D. Augustino libro xv, 


cap. 95 De civitate. . 

(97) Δύο τιγὲς ῥύαχες τοῦ Tévovc. Gloss 
ῥύαξ, rivus. Non dissimili metaphora. extulit Ora- 
tione de Chanauea : Συνέχει τῆς φιλανθρωπίας διὰ 
σηφίας τοὺς ῥύαχας. Sapientissime cohibet humani- 
tatis sug rivos, sive, ut. loquitur Tullius, fontes. 
Strabo, lib. vt, extra metaphoram posuit pro αἰτεῖς, 
ei mealibus ignium, quos tna. vomit : Kol γὰρ οἱ 
ῥύαχες elg τὴν Καταναίαν ἐγγυτάτω φέρονται, In 
vulgaribus lexicis nihil est tale. Hesychius ipse : Ῥύαξ 
περικεφαλαία, πύργος, quod ad rem nostram hau 
pertinet : tunc enim est ἃ duopat , tutor, servo, 


9t BASILII SELEUCIENSIS 


ratione pro fructu impietatis novam impielatem A τάξεσι. Kat μισϑὸν áxolasía; ἀπῃτοῦντο thv 


vindemiabant, cumque armis. vincerent, oculis la- 
bebantur ; hastilibus cum superiores essent, forme 
jaculis vulaerabantur. At Seibi filii generis sangui- 
pe purgabantur : Cain vero posteris nequitize pur- 
gandz diluvium apparabatur. Jam ergo periculum 
creabatur, diluvium armabatur, et natura a ratione 
aliena cum rationali judicabatur. Nam una eum 
homine, qua hominis causa producta fuerant peri - 

-elitabantur, et. cadente principe subjecti tolleban- 
tr, atque naturz auxilium nature Dominus Noemo 
ir3dens, ait : Ingredere tu, ei domus tua in. arcam, 
te enim vidi justum coram me in generatione hac. 
Ex omnibus animantibus mundis (olles septena. et 
septena, masculum ei feminam ; de animantibus vero 
immundis iniroinite duo et duo**. Serva mihi crea- 
tionis mez reliquias, te rerum mearum custodem 
facio, esto manus mez discipulus. 


$. Verumenimvero dicat aliquis : Quam vero con- 
sentanenm quzdam esse munda, quxdam appella- 
tione immunda deturpari? Certe luculente prius 
exelamavit propheta : Viditque Deus cuncta, qug 
fecerat, et erant ϑονα valde *'. Quod si Deus fingit, 
3 quà ratione figmentum sit imnondum? Si enim 
omnia una produxit vocatio, unaque formavit ma- 
nus omnia, quoniodo quzedam suapte natura bono- 
rantur, alia contra turpius appellantur? aut. quo- 
modo simul cum puris opifex non iuformatur ? naim 
opificis contumelia est operis vituperatio. Sed si ap- 
pellationis rationem quzsiveris, sapientiam inve- 
nies Dei ea secerneutis. Olim enim Hebrazi, Aygy- 
pto relicta, idololatrie graveolentiam usque adeo 
ferebant, ut debitum Deo cultum brutorum, gene- 
ratione commacularent. Nam apud /Egyptios su- 
perstitionis insanitas pro lege obünuit. Siquidem 


* Gen. vr, 14, 8. " Gen. 1, 5I. 
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1 


τοῦ 
εἰδώλου προσχύνησιν  χαρπὸν ἀσεδείας τρυγύήσαντες 
ἀπεθείχ, χαὶ ὅπλοις νιχῶντες, ὄμμασιν ἔπιπτον * xal 
δόρασι χρατοῦντες, τοῖς τοῦ χάλλους ἑτιτρώσχοντο 
βέλεσιν. ᾿Αλλ᾽ ἐχεῖνοι μὲν τοῖς τοῦ γένους aiuastw 
ἐχαθαέροντο τούτοις δὲ χαθάρσιον παρανομίας χα- 
ταχλυσμὸς ηὐτρεπίζετο. "Hóm μὲν οὖν ὁ χίνδυνος 
ἀπετίχτετο, ὁ χαταχλυσμὸς ἐστρατεύετο. Kal φύσις 
ἄλογος, μετὰ τῆς λογιχῆς χατεχρίνετο. Τῷ γὰρ ἂν- 
θρώπῳ τὰ δι᾽ ἄνθρωπον πραχθέντα συνεχινδύνευε, 
xai τοῦ ἄρχοντος πίπτοντος, τὸ ὑπήχοον ἀνηρπάζετο. 
Τὰς δὲ τῆς φύσεω: ἀφορμὰς, ὁ τῆς φύσεως Δεσπότης 
τῷ Νῶε παρατιθέμενος, ἔλεγεν Εἴσε.ῖθε εἰς τὴν 
κιδωτὸν, σὺ καὶ ὁ olxóc σου (98), ὅτι σε εἶδον 
δίχαιον ἐνώπιόν nov ἐν τῇ γενεᾷ ταύτῃ (99). 
'Aaó δὲ τῶν χτηγωὼν τῶν μὴ καθαρῶν sicáyuys 
πρὸς σὲ δύο δύο. Φιλαττέ μοι τῆς ἐμῆς χτίσεως 
λείψανα, σὲ τῶν ἐμῶν δηπιουργημάτων ταμίαν ἐρ- 
γάζομαι, γενοῦ τῆς ἐμῆς χειρὸς μαθητής. . 


γ΄. ᾿Αλλ’ εἴποι τις ἄν’ Καὶ πῶς εἰχὸς, τῶν ζώων 
τὰ μὲν εἶναι χαθαρὰ, τὰ δὲ ἀκαθάρτῳ χλήσει μολύ- 
νεσθαι; Καίτοι σαφῶς ὁ Προφήτης ἐν τοῖς ἔμπροσθεν 
ἀνεθδόησε Καὶ εἶδεν ὁ Θεὸς πάντα ὅσα ἐποίηςε, 
xal ἰδοὺ καλὰ Jíar. Καὶ εἰ 0 Θεὸς ὁ πλάττων, 
κῶς ἀχάθαρτον τὸ πλαττόμενον; Εἰ γὰρ μία μὲν 
ἅπαντα ἕτεχε χλῖσις (1), μία δὲ χεὶρ ἐπλαστούργει 
τὰ σύμπαντα, πῶς τὰ μὲν τιμᾶτα: τῇ φύσει, τὰ δὲ 
χαταισχύνεται τῇ χλήσει: ἣ πῶς ὁ Δημιουργὸς τοῖς 


ἀχαθάρτοις οὗ συνυδρίζεται: Τοῦ γὰρ πλάττοντος 
C ὑόρις τῶν πλαττομένων ἡ μέμψις. ᾿Αλλ᾽ εἰ ζητήσεις 


τὴν αἰτίαν τῆς χλήέσεως, τὴν σοςίαν εὑρήσεις τοῦ 
χρίναντος. Ἄρτι γὰρ 'Efpaiot τὴν Αἴγυπτον xa:a- 
λιπόντες, εἰδωλολατρείας ἕτι δυσωδίαν ἔφερον, ὡς 
ἄχρι τῶν ἀλόγων τὴν θείαν χαταρυπαίνειν προσχύ- 
νησιν. Νόμον γὰρ ἔχουσι τὴν νόσον 5T; θρησχείας 
ol Αἰγύπτιοι (2). "Iv; γὰρ θεὸς παρ᾽ αὐτοῖς ἐνομὲ- 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(98) Kal ὁ oIxéc cov. Belle hoc luco Basilio con- D vificat moriwos et vocat ea. que non sunt, tanquam 


venit cum versione communi, qux habet : Et domus 
tua; nec aliter legunt Biblia regia Septuaginta la- 


' xius, si vocem spectes ei loquendi modum, non si 


sententiam, Kal πᾶς ὁ οἶχός σου. ; 

(99). Ἐν τῇ d ταύτῃ. In citauda Scriptura 
ssepe omissas 8 asilio voces vel uod uon neces- 
sari:e, vel quod dicendi calore excidissent, ego quo- 
que przetereo : verum ubi aliud ratio postulat sup- 
plementuim quandoque submilto, Sic ergo bunc lo- 
cum suppleo : ᾿ἀἈπὸ δὲ τῶν χτηνῶν τῶν χαθαρὼν 
εἰσάγαγε πρὸς σὲ ἑπτὰ ἐπτὰ, ἄρσεν xal θῆλυ ; ex 
bis euim arripit Quiestionis occasionem. : 

(1) Εἰ γὰρ μία μὲν ἅπαντα Écexe. x. luct. 
KAnsu hic vox est iuperiosior, et auctoritate prie- 
diti. 4Eneid., vu : 


ou. llle intra tecta vocari 
Imperat. | 
Apostolus ad Romanos ἵν : Θεοῦ ζωοποιοῦντος τοὺς 


γνεχροὺς, xai καλοῦντος τὰ μὴ ὄντα ὡς ὄντα" Qui vi- 


ea que suni. Ad boc exemplum est. illnd. Basilii 
Oratione in Jonam de Deo : Οὗτος τὰ ph frd πρὸς 
τὸ εἶναι χαλεΐ. Κλῆσις vero ἕτεχε dictum, quod modo 
supra excitatus. Pbilo dixit ὀρθοῦ λόγου θυγατέρας 
εἶναι ἐπιστήμας xal ἀρετάς" Recim ratiomis filias 
u^ ) Nópev- et ol . vé 

Δύμον yàp EÉxovci ci, COY τῆς ÓÜpncxgi 
Αἰγύπτιοι. No; euim παρὰ τὸ ἐστερξσθαι τοῦ 
σώου, sive σόου. Νόσος a privatione sani etymologus. 
Suidas : Νόσον ἔχειν ἀντὶ τοῦ ταῦλον 0o; ἔχειν 
In morbo esse pro pravis esse moribus. — Θρησχεία 
vocata δὶ παρὰ τὴν τῶν Θρᾳχῶν ἐπιμέλειαν. 
Vox ambigua, ut χλέος et ὄνειδος, luc loco deterio- 
vis religionis est symboloa, itaque creberrime 3b 
Epiphanio capitur, Contra hereses, et ab. aliis : 
quandoque in. meliorem partem, et aJ veii nominis 
Dum accommoda ur. Vide D. Augustinum lib. x 

δ. capile primo, qui 0 € Ξε σὲ 
Dei cultum ro uno babet. eunte, dcs tm 
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ζετο (5), xa χύων (4), καὶ λέων (5), xai xpoxóbst- A apudipsos Ibis deus lege statuitur, et canis, et cum 


λός (6) τε σὺν τούτοις εἰς θυσίαν χομίζεται, xal 
πρόδατον ποοιχυνεῖται (7). Οὐχ ἀπήλλαχτο δὲ τῆς 
νόσου τούτη: οὐδὲ τῶν Ἑδραίω"» τὸ γένος, ἀλλ᾽ 
ἐσττλίτευσε τὸ πάθος fj ἔρημος. Προσεχύνουν γὰρ 
ἐν τῇ ἐρήμῳ, χαθάπερ ἐν Αἰγύπτῳ, τῷ μόσχῳ. Καὶ 
à μὲν θάλαττα δι᾽ αὐτοὺς παοὰ φύσιν ἐσχίζετο " ὁ δὲ 
λαὸς τῆς ἀσεδείας οὐχ ἀπεσχίζετο, ἀλλ᾽ ηὐτομόλει 
τῷ τρόπῳ πρὸς Αἴγυπτον. Ἐνταῦθα τοίνυν ὁ Θεὸς 
ἀνθίστησι πανσόφως τῷ πάθει τὸ φάρμαχον᾽ xal 
ταῖς διατάξεσι διαχρίνας τῶν ἀλόγων τὴν φύσιν, «à 
μὲν χέχληχε χαθαρὰ, τὰ δὲ ἀχάθαρτα προσηγόρευ- 
σεν" ἵνα τὰ μὲν ὡς ἀχάθαρτα βδελυττόμενοι, τὰ δὲ 
ὡς χαθαρὰ διεσθίοντες, δι᾽ ἐχατέρων τοῦ θρησχεύειν 
ἀπότχωνται, ἵνα γένηται Ψυχῆς ἴαμα τοῦ νόμου τὸ 


istis crocodilus ad sacrificium affertur, et ovis 
adoratur. Neque Hebrzsorum gens ab liac zegritudige 
deduci potuit; ipsa solitudo zgritudinem notifica- 
vit. Vitulum enim, quod et in JEgvpto factum, jn 
deserto loco adorabant, et mare jpsorum gratia 
preter naturam scindebatur, cum interim populus 
ab impietate non rescinderetur, sed morum pro- 
gressu transfugiebat in Egyptum. Hic sapientissi- 
me Deus medicamentorum obicem opposuit malo, 
et brutorum animalium naturam discernens vocabu- 
lis, quxedam vocavit munda, quedam appellavit im- 
munda : ut hac tanquam impura abominati, illa 
velut munda edentes per utraque superstitione 
abstinerent, evaderetque legis edictum anim:e me- 


ποόσταγμα᾽ xaY φέρει τὴν ὕδῥιν τῶν χτισμάτων ἐπὶ 1} dicamentum. Fertque Deus creaturarum | injuriam 


τῶν ὀνομάτων ὁ Θεὸς, tva. τῶν ἀνθρώπων τὴν νόσον 
ἰάστται, ἵνα χωλύσῃ τὴν εἰδωλολατρείαν ἄχρι τῶν 
ζώων ὁδεύουσαν. Καὶ φέρει τὴν ἀχάθαρτον χλῆσιν 
ἐπὶ τὰ χτίσματα, ἵνα καθαρὰν ἀσεδείας φυλάξῃ τῶν 
ἀνθρώπων τὴν πρόθεσιν. Τοιαύτη μὲν οὖν ἡ τῆς 
διαιρέσεως αἰτία νενόμισται, Καθαρὸν obxouv εὐθὺς 
διὰ τὴν βρῶσιν εὐχαταφρόνητον, ἀλλ᾽ ὡς ἀχάθαρτον 
ἐχλήθη τῷ νόμῳ, ἡ κχλῆσις τὸ σέδα; ἐσύλησε. 
Συντρέχω γὰρ ὑμῖν τῷ Νῶε θηρεύοντι. Εἰ τοίνυν f 
τῶν ζώων διάταξις διὰ Μωσέως, ὁ Nic δὲ προλα- 
£i» χρόνῳ τοῦ νόμου τὴν δόσιν, πόθεν εἶχε τὴν 
γνῶσιν, ὧν τὴν διάγνωσιν οὐχ ἐδέξατο; Καὶ, ὧν 
οὐχ ἐδιδάχθη τὴν διάχρισιν, πῶς τὴν ἐχλογὴν 
ἐπιστεύετο; ᾿Απὸ μὲν τῶν χαθαρῶν ἑπτὰ ἑπτὰ, 


- 


nomine tenus, ut hominum morbum sanet, ut iin- 
pediat idololatriam, qu:e usque ad animalia pro- 
greditur; et immundorum nomenclationem fert ín 
creaturis, ut purum ab impietate custodiat homi» 
num propositum. Hujusmodi igitur distinctlonis 
causa opinione recepta est. [taque propterea quod 
muudum editur, facile evilescit, et id quod immun- 
duin lege dicitur, appellatio veneratione spoliat. 
Occurram vobiscum £fNoemo feras capienti. Quod 
8i animantium discrimen per Moysen invectum est, 
Noemus cum tempore data legem praverterit, un- 
de ea nosse potuit quorum discrimen non accepit? 
el quo pacto eorum delectus ei credebatur quo- 
rum discrimen doctus non erat ? Demuudis septena et 
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(3) Ἴδις γὰρ Θεὸς παρ᾽ αὑτοῖς ἐνομίζετο. lino C Libro x De anim. cap. 21, et Strabo suprascribunt 


et graiam Mercurio depredicant. Cur sacra? an 
quod regionem serpentibus levet? an. ob clysteris 
repertum? 

(ἢ) Kal κύων», JElianus lib. x , cap. 45, biparti- 
tam affert causam cur apud /Egyptios eauis divini. 
tatis opitiionem inveneriL : vel quod canum sagaci- 
tate lsis adjuta Osirim invenerit post varios erro- 
yes ; vel quod orta canicula celesti Nilus quoque 
assurgat altior, et copiosius pinguiusque oblimet 
vicina. Cur autem /atrator Anubis canis specie co- 
leretur, lege apud Plutarchum libro De Iside, Nota 
suis urbibus /Egyptiis peculiares fuisse deos, nec 
omnes passim cultos. Strabo, lib. xvi1 Geographic : 
"E£t; δ᾽ ἔστιν ὁ Κυνοπολίτης νομὸς, καὶ Κυνῶν πό- 
λις, ἐν f] “Ανουόις τιμᾶται, καὶ τοῖς κυσὶ τιμὴ, xal 
σίτησις tézaxzal τις ἱερά. Deinceps est Synopoliten- 
sis praefectura, εἰ Synon urbs, in qua adoratur 
Anubis, ct suus canibus est. honos, et sacra cibatio 
constituta. 

(5) Kal Aéwov. Ibidem Strabo, Λέοντα δὲ Acovto- 
πολῖται. Eusebius lib. ut : Ὅθεν xat ὁ λέων ὡς θεὸς 
θρησχεύεται, xal μέρος τι τῆς Αἰγύπτου, Ó χαλοῦσι 
νυμὸν ἐπώνυμον ἔχει Λεοντοπολίτην, ἄλλο δὲ Βουσι- 
ρίτην, χαὶ ἄλλο Κυνοπολίτην. Quare et leo ut deus 
colitur, et /Egypti pars nonntlla quam vocant Nomon 
cognominem suo deo habet Leontopoliten ; pars alia 
Busiriten, itemque alia Synopoliten. Leonibus quu» 
que carnes oljici quotidie frusiillatim discerptas, 
ossibus ac nervis exemptis, aliaque lectu non inju- 
cunda, legere est etiam apud ZElianum libro duo- 
decimo De anim^libus, capite seplimo. 

(6) Kal χροχόδει.ιος. Nec toti. /Egyptiorum com- 
muni crocodili adoratio communis 681, Elianus 


crocodilum ab Arsenoitis adorari, et inatres vanis- 
simo efferri gaudio, si crocodilus carum proles 
furto vorent. Contra Strabo scribit crocodilos Apol- 
lonopolitis $1immo esse in odio, ex arboribus sus- 
pendi, flagellari, dissecari, manducari. Vide Plinium, 
lib. v, c. 9, et /Elianum, lib. viu. De animalibus, 
eap. 4. 

(7) Kal πρόδατον προσχυγεῖται. Strabo, l. xvii: 
*A)3a δ᾽ ἔστιν, ἃ τιμῶσι χαθ᾽ ἑαυτοὺς Exactot, xaD- 
ἀπερ Σαΐται πρόθατον xal Θηβαΐται. Alia sunt. quoe 
singuli seorsim in pretio habent ut. Saite ovem et 
Thebaite. Samii eodem in errore versati sunt. 
Alianus lib. xti De animal., c. 40. Merito poeta 
lhomanus ex /Egypto comportata canit : 


Omnigenumque deum monstra... 


M. Tullio, lib. v Tuscul. : ;Egyptiorum morem quis 
iquorat? quorum. imbutg  menles. pravis. erroribus 


p quamvis carnificinam prius subierint, quam ]bim aut 


aspidem, aul felem, aut canem, aut. crocodilum vio- 
lent : quorum etiam si imprudentes quidpiam fece- 
rint, nullam penam recusent. ldem lib. 1 et i1 De 
natura deorum. Quam profundissimam superstitio- 
nem Juvenale melius emo nobis expinxit. Volenti 
legere patet prima frons satirze decimae quintze. Qui- 
bus appones lupos, feles, serpentes, aspides, can- 
tharos, €orvos, boves, quid non ? Nota sunt ista a 
Philone libro De vita contemplativa ; ab Eusebio li- 
bro sexto De praeparatione evang. lib. ui, c. 5 et 4; 
ab Athenagora, Piside, aliis sparsim. Qux omnia 
sustulit Evangelii promulgatio. Psal. xc : Super 
aspidem et basiliscum. ambulabis, εἰ conculcabis 
leonem et draconem. 


65 BASILII SELEUCIENSIS 06. 
45, septena, de. inmmundis vero. bina et bina ser- A ἀπὸ δὲ cor μὴ χαθαρῶν, δύο δύο φυλάττειν ἀναγ- 


vare coactus. Αὐ quam quaestionem illud quo- 
que annexum est: Quomodo unieus homo tot ve- 
bator animantium exstiterit, volucrium qua in 
ccelo, omnium quz terra conduntur animantium , 
terrestrium, inquam, ei volucrium quorum sex- 
cente speciés , cicurum, ferarum , qua partim ce- 
leritudine, partim robore, partim volatu venantes 
effugiunt? Verum nen boe mandat Deus, sed in 
apertam arcam jubet recipi, quae eo confugiunt, 
Arcauus quidam erat impetus, cl signuin divinum, 
suaque sponte animantes concurrebant : Noemus 
vero constitutus erat, qui accurrentes hospitio ei- 
ciperet. Accedentium autem nolionem ex aspectu 
babuit. Qux: se bina adirent immundis annume- 
rsuda ceusebat? qux vero septena videbat ire, 
gregem esse mundum intelligebat. Nec animantium 
discrimen, quod mctiebatur oculus , scribebatur ; 
qui ex numero visa condiscebat doctrina vocis non 
cgebat. lloc declarans aiebat Deus : Juduces tecum **, 
lloc est, non venaberis, uou te fatigabis ; suscipe 
confugientia, nec aufugientia persequere : nam ad 
te ducam animalia, ut olim ad protoplastum. Tu 
vero pro paradiso illis arcam pande. Esto honora- 
tior animantium dominus, quam Adamus : dedit 
Hle nomen, tu salutem confer. Cur ergo tandem 
immundorum numcrum contraliL, binaque jubet 
inJuci? Cur, cum servari genus pracepisset, mun- 
dorum numerum ad septenarium u:que profert ? 
Nam si nature reliquas ex zequo servari vult, cur 
non zquabilem numeri modum servat in utrisque? 
E! profecto summa cum sapientia. Quorum enim 
freuentior apud liomines usus absumente sacrifi- 
Cio, esu destruente, eorum benignior ἃ natura co- 
pia esse debuit. Ubi vero quod residuum erat, per 
se ad creationis memoriam satis erat, ibi neque 
magnus numerus ad gentis conservationem conve- 
niebat. Facile erat Deo, etsi conservatorum ani- 
mantium curam abjecisset, implere rursus animan- 
tibus universum : nam eo loquente duntaxat, ite- 
rum sobolis proereatricem sit iuvenire creaturam , 


*! Gen. vi, 19. 


χαχόμενος. Συνάπτεται ὃξ τούτῳ xai ἕτερον " Πῶς 
ἄνθρωπος εἷς βηρευτὴς τῶν τοιούτων ζώων ἐγίνετο ; 
τῶν ἐν ἀέρι πτηνῶν, τῶν ἐπὶ γῆς χρυπτομένον (8) 
ζώων ἀπάντων;; χερσαίων, πτηνῶν, ὧν μέρη μυρία ; 
ἡμέρων, ἀγρίων ; τὰ μὲν τάχει, τὰ δὲ δυνάμει, τὰ 
ὃΣ πτήσει διαφεύγει τὴν θήραν ; ᾿Αλλ᾽ οὐ τοῦτο προα- 
κάττει ὁ Θεὸς, ἀλλ᾽ ἀναπετάσαντα τὴν χιβωτὸν, 
ὑποδέχεσθαι τὰ προσφεύγοντα παραχελεύεται. ᾿Απόῤ- 
τητος γὰρ ἐπῆξις (9) χαὶ σύνθημα θεῖον, χαὶ ὃρό- 
μος ἐγένετο ζώων αὐτόχλητος. Νῶε δὲ ἴστατο ξενο- 
δοχῶν τὰ προστρέχοντα. Εἶχε δὲ τῶν προσιόντων 
τὴν γνῶσιν χαθάπερ ἑώρα. Δύο μὲν πρὸς αὐτὸν χω- 
ροῦντα, τοῖς ἀχαθάρτοις προσελογίξετο: ἑπτὰ 6E 
βαδίξοντα βλέπων, χαθαρὸν εἶναι χατάλογον ἐδιδά- 
σχετο. Καὶ ἣν ἄγραφος ζώων διάχρισις, μετρουμένη 
τῷ βλέμματι" οὐχ ἐδέετο φωνῆς διδασχούστς, ἀρι- 
θμὸν ἔχων τῶν ὁρωμένων διδάσχαλον. Τοῦτο δηλῶν 
ὁ Θεὸς ἔλεγεν Εἰσάξεις παρὰ σεαυτῷ (10) * τουτ- 
ἐστιν, Οὐ θηρεύσεις, οὐ χοπιάσεις  ὑποδέχου προσ- 
φεύγοντα, μὴ θήρευς φεύγοντα. "Ago γὰρ πρὸς σὲ 
τὰ ζῶα, χαθάπερ τῷ πρωτοπλάστῳ τὸ πρότερον" σὺ 
ὃὲ αὐτοῖς, ἀντὶ τοῦ παραδείσου τὴν χιδωτὴν ἀνα- 
πέτασον. Γενοῦ δεσπότης ζώων τοῦ ᾿Αὖχμ τιμιώτε- 
ρος. Ἐχεῖνος ἔδωχξ τὴν χλῆσιν, σὺ χαρίζου τὸ Gt- 
ζεσθαι. Τί δύ, ποτε οὖν τῶν μὲν ἀχαθάρτων συστέλλει 
τὸν ἀριθμὸν, ἀνὰ δύο χελεύσα; εἰσάγεσθαι * πλατύνει 
ὃΣ τὸν τῶν χαθαρῶν, ἑδδοιχαῖον τὸ γένος προττάξας 
φυλάττεσθαι (14) ; Εἰ γὰρ ἐπίσης βούλεται σώζεσθαι 


Ὁ τὰ ἴχνη τῆς φύσεως, τί μὴ τοῦ ἀριθμοῦ φυλάττει τὸ 


μέτρον ἐφ᾽ ἑχατέρων ἰσόῤῥοπον; xai πανυπανσό- 
qo; (13) ὅπου γὰρ πλείων παρ᾽ ἀνθρώποις ἡ χρῆσις, 
θυσίας ἀναλισχούστς, ϑρώσεως διαφθειρούτης, ἐχεΐ 
xa: πλείων ἡ εὐθηνία vn; φύσεως. θπου δὲ αὔταρχες 
τὸ μένον εἰς δημιουργίας ὑπόμνημα, ἐχεῖ xal μι» 
χρὸς ἀριθμὸς πρὸς φυλαχὴν τοῦ γένους ἁρμόδιος. 
Ῥάδιον μενοῦν ἦν τῷ Θεῷ xai τῶν περισωθέντων 
ζώων περιφρονήσαντι, πάλιν (13) πληρῶσαι ζώων 
τὰ σύμπαντα. Φθεγξαμένου γὰρ μόνον Θεοῦ, παι- 
δοποιὸς πάλιν ἡ χτίσις τὐρίσχετο᾽ χαὶ τὴν ix τοῦ 
xa:axiu3u02 διαφορὰν (14) E£vixr, τεν ἂν dj τοῦ λύγου 
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(8) Τῶν ἐπὶ γῆς χρυπτομένων. Womini bene do- D ferarum. 


eto videbatur rescribendum χυπτομένοιν, qui ter- 
ram spectant : nam, inquit, in terre visceribus 
lumbrici, et serpentes, qui non sunt in arcaw rece- 
pti. Longe dissentio. Veritas a me est, Matth. vir δ 
Vulpes [oveas habent. Martialis : 


Gaudet in effossis habitare cuniculus antris, 
Ostendit tacttas hostibus iile vias. 


À Strabone lib. ini narrantur. veto ὕχοι λαγιδεῖς, οὃς 
ἔνιοι λεδηρίδας προσαγορεύουσιν. Lepusculi soli [ὁ4- 
gores, quos eliq«i ἰεδοτάπ8 appellant. Apud Aristo- 
telem. libro nouo. Histor. animal. cop. 6, ursi di- 
cuntur φωλεοὺ ἐξελθεῖν, latibula exire, licet autro 
hieme tantimmodo Plinius eoa adalliget. ldem Plt- 
pius libro vi, cap. 58. De sciuris : Obturatis, qua 
spiraturus est ventus, cavernis ex alia parte aperiunt 
[«res. Neque temere Latius vates. scrin«là. Syedeva 


(9) 'Axcfpntoc γὰρ éxn£ic. Repono ἕπειξις in- 
Sstitictus, tinpetus. 

(10) Elcd£sic παρὰ σεαυτῷ. Locus hic ex c. vi 
Gen. expriwi videtur. Ubi Septuaginta sic hahent : 
Εἰσάξεις εἰς τὴν χιδωτὸν, ἵνα τρέφττς μετὰ σεαυτοῦ. 

(11) Τὸ γένος προστάξας φυκάττεσθαε. Cum 
servari genus praecepisset. Eodem modo Virgilius, 
JEncidos vu : 


Swupposita de maire genus (urala creavit. 


Ita legit doctissimus Cujacius ; alii notos. 

(13) Hlarvexarcózoc. Durius : melius legeretar 
πάνυ πανσόφως, diserte. 

(15) Πά λεν. Vider seribendum πάλιν ἄν. 

(14) Τὴν ἐκ τοῦ καταχιυσμοῦ δια:--οράν. Signi- 
fleauter. adimodum. διαφορὰν usurpari ea notione, 
quà διαφέρειν est. distrahere, diccliere, discerpere, 
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φορά. 'AX)' οὗ τοῦτο ποιεῖ" ravoógu;: οὐδὲ mav- A facile quoque res diluvio dilatas ac dissipatas vex 


ολεθρία χαταδιχάξει τὴν φύσιν, ἵνα μὴ νέαν χτίσιν 
ἐπαγάγῃ τοῖς φθάσασι, μηδὲ γένηται τῆς δευτέρας 
4 πλάσις, τῇ: προτέρας χατάγνωσις " μτ]ὸε δόξαν 
ἁρπάσῃ μεταμελείας ὁ Κτίστης, ἀφ᾽ ἑτέρας εἰς ἐτέ- 
pav ἐρχόμενος * τάχα δ᾽ ἂν xa ἕτερος ὑποψευαθῇ 
δημιουργὸς τοῦ προτέρου φιλανθρωπότερος" xal fv 
ὁ πλάστης ἀμφίῤολος, οὐχ ὄντος; ἀρχαίου γνωρίσμα- 
τος. Διὰ τοῦτο τηρεῖ τὰ τῆς ἀρχαίας πλάσεως σύμ- 
fola , xai τοῖς δευτέροις ix τῶν προτέρων μετοχε- 
«εύει τὴν αὔξησιν, xal τοῦ χαταχλυσμοῦ μεταῦλα- 
609v10; , fj τοῦ γένους ἐφυλάττετο ῥίζα, ἵνα xaX τῆς 
παλαιᾶς δτμιουργίας τὰ πρεσθδεῖα φυλάττηται, xol 
ὁ δημιουργὸ; ἐχ φιλανθρωπίας θαυμάζηται, χατα- 
κλυσιλὸν χαλινώσας, xal τὸ λογικὸν ζῶον ὑψούμενος. 


una missa suapte vi restaurarit. AU non hoc agit, 
sapienter admoduin. 36 Nou communi exitio na- 
τ γῇ damnat, ne novam ante productis creaturam 
superinducat,ne secunda forinatio prioris sit con- 
deinnatio, neve dum ab una creatura ad alteram 
fit progressio, Creator veniat in suspicionem retra- 
ctati consilii. Forte creator alter mendaciter ob- 
trusus. fuisset, hominum generi amicior quam 
prior : et esset aitifex dubitabilis, si nullum ejus 
antiquum exstaret monumentum, Idcirco creatio- 
nis antiquze symbola retinet, et res novas ex prio- 
ribus auctum it, esto, diluvio perquaur daninosa 
fuerit. Generis radix servabatur, αἱ prisci operis 
prima jura cum diguitate retineantur, et opifex, ex 


hominum amore diluvii refrenato impetu et animali rationis compote altius evecto, veniat in admi- 


rationem, 


δ΄. ᾿Αλλὰ πῶς, εἰπέ μοι, τοσούτων ζώων fj x:60- αὶ 4. Verum age, quomodo arca capi poterant tet 


τὸ; ὑπεδέχετο γένη ; Πῶς xat! ἀλλήλων ἐχίπε [πολε - 
μημένα τῇ φύσει πάλιν ἀλλήλοις ἐσπένδετο: πῶς 
ἑρπετῶν εἰρήνευε φύσις ; πῶς τῶν θηρίων τὰ γένη 
κ4θ᾽ ἐχυτῶν χεχαλίνωτο ; πῶς σαρχοφάγα μετὰ τῶν 
χλοηφάγων ηὐλίζετο; ποῖαι τροφαὶ τούτοις, χαὶ 
πόσαι, χαὶ πόθεν πρὸς ὅλον ἐνιαυτὸν φρουρουμένοις 
ἐπέρχεσαν ; xai πρό γε τούτων πῶς ὁ Νῶε τὴν χι- 
61-5» χατεσχεήασεν, οὔπω ναυπηγίας λαδούσης ἀρ- 
χήν; πῶ; τὰ γένη τῶν ξύλων διέχρινε τῷ πλέειν 
χατάνλτλα; πῶς ἮὮρχεσε χιδωτὸς; πρὸς τοσοῦτον 
χαταχλυτμὸν ἀντιτάξασθαι, ὡς καὶ τῆς φύσεως ἴχνη 
φυλάττεσθαι: ἀλλ᾽ ὑπερδαίνει τὴν φύσιν τὰ τάγματα 
xat λόγος τὰ ὑπὲρ λόγον χαταπληττόμενος, μὴ πολνυ- 
πραγμονείτω τὰ πράγματα. Μίμημα τῆς οἰχουμένης 


ἡ χιδωτὸς, τὴν τῶν ζώων παραχαταθήχην φυλάτ.- C 


45032, πλέουσα πόλις, χυρφοροῦσα τὴν χτίσιν, τὰς 
χοινὰς ὠδένας ἐν αὐτῇ περιφέρουσα, ἅπαντα τὸν 
χότμον ἔμδρυον ἑαυτῆς περιάγουσα᾽ μία γαστὴρ τὰ 


ποιχίλα τῆς χτίσεως συλλαθοῦσα γεννήματα, ἄψυχος ᾿ 


μήτηρ τῶν ἐμψύχων ὑπάρχουσα’ πύργος χαταχλυ- 
σμοῦ ἰσχυρότερος, τεῖχος ὁρῶν ὑψηλότερον. Προσθῶ- 
μεν τοῖς εἰρημένοις, τῆς τοῦ δημιουργοῦντος σοφίας 
γνώρισμα παραδοξότερον ὄν. Ἐν θέρει μὲν γὰρ ὁ 
χαταχλυσμὸς xai ἤρξατο, xal ὑψώθη, xai τὰς τῶν 
ὁρῶν χορυφὰς χατεδάπτισεν. "Ev χειμῶνι δὲ μέσῳ 
τὸ πλῖθος τῶν ὑδάτων ἐπαύετο, ἀντίστροφον τῷ 
νόμῳ τῆς φύσεως τὴν τάξιν δεξάμενος, ἵνα μή τις 
ὕστερον χαταχλυσμὸν ἐπαχούων, συντυχίαν νομίζῃ 
«ὃν φόδον, χαὶ ὅμθρων ἀέρα φαντάζηται, καὶ νοθεύῃ 


animalium geuera Ὁ Quomodo qu: ab ingenio inter 
se discordant, in nova secum fidera concorda- 
bunt? Quomodo reptilium natura poterat esse pa- 
cata? Quibus frenis inter se reprimebantur fera- 
ruin genera? quomodo carnivora cum herbilegis 
stabulabantur ? cujusmodi, quantumque his omni- 
bus pabulum, et unde facium, ut annum solidum 
asservalis essent contenta ? et, quod his omnibus 
anteit, quomodo Noemus arc: fabricam conciunas- 
vit, cum navis compingendze principium exstaret 
nellum? Quomodo lignorum genera discrevit, ut 
alia super aliis contexta navigarent ἢ quomodo po- 
tuit arca contra tantam inundationem consistere, 
wt etiam naturz vestigia servareutur? Verum na. 
turam  supervadit ordinata conciunaque digestio, 
ut ralio, quae supra naturam sunt admirans, cu- 
riosius uon inquirat. Arca mundi liabitebilis simula- 
crum est,.animantium depositorum servalrix, navi- 
gaus urbs, creaturis gravida communem secum par- 
tum circumferens, universum mundum conceptum 
circeumagens, alvus unica varios creatura coinplexa 
partas, animatorum mater exanimis, turris diluvio 
valentior, murus montibus celsior. Dictis addamus 
admirabilius creatricia sapientie — documentum. 
Astate coepit inundatio, et elata est, montiumque 
vertices submersit; hieme adulta aquarum abun- 
dantia remisit : 3.7 contrarium naturz legi sccuta 
est ordinem, ut ne quis ex posteritate inaudito di- 
luvio terrorem fortuitum opinaretur, neve imbrium 
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dissipare. Apollonius in Historiis miris scribit τὰ D Paterculus vol. ll, in ea re assimili : Majorem par- 


διαφερόμενα χρέα τῶν ἱξροθύτων ἀθιγῇ μένειν, car- 
nes discerptas, Apud Plut. lib. v, cap. 10 De placitis 
phil. Asclepiades fetum! geminum aut. tergeminuin 
fieri vult παρὰ τὴν τῶν σπερμάτων διαφοράν. Pul. 
chre etiam colludunt χαταχλυσμοῦ διαφορά, et λόγου 
φορά. Ea vox significat arbores, sdificationes, vi- 
ventes, res prope infinitas diluvio dilatas ac dissi- 
patas. Vertendo Latinos auctores mihi proposui 
sequendos. Horatius ait : Membra different lupi. 
Plautus ait : Populo hic te differam ante edes meas. 


tem classi circa Ve'iam, Palinurique promoniorina 
adorta vis Africi laceravit ac distulit. Tacitus, Hist. 
lib. v : Castraque in pluno sita vi fluminis differe- 
bantur. Horat. Niger rudentes Eurus inverso mari, 
fractosque remos differat. Auende ut viw przeposi- 
tionis liujus in re simili Enuius adawarit, Anual, v. 

Disperge hostes, distruhe, diduc, divide, differ. 
Alias non procul rejienda est cujusdam conjeclaLio, 
qui pro διαφορὰν repositum ibat διαφθοράν. 
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nubem cenciperet, et. inundationem sub horam-hi- A τὸν φόθον (15) ταῖς τοῦ χειμῶνος ὥραις τὸν χκατα- 


 berni temporis accidisse ratus formidinem ininue- 
ret, divinitus allatam recreationem tempestatum 
successioni male ascriberet. Propterea mutatis na- 
ture terminis, el soluta consueti ordinis lege 
sstivum solstitium cogit inuudationi subservire, 
celi contra per hiemem ariditatem excogitat, mira 
in utrisque operatur. Et hoc pro sua sagacitate 
Moyses admiratus menses apponit, et ascribit, dies 
numerat, et conversionum vices, quando exorta sit 
inundatio, quandiu aucta, quando contra ad quie- 
tem tetenderit, eL quando deminulis aquis arca se- 
derit. Decimo, inquit, mense in montium cacumi- 
nibus requievit 55, Principium vero mensium novit 
Seriptura Paschae mensem : decimum autem ap- 
pellat mensem, qui inter bibernos est medius, in 
quo deminutis aquis arca requievit, pro sede nacta 
montium summma, sedis celsitudine diluvii terrorem 
metiens, veteris supplicii monumentum recentes 
minas conservans, et communem geutium vindicem 
ob oculos posteritati relinquens. Et in hodiernum 
usque diem miraculum durat apud Armenios tem- 
poris successione transmissum, ct inaccessis custo- 


** Gen. viu, 4. 


χλυσμὸν λογισάμενος, χαὶ τὴν θείαν ἀνάκτισιν xai- 
ρῶν ὑποθδολαῖς παραγράφηται. Διὰ τοῦτο περιτρέπει 
τοὺς ὄρους τῆς φύσεως, χαὶ λύει τῆς συνηθείας τοὺς 
νόμους, τὰς μὲν τοῦ θέρους τροπὰς ὑπηρετεῖν τῷ 
χαταχλυσμῷ βιασάμενος, ξηρότητα δὲ ἀέρος ἐν χει- 
μῶνι μηχανησάμενος, θαυματουργῶν Eg" ἑχάτερα. 
Καὶ τοῦτο σοφῶς ὁ συγγραφεὺς θαυμάζων ἀνέγραψε 
μῆνας παρατιθεὶς, xaX ἀριθμῶν τὰς ἡμέρας, καὶ 
τὰ τῶν τροπῶν χαταλλαγὰς, πότε μὲν ἤρξατο, xal 
ἐφ᾽ ὅσον ηὐξάνετο, πότε δὲ πάλιν πρὸς λῆξιν ἐχώ- 
ρῆησε, xal πότε, μειωθέντος τοῦ ὕδατος, dj χιδωτὸς 
ἐχαθέζετο, Δεχάτῳ γὰρ μηνὶ, φησὶν, ἐν ταῖς τῶν 
ὁρῶν κορυφαῖς ἐκαθέζετο (10). ᾿Αρχὴν δὲ μηνῶν 
οἶδεν f) Γραφὴ τοῦ Πάσχα τὸν μῆνα" δέκατον δὲ μῆνα, 


B τὸν τοῦ χειμῶνος ἀπαγορεύει μεσαίτατον (17), ἐν ᾧ, 
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μειωθέντος τοῦ ὕδατος ἡ χιθωτὸς ἐχαθέζετο, χαθ- 
ἐῆραν εὑροῦσα τὰ τῶν ὁρῶν ὑψηλότατα (18) , τῷ τῆς 
χαθέδρας ὕψει, τοῦ χαταχλυσμοῦ μετροῦσα τὸν φόθον, 
μνημεῖον τιμωρίας ἀρχαίας, νεάζουσαν τὴν ἀπειλὴν 
διασώζουσα, xai τὸν πανδήμιον (19) ἐν ὄψει τοῖς 
μετὰ ταῦτα φυλάττουσα. Καὶ ἄχρι τῆς σήμερον μένει 
τὸ θαῦμα παρ᾽ Ἀρμενίοις (20) τῷ χρόνῳ παραπεμ- 
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(45) Νοθεύῃ τὸν φόδον. Formidinem νοθεύειν 
sive adulterare est buic eluvioni causam assignando 
naturalem (non divinum numen) rem suopte ingenio 
formidabilem , minus formidabilem facere. Pari 
elegantia, Orat. 2 in Adamum serpens, cum Evam 
abducit a. timore supplicii a Deo intentati dicitur 
νοθεύειν τιμωρίαν. Oral, de vocutione apostolorum 
opulenios non legit ministros μὴ νοθεύσῃ τὸ θαῦμα, 
ne rem tam admirandam adulteraret, sive , ue rei 
tam adaiirand;e gratiam detereret. 

(16) Δεκάτῳ γὰρ μηνὶ ἐν ταῖς τῶν ὁρῶν xopv- 
φαῖς ἐκαθέζετο. Paulo aliter in omnibus exemplari- 
bus Bibhorum quz mihi vilere fuit. 

(11) Ἀρχὴν δὲ μηνῶν οἷδεν ἡ Γραφὴ τοῦ Πά- 
σχα τὸν uva. Δέκατον δὲ μῆνα τὸν τοῦ χειμῶ- 
voc ἀπαγορεύει μεσαίτατον. Paschae mensis appel- 
latur ab Bebrzis Nisan, qui Nisan cum sit lunaris 

riim incidit in nostrum Martium, partiui in Apri- 
em ; plu:que hoc, aut illo mense participat, quo 
veroo azquiuoctio. anterior est aut. posterior. Il:ec 
doctrina certa est, ac fideliter certisque rationibus 
affirmata ἃ Toscato. Abulensi iu c. xi. Exod. ltem 
in veteri Cabala citata ab Eugubino in c, xi. Exod. 
A Ribera, ubi de festis Hebra:urum, ubi de Pascha. 
Frustra Dionysius Cbartusianus aliorsum inclinat. 
Basilius vero ita dilucide sentit. Vide, ut l:c secum 
congruant. Mensis Nisen inciderit in. extremum 
Martium, Si ad decimum supputando perveneris, 
perveneris quoque ad Januarium : non ille χειμῶνος 
μεσαίτατος. Quo tempore cum pene omnes exube- 
rent aqux, si diluvii divinitus invecti fervor est 
restinetus, uon miraculum est. Atque harc est Dasi- 
lio mens. Ex eo autem quod Basilius dicat, οἷδεν 
ἡ Γραφή, novit Scriptura, manifestum est eum de 
anno lHiebreorum sacro loqui, qui capit inatitui, 
Exod. xu. Ante vero annus erat vulgaris, cujus 
exordium prope solstitium autumnale. Quare per- 
peram nounovlli ex illo Exodi loce coucluJunt muu- 
dum mense Nisau conditum : ita esl ; at ego conse- 

uentiam desidero. 

(18) Καθέδραν εὑροῦσα tà τῶν ὁρῶν ὑγη.16- 
«atu. Διαυίΐβυλμι nactus orationem, quo me egit 


ratio, inclinavi. Potuit auctor videri dicere arcam in 
celsissimos montium offendisse : ai nou dixisse 
censendus est, cum multi montes caput intra nubila 
condant: et fortuita jactatione arca potuit ín minus 
editum devehi, quod circa eum ferrctur. Yerii igi- 
tur : Pro sede nacta summa montium. 

(19) Τὸν παγδήμιον. Eustathius auctor est posse 
noununquam vocabulum hoe ἐγχαίρως αἰνίξασθαι 
τὸν xotvbv ζημιωτήν, opportune innuere, qui com- 
muniter nocet, δήμιος quippe est carnifex. 

(20) "Aypi τῆς σήμερον μένει τὸ θαῦμα παρ" 
᾿Αρμεγίοις. Ἰλόψυ εθθα. arcam super moutes Armc- 
ni: docet Scripturze versio coninunis. Septuaginta 
aliter Dominant ἐπὶ τὰ ὄρη τοῦ ᾿Αραράτ. Aliter 


llebrea ΤῚΝ "v1 5y, super montibus Ararat. Si- 
hylla relata, lib. 11 Collectaneorum : 


Ἔστι δὲ τῆς Φρυγίης ἐπὶ ἠπείροιο ueAalvnc 
ἩΔλίδατον τανγύμηχες ὄρος, Apapác δὲ xa Aeticai 
Ὅττ' ἄρα σωθήσεσθαι ἐπ᾿ αὐτῷ πάντες ἔμελλον, 
Ἐν τούτῳ μεγάλη δὲ ποθὴ καταθύμιος ἧεν 
"Ev0a gAé6ec μεγάϊου Μαρσύου ἐχπε:ρύασιν, 
Τοῦ δὲ κιδωτὸς ἔμεινεν ἐν ὑψηἸοῖο χαρήνῳ 
AmnCártor ὑδάτων... 

Est Phrygie nigraute δυίο mons editus, et qui 

In longum porrectus abit, Araratque vocatur, 

Hic communis erul pereuntibus ara salutis, 
Omnibus id votum couscensu tangere montem, 
Cujus visceribus τόπο fluviatilis unde 

Marsye erumpunt : cujusque in vertice summo 
Arca stetit, postquam [luctus atque unda remisit. 


Josephus, lib. 1, cap. 4, montes in quibus arca de- 
sederit. ex. Berosi. sententia. nominat Gordyeos. 
Strabo, libro n, scribit Taurum, qua Armeniam a 
Mesopotamia dirimit, a quibu: dawn appellatum, Gor- 
dycos montes. luc tandem ex longa jactatione ap- 
pulsa arca egressus. est Noemus cum familiaribus, 
et ab egressu locus ab Armeniis ἀποθατήριον ap- 
pellatus, Josephus supra. Qua tox pure Greca 
e»t flexu et origiue : quare qui seripsit Armeniacaim 
esse, quod Josephus diceret, non salis perpenuit. 
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πόμενον, ἀδάτοις φυλαττόμενον ὄρεσιν (21) , ὄμμασι A ditum montibus ; oculis quidem eminus spectabile, 


piv πόῤῥωθεν θεωρούμενον τῶν δὲ ποδῶν τὴν ἐπί- 
6a3:v ταῖς δυσχερεία!ις ἀρνούμενον. Θεῖον ἄρα, καὶ 
τοῦτο τὸ μηχάνημα" ἵνα ἡ μὲν θέα φυλάττῃ τὴν πί- 
στιν τοῦ θαύματο:" ἀπίστων δὲ χεῖρες μὴ Ψαύουσαι, 
«ἢ χατὰ μιχρὸν δαπάνῃ, τὴν θέαν λυμήνωνται,. Ὦ 
χιδωτὸς, ἀρετῆς παιδευτήριον ὦ τὴν τῆς φύσεως 
παραχαταθήχην ἐν τοῖς χινδύνιις φυλάττουσα "D 
σχάφος παράδοξον σωτηρίου ξύλου σχιογράφημα! Ὦ 
σταυροῦ χρΞείαν παρεχομένη τοῖς πλέουσιν ! Ὧ προ- 
λαθοῦσα τῷ χρόνῳ τῇ χάριτι, ἐν ὕδατι σώζουσα, xal 
ἐξ ὑδάτων ἁρπάζουσα ! "Q τὸν μέγαν ἕμπορον τῆς 
διχα:οσύνης φυλάξασα "D τὸν τῆς ἀρετῆς θησαυρὸν 
ἀχιυδύνω; διαπορθμεύσασα  Ὃ xax(ag χατήγορε! 
Τούτου τοῦ θαύματος τὴν μνήμην χατέγωμεν᾽ γενώ- 
μεθα δικαιοσύνης ἐρασταὶ, χαχίας ἀποδάλλωμεν μῖ- 
co; (22): μετάνοιαν μεταχειρισώμεθα, τῶν ἁμαρ- 
τωλῶν τὸ φάρμαχον᾽" σδέσωμεν τὴν χαχίαν τοῖς δά- 
χρυσι᾿ φθάσωμεν τὴν ὀργὴν τῇ μεταδολῇ τῆς προαι- 
ρέσεως" τὸν τῆς μαχροθυμίας χαιρὸν εἰς δέον χατ- 


Β 


ανα) ὠσωμεν᾽ ὀμνύντι Θεῷ διὰ φιλανθρωπίαν πιστεύ- 


σωμεν᾽ Οὐ βούλομαι τὸν θάνατον τοῦ ἁμαρτω- 
ἰοῦ (35), ὡς τὸ ἐπιστρέψαι αὐτὸν πρός μδ καὶ 
(gr. Ab: fj δόξα. ᾿Αμήν. 
AOTrOZ Z', 
Tov αὐτοῦ εἰς τὸν 'A6padg. 


α΄. Tip φιλοθέῳ xaX πνευματικῷ, τὰ τοῦ φιλο- 
θέου σήμερον "A6paXy. διηγησόμεθα χατορθώβατα, 
ᾧ γέγονε τῆς φιλοθεῖας Θεὸς μὲν ἀγωνοθέτης, ἀντίέ- 
παλος ὃὲ φύσις, πατριχοὶς χέντροις ὁπλιζομένη. 
Σχάμμα δὲ ἡ τοῦ Ἰσαὰχ σφαγὴ, πρὸς φιλοστόργου 
ξιφήρη δεξιὰν ἀναμένουσα. Πρὸς τοσοῦτον ἀγῶνα τὸν 
τῆς φιλοθεῖας ἀθλητὴν ὁ Θεὸς προχαλούμενος, ἐν 
μέσῳ τῆς οἰχουμένης σταδίῳ προδάλλεται, πολλαῖς 
μὲν πρότερον γυμνασίαις ἀρετῆς αὐτὸν χαθάπερ ἐν 
παλαίστρῃ παιδοτοιδῆσας. Νυνὶ 65 μετὰ τοὺς μὺυ- 
ρίους ἱδρῶτας ὥσπερ ἐν πανδήμῳ θεάτρῳ προτρέ- 
πεται (3 χαὶ πρὸς τοῦτον ἀποδυσάμενος, ὁ υἱὸς μὲν 


16 Ezech. xxxii, 11. 


Artesius sum : ergone si quam vocem Romanam 
protulero ; nostras erit; loquebantur Armenii 
Grzce, sed. τῇ φωνῇ πολλὰ φρυγίζοντες, inquit in 
Dionysium Eustathius. De arca et hoc diluvio plura 
Josephus ex veteribus ; etsi D. August. lib. xvii, 
rap. 8, De civitat. scribat, illud ignotum Grazcz et 
Latiuz historia. 

(34) ᾿Αδάτοις φυλαττόμενον ὄρεσιν. Scio «b a 
quandoque difficultatem solum dicere quod si se- 
querer, ἀθδάτοις esset idem cum δυσδάτοις. Sed re- 
pugnat tenor verborum auctoris. At quomodo ii 
montes inaccessi, si, auctore Deroso, ad expiatio- 
nes potissimum et mala averruncanda homines inde 
bitumen petunt ? Josephus ejus sententiam referens : 
Καὶ χομίζειν τινὰ; τῆς ἀσφάλτου ἀφαιροῦντας. 
Χρῶνται δὲ μάλιστα οἱ ἄνθρωποι τῷ χομιζομένῳ 
πρὸς τοὺς ἀποτροπιασμούς. ltem Nicolaus Dainasce- 
Du$ jàm tum zvo suo ait, Τὰ λείψανα τῶν ξύλων 
Eri πολὺ σωθῆναι :  Lignorum hujus arce reliquias 
di« servaias esse, Sensit autem. Basilius sua. tem- 
pestate arcam fuisse integram, ideoque inaccessis 


C 


D 


sed accessum loci diíficultas negat. Divinum hoc 
inventum, ut aspectus miraculi fidem conservet, 
utque incredulorum manus dum non tangunt, non 
pancillatim atterant , neque rem tam spectabilem 
labefaetent! O arca. virtutum scholal o naturz, 
dum periclitaretur, v'epositi servatrix! o scapha 
"admirabilis ligni salutaris umbra et imago! o quz 
crucis usum navigantibus prestitisti! o quz per 
lempus crucis gratiam praeoccupasti, servans in 
aquis, et ex aquis eripiens ! o quz magnum justitize 
nundinatorem liberasti ! o qux virtutis thesaurum 
absque periculo transvexisti ! o. nequitie accusa - 
trix! Hujus miraculi memoriam retineamus, sinus 
amantes justitiz, abominatum scelus ahjiciamus, 
368 penitentie, qua» peccantibus est medela, con- 
silia tractemus, vitia lacrymis exstinguamus, iram 
preveniamus immutatione propositi , propitiandi 
Dei tempus, ut par est, insumamus; credamus Deo 
ex amore nostri nimio juranti : Nolo mortem pec- 
caloris, sed ut convertatur ad me, et vivat 19, Cui 
gloria. Amen. 


ORATIO ΥἹΙ. 
Ejusdem in Abrahamum. 


1. Dei amanti οἱ spiritali auditori Abrahami 
Deo amicissimi facinora memorabilia hodie denar- 
rabimus, eui Deus obtigit ayioris divini agonotlieta, 
natura autem adversatrix fuit animi paterni stimu- 
lis armata; arena vero fuit Isaaci, dum armatam 
ferro dexteram ab amantissimo parente exspectat, 
jugulatio. Athletam, quem ad tantam divini hujus 
amoris exercitationem provocabat Deus, in mediuin 
terrarum orbis stadium conjicit multis ante virui- 
tum experimentis velut in palzestra eruditum. Nunc 
autem ad labores immensos tanquam in communi 
populorum theatro cohortatur, ut ad hoc quoque 
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incubare montibus, ut ἀπίστων χεῖρες μὴ ψανουσαι 
τῇ κατὰ μιχρὸν δαπάνῃ τὴν θέαν λυμήνωντα:: Ne 
sanus incredulorum dum tangunt, pauxillatim atte- 
rant et labefactent. Junge igitur particulam μὴ cum 
λυμήνωνται. Duplex autem potest tactus caveri. Uno 
modo, ne simplex contrectantium affrictus taudem 
paulatim ligna absumat et. deterat, quod de Jovis 
simulacro apud Agrigentinos scriptum est in Verri- 
uis : Ut ricium ejus, ac mentum paulo sit attritius, 
quod in precibus et gralulationibus non solum id ve- 
nerari, verum etiam osculari solent. Altero, ne qui 
tanguut arcam, frustillatim carpendo corrumpant. 
Utro modo dixeris ad arce integritatem, quam 5110 
lempore durasse et euwinus specltori consuesse ait 
Basilius, pertinebit. 

(22) Micoc. Certo certius seribendum μῦσος. 

(25) Ov BovAouát τὸν θάνατον τοῦ ápaproJAov. 
Biblia Regia &ac6ci;. Eadem ἐπιστρέψαι àos67), non 
αὑτόν. A Basilio faciunt Biblia Basilee impressa, 
et Tertullianus, qui libro De oratione legit peccato- 
ris, et locis pluribus. 
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certamen expeditus filius corona dignus a praecoue À στεφανίτης ἀναχηρύττηται 5 χοινωνὺν δὲ λάδῃ τῆς 


pronuutietur, communemque victori: socium Deum 
capiat, a quo propterea sit electus. Quale igitur ipsi 
primum propouit in pal:estra certamen : Egredere 
de terra, et de cognatione (ua, vel de domo patris 
tui ; οἱ veni in terram, quam monstravero libi '', 
Fawiliarium vinculis exemptus ades mihi, cogna- 
tiones abruinpe, a nativo solo secede, secede a pa- 
tre et patria, vince nalure vires ac relinacula, 
dum ad virtutem exerceris : Et veni in terram, 
quam monsiravero libi. Locum occultat, ut. nimi 
constautiam exerceat; metam celat, ut. cursuin 
contendat ; cognitionem adimit, ut ad ejus deside- 
Tium exsuscitel susceptuin in tgrra cursum. Deui- 
que de coelo tesseram cape. Neque fuit exsequendo 
segnior Abrahamus , quam imperando Deus: sed 
ecelestia imperia, ut data, cum alacritate capessivit. 
]ta divitiarum dat abundantiam, nec li:eredem dat ; 
89 sed spe suspensum tenet, dum fidem exploret. 
Circuimfluebant. igitur undequaque opes | ingentes, 
sed iuopia natur:e partum negabat, et Sara steri- 
litas divitiarum tantarum fructu prohibebat. Flue- 
baut tempora, et heres non erat; divitize cresce- 
bant, nec successor sperabatur ; senium appetens 
liberorum spes accidebat ; quam prolis exspectatio- 
new sterilitatis malum exstinxerat,. eam fides in- 
novabat. Sierilis venit in oblivionem suz conditio- 
nis ; natura dum spe renovatur, senect:e oblivisci- 
tur: accepta promissione habuit fllium ante filii 


partum, et spes ipsa prius lsaacum peperit, quam ( 
alius. Credidit enim, inquit, Abraham Deo, el repu- - 


tatum est illi ad justitiam 13. Uxoris infecunditatem 
non, inquit, amplius specto, non respicio corpus 
eniortuum, promissum ultroque valentius accepi. 
Locutus es, et hzres in vicino est ; spes ipsas res 
comitabantur. Eum Deus dedit qui, antequam na- 
sceretur, erat in desiderio. Abrahamus accepit, 
gavisus est, domum amplexus est. In lucem infans 
prodiit fidei exercenda materies, et stadium'aper- 
tum est amori in Deum. Iguorabat Abrahamus in- 
fante edito se ad alia servari certamina. Filium 
namque Deus in materiam certaminis paraturus 
erat, ac per filium fortitudinem optimatis ad tabel- 
lam expensurus. Ut enim increvit infans, suaque 
balbutie parentum sauciavit amorem, simul incre- 
vit, quod in infante parentes deamarent,, totusque 
pareutum amor iudivisus in unum coufercebatur, et 
omnes generis spes in uno constituebantur filio. 
2, Àcinihi vide deinceps patrem ad certamen evo- 
catum. Hec ubi gesia. suni, inquit Moyses, tentavit 


"t Gen. xi, 1, "* Gen. xv, 6. 


νίχης θεὸν τὸν ἐπὶ τούτοις αὐτὸν ἐχλεξάμενον. Ποῖον 
οὖν αὐτῷ πρῶτον ἐν παλαίστρᾳ προτείνει γυμνάσιον; 
Ἔξε.ϊιθε ἐκ τῆς γῆς σου, καὶ ἐκ τῆς συγγενείας 
σου (24) καὶ δεῦρο εἰς τὴν γὴν, ἣν ἂν σοι δείξω. 
Γυμνός μοι φάνηθι τῶν οἰχείων δεσμῶν, συγγενείας 


. ἀπόῤῥηξον᾽ γῆς. ἐφ᾽ [fc] ἐτέχθης, ἀπόστηθι - πατρὸς 


χαὶ πατρίδος ἀφίστασο. Νίχησον ἄγχυραν φύσεως 
πρὸς ἀρετὴν γυμναζόμενος, καὶ δεῦρο εἰς τὴν Yn 
ἣν ἄν σοι δείξω. Κρύπτει τὸν τόπον, (va γυμνάτῃ 
τὸν τόνον. Καλύπτει τὸ πέρας, ἵνα συντείνῃ xiv 
δρόμον. ᾿Αρπάζε: τὴν γνῶσιν, ἵνα πρὸς πόθον ἐγείρῃ 
τὸν ἐν τῇ γῇ δρόμον. Ἐξ οὐρανοῦ δέχου τὸ σύνθημα. 
Οὐχ ἣν 'A6pa&p. τῶν θείων προσταγμάτων ἀργότε- 
ρος, ἀλλὰ συντρέχει σὺν προθυμία τοῖς’ ἐξ οὐρανοῦ 
παραγγέλματι (25). Πάλιν περιχλύζει τῷ «λούτῳ, 
καὶ χληρονόμον οὐδέπω χαρίζεται" ἀλλὰ χρεμᾷ ταῖς 
ἐλπίσιν, ἵνα βασανίση τὴν πίστιν. Περιέῤῥει μὲν οὖν 
πανταχόθεν τῶν χρημάτων ὁ πλοῦτος πενία δὲ φύ- 
σεως τὸν τόχον ἱρνεῖτο. Καὶ τῆς Σάῤῥας τὸ ἄγονον 
ἐσύλησε τὴν τῆς περιουσίας ἀπόλσυσιν' xal ὁ χρόνος 
ἔῤῥει, xal ὁ χληρονόμος οὐχ ἧν' ὁ πλοῦτος τὐξά- 
νετο, xai διάδοχος οὐχ ἰλπίξετο. Γΐρας ἐπιὸν τὰς 
τἧς παιδοποιίας ἐλπίδας ἐθέριξε" πάθος στειρώσεως 
τοῦ τόχου τὴν προσδοχίαν ἐμάρανεν, ἀλλ’ di πίστις 
ἐνέαζεν. Ἐπελάθετο τοῦ πάθους ἡ στεῖρα, ἐπελάθετο 
τοῦ γήρως: ἡ φύσις, ταῖς ἐλπίσι νεάζουσα- εἶχε πρὸ 
τοῦ παιδὸς τὸν παῖδα, λαδὼν τὴν ὑπόσχεσιν, xal πρὸ 
τῆς γαστρὸς ὁ Ἰσαὰχ ὑπὸ τῆς ἐλπίδος ἐτέχτετο. 
Ἐπίστευσε γὰρ. φησὶν, ᾿Αδραὰμ τῷ Θεῷ, xal 
ἐλογίσθη αὑτῷ εἰς δικαιοσύνην. Οὐχέτι, qualv, 
ὁρῶ τῆς Σάῤῥας τὴν στείρωτιν᾽ οὐκ ἀποθλέπων πρὸς 
τὴν τοῦ σώματος νέχριυσιν, ἐδεξάμην φωνὴν Exaz£- 
ρων ἰσχυροτέραν. Ἐφθέγξω, xal ὁ χληρονόμος ἐγγύς. 
Ἠχολούθει τοίνυν ταῖς ἐλπίσι τὰ πράγματα. "ἔδωχεν 
6 Θεὸς τὸν πρὸ τοῦ τόχου ποθούμενον. Ἔλαθευ, 
ἔχαιρε, τὴν δόσιν ἠσπάζετο. ᾿Αγώνισμα, πίστεως 
βρέφος ἐτίχτετο" xal φιλοθεῖας ἡἠνοίγετο στάδιον. 
Ἤγνόει σχάμματιν ἑτέροις μετὰ τὸν τόχον τηρού- 
μενος. "Ἔμελλς γὰρ ὁ Θεὸς ὑπόθεσιν ἀθλητιχὴν τῷ 
διχαίῳ τὴν γονὴν ἑτοιμάζειν, καὶ διὰ παιδὸς τὴν τοῦ 
ἀριστέως ἀνδρείαν ζυγοστατεῖνν. Ὡς γὰρ τὐξήθη τὸ 
βρέφος, χαὶ ψελλίσμασι τὸν τῶν γονέων πόθον ἐτί- 
τρωσχε, συνηυξάνετο τῷ βρέφει τῶν γονέων τὸ φίλ- 
τρον, xal πᾶς τῶν τεκόντων ὁ πόθος ἀμέριστος εἰς 
μόνον ἐφέρετο, καὶ πᾶσαι αἱ τῆς φύσεως ἐλπίδες ἐφ᾽ 
ἑνὸς ἐδεσμεύοντο τέχνου. 


β΄. Βλέπε μοι λοιπὸν ἐπὶ τοὺς ἀγῶνας τὸν πατέρα 
καλούμενον" Kal ἐγέγετο μετὰ τὰ ῥήματα ταῦτα, 


CL. DAUSQUEII NOTA. 


(24) Συγγενείας cov. Tota orationis facies illud 
etiam requirit : Καὶ £x τοῦ ofxou τοῦ πατρός σου. 
Kt de domo patris tui (Gen. xu). 

(25) Οὐχ ἦν ᾿Αδραὰμ τῶν θείων προσταγμάτων 
ἀργότερος, ἀ.1:1ὰ συντρέχει σὺν προθυμίᾳ τοῖς 


ἐξ οὐρανοῦ παραγγέλμασιν, Perquam enucleate : 
Homerus La τοῦ ἅμ ἔργον. Droviloquentissimuss 

"C Oumnia uno απεως. Calli ὃ 
ἐννεπές, Thucydides, abroGari, — "a Lachs, 
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ὁ Θεὲς ἐπείραζε, φησὶ, τὸν ᾿Αδραάμ (26). Τί γάρ; A Deus Abraham **. Quid enim? an. aible:ze periculum 


ἢγνόει τὴν ἀρετὴν, ἵνα πειράσῃ τὸν ἀθλητὴν ; Θεὸς 
ἀνέμενε τὴν πεῖραν, ἵνα μάθῃ τὴν πρόθεσιν; Πει- 
ράζει τοίνυν, οὐχ αὑτὸς ἀγνοῶν, ἀλλ᾽ ἕνα δημόσι- 
εὐτῇ τὸν δίχαιον, ἵνα πολλοὺς τῆς τοῦ θεράποντος 
ἀρετῆς ἐπιστήσῃ τοὺς μάρτυρας. Σμῆχει τῷ πειρα- 
σμῷ τὸν τῆς ὑπομονῆς ἀνδριάντα, ἵνα δείξας τὸ 
ἔργον λαμπρότερον, πρὸς θαῦμα καλέσῃ τοὺς βλέ- 
ποντας. Aovsl τὸ σχάτοος τοῖς πνεύματιν, ἵνα τοῦ 
χυδερνέτου τὴν τέχνην θχυμάσῃς. Ἐπεγείρει τῶν 
χυμάτων τὴν προσδολὴν, ἵν᾽ ἐχπλαγῆῇς τὸ τῆ΄ςς πείρας 
ἄχίυττον. Προσάγει τὰ μηχανέματα, τὴν τοῦ τείχους 
ἐλέγχων στεῤῥόήτητα᾽ ἐπανίστη σι τῷ διχαίῳ τὰ τῆς 
φύσεως χύματα, ἵνα τῆς φιλοθείας θαυμάσῃς τὸν 
ἔμπορον. Λάδε τὸν υἱόν σου τὸν ἀγαπητίν, ὃν 
ἠγάπησας, ccv "Icaáx. "072a τὰ τῇς φύσεως ἰχόν- 
σε, πάπας τοῦ φίλτρου τὰς ἀχίδας ἐχένωσε " οὐ γὰρ 
εἶπεν ἁπλῶς" ᾿Απύόδος ὃν ἔδωχα. ἣ Θῦσον ὅν ἕλαδες " 
ἀλλὰ Τὸν υἱόν cov τὸν ἀγαπητὸν, ὃν ἠγάπησας. 
Πλέττει τὴν Ψυχὴν τοῖς τῆς φιλοστοργίας ὀνόμασι. 
᾿λατύνει tà; χλήσει;, ἵνα πλέον ἀνάψῃ τὴν φλόγα" 
ὅλας ἐξέχεε χατ᾽ αὐτοῦ τὰς νιφάδας τῆς φύσεως (21)* 
Καὶ ἀνένγεγχε αὐτὸν εἰς ὁλοκάρπωσιν ἐφ᾽ ἕν τῶν 
δρέων, ὧν ἄν σοι εἴπω. Οὐδὲ γνώριμον αὐτῷ τὼν 
τοῦ φόνου τόπον ἐργάνεται. Παρατείνει τὸν ἀριθμὸν, 
βασανίζων τὸν τρόπον, Καὶ ἀνέγεγκε αὑτὸν εἰς 
ἐλοχάρπωσιν £z' ὃν τῶν ὁρέων. Πῶς οὐχ ἔφριξε τὴν 
φωνήν; πῶς o) συνεστάλη τὴν Ψυχὴν τῇ πληγῇ τῆς 
quvi:; πῶς οὐχ ἔφθασε. τῇ τελευτῇ τὴν τοῦ τέχνον 
σφαγήν; ᾿Αλλ᾽ ὦ ψυχῆς χαρτερᾶς] οὐκ ἐστέναξεν, οὐχ 
ἐδάχρυσεν, οὖχκ εἶξε τῇ φύσει, οὐκ ἐμερίσθη τοῖς βου- 
λεύματι, οὗ τὸ πρόσωπον ἤμειψεν, οὐχ ἀφῆκε φωνὴν 
τὴν πατρικὴν, τέχνου σφαγὴν ἀπαιτούμενος, οὐχ εἷ- 
πεν ἅπερ fj φύσι; ἐδούλετο᾽ "D ξένων ἐπιταγμάτων! 
Ὥτῶν παρὰ τύσιν παραγγελμάτων ! Τέκνου σφαγὴν 
αἱτοῦμα:, xaX γενέσθαι παιδὸς προστάττομαι δήμιος " 
Πατὴρ βραδὺς, καὶ τεχνοφόνος ταχύς. Ὦ πόσαις xai 
ποίαις ἐλπίσιν ἑτήρουν τὸν φίλτατον ! Ὅτε μοι τῆς 
ἀτεχνίας ἐλύθη τὸ πάθος, τότε πάλιν ἀτεχνίαν ὀδύ- 
ρομαι. Οὐχ ἦν οὗτος ἀνιαρά μοι πρὸ τῆς πείρας fj 
τοῦ πλδὺς ἐρημία, Οὔπω τῇ ἀπολαύσει τρωθεὶς 
tervboov, ὃν οὐχ εἶχον " νῦν ὃὲ τῇ φύσει δεθεὶς, xai 
τῷ πόθῳ προσηλωθεὶς, οὗ φέρω τὸν πόνον τῆς ἀφαι- 
ρέσεως. Τί οὖν us xaX πατέρα δείξας παιδοχτόνου 


fecit, quod ejus virtutem ignoraret? ideome, ut 
animi propositam disceret, ejus specimen Deus ex- 
spectabat ἢ Tentat ergo nom ob susm ignorantiam, 
sed ut justus populis invulget , ut servi virtutera 
pluribus faciat testatiorem. Teptatione purgat Abra- 
hamum patientiz simulacrum, ut nitidiori opere 
Oostentalo spectantem rapiat in admirationem ; Bá» 
viculam ventis agitat, quo gubernatoris artem ma« 
gis adumireris ; fluctuum ciet impetum , ut obste- 
pescas quam nulla tentatione moveatur ; machinas 
admovet ΖΦ murorum firmitadinem ostentans : na- 
turz fluctus in justum sustollit nt amicitize divinse pun- 
dinatorem admireris: Tolle filium tuum wnigeritum 
quem diligis, 1saac '*. Arma naturae exacuit, oinia- 
que euroris ingeniti tela exhaurit. Nec- enim sim- 
pliciter dixit: Redde quem dedi; aut: Macta quem 
accepisti ; sed: Unigenitum filium tuum , quem 
diligis. Ferit animum amoris commemoratione, 
muitiplieat appellationes, quibus flammam  acrins 
accendat ; omnes. effundil in eum natare nives: 
Atque ibi offeres eum. in holocaustum. super unum 
montium quem, monsiravero tibi 15, Neque οὐδ 5. lo- 
eum notum facit. Montium producit numerum, cae 
pieus morum specimen. ΕἸ offeres eum in heloccn- 
&lum super nnum montium, quem monsiravero tibi. 
Quomodo ad eam vocem nem iuhorruit? quomodo 
non fuit animus vocis percolsione contractior ? qno- 
modo filii Jugulationom morte aon amtevertit ? O 
animi firmitudineiw ! Non genuit, nen illacrymzvit, 
Don naturd vi fracius est, non in variae parteg 
consilia partiluB est, oris constantiam tenuit, nom 
emisit vocem patre dignam, qua flii jugulum petere 
abnueret ; nou dixit qua 80 ingenio "»lubset. 
O barbaricas precepiiones! o imperia a Batu» 
legibus abhorreutial Filii jugulum reposcor, et 
filii carnifex esse jubeor. Serus eum fuerim pater, 
in filii ezsdem propere urgeor. Ὁ eujusmodi in spes 
natum charigsunum servabam ! lufecunditatis malo 
selutus rursum me improlem gemo. Non usque 
adeo (ilii orbitas ante luctuosa. fuit, quam nunc exz- 
perto mibi. Nondum fructu filii saucius eum igno- 
rabam, quo carebam. Nuuc autem ei naturae obli- 
gatur, et amoris vi quasi clavo cop(ixus interemp- 


ἐργάζῃ; τί με τέρπεσθαι ταῖς ὠδῖσιν ἐδίδαξας, με- D tionis dolorem non fero. Cur tandem, qui me, ut ge- 


ταξιδάξας ὀδύρεσθαι ; τί μεταδάλλεις τὸν πόθον εἰς 
πένθος ; τί μετασχευάζεις τὸ φίλτρον εἰς θρῆνον; 
μιανῶ δεξιὰν αἵμασι παιδὸς, ὑπὲρ οὗ πολλάχις σοι 


" Gen. xxi, ἢ. "ibid. 9. 1: ibid. 


Tilor essem, creasti, parricidium jubes admittere? 


Quid me partu delectari docuisti? an ot deinde 
lugere doceres? Quid amorem moerore commutast 


? 


CL. DAUSQUEII NOTA. 


(26) ᾿Επείραζε τὸν '"A€padg. Similiter Biblia, 
que Basilee cusa. Regia vero qux Antuerpi:e et 
Septuaginta ἐπείρασς. Alio modo, non aliud. «b 
ἐπείραζε Dei tentantis aclionem librat et suspen- 

iL. 

(21) "OJAac ἐξέχεας κατ᾽ αὐτοῦ τὰς γιφάδας τῆς 
φύσεως. Primnu corrigere sie tentbamn : Ἐξέχαις 
xav αὐτοῦ τὰς δᾷδας -ἴς φύφεως, quod fuisses geni- 
tivi. amoris [aces inflammare. lJque nffine videba- 


PaTRoL. Gg. LXXXV. 


tur proxima. translalioui, ᾿Ανάψῃ τὴν φλόγα. Sed 
mihi decretam est nihil temere mutare , et proha- 
tir, quod improbatum ibam. Ac sí dícat Basilius : 
Deus ripam Abrahami in se amorem óbjecta — 
tentalione de filii jugnlationé selg! copiosis nivibus 
ef] nsie obruit, Tn 

Eadem venustate de Davide : *(y τοσοῦτόν συμ- 
φορῶν viedlac ἐπαφῆχεν ὁ διάθολος. Hientem, ton- 


pesiatemve posses dicere. 
4 
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Quid ex amore laméuta conelinas? lHlliusne fllii A τὰς χεῖρας ἐξέτεινα. ὨΠατριχὰ: ἱχεσίας ξεξάμενος 


sangwime dexteram inquinabo, pro quo toties ego 
tibi maaus extendi ? Patriisue supplicationibus ante 
susceptis patrem ad filii intereinptionem obarmas ἢ 
Domine, promissa tua respice. Cui heredem  pro- 
miseras, emm μι γε percussorem  subemittis? 
quem largis eras successorem, maciari poscis? 
&1 Ecce tibi, &li, mecum nuptiales epulas et thala- 
mum sgitabam auimo, ignorans te cbarissiinum igni 
ferroque ali. Ea aram pro thalamo, pro igne nu- 
ptiali arse flamma. Utinam nunquam filium rogas- 
sem ! Utissm mea generandi vola nulla fuissent! 
Utinam partum — iuopinatum nullus vidissem, ut ne 
ad bellam venirem isspeciatum !- Et, quod mibi 
scerbissimum est omnium, auctorem me cadis 


ὁπλίζεις πατέρα rph; τὴν τοῦ βρέφους ἀναίρεσιν. 
Πρὸς τὰ; σὰς ὑποσχέσεις ἀπόδλεψον, δέσποτα. Κλτ.- 
ρονόμον ἐπηγγείλω, χαὶ παιδοχτόνον ἐργάζῃ, χαὶ 
θυσίαν ἀπαιτεῖς ὃν ἐχαρίσω διάδοχον ; ᾿Αλλ᾽ ἐγὼ μέν 
σοι παστάδας περιενόουν, ὦ τέχνον, xal θάλαμον " 
tervéouy δ᾽ ἄρα πυρὶ xal σιδήρῳ τρέφων τὸν φίλτατον. 
᾿Αντὶ παστάδος βωμὸς, ἀντὶ πυρὸς νυμφιχοῦ, φλὸξ 
ἐπιδώμιος. Εἴθε μήποτε πρὸς αἴτησιν ἦλθον γονῆς, 
εἴθε μοι γέγονεν ἄπραχτος ἡ τῆς παιδογονίας εὐχή 
εἴθε μὴ τόχον εἶδον παράδοξον, ἵνα μὴ πρὸς πόλεμον 
ἦλθον οὐχ ἐλπιζόμενον! ᾿Αλλά μοι τὸ πάντων ἀνιαρώτα- 
φον, αὐτουργόν με γενέσθαι τοῦ φόνου χελεύει, xal σφα- 
γέα τοῦ βρέφους ἰδεῖν ἐπιθυμεῖ τὸν γεννήσαντα. Οὐχοῦν 
πολεμίων ἐνδιδόσθω χερσί δυσμενεῖ: τὴν σφαγὴν 


esse jubet, aique ἃ parente filium jugulari peropiat B ἐνεργείτωσαν πραττέτω τὸν φόνον δεξιὰ μὴ δεδεμένη 


videre. Saltem hostium manibes dedatur, hostes 
jugulum petant, ezdem perficiat dextera ab amoris 
nexibus liber . Parens vero cum sim, id audire non 
sustineo, nedum jegulare. Ferrum μϑίωγδ re- 
pudiat ; ad rein tam atrocem fatiscit dextera, oculi 
apectaculum refagiunt ; quibus ipse affectibus natu- 
ram ebarmaveris, nosti. Nibil borum generoso 
Abrahbame aui excidit, aut in mentem iacidit ; sed 
eui divina jussa curz erant, quasi verz ovis alicu- 
jus sacrum exacitus ad jugulationem comparabatur, 
meque ad naturam, qua retardaret impetum, cona- 
vertebatur. Silentium igitur subsidio comparans, 
6.85 erat ia jis qux Deus impecarat. Facinus tam 
andex Saram celat; neque ad matrem effert man- 


data. Quamobrem? llla quidem, inquit, amans Dei C 


est ; ego quidem ejus animum suspicio, at ingenium 
vereor. intueor matris in. Deum propensionem, at 
meiuo zMiecium ia liberos: Dei amans est mulier, 
sed mater est. Mulieres natarz impotentia devictze 
res importena. Vereor, ne pueri furto materiam 
subtrshat obsequendi Deo jubenti ; vereor, ne la- 
crümis sacra fedet, ne puero complorato injuriam 
imperanti inferat; ne vultu contuso sacra disji- 
cat, Deoque vim afferat; ne, meute infracis, rei 
tam obstupends gratiam spoliet. Ego post jugula- 
tionem lamentantem alloquar; ego colam plorantem 
hisce verbis : Desine lamentari, ne fle puerum ipsa 
jugulatione cohonestatum. Bonum erat. ulironeum 
infans non sine dolore partus. Filium nou tollit pa- 
rens, δὶ plus prodest, neque temere ferrum it per 
mediam subolem. Ausa sacrum facere dextera, be- 
neficium spondet. Quem Deus dedit, repetiit: quem 
formavit, requisivit : 48 quem rogatus dederat, 
rogans recipit; nec. quidquam impediet quominus 


τῷ πόθῳ. Πατὴρ δὲ ὧν οὐ φέρω τὴν &xohv, οὐχ Óxo- 
φέρω τὴν σφαγήν. ᾿Απωθεῖται τὸ ξίφος ἡ φύσις " 
ὀχλάζει πρὸς τὸ ἔργον ἡ δεξιά ὀφθαλμοὶ τὴν θέαν 
ἀρνοῦνται" οἶδας αὐτὸς οἵοις πάθεσι τὴν φύσιν χαθ- 
ὦπλισας. Οὐδὲν τούτων ὁ γενναῖος ᾿Αδραὰμ, οὐχ 
εἶπεν, οὐχ ἐνόησεν * ἀλλ᾽ ὡς ἀληθῶς: προδάτον θυσίαν 
ἀπαιτούμενος, πρὸς τὴν σφαγὴν εὐτρεπίξετο, ὁ τοῖς 
θείοις ἐμμελετήσας προστάγμασι, xai οὐχ ἐπιστρέ- 
φεται πρὸς τὴν φύσιν τὸν δρόμον χωλύουσαν. Συνερ- 
γὸν οὖν λαδὼν τὴν σιγὴν ὅλος ἐγίνετο τοῦ πρηστάγ- 
ματος. Κρύπτει τὴν Σάῤῥαν τὸ τόλμημα, οὐχ 
ἐχφαίνει τῇ τεχούσῃ τὸ πρόσταγμα" τίνος ἕνεχεν ; 
Φιλόθεος μέν φησιν᾽ ἐγὼ δὲ τὴν γνώμην θαυμάζων 
αἰδοῦμαι τὴν φύσιν ὁρῶν τὸ φιλόθεον, δέδοιχα τὸ 
φιλόστοργον. Φιλόθεος ἡ γυνὴ, ἀλλὰ μήτηρ ἐστί. 
Δεινὸν αἱ μητέρες ἀσθενείᾳ χρατούμεναι φύσεως. 
Δέδοιχα μὴ χρύψασα τὸν παῖδα, χλέψῃ τὸ παράγ- 
γελμα, μὴ μολύνῃ τὴν θυσίαν δαχρύσασα" μὴ τὸν 
παῖδα θρηνήσασα, χαθυδρίσῃ τὸν ἐπιτάξαντα" μὴ 
τὴν ὄψιν ἀράξασα, ῥίψῃ τὴν θυσίαν, χαὶ τὸν Θεὸν 
ἐχδιάσηται " μὴ τὴν γνώμην ὀχλάσασα, συλήσῃ τὰν 
χάριν τοῦ θαύματος. Ἐγὼ μετὰ τὴν σφαγὴν θρη- 
νοῦσαν παραμυθήσομαι(38)" θεραπεύσω δαχρύουααν, 
τοιαῦτα πρὸς αὐτὴν ἀποφθεγγόμενο; " καῦσαι θρη- 
νοῦσα, μὴ χλαΐῖε τὸν παΐδα τὸν τῇ σφαγῇ τιμηθέντα" 
δῶρον ὁ τόχος ὠδένας χαρισάμενος. Οὐχ ἀναιρεῖ τὸν 
καῖδα πατὴρ μεῖζον ὠφελῶν, οὐδὲ μάτην χωρεῖ μέσον 
τὸ ξίφος τῆς φύσεως. Ἐγγυᾶται τὴν εὐεργεσίαν ἡ τὴν 
θυσίαν τολμήσαπα δεξιά. Ὃν ἔδωχεν ἤτησεν, ὄνέπλασε, 
πάλιν ἐζήτησεν "ἔλαδεν αἰτήσας, ὃν ἔδωχεν αἰττ θείς - 
ἀποδώσει πάλιν βουληθεὶς, ὑπ᾽ οὐδενὸς χωλυόμενος. 
'O γὰρ οὐχ ὄντα δοὺς, χαὶ νεχρωθέντα χαρίσεται. 
'O νεχρωθεῖσάν σοι τὴν γαστέρα δείξας μητέρα, 
xai παῖδα σφαγέντα πρὸς ζωὴν μεταπέμψει (99). 


CL. ὈΑΌΒΘΟΟΕΙ!Ι NOTAE. 


8) Παραμυθήσομαι. Alloquar, sive aolabor. Vide 
Moses pi Mh ΜῈΝ. " ap. 4. Ratio locutio- 
nis est, quod verba el voces lenire dolores possunt, 
uita illud veleris tragadi, Ῥυχῆς νοσούσης εἰσὶν 
jen λόγοι. Legitur apud Eustathium, pag. 576, 
et pag. 1005. EA alibi Plutarchum : Ῥυχῆς 
«ὁσούσης ἐστὶ φάρμακον λόγος" Animo ecquod. ero 
pharmacum 6.1} ? oratio. 


(89) Ὁ vexpu6sicdr σοι τὴν γαστέρα δε!ξ, 
μητέρα. xal παὶδα σ:αγέντα πρὶς ζῶν paca 
πέμγει. Athenagoras philosophus mulla varia con- 
geri ad dom Caurrectionis, lib. De resurrect. 
merinorum. Tic γὰρ ἔστι δυνάμεως καὶ ὰ 
φὴς γανομισμένης ἄμορψον οὖσαν ἀορφῶσαι, αὶ τὸν 
ἀνείδεον, καὶ ἱαχόσμη τον πολλοξ-, χαὶ διαφόροις 
εἴδεσι χοσμῇσαι, καὶ τὰ μέρη τῶν στοιχείων εἰς ἕν 
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Τὸ δὲ μέγιστον εἰς παραμυθίαν, ὦ γύναι, εἰς al- A reddat, cum ita visum erit. Nam qui eum, cum non 


πτῆσιν ἦλθε θυσίας, ὁ τοῦ βρέφους ἔχων τὴν ἐξ- 
ουσίαν. Μόσχον πρώην προσήνεγχας, Ἰσαὰχ προσ- 
ενέγχασα, τί τῶν ἀγαθῶν οὐχ ἐλπίζεις ; Τοιούτοις 
νεανιχοῖς λογισμοῖς ὁ πρεσδύτης ἐπιστομίσας τὴν 
φύσιν χαχίζουσαν, χαὶ παραθήξας τὴν φρένα, χαὶ 
στομώσας τὴν χεῖρα, τὸ τῶν σπλάγχνων θῦμα λαδὼν, 
δρομαῖος ἐπὶ τὸ ὄρος ἀνέτρεχε, γηραιὸν πόδα διδάξας 
τῷ δρόμῳ νεάζοντα. "Evixa γὰρ φύσιν, χαὶ πάθος ὁ 
πόθος " xal γῆρας, εὐσεύείας ὁ τόνος" xal πάντα 
ἠλέγχετο τῷ τῆς φιλοθεῖας παραχωροῦντα πυρί. 
Ἀνεπήδα πρὸς τὸ ὄρος, συνεργὸν τῆς θυσίας αὑτὸ τὸ 
θαῦμα λαδών. Αὐτός τε γὰρ τὸ πὺρ καὶ τὸ ξίφος 
μετεχειρίζετο τοῖς τῆς θυσίας δὲ ξύλοις, τὸ χαλὸν 
ἱερεῖον τὸν Ἰσαὰχ ἐπεφόρτιζε " xal γέγονε συνεργὸν 
«ἡ: θυσίας τὸ θῦμα. Συμπράττων δὲ τὸ τῷ πατρὶ τὴν 
θυσίαν ὁ Ἰσαὰχ, xai τῷ γεννήσαντι τὴν μέριμναν 
μεριζόμενος, πεῦσιν προσφέρει τὸν πατέρα τιτρώ- 
σαχουσαν’ ᾿Ιδοὺ, φησὶ, τὸ πῦρ xal τὰ ξύι.1α, xov τὸ 
πρόδοτον τὸ εἰς ὁλοκάρπωσιν ; Πάλιν ὑπομιμνήσχει 
«ὃν πατέρα, ὡς τῇ λήθῃ χρατούμενον. Ὅρα μή σοι 
«te προθυμίας τὸ τάχος, ὦ πάτερ, ἔχλεψε τοῦ λει- 
πομένου τὴν αἴσθησιν. "O ῥήματο; πατρὸς μὲν ἐτέ- 
pou μέσην τὴν xapblav τοξεύοντος, τοῦ δὲ ᾿Αὐραὰμ, 
«6 προσψαύοντος ! ᾿Αδαχρυτὶ γοῦν πρὸς τὸν Ἰσαὰκ 
&Toxplvexat, χαὶ φωνὴν ἱερέως, οὐ πατρὸς ἀπεφθέγ- 
ξατο" Ὁ Θεὸς, φησὶν, ὄψεται ἑαυτῷ πρόδατον εἰς 
διλοχάρπωσιν, tóxYor. ᾿Αγνοῶν προφητεύει τὸ 
μέλλον, χαὶ τὸν παῖδα σοφιζόμενος, ἀληθεύει φθεγ- 
γόμενος. ἸΙρόδατον χαλεῖ τὸν υἱὸν (50), ὃν ὡς πρό- 
ὄατον προσάγειν ἐπείγεται. Πῶς ἔῤῥηξε φωνήν; 
Ποίοις ἀπεχρίνατο σπλάγχνοις ; Πῶς οὐχ ἐνάρχησε 
πρὸς τὸν λόγον ἡ γλῶσσα; Πῶς οὐχ οἰμώξας χαὶ τὸν 
παῖδα περιπτυξάμενος, ἔῤῥιψε πενθῶν τῆς θυσίας τὰ 
σύμδολα; Ἤδη μενοῦν ἐπὶ τῆς τοῦ ὄρους χορυφῆς 
xa θυσιαστήριον ἐσχενάζετο, τὰ ξύλα προσηγάγετο, 
ὁ Ἰσαὰκ ἐδεσμεύετο, τὸ ξίφος ἡρπάζετο. Ὧ θεάματος 
φοδεροῦ! Φιλοστοργία. κρὸς φιλοθεῖαν διχάξεται" xal 
διχαστὴς ᾿Αὐραὰμ ξιφηφόρος ἐφέστηχε, xai τὴν 
Ψῆφον ὑπογράφει τῷ ξίφει, χαὶ τὴν νίχην τῇ φιλο- 
θεῖς χαρίζεται, ἐπισφραγίζων τοῖς αἴμασι, μάρτυρα 
«ἧς νέχης τὴν θυσίαν ποιούμενος. Πῶς οὐχ ἐνάρχησεν 
ἡ χείρ; Πῶς τὴν μάχαιραν λαδὼν εἶτα στενάξας οὐκ 
ἔῤῥιφεν; "D φιλοθεῖας ἰσχύς" ὦ πυρὸς εὐσεδοῦς, 


φύσεως φλόγα νιχήσαντος | ᾿Αλλ᾽ ὁ μὲν ἀνδριχῶς p 


ἀνατείνει τὴν δεξιὰν. πρὸς τὴν τοῦ βρέφους σφαγήν" 
ἄνιωθεν δὲ φωνὴ δεσμεύει τὴν χεῖρα. "ἔφθασεν ἡ 
φωνὴ τὴν σφαγὴν, γέγονεν ὀξυτέρα τοῦ ξίφους ἡ 
χλῆσις " λόγος ἐπέμπετο, xal χεὶρ ἐδεσμεύετο" ἄνω 


** Gen. xxi, 7. 


C 


exsisteret, dedit, vel morte prostratum ultro dabit. 
Qui tíbi alvo effeta matrem esse concessit, et pue- 
rum jugulatum remittel ad vitam. Quodque ad sola. 
tium valet plurimum, o mulier, is cujus in potestate 
est fBilius, ut mactaretur, flagitavit. Vitulum nuper 
obtulisti ; 1523c0 oblato ecquid bonorum non speres? 
Tali oratione tamque generosa ratione semper na- 
ture obloquenti os obstruens, meniemque ex- 
acuens, ac manum corroborans de suis extractain 
visceribus victimam capit, cursu contendit in mor- 
tem, pedem senescentem juvenili cursu promovet. 
Naturam et afflictionem pervincebat affectio, nec 
non pietati contentio senium, omniaque palain 
ardori in Peum inflammato cedebant, Exsiliebat in 
montem, sacrificii adjutricem victimam ipsam su- 
mens. lpse enim ignem et gladium manu tractabat, 
lignisque victimariis Isascum victimam pulcherri- 
mam aggravabat et auxiliatrix sacrificii fuit ipsa 
victima. Simul enim cum patre Isaac sacrificium 
faciens, et cum genitore curam partitus interroga- 
tione profert, que patrium animum exulceret : 
Ecce, inquit, ignis et ligna; wbi est. victima holo- 
causti 51 [terum patri velut. oblito in memoriam 
reducit : Vide, pater, ne tuz alacritatis celeritudo 
rei, quse desit, sensum sustulerit. O vocem, quse 
patris alterius cor medium instar teli disseeet : 
Abrahamum vero ne attingit quidem ! Siccis ocu- 
lis filio respondet, ei sacrifici, non patris, voce 
utitur. Deus, inquit, providebit sibi victimam holo- 
causti. |mpredens, quod futurum antedicit, ac dum 
eludit ülium, vera loquitur. Ovem fllium nominat, 
quem instar ovis offerre festinat. Qua ratione vo- 
cem rupit? quibus e visceribus responsum exprom- 
psit? qua locutura lingua non obstupuit? qui non 
et gemens, οἱ filium amplexus abjecit. prae luctu 
sacrificii symbola? Jam taudem in montis vertice 
ara parabatur, addehautur ligna, 1s2acus vincieba- 
tur, gladius arripiebatur. Ὁ spectaculum formidan- 
dum ! Amor in prolem Deique dilectio judicio con- 
tendunt, et judex 49 ensifer instat Abrabsmus, ac 
euse jus dicit, victoriamque Dei dilectioni tribuit, 
consignal sanguine, testemque victorie sacrificium 
lacit. Quomodo non obriguit manus ? cur non cap- 
tam machzram ingemiscens deinde projecit ? O 
amoris divini vim. O pios ignes, qui amoris natura- 
lis flammas pervicerunt ! Verum ille mascula forti- 
tudine dexteram in fllii jugulum estendit ; suprewe 
vero missa vox manum sistit vincitque ; vox Jugu- 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


συ"αγαγεῖν, xaX τὸ σπέρμα ἕν ὄν, xaX ἀπλοῦν, εἰς 
πολλὰ διελεῖν, xai 4b ἀδιάρθρωτον διαρθρῶσαι, xal 
τῷ μὴ ζῶντε δοῦναι ζωὴν τῆς αὐτῆς ἐστι, xal τὸ 
διαλελυμένον ἑνῶσαι, χἀὶ τὸ χείμενον ἀναστῇδαι, 
xa τὸ τεθνηχὺς ζωοποιῆσαι πάλιν, xal τὸ φθαρτὸν 

αδαλεῖν εἰς ἀφθαρσίαν, et plura, qux, qui volet, 
egito. 

(90) Hipófacor xasi τὸν υἱόν. Par enim ct ovis 


et obsequentissimi lsaaci simplicitas. Veteres ovem, 
q'i aut stolidus esset, aut fraudi pateret, vocaliaut, 
Plautus. Bacchidibus ; (Quis has huc oves. adegit ? 
Fabius Maxiinus. quod a puero tardiores videretur 
ingenii ovicklee cognomentum invenit, Et beue num- 
matum, sed quem Suada et Musze non decorarent χρυ» 
σόμηλον appcllavit Diogenes, auream ocem, χρυδοῦν 
“-οὐύατον M. Sylar.um appellabat Caligula Dio. 
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lationem antevertit, et ante ad aures accedi voes- A χατέχει τὴν δεξιὰν πρὰς σφαγὴν ἐπειγομένην, à- 


tio, quam in cervices gladius incubuerit ; vox eit- 
tebatur, et manus ligabastur. Ruentem ad jugulum 
feriendum dexteram desuper tenet, ingeminat ve- 
cationem, ut manum comprimat, Totum enim in 
opus intenlum, et qui tantillo abfuit, quie in &lii 
sanguine ferrum mergeret, cobibet, appellatione 
convertit, verbo Írenat inpetum, i35quam — freni 
impatien:ein equum ad se atirabit. Abraham, Abra- 
ham. Qui tandem conversus, Adium ", inquit. 
Nem sacra mea leniitudiue. deíue.lavi ? Quid ergo 
vox ? Per memetipsum jurati, dicit Dominns, quia 
[fecisti rem hanc, el kom pepercisii Rlio (uo. dilecto 
propter me, benedicentur in te e in semine tuo omnes 
gentes?* Ὀνίας filii nullam rationem habuisti, orbis 


πλασιάξει τὴν χλῆσιν, (va συστείλῃ τὴν χεῖρα. Ὅλον 
γὰρ πρὸς τὸ ἔργο. ξγχείμενον, χαὶ μιχροῦ τὸ ξίτος 
lv τῷ βροέφει βαπτίσαντα χατέχει, τῇ χλέσε: bm 
σ:ρέφει, τῷ ῥήματι τὴν δρμὴν χαλικῖ, χαθάπερ 
δυσήνιον ἵππον ko ἔχυτὸν ἐπισταύμενος" ᾿Αἔραὰμ, 
Ἁδραάμ Ὁ δὲ μόλις ἐπιστοαφεῖ:, Ἰδοὺ ἐνῶ. ςτ αἷν. 
"Apa μὴ τὴν θυσίαν τῇ βραδυτττι χαδύδριπα: Τί 
οὖν ἣ ςωνή ; Ματ᾽ ἐμαυτοῦ ὥμοεσα, A£;& Κύριος, 
οὗ ἔνεκεν ἐποίησας τὸ ξῆμα τοῖτο, καὶ cix égel- 
CO τοῦ viov cov rco d-aanccv δι᾿ ἐμὲ, ἐγει.10- 
γηθήσονται ἐν col, xal &r τῷ σπέρματί ccv πάντα 
κὰ ἔθνη τῆς γῆς" ἑνὸς ὑπερεῖδες Γενοῦ τῇς οἴχου- 
μέντς πατέρ᾽ ἔχε μετὰ "oaix παῖδας τὰ ἔθνη, ἑνὶ 
θύματι τὴν οἰχουμένην. Γενοῦ πατὴρ ἐθνῶν. Πατὴρ 


terrarum pater esto. Cuin Isaaco geutes habe filias, B γὰρ ἔσῃ Χριστοῦ, οὗ χτῖμα τὰ E0vr. ᾿Αντὶ τοῦ σοῦ 


unius sacrificii merito orbem terr,»ram ; pater este 
gentium. Siquidem pater eris Christi, cujus ia pos- 
sessione gentes sunt. Pro unigenito iue ovis fiat 
succidanea. Meus Unigenitus, quem agnam gesta- 
verit, tradet in moriem, Ne. unigenitum tuum tan- 
gat gladius: nec eniw crox Unigeaiti anei deitatem 
lauget. Circa ovem sacriücario versetur, circa dis- 
peusationem ChrisU passio. Ovis οἱ earo coaf- 
gantur, ne quod imitandum perturies, eam morti 
objiciens, qui uma eadeuque tecum natura. esl; 
ovis Cadat, qux Agni ip crucem sulfixi fert iwaginem. 
Vile arietem tauquanm in cruce pendentem iu fru- 
tice, Is clavos prastolatur, is est vicina. mundo 
salutaris. Patitue enim templum babitantis Dci se- 
cunduin ipsius vocem Domini : Solaue templum hoc, 


et iniri us diebus excitabo illud 13 ; cui gloria sem- C 


piterna. Amen. 


Ab ORATIO VUL 
Ejusdem in Josephum. 


4. Longa maría trajicientibus ad eursum regen- 
dum pro tessera sunt astrorum undequaque splen - 
dentium motiones, et gubernator incumbeus guber- 
naculo tollit in. eclum oculos, astrorum iwotibus 
aurigans navem; cursumque per mare ceelesii 
lumine contorquens, fertur in. portum. Qui vero 
vit pelagus recte student percurrere, ac viiz se- 
cundum Deum institutz desiderant secare fluctus, 
won aslra spectant; sed ehorum justorum inspe- 
clum eunt, ae eorum vivendi ratiouiDbus vestigiis- 
que iusistentes , qnasi composito gra!u, suam 


povovivoo; θυέσθω τὸ πρόδατον" ἐμὸς po.oytvh; 
τὸν φορούμενον ἀμνὸν ἐπιδώσει τῷ πάθει. Mr, ἀπτέ- 
σθω τοῦ μονογενοῦ; σοῦ τὸ ξίφος. Οὐ γὰρ σταυρὸς 
«ἧς τοῦ μονογενοῦς μου θεότττος ἅπτεται. Περὶ τ 
πρόδατου f θυσία, περὶ τὴν οἰχονομίαν τὸ πάθος. Τὸ 
πρόδατον χαὶ $ σὰοξ πρητηλούσθω (51). μὴ xapa- 
τάξη: τὴν μίμησιν, παραδάλλων τῷ πάθει τὸν σὸν 
ὁμοούσιον. Τὸ ποέδατον σφοαττέσθω, τοῦ ἐσταυρω- 
μένου ἀμνοῦ φέρον tí» μἔμτσιν ἔρχ τὸ πρόδατον 
ὡς ἐπὶ τοῦ σταυροῦ τοῦ φυτοῦ χρεμάμενον. Τοῦτο 
τοὺς ἥλους ἐχδέχεται, τοῦτο γίνεται θυσίχ τῷ χότμῳ 
σωτήριος. Hásy:t γὰρ ναὸς οἰχοῦντος Θεοῦ, χατὰ 
τὴν αὐτοῦ τοῦ Δεσπότου φωνήν Λύσατε τὸν raór 
τοῦτον", καὶ àr τρισὶν ἡμέραις ἐγερῶ abtér. Αὐτῷ 
ἡ, δόξα. εἰς τοὺς αἰῶνας. ᾿Αμέν. 


AOTOZ H' 
Tov αὐτοῦ εἰς τὸν ᾿Ιωσήρ. 


α΄. Τοῖς μὲν τὰ μαχρὰ πελάγῃ διαπερῶσιν al τῶν 
περιφανεστέρων χινήσεις ἄστρων pb; cv δρόμον 
Ὑΐνονται σύνθημα xal χυδερνήτης, ἐπι:δάλλων τῷ 
πιδαλίῳ, τὸ βλέμμα τείνει πρὸς οὐρανὴν, col; τῶν 
ἀστέρων χινήμασι ἐνιοχῶν τὴν ὀλχάδα, χαὶ τὸν πε- 
λάγιον δρόμον τῷ χατ᾽ οὐρανὸν φέγγει συνελίτι 
πρὸς λιμένα: ἐπείγεται. Οἱ δὲ τοῦ βίου τὴν θάλατταν 
χαλῶς σταδιεύειν ἐθέλοντες, χαὶ πολιτείας ἐνθέου 
«τέμνειν ποθοῦντες τὰ χύματα, οὐχ εἰς ἀστέρας ὁρῶ- 
ctv, ἀλλὰ πρὸς τὸν τῶν διχαίων ἀςορῶσι χορὸν, xat 
τοῖς τούτων ἴχνεσι, τοῖς «n; πολιτείας ἐπερείδοντες 


ipsorum vitam dirigunt. Non enim navigautes toi p βήμασι, τὴν ἑαυτῶν ζωὴν ἀπευθύνουσιν. Οὐ rip τοσ- 


Ἢ Gen. xxi, 1. "* ibid. 19. ** Joan. n, 19. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(51) Πρόδατον καὶ ἡ σὰρξ προσηἰούσθω. lloc 
leco Scriptura liabet. χριός, arics; id vero magni 
interest. Dicit enim bistoria sacra, cornibus pepeu- 
disse inter vepres : oves autem cornutie non solent 
esse. Nam licet scieutissimus natare Homerus. in 
Odyssea acripseri agnis recens natis in. Lihya pro- 
pere saccrescere coruua ; non. (amen ulique sunt 
ejusmodi. Nisi dic:mus angeli opera Libycaw ovem 
cornutam eo deportam, quod fingi nibil uecesse 


est. Verum nota προδάτου appellationem arietem, 
et. plura complecti, Suidas : Πρόδατα πάντα cà τε- 
τρὰ : Probata omnia quadrupedia. llesvcbius 
idem tradit. explicatius, Quare. χριός est £pó6a- 
tov, eil non. convertontur. Hinc etiam videre est 
probaticam piscinao apud Juannem uou ἃ solis ovi- 
L] 


us nomen. invenisse, cum et alia uadrupedis ven- 
derentur in usum sacrorum. 1 
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1A 


αὗται χινδύνων ἐπαναστάσεις πολιορχοῦσι τοὺς A perleblorum assultas circumstant, quot vitz easus 


T)dovtac, ὡς αἱ «οὔ βίου περιστάσεις περιαντλοῦσι 
τοὺς τῆς ἀρετῆς ἐμπορίαν ἀνύοντας. Τίς γὰρ τῶν 
διχαίων τὸν τῆδε πλοῦν διὰ γαλήνης παρέπλευσε ; 
Πρῶτο; “Αὔδελ πίστεως ἐραστὴς χειρὸς ἀδελφιχῆς 
παρανάλωμα γέγονε (32). Νῶε μετὰ τῆν πολυχρόνιον 
τῶν ἀσεδούντων ἀπήρειαν, ἐνιαυτὸν ὅλον ἐπελαγί- 
ζετο. ᾿Αὐραὰμ διὰ πόθον Θεοῦ, τὸν νόμον ὑπερεῖδε 
τῆς φύσεως, πείθων δεξιὰν μᾶλλον “τα δοχτονεῖν, f) 
ἀπειθεῖν ἐπιτάττοντι Θεῷ. Ἰσαὰκ ὡς ἱερεῖον δεσμευό- 
μενὸν ἐφέρετο. Ἰαχὼδ πόῤῥω τῶν γονέων ἐφυγα- 
δεύετο, ἀδελφιχῷ φόδῳ τῶν τεχόντων ἀλλοτριούμενος. 
Περιήχει δὲ ἡμῖν ὁ λόγος εἰς τὸν χαλὸν (33) Ἰωσὴφ, 
οὗ τὸ κάλλος ἡ Γραφὴ θαυμάσασα, τοὺς ὑπὲρ ἀρετῆς 
ἱδρῶτας ἀνέγραψεν, ἵνα πρὸς τοῦτον ὁρῶντες ἐπι- 


et incommoda virtatis mercaturam facientes er. 
hauriunt. Quis namque justorum navigationem 
hanc tranquille navigavit ? Primus Abelus amator 
fidei a fraterna manu dilaniatus est. Noemus, post 
diuturnam in. Deum peecantium improbitatem , 
anuum solidum undis jactabatur. Abrahamus ob 
Dei charitatem sprevit naturz leges, dexterz sua- 
dens potius parricidium faceré quam — Dei jussa 
detrectare [saacus ut colligata victima ferebatur. 
Jacobus procul a parentibus exsulabat, fraterno 
lefrore alienatus a parentibus, Verum ad probissi- 
muni Josephum nostra pervenit oratio, eujus Scri- 
ptura. pulchritudinem admirata profusos pro vir- 
tute sudores describit, ut lis inscribantur qui in 


γράφωνται. Περὶ οὗ xai μελῳδῶν Aavtó ἀνεχρούετο B Josephum oculos defixerint. De quo David eantu 


θαυμάζων τὴν σύνεσιν (54 Τοῦ παιδεῦσαι τοὺς 
ἄρχοντας Αἰγυπτίων ὡς ἑαυτὸν, καὶ τοὺς πρεσδυ- 
fípovc αὐτῶν σοφίσαι. Πόσοις ὁ νέος ὑπὲρ ἀρετῆς, 
κινδύνοις διεκάλαισεϊΪ πόσας χυμάτων προσθολὰς 
ἑτινάξατοὶ πόσους χρημνοὺς χωρὶς ὀλίσθου Btfj- 
Aavo (55)! Καίτοι ςινὲς τὴν σωφροσύνην. τοῦ νέου 
μόνον θαυμάζοντες, περὶ μόνην αὐτὴν ἀσχολοῦσι τὸν 
ἕπαινον͵ σμῆνος ὅλον ἀ΄ωνισμάτων περὶ μέαν ἀρε- 
&hv τῷ λόγῳ στενοχωροῦντες. Εἰ δέ τις ὁδῷ βαδίζειν 
ἐθέλῃ. καὶ τὴν ἀρχὴν τῶν ἄθλων πρὸ τοῦ τέλους 
φαντάζεσθαι. ἀπ᾽ αὐτῆς αὐτῷ τῆς οἰχείας ἀρετῆς 
ἀπλούμενον εὑρήσει τὸ στάδιον. Kol πρῶτος ὁ τῶν 
ἀδελφῶν πόλεμος προσεῤῥήγνυτο. Φθόνης γὰρ αὑτοῖς 
στρατηγῶν, μαίνεσθαι xa0' ἑαυτῆς τὴν φύσιν ἀνέ- 


πειθε" φθόνος ὁ τοῦ φόνου πατὴρ (56), ὁ τοῖς καλοῖς € 


ἀεὶ τιτρωσχόμενος. Καὶ τίνες αἱ τοῦ φθόνου προφά- 
σεις; ᾿λγάπη πατρὸς περὶ παῖδα τοὺς ποῖδας ἐχί- 
νησε, xal στασιάζει τὰ φίλτατα καθ᾽ ἑαυτῶν τῷ πά- 
θει μεθύοντα (51). Ἢ Γραφὴ δὲ τὸ ὑπερθάλλον τοῦ 


80 Psal, civ, 22. 


personaus iirabatur : Ut erudiret principes. /Egy- 
piorum, sicut semetipsum, senes ejus. prudentiam 
doceret **. (Quot cum periculis Juvenis pro virtnte 
r-tneuda colluctatus est ! Quot fluctuum excussit 
insultus ! Quot przcipitia absque ruina traxsiliitt 
Nonnulli profecto, solam juvenis temperantiam ob- 
stupescentes, ejus solius landationi vacant, et ora« 
tione circa virtutem unam occupata universum 
concertationum examen in angustum redigunt. 
Q304 45 si quis certa via progredi velit et. prima 
certaminum ante vltima animo suo reprzesentare, 
ab ipsius domestica virtute stadium sibl comperiet 
explicatum. Et primum a fratrihus bellum obor- 
tuin. est : nam imperaus illis invidia nature per- 
suasit in seipsam insanire. [nvidia cx:edis parens ho- 
nesti s'udiis semper sauciatur, At qu:e invidiz cau- 
5: Ὁ Patris charitas erga fllium filios excivit, et 
charissima pignora invident!a ebria contra semet 
incendit seditione. Scriptura vero, modum amoris 
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(33) Χειρὸς dBsAgixnc παρανάλωμα γέγονε. 
Orat. ἃ in Davidem pu πρὸ τοῦ θαλάμου ὁ νυμ- 
φίο; παρανάλωμα γένηται. lhidem de Saule : Ἐγέ- 
νετὸ ἂν τοῦ δαίμονο: παρανάλιυμα. Orat. de Moyse : 
Κι. ἦν τῆς ἡμέρας 6 χρόνος νυχτὸς παρανάλωυ 1. 

(09) Τὸν xa.Aóv. Probissimum. Cum viderem lic 
sulire Οὗ τὸ χάλλος ἡ Γραφὴ θαυμάτασα, verte- 


bam ope artienli formosissimum, iique uon leve est: D Antiquitatum Romanarum : ^H 


verum Basilius nounnllos miratur in unius castitatis 
Josepbicze contempla:u delixos, eum aliis in. virtar- 
tibus nou minor fuerit. Prawli igitur quod obtuli, 
ut latiore ambitu virtites omnes comprehendeus. 

(54) Θαυμώζων tf)» σύνεσιν. Vide, ut vox lic 
Irajiciatur ia. psalmo civ, ntque alij. videantur le 
gie πηδῆσαι pro παιδεῦσαι ex ambiguitate. lle- 
breica ; *ide Genebrardum. 

(95) AujAaro. Insilult vel transiliit. Si exemplaria 
habereut διελήλατο, nou iwmprobarem; id autem 
esset : yer precipitin adacius est, vec co!lapsus. 

(36) φθόνος ὁ τοῦ φόνον πατήρ. Quis hie ele- 
gautiom noo. deterat? !teip eo. loco do. Annuntia- 
tione B. Virginis, ubi dicitur de angelo: ᾿Απὸ ya- 
pic. xal χάριτος τῆς προσηγορίας ἄρχετα!. Mei, 
εἷς βρῶσιν, xaX ῥώσιν. Mein, κατάγνωσις ἀσύγγνω- 
“τος, βίος ἀδίωτος, πονηρίας ὑπέρθεσιν, τιμωρίας 
ὑπέρτασιν ἔχοντες, aliisque sexcentis locis. 


(5) Τῷ πάθεε μεθύοντα. De hse amenissima 
translatione multi non pauca tradidere. Ego in me- 
dium symbolum meum conferam. Demosthenes Ora- 
tiene mima in. Philippum dixit, μεθύειν τῷ μεγέθει 
τῶν πεπραγμένων rerum. geslarum | magrititdine 
ebrium esse. Dionysius Halicarnasseus, qui szepicule 
pedem) ponit in vestigia bujus magui oratoris lib. x 
μεθύετε τῷ μεγέθει 
τῆς ἐξζουτίας ; An magnitudine potestatis parum estis 
sobrii? Poete cffeiunt hoc verbi de iis qui, graviore 
iru. percussi, in stuporem aut soporem dantur, 
Theocritus Dioscoris : 

Ἔστη δὲ πληναῖς μεθύων, ἐκ δ᾽ ἔπτυεν αἷμα 
Φοίγιον. .. .. 

Ebrius a plagis restat, deque ore cruore 

Lventem exspultat. . . .. 

Nonnus Dionysiacon lib. xxix. 

Αὐτὰρ ὃ τοσσατίῳ μεθύσας pv AosiDet πέτρῳ 
Στέργον ὅλον βεξάρητο..... 

Eb: ius liic sazi coujecto pondere toto 

Pectore dejicitur. .... 


Denique Chrysostomus Hom. & in 1] Cor., μεθύων 
Éct τῷ πάθει. Videtur autem deesse vox véwvz, ut 
sit eratio plena hxc : tX φίλτατα cóc. 
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"πού ρα πὶ admirata, affectionis illjus causam in- A φίλτρου θαυμάζουσα, τοῦ πάθους τὴν αἰτίαν ἐχή- 


vulgat : Jerael enim, inquit, diligebat Joseph, eo 
quod in seyectute. genuisse! eum δ", Quod si Benja- 
pinus filiorum Jacobi postremus, et senectuti vici- 
nus erat, et pariendi finis, quomodo Josephus | in- 
super filius senectutis appellatur ? Αἱ senectutis 
filius est, qui, senectutem accurans ej aetatis patriae 
laborem cura allevans, spe senectutis fovend:e na- 
turalem amorem sibi conciliavit, et obsequio ar- 
dentiorem »wiessuit dilectionem, futyram occasio- 
nem grandiori certamini. Fratres enim invidentia 
percussi (turgebant, neque notam ex iusomuiis 
pueri felicitatem sustinebant : sed vel usque ad 
eomnia iuvidie stimulum extendentes accepta oc- 
rasione necem meuitauntur, necnon ab amplexu pa- 


puvtev *. "Hrdza γὰρ, φησὶν, Ἰαχὼδ τεὸν "Iochg, 
ὅτι υἱὸς γήρως ἦν αὐτῷ (58). Καίτοι Βενιαμὶν τῶν 
τοῦ Ἰαχὼδ καίδων ὁ ἔσχατος, xat γείτων τῷ γήρᾳ (59), 
xai τῶν ὠδίνων ὑπήρχετο πέρας" πῶς οὖν Ἰωσὴφ 
υἱὸς γήρως ἐπονομάζεται ; ᾿Αλλ᾽ υἱὸς γήρως ἐστὶν ὁ 
τοῦ γήρως ἐπιμελούμενος " xal mazpuxne ἡλιχίας 
τὸν πόνον τῇ θεραπείᾳ χουφίζων, ταῖς περὶ τὸ γή- 
ρας ἐλπίσι τὸ τῇς φύσεως ἐπεσπάσατο φίλτρον, καὶ 
πρὸς ἀγῶνα δαψιλέστερον τῇ θεραπείᾳ ἐτρύγα θερ- 
μοτέραν φιλοστοργίαν. ᾿Αδελφοὶ δὲ φθόνῳ πληγέντες 
ἐπλήσθησαν, οὐδὲ πρὸς τὴν ἐξ ὀνειράτων εὐπραγίαν 
τοῦ παιδὸς ἐχαρτέρουν ἀλλὰ xal ἄχρις ὀνείρων, 
τοῦ φθόνου τὸ χέντρον ἀνέτειναν,͵ xai χαιροῦ λαδό- 
μενοι, μελετῶσι τὸν φόνον, xai τῶν πατριχῶν ἀγχα- 


wio puerum avulsuu aucupati tanquam reum mor- B λῶν γυμνὸν τὸν παῖδα θηρεύσαντε:, καθάπερ θανάτῳ 


(is montanz cisterng tradunt. Qus cisterna fra- 
wum juvidiam humanitate superavit ; nam ab 
aquis vacua salvum servat Josephum, ut cetus Jo- 
nam inter fluctus. Copsilia vero de iuterfectione 
venditio excipit, ac velut aliquod cadis spolium 
fratrem fratres tradunt, 3morque pecuniz necis 
excussa cogitatione Josephum eodem cum illis satu 
editpm a morte jn aperfam servitutem vindicavit. 
Ha solet invidia cum iuvisis humauiter agere. 
Verum (o divinam providentiam!) verax est, qui 
comprehendit sapientes in. astutia. eorum δ᾽. Nam 
invisis illis somniis per imprudentiam subserviunt, 
inviti Josephi somniis operam commodant, viam, 
qua vera evadant somnia, venditionem moliuntur. 
Cum enim Dei consiliis adversari voluerint homi- 
ves, concedit Deus libidini obsequantur sus, si- 
wensque Δ cogitata in lucem venire, mores pu- 
blice infamat. Servos sus intentionis vel invitos 
facit, ut quz impedire voluerigt, palam conflciant, 
el per eas artes, quibus moras injecerant, coope- 
ratores reperiantur, quo et bellum simul inferre, 
et simul servitutem servire comproben(ur. Sic 
Josephi fratres usque ad sanguinem contra somnia 
pugnantes nuodinatione somnia ad effectum per- 
ducunt, et inclementes. cognati sanguinis nundina- 
tores constituti, post paulo sui concitata con:mise- 
(atique viclus emptores evadunt, et objectos per 


*9! Gen, xxvn, ὅ. ** Job v, 15; 1 Cor. ur, 19. 


xatáótxov ὁρείῳ λάχχῳ πιστεύουσι. Ὁ δὲ Aíxxeq 
ἀδελφιχοῦ φθόνον φιλανθρωπότερας γέγονε" χενὸς 
γὰρ ὕδατο; ὑπάρχων φυλάττει σῶον τὸν Ἰωσὴφ, 
χαθάπερ τὸ χῆτος τὸν Ἰωνᾶν ἐν τοῖς κύμασι. Διεδέ- 
χετο δὲ πρᾶσις τὰ περὶ φόνου βουλεύματα, καὶ χαθ- 
ἀπερ τι φόνου λάφυρον, τὸν ἀδελφὸν ἀδελφοὶ ἀποτ 
δίδονται" χαὶ φιλαργυρία τὸν φόνον νιχήσασα, δοῦλον 
ἀντὶ νεχροῦ τὸν ὁμόσπορον ἤλεγξε. Τοιαῦτα ὁ φθόνος 
οἷδε τοὺς φθονουμένους φιλανθρωπεύεσθαι. ᾿Αλλ᾽, ἃ 
«ἧς θείας προνοίας ! ἀληθὴς ὁ δρασσόμενος τοὺς σον 
φοὺς ἐν τῇ πανουργίᾳ αὐτῶν. Οἷς γὰρ φθονοῦσιν 
ὀνείρασι, τούτοις ὑπουργοῦντες οὐχ οἴδασιν" ἄχοντες 
τοῖς τοῦ Ἰωφξὴφ ἐνυπνίοις συμπράττουσι, ὁδὸν τῇ 
τούτων ἐχδάσει τὴν πρᾶσιν κατασκευάζοντες. Ἐπει- 
δὰν γὰρ τοῖς θείοις βουλεύμασιν ἀντιπράττειν ἐθέλω- 
σιν ἄνθρωποι, συγχωρεῖ μὲν πράττειν Θεὸς ἃ προῇ- 
ρῆνται, ἐνδιδοὺς δὲ φανῆναι τὴν γνώμην, στηλιτεύωι 
τὸν τρόπον" ὑπηχόους αὐτοὺς ἄχοντας τῆς ἑαυτοῦ 
ποιεῖται προθέσεως, ἵνα ἃ χωλύήειν ἐθέλοντες, ἀνύον- 
τες φαίνωνται " xal δι᾽ ὧν ἐπέχειν βιάζονται, διὰ 
τούτων συνεργοῦντες εὑρίσχωνται, ἵνα xaX πολε- 
μοῦντες ὁμοῦ, xal δουλεύοντες ἀπελέγχωνται. Οὕτω: 
οἱ τοῦ Ἰωσὴφ ἀδελφοὶ ἄχρις αἱμάτων κατ᾽ ὀνείρων 
παρατατιτόμενοι, «fj πράσει τοὺς ὀνείρους εἰς πράξιν 


Ὁ ἐγείρουσι, xai τῆς φύσεως ἔμποροι χαταστάντες 


ἀνηλεεῖς, μετ᾽ ὀλίγον ἔμποροι τροφῆς ἑἐλεούμενοι 
γίνονται" χαὶ τῶν ὀνείρων μιτοῦγτες τὰ δράγματα, 
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(58) "Or. υἱὸς γήρως ἦν αὐτῷ. Concordant etiam 
Sepiuaginta cum Hebrzo texta, in quo: Filius se- 
meciutum δεῖ. Nersio communis sententiam expli- 
cavit: Eo quod in senectute genuissel. ewm, cum 
seilicet Jacob esset. unius et. nonaginta. annorum. 
Cum quinque aut sex annis superasset centesimum 
genuit Benjamin; quare recte Basilius de eo τῶν 
παίδων ὁ ἔσχατος. Mile alter tamen filius. senectutis 
est appellatus, vel quod ulterioris sobolis speu nul- 
Jam conciperet Jacob eo generato, vel ob curatam 
ab eo patris senectutem, 410} visam nostro Basilio. 

(89) Γείτων τῷ γήρᾳ. Quo referas? Non ad Jaco- 
bum, qui jam senectam setaten agebat, nou ad eam 

t; won ad dosephem, qui non petnil esse 
τ annia vriginta; non sd Beujeminuimn. aui prope 


aunis quindecim natu minor erat Josephe. Tamen 
ad Denjaminum trahit nos orationis series, ct And. 
Hoius, regius in Academia nostra Duacensi linguze 
Griecie doctor, cuicum bze difficultas communicata, 
solerter intelligit Benjaminum vicinum fuisse sene- 
ctuti, non. 808», sed patris Jacohi : nee aliter pos- 
eunt hac intelligi verba. Conjectura possit scribi : 
Γῆθος δ γήρᾳ, χαὶ τῶν ὠδίνων ὑπήρχετο πέρας, 
id est, P'arr:am senectutem. oblectabat, οἱ dolorum 
(quos ex absentia Josephi capiebat Jacobus) mete 
erat. Licet ὠδίνων nomine partio possit accipi, cuin 
Benjauiiuo nato nulla successerit patri soholes, Do- 
lores etiam pro pariione 3pud Afranium poni puta- 
runt nonnulli. Vercor, ut. fallant δεύτεραι φροντέ- 

v* : 
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μετ᾽ οὗ πολὺ τῶν ἀληθινῶν δραγμάτων ἱχέται xa0- A somnium manipulos exosi, non multo post verorum 


(evavcas* οἱ μὲν οὖν τὴν φύσιν χαπηλεύοντες (40), 
ὡς ἐνόμιζον, νενοθευμένον δουλείᾳ τὸν παῖδα κατα- 
διχάζουσιν. Εἰχόνι 6b φόνον τὸν χιτῶνα διατιθέμενοι, 
ὥσπερ οὗ δυνάμενοι σδέσα: χωρὶς αἱμάτων τὸν φθόνον, 
χερσὶ προσάγουσι κατριχαῖς, χαταψευδόμενοι θανά- 
«o9 πρὸς ἀληθινὸν πένθος τὸν πρεσδύτην ἀνάπτοντες, 
δίχας ἀπαιτοῦντος τοῦ φίλτρου τὸν φύσαντα. 


f. Τοῦτο τῶν Ἰωσὴφ ἀθλημάτων τὸ προοίμιον. 
Φέρων δὲ τῶν κινδύνων ὃ νέος τὰς ἀπαρχὰς εὐχαρί- 
στῳ προθέσει, τὸν ἀγωνοθέτην τιμᾷ. Διαπλεύσας δὲ 
τοῦ φθόνου τὰ χύματα, xavalapÓávsc τὴν Αἴγυπτον, 
xai γίνεται δοῦλος τῷ σώματι ὁ ἀδούλωτος τῷ φρο- 
νήματι * συναποδάλλων τῷ σχήματι τῆς ψυχῆς τὴν 
εὐγένειαν, οὐδὲ περιστάσεσι βιαίοις τὴν ἐλευθερίαν 
ἐνόθευεν. Οὐ γὰρ συμμετέδθαλε τὴν γνώμην τοῖς 
φράγμασιν, οὐδὲ δουλείας συνηθείᾳ κατὰ μιχρὸν 
τὴν ἐλευθερίαν ἐσύλησε" ἀλλ᾽ fjv καὶ δουλεύων τῆς 
'A6paàp εὐγενείας ἀπόγονος " διεδέχετο δὲ τῶν 
ἀδελφῶν τὸ μῖσος, δεσποίνης ἐχούσης ἀχόλαστον 
φίλτρον τοῦ μίσους τραχύτερον. Καὶ πάλιν ἀγῶ- 
νες, xal σχάμματα, χαὶ Ἰωσὴφ στεφανούμενος. 
Ὃ μὲν οὖν ἀγὼν τοσοῦτο;. Ὁ δὲ παλαίων, μέι- 
ράχιον" ἡλιχία, σωφροσύνης προδότις, πρὸς ἦδο- 
γῆς βίαν εὐάλωτος " δουλείας ταπείνωσις, γενναίου 
καταστέλλουσα φρόνημα" δεσποίνης συνεχεῖς xo- 
λαχίαι ταῖς ἑλπίσί τὸν τόνον ἐχλύουσαι (M). Καὶ 
σιωπῶ τὰς ἔξωθεν, ὡς γυναιχὸς, μηχανὰς χρωμά- 
«ων, ῥημάτων, σχημάτων, τὰς δι᾽ ὀμμάτων ἀπάτας, 
τὰς δι᾽ ὀσφρήσεως λίθους (42), τὰς δι᾽ ἀχοῶν τῆς ψυ- 


manipulorum supplices rogstores esstiternnt. Hii 
naturam cauponati, ut rebantur, abjectum pro no- 
tho puerum damnant servitute, Imo in speciem 
czedis vestem compositam, quasi siae sanguine in- 
videntiam nequeant exstinguere, patriis offerunt 
manibus morte mentita ad verum luctum senem 
incendentes, et charitatis poemas a generatore re- 
poscentes. 

9. Hoc Josephi certaminum eaput est. Perferens 
autem adolescens ito animo prima periculorum 
rudimenta munerarium honorat. Enavigatis autem 
invidiz fluctibus Egyptum occupat, et servus eva- 
dit corpore, cujus animus nulli servitudini poterat 
esse obnoxius. Non una cum habitu auimi nobili- 
tatem exuit, neque violentis malorum procellis 
libertatem dedecoravit. Neque enim pro rerum 
eventu alios induebs1 animos ; neque per servitii 
consuetudinem paulatim libertatem exuit: verum 
erat vel in servitute nobilítatis Abrabamities pro- 
genies. Fratrum odia excipit mulier habens amores 
impotentes, ac odiis immaniores, quibus eum Jo- 
sepho certamen fuit, et contentio non absque co- 
rona. Certamen tale: luctator adolescentulus ; setas 
ejusmodi qux temperantiam prodat, queque vo- 
luptatis violentia facile capiatur ; servitii hamilitas 
vel generosos animos deprimat ; domine adulatio- 
nes perpetu2, quas spe. varia constantiam tenta- 
rent. Taceo externas mulieris artes, fucum, verba, 
vestes, oculorum pellaciam, lecythos unguentarias 


' $e naribus insinuantes, anims per aures obsidiq- 


CL. DAUSQUEII! NOTE. 


(40) Τὴν φύσιν καπηλεύοντες. Auctore Ennio 
neiuram cauponantes vertimus. Dixerat olim JEsetiy- 
lus πόλεμον χαπηλεύειν. Hor. Dedecorum pretiosus 
emptor. S. ignatius martyr, quem ob elegantiam 

reterire non possum, de planis quibusdam, qui 
fera omnia przsertim divina venalia habebant, ila 
despecte loqnitur Epistola ad Trallianos : Eloi γάρ 
τινες ματαιολόγοι, xai φρεναπάται οὐ Χριστιανοὶ, 
ἀλλὰ χριστέμποροι ἀπάτῃ ( fors ἀπάντη) περιφέρον- 
τες τὸ ὄνομα Χριστοῦ, χαὶ χαπηλεύοντες τὸν λόγον 
τοῦ ἘΕὐαγγελίου., Sunt enim nonnulli vuniloqui, so- 
ciofraudi, non Christiani , sed Christi nundini ad 
fraudem circum[erentes Christi nomen, et Evangelii 
cocem nundinanies. 

(41) Τὸν τόνον ἐχιλύουσαι. Propterea amantes, 
velis eupidinis icli, Martis spieulis sut. intorquendis 
aut ferendis sunt impares prz imbecillitate, eliso 
jam virtatis nervo. Eom viribus per amorem hanc 


inferri noxam disces e Plauti Mercatore : Amoris ei ἢ 


diffunditari, ac deterj. 

(42) Τὰς δι᾽ ὀσφρήσεως AMÓ0ovc. Àn ergo odora- 
tus lapidibus est pervius? Certe mibi lapides loqui 
videtar, hzc qui loquitur, lgnorantia lapidum bene 
odoratorum mihi sane hoc loco permolesta est. 
Scio quas Ophiti, quas Gagati vires Orpheus aseri- 
bat. At quaerendi sunt lapides, qui Veneris pullis 
grau sint odore exquisite, et in deliciis. Hwrentem 
we Andr. Hoius ad $axa imurali tormento concita 
revocat, ut persistatur in metaphora a re bellica : 


Hic se Dausqueium varios incerta per asus 
Mens rapil undantem curis ac pauca novaniem, 


.et novare parantem. Pessint λέθοις lapides illi espi 


pro vasis lapideis , sive pyxidulis et alabastris , in 
quibus unguenta et odores varii recondissent, quod 
ποιητιχώτερον. Quid si exturbem λίθους, et molliam 
reponamque ληχύθοις ἢ quas unguentarias intellige- 
rem, quz perditis mulieribus primo $unt in amore. 
De voce Eiymologus : ᾿Αλάδαστρον, καὶ ἀλάδαστρος, 
λήχυθος λιθίνη πρὸς μύρων ἀπόθεσιν" Alabastrum et 
alabaster lecythus e apide condendis unguentis. 
Quandoque lecythus e vitro. Hesychius : Δήχωθας, 
xai μυροθήχη βισίον ὑάλινον. Rescribo ex Eustathio 
el Suida. voce φόρος. βίχιον, id est, Lecythns ei my- 
rothecium pyzidula e vitro. Martialis lib. 1, epigr. 
δέ in Gelljam : 

Quod. quacunque venis, cosmum. migrare putamus, 
Et fluere excusso cinnama [usa vitro. 

Et libro 1x, epigr. 53, Gellie multam pyxidem op- 
probrat, quibus illa velut condita sit, et sepulta. 


Et latens centum condita pyxidibus. 
Libro secundo, epigr. 9. 
Quod cosmi redolent algbestra. 


Ab ipsa pauperculi αὐτολήχυθοι vocati. Etymolo- 
gus : Αὐτολήχυϑος ὁ πένης ἀπὸ τοῦ ἑαυτοῖς τὰς λη- 
χύθους φέρειν εἰς τὰ βαλανεῖα " Aumtolecythus, pau- 
per, eo quod tales secum lecythos in balnea defer- 
rent. 

Fiebant et ex corio, et ex γα. Zacharias Theo- 
criti. enarrator in ldyllium secundum : "Ὅλπη xu- 
ρίως fj δερματίνη λήχυθος, δι᾿ ἧς ἔστιν σασθαι 
τὸ ἔλαιον, νῦν δὲ ἴσως τὴν χαλχῆν v)" λήχυθον διὰ 
τὸ Δορίδα φάναι ἀντὶ Κορινθίας" τὰ γὰρ Ἱορῖίνθια 
χαλκώματα διαδεδόηται. fino. ex auro, €& axyu No, 
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nem , notursles corporis infraetiones. Nam 47 A χῆς πολιορχίας (45), τὰς διὰ φύσεως χλάσεις τοῦ συμα- 


per omnes sentiendi vias ibat quidquid illecebro- 
&um, omniaqne adolescentem unum in scopum fe- 
rebant. Verum qui tot undique jaculis petebatur, 
unum contra omnia lelum tenuit memoriaui Crea- 
toris. Quare illa ex somni aspectu Josephi tem- 
perantiam subigere sperabat, temporibus insidia- 
batur, opportunitatem observitabat, jugiter adhor- 
tabatur. Namque affectibus divendita, dum castum 
jn unam eamdemque secum intemperantig per- 
traberel servitutem, exspectabat. Porro mulieris 
ijosidias adjuvans diabolus solitudinem hominum 
per daemonis festivitatem invexit. Accidit, inquit 55, 


8 Gen, xxvix , 12. 


τος. Δι᾿ ὅλων γὰρ ὥδενε τῶν αἰσθητηρίων τὰ θέλγειν 
ἰσχύοντα * πάντα δὲ πρὸς ἕνα σχοπὸν τὸν νέον ἐφέ- 
ροντο (44). ᾿Αλλ᾽ ὁ τοσγύτοις οὕτως πανταχόθεν 
βαλλόμενος, ὅπλον εἶχε πρὸς πάντα τὴν μνήμην τοῦ 
πλάσαντος. Ἢ μὲν οὖν εἶχεν ἄγρυπνον τὸ βλέμμα, 
“ἣν τοῦ Ἰωσὴφ σωφροσύνην λῃστεύειν (48) ἐλπέ- 
ζηυσα" λοχῶσα τοὺς χρόνους, ἐπιτηροῦσα. χαιροὺὴς, 
παραχαλοῦσα συνεχῶς τῷ γὰρ πάϑει πραθεῖσα, 
συγχατασπᾷν τῇ τῆς ἀχολασίας δουλείᾳ προσεδόχα 
τὸν σώφρονα. Συμπράττων δὲ ταῖς τῆς γυναιχὸς 
πιθουλαὶς ὁ διάθολος, ἐρημίαν τῶν παρόντων, ἐξ 
ἐορτῖς δαιμονιχῆς (40) χατεασχεύατεν. ε Ἐγένετο γὰρ, 
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wox docebo. De more, et usu illud est, qued Ari- B 


stophanes de Phryue scorto nobili scribit conciona- 
toribus : 

Φρύνην ἔχουσαν λήχυθον πρὸς ταῖς γνάθοις. 

Phrynen habentem. lecythum ad malas snas. 
Iaator adorantis, quae subtilius pores permeabant. 
Nausicaz amuribus diffluenti & prudentissimo poeta 
datur lecythus Odyss. Z. ubi hiec Eustathius : Af- 
κυθος δὲ ἀγγεῖον ἐλαιοδόχον παρὰ τὸ ἔλαιον χεύθειν, 
ἕνα. f). ἐλχαιόχυθός τις. "Occ δὲ λήχυθος, xai ὄλπη λέ- 
γεται, φέρει: χρῖισιν, ᾿Αθηναῖος ἐξ ᾿Αχαιοῦ γλαφυροῦ 

not ποιητοῦ λέγων, χαὶ ὅτι λήχυθοι χαὶ ix τιμίας 
ἔγάνοντο ὕλης, οἷον, Στέφανον xaX διλήχυθον μύρου 

ρυσοῦν, xal ἀργυροῦν. Quibus e locis vides mu- 
.ieribus in amorem pronis unguenta, et unguenta- 
rias thecas, sive lecythos in usu fuisse. Qua illau- 
habil! recepta. consuetudine, cum per olfactum [1- 
pili se non in-Inucnt homini, sed per cernendi vim 
τὰς δι᾽ ὀσφρήσεως λίθους detrivi in λυχύθους, ac si 


dent anctor lecytlos peue totas in castissimi Jose- C 


phi nares effusas, et prz: Dco illi male oluisse, quod 
olebat bene. Itaque illi nou fuit ὄσφρησις &x0m- 
A0vousa, ut loquitur Naziangenus. llis aniumadversis 
lero apod Seylacem in. Periplo : Φοίνιχες ἔμπορο: 
εἰσάγουσιν αὑτοῖς t50ov λίθον Alyuzzlav* Phonices 
mercatores illis inrechunt unguentum. (sire myrum ) 
tapidem. Egygprium. Qui lapis Agyptius, etsi. mihi 
uon peruotui, facit ut. veterem [eciionem nou. sol- 
licliem pertinacius. 

(43) ψυχῆς ποιϊιορχίας. Anima obsidionem. Eo 
ju tropo mnltus 65! Jasillus, supra : πολισρχεῖ τὸν 
λόγον. mentem obsidet, ut Seneca Clyroinnestra : Εἰ 
inter istas mentis obsessa faces. Awore scilicet, do- 
lupe, timore, invidia. conferti irrmentibus, Item, 
Tosau:2i χινδύνων ἐπαναστάσεις T0Atopxo)5t τοὺς 
πλέοντας, lam periculorum insultus navigantes ob- 
sident. Seneca llercule (urente : 

Pectora tantis obsessa malis 
Non sunt ictu fjerienda levi. 

(44) Πάντα δὲ πρὸς ἔνα σχοπκὸν τὸν váor ép- 
ἐροντο. |n quem videlicet. adullera 8uoa amores 
jaculabatur. Quid si σχοπελόν legeretur? nam. quee 
recensuit velut in scopalum adolescentem. praci- 

itabaut, in quem si inpactus esset, casiitalis nau- 

ragium facere potuit. Àut junctim, ut. Joseph, tot 
ad libidinem irittamentorum sii scopulus. lx causa 
uon dispare Petronius Poupeium vocavit piratarum 
scopulum, ct Teomaui severum. illum judicem qe'qut- 
(atis ignarum «eopuliin reorum. 

᾿ (48) Σωφροσύνην JAgcerevem. Thren. i, δ : 
Oculus meus deprauatus estaniuam, meam. Proper- 

. i M 

A lib ^ wuogiam radaia est [eming sensus, 
' p^ e dceniur. inera nosira domo. 


dmperativns est yY vel 33.. Verum 


(46) 'E£ δορτῆς δαιμονιχῆς. Per demonis festi- 
vilatem, sive per occasionem festivitatis. Aalyumv 
olim Deum significavit. Dionysius Alexand. 


etn οὗ γὰρ ἐν 616g 
“σὴν μοῖραν ἥπασιν ἐπ' ἀγδράσι θήχατο δυίμων. 


Εοήδιη significatu extulerunt. Hlomero Orpheus et 
Piato. liem τίμα τὸν δαίμονα, sive τὸ δαιμόνιον, ut 
seripsit ]socrates, feum honora. Quare nou placet 
origen Eusebii, lib. 1v, c. 9, παρὰ τὸ δειμαίνειν, 
a terref(aciendo ; hoc enim potius dsimnatis danioni- 
bus convenit, quod ipse vili, cum vero dxivon la- 
lius pateat, ad:wquata etymologia qusrenda. Eugu- 
hiuus lib. vi De perenni philosaphin, c. 9. dueiL a 
TIO ob daemonis potentiam. Si ab Uebrao: dedu- 
cenda vox , mallem ἃ Ὁ] quod est. scire, cujus 
deere!uim ὁδὶ 
sequi D. Aug. lib. xix De civ. c. 20; Lactan. lib. 1, 
c. 14; Platonem in Craiylo, Eiywologium, Martia- 
num Capellam et alios, qui dicunt δαίμων 4. δαῆ- 
t παρὰ τῷ Ó6anvdt, quo! e«t scire. Po-1 etiam 
ei nomen creaturis est communicatuim, sed prin- 
cipihus, sive. angelis tam bonis quam malis, Hiuc 
distinctione fuit opus, inquit Eustat.. ἐπ D. Z δαί- 
μὼν xaxou et ἀγαθοῦ, εὐροοῦντος, οἱ Bapéo;. 
Δαίμον pro augelo tritumno yosuit Menaud. : 


"Axart: δαίμων dr&épl τῷ yevrujié£rq 

"Azavtéc ἔστι μυσταγωγὸς τοῦ βίου. 

Ut quisque primum lumen attigit vita. 

Demon adest vita: administer integrar. 
liesio:dlus ; 


Οἱ μὲν δαίμονές εἶσι Διὸς peydov διὰ βουλὰς 
"Ec0.10! ἐπιχθόνιοι póAaxsc θρητῶν ἀγθρώπων. 


Da wones esse bouos πιἸηπὶ decreta Tomautis 
Custodes hominum in terris voluere. 


Do»i igitur angeli οἱ hominum custodes olim dicti 
damoues; sed. tempore ex&olevit. appellatio, atque 
im iloustam trausiit, newpe pro spiritibus devetié 
qrleruis ignibus. Euilo Jud:eus lib. De gigamibus : 
αἰμονας μὲν ol ἄλλοι cU ; i 
ἀγγέλους εἰ a puedci Da LIN 
τι. Demones qudem philosophi alii, αἱ sacra 
oracula augelos vocare consueverunt, nomine ad na- 
ei abceumodatiore usa. ldem tradit Euseb. lib. iv, 
Cp. 9 De preparatione ; Τὰ μὲν γὰρ παρ᾽ ἡμῖν O« 
λόγια οὐδ᾽ ὅλως ἀγαθὸν οἶδεν rates δα αν παῖς 
τὸς δὲ πονηρὰς εἶναι τῆς λέξεως ταύτης χαὶ δὴ καὶ 
τῆς προσηγορίας μετειληχότας. luo Magus ipse Ma- 
daurensis Iraetatum inscrip-it De deo Socratis, uou 
de da'oune vel dazmonio (quo4 fecere. Xenophon 
et Plitarchu-),quia dienionis indignitatem, atque δυσ- 
guplav jam tum  inolescentem. horrebat, ut in eum 
erter. animadvertit. D. August. lib. vini De cit., 


ωθε χαλεῖν προσφυεστέρῳ χρώμενος Óvó- 


- 
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φητὶ, τοιαύτη τις ἡμέρα, xal fjv οὐδεὶς ἐν τῇ olxía A qnadam die, ut intraret. Joseph domum, et operis 


Eso " εἰσῆλθε δὲ "echo ποιεῖν τὰ ἔργα αὑτοῦ, xa 
οὐδεὶς ἦν ἐν τῇ οἰχία ἔσω (47), καὶ ἐπεσπάσατο τοῦ 
Ἰωσὴφ τῶν ἱματίων λέγουσα αὐτῷ" « Κοιμήθητι μετ᾽ 
ἐμοῦ. » "D πόση ἡ τῇ: σωφροσύνης ἀξία ! ὦ πηλίχος ὁ 
«^h; σεμνότητος στέφανος | Ὥς δοῦλος ἐπράθη, καὶ 
ὡ; δασπότης παρὰ δεσκοίνης ἱχετεύεται  Ὧ πόση 
τῆς ἀχηλασίας ) πτῶσις ! Τοῦ vào δούλου τὴν δές- 
ποῖναν ἔδειξε δούλην. Ἢ γὰρ τὴν Ψυχὴν τῷ πάθει 
πωλήσασα, καὶ τὴν ἔξωθεν ἀξίαν ἀπώλεσε. Κοιμή- 
θητι μετ᾽ ἐμοῦ. "b τὸς ἀχηλάστου τυραννίδος! Asa- 
μώτην χατέχει τὸν σιύφρονα, χαὶ χολαχείᾳ ῥνμάτων 
χειρῶν βίαν ἀνέμιξεν. Ὦ τῶν ἀμηχάνων χαχῶν! ὦ 
τῆς ἀλύτου συμφορᾶς! ἐν μεσοδιχτύοις ἀπήλειπτο (48) 
θήραμα δίχαιος. Ὁ δὲ δίχαιος τί ἐποίησεν ; Εἴδωμεν 
τῆς: σωφροσύνης ἐν χινδύνοις τὰς τέχνας, χαὶ μετ᾽ 
αὐτῆς, τὸ νιχᾷν διδασχώμεθα. Πρῶτον ἐπιστομίζειν 
πειρᾶται τὸ πάθος, καὶ τρόπον ἀχόλαστον χαλινοῦν 
ῥημάτων σεμνότητι. Εἰ ὁ Κύριός μου οὗ γινώσκει 
δι᾽ ἐμὲ οὐδὲν, καὶ τὰ ἑξῆς. ᾿ Ἐπιμελητὴν με τῆς ol- 
χίας ὃ δεσπότης χατέστησε, οἰχέτας ὑπέταξεν, ἐν- 
εχεῖίρισε χρήματα, τὰς Ἐμὰς φροντίδας τοῖς οἰχεῖοις 
fuae κτή“ασι, Τί οὖν, ὁ χρημάτων φροντίξων τὴν 
κοίτην συλήσω ; Ὃ τὴν κτίσιν φυλάττων (19), τὴν 
εὐνὴν καϑυόρίσω; Ὃ χτήμασιν εὔνους περὶ τὸ μέρος 
«πολέμιος ; Καὶ πῶς πρὸς τὸν Θεὺν ἀναδλέψω ; “Ποίοις 
ὀφθαλμοῖς τὸν εὐεργέτην θεάσωμαι; πῶς ποιήσω τὸ 
ῥῆμα τοῦτο; Φρίττω, γύναι, τὴν φωνήν" Σοὶ τὴν πρά- 
ξιν αἰτεῖς ; πέπληγμαι ἐγὼ τὴν ἀχοὴν (50), χαθάπερ 
ξίφει, τῷ ῥήματι. Πῶς ποιήσω ; πῶς ἀκοὰς μολυν- 


θείσας ἰάσωμαι ; πῶς τῶν σῶν ῥημάτων ἀποσμήξω C 


τὸν B^p6opov; Τοιαύταις ἐπῳδαῖς σωφροσύνης ὁ δί-- 
καιο; χρώμενος (51), ἀχόλαστον θηρίον οὐχ ἔπειθεν. 


5. Psal. X, 4. *'' Gen. xxxix, 8. 


quidpiam absque arbitris (aceret, et illa apprehensa 
lacmia vestimenti ejus. diceret : Dormi mecum. Ὁ 
quanta continentize. dignitas! Quanta gravitatis 
corona! Ut servus venditus est, et uti domino do- 
mina supplicat. O quanta est iutemperanti:e labes ! 
siquidem servo dominam servam subjicit, Nam 
que amoris jugo quasi per venditionein. animam 
subjecerat, extern: quoque dignitatis jacturam 
fecit. Dormi mecam. O tyrannidem ineffrenatam ! 
Captivum castissiimum Josephum tenet, οἱ verbo- 
rum adulationi manuum. violentiain: admiscet. O 
malum nullis evitahile machinis! O calamitatem 
inextriceabilem ! Mediis in retibus pro prada ju- 
stus apprehenditur. Justus autem. quid fecit ** ? 


p Hitelligamas quz sint in periculis artes temperan- 


ti», et cum ea discamus vincere. Primum lascivie 
perturbationi conatur os occludere, et verborum 


*gravitste refrenare mores effrenes : Ecce dominus 


mets, omnibus mihi traditis, ignorat. quid habeat in 
domo swa **, οἱ eelera. Curatorem me domus sum 


. paterfanilias constituit, servos subjecit, in iani- 


bus pecuniam tradidit, curas meas ad proprius 
usque possessiones explicavit. Quid igitar ego, cui 
peeuniarum cura commissa est, eum cubilis jure 
spo'iem ? Cujus ego possessidhes eustodio, lectum 
dedecore polluam Ἵ Qui cum benevolentia opes 
tucor, hac in parte. inimicum me geram? Quomodo 
ad Deum suspiciam? quibus oculis tani bene me- 
rentem contemplabor ? quomodo id agat ? Mulier, 
quod loqueris horresco. Tibi tu. opus ipsum po- 
stulas? flac voce haud aliter aures mihi vulueran- 
tur, quam gladio.Quomodo 448 3gam ? quomodo con- 


CL. DAUSQUEII NOTA. 


eap, 14. Deemonica igitur festivitas, ut ad Basilii 
jocum revertamur, esset aJicui dz:emoniorum JEzypti 
sacra, sd cujns dzmonii sacrum, vel pompam, vel 
ludum, tota effusa domo adultera illa donio se te- 
nueril incesus tenta cupidinibus. Priuum veniebam 
in eam conjecturam, ut. genii ipsius mulieris fe- 
stum. fuerit (δαίμων enim genius aliunde exponi 
potest : unde εὐδαίμονες et καχοδλίμονες pro Bene 
foriunatis et Male fortunatis), sed ejusmodi die na- 
tali non fuissent τε δα infreqnentes, aut si quid alibi 
actum solemniter illa non ahfnisset, 

(47) Kai ἦν οὐδεὶς ἐν τῇ οἰκίᾳ ἔσω. Verteret 

u!us : Domi nullus natus in edibus. Quot est in 
texiu τῶν Septuaginta interpretum, cum exeeptioue 
est : Οὐδεὶς Tv τῶν ἐν olxia ἔσω. Nullus e domesti- 
cis inlus erat, Quare Basilii patrocinio licet rece- 
p'am Scripturz leetionem , ac pridew constitutam 
weri : Absque arbitris; sivo illi familiares, sive ex- 
tranei. 

(48) Ἐν μεισοδιχτύοις ázslAgixco. Scribo àz- 
εἴληπτο, apprehensus est. lta. melius. congruit cum 
prsseripta. voce ἐν μεσοδιχτύοις, eum qua minime 
convenit ἀπείλειπτο, sí enim duceretur ex ἀλείφω 
qood adelatione et. inollitiis fuerit Joseph unctus et 

mulses, certe culpa aliqua non careret. 

(49) Ὁ τὴν κείσιν φυλάττων. Scribo χτῆσιν, 
€um auctontate psalmi civ : Κατέσττσεν αὑτὸν χύ- 
ρον τοῦ οἴχου αὑτοῦ xa ἄρχοντα πάτης τῆς xtf- 


G&toc* Con«eiituit eum. dominum domus sue, et prin- 
cipem omnis possessionis sue ; um quod Basilius ita 
seripsisse videatur e proxiwe subjectis juicio fa— 
eto : Ὁ χτήμασιν εὔνου: περὶ «b μέρος πολέμιος. 
Ubi libenter queque scripserim, περὶ τοῦτο τὸ μέ- 
ρος, vel περὶ τόδε τὸ μέρος, lioe est, circa uxorem, 
quie e rebus ἃ viro possessis potissima pars nume- 
ratur, 86 ideo qui per mulieris latus os viro sub- 
linit domus est corruptor. llesychius * οἰχοφθόρους 
μοίχους. Omnino affinitas harum ἢ el « vocahum 
varias lectiones, et interpretationes invexit. Pro- 
verb. vit, plerique omnes lezunt Grzece : ἔχτισέ με, 
cum versio communis, et. Epiphanius in. Panariis 
conira Ariomanitas legaut ἔχτησε, et Aquilas simi- 
liter eodem teste. Isaizxe 1: Ἔγνω Boos τὸν χτισάμε- 
vov, Versio communis : Cognmovit bos possessorem 
suum, quasi sit χτησάμενον. Rei quidem conditor 
€8t possessor; at non vere reciprocatur oratio. Ex 


D eodem fonte manarit error in meum Datunascesi co- 


dicem lib. 11, cap. 3: Πᾶν γὰρ χτίσμα ὑπὸ τοῦ 
χτήσαντος αὐτοῦ Θεοῦ ὁρίζεται. escribo : κτί- 


δαντος. 
(90) Πέπιληγμαι τὴν ἀκοήν. Jneid., lib. viu : 
(o. S Gravier ne nuntius aures 


Vulneret. 


(51) Τοιαύταις ἐπῳδαῖς σωρροσύνης ὁ 0iunuoc 
χρώμενος. Sic pro amuleto temperantia usus. 
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spurcatas aures medicabor? quomodo tuorum ver- Α ᾿Αλλὰ xal χεῖρας ἐπέξαλεν ὡπλισμένας τοῖς πάθεσι. 


borum abstergam inquinamenta? Talibus tempe- 
rantie amuletis usus, vir justus fera libidini ar- 
denü persuasit nihil: illa contra manus io eum 
injecit armatas libidine. Presto autem aderat mu- 
lierculz: amuleto diabolus, qui et adulterii munera- 
tor erat, et lascivia nympbagogus : ignorabat 
tamen utique se adversus temperantissimum alble- 
tam luctam suscepisse. Tenacibus manibus reten- 
tam permittens vestem, libidinis effugit ansas, fuga 
usus pro armis (et hoc fortitudinis!) tradit vestem, 
nt temperantiam teneat, strenuusque miles virtu- 
iis stadium nudus decurrit : denique nudatur veste, 
ne nudetur a temperantia. Luxurizx vero dux dia- 
holus una cum muliercula devictus alio rursus 


Ilapzv δὲ συναγων:στὴς τοῦ γυναίον διάδεωλος, ὁ τῆς 
μοιχείας ἀγωνοθέτης, xal τῆς ἀχολαδίας γυμφαγω- 
γός ^ ἡγνόει δὲ ἄρα πρὸς ἀθλητὴν σωφροαύνης πα- 
λαίων. Τῇ χρατούσῃ χειρὶ τὸν χρατούμενον χιτῶνα 
προσρίψας, τὰς ἀχολάστους διαδιδράσχει λαδὰς, ὅπλ 
φῇ φυγῇ πρὸς ἀριστείαν χρησάμενος " χαὶ γίνεται 
«τοῦ χιτῶνος προδότης, ἵνα φύλαξ γένηται φυφροσύ- 
νῆς xal τρέχει γυμνὸς ἀριστεὺς τὸν ὑπὲρ ἀρετᾶς 
ἀγῶνα δραμών xal γυμνοῦται χιτῶνος, ἵνα μὴ 
γυμνωθῇ σωφροσύνης. Τῷ δὲ γυναίῳ συνηττηθεὶς ὁ 
στρατηγὸς τῆς ἀχολασίας (52) διάδολος, ἑτέρου πά- 
λιν ὁπλίζεται, καὶ πρὸς θυμὸν μετασχενάζει τὸ qD.- 
«pov * χαὶ χαλχεύει τὸν πόθον εἰς ὅπλον, xal γλῶτταν 
ἐγείρει χατήγορον, xaX χιτῶνῦσα δειχνα πιστεύεται. 


arma vertit, amorem in iram convertit, et ex im- B Ὦ παραδόξου συχοφαντείας, xai ἀνοίας βαρδαρικῆς! 


pudenti deaiderio procudit arma, linguamque accu- 
satricem suscitat, illa vestem ostentans idem fa- 
cit. O inexspectatam maledicentiam ! o insaniam 
barbarieam |! Cum pallii, quo manus accuseutur, 
sit gestatrix, lingaz accusanti creditur. Et in car- 
cere Josephus habetur, servus simul ac vinctus. 
Verum fluctibus tantis circumstantibus juvenis 
exbaustus inconsumpto animo perdurat. Nec enim 
vocem jecit zgrescentis Dei sollicitudinem incu- 
sans : lloc, dicens9pro virtute &ostimentum ? bic 
animi éructus temperantis? hec curs in patrem 
soerces ? lInvideri, venire, barbaris servire ? Pro 
domo carcer, etiam ferrata compede teneor? Nosne 


adulterio superiores ad pares cum moechis poenas. 


servamur? Horum nihil effutiit, sed contra omnia 
patientiam objecit, gratoque animo pericula sus- 
tulit. Atque etiam tacens condemnabatur justo judici 
judicium reservans, et linguam silere docuit oculis 
immortalibus ultionem concredens. 

$. Si hoc adwniraris, mi dilecte, ecce quod majus 
est, et obstupesce. Vide adolescentis magnanimita- 
tem, vide divinze philosophiz celsitudinem, ut nujus 
animi zmulus Conditori placeas. Quando talia per- 
pessus, ne verbo quidem injurias ultus est, neque 
iu eos qui illum acerbissimis undique calamitatibus 
involvebant, vocem 4.9 emisit acerbiorem. Con- 
versabatur enim in carcere cum regiis captivis, 
quibus cum inexplicabiles somniorum resolvissel 
ambages, casus suos recensere cogebatur, et $uo- 
rum vinculorum causas exponere : et ait : Quia 
[furtim sublatus sum. de terra. Hebreorum, et hic 


Χιτῶνα φέρουσα τῶν χειρῶν τὸν κατήγορον (93), 
Ὑλώττῃ κατηγορούσῃ πιστεύεται ^ xal τὸ δεσμωτή- 
ριον εἶχεν ὁ Ἰωσὴφ, οἰχέτης ὁμοῦ χαὶ δεσμώτης 
γενόμενος. ᾿Αλλὰ τοσούτοις περιστάσεως χύμασιν ὁ 
νέος ἀντλούμενος, τὴν ψυχὴν ἀνάλωτος ἔμεινεν. Οὐ 
γὰρ ἀφῆκε φωνὴν δυσχερῆ, τὴν θείαν χηδεμονίαν 
καταμεμφόμενος" αὗται, λέγων, τῆς ἀρετῆς αἱ 
ἁμοιθαί; Οὗτος ὁ τῆς σωφροσύνης χαρπός ; Οὗτός 
μοι τῆς εἰς πατέρα θεραπείας μιαθὸς ; Βασχανία, 
καὶ πρᾶσις, xaX παρὰ βαρδᾶροις δουλεία ; καὶ οἶκος 
τὸ δεσμωτήριον, καὶ σιδήρῳ χατάδιχος ; Καὶ τῆς 
μοιχείας τὴν πρᾶξιν νιχέσαντες, τῇ τῆς μαχείας 
τιμωρίᾳ πηρούμεθα ; Τούτων οὐδὲν διὰ γλώττης 


C ἐφθέγγετο, ἀλλὰ πᾶσιν ὑπομονὴν ἀντιτάξας, εὐχα- 


ρίστῳ γνώμῃ τοὺς κινδύνους ὑπέφερε " καὶ σιωπῶν 
κατεδιχάζετο, τῷ δικαίῳ χριτῇ τὴν χρίσιν ταμιευό- 
μενος, xal σιωπᾶν ἔπειθε γλῶτταν, ὀφθαλμοῖς ἀθα- 
νάτοις τὴν δίχην πιστεύσας. 


γ΄. Εἰ τοῦτο θαυμάζεις, ἀγαπητὲ, τὸ μεῖζον ix- 
φπλάγηθι. "Opa γὰρ τοῦ νέου μαχροθυμίαν " ὄρα 
φιλοσοφίας ἑτέρας ἀχρότητα, ἵνα καὶ σὺ τὴν γνώμην 
μιμούμενο; ἀρέσῃς τῷ κχτίσαντι. Τοιαῦτα γὰρ πε- 
πονθὼς, οὐδὲ ῥήματι τοὺς ἡδικηχότας ἡμύνετο, οὐδὲ 
φωνὴν ἀφῆχε πιχρὰν, κατὰ τῶν συμφοραῖς αὐτὸν 
περιδαλλόντων πιχραῖς. Τοῖς γὰρ͵ παρὰ τοῦ βασιλέως 
μὲν δεσμώταις ἐν τῷ δεσμωτηρίῳ συνδιέτριδεν᾽ οἷς 
λύσας τὸ τῶν ὀνείρων ἀμήχανον, διηγεῖσθαι τὰ καθ᾽ 


Ὁ ἑαυτὸν ἠἡναγχάζετο, χαὶ τῶν οἰχείων δεσμῶν τὴν αἱ- 


πίαν ἐχτίθεσθαι. Kal φησιν. Ὅτι κιιοπῇ ἐχκιλάπῃν 
ἐκ trc ᾿Εὐραίων͵, καὶ ὧδε ἐποίησα οὐδέν. lola 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


Gloss: : ἑπῳδή, precüntatio, cum scilicet incantatio- 
nem pracentione quis antevertit. Hic Josepho tem- 
perantia vicem preecantationis tanquam surdo verba 
comit lyux impudica. Etsi autem τὸ ἐπί posterioris 
, cujusdam cautionis rationem quandoque potet, ut 
volunt im Epodis Horatianis; tamen etiam quod 
prius accinitur, significare potest, quod Zacharias 
in idyltiium primum παν notavit : Τοῦτα δὲ λέ- 
vstat πρόφσμα, xaX ἐπιμελῴ » χαὶ ἐπί . xai 
àmpóf. idem iunuunt Sudan et He:yc iius. istas 
ἐπ incentiones cum Gellio licet dicere. 
) Ὁ στρατηγὸς τῆς dxo.taciac. PI 


vocem Latio donavit Cureulione ᾿ 


Nec strategus, nec tyraunus quisquam , nec agor 
[amomus, 

Nec demarchus, nec comarchus. 
(55) Χιτῶνα φέρονσα τῶν χειρῶν tcr κατήγο- 
ov. [Isocratis nou. illud absimile περὶ ἀντιδόσεω: * 
Ομοιον ἐργαζόμενος, ὥσπερ ἂν εἴ τις ἱεροσυλίας 


ἕτερον διώχων, αὐτὸς τὰ sv θεῶν ταῖν χεροῖν ἔχων 


φανείη" Perinde agat ac si quis alterum incusans sa- 
criegi ipse res deorum manibus tenens in. publicum 
»radeat. 
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γλῶττα πρὸς ἀξίαν τοὺς λόγου; ὑμνήσειεν ; Ὁ xoi A innocens sum "*. Quz lingua pro dignitate esm di- 


μέχρι λόγου πρὸς πολεμοῦντας φιλάνθρωπος, o) τοῦ 
φθόνου μνησθεὶς, οὐ τῆς ἀδελφιχῖς χατηγορήσας 
ὠμότητος, o0 τὴν πρᾶσιν διηγησάμενος, οὐ τοῦ 
φθόνου τὴν μελέτην (54) ἐχθέμενος, οὐ τῆς γυναιχὸς 
τὸν ἀχόλαστον ἔρωτα, οὐ τὴν ἑαυτοῦ σωφροσύνην, 
οὗ τὴν ἐχείνης ἐπήρειαν. Ὧ γλῶττα τοῦ Δαυῖὸ ἐν 
φυλαχῇ μελετῶσα τοῦτο" Κύρις ὁ Θεός μον, εἰ 
ἐποίησα τοῦτο, εἰ ἀνταπέδωκα τοῖς ἀνταποδι- 
δοῦσί μοι καχά! ᾿Αλλὰ γὰρ οὕτω διὰ πασῶν ὁδεύ- 
σας τῶν ἀρετῶν, καὶ χαθάπερ ἐν πυρὶ, τοῖς πειρα- 
σμοῖς χωνευθεὶς, xat φανεὶς ἀθλητὴς δοχιμώτατος, 
&0)ov ἀρετῆς τὴν βασιλείαν χομίζεται - διαδέχεται 
θρόνος τὸ δεσμωτήριον, χαὶ γίνεται τῆς Αἰγύπτου 
δεσπότης, ὁ τῆς μοιχαλίδος δεσμώτης * φύλαξ εὖθη- 


vía; xaX λιμοῦ χυδερνήτης. ᾿Αδελφιχοῦ γὰρ φθόνου B 


γίνεται δήμιος χαὶ διχαστής " xa φέρει τροφῆς ol- 
xia; (55), τοὺς τῇ πράσει «τραφέντος * xal τῶν 
ὀνείρων ὀρθοῦται τὰ δράγματα. Λαθδὼν τοίνυν τὴν 
409 ἀμύνασθαι δύναμιν, εἴδωμεν οἷος ἐγένετο. "Apa 
μὴ τοὺς λάμποντας τῆς ἀρετῆς χαραχτῆρας ἡμαύ- 
ρωσε: "Apa μὴ γέγονεν ἡ τῆς ἀξίας ὑπόθεσις, κατ- 
ορθωμάτων ὑπόπτωσίς τε xal ὑφαίρεσις; Οὐδα- 
μῶς. Λαδὼν γὰρ ὑπὸ χεῖρα τοὺς ἀδιχήσαντας, xal 
κολάζειν οὐχ ἀδελφοὺς, ἀλλὰ πολεμίους δυνάμενος, 
«ἰ ποιεῖ ; Ὅρα παράδοβον ἐχδιχήσεως τρόπον. Φθό- 
νον, χαὶ πρᾶτιν, xai θηριώϑη μανίαν, διὰ φιλανθρω- 
πίας ἀμύνεται, παίζει τὸν φόδον, xaX ἀπειλὴν δρα- 
ματουργεῖ, χαὶ ὀργὴν ὑποχρίνεται. Οὐχ ἐνεγχὼν δὲ 
οὐδὲ τοῦ θυμοῦ τὴν ὑπόχρισιν, δάχρυσιν ἀληθινοῖς 
«ὃ πρᾶγμα διέλυσεν * καὶ τῷ πόθῳ νιχηθεὶς ἐξαγ- 
γέλλει τὰ πλάσματα “ ἀπολογίαν ὑπὲρ τῶν ἀδιχη- 
σάντων. ὁ ἀδιχούμενος ζητεῖ" xaX τὴν ψυχὴν ἐχκα- 
λύψας, εἰλιχρινῶς τοὺς ἀδελφοὺς περιπτύσσεται * 
xaX χείλεσι γνησίοις ἀσπάζεται (50). τοὺς ἀνηλεῶς 
“οἷς ὁδοῦσι σπαράξαντας. 

8. Ἔχεις τοῦ Ἰωτὴφ τὴν ζωὴν, ἀρετῆς παντοίας 
διδάσχαλον * εἶδες πατρικοῦ γήρω; θεραπευτὴν, προ- 
στάγματι θείοις ἀχόλουθον᾽ ἀγαπῶντα μισοῦντας * 
«y; Νέας Διαθήκης τὸ πολίτευμα προσφωνοῦντα" fjus- 
ρον πωλούμενον, χαὶ ὑπομένοντα δουλεύοντα, χαὶ μὴ 
τὴν ἐλευθερίαν ὑποτιθέμενον * ὀφθαλμοῖς δεσποίνης 
βαλλόμενον, xai τῷ σωφροσύνης πόθῳ νικῶντα πόθον 
ἀχόλαστον " συχοφαντούμενον χαὶ σιωπῶντα " ἐν 
ἀξουσίαις φιλάνθρωπον, xal ἐν δυνάμει πραότατον, 
μιμητὴν τῆς θείας ἀγαθότητος * ὧν γένοιτο μαθττὰς 
Ὑενομένους, τῶν ἐπουρανίων ἀγαθῶν ἀξιωθῆναι, 
ἐν Χριστῷ Ἰησοῦ τῷ Κυρίῳ ἡμῶν, ᾧ ἡ δόξα, xal 
τὸ χράτος, εἰς τοὺς αἰῶνας. ᾿Αμήν. 


** (;en. ΣΙ, 15. *** Pual. vir, 5. 


Inudet orationem ? Qui verborum quoque lumani- 
tate cum inimicis usus est, non invidentise recor- 
datus, non fraternam jncusans crudelitatem, non 
venditionem recensens, non invidi? meditationem 
exponens, non mulieris iminoderatum amorem, non 
suam temperantiam, non illius importunitatem : Ὁ 
Davidis lingua, quz hoc in carcere meditabaris : 
Domine Deus meus, si feci istud, si reddidi retri- 
buentibus mihi mala **'!Sic sic ille per omnes vir- 
tutum gradus pedem promovens, ac velut inter 
ignes tentationibus colliquefactus, et probissimus 
allileta exsistens, premium virtutis regiam tulit 
dignitatem. Carcerem thronus excipit, eL fit /£- 
gypti dominus adultere captivus, annonae custos, 
et moderator in fame. Nam invideutiz fraterne 
penes eum potestas et judicium, fertque convictus 
domestici socios, sui nundinatione prius altos, et 
oblati per quietem manipuli eriguntur. Accepta 
igitur ulciscendi potestate videamus, qualis fuerit. 
An tunc, qui exsplendescebat, virtutis characterem 
obscoravit? Num ex dignitatis occasione przclare 
factorum labes, et ruina subsecuta est? Nequaquam. 
Cuin enim in. manibus haberet homines injurios, 
ei punire non fratres, sed hostes poluissel, quid 
agit? Vide inositatam ultionis formam. Invidiam, 
venditionem, belluinamque immauitatem bumani- 
tatis obsequiis ulciscitur, terriculamentis ludicris 
utitur, minas quasi in scena consequitur, iras híi- 
strionice repraesentat. Sed nec ipsam iracundia 
simulationem sustinens lacrymis non fictis actum 
solvit, οἱ suorum desiderio victus evulgat qus 
flngebat. Injuriarum defensionem qui eas patieba- 
tur, quarit : et affectum animi expromens sincere 
fratres amplectitur, germanisque labiis cos oscula- 
tur, qui dentibus inclementer ipsum laceraverant. 

ἃ, Habes Josephi vitam 590 omnigenie virtutis 
eruditricem. Vidisti patrie senectz cultorem divi- 
nis praceptionibus inbzerentem, osores amantem, 
novi Testamenti conservationem  enuntiantem , 
mansuetum mancipium, et. perpetientem servitutis 
sine dispendio libertatis, icium herz& oculis, et 
amore temperantizs superantem impotentes amo- 
res, calumniis petitum, et consilentem, in potestate 


D bumanissimum, et in dominatu mitissimum divin: 


bonitatis imitatorem. Qua imbutos disciplina uti- 
nam nos supercodestibus bonis digni simus in 
Christo Jesu Domino nostro, cui honor et pote- 
stas in secula! Amen. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(54) Tov φθόνου τὴν us Aérnr. Rescripsi φόνου. 

(55) Φέρει τροφῆς οἰκέτας. Si μας μος 
sequeris, aliter interpretari non potes. Αἱ longe πιὸ. 
lior fciliorque sententia, si dicas lxésac. Susti- 
net. alimenta. suppliciter rogantes. Eum sententiam 
lirm» subjectis : Καὶ τῶν ὀνείρων ὀρθοῦται δρά- 
γμᾶτα. Stabant siquidem, οἱ erigebantur, quos per 
quietem manipulos Josephus viderat, cum ipse in 
throno consistens pro:edentes in genua fratres 


conspiciebat. Et hic alibi scribitur ἱκέτας, 

(56) Xel.-Aect γνησίοις ἀσπάζεται. Interpretatio 
collecta est ex Etymologo et Eustathio. Ille sic : 
Γνήσιος, γενήσω, γενήσιος, ὡς θαυμάζω θαυμάσιος, 
xai χατὰ συγχοπὴν γνήσιος, ὁ ix τῆς αὑτῆς γεννῆ- 
θεὶς, καὶ μὴ νόθος. Eustathius in Dionysium Alexan- 
drinum : Γνήσιοι δὲ κατὰ Ῥωμαίων γλῶτταν ol Te 
μανοὶ ἑρμηνεύονται’ Gnesii Romanorum lingua di- 
cuntur Germani. 
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ORATIO IX. 
Ejusdem in Moysen. 


4. Multa. sunt. qu: ad laudem Dei homines mo- 
veaut ; mulia, qux ad gratiarum actionem bene 
animatos impellant. Nam quocunque oculos quis 
circumferat , beneficentiz:: fontes. semper. patere 
videt. Sol δά imperium divinum excurrit, ac per 
terram incedentibus radios effundit; luua faciem il- 
lu- trat, et noctis horrorem lenit, crescit, ac decre- 
Scil pro sua i'constantia, itaque aeris tenmperatio- 
nem beue temperatam | efficit. Stellie coeli decursu 
lempesiatau signa hominibus exsistunt : terra pro 
fulcimento pedes subit, potestati. usibusque homni- 
nun sulstrata est : emicantes vero. fructus uni 
producit homini. Nam etsi brutz animantes in hu- 
jus muneris communionem veniunt : homini tamen 
principaliter mensa. telluris adoruata est. idque 
probe lyricen Prepheta uovit, dum lyram pulsat ; 
Prodwucens. inquit, fenum. jumentis, et herbam ser- 
vitutl. hominum Κ΄. Be-itlarum genus alit, et homi: 
ni» famulitinum , quod eorum alimenta hominis sint 
honestamenta. Quare horum cansa gratiam. debet 
solus hono, et gratitudinis adversus Dominum 
solus. est' debitor ; multa. sunt, inquam, que 
hwwnos Creatori. conciuendos | moveant : $1 
verum πη vitio fit, ut homines δῶρα bene 
mereutem Deum. ut. insidiatorem. accusent.. Non- 
nulli beneficiorum causas idola. affingunt : alii ad 
male dicendum linguam exserunt : quidam cun 
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AUFOZ &. 


Tov αὐτοῦ εἰς τὸν Mobc i». 


a'. Πολλὰ τὰ πρὸς ὕμνον κινοῦντα τοῦ Θεοῦ τοὺς 
ἀνθρώπους, πολλὰ τὰ πρὸς εὐχαριστίαν τοὺς εὐγνὼώ- 
μονας ἄγοντα. "Omot γάρ τις περιενέγχοι ἂν τὸ 
βλέμμα, εὐεργεσίας πηγὰς ἀεὶ χεομένας ὁρᾷ ἥλιος 
μὲν ἐπιτάγματι τρέχων, xal τοῖς ἐν γῇ βαδέζουςι 
τὰς ἀχτῖνας ἐχχέων " σελήνη ὃὲ δαᾳδουχοῦσα τὸ φέγγος, 
xai τῆς νυχτὸς ἡμεροῦσα τὸ πάθος " αὐξήσει δὲ xal 
μειώσει ποιχιλλομένη, τὰς τοῦ ἀέρος εὐχράτους ἀπερ- 
γάξεται χράσεις * ἀστέρες τὸν οὐρανὸν σταδιεύοντες 
καιρῶν σημεῖα τοῖς ἀνθρώποις ὑπάρχουσι" γῇ δὲ 
τοσὶ μὲν ὑποδέθηχε σχῆμα (27), χερτὶ δὲ, xal 
χρείαι: ἀνθρώπων ὑπέστρωται" τὰς δὲ τῶν καρπῶν 


p ὠδῖνας ἀνθρώπῳ μόνῳ προσφέρει. Εἰ γὰρ χαὶ τῶν 


ἀλόγων ἡ φύσις παραπολαύει τῆς δωρεᾶς, ἀλλ᾽ ἀν- 
θρώπῳ κυρίως ἡ τῆς γῆς παρεσχεύατται τράπεζα. 
Καὶ τοῦτο σαφῶς ὁ λυρῳδὸς προφήτης ἀνακρουόμενος 
οἶδεν. ἘἙξανατέλιων γὰρ, φησὶ, χόρτον τοῖς 
κτήνεσι, καὶ χιϊδην τῇ δου.Ἰείᾳ τῶν ἀγθρώπων. 
Ὡς ἀνθρώπου θεράποντας τρέφει τῶν ἀλόγων τὰ 
γένη, ὡς τῆς τούτων τροφῆς ἀνθρώπου γινομένης 
τιμῆς. Τοιγαροῦν τῆς ὑπὲρ τούτων εὐχαριστίας. 
μόνος ὀφειλέτης χαθέστηχεν ἄνθρωπος, χαὶ μόνος 
εὐγνωμοσύνης τῷ Δεσπότῃ χρεώστης. Πολλὰ μενοῦν, 
ὡς ἔφην, τὰ πρὸς ὑμνῳδίαν χινοῦντα τοῦ χτίσαντος " 
μοχϑηρίᾳ δὲ γνώμης ἄνθρωποι πολλάχις χιυούμδνοι 
τὸν εὐεργέτην ὡς ἐπίδουλον μέμφονται" ἕτεροι δὲ 
τὰς τῆς εὐεργεσίας προφάσεις εἰδώλοις ἀνάπτουσιν᾽" 


divina providentia bellum gerunt imprudeutissime: C ἄλλοι πρὸς βλασφημίαν τὴν γλῶτταν ἐγείρουσι * 


rec desunt, qui rationum machinis divina consilia 
comprehendere violenter affectent. In. ea quz dixi- 
mus testes proferantur, que per Egyptum acta, 
l'haraonis in. Deum contumax .rehellio, Moysis ge- 
neraiio, quam. Egyptii bello consecuti, proposito 
excidere. Ν admiratus olim Deus animum Abra- 
hau religionis ergo, mores compensat generis 
nobilitate et patrem multorum scribens, arenz 
maris et coeli stellis flliorum numerum coaquavit, 
promis-a re affirmavit. Obsecundans autem Crea. 
tori suo natura numerosissimam sobolem regere- 
bat. JEygyptus interim cum Deo depraliabatur, et 
contenticse cam Deo agens Pharao generis aimplifi- 
cationem. niinuere aggrediebatur : Venite, inquit, 
gapienter opprimamus eum; si masculus. (uerit, in 
f'ucium jacite; si femina, reservate ad vitam **.. Ui 


9! Psal. cii, 18. ** Exod. 1, 10, 16. 


vepot ταῖς θείαις οἰχονομίαις πολεμοῦσιν, οὐχ al- 
σχυνόμενοι * ἕτεροι, μηχαναῖς λογισμῶν, τῶν θείων 
βουλευμάτων χρατῆσαι βιάζονται. Φερέσθω μάρτυς 
ἡμῖν τῶν εἰρημένων, τὰ xat' Αἴγυπτον πράγ- 
ματα (58), ἡ Φαραὼ πρὸς Θεὸν φιλονειχία, Μωῦ τέως 
ἡ γέννησις, ἧ καὶ πολεμοῦντες πκεπτώχασιν οἱ Αἰγύ- 
πτιοι. θαυμάσας γάρ ποτε Θεὸς τοῦ ᾿Αδραὰμ τὸ τῆς 
γνώμῃς φιλόθεον, εὐγενείᾳ φύσεως τὸν τρόπον ἀμεί- 
ὄεται" xal πατέρα πολλῶν ἀναγράψας, ψάμμῳ 
θαλάττης xal ἄστροις οὐρανοῦ συνέτειγε τοῦ γένους 
τὸν ἀριθμόν * ὑποσχόμενος, τοῖς ἔργοις Exopou τὰ 
ἐπαγγέλματα. Elxousa δὲ 1j φύσις τῷ πλάστῃ. Ἐλου- 
σίας τοῦ γένους τὰς ἀντιδόσεις εἰργάξετο. ᾿Αλλ᾽ 
Αἴγνπτος ἀντεστρατήγει θεῷ, καὶ Φαρχὼ φιλονειχῶν 
τῷ Θεῷ, τὴν τοῦ γένους αὔξησιν χολοδυῦν ἐπεχείρει" 
Δεῦτε γὰρ, φησὶ, κατασοςισώμεθα αὐτοὺς, καὶ 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(57) Γῆ δὲ ποσὶ μὲν ὑποθδέθηκε σχῆμα. Σχῆμα 
hic ab ἔχω est ea. siguilicantia, qua ἐχέμυθος, et 
ἐχενηῖς reuneutiam judicant : sic prorsus, ut homi- 
uum peles terra retineat, sive fnlciat. Merito 
σχῆμα sive ügera rei corpora; quantitatem, ne 
ulterius excurrat, non intra modum liabet, ac finit? 
Inde. quoque est, ut σχῆμα habitum seu vestem 
significet, qui& corporis modo adaptatur. Quare 
etiam plenior eorum est oratio, qui dicunt σχῆμα 
ἐσθῆτος. 


(58) Φερέσθω μάρτυς ἡμῖν τὰ xac Αἴγυπτον πε- 
φραγμμένα. Locntio hzc asperior nulli «ideri de- 
bet; habet enim. efficacia, qua. delectati. plures 
Rowane scribentes. Livius lib. χει : Templum testis. 
lloratius libro quarto: 

Testis Meiaurum flumen. 
Simile illud Maroncum : 


ltaliam petiit fatis auctoribus, esto. 


199 


ORATIO IX. 


130 


ἐὰν μὲν ἧ ἄῤῥεν. elc τὸν ποταμὲν ῥίψατε αὐτὸ A vasculam sobolem eum nonnulla condemnat hu- 


δὰν δὲ 0rj.1v, ζωοποιήσατε (59). Καὶ τὴν ἄῤῥενα 
γονὴν χαταδιχάζει τῷ φιλανθρώπῳ * κείρων μὲν τὰς 
«Ὡς φίσεως ἀφορμὰς, δρόμον δὲ γαστρὸς ἐπέχων τοῖς 
ἐκιτάγμασι (00). Καὶ πᾶσαν γράμμα βασιλέως ἕπο- 
λιόρχει τὴν φύοιν΄ xal ἦν δρᾶμα παράδοξον. Τοῦ 
Δτιμιουργοῦ μὲν ἔπλαττον χεῖμες, βασιλέως δὲ χεῖρες 
τοῖς ὕδασι τὴν πλάτιν ἀπήλειφον, καὶ πανταχοῦ τῶν 
ὠδίνων ἦσαν χατάσχοποι, xal ποταμὸς τῶν τιχτο- 
μένων ἐχειροτονεῖτο δῆμιος. Νόμης ἐγράφετο xaY 
φύσις ηὐθύνετο, xal πρᾶσις ἐχρίνετο, «Lec χατεδι- 
κάζοντο, xat τόχος ἐδοχιμάζετο, χαὶ φύσεως παῤῥη- 
αἷα σεσύλητο. Ἐλόχα ὃὲ ποταμὸς τὰ τιχτόμενα, xaX 
διεδέχετο τὰς τῶν μητέρων γαστέρας, fj τῶν βδευμά- 
των γαστήρ. "Ap:t βρέφος ἐτέχτετο, καὶ μήπω τὰς 
ἡλιαχὰς ἀχ-ῖνας θεώμενον, πρὸς τὰς τοῦ ποταμοῦ 
ὠδῖνας ἐπέμπετο (61). Πρᾶγμα πάντων ἐλεεινότατον ! 
φονεὺς ὁμοῦ xai τάφος ὁ ποταμὸς τῶν τιχτομένων 
ἐγίνετο, χαὶ τόχος τῷ θανάτῳ σύγχρονος " ἀναίρεσις 
τῇ γεννήσει συνέτρεχε, xal μττέρες ἄχρι τῶν ὠὧδί- 
νων ἐρχόμεναι, γενέσθαι μητέρες ἀπ τύχοντο, ἀγνοίᾳ 
τοῦ τιχτομένου στῆναι τὰς ὠδῖνας εὐχόμεναι, προλα- 
δεῖ) ἐπιθυμοῦσα: τῷ θανάτῳ τὸν τόχον, ἵνα μὴ τῷ 
ποταμῷ μητέρε; ὑπάρξιυαι. Πένθος ἣν αὐταῖς πρὸ 
“οὐ τόχου τὸ τιχτόμενον, xal γαστέρες ἄχαρποι 

τὰ Ὑόνον xal τόχον ηὐρίσχοντο * χαὶ τῶν ὠδίνων 
τὰ βέλη δεχόμεναι, δεῖξαι τῶν πόνων τοὺς xapmob; 
οὐχ t62vavto: tà; ὠδῖνας ὑπέμενον, xal τῶν ὠδίνων 
τὸν χαρπὸν οὐχ ἐδέχοντο - ἄωροι βόέξρυες ἐτρυγῶντο 
«ἧς φύσεως. 

p. Τοιαύτη μὲν ἡ τῶν ἀνθρώπων πρὸς τὸν Θεὸν 
φιλονειχία. Ἠνέσχετο δὲ τέως Θεὸς ὑπὸ ἀνθρώπων 
ἐμποδιζόμενος, xal τὴν ὑπόσχεσιν ἀδιχουμέντν 
ὁρῶν, ἐκαρτέρει, μετανοίας ἐλπίδι τὴν τιμωρίαν 
ἀναδαλλόμενος" ἐπέχων τὴν χόλασιν, ἵνα ἐνέγχῃ 
πρὸς αἴσθησιν. Ὁρων δὲ μένον τὸ τῆς γνώμης 
ἀνένδοτον, περιτρέπει τὰ μηχανήματα᾽ xol Μωῦ- 
σέα τεχθέντα τρέφειν αὑτὸν τὸν τῆς γεννήσεως 
κωλύοντα (62) παρεσχεύαζε " φοδούμενοι γὰρ μετὰ 
τόχον τὸν ἔλεγχον cl γεννήσαντες, φόδῳ χαὶ πόθῳ 
4b. βρέφος μερίζουσι, xal μετὰ τῆς χιδωτοῦ τῷ 
«29 ποταμὴῦ ῥείθρῳ πιστ:ύουσι, τῇ τῆς ἐπινοίας 
περιδολῇ τὸ βρέφος τειχίσαντες. 'O δὲ φέρεται μὲν 
ἀχινδύνως τῷ ῥεύματι κατὰ τοῦ πολεμοῦντος νόμου 


manitale, partim dum causas generationis accidit, 
partim duni ventris progressiones exspevta: edicto, 
Et regis edictum qunaullibet naturam velut. obs:- 
dione concludebat, eratque facinus perquam. inso- 
lens. Quod Dei manus efforinabant, regis manus 
aquis obliteribant, Ubique eraut genituri £pecu- 
latores, et fluvius natorum carnifex constitue satur. 
Lex servabatur, et natura. multabatur, et si qua 
periculi redemptio, judicio erat obnoxia. Partur;e 
damnabantur, et partus. explorabantur, nature 
quoque libertas apoliabatur. Fluvius partum insidiis 
excipiebat, et matris alvo fluminis alveus succede- 
bat. Fetus, rccens cditus ac nondum solare jubar 
contuitus ad fluvil dolores transmittebatnr.. Rem 


B sane comuiiseratione dignissimam ! Infantium jugu- 


lator erat fluvius, pariter et sepulcrum ac genitus 
inorti codvus, stragesque cum generatione coucur- 
rehat, qu:.que. matres. ad. partionis usque mole- 
$tiam processerant, genitrices fleri deprecaba:tur ; 
quod paciuin. futuruin ignorarent, stare suos dolo- 
res praoptantes, et. mortem antepacium . oppetere 
gesuentes , 59 ut ne fluvio genuisse. viderentur. 
Partus. illis aute partum. luctum  paricbat, et post 
conceptum partumque ventres fructu privati repe- 
riebantur. Nec quie in partura eraut expertiz dolo- 
rum spicula, fructum  commonstrare. poterant : 
pariendi molestiam sufferebant, nec ullum ex dolo- 
ribus fructum capiebant. Ininaturi natura racemi 
viudemiabantur. 

2. Talis erat hominum cum Deo contentio, Im- 
pedire se tantisper ab lhominsibus parebatur, et 
promissióni su: (de lsraele liberando) animadver- 
lens. injuriam. objici, ferebat, poenitentiae spe sup- 
plicium differens procrastinansque punitionem, ut 
sensum notitiamque sui daret ZEyyptiis. Videus 
autein male pertinaces animos, uachinas in om- 
nem partem versat : Moyse genito apparat, ut ge- 
nerationis prohibitor Pharao euim alat. Post partum 
cnim parentes criminationis metueutes, pariim ti- 
mori, partim desiderio obsequuntur $10, et cum capsa 
enia confluent credunt cousilii sagacitate, perinde ac 
muro, communientes. Fertur ille expers periculi 
per fluenta coutra inimici editum servatus. Dei 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(59) 'Eàv δὲ θῆλυ, ζωοποιήσατε. Biblia Regia D retinentes edicti recens natos properarent mergere 


περιποιέσαασθε αὐτό. Sepiuaginia aliaque Biblia 

περιποιεῖσθε, hoc est, Pluris facite, quam inasculum 

in proflaentem abjicieudum, sive peuocst quadam, 

reservaie. Basilius autem explientius sententiam re- 

phi ζω": ποιήσατε, et e:elera parce detorsit ex cap. 1 
xodi. 

(60) Τοῖς ἐπιεά ει. Àd exemplum Dionysii 
ΑΝ lib Antiquitatum Rom. Τὰ γὰρ τιν 
τάγματα. χαὶ τὰς διαγραφὰς τῶν δικαίων τε, χαὶ 
ἀδίχων 'Eéóixva χαλοῦσιν οἱ ᾿Ρωμαῖοι. Praceptiones 
ac descriptiones jurium et injuriarum edicia vocant 
lwmani. 

(61) Kal μήπω τὰς .liaxàc dxrivrac θεώμενον 
πρὸς τὰς τοῦ ποταμοῦ ὠδῖνας ἐπέμπετο. Quod 
o: dinaria partio noctu eveniat plurimum et gypti 


ante solis ortum, dicuntur nati prius ad fluvium 
deferri, quam solem viderint. In. Senece Tuebaide 
non dispar crudelitas : 


eco o n. Protims quosdam editos. 
Nox occupavit, et nove [nci abstulit, 

(68) Τὸ» τῆς γεγγήσδως κωλύοντα. Qui potest 
esse verum, cum Pharao primuliin natos fluvio le- 
tali juberet obrui, non inclusos utero perderet? 
Quia maribus ademptiis Israeli generandi potestas 
adimebatur. Notà σύνταξιν paulum insolentem vev- 
νήσεως χωλύοντα, quam zmulus fuisse videri potest, 
S:lius libro sexto: 

er n n S Gapie prohibere nequiret 
Cum Panos aqnile. 
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vere joseu infanU, cwjus virga feimrum erat, n1 A σωζόμενος. Ἐφείδ:το γὰρ βρέφους ὃ ποταμὸς xi- 


ton multo post secareter εἰ mare, fluvius parcebat; 
infanti fluvius parcebat, cujus ipse quoque virga 
percussos scaturigines in sanguinem transmutavit. 
NMavigante igiiur prater exspectationem inl.nte, 
iniqui legum positoris filia speculatriz mittitor, quae 
eapia spectaculo matris affectum in/luit, εἰ absqne 
periculi timore Pharaoni contubernalis fit infans : 
Verax, qui. comprehendit sapientes in. astutia. €o- 
rum δ, Qui Pharso per legem jugulabat, qui pa- 
tientes non sinebat esse matres ei quz non pepe- 
rerat, dat esse matri. Infans salvatur, lex solvitur, 
puerulo imperare non quit. O arcanam divinam- 
que »dmodum gubernandi rationem! Alter contra 
AEgyptios. humanitatis legislator alebatur Moyses. 
Procul terror, et contra naturam constituta judicia. 
Natus puniebatur, et generatum exse crimen erat, 
quodque in matrice processerat, poenam ferebat, et 
lex gyptia cum naturse lege pugnabat : intro vero 
versatur Moyses eorum inter uluas, ἃ quibus erat 
iste terror, et legi de infaniicidio vitam ostentat 
repuguantem ; Pharaonisque B8 tyrannidem cal- 
cans ab lis, qui calcabautur, amabatur. Cum vero 
succrevisset infans, ad suos transfugit, οἱ regize 
dignitatis spes excutlens Abrahami cognationem 
affectavit, implisque divitiis piani paupertatem duxit 
potiorem. Neque vero ex vivendi institutione animi 
vitium traxit ullum, aut per tempus mores alios : 
aed amans erat divini cultus, deditque Paulo occa- 
sionem hic de se loquendi : Magis. eligens affligi 


λευόμενος, οὗ τῇ ῥάδδῳ μετ᾽ οὐ πολὺ xal τὰ πέλαγος 
ἀνεχύπτετο᾽ ἐφείδετο τοῦ βρέφους ὁ ποταμὸς. οὗ τῇ 
ῥάδξῳ xa* αὐτὸς πληττόμεν᾽ς εἰς αἷμα τὸ νᾶμα μετ- 
ἐέξαλλε. Πλέοντος οὖν παραδόξως τοῦ βρέφου;, θεω- 
p^; 1j τοῦ καχοῦ νομοθέτου θυγάτηρ ἐπέμπετο xal 
ἁλοῦσα τῇ θέχ, τῷ πόθῳ μήτηρ ἐγίνετο, χαὶ Φαραὼ 
συνοιχεῖ τὸ βρέφος μηχέτι φοδούμευνον τὸν χένδυνον 
᾿Α.ἰηθῆς, ὁ δρασσόμενος τοὺς σοξ:οὺς ἐν eq xav- 
ουργίᾳ αὑτῶν. 'O τῷ νόμῳ σφαγεὺς, ὁ τὰς τιχτού- 
σας οὐκ ἐῶν εἶναι μητέρας, τὴν μὴ τεχοῦσαν συν- 
ἐχώρει γενέσθλι μητέρα * xal βρέφος ἐσώζετο, xal 
νόμος ἐλύετο, παιδίου χρατεῖν οὗ δυνάμενος. Ὦ τῆς 
ἀποῤῥήτου χαὶ θείας οὕτως οἰχονομίας Ἕτερος νο- 
μοθέτης φιλανθρωπίας xav Αἰγυπτίων ἐτρέφετο. 


p ϑύόδος ἕξω, καὶ διχαστήρια χατὰ τῆς φύσεως * χαὶ ὁ 


τιχτόμενος ἐχολάζετο, ἔγχλημα φέρων τὴν γέννησιν, 
ὅτι προῆλθε τῆς μήτρας τιμωρούμενος * χαὶ νόμος 
Αἰγύπτιος κατὰ τοῦ νόμον τῆς φύσεως ἐστρατεύετο. 
"Evóov δὲ Μωῦσῆς ἐν ταῖς τῶν φοδούντων ἀγχάλαις 
ἐστρέφετο, τῷ παιδοχτόνῳ νόμῳ ζωὴν δειχνύων ἀν- 
εἰπαλον᾽ καὶ τὴν τοῦ Φαραὼ τυραννίδα πατῶν, ὑπὸ 
τῶν πατουμένων ἐστέργετο. Αὐξηθὲν δὲ τὸ βρέφος γί- 
vitat πρὸς τὸ γένος αὐτόμολον, καὶ βασιλιχής ἀξίας 
τὰς ἰλπίδας ἀποπειόμενον, τὴν ἐξ ᾿Αὐραὰμ ἐπόθει 
συγγένειαν, xaX ἀσεδοὺς πλούτου τὴν μετ᾽ εὐσεδείας 
πενίαν προτιμωτέραν ἐνόμιζε " xal οὔτε τροφῇ τὴν 
γνώμην μετέδαλλεν, οὔτε χρόνος τὸν τρόπον μετ- 
ἐττησεν᾽ ἀλλὰ τῆς θείας ἦν ἐραστὴς θεραπείας, διδοὺς 
τῷ Παύλῳ περὶ αὐτοῦ μετ᾽ αὐτὸν ἀνα φθέγγεσθαι " 


eum populo Dei, quam temporalis peccati. habere C MaAAov ἑλόμενος συγχαχουχεῖσθαι τῷ λαῷ τοῦ 


jucunditatem **, Hiuc ira regi. specie pietatis con- 
nix». lnteriin Moyses locum demutabat, non mores. 
Oves in monte pascenti conspicuus Deus objicitur. 
lll! enim concessit. Deus pastorem agere, ut ex pe- 
corum pastore Israelis pastor crearetur, utque post 
artem pastoritiam in modicls exercitam tribulium 
suorum principatum ei crederet. Agenti. inter pe- 
cora Deus objicltur, et invis:x visionis praemium pro 
ausceptis religionis causa laboribus condonat, Ecce 
ignem monstrat in. rubo ardentem ignis effectu 
seposito, quippe flos igne coronatur, vilisque planta 
stecensm flammae obsistit, Vox ferebatur, qua 


Θεοῦ, ἣ πρόσχαιρον ἔχειν ἁμαρτίας áxóJavotr. 
'Opyh τοῦ βασιλέως ἐντεῦθεν, ὑπόσχεσιν ἔχουσα τὴν 
εὐσέδειαν, Ὁ δὲ Μωῦσῃς ἦν ἐν φυγῇ', μεταδαένων 


ἀντὶ τρόπου τὸν τόπον. ἙἘπιφαίνεται Θεὸς ἐν τῷ 
ὄρει ποιμαένοντι. Συγχωρεῖ γὰρ αὑτῷ xal ποιμαένειν 
Θεὸς, ἵνα Ex ποιμένο: προδάτων, ποιμένα τοῦ Ἰσραὴλ 
ἀναδείξῃ * xal ποιμαντιχὴν ἐν μιχροῖς μελετήσαντι, 
τὴν τῶν ὁμοφύλων ἡγεμονίαν πιστεύσειεν (65). "Ev 
τούτοις δὲ ὄντι Θεὸς ἐπιφαίνεται, ἄθλον τὴν ἀθέατον 
θέαν ὑπὲρ εὐσεδείας πόνων δωρούμενος * xal δεΐίχ- 
vust πὺρ ἐπὶ βάτου φλεγόμενον (64) , xaX τὰ πυρὸς 
οὐκ ἐργαζόμενον" ἄνθος πυρὶ στεφανούμενον, xal 


Moysen contra ASgyptios armabat. imperatoria pro D φυτὸν εὐτελὲς φλογὸς ἀναπτομένης ἀντίπαλον. Καὶ 


** Jol «, 15; E Cor. ut, 19. ** Hebr. xw, 25. 


CL. DAUSQUEII NOT.E. 


(65) "Ira. ἐκ ποιμένος προδάκτων ποιμένα τοῦ 
Ἰσραὴλ ἀναδείξῃ, καὶ ποιμαντικὴν ἐν μικροῖς 
pe κτήσανει εὴν τῶν ἀμογύ ων ἡγεμονίαν sx 
ὑτεύσειεν. ldem de Moyse sentit Philo iu ejus Vita, 
ubl post wnlia :; Hepela6ov τὰς ἀγέλας ἐποίμαινε 
προδιδασχόμενος εἰς τὴν ἡγεμονίαν. Ποιμενικὴ γὰρ 

λέτη, καὶ προγύμνασμα βασιλείας τῷ Ῥόδον «ἧς 
μερωτάτης τῶν ἀνθρώπων ἐπιστατεῖν ἀγέλης" Dun 
commissos μακεὶξ greges ad. principatum: ernditur ; 
nem pastoritia arb ext exercitium, et primum. regni 
radimeniium ei, qui mansueiiosie hominum gregi 
re(uiurus. est, Ulem ustruit eU libro, quo. onte 
probum liberum probat, 

(64) 2ὺρ ἐπὶ βάτον p Aeydpevov, Vulgatam 


Scriptura interpretationem sequor comitatus Basi- 
lio, qui vocat. φυτὸν εὐτελές, et Philone qui φυτὸν 
ἀχανθώδες, xal ἀσθενέστατον, plantam spinosem , et 
infirmivsimam, dicimusque Moysi Deum apparuisse 
in. rubo ardenti, won iu rubero. Qui non ita pr.dem 
repugnaute. quolibet textu, et. versione, nulloque 
annuente scriptore βᾶτον rubet est interpretatus, 
€ vaui* conjecturis. incousiderate. fecit. Nam. ut 
pondus acutulis ejus ratiunculis afferamus: sit pla- 
rium fruticum cuui rubo succrescentium cengeries, 
won iden. rubetum erit, sed [rsticetwum, dumetum. 
vepret um, espretwm, Livio, Quie in causae S&rmamen- 
Um alert, si locus 8diitteret, facile disji cerem. 
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ὠπλισε, στρατηγιγὸν ὑπὲρ τοῦ λαοῦ διδοῦσα τὸ σύν- 
θημα. Τούτοις παρορμισθεὶς (65) ὁ Μωῦσῆς τὸν 
λαὸν ἑἐξητεῖτο * ἀντιπράττοντος δὲ κάλιν τοῦ Φαραὼ, 
θεηλάτοις Αἴγυπτος ἑτιτρώσχετο μάστιξιν. Ἐχεῖ 
«οταμὸς ῥάδδιῳ τυπτόμενος igotvlacsto * ἐχεῖ βατρά- 
χων ἕννδρα κατ᾽ Αἰγυπείων στρατόπεδα" ἐξ ἀέρος 
ἀκρίδες νέφη τῇ πτήσει μιμούμεναι " πάλιν σχότος 
ἐπεχράτει τὸ quc, χαὶ ἦν τῆς ἡμέρας 6 χρόνος, vux- 
«τὸς παρανάλωμα" ἐχεῖ χάλαζα τῷ πυρὶ συνεφράτ- 
τετο, χαὶ παρὰ φύσιν ὡμονόει τὰ τῇ φύσει μαχόμενα, 
τὸν τῆς φύσεως πόλεμον xat' Αἰγυπτίων μετάγοντα" 
ἐχεῖ θάνατος τῶν πρωτοτόχων τῶν πρωτευόντων 
ὠδίνων χατεδόσχετο, xal τῶν τόχων ἡ τάξις θανάτου 
χλῇσις ἐγίνετο (θ6). Kat τῶν μαστίγων ὁ δρόμος 


ὍΒΑΤΙΟ ΙΧ. 
φωνὴ φερομένη, τὸν Μωῦτέα xaz' Αἰγυπτίων xab- A 


134 
populo data tessera. Quibus Moyses rebus incitatua 
populum deposcebat exsolvi. Sed obluctante rursum 
Pharaone flagellis divinitus immisais /Egyptus va- 
pulabat. lbi flumen virga percusaum purpurascebat ; 
ibi ranarum undantia per Egyptum agmina ; e coelo 
locusta in morem modumque nubium volabant 
Rursus tenebrz» lanieu. evincebant, et diurna teme» 
pestas inwtili noctis impendio consumebatur. Ibi 
grando cum igne conferta ruebat, et qui ab inge- 
nio discordant, ita preter naturam concordabant, 
ut naturalem discordiam eontra Agyptios verte- 
rent. Ibi mors primatum primogenitos non sine 
dolore depascebatur, et natorum ordo flebat ad 
imperium mortis. Nec vero istius vindictze cursus 
ante potuit abrumpi, quam virga percussum mare 


ἐφέρετο ἕως ἡ θάλαττα, πληγεῖσα τῇ ῥάδδῳ, τοῖς B bis iter, illis sepulerum fuerit; et mare continentis 


μὲν ὁδὸς, τοῖς δὲ τάφος ἐγίνετο * xaX πέλαγος τοῖς μὲν 
ἐξ 'A6paxXy. πρὸς ἤπειρον μετεπήγνυτο, τοὺς δὲ τοῖς 
κύμασιν ἐσαγήνευσς " τὸ πλεόμενον ἐπεζεύετο, xal 
πόδες ἀνθρώπων χεχονισμένοι τὸν βυθὸν ἑσταδίενον. 
Οὕτως ἀντιπράττοντας φέρειν μὲν οἷδε διὰ μαχρο- 
θυμίαν Θεὸς, τῇ τῆς τιμωρίας ὑπερθέσει προθεσμίαν 
διδοὺς εἰς μετάγνωσιν ᾿ ὁρῶν δὲ πρὸς τὸ τῆς φιλαν- 
θρωπίας οὐχ ὑπείχοντας φάρμαχον, πρὸς διχαστὴν 
«ὃν ἰατρὸν μεταδάλλει, xaX σωφρονίζει χολάσεσι τοὺς 
τὰς συμδουλὰς ὀτιμάσαντας. 

Y. Αἰγυπτίους μὲν οὖν οὕτω χολάζει Θεός. Μωῦ- 
σῆἧΐς δὲ, τοῦ λαοῦ παιδευτὴς χαταστὰς, τὸ τῆς Oso- 
Ὑνωσίας παραδίδωσι μάθημα. ᾿Εδούλετο γὰρ ἐξελθόν- 
τας Αἰγύπτου, μηδὲν ἐπάγεσθαι τῆς Αἰγυπτιαχῆς 
ἀσεδείας ἐφόδιον. Οὗτος γίνεται τῶν τῆς χτίσεως 
ἀποῤῥήτων συγγραφεὺς, ὁ τοῦ χόσμου τὴν ποίησιν, 
βιδλέον ἀπεργασάμενος * ὁ τὴν πολυπλάνητον στήσας 
ἀσέδειαν διὰ τῆς χοσμοποιΐας ὁδεύουσαν" ὁ λύσας 
κατηγορίαν τῆς χτίσεως " ὁ πρῶτος ἐμδοήσας ἀν- 
θρώποις θεὸν ἐΐναι τοῦ παντὸς ποιητὴν, καὶ πείσας 
μὴ μεταφέρειν ἀπὸ τοῦ κτίσαντος, πρὸς τὰ χτισθέντα 
τὸ σέδας" ὁ διδάξας μὴ προσχυνεῖν τὸν ὁμόδουλον, 
simu: Ἐν ἀρχῇ ἐποίησεν ὁ Θεὸς τὸν cbpavór 
xal τὴν γῆν. El θαυμάζεις, ἀγαπητὲ, τὰ χτισθέντα, 
πρυσχύνει τὸν ἐργασάμενον * εἰ χαίρεις τοῖς χτί- 
σμασι, μὴ ἀτιμάσῃς τὸν χείσαντα, ηδὲ τοῦ δημιουρ- 
γοῦ δόξαν τοῖς γεγονόσι περίδαλλε. ᾿Αρνεῖται γὰρ τὸ 
τοῦ χτίσαντος ἡ χτίσις ὑποδέχεσθαι σέδας φοδεῖται 


τὴν τιμὴν ὡς ἀπωλείας ὑπόθεσιν (07) * προσχυνεῖν ἢ 


πέφυχεν, οὗ προσχυνεῖσθαι μεμάθηχε. Καὶ πάλιν 
ἑτέρωθι" Κύριος ὁ Θεός cov (68), Κύριος εἷς ἐστι. 
Πρόῤῥιζος εἰδωλολατρείας ἀναίρεσις " πολνπλανήτου 


*! Gen. 1, 4, ** Deut. vi 4. 


instar viam Abrabamitis aperuerit , ceteros fluctus 
hauserint. Qaod erat navigabile eslcabatur, et 
pulverulenti pedes homiuum profunda maris per- 
currebant. δᾷ Ad boc prorsus exemplum Deus 
inimicos foriiter diuque fert, vindictz dilatione 
prefiuitum spaüum posnitudini tribuens. Ubi vero 
humaniora remedia minime succedere viderit, a 
medico provocat ad judicem, et consiliorum suorum 
spretores suppliciis revocat ad frugem. 


9. Sic igitur AEgyptios Deus uleiscitur; at Moy- 
ses populi magister creatus divinse cognitionis do- 
cumenta tradit. Volebat enim egressos de Egypto 
nullum impietatis ZEgyptiaca secum exportare vis- 
ticum. Hic est conseriptor arcanorum creature, 
qui mundi conditionem libro complexus est; qui 
longe lateque vagantem per creaturas impietatem 
compescuit, qui crimine creaturam exsolvit : qui 
primus auctorem universi Deum esse hominibus 
inclamavit , fuitque auctor, ne a Creatoris cultu ad 
creaturam adoratie transferretur, qui non adorare 
conservum edocuit : ]& principio, inquit, creavit 
Deus colum et terram *, Si tibi, o dilecte, in 
sdmirationem veniunt ereatura, adora Creatorem ; 
si gaudes creatis, Creatori ne dedecus afferas; cave 
eiiam, ne Conditoris gloria res coudite circum- 
fluant. Namque dignam Creatore reverentiam non 
admittit creatura : tantum bonorem, uli pestem 
capitalem perhorrescit; adorare nata est, uon didi- 
cit adorari. Et alibi quoque : Dominus Deus tuus, 
Deus unus est**. πο vox idololatriam eradicitus 
convellit, datque a multivaga servitute vindiciar 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(65) Τούτοις παρορμισθείς. Interpretatus sum 
παρορμηθείς. - 

66) Τῶν τόχων ἡ τάξις θανάτου κιλῆσις ἐγί- 
vsro. Natoruio ordinatio flebat ad imperium mor- 
tis, hoc est, ut hic sit primogenitus, ut ille non : 
multos enim primogenitos abstulit ea tyranni sz- 


vitia. 
(61) "Oc ἀπωλείας ὑπόθεσιν. Pesis enim παρὰ 


τὸ πεσεῖν, quod ad casum impellat, quem insederit. 
Ὑπόθεσις ἃ me non redditur, quod Latine loquenti 
sit idem. Adoraiio talis est bomini pestis, οἱ ado- 
ratio est causa pestis ; etsi non physice loquenti. 

(68) 'O Θεός cov. Ha Basilius. Biblia Deutero- 
nomiis ἡμῶν. Super quo plura docte adnotavit P. 
Pionto Ducaus in septimum sancli Chrysosteni 
tractatum : volenti legere est. 
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je lbertatem, ad varies demenum culus preje- ἃ δουλείας ἐλευθερία" πρὸς ποικίλας δαιμόνων θερα- 
etam animam erigi. Nam qua tiam minuta res πείας τὴν ψυχὴν ἐῤῥιμμένην ἀνίστησι. Τί γὰρ τῶν 
creata, qux non sit ab hominibus pre Dee culta? τῆς χτέίσεως μερῶν ὑπῆρχε τοῖς ἀνθρώποις ἀθρή- 
qui vel δὲ repiilia, et jumenta Dei cultum deje- — axsutev ; Οἵ γε ἄχρις ἑρπετῶν, xal χηνῶν, τὸ τοῦ 
eere, et Baiura rationis expers apad ratenis cem- χτίσαντος χατεδίδασαν σέδας, xat φύσις ἄλογος; ὑπὸ 
petes at in veneratione. Quz miseria, immanequam- τῶν λογιχῶν ἐθρησχεύετο. Παρ᾽ Αἰγυπτίοις δὲ τὸ 
tom apud /Egypiies invaluit. Nequo enim a conij- πάθος εἶχεν ἐπίτασιν. Οὐχ. -ἣρκοῦντο γὰρ τοῖς ἐ πει- 
Βεοῖε duntaxat, sed ab aquis quoque dess mulsati ρώταις, ἀλλὰ χαὶ παρὰ τοῦ ὕδατος θεοὺς ἐδανείζοντο" 
sunt, εἰ apud eos. omnia Dens. lanc et apad He- καὶ πάντα Θεὸς παρ᾽ ἐχείνοι:;. Ταύτην χαὶ παρ' 
brazos zgiiiudinem sese illatebraniem Moyses ϑοὶμα- “Ἑόραίοις τὴν νόσον ἀρῶν ὁ Mteu3r; ἠμφωλεύουσαν, 
adverteus, malum remoliens clamabat : Dominus ἐχμοχλεύων τὸ πάθος ἐόόα Κύριος ὁ Θεός cov, 
Deus iens, Deus unus esi. Nondum siquidem Tri- χύριος εἷς ἐστιν. O07 γὰρ τὴν Ἐριάδα χηρύττειν 
Rialem prewulgare tewpus erat, noudum di- χαιρὸς, οὕπω τὰς ὑποστάδει: χηρύττειν Τδύνατο, 
vinas hypostases. Adhue lacte divimm cogmitio- ἔτι γάλαχτι τρέφει θεογνωσέας τοὺς νηΞξιώδεις τὴν ἕν- 
mi& αὐυἱϊεῖϊ ipfanatilem intelligeniam, selam eom- νοίαν᾽ ἱρχέσθη μόνῃ τῇ τῇς θεογνωσίας διδασχαλίᾳ, 
teniug εἰϊτ υἱὲ!» ingessiese cognitionem ; ipsis B píav αὐτοῖς φύσιν ὑπαγορξεύων εἶναι θεότητος, (va 
Δ enim illius subindicat esse naturam, quo ἀεο- δῆμον ὅλον θεῶν (60) τῆς ψυχῆς ἐξορίσῃ. Ἤρκει yàp 
Fum (wrbas prorsum ex animis exterminet, Abs- τοῖς ix τοιαύτη: πλάνης ἀποστνεόμένοςς τὰ πρῶτα 
uacti) € im exiam insigni errore satis erant pri-— τῆς θεαγνωσίας μαθήματα. Διὰ tovto. διδάξας τὴν 
ma divinitatis rudipenta. (wamobrenm cum natura. μονάδα τῆς φύσεως, τὴν τριάδα τῶν ὑποστάσεων &- 
doecnisset unitates, hypostaseem trisdem opporia- — Ó6ágxsiv χατὰ χαιρὸν ὑπερέθετο" τὸ yàp τῆς ψυχῆς 
ne di-talit. Nam anima male affecta ia. veritate in-.— δωυσκαθὲς, ἐπισταλὲς πρὸς ἐπίγνωσιν. Φοδεῖται yàp 
daganda perfacile labiter. Quippe refermidat, ne μὰ, τριάδα διδάσκων θεότητος, πολλούς τινας θεοὺς 
iavemam ia Deiime Triniaem edecems, deorum παρ᾽ Ἰουδαίοις χηρύττειν νομίζηται. Αἰνέγμασι δὲ 
muliiudiuem apad Ju.isros praedicare putetur, εἰ μόνοις τέως yretpzyer(si τοὺς ἀχούοντας, χαὶ μεχρὸν 
auditore.n ambagiosa ducit oratione, ac nonnulla τὸν αὐγῖΐς ἐπανοίγων ἐπαύετο. Καθάπερ οἱ vou c &gr: 
quiescit oblata luce. Quemadmodum qui 8 recenti τοῦ νοσεῖν ὀφθαλμοὺς παυσαμένους, Xpbc tb φέγγος 
oculorem zegritedime relevatos docent cum luce γυμνάζοντες, τοῦ μὲν ἡλίου τὰς ἀχτῖνας τοῖς πετον- 
nen veli alicujus alfectam parten miis proritaat: c» τοὺς ὀφθαλμοὺς τῷ φωτὶ ἀποχναίουσι, τοῦτο ποιῶν 
ita esu venit besto Moysi, qui, dum populo -idulola- | ὁ μαχάριος Μωῦσῃ;, χαὶ «“υφλῴώττοντα τῷ τῆς εἰδω- 
wie caligiwe czecutienti medelam facit, Dei moti-— λολατρεία: πάθει τὸν λαὸν διὰ θεογνωαίας ἑώμενος, 
liam ingerens, totam non διει cognitionis lorem οὔταυ θαῤῥεῖ τὴν ἅπασαν τῆς γνώτεως αὐγὴν ἐχπε- 
expandere; anigestam sublaetri luce usus, prepe τάσαι- ἀμυδροῖς δὲ φϑέγγεσι (70) τοῖς αἰνέγμασι 


Trinitatis lumen aperit. Quid eniin ait ?. Dossimus 
Deus tuns, Deus unus est. Unum manifestat, et ter- 
liom preterea nominat : de uno fequitur, et vocem 
Lriplicat, ia hypostaseen tesiimoniom : Dominus 


χρώμενος, ὑπανοίγει τῆς τριάδος τὸ ces. Τί γάρ 
φησι; Κύριος ὁ Θεός cov, κύριος εἷς σειν. "Eva 
μηνύει, καὶ τρέτον ἐκονομάζει᾽ περὶ ἑνὸς διαλέγεται, 
χαὶ τρικλασιάζει τὴν φωνὴν, ἵνα τὰς ὑὁποσεάώσεις 


Deus tuns, Dens wmwus est. T2mtum πΠ0 dieit: Cujus pagtopnrat. Κύριος ὁ Θεός cov, κύριος elc ὄστι 
cum uwa sit nalura, in tribusest hypostasibus. Νες μονονουχὶ λέγων᾽ εἷς τὴν οὐσίαν, ἀλλ᾽ ἐν τρισὶν ὃπο- 


non albi: Faciamus hominem. ad imaginem , et si- 
militudinem: nostram "5, Yocis prolatione hyposta- 
ses innuit. Ac iterum: Venite, descendamns, et con- 
[andamws ibi linguam eorum **. Moliisque Seripta- 


στάσει. Καὶ πάλιν ξτέρωϑι " Ποιήσωμεν drÓpestor 
xe δἰκόνα ἡμετέραν καὶ χαθ' ὁμοίωσιν. Τὴ τῆς 
φωνῆς προφορᾷ τὰς ὑποστάδπεις αἰνίττεται. Kal πά- 
λιν" Δεῦτς παταδάντες συγχέωμεν αὐτῶν τὰς 


re lecis ejusmodi scintillas, etsi nondum debilibus D γλώσσας (71). Καὶ πολλαχοῦ τῆς θείας Γραφῆς τοὺς 


oculis lacem penitus evolvat, disseminat ? perfectis 
vero solidioris eibi (ructum recondit interi, Verum, 
animadverso Judzo, qui persisist im amentia mul- 
torum annorum usu corroborata, ne wireris : 
quandoquidem post Moysen, et prophetas, post 
Christi presentiam, post sacramentorum agbnitio- 


*5 Gen. 1, 86. ** Gen. x1, 7. 


τοιούτους διασπείρει σκινθῆ, cec, eD me μὲν col; ἀσθε- 
νέσιν ὀφθαλμοῖς ἐξαπλῶσας τὸ φέγγος “ τοὶ; δὲ τε- 
λείοις τῆς στερεᾶς tpoyt; ταμιευόμενος τὴν ἀπό- 
λαυσιν. Καὶ μὴ θαυμάτῃς ὁρῶν Ἰουδαῖον ἐναπομέ- 
νοντα τῇ πολυετεῖ νηπιότητι' ὀπότε μετὰ Μωσέα, καὶ 
προφῆτας, μετὰ τὴν τοῦ Χριστοῦ παρουσίαν, μετὰ 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(69) Ἵνα δῆμον ὅλων Θεόν. Resoribo, δῆμον 
ὅλως Θεῶν, vel ὅλον. 

(70) ᾿Αμυδροῖς φέγγεσε. Rtywvologista, ᾿Αμνδρὸς 
καρὰ τὸ μύδρος, ὃ σημαίνει τὸν πενυραχφυμένον 


ere. 
(4) Τὰς rdc Belevi τὰν γλῶτοαν, Bibliis 
omuibus, qux viderim, auctorilus, et raiione sef- 


ΠΡ δ. ; plueium est enim confesio, nen wnius. 


137 


ORATIO X. 


138 


τὴν τῶν μυστηρέων ἐπίγνωσιν, αἱρετιχῶν στίφος τῷ A nem cum Creatore pugnat hereticorum  eunews, 


χτίσαντι μάχεται, τὸ") Δημιουργὸν ὁπουργὸν ὀνομά- 
ζοτες, καὶ δοῦλον τὸν Δεσπότην προσαγορεύοντες. 
Ἕτεροι δὲ τὸν πρὸς τὸ Πνεῦμα πόλεμον ἀνεδέξαντο, 
καὶ φέρουσιν ὄνομα τῆς μάχης τὸ σύμδολον (72): 
ἕτεροι γίνεσθαι Θεὸν ἐφαντάσγησαν ἄνθρωπον, δι᾽ 
ἑτέρας ὅὁδοῦ πρὸς χτίσματος φύσιν τὸν Κτίστην χα- 
τάγοντες, τὴν τῆς σαρχὸς λήψιν, γένεσιν τοῦ λαδόντος 
ὑπολαμόάνοντες, xaX πάθεσιν ἀνθρωπίνοις τὴν ἀπαθῇ 
χαταδιχάζοντες. ᾿Αλλ᾽ ἡμεῖς τὴν τοῦ μαχαρίου Παύ- 
λου σαφῶς πρὸς αὐτοὺς ἀναδοῶμεν φωνήν Ὃς ἐν 
μορ;ξῇ Θεοῦ ὑπάρχων, οὐχ ἁρπαγμὸν ἡγήσατο, 
τὸ εἶναι ἶσα Θεῷ, ἀ.1. ἑαυτὸν ἐχένωσε μορφὴν 
δούλου λαδών. Λαδὼν δι' ἡμῶν, οὐ γενόμενος χαθ᾽ 
ἡμᾶς. Μεμένηχε γὰρ ὃ ἦν, λαθὼν ὃ οὐχ fjv τοῦ 
Εὐατγελίου λέγοντος Καὶ ὁ Λόγος σὰρξ ἐγένετο. 
Δηλονότι, ὅ οὐχ fjv ἐγένετο, μείνας ὅπερ ἦν. Καὶ 
οὕτω δογματίξζεται τοῖς θεοφόροις χατὰ τὸν εἰπόντα 
προφήτην’ Σὺ δὲ ὁ αὐτὸς εἷ, καὶ τὰ ἔτη σου οὐχ 
ἐκ.λείψουσεν. Αὐτῷ ἡ δόξα εἰς τοὺς αἰῶνας. ᾿Αμήν. 
' AUT OZ Γ΄. 
Tov αὐτοῦ elc τὸν προρήτην "EAwator, xal εἰς 
τὴν Σουναμῖτιν. 

α΄. Tov προφητῶν οἱ μὲν λόγῳ τὸν Χριστὸν mpo- 
εχήρυξαν, οἱ δὲ τὰ xav" αὑτὸν ἔργοις ὑπέδειξαν᾽ ἄλλοι 
«τῆς οἰχονομίας τύπος ἐγένοντο, ὡς ἐν σχιαγραφίξ 
τὴν εἰχόνα προδειχνύντες τοῦ μέλλοντος. Καὶ λόγῳ 
μὲν αὑτὸν προεχήρυξαν Ἡσαΐας, Ἱερεμίας, "lese- 
κιΐλ, xal οἱ δώδεχα σὺν αὐτοῖς “ ἔργοις δὲ αὐτὸν 


ὑπέδειξαν Ἠλίας ὁ Θεσθδίτης, xaX Ἑλισσαῖος ὁ μα- C 


θητὴς αὐτοῦ. Τύπος δὲ τῆς οἰκονομίας ἐγένοντο "In- 
νᾶς ὁ προφήτης... (13). Ὥσπερ γὰρ ἦν "Iovac ἐν τῇ 
κοιλίᾳ τοῦ κήτους tpsic ἡμέρας καὶ τρεῖς γύκεας, 
οὕτως ἔσται καὶ ὁ γΥίὸς τοῦ ἀνθρώπου iv τῇ 
καρδίᾳ τῆς γῆς τρεῖς ἡμέρας καὶ τρεῖς νύχτας. 
Καὶ τέως τὰ χατὰ τὸν Ἰωνᾶν ὑπερθέμενοι, χαὶ τὸν 
Ἠλίαν ἐν δευτέρᾳ διδασχαλίᾳ φυλάξαντες, τὸν ᾿Ελισ- 
σαΐον παραγάγωμεν εἰς μέσον (74), χαὶ ζητήσωμεν 
διὰ τί τὸν υἱὸν τῆς Σουναμίτιδος μὴ διὰ προσευχῆς, 
ὡς ὁ Πέτρος ἀνέστησε τὴν Δορχάδα (15), ἀλλὰ τῷ 


dum Creatorem  subsecuudorium. opificem appelli- 
tat, et Dominum servum. — Alii contra. Spiritum 
sancium bellum susceperunt, feruntque nomen - 
pugn:ze symbolum. Alii Deum rati esse hominem per ' 
aliam viam Creatorem ad creaturarum naturam 
devolvunt, et carnis assumptionem Dei ortum ia- 
terpretantur, 5G humanisque passionibus impati- 
bilem adjudicant. Sed in eos disertam beati Pauli 
vocem usurpeinus : Qui cum in forma Dei essel, non 
rapinam arbitratus est esse se cqualem Deo, sed. se- 
metipsum ezinanivil [ormam servi accipiens **. Acci- 
piens propter nos, non creatus ut nos. Mansit enim 
quod erat, eo quod non erat sumpto, Evangelio 
leste : Et Verbum caro (actum est **.. Scilicet quoi 
non erat factum est, remanens quod erat. Estque 
hoc eorum, dui Deum animo circumferunt, dogma 
ex prophetz vaticinio : TYuawuem idem ipse es, et 
anui twi non deficient *'. Ipsi gloria sempiternu. 
Amen 


ORATIO X. 
, Ejusdem in Elismum, et Sunamitidem. 


4. Prophet» partim verbo Christum antedize- 
runt, partim res ejus operibus demonstrarunt. Alii 
Verbi incarnati typus fuerunt, velut rudi et umbra- 
tili descriptione venturi praferrent imaginem. Eum 
verbo antedixerunt 185i2s5, Jeremias, Ezechiel et 
cum eis duodecim viri ; operibus ipsum demonstra- 
runt Elías Thesbites, et Eliseus ejus discipulus. 
Verbi incarnati typus fuerunt Jonas propheta. Si- 
cut enim fuit Jonas in ventre ceti tribus diebus εἰ 
tribus noctibus : εἷς erit Filius hominis in corde 
lerre tribus diebus el tribus. moctibus **. Tantisper 
dilata Jonzx historia, et Elia in exhortationem al- 
teram reservato, Eliseum producamus ip medium, 
et quzeramus cur Sunamitidis filium non 2d vitawi 
erexerit oratione, ut Dorcadem Petrus ** : sed puc- 
ri cadaveri seipsum instratum applicaverit. Nam 
pueri ori suum os imposuit, nasum naso aptavit, 


* Philipp. u, 6, 7. ** Joan. 1, 14. *' Psal. ct, 38. ** Matth. xut, Δ0. *9 Act, ix, 40. 


CL. DAUSQUEI NOTAE. 


(712) Φέρουσιν ὄνομα τῆς μάχης σύμθδοιῖον. — D proprium domicilium promoverem. Quis enim non 


Π]νευματομάχοι. 

(75) Τύπος δὲ τῆς οἰχογομίας ἐγένοντο ᾿Ιωνᾶς 
ὁ προφήτης. Asteriscis bic ἃ me locus consignatus 
est, quod quemadinodum membris superioribus plu- 
res est complexus Basilius: ita hoc tertio membro 
ident fecisse videatur. Et vero fecit; nam quid facias 
de illo, ἐγένοντο Ἰωνᾶς ἢ Hzc item causa curnumerum 
multitudinis non restrinxerim ambitu singulari. 

(74) Kal τέως τὰ κατὰ τὸν Ἰωνᾶν ὑπερθέμενος, 
καὶ τὸν Ἡλίαν ἐν δευτέρᾳ διδασκα.ϊίᾳ gvAá- 
£artec, τὸν 'EAwcaior παράγωμεν εἰς μέσον. 
Non mihi satis equum videbatur, ut suscepta de 
Eliseo tractatio rebus Novi Testamenti commisce- 
retur. Cujus rei causam pervestiganti per omnia 
orationum D. Basilii vestigia locus hic occurrit, ac 
me perpulit, quo orationem de Eliseo loco non suo 
muoverein, ac de mente D. Basilii hinc. tanquam in 


PATROL. CR. LXXXV. 


ex eo verborum tenore (etsi Eliam seniorem non 
nesciamus) conficiat primas in hoc triumviratu d.- 
beri Eliszo ; Elize secundas, Jona tertias, si modo 
verba mentemque auctoris perspectam habeat ? 
(715) Μὴ διὰ προσευχῆς, ὡς ὁ Πέτρος ἀνέστησα 
τὴν Δορχάδα. Ain' vero iu, Basili, praetermissas 
esse preces ab Elis:eo in Sunamitidis filio ad vitm 
revocando? Contra stat Scriptura libro quarto Ke- 
gum, capite quarto, versiculo 3 : Jngressusque 
clausit ostium super se, et super puerum, et oravit ad 
Dominum. Expleo locutionem semiplenam, μὴ μό- 
voy διὰ προσευχῆς, ὡς ὁ Πέτρος à. τ. A. Sunilem 
ellipsim observare visus sum in Epistolá ad Roua- 
nos, cap. iv : Ὁ μαχαρισμὸς οὖν οὗτος ἐπὶ τὴν 
περιτομὴν, ἣ καὶ ἐπὶ τὴν ἀχροθυστίαν ; Beatitudo 
ergo hwc in circumcisione manet, απ eiiam in. pre- 
putio ? Intellige : In circumcisione sola. Sed, ue 
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fseiem facie fulciit, cum peJibus pedes contendit, A νεχρῷ τοῦ παιδὸς ἑαυτὸν ἐφήπλωσεν σώματι. To 


pecius imposuit pectori, oculis oculos admovit ; 
paacis denique membris sigillatim applicata prophetae 
mesabra vitam couferebant. Cur nonorationis przsi- 
dio mortoum vitz restitui, sed seipsum reliquiis inje- 
cdi 157 Hec in figura coningebant illis : scripta suni 
autem ad correptionem nostram, in quos fines secu- 
lerum devenerunt *. Quzramus, eujus figura fuerit 
Eliesmus, eujus Sunamitis, et jam Sunamitidis (ilius 
morisus. Elissus Christi figuram gerit; populus 
satem gentium erat ille, mortuus vi peccatorum. 
Venit spiritalis. Eliszus, et universa ejos membra 
mortua deprehendit, os, oculos, manus, pedes, et uni- 
verse moriaas erat : mortuum os, quod ad laudandum 
Deum non poterat aperiri, sed ligno dicebat : Pater 
weus es, et lapidi : Tn fne genuisti *; 
qui in Deum universi aon figebantur : verum prz- 
termisgo Creatore colebant eresturam ; mortaz iua- 
nw", qua damonibus íructus offerebant ;. mortui 
pedes, qui, ut adoraretur diabolus, flectebantur. 
Putridum erat. corpus. universum, egebat medico 
prepotente, medico qui vel mortuos excitare pos- 
set. Venit exquisitus medicus spiritualis Eliszus, 
Cbristus Dominus, invenit corpus mortuum. (Quid 
agat? seipsum totum imposuit toti corpori, Quid 
est quod dicimus? tota plenitudo deitatis totum 
nosirum gestavil bominem ia quo habitasit, ut lo- 
quitur Apostolus, corporaliter omnis plenitudo di- 
tinitatis *. Oculus babuit more bowinum, similiter 
mauus, pedes similiter. laiagiuarium visum non 
erst, sed vera res, qua videbatur. Non enim raji- 
nam arbiitatusest esse se a qualem Dei,sed semetipsum 
ezinanivil formam servi accipiens * : εἰ vita imor- 
tuum géstavit indumentum, ut. immortalitate sua 
tortem commülaret, Cum autein deitas devenisset 
in corpus, omnes arius postea sanctificati sunt, οἱ 
ad usum nélioreu traducti. Os quidem doctum est 
dieére : Done, labia mea aperies, et os meum an- 
πε δὲ! laudein tuam *. Oculi Dei laudem didice- 
runt: Oculi omnium in le sperant, et iu das escam 
élerum ἐν tepore opportuno *. Manus ad Dowinum 


' 1 Cor. x, 41. ? Jerem. n, 91. ? Colees, n, 9. 


mortui oculi, B 


* Philipp. vi, 7. 


Xo στόματι τοῦ παιδὸ; ἐπέθτχεν τὸ ἑαυτοῦ στό- 
μα (Ἴ0) τὸν δὲ μυκτῆρα τῷ μυχτῆρι προσέρμοσε" 
xai τῷ μετώπῳ τὸ éco mov ἐπεστήριξε.» ^ xa τοῖς 
ποσὶν συνεξέτεινεν τοὺς πόδας, xal τὸ στῆθος ἐπ- 
ἔχξιτο τῷ στήθει, χαὶ ὀφθαλμοὶ τοῖς ὀφθαλμοῖς ἐπλῃ- 


σίαξον" χαὶ ἁπλῶς ἐχάπτῳ μέλει τοῦ παιδὸς ἐπι- 


ψαῦον τὸ τοῦ προφήτου μέλος, τὴν ζωὴν ἐχαρίζετο" 
διὰ τί οὖν μὴ διὰ προσευχῆς ἀνέστησε τὸν νεχρὺν, 
ἀλλ᾽ ἑαυτὸν ἐπέθτχε τῷ λειψάνῳ ; Ταῦτα εὐπος 
συγέθαιγεν ἐχείνοις " ἐγράξη δὲ πρὸς νουθεσίων 
ἡμῶν εἰς οὗς τὰ τέλη τῶν αἰώνων κατήντησεν. 
Ζττέσωιεν τίνης ἣν τύπος ὁ Ἑλισσαΐος, καὶ τίνος 
ἡ Σουναμῖτις, xai τίνος ὁ υἱὸς τῆς Σουναμίτιδο: ὁ 
τεθνηχώς. Ὁ ἙἙλισσαῖος τύπον φέρει Χριστοῦ * ὁ δὲ, 
λαός ἐστιν ὁ ἐξ ἐθνῶν. Οὗτος ἣν νεχρυνθεὶς ὑπὸ τῆς 
&papzía;. Ἦλθεν ὁ νοητὸς Ἑλισσαΐος, εὗρεν αὐτοῦ 
ὅλα τὰ μέλη νεχρὰ, τὸ στόμα, τοὺς ὀφθαλμοὺς, τὰς 
χεῖρας, τοὺς κύδας" xal ἀπαξαπλῶς νεχρὸν fv τὸ 
σῶμα, μὲ, ἀνοιγόμενον πρὸς δοξολογίαν Θεοῦ (71-778), 
ἀλλὰ τῷ ξύλῳ λέγον" Πατήρ μου εἶ σύ" καὶ τῷ 
λίθῳ, ZU με ἐγέννησας. Νεχροὶ ἦταν οἱ ὀφθαλμοὶ 
εἰς τὸν τῶν ὕλων θεὸν μὴ προσέχοντες * ἀλλὰ τῇ χτί- 
σει παρὰ τὸν Κτίστην λατρεύοντες. Νεχραὶ ἦσαν αἱ 
χεῖρε; χαρπηφοροῦσαι τοῖς δαίμοσιν: νεχροὶ ἧσαν 
οἱ πόδες εἰς κροσχύνησιν τῷ διαδόλῳ καμπτόμενοι. 
Ὅλον ἣν τὸ σῶμα σαθρὸν, ἔχρηζεν ἑατροῦ δυνατοῦ, 
ἰατροῦ δυναμένου χαὶ τοὺς νεχροὺς ἐγείρειν. Ἦλθεν 
ὁ ζητούμενος ἰατρὸς, 6 νοντὸς "EXisaalo;, ὁ. Δεσπότης 
Χριστός" εὗρε τὸ σῶμα νεχρόν. Τί ποιεῖ; Ὅλον ἕαυ- 


τὸν ἐπέθηχεν ὅλῳ τῷ σώματι. Τί ἐστι τὸ λεγόμενον ; 


Ὅλον τὸ πλήρωμα tL; θεότττος ὅλην τὸν ἡμέτερον 
ἐφόρεσεν ἄνθρωπον, Ὃν κατῴχησεν, ὧς φησιν 
ὁ ᾿Απόστολος, ὅλον τὸ πλήρωμα σωματικῶς τῆς 
θεύτητος. ᾿υφθαλμοὺς εἶχεν ὡς; ἄνθρωποι, χεῖρας 
ὁμοίως, πόδας ὁμοίως. Οὐχ ἦν φαντασία τὸ ὁρώμε- 
νον * ἀλλ᾽ ἀληθινὸν τὸ βλεπόμενον. Οὐ γὰρ dpza- 
γμὸν ἡγήσατο τὸ clrac ἶσα Θεῷ, ἀ.1.1) ἑαυτὸν 
ἐχένωσεν, μορφὴν δούλου λαδών. Καὶ ἡ ζωὴ τὸ 
γεχρὸν ἐφόρεσεν ἔνδυμα, ἵνα εἰς τὴν ἰδίαν ἀφθαρσίαν 
μεταδάλῃ τὴν νέχρωσιν. Κατελθούσης δὲ τῆς θεό- 


* Psal. t, 17. * Psal. σχεῖν, 15. 


CL. DAUsSQUEII NOT &. 


quidem Petrus, inq ies, in causa Dorcadis oratione D concinuat ; 


sola usus est, Actorum ix : Kt conversus. ad. corpus 
dizit : Tabitha, surge. Respondeo vauctorum verba 
is e.ieüdis miraculis propiora fuisse preces, quam 
imperia : anlus enlm Christi, et Del proprium ex 
auctoritate dicere : Surge. | 

(16) Τῷ γὰρ στόμωξι τοῦ παιδὸς ἐπέθηκεν co 
ἑαυτοῦ ὀτύμα. liccathaeus Abderlieu, ut. Áristenn 
refert, apud poctas et historicos voluminum nieiro- 
rum frequentem esse mentionem alebat, Ei Tata: 
nes sophiotas accusibat, quod apud Moysen et al- 
ἐν ἴοι s3plént am professos, quie reperiiseut, per. 
peram traffscribebant , partim at. viderentur ΘᾺ de 
se promere, partim ut. escluitilu coloribus Iuuni- 
brarent verilaten, quam minus. Intelligebunt. Qu 
dui recogito, venio in eom de Ovidio suspleloncn, 
ut cogitem illi leetam e sacris Voluminibus histo: 
riam de Eliseo, ac deinde tranafugam in quartum 
Fastorum, ubi Triptoleinum Cures rocouflat, uc ro- 


J ungere dignata est os puerile suo 
Palior abit, subitasque vident in corpore ires : 
Tantws celesti venit ab. ore vigor | 
(71-18) Kal dxatazAóc γεχρὸν ἦν τὰ σῶμα, μὴ 
ἀγνοιγόμενον. Corrige, et in erpuage ad hoc exem- 


plum : ᾿λ παξαπλὼς vsxghy ἣν τὸ στόμα uh ἀνοιγό- — 


ἵνον πρὺς δοξολογίαν Gsovu.lu Sibyllinis quoque 
i n enia Por s6.lem iuvasit: 

'ala δέ μοι στήρισμᾷ ποδῶν περὶ σῶμα χέ; . 
Nam eum Deus Vácet corpure | de Sibylla sea- 
emn monte i 

ala δέ μοι στηρικτὰ ποδὼν περίστ 
Στηρικτὰ. — firmiter. — Mibi νεῖν 

uem verborum aliquot detectu laborare erediderim 
Bie Fegero arridet... ἀπαξαπλῶς νεχρὸν ὃν τὸ σωμα" 


nw ν τὸ στόμα, μὴ ἀν, εἰς δοξ. θεοῦ. Ebir, 
ATRUL, 


μα χέχυται. : 
5.11 lun, " 


vel de Sibylle sen- — 


᾽ 
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«tog εἰς τὸ σῶμα, ὅλα τὰ μέλη λοιπὸν $viátezo, A suum expassi benedicunt ei noctu : In noctibus ei- 


xai πρὸς thv ἀμείνονα μετεδάλλετο χρῆσιν. Καὶ 
στόμα μὲν ἐδιδάσχετο λέγειν" Kopie , τὰ χείλη μου 
ἀνοίξεις. xal τὸ στόμα pov ἀναγγε.ῖεῖ τὴν αἴγεσίν 
σου. Οἱ ὀφθαλμοὶ δὲ τὴν εἰς Θεὸν δοξολογίαν ἐμάν- 
θανον" Οἱ ὀφθαλμοὶ πάντων εἰς σὲ ἐλπίζουσι, καὶ 
σὺ δίδως τὴν τρορὴν αὐτῶν ἐν εὐχαιρίᾳ. Αἱ χεῖ- 
ρες πρὸς τὸν Θεὸν ἐχτεινόμεναι τὸν Κύριον ἑαυτῶν 
) εὐλογοῦσιν Ἐν ταῖς νυξὶν ἐπάρατε τὰς χεῖρας 
ὑμῶν εἰς tà ἅγια, καὶ εὐ.λογεῖτε τὸν Κύριον" 
xai ἔπαρσις τῶν χειρῶν μου θυσία ἑσπεριγή. 
Οἱ πόδες ἐν ἐχχλησίᾳ ἱστάμενοι εὐχαριστίαν ἀναφέ- 


tollite manus vestras. in sancta, et. benedicite Domi- 
no*; ct: Elecatio manuum mearum sacrificium 
vespertinum *, Pedes in ecclesia stantes. gratiarum 
utuntur actione, dum dicunt : Stantes erant. pedes 
nostri in sancta; et ilerum : Stantes. eraut pedes 
noslri in atriis tuis, Jerusalem *. Reltulisti laudem ὁ 
partibus externis 86 profectaw : quid ergo iuter- 
na? an immunes mauserunt? nequaquam. Rursus 
anima cum intimis partibus ad Dominum clamalat: 
Benedic, anima mea, Domino, et omnia qua inira me 
suni, nomini sancto ejus 39. 


ρουσι λέγοντες Εστῶτες ἦσαν ol πόδες ἡμῶν εἰς τὰ ἅγια" καὶ πάλιν. Ἑστῶτες ἧσαν ol πόδες ἡμῶν 
ἐν ταῖς αὐλαῖς σου, ἸἹερουσαιζήμ. Εἶπες τὴν τῶν ἔξωθεν μελῶν δοξολογίαν. Τί οὖν ; τὰ ἔσωθεν ἀλει- 
«ούργητα μένει; OO μενοῦν. Ἡ ψυχὴ πάλιν μετὰ τῶν ἔσωθεν μελῶν πρὸς τὸν Δεσπότην ἐδόα- Εὐ.1όγει" 
4 ψυχή μου, τὸν Κύριον, καὶ πάντα τὰ ἐντός μου τὸ ὄνομα τὸ ἅγιον αὐτοῦ. 

B. ᾿Αφέντες οὖν τὴν Σουναμῖτιν ἐχείνην χήραν 2. Omissa igitur Sunamitide vidua cum  Eli- 


μετὰ τῶν θαυματουργιῶν ᾿Ελισσαίου τοῦ προφήτου, 
ὡς σχιὰν τῆς πρὸς ἡμᾶς ἀφίξεως τοῦ Χριστοῦ ὑπ- 
ἄρχουσαν, πρὸς τὰ τῆς νέας χάριτος ἐπικινῶμεν τὸν 
λόγον τερατουργήματα, καὶ εἰδῶμεν τὸν μονογενῆ 
Υἱὸν ἐκ μόνου Πατρὸς προαιώνιον (79), Μονογενῇ τε 
τὸν αὐτὸν ἐπ᾽ ἐσχάτων kx μόνης μητρὸς ἀσπόρω: 
«εχθέντα (δ0), καὶ μονογενῆ υἱὸν (81) τεθνηχότα δι᾽ 
εὐσπλαγχνίαν ἐγείραντα. ᾿Αλλὰ πρὸς τὰ τῆς χήρας 
ἐπαναδράμωμεν δάχρνα, διὰ τὸν μονογενῇ τεθνηχότα 
υἱὸν αὑτῆς πρὸς οἶχτον ἐγχαλουμένης (82), διὰ τὴν 
ἡμῶν σωτηρίαν ἐλθόντος Δεσπότον. Τὰ γὰρ 6áxp.a 
τῆς χήρας xai ebv Μονογενῆ σήμερον ἐπὶ τὴν τοῦ 
ἱβονογενοῦς ἀνάστασιν εἴλχυσεν. Ἰδὼν γὰρ τὴν ἀμε- 
τρίαν τοῦ πάθους ὁ ποιλὺς εἰς συμπάθειαν (83), 


sxi prophet tniraculis, quippe umbra erant ad- 
ventus Christi ad nos, ad prodigio.a nove gra- 
tz facta promoveamus oratienem, et cognosca- 
mus unigenitum Filium, ex solo Patre anie sz- 
cula, ipsumque Ubnigenitum extremo tempore ex 
sola matre absque satu generatum, qui per intimain 
commiserationem vidus (ilium uuigenitum  mor- 
tunm exsuscitavit *'. Verum ad vidue ob unigeni- 
tum filium mortuum ad misericordiam excite lacry- 
más recurramus, quandoquidem salutis nostra 
causa Dominus veuerit. Viduze namque lacrymie 
Unigenitum hodie traxerunt ad restituendam uuige- 
nito vitam. Ejus siquidem in adversis imipoderatio- 
nem conspicatus, qui multus est ad ignoscendum '*, 


ἐπιδημήσας αὐτόχλητος τῇ χήρᾳ, τὴν φλόγα τῆς C sua sponte viduam accedens, ldammam doloris com - 


ὀδύγης τῇ πηγῇ τῆς φιλανθρωπίας ἐδρόσισεν (Ἢ γὰρ 
«αρὰ σοῦ, φησὶ, δρόσος, ἴαμα αὐτοῖς ἐστιν), χαὶ τὸν 
ἐχχλασθέντα χλάδον ὡς χαλὸς φυτοχόμος ἀνεφύτευσεν 
«πάλιν (84). Ποίαν γὰρ τότε χαρδίαν οὐχ ἑἐτίτρωσχεν 


* Psal. cxxaus, 8. * Psal. οχι,, 2. * Psal. οχσι, 2. 


!3 ]ia. xxvi, 19. 


miserationis suae fontibus irroravit (Quia ros (ucis, 
Inquit, eos tuus 13), et effractum ramum, ut peritus 
insitor rursus inolevit, Nam cujus cor non saucias- 
sel id mali? quis autem ejus lacrymas przetereat il- 


!* Ps3l. cii, 1. !! Luc. vir, 12 seqq. "5 [9a. Lv, 7. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(19) Τὸν μονογενῆ Υἱὸν àx μόνου Πατρὸς xpo- 
αἰώνιον. Inscite sane προαιώνιον usurpavit. Por- 
phyrius apud Proclum, quando προαιωνίου xaY alo- 
γίου τὸν αἰῶνα μέσον ἱδρύσθαι, inter precternum et 
eclernumn aternitatem mediam esse, statuit. Qui huic 
dociriusg convenienter dixit Patrem προχιώνιον, Fi- 
lium αἰώνιον : quo dieto veteres quosdam errasse 
recte animadvertit Julius Scaliger in Exercitationi- 
bus. Nihilominus eadeni vox apud sacros scriptores 
pleua pietatis est, tamque Filio aseribitur quam 
Patri : Filio ἃ Basilio hoc loco, et alias; a Damas- 
ceno Oratione de transfiguratione : 'O προαιώνιος, ὁ 
, μόνος ἐχ μόνου μονογενὴς, ὁ ἀχρόνως καὶ ἀϊδίως 
προελθὼν ἐμοῦ τοῦ γεννήτορος, ὁ ἐξ ἐμοῦ, χαὶ ἐν 
&pol* ἃ Methodio Eic ἀπάντησιν" Τὸν ἐν νηπιότητι 
προαιώνιον. διἰο : quia de Patrum sententia προ- 
auovtoy illum significant, qui est ante secula, ut lo- 
quitur Scriptura, qui est aute reterailateimn , sive ab 
Omni 2ternitate; non quod ante illam reapse quid- 
quam 8it, sed quia major omni laude de quo pro- 
puntiamus, sie dici obtinuit. ]d explicat Damasce- 
nus lib. 11 De Ádeorthod. cap. 5 : Μόνος δὲ θεὸς αἰεὶ 
ὧν, μᾶλλον δὲ ὑπὲρ τὸ αἴεί : Solus vero Deus cum 
semper sit, vel porius supra illud semper. 


(80) 'Ex μόνης μητρὸς ἀσπόρως τεχθέντα. 
Respondel examussim illi Lucie 11 2 ἐχ σοῦ, quas 
voces aut inerli quadam oscitantia  prieterunisit 
Stephanus, aut ferrea impudentia ex suis expuuxit 
antigraphis : cum czeteri colices a me cousulti eas 
representent, et vere religionis nostram iutersit 
plurimi. . 

(81) Μονγογενγῆ υἱόν. Addidi vidue, ne lector 
falleretur, et quod tribuendum est unigenito vidu:, 
tribuat Unigenito Dei Patris. Posunodum comperi 
Lipomauunm id fecisse, forte us.mexemplari in 
quo χήρας legerat. ld. etiam fieri. sententia. po- 
siulat, quod in aliam materiam Uansferatur. ora- 


tio. 

(82) 'ExxaAovyuérnc. Exposui passive secutus 
verborum auctoris. cowpositionem. Lipomauus vi- 
detur legisse ἐχχαλουμένης τὸν διὰ τὴν ἡμῶν σωτη- 
ρίαν ἐλθόντα Δεσπότην, qui verborum collocatio 
aliquanto clarior est, 

(85) Ὁ xoAbc εἰς συμπάθειαν. Versionei mu- 
Quatus Sum ex capite Ly [salie. 

84) κλάδον ὡς καλὸς pvroxóyoc ἀνε;ρύτευσε 
παάίῖιν. Ramum ut. peritus iusitor rursus. inolevit, 
lta verti ex Gellio lib. xii, cap. 5: Natura omnium 
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lacrymabilis? Integram simul civKatem ἰὼ luctum A τὸ πάθος ; Τίς δὲ ἀδαχρυτὶ τὰ τῆς χήρας παρώδευσε 


cencitaverat iste casus: viduz compatiebantur vi- 
due, et matres improlem lugebant, patres ado- 
lescentulum complorabant , juvenem juvenes fle- 
bant, hi ut filium proprium, illi ut fravrem miserati : 
emnesque tangebat iste dolor , at matris cor iucen- 
debat: nam filii memoria tanquam silex ejus impacta 
visceribus exarsit in flaaumam, et acerbiores ei do- 
lores peperit. Nihil enim aque matrem contristat, 
ut fllii demortui recordatio. Quoniam vero sine in- 
termissione crines vellebat, unguibus genas feedabat, 
fluvios profundebat lacrymarum, miserabiles super 
mortuo voces edebat, et quas probabile est dolorein 
suggessisse: Cui viduam el liberis orbam relinquis, 
o lili? Cui exspem matrem commendasti? Quis 


meam amplius orbitatem protegat? Quern post te B 


patronum respiciam ? Ubi scipionem meum fulciam? 
Quem postea defeusorem adinveniam? Maritus 59 
prior abiit, filius non exstat. Quomodo ardentissi- 
mum de lilio sublato dolorem feram? Quomodo orbi- 
tatis tempestatem | effugiam ἢ Ád hanc usque diem 
viduitatis onere frangebar : nunc autem subtracti 
filii mei caligo me opprimit, Duo lzta lumina pos- 
sedi, virura οἱ lilium; sed utraque mea lumina 
ποῦς effodit. Quis postea matrem tuam, o fili, de- 
mertuam tumulo transmittet? quis justa explebii? 
:£um ante deploro, qui me debuit elugere : qui me 
humo iufodere debuit, przsepelio. Non amplius 
fruar tuis amplexibus, non ampliws osculis, melle 
ac favo suavioribus. Debueras potius, o mors, ma- 


uem aunte.fllium przripere : hic enim est naturz- 


ordo, ut nati parentes premittant, Sed quaudo sta- 
tim ordinem invertisti, quam celerrime mihi gra- 
tificare, ac ne morare me quoque - mortuis addere. 
fatius enim est me eodem tumulo sepeliri, quam 
absque illo temporaria hac lucis usura frui. Nam 
ecquis mihi vitz» siLusus non eo vivente, propter 
«quem velim vivere? Filio vivente incensum vidultatis 
mex dolorem non moleste ferebam : nobis invicem 
ad solatium satis eramus. Neque enim illum attere- 
bat orbitas, neque per illum viduitas me tantopere 


δάχρυα; Πᾶσαν ὁμοῦ τὴν πόλιν εἰς πένθος χατ- 
ἔστησε τὸ πάθος. Αἱ χῆραι τῇ χήρᾳ συνέπασχον, αἱ 
μητέρες τὴν ἄτεχνον ἐθρήνουν" οἱ πατέρες τὸν νεᾶ- 
νίσχον ὠδύροντο" οἱ νέοι τὸν νέον ἐδάχρυον" οἱ μὲν 
ὡς τέχνον ἴδιον, οἱ δὲ ὡς ἀδελφῷ ὀδυρόμενοι" χαὶ 
πάντων μὲν ἥπτετο τὸ πάθος, ἐν δὲ τῇ τῆς μητέ- 
ρος ἀνήπτετο χαρδίᾳφ. Ἡ γὰρ μνήμη τοῦ παιδὸς ὡς 
σπιλὰς ἐμπίπτουσα τοῖς σπλάχνοις, ἐξῇ πτε τὴν φλό- 
γα (85). καὶ δριμυτέρας αὐτῇ χατεσχεύασεν ὀδύνας. 
Οὐδὲν γὰρ οὕτως μητέρα λυπεῖ ὡς παιδὸς τετελευ- 
τηχότος ἀνάμνησις. Συνεχῶς δὲ χατασπῶσα τὰς χό- 
μᾶς, καὶ τοῖς ὄνυξι τὰς παρειὰς ἐννδρίζουσα, πο- 
ταμοὺς προχέουσα δαχρύων, ἐλεεινὰς ἐπὶ τῷ νεχρῷ 
φωνὰς ἀπεφθέγγετο, χαὶ οἵας, ὡς εἰχὸς, ἐχφωνεῖν 
ὑπηγόρευε τὸ πάθος" Τίνι τὴν χήραν xai ἄτεχνον 
χαταλέλοιπας, τέχνον ; Τίνι τὴν ἀνέλπιστον παρεχατ- 
ἐθου μητέρα Τίς τὴν ἐμὴν ἔτι περιστελεΐ yrpelav; 
Τίνα μετὰ σὲ βοηθὸν ἐπισχέψομαι ; Ποῦ τὴν ἐμὴν 
βαχτηρίαν ἐρεΐσω ; τίνα λοιπὸν ἐπινοήσω προστάτην; 
Ὃ ἀνὴρ προαπῆλθεν" ὁ υἱὸς οὐχ ὑπάρχει. Πῶς τὸν 
χαύσωνα τῆς ἀτεχνίας βαστάπσω ; Πῶς τὸν χειμῶνα 
τῆς χηρείας ἐχφύγω; μέχρι νῦν τῷ τῆς χηρείας 
χατεχλώμην φορτίῳ' νῦν δὲ xal τὸ τῆς ἀτεχνίας 
με περιείληφς  oxóto;. Δύο φαιδροὺς ὀφθαλμοὺς 
ἐχεχτήμην, τὸν ἄνδρα καὶ τὸν υἱόν. ᾿Αλλ᾽ ἐξώρυξέν 
μου τοὺς ἀμφοτέρους ὁ θάνατος (86). Τίς τὴν σὴν 
θανοῦσαν, ὦ τέχνον, μητέρα λοιπὸν παραπέμψει τῷ 
τάφῳ; Τίς τὰ νενομισμένα πληρώσει ; Τὸν ὀφείλοντά 
με θρηνῆσαι προδαχρύω" τὸν ὀφείλοντά με κατορύξαι 
προθάπτω. Οὐχέτι τῶν σῶν ἀσπασμῶν ἀπολαύω" 
οὐχέτι τῶν σῶν φιλημάτων τῶν γλυχυτέρων ἐμοὶ 
μέλιτος χαὶ χηρίου. Ἔδει σε μᾶλλον, ὦ θάνατε, τὴν 
μητέρα τοῦ τέχνου προαρπάσαι. Αὕτη γὰρ ἀχολουθία 
τῆς φύσεως, ἵνα τὰ τέχνα προπέμπῃ τοὺς τεχόντας. 
᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ τὴν τάξιν ἐνήλλαξας, χἂν τάχος μοι 
χάρισαι, χαὶ μὴ βραδύνῃς προσθεῖναι τοῖς ἀπελθηῦ- 
σιν χἀμέ (87). Βέλτιον γάρ με συντετάφθαι τῷ τάφῳ, 
ἣ χωρὶς ἐχείνου τῆς προσχαίρου ταύτης ἀπολαύειν 
ἀχτῖνος. Τίς γάρ μοι χρεία τοῦ ζῇν, μηχέτι ζῶντος 
6: οὗ (88) ζῇν ἐδουλόμην;; Μέχρι τὸ παιδίον ἔζη, 


CL. DAUSQUETI NOTAE. 


rerum, que genuit, induit nobis, inolevitque in ipsis D χἀμέ, ᾿Απελθοῦσιν elegantissime posuit pro mortuis. 


statim principiis, quibus nati sumus, amorem nostri 
et charitatem ; ita prorsus, ut. nihil quidquam esset 
charius pensiusque nobis, quam nosmetipsi. Quod 
genus loquendi qui rejiciunt, ipsi rejiculi sunt. 

(85) Ὡς ezidàc ἐμπίπτουσα τοῖς σπιάγχγοις 
ἐξῆκπτε τὴν gAóya. Amcna translatio, cui aequa- 
lia sunt illa nativa epigram. lib. vi, Eregsigan 
πυρὸς ἔγγυον ἔμφλογα πέτρον, de lapide pyrite. Sic, 
si magnis componere parva liceret : 


Auclor lucis et igne silex gravis aptuque f[/anma. 


(86), Ἐξώρυξέν μου τοὺς ἀμφοτέρους ὁ θάγα- 
toc. Virum scilicet, et filium. M. Tullius Philippica 
undecima Nuculam et Lentonem vocat castrorum 
M 1 Antoni lumina. Paterculus, vol. l1. de Pompeio 
sublato : 


E[fossumque alterum Romani imperii lumen. 
(87) Μὴ βραδύνῃς προσθεῖναι τοῖς ἀπειλθοῦσι 


Mox eamdem insistens viam, Ὃ ἀνὴρ προαπῆλθεν, 
Vir prior abiit, ante decessit, alter Basilius. D. 
Chrysostomus lib. va De sacerdotio, cap. &: Οὐ τῶν 
ζώντων μόνον, ἀλλὰ xal τῶν ἀπελθόντων ὁποῖόν τινα 
εἶναι χρῇ. Et hom. ὁ in Epist. ad Hebr. : Τί βού- 
λονται αἱ λαμπάδες al φαιδραί" τί δὲ ὕμνοι " οὐχὶ 
τὸν Θεὸν δοξάζομεν, χαὶ εὐχαριστοῦμεν, ὅτι λοιπὸν 
ἐστεφάνωσε τὸν ἀπελθόντα. Quod hi ἀπελθεῖν, pau- 
lo antiquiores dixerunt ἀπεῖναι. Apollonius li- 
ro u: 


- .... ἀπεόντος ἄγναχτος. 


Ubi Scholiastes : fjyouv τεθνηχότος, ὥσπερ χαὶ τὸ 
περιεόντος τοῦ ζῶντος, ἀπιόντος sive moriti, sicut 
superesse es! vivere. 

(85) Ac οὗ. Praferrem δι᾿ àv, propter quem, ma- 
lim vivere scilicet. Post etiam deprehendi Lipo- 
manum vertisse, cujus causa. 
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«ὃν τῆς χηρεία;; πυρετὸν ἔφερον ἀνωδύνως. ᾿Αλλήλοις A gravabat. Nam invectam ex viri absentia eslamita- 


δρνούμεθα εἰς παραμυθίαν" οὔτε γὰρ Exetvov ἡ ὀρφα- 
vía συνέτριδεν, οὔτε ἡ χηρεία τοσοῦτον ἐμὲ δι᾽ ἐχεῖ- 
νον ἑδάρει. Τὴν γὰρ ἐπὶ τῷ ἀνδρὶ συμφορὰν fi προσ- 
δοχία τῆς χηρείας xat! ὀλίγον ὑπέχλεπεν τῆς μνήμης. 
᾿Αλλὰ τὴν χηρείαν μον ταύτην ὁ ἄδιχος ταχέϊιυς ἐμα- 
«αἴωσε θάνατος" χαὶ τὴν μεγάλην ἑορτὴν εἰς ἀφό- 
ρῆτον περιέτρεψεν ὀδύνην. Οἷα γάρ μοι ἀνθ᾽ οἵων 
ἀπήντησεν ; Καθ᾿ ἡμέραν αὐτοῦ τοὺς γάμους προσ- 
εδόχων᾽ ἀλλ᾽ ἀντὶ θαλάμου χατεσχεύασα τάφον. "Ote 
μνηστῆρα ἐφρόντιζον, τότε μνημεῖον ἡτοίμασα. "Occ 
“υμθόλαιον γαμιχὸν ἐξεδίδουν, τότε διαθήχην ἐσφρα- 
γισμένην βαστάζω. Τὴν γὰρ ἀχληρονόμητον ἔγραψεν 
χληρονόμον μητέρα. “τε νυμφιχὴν αὐτῷ στολὴν 
εὑτρεπίζειν ἠρξάμην, τότε νεχρὸν ὡς τὸν Λάζα- 
po» (89) περισφίγγω χηρίαις. Καλῶς δὲ ἐνταῦθα 
ἐμνήσθην τοῦ Λαζάρου, ἐπειδὴ ἔμελλεν χαὶ οὗτος ὁ 
Λάζαρος ix νεχρῶν ὑποστρέφειν. Οἷά μοι ἀνθ᾽ οἵων 
ἀπήντησεν ; Οὐκ ἔστιν ἄλγος κατὰ τὸ ἄ.1γος 
μου (90), οὔτε συμφορὰ χατὰ τὴν ἐμὴν συμφοράν. 
Οὐδείς μου τὸ ἕλχος ἰάσασθαι δύναται" οὐδεὶς θε- 
ραπεύει τὸ τραῦμα᾽ οὐδεὶς τοιοῦτος ἰατρὸς ἐν τῇ 
πόλει, αεὖὐχ ἔστιν, ὡς ἕοιχεν, οὐδείς. "Apa μή 
τινα πρὸ τῆς πύλης εὑρήσω ; Ἔτι λαλούσης τῆς γυ- 
ναιχὸς, ὁ ζητούμενος παρειστήχει τῇ πύλῃ" ὁ τῶν 
χηρῶν Προστάτης ὑπαντᾷ τῇ fog: ὁ τῶν ὀρφανῶν 
Πατὴρ τὸν νεανίσχον ἐχάλει" ὁ τῆς ζωῆς χορηγὸς, 
3j Ζωὴ πάλιν τὸν νεχρὸν ἀπεδίδου, καὶ τῆς ἀτέχνου 
μητρὸς 9 φιλοιχτίρμων χατέστελλε τὰ δάχρυα. Ἰδὼν 


tem. nonnihil memoriz suffurabatur viduitatis ex- 
spectatio : sed viduitatem meam hanc injusta mors 
ista protinus reddit evanidam, et magnam festivi- 
tatem in. dolorem vertit intolerabilem. Quid non 
exspectavi ἢ quid interim non occurrit mali? Quoti 
dic ejus exspectabam nuptias: at pro thalamo tu- 
mulum composui. Cum sponsum cogilarem, tuuc 
monumentum apparavi : cum  nuptialia conventa 
cum aliis tractarem, tunc obsignatum fero testa- 
mentum; nam frustratam lhierede matrem scripsit 
li:eredem : cum. nuptialem stolam ei adornare iu-. ' 
cceptarem, tunc mortuum, ut Lozarum fasciis 56- 
pulcralibus circumplector. Recte quidem hic Lazari 
commemini, quandoquidem et hic Lazarus e mor- 
tuis reversurus erat. Quid non exspectavi ? Quid inte - 
rin non occurrit mali? Non est dolor sicut dolor 
meus 1". ad meam calamitatem calamitas nulla 651. 
Nullus hoc ulcus persanare potest : nullus loc 
vulnus curat, nullus talis in orbe medicus, von G0 
est, ut apparet, ullus. Nunquid aliquem foite pro 
portis reperiam? Adhuc illa loquebatur, votis ex- 
petitus poria astitit, Viduarum Patronus viduz it 
obviam, orphanorum Pater adolescentem vocavit, 
vite largitor, imo Vitia ipsa mortuum reddidit, ct 
matris orbxw is, qui ad misericordiam pronus est, 
lacrymas compescuit. Eam cum. vidisset Dominus, 
misericordia motus super eam, dixit. illi : Mulier, 
noli flere !*. — Cum enim appropinquaret porie ci- 


γὰρ αὐτὴν ὁ Κύριος εὑσπιαγχγίσθη ἐπ᾽ αὐτῇ, xal C vitatis, inquit evangelista, ecce defunctus effereba- 


φησιν πρὸς αὑτήν" Γύναι, μὴ xAaís. Ὡς γὰρ 
ἤγγισεν τῇ a0Ag τῆς πόλεως, ὥς φησιν ὁ εὐαγγε- 
λιστὴς, ἰδου ἐξεχομέζετο τεθνηχὼς υἱὸς μονογενὴς 
τῇ μητρὶ αὐτοῦ. Ἔχθαίνων ὃ νεχρὸς, εἰσιούσῃ συν- 
ἥντησε τῇ Ζωῇ. Καὶ ἰδὼν ὁ Κύριος (φησὶν) αὐτὴ», 
ἐσπλαγχνίσθη ἐπ᾿ αὐτὴν, καὶ εἶπεν αὐτῇ Μὴ 
κλαῖε. Ὅ πολεμήσας σε θάνατος πεπολέμηται" Μὴ 
xJAats. Ἰδαστιγούμενος ὁ ἄδης τοῦ σοῦ παιδὸς ἀπ- 
ακτεῖται τὴν ψυχήν" Μὴ x.Aais. “ἔχαιρεν ὡς μέλλων 
καταπίνειν τὴν θῆραν᾽ στενάζει πάλιν ἀποτυχὼν τοῦ 
σχοποῦ, Καὶ ἵνα μάθῃς ὡς ἀψευδὴς ἡ ὑπόσχεαις, 
ἔργῳ τὴν πεῖραν τῆς ἀναστάσεως δέχου. Νεανίσκχε, 
σοὶ έγω, ἐγέρθητι. Καὶ ἀγεχάθισεν ὁ γεχρὸς, 
καὶ ἤρξατο AaAsiv. Νεανίσκε, σοὶ 1έγω, ἐγέρθητι. 
Διὰ τί προσέθηχεν τὸ Σοί; ἁπλούστερον γὰρ τὸ 


εἰπεῖν, Ὁ νεχρὸς, ἐγέρθητι. Ἔμελλεν γὰρ ἡ φωνὴ τοῦ 


Σωτῆρος ἐνεργοῦσα xal τοὺς ἄλλους ἐγείρειν νεχρούς. 
Διὰ τοῦτο οὖν προσέθηχεν τὸ Σοὶ, ἵνα μέχρι τούτου 
μόνου τοῦ τεθνηχότος νεανίσχου περιθήσῃ τὴν χάριν. 
Τοῦτο xal ἐπὶ τοῦ Λαζάρου (01) πεποίηχεν᾽ οὐχ εἶπεν, 


'** Thren. 1, 19, !* Luc. vi, [(ὅ. ** ibid. 12. 
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(ur filius unicus matri sue '*. Egrediens 1norluus 
ingredienti occurrit Vite. Quam cum vidisset, inquit, 
Dominus, misericordia motus super eam, dixit illi : 
Noli flere. Mors, qu:e tecum bellum gessit, debellata 
est, noli flere. Flagellatus iufernus filii tui. animam 
reposcitur : Noli flere. Gaudebat tanquam predam 
voraturus : nunc cum oberrarit a scopo, gemit. 
Aique ut condiscas minime fallacem meam esse 
promissionem, experimentum cape resurrectionis. 
Adolescens tibi dico, surge. Et resedit, qui erat. mor- 
tuus, εἰ coyit loqui.—Adolescens, tibi dico, swrge."'. 
Cur addidit illud, Tibi ? simplicius enim, dictu fuit : 
Heus mortue, surge. Sed Salvatoris vox alios fuisset 
eliam virtute sua mortuos excitura. ldeo adjecit il- 
jud, Tibi, ut ad eum tantummodo adolescentem 
morinum gratiz suz vim extenderet. ld et circa La- 
zarum fecit. Non dixit, Heus tu mortue, adesduin ; 
sed nominatim mortuum oompellat : Laaare, veni 
foras 18. lloc autem egit. ne vita largitoris vox ex- 
plicatior plures mortuos vitz restitueret. Ei resedit, 


18. Joan. xi, 49. 
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(89) Nexpór ὡς τὸν Λάζαρον περισοί xn- 
gcc. Seribe χειρίαις ex Aristophanis Scholiaste in 
Avibus :'H δὲ χειρία εἶδος ζώνης ἔχ σχοινίων παρεο!χὸς 
μάντι f] δεσμοῦσι τὰς χλίνας.Ηοο est : Κειρία cinguli 
species es! e junco , loro non absimilis, quo lecticas 
vinciunt. Quod cum ita sit, vinculum quoque est ad 
manus ct pedes obligandos aptissimum. 


(90) Οὐχ ἔστιν ἄλγος κατὰ τὸ ἄλγος μου. 15- 
remi: cap. 1: El ἐστὶν ἄλγος χατὰ τὸ ἄλγος μου, 
Si est dolor sicut dolor meus. 

(91) Ὡς τὸν Λάζαρον. Diclio extemporalis, si 
quid ex ἐπανορθώσει subjecta licet ariolari. Quam 
ἐπανόρθωσιν non invcuies iu versione hujus oratig- 
nis apud Lipomauum. 
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-qui eral mortuus, εἰ cayit. loqui * : Nisi Dominus A Ὃ νεχρὸς δεῦρο ἔξω" ἀλλ᾽ ὀνομαστὶ χαλεῖ τὸν τεθνη- 


adjurisset me, paulo minus habitasset in in[. ruo 
enima mea ?* - iterumqe : Dominus eduxit »ne de 
lacu miserie, et de [uto f.ccis; el statuit super. pe- 
iram pedes meos, ei direxit gressus. mecs *'. Hoc 
e! nos in fentationum salo cla-nagtes, gloriam de- 
feramus Patri, ei Filio et Spiritui sancto, ounc, et 
semper, et in szcula seculorum interminata. Amen. 


χότα Λάζωρε, δεῦρ᾽ ἔξω. Τοῦτο οὖν k ποίησεν fva μὲ ἡ 
φωνὴ τοῦ ζωυδότου ἀναθεμένη πολλοὺς νεκροὺς ἀναστή- 
dn. Kal ἀνεχάθισεν ὁ v&xpéc, καὶ ἤρξατο JAaJstr- 
Εἰ μὴ ὁ Κύριος ἐδοήθησέμοι. χαραδραχὺ παρῴκησε 
τῷ ἄδῃ ἡ ψυχή μου xai πάλιν" Κύριος ἀνήγαγέά 
[με £x ἰάχχου ca.laixwpíac, καὶ ἀπὸ πηλοῦ Livoc, 
καὶ ἔστησεν ἐπὶ πέτραν τοὺς πόδας μου, καὶ xat- 


εύθυνε τὰ διαθήματά μου. Τοῦτο οὖν χαὶ ἡμεῖς ἐν τῇ τῶν πειρασμῶν ζάλῃ βοῶντες, δόξαν &va- 
πέμψωμεν τῷ Πατρὶ χαὶ τῷ Υἱῷ, χαὶ τῷ ái Πνεύματι, νῖν xoi ἀεὶ xal εἰς τοὺς ἀτελευτήτους αἰῶνας 


τῶν αἰώνων. "Auf. 
ΘΙ ORATIO Xt. 
Ejusdem in sanctum Eliam. 


4. Beatum illum, et magnum Eliam prophetam nu- 
bibus excelsiorem laud.itissima illa vidua, quz farinae 
pugillnm duntaxat possidebat, non minus familiari- 
ter quam bonorifice accepit, hospiialitatis ardore 
arctissima paupertate superior. Nunc vero tantum 
Domini gregem epulo coactus excipere, cum supra 
facultatem id sit, cum pauperiorem pugillo vocem 
gestitem, qualem explicabo mensam? Cujusmodi 
leeyihum tam uberem reperiam, ut Cbristi sponsam 
in prasentía suscipiam ? Paulum igitur nobis, o 
beata vídua, mutuum dato farinz fidei. Potius vero 
tw" ipse, ὁ beate Elia, qui viduam illam altricem vi- 
cissim aljebas, vocem charitatis indefeciam nobis 
suggere. Christi enim hic populus, qui Incarnatio- 
»em una cum Moyse in monte bymnis est prosecu- 
tus : non ille Moysis populus asper in bene meren- 
tem, cojus ingratitudinis poenas exegisti, quemque 
tuis subjecisti judiciis. Videns enim Juds»orum po- 
pulum propheta bonis tam e c«elo, quam e solo 
partis. immodice luxuriantem, alimenti auctorem 
ignorantem, et Dei erga se charitatem in impietatis 
materiam couvertentem, cultumque Deo debitum 
in demenia transferentem, ira pietatis auziliatrice 
assumpta, vocem emisit, qua celo legem siccitatis 
imposuit, et sententiam jurejurando affirmans clau- 
stra nubibus injecit : Vivit Dominus, non erit per eos 
amos ro, neque pluvia super terram**. O ira ple- 
iatis plena! o lingua, qua ccelum frenas! o Do- 
miui in homines charitas! servo permittit, res cou- 

**- Psal, xcti, 17. 


9 Psal, sxxix, 5, ** Ifl Reg 


AOTOZ ΙΑ΄. 
Τοῦ αὐτοῦ εἷς τὸν ἅγιον Ἢ λίαν. 

α΄. Τὸν μὲν μαχάοιον ἐχεῖνον xal μέγαν Ἦλίαν 
τὸν προφήτην, τὸν ὑπὲρ végr, (93), μιχρὰν ἀλεύρου 
δράχα μόνην ἢ πολυύμνητος ἐχείνη χήρα χεχτημένη 
ποτὲ, φιλοτίμως ὑπεδέξατο, τῷ πόθῳ τῆς φιλοξενίας 
τὸ βάθος τῆ: πενίας νιχῆσασα. Ἐγὼ δὲ vov τὴν τοσ- 
αὐτὴν τοῦ Δεσπότου ποίμνην, χαὶ παρὰ δύναμιν 
ἑστιᾶν ἀναγχαζόμενος. δραχὸς πτωχοτέραν γλῶτταν 
ἐπιφερόμενος, ποίαν μὲν ἀπλώσω τράπεζαν ; ποῖον 
δὲ εὔρω χαμψάχιον πηγάζοντα (95), ἵνα τὴν Χρι- 
στοῦ νύμφην πρὸς τὸ παρὸν ὑποδέξωμαι ; Χρῆσον οὖν 
ἡμῖν, ὦ μαχαρία χέρα, μιχρὸν τοῦ ἀλεύρου τῆς πέ- 
στεως. Μᾶλλον δὲ αὐτὸς, ὦ μαχάριςε Ἠλία ὁ χἀχεί- 
γὴν τὴν χήραν διατρέφων τὴν τρέφουσαν, φβέγξαι 
xai ἡμῖν ῥῆμα φιλανθρωπίας ἀνέχλειπτον. Χριστοῦ 
γάρ ἔστιν οὗτο; ὁ λαὺς ὁ μετὰ Μωῦσέως ἐν τῷ ὄρει 
τὶν ἐνανθρώπησιν ὑμνήσας " οὐχ ὁ Μωῦσέως Exsi- 
νος, ὁ περὶ τὸν εὐεργέτην ἀάριστος, οὗ τῆς ἀγνω- 
μοσύνης εἰσεπράξω τὰς δίχας, ταῖς cal, αὐτὸν ὗπο- 
άλλων ἀποφάσεσιν. Ὁρῶν γὰρ τὸν τῶν Ἰουδαίων 
λαὸν ὁ προφήτης, τοῖς μὲν ἐξ οὐρανοῦ χαὶ γῆς ἀγα- 
θοῖς ὑπερτρυφῶντα, τὸν δὲ τῆς τροφῆς ἀγνοοῦντα 
παραίτιον, καὶ τὴν θείαν φιλανθρωπίαν ἀσεύΞίας 
ποιουμένους ὑπόθεσιν, xai τοῦ Κτίστου τὸ σἔδας με- 
ταθέντας ἐπὶ τοὺς δαΐμονας᾿ σύμμαχον εὐσεδείας 
«by θυμὸν προστησάμενος, ἀφῆχε φωνὴν, νόμον ἀδρο- 
χίας τιθεὶς οὐρανῷ, xax τὴν ἀπόφασιν ὄρχῳ σφίγξας, 
χλείθροις τὰς νεφέλας ὑπέβαλε" Ζῇ Κύριος (94), 
οὐκ ἔσται elc τὰ ἔτη ταῦτα δρόσος. f) ὑετὸς éxl 
τῆς γῆς. "D θυμὸς εὐσεδείας "D. γλῶσσα χαλινὸς 


, ΧΥῊ, 4. 


CL. DAUSQUEH NOTE. 


(02) Τὸ ὑπὲρ νέφη. Forte τὸν ὑτερνεφῇ. 

(95) Καμψάκιον πηγάζοντα. Scribeudum est aut 
χαμψάκιον πηγάζον, aut χαμψάχην πηγάξοντα Sus- 
pirio est olim fnisse κάμψα. lMesychius : Κάμψα, 
6f». Quare apud Festum : Capsa a reco appel- 
lantur, has. illi χάμπτρας dicunt, uhi quidam repo- 
nunt χύμψας. ego χάμψας. kwmo etiam dietum est 
κάψα, unde Latinis vox permansit, immutaia, Ci- 
eero De Divinatione : Quid mihi, quam multis custo- 
dibus opus erit, si te semel ad mens capsas admí- 
cero ? Patet ex originatione : nascitur enim ex verbo 
χάπτω, quod est proprie prehendo. Festus : Capsit, 
prehenderit. Quod vero eqni δ ργωρορίο fenum, aut 
gramen príus apprehendant, tüm edant, Homerus 
equis tribult, τὸ χάψαι, quod non est tam ἐσθίειν, 


D quam χανδὸν ἐσθίειν. Inde quoque est χαψιδρώτιον, 


quasi dicas, capisudorium ? Post ez χάψα facium 
χάμψα, ut ex &6povo; ἄμδροτος. Neque vero absi- 
mile ex xázto ortum hahere capio : siquidem τ 
caduca est littera: τύπτω, ἔτυπον. Qua adeipta lit- 
tera χάπηλος inde quoque duci poterit ob avidita- 
tem apprehendendi, qua plerumque correpti sunt 
institores. Ab. exdem origiae est. capis poculi va- 
stioris genus, nec abhorret capisirum. Tandem ad 
primum reversi dicemus χαμψάχην, vel χαμψάχιον 
esse quodlibet vasculi genus c»pax olei, vini, fari- 
n2. similisve rei. 

(84) Ζῇ Κύριος. Paulo aliter expressa sunt baec 
tertii Regum cap. xvii. Vide. 
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οὐρανοῦ " “ιλανθρωπία Δεσπότου  Ἑνδίδωσι τῷ A ditas gubernare. Reveritus s'quidem est ardorem pie- 


οἰχέτῃ διοιχῇῆσαι τὴν χτίσιν' ἠδέσθη γὰρ τῆς εὖσε- 
δεῖας τὸν ζῆλον, xal τὰς ἡνίας τῆς χτίσεως παρ- 
εχώρησς. Ζῇ Κύριος. Ὀμνύει χατὰ τοῦ χτίσαντος, ἵν᾽ 
αἰδουμένη τὸν ὄρχον f) χτίσις ἐπίσχῃ τὴν ἐνέργειαν. 
Ζῇ Κύριος. Ἐπειδὴ, φησὶν, Ἰουδαῖοι πρὸς τὴν τῶν 
εἰδώλων θρησχείαν νενεύχασιν, ἐπειδὴ τὸν ζωοποιὸν 
χαταλείψαντες, τοῖς νεχροποιοῖς ἑαυτοὺς παραδώ- 
κασι (95) δαΐμοσι πάθεσιν οἰχείοις τὸν Ζῶντα δι- 
δασχέσθωσαν * χαὶ bv ὧν ἀποθνήσχουσι τὸν θάνατον 
παιδευέσθωσαν᾽ δεχέσθωσαν τὸν λιμὸν παιδαγωγὸν 
εὐσεδείας, μανθανέτωσαν τῶν ὅμόρω" τὸν yopn- 
γὸν (96) ἀδροχίχ πληττόμενο:. Φοδοῦμαι δ᾽ ὅμως τὸ 
φιλάνθρωπον τοῦ Θεοῦ. Οἷδα γὰρ δάχρυσι ταχέως 
αὐτὸν πειθόμενον, οἷδα ταῖς ἱχεσίαις χαμπτόμενον, 
olóa μιχρᾷ μετανοίᾳ τὰς τιμωρίας συστέλλοντα, μὴ 
^ πρόωρον ἐπαγάγῃ τῆς ἀδροχίας τὴν λύσιν, καὶ γόνη- 
ται τῆς τιμωρίας τὸ qápuaxov ἄπρακτον, χαὶ μείνῃ 
πάλιν ἀγνώμων λαὸς τῆς τοῦ Δεσπότου χαταφρονῶν 
ἀγαθότητος. Τί οὖν ἐργάσομαι; Ὅρχῳ καὶ αὐτὴν 
τοῦ Θεοῦ φιλανθρωπίαν βιάσομαι. Κἂν εἴπῃ πρός μὲ 
Θεὸς παρ᾽ αὐτῶν ἱχετευόμενος (97), Παράσχω τὸν 
ὑετὸν τοῖς ἀνθρώποις, Ἠλία ; φήσω πρὸς αὐτὸν, Οὔ. 
Zn Κύριος, οὐχ ἔσται εἷς τὰ ἔτη ταῦτα δρόσος, 
ἢ ὑετὸς ἐπὶ τῆς γῆς, εἰ μὴ διὰ στόματός μου. 
Mespet τῇ φύσει τὰ ῥήματα. "Eatw, τὸν οὐρανὸν 
ἐπέχεις, τί xal τὴν τοῦ Θεοῦ φιλανθρωπίαν χατέχεις ; 
"Ecto, κατὰ τῶν ὁμοδούλων ἐχτείνεις ἀπόφασιν, τί 
xaX τοῦ Δεσπότου τὴν ἐξουσίαν ἁρπάζεις ; Ἐδέσμευ- 
σας σὺ τὰς νεφέλας, ἀλλὰ τῷ Ποιητῇ x&v τὸ λέγειν 
ἐπίτρεψον. O0 * Ζῃ Κύριος " εἰ μὴ διὰ στόματός 
μου. Παιδαγωγόν με, φησὶ, τῷ λαῷ θεοσεδείας ἀπ- 
ἔστειλας, διδάσχαλον ἀσεδοῦντος πλήθους χατέστη- 
σας, δίδου χαὶ τῆς τιμωρίας τὴν ἐξουσίαν" οἷδα χατ᾽ 
ἀξίαν ἐγὼ τοῖς ἀσεδοῦδι τῆς χολάσεως μέτρον. El 
μὴ διὰ 1όγου στόματός μου. Δίδωσι συσχεθεὶς τὴν 
ἐξουσίαν τῷ Ἡλίᾳ Θεός * οἰχτείρων μὲν τοὺς ἀξίως 
χολαζομένους, ἐντρεπόμενος δὲ τοῦ προφἧτου τὸν 
ζῆλον. Ὑφ᾽ ἑχατέρων δὲ συνεχόμενος ὁ τῶν ὅλων 
Δεσπότης, τί ποιεῖ; Σοφίας ἀγαθότητι μίξας τὴν 
χρείαν μεταχειρίζεται. Δίδωσι μὲν γὰρ τῷ προφήτῃ 
τῆς ἀδροχίας τὴν ἐξουσίαν, μαλάττων δὲ αὐτοῦ τὴν 
ὀργὴν, μεριστὴν αὐτὸν τῆς τιμωρίας ἐργάζεται, χαὶ 
συγχαταδιχάζει τῷ λαῷ τὸν προφήτην, πείθων αὐτὸν 
xai ἄχοντα γενέσθαι ὁμοφύλοις φιλάνθρωπον. ᾿Αλλ᾽ 


€ 


tatis, et Elize creaturze liabenas permisit, Virit Do- 
minus : jurat per Creatorem, ut juramenti metu, ac 
reverentia creatura vim suam reprimat. Virit Do- 
minus, Quod Judzi, inquit, in idolorum veneratio- 
nem inclinarunt, quod, auctore vitze relicto, d.eme- 
uibus mortis auctoribus se dediderunt, propriis 
edocti calamitatibus Viventem aguoscant, G9 et 
condiscant per qua mortem oppetant; utantur 
fame religionis magistra ; quis imbrium piucerua, 
discant siccitatis malo concussi. Αἱ propensam Di 
in bomines benevolentia metuo. [psum novi, et 
cito lacrymis concilietur, novi ut supplicationibus 
flectatur, novi ut modica consilii factive retracta- 
tione penas contrahat, ne pramaturum det ab 
imbrium carentia laxamentum, metuo; metuo ro 
supplicii medicamentum reddatur inefficarz, et in- 
gratus populus perduret in bonitatis divinge contemp- 
tione. Quid agam tandem? Dei charitati jurejurando 
vim afferam ? Et si. dicat mibi Deus ab ipsis suppli- 
citer exoratus : Effundam pluviam howinibus, Elia ? 
ei respondebo : Nequaquam. Vivit Dominus, mon 
erit per hos aunos ros, neque pluvia super terrau 
nisi per os meum. Orationem nature accommodat. 
Esto, ccelum remoraris, quid Dei compescis Luma- 
nitatem ? Esto, vel adversum conservos edicta ex- 
trahas, quid Domini potestatem rapis ? Nubes coer- 
cuisti ; at Creatori vel imperium committe. Nequa- 
quam. Vivit Dominus : nisi per os meum. Religionis 
magistrum, inquit, me populo emisisti, doctorem 
impie multitudinis me constituisti ; do mihi et pu- 
niendi potestatem. Novi ego quis impiis condigius 
sit punitionis modus. Nisi per verbum oris mei. 
Compulsus Elie potestatem facit Deus, wiseraus 
quidem eos, qui digne puniuntur, reveritus tamen 
prophetz zelum. Eli», et illis devinetus, universi 
Dominus quid agat? Sapientim benignitate ne- 
cessilatem temperans, quod usus postulat, aggre- 
ditur. Dat enim prophetz siccitalis potestate. ; 
quo tamen ejus iram molliat, prophetam supplicii 
participem facit, simulque cum populo condemuai ; 
atque ea ratione contribulibus conciliat, amicio- 
remque se exhibeat, vel invito persuadet. Sed, ne 
pius cum impiis adzeque fame dispereat, alimentum 
ipsi suppeditans latenter eum de seuntenjia dejicit. 


CL. DAUSQUHII NOTE. 


(95) Παραδώκασιν. Scribo, παραδεδώχασιν, 

(96) Tov ὄμδρων τὸν zopnyór. kmbrium pigcer- 
»am. Elatum ad exemplum perquam ingeniosi 
poeta : 

Nimborum pincerna Notus. . . .. 

(97) 'Ixecevóysroc. Est is proprie, cui suppli- 
cium datur, quique oraiur. osui tamen er- 
yrs pro re Pa ὡνὴ 

"Ixa μὴ ἡ e τοῦ ζωοδότου ἀναθεμένη 
$0.lobc νγεχροὺς ἀναστήσῃ. Docet ideo Christum 
nominatim Lazarum compellasse, et υἱάσι fllio di- 
visse, Tibi dico, ue Christi vitze largitoris vox expli- 
cauor plures mortuos vit: redderet, Non enim du- 


bitari potest quin, si Christus plurativo nuincco 
fuisset usus, ad vitam quoque plures fuisset revo- 
caturus : nam ut aif. oratione 1 Basilius, Deo lo- 
quente, ἀχολουθεῖ τὸ ἔργον τῷ νεύματι" ac ideo 
ubi causam servatarum a Nocino creaturarum. re- 
presentat, statuit vel. Dei verbulo mundum  redin- 
tegrari potuisse : Φθεγξαμένου γὰρ μόνον τοῦ Θεοῦ 
«aono, πάλιν 1) χτίσις ηὑρίσχετο, xat τὴν ix τοῦ 
χαταχλυσμοῦ διαφορὰν ἑνίχησεν ἂν dj vou λόγου 
fona. liujus sententiae. γα θαι) est Scriptura. 

$3l,. cx, viu : Dixil, εἰ facia sunt. Vide Gen. 1. 
Verbo quoque universum genus nostrum olia ad 
vi am revozabit. 
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Kum enim nutrit opera corvorum, ut immund: A ἕνα μὴ τοῖς ἀσεδέσιν ὁ εὐσεδὴς ἐπίσης λιμῷ διαφθεί- 


hesiizae cibum abominatus solvat famis decreta. 
Corvisque precepi, inquit, «t pascant te**. Ac. mihi 
vide divinam sapieutiam. Traducitur apud. scripto- 
res sacros corvus, ut aninial odio filioruw laborans. 
9 Nam cum fetum excluserint, repudiant, rejecta 
eos nutricandi cura. Sed qua rectrix universi pro- 
videmtia Det circa oninem occupatur creaturam, 
vel pullis corvorum occulta quadam ratione cibum 
seggerit minuta quzdam animalcula. Quam provi- 
dentiam collaudans proplieta David canit melos: 
Et. pullis corvorum invocantibus eum **. — Corvis- 
que precepi, inquit, κί pascant (ἐ 35. Filiorum pro- 
ditores, übi snuto alimenti suppeditatores. Ne 
tgitur durior fueris corvis pullorum osoribus, ne 
innatum iis in pullos odium imiteris, neve in Judzos 
transferas ; quin imitare potius eorum in te curam. 
Hi commodato tibi obsequio naturam vicerunt: tuque 
Judsorum nequitiam humanitate convince, ne in 
eontribules corvis fueris inhumanior. Revince cor- 
vos humanitatis causa legatos. 


δαίων xaxlav, μὴ γένῃ τῶν χοράχων περὶ τοὺς ὁμοφύλους 


φιλανθρωπίας γινομένους τοὺς χόραχας. 

9. Verum ut Deus Eliam vidit iuexorabilem, corvos 
ministerio jubet abstinere, utque a sententia per 
vim deducat, cibo privat. Etsi vero sine prophetz 
assensu Deo perfacilis imbrium datio; noluit ta- 
men servi amantis edictioneni solvere, sed Jud:ro- 
rum animadversionem ita miseratus est, ut ab Elia 


ρηται, χορηγῶν αὐτῷ τὴν τροφὴν, λανθανόντως τὴν 
γνώμην βιάζεται. Τρέφει γὰρ αὑτὸν διὰ χοράχων, 
ἵν᾽ ὥσπερ ἀχαθάρτου ζώου τὴν τροφὴν μυσαττόμε- 
νος, λύσῃ τοῦ λιμοῦ τὴν ἀπόφασιν. "ErceAovpat γὰρ, 
φησὶ, τοῖς κόραξι τοῦ διατρέφειν σε. Βλέπε μοι 
τὴν θείαν σοφίαν. Ὡς μισότεχνον τὸ ζῶον ὁ χόραξ 
παρὰ τῇ Γραφῇ διαδέδληται. Τίχτοντες γὰρ ἀρνοῦν- 
ται τὴν γονὴν, τῆς τῶν τέχνων tpogtc οὐ φροντί- 
ζοντες. ᾿Αλλ᾽ f περὶ πᾶσαν τὴν χτίσιν θεΐα διοιχοῦσα 
πρόνοια (99), καὶ τοῖς νεοσσοῖς ἀποῤῥήτως διά τινων 
ζώων μιχρῶν γεωργεῖ τὴν τροφήν (1). Καὶ ταύτην 
ἀνυμνῶν ὁ προφήτης Δαυῖδ μελῳδεῖ - Kal τοῖς γεοσ- 
σοῖς τῶν κοράχων τοῖς ἐπικαλουμένοις αὑτόν. 
᾿Εντειλοῦμαι (2), φησὶ, τοῖς κόραξι τοῦ διατρέφειν 
σε. Οἱ τῶν τέχνων προδόται, τῆς σῆς τροφῆς γεωρ- 
Yol. Μὴ τοίνυν γενήσῃ χείρων τῶν μισοτέχνων χο- 
ράχων, μὴ μιμήσῃ τὴν τούτων περὶ τοὺς Ἰουδαίους 
μισοτεχνίαν, ἀλλὰ μίμησαι τὴν τούτων περὶ σὲ θε- 
ραπείαν. Ἑνίχησαν οὗτοι τὴν φύσιν τῇ περί σε λει- 
voupyla* νίχησον χαὶ αὐτὸς φιλανθρωπίᾳ τὴν Ἴου- 
ἀπανθρωπότερος" αἱδέσθητε πρεσδευτὰς 


β΄. ᾿Αλλ᾽ ὡς εἶδεν ὁ Θεὸς τὸν Ἠλίαν ἀνένδοτον, 
παύει μὲν διαχονοῦντας ἐχείνους, ἐπέχει δὲ thv τρο- 
qv, ἵνα τὴν γνώμην βιάσηται. Καίτοι xal τοῦ προ- 
φήτου χωρὶς εὐχερὴς τῷ Θεῷ τῶν ὅμδρων ἡ δόσις, 
ἀλλ᾽ οὐχ ἐδούλετο λύειν οἰχέτου φιλοῦντος ἀπόφασιν, 
ἀλλ᾽ ἐχείνους χολαζομένους οἰχτείρων τὸν Ἠλίαν 


injuriam abstineret ; víam prudentie plenam cum ( οὐχ ὕδριζε. Σοφῶς δὲ τὰ χατὰ τὸν προφήτην ἐμεθ- 


propheta inivit, Ut enim, quod aiebam, nihil remit- 
tentem vidit, et esuritionis violentiam sententia 
rigore pervincentem, aut potius, ut impiorum 
supplicia vidit Etiz in deliciis esse, eum loco locum 
mutare jubet, urget profectionem in Sarepta, ct 
euim ad mulierem viduam mittit, qui vuce creatu- 
ram pluvia viduarat. Precepi enim ibi mulieri vidue, 
μι pascat te *. Tantum non dixit : Si te cibi non pu- 
det, incensam iram ne restinxeris. Viduam, et pau- 
perem, ac preterea gentilem nominat, ut vel ejus 
mendicitate commoveatur, vel ut gentilis alimentum 
aversetur, ac vel invitus evadat humanus, et nubes 
silentio constrictas solvat. Sed ad viduam adire 
non recusat Elios. llla habitu paupertatem prodit : 


ώδενεν. Ὡς γὰρ εἶδεν, ὃ ἔφην, οὐχ ἐνδιδόντα, νιχῶντά 
τε τῆς πείνης τὴν βίαν τῷ τόνῳ τῆς γνώμης " μᾶλλον 
δὲ ὡς εἶδεν τρυφῶντα τῇ τῶν ἀσεδῶν τιμωρίᾳ, τό- 
πους αὑτὸν Ex. τόπων ἀμείδειν παραχελεύεται, xal 
πρὸς Σαραφθὰ βαδίζειν ἐπείγεται " xal πρὸς χήραν 
ἀποστέλλει γυναῖχα τὸν χήραν τὴν xtlow διὰ τῆς 
φωνῆς ἐργασάμενον. Ἑντειοῦμαι, φησὶ, γυναικὶ 
χήρᾳ τοῦ διατρέφειν σε. Μονονουχὶ λέγων, Εἰ μὴ 
αἰσχύνῃ τὴν τροφὴν, μὴ σόέσῃς τὴν ἀγανάχτησιν. 
Xfjpav xal πενιχρὰν, xat πρὸς τούτοις ἐθνιχὴν ἐπι- 
λέγεται * ἵνα ἣ τὴν πενίαν οἰχτείρῃ, ἣ ὡς ἐθνιχῆς 
ἀπογραφῇ 2^) τὴν τροφὴν, χαὶ γένηται xai ἄχων φιλ- 
ἀνθρωπος, χαὶ λύσῃ νεφέλας σιωπῇ δεδεμένας. ᾿Αλλ᾽ 
οὐ παραιτεῖται βαδίζειν ὡς πρὸς τὴν χήραν (5) 


parabat enim. cibum, αὐ άληιθ δὰ sepulturam opus D Ἡλίας. Ἡ δὲ τῷ σχήματι τὴν πενίαν ἐλέγχει. Παρ- 


3! []] Reg. xvii, ὁ. '* Psal. cxrvi, 9. 


*5 (Il Reg. xvi, ὁ. 


** ibid. 9. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(99) Θεία διοικοῦσα πρόνοια. Si quo explenda 
lacunula, ita potest : διοιχοῦσα κόσμον, vel πάντα. 

(4) Kal toic νεοσσοῖς ἀποῤῥήτως διά τινὼν 
ζώων μιχρῶν γεωργεῖ τὴν τροφήν. Nazinnzonus de 
eo, qui ex alieno incommodo &u& captat commoda 
dixit γεωργεῖν συμφοράς. Prohnbilior est. natem 
bec opinio de aninialculis. suggeniias in. eium 
pullis eorvorm , quam eorum, qui aura. roweida 
vesci putant. Nec. enim animulia eornivorn , οἱ 
ab ingenio prmfervida, vescuntur nura. duntaxat, 
Qus autem sint liaec nulimaleula. non habeo nfllulta 
dicere : quidam muscas putant, alli. verimiculos, ot 
quidem e primulis corum. uatox aul 6 eongento, 


Consule Vilesium De sacra philosophia, c. 55, et Ge- 
pebrardam, ín paal. cxzvit. Ν 
(3) ᾿Ενγελοῦμαι. Biblia quibus utor, ἐντέταλ- 


αι. 
(35) ᾿Απογγαρῇ:. Legendum videtur ἀποττραφῇ. 
FÉniv, l'aTROL. 

(3) 00 περαιτεῖται βαδίζειν ὡς πρὸς τὴν χήραν. 
T^ ὡς νον vices δ νι τοῦ πρός. Poe τὸ tier. ma- 
xml Joeus ext ab Aristotele cita:us lib. τὰ Nico- 


moachion, wbl de wwicitia : 
ὡς αἰαὶ τὸν cuoior ἄγει θεὸς ὡς τὸν ὁμοῖον. 
Quaro τὸ πρός ut glossema repuli, 
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εσχεύασε γὰρ τὴν τροφὴν ὁμοῦ xai 125fjv* xaX γί- A erant. Accedit. tamen ad viduam rogator, qui coeli 


vetat τῆς χήρας προσαΐτης ὁ τὰς οὐρανοῦ χλεῖς ms- 
ριδήσας vol; χείλεσιν. δὲ τί φησιν (4) ; Ζῇ Κύριος 
d Θεός σου. Ὥς προφήτην τιμᾷς, ὅν προσαίτην 
ὁρᾷς ; πόθεν ἔχεις τοῦ προφήτου τὴν γνῶσιν ; Ὑπό- 
βνησον σαυτὸν, ἀγαπητὲ, τῶν τοῦ Θεοῦ πρὸς τὸν 
λίαν ῥημάτων * Ἐντελοῦμαι, φησὶ, ruraux χήρᾳ 
τοὺ διατρέφειν σε. Καὶ δῆλόν ἐστιν ὡς δι' ἀπο- 
χαλύψεως ἡ τοῦ προφήτου παρουσία τῇ χήρᾳ χατεμη- 
νύετο. Καὶ ἣν ἡ δι’ ὀμμάτων θέα τῆς χαθ᾽ ὕπνους 
θέας ὑπόμνησις. Ἐπιγνοῦσα τοίνυν τὴν τοῦ παρόντος 
ἀξίαν, τὴν πενίαν ὠδύρετο. Ζῇ Κύριος ὁ Θεός σου, 
φησὶν, οὐχ ἔστι μοι ἐγχρυφίας (5), dAJ 7) δρὰξ 
ἀλεύρου ἐν τῇ ὑδρίᾳ, καὶ ὀλίγον ἔλαιον ἐν τῷ 
καμψάχῃ" καὶ ἰδοὺ ἐγὼ συ.1.1όγω δύο EvAdpia, 
xal εἰσελεύσομαι, καὶ ποιήσω ἐμαυτῇ, καὶ τοῖς 
τέχγοις μου, καὶ φαγόμεθα, καὶ ἀποθανούμεθα. 
Τὸ πέρας ἡμῖν τῆς τροφῆς, ἀρχὴ τελευτῆς. Ταύτην 
τελευταίαν παραθήσομαι τράπεζαν " μέτρον ἡμῖν τῆς 
ζωῆς ἡ δρὰξ τοῦ ἀλεύρου χαθέστηχε, μίαν ἀναμένο- 
μεν προθεσμίαν τροφῆς xal θανάτου" μετὰ ταύτην 
τὴν βρῶσιν, ἡμεῖς θανάτου βρῶσις ἐσόμεθα. "Exa- 
θέν τι πρὸς τὴν φωνὴν ὁ προφήτης. Οἰχτείρει μητέρα 
συλλιμώττουσαν τέχνοις, εἶδε σπλάγχνα μητρὸς τῷ 
τῶν τέχνων λιμῷ σπαραττόμενα, xa φωνὴν ἀφίησιν 
ἰχμάδα φιλανθρωπίας ἔχουσαν" Τάδε .16γει Κύριος" 
Ἢ ὑδρίᾳ τοῦ ἀλεύρου obx ἐκ.λείψει, καὶ ὁ καμ- 
ψάχης τοῦ éAalov οὐκ ἐλαττονήσει ἕως ἡμέρας 
τοῦ δοῦναι Κύριον ὑετὸν ἐπὶ τῆς γῆς. Τέως τὸν 


claustra ore constrinxerat. Quid illa ? *** Vivit, in- 
quit, Dominus Deus (uus **. Tanquam prophetam 
honoras, quem mendicum vides ! unde in prophete 
notitiam venisti ? GA& Dei ad Eliam voces in me» 
moriam revoca, o dilecte: Precepi mulieri vidue, 
«t pascat te. Unde evidens est, quod per revelatio- 
nem prophete praesentia vidus nuntiata sit, quod- 
que visio oculis objecta recordationem visionis exci- 
tarit per quietem oblatz.. Cum itaque praesentis 
aguosset dignitatem, deplorabat indigentiam : Vivit 
Dominus tuus, iuquit, quiu non habeo panem, | nisi 
quantum pugillus capere potest farina in hydria, et 
paululum olei in lecytho: en. colligo duo ligna, wt 
ingrediar, εἰ. faciam illud mihi, et filiis meis, ut co- 
medamus, εἰ moriamur **. Cibi defectio nobis erit 
mortis initium : hanc extremam apponam mensam. 
Vitas modus farinz pugillus nobis constitutus est, 
unum idemque cibi et mortis tempus prastolamur: 
'post hanc escam mortis pabulum erimus. Commo- 
tus est hae voce propheta ; miseretur matris una 
cum liberis fame vexatze, videt materna viscera filio- 
rum fame convulsa, et vocem emittit humanitate 
diffluentem : Hec dicit Dominus ; Hydria farina non 
deficiet, nec lecythus olei minuetur usque ad hanc 
diem, in qua Dominus daturus est pluviam super fa- 
ciem terra 33. Tunc pluviam promittit, nubes votis 
accommodat, et hydriain vertit in alimenti foutem, 
quantumque dies poscebat, tantum hydria suppe- 


| Uesby ἐπαγγέλλεται, εὐτρεπίζει ταῖς ἐλπίσι τὰ νέφη, (, ditabat: quo die messem volebat vidua, in bydria 


xai πηγὴν τῆς τροφῆς: τὴν ὑδρίαν ἐργάζεται xat 


metebat. 


ὅση τῆς ἡμέρας ἡ χρεία, τοσαύτη τῆς ὑδρίας ἡ χορηγία " xa0' ἡμέραν, fjv ἡ χέρα ἐδούλετο, γεωργίαν 


ἐπὶ τῆς ὑδρίας ἐτρύγα. 

Υ΄. ᾿Αλλ᾽ ὁ μὲν χρόνον καὶ οὗτος ἐπερίττευεν, xat 
δλιμὸς ἐπεχράτει“ καὶ ἡ χτίσις ἐχεχάλχευτο, ὁ δὲ 
προφήτης οὐχ ἑσπένδετο. Τί οὖν ποιεῖ τῆς φιλανθρω- 
lac ἡ πηγή ; Τρίτῃ περιδάλλει μηχανῇ τὸν προφή- 
τὴν, 6€ ἧς ἡττηθεὶς ὁ Ἡλίας, xai ἄχων πρὸς φι- 
λανθρωπίαν χαμφθῇ. Νόσος γὰρ ἐν μέσῳ, χαὶ ὁ τῆς 
χήρας υἱὸς ἀνηρπάζετο. Πρόσταγμα θεοῦ τὴν ψυχὴν 
ἂχ τοῦ σώματος μεταδαίνειν ἐχέλευε" χαὶ περιίστα- 
ται τῷ προφήτῃ ἡ χήρα" Τί ἐμοὶ καὶ σοὶ, ἄνθρωπε 
τοῦ Θεοῦ; sla 08€ πρός με ἀναμνῆσαι τὰς dpap- 
τίας μου (6), xal θανατῶσαι τὸν υἱόν μου; Εἴθε, 
φησὶ, τῷ λιμῷ προαπολοίμην εἴθε φθάσας ὁ θάνατος 
τῆς τοῦ τέχνου pou τελευτῆς προανήρπασε. Νῦν δέ 


5$. Sed tam acerba tempestas extrahebatur, fames 
dominabatur, creatura zris in faciem durabatur, 
nec propheta conditionem pacis ullam noverat. Quid 
ergo faciat fons pietatis ? Tertiam machinam pro- 
pheie admovet, qua dejectus Elias vel invitus ad 
liumanitatem flectatur. Morbus ob oculos versaba- 
tur, et. viduz filius rapiebatur : Dei decreto jube- 
batur anima transire de corpore, et prophetam cir- 
cumstat vidua: Quid mihi, et tibi, vir Dei ? ingressus 
es ad me, ul rememorareniur | iniquitates mec, et 
interficeres filium meum**? Utinam, iuquit, ante fame 
periissem ! Utinam mors ante fllii funera me przri- 
puisset! nunc vero cibo suggesto ad liec me specta- 


μοι χορηγῶν τὴν τροφὴν, πρὸς τοιαύτην με θέαν D cula reservasti? Dubius hzrebat tanto in casu Elias, 


*! jbid. 12. ** ibid. ** ibid. 14. ** ibid. 18. 


CL. DAUSQUEII NOTE, 


(4) 'H δὲ εἰ φησιν; Desunt vidue prophetam 
salutantis voces. Nam cum Elias sciscitelur de 
vidua, qui se prophetam norit, non alienum a vero 
est eum prophetze nomine consalutatuim. 

(δ), Οὐχ ἔστι μοι ἐγχρυφίας. Ita versio commu- 
nis Bibliorum. lterum moneo Basilii verba examus- 
sim verbis Bibliorum respondere : quare aut utrius- 
que eadem debuit esse versio, aut versio commuuis 
a me judicari propudiosa, quod nefas. Tamen &vxeo- 


φίας est panis subcinericius, Hesychius : "Eyxpuola«, 
ἄρτου εἶδος, ὁ ἐν σποδῷ γενόμενος τῷ μὴ εἶναι χλί- 
6avov. Encryphias panis species, qui quod in usu 
nondum esset clibanus, in cinere conficiebatur. Pro- 
pius etymologiam sunt illa Suide : Ἑγχρυφίας, 
ἄρτος ἐν ἀποδῷ χεχρυμμένος * Emcryphias panis 
obtectus cinere. . 

(6) ᾿Αγαμνγῆσαι τὰς ἁμαρτίας μου. Biblia : τοῦ 
ἀναμνῆσλι τὰς ἀδιχίσς. 
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et hospitalitatem mulieris admiratus 8lii necis causam Α ἐτήρησας: Ἡπορεῖτο πρὸς τὸ συμδὰν ὁ "EDiac, 


percentatur; seíscitansque juvenit peeri mortem 
95 unam divinarum contra se machiuaram esse. 
Deo accidit supplex, et solers repertom exponit : 
Hei mihi, Domime, testis vidus, etiamne viduem 
affizisii, ut interfceres. filium ejus *'? Video quo 
me machinamento petas, sentio quibus a te artibus 
circumretites sim. Humauitate me respondere po- 
stulas, ut cum pro vidus lio supplicavero , Li- 
bera, o Conditor, ἃ morte filium vidus, occurrss et 
ipse mihi bac conclusione : Libera igitur, et tu, 
filium meum Israel a siccitatis decreto. Sum tan- 
dem tus in homines charitatis discipulus, sum maa- 
suetissimus administer. Monstra, Domine, mortem 
erga homines mansuefaciam esse, cognoscantur 
(uz bumanitatis monumenta, queque de wa leni- 
iate docemur vel infernum pervadant. Solvantur 
penis viventes, et mortuorum carcer. Prophetis 
preces subsecuta est pueri vita, et contra homines 
mors isvicta per Eliam vinci didicit, ae liuguse 
propbetics vim passa lugubre cecimit. Primum 
enim morisum ab se abstractum bominum more 
lugere didicit. — Quz nam hzc, inquit, rerum przter 
spem conversio ἢ Mortui recnrront ad vitam ; animz 
post fata in veteres corporum eolonias reducuntur ; 
laxantur leges in paradiso morti conscriptas. Domi- 
natus mei pignus teneo devictorum crimina, arma 
mihi contra homines sunt hominum crimina. Tanta 
apud me justorum nubes, et nullus mes effudit re- 
tia; sexcenti criminosi meo detinentur carcere. Do- 
lebat mihi unicum Enochum mea sceptra vitze ex- 
perimento calcssse, quia, licet natura pars esset, 
sententia mortis superior evasit. Nunc vero qua 
etiam possidebam, eorum a me vita exigitur. lnanes 
fovi spes , iras Dei coatra homines insolubiles fu- 
turas rata. Forte singulatim exoratus illud solvet : 
Pulvis es, et in pulverem reverteris 38, Nam si unius 
Justi vocem veritus mortuorum dominatu ime exuit, 
vereor ut homines nobis diesnt insultantes : Ubi 
est, mors, vicioria (ua? ubi est, mors, stimulus 
tuus * ? laque. vidus fllius maternis amplexibus 
redditus est. Elias autem Dei machinis ad humani- 
tatem inflexus, hominum boso nubibus pluviain da- 
bat, οἱ rursum. GG colum nubibus induebatur : 


χαὶ thv φιλοξενίαν τοῦ γυναίου θαυμάζων, τῆς 
τοῦ τέχνου τελευτῆς τὴν αἰτίαν ἐζήτει " καὶ ζη- 
τῶν Ebpev οὖσαν τῶν χαθ᾽ ἑαυτὸν μηχανὴν παρὰ 
Θεοῦ τοῦ παιδίου τὸν θάνατον (T). Καὶ τῷ Θεῷ Ἐροσ- 
κίπτει, xal ἐξαγγέλλει τὸ σόφισμα" Of μοι, Ku- 
ριε, ὁ μάρτυς τῆς χήρας, σὺ ἑκάχωσας (8) τοῦ θα» 
γατῶσαι τὸν υἱὸν αὑτῆς; Ἔγνων σου τὴν xav 
ἐμοῦ μηχανήν ἠσθόμην οἷς παρὰ σοῦ περιδέδλῃ - 
μαι" ἀντίδοσιν ἀπαιτεῖς με φιλανθρωπίας, ἕν᾽ ὅταν 
ἐγὼ περὶ τοῦ παιδίου τῆς χήρας ἐχετεύσιυ, Αὔδον, ὦ 
Κτίστα, τοῦ παιδίου τὸν θάνατον, ἀντεπκαγάγης μοι 
xai αὐτός" Λῦσον οὖν καὶ σὺ τὴν τοῦ καιδός μου τοῦ 
"epa τῆς ἀδροχίας ἀπόφασιν. Γένομαι τοένυν. σου 
μαθητὴς τῆς φιλανθρωπίας, ὑπουργὸς ἡμερότατος" 


Β δεῖξον, ὦ Δέσποτα, xai θάνατον πρὸς ἀνθρώπους ἦμο- 


ρούμενον" μανθανέτω τὰ τῆς σῆς φιλανθρωπίας γνω» 
ρίσματα" φθανέτω xat ἄχρις ἄδου τὰ τῆς at; ἀγαθό- 
«nto; δύγματα' λνέσθω; xal τῶν ζώντων ἡ τιμωρία, 
χαὶ τῶν τεθνηχότων τὰ δεσμωτήρια. Διεδέχετο τοῦ 
προφήτου τὴν εὐχὴν ἡ τοῦ παιδέου (mh, καὶ ὁ χατὰ 
ἀνθρώπων ἀήττητος θάνατος, τὴν ἧτταν διὰ τὸν 
Ἠλίαν ἐμάνθανε, xal γλώττή τῇ προφητιχῇ βιασθεὶς 
ἐθρηνῴδει. Πρῶτος γὰρ νεχρὸς ἐξ αὐτοῦ ἀποσιούμε- 
νος ἀνθρωπίνως πενθεῖν ἐδιδάσχετο" Τίς ἡ τῶν πρα- 
Ὑμάτων, λέγων, αὕτη παρ᾽ ἐλπίδας μεταδολή ; Νε- 
χροὶ παλινδρομοῦσιν εἰς βίον, καὶ ψυχαὶ τοῖς ἑαυτῶν 
μετὰ θάνατον εἰσοιχίζονται σώμασι’ χαὶ λύεται θα- 
γάτου νόμος ἐν παραδείσῳ συγγεγραμμένος. Ἐνέχυ- 
pov ἔχω τῆς δεσποτείας τῶν χρατουμένων τὰ πταί- 
Guata* ὅπλα μοι κατὰ ἀνθρύπων, τῶν ἀνθρώπων τὰ 
πταίσματα. Τοσοῦτον παρ᾽ ἐμοὶ vége; διχαίων (9), 
χαὶ τῶν ἐμῶν οὐδεὶς δραπετεύῳν δικτύων, ápgapto- 
λῶν μυριάδες τοῖς ἐμοῖς δεσμριτηρίοιες ἀνέχονται. 
ἙἘλύπει δέ με μόνας ὁ Ἐνὼχ τὰ ἐμὰ σχῆπτρα ὑπὸ 
πείρας πατήσας, ὅτι μέρος ὑπάρχων τῆς φύσεως, 
ἀνωτέρω γέγονε τῆς ἀποφάσεως. Νυνὶ δὲ χαὶ ὧν 
ἔσχον τὴν χτῆσιν, τούτων τὴν ζωὴν ἀναπράτεοομαι. 
Ματαίαις ἐλπίσιν ἐμαυτὸν ἐδελέαζον, ἄλντον ἔσροθαι 
«ἣν ὀργὴν τοῦ Θεοῦ κατὰ ἀνθρώπων οἰόμενος. Τάχα mac 
μέρος ἱκετευόμενος λύσῃ καὶ τὸ, Γῆ εἶ, xal εἰς γῆν 
ἀπειλεύσῃ. Ei γὰρ ἑνὸς διχαίου φωνὴν αἰδεσθεὶς, ἔξ 
με τῆς τῶν νεχρῶν δεσποτείας εἰργάσατο, φοδούμαι 
μὴ ἄνθρωποι καθ᾽ ἡμῶν ἐξορχούμενοι, εἴπωσι" Hoi 


simul] terra frugum sterilitatem exuit, et eondiue D σου, θάνατε, τὸ νίκος; ποῦ σου, ᾷδη, τὸ κέν- 


res imbrium ope renovalss sunt. Cum tamen homi- 
num peccata nihil miauerentur, Deus Eliam videns 


τρον (10) ; Ὁ μὲν οὖν τῆς χήρας υἱὸς ταῖς τῆς μη- 
«ρὸς ἀγχάλαις ἐδίδοτο. Ἡλίας δὲ ταῖς τοῦ Θεοῦ μη- 


*' ll Reg. xvi, 18. ?* δι. ut, 10. 281 Cor, xv, BS. 


CL. DAUSQUEI! NOTAE. 


(1) Ka0' ἑαυτὸν μηχανήν. Scribe, xa0' ἑαυτοῦ, 
ul mox xav' ἐμοῦ, 


(8) Σὺ ἐκάκωσας. Similiter οἱ Septuaginta. Kditio 
vulgata : ἐχάχωσας τὴν χήραν, quod wagis probo : 
est enim duriusculum χαχοῦν uina casu. 

(9) Négoc δικαίων, Bol poetarum : 


i YUgac elato πεζῶν. 
Nonnus:Dassaricis ; 


voc διθοχίζων νέφος Ἰνδῶν. 


Π νὰ : Poditum, equitumque nubes jaciat. Sel E.- 
elexias gentilium cap. xit ad licbraeos, νέφος μαρτύ- 
ρων. 

(10) Ποῦ σου, θάναες, τὸ νῖκος; ποῦ σου, ᾷδη, 
τὸ κνέντρον ; Bibliorum vertit ordinem Basilius, nec 
tamen ejus verba. sollicito : quia. poti caleatioris 
conclonatoris ista esse alleqatio. 


151 


ORATIO XII. 


158 


yaval; πρὸς φιλανθρωπίαν χαμφθεὶς, τὸν δετὼὸν τοῖς A justo zelo in impios rursus inflammatum, et ferro 


ἀνθρώποις νεφέλαις ἐδίδουν, xai πάλιν οὐρανὸς νεφέ- 
law ἐνδύεται" γῆ δὲ τὴν τῆς ἀχαρπίας χηρίαν ἀπετί- 
6szo (11), καὶ πάλιν fj χτίσις διὰ τῶν ὅμόρων ἐνέαζε, 
τὰ δὲ τῶν ἀνθρώπων πλημμελήματα χατ᾽ οὐδὲν 
ἡλαττοῦντο. Θεὸς δὲ τὸν Ἤλίαν ὁρῶν ζήλῳ διχαίῳ 
πάλιν χατὰ ἀσεδῶν πυραχτούμενον, χαὶ σιδήρῳ τῶν 
ψευδοπροφητῶν τὸ στίφος βερίζοντα, ἅρματι πυρίνῳ 
τῶν ἀσεδούντων μεθίστησι, μονονουχὶ ταῦτα πρὸς τὸν 
προφήτην φθεγξάμενος" Θαυμάζω μέν σου τὸν ζῆλον, 
Ἡλία, xa τὴν ἀρετὴν ἀποδέχομαι" τὰ ὃὲ τῶν ἀν- 
θρώπων γένη πρὸς ἁμαρτίαν ὀξύῤῥοπα (12). Καὶ εἰ 
σύνδρομον ἐπάξω ταῖς ἁμαρτίαις τὴν τιμωρίαν, ἐχ- 
λείψει τὸ γένος μὴ φιλανθρωπίᾳ φερόμενον. Σοὶ Ba- 
pela τῶν ἁμαρτανόντων ἡ θέα" ἐμοὶ δὲ ὄντι Δεσπότῃ 


pseudoprophetarum tarbain ineteutom, igneo curru 
ex impiorum conspectu transtulit, prope .consimilia 
locutus ad prophetam : Miror equidem, Elia, ze- 
lum tuum ac virtutem probo. Proclive est in pec- 
catum hominum genus, et si vindictam cum crimi- 
nibus confligere patiar, deficiet, durius tractari ne- 
scium. Tibi peccantes cernere grave spectaculum ; 
mibi vero, qui sum Domiuus, lex de humanitate 
Scripta est, ineipsuim debitorem clementize consti- 
tul. Quod siad poenas unquam spectavero, vereor 
legem de humanitate clamantem : Nolo mortem 
peccatoris, sed ut ad me convertalur a va sua, et 
vivat δ, Tu ergo subi diversorium a peceato libe- 
rum, carne vestitus cum angelis couversare. Ego 


vópoz φιλανθρωπία: ἀνάγραπτος. ᾿θφειλέτην αὐτὸς B vero ad homines per incarnationem veniam, ego in 


ἐμαυτὸν ἀγαθότητος ἐγγράφως χατέστησα. Κἂν ἴδω 
«otk πρὸς τιμωρίαν διὰ τὴν ἁμαρτίαν, αἰδοῦμαι τῆς 
φιλανθρωπίας τὰ γράμματα, λέγοντα’ Οὐ BovAopat 
κὸν θάνατον τοῦ ἁμαρτωιἰοῦ, ὡς τὸ ἐπιστρέψαι 
αὑτὸν πρός με, καὶ ζῇν. Σὺ μὲν οὖν δέχου χαταγώ- 
γιον ἁμαρτίας ἐλεύϑερον, συμπολιτεύου μετὰ σαρχὸς 


eoruui salutem curram. Naturam ege ex hominibus 
delibatam assumam, et passione passiones morta- 
lium curabo, morte mortem frangam. Hoe enim 
ante te propheta Isaias hominibus Evangelium pr:e- 
dicabat : Livore ejus samaii sumus **. Cui gloria 
sempiterna. Amen. 


«τοῖς ἀγγέλοις" ἐγὼ δὲ πρὸς ἀνθρώπους διχλ τῆς οἰχονομίας ἐλεύσομαι, ἐγὼ πρὸς τὴν τούτων σωτηρίαν 
δραμῆσομαι" φύσιν ἐγὼ τῶν ἀνθρώπων ἀπαρχὴν ἀναλήψομαι, καὶ πάθει θεραπεύσω τὰ πάθη, διὰ θανάτου 
λύσω τὸν θάνατον. Ταῦτα γὰρ ὁ πρὸ σοῦ προφήτης Ἡσαῖας τοῖς ἀνθρώποις εὐηγγελέζετο λέγων To 


μώλωκι αὐτοῦ ἡμεῖς ἰάθημεν (15). Αὐτῷ fj δόξα εἰς τοὺς αἰῶνας. "Apfyv. 


AOTOZ IB. 
Tov αὐτοῦ εἰς τὸν "Iovax. 


α΄. Ἅπας μὲν ὁ τῆς χτίσεως κόσμος τῆς θείας C 


φιλανθρωπίας εἰχών ἐστιν, ὄμμασιν αὐτοῖς ἐχπαιδεύων 
τοῦ Kzícvou τὴν ἀγαθότητα * αὐτὸ γὰρ δὴ πρῶ- 
«ον, τὸ πρὸς δημιουργίαν ἐλθεῖν, καὶ δοῦναι τοῖς οὐχ 
οὖσι τοῦ εἶναι τὴν κάροδον, τῆς χρηστότητος γνώ- 
ρισμα" οὐχ ἦν οὐρανὸς, οὐχ ἦν γῆ, οὐχ ὑπῆρχε πε- 
λάγη, φωτὸς ἴχνος οὐχ ἐδλέπετο. Καὶ τί ταῦτα λέγω ; 
ἀγγέλων δῆμοι τοῦ εἶναι ἐστέρηντο" μόνος γὰρ εἶχε 
τὸ εἶναι Θεός" Θεὸς ἡ τοῦ εἶναι πηγὴ, ὁ τῆς ζωῆς θη- 
σαυρὸς, ὁ τοῦ γενέσθαι μόνος ἀνενδεὴς, ἀγαθότητα 
Βρύων. Οὗτος τὰ μὴ ὄντα πρὸς τὸ εἶναι χαλεῖ, οὐχ 
αἰτηθεὶς, οὐκ ἱχετευθεὶς τοῖς οὐχ οὖσι τὸ εἶναι χαρίζε- 
«αι. Ποῦ γὰρ ἂν τὸ μὴ ὃν περὶ τοῦ γενέσθαι τὸν ὅν- 
«a (14) παρεχάλεσεν ; ᾿Αλλ᾽ ὁ τῆς χρηστότηξζος 


δι Kzeeh. xvin, δὲ. 5 1a. Lin, ὅ. 


ORATIO XII. 
Ejusdem in Jonam. 


1. Quodvis creaturz ornamentum divine charita- 
lis imago est vel ipso aspectu Creatoris edoceus 
bonitatem. Nain ad creationem primum incessisse, 
»c rebus non esxsistenlibus, ut consisterent, de- 
disse, bonitatis illius monumentum est. Non erat 
ccelum, non terra, non exsistebant maria , lucis ve- 
stigium nullum conspiciebatur. Quid hzc loquor? 
angelorum turbz suo esse private erant : solus 
enim Deus erat, Deus ipsius esse fous, vitze thesau- 
rus, ortus non indigens, bonitate scatens. Hic ea quae 
Q7 non sunt, ad esse vocat, non rogatus, non sup- 
plicatione invitatus non exsistentibus dat exsistere. 
Quomodo enim quod non erat, ul esset, eum qui 
est, hortaretur ? Sed exundans bonitatis diving 


CL. DAUSQUEII NOTE. 
(14) Γῆ δὲ τὴν τῆς ἀκαρπίας χηρίαν ἀπετί- D ζων τῷ Μωῦσεϊ ἐπὶ τοῦ ὄρους φησίν" Εἶπον τοῖς υἱοῖς 


θετο. Reecribo εὐχαρπίας χηρείαν, vel ἀχαρπίας 
χηρείαν ἐπετίθετο. 

(m ᾿οξόῤῥοκπα. Prius fuit ἐξύῤῥοπα. 

13) Τῷ μώλωπι αὐτοῦ ἡμεῖς ἰάθημεν. Biblia, 
ἰάθητε, δαπαιὶ estis. D. Ambrosius, cujus in μεθ- 
εὐῤτῳ hzc scribo, ipso die Conceptionis Virgiuis 
immaculata, lib. 1 De Spiritu sancto videtur legisse, 
οὗ τῷ μώλωπι. 

14) Τὸν ὄντα. Clemens Alexandrinus in variis 
Dei appellationibus banc quoque reposuit, Στρωμ. 
Aoy. 9 : "Hxot ἕν; ἣ ἀγαθὸν, ἣ νοῦν, ἣ αὐτὸ τὸ bs. 1 
Πατέρα, ἣ θεὸν, ἣ Δημιουργὸν, ?) Κύριον. Eam vero 
esse prineipem Demascenus libro primo judicavil : 
Δοκεῖ μὲν οὖν χυριώτερον πάντων τῶν ἐπὶ Θεοῦ λε- 
τομένων ὀνομάτων εἶναι Ὃ ὦν, καθὼς αὐτὸς γρηματί- 


Ἰσραὴλ, Ὁ ὧν ἀπέσταλχέ με. Ὅλον γὰρ ἐν ἑαυτῷ 
συλλαδὼν ἔχει τὸ εἶναι, οἷόν τι πέλαγος οὐσίας ἄπει. 
pov, xal ἀόριστον. Qu:e. doctissimus Billius ita La- 
tine transtulit : Ex omnibus porro nominibus, que 
Deo tribuuntur, nullum eque proprium videtur, αἴ 
que Entis nomen, quemadmodum ipsemet, cum Moysi 
in moule oracula ederet, ait : 4 Dic liliis Israel, qui 
est, misit me, » Universum enim id quod est, tanquam 
immensum quoddam, el infinitum essentig pelagus 
complexu suo. continet. Juxia Plutarchum Apollinis 
templo inscripserant EZ, ὡς ἀληθῆ, xal ἀψευδῆ, 
xai μόνην μόνῳ προσήχουσαν τὴν τοῦ εἶναι προσει 
αγόρευσιν ἀποδιδόντες. Postea: Ὅθεν εὖ xai τὰ“ 
πρῶτον ἔχει τῷ Θεῷ τῶν ὀνομάτων, καὶ τὸ δεύτερον, 
xaX τὸ τρέτον, 
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opulentia, et ad eorum quz? non sunl procreatio- A πλοῦτος πλημμυρῶν, xal πιὸ, τὴν τῶν οὐχ ὕντων 


nem effusa, tanquam in distributione rerum gene- 
rationes evocaus, eas non negligit ; sed mox ut 
create fuerunt, movit ad operationem , fecitque 
creaturam suz bonitatis. instrumentum. Propterea 
hominum manibus terram jussit excoli, et mare sua 
terga navigantibus submittere, aerem hominum 
respiratione devorari, solem jugi agitatione moveri, 


et communem radium emittere, ac in usum morta-. 


lium faces luciferas accendere. Hujus etiam sux ho- 
nitatis iiitatores homines inter se videri vult. De- 
lectatur enim non solum hominum esse couditor, 
sed et instructor. Quare ad sui imitationem alli- 
cieus clamabat in Evangeliis : Si dilectionem habue- 
ritis ad invicem, discipuli mei eatis ** ; iterumque : 
Estote misericordes, sicut et Paler vester celestis mi- 
sericors est *', non ut ad par dignitatis culmen pro- 
vehamur, sed ut pro facultatis nostra modo probi- 
tatis. opibus cohonestemur. Quare homines, qui 
nullo alieni mali sensu tanguntur in diversum agit, 
et neque prophetz parcit veniam flagitiosis dare 
nolenti, neque eorum reveretur justitiam, qui ab 
inhumanitate laborant. Scit propheta Jonas, quse 
loquor, qui rebus ipsis animo praeceptis, et zelo 
vehemenüus contra impios impulsus experientiam 
habet magistram. Imprudens ipse inhumanitatis 
vitio sauciatus est. Et, si vobis volentibus est, 
ipsius historiam percürramus, et ex ea discamus, 
quomodo Deus prophetam afflictum angat, quomodo 
peccatores revocet, οἱ ad peenitudinem imnellat. 


9. Ninive civitas erat inter Assyrios, hominibus 
referlissima, peccatis natura terminos supergressa, 
non tamen divine clementiz metas exsuperabat. 
Febriebat illa quidem impietatis ardore, sed poeni- 
tenti. medicamento curata est. Eam :xgrotantem 
ut vidit humanissimus Creator, mittit Jonam, qui 
morbo medeatur. Nam etsi animam oderit improbe 
viventem, naturam tamen Q8 morbo aliam factam 
miseratur, et suze manus figmentum recognoscit. 
Credita igitar prophete mali curatione mandat 
agros ante adeat quam morbus auclior mortis 
suffragium confirmet : Surge, inquit, et vade in Ni- 


ἐχχεόμενος γένεσιν, ὡς Ev διανομῇ τὰς τοῦ εἶναι xa- 
λέπας γενέσεις, τούτων οὐχ ἠμέλησεν, ἀλλ᾽ εὐθὺς τὰ 
πραχθέντα χινῶν πρὸς ἐνέργειαν, ὄργανον τὴν χτί- 
σιν τῆς οἰκείας ἀγαθότητος ἔδειξε. Διὰ τοῦτο γὴν 
γεωργεῖσθαι ἀνθρωπίναις προσέταξε χερσὶ, xal θά- 
λατταν ὑποτάττειν τὰ νῶτα τοῖς πλέουσιν" ἀέρα δὲ 
ταῖς τῶν ζώων ἀναπνοαῖς κατανέμεσθαι, ἥλιον τρέ- 
χειν ἀεὶ, καὶ τὴν ἀχτῖνα χοινὴν ἀφιέναι, καὶ τὰς τοῦ 
φωτὸς λαμπάδας ἀνάπτειν, ταῖς ἀνθρώπων χρείαις 
ἑπόμενον. Ταύτης αὐτοῦ βούλεται τῆς ἀγαθότητος 
xai ἀνθρώπους περὶ ἀνθρώπους μαθητὰς διαφαίνε - 
σθαι’ τέρπεται γὰρ μὴ μόνον ποιητὴς, ἀλλὰ xal 
παιδευτὴς ἀνθρώπων γινόμενος. Διὰ τοῦτο πρὸς τὴν 
οἰχείαν ἐφελχόμενος μίμησιν, ἐν τοῖς Εὐαγγελίοις 
ἐδόα' Ἐὰν ἀγαπᾶτε ἀ.1:1ἠλους, ἐμοὶ μαθηταί 
ἐστε" xa πάλιν Γίγεσθε οἰκτείρμογες, καθὼς 
καὶ ὁ Πατὴρ ὑμῶν ὁ οὐὑράγιος (15) οἱἰχτείρμων 
ἐστίν" οὖχ ἵνα πρὸς τὸ ἶσον τῆς ἀξίας ἀνέλθωμεν, 
ἀλλὰ ἵνα τὸ μέτρον τῆς ἑαυτῶν δυνάμεως ἀγαθό- 
τητος πλούτῳ χοσμήσωμεν. Διὰ τούτων, xal τῶν 
ἀνθρώπων τοὺς ἀσυμπαθεῖς ἐπιστρέφει, xal οὐδὲ 
προφήτου φείδεται, συγγινώσχειν τοῖς πταίουσιν οὗ 
θέλοντος, οὐδὲ διχαιοσύνην αἰδεῖται νοσοῦσαν ἀπ- 
ανθρωπίαν. Οἷδεν Ἰωνᾶς ὁ προφήτης ἃ ἐγὼ λέγον, 
προλαδὼν ἔγνω τοῖς πράγμασι, καὶ τὴν πεῖραν ἔχει 
διδάσχαλον εὐσεθείας" ζήλῳ σφοδρότερον χατ᾽ ἀπε- 
6ojvttv γενόμενος" ἔλαθεν ἑαυτὸν ἀπανθρωπίας 
περιπαρεὶς ἐλαττώματι. Καὶ εἰ βούλεσθε, τὴν xat 


C αὑτὸν ἱστορίαν διέλθωμεν, δι᾽ αὑτῆς διδασχόμε- 


vot, ὅπως Θεὸς xai προφήτην τρυχόμενον ἄγχε:, 
xai ἁμαρτωλοὺς ἐπιστρέφει, καὶ πρὸς μετάνοιαν ἄγει. 

β΄. 'H Νινευὶ πόλις ἐν ᾿Ασσυρίοις πολνάνθρωπος, 
ὑπερδαίνουσα μὲν ἁμαρτίαις τοὺς ὄρους τῆς φύσεως, 
οὐ νιχῶσα δ᾽ ὅμως τῆς θείας φιλανθρωπίας τὰ μέτρα" 
ἀλλὰ βρασμῷ μὲν ἀσεδείας πυρέττουσα, μεταγοίας 
δὲ ὅμως θεραπευομένη φαρμάχοις. Ταύτην νοσοῦσαν 
ὡς εἶδεν ὁ φιλάνθρωπος Δημιουργὸς, πέμπει τὸν Ἰω- 
νᾶν ἰατρὸν τοῦ νοσήματος" εἰ γὰρ χαὶ μισεῖ πονηρενο- 
μένην τὴν γνώμην, ἀλλ᾽ ἐλεεῖ νόσῳ ἠλλοιωμένην τὴν 
φύσιν, καὶ γνωρίζει τῆς οἰχείας χειρὸς τὸ πλαστούρ- 
γημα. Πιστεύσας οὖν τῷ προφήτῃ τὴν θεραπείαν, 
ἐπείγεσθαι πρὸς τοὺς νοσοῦντας παραχελεύεται, πρὶν 
ἡ νόσος αὐξηθεῖσα, χυρώσῃ τοῦ θανάτου τὴν ψῆφον. 


miren. civitatem grandem, εἰ predica in ea, quia D ᾿Αγάστηθι τοῖνυν, φησὶ, xul προπορεύθητι εἰς 


ascendit. malitia eorum coram me 33, — Surge. et 
vade in Niniven civitatem grandem, In suppliciorum 
comminatione plena commiseratlonis insunt verba, 
punitionis promissio et alffectionis demonstratio, 
osoris vox, et mens miserentis. Jam civitati veniam 
offeri, indignans miseretur, et miultans salvarc de- 


9 Joan, xin, 35. 9 Luc. vi, 5806. ** Jones 1, 9. 


Νινευὶ (16) τὴν πόλιν τὴν μεγάλην, xal κήρυ- 
ξον ἐν αὐεῇ, ὅτι ἀνέθδη ἡ κραυγὴ τῆς καχίας 
αὐτῶν πρός us. — ᾿Ανάστηθι, καὶ πορεύθητι, εἷς 
Νινευὶ τὴν πόλιν τὴν μεγάλην. Ἐν ἀπειλῇ τιμω- 
ρίας, οἰχτείροντος ῥήματα, ἐπαγγελία χολάσεως, 
xai διαθέσεως ἔνδειξις" μισοῦντος ἡ φωνὴ, xal 


CL. DAUSQUEIL NOT A, 


(15) Πατὴρ ὑμῶν ὁ οὐράνιος. Δ sevibit ot 
ΤΙ υρηγίαοιιδ. ἢν Biblils nou. reporio ὁ οὐράνιος, 
coelestis. 

(46) Προπορεύθητι εἰς Νινενί" Vom , ἡ κραυγὴ 
εἧς κακίας αὐτῶν. Diblia regla, πορεύθητι οἱ αὐ- 


ts. habent, Τὸ xpó respicere possit tale quid : 
Vade, nntequam. eos puniam, antequam in eos sax 
vium, Αὐτῆς et αὐτῶν pari momento leguntur: nec 
enlm ulla est Ninivos malitia, alia Niuivitarum. 
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ἑἐλεοῦντος ἡ γνώμη ἤδη τὴν φειδὼ προσαγορεύει τῆς A Siderat, el cum aperte iram gerat, occulto clemen- 


ᾳόλεως, ἀγαναχτῶν ἐλεεῖ, xal ἀπειλῶν σῶσαι ποθεῖ, 
χαὶ φανερῶς ὀργιζόμενος, λάθρα τὴν φιλανθρωπίαν 
ἐνδείχνυται. Ταύτης Ἰωνᾶς ὁ προφήτης χαὶ χρυπτο- 
μένης αἰσθόμενος, χαὶ τῆς πρὸς τοὺς ἀμαρτάνοντας 
φειδοῦς ὑπηρέτης γενέσθαι μὴ θέλων, χαὶ τὸν μὲν 
προστάττοντα δεδοιχὼς, τὸ δὲ προσταχθὲν ἀνύειν οὐ 
φέρων, ὑπερθέσθαι μηχανᾶται τὸ ἐπίταγμα, χαὶ φυγῇ 
διανοξῖται διαχρούσασθαι τὸ πρόσταγμα. Ἐχίνει γὰρ 
λογισμοὺς, δι᾽ ὧν κρυπτομένην τὴν τοῦ Θεοῦ φιλαν- 
θρωπίαν ἐθήρευσεν᾽ Εἰ τιμωρίας, φησὶ, χατὰ Νινευΐϊ- 
τῶν ἔδει γενέσθαι, χαίρων ἡπόμην τοῖς ἐπιτάγμασιν, 
ὑπουργὸς ἂν ἐγενόμην ὑπηρετῶν τῆς χατὰ τῶν ἀσε- 
ὀούντων χολάσεως" μισῶ γὰρ πόλιν ἀσεδούντων, 
ἀσεδούντων χωρίον βδελύττομαι, πόλιν ἁμαρτωλῶν 
ἐργαστήριον, μισῶ δῆμον ἀχολασίας ἐργάτην, σω- 
φροσύνης ἀλλότριον, πλεονεξίας γεώργιον. Δῆμος 
(à οὗτος ὅπλον χατὰ Θεοῦ φέρων τὴν γλῶτταν, πό- 
λις εἰδώλων ἐρῶσα, δαιμόνων θεράπαινα, τὸν Ποιη- 
τὴν ἀγνοοῦσα. ᾿Αλλὰ νῦν ταύτην ὁ Δεσπότης ἀπειλεῖ 
μὲν, ὡς οἶμαι, χολάζειν, ἀλλάττει δὲ τὴν τιμωρία" 
εἰς φόδον. Ὑποπτεύω τὴν ἀπειλὴν ὡς φιλανθρω- 
κίας μητέρα. Τί γὰρ προχηρύττει τὴν καταστροφὴν, 
εἰ ἀληθεύειν θέλει τὴν χόλασιν ; El τιμωρήσασθαι 
βούλεται, τί λέγει τὸν χίνδυνον ; Τί προλαμδάνει τῇ 
φωνῇ τὴν πληγὴν ; ᾿Αλλ’ olba τοῦ φιλανθρώπου τὴν 
τέχνην' ὀργὴν σχηματίζεται, λῦσαι τὴν τιμωρίαν 
πρὸ πείρας βουλόμενος" ἐγὼ δὲ χηρύξας ἀναίρεσιν, 
Ψευδολόγος εὑρεθήσομαι, xal δυσὶ τούτοις ἀνιαθή- 
Gopav ψεύστης ὁρώμενος, xai πόλιν ἐχθρὰν ἀπαθῇ 
φυλαττομένην θεώμενος. Καὶ δήμος μὲν ἀσεδὴς, ἀπα- 
θὴς εὑρεθήσεται" ἐγὼ δὲ τοῦ ψεύδους αἰσχύνῃ περι- 
ὀληθήσομαι. Τί οὖν; 'Θεραπεύσω τὴν ἀμηχανίαν φυγῇ, 
ἕτερος ὑπουργείτω φιλανθρωπευομένῳ τῷ Θεῷ" γι- 
γέσθω μοι τῆς φυγῆς ὁ xpóvoc τῆς λειτουργίας παρ- 
αἴτησις. Ταῦτα λέγων ἑἐπιδαίνει τοῦ σχάφους * t- 
γνόει δὲ ἄρα σφοδροτέραν εὑρίσχων τῆς ἑαυτοῦ μη- 
χανῆς, τὴν ὑπὲρ ἁμαρτωλῶν φιλανθρωπίαν. Πρόσ- 
ταγμᾶ γὰρ εὐθὺς τὴν θάλατταν ἐχίνει πρὸς ζήτησιν, 
Κατάσχε, ὦ θάλασσα, λέγον, προφήτην ἐμὸν ὄραπε- 
τεύοντα" ἄγε τὸν ἐμὸν οἰχέτην δεσμώτην, διδασχέ- 
σθω τὴν τόλμαν ἀμηχάνοις ἐπιχειρῶν " πολιορχείσθω 
c) σχάφος τοῖς χύμασιν, ὠθείσθω πρὸς χίνδυνον διὰ 
τῶν πνευμάτων dj ναῦς, ἄχρις ἂν ἔχδοτον παρά- 


tiam demousirat. Propheta Jonas clementíam, licet 
contectam , sentiens el misericordi» in peccantes 
administer esse recusat, et imperantem quidem me- 
tuens, imperata vero facere minus audens, edictio- 
nem molitur extrahere, et fuga nititur imperium 
excussisse. Versabat siquidem 3nimo cogitationes , 
quibus latentem Dei benevolentiam investigaret. Si 
"supplicia, inquit, de Ninivitis essent sumenda, gau- 
dens utique obsequerer imperio, admínister essem 
pens impiorum : odi enim civitatem impiorum, 
sedes impiorum exsecror, civitatem criminum offi- 
cinam, odi populum luxus opificem, a temperantia 
alienum , cupiditati obsequentem. Nam ejusmodi 
populus armatam in Deum linguam gerit, urbs est 


B idolorum amans, dzmonum | serva, ignara Creato- 


ris. Verum eam nunc Dominus punire, ut arbitror, 
minatur ; sed poenam terrore commnutabit. Suspicor 
equidem comminationenm in clementi matrem eva- 
suram. Nam cur eversionem prznuntiat si veram 
vult animadversionem? Si punire vult, cur admonet 
periculi? Cur oraculo plagam antevertit ? Novi Dei 
hominum amantissimi artes: irsm simulat, studet 


'€us ante exsolvere poena, quam experiantur. Ego 


vero eversionem proclamsns, mendax vates inve- 
Diar; ex duobus hisce malis moerore conflclar : et 
mendax videbor, ct inimicam urbem ab infortunio 
servatam videbo. Populus quidem impius sine 
noxe inveniatur : ego vero mendacii pudore 
confondar. Quid ergo? inopiam consilii fuga 
G9 levabo, alius Deo suum in homines amorem 
expromenti subserviat : fuge tempus sit officii 
deirectatio. His diclis inscendit navem, et impru- 
dens invenit machinam sua multo validiorem, solli- 
citam nimirum de peccatoribus Dei comitatem. 
Subito enim Dei mandatum movit mare ad inqui- 
sitionem. Retine, inquit, o mare, prophetam meum 
fugientem, age servum meum in vincula, intelligat 
utaudax, ac male meditatum facinus sit oggressus : 
navis fluctibus obsideatur, ac vi ventorum propel- 
latur in periculum, dum tradatur, qui queritur. 
His mandatis communitum mare funditus turbat 
navigantes, undarum montes circumstantes pro- 
phetam deposcebant. Qui vero navigabant, ignari 


σχωσι τὸ ζητούμενον. Τούτοις ἡ θάλασσα χαθωπλι- p viri s3ncLi, arie cum tempestate deprzeliabantur, et 


σθεῖσα τοῖς διατάγμασιν, ix βυθῶν ἐχλόνει τοὺς 
πλέοντας, χυμάτων ὄρη τῇ νηῖ περιστήσαντα τὸν 
προφήτην ἀπήτει" οἱ δὲ πλέοντες, τὸν ἅγιον ἀγνοοῦν- 
τες, τέχνῃ πρὸς τὴν ζάλην ἐμάχοντο, xaX τοῖς οἴαξιν 
ὧὡθεΐῖσθαι τὸν χίνδυνον ἤλπιζον, χαὶ πρὸς τὸ πέλαγος 
ἐναυμάχουν, χαὶ μάτην τὸν φόρτον ἐπὶ τῶν χυμά- 
των ἐξέχεον, ἔχοντες τὴν τοῦ χειμῶνος ὑπόθεσιν. 
Ὡς δὲ τέχνη μὲν ἀπεγνώχει τὴν σωτηρίαν, vaua- 
γοὶ δὲ ταῖς ἑλπίσι χαὶ πρὸ τῆς πείρας ἐγίνοντο, 
κλήρῳ ζητοῦσι τὸν τοῦ χλύδωνος αἴτιον. Τί λέγεις ; 
1 θάλαττα χλυδωνίζεται, καὶ τὸν χλῆρον ἐν μέσῳ 
χαλεῖς, καὶ αἴτιον τοῦ χειμῶνος χαθίζεις ; ἄγχυραν 
τὸν χλῆρον νενόμιχας ; χυδερνήτην σοι τοῦτον ἐλπί- 
e€6 ἐν χειμῶνι γενέσθαι; Τί οὖν ἐντεῦθεν διδασχό- 


gubernaculis periculum repellere sperabant, et 
adversum mare navalem pugbpam suscipiebant, ac 
frustra onera in fluctus effundebant, cum tenpesta- 
lis causam retinerent. Ubi vero salutem desperavit 
ars, speique fecerunt ante naufragium, quam navis, 
sorte querunt oborta tempestatis auctorem. Quid 
ais? Mare jactatur, et sortem in medio nominas, et 
auctorem tempestatis sinis considere ἢ Pro anchora 
sortem esse putasti * Eam per tempestatem guber- 
natricem tibi fore speras? Quid igitur hinc disce- 
mus? Quod partiaria fuerit, uti videtur, maris flu- 
ciuatio, quodque procella hanc unam versaret na- 
vem, fluctusque. navi impingerentur undique; οἱ 
quod, aliis p:catum, mare adversus hos duntaxat 
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armareiur; necuom quod alios placide irausinitte- 4 μεθα; Ὅτι μεριχύς τις ἦν, ὡς Éotxe, τῆς θαλάττης 


ret, cum bis vero concurrens tempestas fugacem 
Jouam investigoret. Hujus rei sensu nautz permoti, 
sorie quzrunt, quid sibi velit tempestas. Sors non 
mendax judicium dedit. Propheta fugacitatis argutus 
est,el cetus damnatienis sententiam excepit. lllico 
Jonas in vivo sepulcre ferebatur, nantem babitans 
carcerem, impactam leti gurgitibus sedem habitans, 
counune mortuorum receptaculum, non vivorum, 
b»bitaus alvum mortis matrem. Bic prophet» com- 
miserationem docebatur ; sic qui peccatoribss cul- 
pas condonare nesciverat, ad clementiam flectebater, 
tantuu non hzc ad eam in bellua conclusum ἴο- 
quenie Deo, et. suadetur : 70) Animadverte cui tu 
inobsequens fueris, cujus videlicct vocem cetus ve- 


ὁ χλύδων, xai περὶ uóvnv ταύτην τὴν ναῦν ὁ χειμὼν 
ἀνεστρέφετο, xal ἡ ζάλῃ τῷ σχάφει περιεγράφετο" 
χαὶ πρὸς τοὺς ἄλλους εἰρηνεύουσα θάλαττα, χατὰ 
τούτων μόνον ὡπλίζετο" xal τοὺς μὲν ἄλλους γα- 
ληνιῶσα παρέπεμπε, τούτοις δὲ συνέτρεχεν Ó χει- 
piv τὸν φυγάδα ζητῶν. Ἔντεῦθεν εἰς αἴσθησιν ἐλ- 
θόντες οἱ πλέοντες, χλήρῳ ζητοῦσι τοῦ χειμῶνος τὸ 
βούλημα, xai ἣν ἀψευδὴς διχάζων χλῆρος, χαὶ ὁ προ- 
φήτης δραπέτης ἐλέγχετο, xal τὴν ψῆφον τὸ χῆτος 
διεδέχετο. Καὶ fj» Ἰωνᾶ: εὐθὺ: ἐν ζῶντι τάφῳ φε- 
póusvo; (11), νηχόμενον οἰχῶν δεσμωτήριον, ἐγκχι- 
νούμενον φάραγξι, θανάτον χωρίον οἰχῶν, νεχρῶν 
πανδοχεῖον, οὐ ζώντων, οἰχῶν γαστέρα θανάτου 
μητέρα. υὕτως: ὁ προφήτης συμπάσχειν ἐδιδάσχετο᾽ 


reiur : 3b eo tandem dimissus, qui te tenet, Ninivitis g οὕτως ὁ πρὸς ἁμαρτωλοὺ; ἀσυγγνώμων πρὸς φιλ- 


Coucionare, eversionem  interininare, ac. mibi vide 
morum commutationem ; compara Moysis discipu- 
los cum Ninivitarum impietzte. Quoties Judsis 
concionatlus eorum aures non »dvertisti ? Quoties 
clamans vaticinia frustra effudisii? Respice civita- 
tem ab impietate ad mentem meliorem redeuntem, 
minarum inde circumfunde terrorein, quod mariuse 
belluz oljectus sis. 


ἐπέστρεψας ; ποσάχις βοήσας μάτην 


τὴν προφητείαν ἐξέχεας ; ἀπόδλεψον πόλιν ἀτεδοῦσαν, 


ανθρωπίαν ἐχάμπτετο, μονονουχὶ ταῦτα ςἄσχοντος 
τοῦ Θεοῦ πρὸς αὐτὸν ἐν τῷ χήτει, xal πείθετα: * Σὺ 
δὲ σχόπει τίνος παρήχουσας ([8), οὗ τὴν φωνὴν καὶ 
τὸ χῆτος ἐντρέπεται * ἀφεθεὶς τοίνυν τοῦ χρατοῦν- 
τος, χήρυττε τοῖς Νινενίταις, ἀπείλῃσον τὴν xata- 
στροφὴν, xai θέασαε τῶν τρόπον μεταδολήν" σύγ- 
Χρινον τοὺς Μωῦϊσέω:; μαθητὰ: ταῖς Νινευιτῶν ἀσε- 
δείαις - ποσάχις Ἰουδαίοις χηρύξας, τὰς ἀχοὰς οὐχ 
δετα- 


νοοῦσαν * περίδαλε τῷ φόδῳ τῆς ἀπειλῆς, ὡς πσρεδλήθης τῷ χήτει. 


$. Flexus oratione propheta Niniven tenuit. Et 
cepit, inquil, Jonas introire civitatem, εἰ clamavit, 


Y. Ἐχάμφθη «d; λόγοις ὁ προφήτης, xe τὴν 
Νινευὶ κατελάμδανε. Καὶ ἤρξατο, φησὶν, Ἰωνᾶς τοῦ 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(17) "Hx Ἰωνᾶς εὐθὺς ἐν (orti tdpq φερόμε- 
sec. Pagina 155, versiculo sexto, de Goliathi emi- 
naüonibus : Τὰς τῶν χυνῶν γαστέρας τάφον αὐτῷ 
ποιήσειν ἐπαγγελλόμενος : PFactwrum ipsi camwm 
'wentres sepulcrum minabatur. Veteres pari dictionis 
.WEnustiale eos, qui feris in przdam cesserant, iu 


iisdem se pulos asserebant, εἰ feras ipsas amimata 
sepulcra. M. Antoninus imperator lib. iv : "Oco; 
'γὰρ ἀριθμὸς καταναλίσχεται, χαὶ οὑτωσί πως θάπτε- 
«at ἐν τῶν τρεφομένων σώμασι, Eustathius, 
pag. 064 : θαλάσσῃ θυμδεύεσθαί τις λέγεται βυθι- 
σθεὶς ἐχεῖ, xal εἰς θηρίων δὲ γαστέρας, εἰ χαταφά- 


γωσιν αὐτόν οὕτω 6b xal γῦπες θυμδεύουσι χατὰ 
γαστέρων, ὡς χαΐτινων τάφων, τοὺς ὑπ᾽ αὐτῶν διασπω- 
μένονς, χαὶ οὕτω χατασπωμένους. Διὸ χαὶ τάφους 
ὲ Tw ἐτόλμησάν τινε: εἰπεῖν αὐτούς. El δὲ xa 
οἱ ἅρπαγες θυμθεύειν πειρῶνται τροπιχώτερον τοὺς 
ἀδικουμένους, ἀλλ᾽ αὐτοὶ θυμδεύοιντο χυριολεχτιχῶς, 
ὡς οὐχ ἂν ἐθέλοιεν : Mari sepeliri quis dicitur, ibi 
mersms, et in ferarum ventre, si quem ille devorave- 
rint. Sic et vultures sepeliunt in ventre, velut in tu- 
mulo, quos attraxzerint , et attrahendo deglutiverint. 
Quare et sepulcra animata eos nominare ausi sunt. 
(uin οἱ rapaces licentiore tropo sepelire conantur 
quos injuriis opprimunt, presertim vero sic aepeliun- 
tur, qui inviti eas patiuntur. Poeta. (euebrarum et 
nectis amator iin hanc quoque uebulam se induit : 
" Acapnxa puctóJac ἐτύμδενσε τάφῳ, 
Τὸν a devíituv. xóvópor ἐνδαιγυμένη. 
: Fartin. minula [rendicans (unulo indidi, 
Hunmeri voraz epulata cartilagiuem, 


Ubi Taeizes. dilucidiora ponit : 'Etüp6svue τὸὐξφ' 
ἔθαψεν ἐν τῷ τάφῳ συμδολιχῶς, ἀντὶ τοῦ εἰπεῖν, 
ἔφαγε" τάφον δὲ καλεῖ νῦν τὴν ἐχείνης γαστέρα. 
)terumque : 

Πολλῶν γὰρ ἐν σπλάγχνοισι εὐμθευθήσεται 


ῳ 


Βρωθεὶς ποιϊυστοίχοισι χαμπέων γνάθοιρ, 
Νήρμιθμος ἑσμός. 

Nam plurimarum ventre funerabitur, 
Serratideutum [eme camparum abditum, 
Examen ingens. 


Apul Diegenem Laertium in mare projecti dieuntur 
in piscibus sepeliri. Apud quem bac etiam leguntur; 
Μασσαγέται τοὺς γονέας χαταχόψαντες, χατεπθίοντι, 
καὶ τάφος χάλλιστος δοχεῖ ἦμεν ἐν αὑτοῖς τετάφθαι. 
Eloquentissimus martyr iguatius ad Homanos: 
Μᾶλλον χολαχεύσατε tà θηρία, (va μοι τάφος γί- 
γωνται. Atque ut e Latinis scriptoribus non newi- 
nem addaumus, M. Tullius lib. 1 Tuscul. narrat 
Myrcauos studiosissime canes alere, et pro swa 
quemque laculiate parare, a quibus tanietur, eam- 
que illos optimam ceusere sepulturam. Ut canes 
illi sepulcrales fuerint appellati, ac super eade;u re 

um Diogenis, aliaque non injucunJa vide, si lu- 

t, apud Tiraquellum, in cap. 2, lib. ui Genielium. 
ltem adagium τάφος ἔμψυχος. 

(18) Mal πείθεται, σὺ δὲ σχέπει εἶκος xap- 
ἤκουσας. Particula δέ non solet orationem ordiri. 
Forte. deest prima Dei oratio : forte vitium est. in 
voce prxcedente xal πείθεται : neque enim satis 
eum ἀμέσως antecedentibus coha:et, neque cum 
subeuntibus. An seribendum est ἐπείθησας μὲν, σὺ 
δὲ σχόπει τίνο; παρήχυυσας " mon parwisii , at. wide, 
quem iu nou audieris? An rescribendum xol πύθε- 
ται, el tterrogat, Deus scilicet? Sed tunc. μενῶ 
καὶ πυθομένου. An tud xot πείθεται superioribus 
Ui oeeleudum ? πρὸς φιλανθρωπίαν ἐχάνλπτετο, xal 
πείθεται, ud humanitaidm inflectitur, et Parei. Ego in 
1e dubitibii uihil iunutavi, sed ita verbatim sum 
races, ἃς si Basilius orationis Dei vius animo 


precipiens , ante. |]am orationem id. verbi. collo- 
Catil, 
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«ορεύεσθαι elc τὴν xóA v, xal ἐχήρυξε, xai εἶπεν. A et dixit : Adhuc dies ires, εἰ Ninive subeertetur. Et 


ει τρεῖς ἡμέραι (19), καὶ Νιγευὶ καεαστραφήσε- 
zat. Καὶ ἐπίστευσαν οἱ ἄνδρες Νινδυὶ tQ Θεῷ, καὶ 
ἐκήρυξαν νηστείαν, καὶ ἐνεδύσαντο σάκχους ἀπὸ 
μικροῦ αὐτῶν ἕως μεγάλου ωὑτῶν (30). Βλέπε τὰ 
μέτρα τῆς μετανοίας, Ἀπὸ μιχροῦ ἕως μεγάλου 
αὑτῶν. Πάσας διατρέχει τὰς ἡλικίας ὁ φόδο:, πάν- 
τες ὑπομένουσι τὸν ζυγὸν τῆ: μετανοίας, πάντες χα- 
λοῦσι τὸν ἰατρὸν τοῦ χινδύνου. Ἔτι τρεῖς ἡμέραι, 
καὶ Νινευὶ καταστρανήσεται. Στενὴ μὲν d τῆς 
ἀπειλῆς προθεσμία, πλατεῖα δὲ ἡ τῆς μετανοίας δύ- 
ναμις.  ένος ἀπειλεῖ, xal πόλις ὅλη τὸν τρόπον πρὸς 
τὸν λόγον μεθίσταται ξένοις ἐφθέγγετο, xal καθ- 
&xep ἐξ οὐρανοῦ φθεγγόμενον ἐδεδοίχεισαν “ χαὶ μιᾷ 
φωνῇ πένθο: ἐθεραπεύετο. Καὶ ἤγγισεν ὁ Aóyoc 


crediderunt viri. Ninivite in. Deum, et predieaverunt 
jejunium, εἰ vestiti sunt. saccis a maiore usque ad 
minorem **. Vide ponitlentie terminos : A majori 
usque ad minorem. Omnem etatem terror incursat, 
omnes poenitentiae jugum subeunt, omnes periculi 
depulsorem vocant. Adhue tres dies, et Ninive sub- 
verteiur.. Angustis dierum terminis comminatio 
concluditur, lata autem via ad poenitentiam aperi- 
tur. Comminatur extraneus, et ad ejus orationem 
mores commultal civitas universa : eztraneus lo- 
quebatur, ac veluti demissam coelitus orstionem 
pertimuerunt, οἱ ad unam vocem luctui indulgebant. 
E! pervenit eerbum αὐ regem. Ninives **. Quid ergo! 
dignitatem respicil suam, aut prophetiam sprevit? 


πρὸς τὸν βασιλέα τῆς Νιγευί. Τί οὖν; ἄρα μὴ D Et surrezit, inquit, de solio suo, et indutus eet sacco, 


κρὸς τὴν ἀξίαν οὗτος ὁρῶν, περιφρονεῖ τῆς προφη- 
«εἰας: Καὶ ἐξανέστη, φησὶ, τοῦ θρόνου αὑτοῦ, 
xal περιδδάλετο σάχχον, καὶ ἐκάθισεν ἐπὶ σπο- 
δοῦ. Τὴν εὐαγγελιχὴν προέλαδε ῥῆσιν Μαχάριοι ol 
«εγνθοῦντες, ὅτι αὐτοὶ παρακ.ιληθήσονται.--- Εκά- 
θισεν ἐπὶ σποδοῦ. Τὰ τῆς μετανοίας ὅπλα. χατὰ 
«ἧς ἁμαρτίας ἐχάλχενσε, χαὶ διατάγματι τὸ πένθος 
woLávevo: Οἱ ἄγδρες καὶ τὰ κτήνη, καὶ οἱ βόες, 
xal rà πρόδατα, μὴ γευσάσθωσαν, καὶ ὕδωρ μὴ 
ινέτωσον. Συνοδυρέσθω σὺν τοῖς λογιχοῖς τῶν ἀλό- 
γῶν ἡ φύσις χοινὸς ἔστω θρῆνος τῆς χοινῆς συμ- 
φορᾶς. Εϊςκ γὰρ ἁπάντων Ποιητὴς, μία χεὶρ τὰ ὅλα 
διέπλασε, μία τοῖς πᾶσιν ἤπλωται πρόνοια" διὰ νη- 
στείας χαλεέτωσαν, ὃν διὰ γλώττης οὐ δύνανται, ἵνα 
ἐλεῶν τὴν κατήφειαν, λύσῃ τὴν ἀπόφασιν. Καὶ xe- 
ριοδάλιλοντο σάχκους, καὶ ἀνεδόησαν «ρὸς τὸν 
Θεὸν ἑἐπεονῶς, καὶ ἀπέσεροψον ἕκαστος ἀπὸ εἧς 
ὁδοῦ αὐτοῦ τῆς πονηρᾶς. Ταῦτα τῆς ἀληθοῦς με- 
τανοία; γνωρίσματα, πενθοῦσα ψυχὴ, δαχρύοντες 
ὀφθαλμοὶ, μεταδολὴ πονηρίας, ἀσεδείας φυγὴ, σαρ- 
xb; συντριδὴ, φυχῆς συστολὴ, ἀδιχίας ἀπαλλαγή. 
Τούτοις ἁμαρτία καθαίρεται, τούτοις ἡ θεία Ψῆφος 
παραχωρεῖν οὐχ αἰσχύνεται, χαὶ λύει Θεὸς τὴν ἀπό- 
φασιν, καὶ μεταγράφει τὸν χίνδυνον. Φιλάνθρωπον 
γὰρ βλέμμα προσιοῦσαν αἰδεῖται μετάνοιαν, xal ἱχε- 


59 Jn, m, 4, 5. "* ibid. 6. 5 ibid. 


** Matth, y, 5. 


el sedit in cinere ". Evangelicam anteceperat sen- 
tentiam : Beati qui [ngent, quoniam ipsi conso'a- 
buntur *5, — Sedit in. cinere. Arma poenitentiz ad 
expugnandum peccatum producit, luctusque incre- 
vit edietis : Homines, et jumenia, et. boves, et pecora 
mon gusient quidquam, εἰ aquam non bibant **. 
Condoleat una. cum rationali natura irrationalis, 
communis calamitatis communis sit lamentatio. 
Unus enim omnium Conditor, una manus efformavit 


. Universum, nna in omnes explicata est providentia : 


jejunio vocent, quem lingua minus poessumt, ut 
maroris miserius sententiam solvat, Et operieban- 


tur. saccis,in fortitudine clamabant ad Deum, et con- 
versus est umiequisque a via sua mala '*. Hzc verz 
peenitentiz indicia, lugens anima, plorantes oculi, 
“1 improbitatis correctio, impietatis fuga, carnis 
convitio, animi contrt ctio, injustitise desertio, His 


expurgatur iniquitas, divina sententia retro cedere 
non erubescit : et solvit decretum Deus, et abolet 
periculum. Dei namquein homines proclivior aspe- 
cius accedentem suspicit penitentiam, supplicanti 
paret, sedat lacrymantem, lamentanti condolet, 
denique victoriam reportare jubet. Et vidit Deus 
opera eorum , quia conversi sunt. de via sua mala, et 
misertus est Deus super malitia, quam locutus (uerat, 


* Jon, jn, 7. 55 ibid. 8. 


CL. DAUSQUEII NOT £F. 


(19) Ἕει τρεῖς ἡμέραι. Hac ita. seripsisse, et D cap. 44, et Flaminii notas 


sensisse Basilium indubitabile est ex subjectis, Στενὴ 
μὲν ἡ τῆς ἀπειλῆς προθεσμία, arcta quidem eminatio- 
mis prefinitio : εἰ ità praeferunt Graeca exemplaria ; 
ἃς multo magis ex ph in Noemum ἰ Τοῖς μενοῦν 

ἐνευίταις ὕστερον τρι τανοίας διάστημα 
γέγονε πρὸς σωτηρίαν ἱφέδιον: κ xai τὸ στενὸν τῆς 
προθεσμίας τῇ μεταδολῇ τοῦ τρόπου νιχήσαντες 
προφητιχὴν ἀπόφασιν ἔδησαν. Versio tamen com- 
munis, Hebraica, et Chaldaica, Quadraginta. Nodus 
hie est inenodabilis. Franciscus Ribera, vir nostrae 
Societatis longe doctissimus, post discussas el ex- 
cussas aliorum sententias affirmat primi libellionis 
inconsiderantia vitium irrepsisse in exemplar ex- 
scriptum ex eo, quod Bepiuaginta conferunt, Vide 
w«wper bac controversia D. Augustinum lib. ΧΡΉ], 


in editionem τῶν Septua- 
ginta. 

20) Axó μιχροῦ αὐτῶν Évc μεγάξλου αὐτῶγ. 
bili) ἀπὸ μεγάλον αὐτῶν, ἕως μιχροῦ αὐτῶν. 
Utroque verborum ordine omnes Ninivitze conipre- 
henduntur. Hoc interest qued poenitentia hic a rege 
coepta significetur, et merito, cum sit ejus edictum: 
Homines, εἰ jumenta , ei boves, et pecora non gustent 
quidquam ; ibi significentur parvi vel cate, vel 
vivendi sorte primi conatus attulisse ad Deum pla- 
candum. Quod nec improbari posse videtur : nam 
ante Jonam audierunt, qui in locis apertis erant, 
quan rex aliubi sibi indulgens ; et quidem audierant 
efficaciter, nondum regis edicto publicato : ΕἸ cre- 
diderunt. viri Ninivite in. Deum, et predicaverum 
jejunium, et vestiti sunt. saccis. 


Ld 


— 
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ul. (acerel eis, et non. [ecit **. Poenitentia. poeniten- A τευούσῃ πείθεται, xal δαχρύουταν παύει, xal συμ- 


tiam genuit; homines immulantur, εἰ Deus con- 
silia retractat. O divinam clementiam ! ad quantam 
dignitatem evexit poeuitentiam 1 homines lacryman- 
tur, et Deus immutatur ; lugent mortales, et decre- 
tum solvit inmortalis : Non enim vull mortem pecca- 
loris, sed ut ad se comverlatur, εἰ vivat "*. Ninivitz 
igitur soluto in eos edito decreto poenitentiam sa- 
lutis sociam non dimiserunt. Jonz vero gravis erat 
et acerba eorum salus, Eminus enim sedens civi- 
tatis. eversionem speculabundus observitabat. Ut 
autem Dei clementiam regnare vidit, luget finiri 
luctum, et Ninivitarum sancta dejectio perveuit ad 
prophetam. Εἰ afflicius est, inquit, Jonas afflictione 
magna, εἰ iralus est, et oravit ad Dominum, et dizit : 
Obsecro, Domine, nunquid non hoc esi verbum meum, 
cum adhuc essem in lerra mea? Propter hoc pre- 
occupavi, ut (ugerem in Tharsis ; scio enim, quia tu 
Deus clemens et misericors es, palieus εἰ mulie 
miserationis ". lc est occasio fuge mer. Tua 
bumabpitate cogitata prophetz partes recusabaim : 
sciebam quod paucis peccatorum laerymuli$ in- 
dignari desinas; commoto nos credebam, inuatam 
tibi commiserationem animo reputans :et nunc ego 
falsidicus zstimabor. Ninivita meam przdictionem 
ridet tuamque sententiam stitit. Quid tandem, Deus 
qui peccatores miseratus justos etiam ad benigni- 
tatem manu ducit? Prophetam non despexit iucle- 
mentiz morbo tentatum. Ecquid, ait, clementiam 
ineau viteperas, ὁ propheta? etiamne me lenitatis 
accusas? non te emollivit ceti terror? etiamnum 
adversus peccatores iminisericors es? quos sui 
729 poenitet, eorum te non miseret ? sententiam non 
demutas? Nunquid te, male pertinacem, arguet 
colocyutha, et civitati non parcam? nunquid fluscu- 
li deplorabis exitium, et tot. hominum myriadas 
pone dedam? Nox erat. media, et virescens colo- 
cyutha iu faciem tecti explicata Jonam circumtege- 
bat, et quoddam veluti pratum supra caput elatum 
erat, atque. undique flores fructusque expensi ad 
delicias usque spectabantur, projectumque solis 
radium vice muri frangebant. Spectando Jonas 
oblectabatur, ipsius tristitiam minuebat flos, ani- 
mumque letitia perfundebat — herba tuguriolo 


95 Jon. 111, 10. * Ezech. xxxin, 44. 


πάσχει θρηνούσῃ, xal vuxngópov ἐχπέμπει. Εἶδε 
γὰρ, φησὶν, ὁ Θεὸς τὰ ἔργα αὐτῶν, ὅτι ἀπέσερε- 
ψαν ἀπὸ τῶν ὁδῶν αὑτῶν τῶν πογηρῶν, καὶ μετ- 
εγόησεν (21) ὁ Θεὸς ἐπὶ τῇ κακίᾳ, ἣν ἐλάλησε 
ποιῆσαι αὐτοῖς (22). Μετάνοια τὴν μετάνοιαν ἕἔτε- 
χεν * ἄνθρωποι μεταδάλλονται, χαὶ Θεὸς μεταμεμέ- 
ληται. "Q τῆς θείας χρηστότητος, πρὸς πόσην ἀξίαν 
ἤγαγε τὴν μετάνοιαν ; ἄνθρωποι δαχρύουσι, xaX Θεὸς 

εταδάλλεται " θνητοὶ θρηνοῦσι, xa λύει τὴν γνώμην 
ὁ ἀθάνατος" Οὗ γὰρ βούιεται τὸν θάνατον τοὺ 
ἁμαρτωλοῦ, ὡς τὸ ἐπιστρέψαι αὐτὸν πρὸς αὐτὸν, 
καὶ ζῇν. Οἱ μὲν οὖν Νινευῖται, λυθείσης τῆς xac' 
αὐτῶν ἀποφάσεως, th» τῆς σωτηρίας σύμμαχον με- 
τάνοιαν οὐχ ἠφίεσαν. Ἑλύπει δὲ πάλιν τὸν Ἰωνᾶν 


B ἡ Νινευὶ σωξζομένη (23). Ἐξ ἀπόπτου γὰρ xa0t, 


μενος, τὴν τῆς πόλεως χαταστροφὴν κατεσχόπει. Ὡς 
δὲ εἶδε φιλανθρωπίαν χρατήσασαν, πενθεῖ τοῦ πένθους 
τὴν λύσιν, καὶ μεταθδαίνει ἐπὶ τὸν προφήτην τῶν 
Νινευιτῶν ἡ χατήφεια. Καὶ ἐλυπήθη. φησὶν, Ἰωνᾶς 
λύπην μεγάλην, καὶ συνεχύθη (34), καὶ προσ- 
ηύξατο πρὸς Κύριον καὶ εἶπεν" Ὧ [δὴ] Κύριε, 
οὐχ οὗτοι οἱ «1όγοι μου ἔτι ὄντος μου ἐν τῇ Τῇ 
μου; Διὰ τοῦτο προέφθασα τοῦ φυγεῖν εἰς Θαρ- 
σεῖς, διότε ἔγνων ὅτι σὺ 8l, Κύριε, ἐλεήμων, μα- 
κρόθυμος, καὶ πολυέλεος. Αὕτη μου τῆς φυγῆς 
ἀφορμὴ" ἐννοῶν τὴν φιλανθρωπίαν, τὴν προφητείαν 
ἠρνούμην" fóstv ὅτι μιχροῖς δάχρυσιν ἀμαρτωλῶν, 
λύεις τὴν ἀγανάχτησιν" οὐχ ἐπίστευον θυμουμένῳ, 
τὸ συμπαθὲς: λογιζόμενος. Καὶ νῦν ἐγὼ μὲν ψευδο- 
λόγος νενόμισμαι᾽ Νινευίτης δέ μου τὴν προφητείαν 
γελᾷ, καὶ τὴν σὴν ἀπόφασιν ἔστησε. Τί οὖν ὁ Θεὸς, ὁ 
xai ἁμαρτωλοὺς ἐλεῶν, χαὶ διχαίους πρὸς φιλανθρω- 
πίαν χειραγωγῶν ; Οὐ περιεῖδε τὸν προφήτην ἀσυμ- 
παθείας νόσῳ χρατούμενον. Καὶ τί, φησὶ, xata- 
μέμφῃ μου τῆς φιλανθρωπίας, ὦ προφῆτα ; ἔτι μου 
κατηγορεῖς τῆς χρηστότητος; οὐχ ἐμάλαξέ σε τοῦ 
χήτους ὁ φόδος ; ἀλλ᾽ ἔτι περὶ ἁμαρτωλοὺς ἀπηνὴς εἶ; 
οὐδὲ μετανοοῦντας οἰχτείρεις ; οὐδὲ μεταδάλλεις τὴν 
Ψῆφον ; Μὴ ἐλέγξῃ σου τὸν τόνον χολοχύνθη (25), 
χαὶ οὐ φείδομαι πόλεως ; μὴ θρηνήσεις ἄνθους ἀπώ- 
λειαν, χαὶ τοσαύτας μυριάδας ἀνθρώπων ἐχδίδωμι ; 
Νὺξ ἐν μέσῳ, xat χλοάζουσα χολοχύνθη, δίκην ὁρό- 
φου τὸν Ἰωνᾶν περιήπλου, καὶ λειμών τις qv. ὑπὲρ 


Jon. iv, 1, 2. 
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(84) Μετενόησεν. Oi Septuagiuta similiter. Biblia D Μη μοι σύγχει θυμόν. 


ia, παρεχλήθη. 
bio Ποιῆσαι αὑτοῖς. Expleo de Jona vaticluio : 
Ποιῆσαι αὐτοῖς, xat οὐχ ἐποίησεν. 

(85) 'EAUx& δὲ πάλιν τὸν Ιωναν ἡ Nivevl ew- 
ζομένη. Praer Basilium D. August. lib. xxv De 
civit, 24, sensit. zgre fuisse Jong ob Ninivitarum 
salutem. Utriusque sententia. coufiruiatur ὁ Scri- 
ptura Jonz cap. iv, 1. 

(24) Kal συνεχύθη. Versio communis reddit : 
Et irutus esi, Wecte : nam iratum multa. con- 
fundunt , ac perturbant, Apud poetam. pradivl- 
pum Achilles iracundus , inexorabilis , acer legntls 
dicit : 


| 


Ne ime trouble pas l'esprit. 


(25) Μὴ ἐλέγξῃ σου τὸν τένον xoAoxóvOn.Quid 
colocynti$. nomine propheta intellexerit, docti 
quiesiveruut, Melchior Canus, Leo Castrius, Lemnius, 
alil. Et veteres ea quaestio torserat, D. Hieronymum 
(ique. Augustinum, Ribera vocem llebrzam putat 
nnibitu suo twn posse. hederam, quam cucurbitam 
complecti, Nobis stis erat de auctoris mente, qua 

s, 'IUtsivisse, pag. 108 : Μὴ θρηνήσεις ἄνθους 
ἀπώλειαν; Num [ructus exitium ome rtaberi? ltem : 
χαὶϊλειμών τις ἣν ὑπὲρ χεφαλῆς αἰωρούμενος, χαὶ ἄνθη 


1(9 


ORATIO XII. 


r 


Ἰεφαλῖς αἰωρούμενος, xai ἄνθη πανταχόθεν, xai A circumfusa. Ut ergo Deus Jonam colocyntee 1xiitia 


χαρπὸ; ἐχχρεμάμενος τρυφεράν τινα θέαν ἐξέπεμ- 
πεν, ἀποτειχίζηυσαν τὴν βάλλουσαν ἀχτῖνα. Ἑτέρῳθη 
κῇ θέχ, ἐμείωτεν αὐτοῦ τὴν λύπην τὸ ἄνθος, διέτρε- 
xsv αὐτοῦ τὴν ψυχὴν (26) dj περιτρέχουτα πόα. Ὡς 
οὖν εἶδεν ἡσθέντα τῇ χολοχύνθῃ, πέμπει τὸν σχώ- 
ληχα, xai ξηρὸν ἣν τὸ φυτὸν παραχρῆμα * ὀξυτέραν 
«ἧς βλάστης ὑπέμεινε τὴν ἀπώλειαν, Καὶ γεγύμνωτο 
μὲν ὁ προφήτης τῆς σχέπης, ἐλέλυτο τῆς αὑτοσχε- 
δίου χαλύδης " χαύσωνος δὲ φλὸξ σφοδρώτερον πνεύ- 
σασα τὴν χεφαλὴν ἐνεπίμπρα * ἀθυμία τὴν ἐπιθυμίαν 
διεδέχετο᾽ τῇ δὲ λύπῃ πληγέντα βλέπων τὸν Ἰωνᾶν 
ὁ Oc, χριτὴν γενέσθαι τῆς θείας φιλανθρωπίας 
πάλιν προτρέπεται, xal φησιν᾽ El σφόδρα λελύπησχι 
ἐπὶ τῇ χολοχύνθῃ, ἤλγησας ἀπολλυμένης χολοχύνθης, 
προφῖτα, ἐλύπησέ σε φυτὸν, οὐχέτι χλοάζειν δυνά- 
μενον" τί οὖν με πάσχειν νομίζεις ἀπολλυμένων ἀν- 
θρώπων ; ἄνθος οἰχτείρεις, ἐγὼ μὴ φείσομα: πόλεως: 
καὶ σὺ μὲν οὐχ ἐγεώργησας, οὐκ ἐφύτευσας " οὗτοι 
δὲ τῆς ἐμῆς γεωργίας φυτὰ, τῆς ἐμῆς δεξιᾶς οἱ χαρ- 
«ol. Καὶ σὺ μὲν πρὸς τοὺς ἀμαρτάνοντας βλέπεις" 
ἐγὼ δὲ πλείους ἣ δώδεχα μυριάδας ὁρῶ, οἷς οὔπω 
γέγυνεν ὑπουργὸς ἁμαρτίας ὁ χρόνος. Τὸν τῆς xo- 
λοχύνθης οἰχτείρεις χαρπόν " ἐγὼ δὲ τῶν τῆς φύσεως 
ἐχτεμνομένων βοτρύων οὐ φείσομαι (27) ; Ἔστω, τῶν 
ἄλλων ἀνθρώπων χαταγινώσχεις " τί τῶν ἄρτι τε- 
χθέντων ἔχεις xavryopitv; ποίαν σοι μέμψεω;: αἱ- 
τίαν τὰ χτήνη δεδώχασιν; Ἢ ἁμαρτωλοὺς μετανόοοῦν- 
τας αἰδέσθητι, ἢ τῶν ἄρτι: τεχθέντων τὴν πρεσόείαν 
ἐυτράπηθι. Ποθήέσωμεν ἀἁμπλαρτωλοὶ τὸν τῆς σωτηρίας 
$o:rpa- ἀγαπήσωμεν ἰχτρὸν, ἀντὶ πυρὸς καὶ σιδύ- 
ρου, φαρμάχῳ τὴν ψυχὴν θεραπεύοντα (28). Πάν - 
τες τῆς ἐχτρείας ταύτης ἐσμὲν ἐνδεεῖς " ἐπὶ χοινῇ 
vóotp τὸ χοινὸν μεταχειρισύμεθα φάρμαχον. ᾿Αχού- 


- 


capi vidit, mittit vermem, et e vestigio siccatur plan- 
ta : citius periit quam gerininaverat, Ecce tibi tecto 
nudatur propheta, et extemporario tuguriolo priva- 
tur, zstluansque flanima dum acrius aspirat, caput 
adurebat; animi consternatio voluptatem excepit. 
Jonam vero m«rore percussum animadvertens 
Deus, ut de benignitate divina judicet, iterum hor- 
tatur. Si vehementer ob colocyntham animo de- 
Jiceris, si vastata coldcyntha indoles, o propheta, si 
te planta, quod ultra virere nequeat, contristat : 
quomodo tandem ex hominum exitio me affectum 
iri putas? flosculi misereris; ego civitati non par- 
cam ? Tu quidem solum non excolueras, non seve- 
ras; bi vero mex culturz plantze sunt, meae fructus 


B desters. Tu quidem peccantes signas oculis; ego 


vero meorum (qui* ne peccarent, immotura atas 
fecit) supra duodecitn myriadas video. Colocyuthae 
fructus te wiserel: ego natura raceuis, qui exse» 
cabantur, veniam non habelio? Esto, alios daunes, 
quid liabes, quo receus natos incusites? Quam tibi 
accusationis inateriam dederunt pecora? Aut peeca- 
tores facti paenitentes reverere, aut recens natorunt 
rationem liabe, me orante. Desideremus nos, qui pec- 
catores sumus salutis datorem ; diligamus n.edicum, 
qui igni ferroque posihabito, leni medicamento curat 
animas. Talis niedicze artis omues indigemus. Contra 
communem iudrbum, couimtne tractemus medica- 
mentum, Audiamus Joanueu clamanten  ; Poenitentiam 
agite, appropinquavit enim regnum celorum €. Salvato- 
rem 73 adeamus exteudeutem manus, nos ad se 
walientem dicenteimque : Venite ad me, omnes qui 
laboratis et onerali estis, e ego reficiam vos. Ipsi 
gloria, et virtus iu s:ecula. saeculorum, Amen. 


σωμεν Ἰωάννου βοῶντος" Μεταγοεῖτε * djyruxs γὰρ ἡ facculeía τῶν ovpavov. ἸΠροσέλθωμεν τῷ Σω- 
voc (29) τὰς χεῖρας ἐχτείναντι, χαὶ πρὸς αὑτὸν ἐφελχομένῳ, xal λέγοντι: Δεῦτε πρός us, πάντες οἱ 


4$ Matth, 1, 9. 
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--οὐταχόθεν. Et pratum quoddam supra caput effere- 
batur, el in omnem partem flores. Hi loci tam hederz 
qut cucurbit: conveniunt : utraque se in florem 
induit, utrique fructna est ( nam hederz pro fructu 
bacca), quod hic szpius dicitur. Pag. 109 : Videtur 
hederaim intelligere. Tóvy τῆς xoXoxuvOn; οἰχτείρεις 
xapnbv, ἐγὼ ób τῶν τῆς φύσεως ἐχτεμνομένων Bo- 
τρύων οὐ φείσομαι. Perinde videtur esse, ac si di- 
cat : Κολοχύνθης βότρυν οὐχ οἰχτείρεις, &. ὃ. τ, τ. 
q. ἐχτεμνομένων βοτῥύοιν οὐ φείσομαι. Tu, o pro- 
pheta, commiseratioue moveris super colocyniha ra- 
cemis; ego tero nature racemis qui exsecabaultur, 
ton parcam ? Racenius enim bacca, uva cum hedera 
faciunt, cuu cucurbita noi item. Verum magis in- 
camare videtur Basilius in cucurbitam. Pagina 
108 : Διέτρεχεν αὐτοῦ τὴν ψυχὴν ἡ περιτρέχουσα 
πόα, ubi eolocyntham vides herbam vocari. [iem 
χαρκπὸς ἐχκρεμάμενος τρυφεράν τινα θέαν ἐξέπεμ- 
πεν, Í[rtcius dependens dóiiciosum quoddam edebat 
spectaculum : nam. potius cucurbitze fructus, quia 
lenge gravior, dependel, qaam hederz, qui etiam 
tur. 

(20) Διέτρεχεν αὐτοῦ τὴν ψυχήν. Τὸ διά in 

διέτρεχεν eandem vim obtiuet , atque per ZEneidos 


PaTROL, Gn, LXXXV, 


primo : 
Lutong tacitum pertentant gaudia pectus. 


Quibus loquendi geucribus siguifieatur intimum la- 
teque toto animo diffusum gaudium. Sequitur par- 
onomasia mihi iuimitabilis,'A8upía τὴν ἐπιθυμίαν 
διεδέχετο. Perdunt pleraque gratiam, si quasi. invita 
et recusantia violentius affectata quadam imitatione 
transferantur. 

(27) Tov τῆς φύσεως ἐκτεμνομένων βυτρύων 
οὐ φείσομαι. Porro βότρυες hic supra multitudi- 
nem dicunt conjunctionem quaudam animorum, et 
veluti conspiratione in malo. Sic apud. poetam 
musea conglobata βοτρυδὸν δὲ πέτονται : racema- 
lim volitaut, ut alibi Plinius uvam apum scripsit. 

(28) Ἀγαπήσωμεν ἰατρὸν, ἀντὶ πυρὸς xal ct 
δήρου φαρμάχῳ τὴν ψυχὴν θεραπεύσοντα. Divus 
Bernardus in Vigilia Nativitatis Domini, seri. 6 : 
Christum esse cognoscis nom ulentem cauterio, sed 
unguento : nom ustione, sed uuciione curantem. 

(29) IlpocéA0upsY τῷ Σωτῆρι. Plures uovi, vidi, 
legi, audivi viros graves, et doctos, qui in scriptis 
et congressu semper usurpant Servatoris noien, 
Salvatoris refugiunt. Quia videlicet. Ovidium, Lie 


Q 


171 


DASILII SELEUCIENSIS 


172 


xoXiortec xal xegopticpévotc, χἀγὼ ἀναπαύσω ὑμᾶς. Αὐτῷ ἡ δόξα xai τὸ xoáte sl; τοὺς αἰῶνας 


τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 
ORATIO XIII. 
Ejusdem in Jonam. 


4. Qui putcorum fontes expurgant, eos quanto per- 
scrutlanur altius, tanto  puriores efficiunt , et 
"aquarum proventu divitiores. Nam agitando dila- 
tatus aquarum gurges, quas parturiebat sca- 
turigines , perit. Diving Seripture fons  ejus- 
modi: esi; si quis enim coelestes "in eo venas 
orationis vi.fodicare velit, ac pertundere : vide- 
bit quas. cellam gratize promptuariam latius nuda- 
tam. Audistis Jonz historiam ? vidistis quanta p«e- 
niteuti: sit virtus ? animadvertistis regem sese ad 
lucius accommodantein, cinere, et sacco, catera- 
que, auimi dejectione quasi donis celi regem 


AUTOZ IL. - 
Tov αὐτοῦ εἰς τὸν αὑτὸν Ἰωνᾶν. 

α΄. Οἱ τὰς τῶν φρεάτων πηγὰς ἐχχαθαίρουτες, 
ὅσῳπερ ἂν αὑτὰς μεταλλεύωσι, τοσούτῳ μᾶλλον 
χαθαρωτέρας, χαὶ πλουσιωτέρας ἀναδίδοσθαι παρα- 
σχευάζουσιν. Ἡ γὰρ τῶν ναμάτων γαστὴρ, &ópuvo- 
μένη χατὰ τὴν χίνησιν, οὃς ὠδίνει χρουνοὺς ἀπο- 
τίχτει, Τοιαύτη τῆς θείας Γραφῆῇς dj πηγή. El γάρ 
τις ἐν αὐτῇ τὰς οὐρανίους φλέθας τῷ λόγῳ διασχάψαι 
θελήσειεν, ὄψεται πλέον γυμνούμενον τὸ ταμεῖον τῆς 
χόριτο;. Ἠχούσατε τῆς χατὰ τὸν Ἰωνᾶν ἱστορίας ; 
ἐθεάσασθε τῆς μετανοίας τὴν δύναμιν ; εἴδετε βασι .- 
λέα πενθήρη, σποδῷ χαὶ σάχχῳ, χαὶ ψυχῆς ταπει- 
γότητι, τὸν ἐν οὐρανῷ βασιλέα δωροδοχοῦντα ; εἴδετε 


captantem ? animadvertistis iram immortalem mor- D θυμὸν ἀθάνατον θνητοῖς δάχρυσιν ἀναιρούμενον (50); 


talibus lacrymis demptam fuisse? animadvertistis 
prophetze contentionem, Deique humanitatem? anim- 
advertistis prophetam, in celo gestatum, et er- 
ga peccatores commiserationem edoctum ? huc age 
alterum. etiam in propheta thesaurum oculis ri- 
memur, Thesaurus autem prophetarum est Chri- 
stus Dominus, quem tubis propheticis pridem per- 
sonantes , premature exortos ejus praesentis ra- 
dios ostendebant. Jonas outem malorum toleran- 
tia polius Christum est imitatus, quam verbis 
pradicarit; nec verbis Domini sepulerum przdi- 
xit, sed in ceto sepultus et post triduum sine 


noxa redditus omnes docuit mortales immortali-- 


tatis januam esse mortem , ac de sepulcro vitam 
erumpere. Εἰ has ipsius voces rebus gestis pro- 


εἴδετε προφήτου φιλονειχίαν, xal Θεοῦ φιλανθρω- 
míav; εἴδετε προφήτην ἐν χἥτει χυοφορούμενον, καὶ 
τὴν πρὸς ἁμαρτωλοὺς συμπάθειαν ἐχδιδασχέμενον ; 
δεῦρο δὴ οὖν, χαὶ τὸν ἕτερον ἐν τῷ προφήτῃ θησαυρὸν 
χατοπτεύτωμεν᾽ θησαυρὸς δὲ προφητῶν ὁ Δεσπότης 
Χριστὸς, ὃν ταῖς προφητιχαῖς προχηρύττοντες σάλ- 
πιγξι, κροανατελλούσας ἐδείχνυον τὰς τῆς παρουσίας 
ἀχτῖνας. Ἰωνᾶς ὃς Χριστὸν οὐ λόγοις ἐχήρυττεν, 
ἀλλ᾽ ἐμιμήσατο πάθεσιν " οὐ φωναῖς τὸν Δε-σποτιχὸν 
προηγόρευσε τάφον, ἀλλ᾽ ἐν τῷ χήτει ταςφεὶς, χαὶ 
τριήμερος ἐχδοθεὶς δίχα φθορᾶς, ἐδίδασχεν ἀνθρώ- 
πους ἅπαντας, ὅτι θάνατος ἀθανασίας ἀρχὴ, xai ix 
τάφον βλαστάνει ζωή" χαὶ ταύτας αὐτοῦ τὰς διὰ 
πραγμάτων φωνὰς, ὁ Χριστὸς οἰχειούμενος, πρὸς 
τὸν ἄπιστον τῶν Ἰουδαίων Boi λαόν" Psreà xo- 


CL. DAUSQUEI NOTE. 


vium, alios e priscis sciunt Servatoris et Liberato 
ris vulgasse vocabula, non Salvatoris. Verum ego 
contra pertendo, τὸν Σωτῆρα male prorsus (aliorum 
pace dixerim) et inique Servatorem reddi, de Chri- 
sto potissimum, ac etiam de quovis alio. Quod pri- 
mum affirmo M. Tullii auctoritate, Contra Verrem 
lib. n : 4taque eum non solum patronum istius. in- 
sue, sed eliam σωτῆρα inscriptum vidi Syracusis, 
tum quo Verrem. odiosiorem faciat, adjicit : Hoc 
quantum est ? ila magnum, ul Latino uno verbo ex- 
primi non possit. Cur, M. 'l'ulli, cur uno verbo non 
potest. exprimi? Js est nimirum soler, inquit, qui 
salutem dedit, sive, ut Tertullianum sequar, saíui- 
ficator. Sensit ergo Cicero servatoria vocem σωτῆρι 
ton esse adaquatun, quam non Jguoravil ; quippe 
se reipublice servatorem vocavit Orat. pro. Plancio. 
Taciuus. Annal. xv, videns servatoris nomen non 
istud tam celsum nomen aequare scripsit Milichum 
conservaloris sibi nomen Graco ejus rei vocabulo 
agsumpsisse. Deinde wt pro Christo disputemus : 
demones Christus servat, irent alioquin in nihilum, 
unde eoruin servator dici potest. Αἱ non eos salvat, 
neque eorum est salvator, quos dirissinla suppliciis 
eternum  mancipavit. Deuique servare martiale 
verbum est, illius, qui quem occidere potuit in 
praelio, pepercit, sed. in servitute pertraxit ex- 
utum libertate, ac civiliter mortuum. Qui »io de 
altero meretur, proprie servator, alter ub eventu 
servus. Vide lib. iv, $ servi, instit, De Jure persona- 
rum. AL Christus plus nobis wribuit, plus 410} Jonn- 
wis xv : Non dicam. vos. servos, Quure do Crist 


beneficentia non parum deterit, qui Christum co- 
«npa servatorem interpretatur. Neque salvator auti- 
quis inusitatum. Porphyrius Panegyrico C. nstau- 
tino dicto : 


Undique pacatis salutor marima rcbus 
Gaudia pra'stabis. 


Usitatum Lactautio viro eloquentissimo, sanctisque 
Patribus. Et si nemo usurpasset, necessitati tante, 
quam agnoscit Cicero, parentes satis bouo jure nos 
Glhristiani usurpare potuissemus. Quid ergo cum 
viri illustres,ut Camillus,aut dii, ut Jupiter, et Dios- 
cori apud Strabonem lib. xvii; Athen. lib. vii, et 
passim, σωτῆρες appellantur, salvatotes vertemus ἢ 
Non ex prescripto inco. Vocentur servatores, libe- 
ralores, aut etiam zequius sospitatores, quie vox illi 
σωτὴρ geuina est. Vise Ápuleium in Apologia. hem 
sospugs pro σωτηρία ex Macrobii Saturnalibus, 
lib. 1, cap. 7. Scio veteres aliquos Catholicos serva- 
toris etiam nomine Christum affecisse : sed id usui 
corum polius concessero, quam rationi, aut origi- 
naidioni, 

(350) Εἴδετε θυμὸν ἀθάνατον θνητοῖς δάχρυσιν 
ἀναιρούμενον; Apud Halicarnasseum, lib. v Antiq., 
legati. Tarquiuii paribus antithetis utuntur : M 
ἀθανάτους ἔχειν τὰς ὀργὰς ἐν θνητοῖς σώμασιν, E 
καὶ παρὰ γνώμην ἐπιειχές τι πράττειν ὑπομένειν 
δεομένων χάριν : Neque iras immortales in mortali 
corpore coniinere adderet : verum etiam ex «quitate 
milius aliquid facere orantium gratia. 
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»upà xal uoixa Alc. σημεῖον ἐπιζητεῖ, xal σημδῖον A latas Christus suas. faciens clamat. ad incredulan 


c0 δοθήσεται αὑτῇ, εἰ μὴ τὸ σημεῖον "Iovà τοῦ 
προφήτου. Ὥσπερ γὰρ ἦν ᾿Ιωγᾶς ἐν τῇ κοιιίᾳ 
κοῦ χήτους τρεῖς ἡμέρας καὶ τρεῖς γύχτας, οὕτω 
δεῖ τὸν Υἱὸν τοῦ ἀγθρώπου ποιῆσαι ἐν τῇ καρδίᾳ 
τῆς Tic ($1). Κηρύττει γὰρ ἐν τῇ σχιᾷ τὴν ἀλήθειαν, 
ὁ τύπος τὰ πράγματα, τὰ πάθη προζωγραφεῖται τοῖς 
πάθεσιν. Καὶ δὴ μιχρὺν ἀναλαδόντες τῷ λόγῳ, δεί- 
ξωμεν ὅτι φίλον πάλαι Θεῷ, καθάπερ ἐπί τινος ἀρ- 
χαίας εἰχόνος σχιαγραφεῖν τὰ νεχρὰ τῆς χάριτος 
κατορθώματα. Ἐπειδὴ γὰρ τὰ νιχῶντα τοὺς νόμους 
τῆς φύσεως πράγματα, ταῖς τῶν ἀνθρώπων ἀχοαῖς 
τε χαὶ ὄμμασιν ἄπιστα, διὰ τοῦτο τὰς τῶν θαυμάτων 
εἰχόνα: ὁ Θεὸς προχαταθδάλλεται (53), ἵνα τὴν ἐχεί- 
νων θέαν ἐν τούτοις προμελετήσαντες, xal τὰς ἀμυ- 


Judeorum populum : Generatie mala εἰ adultera 
signum quacrit, et signum non dabitur ei, nisi si- 
gnum Jonce prophete. Sicul enim — fuit — Jonas 
m ventre. celi tribus diebus εἰ (ribus — noctibus, 
9M sic oportet Filium hominis agere in corde terra: 
(tribus diebus et tribus. nociibus ". Annuntiat enim 
vel in umbra veritatem, imago rem ipsam, pas- 
sionem passione. prius ad vivum expingit . Age, 
paululum oratione superiora repetentes , monstre- 
mus ul pridem solemne Deo fuerit velut in ve- 
terascente. quadam imagine emortua gratie faci» 
nora adumbrare. Quod enim nature leges res vi- 
cerinl hominum auribus et oculis incredibiles, idco 
miraculorum simulacra Deus ante. fundainenti loco 


ξροτέρα; τῶν θαυμάτων σχιὰς χαθορῶντες, τῇ συν- D statuit , ut eorum spectaculo in his przmeditato 


τρόφῳ Ozepla, καθάπερ ἐν ἐσόπτρῳ τὰ ὑπὲρ φύσιν 
πιστεύσειαν. 


β΄. “Ὥσπερ οὖν οἱ τέχνῃ xal χρώμᾶσι τὰς τῶν 
ὁρωμένων φύσεις ὠδίνοντες, σχιαΐῖς προχαράττουσι, 
πρὶν ἢ τοῖς χρώμασιν ἐπανθήσωσι" τὸν αὐτὸν δὴ 
τρόπον ὁ πάνσοφος τεχνίτης τῆς χτίσεως τὰς τῶν 
εἰχόνων σοφωτέρας πρότερον ταῖς βραχνυτέραις ἔσχιο- 
γράφησε" οἷον, ἔμελλε Χριστοῦ πάθος xat σταυρὸς 
ἀνθρώποις ἀναλάμπειν σωτήριος, προλαδὼν ἕπτ ξεν 
ἐν τῷ τύπῳ τὰ θαύματα, xal ᾽λδραὰμ ὁ πρεσθδύτῃης, 
διὰ τῶν οἰχείων ὠδίνων μιμεῖσθαι τὸ πάθος προσ- 
τάττεται. Ἰταὰχ τῷ πατρὶ περὶ τὸ ἔργον συνέχαμνε, 
χαὶ τὸ θῦμα τὴν θυσίαν συνεμερίμνα τῷ θύοντι" ὁ 
βωμὸς ἐπήγνυτο, ἡ φλὸξ ἀνεπέμπετο, παῖς πρὸ; τὴν 
ἀφαγὴ» ηὐτρεπίζετο, ξίφος; ἐφέρετο, ὁ τράχηλος πρὸς 
ὑποδοχὴν διετάττετο. ᾿Αλλὰ φωνὴ μὲν οὐρανόθεν τὸ 
ξίφος ἐδέσμευεν, ἀντεισήγετο δὲ τοῦ παιδὸς ἀμνὸς 
τοῦ ξύλον χρεμάμενος, xat τὸ πρόθατον τῇ τοῦ Movo- 
γενοῦς σφαγῇ ἀντεχομίξετο" χαὶ ὁ μὲν Ἰσαὰχ ἔμενεν 
&ra0h:, ἡ θυσία ὃ τὸ πάθος ἐλάμθανεν. "Iós γὰρ, 
φησὶν, ὁ 'Ayuróc τοῦ Θεοῦ, ὁ alpur τὴν ἁμαρτίαν 
τοῦ κόσμου (55)' τῆ: γὰρ φαινομένης σαρχὸς τὸ 
πλῦος, οὐ «T$ vooupévne θεότττος. Πάλιν ἔμελλε 
τίχτειν Παρθέγος, ἀντὶ τῶν νόμων τῆς φύσεως πε:- 
θομένη τῇ χάριτι" ἵνα μὴ λέγωσιν, "Antocog ὁ τόχος, 
ἀλλότριον τῆς; φύσεως, διὰ τοῦτο προλαθοῦσαι στεΐ- 
pa: μελετῶσι τὸ θαῦμα, χαὶ Σάῤῥα μετὰ γῆρας, xax 
πάθος, συναπέτιχτε πίστιν τῷ μέλλοντι τόχῳ. Πάλιν, 
ἔμελλεν αἷμα σωτήριον ἀνθρώποις χαρίσασθαι, ἵνα 
μὴ τὸ ξένον τοῦ θαύματος; ἀπιστίας ὑπόθεσις γένη- 

* Matth. xij, 39, 0. 9 Joan. 1, 29. 


obsolctiores miraculorum umbras conspicari ho- 
miues animadversione ex rebus ipsis nata velut 
in speculo , quae supra naturam sunt, credant. 
9. Quemadmodum qui artis et colorum subsidio re- 
rum visarum naturas moliuntur efformare, um- 
bras quasdam przformant , sntequam colorum flo- 
rem iodant: eodem modo solertissimus mundi 
arüfex imagines que plus artis reposcunt prius 
attenuate. adumbravit, Veluti. futurum erat , ut 
hominibus salutis facem praluceret Christi crux 
el passio, res tam miras in imagine prafigu- 
rare Deus occupat, et Abraham jam tuin senior pro- 
prio partu eam passionem jubetur initari. Isaa- 
cus cum patre cirea opus collaborabat, et sa- 
crificium cum sacrifleante cogitabat sacrificatione. 
Ara figebatur, flamma surgebat, puer ad jugula- 
tionem aptabatur , gladius ferebatur, cervix ad 
jiclum suscipiendum componebatur : vox e coelo 
ruens gladium impediebat, ac pro puero agnus e 
vepribus suspensus inducebatur, el ovis unigenito 
Dei Filio suffecta jugulum obtulit. Isaacus perdu- 
rat iuvulneratus, victima vero casum perferebat. 
Ecce enim , inquit, "agnus: Dei, ecce qui tollit pec- 
catum mundi'* : nam carnis apparentis fuit passio, 
von spiritalis deitatis. Iterum erat paritura Vir- 
g0,qui gratis potius, quam naturz legibus pa- 
ruit. ldeo, ne dicant: Partus incredibilis , alic- 
vum id a natura : mulieres  infecundz  iniraculi 


p l'ujus cogitandi occasionem ante suggesserun!, et 


Sara senecta ἰδία, et. effeta simul cum suo par- 
tu lidem generavit futuro Virginis partui. Item, 


CL. DAUSQUEIt NOTE. 


(31) Οὕτω δεῖ τὸν Υἱὸν cov ἀνθρώπου ποιῆσαι 
ἐν tQ καρδίᾳ τῆς γῆς. Matth. xii : Οὕτως ἔσται ὁ 
Υιὸς τοῦ ἀνθρώπου ἐν τῇ χαρδίᾳ τῆ: γῆς τρεῖς ἡμέ- 
ρᾳς, xai τρεῖς νύχτας, quie postrema videntur ad- 
Jicienda in. textum Basilii. 

(32) Προκαταδά.1.λεται. Fundamenti loco ante 
statuit. Vox grzca est efficacissima , de qua adi ad 
Melclhiorem Canum, lib. wu De locis. 

(93) Ὁ αἴρων τὴν ἁμαρτίαν τοῦ κόσμον. Do- 


ctores Lovanienses considerate in sua Bibliorum 
editione reposuerunt e ms. peccalum pro peccata. 
Nam plerique ἁμαρτίας nomine culpam  initialem 
iutelligunt. Itaque legit D. Thomas 1-2, q. 82, a. 2, 
8. Sed contra: Ecce qui tollit peccatum mundi, quod 
singulariter, inquit, dicitur : quia peccatum mundi, 
quod est peccatum originale, est unum, ul. ibidem 
Glossa exponit. ᾿ . 
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-alubrem Deus hominibus sanguinem daturus erat; Α zat, αἷμα προθάτου θυρῶν ἐπιχριόμενον, ἕξω μένειν 


ue vero miraculi peregrinitas non credendi esset 
occasio, ovicule sanzuis foribus illitus vastatorem 
foris manere coegit, 75 et angelus morte obar- 
matus conspecto sanguiue in fygam agebatur , qui- 
que primogenita nature in AEgypto melebat , ubi 
sigillum sanguinis animadvertit, ne attigit quidem. 
ltem, hominibus baptisma dandum erat, quo mor- 
tis promittebatur effugium, et resurrectionis con- 
fugium. Denique aspice, ul mare figuris serviat, 
ut fluctus virga diverberati, et vestigiis emensum 
pelagus , ac Paulum audi intoaantem : Mare trans- 
ieruu!, et. omnes in Moyse baptizati sunt in nube, εἰ in 
mari*'. Daptisma vocat. viam per mare. Erat enim 
nigrtis , quz iu aquis appeteretur effugium. Mortuos 
certo liberaturus erat Christi tumulus, et mors fu- 
tura mortis exilium, el passio passionum officina me- 
dica. Ne igilur per ineredulilatem, Jud:ee, miraculum 
calumnieris, Moysen iuum coptemplare in solis 
terris per serpentem hujus rei cudentem simula- 
crum. Serpeus feriebat, et serpens medelam fere- 
bal, morsumque serpentis curaliat. Quis igitur ea 
figura designabatur : quis? Audi Dominum res suas 
clare interpretantem : Et sicut. Moyses exaltarit , 
inquit, serpentem im deserto : ila exaliari — oportet 
Fiium hominis **. Erat ctiam  Cliristus mortuos e 
moriuis extiracturus : Canet. enim tuba, inquit, et 
moriui resurgent. incorrupti". Quaudo, Judee, 
Paulo przdicauti non credis, Elias idcirco pri- 
inam olim liberavit a morte mortuum, οἱ mortuus 
contactu mortuum expergefecit ad fugam. ldeo 
quoque Enochus mansit extra mortis nassam , nec 
Elias naturz legibus obedivit. Omnia enim figura, 
Onmnia umbra, omuia veritatis pr:zesignificalioaes. 
Attende mihi Paulum hac de re coucionautem : 
H«c enim omnia in figura coutingcbant illis ;. scri - 
μα aulem sunt ad correptionem | nostram , in quos 
fines seculorum devenerunt, Sed nostram Jonas 
exspectat orationem, utque res illius earum qua 
Christo obvenerunt, fuerint signa, tempus est 
demonstrare. 

3. Judzis igitur insanientibus, gentibus idolorum 
sei vitudiui obnoxiis a sanctis prophetis humana salus 
desperabatur admodum. Sani nihil erat. in natura, 


verum Judaeos, qui legem perruperant ,. misera- D 


bantur prophete, communis gentis misericordia flc- 
xi. Cum vero idolelatrie malum incrementi capere 


τὸν ὀλοθρευτὴν χατηνάγχαζε, xal ἄγγελος Üavázo 
χαθωπλισμένος αἴματος θέᾳ πρὸς φυγὴν ἀπηλαύνετο" 
χαὶ ὁ τὰ πρωτότοχα tz; φύσεως ἐν Αἰγύπτῳ θερί- 
ζων, οὐχ ἔψναυεν, ὅπου ἂν τὴν σφραγῖδα ἐγνιίίριζε, 
Πάλιν, ἔμελλε βάπτισμα τοῖς ἀνθρώποις παραδίδο- 
σθαι, θανάτου πάροδον (54) χαὶ ἀναστάσεως ἄνοδον 
ὑπισχνούμενον ὅρα οὖν pot θάλατταν ὑπηρετοῦσαν 
κοῖς τύποις, χαὶ ῥάδορῳ τυπτόμενα χύματα, xal με- 
«ρούμενον τοῖς ἴχνεσι πέλαγος " χαὶ Παῦλον βοῶντα * 
Διὰ τῆς θαλάσσης Ou0or, καὶ πάντες εἰς τὸν 
λΙωῦσῆν ἐξαπείσθησαν ἐν τῇ vegély, καὶ ἐν τῇ 
θα άσσῃ. Biz:tspa χαλεῖ τὴν θαλάττης ἐδόν- €Ca- 
νάτου γὰρ Tv ςυγὴ πληρουμένου δι᾽ ὕξατος. Πάντως 
ἔμελλεν ὁ Χριστοῦ tágo; τοὺς νεχροὺς ἀπολύειν, xal 


B θάνατος ἔσεσθαι θανάτου xaüaíos3:g, xai πάθος παᾶ- 


θῶν ἰατρεῖον εὑρίσχεσθαι, Mi τοίνυν ἀπιστήσας, 
Ἰουξαῖε, συχοταντήπσῃ τὸ θαῦμα, τὸν τὸν Μωῦσέα 
θξώρῃη ον δι᾽ ὄφεως ἐν ἐρέμῳ τὴν εἰκόνα τούτου χαλ- 
χεύοντα. Ὄφις ἔπληττε, χαὶ ὄφις ἰάτρευε, χαὶ ὄφεως 
πάθος ἐθεράπενε. Τίς οὖν ὁ τῷ τύπω μηνυόμενος ; 
Ti; ; "Axoue τοῦ Δεσπότου τὰ οἰχεῖα σαφῶς ἐριχηνεύον - 
τος Καθὼς ὕψωσε, φησὶ, Mobonc τὸν Ózuw ἐν 
τὴ ἐρήμῳ, οὕτως ὑψωθῆναι δεῖ ccy Υἱὸν τοῦ dr- 
θρώπου. "Ἔμελλε πάλιν Χριστὸς ix νεχρῶν τοὺς 
γεχροὺς ἀποσπᾶν" Σαιϊπίσει γὰρ, καὶ οἱ γεχροὶ 
ἐγερθήσονγτωι ἄξϑαρτοι. Ἐπειδὴ μὴ πιστεύεις, 
Ἰουδαῖε, τῷ Πιχύλῳ χηρύττοντι, διὰ τοῦτο προλαδὼν 
"Iia; πρῶτον ἔλυσε τοῦ θανάτου νεχρὸν, xaX τεθνη- 
χὼς τὸν τεθνυχότα τῇ ἀτῇ πρὸς φυγὴν διανέστη- 
σε (33). Διὰ τοῦτο Ἐνὼχ ἔμε:[:]νεν ἔξω τῇς τοῦ θανά- 
του σαγήντης" Ἡλίας so; τῆς φύσεως οὐχ ὑπήχουσε 
νόμοις. Πάντα γὰρ τύπος, πάστα σχιὰ, πάντα ττς 
ἀλτθείας προμηνύματα. Ὅρα po: Παῦλον περὶ τού- 
τοῦ δτι τ γοροῦντα Πάντα γὰρ ταῦτα τύποι συν - 
ἑξαινον ἐχείγοις " ἐγράφη δὲ πρὸς νουθεςίαν" 
ἡμῶν, εἰς οὗς τὰ τέϊλη τῶν αἰώνων» κατήντησεν. 
Ἀλλὰ μένε: γὰρ τὸν λόγον Ἰωνᾶς, χαὶ δεῖξα: χχιρὺς, 
πῶς χαὶ τὰ xat αὐτὸν, τῶν χατὰ Χριστὸν τύπος 
χαθέσττχε. 


Y. Πολλὴ τοίνυν παρὰ τοῖς ἁγίοις προφήταις ττς 
ἀνθρώπων σωτηρίας ὑπῖροχεν ἀπόγνωσις, Ἰουδαίων 
ἀγνωμονούντων, ἐθνῶν εἰξωλολατρούντων. Οὐχ δ) 
ὑγιές τι τῆς φύσεως ἀλλὰ τοὺς μὲν Ἰουδαΐους ἐλξου" 
προφῆται παρανομοῦντας, τῇ τοῦ γένους συμπαθεῖς 
χαμπτόμενοι " ἐθυμοῦντο δὲ πρὸς τὰ Eüvr τὴν νόσον 


δι [Ἃοἱοχ, 1,2. " Joan. un, ὁ. 52} Cor. xv, 52. 


CL. DAUSQUEM NOT.E. 


(54) Gurdtov πάροδον». Sive quo ἃ via mortis 
3bscedamus. Est cum πάροδος accessum signal, οἱ 
presentiam. Suidas : Πάροδος ἡ ἄφιξις, ἡ εἴσοδος. 

(35) Τεθγηχὼς τὸν t&Urnxéra τῇ dz πρὸς ου- 
γὴν διαγέστησςε. Mortuus contactu. mortuum erexit 
:d viam. IV. Reg. xit: (uidam autein sepelientes 
hominem, viderunt latrunculos, et. projecerunt cadas 
eer in sepulcro Elisai. Quod cum (etigissel ossa Lli- 
sari, revixit liomo, el stelit auper pedes 1403, Δα 0 
€x illo πρὸς φυγὴν. Et fugit : natu eum. latrunculi 


de Moab pollineteres ipsos egissent in fugam, 
nibil pronius. factu. fuit ,, quam redivivum istum 
attonituim novie lucis aspectu. proripere se ex. lo- 
stium conspectu. Nula et in verbis auctoris inexspe- 


dial elegantiam, Similiter Oppianus Cyuegeticon 
' dixit : 


hul güiperai γὰρ δὶς 20ipercr λύχον ἐῤῥίγασι. 
baatinctum lupum oves. exstinctee horrere putantur. 
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αὐξανομένην ὁρῶντες. Εἴδωλα πανταχοῦ, Θεὸς ἐν αὖ- A viderent , gentibus succensebant. 76 Ubique idola, 


τοῖς οὐδαμοῦ. ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἔμελλε νιχᾷν τὴν Χριστοῦ 
ἰατρείαν τὰ πάθη. El γὰρ xaV προφητιχκὰς ὑπέχει 
Ὑλώττας ἡ νόσος, ἀλλὰ προφήτης ἅπας ἣν τοῖς πε- 
πονθόσιν ὁμόδουλος " Χριστοῦ δὲ παρόντος Ἕλληνι- 
σμὸς ἠφανίξετο. Ἐπειδὴ τοίνυν ἔμελλε γλώτταις ca- 
γηνεύειν τὰ ἔθνη Χριστὸς, χαὶ τὸν τῆς οἰκουμένης 
χύχλον ἀπεδείᾳ χρατούμενον τῇ τῆς εὐσεξείας μα- 
θητείᾳ συνάγειν" ἄπιστον δὲ ἦν προφητιχαῖς &áxoatz 
τὸ τὰ ἔθνη πρὸς εὐσέδειαν ἐπανάγεσθαι" πείθει τοῖς 
ἔργοις ἀπιστοῦντας Θεὸς, καὶ δι᾽ ὧν ὁρῶσιν, ἀναχα- 
λύπτει τὰ μέλλοντα. Διὰ τοῦτο νῦν ἀποστέλλει τὸν 
Ἰωνᾶν, προανοίγοντα τοῖς ἔθνεσι τῆς σωτηρίας τὰς 


πύλας, διδάξαι προφήτας βουλόμενος, πόσῳ τῶν "Iou- 7 


δαίων τὰ ἔθνη πρὸς σωτηρίαν εὐγνωμονέστερα, χαὶ 
ὅσῳπερ Ἕλληνες Ἰστραηλιτῶν περὶ τὴν πίστιν θερ- 
μότεροι. Πορεύθητι, φησὶν, εἷς Nirevt τὴν xét 
τὴν μεγάλη», τὴν τῆς οἰχγυμέντς εἰχόνα, χήρυξον 
ἐν αὐτῇ. Τί, φησὶ, Νινευττῶν ἀσεδέδστερον; τί πρὸς 
εἰξωλολατρείαν μανιχώτερον; Σὺ δὲ πέμπε φωνὴν 
ἀπειλοῦσαν χαταστροφὴν, xal θέασαι γνώμης μετα- 
ἐολὴν, τῆς ἐμῆς ἀποφάσεως ὀξυτέραν " θέασαι μετα- 
γοίας ὅπλα τῇς ἐμῆς ὀργῖς δυνατώτερα θέασαι 
“ὥς οἴδασι χαταλλάττειν Δεσπότην θυμούμενον. 'AXX' 
οὐχ fjv, ὡς ἔοιχεν, Ἰωνᾶς φιλανθρωπίας ὑπηρέτης 
ἐχούσιος" ἀλλ᾽ ὁρῶν ἀπειλοῦντα τοῖς λόγοις Θεὸν, 
ἔργῳ δὲ σώζειν ἐπιθυμοῦντα, τῷ μίσει τῶν ἐθνῶν 
δραπετεύειν ἀντὶ «90 προφηνεύειν προείρητο (50), 
xai τὴν πρὸς τὰ ἔθνη δυσμένειαν τοῖς ἔργοις ἐχή- 
puvsev* ἔχρυπτε φάρμαχον, ὃ πρὸς ἴασιν ἔλαθεν. 
Ἠγνόει δὲ ὡς ὁ τῶν ἁμαρτωλῶν προστάτης τῆς αὑτοῦ 
τέχνης σοφώτερος. Φυγὼν γὰρ, τῆς θαλάττης πεπέ- 
δητο χύμασιν, ὅτε τὴν τῆς φυγῆς ὑπηρέτιν ὀλχάδα 
περιέχουσα θάλαττα, τὸν ὁμόδουλον ἐζήτει χρυπτό- 
μενον, χαὶ τῆς λαθραίας φυγῆς ἐχατηγόρει διὰ τῆς 
ζάλης ἡ θάλαττα" καὶ προφήτου πάθος iv διανοίᾳ 
χρυπτόμενον ὁ χειμὼν ἐστηλίτευς, xal θέατρον τῆς 
«ὀλμὴς αὐτῷ τὸ σχάφο; ἐγίνετο, χαὶ διχαστήριον 
ἐπὶ τῆς νεὼς συνεχροτεῖτο, xal ὁ χλῇρος τὸν αἴτιον 
ἔλεγχε, χαὶ τῷ προφέτῃ ναύτης ἐδιχάζετο᾽ Εἰπὲ (51) 
ἡμῖν cic εἶ (58), καὶ xóüev , xal τίς σου ἡ ἐργασία; 
σπόθεν Épyn. xal xov πορεύῃ; Τί οὖν Ἰωνᾶς ; Δοῦ- 
Joc Κυρίου ἐγώ εἶμι. Αὐτοπρόσωπος χατήγοοος γέ- 
Y0v€* xaX, Κύριον τὸν Θεὸν τοῦ οὐραγοῦ ἐγὼ cóé- 
ἔομαι, ὃς ἐποίησε τὴν θάλατταν, xal τὴν ξηράν. 
Ὑπὲρ φυγῆς ἀπολογούμενος χέρυξ θεογνωσίας χατ- 
ἐστη, χαὶ παιδευτήριον εὐσεδείας τὸ σχάφος ἐργάζε- 
και. Κύριον τὸν Θεὸν τοῦ οὐραγοῦ ἐγὼ σέθδομαι. 
"Est. Θεὸς, ὦ ναῦται, τῇς ἠπείρου Δεσπότης, xa 
τῆς θαλάττης ἐργάτης, οὗ τῶν δαχτύλων οὐρανὸς 
ἐηιούργημλ᾽" ἐχείνου δοῦλος ἐγὼ, τὴν ἐμὴν θάλαττα 
διώχει φυγὴν, Δεσπότῃ διαχονουμένη * τὸν αὑτῆς 


* Jon, i1, 9.. 55 Jon. 1, 8. ** ibid. 9. 


Deus inter eos nullibi. Sed vulnera Christi mc- 
dicinam non. erant evictura. Licet enim prophe. 
tarum linguas ad dicendum concitaret :egritudo , 
tameu. omnis propheta sic affectis conservus erat : 
verum Christo przsente evanescebat idololatria. 
Quod igitur gentes linguis irretiturus esset Chri- 
stus, et orbem terrarum impietate oceupaturm re- 
ligionis artibus congregaturus ; incredibile autem 
erat propheticis auribus gentes ad veram religio- 
nem traduci posse : incredulis Deus re ipsa persua- 
del, ac per visiones futura revelat. [dcirco. nunc 
Jonam qui gentibus januam salutis pandst. mit- 
tit, prophetas docere volens quanto ad salutein 
gentes pre Judzis future essent obscequentiorcs, 
el quanto Grxci , quam lsraelitze ad fidem ardim- 
tiores. Vade, , inquit **, in. Niniven. civitate 
magnam, orbis instar, in ea concionare. Quid, in- 
quit ille, Ninivitis impium magis? Quid ad idolola- 
triam insanius ? Tu vero mitte vocem minitantem 
eversionem, ac vide animorum immutationem laud 
denuntiatione mea segniorem. Vide poenitentia ar- 
ma ira mea valentiora. Vide ut norint con- 
ciliare Dominum iratum. At non erat, ut videba- 
tur, Jonas lubens humanitatis prieminister : verum 
attendens Deum. verbo minari, reipsa vero sal- 
vare percupientem, gentium odio fugam preha- 
buit futuri denuntiationi, et inimicitias cum genti- 
bus re professus est. Quam ad sanitatem conduci- 
bilem acceperat medicinam , occuluit ignorans in- 
terim ut arte δ solertior sit Deus peccatorum 
propugnator. Fugitans enim maris fluctibus impe- 
ditus est , cum fug: administram naviculam cir- 
Cumplexum mare conservum quzrebat lateütem, ct 
occultam fugam procellxe ortu inare accusabat, et 
quid occulti consilii coqueret propheta. tempestas 
publicavit, fuitque ipsi navigium audaciz theatrim, 
el tribunal in navi constituebatur, nec nou 
sortitio reum  redarguebat, et prophetam nauta 
jidicio  condemnabat. Dic nobis qui sis ? unle? 
quod est opus Quum ? que terra. tua? — quo 
vadis ? Quid ergo Jonas? Domini servus sum 
ego , ipse suimel accusator fuit Dominum 
Deum celi ego timeo, qui fecit mare εἰ aridam "δ. 


p 77 Pro fuga respondens cvasit. Dei cognoscendi 


przco, et religionis scholam navem fecit. Dominum 
Deum cali ego timeo. Est Deus, 0 nauta, continen- 
tis Dominus, et maris opifex, cujus digiti coelum 
fabricarunt. lilius ego servus ; meam fugam per 
sequitur mare Domino subserviens, sibi conservum 
me prehensat; ego procelle causa; adest, quod 
a mari conquiritur, mancipiuin, Id in mandatis ha- 


CL. DAUSQUEI! NOT.E. 


(50) Προξητεύειγν προείρητο. Wescripsi, προΐ- 


po. 
(237) Εἰπέ. Biblia, ἀπάγγειλον. 


(93) Τίς s! xal πόθεν. Desunt τς ieis Divllis. 
Veitas licet: 
Qui genus ? unde aoinc?2 ..... 
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let, ut me fugieutem investigel. Tradite εἰ saive- Α ὁμόδουλον ἐμὲ σαγηνεύει " ἐγὼ τοῦ χειμῶνος ὑπόθε- 


mini. In manibus habetis tranquillitatem, si vultis. 
Unius corpore salutem redimite. Dominum Dcum 
celi timeo. Hassi Ninivitis, o propheta, voces mi- 
sisses, fuga tibi minime necessaria erat ; neque si 
suaderi potuisses, ut hzxe damnatis nuntiares, ca- 
ptes effugia. Nautas priua ab errore conservasti, 
quam Ninivitas docueris. Sunt gentium pars, qui 
tecum ravigant, in iis Ninivitarum fldem condisce. 
Tux fugsx judices veram religionem docuisti. ΕἸ 
tulerunt Jonam, ei miserunt in mare, et steiit. mare 
a fervore suo. Neque enim ultra opus erat procella 
comprehenso fugiente, non ultra opus erat qua- 
stione, detento profugo. Et timuerunt viri timore 
mugno Dominum : et immolaverunt hostias. Domino, 


σις. Παρέστη δὴ τῇ θαλάσσῃ τὸ ζητούμενον ἀνδράπο- 
δον * αὕτη τὴν ἐμὴν προσετάχθη φυγὴν ἀνιχνεύειν. 
᾿Απόδοτε, xai σώζεσθε * ἔνδον ἔχετε τὴν γαλήνην, εἰ 
βούλεσθε - ἑνὸς σώματος τὴν σωτηρίαν ὠνήσασθε. 
Κύριον τὸν Θεὸν τοῦ οὐραγοῦ σέδομαι. El ταύτας 
ἀφῖχας τὰς φωνὰς, ὦ προφῆτα, τοῖς Νινευΐταις, οὐ 
χρεία σοι φυγῆς ᾿ οὐχ ἂν ἐδεήθης τοῦ δραπετεύειν, et 
ταῦτα χηρύττειν τοῖς χαταδιχασθεῖσιν ἐπείσθης. Πρὶν 
Νινευΐτας διδάξας, τοὺς ναύτας τῆς πλάνης διέσωσα:" 
μέρος ἐθνῶν οἱ συμπλέοντες, ἐν αὐτοῖς τὴν τῶν Νὰυ- 
νευϊτῶν χαταμάνθανε πίστιν’ πεποίηχας μαθητὰς 
εὐσεδείας τοὺς τῆς φυγῆς διχαστάς. Καὶ EAa6or τὸν 
Ἰωγαν, καὶ ἐνέθα.ῖϊον εἰς τὴν θάλατταν, καὶ ἔστη 
ἡ θάλασσα (59) ἐκ τοῦ σάϊλου αὐτῆς. Οὐχέτι γὰρ 


el voverunt vota 51. Et Jonas fugiens, salutis homi- B fv χρεία τῆς ζάλης, εἰλημμένου τοῦ φεύγοντος; “ οὐχ 


num mercatum obibat. Quid igitur nequitiz: medi- 
eamento gentibus interdicis, o propheta ? Tantum 
locutus es, et simul navigantibus persuasisti ; lo- 
cutus es, et fidem genuisti; emisisti vocem, et 
animam subjugasti. Et preparavit Dominus piscem 
grandem, ut deglutiret Jonam "*, Hac ratione Deus 
prophetam captivuni cum fecisset, et fuga superior 
fuisset, celi sepulcro receptum continens has fere 
usurpat voces : Nunquid adhuc fugere vis, o pro- 
pheta? Adhuc gentium salute fugam praponderas ? 
Spernis pereuntes? Gaudes eorum animadversione 
conspecta ? Non vis minister esae vocationis ? Tri- 
duum igitur subi sepulcrum. Sustine incarnationis 


Dominicze casus; disce, ut gentes omnes vocabun- (; 


tur, sit cetus sepulcrum , compone te incarnationis 
mex imitationem, per quam non soli Ninivitz, sed 


hominum orbis universus religionis virtute salva- 


bitur. Resurrectionis 78 gere symbola, expedi te 
ceto tanquam monumento. Judeis tuis persuade 
quod sepulcra solventur. Non est minus miran- 
dum, piscis ventrem eum, qui vivit, refugere, 
et mortis ventrem. Me: incarnationis contempla- 
tor esto. Meus enim Filius templum ex liominibus 
assumet, et stolam, qua iisdem, quibus homines, 
casibus objiciatur, induet, carne ex hominibus de- 
iibata vestietur hominum causa ; eam Judzi morti 
addicent, et cruci affigent, qua Judzi a malis fru- 
ctuose liberari queant, et eam morti tradent qua 
mortui norint reviviscere, qua victor ab inferno 
yedeat ad vitam, qua sepulcro inferetur, et eum 
monumentum capiet : quemadmodum te, o pro- 
pheto, cet, venter in lucem remisit inoffensum, et 
conservavit. Minus virium ad perniciem habuit 
marina bellua, minusque habebit ibi virium mors, 
eolvet mortis decreta, quibus vetus culpa subscri- 


δ᾽ Jon. 1, 10. **Jon. ii, 4. 


qv ἔτι χρεία ζητήσεως, χατασχεθέντος τοῦ δραπε- 
τεύσαντος. Καὶ ἐροδήθησαν οἱ rvavt (40) φόξῳ 
μεγάλῳ τὸν Κύριον, καὶ ἔθυσαν θυσίαν, xal «q5- 
ἔαγτο εὐχάς. Καὶ φυγὼν ὁ Ἰωνᾶς τὴν τῶν ἀνθρώ“: 
πων σωτηρίαν ἐνεμπορεύσατο. Τί οὖν τῶν ἐθνῶν, ὦ 
προφῆτα, τῆς πονηρίας χωλύεις τὴν ἱατρείαν ; 
Ἐφθέγξω μόνον, xal τοὺς συμπλέοντας ἔπεισας " 
ἐλάλησας, καὶ πίστιν ἐγέννησας ἀφῆχας φωνὴν, xai 
τὴν Ψυχὴν ἐχειρώσω. Καὶ προσέταξε Κύριος κήτει 
μεγάλῳ καταπιεῖν τὸν "Iovày (41). Τούτῳ τῷ τρόπῳ 
δεσμώτην Θεὸς τὸν Προφήτην ἀποδείξας, χαὶ τὴν φυ- 
γὴν νιχήσας, τῷ τάφῳ τοῦ χήτους εἰλημμένον χαι- 
ἐχων, μονονουχὶ τοιούτοις χρῆται τοῖς ῥήμασιν" "Ap' 
ἔτι δραπετεύειν ἐθέλεις, ὦ προφῆτα ; Ἔτι προτιμᾷς 
τὴν. φυγὴν τῆς τῶν ἐθνῶν σωτηρίας ; Περιορᾷς ἀπολ- 
λυμένους; χαίρεις ὁρῶν χολαζομένους ; Οὐ θέλεις 
ὑπουργὸς γενέσθαι τῆς χλήσεως ; Οὐχοῦν ὑπόδηθι 
τριήμερον τάφον" ὑπόμεινον τῆς Δεσποτιχῆς οἰχόνο - 
μίας τὰ πάθη, μάθε πῶς τὰ ἔθνη πάντα χληθήσεται" 
γενέσθω τάφος τὸ χῆτος, ὑπόμεινον τῆς ἐμτις olxovo- 
μίας τὴν μίμησιν, δι᾽ ἧς οὐ Νινευῖται μόνον, ἀλλ᾽ ὁ 
σύμπας ἀνθρώπων χόσμος δι᾽ εὐσεθείας σωθήσεται. 
Περίθου τὰ τῆς ἀναστάσεως σύμύολα * ἀπόδυσαι χαθά- 
περ μνῆμα τὸ χῆτο;, πεῖσον Ἰουδαίους τοὺς σοὺς, 
ὅπως οἱ τάφοι λυθήσονται. Οὐχ ἔστιν ἔλαττον εἰς 
θαῦμα τὴν χοιλίαν ζῶντα φυγεῖν, xa θανάτου γαστέ- 
pa. Γίνου θεωρὸ: τῆς ἐμῆς οἰκονομίας. Ὁ γὰρ ἐμὸς 
Υἱὸς ναὸν ἐξ ἀνθρώπων ἀναλήψιται, καὶ στολὴν ἀν- 


D θρώποις ὁμοιοπαθῇ περιθήπσεται" σάρχα περιδαλεῖ- 


ται παρὰ ἀνθρώπων ὑπὲρ ἀνθρώπων. Ταύτην Ἰου- 
δαῖοι χαταχρινοῦσι θανάτῳ, xal σταυρῷ περιδαλοῦσι, 
δι᾽ ἧς τῶν παθῶν τὴν φυγὴν Σκαρπώσαντο ". xai θα- 
νάτῳ παραδώσουσι, δι᾿ ἧς οἱ νεχροὶ τὴν εἰς βίον ἀνα- 
Θίωσιν ἐδιδάχθησαν, δι᾽ ἧς ἐξ ἄδου νιχηφόρος πρὸς 
ζωὴν ἀνελήλυθε * τάφῳ παραδοθήσεται, χαὶ δέξεται 


CL. DAUSQUEII NOT. 


($9) "Ectn 0dA«cca. Virgilius : 


Cum placidum ventis staret mare. ... 


(40) Οἱ ναῦται. Biblia, ol ἄνδρες. 
(21) Zponérate KUpiog χήτει μεγάλῳ καταπιεῖν 


τὸν Ἱωγᾶν. Basilius scripsit hxc auctoribus τοῖς 
Septuaginta. Idem exprimunt Biblia Basile in- 
pressa. legia sie habent: Προσέτ. x. x. p. xol 
κατέπιε τὸν Ἰωνᾶν. 
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μνῆμα, καθάπερ σὲ, ὦ προφῆτα, τὸ χῆτος. ᾿Ανέπεμψέ A pserat, mortis leges obliterabit : hujus enim deere- 


σε χήτους γαστὴρ ἀπαθῆ, xal óutifjpnosy* tf:óvnos 
πρὸς ἀναίρεσιν τὸ τοῦ πελάγους θηρίον, ἀτονήσει 
κἀχεῖ θάνατος, λύσει τοῦ θανάτου τοὺς νόμου:, o0; 
ἀρχαία παράδασις ὑπηγόρευσεν, ἀπαλείψει τοῦ θα- 
νάτου τοὺς νόμους τούτου γὰρ Ψήφισμα χαλινώσει 
τὸν ὄψιν χατὰ ἀνθρώπων ἔτι φθεγγόμενον" πᾶσιν 
ἁπλώσει τοῖς ἔθνεσι τὰς τῆς σιυτηρίας ἐλπίδας. Τότε 
xaX Νινευῖ χαλουμένη Πόλις (42) σωθήσεται, xat τὴν 
Χριστοῦ προσηγορίαν ἀντὶ τῶν εἰδώλων ἀλλάξεται. 


tum serpentem infreuabit adhuc hominibus oblo- 
quentem, omnibus salutis spes ostentabit. Tunc et 
Ninive, qux Polis vocatur, salvabitur, et a Christo 
nomen mutuabitur, non ab idolis. O Domini cle- 
mentam! qua prophetas diligit, peccatoribus dat 
veniam, justos erudit, perversos reflectit. Conclusit 
enim Deus omnes in incredulitatem, ut omnium mi- 
sereatur* : cui gloria et imperium in szcula szculo- 
Tum. Amen. ᾿ 


"D τῆς τοῦ Δεσπότου φιλανθρωπίας ' xal προφήτας ἀγαπώσης, χαὶ ἁμαρτωλῶν φειδομένη:, χαὶ διχαίους 
παιδευούσης, xai πονηροὺς ἐπιστρεφούτη;. Συγέχιλεισε γὰρ ὁ Θεὸς τοὺς ἅπαντας εἰς ἀπείθειαν (A^), 
ἵγα τοὺς πάντας ἐλεήσῃ αὐτοῦ ἡ δόξα xal τὸ χράτος εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. "Aut. 


ΛΟΓῸΣ 1Δ'. 
Τοῦ αὑτοῦ εἰς τὴν χατὰ Δαυϊδ ἱστορίαν. 


α΄. ἼΑλλοι μὲν ἄλλων τεχνῶν παιδευταὶ τοῖς ἀν- 
θρώποις χαθέζονται, χαὶ ποιχίλαις ἐπιστήμαις δια- 
χησμοῦσι τῶν μανθανόντων τὰς χεῖρας, ταῖς τοῦ βίου 
χολαχεύοντες χρείαις. Καὶ ἰατρὸς μὲν ἰατριχὴν ἐξ- 
πγεῖται, τὴν χατὰ τῶν νοσημάτων διὰ φαρμάχων ἐχ- 
παιδεύων παράταξιν. Ἕτερος δέ τις χαλχῷ προσπα- 
λαΐων, ἣ σιδήρῳ, φύσιν τῇ τέχνῃ χειρούμενος, εἰς 
τοὺς ἐραστὰς τῆς τέχνης μεταφέρει τὸ μάθημα, διδά- 
σχων τοίαις μεθόδοις ὁ χαλχὸς εὐπειθὴς ταῖς ἡμετέ- 
ραις ὑπάρχει βουλήσεσι. Κἂν γεωργὸν ἀποδλέψῃς, 
ὄψει, νῦν μὲν ἀρότρῳ τὰς γής πολυπραγμονοῦντα 
λαγόνας, καὶ τῆς τομῆς τὸ βάθος ἀναμετροῦντα τοῖς 
αὔλαξιε * νῦν δὲ τὴν ἄμπελον οἰχείῳ φόρτῳ βεδαρημέ- 
νὴν tol; χλήμασι, ταῖς τομαῖς ἐχχαθαέροντα, χαὶ τῷ 


ORATIO XIV. 
Ejusdem in Davidis historium. 


1. Alii aliarum artium magistri hominibus con- 
δἰ sunt, et varia scientia discentium mauus 
exornant blandientes vit: usibus. Medicus quide 
medicas artes exponit pharmacis docens zgritudi- 
nes oppugnandas. Alius quispiam cuim «re, aut 
ferro colluctatus, et naturam arte subigeus in a- 
mantes artis transfert doctrinam, dum '79 qua via 
nostra voluntati facile xs obediat , perdocet, Quod 
si in agricolam oculos conjeceris, videbis quando- 
que aratro terre sinus sollicitantem, eL proscissio- 
nis altitudinem sulcis dimetientem : quandoque 
vitem suo degravatam onere pampinos putando 
expurgantem et rivulorum numero vineti. fontes 
accurgte exzequantem, ne confertim absumptis na- 


τῶν ναμάτων ἀχριδῶς ἀριθμῷ τῆς ἀμπέλου τὰς xpf,- C turi divitiis sicciores et pauperiores fontes edat. 


va; ζυγοστατοῦντα * ἵνα μὴ, ἀθρόον τὸν τῆς φύσεως 
ἐχδαπανήσαντα πλοῦτον, ἀδρόχους xal πενιχρὰς τὰς 
πηγὰς; ἀποτέχῃ. Εἶτα τοὺς ἐντεῦθεν ἀναδλαστῶντας 
βοττρύχους διαπλέχων ἐπιμελῶς xal διαχοσμῶν, 
ἐχπαιδεύει τοὺς ἑαυτοῦ παῖδας τῆς ἀμπέλου τὸν θη- 
σχυρὸν χατὰ μιχρὸν μεταλλεύειν, χαὶ μὴ τῇ φιλοτι- 
píz τῆς φύσεως ἑπομένους, καὶ ἔρωτι πλεονεξίας, 
διδασχάλους πενίας τῷ φυτῷ καταστῆναι. ᾿Αλλ᾽ ἄν- 
θρωποι μὲν ἀνθρώπους ἀνθρωπίνας τέχνας παιδεύου- 
σιν, ὧν fj χρῆσις μὲν τῷ παντὶ συμπερινήχεται βίῳ, 
χαρπὸς ὃὲ τῷ παρόντι συμπεριγράφεται χρόνῳ. Ἡ 


** Rom. ΣΙ, 58. 


Deinde pullulantes e vite capreolos curiose inter- 
plicans, nec sine ornatu, suos edocet liberos vineti 
thesaurum paulatim scrutentur, neve flagrans opum 
desiderium et innatam ambitionem secuti plantam 
vitient 3c depauperent. Veruin enimvero bomines 
alii alios humanas condocent artes, quarum usus 
per totam circumfertur vitam, fructus autem praz- 
senti circumscribitur tempore, Scriptura vero a 
Deo inspirata ab humanis vilioribus colloquiis 
avulsis hominibus divinarum rerum coguitionis 
pandit officinas, disciplinam docet, cujus lucruin 


CL. DAUSQUEIT NONE. 


(49) Nwsvt. καλουμένη IIcAtc. Princeps in pro- D 


vincia aut regno civitas plerumque πόλις et. ἄστυ 
2 Grzecis dicta est ; ut passim Roma, urbs. Trojam 
appellatam Polim sine epitheto docet Eustathius in 
lliados β΄. Athenas Demosthenes tertia in Philip- 
pum : Ἢ τί μέλει ταῦτα τῇ πόλει. Aut. quid hac 
urbis intersunt. Easdem Athenas vocatas ἄστυ sive 
as!u, allegatis vetustissimi Gracia oratoris testimo- 
niis, et plurium historicorum luce meridiana cla- 
rius demonstrare possum, ut sentiat vir litteratis- 
simus in illud : 


Urbem quam dicunt Romam. .... 
Alexandria hoc quoque nomine est insignita. Com- 
mentator in Dionysium Alexandrinum : ᾿Αλεξάνδρεια 
λέγεται χαὶ Πόλις ποτὲ χληθῆναι κατ᾽ ἐξοχὴν, ὡς νῦν 


Κωνσταντίνου πόλις, xal ὡς ᾿Αθῆναί ποτε ἄστυ" 

lexandria dicitur olim vocata Polis per excellentiam, 
ul hodie Constantinopolis, et olim Athene Astu. Par 
nominis decus tulit Ninive, Basilii testimonio, qua 
vocata Polis. Quamobrem? an ob res, molesque in 
ea, et ad eam visendas? an ob partam inde famam? 
an quod Ássyrix caput et domina? Ego porro vo- 
cem polis retinui, quia talibus appellationibus quasí 
transiit in propriam, et quia Latini tam memoran- 
das urbes vocant metropoles, et quod Terentius Eu- 
nucho sua astu dixerit. 

(45) ZvvéxAsws γὰρ πάντας Θεὸς εἰς ἀπεί- 
θειαν. Omnes quoque legit D. Augustinus lib. xxi 
De civitate, cap. 24. Versio communis omnia. La- 
xiuscule, si dictionem spectes ; si rem dictam, pec- 
aque. 
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latur, quomodo colum captetur, quomodo quis 
celestes tliesauros nündinetur, quomodo quis Chri 
stum pro hazreditate capiat, quomodo cum Christo 
regnet, quomodo gehennam effugiat, quomodo ven- 
turos ignes superet, quomodo judicio devitato Ju- 
dici amicus astet. Scriptura doctrix.— istiusmodi 
artium przsidet, ista clamans discipulos edocet, et 
preceptionibus parum contenta, rebus ipsis plus 
jmmoratur, Virorum namque recordatione, qui res 
magnas gesserunt, ad imitationem prolectat, Prze- 
claros pietatis athletas produeit in. medium per 
narrationes similitudine naturz ad simile proposi- 
tum ineseans. [60 siquidem quem primum natura 
justum genuit, silentio non pressit ; sed contra res 
Ahelis dilucide deprzdicavit, quemdam justitizx cha- 
racterem posteritati delineans, quod mentem Deo 
dono dedisset ante donum, quod Deum, qui pro- 
spicit improspeetus, ante visa dona Invisibilibus 
donariis oblectasset. Quid Enochum nomines ? Qui 
penna justiti:e. elatus supergressus est natura ter- 
minos, 80 cum primus mortis decretum ostendit 
incfficax. Ilabes item in Scriptura Noemum cele- 
bratum, qui universali diluvio gubernator serva- 
batur, et justiti:e. gubernaculo diluvii violentiam 
propulsabat. Quid Abrabam ? Nature leges calcavit, 
et unigeniti filii jugulator constitutus natur: Domi- 
qum observavit, qui Dei desiderium ingeniti affe- 
cius tyrannide superius declaravit, et charitatem 
gladio penetrabiliorem. Cogitatione transi mibi ad 


prophetam Davidem, et vide tota virtutum prata € 


cjus in anima consita, qui adolescentior cum adbuc 
esset bona rerum copia auctus erat : imperfectus 
quidem per adolescentix* tempus, ad summam ta- 
men diviai cultus arcem evectus est. Cujus mores 
Deus vel in. medio grege admiratus regiis ornat 
sceptris, et magno Samuele pueri confirmandi causa 
ministro constituto oves adhuc sequentem diade- 
matis coronat; peram purpura, virgam sceptro 
commutat ac pro animantium grege Israelis turbas 
pascere jubet. Huc igitur, si videtur, buie hodie 
eoctrin:* vacemus, atque virtutem discamus el hic 
lonoratam, et in celo coronstam, simusque Davi- 
dis imilatores vestigiis inhxrentes , quibus ille 
ipse usus in ccelum confugit. 


BASILII SELEUCIENSIS 
est immortalitas, quali studio paradisus pie exco- A δὲ θεόπνευστος Γραφὴ, τῆς ἀνθρωπέντς τοὺς ἀνθρώω- 


I4 


ποὺς ἀποσπῶσα μιχρολογίας, φιλοθεῖας ἀνοίγνυσιν 
ἐργαστήρια" διδάσχει μάθησιν, ἧς ἀθανασία τὸ χέρ- 
δος, ποίαις γεωργίαις παράδεισος εὑσεδῶς γεωργεῖ- 
ται, πῶς ὁ οὐρανὺς σαγηνεύεται, πῶς ἄν τις τοὺς ἐν 
τῷ οὐρανῷ θησαυροὺς ἐμπορεύσαιτο, πῶς τις xAnpo- 
νομήσει Χριστὸν, πῶς τις συμδασιλεύσει Χριστῷ, 
πῶς τις δραπετεύσει γέενναν, πῶς τις τοῦ μέλλοντος 
χρατήσει πυρὸς, πῶς τις τὴν χρίσιν φυγὼν φῶλος τῷ 
Κριτῇ παρασταίη. Τοιούτων τεχνῶν διδάσχαλος ἡ 
Γραφὴ προχαθέζεται: ταῦτα βοῶσα τοὺς μαθητὰς 
ἐχπαιδεύξι, οὐχ ἀρχουμένη τοῖς παραγγέλμασιν, Ev- 
τρέπει πλέον τοῖς πράγμασι. Τῇ γὰρ μνήμῃ τῶν 
ἀρετῇ χατορθωσάντων ἀνδρῶν ἐρεθίζει πρὺς μίμη- 
σιν τοὺς λαμπροὺς τῆς εὐσεδείας ἀθλητὰς εἰς μέ- 


p “ον ἄγε: τοῖς διηγήμασι, τῷ ὁμοίῳ τῆς φύσεως πρὸς 


ὁμοιότητα προθέσεως δελεάζουσα. Διὰ τοῦτο γὰρ ὃν 
πρῶτον ἕτεχε δίχαιον T; φύσις, οὐχ ἔχρυψεν * ἀλλὰ τὰ 
χατὰ «bv "A6:) σαφῶς àv[:]:xfpu&s, yapaxznpa δι- 
χαιοσύνης τοῖς ὕστερον ἀναγράςουσα, ὅτι δῶρον zph 
δώρου τῷ θεῷ προσήνεγχε γνώμην " ὅτι τὸν ἀαράτως 
ὁρῶντα πρὸ τῶν ὁρωμένων δώρων τοῖς ἀοράτοις 
ἔτερπεν ἀναθήμασι. Τί δ᾽ ἂν εἴπῃς τὸν Ἐνώχ; Ὃς 
τῷ Tp τῆς διχαιοσύνης ἀρθεὶς ὑπερέδη τοὺς 
ὄρους τῆ: φύσεω;, πρῶτος τῆς τελευτῆς τὴν ἀπόφα- 
σιν δείξας ἀποτέλεστον, Ἔχεις πάλιν ἐν τῇ Γραφῇ 
τὸν Νῶε βοώμενον, ὃ; ἐν οἰχουμενιχῷ ναναγίῳ χυ- 
Cepit ng ἐσώζετο, τῷ πηδαλίῳ τῆς δικαιοσύνης κα- 
ταχλυσμοὺ βίαν ἀποχρουόμενος. Τί δ᾽ ἂν εἴπτις τὸν 


. ᾿λῦραάμι"; Ὃς τοὺς τῆς φύσεως νόμους ἐπάτησε, xal 


σφαγεὺς μονογενοῦς παιδὸς ὑπέστη γενέσθαι, τὸν τῆς 
φύσεως ἀεσπότην αἰδούμενος * πόθον Θεοῦ δείξας φυ- 
eun; τυραννίδης ἀνώτερον, xal ξίφους τὸ φίλτρον 
ὀξύτερον (44). Μετάδτθί μοι τῷ λογισμῷ πρὸς τὸν 
προφήτην Δαυΐδ, χαὶ βλέπε λειμῶνας ὅλους ἀρετῶν 
πεφυτευμένους [ἐν] ψυχῇ ὃς xax μειράχιον ὧν Ezt, τοῖ: 
ἀγαθοῖς ἐχόμα πλεονεχτέμασι, τῷ μὲν χρόνῳ τῆς 
ἡλικίας ἀτελὴς χαθεστὼς. πρὸς αὐτὴν Ob τῆς θεοσε- 
δείας ἀνελθὼν τὴν ἀχρόπολιν᾽ οὗ θαυμάτας τὸν τρό- 
«ον Θεὸς, xai ἐν μέσῳ ποίμνης βασιλιχοῖς ἐχόσμῃησε 
σχήπτροις, χαὶ διαδέμασι στεφανοῖ τὸν ἔτ' τοῖς &go- — 
Ὀάτοις ἑπόμενον, τὺν μέγαν Σαμουὴλ τῆς τοῦ μειρα- 
χίου χειροτονία: ὑπουργὸν ποιτ σάμενος. Καὶ ἀλλάτ- 
τεὶ τὴν μὲν πέραν πορφύρᾳ, τὶν δὲ βαχτηρίαν τῷ 
σχήέπτρῳ, ἀντὶ δὲ ποίμνης ἀλόγων, τὰς τοῦ Ἰσραὶλ 


ἀγέλας ποιμαίνειν προσέταξε. Δεῦρο δὴ οὖν, εἰ δοχεῖ, περὶ τούτου σήμερον τὴν διδασχαλίαν χατατχολύπω" 
psv, xa μάθωμεν ἀρετὴν xai ἐνταῦθα τιμωμένην, χαὶ ἐν οὐρανῷ στετανουμέντν" xal γενώμεθα μαθη- 
«αὶ τοῦ Δαυϊδ ἴχνεσιν ἀχολουθοῦντες, οἷς ἐχεῖνος χρησάμενος πρὸς τὸν οὐρανὸν ηὐτομόλησε. 

4 δι dixit Dominus ad S.pnuelem : Implecornu D β'. Καὶ εἶπε Κύριος xp?c Σαμονή.1" Πλῆσεν τὸ 


tuum oleo, et veni : mittam te in Bethleem αὐ 15ai. 
Providi enim in filiis ejus mihi regem **. Deus ado- 


** | Reg. xvi, 4. 


κέρας ccv &laicv, καὶ δεῖρς" üxoct&lo cs alc 
Βη7 εὲμ (45) πρὸς Ἰεσσαί. Ὅτι ἑώραχα ἐν τοῖς 


CL. ὈΑΓΘΟΓΕΙΙ ΝΟΤΕ. 


M) ξίφους τὸ οἰάτρον ὀξύτερον. Ante enim 

eollum Ahiahami charitas peneuavit, quam 1saaci 
ices gladius. inciderit. u 

P 5) EA Βηθλεέμ. Vulgaria Graeca. Diblia, εἰ οἱ 


Septuagints, ἕως Βηθλεέμ. Plane «τιον ex : ἕως 
cnim est ον ἐν. Auctor Etymologicus : Ei; τὸ 
στ μαΐνει, τὸ ἕως ἄν. Σοτοχλτς, "E; τὸ ἐγὼ μολὼν 
τἄφου μεληθῶ. l'évov: δὲ παρὰ τὴν ἐς πρόθεσιν, χαὶ 
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υἱοῖς "Isccal ἐμοὶ elc βασιλέα. Κηρύττει Θεὸς τὸ A lescentem manifestat, et cum propheta de propheta 


μειράχιον, xal τῷ προφήτῃ περὶ τοῦ προφήτου διαλέ- 
γεται *. Εἶδον, ὦ m poca, ψυχὴν χάριτος δεχτιχήν᾽ 
εἴδον, ὦ προφῆτα, Ψυχὴν, πρὸς τὴν τοῦ Πνεύματος 
ὑποδοχὴν «ops rj, ἐχόσμησέ μου τὴν διάπλασιν πρά- 
ξεσι, προσέθηχέ μου τῇ τέχνῃ τῆςς δημιουργίας, τῆς 
γνώμης τὸ χάλλος. Τοῦτον ἑώρακα ἐμοὶ εἰς Bacca. 
Οὐχάπλῶς, 'Eopaxa, ἀλλ᾽, ἐμοὶ εἰς βασιιέα. Ἔχει τι 
μυστήριον ἡ λέξις χρυπτόμενον" ᾿Εώραχα ἐν τοῖς 
υἱοῖς Ἰεσσαὶ ἐμοὶ εἰς βασιΔέα. Ἐπειδὴ γὰρ Ex τοῦ 
Δαυϊδ τὸ κατὰ σάρχα Χριστὸς, ἡ ἀληθὴς βασιλεία, τὰ 
οὐράνια σχῆπτρα, ἡ σωτήριος γέννησις, ἡ ἀδιάδοχος 
χάρις" 'Εώραχα, φησὶν, ἐν τοῖς υἱοῖς ᾿Ιεσσαὶ ἐμοὶ εἰς 
βασιλέα" μονονουχὶ λέγων: Ἐμὴν elvat τὴν τοῦ παι- 
δὸς βασιλείαν λογίζομαι. ᾿Αλλ᾽ ὦ τῆς ἀθανάτου copia! 


loquitar. Vidi, o propheta, animam gratiz rece- 
piricem ; vidi, o propheta, animam ad Spiritus 
receplionem — bene -comparatam : ornavit fig- 
mentum meum rebus bene gestis; adjunxit ad 
artem. creandi meam animi decus. lunc providi 
mihi in regem. Non simpliciter, providi , sed mihi 
in regem. Arcanum  aliqued mysterium  con- 
tinet : Providi in filiis 1sai mihi regem. Quo- 
niam enim ex Davide Christus secandum carnem, 
verum regnum, caelestia sceptra, salutaris genera- 
tio, perennis gratia : Proridi, inquit, in filiis Isai 
mihi regem. Tantum non. dicit : Meum esse istius 
filli regnum reputo. O sapientiam immortalem ! 
&loarcanam miraculi editionem! Et filium tegit, non 


ὦ τῆς ἀποῤῥήτου θαυματουργίας ! Kal χρύπτει τὸν D clare dixit : ÜUngatur mihi rex David : sed Prorvidi 


παῖδα. Οὐχ εἶπε σαφῶς, Χριέσθω μοι βασιλεὺς ὁ 
Δανῖδ, ἀλλ᾽, Ἑ ὠραχα ἐν τοῖς υἱοῖς Ἰεσσαί. "Iva 
γὰρ μὴ φαίνηται χάριτος ἀνθρωπίνης fj χρίσις, μηδὲ 
boorh τοῦ Σαμουὴλ ἡ τῆς βασιλείας περίθεσ'ς,, 
χρύπτει τὸν παῖδα τῷ χοινῷ τῶν παίδων ὀνόματι, 
χαὶ πρὸς δήμον ἐχπόμπει τὸν χρίοντα. Ἔχεϊ, ὦ 
προφῆτα, ἐχδέχου τῆς χάριτος τὴν χρίσιν" μὴ γέ- 
γηται vov ἡ τοῦ βασιλεύοντος μήνυσις τῆς ἀξίας 
ἐλάττωσις, μηδὲ νοθεύσῃ τὴν δόξαν ἡ γνῶσι; τοῦ 
βασιλεύοντο:;. "(0 παροδόξων πραγμάτων! Ὁ Δαυῖδ 
μετὰ προθάτων αὐλίζεται, καὶ Θεὸς ἐν οὐρανῷ περὶ 
βασιλείας βουλεύεται" ὁ Δαυΐδ ποιμαίνει, xàY με- 
privi. xav Θεὸς εὐτρεπίζει τὸν θρόνον. ᾿Αλλὰ παρῆν 
μὲν ὁ Σαμουἣλ, καὶ τῶν Ἱεσσαὶ παίδων ὁ χορὸς 


πιυρειστῆχει, χαὶ μετὰ τὴν θυσίαν πρὸς τὴν χρίσιν c 


παρεσχευάζετο, xai ἄγνωστος ἦν ἣ χρίσις τῆς ypt- 
6607, xai μέσος ὁ Σαμουὴλ ἀπορῶν, ὃν ἐχλέξηται, 
xaX τὴν θέαν πλανώμενος, χαὶ τὴν γνῶσιν οὐχ ἐπι- 
στάμενος " εἷς πάντας μὲν πέμπων τὸ βλέμμα, ποῦ 
δὲ πέμψει τὸ βέλος $ χάρις, ἀπεχδεχόμενος, Θαυ- 
μάζει τὸν ἄνθρωπον ἀνθρωπίνοις ὀφθαλμοῖς χαταμε- 
τρῆσας τὸν θεωρούμενον. ᾿Αλλ’ fj χάρις ᾿ρνεῖτο τὴν 
θέαν, ἐπισταμένη τὴν γνώμην. Καὶ Σαμόνὴλ θαυμά- 
Qu τὴν θέαν, πρὸς τὴν χάριν ἐφιλονείχει, λέγων" 
Ἃ.1.1 ἣ ἐνώπιον Κυρίου χριστὸς αὑτοῦ; Καὶ 
τὸ χέρας ἐπιχλίνων χρίειν τὸν ἀδόχιμον ἐδιάζετο. 
᾿Αλλὰ τὸ ἔλαιον ῥεῖν οὐχ ἐπείθετο, pi συμπράξη 
πλανωμένω προφήτῃ, χαὶ ῥέουσα φύσις ἄνω χατείγετο 


in filiis Isai. Ne enim human: videatur esse gra- 
tig unctio, neve electio Samuelis regni adjectio, 
communi filiorum appellatione filium istum tegit, et 
ad populum mittit. unctorem Samuelem. Pbi, o 
propheta, exspecta unctionem grati», ne extem- 
poralis regis proclamatio dignitatis evadat. imminu- 
tio, neve gloriam adulteret regnantis notitia. O res 
incredibiles! David cum ovibus sub divo agit, et 
Dcus in colo Super regno consilia agitat. David 
gregem pascit sollicitus : Deus interim thronum ap- 
parat. Ecce przsto erat Samuel et filiorum Jesse 
chorus cireumstabat, ac post sacrificium ad unctio- 
nem comparabatur, ignotaque erat de unctione di- 
judicandi ratio, et medius Samuel, quem eligeret, 
dubius h:zerebat, errabat oculis, nec quibat digno- 
scere. In omnes jacit oculos, et quo mitteretur gra- 
tia, prestolatur. Conspectum hominem humanis 
mensus oculis miratur. Sed gratia quod videbatur, 
repudiabat decreti divini gnara. Ac Samuel miratus, 
quod viderat, hisce cum gratia contendit : Num 
coram Domino christus ejus 5' * EL cornu invergens 
rejectaneuin ut ungeret, cogebat. Sed oleum fluere 
recusabat, ne cum errante propheta faceret, et 
fluxa natura sursum retinebatur grati: legibus ob- 
secula, caputque a quo resiliebat gratia, relinque- 
bat aridum. Przsto erat et alter, qui cum primo de- 
decus idem referebat. Tertius quoque cum germanis 
cognatam germanamque tulit repulsam. Ordo quar- 


(46) τοῖς νόμοις ἀχολουθοῦσα τῆς χάριτος, ἄνιχμον p) tum vocabat silente gratia, vocandi ordo nascendi 


ἁποπέμπουσα χεφαλὴν, ἣν ἡ χάρις ἀπέφυγε. Παρῆν 
ὁ δεύτερος, xal τῷ πρώτῳ συνητιμάζετο, Ὁ τρίτος 


* ] fteg. xvi, 1. 


sequebatur ordinem, et proprium gratia non reperie- 
bat. Quid opus verbis? Consumpta erat uteri vber- 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


«τὸν t£ νῦν παραπληρωματιχὸν παρειλ voy , διὸ 
καὶ ψιλοῦται ἰβετιρωςι Δωριεῖς iced ἀπὸ 
«οὔ ξως τε χατὰ σνγχοπὴν ἡγούμενοι εἶναι. Appia- 
nus Libyca : Πολεμεῖν, ἔς τε χαθέλωσι, oppugnare 
dum tollant. Non infrequenter id observare est 
aped Iomerum et Theocritum. Hzc parva ducent 
34 seria. Siquidem inde intelligis in Scriptura non 
aliud esse ἕως αἰῶνος, aliud eig αἰῶνα. 

(46) 'Péovca φύσις ἄνω κατείγετο. Vox. nihili. 


Ld 


Prope voces sit ἄνωθεν xazel6szo, sed id videtur 
esse poetarum peculium. Deinde sententiam statuit 
Basilio, et veritati adversanteimn ; suceurrebat xaz- 
επείγετος uti infra : Οὔπω τὸ χέρας ἐχλίνετο, xai τὸ 
ἔλαιον χατεπείγετο. Αἱ hi duo loci secum pugnant 
ex mente auctoris. Tandem se mihi asseruit xat- 
&lyexo, relinebatur, cohibebatur. Nota praelusire μ}}- 
raculum , fluxum et suopte iugenio labie oleuu 
vase verso sursum cohiberi. 
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tas, neque gratie fructus metebatur! fHis animad- A τοῖς ἀδελφοῖς ἀδελφὴν τὴν ἀποτυχίαν ἔλαῦεν. Ἡ τάξι; 


versis Samuel, quo hzc visa evaderent, ignorabat 
dicens : Quid hoc visi? hoc rei? qui jussit ungere, 
Deus est : qui jussus ungi, filiorum chorus. Veras 
est, qui jussit, jussa minime consequitur approbatio, 
coruu cum re visa non concurrit. Numerus (filiorum, 
quod quaeritur, suffuratur. Ceterum te nunc, o pater, 
alloquor : filii deficiunt. Sed etsi annueris, haud cre- 
didero. 88 Nam Dei sententia reposcit occultatum. 
Scit, qui dedit ; licet qui accepit, quid acceperit, ne- 
sciat. Adhuc, inquit, reliquus est parvulus, ei pascit 
oves **. Quid eum, qui ne ad gregem pascendum 
sufficit, ad regnum flagitas? Quid iustituto cognito 
coutentiosius ei tantum adjungere dignitatis allabo- 
ras ? uniuor est, qui derelictus. Sed Deo suffragante 
non pr:evaluit generatoris ignoratio. Derepente 
puer David producitur, parvus ztate, animo mag- 
nus. Mitis erat aspectu, mitior animo, ore mi. 
canti, animo candido, pre corpore bene colorato 
latius gestaus anima decus. Ecquid verbis opus? 
Ipsum conditorem testem habeo : Pulcher, inquit, 
aspectu. Trahit in commendationem oculos creato- 
ris, perinde ac si diceret ad Samuelem Deus : Tu 
mortali oculo corporis magnitudinem diwensus mi- 
rTabaris : ego vero quae mihi soli videtur pulchritu- 
do, eam exambio. Ubi enim animz thesaurum in- 
venio, ibi miratur oculus meus. Gratia stati ad 
unctionem movit manum. Nondum cornu inverge- 
batur, et oleum properauter defluebat, uuctioque 
sententiam conlirinabat : et rex erat David prophe- 
tica manu ad regnum provectus, et coelesti approba- 
Lione dignitatem consecutus, subitoque primus fra- 
trum coniperiebatur qui postremus, ordoque nature 
cedebat gratiz, et legis partus succumbebat. Ar- 
cuna erant regui exordia, neque ab ipsa natura illu- 
cescebat imperium. Fratres enim primatu excide- 
rant, οἱ quos primos natura produxerat, primos 
dejici cogebat gratia. At Samuel dum regi creando 
daret operam, sceptris Davidis obniti videbatur. 
Spiritus autem gratia a Saule translata spiritui ne- 
quam habitationem concedebat. Quale enim anima 
diversorium Saul prxparabat, talem suscipiebat ha- 
bitatorem. Oportebat regno Davidico euitescente 


4 Reg. xvi, 44. ** ibid. 19. 


ἐχάλει τὸν ἕτερον, σιωπώσης τῆς χάριτος * ἡχολούθει 
ταῖς ὠδῖσιν dj χλῇσις, xa τὸν οἰχεῖον ἡ χάρις οὐχ 
ηὔρισχε. Τί δεῖ λέγειν; ᾿Ανήλωτος τῆς γαστρὸς ὁ 
πλοῦτος, χαὶ ὁ τῆς χάριτος οὐχ ἐτρυγᾶτο χαρπός 1 
Ἡπόρει τοῖς ὁρωμένοις ὁ Σαμουὴλ, Τί τὸ φαινόμε- 
νον; λέγων, Τί τὸ γενόμενον ; Ὃ προστάξας, Θεός " 
ὁ προσταχθεῖς, τῶν παίδων χορός. ᾿Αψευδὴς ὁ χέ- 
λεύσας, ἡ ψῆφος τοῖς προσταχθεῖσιν οὐχ ἕπεται, τὸ 
χέρας οὐ συντρέχει τῇ θέᾳ. Κλέπτει μοι τὸ ζητού- 
μενον τῶν παίδων ὁ ἀριθμός. Πρὸς σὲ λοιπὸν, ὦ 
πάτερ, ὁ λόγος " ἐχλέλοιπε τὰ παιδάρια" ἀλλὰ xiv 
ἐπινεύσῃς (47), οὐ πείθομα:. Ἡ γὰρ ἀπόφασις ἐπι- 
ξητεῖ τὸν χρυπτόμενον. Οἷδεν ὁ δεδωχὼς, xàv ὁλα- 
60v, ὅπερ ἔλαδεν, οὐχ ἐπίσταται. Ἔστι, φησὶν, ὁ 
μιχρώτερος, καὶ ἰδοὺ ποιμαίνει ἐν τῷ ποιμνίῳ. 
Τί πρὸς βασιλείαν ἐπιζητεῖς, τὸν οὐδὲ πρὸς τὸ ποι- 
μαίνειν ἀρχόῦντα ; Τί μαθὼν τὸ ἐπιτήδευμα, περι- 
ἀπτειν φιλονειχεῖς τὸ ἀξίωμα ; Μιχρώτερος ὁ περι- 
λειπόμενος. ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἐνίχησε χατὰ Θεοῦ ψῆφον f 
τοῦ φύσαντος ἄγνοια. "Ayexat παραχρῆμα τὸ μειρά- 
xtov ὁ Aautó, ὀλίγος τὸν χρόνον, πολὺς τὴν διάνοιαν" 
πρᾶης τὸ βλέμμα, τὴν γνώμην πραότερος * πυρόεις 
τὴν ὄψιν, λαμπρὸς τὴν ψυχήν" φαιδρότερον φέρων᾽ 
τὸ τῆς Ψυχῆς χάλλος, τῆς εὐχροίας τοῦ σώματος. 
Καὶ τί δεῖ λέγειν ; Αὐτὸν ἔχω τὸν πλάσαντα μάρτυρα" 
᾿Αγαθὸς γὰρ, φησὶ, τῇ ὁράσει Κυρίου (48)" Ἕλχει εἰς 
ἔπαινον τοὺς ὀφθαλμοὺς τοῦ ποιήσαντος, xal μονον- 
ouyt ταῦτα λέγει πρὸς τὸν Σαμουὴλ ὁ Θεός " Σὺ τε- 


᾿θαύμακας θνητῷ βλέμματι μετρήσας τὸ τοῦ σώματὸς 


μέγεθος " ἐγὼ δὲ τὸ ἐμοὶ μόνῳ φαινόμενον περίερ- 
γάξομαι χάλλος. Ὅπου γὰρ εὑρίσχω ψυχῆς θησαυ- 
ρὸν, ἐχεῖ πέμπω τὸ θαῦμα τοῦ βλέμματος. Ἐχένησεν 
εὐθὺς πρὸς τὴν χρίσιν fj χάρις τὴν χεῖρα. Οὔπω τὰ 
χέρας ἐχλίνετο (49), καὶ τὸ ἔλαιον χατεπείγετο, xal. 
ἡ χρίσις ἐχύρου τὴν Ψῆφον * χαὶ βασιλεὺς ἧν ὁ Δανῖδ. 
προφητιχῇ χειρὶ πρὸς βασιλείαν ἑπεχτεινόμενος, 
οὐρανίῳ σφραγῖδι τὴν ἀξίαν δεχόμενος. Καὶ πρῶτος 
εὐθὺς τῶν ἀδελφῶν ὁ τελευταῖος ηὑρίσχετο, χαὶ ἧ 
τῆς φύσεως τάξις παρεχώρει τῇ χάριτι, xal ὁ τυῦ 
νόμου τόχος ἐπέχυπτε (50) " xai ἣν ἀπόῤῥητα βατι- 
λείας προοίμια, ἀπ᾽ αὐτῆς τῆς φύσεως τὸ χράτος χατε 
ἔλαμπεν (91). ᾿Αδελφοὶ γὰο τῶν πρωτείων ἐξίσταν» 


CL. DAUSQUEILI ΝΟΤΕ. 


(17) Κἂν ἐπινεύσῃς. Forte ἀπονεύσῃς. 

(A8) 'οράσει Κυρίου. Κυρίου abest a meis Di- 
lliormm exemplaribus. 

(49) Κέρας ἐκ.λίνετο. Varius apud priscos usus 
cornuum, quem importunius lioc loco exsequerer. 
Callimachi scholiastes Graecus refert altricem oltero 
e coru ambrosiam, neciar ex altero Jovi fuudi- 
tasse. lloc e loco vides oleum in cornu asservari, et 
in usum. regis statuendi promi. lloc vero coruu 
ungebantur reges, οἱ prophete. Basilius docet dis- 
povnione contra Judzos : Τὸ χέρας λέγει, ἐν à 

χρίοντο οἱ βασιλεῖς χαὶ προφῆται οἱ χρίνοντες τὸν 
λαόν" Cornu Daniel intelligit, in quo reges unge- 
bantur, et. prophete populi judices. Quod cornu 
asservabatur in arca, 


D 


(50) Ὁ τοῦ νόμου τόχος éxéxvxce. Pratulerim 
ὑπέχυπτε : lum quod sequatur πρώτους ὑποχύπτειν 
ἡ χάρις ἠνάγχασεν : tum quod legis partum velit di- 
eere Dasilius  succubuisse. Primogenitus autem 
partus legis dicitur, quia si res posceret , omissis 
aliis in regnum eveheretur, qui ordo quidam legis 
partus est, sive partionis lex, que in Davide et 
fratribus non valuit, 

(51) Ἀπ᾿ αὐτῆς τῆς φύσεως τὸ κράτος xat- 
ξδλαμπεν. Quomodo occulta et arcana regui erant 
exordia, $i nalurze lege sciebatur, cui deferendum 
imperium? hoe enim est regnum ab ipsa natura 
llucescere. Aut quomodo πρωτείων ἐξίσταντο Da- 
vidis fratres, si ex naturae dictamine, quis rex. fa- 
turus esset, obscurum nou erat? Mibi sic legendum 
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ORATIO XIV. 
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το, χαὶ o9s πρώτους ἡ φύσις ἐγέννησε, πρώτους ὑπο- A Saulicum exstingui : ut igitur sol exoriens noctem 


χύπτειν ἡ χάρις ἠνάγχαζεν. ᾿Αλλ᾽ ὁ Σαμουὴλ ἕτι βασι- 
λεύων (92) τῶν σχήπτρων ἀντείχετο" ἣ δὲ τοῦ Πνεύμα- 
«0; χάρις Ex τοῦ Σαοὺλ μετανίστατο, movr,pip παραχω- 
ρυὗσα τὴν οἴχησιν πνεύματι (53). Οἷον γὰρ εὐτρέπισε 
τῆς Ψυχῆς χαταγώγιον Ó Σαοὺλ, τοιοῦτον ὑπεδέχετο 
τὸν οἰκήτορα" ἔδει τῆς τοῦ Aavió βασιλείας ἀνατελλού - 
σης, τὴν τοῦ Σαοὺλ ἀποσδέννυσθαι. "Ὥσπερ οὖν ἕλιος 
ἀνασχὼν ἐλαύνει τὴν νύχτα, χαὶ μερίξζει τῇ χτίσει 
τῶν ἀχτίνων τὸ φέγγος παρὰ τοῖς Opot; τῆς νυχτὸς 
εὐπειθῶς * οὕτω τῆς τοῦ Δαυϊδ ἀνατελλούστς ἀξίας, 
ἡ τοῦ Σαοὺλ βασιλεία πρὸς δυσμὰς χατεπείγετο. "Eon- 
μὸν οὖν τῆς χάριτος xat ἀοίχητον τὴν τοῦ Σαοὺλ 
ψυχὴν ὃ δαίμων εὑράμενος, σχηνὴν οἰχείαν αὑτὸ 
ἀπειργάσατο, xaX τὰ τῆς ἐπιδημίας γνωρίσματα τοῖς 
ἔργοις ἐξέφηνε " τὸ φρονοῦν τῶν λογισμῶν ἐξωρίζετο, 
αἱ τῶν ὁμμάτων παρεφέροντο χόραι, δαιμονιχοὶῖς 
ἐχλονεῖτο παθήμασι" πρὸς ταῦτα ἐφέρετο, πρὸς ἅπερ 
ὁ δαίμων ἑδούλετο. Μιχρᾶς δέ τινος προθεσμίας ἐχ 
“τς τοῦ δαίμονος πολιορχίας ἐπιλαδόμενος, ἱκέτης τοῦ 
Δαυῖδ διὰ τῶν θεραπόντων ἐγένετο" xal πρεσθδευταὶ 
πέμπονται παρὰ τοῦ σχήματι βασιλεύοντος, πρὸς τὸν 
ἀλτθῶ; βασιλεύοντα, ἀντὶ τῶν δωρεῶν τέως τὰς 
παραχλήσεις προσφέροντες, ἱχεσίαις τὴν ἀξίαν χη- 
ρύττοσες, τὸν ἀφανῆ πολέμιον διηγούμενοι δαίμονα, 
τὴν βασιλέως συμφορὰν ἐξαγγέλλοντες, τὸ μηχέτι 
βασιλεύειν ὁμολογοῦντες" Λῦσον, βοῶντες, πολιορχίαν 
ἀόρατον παῦσον (94). Αἰχμάλωτον αὐτὸν τίς οὐχ 
οἷδε γινόμενον; Ἐπίσχες πολέμιον τὸν τοῖς ἔργοις 
μόνον δῥῶντα. Πολεμοῦντα μὴ βλέποντες, τοῖς πά- 
θεσι τὰ βέλη μανθάνομεν. Δέχεται τὴν mpsa6elav ὁ 
Δαυῖδ, καὶ ἦν εὐθὺς ἐν ὅπλοις τοῦ Πνεύματος. Ῥαλ- 
μὸς γὰρ xai λύρα xal χάρις χατὰ δαιμόνων τὰ δό- 
ρχτα" ἐφθέγγετο μόνον, καὶ ὁ Δυσμενὴ; ἐδεσμεύετο, 
xii τὸ τῆς λύρας μέλος βέλος χατὰ δαιμόνων ἐπέμ- 
πξτο. Τίς οἶδεν ἐν ἄσμασι τροπαῖον ἐγειρόμενον ; Καὶ 
μὴ θαυμάσῃς, εἰ μετὰ τῆς βασιλείας χαὶ τὸ χατὰ 
κῶν δαιμόνων ἀνεδέξατο χράτος. Χριστοῦ γὰρ τὸ 
κατὰ σάρχα πατὴρ ὁ Δαυΐδ * xai μετὰ τῆς βασιλιχῆς 
ἀξίας, τὰς τῆς Δεσποτιχῆς οἰχονομίας ἐπαγγελίας ἐδέ- 
χετος Ὅπου γὰρ μνήμη Χριστοῦ, δαιμόνων ἃπ- 
ὠλειχ " ὅπου σφραγὶς οὐράνιος, ἐχεῖ διαδόλου χαθαΐ- 
piTtg. Ἐν τούτῳ πρώτῳ μετὰ τὸν ᾿Αὔραλμ ὁ Θεὸς, 


** 5, Lxxxir,, 96, 57, “5 ibid. 38. 


depillit, et obsequenter in noctis confinio radiorum 
lucem mundo impartit : sic Davidis exoriente priu- 
cipitu Saulis regnum vergehat ad occasum. Deser- 
(ain igitur a gratia. nec habitatam Saulis animam 
nactus demon proprium sibi effecit domiciliam, et 
adventus sui notas 89 eventu rerum dedit. Pru- 
dentia de mentis arce deturbabatur, transversim age- 
bantur oculorum pupill:e, daenoniacis motibus obtur- 
babatur, quorsumlibet rapiebatur pro damonis ' 
voluntate. Paulum vero ἃ dznonis obsidione nactus 
induciarum servis sequestris Davidi supp:ex fuit, 
et ad verum regeip, ab eo, qui in speciem obtine- 
bat imperium, legati destinati pro donis hortamenta 
tunc deferunt, supplicandi forma Davidis dignita- 
tem. proclamant, clandestinum hostem daemonem 
esse denarrant, regis adversas res enuntiant, nee 
amplius Saulem regnatorem esse confitentur. Solve, 
inquiunt, et quiesce invisam obsidionem : ipsum 
quis nescit esse captivum? hostem reprime factis 
duntaxat grassantem. Pugnantem non videmus ipsi, 
telorum vulnere deprehendimus. Legatos humauz 
excipit David, et mox erat in armis Spiritus. Psal- 
mus enim, et lyra, et gratia arma sunt in dzemones. 
Loquebatur tantum, et hostis vinciebatur, et lyrz 
melos veluti telum jaciebatur in damonem. Quis 
audivit tropeum cantibus excitatum? Ne vero mi- 
reris, si cuni regno in dxemonem quoque vires acce- 
perit. Nam Christi pater secundum carnem David 
fuit, unaque cum regia dignitate Dominic incar- 
nationis promissiones accepit. Ubi enim Christi 
memoria, dzmonuin est. pernicies, Ubi sigillum coe 
leste est, ibi diaboli exitium. In hunc primum post 
Abrahamum Deus Christi incarnationem insevit, 
nec sine jurejurando id boni nunüii exprompsil : 
Juravi David servo meo : Usque in eternum prepa- 
rabo semen Luunt, εἰ edificaboin generationem et ge: 
nerationem sedem (uam **, Et iterum promissionum 
accessione jusjurandum affirmat : Semen. ejus. in 
elernum manet, et thronus ejus, ut sol. in conspectu 
meo *. Cum bis Peirus apostolorum coryphzeus 
congruens clamabat : Juravit Deus David de fru— 
clu lumbi ejus sedere super sedem ejus **. Quod si 
hujus fructus Christus est, quomodo non pretiosa 


86. Act. 11, 90. 


CL. DAUSQUE') NOTE. 


vulebatur : "Hv ἀπόῤῥητα βασιλείας προοίμια * οὐχ D nequissimi ignea exstinguere. Üsurpari scivit teste 


àv αὐτῆς τῆς φύσεως τὸ xpátog χατέλαμπεν. Oc- 
culta erant regni primordia, neque ab ipsa natura 
imperium satis declarabatur. 

(52) "Ἔτι βασιιεύων. Pcrrarus usus verbi hujus 
est pro regem creare libro quarto. Reguin, capite 
decimo, Καὶ οὐ βασιλεύσομεν οὐδένα. Versio com- 
munis : Nec constiluemus nobis regem. 

Πονηρῷ avsópati. Plene. Alias πονηρὸς se- 
creium a substantivo pro demone. Sic multi capiunt 
illad in prece Dominica : Ῥῦσαι ἡμᾶς ἀπὸ τοῦ 
πουηροῦ. ltem ad Ephesios capite sexto disertim : 
Ἐν ᾧ δυνήσεσθε πάντα τὰ βέλη τοῦ πονηροῦ τὰ πε- 
κυραχτωμένα σδέσαι. In quo possitis omnia. tela 


Photio, capite centesimo decimo quarto Bibliothece : 
Γάμους δὲ νομίμους ἀθετεῖ, xaX πᾶσαν γένεσιν πο- 
νηράν τε καὶ τοῦ πονηροῦ λέγει. 

(54) HoAsopx(av ἀόρατον παῦσον. Quod Latinos 
deprehendissem in hujus Grzcitatis vestigium pe- 
dei posuisse, sequi ausus sum, securus aliepae su- 
perstitionis, Virgilius : 

Et mutata suos requierunt flumina cursus. 

Seneca llercule Octzo : 


Quam tuas laudes populi quiescant. 


Sallustius in fragmentis : Ubi animum ex mattis wd- 
scriis atque. periculis requievi, 


101 DBASILII SELEUCIENSIS 
radix? cum et ipsi prophete ejus existimationem 
evulgent : E erit ex radice Jesse, qui exsurget regere 


1m 
τὴ» γατὰ Χριστὸν oixovopíav ἐφύτευσξ, xal μεθ’ 
ὄρχων ὁ θεὸς εὐηγγελίξετο, λέγων" "Ὥμοσα Δαυΐδ 
gentes, in eum gentes. sperabunt *' ; cui gloria, eL τῷ δούλῳ μου. Ἕως τοῦ alovoc ἑτοιμάσω τὸ 
virtus in secula seculorum. Amen. σπέρμα σου, xal οἰκοδομήσω εἰς γενεὰν xal γ8- 
vsáv τὸν θρόνον cov. Καὶ πάλιν βεθχιῶν τὸν ὄρχον, ταῖ; ἐπαγγελίαις προστίθησι" Τὸ σπέρμα αὐτοῦ 

εἷς τὸν αἰῶνα gérsi καὶ ὁ Opórcc αὑτοῦ ὡς ὁ 34u0c ἐνωντίον μου. Τούτοις συντρέχων 6 Πέτρος, 
᾿ 6 τῶν ἀποστόλων χορυφαῖος, £662 " "Ωμοσειτῷ λαυῖδ ὁ Θεὸς, ἐκ καρποῦ τῆς Coyzvoc αὐτοῦ τὸ κατὰ 
σάρχα ἀναστήσειν τὸν Χριστόν. Εἰ ὃὲ τούτου χαρπὸς ὁ Χριστὸς, πῶς οὐχ ἔντιμος ἡ ῥίζα; τῶν 
προφητῶν τὴν τιμὴν ἀγγελλόντων " Καὶ "ἔσται ἐκ τῆς ῥίζης "Ιεσσαὶ, καὶ ἀνιστάμενος ἄρχειν ἐθνῶν, 


éx' αὑτῷ ἔθγη ἐλπιοῦσιν. Αὐτῷ ἡ δόξα xal τὸ χῤῥάτος εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 


8^4 ORATIO XY. 
Ejusdem in Davidem. 


1. Nequé qui mare tangit nauta, periculi securus 
est ob tranquillitatem, sed qui passis navigii velis 
Dominum maris advocat, ut ventum del in puppim, 
dum maris transmisso cursu navem in poruis appel- 
Jat; neque cui propositum est turrim ezxcitare, 
spectantium pudendum opprobrium reputans ani- 
mo, ac desiderat2 rei carentiam semifactum opus 
libens omittet ; neque pictor, aul fictor, ille colori- 
bus, hic xre virilia facinora dum exprimit, tunc 
opere suspenso artem desinit, quando ipsis dextera 
$uA progressione natura vestigia persequitur. Age 
tandem, quaudo a Davide recte facta tetigimus, mare 
gratie vidimus, porlus. in anima justi conspexi- 
mus, turris formam singularem, novi denique re- 
gis ac propletz strenuitatem contra di:emones a 
principio spectavimus. Age modo, et nos ad medul- 
law historie venianius, videamus animi grati:que. 


AOTOX IE'. 
Τοῦ αὐτοῦ εἷς τὸν Δαυΐδ. 


α΄. Οὔτε τοῦ πελάζους ἁψάμενος πλωτὴρ τὴν ἦσυ- 
χίαν ἀχίνδυνο:, ἀλλὰ τῆς νεὼς τὰ ἱστία πετάσας τὸν. 


B τῆς θαλάττης Δεσπότην παραχαλεῖ χατὰ πρύμναν τὰ 


πνεῦμα δωρήσασθαι, ἄχρις ἂν τὸν «ἧς θαλάττης 
δρόμον διανηξάμενος, τοῖς λιμέσιν εἰσελάσει τὸ σχά- 
φος οὔτε πύργον τις ἐγεῖραι προθέμενος, ἡμίεργον 
ἑκὼν χαταλείψε: τὸ οἰχοδόμημα, χαὶ τὴν τῶν ὁρών- 
πων αἰσχύνην λογιζόμενος, χαὶ τοῦ ποθουμένον τὴν 
στέρησιν. Καὶ ζωγράφος, xal πλάστης, ὁ μὲν τοῖς 
χρώμασιν, ὁ δὲ χαλχῷ τὰς τῶν ἀνδρῶν ἀριστείας 
ἀνατυπώσας, τότε παύει τὴν τέχντν ἑχάτερος τῆς 
ἐνερτείας ἱστάμενος, ὅταν αὑτοῖς 1) χεὶρ ὁδεύουσα τὰ 
ke φύσεως ἴχνη θηρεύσῃ. Φέρε δὴ οὖν xaX ἡμεῖς, 
ἐπειδὴ τῶν τοῦ Δαυὶδ χατορθωμάτων ἡψάμεθα, xal 
χάριτος πέλαγος elóousv, χαὶ τοὺς ἐν τῇ Ψυχῇ τοῦ 
διχαίον λιμένας ἐθεασάμεθα (55), καὶ τοῦ πύργου τὸ 


ΓΝ 


εἶδος ἀπείδομεν (537), χαὶ τὰς Ex προοιμίων χατὰ δαϊ- 


contentionem, anitni virtutem, et gratize miracula, ὦ μόνων ἀριστείας τοῦ νέον προφήτου xai βασιλέως 


enimum obsequentem gratiz, οἱ gratiam coronan- 
tem martyrem auimo spectatum. 


ἐθεασάμεθα * δεῦρ᾽, xal πρὸς τὰ ἐνδότερον τῆς ἑστο» 
pla; ἔλθωμεν, xai θεασώμεθα γνώμης xal χάριτος 


ἄμιλλαν" γνώμης ἀρετὴν, xal χάριτος θαύματα" γνώμην ἀχολουθοῦσαν τῇ χάριτι, χαὶ χάριν στεφα- 


νοῦσαν τὸν μάρτυρα, τὸν χατὰ τὴν γνώμην εὐδόχιμον. 


2. Jam ergo Saul ἃ damoniaca vexatione libera- 
tus erat, et lyra pulsu David impurati spiritus do- 
minationem fregerat, vinctamque animam solverat 


" [tomn. xv, 12. 


β΄. "Apzt μὲν οὖν ὁ Σαοὺλ δαιμονιχῶν βελῶν ἣλευ- 
θέρωτο (50), καὶ τοῖς χρούσμασι τῆς λύρας ὁ Δαυῖδ 
ἀχαθάρτου πνεύματος τὴν δυναστείαν ἐχάθηρε, χαὶ 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(53) "Ev τῇ τοῦ δικαίου Vx Διμένας ἐθεασά- 
μεθα. Sive quod in portu sofet esse, constantiam, et 
animi tranquillitatem, tot fluctibus contra surgenti- 
jus, tattoque rerum. adversarum zstu., Lege ada- 
gium. 7n portu. navigare, Eodem. tenore. Christum 
cum discipulis tempestate. jactatis vocabit. τὸν ἐπὶ 
σχάφει λιμένα, portum in. navigio. Causa liquet ex 
Evangeliis. Maro pro tranquillitate usurpavit ZEueid. 
Vil. 

Nunc mihi paria quies, omnisque in littore portus. 


(55) Τοῦ πύργου τὸ εἶδος ἀπείδομεν. Proponit 
videudum, quomodo turris instar Hebraeis fuerit 
David, quod majorem etiam libertatem ac sceiuri- 
tatem | illis repriesentarit, quam turris, David ipso 
Deo loquens Psal. tx : Turris fortitudinis a facie 
inimici. Videri potest Dasilius eum locum respexis- 
Re, ac Davidi tribuisse, quod ille Ὦ ὁ. Hae eadem 
oratione de. Goliatlio : ΓΕῤῥιπτο τῶν ἀλλοφύλων ὁ 
πύργος : Sternitur alienigenarum turris. ldem orat, 
δ, de Davide iterum : lloloy οὐχ ἂν ἔσεισε πύργον 
ἀφροσύνης ἡ βία. Theocritus Dio* . 


enn 5n ᾿Αχιλῆά τὸ z0pyor dornc. 
Kustathius scribit πύργος, Épxog venuste strenuis 


D proeliatoribus accommodari. Verumenimvero quia 


dixit. Dasilius πύργου τὸ εἶδος turris formam singu- 
larem, cxistimo hoc loco allusisse ad ordinationem 
quamdam militum, quie πύργος dicitur, cujus spe- 
cies admirabilis ct validissima. Vide Eustathium 
in Πα. M', et Alianum. Auctoris phrasis ad eum 
modum explicata mirifice Davidis fortitudinem ex- 
üggerat, sj 40} sexcenti pluresve przestitissent, 
qui πύργον conflabant, ipse confecit, nec. dubita- 
bile, quin David fuerit magni agminis instar. Sic Je 
Stilichone, lib. 1 in Rufinum, Claudianus: 


sor n s s Plie sola pericli 
Turris erat clypeusque trucem porrectus in hostem. 


(00) Δαιμεγνακῶν βελῶν ἠκευθέρωτο. Iterum 
de Davide orat. 4, pulcherrime : ᾿Αφόρητον ἔχει τὸ 
τῆς ἀδυμίας βέλος. Utrumque ex Homero praece- 
prore, qui dixerat ; Bio; εἰληθυιϊής (sic). 


193 


ORATIO XV. 
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δεδεμένην ἔλυε ψυχὴν ἀοράτου πολιυρχίχς. "AXAX A ab inconspicua obsidione : sed conflictus οὐ Go- 


διεδέχετο τῶν δαιμόνων τὸν πόλεμον τοῦ [Γολιὰθ ἡ 
παράταξ'ς, χαὶ πάλιν τὸν ἑαυτῆς στρατιώτην ἡ χάρ'ς 
ἐστράτευεν" ἵνα μὴ μόνον τοῦ βασιλέως σωτὴρ ὁ 
Aavtó, ἀλλ᾽ ἔδη χαὶ τοῦ παντὸς Ἰσραὴλ εὐξργέτης ἀνα- 
δειχθῇ, χαὶ τῇ τῶν ὑπηχόων σωτηρίᾳ χαὶ τῆς βα- 
σιλείας ἣ χειροτονία χηρύττηται. Καὶ δὴ παρῆν ὁ Γο- 
λιὰθ, πολὺς μὲν τὴν ῥώμην, βαρὺς δὲ τὴν θέαν μέγα 
πνέων, xai βαίνων ἐφάμιλλα " μεγάλα φθεγγόμενος, 
xai τῇ θέα τὸν φθόγγον πιστούμενος ὃς δίχην ὅρους 
φαινόμενος, πρὸ τῆς συμόολῃ: φυγάδας τῆς μάχης 
ποὺς πολεμοῦντας εἰργάσατο ἀσπίδι xal θώραχι, 
xai περιχεφαλαίᾳ λαμπόμενος, δόρατι χρώμενος ἀνα- 
AGTt) τοῦ σώματος, τοσοῦτον νιχῶντι τῶν δοράτων 
τὰ μέτρα, 650) φέρων τῆς τῶν ἀνθρώπων φύτεως 
ποὺς ὄρους ὑπερηχόντιζεν. "Ev χύχλῳ τὸ τῶν ἀλλο- 
φύλων στήσας στρατόπεδον, τοὺς τοῦ Ἰσραὴλ ἀρί- 
στους προσεχαλεῖτο πρὸς μονομαχίαν, ἄθλον εἶναι τῷ 
νιχῶντι τῆς νίχης τὴν τῶν ἡττηθέντων δουλείαν 
ἐπαγγελλόμενος " φοδερὸς μὲν ὁρώμενος, φθεγγόμε- 
vog δὲ φοδερώτερο:, xai φόδου φόδον περιφέρων 
διάδοχον. Ὁ X202) ἐν θορύδῳ, ὁ Ἰσραὴλ ἐν δουλείας 
ἐλπίδι (505), ὁ ςὀδος ἐχαλίνου τὴν δύναμιν, tj θέα 
τοὺς ὡπλισμένους ἀφώριζεν (57) ἀπειλαὶ τὴν ψυχὴν 
προχατέπληττον, ἔπιπτον ἄνδρες πρὸ τῶν σωμάτων 
τῷ φρονήματι (58). Ὡς; δὲ τὸ πᾶν ἠλέγχετο στρά- 
τευμᾶ, χαὶ ὁ Σαοὺλ ἐν χινδύνῳ, τότε προάγει πρὸς 
μέσον τὸν ἑαυτῆς στρατιώτην ἡ χάρις, τοῖς ἔργοις 
δειχνύουσα τὸν ἀληθῶς βασιλεύοντα, Καὶ ἁρπάξει 
τῆς μάχης τὴν πρόχλησιν ὁ Δανῖδ, xal προθερα- 
πεύει λόγῳ τὴν Ψυχὴν Σαοὺλ τετρωμένην. Ὃ 6b 
δύσελπις ὧν, ἀπιστεῖν μὲν ἔθελες, πιστεύειν δὲ ἧναγ- 
χάξετο᾽ νιχώμενος δὲ φόδῳ, τοὺς ἀπὸ τῆς ἡλιχίας 
προεξάλλετο λόγους " Οὐ μὴ δυνήσῃ πορευθῆγαι 
πρὸς τὸν ἀλλόφυλον (59), ποιεμῆσαι πρὸς αὐτὸν, 
ὅτι σὺ παιδάριον εἶ, καὶ αὑτὸς ἀγὴρ ἐστι πο.ῖε- 
μιστὴς ἐκ veórncoc αὐτοῦ. Ἠγνόει δὲ ἄρα ὅτι τὸν 
φόξον δειχνὺς, τὴν νίχην ἐθαύμασεν. ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἀπ- 
ἐτρεπε λόγοις, ὃν ἣ χάρις χαθώπλιζε. Πορεύσομαι 
γὰρ, φησὶ, xal πατάξω αὐτὸν, καὶ ἀξελῶὼ σήμε- 
fov ὄνειδος ἐξ ᾿Ισραήλ. Διότι τίς ἐστιν ὁ ἀπερί- 
τμητος οὗτος, ὃς ὠνείδισε παράταξι»" Θεοῦ ζῶν- 


4. ] Sam. xvi, 52, ** ibid. 50. 


liath daemonum pugnis successit, ac ne solius regis 
sospitator esset David, verum etiam palam de uni- 
verso Israele bene mereretur, et subditis allata sa- 
lute rex stabiliretur, atque promulgaretur, suum 
rursus militem in bella movebat gratia. ἃς jam prae- 
sens aderat Goliath, ingens robore, gravis aspec:u. 
immane spirans, neque incessu dispari, altum voci- 
ferans, et vociferationem aspectu. comprobans, Qui 
cum instar mons exstaret liostem, ante conflictuim 
cogebat pugnam detrectare, scuto, lorica, galea re- 
splendens; $5 qua utebatur hasta, erat pro modo cor- 
peris, tantoque hastae communis modum supera- 
bat, quanto supra humanz natur:e terminos ille se 
cfferebat. Alienigenarum exercitu in orlfem et sta- 


D tionem coinposito, Israelitarum optimos ad sipgu- 


lare certamen evocabat, victorum servitute in prae- 
mium victori promissa. Terribilis aspectu, at voce 
terribilior terrorem terrore geminabal, lateque 
spargebat. Saul interim in tumultu erat, Israel in 
exspectatione servitii, terior ipse vires refrenabat, 
hostilis aspectus lsraelitas vel arinatos de statione 
deturbabat, mins iatempestive animos percelle- 
hant, ante viri mente, quam corpore consterneban- 
tur. Cum autem nullus e toto exercitu probaretur 
satis, essetque in periculo Saul; tuuc militem suum 
producit in medium gratia, vere regem factis de- 
clarans, dum pugnz provocationem David ad se 
rapit, el ora&one consauciatum Saulis animum 
prissanat, Qui cum xgre induceretur in spem, cre- 
dere. renuissel, nisi necessitate ad id compulsus 
fuisset. Terrore victus xtatis excusationem prz- 
texebat : Non. vales. resistere Philisiheo illi, ncc 
pugnare adversus eum , quia puer es, hic autem vir 
bellator est ab adolescentia sua **. Ignorabat, quod 
terrore praemonstrato victoriam adiuirabiliorenm fa- 
ceret, Sed quem obarmabat gratia, a. pugna ron 
avertit Saul oratione : Nunc vadam, inquit, et per 
cutiam eum, εἰ auferam opprobrium de populo. Quo- 
uiam quis est hic incircumcisus , qui ausus est male- 
dicere exercitui Dei viventis **? Qua ratione a pro- 
posito certamine conatus es avertere, acrius, o rex, 


΄ CL. DAUSQUEII NOT A4. 
(56) Ὁ ἸΙσραὴ.1 ἐν 0ovAs(ac ἐλπίδι. Neque D trepidatione, 


eniin proprie id sperari potest. Quare ἐλπίς, spes, 
«quandoque pro δέος et melus capiuntur, quod utri- 
usque passionis ordinarius sit conflictus. Proper- 
tus libro tertio : 


Spesque timorque animos versat utroque modo. 
Ac miritice Ovidius : 


Aucupor infelix incerie murmura (ame : 
Speque timor dubia, spesque timore cud. 


(51) Τοὺς ózAucguérovc dgópitev. Verbatim : 
Exterminabat. Cuique vero militi terininus sua sta- 
tio, Est igitur hoc Joco ἀφορίζειν, e siatione  pro- 
turbare. Quod si legeretur. ἀφώπλιξεν, Basilii ge- 
nium el veneres spiraret, pro exarmabaut urmaitos, 
ut tela dicantur excidisse manu pre horrore, ac 


(58) "Eaxixcorv ἄνδρες πρὸ τῶν σωμάτων τῷ 
φρογήματι. Ante viri inente quam corpore couster- 
nebantur. Gigantes Rabbini diclus volunt E53 a 


ὅπ) a cadendo, quod iis conspectis homines cadaut 
in terram. Quot usquisquo est, qui prz: metu, vel 
horrore legatur in terram corruisse conspecto gi- 
gane? Et ut contigerit (sic enim uon neino refert), 
lainen et perrarun est, et ideo appellationis causa 
parum congrua, At in. multos eoruin cecidit admi- 
ratio, et multi animo ceciderunt, quain ego nouui- 
nis etymologiam ratione malim statuere. Suffraga- 
lur ipse David, 1 Sam. xvii, 32: Py mix 20 5a et: 
Non concidat cor cujusquam in medio. 

(59) Πρὸς τὸν àAAógvAor. Accedunt οἱ Septua- 
ginta. Bjblia vulgata ellicacissime adjiciunt voutov. 


195 


BASILH. SELEUCIENSIS. 


[Ὁ 


ad pugnam exacuisti. llic quidem bellator, ego vero 4 toc; Οἷς ἀποτρέπεις νύμοις, βασιλεῦ, τούτοις πλέον 


belli inexpertus ; qua res animos mihi facit : ne- 
que enim viribus meis fretus, sed gratixe in. aciem 
prodeo. Deo contumelia dicitur: ecquis in pugnam 
non armetur? ]psum Deum contumelia lacessitum 
in auxiliis numero, maledicam illam inimici lin- 
guam viclorie pignus teneo. Corpore preíldens 
est et thorace, ego vero immortali defensioue mu- 
nior ; scutum objectat, verum hostem a Deo oppu- 
guatum non metuo ego, cui colum pro clypeo est ; 
cuim eo manus consero, cui res est cum Deo ; Deo 
iustrumentum ero visibile , qui invisibilia jacit tela. 
David imbecillus est, sed fortis, qui mihi priesto 
ext iu acie : 96 David puer, sed zternus qui proee- 
liatur; pastor apparet, sed fecit universum qui me 


πρὸς τὴν μάχην παρώξυνας. Οὗτος piv γὰρ πολε- 
μιστὴς, ἐγὼ δὲ πολέμων ἀπείρατος " διὰ τοῦτο θαῤῥῶ, 
ὅτι μὴ χεραοὶν ἐμαῖς (00), ἀλλὰ χάριτι παρατάττομαι. 
Θεὸς ὀνειδίζεται, χαὶ τίς οὐ πρὸς μάχην ὁπλίζεται ; 
Αὐτὸν ἔχω τὸν ὑδριζόμενον σύμμαχον, αὐτὴν τοῦ 
πολεμίου τὴν βλάσφημον γλῶτταν ἔχω τῆς νίχῃης 
ἐνέχυρον " σώματι xal θώρακι πέποιθεν, ἐγὼ δὲ ἀθα 

νάτῳ σχέπῃ τειχίζομαι. ᾿Ασπίδα προθάλλεται, πόδῳ 
μᾶλλον ὁ θυρεὸν τὸν οὐρανὸν προδαλλόμενος, οὐ φο- 
δοῦμαι πολέμιον ὑπὸ τοῦ θεοῦ πολεμούμενον; Xetpa 
χιχρῶ τῷ παραταττομένῳ Δεσπότῃ ὄργανον ἔσομαι 
μάχης ὁρώμενον τῷ ἀοράτως τοξεύοντι" ἀσθενὴς ὁ 
Δαυῖδ, ἀλλ᾽ ἰσχυρὸς ὁ παραταττόμενος " μειρόχιον ὁ 
Δαυῖδ (61), ἀλλ᾽ αἰώνιος ὁ μαχόμενος. Ποιμὴν ὁ φσι- 


. reficit armatum. Satis mihi est ad victoriam fides. B νόμενος, ἀλλὰ Ποιητὴς τοῦ παντὸς ὁ μεταποιούμενος; 


Uratione persuadetur Saul, et remisso timore pro» 
priis armis Davidem loricat, regioque belli orna- 
mento exuto Davidem circumdat, simulque ipse Da- 
vidi regiam publicitus ascribit potestatem. finpru- 
deus Saul divin: gratie decreto obsecundabat, et 
cum ornaret armis quem ante ornarat gratia, orna- 
men!a dignitatis exuebat. Verumeniim vero cum Da- 
vid regie juxta ac bellice esset armatus, declarat 
Deus, ut nibil opus sit armis Deo bellum adjuvante. 
Quare arma tanquam. victori: impedimenta David 
exuit, recusat tlioracem, galeam abjJicit, sentum 
deponit, manuum basta liberat, bellica. stolam ex - 
cutit, *Lola. pastoricia, et virga, ac pera obarmatur, 
quibus eum rebus ad regnum promovit gratia. 


Quasi li:c ad eum loqueretur : Nihil tibi ejusmodi 


opus armis, qui partem glorix bellicae sibi arro- 
pcul; coimmunicetur inter nos, o David, belli ue- 
cus. Ne victoria gloriam ad se trahat armorum 
potentia. Videam te pastoris habitu deproeliantem : 
gratie, non armis tropeum ascribatur. Hoc arcano 
verborum teuore David actus in bellum cum tali 
babitu in alienigenarum fertur propugnatoreimn. 
Deinde Goliath videns puerum pugna inceusum 
amore, oculorum elegantiam, genarum florem, et 
alienum a belli studiis schema, in. risum effusus 


χαθωπλισμένο:. ᾿Αρχεῖ μοι πρὸ; νίχην ἡ πίστις. 
Πείθεται μόλις τοῖς ῥήμασιν ὁ Σαοὺλ, xai τὸν có6ov 
χαλάσας τοῖς οἰχείοις ὅπλοις τὸν Aautb θωραχίζει, 
χαὶ τὴν βασιλιχὴν τοῦ πολέμου στολὴν ἀποδὺς τῷ 
Aavtb περιτίθησι, xat τέως μετὰ τῶν ὄπλων ὁμολογεῖ 
χαὶ αὑτὸς τὴν τοῦ Δαυϊὸ βασιλείαν * ἄχων ὁ Σαοὺλ τῷ 
τῆς χάριτος ὑπηρέτει βουλήματι, χαὶ συναπεδύετο τῇ 
στολῇ τὴν ἀξίαν, κοσμῶν ὅπλοις, ὃν ἡ χάρις προλα- 
6003a χεχότμηχεν. ᾿Αλλ᾽ ὁ μὲν Δαυῖδ πολεμιχῶς 
ὁμοῦ χαὶ βασιλιχῶς ἐχεχόσμητο, δείχνυσι δὲ Θεὺς, 
ὡς Θεοῦ συμπολεμοῦντος ὅπλων οὗ χρεία. ᾿Αποδύετα! 
τοίνυν τὰ ὅπλα ὡς ἐμπόδια νίχης. Παραιτεῖται τὸν 
θώρακα, ῥίπτει τὴν περιχεφαλαίαν, ἀποτίθεται τὴν 
ἀσπίδα, ἐλευθεροῦ τὴν χεῖρα τοῦ δόρατος, τὴν τοῦ 


C πολέμου στολὴν ἀποσείεται, στολῇ ποιμενιχῇ,, xol 


ῥάδδι, καὶ πήρᾳ θωραχίζεται, μεθ᾽ ὧν αὑτὸν ἡ χά- 
p: πρὺς βασιλείαν ἐχειροτόνησε" μονονουχὶ πρὸ; 
αὐτὸν λεγούσης τῆς χάριτος " Οὐ χρεία σοι τοιούτων 
ὅπλων, μεριζομένων τῆς νίχης τὴν εὔχλειαν. Ἐμὸν 
ἔστω xal σὸν, ὦ Δαυϊδ, τὸ κατόρθωμα. Μὴ τὴν δό. 
6x» τῆς νίχης: ἑλχύσῃ τῶν ὅπλων ἡ δύναμις (62): 
ποιμὴν μοι φαίνου μαχόμενος" μὴ γενέσθω τῶν 
ὅπλων τὸ τρόπαιον, ἀλλὰ χάριτος. Τούτοις τοῖς 
ῥήμασι ὁ Δαυῖϊδ ἀποῤῥήτως στρατηγούμενος,, μετὰ 
τοιούτου σχήματος πρὸς τὸν τῶν ἀλλοφύλων xat- 


CL. DAUSQUEIHI NOTE. 


(60) Θαῤῥῶ μὴ χερσὶν ἐμαῖς. Contra jactantior p succurrit. Alibi ἀποῤῥήτῳ χειρί. 


Achilles, Jiad., 1: 


'A4Aà τὸ μὲν πιϊεῖστον zoAvdlxoc πολέμοιο 
χεῖρες ἐμαὶ διέπουσι... 


Piaolin, congrezsus, belli pars prima requutur 
hisce tieis ntanibus... 


Quibus locis χεῖρες pro rotentia et viribus ponuntar, 
Quare in bistoria Regum Dagonem prostratum essc 
sine manibus, est eum quidem truncatum esse : 
sed hoc ipsum est idolum jaceresiae viribus afflictum 
solo. Exod. xiv : Et viderunt AEgyptios mortuos auper 
littus. maris, Εἰ manum magnam, quam ezercuerat 
Dominus contra eos, id est, polestatenm iis mergeu- 
dis exercitam. lterum Basilius, Orat. de claudo ad 
portam speciosam , Deo tribuit: ᾿Αοράτῳ δὲ χειρὶ 
τοῖς μαθηταῖς θαυματουργοῦσι συνέρχεται. IEnvisibili 
manu (sive potentia) discipulis miracula patrantibus 


(61) Μειράκιον ὁ Aa6(Ó, — Scriptura παιδάριον, 
νεανίτχης, νεανίας. Gicero, de Octavio exercitum 
administrante, euam cuin imperio : Adolescens, aut 
pene potius puer. 

(62) Οὐ χρεία cov τοσούτων ÓzAov. μεριζομέ- 
vor τῆς νίκης τὴν εὔχιϊειαν. EA μὴ τὴν δόξαν 
τῆς γίλης ξικύσῃ τῶν ὅπλων ἡ δύναμις. lilu- 
δίγαγὶ potest hic locus ex illius contentioue pro 
Marcello : Nam bellicas laudes solent quidam exte- 
nuare verbis, easque detraliere ducibus, communicare 
cum militibus, ne proprig sint imperatorum. Et certe 
in armis militum virtus, locorum opportunitas, auzi- 
lia sociorum, classes, commeatus multum juvant : 
maximam vero partem quasi suo jure fortuna εἰδὲ 
vindicat, el quidquid est prospere gestum , id pene 
omne ducit suum. Ac jbidem plura videre est in 
eamdem sententiam. 
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ORATIO XV. 
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ἐπείγετο πρόμαχον. Ἐπὶ τούτοις ὁ Γολιλ0 ὁρῶν pet- A est, spectaculum ludicram dicens armaturam ejus- 


ράχιον πολεμεῖν προθυμούμενον, ὀφθαλμῶν χάλλος, 
παρειῶν ἄνθος, γχαὶ σχῆμα πολέμων ἀλλότριον, ἐξ- 
εχύθη πρὸς γέλωτα, παιδιὰν τῇ παρυτάξει τὴν θέαν 
ἡγούμενος" οὐ γὰρ εἶχε πίστεως ὀφθαλμὸν, ἵνα τὸν 
ἀόρατον θεωρήσειε σύμμαχον. Καὶ n τοῖς δαίμοσιν 
ἐ παιρόμενος, λόγοι; χατέπληττε, τὰς τῶν χυνῶν γα- 
στέρας τάφον αὐτῷ ποιήσειν ἐπαγγελλόμενος (65). 
᾿Αντετίθει δὲ τοῖς λόγοις ὁ Δανῖὸ χη ρύττων τὸν σύμ- 
pa yov, δειχνὺς Exelvty τὸν οὐρανόθεν ἀντίπαλον, προ- 
φητεύων τὴν νίχην, χαὶ τὸν νιχητὴν μαρτυρούμενος " 
εὐγνώμων οἰκέτης, πρὸ τοῦ ἔργου τὸν τοῦ ἔργου 
χαρπὺν τῷ Δεσπότῃ προσφέρων. Σὺ γὰρ ἔρχῃ, φησὶ, 
πρός μὲ ἐν ῥομφαίᾳ, καὶ δόρατι, καὶ ἐν ἀσπίδι" 
ἐγὼ δὲ ἔρχομαι πρὸς σὲ ἐν ὀνόματι Κυρίου Σα- 


€ai Θεοῦ παντοκράτορος (64) Ἰσραή.. Σὺ μὲν B 


εὐτελὲς ὁρᾷς, ὦ πολεμιστὰ, τὸν φαινόμενον, xai οἷς 
ὁρᾷς, τὰς τῆς μάχης ἐλπίδας μετρεῖς" ἐγὼ δέ σοι Θεὸν 
αντιτάττω πολέμιον " γνώσῃ Θεοῦ δεξιὰν ἐξ ἀφανοῦς 
ἀριττεύουσαν. Οὐ ταῖς ἐμαῖς ταύταις χερσὶν, ἀλλὰ 
«αἷς τοῦ Θεοῦ χαθοπλίζομαι, xal aou μετὰ τῆς ζωῆς 
«ἣν χεφαλὴν ἀφαιρήπομαι" δεῖ γάρ σε μτδὲ ἃ μετὰ 
θάνατον ὑπομενεῖς ἀγνοεῖν " ἐπάξω σοι τιμωρίαν μα- 
χροτέραν θανάτου. Ὧ γὰρ πιστεύω τὴν νίχην, τούτῳ 
x τῆς νίχης προλέγῳ τὸν τρόπον. "fl φιλοθέων 
ῥημάτων, x2X πρὸ τῆς νίχης νενιχηχότων 1 Ἡ μὲν 
οὖν γλῶττα περὶ πίστεως ἐφιλοσόφει πρὸς ἄπιστον, 
ἢ δὲ χεὶρ τὴν σφενδόνην ηὐτρέπιζε, τοῖς ἀγῶσιν ὑπηρ- 
ετοῦσαν τῇς πίστεως. Ὁ μὲν οὖν λίθος ἐπέμπετο, 


τὸ δὲ xpávo; ἐῤῥήγνυοτο, fj δὲ χεφαλὴ τὴν πληγὴν C 


ὑπεδέχετο, χαὶ ἡ ψυχὴ τοῦ σώματος ἔφευγε᾽ xai νεχρὸς 
ἐῤῥδιπτο Γολιὰθ ἐν ὀξύτητι τοῦ πάθους, χλαπεὶς τοῦ 
θανάτου τὴν αξσθητιν, ἔῤῥιπτο τῶν ἀλλοφύλων ὁ πύρ- 
γος. Τοῦτο λάφυρον πίστεως, τρόπαιον χάριτος, τῆς 
«vuv συμμαχίας τὸ γνώρισμα, βλασφημία; ὁ ἔλεγ- 
χος, στήλη νεχρωθείσης θρασύτητος. Τί οὖν ὁ Δαυῖδ 
ἐπὶ τούτοις; 'O πάντα πιστεύων τῇ χάριτι, μηδὲ 
ξίφος πρὸς μάχην ἐπαγόμενος, ἄοπλος πολεμιστὴς, 
τὸ τοῦ Γολιὰθ ξίφος ἀφελόμενος, τὸν τοῦ ξίφους δε- 
σπότην ἐμέριζε, πρέπουσαν ταύτην τῷ ὅπλῳ τὴν 
χρείαν εὑράμενος. ἨΙγνόησεν ἄρα ὁ Γολιὰθ τῷ Aavtb 
τὰ ὅπλα χαλχεύων, xal τοῦ οἰχείου σφαγέως σχευο- 
φόρος γενόμενος, ἐν πολεμίου προσχήματι τῷ Δαυῖδ 
ὑπηρέτης ἐρχόμενος. Ἐνταῦθά μοι βλέπε τὴν τοῦ 


cemodi, Carebat enim oculo fidei, quo 1uxiliatorem 
inconspicuum cerneret, ac certe daumonum opera 
factus elatior superbiloquentia perterrefaciebat , 
canunmique ventres pro scpulero promittebat. Cui 
verborum fastui David auiliatorem, quem proml- 
gabat, opponeha!, ostentans illi de ccelo adversa - 
rium, praedicens victoriam, ac. victorem contesta- 
tus. Gratus servus, qui vel ante operam operz fru- 
etum offert Domino. Tu cenis, dixit David, ad me 
cum g'adio, 6’ hasta, et clypeo : ego autem venio ad 
té in. nomine Domiui exercituum, Dei agminum 
Israel **. Tu quidem contentim intueris, $7 o b-l- 
lator, quod οἱ» oculos est, et rebus, quas vides, pu- 
gus spes metiris : ego vero Deum tibi adversarium 
oppono. Cognosces Dew cca dextera prospere 
bellantem. Non hisce mcis manibus, sed divinis 
obarmalus sum, tibique cum vita caput adimam. 
Neque enim te ignorare par est, qux post mortem 
sustinebis : infligam tibi penam morte diuturunio- 
rem. Quo enim Deo credo victoriam meam fore, 
eius ope victori:& pra dico modum. O plenas amoris 
divini voces, vel ante victoriam potitas victoria ! 
Lingua de lide cum incredulo disputabat, mauus 
au:ein fundam in usuin certaminis pro fide suscepti 
aptabat. Misso igitur lapide galea rumpebatur, pla- 
gam caput. admittebat, et anima de corpore fugie- 
bat, fatique celeritate sensu. mortis caruit ; sterni- 
tur mortuus Goliath, sternitur alienigenarum tur- 
ris. Hoc fidei spolium est, tropzeum gratiz, auxilii 
celestis judicium, blasphemiz correctio, columna 
index exstinctze audacia. Quid igitur super his Da- 
vid ? Qui omnia gratie tribuit, neque gladium in- 
fert in pugnam, inermis pugnator sublato Goliath 
gladio gladii dominum dividit, armis in usus debi- 
tos versis. Cum igitur Goliath arma fabricaret , id 
se in usus Davidis facere, et proprii jugulatoris 
bajulum in adversarii babitu se Davidi venire subsi- 
dio ignorabat. Hic tu. mihi vide, perquam gratum 
Davidis animum, et mores imitare, ut consequaris 
gratiam. Sectum enim caput sectore gladio, victo- 
rie parenti donatum offert ; et cum quie devicerat, 
Deo offert, ei victoriam arrogat. O qui palam fe- 
cisti fidem ad puguam nullis egere armis! o qui in 


Δαυὶδ εὐγνωμοσύγην, xal μιμοῦ τὸν τρόπον, ἵνα D teipso palam fecisti fidei vim! o qui palam fecisti 


τύχῃς τῆς χάριτος, Τεμὼν γὰρ τὴν χεφαλὴν, μετὰ 
τοῦ τεμόντος ξίφους δῶρον προσάγει τῷ χαρισα- 
μένῳ τὴν νέχην᾽ ὁμολογεῖ τὸν νενιχηχότα, τὰ νιχη- 
θέντα προσφέρων. "Q δείξας πίστιν, ὅπλων πρὸς 
μάχην οὐ δεομένην ! ὦ δείξας ἐν ἑαυτῷ τὴν ἀρι- 
στείαν τῆς πίστεως! ὦ δείξας ἀνθρώπους δεῖν ὑπὲρ 


hominibus pro Deo pugnam esse capessendam ! Tales 
animas legere novit gratia : quare et cura gregis 
distentum vocavit ad regnum. Nam cogniia animi 
mente minime erubescit artem. Placet sibi Deus 
obstrusum in despecto corpore margaritum conspi- 
catis. 


Θεοῦ παρατάττεσθαι. Τοιαύτας οἷδε ψυχὰς ἡ χάρις ἐχλέγεσθαι" διὰ τοῦτο xal ποιμαίνοντα πρὸς βασι- 


79 | Reg. xvit, 45. 


CL. DAUSQUEII NOL.E. 


(65) "Exarre.Llópevoc. Promittens, vel. eminens. 
Por illud. /£neid.u: 
Promtsi u'torem... 


(64) Θεοῦ zavroxpácopoc. Ol Septuaginta et Bi- 
blia vulgata : Θεοῦ παρατάξεως. 
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λείαν ἐχάλεσεν. Ὁρῶν γὰρ τὴν γνώμην, τὴν τέχνην οὐχ ἐπαισχύνεται. ᾿Αρέσχεται Θεὸς xal ἐν εὐτελεῖ 


σώματ' θεωρῶν μαργαρίτην χρυπτόμενον. 


ὅ. Viso jam Davide fortiter agente , in admiratio- A — Y'. Εἶδες ἀριστεύοντα τὸν Δαυῖδ, xoi τεθαύμαχας: 


neém raptus es ? At prophetam majorum certaminum 
excipit occasio. Cum enim videam, o dilecte , tux 
audientiie alacritatem. e(fervescere, orationem con- 
trahere non libet: && cum te. videam gratie de 
victoria congratulauteu ,. Letiliam deprimere  ve- 
reor. Post Goliath surgit in. Prophelatn hosüs longe 
acerbior, regis invidentia vietlori inimica, ac pro- 
strato Goliath tauto gravior, quanto. Goliath inimi- 
cus visus, et hostis cognitus armorum ostensione 
legitimam iu aciem voce vocabat ; hic vero hosts 
latet in insidiis, cogitatio inimica ejus animo tegi- 
tur; est crudelis, malevolentig plenus, aiicitiz 
larva loricatus, ex improviso in eum telum jacu- 
lans, qui per itoprudentiam nudus fuerit, Al qua 
radix invidi, unde mali initium, dictu necessarium 
est. Postquam enim spiritus hostium una cum ca- 
dente Goliath. ceciderunt, stetitque tropeum, εἰ in 
fugam actus hostis terga telis prebuit, fuga testes 
vulnerum loca reportaus, et a servilii metu libera- 
tus Israel, ac iu. partem victorie Davidicze vene- 
rant omnes : movit ad faustas acclamationes vel 
mulieres victoria ipsa, qua cua jucuudissimam 
victoriam carminibus intexuisseut, suis vocibus 
animi letitiam evulgabant. lle voces Saulem ver- 
berabant, ei muliebres cantus regem consaucia- 
bant, eratque telum intestinum in auima vulnus 
iJem asperaus , et. iuvilize protlelum, uova conteu- 
tionum principia, nova justo perieulorum meditatio, 
et aliorum terrorum exordia. Qui vicerat, veluti 
victus odio erat, et qui libertatem pepererat, tan- 
quam libertatis proditor oculis notabatur ; quique 
cognatos belli luctibus exenmerat, solus invidie 
fluctibus jactabatur. Verum, ὁ dilecte, ne tibi para- 
doxuu videatur, si David, tautze cum. essel gratie, 
Deoque in deliciis, invidiz jaculis fuerit expositus. 
Nam cuu invidiam perimere Deus. potuissel iuvi- 
dente pereupto, seutiendum non est nullam just 
rationem, αι διὰ Davidis curam Deum habuisse. 
Sie euim et. Nabal sustulit Deus Davidi gratitica- 
lus, dum ejus injurias mo:le viudicavit, Sie. ab 
Absaloue conmotz mentis in patrem ponas exegit 
Deus, dum coutra naturam iusauienteu coma sus- 
peusum ad nature ludibrium osteudit, et caruilici 
arbori captum tradeus ligni tyrannide usus est, Da- 


B 


Yidem tamen Saulis motibus obluctari permittit Deus, D 


$89 ut athleta ope diviua invideutix victor evadat: 
t otationem permittit, ul meutei coronet, Noverat 


᾿Αλλὰ διαδέχεται μειζόνων ἀγώνων τὸν Προτήτην 
ὑπόθεσις. Ὁρῶν γάρ cou τῆς àxorc, ἀγαπῆτξΣ, τὴν 
προθυμίαν ἀκμάζουσαν, συστεῖλα: οὐ βούλομαι τὺν 
λόγον * ὁρῶν σε συγγαυριῶντα τῇ νίγη τῇς χάριτος, 
ἐπισχεῖν τὴν εὐφροτύνην αἱσχύνομαι. Μετὰ τὸν 
T0):30, ἀνίσταται τῷ Προφέτῃ πολέμιο: χαλεπώτε- 
ρος, φθόνος τοῦ βϑαπσιλέω; χατὰ τοῦ νενιχηχότος ἀν- 
τίπαλος, τοσοῦτον τοῦ πεπτωχότος βχούτερος, 6202 ὁ 
gàv Γολιὰθ ἐχθροὺς ὁρώμενος, χαὶ πολέμιος γινωτχό- 
psvo;, xal τὰ ὅπλα δειχνὺς, πρὸς νόμιμον ἐχόλει 
παράταξιν φθεγγόμενος ὁ δὲ χρυπτόμενος ὁπλίτης, 
ἐνεδρεύων πολέμιος, λόγος ἐχθρῶν ἐν ψυχῇ χεχρυμ- 
μένος: (65), ὠμὸς, δυσμενὴς, ἐν προσπωπείῳ φιλίας 
θωραχιξόμενος, ἐξ ἀφανοῦς τοξεύων τὸν ὑπ᾽ ἀγνοίας 
γυμνούμενον. Ti; οὖν fj ῥίζα τοῦ φθόνου, πόθεν τὴν 
ἀρχὴν τὸ πάθος, εἰπεῖν ἀναγχαῖον. Ἐπε!δὴ γὰρ τῶν 
πολεμίων τῷ πεσόντ: συγχατεπεπτώχε: τὸ zpóvr.ua, 
χαὶ τρόπαιον ἵστατο, χαὶ φεύγοντε: oi δυσμενεῖς τὰ 
γῶτὰ παρεῖχον τοῖς βέλεσι, μάρτυρας τῆς φυγῆς τοὺς 
«ὧν τραυμάτων τόπους ἐπιφερόμενοι, xaX ἠλευθέρωτο 
μὲν τοῦ τῆς δουλείας φόδου 6 Ἱτραΐδλ, χαὶ τῷ Aavto 
συνενίχων ol σύμπαντες, ἐχΐνη σεν εἰς εὐφημίαν xai 
γνναΐχας ἡ νίχη᾽ αἵ τῆς νίχτε τὴν ἡδονὴν τοῖς μέ- 
λεσιν ἐξυφάνασαι, τοῖς φθόγγοις τὴν εὐφρησύνην 
ἐχήρυττον. Πλήττεται τοῖς λόγοις ὁ Σαοὺλ, χαὶ ἦν τὰ 
τούτων ἄσματα τῷ 3απιλεύοντι τραύματα. Kal ἦν 
ὅπλον ἀφανὲς ἐπὶ S5; ψυχτς ἀχονώμενον τὸ αὐτὸ 
τοαῦμα, χαὶ ὅπλον τῷ φθόνῳ γινόμενον. Καὶ πάλιν 
ἀγώνων ἀοχαὶ, πάλιν μελέτη τῷ διχαίῳ χινδύνων, 
χαὶ φήόδων ἐτέων προοΐλια " xal ὁ νενιχγχὼς ὡς 
νιχηϑεὶς ἐμισεῖτο, xal ὁ τὴν ἐλευθερίαν χαρισάμενος 
ὡς τῆς ἐλευθερία: προδότης ἐδλέπετο᾽ χαὶ τῶν χυ- 
μάτων τοῦ πολέιιου τοὺς συγγενεῖς ἀφελόμενος, μό- 
γος ἐν τοῖς τοῦ φθόνου χύματιν ἐχειιάξετο. ᾿Αλλὰ μὴ 
σὴηι ςαινέσθω παράξοξον, ἀναπιτὲ, εἴ vs Δαυϊὸ ὁ 
ποσοῦτος τὴν χάριν, xal Θεῷ ποθούμενος, τοῖς τοῦ 
φθόνου τόξοις ἐχδέδοται. Οὐ γὰρ ἀφειδῶν τοῦ ξεχαΐον 
Θεὸς, οὔτε τῆς ἑαυτοῦ προνοΐας τὸν Ααυϊὸ ἀπωθού- 
μενος. Ἠδύνατο Ὑχ0 δεῖξαι τὸν ςϑόνον νεχοῦν, τὸν 
φθονοῦντα νεχρώτας. Οὕτω γὰρ xai τὸν Νάξαλ ἀγεῖλε 
ϑεὸς τῷ Ααυϊδ χαριζόμενος, θανάτῳ τὸν ὑδροιστὴν 
ἀμυνόμενος. Οὕτω τὸν ᾿Αδεσλλὼμ τῆς εἰς τὸν πατέρ 
παροινίας (00) τὰς 6x2; Θεὸς εἰσεποάξατο, τὸν χατὰ 
τῆς φύσεως μανέντα ἐξίξυς ἀπὸ τῆς xÓnz: παρὰ 
φυδιν χρελάλενον, xai ónuio τῷ ουτῷ παρ:ξοὺς 
αἰχμάλωτον, ξίλον τὸν τύδαννον ἔδειξεν, ᾿Αλλὰ συγ- 
χωρδὶ τὸν Δαυϊδτῷ πάθει τοῦ Σαοὺλ ποοσξκαλαίειν 


CL. DAUSQUEL NOT.E. 


(65) Δόγες ἐχθρῶν ἐν pex χεχρυμμένος. Re- 
scribe, dicat quis, λόχος ἐχθρῶν, perfaeili tu, 
mutaUone pene nulla, locutione. eflicacissima, Sic 
auem dixerit Basilius. meditationeu eatis Davidis 
Saulem auiumi latebris abii.lisse, ut merito hostili 
bus insidis xquiparetur.. Veruay uon ego. facilié 
mutare. Brit auteui hoc loco λόγος suscepti cogita- 
üenis teruipus, wt Ueolegi Iequuntur.. Vertiuus 


Crgo : Cogilatio. inimica ejus animo tegitur. Lice 
vero inous alius iu £y926v signiliceiur : tameu ab 
Iuiniteo qua Intuaico iuimieca tautum cogitatio auiiuo 
Susctpilur, 

(0) Harzcozac. Qui tales. zàizotvo: οἱ olvozAR- 
δεῖ ἃ Romanis rino percussi. Elegantissin.e post 
De. Ὃ 3az.àczovy ἂν x322,5222, ie rci δίωπι trams- 

τίς. ᾿ 
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ἵνα φθόνου νικητὴν τὸν ἀθλητὴν ἀπεργάσηται. Eoy- A lianc atbletarum. praeses Jobus, in quem tantarum 


χωρεῖ τὴν πεῖραν, ἵνα στεφανώσῃ τὴν γνώμην. Ἔγνω 
ταύτην πάλιν ὁ προστάτης τῶν ἀθλούντων Ἰὼῦ, ᾧ 
τοσούτων συμφορῶν νιφάδας ἐπαφῆχεν ὁ διάδολος, ὡς 
μηδὲ χρόνου χώραν (67) τῷ πένθει χαταλείπεσθαι. 
Τίς οὖν ὁ χαρπὸς τῆς τῶν παθῶν συγχωρήσεως; Γέ- 
γόνεν αὐτῷ θέατρον ἀγωνισμάτων ὁ χύσμος * οὐρανὸς 
τὸν τῆς νίχης στέφανον ἔπλεξεν. ᾿Ηδύνατο χαὶ τὸν 
Ἰωσὴφ ἀπραγμόνως δεῖξαι. τῆς Αἰγύπτου πάσης 
ἡγεμονεύοντα, ἀλλ᾽ οὐχ ἂν ἔγνωμεν τὸν δοῦλον τῇ 
κάξει, δεσπότην τοῖς πράγμασιν" οὐχ ἂν εἶδεν Αἴγυ - 
πτὸς σωφροσύνης ἀγωνιστὴν, xal δεσποίνης ἀχολά- 
στου τὸν οἰχέτην δεσπότην διὰ σωφροσύνης γενόμε- 
γον. Τούτων χληρονόμος, καὶ νῦν ὁ Δαυίδ᾽ ὧν γὰρ 
τοὺς τρόπους ἢσπάτατο, τούτων τοὺς πειρασμοὺς 


ὑποδέχεται, τούτων τοῖς ἄθλοις ἐμ πολιτεύεται. Ὁ Β 


μὲν οὖν Γολιὰθ κατείχετο φόνῳ, ὁ δὲ Σαοὺλ ἐτέτριυτο 
φθόνῳ, xal μετὰ τὴν νίχην ὁ Δαυὶδ τὴν ἀμέτρητον 
τοῦ προφήτου xal πραότητα xal χρηστότητα ἔἐνδεί- 
χνυται. Πάλιν γὰρ ὃ Σαοὺλ ἐν μανίᾳ, xài ὁ βασιλεύων 
&v παραφορᾷ, xal πάλιν ὁ Δαυὶδ τὴν τῆς ἰατρείας 
μεταχειρίζεται λύραν, ἀντὶ φαρμάχου ἐπάγων τῷ 
πάθει τὸ μέλος. "D τῆς προφητιχῆς ἀγαθότητος - 
οὐχ ὀργίζεται τῷ φθονοῦντι, οὗ μνησικαχεῖ τῷ μι- 
σοῦντι, οὐ παραχολάζει χολαζόμενος. Καὶ τί δὴ τοῦτο 
λέγω; Οὐδὲ βραδέως ἐπὶ τὴν λύραν ἐλήλυθεν, ἀλλ᾽ 
ὡς εὐεργέτης ἰώμενος κατεπείγετο, ψαλμὸν ἐγείρων 
χατὰ vou δαίμονος σύμμαχον. ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἐνίχησε τὴν 
πονηρίαν χρηστότης. Μιχρὸν γὰρ τῶν δυσμῶν τοῦ 


δαίμονος ἀναθεὶς ὁ Σαοὺλ (68), xaX τὴν τοῦ πάθους ς 


ἀχλὺν ἀποθέμενος, ἐπιγνοὺς τὸν παρόντα, τὸ ξίφος 
ἐξέπεμψε (69), μισθὸν ἰατρείας τὸν φόνον δωρούμε- 
νος, ὥσπερ διὰ τοῦτο νήψας, ἵνα πάλιν ὑπηρετήσῃ 
«ip φθόνῳ. Πάλιν ὁ φθόνος ἀλλάττεται, xal μεταδαί- 
vet πρὸς νόσον ἢ νόσος, xai χαλεῖ πάλιν διὰ τοῦ φθό- 
νοῦ τὸν δαίμονα, καὶ πέμπει χατὰ τοῦ Δαυὶδ τὸ δόρυ, 
τὴν ὀργὴν ἐνδειχνύμενος. Δέχεται δὲ τὴν πληγὴν ὁ 
τοῖχο; στηλιτεύων τὸν ἔλεγχον. Οὐ γὰρ ἠμέλησεν ὁ 
πάντα ὁρῶν ὀφθαλμὸς, οὐδὲ γέγονε τὸ ξίφος τῇς θείας 
προνοίας ὀξύτερον. θῦτως ὁ Δαυὶδ ἐξηρπάζετο, xal 
ὁ λίθος τὴν πληγὴν ἐχομίζετο, στήλη τῆς μιαιφόνου 
χειρὸς διὰ τοῦ πάθους γινόμενος, χαὶ φέρων τοῦ φό- 
νου τὰ σύμδολα ἐν ἀνσ'“θήτῳ φύσει τῆς τόλμης ὑπ- 


calamitatum tempestates diabolus immisit, ut nulla 
temporis pars a luctu vacua fuerit. Ecquis igitur 
fractus permissionis malorum ? mundus fuit. illi . 
cerlaminum theawum, colum vietorie coronam : 
plexuit. Potuit et Josephum nulla intercurrente mo- 
lestia totius Agypti dominatorem creare : sed ne- 
Scissemus in servorum redactum ordinem rerum 
gestarum amplitudine dominatorem évasisse; sed 
nesciret. A;gyptus tantum continenti propuguato- 
rem, et servum libidinose dominz continenti:e 
przesidio dominum fuisse. Istorum David heres est, 
qui prasenti malo jactatur. Nam quorum mores 
amplexus est, teniationes excipit, et iisdem iu 
certaminibus versatur. Goliath igitur cede perem- 
plus fuerat, et Saul ab invidentia saucius : David 
autem adepta victoria, lenitatem immensam, qu:e- 
que prophetam deceat, ac. morum facilitatem prz 
se feri. Iterum. enim rege Saule furore percito, et 
mente alienato, David lyram, qua medicinam faceret, 
retractabat, cantione, vice medicaminis, malum le- 
nieus. O propheticam clementiam! non succenset 
iuvidenti, non odia in memoriam revocat, nou 
punitus iale punitionem molitur. Quid hoc loquor? 
ne quidem segniter lyram prehendit, sed tanquam, 
bene merentem curaturus properabat, et contra 
dimonem psalmum excitabat in auxilium; verum 
nequitiam non superavit comitas, Paulum enim a 
dzmonis exitu levatus Saul, et adversorum detersa 
caligine, in Davidem, quem presentem cognoverat, 
hastam ejaculatus, medicin:e pretium cadem obtulit, 
quasi ad mentem sobriam ideo sc recepisset , ul 
Xerum serviret invidie. Redintegratur invidia, el 
in zgritudinem transit sgritudo, rursusque per 
invidiam dzinonem vocat, nec sine irarum signifi- 
catione hastam jacit in Davidem. lectum vero paries 
excipit, omnibusque facinus iudicut, Non enim 
omnia videns oculus hic curam remisit, neque 
jactum telum divinam Providentiam pravertit, [ta 
David periculo exemptus est, et lapis, funestze 
manus monumentum, teli sustinuit impressioneui, 
90 atque audacis facti accusator in natura sensus 
experte cadis tulit symbola. Quo pacto, Saul, audes 


CL. DAUSQUEIl NOT E. 


(671) Χρόνου χώρειν. Forte χρόνου ὥραν, ut llo- D ξίφος ? Intelligo quam considerate, cum albi, tum 


ratius : 


Qui bilem purgor sub verni temporis horam. 


Et infra Basilius de Saüle, qui e«elo invesperascente 
«oaclus est specum. subire, dicit, ὑπὸ τῆς ὥρας 
ὠθούμενος, tempestate compulsus. 

(68) Μιχρὸν γὰρ τῶν δυσμῶν τοῦ δαίμονος 
ἀναθεὶς ὁ ZaovA. Cum hzc expositio non videretur 
abesse a violentia, totus ibam repositum δεσμῶν 
toU δαίμονος, οἰ: ἀνεθείς : sed retralior oratione iu- 
sequenti : ToS φθόνου δύσιν οὐχ ἔχοντος. Cum invidia 
non occuniberet ; ut enim φθόνον δύσις, ita δαίμονος 
δυσμή dici potest. 

(09) Τὸ ξέφος ἐξέπεμψε. ltane, Ὁ. Basili, quod 
Scriptura maler veritalis, quod. Josephus scriptor 
lant pretii tuople testimonio δόρυ nominitant, tu 


PaATROY. GR. LXXXV. 


hic retinens verbi proprietatis fuisti. Ξίφος et δόρυ 
tm synonyma, quam ensis el gladius : utrumque 
hasta, sive lancea, hoc equidem loco. Firimat hoc 
origiuatio, el scriptorum auctoritas. Aógu παρὰ τὸ 
δέρειν, jaculum delibratum ; ξίφος aulem παρὰ τὸ 
ξύειν quasi ξύφος, quod μοδί πὶ bastile libro re- 
viuctum est, posuitque comas et brachia ferro, fevro 
ilerum rasitentur nodi, et perpoliantur. P'isidas 
referendarius : 
8£lur falsi ζέοντα πευκίγῳ ξίφει. 

Fed. Morello interprete : 


2... Si pineo 
Telo ferire vult leonem. 


Neo gladium pineum dixerit ; nec leo gladio piuea 
animam redderet. 
1 
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talia? quid in teipsum hastam vocas? si Davidem A ἄρχων χατήγορος. Τί τοιαῦτα τολμᾷς, ὦ Σαούλ ; τί 


sustuleris, quomodo dzmonem persequeris? quid 
eum mori cogis, qui tihi unicum salutis remedium 
superest? Verum Davidis sapientiam non evicit, 
neque terror minarum mansuetudinem ejus viola- 
vit. Ille quidem cum aberrasset a scopo, mores suos 
manifestavit : hic vero mentis constantiam tenuit, 
neque de virtutis etatione dejici potuit. Vides ut 
sapienter gratia delectum habeat? vides cum, quam 
juste pre fratribus elegerit, quand. iratres cor- 
pore spectabiles aversaia, in vilem specie ipsa de 
unctione suffragium tulit. His gaudet Deus, his 
ketatur gratia, tales ccelum e terris excipit. Talis et 
harum rerum cognitionis nobis fructus obtinget, si 
gestiamus imitari, si sapientiam bane miremur, si 
humanitatem persequamur. Ne iuimicos odio pro- 
sequamur, Christum respiciamus dicentem : Videte, 
quia mitis sum. et. humilis corde, εἰ invenietis re- 
quiem animabus vestris ** : cui gloria et fortitudo 
in sxcula szculorum. Amen. 


ORATIO XVI. 
Ejusdem in eumdem Davidem. 


4. Cum gratia paratam promptamque offendat 
audientiam, tunc lingua quoque dictionem submi- 
nisirat, ac dicenti vires. Nam qui oinni carni cibum 
suppeditat, animam quoque alere desiderat. Anime 
autem alimentum est. epulum verborum Dei, Con- 


B 


χατὰ σαυτοῦ τὸ ξίφος χαλεῖς (10); "Av τὸν Δαυὶδ &v- 
ἕλῃς, πῶς τὸν δαίμονα διώξεις ; Τί τὸ μόνον σοι τῆς 
σωτηρίας φάρμαχον ἀπολέσαι βιάζῃ ; ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἐνί- 
χησε τοῦ Δαυὶδ τὴν φιλοσοφίαν, οὐδὲ φόδος ἀπειλῆς 
ἐδιάζετο τὴν χρηστότητα. ᾿Αλλ᾽ ὁ μὲν ἤλεγχε τὸν 
τρόπον, ἀποτυγχάνων τοῦ τέλους " ὁ δὲ οὐ μετέδαλε 
τὴν γνώμην, οὐδὲ λειποτάχτης τῆς ἀρετῆς ἐγίνετο. 
Ὁρᾷς ὡς οὐ μάτην ἡ χάρις ἐχλέγεται; ὁρᾷς ὡς δι- 
χαίως τῶν ἀδελφῶν ἀπεχρίνετο, ὅτε τοὺς μὲν τὸ 
σῶμα λαμπροὺς ἀπεστρέφετο, ἐπὶ OE τὸν τα πεινὸν 
τῇ θέᾳ τὴν σφραγῖδα τῆς χρίσεως ἔφερε. Τούτοις 
χαίρει θεὸς, τούτοις ἡ χάρις εὐφραίνεται, τοὺς τοιού- 
τοὺς οὐρανὸς ἀπεχδέχεται (71). Τοιοῦτον xat ἡμῖν 
ἔσται τῆς ἱστορίας τὸ χέρδος, εἰ τὴν μίμησιν ἀσπά- 
σώμεθα, εἰ τὴν φιλοσοφίαν θαυμάσωμεν, εἰ τὴν φιλ- 
ανθρωπίαν μετέλθωμεν. Μὴ τοὺς ἐχθροὺς μισήσω- 
μεν" πρὸς τὸν Χριστὸν ἀποδλέψωμεν, λέγοντα * 8.16- 
aere (12) ὅτι πρᾶός εἶμι καὶ ταπειγὸς τῇ καρδίᾳ, 
καὶ εὑρήσετε ἀγάπαυσιν ἂν ταῖς ψυχαῖς (13) 
ὑμῶν. Αὐτῷ ἡ δόξα χαὶ τὸ χράτος εἰς τοὺς αἰῶνας. 
᾿Αμήν. 
ΛΟΓΟΣ IG*. 
Τοῦ αὐτοῦ εἰς τὸν αὐτὸν Δαυίδ. 


α΄. Ὅταν εὕρῃ τῆς ἀχοῆς προθυμίαν f) χάρις, τότε 
χαὶ γλώττῃ λόγον χαρίζεται, καὶ τῷ λέγοντι δύναμιν. 
Ὁ γὰρ διδοὺς τροφὴν πάσῃ capxi, χαὶ ψυχὴν τρέ- 
Qsty πηθεῖ, Ῥυχῆς δὲ τροφῇ, θείων λόγων ἑστίασις. 
Σὰρξ μὲ) γὰρ σωματιχαῖς ἑστιάσεσι τρέφεται, διὰ 


viviis namque corporalibus caro nutritur, ac per ( φθαρτῶν ἡ φθαρτὴ δεχομένη τὴν αὔξησιν " qoysc δὲ 


corruptibilia capit incrementum caro corruptibilis, 
Animz vero pabulum veritatis est cognitio, Creato- 
ris intelligentia, divinarum rerum narratioue re- 
pleri. Ac circa ejusmodi alimoniam otium impen- 
dere cum Dominus homines doceret, clamabat : 
Cibus meus est, ut faciam voluntatem ejus. qui 
misit πιὸ 3. Propterea lsraclitis per solitudinem 
corporalem cibum, per aerem, manna suffecit : spi- 
ritalem vero mensam per Moysis doctrinam appo- 
suit. Nam 91 ne, quod in nalura deterius est, 
laboret inopia, neve anima, pars melior, oppressa 
fame obbrutescat, percommode partitur alimentum 
Conditor, dum utrumque nutrit : corpori quidem 


τροφὴ, τῆς ἀληθείας ἡ γνῶσις, fj τοῦ Ποιητοῦ χατα- 
νόησις, τὸ τῶν θείων ἐμφορεῖσθαι διηγημάτων " xal 
περὶ ταύτην ἀσχολεῖσθαι πλέον τὴν τροφὴν τοὺς ἀν- 
θρώπους ὁ Δεσπότης παιδεύων, τοῖς μαθηταῖς &ve66a: 
μὸν βρῶμὰ ἐστιν ἵνα ποιῶ τὸ θέλημα τοῦ πέμ- 
ψαγτός με. Διὰ τοῦτο, χαὶ κατὰ τὴν ἔρημον τοῖς 
Ἰσραηλίταις, σώματι μὲν βρῶσιν δι᾽ ἀέρος ἐχορήγει 
τὸ μάννα " τὴν δὲ τῆς ψυχῆς τράπεζαν διὰ τῆς Μωῦ- 
σέως διδασχαλίας παρετίθετο. Ἵνα γὰρ μὴ τὸ χεῖρον 
Ev τῇ φύσει πένηται, τὸ δ᾽ ἄμεινον, ἡ ψυχὴ, μέρος, 
λιμῷ πιεζομένη, πρὸς ἀλογίαν ἐχτράπηται, μερέζει 
τὴν τροφὴν προσφόρως ὁ Ποιητὴς, ἑχάτερα τιϑηνού- 
μενος, σώματι μὲν οἷς πέφυχε, Ψυχῇ δὲ τοῖς νομίμοις 


res cognatas, quibus ali consuevit; anim: vero, D συγγράμμασιν (74) οἷς γὰρ Μωῦσῆς παρὰ Θεοῦ 


Y! Mattb. xi, 29. 13 Joan. iv, $4. 
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(0) lteruim : Τί κατὰ σαυτοῦ τὸ ξίφος xadeic. 
Dubius sum, ut mutem. Nec enim prorsus ἄστοχος 
scribas πάλλεις pro χαλεῖς. Quid, o Saül, lanceam 
in te vibrus? qu:e scilicet animam tuau cousauciat, 
el ulcus invidenti:e lancinat, Verum manum sus- 
lineo; non enim alienum est a Basilii genio, ut Ji- 
«at Saülem hastam vocare, et gestientem ac lata- 
bundum sibi per hastam de odioso capite vietoriam 
promittere. Suggerit mihi Turnus lib. xu, qui 
quassat hastam trementem : 

Vociferans : Nunc, o nunquam frustrata conatus 

Hasia meos, nunc lempus adest : te maximus Actor, 

Te Turni nunc dextra gerit, da sternere corpus, 


Loricamque manu valida lacerare revulsam 
Semiviri Phrygis. .... 
Bimilia vota in ipsius Saülis caput erant recasura : 
ideo Basilius, xacX σαυτοῦ. 

(74) Τοὺς τοιούτους obparóc ἀπεκδέχεται. Tales 
coelum e terris excipit. Illud, eterris, reconditum est 
in ἀπεχδέχεται ; nam τὸ ἀπό locum prasignat, e quo 
quis exceptus fuerit. 

" Βλέπετε. Evangelia, μάθετε. 
αυσιν tat αἷς. Evangelia 
przepositura non utuntur. c ψυχαῖς 5 

(4) Ἑυχῇ δὲ τοῖς νομίμοις cv act. 

Dixerat rebus coguatis corpus ali, idem et de 
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φθεγγομένου συνεγράφετο, τούτοις ἡ ψυχὴ τὴν τρο- A ejus ingenio commentarios congruentes. Quos enim 


φὴν ἐρανίζετο. Πάλιν fj γῆ τῆς ἐπαγγελίας τοῖς μὲν 
σώμασι τοὺς χαρποὺς ἀνεδίδου, προφητιχὰς δὲ γλώτ- 
τᾶς ἡ χάρις ἁρδεύουσα, τὰς τῆς ψυχῆς τροφὰς παρ- 
εἐσχεύαζε. Τούτου γὰρ χάριν αἱ γραφαὶ, τῶν ἀγίων 
τοὺς βίους διὰ τῶν συγγραμμάτων φυλάττουσαι, τὴν 
Ὑνῶσιν τοῖς ἐφεξῆς παραπέμπουσι, πρὸς μέμητιν 
τοὺς ὕστερον ἕλχουσαι, xal τοῖς μήπω τεχθεῖσι τὸν 
θησαυρὸν εὐτρεπίζουσαι, ταμιεῖον ἀρετῆς τῷ βίῳ 
προσάγουσιν. Ἡμεῖς δὲ τὸν χατὰ τὸν Δαυὶδ ἐν τοῖς 
προλαδοῦσιν ἰρξάμεθα. Φέρε xal νῦν Ex τῶν αὑτοῦ 
Χατορθωμάτων τῆς διδασχαλίας παραθῶμεν τὴν ἐρά- 
ἀεζαν. 

β΄. Ἐπειδὴ τοίνυν ὁ Δαυὶδ τῶν ἀδελφῶν προτετί- 
μητο, xai βασιλείας ἐξίωτο, xal τὴν χρίσιν ἐν- 
ἐδέδυτο, τῇ μὲν τάξει τῆς ἡλικίας ἡττώμενος, τῷ δὲ νό- 
μῳ τῆς χάριτος φανεὶς ὑψηλότερος, φιλοτιμουμένη 
πρὸ; ἅπαντα: ἡ χάρις, δειχνύουσὰ τοῖς ἔργοις ὡς οὐ 
μάτην ἐχλέγεται, ἄγει λοιπὸν ἐπὶ τοὺς ἄθλους τὸν 
ἄνδρα (15), τὸν χρυπτόμενον ἐν τῷ νέῳ θησαυρὸν 
ἐχπομπεύουσα. Νομίζομεν τοίνυν διὰ τοῦ Δαυὶδ εὖ- 
θύνας διδόναι τὴν χάριν τῆς ἐκλογῆς, ἀνθ᾽ ὧν εἰς 
ἀὐτὸν βλέψασα μόνον, τοὺς ἄλλους ἅπαντας ἀνθρώ- 
ποὺς παρέδλεψε. Κυδερνῆτον μὲν γὰρ ἀρετὴν οὐ 
θαλάττης δειχνύει γαλήνη, οὐδ᾽ ὅταν χατὰ πρύμναν 
τὸ πνεῦμα φερόμενον πτεροῦ δίκην παραπέμπει τὸ 
σχάφος * ἀλλ᾽ ὅταν ἐμθολαὶ πνευμάτων, xal κυμάτων 
ἐπαναστάσεις, ὅταν γένηται θαλάττης πρὸς τὸ σχά- 
qo; πάράταξις, τότε ἡ «oU χυδερνήτου διαφαίνεται 
«ἐχνη, τότε δείχνυται δοφία νιχῶσα τὴν τυραννίδα 
τοῦ χλύδωνος, Οὕτω xal ἰατροῦ τέχνη θαυμάζεται, 
ὅταν, ὁρῶν πλεόνεχτοῦσαν τὴν νόσον, χαταδιχάσῃ 
φαρμάχοις τὸ πάθος. Καὶ χρυσὸν μὲν δοχιμάζει τὸ 
πῦρ, ἀρετὴν δὲ ἀνδρὸς αἱ τῆς ζωῆς περιστάσεις χω- 
νεύουσιν. Ἴδωμέν τοίνυν τὸν Δαυὶδ ποῖοι περιστοι- 
χισάμενοι κίνδυνοι, τὸν τοῦ νέου δησαυρὸν &vexá- 
λυΐαν. Ἐνίχησε πρώην τὸν ἀλλόφυλον ἄοπλος, χατὰ 
τοῦ Γολιὰθ παραταξάμενος, χαὶ ἡ νίχη τῆς χάριτος 
Ἦν" τὴν δὲ χάριν ἡ πίστις ἐχάλεσεν. Ἠλευθέρωσε 
φόδῳ τὸν βασιλεύοντα, δουλείας ζυγὸν πρὸ πείρας 
τῶν ὁμοφύλων ἀνέστειλε, χαὶ τὸ πέρας τῆς νίχης 
φθόνος, xal χίνδυνος, χαὶ φόνου μελέτη. Καὶ ὁ Σαοὺλ 
ὡς ἧτταν τὴν νίχην ὀδύρεται, xaX τρόπαιον ἐ πένθει, 
χαὶ τὴν χοιγὴν εὐφροσύνην ἐθρήνει, καὶ τὴν ἐπινί- 


Moyses opera Dei loquentis conscripsit, eos anima 
conquirit in pastum. Rursum terra promissionis 
corpori fructus reddebat ; quie vero prophetarum 
linguas irrigabat gratia, cibos animx comparabat. 
Eam enim ob rem, litterarum monümenta sancto- 
rum vitas complexa notitiam ad posteros transmit- 
tunt, quo ad imitationem impellantur; utque non- 
dum natis thesaurus paretur, virtutis promptua- 
rium ad vilze rationes perutile objiciunt. Nos autem 
prius Davidicam exórsi sumus historiam : age in 
presens quoque.ex rebus ab eo przclare gestis 
doctrine mensam apponamus. 

9. Cum ergo David (ratribus antelatus fuisset, et 
regno auctus, unctioneque sacra delibutus, :tatis 
quidem gradu inferior erat, lege autem gratis su- 
perior; tunc omnibus gratia perquam studiose 
reapse ostendens non temere delectum, agit deinde 
virum in cerlamina, delitescentem in adolescente 
boni thesaurum non sine pompa extrahens in lucem. 
Arbitremur igitur gratiam in Davide delectus init: 
rationem reddere, cur in ipsum solum inspiciens 
alios omnes homines despexerit, Siquidem rectoris 
virtutem non prodit tranquillitas, neque qui fer- 
tur iu. puppim ventus; οἱ instar alarum navigium 
trausmittit, Sed cum ventorum impetus, et unda- 
rum eruptiones, atque insultus fervent, cum coutra 


navem surgit . mare : tunc penitus rectoris enite- 


scunt artes, tunc solertia tempestatis violentiau 
palam vincit, Similiter et ars medici suspicitur, 
cum ingravescentem morbum animadvertens phar- 
macis tollit eegritudinem. Et aurum probat iguis : 
viri vero virtutem conflant vil:e adversa. Videamns 
igitur qualia pericula Davidem circumfusa aperue- 
rint quid in adolescente repositum esset, Vicerat 
pridem alienigenam inermis, cum in acie contra 
Goliath constitisset, et victoria gratize erat : gra- 
tiain vero fides vocaverat. Metu. regem 99 libera- 
vit; priusquam servitii jugum coutribules experi- 
rentur; repulit, et exitus victori fuit invidia, 
periculum, czedisque medítatio. Saul ipse victoriam 
haud secus ac belli offensionerm dolet, et tropzeum 
luget et communem lztitiam deplorat, et institutam 
victori causa celebritatem per invidentiam repu- 


χιον ἑορτὴν, συμφορὰν διὰ τὸν φθόνὸν ἐνόμιζεν. D tabat calamitatem. AL cum in talibus esset, et 


Ἀλλ᾽ Ev τοιούτοις ὧν (76), xal τῷ Δαυὶδ πραγμα- 
τευόμενος φόνον, οἰχητέριον δαίμονι ἀθρόον αὐτὸς 
ἐγίνετο, πάρεργον τῷ τρόπῳ χαλέσας δαίμονα (71): 


cidem Davidis moliretur, demoui repentiuum fit 
ipse domicilium, morum perversitate dzemonem ad 
opus vocante. Tunc gratia, per invidiam abacta de 
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anima. Suidas adjuvat hanc interpretationem : 
Νόμος παρὰ Σοφοχλεῖ ἡ φύσις τοῦ γεγεννηχότος, 
xai τὸ ἦθος. Νόμος «pud Sophoclem ingenium est 
generantis, item mores; scilicet quod generans ge- 
nerato infudit, et νέμει, tribuit, Hic vero νόμιμος 
cognatam vim habet. 

(75) "᾿Αγει.λοιπὸν ἐπὶ τοὺς ἄθλους τὸν ἄνδρα. οχ 
γέον vocat. Àn intelligit νεανίαν, quo nomiue Davi- 
dem appellat historia Regum , cum hiec gesta sunt? 
An ἄνδρα mactum virtute? ut inagnus ille dux suos 
cobortatur : 


'Axépec &c'té..... 
Este viri.... 


(16) Ἐν τοιούτοις ὧν. Mellenismum secutus est 
Iloratius : 
e. Tolus in fioc xum. 


᾿ (ΤΠ Πάρεργον τῷ τρόπῳ καλέσας δαίμονα. 


Verti : Demonem ad opus vocante morum perversi- 
tate. Ut ut scribas, ita vertendum est, si πάρεργον 
junctim, erit adjectivum significans operis socium , 
ut lloratius loquitur: qui nominis usurpatio, ut 
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habitatione, concedit demoni. Anima enim qua A xal ἡ χάρις διωχομένη τῷ φθόνῳ παραχωρεῖ τὸ 


virtute exuta improbitatem induerit, eum vocat*ad 
habitationem, qui malis affectibus gaudet. [ta 
Saul, cum domesticum haberet hostem, jactabatur. 
Eum vero tam sibi invidentem conspicatus David, 
non despexit ejusmodi inimicitize affectum, sed teli 
instar gratiam contra dzemonem excivit. Hic igitur 
lyram sumebat in manus, ut cantu abigeret dz- 
monem. llle curatus hastam in medicum jactabat, ac 
sublatus esset, nisi famulum suum eripuisset gratia. 
O novum, injuriumque facinus! Dz«mon pellebatur, 
et dzinonc liberatus arma capiebat : daemon vince- 
patur, et hominis mores plus sumebant audacis. 
Cumque frustratus esset exspectatione teli per 
insidias jacti, alio vertit animum : inviso Davidi 


οἰχητήριον δαίμονι. Voyh γὰρ ἀρετὶ)ν ἀποδαλοῦσα, 
καὶ πονηρίαν ἐνδυσαμένη, χαλεῖ πρὸς οἴχησιν τὸν τῷ 
πάθει τερπόμενον. Ἐν τοιούτοις ἣν ὁ Σαοὺλ ἔχων 

ἔνοιχον τὸν πολέμιον. ᾿Αλλὰ τὸν οὕτω χατ᾽ αὐτοῦ 
φθονοῦντα θεωρῶν ὁ Δαυὶδ, οὐ παρεῖδε τοιαύτης 
ἔχθρας τὸ πάθος. ἀλλ᾽ ἐχάλει τὴν χάριν χατὰ τοῦ 
δαίμονος ὅπλον. Ὃ μὲν οὖν τὴν λύραν μετεχειρίζετο, 
διώχων τῷ μέλει τὸν δαίμονα " ὁ δὲ θεραπευόμενος, 
τὸ ξίφος χατὰ τοῦ θεραπεύοντος ἔπεμπε" καὶ ἀνή- 
ρῆτο ἰατρὸς, εἰ μὴ τὸν ἑαυτῆς ὑπηρέτην dj χάρις 
ἀνήρπασεν. Ὦ χαινῶν ἀδιχη μάτων " ὁ δαίμων ἡλαύ- 
νετο, χαὶ ὁ τοῦ δαίμονος ἐλευθερωθεὶς χαθωπλίζετο. 
Δαίμων ἡττᾶτο, χαὶ “ἀνθρώπου τρόπος ἐτόλμα. "Azo- 
τυχὼν δὲ τῆς διὰ ξίφους ἐπιδουλῆς, ἐφ᾽ ἑτέραν ἐτρά- 


filiam dare vult, non quo exosum cohonestaret, sed B πη, χαὶ τὴν θυγατέρα διδόναι τῷ φθονουμένῳ βού- 


ut filie nuptiis cedem emeret. Sponsaliorum lega- 
tos mittit, hujus thalamum dolo przatexens. Sed 
Uavid non avidius in donum involat. Quin potius, 
pre animi moderatione, reginz nuptias repudiat. 
Cum vero iu dotem muliebria dona, ante puelle 
nuptias, alienigenarum esset occisio przstitula, fi- 
dens gratia suadetur sermonibus de societate ha- 
bitis, strenuitatis premium nuptias ducens. Non, 
inquit, Aabet rex sponsalia necesse, sed centum 
praputia. alienigenarum **, Scriptura vero Saulis 
nequitiam. coarguens animum evulgat : Cogitabat 
enim tradere David in manus Philistinorum τ", in- 
quit illa. Non ut sponsum victorem ànte nupttas 
spectaret, sed ut ante thalamum przconsumere- 
tur, utque mors nuptias anticiparet, necis instru- 
mentum facit alienigenas. Non vult rex sponsalia, 
99 sed centum preputia postulavit. Mores perversi, 
cogitatio fraudulenta. Arbitratus enim est Davidem, 
precisis vel. domesticorum capitibus, quod ab in- 


81 Reg. xvii, 8. ?* ibid. - 


λεται, οὐχ ἵνα τιμήσῃ τὸν μισούμθνον, ἀλλ᾽ ἵνα τῷ 
Ὑάμῳ τῆς παιδὸς τὸν φόνον ὠνήσηται" χαὶ πρεσδεύ- 
τας τῆς μνηστείας ἐχπέμπει, προχάλυμμα δόλου τὴν 
τούτου παστάδα ποιούμενος. ᾿Αλλ᾽ ὁ Δαυὶδ οὐχ ἐπι- 
τρέχει τῷ δώρῳ, μετριότητι τρόπου τὸν βασιλίδος 
γάμον ἀποπεμπόμενος. Ἑπειδὴ δὲ τὰ ἕδνα, δῶρα 
γυναιχῶν, πρὸ γάμου τῆς χόρης, ἀλλοφύλων ἀναίρε- 
σιν ὥριζε, πείθεται τοῖς λόγοις τῆς συμμαχία:, πι- 
στεύων τῇ χάριτι, ἄθλον ἀριστείας τὸν γάμον ποιαύ- 
μενος. Οὐ βούλεται γὰρ, φησὶν, ὁ βασιιεὺς 
ἔδνα, àAA' ἑχατὸν ἀχροδυστίας d.AAogi.Aor (18). 
Ἐλέγχουσα δὲ τὴν πονηρίαν, ἣ Γραφὴ στηλιτεύει 
τὸν τρόπον" ᾿Ε.1ογίζετο γὰρ, φησὶν, ἐμδα.λεῖν τὸν 
Δαυὶδ εἰς χεῖρας ádAAogoAur. Οὐχ ἵνα νιχητὴν τὸν 
νυμφίον πρὸ τοῦ γάμου θεάσηται, ἀλλ᾽ ἵνα mp5 τοῦ 
θαλάμου ὁ νυμφίος παρανάλωμα γένηται, καὶ 
φθάσῃ τὸν γάμον ὁ θάνατος, ὅπλον τοῦ φθόνου τοὺς 
ἀλλοφύλους ποιούμενος. Οὐ βού,λεται ὁ βασιλεὺς 
ἔδνα, ἀ.1.1: ἑκατὸν ἀχροδυστίας ἐζήτησε. Πονηρὸς 
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iusolentior, parum placet. Quando opus opere exci- 
pitur, et negotium negotio , tunc adventitium illud 
πάρεργον dici potest. Oratione de claudo ad portam 
Speviosam : Εὐχῆῇς γίνεται πάρεργον 1j τοῦ χωλοῦ 
θεραπεία" Accessio quedam erat orationis, claudi cu- 
ratio : nam npostoli inibi templum inituri orationem 
unam meditabautur, mireculi prorsus incuriosi , 
quod cx occasione patrarunt, fuitque illud πάρερ- 
γον. Similiter Athanasius in. S. Parasceveu : Ὦ 
λῃστὰ, πάρεργον σταυροῦ τὸν οὐρανὸν ποιησάμενε, 
qui lormenio crucis. cotum couseculus. es , aliud ex 
alio, e damno lucrum. Melius dispnnete παρ᾽ ἔργον, 
eaque discretio Satis. est. commoda, Verum quia 
Saülis mores, etsi distortissimi , dzaemonem auxilio 
non vocabaut contra. Davidem, sed merebantur ult 
in Saüleim Deus dazmonem  inmitteret aesossoren , 
atque liec germana videtur hujus esse loci intelli- 
gentia : ideo scripserim πάρεδρον, non quod sessu 
duntaxat extero diemon Soülem vexaverit, 8ed. so- 
dem ln imo pectore. ceperit, Spiritus Saulis Ipsum 
animabat : at. spiritus nequam tantum. assidebat : 
unde ἃ Latinis tales ut dicantur possesei et. obsessi 
a dieinoue , usus obtinuit, 

(18) οὐ βούλεται βασιλεὺς ἔδνα, d. LA. ἐκαεὸν 
ὰ ectíuc di dogeéAwr,  Cousentiunt— vulgata 
exemplaria, l'aulo divorue οἱ Septuaglot^ » Οὐ fog. 


λεται ὁ βασιλεὺς ἐν δώματι, ἀλλ᾽ ἣ ἐν ἐχατὸν ἀχ 
ὀνστίαις ἀλλοφύλων. Longe diversum illud ἐν δώ- 
ματι, nec satis facilem admitüt sententiam . Quid, 
sisic partiamur, quas forsitan manus imprevida 
copulavit : ἕν δόμα τι, nullum ne tantillum donum 
postulat? Haec sunt, 1 Reg. xviu, ἃ Saüle postulata 
praputia ad certiorem fidem c:edis Philistinorum , 
quam non tam desiderabat Saü!, quam Davidem in 
media dimicatione occumbere. Qui si. capita czso- 
rum reportasset, ut creberrimi percussores in omni 
prope historia, venire inimico in. suspicionem po- 
Uirisset de cesis Israelitis, aut etiam de domesticis, 
inquit. Basilius, quod coninode intelligendum de 
domesticis ipsius Davidis Saüli incognitis : alioqui 
fraus sceleri commista minime fefellisset. Crudelior 
igitur in. Davidem Saül, quam in Pbilistinos. Similis 
imianitatis. Eclietum notat. Pocta humanissimus, 
Odyssec, lib. Avi 


e. θροτῶὼν δηϊήμονα πάντων, 
"Oc κ' ἀπὸ ira τὰμι, ct xal οὔατα νη.λεῖ χαλκῷ, 
Μὴηδει εἰ ἐξερύσας, δῴη xeclr ὡμὰ 6doucva:. 
ον ΟΝΝΟ δ petem mortalibus, aures 
(ui [erio immiti, naresque secaret, edenda 
Quique extracta darct canibus genitalia cruda, 
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ὁ τρόπος, xaxoüpYos ὁ λογισμός. Ὑπέλαθδε γὰρ ὅτι A vidia sibi . periculum creabatur, furiivo stratage- 


χεφαλὰς pi» ἠδύνατο ἂν συχὼν (sic), καὶ τῶν οἰχείων 
ἀφελὼν, τοῦ φθόνου χλέψαι τὸν xlvbuvov: μορφῆς 
Ὑὰρ διάχριστιν dj φύσις ἐν πολεμίοις χαὶ φίλοις 
οὖχ ἔπλαπε" περ' τομὴ δὲ μόνη τὸν Ἱσραὴλ τῶν ἀλλο- 
φύλων ἀποτοιχίζειν (79) ἠδύνατο, xal σημεῖον fv 
διαφορᾶς τοῦ νόμου τὸ γνώρισμα. Δίδωσι τοίνυν 
τὴν θυγατέρα τῷ Δαυὶδ, συνεργὸν qóvou τὴν παϊδὰ 
τοιούμενο:. Ὦ τῆς τῶν λογισμῶν ἀθλιότητος ! Προ- 


χαταδιχάζει τὴν θυγατέρα χηρεΐ, ἵνα τῷ τοῦ φθόνου : 


πάθει χαρίσηται, χαὶ φθόνῳ νιχώμενος χατὰ τῆς φύ- 
σεως μαίνεται. Οὐχ ἔλυσεν f] συγγένεια τὴν δυσμέ- 
νειαν, οὐδὲ ὁ τῆς φύσεως δεσμὸς τὸν φθόνον ἐνίκησε. 
Προστάττει. δὲ τῇ θυγατρὶ τὸν ἄνδρα φυλάξαι πρὸς 
θάνατον. ὯὮ τυφλωττούσης xaxía;! Χηρεῖαν ἐπιτάτ- 


mate poss propglsare , quando in amicis et inimicis 
forma discrimen patüra, nullum figuravit ; una vero 
circumcisio ab alíemgeniss abjungebat Israelem, εἰ 
legis nota differenti: signudg? era. Quam. igitur 
Davidi dat filiam, in edis. perpetrandz societatem 
assumit. Ὁ miserrimas cogitationes! üt avid κε ago- 
tibus obsequatur, tà immature filiam. vidiltàli . 
adjudicat, invidiaque oppressus contra naturaní 
furorem concipit. Cognatio non solvit inimicitias, 
neque naturz vinculum dissipavit invidentiam. l1u- 
perat filie, maritum servet, sed in mortem. O itu- 
probitatem obceeeatam ! Viduitatem | imponit filia, 
el adversus maritum armat uxorem, quod scelus 
refutant uxoris mores, uec natura patitur, Ignora- 


«εἰ τῇ χόρῃ, xat χατὰ τοῦ γήμαντος ὁπλίζει τὸ γύ B bat interiin Saul auxiliatricem, non insidiatricem 


ναιον, xal τρόπος ἀρνεῖται, χαὶ φύσι: οὐ δέχεται, 
᾿Ἠγνόησεν ὡς βοηθὸν ἔδωχεν, οὐχ. ἐπίόουλον, καὶ 
φύλαχα ζωῆς, οὐ θανάτου συνέμπορον. Ἢ δὲ τοῦ 
θυμοῦ χαταγνοῦσα τοῦ φύσαντος, ἀποπέμπει τὸν 
ἄνδρα, διὰ φυγῆς αὑτὸν τῆς σφαγῆς ἑξαρπάξουσα, 
φιλάνδρῳ γνώμῃ νιχῶσα τὸν φθόνον τοῦ φύσαντος. 
Ὃ μὲν οὖν Σαοὺλ, ἐγρηγορὼς τῷ θυμῷ, τοῦ θανάτου 
«τοὺς ὑπηρέτας ἐξέπεμπεν" ἡ δὲ παῖς τὴν ἀῤῥωστίαν 
τοῦ ἀνδρὸς προσοφίζεται, οἴχτῳ χλέψαι τοῦ πατρὸς 
τὴν μῆνιν ἐλπίζουσα, χαὶ xatpbv φυγῆς μηχανομένη 
τῷ φεύγοντι. ᾿Αλλ᾽ ὦ φιλανδρία χαὶ σοφία τῇς γυνα:- 
χός. “πεισε χαὶ αὐτὴν τὴν κοίτην ἀῤῥωστίᾳ συν- 
ὑποχρίνεσθαι. ᾿ΑΔνδρὸς γὰρ εἰχόγα (80) διὰ τοῦ σχή- 
ματος ἐπὶ τῆς χλίνης μορφώσασα, τῇ πεπλασμένῃ 


μορφῇ τοὺς ὁρῶντας ἐφάνταζεν. Ἧ παρ δὲ νεοσφα- C 


109; αἰγὸς (81) ἐσθήμασιν ὑποχρύψασα (82) , πίστιν 
ἀληθινὴν παρέσχε τῷ πλάσματ:. "Ext γὰρ σπαῖρον 
τὸ ἧπαρ, χαὶ τοὺς ἐσχάτους ἐχπέμπον παλμοὺς, 
ἀνδρὸς ἀναπνοὰς ἐτοφίξετο (85), χλέπτον τῇ θέχ τῶν 
βλεπόντων τὴν αἴσθησιν. Τοιαῦτα δραματουργεῖν ἐχ 
φιλανδρίας ἤδει τὸ γύναιον. Ἐπίδουλος ἐδόθη, χαὶ 
βοηθὸς ἀνεδείχθη πειρατὴς ἐπέμφθη, xal χυδερνή- 
τῆς εὑρέθη. ᾿λλλ᾽ οὐδὲ τὸ δρᾶμα τῆς παιδὸς, τὴν 
τοῦ πατρὺς ἡμέρωσεν ἀγριότητα, ἀλλ᾽ ἀληθεύειν τῆς 
ἀδῥωστίας τὸ ψεῦδος ὑπολαμδάνων, ἄγειν ἐπὶ τῆς 
κλίνης ἐνεχελεύετο. Τί yip φειδόμενος οὐ παρα- 
σχευάζων τὸν φόνον; Δισμώτην ἔχω τὸν μισούμενον, 


dedisse se; vite custodem, uon mortis adjutricem. 
Illa vero, improbato parentis furore, vifum 2 jugula- 
tione ereptum fuga dimittit; ἃ devicta parentis 
invidia, suam in maritum charitatem contestata est. 
Αἱ Saul, furore excitus, interfectores emisit. Filia 
vero, iufirmitatem viri prudenter causata, invetera- 
lam patris iram mollire clam sperabat, et fugas occa - 
siones fugienti circumspiciebat. At mihi vide qua 
solerii», qua charitate mulier in virum fuerit. Per- 
&uasit quoque lectulo, ut invaletudinis simulationem 
adjuvaret. luiago namque in viri speciem confor- 
1221, Οἱ in lectulo collocata, forma fictione videntes 
eludebat; vestibus vero subjecto recens jugulate 
caprz jecore res credibilior apparebat. Adhuc enim 
micaus hepar, et supremam palpitationem prodeus, 
viri reciprocantis animam speciem dabat, eluso 
sensu oculorum. Talem mulier tragoediam, amore 
viri incensa, dare potuit ! Ut insidiosa data fuit, ei 
auxiliaris reperta eat : latrocinatrix emissa est, οἱ 
guberuatrix inventa. At filie commentum patris feri- 
tatem cicurare non potuit. Vere ementitam invale- 
tulinem esse ratus, jubet in lectica deportari. Cur 
cesso? cur necem non molior? Exosum vinctuimn : 
teneo, preda. SA in manibus est, jugulari possum. 
Huc jam mea pervenit oratio non tam voluntate 
Saulis caede cruentati accusandi, quam fortitudinis 
Davidicz propalandx. Nam iuprobitatis illius com- 
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(19) ᾿Αποτοιχίζειν. Frequentius est ἀ ποτειχίξειν. D quod. Scriptura prodit c. xix : Καὶ στρογγύλωμα 


Nec inconciune scribi possit ἀποστοιχίζειν, ut cir- 
cumcisione Israelitarum. ordines ἃ» alienigenis 
fuerint discreti, 

(80) Avópéc γὰρ εἰκόνα. Hoc viri sui amantis- 
simze Miclol repertum 1 Reg. xix, et Joscphus lib. 
v) Antiq. Jud. cip. 14 inei exemplaris. 

(51) "Hzap δὲ νεοσφαγοῦς αἰγός. ld. in sacratis 
Litteris non. est... Josephus. idem Basilio tradit : 
Ὑποθεῖσα τοῖς ὑποθολαίοις ἧπαρ αἰγός, caprino jecore 
siraguke vesti supposito. Est quoque conjectura 
mea, viscera quzdam eum jecore connexa fuisse, ne 
spiritus, in quibus palpitandi vis, ocius xzequo dif- 
flarentur. 

(82) Ἑσθήμασιν ὑποχρύψασα. Vestes alteras 
Davidis intelligit, ut familiariter fit ; qua res etiam 
veri speciem auxit, Adde ad eam rem valuisse unice, 


τριχῶν αἰγῶν ἔθηχε πρὸς χεφαλῇῆς αὐτοῦ, xai ἐχά- 
λυψεν αὑτὰ ἱματίῳ. Siguilicant bi:ec statuz in lecto 
collocat:e caput investitum fuisse pilis caprinis ad 
effigiem viri aliquam. 

(83) "Etc δὲ σπαῖρον τὸ ἧπαρ, καὶ τοὺς ic yá- 
τους ἐχπέμπων παιμοὺς ἀνδρὸς ἀναπγοὰς éco- 
φίζετο. Ad vivum δ} expressa. Compouc hac 
«um eo M. Tullii loco secundo De natura deorum : 
Jam vero veng el arterie micare mon desinunt quasi 
quodam igneo molu ; auimadversuimque sepe est, cum 
cor animantis alicujus evulsum ita. mobiliter palyi- 
taret, ut imitarelyr iqueam celeritatem ; itein. cuui 
il, Senecae in Thyeste ᾿ς 


Frepta vivis exta pectoribs.s tremunt. 
Spiranique veng, corgue adhuc pavidum salit. 
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memorato accurata est virtutum Davulis -demon- A θήραμα πρὸς σφαγὴν ἑτοιμότερον. Ταῦτα διῆλθεν ὁ 


stratio. Siquidem ab eo, cui muljisz cásibns salu- 
tem dedisset, profligabatur, vitx Yoty pfaiium mor- 
tem referebat, ac per.solftüyinams; per viarum errores 
"d necem acquisbBatge, **^ 

0 và» παλλάχο;" περ'ισώσας , ὑπὸ τοῦ σωθέντης 


λόγος, οὐ τοσοῦτον τῆς Σαοὺλ μιαιφονίας χατ- 
ηγορῖνσαι βουλόμενος, 030v τὴν τοῦ Δαυὶδ ἀνεξικακίαν 
χυρύξαι προθέμενος. 'H γὰρ τῆς τοῦ Σαοὺλ πονηρίας 
ὑπόμνησις,, ἔνδειξις ἀχριδὴς «c τοῦ Δαυὶδ ἀρετῆς. 
ἠλαύνετο, ζωῆς μισθὸν τὸν θάνατον χομιζόμενος, 


ἐρημία, Ἀλὶ" Ἐλάνῃ πρὸς τὴν ἀναίρεσιν πολιορχούμενος. 


«τὴς δὲ λιν ὐαγίας hzc eventa consideremus, et pro- 
* funlam animi consternationem  pervideamus, ut 


Pavidiex: sapienti magnitudinem cognoscamus. 
Nam qui injuriam fecit, ac deinde ad supplicium 
conquiritur, ex perpetrati facinoris audacia mali 
solatium capit, et conscientiam cireumferens accu- 
satricem sui, persequenti ex animo patrocinatur, 
actaque sua juste dijudicans poenam non queritur. 


γ΄. Οἰχειωσώμεθα τὸ πάθος, xaX τὸ βάθος τῆς ἀϑυ- 
μίας κατίδωμεν, ἵνα τὸ μέγεθος τῆς τοῦ Δαυὶδ φιλο- 
σοφίας κατανοήσωμεν. Ὁ μὲν γὰρ ἀδικήσας, εἶτα 
διωχάμενος, ἔχει παραμυθίαν τοῦ πάθους τὴν τόλμαν 
ὧν ἕδρασς, xat τὸ συνειδὸς xa) ἑαντοῦ περιφέρων 
χατήγορον, ἔνδοθεν συνηγορεῖ τῷ διώχοντι, xai δι- 
χάξων τὴν πρᾶξιν, τὴν τιμωρίαν οὗ μέμφεται. Ὁ δὲ 
περισώπας πολλάχις, xal ὑπὸ τοῦ σωθέντος eti; θά- 


At qui sollicite ab eo quem non raro servavit, ad B νατὸν ἀγρευόμενος, ἀφόρητον ἔχει τῆς ἀθυμίας τὸ 


necem cireumvenitur, beneficentia sus  recorda- 
Hone attonitus, quod per eam in arma contra se 
concitarit adversarium, intolerabili doloris morsu 
sauciatur. Ita David adversis undequaque ingruen- 
tibus obruebatur, nec in fuga periculum stetit ; non 
euim Davidis fuga Saul satiatus est, neque praeceps 
foga inyidentiam minuit; sed cum vivere nuniia- 
retur, qui in invidia erat, accendit acrius. Ideo regni 
cogens exercitus, przdator injustus protiuus occul- 
tatum requirit, saltus pervestigat, ima vallium cein- 
git indagine, summa montium lustrat curiosissime. 
l'avidis psalmi, quid passus sit, evulgant, calami- 
iates odze clamitant : In Domino confido : quomode 
dicitis anime mee : Transmigra in fontem sicut 
passer '*? Vides animam cogitationé peregrinan- 
tei, et ad securissimam Domini societatem recur- 
reutem. Quis in talibus angustiis, ira simul et despe- 
ratione dominante, pon diceret : Hzccine mihi Saul 


reponit? isne quem dxmoni eripui ? isne, quem a- 


Goliathi terrore liberavi? cui regnum in. tuto collo- 
cavi? quem a servitute in libertatem asserui? cur 
gras lyram pulsabam ? cur dzmonem  trbas in- 
trorsum cientem mei cantus feriebaut? si obtritus 
3 d:emoue cousumptusque fuisset, jam non ad czdem 
wie quixreret : tunc ejus forte invidiam mors prz- 
ripuisset, immisit in me cantantem, lanceam ; ego 
999 vero carmiuis inedicamentui non omisi : mihi 
egritudinem levanti succensebat, ego vero conten- 
os3 quadam humanitate inhumauum servabaun, 


sublatis in. celum oculis, inde auxilia devocabat. 
liuc jam progressus, vide mihi rerum arcanam re- 


?* Psal, x, 8. 


, βέλος, τῇ μνήμῃ τῆς εὐεργεσίας πληττόμενος, ὡς 


χαθ᾽ ἑαυτοῦ τὸν πολέμιον ὁπλίσας. Τοιαύτα:ς ὁ Δαυλὸ 
ἐπολιορχεῖτο περιστάσεσι : καὶ οὐδὲ μέχρι τοῦ φεύ- 
ety ὁ χίνδυνος. Οὐχ ἐλορέσθη γὰρ ὁ Σαοὺλ τῇ φυγῇ 
«o9 Δαυὶδ, οὐδὲ δρόμος τὸν φθόνον ἐμείωσεν, ἀλλὰ 
πλέον ἀνέφλεγεν ἐν τοῖς ζῶσιν ἀχουόμενος ὁ φθονούς 
μενος. Καὶ δὴ τὰ τῆς βασιλείας ἀθροίσας στρατεύ- 
ματα, τὸν μετ᾽ ὀλίγον χρυπτόμενον ἀναζττεῖ, xal 
γάπας ἀνίχνενε (84), χαὶ φάραγγας ἐσαγήνενςε, καὶ 
«à; τῶν ὁρῶν ἐπολυπραγμόνει κορυφὰς, ἄδιχος θη- 
ρατὴς τοῦ δικαίου γινόμενος. Οἱ Ἑαλμυ τὰ πάθη 
χηρύττουσιν, αἱ ᾧδαὶ τὰς συμφορὰς ἐπαγγέλλουσιν. 
ε Ἐπὶ τῷ Κυρίῳ πέποιθα, πῶς ἐρεῖτε τῇ ψυχῇ μου" 


'Με-αναστεύου ἐπὶ τὰ ὄρη ὡς στρουθίον; » Ὁρᾷς 


ψυχὴν πλανωμένην λογισμοῖς, χαὶ πρὸς τὴν ἀπλανῆ 
βοήθειαν, τὸν Κύριον (85), χαταφεύγουσαν; Τίς 
ἃ» ἐν τοιούτοις γενόμενος, οὐχ εἶπε, θυμῷ xat ἀθυ- 
pla χρατούμενος" Ἐμοὶ ταῦτα Σαοὺλ διατέθησιν (86): 
ὃν ἐξέρπασα δαίμονος ; ὄν τοῦ Γολιὰθ ἠλευθέρωσα ; 
ᾧ τὴν βασιλείαν ἐφύλαξα ; ὃν τοῦ δουλεύειν ἀπέστησα; 
Τί γὰρ ἐκίνουν τὴν λύραν τῆς χάριτος ; τί δὲ τὸν 
ἐνοχλοῦντα δαίμονα τοῖς μέλεσιν Exin ttov; Ἐγένετο 
ἂν τοῦ δαίχονος παρανάλωμα, οὐχ ἂν νῦν ἐδίωχεν 
ἁπολώμενος " τότε ἔφθασεν ἂν αὐτοῦ τὸν φθόνον ὁ 
φόνος (87). Ἐπαφτχε τὸ δόρυ pot ψάλλοντι, ἐγὼ 
δὲ τοῦ μέλους οὐχ ἀφῖχα τὸ φάρμαχον" ὠργίζετο θ6- 
ραπεύοντι, ἐγὼ δὲ φιλονείχῳ φιλανθρωπέξ τὸν 
ἀπάνθρωπον ἔσωυζον. Οὐδὲν τούτων ὁ Δαυὶδ οὖκ εἶπεν, 


p 99x ἐνόγσεν" ἀλλὰ τὸ βλέμμα τείνων πρὸς οὐρανὸν, 
Nihil borum dixit David, ne cogitavit quidem :sed - 


ἐχεῖ ἐχάλει τὸν σύμμαχον (88). Ἐνταῦθα γενόμενος, 
ὅρα μοι τὴν ἀπόῤῥητον τῶν ποαγμάτων διοέχησιν" 
δρα pot xai τὴν θείαν φιλανθρωπίαν, καὶ τὴν τοῦ 


CL. DAUSQUEII NOT/E. 


(84) Náxac dvixveve. Vise, si tibi. volenti est, 

Reg. xxu. . 

(83) Τὸν Κύριον. Malim, τοῦ Κυρίου. 

(86) Ἐμοὶ tavta Σαοὺλ διατί ησιεν. Siquidem 
repono ἀνατίθησιν. Qui prutulerit, διατίθησιν, red- 
dat per verbum afficio. 

(87) Τότε ἔφθασεν dv αὐτοῦ cr güdror d gd. 
γος. To áv per [rie reddidi, quod ad exaggergn- 
qam Saülis invidiam nop parum. facit, ei. Basilius 


8 


respiciat imbibitam gentilibus opinionem de affec- 
tuum pertinacia tanta, ut et. mortuis inhzreant. 
Apud Maronem, ab 4Enea oculos aversa tenebat 
Dido, iu. cujus odium, dum viveret, aversa fuerat. 
licuit igitur iudubitare num cum corpore invidiam 
quoque. δα fuerit exuturüus : nisi forte Davidi 
haue dubitationem afliugi sit αιχροπρεπές. 

(83) 'Easi ἐλιὰ δε τὸν σύμμαχον. Aut. ἐχεῖθεν 
scribam, aut sic ordinabo, τὸν ἐχεῖ ἐχάλει σύμμαχον, 


2:3 


ORATIO XVI. 


214 


προφήτου φιλοσοφίαν. Ἑσπέρας χαταλαθούσης, À ciionein, vide mihi Dei in nos propensam volunta- 


ἐπειδὴ μήπω πέρας εἶχεν ὁ χίνδυνος, τοῦ μὲν ἡλίου 
τὰς οἰχείας δυσμὰς κατειλῃρότος, τοῦ 6b φθόνου τὴν 
δύσιν οὐχ ἔχοντος, εἰσέρχεται Δαυὶδ εἴς τι παραχεί- 
μενον σπήλαιον. Εἰσίει δὲ xal ὁ Σαοὺλ ἀγνοίᾳ xpa- 
τούμενος, χαὶ ὑπὸ τῆς ὥρας ὠθούμενος " εἰσελθὼν 
δὲ ὕπνῳ δεσμεύεται μετὰ τῶν δορυφόρων. Οἱ δὲ σὺν 
τῷ Δαυὶδ φυγάδες ἕτοιμον θήραν τὸν πολεμοῦντα 
νολίσαντες, τὸν Δαυὶδ παροξύνουσιν" ᾿Ιδοὺ ἡ ἡμέρα 
αὕτη, ἣν εἶπεν ὁ Κύριος πρὸς σέ" ᾿Ιδοὺ δί- 
δωμε (89) τὸν ἐχθρόν cov εἰς τὰς χεῖράς σου. 
τί; οὐχ ἂν εὑρὼν τὸν οὕτως ἐχθρὸν ὕπνου γενό- 
μενον θήραμα, μιᾷ πληγῇ τὸν οἰχεῖον οὐχ ἂν ἔλυσε 
χίνδυνον: ᾿Αλλ᾽ οὐ τοιοῦτος ὁ Δαυΐδ. ᾿Αλλὰ τί 
φτσι; Μηδαμῶς ἐμοὶ παρὰ Κυρίου, εἰ ποιήσω 
τὸ ῥῆμα τοῦτο τῷ Κυρίῳ μου τῷ Χριστῷ Κυ- 
ρίον, ἐπενεγχεῖν χεῖρά μου ἐπ' αὑτὸν, ὅτι 
Χριστὸς Κυρίου ἐστίν. Οἱ φίλοι παρώξυναν, τὰ 
πάθη χαθώπλιζεν, ὃ τοῦ μέλλοντος φόδος ἠχόνα 
τὴν χεῖρα, ἀλλὰ τοῦ Δαυὶδ οὐχ ἐνιχᾶτο ἡ γνώμη. 
"D γενναίας ψυχῆς, καὶ χάριτι μόνῃ δουλεύειν 
ἐπισταμένη: 1 Καὶ ἔπεισε τοὺς ἄγδρας ἐν τοῖς 
“1όγοις τούτοις. Τίς οἷδε φύλαχα τοῦ πολεμοῦν- 
τὸς τὸν πολεμούμενον (90); τίς ὡς εὐεργετοῦντα, 
τὸν ἀδιχοῦντα φιλανθρωπεύεται ; Πυαρέδωχεν αὑτὸν, 
φησὶν, ὅ Θεὸς slc τὰς γεῖράς σου. Οὐδὲ Θεοῦ 
μνήμη πρὸς φόνον τὸν προφήτην ἀνέστησεν. ᾿Ανθρώ- 
“του φόνος Θεοῦ δῶρον οὐ γίνεται, οὐδὲ τούτοις τὸ 
θεῖον ἀρέσχεται βλέμμα. Κἂν αὐτὸς παρέδωχε τὸν 
ἐχθρὸν, ἀλλ᾽ olóá μου τὸν Δεσπότην φιλανθρωπίᾳ 
τερπόμενον. ᾿Αγαθότητι τὴν εὐεργεσίαν ἀμείδομαι. 
᾿Αντὶ θύματος ἀνθρωπίνου θυσίαν αὐτῷ τὴν πραό- 
τῆτα προσενέγχωμεν. Παρέδωχξ τὸν ἐχθρὸν, ἀλλ' 
οὐχ ὑδρίζω τὸ δῶρον τῷ φόνῳ, οὐ μολύνω τὴν χάριν 
τοῖς αἴμαδι. Ζητείτω πάλιν, xal διωχέτω' τοῦ φο- 
νεύειν τὸ ὑπομένειν λυσιτελέστερον. Κἄν πάλιν 
διώχῃ, τὸ φεύγειν μεμελετήχαμεν. Κἂν οὗτος διώχῃ, 
Θεὺς οὐχ οἷδε διώχεσθαι. Καὶ ἔπεισε, φησὶ, τοὺς 
ἄνδρας ἐν τοῖς λόγοις τούτοις. Πόσας ἐχώλυσε 
δες ἃς πρὸς φόνον ὁρμώτας μία φιλάνθρωπος γνώμη. 
Ὃ μὲν Κάϊν πρὸς Θεὸν ἀνεδόα: Μὴ cóAa£ τοῦ 
ἀδειφοῦ μού εἶμε ἐγώ; Ὃ δὲ Δαυὶδ φύλαξ τοῦ 
Σαοὺλ xai ἀδιχαύμενος ἐγίνετο, χαὶ χαθεύδοντος 
xai πολεμοῦντος ἐφείδετο, xal φθονοῦντος ἐχέδετο, 


lem, ac prophete sapientiam. Jam invesperascebat, 
el quod periculorum nullus reperiebatur exitus, 
quodque sol, ut solet, occiderat, cum non occume 
beret invidia, David objacens speleui iugreditur. 
lngreditur et Saul. cuin. summa inconsiderantia, 
tempestate compulsus ; ingressus autein, cum satel- 
litio somno devincitur. Socii vero Davidis fugitivi, 
opportunam rati predam adversarium przseutem, 
Davidem exacuunt : Ecce dies, de qua locutus. est 
Dominus ad te : Ego tradam tibi inimicum (uum, ut 
[cias ei, sicut. placuerit in oculis tuis **. Quis ejus- 
modi nactus hostem per somnwumn in praedam obje- 
cium, non una injecta plaga se periculo liberaret? 
At non tilis David. Verum quid ait? Propitius sit 
mihi Dominus, nec. faciam hanc rem domino meo 
Christo Domini quia Christus Domini est ". Amici 
nefarie proritabant, qux? passus erat, ad arma vo- 
cabant, futuri terror manum acuebat : sed animus 
Davidis haud superari potuit. O generosum pectus, 
et soli gratize servire gnarum! Et confregit; David 
tiros suos sermonibus 5. Quis bello lacessitum, cu- 
$tedem  facessentis intellexit evasisse? quis, ut 
beneflcum, injuriarum auctorem comiter excepit! 
Tradidit, inquiunt, in. manus tuas. Neque vero Dei 
commemoratio prophetam ad cs»dem faciendam 
excitavit. Hominis interemptio Dei donum non est, 
neque oculus divinus arridet. Esto, inimicum tra- 
diderit ; Dominum meum satis novi humanitate 
delectari : Del. beneficenti:e mea lenitate respon- 
debo. Pro humana victima ipsi mausueludinem 
offeramus. Inimicum tradidit, at oblatum inimicum 
contumeliosa cxde non conficiam, gratiam san- 
guine non cruentabo. Me rursum conquirat, et per- 
sequatur : occisione conducibilior est patientia. 
Esto, rursus insequatur, fugere didicimus. Perscqui 
me poterit, Deum non potest. 96 E: con[regit, in- 
quit, viros suos sermonibus. Quot dexteras in cedem 
ruentes una humanior sententia prohibuit ! Cainus 
ad Deum contente clamabat: Nunquid custos. fratris 
mei sum ego Ἶ ἢ David autem vel injuriis appetitus 
Saulis custos erat. Pepercit et dormienti, et hosti - 
liter se gerenti, et invidentis curam liabuit, et oso- 
rem, gratiz regimen secutus, conservavit, et legis 


xaX μισοῦντα διέσωζε, τὰ τῆς χάριτος μετιὼν πολι- D tempore, quie eraut gratie consectatus est. Dictum 


τεύμανα,, τοῖς τοῦ νόμου χαιροῖς τὰ τῆς χάριτος 
μετερχόμενος. ᾿Εῤῥέθη ὑμῖν: Ἀγαπήσεις τὸν 
πλησίον σου, καὶ μισήσεις τὸν ἐχθρόν σου. Ἐγὼ 
δὲ Aéro ὑμῖν. ᾿Αγαπᾶτε τοὺς ἐχθροὺς ὑμῶν. Καὶ 
ἦν ἅμιλλα φιλανθρωπίας xal πονηρίας, διχαιοσύνης 

Ἶ61 Reg. xviv, 5. 


" ibid. 7. ?"^ibd. 8. 


19 Gen. 


vobis est : Diliges proximum tuum, εἰ odio habebis 
inimicum tuum. Ego autem dico vobis : Diligite ini- 
micos vestros **. Magna erat humanitati cum impro- 
bitate, juri cum injuria, feritati cum mansuetudiuc 
certatio, Ilic totus erat, ut oppugnautem conserva- 


iv, 9. δο Math. v, 45, 44. 


€E. DAUSQUEI! NOTAE. 


(89) Ἰδοὺ δίδωμι. Editio communis idem prie- 
tendit. Οὐ Septuaginta, ἣν εἶπε Κύριος πρὰς σὲ πα- 
ραδοῦναι. 

(90) Τίς οἷδε g).laxa τοῦ ποιϊεμοῦντος τὸν 
ποιεμούμενον, Nam piimi juris est (quod sequi 
paucissimi refugiunt) vim vi repellere, οἱ arinis 


arma. Unde illud : 
Sola gerat miles, quibus arma coerceat, arma. 


Te autem oppugnanti salutem esse nimi:e cujusdam 
charitatis cst. 
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ret : ille, ut. conservatorem perderet. lstiusmodi A xal ἀδιχίας, ἀγριότητος xal πραότητος " ὁ μὲν iva 


mansuetudinis et comitatis przceptores Dominus 
constituit. Istiusmodi nobis lenitatis magistrum 
litterarum monumentis prodidit Scriptura nabis a 
Deo inspirata, quo nos quoque inimicos humanitate 
demereamur, et eorum, quibus odio sumus, rationi- 
bus benigne consulamus : Estote, inquit, misericor- 
des, sicut εἰ Pater vester, qui in caelis est **, qui pluit 
super justos εἰ injustos, et solem suum oriri facit 
super bonos ei malos **. Cui gloria, et honor in sz- 
cula szculorum. Amen. 


ORATIO XVII. 
Ejusdem in Davidem. 


1. Quandoquidem rerum ἃ Davide gestarum re- 
cordatio diebus preteritis gaudio publico nos exsi- 
lire fecit, ob virtutum affluentiam justo aggaudere, 
studium mores iinitandi admiratione significare, ac 
illius placabilitatem adamare : zquum est. fausta 
quadam inter nos acclamatione justi certamina 
rependamus. Scimus ut quodam loco tam illustrem 
propuguatorem, qui antea sspe .diabolo fauces 
eliserat, vulneratum quoque nobis Scriptura reprz- 
sentet, el vulnus monstuantem, quidque pateretur, 
proclamantem. Verum ne animo concidas, neve obtur- 
beris cum audis vulueratum. Qui vulneratus, pugnator 
optimus est, et ferientem eodem telo referire potest. 
977 Nam etsi vulneratus, victoriam persecutus est; 
actoia licet acie corruisset, celerius surgere se, 


quam labi comprobavit. Bellitor quovis tempore Ὁ 


victor, el mediis in hostibus perdurans invulnera- 
tus, magna quxdam res est et admirabilis : louge 
vero admirabilius vulueratum pugnam non prodere, 
nec hosti, qui vulnerarit, ea re lztitiam afferre. 
Ex hoc enim videntes docet, neque oportere per- 
cussum ab hoste victoriam prodere, neque saucium 
ex infortunio suo claudicare in officio, neque col- 
lapsum jacere, et secundam sustinere plagam, 
neque hosti gloriz occasionem przbere. Propterea 
Scriptura ἃ Dei Spiritu accepta, virtutunique prz- 
eeptrix, non justorum facinora duntaxat coarrat, 
sed eorum subinde publicat offensiones : ne sola 
rerum ab iis gestarum amplitudine conspecta mor- 
t3les ad imitandum obtorpescant; quin potius per 
istarum offensionum recordationem homiuum iu- 
yeuium cognoscentes, et quo nobilitatig pervene- 
rint considerantes, virtutum semulatione accendan- 
tur, Idque variis e locis invulgari novimus. Audi- 
sti evangelistam Mattlieum ; times cum eo com» 


δι Luc, vi, 56... Mattb. v, 45. 


σώσῃ τὸν πολεμοῦντα, ὁ δὲ ἵνα ἀπολέσῃ τὸν περισώ- 
σαντα. Τοιγύτους ἡμῖν παιδευτὰς πραότητος xo! 
φιλανθρωπίας ὁ Δεσπότης ἐπέστησε τοιοῦτον ἡμῖν 
διδάσχαλον ἀγαθότητος ἡ θεόπνευστος Γραφὴ συνεγρά- 
ψατο, ἵνα xal πρὸς τοὺς ἐχθροὺς ὦμεν φιλάνθρωποι, 
χαὶ πρὸς τοὺς μισοῦντας φιλάγαθοι. Γίνεσθε γὰρ, 
ena, ἐεήμογδες, ὡς ὁ Πατὴρ ὑμῶν ὁ ἐν τοῖς 
οὐρανοῖς, ὅστις ἀγατέ.2λ.:ει τὸν ἥλιον (91) αὐτοῦ 
ἐπὶ τοὺς δικαίους καὶ ἀδίχους, καὶ βρέχει ἐπὶ 
ἀγαθοὺς καὶ πονηρούς. Αὐτῷ ἡ δόξα καὶ τὸ χρά- 
τος, εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμῆν. 
AOTOS IZ. 
Tov αὐτοῦ εἷς τὰν Δαυΐδ 

α΄. Ἐπειδὴ τῶν τοῦ Δαυὶδ χατορθωμάτων ἐν ταῖς 
προλαδούσαις ἡμέραις ἡ μνήμη σχιρτῶντας ἡμᾶς 
ἔδειξε, χαὶ συνευφραινομένους τῷ διχαίῳ τῆς τῶν 
ἀγαθῶν περιουσίας, χαὶ τῷ θαύματι παραδηλοῦντας 
τῶν τρόπων τὴν μίμησιν, χαὶ τῇς ἐχείνου πραότητος 
ἐραστάς" δίχαιον ταῖς παρ᾽ ἑαυτῶν εὐφημίαις τοῦ 
δικαίου τοὺς ἀγῶνας ἀμείόεσθαι. Οἵδαμεν ὅπως ἡμῖν 
ἡ Γραφὴ τὸν οὕτω λαμπρὸν ἀριπστέα, καὶ τρωθέντα 
που παρέστησε., xal τὴν πληγὴν δείχνύντα,, xal τὸ 
πάθος χηρύττοντα, τὸν ἤδη πολλάχις διαδόλου τὴν 
φάρυγγα πλήξαντα. ᾿Αλλ᾽ ἀχούων τρωθέντα, μὴ xa- 
ταπέσῃς τῇ γνώμῃ" ἀχούων x4myérta, μὴ χα- 
ταπλαγῆῇς τὸν λογισμόν. ᾿Αριστεύς ἔστιν ὁ τρωθεὶς, 
ἀντιπλήττων, OU ὧν ἐπλήγη, τὸν πλήξαντα. Καὶ 
γὰρ καὶ τραυματίας γενόμενο;, τοῦ νιχᾷν οὐχ 
ἐπαύσατο" ὅς χαὶ πετὼν ἐπὶ πάσης τῆς παρατά- 
ξεως (92), ὀξυτέραν ἔδειξε τοῦ πτώματος τὴν ἀνά- 
στασιν. Μέγα μὲν οὖν t: χρῆμα διαπαντὸς νιχῶν 
ἀριστεὺς, χαὶ μεταξὺ πολεμίων τῆς πληγῆς δια- 
μείνας ἐλεύθερος. Θαυμαστότερον δὲ χαὶ πληγέντα 
μὴ προδοῦναι τῇ μάχῃ, μὴ δεῖξχι τὸν πλήξαντα χαί- 
ροντα. Γίνεται γὰρ ἐχ τούτον τοῖς ὁρῶσι διδάσχαλος, 
ὅτι χρὴ μηδὲ βληθέντα προδοῦναι τὴν νέίχην, μηδὲ 
τρωθέντα σχάζειν τῷ πάθει, μηδὲ πεσόντα χεῖσθαι, 
χαὶ δευτέραν ἀναμένειν πληγὴν, μηδὲ παρέχειν φι- 
λοτιμεῖσθαι τῷ πλήξαντι. Διὰ τοῦτο xal ἡ θεόπνευ- 
στο: Γραφὴ, τῶν ἀρετῶν ἡ διδάσχαλος, οὐ μόνον xa- 
ταλέγει τῶν διχαίων τὸ χατόρθωιια, ἀλλὰ στηλετεύει 
αὑτῶν πολλάχις xal τὰ πταίσματα " ἵνα μὴ πρὸς 
μόνον τὸ τῶν χατορθωμάτων ὕψος; ἀποδλέποντες &v- 


D θρωποι ναρχῶσι τὴν μίμησιν, ἀλλὰ τῇ μνήμῃ τῶν 


πλημμελημάτων τὴν φύσιν γνωρίζοντες, καὶ τὴν εὖ- 
γένειαν ἐντρεπόμενοι, πρὸς τὸν τῶν ἀρετῶν m2p- 
οξύνωνται ζῆλον. Καὶ τοῦτο πολλαχόθεν χηρυττόμενον 
εἴδομεν. Γἤχουσας εὐαγγελιστὴν τὸν Ματθαῖον * φοξῇ 


CL. DAUSQUEII NOTA. 


91) “Ὅστις ἀνατέλλει τὸν ἥλιον. liec. iter 
ordinantur Matth. v. Conclonantis ardor. id fecit, 
Eamüem ob causam, oratione de centurione, cum 
prosit τὴν πίστιν, τὴν σύνεσιν, τὴν εὐλάδειαν, 
woxque vertal ordinet , nihil e loco , aliusque 


crebriuscule. 


(93) Πεσὼν ἐπὶ πάσης τῆς παρατάξεως. Virtu- 
tun quamdam. videtur aciem loqui, ut. vitiorum 
Sallustius, cum lec. de Catilina : Catilina omnium 
flagitiorum alque facinorum circum se lanquam sti- 
patorum catervas habcbut. 
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ORATIO XVII. Si8 


τὴν σύγχρισιν, xai φεύγεις τὴν μίμησιν * ἀλλ᾽ ἄχου- A parari, et imitari refugis : simul audi, ut ex vecti- 


cov ὅπω; Ex τελωνιχοῦ βίου πρὸς εὐαγγελιχὺν με- 
τεπέδησε, τὰ ἑστῶτα τῇ φύσει θηρεύσας τῷ τρόπῳ. 
“Ἤχουτας Παῦλον τῷ πτερῷ τῆς διχαιοσύνης εἰς τρί- 
«ow οὐρανὸν ἀνιπτάμενον" ἀλλὰ διώχτης πρότερον, 
εἰς χήρυχα μεταθδάλλεται. Πέτρος, τῶν ἀποστόλων ὁ 
xopugalo;, ὁ τῶν Χριστοῦ μαθητῶν προστάτης, ὁ 
πῶν παρὰ τοῦ Πατρὸς ἀποχαλύψεων ἑρμηνευτὺς 
ἀχριδὴς, ὁ τῶν χυμάτων τῆς θαλάσσης ἐπιδάτης " 
ἀλλ᾽ ἐν χαιρῷ ταραχῆς γλῶσσαν εἶχεν ἀρνήσεως 5p- 
γάνον᾽ χαὶ ἅπερ οὐχ εἶχεν dj γνώμη, ταῦτα ἡ γλῶττα 
x19' ἑαυτὴν ἀπεφθέγγετο ὑπηρετοῦσα τῷ qó6u (96). 
Πάλιν ὁ ληστὴς ἐχήρυττε τὸν Χριστὸν xai σταυρού- 
μενον, xai fv εὐαγγελιστὴς ὁ χατάδιχος, πόθῳ Δε- 
σποτιχῷ τῶν ἥλων τὸν πόνον οὐ λογιζόμενος. ᾿Αλλ’ 
οὔτε Ματθαῖος τελώνης διέμεινεν, οὔτε Παῦλος μέ- 
χρ' τέλου; τὸν διώκτην ἢσπάζετο * xal Πέτρος ἔσδεσε 
μετανοίᾳ τὴν ἄρνησιν, χαὶ τοῖς τῶν δαχρύων χύμασι 
τὴν ἁμαρτίαν ἀπένιψεν. Ὃ ληστὴς τὸν μὲν τρόπον 
μετέδαλεν ἔμενε γὰρ μέχρι τέλους τὸν οὐρανὸν 
βιαζόμενος. Οὕτως ἡ βασιιϊεία τῶν οὐρανῶν βιά- 
ζεται, καὶ βιασταὶ ἁρπάζουσιν αὑτήν. Διὰ τοῦτο 
yàp. ὡς ἔφθην εἰπὼν, ἡ Γραφὴ τοῖς χατορθώμασι 
συμπλέχει τὰ πταίσματα, ἵνα οὖς ἀπείργει τὰ θαύ- 
μᾶτα, πείσῃ τὰ πλημμελήματα. 

β΄. Οὕτω χαὶ νῦν ἡμῖν ἡ Γραφὴ τὸν Δαυὶδ ἐξ- 
αγγέλλει, ὅτι μυρίοις τερ»θεὶ; χατορθώμασιν, ἀλλὰ xal 
πλήξας πολλάχις, οἷος ἑσπάοαττε τὸν διάδολον, τε- 
λευταῖον ἔλαθε πληγεὶς ἐν τῷ τῆς παρατάξεως σχῆ- 
ματι. Ὡς γὰρ εἶδε διὰ πάντων ὁ πολέμιος τὸν Δαυὶδ 
εὐδηοχιμοῦντα, ἀδελφῶν προτιμηθέντα, προφήτην 
ὑπηρετοῦντα πρὸς τὴν παράδοξον χρίσιν, τὴν ἐχ- 
«ρέπουσαν τὴν χάριν, ψαλμῷ δαίμονα πλήττοντα, ἐχ- 
θρών εὐεργέτην ἀχόρεστον, οὐχ fwsyxsv ἀπαθῶς, 
ὁρῶν φυτὸν ἀρετῆς ἐν νόμῳ ῥιζούμενον. ᾿᾽λλλ᾽ αὐ- 
τὸν ἐρεθίζει πρῶτον τὸν εὐεργετηθέντα τῷ φθόνῳ, 
προσεχχαίει δὲ πρὸς φόνον τὸν φθόνον, xai μαθη- 
«τἣν τοῦ Κάϊν τὸν Σαοὺλ ἀπεργάζεται, δρόμον ἀρε- 
τῆς ὑποσχελίσαι βουλόμενος. ᾿Αλλ᾽ ἦσαν ὕλαι τῷ 
Δαυὶδ εἰς πραότητα τοῦ φθόνου τὰ πάθη. Msz τοῦτο 
φυγάδα ποιεῖ, χαὶ πρὸς ἐρήμου; ἐλαύνει, διώχτην τὸν 
Σαοὺλ ἐπιστήσας, ἵνα ναρχήσας ὁ δίχαιος ῥίψῃ τῶν 


δ. Μλ11.., xi, 19. 


σα! ἢ traetatioue ad evangelieain — vitam trausi- 
lieri, bona qua suapte natura stabilia sunt, tno- 
ribus aucupans. Audisti, Paulum justitie pennis 
alatum tertium in ccelum evolasse ; sed Ecclesiam 
anle persecutus est, quam in praeconem transmu- 
tatus. Petrus fuit apostolorum coryphizus, disci- 
pulorum Christi primas ; mysteriorum, qua a Patre 
Filius acceperat, accuratus interpres, uudaruin 
maris aimbulator : verum dum perturbatur, lingua 
negalionis erat instrumentum, et qux mens non 
sentiebal, ca de se lingua effutiebat timori obsequens. 
ltein latro Christum vel crucifixum przadicabat, et 
qui reus erat. evasit. evangelista, dolorem clavo- 
rum prz Domini desiderio nihil :stimans. Verum 
meque Mattheus permansit publicanus, neque in 
Ecclesia persequenda Paulus pertinax ; Petrus quo- 
que facti poenitentia negationis fveditatem exstinxil, 
et lacrymarum undis culpam eluit : latro. mutata 
mente in finem usque perduravit eclo vim affe- 
rens. Jta regnum celorum vim patitur , et violenti 
rapiunt illud *. 98 IJco siquidem, ut aute dixi, 
Seriptura cum uobilibus sanctorum factis flagitia 
commiscet , ut quos ab imitatione arcent miracula, 
provocent errata. 

9. Sic et nobis Scriptura Davidem prodit, ut in- 
(initis delectatus sit facinoribus, ut plagis siepe 
illatis diabolum discerpserit, utque taudem velut 
in acie per imprudentiam plagaw acceperit. Ut 
enim vidit adversarius omnibus e rebus gloriam 
el nomen Davidem reportare, fratribus auteferri, 
prophetam inexxpectatae obsecundantem | unctioni, 
gratia agi, psalmo ferire dz:emonem, liaud satiari 
de inimicis bene merendo, tulit acorbissime videns 
sobolem virtutis in lege radices agere. Quare ip- 
sum beneflciatum Saulum primui irritat invidia, 
deinde invidiam accendit ad cadem, et duin vir- 
tutis cursum studet inhibere supplantando, Caini 
discipulum Saulum facit. Verum ille invidentie 
passiones Davidis lenitati materiam suggerebant. 
Post etiam multat exsilio, ac dum ei Sauleim in- 
stare jubet, in solas terras proturbat, ut justus 
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CL. DAUSQUEII NOTE. 


(95) "Axep οὐκ εἶχεν ἡ γγώμη, ταῦτα ἡ γλῶττα D terent, ut. Nestorianos arripi, et male multari 


καθ᾽ éavtiv ἀπεφθέγγετο ὑπηρετοῦσα τῷ gó6o. 
Nonnulla Petri laus, et culpa nonnulla. Idem prope 
in ipsum Basilium convenit, qui cum aliis episcopis 
subscripsit condewnationi viri sanctissimi Flaviani 
Constantinopoleos archiepiscopi. Quo suyer vide 
concilium Chalcedonense, et Evagrium, lib. i. Fa- 
etum fuit excusabile: quia quod in mente non erat, 
calamus scribebat. [mo proprie non subsciibebat : 
nain χάρτης ἄγραφος, ut Evagrius loquitur, illis ob- 
jectus. est, in qua. eharta. primum  detrectabant 
scribere, fraudem oculis obversari conspicati, et in- 
solentiam facti, ut opinor, emirati. Sed detrectan- 
tes, et cunctabundos vi militum, cet armorum ter- 
fore cocgit. Dioscorus Alexondri: episcopus. At ne 
sic recto deerrare debuerunt; ni tamen. id conimit- 


Dioscorus imperabat. Basilius autem, actione prima, 
in Chalcedonensi, aii hzretici mortem se  devi- 
tasse, nou mariyriut horruisse; mam quo in id 
auimo fuerit, salis amplum apud Constantinopolim 
specimen dedisse, et, si fata fuissenl, tunc meruisse 
mori. Nihilominus ob eum errorem Basilius cuin 
multis aliis episcopis de gradu episcopes moli suut, 
et inox cum culpam ersent deprecati, et error igno- 
scibilis omnibus videretur, in integrum restituti 
cuin orthodoxis episcopis in eodem Chalcedouensi 
consederunt, viribusque juuctis Dioscorum expu- 

narunt, et condemnarunt. Dioscorus damnatus est 
jn Synodo quarta, οἱ Flavianus justus declaratus, ut 
scribit Photius Bibliothece c. 11. 
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ignavescens virtutis abjiciat clypeum. Sed vitz A ἀρετῶν τὴν ἀτπίδα. Ti δὲ ἣν ἄρα τοῦ βίου τὰ δυσ- 


a»spera amoris in Deum fuerunt exercitia : cum 
enim in speleo quiritautem 86 deprehendisset, 
parcit ; cumque invidentem cepisset, humanitate 
summa utitur, Sauli quidem pepercit ; sed quod 
vero simile est, dum ab eo manus abstinet, dia- 
bolum percussit, et, pura ab inimici sanguine ser- 
vata dextera, communem hominum hostem consau- 
cinvit, animo imperans, calcans odia, aciem gladii 
vretunilens ,. odio persequentem servans, invidiz 
respondens mansuetudine, quibus solis stimulis 
pungitur diabolus, Num igitur hic Saul persequens 
quievit? Nequaquam, sed rursum persequens et 
caplaus , rursum captus est. Nox erat media, 
somnique vinculis Saul revinciebatur, et quzsiti 


Davidis spolium fuit, qui qu.erebat. Quam non hic B 


emovissel rupem assurgens ira ? Quam nou suc- 
cussissel turrim insaniz violentia ? Qu:e tam serena 
humanitas, quam non cxasperasset fluctibus ? In 
ulterius tempus tamen virtutis extendit. spatia. 
Sublatum Saulum calenter admodum lugebat, illu- 
strabat tumulo, tumulum lamentis ornabat, et hz- 
res sceptri morum non adibat hareditatem. Ilu- 
manitatis autem via progressus $9 vel usque ad 
inimici cognatos beneficentie sux: vim produxit, 
et Saulis ad se generi recurrenti suam humanita- 
tem misit obviam. 

9. Ilis animadversis, communis humanz gentis 
hostis, et tantis facinoribus sigillatim editis per- 


χερῆ φιλοθεῖας γυμνάσια. Eóptv γὰρ ἐν σπηλαίῳ 
τὸν διώχοντα, φείδεται, xat τὸν φθονοῦντα θηρεύ- 
σας φιλανθρωπεύεται. ᾿Αλλ᾽ ἐφείδετο μὲν τοῦ Σαοὺλ, 
ἔπληττε δὲ, ὡς ἔοιχε, διὰ τῆς τούτου φειδοῦς τὸν διά- 
θολον, καὶ καθαρὰνδεξιὰν αἵματος ἐχθροῦ διαφυλάξας, 
τὸν χοινὸν τῶν ἀνθρώπων ἐχθρὸν ἑἐτραυμάτιζεο, 
θυμοῦ χρατῶν, τὴν ἔχθραν πατῶν, τὸ ξίφος ἀμδλύ- 
νων, τὸν μισοῦντα φυλάττων, ἀμειδόμενος τὸν φθό- 
νον πραότητι" οἷς μόνοις χεντεῖται διάδολος. "Ap' 
οὖν ἐπὶ τούτοις ὁ διώχων ἐπαύσατο ; Οὐ μὲν οὖν " 
ἀλλὰ xai πάλιν διώχων, πάλιν ἡλίσχετο. Νὺξ γὰρ ἐν 
μέσῳ, χαὶ πάλιν Ünvou δεσμοῖς ὁ Σαοὺλ ἐθηρεύετο, 
xai τοῦ διωχομένου λάφυρον ὁ διώχων εὑρίσχετο. 
Ἐνταῦθα ποῖαν οὐχ ἂν ἐτίναξε πέτραν ἧ τοῦ θυμοῦ 
«pos60Xf,; Ποῖον οὐχ ἂν ἔσεισε πύργον τῆς ἀφρο- 
σύνης ἡ βία; ποῖαν φιλανθρωπίας γαλήνην οὐχ ἐτρά- 
y»vs χύμασι; Πλέον δὲ τῷ χρόνῳ τὰ τῆς ἀρετῆς 
ἐπλάτυνε διαττήματα. ᾿Αναιρεθέντα τὸν Σαοὺλ δια- 
πύρως ἐπένθει, ἐλάμπρυνε τάφῳ, ἐχόσμει τοῖς θρή- 
νοις τὸν τάφον, χαὶ τὰ σχήπτρα διαδεξάμενος, οὐχ 
ἐχλυρονόμει τὸν τρόπον" ὁδῷ δὲ τῆς φιλανθρωπίας 
βαδίζων, καὶ μέχρι τῶν τοῦ δυσμενοῦς συγγενῶν τὰς 
εὐεργεσίας ἐξέτεινε, xal προσιόντι τῷ γένει τὴν αὖ- 
τοῦ φιλανθρωπίαν συνοδεύουσαν ἔπεμπε. 


γ΄. Ταῦτα ὁρῶν ὁ χοινὸς ἀνθρώπων ἐχθρὸς, καὶ 
χαθ᾽ ἔχαστον τῶν χατορθωμάτων βαλλόμενος, εἴχετο 


cussus, reprimebatur nonnihil, nec abstinebat ta- C μὲν, οὐχ ἀφίστατο δέ. ᾿Αλλ ἐν ἀθανάτῳ φύσει πονη- 


men. Verum in natura immortali nequitiam in- 
Somnem exercens, justi diurnas actiones observi- 
tabat, item nocturnas, viveudi rationem, regis 
curas, hostium assulius ὁ nunquid verbum jaciat 
acerbius, sibi vero suave, quomodo per iram Da- 
videm vulneret , quomodo cupiditatis telo feriat , 
quomodo amicitiz: divine  incuriosum offendat. 
Nec prius justi. vitam insidiis petere destitit, quam 
eum animadvertisset ipsum a recto paululum ocu- 
los deflexisse ; subito venustate mulieris objecta 
confixit. Cum eniui regie David epulatus esset, ac 
pollucibili mensa emollitus animo meridiana sese 
oblectaret obambulatione , tunc. diabolus, tunc 
animi cureque nervum remissum conspicatus, et 
mentem passionum  aurigam indiligenter frenis 
succinctam, ac parvula quadam sua parte nuda- 
tum ab armis optimatem, furtim cecidit, ipsis justi 
oculis usus pro telo, et momento a via virtutis 
abreptum in adulterii precipitium deturbavit. Vi- 
dens autem eum facti sui pudore confusum, et pu- 
dendum ulcus celare cupientem, pudorem vertit 
in alterius peccati materiam. Scelus namque ad- 
missum obermrat scelus. Quippe cade adulterium 
conatus occulere, et οἷ οἱ adulterii deprehen- 
Sus est artifex. Sic qui so tam streuue non iufre- 
quenter gesserat, prostratus jacet * qui prostravit, 
justi casum doloris domestici leniimen ducens, ma- 
gnifice se jactat ac circumspicit. Sed regis vexatio 
nou latuit omnituentem Dei occlum, qui aute sus- 


ρίαν ἄγρυπνον ἐπιδειχνύμενος, παρετήρει τοῦ δι- 
χαίου τὰς πράξεις τὰς ἐν ἡμέρᾳ, τὰς ἐν νυχτὶ, τὰς 
ἡνίας τοῦ βίου, τὰς τῆς βασιλείας φροντίδας, τὰ; τῶν 
πολεμίων ἐπαναστάσεις " μήπως φθέγξηται ῥῆμα 
πιχρὸν, αὐτῷ δὲ γλυχύ: πῶς τρώσῃ θυμῷ, πῶς 
ἐπιθυμίᾳ τοξεύσῃ, πῶς ἀμελοῦντα φιλοθεῖας φωράσῃ. 
Καὶ οὐ πρότερον λοχῶν τοῦ διχαίου τὸν βίον ἐπαύ- 
σατο, πρὶν αὐτὸν μικρὸν ἰδὼν παραθλέψαντα, ταχέως 
γυναικείῳ χατετοξεύσατο χάλλει. Ebor θεὶς γάρ vos 
βασιλικῶς ὁ Δαυὶδ, xal λαμπρᾷ τραπέζῃ τὸν νοῦν 
χαυνωθεὶς, μεσημόρινοῖς περιπάτοις ἑτέρπετο. Τότε 
δὴ, τότε τῶν λογισμῶν τὴν νευρὰν χαλασθεῖσαν ὁ 
δυσμενὴς θεασάμενος, τὸν τῶν παθῶν ἡνίοχον νοῦν 
οὐκ ἀχριθῶς τὰς ἡνίας διεζωσμένον, ἣ μιχρόν τι 


D μέρος ix τῶν ὀμμάτων, γυμνωθέντα τὸν ἀριστέα 


τῶν ὅπλων, ἔλαθε πλήξας, αὐτοῖς τοῖς ὄμμασι τοῦ 
διχαίου χρησάμενος, χαὶ συναρπάσας τῆς ὁδοῦ τῆς 
ἀρετῆς, πρὸς τὸν τῆς μοιχείας ἐμδάλλει χρημνόν. 
Ὁρῶν δὲ τὸν πράξαντα, τὴν πρᾶξιν αἰδούμενον, xal 
κρύψαι τὸ ἔλχος τῆς αἰσχύνης βουλόμενον, λαμδάνει 
τὴν αἰσχύνην, ἄλλης παρανομίας συνέμπορον. Πάθει 
γὰρ χαχῷ τὸ χαχὺν περιώδευσεν᾽ ὥστε φάνῳ χρύψαι 
τὴν μοιχείαν θελήσας, ἑχατέρων ἐργάτης ἀλέσχεται. 
Ὁ μὲν οὖν πολλάχις ἀριστεύσας ἔχειτο mr ycl;- ὁ ξὲ 
πλήξας ἐχόμπαζεν, ἴαμα πόνων οἰχείων τὸ τοῦ δι- 
καίου πάθος ἡγούμενος. ᾿Αλλ οὐχ ἔλαθς τὸν πάντα 
ὁρῶντα ὀφθαλμὸν, ἡ χατὰ τοῦ βασιλέως ἐπέρειχ. 
Ἀλλ᾽ ὁ πρὸ τῆς πράξεως βλέπων τὴν πρόθετιν, χαὶ 
πρὸ τῶν ἔργων, τὴν γνώμην, οἰχτείρει μὲν τοῦ λο- 
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γισμοῦ τὴν χλοπήν᾽ βοηθεῖ δὲ τῷ xAanivu, xal οὐ A ceptas actiones cernens intentionem, el aniinum 


βραδεύει τὴν νίχην τῷ πλήξαντι. ᾿Αλλὰ πάλιν τὴν 
στάσιν τοῦ πεσόντος ἐχδέχεται, καὶ ἀναμάχεσθαι τὴν 
ἧτταν προτρέπεται" χαὶ χεῖρα ὀρέγει, χαὶ ἀνορθοῖ 
τὸν παραπεσόντα, καὶ παραθδλέπει τὸ πταῖσμα, πε- 
ριοδεύει τὸ ἕλχος φιλανθρωπίᾳ, τὴν τιμωρίαν ἀπο- 
πεμπόμενος. Ἄξιον δὲ ἰδεῖν τῆς θεραπείας τὸν τρό- 
πον, χαὶ μαθεῖ" τῆς τοῦ Θεοῦ φιλανθρωπίας τὸ ὕψος. 
Κοινὸν γὰρ ἐντεῦθεν ἀνοίγεται τοῖς ἁμαρτωλοῖς ἰα- 
«psiov* xal φάρμαχον μετανοίας διὰ μὲν τὸν Δαυὶδ 
ἐσχευάσϑη, πᾶσι δὲ τοῖς δεομένοις ἐδόθη. Πέμπει 
τὶν Ναθὰν Θεὸς τὸν προφήτην, ἰατρὸν προφῆἧῆτου γε- 
νέσθαι" προστάξας γυμνῶσαι τὸ ἕλχος, δεῖξαι τοῖς 
ὄμμασι τοῦ πεπονθότος, ἃ πέπονθεν * ἄνθρωπον εὐτελῇ 
τὸ φαινόμενον, πρὸς τὸ ἐν θρόνῳ χαθήμενον, πενίᾳ 


ante facta, Davidis miseretur, qui clanculariis díia- 
boli technis falli se passus sit ; auxiliatur furtim 
oppresso, nec sinit vicioriam esse percussoris. 
Prostraii stationem ipsemet excipit, et ad offensio- 
nem istam pugna relevandam cohortatur. Manum 
dat, prolapsum erigit; quo impegerit, circum- 
lustrat ; pre humanitate omni ex parte ulcus obit ; 
ponam remittit. Par est ut curature modum vi- 
deamus, et quanta sit vis 100 ac maguitudo Dei 
in homiues amoris condiscaimus. liuc enim publi- 
cum peccatoribus aperitur valetudinarium, et poe- 
nitentieg medicamentum Davidis nomine paratum 
omnibus egenis condonatum est. Nathanum pro- 
pletam mittit Deus prophet» medicum futurgm. 


σύντροφον, πρὸς τὸν τοῖς σχήπτροις xocpo)psvov* B Imperat, ulcus denudet, subjiciat oculis miseriam, 


μονονουχὶ λέγων * Μὴ φοδηθῇς, ἄνθρωπε, τὴν ἀξίαν" 
τὸν ἐμὸν οἰκέτην ἐπίσταμαι, γνωρίζω τὸν ἐμὸν ἀρι- 
στέα, ὃς οὐ νῶτα τῷ πολεμίῳ διδοὺς, ἀλλὰ μαχό- 
μενος πέπληχται. Οὐχ ἤλλαξεν αὐτοῦ τὴν γνώμην τὸ 
πάθος, οὐχ ἥμειψε τὴν πρόθεσιν ἡ πράξις * ἀπατη- 
θεὶς, οὐ βιασθεὶς, χατενήνεχται ἀριστεὺς, οὐ δρα- 
πκετεύων, τετόξευται ^ Πορεύου " σκεῦος γὰρ ἐκχ- 
“λογῆς pol ἐστιν. El δὲ φοδῇ τὴν βασιλείαν, ἐγώ 
309 χαλχεύσω τὴν γλῶτταν, ἐγώ σου τὴν τῆς ἰατρείας 
σμήλην ἐπιθήξω τοῖς λόγοις (94). “Ἔρχεται πρὸς τὸν 
Δαυὶδ ὁ Ναϑὰν, χαὶ μῦθον ὑφαίνει σοφῶς, xal χρύ- 
πτει τῶν λόγων τὸν ἔλεγχον, xal περισχέπει τῷ 
διηγήματι τὸν σίδηρον. Ὑπὸ τὴν γλῶτταν φέρει τὸ 
φάρμαχον, χαὶ πλανᾷ τὴν αἴσθησιν, ἵνα χινήσῃ πρὸς 
αἴσθησιν. ᾿Απάγγειλόν μοι φησὶ, τὴν χρίσιν ταύτην, 
ὦ βασιλεῦ (95). Δόγῳ ζωγραφεῖ δικαστήριον, καὶ 
καθίζει δικαστὴν χατὰ τοῦ Δαυὶδ τὸν Δαυίδ, Δύο 
ἄνδρες ἧσαν ἐν πόλει μιᾷ, εἷς πλούσιος, καὶ ó 
ἕτερος (96) πένης. Καὶ ἦν τῷ πιουσίῳ ποίμνια 


xal βουχόλια πο.1.1λὰ σφόδρα" καὶ τῷ πέγητι οὐκ. 


ἦν (97) dAA' ἣ ἀμνὰς μιχρὰ, ἣν ἐχεήσατο καὶ 
«εριεποιήσατο, καὶ ἐξέθρεψεν αὐτὴν, καὶ συν- 
ετράξη μετ᾽ αὐτοῦ (98), xal μετὰ τῶν τέχνων 
αὑτοῦ, ἀπὸ τοῦ ἄρτου αὐτοῦ ἤσθιε, xal ἀπὸ τοῦ 
ποτηρίου αὑτοῦ ἔπινε, xal ἐν τῷ κόλπῳ αὐτοῦ 
ὁχάθευδε, xal ἦν αὐτῷ ὡς θυγάτηρ. Τρέφει τῷ 
λόγῳ τὸν πόθον, ἵνα τὴν ἀδιχίαν αὐξήσῃ " πλατύνει 
τοῦ πένητης τὴν στοργὴν, ἵνα διεγείρῃ τὸν Δαυὶδ πρὸς 


* Act. 11, 1ὅ, !* II Reg. xii, 1, 5. 


quam patitur. Mittit hominem vilem in speciem ad 
eum qui threnum insidet ; paupertati innutritum, 
ad eum quem sceptra decorant. Quasi dicat : Be 
verearis, o homo, dignitatem regiam : servum meum 
novi, novi bellatorem meum, qui inimico terga non 
dedit, sed deprzlians vulneratus esi. Non est ab 
eventu mente alienatus, nec ea res hominis pro- 
positum immutavit ; astu, non vi, prostratus est. 
Optime $e gerens, non fugitans ictus est. Vade: 
vas electionis est mihi **. Quod si majestatem regiam 
reformidas, ego linguam tuam perpoliam, ego cu- 


rationis scapellum verbis exacuam. Venit ad Da- 


videm Natlianus, et orationem texit argute ; aciem 
sermonum suorum tegit, et narratu ferrum celat ; 
sub lingua medicamentum gerit , et sensum fallit, 
ut sensum excitet. Annuntia mihi, inquit, o rex, 
judicium hoc. Verbo tribunal depingit, et contra 
Davidem ipsummet Davidem statuit judicem. Duo 
viri erant in civitate una, unus dives, et aller pauper. 
Dives habebat oves, et boves plurimos valde. Pauper 
autem nihil habebat omnino preter ovem. unam par- 
vxlam, quam emeral, εἰ nutrierat, et que creverat 
apud eum cum filiis ejus, simul de pame illius 
comedens , εἰ de calice ejus bibens , et in. sinu 
illius dormiens, eratque illi sicut filia **. Oraiio- 
nis serie alit audiendi cupiditatem , ut injuriam 
ampliüicet : auget pauperis amorem in ovem, ut 
Davidem in iram suscitet, Cum — autem. pere- 


CL. DAUSQUEI!I! NOTE. 


(94) Ἐγώ cov τὴν τῆς ἰατρείας σμή,λην ἐπι- D quam etiam Biblia regia sic repraesentant : "Azáy- 


θήξω τοῖς Aóyoic. Malim. σμίλην. Congruit euim 
aliquanto melius cum χαλχεύσω et. ἐπιθήξω. Non 
longe abest ab illa elegantia illud veteris oratoris : 
ἡ τῶν ἐμῶν λόγων χοπὶς ἀνίσταται. Si quis σμήλην 
prababeat, scribat ἐπιθήσω υς sensu : ἔσο ora- 
Uoni μα vim ριιγθαπιεπι indam. Porro illud χαλ- 
χεύσω thv γλῶσσαν mihi sumptum videtur ex oda 
prima Pythionic. : 


'Avyevist δὲ πρὸς ἄχμονι χάλκευε γλῶσσαν. 


(95) Ἀπάγγειλον δή μοι τὴ» κρίσιν ταύτην, ὦ 
βασιλεῦ. Hoc e loco restitui potest. vetus. lectio 
Nersionis communis : Annuntia. mihi judicium hoc, 


γειλον δή uot χρίσιν ταύτην. Qua verba de versione 
qui expulerunt, seculi sunt editionem τῶν Septua- 
ginta. 

(96) 'O ἕτερος. Vnlgaria exemplaria et οἱ Sep- 
(uaginta , εἷς. . 

(97) Τῷ πένητι οὐχ ἦν. Biblia regia addunt 
οὐθέν, ol Septuaginta οὐδέν : quod laxiusculum est 
ipsa voce, non signiflcandi more. Nam οὐχ ἣν de 
quo dictum sit quarrenti respondebit Basilius : Ποί- 
μνια, βουχόλια πολλὰ σφόδρα. 

(98) Συγετράφη μετ᾽ αὐτοῦ. Οἱ Septuaginta, 
ἡδρύνθη μετ᾽ αὐτοῦ. 
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ἐπαύξησιν, Τί οὖν τῆς ὁμολογίάς τὸ χέρδος ; Κύριος 

φείζλετο τὸ ἁγόμημά σου (9), ὃ τοῦ νόμου Δεσπό- 
τις. Ὁ μὲν γὰρ νόμος τὸ ξίφος ἐγύμνωσεν, οἶδε γὰρ 
«ne μοιχείας τὸ ἐπιτίμιον, χαὶ φόνῳ τὸν φόνον ἀμύ- 
νεται. ᾿Αλλὰ Κύριος ἀφείλετο τὸ ἀγόμημά cov. 
Ἑνίκτσε τὸ χρέος ἡ χάρις, ἔπαυσε τὴν τιμωρίαν 
φιλανηρωπία " διχαστὴς εἰς ἰατρὸν μεταδέδληται " 
ἀντὶ σιδήρου τῷ τῆς μετανοίας ἀρχεῖται φαρμάχῳ. 
"D μεγάλης χαὶ γοργῆς ἀγαθότητος (6)* συνέδραμε τῇ 
ὁμολογίᾳ τῆς ἁμαρτίας f, λύσις τῆς τιμωρίας ἔδειξεν 
ὅση τῆς μετανοίας fj ἐνέργεια. Οὕτω μαθὼν ὁ Δαυὶδ, 
χαὶ τὴν χάριν δεξάμενο: τῆς ἐξομολογήσεως οὐχ 
ἐπαύσατο, ἀλλ᾽ ἕμενε τῇ μετανοίᾳ προσπεφευγώς. 
Οὐχ ἔῤῥιψεν οὐδὲ μετὰ τὴν θεραπείαν τὸ φάρμαχον, 


ἀλλὰ δαχρύων, ἐν οὐρανῷ ἐχτείνων, τοῦ βίου διὰ D 


καντὸς ἀνεδόα * Λούσω καθ᾽ ἑχάστην τύχτα τὴν 
κλίνην μου. Av ἧς ἕπταισε, διὰ ταύτης ἀπελογή- 
σατο" ἀμαρτία γὰρ δάχρυσι θεραπεύεται" ἁμαρτία 
θρήνοις χαθαίρεται" ῥύπος ψυχῆς, τοῖς τῶν ὀφθαλ- 
μῶν σμήχεται νάμασι, xal τὴν ὑπ᾽ οὐρανὸν (7) ἀεὶ 
συγχαλούμενος, xa τὸ τῆς οἰχουμένης θέατρον χαθ᾽ 
ἡμέραν ἀθροίζων, δημοσιεύει τὸ πταῖσμα, καὶ τοῖς 
ἀπάντων στόμασι τὰ τῆς ὁμολογίας περιτίθησι ῥή- 
ματα, xal χοινωνοὺς ποιεῖται τῆς ἀπολογίας τοὺς 
ἅπαντας, ἵνα χοινωνοὺς τῆς μετανοίας ποιήσηται. 
Νόμος γάρ ἔστι μετανοίας τοῦ προφῆτου τὰ báxpvua. 
Ἔδειξε πῶς τὰ τῆς Ψυχῆς θεραπεύεται τραύματα" 
ἔδειξε otov ἁιαρτίας τὸ ἀντιφάρμαχον" ἔδειξε χατὰ 
τοῦ διαδόλου δάχρυα * δι᾽ ὀφθαλμῶν ἀντετόξευσε, xal 
δάχρυσι τὸν διάδολον ἑτραυμάτισε " ἀνεμαχέσατο τὴν 
ἔτταν τοῖς δάχρυσι, θρήνοις τὴν νίχην πορίζεται, xai 
στεναγμοῖς τὴν χάριν ἐφέλχεται" πένθει τὸ πένθος 
ἰᾶτο. ἽἼδες ἀριστέα πληγέντα, xal μηδὲ μετὰ τὴν 
πληγὴν τῆς ἀριστείας παυσάμενον ; "δες ἀθρόως 
πεσόντα xal γοργῶς ἀναστάντα ; Ἴδες πῶς πεσὼν, 
πολλοὺς ἑαυτῷ συνανέστησε ; ὅπως ἔδωχε τοῖς πε- 
πτωχόσι τὴν χεῖρα ; ὅπως ἐδίδαξε, πῶς ὁ πεσὼν 
ἀνίστασθαι δύναται ; "Ἔγνωμεν τῆς μετανοίας τὴν 
δύναμιν, ἔγνωμεν τοῦ φαρμάχου τὴν χρῆσιν. Μὴ xav- 
οὐμεθα τῇ δωρεᾷ χεχρημένοι, πταίοντες, χαὶ θερα- 
πευόμενοι. Μὴ ῥᾳθυμίᾳ τὴν χάριν ὑδρίσωμεν, μηδὲ 
τὰ τῶν πταισμάτων ἀνίατα χαλύπτωμεν ἕλχη (8). 


ORATIO XVIII. 
σττλιτεύει, οὐχ ἐπάγω τὴν ἄρνησιν τῆς ἁμαρτία: A tur : 
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lex enim gladium nudavirat, quod adulterii 
poenam) nosset, et necem nece parabat vindicare : 
Sed Dominus transtulit yeccatum tuum. Debitum su- 
peravit gratia, poenam remisit clementia, judex me- 
dici fecit oflicium, ferri vice paenitudiuis medica- 
mento contentus 102 est. O magnam repentiuamque 
bonitatem ! concurrit cum culpx confessione poenae 
absolutio; ostendit quanta sit poenitentia vis, Sic 
doctus David, et accepta per coufessionem gratia 
non quievit, sed quod pouitentize stadium  capessi- 
veral, mordicus tenuit. Medicaimentum πα quidem 
post curationem abjecit, at flens per omnem vitai 
clamabat intentus in coelum Σ Lavabo per singulas 
noctes lectum meum **, Qua peccavit, et se purga- 
vit. Peccatum namque lacrymis curatur, peccatum 
lamentis expurgatur, anim: illuvies oculorum fon- 
tibus extergitur. Deinde subceelestem creaturam con- 
vocans , et orbis terrarum theatrum quotidie cogens 
publicat scelus, et ante omnium ora ponit confes - 
sionis verba, facitque defensionis participes , ut.in 
penitentiz partem veniant. Nam Propheta: lacrymae 
pro poenitentiz lege sunt. Monstravit quomodo cu- 
rentur anima vulnera, monstravit ecquod sit anti- 
plarmacum, monstravit inimicas diabolo esse lacry- 
mas; per oculos contra jaculatus est, et lacrymis 
diabolum convulneravit : pugnat , ut lacrymis ab of- 
fensione se vindicet, lamentando victoriam acquirit, 
el gemitibus gratiam traliit, luctum luctu inedicatur. 
Vidisti virum optiinum sauciatum, nec accepta plaga 
quidquam de strenuitate remittentem ? vidisti dere- 
peute succumbentem, et subito emergentem? vidi- 
sti, ut collapsus multos secum restituerit? ut afflictis 
manum dederit? ut docuerit lapsum posse resur- 
gere? Agnovimus penitentie vim, agnovimus usum 
medicamenti. Hoc uti munere non desistamus, dum 
labimur ac vicissim sanamur : ne per socordiam 
gratie contumeliam inferamus. Neque vero itmine- 
dicabiles peccatorum vomicas occultemus; neve ma- 
neamus dum ab igue curemur. Clainemus et nos : 
Peccavi Domino, ut eamdem ab humanissimo rege 
sententiam obtineamus , quzx dicat : Dominus trans- 
tulit peccatum tuum : cui gloria, et honor in szcula 
seculorum, Ámen. 


Mh μείνωμεν θεραπευθῆναι πυρί. Βοήσωμεν xa ἡμεῖς. Ἡμάρτηκα τῷ Κυρίῳ, ἵνα xai «tv αὐτὴν 
περιγραφὴν παρὰ τοῦ φιλανθρώπου βασιλέως πορισώμεθα λέγουσαν * Κύριος ἀφείλετο τὸ ἁγόμημά 
σου. Αὐτῷ ἠδόξα xaX τὸ χράτος εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 


ΛΟΓΟΣ IIT. 
Τοῦ αὑτοὺ εἰς τὴν Ἡρωδιάδα. 
α΄. Τὴν τῆς Ἡρωδιάδος ὄρχησιν ἡ τῶν Εὐαγγελίων 


? Psgl. vi, 7. “ 


103 ORATIO ΧΥΠΙ. 
Ejusdem in  Herodiadem. 
1. Herodiadistripudium nobishodie invulzgat Evan- 


CL. DAUSQUEI! NOTA. 


(5) 'Agsl.1eco có ἀνόμημά σου. Biblia vulgaria : 
᾿Αφείλετο ἐὸ ἁμάρτημά aov: ol Septuag. : Tiep:e6t- 
6asc τὸ ἁμάρτημά᾽ σου, idque propius versionem 
coimmunem esl : Transtulit a te peccatum tuum. 

(6) Ὧ μεγάλης, xal γοργῆς ἀγαθύτητος. Na- 
tani celerem. subitamqae conclusionem respicit 
de oblata venia. Itaque vertendo Il-sychiuni secutus 
suin ; Γοργὸς, εὐχίνττος, ταχύς. l'óépyeuaov, τάχυνον, 


σπεῦσον. Mox iterato Basilius : Ἴδες ἀθρόως π:- 
σόντα, καὶ γοργῶς ἀναστάντα. Vidisti derepente auc. 
cumbenlem, et e casu subito emersum., 
ls] Τὴ» ὑπ᾽ οὐρανόν. Expleo χτίσιν., 
8) Μηδὲ τὰ τῶν πταισμάτων ἀνίατα χαιϊύπτω 
μεν ξίκη. Ante alibi dixerat : Δεῖξον τῷ ἰατρῷ τὸ 
τῆς παραθάσεω:ς ἕλχος. Horatius : 

Stultorum incurata malus pudor ulcera cclat. 


9?1 


BASILII SELEUCIENSIS 
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geliorum vox, et atheam mulierum illarum publi- A σήμερον ἡμῖν στηλιτεύει φωνὴ, xaX τὴν ἄθεον τῶν 


citus pandit insaniam, Herodem sub jugo libidinis 
captivum, Baptistam pro continentia capite trunca- 
tum, ac neque allata morte silentii patientem. 
Ejusmodi enim justorum facinora plus etiam post 
mortem splendoris obtinent, plusque roboris. Hanc 
diabolus tragoediam excogitavit, llerodes confecit, 
Herodias saltavit, Baptista descendit in certamen, 
evangelista narravit. Jam enim videus diabolus 
Joannem Buento Jordanis eluentem hominum sce- 
lera, et Mosaico obnoxios gladio liberantem, nec 
non legis minas in aquis retundentem, ac poeniteu- 
uis decreto mutanterm in imelius, veteri rursus cor- 
repius invidia, et timoris pleuus, ne potissima sua 
in hominés machina dissolvatur, ac deinde videns 
adoptionis radios per Christum in aqua iusertos, 
ei cultorem humanitatis Joannem in aquis stan- 
tein, ad. ulciscendum horum ministrum impelleba- 
tur ct bumanissimi servitii poenas reposcere insti- 
tuit, Ἂς. primum cum abluto Christo coufligit, et 
quasi contra couservum jaculatus esset, ἃ Doinino 
alapa frangitur. Ubi cum victoriam desperasset, in 
Joaunem vertit arma, et Herodianis affectibus pro 
armis usus viam aperit ad Daptisue mortem. O pul- 
chre excogitatam ἃ diabolo insaniam! Caruilicem 
statuit in Joannem regem ipsum. Vidit hominum 
quidem dominatorem esse Herodem, affectuum vero 
servum ; vidit regem intemperantie mancipium, 
et schemate quideni regni tyrannum,ut egritudinum 


anima tyrannide premi. Ac mihi vide diaboli artem, 


ut ad ünpietatem ex levioribus erratis extrabat. 
Primum fraterui cubilis perfossorem fecit, et sub- 
sessorem, ut ex adulterii fossa ad Baptiste cedem 
transilire faciat. Malum vero tempore altum crevit 
in quamvis libertatem. 1044 Vivi igitur, videutis- 
que fratris uxoretu suam facit, regni potestate ab- 
usus in auxilium intemperantiz?g, et cum ausu. con- 
sueto nefarium animi propositum conglutinans. 
Fratris autem appellatio per medias incedens inju- 
rias scelus augebat adulterii novo scelere, et inju- 
risa accessione cunmulabatur injuria. Auget enim 
injuriam cognatio. Α quo enim naturae debita ex- 
spectabatur benevolentia , apud eum majora sunt, 
qua accusentur crimina, Verum ad mulierem festi- 


γυναιχῶν ἐχείνων ἐχπομπεύει μανίαν, Ἡρώδην 
ἀχολασίας γεγενημένον αἰχμάλωτον, τὸν Βαπτιστὴν 
ὑπὲρ σωφροσύνης τὴν χεφαλὴν ἐχτεμνόμενον, xai 
μηδὲ θανάτῳ τὸ σιωπᾷν ἀνεχόμενον. Τοιαῦτα γὰρ 
τῶν δικαίων τὰ χατορθώύματα, πλέον μετὰ θάνατον 
λάμποντα, xal μετὰ τελευτὴν ἐνεργέστερα. Τοῦτο τὸ 
δρᾶμα διάδολος ἐπενόησεν, Ἡρώδης δὲ συνηργάσατο, 
Ἡρωδιὰς ἐξωρχήσατο " Βαπτιστὴς ἡγωνίσατο, 
εὐαγγελιστὴς διηγήσατο. Ἰδὼν γὰρ ἄρτι 6 διάδολος 
τὸν Ἰωάννην τοῖς Ἰορδάνου ῥείθροις τὰς ἀνθρώπων 
ἁμαρτίας ἐχπλύναντα (9), xat Μωῦσαϊχοῦ ξίφους 
τοὺς ὑπευθύνους ἐλευθεροῦντα, χαὶ τοῦ νόμον τὴν 
ἀπειλὴν ἀμδλυνομένην ἐν ὕδατι, xal τῆς μεταγνώ- 
σεως ἀπαλλάττοντα ψήφῳ, φθόνῳ πάλιν ἀρχαίῳ 
ληφθεὶς, xal φόζου πλησθεὶς, μὴ ἄρα τὸ πλέον αὐτῷ . 
διαλυθῇ xaz' ἀνθρώπων μηχάνημα, πρὸς τούτοις 
ἰδὼν τὰς τῆς υἱοθεσίας ἀχτῖνας ἐν ὕδατι φυτευομέ- 
vag ὑπὸ Χριστοῦ, xal γεωργὸν φιλανθρωπίας ἐπὶ 
πὧν ὑδάτων ἑστῶτα τὸν Ἰωάννην, ἀμύνεσθαι τὸν 


* πούτων ὑπηρέτην ὑπείγετο (10), καὶ δίχην τῆς φιλ- 


ανθρώπον διαχονίας ἀπαιτεῖν ἐπινοεῖ. Καὶ πρῶτον 
μὲν τῷ βαπτισθέντι συγχρούει Χριστῷ, καὶ οἷα 
xa0' ὀμοδούλου τοξεύων, ὑπὸ Δεσπότου ῥαπέζεται. 
᾿Απογνοὺς δὲ τὴν νίχην ἐχεῖ, χατὰ Ἰωάννον στρα- 
τεύεται, xal τοῖς Ἡρώδου πάθεσιν ἀνθ᾽ ὅπλων χρη" 
σάμενος, τῷ Βαπτιστῇ μεθοδεύει τὸν θάνατον. "i 
τῆς εὐμηχάνου τοῦ διαδόλου μανίας ἰ Δήμιον χειρο- 
τονεῖ xaz' Ἰωάννου τὸν βασιλεύοντα. Εἶδεν ἀνθρώ- 
πων μὲν δεσπότην Ἡρώδην, παθῶν δὲ δοῦλον ὑπάρ- 
χοντα εἶδε τὸν βασιλέα τῆς ἀχολασίας θεράποντα, 
xai τύραννον μὲν τῷ σχήματι τῆς ἀρχῆς, τυραννού- 
μενον δὲ τῷ νοσήματι τῆς ψυχῆς. Καὶ μὴν βλέμμα( 1), 
διαδόλον τέχνην πρὸς ἀσέθδειαν ἐχ μιχροτέρων 
πταισμάτων ἐξελχύσασαν. Πρῶτον ἀδελφιχῆς εὐνῆς 
τοιχωρύχον ἀπέδειξεν, ἵνα ἀπὸ τῶν τῆς μοιχείας 
σχαμμάτων, ἐπὶ τὸν τοῦ Βαπτιστοῦ φόνον γυμνώ- 
σῃ (12). Τῷ χρόνῳ δὲ τὸ πάθος “ρεφόμενον εἰς 
παῤῥησίαν ηὐξάνετο. Ζῶντος οὖν (13) τοῦ ἀδελφοῦ (14) 
τὴν γαμετὴν σφετερίζεται, συμπράκτορι τῆς ἀχολα- 
σίας τῇ βασιλείᾳ χρησάμενος, ἐννόμῳ τόλμῃ παρά- 
νομὸν συμπλέχων προαίρεσιν (15). ᾿Αδελφιχὴ δὲ 
προσηγορία διὰ μέσης τῆς ἀδιχίας ὁδεύουσα τὴν 
μοιχιχὴν παρανομίαν παρανομωτέραν εἰργάζετο; χαὶ 


nans oratio, heret, quem potissimum tangat. Ut D προσθήχη τῆς ἀδιχίας ἀδίχησις ἐγίνετο. Αὔξει γὰρ 
CL. DAUSQUEII NOTE. 


9) Τὰς ἀνθρώπων ἁμαρτίας ἐχπιύναντα. ln- 
tellige ut Theologorum schliolz iutelligunt, lavatio- 
nem hanc przvium quid fuisse peccatis Christi bap- 
tismate extergeudis. Nec obscure Dasilius connexis 
videlur indicare : xal τοῦ νόμου τὴν ἀπειλὴν ἀμ- 
ὀλυνομένην ἐν ὕδατι. Aliter si sensit, dicere potuit 
σθεσθεῖσαν, aut simile, 

(10) 'Ὑπείγετο. Scribe ἐπήγετο infigebatur, im- 
pellebatur : vel ἢ πείγετο. 

(14) Kal μὴν βλέμμα. Forte, καὶ μὴν βλέπε μοι. 

(42) Γυμνώσῃ. Cowmodius; γνυμνάτσῃ. 

(15) Ζωγτος οὖν τοῦ d6gAgoU τὴν γαμετὴν 
mg gecepitetat. Melior mens Basilio, et assensoribus 
quam opiuantibus Philipro demortui tantum. ucfas 
Metrodem couiisisse ; hl enim fosdiori sorde peccati 


purgant Ilerodem. Vide D. Hieron. ἐν Matth. xiv, 
et Joseplium lib. xvin Antiq., c. 9. 

(14) Ἀδειφοῦ. Ut particeps sis hac de fraterni- 
Ite, deque Philippi, et Herodiadis nomine, item de 
Merodibus quatuor, patre et filiis, Suidam adi; 
scitu digna scribit. 

(15) Evvóyq τόλμῃ παράνομον συμπιλόκων προ» 
alpscir. (οπδιιόῖο exposui pro ἐννόμῳ, uti supra 
νόμιμος. Non euim nequiter tanum rem gerebat 
Tlerodes ; sed nequitiam in consuetudinem verte- 
rat; ila solent reges c:teris esse licentiores. Nibi- 
lominus praetulerim ἀνόμῳ τόλμῃ, si quis mihi liber 
esset auctor : cum ausu nefario, sive, conira [ας 
omne. 
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τὴν ἀδιχίαν ἀδιχουμένη συγγένεια. Παρ᾽ ᾧ γὰρ τὸ A enim qui videt in :xqualibus lancibus :equipendia 


«Ὡς εὐνοίας ὠφείλετο χρέος διὰ τὴν φύσιν, παρὰ 
«ούὐτῳ μείζονα τὰ τῆς χατηγορίας ἐγχλήματα. ᾿Αλλ᾽ 
ἐπὶ τὴν γυναῖχα τρέχων ὁ λόγος, ἀπορεῖ τίνος πλέον 
χαθάψηται. Ὥσπερ γάρ τις ἐν ἰσοῤῥόποις πλάστιγξιν, 
ἰσόμετρα βάρη χείμενα βλέπων, ἢδρεμοῦσαν τὴν 
τρυτάνην ὁρᾷ, xat τῶν ἐξηρτημένων τὴν ἰσότητα 
μαρτυρουμένην τῷ σχήματι, τὸν αὐτὸν δὴ τρόπον 
τὴν ἐφ᾽ ἑχάτερα παρανομίαν ὁ λόγος σταθμώμενος 
παραχωρεῖ τὴν νίκην τοῖς ἐξ ἀδιχίας νιχῶσιν. Ὁ 
μὲν ἀδελφὸν ἀδιχῶν εἰς εὐνὴν οὐχ ἠσχύνετο" ἡ δὲ 
κατ᾽ ἀνδρὸς μαινομένη, τὴν μοιχιχὴν χατηλλάγετο 
χοίτην" xal τὴν νόμιμον χατορχυσαμένη παστάδα, 
μυσαρὸν χατησπάζετο θάλαμον. Ποῦ νῦν αἱ πρὸς 
«by ἄνδρα cou τῆς φιλίας συνθῆχαι ; ποῦ σοι τῆς 


ψυχῆς τὰ δεσμά; ποῦ τῶν ἀλύτων πόθων ἣ τυραν- Β 


vlc ; ποῦ τῶν ἐπαινουμένων φέλτρων ἡ σχέσις ; συν- 
απεδύσω τῷ ἀνδρὶ καὶ τὴν αἰδὼ τῆς φύσεως, γύναι. 
Ἐνίχησας τῶν θηρίων τὴν ἀγριότητα " ἐκεῖνα, τῆς 
φύσεως τὸν νόμον αἰδούμενα, στέργει τὴν σύνευνον, 
καὶ μετὰ θάνατον τὴν εἰς τὸν ἄῤῥενα φιλοστοργίαν 
οὐχ ἐτελεύτησε, πολλάχις μάρτυρα τῆς ὁμονοίας 
ὑπάρχουσαν. Οὔπω λεαίνης ἠχούσαμεν ἔργον τοῖς 
σοῖς πόθοις ἐφάμιλλον (16)" φύσις ἑρπετῶν (17) τὴν 
εἰς τὰ σύζυγα παρανομίαν ἡ᾿γνόησε. Δραχόντων 
ἔθνη (18) τοῦ πάθους ἐλεύθερα. Λόγος δέ τις τῆς 
φιλανθρωπίας τὴν τρυγόνα θαυμάζων (19), μηδὲ 
μετὰ θάνατον τοῦ συνεύνου προδιδόναι τὴν χοίτην 
διισχυρίζεται" μένουσα ζῶσα, ζῶσαν μηνύει τοῦ τε- 


collocata, trutinam quoque videt requietain, οἱ eo- 
rum, qux: appenduntur, :equabilitatem habitu ipso 
contestatam : ad eumduim prorsus modum orauo 
nequitiam utraque vergentem librans, iis victoriam 
concedit, qui per iniquitatem vicerint. Hunc qui- 
dem non puduit fraternum cubile feedare injuriis: 
illa contra maritum insaniens in adulterinum torum 
aversa est, el legitimo toro desiliens, thalamum ez- 
secrabilem amplexata est. Ubi nunc cum viro coiti- 
positio de amicitia? ubi animas tuz vincula? ubi 
insolubilium votorum summa potestas ? ubi lauda- 
tissimi amoris retentio? Una cum marito nature 
pudorem exuisti, o mulier! Vicisti belluarum ferita- 
tem : illa quidem jnditas a natura leges verentur, 
amant conjugem, et post mortemamorem in marem, 
qui frequenter concordiz testis est, non abrumpunt. 
Nunquam leenze factum audivimus tux libidinis 
zimulum: reptilium natura nescit conjugii legem 
violare? Draconum gens ab amoris insania libera 
est. Nonnulla fama est, qux turiurem miratur ob 
imitationem bominam, qui vel post fata conjugis 
torum ut prodat, adigi non potest, et quandiu 
vivit, mortui memoriam vivere querela indicat. 
Pudeat te tam perditi amoris, quem coarguunt 
volatilia: rem perhorresce, qu:e supra repiilium 
crudelitatem est, Harum nuptiarum pararius erat 
diabolus , qui ejusmodi tempestatis excitavit occa- 
sionem, dum Antecursori mortem procurat. 


ϑνηχότος τὴν μνήμην. Αἰσχύνθητι τὸ πάθος, καὶ ὑπὸ πτηνῶν. χατηγορούμενον. Αἰδέσθητι πρᾶξιν ἑρπετῶν 
γιχῶσαν ὡμότητα. Τούτων τῶν γάμων ἐγίνετο νυμφαγωγὸς ὁ διάδολος, τοιαύτην ἤγειρε ζάλης ὑπόθεσιν, 


τῷ προδρόμῳ μνηστευόμενος θάνατον. 


.B'. Τοιοῦτο νῦν ἐν τοῖς βασιλείοις ὁ διάδολος εἶσ. ἃ 9. Tale nunc in regum palatia spectaculum diabo- 


ἤνεγχε θέατρον, ὕλην ὑποδαλὼν τὸν Ἡρώδην τῷ 
δράματι. Ταῦτα ὁ Βαπτιστὴς ὁρῶν, ἡ τῶν προφητῶν 
χορυφὴ, τοῦ νόμου τὸ πέρας, ὁ τῆς ἀρχαίας ὁμοῦ 
καὶ τῆς νέας Διαθήχης μεσίτης " Ὁ γόμος γὰρ 
καὶ οἱ προφῆται ἄχρις ᾿Ιωάγγου τοῦ Βαπτειστοῦ" 
ὃ τῆς ἐρήμου πολίτης, ὁ τῆς σωφροσύνης ἐργάτης, 


** Luc. xvi, 16. 


lus importavit, dum Herodes dramati subjicitur ina- 
teria. Videns hzc Baptista prophetarum apex, 105 
legis perfectio, veteris simul ac novi Testamenti . 
sequester (Lex enim et prophete usque ad Joannem 
Baptistam *?), eremi civis, temperantiz opifex, regi- 
nam libidinis administram, contra diguitatis el na- 


CL. DAUSQUEII NOT.E 


(46) Τοῖς σοῖς πόθοις &pdjiAAov. Intellige lem- D 


nam viro suo sic esse deditam, ut cum altero leone 
non copuletur. Copulatur autem pardali, ex quo 
veneris conflictu leopardales proveniunt. Clau- 
dianus : 


... Cum forte leene 
Nobiliorem uterum viridis corrupit adulter, 
Hi re(erunt maculis patres, et robore matres. 
(17) Φύσις ἑρπετῶν. Poeta Venusinus : 
Non ut serpentes avibus geminentur... 


Alii aliter se vidisse referunt: ! 
(18) Δραχόγτων ἔθνη. Draconum gens, de Maro- 
nis exemplo : 
.... Gens humida ponti. | 
(49) Τῆς ριλανθρωκίας τὴν τρυγόνα θαυμάζων. 
ρωπία hic est hominum amor, vel imitatio, 
qua turtur amat , ut solent homines, conjugem lu- 
gendo lexprimere. Et turturi, et porphyri Pisidas 
mirum tribuil ad castitatem ingenium : 


Πόθεν δὲ διττοὺς, ὥσπερ ἡ τρυγὼν, γάμους 
Tcv Πορφρυρίωνος ἡ φύσις βδελύττεται, 
"Oc καὶ παρ᾽ ἡμῖν εἰ σκοπήσοι μαχ.Ἰάδα 
ΛΔιμῷ τὸ σῶμα τήκεται ce0Auigiévoc ; 

Θέων δὲ πόρνης μηδὲ τὴν θέαν βιἸόπειν 
AdJAqQ σιωπῇ σωφρονίζει τὸν βίον. 


Fed. Morellus : 


Unde et secundas, veluti turtur, nupiias 

Natura Purpureonis odit mazime : 

Ut si quam apud nos hic lupum couspezerit, 

Corpus suum inedia sinat tabescere ἢ 

Meretricis hic dum vitat aspectum quoque, 
Docto instruit vitam suo silentio, — . ' 


D. Chrysost. tractatu in Josephum : Μίμησαι, γύ- 
ναι, τὴν τρυγόνα" ἐχείνη γὰρ EX ἀνδρὶ μιγεῖσα, 
ἑτέρῳ οὐχέτι μίγνυται " xàv συμδῇ τὸν ταύτης ἄῤ- 
M ἱξευτοῦ θηραθῆναι, ὑπὸ ἀετοῦ ἀναλωθῆναι, 
τέρῳ ἄῤῥενι οὐχ ἐπιμίγνυται τὸν γὰο προσελθόντα 
ἐχδεχομένη αἰεὶ, χαὶ αὐτὸν ποθοῦσα τῇ ἐχείνου μνή- 
μῃ ἐναπηοθνήσχει, | 
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ture rationem debacchamtem, confuüsos justitix:e A βασιλείαν ὑπουργὼὸν ἀχολασίας, παροινουμέντιν xal 


terminos, naturam in theatrum iniquitalis versam ; 
haic, inquam, videns rursus, quasolim voces in 
eremo jecerat, repetebat: Voz clamantis in deserto 3". 
Vocem emittebat, qua possent impuri illi affectus 
rescindi, vocem emitlebat :»gram animam aduren- 
tem : Non licet tibi habere eam **. Positor legis in 
regem legis pravaricatorem. O dicendi libertas, 
quie reginam inique agentem non metuit ! Linguam 
evibrabat, ut olim in utero saltum edebat : tunc in 
partionem naturam impellebat, οἱ ante partionem 
partionis accusabat lentitudinem ; et nunc adulteran- 
tem naturam accusat, vocemque jacit temperantia 
fulgorem coruscantem. Sed vocis medela potentius 
erat malum ; et quemadmodum, qui mentis furore 


ἀξίαν xai φύσιν, τοὺς τῆς δικαιοσύνης ὄρου; συγ- 
χεομένους, θέατρον παρανομίας γινομένην τὴν φύ- 
Gtv* ταῦτα ὁρῶν, πάλιν τὰς ἐν ἐρήμῳ φωνὰς ἀν- 
εχρούετο" Φωνὴ βοῶντος (20) ἐν τῇ ἐρήμῳ. Ἠφίει 
φωνὴν τὴν τοῦ πάθους τομὴν ἣφίει φωνὴν xav- 
στήρα τῆς νοσούσης ψυχῆς" Οὐχ δξεστί σοι ἔχειν. 
αὐτήν (21). Νομοθέτης βασιλέω: mapavopoovto;. 
Ὦ παῤῥησία βασιλείαν ἀδιχοῦσαν οὐχ αἰδουμένη. 
"Holec γλῶτταν, ὡς ἐν νηδύϊ πάλαι τὸ σχίρτημα" 
τότες πρὸς ὠδῖνας ὥθει τὴν φύσιν, xal χατυγόρει 
τοῦ tÓxou πρὸ τόχου βραδυτῆτα - xa νῦν χατηγορεῖ 
νοθευομένης τῆς φύσεως, καὶ πέμπει φωνὴν σω- 
φροσύνην ἀστράπτουσαν. ᾿Αλλὰ τοῦ τῆς φωνῆς φαρ- 
μάχου τὸ πάθος Tfjv ἰσχυρώτερον, xal χαθάπερ οἱ 


correpti sunt, cum per insaniam nullum curationis B μανίᾳ ληφθέντες, χατὰ τοῦ ἱατροῦ τὸ ξέφος ἐπανα- 


sensum percipiant, medico gladium iutentant, me- 
dicum pro hoste ulciscentes : sic llerodes etsi c:e- 
dis aviditate incensus, metuens tameu opinionis, 
qua de Joaune obtinebat, supplicium differt, praeter 
animi sententiam tantisper humanitate usus, nec 
tam hominem servat, quam ad. niortem reservat. 
Taudew aliquando natalium Ilerodis tempus insta- 
bat, splendidaque, ut vero simile est, luxuriosi 
regis erat mensa, et convivium regifici luxus uotis 
insigne,in quo ebrietas perbacchabatur, et. daemo- 
num fraternitas nativitatis teinpus festum ducebat, 
Etsi tristiti:e potius tradere se oportuit, et lugubrem 
agere diem, tam rari adulterii opifex productus 
est ! nihilominus ipsi nativitatis memoriam commu- 
niter ac publice celebrabant. llerodias interea sal- 
tationem adornans jin convivii tlicatrum insiluit, 
llerodias autem, filia ostentans habitu matris artes, 
exactum materna libidinis simulacrum aspectu 
impudenti, fracto corpore, anima difflucute, jactis 
in caelum manibus, pedes in altum subrigehat, ha- 
biiu seminudo soam turpitudinem publicabat. Hic 
vero tripudiun. omnium oculos attrabere, Herodes 
admirabili saltationis dexteritate teneri, 106 ip- 
sum sein spectaculi premium spondere, munerum 
delectum puell:: permittere, jurejurando. muneri 
n:ox subscribere, semiputata regni pars in tripudii 
honorarium propoui, denique filia matrem iu con- 
silii partem vocare. Porro mater jüdieium sortita 
diabolo seutentiam feeueratur, et ceedis in Joannem 
excogitate gratiam illi concedit cum tali ad filiam 
clamore: Quid consilia expetis? ecquid opus facto, 
mea filia ? etiamfie ein. prerogativa sit in manibus, 
quod quaxras, ignoras? üibine postulationis consi- 
deratio moram affert ? ecquid Joannis capite nobis 


**fsa. xr, 55 Matth, in, ὅ. 9 Mattb, xiv, 4. 


κτείνονται, τῆς μὲν θεραπείας αἴσθησιν διὰ τὸ πάθος 
οὐχ ἔχοντες, οἷα δὲ πολέμιον τὸν ἰατρὸν ἀμυνόμε- 
vov* οὕτως Ἡρώδης, θυμῷ μὲν φόνου χρατούμενος, 
φόδῳ δὲ πάλιν τῆς Ἰωάννου δόξης τὴν τιμωρίαν 
ἀναδαλλόμενος, ἀχούσιον τέως φιλανθρωπίαν ἐνδεΐί- 
χνυται, φυλάττει τὸν ἄνδρα θανάτῳ ταμιενόμενος. 
Αλλά ποτε χρόνο; τῶν Ἡρώδου γενεσίων ἐφέσταται, 
λαμπρὰ δὲ ἦν, ὡς εἰχὸς, ἀχολάστου βασιλέως τρά- 
πεζα, xai εὐωχία τὴν βασιλείαν γνωρίζουσι, xal 
μέθη χορεύουτα, χαὶ φρατρίαν δαιμόνων τὸν τόχου 
χαιρὸν ἑορτάξζουσα. Καίτοι χατηφεῖν ἐχρὴν μᾶλλον, 
καὶ πένθιμον ἄγειν ἡμέραν, xa0' ἦν τῆς ξένης μοι- 
χείας ἐργάτης ἐτέχθη. Αὐτοὶ δὲ ὅμως τῶν ὠδίνων 
τὴν μνήμην ἐπανηγύριζον. Ἐν δὲ τούτοις  ρωδιὰς; 
σχευασαμένη τὴν ὄρχησιν, τῷ τῆς εὐωχίας εἰσεπῆδα 
θεάτρῳ. Ἡρωδιὰς δὲ, ἢ θυγάτηρ δειχνύουσα τοῖς 
σχήμασι πἧς μητρὸς τὰ διδάγματα, ἀχριδὴς τῆς 
μητρικῆς ἀχολασίας εἰχὼν ἀναιδεῖ βλέμματι, καὶ 
περιχλωμένῳ σώματι, ῥεούσῃ ψυχῇ, χεῖρας εἰς ἀέρα 
πέμπουσα, πόδας εἰς ὕψος ἐγείρουσα, ἡμιγύμνῳ τῷ 
σχήματι, τὴν ἑαυτῆς ἀχοσμέχν πανηγυρίζουσα " ἀλλ᾽ 
εἴλχυσε τοὺς ἁπάντων ὀφθαλμοὺς ὀρχουμένη, καὶ 
Ἡρώδης τῷ τῆς ὀρχήσξως ἐχεχράτητο θαύματι, καὶ 
μισθὸν τῆς θεωρίας ἑαντὸν ὑπετίθετο" xal τῇ χόρῃ 
τὴν ἐχλογὴν τῶν δώρων ἐπέτρεπε, xat ὄρχοις ἦχο- 
λούθει ταῖς δωρεαῖς ὑπογράφειν, καὶ τὸ τῆς βασι- 
λείας ἡμίτομον, ἄθλον ὀρχήσεως ἔχειτο. Καὶ ἡ παῖς 
χοινωνὸν τῆς σχέψεως τὴν μητέρα χαλεῖ, Διχάζειν 


D ὃς λαχοῦσα, δανείζει τῷ διαδόλῳ τὴν ψῆφον, xal τῆς 


χατὰ Ἰωάννου μιαιφηνίας ἐχείνῳ δωρεῖται τὴν χά- 
ριν, τοιαῦτα πρὸς τὴν παῖδα βοήσασα" Τί βουλεύῃ; 
τί δεῖ ποιεῖν, ὦ τέχνον ἐμόν ; καὶ δωρεᾶς προκειμένης 
ἀγνοεῖς ὃ ζητεῖς ; χαὶ γίνεταί σοι τῆς αἰτήσεως 
ἡ σχέψις ὑπέρθεσις “ τί γὰρ τῆς Ἰωάννον χεφαλῇς 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(20) &ur); βοῶντος. JEterni verbi index scilicet. 
Auctor. Etgmologici : Φωνὴ παρὰ τὸ φῶς xat τὸν 
νοῦν, ἡ tà ἐν τῷ νῷ φωτίζουσα, ἣ τὸ τοῦ vob; φῶς 
παρὰ τὸ φάος εἶναι τοῦ νοός : officium enim Joannis, 
ut testimonium perhiberet de lumine Meutis terni. 

(24) Οὐκ ἔξεσιί σοι ἔχειν αὑτήν. Magna hoc in 


verbo est ἔμφασις. Cicero, lib. ix, Ad Petum : Ne 
Aristippus quidem ille Socraticus erubuit , cum esset 
ei objectum habere eum Laida [ἔχειν Aatóa] :: Habeo, 
inquit, non habeor. Grwce vero hoc melius : iu ».$i 
voles, interpretabere, 


9 


ORATIO XVIII. 


ex 


djulv ποθεινότερον, ἕτερόν τι τῆς ixslvou σφαγῆς A optabilius? Quidquamne aliud ejus Jugulatione i» 


εἰ, εὐωχίαν filv τρυφηρότερον; IllvaS χεφαλὴν 
χομιζέτω" τρυφήσωμεν ὄμμασιν, ἐπειδὴ ph τοῖς 
ὀδοῦσι δυνάμεθα. ᾿Αποστερεῖ τῆς βασιλιχῆς fud; 
εὐνῆς" ἀποστερείσθω τῆς οἰχείας αὐτὸς χεφαλῆς. 
᾿Ατέλχει με πόθων ἐμῶν" κατὰ τῆς ἐμῆς ἡδονῆς 
παρατάττεται" δεχέσθω ξίφος ὑπ᾽ ὀργῆς ἀχονώμε- 
νον. Ἔπεμψεν ὡς δόρυ τὴν γλῶτταν " συναποτεμνέ- 
σθω χεφαλῇ χαὶ τῶν λόγων τὸ ὄργανον. Τοῦτον ἐγώ 
μοι πάλαι παρεῖναι τὸν χαιρὸν ἐπεθύμουν, xat πρὸ 
τῆς ἐξουσίας τὴν ἐπιθυμίαν ὠνειροπόλουν (33) ᾿Από- 
δος μοι, «al, τῆς διδασχαλίας τὰς ἁμοιδὰς, ἀπόδος 
pot τῶν εἰς σὲ πόνων τὰ ἔπαθλα " γινέσθω μοι τῆς 
σῆς ὀρχήσεως καρπὸς, τοῦ δυσμενοὺς τὸ τέλος “ οὐ 
«ἣν φωνὴν ἀποστρέφομαι, τούτου τὴν σιωπὴν πραγ- 
ματεύομαι. Παρέστω θᾶττον ἕως συγχεχρότηται 
τὸ συμπόσιον, ἕως ὁ χαιρὸς τὴν ἑστίασιν ἔχει, μέρος 
pot γενέσθω τῆς εὐωχίας ἡ τοῦ βαπτιστοῦ χεραλή" 
θεραπεύσω τὴν δίψαν τοῖς αἴμασιν. Ἴδω τροφὴν τὴν 
σφαγὴν, πόμα μοι γινέσθω τὸ αἷμα. Ὧ μητρὸς 
δυσσεόου;, χαὶ διδασχάλου δυσσεδεστέρας Ταύταις 
$ xal; ταῖς τῆς μητρὺς ὑποθήχαις ἀπλισθεῖσα, πρὸς 
τὸν ἐπαινέτην ἐξέδραμεν, αἴτησιν μιαιφόνον αἰτοῦσα 
μισθὸν τῆς ὀρχήσεως. Τί οὖν ὁ Ἡρώδης ; Σχηματί- 
ζεται λύπην, xal τοῖς ἔνδον πανηγυρίζων, ἐπιστυ- 
γνάζει τοῖς ἔξωθεν “ ἀντορχεῖται τῇ χόρῃ τὸ σχῆμα 
«ἧς λύπης χατηφεῖ τῷ προσώπῳ, χαίρων μὲν ἐφ᾽ οἷς 
«ὃν ἐχθρὸν ἐν προσώποις ἀμύνεται, λυπούμενος δὲ τὴν 
«00 φόνου τάχα βρλδύτητα, xal τὸν 6pxov προδάλλεται 
«οὔ φόνου συνήγορον, χαὶ τοὺς παρόντας ἀπατᾷ, μάρ- 
τυρας τῆς εὐόρχου μιαιφονίας χαλούμενος, ὁ τῆς μοι- 
χείας τὸ μῖσος μὴ παραιτούμενος. Βαδαὶ τῶν ἀλλοχό- 
τῶν δραμάτων! Τὸν τῆς ἐπιορχέας εἰρωνεύεται φόθυν. 
Ὅτι γὰρ ἐχὼν xal σφόδρα βουλόμενος, xai οὐχ 
ἄκων οὐδὲ δυσχεραίνων ἐπὶ τὴν μιαιφονίαν ἐλήλυ- 
θεν, αὐτὸς σαφῶς, ἀφ᾽ ὦν εἶπεν, ἐδήλωσε. Φέρε γὰρ 
ὅτε τῆς βασιλείας ὑποσχόμενος ἥμισυ, τὴν Ἰωάννου 
χεφαλὴν ἀντὶ τῶν δώρων ἡτεῖτο, τί ἂν ἠδιχεῖτο 
τοιαῦτα φθεγξάμενος ; Ἐγὼ μὲν, ὦ χόρη, θαυμάσας 
τὴν ὄρχησιν, μισθόν σοι τῆς ἡδονῆς, τὸ τῆς βασι- 
λείας ᾿ἐπτγγειλάμτην ἡμίτομον “ σὺ δὲ τὴν τοῦ Βαπτι- 
στοῦ χεφαλὴν ἐπιζητεῖς, τῆ: ὅλης μου βασιλείας 
προτιμωτέραν, τὴν τῶν σχήπτρων πλέον ἐχλάμπου- 
σαν, τῆς ἀξίας τῆς ἐμῆς ὑψηλοτέραν. Ἢ γὰρ δεῖξόν 
μοι Βαπτιστὴῆν ἕτερον, xai Ἰωάννην ἄλλον ἐν τῇ 
βασιλείᾳ περιλειπόμενον - f) πᾶσαν, ὡς ἔοικε, μοῦ 
τὴν βασιλείαν ἀποσυλῆσαι ποθεῖς. “Ὥσπερ γὰρ χτη- 
μάτων ἣ χρημάτων χομιζομένη τὸ πέρας, τὸ «ne 
μοίρας ἰσοστάσιον ἐμοὶ χατελίμπανες, οὕτως νῦν χαὶ 
τὸν Βαπτιστὴν αἰτοῦσα, δεῖξον ἕτερόν μοι τοιοῦτον 
περιλειπόμενον. Ἕως δὲ ἄλλον οὐχ ὁρᾷς αὐτῷ τὴν 
ἀρετὴν παραπλήσιον, λέληθας, ὦ γύναι, πᾶσάν μοι 
τὴν βασιλείαν διὰ Ἰωάννον δημεύουσα. ᾿Αλλὰ σιωπᾷ 
μὲν ἡδέως, ἡσθεὶς μὲν τὴν ψυχὴν, συσταλεὶς 6t τὴν 
ὄψιν, xai δρᾶμα φιλανθρωπίαν τὴν ἀπανθοιπίαν 


B esto tihi pars epularum. Baptiste caput : 


hoc epulo nobis jucundius ? Disco caput apportetur : 
deliciemur oculis, quando dentibus minime possu- 
mus. Divellit nos a. cubili regio: ipse proprio di- 
vellatur a capite. Ahstrahit me mels amoribus, quod 
mihi volupe est oppugnat ; quem ira gladium acue- 
rit, recipiat : lingu» tela proiecit , concidatut 
una cum capite orationis instrumentum. Hanc mihi 
pridem occasionein dare discupiebam, ct ante. po- 
testitem versabar in hac cupiditate per somwia. 
Repende mihi, o filia, saltandi disciplinam : repende 
mercedem laboribus a me tui causa susceptis. Ini- 
mici nex sit mihi tu:e saltationis fructus ; cujus odi 
vocem, ejus affecto silentium. Proferatur ocius, 
dum fervet compotatio, dum convivium pendet, 
sitim 
sanguine restinyuam. Videam jagulatum epulandum 
apponi, poter ejus sanguine. O inatrem impiam ! o 
magistram multo magis impiam! Filia ejusmodi 
matris armata suggestione excurrit ad Herodem 
saltationis laudatorem, praemia funesta pro mer- 
cede saltandi postulatura. Quid erge Herodes? 
Moerorem simulat, et inedullitus exsultans gaudio 
externa specie tristatur, contra puellam saltat ba- 
bitu tristis, dejecto veltu : lius quidein quod iui- 
mici personam ulciscatur, verum fortasse tristis 
cz:dis tarditate. Jusjurandum edit,quo caedi paurocine- 
tur, el prxseutes fallit, dum eos abjuratz occidionis 
testes vocat,qui odium adnlterii non recusabat. Papze! 
prodigiosam tragaediam! Jurisjurandi religionem fin- 


C git. 107 Nau quod perlubens, et adinoduim volens, 


non illubens, neque moleste ad cwdem aggressus 
sit, dilucide dictis aperuit. Age enim quando regu: 
dimidium pollicitus Joannis caput pro munere re- 
poscebatur, quid admisisset injuriz, si talia locutus 
fuisset ? Ego, puella, saliandi artem in te miratus, 
rapt:e a me voluptatis premium dimidiatum regnum 


pollicebar : tu vero Daptiste caput exquiris 10!o 


meo regno longe pretiosius, quodque sceptris mcis 
clarius emicat, «c dignitate inea longe est excet- 
sius, Nam aut alterum mihi Daptistam munstra. 
et Joannem alterum in regno superstitem, aut, quoi 
obscurum non est, tolo regno me spoliare gesi-. 
Quemadmodum enim possessionum pecuniarumvao 
fine indepto s3squaim mihi partem relinqueres : sic 
modo cum Baptistam poscis, alterum mibi talem 
monsira superstitem. Quandiu vero alium non vides 
ipsi virtute quam simillimum, imprudens, o mulier, 
Joannis nomine loto me regno proscribis. At grato 
usus silentio lx:tatur animitus; oculitus autem mae- 
ret, et sub inhumanitatis persona humanilatis par- 
tes agit. Lxtus postulatis annuit ; quam fuerat ne- 
cem meditatus gladio firmat, et quem viuctum te- 
nebat, cujus ipse linguam oderat , eum morti tradi- 
dit. Oratio vertit in opus, et puella cedem progis- 
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(233) Πρὸ τῆς ἐξουσίας τὴν ἐπιθυμίαν ὠγνειροπό- 
ovr , Sic : Πᾶσα κύων ἄρτου; μαντεύεται. Sic 


PaArROoL Ga.LXXXV. 


innocentissiimi viri sanguine vel in somnis pasceba- 
tur canis tartarea. 
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sam conspeciabat. Cum adhuc explicatz:e essent A ἐνδύσας, χαίρων ἐπινεύει τὴν αἴτησιν, ὃν ἐμελέτησε 


mensa, satelles nescio quis aderat elatum. in lance 
caput inferens, et medias inter delicias caput reliquo 
"Iruncatum corpore portabat : spectaculum aliis 
quidem perhorrendum , uni vero Herodi per intem- 
: perantiam lzetabile videbatur. Manus puella subjicit, 
et congruentem cum libidine mercedem capit, οἱ 
profecta ab impudentia dona offert inatri. Ecce tibi, 
3mater, inquit, institutionis saltatorie minerval : ca- 
pe quod saltationis gratia donum confertur, aperta 
tibi deinceps ad libidinem via. Verumeniimvero 
ubscissum quidem est caput : nec tamen Joannis 
vox lacet , :eternum loquetur post funera. Accusato- 
rem in te , mulier, armasti : neque enim cum ca- 
pite vocem quoque przcidisti. Etiam post jugulatio- 
fem superstes tibi est accusator , plena criminum 
iuorum terra , audaciam maria ipsa mirantur , co- 
lum superne cum Joanne vociferatur. 108 Lin- 
guam unam sustulisti, sed vice linguz Joanris totus 
est mundus , ad tc accusandum creatura plena vocis 
est. Necdum etiam immortale illud tribunal loquor; 
tribunal quod nulla ratione falli potest , anim- 
adversionis zterne terrorem, tenebras externe cir- 
«umfusas : cum ipselotus a JoanneCliristus lotorem 
vindicabit , quando cujuaque facta nuda prostabunt: 
a5Jabunt angeli, prolatas in unumquemque sententias 
properanter perficientes. Utinam bis sapienter au- 
 ditores instituantur ; hzec evangelicae historie mens: 
vertant in salutare medicamenium voces Evangelio- 


φόνον τῷ ξίφει χυρῶν, xai ὃν εἶχε δεσμώτην τοῦτον 
ἐχδοὺς πῷ θανάτῳ, οὗ τὴν γλῶτταν ἐμίσει. Καὶ ἣν 
ἔργον ὁ λόγος, χαὶ 1j χόρη τοῦ φόνου τὴν ἐπαγγελίαν 
ἀνέμενεν. Ἔτι δὲ τῆς ἑστιάσεως ἡπλωμένης, παρῆν 
τις δορυφόρος, ἐπὶ πίναχος μετέωρον τὴν χεφαλὴν 
ἐπαγόμενος, χαὶ μεταξὺ τρυφώντων, τὴν χεφαλὴν 
ἔρημον τοῦ λοιποῦ σώματος ἔφερε, θέαμα φριχτὸν 
μὲν τοῖς ἄλλοις, τερπνὸν δὲ μόνῳ Ἡρώδῃ δι᾽ ἀχο- 
λασίαν φαινόμενον. Ὑποθδάλλει τὰς χεῖρας ἡ xópm, 
τὸν πρέποντα μισθὸν τῆς ἀχολασίας ἐλάμόανε, xai 
τῇ μητρὶ προσέφερε τῆς ἀναισχυντίας τὰ δῶρα. Ἰδού 
σοι, μῆτερ, λέγουσα, τῶν διδαγμάτων τὰ χέρδῃ, 
δέχου τὰ τῆς ὀρχήσεως χαριστήρια. Λέλυταί σοι 
λοιπὸν ἢ τῆς ἀχολασίας ὁδός. ᾿Αλλ’ ἀπετμήθη μὲν 
ἡ χεφαλί," xai οὐχ ἐσιώπησε δὲ dj τοῦ Ἰωάννον 
φωνή " ἀθάνατα μετὰ θάνατον φθέγγεται. "Quas, 
γύναι, κατὰ σαυτῆς τὸν χατήγορον * οὗ γὰρ συναπ- 
ἕτεμες τῇ χεφαλῇ τὴν φωνήν᾽ μεμένηχέ σοι καὶ μετὰ 
τὴν σφαγὴν ὁ χατήγορος " ἔμπλεος τῆς σῆς χατηγο- 
ρίας ἣ γῆ * θαυμάζει τὴν τόλμαν ἣ θάλαττα " οὐρανὸς 
ἄνωθεν μετὰ Ἰωάννου βοᾷ" μίαν γλῶτταν ἀνεῖΐλες, 
καὶ ὁ χόσμος ἅπας ἀντὶ τῆς Ἰωάννου γλώττης ἐγέ- 
νετο ἐπληρώθη φωνῆς εἰς τὴν σὴν χατηγορίαν fj 
κτίσις. Καὶ οὕπω λέγω τὸ ἀθάνατον βῆμα, τὸ ἀπαρα- 
λόγιστον δικαστήριον, τὸν τῆς αἰωνίου χολάσεως φό- 
θον, τὸ ἐξώτερον σχότος, ὅταν αὑτὸς ὃ βαπτισθεὶς 
ἐχδιχῇ τὸν βαπτίσαντα, ὅταν αἱ πράξεις ἑχάστου 
γυμναὶ παρεστήχασιν" ἐφεστήχασιν ἄγγελοι, τὰς 


: rum. llerodiadis accusatio sit audientium salus, ut C εἰς ἕκαστον ἀποφάσεις μετὰ σπουδῆς ἐξανύοντες. 


.eum Securitate Christi tribunali astantes zternis 
' bonis cum Christo perfruamur : cui gloria et virtus 
iu ssecula. Amen. 


Γινέσθω ταῦτα τῶν ἀχονόντων σιυφρονισμός. Τοῦτο 
τῆς εὐαγγελιχῆῇς ἱστορίας τὸ βούλημα. Γινέσθω φάρ- 
paxoy πρὸς σωτηρίαν, τῶν Εὐαγγελίων τὰ ῥήματα. 


Γινέσθω τῆς Ἡρωδιάδος ἡ κατηγορία, τῶν ἀχουόντων σωτηρία’ ἵνα σὺν παῤῥησίᾳ τῷ βήματι τοῦ Χοι- 
στοῦ παραστάντες, τῶν αἰωνίων ἀγαθῶν ἀπολαύσωμεν σὺν Χριστῷ, ᾧ dj δόξα καὶ τὸ κράτος εἰς τοὺς 


«αἰῶνας. ᾿Αμήν. 
ORATIO XIX. 
Ejusdem in centurionem. 


l. Evangeliorum tuba, 40.» spiritali carmine modo 
jnsonuit , etiam mihi ad dicendum lingua acuit. 
Vidi modo ore evangelico Dominum miracula pa- 
trantem, et miraculis firmatus linguz trepidationem 
&olvo. Vidi centurionem ad Domini vestigia pro- 
volutum ; vidi gentes primitias Salvatori suas trans- 
mittentes, Nondum crux erat depacta, et gentes 
ad Dominum festinant : nondum — illud auditum, 
Euntes doceie omnes. gentes ** , et gentes ad Doimi- 
mum convelant ; vocationem cursu pracelerant, pae 


** Matth. xxvii 19. 


AOT CZ Ie, . 
Tov avtov εἰς τὸν éxacórcapyor. 


α΄. Ἢ τῶν Εὐαγγελίων σάλπιγξ, τὸ πνευματιχὸν 
ἀρτίως ἀντηχήσασα μέλος, χἀμοὶ πρὸς τὸ λέγειν τὴν 
γλῶτταν ἀνέστησεν. Εἶδον ἀρτίως ἐν στόμασιν εὅαγ- 
γελιχοῖς τὸν Δεσπότην θαυματουργοῦντα, χαϊῥωσθεὶς 
τοῖς θαύμασι λύω τῆς γλώττης τὸν φόδον. Ἐΐδον τὸν 


D ἑχατόνταρχον, πρὸς τὰ τοῦ Asomótou χαλυπτόμενον 


ἴχνη (35) εἶδον τὰ ἔθνη τῷ Σωτῆρι τὰς ἑαυτῶν 
ἀπαρχὰς ἀποστέλλοντα. Οὔπω σταυρὸς ἐπάγη, xal 
τὰ ἔθνη πρὸς τὸν Δεσπότην ἐπείγεται. Οὔπω τό᾽ 
Πορευθέντες μαθητεύσατε πάντα τὰ ἔθνη, καὶ τὰ 


CL DAUSQUEII NOT X. 


-. (85) Πρὸς τὰ τοῦ Δεσπότου καλυπτόμενον ἴχνη. 
"eseribo χαλινδούμενον, νοὶ χυλινδούμενον. Suppli- 
cibus vox convenit, et prensautibus. Plutarchus de 
Pompeio : Τοῦτον παρ᾽ ἀξίαν χυλινδούμενον ἐν ἀγορᾷ, 
qui prater dignitatem his, et his medio (oro auppli- 
cabal. Deinde ἴχνη signilicabat humilliinain ΜΝ 
ctionem, non ad genua, ved ad pedes- insnaue ve- 


stigin pedum. Eleganter quoque Seneca Thyestz 
vestigia pro pedibus posuit : Et rupta fractis cruri- 
bus vestigia. KaXuztóucvoy durum mibi visum. 
Quod si exponas. furtim adeuntem , reclamat histo- 
ris. Si vestem Christi capite subeuntem, oscula- 
bundum pelos, deridiculum : neque latere poterat. 


45] 


ORATIO XIX. 


2^8 


ἔθνη πρὸς Δεσπότην ἑπτέρωται. Προλαμδάνουσι τῇ A riunt. przterea Domini desiderium : non.lum pra-- 


χλήσει τὸν δρόμον, προσωδίνουσι τοῦ Δεσπότου τὸν 
πόθο» (25). Οὔπω λάμπει τὸ χήρυγμα, χαὶ πρὸς τὸν 
χτρυττόμενον τρέχουσιν. Ἔτι Πέτρος πρὸς μαθη- 
τείαν χυοφορεῖται, χαὶ τὰ ἔθνη πρὸς Δεσπότην συν- 
, τρέχει. Οὔπω Παῦλος δι᾿ ἀστραπῆς ἐστρατεύετο, χαὶ 
tX E0vr τὸν βασιλέα προσχυνεῖν προτεθύμηται. ᾿Ιδοὺ, 
φησὶν, ἐχατόνταρχος παρακαλῶν αὐτὸν, καὶ 
«λέγων " Κύριε, ὁ παῖς μου βέδιληται ἐν τῇ οἰκίᾳ 
xapadvrixóc, δειγῶς βασανιζόμενος. Ὧ παραδό- 
ξηυ νῦν θαύματος! Ὁ mal; διαλελυμένος χείμενος, 
χειραγωγὸς τοῦ δεσπότου πρὸς «hv Δεσπότην γίνε- 
τῶι. Ἡ τοῦ οἰχέτου νόσος τῆς τοῦ χεχτη μένου θερα- 
«tía; ἐγίνετο πρόξενος. "las:v δούλου ζητῶν, τὸν 
Δεσπότην ἐξεῦρε * xaX τῷ οἰχέτῃ θεραπείαν θηρεύων, 
αὑτὸς τοῦ Δεσπότου γίνεται θήραμα. 'O δοῦλος τὴν 
ἐπὶ θανάτῳ νοσεῖ, χαὶ ὁ δεσπότης πρὸ οἰχέτου θε- 
ραπείαν χομίζξεται. Ὃ δοῦλος τὸ σῶμα νοσεῖ, χαὶ ὁ 
δεσπότης τὴν Ψυχὴν ἁγιάζεται" ὑπὲρ οἰκέτου πρε- 
σδεύων, εἰ; ἑαυτὸν προαναλίσχει τὸ φάρμαχον" οὐ 
παρεῖδεν οἰχέτην τῇ νόσῳ τὸ σῶμα φθειρόμενον " οὐ 
«καρέδλεψε δούλου πάθος δεσποτιχῷ τύφῳ χρατούμε- 


νος οὐδὲ πλήθει δορυφόρων ἐντρυφῶν ἀκχινήτου᾽ 


«αιδὸς ἐξελάθετο - ἀλλ᾽ ἐρευνῶν περιήει τοῦ χινδύνου 
«ὃ φάρμαχον. Οὐχ ἐπαύσατο ζητῶν ἕως αὐτὸς τῇ τῆς 
θεραπείας πηγῇ περιέτυχε" xa γέγονεν ἡ φιλ- 
ανθρωπία φιλοθεῖας ὁδός. Καὶ τὸν ἰατρὸν εὑρὼν δι- 
ἡγεῖται τὴν συμφορὰν, xal τὸ πάθος ἐχτραγῳδεῖ πρὸς 
οἶχτον καλῶν τὸν φιλάνθρωπον Κύριε, ὁ παῖς μου 


Μβέδιληται ἐν τῇ οἰκίᾳ xapadvtixóc, δεινῶς βασα- ς 


ψιζόμενος. El χαὶ δοῦλος ὁ χάμνων, ἀλλ᾽ ἄνθρωπος, 
φησὶν, ὁ τῷ πάθει χρατούμενος. Μὴ τὸ τῆς δουλείας 
εὐτελὲς, ἀλλὰ τὸ τῆς νόσου θεώρησον μέγεθος. Βέ- 
ὄληται παραλυτιχὺς, βέδληται δεσμώτης νόσου " 
δεδεμένο: τῇ λύσει τοῦ σώματος δεινῶς βασανιζόμε- 
vo; * ὡς μὴ νεχρὸς διαλυόμενος, ὡς δὲ νεχρὸς ἐν «a- 
πεινώσει, xal τὰς τοῦ θανάτου συμφορὰς ἐν ζῶντι 
περιφέρει τῷ σώματι. Τοιαύταις ἐλεεινολογίαις ὁ 
ἑχατόνταρχος τὸν Δεσπότην ἐφεΐίλχετο. Τί οὖν πρὸς 
αὐτὸν ἡ ἄφθονος ἀγαθότης ; ᾿Εγὼ, φησὶν, ἐλθὼν 
θεραπεύσω αὐτόν. Ἐγὼ διὰ φιλανθρωπίαν περι- 
Ga)X6pevo; ἄνθρωπον, ὁ διὰ πάντας ἐλθὼν, ἑνὸς οὐ 
περιόψομαι" θεραπεύσω αὐτόν. ἸΙρολαμθάνει ταῖς 
εὐεργεσίαις τὰς ἱχεσίας. Τί οὖν, εἰπέ μοι, Δέσποτα ; 


μὴ τῆς αὐτῆς ἑτοιμότητος ἡ τῆς Χαναναίας θυγάτηρ D 


ἔτυχε, xai ταῦτα (25) διὰ μητρὸς ἱχετεύουσα ; ᾿Αλλ᾽ 
ἐχείνη μὲν δεομένη, τοῖς χυσὶ συγχατατάττεται, xal 
λιμένα ζητοῦσα χυμάτων πυρᾶται (96), xal πρὸς 
τῇ πληγῇ τῆς ψυχῆς, xai διὰ τῆς σῆς φωνῆς ἐπι- 
κλήττεται; Οὐχ ἔστι xaAÓv Aa6eiv τὸν ἄρτον τῶν 
τέχγων καὶ βα.1εῖν τοῖς κυναωρίοις. Οὑτοσὶ δὲ μι- 


51 Μδι). viis, 6. ** ibid. 7. ** Math. xv, 26. 


B tur. 


dicatio inclaruit, et ad eum , qui predicatur , ac- 
currunt ; adhuc Petrus quasi in utero erudiendus 
gestatur , et gentes ad Dominum concurrunt ; non: 
dum Paulus fulguris ope sub Christi vexillo mere- 
bat, et regem adorare gentes inceuse przvertunt. 
Ecce , inquit, centurio rogans eum , el dicens : Do- 
mine , puer meus jacet in lecto paralyticus , et malc 
torquetur ",. O miraculum modo non opinabile! 
Puer membra dissolutus , jacens dómino ducatuu 
prebet ad Dominum : 109 servi morbus hero 
sanitatem conciliat. Servi sanationem perquirens 
Dominum reperit, dumque servi valetudinem vena- 
tur, fit ipse Domino preda, Servus argrotatione 
letali :egrotat; sed dominus ante servurm persana - 
Servus zger est corpore, et domini anima 
sanctificatur. Qui pro servo legationem obit , in se 
medicamentum preconsumit; neque servum spre- 
vit per zgritudinem corpore distabescentem : non 
servi contempsit afflictationem herili fastu turgens : 
neque prz voluptate, quam ex numeroso satellitio 
capiebat, pueri inminobilis oblitus est : verum obi- 
bat investigans periculo remedium. Nec a cura de- 
stitit, dum ipse in curationis fontem incideret ; 


.et per humanitatem istam ad inimicitiam diviua 


patuit via, inventoque medico calamitatem denarra: 
et egrotationem tragice exaggerat , ut humanissime 
Christo commiserationem excitet: Domine , puer 
meus jacet in. domo paralyticus , et male torquetur. 
Etsi servus , lomo tamen est , qui morbo detinetui. 
Tu ne vile servitium spectaveris , sed potius mal: 
magnitudinem : paralysi prostratus est, prostratus 
est, et morbo vinctus : vinctus dissolutione corpo- 
ris graviter torquetur, ut non mortuus dissolutus, 
utque mortuus dejectissimus est, mortisque xrum- 
nas in vivo circumfert corpore. Tam miserabili 
dicione Dominum centurio allectabat. Quid igitur 
ad eum summa benignitas? Ego , inquit , veniens 
curabo eum **. Ego, qui hominum studio in hominem 
me indui , qui propter omnes veni , non unum de- 
spiciam, curabo eum. Beneflcentia preces antevertit. 
Quid ergo, dic mibi, Domine, non parem animi 
promptitudinem in te nacta est. Chanange ilia, eisi 
per matrem eadem deprecaretur ? At illa rogans 
canum loco numeroque est, et portum quzeritans 
fluctus experitur , et ad animi vulnus accedis voce 
increpitans ? Non esi bonum sumere panem filiorum, 
εἰ mittere canibus **. Hic prope ante supplicationetn 
curationem reportat : herus pro famulo rogans exo- 
rator fuit, mater pro filia rogitans tulit repulsam. 
Sed, o sapienti fons, et spiritus intelligentiz ! o 


CL. DAESQUEII! NOTA. 


(24) Προσωδίγουσι τοῦ Δεσπότου τὸν πόθον. 
Si «ic scribi probas, τὸ πρός hoc in composito erit 
preterea, deinde; bac mente :  Prafestinant. ad 
Christum accedere, ac deinde ingenerant sibi Domini 
amorem. lnclino tamen , ut scribatur προωδίνουσι. 


ante Judzos seilicet : suadet id προλαμθάνουσι, 


quod antecedit, et quod subjicitur προτεθύμηται. 


25) Tavra. Congruentius τὰ αὐτά, 
26) Κυμάτωγν πυρᾶται. Corrige πειρᾶται. 
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ret : ille, u&. conservatorem perderet. lstiusmodi A xat ἀδιχίας, ἀγριότητος xal πραότητος " ὁ μὲν ἵνα 


mansueludinis et comitatis przceptores Dowinus 
constituit. istiusmodi nobis Jlenitatis magistrum 
litterarum monumentis prodidit Scriptura nabis a 
Deo inspirata, quo nos quoque inimicos humanitate 
demereamur, et eorum, quibus odio sumus, rationi- 
bus benigue consulamus : Estote, inquit, misericor- 
des, sicut et Pater vester, qui in catis est **, qui pluit 
super justos ei injustos, et solem suum oriri facit 
super bonos et malos **. Cui gloria, et honor in sz- 
cula szculorum. Amen. 


ORATIO XVII. 
Ejusdem in Davidem. 


ἃ. Quandoquidem rerum ἃ Davide gestarum re- 
cordatio diebus praeteritis gaudio publico nos exsi- 
lire fecit, ob virtutum affluentiam justo aggaudere, 
siudium wores imitandi admiratione significare, ae 
illius placabilitatem adamare : quum est. fausta 
quadam iuter nos acclamatione justi certauiua 
repeudamus. Scimus ut quodam loco tam illustrem 
propuguatorem, qui antea spe .diabolo fauces 
eliserat, vulneratum quoque nobis Scriptura reprz- 
sentet, et vulnus monsuantem, quidque pateretur, 
proclamantem. Verum ne animo concidas, neve obtur- 
beris cum audis vulneratum. Qui vulueratus, pugnator 
optünus est, et ferientem eodem telo referire potest. 
97 Nam etsi vulneratus, victoriam persecutus est; 
actoi2 licet acie corruisset, celerius surgere se, 


quam labi comprobavit. Bell.tor quovis tempore * 


victor, et mediis in bostibus perdurans invulnera- 
tus, màgna quiedam res est et admirabilis : longe 
vero admirabilius vulucratuim pugnam nou prodere, 
wec bosti, qui vulnerarit, ea re lztitiam afferre. 
Ex boc eniu videntes docet, neque oportere per- 
cussum ab boste victoriam prodere, neque saucium 
ex infortunio suo claudicare in officio, neque col- 
lapsum jacere, et secundam sustinere plagam, 
reque bosti glori: occasionem prxbere. Propterea 
Scriptura a Dei Spiritu accepta, virtutunque prz- 
ceptrix, non justorum facinora duntaxat euarrat, 
sed eorum subinde publicat offensiones : ne sola 
rerum ab iis gestarum arplitudine conspecta mor- 
tales ad imitandum obtorpescant; quin potius per 
istarum effensionum recordationem hominum in- 
yenium cognoscentes, el quo nebilitaus pervene- 
rint considerantes, virtutum aemulaüone accendan- 
iur. Idque variis e locis invulgari. novimus. Audi- 
sti evapgelistam Mattbzeum ; times cuu eo com- 


* Luc. vi, 536. " Mattb, v, 45. 


σώσῃ τὸν πολεμοῦντα, ὁ δὲ (va ἀπολέσῃ τὺν περισώ- 
σαντα. Τοιούτους ἡμῖν παιδευτὰς πραότητος xoi 
φιλανθρωπίας ὁ Δεσπότης ἐπέστησε' τοιοῦτον ἡμῖν 
διδάσχαλον ἀγαθότητος ἡ θεόπνευστος Γραφὴ συνεγρά- 
ψατο, ἵνα xal πρὸς τοὺς ἐχθροὺς ὥμεν φιλάνθρωποι, 
χαὶ πρὸς τοὺς μισοῦντας φιλάγαθοι. Γίνεσθε γὰρ, 
φησὶν, ἐὩωεήμογες, ὡς ὁ Πατὴρ ὑμῶν ὁ ἐν τοῖς 
οὐρανοῖς, ὄστις ἀνατέ.1.:ει τὸν ἤἥιιιον (91) αὐτοῦ 
ἐπὶ τοὺς διχαίους καὶ ἀδίχους, καὶ βρέχει ἐπὶ 
ἀγαθοὺς καὶ πονηρούς. Αὐτῷ dj δόξα καὶ τὸ χρά- 
τος, εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμέν. 
AOTOS IZ. 
Tov αὑτοῦ εἷς ccv Δαυΐδ 

α΄. Ἐπειδὴ τῶν τοῦ Δαυὶδ χατορθωμάτων ἐν ταῖς 
προλαθούσα:ις ἡμέραις ἡ μνήμη σχιρτῶντας ἡμᾶς 
ἔδειξε, χαὶ συνευφραινομένους τῷ διχαίῳ τῆς τῶν 
ἀγαθῶν περιουσίας, χαὶ τῷ θαύματι παραδηλοῦντας 
τῶν τρόπων τὴν μίμησιν, χαὶ τῆς ἐχεένου πραότητος 
ἐραστάς" δίχαιον ταῖς παρ᾽ ἑαυτῶν εὐφημίαις τοῦ 
διχαίου τοὺς ἀγῶνας ἀμείξεσθαι. Οἴδαμεν ὅπως ἡμῖν 
ἡ Γραφὴ τὸν οὕτω λαμπρὸν ἀριστέα, xaX τρωθέντα 
ποὺ παρέστησξ,, χαὶ τὴν πληγὴν δειχνύντα,, χαὶ τὸ 
πάθος χηρύττοντα, τὸν ἤδη πολλάχις διαδόλου τὴν 
φάρυγγα πλήξαντα. ᾿Αλλ᾽ ἀχούων τρωθέντα, μὴ χα- 
ταπέσῃς τῇ γνώμῃ ἀχούων πιληγέντα, μὴ χα- 
ταπλαγῆς τὸν λογισμόν. ᾿Αριπτεύς ἔστιν ὁ τρωθεὶς, 
ἀντιπλήττων, δι᾽ ὧν ἐπλήγη, τὸν πλήξαντα. Καὶ 
γὰρ xai τραυματίας γενόμενο;, τοῦ νιχᾷν οὐχ 
ἐπαύσατο" ὃς xal πετὼν ἐπὶ πάσης τῆς παρατά- 
ξεως (92), ὀξυτέραν ἔδειξε τοῦ πτώματος τὴν ἀνά- 
στασιν. Méqa μὲν οὖν τὸ χρῆμα διαπαντὸς νιχῶν 
ἀριστεὺς, xal μεταξὺ πολεμίων τῆ: πληγῆς δια- 
μείνας ἐλεύθερος. Θαυμπαστότερον δὲ xaX πληγέντα 
μὲ προδοῦνα: τῇ μάχῃ, μὴ δεῖξχι τὸν πλήξαντα χαΐ- 
ροντα. Γίνεται γὰρ £x τούτου τοῖς ὁρῶσ: διδάσχαλο:, 
69. χρὴ μηδὲ βλτθέντα προξοῦναι τὴν νέκην, unit 
τοωβέντα σχάζειν τῷ πάϑει, μηδὲ πεσόντα χεῖσθαι, 
χαὶ δευτέραν ἀναμένειν πλτιγὴν, μτδὲ παρέχειν c:- 
λοτιμεῖσθαι τῷ πλῆξαντι. Διὰ τοῦτο χαὶ ἡ θεόπνευ- 
στο: Γραφὴ, τῶν ἀρετῶν ἡ διδάσχαλος, o2 μόνον xa- 
ταλέγει τῶν διχαίων τὸ χατόρθωλα, ἀλλὰ στηλετεύει 
αὑτῶν πολλάχις χαὶ τὰ πταίσματα" ἵνα μὴ πρὸς 
μόνον τὸ τῶν χατορθωμάτων ὕψος ἀποδλέποντες ἄν- 
θρωπο: vapxo3t τὴν μέμτιτιν, ἀλλὰ τῇ μνήμη τῶν 
πλημμελημάτων τὴν φῦ τιν γκωοοίζοντες, xal τὴν εὖ» 
γένειαν ἐντρεπόμενοι, πρὸς τὸν τῶν ἀρετῶν παρ- 
οξύνωντα: ζτλον. Καὶ τοῦτο πολλαχόθεν χτιρυττόμενον 
εἴδηεν. "χουτας εὐαγγελιστὴν τὸν MasxÜatov - φοξῇ 


CL. DAUSQUEII NOTA. 


κω Ὅστις ἀνατέ, δι τὸν ἥλιον. liec aliter 
ordinantur Matth. v. Conciouantis ardor id feeit. 
Eamdem ob causam, oratione de centurione, cum 
prosit τὴν πίστιν, τὴν σύνεσιν, τὴν εὐλξῦειαν, 
woxque vertat ordinem, mibil e le , aliasque 
crebriuscule. 


(93) Πεσὼν ἐπὶ πάσης τῆς παρατάξεως. Virtu- 
t" quamdam videtur aciem loqui, ut vitiorum 
Sallustius, cum hzc de Catilira : Catilina omnium 
fl'sgiciorum atque facinorum circum se. tanquam εἰϊ- 
raterum catereas habcbat, 


211 


ORATIO XVII. S18 


τὴν σύγχρισιν, xal φεύγεις τὴν μίμησιν *. ἀλλ᾽ &xov- A parari, et imitari refugis : simul audi, ut ex vecti- 


coy ὅπω; Ex τελωνιχοῦ βίου πρὸς εὐαγγελιχὺν με- 
τεπέδησς, τὰ ἑστῶτα τῇ φύσει θηρεύσας τῷ τρόπῳ. 
"Hxousac Παῦλον τῷ πτερῷ τῆς διχαιοσύνης εἰς τρί- 
τὸν οὐρανὸν ἀνιπτάμενον" ἀλλὰ διώχτης πρότερον, 
εἰς χήρυχα μεταδάλλεται. Πέτρος, τῶν ἀποστόλων ὁ 
χορυφαῖος, ὁ τῶν Χριστοῦ μαθητῶν προστάτης, ὁ 
τῶν παρὰ τοῦ Πατρὸς ἀποχαλύψεων ἑρμηνευτὴς 
ἀχοιθὴς, ὁ τῶν χυμάτων τῆς θαλάσσης ἐπιδάτης " 
ἀλλ᾽ ἐν χαιρῷ ταραχῆς γλῶσσαν εἶχεν ἀρνήσεως ὅρ- 
γανον᾽ xai ἅπερ οὐχ εἶχεν dj γνώμη, ταῦτα ἡ γλῶττα 
x19' ἑαυτὴν ἀπεφθέγγετο ὑπηρετοῦσα τῷ φόδῳ (95). 
Πάλιν ὁ ληστὴς ἐχήρυττε τὸν Χριστὸν χαὶ σταυρού- 
μενον, xai fv εὐαγγελιστὴς ὃ χατάδικος, πόθῳ Δε- 
σποτιχῷ τῶν ἥλων τὸν πόνον οὐ λογιζόμενος. ᾿Αλλ᾽ 
οὔτε Ματθαῖος τελώνης διέμεινεν, οὔτε Παῦλος μέ- 
X0* τέλου; τὸν διώχτην ἠσπάζετο * xal Πέτρος ἔσδεσε 
μετανοίᾳ τὴν δονησιὺ, χαὶ τοῖς τῶν δαχρύων χύμασι 
τὴν ἀμαρτίαν ἀπένιψεν. Ὃ λῃστὴς τὸν μὲν τρόπον 
μετέδαλεν" ἔμενε γὰρ μέχρι τέλους τὸν οὐρανὸν 
βιαζόμενο:. Οὕτως ἡ βασι.ϊεία τῶν οὐρανῶν βιά- 
ζεται, καὶ βιασταὶ ἁρπάζουσιν αὑτήν. Διὰ τοῦτο 
γὰρ, ὡς ἔφθην εἰπὼν, ἡ Γραφὴ τοῖς κατορθώμασι 
συμπλέχει τὰ πταίσματα, ἵνα οὃς ἀπείργει τὰ θαύ- 
ματα, πείσῃ τὰ πλημμελήματα. 

B'. Οὕτω xal νῦν ἡμῖν ἡ Γραφὴ τὸν Δαυὶδ ἐξ- 
αγγξἕλλει, ὅτι μυρίοις τερ»θεὶ: χατορθώμασιν, ἀλλὰ xal 
πλήξας πολλάχις, οἵος ἑσπάοαττϑἝο τὸν διάδολον, τε- 
)ευταῖον ἔλαθε πληγεὶς ἐν τῷ «fc παρατάξεως σχή- 
ματι. Ὡς γὰρ εἶδε διὰ πάντων ὁ πολέμιος τὸν Δαυὶδ 


εὐδοχιμοῦντα, ἀδελφῶν προτιμηθέντα, προφήτην C 


ὑπηρετοῦντα πρὸς τὴν παράδοξην yplow, τὴν ix- 
«ρέπονσαν τὴν χάριν, ψαλμῷ δαίμονα πλήττοντα, ἐχ- 
θρών εὐεργέτην ἀχόρεστον, οὐχ ἤνεγχεν ἀπαθῶς, 
ὁρῶν φυτὸν ἀρετῆς ἐν νόμῳ ῥιζούμενον. ᾿᾽Δλλ᾽ αὐ- 
τὸν ἐρεθίζει πρῶτον τὸν εὐεργετηθέντα τῷ φθόνῳ, 
προσεχχαίει δὲ πρὸς φόνον τὸν φθόνον, χαὶ μαθη- 
τὴν τοῦ Κάϊν τὸν Σαοὺλ ἀπεργάζεται, δρόμον ἀρε- 
τῆς ὑποσχελίσαι βουλόμενος. ᾿Αλλ' ἦσαν ὕλαι τῷ 
Δαυὶδ εἰς πραότητα τοῦ φθόνου τὰ πάθη. MzzX τοῦτο 
φυγάδα ποιεῖ, χαὶ πρὸς ἐρήμου; ἐλαύνει, διώχτην τὸν 
Σαοὺλ ἐπιστήσας, ἵνα ναρχήσας ὁ δίχαιος ῥίψῃ τῶν 


88 Mattb, xi, 13. 


galium traetatioue ad evangelicam — vitam transi- 
lierit, bona qua suapte natura stabilia sunt, mo- 
ribus aucupans. Audisti, Paulum justitie pennis 
alatum tertium in colum evolasse ; sed Ecclesiam 
ante persecutus est, quam in praconem transimu- 
tatus. Petrus fuit apostolorum coryphaeus, disci- 
pulorum Christi primas ; mysteriorum, quz a Patre 
Filius acceperat, accuratus interpres, undarum 
maris ambulator : verum dum perturbatur, lingua 
negationis erat instrumentun,, et quie mens non 
sentiebat, ca de se lingua effutiebat timori obsequens. 
Item latro Christum vel crucifixum praedicabat, et 
qui reus erat. evasit. evangelista, dolorem clavo- 
rum pr» Domini desiderio nihil :estimans. Veruin 


B neque Mattheus permansit publicanus, neque in 


Ecclesia persequenda Paulus pertinax ; Petrua quo- 
que facti poeniteniia negationis fueditatem exstinxit, 
et lacrymarum undis culpam eluit : latro. mutata 
mente in finem usque perduravit eclo vim affe- 
rens. Jta regnum. celorum vim patitur , et violenti 
rapiunt illud *. 98 Idco siquidem, ut ante dixi, 
Scriptura cum nobilibus sanctorum factis flagitia 
cominiscet , ut quos ab imitatione arcent miracula, 
provocent errata. 

9. Sic et nobis Scriptura Davidem prodit, ut in- 
finitis delectatus sit facinoribus, ut plagis siepe 
illatis diabolum discerpserit, utque taudem velut 
in acie per imprudentiam plagam acceperit. Ut 
enim vidit adversarius omnibus e rebus gloriam 
et nomen Davidem reportare, fratribus anteferri, 
prophetam inexspectatz: obsecundantem  unctioni, 
gratia agi, psalmo ferire d:emonem, haud satiari 
de inimicis bene merendo, tulit acorbissime videns 
sobolem virtutis in lege radices agere. Quare ip- 
sum beneficiatum Saulum primurm irritat invidia, 
deinde invidiam accendit ad czdem, et dum vir- 
tutis cursum studet inhibere snpplantando, Caini 
discipulum Saulum facit. Verum ille invidentie 
passiones Davidis lenitati materiam suggerebant. 
Post etiam multat exsilio, ac dum ei Saulem iu- 
stare jubet, in solas terras proturbat, ut justus 
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(95) "Azxep οὐκ εἶχεν ἡ γγώμη, ταῦτα ἡ γλῶττα D terent, ut Nestorianos arripi, et male multari 


xaÜ' ἑαυτὴν» ἀπεφθέγγετο ὑπηρετοῦσα τῷ φόδῳ. 
Nonnulla Petri laus, et culpa nonnulla. idem prope 
in ipsum Basilium convenit, qui cum aliis episcopis 
subscripsit condewnationi viri sanctissimi Flaviani 
Constantinopoleos archiepiscopi. Quo suyer vide 
concilium Chaleedonense, et Evagrium, lib. 11. Fa- 
etum fuit excusabile: quia quod in mente non erat, 
calamus scribebat. Imo proprie non subsciibebat : 
nam χάρτης ἄγραφος, ut Evagrius loquitur, illis ob- 
Jectus est, in qua. elarta. primum  detrectabant 
scribere, fraudem oculis obversari conspicati, οἱ in- 
solentiam facti, ut opinor, emirati. Sed detrectan- 
tes, et cunctabundos vi militum, et armorum ter- 
rore cocgit Dioscorus Alexondrix episcopus. ΑἹ ue 
sic recto deerrare debuerunt ; ni tamen. id commit- 


Dioscorus imperabat. Basilius autem, actione prima, 
in» Chalcedonensi, ait hzretici mortem se devi- 
tasse, nou inarlyrium horruisse; nam quo in id 
auimo fuerit, satis amplum apud Constantinopolim 
speciinen dedisse, et, si fata fuissent, tunc meruisse 
mori. Nihilominus ob eum errorem Basilius cum 
multis aliis episcopis de gradu episcopes moti sunt, 
el mox cum culpam ecsent deprecati, et error iguo- 
scibilis omuibus videretur, in integrum restituti 
cuim orthodoxis episcopis in eodem Chalcedonensi 
consederunt, viribusque junctis Dioscorum expu- 
guarunt, et condemnarunt. Dioscorus damnatus est 
in Synodo quarta, et Flavianus justus declaratus, ut 
scribit Photius Bibliothece c. 11. 
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ignavescens virtutis abjiciat clypeum. Sed vilae A ἀρετῶν τὴν ἀτπίδα. Tip δὲ fjv ἄρα τοῦ βίου τὰ δυσ- 


n»spera amoris in Deum fuerunt exercitia : cum 
enim in speleo quiritantem 86 deprehendisset, 
parcit ; cumque invidentem cepisset, humanitate 
sum:ma utitur, Sauli quidem pepercit ; sed quod 
vero simile est, dum ab eo manus abstinet, dia- 
bolum percussit, et, pura ab inimici sanguine ser- 
vata dextera, communem liominum hostem consau- 
ciavit, animo imperaus, calcans odia, aciem gladii 
rélundens, odio persequentem servans, invidiz 
respoudens mansuetudine, quibus solis stimulis 
pungitur diabolus, Num igitur lic Saul persequens 
quievit? Nequaquam, sed rursum persequens et 
captans, rursum captus est. Nox erat media, 
somnique vinculis Saul revinciebatur, et quzsiti 
Davidis spolium fuit, qui qu.erebat. Quam non bic 
emovissel rupem assurgens ira ? Quam non suc- 
cussissel turrim insanix violentia ? Qu:e tam serena 
humanitas, quam non exasperasset fluctibus ? In 
ulterius tempus lamen virtutis extendit spatia. 
Sublatum Saulum calenter admodum lugebat, illu- 
strabat tumulo, tamulum lamentis ornabat, et hz- 
res sceptri morum non adibat haereditatem. Ilu- 
manitatis autem via progressus 99 vel usque ad 
inimici cognatos beneficenti:e δου vim produxit, 
et Saulis ad se generi recurrenti suam humanita- 
tem misit obviam. 

$9. llis animadversis, communis humanae gentis 
hostis, et tantis facinoribus sigillatim editis per- 


Xtp?j φιλοθεῖας γυμνάσια. Εὑρὼν γὰρ iv σπηλαίῳ 
τὸν Óuoxovta , φείδεται, xaX τὸν φθονοῦντα θηρεύ- 
σας φιλανθρωπεύεται. ᾿Αλλ᾽ ἐφείδετο μὲν τοῦ Σαοὺλ, 
ἔπληττε δὲ, ὡς ἔοιχε, διὰ τῆς τούτου φειδοῦς τὸν διά- 
θολον, καὶ χαθαρὰνδεξιὰν αἵματος ἐχθροῦ διαφυλάξας, 
τὸν χοινὸν τῶν ἀνθρώπων ἐχθρὸν ἐτραυμάτιζε, 
θυμοῦ χρατῶν, τὴν ἔχθραν πατῶν, τὸ ξίφος ἀμδλύ- 
νων, τὸν μισοῦντα φυλάττων, ἀμειδόμενος τὸν φθό- 
νὸν πραότητι᾽ οἷς μόνοις χεντεῖται διάδολος. "Ap' 
οὖν ἐπὶ τούτοις ὁ διώχων ἐπαύσατο ; Οὐ μὲν οὖν " 
ἀλλὰ xai πάλιν διώχων, πάλιν ἡλίσχετο. Νὺξ γὰρ Ev 
μέσῳ, xal πάλιν Ünvou δεσμοῖς ὁ Σαοὺλ ἐθηρεύετο, 
χαὶ τοῦ διωχομένου λάφυρον ὁ διώχων εὑρίσχετο. 
Ἐνταῦθα ποῖαν οὐχ ἂν ἐτίναξε πέτραν ἡ τοῦ θυμοῦ 


Β προπθολὴ , Ποῖον οὐχ ἂν ἔσεισε πύργον τῆς ἀφρο- 


σύνης ἡ βία; ποῖαν φιλανθρωπίας γαλήνην οὐχ ἐτρά- 
χυνε χύμασι; Πλέον δὲ τῷ χρόνῳ τὰ τῆς ἀρετῆς 
ἐπλάτυνε διαστήματα. ᾿Αναιρεθέντα τὸν Σαοὺλ δια- 
πύρω; ἐπένθει, ἐλάμπρυνε τάφῳ, ἐχόσμει τοῖς θρή- 
νοις τὸν τάφον, χαὶ τὰ σχῆπτρα διαδεξάμενος, o0x 
ἐχληρονόμει τὸν τρόπον" ὁδῷ δὲ τῆς φιλανθρωπίας 
βαδίζων, χαὶ μέχρι τῶν τοῦ δυσμενοῦς συγγενῶν τὰς 
εὐεργεσίας ἐξέτεινε, καὶ προσιόντι τῷ γένει τὴν αὖ- 
τοῦ φιλανθρωπίαν συνοδεύουσαν ἔπεμπε. 


γ΄. Ταῦτα ὁρῶν ὁ χοινὸς ἀνθρώπων ἐχθρὸς, καὶ 
xa0' ἔχαστον τῶν χατορθωμάτων βαλλόμενος, εἴχετο 


cussus, reprimebatur nonnihil, nec abstinebat ta- C μὲν, οὐχ ἀφίστατο δέ. ᾿Αλλ᾽ ἐν ἀθανάτῳ φύσει πονη- 


men. Verum in natura immortali nequitiam ἰῃ - 
omnem exercens, justi diurnas actiones observi- 
tabat, item nocturnas, vivendi rationem, regis 
curas, hostium assultus : nunquid verbum jaciat 
acerbius, sibi vero suave, quomodo per iram Da- 
videm vulneret , quomodo cupiditatis telo feriat, 
quomodo amiciti: divine incuriosum offendat. 
Nec prius justi vitam insidiis, petere destitit, quam 
eum animadvertisset ipsum a recto paululum ocu- 
los deflexisse ; subito venustate mulieris objecta 
confixit. Cum enim regie David epulatus esset, ac 
pollucibili meusa emollitus animo meridiana sese 
oblectaret obambulatione , tunc diabolus, tunc 
animi cureque nervum remissum conspicatus, et 
mentem passionum aurigam  indiligenter frenis 
succinctam, ac parvula quadam sua parte nuda- 
tum ab armis optimatem, furtim cecidit, ipsis justi 
oculis usus pro telo, et momento a via virtutis 
abreptum in adulterii precipitium deturbavit. Vi- 
dens autem eum facti sui pudore confusum, et pu- 
dendum ulcus celare cupientem, pudorem vertit 
in alterius peccati materiam. Scelus namque ad- 
missum oberrat scelus. Quippe czxde adulteriuin 
conatus oecculere, et cxdis et adulterii deprehen- 
sus est artifex. Sic qui se lam strenue non infre- 
quenter gesserat, prostratus jacet : qui prostravit, 
justi casum doloris doinestici leniinen ducens, ma- 
gnifice se Jactat ae circumspicit. Sed regis vexatio 
nou latuit omnituentem Dei occlum, qui antc sus- 


ρίαν ἄγρυπνον ἐπιδειχνύμενος, παρετήρει τοῦ δι- 
xalou τὰς πράξεις τὰς ἐν ἡμέρᾳ, τὰς ἐν νυχτὶ, τὰς 
ἡνίας τοῦ βίου, τὰς τῆς βασιλείας φροντίδας, τὰς τῶν 
πολεμίων ἐπαναστάσεις " μήπως φθέγξηται ῥῆμα 
πιχρὸν, αὐτῷ δὲ γλυχύ" πῶς τρώσῃ θυμῷ, πῶς 
ἐπιθυμίᾳ τοξεύσῃ, πῶς ἀμελοῦντα φιλοθεῖας φωράσῃ. 
Καὶ οὐ πρότερον λοχῶν τοῦ διχαίου τὸν βίον ἐπαύ- 
σατο, πρὶν αὐτὸν μιχρὸν ἰδὼν παραθδλέψαντα, ταχέως 
γυναιχείῳ χατετοξεύσατο χάλλει. Εὐωχηθεὶς γάρ ποτε 
βασιλιχῶς ὁ Δανὶδ, xal λαμπρᾷ τραπέζῃ τὸν νοῦν 
χαυνωθεὶς, μεσημθόρινοῖς περιπάτοις ἑτέρπετο. Τότε 
δὴ, τότε τῶν λογισμῶν τὴν νευρὰν χαλασθεῖσαν ὁ 
δυσμενὴς θεασάμενος, τὸν τῶν παθῶν ἡνίοχον νοῦν 
οὐχ ἀχριθῶς τὰς ἡνίας διεζωσμένον, f) μῳιρόν τι 


D μέρος ἐκ τῶν ὀμμάτων, γυμνωθέντα τὸν ἀριστέα 


τῶν ὅπλων, ἔλαθε πλήξας, αὐτοῖς τοῖς ὄμμασι τοῦ 
διχαίου χρησάμενος, χαὶ συναρπάσας τῆς ὁδοῦ τῆς 
ἀρετῆς, πρὸς τὸν τῆς μοιχείας ἐμδάλλει χρημνόν. 
Ὁρῶν δὲ τὸν πράξαντα, τὴν πρᾶξιν αἰδούμενον, χαὶ 
κρύψαι τὸ ἕλχος τῆς αἰσχύνης βουλόμενον, λαμδάνει 
τὴν αἰσχύνην, ἄλλης παρανομίας συνέμπορον. Πάθει 
γὰρ χαχῷ τὸ xaxhy περιώδευσεν᾽ ὥστε φάνῳ χρύψαι 
τὴν μοιχείαν θελήσας, ἑχατέρων ἐργάτης ἀλέσχεται. 
Ὁ μὲν οὖν πολλάχις ἀριστεύσας ἔχειτο πληγεῖτ" ὁ Ck 
πλήξας ἐχόμπαζεν, ἴαμα πόνων οἰχείων τὸ τοῦ δι- 
xalou πάθος ἡγούμενος. ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἕλαθε τὸν πάντα 
ὁρῶντα ὀφθαλμὸν, ἡ χατὰ τοῦ βασιλέως ἐπήρειζ. 
᾿Αλλ᾽ ὁ πρὸ τῆς πράξεως βλέπων τὴν πρόθετιν, xal 
πρὸ τῶν ἔργων, τὴν γνώμην, oixvsípst μὲν τοῦ λο- 
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γιτμοῦ τὴν χλοπήν" βοηθεῖ δὲ τῷ χλαπέντι, xal οὐ A ceptas actiones cernens intentionem, et δηϊιηυ 


βραδεύει τὴν νίχην τῷ πλήξαντι. ᾿Αλλὰ πάλιν τὴν 
στάσιν τοῦ πεσόντος ἐχδέχεται, καὶ ἀναμάχεσθαι τὴν 
ἧτταν προτρέπεται" χαὶ χεῖρα ὀρέγει, χαὶ ἀνορθοῖ 
τὸν παραπεσόντα, καὶ παραδλέπει τὸ πταῖσμα, πε- 
ριοδεύει τὸ ἕλχος φιλανθρωπίᾳ, τὴν τιμωρίαν ἀπο- 
πεμπόμενος. “Ἄξιον δὲ ἰδεῖν τῆς θεραπείας τὸν τρό- 
πον, xai uat τῆς τοῦ Θεοῦ φιλανθρωπίας τὸ ὕψος. 
Κοινὸν γὰρ ἐντεῦθεν ἀνοίγεται τοῖς ἁμαρτωλοῖς ἰα- 
«psiov * xal φάρμαχον μετανοίας διὰ μὲν τὸν Δαυὶδ 
ἐσχευάσθϑη, πᾶσι δὲ τοῖς δεομένοις ἐδόθη. Πέμπει 
τὶν Ναθὰν Θεὸς τὸν προφήτην, ἰατρὸν προφήτου γε- 
νέσθαι’ προστάξας γυμνῶσαι τὸ ἕλχος, δεῖξαι τοῖς 
ὄμμασι τοῦ πεπονθότος, ἃ πέπονθεν - ἄνθρωπον εὐτελῇ 
τὸ φαινόμενον, πρὸς τὸ ἐν θρόνῳ χαθήμενον, πενίᾳ 


ante facta, Davidis miseretur, qui clanculariis dia- 
boli technis falli se passus sit ; auxiliatur. furtim 
oppresso, nec sinil victoriam esse percussoris. 
Prostrati stationem ipsemet excipit, et ad offensio- 
nem istam pugna relevandam cohortatur. Manum 
dat, prolapsum erigit; quo impegerit, circum- 
lustrat ; przeliumanitate omni ex parte ulcus obit ; 
poenam remittit. Par est ut curaturz modum vi- 
deamus, ei quanta sit vis 100 ac magnitudo Dei 
in homines amoris condiscamus., llinc eniu publi- 
cum peccatoribus aperitur valetudinarium, et pae- 
niteutie medicamentum Davidis nomine paratum 
omnibus egenis condonatum est. Nathanum pro- 
pletam mittit Deus prophete medicum futurgm. 


σύντροφον, πρὸς τὸν τοῖς Gxf;tpotg χοσμούμενον " B Imperat, ulcus denudet, subjiciat. oculis miseriam, 


μονονουχὶ λέγων * Μὴ φοδηθῇς, ἄνθρωπε, τὴν ἀξίαν" 
τὸν ἐμὸν οἰχέτην ἐπίσταμαι, γνωρίζω τὸν ἐμὸν ἀρι- 
στέα, ὃς οὐ νῶτα τῷ πολεμίῳ διδοὺς, ἀλλὰ μαχό- 
μενος πέπληχται. Οὐχ ἤλλαξεν αὐτοῦ τὴν γνώμην τὸ 
πάθος, οὐχ ἤμειψε τὴν πρόθεσιν ἡ πράξις " ἀπατη- 
θεὶς, οὗ βιασθεὶς, χατενήνεχται᾽ ἀριστεὺς, οὐ δρα- 
κετεύων, τετόξευται ^ Πορεύου * oxsVoc γὰρ éx- 
Jorüc μοί ἐστιν. Εἰ δὲ φοδῇ τὴν βασιλείαν, ἐγώ 
309 χαλχεύσω τὴν γλῶτταν, ἐγώ σου τὴν τῆς ἰατρείας 
σμήλην ἐπιθήξω τοῖς λόγοις (94). “ρχεται πρὸς τὸν 
Δανὶδ ὁ Na0àv, xaX μῦθον ὑφαίνει σοφῶς, xa χρύ- 
πτει τῶν λόγων τὸν ἔλεγχον, xai περ'σχέπει τῷ 
διηγήματι τὸν σίδηρον. Ὑπὸ τὴν γλῶτταν φέρει τὸ 
φάρμαχον, χαὶ πλανᾷ τὴν αἴσθησιν, ἵνα χινήσῃ πρὸς 
αἴσθησιν. ᾿Απάγγειλόν μοι φησὶ, τὴν χρίσιν ταύτην, 
ὦ βασιλεῦ (95). Λόγῳ ζωγραφεῖ δικαστήριον, xot 
καθίζει δικαστὴν χατὰ τοῦ Δαυὶδ τὸν Δαυίδ. Δύο 
ἄνδρες ἧσαν ἐν πόλει μιᾷ, εἷς πλούσιος, καὶ ὁ 
ἕτερος (96) πένης. Καὶ ἦν τῷ πιιουσίῳ ποίμνια 


xal βουχόλια xoAAà σφόδρα" καὶ τῷ πένητι οὐκ. 


ἦν (97) ἀ1.1᾽ fj ἀμνὰς μιχρὰ, ἣν ἐχτήσατο καὶ 
«εριδποιήσατο, καὶ ἐξέθρεψεν αὐτὴν, καὶ συν- 
ετράξη μετ᾽ αὐτοῦ (98), xal μετὰ τῶν τέχνων 
αὑτοῦ, ἀπὸ τοῦ ἄρτου αὐτοῦ ἤσθιε, καὶ ἀπὸ τοῦ 
zotnplov αὑτοῦ ἔπινε, καὶ ἐν τῷ κόλπῳ αὑτοῦ 
ἐκάθευδε, καὶ ἦν αὐτῷ ὡς θυγάτηρ. Τρέφει τῷ 
λόγῳ τὸν πόθον, ἵνα τὴν ἀδιχίαν αὐξήσῃ " πλατύνει 
τοῦ πένητης τὴν στοργὴν, ἵνα διεγείρῃ τὸν Δαυὶδ πρὸς 


* Act. 1x, 15. ** II Reg. xn), 5,3. 


quam patitur. Mittit hominem vilem in speciem ad 
eum qui thronum insidet ; paupertati innutritum, 
ad eum quem sceptra decorant. Quasi dicat : Be 
verearis, o homo, dignitatem regiam : servum meum 
novi, novi bellatorem meum, qui inimico terga non 
dedit, sed deprzlians vulneratus est. Non est ab 
eventu mente alienatus, nec ea res hominis pro- 
positum immutavit ; astu, non vi, prostratus est. 
Optime se gerens, non fugitans ictus est. Vade: 
vas electionis est mihi **. Quod si majestatem regiam 
reforiidas, ego linguam tuam perpoliam, ego cu- 


rationis scapellum verbis exacuam. Venit ad Da- 


videm Nathanus, et orationem texit argute ; aciem 
sermonum suorum tegit, eti narratu ferrum celat ; 
sub lingua medicanientum gerit , ct sensum fallit, 
ut sensum excitet. Annuntia mibi, inquit, o rex, 
judicium hoc. Verbo tribunal depingit, et contra 
Davidem ipsummet Davidem statuit judicem. Duo 
viri erant in civitate una, unus dives, el alterpauper. 
Dives habebat oves, et boves plurimos valde. Pauper 
autem nihil habebat omnino prater ovem. unam par- 
vulam, quam emerat, et nutrierat, et que creverat 
apud eum cum filiis ejus, simul de pame illius 
comedens , et de calice ejus bibens , et in sinu 
illius dormiens, eratque illi sicut filia **. Oratio- 
nis serie alit audiendi cupiditatem , ut injuriam 
ampliücet: auget pauperis amorem in ovem, ut 
Davidem in iram suscitet, Cum — autem  pere- 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(94) ᾿Εγώ cov τὴν τῆς ἰατρείας cui Anv. ἐπι- D quam etiam. Biblia regia sic repraesentant : ᾿Απάγ- 


θήξω τοῖς Aóroic. Malim. σμίλην. Congruit enim 
aliquanto melius cum χαλχεύσω et. ἐπιθήξω. Non 
longe abest ab illa elegantia illud veteris oratoris : 
ἣ τῶν ἐμῶν λόγων χοπὶς ἀνίσταται. Si quis σμήλην 
praliabeat, scribat ἐπιθήσω hoc seusu : Ego ora- 
tioni [πα vim purgantem. indam. Porro illud yaÀ- 
κεύσω τὴν γλῶσσαν mihi sumptum videtur ex oda 
prima Pythionic. : 


'Avrevbsi δὲ πρὸς ἄχμονι yd Axeve yAocav. 


(95) Ἀπάγγειλον δὴ μοι τὴν χρίσιν ταύτην, ὦ 
βασιλεῦ. Hoc e loco restitui. potest. vetus. lectio 
Xersionis communis : Annuntia mihi judicium hoc, 


Ὑεῖλον δὴ μοι xploty ταύτην. Qua verba de versioue 

qui expulerunt, seculi sunt editionem τῶν Septua- 
inta. 

s (96) 'O &zepoc. Vnlgaria exemplaria et οἱ Sep- 

tuaginta , εἷς. . 

(97) Τῷ πόνητι οὐχ ἦν. Biblio regia addunt 
οὐθέν, ol Septuaginta οὐδέν : quod laxiusculum est 
ipsa voce, non significandi more. Nam οὐχ fjv de 
quo dictum sit quarrenti respondebit Basilius : Ποί- 
βνια, βουχόλια πολλὰ σφόδρα. 

(98) Συνετράφη μετ᾽ αὐτοῦ. Οἱ Septuaginta, 
ἡδρύνθη μετ᾽ αὐτοῦ. 
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BASILII SELEUCIENSIS 


T 


grinus quidam venisset ad divitem **. Apposite A ὀργήν. "H.Aüer ὁδοιπόρος (99) πρὸς τὸν ἄνδρα τὸν 


peregrinus, hospes, alienus. Incidit enim David in 
infortunium tanquam in extraneum, et peregrinum, 
et inconsiderato casu dejectus est. Venit peregrinus. 
Improviso enim jaculo feritur. Parcens autem sumere 
de ovibus et de bobus suis, ut exhiberet. convivium 
peregrino illi, qui venerat ad se, tulit ovem viri pau- 
peris, preparavit cibos homini, qui venerat ad se *'. 
101 Audiebat David narrationem contra David in- 
stitutam. /ratus autem. indignatiene David adversus 
hominem illum. nimis, dixit ad Nathan : Vivit Do- 
minus : quoniam filius mortis est vir qui facit hoc. 
Ovem reddet in quadruplum δ. Ob peccata sua sic 
afficitur, ac ob alien» regie decernit, et suffragium 
contra Davidem fert David : Dignus morte est. Lin- 


gia ista contra seipsam gladium acuit. Quid Natha- B 
nus denique ? evulgat arcanum , ostendit illi oratio- — 


uis habit: speculum, nudat reum, scelus clare 
repr:ssentat : Tu ille es, o rez, qui id commisisti **, 
Quasi dicat : Regie decrevisti, o rex; justi animus 
sibi patronus est : sed nolebam contra te ferre suf- 
(ragium. Tu factum tuum agnosce; vide quis tuo 
judicio sit obnoxius. Volebam te judicem, non reum 
esse : non in te inquiri, sed a te edici sententiain., 
Audisti quz dixerim, et mea narratio tibi movit iram ; 
sed a te facta sunt, qux protulit ; tu taut? irze ma- 
teriam subjecisti ; tu. alienze oviculie jugulator, o 
rex; tu unicum pauperis solatium sustulisti; tu 
possessionem sustulisti simul et possessorem. Re- 


πιιούσιον. Καλῶς ὁδοιπόρος, ξένος, ἀλλότριος. ξένῳ 
γὰρ νῦν ὁδοιπόρῳ τῷ πάθει Δαυὶδ περιπέπτωχεν, 
ἀμελλετήτῳ χατενήνεχται πταίσματι. Ἦ.21θεν ὁδοι- 
πόρος. Αἰφνιδίῳ γὰρ βέλει τοξεύεται. Καὶ égelcaro 
μλαδεῖν ἐκ τοῦ ποιμνίου αὐτοῦ καὶ ἐχ tor 
βουχολίων αὑτοῦ τοῦ ποιῆσαι τῷ ἀνδρὶ τῷ 
ξέγῳ (1) τῷ ἤκοντι πρὸς αὑτόν " καὶ ξλαδε τὴν 
ἀμνάδα τοῦ πένητος, καὶ ἔθυσεν αὐτὴν τῷ ἀνδρὶ 
τῷ ἥκοντι. "ἤκουσε Δαυὶδ χατὰ τοῦ Δαυὶδ τὸ διὴ- 
γημα. Καὶ ἐθυμώθη Δαυΐδ σφόδρα, καὶ εἶπε" Ζῇ 
Κύριος, ὅτι ἄξιος ὁ ἀγὴρ ὁ ποιήσας τοῦτο θα- 
γάτου. Καὶ τὴν ἀμνάδα ἀποτίσει τετρακ.ιἰασίονα. 
ἜἝπαθεν ὡς ἐπ᾽ ἀλλοτρίοις, τοῖς οἰχείοις ἐγχλήμασι" 
βασιλικῶς ἀποφαίνεται, χαὶ φέρει τὴν ψῆφον χατὰ 
τοῦ Δαυὶδ ὁ Δαυίδ" ἄξιος θανάτου ἐστίν. Ἡχόνησε xa 
ἑαυτῆς ἡ γλῶττα τὸ ξίφος. Τί οὖν ὁ Ναθάν; Ἔχχα- 
λύπτει τὸ ἀπόῤῥητον δείχνυσιν αὐτῷ τὸ τοῦ λόγου 
ἔσοπτρον" γυμνοῖ τὸν κχκατάχριτον, σαφηνίζει τὸ 
πταῖσμα, παρίστησι (2)* Σὺ el, βασιλεῦ, ὁ ποιήσας 
τοῦτο" μονονουχὶ λέγων ᾿Απεφήνω βασιλιχῶς, βα- 
* sU: ὁ θυμὸς τοῦ δικαίου συνήγορος " ἀλλ᾽ ἐδουλόμην 
μὴ χατὰ σοῦ τὴν ψῆφον ἐκφέρεσθαι. Ἐπίγνωθέ σου 
τὴν πρᾶξ'ν᾽ ὅρα τίς ὑπὸ τὴν σὴν ἀπόφασιν ὁ κείμενος. 
Ἐδουλόμτν εἶναί σε διχαστὴν, οὐ χατάδιχον àmo- 
φαίνεσθαι, μὴ εὐθύνεσθαι. Ἥχουσας τὸν λόγον " Exi- 
νησέ σε πρὸς ὀργὴν ἡ διήγησις’ ἀλλὰ σὺ τῶν λόγων 
ἐργάτης, σὺ τοσούτῳ θυμῷ τὰς ὕλας ὑπέδαλες, αὺ 
τῆς ἀλλοτρίας ἀμνάδος ὁ σφαγεὺς, βασιλεῦ * σὺ πέ- 


spice tuo sanguine scriptam epistolam; respice fa- C vn*os τὴν μόνην ἀφεῖλες παραμυθίαν" σὺ xal τὴν 


ctis tuis ensem cruentatum. llic mihi vide Davidis 
philosophiam ; non enim, argutus, regum more indi- 
gnatus est, neque dignitatis aspectu asperatus, ne- 
que qui latens peccatum nudavit, o.lio prosecutus , 
neque a privato accusatus rex in iras assurrexit. Ve- 
rum, agnito facinore, diguitatis oblitus, nulla usus 
est loquendi libertate. Factum exprimit, non pre- 
wit; cernuus solo affligitur, et animo contrahitur, 
ulcus dolet, nec sine lacrymis culpam praedicans 
esclamaVit : Peccavi Domino ** ; externis crimiua- 
tionibus nihil egeo : meipsum accuso, peccati sum 
ipse testis; factum non inficior, quod conscientia 
palam facit : negatione peccatum non amplifico. 
Ecquod igitur e confessione luerum ? Dominus trans- 


χτῇσιν ἀφείλου, xal τὸν χτησάμενον ἀνεῖλες, Ὅρα σου 
τὴν afpast γεγραμμένην ἐπιστολήν (S): ὅρα τῶν 
πραγμάτων ἡμαγμένον τὸ ξίψος. Ἐνταῦθά μοι βλέπε 
τὴν τοῦ Δαυὶδ φιλοσοφίαν" οὐ γὰρ ὡς βασιλεὺς ἐλεγ- 
χθεὶς (4) ἡγανάχτησεν, οὐδὲ πρὸς τὴν ἀξίαν ἰδὼν ἐτρα- 
χύνθη, οὐδὲ μισεῖ τὸν τὴν παρανομίαν γυμνώσαντα, 
οὐδὲ πρὸς θυμὸν ἤχθη βασιλεὺς ὑπ᾽ ἀνδρὸς ἰδιώτου 
χατηγορούμενος. ᾿Λλλὰ γνωρίσας τὴν ἁμαρτίαν, χα’ 
ταθάλλει τὴν παῤῥησίαν, τῆς ἀξίας ἐπιλαθόμενος. 
Ἐχχρύπτει, καὶ οὐ χρύπτει. Κύπτει πρὸς τὴν γῆν, 
xa τὴν γνώμην συστέλλεται, χαὶ τὸ ἕλχος ὀδύρεται, 
xaX μετὰ δαχρύων ἀναθοᾷ, τὴν ἁμαρτίαν κηρύττων" 
Ἡμάρτηχα τῷ Κυρίῳ" οὐ χρήζω τῶν ἔξωθεν 
ἐλέγχων " ἐμαυτοῦ κατήγορος γίνομαι " ἐγὼ μάρτυς 


lulit peccatum. tuum **, Domiuus, qui legi domina- D τοῦ πταίσματος * οὐχ ἀρνοῦμαι πρᾶξιν, f» τὸ συνε:δὺς 


**]D Reg. xi, Δ. *' ibid. **ibid. 5, 6. *^ibid. 7. "'*ibid. 15. 


" ibid. 


CL. DAUSQUFII NOTE. 


(99) ᾽οδοιπόρος. ltem Biblia vulgaria. At οἱ Sop- 
tusgiuta, πάροδος. 

(1) Ποιῆσαι τῷ ἀνδρὶ τῷ ξένῳ. Nota ποιῆσαι a 
versione vulgaria redditum, Ut convivium exhiberet. 
Quid si diceretur ποιῆσαι esse mactare? mox enim 
Basilius, xat ἔθυσεν αὐτὴν, quo loco Biblia regia 
habeut ἐποίησεν. Nev versionis wutaretur sententia : 
^uccedit. enim mactationi convivium, quo mihi in- 
terpres respesisse videtur. 

(2) Σαφηνίζει τὸ πταῖσμα, παρίστησι. Scelus 
clure representat, Que mihi data, reddidi. Videtur 
(amen τὸ παρίστησι proprium , ac. devinctum sibi 


aliquid. reposcere, verhi gratía, παρίστητι τὸν πτα» 
M T bd 
σαντα, σὺ εἶ, ὦ βασιλεῦ, etc. 


* 


(3) Αἴμασι γεγραμμένην ἐπιστολήν. An episto-^ 


lam intelligit Üre sauguine violatam ? an ἐπιταγὴν 
scribendum? ut rex ad. scita revocetur, quibus ho- 
micidarum sanguis in penam reposcitlur ; quemad- 
modum veleres prodidere Draconis leges scriptas 
sanguiue? 

(4) 'EAeyx0s(c. Argutus, ex Amplitryone, posui: 


... Dedecoris a viro argutam meo. 
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ἐπαύξνησιν, Τί οὖν τῆς ὁμολογίάς τὸ x£pboc; Κύριος 
ἀφείλετο τὸ ἀνόμημά σου (5). ὁ τοῦ νόμου Δεσπό- 
176. Ὁ μὲν γὰρ νόμος τὸ ξίφος ἐγύμνωσεν, οἷδε Ὑὰρ 
τῆς μοιχείας τὸ ἐπιτίμιον, χαὶ φόνῳ τὸν φόνον ἀμύ- 

sat. ᾿Αλλὰ Κύριος ἀφείλετο τὸ ἀγόμημά cov. 
Ἑνίχτσε τὸ χρέος ἡ χάρις, ἔπαυσε τὴν τιμωρίαν 
φιλανηρωπία " διχαστὴς εἰς ἰατρὸν μεταδέθδληται " 
ἀντὶ σιδήρου τῷ τῆς μετανοίας ἀρχεῖται φαρμάχῳ. 
"D μεγάλης χαὶ γοργῆς ἀγαθότητος (6)* συνέδραμε τῇ 
ὁμολογίᾳ τῆς ἁμαρτίας f, λύσις τῆς τιμωρίας" ἔδειξεν 
ὅση τῆς μετανοίας fj ἐνέργεια. Οὕτω μαθὼν» ὁ Δαυὶδ, 
xai τὴν χάριν δεξάμενο; τῆς ἐξομολογήσεως οὐχ 
ἐπαύσατο, ἀλλ᾽ ἔμενε τῇ μετανοίᾳ προσπεφευγώς. 
Οὐχ ἔῤῥιψεν οὐδὲ μετὰ τὴν θεραπείαν τὸ φάρμαχον, 


ἀλλὰ δαχρύων, ἐν οὐρανῷ ἐχτείνων, τοῦ βίου διὰ P 


καντὸς ἀνεδόα " Λούσω καθ᾽ ἑκάστην vóxca τὴν 
κλίνην μου. Ac ἧς ἔπταισε, διὰ ταύτης ἀπελογή- 
σατο ἁμαρτία γὰρ δάχρυσι θεραπεύεται’ ἁμαρτία 
θρήνοις καθαίρεται ῥύπος ψυχῆς, τοῖς τῶ») ὁφθαλ- 
μῶν σμήχεται νάμασι, καὶ τὴν ὑπ᾽ οὐρανὸν (7) ἀεὶ 
συγχαλούμενος, xal τὸ τῆς οἰχουμένης θέατρον χαθ᾽ 
ἡμέραν ἀθροίζων, δημοσιεύει τὸ πταῖσμα, καὶ τοῖς 
ἀπάντων στόμασι τὰ τῆς ὁμολογίας περιτίθησι ῥῇ- 
ματα, xai χοινωνοὺς ποιεῖται τῆς ἀπολογίας τοὺς 
ἅπαντας, ἵνα χοινωνοὺς τῆ: μετανοίας ποιήσηται. 
Νόμος γάρ ἔστι μετανοίας τοῦ προφήτου τὰ δάχρυα. 
"Ἔδειξε πῶς τὰ τῆς Ψυχῆς θεραπεύεται τραύματα" 
ἔδειξε ποῖον ἀμαρτίας τὸ ἀντιφάρμακον" ἔδειξε χατὰ 


τοῦ διαδόλου δάκρυα * δι᾽ ὀφθαλμῶν ἀντετόξευσε, xal C 


δάχρυσι τὸν διάδολον ἑτραυμάτισε " ἀνεμαχέσατο τὴν 
ἧτταν τοῖς δάχρυσι, θρήνοις τὴν νίχην πορίζεται, xat 
στεναγμοῖς τὴν χάριν ἐφέλχεται" πένθει τὸ πένθος 
ἰᾶτο. Ἴδες ἀριστέα πληγέντα, xal μηδὲ μετὰ τὴν 
πληγὴν τῆς ἀριστείας παυσάμενον ; Ἴδες ἀθρόως 
πεσόντα xal γοργῶς ἀναστάντα ; Ἴδες πῶς πεσὼν, 
πολλοὺς ἑαυτῷ συνανέστησε ; ὅπως ἔδωχΞε τοῖς πε- 
πτωχόσι τὴν χεῖρα; ὅπως ἐδίδαξε, πῶς ὁ πεσὼν 
ἀνίστασθαι δύναται ; "Eyvopev τῆς μετανοίας τὴν 
δύναμιν, ἔγνωμεν τοῦ φαρμάχου τὴν χρῆσιν. Μὴ παυ- 
οὐμεθα τῇ δωρεᾷ χεχρημένοι, πταίοντες, xai θερα- 
πευόμενοι. Μὴ ῥᾳθυμίᾳ τὴν χάριν ὑδρίσωμεν, μηδὲ 
τὰ τῶν πταισμάτων ἀνίατα χαλύπτωμεν ἕλχη (8). 


ORATIO XVIII. 
στυλιτεύει, οὐχ ἐπάγω τὴν ἄρνησιν τῆς ἁμαρτία: A tur : 
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lex cniin. gladium nudavcrat, quod adulterii 
poenam nosset, et necein nece parabat vindicare : 
Sed Dominus transtulit yeccatum tuum. Debitum su- 
peravit gratia, penam remisit clementia, judex me- 
dici fecit officium, ferri vice paenitudinis medica- 
mento contentus 102 est. O agnam repentiuamnque 
bonitatem ! concurrit cum culpx confessione poen: 
absolutio; ostendit quanta sit poenitentia vis. Sic 
doctus David, et accepta per confessionem gratia 
non quievit, sed quod peuitentiz? stadium | capessi- 
verat, mordicus tenuit, Medicamentum ne quidem 
post curationem abjecit, at flens per omnem vitam 
clamabat inteutus in caelum : Lavabo per singulas 
noctes lectum meum **, Qua peccavit, et se purga- 
vit, Peccatum namque lacrymis curatur, peccatum 
lamentis expurgatur, animz illuvies oculorum fon- 
tibus extergitur. Deinde subcoeelestem creaturam eon- 
vocans , et orbis terrarum theatrum quotidie cogens 
publicat scelus, et ante omnium ora ponit confes- 
sionis verba, facitque defensionis participes, ut in 
penitentix partem veniant. Nau Propheta: lacrymae 
pro poenitentize lege sunt. Monstravit quomodo cu- 
rentur anima vulnera, monstravit ecquod sit anti- 
pharmaeum, monstravit iuimicas diabolo esse lacry- 
mas; per ocnlos contra jaculatus est, et lacrymis 
diabolum convulneravit : pugnat, ut lacrymis ab of- 
fensione se vindicet, lamentando victoriam acquirit, 
et gemitibus gratiam trahit, luctum luctu medicatur. 
Vidisti virum optiinum sauciatum, nec accepta plaga 
quidquam de strenuitate remittentem ? vidisti dere- 
peute succumbentem, et subito emergentem ? vidi- 
sti, ut collapsus iultos secum restituerit ? ut afflictis 
manum dederit? ut docuerit lapsum posse resur- 
gere? Agnovimus peniteutie vIm, agnovimus usum 
medicamenti. Hoc uti munere non desistamus, dum 
labimur ac vicissim sanamur : ne per socordiam 
gratie contumeliam inferamus. Neque vero imme- 
dicabiles peccatorum vomicas occultemus; neve ma« 
neamus dum ab igue curemur. Clameius et nos : 
Peccavi Domino, ut eamdem ab humanissimo rege 
sententiam obtineamus , qux dicat : Dominus trans- 
tulit peccatum (uum : cai gloria, et honor in szcula 
s:eculorum. Amen. 


Μὴ μείνωμεν θεραπευθῆναι πυρί. Βοήσωμεν xai ἡμεῖς. Ἡμάρτηχα τῷ Κυρίῳ, ἵνα xai τὴν αὐτὴν 
περιγραφὴν παρὰ τοῦ φιλανθρώπου βασιλέως πορισώμεθα λέγουσαν * Κύριος dgsl.lero τὸ ἀνόμημά 
σου. Αὐτῷ ἠδόξα xaX τὸ χράτος εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 


ΛΟΓῸΣ IH. 
Τοῦ αὑτοῦ εἰς τὴν Ἡρωδιάδα. 
α΄. Τὴν τῆς Ἡρωδιάδος ὄρχησιν ἡ τῶν Εὐαγγελίων 


?* Pa3l. vi, 7. " 


103 ORATIO X vii. 
Ejusdem in  Herodiadem. 
1. Herodiadistripudium nobis hodie invulgat Evan- 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(5) ᾿Αφείλετο τὸ ἀνόμημά σου. Biblia vulgaria : 
᾿Αφείλετο τὸ ἁμάρτημά σον" ol Septuag. : IIep:e6t- 
δασε τὸ ἁμάρτημά coo , idque propius versionem 
communem eat : Transtulit a te peccatum tuum. 

(6) Ὧ μεγάλης, xal γοργῆς ἀγαθότητος. Na- 
thani celerem subitamqae conclusionem respicit 
de oblata venia. Itaque vertendo H«sychium secutus 


sum : Γοργὸς, εὐχίνητος, ταχύς. Γόργευσον, τάχυνον, 


σπεῦσον. Mox iterato Basilius : Ἴδες ἀθρόως πε:- 
σόντα, xal γοργῶς ἀναστάντα. Vidisti derepente suc. 
cumbentem, el e casu subito emersum., 
(s] Tiv ὑπ᾽ obparór. Expleo χτίσιν., 
8) Μηδὲ τὰ τῶν πταισμάτων ἀνίατα καιϊύπτω 
μεν &Axn. Ante alihi dixerat : Δεῖξον τῷ ἰατρῷ τὸ 
τῆς παραθάσεως ἕλχος. Horatius : 

Stultorum incurata malus pudor ulcera εείαι. 


Li 
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geliorum vox, et atheam mulierum illarum publi- A σήμερον ἡμῖν στηλιτεύει φωνὴ, xaX τὴν ἄθεον τῶν 


citus pandit insaniam, llerodem sub jugo libidinis 
captivum, Baptistam pro continentia capite trunca- 
tum, ac neque allata morte silentii patientem. 
Ejusmodi enim justorum facinora plus etiam post 
mortem splendoris obtinent, plusque roboris. Ilanc 
diabolus trageediam excogitavit, llerodes confecit, 
Herodias saltavit, Baptista descendit in certamen, 
evangelista narravit. Jam enim videns diabolus 
Joannem Bluento Jordanis eluentem hominum sce- 
lera, ei Mosaico obnoxios gladio liberantem, nec 
non legis minas in aquis retundentem, ac paeniteu- 
te decreto mutantem in inelius, veteri rursus cor- 
reptus invidia, et timoris pleuus, ne potissima sua 
in hominés machina dissolvatur, ac deinde videns 
adoptionis radios per Christum in aqua iusertos, 
el cultorem humanitatis Joannem in aquis stan- 
teu, ad. ulciscendum horum ministrum impelleba- 
tur. ct bumanissimi servitii poenas reposcere insti- 
tuit, Ac primum cum abluto Christo confligit, et 
quasi contra couservum jaculatus esset, a Domino 
alapa frangitur. Ubi cum victoriam desperasset, in 
Joannem vertit arma, et Ilerodianis affeciibus pro 
armis usus viam aperit ad Baptisue morteimn. O pul- 
chre excogitatam ἃ diabolo iusaniam! Caruilicem 
statuit in. Joannem regem lipsum. Vidit homiuum 
quidem dominatorem esse Herodem, affectuum vero 
servum ; vidit regem intemperantia mancipium, 
et schemate quidem regni tyrannum,ut zgritudinum 
anima tyrannide premi, Ac mibi vide diaboli artem, 
ut ad impietatem ex levioribus erratis extrahat. 
Primuni fraterui cubilis perfossorem fecit, et sub- 
sessorem, ut ex adulterii fossa ad Baptiste czedem 
trausilire faciat. Malum vero tempore altum crevit 
in quamvis libertatem. 1044 Vivi igitur, videntis- 
que fratris uxorem suam facit, regni potestate ab- 
usus in auxilium intemperaulti2, οἱ cuim ausu. cons 
sueto nefarium animi propositum conglutinans. 
Fratris autem appellatio per medias incedens inju- 
rias scelus augebat adulterii novo scelere, et inju- 
ria accessione cumulabatur injuria. Auget enim 
injuriam cognatio. A quo enim nature debita ex- 
spectabatur benevolentia, apud eum majora sunt, 
qua accusentnr crimina. Verum ad mulierem festi- 


γυναιχῶν ἐχείνων ἐχπομπεύει μανίαν, Ἡρώδην 
ἀχολασίας γεγενημένον αἰχμάλωτον, τὸν Βαπτιστὴν 
ὑπὲρ σωφροσύνης τὴν χεφαλὴν ἐχτεμνόμενον, xai 
μηδὲ θανάτῳ τὸ σιωπᾷν ἀνεχόμενον. Τοιαῦτα γὰρ 
τῶν δικαίων τὰ χατορθώματα, πλέον μετὰ θάνατον 
λάμποντα, χαὶ μετὰ τελευτὴν ἐνεργέστερα. Τοῦτο τὲ 
δρᾶμα διάθολος ἐπενόησεν, Ἡρώδης δὲ συνηργάσατο, 
Ἡρωδιὰς ἐξωρχήσατο * Βαπτιστὴς ἡγωνίσατο, 
εὐαγγελιστὴς διηγήσατο. Ἰδὼν γὰρ ἄρτι ὁ διάδολος 
τὸν Ἰωάννην τοῖς Ἰορδάνου ῥείθροις τὰς ἀνθρώπων 
ἁμαρτίας ἐχπλύναντα (9), καὶ Μωῦσαϊχοῦ ξίφους 
τοὺς ὑπευθύνους ἐλευθεροῦντα, χαὶ τοῦ νόμου τὴν 
ἀπειλὴν ἀμδλυνομένην ἐν ὕδατι, xal τῆς μεταγνώ- 
σεως ἀπαλλάττοντα ψήφῳ, φθόνῳ πάλιν ἀρχαίῳ 
ληφθεὶς, xal φόζου πλισθεὶς, μὴ ἄρα τὸ πλέον αὐτῷ 
διαλυθῇ χατ᾽ ἀνθρώπων μηχάνημα, πρὸς τούτοις 
ἰδὼν τὰς τῆς υἱοθεσίας ἀχτῖνας ἐν ὕδατι φυτευομέ- 
νᾶς ὑπὸ Χριστοῦ, xat γεωργὸν φιλανθρωπίας ἐπὶ 
πῶν ὑδάτων ἑστῶτα τὸν Ἰωάννην, ἀμύνεσθαι τὸν 
τούτων ὑπηρέτην ὑπείγετο (10), χαὶ δίκην τῆς φιλ- 
ανθρώπου διαχονίας ἀπαιτεῖν ἐπινοεῖ. Kal πρῶτον 
μὲν τῷ βαπτισθέντι συγχρούει Χριστῷ, καὶ οἷα 
xa0' ὁμοδούλου τοξεύων, ὑπὸ Δεσπότου ῥαπίζεται. 
᾿Απογνοὺς δὲ τὴν νίχην ἐχεῖ, κατὰ Ἰωάννου στρα- 
τεύεται, χαὶ τοῖς Ἡρώδου πάθεσιν ἀνθ᾽ ὅπλονν ypn- 
σάμενος, τῷ Βαπτιστῇ μεθοδεύει τὸν θάνατον. Ὃ 
tis εὐμηχάνου τοῦ διαδόλου μανίας ἰ Δήμιον χεῖρο- 
τονεῖ χατ᾽ Ἰωάννου τὸν βασιλεύοντα. Εἶδεν ἀνθρώ» 
πων μὲν δεσπότην Ἡρώδην, παθῶν δὲ δοῦλον ὑπάρ» 
χοντα εἶδε τὸν βασιλέα τῆς ἀχολασίας θεράποντα, 
xai τύραννον μὲν τῷ σχήματι τῆς ἀρχῆς, τυραννού- 
μενον δὲ τῷ νοσήματι τῆς ψυχῆς. Καὶ μὴν βλέμμα(!!), 
διαδόλου τέχνην πρὸς ἀσέδειαν ἐχ μιχροτέρων 
πταισμάτων ἐξελχύσασαν. Πρῶτον ἀδελφιχῆς εὐνῆς 
τκοιχωρύχον ἀπέδειξεν, ἵνα ἀπὸ τῶν τῆς μοιχείας 
σχαμμάτων, ἐπὶ τὸν τοῦ Βαπτιστοῦ φόνον γυμνώ- 
cn (12). Τῷ χρόνῳ ὃὲ τὸ πάθος τρεφόμενον εἰς 
ποῤῥησίαν ηὐξάνετο. Ζῶντος οὖν (13) τοῦ ἀδελφοῦ (14) 
τὴν γαμετὴν σφετερίζεται, συμπράχτορι τῆς ἀχολα- 
σίας τῇ βασιλείᾳ χρησάμενος, ἐννόμῳ τόλμῃ παρά» 
νομον συμπλέχων προαίρεσιν (15). ᾿Αδελφιχὴ δὲ 
προσηγορία διὰ μέσης τῆς ἀδιχίας ὀδεύουσα τὴν 
μοιχικὴν παρανομίαν παρανομωτέραν εἰργάζετο, xot 


nans oratio, lxret, quem potissimum tangat. Ut D προσθήχη τῆς ἀδιχίας ἀδίχησις ἐγίνετο. Αὔξει γὰρ 
CL. DAUSQUEII NOTE. 


9) Τὰς ἀνθρώπων ἁμαρτίας ἐχπιύναντα. ln- 
tellige ut Theologorum scholz iutelliguut, lavatio- 
nem hanc przvium quid fuisse peccatis Christi bap- 
tismate extergendis. Nec obscure Basilius conuexis 
videtur indicare : xai τοῦ νόμου τὴν ἀπειλὴν ἀμ- 
δλυνομένην ἐν ὕδατι. Aliter si sensit, dicere potuit 
σδεσθεῖσαν, aut simile. 

(10) ᾿Υπείγετο. Scribe ἐπήγετο infigebatur, im- 
pellebatur : vel Ἠπείγετο, 

(1) Kal μὴν βλέμμα. Forte, xa μὴν βλέπε μοι. 

42) Γυμνώσῃ. Cowmnodius; γυμνάσῃ. 

(15) Ζωγτεος οὖν τοῦ ἀδειϊφοῦ τὴν γαμετὴν 
σφετερίζεται. Melior. mens Basilio, et asseusoribus 
quam opinantibus Philipro demoriuo tantum ucfas 
llerodem connmisisse ; hi enim fodiori sorde peccati 


purgant [lerodem. Vide D. Hieron. in Matth. xiv, 
et Joseplium lib. xvin Aatiq., c. 9. 

(14) 'Aó&Agpob. Ut particeps sis hac de fraterni- 
late, deque Philippi, et Hlerodiadis nomine, itemm de 
Herodibus quatwor, patre. et filiis, Suidam adi; 
scitu digna scribit. 

(15) ᾿Ενγόμῳ τόλμῃ παράνομον συμπιέχων προ» 
αἱρεσιν. Consueto exposui pro ἐννόμῳ,, uti supra 
νόμιμος. Non enim nequiter tantum rem gerebat 
Herodes , sed nequitia. in consuetudiuem  verte- 
rat; ita solent reges c:teris esse licentiores. Nihi- 
lominuus prztuleritm ἀνόμῳ τόλμῃ, si quis mihi liber 
essel auctor : cum ausu nefario, sive, conira fas 
oinne. 
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τὴν ἀδιχίαν ἀδιχουμένη συγγένεια. Παρ᾽ ᾧ γὰρ τὸ A enim qui videt in :equalibus lancibus :equipendia 


«ἧς εὐνοίας ὠφείλετο χρέος διὰ τὴν φύσιν, παρὰ 
τούτῳ μείζονα τὰ τῆς χατηγορίας ἐγχλήματα. ᾿Αλλ᾽ 
ἐπὶ τὴν γυναῖχα τρέχων ὁ λόγος, ἀπορεῖ τίνος πλέον 
χαθάψηται. "nep γάρ τις ἐν ἰσοῤῥόποις πλάστιγξιν, 
ἰσόμετρα βάρη χείμενα βλέπων, ἢρεμοῦσαν τὴν 
τρυτάνην ὁρᾷ, xai τῶν ἐξηρτημένων τὴν ἰσότητα 
μαρτυρουμένην τῷ σχήματι, τὸν αὐτὸν δὴ τρόπον 
τὴν ἐφ᾽ ἑχάτερα παρανομίαν ὁ λόγος σταθμώμενος 
παραχωρεῖ τὴν νίκην τοῖς ἐξ ἀδιχίας νιχῶσιν. Ὁ 
μὲν ἀδελφὸν ἀδιχῶν εἰς εὐνὴν οὐχ ἠσχύνετο" ἡ δὲ 
᾿ xav ἀνδρὸς μαινομένη, τὴν μοιχιχὴν χατηλλάγετο 
xoltnv* xat τὴν νόμιμον χατορχησαμένη παστάδα, 
μυσαρὸν χατησπάζετο θάλαμον. Ποῦ νῦν αἱ πρὸς 
«τὸν ἄνδρα σου τῆς φιλίας συνθῆχαι ; ποῦ σοι τῆς 


ψυχῆς τὰ δεσμά; ποῦ τῶν ἀλύτων πόθων d τυραν- Β 


vlc ; ποῦ τῶν ἐπαινουμένων φίλτρων ἡ σχέσις ; συν- 
απεδύσω τῷ ἀνδρὶ καὶ τὴν αἰδὼ τῆς φύσεως, γύναι. 
Ἑνίχησας τῶν θηρίων τὴν ἀγριότητα" ἐχεῖνα, τῆς 
φύσεως τὸν νόμον αἰδούμενα, στέργει τὴν σύνευνον, 
χαὶ μετὰ θάνατον τὴν εἰς τὸν ἄῤῥενα φιλοστοργίαν 
οὐχ ἐτελεύτησε, πολλάχις μάρτυρα τῆς ὁμονοίας 
ὑπάρχουσαν. Οὔπω λεαίνης ἠχούσαμεν ἔργον τοῖς 
σοῖς πόθοις ἐφάμιλλον (16): φύσις ἑρπετῶν (17) τὴν 
εἰς τὰ σύζυγα παρανομίαν ἡγνόησε. Δραχόντων 
ἔθνη (18) τοῦ πάθους ἐλεύθερα. Λόγος δέ τις τῆς 
φιλανθρωπίας τὴν τρυγόνα θαυμάζων (19), μηδὲ 
μετὰ θάνατον τοῦ συνεύνου προδιδόναι τὴν χοίτην 
διισχυρίζεται" μένουσα ζῶσα, ζῶσαν μηνύει τοῦ τε- 


collocata, trutinam quoque videt requietam, et eo- 
rum, qux: appendnntur, z:quabilitatem habitu ipso 
contestatam : ad eumdum prorsus modum oratio 
nequitiam utraque vergentem librans, iis victoriam 
concedit, qui per iniquitatem vicerint. Hune «qui- 
dem non puduit fraternum cubile fedare injuriis: 
illa contra maritum insaniens in adulterinum torum 
aversa est, et legitimo toro desiliens, thalamum et- 
secrabilem amplexata est. Ubi nunc cum viro eoiti- 
positio de amicitia ? ubi anims tus vincula? ubi 
insolubilium votorum summa potestas ? ubi lauda- 
tissimi amoris retentio? Una cum marito nature 
pudorem exuisti, o mulier! Vicisti belluarum ferita- 
tem : illa quidem inditas a natura leges verentur, 
amant conjugem, et post mortemamorem in marem, 
qui frequenter concordi: testis est, non abrumpunt. 
Nunquam leenz factum audivimus tu libidinis 
emulum : reptilium natura nescit conjugii legem 
violare? Draconum geus ab amoris insania libera 
est. Nonnulla fama est, qux turturem miratur ob 
imitationem bominam, qui vel post fata conjugis 
torum ut prodat, adigi non polest, et quandiu 
vivit, mortui memoriam vivere querela indicat. 
Pudeat 16 tam perditi amoris, quem coarguunt 
volatilia: rem perhorresce, 4118 supra repuülium 
crudelitatem est. Harum nuptiarum pararius erat 
diabolus , qui ejusmodi tempestatis excitavit occa- 
sionem, dum Antecursori mortem procnrat. 


ϑνηχότος τὴν μνήμην. Αἰσχύνθητι τὸ πάθος, xal ὑπὸ πτηνῶν, χατηγορούμενον. Αἰδέσθητι πρᾶξιν ἑρπετῶν 
γιχῶσαν ὠμότητα. Τούτων τῶν γάμων ἐγίνετο νυμφαγωγὸς ὁ διάδολος, τοιαύτην ἤγειρε ζάλης ὑπόθεσιν, 


τῷ προδρόμῳ μνηστευόμενος θάνατον. 


Β΄’. Τοιοῦτο νῦν ἐν τοῖς βασιλείοις ὁ διάδολος slo- C 43. Tale nunc in regum palatia spectaculum diabo- 


fveyxs θέατρον, ὕλην ὑποδαλὼν τὸν ᾿Ηρώδην τῷ 
δράματι. Ταῦτα ὁ Βαπτιστὴς ὁρῶν, ἡ τῶν προφητῶν 
χορυφὴ, τοῦ νόμου τὸ πέρας, ὁ τῆς ἀρχαίας ὁμοῦ 
καὶ τῆς νέας Διαθήχης μεσίτης " Ὁ γόμος γὰρ 
καὶ οἱ προφῆται ἄχρις ᾿Ιωάγγου τοῦ Βαπτιστοῦ" 
ὁ τῆς ἐρήμου πολίτης, ὁ τῆς σωφροσύνης ἐργάτης, 


88 Luc. xvi, 46. 


lus importavit, dum Herodes dramati subjicitur ina- 
teria. Videns hzc Baptista prophetarum apex, 105 
legis perfectio, veteris simul ac novi Testamenti . 
sequester (Lex enim et prophete usque ad Joannem 
Baptistam **), eremi civis, temperantia opifex, regi- 
nam libidinis administram, contra diguitatis et na- 


CL. DAUSQUEIH NOT.£ 


(46) Τοῖς σοῖς xó0o« &pdjuAAov. Intellige lez- D 


nam viro suo sic esse deditam, ut cum altero leone 
non copuletur. Copulatur autem pardali, ex quo 
veneris conflictu leopardales proveniunt. Clau- 
dianus : ] 


.. Cum forte lene 
Nobiliorem uterum viridis corrupit adulter, 
Hi referunt maculis patres, et robore matres. 
(11) Φύσις ἑρπετῶν. Pocta Venusinus : 
Non ul serpentes avibus geminentur... 
Alii aliter se vidisse referunt: | 


(18) Apaxórcov ἔθνη. Draconum gens, de Maro- 
nis exemplo : 


.... Gens humida ponti. 

(49) Τῆς φιλανθρωπίας τὴν τρυγόνα θαυμάζων. 
Φιλανθρωπία hic est hominum amor, vel imitatio, 
qua turtur amat , ut solent homines, conjugem lu- 
gendo jexprimere." Et turturi, οἱ porphyri Pisidas 
mirum tribuil ad castitatem ingenium : 


Πόθεν δὲ διττοὺς, ὥσπερ ἡ τρυγὼν, γάμους 
Tcv Πορφρυρίωγος ἡ φύσις βδελύττεται, 
Ὅς καὶ παρ᾽ ἡμῖν €i σκοπήσοι uay Aába 
Auup τὸ σῶμα τήκεται τεθλιμμέγνος ; 

Θέλων δὲ πόρνης μηδὲ τὴν θέαν βιλέπειν 
Λάϊζῳ σιωπῇ σωφρονίζδι τὸν βίον. 


Fed. Morellus : 


Unde.et secundas, veluti turtur, nupiias 

Natura Purpureonis odit mazime : 

Ui si quam apud nos hic lupum conspezerit, 

Corpus suum inedia sinat tabescere ? 

Meretricis hic dum vitat aspectum quoque, ᾿ ( 
Docto instruit vilam suo silentio, — . 


D. Chrysost. tractatu in Josephum : Μίμησαι, γύ- 
vat, thv τρυγόνα ^ ἐχείνη γὰρ E ἀνδρὶ μιγεῖσα, 
ἑτέρῳ οὐχέτι μίγνυται " xàv συμδῇ τὸν ταύτης ἄῤ- 
pea ἱξευντοῦ θηραθῆναι, ὑπὸ ἀετοῦ ἀναλωθῆναι, 
τέρῳ ἄῤῥενι οὐχ ἐπιμίγνυται" τὸν γὰο προσελθόντα 
ἐχδεχομένη αἰεὶ, xat αὐτὸν ποθοῦσα τῇ ἐχείνου μνή- 
μῃ ἐναποθνήσχει. | 
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tur? rationem debaechamtem, confusos justiti:e A Baz:Asíav ὑπουργὼν ἀχολασίας, παροινουμέντιν xal 


terminos, naturam in theatrum iniquitatis versam ; 
hac, inquam, videns rursus, quasolim voces in 
eremo jecerat, repetebat: Voz clamantis in deserto **, 
Vocem emit'ebat, qua possent impuri illi affectus 
rescindi, vocem emittebat :»gram animam aduren- 
iem : Non licet tibi habere eam ?*, Positor legis iu 
regem legis pravaricatorem. O dicendi libertas, 
quie reginam inique agentem non metuit ! Linguam 
evibrabat, ut olim in utero saltum edebat : tunc in 
partionem naturam impellebat, οἱ ante pariionem 
partionis accusabat lentitudinem ; et nunc adulteran- 
lem naturam accusat, vocemque jacit tlemperantize 
fulgorem coruscantem. Sed vocis medela potentius 
erat malum ; et quemadmodum, qui mentis furore 
correpti sunt, cum per insaniam nullum curationis 
sensum percipiant, medico gladium iutentant, me- 
dicum pro hoste ulciscentes : sic Herodes etsi c:e- 
dis aviditate incensus, meluens tamen opinionis, 
qua de Joanne obtinebat, supplicium differt, praeter 
animi sententiam tantisper hinanitate usus, nec 
tam. hominem servat, quam ad. mortem reservat. 
Taudeii aliquando natalium Ilerodis tempus insta- 
bat, splendidaque, ut vero simile est, luxuriosi 
regis erat mensa, el convivium vegifici luxus notis 
insigne,in quo ebrietas perbacchabatur, et. daemo- 
num f[rateruitas nativitatis tempus festum ducebat, 
Etsi tristiti:e potius tradere se oportuit, et lugubrem 
agere diem, tam rari adulterii opifex productus 
est ! ribilomiuus ipsi nativitatis memoriam commu- 
niter ac. publice celebrabant, llerodias interea sal- 
tationem adornans in convivii tlicatrim  insiluit, 
HleroJias autem, filia ostentans habitu matris artes, 
exactum materna libidinis simulacrum — aspectu 
impudenti, fracto corpore, anima diffluente, jactis 
in colum manibus, pedes in altum subrigehat, ha- 
bitu seminudo soam turpitudinem publicabat. Hic 
vero tripudiun. oninium oculos attrahere, Herodes 
admirabili saltationis dexteritate teneri, 106 ip- 
$um sein spectaculi premium spondere, munerum 
delectum puelle permittere, jurejurando muneri 
n:ox subscribere, semiputata regni pars in tripudii 
honorarium propoui, denique filia matrem in con- 
silii partem. vocare. Porro mater jüdieium sortita 
diabolo seutentiam feeueratur, et ciedis in Joanneimn 
excogitat;e gratiam illi concedit cum tali ad filiam 
clamore: Quid consilia expetis? ecquid opus facto, 
mea fi!ia ? etiainftie cum praerogativa sit in manibus, 
quod quxras, ignoras? tibine postulatiouis consi- 
deratio moram affert? ecquid Joannis capite nobis 


**[sa. xr, 55 Matth, u1,3.. 95 Matth. xiv, 4. 


ἀξίαν xai φύσιν, τοὺς τῆς δικαιοσύνης ὅρου; Ovy- 
χεομένους, θέχτρον παρανομίας γινομένην τὴν φύ- 
σιν" ταῦτα ὁρῶν, πάλιν τὰς ἐν ἐρήμῳ φωνὰς ἀν- 
ἐχρούετο" Φωγὴ Boorcoc (20) ἐν τῇ ἐρήμῳ. "Hist 
φωνὴν τὴν τοῦ πάθους τομὴν’ ἡφίει φωνὴν χαυ- 
στήρα τῆς νοσούσης ψυχῆς" Οὐχ ἔξεστί cot ἔχειν. 
αὐτήν (21). Νομοθέτης βασιλέω; παρανομοῦντος. 
"D παῤῥησία βασιλείαν ἀδιχοῦσαν οὐχ αἰδουμένη. 
Ἠφίει γλῶτταν, ὡς ἐν νηδύϊ πάλαι τὸ σχίρτημα" 
τότε πρὸς ὠδῖνας ὥθει τὴν φύσιν, xal χατηγόρει 
τοῦ τόχου πρὸ τόχου βραδυτῆτα " χαὶ νῦν κατηγορεῖ 
γοθενομένης τῆς φύσεως, καὶ πέμπει φωνὴν σω- 
φροσύνην ἀστράπτουσαν. ᾿Αλλὰ τοῦ τῆς φωνῆς φαρ- 
μάχου τὸ πάθος fjv ἰσχυρώτερον, xal χαθάπερ οἱ 


B μανίᾳ ληφθέντες, χατὰ τοῦ ἰατροῦ τὸ ξίφος bmava- 


τείνονται, τῆς μὲν θεραπείας αἴσθησιν διὰ τὸ πάθος 
οὐχ ἔχοντες, οἷα δὲ πολέμιον τὸν ἰατρὸν ἀμυνόμε- 
vot* οὕτω; Ἡρώδης, θυμῷ μὲν φόνου χρατούμενος, 
φόδῳ δὲ πάλιν τῆς Ἰωάννον δόξης τὴν τιμωρίαν 
ἀναδαλλόμενος, ἀχούσιον τέως φιλανθρωπίαν ἐνδεέ- 
χνυται, φυλάττει τὸν ἄνδρα θανάτῳ ταμιευόμενος- 
᾿Αλλά ποτε χρόνο; τῶν Ἡρώδου γενεσίων ἐφέσταται, 
λαμπρὰ δὲ dv, ὡς εἰχὸς, ἀχολάστου βασιλέως τρά- 
πεζα, χαὶ εὐωχία τὴν βασιλείαν γνωρίζουσ2, xal 
μέθη χορεύουφσα, χαὶ φρατρίαν δαιμόνων τὸν τόχου 
xatphbv ἑορτάξζουσα. Καίτοι χατηφεῖν ἐχρῆν μᾶλλον, 
καὶ πένθιμον ἄγειν ἡμέραν, xa0' ἦν τῆς ξένης μοι- 
χείας ἐργάτης ἐτέχθη. Αὐτοὶ δὲ ὅμω; τῶν ὠδένων 
τὴν μνήμην ἐπανηγύριζον. Ἐν δὲ τούτοις Ἡρωδιὰς 
ὀχευασαμένη τὴν ὄρχησιν, τῷ τῆς εὐωχίας εἰσεπῆδα 
θεάτρῳ. Ἡρωδιὰς δὲ, ἡ θυγάτηρ δειχνύουσα τοῖς 
σχῆμασι “ἧς μητρὸς τὰ διδάγματα, ἀχριδὴς τῆς 
μητριχῆς ἀχολασίας εἰχὼν ἀναιδεῖ βλέμματι, καὶ 
περιχλωμένῳ σώματι, ῥεούσῃ ψυχῇ, χεῖρας εἰς ἀέρα 
πέμπουσα, πόδας εἰς ὕψος ἐγείρουσα, ἡμιγύμνῳ τῷ 
σχήματι, τὴν ἑαυτῆς ἀχοσμίχν πανηγυρίζουσα " ἀλλ᾽ 
εἴλχυσε τοὺς ἁπάντων ὀφθαλμοὺς ὀρχουμένη, καὶ 
Ἡρώδης τῷ τῆς ὀρχήσεως ἐχεχράτητο θαύματι, καὶ 
μισθὸν τῆς θεωρίας ἑαυτὸν ὑπετίθετο" χαὶ τῇ χόρῃ 
τὴν ἐχλογὴν τῶν δώρων ἐπέτρεπε, xat ὄρχοις ἢχο- 
λούθει ταῖς δωρεαῖς ὑπογράφειν, χαὶ τὸ τῆς βασι- 
λείας ἡμίτομον, ἄθλον ὀρχήσεως ἔχειτο. Καὶ ἡ sai; 

χοινωνὸν τῆς σχέψειυς τὴν μητέρα χαλεῖ. δικάζειν 


D δὲ AayoUca, δανείζει τῷ διαδόλῳ τὴν ψῆφον, xaX τῆς 


χατὰ Ἰωάννου μιαιφυνίας ἐχείνῳ δωρεῖται τὴν yó- 
piv, τοιαῦτα πρὸς τὴν παῖδα βοῆσασα Τί βονλεύῃ; 
τί δεῖ ποιεῖν, ὦ τέχνον ἐμόν ; xal δωρεᾶς προχειμένης 
ἀγνοεῖς ὃ ζητεῖς ; xai γίνεταί σοι τῆς αἰτήσεως 
ἡ σχέψις ὑπέρθεσις " τί γὰρ τῆς Ἰωάννον χεφαλῆς 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(20) Φωγὴ βοῶντος. IEterni verbi index scilicet. 
Auctor Erymologici : Φωνὴ παρὰ τὸ φῶς xat τὸν 
νοῦν, f; τὰ ἐν τῷ νῷ φωτίζουσα, f) τὸ τοῦ vob; φῶς 
παρὰ τὸ φάος εἶναι τοῦ νοός : officium enim Joanuis, 
ut testimonium perhiberet de lumine Mentis τίου. 

(21) Οὐχ ἔξεσιί σοι Eye αὑτήν. Magua hioc in 


verbo est ἕμφασις. Cicero, lib. ix, Ad Petum : Ne 
Aristippus quidem ille Socraticus erubuit , cum esset 
ei objectum habere eun Laida [ἔχειν Λαΐδα] :: Habeo, 
inquit, non habeor. Grwce vero hoc melius - iu, si 
voles, interpretabere. 
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ORATIO XVIII. 


el 


Ajulv ποθεινότερον, ἕτερόν «4: τῆς ἐχείνου σφαγῆς A optabilius? Quidquamne aliud ejus Jugulatione i^ 


εἰ, εὐωχίαν ἡμῖν τρυφηρότερον; Πίναξ χεφαλὴν 
χομιζέτω" τρυφήσωμεν δμλασιν, ἐπειδὴ ph τοῖς 
ὀδοῦσι δυνά ιεθα. ᾿Αποστερεῖ τῆς βασιλιχῆῇῆς fud; 
εὐνῇ: " ἀποστερείσθω τῆς οἰχείας αὐτὸς χεφαλῆς. 
'Agé)xec με πόθων ἐμῶν" xatà τῆς ἐμῆς ἡδονῆς 
παρατάττεται" δεχέσθω ξίφος ὑπ᾽ ὀργῆς ἀχονώμε- 
vov. ἝἜπεμγεν ὡς δόρυ τὴν γλῶτταν " συναποτεμνέ- 
σθω χεφαλῇ xal τῶν λόγων τὸ ὄρτανον. Τοῦτον ἐγώ 
μοι πάλαι παρεῖναι τὸν χαιρὸν ἐπεθύμουν, xai πρὸ 
τῆς ἐξουσίας τὴν ἐπιθυμίαν ὠνειροπόλουν (22). ᾿Από- 
δος μοι, παΐ, τῆς διδασχαλίας τὰς ἁμοιόὰς, ἀπόδος 
μοι τῶν εἰς σὲ πόνων τὰ ἔπαθλα " γινέσθω μοι τῆς 
σῆς ὀρχήσεως χαρπὸς, τοῦ δυσμενοὺς τὸ τέχος “ οὐ 
τὴν φωνὴν ἀποστρέφομαι, τούτου τὴν σιωπὴν πραγ- 
ματούομαι. Παρέστω θᾶττον ἕως συγχεχρότηται 
τὸ συμπόσιον, ξως ὁ χαιρὸς τὴν ἑστίασιν ἔχει, μέρος 
pot γενέσθω τῆς εὐωχίας ἡ τοῦ Βαπτιστοῦ χεφαλή " 
θεραπεύσω τὴν δίψαν τοῖς αἵμασιν. "δω τροφὴν τὴν 
σφαγὴν, πόμα μοι γινέσθω τὸ αἷμα. Ὧ μητρὸς 
δυσσεδου;, xal διδασχάλου δυσσεδεστέρας Ταύταις 
ἢ xal; ταῖς τῆς μητρὺς ὑποθήχαις ἀπλισθεῖσα, πρὸς 
τὸν ἐπαινέτην ἐξέδραμεν, αἴτησιν μιαιφόνον αἱτοῦσα 
μισθὸν τῆς ὀρχήσεως. Τί οὖν ὁ Ἡρώδης ; Σχηματί- 
ζεται λύπην, καὶ τοῖς ἔνδον πανηγυροίζων, ἐπιστυ- 
γνάζει τοῖς ἔξωθεν * ἀντορχεῖται τῇ χόρῃ τὸ σχῆμα 
«ἧς λύπης χατηφεῖ τῷ προσώπῳ, χαίρων μὲν ἐφ᾽ οἷς 
«by ἐχθρὸν ἐν προσώποις ἀμύνεται, λυπούμενος δὲ τὴν 
“οὐ φόνου τάχα βραδύτητα, xal τὸν ὄρχον προδάλλεται 
τοῦ φόνου συνήγορον, xai τοὺς παρόντας ἀπατᾷ, μάρ- 
τυρᾶς τῆς εὐόρχου μιαιφονίας χαλούμενος, ὁ τῆς μοι- 
χείας τὸ μῖσος μὴ παραιτούμενος. Βαδαὶ τῶν ἀλλοχό- 
τῶν δραμάτων! Τὸν τῆς ἐπιορχίας εἰρωνεύεται φόθον. 
Ὅτι γὰρ ἐχὼν xal σφόδρα βουλόμενος, xai οὐχ 
ἄχων οὐδὲ δυσχεραίνων ἐπὶ τὴν μιαιφονίαν ἐλήλυ- 
θεν, αὑτὸς σαφῶς, ἀφ᾽ ὧν εἶπεν, ἐδήλωσε. Φέρε γὰρ 
ὅτε τῆς βασιλείας ὑποσχόμενος; ἥμισυ, τὴν Ἰωάννου 
χεφαλὴν ἀντὶ τῶν δώρων ἡτεῖτο, τί ἂν ἠδιχεῖτο 
τοιαῦτα φθεγξάμενος ; 'Eyo μὲν, ὦ χόρη, θαυμάσας 
τὴν ὄρχησιν, μισθόν cot τῆς ἡδονῆς, τὸ τῆς βασι- 
λείας 'ἐπηγγειλάμην ἡμέίτομον " σὺ δὲ τὴν τοῦ Βαπτι- 
στοῦ χεφαλὴν ἐπιζητεῖ;, τῆς ὅλης μου βασιλείας 
προτιμωτέραν, τὴν τῶν σχήπτρων πλέον ἐχλάμπου- 
σαν, τῆς ἀξίας τῆς ἐμῆς ὑψηλοτέραν. Ἢ γὰρ δεῖξόν 
μοι Βαπτιστὴν ἕτερον, xal Ἰωάννην ἄλλον ἐν τῇ 
βασιλείᾳ περιλειπόμενον " fj πᾶσαν, ὡς; ἔοιχε, μοῦ 
τὴν βασιλείαν ἀποσυλῆσαι ποθεῖς. Ὥσπερ γὰρ χτη- 
μάτων ἣ χρημάτων χομιζομένη τὸ πέρας, τὸ τῆς 
μοίρας ἰσοστάσιον ἐμοὶ χατελίμπανες, οὕτως νῦν xal 
τὸν Βαπτιστὴν αἰτοῦσα, δεῖξον ἕτερόν μοι τοιοῦτον 
περιλειπόμενον. Ἕως δὲ ἄλλον οὐχ ὁρᾷς αὐτῷ τὴν 
ἀρετὴν παραπλήσιον, λέληθας, ὦ γύναι, πᾶσάν μοι 
τὴν βασιλείαν διὰ Ἰωάννου δημεύουσα. ᾿Αλλὰ σιωπᾷ 
μὲν ἡδέως, ἡσθεὶς μὲν τὴν Ψυχὴν, συσταλεὶς ὃὲ τὴν 
ὄψιν, xai δρᾶμα φιλανθρωπίαν τὴν ἀπανθουπίαν 


hoc epulo nobis jucundius ? Disco caput apporletur : 
delieiemur oculis, quando dentibus minime possu- 
mus. Divellit nos ἃ cubili regio: ipse proprio di- 
vellatur a capite. Ahstrahit me meis amoribus, quod 
mihi volupe est oppugnat ; quem ira gladium acue- 
rit, recipiat : lingus» tela projecit , concidatut 
una cum capite orationis instrumentum. Hanc mihi 
pridem occasionem dare discupiebam, et ante. po- 
testatem versabar in hac cupiditate per somnia. 
Repende mihi, o filia, saltandi disciplinam : repende 
mercedem laboribus a me tui causa susceptis. lni- 
mici nex sit mihi tu: saltationis fructus ; cujus odi 
vocem, ejus affecto silentium. Proferatur ocius, 
dum fervet compotatio, dum convivium peutet, 


D esto ει} pars epularum  Baptisize. caput : sitim 


sanguine restinguam. Videam jugulatum epulaudum 
apponi, poter ejus sanguine. O matrem impiam ! o 
mayistram multo magis impiam! Filia ejusmodi 
matris armata suggestione excurrit ad Herodem 
saltationis laudatorem, premia funesia pro mer- 
cede saltandi postulatura. Quid ergo Herodes? 
Marorem simulat, et medullitus cxsulians gaudio 
externa specie tristatur, contra puellaim saltat Lba- 
bitu tristis, dejecto vultu : lztus quidem quod iui- 
mici personau) ulciscatur, verum fortasse tristis 
c:edis tarditate. Jusjurandum edit,quo czedi patrocine- 
tur, et presentes fallit, dum eos abjuratz occidionis 
testes vocat,qui odium adulterii non recusabat. Papae! 
prodigiosam trageediam! Jurisjurandi religionem ἢ τς 


C git. 107 Nan quod perlubens, et admodum volens, 


non illubens, neque moleste ad cidem aggressus 
sit, dilucide dictis aperuit. Age enim quando regn: 
dimidium pollicitus Joannis caput pro munere re- 
poscebatur, quid admisisset injuriz, si talia locutus 
fuisset ? Ego, puella, saltaudi artem in te miratus, 
rapt:t a me voluptatis praimium dimidiatum reguum 


pollicebar : tu. vero Daptiste caput exquiris toto 


meo regno longe pretiosius, quodque sceptris meis 
clarius emicat, ac dignitate mea longe est excet- 
sius. Nam aul alterum mihi Daptistam monstra, 
el Joannem alterum in regno superstitem, aut, quo.l 
obscurum non est, toto regno me spoliare gesii. 
Quemadmodum enim possessionum pecuuiarumvo 
fine indepto s3qguam mihi partem relinqueres : sic 
modo cum Baptistam poscis, alterum mihi talem 
monstra superstitem. Quandiu vero alium non vides 
ipsi virtute quam simillimum, imprudens, o mulier, 
Joannis nomine toto me regno proscribis. At grato 
usus silentio lztatur animitus; oculitus autem mae- 
ret, et sub inhumanitatis persona humaniltalis par- 
tes agit. Lxtus postulatis annuit ; quam fuerat ne- 
cem meditatus gladio lirinat, et quem viuctum te- 
nebat, cujus ipse linguam oderat , eum morti tradi- 
dit. Oratio vertit in opus, et puella cedem proryjis- 
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(232) Πρὸ τῆς ἐξουσίας τὴν ἐπιθυμίαν ὠνειροπό- 
Jovr , Sic : Πᾶσα κύων ἄρτου; μαντεύεται. Sic 


PaArRoL Gg. LXXXV. 


innocentissimi viri sanguine vel in somnis pasceba- 
tur canis trartarea. 
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sam conspectabat. Cum adhuc explicatze essent A ἐνδύσας, χαίρων ἐπινεύει τὴν αἴτησιν, ὃν ἐμελέτησε 


mensa, satelles nescio quis aderat elatuin. in lance 
caput inferens, et medias inter delicias caput reliquo 
truncatum corpore portabat : spectaculum aliis 
Quidem perhorrendum , uni vero Herodi per intem- 
"perantiam lztabile videbatur. Manus puella subjicit, 
ei congruentem cum libidine mercedem capit, ct 
profecta ab impudentia dona offert inatri. Ecce tibi, 
4mater, inquit, institutionis saltatoriz minerval : ca- 
pe quod saltationis gratia donum confertur, aperta 
tibi deinceps ad libidinem via. Verumenimvero 
abscissum quidem est caput : nec tamen Joannis 
vox lacet , zeternum loquetur post funera. Accusato- 
rem in te , mulier, armasti : neque enim cum ca- 
pite vocem quoque precidisti. Etiam post jugulatio- 
fem superstes tibi est accusator , plena criminum 
tuorum terra , audaciam maria ipsa mirantur , ca- 
lum superne cum Joanne vociferatur. 1068 Lin- 
guam unam sustulisti, sed vice linguz Joannis totus 
est mundus , ad te accusandum creatura plena vocis 
est. Necdum etiam immortale illud tribunal loquor ; 
tribunal quod nulla ratione falli potest , anime» 
adversionis aternz terrorem, tenebras externe cir- 
«umfusas : cum ipselotus a JoanneCliristus lotorem 
vindicabit , quan do cujuaque facta nuda prostabunt : 
25Jabunt angeli, prolatas in unumquemque sententias 
"properanter perficientes. Utinam his sapienter au- 
 ditores instituantur ; liec evangelicae liistorie mens: 
vertant in salutare medicamentum voces Evangelio- 


φόνον τῷ ξίφει χυρῶν, xat ὃν εἶχε δεσμώτην τοῦτον 
ἐχδοὺς κῷ θανάτῳ, οὗ τὴν γλῶτταν ἐμίσει. Καὶ ὧν 
ἔργον ὁ λόγος, χαὶ ἡ χόρη τοῦ φόνου τὴν ἐπαγγελίαν 
ἀνέμενεν. Ἔτι δὲ τῆς ἑστιάσεως ἠἡπλωμένης, παρῆν 
τις δορυφόρος, ἐπὶ πίναχος μετέωρον τὴν χεφαλὴν 
ἐπαγόμενος, xal μεταξὺ τρυφώντων, τὴν χεφαλῆν 
ἔρημον τοῦ λοιποῦ σώματος ἔφερε, θέαμα φρικτὸν 
μὲν τοῖς ἄλλοις, τερπνὸν δὲ μόνῳ Ἡρώδῃ δι᾽ ἀχο- 
λασίαν φαινόμενον. Ὑποθάλλει τὰς χεῖρας ἣ χόρη, 
τὸν πρέποντα μισθὸν τῆς ἀχολασίας ἐλάμόανε, καὶ 
τῇ μητρὶ προσέφερε τῆς ἀναισχυντίας τὰ δῶρα. Ἰδού 
σοι, μῆτερ, λέγουσα, τῶν διδαγμάτων τὰ χέρδῃ, 
δέχου τὰ τῆς ὀρχήσεως χαριστήρια. Λέλυταί σοι 
λοιπὸν ἣ τῆς ἀχολασίας ὁδός. ᾿Αλλ’ ἀπετμήθη μὲν 
ἡ χεφαλί͵" xai οὐχ ἐσιώπησε δὲ ἡ τοῦ Ἰωάννου 
φωνή " ἀθάνατα μετὰ θάνατον φθέγγεται. “Ὥπλισας, 
γύναι, κατὰ σαυτῆς τὸν χατήγορον * οὗ γὰρ συνατ- 
ἔτεμες τῇ χεφαλῇ τὴν φωνήν' μεμένηχέ σοι xal μετὰ 
τὴν σφαγὴν ὁ χατήγορος " ἔμπλεος τῆς σῆς χατηγο- 
plac ἣ γῇ " θαυμάζει τὴν τόλμαν fj θάλαττα * οὐρανὸς 
ἄνωθεν μετὰ Ἰωάννου βοᾷ’ μίαν γλῶτταν ἀνεῖΐλες, 
xai ὁ χόσμος ἅπας ἀντὶ τῆς "Io&vvou γλώττης ἐγέ- 
vexo* ἐπληρώθη φωνῆς εἷς τὴν σὴν κατηγορίαν ἡ 
χτίσις. Καὶ οὔπω λέγω τὸ ἀθάνατον βῆμα, τὸ ἀπαρα- 
λόγιστον διχαστήριον, τὸν τῆς αἰωνίου χολάσεως φό- 
θον, τὸ ἐξώτερον σχότος, ὅταν αὐτὸς ὁ βαπτιαθεὶς 
ἐχδιχῇ τὸν βαπτίσαντα, ὅταν αἱ πράξεις ἑχάστου 
γυμναὶ παρεστήχασιν" ἐφεστήχασιν ἄγγελος, τὰς 


rum. flerodiadis accusatio sit audientium salus, ut α εἰς ἕκαστον ἀποφάσεις μετὰ σπουδῆς ἑξανύοντες. 


euim. securitate Christi tribunali astantes ternis 
"bouis cum Christo perfruamur : cui gloria et. virtus 
in szecula. Amen. 


Γινέσθω ταῦτα τῶν &xouóvtoy σωφρονισμός. Τοῦτο 
τῆς εὐαγγελιχῆῇς ἱστορίας τὸ βούλημα. Γινέσθω φάρ- 
μαχον πρὸς σωτηρίαν, τῶν Εὐαγγελίων τὰ ῥήματα. 


Γινέσθω τῆς Ἡρωδιάδος ἡ κατηγορία, τῶν ἀχουόντων σωτηρία’ ἵνα σὺν παῤῥησίᾳ τῷ βήματι τοῦ Xov 
στοῦ παραστάντες, τῶν αἰωνίων ἀγαθῶν ἀπολαύσωμεν σὺν Χριστῷ, ᾧ ἡ δόξα καὶ τὸ κράτος εἰς τοὺς 


«αἰῶνας. ᾿Αμήν. 
ORATIO XIX. 
Ejusdem in centurionem. 
1. Evangeliorum tuba, que» spiritali carmine modo 
insonuit , etiam mili ad dicendum linguau acuit. 
Vidi modo ore evangelico Dominum miracula pa- 


trantem, et miraculis firinatus linguz trepidationem 
solvo. Vidi centurionem ad Domini vestigia pro- 


volutuin ; vidi gentes primitias Salvatori suas trans- D 


mittentes, Nondum. crux erat depacta, et gentes 
ad Dominum festinant : nondum illud auditum, 
Euntes doceie omnes. gentes **,, et gentes ad Dowi- 
"num convelant : vocationem cursu przcelerant, pa- 


** Matth. xxviii. 19. 


AOT'6Z ΙΘ΄... 
Tov αὑτοῦ εἰς τὸν éxatóvcapxor. 

α΄. Ἢ τῶν Εὐαγγελίων σάλπιγξ, τὸ πνευματιχὸν 
ἀρτίως ἀντηχήσασα μέλος, χἀμοὶ πρὸς τὸ λέγειν τὴν 
γλῶτταν ἀνέστησεν. Εἶδον ἀρτίως ἐν στόμασιν εὖαγ- 
γελιχοῖς τὸν Δεσπότην θαυματονργοῦντα, καϊδωσθεὶς 
τοῖς θαύμασι λύω τῆς γλώττης τὸν φόδον. Ἐΐδον τὸν 
ἑχατόνταρχον, πρὸς τὰ τοῦ Δεσπότου χαλυπτόμενον 
ἴχνη (25): εἶδον τὰ ἔθνη τῷ Σωτῆρι τὰς ἑαντῶν 
ἀπαρχὰς ἀποστέλλοντα. Οὔπω σταυρὸς ἐπάγη, xoi 
τὰ ἔθνη πρὸς τὸν Δεσπότην ἐπείγεται. Οὔπω 46- 
Πορευθέντες μαθητεύσατε zárca τὰ ἔθνη, xaX τὰ 


CL DAULSQUEII NOTE. 


᾿ (25) Πρὸς τὰ cov Δεσπότοι καλυπτόμενον ἴχνη. 
"Rescribo χαλινδούμενον, vel χυλινδούμενον. Suppli- 
cibus vox convenit, et prensantibus. Plutarchus de 
Pompeio : Τοῦτον παρ᾽ ἀξίαν χυλινδούμενον ἐν ἀγορᾷ, 
qui prater dignitatem his, et his medio foro διιρρίι- 
cabal. Deinde ἴχνη signilicabat humillimam | deje- 
ctionem, non ad genua, sed ad pedes, ipsaque ve- 


stigia pedum. Eleganter quoque Seneca Thyest:e 
vestigia pro pedibus posuit : Et rupta fractis cruri- 
bus vestigia. Καλυπτόμενον durum mihi visum. 
Quod si exponas furtim adeuntem , reclamat liisto- 
ris. Si vestem Christi capite subeuntem, oscula- 
buudum pedes, deridiculum : neque latere poterat. 


2^1 


ORATIO XIX. 


2^8 


ἔθνη πρὸς Δεσπότην ἑπτέρωται. Προλαμδάνουσι τῇ A riunt. preterea Domini desiderium : nonum pra- 


κλέσει τὸν δρόμον, προσωδίνουσι τοῦ Δεσπότου τὸν 
πόθο» (98). Οὔπω λάμπει τὸ χήρυγμα, χαὶ πρὸς τὸν 
χτρυττόμενον τρέχουσιν. Ἔτι Πέτρος πρὸς μαθη- 
τείαν χυοφορεῖται, χαὶ τὰ ἔθνη πρὸς Δεσπότην συν- 
τρέχει. Οὔπω Παῦλος δι΄ ἀστραπῆς ἐστρατεύετο, xal 
«X Eüvr τὸν ϑασιλέα προσχυνεῖν προτεθύμηται. ᾿Ιδοὺ, 
φησὶν, ἐχατόνταρχος παρακαιϊῶν αὐτὸν, καὶ 
λέγων " Κύριε, ὁ παῖς μου βέξιηται ἐν τῇ οἰκίᾳ 
zapa.lvtuxóc, δειγῶς βασανιζόμενος. "à παραδό- 
ξηυ νῦν θαύματος! Ὁ mal; διαλελυμένος χείμενος, 
χειραγωγὸ: τοῦ δεσπότου πρὸς τὴν Δεσπότην γίνε- 
τῶι. Ἢ τοῦ οἰχέτου νόσος τῆς τοῦ χεχτη μένου θερα- 
πείας ἐγίνετο πρόξενος. Ἴασιν δούλου ζητῶν, τὸν 
Δεσπότην ἐξεῦρε * χαὶ τῷ οἰχέτῃ θεραπείαν θηρεύων, 
αὐτὸς τοῦ Δεσπότου γίνεται θήραμα. Ὁ δοῦλος τὴν 
ἐπὶ θανάτῳ νοσεῖ, χαὶ ὁ δεσπότης πρὸ οἰχέτου θε- 
ραπείαν χομίζεται. ὍὋ δοῦλος τὸ σῶμα vocet, χαὶ ὁ 
δεσπότης τὴν Ψυχὴν ἁγιάζεται" ὑπὲρ οἰκέτου πρε- 
σδεύων, εἰς ἑαυτὸν προαναλίσχει τὸ φάρμαχον " οὐ 
παρεῖδεν οἰχέτην τῇ νόσῳ τὸ σῶμα φθειρόμενον " οὐ 
καρέδλεψε δούλου πάθος δεσποτιχῷ τύφῳ χρατούμε- 


νος οὐδὲ πλήθει δορυφόρων ἐντρυφῶν ἀχινήτου᾽ 


«παιδὸς ἐξελάθετο " ἀλλ᾽ ἐρευνῶν περιήει τοῦ χινδύνου 
«ὃ φάρμαχον. Οὐχ ἐπαύσατο ζητῶν ἕως αὐτὸς τῇ τῆς 
θεραπείας πηγῇ περιέτυχε" χαὶ γέγονεν ἡ φιλ- 
ανθρωπία φιλοθεῖας ὁδός. Καὶ τὸν ἑατρὸν εὑρὼν δι- 
ἡγεῖται τὴν συμφορὰν, χαὶ τὸ πάθος ἐχτραγῳδεῖ πρὸ; 
οἶχτον χαλῶν τὸν φιλάνθρωπον Κύριε, ὁ παῖς μου 
B6 Anzait ἐν τῇ οἰκίᾳ zapadvtixóc, δεινῶς βασα- 
ψιζόμενος. El xaX δοῦλος ὁ χάμνων, ἀλλ᾽ ἄνθρωπος, 
φησὶν, ὁ τῷ πάθει χρατούμενος. Μὴ τὸ τῆς δουλείας 
εὐτελὲς, ἀλλὰ τὸ τῆς νόσου θεώρησον μέγεθος. Βέ- 
ὄληται παραλυτιχὸς, βέδληται δεσμώτης νόσου" 
δεδεμένο; τῇ λύσει τοῦ σώματος δεινῶς βασανιζόμε- 
νος" ὡς μὴ νεχρὸς διαλυόμενος, ὡς δὲ νεχρὸς ἐν 1a- 
πεινώσει, χαὶ τὰς τοῦ θανάτου συμφορὰς ἐν ζῶντι 
περιφέρει τῷ σώματι. Τοιαύταις ἐλεεινολογίαις ὁ 
ἑχατόνταρχος τὸν Δεσπότην ἐφείλχετο. Τί οὖν πρὸς 
αὐτὸν ἣ ἄφθονος ἀγαθότης ; ᾿Εγὼ, φησὶν, ἐλθὼν 
θεραπεύσω αὐτόν. Ἐγὼ διὰ φιλανθρωπίαν περι- 
Οαλλόμενος ἄνθρωπον, ὁ διὰ πάντας ἐλθὼν, ἑνὸς οὐ 
περιόψομαι * θεραπεύσω αὑτόν. ἸΙρολαμθάνει ταῖς 
εὐεργεσίαις τὰς ἱχεοίας. Τί οὖν, εἰπέ μοι, Δέσποτα ; 


μὴ τῆς αὐτῆς ἑτοιμότητος ἡ τῆς Χαναναίας θυγάτηρ p 


ἔτυχε, χαὶ ταῦτα (35) διὰ μητρὸς ἱχετεύουσα ; ᾿Αλλ᾽ 
ἐχείνη μὲν δεομένη, τοῖς χυσὶ συγχατατάττεται, xal 
λιμένα ζητοῦσα χυμάτων πυρᾶται (26), xal πρὸς 
τῇ πληγῇ τῆς ψυχῆς, καὶ διὰ τῆς σῆῇς φωνῆς ἐπι- 
κλήττεται ; Οὐχ ἔστι καιλὸν Aa6siv τὸν ἄρτον τῶν 
τέχγων καὶ βαλεῖν toic κυνωρίοις. Οὑτοσὶ δὲ μι- 


? Mauh. virt, 6. "5 ibid. 7. ** Matth. xv, 26. 


B tur. 


dicatio inclaruit, et ad eum , qui praedicatur , ac- 
currunt ; adhuc Petrus quasi in utero erudiendus 
gestatur , et gentes ad Dominum concurrunt ; non: 
dum Paulus fulguris ope sub Christi vexillo mere- 
bat, et regem adorare gentes inceuse przevertunt. 
Ecce, inquit, centurio rogans eum , el dicens : Do- 
mine , puer meus jacel in lecto paralyticus , et malc 
torquetur **,. O miraculum modo non opinabile! 
Puer membra dissolutus , jacens domino ducatuu 
praebet ad Dominum : 109 servi morbus hero 
sanitatem conciliat, Servi sanationem perquirens 
Dominum reperit, dumque servi valetudinem vena- 
tur, fit ipse Domino pr:xda. Servus argrotationc 
letali :egrotat ; sed dominus ante servurm persana- 
Servus xger est corpore, et domini anima 
sanclificatur, Qui pro servo legationem obit , in se 
medicamentum praeconsumit ; neque servum sprc- 
vit per zgritudinem corpore distabescentem : non 
servi contempsit afflictationem herili fastu turgens : 
neque prz voluptate , quam ex numeroso satellitio 
capiebat, pueri iminobilis oblitus est : verum obi- 
bat investigans periculo remedium. Nec a cura de- 
sitit, dum ipse in curationis fontem incideret ; 


.et per humanitatem istam ad inimicitiam divina 


patuit via, inventoque medico calamitatem denarra: 


.et eegrotationem tragice exaggerat , ut humanissime 


Christo commiserationem excitet : Domine, puer 
meus jacet in. domo paralyticus , et male torquetur. 
Etsi servus , homo tamen est , qui morbo detinetu:. 
Tu ne vile servitium speclaveris , sed potius mali 
magnitudinem : paralysi prostratus est, prostratus 
est, et morbo vinctus : vinctus dissolutione corpo- 
ris graviler torquetur, ut non wortuus dissolutus, 
utque mortuus dejectissimus est, mortisque x&rum- 
nas in vivo circumfert corpore. Tam uiniserabili 
dictione Dominum centurio allectabat. Quid igitur 
ad eum summa benignitas? Ego , inquit , veniens 
curabo eum δ. Ego, qui hominum studio in hominem 
me indui , qui propter omnes veni , non unum de- 
spiciam, curabo eum. Beneflcentia preces antevertit. 
Quid ergo, dic mibi, Domine, non parem animi 
promptitudinem in te nacta est. Clanange filia, etsi 
per matrem eadem deprecaretur ? Αἱ illa rogans 
canum loco numeroque est, et portum quieritans 
fluctus experitur , et ad animi vulnus accedis voce 
increpitans ? Non es! bonum sumere panem filiorum, 
et mittere canibus 33, Hic prope ante supplicationem 
curationem reportat : herus pro fainulo rogans exo- 
rator fuit, mater pro filia rogitans tulit repulsam. 
Sed, o sapienti: fons, et spiritus intelligenti: ! o 


CL. DAESQUEI!I NOTA. 


(24) Προσωδίγουσι τοῦ Δεσπότου τὸν πόθον. 
Si «ic scribi probas, τὸ πρός hoc in composito erit 
preterea, deinde; hac. mente: Prafestinant ad 
Cliristum accedere, ac deinde ingenerant sibi Domini 
amorem. Inclino tamen , ut scribatur προωδίνονσι. 


ante Judzos seilicet : suadet id προλαμδάνουσι, 
quod antecedit, e& quod subjicitur προτεθύμηται. 
(25) Tavra. Congruentius τὰ αὐτάν, 
(26) Κυμάτων πυρᾶται. Corrige πειρᾶται. 
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humanitatis magnitudo, qua in utrisque differentia A xpou πρὸ τῆς lxes(a; τὴν θεραπείαν χομίζεται. Ὁ 


compares! 110 Vult enim gentium fidem oculis 
Judzorum dispalescere, et gentilis gratitudinis spe- 
ctatores astare Judaeos ingratos. Idcirco. Chananzza 
supplicanti moras injecit, quo illa dilationis inpa- 
tiens acclamaret : Domine , et. catelli edunt. de micis 
que cadunt de mensa! ; centurio vero Cliristi prom- 
piritudinem diceret : Domine, non sum dignus,ut intres 
. sub (lectum meum *, Est cum celeritudine, est eum 
' lentitidine, ut usus postulat, utitur. Et novis gu- 
. bernatorem. mundi Gubernator imitatur, qui in 
editiore navis loco considens simul cum navigaute 
velum adducit, ac rursus pro fluctuum impulsu gu- 
bernaculum transfert , et modo. luc, medo illuc 
"mauu agens clavum eumdem ntrinque navis cur- 
sum moderatur : sic universi Dominator rectam in 
anima fidem nudare volens quandoque dona con- 
trahit, quandoque ad zgri concurrit auxilium. Et 
unc quidem sanguinis fluxum simulat sustinere se, 
punc agritudiuem pharmaco prisanat: ut duin 
varie animos excutit , fidem latitantem per miracula 
evulget ; quo miraculorum animadversor Jud:eus 
fidei gentilium discipulus, etsi minime velit, evadat. 
Ego veniam , et curabo eum,  Celeritate promissi 
fidei cursum excitat. Non, Domine , non sum dignus, 
nt intres sub lectum meum, Vides Domini machina- 
üonem , qua sitam iu abdito fidem venatur. Non sum 
dignus. Fons augustior pelagi divitias non capit. 
Ne giorum meorum indignitatem amplius coarguas, 
non fero. Verbis tantum loquere , ét imorbus inox 
abigetur : norit. te morbus duntaxat ita. volentem, 
et quod ia morbo est , sanabitur. Quid pedes wieos3 
remoraris? Satis mihi si lingua procedat. Pollicen- 
tem. videam, et optata consequar. Dic verbo, εἰ 
servus erit a passione liber, a»gritudinis exuta ser- 
vitute, Nam et ego homo sum sub potestate , habens 
sub me milites, et dico huic : Vade, εἰ vadit *. Novi 
potestatis tux vim : ex iis, qua habeo , quie supra 
me sunt, didici. "Video ego quoque tuarum cu- 
rationum agmina, video miraculorum virlules 
esse in exspecialione , dum annuas. Mitte, ut 
ego militem, mitte ipse contra morbum  im- 
perium , rebus parvis minores quoque imitare; 
11 wis ostende pro nobis nostra : Deus, quo ho- 
minibus gratficetur, homiues | imitetur. Ac profe- 
cto, liaec dum dicebat, nondum sciebat Deum esse, 
quem humanitas manifestabat : nondum enim 
Deum noverat in servi forma domicilioque liabitan- 
1em, ac hominum causa res. liumanas administran- 
tei, Nondum euim, inquit, discipuli ejus credebaut 
in eum *. Sed admiremur ante omuia lidem, pru- 
dentiam, religionem. Fides uno verbo curationem 
mensa est : religio loquendi liberlate repudiata rc- 


^Matth. xv, 27. * Mau. vin, 8. * ibid. 9. 


μὲν ὑπὲρ οἰχέτου παραχαλῶν, ἐδυσώπησε μήτηρ 
δὲ ὑπὲρ παιδὸς ἀπετύγχανεν ἱχετεύουσα, ᾿Αλλ᾽, ὦ 
πηγὴ σοφίας χαὶ πνεῦμα συνέσεως ! ὦ μέγεθος φι- 
λανθρωπίας ἐν ἑχατέροι: διαφόρως: φαινόμενον! 
Βούλεται γὰρ τὴν τῶν ἐθνῶν πίστιν ὀφθαλμοῖ; "lov. 
δχίων δημοσιευθῆναι, xa τῇς ἐθνιχῇ: εὐγνωμοσύντς 
θεατὰς παραστῆσαι τοὺς ἀγνώμονας Ἰουδαίου:. Διὰ 
τοῦτο τὴν μὲν Χαναναίαν ἱχετεύουσαν ὑπερτίθεται, 
ἵνα dj μὲν διὰ τὴν ὑπέρθεσιν ἀναδοΐήσῃ Kopie, xal 
τὰ κυνάρια ἐσθίει ἀπὸ τῶν ψιχίων» τὴς τραπέζης" 
6 δὲ διὰ τὴν ἑτοιμότητα οθέγξηται" δΚύ, ιε, οὐκ 
εἰμὶ ἱκανὸς (β ἵνα μου ὑπὸ τὴν στέγην εἰσέλθῃς. 
II; μὲν ταχύτητα, πῇ δὲ βραδύτητα πρὸς τὰς χρείας 
μεταχειρίζεται, χαὶ μιμεῖται χυδερνὴττν ὁ Κυόερ- 
νήτη; τῆς χτίσεως, ὃς ἐν περιωπῇ τοῦ σχάφους xaü- 
μενος συμπαράγει τὴν ὀθόνην τῷ πλέοντι, συμ- 
μεθίστησι ὃὲ πάλιν τῷ ῥοθίῳ τὸν οἴαχα, ποτὲ μὲν 
ἐνταῦθα, ποτὲ δὲ ἐχεῖσε χειραγωγῶν τὸ πηδάλιον, 
τὸν αὑτὸν ἐξ ἑχατέρων δρόμον τῇ νηῖ μηχανώμενος" 
οὕτως ὁ τῶν ὅλων Δεσπότης πίστιν ἐν ψυχαῖ; χρυ- 
πτομένην ἀπογυμνῶσαι βουλόμενος, πῇ μὲν ἀναστέλλει 
τὸ δῶρον, πῇ δὲ συντρέχει τῷ χάμνοντι. Καὶ νῦν μὲν 
ἐπέχειν προσποιεῖται τῶν αἱμάτων τὸ ῥεῖθρον, πάλεν 
δὲ προλαμδάνειν ἐθέλει τῷ φαρμάχῳ τὸ νόσημα, ἵνα 
ποιχίλως τὰς ψυχὰς διασαλεύσας, πίστιν χρυπτομέ- 
νην στηλιτεύσῃ τοῖς θαύμασιν" ἵνα ὁ τῶν θαυμάτων 
χατάσχοπος Ἰονδαῖος πίστεως ἐθνιχῇῆς: μὴ λάθῃ μα- 
θητὴς ὡς οὐ θέλει γινόμενος. ᾿Εγὼ διθὼν θερα- 
πεύσω αὐτόν. Τῷ τάχει τῆς ὑποσχέσεω: ἐχχαλεῖ- 


C ται τὸν δρόμον τῆς πίστεως. Mi, Κύριδ (98). οὐκ 


εἰμὶ ἱκαγὸς ἵνα μου ὑπὸ τὴν στέγην εἰσέιθῃς. 
Εἶδες μηχάνημα Δεσποτιχὸν, bi οὗ πίστις χρυπτο- 
μένη θηρεύεται ; Οὐκ εἰμὶ ἱκανός. ΠτΥῚ πενιχρὰ 
πλοῦτον οὐχ ὑποδέχεται. Μή μου πλέον ἐλέγξῃς τὸ 
τῶν τρόπων ἀνάξιον * οὐ φέρομαι τοῖς ῥήματι" φθέγ- 
ξαι μόνον, xai τὸ πάθος ἐλαύνεται " (δῃ σὲ μόνον ἡ 
νόσος θελήσαντα, χαὶ τὸ νοσοῦν ὑγιάζεται. Tí pov 
τοὺς πόδας χατασχολεῖς; ᾿Αρχοῦμαι τῷ τῆς γλώττης 
βαδίσματι. “ὙὙπισχνούμενον ἴδιυ, χαὶ τὸ ποθούμενον 
ἕξομαι. Εἰπὲ λόγῳ, χαὶ ὁ οἰχέτης ἔσται τοῦ πάθους 
ἐλεύθερος, τὴν τῆς νόσου δουλείαν ἀποξυτάμενος. 
Kal γὰρ ἐγὼ ἄνθρωπός εἰμι ὑπὸ ἐξουσίαν, ὄχων 
ὑπ᾽ ἐμαυτὸν στρατιώτας " καὶ Aéyw κούτῳ" Πο- 


D ρεύθητι" xal πορεύεται. Οἷδά σου τῆς ἐξουτία: τὴν 


δύναμιν, οἷς ἔχω τὰ ὑπὲρ ἐμαυτὸν διδασχόμενος * ἐρὼ 
σοῦ χἀγὼ τὸ τῶν ἰαμάτων στρατόπεδον" βλέπω τὰς 
τῶν θαυμάτων δυνάμεις τὸ σὸν νεῦμα περιμενούσα-. 
᾿Απόστειλον, ὡς ἐγὼ, στρατιώτην, αὐτὸς χατὰ τῦς νό- 
σου τὸ πρόσταγμα, μίμησαι τοῖς μιχροῖς τἀ ἐλάττονα, 
δεῖξον τοῖς σοῖς ὑπὲρ ἡμῶν, τὰ ἡμέτερα " μιμείσθω 
Θεὺς ἀνθρώπους, διὰ τὴν τῶν ἀνθρώπων εὐεργεσίαν. 
Καί τοι ταῦτα ἔλεγεν μήπω δὴ Θεὸν εἶναι τὸν δι᾽ 


* Joan. vii, 5. 


CL. DAUSQUEII NOTE. - 


(271) Ovx εἰμὶ Ixavóc. "Siguate adinodum : nam 
ἱχανός proprie, quem adire debeas, aut laeile possis, 
Photius, c. 242, De Isidoro : Εὐόμιλός τε, χαὶ ἡδὺς, 


ixzv5; χαὶ ὠφέλιμος τοῖς ἐντυγχάνουσι. 
(28) Mj, hpie. Negauoui buic nou astip lantur 
Biblia, licet clegantiz pleua sit et viriutu. 


41 
:-νθοωπότητο; φανερηήμευον ἐπιστάιλξηος " 
γὰρ fj?e« Θεὸν ἐν δούλου ᾿χατοιχοῦντα μορφῇ, xa 
δι᾽ ἄνλρωπον τὰ τῶν ἀνθρώπων oixovopo2vt2. Οὔπω 
γὰρ, φητὶν, οὐδὲ οἱ uaUncal αὑτοῦ (39) ἐπίστειον 
εἰς αἰτόν. ᾿Αλλὰ πρώτον θχυλάτωμεν τὴν πίστιν, 
πὴν τύνετιν, τὴν εὐλλξειαυ, 'H πίστις λόγω μόνον 
τὴν θεραπείαν ἐμέτρησεν. 'IH εὐλάῤεια παραιτουμέΐνη 
τῇ» παῤηπίαν, τὸν φόθον ἐχήρυττεν. Ἡ σύνεσις ἐχ 
τῶν x20' ἑαυτὴν τὰ χατὰ τὸν Δεσπότην συνελογί- 
ζετο. Καὶ τί σμιχρύνω τὸν ἔπαινον, αὐτοῦ σαφῶς 
τοῦ δευπότοῦ ἐν μέσῳ δήμων Ἰουδαϊχῶν (50) τὸν 
&Ovixb) εὐφημήσαντο; ; ἐθαύμασε Xo, φησὶν, Ó 
Ἰησοῦς, xal exer: 0008 ἐν τῷ "IopaijA τοσαύ- 
env πίστιν εὗρον. Ὃ ξένο; τῆς χλήτεως, ὁ τῆς 
Διαθύχης ἀλλότριος, ὁ τῶν 0X. Μωσέως θαυμάτων 
ἀμέτοχος, ὁ τῶν ἐχείνου νόμων ἀμύητος, ὁ προφης- 
τιχῆς γλώττης ἀπείρατος τὸν Ἰουδαΐον τῇ πίστει 
vyzvixnxi. Ποὺ sot τῶν ἐν Αἱἰνύπτ θαυμάτων τὸ 
x£p50; ; Ποῦ τῶν τῇς Μωταΐῖχης ῥάδδου χατορθωμά- 
tur) τὸ ὄφελος; Ὃ ἀὴρ διὰ πυρὸς εἰς αἰθέρα μεθ- 
ἔστατο, τὴν σὴν χαρδίαν μεταδαλεῖν βουλόμενος" 
ἧ μέρα τῇ ἡμέρᾳ παραχωρεῖ τὰ διαστήματα, πείθε- 
c0at τῷ Δεσπότη διδάσχουσα " ἡ θάλαττα παρὰ φύσιν 
ἐσχίζετο ἐξισταμένη, ἵνα σε πιστεύειν Oil 
μετὰ πυρὺς νουϑετεῖ Θεὸς, τὸ σὸν ἀπηνὲς τῷ φόδῳ 
μαλάττειν (54) ἐχμηχανώμενος" ἄνωθεν οὐρανὸς εἰς 
τὴν τῆς 356 τροφῆς ᾿σχολεῖτο γεωργίαν χάτωϑεν f) 
“πέτρα ναμάτων τὐτρέπιζε παραδόξως: συμπόσια (52). 
Ποῦ σοι τῶν τοσούτων μαθημάτων τὸ xipbo;; Εἷς 
ἐθνιχὸς ὅλων Ἰουδαίων μυριάδας τῇ πίστει ὑπερ- 
τχόντισε, Γενοῦ μαθητὴς ἐθνιχηῦ, Μωῦ τέως γὰρ vo- 
μοθετοῦντος παρέ χουσατς᾽ γενοῦ τῶν ἀπίστων εἰς 
πίστιν àxÓLouf)o;. Οὐδὲ ἐν τῷ "Icpuit. Μήνυμα 
βθεογνωτίας τὸ bvoua ἐπὶ σοὶ 


CRATIO XIX. 


^20 A verentiam evulzat ; prudentia ex iis, qux circa se, 


2.2 


4:5 cirea Dominum colligehat. Ecquid. vero, gen- 
ilis laudem detero, quem dilucide in me:io Jud.i- 
corum populorum Dominus beatum depreedicavit ? 
Miratus est, inquil, Jesus, el dixit :. Nou inveni 
lantam fidem. in Israel *. Qui hospes. iv. Dei voca- 
lione, qui e Testamento alienus, qui Mosaicorum 
miraculorum ignarus, qui legum ejus profanus, qui 
prophetiaruim linguz expers, Judzorum fidem supe- 
ravit. Quid tibi, lsrael, lueri ex miraculis in ἄγριο 
editis? Ecquie utilitas ex miraculis Moysis virga 
perpelratis? Aer per ignem in zetlierem transiit, quo 
tuum cor transmutaret : dies diei spatia concessit, 
quo te Domino parere doceret : exstans mare cons 
tra naturze leges fiudebatur, ut te fidem doceret : 
ignis ope ad mentem meliorem Deus vocat, duri- 
tiem. contumaciamque tuam metu mollire machina- 
"us : superne caelum alimentis tibi parandis vacabat ; 
inferne rupes inexspectlatas aquarum compotatio- 
nes adornabat. Quo tibi cessit talium rerum  co- 
gnitarum fructus? Unicus gentilis supra totam Judzeo- 
rum multitudinem fide se extulit. Esto gentilis dis- 
cipulus : nam Moysen legem ponentem non au- 
diisti; incre/lulos, ut credas, sequere. Non in Is- 
rael. Nomen, quo tu. appellaris, Dei cogniti argu- 
mentium est, uL amplius iucredulitatem tuam pate- 
laciat. Cur igitur appellationi, cujus virtute ca- 
res, contumeliam irrogas? Quid gestas cognomen, 
quod per-on:? probro. sit? Factis appellationem im- 


c Pignas, et calumnia nomen tuum aflicis. Dico at- 


lem. vobis, quod multi ab orieute et. occidente. ve- 
nicul, et recumbeut cum. Abraham, Isaac, et Jacob : 
filii autem reqni.ejicientur in teuebras *. 


«po3snyopíav χαρίζεται (35), ἵνα πλέον στηλιτεύσῃ τὸ ἄπιστον. Τί τὴν 


προτηγυρίαν ὑδρίζεις, ἧς οὐκ ἔχεις τὴν δύναμιν, Ti περιφέρεις ἐπωνυμίαν τοῦ σοὺ προτώπου κατήγορον; 
Συχοφαντεῖς ὃ φορεῖ:, Éoyot; τῇ χλήσε! μαχόμενος. Αέγω δὲ ὑμῖν, ὅτι πολιεὶ ἀπὸ ἀνατοιῶν καὶ δυ- 
σμῶν ἥξουσι xal ἀν""ακιϊιηθήσονται μετὰ ᾿Αὐραὰμ, καὶ Ἰσαὰκ, καὶ ᾿Ιαχὠδ᾽" οἱ δὲ υἱοὶ τῆς βασιμείας 


ἐχδιληθήίσονται εἰς τὸ σκότος. 
β΄. Καὶ μοι σχοπουμένῳ τῆς εὐαγγελιχῆς ἀναγνώ- 


5 Matth. vin, 10. 401... 1}. 


2. Ac mihi 119  consideranti prxsentem. evane 


CL. DAUSQUETI NOTAE... 


(29 Οἱ μαθηταὶ αὑτοῦ. Joannis, cap. vii, οἱ ἀδ:λ- py lioc nomine Tertullianus animadvertit. 


qol. Que duo la.iore usu spe co:xquata sunt iu 
Nov5 Testamento. Act. cap. 1. Versio cominunis : 
ἐν medio [ratrum. Lucas μαθητῶν. 

(90) Ἔν μέσῳ δήμων ᾿Ιουδαϊκῶν. Cum alii at- 
que ahi uuimerautur populi, δήμους voca : 861 uuum 
judaicum : eur δήμους Ἰουδαϊχκούς,. Opinor tribum 
nümerunm respexisse, quious qui comprehensi Judei 
tandem omnes appellati.Lege Justinum lib. xxxvi. Sic 
Αττιχῆς δήμους passim legimus, . 

(51) To σὸν ἀπηγὲς τῷ φόδῳ μαιλάττειν. Voces 
hz secum. confliciantur : ἀπηνὴς euim est ὁ 6x^7- 

s, durus proprie. 

(32) Ναμάτων συμπόσια. Mic serio, lector, mo- 
nendus es ut qua de manalibus istis aquis sacrate 
Litterze prodiderunt verissima. existimes, quod. 1e 
facere auiumo, ac imposturam tibi fieri. ne patiare 
ab historicis profanis, qui rem aliter narrant. Cave 
hoe loco a Tacito libro extremo, in quem et alibi 


(53) Οὐδὲ ἐν τῷ Ἰσραή.. Μήνυμα 0corroclac 


τὸ ὄνομα ἐπὶ σοὶ προσηγορίαν χαρίζεται. Alludit 


ad Israelis originem , quam plurimi veteres iia po- 
suere : ὮΝ ΠΝ vu vir eidens Deum. Judvus Philo 
legatione : Χαλδαϊπτὶ μὲν Ἰσραὴλ χαλεῖτχι, 'EXÀW- 
νιστὶ δὲ ἑρμηνευθέντος ὀνόματος ὁρῶν Θεόν. Et est 
opinio alterius, Judi Joseplii, multorumque vete- 
rum. Nec id improbabile, Nau quod aiunt tunc multo 
pluribus litteris futurum, ut seribatur lioc nomen, 
vim hahet exiguissiinam, aul nullam : quoties no- 
mina ab Hebr:wis orta. vocibus hac. aut illa littera 
defecta «iunt ? Quoties ab origine genitiva usu extor- 
quente degenerarunt ? Noune depravatissima in usum 
veuertnt illa : Lamasabactani, Osanna, Boanerges ?- 
Rarum — denique est. vel. inter Hebr:xos, ut. duo 
vocabula proraus integra coeant , pra'terquau de 
curiata. | 


LÀ 
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yeliez lectionis narrationem judicii futuri terror 
oculis depiclus observatur, cujus tempore judex 
universorum, et Dominus e medio coelo delatus, et 
tremendis admodum fulgoribus undique quasi sa- 
tellitio stipatus in celesti residens tribunali super 
cujusque vita sententiam dicet. Quare tempus ver- 
bis praeoccupat, οἱ judiciale decretum przsignifi- 
cans prophet ac judicis modo admonet, ut si 
fortasse mentem invertat oratio, sese suppliciis 
eximant ; sin przdictio nullum in audientium ani- 
mis sortiatur effectum, judicium plenum rationis 
subsecutum párem ponam infligat. Dico autem vo- 
bis quod multi αὖ oriente el occidente venient. Ὁ 
verba res przsentes consignantia! o vocem veri- 
tate completam! Ea ratione factum videmus, ut 
terra? habitatores deorum multitudinem vero Deo 
carentem abjiciant, et late explicatag damonum 
superstitiones exturbent, Abrabamum invocent, et 
patribus naturalibus pilam abjudicatis, quos proge- 
nitores offert gratia resortiantur.Judazorum verospes 
cum mores adulterini refutarent, eos etiam exlhize- 
redes fecerunt. Nam quorum fidem negarunt, ab 
eorum (Quoque cognatione repulsi sunt, Audiit 
Ahraham coelitus oblatam vocem : Benedicentur in 
le et in semine tuo omnes gentes lerre ?. Voci. non 
secus ac rei credens preseutiam Christi coatem- 
platur spe przesumens qua prazvidebat : przevidebat 
cum sic ordinantem, prazvidebat Deum ex eadem 
naturaincarnationis templum molientein,prz videbat 


stellam ex Jacob orituram. Credidit quod non. aufere- C 


iur sceptrum de Juda, et dux de femore ejus, donec 
renial, qui mittendus est, el ipse erit exspectatio gen- 
lium *. — Desideravit , inquit , Abraliam, ut 1i- 
deret diei meum , et vidit, et gavisus est. *. 0 
Nüdei vii! Quis natura non docuit, ea fides 
sulobscure delineavit. Atqui Judzei, cujus fldem uon 
habent, ejus temere possessionem sperant, Ex gen- 
tibus autem conflata Ecclesia fidem secuta filios ex- 
pellit, ac in eorum hzreditatem succedit fidei lege 
freta. Superior etiam effecta, et suffragio accepto 
ad fidei cornu Salvatorem sponsum approperat ope- 
ribus Domini verba confirmans : Mulii ab oriente e! 
occidente venient, 113 et recumbent cum Abraham, 
J]saac et Jacob "5. Ecqus igitur horum, o Domine, 
demonstratio? Verbo namque res przvenis, et alios 
beatos, alios miseros przedicas, οἱ utrisque condu- 
cibilia tribuis, ac futura preemonstras. Rursum tuis 
vocibus pr:xeseus Ju.lzeus non credit, et. invidia vi- 


Α σεως τὴν παροῦσα» διύγησιν, ὁ τῆς μελλούσης χρί- 
σξως ἀπειχονίζεται φόθος, χαθ᾽ ἣν ὁ τῶν ὅλων χριτὴς 
χαὶ Δεσπότης ἀπ᾽ οὐρανοῦ μέσου φερόμενος, χαὶ ταῖς 
φοδερωτάταις ἀστραπαῖς πανταχόθεν δορυφορού 2ε- 
νος, ἐπὶ τοῦ οὐρανίου χαθήμενος βήματος, τὰς περὶ 
τῆς ἐχάστου ζωῆς ἀποφάσεις ἀφίησι. Τοιγαροῦν προ- 
λαμθάνων τῷ λόγῳ τὸν χρόνον, xat τὴν διχαστιχὴν 
ψῆφον προαινιττόμενος, προφητιχῶς παραινεῖ, χαὶ 
διχαστιχῶς, ἵνα εἰ μὲν φθάσας ὁ λόγος ἐπιστρέψῃ 
τὴν ἔννοιαν, τὴν τιμωρίαν χερδάγουσιν" εἰ δὲ γένη- 
ται παρὰ ταῖς τῶν ἀχηχοότων ψυχαῖς $ πρόῤῥῃησις 
ἄπραχτος, εὔλογος διαδεξαμένη χρίσις, ἀνάλογον 
ἐπαγάγῃ τὴν χόλασιν. Λέγω δὲ ὑμῖν ὅτι πο.1.1οὲ 
ἀπὸ ἀνατολῶν καὶ δυσμῶν ἤξουσιν. Ὦ ῥημάτων 
ὁρωμένων πραγμάτων ! ὦ φωνῆς ἧς τὸ πέρας ἀλὴ- 

B θεια! Τοιγαροῦν ὁρῶμεν τοὺς τῆς οἰχουμένης οἰχῇ - 

τορᾶς, τὴν μὲν ἄθεον πολυθεῖαν ἀποτιθεμένου:, xal 

θρησχείαν δαιμονιχὴν ἡπλωμένην ἐχχέαντας,, τὸν 
᾿Αθραὰμ, δὲ παρακαλοῦντας, xai τοὺς μὲν τῆς φύ- 
σεις πατέρας ἀποχηρύξαντας, τοὺς δὲ τῆς χάριτος 
ἀνταλλαξαμένους προπάτορας. Ἰουδαίων δὲ τὰς ἐλ- 
πίδας νοθεύσας ὁ τρόπος, ἀποχληρονόμους cipyásato: 
ὧν γὰρ τὴν πίστιν ἢρνήσαντο, τούτων τῆς σνγγε- 
νείας ἐχθέύληνται. "Ἤχουσεν ᾿Αδραὰμ. οὐρανόθεν 
ἐχφερομένης φωνῆς, Εὐ.Ἰογηθήσονται ἐν σοὶ καὶ 

ἐν τῷ σπέρματί σου πάντα τὰ ἔθνη τῆς γῆς (54). 

Καὶ τὸν λόγον ἔργον νομίσας, τὴν Χριστοῦ παρου- 

σίαν χατώπτευσε "προλαμθδάνων ταῖς ἐλπίσι mpot- 

ὄλεπε. ἸΙροεύρα Θεὸν οἰχονομοῦντα, προεώρα θεὸν 

Ex τῆς αὐτῆς φύσεως, τὸν οἰχονομίας ναὸν olxovo- 

μοῦντα * προξύλεπεν ἄστρον ἐξ Ἰαχὼθ ἀνατέλλον. 

Ἐπίστευοεν ὡς οὐχ ἐχιλείψει ἄρχων ἐξ Ἰούδα, 

xal ἡγούμενος ἐκ τῶν μηρῶν αὐτοῦ, ἕως ἂν EA0g 

ᾧ ἀπόκειται (55). Καὶ αὑτὸς προσδοχία ἐθγῶν.--- 

Ἐπεθύμησε (50), φησὶν, ᾿Αξραὰμ ἰδεῖν τὴν ἡμέραν 

τὴν ἐμὴν, καὶ εἶδε, καὶ ἐχάρη. "à πίστεως 65vz- 

pis! "Amep ἡ φύσις οὐχ ἔμαθε, ταῦτα dj πίστις 
ὑπέγραψεν (57). Οὐκοῦν οὗ τὴν πίστιν οὐχ. ἔχουσιν 

Ἰουδαῖοι, μάτην τὴν χτῆσιν ἐλπίζουσιν. Ἢ δὲ ἐξ 

ἐθνῶν Ἐχχλησία μιμησαμένη τὴν πίστιν, nao- 

ὠθεῖται τοὺς παῖδας" ἀντεισῆλθε χληρονόμος Ἔχχλη- 
σία, τοῖς τῆς πίστεως νόμοις θαῤῥήσασα. Νιχήσασα 
δὲ xaY τὴν ψῆφον λαθοῦσα χέρας τῆς mictaí e τὸν 

Σωτῆρα νυμφίον ἐπείγεται, ἔργοις πιστουμένη τοῦ 

D Δεσπότου τὰ ῥήματα" Πο.11οὶ ἀπὸ ἀνατο.ϊων' 
καὶ δυσμῶν ἥξουσι, καὶ ἀναχθήσονται μετὰ 
᾿Αδραὰμ. καὶ ᾿Ισαὰκ καὶ Ἰακώδ. Τὶς οὖν ἐστι τού- 
τῶν ἀπόδειξις, Δέσποτα ; Προλαμθάνει: γὰρ τῷ λύγι; 


' (en. xxvii, 14. * Gen. xtix, 19. * Joan. viu, δ8, "9 Matth. vii, 4d. 


CL. DAUSQUEII NOT.£. 


(54) Πάντα cà ἔθνη τῆς γῆς. οἱ Septuaginta πᾶ- 
σαι φυλαί, Versio cominunis : sacre tribus, Videtur 
auctor duos Scripturz locos ex Gen. xxvi, et xxvii, 
ip unum compulissc. 

(35) ἽΞως ἂν £40 ᾧ ἀπόκειται. Biblia, £o; àv 
ἔλθῃ τὰ ἀποχείμενα αὐτῷ. Vide hic sirenuissimuim 
Flaminium. 

(36) ᾿Επεθύμησεν. Biblia, 1a33:142a10, ἐμφατι- 


χώτερον. 

(57) Απερ ἡ φύσις οὐχ ἔμαθε, ταῦτα ἡ πίστις 
ὑπέγραψε. Natura discit, qu:e sunt fidei, non docet. 
deo μανθάνειν per docere mihi interpretandum pu- 
tavi quod et dudum Aristoteli iu. Elenchis observa- 
tum. Cui verbo hac notione belle respondet ὑπ- 
ἐγραψεν. 


5.5 ORATIO XX. 216 - 
πὰ πράγματα, xai τοὺς μὲν εὐχγτελίζεις, τοὺς δὲ A ctus uicta Lua diluit. Factis ostendo verborum verita- 
ταλαυίξεις, καὶ μερίξεις ἑχατέροις τὰ πρόσφωρχ, tem. Tunc centurioui : Vade, ct aicut. credidisti fíat 
xal προαυαφαίνῃ τὰ μέλλουτα. ᾿Απιστεῖ δὲ πάλ) — (ibi. EL sanatus est puer in illa hora ᾽". O (idem 
tal; σαῖς φωναῖς ὁ παρὼν Ἰουδαῖος, xai φθόνῳ miraculi adjutricem ! Centurionis fidei servi saua- 
χρατούμενος τοὺς σοὺς διαλύεται λόγους. Δεῖξον [ἰ0 testis est, et abactum malum supplicantis fidem 
ἔργοις τὴν τῶν ῥημάτων ἀλήθειαν. Τότε λέγει — promulgat : modus namque imedele fidei modus 
τῷ ἑκατοντάρχῳ: "Yaapys, xal ὡς ἐπίστευσας — erat, Vade, εἰ sicut. credidisti. fiat tibi. Ὁ Domini 
γενηθήτω σοι, xal ἰάθη ὁ παῖς αὑτοῦ ἀπὸ τῆς — humanitatem ! Facti cooperatorem capit suppli- 
ὥρας éxsiruc. "Q πίστεως συναγωνιταμένης τῷ — cantem. In teipso, iuquit, fers. medicine  pharma- 
θαύματι! Τῆς τοῦ ἑχατοντάρχοι πίστεως ἡ τοῦ oixé- — cuim : fidem tuam morbus veretur. Fidem adeamus 
του θεραπεία μαρτύριον" xa) ópamsteUov τὸ πάθος dilectam Domino, diligamus fidem miraculorum 
τὴν τοῦ ἰχετεύσαντος πίστιν ἐχήρυττε. Μέτρον yàp — matrem. Fugiamus incredulitatem, cujus finis est 
T» τῆς ἰατρείας, τὸ μέτρον τῆς πίστεως. Ὕπαγε, exitium. Sic enim nos quoque Domino supplican- 
καὶ ὡς ἐπίστευσας γεγηθήτω σοι. "Q φιλανθρωπίας — tes eamdem cum centurione vocem audiemus : 
Δεσπότου ! Συνεργὸν λαμθάνει τοῦ Yivouévou τὸν ἱκε- Vade, et sicut credidisti fiat tibi. Vpsi gloria in s2e—- 
τεύοντὰ. Ἐν σαυτῷ, φησὶ, φέρεις τῆς ἰατρείας τὸ B cula. Amen. 

φάρμαχον. Aib:ival σου τὴν πίστιν τὸ πάθος. Μετέλθωμεν πίστιν ποθουμένην Δεσπότῃ ἀγαπήσωμεν, 
πίστιν τὴν τῶν θαυμάτων μητέρα" φύγωμεν τὴν ἀπιστίαν, ἧς τὸ πέρας ἀπώλεια. Οὕτω γὰρ ἂν xal 
ἡμεῖς τὸν Δεσπότην ἱχετεύοντες, τῆς αὐτῆς τῷ ἑχατοντάρχῳ φωνῆς ἀχούσωμεν' Ὕπαγε, καὶ ὡς ἐπέ- 
στευσας γενηθήτω σοι. Αὐτῷ ἡ δόξα εἰς τοὺς αἰῶνας. ᾿Αμήν. 


AOTOZ K'. ORATIO XX. 
Tov αὐτοῦ εἷς τὴν Xavavraíar. Ejusdem in Chananeam. 
α΄. Ἣν ἄρα xoi συμφορὰ μεγίστης εὐφροσύνης 4. Erat igitur calamitas ingentis Llrtitize materies, 


ὁπόθεσις, xai πένθος εὐθυμία; παραίτιον, xa λύπη — luctus causa Jucunditatis, tristitia summi gaudii oc- 
χαρᾶς ὑπερθδαλλούτης bqóotoy* ὅπου γὰρ πάρεστιν easio. Ubi enim Jesus prxesens est, luctus voluptate 
Ἰησοῦ;, καὶ θρῆνος πρὸς ἠδυνὴν μεταθάλλεται, xa! — commutatur, et lacrymarum eruptio in lztitiam 
δαχρύων φορὰ πρὸς εὐφροσύνην ἀλλάττεται., Mop- — vertitur. Fidem dictis facit Chananze clamor, cu- 
τυρεῖ βοῶσα τοῖς λόγοις ἡ Xavavala , ἧς τὴν lovo- — jus historiam liber Evangeliorum suspicit, quam 
ρίαν fj τῶν Εὐαγγελίων θαυμάσασα βίόλος, βοῶσαν , nunc quoque clamitantem — ostendit , ipsaque in 
τι xal νῦν ἐπιδείχνυσι, xai τὴν χραυγὴν φυλάττει, ^ Scriptura velut in columna clamorem retinet, ne 
καθάπερ bv στήλῃ τῷ γράμματι" ἵνα μηδὲ χρόνος temporis invidia memoriam obliteret : praevaluit 
ἐπιδουλεύων παρασύρῃ τὴν pvfjunv: ὁ τῆς πίστεως — euim fidei fructus. ΕἸ egressus inde Jesus successit 
Yào xapmhe δυνατώτεροξ. Kal μεταδὰς ἐχεῖθεν Ó — in partes Tyri et Sidonis 15. Deus quidem omnibus 
Ἰησοῦς, φησὶν, fj406v elc cà μέρη Τύρου, xal Σι- — adest in locis, neque Deum locus ullus audet. cir- 
δῶγος. Θεὸς piv ἀπανταχοῦ πάρεστι, xal τόπος — cumscribere. Tamen 11 A4 cum natura. sit. invisibi- 
οὐδεὶς Θεὸν περ:γράφειν ἐτόλμησεν. Ὧν δὲ τὴν φύσιν lis, presentiam suam astruit, templo quod gertit,. 
áópato;, πιστοῦται τὴν παρουσία) τὸν φορούμενον videntibus objecto. Venit in partes Tyri et Sido- 
ναὸν τοῖς ὁρῶσι προβαλλόμενος. Ἦ.1θεν elc cà μέρῃ — nis : daámonum oliin. diversoria, idolorum cubilia, 
Τύρου xal Σιδῶγος, τὰ τῶν δαιμόνων ποτὲ χατ- — idololatriz sedes, accusationis prophetarum argu- 
αγώγια, τὰ τῶν εἰδώλων χωρία. τὰς τῆς εἰδωλολα- — mentum. Α Judza ad Sidonem et Tyrum, a pieta- 
τρείας χώρας, τῆς τῶν προφητῶν χατηγορίας τὴν — tis officina ad. iinpietatis selem, a Moysis discipulis 
ὑπόθεσιν. ᾿Απὸ τῆς Ἰουδαία: ἐπὶ Σιδῶνα καὶ Τύρον: — ad fabricatores d:&emonum. Cur toties ab eo demi- 
37b τῶν τῆς εὑσεόείας ἐργαστηρίων, ἐπὶ τὸν τῆς — gratur ? Probrum Judorum Domini trausmigratio. 
ἀτεδείας πυθμένα’ ἀπὸ τῶν Μωῦσέως μαθητῶν, ἐπὶ p Beneficus simul ac judex Salvator e loca circuit. 
τοὺς τῶν δαιμόνων ἐργάτας. Καὶ τίνος Evexa τὰξᾷ — Namque et gentium agnitio revera Judzorun est 
μεταβάσεις ἐργάζεται; "Eleyyogz Ἰουδαίων 1j τοῦ — condemnatio non ignoscenda. Quando eniin creber 
Δισπότου μετάθδασις. Ἐὐεργέτης ὁμοῦ καὶ διχαστὴς δ — miraculorum imber Judaicum populum ad fldem aon 
Σωτὴρ περιέρχεται. ᾿Ασύγγνωστος γὰρ ἀληθῶς; "lov- — flexit, sedexplicata quidem est inexspectata medici- 
δαίων χατάγνωσις ἡ τῶν ἐθνῶν ἐπίγνωσις. Ἐπειδὴ — na sageua , sola vero Jud:eorum gens per barbaraus 
γὰρ ὁ πολὺς τῶν θαυμάτων δμόρος δῆμον Ἰουδαϊχὸν — invidentiam salutis portam refugit, quid fecit so- 
πρὸς πίστιν οὐχ ἐδυσώπησεν, ἀλλ᾽ ἥπλωτο μὲν dj  lers medicus? qua ratione tractat animi morbum? 
παράδοξος τῆς ἰατρείας σαγήνη, ἔθνος δὲ μόνον (257) Sanandi medicamenta. Sidonem transfert, ut. gen- 
Ἰουδαίων, δι᾽ ἀγριότητα βασχανίας, τῆς σωτηρίας — tium comparatione ad meliorem mentem Judzxum. 
τὴν θύραν ἀπέφυγε * τί πεποίηχεν ὁ σοφὸς ἑἱατρός; — iufidelem provocet. Vetus enim istud, reor, Domini 


" Motth. vir, 15. 2* Matti. xv, 94. 


4 
(511 Male ὄνον. Plane ἄγνωμον, improba, in qua totus voce eique opposita εὔγνωμ. — Basilius. Inscite 
Dausqueius τὸ παραθέτει, accessione, conversione ; suyxpisst, sccernendo, — Cous&ris. — Biblioth. conciom. 
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inventum ut deteriorum collatione eum qui entis A πῶς μεθοδεύει τῆς γνώμης τὴν νόσον ; Μεταφέρε: 


heprobe sit ad officium cogat. Cum olim redar- 
guere Judzorum in credendo contumaciam statuis- 
get, Ninivitarum conversione prohrum Judzorum 
auxit. Mittit ergo Jonam impietatis desert:e. inspe- 
ctorem, e! Judzorum prophetam designavit admini- 
strum criminationis adversus Jud:zxos. Qui tribulibus 
intempestive parcens criminationem tegit, fugit 
mittentem. Verum ignorabat, a ceto deprehensum 
sé captivum iterum Domino coram sistendum. Rur- 
sus itaque probitatis ethnic: spectator submittitar, 
et una voce jacta omnium subegit auimos. Et parum 
abfuit, quin falsi vaticinii coargueretur, dum factis 
docetur, ut gentes Judzis credulitate anteeant : 
quatenus proplietas hi suos jugulabant ; illi, quem, 
an adesset ignorabant, loquentem horrebant. Post- 
quam animorum immulatio propheticas minas re- 
pressit, concussa civitatis menia in tranquillo col- 
locavit , gladium superne impendentem cobhibuit, et 
mortis scntentia reorum fidem reverita ab Jona in- 
flexa est, atque ita. ira prophetz vincebatur, dum 
reus per animi rectitudinem victoria depotitur. Sic 
115 itaque nunc Salvator a Jud:ea vadit. Sidonem 
et Tyrum, impiorum ad fidem accessione Judaicam 
publicans hypocrisim. 


thc ἰατρείας ἐπὶ τὴν Σιδῶνα τὰ φάρμακα, ἵνα τῇ 
τῶν ἐθνῶν παραθέσει πρὸς εὐγνωμοσύνην ἐρεθίσῃ 
τὸν ἄπιστον. Παλαιὸν γὰρ, οἶμαι, τοῦτο τοῦ Δεσπό- 
τοῦ τὸ μηχάνημα, τῇ τῶν χειρόνων συγχρίσει δυσ- 
ωὠπεῖν τὺν ἀγνώμονα. Ἐλέγξαι ποτὲ βουληθεὶς τὸ 
ἀπειθὲς τῶν Ἰουδαίων, τῇ τῶν Νινευϊτῶν παραθέσει 
τὸν ἔλεγχον ηὔξηδε, καὶ πέμπει τὸν Ἰωνᾶν τὴν ἀσε- 
θειῶν μεταθολὴν μετοψόμενον, χαὶ τῶν Ἰουδαίων 
προφήτην, ὑπηοέτην τῆς Ἰουδαίων κατηγορίας προ» 
ὄάλλεται. Ὃ δὲ τὴν ἄκαιρον" φειδὼ τῶν ὁμοφύλων 
ποιούμενος, χλέπτει τὸν ἔλεγχον δραπετεύει τὸν 
πέμψαντα. Ἠγνόει δὲ ἄρα χαὶ ὡς ὑπὸ τοῦ χήτους 
ἀγρευθεὶ;, δεσμώτης αὖθις τῷ Δεσπότῃ παραστα- 
θήσεται. Καὶ πάλιν θεατὴς εὐγνωμοσύνης ἐθνιχῆῇς 
ὑποστέλλετα:" xal μίαν φωνὴν ἀφιεὶς, τὰς ἁπάντων 
ἐχειρώσατο γνώμας. Καὶ μικροῦ ψευδοπροφητείας 
ἡλίσχετο, ἔργοις μανθάνων ὁπόσον τῶν ἐθνῶν πρὸς 
Ἰουδαίους εἰς πειθὼ τὸ διάφορον * παρόσον ἐχεῖνοι 
μὲν τοὺς παρ' αὑτοῖς προφῆτας χατέσφαττον" oi δὲ 
xaX ὃν tyvóouv εἰ πάρεστι, φθεγγόμενον ἔφριττον. 
Ὅτε γνώμης μεταθολὴ προφητιχὴν ἀπόφασιν ἔστη- 
G:v, ἔπαυσε τὰ τείχη σαλευθέντα τῆς πόλεως, ἐδυδ- 
ὦπησε ξίφος ἄνωθεν φερόμενον, καὶ θανάτον ψῆφος 
ἀνέχαμπτεν, αἰδουμένη τῶν καταδίχων τὴν πίστιν" 


xal θυμὸς ἐνιχᾶτο προφητιχὸς, τὸν ὑπεύθυνον ὁρῶν δι᾽ εὐγνωμοσύνην νιχήσαντα. Οὕτω δὴ καὶ νῦν ὁ 
Σωτὴρ ἀπὸ τῆς Ἰουδαίας ἐπὶ τὴν Σιδῶνα βαδίξει xai Τύρον, τῇ τῶν ἀσεδῶν παραθέσει τὴν "loubat- 


χὴν στηλιτεύων ὑπόχρισιν. 


2. Ac mihi vide, ut se evangelista magnifice ja- β΄. Καί μοι τὸν εὐαγγελιστὴν ὅρα γομπάζοντα τῷ 


ciet , ista narratione, et expeditionis Dominicz ra- 
tionem evulget : Et egrescus inde Jesus secessit in 
partes Tyri εἰ Sidonis *. — Inde, unde ? Ubi 
dum mira perficit, calumniis petitur; ubi dum mor- 
bos 'sanat, fert contumeliam ; dum  beneficeutia 
utitur, non creditur. EI ecce mulier e finibus illis 
clamavii dicens ei : Fili David, miserere mei!*. Cha- 
nanza mulier, sed animi probitate genus refuta- 
bat : naturam vicit fides. Nemo, inquit, Chana- 
na*os accuset : solvit mulier majores suos ab im- 
pietatis eriinine , pietatis fit initium piis clamaus: 
Fili David, miserere mei. O quot myriadibus Ju- 
daorum persanatis, ab iis ipsis , qui persanati , 
Christus sibi reponi illnd audivit: Mic unde sii, 
nescimus *.. Mulier vero Chanan:ea. etiam ante cu- 
ratiouem fide alata ad evangeliste dignitatem pere 
venit : Domine, Fili David, miserere mei. Filia mea 
male torquetur a. demone. Luctum. miserabilem, 
et matri spectaculum morte acerbius. D»nion ad- 
versarius cum puella congreditur, et hostis invisus 
conira puellam prodit in aciem. Quomodo rei gra- 
sitatem efferam ? quomodo malum przdicabo Ὁ Non 


" Mattb. xv, 21, !* ibid. 99, 15 Jon, ix, 99. 


διηγήματι, καὶ τῆς Δεσποτιχῆς μεταβάσεως τὸν λο- 
γισμὸν ἐχκαλύπτοντα. Καὶ ἐξελθὼν ἐχεῖθεν ὁ "In- 
σοῦς 1)40&v. εἰς τὰ μέρη Τύρου καὶ Σιδῶνος. — 
Ἐκεῖθεν, πόθεν “Ὅπου θαυματουργῶν ἐσυχοφαν- 
κεῖτο, xal θεραπεύων ὑδοίζετο, καὶ εὐεργετῶν ἧἣπι- 
στεῖτο. Καὶ ἰδοὺ, γυγὴ ἐκ τῶν ὁρίων éxsivwv 
ἐχραύγασε λέγουσα" Υἱὲ Δαυῖδ, ἐλέησόν με. 
Χαναναῖον τὸ γύναιον, ἀλλὰ τῇ γνώμῃ τὸ γένος 
ἢρνήσατο * ἐνίχησε τὴν φύσιν ἡ πίστις. Μηδεὶς, φη- 
σὶν, Ext Χαναναίων κατηγορεῖτο" ἔλυσεν fj γυνὴ τὰ 
τῶν πατέρων ἐγχλήματα εὐσεθείας ἀρχὴ γίνεται 
τοῖς εὐσεδέσι χραυγάζονσα * Υἱὲ Δαυΐδ, &Aéncór με. 
Ὦ πόσας μυριάδας Ἰουδαίων ὁ Χριστὸς ἰασάμενος, 
παρὰ τῶν ἰατρευθέντων ἀντήχουσεν, Οὗτος πόθεν 


D ἐστὶν οὐκ οἴδαμεν (28). Γύναιον δὲ Χαναναῖον, χαὶ 


πρὸ τῆς θεραπείας τῇ πίστει πτερούμενον, εἰς εὐαγ- 
γελιστοῦ ἀξίαν ἀνέδραμε. Bopie, υἱὲ Δαυϊδ, &Aén- 
σόν μὲ. ἩΠ θυγάτηρ μου καχῶς δαιμονίζεται. Πὲν- 
θος ἐλεεινὸν, χαὶ θέαμα μητρὶ θανάτου πιχρώτερον. 
Δαίμων τῇ κόρῃ πολεμικὸς συμπλεχόμενος, καὶ δυ- 
μενὴς οὐχ ὁρώμενος, κατὰ τῆς παιδὸς παρατάττε- 
και. Πῶς ἀγγελῶ τὸ δεινόν; πῶς χηρύξω τὸ πάθος ; 


CL. DAUSQUEII ΝΟΤΕ. 


(33) Οὗτος πόθεν ἐστὶν οὐκ οἵδαμεν. ᾿Αττιχὸ- 
«epoy D.blia. Τοῦτον m. e. o. o. Phrascosque rcti- 
neus versio : Hunc autem nescimus unde si!, Teren- 
tius ᾿Εαυτὸν τιμωρουμέγῳ * 


Patrem novisti ad hinc. rem quam sil. perspicaz., 
Plautus Curcu'ione : 

Queritis chlamydem, et macheram hanc, 

Unde ad me pervenerit. 
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Οὐ φέρω τῆς θεωρίας τὸν πόνον. Ἐχπηδᾷ τῆς οἰχίας A ipsius aspectus. difficultatem fero, Domo  exsiliens 


φοιτῶσα διὰ τῆς πόλεως, εἰς αἰθέρα τὰς χεῖρας ἐχ- 
τείνουσα, βλέμμα διάστροφον, χόμην γεγυμνωμένην. 
Aalpovt χαταγώγιον τὸ τέχνον ἕτεχον. Παραιτεῖται 
τὴν αἰσχύνην ἡ συμφορὰ, καὶ τὴν φυσιχὴν αἰδὸν τὸ 
πάθος αἰχμάλωτον ἔλαδεν. ᾿Αφίησιν ὁλολυγὰς χατὰ 
τὰς τῶν χυνῶν ὑλαχάς * βλέπεται μὴ βλέπουσα (59), 
φέρεται δρόμῳ, ἐλεεινὰ σιωπᾷ καὶ δεινότερα φθέγγε- 
ται. Οὐχ ἔχει προθεσμίαν ἡ τιμωρία, νύχτας ἀγρ- 
ὕπνως ἀναλίσχονσα᾽ νυχτῶν δὲ τὰς ἡμέρας χαλεπω- 
τέρας εὑρίσχουσα, ἐχπηδῶσα τῆς εὐνῆς, ἀθρόως 
ἀναδοῶσα τὴν συμφοράν. 'EAéncóv με, τὴν διὰ θυ- 
γατρὸς μαστιγουμένην" ἐχείνης τὸ πάθος, ἐμὸν δὲ 
τὸ ἄλγος * ἐχείνην ὁ δαίμων πομπεύει, χατ᾽ ἐμοῦ δὲ 
δι᾿ ἐχείνης ἡ φύσις ὅπλον" ὁ δαίμων τὴν θυγατέρα 


urbem pervagatur ; in altum manus extendit , ocu- 
los distorquet, comam  nudat. Dxemoni. recepta- 
culum filiam peperi. Verecuudiam | omnem. cala- 
mitas excutit, et ingenitum 4 natura pudorem mali 
vis captivum ducit. Ciet ululatus. canum latrati- 
bus haud absimiles, videt nec videt, cursu fertur, 
miserabile ejus est. silentium, δὲ loquitur dolentius, 
Supplicium nullas capit inducias, noctes etiam sine 
somno absumit , dies noctibus nocentiores expe- 
ritur, cubili exsilit, miseriam conferto. clamore 
exaggerat. Miserere mei, 40:8 filie vicem flagel- 
lor; illa quidem patitur , ego vero doleo ; eam ad 
ostentationem d:emon agit, coutra me vero per eam 
natura telum jacit ; diemon sine matris. injuria 


χατὰ μητρὸς ἐνεδύσατο δι᾽ ἐκείνης εἰς £pi τὰ τόξα D filiam ingressus est, per eam iu me deflexa tela 


πκαραφέρεται. Εἴθε μὴ ταύτας ὥδινεν εἰς ἐμὲ τὰς 
ὠδῖνας ἡ φύσις! εἴθε τὸν τόχον ἡ τελευτὴ διεδέξατο] 
Εἶχε παραμυθίαν ὁ θάνατος τὸν νόμον τῆς φύσεως. 
'EAéncór με. Ὃ δὲ οὐκ ἀπεχρίθη αὐτῇ Aóyov. 
"D φιλανθρώπου σιωπῆς ἐν ἀπανθρωπίας, προσχή- 
ματι! ὦ σιωπὴ μεγαλόφωνος Ἰουδαίων χατήγορος ! 
Av αὐτῆς γὰρ τοιαῦτα πρὸς Ἰουδαίους ἐφθέγγετο" 
"Op3;, Ἰουδαῖε, Χαναναίας εὐγένειαν ; Ὁρᾷς ἐχ ῥί- 
ζης διαδεδ᾽ μένης καρπὸν ἐπα'νούμενον ; Οὐχ ἐδέ- 
ξατο τὸν Μωῦσέα «bv σὺν νομοθέτην, χαὶ τὸν ΔΙωῦ- 
σέως Δεσπότην ἐπέγνωχεν" οὐχ οἵδε προφήτας, καὶ 
πιστεύει τῷ προφητευθέντι " χαὶ εἶδε σημεῖα, xal 
τὸν Ex Δαυῖϊδ ὡμολόγησε. Τὸν Θεὸν ἧἡρνήσω μετὰ 
θαύματα, xai τούτῳ πρὸ θαυμάτων ἐπίστευσεν. ᾿Αλλ᾽ 
ἰδοὺ καὶ θρηνοῦσαν διὰ σὲ παρορῶ, χἂν οἰχτείρω τὸ 
πένθος, ἀλλὰ χρύπτω τὸν ἔλεον. Βοῶσαν ὡς ἐθνιχὴν 
καραπέμπομαί σοι τῆἧς ἀπιστίας προαναστέλλων 
τὴν πρόφασιν. Οὕπω λύω τὸ πάθος, ἵνα μὴ σοι χι- 
γήσω τὸν φθόνον " ἑπέχω τὴν ἴασιν, ἵνα μὴ χορτγήσω 
«1; ἀπιστίας τὰς ὕλας, ἵνα μὴ λέγῃς ὡς ἄπιστος 
ἐγχαλούμενος" Τί γὰρ Χαναναίαν ἢλέεις ; Τί τοὺς 
Μωσέως ἐχθροὺς ἐθεράπενες ; Ἰδοὺ παρχθδλέπω 
θρηνοῦσαν, xaX τῇ περὶ σὲ τιμῇ περιορῶ μητέρα, 
θυγατρὸς πάθεσι χολαζομένην ! Yié Aavtó, ἐέησόν 
pe. Ὃ δὲ οὐκ ἀπεκρίθη αὐτῇ .1όγον. 'H τῆς θε- 
ραπείας ὑπέρθεσις, τῆ: πίστεως βάτανος " ἡ τῆς 
ἰάσξως ἀναδολὴ, τῆς τοῦ γυναίου προαιρέσεως χω- 
νευτήριον " μᾶλλον δὲ d τοῦ Δεσπότου σιωπῇ, τῆς 
Χανινίτιδος ἔπαινος " ἕως ὁ τῶν ἀποστόλων χορὸς, 
οὔτε τῆς Δεσποτιχῆς σιωπῆς τὴν σοφίαν εἰδὼς, οὔτε 
τὴν τοῦ γυναίου φωνὴν φέρειν οἷός τε ὧν, διάδοχος 
πρὺς τὸν Σωτῆρα χαθίσταται, xal γίνονται πρε- 
σϑευτλὶ tnc γυναιχὺς οἱ τοῦ Χριστοῦ μαθηταὶ, xal 
τὰς ἔχΞείνης ἱχεσίας διαδεξάμενοι, παραχαλοῦσι τὸν 
Κύριον" ᾿Απόλυσον αὐτὴν, ὅτι χράζει ὄπισθεν 
ἡμιῶν. Τί οὖν ἡ ἄφατος φιλανθρωπία; ἡ ἀπόῤῥητος 


'* Matth. xv, 45. 


perferuutur. Utinam ne Lantos in me cruciatus nu- 
tura peperisset! utinam partum. summum  exeepis- 
sel exitium ! Mortis solatio fuisset nature 116 lex. 
Miserere. mei. Qui nou respondit εἰ verbum '*. O 
sub inhumanitatis obtentu. silentium longe hnma- 
nissimum ! o silentium vocalis admodum Juilwo- 
rum accusator ! Namque silentio ad Judaos.— (alia 
loquebatur : Vides, Judze, Chananzg generosita- 
tem ? Vides ex improba radice fructum dilaudatum? 
Moysea non suscepit latorem legis, et — Moysis 
aguovit Dominum ; prophetas nescivit , et a pro- 
phetis cantato. credidit : non vidit signa , et Davi- 
dis filium confitetur. Deum post miracula nega. 
sli, Jud:e, huic illa ante miracula credidit. Ecce 


etiam propter te luctu. confertam. despicio, com- 


miserationem tego , etsi luctus  misereor. Vocife- 
rantem ut. gentilem aversor , tibi infidelitatis occa- 
sionem przscindeus. Nondum inalum solvo, ne te 
ad invidiam commoveam ; sanationem differo , ne 
infidelitati tud materiam. suggeram , ne ut iulide- 
lis accusatus dicas: Quid te Cliananazez miserebat ? 
Quid Moys's inimicos curabas ? Ecce. lugentem li- 
mis aspicio, ac pra: te inatrem despicio filie do-.— 
loribus discruciatam ! Fili David, miserere mei. Qui 
non respondit ei verbum, Curationis dilatio fidei spe- 
cimen , sanalionis prorogztio fuit voluntatis in mu- 
liere probatio : potius vero Domini silentium Cha- : 
nanagz commendatio. [Interim vero apostolorum 


D chorus, cum neque silentii Domini sapientiam 58 - 


tis cognosceret , neque muiieris voces ferre posset, 
vicarius intercessor apud Salvatorem  intervenil , 
ac mulieris oratores fiunt Christi discipuli et in- 
üÜrmis mulieris susceptis precibus hortantur Domi- 
pum : Dimitte eam , quia clamat post nos. Quid tan-» 
dem inenarrabilis. Domiui humanitas? quid inexplie 
cabilis. sapieniia? Nom est bonum. sumere panem 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(39) BJA£zxsra: μὴ βιλέπουσα. Videt, nec videt. 
Visio Chauanzeze erst iniecmortua, ut. qui demen- 
Uuut, qui ebrii suut, et aliorum, vident, nec vident : 


quia mens ocnlum non seqnitur. Id Basilii genio 
visum congruentius, οἱ ᾿Αττιχώτερον, ut qui δέρχο» 
pat usurpaut active. 
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filiorum , et mittere. canibus ". Parturiens donatio- A σοφία ; Οὐχ ἔστι καλὺν JAa6siv τὸν ἄρτον τῶν 


nem, retrahere simulat; licet ardentius ipse dare 
desideraret , quam qua  advolvebatur genibus, 
accipere , sapientissime continel beuignitatis suae 
fontes. Non licet sumere panem filiorum, et mittere ca- 
nibus. Gravius silentio responsum, et fidei Cha- 
nanzz bene cengruens. Nisi enim talis fuisset inu- 
lier, forte inbumanitatis aut impotenti:  Salvato- 
rem condemmnans avolasset. Ὁ diram inhumanilta- 
tem ! Non. luctu abjectam miseratus est, mon 
matrem filiz doloribus lancinatam solatus , non na- 
tura 31'7 suas ageute partes commiseratione ictus 
est. Supplicantem aversabatur et. clamitantem re- 
fugiebat. Ac primum quidem taciturnitate voces 
abjiciebat : Neque clamans tacentem movi: et quan- 
do bonas curationis spes alebam , quando mihi 
miseria ipsa patronos dabat, quando fui in exspe- 
ctatione humanissimse orationis, quando mihi ad 
solum ejus vocis levamentum somniabam, quando 
vocem , que laxamentum afferret , exspectabam , 
quando hiabam. Commodior erat tacens, quam 
loquens. Àb eo insuper tunc dictis spes excussit 
concepto maerore. Contumeliaruim additamento ca- 
lamitates meas cumulavit ; canis in tanta hominum 
turba audio. Forte etiam ipse dzemoni jus in eam 
permittit, Forte mes fili& calamitas bujus pote- 
statem superat , forte humilitatis  tenuitatisque 
sue confessionem celat obtentu contumeliarum ; 
hoc unum supplicando lucrum tuli, carnificis fi- 
lis mex indignationem exaggeravi, vocibus in 
eum jactis iras accendi, agrestiorem |n filiam 
adversarium reddidi. Sed non ad tam abjectum ora- 
tionis genus sese demisit, neque injuriis fidei 
firmitudo infracta est. O mulieris fides in Evan- 
geliis descripta ! Non licet mittere panem filiorum 
canibus. Ad qus Christi verba ingeniose illa re- 


17 Matth. xv, 96. 


τέχγων, xal βαλεῖν τοῖς xvruplou. Ὠδίνων tà» 
δόσιν, ἀναλαθεῖν σχηματίζεται, xal πλέον αὐτὸς τὸ 
δοῦναι ποθῶν, ἣ τὸ λαδεῖν, ἡ προσπίπτουσα συνέχει 
τῆς φιλανθρωπίας διὰ σοφίας τοὺς ῥύαχας. Οὐχ EE- 
δστι «.ἰαδεῖν' τὸν ἄρτον τῶν τέχνων, καὶ βαλεῖν 
τοῖς χυναρίοις. Βαρυτέρα τῆς σιωπῆς ἡ ἀπόχρισις " 
τῇ πίστει δὲ τῆς Χαναναίας χατάλληλος. El γὰρ μὴ 
τοιοῦτον τὸ γύναιον ἦν, τάχα ἂν ἀπανθρωπίας, ἣ 
ἀσθενείας χατεγνωχὸς τοῦ Σωτῆρος ἀφίπτατο" Ὧ 
δεινῆς ἀπανθρωπίας! Οὐχ ᾧχτειρε θρηνοῦσαν, οὐχ 
ἠλέησε μητέρα πάθεσι παιδὸς ξαινομένην, οὐχ ἡλένσε 
τὸ δρᾶμα τῆς φύσεως " ἱχετεύουσαν ἀπεστρέφετο, 
xai βοῶσαν ἀπέφευγε. Καὶ πρῶτον μὲν διὰ σιωπῆς 
τὰ: φωνὰς ἀπεχρούσατο᾽ Οὐδὲ βοῶσα σιγῶντα χεχί- 


DB γηχα, ὅτε χρηστὰς ἔσχον «ἧς θεραπείας ἐλπίδας, ὅτε 


μοι τὸ πάθος συνηγόρους ἐχτήσατο, ὅτε φιλάνθρωπον 
προσεδόχησα λόγον, ὅτε φθεγξαμένου μόνον, ὠνειρο- 
πόλουν λύσιν" ἐχεχήνειν δὲ προσδεχομένη φωνὴν 
ἀνέσεως πρόξενον." τότε μοι φθεγξάμενος, τὰς ἐλπί- 
δας διέλυσεν. ᾿Αμείνων ἣν σιωπῶν, ἣ φθεγξάμενος. 
Προσλαδοῦσα λύπην ἀπέρχομαι. Προσθήχην μοι 
συμφορῶν τὰς ὕδρεις ἐπέδαλε. Κύων ἐν τοσούτοις 
ἤχουον δήμοις (40). Τάχα χαὶ αὐτὸς παραχωρεῖ τὴν 
δίχην τῷ δαίμονι. Τάχα μου τῆς θυγατρὸς fj συμφο- 
ρὰ, xai τὴν τούτου νενίχηχε δύναμιν. Ἔχρυψεν 
ἴσως τὴν ὁμολογίαν τῆς ἥττης ταῖς ὕδρεσιν. "Ev 
τοῦτο τῆς ἱχεσίας ἐχέρδανα. Ηὔξησα τοῦ τῆς θυγα- 
τρός μου δημίου τὴν ἀγανάχτησιν * ἀνήῆψα τὸν ἐχεί- 
'γου θυμὸν ἐν τῆς xat! Exelvou φωναῖς, ἀγριώτερον 
τῇ παιδὶ τὸν πολέμιον εἴργασμαι: ᾿Αλλ᾽ οὐ πρὸς 
τοιούτους ὠλίσθησε λόγους, οὐδὲ ταῖς ὕδρεσιν 1) πί- 
στις ἡτόνησεν. Ὦ πίστις γυναιχὸς ἐν Εὐαγγελίοις 
ἀνάγραπτος Οὐκ ἔξεστι βαλεῖν τὸν ἄρτον τῶν 
τέχγων τοῖς κυγναρίοις. Ἢ δὲ τοῖς τοῦ Δεσπότου 
λόγοις ἀντεσοφίζετο' Nal, Κύριδ * ἔχω τὴν ὕδριν 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(40) Κύων» ἐν τοσούτοις ἤκουον δήμοις. ld no- 
miuis latenter involvebat Christi responsio, evolva- 
inus, Non est bonum sumere panem filiorum, et mit- 
tere canibus; quid tum ? Tu canis es, ergo non esl 
bonum tibi mittere, Convicium hoc apud veteres 
grave fuit, et plurium vitiorum nota. Esuritoris οἱ 
canipete quod apprime loco convenit, cum sollici- 
tius et ambitiosius :equo caenas captabant. Lucianus 
in Nigrino : Πολὺ δὲ τούτων οἱ προσιόντες αὐτοῖς, 
καὶ θεραπεύοντες γελοιότεροι νυχτὸς ἐξανιστάμενοι 
μέσης, περιθέοντες δὲ ἐν χύχλῳ τὴν πόλιν, χαὶ πρὸς 
τῶν οἰχετῶν ἀποχλειόμενοι Κύνες, xai χόλαχες, 
xai τοιαῦτα ἀχούειν ὑπομένοντες. Vides canis no- 
wen captatoris probrum. Impudentie Terentius 
Eunucho : 


Os Ain! vero, canis? 
Martialis lib. 1v, epigr. 53. 
Esse putas Cynicum deceptus imagine falsa. 
Non est hic Cynicus, Cosme, quid ergo ? canis. 


Cynicorum inde fluxit appellatio. Iliados x . Achil- 
les Hectori : 


Mi1j με, κύον, γούνων ovrádizo. 
Nonnus, pag. 476: 


Στῆθι, κύων, μὴ φεῦγε, Kopog6ace. ... 
Incusantur Hector, et Corymbasus, quod impuden- 
ter cum se fortioribus ausint congredi, quod est 
p'&cipitantis audaci:z. Jmpudicitie. Κύων familia - 
ner, elena vocitabatur, uec ipsa dissimfüfat l/ia- 

οι Z : 


Aaep ἐμοῖο κυνός. ... 
Quare et. Eustathius in Odysseam P, Κύων ἐπὶ μο- 
plou θήλεος χεῖται. Maledicentie, Apud Plautum 
cum de Meneclimo dixisset mulier : 
O hominis impudentem. audaciam ! regerit ille : 
Non iu scis, mulier, Hecubam quaprepter canem 
G:aii esie praedi. abani ? 
ul. 
Non equidem scio, 
Menechm 


Quia idem faciebat Hecuba, quod tu nunc facis : 
Omnia mala ingerebat, quemquem aspexerat, 
Itaque adeo jure cepta. appellari est canis. 


Suetonius, in Vespasiano, cap. 43 : Demetrium 
Cynicum in ilinere obvium sibi post dominationem, 
ac neque assurgere, neque saluture se  dignantem, 
oblatrantem eliam nescio quid, satis habuit canem 
apvellare, Nise lhilostratum in Vita Apollonii, 
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θ:ραπείας ὑπόσχεσιν. Kal τὰ κυνάρια ἐσθίει (41). A posuit : Etiam, Domine , contumeliam teneo eura 


Ἐγγνᾶταί μοι τὴν σωτηρίαν ἡ τοῦ χυνὸς προστιγο- 
ρία " μέτρον μοι γινέσθω τῆς δόσεως, τὸ μέτρον τῆς 
Ὁδρεως. Κύνα χέχλτιχας " μέρος οἰχίας τῆς Δεσπο- 
“ιχῆς ἀπολαύσω τραπέζης. Ἔχει μερίδα ψιχίων ἐν 
τοῖς τέχνοις ὁ χύων. Οὐχ ἁρπάζω τὸν ἄρτον, τὴν 
ψίχαν (42) ζητῶ οὐχ ἐπιπηδῶ τῇ τραπέζῃ, τῶν 
ψιχίων ἀντέχομαι. Οὐ λέγω τὴν τρυφήν " ὁ χληρο- 
νόμος ἀπολαυέτω τῆς σῆς ἐχείνης τραπέζης " ix τῆς 
σῆς χειρὸς χαὶ πρὸς ἡμᾶς πιπτέτω ψιχίον. Ὧ πί- 
στις! ὦ σύνεσις ὦ Χαναναίας εὐλάδεια! Τί οὖν ὁ 
Σωτήρ; Ἐχχαλύπτει τῆς σιωπῆς τὰς ὠδῖνας "OQ 
γύναι, μεγάλη cov ἡ πίστις ! Διὰ τοῦτο τὴν χάριν 
ἀνεξαλόμην, ἵνα δείξω σου τὴν πίστιν, Οὐχ ὡς 
ἀπάνθρωπος ἐσιώπουν, ἀλλ᾽ ὡς προγνώττης ἡσύχα- 


tionis pignus. Etenim catelli edunt. de micis, que 
cadunt de mensa dominorum | suorum δ. Spondet 
mihi salutem canis appellatio: sit mihi modus 
donationis pro modo contumelizs. Canem vocasti, 
cum sim familie pars, domini fruar mensa; in- 
ter filios partem  micarum adipiscitur canis. Non 
Tapio panem , micain quaro : non in mensam insi- 
lio, ad micas anlielo : non ego delicias loquor , 
hzres illa tua mensa fruatur, de manu tua dum 
frustula decidua nostra sint. O fides ! o prudentia 
o Chananee pietas ! Quid tandem Salvator ? Quid 
silentium pariat , aperit. O mulier , magna est fides 
tua! Idco tibi gratificari distuli, ut fidem tuam 
in exemplum  proponerem, Non obticebam ex in- 


tov* ὅλην σοὺ δειχθῆναι τὴν πίστιν ἀνέμενον. Δι- p clementia, sed ut przscius quiescebam ; exspccta- 


δαχθῆναι τοὺς παρόντας ἐδουλόμην, fixo; ἐν Xa- 
ναναίᾳ μαργαρίτης ἐχρύπτετο. “ὕλην σοι τῆς θερα- 
πείας ἀνοίγω τὴν τράπεζαν, οὐχ ὡς χυνὶ τὸ Ψιχίον, 
ἀλλ᾽ ὡς θυγατρὶ τὸν ἄρτον χαρίζομαι. Σὺ μὲν τοὺς 
Ἰουδαίους τῇ πίστει νενίχηχας * ἐγὼ δέ σου τῇ δόσει 
τὴν αἴτησιν, Πεγηθήτω σοι ὡς θέλεις" σὺ γενοῦ 
thc θυγατρὸς ἰατρός " ἐν σαυτῇ περιφέρεις τὸ τῆς 
ἰάσεως φάρμαχον. Βάδιζε, νικηφόρος χατὰ Ἰουδαίων 
xai 6aluovoc * ἄθλον χομίζου τῆς πίστεως τὴν θερα- 
πείαν τῆς φύσεως. Μετέλθωμεν «πίστιν τῆς Ἐχχλη- 
σίας τὸν στέφανον (45). ᾿Αγαπήσωμεν πίστιν τὸ τῆς 
νἱἰοθεσίας θεμέλιον, πίστιν, ἧς τὴν ἀστραπὴν οὐ φέ- 
pou3t δαίμονες " πίστιν τῶν τοῦ Χριστοῦ μαθητῶν 
τὸ χεφάλαιον. ᾿Αχούσωμεν Παύλου βοῶντος * Στήχητςε 


bam dum fidei tu: amplitudinem  patefacerem ; 
preseutes doceri volebam quantum in Chanansza 
margaritum lateret. Totam tibi curationis immensam 
explico : non ut cani micas, sed ut filie panem 
largior. 818 Tu quidem Jud»os fide vicisti : ego 
vero datu meo tua postulata. Fiat ribi, sicut vis !* : 
tu filie medere. Tecum  cireumfers curationis 
pharmacum. 1, Jud:eorum, i, dx»mouum victrix : 
propaginis tus sanationem fer in fidei premium. 
Adeamus fidem Ecclesie coronam, diligamus fl- 
dei adoptionis fundamentum ; fidem coruscantem 
minime ferunt dzximones : (idem Christi discipulo- 
rum primarium ornamentum. Audiamus Paulum 
clainantem : Manete in fide. Sine intermissione ora- 


ἐν τῇ πίστει (M). ᾿Αδιαλείπτως προσεύχεσθε" C ε΄, ut et ad vos hanc Dominus emittat voceui: 


(va xal πρὸς ἡμᾶς ὁ Δεσπότης ταύτην ἀφῇ τὴν 
φωνήν" Γενηθήτω ὑμῖν ὡς θέλετε" αὐτῷ ἡ δόξα 
χαὶ τὸ χράτος εἰς τοὺς: αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 
ΛΔΟΓΟΣ KA'. 
EKic τὸν yu Aor τὸν ἐπὶ τὴν ᾿Ωραίαν zoAnv χαῦθ- 
ἡμεγον. 

a'. Οἱ μὲν τὰς μικρὰς ταύτας, xal χαμαὶ Epyo- 
μένας παιδεύοντες τέχνας, τότε μάλιστα τοῖς μαθη- 
«αἷς μαρτυφοῦσι τὸ πρὸς τὴν μάθησιν ἐντελὲς, ὅτε 
χαὶ χαθ᾽ ἑαυτοὺς τὰ τῶν διδασχάλων, χωρὶς; τῆς 
διδασχαλιχῆς χειρὸς, ἐχμιμῶνται φιλοτεχνήματα. 


" Matth. xv, 97. *9ibid. 38. .0Γ1 Cor. xvi, 15. 


Fiat vobis, ut. vultis : ipsi gtoria et imperium in 
secula saeculorum. Amen. 


ORATIO XXI. 
1n claudum ad portam Speciosam — sedentem. 


41.Qui tenues istas ac per humum serpentes do- 
cent artes , tunc moxime discipulis probant artem 
perfectam 608 esse consecutos, quando absque 
magistra manu per se ipsi magistrorum opera prz- — 
clara efüingunt imitatione. Pictor lineamentis οἱ 


CL. DAUSQUEI NOTA. 


(44) Kal τὰ κυνάρια ἐσθίει. Lege supplementum p lens. Deleo tripedem litteram relicto q£ya, ab an- 


ex Evangelio : ἀπὸ τῶν Ψιχίων πιπτόντων ἀπὸ τῆς 
τραπέζης τῶν χυρίων αὑτῶν : alioqui fraugitur 
sententiz robur. Et Basilium ita dixisse ex his con- 
yeere est : ἔχει μερίδα Ψιχίων ἐν τοῖς τέχνοις ὁ 
χύων, inter filios partem micarum canis adipiscitur. 
Non dissimilis ratiocinatio scribitur ab Eustathio 
ad O./yss. Z : Διογένης δεξιωθεὶς mob; βασιλέως ὡς 
χύων. Κυνῶν μὲν ἔφη τὸ βρῶμα, οὐ βασιλιχὸν δὲ τὸ 
δῶρον, ὡς χρεὼν ὃν τοὺς μεγάλους, xal μεγαλοδώ- 
pose εἶναι. ίοσέπεξ a rege ossibus acceptus, ut 
canis, canum, inquit, hic cibatus, nec lamen regale 
donum quia videlicet magnos magnas queque largi- 
liones facere par est. 


(42) Τὴν yixar. Dorismus Basilio nimis inso- 


tiquo ψὶξ mica, nec exoleto, Pisida Carmine de 
brevitate vite : 

Ἢ κάρφος, 7) VE, ἣ σταγὼν παρεμπέσοι, 

Vel mica, vel [estuca, vel stilla incidat. 

(45) Πίστιν τῆς Ἐκκχιλησίας τὸν ctégavov. 
Fidem Eecclesiz coronam, sive ornamentum. D. Pau- 
lus ad Philippenses : Χαρὰ, χαὶ otégavóg μου, 
Gaudium meum, corona mea. Apud Herodotum illud 
ex Homeri Epigr. : 
'Avépüc δὲ στέφαγος παῖδες. πύργοι t8 πόληος. 
Nati sunt. patris, turres urbisque corona. 

(44) Στήκητε ἐν τῇ πίστει. Apostolus, | Cor. xvi, 
στήχετε. 
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coloribus naturam — simulat, Naupegus 
compingens per fluxum maris elemento cursum 
" mnachinatur, Verum Dominus Jesus Christus mundi 
Salvator miraculorum potestate. discipulis elargita, 
ipse in calum. evolavit. solium ad. Patris. dexte- 
ram aditurus, — invisibili vero manu. eum disci- 
pulis mira — facientibus convenit, Videamus iguüur 
hodie post Salvatorem — discipulos miraculorum 
artem delibautes, et vastum. illud ware vou re- 
formidautes, Nam. quia a. moriuis ad vitam rede- 
undi donum. incredibile videbatur, et coeli regnum 
promulgatum , quod res essel auditu peregrina, 
non simul promulgatum ἤδη animo faciebat : 
ideo miracula, quibus oculi persuadeantur, pro- 
pulsetur. infidelitas, reniteus denique ratio ac 
refractaria inflectatur , anticipat : ut. quibus nou 
persuasit lingua pradieaus, eos oculi suo. testimo- 
nio coarguaut. 119 Vani quidem swltique. adul- 
terinze sapientie amatores, quique sola lingua 
sapientiam  excolunt, proprie doctrinze fllaciis 
colorata dictione deliram — invexerunt. insaniam, 
qua wille deos procudit , ac. mendacia. coloribus 
atque fall.ci veritatis pratextu. vestientes  persua- 
805 devinxere , abripuere. Christus autem. veritatis 
magister, orationi. permiscens v iracula , fidem ge- 
nuit rerum divinarum prz.latricesn, Quem. secuti 
apostoli verbis przdicautes ,. factis pri dicatiouem 
formabant. 


BASILII SELEUCIENSIS 
navem A Καὶ ζωγράφος μὲν γραμμαῖς καὶ χρώμασιν ἀπειχά» 
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ζει τὴν φύσιν" ὁ δὲ ναυπηγὸς τὸ σχάφος πηξάμενος, 
στοιχείων ῥέοντι τῇ θαλάττῃ μηχανᾶται ἔρόμον. Ὁ 
μέν τοι Κύριος Ἰησοὺς Χριστὸς, ὁ τῆς χτίστως Σὺ» 
&tp, τὰς τῶν θαυμάτων δυνάμεις τοῖς μαθτ ταῖς 
χαρ'σάμενος, αὐτὸς μὲν εἰς οὐρανοὺς ἀνέπτη, τὴν 
ἐχ δεξιῶν χαθέδραν ἀπολαδὼν, ἀοράτῳ δὲ χειρὶ τοῖς 
μαθηταῖς θαυματουργοῦσι συνέρχεται. Εἴδομεν τοί- 
νυν σήμερον μετὰ τὸν Σωτῆρα, τῆς θαυματουργίας 
τοὺς μαθητὰς ἀπερχομένους, xal τοῦ μεγάλου πε- 
λάγους χατατολμῶντας. Ἐπειδὴ γὰρ ἄπιστον ἀν- 
θρώποις τὸ τῆς ἀναστάσεως δῶρον, xa! οὐρανῶν βα- 
σιλεία χηουττομέντ, τῷ ξένῳ τῆς ἀχοῆῖς τὴν Ψυχὴν 
πρὸς τὴν φωνὴν οὐχ ἔπειθε" διὰ τοῦτο προλαμδάνει 
τὰ θχύματα δυσωποῦντα τὴν θέαν, καὶ τὴν ἀπιστίαν 
ἐλαύνοντα, xal τὸν ἀπειθέστατον λογισμὸν ἐπιχάμ» 
πτοντα, iv' οὖς οὐχ ἔπεισε χηρύττουσα γλῶσσα, τού- 
τοὺς ὀφθαλμοὶ μαρτυροῦντες ἐλέγξωσιν. Οἱ μὲν οὖν 
τῆς νόθον σοφίας ματαιόφρονες ἐρασταὶ, χαὶ τὴν ἐν 
γλώττῃ μόνον σοφίαν ἀσχοῦντε:, τὸ τῶν οἰχείων δογ- 
μάτων ἀπατηλὸν, τοῖς τῶν λόγων δόγμασιν ἐπιχρώ- 
σαντες τῆς πολυθέον μανίας τὴν νόσον ἐνέδαλον" 
xat τὸ Ψεῦδος χρώμασί τε χαὶ σχήμασιν ἀληθείας 
ἐνδύσαντες ἀπατηλοῖς (45), δεσμύτας τοὺς πιστευ» 
θέντας ἡρπάζοντο. Χριστὸς δὲ ὁ τῆς ἀν ηθείας διδά- 
σχαλο: τοῖς λόγοις χεράσας τὰ θαύματα, πίστιν 
ἔτιχτε τὰ θεῖα θηρεύουσαν. ἯὯπερ ἀχολουθοῦντες οἱ 
ἀπόστολοι, λόγοις χηρύττοντες, ἔργοις ἐχύρουν τὸ 


χήρυγμα. | 


9. Tunc iemporis euim Petrus et Joannes ascendebant C β΄. Ἐπὶ có αὐτὸ γὰρ, φησὶ, Πέτρος καὶ ᾿Ιωάν- 


in templism circa horam ora:ionis nonam, Et φπίάαιν 
vir, qui erat claudus ex. utero matris sum, bajulaba- 
tur ?*, ld. primum in dietis cogniti necessarium est, 
quod. aid tantam dignitatis celsitudineu evecti apo- 
stoli orationem. miuime neglexerint : nam. homines 
cum essent, hiuc. quoque. petito pr:esidio egebant. 
Quod si apostoli: precationis opem mon excutiunt, 
sei perpetuis reri usibus necessariam supplica- 
tionem ostemdunt, quantim nos crimeu incurrimus, 
qui per ineuriam hoc tam salutare projicimus viati- 
cum? Neque enim peccator. bus viaticuin est, justís 
vero magis disconveniens: verum utrique ordini 
"ulta insunt in oraticne conducibilia. Justis quidem 
justia securitatem — offert ; peccatores peccatis 


3*9 Act. πὶ, 4, 9. 


yn; ἀγέθαινον ἐπὶ có ἱερὸν, περὶ ὥραν τῆς xpoc- 
ευχῆς τὴν ἐννάτην. Καί τις ἀνὴρ χωλὸς ἐχ κοι- 
Aíac μητρὸς αὑτοῦ ὑπάρχων, ἐδαστάζετο. Ἔχεϊ"Ὁ 
δεῖ πρῶτον ἐν τοῖς λεγομένοις ἰδεῖν, ὅτι πρὸς τοτοῦ- 
τον ὕψος ἀξίας ἐλάσαντες οἱ ἀπόστολοι, τῆς προσευχῇ; 
οὐχ ἢιλέλησαν - ἄνθρωποι γὰρ ὄντες xai αὐτοὶ τῆς 
ἐντεῦθεν ἀσφαλείας ἐδέοντο. El δὲ οἱ ἀπόστολοι τὸ 
τῆς προσευχῆς οὐχ ἀποτείονται φάρμαχον, τῇ 05 συν- 
νεχείᾳ, τοῦ πράγματος &ávayvaíav τὴν ἰχεσίαν ἐμφαί- 
οὐσι * πόσης οὖν ἄξιοι χατηγορίας ἡμεῖς, ἐν ἀμελείᾳ 
τὸ τῆς σωτηρίας προδιδόντες ἐφόδιον (46) ; Θὺ yd? 
ἀμαρτωλοῖς μὲν ἐφόδιον, δικαίοις δὲ μᾶλλον ἀνάρ- 
μοστον᾽ ἀλλ᾽ ἑχατέροις τοῖς τάγμασι βρύει τἄ πρόε- 
qopa * δικαίοις μὲν τὴν τῆς διχαιοσύνης ἀσφάλειαν, 


* 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(45) T^ ψεῦδος xpóyuaci τε xal σχήμασι» dAn- D culiate, et paratu magno nove positum est. Videtur- 


θείας ἐνδύσαντες ázarn.loic. Pindarus : 


Kal πού τι καὶ βροτῶν φρένα 
Ὑπὲρ τὸν ἀ.ηθῆ Aóyov 

Δεδα μένοι ψεύδεσι ποιχίλοις 
Ἑξαπατῶγτι μῦθοι. 


(16) Τὸ τῆς σωτηρίας προδιδόντες ἐφόδιον. 
Tam salutare. viaticum. Counode et. usitate. Gell, 
lib. xvi, cap. 2, citat liec e Claudio Quadrigario : 
Simul forma, [actis, eloquentia, diquitate, acrimonia, 
confidentia pariter precellebat, ut. [acile iutelligere- 
iur magnum. viaticum, Tum — fuugitur enarratoris 
munus : Magnum, inquit, viaticum, pro magna [α- 


que Grecos secutus, qui ἐφόδιον sumplum vie, ad 
aliarum quoque rerum apparatus iraducunt , ac sept 
ἐφρόδιον pro eo dicunt, quod. est. instituere et in- 
siruere, l]ersius, Sut. v: 


ee . Petite hinc, juvenesque senesque, 
Finem animo certum, miserisque viatica canis. 


Or«tione in Moysen parem. liabet istud elegantiam : 
Ἑδούλετο yàp ἐξελθόντας Αἰγύπτου μηδὲν imáyt- 
σθαι τῆς Λἰγυπτιαχῆς ἀσεθείας ἐφόδιον, in veapse 
viatieum ρΓρ λιν. concessit. Deus, liem in. Chana- 
ncam : Λύπη χαρᾶς ὑπερθαλλούσης ἐφόδιον. Nam 
ut philosopliatur [Isocrates : Ταῖς ἡδοναῖς al λύπαι 
παραπεπήγασιν, 
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ἁμαρτωλοῖς δὲ τὴν τῶν ἀμαρτημάτων ἀπόθεσιν xaX A exuit, et justos a peccatoribus dirimit. Tunc tempo- 


δικαίους χατὰ τῆς ἀμαρτίας ὁρίζει. ᾿Επὶ τὸ αὐτὸ 
Πέτρος καὶ Ἰωάννης ἀνέθαιγνον περὶ ὥραν τῆς 
προσευχῆς τὴν ἐννάτην" καί τις ἀγὴρ χωλὸς ἐκ 
κοιλίας μητρὸς αὑτοῦ ὑπάρχων ἐδαστάζετο. Εὐχῆς 
γίνεται πάρεργον 1j τοῦ χωλοῦ θεραπεία, xal ὁ πρὸς 
τὴν εὐχὴν δρόμο;, ἀμελέτητον δρόμον τῷ χειμένῳ χα- 
ρίζεται. ᾿'γήρ τις xo.lóc ἐκ κοιλίας μητρὸς αὑτοῦ 
ὑπάρχων, ἐδαοτάζετο. Ἔν τῷ τῆς φύζεως ἐργαστη- 
ρίῳψ ἐδλάστησεν (47). Οὐχ ἀνέμεινε τὸν τόχον ἡ νό- 
Cog , ἀλλ᾽ ὀξυτέρα τῶν ὠδίνων ἡ βλάδη,, ἤλεγξε 
σφαλλομένην τὴν φύσιν ἡ πλάσις " σφάλλεται γὰρ 
κλάττουτα πολλάχις xal φύσις ᾿ ἵν᾽ ὑπουργὸς μὴ 
συνδημιουργὸς δειχθῇ τοῦ προστάττοντο: " προστάττει 
μὲν γὰρ τῇ φύσει Θεὸ:, ἀτονοῦσα δὲ πρὸς τὸ πρόπ- 
καγμα τὴν δουλείαν ἐλέγχει, καὶ τὴν θείαν ἀναμένει 
χεῖρα βοηθὺν παραχαλοῦΣα τῷ πλάσματι. Kal τις 
ἀνὴρ xcAóc ἐχ κοιλίας μητρὲς αὑτοῦ ὑπάρχων, 
ἐδαστάζετο. Χεῖρας ἀλλοτρίας πρὸς τὸν νόμον (48) 
ὁ χωλὸς ἐδανείζετο" xai χερσὶν ἑτέρων ὡς ποσὶν 
ἐπιδαίνων, ἑνὶ περιεγράφετο τόπῳ, τῷ πάθει δεσμού- 
μενος. Καθάπερ τις λίθος ἐν τοῖς προθύροις ῥιπτού- 
μενος. «“Ον ἐτίθουν, φησὶ, καθ᾽ ἡμέραν πρὸς τὴν 
«εὖύ.1ην τοῦ ἱεροῦ. Ὥς Xjuyóv τινα φύσιν τὸν χωλὸν 
ἐπετίθεντο ὥς τι φορτίον ἐπὶ τὴν πύλην ἔῤῥιπτον, 
τοῦ ai:siy ἐλετ μοσύνην Ζαρὰ τῶν εἰσπορευομένων 
εἰς τὸ ἱερόν. Τῇ πτωχείᾳ τῆς φύσεως fj τῶν χρημά- 


των πενία συνήπτετο, xal τοῦ ἀθλίου τὰς συμφορὰς - 


ἐμερίζοντο. Ἧ μὲν γὰρ αὑτὸν πεδήτην ἐγέννησεν, ἡ 
δὲ προπαίτην (49) εἰργάσατο" ἀλλ᾽ ἐλεεινὸς ἄχρ: τού- 


των ὁ πένης, ἄριστος δὲ μετὰ τοῦτο, τῆς Πέτρου δε- C 


Ed; χαρπὸν τρυγῆτας ἐν θαύματι. 

Y- Ὡς γὰρ εἶδε τὸν Πέτρον, φτσὶ, καὶ τὸν 
᾿Ιωάννην, μέλιοντας εἰσιέναι εἰς τὸ ἱερὸν, ἠρώτα 
&QJenuocórnx Ja6siv (50). Ἁτενίσας δὲ Πέτρος 
σὺν τῷ Ἰωάννῃ. εἶπε, Βλέψον εἰς ἡμᾶς. Καλῶ-. 
Ko:v)v γὰρ ἑχατέρων τὸ τοῦ θαύματος ἔργον" ἐξ 
ἑχατέρων τῆς ἰάσεως προέρχεται χάοις. Εἰ γὰρ xal 
φθέγγεται μόνο; ὑ Πέτρος, ἀλλὰ auvepyh; 6 Απόστο- 
λος. Βιέψον εἰς ἡμᾶς, δδολῶν θηρευτά. Τῷ χωλῷ 
καθεζομένῳ προστάττει μιχρὴν παραμελεῖσθαι τῆς 
θήρα; Παῦσαι, φησὶ, πρὸς τὸ παρὸν ἐπιζητῶν ὁδολούς. 
Γενοῦ χάριτος; προταίτης, μὴ χρήματος. El χρέματα 
ζττεῖς, πενεστέροις αἰτεῖς. 'Apyópior καὶ χρυσίον 
οὐχ ὑπάρχει μοι’ ὃ δὲ ἔχω, τοῦτό σοι δίδωμι. Μὴ 


ζήτει χρήματα, ὧν οὐχ ἔχω τὴν δόσιν. Αἴτησον πάθους υ 


ἀπαλλαγὴν, ἧς ἔχω τὴν χάριν. Σὺ δὲ σύγχρινον (51) 


? Act. 111, ὅ, 4. ** ibiJ. 0. 


ris Petrus. et Joannes ascendebant circa horam ora- 
tionis nonam. Et quidam vir, qui erat. claudus ex 
ulero matris sue, bajulabatur. Orationis appendix 
erat clauili curatio, el captus ad. orationem cursus 
jacenti claudo inopinatum cursum attul.t. Et quidam 
tir, qui erat claudus ex utero matris suc, bajulaba- 
(ur, Sic in ποία γι officiua. provenerat. Vitium na- 
livitaiem non exspeciavit, sel nixum  anticipavit 
noxa, et falsam naturam formatio redarguit, Falli- 
tur euim sspe natura dum fingit, nt. imperantis 
Dei ministra. videatur, uon. eti: erenbiix, bleperat 
enim natur: Deus, quie quod. impar imp rio. ser- 
vilium dedecorat, et. divinam. exspectans. manum 
molitionis  adjutricem invocat, Et quidam sir, qui 


B erat claudus ex utero matris sug , bajulabatur. Ma- 


nus alienas de more mutuabatur. edlaudus, iisque 
1290 ut pedibus incedens:egritudine pripeditus uno 
cireumscribebatur loco, velut. saxum aliquod in 
vestibulo projectum. Quem ponebant, inquit, quo 
tidie ad poriam templi. Ut exauimalem aliquam 
naturam, claudum ibi collocabant ; utque onerosum 
quid in portam jaciebant, uL stipem peteret ab in- 
troeuntibus. in. templum. Cum nature paupertate 
pecuniarum inopia conjuncta erat, et miseri cala- 
mitates ita partitz : natura enim male pedatum 
genuit; inopia vero rogatorem fecit, Verum imise- 
rabilis erat iste pauper, dum Petrus et Joannes 
adventant : post illa vero. non sine iniraculo Peiri 
dexterz: demesso fructu, optime cum eo actum 
est. 


δ. 1s, inquit. Scriptura, cum vidisset Petrum. et 
Joannem incipientes introire in templum, rogabat, ut 
eleemosynam acciperet. 1ntuens autem in eum Petrus 
cum Joanne dizit : llespice in. nos 3". liecte, Com- 
munis siquidem cum utroque miraculi effectio, ex 
utroque curation's profecta est. gratia. Eisi. enim 
solus loquitur Petrus, tameu. adjutor est Apo:talus., 
Respice in nos, obolorum captator, Desidiosuim c[au- 
dum jibet noonihil lucelli curam. remittere, Ne, in- 
quit, obolos modo «quisiveris : gratie mendicus 
esto, non pecunie. Pecuniam si quieris, rogis pau- 
periores : Argeutum. el aurum non est mihi : quod 
autem habeo, hoc tibi do **. Ne pecuniam quvsiveris, 
quam dáre non habeo. Roga malis exsolvi, cujus 
rei gratia mecum coinniunicata est, Tu vero. cum 


CL JDAUSQUEIL NOTAE. 


(47) Ἐν τῷ τῆς φύσεως ἐργαστηρίῳ ἐδλάστη- 
σεν. Ui βλαστεῖν Tüeophrasto. ponitur pro. prima, 
eaque. impeifecia (frondium. eruptione. de ranis, el 
ἐπιθλαπτεῖν, sive ἐπιύλάσττσις de frondibus ipsis, 
raeusculis, fructibus perfectius euatis ; ita bie τὸ 
βλαστεῖν positum. est pro prima. claudi istius. for- 
maLione, aut etiam pro pleciore, dum adhuc ageret 
in. utero. Adverte illud ἐν τῷ. 

(48) Πρὸς tcv νόμον. De more, ut ante Évvopos 
et νόμιμος cepiinus. Forte ναὸν nuu incouciuue [6- 


atur. 
i (49) Προσαίτην. Rogatorem, sive mendicum. E 
Martiali lib, 1v, epist. 10: Bojanos sedet ad. lucus 
rogator, Testor subinde, qui mihi ad versionem hic 
et ibi auctores, ue oyganniant turbatores nova me 
proeudere vocabula. 

(90) Ἡρώτα ἐλεημοσύνην Aa6stv. Λαθεῖν non 
est in quibusdam {8 0}}}5. 

(91) Σὺ δὲ córxpwror. Xoyxplvec Basilius alter 
Oratione de fiue : Map& πολλῶν γὰρ λαδὼν χρυσὸν 
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differtis auro thesauris, quod a nobis accipis, com- A τοῖς πολυχρύσοις θησαυροῖς «ὃ παρ᾽ ἡμῶν σοι διδό- 


pone. [n nomine Jesu Christi Nazareni, surge, et 
ambula 33. Pro obolo fer pedes, pro pane temporario 
Dpature supplementum accipe, pro amoris solatio 
vira. usumque membrorum, Ha mez divitiz, hoc 
aurum Petri, hoc apostolorum munus. Surge, et 
ambuía. lunc thesaurum, hanc. nobis hereditatem 
Nazarxus reliquit. [π nomine Jesu Christi Νακαταὶ 
surge, εἰ ambula. Ut ille de sepulcro, sic tu de ista 
erumna exsili. Monsira Judaeis maledicis resur- 
rectionem, eum reapse testare, qui resurrexit : prze- 
dica pedibus, quie nos linguis sine assensu pr:adi- 
camus. Claudicantes Judsxorum mentes. persana. 
Quaudoquidem Judazi parum credunt, ei Christum 
ἃ mortuis surrexisse moleste ferunt a nobis palam 
asseri, utrisque judex esio, 191 et tua debilitate 
fer pro veritate sententiam, eaque debilitas abacta 
integra a muneribus voce judicium exerceat. Chri- 
stus, de quo dubitant hz:erentque Judzi, tuis pedibus 
dilaudetur. Quod si post invocationem malui re- 
manserit, ac nisi Christi compellatio jacentem 
erexerit, non surrexit Christus, tumulus indissolu- 
bilis, resurrectionis przdicatio fabula. Sin Christi 
compellatione sola mortuos reapse vident resurgere, 
ne diutius veritati oblatrent. Sed quid eam dispu- 
tationem ordior? Respice in mos, ne visu captes 
presentia, sed de resurrectione judex esto. 7.) no- 
mine Jesu. Christi surge, et ambula. Si mortuus est 
qui vocatur in vota, reinaneat claudieationis ma- 
lum ; si Christusiu tumulo, vel eo invocato pedes 


teneat zgritudo. Quod si calcata morte surrexit - 


Christus, eventum opere testificare, quod tumulo 
exierit, ut rebus, quas vellicant, couspectis ad Cru- 
cilixum accedant : In nomine Jesu Christi Naza- 
reni surge, εἰ ambula. Eadem memoro ejus ἃ vobis 
in crucem acti indicia, nec ad Deitatis celsitudinem 
verbis recurro, carnis sigua profero. O Petri sa- 
pientiam ! o audaciam * Intus. in. templo Juda, el 
Crucifixi resurrectionem * resurrectionis simula- 
crum. procudit claudum  consolidando, contraque 
mendaces linguas pedes veritatis indices produxit 
in aciem. Surge, et ambula. Non illud sufficit: Surge , 
nisi et hoc adjungat : Ambula. Duplicis miraculi 
duplex testis esto. Cum enim resurrectionem exce- 
perit assumptio, per utramque malo imperat : ut 
inali fuga testis sit verze vocis eoruiu, quie dicuntur. 
Et apprehensa manu ejus dezlera. allecavit. eum. 
Ewisit vocem, imumnisit tangendi vim, et libera- 
tionem a malo imitatione quadam expressit. 


3*3 Act, 1], 6. 


μενον. Ἐν τῷ ὀνόματι Ἰησοῦ Χριστοῦ, ἔγειρε (58), 
καὶ περιπάτει. ᾿Αντ᾽ ὁὀδολοῦ χομίζου τοὺς πόδας, 
ἀντὶ βραχέως ἄρτον δέχου τὸ λεῖπον τῆς φύσεως, 
ἀνθ᾽ ἑτέρας παραμυθίας, τῶν μελῶν τὴν ἐνέργειαν. 
Τοῦτο πλοῦτος ἐμός" τοῦτο Πέτρου χρυσὸς, τοῦτο 
τῶν ἀποστόλων d δόσις. "ἔγειρε, καὶ περιπάτει. 
Τοῦτον ἡμῖν τὸν θησαυρὸν ὁ Ναζωραΐζος χληρονομίαν 
χατέλειπεν. Ἐν τῷ ὀνόματι ᾿]ησοῦ Χριστοῦ τοῦ 
Ναζωραίου, ἔγειρε, καὶ περιπάτει. ᾿Αναπήδησον 
τοῦ πάθους, ὡς ἐχεῖνος τοῦ τάφου, Δεῖξον Ἰουδαίοι: 
συχοφαντοῦσι τὴν ἀνάστασιν" ἔργοις τῷ ἀναστάντι 
μαρτύρησον᾽ χήρυξον ποσὶν, ἃ γλώτταις ἀπιστού- 
μεθα χηρύττοντες" γνώμας Ἰουδαίων χωλευούσας 
θεράπευσον. Ἐπειδὴ τοίνυν ἀμφισδητοῦσιν πρὸς ἡμᾶ; 
Ἰουδαῖοι, xai παραμέμφονται Χριστὸν ix νεχρῶν 
ἐγηγέρθαι χηρύττοντας, γενοῦ διχαστὴς ἑχατέροις, 
Ex τοῦ σοῦ πάθους τῇ; ἀληθείας φέρων τὴν Ψῆφον, 
χαὶ διχαζέτω τὸ πάθος ἀδωροδοχήτῳ φωνῇ. Τοῖς σοῖς 
ποσὶν ἐπιφημιζέσθω Χριστὸς, ὁ παρὰ Ἰουδαίοις 
ἀμφισθητούμενος. Εἰ μὲν οὖν μετὰ τὴν χλῆσιν ἐπι- 
μείνη τὸ πάθο:, εἰ μὴ Χριστοῦ προσηγορία διανίστῃσι 
τὸν χείμενον, οὐχ ἀνέστη Χριστὸς, ἄλυτος ὃ τάφο;, 
μῦθος τὸ τῆς ἀναστάσεως χήρυγμα. El. δὲ προσρὴῆ- 
σει μόνῃ Ἰητοῦ, τῶν νενεχρωμένων ὁρῶσιν ἐν πράγ- 
μᾶσι τὴν ἀνάστασιν, μὴ συχοφαντείτωσαν τὴν ἀλή- 
θειαν. Τί οὖν ἄρχομαι τῆς δίχης ; Σὺ δὲ BA&yor 
εἰς ἡμᾶς, μὴ γενοῦ πρὸς τὸ παρὸν θηρευτὴς ὁ βλέ- 
πων, ἀλλὰ διχαστὴς ἀναστάσεως. Ἐν τῷ ὀνόματι 
Ἰησοῦ Χριστοῦ, ἔγειρε, καὶ περιπάτει. El νεχρὸς 


^ ὁχαλούμενος, μεινάτω τὸ πάθος" εἰ ἐν τάφοις Χριστὸ;, 


ἐχέτωσαν οἱ πόδες μετὰ τὴν χλῇσιν τὸ νόσημα. Εἰ δὲ 
πατήσας τὸν θάνατον ἀνέστη Χριστὸς, μαρτύρησον 
ἔργοις τὸ πάθος, ὡς τάφον ἀποδυσάμενος" ἵν᾽ ópiov- 
τες ἃ μέμφονται, τῷ σταυρωθέντι προσέλθωσιν. Ἐν 
τῷ ὀνόματι 'IncoU Χριστοῦ τοῦ Ναζωραίου ἔγειρε, 
καὶ περιπάτει. Αὐτὰ λέγω τὰ τοῦ παρ᾽ ὑμῶν σταν- 
ρωθέντος γνωρίσματα, οὐ πρὸς τὸ τῆς θεότητος ὕψος 
ἀνατρέχων τοῖς ῥῆμασι, τὰ τῆς σαρχὸς προσφέρω 
μηνύματα. "Q τῆς Πέτρον σοφίας xal τόλμης ! "Ev- 
δον ἐν τῷ ἱερῷ Ἰουδαῖοι, καὶ τὴν τοῦ σταυρωθέντο; 
ἀνάστασιν ἀναστάσεως ἀνδριάντα τὸν χωλὸν ἐχάλκευ.- 
σε (53), γλώτταις ψευδομέναις ἀληθεύυντας ἀντεστρά.- 
«tu: πόδας. ἝΤγειρε, καὶ περιπάτει. Otgs-digxst «ὃ. 


p ἔγειρε, προσέθηχε xai τὸ ἕτερον, περιπάτει. Διττῶν 


θαυμάτων μάρτυς γενοῦ διπλοῦς. Ἐπειδὴ γὰρ διεδέ- 
faxo τὴν ἀνάστασιν ἡ ἀνάλτψις, 0 ἑχατέρων παραγ- 
γέλλε: τῷ πάθει" ἵν᾽ ἡ, τούτον φυγὴ μάρτυς γένηται 
τῆς τῶν εἰρημένων ἀληθευούσης φωνῖς, Καὶ πιάσας 


CL. DAUSQUEIJ NOT.E. 


ὁ χωλὸς, ἔτι προσαίτης ἣν, παρὰ δὲ Πέτρου δεξάμε- 
νὸς τὴν χάριν, ἐπαύσατο προσαιτῶν, ἀλλόμενος, 
ὥσπερ ἕλατος, καὶ αἰνῶν τὸν Θεόν. 

(52) "Ἔγειρε. Scribo ex Actis, ἔγειραι. 

(55) Καὶ τὴν τοῦ σταυρωθέντος ἀνάστασιν 
ἀναστάσεως ἀνδριάντα τὸν χωιὸν ἐχάώϊϊκευσε. 
'Aváetacty ἃ quo verbo ἐπε αι Γ΄ n quartum ca- 


sum? ἐχάλχευσε. Quis? Asteriscis consignavi boe 
inane, quod. sic expleri forte gaudeat : Σταυρωθέν- 
^0; ἀνάστασιν ἀρνούμενοι, xat Πέτρος ἀναστάσεως 
ἀνδριάντα τὸν χωλὸν ἐχάλχευσε" [nius erant “κμααὶὲὶ 
cum alta, tum Ghristi crucifizi resurrectionem megi- 
lanies, cum. Peirus. resurrectionis simulucrum es 
fabricatus. 
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αὐτοῦ τῆς δεξιᾶς χειρὸς ἥγειρεν αὑτόν. ᾿Αφτχε φωνὴν, ἐπέθαλε τὴν ἀφὴν, ἐμιμήσατο τὴν τοῦ κά- 


θους φυγήν. 


V. Παραχρῆμα δὲ ἐστεῤῥεώθησαν αἱ βάσεις αὐ A — 4. Εἰ protinus. consolidate sunt. bases. ejus, εἰ 


τοῦ, καὶ vá σφυρά. Ὃ παρεῖχεν tj φύσις, ἠγνόησε. 
Διὰ τῆς Πέτρου χειρὸς ἔμαθες τρέχειν, ὃ πρότερον 
ξόλεπες, χαὶ ἐπιθυμῶν ἀπετύγχανες. Παραχρῆμα 
δὲ ἐστεῤῥεώθησαν αἱ βάσεις αὐτοῦ. Αχρονο: ἰάσεως 
τρόπος" οὐ γὰρ ἣν βραδυτέρα τῆς Πέτρου γλώττης ἡ 
χάρις. Σύνθημα δρόμου δεξάμενος ὁ χωλὸς ἀνεπήδα" 
ἐμάνθανεν ἡ φύσις τῷ προστάγματι πείθεσθαι. 
᾿Απελάμόδανε τοὺς ὄρους ἡ πλάσις" συγνεισίει δὲ (54) 
τοῖς θεραπεύσασιν εἰς τὸ ἱερὸν περιπατῶν, καὶ 
dAJópsvoc, καὶ αἰγῶν τὸκ Θεόν. Σχιρτήμασι τὴν 
χάριν Exfputtev* ὕμνος τὴν εὐφροσύνην ἐμέήννεν" 
οἱ πόδες ὀρχούμενοι τῆς γλώττης ἐχύρουν τὰ 
ῥῆματα. Συγνεισίει δὲ αὐτοῖς εἰς τὸ ἱερόν " ξένην 
ὁδὸν τῷ ξένῳ μετρήσας βαδίσματι, νοῦν πρώτως 
ἴχνεσιν οἰχείοις διαχαράξας τὴν εἴσοδον (55), xa 
συνέῤῥει τὰ πλήθη, xal θέατρον ἦν ὁ τεθεραπευ- 
μένος τῆς χάριτος. ᾿Επεγίγωσχον δὲ αὐτὸν, φησὶν, 
ὅτε αὐτὸς ἦν ὁ πρὸς τῇ Ὡραίᾳ xim καθήμενος. 
Γνώριμον γὰρ αὐτοῖς αὐτὸ τὸ πάθος εἰργάζετο" χαὶ 
συμφυὴς ἡ νόσος ὑπάρχουσα, προφανῆ τὸν πεπονθό- 
τα τοῖς πᾶσιν ἐδείκνυε, xal ἣν αὐτὸ πρὸ τοῦ ὀνόμα- 
τος ὄνομα τὸ πάθος (56). Ἐπὶ τούτοις ὁ Πέτρος πολ- 
λοὺς εἰς σωτηρίαν ἐσαγήνευσε, τοῦ χωλοῦ τὴν θερα- 
πείαν ὥσπερ τι δέλεαρ προδαλλόμενος " ἐχείνου μὲν 
γὰρ τοὺς πόδας, τούτων δὲ τὴν γνώμην ἠνώρθοι. 
'Avéctncav οὖν οἱ ἱερεῖς (51). καὶ οἱ ἄρχοντες τοῦ 
Jaov (58), καὶ οἱ Za660vxato: διαπονγούμενοι. Icy 


plante **. Oblitas est, quid negotii natura przbuis- 
861. Per Petri manum cursuram didicisti, cujus 
prius spectator et cupiens eras : nec assequebaris. 
Protinus autem consolidate sunt bases ejus. Momen- 
tanea sanandi ratio : nec enim segnior Petri voce 
fuit ea gratia. Tessera ad cursuram accepta claudus 
exsiliit; didicit imperio natura parere : formatio 
fines suos recuperavit. Simul cum curatoribus suis 
intravit in templum ambulans, εἰ exsiliens, 199 et 
Deum laudans **. Saltibus gratiam Dei deprzedica- 
bat; hymnis Letiti& signilicationem dabat; pedum 
tripudio rata fiebant, qux pronuntiabat, Et intravit 
cum illis in templum, insuetam viam insolenti emen- 
sus incessu, ante templum, quam templi aditum, 


D suis vestigiis consignavit : cumque ingens multi- 


tudo confluxisset, claudus persanatus gratiz spe- 
ctaculum fuit. Cognoscebant autem. illum, inquit, 
quod ipse eral, qui [ad eleemosynam] sedebat ad 
Speciosam portam templi **. Notum enim ipsis mi- 
seria faciebat, et agritudo connata iniserum apud 
omnes nobilitabat, atqne etiam claudi appellatio 
nomine erat illustrior. Multos przterea Petrus claudi 
curatione tanquam objecta esca periraxit ad. salu- 
tem : illius enim pedes, aliorum vero mentes arri- 
gebat. Surrexerunt igilur sacerdotes, el magistratus 
populi, et Sadducei dolentes 3. Medicos iterum δι 
tribunal agunt, quo invidiam Domino et aposto 


τοὺς ἰατροὺς εἰς δικαστήριον ἦγον, τὸν χατὰ τοῦ Δεσπό- C lis concilient : Quid faciemus? dicentes. Ardescuut 


** Act. nj, 1. "ibid. 8. ** ibid. 10. 


?7 Act, iv, 1. 


CL. PAUSQUEII NOTE. 


(54) 'Azs.ldp6Gars τοὺς ὄρους ἡ zAácic: συν- 
δισίεξι δέ. Cum | antea. creatio, seu generatio lineum 
suuin (pula. gradiendi facultatem) non esset asse- 
ruta, eumdem finem jam obtinet Συνεισίει δὲ τοῖς 
θεραπεύσασιν. Talia dicenti semper sunt clara; 
ver»autur enim in luee suz intelligentiz, lectoribus 
ne 55) ING ρώτως t ἱκεί 2 t 

(55) Νοῦν πρώτως ἴχνεσιν οἰχείοις διαχαράξα 
τὴν εἴσοδον. Locus ab iis male acceptus, qui Me 
suut msi. Spes Lamen esl persanari posse, si lega- 
mus cum P. Leeparilo Lessio doctore meo in T/ieo- 
logicis, Ναοῦ πρώτως ἴχνεσιν οἰχείοις διαχαράξας τὴν 
εἴσοδον. Ante rem cum eo communicatam δίς ten- 
tabam sanare : Ναὸν πρώτως t. o. δ. ἣ τὴν εἴσοδον, 
quod aliena ille manu deportatus in vestibulum, 
el in eu viribus redditus primum gradum in teiu- 
plum intulerit, non in vestibulum, sive εἴσοδον, 
Alterum expeditius est. 

(96) "Hr αὐτὸ πρὸ τοῦ ὀνόματος óvoua τὸ πά- 
θος. ἸΙρὸ ὀνόματος dictum, ut : 

... αρὸ πάντων ἔμμεναι ἄλλων, εἰς 

Non ponebat enim rumores aute salutem. 


S.nificat Dasilius sedentarium istum χωλοῦ seu 
Clau ii, quam suo nomine fuisse cognitiorem : adeo 
Verum est, ut noinen exstinxerit agnomen. 

(97) ἈἉνέστησαν οὖν οἱ ἱερεῖς. D. Lucas cap. 1v, 
aliquanto efficacius iusultum in apostolos exprifhit : 
ἐπέστησαν ajTol;* prowserlim si attendas versum 
tertium, ᾿Επέδαλον αὐτοῖς, τὰς χεῖρας. Injecerunt in 
eos manus. Basilii tamen allegatio propius accedit 


ad Vulgatam versionem : Supervenerunt sacerdotes, 
give astiterunt. 

(58) Ol ἄρχοντες τοῦ λαοῦ, magistratus populi. 
D. Lucas cap.1v : ὁ στρατηγὸς τοῦ ἱεροῦ, magistratus 
templi. Si apud Basilium repouas ναοῦ pro λαοῦ, 
commentum erit cum τῷ ἱεροῦ. Et magni profecto 
interest populi an templi principes dicas. Si templi, 
praeterquam, quod semel ac iterum est ἑεροῦ capite 
quarto, conjectura favet ; nam zdituentes, et sacra 
procurantes pronius inviderint Petro, et sociis sacra 
tractantibus. Si populi ad apostolos facilius obruen- 
dos cum sacerdotibus vim suam et auctoritatein 


D copulasse videbuntur magistratus, Et D. Petrus 


versu 8, ita loquitur: Principes populi, et. seniores. 
Ego etsi judicio lubenter supersederem, malim seribi 
λαοῦ, quam ναοῦ, Basilii textu immutato, quod ea 
verba e versu octavo usurpaverit : ul prater sa- 
cerdotes et Sadducaros, populi principes in unum 
couvenerini ad apostolorum auctoritatem frangen- 
dam, et doctrinam elevandam. — Pridem factum, ut 
vocum istarum altera alterius locum  occuparit. 
Eustathius litteratorum niagister prope unus in 
lliada P : Στρατόνιχος ὁ χιθαρῳδὸς ὁρῶν £v Μυλάσσῃ 
ναοὺς μὲν πολλοὺς, ἀνθρώπους δὲ ὀλίγους, στὰς ἐν 
μέσῃ ἀγορᾷ ἔφη ᾿Αχούετε, ναοὶ, παρῳδήσας τοῦτο, 
Ἄχουετε, λαοί: Siratonicus citharedus animadver- 
tens, mulia Mylasse esse templa, homines paucos, 
stans medio foro dixit : Audite, vaol, id est, templa ; 
modice illud versum insonans, audite, λαοί, id est, 
populi. Verum ille de industria. 
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in iras, qul curantur : indignantur benelflciarii : A tou φθόνον, xat ἐπὶ τῶν ἀποστόλω"» νοήσαντες" Τί 
minantur. qui  revalescunt : festivitatem reputant ποιήσσμεν ; λέγοντες. Θυμοῦνται θεραπενόμενος, 
calamitatem, sanationem. snpplicium, salutem exi- ἀγαναχτοῦσιν εὐεργετούμενοι, ἀπειλοῦσιν ὑγιαξόμε - 
tium. Mores apud ipsos rerum naturam pervertunt, — vot, συμφορὰν τὴν ἑορτὴν νενομίχασι, τιμωρίαν τὴν 
Quid faciemus **? Rogasne quid agas ?luvidia depo- ἴασιν, τὴν σωτηρίαν ἀπώλειαν. Ἑνήλλαξεν αὐτοῖς 
sita Crucifixum adora: exue mores istos, et. bene τῶν πραγμάτων τὴν φύσιν ὁ τρόπος. Τί ποιήσο- 
wmerenten. agnosce, Αι quid. faciemus ? quoniam — μὲν; Ἕρωτᾷς ὃ ποιήσεις; Ῥίψον τὺν φθόνον. xal 
quidem notum signum factum. est pereos [omnibus τῷ σταυρωθέντι προσχύνησον * ἀπόθου τὸν τρόπον, 
habitantibus Jerusalem ] : manifestum. est, εἰ non. xaX τὸν εὐεργέτην ἐπίγνωθι. ᾿..121ὰ cl ποιήσομεν; 
possumus negare **.. Obturat, inquit, 0s nostrum ὅσε μὲν γγωστὸν» ἐγέγετο Oi αὑτῶν, σαγε- 
beuefacti evidentia, et calumniam refellit curationis ρὸν, xal οὐ δυνάμεθα ἀρνεῖσθαι. "Eugpázze:, 
magnitudo, oczludit os nequitiae miraculi vis. Uti- φησὶν, ἡμῶν τὸ στόμα, τῆς ἀγαθοεργίας ἡ περιφά- 
nawi etium in Sabbatum miraculum illud iucurrisset ἐς vsta* xai λύει τὴν συχοφαντίαν τῆς θεραπεία: τ 
[1 euim temporis calumniis patrocinaretur, tegere-— μέγεθος" ἐπιστομίζει τὴν rovnoíav d) τοῦ θαύματος 
mus. miraculum violate legis obtentu, Αἰ quid [ἃ- δύναμις. Εἴθε xal ἐν Zx66àz0 τὸ θαῦμα συνέδραμεν! 
ciemus? Comminemur eis, ne ultra loquantur. in B Εἴχομεν γὰρ τὸν καιρὸν τῆς συχοφαντίας συνήγορον" 
nomiue hoc "*. Ὁ cwcutientes animas! 0. mentes. ἐχρύπτομεν τὸ θαῦμα παρανομίας προσχήματι. AL. dá 
inlidelitate mersaa, εἰ ebrias ! Sed nos Judieorum τί ποιήσομεν; ᾿Απειλησώμεθα αὐτοῖς μὴ λαλεῖν £z 
iuprobitatem aversari. cum claudo curato Deum τῷ ὀνόματι τούτῳ. Ὦ Ψυχῆς τυφλωττούσης. καὶ γνώ- 
laudibus personemus, et apostolorum discipuli con- μῆς ἀπιστίας μέθῃ βαπτιζομένης ! ᾿Αλλ᾽ ἡμεῖς τὴν 
sSlituti, apostolicze virtutis largitorem Christum — Ἰουδαίων μοχθηρίαν ἀποστραφέντες, σὺν τῷ θερα- 
adoremus : ipsi gluria, et virtus in secula szculo- πευθέντι τὸν Θεὸν ἀνυμνήσωμεν, xat ἀποστόλων 
rum. Ameu. μαθηταὶ χαταστάντες, τὸν τῆς ἀποπτολιχῆς δυνά- 
μεως χορηγὸν προσχυνήσωμεν Χριστόν * αὐτῷ fj δόξα χαὶ τὸ χράτος εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αξώνων. 


᾿Αμήν. 


1993 ORATIO XXII. AOT'OZ KP'. 
In illud : « Navigabunt simul cum Jesu discipuli, Τοῦ αὐτοῦ, clc τό" « ZvrézAsov οἱ μαθηταὶ τῷ 
et ecce tempestas maana δ᾽,» etc. Ἰησοῦ" xal ἰδοὺ χειμὼν ἐγένετο μέγας, 9 xal 


τὰ Ese. 


4. Quz volatu et ingenio secant aerem aves, pul- Ο α΄. Ob μὲν τῇ πτήσει, χαὶ τῇ φύσει τὸν ἀέρα τέ- 
los suos recens genitos fovent, et calide accurant, — pvovteg ὄρνιθες, τοὺς ἑαυτῶν νεοττοὺς, ἄρτι μὲν 
proprioque labore pastu comparato fructum fetibus τεχθέντας θάλπουσι, xat θερμῶς περιέπουσι, χαὶ χό- 
offerunt absque ullo eorum labore. At ubi eos pen- νοις οἰχείοις τὴν τροφὴν ἐχπορίζοντες, ἄπονον τοῖς 
nis ornatogs viderint, iude eductos ad volatum exer- τέχνοις προσφέρουσι τὴν ἀπόλαυσιν. Ἐπειδὰν δὲ αὖ- 
cent; et ipsa simul aerem tranantesexercitationem τοὺς τοῖς πτεροῖς χοσμηθέντας ἴδωσι, τῆς xau; 
volondi tutam pullis adhuc teneris praestant: non- ἐξαγαγόντες πρὸ; τὴν πτῆσιν γυμνάζουσι * xat αὐ- 
nunquam etiam deserunt interea volitantes, quo τοὶ δὲ συμπαρανηχόμενοι χατὰ τὸν ἀέρα, τὴν μελέ- 
virtutis volaudi experiuentuim capiant, Sic intere — τὴν τῆς πτήσεως ἀχίνδυνον τοῖς ἔτι νηπίοις yaplzcv- 
dum Christus Dominus suos discipulos cum mulla — ta:. Ἔστι δὲ ὅτε χαὶ ág:dot μεταξὺ πετωμένους τῆς 
de (ide edocuisset, nunc tanquam doctriuz rationem ἐν τῇ πτήσει δυνάμεως, αὐτοῖς τὴν πεῖραν λαμβάνον- 
velit reposcere, eos spe ac timore suspensus lenel, τες. Οὕτως ἄρα που καὶ ὁ Δεσπότη; Χριστὸς τοὺς 
mare apostolis in fldei stadium apparat, et assum- ἑαυτοῦ μαθητὰς πολλὰ περὶ πίστεως ἐχπαιδεύσας, 
ptis discipulis navigavit ultra. Nonnunquam enim — vov ὥσπερ εὐθύνας αὐτοὺς τῆς διδασχαλίας ἀπαιτῇ- 
navigat, nonnunquam incedit suze voluntati facul- σαι βουλόμενος, φύδον παρ᾽ ἐλπίδας ἐπιχβεμᾷ, xoi 
tatem. accommodans. Cum vero. scapha mediis es- D παρασχευάζε: τὴν θάλατταν, στάδιον γενέσθαι τοῖς 
sel in fluctibus, ipse experientiz locum cedeus dor- ἀποστόλοις τῆς πίστεως, xal δὴ, τοὺς μαθητὰς παρα- 
miebat, lnusitata vero tempestas confestim cum λαδὼν ἔπλεεν εἰς τὸ πέραν. Ποτὲ piv γὰρ πλέει, 
fragore insurgit, et recurrentes invicem ventorum ποτὲ δὲ βαδίξζε:, ταῖς βουλήσεσι συμμεταφέρων τὴν 
.urlines ferebantur io scapliam : sublatissim:e 6- δύναμιν. Μεσοῦντος ὃὲ τοῦ σχάφους τὸ πέλαγος, αὖ- 
tiam unda se in. coelum jaculabantur : et. fluctus. τὸς μὲν ἑχάϊευδε χώραν τῇ πείρᾳ διδούς. Χειμὼν δέ 
inaurgens mersuruim se scapham minabatur, Ad- τις ἐξαίσιο: ἀθρόως χαταρέγνυται, xaY πνευμάτων 
versus discipulos cum talis tempestas deproeliare- — μὲν ἀλλετθάλλυλοι συττρηφαὶ χατὰ τοῦ σχάφγυς ἐφέ- 
tur, Dominus dormiebat, Ecquod. hoe tantum na-.— povzo* χυμάτων δὲ χορυφαὶ πρὸ: οὐρανὸν txovci- 
vigantibus proelium ? Somnus, elati venti, sonitus ζοντο. xal χλύδων αἱρόμενος βαπτίζειν ἠπείλει τὸ 
fluctuum : παν βίη contorquebatur, rudeuces cum σχάφος, Τοιούτου δὲ χειμῶνος αὐτοῖς ἐπιττρατεύσαν- 
velo collapsi conterebantur, discipuli circumcursa- τος, ὁ Δεσπόττς ἐχάθευδε. Τίς ὁ πόλεμος xol; πλέου- 


39 Act, 1v, 10. "5101. **ibiJ. 17. ?! Luc. viri, 95; Μδιιὶ. vini, 25; Marc. 1v. 36. 
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ety ; Ὕπνος, ὕψος ἀνέμων, ἦχος χυμάτων, τὸ σχάφος Α bant, adlrortabantur mutuo, ac dormiebat interim 


ἡλίσσετο" ol χάλοι τῇ 006v συμπίπτοντες συνετρί- 
6nc&v * οἱ μαθηταὶ περιέτρεχον, ἀλλήλοις ἐγχελευό- 
psvot, xa. ὁ Δεσπότης ἐχάθευδεν. Ὧ ὕπνου πίστιν 
χαθεύδουσαν ἐγρηγορέναι παρασχενάζοντος ἐχ μέσου 
toU τῆς θαλάσσης χειμῶνος Ἕτερον ὅρα χατ᾽ εὐτε- 
δείας ἐπανιστάμενον χλύδιυνα. Καθεύδει γὰρ ὁ Δε- 
σπότης, xal ταχὺ ὁ αἱρετιχὸς τοῦ ὕπνου δράσσεται 
᾿Ἀπολινάριος (59), Ἄρειος, Εὐνόμιος, ἡ συγγενὴς φά- 
λαγξ χατὰ τοῦ Μονογενοῦς θωραχίζεται. ὙὙπνοῦντα 
γὰρ τὸν Δεσπότην ἀχούοντες, χλέπτειν πειρῶνται τῆς 
ἀληθείας τὰ δόγματα, χαὶ ὡς ἀγνοοῦντος ἃ πράττουσιν, 
ἐπεμόαίνουσι βοῶντες" Ὁρᾷς ὡς οὐ Θεὸς, ὁ χαθεύδων ; 
ὁρᾷς ὡς οὐχ ὁμοούσιος τῷ μὴ ταῦτα πάσχοντι [α- 
«ρὶ ὁ ταῦτα πάσχων Υἱός ; ᾿Αλλ᾽, ὦ θαλάστης ἀληθῶς 


Dominus. Ὁ somnium, quo fidem dormitantem cx 
media maris tempestate Dominus excire paraba!! 
Vide alteros contra pietatem fluctus surgentes. Dor- 
mit enim Dominus , et mox hzreticus somni an- 
sam accipit, Apollinarius, Arius, Eunomius, co- 
gnata turba contra Unigenitum obarmantur. 194 
Nam cum Dominum sopitum audiunt, veritatis do- 
ctrinam suffurari connituntur, ac veluti, quid re- 
rum agatur, ignoret, his voeibus insultant: Vides 
ut Deus non sit, qui dormit? vides ut Filius, cui id 
evenit, ejusdem cum Deo Patre, cui hec non eve- 
niunt, vaturz non sit? Sed, o reipsa mari agre- 
stiores, el piscibus indoctiores, corpus dormire vi- 
detis, el corporis rectorem iacusatis? Deum memo 


ἀγριώτεροι, καὶ ἰχθύων ἅμαθέστεροι, οἰχονομίαν χαθ- B vidit unquam **. Non igitur euim unquam dornien. 


εύδουσαν βλέπετε, xaX τὸν οἰχονομοῦντα διαδάλλετε:; 
Θεὸν οὐδεὶς ἑώραχε πώποτε. Οὐχοῦν οὐδὲ χαθεύδουτα 
ἑξώρακέ. ποτε. Τὸν γὰρ ὄψεως ἀνώτερον, καὶ πάθους 
ἐλεύθερον, ὕπνος χατέχειν οὐχ ἔμαθε. Καϑεύδει vol- 
vuy ὁ τοῦ Θεοῦ Λόγου ναὸς, δι᾽ οὗ Θεὸς παρεῖναι πι- 
α:εύεται, xal πρὸς τοσοῦτον χαθεύδει, ἐφ᾽ ὅσον f) τῆς 
οἑχονομίας βούλεται χρεία. Πρέπουσα xat πρὸς ὑμᾶς 
ἡ τοῦ Δεσπότου κατὰ τῆς θαλάσσης ἐπίπληξις * Σιώ- 
za, πεφίμωσο. "Hc γὰρ τὴν ζάλην ἐν τῇ γλώττῃ 
μιμεῖσθε, ταύτης τὴν ἐπιτέμησιν ὑποδέχεσθε. Οὕτω 
δὴ τῆς αἱρετιχῆς πλάνης τῇ θείᾳ συνεργείᾳ χαλινω- 
θείσης, ἔλθωμεν πρὸς τὴν τῶν μαθητῶν ἀγωνίαν " 
εἴδωμεν τοὺς τῆς θαλάττης ἐργάτας ἀγωνιῶντας, 
εἴδωμεν Πέτρον τῶν χυμάτων χατατολμῶντα, χαὶ ἐν 
τῷ σχάφει φοδούμενον. 

β΄. Οὕτω, φησὶ, τῆς θαλάττης αἱρομένης, ὁ Δεσπό- 
της χαθεύδει. Ἐχάθευδεν ὁ Σωτὴρ μονονουχὶ πρὸς 
τὴν θάλατταν διαλεγόμενος * "Eri γῆς μὲν πολλάχις 
οἱ μαθηταὶ θαυματουργοῦντα τεθέανται“ ἵνα δὲ μὴ 
νομίσωσιν ἐπὶ τῆς ἠπείρου μοι μόνον στενοχωρεῖσθαι 
τὴν δύναμιν, μάθωσιν ὡς xal θαλάττης Δεσπότης 
ὑπάρχω" μάθωσιν ὡς καὶ τῆς ὑγρᾶς φύσεως. Àn- 


μιουργὸς, ἐν τῷ φαινομένῳ χρυπτόμενος " μάθωσιν. 


νὴ εἰς ἄνθρωπον βλέπειν, ἀλλ᾽ εἰς Θεὸν ἀναδλέπειν " 
μάθωσιν ὡς ἐν τῷ φαινομένῳ Δημιουργὸς τοῦ παντὸς 
ἐνοιχεῖ. Γενοῦ μοι τῶν μαθητῶν παιδαγωγὸς ἀντὶ 


μαστίγων φοδοῦδα τοῖς χύμασι. Κορυφούσθω σοι τὰ. 


κύματα, καὶ δπλιζέοθων τὰ πνεύματα, σφενδονείσθω 
τὸ σχάφος, ἀπειλείσθω ναυάγιον (60), δειχνύσθω 
προσδοχία θανάτου. Ἰστάσθω δὲ ἄχρις ἐλπίδος ὁ φό- 
6oc * φοδεῖαθαι γὰρ βούλομαι, οὐ φονεῦσαε. Ἰδού σοι 
τὸν ἐμαυτοῦ δειχνύω χαθεύδοντα ναόν. Λάμθανε τὸν 
τοῦ σώματος ὕπνον προθεσμίαν εἰς ἐπανάστασιν. 'O 
μὲν οὖν Δεσπότης ἐπὶ τούτοις ἐχάθευδεν * ἡ θάλαττα 
δὲ, πειθομένη τοῖς παραγγέλμασι, χατὰ μιχρὸν ὕψου 


** joan. 1, 18. ** Mare. τν, $9. 


tem quispiam vidit, Nam qui superat oculorum 
aciem, quique impatibilis, eum somnus corripere 
non potesl. Dormit igitur Verbi Dei templum, per 
quod Deus adesse creditur, tantumque dormit quan- 
tum sinit usus corporis. In vos profecto convenit a 
Domino contra mare profecta increpatio : Tace, ob- 
mutesce *, Cujus enim procellam linguis imita- 
mini, ejusdem increpationem admittite. Sic opa di- 
vina haereticorum errore refrenato accedamus a.i 
contemplandas discipulorum aaugustias ; videamu« 
negotiatores qui mari vitam tuentur, mire aniuo 
dubios perplexosque; videamus Petrum coutra flu- 
clus audentem, et in navicula conterritum. 


2. Sic, inquit, elato jam mari dormit Dominus. 
Dormiebat Salvater cum sic prope cum mari dis- 
putaret : [n terra sepe discipuli miracula specta - 
vere perpelraniem : ne vero conünentis duntaxat 
angustiis meam coarctari potestatem putent, dis- 
cant et me maris esse. Dominum ; discant οἱ eum 
esse liquidioris istius nature? Creatorem, qui specie 
hae tegitur; discant .nen hominem aspicere, sed 
Deum suspicere; discant, ut in conspicuo hoc cor- 
poris domicilio mundi totius /Edificator inbabitet. 
Esto mihi discipulorum praceptor, o mare, et pro 
flagro fluctuum terrorem injice. Attollantur undze 
tua, armentur venti, jactetur. undequaque scapha, 
naufragii minas intententur, mors ostentetur, more 
tis exspectatione pendeant. Usque ad spem tamen 
stel terror : nam terreri volo, non occidi. Ecce tibi 
monstro, ut templum meum somnum capiat. Cape 
corporis mei somnum in prafinitam tempestatis 
exciend: horam. Interea Dominus dormiebat , et 
cujus jussis mare obtemperans paulatim undis ter- 


CL. DAUSQUEII NOTA. 


(59) "Axo.urdgpioc. E Suida possit hzec. scriptio 
videri rata : verum Basilius alibi, historia eccle- 
siasuica, originis raüo depostulant 'Ar2). gemi- 
nante liquida. 


PATROL GR. LXXXV 


(60) ᾿Απειιλείσθω τὸ ναυάγιον. Par illud M. Tul- 
lii Quinctiana : Mina jacientur, pericula intendan- 
tur, [ormidines opponantur. 
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rorem tolleba!, ventus assibilans navem jaculiba- A τὸν φόδον τοῖ; χύμασιν, ἄνεμος συρίζων xarà τῆς 


tur, navis undis concussa fluctuabat. 195 Di.ci- 
puli studiose salutem quseritabant ab arte; sed ma- 
nus fatiscebant. Cum teinpestate depugnabant, et 
cum ventis de navi decertabant. Αἱ cum procella 
prevaleret, neque arii pareret mareac potius vin- 
clextimesceret, et terrorem de terrore exsuscitaret ; 
. victi. discipuli, et quaesitas ab arte spes, tanquam 
et ipsse naufragium facerent, omittentes recurrunt ad 
portum, qui in scaplia erat, et astantes clamant : Ma- 
gister, magister, salea nos , perimus **. O timorem 
naturse magistrum ! O periculum, quo docetur, ubi 
salutis sit anchora! O mare exanimatos melu dis- 
cipulos pracceptori reconcilians! Magister, magister. 
Vocem ingeminat animi perturbatio, et timorem 


νεὼς ἡκοντίζετο, ἐχυθίστα τὸ oxágoc ὑπὸ τῶν χυμά- 
τῶν δονούμενον. Οἱ μαθηταὶ περιέτρεχον σώζειν τῇ 
τέχνῃ, χαὶ χεῖρες οὐχ ἴσχυον. Κατὰ τοῦ χειμῶνος 
ἐμάχοντο, τοῖς πνεύμασιν ἐναυμάχουν. Ἰσχυρωτέρου 
δὲ γενομένου τοῦ χλύδωνος, xal τῆς θαλάττης τῇ 
τέχνῃ μὴ πειθομένης, μᾶλλον ὃὲ ἡττηθῆναι φοδουμέ- 
νης, xai φόόῳ τὸν φόδον ἀνεγειρούσης " ἡττηθέντες 
οἱ μαθηταὶ, χαὶ τῆς τέχνης τὰς ἐλπίδας ὡς ἤδη 
ναναγούσας προπέμψαντες, ἐπὶ τὸν ἐν τῷ σχάφει 
λιμένα χατέτρεχον, xal παραστάντες ἐδόων" "Ex 
στάτα, ἐπιστάτα, σῶσον ἡμᾶς" ἀπο.ιλλύμεθα. "D 
φόδου διδασχάλου τῆς φύσεως! "Q χινδύνου διδά- 
σχοντος ποὺ τῆς σωτηρίας ἡ ἄγχυρα! "D θάλαττα 
θυμοῦντας τοὺς μαθητὰς (61) πρὸς τὸν παιδευτὴν 


arguitoratio: Salva nos, perimus. Tu solus nobis sa- B ἐπιστρέψασα" ᾿Επιστάτα,͵ ἐπιστάτα. Διπλασιάξει 


]utis spes. Oinnis enim nostra exhausta est industria, 
manus ad opem ferendam comperiuntur inutiles, 
artis imbecillitatem acguit vis tempestatis. Osten- 
de te vigilantem, et pelagus te reverebitur. Recon- 
cilia, quod nobiscum decertat, mare. Voce procel- 
lam exstingue. De pace undis dissere. Miserere dis- 
-eipulorum, «ui maris tyrannide premuntur. Mare 
4e loquentem norit, et ad tranquillitatem referetur ; 
tuam exspectat vocem, verbum (uum anchoram 
prastolatur. Quid tandem Dominus? Somno quiete 
excusso, οἱ per tam festinatam expergiscendi ra- 
Aiouem nihil, ut assolen!, qui dormiunt, soimnicu- 
lose gerens, prius discipulos increpat, quam mare. 
Quid, inquit, tam modice [idei estis ** ? lu(idelita- 


is argumentum est timor. Perturbatio perturbato- € 


rum accusatrix. Concussit filem vestram commo- 
ium ware, et illusa a fluctibus scaplia fide vos de- 
nudavit ? maris fluctus ad animam usque insilivit? 
cur enim fide, ut moenibus, septi non estis? OQ di- 
gnas Domine voces! Vult Gdei vim rebus conditis 
esae valentiorem, et ad fidei proesentiam emnem ab 
anima desperationem elimioari. Translert increpa- 
tionem in mare dicens : Tace, obmutesce ; voce esto 
contentum, ne flagellorum exspectes experientiam. 
Aquarum ingenium increpationem borruit, et vocis 
terrore δία δι. Fugiebant venti, coercebantur un- 
de; sopiebatur pelagus, fluctuum suorum cervi- 
cem curvabat, 198 Nam quod olim mare Moysen 
fugit, et Moysis Dominum venerabatur, tanquam 


9 Matth. viu, 9. ὃ ibid. 26. 


τὴν φωνὴν ἣ τῆς ψυχῆς ταραχὴ. xoi τὸν φόθον ὁ λό- 
γος ἐλέγχει. Σῶσον ἡμᾶς * ἀπολλύμεθα. € μόνος 
ἡμῖν τῆς σωτηρίας ἐλπίς “ πᾶσα γὰρ ἡμῶν ἡ σοφία 
τεπόθη, ἠλέγχθησαν χεῖρες πρὸς βοήθειαν ἄχρη- 
στοι. "ἤλεγξε γὰρ τὴν ἀτονίαν τῆς τέχνης ἡ βία τοῦ 
κλύδωνο;. Δεῖξον σαυτὸν ἐγρηγορότα, xat τὸ πέλαγος 
αἰδεσθήσεται. Διάλλαξον ἡμῖν πολεμοῦσαν τὴν θάλα:ι- 
ταν. Σδέσον τῇ φωνῇ τὸ χλυδώνιον. Διαλέχθητι εἰρή- 
νὴν τοῖς κύμασιν. Ἐλέησον μαθητὰς ὑπὸ θαλάττης 
τυραννουμένους. Ἴδῃ σε μόνον φθεγγόμενον, καὶ 
πρὸς γαλήνην τραπήσεται " τὴν σὴν ἀναμένει φω» 
vhv, δέχεταί σου τὸν λόγον ὡς ἄγχυραν. Τί οὖν ὁ 
Δεσπότης ; Τὸν ὕπνον ἡσύχως ἀποσεισάμενος, χαὶ 
τῷ ἀθρόῳ τῆς ἐγέρσεως τὰ τῶν ὑπνούντων οὐχ 
ὑπομείνας, πρὸ τῆς θαλάττης, τοῖς μαθηταῖς ἐπετί- 
pa. Tí οὕτω, φησὶν, ὀλιγόπιστοί ἐστε; “Ἐλεγχος 
ἀπιστίας ὁ φόδο;. 'H ταραχὴ τῶν ταραττομένων 
χατήγορος. Ἐσάλευσεν ὑμῶν τὴν πίστιν χινούμενον 
πέλαγος; χαὶ σχάφος ὑπὸ χυμάτων παιζόμενον τῆς 
κίστεως ὑμᾶς ἀπεγύμνωσε; καὶ ὁ τῆς θ 
χλύδων ἄχρι τῆς ψυχῆς εἰπεπήδησε ; διὰ τί γὰρ μὴ 
τετείχισθε πίστει (62) ; "OQ ῥτμάτων Δεσποτικῶν ! Βού- 
λεται διδάξαι πίστεω; δύναμιν ἰσχυροτέραν εἶναι 
τἧς χτίσεως * καὶ πᾶσαν ἀπόγνωσιν ἐξωρεῖσθαι (65) 
ψυχῆς, ὅταν πίστις παρῇ. Μεταφέρει τὴν ἐπιτέμησιν 
ἐπὶ τὴν θάλατταν" Σιώπα, λέγων, περρέίμωσο " ἀρκέ- 
σθητι τῇ φωνῇ, μὴ πεῖραν ἀναμένῃς μαστίγων. 
Ἔφριξε τὴν ἐπιτίμησιν ἡ τοῦ ὕδατος este, καὶ τῷ 
τῆς φωνῆς ἐπήγνυτο (04) φόδῳ. Ἐδραπέτευον ἄνε- 
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(61) Θυμοῦντας τοὺς μαθητάς. Memiui oratione 
aliera de Jona hune in. modum loqui Basilium, 
Ἐθυμοῦντο δὲ πρὸς τὰ ἔθνη τὴ" νόσον αὐξανομένην 
ὁρῶντες, de prophetis, qui cum idololatriam anim- 
3dverüussent gliscere, geutibus  succeusebant, Ve- 
rum implorantibus auxilium et supplicabuudis dis - 
convenit θυμοῦντας, sive iratos exponas, quo: ego 
duriséimum judico, sive. cientes in iram Doiinum, 
quod loc tempori. disconvemt, Adde illud : Ἡ τῆς 
ψυχῆς ταραχῇ, χαὶ τὸν φόδον λόνο: ἐλέγχει, ist 

ctioni repugnare. Quare hoc equidem loco przepo- 
sita littera principali, lego ἀθυμοῦντας, animo de- 


jectos. 

(62) Πίστει τετείχισθε. Ad exemplum Romani 
oratoris paradoxo 4 : Sapientis animus magniinudine 
consilii , tolerantia rerum humanarum , contentione 
[oriune , virtutibus omnibus ut manibus septus vinci 
aul expugnari non potest... 

(65) Απόγνωσιν ἐξωρεῖσθαι. Possit scribi, ἐξωθεῖ- 
σθαι, desperationem omnem ex animo depelli , 62» 
turbari, Sed scriptu commodissimum esse ἐξωρέσθαι, 
exterminari, eliminari, liquet. 

. (64) "Egpi£e... xal ἐπήγνυτο. Temporum diffe- 
ritas siguilicat eam in rebus ipsis reperiri, tempe- 
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pot, κατεστ-ἔλλετο χύματα, bxowpl,evo πέλαγος, A mancipium incompositis moribus. Verbo minaci 


ἔχαμπτε 0dlacsa τὸν αὐχένα τοῦ χύματος. 'll γὰρ 
Μωῦσέα φυγοῦσα, xal τὸν Μωῦϊσέως Δεσπότην ἡ τχύ- 
νετο, χαθάπέρ ἀταχτοῦδσα θεράπαινα. Τῆς φωνῆς 
ἀπειλῇ καταστέλλει τὴν θάλατταν * χαὶ ῥήματι μιχρῷ 
«Ὁ μέγα στοιχεῖον Ἐχαλινοῦτο. Ἐπέγνω γὰρ τὴν ἀρ- 
yaíav φωνὴν, ὑπεμνήσθη τῶν παλαιῶν διαταγμάτων" 
Συναχθήτω τὰ ὕδατα elc συναγωγὴν μίαν, καὶ 
ὀξθήτω ἡ ξηρά. Τότε παρεχώρει τῇ γῇ βουλομένῃ 
τὸ πρόσταγμα᾽ νῦν μιμεῖται τὴν γῆν τῇ πήξει τῆς 
φύσεως, συστέλλει τὰ χύματα, συνάγει τὰ πνεύματα’ 
τὸν χειμῶνα ἀποδύεται, τὸν τῶν μαθητῶν διεδέχετο 
φόδον- ἀπελογεῖτο τοῖς μαθηταῖς " ἠἡσυχάζουσα τὴν 
σιωπὴν ἀνθ᾽ ἱχετηρίας προθάλλετα'. Ὦ Δεσπότου σο- 
φία καὶ διδασχάλου χήρυγμα! Ἐπήγειρε θάλατταν, 
ἔδειξε ναναγίου ἐλπίδας * παιδευτήριον πίστεως τὴν 
θάλατταν ἀπειργάσατο. Τί οὖν τοῖς μαθηταῖς τοῦ 
φόξου τὸ χέρδος ἐγένετο ; Καὶ ἐθαύμαζον, φησὶν, ol 
μαθηταὶ (65) .1έγον τες" Ποταπός ἐστιν οὗτος, ὅτι 
xdi οἱ ἄγεμοιε xal ἡ θάλαττα ἑπαχούουσιν (66) 
αὐτῷ; ᾿Αφ᾽ ὧν ἐφοδήθησαν, ἐδιδάχθησαν. "Ἔγνωσαν 


mare continet Deus: εἰ modica voce ingens ele- 
meutum refrenabatur. Recognoscebat enim veterem 
vocemn, recordabatur antiqui pracepti : Congregen- 
(ur aque in unum locum, et appareat arida **. Tunc 
coucessit terrze volenti imperium ; nunc terram 
imitatur cousolidatione naturz, «coercet undas, 
ventos cogit ; tempestatem sedat, discipulorum ter. 
rori mare succedit, eorumque defensionem  susci- 
pit, tacens pro supplicatione silentium obtendit. O 
Domiui sapientiam! OQ magistri edictum ! Excivit 
mare, ostendit naufragii spes, fidei scholam fecit 
mare. Ecquod igitur discipulis ub ista trepidatione 
lucrum? Et mirabantur, iuquit, discipuli dicentes ; 
Qualis est hic, quia venti, et mare obediunt ei 317 


B Quibus ex rebus conterriti fuere, docti evasere. 


Cognoverunt elementorum frenatorem, cognove- 
runt mundi rectorem, auxitque cognitionem maris 
terror : Quis est hic? loc si quaritis, hic est Fi- 
lius Dei viventis : cui gloria in secula szculorum. 
Amen. T 


τὸν τῶν στοιχείων ἡνίοχον, ἔγνωσαν τὸν χυδερνήτην τῆς χτίσεως * ηὔξησεν αὐτοῖς τὴν γνῶσιν τῆς θαλάτ- 
τῆς ὁ φόδος. Πυταπός ἐστιν» οὗτος ; El τοῦτο ζητεῖτε, οὗτός ἐστιν ὁ Υἱὸς τοῦ Θεοῦ τοῦ ζῶντος" αὐτῷ ἣ 


δόξα, εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμἦν. 
ΑΟΓῸΟΣ KT. 
Τοῦ αὐτοῦ εἰς τὸν δαιμονιῶγντα. 
α΄. Πολλαὶ μὲν αἱ παρὰ τῶν δαιμόνων xa*' ἀν- 
θρώπων ἐπιδουλαί" πολυπλασίων δὲ ἡ παρὰ τοῦ 


ORATIO XXlil. 
Ejusdem de arrepiico. 


1. Multze quidem a daemonibus homini ereantor 
insidie : at illi multiplex a Deo auxilium submitti- 


Θεοῦ τοῖς ἀνθρώποις ὑπάρχει βοήθεια. Εἰ γὰρ μὴ C tur. Nam si auxiliarius superne hominum causa de 


σύμμαχος ἄνωθεν ὑπὲρ ἀνθρώπων ὡπλίζετο, πάλαι 
ἂν ἀπωλώλει τὸ γένος ὑπὸ τῶν δαιμόνων πολίορ- 
χούμενον. Ποῖον γὰρ ἂν καιρὸν, ἣ χρόνον ἀφῆχεν 
ἐπηρείας ἐλεύθερον: Πότε δὲ οὐ χατὰ τῆς φύσϑοως 
δίχτυα πλέχοντες θηραταὶ, xe πύχται τῶν ἡμε- 
πέρων συμφορῶν (67) οὐ χαθεστήχασιν; Ἐπειδὴ 
γὰρ οὐ φύσεως πονηρᾶς ὁ διάδολος, ἀλλὰ προαιρέ- 
σεως: μοχθηρᾶς ὑπάρξας, xai τὴν τοῦ ἀέρος παρὰ 
400 Δημιουργοῦ χεχληρωμένος διοίχησιν, ὡς ὁ τῶν 
οὐρανίων ἡμῖν ἀχροατὴς διηγήσατο Παῦλος, εἰπών" 
Karà τὸν ἄρχοντα τῆς ἐξουσίας τοῦ ἀέρος, 
cov πνεύματος τοῦ yir ἐνεργοῦντος ὃν τοῖς υἱοῖς 
' trc ἀπειθείας " εἶτα πρὸς τὴν φύσιν ἀρθεὶς, τῆς 
ἀξίας ὠλέσθησε, διὰ τὸ ὕψος τῆς γνώμης τοῦ ὕψους 
τῆς ἀξίας ἐχδιφρευθείς " χαὶ γέγονεν ὁ τοῦ φρονήμα- 


* Gen. 1, 9. *' Mati, vin, 927. 35 Ephes. 1), 2. 


ccelo non armaretur, pridem periisset hominum 
genus a demonibus cireumventum. Quam enim un- 
quam opportunitatem, aut quod etiam tempus omí. 
serunL a vexatione liberum ? Quando contra nata- 
ram retia nectentes, et tendiculas nostrarum cala - 
mitatum pradatores * non 86 constituere? Nam post- 
quam non quidem a natura mala, sed a voluntate 
deteriori improbus evasit diabolus, ct aeris admi - 
nistrationem est ἃ mundi opifice Deo ssortitus, ut 
rerum divinarum auditor Paulus nobis denarrat, 
cum dicit : Secundum principem potestatis aeris 
197 hujus spiritus, qui nunc operatur in filios dif- 
[identie ** : deinde ad naturam talem evectus di- 
gnitate excidit per mentis altitudinem de diguitatis 


D altitudine deturbatus : tantusque fuit elatioris animi 
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risque imperfecti usus, res adhuc pendere. Mattli. 1v : 
ΓΑγγελοι προστ)θον xal διηχόνουν αὐτῷ. Interpres 
aiteutissime : Angeli accesserunt el ministrabant ei. 
Ubi τὸ accessisse nota. cst celerrime. promptitudi- 
nis ad obsequium ; ministrare constautize in opere, 

(65) Μαθηταί. Matth. viri, ἄνθοωπο!ι. 

(66) 'Exaxovovciv. Mauh. ὑπαχούουσιν. 

(67) Aixtva zxJéxorrec θηραταὶ καὶ πύκται τῶν 
ἡμετ συμφορῶν. Τὸ πύχται non belle est cum 
τῶν συμφορων. At cum secuudum. casum. videlur 
reposcere τὸ θηραταί, venantur euim demones exi- 
tum nostrum, psal. xc. Videtur posse substitui : 
δίχτυα πλέχηντες, xal πέχτας θηραταὶ τῶν ἧμετέ- 


pov συμφορῶν. Retía plectentes et tendicuias nostra- 
rum calamitatum venatores, Quid sint πῆχται ex Ari- 
stophane Avibus, et Scholiaste accipe : 


Ἴστησι βρόχους, παγίδας, ῥάδδους, 

"Epxn, vegéAac, δίχτυα, πήχτας. 
Statuit laqueos, decipulas , virgas, septa, nubeculos, 
reiia , tendiculas, Ubi nota sociari óíxvua , πήῆχτας, 
Scholia : Αἱ πῆχται εἶδος διχτύου, Suidas idem. 
Possit quoque scribi : ἀίχτυα πλέχοντες θηραταὶ, 
χαὶ εὖχται τῶν ἡμετέρων συμφορῶν. Cupilores no- 
sirarum erumnarum. Item ἐπεῖχται, impulsores, forie 
ἐμπαῖκται, illusores. 


Ti 
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fasius, quantum capere potuit spiritus. Οἰδίοτυπι A τὸς ὄγχο; μέτρον τοῦ πνεύματος. Πρὸς ἀνθρώπους 


adversus hemines cogitatione incubuit, rerumque 
effectorem abominatus, varias machinas adhibuit 
ad oblitterandam-Dei imaginem. Nam cum Deum 
conira belligerare non valeat, alia via pugnam init, 
dum creaturas contra Creatorem succendit ad se- 
ditionem. Sic 2 principio protoplastum recens 
compactum imaginis diving characteres ferentem 
adversus Deuin rebellionem cogitare hortatus est: 
In quocunque die comederitis ez eo , eritis sicut 
dii *". Hominum vero genere propagato idololatrize 
cogitationes inducit, et veluL in nocte per Creatoris 
 ignoratiónem creaturam adorabat creatura. Ubique 
are, templa, idolorum figmenta, ubique sanguinis 
. effusiones, ubique duemonum tripudium. Neque his 
in hominem 'excogitatis contenti fuere daemones, 
aut satis habuere lionoribus eorum sibi delatis mi- 
seros punire, in ipsos furtim illapsi hominum 
liabitatores fuerunt. At nudum ab auxilio morta- 
lium genus non despicit Deus, variis contra hoc 
methodis ad cusetionem usus, tandem Christianam 
invexiL sapientiam, dum hominum * vice demonum 
naufragium parat, verbisque libertatem praedicat, 
promissionem miraculis firmat. Ὡς ex Evangeliis 
modo lecta narratio dilucide nobis repraesentat, qua 
dxmonum importüuitatem expromit, qua auxilium 
hominibus à Deo suppediatum :commonstrat. Et 
cum egressus esset ad lerram, occurrit. illi vir qui- 
dam "*, qui habebat demonium jam temporibus mul- 
lis, el vestimento non. induebaiur, neque. in domo 
manebat, sed in monumentis ^. Hic est demonum in 
homines furor. Pariter ardent omnes his circum- 
venire : quod vero idem in omnes committere ne- 
queant, exanimantur. Occurrit vir quidam ex civi- 
tate. A&rumna altera altera gravior. Nam cum ipse 
daemonum esset domicilium, pro domicilio liabebat 
monumenta, ut €t habitans, et una. habitatus mor- 
tuos interhabitare cogeretur, Imo vero graviorem 
morte vitain sustentare velut judicio dato jubebatur. 
198 Nam quos ipsaserit mors, sensu doloris pri- 
vat, et ab iis, qux dolorem creant, sepulcrum 
meriuos liberat. llle quidem cztera mortuus, solum 
vivebat, quod sgrimonia sus scmsu tlorqueretur, 
eoque sine intermissione. Et vestimento non indue- 
taiur. O praepesteram diaboli malitiam! Adam 
quidem honeste nudatum pudore induit : hunc vero 
honeste indutum uudavit, Et catenas, inquit, jam 


95 Gen. ni, 5. " Luc. virt, 49. 


λοιπὸν fayÓlet τὴν γνώμην, τὸν Δημιουργὸν &poc- 
σόμενος (08), ἀμαυροῦν τὴν εἰχόνα τοῦ χτίσαντος 
ποιχίλως ἐχμηχανώμενος. Θεῷ γὰρ ἄντιχρυς πολε- 
μεῖν οὐχ ἰσχύων, ἑτέρως μεθοδεύει τὴν μάχην, στα- 
σιάξειν διδάσχων χατὰ τοῦ χτίστου τὰ χτίσματα. 
Οὕτως εὐθὺς τὸν πρωτόπλαστον νεοπαγέντα (69), 
φοροῦντα τῆς εἰχόνος τοὺς χαρακτῆρας ἀντιθεῖαν 
μελετᾷν ἐνουθέτει, λέγων" " H δ᾽ ἂν ἡμέρᾳ φάγητε," 
ἔσεσθε ὡς θεοί. Πλατυνομένον δὲ τοῦ γένους, εἰδω- 
λολατρείας εἰσάγει νοήματα" xal χαθάπερ ἐν νυχτὶ 
προσεχύνει τὴν χτίσιν ἡ χτίσις, ἀγνοοῦσα τὸν Κα'τί- 
σαντα. Καὶ βωμοὶ, xaX ναοὶ, καὶ πλάσεις εἰδώλων, 
xai αἱμάτων ἐχχύσεις, xal χορεΐαι δαιμόνων (10) τὰ 
σύμπαντα. Οὐχ ἀρχούμενοι δὲ τούτοις χατ᾽ ἀνθρὼ- 
πων οἱ δαίμονες, οὐδὲ ταῖς παρ᾽ αὐτῶν τιμαῖς τοὺς 
ἀθλίους χολάζοντες, εἰς αὑτοὺς παρειαρέοντες, olxt- 
τορες ἀνθρώπων ἐγίνοντο. ᾿Αλλ᾽ οὗ περιορᾷ γυμνὸν 
βοηθείας τὸ γένος Θεὸς, ποιχίλαις πρὸς τοῦτο μεθ- 
ὀδοις πρὸς τὴν θεραπείαν χρησάμενος, τελευταίαν 
τὴν χατὰ Χριστὸν εἰσάγει σοφίαν, αὕτανδρον τῶν 
δαιμόνων κατασχευάζων νανάγιον (71), κηρύττων δὲ 
τὴν ἐλευθερίαν τοῖς λόγοις, ἐπιστοῦτο τὴν ἐπαγγελίαν 
τοῖς θαύμασι. Ταῦτα σαφῶς ἡμῖν Ex τῶν ἀρτίως f 
τῶν Εὐαγγελίων παρέστησεν ἀναγνωσθεῖσα διήγησις" 
ἐλέγξασα μὲν τὴν τῶν δαιμόνων ἐπήρειαν, δείξεσα 
δὲ τὴν παρὰ Θεοῦ tol; ἀνθρώποις χορηγουμένην 
βοήθειαν. ᾿Εξειθόγτων γὰρ αὐτῶν (72), φησὶ, 
ὑπήντησεν αὑτῷ ἀνὴρ ἐκ τῆς πόλεως (73), ὃς 
εἶχε δαιμόνια (14) ἐκ χρόγων ἱκανῶν * καὶ ἱμάτιον 
οὐχ ἐνεδιδύσχετο, καὶ ἐν οἰκίᾳ oox ἔμενεν, dAA* 
ἐν τοῖς μνήμασι». Οὗτος ὁ τῶν δαιμόνων xat! ἀν- 
θρώπων θυμός τούτοις ἅπαντας μὲν περιδάλλειν 
ἐπιθυμοῦσιν " ὅτι δὲ μὴ δρᾷν εἰς ἅπαντας ἰσχύουσιν, 
ἀθυμοῦσιν. 'Υπήντησεν αὑτῷ ἀγήρ τις Ex τῆς πό- 
λεως. Ἕτερον ἐτέρου πρὸς συμφορὰν χαλετοαύτερον. 
Οἶχος γὰρ δαιμόνων γενόμενος, αὐτὸς οἶχον εἶχε τὰ 
μνήματα" ἵνα καὶ οἰχῶν ὁμοῦ καὶ οἰχούμενος μετὰ 
γεχρῶν olxeiv ἡναγκάξετο" μᾶλλον δὲ θανάτου ζωὴν 
βαρυτέραν ὑπομένειν χατεδιχάζετο. Τοῖς μὲν γὰρ 
ἐπελθὼν ὁ θάνατος, χλέπτει τοῦ πάθους τὴν αἴσθη- 
σιν, xal τῶν λυπούντων ἐλενθερίαν ὁ τάφος τοῖς 
τεθνεῶσι χαρίζεται’ ὁ δὲ ἦν τὰ μὲν ἄλλᾳ γεχρὸς, 
μόνον δὲ ζῶν ἐν τῷ τῶν ἀνιαρῶν ἐπαισθάνεσθαι " χαὶ 


D τούτων οὐχ εἶχε τὴν ἄνεσιν. Καὶ ἱμάτιον οὖχ ἐν- 


εδιδύσκετο. Ὃ τῆς ἀντιστρόφου τοῦ διαδόλου χαχίας 
Τὸν μὲν ᾿Αδὰμ χαλῶς γεγυμνωμένον αἰσχύνην ἐν» 


CL. DAUSQUEII NOT.£. 


(68) Τὸν δημιουργὸν dpvccópsvoc. Rerum. effe- 
ctorem abominatus ; uam illo expuncto recipio p.voat- 
πόμενος. | 

(9) Νεοπαγέντα. Scribe, νεοπαγῇ, vel νέον πα- 

37713. 

(10) Χωρίαι δαιμόνων. To. χορεῖαι, tripudia, vel 
χωρία, regiones dainonibus sacra. 

(11) Αὔτανδρον τῶν δαιμόνων xacacxevdtor 
ψαυάγιον. Ac si dicat : llactenus. hominum nau- 
fragia vidimus : nunc pro homiuuim jactura (lioc 


est αὔτανδρον ) d:emonum naufragia parabat Deus, 
dum eorum regnum parabat vertere, 

(12) ᾿Εξελθόντων γὰρ αὐτῶν. Evang. Ἐξελθόντε 
δὲ αὑτῷ ἐπὶ τὴν γῆν. 

(75) 'Ex τῆς πόλεως. Hxc verba Theophylactus 
etiam agnoscit, et Evangelia Grazeca , uon Latina. 

(74) Ὃς εἶχε δαιμόνια, Plurativo quoque nuwero 
textus Evangelii Graecus. Latina versio : da'moniim. 
Dicuut idem ,ut /ostis habet muros , et hostes. 
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ἐδυτε" τοῦτον δὲ χαλῶς ἐνδεδυμένον ἐγύμνωσεν. Καὶ A diruperat "", Siquidem afflicto virtutem dabat, ot 


ταῖς ἁλύσεσι (75), φησὶν, ἤδη διέῤῥηξεν. Ἐδάνειζε 
Ὑὰρ τῷ πεπονθότι τὴν δύναμιν, ἵνα χαὶ τὴν προδοῦσαν 
ἀφέληται (76): παραχωρεῖ γὰρ τῷ πάθει καὶ σίδηρος 


ἁτονώτερος ἐλεγχόμενος. Λθατον δὲ τοῖς παροιχοῦσι 


τὸν χῶρον ἀπέφηνεν, ὥσπερ τινὰ λυττῶντα χατ᾽ ἀν- 
θρώπων τοῦ δαίμονος ἐπαφιέντος τὸν ἄνθρωπον. 
Ἰοσαόταις γὰρ συμφοραῖς πεδήσα: ὁ δαίμων τὸν 
δαιμονιῶντα, τῆς πρὸς τὸν Δεσπότην ὅμως τυχεῖν 
ἐντυχίας χωλύειν οὐχ ἴσχυσεν. Καὶ πρῶτος οὗτος 
αὐτῷ τῆς Προνοίας ὁ τρόπος. Οὐ γὰρ φέροντες τοῦ 
παρόντος τὴν ἀστραπὴν (77) ἀνεδόων οἱ δαίμονες * 
Τί ἡμῖν καὶ col,'Incov ; Πρὸς τὸ φαινόμενον τῆς 
σαρχὸς στασιάξουσιν, οὐχ εἰδότες ἐν τῇ σαρχὶ χρυ- 
πτομένην θεότητα. Ποῦ γὰρ ἂν πρὸς δεσπότην οἰχέ- 
τῆς βοήσειεν Τί ἐμοὶ χαὶ σοί; Περιφρονοῦσι τοῦ 
βλεπομένου, μὴ ὁρῶντες τὸν βασανίζοντα. Τί ἡμῖκ 
καὶ σοί; Ὦ, πόσους παραδραμόντες ἐν τῷ βίῳ δ:- 
καίους τοιαύτης παρ᾽ αὐτῶν οὐ πεπειράμεθα μάστι- 
τος ᾿Αφόρητος ἡμῖν ὁ πολέμιος" ἀνύποιστα χαθ᾽ 
ἡμῶν τὰ τοξεύματα. Τί ἡμῖν καὶ σοί; ᾿Ἰσόχρονον 
τῷ σαυτοῦ τόχῳ τὸν χαθ᾽ ἡμᾶς ἤγειρας πόλεμον " 
γυμνοὺς ἡμᾶς τῶν ἡμετέρων εἰργάσω χτη μάτων * 
εἶδόν σε μάγοι τεχθέντα, χαὶ σοὶ προσεχύνησαν, 
μᾶς δραπετεύσαντες * ἤχουσαν. φθεγγομένου τελῶ- 
wat, xai τὴν ἡμετέραν τελωνίαν ἀποδιδράσχουσι * 
πόρνας, τὰ ἡμέτερα θηράματα, πρὸς ἑαυτὸν διὰ με- 
τκανοίας ἐθήρευσας. "Ev ἡμῖν μόνον ὑπῖρχε τὸ παρα- 
εύθιον, τῶν ἀνθρώπων τὰ πάθη, xal ταύτην ἡμῶν 
τὴν τρυφὴν περιέσπατας. 'Exel παραλύτους συν-- 
ἐσφινξας" ἐχεῖ χωφοὺς τοῦ πάθους ἀπήλλαξας * ἐχεῖ 
«νφλοῖς τὰς ἡλιαχὰς ἀχτῖνας ἀπέδιυχας " ἐχεῖ νεχροὺς 
&x τάφων ἀπέλυσας " σαθρὸν εἰργάσω τοῦ Oavátou 
τὸ δεσμωτήριον, Ó πολλοῖς ἡμεῖς ὠχοδομήσαμεν 
μόχθοις. Ὅσας ἀνθρώποις θεραπείας παρέσχηχας, 
τοσαύτας ἡμῖν τιμωρίας ὑπήνεγχας. Τί ἡμῖν καὶ 
σοὶ, Υἱὲ τοῦ Θεοῦ; Υἱὸν μὲν Θεοῦ χαλοῦσι, Θεὸν δὲ 
τέως τὸν Υἱὸν οὐχ ἐπίστανται. Υἱοὶ γὰρ Θεοῦ χέ- 
κληνται xai οἱ δι᾽ ἀρετῖις ἀχρότητα τὴν πρὸς Θεὸν 
ἔχοντες οἰχειότητα. Οὕτω τό Πρωτότοχος vióc μου 
Ἰσραήλ. KoX πάλιν Ἐγὼ εἶπον * Θεοί ἐστε, καὶ 
υἱοὶ "Υψίστου πάγτες. Καὶ πάλιν" Ἰδόντες δὲ οἱ 
υἱοὶ τοῦ Θεοῦ τὰς θυγατέρας τῶν ἀνθρώπων. Οὐ 
γὰρ μόνον φύσεως, ἀλλὰ χαὶ οἰχειώσεως τὸ ὄνομα 
γνώρισμα. Ταύτην ἔδε:ξε xaX ἐπὶ τῶν Ἰορδάνου χαι- 
ρῶν τὴν ἄγνοιαν ὁ διάθδολος. ᾿Αχούων γὰρ ἐξ οὐρανοῦ 
φερομένην φωνὴν" Οὗτός ἐστιν ὁ Υἱός μου ὁ ἀγας- 


eum virtute pristina destitueret. Cedit enim violen- 
ti:e vel ferrum, dum evadit infirmius. Locum vero 
vicinis inaccessuim reddidit, dum hominem coutra 
bominem velut insanientem dzemon immisit. Tantis 
enim malis demon cum a se obsessum implicuisset, 
Domini cougressu prohibere non valuit. Atque haec 
prima ipsi Providentiz ratio. Cum enim przesentis 
Christi potestatem minime ferrent daemones, accla- 
mabant: Quid nobis, εἰ tibi, Jesu ' ? Ex carnis 
objeciu tumultuantur, deitatis in carne latitantis 
ignari. Nam ubi gentium servus ad dominum cla- 
maret : Quid mihi, el tibi ? Quem conspiciunt, sper- 
nuni; neque tormenta vident admoventem. Quid 
nobis, et tibi? O, quot in vita justos preterivimus, 


B nec ab iis. ejusmodi flagrum sumus experti ! Qui nos 


oppugnat, intolerabilis; baud fereuda contra nos 
jacula. Quid nobis, et tibi? A tuo partu duravit, quod 
in nos excivisti bellum : nostris nos possessionibus 
pudasti : viderunt te natum magi nobisque in fu- 
gam actis adoraverunt : loquentem audierunt ρυ» 
blicani, et nostram vectigalium tractationem defu- 
giunt : meretrices przedas nosiras tibi per peeniten- 
tiam przdatus es. Una nobis reliqua erat consola- 
tio, hominum afflictationes, et ab his deliciis nos 
divellis. [bi fractos paralysi constrinxisti ; ibi surdos 
a miseria liberasti ; ibi cxecis solares radios reddi- 
disti ; ibi mortuos e monumentis exsolvisti ; mortis 
carcerem, quem tam laboriose exadilicavimus, rui- 


C nosum reddidisti. Quot tu mortales persanasti, tot 


in nos contulisti supplicia. Quid nobis, et tibi, Fili 
Dei ? Filium Dei vocant, cum interim Filium igno- 
rent Deum. Dei namque filii vocati sunt et qui, 
cum ad virtutis culmen evasissent, summam cupi 
Deo familiaritatem . 199  iniverunt. Tale illud : 
Primogenitus filius meus Israel. Ac iterum ; Ego 
dizi : Dii estis, et filii Excelsi omnes *. ἂς iterum : 
Videntes autem filii Dci filias hominum *. Nec enim 
hoc uomen nature tantum, sed et familiaritatis 
nota. Hanc quoque prodidit ignorantiam diabolus, 
dum in Jordane res geritur. Cum enim audisset 
latam de celo vocem : llic est Filius meus dile« 
clus ", ei per ignorantiam dicebat : δὲ Filius Dei 
es, mille Le deorsum **. Profecto si ad Deum, quem 


p noverat, loquitur, quomodo proposita sui dejectione 


territare. connititur? Siquidem Dei nawra neque 
altitudinem novit, neque profunditatem. Sic οἱ 


* Luc. vir 29. *! Matth, vii, 99. ** Exod. 1v, 22. 35 Psal. Lxxxi, 6. " Gen. vi, 2, Mattb, ii, 17, 


δὲ Matth. iv, 6. 


CL. DAUSQUEIL NOTE, 


(75) Ταὶς ἀϊύσεσι. Emendo τὰς ἀλύσεις. 

(16) Τὴν προδοῦσαν dgéAnca:. Id non. conco- 
quo. Ácco«modatior aliquanto fuerit llomerica vox : 
προούῦσαν, intellige δύναικιν, id est, ul virtute pri- 
siina destitueret. Exe suntartes dieinonis ad inusita- 
(05 impetus vires miseris illis comuiodare , et pro- 
prias τῶν δλιμονοφορήτων delassare ac tollere, ideo 
euim cum se ad quietem recipiunt, plerumque 5010 
wcidunt semianimes, viribus debilitatis, 


(11) Tov παρόντος τὴν ἀστραπήν. Ex ore Chri- 
sti claritatem quamdam et fulgorem sese evibrasse, 
docte a sanctis Patribusdocet Boudinius Furnensis, 
libro De Jesu Christi claritate et. gloria , cap. 12. 
Tamen ἀστραπὴ Christi potentiam potest denotare. 
Sie de Pericle concionante. Aristophanes : ἬΠστρα- 
πτεν, ἑδρόντα, συνεχύχη τὴν ᾿Ελλάδα, verbo : Dicendo 
plurimum poterat. ltem Christus , ubi praesens. 
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alter evangellata. damonum voces retulit : Quid A πητὸς, ἔλεγεν ἀγνοῶν πρὸς αὐτόν " El Υἱὸς εἶ τοῦ 


nobis, el tibi, Jesu Nasarene "1! Non tanquam honi- 
num effectorem, sed ut Nazorethi civem appelta- 
runt. Quos se prodit forma sibi eonsentanea facias, 
loquitur : hominem eum videamus, velut a Deo 
traciamur : velut. coelo delapsus, non Nazaretho 
profectus flagra importas : factis naturam notifica. 
Quid nobis, et tibi, Fili Dei? venisti huc ante tem- 
pus torguere nos? Quid ais, diabole? ei qui tempori- 
bus modam fixit, terminosque judicio przstituit, 
occlamas : Venisti modo? Sed ignorat naturam im- 
mortalem in forma servi (idem faciente adventui, 
ignorat Deum universi Dominum capta Davide stola 
investitum. [taque ex aspeciu ad contentionem ir- 
ritatus, oceulto vere deitatis imperio flagellatus, 


temere sudentis simul et supplicantis voces commi- B 


δεεί. Quid nobis, et tibi, Jesu? Oro te, nc torqueas. 
Timoris simul et audaci» voces emittit : valens 
quidem, ut servus prsefractus, supplicans vero, ut 
qui reus vapulat. Venisti huc ante tempus ὃ Unde 
igitur norunt judicii diem non adesse ? Une sciunt 
anto tempus torqueri se? Norant ex iis que per- 
petientur, se termentis obnoxios. Nec tantum apud 
eos morum potuit improbitas, ut illatse ob flagitia 
poenae oblivionem inducat. Nunc vero videbant non 
supplicium inferentem, sed secessionem turc ab 
hominibus facientem. Quod igitur non torqueantur, 
nondum supplicii tempus adesse ratiocinantur. Gra- 
viter interim ferunt, ante judicii tempus hominum 
poenis ut abstineant se, Juberi. Pracipiebat enim 
eis, wt ezirent ab eo. Nondum 130 eos in judi- 
cium trahebat, nondum tribunalis terrorem osten- 
tabat, nondum judicii flammam accendebat; sed 
minis tantum effrenes impetus refrenabat : et mali 
tanta vis erst! Verum cum Dominus apud animum 
statuisset iis, qui aderant. os:endere vel in mediis 
adversis arcanam quamdam in homines providen- 
tiam, rogat : Quod tibi nomen? At ille, ait : Legio, 
quia multi sumus "ἢ. Quam interrogationem non 
ipse quasi ex ignorantia necessario adhibuit, sed 
mos edocuit, quam multis humanum corpus carni- 
ficibus d:emonibus traditum non perierit : quando- 
quidem daemonum multitudo in unum armata tol- 
lere non evaluerit. Non in pracipitia projeceruut, 
non membratim diviserunt, noa illato ferro dis- 
cerpserunt hominem, verum occultiore virtute 
stetit, restititque contra excitatas ἃ diemonibus 
procellas in ipsis etiam suppliciis custoditus, Quoi- 
que majus est dedita opera intulit. evangelista : 
Muliis enim temporibus accipiebat illum **, Ο sol- 
licitudinem inexsuperabilem ! Pariter euim torque. 
bant, pariter torquebantur damones : modo quo- 
dam cedem  anhelantes , sed libidinem re ipsa 
explere non permittebantur, donec apertum [tegis 


οἴ Matth, viri, 43. Luc, vi, 39. δ ibid. 50. 


Θεοῦ, βάλε σεαυτὸν κάτω. Kal τοι εἰ πρὸς Θεὸν 
ἐγνώχει φθεγγόμενος, πῶς φοδεῖν πειρᾶται τῇ 
προσςάσει τῆς χαταπτώσεως ; Θεοῦ γὰρ φύσις οὗ 
βάθος, οὐχ ὕψος ἐπίσταται. Οὕτω xal ὁ ἕτερος εὐαγ- 
γελιστὴς τῶν δαιμόνων φωνὰς διηγήσατο᾽ Τί ἡμῖν 
καὶ σοὶ Ιησοῦ Ναζαρηγέ; Οὐχ ὡς τῶν ἀνθρώπων 
Tour thv, ἀλλ᾽ ὡς τῆς Ναζαρὲτ πολίτην χεχλήχασιν. 
"Aváloya πράττε, φησὶν, ἡ φαινομένη μορφή * ἄν- 
θρωποὸν βλέποντες ὡς παρὰ Θεοῦ χομιζόμεθα " ὡς 
ἐξ οὐρανοῦ χκαταθὰς, οὐχ Ex Ναζαρὲτ προελθὼν ἐπὶι- 
φέρεις τὰς μάστιγας" γνώριζε τοῖς ἔργοις τὴν φύσιν. 
Τί ἡμῖν καὶ σοὶ, Ylà τοῦ Θεοῦ; 'HA0sc ὧδε πρὸ 
καιροῦ βασανίσαι ἡμᾶς; Τί φὴς, ὦ διάδολε ; Τῷ 
πήξαντι τὰ μέτρα τῶν χρόνων, χαὶ θέντι τοὺς ὄρους 
τῆς χρίσεως, ἀντιδοᾷς- "HA0ec ἄρτι; ᾿Αλλ᾽ οὖχ οἷδε 
φύσιν ἀθάνατον ἐν δούλου μορφἧ πιστουμένῃ τὴν 
ἄριξιν" οὐχ οἷδε Θεὸν τὸν τῶν ὅλων Δεσπότην, cl» 
ix Δαυῖϊδ στολὴν περιχείμενον. Τῇ τοίνυν θέᾳ πρὸς 
χαταφρόνησιν ἐρεθιζόμενο;, τοῖς δὲ τῆς θεότητος 
ἀφανῶς ἀποφάσεσι μαστιγούμενος, μίγνυσι τὰς «fie 
θρασύτητος ὁμοῦ χαὶ ἱχεσίας φωνάς. Τί ἡμῖν καὶ 
σοὶ, Ἰησοῦ; Aéopal δου, μὴ με βασανίσῃς. Δειλίας 
ὁμοῦ xai θρασύτητο; φωνὰς ἐχπέμπει. Ἐῤῥωμένος 
μὲν ὡς οἰχέτης αὐθάδης, ἱχετεύων δὲ ὡς χατάδιχος 
μαστιγούμενος. Ἦ.1θες ὧδε πρὸ καιροῦ ; Πάθεν οὖν 
οἴδασι τὸν τῆς χρίσεως o) παρόντα xatpóv; Πῶς: 
ἐπίστανται mph χαιροῦ βασανιζόμενοι; Ἴσασιν ἐξ 
ὧν πράττουσιν χολάσεσιν ὑποχείμενοι. Καὶ οὐ τοτοῦ- 
tov παρ᾽ αὑτοῖς ἴσχυσε τῆς πονηρίας ὁ τρόπος, ὡς 
τῆς ὑπὲρ ὧν πράττουσι χολάσεως ἐπάγειν τὴν 
ἄγνοιαν. Ἑώρων δὲ νῦν οὐχ ἐπάγοντα χόλασιν, ἀλλ᾽ 
ἀναχώρησιν ἀνθρώπων τέως πράττοντα. ᾿Αφ᾽ ὧν οὖν 
οὐ χολάζονται, τὸν τῆς χολάσεως οὐ παρεῖναι χαιρὸν 
συλλογίζονται, ΓΑχθονται ὃὲ πρὸ χρίσεως τῆς xat" 
ἀνθρώπων τιμωρίας ἀπέχεσθαι xeXevóusvot." EJeTe 
γὰρ αὐτοῖς, φησὶν, ἐξελθεῖν ἀπ᾽ αὑτοῦ. Οὔπω πρὸς 
διχαστέριον εἶλχεν οὔπω τοῦ βήματος τὸν φόδον 
ἐδείχνυεν οὕπω τὴν φλόγα vn; χρίσεως ἀνΐπτεν ^ 
ἀπειλαῖς δὲ μόναις τὰς ὁρμὰς ἀν:χαίτιξς * τοσαύτη 
μὲν οὖν ἡ τοῦ πάθους περίστασις ! Δεῖξαι δὲ τοῖς 
παροῦσιν ὅμως ὁ Δεσπότης βουλόμενος, xai ἐν μέσοις 
δεινοῖς τὴν περὶ τὸν ἄνθρωπον ἀπόῤῥττον πρόνϑιαν, 
ἐρωτᾷ - Τί σοι ὄνομά ἐστιν; Ὃ δέ φησιν " Αξγεών" 


D óc: xoAAol ἐσμεν (18). Οὐχ αὑτὸς τῆς ἐρωτήσεως 


πρὸς γνῶσιν δεόμενος, ἀλλ᾽ ἡμᾶς ἐχποιδεύων, πόσοις 
ἀνθρώπινον σῶμα φονεῦσι δαίμοσιν ἔχδοθὲν οὐχ ἀπ- 
ὄλωλεν" ἀλλὰ πλῆθος δαιμόνων xa^? ξνὸς στρατευό- 
μενον ἀνελεῖν οὐχ ἐξίσχυσεν. Οὐ χατὰ πετρῶν χατ- 
τι7χόντισαν, οὐ μελτδὸν διενείμαντο, o2 συνδιεσπάραξαν 
τῷ φορουμένῳ σιδέρῳ τὸν ἄνθρωπον * ἀλλ᾽ ἔμενεν 
πρὸ; τὰς τῶν δαιμόνων τριχυμίας ἀντέχων ἀποῤῥήτῳ 
χειρὶ, xai ἐν χηολάτεσι φυλαττόμενος. Καὶ τὸ δὴ 
μεῖζον ὁ εὐαγγελιστὴς; ἐπάγει: φιλοτιμούμενος" IHoA- 


" ibi. 


CL. DAUSQUEII NOTA. 
(18) Ὅτι xo.Llol ἐσμεν. Lucas, esp. viti : Ὅτι δαιμόνια πολλὰ εἰτῆλθεν εἰς αὐτόν. 


97] 


ORATIO XXIV. 


2,8 


Aoic γὰρ χρόνοις cvrnpzáxai αὑτόν. Ὦ χηδεμονίας A decretum celerem et omnimodam libertatem labo- 


ἀνυπερθλήτου ! Οὐ γὰρ ἧττον ἐχόλαζον, fi ἐχολάζοντο 
δαίμονες, τῷ μὲν τρόπῳ φονῶντες ἐχδάλλειν δὲ ἔργῳ 
τὴν ἐπιθυμίαν οὐ συγχωρούμενοι, ἕω; ἡ φανερὰ τοῦ 
βιασιλέως ἀπόφασις ἔδραμεν, ἐλευθερίαν παντελῇ 
χιριζομένη τῷ xápvovz:.' Hr ἀγέλη, φησὶ, βοσκο- 
ἔγνων χοίρων (19) ἐν τῷ ἔρει, καὶ xapexd.lovr 
αὑτὸν ἵνα ἐπιτρέψῃ αὑτοῖς εἰσε.1θεῖν πρὸς αὖ- 
τούς. EtsA0óvca Cà τὰ δαιμόνια ἀπὸ τοῦ ἀνθρώ- 
acv, εἰσῆλθεν εἰς τοὺς χοίρους, καὶ ὥρμησεν ἡ 
ἀγέλη κατὰ τοῦ χρημνοῦ (80), xal ἀπεπγνίγη. 
Τίνος οὖν χάριν ἐπιτρέπεις τοῖς δαίμοσι, Δέσποτα ; 
Τί δὲ, τὴν πονηρίαν εἰδὼς, ἐπείσθη: τοῖς ῥήμασιν; 
"Iva μάθωμεν, ἄνθρωποι ὅτι xal χοίρων εἰσὶν ἀσθενέ- 
στεροι, ὅταν χωλύῃ Θεός. Πρὸς τούτοις, διδάξαι βού- 
λεται τοὺς ἀνθρώπους, ὅτι χαρὰ τοῖς δαίμοσιν ἡ τῶν 
ἀνθρώπων ἀπώλεια, καὶ τρυφῶσιν ἐχεῖνοι τοῖς ἣμε- 
τέροις καχοῖς. Οἱ γὰρ μιδὲ τῆς ἀνθρώπων φειδόμενοι 
»τίσεως, ἀλλὰ μέχρι τῶν χοίρων τὴν δυσμένειαν ἐν- 
δεικνύμενοι, τί ἂν, εἴγε συνεχωροῦντο, κατὰ ἀν- 
ὑρώκων εἰργάσαντο; “ἵν᾽ εἰδότες τὴν ἔχθραν, τὴν 
ὁπανθρωπίαν μισῶμεν, χαὶ φεύγωμεν τὰς cup6oJ- 
λὺς, ὧν οὐ φέρομεν τὰς ἐπιθουλάς. Πρὸς τούτοις, 
τὴν τοῦ Θεοῦ περὶ τοὺς ἀνθρώπους χηδεμονίαν 
ἐδίδαξεν. Πάντα γὰρ ἂν ἄρδην ἀπωλώλει, xal οὐ- 
δὲν ἂν τῶν ὄντων περιελέλειπτο, δαιμονιχκαῖς ὁρ- 
pale σπαραττόμενον, μὴ τῇ χεχρυμμένῃ xat ἀχατ- 
αγωνίστῳ χειρὶ τοῦ Θεοῦ τειχιζόμενα. Συγχωρεῖ 
τοίνυν τὰ ἑλάττονα, ἵν᾽ ἐπιγνῶμεν τὰ μείζονα " xal 
βραδὺ vol; δυσχερέσιν ἐχδίδωσιν, ἵν᾽ ἔχωμεν τῶν 
μειζόνων τὴν αἴσθησιν. Οὐχ ἂν οὐδὲ μιχροῖς τὸ πά- 
σχειν εἴασεν, εἰ μὴ τῆς θείας μεν ῥοπῆς ἐπιλέσμο- 
vs... Ἐπέτρεψε γενέοθαι χοίρων ζημίαν, ἵνα τὴν εἰς 
ἀνθρώπους ὠφέλειαν διδασχώμεθα. ᾿Ὁμολογῶμεν 


ranti attulit. Erat autem fbi grex porcorum, Inquit, 
pascentium in monte, εἰ rogabant eum, ut pernitte. 
ret eis in illos ingredi, et permisit eis. Exierunt ergo 
daemonia ab homine, et intraverunt iu. porcos : et 
impetu abiil grez per preceps in stagnum et suffo- 
calus est 5. Cur igitur, o Domine, damonibus 
potestatem facis? Cur eorum nequitiae gnarus ver- 
bis persuaderi te sivisti ? Ut discamus nos liomines 
porcis daemones esse inflrmiores, cum Deus obstat. 
Deinde ut homines doceat hominum perditionem 
da: monibus esse voluptati, nostram vexationem illis 
esse delicias. Nam qui neque hominum possessio - 
nibus parcunt, sed in porcos etiam malevolentiam 
palam explicant, quid, si facultas data sit, in homi- 
nes sgant ? ld quoque Deus permittit, ut inimicitia 
cognita eorum exosam habeamus inhumanitatem, 
ei quórum insidias mon feritaus, consilia refugia- 
mus, Praeterea divin: eirca nos cur: documentum 
edidit. Oinnis namque funditus pereant, neque 
1931 quidquam reliquum sit non demonum violen- 
tia convulsum, nisl tecta et inexpugnabili manu Dei 
muniantur, Concedit igitur minora, ut agnoscamus 
majora, et cunctanter difficultatibus nos implicat, 
ut majorum rerum sensum eapiamus. Quod si 
auxilii divini obliviosi non essemuas, ne quidem 
parvis nostram sineret exerceri patientiam. Per- 
misit damnum porcorum dari, ut hominum com- 
moda perdiscamus. Providentiam igitur, qua per- 
fruimur, confiteamur; vigilantiam, qua conserva- 
mur, hymnis ornemus ; Dei auxilium, quo commu- 
nimur, przedicemus ; ab ea pendeamus ipsi, et eam 
respicientes exclamemus : Tu, Domine, adjutor no: 
ster et protector **, Cui gloria in secula. Amen. 


τοίνυν πρόνοιαν ἧς ἀπολαύομεν: ὑμνῶμεν κηδεμονίαν, ὑφ᾽ ἧς φυλαττόμεθα- χηρύττωμεν τὴν τοῦ. 
Θεοῦ βοήθειαν, ὑφ᾽ ἧς τειχιζάμεθα ᾿ ταύτης ἑαυτοὺς ἐξαρτήσωμεν, xal πρὸς ταύτην ὁρῶντες διὰ παντὸς 
ἐχόοῶμεν " Σὺ, Κύριε, βοηθὸς ἡμῶν καὶ σχεπαστής (81). Αὐτῷ fj δόξα εἰς τοὺς αἰῶνας. ᾿Αμήν. 


AOTUZ KA. 


Τοῦ αὑτοῦ, εἷς τό" « Εἰπὲ ἵγω ol δύο υἱοί μου 
καθίσωσΊν, εἷς ἐκ δεξιῶν cov, καὶ εἷς ἐξ sb- 
Qvópur σου. 

Ἢ μὲν ὑπ᾽ ἀνθρώπων χατὰ ἀνθρώπων γινομένη 
πιτράταξις, ὅπλοις συγχροτουμένη xaX βέλεσι, βαρύ 
τί :στι χρῆμα xaX χαλεπόν" φύσις γὰρ xa0' ἑχυτῆς 


ORATIO XXIV. 


In. illud : « Dic ut sedeant hi duo filii mei, wnus ad 
dexteram (uam, et unus ad sinistram tuam **. » 


Acies ab hominibus in homines ordinata, et ar- 
mis jaculisque confligens, grave quiddam ac se- 
vum est : natura. enim voluntste improba in se- 


CL. DAUSQUEII. NOT K.. 


?! Euc. vini, 22, 55, ** Psal. xxxii, 30. ** Matth. 


.29) Βοσκομένων χοίρων. Evangelia interjungunt 
ἔχανῶν. 

(80) Κατὰ τοῦ κρημνοῦ. Adde ex divino Codice, 
εἰς τὴν λίμνον, in stagnum. Ad rem enim facit vel 
maxime, Exisümo demonum boc genus palustre 
fuisse. Nam ut. dzemonum alii sunt á£p:ot, alii ἐπι- 
χθόνιοι, sive χαταχθόνιοι, ὑποχθόνιοι alii : ita non- 
t: ili ἔνυδροι. Lactantius Firmianus lib. r, cap. 7 : 
Δαίμονες ol φοιτῶσι περὶ χθόνα, xaX περὶ πόντου, 
verto, daemones et terras et diffusum &quor aderrant. 
€Orpheus : Δαίμονας οὐρανίους, xai ἢερίους, καὶ 
ἐ ἡδρους. Nec aliud quam aquaticoke, diemones , 
1 ,;.tones, Leucoihece,Melicerte, Matute : similis exso- 


Xx, 21. 


lete superstitionis quisquilia. Forte Luc. mn, et 
Mauh. xi : Spiritus nequam qui perambulabat loca 
stagnosa , non. habebat requiem, quia stagna, pa- 
ludes, aqnosa suetus habere, — 

(84) Σὺ, Kopie , βοηθὸς ἡμῶν καὶ σχεπαστής. 
Psalmis xxvi, xxxil, xxxix... Vulgata editio, et τῶν 
LXX, paulo aliter eadem sententia, "Os: βοηθὸς χαὶ 
ὑπερασπιστὴς ἡμῶν. Vox utraque Martialis usus 
posset declarari Africani exemplo, qui clypeo pa- 
renti fuit ὑπερασπιστὴς, “αὶ σχεπαστῆς, xat θός. 
Ductum est ex eodem illud psal. cxxxix : Obum- 
brasti super caput meum in die belli. | 


79 


BASILII SELEUCIENSIS 


ipsam insaolens a sem οἱ eamdem sibi perniciem mo- A μανεῖσα, μοχθηρίᾳ προαιρέσεως τὴν αὐτὴν ὑφ᾽ Eas- 


litur. Attamen pagna2 aequitatis colore defendi vo- 
lunL Aut enim nonnulli prius injuriam perpessi, 
contra injariosos arbitram injuriarum dimicationem 
vocant ; aut gloriz cupiditate et tropsorum deside- 
rio contra se manus armant, ac trucidationem 
fortitudinis specimen appellant. Cum vero nonnulli 
omisso secum pugnante exercitu, in mundi moli. 
torem linguas pro manibos armant, Dei punientis 
animadversionem in belli causam trahentes, quae 
oratio veniam impetret ? Aut quo justo zelernae pu- 
uitionis prztextu talia committantur ? Quando cali 
enarrant gloriam Dei **, angeli Creatoris laudibus 
vacant, rationis compos imposque natura in hymnos 
tota incumbit, occupatione perpetua laudationes 


τῆς διαφθορὰν πραγματεύεται. ᾿Αλλ ὅμως ἔχειν ἐθέ- 
λόυσι χρῶμα συγγνώμης αἱ μάχα!. Ἢ γάρ τινες 
πρότερον ἀδιχηθέντες, διχαστὲν τῆς ἀδικίας κατὰ ᾿ 
τῶν ἀδιχισάντων χαλοῦσι τὸν πόλεμον" ἣ δόξης 
ἔρωτι xai πόϑῳ τροπαίων xa0' ἑαυτῶν τὰς χεῖρας 
ὁπλίζουσιν, ἀνδρείας ἐπίδειξιν (82) τὴν ἀναΐρεσιν 
ὀνομάζοντες. Ὅταν δέ τινες τὰς χαθ᾽ ἑαυτῶν παρα-- 
τάξεις ἀφέντες, χατὰ τοῦ Δημιουργοῦ τὰς γλώττας 
ἀντὶ χειρῶν χκαθοπλέζουσι, τὴν τοῦ τιμήσαντος ὕδριν 
ὑπόθεσιν πολέμου ποιούμενοι, ποῖος μὲν λόγος συγ- 
γνώμην χαρίσαιτο, ποία δὲ πρόφασις εὔλογος τῇς αἷω- 
νίου (a) χολάσεως τοιαῦτα ποιήσειεν; Ὅταν οὐρανοΐ 
μὲν διηγοῦνται δόξαν Θεοῦ, ἄγγελοι δὲ πρὸς ὕμνον 
τοῦ Κτίσαντο; ἀπτσοχόληνται, λογιχὴ δὲ πᾶσα xal 


suas impares esse declarans : bomines vit», 139 Β ἄλογος φύσις πρὸς ὑμνῳδίαν ἐχτέταχται (85), τῇ 


quz cum ratione agitur, et similis cum Dei hono- 
ris conditionem sortiti, et ad imitationem Condi- 
toris expressi, pro modo imaginis procreatorem 
suum induti, excogitarunt Creatorem modis qui- 
busdam majorem minoremque; quo coimimentó 
divinitatem expugnatum cunt. Quid propriam mo- 
dulorum infirmitatem, o homo, transfers in ce- 
tum ? Quid ad ipsam deitatis essentiam ? Quid cor- 
pore vacantem corporis mensura demetiris? Quid 
naturam, 4125 ab nullo auctore est, in serviles for- 
mas induis? Filium aulis; servum facis ? Impro- 
creabili Pa:re cognito, creaturam Filium autumas? 
Genitorem servire nescium, et servum genitum? 
Nullus est orationis tux: cum natura concentus. 
Filium ais? Patris naturam dilucidas. Patrem no- 
minas? identitatem, qux cum Filio est, proclamas. 
Quod si Filius, non creatura : si creatura, non 
Filius. Namque ob naturz similitudinem sine ullo 
impedimento reciprocatur oratio. Tu qu: nec mi- 
sceri, nec convenire possunt, cogis in unum, et 
misces. Siservus Filius, quis creaturze liberator ? 
Quid igitur clamabat ipse : Si vos Filius liberave- 
rit, vere liberi eritis "Ὁ 1 Quid per bla-phemiam li- 
hertatem tibi eripis? quid Dominum calumuiis 
proscindis, et teipsum zternze. servituti adjudicas ? 
Quia el ipsa creatura liberabitur a servitute corru 
ptionis in liberiatem glorie filiorum Dei δ". Filius 
vero sine ulla libertatis possessione serviet zeter- 
uum ? Si dum Deum pronuntias, creaturam statuis, 
reclamat impietati tux» Paulus : Et servierunt crea- 


συνεχείᾳ τοῦ πράγματος τὸ ἐνδεὲς τῆς εὐφημίας ἐμ» 
φαίνουσα * ἄνθρωποι δὲ xal Gere λογικῆς xal τιμῖς 
ἰσοθέου λαχόντες, χαὶ πρὸς μίμησιν πλασθέντες τοῦ 
πλάπαντος, τῷ μέτρῳ τῆς εἰχόνος τὸν Δη μιουργὸν. 
ἐνδυσάμενο: τὸν πλάσαντα, μείζονα xal ἐλάττονα 
μέτρα χατὰ θεότητος ἐπενόησαν. Τί τὴν τῶν ol- 
χείων σχημάτων ἀσθένειαν, ἄνθρωπε, πρὸς οὐρανὸν 
μεταφέρεις; Τί τὸ τῆς θεότητος ; Τί σώματος μέτροις. 
χαταμετρεῖς τὸ» ἀσώματον ; Τί σχήμασι δουλιχηῖς 
ἐνδύεις τὴν ἀδέσποτον φύσιν ; Υἱὸν ἀχούεις, δοῦλον. 
ποιεῖ: ; ΓἌχτιστον ἐγνωχὼς τὸν Πατέρα, χτίσμα τὸν 
Υἱὸν νομίζεις ; ᾿Αδούλωτον τὸν Πατέρα, xai δοῦλον. 
τὸν γεννηθέντα ; Οὐ συμφωνεῖ σοι τοῖς λόγοις ἡ φύ- 
σις. Υἱὸν εἶπες ; τὴν πατριχὴν οὐσίαν ἐδήέλωσας. 
Πατέρα χαλεῖς ; τὴν πρὸς τὸν Υἱὸν χηρύττεις ταὺυ-. 
τότητα. E! μὲν οὖν Υἱὸς, οὐ χτίσμα εἰ δὲ χτίσμα, 
οὐχ Υἱός. ᾿Αντιστρέφει γὰρ ὁλόγος διὰ τῆν ὁμοιότητα 
τῆς οὐσίας ἀνεμποδίστως φερόμενος. Σὺ δὲ μιγνύεις 
τὰ ἄμιχτα, xal συνάγεις τὰ ἀσύμδατα (84^. Ei δοῦλος 
ὁ Υἱὸς, τίς ὁ τῆς χτίσεως ἐλευθερωτές ; Τί οὖν αὐτὸς 
ἐδόα, Ἑὰν ὁ Υἱὸς ὑμᾶς ἐλευθερώσῃ, ὄντως ἐκλεύ- 
θεροί ἐστε (83); Τί σαυτὸν Ex βλασφημίας, ἔλευθε- 
ρίας AysseUetg xaX τὸν Δεσπότην συχοφαντῶν, χαὶ 
σαυτὸν ἀϊδίῳ χαταδιχάζων δουλείᾳ; Καὶ ἡ μὲν πᾶσα 
κτίσις (86) ἐευθερωθήςεται ἀπὸ τῆς δουλείας 
τῆς φθορᾶς, εἰς τὴν ἐλευθερίαν τῆς δόξης cor 
τέχγων τοῦ Θεοῦ. Ὁ δὲ Υἱὸς μεμενήχῃ δοῦλος, 

ἐλευθερίας ἀχτήμων ; El κτίσμα λέγων θεὸν ἐπι- 


D γράφῃ. χαταδοᾷ σοὺ τῆς ἀσεθείας ὁ Παῦλος, βοῶν " 


Καὶ à&.ldátpevcav τῇ χείσει παρὰ τὸν Κείσαντα. 


* Psal. xvin, 1. 55 Joan. vin, ὅ6. "* Rom, vin, 9f. 


CL. DAUSQUEI NOT.£. 


(82, Αγ» δρειας ἐπίδειξιν. Seneca Hercule fu- 
rente : 


Prosperum ac felix malum 
Virtus vocatur... 


Divine quod assolet, 


(85) Exréraxcai. Lucis et nexus causa scri- 


beuidum &xzézazat. Inde. ἐχτενεῖς εὐχαί, pro conii- 
nentibus. 

84) Τὰ ἀσύμξατα. Loco, ἀσύμδαντα. 

(85) 'E.lsó0spci ἐστε. Biblia, ἔσεσθε. 

'86) Ilaca κτίσις. Biblia αὐτὴ κτίσις. Sed ex 
aubjectis verbis latius porrigi videncur : Omnis crea- 
tura ingemiscit. Ad Bou. cap. vri. 


(a) Verbis εὔλογος τῆς αἰωνίου, ex quibus nihil sani elici queat, addendum ἔξω, qua levi emendatione 


e»nstant omnia : Quace. justa excusatio quite pratexius aterno aupplicio talia. eximat. 


B.silium assecutus est. CownaErts. 


Daasqueius nibil 


ORATIO XXIV. 


Κτίσμα λέγεις Θεόν; Ἐπιγνώσεταί cou τὴν συγγένειαν À fure potius quam Creatori "7, Creaturam dicis 


ἕλκειν. Μέγας Θεὸς, xal μιχρὸς παρ᾽ ἐχείνοις εὑρί- 
exttat. Πβόδεμον ἐπεισάγεις θεότητι, διαφορὰν οὐ- 
σίας ἐκχμηχανώμενος. "Αχουσον φωνῇς αὑτοῦ, xal 
ἐντραπήθητι * Ἐγὼ xal ὁ Πατὴρ ἕν ἐσμεν. Μὴ 
διέλῃς τὸ ἕν᾿ μὴ μετρήσῃς τὸ μέτρον ἀλλότριον " 
μὴ μερίσῃς ἀμέριστον ὕπαρξιν (87). 'O οὐρανὸς 
ὑμυεΐ, σὺ δὲ μετρεῖς ; Τὰ Χερουδὶμ ὑποχύπτει, σὺ δὲ 
ζυγοστατεῖς ; Γαδριὴλ τρέμων παρίσταται, σὺ δὲ 
βλασφημῶν περιΐστασαι ; Αἰδέσθητι γύναιον εὐαγγε- 
&txby, βασιλείαν, οὗ δουλείαν τῷ Χριστῷ μαρτυροῦν. 
Βλέπε τὴν τῷ Ζεδεδαίῳ τοὺς παῖδας γεννήσασαν. 
Ἰροσῆ.1θε γὰρ αὐτῷ, φησὶν, ἡ μήτηρ τῶν υἱῶν 
Ζεδεδαίου zxpooxvvovca, xul αἱτσῦσά τι παρ" 
αὐτοῦ. Ἐπιτρέψαντος δὲ αὐτῇ τοῦ Κυρίου " Εἰπὲ, 
φησὶν, ἵνα οἱ δύο (88) υἱοί μου καθίσωσιν εἷς ἐκ 
δεξιῶν σου, καὶ εἷς ἐξ εὐωνύμων σου, ἐν τῇ βα- 
σιϊείᾳ σου. Ἢ γυνὴ βασιλείαν χηρύττει, xol "A- 
petoc δουλείαν χαταγινώσχει. Elxà, ἵνα καθίσωσιν. 
"D μητρὸς φιλοστόργου, καὶ γυναιχὸς εὐσεδοῦς ! ES- 
pz» ὕλην ἢ φύσις, ἵνα τοῖς τέχνοις χαρίσηται. ᾿Αλλ’ 
εἴδωμεν ἐπ᾽ ἀχριδείας τὴν λέξιν τῆς γυναιχὸς πίστιν 
χηρύττουσαν * θεασώμεθα τὸν εὐαγγελιστὴν ἐγχω- 
μιαστὴν τοῦ γυναίου γινόμενον. Τότε, φησὶ, προσ- 
Ἴμθεν αὑτῷ ἡ μήτηρ τῶν υἱῶν Ζεδεδαίου. Βού- 
λει, φησὶν, ἰδεῖν τὴν πίστιν τῆς γυναιχός ; Τῆς ixe- 
σίας ζήτει τὸν χρόνον. Πότε προσάγει τὴν αἴτησιν ; 
Τίς ἣν ὁ χαιρὸς τῆς δεήσεως ; Ὃ σταυρὸς ἦν εὖτρε- 
The, τὸ πάθος ἕτοιμον" στρατὸς Ἰουδαίων παρ- 
ἐσχεύσστο᾽ ὁ Δεσπότης περὶ θανάτου διαλέγεται * 
ἀγωνιῶσιν οἱ μαθηταὶ, φρίττουσι πρὸ τοῦ πάθους 
τὸν λόγον τοῦ πάθους " ἐχπλήττονται τὴν ἀχοήν᾽" 
ταράττονται τὴν Ψυχὴν " xai τότε ἡ μήτηρ εἰσ- 
τρέχει τὸν τῶν ἀποστόλων διατεμοῦσα χορὸν, ζητοῦσα 
τὴν βασιλείαν, xai θρόνον τοῖς τέχνοις αἱτοῦσα. Τί 
λέγεις, ὦ γύναι ; Σταυρὸν ἀχούεις, καὶ θρόνον αἰτεῖς ; 
Περὶ πάθους ὁ λόγος, καὶ βασιλείαν ποθεῖς : "Eacov 
ποὺς μαθητὰς σχολάσα! τῷ φόδῳ, μεριμνῆσαι τὸν 
γίνδυνον. Πόθεν co: τῆς ἀξίας ἡ ζήτησις ; Τί σε τῶν 
ἡ ἐεγομένων 7] πραττομένων πρὸς βασιλείας ἐχίνησεν ; 
Ἰϊάθους μνήμη; Σταυροῦ προσδοκία τοιαῦτά σε ζη- 
“εἶν προετρέψατο; 'Opi μὲν, φησὶ, τὸ πάθος, προορῶ 
δὲ xal τὴν ἀνάστατιν. ᾿θρῶ τὸν σταυρὸν πηγνύμενον, 
xaY θεωρῶ τὸν οὐρανὸν ἀνοιγόμενον. Βλέπω τοὺς 


Deum? Agnoscetur ἃ te cognationem trahere. 
Magnus Deus, etapud illos parvus comperitur. 
Bellum infers divinitati, excogitata naturz differen- 
tia. kudi vocem ipsius, et 3uimo reconde : Ego. et 
Pater unum. sumus ὅδ, Qnod unum ne distrahas. 
Ne metire, quod a mensura alienum est: ne partire 
substantiam, quam partiri non est. Coelum laudibus 
effert, tu metiris ? Cherubini se submittunt, tu exa- 
minas? Gabriel tremens astat, ta vero maledictis 
impetens circumstas?: Pudeat te muliercul:e evan- 
gelice , quia regiam dignitatem, non servitium 
Christo suo ascribit testimonio. Aspice, qus 
Zebedmo filios genuit: Accessit. ad eum mater 
filiorum Zebedei adorans, et petens aliquid ab eo **. 
1393 Quod eum permisisset Dominus: Dic, inquit, 
ut sedeant hi duo filii mei, unus αὐ dexteram iuam. 
el unus. ad sinistram, in regno. tuo**, Muliercula: 
regnum proclamat, et Arius servitutem aguoscit 
Dic, ut sedeant. O matrem filiorum impense aman- 


- tem, et piam mulierem ! Materiam invenit natura, 


filiis ut gratificetur. Verum exacte videamus dictio- 
nem, qua mulieris fides inclarescit ; evangelistam 
intreamur mulieris laudldátorem. Tune, inquit, ac- 
cessit ad eum mater filiorum Ζεθει αὶ. Vis, inquit, 
mulieris fldem cernere ? Supplicationis quz:re tem- 
pus. Quando libellum supplicem effert? Quod po- 
stulationis tempus ? Crux erat parata, passio appete- 
bat, Judaeorum instructus erat exercitus ; Dowinus 


€ de morte sermocinatur, discipuli zstuant, aute 


passionem ad mentionem de passione cohorrescunt, 
auribus percelluntur, animo perturbautur :*ac tune 
mater incurrit secans apostolorum chorum, regiam 
aflectana potestatem, et thronum filiis rogans. 
Quid ais, o mulier? Crucem audis, et thronum ro- 
gas? De passione sermo,et regno inhias ? Sine dis- 
cipulos vacare timori, sine suas in periculum curas 
partiri. Uude tibi tantze dignitatis quzstio? Quid 
eorum, quz dicuntur fluntve, te commovit ad regii 
postulationem ? Passionia commemoratio? Crucis 
exspectatio talia te quzrere propulit? Video, inquit, 
passionem, animo tamen resurrectionem providee, 
Video crucem pangi, sed video coelum pandi. Video 
clavos, sed et thronum imaginor. Vidi pridem ma- 


ἕλους, ἀλλὰ xal τὸν θρόνον φαντάζομαι. Εἶδον πά- D trem Virginem, qux nixum tulit non a natura ortum; 


“αι μητέρα Παρθένον, χάριτος ὠδῖνας, οὐ φύσεως 
€£pou3av, καὶ τόχον οἰχονομίας, οὗ συνηθείας, Εἶδον 
ἀστέρα τὴν Περσίδα πρὸς τὸν τόχον χινήσαντα. 


᾽ Rom. 1. 25. ** Joan. x, 50. 


δ᾽ Matth. xx, 90. 


sed ἃ gratia, et partum dispensationis, non consue- 
tudinis. Vidi stellam, quz» Persidem ad hunc par- 
tum emovit. Joannein audivi clamantem, Ecce Agnis 


** ibid. 21. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(87) Μὴ μερίσῃς ἁμέριστον ὕπαρξιν. Ne par- 
tire substantiam, quam partiri non est. Vox ὕπαρ- 
&; ut polysema sit , indubitanter hoc loco pro sub- 
stantia capitur, quam Filio Dei ereptum ibant hz- 
retici, dum in ordinem creaturarum redigebaut. 
Quin subsiantiam unam eamdemque in. Patre. el 

ilio astruit D. Basilius, idcirco ait : Μὴ μερίσῃς 
apt ἱστὸν ὕπαρξιν, Eodem modo capitur apud Theo- 
whylactum in xv cap. Joannis : Ὅταν δὲ ἀχούσῃς, 


ὅτι ἐκπορεύεται, μὴ νόει ἀποστολὴν τὴν ἐχπόρευσιν, 
οἵαν ἀποστέλλονται τὰ λειτουργικὰ πνεύματα, ἀλλὰ 
φυσιχ ὕπαρξις τοῦ Πνεύματός ἐστιν ἡ ἐχπόρενσις. 
ltem alibi : Proprius tameu ac germanus signilicatug 
est, ul sit prima exsisteudi ratio. Damasceuus de 
transfiguratione ; Ἐξ ἄχρας ὑπάρξεως, a primo or- 
tus momento. , 
(88) Ἵνα οἱ δύο. Biblia, ἵνα οὗτοι οἱ 60». 
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Dei, ecce qui tollit peccatum mundi*', Tai densa A "Hxouza τοῦ ᾿Ιωάννου βοῶντος" "Ie ὁ ᾿Αμνὸς τοῦ 


vid! miracula, quam dense de (050 nives cadunt ; 
vidi qua. cuim potestate iuiperarit ; ipsum dicentem 
audivi: Sedebitis el tos super sedes duodecim **. 
Futura video fidei oculis. Antevertit, ut. apparet, 
jatron's voces. mulier. llle in cruce orationes cffe- 
rebat: Memento nei in reguo tuo "δ. lac ante cru- 
cem pro regno supplicat : Dic ut sedeant hi duo filii 
wei,unus ad dexieram (uam, εἰ unus ad sinistram 
(uam. Ὁ desiderium passione wajus ! O desiderium 
in selam fnturi cogitationem intentum ! 134 Qux 
temporis iutercapedo removcbat a cognitione, fides 
intuebatur. Quid ergo Salvator ?* Omissa matre cum 
flliis verba facit: Potestis bibere calicem, quem ego 
bibiturus sum? aul baptismo, quo ego baptizor, bap- 


Θεοῦ ὁ a/puy τὴν ἁμαρείαν τοῦ χόσμον. Εἶδον θαυ - 
μάτων νιφάδα:, εἶδον ἐξγυσίαν προστάγματος. Αὐτοῦ 
λέγοντος ἤχουσα : Καθίσεσθε ἐπὶ δώδεκα θρόνων. 
Ὁρῶ τὰ μέλλοντα τοῖς τῇς πίστεως ὄμματι. Πρη- 
ἔφθασεν, ὡς ἔοιχε, xal τὰς τοῦ λῇστου φωνὰς f) γυνή. 
Ἐχεῖνος ἐπὶ σταυροῦ τὰς δεήσεις προσέφερε" 
Μνήσθητί μου ἐν τῇ βασιλείᾳ σου. Αὕτη πρὸ τοῦ 
σταυροῦ πεοὶ βασιλείας ἰχετεύει' Εἰπὲ ἵνα καθίσω- 
σιν ol δύο υἱοί μου, εἷς ἐκ δεξιῶν σου, καὶ εἷς ἐξ 
εὐωνύμων σου. Ὧ πόθου τὸ πάθος vixuvto;! "D πόθου 
τὸ μέλλον μόνον φανταζομένου 1"À χρόνος ἔκρυπτεν, f 
πίστις χατώπτενε. Τί οὖν ὁ Σωτήρ; ᾿Αφεὶς τὴν μη- 
τέρα, tol; mau διαλέγεται " Δύγασθε πιεῖν τὸ 
ποτήριον ὃ uéAAo πιεῖν; καὶ τὸ βάπεισμα ὃ ἐγὼ 


tíaari "Ὁ Mater regnum postulaverat, obtentu facile D βαπείζυμαι βαπτισθῆναι; Ἢ μήτηρ ἥτησεν, εὔχολον 


arbitrata, -perabatque, quod sperabalur ex sola postu- 
latioue rogantibus obventurum. Ac (ilios Christus 
Dominus regni acquirendi modum docebat : Pote- 
stis bibere calicem ? Thronus laborum fructus est, 
et munus rogationis (a) : potestis baptizari ? Via est 
passio, labores pro religione suscepti regnum ine- 
rentur. Non tenuis liec postulatio; sed passionis 
imitatio regnum eonciliat; Si dignitatem amas, ac- 
cede ad passionis societatem, ostende te cum Christo 
crucifixum, el in. regni consessu spectaberis. huis 
imercare sum:ua, Potestis baptizari ? Quid. tandem 
fitii ? Possumus. Desiderata res pertrahit ad patien- 
dium, Quid ergo Dominus? Calicem quidem meum 
bibelis, ei baptismo, quo ipse baptizor, baptizabi- 
nini; sedere auem αὐ dezleram meam vel. sini- 
&'ram, non ey meum dare vobis**. Quid ais, o Do- 
mine? Pro te passi non etiam a te remunerationem 
obtinebimus ? Ungis et periculo objicis, nec evaleas 
meritis vicem reddere ? Non est tuum dare ? Quo- 
modo igitur clamabas: Omnia quacuuque habet 
l'ater, mea sunt **? |n hisce vero omnibus profecto 
regni donatio est, Aut quomodo dixisti: Pater. omne 
jdicium dedit Filio*! ? Quinimo illud dedit incarna- 
ti»nem tuam respicit. Nam cum a natura sis Filius, 
labes in nautra. possidendi jus. Ubi autem judicii 
dignitas iuvenitur, remunerationis quoque facultas, 
Non ipse dixisti: Venite, benedicti Patris mei, possi- 
dete paratum vobis regnum**? Non modo clamabas : 


εὕρημα τὴν βατιλείαν νομίζουσα, xaX τοῖς al:oucc τὸ 
ζντούμενον ἐξ αἰτήσεως περιγενέσθαι μόνης ἐλπί- 
ζουσα. Ὃ Δεσι᾿ότης Χριστὸς τὸν τῆς χτήσεως τρό- 
Tov ποὺς πχῖίδας ἐδ δασχε" Δύγασῶς τὸ ποτήριον 
3480 ; τοῦτ᾽ ἔστι χαμάτων χαρπὸς, οὗ xa τῆς al- 
τήσεωξ δῶρον ὁ ὑρόνος. Δύνασθε βαπτισθῆναι; 
ὋὉδός ἐστι τὸ πάθος, οἱ ὑπὲρ εὑσεδεία: χίνδυνοι Ba- 
σιλείας πρόξενοι. Οὐ ψιλή τις αἴτησις, ἀλλ᾽ ἡ τοῦ 
πάθους μίμησις τὴν βασιλείαν μνηστεύεται. El τῆς 
ἀξίας ἐρᾷς, μέτελθε τοῦ πάθους τὴν χοινωνίαν, 
φάνηθι συσταυρούμενος, καὶ ὀφθήσῃ συγχαθεζόμε- 
νος. Ὥνη τε τοῖς χάτω (89) τὰ ἄνω. Δύγασθε βα- 
πτισθήναι; TU οὖν οἱ παῖδες Δυγώμεθα. Ὃ πόθος 
τὸ πάθος ἐφέλχετα!. Τί οὖν ὁ Κύριος ; Τὸ μὲν ποτή- 
ριο»" πίεσθε, καὶ τὸ βάπτισμα ὃ βαπείζομαι βα- 
κτισθήσεσθε" τὸ δὲ καθίσαι éx δεξιῶν μου, ἣ ἐξ 
εὐωνύμων μου, οὐκ ἔστιν ἐμὸν δοῦναι. Τί λέγεις, 
ὦ Δέσποτα; Ὑπὲρ σοῦ πάσχοντες, 00 παρὰ σοῦ τὰς 
ἁμοιδὰς χομιζόμεθα ; ᾿Αλείφεις πρὸς χίνδυνον, οὐχ 
ἐξισχύων ἀμείψασθαι; Οὐχ ἔστι σὴν δοῦναι: Πῶς 
οὖν ἑδόας " Πάντα ὅσα ἔχει ὁ Πατὴρ, ἐμά ἐστιν; 
Ἐν δὲ «τοῖς πᾶσι πάντως χαὶ τῆς βασιλείας ἡ δόσις. 
Ἢ πῶς ἔλεγες: Ὁ Πατὴρ τὴν κρίσιν πᾶσαν ἔδωκε 
τῷ Υἱῷ ; Καί τοι τὸ ἔδωχε πρὸς τὴν σὴν οἰχονομίαν 
εὐθύνεται. Υἱὸς γὰρ ὧν φύσει, ἔχεις ἐν φύσει τὴν 
κτῆσιν, Ὅπου δὲ χρίσεως ἀξία, χαὶ ἀνταποδόσεωρ' 
ἐξουσία. Οὐχ αὑτὸς ἔλεγες * Δεῦτε, οἱ εὐ.λογημένοι 
κοῦ Πατρός μου, κιηρονομήσατε τὴν ἠτοιμασμέ- 


Sedebitis super sedes duodecim ** 1 EX nuuc dicis: p xnx ὑμῖν βασιλείαν ; Οὐχ ἀρτίως ἐδόας " Καθίσεσθε 


Non est meum dare vobis ? Quid sibi vult : Non est 
meum 7 Cur vocem apposuisti, ex qua Ario prabea- 
tur impietatis occasio ? cur tuis ille verbis iu te in- 
solescit? Cur mendacium a veritate mutuatur ? Qui 
mundum produxisti, inpar sis ad reinunerandum ? 


*! Joan. 1, 238, ** Matth, xix, 28. 
*! joan. v, 22, ** Maub. xxv, 54. 


*? Luc, xxiut, 43. 
** Matth, xix, 18. 


ἐπὶ δώδεχα θρόνων; Καὶ νῦν λέγεις. Οὐκ ἔστιν". 
ἐμὸν δοῦναι; Τί σοι βούλεται τό Οὐκ ἔστιν ἐμόν; 
Τίιλέξιν προσέθηχας 'Apsip πρόφασιν ἀσεδείας nac- 
ἐχουσαν; Τί τοῖς σοῖς κατὰ σοῦ σοδαρεύεται ῥή- 
μασι; Τί παοὰλ τῆς ἀληθείας ἐχεῖνος τὸ ψεῦδο: δα- 
5 nl. 25. 


€ Mat hi, s, 22 ** Joan. xvi, 15. 


CL. DAUSQUEH NOTE. 


(89) Ὧ»ησε τοῖς κάτω. Scribendum ὥνησαι. 


(a) Non bene Dausqueius, et munus rogationis. Legendum eniin οὐ xaX τῆς, non οὗ καὶ τῆς, est t/ire- 


uus laborum f(rucius, non rogationis munus. CovBErIS, 
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νείζεται; Ὁ τὴν χτίσιν παραγαγὼν εἰς ἀμοιδὰς οὐχ A Cum sis creator, post victoriam non corones crea. 


ἀρχεῖς ; Ὁ «oth οὐ στεφανοῖς μετὰ τὴν νίχην τὸ 
ποίημα ; "Ἔχομεν τὰς σὰς φωνὰς, τῆς σῆς ἰσχύος ἐν - 
ἐχυρον. Ἡχούσαμέν δου βοῶντος: "Iva πάντες τιμῶσι 
cór Υἱὸν, καθὼς τιμῶσι τὸν Πατέρα. Τὸ τῆς τιμῆς 
ἐφάμιλλον, πρὸς ἐξουσίαν ἰσόῤῥοπον. Καὶ πάλιν" "A γὰρ 
ἃ» ποιῇ ὁ Πατὴρ, ταῦτα καὶ ὁ Υἱὸς ὁμοίως ποιεῖ. 
Τῷ Πατρὶ ποιεῖς ὁμοίως, xaX οὐχ ἔχεις τὸ διδόναι 
-ᾧ Πατρὶ παραπλησίως ; Οὐχ αὐτὸς ἔφη σα, "ὥσπερ 
c Πατὴρ ἐγείρει τοὺς νεκροὺς, xal ζωοποιεῖ, οὕτω 
καὶ ὁ Υἱὸς otc θέ.λει ζωοποιεῖ; Τί οὖν συνδῃμιουρ- 
voe τῷ Πατρὶ, συγχαθέζῃ τῷ Πατρὶ, συνδιοιχεῖς τῷ 


γεννήσαντι, ἐγείρει; ὡς ἐχεῖνος, οὃς θέλεις ζωοποιεῖς, 


ὡς αὐτὸς, xal νῦν λέγεις * Οὐκ ἔστιν ἐμὸν δοῦναι; 
Διὰ τέ; Ἐπειδὴ τῆς τοῦ λαμόάνοντος ἀξίας, οὐ τῆς 


(turam? Teunemus verba tua potestatis (us pignora. 
Audivimus te elamantem : Ut omnes. honorificent. 
Filium, sicut honorificant Patrem?*. Honoris ze- 
qualitas potestatis aquilibritati respondet. Que- 
cunque (acit Pater, haec. et Filius. similiter facit "*. 
135 Cum Patre similiter operaris, et quod dat 
Pater, pariter dare non vales? Non aflirmasii 
ipse : Sicut Pater suscitat. mor(uos et vivifical : sic 
ej Filius, quos vult, vivificat ** * Cur crgo unus es 
cum Patre creator, cum Patre. consides, cum 
genitore simul gubernator es , excitas a mortuis, 
ut ille, quos vis vivificas vt ipse; et modo dicis: 
Non esi meum dare? Cur? Quia remuneratio 
accipientis meritum consequitur, non solum facul- 


τοῦ διδόντος ἐξουσίας μόνον τὸ δῶρον. Καμάτων D tatem. donantis. Thronus laborum premium est, 


ἄθλον ὁ θρόνος, οὐ φιλοτιμίας τὸ χάρισμα. Ἐχ χατ- 
ορθωμάτων ὁ θρόνος, οὐχ ἐξ αἰτήσεως ἡ δόσις. 
Δεῖξόν μοι τὴν σὰν ἀξίαν (90), χαὶ βλέπε τὴν ἐμὴν 
ἐξουσίαν. "Av ἁμαρτωλὸς ὑπὲρ πταισμάτων ὀδύρη- 
«2t, χουφίζω τὴν νόσον, xal διαλύω τὸ χρέος " ἂν 
πόρνη δαχρύῃ, δωροῦμαι τὴν ἄφεσιν" ἂν τελώνης 
“ὑπτῇ τὸ στῆθος, οὗ χαράττω τὰ πταίσματα ^ ἂν 
λεπρὸς τὴν θεραπείαν ζητῇ, δειχνύω τὴν δύναμιν " 

do, καθαρίσθητι" ἂν νεχρὸς Ex τάφων ἀναστῆναι 
δέῃ, τὴν ἐξουσίαν προδάλλομαι" Λάζαρε, δεῦρο 
ἔξω" ἂν τυφλὸς περιστάξῃ τὸ φέγγος (91)" Κατὰ 
τὴν πίστιν» ὑμῶν γενηθήτω ὑμῖν. "Ay δὲ θρόνον 
τις αἰτῇ, χαὶ βασιλείαν ζητῇ, χαὶ τὴν Ex δεξιῶν χαθ- 
ἐδραν ποθῇ, τότε τὴν ἐξουσίαν περιεργάζομαι " 
τοὺς περὶ εὐσεύδείας ἱδρῶτας ἀναμαρτυρῶ. Τούτων 
γὰρ ἣ μετ᾽ ἐμοῦ χαθέδρα μισθός. Κἂν εὕρω τούτων 
ἐπάξιον, ἐμὸν ὑπάρχει τὸ δοῦγαι" χαλεῖ γὰρ τὴν 
διδόντος ἐξουσίαν 1j τοῦ λαμδάνοντος ἀξία. Διὰ τοῦτο 
οὐκ ἔστιν ἐμὸν δοῦναι, ἀλλὰ τοῦ Πατρός (92) ἐστι 
τὸ διδόναι, d. οἷς ἡτοίμασται παρὰ τοῦ Πατρός 
μου. Εὐτρεπίξει δοχιμάζων ὁ Πατὴρ, οὐχ ἀπλῶς 
μαριζόμενος " ἀναμένει τὸν τρόπον, εὐτρεπίζων τὸ 
δῶρον. Οὐχ ἐχχέει τὴν χάριν ἁπλῶς, ἀλλὰ τὴν δω- 
οεὰν ταμιεύεται. Οὐχ ἔστιν ἐμὸν δοῦναι. Οὐδὲ 
Ὑὰλρ τοῦ Πατρός ἔστι τὸ εἰχῆ τοιαῦτα χαρίζεσθαι. 
Διὰ τοῦτο τῷ μαρτυροῦντι τὴν βασιλείαν χαρίζομαι" 
Σήμερον μετ᾽ ἐμοῦ ἔσῃ ἐν τῷ παραδείσῳ. Ὁρῶν 
Ὑὰρ τὸν πόθον, παρέχω τὸ δῶρον. Διὰ τοῦτο λέγω" 
|αθητεύσατε πάντα τὰ ἔθνη εἰς τὸ ὄγομα τοῦ 
Πατρὸς, καὶ τοῦ Υἱοῦ, καὶ τοῦ ἁγίου Πνεύματος. 


?* Joan. v, 35. 
xav, δέ. 


"D dbid. 19. ?*ibid.21. 
" Luc. xxi, 4. ?* Matth. xxviii, 09. 


7? Mattb, vit, 3. 75 Joan. xit, 46. 7* Matth, ix, 28. 


non ambitionis donum gratuitum. Ex recte gestis 
thronus comparatur ; nudam postulationem datio 
non consequitur. Monstra meritun tuum, et 
meam intuere potestatem. Si peccatorem peccati 
tedet , cgritudinem levo , debitumque dimitto ; 
si plorat meretrix , remissionem concedo ; si pu- 
blieanus pectus ferit , errata non exaro; si le- 
prosus curationem quzerit , virtutem exsero.— Vo- 
lo, mundare 18 ; sj mortuum e tumulo reaurgere ne- 
cesse est, potestalem expromo : Lazare, teni foras ** ; 
δὶ cecus luminis orbitatem gemit : Secundum fidem 
vestram fiat. vobis 5, Quod si thronum vero quis 
petat, et regiam potestatem quarat, el sedere 
ad dexteram affectet, tunc quid possim curiose 
dispicio, fusum pro pietate sudorem testibus repo- 
$co, Nam eorum merces est in meo versari consessu. 
Si reperero quod his condignum sit , tunc est meum 
dare ; vocant enim dantis potestatem accipientis 
merita. deo non est meum dare : sed Patris est 
dare, sed quibus paratum est a. Patre meo ?*, Pater, 
dum probat, * parat ; non simpliciter gratificatur. Ex - 
spectat mores nostros , donum dum parat : non 
leviter effundit gratiam, sed munus recondit. Non 
est meum dare. Neque enim Patris est. temere 
gratisque talia largiri. Propterea inartyrium per- 
ferenti regnum concedo. Hodie mecum eris in 
paradiso **. Viso namque animi desiderio Jona 
prebeo. Propterea dico : Docete omnes gentes in 
nomine Patris, εἰ Filii, eV Spiritus sancti **. Simul 
aulem una est instructio, idem baptisma, eadein 


16. Maitli, 


CL. DAUSQUEIL NOTE, 


(90) Δεῖξόν μοι τὴν σὴν ἀξίαν. Certo. certius 
hoc loco ἀξία est meritum. Item ubi de Abrahamo 
loquitur, sic de humilitate: infra : Ὑπερδαίνει τῇ 
ἀξίᾳ τὰ μέτρα τῆς τύπτω: Merito nature modum 
supergreditur.. Sapienti:e i1 ; Εὖρεν αὐτοὺς ἀξίους 
ἑαυτοῦ. Matti, x : Ὁ φιλῶν τὸν πατέρα xal τὴν um 
*ípa ὑπὲρ ἐμὲ, οὐκ ἔστι μου ἄξιος. Nam etsi inter- 
pres verbo dignas eos locos converterit : tàinen non 


video discrimen inter hec, colo dignus esl, el 
caclum meretur. Meritum autem neyare posse Grace 
dici iusanientis est sapienti. 

9) Περιστάξῃ τὸ φέγγος. Corrigo περιστονάξῃ, 
ut lumen ademptum geinat admodum. 

92) ᾿Α.21ὰ τοῦ Πατρός. Sic lego, ἀλλ᾽ οὐ τοῦ IIa- 
τρὸς, claret e vers, ΧΗ : Οὐχ ἔστιν ἐμὸν δοῦναι, οὐδὲ 
γὰρ τοῦ Πατρός ἐστι τὸ εἰχὴ τοιχῦτα χαρίζεσθαι. 
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eiiam remunerationis grati3, una eademque perso- A Ὁμοῦ δὲ μία μὲν ἡ μαθητεία, βάπτισμα xa τὸ 


narum id concedentium potestas : cujus servata fide 
utinam regni ccelestis consecutionem mereamur in 
Christo : cui virtus οἱ gloria in saecula. Amen. 


136 ORATIO XXV. 
Ejusdem in illud : « Quem me dicunt homines. esse 
Filiun hominis ? » 

1. Moyses Hebrsxorum doctor, Dei cognitionis dis- 
ciplinam Judsorum filiis traditurus, discipulorum 
animos Zgvptiorum suppliciis ante percellit, et 
creaturam jussu Dei trausformat, quo mentes idouee 
comparet ad doctrinam ; totiusque natura legibus 
vim affert, quo mores evellat. improbos. lllud 
enim, quod ante in lucem protuli, docturus in locis 
desertis : In priucipio creavit Deus celum et terrum??, 
cum orationi zgre (idem habituros sciret, rebus 
ante visis flectit. intelligentiam. | Siquidem Deuin 
eis ostendit creaturam trausformantem , ut. crean- 
tem cum fide astruat.. ldeo per diem nox inve- 
hitur, luci tenebrie commisceutur, ignis cum gran- 
dine confanditur, fluvius in aliam faciem vertitur, 
mare finditur, et pedibus transmittitur, undarum 
ingenium docetur hominum ferre vestigia, suasque 
natura. dediseit leges, quo Deus ab hominibus 
creator credatur. Ad. eum modum  Mosaiczr res 
procedunt, Verum Dominus noster Jesus Christus 


religionem apostolorum choro promulgans, non Q 


quibus alios puniverit, iis ipsos docet, sed mira- 
eulorum οἱ humanitatis suz fontes patefaciens, et 
commune valetudinarium aperiens miraculorum vi, 
quasi manu ducit animos ad Dei cognitionem. 
Qui enim zgritudinum, quz in corpore, liber2tio- 
nem adepti sunt, liberatoris cognitionem animo 
acceperunt ; et quisquis morbo deteutus, abjecit 
morbum, quem habebat , quam notitiam non habe- 
bat, ascivit. Inde factum ut paralysi membra de- 
vickus, viam ad cognitionem nactus sit curationem. 
Alius in altissima czcitate natus, cum ordinaria 
videndi vi carerent oculi , simul et corpore et ani- 
mo factus est oculatus ; luto quidem extrorsum re- 
formatis oculis , voce vero introrsum efformatis. 
Addebatur eniin praterea. velut. alterum  ali- 
quod medicamentum , plena doctriu» oratio : 
137 Tu credis in Filium Dei ** ? Et de luce cogni- 
tionis emicuit confessio : Ita, Domine, εἰ adoravit 
eum *!. [nde factum, ut d:emon abigeretur clami- 
tans : Quid nobis, et tibi, Jesu Fili Dei **? [nvitus 


?? Gen. 1, 1. 89 Joan. ix, 35. *' ibid. 26. 


αὐτὸ, xol μία τῆς δωρεᾶς ἡ χάρις, μία τῶν παρ- 
ἐχόντων προσώπων d$ δύναμις " ἧς τὴν πίστιν φυ- 
λάξαντες, τῆς τῶν οὐρανῶν βασιλείας ἀξιωθείημεν 
ἐν Χριστῷ " ᾧ ἡ δόξα χαὶ τὰ χράτος εἰς τοὺς αἰῶνας. 
Ἁμήν. 
ΛΟΓῸΣ ΚΙ᾿. 
Τοῦ αὐτοῦ εἰς τό" « Τίνα μδ λέγουσιν οἱ ἄν- 
θρωποι εἶναι τὸν Υἱὸν τοῦ ἀνθρώπου ; » 

a'. Μωῦσῖϊις μὲν ὁ τῶν "'EÓpaluv παιδευτὴς, τὸ 
«ἧς θεογνωσίας μάθημα τοῖς Ἰουδαίων μέλλων πα- 
ραδιδόναι παισὶ, προεχπλέήττει τὰς τῶν παιδευομένων 
Quyàg ταῖς Αἰγύπτου χολάσεσι, xal μετασχευάζει 
τὴν κτίσιν τοῖς θείοις προστάγμασιν, ἵνα παρα- 
σχευάσῃ τὰς γνώμας ἑτοίμως ἔχειν πρὸς τὰ διδάγ- 
μᾶτα" xal φύπεως ὅλης βιάζεται νόμους, ἵνα μο- 
χθηροὺς ἐπισπάστται τρόπου:. Μέλλων γὰρ b ἔφην (95) 
ἐπὶ τῆς ἐρῆμον διδάσχειν’ Ἔν ἀρχῇ ἐποίησεν ὁ 
Θεὸς τὸν οὐραγὸν xal τὴν Tr», ἀπιστοῦντας τοῖς 
λόγοις εἰδὼς, πρῶτον δυσωπεῖ τῇ θέᾳ τὸν λογισμόν. 
Δείχνυσι γὰρ αὐτοῖς τὸν Θεὸν μεταποιοῦντα τὴν χτί» 
σιν, ἵνα xal ποιοῦντα πιστώσηται. Διὰ τοῦτο ἐν 
ἡμέρᾳ μὲν γίνεται νὺξ, χαὶ φωτὶ μίγνυται σχότος, 
χαὶ πὺρ χαλάζῃ συμπλέχεται, καὶ ποταρὸς μετα- 
βάλλεται, xat θάλασσα σχίζεται, xai πελάγη πε- 
ζεύεται, χαὶ φύσις χυμάτων ἀνθρώπων ἴχνη διδά- 
σχεται, χαὶ μεταμανθάνει τοὺς νόμους f) χτίσις, ἵνα 
Δημιουργὸς Θεὸς τοῖς ἀνθρώποις πιστεύσηται. Τοι- 
αὖτα μὲν οὖν τὰ Μωῦύσέως. Ὁ δέ γε Κύριος ἡμῶν 
Ἰησοῦς Χριστὸς τὸ τῆς εὐσεθείας μάθημα τῷ τῶν 
ἀποστόλων ἀναχηρύττων χορῷ, οὐ Ov ὧν ἑτέρους 
χολάξει, διὰ τούτων τούτους παιδεύει, ἀλλὰ τὰς φιλ- 
αὐυθρώπους τῶν θαυμάτων πηγὰς ἐχπετάσας, xel 
χοινὸν ἰατρεῖον ἀνοίξας, τῇ τῶν θαυμάτων θεραπείξ 
χειραγωγεῖ τὰς ψυχὰς πρὸς ἐπίγνωσιν. Οἱ γὰρ τῶν 
ἐν σώματι νόσων ἐλευθερίαν λαμθάνοντες, τὴν τοῦ 
θεραπεύοντος γνῶσιν ταῖς ψυχαῖς προσελάμθανον" 
xa πᾶς τῷ πάθει χρατούμενος, ἣν μὲν εἶχεν ἀπέδαλς 
νόσον, ἣν δὲ οὐχ εἶχε προσ:λάμδανε γνῶσιν. Ἐχεῖθεν 
παράλυτος τὰ μέλη σφιγγόμενος, γνώσεως ὁδὸν εἶχε 
τὴν ἴασιν. “Αλλος ἐν σχότῳ τεχθεὶς νυχτὸς (94), πρὸ- 
θεσμίαν οὐκ ἔχων ἐν ὄμμασιν, ὁμοῦ τοῖς τοῦ σώματος 
ὀφθαλμοῖς χαὶ τὴν ψυχὴν ὠμματοῦτο' πήλῷ μὲν 
κοὺς ἔξωθεν ὀφθαλμοὺς ἀναπλαττόμενος, φωνῇ δὲ 
τοὺς ἔνδοθεν πλαστουργούμενος ᾿ ἐπείγετο γὰρ ὥσπερ 
τι φάρμαχον δεύτερον τῆς διδασχαλία; ὁ λόγος (95)* 
Σὺ πιστεύεις εἰς τὸν Υἱὸν τοῦ Θεοῦ; Καὶ ὡὧμολό- 
14185 τὸ φέγγος τῆς γνώμης" Nal, Κύριξ, καὶ προσ- 
δχύγησεν αὐτῷ. Ἔχεϊῖθεν ἡλαύνετο δαίμων βοῶν "- 


82 Matth, vir, 29. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(95) *0 ἔφην. Dixit oratione 1. 

(94) Ἐν σκότῳ τεχθεὶς vvxcvóc. Belle saue. At 
jn ea expingenda cacitate ut. exsultat Nounus, ut 
triumphat. 


TugAóx ἔτι σπαίροντα λεχωΐδες EÓpaxov ὧραι, 
“Ὅστις ἔην περίφοιτος ἀφωτίστοιο προσώπου 


Συμφερτὴν ἀμέριστον ἔχων ἀχάραχτον ὀπωπὴν, 

"Hx. φύσις οὐκ ἑτύπωσε, «λιποδιλεφάροιο «δὲ χύ- 
κιῖου 

Οἰἱδα.λέον ξέγον ὄμμα yeve0 Auc εἶχεν ὁμί xÀn. 


(95) ᾿Επείγετο... Aóyoc. Ἐπήγετο. Nam cum 
luto oculos reformaret, orationem praterea addidit. 


ORATIO ΧΧΥ. 


1| ἡμῖν καὶ σοὶ, 'IncoU Υἱὲ τοῦ Θεοῦ; "Axov A praedicabat, quem celare studebat. Inde factum, ut 


ἐχήρυττεν, ὃν χρύπτειν ἐσπούδαζεν. 'Exet0ey ἀνεπήδα 
νεχρὺς, ἔργοις διδασχόμενος τοῦ θανάτου τὴν ἧτταν. 
Ἐχεῖθεν ἁμαρτωλὸς δαχρύσας, τὸ τῆς Ψυχῆς ἀπ- 
εδύετο βάρος, γνωρίζων, τὸν alporca τὴν ἁμαρτίαν 
tob χόσμου. Καὶ fjv ὁδὸ: πρὸς τὰ μείξω θαύματα. 
Ἢ ὄψις ἐθαύμαζε, χαὶ ἡ πίστις ἐτρέφετο. 00. γὰρ 
χολάζων, ὃ ἔφην, ἀλλὰ θεραπεύων ἐπαίδευεν, ὡς 
αὐτός που φησίν" Οὐχ ἦλθεν ὁ Ylóc τοῦ ἀγθρώπου 
ἵγα χρίνῃ τὸν χόσμον, dAA iva σώσῃ τὸν xó- 
σμον (96). 

β΄. Μυρίαις τοίνυν θαυμάτων δυνάμεσι τοὺς τῶν 
μαθητῶν ὀφθαλμοὺς ἑστιάσας, ἄρχεται λοιπὸν ταῖς 
ἀχοαῖς παρανοίγειν τὸ τῆς θεότητος φέγγος. Καὶ δὴ 
πὧν μαθητῶν συγχαλέσας τὸ σύστημα, ἢρώτα᾽ Τίνα 


mortuus exsultaret revera doctus devictam esse mor- 
tem, Inde factum, ut plorans peccator, et eum ree 
cognoscens , qui tollit peccatum mundi ** , animi 
pondus abjecerit. Aperiebant itaque viam ad majo» 
ra miracula. Oculus mirabatur, et fides alebatur. 
Non enim, ut dixi, puniens, sed sanaus docebat, 
quo ait alibi : Non venit Filius hominis , «t judi- 
cet mundum , sed wt salvelur mundus per ipsum 55, 


9. Cum igitur innumerabilibus miraculorum vit- 
tutibus discipulorum pavisset oculos, incipit deinde 
auditui quoque divinitas lucem adaperire. Et san& 
coacto discipulorum globo rogabat : Quem me di- 


με Aéyovour (91) οἱ ἄνθρωποι εἶναι τὸν Υἱὸν τοῦ B cunt homines esse Filium hominis **? Et rem miram 


ἀνθρώπου ; Kai ἣν ἰδεῖν θαῦμα παράδοξον. Ὁ διδά- 
σχὼν ἡρώτα, καὶ ἢρωτῶντο οἱ διδασχόμενοι * ἢγνόουν 
γὰρ ἔτι τῆς οἰχονομίας τὸ βάθος " οὐχ ἤδεσαν θΞότητα 
χεχρυμμένην ἐν ἀνθρωπότητι, ἀλλ᾽ ἄγρι τῶν φαινο- 
μένων τὸν νοῦν ἀνατείναντες προσωτέρω βλέπειν 
οὐχ ἴσχυον" ἀλλ᾽ ἣν αὐτοῖς ὄρος τῆ: γνώσεως, τῶν 
ὀμμάτον ἡ δύναμις. Τοῦτο πολλάχις αὐτοῖς ὁ Δε- 
σπότης αἰνιττόμενος ἔλεγε Τοσοῦτον χρόνον μιεθ᾽ 
ὑμῶν εἶμι, καὶ οὐκ ἔγνωχάς με, Φίλιππε (98) ; 
ἸΑρχὴ γὰρ μαθήσεω; τῆς ἀγνοίας ὁ ἔλεγχος xal 
διδασχαλίας προοίμιον, ὧν τις οὐχ οἷδεν ἡ αἴσθησις. 
Διὰ τοῦτο πάλιν πρὸς αὐτοὺς ἐπεθόα" "Ett. πο.ϊ.1ὰ 
ἔχω Aéystvr ὑμῖν, ἀ..1. οὐ δύνασθε βαστάζειν 
ἄρτι. Καὶ πόθεν, ὦ Δέσποτα, τῶν μαθητῶν καταγι- 


νώσχεις ἀσθένειαν; Τί γὰρ ὧν εἶπες οὐ διψώσαις € 


ἀχοαῖς ὑπεδέξαντο ; Οὐχ εἶπες" Δεῦτε ὀπίσω μου, 
καὶ ποιήσω ὑμᾶς dAietc ἀνθρώπων, οἱ δὲ τῇ πίστει 
πρὸς τὴν φιυνὴν ἡλιεύοντο ; Οὐχ ᾿Ανδρέας τῷ Πέτρῳ 
φησί" Τὸν Μεσσίωον εὑρήκαμεν; Καὶ πρὸς τὴν φω- 
vhv ὁ Πέτρος τὴν ἀχοὴν ἐδεσμεύετο; Οὐ πρῶτον 
γυμνοὺς χατὰ παθῶν χαὶ δαιμόνων ἐστράτευσα-, οἱ 
δὲ, μετὰ τὴν νίχην, τὰς τῆς νίχης εὐθύνας ὑπέχοντες, 
ἔλεγον - Kópie, xal τὰ δαιμόνια ἡμῖν ὑποτάσσε- 
ται; Tl οὖν; οἱ τὰς τῶν δαιμόνων ὑποτά:σοντες 
φάλαγγας, ἀτονοῦσι πρὸς μάθησιν; Ναὶ, φησίν" 
ἐχεῖνο γὰρ τῆς ἐμῆς χάριτος ἔργον, οὐ τῆς αὐτῶν 
διανοίας δύναμις. Καὶ θεασώμεθα πρῶτον τὴν 
ἄγνοιαν, ἕνα θαυμάσωμεν τὰ διατάγματα (99). Συν- 
ἐπιῖεέ ποτε τοῖς μαθηταῖς ὁ Σωτὴρ, γυμνάσαι 
δὲ τὴν πίστιν τούτων βουλόμενος, προστάττει τῇ 
θαλάττῃ συγχινῆσαι τὴν δύναμιν᾽ χώραν δὲ τῷ 
χειμῶνι διδοὺς, ἐδείχνυςε τῇ νηῖ τὸν χαθεύδοντα * 
ἡ θάλαττα δὲ τῷ Δεσποτιχῷ πειθομένη συνθήματι, 


jnopinamque videre erat. Magister rogabat, disci- 
puli rogabantur : adhuc. enim ignorabant iucarna- 
tionis altitudinem 2. non norant abditam in humae 
nitate deitatem, sed ip faciem duntaxat apparentium 
rerum mentis aciem intendentes ulterius videre nee 
quibant ; unoque fine vis oculorum , et eorum co- 
gnitio terminabatur. Hoc sxpe Dominus illis iusi- 
nuans aiebat : Tanto tempore vobiscum sum, el 
non cognovisti me, Philippe*"? Erudiionis enim 
principium est ignorantie exprobratio, et discendi 
initium eorum qua quis ignoret animadversio. 
Propterea rursus eis non sine clamore inculcabat : 
Adhuc multa habeo vobis dicere , sed non potestis 
porlure modo "1. Uude vero, ὁ Domiue, discipulo- 
rum condemnas jmnbecilliistem ? Quid. enin? An 
non silientibus auribus dicla tua excepere ? Non 
cuum diceres: Venite post me , et facium vos pisca- 
lores hominum **, ili fidei hamo per vocem jacto 
capti sunt ? Nou. dicit. Andreas Petro: Messiam 
invenimus ** ? EX ad. vocem Petrus auribus ligaba- 
tir? An non primum nudos contra passiones, con- 
tra daemones. inilitare jussisti , iique parta victoria 
rationem victoriz tali reddebant oratione : Domine, 
etium da monia subjiciuntur nobis **? Quid ergo ? 
Qui da nonum phalangas suhjugant ad discendum 
virium non satis habent 7 Profecto, inquit. — lllud 
enim gratiae mea opus est, non virtus 138 eorum 
intelligenti:te. Ignorantiam primum attente videa- 
1.8, ut praecepta. tanto majoris zstimemus. Nasi- 
gubai olii cum discipulis Salvator, cumque animo 
constituisset eorum exercere fldeut, mari imperat, 
ui vires commoveat : locum autem teinpestati con - 


- cedens iudormientem se navi exhibebat : mare facta 


55 Joan. 1, 29. ** Joan. ni, 17, ** Math. xvi, 15. ** Joan. xiv, 9, 9 Joan. xvi, 19, ** Matth, 1v, 


19. ** Joan. 1, 441. 35 Luc. x, 17. 


CL. DAUSQUEII NOT. 


(98) "Iva σώζῃ τὸν κόσμον. Res ipsa continetur 
Jean. xu, 47; Luc. ix, 56. Verum Basilius potius 
respicit Joan. 11, 17, in quo extrema paulum de- 
flexa : "Iva σωθῇ ὁ xóopoc δι᾽ αὐτοῦ. 

(97) Τίνα. με «(ἔγουσιν. Τὸ μὲ, quibusdam Bibliis 
praetermittitur. 

(93) Οὐκ ἔγνωχάς pe, (Aur 8. Consentit Biblio- 


rum textui versio communis, cognoristis. Unum 
nominans exteros complecti potuit. Basil, De trans- 
figuratione. Καὶ οὐχ ἐγνώχατέ pe: quo tibicine ste- 
terit versio communis. 

(39) Τὰ διατάγματα. Lubens substituerim διδάγο 
ματα : quod ut faciam, iwpellit, quidquid hic lego. 
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cum Domino composiiione contra. servos furebat : À xazà τῶν ὁμοδούλων ἐμαίνετο. Οἱ δὲ τῷ φόδῳ τοὶ ς 


hi pre trepidatione omisso gubernaculo ad. Do- 
ininua confugiunt ; Prevceptor, salva nos, perimus **. 
Quibus Christus excitus vocibus creaturze retinuit 
habenas, et maris iras refrenavit : ventis. autem 
quietem | imperavit. ΑἹ discipuli miraculo testimC- 
nium dum perhibent, miraculi opificem non. cogno- 
&cebant ; verum per ignorantiam aviinorum fluctua- 
lione jactati, et iniraculis haud secus, quam undarum 
tempestate ,. perturbati. secum  inussitabant : Quis 
putas est hic, quia οἱ ventis et. mari imperat 33 ? 
Nam externa visione corporis offensi, delitesceutem 
et abstrusam deitatem iguorabant. Nunquam enim 
sic admiratione perculsi fuissent, si creatur: scis - 
sent opificem euin, quem creature imperante con. 
tuebautur. Atque. etiam Judieis Domiuus clamabat ; 
Solvite templum hoc , et in tribus diebus excitabo 
illud **. Quod dicebatur ,. discipuli miniine cogno- 
Scebant.. (Ju«ido enim, inquit, surrexit ex morluis, 
tunc cognoverunt, quia de templo corporis sui dice- 
bat ?*5; ei resurrectio per experientiam miraculi 
inscicntiam expellens cognitionis causa fuit. 

3. Rursus in sanus Domini panem indidit natura, 
cuim tola solitudo prae manducantium multitudine 
in angustias redacta tanto commeatui absumendo 
par uon erat. Quid ergo de ipsis Lucas? Erat enim, 
inquit, cor eorum obceealum propler panes **.. Cu- 
jus affectus occasio fuit miraculi magnitudo. Vis 
aliunde etiam apostolorum ignorantiam discere ? 
Petrum intueamur. Petrus apostolorum coryplieus, 
postquam aliquando in monte Christus aspectu 
figaraque corporis immutata spectabili suo lumine 
solem condidisset , et evestigio Moyses ac Elias 
presentes adíuissent ; hic nondum gustata mor- 
te, ille mortuorum in lege laus prima , viven. 
tium judicem οἱ Dominum suia hymnis pre. 
dicantes ; tunc Peirus spectaculo obstupefactus 
adaiodum, visum suo modulo uon metitur, sed z- 
quali 139 pretio servos estimans, Faciamus, 
inquit, tria tabernacula ; tibi unum, et Moysi unum, 
οἱ Elie unum ?*. Quibus dictis confestim nubes e 
calo desiluit, illos quidem obtegens, hujus vcro cor- 
rigens ignorantiam, et formidabili voce Petri lin- 
guam obstruxit : Hic est Filius meus dilectus, ipsum 


olaxa; ῥίψαντες, τῷ Δεσπότῃ προστρέχουσιν: "Exi - 
στάτα, σῶσον ἡμᾶς, ἀπολλύμεθα. "Eg οἷς ὁ 
Χριστὸς ἀναστὰς συνεῖχε πάλιν τὰς ἡνίας τῆς χτί- 
ct; * xal χαλινοῖ μὲν τὸν τῆς θαλάττης θυμὸν, coi; 
πνεύμασι δὲ τὴν ἡσυχίαν ἐπέταττεν. Οἱ δὲ μαθηταὶ 
μαρτυροῦντε; τῷ θαύματι, τὸν θανματουργὼν οὐχ 
ἠπίσταντο" ἀλλ᾽ ὑπ᾽ ἀγνοίας τὸν λογισμὸν χειμαζό- 
μενοι, xal τοῖς θαύμλσιν ὡς χύμασι τὴν Ψυχὴν τα- 
ραττόμενοι, xa0' ἑαυτοὺς ἐψιθύριζον (1)* Τίς ἄρα 
οὗτός ἐστιν, ὅτι καὶ τοῖς πνεύμωσιν ἐπιτάττει, 
καὶ τῇ θα.ώττῃ (2); Τῷ γὰρ φαινομένῳ προσ- 
πταίοντες, τὴν χεχρυμμένην ἡγνόουν θεότητα. Οὐ 
γὰρ ἂν ἐξεπλάγησαν, χελεύοντα τῇ χτίσει θεωροῦν- 
τες, οἱ δημιουργὸν εἶναι τῆς χτίσεως ἐπιστάμενοι. 


Β καὶ μὴν xai πρὸς Ἰουδαίους ὁ Δεσπότης ἐδόα" Av- 


cars τὸν raév τοῦτον, καὶ ἐν τρισὶν ἡμέραις 
ἐγερῶ αὐτόν. Ἡγνόουν οἱ μαθτταὶ τὸ λεγόμενον " 
Ὅτε γὰρ, φησὶν, ἀγέστη (5) éx νεκρῶν, τότα 
ἔγνωσαν (A), ὅτι περὶ τοῦ ναοῦ τοῦ σώματος αὑτοῦ 
ἔλεγε. Καὶ γέγονεν dj ἀνάστασις γνῶσις, τῇ πείρχ 
«οὐ θαύματος τὴν ἄγνοιαν λύσασα. 

γ΄. Πάλιν ἐν τοῖς τοῦ Δεσπότου χερσὶ τὸν ἄρτον 
ἐπήγαγε φύσις, χαὶ ἔρημος ὅλη τῷ πλήθει τῶν 
ἐσθιόντων στενοχωρουμένη, πρὸς τὸ πλῆθος τῶν χορ- 
ἡγουμένων οὐχ ἤρχεσε. Τί οὖν ὁ Λουχᾶς περὶ ab- 
τῶν; 'Hv γὰρ, φησὶν. ἡ καρδία αὑτῶν πεπωρω- 
μένη ἐπὶ τοῖς ἄρτοις (5). Πάθους ὑπόθεσι; τὸ τοῦ 
θαύματος γέγονε μέγεθος. Βούλει μαθεῖν χαὶ ἑτέρωθεν 


C τῶν ἀποστόλων τὴν ἄγνοιαν ; Τὸν Πέτρον χατίδοιμεν. 


Πέτρος, τῶν ἀποστόλων ὁ χορυφαῖος, ἐπειδῆ ποῖε 
πρὸς τὸ δρο; μεταθαλὼν τὴν θέαν Χριστὸς, καὶ ἀλ- 
λάξας τὸ σχῆμα, χρύπτει τῷ φέγγει τῆς θέας τὸν 
ἥλιον, xat παρῆσαν εὐθὺς Μωῦσῆς xai Ἡλίας, ὁ 
μὲν οὔπω θανάτον γευσάμενος, ὁ δὲ τῶν kv νύμῳ 
τὸ ἀχροθίνιο) νεχρῶν, καὶ ζώντων χριτὴν xal Δε- 
σπότην Ot ὧν ὕμνουν χηρύττοντες" τότε Πέτρος, ἐλ» 
πλαγεὶ: τὴν θέαν, οὐ μετρεῖ τὸ βλεπόμενον, ἀλλ᾽ 
ἰσοτίμους οἰηθεὶς τοὺς δούλους " Ποιήσωμεν, φησὶ, 
τρεῖς σκηγὰς,. σοὶ μίαν, καὶ Μωῦσῇ μίαν, καὶ 
'"HAig μίαν. Ἔφ᾽ οἷς ἄνωθεν εὐθὺς κατεπήδα νεφέλη 
χρύπτουσα μὲν ἐχείνους, διορθουμένη δὲ τούτου τὴν 
ἄγνοιαν, xal φωνῇ φοδερᾷ τὴν τοῦ Πέτρου γλῷώεταν 
ἐνέφραττεν᾽ Οὗτός ἐστιν ὁ Υἱός μου ὁ ὠψάξητός" 


audite 31. }}} igitur ad eam vocem diffugiunt. Lucas Ὁ αὐτοῦ ἀκούετε. 'Exsivot μὲν οὖν πρὸς τὴν φωνὴν 


vero, l'etri discipulus, Petri publicat ignorantiain : 
Hec, inquit, dicebat ignorans, que diceret *». Nam 


*!. Matth. Vlt, 25. 
X" t, 4. 9 ibid. 5. 


** Luc. vui, 25. 
** Luc. ix, 99. 


?* Joan. i1, 19. 


δραπετεύουσιν. Ὁ δὲ Λουχᾶς, ὁ τοῦ Πέτρου μαθητὴς, 
τοῦ Πέτρον δημοσιεύει τὴν ἄγνοιαν " Ταῦτα, qra:v, 


δ ibid. 21, 22. ** Matth. 


?5 Marc. vi, 52. 


CL. DAUSQUEI NOT.£. 


(1) Καθ' ἑαυτοὺς ἐψιθύριζον. Secum mussitabant 
sive invicem. insusurrabunt, Zacharias in Theocri- 
tum voceni hanc exaperit : Παρὰ τὸ Ψίειν ἐν ταῖς 
θύραις ἤγουν ταῖς áxoatg, χαταχρηστιχὼς δὲ xai ἐπὶ 
τῶν δένδρων... M 

(δ) Τοῖς πνεύμασιν ἐπιτάττει, xal τῇ θαλάττῃ. 
Biblia, τοῖς ὀνέμοις ἐπιτάσσει, χαὶ τῷ ὕδατι. Verba 
sunt *&yvtx/), alia atque alia : χυρίως vero una ea- 
demque. 


3) ᾿Αγέστη. Joan. cap. iv. ἠγέρθη. 

4) "Errocar. Biblia, ἐμνήσθησαν. 

(5) Ἡ χαρδία αὐτῶν πεπωρωμένη ἐπὶ τοῖς ἄρ- 
τοις. MHoccine librarii erratum est, aot Basilii pvr. 
μονιχὸν ἁμάρτημα, quod cwstu dicendi excidit ? flc 
enim locus est e Marco esptus, cap. vt , et Lucas 
nominatur. Platoni quoque evenit, ut. versam ex 
Euripide proferret , qui erat Sophoclis. Vide ad Gel- 
lium lib. xim, cap. 17. 
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ORATIO XXv. 


Zu 


KAJeyev, οὐκ εἰδὼς d cnc (δ). Μετὰ γὰρ τὴν γνῶ- A petritiores postmodum discipuli mutuam. traducunt 


ety οἱ μαθηταὶ τὴν ἀλλήλων στηλιτεύουσιν ἄγνοιαν * 
οὐ λοίδορον γλῶτταν xav' ἀλλήλων ἐγείροντες, ἀλλὰ 
τὸ) χάριν θαυμάζοντες μεταδάλλουσαν τὴν γνώμην. 
Ἐπὶ τούτοις, ὁ Σωτὴρ πρὸς τοὺς μαθητὰς ἐδόα “Ἔτι 
zxo.Llà ἔχω λέγειν ὑμῖν, d.AA οὐ δύνασθε βαστά- 
ζειν ἄρτι. Διὰ τοῦτο ταῖς χατὰ μιχρὸν προσθήκαις 
τῶν διδαγμάτων, τοὺς μαθητὰς χαθγγητὰς χατ- 
εαχεύαξεν᾽ ἀθρόον γὰρ μάθημα φύσις ἀνθρώπων οὗ 
δέχεται, Διὰ τοῦτο θαύμασί τε χαὶ διδάγμασι πρό- 
πᾶρον ττερώσας τὸν νοῦν, πρὸς τὴν τῶν ὑψηλοτέρων 
αὐτοὺς μαθημάτων πτῆσιν ἐγείρε!. Καὶ πάντας 
συγχαλεσάμενος ρώτα" Τίνα ue Aérovetr. οἱ ἄν- 
ϑρωκοι εἶναι τὸν Υἱὸν τοῦ ἀνθρώπου; Καλῶς τὸν 
Ylór τοῦ ἀνθρώπου. Ἐπειζὴ γὰρ Θεὸς ἦν ὁ Υἱὸς, καὶ 
«τῷ Πατρὶ τὴν χτίσιν συνεργασάμενος, οἴχτῳ τῶν 
ἀνθρώπων ἐξ ἀνθρώπων τὴν ἀνθρωπότητα πέερι- 
δάλλεται, xaX δείχνυσι ταύτην ἀνθρώποις ὁμοειδεῖ 
θέᾳ χειραγωγὸν πρὸ; οἰχείαν ἐπίγνωσιν. Πιστούμενος 
δὲ τοὺς ὁρῶντας, ὁμοφυὲς εἶναι τῶν ἀνθρώπων τὸ 
θεωρούμενον, διὰ τῶν ἀνθρωπίνων ἄγει τὴν ἀνθρω- 
κότητα " οἰχῶν μὲν ἀχωρίστω-, οἰχονομῶν δὲ θεο- 
πρεπῶς οἰχειούμενος δὲ ἀπαθῶς τὰ γινόμενα. 
Ἐσθίοντα μὲν οὖν βλέποντες, καὶ βαδίζοντα, καὶ 
λυπούμενον, ἠπίσταντο τὸ φαινόμενον, τοῖς πάϑεσι 
μετροῦντες τὴν φύσιν * τοῖς δὲ θαύματιν ἐχπληττό- 
μενοι, τὴν ὑπόνοιαν ἐμερίζοντο" xai οἱ μὲν προφή- 
τὴν ἐχάλουν, οἱ δὲ ᾿Ηλίαν ἐνόμιζον, οἱ δέ τινα δέκαιον 
ὀνειροπόλουν * ἕτεροι δὲ Χριστὸν ὁμολογοῦντες, πε- 


νιχρωτέρᾷ γνώσει τὴν προσηγορίαν χαθύδριξον" c. 


ἄνθρωπον γάρ τινα τὸν Χριστὸν ὑπελάμδανον, τῆς 
«οὔ Μονογενοῦς θεότητος τὰς ἐννοίας οὐχ ἔχοντες. 
Τοσαύτης οὖν ἀγνοίας τὰς τῶν ἀνθρώπων ψυχὰς 
περὶ αὑτοῦ βοσχομένης, οὐδὲ τῶν ἀποστόλων ὁ χορὸς 
ἀγνοίας ἐλεύθερος ἔμενεν. Διόπερ αὐτοῖς πανσόφως 
τὴν γνῶσιν χαρίζεται. Οὐ γὰρ οἴχοθεν φθέγγεται (7), 
οὐδὲ Θεὸν ἑαυτὸν ἀναχηρύττει προδήλως, τὸ τῆς δι- 
δασχαλίας- περὶ αὑτὸν παραιτούμενος" λέγειν γὰρ 
ἐνῆν, εἴπερ ἐδούλετο᾽ Ἐγὼ Θεὸς £x. Θεοῦ, xaX τῷ 
Πατρὶ τὸν οὐρανὸν συνδημιουργήῆσας, γῆν δὲ πήξας 
ἂν ὕδατι πλανωκιένῳ στοιχείῳ φύσιν στήσας ἀχίνη- 
τον, ἀέρα δὲ ἀναχέας, xai ἀχτῖνας ἀνάψας ἡλίου. 
᾽4λλ᾽ ὑπερετέμγετο τὸν λόγον τὸ τῇς σαρκὸς εὐτελές" 
xai ὀφθαλμοὶ τῷ φαινομένῳ προσπιαίοντες, πρὸς 


τὴν τῶν ὑψηλοτέρων ἀπεπέμποντο μάθησιν xal D 


ὀμμάτων ἀσθένεια μετροῦσα τῶν λόγων τὴν δύναμιν, 
ὥσπερ ἀχλύϊ τῇ ἀπιστία χατείχετο. Τί οὖν ποιεῖ; 
Πρῶτον ἄλλοις τὰ καθ᾽ ἑσυτὼν ἐπιτάττει χτρύττειν, 
φωναῖ; ἀλλοτρίαις χαταπιστεύστα: τὸ χήρυγμα. Διὰ 

το γὰρ ἐξ ἀρχῆς xal θλύματα ταῖ; ὠδῖσ! συν- 
ἔτρεχε. Καὶ ἀστὴρ ξένῳ δρόμῳ τόχον ἐδήλου παρά- 
δοξον μάγοι: ὃὲ μετὰ Βαῤδυλῶνα, τὸ" ἐν σπαργάνοις 
ἐζήτουν" Συμεὼν ἐθόα- Νὺν ἀπολύεις τὸν δοῦ1όν 


89. Join. xvi, 12. * Matth. xvi, 15. 


* Luc. i1, 29. 


imperitiam, non linguis invicem petulautius invecti, 
sed admirati gratiam, eujus ape auimi sunt inutati. 
Dizeterea sic discipylorum aures Christus persona- 
bat : Adhetc habeo multa vobis dicere, sed non potestis 
poriare modo 33. deo paulatim facia doetriie aces - 
$ione, ex discipulis mogistros. elfecit : cuuJeriam 
enim doctrinam non fert hominum ingenium. Quare 


miraculis et pricceptionibus, quasi pinnis, mentes 


eptaus excital, ut ad. celsioris diseipling culmen 
evolent, omnibusque coactis rogat : Quein. me di- 
cunt homines esse Filium hominis * ? Wecte, Filium 
hominis : quandoquidem Deua erat Filius, et cum 
Patre ereaturze olim fabricator is exstiterat, qui per 
hominum misericordiam ex hominibus lnmanitatem 
induit, quo uniformis naturz spectaculo ad propri:e 
naturz notitiam perducantur. Dum vero videntibus 
probat ejusdem esse cum hominibus natur:e, quod vi- 
deiur, liumanis mogis agit humanitatem, indiscrete 
quidem habitans, divine autem. gubernans, et quz 
fiunt, sibi vindicansabsque passione : cibum enim ca- 
pientem qui videbant, et incedentem, et tristitia cor- 
reptum, naturam cum eventis commensi, quod in 
oculos incurrebat cognoseebant : qui vero miracu- 
lis percellebantur, in varias suspiciones scindeban- 
lur : hi prophetam vecabaut, illi Eliam autumabani, 
quidam justum aliquem somuiabant. Alii, qui Chri- 
stum. confitrebantur, jejuna quadau s et tenui de eo 
percepta cogaitione appellationem dehonestabant. 
Nam quemdam hominem Christum suspicabantur, 
cum de Unigeniti divinitate notionem nullain habe- 
rent. Cum igitur hominum animos tanta de Christo 
depasceretur ignoratio, neque apostolorum catus 
ab ea ignoratione liber exstitit. 1/50 Quare ip:os 
quam sapientissime notitia instruxit. Non enim ἃ 
seipso loquitar, neque Deum seipsum manifesto pro- 
elamat, magisterii titulo sibi arrogato. Etenim dicere 
erat si quidem voluisset : Ego Deus de Deo, ego 
celum una cum Patre fabricatus sum, tcrram 
panxi in aqua elemento errabundo constituta. ejus 
Matura immobili, aerem diffudi, solares radios illu- 
minavi. At. orationem ejusmodi carnis humilitas 
succidebat, et oculi re apparente offensi ab altiorum 
disciplina ablegabantar. Oculorum quoque imbecilli- 
tas orationis vim. dimetiens incredulitate velut calie 
gire oceupabatur, Quid agit tandem ? Primum aliis, 
res suas ut divulgent, imperat alienis vocibus pr:e- 
dicatione concredita. Idco. namque vel a principio 
miracula cum paritu concurrebant : stella peregrino 
ceavsu manifestabat inopinato natum infantem, magi 
relieta a tergo Babylone, fasciatu.i perquirebant, 
Simeon vociferabatur : Nunc dimittis servum tuum, 
Domine *. Aliunde Anna vates vaticina excita gratia. 


CL. DAUSQUEI! NOTAE. 


M Οὐκ εἰδὼς, d φησί. Lucas, μὴ εἰδὼς, ὃ 
ει. 


(7) Οὐ γὰρ οἴκοθεν φθέγγεται. Nide chiliadig 3 
ceuturiam ὅ. M 


DASILII SELEUCIENSIS 
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Prepler hos Joannes omnibus ostendebat clami- A cov, Δέσποτα" ἐτέρωθεν Ἄννα προφῆτις προφη- 


tans : Ecce Agnus Dei, ecce qui tollit peccatum mun- 
di *. 


ἃ. Tanti sunt testes : ipse de se conticescit. 
Novit enim opportunum silentium ín contentam 
vocem erumpere. Quando vero ipsum quoque dein- 
ceps tempus ad docendum vocabat, miraculis pri- 
mum oculos dictorum testes excitat et. comparat, 
tuncque verbis adaperit ibesaurum, etsi nunquam 
evidenter demonstret, neque sic asseveret : Ego 
sum Filius Dei vivi; sedquomodo ? Quem me dicunt 
homines esse ? Per interrogationem doctrinam exor- 
diri res est sapienti perquam familiaris. ]ta pro- 
fecio Adaniuim cum ob peccatum strepitu ageret in 
fugam Conditor, quasi ignarus revocat occulentem 
se : Adam, Adam, wbi es * ? lta Caini parricidialem 
audaciam interrogat : Ubi Abel frater tuus * ? lta: 
Quot panes habetis *? Qui fontis instar panes multi- 
plicat, numerum sciscitatur, [ta de Lazari rebus : 
Ubi posuistis eum *? Quzrit de loco, qui de loculo 
solvebat. ]ta de bx»morrhousa : (uis est, qui me 
tetigit * ?* 1a modo quoque : Quem me dicunt homi- 
nes esse ? Cum ei propositum essel docere, discentes 
interrogat. Recte Filium hominis, tantum non hoc 
dicens : Propter 141 bomines bumanitate indutus 
suin, et cum sim Dominus, in servi forma appareo, 
et ex matre corpus hoc, quod ex Davide hominum 
studio indui, niliique bominem ex Adamo ob Ada- 
mi progeniem circumdedi, et dignitatem meam tego 
viclus humanitate, ()uem me dicunt homines esse 
Filium hominis? Remotam a periculo quzstionem 
interim discipulis objiciebat. Perfacilem enim re- 
sponsiouem quzrit de aliis instituta quaestio. Quare 
prompte apostolorum cetus respondit : Alii Eliem, 
alii Joannem, alii unum ex. prophetis*. Sed qua- 
sione iterum ingesta refellit inscitiam : Vos autem 
quem me esse dicitis '* ? Et silentio suspeusos omnes 
tenuit : nec enim omnes sciebant. Αἱ cum interro- 
passel, iguorantia cognita Petro divino quodam 
modo responsum subjicit, et ad quam vocem spoute 
movebatur, primatem inclinat velut citharam quam- 
dam raiione preditam ictibus exsuscitans ; Petri 
lingua in obsequium doctrinze usus rogat ignorantes, 


τιχῷ χινουμένη χαρίσματι. Ἐπὶ τούτοις Ἰωάννης 
δειχνύων πᾶτιν ἐδόα" "IOe ὁ ᾿Αμγὸς τοῦ Θεοῦ, ὁ 
αἴρων τὴν ἁμαρτίαν τοῦ χόσμου. 

δ΄. Τοσοῦτοι μαρτυροῦσι, χαὶ αὐτὸς περὶ ἑαυτοῦ 
σιωπᾶ. Οἷδε γὰρ εὔχαιρος σιωπὴ μεγαλόφωνος γε- 
νέσθαι χέρυξ. Ἐπειδὴ δὲ χαὶ αὑτὸν λοιπὸν ὁ χαιρὸς 
εἰς τὸ διδάσχειν ἐχάλει, πρῶτον xoi; θαύμασι δι- 
ανίστησι, χαὶ μάρτυρας τῶν λεγομένων τοὺς ὀφθαλ- 
μοὺς εὐτρεπίζει, χαὶ τότε παραγοίγει λόγοις τὸν 
θησαυρὸν, χαὶ οὐδέποτε σαφῶς ἀποφαίνεται λέγων" 
Ἐγώ εἶμι ὁ Υἱὸς τοῦ Θεοῦ τοῦ ζῶντος : ἀλλὰ κῶς: 
Τίνα ps .1έγουσιν οἱ ἄγθρωκποι εἶναι; Σύνηθες ἀεὶ 
τοῦτο τῇ σοφίᾳ τὸ ἔργον, δι᾽ ἐρωτήσεως τῆς διδασχα- 
λίας ἀπάρχεσθα!. Οὕτω δὴ τὸν ᾿Αδὰμ χτύπῳ διὰ τὸ 
πταῖσμα ςυγαδεύσας, ὁ Κτίστης ὡς οὐχ εἰδὼς &v- 
ἐχάλει κρυπτόμενον" ᾿ἀδὰμ, Ἀδὰμ, ποῦ εἶ; Οὕτω 
«οὔ Κάϊν τὴν μιαιφονίαν ἐρωτᾷ " Ποῦ 'A6eA ὁ ὁδεῖ. 
góc σου; Οὕτω Πόσους ἄρτους ἔχετε; Ὁ πηγά- 
ζων τοὺς ἄρτους, τὸν ἀριθμὸν ἐρωτᾷ. Οὕτως ἐπὶ τὰ 
Λαζάρου" Ποῦ τεθήχατε αὐτόν; Ἕρωτᾷ τὸν τό- 
vtov, ὃ λύων τὸν τάφον. Οὕτως ἐπὶ τῆς αἱμοῤῥοού- 
σης Τίς ὁ dydgeróc μου; Οὕτω xal νῦν" Tira 
με .λέγουσιν οἱ ἄγθρωκποι εἶναι; Διδάξαι προθέμε- 
γος, ἐρωτᾷ τοὺς μανθάνοντας. Καλῶς τὸ» Υἱὸν τοῦ 
ἀνθρώπου" μονονουχὶ τοῦτο λέγων" Δι᾿ ἀνθρώπους 
ἀνθρωπότητα περιδέόλημαι,͵ χαὶ Δεσπότης ὧν ἐν 
δούλου μορφῇ φανεροῦμαι" xal ix μητρὸ; τὸ ix 
Δανὶδ τοῦτο διὰ φιλανθρωπίαν ἐνδέδυμαι" καὶ τὸν 
ἐξ ᾿Αδὰμ διὰ τοὺς ἐξ ᾿Αδὰμ περιδέόδλημαι" xol 
κρύπτω τὴν ἀξίαν, φιλανθρωπίᾳ χρατούμενος. Τίνα 
μέ φασιν οἱ ἄγθρωκποι εἶναι τὸν Υἱὸν τοῦ ἀνθρώ- 
Xov; ᾿Αχίνδυνον τέως ἐρώτησιν τοῖς μαθηταῖς προ- 
εδάλλετο. Εὔχολο; γὰρ πρὸς ἀπόχρισιν d) περὶ τῶν 
ἀλλοτρίων ἐρώτησις. Τοιγαροῦν ἑτοίμως ὁ τῶν ἀπο- 
στόλων χορὸς ἀπεχρίνατο" Οἱ μὲν "HAiav, οἱ δὲ 
Ἰωάννην, οἱ δὲ ἔνα τῶν προφητῶν. ᾿ΔΔλλ᾽ ἐπάγων 
τὸ δεύτερον, τὴν ἄγνοιαν ἤλεγξε" Ὑμεῖς δὲ εἰνα μὲ 
«έγετε εἶναι; Καὶ σιωπῇ τοὺς πάντας ἐχρέμασεν" 
οὐ γὰρ ἅπαντες ἠπέσταντο. ᾿Αλλ᾽ ἡρώτησε μέν" εἰδὼς 
δὲ τὴν ἄγνοιαν, ὑποθάλλει τῷ Πέτρῳ θεϊχῶς τὴν 
ἀπόχρισιν, καὶ χλίνει τὸν χορυφαῖον πρὸς ἣν αὐτὸς 
ἐχινήθη φωνὴν, χαθάπερ χιθάραν λογικὴν διανα- 
στήσας τοῖς χρούμασιν' ὑπηρέτῃ διδασχαλέδι τἢ τοῦ 


et responsionem suppeditat : Tu es. Christus Filius p Πέτρου γλώττη χρτοάμενος ἐρωτᾷ τοὺς ἀγνοοῦντας, 


Dei visi '**. Quod per scientiam non poterant, gratia 
proloquebatur. Eam vero orationem cum firmavisset 
approbatione sua, omnes condocefacit : Beatus es, 
Simon Barjona, quia caro et sanguis non revelavii 
tibi, sed Pater meus, qui in calis est '**. Petrum feli- 
ceui asserit, ut oratioui fidein conciliet ; ut senten- 


8 Joan. 1, 29. 


* Gen. in, 29. 
* Matth. xvi, 14. 


" ibid. 15. 


δ Gen. 1v, 9. 
!! ibid. 16. 


* Maith.. xv, δέ. 
15. ibid. 17. 


xai ὑποτίθεται τὴν ἀπόχοισιν" Σὺ el ὁ Χριστὸς, ὁ 
Υἱὸς τοῦ Θεοῦ τοῦ ζῶντος. Ὃ οὐχ εἶχεν ἡ γνῶσις, 
ἡ χάρις ἐφθέγγετο. Βεδλιώσας δὲ τοῖς ἑπκαένοις τὸν 
λόγον (8), παιδεύει τοὺς ἅπαντας" Μακάριος el, 
Σίμων Bapurü , ὅτι σὰρξ καὶ αἷμα οὐχ ἀπεκά- 
Jvyé σοι, ἀ.1.λ ὁ Πατήρ μου ὁ ἐν coic οὐρανοῖς. 


' Joan. τι, 56. 5 Luc. vin, 43. 


CL. DAUSQUEII NOTA. 


(8) Βεδαιώσας δὲ ἐπαίνοις τὸν Aóyor. Ἕπαινον 
apposite dixit. Laudaret euim Christum Petrus, ct 
yog erat, quo ἐπὶ aiv l'etri laudem. Christus 


superstruit, id proprie est ἔπαινος. Quare ἐπαινῶ, 
ui jrepidaut reddere verbo aliaudo , minime lau- 
udi suat. 


271 


ORATIO XXV. 


298 


Μακαρίζει τὸν Πέτρον, ἵνα τὸν λόγον πιστώσνηται" A tie grotiam, responsionem  allaudat. Et — dum in 


ἐπαινεῖ τὴν ἀπόχρισιν, ἵνα τὴν γνώμην χαρίσητα:. 
Καὶ μετὰ τῶν ἄλλων μαθητῶν διδασχόμενος ὁ Πέτρος, 
συνεξερεύγετο (9) τῷ διδασχάλῳ τὴν δόξαν’ τότε xal 
αὐτὸς διδασχόμενος, ὅτε διδάσχειν ἐφαίνετο. Μαχά- 
ριος εἶ, Σίμων Βαριωνᾶ. “Αλλη διδασχαλία πάλιν ὁ 
τῆς ἀποχρίσεως ἔπαινος. Οὐ γὰρ ἁπλῶς ἐπαινέσαι 
προαιρεῖται, ἀλλὰ δι᾽ ὧν ἐπαινεῖ, τὸ τοῦ δόγματος 
ἀχριδὲς ἐχχαλύπτει. Βαριωγᾶ, τοῦτ᾽ ἔστιν, Υἱὲ τοῦ 
Ἰωνᾶ. Τίς οὖν τοῦ γεννήσαντος χρεία πρὸς ἔπαινον ; 
᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ Υἱόν με, φησὶ, χέχληχας Θεοῦ, μάνθανε 
τὸ xav' ἐμὲ διὰ τῶν σῶν. Ὧ; γὰρ ἄνθρωπος ἐξ ἀν- 
θρώπου, οὕτω φέρω πρὸς τὸν ἐμαυτοῦ Πατέρα τὸ τῆς 
οὐδίας ἐφάμιλλον. Σίμων υἱὸς Ἰωνᾶ. ᾿Απαράλλαχτος 
τῆς φύσεως σχέσις. Σὺ εἶ ὁ Χριστὸς ὁ Υἱὸς τοῦ 


Θεοῦ τοῦ ζῶντος. Τοῦτο γὰρ ὁ τῆς οὐσίας βούλεται B 


λόγος. Σὺ εἶ ὁ Χριστὸς, ὃ ἀπὸ τῆς οἰχονομίας ἔχων 
τὸ ὄνομα. Ὁ γὰρ-τὴν χρισθεῖσαν τοῦ δούλου μορφὴν 
ἐνδυσάμενος, ὁμοῦ τῷ φορουμένῳ xal τὴν προσηγο- 
ρίαν ἐνδέδυται. Σὺ εἶ ὁ Χριστὸς ὁ Υἱὸς τοῦ Θεοῦ 
κοῦ ζῶντος, ὡς ταυτότητα τῆς οὐσίας τῷ γεννήσαντ: 
φέρων" Χριστὸ; δὲ, ὡς στολὴν φορῶν χρισθεῖσαν ὑπὸ 
τοῦ Πνεύματος. Ἢ μὲν οὖν τὴν οὐσίαν παρίστησιν, 
ἡ δὲ συμπαραλαμδάνει τῷ φοροῦντι χαὶ τὸ φορού- 
μενον. Οὐ μὴν τῷ ἀχτίστῳ τὸ χτίσμα χατ᾽ οὐσίαν 
συμπλέχεται, οὔτε ἀγέννητος οὐσία τῇ γεννητῇ χατὰ 
φύσιν συντίθεται“ ἄχτιστος ὁ Υίὸς, ναὸν ἔχει τὸ 
κτίσμα" ἄχτιστος ὁ Yl οἰχονομίαν φέρει τὴν 
cápxa (10), πορφυρίδα φορουμένην, ἀχώριστον, συμ- 
πληρουμένην. Οὐ γὰρ μέλος, ob μέρος (11) “οὔ 
φυροῦντο; τὸ φορούμενον γίνεται " ἀμερὲς γὰρ τὸ 
Θεῖον, xol γεννητῆ: ἄμοιρον φύσεως " ταύτην τὴν 
ὁμολογίαν Πέτραν καλέσας ὁ Χριστὸς, Πέτρον ὀνομά- 
ζει τὸν πρώτως ταύτην ὁμολογήσαντα " γνώρισμα 
τῆς ὁμολογίας τὴν προσηγορίαν δωρούμενος. Αὕτη 
γὰρ ἀληθῶς τῆς εὐσεόεία: ἡ πέτρα, αὕτη τῆς σωτη- 
ρίας t χρηπὶς, τοῦτο τῆς πίστεως τὸ τεῖχος, οὗτος ὁ 
«ἧς ἀληθείας θεμέλιος " Gejié Acor γὰρ dAAor οὐδεὶς 
δύναται θεῖναι παρὰ τὸν κείμενον, ὅς ἐστιν "In- 
σοῦς Χριστός. Αὐτῷ ἡ δόξα χαὶ τὸ χράτος εἰς τοὺς 
αἰῶνας τῶν αἰώνων. 'Apf,v. 


42} Cor. πι, 11. 


aliorum coetu. discipuloruiu Petrus docetur, siinul 
eructat. et ascribit magistro gloriam : tunc et ipse 
docebatur, cuim. docere videbatur. Beatus es, Simon 
Barjona. Nova rursus doctrina est responsi collau- 
datio. Non enim laudare duntaxat illi propositum 
erat; sed iis, ex quibus fidem conflit, absolutam 
exaciamque doctrin:ze. sui rationem. retegere. Bor- 
jona, hoc est, Fili Jonz. Quorsum 3d laudem  ge- 
nitoris mentionem ingerit ? Quia me, inquit, vocasti 
Filium Dei, naturam meam condisce de tua. Ut 
enim tu liomo de homine : sic ego naturam cum 
Patre meo. eamdem fero. Simon filius Jon:ze. Per- 
similis patur» habitudo. Tu es Christus Filius Dei 
vivi * hoc enim natura ratio postulat, Tu ex Christus, 
ab incarnatione nomen sortitus, Nam qui se iu 
unctam servi formam induit, pariter 149 ctiam 
rei gestatze nactus est appellationem. Tu es Christus 
Filius Dei vivi, quod eamdem cum Patre naturam 
feras; Christus vero, quod stolam gestes ἃ Spiritu 
uuctam, Hla quidem appellatio natuyam. reprassen- 
tat : hzc vero una cum gestante. quod. gestatur, 
assumit. Non tamen natura creata secundum se cum 
increata confunditur, neque ingenerabilis natura 
cum generabili nature vi componitur. Increatus 
Filius pro templo creaturam babet : increatus Filius 
ex dispensatione fert carnem, purpuram gestatam, 
indivisam, perfectam et completam. Neque enim 
quod gestatur, aut. meribbrum, aut. gestautis pars 
est, Numen enim pariüis est expers, neque cuim 
natura generabili ' participat. Hanc confessionem 
Christus Petram cum  nominasset, eum qui con- 
fessus est, Petrum nominat, appellationem confes- 
sionis indicem videns, Hzc enim est rcvera reli- 
gionis petra, hec salutis basis, hie fidei murus, 
hoc veritatis. fundamentum : Fundamentum. enim 
aliud nemo potest ponere prater id, quod positum est, 
quod est Christus Jesus ** : cui gloria et imperium 
in &ztcula sgculorum. Anien, 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(9) Συγεξερεύετο. lnjice v, et scribe, συνεξερεύ- 


1:70. 

(10) Ὁ γιὸς οἰκονομίαν φέρει τὴν cápxa. Me- 
lius οἰχονομίας, vel xav' οἰχονομίαν. 

(11) οὐ Tf μέλος, οὐ μέρος. Neque membrum , 
neque pars. Mépous appellatio ulterius hic porrigitur 
qua μέλους : μέλος euim est partis in artum confor- 
matio certis figuris asiricta : unde in Odyss., δια - 
μελεϊῖστὶ ταμεῖν, quod Plauto deartuare. Μέρος etiam 
partibus congeneribus tribuitur : unde ΠῸρ λεπτο- 
μερὲς dicitar, et Lucretius lib. 1. : 


Nunc et Anazagorg scrutemur homaomeriam , 
()uam memorant Graci, nec nostra dicere lingua 
l'ermiiit patrii nobis sermenis egestas. 

Observo Auatagoram locis aliquot dicere μέρη et 
μόρια, pre μέλος εἰ pípo;. Lib. De resurrectione : 


PaATROL. Gn. LXAXV. 


Ἐπειδὴ χωρισμὸν Ψυχῆς ἀπὸ τῶν τοῦ σώματος με- 
ὦν, xat μορίων διάλυσις τὴν συνεχῆ διαχόπτει ζωήν. 
bid. : Συμπλεχομένην τε χαὶ περιπλαττομένην πᾶσι 
τοῖς τούτου μέρεσι xal μορίοις. Quibus praenotatis 
coniperior, ita quoque pridem philosophatum esse 
M. Antonium imperatoreni lib. v11 De sui. cognitione, 
ubi hujus cogitationis aculeo quemque ad officiuin 
exstimulat : Μᾶλλον δέ cot ἡ τούτου νόησις προσπε- 
σεῖται, ἐὰν πρὸς ἑαυτὸν πολλάχις λέγῃς, ὅτι Μέλος 
εἰμὶ τοῦ ἐχ τῶν λογιχῶν συστήματος. Ἐὰν δὲ διὰ 
ποῦ ῥὼ στοιχείου μέρος εἶναι ἑαυτὸν λέγῃς, οὕπω 
ἀπὸ χαρδίας φιλεῖς τοὺς ἀνθρώπους * utpote qui te 
partem. duntaxat autumes, non etiam imembrum , 
μέρος, non μέλος : est enim przestantior membri cuim 
membro societas, quam partis cuim parte copulatio. 
Haud perpetuum tamen πος discrimen, ne in Basili« 
quidem ipso locis compluribus, 
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ORATIO XXVI (a). 
Ejusdem τη {πῶ : « Ego sum Pastor bonus '*. » 


4. Perjucunda quidam res. pastor in. montibus 
pascens ovium greges, et fistul:e sono ad pascua 
greges exciens, qui calami modulatu delectatus 
ciiam contra ferarum insultus comparatus est, qui 
baculo et armis in eas armatur. Talis magnus hic 
gregis Christiani pastor, Nam cum piis carminibus 
greges nutrit, arma qux ad impietatis eversionem 
faciant, negligere non solet. [mo vero cantillans 
que sunt spiritus, etiam in lupos arma capit. Nam- 
que lita perfunditur crescente grege, propa- 
ratusqye cst necubi lupus, mecubi hzreticus, 
ubi animam | aliena. a flde narratione. corruperit, 
ovem devoret ; quinimo assumptam gregis solli- 

*citudinem pro donario, celesti offert pastori. 
AA 3 Sic Abelus primus pastor, ovium effectori 
venit in admirationem, et pastoeis sacra lubens 
admisit Deus, animi donarium longe prafcrens 
oblationi animalis, et cültum honoris acceplatione 
rependit, et honorem vicissim sacrificanti reddidit. 
Jacobum quoque Labani pascentem oves admiratur 
Scriptura, utpole qui sudatos pro grege labores re- 
censens, Die, inquit, moclugue estu  urebar, el 
gelu !*. Notus sum, inquit, nocturni rigoris, et 
&stus ardorisque diurni patientia. Et quasi starct 
]n acie depugnans, ovibus securitatem przstabat. 
Viro tam laborioso Deus per hosce labores anima- 
lium coloribus, quz? paverat, remunerationis tabcl- 
lam addixit !*, Pastor fuit et Moyses in mon:ibus 


* Jean. x, 11. '* Gen. xxxi, 40. 


DASILII SELEUCIENSIS 


!* Gen, xxx, 11. 


9300 

ΔΌΓΟΣ K4'. 
Tov αὑτοῦ, εἰς τὸ" « Ἐγώ εἶμι ὁ Ποιμὴν à 

xaJAoc. » ᾿ 

α΄. Ἡδὺ μὲν τὸ χρῆμα ποιμὴν τοῖς ὄρεσι (12) νέ- 
μων τὰς τῶν θρξῃμάτων ἀγέλας, καὶ σύριγγος ἤχῳ 
πρὸς τὴν νομὴν διεγείρων τὰ ποίμνια, 07 ἀπὸ «τοῦ 
χαλάμου μέλεσιν εὐφραινόμενος, xal πρὸς “τὰς 
τῶν θηρῶν ἐπιδρομὰ; παρεσχεύασται, ῥοπάλῳ (15) 
χαὶ ὅπλοις xav' αὐτῶν ὁπλιζόμενος. Τοιοῦτος ὁ μέ- 
γας οὗτος τῆς τοῦ Χριστοῦ ποίμνης ποιμήν. Εὐστεδείας 
γὰρ μέλεσι τρέφων τὰ ποίμνια, τῶν χατὰ τῆς ἀσε- 
θείας οὐκ ἡ μέλησεν ὅπλων. ᾿Αλλὰ xal μελωδῶν τὰ τοῦ 
πνεύματος, xal χατὰ λύχων ὁὀπλίζεται. Χαίρει μὲν γὰρ 
αὐξανομένην τὴν ποίμνην ὁρῶν, παρεσχεύαστο δὲ μή» 
που τις λύχος * αἱρετιχὸς, χαταθοινήσηται πρόδατον, 
ἀπιστίας διηγήματι ψυχὴν λυμηνάμενος, τὴν ὑπὲρ τῆς 
παίμνης μέριμναν δῶρον προσάγων οὐρανίῳ ποιμένι. 
Οὕτως "Αὔελ ὁ πρῶτο; ποιμαίνων, ὑπὸ τοῦ ποιητοῦ 
τῶν προδάτων τεθαύμασται, χαὶ τὴν τοῦ ποιμένος 
Θεὸς θυσίαν ἡδέως ἐδέχετο, πρὸ τοῦ δώρου δῶρον 
τὴν γνώμην ἡγούμενος * xaX τὴν θεραπείαν ἢμείδετο 
τῇ ὑποδοχῇ τῆς τιμῆς, ἀντιτιμῶν προσφέροντα. Θαυ- 
μάζει καὶ τὸν Ἰαχὼδ ἡ Γραφὴ τὰ τοῦ Λάδαν ποιμαί- 


᾿νοντὰ πρόθατα, ὡς τοὺς οἰχείους ὑπὲρ τῆς ποίμνης 


ἀπαγγέλλων ἱδρῶτας. Ἐγενόμην, φησὶ, τῷ καύματε 
[τῆς ἡμέρας] συγκχαιόμενος, καὶ τῷ παγετῷ τῆς 
γυχτός (A4). Ἐγνωριζόμην, φησὶ, πρὸς voxtb; xpu- 
μὸν, πρὸς ἡλιακῆς ἀκτῖνος φλογμόν " καὶ προσμο- 
χόμενο; ἀντετάττετο, τὴν τῶν προδάτων ἀσφάλειαν 
μνηστευόμενοξ. Διὰ τούτων τῶν πόνων τῷ χεχμη- 
χότι Θεὸ; τοῖς τῶν ποιμανθέντων χρώμασι τὸ τῆς 


΄ - 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(12) Τοῖς ὄρεσι. Fero, etsi duriusculum, quo 50- 

lens more suo poetissare videatur. Post ubi de 
- Mosse, mollius, ἐν τοῖς ὄρεσι, 

(45) Ροπάλφ. Secutus Hesychium, ῥόπαλον Ba- 
κτηρία, ῥάθδος, verti baculus. Nec enim clava gesta- 
meu est pastoris. Vide additum xat ὅπλοις. Sed id 
generale, ut etiam ille ait : armari classem : quam- 
vis non dillitear, cautius eliam quandoque pastores 
armari. 

(44) Παγετῷ τῆς vvxcóc. Vulgate versioni pa- 
trocinantur. Hebraea exemplaria, et Latiuorum pars 
melior : nam qua urgebar praeferunt pro urebar, 
peccant, Eisi vero mociis gelu quemquam uri per- 
mirum videri potest, lamen scripturam ue5or, 
ratione et historicorum atque poelaruin auctoritate. 
Id primum ita evenit, quod extraneo frigore , iu- 
tereutes igniculi cogantur iu penitiorem carnem, 
qui si intro pulsi aliis adjuventur, quos forte repere- 
vint, iterumque erumpant in priorem stationem, 
sic iucenduut, ut cutem quandoque ardore nimio 
depascantur, et partes  exiimas perrumpant. 
Quod si ignieuli isti non remeept, intima ni- 

.Wio ardore depascuntur; extima parles inte- 
rius livent, tabescunt, defluunt. Lege super liac 
re facundum Basilium Maguum, Laudatione qua- 
draginta martyrum, ubi illi tartareo frigore torren- 


tur. Ex quo eveutu scribit Tacitus lib. xix : Awbusti.-. 


multorum artus vi frigoris. Curtius libro vii : Multos 


exanimavit rigor insolitus nivis, multorum  adusst 
pedes. Pisidas : | 
Χειμῶγος ὥρα, xal τὰ δένδρα συντόμως 
'Ex τῆς πυράγρας τοῦ χρύους μαραίγεται. 
Morellus : 


Bruma vigente arbusta stirpesque ocius 
Peneirabili ust frigore arescunt. 


Andinus vates : 
.... penetrabile (rigus adurit. 
Silius lib. 1v : 


llostiem miles habet f(racium, ambustumque nivosis 
Cautibus.... 


Et Livius, ubi de Alpium conscensu. Statius TAe- 
baidos vui : 


.... Tristique rosaria pallent 
Usta Noto.... 


Ovidius, τι, eleg. 5 Trist. : 
Glebaque canenti semper obusta gelu. 
Valerius Flaccus Argonauticon, v : 
Et canis urebat luna pruinis. 
Lucanus lib. ui : 
Urebant montanc nives.... 
Jacobum igiiur uri gelu , que tandem invidia est? 


(a) Dicta coram episcopo cujus defugoti ?biler merariau celebrat orat. 53. CouBEFis. 


nt 


GRATIO XXVI. 
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ἀποδόσεως γραμματεῖον ὑπαγορεύει. Ἐποίμα! εν χαὶ A Madian, ct ovlum enrator. Jothori W, postfercus 


Μωῦτῆς ἐν τοῖς ὄρεσι τοῖς Μαδιὰμ, χαὶ προδάτων 
ἐπιμελητὴς τῷ Ἰωθὼρ ἐγίνετο, μετὰ τὴν βσσιλείαν 
Αἰγύπτου, μάλιον ἑλόμενος συγχαχουχεῖσθαι τῷ 
λαῷ τοῦ Θεοῦ, ἣ πρόσκαιρον ἔχδιν ἁμαρτίας 
ἀπόλαυσιν. θαυυάξων δὲ τῆς προαιρέσεως αὐτὸν ὁ 
Θεὸς, χισθὺν αὐτῷ τῆς γνώμης τὴν" οἰχείαν ἐπιφά- 
vstay (15) δείκνυσι, xai μεσιτεύε. «ἢ θέᾳ τῷ θεατῇ 
τὸ πῦρ βάτῳ καὶ ἄνθεσιν ἀδλαδῶς ἐποχούμενον. Kc] 
μετὰ τὴν θέαν τῶν προύάτων τοῦ ποιμαίνειν 0^ 
ἐπχύσατο (16): ἀλλὰ κατέχων τὴν βακτηρίαν τοῖς 
στοιχείοις ἐπέταττε, καὶ φωνὴ ὁμοδούλου φερομένη 
ἐποίμαινε. ... . ἘἙποίμαινε xai μειράχιον ὧν, ὁ 
«οὔ Πνεύματος λυρῳδὸς Δαυῖδ, χαὶ ποιμὴν προδάτων 
κατὰ λύχων ὡπλίζετο, xal στόμα λέοντος ἧττᾶτο 
προδάτου (17) (a), χαὶ σηφία ποιμένος £x τῶν ^00 
0505; ὀδόντων τὸ ἡρπασμένον ἀνθήρπαζεν. ᾿Αλλ᾽ οὐχ 
ἐχώλυσεν ἡ ποίμνη τὸν θρόνον, οὐδὲ τὴν βασιλείαν 
ἐπέσχε τὰ πρόδατα ἀλλὰ ἡ ῥάδδος πρὸς σχῆπτρον 
121: «1x0, χαὶ διάδημα διεδέχετο " xal Σαμουὴλ ἴχρ.- 
σε, χαὶ ἡ χάρις ἐπέτρεχε, val συμπεριεχεῖτι τῷ ξλαίῳ 


«) Πνεῦμα τῆς χάριτος, xal ὁ Γολιὰθ àwhpmzevo, 


λίθοις ποιμεν'χοῖς τοξευόμενος " συναφῖ,χς γὰρ αὐτῷ 
τὸν λίθον fj χάρ'ς, xaX τὸ Πνεῦμα τὴν βολὴν συνειργά- 
ζετο (18), χαὶ ἣν ὁ τῶν προδάτων ποιμὴν στρατιώ- 
tne τοῦ Πνεύματος, xal χαθάπερ τι πρόθατον ix 
τῶν τοῦ Γολιὰθ ὀδόντων ὁ Ἰσραὴλ ἀπεσπᾶτο᾽ οἷς 
1ὰρ τοὺς θῆρας ἔδαλλεν ὁ Δαυῖδ, τούτοις τὸν 
Γολιὰθ χατηχόντιστε. Καὶ μὴ θαυμάσῃς, εἰ παρὰ 
Θεῷ xai ποιμένες εὐδόχιμοι" οὐδὲ γὰρ Θεὸς ποι-- 


μιαίνειν αἰσχύνεται ἀνθρώπους;. Κύριος γὰρ ποι- C 


pavet ue, xal οὐδέν μὲ ὑστερήσει. Καὶ πάλιν" Ὁ 
ποιμαίνων τὸν "Icpaij4, πρόσχες, ὁδηγῶν ὡσεὶ 
zxpó6atoy τὸν ᾿Ιωσήφ. Οὐ γὰρ ὀχνεῖ Θεὸς ποιμαΐ- 
νεῖν ἀνθρώπους " οὃς γὰρ πλάττει, οὐχ ἐπαισχύνε - 
«at. "AAA o) τοιοῦτοι Φαρισαῖοι ποιμένες" οἱ πο!- 
μαίνειν ταχθέντες, σφαγεῖς τῶν ποιμνίων ἐγίνοντο. 


1 Exod. in, 1. 
Lxx)x, 2. 


'5 Hebr, xi, 25. 


19. 1 Rog. xvii, 57. 


JEgypti regnum, et magis eligens affligi cum: populo 
Dei, quam temporalem peccati habere jucunditatem 8, 
Cujus electionis ipsum Deus admiratus se viden- 
dum offert viri tam cordati merito, et. spectacu- 
lum inter ac spectatorei medium iguem interloca!, 
rubo et floribus insidentem innoxie. Neque cum 
ab ovibus oculos amovisset, artem pastoritiam de- 
siil, sed comprehensa virga elementis imperabat ; 
et conservi vox lata pascebat Israel. Egit quoque 
pastorem David puer, Spiritus lyricen, utque ovium 
p»stor arma sumebat in lupos, simul ei leonis ri- 
cium ovieulze fauces angustabat, et pastoris indu- 
siria ex bellus dentibus pr:edam vice versa diripie- 
hat '*. Sed per gregem throno prohibitus non esi, 


B neque oves. aditum ad regiam dignitatem ei inter- 


clusere. Sed virga pastoritia $ceptro mutata est, 
et diadema successit, nec sine concursu gratix Da- 
videm Samuel unxit **, unaque cum oleo gratize 
Spiritus circumfnndebatur , et pastoritiis lapi Nbus 
Goliat appetitus violente occubuit, Nam. sinl 
ipse, simul gratia lapidem ejecit, et jactu Spiri- 
tus simul adjuvit. Ovium pastor Spiritus miles 
evaserot, et oviculz ritu e Goliathi faucibus Israel - 
exiractus 681. Quibus enim feras sternebat Davi, 
iis Goliaihum impctiit, Ne vero mireris, €i apud 
Deum pastores. quoque aliquo sunt numero : nec 
enim Deus homines pascere eruhescit ; siquidem : 
Dominus pascil me, et nihil mihi 14/4 deerit *'. 
Et iterum : Qui. pascis. Israel, intende, qui deducis 
velut ovem. Joseph 3. Non. enim homines pascere 
Deum pigct cum non pudeat corum, quz fingit. 
Αι non ejusmodi Phariszi pastores, qui pastorum 
loco positi greges jugulabant. Quare in eos Dcus 
prophetarum linguas acuebat, per eos ipse reso- 
nans, et dicene : Fili hominis, profeta, et dices : O 
pastores Israel , mumquid pastores pascunt semetipsos? 
16 | Rog. xvi, 15. 


" psa, xxi, 48. 33 Psal. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(15) Oixs/ax ixizdveiar.. Morellus : Proprium 
&plendorem. Ego se videndum, sui visionem , similive 
inodo. Siquidem ἐπιφάνεια idem bic esse cum τῇ 

£3 quie subeunt, declarant, 

(16) Μετὰ τὴν θέαν τῶν προδάτων τοῦ ποιμαί- 
γειν οὐκ ἐπαύσατο. Mec verba non alium. legunt 
sensum ab exposito, ut dicat Basilius Moysen, esto, 
desierit pecora spectare et pascere, nou tamen 
ideo pastoritiam  desiisse. Quia videlicet. retenta 
virga pastorali rupem veirberaverit, et elemento 
aque imperaverit (atque ita conservi vox ὁμόδου - 
?og hic χτίσε) δούλην iespicit ) lata paverit [srae- 
Jew. Sic igitur lacunulaimn. explevero asterisvis a 
typographo signatam : ἐποίμαιε τὸν Ἰσραήλ. (οι 
$i legeretur, μετὰ τὴν θέαν τι.) πρὸ βάτον, esset 
dicere Moysen post iguem conspectum (atque in 
igne Deum) qui rubum oberrabat (id sit τὸ πρὸ 
βάτου) non tam altos cepisse spiritus , ut prorsus 
pastoris munus reliquerit. 

(17) Στόμα Jéortoc ἡττᾶτο xpo6drov. Scribo, 


Στόμα λέοντος ἧττα τὸ (scil. στόμα) προθάτου, Verto : 
Leonis ricum ovicule fauces angustabat. Fieri e 
subjectis : Σοφία ποιμένος &x τῶν τοῦ θηρὸς ὀδόντων 
τὸ ἡρπασμένον ἀνθήρπαξζεν. Dasihi sententia ge- 
mina est illi 1 Reg. xvii, 55 : Ἐξέσπασα τοῦ στό- 
ματος αὐτοῦ, zal εἰ ἐπανίστατο ἐπ᾽ bui, ἐχράτησα 
«οὔ φάρνγγος αὑτοῦ (lg situr Davi.). Rictum nomi— 
nandi casu habes in. Verrinis. Nec nulla est Leo- 
nardi Lessii conjectura, cui sic scribeudum visum: 
Στόμα λέοντο; ἥπτετο προδάτον. 

(18) Zvraznxs γὰρ αὐτῷ τὸν MÜor ἡ χάρις, καὶ 
τὸ Πνεῦμα τὴν βολὴν συνειργάζετο. Cavi ne pau- . 
lum abs re omissior geminautem propositionem 
uon redderem. Etenim illustris locus est a pliiloso- 
phis ct tlieologis de concursu Dei cum actionibus li- 
beris. Expropter liec. rependi. Nam simul ipse, si- 
mul gratia. lapidem ejecit, et jactu Spiritus simul 
adiurit, Adeo pertinaciter quod nobiscum exorsa 
est vis illa coelestis, nobiscum perticit. 


(") ἹΙττᾶτο προδάτου. Somnia ac nugwe τὸ « ἧττα τὸ προθάτου, » ul ait Comief. Ἡττᾶτο προθάτου 
ideu valet ac ἧσσον fjv προδάτου, cedebat oviculw leonis rictus. Er. 
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Nonne greges a pastoribus pascuntur ?Lac comede- A Διὰ τοῦτο xav' αὑτῶν τὰς προφητιχὰς γλώττας 


bitis, et lanis operiebamini, εἰ quod crassum eral 
occidebatis; gregem autem meum non  pascebatis. 
Quod infirmum fuit, non comolidastis, e! quod egro- 
tum nom sannstis. Quod confracium est, non alliga- 
siis; el quod abjectum est, non reduzistis ; el quod 
perierat, non quatsistis ; sed. cum austeritate impe- 
rabatis eis, et cum potentia "5. 


ἠκόνα Θεὺς, δι᾽ αὑτῶν αὐτὸς ἀναφθεγγόμενος, xa λέ- 
γων" Υἱὲ ἀγθρώπου, προφήτευσον, καὶ εἰπέ (19)" 
Ὧ ποιμένες Ἰσραὴ.1, μὴ βόσκουσιν οἱ ποιμένες 
ἑαυτούς; Οὐχὶ τὰ πρόδατα. βόσκουσιν οἱ ποιμέ- 
γες; Ἰδοὺ τὸ γάλα χατεσθίετξδ, xa) τὰ ἔρια περι- 
€dAAscÓs, καὶ τὸ παχὺ κατασφάζετε, καὶ τὰ 
πρόδατά μου οὐ βόσκετε; Τὸ ἠσϑενηκὸς οὐκ 


ἐνισχύσατε, καὶ τὸ ἀῤῥωστοῦν οὐκ ἰάσασθε (20), καὶ τὸ συντετριμμένον οὐ κατεδήσατε" καὶ τὸ 
κακῶς ἔχον οὐκ ἐζωοποιήσατε (21), καὶ τὸ ἰσχυρὸν κατειργάσασθε μόχθῳ. 


4 Tales quidem isti cum lupinis moribus, quos 
manent luporum cruciamenta. Nos autem ad no- 
strum pastorem Christum respiciamus. Videamus 
ejus artes plenas humanitatis οἱ mansuetudinis, 
quae supra ovium placiditatem sunt. Lxiatur pre- 
sentibus, et quod ezerrat quarit. Montes οἱ 
silvas obice non recusat : obit praxcipitia, cumque 
deerrante venit in par«em errationis. Nec ob mores 
odio iuflammatur, etsi morbidam comperiat ; sed 
mali commiseratione inovetut, et subjiciens huime- 
ros proprio labore .oviculam curat laborantem : 
gaudet ipsa fatigatione, ovium inventionem ratus 


 lassitudinis esse levamentum. Quis enim, inquit, 


qui habel centum oves, el si perdiderit umam ez illis, 
nonne dimitlit. nonaginta novem in-deserto, et cadit 
ed illam, que perierat , donec. inveniat eam **? 
Venturam ex aliarum salute ketitiam unius exstin- 
guit exltium, et concepta de una tristitia, quod 
esse potuit de toto grege gaudium , accidit..Dum- 


β΄. ᾿Αλλὰ τοιοῦτοι μὲν οὗτοι, λύχοι τὸν τρόπον 
ταῖς τῶν λύχων τιμωρίαις τηρούμενοι. Ἡμεῖς δὲ 
πρὸς τὸν ἡμέτερον ἀποδλέψωμεν ποιμένα Χριστόν. 
Εἴδωμεν αὐτοῦ τὴν φιλάνθρωπον τέχνην, τῇ πραότητι 
νιχῶσαν τῶν προδάτων τὴν ἡμερότητα. Χαίρει τοῖς 
παροῦσι, καὶ ζητεῖ τὸ πλανώμενον. Οὐ παραιτεῖται 
νάπας περιιέναι χαὶ ὕλας" χρημνοὺς περιέρχεται" 
χαὶ τῷ πλανωμένῳ πλάνην μερίζεται (22). Κἂν εὕρῃ 
χάμνον (25), οὐ μισεῖ διὰ τὸν.τρόπον, ἀλλ᾽ οἰχτείρει 
διὰ τὸ πάθος * χαὶ τοὺς ὥμους ὑποδαλὼν, οἰχείῳ μόχθῳ 
θεραπεύει τοῦ προδάτον τὸν πόνον" xaX χαίρει χοπού- 
μενος, χαμάτων ἴαμα, προδάτων εὕρεσιν λογιζόμενος. 
Τίς γὰρ, φησὶν, ἔχων (24) ἑχατὸν πρόδατα, καὶ 
d£oAécac ὃν ἐξ αὐτῶν, ob καταλείπει τὰ ἐνγνενη- 
κονταδνγγέα ἐν τῇ ἐρήμῳ, καὶ πορεύεται ἐπὶ τὸ 
áxoduAóc, ἕως εὕρῃ αὐτό; Τῶν γὰρ σωζομένων 
τὴν εὐφροσύνην ἡ ἀπώλεια τοῦ ἑνὸς ἀφαιρεῖ, καὶ ἡ 
τοῦ ἑνὸς λύπη τὴν περὶ τὰ ὅλα χαρὰν ὑποτέμνεται. 
Καὶ δαχρύει περιιὼν, χηρύττων τὸν ἀνίατον πόθον, 


que ebit omnia, sese in lacrymas effundit, desile- (; Ποῦ μοι, λέγων, τὸ ποθούμενον πρόδατον;; ποῦ τῆς 


riun. ingens .publicat. Ubi mihi, inquit, evis unice 
ehara? Ubi gregis decus? Non usque adeo later 
praesentibus, ut ob unius absentiam maceror. (ua 
ralione ejus erroribus finem statuam ὃ Tantum se 
reldat oculis nostris, humerosque inseendat. Cim 
euim eam inveneril, imponit ;in humeros suos gau- 
cens, ei veniens domum convocal amicos el sicinos, 


** Ezech. xxxiy, 2-4. ** Luc. xv, 4. 


ποίμνης τὸ κάλλιστον; Οὐχ οὕτω τοῖς παροῦσιν 
εὑφραίνομαι, ὡς τῷ γε μὴ παρόντι δαμάζομαι" πῶς 
αὐτῷ στήσω τὴν πλάνην ; Φαινέσθω μόνον, xai τοῖς 
ἐμοῖς ὦμοις ἑἐπιδαινέτω (25). Εὐρὼν γὰρ, qnot, 
τίθησιν (26) ἐπὶ τοὺς ὥμους αὐτοῦ χαίρων" καὶ 
ἐλθὼν εἰς τὸν οἶχον συγχαλεῖται (27) τοὺς ροί- 


ἴους καὶ τοὺς γείτονας, Aéywr (28)" Xvrydpnré 


CL. DAUSQUEI NOTAE, 


(19) Εἰπέ. Οἱ Septuaginta εἶπον. Levissimum id : 
sed a grammatistis facit, ne quis hunc aoristum ἔξω 
λῶν ὅρων ableget. ΝΣ 

(20) Καὶ τὸ ἀῤῥωστοῦν οὐκ ἰάσασθε. Ei quod 
«grotum non sanastis. Hujus loci versio communis 
lidem facit ex bis Gracis se natam, quie Graeca in 
nullis exemplaribus reperi, nec in nova Ista edi- 
tione τῶν LXX, licet eam ad oram quorumdam co- 
dicum sibi inventam Flaminius testetur. Quare 
discant prudentes, injuria nonnullos versionem 
Scripture communem tantopere infirmare. Coutra 
non autumno Basilium in tam louga citatione, tam- 
que ad. unguem facta, bsec voluisse pritermiltere, 
qua in omnibus sunt exemplaribus mihi visis : Kat 
πὸ πλανώμενον οὐχ Σπεστρέψατε. Sunt euim loco et 


sententi:? acconimnodatissima. 


(21) Kal τὸ καχῶς Éyor οὐκ ἐξυοοποιήσατε. Οἱ 
Septuaginta ἐσωματοποιήσατε. Si utrique recte 
habent, dicamus sententiis concordare : nam ζωο- 
ποιεῖν hoc loco est pecus male hubitum, el gracile re- 
curare, ac robustus reddere (non enim est vivere 
sila, sed valere) : quod quid aliud est, quam σωμα- 
τοποιεῖν potius ante curam fuerit corporis umbra, 


quam verum, solidaque carne compactum corpus, 
utpote cui ἵνές τε xal ὀστέα μοῦνον ἔλειφθεν. 

(22) Τῷ πιλαγωμένῳ zAdrnr. μερίξετος; Partiri 
errorem seu errationem hoc Joco est pastorem cum 
ovicula-errante errare, ipsum quoque et vagari quae- 
ritando. Notatum hoc alibi nobis loquendi genus. 

(25) Κάμνον. Homini ovi hoc. epithetum est : 
ai Christus nemini homini delassato succenset. 
Morbis animi vitiisque nostris irascitur. 

(24) Τίς γὰρ ἔχων. Evangelia plenius : Τίς ἐξ 
ὑμῶν ἄνθρωπος E. 

(25) Τοις ὥμοις ἐπιδαινέτω. Ego : Humeros in- 
srendat. Alter : Humeros subeat. Subit pastor ipse, 
qui bajulat , seu gestator, von ovis. /Eneas Anchis:e 
4Eneidos n: 


Ergo age, chare pater, cervici imponere nostra", 
lyse subibo humeris... 
Si Latinitas tulisset, diceretur : humeros adeat, vel 
tueal. 
(26) Τίθησιν. Evangelia, ἐπιτίθησιν. 
(27) EZvyxaAeicai. Fvangel. συνχαλεῖ, 
(28) Λέγω», Evangelia apponunt, αὐτοῖς, 
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pot, ὅτι εὗρον τὸ πρόδατόν μου. τὸ dxo.luAóc. A dicens illis : Congratulamini mihi, quia inveni oveni 


"Ex προοιμίου συμπάθε:α, xaX τῆς εὑρέσεως f) περι- 
γάρτια τὴν λύπην ἰάσατο. Τοιοῦτος ὧν ποιμὴν 6 
Χριστὸς, εἰχότως à66a* ᾿Εγώ εἶμι ὃ Ποιμὴν ὁ κα- 
Ac. — "Eyó γάρ εἶμι ὁ τὸ ἡσθενηχὸς ἐνισχύων, 
καὶ τὸ ἀῤῥωστοῦν θεραπεύων, xal τὸ συγντετριμ- 
μένον δεσμεύων, καὶ τὸ πιιαγώμενον ἐπιστρέφων, 
xal τὸ ἀποιωλὸς ἐπιζητῶν. Εἶδον τοῦ Ἰσραὴλ τὴν 
ποίμνην ταῖς νόσοις αἰχμάλωτον " εἶδον δαιμόνων 
γινομένην καταγώγιον * εἶδον χαθάπερ λύχοις ox1- 
ραττομένην τοῖς δαίμοσι " xai ἅπερ εἶδον, οὐ περι- 
εἶδον. Ἐχεῖθεν ἀπέσπων τὸν ξυιραθέντα τὴν χεῖρα, 
χαθάπερ λύχῳ, τῷ πάθει χρατούμενον᾽ ἐχεῖθεν γα- 
στέρα, χαθάπερ χύμασι τοῖς αἴμασι ναυαγοῦσαν δι- 
ἔσωζον" ἐχεῖθεν τὴν ὑπὸ τοῦ πυρετοῦ δισμῶτιν 
ἀπέλυον" ἐἔχεῖθεν τὸ τοῦ παραλύτου πολυετὲς δεσμω- 
τήριον (92) EXuov * ἐχεῖθεν t3» ἐχ γαστρὸς ἀόμμα- 
τον (30), μετὰ γαστέρα βλέπειν ἐδίδαξα * ἐχεῖθεν τὸν 
τεοτραήμερον τάφῳ χρατούμενον ἀνείλχυσα Λάζα- 
po». "AXXo;, δαιμόνων οἶχος, τεθνεώτων ἐγίνετο σύν- 
e:xog ^ ἀλλ᾽ ἐχατέρων ἀπήλλαξα, xai τὸ τάφους οἷ- 
χεῖν, xa τὸ δαίμοσιν οἰχεῖσθαι. ᾿Εγὼ γάρ &eipa ὁ 
Ποιμὴν ὁ καλός " οὐχ οἱ τοῖς προβάτοις Φαρισαῖοι 
φθονοῦντες * οὐχ οἱ τῆς ποίμνης τὴν εὐεργεσίαν, ol- 
χιίαν τιμωρίαν ἡγούμενοι" οὐχ ol τῶν παθῶν τὴν 
λύσιν πενθοῦντες, χαὶ τὴν τῶν νοσημάτων ἀπαλλα- 
γὴν ὀδυρόμενοι. Νεχρὸς ἀνέσττ, χαὶ Φαρισαῖο: πεν- 
θεῖ - παράλυτος ἰάθη, χαὶ γραμματεῖς ἐθρηνῴδουν " 
τυφλὸς ὠμματώθη, xa συνέδριον ἐγανάκτει" λεπρὸς 


δλευθέρωτο, χαὶ ἱερεῖς χατεμέμφοντο. Ὧ ποιμένες C 


«οἷς πάθεσι τῆς ποίμνης τρεφόμενοι, xai τρυφὴν 
τὴν συμφορὰν λογιζόμενοι ! Ἐγώ εἶμι ὃ Ποιμὴν ὅ 
καΐῖός. Ὁ Ποιμὴν ὁ xad τίθησι τὴν ψυχὴν 
αὑτοῦ. ὑπὲρ τῶν προδάτων. “Ἔγνω τὸν ποιμένα 
Πιλάτο; " ἔγνωταν Ἰουδαῖοι τὸν ὑπὲρ τῆς Ποίμνης 
σταυρούμενον. "Ἤδεσαν ταῦτα χαὶ προφητῶν οἷ χο- 
pot, πρὸ τοῦ πάθους, τὰ τοῦ πάθους ἀνχγγέλλοντες " 
Ὡς πρόδατον ἐπὶ σ:»αγὴν ἤχθη, καὶ ὡς ἀμνὸς 
ἐναντίον τοῦ χείρογτος αὐτὸν ἄφωνος, οὗτος 
οὖκ ἀνοΐτει τὸ στόμα αὑτοῦ. Ὁ ποιμὴν ὑπὲρ τῶν 
προθδάτιυν ὡς πρόδατον σφαγ'άζεται" οὐχ ἀντιλέγων 
τῷ πάθει, οὐχἐπέζων τὴν κρίσιν, οὐ προαναιρῶν τοὺς 
Ὑταυρηῦντας" οὐ γὰρ ἣν ἀνάγχης τὸ πάθος" ἀλλὰ γνώ- 
pn τὸν ὑπὲρ προδάτων ἐδέχετο θάνατον "᾿Εξουσίαν 


meain, qua perierat 38. Primulum suborta miseratio, 
ct afflnens de iuventa lastitiarum. copia meerori 
medicatur. 1/55 Merito igitur. Christus, eum sit 
ejusmodi pastor, clamabat : Ego sum Pastor 
bonus **. — Ego enim sum, qui, 7wod infir- 
mum est, consolido : et qui, quod  mgrotum, 
δηπο; et qui, quod confracium , alligo; οἱ qui, 
quod abjectum est, reduco ; et qui, quod periit, 
quero ", Vidi Israelitarum gregem morbis devin- 
ctum, vidi ovile abiisse in domonum diversorium,; 
vidi gregem a d:emonibus liaud secus, quam a lupis 
laniatum. Et que conspexi, non despexi. lude 
abstraxi manu arefactum; qui a morbo haud secas 
quam a lupo tenebatur ** : inde ventrem in undanti 
sanguine naufragium quoddam potientem conser- 
vavi ** ; inde febri illigatum exsolvi ** 5 inde anno- 
sum viri membris dissoluti carcerem disjeci *! ; 
inde captum oculis ex matris utero post partuni 
videre docui ?*; quatridusnum Lazarum sursum 
extráxi **, Alius cum esset d:monum domicilium, 
mortuisfactus est eontubernalis; sed neque tumulos. 
habere, neque a d:emonibas euin diutius haberi per- 
misi **. Ego enim sum Pastor bonus : non qui ovi- 
bus invident Pharisei; nou qui collata in gregem 
beneficia sua. ducunt supplicia; non qai liberatio- 
nem a malis lugent, et vgritudiues exsiinetas do- 
lent. Mortuus surrexit, et Phariszus luget ; para- 
lysi enervatus sanatur, et scribe lamentantur : 
cxco redduntur oculi, et concilium indignabatur ; 
leprosus liberatur, οἱ sacerdotes conquerebantur. 
O gregis miseria altos pastores, quique gregis ca- 
lamitatem delicias suas reputant ! Ego sum Puster 
bonus. Pastor bonus ponit animam suam pro ovi- 
bus **, Pastorem hunc Pilatus noverat, noverant 
δι οἱ pro grege actum in crucem. Noverant hzc 
et prophetarum cetus, dunr ante passionem quid- 
quid acerbitatis futurum eral, annuntiant : Tanquam 
ovis ad occisionem ductus est, el velut agnus corum 
tondente se obmutuit, et non aperuit os suum ὃ. 
Pastor pro ovibus tanquam ovis jugulum przbet : 
non morlem recusat, non judicium extrahit, non . 
carnifices morle occupat. Neque enim necessitatis 
erat passio : sed vuluutate. mortem pro ovibus ad- 


ἔχω θεῖναι τὴν ψυχήν μου, xal ἐξουσίαν [ἔχω] Dr misit : Pote.tatem habeo ponendi animam meam, et 


πάλιν» Aa€eiv αὐτήν. Ἔλυε πάθει τὸ πάθος, l4vpeus 


*5 puc. xv, 5, 6. 
* Math. viii, 15 seq. 
2 seq. ** Joan. rx, 11. 


36 Joan, x, 11. 
δι Joan. v, 5 seq. 
3* sa. Li, 7. 


*7 Ezech. xxxiv, 16. 
** Joan. ix, 1 scq. 
* Joan, x, 18. 


potestatem habeo iterum sumendi eam *', Calamitatem 


** Luc, vi, 8 5eq.. '* Matth. 1x, 20 seq. 
33 joan. xt, 44... ** Marc, v, 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(29) Παρα.λύτου zoJAvscéc δεσμωτήριον, Corpus 
intelligit misere jacentis ad probaticam piscinam 
per annos.sex et triginta. Nam cum omne corpus 
anima 511 carcer, ergastulum, σῆμα, uL in Cratylo 
Plato loquitur, tum eximie, quod zrumuis cst grave. 
Gallus eleg. 1 : 


Solve, precor, miseram lali de corpore vitam : 
Mors est jam requies, vivere pana mihi. 


(30) Τὸν àx γαστρὸς ácpqiacor. In. Nonni para- 


phrasi capüe nono, de eodem legitur ἀνόμματον. T5. 
éx non tam hice locum significat quam tempus, hoc 
sensu : Éz quo cecus in ventre cepit esse , oculo. ca- 
ruit. Nam si locum significaret, diceret c:ecum a 
nativitate, quod quidem verissimum est , minuü 
tamen cxcitatis vitium , et miraculi splendorem. 
Erat jam anteanimationem fetus utroque oculo defec- 
tior, àv φύσις οὐχ ἐτύπωσε, ut loquitur Nonnus. Adde 
Basilium ita sentire videri, quippe mox subjicit : 
Μετὰ γαστέρα βλέπειν &oloaza. 
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ealuniiate expiat, ét mor:e imorti inedetur, tumulo A θανάτῳ τὸν θάνατον, τῷ τάφῳ τοὺς τάφους ἢχύοου " 


ἰυϊηυΐο5 exinanit, clavos convellit, et subruit in- 
ferni fundamenta. 146 Tawmdiu mors. imperiuin 
tenuit, dum Christus mortem excepit ; tamdiu gra- 
ves tumuli, et carcer insolubilis, dum Pastor dela- 
 psus jam detentis oviculis faustum — liberationis 
nuntium attulit. Visus est inferis data regressus 
tessera; visus est illis renovaus ex inferno revo- 
cationeur ad. vitaw.. Pastor. bonus. animam suam 
ponit pro ovibus suis. llac ille via ovium amicitiam 
sibi parat. adjungere. Amat. autem Christum quis, 
cum voces ejus non neglectim suscipit. Novit pa- 
etor hircos ab ovibus segregare. Congregabuntur 
enim, inquil, ante eum omnes gentes, el separabit 
eos ab invicem, sicul pastor segregratl oves ab lie- 


ἐξεμόχλευε τοῖς ἥλοις τὰ τοῦ ἄδου θεμέλια. Ἕως 
τότε θάνατος ἐχράτει, ἕως Χριστὸς ἐδέξατο θάνατον " 
ἕως τότε οἱ τάφο! βαρεῖς, δεσμωτήριον ἄλυτον, ἕως 
ὁ Ποιμὴν καταδὰς, καὶ τοῖς ἤδη χεχρατημένοις τῶν 
προδάτων τὴν λύσιν εὐηγγελίσατο. "Ὥφθη τοῖς χάτω, 
σύνθημα διδοὺς ἐπανόδου" ὥφθη τοῖς Excel χαινουρ- 
γῶν τὴν ἐξ ἄδου τῆς ζωῆς ἐπανάχλησιν. 'O Ποιμὴν 
ὁ καλὸς τὴν ψυχὴν αὑτοῦ τίθησιν ὑπὲρ τῶν 
προδάτων. Οὕτω καὶ αὑτὸς παρὰ τῶν προδάτων 
ἀγαπᾶσθαι ζητεῖ. ᾿Αγαπᾷ δέ τις Χριδτὸν, ὅταν μὴ 
παρέργως αὐτοῦ τὰς φωνὰς ὑποδέχεται. Οἷδεν ὁ ποι- 
μὴν ἀφορίξειν ἐρίφους xai πρόδατα, Σνγαχθήσετας 
γὰρ, φησὶν, ἔμπροσθεν αὐτοῦ πάντα τὰ ἔθνη, καὶ 
dgopwui αὐτοὺς ἀπ' ἀλλήλων, ὥσπερ ὁ ποιμὴν 


dis : el εἰαίμεὶ oves a. dextris. suis, hedos autem a D ὁ καλὸς ἀφορίζει τὰ πρόδατα ἀπὸ τῶν ἐρίφων" 


sinisiris. Tunc. dicel τὸς his, qui a dextris ejus 
erunt : Venite, benedicti Patris mei ; possidete pa- 
ralum vobis regnum a constitutione mundi . Cujus 
coinpensatio liec vocatio ἢ Esurivi. enim, et dedistis 
mihi manducare : sitivi, et dedisiis mihi bibere : ho- 
spes eram, et collegistis me ** : nam qux meis prz- 
bes, ἃ me metis. Ego eorum causa οἱ nudus, et 
hospes, ei vagus, et pauper : illorum est donatio, 
mea vero gratia. Ego ad eorum supplicationes 
crucior. Ante judiciun; judicem donis occupa. Lar- 
gire illi exercenie benevolesti: occasiones, sug- 
gere ignoscentis inategiam., Ne hostiles ejus vo- 
ces exspeclemus : Tunc dicet et his, qui a sinistris 
erunt ; Discedite a me, maledicti, in iguem eternum: 
qui paratus esl diabolo, ei angelis ejus **. Qux igi- 
tur facinora nos cum diabolo condemnant ? Esuri- 
vi enim, εἰ non dedistis mihi manducare : siiivi, el 
nou dedislis mihi polum : hospes eram, et uon col- 
legistis me: nudus, el non operuistis me "!. Quis pas- 
torem proprium «esurieutem despicit ? Quis nudum 
spernit mox futurum judicem? Quis universi judi- 
cem dauinet. siti? Novit. Christus pauperum | mani- 
bus donisque capi, novit parvo muncre longa sup- 
plica remittere. Misericordia iguem exstinguamus, 
observatione amicitia mutu:e winas in nos jactas 
avertamus, aperiaius invicem misericordix viscera, 
nobis ipsis gratificati, sicut Deus in Christo: cui 
gloria et imperium in s»cula seculorum. Amen. 


xul στήσει τὰ μὲν πρόδατα ἐκ δεξιῶν, τὰ δὰ 
ἐρίφια ἐξ εὐωγύμων. Τότε ἐρεῖ τοῖς ἐκ δεξιῶν" 
Δεῦτε, ol εὐ.ογημένοι τοῦ Πατρός μου" κληρο- 
γομήσατε τὴν ἡτοιμασμένην ὑμῖν βασιλείαν ἀπὸ 
χαταδο.ῆς κόσμου. Τίνος ἀνταπόδοσις ἢ χλῆσις:; 
᾿Ἐπείγασα γὰρ, καὶ ἐδώκατέ μοι φαγεῖν" δδί- 
ψησα, καὶ ἑποτίσατέ us* ξέγος ἤμην, καὶ συν»- 
ηγάγετέ με" γυμγὸς, καὶ περιεδάλλετέά με. "À 
γὰρ τοῖς ἐμοῖς χορηγεῖς, ἐμοὶ χεωργεῖς. Ἐγὼ διὶ 
ἐχείνοος, Sai γυμνὸς, καὶ ξένος, xat πλανήτης, καὶ 
πένης * ἐκείνων ἣ δόσις, ἐμοῦ δὲ ἡ χάρις. Ἐγὼ μετ᾽ 
ἐχείνων τὴν ἱχεσίαν υαστίζομαι. Πρὸ τῆς δίχης τὸν 
δικαστὴν δωροδόχησον. Δὸς αὐτῷ φιλανθρωπίας προ- 
φάσεις * δὸς; αὐτῷ τῆς συγγνώμης τὰς ὕλας. Μὴ τὰς 
ἐναντίας αὐτοῦ φωνὰς ἀναμείνωμεν" Tóce coic [8€ | εὖ. 
ωὠγνύμων ἐρεῖ" Πορεύεσθε ἀπ' ἐμοῦ, οἱ κατηραμένοι, 
&lc τὸ πῦρ τὸ alóvior τὸ ἡτοιμασμένον τῷ δια- 
δόλῳ xal τοῖς ἀγγέλοις αὑτοῦ. Ποῖαι οὖν πράξεις τῷ 
διαθδόλῳ σνγχαταχρίνουσιν ; 'Exsivaca γὰρ, καὶ οὐκ 
ἐδώχατέ μοι φαγεῖν" ἐδίψησα, καὶ οὐκ ἑποτίσατέ 
μδ᾽ ξέγος ἤμην, καὶ οὐ cvrnyáresé ue * γυμνὸς, 
καὶ οὐ περιεδά.λετέ με. Τίς οἰχεῖον ποιμένα παρα- 
θλέπει πεινῶντα ; τίς τὸν μετ᾽ ὀλίγον διχαστὴν παρ- 
epi γυμνητεύοντα; τίς τὸν τῆς οἰχουμένης χριτὴν 
χαταχρίνει τῇ δίψῃ; Οἷδε δωροδοχεῖσθαι Χριστὸς 
«al, τῶν πενήτων χερσίν " οἷδε δόσει μιχρᾷ μαχρὰν 
τιμωρίαν ἀπαλείφειν. Ἐλέῳ τὸ πῦρ χατααδέσωμεν" 
τῇ πρὸς ἀλλήλους φιλανθρωπίᾳ τὰς γαθ᾽ ἡμῶν ἄπο- 


φάσεις, χωλύσωμεν ' γενώμεθα πρὸς ἀλλήλους εὔσπλαγχνοι, χαριξόμενοι ἑαυτοῖς, χαθὼς ὁ 'θεὸς ἐν 
Χριστῷ. Αὐτῷ ἡ δόξα, καὶ τὸ χράτος εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. μήν. 


147 ORATIO ΧΧΨΝΗ. 
kjuslem in Olympia. 

4. Delectabile, quod preterlabitur tempus, ei 
formidabile. Delectabile, propterea quod sui fruendi 
persuasionem hominibus iugeneret : formidabile, 
quod super vita futurum Dei judicium latenter in- 
ducit. Vita énim hominibus certamen est **, et Crea- 
tor agonotheta, cuique exacto vit:e cursu finem dis- 
tribuens congruentem : virluti coronas plectit , 
vitiosis vcro moribus judicium apparat. Neque enim 


δ Matth, xxv, 5234. " ibid. 35, 50. ** ibid 


AT. " πηι. 42, 45. 


ΛΟΙῸΣ KZ. 
. Tov αὐτοῦ εἰς τὰ ᾿Ολύμπκια. 

α΄. Καὶ τερπνὸς παρατρέχων ὁ χρόνος, καὶ φοῦε- 
ρός. Τερπνὸς μὲν, ἀφ᾽ ὧν ἀπολαύσεως φαντασίαν 
τοῖς ἀνθρώποις χαρίξεται" φοδερὸς δὲ τῷ λεληθότως - 
τὰς τῶν βεδιωμένων παραπέμπειν εὐθύνας. ᾿Αγὼν 
γὰρ ἀνθρώποις ὁ βίος, καὶ ἀγωνοθέτης ὁ Πλάστης, 
ἑχάστῳ μετὰ τὴν ζωὴν πρόσφορον ἀπονέμων τὸ τέ- 
λος ἀρετῇ μὲν πλέχων στεφάνους, χαχίας δὲ τρόπῳ 
εὐτρεπίζων τὴν χρίσιν. Οὐ γὰρ ματαίως ἄνθρωπος 


** Job vii, 1. 
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φορολογεῖν ἐδιδάχθη τὴν χτίσιν, οὐδὲ περιττῶς ὁ A frustra homo vectigal de ereatura legere doctus egt, 


χύσμος ἅπας ταῖς; τούτου χρείαι; ὑπουργεῖν προῦ- 
ετὰχθτ. Κἂν γὰρ fiiov εἴπῃς, διὰ τοῦτο τρέχειν 
χεχέλευσται, γῇ δὲ χαρποφορεῖν ἀνθρώπῳ προστέ- 
ταχται, θάλαττα δὲ τοῖς τούτου δρόμοις ἑστόρε- 
σται ἀὴἣο và; οἰχείας αὔρας χινούμενος ἄνω προσ- 
φέρει, ἵνα τῆς χτίσξως ἀπολαύσας ὁ ἄνθρωπο; ἴδη 
“ὃν χτίσαντα, εὐγνωμοσύνῃ τὸν χαρισάμενον ἀμειθός 
μένος. Εἰ ὃὲ ταῖς cro χτίσεω: δωρεαῖς ἐντρυφήσας ὁ 
ἄνθρωπος, διαστρόφῳ μὲν γνώμῃ παραδλέπει τὸν 
χτίσαντα, εὐφραίνει δὲ τὸν διάδολον χαταθύμια 
πράττων ἐχείνῳ, χαὶ φεύγει τὸν εὑεργετοῦντα, 
προστρέχει δὲ τῷ πολεμοῦντι. Ποῖον τοῦτο πέρας ; 
Αὐτὸς ὁ ὑπεύθυνος ἀποφαινέσθω. Τοσαύτη γὰρ f) τοῦ 
πράγματος ὁμολογία, ὡς καὶ τὸν ἀντίδιχον ὑπόδιχον 
«ob. συγχατάθεσιν ἐλθεῖν. Ἔχει γὰρ ἔνδον ἕχαστος 
«ὃ συνειδὸς χατήγορον, xàv μὴ βούληται. Τί μοι τοῦ 
λόγου τὸ βούλημα ; Πάντως ἐπίστασθε, xàv μὴ ἐχ- 
χαλύψω, τὴν πρόθεσιν, τὸν σχοπὸν ἐξεπίστασθε. 
Ἥνεγχε πάλιν ὁ χαιρὸς συμφορῶν μητέρα πανήγυ- 
εἰν, ἑορτὴν ἑορταζόντων ὀλέθριον, θανάτου τερπνὸν 
δηλντήριον, εὐφροσύνην πρόξενον ἀπωλείας, ἡδονὴν 
Ὑεένγης ὁδὸν, μηχανὴν ἀσεθδείας εὐσεδούσαις ψυχαΐς, 
Ἑλληνισμὸν Χριστιανισμοῦ προσωπ:ιίῳ χρυπτόμε- 
voy, ἵνα τὴν τοῦ Χριστοῦ σφραγῖδα φοροῦντες (31), 
τῷ διαθόλῳ χορεύοιεν. Τί γὰρ ἕτερόν ἐστιν (52) ἀγὼν 
Ὁλυμπιαχὸς, ἣ δαίμονος ἑορτὴ τὸν σταυρὸν χαθυδρί- 
ζουσα. Ὧ τῶν ἀφορήτων xaxov! o0; σταυρὸς ἐλυτρώ- 
σατο, πάλιν ἁρπάζει διάδολος " οὗς αἴματι Χριστὸς 


ἠλευθέρωσεν, αἰχμαλώτους δείχνυσι πάλιν 6 τύραννος. C 


Tou μὲν σταυροῦ τὴν δύναμιν φρίττει" τοῦ Σταυρω- 
θέντος δὲ τοὺς μαθητὰς, οἰχείους ἐραστὰς ἀπεργάζε- 
«nt. Motyó; τίς (55) ἐστι, χαὶ παρ᾽ αὑτοῖς τοῖς θρη- 
σχεύουσιν οὕτως ὀνομαζόμενος, σωφροσύνης πραττό- 
μενος σχήματα, τοὺς τοῦ Χριστοῦ στρατιώτας δελεά- 
ζει πρὸς θέαν ἀσχήμονα: μᾶλλον δὲ πρὸς πόλεμον 
ὁπλίξει τοῦ Kxlaavzog: &áyvslav πράττεται, χαὶ πρὸς 
ἀχολασίαν ἐφέλχεται" διώχειν ὑποχρίνεται πόρνας, 
καὶ χαθαρότητο; δηθεν ἀμφιέννυται σχῆμα, οὗ σωφρο- 
αὖντν ποθῶν, βραδυτέραν δὲ ὁδὸν τοῦ θήλεως (54), 
κατὰ τῆς ἄῤῥενος ἐπιμχίνεται φύσεως, xol ἅπερ 
χρύπτειν |j quot; προτέταξε, ταῦτα τοῖς ἁπάντων 


neque sine causa mundus universus hujus usibus 
subservire jussus. Nam si solem loquaris, ideo cur- 
sus sui peragendi mandata cepit : si terram, idco 
fructum homini sufficere jussa est : si mare, hoimi- 
num cursibus substratum est : si aerem, suas au- 
ras sursum ventilatus offert, qvo creatura frucens 
lomo Creatorem agnoscat, gratitudine Creatoni re- 
spondeat. Quod si datas creaturas in luxum bomo 
verlat, perversa ratione Creatorem despicit, diabo- 
lum Letitiis implet, quod ejus animo volupe est, fa- 
ciens, aque bene merente Deo fugit, et aJ hostem 
trausfuzit, Ecquis hic finis? reus ipse judicet. Tam 
euim in confesso res est, ul vel adversarius jam 
reus perfacile veritati consentiat. Intus enim quis- 
que, vel invitus, copscientiam accusatricem habet. 
Quo hac oratione pervenire volo? Scitis prorsus, 
elsi non retegam, animi mei propositum, scopum 
meum $citis. Retolit tempus miseriarum inatrcin 
pancgyrin, festivitatem se colentibus peruiciabilem, 
mortis delectabile venenum , lztitiam exitii conci- 
liatricem, voluptatem gehenn: viam, piis auimis 
machinam impietatis , . Graecismum — Christianismi 
larva coopertum, ut qui Christi sigillum gestant, 
diabolo choreas agiteut. Ecquid enim est aliud cer- 
tamen olympiacum, quam dimonis festivitas in 
erucis contumeliam ? OQ. iotolerabilia inala ! quos in 
libertatem crux asseruerat , diabolus iterum raptat : 
quos Christus sanguine liberavit, 148 captivos itc- 
run tyrannus ostentat ! Crucis quidem potentiam 
perhorrescit : Crucifixi vero discipulos in amorem 
sui pellicit. Adulter nescio quis diabolus est, et a 
suis cultoribus 8:6 iudigitatus, qui obtentu tempe- 
ranti:: Cüristi milites ad indecora spectacula ine- 
8641: imo potius ad bellum Creatori iudicendum 
exstimulat. Castitatem simulat, οἱ ad. intemperàn- 
tíiam protrabit; meretrices persequi se fingit, et 
puritatis habitum scilicet induit, non temperantiam 
desiderans, sed seguiorem feminis coitum, iu natu- 
ram masculam furit szevius, et qux premere jussit 
natura, ea ouinium oculis impudenter de theatro 
proponit. Oblectatio levissima, et inimica gravitati, 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


($1) Χριστοῦ σ-ςραγίδα φρονοῦντες. Leuius erit 
φυροῦντες. Baptismi characterem. cape. In. quod 
sacramentum pecceari a ludorum spectatoribus pro- 
diderumi etiam D. Cyprianus et. Tertullianus libris 
l)e spectaculis, npud quos permulta paria cum Da- 
silii dictis invenire poterit, qui eos compoiuit. 

(33) Τί γὰρ ἕτερόν ἐστιν, Pro ἄλλο. ldem factum 
hic identidem, Plato in Gorgia : Ἕτερον τὸ ἡδὺ τοῦ 
ἀγαθοῦ. ltem ἃ Latiuis ater pro alius. Maro Phar- 
wacentria : 

Alter ab undecimo jam (um me ceperat anms. 
Quandoque verse vices, ἄλλος pro ἕτερος, Thico- 
critus Thalysiis : 

.. Táy' ὥτερος ἄλιιον ὀνασεῖ. 
quod et Sclioliastes animadverbt. Et Latinis alius 
pro alter. /Emeid. v1: 


eO Alins Latio jam partus Achilles. 


(35) Μοιχός tic. Diabolus : quod canjugibus su(- 
sessor et tnsessor. 

(24) Βραδυτέραν δὲ ὁδὸν τοῦ Oi.Asoc. la simili 
similiter loquuntur Hehbriei G. xxxi, versio comm. 
Quia juxta cousuetud inem. feminarum accidit. mihi. 
Hebraice est : Quia via feninarum mihi , *1-91 *2 


"ron. 

55) Ταῦτα τοῖς áxdveov ὄμμασιν ἀναιδῶς θεα- 
τρίζει. Tatiauus pag. 285 : Καὶ τοὺς Gro; δεῖ μοι- 
χεύειν ἐπὶ τῆς cxnvüg σοφιστεύοντας al θυγλτέρες 
ὑμῶν xal οἱ παϊὸςς Üctopous: xaàà παρ᾽ ὑμῖν τὰ 
ἀχρηατήρ'α. Lactantius lib. 3, c. 20 : Nam prater 
verborum licentiam, quibus obscenitas omnis effuudi- 
tur : exuuniur enim vestibus populo flagitante mere - 
Irices, qua tunc mimorum funguntur officio, et iu 
conspectu populi usque ad satietatem. impudicorum 
lumiuum cum pudendis motibus detinentur. Isidorus 
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quique Istiusmodi rebus dediti sunt suis litterarum A ὅμματιν ἀνπιδῶς Osazplyst (55). Tégti; ἄτεμγος, καὶ 


monumentis propalant, et accusant, qux facere co. 
rim deum swinime pudet. Quot ejus adulteria poe- 
tarum garrulitas tragediis traducit? Ac przt«^rea 
publicatur insania de Ganymede. Tum liac insignis 
castitate Christianis populis gravitatem imperat, et 
mulieres scilicet persequitur, Quomodo hzc tempe- 
ranti* causa facis? Quid est, quod continentes mu- 
lieres cum incontinentibus in unum agis? Sin exsc- 
eraris omnino, quid rursus muliebri voce simulatum 
de quiete mandatum confirmas, et raptam sublime 
puellam jubes quietem bello proximam tragice de- 
cantare? Quid ad bellum acuis audientes? nam quie 
pugnz forma pretermissa est, ut vox audita? quie 
civitatis pars hello libera? odio, et amoribus feriun- 


σεμνότητος ὄλεθρος" xaX χατήγορο! τῶν ἐχεῖ πράξξων 
2l θρησχεύοντες, Ev οἰχείοις γράμμασι στηλιτεύοντες, 
X ποάττειν αὐτῶν θεὸς οὐχ αἰσχύνετα!. Πόσας αὐτοῦ 
ποιητῶν γλῶτται τραγῳδοῦσι μοιχείας ! Καὶ μετὰ 
ποῦτο στηλιτεύουσι τὴν ἐπὶ Γανυμήδῃ μανίαν. Ἐχεϊνο; 
ὁ οὕτω καθαρὸς τοῖς Χοιστοῦ δήμοις προστάττει 
σεμνότητα, xaX διώχει γυναῖχας δῆθεν. Ὡς σωφροσπύ- 
γης χάριν ταῦτα ποιεῖς ; Διὰ τί xal τὰς σώφρονα: 
ταῖς ἀχολάσταις συναπελαύνεις γυναΐῖχας ; Et δὲ χαθ- 
ὄλου βδελύττει (36), τί πάλιν γυναιχείᾳ φωνῇ τὸ πε- 
πλασμένον τῆς ἡσυχίας χαταπιστεύεις διάταγμα, 
χαὶ πρὸς ὕψος μετεωρίσας τὴν xópnv (51), τραγῳδεῖν 
αὐτῇ φιλοπόλεμο»ν ἡσυχίαν προστάττεις, xal πρὸς 
πόλεμον ἀχονᾷς τοὺς ἀχούοντας ; Ποῖον γὰρ μάχης 


tur. Odio d:emonico, et diabolico amoris incentivo B εἶδος μετὰ τὴν φωνὴν ἀπολέλειπται ; ποῖον δὲ μέρος 


in se invicem involant. Civitas, qu: prius concordia 
eral insignita, fn sententias secum pugnantes scin- 
ditur. Hospites his edio sunt, et illis hzxrent in amore, 
et rursus ultro citroque invicem reciprocantur ordi- 
nes, nec usquam pax ulla reliqua. Ab omnibus sine 
intermissione bellum in omnes consargit. Nam libi- 
dine armati hospites qui prius amici fuerant, ut ini- 
micos intmentur, quosque fratres ante appellitabant, 
ut hostes exsecrantur. Animi quoque seditiosi iuter 
se bello et pugna vit:e tempus a»bsumunt, veluti no- 
cturna in pugna armis in se mutuo szviunt. Quies, 
inquit, £n mando : pacis erat appellatio, 149 et ho- 
stiliter agebatur. Non juvenis senem reveretur, ne- 
que senex, quos gestat, canos erubescens, cum 


juvenibus couffzit. Nullius dignitate spectantes com- C 


moventur, Pauper ob egestatem animo non conira- 
litur. Hiec olim sine lamentis evulgans propheta 
clamabat : JTumuliuabitur puer contra senem, et igno- 
bilis contra nobilem**. Vaticinio tempusantevertit, ut 
moribus frenos injiciat. Sic omnes contra se mutuo 
daemon perbacchari facit : sic locum insaniae, el 
impietatis officinam fidelem civitatem diabolus efífi- 
cit. Et liis omnibus przmium corona de frondibus. 
 Dedecoris orgtinentum, donum ridicularium, et fal- 
lacia est appellationis. Corona c:etera infructuosa, 
pro fructu panas profert ; ac totus ille conflictus 
propter umbram foliorum suscitatur. Liugu:e in bla- 


*5 [sa. in, 5. 


τῆς πόλεως πολέμῳ ἐλεύθερον ; μίσει xai φίλτρῳ 
τοξεύονται (58)" μίσει δα: μονιχῷ xal φίλτρῳ διαῦο- 
λιχῷ κατ᾽ ἀλλήλων ἑπτέρωνται" χαὶ σχίζεται τὴν 
γνώμην χαθ᾽ ἑαυτῆς ἡ πρότερον πόλις ὁμονοίᾳ κε- 
χοσμημένη. Ξένοι παρὰ τούτων μισοῦνται, καὶ παρ᾽ 
ἐχείνων ποθοῦνται, χαὶ πάλιν ἀντιστρέφονται πρὸς 
ἑχατέρους παρ᾽ ἀλλήλων αἱ τάξεις, καὶ λείψανον εἰ- 
ρήνης οὐδὲν παρ᾽ οὐδενὶ καταλέλειπται" πόλεμος δὲ 
κατὰ πάντων, παρὰ πάντων ἀνένδοτος. Ὡπλισμένοι 
γὰρ τῷ φίλτρῳ τῶν ξένων τοὺς πρότερον φίλου; ὡς 
ἀντιπάλονς ὁρῶσι " xal οὃς πρότερον ἀδελφοὺς προῦ- 
εχάλουν, ὡς πολεμίους βδελύττονται. Καὶ πτατιάζου- 
σαι πάντω; πρὸς ἀλλήλας αἱ ψυχαὶ πολέμῳ xal 
μάχῃ τῆς ζωῆς δαπανῶσι τὸν χρόνον, ὡς ἐν νυχτο- 
μαχίᾳ xav ἀλλήλων ὁπλίζονται, Ἡσυχία, φησὶν, ἐν 
κόσμῳ" εἰρήνης ἣν χλῆσις, χαὶ πολέμων αἱ πράξεις. 
Οὐ νέος πρεπτθύτην αἰδεῖται, οὐ πρεσθύτης ἣν φορεῖ 
πολιὰν αἰσχυνόμενος τοῖς νέοις συῤῥήγνυται" οὐχ 
ἀξίωμα τοῖς ὁρῶσιν αἰδέσιμον" o) πένης Orb τῆς 
κενίας συστέλλεται. Ταῦτα πάλα: σὺν θρήνοις στη - 
λιτεύων ὁ Προφήτης ἐδόα " Προσχόψει τὸ παιδίον 
πρὸς τὸν ἔντιμον (59). Προλαμθάνει τῷ λόγῳ τὸν 
χρόνον, ἵνα χαλινώσῃ τὸν τρόπον. Οὕτω xa^ ἀλλήλων 
ἅπαντας ὁ δαίμων ἀναδαχχεύξι᾽ οὕτω μανίας ytopíov, 
xai ào:6cla; ἐργαστήριον τὴν τῆς πίστεως πόλιν ὁ 
διάδολος ἀπεργάζεται. Καὶ τούτων ἁπάντων τὸ 
ἔπαθλον, στέφανος ix φύλλων, ἀτιμίας ὑπόθεσις. 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


Originum DW. xvi, c. 42, ob eam causam (theatrum, 
et prostibulu:u ei lupanar docet vocatum. Jure igitur 
merilissimo lege x De adulteriis scriptum Papi- 
riano : AMulier.... quce operas suas scene locatit, 
adulterii accusari , damnarique, senatus consulto po- 
lest. Ovidius hoc speclasse epprobrat Augusto Tri - 
stium lib.u : 


Luminibusque tuis, totus quibus utitur orbis, 
Spectasti scene turpis adulteria. 


Al. Scenica vidisti [gius adulteria. 

Graviter id iusectantur Tertullianus, et Cyprianus, 
Demostbenes, Cicero, Lampridius, Herodianus; 
cuicui reliquus est aliquis pudoris sensus, iden 
faciat, Non Romana resp. histriones ideo trib! mo- 
vit, ct militia arcuit? Vide D. Augustinum De civ. 


lib. :, cap. 13. Hinc obsceni, et obscemitatis orta 
vox; quod ob scenam talia fleri, spectari, dici 
sueta. Innuit Lactantius. Nisi si mavis, a ceno, quod 
ἃ Graco χοινόν dicitur. 

(56) Βδε,λύττει. Si non atüicissat, scribendum 
βδελύττεις aut βδελύττῃ. 

(51) Πρὸς ὕψος μετεωρίσας τὴν κόρην. Videtur 
illud esse, quod scribit Arnobius lib. ut : Kt ad ultimum 
clunibus, et coxendicibus sublevatis lumborum crispi- 
tudine fluctuaret. 

(58) Φίϊλτρῳ τοξεύονται. Morellus : Amoribus 
jaculantur παθητικῶς; ita Greca depostulant. 

($9) Πρυσκόψει τὲ παιδίον πρὸς τὸν ἔντιμον. 
Supplementum sufficiam ex Isaiz cap. t : Προσχό- 
νει τὸ παιδίον πρὸς τὸν πρεσθύτην, ἄτιμος πρὸς τὸν 

τίμιον, 
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Χλεύη τὸ διδόμενον, xai ἀπάτη τὺ λεγύμενον. Στέ- A sphemiam armaatur, uuiversi Procreater Jactis ultro 


Qavos; Bxapzo;, xal χαρπὸν ἔχων τὴν χόλασιν᾽ χαὶ 
ὑπὲρ φύλλων σχιᾶς οὗτος ὅλος ἀναῤῥιπίζεται πόλε- 
μος. Καὶ γλῶτται πρὸ; βλασφημίαν ὁπλίζονται, χαὶ 
Ποιητὴς τῶν ἁπάντων ταῖς χατ᾽ ἀλλήλων λοιδορίαις 
διὰ βλασφημίας τοξεύεται" xal θυμὸς ἐχρηγνύμενος 
εἰς οὐρανὸν πέμπει τὰ ῥήματα. Ποΐων ὀδυρμῶν ἄξια 
οὖν μέχρι τῶν ἀπίστων τῆς συμφορᾶς τοῦτο τὸ εἶδος 

δ΄. ᾿Αλλ Ἑλλήνων γὺρ ταῦτα θρησχεία, Ἰουδαίων 
42912 μελέτη, διὰ μιμήσεως ἄγει πρὸς τὴν εἰδωλι- 
χὴν αἰσθανόντων ἀσέδειαν. ᾽Αλλ᾽ οἴμοι τῶν ὠδίνων! 
xai τῶν τοῦ Χριστοῦ προθάτων ἡ νόσος ἐφάπτεται, 
Καὶ οἱ τῇ τοῦ Χριστοῦ σφραγῖδ' τετιιλη μένοι, xal οἱ 
tre τοῦ Πνεύματος χολυμδήθρας υἱοὶ, τὴν διαολιχὴν 
σαγήνην ἀσπάζονται χαὶ τὰ τέχνα τῆς χάριτος τοῖς 
ἐχθροῖς τῆς χάριτος συγχορεύουσι δαίμοσι" χαὶ χάθ- 
τται συγχορεντὴς τῶν Ἑλλήνων ὁ τῆς Χριστοῦ θυ- 
σίας προσχυνητὴς, οὐχ ἀχγύων τοῦ Παύλου βοῶντος " 
Τίς γὰρ μετοχὴ δικαιοσύνῃ καὶ ἀνομίᾳ; Τίς δὲ 
ποιγνωνία φωτὶ πρὸς σχότος ; Ἢ τίς συμφώγησι:ς 
Χριστῷ πρὸς Βελίαρ; Τίς δὲ μερὶς πιστῶν μετὰ 
ἀπίστων (40); Ἢ εἰς συγκατάθεσις γαῷ Θεοῦ 
μετὰ εἰδώϊων ; Ἂν μεταξὺ τῆς ἀθεάτου θέας &pra- 
efc ὑπὸ θανάτου (χλέπτης γὰρ, ὡς ἴστε, τῶν ζών- 
«tov ὁ θάνατος, χαὶ τελευτὴ προθεσμίαν οὐχ οἶδεν), ἐν 
ποία σε τάξει χατατάξει Χριστός; Ἐν τῇ τῶν Ἔλ- 
λήνων; ᾿Αλλὰ τῆς πίστεως περιφέρεις τὸ σύμδολον" 
᾿Αλλὰ τοῖς πιστεύσατι συναριθμήσει; Καὶ πῶς τοῦτο 
ποιΐσεξι τὸν τοῖς Ἔλλτσι συγχορεύοντα; 'AXA' ἴσως 


φλυαρία τοῖς ἀννχόοις. τὰ ῥήματα, χαὶ λήρος τῶν C 


παιδευόντων dj φωνὴ, xal τῆς νουθεσίας ol λόγοι 
γέλωτος ὑπόθεσις. ᾿Αλλ᾽ εἰ μὲν ὑπήρχομεν ἀπείρατοι 
“τς θείας ὀργῆς. εἶχεν ἂν ἴσως fj ἀπιστία χαιρόν εἰ 
δὲ τῆς μεταμελ[λ]ούσης ὀργῆς ἑκαρπωσάμεθα τὰ προ- 
οἴμια, χαὶ τὴν ἀντιλάμπουσαν ἡλίῳ πόλιν, διὰ χάλ- 
Àoz, εἰς ἔδαφος χεχλιμένην (4M) προσδλέπομεν" εἰ 
οἷς ὁρῶμεν οὔ παιδευόμεθα, δέος μὴ οἷς οὐχ ὁρῶμεν 
πεσούμεθα. Πόσους τὰ x20' ἡμᾶς ἐτωφρόνισεν! εἰς 
πᾶσαν τὴν γὴν ἔἐξηλθεν ὁ φθόγγος τῶν ἡμετέρων 
χαχῶν (A3) xat χαθάπερ βροντῆς, τῇς φήμης δια- 
δραμούσης, οἱ τῆς οἰχουμένης ἄνθρωποι χατεπλάγη- 
σαν" καὶ τὸ πένθος οἰχειωσάμενοι πρὸς εὐγνωμοσύ- 
γὴν ἐτράπησαν, xai τῷ φόδῳ τῆς φήμης τὰς τῆς 
τουηρίας ὁδοὺς ἀπετείχισαν. Ap! οὖν ἡμεῖς ἄχαρπον 
ἕξομεν τὴν ἑαντῶν τιμωρίαν, χαὶ ἀχαλίνωτος μενεῖ 


Δ ]] Cor. vi, 14-16. 


citroque conviciis , blasphemiarum 3aculis appetitur, 
et erumpens ira verba in ccelum jactat. Quo digra 


. sunt liec gemitu? quis Jeremias hzc pro digaitate 


lamentetur? Utinam h:ec calamitatis forma numero 
infidelium determinaretur! 


ταῦτα; ποῖος Ἱερεμίας ἀξίως θρηνήσειεν ; Εἴθε μὲν 
περιωρίζετοϊ 


2. Sed enim cum sint hxc Grecorum religio, Ju- 
dxorum exercitatio, per imitationem trabunt ad 
eorum impietatem, qui resipiunt idolorum cultum. 
Heu mihi quantum dolorum est! Christi quoque 
oves morbus tangit. Etiam Christi sigillo cohone- 
stati, et spiritalis lavacri filii diabolicam sagenaimn 


B awplectuntur ; etiam filii gratie eum daemonibus 


gratie inimicis tripudia ineunt ; etiam qui Christiani 
sacrificii adorator est, sedet in Grxcis saltatoribus 
et ipse saltator, vocem Pauli nonaudiens : Que enim 
participatio justitie cum iniquitate? Quae societas 
luci ad tenebras? Qua autem conventio Christi ad 
Belial ? aut qua pars fideli cum infileli? qui autem 
consensus templo Dei cum idolis *? Si dum specta- 
cula minime spectanda speclas, abreptus esses a 
morte (mors enim, ut nostis ipsi, viventes furatur, 
neque legem sibi prasstitutam novit), quo te Christus 
collocaret in erdine? Grecorum? at filei symbolum 
circumfers. Credentium? hoc vero quf faciat cum 
eo, qui cum Graecis choreas miscet? Sed pervicaci- 
bus verba hzec importuna forte loquacitas videantur, 
el bene inonentium vox pro nugameniis audiatur, et 
oralio seria risus sit argumentum. Verum 150 si 
coelestium. irarum essemus inexperti, incredulitati 
forte sit locus. Sin vero indignationis olim futurz 
primam segetem jam messuimus, et civitatem, so- 
lare jubar amulantem: pulchritudine, solo prostra- 
tam aspiciinus ; si visis non instruimur, vereor ne iis, 
qn2 non videmus, incidamus. Quam multos res no- 
strzx sapientes fecerunt! in universam terram nostro- 
rum malorum fama pervenit, et fama tonitrus instat 
excurrente, orbis terrarum incole perculsi territique 
suut, luetuque sibi imposito ad mentem meliorem 
versi sunt : ac fame terrore, quas ad iniquitatem 
vias muniverant , reliquerunt. Nohisne igitur nostra 
supplicia infructuosa sint ? et restet iufrenis, prom- 
ptaque ad malitiam ratio? vimne humanissimo Do- 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(40) Πιστῶν μετὰ ἀπίστων. Biblia, πιστῷ μετὰ 


. ἀπίστου. 


(M) Κεχιλησμένην. Tp. χεχλισμένην. 

442) Εἰς πᾶσαν τὴν γῆν ἐξῆλθεν ὁ φθόγγος 
των ἡμετέρων κακῶν. Conjecio inter alia fuisse 
I-ignem terre motun, quo multz habitationes 
sfflicize solo , aut pars aliqua Seleuci: perturbata. 
Conjecio ex illo, Τὴν àv: ápmousav ἡλίῳ πόλιν 
διὰ χάλλος εἰς ÉBago; χεχλισμένην προῦδλέπομεν. 
Cxtera. mala videtnr Evagrius lib. 1, !!a. ponere : 
"Y T) τούτοις δὲ τοῖς χρόνοις, xai ὁμθρίων ὑδάτων 


δπάνις γέγονεν, ἕν τε Φρυγίαις (majori et minori), | 


Γαλάταις αὖ, καὶ Καππαδοχίαις, χαὶ Κιλιχίαις (supra 


monuimus Cilici& aomine quandoque legi Isauriam, 
iw qua Seleucia ), xai ἔνδεια τῶν ἀναγχαίων, xat 
ὁλεθριωτέρας Qoenis μεταλαμύὔάνειν τοὺς ἀνθρώ- 
πους, ὅθεν χαὶ λιμὸς γέγονεν, ἐν ὅσῳ δὲ τῇ μετα- 
θολῇ τῆς διαίτης. xal οἱδαίνοντές (rescriho οἰδαί- 
νοντος ) σφισι τοῦ σώματος δι᾽ ὑπερδολὴν τῆς φλε- 
γμονῆς τὰς ὄψεις ἀπέδαλον, βηχός τε σύγγενο ς 
τριταῖοι τὸν βίον ἀπελίμπανον. lterum statim. Basi- 
lius : "Ex' ὕψεσιν ἡμῶν αἱ τῶν πόλεων συμφοραί, 
quas plurium civitatum calamitates tunc omnibas 
coguitissiumas insuper habuit Basilius particulatim 
dinumerare. 
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mino afferemus , οἱ acerbius indiguetur? bene me- A 


rentem Deum non conciliabimus, qui a piagis feriari 
discupit? Nam cum, quie ille minime velit, tracte- 
iius, profecto futurum est iis participenmus, qua» 
nolumus. Ne per miracula diabolica diabolum co- 
j lentes diaboli simus li:eredes. Α ludis diabolicis men- 
tem avertamus. À da mone nos abjunximus, ne rur- 
sus ei per fraudem adjungamur. Stetimus in acie 
cum Christo, ne rursus ab ejus copiis per imitatio- 
nein daemonum abscedamus. Brevis hzc vita, dilc- 
cti, et aliquando ventura mors, ct ob oculos nostros 
civitatum calamitates versantur. Fugiamus :anti- 
quum hominum adversarium, et ad Christum cursu 
contendamus, qui summa semper bumanitate utitur. 
Nec enim prasenti vita bominibus sui determinati 


sunt ordines : ratio reddenda nos manet, et Judi- B 


cium, quod perverti non potest, necnon judex terri-. 
bilis aut in reguum vocaus, aut in gehennam cji- 
ciens, Qusm nobis hic partem delegerimus, eam 
805 ibi possessionem adire necesse est : quam nos 
hic sortem nostram fecerimus, ea ibi sine cuntro- 
versia (ruemur. Fugiamus :tcrnas tenebras, coele- 
ete regnum diligamus : fugiamus insopitum vermem ; 
immortalitatis coronam cursu petamus. Vitemus 
ignes inexstinctos, ad commodum et perhumanum 
Doninum accurramus. Il:xc loquimur, bec mone- 
mus, hec cum Paulo dicimus : Digne ambulemus 
gocalione, qua vocali sumus in Christo * : cui gloria, 
el imperium in szxcula seculorum. Amen, 


151 ORATIO XX vi. 


]n illud : « Nisi conversi fueritis, et efficinmini sicut 
parvuli, non inirabitis in reguum colorum **. » 


1. Dominus Deus dum varia hominum ingenia mul- 
tiformi vocatione tractat, multas ad salutem vias 
aperit hominum generi. Et quemadmodum medi- 
corum optimi varias texunt rationes, quibus morbos 
expugnent : sic bonus hominum Fictor multiplices, 
easque voluntarie admissas conspicatus animorum 


** Ephes. iv, 1. ** Mattb. xvin, 3. 
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πρὸς χαχίαν ὁ λογιπρός; Μὴ βιασώμεθα τὸν φιλάυ- 
θρωπὸν Δεσπότην πρὸ: ἀγανάχτησιν μείζονα. Mi 
παραπχευάσωμεν τὸν εὐεργέτην, ποθοῦντα πρὸς τὸ 
πλήττειν χατατχολεῖσθαι " ἃ γὰρ μὴ βούλεται μετ- 
ἐρχόμενοι, πάντως ὧν οὗ βουλόμεθα, τούτων μεθέξο- 
μεν. Μὴ τοῖς διαθολιχοῖς θαύμασι (43) τὸν διάδολον 
θεραπεύοντες, τοῦ διαδόλου γενώμεθα σύγχλῃροι. 
Τέργεων δαιμονιχῶν τὴν διάνοιαν ἀποστήσωμεν. 
᾿Ἀπεταξάμεθα διαδόλῳ, μὴ πάλιν αὑτῷ τεχνιχῶς 
συνταξώμεθα. Συνεταξάμεθα τῷ Χριστῷ, μὴ πάλιν 
αὑτῷ δαιμονιχῶς ἀποταξώμεθα. Ὀλίγός ὁ βίος, ἀγα- 
πητοὶ, χαὶ ἅπαξ ὁ θάνατος, χαὶ ἐπ᾽ ὄψεσιν ἡμῶν αἱ 
τῶν πόλεων συμφοραί. Φύγωμεν τὸν ἐξ ἀρχῆς τῶν 
ἀνθρώπων πολέμιον * χαὶ προσδράμωμεν Χριστῷ τῷ 
διὰ παντὸς φιλανθρώπῳ. Μὴ γὰρ ἄχρι τῆς παρούσης 
ζωῆς τοῖς ᾿ἀνθρώποις τὰ τάγματα περιώρισται ; 
λογοθέσιον ἡμᾶς ἀπεχδέχεται (44), καὶ χρίσις ἀπα- 
ράτραπτος, καὶ χριτὴς φοδερὸς, ἢ πρὸς βασιλείαν 
xaXov, ἣ πρὸς γέενναν ἐχπέμπων. Ofav ἂν ἐντεῦθεν 
ἑαυτοῖς ἐπιλεξώμεθα μερίδα, ταύτην Exst τὴν χτῆσιν 
ἔχειν ἀνάγχη" οἷον ἂν χλῆρον ἐνταῦθα ποιησώμεθα, 
τοῦτον ἀναντιῤῥήτως ἐχεῖ χαρπωσόμεθα. Φύγωμεν 
σχότος αἰώνιον, ἀγαπήσωμεν βασιλείαν οὐράνιον " 
φύγωμεν ἀχοίμητον σχώληχα " δράμωμεν πρὸς τοὺς 
τῆς ἀφθαρσίας στεφάνους. Φύγωμεν πῦρ ἀχατάσδε- 

τον * προσφύγωμεν ἀγαθῷ xat φιλανθρώπῳ Δεσπό- 
τη. Ταῦτα λέγομεν, ταῦτα παραχαλοῦμεν, ταῦτε 
μετὰ τοῦ Παύλου φθεγγόμεθα" ᾿Αξίως περιπατὴ- 

σαι τῆς χλήσεως, ἧς ἐκιλήθημεν ἐν Χριστῷ" ᾧ ἡ 

δόξα xai τὸ χράτος εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν alovwv.. 

᾿Αμήν. . 

AUTOE KH. 

Εἰς τὸ, «᾽Εὰν μὴ στραξῆτε, xal γένησθε ὡς rà 
παιδία, οὐ μὴ ξιιθητα εἰς τὴν βασιλείαν cor 
οὑραγῶν. » 

α'. Πολλὰς σωτηρίας ὁδοὺς ὁ Δεσπότης Θεὸς τῷ 
τῶν ἀνθρώπων ἀνεπέτασε γένει, τῷ πολυτρόπῳ τῆς 
κλήσεως, τὰς πολυσχιδεῖς τῶν ἀνθρώπων γνώμας 
χειρούμενος. Καὶ χαθάπερ οἱ τῶν ἰατρῶν ἄριστοι. 
πολυτρόπους ἰδέας ὑφαίνουσι, δι᾽ ὧν πολεμοῦτι τοῖς 
πάθεσιν" οὕτως ἀγαθὸς ὁ τῶν ἀνθρώπων Δημιουργὸς 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(45) Τοῖς διαδοιικοῖς θαύμασι. θαύματα sunt ea 
ludicra ei imposture quibus sui rerumque suarum 
adwirationem coucitant histriones :eruscalores , 
quos abs re θαυματοποιοὺς Demosihenes indigitat. 
Eo quod plerumque damouis interventu ederentur, 
vocat Basilius θαύματα 6:260) cx&, mirackladiabolica. 
Primam in hoc genere laudem Proteus retulit, qui 
igneis aliisque spectris sponte venientibus spectan- 
dum mentes emovebat. ὅποτε cadem voce usus est 

aro : 


Ομιπία trans(ormat sese ia miracula rerum. 


Talis Xenophon , Scyonius, Parautinus , Philippides 
Syracusius, Heraclitus Mitylenzus , Nymphodorus 
ille , qui Rhegienses primus timoris arguit , et alii 
apud Eustathium. et Atbenzum., Aliiid genus mira- 
cula scenica fuere ingeuii, et nature subsidio variis 
instrumentis exhibita , ex quibi- similitudinem du- 


cit divus Chrysostomus De sacerdotio, lih. v1, cap. 
6: Καθάπερ τοῖς μὲν θαυματοποιοῖς ὀργάνων δεῖ 
πολλῶν, xai τροχῶν, xal σχοινίων, xal μαχαιρῶν’ 
Veluti Thaumatopois organa. multa sunt. opus εἰ 
rolg , el funes, οἱ gladii. Eos speciatim μηχανο- 
ποιοὺξ, χαὶ σχηνοποιοὺς ἡ παλα:τὰ χωμῳδία etprxe, 
inquit Pollux lib. vii. Possent ea quoque Dasiiii verba 
hac facie verti : Ne per illecebras demonicas. [10ὑ- 
sychius : Θέλγητρα᾽ θαύματα : sed quia illecebr:e, de. 
quibus tunc Dasilius ageret, sunt. ille voluptates 
sceuicz, visum est astriugere admirabiles illas im- 
pesiuras, quie iu scena. Siuiliter capies Chrysosto- 
mum Judzos facientem bxc in sauctum Stephanum. 
loqui : Τί θαυμάτων ἀπάτῃ διασχεδάζεις τὸν ὄχλον: 
Quid presiigiarum fraude populum distrahis ? 

(44) Λοηγοθέσιον ἡμᾶς ἐχδέχεται. Morellus : Ad 
calculos veniendum est. in logothesio , seu conclaewi , 
ubi rationes subducuniur. 


JiT 
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votx[ ας τὴς ψυχῆς τὰς ἐχουσίους νόσους θεώμενος, A mgritudipes, plurima et lpse benignitatis su: me- 


z^:xÍàia xai αὐτὸς τῆς φιλανθρωπία: τὰ φάρμαχα, δι" 
ἐκάστου τὴν ἐχάστου σωτηρίαν ἐργάξεται. "Ἂν ἴδῃ 
κτελώντν τελωνιχοῖς (45) μολυνόμενον χέρδεσι, δίδιυ- 
σιν [aua χαθαΐρον τὴν πρόθεσιν᾽ ἂν ἴδῃ μορφὴν 
ἐδυνὰς χαπηλεύουσαυν, μεταπλάττει τὸ πάδος εἰς ἕν- 
θεον ἔρωτα ἂν ἴδῃ λῃστὴν μετανοοῦντα, διὰ πίστεως 
ἕλχει " ἂν ἴδῃ διώχτην ὑπ᾽ ἀγνοίας pa νόμενον, δι᾿ 
ἀπτραπῆς σαγηνεύει" ἂν ἴδῃ στρατιώτην πιστὸν, δι᾿ 
ἐλετ μοσύνης ἐφέλχεται. Λλλος μὲν οὖν παρθενίᾳ 
χοσμύσας τὰ μέλη, τιμιώτερος ὥφθη τῷ πλάσαντι" 
ἄλλο: πραότητος ὁρασθεὶς ὑπὸ τῶν ἱερῶν Γραμμά- 
των θαυμάζεται ἄλλος ζήλῳ χαθωπλισμῆνος θείῳ, 
τὸν lows ἐπαινέτην ἐχτήσατο. ᾿Αλλ᾽ εἰ xal ποιχίλοι 
4f; σωτηρίας οἱ τρύποι, πᾶσι γοῦν ὁ τῇς ταπειῖνο- 
φροσύνης χόαμος ἁρμόδιος * μετὰ ταύτης χαὶ σωφρο- 
φύνη θανμάζεται, xal πίστι; ἐπέραστο;, xal διχαιο- 
σύνη ἀνόθευτος, xal ἐλεημοσύνης χαρπὺς ἁληθέστε- 
ρος καὶ μετάνοια τότε πιστεύεται, ὅταν τῇ ταπεινο- 
φροτύνῃ συνέζξευχται. Διὰ τοῦτο τῶν ἁγίων οἱ χορυ- 
φαῖοι, ὅτε τῶν ὑπὲρ φύσιν ἀξιωθῶσι, τότε μάλιστα 
πρὸς ταπεινοφρησύνην ὁρῶσιν. Ἦλθε γοῦν εἰς ὁμιλίαν 
40*b τὸ ποίημα, διελέγετο, χαὶ λόγος ἀμοιθαδὸν ὡς 
ἐξ ἰσοτιμίας ἀπ᾿ ἀμφοτέρων ἐπέμπετο " xal ἣν ἰδεῖν 
*olypa παράδοξον" γλῶτταν πηλίνην τολμῶσαν 
οὐράν:α φθέγγεσθαι, χαὶ Θεὸν οὐχ ὀχνοῦντα πρὸς τὸν 
kv γῇ ἀντιφθέγγεσθαι" τοιαῦτα γὰρ τῆς ταπεινοφρο- 
qóvne τὰ xípbn, ἀνθρώπους εἰς Uoc ἀνάγει, xal 
«ᾳείθει Θεὸν ἀνθρώποις προσδιαλέγεσθαι. Ὅτε γοῦν 
«οἷς οἰκείοις ῥήμασιν ὁ ᾿Αδραλμ προέπλεξε τὸ, "ETOO 
εἶμε γῆ καὶ σποδὸς, τότΞ μάλιστα τῇ ἐπιγνώσει 
«Ὡς φύτεως ὑπερόαίνει τῇ ἀξίᾳ τὰ μέτρα τῆς φύσεως. 
Οὕτω χαὶ Μωῦσῆς, ὁ τοῦ ᾿Αύραχμ. τῶν τρόπων διά- 
δυχος, τῇ πρὸς Θεὸν διαλέχτῳ τιμηθεὶς, ἑαυτὸν ἀπ- 
υτέλιζεν" Jdoxrópovóc εἶμι καὶ βραδύγιωσσος. 
Ὅσῳ γὰρ καταστέλλει τὸ φρόνημα, τοσούτῳ τὴν 
χάριν ἐφέλχεται" χαὶ γίνεται μέτρον αὐξήσεως τῆς 
«ὐπεινοφροσύνης ἣ δύναμις. Ὅτι χαὶ ὁ τῶν ἀνθρώπων 
Δημιουργὸς, οἷον δή τι πρέπον ἐν δυνάμει τὴν ταπει- 
νοφδοσύνην μετέρχετα!, xai τὴν θεότητα χρύψας, 
Vopoti» περιδάλλεται δούλου. Διὰ τοῦτο xat ὁ Παῦλος 
τῷ κατὰ Χριστὸν ὑποδείγματι δυσωπεῖ τοὺς ἀχούον- 
τας, Tovro φρονείσθω, λέγων, ἐν ὑμῖν, ὃ καὶ ἐν 
Χριστῷ Ἰησοῦ. Ταύτην xaX ὀΧριστὸς ἐν Εὐαγγελίοις, 
τοιχῇως τοὺς ἑαυτοῦ μαθητὰς ἐχπαιδεύεξι" ποτὲ μὲν 
βοῶν “ Μαχάριοι οἱ πτωχοὶ τῷ πνεύματι, οἵ τὸν 
ἔγχων τῶν τρόπων ἐμίσησαν, χαρπὸν τοιαύτης πτω- 
χείας, τὸν οὐρανοῦ πλοῦτον ἐπαγγελλόμενος" πο- 
τὲ δέ Πὰς γὰρ ὁ ὑψῶν δαυτὸν, ταπειγωθήσε- 
ται (46). χαὶ ὁ ταπεινῶν ἑαυτὸν, ὕψωθήσεται. 


dicamenta promit, per unumquodque cujusque sa- 
lutem perficiens. Si publicanum viderit publicano« 
rum lucris inquinatum, medelam dat purgatricem 
voluntatis : si forinain, qux voluptates nundinetur, 
vransferi affectum, in amorem plaue divinum; si 
furem prioris vitze statum retractantem, per. fidem 
trahit; si insecutorem per ignorautiam furentem, 
fulgure in sagenaui compellit; si militem fidelem, 
per misericordiam attrahit : alius denique virgini- 
late membra decorat, et majoris pretii apud Deum 
est : alius mansuetudinem amat, et in sacris Litte-. ΄ 
ris in admiratione est; alius zelo colesti obarma- 
tur, et Deum laudatorem sibi comparat. Verum ct 
si plures saluti congruant modi , tamen emnibus 
humilitatis ornamentum couvenit. Ea comite couti- 
nentia in admiratione est, et fides. fik amabilior, et 
justitia purgatior, οἱ verior misericordiz fructus : 
et peuitentia tunc creditur, quando cum luuanita- 
te conjugata est. lJeo primates sanctorum dignila- 
tem aliquam supra naturam conseculi, lunc. vel 
waxime humilitatem respiciunt. Congressa igitur 
aliquando cum Deo creatura, colloquebatur, et ora- 
tio vicissim ab utrisque sine honoris discrimine fe- 
rebatur, ac cernere erat rem inusitatam : linguam e 
luto ausam coelestia loqui, et Deum impigre respon- 
dentem homini terreno. Hl.ec enim parta ab humi- 
litate lucra homines in. altum evehunt, et Deo per- 
&uadent, ut verba cuim. bominibus faciat. Quaudo 
1549 igitur Abraham suo illud sermoni pr:etexuit : 
Sum pulvis et cinis ** , uunc nature agnitione nature 


. terminos est merito supergressus. Sic et Moyses 


morum Abrahami successor, colloquii divini honore 
sublimatus, seipsum ut vilem abjecit : /mpeditioris 
el tardioris lingug sum V , Quanto eniin fastum coin- 
primit, tanto gratiam attrabit, et modus amplili- 
cauds gratiz est bumilitatis vis. luo vero boimi- 
num Opifex quantum potest ac decet, humilitatem 
assectatur, dum celata divinitate servi formam 
sibi circumjicit. Ideo quoque Paulus ad exemplum 
Christi auditores exhortatur : lloc sentite, inquit, 
in vobis, quod el in Christo Jesu ^. Eam et Christus 
in Evangeliis discipulis suis variis modis inculcat, 
quandoque clamans : Beati pauperes spiriiu. 5, qui 


p morum fastum oderunt, fructum ejusmodi pauper- 


tatis coeli divitias pollicitus. Quandoque : Omnis 
qui se exaliat, humiliabitur ; et qui 46 humiliat, 
exaltabitur ** ; per utriusque reciprocam  conver- 
sionem maio medicinam faciens. At, quod. vero si- 
mile est,qui libenter verba de humilitate facie- 


M' Gen. xvur, 27. 9 Exod. iv, 10. ** Philipp. n, ὅ. * Matth. v, δ. * Luc. xiv, 11. 


CL. DAUSQUEI NOTE. 


(45) "Av ἴδῃ τελώνην ceAor(xoic. Notalocum de 
gratia Congruente. 

(46) Ποτὲ δέ: Πᾶς ὁ ὑψῶν éaugóv ταπειγωθήσε- 
ται. Adjecimus membrum alterum, tum propler 


verla connexa τῇ πρὸς ἑχάτερα περιστροφῇ. Eo enim 
addito paret utriusque reciproca conversio : tum 
quod Dasilius in exitu hujus Orationis, ila eum 
locum redintegratum usurpet. ᾿ 
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vant, nondum discipulorum animis inhreserant, Sed A τῇ πρὸς ἑχάτερα περιστροφῇ τὸ πάθος ἰώμενος. "AX, 


postquam verba de regno in medium protulerunt, 
regni facta mentione desiderium  proritabant. 
Tunc accedentes discipuli interrogabant dicentes : 
Quis pulas major est in regno celorum δι ? Regni 
desiderimm genuit affectum, et desiderium primi ho- 
noris, et illius affectus argumentum est. interro- 
gatio : (Quis ergo major est ?- 


9. Ne vero mirere, si discipulorum oratio servit 
sffectibus. Nam lioniines cum essent, sibi in disct- 
plinam: eos gratia. congregavit, ul ingenio cognito 
eommutes tu quoque eorum imitatione mores ; et 
homines cumessent, hominum doctores creavit, ut 


ὡς Éotxev, οὔπω τῆς ταπεινοφροσύνης οὗ φιλολόγοι (a) 
ναῖς τῶν μαθητῶν ψυχαῖς ἐπεπήγεισαν. ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ 
xai τοὺς τῆς βασιλείας ἔφερον λόγους tlg μέσον, 
πρέθιζον (47) τῇ μνήμῃ τὸν πόθον. Τότε προσεῖ- 
θόντες οἱ μαθηταὶ διεπυνθάνογτο «.1όγοντες " Τίς 
ἄρα μείζων ἐστὶν ἐν τῇ βασιλείᾳ τῶν οὐρανῶν; 
Ὃ τῆς βασιλείας πόθος, φιλοπροτιμίας ἐγέννησε 
πάθος ' χαὶ τοῦ πάθους ἡ ἐρώτησις ἔλεγχος " Τίς ἄρα 
μείζων éc civ ; 

β΄. Καὶ μὴ θαυμάοῃς͵ εἰ τῶν μαθητῶν. ὁ λόγος 
δουλεύει τοῖς πάθεσιν * ἀνθρώπους γὰρ ὄντα; αὑτοὺς, 
μαθητὰς ἑαυτῆς fj χάρις συνήθροισεν * ἵνα xax συγ- 
γνωρίσας τὴν φύσιν, μεταθάλῃς, ὡς ἐχεῖνοι, τὸν 
τρόπον καὶ ἀνθρώπους ὄντας, ἀνθρώπων παιδευτὰς 


offensionis similitdine magistros reddat ignoscen- B χατετκεύασεν, ἵνα τῷ ὁμοίῳ τοῦ πταίσματος, xab- 


tiores, et communicatione passionum, humanitatem 
doctrine adjungant, Idcirco pedetentim exercitati ad 
perfectiorem sensum provehuntur, ut quo primum 
pacte docti fuerint, docere discant. Sic olim Petro, 
qui puellae terrere Dominum negitaverat, objurga- 
tione missa. veniam dabat, docens qua ratione-pec- 
cantes ferendi sunt : Petre, inquit, amas me? Tu, in- 
quit, scis quia amo te. Pasce oves meas **. Iufirmita- 
tem 153. tuam sensisti * agnovisti, qui: tua. devo- 
luta sit jactantia ? experientia doctus es tibi minime 
credere? nosti. nature mensuram ? didicisti quam 
sit ubique necessaria gratia? veniam concede, qua 
te scis cgnisse. Ne depretiaveris poenitentis phar- 
macum, cujus tu petra: admiratus es : Pesce oves 


ηγητὰς δείξῃ συγγνώμονας xol τῇ κοινωνίᾳ τῶν 
παθῶν φιλανθρωπίαν πρὸς τῇ διδασκαλίᾳ ροσμέ- 
ξωσι. Διὰ τοῦτο τῇ κατ᾽ ὀλίγον μελέτῃ πρὸς τὰς 
Ὑνώμας τῶν ἐχτελεστέρων ἀνάγονται, ἵνα μάθωσι 
διδάσχειν, ὡς ἐδιδάχθησαν πρότερον. Οὕτως ἄρα ποτὲ 
τῷ Πέτρῳ, φόδῳ κόρης τὸν Δεσπότην ἀρνησαμένῳ, 
τὸ ἐπιπλήττειν ἀφεὶς, τὴν συγγνώμην ἐδίδου, διδά- 
σχων, ὅπως χρὴ τῶν πταιόντων ἀνέχεσθαι. Πέτρε, 
φησὶ, φιλεῖς us; EU, φησὶν, οἷδας ὅτι glo σε. 
Bóoxe τὰ πρόδατά μου. Ἐδέξω τῆς ἀσθενείας τὴν 
αἴσθησιν ; ἐπέγνως τῆς μεγαλαυχίας τὸν ὄλισθον ; 
ἐδιδάχθης διὰ πείρας, σαυτῷ μὴ πιστεύειν ; ἐπ- 
ἔγνως τὰ μέτρα τῆς φύσεως; ἔμαθες ὡς πανταχοῦ 
χρεία τῆς χάριτος ; μεταδίδου συγγνώμης, ἧς ἐδεῆθτς 


ricas. Sic el nunc aggressi interrogabant : (Quis ma- C αὐτὸς διδασχόμενος. Μὴ ἀτιμάσῃς τῆς μετανοίας τὸ 


jor in regno celorum δ. Quid tandem Salvator? 
Eam fert oflensionem, et mores corrigit : nam devi- 
[210 responso procedit ad monitionem, οἱ puerilem 
ratiocinationem puerilibus exemplis corrigit. Vo- 
cans enim puerum, et statuens illum inquit ad eos : 
Nisi conversi fueritis, εἰ facii sicut. parvulus, non 
intrabitis in regnum celorum **. Peregrinum a prz- 
senti negotio spectaculum. Quis major rogatus, 
puerum in medio statuit, neque responso dignam 
putat interrogationem? Moris euim est Domino non 
Lin rogata spectare, quam rogantium moribus oc- 
currere. Pharisseus igitur, nescio quis, ardens ava- 
rilite morbo, miraculorum conspecta multitudine 
trahitur amore rem suam augendi, et personatus 
discipulus Dominum aggreditur, ut arte miraculo- 
rum cognita, miracula vertat in pecuniosam nundi- 
nationem. Sequar enim, inquit, quocunque ieris "5, 


δὶ Matth. xviii, 1. 


δὲ Joan, xxi, 17]. ὅ5 Matth. xvin, 1. ** ibid. 4. 


φάρμαχον, ἧς τὴν πέτραν ἐθαύμασας - Bóoxs tà 
πρόδατά μου. Οὕτως ἄρα xal νῦν προσελθόντες 
ἑἡρώτων " Τίς ἄρα μείζων ἐν τῇ βασιιϊδείᾳ τῶν ob- 
ρανῶν; Τί οὖν ὁ Σωτήρ; Φέρει τὸ πταῖσμα, xol 
διορθοῦται τὸν τρόπον. ᾿Αφεὶς γὰρ τὴν ἀπόχρισιν (ἐ8), 
χωρεῖ εἰς τὴν παραίνεσιν" xa λογισμὸν νηπιώδη 
διωρθοῦτο τοῖς παιδιχοῖς ὑποδείγμασι. ΚΚαλέσας (49) 
γὰρ παιδίον, xat στήσας αὐτὸ, πρὸς αὐτοὺς ἔφησεν 
Ἐὰν μὴ στραφῆτε, καὶ γένησθε ὡς τὸ xa- 
δίον (50), οὐ μὴ εἰσέλθητε εἰς τὴν βασιλείαν 
τῶν οὐρανῶν (δι). Ξένη τῶν πραττομένων ἡ θέα. 
Τίς μείζων, ἐρωτηθεὶς, καὶ παιδίον ἐν μέδῳ παρ- 
ἔστησεν, οὐδ᾽ ἀποχρίσεως ἀξιοῖ τὴν ἐρώτησιν. E00; 
γὰρ τῷ Δεσπότῃ, μὴ πρὸς τὰς ἐρωτήσεις ὀρᾷν, ἀλλὰ 


D πρὸς τὸν τῶν ἐρωτώντων τρόπον ὑπαντᾷνιΦαρισαῖος 


γοῦν τίς ποτε νόσῳ φιλαργυρίας φλεγόμενος, xal 
θαυμάτων πλῆθος ὁρῶν, πλεονεξίας ἔρῳτι προσελθὼν. 


95 Matth. vir, 19. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(MT) ᾿Ερεθίζων. Scribo ἠρέθιζον. Nam ut per 
tautum inane ad Christum referatur, parum placet : 
et repugnat sententia. 

(48) 'Agelc γὰρ τὴν ἀπόκρισιν. Ita simpliciter 
reddidi, ne curiosius viderer interpretari : ἀπόχρισις 
enim est. quasi judicium a (judici), id est, directa 
ad propositionem responsio: Christus autem re- 


spondit, sed non recta ad propositam quzstionem. 

.49) KaA4écac Biblia, προσχαλεσάμενος. 

(50) Ὡς τὸ παιδίον. Aliqui Scripturz textus, ὡς 
τὰ παιδία. 

(51) Βασι.λείαν τῶν οὐρανῶν. Joannis i1: ac. 
Θεοῦ. Hem ἰδεῖν, pro quo Basilius posuit εἰσελθεῖν. 


(a) Lego qot λόγοι, chari de lumilitate sermones, non φιλολόγοι, quod nullo sensu Dausquelus nititur 


teddere, COMBEFIS. 
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τῷ Δεσπότῃ tbv μαθητὴν ὑποχρίνεται, ἵνα τέχνην A Cujus ad. mentem Cliistus aptat responsum, non 


θαυμάτων μαθὼν, ἔχῃ χρημάτων ἐμπορίαν τὰ θαύ- 
ματα. ᾿Αχοιλουθήσω γὰρ, φησὶν, ὅπου δ᾽ ἂν ἀπέρχῃ. 
Πρὸς ὃν ὁ Κύριος, πρὸς τὴν γνώμην, οὐ πρὸς τὴν 
φωνὴν, ἀποχρίνεται, γυμνάσας τῷ λόγῳ τὸν τρόπον" 
Al ἀ-ἰώπεχες γὰρ. φησὶ, φωϊεοὺς ἔχουσι, καὶ τὰ 
πετειγὰ τοῦ οὐρανοῦ κατασχηνώσεις" ὁ δὲ Ylóc 
τοῦ ἀνθρώπου οὐκ ἔχει ποῦ τὴν κεραλὴν κλίνῃ. 
Τί θαυμάτων ὁποκρίνῃ πόθον, χρημάτων χρατούμε- 
νος ἔρωτι; Τί πλοῦτον ζητῶν, πρὸς τὸν τῆς πενίας 
νομολέτην ἐλήλυθας ; Οὐ γίνεται πρόσοδος χρημάτων 
τὰ θαύματα. Πτηνῶν πενέστερον ἐμΣ τὸν θαυματουρ- 
γοῦντα θεώρησον. Οὐ γίνεται χρυσὸς θαυμάτων χαρ- 
τοὺς, οὐδὲ τοῦτο ἡμῶν παραδόξων γεώργιον. Οὕτω 
xal vuv, o0 πρὸς τὴν τῶν μαθητῶν ἐρώτησιν ἀπὸο- 


ad verba, oratione instruens ejus mores. Vulpes 
enim, iuquit, foreas habent, et volucres celi nidos : 
Filius autem hominis non habet ubi caput reclinet 58. 
Quid miraculorum lfingis desiderium, cum pecunia- 
rum te vincat. amor? quid ob quxstam divitiarum 
paupertatis adiisti legislatorem ? pecuniz miracu- 
lis non auctitantur. Inspice me, qui ex auctoritate 
pawo miracula, volucribus pauperiorem. Non e 
iniraculis aurum legitur, yeque nobis hec admira- 
bilium rerum lucrum est. Pari ratione non respon- 
det modo ad interrogata discipulorum ; sed scisci- 
tantibus, quid fleri deceat, consulit. Quis major est? 
Cur me prenaturam de futuris assertionem posci- 
tis? cogitis, ut vel ante teinpus tribunal statuam ? 


χρίνεται * συμδουλεύει δὲ τοῖς ἐρωτῶσι τὰ δέοντα. B quid furtive rogatu thronum rapitis judicie decer- 


Τίς dpa μείζων ἐστίγ; Τί με, φησὶ, πρόωρον ἀπαι- 
τεῖτε τῶν μελλόντων ἀπόφασιν ; τὸ πρὸ χαιροῦ δι- 
χπαστήριον χαθίζειν βιάζεσθε ; Τί τὸν τῆς χρίσεως διὰ 
πῆς ἐρωτήτεως ὑφαρπάζετε θρόνον ; Παραινέσεως ó 
καιρὸς, οὐχὶ χρίσεως * ἀγώνων χαιρὸς, οὐ τῶν ἀγω- 
νισμάτων ἀντίδοσις. Τί με νῦν ἀγωνοθέτην πρὸ τῶν 
ἀγώνων γενέσθαι βιάζεσθε; Ἴδω πρῶτον τὸν χάμα- 
“ον, καὶ τότε δωροῦμαι τὸν στέφανον. Ἴδω τὰ ἔργα, 
καὶ τὴν ἀξίαν ψηφίζομαι. Ἐὰν μὴ στραφῆτε, καὶ 
γέγησθε ὡς τὸ παιδίον. Τί περὶ πρωτείων ἐρίζετε, 
τὴν ὁδὸν τῆς βασιλείας πολυπραγμονεῖν xazalekjav- 
πες; Τί μήπω τὴν χλῆσιν εὑρόντες, τὸ πρωτεύειν 
φαντάζεσθε: Αὕτη μόνη τῆς βασιλείας ὁδὸς, αὕτη 
τῶν οὐρανίων x)lya£* ᾿Εὰν μὴ στραφῆτα, καὶ γέ- 


nendum? docendi tempus, non judicandi : certaudi 
tempus est, non certaminum remuneratie. Quid 
ergo me nunc, ut ante certamina agam  agonotlie- 
tam, tam violenter flagitatis? Laborem 1455/4 primum 
videnin, et tunc-coronam concedam : opera videam, 
et meritum honorein decernam. Nisi conversi fue- 
ri'is, el. eficiamini sicut parvulus. Quid de primatu 
contenditis, relicta cura viaque regni coelestis ohti- 
nendi? quid nondum vocatione comperta primas 
affectaiis? Hxc sola est 3d regnum coeleste via, θὲ 
scala : Nisi conwersi fueritis, et eficiamini — sicut 
parsulus. Non ui nsturam violento flexu veriatis, 
non ut prater Bature ordinem actam aetatem revo. 
care studeatis, non ul temperis cursum retroagi 


»nc0s ὡς τὸ παιδίον" οὐχ ἵνα τὴν φύσιν ἀνακάμ- C doceatis ; mores vertite, non tempora. 
πτεῖν βιάξησθε, οὐδ᾽ ἵνα τὴν ἡλικίαν ὑποστρέφειν παρὰ φύσιν παρασχευάσητε, οὐδ᾽ ἵνα τοῦ χρόνου τὸν 
δρόμον ὑποκοδίζειν διδάξητε' ἀλλὰ τὸν τρόπον, μὴ τὸν χρόνον ἀλλάξατε. 


γ΄. Νιχόδημος μὲν οὖν ὁ τὴν νύχτα πρὸς βαθη- 
z&lav ἐλθὼν, συνεργὸν ἐπισπώμενος, ὁ νυχτὸς μαθη- 
τὴς τῷ σχότῳ θεραπεύων τὸν qé6ov, ἀχούσας ποτὲ 
τοῦ Σωτῆρος" Ἐὰν μή τις γεγγηθῇ ἄνωθενγ',, οὐ δύ- 
vata δἰσελθεῖν slc τὴν BuciAs(ar τῶν οὐρανῶν, 
τὴν φύσιν προδάλλεται τῶν χρόνων ἀντίδικον, χαὶ 
χαταφεύγει πρὸς τὸν χρόνον, τὴν χάριν οὐ λογιζόμε- 
νος. Καὶ πῶς δύναται, φησὶν, ἄγθρωπος γέρων 
ὧν, εἰσελθεῖν εἰς εὴν κοιλίων τῆς μητρὸς αὑτοῦ; 
᾿Απόδλεψον, ὦ Νικόδημε, τοὺς λόγους τῆς χάριτος " 
οἷδε xal κρεσδύτας ἀναπλάττειν, val γέρουσι τόχον 
χαρίζεσθαι. ᾿Αλλ᾽ ἡ τῆς φύσεως γέννησις τῷ τεχθέντι 
τὴν γῆν ὑποστρώννυσιν" αἱ τῆς χάριτος ὠδῖνες οὐ- 
ρανῷ τὸ τεχθὲν ἀπογράφονται. Μὴ δῆτα xat ὑμεῖς, 
ὦ μαθηταὶ, τὰς Νιχοδήμου φωνὰς μελετήσατε, μηδὲ 
τὰς ἀπίστους ἐχείνου ὑποδάλλεσθε ῥήσεις " Πῶς γε- 
νέσθαι δυνατὸν παιδίον ; πῶς ὑποστρέφειν αὖθις πει- 
ραπώμεθα φύσιν; Βούλεσθε γενέσθαι παιδία ; μιμῆ- 
ςασθε τῶν παιδίων τὸ ἦθος, ἄχαχον ἀναλάδετε τρό- 
πον. Ἐχείνοις λόγος ἀξίας οὐδείς " ἐχεῖνα φιλοπρωτίας 
0) νενόσηχε πάθος οὐχ οἷδε πατέρων ἐπανθοῦσαν 
εὐγένειαν" οὐχ ἐπὶ πλούτου ὑπερηφανίᾳ χομπόξει, 
οὐδὲ περὶ γονιχῶν ἀξιωμάτων (52) πλῆθος. Καὶ ὁμι- 


6 Matth. viij, 30. 57 Joan. 111, ὅ. "* ibid. 4. 


9. Nicodemus, qui nectem in auxilium eruditionis 
waliebat, qui noeturnus discipulus tenebra pavori 
medebatur, cum audiisset de Salvatore : Nisi quis 
natus (uerit denuo, non polest introire in regnum 
celorum ΕἾ, naturam objicit temporum vindicem, et 
ad tempus confugit gratias incogitans. Et quomodo 
polest, inquit, liomo, cum sit senex, introire. in 
vem rem matris suce **? Vide, Nicodeme, gratize ratio 
nes ; novit et senes refingere, el senibus nativitatem 
largiri. Sed quz ἃ natura est generatio (etui terram 
substernit; δὲ gratia: partitudo ccelo partum aseri- 
bit. Ne vero vos quoque, o discipult, Nicodemi vo- 
ces usurpeltis, neque incredulam illius orationem suh- 
jiciatis : Qut nos pueri fleri possumus? quon odo 
rursus experiemur, ut redeat natura? Vulis esse 
pueri? puerorum mores imitamini, morum simpli- 
citatem assumite. Illis nulla de dignitate vox, illi 
primas non ambiunt, hac zgritudine non laborant, 
non norunt efflorescentem parentum nobilitatem, 
non super divitiis elatione vana gloriantur, non ob 
patriarum gloriarum multitudinem. Insuper consue- 
δεῖ cum iis, qu& una secum sunt :xetate : videbis 
dominum simul et famulum in omnibus conversan- 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(523) Hep! γονικῶν ἀξιωμάτων». Post paulo, fT20- 


X 


γονιχοῖς χατορθώμασι, Nec tamen locus alter ex altero 
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les; videbis pauperem pueram, et opulentum, igna- A Ae? τοῖς ὀμέλιξιν. Ὄψει δεσπότην ὁμοῦ καὶ οἰκέτην 


ros discriminis, quo distaut iuter se, sedis celsioris 
ignaros, igearos diverse educationis. Verum ma- 
uent eorum ingenia ab affectibus pura, mens imper- 
mista malis, voluntas a versutia libera, ratio a 
malitia aliena, animus ad malitiam inexercitus, 
nondum enim per :ztatem ratio fastu. intumuit, 
nondum pecuniarum sensum  ingeueravit , non- 
dum nobilitatis flore delectari. didicerunt, 13585 
nondum aures avitis facinoribus percusse suut; 
nondum dignitatis affectibus inquinati , nondum 
creatis 6 rebus magnwm quidquam esse ren- 
tur, nondum honoribus exsultat natura, nondum 
mores honorum cupiditate capiuntur: sed ipsum 
natura nomisma remanet adulteris notis impercus- 


ἐν πᾶσιν ἀναστρέφοντας" ὄψει πένητα παῖδα xai 
πλούσιον τὸ πρὸς ἀλλήλους οὐχ ἐγνωχότας διάφορον, 
οὐ χαθέδρας διαφορὰν, οὐ παιδείας ἐναλλαγίν" ἀλλ᾽ 
ἕτι μένει χαθαρὰ πάθους ἣ φύσ:ς, ἀμιγῆς χαχίας ἡ 
γνώμη; ἐλευθέρα πανουργίας ἣ προαίρεσις" ὁ ληγισμὸς, 
πονγρίας ἀλλότριος" ἡ ψυχὴ, πρὸς χαχίαν ἀγύμναστος" 
οὕπω γὰρ ὥγχωσς τὸν λόγον ὁ χρόνος " οὕπω χρη μάτων 
ἐγέννησεν αἴσθησιν * οὔπω τοῖς τῆς εὐγενείας ἔμαθεν 
ἄνθεσι τέρπεσθαι᾽ οὕπω τὴν ἀχοὴν πέπληχται προγονι- 
xoig χατορθώμασι : οὕπω πάθεσιν ἀξίας μολύνεται" 
οὕτχυ τι μέγα τὴν χτῆσιν νενόμιχεν᾽ οὕπω τιμαῖς ἡ 
φύσις ἀγάλλεται" οὕπω. φιλοδοξίᾳ ὁ τρόπος ἀγρεύεται" 
ἀλλ᾽ ἔτι μένει τὸ τῆς φύσεως ἀπαρυχάραχτοννόμιπμα. 
Ἐὰν μὴ στραξῆτα, καὶ γένησθε ὡς τὰ παιδία. Καὶ 


sum. Nisi σοποετεὶ fueritis, et efficiamini sicut par- B προσεπαύξων τὴν ἀνάγχην τῆς συμδουλῇς, Οὐ δύ- 


vulus *. Εἰ consilii necessitatem magis ampli(icans: 
Non potestis, inquit, introire in regnum celorum. 
Aliam prorsus in. viam spes emittite, et ainbitio- 
sam orationem ponite. Nec enim potestis dignita- 
tem simul et regnum amare. Regnum coeleste aman- 
lem glori: sui cupitorem repellit, ambitiosa desi- 


deria rejicit : humilitatis est merces, non ambitio- . 


nis diversorium. An cum iis solis tibi, Domine, 
disputatio suscepta est ἢ an solos coelum apostolos 
exciptt? δὴ eorum numero munificentiam tuam 
cireumscribis? Quisquis, inquit, humiliaverit seip- 
«um sicut partulus. iste **. Communis est humilitatis 
3flectio, communis ad regnum via, morum imitatio 
regni possessionem ad se trahit. Possessorem enim 
superbum ccelum non admittit : hunc odit affectum, 
etsi cceli. desiderium simulet; odit mores, etsi se 
amare mentiatur. Quisquis ergo  humülaverit se, 
sicut parvulus iste, hic est major in regno celorum *, 
Cur de primatu sciscitamini ἢ Notitize regulam δ» 
nite, discite viam ad dignitatem : submissiores esto- 
[6 moribus, et a gratia coronabimini. 

4..Cur igitur, o. Domine, vere pueros moribus 
esse jubes? el puerilis hujus sensus qualis fructus ? 
Qui susceperit, inquit, unum parvulum talem in no- 
mine meo, me suscepit**. Meum cum illo honorem 
comniunico, ipsis curam mei definio. Nam qui eos 
propter me curaverit, me per eos amanter com- 
plectitur: ejus exspecient honores, cujos ample- 
ciuntur mondata, Quid igitur, si moribussintefferis ? 
per sic. affectorum feritatem horum lenitatem exer- 
cet, dum malitie materiam praebet. Si conviciis 
laceasant, si flagella inferant, cujusmodi erit ipsis 
iniquitatis curatio? Qui, inquit, scandalizaverit 


5 Math. xvi, 9. ibid, *'ibid. 4.  *'ibid. 


1rac0s, φησὶν, δἰσε.ϊθεῖν εἰς τὴν Bac«Aslar τῶν 
οὐρανῶν. Πάσης ἑτέρας ὁδοῦ τὰς ἐλπίδας ἐχπέμ- 
qute, xal τοὺς φιλοπρωτίας ἀπόθεσθε λόγους. Οὐ 
δυνατὸν γὰρ ἀξίας ὁμοῦ χαὶ βασιλείας ἐρᾷν (55). Ἡ 
βασιλεία τῶν οὐρανῶν φιλόδοξον ἐραστὴν ἀποσείεται" 
φιλότιμον ἀποχρούεται πόθον. Ταπεινοφροσύνης μι- 
σθὸς, οὐ φιλοπρωτίας χαταγώγεον. "Ap' οὖν πρὸς 
μόνους, ὦ Δέσποτα͵ διαλέγῃ; ἄρα μόνους οὐρανὸ; 
τοὺς ἀποστόλους ἐχδέχεται, χαὶ μέχρις αὐτῶν περ:- 
γράφεις τὸ δῶρον ; "Octic οὖν, φησὶ, ταπεινώσει 
&avtór. ὡς τὸ παιδίον τοῦτο. Kotyóv ἐστι τῆς ταπει- 
νοφροσύνης τὸ πάθος " χοινῃ ἢ τῆς βασιλείας ὁδός " 
ἡ τοῦ ἤθους μίμησις τὴν χίῆσιν ἐφέλχεται. Κι τήτορα 
γὰρ ὑπερήφανον οὐρανὸς οὐ προσίεται" μισεῖ τὸ 
πάθος, xàv ὑποχρίνεται πόθον" μισεῖ τὸν τρόπον, 
xàv ἐρᾷν σχηματίζεται. “Ὅστις οὖν ταπεινώσει ἑαυ- 
τὸν ὡς τὸ παιδίον τοῦτο, οὗεός ἐστι μείζων ἐν τῇ 
βασιλείᾳ τῶν οὐρανῶν. Τί περὶ πρωτείων διαπυν- 
θάνεσθε; AáÓsts xavóva τῆ: γνώσεως, μάθετε τὴν 
ὁδὸν τῆς ἀξίας " ταπεινοῦσθε τὸν τρόπον, καὶ στε- 
φανοῦσθε τῇ χάριτι. 

δ'. Τί οὖν, ὦ Δέσποτα, παῖδας ἁληθῶς γενέσθαι 
τῷ τρόπῳ χελεύεις ; καὶ ποῖος τῆς νηπιώδους ταύτης 
ὁ χαρπὸς φροαιρέσεως; Ὅστις δ' ἂν δέξηται, φησὶ, 
παιδίον ἐπὶ τῷ ὀνόματί μου, ἐμὲ δέχεται. Ty 
ἐμὴν αὑτοῖς περιάπτω τιμὴν, ἐν αὑτοῖς τὴν ἐμὴν 
θεραπείαν ὀρίζομαι. Ὃ γὰρ τούτους δι᾽ ἐμὲ θερα- 
πεύων, "ἐμὲ δι᾽ αὐτῶν φιλοφρονεῖται. Δεχέσθωσαν 
τὰς τιμὰς, οὗ τὰς ἐντολὰς περιδάλλονται. Τί οὖν, 
ἂν ὦσι τὸν τρόπον θρασεῖς : Διὰ τῶν οὕτω διαχεικμέ- 
νων τὸ θράσος γυμνάζει, τὴν τούτων πραότητα χα- 
χίας ὕλην ποιούμενος. Ἂν λοιδορῶσιν, ἂν ἐπιφέρωσι 
μάστιγας, ποία τις αὐτοῖς τῆς ἀδικίας θεραπεία ; 


* ibid. 5. 


CL. DAUSQUEI] NOTE. 


«errigendus, ut notus hodie mos est : nam aliud atque 
aliud sunt γονεῖς, et πρόγονοι, el adjectiva ex iis 
nata. [460 Cicero conjunetionein natam | nectere di- 
versa iuserit Tusculanarum lib. 1 : Patritam illam, 
el avitam , ut Theophrastus ait, philosophiam cogni- 
tionis cupiditate incensam excitavit. M. Tullius pater 
non multum gloriarum, ac splendoris attulit filio : 
ea luit patrila gloria, non avita. M. Brutus primus 


consul genus non illustravit : at si Brutum spectes 
Czsaris peremptorem , fuit ea gloria avita , et proa- 
vita, non patrita. Aliter qui verteret , senteniiam 
everteret; et Latinitatem odisset, aut. semisupinus 
χασμῷτο. 

(93) Οὐ δυνατὸν γὰρ ἀξίας ὁμοῦ καὶ βασιλείας 
ἐρᾷν. Si ἀξία meritum diceres, Da-ili, theologie 
veritati inimicam statueres seutentiam. 
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Ὃς δ᾽ ἂν, φησὶ, σχανδαλίσῃ ἔνα τῶν μιχρῶν A unum de pusillis istis, qui in me credunt, expedit ei 


τούτων τῶν πιστευσάντων (54) εἰς ἐμὲ, συμφέρει 
αὐτῷ ἵνα χρεμασθῇ μύ.ῖος órixóc περὶ τὸν τρά- 
yn4Aov αὐτοῦ, xal καταποντισθῇ ἐν τῷ πε.1άγει 
τῆς θαλάσσης. "Qv γὰρ οἰχειοῦμαι cà; τιμὰς, τού- 
«uv 0) παρατρέχω τὰς ὕδρεις " ἔσται γὰρ τιμωρία 
τῆς λοιδοοίας διάδοχος. Ὁ μὲν οὖν μύλου δεσμώτην 
πεοιφέρον τὸν τράχηλον, χαὶ χατὰ τοῦ πελάγους 
ῥιπτούμενο;, τῷ τάχει τοῦ θανάτου, τῆς τιμωρΐἕχς 
φεύγει τὴν αἴσθησιν’ ὁ δὲ εἰς τοὺς ἐμοὺς πλημμε- 
λήσας τι παῖδας, χόλασιν ὑποδέχεται πέρας οὐχ 
Eyousav. Μετέλθωμεν τοίνυν πραότητα λόγων, ἦν 
οὕτω φοδερῶς: ὁ Χριστὸς ἐπύργωσς τείχεσιν. ᾿Αγα- 
᾿πήσωμεν ταπεινοφροσύνης φυτὸν, οὗ καρπὸ; obpa- 
γός. Φύγωμεν ὑψηλὸν λογισμὸν εὐχατάπτωτον. Προ- 


ut suspendatur mola asinaría in collo ejus, et demer- 
gatur ín profundum maris **. Nam quorum ego ho- 
nores proprios reputo, eorum contumelias haud 
prztermitto : convicio 156 enim succedet. suppli- 
cium. Qui igitar mole cervicem alligatam gerit, 
in mare projectus mortis celeritate supplicii sensum 
effugit. Qui vero in meos peccaverit pueros, poenas 
sufferet interminatas. Oratienis igitur lenitatem 
sectemur, quam tam terribilibus muris, et turribus 
Christus communivit. Humilitaiis plantam diligamus, 
cujus fructus celum. Fugiamus excelsos animos 
ruins expositos ; propheticz? voces, quibus dicitur : 
Cor contritum et humiliatum, Deus, non despicies **, 
nobis pro alimento sint. Credamus dicenti : Qui se 


φητικαῖς συντραφῶμεν φωναῖς, λεγούσαις * Καρδίαν' B exaltaverit. humiliabitur, et qui se huwmiliaverit exal- 


συντετριμμένην xal τεταπεινωμένην ὁ Θεὸς οὐκ 


tabitur ** ; cwi gloria in secula. Amen. 


ἐξουδενώσει (55). Πιστεύσωμεν τῷ εἰπόντι: Ὃ ὑψῶν ἑαυτὸν, raxsweü(cscav καὶ ὁ ταπεινῶν éav- 
τὸν, ὑψωθήσεται. Αὐτῷ ἡ δόξα εἰς τοὺς αἰῶνας. ᾿Αμήν. 


ΛΟΓῸΣ Ke9'. 


U , πάντες ol χοπιῶν- 
p ᾿ Magi μέσοι , phis ἀγαπαύσω 
épüc. » 
α΄. Οἱ μὲν ἐπὶ γῆς βασιλεῖς τὸ τῶν πολεμίων στρα- 
xóxilev χειρωσάμενοι, πρὸς ἀπεχθεστέραν δουλείαν 
«οὺ; ἀντιστάντας βιάζονται, χαὶ φρόνημα φέρειν 
«ταπεινὸν τὸν αἰχμάλωτον ἀναγχάζουσι, τῇ τοῦ βίου 
μεταδολῇ τὰς τῆς τόλμης εἰἱσπραττόμενο: δίχας. Ὃ 
δὲ Χριττὸς ὁ ἀληθινὸς βασιλεὺς, πολέμου νόμῳ, xal 


ORATIO XXIX. 


In illud: « Venite ad me, omnes, qui laboratis et 
onerati estis, el ego reficiam vos **. ) 


1. Terrarum reges hostili subjugato exercitu in 
odiosiorem servitutem rebelles vi mittunt, et. spiri- 
tum submittere captivos cogunt mutata vitze ratione, 
audacie poenas exposcentes. Christus vero rex ve- 
rus belli artibus, et. incarnationis sapientia cum 
diaboli tyrannidem oppressisset, cos qui sub eo 


οἰχονομίας σοφίᾳ, τὴν τοῦ διαδόλου τυραννίδα xpa- C contra Dominum senserant, vocat in libertatem, et 


τήσας, τοὺς ὑπ᾽ ἐχείνου χατὰ Δεσπότου φρονήσαντας, 
εἰς ἐλευθερίαν χαλεῖ, καὶ πρὸς βασιλείας ἀπόλαυσιν 
μεταπέμπεται " γαληνῷ μὲν τῷ βλέμματι, διη πλωμέ- 
γαις δὲ ταῖς χερσὶ, xal πρὸς ἑαυτὸν νενούσαις, xal 
φωναῖς φιλανθρώποις ἐφέλχεται, λέγων" Δεῦτε πρός 
μδ, πάντες οἱ χοκιῶντες καὶ περορτισμέγοι, κἀγὼ 
ἀναπαύσω ὑμᾶς. Πέλαγος φιλανθρωπίας γενόμενος 
χεχυμένῳ ῥοθίῳ χαταχλύζει τοὺς ἅπαντας. Δεῦτε 
πρός με, πάντες ol χοπιῶντες" οἱ τῷ διαδόλῳ κατ᾽ 
ἃ μοῦ ουμφραξάμενοι, μετ᾽ ἐμοῦ τοῖς ἐμοῖς ἀγαθοῖς 
ἐντρυφήσατε᾽ οἱ τοῖς χατ᾽ ἐμοῦ χοπιυθέντες πολέμοις, 
ἐν τοῖς ἐμοῖς ἀναπαύεσθε δώροις. ᾿Αλλάξασθε τῆς δια- 
δολικῆς δουλείας τὴν ἐμὴν βασιλείαν. Ἐχόπωσεν ὑμᾶς 
εἰς τὰς xav' ἐμοῦ παρατάξεις Exelvoz* ὥπλισεν ὑμᾶς 


ad regnum fruendam accersit ; tranquillo ille qui- 
dem aspectu, expassis manibus,et ad se redeuntibus, 
humanisque vocibus attrahit, dicendo: Venite ad 
me, omnes, qui laboratis el onerati estis; εἰ ego 
reficiam vos. Factus Christus humanitatis pelagus, 
profusís aquis, omnes inundat. Y enite ad me omnes 
qui laboratis, qui diaboli aciem eontra me munive- 
rais, mecum bonis meis deliciisque utiinini, qui 
bellis in me excitatis estis fatigati, quietem me 
dante capite, diabolicam servitutem meo mutate 
reguo; vos ille instructa iu me acie delassavit, ar- 
mavit vos hostis legis violatione, Ὁ 57 impietatis 
panopliam induit, funestatum caedibus thoracem cir- 
cumjecit, sagittis iniquitatis manus  colligavit, ad 


παρανομίαις ὁ Δυσμενὴς, ἀσεδείας πανοπλίαν ἐνέδυ- D libidinosas actiones vestras fluctus €oncivit atro- 


σε, μιαιφονίας περιέδαλε θώραχα, τόξοις ἀδικίας τὰς 
χεῖρας συνέδησε, πρὸς τὰς ἀκολάστους ὑμῶν ἐχύμηνε 
πράξεις, πρὸς τὰς τῶν εἰδώλων θεμαπείας ἔστρατο- 
λόγησε, χατέχοψεν ὑμᾶς ἀνενδότοις πολέμοις, xal 
ἄνεσις ὑμῖν ἐμοὶ πολεμοῦσιν οὐχ ἦν. ᾿Αλλ᾽ ἰδοὺ πάρ- 
εἰμι πρὸς ὑμᾶς καλούμενος" Δεῦτε πρός με, πάντες 
οἱ κοπιῶντες καὶ πεφορτισμένοι. ᾿Λρχαῖος οὗτος 


65 Matth. xvur, 6. 


ciores, ad cultum idolorum exercitum legit, interne- 


, Cinis bellis vos accidit, nec vobis mecum pugnan- : 


tibus remissio fuit ulla. Sed ecce adsum, vos coin- 
pello : Venite ad me, omnes qui laboratis εἰ onerati 
estis. Antiquitus posita bxc humauigatis lex liomi- 
num saecula obibat. Nam nisi Deus a principio cle- 
menti» scutum suis ohjecissel ; nunquam uatira, 


" 


** Psal. t, 19, ** Matth. xxi, 132. ** Mattb. xi, 98. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(54) Τῶν πιστευσάντων. Scriptura, τῶν πι- 


στευόντων. 


(58) ᾿Εξουδεγώςει. Versio Bibliorum, Despicies. 
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qus ab inobedientia initium ceperat, ulterius fuissel A τῆς φιλανθρωπίας ὁ νόμος, ἀεὶ ταῖς τῶν ἀνθρώπων 


progressa; sed primi hominis statem durasset. 
Manibus Adamum extrahens fluxit, ipsi conforuato 
quidem de terra corpore, aimo vero immortali ex 
njhilo fabricato, regii dominatus sigua indidit, para- 
disum deliciarum diversorium dedit, animantium 
greges pedibus substravit, potestatem fecit nomina 
procudendi tanquam propriis possessionibus, et 
bestiarum naturas, qux: non exstabant, produxit. 
Adamus vero fictis appellatiunem affinxit. Et Deus 
quidem imperio producebat; bic vero producta vo- 
cabu!is exornabat, et. conditionis aemulatione par- 
tem tituli Conditoris sibi vindicabat. Erat et para- 
disus thalamus, et. sponsa de costa producebatur : 
Deus autem ex zquali (ictis materia nymphagogus 
inveniebatur per manuum conjunctionem nuptias 
conglutinans, et jam fictos naturz parentes creavit, 
et plantà: humanz radicem, a qua genus universuni 
progerminaret. Qui tandem benellcenti:e tant:e ter- 
minus? Unius abstinentia arboris bene merentem 
Deum non honoravit hono tot auctus houoribus ; 
sed diabolum contra Deum verba facientem susti- 
nuit, et auditor verborum fuit, quibus mundi Opifex 
insidiatoris opinione laboravit, camque temerita- 
tem manus apprehenso cibo, qui quidem — soli 
Deo reservabatur, palam fecit. Tam audax igitur 
facinus extrema supplicia reposcebat. Adamus au- 
tem ictus conscientia, fuga condemnationem firma- 
bat, et rectis Deum oculis non sustinens, fugitans 
occulebatur. Quid ergo? confestim Dominus sub 
oculos illatus lenior, quam sperabatur, apparui!, 
el vocem patris nou judicis ei reddidit. Adamum 
amores meos requiro, animatum meg dignitatis 
simulacrum. 15$ Novi diaboli contra te macbi- 
namei.t2, novi invidentiam, qua sauciatus excidisti 
liberiore mecum colloquio, fede in fugam conjecit, 
quem colloquio suo Deus honorat : et quam in ine- 
dio creaturarum imaginem slatui, eam vertens in fu- 
gàm occultavit planta in medio collocata; fraudum 
telis jaculatus est, przvaricationis onus imposuit, 
belligerare cum bonorum auctore docuit, pietati 
servientem peccati servum fecit : sed te duntaxat 
presentem siste, eL mali remedium cape: cape 
lapsus tui repositum in poenitentia pharmacum. 
Ubi es**? 

9, Talia quidem cum uno peccatore disserebat : 
nuuc autem ad omine hominum genus ean hurmani- 
' tatis plenam vocen explicat : Venite ad me, omnes 
qui laboratis et oneratl. estis. Recte, Omnes. Nemo 
angustioris orationis Dominum condemnet; inde- 
fectus apud ine est clementize fons, et omnes scele- 
rum formas potens evertere. Quam uulti quotidianis 
ollensionibus in iram me acuunt! quam multi pec- 
catorum incentivo legibus meis injuriam fa- 
tiunt 1 Hic pecuniarum raptiones adoraat; alter 


*U' Gen. ii, 9. 


γενεαῖς παροδεύσας. El γὰρ μὴ ταύτην ἐξ ἀρχῆς τὴν 
φιλανθρωπίαν ὁ Θεὸς προεθάλετο, οὐχ ἂν φύσις ix 
πκαραχοῆς ἀρξαμένη προῆλθεν * ἀλλ' ἔμεινεν ἂν μέχρι 
τοῦ πρώτου (56-57). Συνανασπώμενον ἔπλασε γερπὶ 
τὸν ᾿Αδὰμ, Ex γῆς μὲν αὑτῷ διαμορφώσας τὸ σῶμα, 
Ψῃχὴν δὲ ἀθάνατον ἐξ οὐδενὸς τεχτηνάμενος, τοὺς 
τῆς βασιλείας χαραχτῆρα: ἐνέδυσε, παράδεισον τρυ- 
φῆς χαταγώγιον ἔδωχε * τὰς τῶν ζώων ἀγέλας τοῖς 
ποσὶν ὑπεστόρεσε * δημιουργὸν ὀνομάτων πεποίη- 
xtv ὡς οἰχείων χτημάτων, xal τὰς τῶν ζώων quate 
παρή[γα]γεν οὐχ οὔσας. ᾿Αδὰμ δὲ τοῖς πλασθεῖσι 
προσηγορίαν ἀνέπλαττε. Καὶ Θεὸς μὲν παρῆγε προῦ- 
τάγματι" οὗτος δὲ τὰ παραχθέντα διεκόσμει ταῖς “χλή- 
σεσι, xal τῆς χτίσεως φιλοτιμίᾳ τῷ Δημιουργῷ μερι- 
ζόμενος. Ἐγίνετο xal παστὸς ὁ παράδεισος, καὶ νύμ- 
qr μὲν Ex πλευρῶν ἀν εφύετο * Θεὸς δὲ νυμφαγωγὸς 
τῶν ἀντιπλασθέντων ηὑρίσχετο, τῇ τῶν χειρῶν χατ- 
oy? πρὸς γάμον συναρμόζων, xai φύσεως πατέρας 
τοὺς πλασθέντας εἰργάσατο, χαὶ φυτοῦ ῥίζαν ἀνθρώ- 
ποις, ἀφ᾽ ἧς τὸ γένος ἐδλάστησε. Τί οὖν τῆς τοιαύ- 
τῆς εὐεργεσίας τὸ πέρας: Ἑνὸς ἀποχῇ φυτοῦ τὸν 
εὐεργέτην ὁ τιμηθεὶς οὐχ ἐτίμησεν" ἀλλ’ ἢνέσχετο 
διαδόλου χατὰ Θεοῦ φθεγγομένον, xaX ἀχροατὴς ῥη- 
μάτων ἐγένετο, δι' ὧν ἐπίδουλος ὁ Δημιουργὸς ἐνο- 
μίζετο, xal τὴν τόλμαν ἤλεγχεν fj χεὶρ βρώσεως 
ἁψαμένη, μόνῳ τειχιζομένης θεῷ. 'H μὲν οὖν τόλμα 
τὴν ἐσχάτην τιμωρίαν ἀπήτει" ᾿Αδὰμ δὲ τῷ συνει- 
δότι βαλλόμενος, ἐχύρου τῇ φυγῇ τὴν χατάγνωσιν " 


C χαὶ ἀντιπρόσωπον θέαν οὗ φέρων, δραπετεύων ἐχρύ- 


πτετο. Τί οὖν; ἀθρόον ἐπιφανεὶς ὁ Δεσπότης, ὥφθη 
τῆς ἐλπίδος φιλανθρωπότερος, καὶ πατριχὴν, οὗ δι- 
χαστιχὴν πρὸς αὐτὸν ἀπεφθέγγετο ῥῇσιν. ᾿Αδὰμ, τὸ 
φιλοτίμημα ἐπιζητῶ, τὸ τῆς ἐμῆς ἀξίας ἔμψυχον 
ἄγαλμα. Olba τὰ παρὰ τοῦ διαδόλου χατὰ σοῦ μηχα- 
νήματα" οἶδα τὸν φθόνον, ᾧ πληγεὶς τῆς παῤῥησίας 
ἐχπέπτωχας " ἔδειξεν ἄτιμον φυγάδα τὸν Θεοῦ διαλέ- 
χτῳ τιμώμενον * χαὶ ἣν ἔστησα μέσην τῆς χτίσεως 
εἰκόνα, ταύτην φυτῷ μέσῳ φυγαδεύσας κατέχρυψε" 
τοῖς τῆς ἀπάτης χατετόξευασε βέλεσι, παραδάσεως 
φορτίον ἔθηχε- πολεμεῖν πρὸς εὐεργέτην ἐδίδαξεν, 
εὐσεδείας αἰχμάλωτον ἔδειξε, δοῦλον ἁμαρτίας sip- 
γάσατο. ᾿Αλλὰ φάνηθι μόνον, χαὶ τοῦ λυποῦντος δέ- 
you τὴν [ασιν * χομίζου τοῦ πταίσματος ἐν μετανοίᾳ 


D τὸ φάρμαχον. Ποῦ εἶ; 


β΄. Τοιαῦτα μὲν πρὸς ἕνα διαλεγόμενος πταίσαντα. 
Νυνὶ δὲ γένεσιν ὅλοις ἀνθρώπων τὰς τῆς φιλανθρω- 
κίας συνευρύνει φωνάς" Δεῦτε πρός με, πάντες οἱ 
κοπιῶντες xal πεφορτισμένοι. Καλῶς, Πάντες. 
Μηδεὶς μιχρολογίας χαταγινωσχέτω Δεσπότου" àv- 
ἐχλειπτὸς παρ᾽ ἐμοὶ φιλανθρωπίας πηγὴ, xal πᾶν 
εἶδος ἁμαρτίας παραδύρειν ἰσχύουσα. Πόσοι πταί- 
σμασι χαθημερινοῖς παροξύνουσι | πόσος φίλτρῳ τῶν 
ἁμαρτημάτων τοὺς ἐμρὺς νόμους ὑδρίζουσιν! 'O μὲν 
ἁρπαγὰς χαταδιώχει χρημάτων" ἕτερος δόλους τῷ 


CL. DAUSQUEII! NOTAE. 


(56-57) Μέχρι τοῦ πρώτου. Exple, ἀνθρώπου. 
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qnclov ὑφαΐνε! * 
ἄλλος δίκας συμπλέχει λῃστεήων τὸ δίχαιον ^ ἄλλος 
τὸν ἐξ ἐπιορχίας ἐρανίζεται πλοῦτον * ἄλλο: xa0' 
ἑτέρου τῇ μὲν ψυχῇ φωνᾷ (98), χολαχεύει δὲ τῇ γλώτ- 
τη ἄλλος τὸ τοῦ φθόνου βέλος κατὰ τοῦ πλησίον 
ἀνίησιν" ἄλλος ἐπιδλάπτειν σεμνύνεται, xal τὴν 
ἀδιχίαν δυναστείαν νενόμιχεν. ᾿Αλλὰ, Δεῦτε, πάντες 
οἱ κοπιῶντες καὶ πεφορτισμένοι, κἀγὼ ἀγναπαύ- 
co ὑμᾶς. Νεύσατε μόνον πρὸς ἐμὲ, χαὶ τὴν θερα- 
φείαν χοσμίσασθε (59). IIap' ὑμῖν τὰ ἀμαρτήματα, 
παρ᾽ ἐμοὶ τὰ ἰάματα" παρ᾽ ὑμῖν τὰ τραύματα, παρ᾽ 
ἐμοὶ τὰ gáppaxa* μετάνοιαν ἐπιζητῶ μόνον, καὶ 
θεραπεύω τὸ ἕλχος. Δείξατέ μοι τὴν τοῦ τρύπου ps- 
ταὐολὴν, xal χομίσασθε τὴν τοῦ λυποῦντος ἀπαλλα- 
γήν. Ὁ μὲν οὖν Μωΐῦσέως νόμος ἐφ᾽ ἑκάστῳ τῶν 


πλημμελημάτων ὀξύνει τὸ ξίφος, χαὶ φόδο: αὐτῷ συν- Β 


διχάζει θανάτῳ" xal τὰς τῆς κατάρας εὐθὺς ἐπαφίτσι 
Ψήφους * μετάδοσιν οὐ δέχεται πταίσματος " μετανοίας 
ἀποστρέφεται δάχρυα " auvavatpst συναμαρτήσαντα 
«τῷ πταίσματι. Ἐγὼ δὲ τὴν μὲν ἀμαρτίαν μισῶ, τὸν 
δὲ ἁμαρτωλὸν ἐλεῶ μετανοοῦντα (00) " xàv ἴδω δά- 
xpuov φερόμενον, τὸ χρέος ἀφίημι ἅπερ ὁρῶ, παρ- 
ep, πρὸς τὴν τοῦ τρόπου μεταδολὴν ἀφορῶν " 
καὶ τὸ παρὸν παραγράφομαι πταῖσμα, τὸ ἐσόμενον 
ἐλπίζων χατόρθωμα, χαὶ τοῖς δευτέροις ἀπαλείφω τὰ 
φθάσαντα" « Ἴδετε Ὑὰρ ὅτι πρᾶος &lul (63) xal 
ταπεινὸς τῇ καρδίᾳ, xul εὑρήσετε ἀνάπαυσιν. Ὁ 
γὰρ ζυγός μου χρηστὸς, καὶ τὸ φορτίον μου ἐ.1α- 
φρόν ἐστι. ν Διάθεσιν ἐρευνῶ, χαὶ τὴν γνώμην ζη- 


τῶ καὶ μόνῳ πόθῳ τῆς ψυχῆς τὴν διχαιοσύνην ὁρί- C 


ζομαι. Ol6a xaX ἀχουσίοις νέμειν συγγνώμην, xal τὰ 
ἐξ ἀγνοίας παραπέμπομαι πκαίσματα. ᾿Απήλαυσέ 
μου τῆς τοιαύτης φιλανθρωπίας ὁ προφήτης Δαυὶδ 
προλαδὼν τῇ πείρᾳ τὸν χρόνον τῆς χάριτος, ὃς 
μικρόν ποτε λογισμοῦ παρχθλέψας, μοιχιχῷ παρὰ 
διαδόλου χατετρώθη τοξεύματι " ἐφ᾽ οἷς ὁ μὲν νόμος 
τιμωρίαν ἐπῆγε, χαὶ χατὰ τοῦ προφήτου τὸ ξίφος 
fixóva * νόμος γὰρ οὐχ οἷδε γνώμῃ. μετρεῖν τὸ πλημ- 
μέλημα, χρίνει δὲ μόνον τὸ φαινόμενον ἔγχλημα, 
πατορθωμάτων 1100; προλαδὸν οὐχ αἰδούμενος (62), 


** Matth. xi, 29, 20. 


ORATIO XXIX. 


ἄλλος γάμους ἀλλοτρίους συλᾷ A proximo dolos texit ; alius alienas nuptias spoliat ; 


alius lites consuit jus depramdans, alius ex perjurio 
divitias corrogat ; alius, animum ad alterius czxem 
intentum dum habet, lingua adulatur; alius invidize 
jaculum immittit in proximum ; alius damnum in- 
tulisse gloriz ducit, et injuriam potentiam reputat. 
At, Venite, omues qui laboratis et onerati estis, et ego 
reficiam vos. In me duntaxat propensi estote, et 
curationem  referle ; apud. vos crimina, apnd me 
medicamenta : apud vos vuluera, apud tue phar- 
maca. Solum poenitentiam quaro, et ulcus sano. 
Ostendite mihi mutatos mores, et a molesija este 
liberi. Mosaica quidem lex ad errata singula gla- 
dium intentat, cum terrore morti adjudicat, et de- 
volionis sententiam niox ipsa infert, nescit ullam 
sceleris remissionem, poenitudinis lacrymas aversa- 
tur, simul cum pravaricatione pravaricatorem tol- 
lit. Ego vero peccatum quidem odi, peccatoris au- 
tem facti. posnitentis me miseret ; et si lacrymas 
fluentes videro, debitum reritto:; qux inspicio ma- 
lefacta, dum morum conversionem respicio, despicio, 
159 ei prx»sentem offensionem oblitero ; dum spem 
de futuris facinoribus concipio, factis subsecutu- 
ris priora extero. Nam videie, quia mitis sum et 
humilis corde, εἰ invenietis. requiem. Jugum enim 
meum suave est, et onus meum  leve**, Ut. quisque 
positus sit, perscrulor , et mentein exquiro, solo 
que anin:z voto justitiam definio. Novi etiam sur- 
reptitiis peccatis veniam tribuere, et ex igoora- 
(ione profecta delicta abjicio. Hujus meze clementiz 
fructum tulit propheta David , gratie tempus an- 
teverlens experimento veuizx , qui paululum a ra- 
lone deflexis oculis adulterii telo a diabolo fuit 
consauciatus: quamobrem Jex supplicium iptenta- 
bat, et contra prophetam gladium  acuebat.. Nec 
enim lex novit peccatum ex zequitate expendere ; 


.sed solum ἀ6. 60, quod crimiuosum apparet, judi- 


cal; priorum recte factorum ,.eisi permulta. sint , 
nulla tangitur reverentia ;. quod actum est, vindi- 


€at.. Audivit, Venite,ad me , amnes qui laboratis , 


CL. DAUSQUEJI NOTAE. 


98) d$wrg. Mena mera ; scribo ov. 

(59) Κυσμίσασθε. Yo. χομίσασθε.-. 

' (00) ᾿Αμαρτω.ϊὸν ἐλεῶ μετανοοῦντα. Sallustius 
Ín fragmentis : Lepidus peuiteny consilii. 

. (601) Ἴδετε γὰρ ὅτι πρᾶος. Scriptura, μάθετε ἀπ᾿ 
ἐμοῦ, Ante. βλέπετε posuit Basilius pro alterutro 
istorum. 

(62) Νόμος γὰρ ovx οἷδε γνώμῃ μετρεῖν τὸ 
πιημμέλημα, κρίνει δὲ μόνον τὸ φαιγόμενον 
ὄγχιημα, χατορθωμάτων zAnOoc zpoAla6óv οὐκ 
αἰδούμενος. Quid hoc loco sit γνώμη, nemo anqui- 
rat ex libris Lexicis. Suidas semiplene, nec ad rem 
nostram. Adi vero Aristotelem lib. vi, Ethicorum, 
pag. 115, et vera philosophia. animum tuum exple- 
bit : Ἡ 65 χαλουμένη γνώμη fj τοῦ ἐπιειχοῦς ἔστι 
χρίσις ὀρθή" Guome, quam vocant, esl judicium re- 
cium ex wquo el bono. Hec virtus Summo stricto- 
vé juri seu àxgi6o6:xaüp opponitur, et. /Equiias 
divi potest, Εὐγνώμων, qui tale jus dictat ex a'quo 
€t bouo. Ciceroni Ad Atticum lib. vi, remissior : 


ParROL. ἀκ. LXXXV. 


Ego si me non improbissime Dolabella tractavisset, 
dubiassem | (oriusse utrum — remissior essem, an 
summo jure agerem. Volenti pfura copia est Budiei 
prioribus in Pendectas aunetationibus, et . CAilia- 
drum : Summum, jus, symma. injuria,. Mens ergo Ba- 


.Silio est legem, qua, legem, quovis benefacto inale- 


Tactum. priponderare (ideo patricii generis nou- 
nulli, ac regii sanguinis juvenes clamitant apud Li- 
vium lib. Δ : Leges, ren. surdam, inexorabileu, 
salubriorem inopi, quum yotenti.) Christum vero 
judicem εὐγνώμονα facile peccatis. veniam habere. 
Sed hoc postremum. in Basilii codice desideratur, 
sicul et pauea de D. Matthiei conversione, Par usus 
Oraiione de Abelo : Μένει χαὶ ἐν νεχροῖς διὰ τὴν 
γνώμην ἐλεύθερος" Manet vel. iu. mortuis. liber ex 
equo el bon». Oratioue tertia; in Davidem cen ipse 
se irritantes in cedem Saulis f egisset, ait Basilius : 
Πόσας ἐχώλυσε 0:5:X; πρὸς φόνον ὁρμώσας μία φιὰ- 
ἀνθύρωπος γνώμη! ()uol dey.eras in cedem ruentes " 
una Intmantor sententia retardaviit ! 


YN 
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et eam vocem sui causa prolatam ratus currebat. ἃ xai τὴν πρᾶξιν χολάζει. "Hxovos (63), « Δεῦτε ol xo- 


Unus sum eorum, inquit, qui publicanorum gravan- 
tur oneribus ; jugum tuum subeo, retia tua exoscu- 
lor : et factus est publicanus publicanornm expiatio. 
Neque orationis Christi efficacitas hactenus stetit. 
Quemadmodum lata sagena, in late fusum mare ex- 
plicata , undequaque piscium convertit examina , 
sic et peccatorum (urbz in salutarem vocis illius 
sagenam incurrunt. Multi enim , inquit, publicani , 
et peccatores recumbebant cum Jesu ** claomante : Ve- 
nite ad me, omnes qui laboratis el onerati. estis". 
Non coarctor ipsa inultitudine , non fatisco, esto, 
omnes recipiam. Non tam exiguum beniguilatis 
mes pelagus est, ut licet inundent facinorosorum 
torrentes , in angustum adducatur. Ego quietis lo- 


πιῶγτες, » χαὶ τὴν φωνὴν οἰχειούμενος Expeysy, E; 
εἶμι, λέγων, τῶν τελωνιχοῖς βαρουμένων φορτίοις * 
τὸν σὸν ὑποθαίνω ζυγὸν, τὸ σὸν ἀσπάζομαι δίχτυον. 
Καὶ γέγονεν ὁ τελώνης τῶν τελωνούντων χαθάρσιον. 
Οὐ μὴν ἄχρι τούτων ἔστη τῆς φωνῆής ἡ ἐνέργεια. 
Καθάπερ εὐρεῖα σαγήνη, πρὸς πλατὺ πέλαγος πλα- 
τυνθεῖσα, τὰ τῶν πανταχόθεν ἰχθύων ἀγρεύει σνστύ- 
ματα" τὸν αὐτὸν ἄρα τρόπον ai τῶν ἁμαρτωλῶν 
ἀγέλαι τὴν σωτηριώδη τῆς φωνῆς σαγήνην χατέτρε- 
yov. « Πο.1.1οὶ γὰρ, φητὶ, τελῶναι καὶ ἁμαρτωμ1οἱ 
συγέχειγτο τῷ Ἰησοῦ βοῶντι (64) " Δεῦτε πρός 
p6, πάγτες οἱ κοπιῶντες καὶ πεφορτισμένοι. Οὐ 
στενοχωροῦμαι τοῖς πλήθεσιν, οὐχ ἀποκάμνω τοὺς 
πάντας ὑποδεχόμενος. Οὐχ οὕτω μον μιχρὸν τῆς φιλ- 


cum terrarum orbem possideo. Domini namque vox B ανθρωπίας τὸ πέλαγος, ὡς τοῖς εἰσρέουσι τῶν ἁμαρ- 


haud inefficax manere potest: Venite ad me, omnes 
qui laboratis. Hujus vocis hzereditatem obtinuit 
apostolorum caius : banc in manibus habentes, non 
' inflata. tuba, ccelum horninibus pervium reddide- 
runt. Terras integras pervasit ea vox, insulas oc- 
cupavit vocatio , sine vi capte sunt civitates, pro- 
— vinciae concurrerunt, cessit in. predam Gracia, 
admisit eam vocem barbaria , reges adorarunt, im- 
peratores cervices jugo subjecerunt, 160 populi 
eam vocem suam fecerunt, idola collapsa sunt , 
are evers, d:emones locum voci cedentes fuge- 
runt. Quispiamne paulo aute fuit , qui demones 
coleret ? ut Christi jugum subivit , idololatris etiam 
formidabilis apparuit. O vocem, qui: commune 
quoddam de hominibus tropreum statuit ! o vocem 
salutis fontem ! o verbum unica assensione terram 
captivam agens 1 o orationem mundi purgatricem ! 
o verbum , quod Verbi res propter Verbum sta- 
bilivit! Ea voce participemus, cum bonorum fructu 
sanctorum requietem sequamur , juxta Christi 
verba : Venite ad me, omnes qui laboratis et one- 
rali estis, et ego  reficiam vos : cui gloria, et 
imperium in saecula seculorum. Amen. 


τωλῶν ποταμοῖς στενοχωρεῖσθαι. "Ἔχω τόπον ἀνα- 
παύσεως τῆς οἰχουμένης (68). Φωνὴν γὰρ δεσποτιχὴν 
ἄπρακτον μένειν ἀδύνατον. Δεῦτε πρός ue, πάντες 
οἱ κοπιῶντες. Ταύτης γέγονε τῆς φωδῆς χληρονό- 
μος ὁ τῶν ἀποστόλων χορός. Ταύτην μετὰ χεῖρας 
ἔχοντες, ἀφέντες τὴν σάλπιγγα, βατὸν τὸν οὐρανὸν 
τοῖς ἀνθρώποις εἰργάσαντο. Διέδραμεν ἢπείρους ὅλας 
ὁ λόγος" χατέσχε νήσους ἡ χλῇσις " ἐζωγροῦντο πό- 
λεις * συνέτρεχον χῶραι" 'Ελλὰς ἐθηρεύετο * ἡ βάρ- 
θαρος τὴν φωνὴν ὑπεδέχετο " βασιλεῖς προσεχύνουν " 
στρατηγοὶ τῷ ζυγῷ τοὺς αὐχένας ὑπέθαλλον " δῆμοι 
«ὃν λόγον ἐσφετερίζοντο, ἔπιπτον εἴδωλα, βωμοὶ χατ- 
ἐστρέφοντο * ἐδραπέτευον δαίμονες ἐμπαραχωρήσαν- 
τες ῥῇματι. "Hór τίς προδραχέων θρησχεύων toi; 
δαίμοσιν; ὁμοῦ δὲ τὸν τοῦ Χριστοῦ ζυγὸν ὑπεισήει, 
xa φοδερὸς τοῖς θβησχεύουσιν ἐφαίνετο, "à φωνῇ: 


- 


χοινὸν ἀνθρώπων ἀναδυσαμένης τρόπαιον (66)! ὦ 
φωνῆς, σωτηρίας πηγή ! ὦ ῥήματος μιᾷ πίστει τὴν 
οἰχουμένην δεσμεύσαντος | ὦ λόγου, τὸν χόσμον χα- 
θάραντος | ὦ λόγου, τὰ τοῦ Λόγον διὰ τὸν Λόγον ἰσχύ- 
σαντος ! Ταύτης χαὶ ἡμεῖς μέρος γενώμεθα τῆς φω- 
νῆς, ἀγαθῶν ἀπολαύσαντες, τῆς μετὰ τῶν ἁγίων 
ἀπολαύσεως τύχωμεν, χατὰ τὸν εἰπόντα Χριστόν " 


Δεῦτε πρός με, πάντες οἱ κοπιῶντες, κἀγὼ ἀναπαύσω ὑμᾶς. Αὐτῷ ἡ δόξα xol τὸ χράτος εἰς τοὺς 


αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν 
ORATIO XXX. 


4n illud : « Venite post me, faciam vos fieri pisca- 
tores hominum 1". » 


4. Periti scientesque medici tunc plus de arte cient 
admirationis, non cum ferro et igni in belli mo- 
dum vim mali domant, sed cum levibus pharma- 
cis afecte parti adulantes, mgrum scite perga- 


AOTOZ A'. . 
Εἰς τὸ, «Αεξῦτε ὀπίσω μου, καὶ πσιήσω ὑμᾶς 


ἁλιεῖς ἀνθρώπων. » 


α'. Οἱ σοφοὶ τῶν ἰατρῶν, τότε πλέον ἐγείροναι τὸ 
θαῦμα τῆς τέχνης, οὐχ ὅταν σιδήρῳ χαὶ πυρὶ, πολε- 
βου νόμῳ, τὸ πάθος χειρώσωνται " ἀλλ᾽ ὅταν, ἡδέσι 
φαρμάχοις τὸ ἀλγοῦν χολαχεύσαντες, τῷ χάμνοντι 


40 Marc. 11, 15. 15 Matth, xi, 29. "* Matti, iv, 19. 


CL. DAUSQUEII NOT E. 


(65) "Hxovcs. Deest ὁ Ματθαῖος, vel ὁ τελώνης, 
. aut etiam plura. ΝΞ . 
(64) Τῷ Ἰησοῦ βοῶντι. Non est id. Evangeliis 
expressum : verum tamen. Puto enim Christuin 
voce, gestu, ore, potentia, humanitate sua id cla- 
masse. . 
62) Ἔχω τόπον ἀπολαύσεως τῆς olxeygérnc. 


Scribendum τὴν οἰχουμένην. Quas non verto quasi 
legam ἀναπαύσεως: sed quod per ἀπόλαυσιν intelli- 
gal placidissimain animi fruentis requietem, quod 
dicimus Grand repos et contentement. 

(66) ᾿Αγναδυσαμένης τρόπωιυν. Repono. ἀναπη- 
ξαμένης vel ἀποδειξαμένης. 
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τέχνης ἐπίσχωσι ἐπιτάγματα, πράοις δέ τισι: xad 
συντρόφοις ἐνδιαιτήμασι τὰς ὀδύνας χοιμίύσαντες, 
δείξωσ! τὸν χάμνοντα τοῦ πάθους ἐλεύθερον. Οὕτως 
ὁ πάνσοφος ἰατρὸς, xaX βασιλεὺς, ὁ Κύριος ἐμῶν 
Ἰητοὺς Χριστὸς, νοσοῦσαν ἀσεδείας πάθΞι τὴν oi- 
χουμένην θεώμενο:;, xal ταῖς χοσμιχαῖς ἀπάταις 
πρὸς: εἰδωλομανίαν φλεγμαίνουσαν, οὐ πυρὸς ἐπ- 
ἀφίησιν ὅμδρον, οὐδὲ θάλασσαν χατὰ τῆς ἠπείρου 
στρατεύει, οὐδὲ τῶν στοιχείων τὴν βίαν χατὰ τῆς 
ἀσεδείας ὁπλίζει ἀλλὰ θαύματι πείθει, χαὶ εὐεργε- 
σίαις ἐφέλχεται, xal λόγοις οὐρανίοις πάθη Ψυχῆς 
μεταλλάττει φλεγμαίνοντα, Ἤδη δέ mou χαὶ μαθη- 
πὰς εὐτελεῖς ἐπιλέγεται, χαὶ ταῖς τούτων χερσὶ xal 
γλώτταις τῆς οἰχουμένης τὴν ἰατρείαν χαταπιστεύει, 
Περιπατῶν γὰρ, φησὶ, παρὰ τὴν θάλασσαν τῆς 
Γαλιλαίας, εἶδε δύο ἀδε.1;οὺς, Σίμωνα τὸν Je- 
γόμεγον Πέτρον, καὶ ᾿Αγδρέαν τὸν áósApór αὖ- 
tov, βάλλοντας ἀμ: »ἰδἴηστρον εἷς τὴν 0dAacray- 
ἦσαν γὰρ ἁλιεῖς " καὶ Aéret αὑτοῖς" Δεῦτε ὀπίσω 
jov, καὶ ποιήσω ὑμᾶς ἁλιεῖς ἀνθρώπων. Οἱ δὰ 
ἀφέντες τὰ δίκτυω, ἡκοϊούθησαν αὐτῷ. Ὦ τῆς 
μεγάλης βουλῆς ἀληθῶς, xai ἀθανάτου σοφίας! 
πρᾶγμα ξένον, xal δόγμα νέον, χαὶ πολιτείαν ἐξ 
οὐρανοῦ παιδεῦσαι τοὺς ἀνθρώπους βουλόμενος, χαὶ 
τοὺς τοιούτων δογμάτων ὑπηρέτα; ἀναζτητῶν, παρ- 
ἐόλεψε πόλεις, παρεγράψατο δήμους, παρεπέμψατο 
βοσιλείας ὑπουργίαν, ἐδδελύξατο πλούτου δυναστείας, 
ἐμίσησε χράτο; ῥητόρων, οὐχ ἐπηύξατο γλώττας 
φιλοσόφων. Παρέδραμεν ἔθνη, χαὶ οὔτε ὄπλων παρα- 
σχευὴν, οὔτε χειρῶν- εὐτεχνίαν, οὐ ποδῶν πρὸς 
δρόμον ὀξύτητα. Καὶ τί τὰ ἀνθρώπινα χαταλέγω 
πλεονεχτήματα; Τὰς τῶν ἀγγέλων τάξεις ἐν ἡσυχίᾳ 
μένειν ἑάσας, λιμένας, χαὶ ποταμοὺς, καὶ αἰγιαλοὺς, 
χαὶ ἐργαστήρισ παρήρχετο, παρὰ τούτων δανείσασθαι 
τοὺς τῶν δογμάτων ὑπηρέτας βουλόμενος. Καὶ παρ- 
ἱστάμενος παρεχάλε: λέγων * Δεῦτε ὀπίσω μου, 
καὶ ποιήσω ὑμᾶς ἁλιεῖς ἀγθρώπων. Ὑμᾶς, φησὶ, 
θηρεύσων ἐλήλυθα. ᾿Αλιέα:, οὐ βασιλέας ἐπιζητῶ" 
ναύτας, οὗ δυνάστας προτρέπομαι' παύσασθε χατὰ 
ἀψύχου θαλάττης ἀγωνιζόμενοι " μετενέγχατέ μοι 
τὴν θηρευτιχὴν τέχνην ἐπὶ τὴν ἤπειρον. Ἔχει πέχα- 
yo; ἀσεδείας ἡ γῆ. "Exsi μοι τὰ δίχτυα πέμψαντες 
θήραν εὐσεύείας ἀγρεύσατε. Δεῦτε ὀπίσω μου, ol 
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τὴν ἴατιν μηχανέτωνται, xai tà piv vefiini τῆς 
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Α vant, ct artis severiora precepta. cohibent: miti 


interi: ac. familiari quodam victu dolore sopito , 
wgroium 4. morbo liberum ostendunt, Ad. eum 
modum rex Dominüs noster Jesus Christus medi - 
cus , qui totus sapientia est, impietatis zgritudine 
terriin. liborantem conspicatus, ac per mundanas 
deceptiones ardentem 1dolomaunia, non igneos im- 
bres celo dejicit, non maris fluctus in contineti- 
tei. impetum dare jubet, neque violentiam ele- 
mentorum contra impietatem armat ; sed mira- 
culis fidem facit, et beneficentia pellicit, ver- 
bisque coelestibus incensas aniure passiones se- 
dat . Imo vero discipulos quoque minimi pretii 
deligit , eorum manibus et linguis curationem or- 
bis terrarum credit : Ámbulans enim, inquit, juxta 
mare Galilec , tidt duos (ratres, Simonem, qui vo- 
catur. Petrus, et Andream fratrem ejus 161 nit- 
lentes rete. in mare; erant enim piscatores ; εἰ ait 
illis: Venite post me, εἰ faciam vos fieri piicatores 
hominum. At illi continuo relictis retibus seculi sunt 
eum. O vere consilium excelsum, et sapientiam 
immortalem 1 rem peregrinam , et doctrinam no- 
vam , deque coelo allatam politiam cum mortales 
instituisset edocere , et Istiusmodi doctrine idoneos 
quzrerel adniinistros, despexit urbes, populos non 
conscripsit , regni ministeria repudiavit, divitia- 
rum potentiam delestatus est, exosam habuit vim 
rhetorum, non philosophorum linguas optavit. 
Gentes percurrebat, et neque armorum apparatum, 


c "eq0e manuum dexteritatem delegit, meque ad 


cursum pedum ccleritudinem. Quid. vero humana 
prasidia recenseo? Angelorum ordiues perpeiein 
quietem sinens agitare portus, et fluvios, et littora, 
et officinas obibat, inde doctrine administros 
decretum habens mutuari. £t astans hortabatur 
dicens :Venite post me, et faciam vos fieri piscato- 
res hominum. Vos, inquit, venatum venio ; pisca- 
tores , non reges conquiro; naulas, non dyuastas 
adhortor : desinite cum maii anim: experte" cer- 
tamen habere ; artem feras capiandi mili in con- 
tinentem  convertite. Mare quoddam impietatis 
terra continet : eo mihi trajeclis retibus prazdain 
pietatis adlhamate. Venite post me vos, discipuli mei, 
et hujus universi inagistri. Artem vestram ad cce- 


ἐμοὶ μαθηταὶ, καὶ οἰχουμένης χαθηγηταί * χρήσασθέ D li commercia utendam mihi date. IdoJjolatriz mare 


pot πρὸς οὐρανοὺς τὴν τέχνην. Εἰδωλολατρείας xé- 
χυται θάλασσα * νεφέλῃ πολυθεΐας 1) χτίσις καλύπτε- 
ται" βυθὸς ἀσεύδείας ἐπιχλύξει τὰ σύμπαντα * ἄν- 
θρωποι δαιμονιχοῖς ὑποδρύχιοι χύμασι" αἱμάτων ὁ 
χόσμος ἐξόξει δυσωδίαν, xaX θυσίαις θνηταῖς μολύ- 
γεται. ᾿Αλιέας αὑτοῖς ἰατροὺς ἐπιστήσομαι, Τέχνην 
χαλεῖ τὴν ὑμετέραν τὸ πάθος χρήσωμεν φάομαχου 
τῇ χτίσει χινδυνευούσῃ σωτήριον. Δεῦτε ὀπίσω μου. 
Οἱ δὲ dgévtec τὰ δίχτυα, ἠκχοιούθησαν αὐτῷ. 
Σύνδρομος τῷ τοῦ Δεσπότου πόθῳ τῶν μαθητῶν ὁ 
χορός. Οὐ γὰρ φαντασίαν τὴν χλῆῇσιν ἡγήσατο (67), 
"1* Matth. iv 18,19, 


fusum est, nube muliüiplicium deorum creatura 
tegitur, omnia inundat impietatis abyssus ; mortales 
dxmoniacis fluctibus immaduere, mundus sangui- 
nis graveolentiam redolet , ct mortalibus sacrificiis 
inquinatur. Piscatores illis'ego, qui medicos agunt, 
consüinam. Artem vestram res ipsa vocat; nje- 
dicamentum crealurz periclitanti salutare commo- 
demus: Veuite post. me. Mli autem relictis retibus 
secuti sunt eum. Concurrens cum Domini desiderio 
discipulorum coetus seculi sunt eum. Nec enim voca- 
tionem quid imaginarium arbitrabantur, neque 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(61) ᾿Ηγήσατο. Melius ἡγήσαντο. 
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promissionis magnitudo iuclinabat eorum spes , A οὐδὲ τὸ τῆς ὑποσχέσξω; μέγεθος ὀχλάζειν αὑτοῖς τὰς 


ueque ullam talem. in. Dominum orationem extor- 
quebat ; Quid nos, mi homo, cum uudis colluc- 
tantea irrides? quid ridiculariis vocibus aerumnas 
nostras ludificaris? Victum per mare quirentes 
cernis , ipsaque ars, 1692 quam despicabiles 
simus, praedicat, el dicis : Venite, faciam vos fieri 
piscatores hominum ? Edissere nohis, quibus pro- 
fusis ante ora hominum divitiis, eos conciliaturi 
sumus? an disrupta monstrabimus retia, el popu- 
los ferarum instar adhamabimus ? Qua usi lingua, 
quo orationis ornatu auditorem irretiemus? Àn voca- 
bulis nauticis regum animas tractabimus ? In. pis- 
cium, non hominum, piscatu artem exercuimus. 
Nibil tale locuti , nihil meditati; sed reipsa hamo 
verbi Christi trajecti sequebantur loquentem  Do- 
minum, et. piscaturz& modum intus ipsi secum. do- 
cebautur. Piscari condiscebint, quodque facturi 
erant , primum opere experiebantur. Dicebat : Ve- 
nite, el vocati sequebantur. Ὁ verba rebus dc- 
monstrata ! Venite, Ego verbis vestris escas implica- 
bo; ego populos et civitates vestris vocibus 
converlam; vos ego sagen mec primitias  fa- 
ciam. Ipse enim in vobis per vos rein conficio. 
Fas mibi fuit regibus potius uti miuistris; fas 
mihi fuit rhetorum linguas doctrinz:  administras 
trahere : potui Angelorum ordinibus praedicandi 
munus credere ; scd tum famulantium splendor 
gloriam famamque meam ad se raperet. De ejus 
enim existimatione , qui rem gerit, famulorum po- 
tentia occultum quiddam detrahit. Recuso. divitia- 
rum obsequium, ne si operam conferant, rem tam 
mirandam extenuent. Vos ego comperio fidos mi- 
raculorum meorum custodes. Quibus enim nullum 
humanum praesidium presens est , apud hos Dei 
potestas retinetur integrior. Propterea namque mi- 
raculo est miles, cum vilibus armis ad victoriam 
utitur. Vuli enim cum illo virtus, qui praeclare 
quid fecit, gloriam partiri. Comprimantur voces 
infidelitatis, occludatur lingua, nec sit calumniz 
locus. Ne dicat impius quis, regionatim et oppi- 
datim cum homines ultro coufugere videt ad Evan- 
gelii predicationem : Quomodo potuit Christus non 
persuadere? procones perquam ingeniosos przmi- 
sit, armorum terrore sibi adjunxit animas, pecu- 
'niarum objecto (fulgore oculos inescavit, terrore 
assensionem sibi comparavit, copiis copias sibi 
subjecit. His omnibus nudati, vos, a justis accusatio - 
nibus nudos sycophautas 163 refellite. Venite post 
me, el facium vos fieri piscutores liominum. MWelicto 
τε las terrestris piscator, terra circumretia- 
tur; este piscátores hominum. Quando enim pis- 
cium incursiones in $e mutuo norünt homines, 
vestris sagenis incidant, pares cum piscibus even- 
tus ad salutem prastolentur. 


ἐλπίδας ἐποίησεν, οὐδὲ λόγους ἀφιέναι τοιούτους πρὸς 
τὸν Δεσπότην ἐξεδιάτατο * Τί χλευάζεις τοὺς χύμασι 
προσπαλαίοντας, ἄνθρωπε; τί τὸν χόπον ἡυῶν δια- 
καίζεις τοῖς τοῦ γέλωτος ῥήμασι; Θαλαττουργοῦντας 
ὁρᾶς, καὶ χηρύττει τὴν εὐτέλειαν ἡ τέχνη, χαὶ λέ- 
γεῖς " Δεῦτε, ποιήσω ὑμᾶς ἁλιεῖς ἀνθρώπων; ἡ 
Ποῖον προδαλλόμενοι πλοῦτον, εἰπέ μοι, τοὺς ὁρῶντας 
ἐχδυσωπήσωμεν ; ἢ τὰ διεῤῥωγότα δείξωμεν δίχτυα, 
xaX τοὺς δήμους ὡς θῆρας ἀγρεύσωμεν; Ποίαν χινή- 
σαντες γλῶτταν τῷ χάλλει τῶν λόγων τὰς ἀχοὰς σα- 
γηνεύσωμεν ; ἣ ῥήμασιν ναυτιχοῖς βασιλέων ψυχὰς 
χειρισώμεθα (08); Πρὸς ἰχθύας τὴν τέχνην, οὐ πρὸς 
ἀνθρώπους μεμελετήχαμεν. Οὐδὲν τοιοῦτον, οὐχ εἰ- 
πόντες, οὐχ ἐννοήσαντες, ἀλλ᾽ ὡς ἀληθῶς ἀγχίστρῳ 


Β τῷ λόγῳ περιπαρέντες, ἡἠχολούθουν φθεγγομένῳ 


Δεσπότῃ, χαὶ ἁλίας τὸν τρόπον ἐν ἑαυτοῖς ἐδιδάξκον- 
πο, ᾿Αγρεύειν ἐμάνθανον, xaX ἃ πράττειν ἔμελλον, 
πρῶτον τοῖς ἔργοις ὑπέμενον, "Eleye: Δεῦτε, xoi 
ἠχολούθουν χαλούμενοι. "à ῥημάτων διὰ πραγμάτων 
ἀπόδειξις Δεῦτε * ἐγὼ τοῖς ὑμετέροις ὁῆμασι προῦ- 
πλέχω τὸ δέλεαρ * ἐγὼ δήμους χαὶ πόλεις ταῖς ὑμε- 
τέραις ἐπιστρέψω φωναῖς, ἀπαρχὰς ὑμᾶς τῆς ἐμῆς 
σαγήνη: ἐργάζομαι. Αὐτουργῶ γὰρ εἰς ὑμᾶς δι᾽ 
ὑμῶν. Ἑνήν μοι βασιλεῦσιν ὑπηρέταις προσχρὴ- 
σασθαι " ἐνῆν μοι ῥητόρων γλώττας θεραπαίνας 
ἑλχῦσαι τοῦ δόγματος " ἐδυνάμην τοῖς τῶν ἀγγέλων 
κάγμασι χαταπιστεῦσαι τὸ χήουγμα " ἀλλὰ τὸ τῶν 
ὑπηρετούντων περιφανὲς τὴν ἐμὴν παρεσπάσατο δο- 
ξολογίαν. Ὑποχλέπτει γὰρ τοῦ ποιοῦντος τὴν δόξαν, 
τοῦ ὑπηρετοῦντος f| δύναμις. Παραιτοῦμαι πλοῦτον 
ὑπηρετοῦντα, μὴ νοθεύσῃ τὸ θαῦμα συνεργαζόμενος. 
Ὑμᾶς εὑρίσχω πιστοὺς τῶν ἐμῶν θαυμάτων τοὺς 
φύλακας. Οἷς γὰρ ἀνθρώπινον οὐδὲν πρόσεστι πλεον- 
ἐχτήημα, παρὰ τούτοις 1j τῆς Θεότητος ἀχέραιος δια- 
φυλάττεται δύναμις. Οὕτω γὰρ χαὶ στρατιώτης θαυ- 
μάξεται, ὅταν ὅπλοις εὐτελέσι πρὸς ἀριστείαν mpoa- 
χρήσηται. 04e: γὰρ ἀρετὴ τὴν τοῦ χατορθώματος 
δόξαν τῷ χατορθοῦντι μερίζεσθαι. Προσαναστελλέ- 
σθω τῆς ἀπιστίας τὰ ῥήματα, ἐμφραττέπθω γλῶττα, 
χώραν συχοφαντίας οὐχ ἔχουσα. Μὴ λεγέτω τις ἀσε- 
θῆξ, χώρας ὁμοῦ xal πόλεις αὐτομολῆσαι ὁρῶν πρὸς 
τὸ κήρυγμα * Πῶς γὰρ οὐχ ἔμελλε πείθειν Χριστός ; 
σοφιστὰς προεθάλλετο χήρυχας * ὅπλοις φοδήσας 


p Yexés παρεστήτατο" χρήματα δείξας, ὀφθαλμοὺς 


ἐδελέασε" φόδῳ τὴν γνώμην χεχείρωται" πλήθεσι 
τὰ πλήθη πρὸς ἑαυτὸν ὑπηγάγετο. Τούτων ἁπάντων 
ὑμεῖς γεγυμνωμένοι, γυμνοὺς ἐχγλημάτων (69) τοὺς 
συχοφάντας ἐλέγξατε. Δεῦτε ὀπίσω μου, καὶ ποιή- 
σω ὑμᾶς ἁλιεῖς ἀγθρώπων. Γενοῦ μετὰ τὴν θά- 
λατταν ἁλιεὺς ἠπειρότης, περιδαλλέσθω διχτύοις 1i 
γῆ. ᾿Αλιεῖς ἀνθρώπων ὑπάρξατε. Ἐπειδὴ γὰρ τὰς 


πὧν ἰχθύων ἐπαναστάσεις xav ἀλλήλων ἐνόησαν ἄν- 


θρωποι, ταῖς ὑμετέραις σαγήναις περιπιπτέτωσαν, 
«à τῶν ἰχθύων πρὸς σωτηρίαν ὑπομενέτωσαν. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(05) Χειρισώμεθα. Scribe χειρωσώμεθα. 


(69) 'ExrAnjdtovr. ᾿Εγχλημάτων reete. 
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P. Ἐπὶ τούτοις, χαθάπερ ἀγχίστρῳ τὰς àxok; A 9. Talibus verbis velut unco perfossis auribus 


περιπαρέντες, ἠχολούθησαν προθύμως τῷ Exóvrag 
θηρεύοντι. Καὶ πολλὰ χαίρειν τοῖς διχτύοις εἰπόντες, 
χαὶ τὴν θάλατταν ἀποδυτάμενοι, τοῖς τοῦ Σωτῆρος 
εἴποντο νεύμασιν. Οὕτω δὲ τοῖς Ἰτσοῦ διχτύοις ἐν- 
ομιλῆσαντες, xal τῇς παραδοξοτάτης ἁλίας μαθηταὶ 
χαταστάντες, ἄρτι τοῦ Δεσπότου πρὸς οὐρανὸν ἀνα- 


φοιτήσαντος, οὗ μαθηταὶ τοῖς τῇς χάριτος διχτύοις C 


τὰ γένη τῶν ἀνθρώπων ἡλίευον. Πρῶτον τοίνυν xav 
ἰουδαϊχῶν συλλόγων ἀφέντες τὰ θήρατρα, tptoyt- 
Αίους εὐθὺς ἀνηγρεύσαντο. Δευτέρα τῆς σαγένης 
βολὴ, χαὶ εἰς πενταχισχιλίους ἡρπάζετο. Ἴσω; πο- 
θεῖτε γνῶναι τὸ δέλεαο, (p χρησάμενοι τοὺς πεντα- 
κισχιλέους ἐζώγρησαν. Χω.ϊός τις ἦν πρὸ τῆς 
ὡραίας zóAnc, ᾧ τὰς τῶν ποδῶν βάσεις ἡ φύσις διὰ 
πάθους συλήσασα, τῇ χάριτι παρέδωχε χαλχεύειν 
ὡς βούλεται. Τοῦτον ὁ Πέτρος τῷ ἀγχίστρῳ περι- 
δήσας τῆς πίστεως, δήμον ὅλον δεσμώτην διὰ τῆς 
ἑχυτοῦ γλώττης εἰργάσατο. Γίνεται χαὶ Κορνήλιος 
&xsivo; ὁ μέγας τῆς σαγήνης θήρα ταύτης. Οὕτω 
τοὺς χατὰ Παλαιττίνην ἀγρεύσαντες, ἔφερον ἐπὶ τὰς 
νήσους τὴν τέχνην τῆς yápito;, τὴν θάλατταν μετὰ 
κὴν ἤπειρὴν σαγηνεύοντες. Κύπρον εἶδον, ᾿Αντιόχειαν 
εἶχον. Παμφυλία μετὰ τοῦτο χατείχετο᾽ Μαχεδονία 
σεσύλευτο᾽ Θράχη προσέτρεμχεν, Ἑλλὰς μετὰ τῆς 
Ὑλώττης ἐγρεύετο. Ρώμη, τὸ διάδημα χρύψασα, τῷ 
τοῦ σταυροῦ προσεχύνει χηρύγματι. ᾿Αλλεπάλλη- 
^4t πόλεις αὐτομάτως τῶν ἀποστολιχῶν διχτύων τὴν 
θήραν ἢσπάζοντο. Οὐχ ἐπαύσαντο βάλλοντες, ἕως ὁ 
τῆς οἰχουμένης περίδολος τοῖς δε: ποτιχοῖς συνελή- 
φθη διχτύοις. ᾿Αλλ᾽, ὦ τῶν παραδόξων χαὶ ὑπὲρ 
φύσιν πραγμάτων! Ἑπειδὴ γὰρ πλήττεται τοῖς ὁρω- 
μένοις διάδολος, οὐ φέρων ὁρᾷν ἁπλουμένην τὴν σω- 
πκηρίαν, θανάτῳ περιθδάλλει τοὺς χήρυχας, καθάπερ 
τινὰς ἀγριωτέρους ἰχθύας χατὰ τῶν ἁλιέων ἐγείρας. 
᾿Αλλὰ δέχοντα: μὲν τὸν θάνατον, οὗ μὴν ἐπαύσαντο 
τῆς ἁλίας xal τελεντήσαντες “ ἀλλ᾽ ἐργάξονται καὶ 
μετὰ θάνατον τὸ τοῦ Δεσπότου πρόσταγμα, χαὶ χου- 
“ππτόμενοι τάφῳ τῆς θήρας οὐχ ἐπελάθοντο. Φθέγγον- 


prompti secuti sunt trahentem volentes, et longuin 
vale retibus dixerunt, seque a mari expediverunt, 
Salvatoris nutibus obsequentes. Sie in Jesu retia 
turmas modo illapsi, et piscatus admodum insperati 
constituti discipuli, cum jam ccelum Dominus re- 
pelivisset, gratiz. retibus hominum genera pisca- 
bantur. Primum igitur contra Judaica collegia dis- 
persis laqueis confestim ter mille homines compre- 
lhenderunt?*, Secundus sagen: jactus vel ad. quin- 
quies mille homines sursum exiraxit **, Forte avetis 
escam nosse, qua usi quinquies mille vivos abduxe- 
rint? Claudus quidam erat ante poriam Speciosam*, 
cui pedum itionein cum forte natura. ademisset, 
gralix€ tradidit. pro arbitratu recudendum. Petrus 
unco fidei postquam hunc devinxerat, populum 
universum lingua cepit. Fit ct hujus sagenaz prada 
magnus ille Cornelius 15, Eodem modo Palzstinis ' 
adliamatis, artem gratie transportant in insulas, et 
a continenti in mare retia irajiciunt.. Cyprum 
viderunt, Antiochiam obtinuerunt ; Pamphylia 
deinde occupata est, Macedonia vastata ; accurrit 
Thracia, Grecia cum sua eloquentia capta est: 
oma, suppresso diademate, crucis przedicationetn 
exosculata est. Ordine densissimo civitates sponte 
concesserunt in przdam apostolicorum retium. Nec 
jactu abstinuere, dum terrarum ambitus Domini re- 
tibus sit comprehensus. Verum, o res inopinas, et 
supra naturam! llis enim visis territus diabolus, 
neque salutem tam late diflusaim videre sustinens, 
praecones morte circumvenil, agrestioribus qui- 
busdam piscibus in piscalores concitatis. AL mortem 
excipiunt quidem, ncc piscatu tamen abstinent vel 
obita morte. Quin etiam post (ata Doinini faciunt 
imperata, nec pressi sepulcro przdationis obliti 
sunt. 168A, Nam et sepulcra volente gratia loquun- 
tur. Verax enim qui dixit : Venite ad me, el faciam 
vos fieri piscatores hominum : cui gloria et impe- 
rium in scula seculorum. Amen. 


12x γὰρ xal τάφοι BouXouévnc τῆς χάριτος. ᾿Αληθὴς γὰρ ὁ εἰπών" Δεῦτε ὀπίσω μου, xal ποιήσω ὑμᾶς 
ἀδεεῖς ἀνθρώπων αὐτῷ ἡ δόξα χαὶ τὸ χράτος εἰς τοὺ; αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμῆν. 


ΔΟΓΟΣ AA'. 


Eic τὸ, «'Ióov ἀναδαίνομεν εἰς 'ItpocóAvga, καὶ 
ὁ Υἱὸς τοῦ ἀνθρώπου παραδοθήσεται εἰς χεῖ- 
pac ἁμαρτω.Ἰῶν. » 


a'. Αὔξει μὲν τῆς γλώττης τὴν ἀγωνίαν d) τῶν. 


ἀχροατῶν φιλιικοῖα, xal τὴν τοῦ λόγου ἐγχείρησιν 
φοδερωτέραν εἰργάπατο ὁ τῆς Ἐχχληνσίας θεσμὸς, 
καὶ περὶ τὰ θεῖα διδάγματα πόθος. Διὰ τοῦτο μαχα- 
ρισμῷ πραὔνων τοῦ λόγου τὸν φόδον, ὁ Δεσπότης 
à66a* Μαχάριοι οἱ Aéyortec εἷς ὦτα dxovór- 
των (69) οἱ τῆς διδασχαλίας τὸν σπόρον εἰς Ξὔγονον 


7? Act. }), 41. "Act, iv, 4. 7* Act. πὶ, 3. 


x1v, 12. 


18 Act. x, 1 seqq. 


ORATIO XXXI. 


In. illud : « Ecce ascendimus Hierosolymam, ei Fi- 
lius hominis tradeiur in manus peccatorum ?*, » 


4. Augel difficultatem ungus suam eluctantis 
angustiam auditorum attentio studiosa, verbi tra- 
etationem formidabiliorem facit Ecclesiw€ consue- 
tudo, et divina capessendi desiderium. Quare bea- 
titate proposita leniens verborum cruditatem, Do- 
minus clamabat : Beati, qui loquuntur ad. aures 
audientium "" : qui doctrine semen in terram fru- 


'* Marc, x, 99 ; Xiv, M. — "" Eccl. 


CL. DAUSQUEII NOT.E. 


(69') Μακάριοι οἱ A£yoresc εἰς ὦτα áxovórtor. 
Ad similem locum reperio Jobi cap. xix, vers. 11. 
Τὸ ax lov. ἤχουσε, xal ἐμαχάρισέ με. 
Auris audiens beatifícavil me. 


ltem Ecclesiastici xxv, 12 : Μαχάριος, ὃς ἐξεῦρε 
φρόνησιν, xai ὁ διηγούμενος εἰς τὰ ὦτα τῶν ἀχουόν- 
των. Hunc ego locum Basilii dicentis memorias puto 
obversatum esse. 
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giieram conjiciunt, qui bona documenta in areas A ἄρουραν χχταθάλλουτες" οἱ τὰς τῆς ψυχῆς ἁλωνίας 


;nnna cumulant, quia praesentium laborum oppor- 
turam exstat aerarium laborantibus fructum recon - 
dens, Etenim apud Judaeos ventura antedicere 
juevitabile erat, nec prophetis optabile monita 
dare. Siquidem Domine, inquit, quis credidit auditui 
nostro ?*? Jeremias quidem speciosam detrectati 
officii excusationem :xtatem praztendebat : Puer ego 
sim , nescio loqui . Moyses ad populi ducatuin 
vocatus, eam dignitatem refugit, et sibi refragatur: 
Impeditioris et tardioris lingue sum **. Accusat 
enim lentam. ingenii Judaici credulitatem, eorum 
qui ad eos legabantur, deprecatio. Gens enim Deo, 
divinaque. beneficenti:z?. rebellatrix. Moleste fere- 
bant olim servitutem ZEgyptiacara, et ab ea liberati 


ἀγαθῶν δογμάτων σωρεύοντες (10), ἐπειδὴ τῶν &v- 
ταῦθα πόνων ὑπάρχε! ταμιεῖον εὔχκαιρον,τοῖς χαμοῦσι 
τηροῦν τὴν ἀπόλαυσιν. Παρ᾽ Ἰουδαίοις μὲν γὰρ, xai 
«b προφητεύειν φευχτὸν, xal τὸ νουθετεῖν ἀπευχτὸν 
τοῖς προφήταις εὑρίσχετλ!. [ύριε, γὰρ͵ φησὶ, clc 
ἐπίστεισε τῇ ἀχοῇ ἡμῶν; Ἱερεμίας δὲ, εὐπρός- 
ὠπον φερόμενος παρατηρήσεως πρόφασιν, τὴν ἡλιχίαν 
προσεθάγλετο" Νεώτερος ἐγώ εἶμι, καὶ Aadeiv οὐκ 
ἐπίσταμαι. Μωῦτῆς δὲ πρὺς τὴν τοῦ λαοῦ χαλού- 
μένος ἡγεμονίαν, ἀποφεύγει τὴν ἀξίαν, xaO" ἐχυτοῦ 
τὴν ψῆφον ἐνέγχας. ᾿Ισχγόφωγός εἶμι, καὶ βραδύ- 
γάωσσος. ᾿Ελέγχει γὰρ τῶν ἰουδαϊχῶν τρόπων τὸ 
δυσπειθὲς, ἡ τῶν πρὸς αὐτοὺς ἀποστελλομένων 
παραίτησις. ᾿Αεὶ γὰρ θεομάχον τὸ γένος, xaX cai; 


conviciis liberatorem incessebant : Quasi. defuerint D θείαις εὐεργεσίαις ἀντίπαλον, Ὠδύροντό ποτε τὴν ἐν 


in ρυρίο tumuli, διαὶ! nos, ut occidat in de- 
serio, Mare velut. viam publicam decurrebant, 
pedibns pulverontibus maris iter conficicbant, et 
vitulo per adorationem clainore gratiam referebant: 
Hi sunt. dii tui, lsrael, qui te eduxerunt de terra 
A gypti *.. Collum etiam nivosam manu. copiam 
demisit, et, qui sub rollo sunt, in blasphemias 
erumpunt : 165 Nauseat anima. nostra super cibo 
isto levissimo**, Rupes quoque secuta est, qua 
iorrentibus solitudinem inundavit, el unius virg:e 
percussio frequentes peperit undarum fontes, sed 
ingra'am eorum linguam non eluit, qui percepto 
aquie beneficio dicebant : Quoniam percussit pe- 
fram, ei fluzerunt aque, et lorrentes inundaverunt, 
wunquid el panem polest dare**? ]terum viarum 
iguaros comitabatur nubes, tum ad ignorantiam 
levandam, tum ad solis ardorem defendendum. 
hoctem columna ignea illuminabat : verum tot a 
D«o miraculis honorati, maledictis eum exhonora- 
pant : Constituamus nobis ducem, οἱ revertamur in 
Agyplum *?, Avium nubes aer. dependebat. veluti 
peregrinis hospitibus opsouium apparans : vestis ab 
ipsis latos quadraginta aumos trita recentis operis 
speciem pertinaciter dabat, novo exortu temporis 
edacitatem pervincens : renovabatur simul cum 
veste calceorum usus, ad annorum quadraginta tem- 
pus, et erralionem resistens. Preoeliantibus illis 


8 ᾿ς. tri, 1. ?? Jerem. 1 6. ** Exod. ιν. 10. 
** Psal. Lxxvir, 20, 9* Num. xiv, 4. 


Αἰγύπτῳ δουλείαν, xal ταύττς ἀπαλλαγέντες iXot- 
δόρουν τὸν ἀπαλλάξαντα: Παρὰ τὸ μὴ εἶναι μτὴ- 
ματα ἐν pij Αἰγύπτῳ ἐξήγαγεν ἡμᾶς ἀποκτεῖναι 
ἐν ἐρήμῳ. Διέτρεχον ὡς λεοφόρον (71) τὴν θάλασ- 
σαν, ποσὶ χεχονισμένοις ὁδοιπορηῦντες τὸ πέλα- 
Yos (72), καὶ τῷ μόσχῳ τὴν χάριν προσχυνοῦντες 
ἐλογίζοντο, βοῶντες " Οὗτοι οἱ θεοί cov, Ἰσραὴ.ἴ, 
οἱ ἐξαγαγόντες σε (13) ἐκ γῆς Αἰγύπτου. Πάλιν 
οὐρανὸς τὰς τοῦ μάννα νιφάδας ἀπέστελλε, xat xáz- 
ωθεν βλασφημοῦντες ἐδόων * Κατάξηρος γέγονεν ἡ 
ψυχὴ (14) ἡμῶν ἐπὶ τῷ ἄρτῳ τῷ διαχένῳ. "Hxo- 
λούθει πέτρα χαταχλύξουσα χειμάῤῥους τὴν ἔρημον, 
χαὶ μία ῥάδδου πληγὴ πολλὰς ναμάτων ἐχνοφόρει 
πηγάς * ἀλλ᾽ οὐχ ἐχάθηρεν αὐτῶν τὴν ἀχάριατον 
γλῶτταν, οἵ xal παρ᾽ αὐτὴν τὴν ἀπόλαυσιν ἔλεγον " 
Ἐπεὶ ἐπάταξε πέτραν, καὶ ἐῤῥύησαν ὕδατα, καὶ 
χείμαῤῥοι κατεκλύσθησαν, μὴ καὶ ἄρτον δύναται 
δοῦναι; Πάλιν ἀγνοοῦσιν αὐτοῖς τὴν ὁδὸν, συνωδοι- 
πόρει vigil, xai τὴν ἄγνοιαν λύουσα, xoY τῶν 
ἀχτίνων τὴν φλόγα χωλύουσα. Στύλος πυρὸς ἐφωτ- 
αγώγει τὴν νύχτα. ᾿Αλλὰ τὸν τιμῶντα τοῖς θαύμασιν 
τιμάξζοντες ÉXeyov* Δῶμεν ἀρχηγοὺς, καὶ ἀπο- 
τρέψωμεν εἰς Αἴγυπτον. Ὀρνίθων νεφέλας ὁ ἀὴρ 
ἐπαρίει, χαθάπερ ξένοις ὁδοιπόροις εὐτρεπίζων 
ὀψώνιον. Τεσσαραχοστὸν ἔτος αὐτοῖς ἐσθὴς τριδο- 
μένη, νεουργὴς διετέλει νιχῶσα τὸν χρόνον τῇ φύσει, 
συνενέαζε τῇ ἐσθῆτι: τῶν ὑποδημάτων ἡ χρεία (70) 


δι Num. xvt, 15. ** Exod. xxxi, 4... 5? Num. xxi, 5. 


CL. DAUSQUEI! NOTE. 


(10) Τὰς τῆς ψυχῆς dAwor(ac ἀγωθῶν δογμά- 
toy σωρεύοντες. Conjecto Ovidium apud graicum 
quemdain scriptorem paria legisse, uide hiec effiu- 
xerit, 


Εἰ patet in laudes area magna tuas. liem : 
Et patet in. curas area lata meas. 


(71) Asogóépor. vp. λεωφόρον, ampliore vocali. 

(12) IIoc κεκογισμέγοις ὁδοιποροῦγντες τὸ πέ- 
Aayoc. Quod quidam velit pedibus siccis, frusira 
est : hoc temporis articulo mihi pedes a gelu siccis- 
- &ími sunt, et pulveris ne tantillum habent. Res hzc 
scribitur Exod. xv, 19 : Οἱ δὲ υἱοὶ ᾿Ισραὴλ ἐπορεύ- 
θησαν 4tà ξηρᾶς ἐν μέσῳ τῆς θαλάσσης. Solo prohe 
dfeiccato, quam fuit in proclivi ut pedes pulverarent ? 


Quare pro miraculo non immerito ducit hilo τοῦ 
διαχοπέντος xal ἀναξηρανθέντος μέρους αἰφνίδιον 
θαλάττωσιν, proscissi el siccali spatii extemporalem 
inundaiionem. Eam vocem leges apud Gellium. 

(75) Οἱ ἐξαγαγόντες c8. Exodi xxxi : Οἴτινες 
ἀνεθδίθασάν σε. 

(14) Κατάξηρος γέγονεν ἡ ψυχή. Scriptura, 
ἡ ψυχὴ ὑμῶν προσώχθισεν ἐν τῷ ἄρτῳ. 

(79) Συνεγέαζε τῃ ἐσθῆτι τῶν ὑποδημάτων ἡ 
χρεία. Verteret. Gellius : Recentabatur. Libenter 
idem :equipondium appenderem, nisi delicatulos οἱ 
labeones metuerem. Historia hzc consignata est 
Deuter. xxix : Οὐχ ἐπαλαιώθη τὰ ἑμάτια ὑμῶν, xal 
τὰ ὑποδήματα ὑμῶν οὐ χατετρίθη ἀπὸ τῶν πηδῶν 
ὑμῶν, Perperam συνενέαξε. 
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πρὸς τεσσαραχοστὸν xal χρόνον χαὶ δρόμον ἀντ- A elementa succurrebant, quando $0l moram facere 


ἐχουσα. Πολεμοῦσιν αὑτοῖς ὁ τῶν στοιχείων συμπᾶρ- 
ἐτάττετο δρόμος, ὅτε βραδύνειν διδασχόμενος ὁ ἥλιος, 
κὸ τῆς νίχης αὐτοῖς ἐπραγματεύετο τάχος " πλατύνων 
«ἧς ἡμέρας τὰ διχστήματα, ἵνα αὐθήμερον (76) ἀπο- 
τέχῃ τοῖς μαχομένοις τὺ τρόπλιου “ πλατύνων τὸν 
δρόμον, ἵνα συστείλῃ τῆς νίχῃς τὸν χρόνον, f) μὴη- 
χύνων τοῦ χρόνου τὰ μέτρα, ἵνα μὴ ὑπερημέρῳ νέχῃ 
λυπήσῃ τοὺς χάμνοντας. Ἴστατο μεθ᾽ ἥλιον Ἰορδάνου 
τὰ ῥεύματα, καὶ τὸ ῥόθιον ἐχαλινοῦτο, παραχωροῦν 
«οἷς βαδίζουσι" χαὶ νόμοις ἴστατο (17) ῥεύματος ἀνα- 
μένων τὴν πάροδον. Βασιλεῖς παρὰ τὴν ἀχοὴν ἐτα- 
ρίάττοντο, αὐτόματοι πόλεις ὑπέχυπτον. ἸΞεριχὼ χυ- 
χλουμένη τὸν τοῦ τείχους ἀπεδύξτο χύχλον, ὥσπερ 
τοὺς οἰχήτορας φεύγουσα, xal τοῖς Ἰσραηλίταις 
προατρέχουσα. Τίς οὖν τοὐτων᾽ ἡ χάρις ; Δῶμεν ἀρ- 
χηγοὺς (18), χαὶ ἀποστρέψωμεν εἰς Αἴγυπτον. 
Καὶ τὰ δεύτερα τῶν φθασάντων δεινότερα" Μωαόι- 
τιχὸν προσχυνούμενον ξόανον, xal τὰ τῶν νιχηθέντων 


doctus victoriam illis przcipiti cursu conficiebat : 
diurna spatia producebat, ut uno ipso die pugnan- 
tibus tropeum pareret : producebat cursum, vut 
victorie tempus corriperet, aut potius tempus 
extrahebat, ut ne diuturniore victoria fatigatis 
molestiam crearet. Post solem (a) stetere fluctus 
Jordanis, et unda frenos passa est, dum spatium 
dat euntibus; stetit. consuetus fluxus, dum prx- 
terirent , priestolatus. leges, ea re audita, contur- 
babantur, sponte sua civitates collabebantur.Obsessa 
Jericho murorum orbem exuebat, quasi habitatores 
suos ipsa fugerct, et ad lsraelitas &ransfugeret. 
Horum qua gratia? Constituamus nobis ducem, et 
reveriamur in. A gyptum. Graviora subsequuntur 


B ante relatis: Moabiticum simulacrum adoratum, et 


victores idola victorum adorabant, prophetici san. 
guinis effusio, Mosaici libri concremati , odium 
religionis Deo grat:e, diabolicarum statuarum sedes. 


mposexóvouy oi νιχήπταντες εἴδωλα προφητιχῶν αἰλάτων ἔχχυσις, Μωσαϊχῶν βιδλίων ἔμπρησις (79)? 
μίπος ἡρησχείας θεοφιλοῦς, δαιμονιχῶν ἀγαλμάτων. ἱδρύματα. 


β΄. ᾿Αλλὰ ταῦτα μὲν ápyala xat παλαιά. IHap& δὲ 
τὴν τοῦ Σωτῆρος ἐνανθρώπησιν, τίνες ἄρα τὸν τρόπον 
γεγόνασιν; 'O δὲ Χριστὸς οἰχτείρας ἀνθρώπους 
ἀφίχετο, χεῖρα σωτήριον προτείνων τῷ γένει. Οὐχ 
ἤλλαξαν τὸν τρόπον αἰδεσθέντες τὰ θαύματα, ἀλλὰ 
συνέτρεχε τῷ χρόνῳ τῶν προγόνων ἡ γνώμπ, τοὺς 
κληρονόμους εὑρίσχουσα. θαυμάτων νιφάδες, θερα- 
«εἰα: πελάγη, παντοδαπῶν ἀγαθῶν εὐθηνία " ἀλλ᾽ 
ἐπένθουν εὐεργετούμενοι, καὶ τῆς ψυχῆς τὴν ἀπορίαν 
διὰ τῶν ῥημάτων ἐχήρυττον" Τί ποιήσωμεν (80), 
ὅτι ὁ ἄνθρωπος οὗτος τοιαῦτα σημεῖα ποιεῖ; 
Πάθη διωχόμενα βλέποντες, τοῖς τοῦ φθόνου πάθεσι 
τὴν ψυχὴν ἐτιτρώσχοντο" χαὶ τῶν ἀλλοτρίων συμ- 
φορῶν ἡ λύσις, οἰχείων αὐτῶν ὀδυρμῶν ὑπῆρχε γονή. 
Παράλυτος ἐσφίγγετο, τυφλὸς ὠμματοῦτο, νεχρὸς 
ἐξωριγεῖτο (81) τοῦ δου τὴν ἧτταν, καὶ ὁ ἰατρὸς 
&v ἐγχλήμασι. Δαιμονιχῆς ἠἡλευθεροῦντο γειρός " xal 
διιμονῶντα τὸν δαιμόνων ἐλευθεροῦντα χαλεῖν οὐχ 


*5 Joan. X1, 47. 


4, Sed li:&c vetera, atque obsoleta. Sub incarna- 
tionem Salvatoris , quibus fuere Judei moribus? 
Christus homines miseratus venit salutarem ma- 
num howini porrigeus : nec ea fuit miraculorum 
reverentia, ut mores alios induerent; sed 166 
majorum nequitia hzxredes nacta perdurabat hoc 
quoque tempore. Erant in oculis densissima mira- 


C cula , curationum maría, omnigenorum bonorum 


profluentia ; sed ex beneficentia luctu conficieban- 
tur, et inopiam consilii verbis vulgabant : Quid fc- 
ciemus, quia hic homo talia signa facit **? Morbos 
abigi couspicati, invidi:te morbo, ad animum usque 
proserpente sauciabantur : et aliene miseri leva- 
mentum domestici Judzorum doloris fuit semina- 
rium. Paralyticus solidabatur, oculi czeco reflcie- 
bantur, mortuus ob illatam iuferno cladem gestiebat, 
el medicus in crimen vocabatur. Asserebantur in 
libertatem a diabolica potestate, et assertorenm 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(76) Αὐτήμερον. vp. Αὐθημερὸν, ut αὐθωρόν. 

(71) Νόμοις ἵστατο. vp. νόμος, lex fluvii, con- 
$ieludo, sive consuetus fluxus stetit. 

(78) Δῶμεν ἀρχηγούς. Si scribatur θῶμεν, ver- 
sioni vulgat:e studebitur, et elegantiae. 

(79) Μωσαΐϊχων βιθδιίων ἔμπρησις. Chrysosto- 
mus D. Ρηυ αν ad Hebro»os explicans ;'Ez40& πό- 
λειλος, ἀνεῖλε πάντας [προφήτας], κατέκοψαν |repouo 
χατεχόπησαν. Eustathius iu 1414 d, Τὸ μέντοι 
γαταχόπτειν ἐπὶ σφαγῆς οἱ μεθ᾽ "Ὅμηρον τιθέασιν 
ῥήτορες, olov, χατέχοψαν ἐν πολέμῳ] ἐνεπρήσθησαν 
αἱ βίθλοι, ἑτέρῳ πάλιν ἀνδρὶ θαυμαστῷ ἐνέπνευσεν, 
(53s αὑτὰς ἐγθέσθαι, τῷ ἙἘσδρᾷ λέγω, xal ἀπὸ λει - 
ψάνων συντεθῆνα!: ἐποίησε. Scribo Latine : Bellum 
oborium est, ownes prophetas sustulit, occisi sunt, 
libri exusti. sunt : alteri viro admirabili Deus inspi- 
ravit, ul eos erponeret, Esdram dico, atque e reliquiis 
ut iterum componerentur, fecit. Καλὴ δὴ ξυνωρὶς 


(4) Imo ante solem. 


Basilii et Chrysostomi. 

(80) Tí ποιήσωμεν. D. Joannes capite undecimo: 
τί ποιοῦμεν. 

(81) Nexpóc ἐξωριγεῖτο. Forte ἐξωριγνεῖτο. Ge- 
stiebat, Mesychius ὠοιγνώμενον, ὀρεγόμενον. Scribe 
auteriore loco ὄριγον, o minore, ita. litterarum se- 
ries inibi turbata est, originatione aliud postulante. 
Eustathius enim in Hiada T ducit ex ὀρέγω ὁριγνῶ, 
ul ex μένω μίμνω, ex γένω γίγνω. 156 conjectura 
solum adsciscit litteram v. Quid si legas, Νεχρὸς 
ἐξωρύετο τοῦ à. 5. 1j. ) Exululabat ? Nec inale coliz- 
real. mortuum redivivum, exclamare devictum in- 
fernum, et calumniatores medicum in crimen vocare, 
]tem ἐξωρύεσθαι capi posset pro contentissimo cla- 
more, qualis leonum est : vide Apollonii Scholia- 
sten. Pro eodem posset ἐξωρύγετο scribi : nam nisi 
lale aliquod statuas verbum, unde ὠρυγμός, ὠρυγή 
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diemonibus oppletum non erubescebant appellitare. A 7,245v0vz0. Kal πάλιν θρηνούντων μελετῶτι φωνάς" 


Et rursum lamentantium voces juculcant : Quid 
faciemus , quia hic homo talia signa facit ? Commu- 
nis nature pernicies sunt Judaoruni mores. Cum 
ne morte quidem invidiam fin:re posseut, morlem 
dedecorosain. decernunt : crucem. wachinantur, et 
ob miracula legis violatzte dedecus. offuudentes , 
invidentiz sux serviebant. Sed non hac Christum 
jatuere, qui passionem suapte sponte subit, qui 
pridem morti, proplietarum oracnlis. commiratis 
erat. Solvite enim temilum hoc, et. in tribus diebus 
excitabo illud "V. Non cum latuit passio, qui dixit : 
Potestatem habeo ponendi animam meam, οἰ pote- 
statem habeo eum. iterum sumendi**. Nam Dei 
incarnati passio a Juris quidem nefarie, et auda- 
citer suscepta est; a Deo vero ad salutem destinata. 
Sed amaus Christi apostolorum chorus animo 
Jinquebatur audita passione, el ea oratione per- 
culsi 2nimo, passionis acerbitatem przgustabant, 
Ingentem vero discipulorum dolorem molliens Sal- 
valor, mortis mentionem resurrectionis przdictione 
temperabat, ipsamque passionem dictis ambogiosis 
fuvestieus, narratijoue pensieulatius exposita, le- 
viorem reddebat : ne spectaculo improviso percussi, 
majori tristitia perfunderentur animi. Quare modo 
S$4lvator has vel ante passionem de passione voces in- 
cinens, ail : Ecce ascendimus Hierosolymam, et Filius 
hominis tradetur in manus seniorum, et scribarum, et 
eccident eum, el tertia die resurget δ. Etiam tem- 
poris notitiam ostentat , eL quam sponte passurus sit. 
1097 Mihi licebat, iuquit, inliibito cursu passionem 
vecuaare, et devitato mortis loco mortem effugere ; 
sed tempus crucem reposcil, οἱ ipsa necessitas 
passionem parturit, adest priefinitum. tempus quod 
adventus mei causam quziit. Idcirco lapidum ante 
jictus. ietusque recusabam, crucem quod prasto- 
larer : idcirco structas circa przcipitia insidias re- 
eusavi, quod ijlatam per Ádamum in ligno mor- 
tem. medicari venissem, ut liguo clavis affixus 
averruncarem. immissa. per lignum mala. Ministri 
vero passionis Pharis:ei, οἱ scribze, et seniores, Le- 
gis veteris capita, qui mosaica per ambitionem con- 
decorati cathedra cum diabolo faciunt ; qui sancto- 
ris legum discipuli cum essent, pravaricatoris ar- 
migeri sunt, Vobis autem, qui mei estis, passionem 
vaticinor, et futura resurrectionis significatione 
dolori medeor. Ecce ascendimus Hierosolymam, εἰ 
Filius hominis tradetur in manus seniorum, et scriba- 
rum, et occident eum, et tertia die resurget. Si passio- 
nem doletis, dolori medcatur resurrectio ; δὶ cracem 


δ᾽ Joan, 5n, 19. ** Joan. x, 18. 


Τί ποιήσωμεν, ὅτι ὁ ἄνθρωπος οὗτος τοιαῦτα 
σημεῖα (82) ποιεῖ; Kowwh τῆς φύσεως λύμη τῶν 
Ἰουδαίων τρόπο:;. Ἕως τοῦ φόνου τὸ πάθος οὐ 
φέροντες, ἄδοξον φόνον ἐνόμιζον" τὸν σταυρὸν ur, 
χανῶνται, χαὶ τῶν θαυμάτων παρανομίας αἰσγύ- 
νὴν χεράσαντ:ς οἰχείου φθόνου θεραπείαν εὐτρέπ:- 
Gov. ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἐλάνθανε ταῦτα Χριστὸν, τὸν ἐχόντα 
τὸ πάθος ὑπολυόμενην, τὸν πάλαι διὰ προφητῶν 
χατὰ θανάτον ἀπειλήσαντα (85)  Λύσατε γὰρ τὸν 
raór τοῦτον, καὶ ἐν τρισὶν ἡμέραις ἐγερὼ abtór. 
Οὐχ ἐλάνθανε τὸ πάθος τὸν εἰπόντα ἙἘξουσίαν' 
ἔχω θεῖναι τὴν ψυχήν μου" χαὶ ἐξουσίαν ἔχω 
πάλιν λαδεῖν αὑτήν». Τὸ vXp τῆς θείας ηἰχονομίας 
πάθος, παρ᾽ Ἰουδαίων μὲν παρανόμως τολμώμενον, 
παρὰ δὲ τοῦ Θεοῦ πρὸς σωτηρίαν οἰχονομούμενον. 
'AXX ὁ φιλόχριστος τῶν ἀποστόλων χορὸς ἠθύμει 
περὶ τοῦ πάθους ἀχούων, χαὶ τὴν ψυχὴν τῷ λόγῳ 
πληττόμενοι, τῷ πένθει τὸ πάθος προελάμδανον. 
Μαλάττων δὲ τῆς λύπης τὴν ὑπερδολὴν τοῖς μᾶ- 
θηταῖς ὁ Σωτὴρ, συνέπλεχε τῇ μνήμῃ τοῦ πάθους, 
τὴν τῆς ἀναστάσεως: πρόῤῥησιν" αὐτό τε τὸ πάθος 
ποιχίλως περιάγων τοῖς λόγοις, τῇ τῆς διηγήσεως 
μελέτῃ χουφότερον ποιῶν, ἵνα μὴ τῷ ἀθρόῳ τῆς 
θέας χαταπλαγέντες, τῷ πλείστῳ πάθει τὴν ψνχὴν 
βαπτιοθῶσι. Διὰ τοῦτο xal νῦν ὁ Σωτὴρ ταύτας περὶ 
τοῦ πάθους, πρὸ τοῦ πάθους, τὰς φωνὰς χατεπάδων " 
᾿δοὺ, φησὶν, ἀγναδαίνομεν εἰς '᾿Ιεροσόζλυμᾳ, xal 
ὁ Yicc τοῦ ἀνθρώπου παραδοθήσεται εἷς χεῖρας 
πρεσδυτέρων καὶ γραμματέων, καὶ ἁποχτενοῦσιν 
αὐτὸν (84), καὶ τῇ τρίτῃ ἡμέρᾳ ἀναστήσεται. Δεί- 
χνυσι xal τοῦ χρόνου τὴν γνῶσιν, xaX τὸ τοῦ πάθους 
ἐχούσιον, Ἑνῆν μοι, φησὶ, χαὶ παραιτήπασθα: τὸ πάθος 
ἐπίσχοντι τὸν δρόμον, xaX παραδραμεῖν τὴν ἀναίρεσιν 
τὸ τοῦ φόνου παραιτουμένῳ χωρίον" ἀλλὰ καιρὸς τὸν 
σταυρὸν ἀπαιτεῖ, xai dj χρεία τὸ πάθος ὠδίνει, xat 
πάρεστι προθεσμία τῆς ἐμῆς παρουσίας τὴν αἰτίαν 
ζητοῦσα. Διὰ τοῦτο πρώην τὰς τῶν λίθων ἐπαγομέ- 
να: παρῃτησάμνην βολὰς, σταυρὸν ἀναμένων. Διὰ 
τοῦτο τὴν περὶ τῶν χρημνῶν ἐπιδουλὴν παριγγεῖ- 
λάμην. Ἦλθον γὰρ τὸν ἐν ξύλῳ τοῦ ᾿Αδὰμ ἰάσα- 
σθαι θάνατον, ἵνα ξύλῳ προσηλωθεὶς τῶν διὰ τοῦ 
ξύλου χαχῶν ἀνέλω τὴν πάροδον. Ὑπηρέται δὲ μοι 
τοὺ πάθους Φαριξαῖοι, xai γραμματεῖς, χαὶ πρεσ- 


D θύτεροι, τὰ «o0 Νόμου χεφάλαια, ot τῇ Μωῦσέως 


χαθέδρ φιλοτιμούμενοι τῷ διαδόλῳ συμπράττουσιν " 
οἱ τοῦ νομοθέτου μαθηταὶ, τοῦ παρανομοῦντος ὑπ- 
ἀσπισταί. Ὑμῖν δὲ τοῖς ἐμοῖς προλένω τὸ πάθος, xal 
θεραπεύω τὴν λύπην προμηνύων ἀνάστασιν. Ἰδοὺ 
ἀναδαίνομεν εἰς Ἱεροσόλυμα, καὶ ὁ Yióc τοῦ 


** Matth. xvi, 31. 


Cl.. DAUSQUEII NOTE. 


($32) Τοιαῦτα σημεῖα. Joannes. cop. xi. Πολὰλχ 
αημ. ltem. Basilius, pag. 404. 

(85) Τὸν πάλαι διὰ apoznror χατὰ 0aráccve 
ἀπειζήςαντα. Videntur hic deesse nonnulla prophe- 
tarum lestimonia, quibns Christum sponte mortem 
adiisse cumprobetur, quibusque testimoutum. S. 


Joannis capite secundo subscribatur. 

(84) Παραδοθήσεται εἰς χεῖρας apsc€vcégomr 
καὶ γραμματέων», xai ἁποχτενοῦσιν αὐτόν. Matth. 
Xx: Παραδοθύ σεται τοῖς ἀρχιεοξὺσι χαὶ γραμμαᾶ- 
πευτ', χαὶ χαταχρινηῦτιν αὐτὸν θα" iit. 
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ORATIO XXXI. 


916 


ἀνθρώπου παραδοθήσεται εἰς χεῖρας zpecCuré- A horretis, ob victoriam lztamini, Tertia die resurgam. 


pev xal γραμματέων, xal ἀποχτεγοῦσιν αὐτὸν, 
xal τῇ τρίτῃ ἡμέρᾳ ἀναστήσεται. Εἰ λυπεῖσθε τὸ 
πάθο;, ἰάσθυ τὴν λύπην ἀνάστασις" εἰ φρίττετε 
τὸν σταυρὸν, διὰ τὴν νίχτν εὐφοαίνςσθξε. Τῇ τρίτῃ 
ἡμέρᾳ ἐγερθήσομαι. "Eo! ἑτοίμῳ πορεύσομαι νίκῃ, 
σύντομον ἐργάσομαι τρόπαιον, ἐμπρόθεσμον ἀνα- 
δώσυμαι στέφανον. θΘνήσχω γὰρ ἵνα νομοθετήσω θα- 
νάτῳ, (α) μὴ κρατεῖν ἀνθρώπων ἀθάνατα (85). Καὶ 
ἀναστήσομαι τάφου χαινουργῶν τὴν ἀνάστασιν. Διδάξω 


Ibo, in facili stat victoria, expeditum statuam tro- 
pxrum, pradestinatam coronam induam. Siquidem 
moriar, legem ut morti sanciam, ne, quod hominis 
immortale est, occupet : et resurgam e (umulo re- 
surrectionem innovans, infernum docebo successu- 
ràm exspeciare resurrectionem. In nie nanique mors 
desinit, et immortalitas seritur. Breve erit vita et 
mortis intervallum. Non enim ut. peccati debitor, 
sed ut iuterfector descendo. 


τὸν ἄδην διάδοχον περιμένειν ἀνάστασιν. Ἐν ἐμοὶ γὰρ xal θάνατος παύεται, xai ἀθανασία φυτεύεται. Μιχρὸν 
ἔστα: τῆς τελευτῆς χαὶ τῆς ζωὴ: τὸ μεταίχμιον. Οὐ γὰρ ὡς ὀφειλέτης ἁμαρτίας, ἀλλ᾽ ὡς ἀναιρετὴς χατέρχομαι. 


Y. Οὐχ ἤρχεσς πρὸς τὴν φωνὴν τῶν μαθητῶν ἡ 
ψυχὴ, ἀλλὰ καὶ πρὸς μνήμτν τοῦ πάθους ὀχλάσαν- 
“ες, δεσμῶται σιγῆς ἄπαντε; ὥφθησαν. Ὃ δὲ Πέτρος 
περιαργήτος τοῖς ῥήμασ', xaX πόθῳ τὸ πάθος οὐχ 
ἐνεγχὼν, τῆς Δεσποτιχῇς χειρὸς ἐπιδράττεται, καί 
qnot: “λεώς σοι, Κιήριε" οὐ μὴ ἔσται σοι τοῦτο. 
Ἢ φωνὴ. τῆς Ψυχῆς τὴν πληγὴν ὑπαινίττεται. Τί 
φὺς, ὦ Δέσποτα ; Σταυροῦ μνήμη, xal πάθους ὅλως 
ἐλπίς. Κατὰ σοῦ νεαν:εὐσεται θάνατος, οὗ φωνὴν οὐχ 
ἤἥνεγχεν ᾷδης ; Πρώην ἐχάλεσας τεθνηχότα τὸν τῆς 
χῆρας υἱὸν, χαὶ ὁ θάνατος ἔφυγεν, οὐδὲ μέχρι τοῦ 
τάφου «apobsucat τῷ χεχρατημένῳ δυνάμενος, πῶς 
οὖν ὃν πεφόθηται, δέξεται θάνατος ; ἽΛπαγε τῶν λό- 
γων, ὦ Δέσποτα. Ἠλίας ἀνωτέρω θανάτου μεμέ- 
γηχεν, Ἐνὼχ μεταθέσει τὸν ἄδην ἐξέχλινξ * xol 
πῶς Χριστὸς ὑπὸ θάνατον χείσετα: ; Ταῦτα δια- 
λεγόμενον Πέτρον περὶ τοῦ πάθους ἐπιστομίζει Χρι- 


9:5:, δριμεῖαν ἐπαγαγὼν τὴν ἐπιτίμησιν. ὝπαΥϑ C 


ὀπίσω μου, Σατανᾶ, σκάνδαλον μου εἶ, ὅτι οὐ 
φρογεῖς τὰ τοῦ Θεοῦ, d AAà τὰ τῶν ἀνθρώπων. Τί 
λέγεις, ὦ Πέτρε; Κωλύεις τὸν θάνατον; οὔχουν 
ἐπέχεις τὴν ἀνάστασιν ; Κωλύεις τὸν σταυρόν; llo 
$ νίχη φανήσεται; Μὴ γένηται πάθος ; Πῶς οὖν 
ἀπάθεια λήψεται χώραν; Μὴ προσηλώσω τὸ σῶμα 
τῷ ξύλῳ; Πῶς οὖν τὸ διὰ ξύλου ῥαγέσεται τῶν 
ἁμαρτημάτων χειρόγραφον; Μὴ ἀναθῶ πρὸς ὕφος; 
Πῶς οὖν θριαμδεύσω διάθολον ; Παραιτήσομαι τά- 
φον; Πῶς οὖν λυθῶσιν οἱ τάφοι; Μὴ χατέλθω εἰς 
γεχρούς ; Πῶς οὖν δήσω τὸν ἄδην; Πῶς τὴν λύσιν 
τοῖς δεδεμένοις χαρίσωμαι, Παραιτήσωμαι τὸν σταυ- 
piv; Πῶς οὖν τὰ τοῦ ᾿Αδὰμ ἰάσω (R6) τραύματα; 
ποίαν ἑτέραν ἴασιν, ἣ τοῦ πρωτοπλάστου παράθασις 


ὅ. Vocem hauc non sustinuerunt discipulorum ani- 
mi ; sed ad illatam de passione mentiouei dejectio- 


p e$. pslam altissimum silentium tenuere. Petrus 


autem stupens super hac oratione, neque pre 
amore passionem fereus, apprehensa Domini manu 
ait : AbsiL a te, Domine : non erit tibi hoc 39. Vox ea 
perculsionem animi indicat. Quid ais, o Domine? 
crucis mentio fit, et. passionis omnino spes ulla 
est? an contra te juveniliter mors aget, cujus vo- 
cem non sustinuit infernus? Pridem vocasti mor- 
tuum. viduz filium, imorsque fugit impotens euim 
ad tuniulum usque comitari, quem deviceral : 
quomodo igitur, quem reformidat, mors capiet? 
168 Apage verba ista, Domine. Elias morte su- 
perior evasit, Enochus translatis infernum decli- 
navit; et. quoniodo Christus ín mortis potestatem 
veniet ? Hxc de passione disputanti Petro Dominus 
oppilat os acerbiori inducta objurgatione : Vade 
post me, Satana : scandalum es mihi, quia non sa- 
pis que Dei sunt, sed ea que hominum *'*. Quid 
ais, Petre? Arces mortem? non igitur exspectas 
resurrectionem ? Arces crucem? qua ratione victoria 
enitescet ? Non cveniet passio ? quid igitur erit loci 
impatibilitati ? Non ligno corpus afligam clavis? 
Quomodo igitur per lignum rumpetur peccati chi- 
rographum ? Non. sursum evehar ? Quomodo igitur 
diabolum triumpbabo? Sepulcrum recusabo ? Quo- 
modo igilur aperientar sepulcra? AJ mortuos non de- 
scendam ? Quomodo igilur inferno vincula injiciam ? 
quomodo solvaim vinctos ? Crucem recusabo ? Quo- 
modo igilur Ádami eurabo vulnera? quam aliam 
medendi rationem admittat protoplasti pravarica- 


δίξηται; "Axev, ὦ Πέτρε, συνηγορεῖς διαδόλῳ. D tio? O Petre , diabolo , licet illubens, patrocinaris. 


Πσρχιτήσωμαι θάνατον; Πῶς οὖν τῶν προφητῶν ai 
προῤδήσεις ἐχύάσεις λήψονται; Καταδοήσεταί σου 
τῶν ῥημάτων Hasta; ἀναχράξας σφοδρότερον" Ὡς 
αρόδατον ἐπὶ σφαγὴν ἤχθη, xal ὡς ἀμνὸς ἐναν- 
τίον (81) τοῦ x&lpoyroc αὐτὸν, ἄφωνος. Διηγὴ- 


** Μαιιῃχνι, 32. ** ibid. 95. 53 Isa. Lu, 7. 


Mortem recusabo ? Quo igitur proplietarum prazdi- 
ctiones evadent ? lluic tuze orationi Isaias ibit obviam 
eontentius occlamitans : Tanquam ovis ad. occisio- 
nem ductus est, et velut agnus coram tondente se 
obmutuit **. Tibi referet idem Isaias passionis 


CL. DAUSQUEIH NOTE. 


(85; Μὴ κρατεῖν ἀνθρώπων ἀθάνατα. Vide num 
scribendum, Τὰ ἀνθρ. ἀθ. 
(86) ᾿Ιάσω. vp. ἰάσωμα:. 


(87) Ἑναντίον. ltem et οἱ Septuaginta. Biblia 
regia voce pari, ἕαπροσθεν. ldem ohservare est 
Oratione iu illud : Ego sum pastor bonus. 


(a) M?) κρατεῖν ἀνθρώπω» ἀθανατα. Verte, Morior enim ut morli, ne immortalis hominum dominetur, 
legem sanciam. Male Dausqueius, ne quod hominis immortale est occupet. Cownggis. 
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emolumentum : Cujus livore nos omnes sanati su- Α σεταί σοι τὴν τοῦ πάθους ὠφέλειαν λέγων" Οὗ τῷ 


mius 35, Jeremias quoque passionis imagine prapo- 
siia condemnabit : Ecce quasi agnus mansuetus, 
qui portatur ad victimam **. Altrinsecus David, cum 
pretiosam de passione fragrantiam cithara perso- 
nat, te accusabit : Myrrham, el guttam, ei casiam 
a vestimentis tuis 35, Te premet οἱ instabit Zaclia- 
rias : Aspicient ad me, quem confixerunt **. Aliunde 
alius : Occidel sol in. meridie ', et iterum : Non 
dies, neque nox , et in lempore vesperi erit lux 9^, 
Petre, tantisper exspecta , et verborum cflecta vi- 
debis : raptum die media solem, nocte priematura 
mundum late coopertum, saxa disrupla , exspolia- 
tum infernum, mortem exinanitam, devolutum ty- 
rannide diabolum, liberas mortuorum turbas. Ic 


ego prapediam, Petre ? hzc intiibeam? lic ne eve- B 


niant, obstabo? Vade post me, Satana : quia non 
sapis ea que Dei sunt, sed ea qu& hominum. Ve- 
rum qua lic est asperitas verborum, Domine? qux 
aac formidanda in Petrum iacrepatio ? 189 Modo 
audivit : Beatus. es, Simon Barjona, et nunc Sa- 
tanam vocas apostolum? Modo dicebas : Tu es Pe- 
trus, et super. hanc petram acdi(icabo Ecclesiam 
meam ?* ; et nunc scandalum, diabolique appellas 
instrumentum ? Etsi Judas venditionem molitur , 
cedem facit, te contra cum Judzis compositione 
transigit : non tamen increpatur. Unguento videt 
honoratum, indignatur, et pretii jacturam soler- 
ter appellat : Ut quid perditio haec? potuit. istud 


póozi ἡμεῖς πάντες ἰάθημεν. Καταγνώσεταί σου 
xai Ἱερεμίας εἰχονίζξζων τὸ πάθος" Ἰδοὺ ὡς ἀρ- 
vlov (88) ἄχαχον ἀγόμενον τοῦ θύεσθαι, οὐκ ἔγνω. 
Ἑτέρωθεν ὁ Δαυὶδ ἐγχαλέσει σε, τὴν ἕντιμον τοῦ 
πάθου: χιθαρίζων εὐωδέαν (89). Σμύρναν, καὶ 
στάχτην, καὶ κασσίαν ἀπὸ τῶν ἱματίων σου. 
Ζαχαρίας σε περιστήσεται λέγων Καὶ ὄψονται 
σρός μδ, πρὸς ὃν ἐξεχέγτησαν (90). "AXAog; ἐτέ- 
pu0sv: Καὶ δύσεται ὁ ἥλιος μεσημόρίας. Καὶ 
πάλιν Οὔτε ἡμέρα, οὔτε γὺξ, καὶ πρὸς ἑσπέραν 
ἔσται góc. ᾿Ανάμεινον, ὦ Πέτρε, καὶ ὄψει τῶν ῥη- 
μάτων τὰ πράγματα * ἥλιον μέσης ἡμέρας ἁρπαζό- 
μενον, νύχτα πρόωρον ἐφαπλουμένην τῇ χτίσει" πέ- 
«pac διαιργυμένας, σχυλενόμενον ᾷδην * ἀχυρούμενον 
θάνατον. ἐχπίπτοντα τυραννίδος διάθδολον " νεχρῶν 
δῆμον ἐλεύθερον. Ταῦτα, ὦ Πέτρε, χωλύσω ; ταῦτα 
ἐπίσχω ; τούτων ἀνέλω τὴν πάροδον; Ὕπαγε ὀπίσω 
μου, Σατανᾶ" ὅτι o0 φρονεῖς τὰ τοῦ Θεοῦ, ἀ.1.1ὰ 
τὰ τῶν ἀγθρώπων. Τίς οὖν ἡ τῶν ῥημάτων τραχύ- 
τῆς, ὦ Δέσποτα ; τίς ἡ φοδερὰ κατὰ τοῦ Πέτρου νῦν 
ἐπιτίμησις ; ᾿Αρτίως ἤχουσε - Μαχάριος εἶ, Σίμων 
Βαριωνᾷᾶ, xal νῦν Σατανᾶν ἀποχαλεῖς τὸν ἀπόστο- 
λον ; ᾿Αρτίως ἔλεγες" Σὺ εἶ Πέτρος, καὶ ἐπὶ ταύτῃ 
τῇ πέτρᾳ οἰκοδομήσω μου τὴν "ExxAnc(ay: xai 
νῦν σχάνδαλον, xai ὄργανον διαθόλου χαλεὶς ; Καὶ 
ὁ μὲν Ἰούδας οὐκ ἐπιτιμᾶται " χαίτοι πιπράσχει, 
φονεύει, χατὰ σοῦ τοῖς Ἰουδαίοις συντίθεται " μύρῳ 
τιμώμενον βλέπει, ἀγαναχτεῖ, χαὶ τῆς τιμῆς ἀπὼ- 


venundari multo * ; verbis mores suos redarguit : € λειαν σαφῶς áva6od * Εἰς cl ἡ áàzxcotia αὕτη; ἡδύ- 


nec indignaris, nec increpas. Contra vero misera- 
lili sermone iras disjicis : Quid molesti estis huic 
mulieri ? opus enim bonum operata est in me : mrit- 
lens enim liec unguentum. hoc in corpus meum, ad 
sepeliendum me [ecit * : tantum non hxc ad Judam 
effatus : Ne mili ritus sepulcrales invideas, licel 
vita spoliaveris. Nam inulier hoc sepulcrali ritu 
mortem, cojus tu mihi auctor, prxvertit. Honorem 
puta sepullur:e meze hoc esse : et si cedem appa- 
ras, tumulum saltein concede. Vidisti, o Domine, 
cum militibus, et armis, el. fustibus invadentem *, 
nec dixisti : Vade post me, Satana ; non verbis in- 
verüisti, non re territasti ; quin potius ad coepta 
liortatus es : Amice, αὐ quid venisti " ? Opus perse- 
quere, tam audax faciuus ne differ, venditionem ef- 
fectu firma, Et contra Judam talis * et Petrus amo- 
ris praiuin fert contumeliam ? feritur qui parcit ; 
el ex ignoratione offendens verbis vapulat ? Ng, 
inquit perhumanus Salvator : ubi enim ulcus est 


35 Isa, Li 5. ** Jerem. xi, 19. "5 Psal, xciv, 9. 
7. ** Mauh.. xvi, 17. 1 Mauh. xxvi, 9. 


86 Zachar. xu, 10. 
* ibid. 10-12, 


vato τοῦτο πραθῆγαι zoAAoU (91) καὶ τοῖς λόγοις 
ἐλέγχει τὸν τρόπον" xal οὐχ ἢγανάχτησας, xal οὐχ 
ἐπετίμησας " τοὐναντίον μὲν οὖν ἐλεεινολογίᾳ τὸν θυ - 
μὸν διεχρούσω" Τί κόπους, λέγων, παρέχετε εῇ 
γυναικί; καλὸν ἔργον εἰργάσατο εἰς ἐμέ. Βα- 
Aobca γὰρ αὕτη τὸ μύρον, εἰς τὸ ἐνταφιάσαι μὲ 
πεποίηκξ. Μονο)ουχὶ ταῦτα πρὸς τὸν Ἰούδαν εἰπών" 
Μὴ μοι βασχάνῃς ἐνταφίων, εἰ χαὶ τῆς ζωῆς ἀπ- 
ἐστέρησας. Προλαμθάνει γὰρ τὸν παρὰ σοῦ φόνον ἐν 
τοῖς ἐνταφίοις τὸ γύναιον. Λόγισαί pot τὴν τιμὴν εἰς 
ταφήν" εἰ xal πραγματεύῃ τὸν φόνον, ἀλλὰ συγχώ- 
ρει τὸν τάφον. Εἶδες μετὰ στρατιωτῶν, καὶ ὅπιλων, 
xal ξύλων ἐπιόντα, xal οὐχ ἔφης " "Yxarpe ὀπίσω 
μου, Σαταγᾶ. Οὐ λόγοις ἐνέτρεψας, οὗ τοῖς ἔργοις 


D ἐφόδησας, ἀλλὰ προετρέψω πρὸς τὴν ἐγχείρησιν ’ 
Ἑταῖρε, ἐφ᾽ ᾧ πάρει; Ἔχου τοῦ ἔργου, μὴ ἀνα- 


Θαλοῦ τὴν τόλμαν" xÓpucov τῇ πράξει τὴν πρᾶσιν. 
Καὶ πρὸς μὲν Ἰούδαν τοιοῦτος. Πέτρος δὲ φιλῶν χαθ- 
υθρίξεται; xal φειδόμενος πλήττεται ; xai ἄγνοιαν 
*! Amos vin], 9. 55 Zach. xiv, 


8 ibid. 47.  * ibid. 50. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(88) ᾿Ιδοὺ ὡς ápylov. Scriptura, ἐγὼ ὡς à. 

(89) Thx ἔντιμον cov πάθους κιθαρίζων £bo- 
ólav. | Petri, n : λέθον ἔντιμον vertit Interpres Pre- 
liosum, nec pretium huic versioni facit Valla, qui 
eam immerito culpat. Ego contra licebor. Glossa- 
rium velus : Pretiosum, πολυτελὲς, πολυτίμητον, 
βαρύτιμον. τέμιον, An ἔντιμον non par est? non id 


quod ἐν τιμῇ, in pretio ? 

(90) πρὸς ὃν ἐξεκέντησαν. Ea lectio firmat le- 
ctionem vulgatam, et D. Pauli. Graeca tamen vul- 
gata, et οἱ Septuaginta, ἀνθ᾽ ὧν χατωρχήσαντοη. 

(91) Ἡδύνατο τοῦτο πραθῆναι ποιιλοῦ. D. 
Matth, expressius, τοῦτο τὸ μύρον, εἰ habet signum 
rationis γάρ. 
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πταίτα;, tol; λόγοις μαστίζεται;: Ναὶ, φησὶν A immedicabile, ibi pharmacum inutile; ubi autem 


ὁ Σωτὴρ ὁ φιλάνθρωπος. “Ὅπου γὰρ τὸ ἕλχος ἄνία-- 
«ον, Excel τὸ φάρμαχον ἄχρηστον * ὅπου δὲ θεραπείας 
ἐλπὶς, ἐπάγω τὴν τομὴν, ἴασιν. Ὅπου γνωρίζω pa- 
θητὴν, xàv ὑδρίξω, παιδεύω * ὅπου δὲ ὁ τρόπος 
ἀλλότριος, ἣ νόσος ἀνίατο:. Καὶ τοῦ μὲν θεραπεύω 
τὴν ἄγνοιαν, τοῦ δὲ βιάζομαι τὴν ἀπόνοιαν. ᾿Αλλὰ σὺ 
μὲν, ὦ Πέτρε, παραιτεῖσθαί με συμδουλεύεις τὸ 
πάθος " ἐγὼ δέ σοι παραινῶ τὸν ἐμὸν μιμήσασθαι 
θάνατον, ὑπελδεῖν τὸν σταυρὸν, ὑπομεῖναι τὸ 
πάθο:, ζηλῶσαι τὸν χίνδυνον. EL τις γὰρ Ole 
ὀπίσω μου ἐλθεῖν, ἀπαρνησάσθω ἑαυτὸν, καὶ 
ἀράτω τὸν σταυρὸν αὑτοῦ, καὶ ἀκχοιλουθήτω (99) 
μοι. Πάθος, σωτηρίας ὁδός * 
πρόξενος. Δείξατε τὴν μαθητίαν, τῶν παθῶν χοινωνίαν. 


xai σταυρὸς, βασιλείας - 


curationis spes, sectionem induco curationi. Cum 
agnosco discipulum, esto, contumeliam dicam, in- 
struo ; cum alieni sunt mores, zgritudo est insana- 
bilis: et unius ignoranti: medeor, et alterius su- 
perb'z vim affero. Τὰ quidem, Petre, mortem re- 
cusem, consulis : ego vero tibi consulo, mortem 
meam imiteris, crucem «ubeas, passionem susti- 
neas, periculum  :muleris. Si quis enim vult post 
me venire, abneget semetipsum, et tollat crucem suum, 
el sequatur m2 *, Via ad salutem passio, et crux 
regni conciliatrix. Specimen disciplinze date rerum 
adversarum societate. Sic enim propter me dura 
perpessi mecum regnabitis. Cui gloria et imperium 
in secula. Amen. 


Οὕτω γὰρ b ἐμὲ παθόντες, σὺν ἐμηὶ βασιλεύπετε, Αὐτῷ ἡ δόξα xai τὸ χράτος elg τοὺς αἰῶνας. 'Apfv. 


ΔΟΓῸΣ AB. 


Εἰς τό" « Πάτερ, εἰ δυνατὸν, aapeA0éco ἀπ' 
ἐμοῦ τὸ ποτήριον τοῦτο. » 


α΄. Σάλπιγξ μὲν πολεμιχὸν ἠχήσασα μέλος, τὴν 
στρατιώτου χεῖρα χαὶ τὴν γνώμην παρορμᾷ πρὸς 
παράταξιν" Εὐχγγελιχὴ δὲ γλῶττα τὴν Δεσποτιχὴν 
ἀναγράφουσα φωνὴν, τοὺς τῆς πίστεως ἀγωνιστὰς 
ὀλείφει, χαὶ πρὸς χινδύνους ὁπλίζει, καλὴν ὑπόθεσιν 
τῆς εὐσεδείας ἀνέχοντας. Καὶ νῦν μὲν ἡ τῶν Εὐαγγε- 
λέων φωνὴ πάθος μὲν ἡμῖν ὑπαγορεύει διὰ λόγων, τοῖς 
στρατιώταις τῆς πίστεως, ἐν οἷς ὁ Δεσπότης πρὸς 
τὸ πάθος ὁρμῶν, τοὺς μαθητὰς χαταλλέλως τῷ χαιρῷ 
παρορμῶν, εὐχὴν, μᾶλλον δὲ διδαχὴν, ἐποιεῖτο βοῶν" 
Πάτερ, εἰ δυνατὸν, παρε.ἰθέτω àx' ἐμοῦ τὸ ποτή- 
ριον τοῦτο. Π1ὴν μὴ τὸ ἐμὸν θέλημα, ἀ.1.1ὰ τὸ 
σὸν γενέσθω. Σταυρὸς δὲ, καὶ fot, χαὶ προδότης, 
xal συχοτάντης, xat διχαστήριον ὑπὸ διαβόλου δρα- 
ματουργούμενον, ὑπὸ Ιουδαίων σχηνοδατούμενον, 
xal Χριστὸς τούτοις ἅπασιν ἐμδεδηχὼ;, τοῖς ὑπὲρ 
Χριστοῦ πάσχειν ἐθέλουσι διδασχαλίαν χαρίζετα!" 
(vx τὸν ὑπὲρ ἡμᾶς παθόντα ποθήσαντες, τοῖς ὑπὲρ 
αὐτοῦ πάθεσιν αὐτὸν ἁμειδώμεθα, χάριν ὁμολογοῦν- 
πες τῷ τὴν χάριν ἀναπετάσαντι, ὃς αἴματος πράσει 
τοὺς χαχῶς πραθέντας ὠνήσατο, χατὰ τὴν τοῦ Παύ- 
λου φωνήν" Χριστὸς ἡμᾶς ἐξηγόρασεν ἐκ cnc 
χατάρας τοῦ γόμου, γενόμενος ὑπὲρ ἡμῶν κατάρα. 
᾿Αλλὰ Χριστὸς μὲν παθὼν τῇς νόμου χατάρας EAv- 
σεν" ᾿Αρεῖος δὲ καὶ Εὐνόμιος, ἡ διαθολιχὴ ξυνωρὶς, 
οἱ τοῦ Ἰούδα συμπράχτορες, τὸ τοῦ Χριστοῦ πάθος 
ὑπόθεσιν ὕφαναν ἀσεθείας παρεμπλοχῇ " τὸ τῆς σω- 
τηρίας φάρμαχον δηλητήριον δεῖξαι φιλονειχήσαν- 
τες, xal τὸ χατὰ τοῦ Χριστοῦ μῖσος tolg ἔργοις ἐν- 
δείχνυνται, πανταχοῦ τῶν Γραφῶν περιτρέχοντες, 
χαὶ λέξεις ἀναξζτιτοῦντες, xal φωνὰς ἀν'χυξύοντες, μὴ- 
ποὺ τινὰς εὕροιεν συλλαξὰς τὴν τοῦ Υἱοῦ «pho τὸν 
Πατέρα χλεπτούσας ἰσότητα. ᾿Αλλὰ τὴν μὲν τῆς 
οὐσίας εὑρίσχων χηρυττομένην ταυτότητα παρορᾷ 
xai σιωπᾷ, xal παρατρέχει τὰ γεγραμμένα, χρύ- 


* Matth. xvi, 487. * Mattb. xxvi, 29. 


170 ORATIO XXXII. 


ln iilud : « Pater, εἰ possibile est, transeat a me 
calix iste. » 


1. Qu:e. bellicum insonuit tuba, militis dexteram 
2nimumque iu aciem concitat : Evangelii auteur 
lingua Domini describens vocem pro fide certanies 
ungit, et honestam pietatis causam propugnantes 
adversus periculum armat. Et nunc Evaugeliorum 
vox passionem nobis fidei militibus iis dictat ver- 
bis, quibus Dominus, iter ad patiendum capessens, 
et subcisivis horis discipulos inhortans, orationem, 
seu potius doctrinam, tali clamore promebat : Puter, 
si possibile est, Iranseal a me calix iste : verumtamen 
non mea voluntas, sed iua fiat *. Crux vero, et clavi, 
et proditor, et sycoplianta, et tragice excogitatum 
a diabolo tribunal, et a Judxis scena instar initum, 
et Christus in h»c omnia sese inferens, eos do- 
cent, qui pro Christo pati voluerint : ut Christi pro 
nobis perpessi desiderio, malis pro eo exantlatis 
por pari referamus, gratiam habentes ei, qui ad 
gratiam aditum aperuit, qui sanguinis pretio male 
venditos redemit, juxta Pauli vocem : Christus nos 
redemit de muledicio legis, factus pro nobis maledi— 
ctum *. Verum Christus passione sua legis maledi— 
cio nos exsolvit. Arius vero et Eunomius, par illud 
diabolicum, cum Juda conjurati Christi passionis 
telam texuerupnt cum impietatis intertextu , salubre 
medicamentum in perniciem convertere sumina 
contentione allaborarunt, et sui in Christum odli 


D specimen factis osteutarunt , Scripturas undique 


percurrentes , dictiones captantes , voculas in- 
vestigantes, nuncubi quasdam inveniant syllabas, 
qua Filii cum Patre zqualitatem celent occultius, 
Verum qui  decantatam — essentim. identitatem 
cum deprebenderit , obliquis oculis aspicit, οἱ 
praetermissa Scriptura tacet, affectata quadam 
cmcitate veritatem premit. Sicubi vero voces 
compererit incarnationis occasione positas , 171 


' Galat. i1, 45. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(92) ᾿Αχοιουθήτω. vp. penultima per εἰ, ldem vitium in μαθητίαν- 


35! 
quarum primus quidem aspectus quid 
le prz se fert ob necessitatem, in penetralibus 
vero quid excelsum ae reconditum habet (quas 
equidem voces, ut amoris in hominem pleuissimas 
sSuspicere oportuit), ex ipsa lumanitate crimina- 
tionis occasionem captant. Vident in Scriptura : 
Ego et Pater unum sumus *, et eam vocem ut 
veritatis matrem oderunt. Áudiunt : Quecunque 
enim Pater fecerit, hec et Filius similiter faeit * ; 
et atratam. infaustamque Scripturam opinantur. 
Audiunt : Sicut. enim. Pater. suscitat. mortuos, el 
vivificat , εἰς et Filius, quos vult vivificat 15. el 
quod dicitur, repudiant, Audiunt : Qui videl me, 
videt et Patrem !! ; et Scriptum horreutes, senten- 
tiam calumniantur. Audiunt ad. leprosum claman- 
tem : Volo, mundare ?* : et morbis intractobiliores 
evadunt, quatenus illi, imperantem reveriti, cesse- 
runt verbo, ct fugiendo declararunt obsequelam : 
hi vero aures oppilantes, lingua temeraria Domino 
vindicias dant secundum servitutem, Opportuna 
prophete vox inclamnat : Dedit. illis. Deus spiritum 
compunctionis : oculos, ul nom videant, et aures, ul 
non audiant usque in. hodiernum diem **. Sicubi e 
verbis ad incarnationem spectantibus, et ingentem 
Christi demissionem proponen!ibus, aliquid con- 
spexerint, incarnationem rapiunt in impietatis 
defensionem,  exsiliunt ut parta de Filio victoria. 
Exempli gratia : Pater meus, inquit, qui misit me, 
major me est '*. Surdi, audite, et ceci, sursum ocu- 
los tollite, ut cognoscatis, Pater meus, qui misit 
me, Iu illud, Qui misit me, aciem intendis ? Cogita 
tecum, quid mittatur. Quod mittitur loco circum- 
Scribitur, regione continetur: Filius autem, cum 
sit Deus, iacircumscriptus est. Carnis igitur est 
circumscriptio, non divinitatis. Hretica inter- 
pretamenta ! Ex amore generis humani, ex beni- 
gnitate orta est incarnalio : cconomiam, non es- 
sentiam, respiciunt ist: voces. Non ergo tanti amo- 
ris magnitudo vertat in fiaturz detrimentum ; nec 
ei qui salutem dedit, de salute crimen affingamus. 

2. Hoc igitur inexplebili odio stinulati, deridicu- 
lum bellum sustulerunt , et quam in Cliristum 
aciem apparaut, in nos tanquam in Christi milites 
convertunt, pro telis voces ejaculantur, et a nobis, 
qui Christi patrocinium arripimus, responsa flagi- 
tant. Pater, inquit, εἰ possibile est, transeat a me 
caliz iste *!". 1749 Vides, inquit, Si possibile, me- 


* Joan. x, 90. * Joan. v, 19. 
vin, 8. '* Joan. xiv, 928. 


19 ihid. 9f. 
3 Matth. xxvi, 29. 


ΒΑΘ SELEUCIENSIS 


'" Joan. xiv, 9. 
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humi- A zzv. τὴν ἀλήθειαν ἐχουσίῳ τυφλότητι. Ἐὰν δέ 


«ou τῶν ἐξ οἰχονομίας φερομένων εὕρῃ ῥημάτων, 
ὧν ἡ μὲν θέα προσφέρει τὸ ταπεινὸν διὰ τὴν χρείαν, 
ἐν δὲ τῷ βάθει φυλάττει τὸ ὕψος, παρ᾽ ὧν τὴν φ'λ- 
ανθρωπίαν δέον θαυμάζειν, πρόφασιν ποιοῦται δια- 
θολῖς τὸ φιλάνθρωπον. 'θρῶσιν ἐγγεγραμμένον" Ἐγὼ 
καὶ ὁ Πάτὴρ ἔν ἐσμεν, καὶ μισοῦσι τὴν λέξιν ὡς 
ἀληθείας μητέοα. ᾿Αχούουσιν’" "A γὰρ ποιεῖ ὁ Πατὴρ, 
ταῦτα xal ὁ Υἱὸς ὁμοίως ποιεῖ" καὶ μέλαν τὸ 
γράμμα (95) νομίζουσιν. ᾿Αχούουσιν" Ὥσπερ ὃ Πα- 
τὴρ ἐγείρει τοὺς vexpovc, καὶ ζωοποιεῖ, οὕτω καὶ 
ὁ Υἱὸς οὗς θέλει ζωοποιεῖ" καὶ τὸ λεχθὲν παραπέμ- 
πονται. ᾿Αχούουσιν" Ὁ ἑωρακὼς ἐμὲ, Éopaxe xal τὸν 


. Πατέρα" καὶ φρίττοντες τὸ γράμμα, συχοφαντοῦσι τὴν 


ἔννοιαν. ᾿Αχούουσι βοῶντος πρὸς τὸν λεπρόν" O&.lu, 


B χαθαρίσθητι" καὶ τοῦ πάθους χαλεπώτεροι (94) γί- 


νονται, παρόσον ἐχεῖνα μὲν, αἰδεσθέντα τὸν προσ- 
τάξαντα, εἶξαν τῷ λόγῳ, τῇ φυγῇ τὴν δουλείαν ἐχή- 
ρυξαν" οὗτοι δὲ τὰς ἀχοὰς ἀποφράξαντες, γλώττῃ 
τολμηρᾷ δουλείαν τοῦ Δεσπότου χαταψηφίζονται. Εὖ - 
χαιρος | τοῦ προφήτου φωνὴ βοῶσα" Ἔδωχεν αὖ- 
τοῖς ὁ θεὸς πνεῦμα κατανύξεως (95) * ὀφθαλμοὺς 
τοῦ μὴ βλέπειν, καὶ ὦτα τοῦ μὴ ἀκούειν ἕως τῆς 
σήμερον ἡμέρας. Εἰ δέ που τῶν ἐξ οἰχονομίας ῥὴη- 
μάτων χατίδωσιν, ἅπερ αἰτίαν ἔχει τὴν συγχατά- 
623v, ἀσεθείας συνήγορον εὐθὺς τὴν οἰχονομίαν ἀρ- 
πάζουσι" σχιρτῶσιν ὡς τὸν Υἱὸν νενιχηκότες. Οἷον" 
Ὃ Πατήρ μου, φησὶν, ὁ πέμψας με μείζων μου 
ἐστίν. ΟἹ χωφοὶ, ἀχούσατε, χαὶ οἱ τυφλοὶ, ἀναδλέψατε 
ἰδεῖν. Ὁ Πωτὴρ μου ὁ πέμψας με. Εἰς τὸ πέμψας 
ὁρᾷς; Ἐννόησον τὸ πεμπόμενον. Τὸ πεμφθὲν περι- 
τράφεται τόπῳ περιέχεται χώρῳ. Ὃ δὲ Υίὸς, Θεὸς 
ὧν, ἀπερίγραπτος. Σαρχὸς οὖν ἡ περιγραφὴ, οὐ θεό- 
τῆτος. Alpsttxà τὰ μηνύματα" Ex φιλανθρωπίας ἡ 
συγχατάθδασις, ἐξ ἀγαθότητος ἣ ἐνανθρώπησιξ. Πρὸ; 
τὴν οἰχονομίαν, o9 τὴν οὐσίαν, βλέπει τὰ ῥήματα. 
Μὴ τοίνυν γενέσθω τῆς φύσεως ἐλάττωσις, τῆς φιλ- 
ανθρωπίας τὸ μέγεθος * μηδὲ τὴν σωτηρίαν, χατη- 
γορίαν τοῦ σεσωχότος ποιώμεθα. 


g. Ἐχ ταύτης ἄρα τῆς ἀπλήστου δυσμενείας óp- 
μώμενοι, καταγέλαστον ἀνήρηνται πόλεμον, xal ὡς 
Χριστοῦ στρατιώταις ἡμῖν τὴν χατὰ Χριστοῦ ποιοῦν- 
ται παράταξιν, ἀνθ᾽ ὅπλων τοὺς λόγους ἐχπέμποντες, 


Ὁ xai παρ᾽ ἡμῶν, ὡς Χριστῷ συνηγορούντων, τὰς 


ἀποχρίσεις ζητοῦντες. Πάτερ, φησὶν, εἰ δυνατὸν, 
παρε θέτω ἀπ᾿ ἐμοῦ τὸ ποτήριον τοῦτο. Ὁρᾷς, 


" Marc. 1, 41. 13 Isa, vi, 9, 10; Rom. 


CL. DAUSQUEIl NOTE. 


(93) M£Jax τὸ γράμμα. Ya. vocat infaustem scrip- 
turam, hzereticorum judicio, obelisco fodiendam, au 
etro [edandam. 

(94) Τῶν παθῶν xaAszaotspot. Hoc illi substitui, 
τοῦ πάθους. Nam cum omnia plurativo numero sub- 
Jicisnturs quid image vero consentaneum, qu.um 

Jasilium plures dinumerssse morbos, et cum scrip- 
sissel τῶν παθῶν, ascripsisse ἐχεῖνα αἰδεσθέντα ἢ 
Verum *." ^"ter sedet, non tanti esl ut pugnem. 


(95) "Εδωχεν αὑτοῖς ὁ Θεὸς πρεῦμα κατονύ- 
ξεως. Hec verba citantur à. D. Paulo i1 Epist. ad 
Row. Καθὼς γέγραπται, Ἔδωχεν αὐτοῖς ὁ Θεὸς 
“νεῦμα χατανύξεως. Ubi scriptum, o Paule? quis 
h:ec. protulit prophetarum, Basili ? Ego vero nescio : 
nisi quod cap. vi, Isaize scriptum est : Ὅτι xazavé- 
vu1pat, verbo, punctus sum, Patres Grxci sequuu- 
wur. Si quie sequuntur, quariumtur, sunt apud Isa- 
iam predicto loco. 
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ORATIO XXXII. 


394 


φησὶν, sl δυνατὸν, τοῦ πάθους τὸν φόδον; Ὁρᾷς A tum passionis ? Vides crucem deprecantem ? Vides 


τοῦ σταυροῦ τὴν παραίτησιν ; Ὅρᾷς ποῦ Υἱοῦ τὴν 
ἐλάττωσιν ; Καὶ σοφιστεύουσι λόγοις, ἵνα τῷ Υἱῷ 
λοιδορήσωνται. ᾿Αλλ᾽ εἰ τοῦ Υἱοῦ ἐντεῦθεν χατ- 
ηγορεῖς, ὥρα σοι χαὶ τοῦ Πατρὺς χαταγινώσχειν 
ἀσθένειαν. Πάτερ γὰρ, qn3vv, εἰ δυνατὸν, παρε.1- 
θέτω ἀπ᾿ ἐμοῦ τὸ ποτήριον τοῦτο. Ὅπου δὲ ἀμφί- 
ἔολος ἡ βοήθεια, πρόδηλος f, ἀσθένεια. Οὐ γὰρ εἶπε, 
Παρένεγχε, lázep* δύνασαι γάρ᾽ ἀλλ᾽, Εἰ δυνατὸν, 
παρε.ἰθέτω, Εἰ δουλεύεις τῇ λέξει, προχατηγορεῖς 
«o5 Πατρός" εἰ διαδάλλεις τὸν Υἱὸν, προδιχδάλλεις τὸ 
Πνεῦμα. Ὧν γὰρ ἀμέριστος ἡ τιμὴ, τούτων ἡ ὕόδρις 
χοινὴ, χατὰ τὴν τοῦ αὐτοῦ τοῦ Κυρίου πρὸς τὸν Πα- 
τέρα φωνήν ὑΠάντα τὰ ἑγὰ, σά ἐστιν (96). ᾿Αλλ᾽ 
ἀντεπάγουσιν ἡμῖν τὰ ἑξῆς " Πιὴν μὴ τὸ ἐμὸν 0&- 
ἴημα, ἀ.1.ἰὰ τὸ σὸν γενέσθω. " Ar] πάλιν θελημάτων 
διαίρεσις, ἵνα μὴ μόνον φύσις ἔχῃ τὴν διαφορὰν, ἀλλὰ 
καὶ ἡ γνώμη τὸν πολέμιον Πι1ὴν μὴ τὸ ἐμὸν θέλημα, 
ἁ.11λὰ τὸ σὸν γενέσθω. 'Opdc, φησὶν. ὡς ἄχων τὸ πά- 
θος εἰσέρχεται; ᾿Αλλ᾽ εἰ τὸ πάθος ἀχούσιον, ἀδούλητος 
ἡ ἀνάστασις. Εἰ παρὰ γνώμην ὁ σταυρὺς, ἐχ βία; ἢ 
χάρις" οὐ κατὰ γνώμην ἡ σωτηρία οὐ βουλόμενος ἔσωσε. 
Τί οὖν ἐδούλετο Παῦλος εὐχαριστῶν, xai βοῶν " Xpi- 
στὸς ἦ.1θεν εἰς τὸν κόσμον ἁμαρτω.ἰοὺς coca: (91); 
Τί δὲ πάλιν αὐτὸς ὁ Σωτὴρ (98) ἐθδούλετο, λέγων " 
Ἑξουσίαν ἔχω θεῖναι τὴν ἐμὴν ψυχὴν, καὶ ἐξου- 
σίαν ἔχω zd. αδεῖν αὐτήν; Ἐξουσίαν ἀνωτέ- 
ραν δουλείας, ἐξουσίαν ἀξίας μητέρα, ἐξουσίαν ἀδε- 
σκότου φύσεως μάρτυρα. Τί δὲ ἔφασχε; Διὰ τοῦτο 
ὁ Πατήρ us ἀγαπᾷ, ὅτι ἐγὼ τίθημι τὴν ψυχήν 
μου ὑπὲρ τῶν προδάτων. Τὸ φίλτρον ἑχούσιον, xal 
«ὃ πάθος ἀδούλητον : Ποὺ ὃΣ χώραν ἡ περιφανὴς 
ἔχει φωνή " Ὁ ποιμὴν d καιὸς τίθησι τὴν ψυχὴν 
αὑτοῦ ὑπὲρ τῶν προδάτων; Τί χλέπτεις xal τοῦ 
ποιμένο:; τὴν ἐπιμέλειαν, xal τοῦ πάθους τὴν χάριν: 
Καὶ Παῦλος μὲν ὑπὲρ τῆς Ἰουδαίων σωτηρίας ἀγω-" 
νιζόμενος, ἔλεγεν " Ηὐχόμην ἐγὼ αὐτὸς ἀνάθεμα 
εἴγαι ἀπὸ τοῦ Χριστοῦ ὑπὲρ τῶν συγγενῶν (99) 
μου κατὰ σάρκα. Χριστὸς δὲ ἀδουλήτως σώζει τὴν 
κτίσιν, ὑπὲρ ἧς, ἵνα σώσῃ, τὸ πάθος; ὑπέμεινε. 


Filii majestatem obteri? Fallaces quasdam contor- 
quent conclusiuneulas, ut Filium Dei conviciis 
proscindapt, Sed si his voculis Filium incusas, 
opportunum tibi Patris quoque intirmitatem coar- 
guere. Pater euin, inquit, si possibile est, trauseat 


a me caliz iste. Ubi dubium est subsidium, mani- ἢ 


festa est infirmitas. Non euim dixit: Transfer, 
Pater : potes eniin : sed, Si possibile est, transeat, 
Si diclioni te mancipas, Patri crimen anie facis ; 
si Filium carpis, Spiritum ante vellicas ; Nam 
quorum honor indiscretus, eorum communis est 
contumelia, quod ipsius Domini ad Patrem vuce 
comprobatur : Mea omnia (ua sunt; el tua mea 
sunt !*. Sed contra nobis ingerunt sequentia : 


B Attamen non mea voluntas, sed tua fiat. Alia ite- 


rum voluntatis divisio : ut non natura solum ha- 
beat discrimen; sed et voluntas suum adversarium : 
Attamen non mea voluntas, sed tua fiat. Vides, 
inquit, ut invitus passionis limen ineat ? Quod si 
iuvite suscepta passio, resurrectio quoque nom 
abejus voluutate profecta est. Si prater animi 
sententiam crux, vi nobiscum gratia communicata 
est : non ejus voluntate salus obtigit, non volens 
salvavit. Quid ergo volebat Paulus cum gratias 
ageret, et clamaret : Christus venit in hunc mundum 
peccatores salvos (acere, quorum primus ego sum 17 
Quid rursus ipse Salvator aliud voluit, dicens : 
Potestatem habeo ponendi animam meam, et pote- 
siatem. habeo. iterum sumendi eam δ ? potestatem 
servitute celsiorem, potestatem dignitatis paren- 
tem, potestalein. testem naturae. nullius. obuoxize 
dominationi. Quid porro affirmabat : Propterea me 
diligit Pater, quia ego pono animam meam pro 
ovibus !'*? Amandi incentivum volantarium sit, 
passio non sit? Alibi locum liabet liec. ejus lucu- 
lenta vox : Pastor bonus animam suam dat pro 
ovibus **. Cur et pastoris diligentiam furaris, et 
passionis gratiam? Paulus quidem pro Judaeorum 
salute decertaus dicebat : Optabam ego anathema 


esse. pro cognalis meis secundum carnem ν᾽. Scilicet Christus nolens creaturam salvat, pro qua ut salutem 


darel, passionem sustinuit. 
γ΄.. A£you xal ἑτέραν φωνὴν Δεσποτιχὴν τὸ θέλειν 
σημαίνουσαν" Ὅταν ὑψωθῶ, πάγτας ἑλχύσω (1) 


9. Accipe et alteram Domini vocem, qus vello 
ipsius consignat : Et ego si exaliatus (uero, omnes 


πρὸς ἐμαυτόν. Πῶς οὖν ἑτέροις χαρίζεται, ὃ mpo- D traham ad. memetipsum **.. Quomodo igitur aliis 


$9. !* Joan. xvi, 10. " E Tim. 1, 15... :*Joan. x, 18. 15 ibid. 17. ** ibid. 11. 5. Rom. x, ὅ. 


** Joan. xii, 52. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(96) Πάντα τὰ ἐμὰ, cd ἐστιν». Adde, Καὶ τὰ ox 
ἐμά. Ea in porliuncula robur iuest permaximum. 

(97) Apaprelovc σῶσαι. — Ascribo, Ὧν πρῶτές 
εἶμι ἐγὼ, ductu illius vocis εὐχαριστῶν. 

(98) Σωτήρ. De Christo pertinaciter reddo Saíva- 
lor, nunquam Servalor. Solide, fuse, ἀναντιῤῥήτως 
in anterioribus scriptis docui Christo, et Christianis 
injuriam facere, qui Christum Σωτῆρα vocat Serva- 
torem. Possit autem sospitator , οἱ ibi doceo , ut 
Arvobius , lib. 1, Contra gentes, aliique nobis fuere 
premonstratores. 


(99) Tov συγγενῶν. D. Paulus ad Romanos cap. 
9. τῶν ἀδελφῶν, qua eodem niinero habenda. Philo 
Jud:eus lib. De charitate : ᾿Απαγορενει τοίνυν ἀδελφῷ 
δανείζειν, ἀδελφὸν ὀνομάζων οὐ μόνον Ex τῶν αὐτῶν 

ύντα γονέων, ἀλλὰ xal ὃς ἂν ἀστὸς, f] ὁμόφυλος ἧ. 
γειαι igitur. Moyses fratri [ὠπετατὶ, (rutrem appel- 
laus non eum solum , qui ex iisdem parentibus sit 
progeninus, sed et qui civis aut contribulis fuerit. 

(4) Πάντας ἐλχύσω. Cohsentiunt. exemplaría 
quidam Testamenti : quaedam babent, πάντα, ge- 
nere neutro. 


35! 
quarum primus quidem aspectus quid 
le pre se fert ob necessitatem , in penetralibus 
vero quid excelsum ae reconditum habet (quas 
equidem voces, ut amoris in hominem plenissimas 
suspicere oportuit), ex ipsa lumauitate crimina- 
tionis occasionem captant. Vident in Scriptura : 
Ego et Pater unum sumus *, et eam vocem ut 
veritatis matrem oderunt. Audiunt : Quecunque 
enim Pater fecerit, hec et Filius similiter faeit * ; 
etatratam. infaustamque Scripturam opinantur. 
Audiunt : Sicut enim Pater. suscitat. mortuos, el 
vivificat , sic et Filius, quos vult. vivificat !^; et 
quod dicitur, repudiant. Audiunt : Qui videl tme, 
videl el Patrem !* ; et Scriptum horreutes, senten- 
tiam calumniantur. Audiunt ad. leprosum claman- 
tem : Volo, mundare 15 : et morbis intractobiliores 
evadunt, quatenus illi, imperantem reveriti, cesse- 
runt verbo, ct fugiendo declararunt obsequelam : 
hi vero aures oppilantes, lingua temeraria Domino 
vindicias dant secundum servitutem, Opportuna 
prophete vox inclamnat : Dedit. illis Deus spiritum 
compunciionis : oculas, ul non videant, et aures, ul 
non audiant usque in. hodiernum diem '*. Sicubi e 
verbis ad incarnationem spectantibus, et ingentem 
Christi demissionem proponentibus, aliquid con- 
spexerint, incarnationem rapiunt in impielatis 
defensionem, exsiliunt ut parta de Filio victoria. 
Exempli gratia : Pater meus, inquit, qui misit me, 
major me esl 15, Surdi, audite, et ceci, sursum ocu- 
los tollite, ut cognoscatis, Pater meus, qui misit 
me. In illud, Qui misit me, aciem intendis ? Cogita 
tecum, quid mittatur. Quod mittitur loco circum- 
scribitur, regione continetur: Filius autem, cum 
sit Deus, incircuimscriptus est. Carnis igitur est 
circumscriptio, non divinitatis. Haretica inter- 
pretamenta ! Ex amore generis humani, ex beni- 
gnitate orla est incarnatio : CGeconomiam, non es- 
sentiam, respiciunt ist:e voces. Non ergo tanti amo- 
ris magnitudo vertat in haturze detrimentum ; nec 
ei qui salutem dedit, de salute crimen affingamus. 

2. Hoc igitur inexplebili odio stimulati, deridicu- 
]um bellum sustulerunt , et quam in Christum 
aciem apparant, in nos tanquam in Christi milites 
convertunt, pro telis voces ejaculantur, et a nobis, 
qui Christi patrocinium arripimus, responsa flagi- 
tant. Pater, inquit, si pos:ibile est, transeat a me 
caliz iste *5. 172. Vides, inquit, Si possibile, me- 


* Joan. x, 50. 
vin, 8. 


** ibid, 91. 
35 Matth. xxvt, 29. 


? Joan. v, 19. 
16. Joan, xiv, 98. 


CL. DAUSQUEI] NOTE. 


(93) MéJax τὸ γράμμα. Ya. vocat infaustem scrip- 
Iuram, bzreticorum judicio, obelisco fodiendam, au 
etro f[edandam. 

(94) Τῶν παθῶν xaAszotepo:. Hoc illi substitui, 
τοῦ πάθους. Nam cum omnia plurativo numero sub- 

icisntur, quid image vero consentaneum, quam 
Jasilium plures dinumerssse morbos, et cum scrip- 
sissel τῶν παθῶν, ascripsisse &xciva αἰδεαθέντα ? 
Verum si. cui aliter sedet, non tanti est ut pugne. 
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humi- A πτων τὴν ἀλήθειαν ἑχουσίῳ τυφλότητι, "Exv δέ 


«ou τῶν ἐξ οἰχονομίας φερομένων εὕρῃ ῥημάτων, 
ὧν ἡ μὲν θέα προσφέρει τὸ ταπεινὸν διὰ τὴν χρείαν, 
ἐν δὲ τῷ βάθει φυλάττει τὸ ὕψος, παρ᾽ ὧν τὴν φ'λ- 
ανθρωπίαν δέον θαυμάζειν, πρόφασιν ποιοῦται δια- 
θολῖὶς τὸ φιλάνθρωπον. ᾿ρῶσιν ἐγγεγραμμένον" Ἐγὼ 
καὶ ὁ Πάτὴρ ἔν ἐσμεν», καὶ μισοῦσι τὴν λέξιν ὡς 
ἀληθείας μητέοα. 'Axovoucty* "A γὰρ ποιεῖ ὁ Πατὴρ, 
ταῦτα καὶ ὁ Υἱὸς ὁμοίως ποιεῖ" καὶ μέλαν τὸ 
γράμμα (95) νομίζουσιν. ᾿Αχούουσιν" Ὥσπερ ὃ Πα- 
τὴρ ἐγείρει τοὺς γεχροὺς, καὶ ζωοποιεῖ, οὕτω xal 
ὁ Υἱὸς otc θέλει ζωοποιεῖ" xaX τὸ λεχθὲν παραπέμ- 
πονται. ᾿Αχούουσιν" Ὁ ἑωραχὼς ἐμὲ, ἑώραχε καὶ τὸν 


. Πατέρα" καὶ φρίττοντες τὸ γράμμα, συχοφαντοῦσι τὴν 


ἔννοιαν. ᾿Αχούουσι βοῶντος πρὸς τὸν λεπρόν" O£.lu, 


B χαθαρίσθητι" χαὶ τοῦ πάθους χαλεπώτεροι: (94) γί- 


νονται, παρόπον ἐχεῖνα μὲν, αἰδεσθέντα τὸν προσ- 
τάξαντα, εἶξαν τῷ λόγῳ, τῇ φυγῇ τὴν δουλείαν Ext- 
ρυξαν οὗτοι δὲ τὰς ἀκοὰς ἀποφράξαντες, γλώττῃ 
τολμηρᾷ δουλείαν τοῦ Δεσπότου χαταψηφίζονται. Εὔ- 
xa:50; ἡ τοῦ προφέτου φωνὴ βοῶσα" Ἔδωκεν αὖ- 
τοῖς ὁ θεὸς πγεῦμα κατανύξεως (95) " ὀφθαλμοὺς 
τοῦ μὴ βλέπειν, καὶ ὦτα τοῦ μὴ ἀχούειν ἕως τῆς 
σήμερον ἡμέρας. Εἰ δέ ποῦ τῶν ἐξ οἰχονομίας Ón- 
μάτων κατίδωσιν, ἅπερ αἰτίαν ἔχε: τὴν συγχατά- 
625v», ἀσεθείας συνήγορον εὐθὺς τὴν οἰχονομίαν áp- 
πάζουσι" σχιρτῶσιν ὡς τὸν Υἱὸν νενιχηχότες. Οἷον" 
Ο Πατήρ μου, φησὶν, ὁ πέμψας μὲ μείζων μου 
ἐστίν. ΟἹ xut, ἀχούσατε, χαὶ οἱ τυφλοὶ, ἀναδλέψατε 
ἰδεῖν. Ὃ Πατὴρ μου ὁ πέμψας με. Εἰς τὸ πέμψας 
ὁρᾷς; Ἐννόητον τὸ πεμπόμενον. Τὸ πεμφθὲν περι- 
τράφεται τόπῳ περιέχεται χώρῳ. Ὃ δὲ Υἱὸς, Θεὸς 
ὧν, ἀπερίγραπτος. Σαρχὸς οὖν ἡ περιγραφὴ, οὐ θεό- 
κῆτος. Δίρετιχὰ τὰ μηνύματα" ἐχ φιλανθρωπίας ἡ 
σνγχατάθαοσις, ἐξ ἀγαθότητος f) ἐναυθρώπησιξ. Πρὸς 
τὶν οἰκονομίαν, οὐ τὴν οὐσίαν, βλέπει τὰ ῥήματα. 
Μὴ τοίνυν γενέσθω τῆς φύσεως ἐλάττωσις, τῆς φιλ- 
ανθρωπίας τὸ μέγεθος * μηδὲ τὴν σωτηρίαν, xacq- 
γορίαν τοῦ σεσωχότος ποιωμεῦῆα, 


β΄. Ἐχ ταύτης ἄρα τῆς ἀπλήστου δυσμενείας δὲ 
μώμενοι, καταγέλαστον ἀνήρηνται πόλεμον, κα 
Χριστοῦ στρατιώταις ἡμῖν τὴν κατὰ Ἀρίστου OE 
ται παράταξιν, ἀνῇ" ὅπλων τοὺς λόγους mtm 









Ὁ καὶ παρ ἡμῶν, ὡς Χριστῷ συνηγορούντων, τὰς 


ἀποχρίσεις ζητοῦντες, Πάτερ, φηδῖν, εἰ δυνακὸν 
Ταρειϊθέτω ἀπ᾿ ἐμιοῦ τὸ ποτήριον τὸ vro. "Ur 


" Marc, 1, 41. ' Isa, vr, 9. M5 


(95) "E&Swxsv αὐτοῖς di 
ξεως. Hec .verba citantur π 
Row. Καθὼς γέγραπται,. 
πνεῦμα κατανύξεως. Ὁ δι 
᾿ς protulit propheta ume 
nisi quod cap. vi, [6828 
νυγμαι, verbo, punctus eum. 
tur. Si quae sequuntur, quier 
iam praedicto loco. 
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wibuit, quod cum ante carteros acceperit, aversa- A λαδὼν αὐτὸς ἀποστρέφεται; ᾿Αλλ' ἀνέχου" τοὺς μα- 


tur? 179 Verum exspecta : discipulos impellens 
ad passionis spectaculum animo virili perferendum: 
Ecce, iuquit, ascendimus Hierosolymam, εἰ Filius 
hominis tradetur in manus hominum ** ; Judzorum 
animi propositum alacritate przoccupat. Passio- 
nem enim parturit, quo sepulcra solvat. lierum 
Petrum increpat passioni per amorem obviam 
eunti. Absit a te, Domine, inquit, non eril tibi 
hoc **, Ad quem Dominus : Vade posi me, Satana, 
quia scandalum. es ihi **. Si passio nou sponte 
suscipitur, cur discipulum familiariter congredien- 
tem dedecore afficit? Rursus cum Judzi per invi- 


diam miraculorum effectorem in fugam agerent : B 


Dicite, inquit, vulpi illi : Sanitates perficio hodie, et 
cras, el tertia die consummor **.. Quid causze est, 
cur, si evidens est victoria, recuselur passio? An 
ul ascensum pripediat, Christus passionem subit 
Mlubeus? Lauda prophetas, o homo, quod oculis 


gratie futura przevidentes crucifixuur pro mundo 


hymnis prosecuti sint. Suspice Abrahami gratiam 
qui in 8260 passionis imaginem praformabat. 
Abraham enim, inquil, pater vester desideravit vi- 
dere diem meum; el vidit, εἰ gavisus est *! ; qui 
senio curvatus intrepida manu carissim:e proli 
gladium intentat, et imperantis Dei charitate vin- 
cit natur diffieullatem, ut hostia minime cesa 
Domini sacrificium imitaretur. Suspice in Isauco 


animi zquabilitatem, qui vinctus ad cedem obvo- € 


litante ferro paratus erat, ut imaginem passionis 
indueret. Suspice Moysis serpentem in locis deser- 
tis pendentem , qui iucredulorum oculis formam 
appensi de cruce delineavit, Imaginem Christus 
notificat, el discipulis arcanum explicat, Una hxc 
igitur verborum Salvatoris causa, cum dicit : Pater, 
δὶ possibile est, transeat a. me calix iste ** ; que 
causa decreiis divinis accommodata est. Altera, 
nec illa inferior. Cum enim Christus, przcognita ho- 
minum infirmitate, discipulos edoceret, quomodo 
suscepta pro religione certamina non sine animi 
alacritate sint. adeunda, modum statuit, omnem 
cireumscribens temeritatem , ne videlicet se ad pa- 
tiendum precipitent, neve adversus pericula per 
nimiam audaciam insolentius insurgant ; hoc euim 
est ansam diabolo porrigere ad ruinam celerem. 


36 [ 116. xvii, o4. 


** Matth. xvi, 92, 
XXVI, 99. 


33 ibid. 93, 


θητὰς παρορμῶν ἀνδριχῶς bvé(xat τοῦ πάθους τὴν 
θέαν Ἰδοὺ, φησὶν, ἀναδαίγομεν εἰς Ἱεροσόλυμα, 
καὶ ὁ Υἱὸς τοῦ ἀγθρώποιυ παραδοθήσεται εἷς z&t- 
pac ἀνθρώπων. Προλαμδάνει τῇ προθυμίᾳ τῶν 
Ἰουδαίων τὴν γνώμην. Ὠδίνει γὰρ τὸ πάθος, ἵνα 
λύσῃ τοὺς τάφους. Πάλιν ἐπιπλήττει τῷ Πέτρω, τὸ 
πάθος διὰ πόθον χωλύοντι. "I4eoc γὰρ, qnot, Κύ- 
ριξδ, οὐ μὴ ἔσται σοι τοῦτο. Πρὸς ὃν ὁ Δεσπότης" 
Ὕπαγε ὀπίσω μου, Zatava, ὅτι σχάνδα.ϊόν μου 
&l. Εἰ τὸ πάθος ἀχούσιον, τί τὸν συνόντα μαθητὴν 
ἀτιμάζει ; Πάλιν τῶν Ἰουδαίων φθόνῳ τῶν θαυμάτων 
τὸν θαυματουργὸν φυγαδευόντων᾽ Εἴπατε, φησὶ, τῇ 
ἀλώπεκι (2) ταύτῃ, σήμερον xal αὔριον θαύ- 
ματα (9) ἐπιτελῶ, καὶ τῇ τρίτῃ τελειοῦμαι. El 
πρόδηλος ἡ νίχη, τί παραιτεῖται τὸ πάθος ; Ἵνα χω- 
λύσῃ τὴν ἄνοδον, ἄχων ὁ Χριστὸς ὑπομένει τὸ πά- 
θος ; Εὐφήμησον, ἄνθρωπε, τοὺς προφήτας, ὅτι τοῖς 
τῆς χάριτος ὀφθαλμοῖς τὰ μέλλοντα βλέποντες (4), 
ὑμνοῦσι τὸν ὑπὲρ τοῦ χόσμου σταυρούμενον. Αἰδέ- 
σθητι τοῦ 'A6paàp τὴν χάριν, ἐν Ἰσαὰχ τὸ πάθος 
προειχονίζοντιος. Ἀδραὰμ γὰρ, φησὶν, ὁ πατὴρ ὑμῶν 
ἐπεθύμησεν ἰδεῖν τὴν ἡμέραν τὴν ἐμὴν, καὶ εἶδε, 
xal ἐχάρη" ὃς τῷ γήοᾳ χαμπτόμενος, ἁτρόμῳ χειρὶ 
χατὰ τοῦ φιλτάτου τὸ ξίφος; ἑπανατείνεται. Καὶ νιχᾷ 
τῷ τοῦ χελεύσαντος πόθῳ, τὸν πόνον τῆς φύσεως, 
ἵνα ἀθύτῳ θυσίᾳ Δεσποτιχὴν θυσίαν μιμήσηται. Ai- 
δέσθητι τοῦ 'loaàx τὴν ἐπιείχειαν, ὅς καὶ πρὸς φό- 
νον δεσμούμενος, περὶ τὸ ξίφος ἑχὼν ἦν, ἵνα τὴν εἰ- 
χόνα τοῦ πάθους ἐνδύσηται. Αἰδέσθητι τοῦ Μωῦϊσέως 
τὸν ὅφιν ἐν ἐρήμῳ χρεμάμενον, ὃς τοῖς τῶν ἀπίστων 
ὄμμασιν ἐχαραχτήριζε τὸν ἐπὶ τοῦ ξύλου χρεμάμε- 
νον. Γνωρίζει (5) τὴν εἰκόνα Χριστὸς, xai μηνύξι 
τοῖς μαθηταῖς τὸ ἀπόῤῥητον. Μία μὲν οὖν αὕτη τῶν 
τοῦ Σωτῆρος λόγων αἰτία, λέγοντος" Πάτερ, εἰ δυ- 
γατὸν, παρελθέτω ἀπ' ἐμοῦ τὸ ποτήριον τοῦτο, 
τοῖς θείαις οἰχονομίαις τὸ πρέπον φυλάττουσα. Δευ- 
τέρα δὲ, χαὶ οὐδὲν ἐλάττων ἐχείνης. Τοὺς γὰρ μα- 
θητὰς ἐχπαιδεύων Χριστὸς ὅπως τοῖς τῆς εὐσεύείας 
ἀγῶσι προσιέναι χρεὼν μετὰ προθυμίας, ὁρίζει, πε- 
ριχόπτων θρασύτητα, μὴ ἐπιτρέχειν τοῖς πάθεσι, 
τὴν τῶν ἀνθρώπων προορώμενος ἀσθένειαν, μηδὲ 
θρασύτητι xazà τῶν χινδύνων ἐπανατείνεσθαι. τοῦτο 


D γάρ ἔστι προπετείας λαβὴν (6) εὐθὺς τῷ διαδόλῳ 


χαρίζεσθαι - ἀλλὰ μάλιστα μὲν ἀπωθεῖσθαι πρὸς 


**Luc. xin, 2. 5 Joan. vii, 56. 


3* Matth, 


CL. DAUSQUEII NOTAE, 


(2) 'AAozsx:. De Herode. Et Latinis ad omnen 
fraudem projecti dicuntur vulpiones. 

(8) θαύματα, Luce xi; ἐάσεις, qux» non suapte vi 
ex dein sunt voces, ex usu οἱ mente loquentium non 
. differunt. 
(4) B.Aéxoveec. Qui videbant : tunc scilicet cum 
| n vivis essent. prophete, Christum veuturum vide- 
ant. 


(5) Γνωρίξει. 
SQ pulice : 


Carmina Medec, vel quia medicamina τἰ 685. 


Notificat, Auctor carmiuis De 


Contulerint, res est notificata satis. 


Sed de istius poematis auctore nemo me probet. 
Addam Ovidium, Trist. lib, 1, eleg. 2. De Ponto : 


Atque modum culpa notificare mec 


(6) Προπετείας λαδήν. Προπετές, quod in casum, 
ruinam , prolapsionem prouum est : προπέτεια ipsa 
prolapsio. Dasilius dicit; ultro tormentis caput ob- 
jectare et morti, esse prolapsionis ausam dare dia- 
bolo, qua ille arrepta przcipitantem hominem de 
coustantia fidei dejiciat. 
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Θεὸν (7) δεήσεσι τὴν 
«ἧς ἀσθενείας ὁμολογία τὸν ἀήττητον (8) ἐπισπά- 
σηται σύμμαχον. Ἧττον γὰρ (9), πρῶτον μὲν μὴ 
μέγα χατὰ τοῦ πάθους φρονεῖν. Εἰ δὲ ἄφευχτος ὁ 
χειμὼν, χαὶ συνεχὴ τὰ δίχτυα, τότε προτιμᾷν τοῦ 
μὴ παθεῖν τὸ πάσχειν ἀρεσχόντως Θεῷ. Ταῦτα δ'- 
δάσχων Χριστὸς ἐθόα" Πάτερ, εἰ δυνατὸν, παρε.1- 
θέτω ἀπ᾽ ἐμοῦ τὸ ποτήριον τοῦτο. Πιιὴν μὴ τὸ 
ἐμὸν θέλημα, àAAà τὸ σὺν γεγέσθω. Δεσπότης 
προσεύχεται, ἵνα μαθητὰς ἀγωνίζεσθαι παραινέ- 
en (10). ᾿Αλλ᾽ ἐρεῖ τις’ Τί οὖν, οἱ μαθηταὶ πρὸς 
τοὺς ὑπὲρ Χριστοῦ χινδύνους ὁπλίζονται χαίροντες, 
ταῖς μάστιξιν εὐφραινόμενοι (11) Χριστὸς δὲ σὺν 
ἀγωνίᾳ τὸν σταυρὸν ὑποδέχεται, xal προλαμθάνει 
φόδος τὸ πάθος; Διὰ τί; Ὅτι Χρ'στὸ: μὲν χατὰ 


ζῶντος ἕτι τοῦ θανάτου στρατεύ:τα:, οὕπω λελυμένης B 


τῆς τυραννίδος συμπλέχεται" ἔτι γχ0 τὴν ἐξ ᾿Αδχμ 
xat' ἀνθρώπων δυναστείαν ὁ ἄδης ἐχόμπαζε (12): 
Χριστὸς νεχρώσας τὸν θάνατον, οἷα τεθνηχότα τοῖς 
μετὰ ταῦτα πρὸς πάλην παρέδωχε. Διὰ τοῦτο αὐτὸς 
μὲν, ὡς χατὰ ζῶντος παραταττόμενος, ἐπαληθεύει 
τῷ πάθει. ᾿Απόστολοι δὲ, τεθνηχότι, xa ὥσπερ ἐσφα- 
Ὑμένῳ χαὶ σπείροντι (15), εὖ μάλα θαῤῥοῦντες χατὰ 
θανάτου βαδίζουσιν, ὡς Παῦλος χηρύττει" Χριστὸς 
ἀἁπέθαγεν ὑπὲρ τῶν ἁμαρτιῶν ἡμῶν χατὰ τὰς 
Γραφὰς, καὶ ἐτάξη. Σὺν ἀχριδείχ γράφει τὸν θάνα- 
«ον. Καὶ ἀνέστη τῇ τρίτῃ ἡμέρᾳ, καὶ ὥφθη Ἰα- 
κώξῳ, εἶτα πενταχισχιλίοις dóeAgoic (14) àpád- 
sza£- ἐξ ὧν οἱ πιλείονες μένουσιν ἕως ἄρτι, τινὲς 
δὲ xal ἐκοιμήθησαν. Οὐχέτι, Τεθνήχασι (15). Σταυ- 


33 | Cor. xv, 4. 
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cationibus desiderare, tentationem declinare liceat , 
ut inlirmitatis confessio auxilium sibi adsciscat 
inexpuguabile. Siquidem infirmiorum est non a 
priucipio contra adversa allos spiritus capere. 
Deinde si tempestas iuevilabilis ingruat, et crebro 
petainur insidiis , tunc pati, ut Deo collubitum 
erit, quam non pali, anleferendum est. Ifc quoi 
Christus doceret, clamabat : Pater, si possibile 
est , transeat a. me caliz iste; verumtamen non 
mea voluntas, sed (ua fiat. Orationi Dominus in- 
cumbit, quo discipulis det certandi monita. Verum 
dicat aliquis : Cur ergo cortra pericula discipuli 
pro Christo alacres armantur et rerum adversitate 
lzxetantur ? Cur Christus cum animiangustia crucem 
admittit, et pavor passiouem antecedit? Cur? 
Quia Christus in. mortem viventem adbuc, expe- 
ditionem suscipit, congrediturque nondum dis- 
secta tyrannide. Adhuc euim jam inde ab Adamo 
occupato in homines dominatu magnifice se jacta 
bat mors. Christus morte contrucidata post futuris 
eam velut euectam . tradidit ad certamen. Ideo ipse 
velut in viventem parans impressionem, pro rei 
veritate se gerit. Apostoii, vero morte devicta, et 
veluti jugulata, et extremum spirante, bene multum 
animati eam invadunt, ut. Paulus praedicat : Chri- 
stus mortuus est pro peccalis nostris secundum 
Scripturas, el sepultus. eat 33. Examussim | scribit 
mortem. E! resurrexit tertia die, et visus est Ja- 
cobo, deinde plusquam quinquies mille (ratribus se- 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(T) Μάλιστα μὲν ἀπωθεῖσθαι πρὸς 8sóv. V essel 
ad Dewm abigi, nullo sensu. Seribo ποθεῖσθαι πρὸς 
Θεοῦ, A Deo opteri. Vox ἀπωθεῖσθαι, quam usurpat 
D. Chrysosiomus homilia de Phariseo et Publicauo, 
minus inihi visa convenire. 

(8) 'δλήττητον. Invictus, qui nonest victus.Invinci- 
bilis, qui vinci non potest , solique Deo couvenit, et 
Deo tribuit Basilius,sive divino auxilio. Nisi succurris- 
get, inezpugnabile, insuperabile : dixissem invincibile, 
quia Terentius scripsit : vestram illam facilem, vin- 
cibilem, oplumam. Supra iamen ]nrictum reddidi, 
quod ita decuit. Tauti est τὴν εὐχαιρίαν observare. 

(9) Ἧττον γάρ. Morellus vidit hac retenta. voce 
sententiam claudicare; nisus esl erigere supposito 
χρεῖττον, quod exponit satius et melius. Ego unius 
syllabe tibicine sententiam fulcio : ἡττόνων γὰρ, 
infirmiorum. Aptissime ad Basilii dictionem expen- 
dat, eui lubido. Nam ha:c nonnulla ex. infirmitatis 
conscientia profecta ; diffidentia iudex est auimi ni- 
hil, aut admodum parum sibi sumeintis. 

(10) Παραινέσῃ. Alibi conveniat. Clri-tis orans 
Patrem, non hortatur suos ad ardua subeunda, sei 
»)odum subeundi docet, orationem scilicet : hioc 
ipsius monitum , ipsius doctrina. 

(14) Μάστιξιν &eigpaivópevo:. | Non. flagellati 
duntaxat martyres; omnibus poenis excaruificati 
sunt. Μάστιξ hoc loco, omnia penarum genera com- 
plectitur. Marc. v cap. Ἴσθι ὑγιὴς ἀπὸ τῆς μάστιγός 
σου. Loquitur Christus mulieri, qu:& pertinaci sau- 
guinis profluvio corporis et patrimonii labem fece- 
τῶι. Daeinioues ipsi μάστιγα vocant, quicquid in iu- 
fernoruim ergastulis cruciabilitatum est, vel inter- 


prete Firniano lib. 1, De falsa relig. c. 8 : Quid 
ergo superest, nisi ut sua con[essione verberibus veri 
Dei, ac ρων subjaceat. seipuern.z ?. Nam in alio 
responso ita dixil : 


Δαίμονες οὗ φοιτῶσι περὶ χθόνα, xal περὶ πόντον, 
Ἀκάματοι, δάμνωνται ὑπαὶ μάστιγι Θεοῖο. 


Dw monia. in terris quecunque vagantur, et undis, 
Ipdefessi, acri feriuntur verbere Divum. 


Et pro θεηλάτῳ ξυμφορᾶ, ut Eurip. loquitur, posuit 
Hom. /4liad. 10 : ᾿ 


᾿Αλλὰ Διὸς μάστιγι χαχῇ ἰδάμημεν "Ayacot, 
Plura super hoc mihi dicta sünt ad orat. De Noemo. 

(19) "Ert. γὰρ τὴν ἐξ ᾿Αδὰμ κατ᾿ ἀγθρώπων 
δυναστείαν ὁ ᾷδης ἐκόμπαζε. Τὸ ἐξ hoc loco tem- 
poris przeteriti nota est. Fusius : Jan olim ab Adamo 
infernus dominabatur in homines : dominatum  in- 
fregit Christus; hinc martyribus expedita ad war- 
tyriim via et alacritas : at infringere labor arduus : 
hinc Christo sudor, angustia, luctamen. Hac animo 
precepta sententia sic verti : Adhuc enim jam inde 
ab Adamo occupato in. homines dominatu magnifice 
se jactabat mors : juxta illud D. Pauli L1, Cor. xv : 
Ubi. est, mors victoria (ua? 

(43) Σπέροντι. yp. σπαίροντι, bivocali. 

(14) Πεντακισχι(ίοις dósAgoic. Apost. I Cor. 
45 : πενταχοσίοις, et interpretes consulti. Videiur 
erralum. 

(15) Οὐκέτι, Τεθγήκασι. Eodem accedit D. Chry- 
sost. et OEcuinenius in I Cor. xv. 
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mrl, ex quibus multi manent. usque adhuc, quidam A po3 γὰρ παγέντος, ὕπνος ὁ θάνατος (16)- πρὲ σταυ- 


autem dormierunt **. Non jam, Mortui sunt. Depa- 
cta namque crüce. somnus mors est : ante crucem 
formidabilis, et post crucem despicabilis. Et rursus: 
Quod Jesus passus, et morluus est, el resurrexit ; 
ita et Deus eos, qui dormierunt per Jesum addu- 
cet *!. Christi flue mortem appellavit : bellum si- 
quidem illi fuit contra mortem viventem : aliorum, 
qui post Christum, somnum agnoscit, non mortem. 
Inde factum, ui viros pro religione concertare vi- 
deamus ; puellos mortem  irrisui habere, puellas 
eam adire ludibundas, quando Christus vitie post 
mortem fütara'bravium protulit. Quare epinicium 
cantant omnes : Übi, mors, victoria (ua? ubi, in- 
ferne, stimulus tuus ** ? In Jesu, cui gloria et 
honor in szcula sxculorum. Awen., 


175 ORATIO XXXIII. 

In quinquies. mille homines quinque panibus pa- 
8tos ^. 

1. Allaudo vestrum tam incitlatum audieudi desi- 
derium, amplector pertinax vestrum in divinis rehus 
studium : aguosco vero unde pulcherrimus hic vo- 
bis innatus sib ardor : aguosco vestrum virtutis 
magistrum, quodque idem est, parentem, et. pasto- 
rem, et. medicum, et. gubernatorem, evangelica vi- 
vendi ratione excellentem, graliamque spirantem 
apostolicam, qui sibilis.spiritualibus vos ad prata 
celestia tuto ducit, qui. divinarum litterarum the- 
saurus est, qui vivens animatumque est humanitatis 


simulacrum : qui legis lenitatem amplificavit, qui αὶ 


ab ira indomiilus est, a voluptate inexpugnabilis, 
qui sapientie laude illustris, qui virtutum corona 
redimitur, Verum quamvis ubertim et copiose iu- 
Strui potest mortis accusatio, οἱ vester, uti diii, 
ardor audiendi late patet : ego vero quomodo pau- 


3 I Cor. vi, 7. 311 Thess. iv, 15. 


82} Cor. xv, 55. 


ροῦ qo6spb;, xaX μετὰ σταυρὸν εὐχαταφρόνητος. Kal 
πάλιν. Ὅτι Ἰησοῦς παθὼν, καὶ ἀπέθανε, καὶ 
ἀγέστη" οὕτω xal ὁ Θεὸς τοὺς κοιμηθέντας ἄξει 
διὰ τοῦ Ἰησοῦ. Τὴν μὲν Χριστοῦ τελευτὴν, θάνατον 
εἰρηχὼς “ χατὰ γὰρ θανάτου ζῶντος ὁ πόλεμος" τὴν 
δὲ μετὰ Χριστὸν τελευτὴν, ὕπνον οἶδεν, οὐ θάνατον. 
Ἐντεῦθεν ὁρῶμεν ἄνδρας ὑπὲρ εὐπτεδείας ἀθλοῦντας" 
μειράχια κατὰ θανάτου γελῶντα, χόρας παιζούσας, 
ὅταν Χριστὺς τὸ τῆς ζωῆς μετὰ θάνατον προτείνη 
βραθεῖον. Ἐφ᾽ οἷς, ἐπινίχιον ἄδουσιν ἅπαντες " Ποῦ 
σου, θάνατε, τὸ γίχος; ποῦ σου, ᾷδη, τὸ κέντρον; 
Ἐν Ἰησοῦ, ᾧ ἡ δόξα χαὶ τὸ χράτος εἰς τοὺς αἰῶνας 
τῶν αἰώνων. ᾿Αμέν. 


AOTOZ AT'. 


Tov αὐτοῦ, εἰς τοὺς ἐκ τῶν πέντε ἄρτων zpazév- 
τας πεγτακισχιιίους. 


α΄. Ἑπαινῶ μὲν ὑμῶν τῆς φιληχοῖας (u) τὸν πό- 
θον (17), ἀποδέχομαι δὲ τῆς φιλοθεῖας τὸν τόνον " 
οἷδα δὲ πόθεν ὑμῖν ὁ χάλλιστος οὗτος ἐμπέφυχς ζῇ- 
)oc* οἷδα τὸν τῆς ἀρετῆς ὑμῶν παιδευτῆν, τὸν πα- 
τέρα χατὰ ταὐτὸν, χαὶ ποιμένα, τὸν ἰατρὸν, καὶ χυ- 
θερνήτην τὸν εὐχγγελιχῷ διαπρέποντα βίῳ, ἀπο- 
στυλιχῆς δὲ πνέοντα χάριτος " τὸν συρίγμασι πνευ- 
ματιχοῖς πρὸς τοὺς οὐρανίους ὑμᾶς χειραγωγοῦντα 
λειμῶνας, τὸν τῶν πνευματιχῶν συλλαδῶν θησαυ- 
ρόν" τὴν ἔμψυχον τῆς φιλανθρωπίας εἰχόνα * τὸν τὴν 
πραότητα τοῦ νόμου αὐξήσαντα, τὸν θυμῷ μὲν 
ἀχείρωτον, ἡδοναῖς ἃς πάσαις ἀχαταγώνιστον, σοφὶ 
δὲ λάμποντα, χαὶ ἀρεταῖς στεφανούμενον. ᾿Αλλὰ πο- 
λὺς μὲν τῆς τοῦ θανάτου χατηγορίας ὁ πλοῦτος, xai 
τῆς ὑμετέρας, ὡς ἔφην, φιληχοῖας τὸ πλάτος. Ἐγὼ δὲ 
πῶς ὑμῖν τὴν πενιχρὰν παραθήσομαι τράπεζαν ; 


?! Matth, xiv, 14 seqq. 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(46) "Yzxvoc ὁ θάνατος. Basilii contubernalis 
D. Chrys. De adoratione crucis, οὐδὲ ὁ θάνατος θά- 
νατος, ἀλλ᾽ ὕπνος, xai ἐγρήγορσις. Ilem longe fa- 
cundius in ccemelerium : tu consule. Alia mente pro- 
faui scriptores mortem appellarunt somnum : alia, 
qui melioribus sacris initiati, patres, et sancti : illi 
ob exstinetas faculiatum partiumque functiones in 
morte, quas in quiele seuisepultas experiebantur; 
hi etian ob spem resurrectionis solidam, winime- 
que dubitabilem. Quare mors illis somnus, sed fer- 
reus, sed eternus et eternalis; sopor, sed perpetuus. 
Sic Laiini : sic Graci. Ut priucipis poete χάλχδον 
ὕπνον transmittam , 3 quo idein Nonuus. imutpatus 
est : Moschus epicedio Biouis vocat : 


.. μάλα paxpór, ἀτέρμονα, γήγρετον. Üxvov. 
Orpheus liymno De morte : 
Τὸν μακρὸν Cooict φέρων αἰώνιον ὕπνον. 


Ecce ascititiis istis nominibus mortem potius este 
moriem, quai somnum voluerunt. Eadem decausa.. 
consanguineus lethi sopor .... dicitur : imo gepor 
frater mortis , ut pulclire elucidat Athenagerss lib. 
De resurrectione moriuorum. At S.. Pawes mortem 
potius somnum esse voluerunt, quod, ut &.s0mno ad 
vilam alque opera revocamur, ita futurum olim 
( atque utinam futurum nobis) ut ἃ somno mortis 
vita eeterna defruamur. Singularis indicatur, et ἃ 
b. Basilio rauo, quia a Christi indigua morte vel 
ipso mortis articulo licet sanctis morlem, somnum- 
que témporarium φέρ mutare bealitate : aute 
Cliristi mortem longa exsilia et molestissima depor- 
latio fuere subeund.. 

. (17) Φιλονικείας τὸν πόθον. Quid hoc verbi?. an 
victori sunt atnantissinu ? cujus ? an ex couteutio- 
nis desiderio elaudautur? absit, Rescribo , φιλη- 
xolac, uec pluribus opus. 


(a) Tb φιλονιχείας Datsq. mutat in φιληκχοῖας ut laudet. Basilius auditores non ἃ: : ΜΕ 
ardore, qui Ipse 4aude nou caret. Verum quod. sequitur, πολὺς τῆς τοῦ θανάτου xatr rapide ἃ pH andiendi 
essel. aptum ut posset. excoqui, retinendum ille non male suaderet. (Quod vero ἀτύμφωνον sit, null ne 

tseusu eobisereat, quidquid ille conatus sit reddere, legerim omnino plano sensu, τῆς τοῦ ἀνθρώπου à e 
ὁ πλοῦτος * qua lectione nuHus scrupulus, nihil salebrosum, CounpEris. di eo pene 
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TUUS ἑστιάσω λόγων βραχύτητι τὴν ἄπληστον τῆς A perem vobis apponam mensam ἢ quomodo convivio 


ἀκοῆς γαστέρα; πῶς ἀρχέσει γλῶσσα πτωχὴ, τοσοῦ- 
τοῦ εὐφρᾶναι λαόν ; ἣ τὰς τῶν ἀποστόλων εὐχαίρως 
&vatonsat φωνὰς, Πόθεν ἡμῖν ἐν ἐρημίᾳ ἄρτοι 
τοσοῦτοι (18). ἵνα ὁ πλούσιος πάλιν Δεσπότης τὴν 
πενίαν γυμνώσας, τὴν ἀφθονίαν χαρίσηται; "Hxo- 
«Σούθει, φησὶν, 6y.oc ποιὺς τῷ Σωτῆρι" τῷ ποι- 
pévt τὰ θρέμματα, οἱ νοσοῦντες τῷ τὰς νόσους 
ἐλαύνοντι, οἱ δοῦλοι τῷ τῶν ψυχῶν ἐλευθερωτῇ. 
Μίαν εἶδον ὁδὸν ἀπλανῆ, xal πρὸς ταύτην ἅπαντες 
ἔῤῥεον" ὁ βουλόμενος εἴπετο, ὁ νοσῶν τοῦ voofiua- 
τος ἀπτ)λάττετο" ἥπλωτο πηγὴ φιλανθρωπίας, xal 
πάντες ἀπήλαυνον. [ἔλαθον τοίνυν ἑαυτοὺς ἄχρι τῆς 
ἐρήμου τὴν ὁδοιπορίαν ἐχτείναντες. Πάλαι μὲν οὖν 
ἐν ἐρήμῳ, διὰ Μωῦσέως νομοθετῶν ὁ Θεὸς, πυρὶ τὸ 
Σίναιον περιέδαλεν ὄρος (19) - xaX φλὸξ ἀναπτομένη 
πρὸς οὐρανὸν ἡ χοντίζετο" καὶ qó6oz (a), xat γνόφος, 
μετὰ σαλπίγγων καὶ ἀλαλάζοντες ἦχοι τοὺς ὁρῶντας 
χατέπληττον. ᾿Αλλὰ νῦν τὸν φόδον ὁ Δεσπότης ἀφεὶς, 
μορφὴν περιεδάλετο δούλου, ἐν ἀνθρωπότητος φύσει 
τὴν φιλανθρωπίαν ἐπιδειχνύμενος. Πάλαι μὲν γὰρ 
ἤχουεν - Ἐξαγαγέτω (20) ἡ γῆ βοτώγην χόρτου" 


γῦν δὲ ἡ τῆς ἱπείρου τράπεζα χαρποφοροῦντα τὸν ᾿ 


Δεσπότην ἐχδέχεται. 


β΄. Λαδὼν τοίνυν ὁ Δεσπότης τοὺς ἄοτους, ἀναθδλέ- 
qae εἰς οὐρανὸν, ηὐλόγησεν. "Apa γὰρ ὡς ἐνδεὴς τὴν 
χορηγίαν αἰτεῖ, ἄρα τῇ τῶν ὀμμάτων ἀνατάσει τὴν 
ἐξ οὐρανοῦ βοήθειαν μεταπέμπεται ; ἄρα ἑτέρωθεν 


parcus ego verborum inexplebilem vestram au- 
diendi aviditatem excipiam ? qui satis erit jejuna 
lingua tanto populo exhilarando? aut apostolorum 
vocibus repetendis : Unde nobis im deserto tot, pa- 
nes *, ut rursus pauper ille Dominus postquam 
paupertatem nudaverit, abundantiam tribuat ? Se- 
quebatur, inquit, turba multa 9 Salvatorem;, pasta- 
rem oves, xgri morborum depulsorem, servi ani- 
marum liberatorem. Unicam videbant viam errore 
vacantem, et ad eam omnes affluebant : cui £ollubi- 
tum era!, sequebatur, morbidus eximehatur e mor- 
ho, patuerunt fontes benignitatis, et omnes frucban- 
tur. Imprudentes igitur in desertas usque terras iter 
contenderunt. Olim quidem in solitudine dum per 
Moysen legem poneret Deus, igni Sinai mon- 
tem. circumdedit, seque accensa flamma in. ccelum 
jaculabatur, et terror, et caligo, οἱ tubarum crcpi- 
tus misto ululatu confusisque souís videntes per- 
terrefaciebant : at. nuuc, omisso terrore, Dominus 
formam servi induit in humanitatis natura demon 
sirans humanitatem. 178 Olin enim audiebat 
terra : Germinel terra. herbam virentem *** ; nunc 
autem continentis mensa fructificantem Dominum 
excipit. 

9. Dominus igitur acceptis panibus sspiciens in 
ceclum benedixit. Nunquid velut indigus abundan- 
tiam postulat? nunquid oculorum elatione de caelo 
accersil auxilium ? nunquid aliunde matuatur bene- 


ἐρανίζεται τῆς εὐεργεσίας τὴν δύναμιν, xat δίδωσιν C ficentie potestatem? An Ario materiam suppeditat, 


ὕλας ᾿Αρείῳ, xai τὴν Εὐνομίου γλῶτταν ὁπλίζει, 
τὰς χαθ᾽ Υἱοῦ βλασφημίας θηρεύουσαν ; Οὐ μὲν οὖν" 
ἀλλὰ προαναστέλλει τὰ παρ᾽ Ἰουδαίων ἐγχλήματα" 
ἀεὶ γὰρ Ἰουδαῖος φιλαίτιος, χαὶ δι᾿ ὧν ἀπολαύει τὰς 
μέμψεις ἀγρεύει. Ἐπειδὴ τοίνυν xavà τὴν ἔρημον 
τὸ μάννα ποτὲ χορηγῶν τοῖς Ἰσραηλίταις Θεὸς, καὶ 
τοῖς ἐν γῇ βαδίζουσι τὴν οὐράνιον ἤπλωσε τράπεζαν, 
χαὶ πέτραν ὅμόρους ἀφιέναι, xaX τὴν ἀχρότομον μι- 
μεῖσθαι νεφέλην ἐδίδασχε, φωνὰς ἀχαρίστους τούτων 
ἀντήχουεν" Ἐπεὶ ἐπάταξε πέτραν xal ἐῤῥύησαν 
ὕδατα, μὴ καὶ ὄρτον δύναται δοῦγαι; τοῖς ἐχείνων 
ἐγγόνοις Χριστὸς, ἵνα μὴ τὸ τοῦ θαύματος μέγεθος, 
συχοφαντία; λάδωσι πρόφασιν, ὡς ἂν ἑαυτὸν τοῦ 
Πατρὸς μείζονα δεικνύναι φιλονειχοῦντος, χαὶ τὴν 


et Eunomii linguam armat blasphemias adversus 
Christum conquirentem ? Non equidem ; sed Ju- 
dxorum calumniam opprimere occupat : seniper 
enim Judzus amans est criminationis, et ex quibas 
fructum espit, querelas captat. Cum igitur olim in 
solitudine Deus Israelitis manna suggereret, et terra 
iter habentibus coelestem explicaret mensam, nec 
non petram doceret imbres emittere, οἱ prarupta 
saxa nubis ingenium imitari, ingratis eorum voci- 
hus repercussus est : Quoniam percussit petram, et 
fluxerunt aqua : nunquid et panem poterit. dare **? 
Christus eorum posteris, ne ex miraculi magnitu- 
dine calumniandi caperent occasionem, quod se per 
ambitionem Patre superiorem ostentaret : neve 


συνήθη τῆς ἀντιθεῖας συχοφαντίαν πάλιν vofjauct * D quod Fatri parem 86 faceret, suetam rursus calam- 


διὰ τοῦτο νῦν ἀνατίθησι τῷ Πατρὶ τὸ χατόρθωμα τῇ 
πρὸς οὐρανὸν ἀνατάσει τοῦ βλέμματος, γλώττης 
Ἰουδαΐχῃη: ἑξαρπάζων τὸ χατηγόρημα. Οὕὔτω γὰρ 
τὰς Ἰουδαϊχὰς ἀεὶ Χριστὸς πονηρίας μεταχειρίζεται. 
Οὕτω ποτὲ, xai τὸν λεπρὸν θεραπεύσας, xai τῆς 


δι Matth, xv, o5. 8ὃ᾽ Matth, xiv, 14. 


35 * Gen, 1, 11. 


niam excogitarent, Judzeorum loquacitati eripiens 
accusationem, sublatis in coelum óculis Patri hoc 
praeclare facium acceptum refert. Semper enim 
Christus hac ratione tractat Judzorum nequitiam, 
Sic alias quoque curato leproso, et ob zgritudinem 


35 Psal. zxxvit, 90. 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(18) Πύθεν ἡμῖν ἐν ἐρημίᾳ ἄρτοι τοσοῦτοι. Al- 


Judit historiam a. D. Matthzo relatam cap. xiv. ἃ 
Juan. cap. xvi, a Luca cap. ix. 
(19) Πυρὶ τὸ Σίγαιον zsputfaAsyr. ὄρος. Hyper- 


hole : nam si ita fuisset, non jam Moyscs in nube, 
sed in igne, et flamma, quippe in eo erat ille monte, 
quem flamma cireumdabat, 

(30) ᾿Εξαγαγέτω. Genescos textus, Βλαστησάτω, 


(«) Lege φωναί, ut est in sacro textu, non φόδος, terror, nt devorat redditque Dausqueins. (ΟΝ ΜΕΡῚΣ, 
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depulsam potestate innotescenie liberatum a morbo A φυγῆς τοῦ πάθους τὴν ἐξουσίαν χηρύξας, τὸν ἐλευ- 


remittit ad legem. Offer, inquit, munps (uum sacer- 
doti in testimonium "'. Sit mibi lex testis curationis, 
el iniquitati lingua occludatur. 60. quoque modo 
evclum suspicit, ne se Deojactetur aquiparare, os 
accusatori obstruens. Atque etiam ut homines do- 
eeat, dum cibum e«eapiunt, recognoscere alimenti 
fruendi auctorem. Nam vel coeli suspectus suspi- 
cientis est. confessio. Cum suscepisset ergo panes, 
dedit discipulis, ul darent turbis, εἰ manducaverunt 
omnes, ei saturati. sunt 38, Ὁ quas (unc res videre 
fuit!-Panes  pariebant panes, et mensz alimento 
extemporario differie erant : 1'7'7 panes absque 
rusticano sudore parli, non de spicis erumpebant, 
sed de Domini mauu. efflorescebant. Et vero quam 
multa humanum pastum  anleeunt, velut. aratio 
soli, .aratoruim satio, aeris in. nubes conversio, im- 
brium ortus, ventorum alibilium latio, tempestatum 
vicissitudines, luuze commutationes, stellarum radii 
wemuli, culmorum ascensus, opportuna segetis ma- 
turauio, legende messis durus labor, arez molestia, 
mo!s opera, furfuris excretio, artis conformatio, 


Simul ignis conspiratio. Quie nunc omnia contactu : 


solo Domini manus perfecit. Aderat enim, qui terrze 
latera ad fructificandum excitat; aderat, qui coelum 
nubibus circumvestit ; aderat, qui artis industriam 
mortalibus est elargitus; aderat, qui portat omnia 
verbo oris sui "δ. aderat, qui iu ea, quam | gestabat, 
carne fldem presentis faciens, quis rerum creala- 
rum gubernacula teneat, uno miraculo patefecit. 
Dissolvit antiquam Judasorum criminationem, et 
iusatiabilem voracitatem. Non enim amplius dicere 
valuerunt : Nunquid et panem poterit dare ** ? Ecce 
enim prze panis copia coangusiatur eremus. Disce, 
Judse, quis eam suffecerit ex miraculorum cogua- 
lione. Et comederunt, inquit, εἰ saturati. suni, el 
sustulerunt reliquias duodecim cophinos fragmento- 
rum plenos δ, Pari cum apostolis numero sunt co- 
phini, ut singuli singulos bajulando, laborem mira- 
culi testem subeant, humerusque, dum teritur, rei 
geste sensuin iggerat, et memoria fatigatione con- 
servetur. Siquidem ne miraculi magnitudine niens 
9bsorpia, quod videbat, imaginarium quid esse 
secum deputaret, neve cum tani peregrinum mira- 
culum salis admirari nequit, somnium paulatim 
suspicaretur, quod reipsa factum erat; reliquarum 
muliitudina facti memoriam extendit : quo videlicet 


* Matth, vir, 4. "5 Matth. xiv, 49, 20,7 


δ Hebr. 1,95. 


θερωθέντα νόσων παραπέμπει τῷ νόμῳ, Iipoc- 
évETX8, λέγων, τὸ δῶρόν cav τῷ ἱερεῖ εἰς μαρτύ- 
ριον. Γιῳέσθω μοι τῆς θεραπείας μάρτυς ὁ νόμος" 
xai ἐμφραττέσθω τῆς παρανομίας dj γλῶττα. Διὰ 
φοῦτο, χαὶ νῦν εἰς οὐρανὸν ἀναθλέπει, ἐπιστομίξων 
τὸν τῆς ἀντιθεῖας χατήγορον" οὐ μὴν ἀλλὰ καὶ παι- 
δεύων ἀνθρώπους τροφῆς ἁπτομένους ἐπιγινώσχειν 
τὸν τῆς ἀπολαύσεως αἴτιον. ᾿᾽Η γὰρ εἰς οὐρανὸν θεω- 
ρία, τοῦ θεωροῦντος ὁμολογία. Λαδὼν τοίνυν τοὺς 
ἄρτους ἔδωκε τοῖς ᾿μαθηταῖς δοῦναι τοῖς ὄχλοις " 
καὶ ἔφαγον πάντες, καὶ ἐχορτάσθησαν. "D τῶν 
ὁρωμένων τότε πραγμάτων! “ΑἌρτοι τοὺς ἄρτους 
ἀπέτιχτον * xai τροφῶν αὑτοσχεδίων ἐχόμων αἱ τρά- 
πεζαι. "Apvot γεωργικῶν ἱδρώτων ἐλεύθεροι" οὐχ Ex 


D σταχύων βλαστήσαντες, ἀλλ᾽ ἐχ χειρῶν Δεσποτιχῶν 


ἑξανθήσαντες * xalvot πόσα τροφῆς ἀνθρωπίνης xpo- - 
ανατέλλουσιν ; οἷον ἄροσις γῆς, γεωργῶν χαταδολὴ, 
ἀέρων εἰς νεφέλας μεταδολῆ, γένεσις ὅμδρων, ἀνέ- 
pov τροφίμων φορὰ (21), τροπῶν ἀλλαγαὶ, σελήνης 
ἐναλλαγαὶ, ἀστέρων (a) χεῖρες τρέμουσαι (22), 
σταχύων ἀναδρομὴ, εὔχαιρος τοῦ χλοάζοντος πέ- 
πανοαις, ἀμητοῦ χαχοπάθεια, ἁλωνίας ταλαιπωρία, 
ἡ τῆς μύλης συνέργεια, ἡ ἀφαίρεσις τοῦ περιττοῦ, 
ἡ τῆς τέχνης διάπλασ'ς, dj τοῦ πυρὸς συμψυχία. 
Ἅπερ ἅπαντα μόνη τῆς Δεσποτιχῇς: χειρὸς νῦν ἢ 
ἀφὴ κατειργάσατο. Παρῆν γὰρ ὁ τῆς γῆς τοὺς λαγό- 
νας πρὸς χαρποφορίαν ἐγείρων" παρῆν ὁ ταῖς νεφέ- 
λαις τὸν οὐρανὸν περιδάλλων " παρῆν ὁ τέχνης σο- 
φίαν τοῖς θνητοῖς δωρησάμενος" παρὴν ὁ φέρων 
ἅπαντα τῷ ῥήματι τοῦ στόματος αὐτοῦ" παρῆν, 
ἐν τῇ φορουμένῃ σαρχὶ τὴν παρουσίαν πιστούμενος" 
ἔδειξεν ἑνὶ θαύματι, τίς ὁ τὰς τῆς χτίσεω; ἡνίας 
χατέχων. "Ἔλυσεν Ἰουδαίων παλαιὸν ἔγχλημα, xai 
ἀκόρεστον πάθος. Οὐχέτι γὰρ λέγειν ἰσχύσατο (23): 
Μὴ καὶ ἄρτον δύναται δοῦγαι; "1653 γὰρ, καὶ &p- 
τοις στενοχιυροῦσι τὴν ἔρημον. Διδασχέτω σε xal 
τὸν ἐχείνων χορηγὸν ἡ τῶν θαυμάτων, Ἶουδαζε, συγ - 
γένεια. Καὶ ἔφαγον, φησὶ, καὶ ἐχορτάσθησαν, καὶ 
ἦραν τὸ περισσεῦον τῶν κιασμάτων δώδεκα xo- 
φίνους πλήρεις. Ἰσάριθμοι γὰρ τοῖς ἀποστόλοις οἱ 
χόφινοι, ἵνα ἔχαστος ἕνα βαστάζων, ἔχῃ τὸν πόνον 
τοῦ θαύματος μάρτυρα, xal τριδόμενος ὦμος παι- 
δεύῃ τοῦ γενομένου τὴν αἴσθησιν, χαὶ φυλάττῃ τὴν 


p μνήμην ὁ χόπος. ἵνα γὰρ μὴ τῷ μεγέθει τοῦ θαύ- 


ματος τὸν λογισμὸν χαταδαπτισθέντες, φαντασίαν 


᾿πὴν θέαν νομίζωσι᾽ xal νοῦς οὐχ ἀρχῶν ἀναδλέπειν 


** Pal. σχχτ;, 90. 


*! Math. xiv, 98. 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(21) ᾿Αγέμων τροφίμων φορά. linle nomen ze- 
phyro quasi ζωηφόρῳ, et bores ἀπὸ τῆς βορᾶς. 

(22) Μέτρων χεῖρες τρέμουσαι. Quam ex his 
terbis commodius extundere potui correctionem, 
[unit liec : μέτρων, sive μετρονόμων χεῖρες νέμου- 
cat. Eorum enim, qui sementem adinetiuntur, ina- 
nus necessariz sunt ad panis confectionem. At nisi 


occupes id anteriore loco ponere, non videtur post 
aeris ceelique subsidia collocandum. Leonardo Lessio 
limati judicii viro coujectura est. ᾿Αστέρων χεῖρες 
"PO) je : stellarum radii iremuli, secutus sum. 


4 ) Ἰσχύσατο. vp. ἰσχύσαντο numero multítu- 
inis. 


. fu) Lege τχαλευτῶν, sarritorum manus tremula, ne scilicet trilicum cum noxiis herbis eradicent, τὸ 
ἀστέρων Dausqueii ex suo Lessio ejusque reliqua vix non legenti risum moveut. CoxusEris. F. ἀστ, ἀκχτένες. 
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πρὸς τὸ ξένον τοῦ θαύματος, ὄναρ χατὰ μικρὸν ὑπ- A esus quotidianus, dum notitiam repetit, memoriam 


οπττεύῃ tb γινόμενον “ διὰ τοῦτο τῷ πλήθει τῶν 
περισσευμάτων mapaztivst τοῦ γεγονότος τὴν μνή- 
μὴν, ἵνα xa0' ἡμέραν βρῶσις μελετῶσα τὴν γνῶσιν, 
μερί ἢ τὴν μνήμην. Δέχου μοι τὸν Εὐαγγελιστὴν τῶν 
λεγομένων συνέγορον. "Hv γὰρ, φησὶν, ἡ καρδία 
αὐτῶν πεπηρωμένη (21) ἐκὶ τοῖς ἄρτοις. Ἔξαγ- 
γέλλει τὸ πάθος, ἵνα χηρύξῃ τὸ θαῦμα. Μέγα μὲν 
οὖν τὸ xal πέντε μόνους ἄρτους τοσαύταις χιλιάσιν 
ἀρχέσαι" τὸ δὲ xal τοσαύτην γενέσθαι: περι:τευμά- 
tuv πληθὺν, οὐ μόνον τοῖς μαθηταῖς ἐγέννα τὴν 
μνήμην τοῦ θαύματος, ἀλλὰ xal τοῦ πεποιηχότος 
τὴν ἰσχὺν ἐνεφάνιξεν. El γὰρ συνεμέτρησε τῇ χρείᾳ 
τὴν δύσιν, ἐνοθεύετο τῆς φιλοτιμίας ἡ χάρις, καὶ 
οὔπω Δεσπότης ὁ πράξας, ὅς τῇ χρείᾳ δουλεύσας 
ἐφαίνετο. Νυνὶ δὲ πλατυτέρα γενομένη τῆς χρείας td) 
χορηγία, τὴν τοῦ πεποιηχότος ἐξουσίαν μαρτύρεται. 
Καὶ μάθωμεν ἐτέρωθεν σαφῶς τὸ λεγόμενον" Ἔξ o5- 
ρανοῦ ποτε τὸ μάννα διὰ Μωῦσέως τοῖς Ἱσραηλίταις 
ἐδέδοτο (25). Αλλ᾽ ἐπειδὴ δοῦλος ἣν ὁ τοῦ θαύματος 
ὑπουργὸς, συνεδούλευε τὸ δῶρον τῇ χρείᾳ, χαὶ τὸ 
περιττὸν ἠφανίζετο. Καὶ χεὶρ ἀπληστίαν περὶ τὴν 
συλλογὴν νοσήσασα,, συννοσεῖν τὸ δῶρον ἢνάγχασε " 
xà τὴν βρῶσιν ζυγοστατῶν ὁ οὐρανὸς, τοῖς Ἶου- 
δαίοις χατέπεμτιε" χαὶ χρόνος; ἐνίκα τὸ δῶρον, xal 
προθεσμίαν εἶχεν fj χάρις. Ὡς γὰρ πέρας αὐτοῖς εἷ- 
χεν ὁ κατὰ τὴν ἔρημον δρόμος, χαὶ D γῆ λοιπὸν τὸν 
συνήθη τῆς φύσεως ἄρτὸν ὑπέδειξε" τότε τὸ μάννα 
συνεστέλλετο, xat τὸ ἐξ οὐρανοῦ ταμεῖων τοῖς ἀνθρώ- 
Kot; ἐχλείετο. Μετένεγχε τὸν νοῦν ἐφ᾽ ἕτερον olx£- 


τὴν ἐν προθεσμίᾳ θαυματουργεῖν χελευόμενον" Ἠλίας. 


ὁ μέγα: ὄρχῳ τὸν οὐρανὸν στειρώσας, χαὶ χείλεοι 
«ὃν ἀέρα πεδῆσας, xal φωνῇ χαταδιχάστας ἀργίας 
τὴν χτίσιν οὗτος τῆς ξενοδόχου χήρας πηγάζειν τὸ 
ἔλαιον ἔπεισε " xal ἡ τοῦ ἀλεύρου βραχύτης οὐ συν- 

ἐμειοῦτο τῷ χρόνῳ" ἀλλ᾽ ὅσον dj φύσις ἀνήλισχε, 
τοσοῦτον ἡ χάρις ἀνέδρνεν. Ἐπειδὴ γέγονεν ὁ ὑετὸς, 
χαὶ τὸ τοῦ Ἠλία δῶρον ἀφίπτατο. Θεραπεύων, ἶχε- 
πετιχῶ; (20) ὑπουργῶν, οὐ δεσποτιχῶς ποτε φιλο- 
τιμούμενος. Διὰ τοῦτο νῦν ὁ Δεσπότης πολυπλασιά- 
ζει παρὰ τὴν χρείαν, τὴν ἐξουσίαν προβαλλόμενος, 
xol παρέχων : πᾶσι μανθάνε tv, τίς ὁ τὴν τροφὴν διδοὺς 
πάσῃ δαρχί. Αὐτῷ ἡ δόξα, xaX τὸ χράτος, εἰς τοὺς 
| αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. ᾿ 


ΛΟΓῸΣ AA. 


Elec τὸ, « Σὺ εἶ ὁ ἐρχόμενος, ἣ ἕτερον προσδοχῶ- 


3 » . 

α΄. Ὅταν εἰς τὸν τῆς Ἐχχλησίας ἀποδλέψω 
λειμῶνα, τὸν τοῦ παραδείσου τούτου φυτουργὸν, 
«τὸν Δεσπότην λέγω Χριστὸν, ὑπερεχτλήττομαι" 
ὅταν τὸ πνευματικὸν θεάσωμαι πέλαγος, ὕπερ- 
θαυμάζω τοῦ χυδερνήτου τὴν τέχνην" ὅταν τὴν 


** Marc. Υἱ, ὅ2, " Mattb. xi, ὅ. 


excitaret. Accipe mibi evangelistam dictis patre- , 
cin; tein. Erat enim, inquil, cor eorum. obcecatum ' 
propter panes V. Evulgat affectum, quo publicet 
miraculum. Magna res erat tot millibus quinque 
solus panes fuisse satis : lantam vero superasse 
reliquiarum copiam non discipulis duuiaxat mira- 
culi recordationem | ingenerabat, sed ct 178 cjus, 
qvi patrarat, virtutem extrahebat in. lucem, Nam si 
pro modo necessitatis dationem commeusvs fuisset, 
decoris illius gratia adulterata esset, nec id qui 
fecisset satis evidenter Dominus  agnosceretur; 
quippe qui necessitati servisset, Nunc auiem pro- 
fusior quam necessitas postularet, suppeditatie 
auctoris potestatem testatiorem facit, Verum quod 
loquor, aliunde clare discamus. De coelo manna 


quondam fsraelitis dabatur ; sed quia miraculi ad- 


minister servus eral, necessilatj quoque donum 


serviebat, quodque residuum, evanescebat, αἱ cum 


manus lectione manna nequiret expleri deficeret- 
que, ipsius etiam doni necessaria defectio conse- 
quebatur. Et escam librans ccelum Judzis dewite- 
bat,et tempus donum vincebat, ac. intra modum 


gratia cohibobatur. Ut enim finem habuit per. ere- 


mum erratio, ac deinde consuetum natora panem 
terra oculis subjecit, tunc. mannz profusio con- 
tracta est, et celeste promptuarium hominibus 


occiusum. . Transfer animum in alteram famulum 


praünito miracula patrare jussum. Elias ille agnus 


C jurejurando sterilitatem calo induxerat, et labris 


aerem vinxerat, voceque ereaturaui addixerat otio : 
hic hiospitze viduz oleo persuasit, ut fontis instar 


lueret, et exiguus farinz modus cum — tempore non 
Imminuebatur : sed quantum iu usus nature ab- 
sumebatur, tantum gratia. refundebat. Ut. cecidit 


pluvia, avolarunt Eliz dona. Cum quempiam cura- 


bat, supplicis in serem subsecundariam operam 


conferebat : nunquam ut Dominus honoratus est. 


Jdeo uunc Dominus paues multiplicat preter neces- 


sitatem in potestatis documentum, eumque omnibus 
mente cogitandum prabet, quis sit qui escam porri- 


git omni-carni : cui gloria, ei. imperium in szeula 


szculorum. Amen. 


ORATIO XXXIV. 
c Tues qui venturus es, an alium “2. 
' spectamug??.— 7 
4. Quando in Ecclesie pratum oculos refero, 
paradisi hujus euliorem, Dominum Christum no- 
'mino, imínzne quantum miror; quando spiritale con- 
templor 1378" pelagus, gubernatoris peritíaa valde 
stupesco; quahdo'Faionem nos ad Dei cogni- 
9 1: Ὁ TREE 204 


In illud : 
. 1 


CL. DAUSQUEI! NOTAE. 


ἡμὴ Πεπηρωμένη. Rectius Marci v1 πεπωρω- 


(25) 'Eóé60to. Ὑρ. ἐδίδοτο. 


(26) Ἱχετετιχῶς. Horum. unum rescrihi potest 
ἱχετιχῶς, vel ἐχετευτιχῶς suppliciter : ὀϊχετιχῶς safe 
.siliter : primum tameu optimus lectu. ᾿ 
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tionem perducendi considero, magistri industriam A εἰς θεογνωτίαν χειραγωγίαν ἴδω, τοῦ διδι:χά- 


laudibus effero. Doctor autem hominum simul et 
Pater cuim sit Deus, inexsuperalili quadam amoris 
vi ad -utrunique 3ggressus est. Facto igitur bomine 
, primo, et late fusis. naturze termivis in una cir- 
cuniscriptis persona, ac opulentis generis humani 
- fontihus in uno insertis homine, nulum a cogita- 
tione rerum divinarum non reliquit Deus. Verum 
neglecta propria dignitate ipse conditor unius in- 
strucior accedit, et invisibilis cum sit, tanquam vi- 
sus loquitur, non naturam demutans, sed. novello 
discipulo protoplasto vocem attemperans, οἱ aspe- 
etum, legem obsequel: tradit in. esu. coguitionem 
largitus. Ideoque oblatas acceptat hostias ut olffe- 
rentes per oblata Douinum suum deprzdicent, et 
quorum non est indigus, corum fit arbiter atque ex 
apparentibus hostiis mentes invisibiles examinat. 
Sic olim dispar illud fratrum par, Abelum loquor 
et Cainum, Dco ut rerum machinatori laborum pri- 
mitias offerunt. At hunc repudiavit, illum autem re- 
cepit: unius enim donationem suspiciebat animi 
eausa, alterius sacrificationem aversatus est morum 
eausa. Crebris igitur ab initio visionibus, et sacri - 
ficiis, Deus homines res divinas docuit. Visus est 
Abraliamo, familiariter egit cum Isaaco, doctorem 
egit, jecit doctrinze de religione radices : quam cum 
"psemet tradidisset, homines hominum doctores 
delegavit. Moysen magistrum misit, et Jud:corum 
populis in solitudine Moyses doctor pr:esidebat. 
"Verum ne notitiam furaretur oblivio, neve vocis 
celeritudo seusum elffugeret aurium, litteris qnoque 
voces in lucem edidit. Doctrinie modum excogitavit 
immortalem ut lingua quidem notitiam prxbeat, 
manus vero per litteras memoria consignet, Moysen 
deinde prophetarum chorus excipit; alii super alios 
honiinum bono exorti tauquam stelle divinz cogi- 
tationis facem preelucentes,  Przterea. magnum il- 
Iud, et plenum venerationis Christi incarnationis 
mysterium parabatur, et nationibus hominum af- 
ferebatur. Incarnatio morte valentior, dainonibus 
378" fortior, idololatrize everriculum, parens li- 
beriatis, arx immortalitatis, servitii depulsio, gra- 
tiarum distributio, regui stola, ccelestis conversa- 
tio, successionem nullam sperans. Prasens enim in 
terra Christus aderat bonorum imbres inimicis lar- 


perfectio. Propheticarum gratiarum fructus, qui 
Joannes maturz lege clausus utero prophetam agit, 
et que lingua non polest, eloquitur exsultando, 
judicio utitur conservam naturam affatus ; Jussus, 
pracurrere pedibus, incedo, lentitudiuem vereor, 
De si nature terminos exspectavero, prastiluto 
currendi ordine dejiciar. Apparitor missus $um, 


n 


λον τὴν coglav ὑμνῶ. Παιδευτὴς δὲ ὁμοῦ καὶ 
ποιητὴς ὁ τῶν ἀνθρώπων Θεὸς, ὑπερδολᾷ φιλαν- 
θρωπίας ἐλθὼν πρὺς ἑχάτερα. Ποιήσας γοῦν τὸν 
πρῶτον ἄνθρωπον ὁ Θεὸς, χαὶ τοὺς πλατεῖς τῆς οὐ- 
σεως ὄρους iv ἑνὶ τεριγράψας προσώπῳ, χαὶ τὰς 
πλουσίας τοῦ γένους πηγὰς ἐν ἐνλ φυτεύσας ἀνθρώ- 
πῳ, τοῦ τς θεογνωσίας ἔρημον οὐχ üprxe μαθέμα- 
το ἀλλὰ τῆς οἰχείας ἀμελῆπτας ἀξίας, παιδευτὴς 
ἑνὸς ὁ Ποιητὴς παραγίνεται" χαὶ ὡς; ὁρώμενος, ὁ 
ἀόρατος φηέγγεται" οὐχ ἀμείδων τὴν φύσιν, συμμε- 
τρῶν δὲ τῷ ἀρτιμαθεῖ πρωτοπλάστῳ xal τὴν Ῥωνὴν 
xaX τὴν θέαν, νόμους ὑπαχοῆς παραδίδωσιν, ἐν βρώ- 
σειτὴν γνῶτιν δωρούμενος. Διὰ τοῦτο xal θυσίας 
προσαγομένας προσίεται, ἵν᾽ οἱ προτφέροντες, δι᾿ ὧν 
προσφέρουσι τὸν ἑχυτῶν Δεσπότην χηρύττωσι χαὶ 
ὧν οὐχ ἔστιν ἐνδεὴς, τούτων γίνεται διχαστὴς, xat 
ταῖς φαινομέναις θυσίας τὰς οὐ φαινομένας γνώμας 
ξυγοστατεῖ. Οὕτω γοῦν f ἀνόμοιός ποτε τῶν ἀδελ- 
qv ξυνωρὶς, τὸν Αδελ φημὶ χαὶ τὸν Κάϊν, ὡς πο! τ τῇ 
τῷ Θεῷ τὰς; τῶν χαμάτιυν ἀπαρχὰς: ἀναφέρουσιν. 
᾿Αλλὰ τὸν μὲν ἀπεπέμψατο, τὸν δὲ ἀπεδέξατο. Τοῦ 
μὲν γὰρ ἐθαύμασε τὸ δῶρον διὰ τὴν γνώμην, τοῦ ὃὲ 
ἀπεστράφη, τὴν θυσίαν διὰ τὸν τρόπον. Πυχναῖς τοί- 
γυν ἐξ ἀρχῆς ἐπιφανεία!ις, τεθυλη μένος [ἴσ΄. καὶ θυ- 
cía: | Θεὸς (21) τοὺς ἀνθρώπους θεογνωσίαν ἐπαί- 
δευσεν. “Ὥφθη τῷ ᾿Αδραὰμ, διελέχθη τῷ "Isaix, ἐξ- 
εδίδαξεν, ἐῤῥίζωσε τῆς εὐσεδείας; τὸ μάθημα. Μετὰ 
th» αὐτοπρόσωπον διδα χαλίαν, xaX ἀνθρώπου; ἀν- 
θρώπων παιδιυτὰς ἐξαπέστειλε. Μωῦσέα δὲ διδάσχα- 


C λον ἔπεμπε, χαὶ τοῖς Ἰουδαίων δέμοις χατὰ τὴν ἔρη- 


pov παιδευτὴς ὁ Μωῦστς ἐχαθέξετο. ᾿Αλλ᾽ ἵνα μὴ 
λήθη χλέψη τὴν γνῶσιν, μηδξ τῆς φωνῆς τὸ τάχος 
τῆς ἀχοῆς παραδράμῃ τὴν αἴσθησιν, γράμμασι τὰς 
φυνὰς συνεξέφτνε. Τρόπον ἐπενόησε διδασχαλίας 
ἀθάνατον" tva. ἡ μὲν γλῶττα παρέχῃ τὴν γνῶσιν, ἡ 
δὲ χεὶρ διὰ τῶν γραμμάτων ἐγχαράττῃ τὴν μνήμην. 
Διαδέχεται δὲ λοιπὸν Mtoüo£a τῶν προφητῶν ὁ χορὸς, 
καθάπερ ἁπτέρες τινὲς ἀλλεπάλληλοι τοῖς ἀνθρώποις 
ἐπανατέλλοντες, θεογνωσίας φῶς ἀπαστράπτοντες. 
Ἐπὶ τούτοις τὸ μέγα χαὶ πάνσεμνον τῆς κατὰ Χρι- 
στὸν οἰχονομίας μυστήριον ἐσχευάζετο, xal τοῖς ἀν- 
θρώπων εἰσεφέρετο γένεσιν. Οἰχονομία θανάτου δυ- 
νατωτέρα, δαιμόνων ἰσχυροτέρα, εἰδωλολατρείας 


D καθαίρεσις, μήτηρ ἐλευθερίας, ἀθανασίας ἀχρόπολις, 
giens. Hie Adami consolatio, Mosaicm disciplinae - 


δουλεία; ἀπαλλαγὴ, χαρισμάτων διανομὴ, βασιλείας 
6105, ἐν οὐρανῷ διαγωγὴ, διαδοχὴν οὐχ ἐλπίζουσα " 
παρῆν γὰρ ἐπ᾿ y; ὁ Χριστὸς ὄμδρου; ἀγαθῶν τοῖς 
χαταδίχοις δωρούμενος. Οὗτος τοῦ ᾿Αδὰμ ἐπανάχλη- 
σις, τῆς Μωσαϊχης διδασχαλίας τελείωωσι;, τῶν προφῆ- 
τιχῶν χαρισμάτων χαρπὸς, δι᾽ ὧν (28) ᾿Ιωάννη; ἐν τῇ 
νηδύϊ προφητεύει, xal γαστρὶ δεσμούμενος τῇ πρὸ- 
θετμίᾳ τῆς φύσεως, xat διχάζεται πρὸς τὴν ὁμόδουλον 


CL. DAUSQUEII NOTE, 


(27) ᾿Επιςανείαις τεθυλημένος Θεός. Quam 
scripiionem  otfendi , elsi viliosam , repracsentavi : 
arioletur qui volet, Égo sic corrigo : Ἐπιφανείαις, 
xai θνηλαῖς. Liquet ante dixit ideo adinisisse sacri- 
^va Deum, quo homines ad sui cognitionem per- 


duceret, Admisissem quod viro docto videbatur 
χεχυλημένος, si sui visionibus Deus njulceretur, et 
nou alios potius se conspecto mulc-ret. 

(38) Δι᾿ ὧν». Emendo, δι᾽ ὄν, vel δι᾿ οὖ. 
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φύσιν διὰ σχιρτημάτων φθεγγόμενο;, ἃ μὴ δύναται A nolo in. secundis per tarditatem consistere. Stella 


τλώττῃ. Τοῖς ποτὶ βαδιζόμενος, προτρέχειν φησὶ τα- 
χϑεὶς, φοδοῦμαι βραδυτῖτα, μὴ μένων τοὺ: ὄρους 
τῆς φύσεως, ἀπ'λέσω τὸν δρόμον τῇς τάξεως. Δορὺ- 
φύρος ἀπέσταλιιαι, μὴ γένωμαι διὰ βραδυτῆτα (29) 
δεύτερος. ᾿Α.5-: ἢ γὰρ προχνατέλλων ἡλίου λαμπρύνε- 
ται" μεθ᾽ ἥλιον δὲ τρέχων ἀαυροῦτχ' vol; φέγγεσι. 
Δάν:ιξέ pot, μύτερ, τὴν γλῶτταν, ἴνα τὴν πατρ'χὴν 
ἀπιστίαν ἰάτωμαι, Προστθέγξομαι Χριστὸν ix γα- 
στρὸς;, ἔτι xal αὐτὸν παρθενιχῇ ντδυῖ φερόμενον " 
ἀπάρξηλαι τῶν χηρυγμάτων, τὴν θείαν οἰχονομίαν 
ἀναδοώμενος. Κυρυττέσθω παρὰ φύσιν τὰ ὑπὲρ φύσιν 
δωρήματα, ᾿Αλλὰ μετέδαινεν ἐπὶ τὸν Ἰορδάνην ποτα- 
μὸν τὸ θαῦμα. Ποταμὸς τοῖς ῥεύματι τὸν Χριστὸν 
περιέδαλλεν" οὐρανὸς δὲ ἄνωθεν εὐφήμει τὸν βαπτι- 
ζόμενον, ἵνα μὴ λάθῃ τοὺς ὁρῶντας ἡ τοῦ βαπτισῆέν- 
τος ἀξία" μηδὲ χάριτος ἔνδειαν χομίζεσθαι δείξῃ, 
κὸν αὐτὸν τὸ βάπτισμα ἐν τοῖς Ἰορδάνου ῥείθοις 
φυτεύσαυτα. Διὰ τοῦτο ὁ Πατὴρ βοῶν ἀνεχήρυττε, τὸ 
Πνεῦμα τῇ πτήσει χατεμήνυε. Καὶ ἣν ἰδεῖν πρᾶγμα 
παράδοξον" & ὕδατ' μήτρα χατεσχευάξετο οὐρανοπο- 
λίτας ὠδένουσα, Ὦ μυστη ἴων ἀνε: τίχτων! ὕδωρ ἕτιχτε, 
xii ὁ οὐρανὸς ἐπολίζετο. Χάρις γὰρ ἦν, οὐ φύσις, ἡ 
πλάττοισα" χάρι; οὐ νόμοις δουλεύουσα, ἀλλ᾽ ἐν οὗ- 
pzvol: βασιλεύουπα. ᾿Αλλ᾽ Ἰωάννης ὑπηρέτης ἑστὴ- 
χει (90) τῆς χάριτος, καὶ τὴν χεῖρα μετὰ τῆς φωνῆς 
συυεχπέμπων £652. * [δὲ ὁ ᾿Αμνὸς τοῦ Θεοῦ ὁ al- 
pur τὴν ἁμαρτίαν τοῦ κόσμου. Τί οὖν μοι πρὸς τὸ 
παρὸν ὁ λόγος τὸ χατὰ τὸν Βαπτιστὴν ἐξεπόμπευσε; 
Ὅτι μετὰ τὸ 792020) ἐχεῖνο σχέρτημα, μετὰ τὸ 
παράδοξον χήρυγμα, θαυματουργοῦντα, φτοὶν, 
ἀχούων Ἰωάννης τὺν Ἰητοῦν ἀπέστειλέ τινας τῶν 
μαθητῶν αὐτοῦ, πρὸς αὐτὸν, ἐρωτῶν“ μᾶλλον δὲ 
αὑτῆς ἀνάμξινον (3M) τῆ; εὐαγγελιχῖς ἀχοῦται φω- 
νῦς. 'ÀAxo23a; δὲ (52) ὁ Ἰωάννη: ἀπέστειλε τῶν μα- 
θητῶν αὑτοῦ τινας, ὥστε ἐρωτῖ,σαι αὐτόν" El σὺ εἶ 
ὁ ἐρχόμενος, ἣ ἕτερον προσδοχῶμεν; Τίς ὁ σχοπός; 
σοι τῶν λόγων; τίς ὁ παράδοξος τῆς ἐρωτήσεως 
«póxo;; Οὐχ οὕτω θχυμάζομεν σχιρτῶντα, ὡς νῦν 
ἐρωτῶντα. ᾿Αλλ ἀναγχαῖον εἰπεῖν τῷ φιλοχρίστῳ 
τούτῳ τοῦ Δεσπότον θεάτρῳ, τί τὸ τῆς ἐρωτήσεως 
βάθος. Εἴπωμεν τῇ Ἐχχλησία τὰ τῆς Ἐχχλησίας 
ἀπόῤῥητα. Τὰ δι᾽ αὐτὴν αὐτῇ διτγητώμεθα θαύματα. 
Δι᾿ αὐτὴν γὰρ xal Ἰωάννης χηρύττει 07 αὐτὴν xal 
πρὸ Ἰωάννου προφῆται, xal μετὰ Ἑωάννου χαὶ προ- 


μὲν ἔθετο ὁ Θεὸς, ἐν τῇ ᾿Εκχιησίᾳ, πρῶτον μὲν 
ἀποστόλους, δεύτερον δὲ zpogijrac. τρίτον δι- 


namque ante solem exorta fulget: post solem si 
currat, luminibus offuscatur. Mater, linguam mihi 
fenera, ut patrie medear íunfidelitati * ex utero 
Christum alloquar, dum ipse virginea fertur alvo, 
Pradicationes meas exordiar divinam oconomiam 
clamans. Prater natur ordinem predicentur do 
na, qua supra naturam : sed Jurdauis fluento reser- 
vabatur. mirabilior qu:edaim de Cliristi incaruatione 
praedicatio. Fluvius Christum eireumdedit, haptiza- 
tum vero superue caelum fausta prosequebatur 3c- 
clamatione, ne speclatores baptizati dignitas late- 
rei; nevo eum ipsum, qui baptiama in Jordanis 
flaento primum instituit gratie. inopiam secum de- 
Lulisse verbis urgeas. Ideo Pater cum clamore prze- 


B conium fecit, Spiritus volatu indicium, Et videre 


erat rem inopinatam; in aquis matrix. parabatur, 
quie coelo cives pareret, O inacessa. mysteria! aqua 
pariebat ; et caelo cives ascribebantur : gratia euim 
erat, non natura, quie producebat : gratia, uon quas 
legibus obnoxia, sed quie coeli tenet. regna. Verum 
Joannes stabat minister gratizs, unaque cum voce 
manum e.nittens clamabat: Ecce Aguus Dei; ecce 
qui tollit peccatum mundi *. Quorsum mihi tandem 
in presentia Joannis rebus dictionis poupam Ad- 


' hibeo ? Quod cum post praimaturam itlaun $altatio- 


nem, post inusitatam  przdicatiouem. miracula pet 
peiramiem, inquit. Scriptura, Joannes audiret Je- 
sum, discipulorum suorum nonnullos a4 ipsum 
emiserit, rogaus aut potius exspectaus evaugelicaim 


* vocem audire. 179 Quam cum audisset Joonues, 


misit e discipulis suis nonnullos, Ut ipsém inter- 
rogarenl : Tu es qui venturus es, an alium exspe- 
€lumus 5? Quis orationis tu: scopus? quie liec 
inusitata rogandi ratio? Non tam. miramur. exsul- 
tantem, quam nunc interrogantem, — Verum / huic 
Cliristi Domini amanti theatro nece:sario dicenduia 
esi, quz sit hujus interrogationis peuita vis. Eccle- 
siz dicemus Ecclesi:e arcaua : qvo propter ipsam 
mira conigere, ipsi euarrabimus. Propter. ipssn 


. namque Juaunes praeconium. facit, propter. ipsam 


el antiquiores Joanne prophete, et cum. Joanne, 
cumque Prophetis Apostoli, Sie. Apostolus clama- 
bat : Quosdam posuit. Deus. in. Ecclesia, primum 


D quidem apostolos, deinde prophetas, tertio docto- 
φητῶν ἀπόστολοι. Οὕτω; ὁ ᾿Απόστολος ἐδόα" Τοὺς 


res "*. Cum audisset, iuquit, Joauges in. vinculis 
opera Christi, misit quosdam. discipulorum. suorum 
dicens : Si Iu es Chris:us , dic nobis", 


Cac xd.lovc. — 'Axoócac δὲ, φησὶν, Ιωάγνης, ἐν τῷ δεσμωτηρίῳ, ἀπέστειλέ τινας τῶν μαθητῶν 


αὑτοῦ λέγων" Εἰ σὺ εἶ ὁ Χριστὸς, εἰπὲ ἡμῖν. 
β΄. Σκόπει μοι πρῶτον ποῦ διατρίξων ὁ Ἰωάννης 


9, Vide mihi primum ubi Joannes degens quz- 


** Joan. 1, £9. Mau. xi, 5. "* [ Cor, xii, 98. Matth. xi, 9. 
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(29) Διὰ βραδυτῆτα. Fuit ante βραχύτητα, οττοχί. 
(5.) ᾿Εστήκει. Γρ. εἰστῆχει per εἰ. 
(91) ᾿Ανώμδιγον. Scribendum, ἀναμένων. 


(52) ᾿Αχούσας δέ. Appende τὰ ἔργα τοῦ Χριστοῦ, 
Éa scilicet mira, quae perpetrabat. Nam articuli 
πλείονα ἔνδειξιν babent, ut loquitur. Chalcondglas. 
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eilonem hsbeat, Ubi in vinculis. Tuuc euim recens A διαπυνθάνεται, Ποῦ : ἐν τῷ δεσμωτηρίῳ. Τότε γὰρ 


ficta fuerat per Herodiadem saltationis fabula **, 

Habitat custodiam Baptista, qui iucontinenti puella 
premium servabatur. Cum ergo aliquanto post ca- 
pite wruncandus | esset, videretque domesticos di- 
scipulos ad Christi documenta non. itare; imoex 
eupidine éloriz iis obviam ire, quie Dominis ati- 
nuntiabat, et nonnunquam ex Christi invidia ad 
eriminationem:; procedere, legationem iusi ruit. 

€lamabant. illi ad Joannem : Ecce, cui it testimo- 
nium perhibuiste, baptizat, εἰ plures discipulos fa- 
cit *. Vides verborum invidiam ? Contra quam re- 
«te Joannes, Qui habet sponsum, inquit, sponsus 
est : amicus autem sponsi gaudio gaudet **. Eccle- 
sie Sponsus simul, et Dominus hic esl : ego autem 
Sponsi et famulus, et amicus, famulus ob naturam, 

amicus ob gratiam. J/lum oportet erescere, mé au- 
tein. minui **. ldcireo veretur Joannes, ne cum ipsum 
in ccelo vitam agere discipuli accepissent, pertinael 
quodam honoris studio, et veteri magistri deside- 
»lo Christo deserto cognominem aliquam Joanui 
tirbam, eamque Christiano gregi inimicam duce- 
rent, Ideo nunc eos  ablegat, In speciem de Christo 
quidem ipse sciscitans, reapse vero eos cum Doni. 
no conjungens, per interrogationis speciei discipu- 
Ns cum Christo familiaritatem | conciliang. 146, iu- 
terrogale, ac si diceret: 18) lie, et discite, Chri- 
stum cognoscite, t e cognito servite, Omisso famu- 
Jo Dominum cognoscite. Non jam. discipuli mei, 
sed condiscipuli estis constituti. Quid igitur Chri- 
sius rógatus? Anjmodrertite Domini sulertium, qua 
se supra famularem prudentiam. extollit, Re, non 
oratione dat Fesponga :. In ἐπα, inquit, hora, multos 
curavit a languoribus el Plagis,. et, spiritibus malis, 
et cccis muliis donavit isum. ", Εἰ postea, inquit : : 
Euntes renuntiaté Joanni, q qua audistis et vídistis: 

cecí vident claudi ambulant, leprosi x mundantur, 
surdi audiunt, mortui resirgunt, pauperes evange- 
lisantur ". — Euntes renuniiaté, aul potiug, Docti 
estote virtutis mem notas. Visis vestris credite. 

Discipulos vos, non spectatores emisit. Vos inea 
spectat oratio : Joannem oratiopis forma : : Εἰ bea- 
tus est, qui non fserit, icandalizats ín me "n. fe, 


laborem, qua didicisti docere. Beaius est qui 
non fuerit scandalisatus in me. Et nünc scaudali- 
aatur ip Christo, qui Christi divinitaii passibili 
subséribit. Béandalizatur ín Christo, qui earnis 
passionem carnem gestanti Deo attribuit, qui , pas- 
sioni$ modum pro paásione sua fabricalur, qui nón 
earnem passibilein, sed Deum per carnem passibi- 
lem violentius asseverat. Deus enim pérdurat im- 


ΠΝ xiv,9 seqq. "* Joan. qn, 30. 


^ jbid. 


** jbid. 3j. 


ἣν νεωστὶ τελεσθὲν τὸ διὰ Ἡρωδιάδος, τῆς ὀρχήσεως 
δρᾶμα" οἰχεῖ φυλαχὴν ὁ Βαπτιστὴς ἀχολάστου κόρης 
τηρούμενος ἄθλον. Ἐπεὶ οὖν ἔμελλεν ὅσον οὔπω τὴν 
χεφαλὴν ἀποτέμνεσθαι, ἑώρα δὲ τοὺς οἰχείους μαθη- 
τὰς τοῖς τοῦ Χριστοῦ μὴ προσιόντας δόγμασι, τοῦ- 
ναντίον μὲν οὖν ix φιλοδοξίας ἀντιταττημένους οἷς ὃ 
Δεσπότης χατήγγειλεν " xal ποτε χαὶ φθόνῳ τοῦ Χρι- 
στοῦ πρὸς χατηγορίαν χωρήσαντες, πρὸς τὸν Ἰωάν- 
νην ἐδόων" "7δὲ ᾧ σὺ μεμαρτύρηκας, βαπτίξι, 
καὶ πλείονας μαθητὰς ποιεῖται (53). ᾽Ορᾷς τοῦ λό- 
γοῦ τὸν φθόνον; Πρὸς ὃν Σαλῶς ὁ Ἰωάννης, Ὃ ἔχων, 
φησὶ, τὴν γύμφην, γυμρίος ἐστί" ὁ δὲ φίλος τοῦ 
τυβφίου χαρᾷ χαίρει. Ὁ τῆς Ἐχχλησίας Νυμφίος 
ὁμοῦ xai Δεσπότης οὗτός ἐστιν" ἐγὼ δὲ τοῦ Νυμφίου 


B uo οἰχέτης καὶ φίλος " οἰχέτης διὰ τὴν φύσιν, φίλος 


διὰ τὴν χάριν Ἐκεῖνον δεῖ αὐξάνειν, ἐμὲ δὲ éAat- 
τοῦσθαι. Διὰ τοῦτο δέδοιχεν ὁ Ἰωάννης, μὴ τὴν ἐν 
οὐρανῷ αὐτοῦ ζωὴν κατειληφὸς χρατήσῃ τῶν μαθη- 
τῶν τὸ φιλόδοξον, xat πόθῳ. δῆθεν τοῦ διδασκάλου 

τὸν Χριστὸν χαταλείψαντες͵ ἐπώνυμον τοῦ Ἰωάννον 
σύστημα χατὰ τῆς τοῦ Χριστοῦ ποέμνῃς ἄξωσι πολέ- 
μιον᾽ διὰ τοῦτο νῦν ἀποστέλλει αὐτοὺς, σχήματι μὲν 
αὐτὸς αὑτὸν ἐρωτῶν, τὸ δὲ ἀληθὲς ἐχείνους τῷ Δε- 
χοπότῃ συνάπτων, ἐν ἐρωτήσεως σχήματι τὴν πρὸς 
αὐτὸν οἰχείωδιν τοῖς μαθηταῖς πραγματενόμενος. 
Ὑπάγετε, ἐρωτήσατε. Ὥς εἰ ἔλεγε" Ὑπάγετε, xai 
διδάχθητε. Μάθετε Χριστὸν, χαὶ μαθόντες δουλεύσατε. 
Τὸν οἰχέτην ἀφέντες, τὸν Δεσπότην ἐπίγνωτε -Μηχέτε 
μαθηταὶ, ἀλλὰ συμμαθηταί μου κατάστητε. Τί οὖν 
ὁ Χριστὸς ἐρωτώμενος ; Βλέπε σοφίαν Δεσποτιχὴν, 
οἰχετιχὴν ὑπεραίρουσαν, ἔργοις, οὐ λόγοις χαρίξεται 
τὴν ἀπόχρισιν. Ἐν ἐχείνῃ γὰρ, φησὶ, τῇ ὥρᾳ, ἐθε- 
ράπευσε πο.ιλοὺς ἀπὸ γόσων καὶ μαστίγων, καὶ 
Avevjidtor πονηρῶν, xal cvg.loic ἐχαρίσατο τὸ 
βλέπειν. Καὶ μετὰ τοῦτο, φησί" Πορευθέντες 
ἀπαγγέίλατε Ἰωάννῃ d dxóbste xal βλέπετε" rv- 
£cl ἀγαδιλέπουσι, χωλοὶ πέριπατοῦσι, λεπροΐ 
καδαρίζονται , xai κωφοὶ ἀχούουσι , xal γεχροὶ 
ἐγείρονται, xal πτωχοὶ εὐαγγελίζογται. — Πορευ- 
- θέγτες εἴπατε, μᾶλλον δὲ ὑμεῖς διδάχθητε τὰ τῆς 
ἐμῆς ἰσχύος γνωρίφματα. ὺϊς ὁρᾶτε πιστεύσατε " 
μαθητὰς ὑμᾶς, οὐ θεατὰς τ κα πρὸς ὑμᾶς 


del Mh. μεϊὰ πλήθους, end, θαυμάτων ἀπιστοῦν- 
τες ἀπέλθητε, μὴ ἀνόνητον δείξητε, τοῦ διδασχάλου 
πὸν πόνον" ἃ μεμαθήχατε, διδάξατε Maxüpic ἐστιν 
δ μὴ σκαγδαλισθεὶς ἐν ápól. Καὶ νῦν σχἀνδαλίξζεται 
περὶ τὸν Χριστὸν, ὁ τὴν θεότητα, τοῦ Χριστοῦ παθη- 
τὴν ὑπογράφων" σχἀάνδαλίζεται περὶ τὸν Χριστὸν, ὁ 
τὸ τῆς σαρχὸς πάθος τῷ τὴν ,σάρχα φοροῦντι θεῷ 
κπεῤιάπτων- ὁ τρόπὸν πάθους τῷ πάθει μηχανώμενος, 

"! 101... 50. 


" Luc. vi, 21. *? Matth. χι, 4, 5. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(3) Πλείογας μαθητὰς ποιεῖται. Mea Bibliorum exemplaria : πάντες ἔρχονται πρὸς αὐτόν. 


δι 
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ὁ μὴ τὴν σάρχα παθητὴν, ἀλλὰ τὸν Θεὸν διὰ σαρχὸς A passibilis, neque per se; neque per aliud passionem 


εἶναι παθητὸν βιαζόμενο;. '᾿Απαθῆῇς γὰρ μένει Θεὸς, 
οὐ δι᾽ ἑαυτοῦ, οὔτε δι' ἄλλου τὸ πάθος δεχόμενος. 
Σώπει δὲ αὐτὸς ἡμᾶς τῷ πάθει τῆς ἰδίας οἰχονομίας 
τοὺς Χρατουμένους vol; πάθεσι" χατὰ τὸ εἰρημένον" 
Avcazs τὸν ναὸν τοῦτον, κἀὶ ἂν τρισὶν ἡμέραις 
ἐγερῶ αὐτόν. Αὐτῷ tj δόξα xol τὸ χράτος εἰς τοὺς 
αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 
ΛΟΓΟΣ AE. 
Elc τὸν Τελώνην καὶ Φαρισαῖον (a). 


α΄. Ἱατρὸς ἀφαρμάχευτος (4) ὁ Δεσπότης Χριστὸς, 
τοῖς ἀνθρώπων νοσευομένοις ἐπεδήμησε γένεσιν " 
οὐχ ὀργάνοις ὑπηρέταις τῆς τέχνης προσχρώμενος " 
οὗ βοτάνας παραχαλῶν, συνεμπόρους δυνάμεως " 
οὐ πυρὶ xaY σιδήρῳ, τῆς σοφίας τὴν εὔχλειαν μερι- 
ζόμενος " οὐδὲ θεραπείᾳ χρώμενος, ἧς τιμωρία τὰ 
προοίμια" οὐχ ἑλπίσι μισθῶν κατὰ τῶν παθῶν 
ὀπλιζόμενος " τοὐναντίον μὲν οὖν, μισθὸν τοῖς 
θεραπευθεῖσι τὸν οὐρανὸν ὑπισχνούμενος. Ὧν γὰρ 
ὑπῆρχε δημιουργὸς, τούτων ἐφάνη χαὶ ἰατρός" 
λόγῳ μὲν παραγαγὼν τὴν φύσιν, λόγῳ δὲ πάλιν τὰ 
πάθη μετάγων τῆς φύσεως. Καὶ ἣν ἰδεῖν παντοίαν 
ἐξορίαν παθῶν’ λόγος ἀφιεῖτο, χαὶ νόσος ἠλαύνετο. 
"Exe δὲ προσεγυμνοῦτο (b) τοῦ πάθους τῆς ἀμφιά- 
σεως, χαταδίχης τὴν ἐλευθερίαν εὑράμενος. Ἐχεῖ 
χεῖρά τις ἔχων ξηρὰν, τῷ μὲν λοιπῷ σώματι διετέ- 
λεὶ ζῶν, ἐν μόνῃ δὲ τῇ χειρὶ στήλη πάθους διὰ τοῦ 
μέλους ἐγίνετο. ᾿Αλλ᾽ εἶδε Χριστὸν, χαὶ ἀπειλήφει τὸ 
μέλος. Ἐχεῖθεν ἀνεπήδα νεχρὸς τετραήμερος τὰ 


τοῦ θανάτου περιχείμενος σύμδολα" χαὶ τὸν θάνατον (t 


ἀποδυσάμενος, τὴν τοῦ τάφου στολὴν οὐχ ῥλλάξατο - 


ἀλλ’ ἐφίστατο ταῖς χηρείαις ὡς bx τάφου τεχθεὶς, 


xai μετὰ τόχον φέρων τὰ σπάργανα. ᾿Αλλαχοῦ 


τυφλὸς ix γαστρὸς, τῆς φύσεώς περιφέρων τὸ má- 


θος, xal στέρησιν ἔχων ὀμμάτων πρεσδυτέραν τῆς 
χτίσεως * οὐ γὰρ ἔχων ἀφέρητο, ἀλλ᾽ ἐκ μέτρας τῷ 
πάδει συνανεθλάστησε " τυφλὸς λοιπὸν, οὐχ ἐπιστά- 
μενος, χαὶ παρ᾽ ἄλλων αἰτεῖν ἃ ἔχειν ἐχρῆν διδα- 
' δχόμενος, xai μαθεῖν οὐ δυνάμενος" τῷ μὲν τοῦ 
φωτὸς ὀνόματι χαίρων, οὗ δὲ ἡγνόει τὴν φύσιν, 
πούτου τὴν χτῆσιν ἐζήτει, ᾿Αλλ’ ἡ τοῦ φωτὸς maüp- 
οὔσα πηγὴ τυφλῷ τὴν αὐγὴν ἐχαρίζετο, πλάττων 
xal νῦν ὀφθαλμοὺς ὡς πάλαι τὸν ἄνθρωπον, δημίουρ- 
γἱᾳ τῇ τοῦ μέρους τὴν τέχνην δειχνύων (58) τῆς 


55 Joan. 11, 19, ** Luc, xvin, 10,14. 


(54) '"Iarpóc dpapuáxsvroc. Quod 
pharinsca δηλητήρια, ἃ Christo Basilius removeat, 
verum et ἀχεσώδυνα, vides ex eo, o) βοτάνας παρα- 
χαλὼν el ideo vocem Graecam retinui. Φάρμαχην 
proprie pro salubri medieamento capi docet origo 
παρὰ τὸ φέρειν ἅμα ἄχος, quod medelam secum affe- 
rat. Post quia medeciuz specie venenum celari coepit, 
φάρμαχον pro veneno usurpatuni est, Testis locuples 
Homerus. 


(4) Tuterprete Combefisio. 


δ Joan. v, 9. 


recipiens. Nos autem salvat passione propria in- 
carnalionis passionibus victos juxia vocem illam: 
Solvite templum hoc, et in tribus diebus excitabo 
illud * : cui gloria et imperium in szcula szculo- 
rum. Ámen., 


ORATIO XXXV. 
Ejusdem in Publicanum et Pharisgum "*, 

4. Medicus nullo pharmaco curans  Chri- 
stus, zegro humano genere, ortu. nalivitatis venil ; 
non famularibus artis iust(rumentis ulens, non vir- 
tutis comites herbas asciscens, 138 non cum igne 


pet ferro partitus industrie laudem, non curandi 


ambitu usus, cujus initia supplicium habent; not 
spe mercedis adversus morbos instruetus, sed. qui 
secus iis qui curati sint, cxeluin ipse praemio pol- 
liceatur. Quorum enim fuerat couditor, eorum quo- 
que enituit medicus; verbo quidem naturam pro- 
ducens, verboque rursus «egritudinibus maturam 
expediens. Ac videre erat omnis generis morbos . 
eliminari : vox mittebatur, ac morbus fugabalur. 
liic passionis arbiter nudabatur a damnationis 
amictu liberationem pactus. lllic Paralytieus ere- 
clus, exsilientis tripudio gaudium manifestabat "7, 
]bi quidam labens manum aridam, cum reliquo cor- 
pore viveret, in uno membro manus apertam mali 
notan, titulumque gestabat : sed ut Christum vidit, 
membrum recepit **. Inde resiliebat quatriduanus 
mortuus leibi signa indutus. ls tnortew exuerat, nec 
sepuleralein vestem mulaverat; sed velut e sepul- 
cro nalüs, ac post partum fasciis obduclus, astri- 
ctus institis erat. Alibi ezecus ex utero geuitivam pas- 
sionem circuiferens, seniorem condilis ipsis ocu - 
lis, oculorum carentiam habebal (non enim qui iis 
proditus esset amiserat, sed de malrice cum agri- 
tudine prodierat), cecas nimirum cum nesciret : 
qui ab aliis oppido necessaria pelere doceretur, nec 
discere posset, Nempe gaudebat lucis nomine, ae 
cujus illi incomperta natura, boc naucisci quzrebat. 
Eni vero qui przesens esset lucis fous lucis fulgores 
cgco tribuebat, nunc quoque uli pridem in corpore 
condens oculos, partemque condendo artem prodeus 


"Luc. vi, 6. 


CL. DAUSQUEII NOTA. 


non solum D 


55) 'H τοῦ ῥωτὸς παροῦσα πηγὴ.... πλάττων 
xal δεικνύων. Hec loquendi forma magis congruat 


- ὀχήματι ποιητιχῷ. Porro quid poetz secoti tali ver- 


borum compositione utantur, lege. apud. Plutarch. 
lih. De Homerica poesi, ubi Irec inter alia : Πολλάχις 
γὰρ οὗ πρὸς τὸν λόγον, ἀλλὰ πρὸς τὸ σημα!:νόμενον 
ποιεῖται τὴν ἀπάντησιν, sepe enim non verbis ced 
significaiis respondet structura, Possit autem Basil. 
videri sic ea extulisse ad illius exeimphnn in Odyss. 


(5) Lego ἐχεῖ Δεσπότης ἐγυμν. pro δὲ προσεγυμ, Scita allusio ad Adamum innocentia nudum, a peccato 
tunicas pellicegs vestitum ;. inoruilitatem, et qu:& huic conjuncta sut, Dausqueius ubiqoé iale divi- 


nat. CouBEFIs, 


4 


$5 . 
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naturg **, Mulier item proprio sanguine inundans, Α φύσεως. Πάλιν γυνὴ τοῖς olxelotz αἵμασι πελαγιζο- 


intestino flactu mergebatur : at solo. finbriz tactu 
stitit imprudens natur:ze tempestatem **, £cquid me 
necessum, quotl e corporibus cgritudines elimina- 
rentur, sermone referre ?. Non enim periclitanti 
eorpori Christus opem ferebat ; animam vero negli- 
gebat naufragium patientem ; sed contra potius. 
Nam quo violentiores anim:e morbi, tanto majorem 
his curandis diligentiam opemque couferebat. Quod 
enim anima a natura immortalis sit, tanto magis 
ob arbitrii libertatem  obuoxia fit, senteutiam 
animi delictorum parentem babens, libertate ad. vi- 
tia abutens, ac, quo ejus lionore fulget, in peccati 
eccasioneni vertens, Sane. quidem multz animam 
passiones, atque viia ceu agmine quodam circum- 
dant : 182 αἱ superbia zegritudinum arx, qua Deun 
bello petat, nesetat naturae jura, diaboli morbo la- 
boret : quo fit ut virtutis exstinguatur cursus, ae 


 Iuutilis cedat. Nam si vel omnem virtutum chorum 


in medium adduxeris, dum caput superbia inferat, 
illarum lumina omnia exstinxit, Jejunii cum super- 
bia copulati emolumentum nullum est. Ipsa virgini- 
(2$ supervacanea, quam superbiz labes fodaverit. 
Justitiamm Deus aversatur superbie ancillantem. 
Benef'centiam odit qua animi tumore ceu inflam- 
natiene quadam inturgescit. O malum inauditum, 
quic bonorum feedatur possessio ! O morbum a coelesti 
clementia. alienum ! Nam qui alia peccant, aut 
eum paeniteantl universi molitor misericordia dignae 
tir, aut punit qui sceleribus pertinacius adhzre- 
$cant : solis autem superbis resistit *!, quos uon ser- 
vos, sed hostes ducat. Idcirco apostolicum coetum 
ab hoc louge vitio abscedere monens Christus cla- 
mabat: Cum feceritis omnia, dicite : Servi inutiles su- 
mus **; idque adeo dicebat, liumilitatis decore 
apostolorum, labores honestaus. Sola quippe liu- 
imilitas superbize adversaria est, Nam illa quidem 
virtutum cultu, quo nitebat, despoliat animam; 
humilitas vero uns ipsa, iis etiam qui peccati reatu 
teneantur, patrona, victoriam tribuit, Accipe ora- 
tonis mex rationem ex Dominico narratu. 

5 Joan. tix, 7. ** Matth. ix, 49. *!Jac. iv, 6. 


μένη, ἐμφύτῳ ῥοθίῳ χατεποντίζετο. ᾿Αλλ᾽ ἁψαμένη 
χρασπέδου μόνον, ἔλαθε στήσασα τὸν χειμῶνα τῆς 
φύσεως. Καὶ τί με δεῖ χαταλέγειν ὅσα τῶν σωμά- 
των ἐξωρίζετο πάθη. Οὐ γὰρ σώματι μὲν ἐδοήθει 
Χριστὸς χινδυνεύοντι, ψυχὴν δὲ περιεώρα τοῖς 
πάθεσι ναυαγοῦσαν, ἀλλὰ μᾶλλον ταὐναντίον. “Ὅσῳ 
γὰρ βιαιδτερα τῆς ψυχῖς τὰ νοσήματα, τοσούτῳ 
μείξονα τὴν φροντίδα τῆς θεραπείας εἰσέφερεν. 
"Ὅσῳ γὰρ τὴν φύσιν ἀθάνατος ἡ Ψυχὴ, τοσούτῳ 
πλέον διὰ τὴν γνώμην ὑπεύθυνος, πρόθεσιν ἔχουσα 
μητέρα πταισμάτων, αὐτεξουσίῳ τρόπῳ προσαπο- 
χρωμένη, χαὶ τὴν τῆς ἐλευθερίας τιμὴν. ἀφορμὴν 
ἀμαρτίας ἐργαξομένη. Πολλὰ μὲν οὖν τὴν ψυχὴν 
ἔχουσαν (56) περιστοιχίξεται πάθη: ὑπερηφανία 


Β δὲ νοσημάτων ἀχρόπολις, Θεῷ πολεμοῦσα, xal 


τὰ τῆς φύσεως ἀγνοοῦσα, τὰ διαδόλου νοτοῦσα. 
Av ὧν ὁ τῆς ἀρετῆς ἀνόνητος δρόμος, xà» ὅλος (31) 
ἕν μέσῳ τὰς ἀρετὰς παραστήσῃς, ἔσδεσεν αὐτῶν τὰς 
λαμπάδας παραχύψας ὁ τῦφος. Οὐδὲν ὄφελο; νη- 
στείας, ὑπερηφανίας αυνεζευγμένης. Περιττὴ παρ- 
θενία, τῷ πάθει τῆς ὑπερηφανίας μολυνομένη. Δι- 
χαιοσύνην Θεὸς ἀποστρέφεται τῷ τύφῳ δουλεύου - 
σαν (38) : εὐποιίαν μισεῖ τῷ τῆς ψυχῆς ὄγχῳ φλεγμαί- 
νουσαν. Ὧ παραδόξου χαχοῦ τὴν τῶν ἀγαθῶν χτῇ- 
σιν μολύναντος ! ὦ νόσημα τῆς οὐρανίον φιλανθρω- 
κίας ἀλλότριον! Τοὺς μὲν γὰρ ἄλλα πταίοντας ὁ 
Δημιουργὸς, f] μεταγινώσχοντας ἐλεεῖ, ἣ χολάζει τοῖς 
κταίσμασιν ἐναπομένοντας " ὑπερηφάγοις δὲ μόνοις 
ἀντιτάσσεται, πολεμίους, οὐ δούλους ἡγούμενος. 
Διὰ τοῦτο πόῤῥω τοῦ πάθους τὸν τῶν ἀποστόλων 
χορὸν ὁ Χριστὸς ἐνουθέτει βοῶν “ “Ὅταν πάντα 
ποιήσητε, Aérere, ὅτι ᾿Αχρεῖοι δοῦ.ἰοί ἐσμεν " τῷ 
χάλλει τῆς ταπεινοφροσύνης τοὺς τῶν ἀποστόλων 
καμάτους λαμπρύνων. Μόνη γὰρ ταπεινοφρησύνη 
κατὰ τῆς ὑπερηφανίας ἀντίπαλος. Ἡ μὲν γὰρ ψυχὴν 
χεχοσμημένην ἀρεταῖς, ἀπεχόσμησε, Ταπεινοφρο- 
σύνη δὲ μόνη. xai ἀμαρτωλοῖς συνηγοροῦσα, ψῆφον 
νιχῶσαν χαρίζεται. Aáp6ave τὰς τῶν λόγων εὐθύνας 
ix Δεσποτιχῆῇς διηγήσεως. 


** Luc, xvii, 10. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


*HA0e δ' ἐπὶ ψυχὴ 6n6alov Τειρεσίαο 

Zxnatpov ἔχων. Tale οἱ illud Apoll, lib. 1: 
..... ἐπὶ δὲ στόμα Θερμώδοντος. 

KóAzqQ ἐν εὐδιόωντι Θεμισκύρειον ἐπ᾽’ ἄχρην 

Μύρεται εὑρείης διαήμεγος ἠπείροιο. 


Ágnoscit Scholiastes : Ἐπισημήνασθαι δ᾽ ἄξιον, ὅτι 
εἰπὼν στόμα Θερμώδοντος, ἐπήνεγχε μετοχὴν ἀρπε- 
νικῆν τοῦ διαήμενος, δειχνὺς ὅτι ταυτόν ἔστι, 
στόμα Θερμώδοντης χαὶ Θερμώδων. Similiter idem 
esl Χριστοῦ Tr, yfj, εἰ Χριστός, cui subjicitur πλάτ- 
τῶν xat δΞξιχνύων. Àc ne lectionem hanc loco mo- 
veas, facit alter D. Basilii Locus oratione de B. Vir- 
give : Τὸ συναΐδιον vj; πατριχῆς δόξης ἀπαύγασμα 
χατανοῦῆπαι τῷ ἀληθινῷ περιλαμφθέντα xal τρανω- 
θέντα φωτί. Qu:e ounia studiosius annot3vi , quod 
(extus. verborum Joan, xiv, 96. non satis secum 
eohzrere videtur. Erasmo; ideinque dixit de v. 26, 
€. xv. Sed jure, ne jure talia censeat, pensi nihil habet. 


D 
E 


(86) Ἑυχὴ» ἔχουσαν. Putavi inserendum. Οὕτως 


T1) “Ὅλος. Tp. ὅλως. -. 

($8) Διχκαιοσύνην θεὸς ἀποστρέφεται τῷ τύφῳ 
δουλεύουσαν. Puleheriiie ac sauctissime D. Joau- 
nes Chzysost. llomilia de Phariswo et. P«blicano 
hoc illustrat : Ἵνα δὲ μάδης ὅσον ἐστὶν ἀγαθὸν μτδὲν 
μέγα περὶ ἑαυτοῦ φαντάζεσθαι ἡνιόχους μοι δύο 
ποίησον τῷ λόγῳ ἐπὶ τὸ στάδιον ἐλθόντας, χαὶ ἄρ- 
ματα ζεύξαντας, τὸν μὲν διχαιοσύνην καὶ ὑπερ- 
φανίαν, τὸν δὲ ἕτερον ἁμαρτίαν xal ταπεινοφρησύ- 
νην * xai ὄψει τὸ ζεῦγος; τῆς ἁμαρτίας προλαμιόάνον 
τὴν δικαιοσύνην, οὐ παρὰ τὴν οἰχείαν δύναμιν, ἀλλὰ 
παρὰ τὴν ἰσχὺν τῆς συξύγου ταπεινοοροπύνης " χἀ- 
χεῖνον πάλιν ἡττώμενον, οὐ πυρὰ τὴν ἀσθένειαν τῆς 
δικαιοσύνης, ἀλλὰ παρὰ τὸ βάρος τῆς ὑπερηφανίας 
καὶ τὸν ὄγχον. Paribus deinde prosequitur, et legisse 
inmane quantum juverit. 
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f. Δύω ἄνδρες (59), φησὶν, ἀνέδησαν sic τὸ A 2. Duo viri, inquit, ascendebant in. templum; 


ἱερόν" εἷς Φαρισαῖος, xal ὁ ἕτερος «eAornc , Τῇ 
τῶν τροσώπων παραθέσει φαρμαχεύει τὰ πάθη. Ὁ 
μὲν γὰρ ἀρετῆς, ὁ δὲ χαχίας συνέμπορος. ᾿Εχατέοου 
Bio) συγχοίνει τὰ ἀχροθίνια * ζυγοστατεῖ τῷ λόγῳ 
δίχαιον μεγαλόφρονα, χαὶ ἀμαρτωλὸν ταπεινόφρονα 
(0). ἵνα παραδόξιυς αἱ τῆς νίχης ἐλπίδες στρα- 
φεῖσαι φυγὴν τοῦ πάθους cof; ἀνθρώποις χηρύξωσιν. 
Ὁ μὲν οὖν Φαμισχῖος τῆς ἀρετῆς παιδευτῆ;, τοῦ 
νόμου ἐξηγητὴς, τῆς Μωῦσέως γλώττης xal χαθέδρας 
διάδοχος " ὁ δὲ τελώνης ἐπιτήδευμα φέρων τοῦ 1pó- 
πὸ χατέγορον, τελωνίαν μετιὼν, ἐξουσίαν πλεὴν- 
εξίας (M), ἁρπαγὴν ἀδυτώνητον, λῃστείαν ὅπλοις 
«οἷ; νόμοις χρωμένην, βίαν λοχῶσαν τὸν ἐκ γῆς χαὶ 
θαλάττης χαταίροντα. Τελωνία γὰρ πρὸς ἄμφω τὰ 


unus Phariseus, et alier Publicanus 58, Personarum 
iuter se collatione, affectionibus vitiisque medetur, 
lic enim virtutis, ille maliti:e sectator. Vite 
utriusque summa inter se capita componit, Expen- 
dit sermone justum de 56 magnifice seutientem, et 
peccatorem humilem, ut inopiuidto converse. victo- 
rie spes, fugieudiim hominibus vitium denuuticut, 
Phirieeus düaque virtutis. magister, legisperitus, 
Mosis lngiie ac cathedrze successor; Publicanus 
vero ipsu: institutum morum accusatorem ferens, 
publicani munus ohieus, avariti.e potestatem, impla- 
cabilem rapinam ; latrociniu:s legum aris tutum ; 
vim terra marique venientibus grassaus. Vectigalium 
namque redemptio ad utraque elementa inexplebiles 


στοιχεῖα τὰς τῶν ἀπλήστων χεῖρας μερίσατα" τε- D manus dividit; vectigalium redemptio, cujus fru- 


λωνία ἧς γεωργία τῶν ἄλλων τὰ δάκρυα, ἧς θησαυ- 
ρὸς, τῶν ἄλλων αἱ συμφοραί" τοιούτοις μὲν πάθεσι 
χαχῶν ὁ τελώνης πιεζόμενος, τὸ ἱερὸν χατελάμθα- 
γεν. Ὁ δὲ Φαρισαῖο; θησχυρὴὸν τέως ἀρετῶν izayó- 
μενος. Τί οὖν ὁ Φαρισαῖο; ; Στὰς, φησὶν, ηὔχετο 
λέγων" ἀντιπρόσωπος βλέπων τῷ Θεῷ διελέγετο, 
τάχα ποὺ xal ἐπὶ τῶν νεφελῶν (49) ὅσον οὔπω 
προσδοχῶν ἁρπασθήσεσθα!, ἵν᾽ εἰς οὐρανὸν τῷ Θεῷ 
διαλέγοιτο. Εὐχαριστῶ σοι. φησὶν, ὅτε οὐχ εἰμὶ 
ὥσπερ οἱ Aoixol. Καλὸν τῆς εὐχαριστίας προοί- 


8 Luc. xviu, 10. 


ctus aliorum lacrymis ; cujus thesaurus aliorum mi- 
seriz. His malorum affectibus Publicanus gravatus 
in templum venit : Puaris:eus vero, cum virtutum 
hacteuus thesaurum opinione sua inferret, accessit. 
183 Quid igitur Pharis:eus? Stans, inquit, orabat, 
diceus. Oculis atque ore obversus Deo loquebatur; 
forte el in. nubes quautocius raptum se iri exspe- 
ctabat, uL in caelo cum Deo sermonem misceret. Gra- 
lias ago tibi, inquit, guia non sum sicul ceteri, Bel- 
luni gratiarum actionis exordium ; mundi condem- 


CL. DAUSQUE!I NOT.E. 


(39) Δύω ἄνδρες. Luc. xvin : "Av0porrtot δύω. Qus C Quid ergo M. Tullius publicanos homines honestissi - 


duo denso usu non differunt, 'Avhp eniin. ssepe /to- 
minem siguificat. Eustat.. in. Odys. : Ὅτι χα. ἀνὴρ 
χατὰ πέμπτον σημαινόμενον. xaX ὁ ἁπλῶς ἄνθρωπος 
δῆλον, καὶ ἐκ τοῦ, ἔσχατοι ἀνδρῶν, xal £x τῶν ἀνδρα- 
ποδιστῶν χαὶ τῶν ἀνδραπόδων, χαὶ τῶν ἀνδρηφόνιυν»" 
ἐν αὑτοῖς γὰρ τῷ τοῦ ἀνδρὸς ὀνόματι πᾶς ἄνθρωπος 
δηλοῦσθαι δύναται. Quare Muretus vir eruditus fru- 
Stra est censcus apud. lHlorat. Homicidam, lectorem 
pon exprimere Homericum ἀνδροφόνον.» Audiat eum- 
dem in liiad, V" * ᾿Ανδροφόνος γὰρ ὁ ἁπλῶς ἄνθρω- 
πον ἀναιρῶν, εἴτε παὶς εἴη ὁ πεσὼν, εἴτε ἀχμαῖος, 
εἴτΞ xaX γυνῆ. Auhenagoras Apologia, Christianorum 
innocentiam sie tuetur : Οἱ τὰς ἀμδλωθροιδίοις χοω- 
μένας ἀνδροφονεῖν τε, xat λόγον ὑφέξειν τῆς t&1u- 
δλώσεως τῷ θεῷ φαμεν χατὰ ποῖον ἀνδροφονοῦμεν 
λόγον : ubi ἀνδροφονεῖν est. hominem perimere, uec 
amplius Chrysost. in ea Apostoli ad Hebr:eos : 
*Exousloc γὰρ ἡμῶν ἁμαρτανόντων, ita StatuiL, 
ὁμοίως ἀνδροφόνος λέγεται, Ó τε παιδίον ἀνελὼν, 
ὃ τε ἄ.δρα. Atque ut ad primam vocem re leainus, 
Jou: 111 , οἱ ἄνδρες καὶ τὰ χτήνη. Versio communis 
wdzequate : Homines et jumenta. Quare. cum apud 
Lucam dicuntur duo homines ascendisse in templum, 
dicitur quod. in Greco δύο ἄνθρωπο:, ete. Quod a 
Ba:ilio allegatur : nec enim illi cousilium fuit sexum 
discriminare, ut perfacile intelligitur. 

(40) Ζυγοστατεὶ τῷ «ζόγῳ δίκαιον μεγαλόξρογα, 
xal ἁμαρτωιὸν uera Aóppora. Erit hoc in examine 
$.quior, quisquis meminerit ab. ortu. natum. inter 
bha-ce voces dissidinm. Eustathius ταπεινόν, Vult 
quasi πατεινόν, quod. pedibus subs ernitur, uude et 
τάπης Quasi τάτης De μέγας auctior Vtymo- 
logici ita statuit : Γίνεται παρὰ τὸ μὴ ἀπαγορευ- 
τιχὸν xa τὸ γῆ, μέγας τις ὧν, ὁ μὴ ἀεὶ ἐν τῇ γῆ 
ὧν, ἀλλ᾽ ὑπερέχων αὐτῆς, χαὶ εἰς ὕψος ὑπεραιρό- 


μενος. 
(4) Τειλωγίαν μετιὼν ἐξουσίαν πιεογεξίας, 


mos. el ornnlissimos appellat. Pro lege Manilia? Quid 
pro Plancio eos in honore clamat? cur adjicit : Flos 
enim equitum Romanorum, ornamentum civitatis, fir- 
mamenium. reipublice publicanorum oydine. conti- 
netur, Cur. illud in. Verrem jacit lib. im : Certe huic 
homin!? spes nulla salutis esset, si publicani, hoc est, 
si equites TRiomani judicarent. Cicero. ne pro causa 
δῖοι securus veritatis, reclamet, quis audiat, Vere 
Tullius, et Basilius vero. verius locutus. est. Quid 
Ma? Dedecorant bene nata culpe. Olim  publiconi 
homines perhouesti : posunodo degeneres. multis 
nominibus suut iufamalti. 

(43) Τάχα zov xal ἐπὶ τῶν γεφειῶν. Basilius 
non temere id bomini superbissimo tribuit * nam 
superbi terras matris, et humilitatis suze obliti, coe- 
lum, quia gradu nequeunt, mente tanguut. Quam in 
sententiam elegantissime sunt illa ἃ Riauo con- 
ciunata : 


Ὅς δέ xev εὑοχθῇσι, θεὸς δ' ἐπὶ 6A6ov ὁπάζῃ 
Καὶ zxoAvxorpavinr, ἐπιλήθεται οὕνεκα γαῖαν 
Ποσσὶν ἐπιστείδει, θνητοὶ δέ οἱ εἰσὶ τοχῆες. 
"AA! oxepozA(g xal ἁμωαρτωΐῇῃσι γόοιο 
*Jca Διὶ βρομέει, xegaiyy δ᾽ ὑπὲρ αὐχένας ἴσχει, 
Καίπερ ἐὼν  oAíyoc, μνᾶται δ' εὔπηχυν ᾿ΑθήγηΓΥ. 


Lusimus par impar : 


Prospera cui dederit, cui opes Deus insuper, atque 
Imperium in multos, [acile obliviscitur ille 
Se pedibus calcare solum , obliviscitur ortus 
Mortalis de stirpe, sui primordia , (astu 
Atque animi 86 errore Jovi componit, el alte 
Supra cervices tollit caput ; infimus esto, 
Pallada formosum sib1 destina! , atque procatur. , 


Tale superborum ingenium describitur ab Isaia, 
cap. xiv, vers. 15, 14. 
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nàtio, judexque, ac qui in omnes mortis sententiam A piov. Κατηγορία τοῦ χόσμου, χαὶ διχαστῆς, xai 


férat. Non sum sicut ceteri. O linguam tyrannicam! 
Se omnium loco statuit et omnes partis alicujus, 
aut reliauiarum numero habet, Gratias. tibi ag0,0 
Deus, quianon sum sicut cateri**, Deo ut exprobraret 
hic introivit. Non. habes justum alterum in terra, 
Ego tbi duntaxat virtutum thesaurus : omnis terra 
justitia careret, uisi ego eam calcarem, Non sum 
sicut cmteci hominum ; velut. etiam hic Publicanus. 
Pro oblata materia, etiam qui pr:sens. essel, corri- 
puit : nec simul ingressum arrogantia criminis im- 
munem dimisit. Dluprudeus Pharissjeus julex pro 
Bupplice veuit : cum Deo judicandi partes Publicani 
assumit. À me forte proficiscentem gratiarum ac- 
lionem praesentia polluit ; quem nec vellem videre, 
ut neque scelerum memoria subiret, Jejuno bis. in 
Sabbato, ad levandos nimirum sumptus. Decimas 
do omnium que possideo 5, Tanquam Deum ob- 
strictum ba! eat, debiti commonet. Mosaica pr:ecepta 
factis superavi : virtntibuslegem anteivi. Meis plane 
donariis istud templum ditavi, Ejusmodi sane Pliari- 
$ius, qui. commemoraudis virtutibus gloriarelur. 
Videamus et Publicanum, quidnam | alicubi delite- 
&Cens sc mussans precetur, 

9. À longe stans, inquit, nec oculis sursum  aspi- 
cere audebat. Scelerum enim conscientia, ingressus 
licentiam carpebat. Oculos humi. delictorum recor- 
daiio defigebat. Gravem gemitum animo emittebat 
tundens pecus, in se ipse ante judicium animadver- 


tens, lamentis dilan'ans animam, cor manu cadens, C 


sui ipse carnifex, rei vapulautis proferens vocem, 
Propitius esto mihi peccatori **. Beuefacta, inquit, 
que mihi patrociuentur, habeo nulla. Omni ex 
parte sceleribus cireumvulueratus sum, iniquitatum 
fluctibus circeumvenior, video malorum meorum 
maria, Quis meis walis erit medicus? quo auxilium 
inveuturus procurfam? 1&4 quod justum. facinus 
Oslendam, cum. pec invitus frugi aliquid fecerim? 
quod honum opus delictorum loco olfferain? quo- 
modo justos mei accusatores effugiam? quem  aspi- 
ciam? quei despiciam ? quid silebo? quid loquar? 
pro quibus supplicabo? quienain praescribam Ὁ quz- 
ham premam? quanam lugebo? In colum aspi- 
eciam, quod iniquitatibus violavi? 1s Deum . ocu- 
los convertam, eujus blasphermias in deliciis habui? 
Unum ductaxat. invenio mearum — miseriarum 
remedium : ad. misericordiam : coufugiens, vitabo 
periculum, Deus, propitius esto mihi peccatori. Sce- 
lera, non justitiam ostento, Noli, o judex, Phariszi 
de we sententiam sequi : noli me cum superbo lioc 
aboininari, Justum agnosco qui auctor esl ; istum 


* Lec, xvii, 11, "^ ibid. 12. ** ibid. 15. 


θανάτον ψῆφον xatà πάντων ἐχφωνῶν. Οὐχ εἰμὶ 
ὥσπερ οἱ Aouxcl. "Q γλώττης τυραννιχῆς ' ἑαυτὸν 
μὲν τοὺς ἅπαντας εἶναι, μέρος δέ τι xal ὑπόλοιπον 
τοὺς πάντας νενόμιχεν. Εὐχαριστῶ σοι, ὅτι οὐκ εἰμὶ 
ὥσπερ οἱ «“οιποί. ᾿Ὀνειδίξων τὸν Θεὸν εἰσελήλυθεν. 
Οὐχ ἔχεις δίχαιον ἕτερον ἐπὶ γῆς. Ἐγὼ μόνος σοι 
«ἧς ἀρετῆς θησαυρός. ἔρημος ἂν εἴη διχαιοσύνης 
ἡ γῇ, εἰ μὴ ταύτην ἐπάτουν ἐγώ. Οὐχ εἰμὶ ὥσπερ 
οἱ λοιποὶ, οὐδὲ ὡς οὗτος ὁ c&Aornc. Εἰσεῦρεν 
ὕλην xal τὸν παρόντα τὸ πάθος. Οὐδὲ τὸν συνερχό- 
μένον ἀφῆχε τῦφος κατηγορίας ἐλεύθερον, 'O Φαρι- 
σαῖος χρ'τὴς ἀνθ᾽ ἱχέτου παραγενόμενος, ὡς τῷ Θεῷ 
συνδικάξων τοῦ τελώνου χαταφαίνεται" Ὃς τάχα μου 
τὴν εὐχαριστίαν μολύνει παρών * ὃν οὐχ ἐδουλόμην 
ὁρᾷν, ἵνα μνησθῶ. Νηστεύω δὶς τοῦ σαδδάτου" 
ὡς χουφίξζων ἀναλωμάτων τὴν χτῆσιν. ᾿Αποδεκατῶ 
πάντα τὰ ὑπάρχοντά μου (45)" ὡς χρεώστην τὸν 
Θεὸν ὑπομιμνήσχει περὶ τοῦ χρέους. Νενίχηχα τοῖς 
ἔργοις τὰ διὰ Μωῦσέως προστάγματα ὑπερηχόντισα 
τὸν νόμον τοῖς κατορθώμασι " τοῖς ἐμοῖς ἀναθήμασι 
“ὃ ἱερὸν πλουσιώτερον. Τοσοῦτος μὲν οὖν ὁ Φαρισαῖος, 
ἀρετῶν μνήμην περιχομπούμενος. ἤϊδωμεν χαὶ 
αὑτὸν τὸν τελώνην. ἾΑρά mou χρυπτόμενος εὔχεται; 

Y. Μαχρὰν, φησὶν, ἑστὼς, οὐδὲ ἄνω βλέπειν 
τοῖς ὀφθαϊμοῖς ἐτόλμα (M)- τὸ γὰρ συνειδὸς τῶν 
ἁμαοτημάτων τῆς εἰσόδοο τὴν παῤῥησίαν ἐσύ- 
λησε (c). Κατέσπα τὸ βλέμμα, τῶν πεπραγμένων ἡ 
δνύμη. Βαρὺν ὀδυρμὸν &x τῆς καρδίας ἡφίει χόπτων 
τὸ στῆθος, ἑαυτὸν πρὸ διχαστοῦ τιμωρούμενος" 
θρήνοις τὴν ψυχὴν χαταξαίνων, πλήττων τῇ χειρὶ 
τὴν χαρδίαν, ἑαυτοῦ γενόμενος δήμιος" φωνὴν χατα- 
δίχου μαπτιζομένου προφέρων" ᾿]1άσθητί μοι τῷ 
ἁμαρτωῷ. Πρᾶξιν, φησὶν, ἀγαθῶν οὐχ ἔχω συν- 
ἡγοροῦσαν᾽ πανταχόθεν ἁμαρτίο[.]: τιτρώσχομαι * χύ- 
μᾶπιν ἀδικημάτων περιστοιχίζομαι" τὰ τῶν χαχῶν 
ὁρῶ μου πελάγη. Τίς ἔσται μοι τῶν συμφορῶν ἰατρός ; 
Ποῦ δραμὼν εὕρω βοήθειαν ; ποίαν διχαίαν προθά- 
λωμαι πρᾶξιν, ἣν οὐδὲ ἄκων εἴργασμαι; ποῖον ἔργον 
ἀγαθὸν ἀντεισενέγχω τοῖς πταίσμασιν; πῶς μὸν 
διαφύγω τοὺς ἀληθινοὺς χατηγόρους ; ποῖον ἴδω; 
ποῖον παρίδω ; τί σιωπήσω; τί δὲ χαὶ φθέγξομαι ; 
ὑπὲρ ποίων ἰχετεύσω ; ποῖα δὲ παραγράψωμσι; 
ποῖα χρύψω; ποῖα θρηνήσω; Εἰς οὐράνὸν ἀναδλέ- 


D ψω, ὃν ἀδικίαις xa0269:0a ; βλέψω πρὸς Θεὸν, οὗ 


ταῖς βλασφημίαις ἐτρύφησα; Ἕν μόνον εὑρίσχω 
μου φάρμαχον συμφορῶν, εἰς ἔλεον χαταφεύγων δια- 
φεύγω τὸν χίνδυνον. . Θεὸς, LidcOnti pou τῷ 
ἁμαρτωκῷ" ἁμαρτίας οὐ διχαιοσύντς χομπάζω. Mf 
μιμέσῃ, χριτὰ, περὶ ἐμὲ τοῦ Φαρισαίον τὴν γνώμην, 
μὴ συμόδελύξῃ us τῷ ὑπερηφάνῳ τούτῳ. Δίχαιον 


CL. DADSQUEII NOT. 


(A3) Πάντα τὰ ὑπάρχοντά pov. Luc xvin : 
πάντα ὅσα χτῶμαι, : 


(4M) Οὐδὲ ἄνω β.λέπειν τοῖς ὀρθαλμοῖς ἐτόλμα. 


Lucas cap. xvii. Οὐχ ἤθελεν οὐδὲ τοὺς ὀφθαλμοὺς 
εἰς τὸν οὐρανὸν ἐπᾶραι. 


(c) 'Ecti)Aiteve Ms. cod., noii ut. editum, ἐσύλησε " quippe ingressus erat: sed el ipsum ingréssum 


conscientia probro dabat. CoxsEris. 
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γνωρίζω ποιητὴν, τοῦτον οὐχ οἵδα χριτήν. Φιλαν- A non novi jidicem. Clementiam quaro quai una 


δρωπίαν ζητῶ μόνην ἁμαρτωλῶν σωτηρίαν " ἐγὼ 
δειχγύω τὰ τραύματα" σὺ τὴν θεραπείαν προτ- 
ἀγαγε. Τίοὖν ὁ τὰς ἁπάντων ἱχεσίας ὁρῶν : τί φησιν 
ὁ χριτῆς, ὀχροατὴς ἑχατέρων γενόμενος: ; Ἴδωμεν 
ποίαν ἐχφέοει ψῆφον διχάξων ἀμαρτωλῷ ταπεινω- 
θέντι, xat διχαίῳ μεγαλαυχοῦντι. Κατῆ,λθε, φησὶν, 
ὁ τελώνης δεδικαιωμένος pà.lov, ἣ ὁ Φαρι- 
σαῖος (45). ᾿Αντεστράφι͵ ἡ τάξις ^ ὥφθη τελώνης 
Φαριταίου διχαίου παρὰ διγαίω χριτῇ διχαιότεοος. 
Μετεθλήθη τῶν πραγμάτων ἡ φύσις" ὁ πρὸς ὕψος 
ἀρθεὶς χατεθλήθη τῷ τύφῳ ὁ πρὸς ταπείνωτιν 
φθάσας ἀνωρθώθη τῇ ψήφῳ. Ὦ τελώνου φιλανθρω- 
πίας ἐμπόρου! ὦ τελώνου τὸν ἀγαθὸν λιμένα χαλῶς 
τελωνήσαντος ὦ ἁμαρτωλοῦ τοῖς ἁμαρτωλοῖς παῤ- 
ῥησίαν ἀνοίξαυτος 1 ᾿Εδίδαξας χαὶ τελωνίαν δικαιο- 
σύνης ἰσχυροτέραν, οὐχ ἐπαύσω τελωνῶν, ἕως αὐτὸν 
τὸν Χριστὸν ἐτελώνησας. Τελώνιον χαλεπὸν ἡ ὑπερ- 
ἠφάνεια, χαλεπὸν xai τῷ Κτίστῃ πολέμιον. Οὐχ 
εἰμὶ, φησὶν, ὥσπερ ὁ τελώνης οὗτος. ᾿Αληθεύεις, 
ὦ Φαρισαῖε" τὴν γὰρ νιχῶπαν ψῆφον ἐχεῖνος ἐχτή- 
σατο, ταπεινοῴροσύνην εὑρὼν πρὸς τὴν νίχην συλ- 
λέπτορα. Νηστεύω, λέγεις, δὶς τοὺ ca66drov. 
᾿Αλλὰ μάτην ἐξέχεας τῆς νηστείας τὸν πόνον διὰ 
πὸν τῦφον, ἀλλὰ τῆς Ψυχῆς τὸ πάθος τὴν δόσιν ἐσύ- 
λησεν. Οὐχ εἰμὶ, λέγεις, ὥσπερ οἱ λοιποί. Πρὸς 
Θεὸν ᾿Αδραὰμ. διελέγετο οὕτως ὁ προπάτωρ ὁ σὸς, 
μᾶλλον δὲ τοῦ τελώνου πατὴρ ( συνάπτει γὰρ αὖ- 
τὸν πρὸς τὸ γένος ὁ vpómo;) ; οὐ χύπτων εἰς γῆν (40), 
ἔλεγε, ᾿Εγὼ δέ εἶμι γῆ, καὶ σποδός ; Ὅρᾷς ὡς fj 
τῆ; φύσεως ἐπίγνωσις, παῤῥησίας ἐφόδιον ; 
κύπτων τῷ φρονήματι μᾶλλον, ἣ τῷ σώματι πρὸς 
45» Θεὸν διαλέγεται. Οὕτως τῆς Δαυϊδ λύρας ψαλ- 
λούσης ἐπήχουες" Καρδίαν συντετριμμένην xal 
τεταπεινωμένην ὁ Θεὸς οὐκ ἐξουδενώσει. Οὕτως 
ὁ σὸς παιδευτὴς Μωῦσῃς πρὸς τὸν Θεὸν διελέγετο, 
Τίς εἶμι (41), λέγων, ὅτι πορεύσομαι πρὸς Φαραῶ; 
Φύγωμεν, ἀγαπητοὶ, πάθος δικαίου, xai Φαρι- 
σαῖος (48) δικαιοσύνης ἐχδέδληται. Φύγωμεν ὑπερ- 
ηφάνειαν, ὑφ᾽ ἧς καὶ διάδολος πέπτωχεν. Εἶδον τὸν 
Zatavàv (49) ὡς ἀστραπὴν πεσόντα. Τὴν ἀστρα- 
πὴν τῆς φύσεως τοῦ τρόπου τὸ πάθος χατέσδεσε. 
Τύρος δὲ καχίστην βρῶσιν (50) (d) εἰργάσατο. Οὕτως 
ὁ μαχάριος Παῦλος, ἵνα μὴ τυφωθεὶς εἰς χρίσιν 
ἐμπέσῃ τοῦ διαδόλου, Ἐδόθη μοι σκόϊζοψ;, φησὶν, 


e ibid. i2. 
“τῷ |f Cor. xi, 7. 


. *5 ibid, ἐ" 
"* 1 Tim. in, 6. 


4“ ibid. 34. 
x, 18. 


Kai C 


clamantem : 


9. Gen. xvin, 27. 


peccatorum salus est. Monstro vulnera, tu curatio- 
nem adhibe. Quid igitur qui omnium supplicationes 
videt? quid ambobus auditis judez pronuutiat? Vi» 
deamus quam peccatori humili, ac justo se magni- 
fice jactanti sententiam decernat. Descendit, inquit, 
Publicunus. justificatus pre illo Phariseo *'. Ordo 
inver-us est. Visus Publicanus apud justuin judicem 
justior Pliariszeo. Mutata rerum natura est : ia ale 
wm elatus fastu dejectus est; qui se. humilitate de- 
jecerat erectus judicis sententia est. 2. Publicanum 
clemeutiie mereatorem ! O Publicanum — bono ex 
portu bene vectigalia nactum! OQ peccatorem quo 
fiducia peccatoribus paiisa est ? Docuisti vectigalium 
redemptionem majoribus prz? justitia viribus pollé- 
re. Non cessasti vectigalia cogere, dum ipsum tibi 
Christum fecisti vectigalem, Grave vectigal super- ' 
bía, grave et Deo invisum, Non sum, inquit, velut 
hic Publicanus **. Yerum dicis, Pharisze : ille 
enim primas victoriz tulit, cunrad victoriazi modesii 
animi sensum suppetias haberet, Jejuno bis, inquis, 
in Subbato ** : a frustra jejunii laborem per insó- 
lentiam effudisii; at auimi vitium quidquid ejus 
muneris est, preda abstulit, Non sum, ais, sicut 
c&teri. Sicue, quiso, Abraham progenitor tuus, 
seu potius publicani pater (moribus enim generi 
Abrahz consociatur) cum Deo loquebatur? Nonne 
pronus in terram aiebat : Ego vero sum terra et ci- 
nis ** ? Vilés quod natura agnoscatur ad Dei prome- 
rendum favorem compendium esset Animi sensu 
quam corpore 185 altius procümbens, cum Deo 
loquebatur. Sic et Davideny lyram pulsantem. au- 
disti, Cor contritu.n el humiliatum, Deus, non despi- 
cies 1", Talia doctor (uus Moses cum Deo colloquia 
mifscébat, Quis sum ego, aiebat, ut vadam ad Pha- 
raonem 157 Fugiamus , dhiarissini, jusd vitium. 
Nam et Pharisatus de justitize. gradu dejectus est. 
Fugiamus superbiam, per quam el diabolus cecidit. 
Vidi Satanam sicut fulgur. cadentem ?*, Naturae ful- 
gur, morum perversitas exsliuxit. Fastus quoque el 
elatio pessimum casum effecit. Sic beatus. Paulus: 
Ne in superbiam elatus, in judicium incidai dia- 
boli 15. — Dalus esl mihi, inquit , stimulus angelus 
δαίαη, ét quie sequuntur ' τε . Audiamus el Doninim 
Beaii pauperés spiritu, quoniam ipso- 
" Luc, 


" Psal, αν, 40. — "* Exod. iv, 10. 


CL. DAUSQUE!I NOTE. 


(45) Μᾶλλον ἣ ὁ Φαρισαῖος. Ὡς plena locutio, 
quz ut in Luca cap. xvii, defectior, ila venustior : 
δεδιχα:ὠμένος 7| ἐκεῖνος. Sic 1 Cor. xiv: ᾿ἾΑλλ᾽ ἐν 
ἐχχλησίᾳ θέλω πέντε λόγους διὰ «oU νοός pou ÀxAf- 
σαι, ἵνα xai ἄλλους χατηχήσω ἣ μυρίους λόγονς ἕν 
γλώσσῃ. Et verbum vetus est : 


Θέλω τύχης σταλαγμὸν 3) gpsvor πίθον. 
(46) Οὐ κύπτων εἷς γῆν. Paucis interjectis : K- 


(d) Lego, πτῶσιν" 


male editum, βρῶσιν ac reddit. 


πτὼν τῷ φρονήματι μᾶλλον, ij τῷ σώματι *, ergo 
eliam χύπτει τῷ σώματι, sive εἰς γῆν. Ergo in illis 
inducenda negatió, aut aliquid (ale deesse pronuu- 
tiandum, quale e loco altero subjungitur. 
(47) Τίς εἰμι. Ὁ. Basilius. prietéril. ἐγώ, 
non caret empbasi. Exod. 111. 
(48) Kal Φαρισαῖος. Dp. καὶ 
(49) Εἶδον τὸν Σαταγαν. D. 
(50) Βρῶσιν. Corrigo πτῶσιν. 


quod 


Le X. Ἐῤεώρῤουν .. 


CowunEF. 
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iu &z:cula saeculorum. Amen. 


BASILII SELEUCIENSIS 


rum est regmém calorum 15; cui gloria et potestas A ἄγγειος Σατᾶν, xai τὰ λοιπά. ᾿Αχούσωμεν 


284 
τοῦ 
Δεσπότου βοῶντος - Μαχάριοι οἱ πτωχοὶ τῷ πνεῦ- 


pati, ὅτι αὐτῶν ἐστιν ἡ βασιλεία τῶν οὐρανῶν. Αὐτῷ dj δόξα, xa τὸ χράτος, εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν 


αἰώνων. ᾿Αμήν. 
ORATIO XXXVI. 
Ejusdem iu duos Evanqelii caecos. 


Eorum qui in pratum variis floribus refertum ocu- 
los injiciunt, ex. vago aspectu admiratione. collecta 
multis e locis florum pnlchritudiue ΘΟ] feriuntur: 
et quid priwum, quid. secundum. collaudent, haud 
$ciunt. Nam ubi primum quid miratur oculus, sic a 
secundo: rapitur, nt. obstupescat : et tertium ra- 


piens visionem, pulclritudiaem ostendit : ae invi- ^ 


cem erumpentes grati visione oculum offuscant 
Ferun  conspectarum. voluptate. delectatuim, Tale 
quiddam et mihi videtur accidisse ad tam floreus 
et salubre pratum evaugelicorum miraculorum re- 
spicienti. Nomlum enim primum pro diguitate satis 
admiratus, a secuudo obruor, et iterum in aliud 
ex alio transmittor miraculo, et ab illo iterum in 
aliud, neque quo animum sistaur habeo : ac veluti 
qui-piam :zequor. inmensum ingressus, intelligentia 
jucuidorim miraculorum zquore fluctuatur. Modo 
leprosus. quispiam accedit variis morbi maculis in- 
signis, 386 reus corpore, et infectionem minime 
voluntariam circumferens, exosau legi hominuta- 
que judiciis, Verum qua: ad oculos usque Domini 
lyrannidem exercwerat lepra, viiendo tyraunidem 


B 


AOTOZ Aq". 

Εἷς τοὺς ἐν τῷ Εὐαγγελίῳ δύο τυζς 1οὺς. 

Οἱ πρὸς λειμῶνα πολυανθῇ τοὺς ὀφθαλμοὺς ἀφιέν- 
τες, πολλαχόθεν τῷ κάλλει τῶν ἀνθέων τὰς ὄψεις 
τοξεύονται, πλανωμένῃ θέᾳ τὸ θαῦμα συλλέγοντες" 
xaX τί μὲν πρῶτον, ἣ δεύτερον ἐπαινέσουσιν οὐχ 
ἐπίστανται. Καὶ γὰρ τὴ πρῶτον θαυμάζων ὀφθαλμὸς, 
ὑπὸ τοῦ δευτέρου χαλεῖται πρὸς ἔχπληξιν᾽ xal τρίτον 
ἀρπάζων τὴν ὄψιν, ἐπιδειχνύει τὸ χάλλος, xai ταῖς 
ἀλλέλων ἀνίσχοντα χάρισιν, ἁμαυροῦσι τῇ θέᾳ τὸν 
ὀφθαλμὸν ἡδονῇ τῶν ὁρωμένων πλανώμενον. Τοιοῦ - 
τόν τι χαὶ αὐτὸς πεπονθέναι δοχῶ, πρὸς τὸν πολναν- 
θῇ καὶ σωτήριον λειμῶνα τῶν εὐαγγελιχῶν ἀποδλέ- 
πων θαυμάτων. Μήπω γὰρ τὸ πρῶτον ἀξίως θαυ- 
μάσας, ὑπὸ τοῦ δευτέρον περιστοιχίζομαι. Καὶ πά- 
λιν πρὸς ἕτερον ἀφ᾽ ἑτέρου παραπέμπομαι θαύματος" 
xaX μετ᾽ ἐχεῖνο πάλιν πρὸς ἕτερον. Καὶ ποῦ στήσω 
τὴν διάνοιαν οὐχ ἔχω᾽ xal χαθάπερ εἴ τις πέλαγος 
ἀχανὲς; ἐμδεδυχὼς ὁ λογισμὸς τῶν γαληνῶν θαυμά- 
των τῷ πελάγει κυμαίνεται. "Apzt λεπρός τις προσ- 
ει πολύστιχτος νοσήματι, τὸ σῶμα xavábuxo;, xal 
βαφὴν περιφέρων ἀχούσιον, μισουμένην χαὶ νόμῳ, 
xai γνώμῃ. ᾿Αλλὰ μέχρι τῶν Δεσποτιχῶν ὀμμάτων 
τυραννῖπαν τὸ πάθος, ὅρον ἔσχε τυραννίδος τὴν 


desiit, nec ulira apparel celeriter ad imperium fu- C θέαν, μετ᾽ ἐχείνην οὐχ ἐπιφαινόμενον, ὁμοῦ τῷ" 


giens patientem, Alius quis emortuam uec extendi 
valentem ostentat. manum; sed hoc mali vidit 
Deus; vidit perquam. bumane medicus abundans 
humanitate ; vidit vita mortem, recepit vitam ma- 
ΜΠ. w»atura imembrum recognovit suum. Alius 
da:nmopum quamvis illubens exsistebat domicilium, 
ipse in semet hostem dowesticum inferens : qui 
habitationem | inimico accomimnadans, «de se arma 
Infelis ministrabat adversario. At fulgorem Domini 
vocis non fereutes. d:euones, fuga plagam manife- 
stahan!, Alius viuctus annosa paralyseos catena 
ad vocem Domini vinculis exsoluius est, et sublata 
in humeros :zrumnosa lectica, troprumque de 
egritudine excitans, spectabilem pompam trahebat, 
Lozarus quawidu2nus excurrit de monumento vo- 
cem vocantis secutus. Alterius nuptize miraculis 
cohonestate sunl, et aqua. velut. iu. viui fontes 
versa est Eremus item panibus redundabat, et 
Domini manus egestatem apostolicam erexerunt. 
Alibi publicanus cessit in pradam, et qui se 
adeuntibus insidiabatur, ignarus in Domiui nass:m 
Incidit, Alibi meretrix. vitam mmutavit : ut facta 
verus, facta. vits. commutatio; coma animaeque 


"* Matth. v, 3. 


D 


προστάγματι δραπετεύων τὸν πάσχοντα. “Ἄλλος τὶς 
ἔδειξΞ χεῖρα νενεχρωμένην, μηδὲ ταθῆναι δυναμέ- 
vnv (51). ᾿Αλλ᾽ εἶδεν ὁ Δεσπότης τὸ πάθος, εἶδεν ὁ 
φιλάνθρωπος ἰατρὸς φιλανθρώπως" εἶδεν ἡ ζωὴ τὴν 
νεχρότητα, ἀπέλαδεν di χεὶρ τὴν ζωὴν, dj φύσις 
τὸ μέλος ἐπέγνω. Ἕτερος δαιμόνων ἐτύγχανεν 
οἶχος ἀχούσιος, αὐτὸς χαθ᾽ ἑαυτοῦ τὼν ἕνοιχον ἐπ- 
αγόμενος, ὅπλον αὐτὸς τῷ πολεμίῳ γινόμενος, οἰχη- 
τέριον τοῦ δυσμενοῦ; ὑπάρχων ὁ δείλαιος. ᾿Αλλὰ τῆς 
Δεσποτιχῆς quive τὴν ἀστραπὴν οὐχ ἐνέγχαντες 
δαίμονες, τῇ φυγῇ τὴν πληγὴν ἀνεχήρυττον, Ἄλλος 
τις πολυετεῖ παοραλύσεως ἁλύσει δεσμούμενος, φςωνῇ 
Δεσποτιχῇ τῶνδεσμῶν ἀπελύετο, χαὶ φέρων ἐπὶ τῶν 
ὥμων τὴν πολύμοχθον χλίνην, ἐπινίχιον θέαν ἐπόμ- 
πευεν, αὑτὸς χατὰ τῆς νόσου τρόπαιον ἐγειρόμενος. 
Λάζαρος τετραήμερος Ex τῶν τάφων ἐξέτρ:χεν' ἦχος 
λούθει γὰρ τῇ καλούσῃ φωνῇ. '"Ezépou γάμος ἐτιμᾶτο 
τοῖς θαύμασι, χαὶ ὕδωρ πρὸς τὰς τῆς ἀμπέλου xpt- 
νας ᾿λάττετο. Πάλιν ἔρημος ἄρτους ἐπήγαζεν, xai 
χεῖρες Δεσποτιχαὶ πενίαν ἀποστολιχὴν διωρθώσαντο, 
᾿λλλαχοῦ τελώνης ἡγρεύετο, xal ὁ τοὺς παρόντας 
λοχῶν (529), ἔλαθεν ὑπὸ Δεσπότου σαγννευόμενος. 
᾿λλλαχοῦ πόρνη (53).... τὸν βίον μετέδαλε, χαὶ λόγος 


CL. DAUSQUEII NOTE. 
(91) Μηδὲ ταθῆναι δυναμένην. Nec tendi quitam. — se adjuverint, 


Terentio, Gellio, Apuleio ad hoc interpretamentum 
faeewm przferentibus, quid trepidem sequi? 
(52) Παρόντας Aozàóv. Melius παριόντας, qui ad 


(59) 'AAJAaxyoUv πόρνη. Si quid hic desit, quod 
volun!, non est magnopere necessarium. 
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ORATIO XXXVI. 


ἐπέμπετο, xoi τρόπος ἢλλάττετο᾽ λύεται μετὰ τῆς A retia. solvuntur. Alíng oenlis a natura eaptus, qui- 


χόμης xal τῆς γνώμης τὰ δίχτυα. "Allo; ὀμμάτων 
ix φύσεως ἔρημος, xai μετὰ τὸ τῆς γαστρὸς ósopo- 
τήριον τὸν τοῦ πάθου: οὐχ ἀπεδύετο ζόφον" xa νὺξ 
μαχρὰ τῇ ζωΐ συνοδεύουσα, ἕιυς αὐτῷ φῶς ἀλτθι- 
νὸν ὑπαντήσος Χριστὸς ἀπέδωχε τὴν ἡμέραν, τὰ τοῦ 
φωτὸς ὄργανα χαρισάμενος, ἔξω τῆς γαστρὺς πλα- 
στουργήσας, ἅπερ ἕνδον παρέγιπεν" xal θεατρίζει 
τὴν τέχνην, ἵνα θηρεύσῃ τὴν πίστιν’ xal τὸ τῆς πί- 
στεως ἀφεὶς ἐργαστήριον (54) δημοσιεύει τὴν πλά- 
σιν, ἐν ὀφθαλμοῖς Ἰουδαίων ὀφθαλμοὺς ἀναπλάττων" 
ἴνα τῷ μὲν τυρλῷ τὴν αὐγὴν ἀνατείλῃ διὰ τῆς τέ- 
χνῆς, τῶν δὲ φωτίσῃ τὴν γνώμην διὰ τοῦ θαύματος. 
'Ànb τῆς αὐτῆς φιλανθρωπίας ὁ Δεσπότη: περιῇει 
κώμας xai πόλεις πανταχοῦ ξιασπείγων τὰ θαύμα- 


que nec post uteri carcerem ἰη πεῖ caliginem 
exuerat, et. cui nox longa vite comes fuerat, dum 
ipsi Cliristus verum lumen occurrens diem reddi- 
dit, lucis organis restitutis, exira uterum Γι fingeus 
ea qua im utero omiserat : et artem in theatro 
expromil ut captet. fidein, rclictaque. fidei officina 
(a) fictionem istam publicat, Jud:orum ob oculos 
relingens oculos, quo cieco. quidem splendor. obo- 
riatur artis ope, aliorum vero mentes illaminentur 
miraculo. Ab. eadem lhuianitate Dominus pagos 
obibat, et urbes, ubique spargeus miracula, et cum 
corporis, tum animi quoque curans 187 worbos. 
AÀnima namque ex inopinata carnis sanauone venas 
ratione commota, dum medicui adorat, curationeu 


κα, xai τῷ σώματι συνθεραπεύων τῆς Ψυχῆς τὰ D sibi communicat. 
νοσήματα. Αἰδουμένη γὰρ t Ψυχὴ τῆς σαρχὸς τὴν παράδοξον ἴασιν. ἐχοινώνει τῆς: θεραπείας, τὸν la» 


«ρὺν προ:χυνοῦσα. 

β΄. Καὶ ἐχπορευομένου αὑτοῦ (55), φησὶν, ἀπὸ 
Ἱεριχὼ 11xo.loU0ncav. αὐτῷ ὄχιϊῖοι πο.1.1οἱ " καὶ 
ἰδοὺ δύο τυ:» .1οἱ καθήμενοι παρὰ τὴν ὁδὸν, ἀχού- 
σαντες, ὅτι "Incovc παράγει, ἔχραξαν» «λέγοντες. 
To» γὰρ ὀμμάτων absol; ἐπιτεθνεώτων, ἡ ἀχοὴ τὰ 
τῶν ὀφθαλμῶν τῷ σώματι λειτουργεῖν ἠναγχάξετο" 
xai τὸ γειτονεῦον αἰσθητήριον tr" χρείαν νενοθευ- 
μένως εἰσέφερεν. "Exástp μὲν οὖν τῶν τοῦ σώμα- 
40; μελῶν ἡ βλάδη τῷ χοινῷ λυπηρά (30) " ὀφθαλ- 
μῶν δὲ στέρησις ἀδίωτον τὸν βίον (57) ἐργάζεται. 
Ἂν μὲν γὰρ πόδες ἔχωσι τὸ πάθος, ὁ μὲν τοῦ σώ- 
ματος δρόμο; &zfjpn:av ὀφθαλμοὶ δὲ τῇ θέᾳ τὴν 
λύπην χουφίζουσι. Κὰν δεθῶσι νοσήματι, δυσωπεῖ 
«οὺς φίλους ἡ θέα πρὸς βοήθειαν ἕλχουσα" χᾶἂν ἀχοὴ 
χλαπῇ τὴν ἐνέργειαν, τὸ βλέμμα τοῦτο νεύμασι πα- 
ραμυθεῖται τὴν χρείαν. Ὀφθαλμοῦ δὲ σδεσθέντος, 
ὃ τῶν αἰσθητηρίων ἅπας συννενέχρωται δῆμος" ἀπρα- 
ξίᾳ τὸ σῶμα πεπέδηται’ πόδες ἀρνοῦνται τὸν δρό- 
μον, ὀφθαλμὸν τὸν χειραγωγοῦντα ζητοῦντες" χεῖρες 
«ὡς τέχνας ἀποδάλλουσι, τῷ βλέμματι xol αὐταὶ 
συντυφλούμεναι (58): ἀχοὴ τὸν παρόντα σιωπῶντα 
μηνύειν οὐ δύναται" ἡ γλῶττα δεσμεύεται, πρὸς Ov 
φθέγξηται μὴ δυναμένη μαθεῖν. Τούτῳ μάτην ἥλιος 
δορυτορούμενος πρόεισι σελήνη δαδουχοῦσα τὴν νύ- 
xtd, τούτῳ λῦσαι τὸν ζόφον o) δύναται' οὐ πορφύ- 


ΤΊ Marc. x, 46; Matth. xx, 39. 


9. Et proficiscente eo, inquit, de Jericho secute 
sunt eum. iurbe multe ; et ecce duo ceci sedentes 
secus viam, audierunt, quod Jesus transiret, et cla- 
muverunt dicentes . Nam cum ipsis essent. oculi 
demortui, aures necesssrio oculorum vicem δυΓ-. 
pori subserviebant, et vicinus seusus usum minime 
sunm «ommodabat. Singularum. quidem partium 
corpoiis noxa in commini molesta es! : oculorum 
vero privatio vitam facit. minime vitalem. Nam si 
pedes affecti fuerint, corpori quidem cursus adimi^ 
tur, oculi interim suo. aspectu dolurem levaut; et 
si [manus?] morbo impediantur, amicos oeulas 
exorat ad subsidium trahens ; et si aures virtute 
sua destituantur, lic oculus nutibus necessitatem 
solaiur : exstincto. vero oculo. sensuum colliga- 
tio universa commoritur : iuertia corpus impeditur, 
pedes cursum negant, oculum ducem. reposceutcs ; 
manus artes excutiuut simul cum oculo oliczecatz ; 
auris priesentem, si tacet, nequit indicare ; lingua 
vincitur, nosse non valens cui loquatur. Huic. sol - 
astris. frnstra. stipatus prielucet, luna. tzedis. illu- 
Slrans nocieim , bunc a caligine liberare non valet; 
non purpurasceus undisque ridens mare, non tel- 
lus pratis et floribus germinaus, vernisque coro- 
nata gratiis jucunditatem affert ullam : sed est 


CL. DAUSQUEII NOTAE, 


(54) Τὸ τῆς πίστεως ἀφεὶς ἐργαστήριον. Syna- D cui potest esse vita vitalis, ut ait Ennius , qui Mon ín 


gogam Judaeorum intelligo. 

(59) 'Exaopevouérov avrov. Biblia ἐχπορευο- 
μένων αὐτῶν. Contra Bas, ὄχλοι πολλοί. Biblia ὄχλος 
πολύ-. 

(56) Τῷ κοινῷ JAvznpd. Hominem reip. tacite 
assimulat ea voce χοινῷ. Τὸ χοινὸν Cicero in Verr. 
lib. 1: Commune vocst ; Pro quaestore vero. quo- 
modo iste commune Milyadum vexarit. l'ost. etiain 
δῆμον αἰσθητηρίων ob. naturalem. copulationem ap- 
pellat. Gicero, lib. 1. De ἰδ... ubi de natura loqui- 
Lur ei sensus tanquam s«teilites attribuit, ac nuniios. 

($7) Dior ἀδίωτον". Lih. De amicit. Tull. Principio 


(a) ld est, egressus a templo. CousEris. 


amici mutua benevolentia conquiescat ? Graece sit βίος 
εὐθίωτος. 

(58) Χεῖρες... συντυφςιλούμεναι. Seneca. de. fore 
tuna in. /fippolyto : 


ess. Spargitque manu. 

Munera ceca... 

Lucauus lib. i": 

Ceca tela manu, sed non tamen irrita mittit, 


Alibi dixit Plautus : Manus oculatas, qua nihil, nisi 
quod vident, credunt, 
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eonirectatio quedam vita sic condemuala , "vila A pouca θάλασσα xal μειδιῶσα τοῖς χύμασιν, οὐκ fjrec- 
nocie una commensa , mundus invisibilis, mundi ρος λειμῶσι (59) xaX ἄνθεσι Bpiousa, xat ταῖς ἐαρι- 
opificii pulchritude ipsi incognita. Quod enim sol — yat; στεφανουμένη χάρισιν εὐφροσύνην χαρίζεται" 
in mun:lo, lioc oculus in corpore. Propierea quoque ἀλλ᾽ ἔστιν ἁφὴ τις ὁ βίος (G0) χατάδιχος" ἡ ζωὴ 
Chrisius. Dominus. claim bat : Lucerna corporis δὶ μιᾷ νυχτὶ μετρουμένη" d) χτίσις ἀόρατος" ἄγνωττον 
oculus : si oculus tuus [nerit lucidus, totum corpus. αὐτῷ τῆς διμιουργίας τὸ χάλλος. Ὅπερ γὰρ ἥλιος 
tuum [mcidum erit 15. Hac oppleti miseria ceci duo ἐν τῇ χτίσει, τοῦτο ὀφθαλμὸς ἐν τῷ σωματι. Διὰ 
secus viun sedebant, egestatis viribus οἱ lucis τοῦτο xat ὁ Δεσπότης ἐδόα Χριστός" Ὁ Aíxvoc, τοῦ 
inopia detenti. At ventris solatium et paupertatis, σώματός ἐστιν ὁ ὀῳθαιϊμός. ᾿Εὰν οὖν óz0a.guóc 
eo. o9 o. o n o n. n. n. τον 6600. σου φζωτεινὸς (01) gj, δον τὸ σῶμά σου φωτεινὸν 
e. o. Neil enim, novit vel adversus miracula ἔσται. Τούτῳ τῷ πάθει πεπληγμένοι δύο τυφλοὶ 
consurgere invidia. 188g 1ieo Dominus c$cos παρὰ τὴν ὁδὸν ἐχαθέζοντο, πενίας δυναστείᾳ xal 
interrogat, Quid vultis, ut faciam vobis 19 ? Diserle φωτὸς ἀπορίᾳ κρατούμενοι. ᾿Αλλὰ γαστρὸς μὲν ma- 
mihi postulationem ναδίγαιν exponite, ipsi juvidie ραμυθία xal πενίας 
malum expromite : discant Judei quid hac suppli- , . 2. 
catione velitis : Dicunt, Domiue, ut aperiantur oculi B οἷδε γὰρ οἷδε xavX θαυμάτων φθόνος στρατεύεσθαι. 
nostri "*. Scimus quid. petamus, esto, Judiei invi-— Διὰ τοῦτο ὁ Κύριος ἐρωτᾷ τοὺς τυφλούς" Τί θέ1ετε 
deant. Luwinis radios videre a Lumine supplices ira ποιήσω ὑμῖν; Xagüg μοι τὴν αἴτησιν ἐξλγγεί- 
petimus: oculorum mendiei sedemus velut ex in-— λατε" χηρύξατε τὸ πάθος τῷ φθόνῳ" μάθωσιν "lov- 
sidiis advenlum exspectantes ἀπ}; liic wmoramur δαῖοι τῆς ixeaíag τὸ βούλημα. Λέγουσι" Κύριε, ἵνα 
solia twi exortum pr:iestolati : Misertus autem eo-— ἀγοιχθῶσιν ἡμῶν οἱ ἐφρθαιμοί. Οἷδαμεν ἃ ποθοὺ- 
fum Jesus tetigit. oculos eorum, et confestim vide- μεν, χἂν Ἰουδαῖοι βασχαίνωσι. Φωτὸς ἀχτῖνας ἰδεῖν 
fuA!, el seculi. sunt. eum **, O perlu.nanum medi- παρὰ «t5; ἱχετεύομεν ὀφθαλμῶν προσαῖται χαθ- 
cum]! Melicum  compatientem! suis passionibus ἡμ:θα τὴν σὴν παρουσίαν γοχῶντες. Ἐνταῦθα δια- 
humanas passiones medicantem D. Terigit. oculos, el τρίθομεν, τὸν σὸν ἥλιον ἣμῖν ἀνατεῖλαι προσμένον- 
con[*siim. viderunt, Coutaelus. splendorem adjecit. τες. Σπιαγχγισθεὶς δὲ ὁ Ἰησοῦς, ἥψατο τῶν 
Oculi Domiui manus. exspectabant, et dicto citius ὀφθαλμῶν αὐτῶν, καὶ εὐθέως ἀνέδλεψαν, χαὶ 
miraculum peractam est. μι assurgentes secuti ?ixoAcvOÓncarv αὑτῷ. Ὧ ἰατροῦ φιλανθρώπου, ἰα- 
aunt eun, Liberati sunt ἃ cxcitate, et sessu, e&t τροῦ συμπαθοῦς, οἰχείοις πάθεσι τὰ τῶν ἀνθρώπων 
morbo immedicabili, et ab interminata nocte. Se-— ἰατρεύοντος πάθη! Ἤψατο τῶν ógüaAgov , καὶ 
quebautur eum. qui salutem dederat, miraculis te- C εὐθέως àdvé6Acyav. Ilposé6aXAev i, ἀφὴ τὴν αὐγήν. 
stimonium dicentes, dum prizecones oculos ferunt Ὀφθαλμοὶ τὰς Δεσποτιχὰς χεῖρας ἀνέμενον. Σύγχρα- 
corporis. Sequamur et nos Salvatorem : sequamur νὸν τῷ λόγῳ τὸ θαῦμα, Καὶ ἀναστάντες ἠχολούθη- 
inclinant^s ad nos manus, ei habitu clamantes : σαν αὐτῷ, Ἠλευθερώθησαν νυχτὸς, xai χαθέδρας, 
Venite ad me, omues qui laboratis et onerati estis, — xaX πάθους ἀνιάτον, xal νυχτὸς ἀπεράντου. 'Hxo- 
et ego re[icium vos δ". Adeauus humanitatis (fontem, — 106073av τῷ σώσαντι, μαρτυροῦντες τοῖς θαύμασιν, 
discamus. inexplebilem ejus bonitatem, Cum sit a ὀφθαλμοὺς φέροντες τοῦ σώματος χήρυχας. 'Axolou- 
principio Deus, nostra induitur carne; et mortali θήσωμεν xal ἡμεῖς τῷ Σωτῆρι. Ἑπώμεθα ταῖς πρὸς 
natura, quam deinde moustravit immortalem, pro- — ἡμᾶς νευούσαις χερσὶ, xal τῷ σχήματι βοώσαις" 
pter nos vestitus. est , mon carne completus. Cepit Δεῦτε πρός με, πάντες οἱ κοπιῶντες, καὶ πεφορ- 
formam servi, ut servos filios faciat. Quotquot τισμέγοι, κἀγὼ ἀναπαύσω ὑμᾶς. Προσέλθωμεν 
enim. receperunt eum, dedit eis potestatem filios Dei τῇ τῆς φιλανθρωπίας mnyT* μάθωμεν ἀγαθότητος 
fieri  ; cui gloria iu secula seculorum. Auen., ἀπληστίαν. Θεὸς ὧν ἀπ᾽ ἀρχῆς τὴν ἡμετέραν ἐν- 
65e:at σάρχα, καὶ φύσιν θνητὴν ἀθάνατον δείξας δι᾽ ἡμᾶς περιδέδληται, οὐ σαρχὶ συμπληρούμενος. "“Ἔλα- 
ὅε δούλου μορφὴν, ἵνα τοὺς δούλους υἱοὺς ἀπεργάσηται. “Ὅσοι γὰρ ἔλαδον αὐτὸν, ἔδωχεν αὑτοῖς 
ἐξουσίαν» τέκνα Θεοῦ γεγέσθαι. Αὐτῷ 1j δόξα εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 


ORATIO XXXVII. D | AOTOX AZ. 
De infantibus in Dethleem ab Herode sublatis. Εἰς τὰ νήπια τὰ ἐν Βηθλεὲμ ὑπὸ 'Hpó8ov ἄναι- 
ρδθέντα. ' 


1. Ego annis gravisin dicendi stadium referor, rur- α΄. Πάλιν ὁ γέρων ἐγὼ πρὸς «b τῶν λόγων ἄγο- 
P Luc. xti, 54. * Mauh. xx, ὅ2. δ᾽ ibid. 50. 51 ibid. δὲ, 45 Matth, xi, 98. * Joan. f, 19. 
CL. DAUSQUEII NOTAE, 


99) Οὐκ ἤπειρος «λειμῶσι. Ne pote venustius, — tactus in quo sola vila residere vid 
adde numeros, et carmen erit, Compone hxc ex Lucretius, lib. n: e videatur. Pene idem 


epigrammatis ; Nam cum cacigeni, solis qui lumina nunquam 
Efapóc &bAsluov. θε.1ξινόοιο χάρις... Aspexere , tamen Cognoscuhl omnia tactu 
(60) Ἔστιν ἁφή εἰς ὁ βίος. Vitam caecitate da- Ex ineunte evo... 


mnatam contrectatiouem. quaindam 6586 definit. : 61) '0c0aAuóc cov cuc . 
quippe quod emortuis caeteris sensib. restet , ipse WA g A € g εἰγός Luc. n, el Matth. 


389 


ORATIO XXXVII. 
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pat στάδιον" πάλιν ὁποῖα μήτηρ ἐπὶ παιδοτροφίαις A susinstar matrisaerumnis inalenda prole multa con- 


κεταλα:πωρηχυΐα ποχλαῖς, τὸν ἀσθενῇ xal πτω- 
yo» τῆς ἑμῆς ταπεινώσεως μαζὸν ἐχπιέξειν la 
ἀναγχάξζομαι πρὸς τὴν τοιούτου δήμου διατροφήν. 
Καὶ -ἰς ὁ ταῦτα χαταναγχάζων; Ὃ ποταμὸς οὗτος 
ὁ μέγας Εὐφράτης, διὰ τοῦτο χαὶ πείθομαι. Δύναται 
γὰρ £x τῆς αὐτοῦ πλημμύρας περιοχετεῦσα! τινα 
περιονσίαν λόγων ἡμῖν, χαὶ τοσαύτη» ὅσην τὸ τῆς 
Ψυχῆς ἐμῆς χῦτος ἰσχύει χωρεῖν. Πλήρη μὲν γὰρ 
ἀδελφοὶ τὰ τῶν Γραφῶν χηρία τοῦ μέλιτος, xa 
«ἣν γλυχεῖαν δρόσον οἱ σἰμόλοι διαχόρως ὑποθλύ- 
ζουσιν᾽ ὥστε τοῖς ἐπιμελέσιν ἐξεῖναι τούτους ἀπόνως 
ἐχθλίψασι, τὴν τῶν ἀρετῶν μέθην εἰσοιχίσαι ταῖς 
οἰχείαις ψυχαῖς" μέθην σωφροσύνης μητέρα, μέθην 
ἀγνοίας διδάτχαλον (62), μέθην ἄγρυπνον τηροῦσαν 


τὸ βλέμμα τοῦ νοῦ" μέθην ἀληθείας φῶς ἐναποτιθε- B 


μένην ταῖς ἀεὶ πληρουμέναις ψυχαῖς" μέθην οὐ πα- 
ραφόρου; ἐργαζομένην, οὐδὲ ἀσθενεῖς ἐχ τοῦ χόρου 
ἐχπίπτοντας, ἀλλὰ μᾶλλον τὰ μέλη χρατύνουσαν, xal 
κοῖς τῆς διχαιοσύνης ὅπλοις χατὰ τῆς ἁμαρτίας 
ὁπλίζουσαν: μέθην ἧς ὁ τῶν ἀποστόλων ἐνεπλήσθη 
χορὸς, ἡνίχα τὴν ἐκ τῶν οὐρανῶν ῥυεῖσαν δρόσον τοῦ 
Πνεύματος, ἐπὶ τῆς ἑαυτοῦ γλώττης δεξάμενος ἔχα- 
στος, ταῖς τῶν συνειλεγμένων ἐθνῶν ἀχοαῖς τὴν τοῦ 
στόματος ἐνέργειαν ἐπεμέριζε τὴν μίαν Exástou φω- 
νὴν πρὸς τὰς ἀπάντων ἐθνῶν αἰσθήσεις μεταρυθμι- 
ζούσης τῆς χάριτος" ὥστε τὸ νᾶμα τοῦ λόγου τῶν χει- 


flictate exsuccam, οἱ paupertinam mez humilitatis 
mamillam vi cogor exprimeread tanizeaeultitudinis 
nutricationem. 189 Ecquis hauc vim affert? Flu- 


viusille magnus Euphrates ; quare etiam pareo. Nam- 


que suo :estu tantam aliquam orationis copiam nobis 
iuvehere potest, quantam animi mei capere potest 
amplitudo, Pleni enim sunt, fratres, mellis Scriptu- 
rarum favi, et. ita suavi rore abunde scaient. alvea- 
ria, ut industriis absque labore licet expressum 
inde virtutis temetum in »roprias auimas derivare 
ac recoudere ; iemelum  temperantiz parentem ; 
temetum ca-titatis. magistrum; (emetum, quod 
mentis oculum pervigilare faciat ; quod veritatis 
lumen in semper plenis gratie animis reponat ; 
quod neque dementes, neque iufirmos ex ealietate, 
et lapsabunios faciat, sed membra. potius flrmet, 
et justitiie arinis coutra scelus obarmet ; temetum 
quo apostolorum chorus repletus est, quando rorem 
Spiritus celo defluentem sua quisque lingua exci- 
piens, collectarum nationum auribus oris virtutem 
jmpertiebatur, unicam cujusque vocem ad omnium 
nationum audiendi sensum conformanie gratia. 
Adeo ut orationis flumen ore profusum aptum mo- 
dificatumque ad. cujusque aures accideret, Spiritu 
vocem transformante pro cujusque audientis lingua 
vernacula. 


λέων προχεόμενον, olxsiov γίνεσθαι πάσαις ταῖς ἀχοαῖς, μεταποιουμένης ὑπὸ τοῦ Πνεύματος τῆς βοῆς 


πρὸς τὸ συγγενὲς τῆς ἐχάστου τῶν ἀχουόντων φωνῆς. 


β΄. Ἐμὲ δὲ αἱ τῶν νηπίων ἔτι περιηχοῦσι Boat, 5 2. Me vero mode circumstrepunt infantium clamo- 


xai βλέπειν ταῦτα νενόμιχα, xexpavóra μὲν ἄσημα 
μετ᾽ ἐχπλήξεως, καὶ πρὸς τὰς τῶν ξιφῶν αὐγὰς 
ἐπιδλέποντα, xal μετὰ δέους ἀποχλινόμενα πρὸς τὰς 
τῶν μητέρων ἀγχάλας, ὡς ἀσφαλεῖς, εἶτα εἰς αὐ- 
«οὑς τοὺς χόλπους χαταδυόμενα. Δοχῶ δὲ καὶ αὐτὰς 
τὰς μητέρας ὁρᾷν, ἄλλην ἀλλαχῇ τῆς πόλεως δια- 
πρέχουσαν μετὰ τῶν ἐλεεινῶν ἐχείνων xal γλυχέων 
φορτίων, xal ζητοῦσαν τόπον ἀποφυγῆς" xal τὴν 
μὲν οὐδὲ χαλύπτραν εὐσχήμονα λαδοῦσαν ἐν ἀχμῇ 
τῶν δεινῶν" τὴν δὲ ἦν εἶχεν ἀποθαλοῦσαν ἐν τοὶς 
ἀλλοχότοις δρόμοις, χαὶ ῥίψασαν᾽ ἄλλην δὲ εἰχῇ χε- 
χυμένας τὰς χόμας ἐπιδάλλουσαν τῷ παιδὶ, xal τῇ 
τοιαύτῃ σχέπῃ τὸ βρέφος ἀποχλέπτειν τῶν χινδύνων 
ἐλπίζουσαν * ἄλλτν ἐγχαταλαμξανομένην ὑπὸ τῶν 
διωχόντων σφοδρῶς, εἶτα ἀφισταμένην τοῦ δρόμου, 
xai πεπληγυΐαν ὑπὸ τοῦ δέους, καὶ δρχρύουσαν τοῖς 
ὀφθαλμοῖς, πρὸς τὴν τῆς μαχαίρας ἀποδλέπουσαν 
ἀστραπὴν, τὸ βλέμμα ἐπιμερίζουσαν τῇ τε ὁρμῇ τοῦ 
ξίφους, καὶ τῷ παιδίῳ τῷ πλήττεσθαι μέλλοντι, xal 
προτιθεῖσαν ἑαντὴν (65) τῇ φορᾷ τοῦ σιδήρου μετὰ 
σπουδῆς, Καὶ πάλιν ἄλλην οὐδὲ χινηθῆναί mou δυ- 


res, et eos mihi videre videor nonsine animi percul- 
sione nescio quid indiscretum clamitare, et ad ensium 
fulgores intueri,nec sine metu ad matrum complexus 
ut tutos reclinari, deinde in ipsos sinus imiergi. 
Videor et ipsas videre matres, aliam parte alia civi- 
tatis discursare cum illo miserabili dulcique onere, 
el effugio locum quzritare ; aliquam sine decoro 
capitis tegmine, dum fcrvet crudelitas ; nonnullaim, 
quod babebat, per tam immanem concursationen 
ponere et abjicere; aliam etiain comam teinere 
confusam infanti objectare, tali tegumento speran- 
tem periculis eripi posse infantem; non neminem 
ab acriter insequentibus deprehendi, tumque cursu 
represso metu perculsam, inque lacrymas effusam, 


macleram fulgurantem  respectare, oculos nune 


ad impelum gladii dividere,. 196) uunc ad plagam 
puero impendentern, el seipsam ferro stricto festi- 
nanter opponere. Contra aliam videre videor, quz 
neque se quoquam movere queat, neque paululum 
respirare, ipsa perculsione pedes vinciente; sed 


pre tjmore ante prolem suam velut emoriua, obs. 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(602) μέθην d yvolac 6:8dcxaJov. Corrcxi ἁγνείας 
illud secutus : vinum germinans virgines. EA quod 
illis pene ταυτολογοίη, Basilius : μητέρα σωφροσύ- 
νης. Cum hiwc ita iudicassem, comperi in Augustauo 
codice ( hiec enim oratio Augustr quoque Vindeli- 
corum seorsim ab aliis excusa fuit ) ἁγνείας ex- 
pressum. . 


(635) Προτιθεῖσαν ἑαυτήγ. Προστιθεῖσαν posttuli, 
quod fuisset matrem ad czedem lilii aecessisse victi- 
mam, el prope utrumque uno ictu. e:esum, ΑἹ si αἷς 
catur ipsa rabiem percussoris 4 fihi capite in se 
avertere, quando ipsa se προτίθησιν, ingenio Basilii 
eril congruentius , quasi vulnus ipsa occupet, non 
facere, aed ferre. |J 
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euro gemitu percussorem sustineat; quin et jam A ναμένην οὐδὲ ἀποπνεῦσαι μιχρὸν, δησάσης τοὺς πό- 


remissio manibus velementiusque tremulis gestet 
infantem, nec jam advertat elapsum e sinu perniciem 
ferro aff-ren lam suo occasu prx:eoccupare, O Hero- 
dis vesaniam, quibus facinoribus ex inconsiderantia 
editis terram illam replevit! Qualis erat ille multo 
infelicissimus, cum tim acerbam sententiam con- 
tra nullius affines injuriz preferebat? Regio pror- 
$us ornatu circumjecto, sibique fastuoso tentorio 
depacto, in throno ex auro et. gemmis compacto 
splendide sedebat, pectusque furore simul et invi- 
di» coaretatum  dilatabat, gladii capulo. dexteram 
fulciens, sapienti: gloria insignes, qui aderaut, 
consulehat, quorum diabolus linguas agebat accc- 
leraus Herodi, ruivuam. Quandoque furiosas jactabat 
voces, quandoque audire ac judicio videbatur uti, 
consultoibusque graviter aunuens, immature de- 
metendas aegetes cogitabat. Postquam vero ma- 
nans ab imimisericordi judicio exosum illud con- 
sultum obtinuit,et odiosum militem totum jam in ar- 
mis ac ferro multo circumseptum esse jussit, et prze- 
fectis suos attribuit : simulque strategos, qui, quod in 
teiwpore facto opus sit, pervidere possint, οἱ armis 
perficere, confirmavit, ad eos forte hzc illum dicere 
nihil puduit ; Multis jam, milites, pugnis strenue feli- 
citerque pugnatis mutabiles regui mei fines vos cir- 
cummunivisiis.Nunc vero,si unquam decet vos urgere 
victoriam,ue pigreminiz multum enim certaminis,nec 
parum periculi. E domo malum mihi oboritur. Laten- 
ter et ob-cure regni mei firmamentum subruitur: nul- 
lum mihi manifestarium bellum imminet. lnfans est, 
hactenus iguotus, qui me scepiris spoliat. Scitis 
Bethleem ? In. ea. natum puerum didici, qui a Deo 
regni accepit suffragium, Nondum biennii tempus 
est, ex quo se de watrice evolvit, Nullus. quidem 
me turbat apparatus: at prophetarum super ipso 
oracula ieforiiido. Etenim Magi (meministis autem, 
ut nuper ad nos adveuerint) nescio qua sibi mon- 
Birante stello ortum pueri. didicisse pronuntiabant, 
et Betlileem perquisiverunt, ut et infantem viderent, 
et bonores haberent uaio. regi 1391. congrueutes. 


δας αὐτῆς τῆς ἐχπλήξεως, ἀλλὰ προαπολωλυζαν ἁ-πὸ 
τοῦ φόθου τῆς οἰχείας γονῆς, καὶ τὸν πλήττοντα μετ᾽ 
οἱμυγῆς ἀμυδρᾶς ávapévoucav: xal που xai ταὶς 
χερσὶ παρειμέναις ἤδη, xai τρεμούσαις σφοδρῶς, τὸ 
βρέφος βαστάξουσαν, χαὶ ἀγνοήσαπαν, διολισθῆῇσαν 
τῆς ἀγχάλης τὸ βρέφος φθάσαι τῷ θανάτῳ τοῦ πτώ- 
ματος τὴν ἀπὸ τοῦ ξίφους ἀπώλειαν (64). ᾿Αχούειν 
xaY χρίνειν δυχῶ, χαὶ τῶν συμθουλευόντων, ἐπινεύειν 
σεμνὰ, οἵτινες τὸ τῶν ἀώρων ἀτταχύων ἐμελέτησαν 
θέρος. Ἐπειδὴ δὲ ἀνηλεεῖ δόγματι τὸ μισάνθρωπον 
ἐχεῖνο ἐχράτυνΞ βούλημα, xai στυγνὴν ἐν ὅπλοις 
εἶναι τὴν στρατείαν ἤδη πᾶσαν ἐχέλευσε, χαὶ πε- 
ριεφράχθη σιδήρῳ πολ)ῷ (65), καὶ λοχαγοῖς αὐτὴν 
χατεμέριζε, xal στρατηγοὺς ἐχειροτόνει, δεινοὺς μὲν 
συνιδεῖν ὅτι χρὴ ποιεῖν ἐν χαιϊρῷ, δεινοὺς δὲ χρήσασθαι 
δόρατι. Καί που τοιαῦτα ἔλεγε πρὸς αὐτοὺς, οὐδὲν 
ἐφ᾽ οἷς ἔλεγεν αἰσχυνόμενος" Πολλοὺς μὲν, ὦ στρατιῶ- 
ται, πολεμήσαντες (66) ἐριστεύσατε, xaY' τρεπτοῖς 
τῆς ἀρχῆς ἐμῆς ὅροις (67) περιεθάλλετε τεῖχος. Καὶ 
νῦν δὲ εἴπερ ποτὲ προσήχει σπεύδειν ἐπὶ τὴν νέχην 
ὑμᾶς μὴ ὀκνεῖτε. Ὃ γὰρ ἀγὼν πολὺς, χαὶ μέγας ὁ 
χίνδυνος. Οἴχκοθέν μοι περιφύεται τὸ xaxóv (68). Λε-- 
χηθότως τὸ τῆς ἐμῆς βασιλείας διορύττεται χράτος. 
Οὐδεὶς φανερὸς ἔπεισί μοι πόλεμος. ᾿Αγνοούμενον ἔτι 
παιδίον συλᾷ με τῶν σχήπτρων. στε τὴν Βηθλεέμ; 
Ἐν ταύτῃ γεγενῆσθαι (609) παῖδα μεμάθηχα βαπιλέως 
Ex Θεοῦ ψῆφον ἐπισυρόμενον. Οὔ πω δύο χρόνους ἐτῶν 
ἐπὶ τῆς αὐτοῦ γονῆς (70) ἐξελίττετα:. Καὶ παρασχευὴ 
μὲν οὐδεμία ταράττει με. τὰς δὲ τῶν προφητῶν ἐπ᾽ 
αὐτῷ φοδοῦμαι φωνάς. Καὶ γὰρ οἱ μάγοι (μέμνησθε 
ὃὲ ὅτε πρώην ἡμῖν ἐπεδήμησαν) ὑπό τινος ἀστέρος 
φανέντος; αὐτοῖς (71) μεμαθηχέναι τὸν τοῦ παιδίου 
τόχον, ἀπήγγελλον, xal τὴν Βηθλεὲμ ἀνεζήτησαν, 
ὥστε χαὶ τὸ παιδίον ἰδεῖν χαὶ βασιλεῖ πρέπουσαν τῷ 
τεχθέντι ἀναθεῖναι τιμήν. Ἐγὼ 5& ἐδουλόμην παρ᾽ 
ἐχείνων μαθεῖν, τίς οὗτός ἐστιν, ἵν᾽ εὐχερὴς γένοιτό 
μοι xaX πόνων ἐλευθέρα μαχρῶν 1) τῆς τυραννίδο; 
χατάλυσις. Ἐπειδὴ δὲ ἐχεῖνοι τὰς ὁμολογίας τὰς 
πρός μὲ παγείσας, οὐχ olb ἀνθ᾽ ὅτου, ψευσάμενοι 
πρὸς τὴν οἰχείαν χώραν ἀπέδραμον, τετάραγμαι, δὲ- 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(64) Φθάσαι τῷ θανάτῳ τοῦ πτώματος τὴν ἀπὸ 


rum regnare jussus est ἃ Romanis apud Ciceronem, 


τοῦ ξίφους ἀπώλειαν. Parum fuerit baec Lrausferri D Plutarchum, historicos. Hoc loco ne fiues imperii 


ex H.rcule furente : 


Parefactus infans igneo vultu patris 
. Perit ante vulnus : spiritum rapuit timor. 


Qus sequuntur longo tractu hausta sunt ex Augu- 
81210 codice, qui multum variat. 

(0605) Περι: ροάχθμι πο.1:λῷ σιδήρῳ. Declevi de meo 
exemplari περιεφράχθη, quae vox apud Metaplirasten 
active interpretata est, Sallust, in Fragmentis alibi 
[erro septos scripsit. . 

(66) Πο.1λοὺς... πολεμήσαντες. Vel scribe πολε- 
μώώσαντες mullis hostibus domitis, vel Augustanum 
sequere, in quo est πολέμους πολεμήσαντες. 

(67) Τροπαὶ toic τῆς ἀρχῆς ἐμῆς ἔροις. Pro 
τροπαὶ τοῖς scribo τρεπτοῖς, et verto : Mutabiles 
fegni mei fines. Mutantur regui (ines , cum rex de- 
victus, aut quo alio modo cogitur intra c:rtos prae 
gcriptosque fines reguare, ut Antiochus intra Tau- 


Uerodiani mutarentur, ne es-ent τρεπτοὶ miles ef- 
lecit. liec auctori videtur esse mens, Rarze laudis 
acumen Augustanus codex profert : τὸ τῶν τροπαίων 
«οἷς τῆς ἐμῆς ἀρχῖςς ὅροις περ!εθάλετε τεῖχος. ficgni 
mei [ines i(roparorum muro circummunivistis. An sen- 
tenti: quoque satis id congruii? 

(08) Ofxo0Év μοι περιφύεται τὸ κακόν. Hane 
iectionem illi praefero , quie in. M. S. οἴχοθεν ἐπ᾽ 


(69) De;evno0ar.. Geminandum v, Causam alibi 
damus. 

(10) Ἐπὶ τῆς... γονῆς. Vulva ita meruit appellari, 
quod in ea potius γίνεταί τις (sive γένηται, genitur, 
ut prisci Grzci ac Latini. locuti sunt) quam dum 
nascitur : nam dui fetus in vulva, aut esse iucipit, 


Aut est : dum extra, esse potius cognoscitur. 


(11) Φαγνέντος αὐτοῖς. Augustani additamentum 
est φαιδροῦ. 
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ξοιχα, παρεῖναι voulu τὸν χίνϑυνον. Εἰς ὑμᾶ; βλέπω A Ego volebam de iis nosse quis ille esset, quo in ma- 


λοιπόν. Λύσατέ μοι τὸ δέος. "Er τὴν Βηθλεὲμ μετὰ 
τῶν ὅπλων ἐπείχθητε, περιστήσατε πᾶσ! τοῖς ὁρίοις 
αὐτῆς πυχνὰ τοῦ φόνου τὰ δίχτυα᾽ ἀνδρῶν γεγηρα- 
χότων ἀπεχέσθω τὸ ξίφος (19): τοῖς ἡθῶσιν ἤδη μηΣδ- 
ἐνα ἐπαγάγητε χίνδυνον (75). Ἐπὶ τοὺς μιχροὺς 
ἕτ: παῖδας ὁπλίξεσθε μόνους. Πᾶσαν χείρατε τὴν 
πρώτην ἡλικίαν ἀνηλεῶ:. Μηδὲν μητρὸς ἐλεήσατε δά- 
xpoov: τὸν ἐμὸν ἐχθρὸν ἐν τοῖς ἑκάστης ἀνιχνεύσατε 
χόλποι;. Κατὰ τῶν προσπεφευγότων ἔτι τοῖς τῶν 
εἡτέρων μαζοῖς ὠθεῖτε τὸν σίδηρον" xaY χεραννύ- 
οθω τὺ τῆ: σφαγῆς αἷμα τῷ γάλαχτι. Κἂν τὰς μη- 
τέρας αὐτὰς διοιγμένας (14) τοῖς βρέφεσι δια πείρητς, 
τῇ τῆς πληγῆς Día τοῦ σιδήρου ἀπὸ τῶν ἀπαλῶν σω- 
μάτων ἐπ᾽ ἐκείνας διολισθήσαντος, οὐδεὶς ὑμῖν ἐπι- 
στήσεται τοῦ τοιούτου φόνου χατήγορος. Σπεύσατε 
μόνον, ἐπισπεύσατε δίχην λεόντων τῇ πόλει. Μὴ 
γενέσθω τοῦ φόνου κόρος ὑμῖν, ἕως ἂν ἐπιλαμόανό- 
μενον ἕτι φαίνηται τὸ παιδίον. "Exv μηδενὶ συγχω- 
ρήσητε ζῆν, χἀχεῖνος ἐν τοῖς πᾶσι φανήσεται χείμε- 
vo; χαὶ ὁ μὲν οὗ χαλῶς οὐδ᾽ ἀσφαλῶς τῆς τῶν μά- 
γῶν ἀπολαύσει τιμῆς" ἐμοὶ δὲ χαίροντα δώσετε βίον 
χαὶ φροντίδος ἐλεύθερον. 


nus meas facile deveniret, nec longis laboribus 
egeret Lyrannidis oppressio. Quando vero conveuta 
mecum pacta, nescio quam ob causam, ementiti, 
terras suas cursu repetivere, perturbor, metuo, pe- 
riculum prasens esse reputo. C:eterum vos meus 
spectat animus, Vos me metu solvite. Betlileem ar- 
mali properanter ite, cireumdate universam oram 
crebris obsidionis retibus. Viris parcatur, senectae 
ztati parcat. gladius, pubentibus nihil afferte peri- 
cui; in parvos tantum puellos arma capite. Pri- 
main illam statem omnem tondete: non. misereat 
vos matrum lacrymontium : hostem meum iu cujus- 
que matris investigate sinu ; in eos ferrum distrin- 
gite, qui tunc ad materna refugient ubera, et jugu- 
lationis cruor lacte misceatur. Quod si matres circa 
infantes dispessas trajeceritis, ictus violentia ferro 
3 teneris corporibus in eas dissiliente, nullus in 
vos istiusinodi czedis accusator statuetur. Festinate 
tantum, et festinantes more leonum in urbem ir- 
rumpile : nulla ez dis satietas vos capiat, dum infans 
ille deprehensus agnoscatur. Si nulli vitam conceg- 
seritis, ct ille in commuui jacebit exitio; ac neque 


boneste, neque tuto magorum honore fruetuc ; mibi vero differtum gaudiis vitam dederitis et a 


curis liberam. 
γ΄. Ταῦτα ἀχούσαντες ἐχεῖνοι, xal τὸ συμπαθὲς 


ἅπαν ἔχτεμόντες τῶν οἱἰχείων ψυχῶν, xai BouXsucá-; 


μένοι νιχᾷν ταῖς ἀτοπίαις ἀλλήλους, δρόμῳ πρὸς τὴν 
πόλιν ἐφέροντο τὰς δεξιὰς ἀνατείναντες ὡπλισμένας, 


χαὶ ταῖς τῆς Βηθλεὲμ ἐμπεσόντες ἀγέλαις, τοὺς ἀπα- C 


λοὺς ἄρνας διεσπαράσσοντο᾽ xai πανταχόθεν αἱμά- 
των ἀναθλύζουσαι πηγαὶ δαψιλῶς τὸ τῆς γῆς Eypat- 
voy πρόσωπον. Καὶ οὐδὲν ἐφαίνετο πρὸς σωτηρίαν 
τοῖς ἀπολλυμένοις ἀρχοῦν, οὐχ οἶχος χαταχρύψαι τὴν 
ὑπεισελθοῦσαν δυνάμενος, οὐχ ἱερὸν, φόθον τινὰ τοῖς 
φονευταῖς ἐμποιοῦν, οὐ λεληθυζα σπηλαίου χατάδυσις. 
᾿Αλλὰ πανταχόθεν οἱ παῖδες ὡς δυσμενεῖς ἀνιχνεύοντο, 
χαὶ οὐδεὶς αὐτῶν τὴν μάχαιραν διελάνθανεν, ἕχαστος, 
ὡς αὐτὸς ὧν ὁ Χριστὸς, ἐν τοῖς ἑχάστου ζητούμενος 
αἴμασιν. Ὅσαι δὲ ἦσαν τολμηραὶ xai θρασεῖαι μη- 
κέρες, ἀντερείδουσαι τὰς χεῖρας ταῖς ἀχμαῖς τῶν 
ξιτῶν, ἐπλήττοντο μὲν ὑπὲρ τῶν παίδων ἰδίαις πλη- 
γαῖς᾽ πλέον δὲ ὠφέλουν οὐδέν᾽ ἀλλὰ μαχρότερων 
ἐποίουν αὐτοῖς τοῦ χινδύνου τὸν χρόνον. Αλλαι δὲ 
ἐπιξαλλόμεναι βιαίως, ὡς ἐφελχομένων τῶν τέχνων 
ἅπερ ἔτυχον μέλη περ'σφίγξασαι ταῖς χερσὶ, ταῦτα 
ἔχουσαι. μετὰ ταῦτα μόνον ἐφάνησαν, τοῦ σιδῆσου 
τῇ τομῇ χαὶ τοῖς ἕλχουσι τὸ παιδίον μερίζοντος. Καὶ 
à μὲν τὴν χεῖρα τυχὸν, fj 65 μέρος ποδὸς, fj δὲ ἄλλο 
τι μέρος ὡς ὅλον ἀπέχουσα τὸ τέχνον ἀπέτρεχε. IToA- 


ὅ. llis illi auditis, omni commiseratione de pectore 
exturbata, secum statuunt sceleribus decertare: 
cursu feruntur in urbem dexteras attollentes arma- 
tas, et in Bethleemiticos impulsi greges, molles 
agnellos dilacerant : omni ex parte fontes cruoribus 
late scaturienies terre faciem attaminabant. Nihil 
interim pereuntibus occurrebat, quod satis ad salu- 
tem esse posset: non donus, qua tegi possit laten- 
ler ingressa ; non sacer aliquis locus, qui carnifici- 
bus religionem injiciat; non exco aditu spelzum 
ullum : verum infantes undecunque velut hostes 
jnvestigabantur, nec ullus eorum carnificum ma- 
chzram effugit, dum quisque, tanquam sit ipse 
Christus, in cujusque sanguine quzeritur. Quotquot 
autem matres audenter et alacriter. gladiorum 
mucronibus manus objectabant, plagis propriis fi- 
liorum loco feriebantur, nec hilum proficiebant ; 
192 quin potius periculi tempus illis producebant. 
Alix violenter intercept, qua forte membra nacta 
manibus constriugebant, dum  avellerentur liberi, 
ea postea tagtum retinentes conspiciebantur tra- 
hentibus illis, et retrabenti matri ferro infantem 
dissecante et partiente. E quibus lizec forte manum, 
jlla pedis frustum, alia aliud tauquam integro 
reportato filio diffugiebat. Multe quoque cursu ine 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(73) ᾿Αγδρῶν γεγηραχότων ἀπεχέσθω τὸ ξί- 
φος. Aut hec. divellenda, ἀνδρῶν ἀπεχέσθω, aut 
Auguslani lectio recipienda : τῶν ἀνδρῶν γενέσθω 
φειδὼ, τῶν ἀνδρῶν γεγηραχότων à. τ. 5. Sed iterari 
τὸ ἀνδρῶν parum placet. Metaphrastes videtur le- 
gisse tantum : ἀνδρῶν γεγηραχότων : a senibus, 
inquit, abstineat ensis. 

(3) Τοῖς ἡδῶσιν ἤδη μηδένα ἐπαγάγητε xiv- 


PaTnor. GR. LXXXV. 


Ovvov. Contrarium fuit olim Atheniensium decretum. 

Strabo, lib. xiu : Ἑηφισάμενοι Μιτυληναίους ἠδηδὼὸν 

ἀποσφαγῆναι. Hxccine gens humanitatis eruditrix ? 
(74) Διοιγμένας. Corrigo : διοιγομένας, aut δι- 

ηγμένας. quod Metaphrastes legisse videtur; vertit 

uite : Etiam matres cum. infantibus adactas trans- 
gite. ' ᾿ 


λὰ 
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solo nio!lem su:m sobolem impingentes ad filioruin 
necem nullius egeLant. ferro. Jam vero quadam 
fuit, quie ictum parauti filium obtendit, et crebro 
per suam prolem eum adjurabat, et talia vocifera - 
batur illacrymans : Miles, facti tui hanc a me ini 
gratiam, quasi per imprudentiam pro filio me pu- 
llicitus prosterne, neve contristes matris oculos tam 
acerbo spectaculo. Est tibi forte mater alibi, cst 
tibi uxor cum liberis : scis ut liberormn zrumnis 
parentum viscera conficiantur. In me igitur illarum 
miserere. llli mollescebat animus, ac per genas la- 
eryma fluebat : at Herodis iracundiie serviens, dum 
adliue verba fiunt, iu matris ulnis puer jugulabatur, 
οἱ supplicationem cadis luctus accidit. 


BASILII SELEUCIENSIS 
citato jum prostratis illapsze corporibus, et duriori A λαὶ ὃὲ τῷ τῆς 


396 
φυγῖς 026p τοῖς ἤδη χε! μένοις ἐπι- 
χκαταπίπτουσαι σώμασι, χαὶ τῷ στερεῷ τῆς γῆς τίροσ- 
ἀράσσουσαι tà; ἀπαλὰς αὑτῶν ἐπιγονὰς, οὐδενὸς 
ἐδέοντο ξίφο.ς εἰς τῆν τῶν πχίδων ἀπώλειαν. "ἤδη 
δέ τις τῷ μέλλοντι πλήττειν προϊσχομένη τὸν παῖδα 
xal πολλὰ χατὰ τῆς ἰδίας ἐξορχοῦσα γονῆς, τοιαῦτα 
ἐδόα δαχρύουσα᾽ Χάρισαί μοι, στρατιῶτα, τῶν ὑπὸ 
σοῦ πραττομένων τὴν ἄγνοιαν, χαὶ πρὸ τοῦ παιδὸς 
ἐμὲ χειμένην ἐπίδειξον (75) xaV μὴ λυπήσῃς οὕτω 
πιχρῷ θεάματι μητρὸς ὀφθαλμούς. "Eatt σοι μῆττρ 
TOU πχντως, ἔστι σοι xal γυνὴ χεχτη μένη παιδίον" 
οἶσθα ὅπως ἐπὶ τοῖς τῶν παίδων δεινοῖς τὰ γεννή- 
σάντων σπλάγχνα διαπράσσεται (70). Τῷ δὲ ἐπεχάμ. 
πτέτὸ μὲν d Ψυχὴ, χαὶ δάχρυον ἐχεῖτο χατὰ τῶν 
πλρειῶν, τῇ δὲ 'Houbou λύπῃ (77) δουλεύων, ἔτι 


εὄντων τῶν λόγων, ἐν ταῖς τῆς γεννησάσης ἀγχάλαις τὸ παιδίον ἀπέσφαττε, xai τὴν ἱχεσίαν ὁ τοῦ φόνον 
ἐ Y $ 


διέχοπτε θρῆνος. 


4.Talia cum isti audent ac perpeirant, in majorem ΒΒ δ΄. Καὶ ταῦτα αὐτοῖς τολμῶσι xal πράττουσιν εἷς 


quewdam furezem exacuebatur ira ; in ipsas domos 
msiliunt, omnia scrutantur emissitiis ac cedem 
spirautibus eculis, et in editiora eubilia cursu eva- 
dunt : deinde sub. lecticam forte aut rem quampiam 
similem abstrusum nacti infantem, et solo vagitu 
proditum e domesticis latebris extrahunt, ac veluti 
saxum e funda in plateas ejaculantur, regis furori 
tàm exsecramda nece gratificati. Clamor autem 
confusus, et varia tristitiz: vox invaleseebat, partim 
filiis graudioribus fratres dentibus, partim patribus 
miserabiliter uatos. deplorantibus, partim matribus 
altes gemitus vi doloris edentibus, partim senibus 
nibil unquam tale, ne in hostili quidem irruptione, 
vidisse se clamantibus; denique communis omnium 
auditur querela. peracerbum diei illius illuxisse so- 
Jem. Taudem cum tam insigni edito facinore, belli 
ducatu cessante, et exercitu quasi e luculenta victo- 
ria dilapso, iterum matrum luctus recrudescehat, ac 
199 deinceps fendi facta. potestate, unaquaquo 
filii membra aliunde alia legens eum lacrymis, et 
violenter dissecta quoquo modo in. unum compo- 
nens, quodque desit, quaritans, ac, si quod inve- 
nerit, sapiuscule exoseulans, et totius corporis 
reliquias iu sinum ingerens, valide clamabat : Ileu 


πλείονα μανίαν ὁ θυμὸς ὑπεθήγετο, xal τοῖς οἴχοις 
εἰσεπήδων αὐτοῖς, xal πάντα ἀνηρεύνων ἐξεστηχόσε 
καὶ φόδου πνέουσιν ὀφθαλμοῖς, xal πρὸς τοὺς ὑψη- 
λοὺς θαλάμους ἀνέτρεχον " εἶτα ὑπὸ τὴν χλίνην τυχὸν, 
ἣ τοιούτῳ τινὶ παιδίον εὑρόντες χρυπτόμενον, μόνῳ 
τῷ χλαυθηρισμῷ (78) μηνυθὲν ἀπὸ τῶν οἰχείων E- 
σφευδόνουν" ὁποῖα λίθον (79) ἐπὶ τὰς ἀγυιὰς, τῇ τοῦ 
βασιλέως ὀργῇ τὸν οὕτως ἀνόσιον χαριζόμενοι θάνα - 
τον. Boh δὲ ἐγίνετο συμμιγὴς, xal πένθους ἦχο; 
ἐπεχράτει ποιχίδος" τῶν μὲν ἤδη μειξόνων παίδων 
ὀδυρομένων τοὺς ἀδελφούς" τῶν πατέρων δὲ ὄλοφυρο- 
μένων οὖς ἕτεχον" τῶν μητέρων δὲ οἰμωγαῖΐς ὀξείαις 
χεχρημένων ἐπὶ τοῖς πάθεσι’ τῶν γεγηραχότων δὲ 
οὔπω τοιοῦτον ἑωραχέναι βοώντων οὐδὲν, οὐδ᾽ ἐν πος. 


C μίων ἐπιδρομαῖς" πάντων ἐπιμε μφομένων τῷ πιχρῷ 


τῆς ἡμέρας ἐχείνης φωτί. Τέλος δὲ ἐχούσης τῆς 
οὕτω καλῇς ἀριστείας, τῆς στρατηγίας xai τοῦ 
στρατοπέδου διασχεδασθέντος, ὡς ἐπὶ vixp λαμ- 
πρᾷ, πάλιν ἀνεζωπυρεῖτο τῶν μητέρων ὁ θρῆνος, 
xai τοῦ δαχρύειν ἐξουσίαν λαδοῦσαι λοιπὸν ἐχάστη 
τὰ τοῦ παιδίου ἄλλα ἀλλαχόθεν μέλη συνέλεγε (80) 
μετὰ δαχρύων, xal τὰ διατμηθέντα βιαίως ὁπωσοῦν 
£l; ἕν συναρμόζουσα, xa τὸ λοιπὸν ἐπιζητοῦσα, χαὶ 
τοῦτο εὑρεθὲν περιπτυσσομένη πολλάχις, xal προσ- 


CL. DAUSQUEII NOTE, 


(75) Πρὸ τοῦ παιδὸς ἐμὲ πειμένην ἐπίδειξον. 
Hac oratione non tam veri species apparet, quam 
jpsa veritas. Potuit enim hoc accidisse, quod in 
iriumvirum proscriptione refert Appianus lib. iv 
Civilium : Ἕτερος ἀδελφοῦ συλλαμδανομένον mpoc- 
δραμὼν ἀγνοίᾳ τοῦ xai αὑτὸς ἱ 
γράφθαι, Ἐμὲ, ἔφη, χτείνατε πρὸ τούτον. Alter 
cum [raire comprehenso accurrerei, tgnarus δ6 quo- 
que cum illo proscriptum , Me, inquit, ante. huuc 
perinite. 

(T6) Τὰ áytov caJAáyyxva Ouazpdoce- 
ται. ἕο dictum modo, quo Latini dicunt. animam 
aut viscera dolore confici. Primum advertenti hunc 
locum occurrebat διασπαράσσεται, Αἱ lectionem pri- 
mam mulari uilil est necesse, licet Metaphrastes 
vertat : dilacerentur. uU 

(11) Ava q. Metaphrastes cum vertat rabiei, λύσσῃ 
videtur legisse : quod praetulerim. 


4 ἐχείνῳ mpoye-- 


18) Κιαυθηρισμῷ. Mallem χλαυθμυρισμῷ. 
19) 'Ecgevóórovr ὁποῖα «λίθον. Augustanus : 


ἐσφενδόνων. Ab eadem. immanitate sunt. illa Meta- 
morphos. 1v, non dispari hypotyposi : 

Deque sinu matris ridentem, et parva Learchum 
Brachia tendentem rapit, et bis terque rer auras 


More rotat (unda: (ἐσφενδόνε!) rigidoque infantia saxo 
Discutit ora feroz... 


Seneca de llercule furente : 


Dextra precantem rapuit, el circa furens 
Bis ter rotatum misit. ..... 


Plutarchus. in. Marcello meminit. ἀνδρῶν ἀποῤῥ'- 


φέντων xai διασφενδονισθέντων Archiiiedis machi- 
uis. 

(80) Mé.n συνέλεγε. Ut Theseus Hippolyti apud 
uragicog. 
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θεῖσα tol; χόλποις τὸ σῶμα πᾶν, i6óx cgobpo;: A mihi, fili mi! non in eam spem te excoluimus. 


Θίἴμο: παιδίον ἐμὸν, οἴμοι, οὐχ ἐπὶ τοιαύταις ὑμῖν 
ἐλπίσι γεωργηθέν Πῶς μὲν ὁποῖα χλάδος ἐδλάστη- 
σας (81) ! πόσῳ δὲ χάλλει ἐχόμασας ! πῶς δὲ ἀγαθῆς 
ἐλπίδος ἀποδούς μοι σπέρματα, ἀθρόον ἀπέπτης τῶν 
ἐμῶν χειρῶν ! Διανάστηθι, προπταποτείναξον τὸν 
ὕττνον, ὃν ὁ τοῦ βασιλέως φθόνος ἐπήγαγε " μετάδος 
μοι τῆς χαριεστάτης φωνῆς" ἐφαπλώθητι ταῖς ἀθλία:ς 
τῆς γεννησάσης θηλαῖς “ ἕλχυσον ὅν ἑρίλεις πάλαι 
μαζόν᾽ τοῦ τῆς μητρὸς σεαυτὸν ἐξάρτησον αὐχένος. 
Σιγᾷᾶς ; ἐρεμεῖς ; οἴμοι τῶν χαχῶν ! Πῶς συνυφανῶ 
τὰ μέλη σου πάλιν, ἅπερ ἡ μάχαιρα χατέτεμεν ἄφει- 
δῶς; ποία δὲ μήτρα πρὸς τὸ σεσωματωθῆναι (82) 
πάλιν γενήσεταί μοι ὑπουργός ; ποίαις δ᾽ ἄρα χερὶ 
τὴν ἀναγκαίαν σοι ἐπισωρεύτω γῆν ; πῶς δὲ ἐμαυτὴν 


Quomodo velut. ramus tener in lucem  eruperas t 
quanta fuit oris venustas! quomodo vero, cum bou: 
spei semina prodidisses, confestim meis e manibus 
evolasti! Resurge, somnum excute, quem regis 
induxit invidia, voce gratissima meeum communica, 
applicare miseris tue genitricis uberibus, trabe 
dilectam olini mammam, depende de waterna cer- 
vice. Siles? quiescis? heu mihi nimium miserz! 
Quomodo tua rursum connectam membra, qua tam 
inclementer machara dissecuit? cujusmodi matrix 
ad te recorporandum mili subserviet? aut quibus 
manibus necessariam (ibi terram aggeram? quo- 
modo :ne 3b imagine tua semovebo? Ejusmodi la- 
mentationibus dum invicem singulie ad comploran- 


«ἧς σῆς χωρίσω μορφῆς ; Τοιούτων ὀδυρμῶν ἡ πόλις B dumexstimulant, civitas complebatur, et quotidiauus 


πεπλήρωτο παραθηγούσης ἐχάστης ἐχάστην εἰς οἰμω- 
γὴν, χαὶ τὸν ἐπὶ τοῖς τεθνεῶσι παισὶ θρῆνον 1) τῶν 
ζώντων ὄψις ἐφήμερος ἐξέχα!εν. Ὁ βασιλεὺς δὲ ὡς 
ἐπὶ τροπαίοις ἐστεφανοῦτο (85), xaX νενικηχέναι vf- 
χῆν, οἵαν οὔπω πρότερον, ὑπελάμδανεν. Καὶ τοσού- 
τοῖς ἑαυτὸν ἐπιχλείσας μιχιφονίας ἐγχλήμασ', xal 
«τοσαῦτα φυτὰ τῆς οἰχείας ἀρχῆς ἐχτεμὼν, ἐφρόνει 
μέγα, καὶ πάσης ἀσφαλείας ἀπολαύειν ἐνόμιζεν " οὐκ 
εἰδὼς ὁ πάντα ἀνόητος, ὅπως αὐτὸ τὸ μηχάνημα τὸ 
σοφὸν ἐχεῖνο διέπεσεν. Ὃν μὲν γὰρ ἐζήτησεν, οὐχ 
ἴσχυσεν ἐναποχλεῖσαι ταῖς πάγαις" o0; δ᾽ οὐχ ἂν ἐδηύ- 
τὸ νήφων ἔτι διατεθῆναι χαχῶς ἀπώλεσεν (84), 
αὑτὸς ἑαυτῷ λυμηνάμενος. Χριστὸς δὲ ὁ τῶν ὅλων 
Δεσπότης τῷ μὲν οὕτως ἀνημέρῳ τεχνίτῃ τῶν ἀνο- 
σΐων παθῶν δίχην ὀξυτάτην ἐπήγαγε" τὰ; δὲ τῶν 
ἀνευθύνων παίδων ψυχὰς τοῖς τοῦ πατρὸς ᾿Αὐραὰμ 
ἐναποθέμενος χόλποις, αὐτὸς μετ᾽ ἐξουσίας ἐπ᾽ Αἴγυ- 
πτὸν ἔρχεται, τὴν τῆς ἀσεδείας ἀχρόπολιν (85) Ex- 
καθᾶραι βουλόμενος, χαὶ ταῖς οἰχείαις ἀχτῖσι τὴν ἐν 
τοῖς ἀδύτοις χεχρυμμένην τῶ" εἰδώλων πλάνην àva- 
χαλύψαι, χαὶ ποιῆσαι τοῖς ἀπατωμένοις πάλαι χατά- 
δηλον, χαὶ περιστῆσαι τῷ διαδόλῳ πένθος βαρύτατον. 
Ὀλίγους γὰρ Ἰουδαίων παῖδας ἀπολωλεχέναι νομί- 
σὰς δ'ὰ Χριστὸν, ἐχείνους μὲν ἡγνόησε τοῖς ἀσύλοις 
ἐγχατοιχίσας λειμῶσι, καὶ βλάψας οὐδὲν, τῆς δὲ ἰδίας 
τυραννῖδος ἤδη συνεώρα γυμνούμενος, xal τὸν ἀρ- 
χαιότατον τῆς αὐτόθ ϑυναστείας χλῆρον ἀποσυλούμε- 
νος, τῆς Ἡσαΐου πληρουμένης προῤῥήσεως, ἣν αὐτὸς 


viventium aspectus super liberis demortuis luctum 
iucendebat. Rex interea velut excitato trop:eo coro- 
nabatur, et victoriam pristiuis ampliorem se vicisse 
existimabat. Tantis insuper cum se funesti homicidii 
criminibus obstrinxisset, tantisque proprii regni 
stirpibus excisis, altos capiebal spiritus et se 
quantavis securitate defrui putabat, ignorans homo 
vecordissimus fabricam illam tau belle meditatam 
evanuisse, Quem enim ad cedem conquisiverat, 
tendiculis coucludere minime valuit : quos vero 
sobrius nuuquam voluisset affectos injuria, foede 
perdidit sibiipse injurius. Christus vero universi 
Dominus tam immi impiorum facinorum artifici 
poenam celerrimam intulit. At. insontium animas 
infantium in patris Abrabami sinum recondens, 
ipse cuim impietatis arcem statuisset expurgare, et 
domesticis radiis delitescentem in adytis idolo- 
rum errorem revelare, ac pridem deceptis aperire, 
necuon diabolum luctu gravissimo exsternare, it ia 
JEgyptum plenus auctoritatis. 1944 Perpaueos 
enim Judxorum pueros propter Christum ratus se 
perdidisse diabolus, ignorabat illis predia rapi- 
nis non obnoxia iphabitanda dedisse, minimeque 
nocuisse : non animadvertit propria jam se nudari 
tyrannide, et antiquissima sui dominatus parte pri- 
vari, dum lsaiz przedictio complebatur, quam Chri- 
stus jn prophetz labris reposuerat, jam oliin hane 
suam peregrinationem dilucide demonstrans, et per 


ὁ Χριστὸς τοῖς τοῦ προφήτου χείλεσιν ἐναπέθετο, D ejus linguam  intonans : Ecce Dominus ascendet 


πόῤῥωθεν ἔτι τὴν τοιαύτην ἑαυτοῦ ἐπιδημίαν σαφῶς 


super nubem lesem, εἰ inyredietur — "Egyptum, et 


CL. DAUSQUEII NOT.E. 


(81) Ὁποῖα κιλάδος ἐδιάστησας. Similia sunt 
illa poetae magni, ὄζος "Ἄρηος, et φοίνιχος νέον ἔρνος 
ἀνερχόμενον, palme recens assurgentis quasi sobolem 
Nausicam dicentis. . 

(82) Σεσωματωθῆναωαι. Mirum est vocem tam 
nihili in utroque reienJatu codice. Seca el scribe, 
πρὸς tb σὲ σωματωθῆναι, ad (e recorporandum, ex 
"Tertulliano lib. De resurrectione, et alibi. 

(85) Ἐστε;ανοῦτο. Augustanus audit λαμπροῖ;, 
3nallem λαμπρῶς. | 

(88) Oóc δ᾽ οὐκ ἂν ἐθδού.1ετο νήφων ἔτι διατε- 
θῆναι καχῶς ἀπώλεσεν. Hoc ad Herodis filium po- 
tiseimum perunet, quem ut iu. communi strage 


infantium jacere Augustus audiit : Melius est, ait, 
Herodis porcum esse quam filium. Macrob., Sai. 


Jib. t, c. 4. 


(85) Αἴγυπεον ἀσεδείας ἀχρόποιιν. Eustath. in 
lliad. & : Διονύσιος χαλχοῦς τοὺς ἐμπαθῶς ἐμφορου- 
μένους οἴνου χυλίχων ἐρέτας ἔφη, ὡς ἱστορεῖ ὁ γρά- 
jac τὸ, Μητρόπολις τῶν χαχῶν ὁ οἶνος. Bion quoque 
dixit φιλαργυρίαν, xaxlaz μητρόπολιν. lterum. Ba- 
silius dixit θεοσεδείας ἀχ vy, item ἀθανασίας, et 
ὑπερηφανίαν vo των ἀχρόπολιν. Damascenus, De 
transfiguratione, llagiv δὲ τῶν ἀρετῶν yy καὶ 
ἀχρόπολις ἡ ἀγάπη χαθέστηχεν, 
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commov buatur. simulacra Egypti a facie ejus ** ; A ἐνδιιχνύμενος, xa; διὰ τῆς ἐχείνον γλώττης βοῶν" 


ipsi gloria, eV imperium in secula. Amen. 


Ἰδοὺ Κύριος κάθηται ἐπὶ νεφέλης xovznce, xal 


ἥξει εἰς Αἴγυπτον, καὶ σεισθήσεται τὰ χειροποίητα Αἰγύπτου ἀπὸ προσώπου αὑτοῦ" αὑτῷ ἡ 


652a, xal τὸ χράτος εἰς τοὺς αἰῶνας. ᾿Αμήν. 
ORATIO XXX VIII. 

Contra. Judeos. de Salvatoris αὐτόπται demon- 

siratto. 

4. Cum multa sint. ex legalibus ac propheticis 
scriptis de Salvatoris adventu testimonia, quae, quod 
negare nequeunt qui inter Judaeos cordati sunt, 
veuturum ipsum asseruut, nondum venisse, decens 
esse duximus ex archangeli Gabrielis verbis, qux 
cum accurata ratione temporum dicta sunt. aid pro- 
phetam Danielem in co viso, quod ei objectum est 
iu auno primo regui Darii (ilit Assueri de Medorum 
sanguine, qui rex fuit tempore regni Chaldacorum , 
quod visum decimum fuit, demonstrationem -eis 
texere, ut expleto tempore sub Augusti imperio, 
Christus oraculis. prophetarum pridietus, pere- 
grinatus, et in crucem suflixus, explerit omnia de 
se ab angelis et prophetis scripta; 410. archangeli 
testificationem forte reveriti desinant. exspectatione 
vana pendere, Nam cum propleta. Daniel fuerit 
unus ex iis, qui desiderarunt Salvatorem nostrum 
videre preseutem, de quibus Dominus noster ait: 
Multi prophete ei justi cupierunt. videre qua vos 
videtis, εἴ non viderunt ; et audire, qua vos auditis, 
ei nonaudieruni **, De quibus οἱ apostolus Petrus 
|n Catholica dicit : Serulantes. in. quod, 195 vel 


quale lempus significaret in eis Spiritus Christi pre- C 


nuntians eas, que in Christo sunt passiones, et poste- 
riores glorias quibus revelatum est ; quia non sibi- 
meltipsis, vobis autem ministrabant δα 35. Hic enim Da- 
uiel perquam accurate prastitutam septuaginta au- 
norum legem captivitatis suz explicavit, et putat 
expletum tempus prophetiz David de eo, de quo dixe- 
ral: Ascendens in altum , captivam. duzit captivita- 
iem ἢ, Qua de captivitate David plenus Spiritu sic 
orabat : Converte, Domine, captivitatem nostram , 
sicut torrens in. austro 58, Similiter et Isaias in 
persona Salvetoris dicebat : Spiritus Domini super 
me; eo guod unzertt. Dominus me, ad annuntian- 
dum pauperibus misil. me, ut predicarem captivis 
indulgentiam, el cecis. apertionem **. Quae de capti- 


vitate animarum nostrarum dicta sunt. In jejuniis D 


igilur, et sacco, et in cinere supplicabat, quosi jam 
expleto novi testauienti tempore, ac Salvatore ipso 
peregre venturo, necnon eorum captivitateu aver- 


δὲ Isa, xix, 1, δ΄ Matth. xin, 17. 
cxxv, Δ. '* [sa. Lxi, 1-5; Luc. iv, 18, 19. 


5* | Petr. 1, 11, 12. 


AOTrOX AH'. 
᾿Απόδειξδις κατὰ Ἰουδαίων περὶ τῆς τοῦ Zworn- 
ρος παρουσίας. 

α'. Ἐπειδήπερ πολλῖς μαρτυρίας οὔσης ἔχ τε 
νομιχῶν χαὶ προφητιχῶν γραμμάτων περὶ τῆς τοῦ 
Σωτῆρος παρουσίας (86), ἅπερ ἀρνήσασθαι μὴ δυνά- 
μενοι οἱ Ἰουδαῖοι, οἱ ἀπὸ μέρους αὑτῶν εὐγνώμονες, 
ἐλεύσεσθαι μὲν αὐτόν φασι, μήπω δὲ ἐληλυθέναι, 
πρέπον ἡγησάμεθα, ἐκ τῶν τοῦ ἀρχαγγέλου Γαθδριὶλ 
φωνῶν μετὰ ἀχριδείας χρόνων λελεγμένων πρὸς 


D τὸν προφήτην Δανιὴλ, ἐν τῇ ὁπτασίᾳ τῇ γενομένῃ 


αὐτῷ, ἐν ἔτει πρώτῳ τῆς βασιλείας Δαρείου τοῦ υἱοῦ 
᾿Αστουήρου ἀπὸ τοῦ σπέρματος τῶν Μήδων, ὃς ἐδα- 
σίλευσεν ἐπὶ τῆς βασιλείας τῶν Χαλδαίων, ἐν τῇ ὁρά- 
σει αὐτοῦ τῇ δεχάτῃ, τὴν ἀπόδειξιν ποιήσασθαι πρὸς 
αὐτούς ὡς ὅτι πεπληρωμένων τῶν χρόνων ἐπὶ Αὐ- 
γούστον, ὁ προφητευθεὶς Χριστὸς ἐπιδημῆσας, xal 
σταυρωθεὶς πεπλήρωχε πάντα τὰ περὶ αὐτοῦ γεγραμ- 
μένα διὰ τῶν ἁγίων ἀγγέλων χαὶ προφητῶν" ὅπω:, 
χἂν τὰς τοῦ ἀρχαγγέλου μαρτυρίας αἰδεσθέντες, παῦ- 
σωνται τῆς ματαίας προσδοχίας. Τοῦ γὰρ προφήτου 
Δανιῖλ ἑνὸς ὄντος τῶν ἐπιθυμούντων ἰδεῖν τὴν τοῦ 
Σωτῆρος ἡμῶν παρουσίαν " περὶ ὧν φησιν αὐτὸς ὁ 
Κύριος ἡμῶν" Πο.1.1οἱ προφῆται καὶ δίκαιοι ἐπ- 
εθύμησαν ἰδεῖν ἃ ὑμεῖς βλέπετε, καὶ οὐκ εἶδον" 
καὶ ἀκοῦσαι d ὑμεῖς ἀκούετε, καὶ οὐκ ἤκουσαν. 
Περὶ ὧν καὶ ὁ ἀπόστολος Πέτρος ἐν Καθολιχῇ φησι" 
Ἐρευγῶγτες εἰς τίνα, f) ποῖον καιρὸν ἐδήλου τὸ 
ἐγ αὑτοῖς Πγεῦμα Χριστοῦ, προδιαμαρτυρόμε- 
vor (87) τὰ εἰς Χριστὸν παθήματα, καὶ τὰς μετὰ 
ταῦτα δόξας, οἷς ἀπεχαιϊύφθη, ὅτι οὐχ ἑαυτοῖς, 
ἡμῖν δὲ διηκόνουν ταῦτα. Οὗτος γὰρ ἀχριδώσας 
τὸν νόμον τῶν ἑδδομήκχοντα ἐτῶν τῆς ἐπ᾽ αὐτὸν γενο- 
μένης αἰχμαλωσίας, xa νομίσας πεπληρῶσθαι τὸν 
χαιρὸν τῆς προφητείας τοῦ Δαυῖδ, περὶ οὗ ἔλεγεν " 
᾿Αναδὰς εἰς ὕψος (88) ἠχμαιώτευσεν αἰχμα.λω- 
σίαν. Περὶ ἧς αἰχμαλωσίας αὐτὸς ὁ Δαυϊὸ ἐν Πνεύ- 
ματι ὧν ἐδέετο λέγων’ ᾿Επίστρεψον», Κύριε, τὴν 
αἰχμαλωσίαν ἡμῶν ὡς χειμάῤῥους ἐν τῷ vóro. 
Ὁμοίως δὲ xal Ἡσαΐας £x προσώπου τοῦ Σωτῆρος 
ἔλεγε" Πγεῦμα ἦν ἐπὶ ἐμὲ (89), οὗ &rexev ἔχρισέ με" 
δὐαγγελίσασθαι πτωχοῖς ἀπέσταιϊκέ με, χηρύξαι 
αἰχμα.ἰώτοις ἄφεσιν, καὶ zvgAoic ἀγάδλεψιν (90). 
"Amep περὶ τῆς αἰχμαλωσίας «ὧν ψυχῶν ἡμῶν 
δ᾽ Psal. rxvii, 19; Eph. iv, 10, ** Psal. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(80) Σωτῆρος παρουσίας. Παρεῖναι et παραγί- 
νεσθαι non raro significant advenire, 
(87) Προδιαμαρτυρόμεγον. Scriptura προμαρτυ- 


ρόμενον. . 

(88) 'Ava6àc elc ὕψος. Hzc verba legimus apud 
p. Paulum c. 1v ad Ephes. Verum in prophetia 
Davidis, quam Basilius testem excitat, psal. Livii, 
scribitur ἀνέδης, non. ἀναδάς : οἱ LXX, ἀναθάς. 

) πγεῖμα ἐπ᾽ ἐμέ. lsajas Lx, intexit, Ἰάσα- 


σθαι τοὺς συντετριμμένους τὴν καρδίαν, neque causa 
est ut absit. Addit etiam Πν. Κυρίον. 

(90) TvgJAoic ἀνάδιλεψιν.  Conjecto interpretem 
Latine in obscuriorem translationem advolutum 
vocis inopia. Vertit : clausis aperiionem. An czco-. 
rum clausos oculos intelligit, qui deinde aperian-, 
tur? an id non reddidit, quod putamus, sed aliquid, 
conjunctum, quod in Bibliis hodie quzrimus ? 
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ἦταν προφητευόμενα, Ἐπν νηστείαις οὖν, xai ἐν A suro. De lioc igitur ei per visionem revelatum est, 


GíxxQ, xai ἐν σποδῷ ἱχέτενεν, ὡς fón πλτρωθέν- 
τος τοῦ χρόνου τῆς χαινῖς διαθήχτς, χαὶ αὐτοῦ τοῦ 
Σωτῆρος μέλλοντος ἐπιδι μεῖν, χαὶ ἐπιστρέφειν τὴν 


et rerum temporumque series exacta, quorum no- 
Utia necessaria est. Quie vero ad visionem spectant, ' 
ità se habent : 


ἐπ᾿ αὐτοὺς γενομένην αἰχμαλωσίαν. Περὶ τούτου οὖν δι᾽ ὁπτασίας ἀπεκαλύφθη αὐτῷ xoi fj τῶν πραγμά- 
τῶν χαὶ ἡ τῶν χρόνων ἀχρίδεια. "Azcg χατανοῖ παι ἀιαγχαῖον, ἔχει γὰρ τὰ τῆς ὀπτασίας ὧδε " 


P'. Kal ἰδοὺ Γαδριὴῖ. (91), ὃν εἶδον ἐν τῇ ὁρά- 
σει μου ἐν τῇ ἀρχὴ, πετάμεγος, καὶ ἥψατό μου 
[ὡσεὶ)] ὥραν θυσίας ἑσπερινῆς " καὶ συνέτισέ (92) 
με, καὶ ἐλάλησε μετ᾽ ἐμοῦ, καὶ elxér μοι" Aa- 
uA, yvy é&nA0or συμδιδάσαι σοι σύνεσιν» (95). 
Ἕν ἀρχῇ τῆς δεήσεώς cov é£nA0e Aóyoc, κἀγὼ 
"l0or τοῦ ἀναγγεῖλαί σοι, ὅτι ἀνὴρ ἐπιθυμιῶν 
cb sl: καὶ ἐγγοήθητι éx τῷ ῥήματι, καὶ σύνες ἐν 


2. Εἰ ecce (vir) Gabriel, quem. videram in visione 
a principio, cito volans, teligit me in tempore sacri- 
ficii. vespertini. Et docuit me, et locutus est mihi, 
dixitque: Daniel, nunc egressus sum, ul docerem te, 
εἰ intelligeres. Ab exordio precum tuarum egressus 
esi sermo : ego aulem veni ul indicarem tibi, quia vir 
desideriorum es ; tu autem, animadverte sermonem, et 
intellige visionem. Septuaginta hiebdomades αὐτά 


τῇ ὀπτασίᾳ. Ἑδδομήχοντα ἑδδομάδες cvreceAé- B viae sunt super populum tuum, et super urbem san- 


cüncav (94) ἐπὶ τὸν Aaóv cov, xal ἐπὶ τὴν xóAw 
τὴν ἁγίαν τοῦ συντελεσθῆναι ἁμαρτίαν, xal τοῦ 
czparíca: ἁμαρτίαν (95), καὶ ἀπα.ἰεῖνναι τὰς ἀδι- 
κίας (96), xal τοῦ ἀγαγεῖν δικαιοσύνην alovior, 
καὶ τοῦ σ:ρηαγίσαι ὅρασιν» xal προ::ητείαν, καὶ 
τοῦ χρίσαι ἅγιον ἁγίων. Καὶ γγώσῃ, καὶ συνήσεις 
ἀπὸ ἐξόξου .ἰόγου τοῦ ἀποχριθῆναι, καὶ τοῦ οἷ- 
κοδομῆσαι Ἱερουσαζὴμ ἕως Χριστοῦ ἡγουμένου, 
ἑσδομάδες ἑπτὰ, xai ἑδδομάδεος ἑξήχογτα δύο. 
Καὶ ἐπιστρέψει, καὶ οἰχοδομηθήσεται (91) π.1α- 
τεῖα (98), καὶ περίτειχος, καὶ ἐκχεγωθῶσι xat- 
pol (99). Καὶ μετὰ τὰς ἑδδομάδας τὰς ἑξήκοντα 
δύο, é£oAc0; ευθήσεται χρίσμα, καὶ χρίμα οὐκ 
ἔσται ér αὑτῷ. Kal τὴν» πόλιν, καὶ τὸ ἅγιον δια- 


φθεροῦσι σὺν τῷ ἡγουμένῳ τῷ ἐρχομένῳ" xal C 


ἐχχοπήσονται ἐν κατωχλυσμῷ " xal ἕως cédovc 
ποιέμου συντετμημέγου τάξει ἀφαγισμούς. Καὶ 
δυναμώσει διαθήχην πο.λιιοῖς ἑδδομὰς μία" xal 
ἐν τῷ ἡμίσει τῆς ἑδδομάδος [καταπαύσει 0vcia- 
στήρια, καὶ θυσίας ἔως πτερυγίου ἀπὸ dzavric tov, 
xal ἕως cvrceAs(ac , καὶ σπογδῆς τάξει ἀφαγι- 
σμοὺς (1), xal δυναμώσει xoAAotc ἑδδομὰς μία, 
καὶ ἐν τῷ ἡμίσει τῆς ἑδδομάδος ἀρθήσεται) θυ- 
σία, καὶ σπογδή " καὶ ἐπὶ τὸ ἱερὸν βδέλυγμα τῶν 
ἐρημώσεων ἔσται xal cvrcsAsí(ac, καιρῶν cvrcé- 


89 Dan. ix, 21-95. 


clam (iuam, ul consummet(ur prevaricatio, et. (inem 
accipiat peccatum, et. deleatur iniquitas, et adducatur 
justitia sempiterna, el. impleatur visio ét proplietia, 
et tigotur Sanctus sanctorum. Scito igitur, el anim» 
adcerte αὐ exitu. sermonis, ut. iterum. eedificetur 
Jerusalem usque ad Christum ducem, hebdomudes 
septem, et hebdomades | sexaginta dua erunt : et rur- 
sum adificabitur platea, et muri in. angustia. tempo- 
rum. Εἰ pcst hebdomades sexaginta duas. occidetur 
Christus, et non erit ejus populus, qui eum megaturks 
est. Et civitatem, et sanctuarium dissipabit populus 
cum duce venturo, 196 e! finis ejus vastitas, et post 
finem belli statuta desolatio. Confirmabit autem 
paciwm  muliis hebdomada una, et in medio hebdo- 
madis cessare faciel altaria, et sacrificia usque ad 
pterygium αὐ exierminio, et usque ad consumma- 
tionem, εἰ libamentum, constituet. exterminium, et 
firmabit pacium multis hebdomada una, et in. medio 
hebdomudis deficiet hostia, et. sacrificium : el erit. in 
lemplo abominatio desolaitionis : el usque ad consum- 
mationem el finem perseverabit desolatio 59. (Quare 
scitu necessarius est sermo, qui egressus a prius 
cipio orationis ejus, uL sciant de quo exierit ange- 
lus docere euim, ac de quo dicat. compleri tempora. 
Porro ad hunc modum se habet oratio : Et. ozavi. 


CL. DAUSQUEII NOT.£. 


(91) ᾿Ιδοὺ Γαδριή.1. Dauiel. ix : xa ἰδοὺ ὁ ἀνὴρ 
Ta6ptft : ἀνὴρ, quia viri formam ceperat. Tertul- 
lianus quoque Adversus Judcos hunc Danielis locum 
fundamento prastruit. 

(92) Συνέτισε, vp. ἐσυνέτισε. 

(95) "HA0ov. συμδιθάσαι σοι σύνεσιν. Οἱ Sep- 
t"aginta et cusa olim Basile» exeinplaria συμὄι- 
65&sat σε σύνεσιν, non male, sed ποιητιχώτερον, xat 
ὁμηριχώτερον. Antuerpiana editio regia, neque σοι, 
neque σε. Neutrum tamen culpari potest. 

(94) ᾿Εὐδομήκοντα ἐδδομάδες cvvsceAéc0n- 
σαν. Daniel tam in vulgata editione quam τῶν Sep- 
taaginta, συνετέτμησαν. D. Paulus utrumque copu- 
lavit ad Rom. ix, 28: Λόγον γὰρ συντελῶν, xal 
συντέμνων kv δικαιοσύνῃ, ὅτι λόγον συντετμημένον 
κοιήσει Κύριος ἐπὶ τῆς γῆς. 

(95) Σρραγίσαι ἁμαρτίαν, κατ᾿ ἐξηχὴν exercitam 
in Christem | impmianitatem notat. Daniel laxior, 
ἁμαρτίας ἀπαλεῖψαι, nec male. 


(96) ᾿Αδιχέας. Scriptura. ἀνομίας, Bona fide hic 
inserui, xa τοῦ ἐξιλάσασθαι ἀδιχίας, partim Diblio- 
Tum secutus auctoritatem, partim D. Basilii , qui 
non multo post ita citat plenc. 

(97) Kal ἐπιστρέψαι, xal οἰχοδομήσετωι. Sic 
labeut οἱ LXX, aliter Anaierpiana editio, 

(98) Iiaceia, xal περίτειχος. Proletarizx editio- 
nes τεῖχος, duntaxat czeteris circumcisis, Forte scribi 
possit τὰ περὶ τεῖχος. 

(99) ᾿Ε “κεγωθήσονται οἱ κακοί. Widem ot Septua- 
ginta, Antuerpiaua , &y στενοχωρίᾳ τῶν χρόνω". 

(1) Καταπαύσει θυσιαστήρια, xal θυσίας ἕως 
σπιερυγίου ἀπὸ ἀφαγισμοῦ, καὶ ἕως ecvrrceAclac, 
χαὶ σπονδῆς τάξει ἀφαγισμούς. lu nullis Bibliis 
hzc mihi reperta, Flaminio viro doctissimo in quis 
busdam mss. hiec animadversa, erantque in. prima 
editione Greca Basilii uncinis comprehensa. Legit 
eiiam Tertullianus lib. Adversus Judeos , csi εἶς. 
ter interpretata. 
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BASTLII SELEUCIENSIS 


A0 


Dominum. Deum meum, el confessus sum, εἰ dixi: A .1eua δοθήσεται ἐπὶ τὴν ἐρήμωσιν, "Avaqxaloy οὖν 


Obsecro, Domine Deus magne et terribilis, custodiens 
pactum, εἰ misericordiam diligentibus te, et. custo- 
dientibus mandata tua. Peccavimus, iniquitatem 
fecimus, impie egimus *!. Quandoquidem de pacto 
.cum iis, qui Deum diligunt, quique ejus mandata 
servant iuito *, quod pactum sacri Christi sangui- 
. nis sspersu perfectum est, de quo et Aposilus 
dicit: δὲ sanguinis aspersionem melius loquentem 
quam Abel ** ; et de veteri, quod per Moysem datum 
est Judzis, quod per sanguinem taurorum, et hirco- 
rum, et cineris, εἰ vitule aspergebatur**, quo. jam 
oblito in capite orationis su: supplicatione usus est 
Daniel. Sermo enim egressus de ore ipsius Danielis 
erat pacti cum diligentibus eum, quod novum vo- 
cavit Dominus per prophetam dicens: Ecce dies 
venient, dicit Dominus : et feriam domui Israel et 
domui Juda fedus novum : non. secundum pactum, 
quod pepigi cum patribus vestris in die qua appre- 
hendi manum eorum, ut educerem eos de terra 4 σὺ- 
pti : pactum, quod irritum fecerunt, et ego dominatus 
sum eorum, dicit Dominus. Sed hoc erit. pactum, 
quod [eriam cum domo ]lsrael post dies illos, 
dicit Dominus : Dabo legem meam in. visceribus 
eorum, el. in. corde eorum scribam eam **. Et post 
pauca : Quia propitiabor — iniquitati eorum, et 
peccati eorum nou memorabor amplius **. De hoe 
igitur novo federe ad Danielem dicit angelus: 
Ab exordio precum iuarum egressus est sermo, 
197 hocest, de te: Ego autem. veni. ut indica- 


rem libi quia vir desideriorum es; desiderans , in- C 


quit, Christi presentiam videre: 7u autem, anim- 
adverte sermonem. Animadverte, inquit, sermonem 
egressum de ore tuo. ΕἸ intellige visionem. Spirita- 
liter , inquit, intellige omnium secundum auimam 


*!Dan.1x,4,5, ** Hebr. xn, 21. ** [lebr. ix, 15. 


γνῶναι τίς ὁ λόγος ὁ ἐξελθὼν ἐν ἀρχῇ trc δεΐσεως 
αὐτοῦ, ἵνα γνῶμεν περὶ τίνος ὁ ἄγγελος ἐξῆλθε συν- 
ετίσα! αὐτόν" χαὶ περὶ τίνος λέγει τοὺς χρόνους συ"- 
πληροῦσθαι. "Ἔχει δὲ οὕτω τὰ τῆς προσευχῆς " Καὶ 
προσηνξάμην πρὲς Κύριον τὸν Θεὸν (2), καὶ ἐξ- 
ὡμοιΔογησάμην, καὶ εἶπα" Κύριε ὁ Θεὸς ὁ μέγας, 
καὶ θαυμαστὸς, ὁ φυλάσσων τὴν διαθήχην σου, 
καὶ τὸ ἔλεός σου τοῖς ἀγαπῶσι σε, καὶ τοῖς gvAde- 
σουσι τὰς ἐντειῖάς σου " ἡμάρτομεν, ἡγομήσαμεν, 
ἠδικήσαμεν. Ἐπειδὴ οὖν περὶ τῆς διαθέχης τῆς 
πρὸς τοὺς ἀγαπῶντας τὸν Θεὸν, χαὶ φυλάσσοντας τὰς 
ἐντολὰς αὐτοῦ" ἥτις διαθήχη διὰ τοῦ ῥαντισμοῦ τοῦ 
αἵματος τοῦ ἁγίου Χριστοῦ ἐτελειώθη * περὶ ἧς xot 
ὁ ᾿Απόστολος λέγει" Καὶ αἵματι ῥαντισμοῦ χρεῖττον 


Β .ἰαλοῦντι παρὰ τὸν "Αὔδε.." χαὶ περὶ τῆς παλαιᾶς 


τῆς διὰ Μωσέως δοθείσης τοῖς Ἰουδαίοις " ἥτις δι 
αἵματος ταύρων (5) καὶ rpdyor, καὶ σποδυῦ, καὶ 
δαμάλδως ἐῤῥαντίσθη, τῆς xaX ἐπι)διησθείσης τὴν 
ἱχεσίαν ἐποιεῖτο Δανιὴλ Ev τῇ ἀρχῇ τῆς δεήσεω; αὖ- 
τοῦ. Ὁ γὰρ λόγος ἐξελθὼν ἐχ τοῦ στόματος αὑτοῦ 
«οὔ Δανιὴλ, τῆ: (4) πρὸς τοὺς ἀγαπῶντας αὑτὸν ἐγέ- 
νετο, ἥντινα χαινὴν ἐχάλεσεν ὁ Θεὸ: διὰ τοῦ προφῇ- 
τοῦ λέγων" Ἰδοὺ ἡμέραι ἔρχονται, έγει Κύριος, 
καὶ συντελέσω ἐπὶ τὸν οἶχον ἸΙσραὴ.1 (5), καὶ ἐπὶ 
τὸν olxor 'loó0a διαθήκην καινήν" οὐ κατὰ τὴν 
διαθήχην ἣν διεθέμην πρὸς τοὺς πατέρας αὑτῶν 
ἐν ἡμέρᾳ ἐπιλαδομένου μου τῆς χειρὸς αὑτῶν 
ἐξαγαγεῖν αὐτοὺς ἐχ γῆς Αἰγύπτου" ὅτι αὐτοὶ 
οὖχ ἐγέμειναν ἐν τῇ διαθήχῃ μου, κἀγὼ ἡἠμέλησα 
αὐτῶν, Aéye« Κύριος. Ὅτι αὕτη ἡ διαθήκη, ἣν 
διαθήσομαι τῷ οἴχῳ ᾿Ισραὴ.1, μετὰ τὰς ἡμέρας 
ἐκείνας, «“ἐγει Κύριος, διδοὺς νόμους μου εἰς 
τὴν διάνοιαν αὐτῶν, καὶ ἐπὶ καρδίαν αὐτῶν 
ἐπιγράψω αὐτούς (6). Καὶ μετ᾽ ὀλίγα λέγει" "Oto 


* Jerem. xxxi 301-55. "* ibid. ὅ4. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(2) Πρὸς Κύριον τὸν Θεόν. Scriptura, Θεὸν tan- 
Uim, non male : Κύριος enim et Θεὸς synonyma. Epi- 
han. lib. n Contra. heres. , p. 210, in. Noetianos 
invectus hac reciprocat : El γὰρ μὴ θεὸς, οὔτε Κύ- 
proc, ἐπειδὴ δὲ Κύριος, xal Θεός. Quie duo pariter 
quoque velut in zequipondio librat D. Chrysostomus 
Qratione de S. Phoca, e ms., δείχνυμί σοι πάλιν τὸν 
Μωσέα λέγοντα, «"Axovs, Ἰσραὴλ, Κύριος ὁ Θεός cou 
εἷς ἐστι" » πῶς εἷς, εἰ δύο εἰσὶ τὰ ὀνόματα, τὸ μὲν ἐλάτ- 
τόνος, τὸ δὲ μείζονος οὐσίας : οὐ γὰρ δὴ ἡ οὐσία μεῖί- 
ζων ἑαντῆς, xal ἐλάττων, ἀλλ᾽ ἴση xa συνημμένη. 
Laiünis aperiam : Ostendo tibi Moysem dicentem : 
« Audi, larael, Dominus Deus tuus, Dominus unus est.» 
Quomodo unus , si duo sunt nomina , unum minuris 
esseniie, allerum majoris ? Nec enim.essentia seipsa 
major , auf minor est , sed equalis , ac secum. con- 
gruens. Basilius noster Oratione in Moysem citans 
eumdeiw ex Deuteronomio locum : "Eva μηνύει, xat 
τρίτον ἐπονομάζει" περὶ ἑνὸς διαλέγεται, xal spt- 
πλασιάξζει τὴν φωνὴν, ἵνα τὰς ὑποστάσεις μαρτύρη- 
ται. Nec dissimilia iradit Philo Judzus, quo libro 
disputat , Tí; ὁ τῶν θείων πραγμάτων χληρονόμος. 
Latine pari forma. Dominus pro Deo. Testis est 
μῶν lus Augustum serio vetuisse Dominum ap- 
pellari se : causam hanc explicat Tertullianus Apo- 
^o conira genies : Augustus. imperii formator, 


P 


ne dominum quidem dici se eolebat : et hoc enim Dei 
esi cognomen. Ibidem plura. Dio et δεσπότου nomen 
repudiasse nos docet lib. Lv : Καὶ δεσπότης τε τότε ὁ 
AbYousto; ὑπὸ τοῦ δήμου ὀνομασθεὶς, οὐχ ὅπως 
ἀπεῖπε μηδένα τούτῳ πρὸς ἑαυτὸν τῷ προσρήματι 
χρήσασθαι, ἀλλὰ xat πάνυ διὰ φυλακῆς αὐτὸς ἐποιή- 
σατο. Additamentum habe : Κύριος μὲν γὰρ παρὰ 
τὸ κῦρος, ὃ δὴ βέδαιόν ἔστιν, εἴρηται xax ἐναντιότττα 
ἀδεδαίου, xat ἀχύρου. 

(5) ἽὝΠτις δὲ αἵματος ταύρων. Scriptura, Εἰ 
γὰρ τὸ αἷμα ταύρων. 

. (&) Τῆς. Exple διαθήκης, hoe est, tempore pacti, 

sive Lestameuti, 

(5) Συντειλόσω ἐπὶ τὸν οἶκον τοῦ Ισραή.1. Je- 
remia cap. i, vers. 32, διαθήσομαι τῷ οἴκῳ Ἰσραήλ. 
Jem. Septuaginta, et prope continenter Basilius 


ipse. 

(6) Kal ἐπὶ καρδίαν αὑτῶν ἐπιγράψω abrovc. 
Basilio convenit cum vulgata versione Septuaginta 
et Antuerpiana, ἐπὶ χαρδίας. Proverbiorum cap vtt, 
de Dei mandatis : Ἐπίγραψον δὲ ἐπὶ τὸ πλάτος τῆς 
χαρδίας σου. lta. habent. Biblia regia, Basileeusia, 
ediijo τῶν Septuaginta. Non dubia conjectura est 
legendum esse ἐπὶ πλαχός" vel ἐπὶ τὰς πλάχας. Nau 
versio comumunis : Scribe, illam in tabulis cordis (mi, 
eo ducit ; vox Hebraea ;5 tabulas significat. Deindo 
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ORATIO XXXVIII. 


466 


TAgoc ἔσομαι ταῖς ἁμαρτίαις αὐτῶν» xal τῶν dcs- A captivitatem, quam redimet, qui venit in. cruce, 


δειῶν αὐτῶν οὐ μὴ μνησθῶ Eri. Περὶ αὐτῆς οὖν 
τῆς χαινῆς διαθήχης φησὶν ὁ ἄγγελος πρὸς τὸν Δα- 
vf: Ἐν ἀρχῇ τῆς δεήσεώς cov ἐξῆ.10εν ὁ Aópoc, 
τοῦτ᾽ ἔστι, περὶ σοῦ, Κἀγὼ ἤϊύον τοῦ ἀναγγεῖλαί 
σοι, ὅτι ἀνὴρ ἐπιθυμιῶν σὺ εἶ ἐπιθυμῶν, φησὶ, 
τὴν τοῦ Χριστοῦ παρουσίαν θεάτασθαι. Καὶ ἐγγνοή- 
θητι ἐν τῷ ῥήματί σοὺ (T). Τῷ Aóyo , φησὶ, τῷ 
ἐξελθόντι ἐχ τοῦ στόματός σου. Καὶ σύνες ἐν τῇ 
ὀπτασίᾳ. Νοητῶς, φησὶ, σύνες τὴν πάντων χατὰ 
ψυχὴν αἰχμαλωσίαν, ἣν μέλλει λυτροῦσθαι ὁ ἀνερχό- 
μενος ἐπὶ τοῦ σταυροῦ. “ἥν εἶπεν ὁ Δαυῖδ᾽- ᾿Αγαδὰς 
εἰς ὕψος ἠχμαιλώτευσεν αἰχμαιλωσίαν.--- ᾿Εὐδομή- 
κοντα ἑδδομάδες συνετμήθησαν ἐπὶ τὸν λαόν cov, 
καὶ ἐπὶ τὴν πόλιν τὴν ἁγίαν" τοῦτ᾽ ἔστι, vc? ἔτη 
ὡρίσθη τῷ λαῷ τῶν Ἰουδαίων, ἵνα ἐὰν μὴ μετα- 
νοήσωσιν εἰς τὴν τοῦ Σωτῆρος ἐπιδημίαν, σὺν τῇ 
πόλει αὐτῶν, τῇ ποτε ἀγίᾳ, ἀπόλωνται. Τὴν δὲ 
ἔπομένην χάριν τοῖς πιστεύουσιν εἰς τὸν Σωτῆρα 
ἐφεξῆς διτγεῖται ὁ ἄγγελος, xal λέγει οὕτω" Τοῦ 
συντελεσθῆναι ἁμαρτίαν, καὶ σφραγίσαι ἁμαρ- 
τίαν. Τὴν συντελουμένην ἁμαρτίαν, τὴν ἀπὸ τοῦ 
"AóXpg ἕως τοῦ Σωτῆρος βασιλεύσασαν ἐφ᾽ ἡμᾶς λέ- 
yet, ἣν οὐχ ἴσχυσεν ὁ νόμος περ'ἄραι" ἀλλ᾽ αὐτὸς ὁ 
᾿ Σωτὴρ ταύτης ἡμᾶς ἠλευθέρωσε διὰ τοῦ ἁγίου ὑπὲρ 
ἡμῶν μώλωπος. Τῷ γὰρ μώνζωκπι αὐτοῦ ἡμεῖς ἰά- 
θημᾶν. Ὅπερ διδάσχων ἡμᾶς ὁ ᾿Απόστολός φησι" 
Τὸ γὰρ ἀδύνατον τοῦ νόμου ἐν ᾧ ἠσθένει διὰ τῆς 
σαρχὸς, ὁ Θεὸς τὸν ἑαυτοῦ Υἱὸν πέμψας ἐν 
ὁμοιώματι σαρχὸς ἁμαρτίας, καὶ περὶ ἁμαρτίας 
» acéxpire τὴν ἁμαρτίαν ἐν τῇ σαρχὶ αὐτοῦ (8). 
"Qt: δὲ καὶ τὰς λοιπὰς ἡμῶν ἀνομίας xaX ἀσεθείας, 
ἃς ἐποιήσαμεν μετὰ τὴν χατάχρισιν τὴν διὰ τοῦ 
"Aó6Xy., ἀπαλεῖζαι ἔμελλε διὰ τοῦ λουτροῦ τῆς παλιγ- 
qeveala;, χαθά φησιν ὁ ᾿Απόστολοης * ᾿ξ ξαλείψας τὸ 
καθ᾽ ἡμῶν χειρόγραφον, ὃ ἦν ὑπεναντίον ἡμῶν" 
καὶ τοῦτο ἦρχεν ἐχ τοῦ μέσου προση.ώσας αὑτὸ 
τῷ σταυρῷ" λέγει οὕτως ὁ ἄγγελος" Καὶ τοῦ 
σφραγίσαι ἁμαρτίαν" καὶ ἀπα.λεῖψαι ἁμαρτίαν " 
καὶ τοῦ ἐξιλάσασθαι τὴν ἀδικίαν. Εἶτα τὴν αὐτοῦ 
τοῦ Κυρίου ἐπιφάνειαν δηλοῖ λέγων " Καὶ τοῦ ἀν- 
ayayety δικαιοσύνην αἰώνιον, οὐχ ἄλλην οὖσαν τοῦ 
Σωτῆρος, χαθά φησιν ὁ Δαυῖδ περὶ τοῦ ἁγίου αὐτοῦ 
va09, ὃς ἔσται ix σπέρματος αὐτοῦ τοῦ Δαυῖδ, xal 
τῆς συναφθείσης τῷ ναῷ θεότητος" "Ed&oc καὶ 
ἀλήθεια συνήντησαν, δικαιοσύνη καὶ εἰρήνη 


xatepíAncar. ᾿Α.1ήθεια ἐκ τῆς γῆς ἀνέτειλε. Καὶ | 


δικαιοσύνη ἐχ τοῦ οὐραγοῦ διέκυψεν. Εἶτα ἐφεξῆς 
λέγξι ὁ ἄγγελος " Καὶ σφρραγέσαι ὅρασιν καὶ προ- 


*! Psal. ἐτνυ! 19; Ephes. κυ, 8. 57 Isa. {1Π, 5; 1 Petr. τ, 98. ** Rom. vir, ὅ. 
* Psal. Lxxxviut, 1. 


* Psal. Lxxxiv, 11 12. ? Psal. σειν, 8. 


quam dixit David : Ascendens in altum captivam 
ἐμαὶ! captivitatem **. — Septuagiatca 
abbreviatee sunt super populum tuum, et. super ur- 
bem sanctam tuam; hoc est, anni 56 pr:efiniti sunt 
pepulo Judzorura : quod si poenitentiam non egc- 
rint in adventum Salvatoris , cum civitate sua 
olim sancta peribunt. Gratiam autem consequentem 
credentes in Salvatorem refert ordine angelus hocce 
modo : Ut consummetur pravaricatio, et finem acci- 
piat peccatum, Peccatum intelligit, quod ab Adamo 
usque ad Salvatorem regnum in nos tenuit, quod 
lex tollere nou valuit; sed ipse Salvator sancto 
pro nobis livore nos 90 eo liberavit : Ejus enim li- 
eore sauali sumus "7. Quod nos ut edoceret Aposto- 


B lus ait : Nam quod impossibile erat. legi , iw quo in- 


firmabatur per. caruem, Deus. Filium. suum tit- 
teus. in similitudinem carnis peccati, et de peccato 
damnavit peccatum in carne**, Quod autem ceteras 


quoque iniquitates nostras ab Adami condemna- 


tione, e! quidquid inique gessimus, lavacro rege- 
nerationis oblitteraturus erat, ut Apostolus loqui- 
tur : Delens, quod adversus nos eral chirographum 
decreti, quod erat contrarium nobis, et. ipsum tulit 
de medio, affigens. illud cruci**, ad eum modum 
dicit augelus : Ut consummetur pravaricatio, et finem 


accipiut peccatum , el deleatur iniquitas. Deinde ip-- 


sius Domini declarat exortum, cuim dicit : Et ad- 
ducatur justitia sempiterna, cum nulla sit alia a 
Salvatoris justitia sempiterna. Quemadmedum di- 


C cit. David de templo sancto sno, quod erit ex. se- 


mine ipsius Davidis, οἱ copulata cum templo dei- 
tate: Misericordia et veritas obviaverunt sibi , el 
justitia et paz osculate sunt. Veritas 46 terra oria 
esl, εἰ justitia de colo prospeait ἃ, 'rosequitur ange- 
lus: Et impleatur visio, et prophetia. Visiones au- 
tem. οἱ prophetias impleri, fiaem sortiri intelligit 
in adventu Salvatoris. 198 lIterumque de Salva- 
tore verba facit : Et. ungatur Sancius. sanctorum. 
Hanc enim de Salvatore prenuntians unctionem Da- 
vid aiebat : Dilexisti justitiam, et odisti iniquila- 
tem. : propterea unzit te Deus Deus. tuus olea. leti- 
tig pre consortibus tuis *, Et rursus ; Iuveni. David 
servum meum : oleo sancto ineo. unxi eum ὃ. Quem- 
admodum et ipse Salvator de se per lsaiam pro- 
plietam dicit : Spiritus Domini super me , eo quod 
unzerit Dominus me, ad annuntiandum | mansuetis 
misit me, ut predicarem caplivis indulgentiam *. 
Deinde, qua ad pactum faciunt, cujus in orationis 


** Coloss. 11, 14. 
* isa. Lvi, 15; Luc iv, 18. 


CL. DAUSQUEII NOTA. 


Patres, qui ad bunc locum viaeri possunt. allusisse, 

λάχας sev fabulas loquuntur. Divus. Macarius ho- 
milia 45 : Οὐχ ὀφείλουσιν οὖν εἰς τὰς γραφὰς p 
vo? τὰς διὰ μέλανος γεγραμμένας πληροφορεῖσθα:, 
ἀλλὰ xaY εἰς πλάχας τῆς χαρδίας ἡ χάρις τοῦ Θεοῦ 
ἐγγράφει τοὺς νόμους τοῦ Πνεύματος, xat τὰ ἐπουρά- 


vix μυστήρια. Vide et divum Augustinum lib. 1 Con- 
[essionum, cap. xvi. 
(1) Ἐν τῷ ῥήματί cov. Σοῦ pratermittunt Diblia, 
(8) Ἐν τῇ σαρκὶ αὐτοῦ. Vocem ultimam Biblia 
nou babeat. 


hebdomades ' 


hd 
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suse procmio meininerat Daniel, repetens augelus A ceqx *. Τὸ δὲ σφραγίσαι, τὸ χαταπαῦσαι λέγει τὰς 


ait * Scito, et animadverie ab exitu sermonis iui re- 
sponsum esse : hoc est, ut exactam Novi Testa- 
menti rationem teneas, et alios doceas. Tum ipsi 
accurate Lradit tempora. Nam cum zedificata a Sa- 
lomone Jerusalem, uti Jeremias propheta denarra, ", 
eversa esset ἃ Nabuzardam coquorum regis Chal- 
dxoruimn principe, essetque iterum, secundum ejus- 
dem Jeremiz pradictionem, actis in captivitate 
annis 70, ex:zedificanda, ait angelus : Et eificetur 
Jerusalem, sive post odificatam Jerusalem usque 
ad Cliristum ducem hebdomades 7 et hebdomades 
62 erunt. 


ὁράσεις χαὶ τὰς προφητείας, τὰς περὶ τῆς ἐπιδηυίας 
ποῦ Xwtfjoo;. Εἶτα πάλιν λέγει περὶ αὑτοῦ τοῦ Σω- 
τῆρος " Καὶ τοῦ χρῖσαι ἼΛγιον ἁγίων, Ταύτην γὰρ 
τὴν χρίσιν περὶ τοῦ Σωτῆρος προφητεύων xal ὁ 
Δαυῖδ ἔλεγεν * Ἡγάπησαως δικαιοσύγην, καὶ ἐμί- 
σησας ἀνομίαν, διὰ τοῦτο ἔχρισέ σε ὁ Θεὸς ὁ 
Θεός σου ἔλαιον dyaA.liáceoc παρὰ τοὺς μετ- 
ὄχους σου. Καὶ πάλιν" Εὗρον» Δαυϊὃδ τὸν 6ovAÓr 
jov , ἕν ἐλαίῳ ἁγίῳ μου ἔχρισα αὑτόν. Καθὼς 
χαὶ αὐτὸς ὁ Σωτὴρ περὶ ἑαυτοῦ διὰ τοῦ προφήτου 
Ἡσαΐου φησί Πγεῦμα Κυρίου ἐπ᾿ ἐμὲ, οὗ ἕνεκεν 
£xpicé n6, εὐαγγελίσασθαι πτωχοῖς (9) ἀπ- 


éccaAxé με" κηρύξαι αἰχμαλώτοις ἄφεσιν». Καὶ πάλιν τὰ περὶ τῆς διαθήχης, ἧς ἐμνημόνευσεν ἐν τῇ 
ἀρχὴ τῆς δεήσεως αὐτοῦ ὁ Δανιὴλ, ἐπαναλαμδάνων ὁ ἄγγελός φησι" Καὶ γγώσῃ, καὶ συνήσεις ἀπὸ 
ἐξόδου Aóyov cov τοῦ ἀποκχριθῆγαι. Τοντέστιν, ἵνα μάθης τὴν περὶ τῆς Καινῆς Διαθήχης ἀχρίθειαν, 
χαὶ ἑτέρους διδάξεις. Εἶτα τοὺς χρόνους αὑτῷ ἀχριδῶς παραδίδωσι. Τῆς γὰρ ὑπὸ τοῦ Σολομῶντος οἶχο- 
δομηθείσης ᾿ερουσαλὴμ χαθαιρεθείσης ὑπὸ τοῦ Ναδουζαρδὰν τοῦ ἀρχιμαγείρου τοῦ βασιλέως τῶν Χαλ- 
δαίων, xat& τὴν Ἱερεμίου τοῦ προφῆτον διήγησιν, καὶ μελλούσης πάλιν οἰχοδομεῖσθαι μετὰ τὰ ο΄. ἔτη 
«ἧς αἰχμαλωσίας, χατὰ τὴν αὐτοῦ τοῦ Ἱερεμίον προφητείαν, φησὶν ὁ ἄγγελος" Καὶ τοῦ οἱκοδομηθῆ- 
yat ᾿Ἰερουσαιλήμ" τουτέστι, μετὰ τὸ οἰχοδομηθῆναι Ἱερουσαλὴμ ἕως Χριστοῦ ἡγουμένου ἑδδομόδες ζ’ 
χαὶ ἑδδομάδες ξβ' (10). 


9. Sexaginta novem igitur hebdomades dixit Β γ΄. Ἑξήχοντα ἐννέα οὖν ἑόδομάδες ἐτῶν εἰπὼν ὁ 


angelus usque ad ascensionem Salvatoris, et hebdo- 
madam unam alteram Jud:is attribuit, ut redirent 
ad saniora : conspectis videlicet post resurrectionem 
signis el prodigiis, ea saliem ratione credere in- 
ducantur. Quod et ipse Salvator dixit Judsis : 
Nisi signa et prodigia videritis, non credetis*. Quse 
igitur ante et post resurrectionem ventura erant, 
d«inceps sic enarrat angelus : Convertet. εἰ adifi- 
cabitur platea, εἰ muri in angustia temporum. Mlud 
autem comvertet pro visitabit dicit. Quod autem 
Deum convertere significel Scriptura eum tisitare , 
discere est ex prophetis, ac potissimum ex Davide. 
Sic enim loquitur pro populo supplicans : Convertere, 
Domine, usquequo ? et deprecabilis esto super servum 


ἄγγελος εἰς τὴν τοῦ Σωτῆρος ἀνάληψιν, xai ἑτέραν 
μίαν ἑδδομάδα παρέχων εἰς μετάνοιαν τοῖς Ἰουδαίοις" 
ὅπως ἰδόντες τὰ σημεῖα, χαὶ τὰ τέρατα μετὰ τὴν 


' ἀνάστασιν, xàv οὕτω: πιστεύσωσιν. Ὅπερ χαὶ αὐτὸς 


ὁ Σωτὴρ ἔλεξε τοῖς "louGaiotz* Ἐὰν μὴ σημεῖα xal 
τέρατα ἴδητε, οὐ μὴ πιστεύσητε. Τὰ μέχρις οὖν 
τῆς ἀναστάσεως διηγησάμενο; ὁ ἄγγελος, χαὶ τὰ 
μετὰ τὴν ἀνάστασιν, ἐφεξῆς λέγει οὕτως " Καὶ ἐπι- 


| στρέψει, καὶ οἰκοδομηθήσεται zAacsia, καὶ περί- 


τειχος, καὶ ἐχχεγωθήσογται οἱ καιροί. Τὸ δὲ x«l 
ἐπιστρέψει, ἀντὶ τοῦ ἐπισκέψεται λέγει. Οτι δὲ τοῦ 
ἐπιστρέψαι τὸν Θεὸν, τὸ ἐπισκέψασθαι στ μαίνει f) 
Γραφὴ. ἔστι μαθεῖν ἀπὸ τῶν προφητῶν, xal μάλιστα 
ἀπὸ τοῦ Δαυΐδ. Λέγει γὰρ οὕτως ἱχετεύων ὑπὲρ τοῦ 


iuum *, Werumque velut si pro vinea, prose rogat: λαοῦ" Ἐπίστρεψον, Κύριε, ἕως πότε; καὶ πωρα- 


Domine Deus virtutum, concverlere; respice de calo, 
el vide, el visila vineam 199 istam. Sic et angelus 
illud conwertet vocat visitare, et quae post captionem 
Vespasiani vo futura sunt, intelligit. Deserta nam- 
que domo cum exteriori munitione Salvator secun- 
dum verissimas voces suas: Ecce relinquetur vobis 
domus vestra deserta *. Vei : Non relinquetur hic 
lapis super lapidem, qui non desiruatur!*, . . . 


5 Jerem. 111, 12 seqq. * Joan. 1v, 48. 


1? Matth. xxiv, 9. 


' Psal. rxxxix, 15. 


χιλήθητι ἐπὶ τῷ δούιλῳ cov (141). Καὶ πάλιν ὡς 
περὶ ἀμπέλου, ἱχετεύων περὶ αὐτοῦ λέγει " Κύρεξ ὁ 
Θεὸς τῶν δυνάμεων, ἐπίστρεψον δὴ, xal ἐπί- 
διεψον ἐξ οὐρανοῦ, xal ἴδε, καὶ ἐπισχέψαι τὴν 
ἄμπειον ταύτην. Οὕτως καὶ ὁ ἄγγελος, τὸ ἐπι- 
στρέψει (12), τὸ ἐπισχόψασθαι λέγων, τὰ μετὰ τὴν 
ἅλωσιν τὴν ἐπὶ Οὐεσπασιανοῦ λέγει. Καταλείψας 
γὰρ τὸν οἶχον μετὰ τοῦ προτειχίσματος ὁ Σωτὴρ, 
κατὰ τὰς ἀψευδεῖς αὐτοῦ φωνὰς, τὸ, Ἰδοὺ dglecai 


δ Psal. xxix, 15. * Matth, xxii, 08. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(9) Πτωχοῖς. Versio communis, mansuetis, cohz- 
renter ; nec enim mendicabulorum est tuinere, jur- 
gari, ampullari. 

(10) ᾿Εδδομάδες Ec'.' Corrige e Danielis capite 
nono ξβ΄. Viuata quoque suut Biblia, qua Basilez 
impressa habent ξα΄, Voluisse autem Basilium idem 
scribere, quod Daniel capite nono scripserat, doce- 
mur loco infero : colligens eniin hos numeros, 
&Cbop.ébec ζ', xaX ἑδδομάδες ξε’, infert: ᾿Εξήχοντα 


ἐγνέα οὖν ἑδδομάδας ἐτῶν εἰπὼν ὁ ἄγγελος " Sera- 
ginta novem hebdomades annorum cum dixisset. an- 
gelus : ergo scribendum est &£$', nam C el ξε',, 
septem et sexaginta quinque, complecterentur heb- 
domadas septuaginta duas; quo quid absurdius? 

(101) Ἐπὶ τῷ δούϊζῳ, Biblia et οἱ Septaginta 
ἐπὶ τοῖς δούλοι;, Versio conununis : Deprecabilis 
esto super servos (uos. 

(12) Ἐπιστρέψει. Scribo ἐπιστρέψα:. 
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ὑμῖν ὁ οἶκος ὑμῶν". Καὶ τὸ, Οὐ μὴ μείνῃ AiUoc ἐπὶ A locum quemdam extra pomeciam fuisse, quom Cal- 


Aí8or ὧδε, ὃς οὐ μὴ καταιυθήσεται" * * (437) τόπον 
«ινὰ ἐχτὸς ὄντα τοῦ προτειχίσματος (15), ὃν ἔχάλουν 
Κρανίου τόπον, ἐν ᾧ ἕτεχέ τις γυνὴ παιδίον ἔχον 
κέρατα" ἀφ᾽ οὗ συμθόλου ἕτασάν τινες βασιλιχὸν 
οἶχον (14) ἐν τῷ τόπῳ ἔπεσθαι, ὅπερ χαὶ ἐγένετο. 
"Exit γὰρ τοῦ Κυρίου χαταξιώσαντος σταυρωθῆναι, 
καὶ ταφῆναι, xal ἀναστῆναι τῷ χαλουμένῳ Γολ- 
γοθᾷ (15) ἐχεῖ xai ἡ ἁγία τοῦ Θεοῦ χαθιδρύθη ἐχ- 
xAncia, ἐπωνύμως, τὰ σωτήοια τοῦ Κυρίου πάθη 
φέρουστα μέχρι νῦν" τοῦ σταυροῦ δὴ λέγω χαὶ τῆς 
ἀναστάσεως. Κατὰ δὲ τὰς τῶν Ἰουδαίων παραδόσεις, 
ὥ; φᾶσι, τὸ χρανίον τοῦ ᾿Αδὰμ ἐχεῖσε εὑρεθῇ - 
ναι (16) " xaX τοῦτο διεγνωχέναι τὸν Σολομῶντα διὰ 
«τῆς ὑπερδαλλούσης αὐτῷ σοφίας. Τούτον χάριν, 


vari: locum appellitabant, in quo mulier. quedam 
cornutum fetum enixa est: quo e siguo nonnulli 
dixere eo loco domum regiam futoram, quod et 
successus docuit. Nain cum dignatus fuisset in cru- 
cem agi Dominus, οἱ sepeliri, etad vitam resur- 
gere in loco, qui Golgotha indigitatur, illic et san- 
cia Dei constituta ecclesia in hodiernum usque 
diem refer! salutaria Christi mysteria crucis, et 
resurrectionis, estque Salvatori cognominis. Insu- 
per ex Judzorum calala Ads: cranium aiunt. ibi 
repertum, idque Salomonem pro .supereiminenti sua 
sapientia dignovisse. Cujus rei gratia. eum locum 
Calvariz: nomen retulisse ferunt. lllud vero: ZAEdi- 
ficabitur. platea, εἰ muri, templi plateam significat, 


φασὶ, xai Κρανίου τόπο; ἐκλήθη ὁ τόπος ἐχεῖνος. Τὸ D et murum appellatae /Eliz, quem eodem in loco Alius 


δὲ, Οἰχοδομηθήσεται πιατεῖα, xal περίτειχος" 
«ἣν τοῦ ναοῦ πλατεῖαν, χαὶ τὸ τεῖχος trc χαλουμένης 
Αἱλίας, ὃ ῳχοδόμησεν Αἴλιος Τίτος ἐν αὐτῷ τῷ τόπῳ, 
μετὰ τὴν χαταστροφὴν vou οἰχοδομηθέντος ναοῦ (17) 
xaX τοῦ τείχους μετὰ τὴν αἰχμαλωσίαν, ὃ ὠχοδόμης- 
σαν οἱ Ἰουδαῖοι ἐν ἕτεσιν ρ΄". Ὅπερ καθεῖλεν 
Οὐεσπασιανὸς ἐν τῷ χαιρῷ τῆς ἁλώσεως χατὰ τὴν 
Ἰωσήπου συγγραφήν. Τὸ δὲ, Καὶ ἐχκεγωθήσονται 
οἱ καιροί" ὅτι ἐν ταύτῃ τῇ χαταστάσει ἔσονται οἱ 
Ἰουδαῖοι μέχρι συντελείας τῶν χαιρῶν. Εἶτα ἐπο 
αναλαδὼν ὁ ἄγγελος τὰ περὶ τοῦ πάθους τοῦ Κυρίου 
διηγεῖται, χαὶ διὰ τὸ πάθο; χατάλυσιν τῆς χιδωτοῦ, 
καὶ τῶν ἐν αὐτῇ ἁγίων, χαὶ τοῦ χέρατος ἐν ᾧ 


Titus sificavit post excitati templi eversionem, et 
captivitatem muri, quem quinquaginta annorum 
spatio x«dificaverant, ut Josephus scribit, Vespasianus 
destruxit urbe capta. Porro illud : Consummabuntur 
tempora, indicat in hoc rerum statu. futuros Ju- 
dxos usque ad consumm:tionem temporum, Tum 
supertlexil angelus 418» ad passionem Domini per- 
tinent, et per passionem arcze dissolutionem , el 
sacrorum in ea recouditorum, ejusque cornu, quo 
reges, propletz, populi judices, ungebantur ; deiude 
quid Judzis, qui Christum cruci affixeruut, esset 
obventurum ; dicit enim sic : Post hebdomadas sexa- 
ginta duas occidetur Christus: et non. erit ejus. po- 


CL. DAU3QUEII NOT.£. 


(12") Ὃς οὐ μὴ καταζυθήσεται. Apposite ad- 
modum illud prastruxit, χατὰ τὰς ψευδεῖς αὐτοῦ 
γάς : sunt enim Christi priedictiones veracissim:e: 
meindax et impostoria daemonis illa apud Diodorum : 
Κροῖσος "AXuv διαδὰς μεγάλην ἀρχὴν χαταλύσει. 

Cic. 

Crosus Halyn penetrans, magnam pervertet opum vim. 

13) Τόπον τινὰ ἐκτὸς ὄντα τοῦ προτειχίσματος. 
Videiur lucus abruptus, nec satis οὐ autecedente 
cobsrere. 

44) *Egacár τινες βασιλικὸν οἶκον. Nec vani 
vates : nam coruti potestatis est index ; quare reges 
€ornu ungebantur; supra id vidimus, Ex eo apud Gra- 
COS xspal,et et χορύπτειν a coruupelUs animantibus 
trauslala δυῶλ ad potentiam designandaim. Lege 
etiam e sacro codice Danielis capite nono, Et pur- 
purea corm»a, cum quibus bos albus olun natas, 
Albino Clodio, tm prium in lucem edito, impe- 
raloriam  dignivatiem  porteudisse persuasum fuit. 

(15) Τῷ χαλουμένῳ l'oAyo00. Prescribe &v.. 

(16) Τὸ χρανίον rov Ἀδὰμ ἐκεῖσε εὑρεθῆγαι. 
Eadem est Epiphanii libro 1 Contra hereses scnieutia : 
Ἐν Βίδλοις εὑρήχαμεν τὸν Κύριον ἡμῶν Ἰησοῦν 
Χριστὸν ἐν τῷ Γολγουᾷ ἐτταυρῶσθαι, οὐχ ἄλλῃ που 
ἀλλ᾽ f| ἔνθα ἔχειτο τοῦ ᾿Αδὰμ σῶμα. Ἐξελθὼν γὰρ 
ἐχ τοῦ παραδείσου καὶ χατῳχηχὼς χατέναντι αὐτοῦ 
πολλῷ τῷ χρόνῳ, xal διὰ πολλῶν τῶν ἡμερῶν διελ - 
θὼν, ὕστερον ἦλθε xal ἐν τόπῳ τούτῳ, ᾿Ιεροσολύμλων 
δὲ φημι, τὸ χρεὼν ἀποδεδωυχὼς, xal ἐχεῖσε ἐτάφη ἐν 
κῷ τόπῳ τῷ ἱ ολγοθᾷ, ὅθεν εἰχότως τὸ ἐπώνυμον 
ὁ τόπος ἔσχε, χραγίου ἑρμηνευόμενος τόπος. 

(11) Τὸ τεῖχος τῆς καλουμένης Αἰλίας, ὃ ᾧκο- 
δόμησεν Αἴλιος Τίτος ἐν αὐτῷ τῷ τόπῳ μετὰ cv 
χαταστροφρὴν τοῦ οἰχοδομηθέντος vaov. Constat 
Jerusalem ampliatam ac refectam Eliam. appellari 


- o 


cepisse ab Elio Adriano, ex noc D. Basilii loco, ex 
Chry-ostomi liom. 2 Contra Judaeos, ex Xiphilino 
in Adriano : "Ez; δὲ τὰ Ἱεροσόλυμα πόλιν αὑτοῦ 
ἀντὶ τῆς χατασχαφείσης οἰχίσαντος, f| xaX Αἰλίαν 
Καπιτωλίναν ὠνόμασε, qua prope verbatim mu- 
tuatus est Zonaras tomo M. 1tem ex Orosio id. no- 
tabile est lib. vit, capite 15, de Adriauo : Precepit 
ne cui Judo introeundi Hierosolymam essel licentia, 
Christianis tantum civitate permissa, quam ipse in 
optimum statum. murorum ezstruciione reparavit, et 

liam vocari de pronomine suo precepit. Alexan- 
der monachus. De inventione sancte crucis testatur 
ab Elio Adriano inventam unica Christianorum 
ecclesiam, totis Hierosolywis evasiatis, ejusque jussu, 
incenso undique studio ad opus Judsis convolan- 
tibus, urbe esse instauratauw : sed inquit Alexan- 
der : Ἐχέλευσε χτισθῆναι τὴν πόλιν ὅλην παρεχτὸς 
τοῦ ναοῦ, jussit urbem integre :dilicari, excepto 
templo : jta τὸ παρεχτὸς imerpretor, ut. Matthii 
v, $2. At nou perinde certum, quid. illud sibi velit 
Αἴλιος Τίτος. Conjicere est. seribendum : Αἴλιος ὁ 
Τίτου, sed nou zque. firmare. Onuphrius de Adriauo 
scribit : Aute. imperium. appellabatur Ρ. Alius, 
T. F. T. N. Hadriauus, Sed ueque Spartianus ne- 
que Dio suffragantur. 1... veteribus nummis. et iu- 
scriptionibus Pius his prenominibus szpius insigui- 
tur. T. Alius, Hadrianus, Antoninus. Aug. Pius. 
Antoninum tamen uon iutelligit Basilius, ueque οὐ" 
teri scriptores, Hierosolyne restauratorem : licet ex 
ea ipsius appellatione iierum conjicio, ean i quoque 
fuisse imperatori Adriano. Nam Autroninus Adriani 
beneficio et adoptatione nomen. induit Alii et Ti ; 
quate, etsi taceant historici, suspiciu est Adriauuu 
luisse vocatum Titum lium Adrianum. 
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pulus, qui eum negalurus est. Cornu dicit quo reges, A ἐχρίοντο βασιλεῖς, xai προφῆται οἱ χρίνοντες τὸν 


et prophetze, populi civitatisque judices ungebautur. 
Et sanctuarium — dissipabit populus cum duce ven- 
turo. Ducem venturum Salvatorem appellat. Ac de 
iis, qui Christum dederaut. in crucem , hunc Jin 


modum pronuntiat : Et finis ejns vastitas, et post 


fivem belli statuta desolatio. Bellum — Vespasiani 
diluvium vocavit internecinum. 900 Scripture 
mos est sangninis effusionem magnum belli dilu- 
vium nominare, quod vel ex Danielis viso condi- 
scimus. Filii autem ejus. provocabunt multitudinem 
exercituum plurimorum, et veniet properans, et inun- 
dans '. Et post pauca dicit: Et veniet fertilitas , 
εἰ confirmabil regem in. munimentis , et brachio 
inundante. inundabuntur 13. lterumque ad. diligentes 


λαόν" xai τί συμδήσεται τοῖς Ἰουδαίοις tol; otavu- 
ρώσασιν αὐτόν" λέγει γὰρ οὕτως" Καὶ μετὰ τὰς 
£9' ἑδδομάδας,, ἐξοιοθρευθήσεται χρίσμα" καὶ 
κρῖμα obxéti ἔσται ἐν αὐτῷ. Τὸ χέρας λέγει ἐν ᾧ 
ἐχρίοντο οἱ βασιλεῖς, χαὶ προφῆται οἱ χρίνοντες τὸν 
λαὸν χαὶ τὴν πόλιν. Καὶ τὸ ἅγιον διαρθεροῦσι σὺν 
τῷ ἡγουμένῳ τῶν ἐρχομένων (18). Τὸν ἡγούμενον 
δὲ τὸν ἐρχόμενον, τὸν Σωτῆρα λέγει. Περὶ δὲ τῶν 
σταυρωσάντων αὑτὸν λέγει οὕτως * Καὶ ἐχκοπήσον- 
ται ἐν χαταχιυσμῷ (19) * xal ἕως τέλους πο.ϊέ- 
μου συντετμημέγου τάξει ἀφανισμοῦ. Τὸν πόλε- 
pov τὸν ἐπὶ Οὐεσπασιανοῦ ἀφανισμοῦ καταχλυσμὸν 
ὠνόμασεν. Ὅτι δὲ ἔθος τῇ Γραφῇ τὴν αἱματεχχυσίαν 
τὸν πολλὸν τοῦ πολέμου χαταχλυσμὸν ὀνομάζειν, χαὶ 


Deum, εἰ cusiodientes mandata ejus, illata de eo pacto C £x τῆς ὁράσεως τοῦ Δανιὴλ ἐπιμάθωμεν, Λέγει δὲ 


mentione dicit : Et confirmabit pactum multorum '*. 
Mebdomas una . Nam usque ad annum. septimum 
post ascensionem Salvatoris crebris catenatisque 
malis Judzxos invadentibus, multi animadversa ul- 
tione divina crediderunt ia Salvatorem, et in No- 
vum Testamentum bene animati Scripturam illain 
usurpabant : δὲ utique est. fructus justo : utique esi 
Dominus judicans eos in terra!*, ltaque aposto- 
lorum pradicationi adharentes baptismum peccato- 
rum expialionem , et iniquitatum oblitterationein 
juxta angeli narrationem sunt. indepti. Quos una 
cum iis, qui postea in Salvatorem crediderunt , 
David depradicat : Deati, quorum remisse sunt ini- 
quilates , εἰ quorum tecia sunt peccala, Beatus vir , 
cui non. impulavit Dominus peccatum ὃ, 


οὕτως * Kal υἱοὶ συνάξουσιν 6y Aor ποιὺν δυνά- 
μεων πο.1λῶν (320) xal εἰσε.εύσεται ἐρχόμενος 
καὶ καταχιλύζων" καὶ μετ᾽ ὀλίγα λέγει ' Καὶ ἥξει ev- 
0nvía* καὶ κατισχύσει βασιλέα ἐν ὀχυρώμασι, 
καὶ βραχίονος τοῦ καταχιλύζοντος καταχιλυσθή- 
σονται (31). Εἶτα πάλιν ἐπαναλαδὼν τὰ περὶ «fg 
διαθήχης τῆς πρὸς τοὺς ἀγαπῶντας τὸν Θεὸν, καὶ 
φυλάσσοντας τὰς ἐγτοιὰς αὑτοῦ, λέγει" Kal 
δυναμώσει διαθήκην πο.1λῶν. ᾿Εδδομὰς μία. "Ἕως 
γὰρ ἑθδόμον ἕτους μετὰ τὴν ἀνάληψιν τοῦ Σωτῆρος, 
πλειόνων ἀλλεπαλλήλων χαχῶν χαταλαδόντων τοὺς 
Ἰουδαίους, πολλοὶ τὴν ἐχδίχησιν θεωροῦντες ἐπί- 
στευσαν εἰς τὸν Σωτῆρα. Καὶ ἐνεδυναμώθησαν εἰς 
τὴν Καινὴν Διαθήχην, τὸ γεγραμμένον λέγοντες " 


C Εἰ ἄρα ἐστὶ καρπὸς τῶν δικαίων (92) ἄρα ἐστὶν 


ὁ Θεὸς κρίνων αὐτοὺς ἐν τῇ γῇ. Προστεθέντες οὖν τῷ χηρύγματι (25) τῶν ἀποστόλων, πῆς συντελείας 
τῶν ἁμαρτιῶν, χαὶ ἀπαλείψεως τῶν ἀδιχιῶν, ἔτυχον τοῦ βαπτίσματος κατὰ τὴν τοῦ ἀγγέλου διήγησιν. 
Οὖὗς xal μαχαρίζων ὁ Δαυῖϊδ πάλιν μετὰ xal τῶν ὕστερον πιστευσάντων εἰς τὸν Σωτῆρα, ἔλεγε" Μα- 
κάριοι ὧν ἀφέθησαν αἱ ἀνομίαι, καὶ ὧν ἐπεκαλύφθησαν αἱ ἁμαρτίαι. Μαχάριος ἀνὴρ ᾧ οὐ μὴ Ao- 


γίσεται Κύριος ἁμαρτίαν. 

&. Deinde sic angelus dicendo provehitur: Εἰ in 
medio hebdomadis cessare faciet altaria , et. sacrifi- 
cia wsque ad plerygium αὖ exterminio, et usque ad 
consummalionem el libamenlum constituet. extermi- 
mium 16. Dicere vero, in medio hebdomadis , in qua 
aras abrogabit et victimas, sic evenit. Nawm post 
Salvatoris ascensionem Tiberio demortuo successor 
imoginem Augusti llierosolywis posuit, super quo 


35 Dap. xi, 10θ. ?* ibiJ. 22. 


33 Dan. ix, 21. !* Psal. Lvit, 11, !5 Pial. xxxi, 4, 3. 


δ΄, Εἴτα ἐφεξῆς λέγει οὕτως * Kal ἐν τῷ ἡμίσεε 
τῆς ἐἑδδομάδος καταπαύσει θυσιαστήρια καὶ θυ- 
σίας, ἕως πτερυγίου ἀπὸ dparicuov, καὶ ἕως 
συντελείας καὶ σπονδῆς τάξει ἀφανισμοῦ. Τὸ δὲ 
λέγειν, ἡμίσει ἑδδομάδος, &v ᾧ χατέπαυσε τὰ θυ- 
σιαστήρια καὶ τὰς θυσίας, ἐγένετο οὕτως. Τῷ γὰρ 
τετάρτῳ ἔτει μετὰ τὴν ἀνάληψιν τοῦ Σωτῆρος, tt- 
λευτήσαντος Τιδερίου, διαδεξάμενος, εἰχόνα Αὐγού- 


16 Dan. 1x, 37. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(18) Σὺν τῷ ἡγουμένῳ τῶν ἐρχομένων. Scribo 
τῷ ἐρχομένῳ, pro. ἐλευσομένῳ. Qualia. praesentia 
non piuca futuris verti. 

(f9) Kal ἐκχοπήσονται àv κατακλυσμῷ. Hoc 
elegantissime díctum, acsi quid aliud. Apud Livium, 
Volscorum res. accisas legimus in tertio. Supra, 
κατεχόπησαν reposuimus ex. Eustatliio, Divine au- 
tem belium internecinum et cladem ingentem vocal 
diluvium. ltem divinus poeta : 


Diluvio ex illo tot vasta per aquora vecti. 


Ex codem fonte est illud interpretis Isa. xxvin : 
Fíagellum inundans, pro χαταιγὶς φερομένη, pro 
yerum adverssrum procella et tempestate, quam 
loquitur propheta. Moneo, ne quis ad flagelli leu- 


titudinem referat. Qui igitur scribunt ὡς ἕν κατα- 
χλυσμῷ, suut ὡς λεπτολόγοι. | 

(20) Δυνάμεως πο.λ:λῶν. Corrige e Bibliis, δυνά- 

ων πολλῶν. 

(21) Καὶ ἥξει εὐθηνία, xal κατισχύσει βασι- 
Asla ἐν ὀχυρώμασι, καὶ βραχίονος τοῦ κατακ.1ύ- 
ζονγῖτος καταχιλυσθήσονται. Longe liter apud 
Septuaginta, et in edilione regia : Καὶ ἥξει àv εὑ- 
θηνίᾳ, xal χατισχύσει βασιλείας ἐν ὀλισθήμασι, xal 
τοῦ βραχίονος τοῦ χαταχλύζοντος χαταχλυσθῇῆσον- - 
και. Danielis. Cap. i. 

(22) Καρπὸς τῶν δικαίων. Psalmo Lvit, τῷ δικαίῳ. 

(25) Προστεθέντες àv τῷ κηρύγματι. Respicit 
eaput undecimum de Actis apostolorum. 
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ORATIO XXXVIII. 


£1 


στου ἐν τῇ Ἱερ:υταλὴμ (24) ἀνέθηχε, καὶ πολλῶν πο- A bella multa Judaeis moventibus, eos cum dehellasset 


λέμων περὶ τούτου γενομένων παρὰ τῶν Ἰουδαίων, 
ἡττήσας αὑτοὺς ὁ Γάϊος τὰ θυσιαστήρια αὐτῶν xaz- 
£sxaxys (25), χαὶ τὰς θυσίας τὰς χατὰ τὸν νόμον σὺν 
τῷ πτερυγίῳ περιεῖλε. Τὸ δὲ πτερύγιον λέγει τὴν 
«οὐ ἀρχιερέως στολὴν, ftot διπλοῖδα (36). Τῶν γὰρ 
πρὸ Τίτου ἐπὶ φόρον αὐτὴν ποιησάντων, xai ἐπὶ 
ἰδίαν σφραγῖδα φρουρούντων (37), xat τῶν βουλομέ- 
νων αὑτὴν μισθούντων, ὁ Τίτος ἐλθὼν χαὶ ταύτην 
ἐξηφάνισε (28), αὐτὸν μόνον προσχυνεῖσθαι βουλόμε- 
νος (29). Ἵνα δὲ μηδελία ἐλπὶς ματαία τοῖς Ιου» 


Caius, Judzgoórum aras funditus demolitus est, et 
victimas, quas ex lege fiebant, eum pteryyio ausiu- 
lit. Pterygium vero summi pontificis stolam, sive 
diploidem appellat. Titi enim antecessores cum eum 
stolam vectigalem faeerent, ac proprio sigillo com- 
munitam servarent ab injuria, quibusque ita col- 
lubittm esset, eam redimerent : Titus suo adventu 
eom sustulit, ipsum solum adorari volens. Ac ne 
frustra rerum suarum unquam redintegrandarum 
spes ulla Judxmis fieret reliqua , adjeeit ange- 


€L. DAUSQUEII NOTE. 


(34) FIxdra Αὐγούστου ἐν τῇ ᾿Ιερουσα.λήμ. 1a 
hoc de loco pronuotio, videri mihi nounulla desi- 
derari, quz sic conjectura t.ntem explere : Τελευ- 
τήσαντος Τιδερίαυ διαδεξάμενος τὴν ἀρχὴν ὁ Γάϊος 
εἰχόνα ἑαυτοῦ Ev τῇ ᾿Ιἱερουσαλὴμ ἀνέθηχε, καὶ πολ- 
λῶν πολέμων περὶ τούτου γενομένων παρὰ τῶν 'lou- 
δαίων. ϑυδορ!υ5 tamen et Philo non scribunt Caii 
imaginem vel statuum in. templo Hierosolymitano 

iilam, sed μὲ poneretur, tentatum, Verum, ut 
Imperatores à Julio Cesare Casares, sic ab Augusto 
Augusti, Caius igitur Augusti noniine Ubi capiendus 
est. Etsi Tiberii imagines latas Hierosolymam non 
nefo : scribit enim *Suidas : Σημαΐῖας, σίγνα, προτομαί. 
Πιλᾶτος εἰς τὴν Ἰουδαίαν τὰς Τιδερίου clxóvaz, at ση- 
μαῖαι χαλοῦνται, χεχαλημένας εἰτήνεγχεν " οἱ δὲ i. 
£xÀáyngiv, 0; πεπχτημένων αὐτοῖς τῶν νομίμων. 
Currigo χεχαλυμμένας : nam. {10 noctis imagines 
llierosoly aim | deportatas auctor. est Philo, et Jo- 
sephus, quem mox dabo. 

(25) “Ηττήσας αὐτοὺς ὑ Γάϊος τὰ θυσιαστήρια 
αὑτῶν κατέσκωψε. Josephus, lib. vin, cap. 1, de 
Tito : Κελεύει Καῖσαρ ἤδη τὴν τε πόλιν ἅπασαν, 
xai τὸν νεὼν χαταοχάπτειν" lmperat Cesar. jam 
el urbem tolam, et iemplum auffodi. Mic Tito, Ba- 
Silius Caio tribuit. Omuia pleraque perplexa. Si 
Caius subruit aras Jud:orum, ubi? extra. urbem, 
an in urbe? Si extra, quid causam fuit, cum ejus 
imagines et statu reciperentur? Si iu ea aras tem- 
pli excidit, non id fecit, nisi bona parte wunimen- 
torum templi eversa : quod si ita est, quomodo 
erat integrum templum  invadente jam Tito? Si 
juteliigis aras eversas in quibus sacriflcabantur 
victimas, quas Deo Opt. Max. offerebat Augustus, 
censu aunuo in eos usus coustituto, testibus Josepho 
et Philone, quod per Caii importunitstein. iinus 
erit improbabile, per Danielis vaticivationem — ob- 
scurabitur : nam cum scribit : Deficiet hostia. et 
sacrificium , indubitanter respicit Judzorum  sacri- 
ficia, qua Dei et wajorum iustituto faciebant, nou 
Aogusti Caesaris auctoritate et hberalitate suscepta. 
At vero Basilius videlur expouere debuisse sacri- 
licia abolita ad mentem prophewe. Passim hic 
mihi tenebra : tamen conamur tenues grandia, 

(26) Τὸ δὲ πτερύγιον Aéret τὴν τοῦ ἀρχιερέως 
στολὴν, ἤκοι διπιιοῖδα. Verba superius alleguta 
de pterygio, allegantur ut verba Scripture : KFla- 
minius tamen eo Danielis loco, cui ea verba ad 
oram codicis Vaticani comperisset, scripsit ea ex 
ais interpretaionibus videri sibi coacervata. Sto- 
lam auiem eam fuisse exumanm  pontilicis vestem 
arbitror, rationali et ephod. insiguitam, quam ?*Yo, 
non 'T7TO, Josepho correcio, appellat Fr. Ribera, 
doctor exiunus.. At cur illa Pterygium? mihi obscu- 
rum, Conjicio nihilominus, quod uti in vestibus ejus- 
inodi πολυμερέσιν partes ipsie, qua a pectore propeu- 
den!, vocata: sunt πτέρυγες, el πτερύγιον, testo 
Polluce, hbro septimo, capite decinioquarto : Μέρη 
δὲ ἐσθήτων πτέρυγες μὲν, καὶ πτερύγιον, τὸ ἥμισν 
«09 χιτωνίσχου : ita iu pontificis habitu proportiene 


ex forma non usquequaque dispari partes correspon- 
dentes vocatas πτέρυγας, et a partibus totam deiude 
vestem πτερύγιον. [n veste pontificali partes fuisse, 
qwe πτερύγια dicerentur, legimus Exod. xxviii, 
26 : Καὶ ποιήσεις δύο δαχτυλίους ypusoU;, χαὶ ἐπι- 
θήσεις ἐπὶ τὰ δύο πτερύγια τοῦ λογείου" Et facies 
duos annulos aureos, quos. pones in. summitaltibus 
rationalis. Summitates istas 1105 ald$s appellamus, 
preposito nostro congruenter, [δ cap. xvi Nume- 
rorum : Ποιησάτωσταν ἑαυτοῖς χράσπεδα ἐπὶ τὰ 
πτερύγια τῶν ἱματίων αὐτῶν εἰς τὰς γενεὰ; αὐτῶν" 
ἐπιθήσετε ἐπὶ τὰ χράσπεδα τῶν πτερυγίων χλῶσμα 
ὑαχίνθινον. Versiu communis ? Faciant sibi fimbrias 
per angulos palliorum, ponentes in eis vittas hyacin- 
thiuas, Verbatim sic reddo : Faciant sibi fimbriae 
super alas vestium. suarum in generationes suas : et 
imponetis super fimbrias alarum vittam hyaciuthinam., 
Übservo quoque non absimile vestimeuti. genug 
usitatum faisse sacerdotibus Zygyptiis. Hesychius : 
II1:009 pot... χαλοῦνται δὲ οὕτω xal τῶν ἐν Αἰγύπτῳ 
ἱερέων τινές. Aligeri.... sic etiam vocantur. quidam 
iu A gypto sacerdotes. Lacunulam forte οἷς recte 
expleani : «1:002620t, 7| xal πτεουγοφόροι. Forte 
Sic : πτεροφόροι, δοομέων γένος. Nam ejusmodi cur- 
soribus usum Adrianum biáüperatorem scribit Spar- 
tanus, qui alas lateri suppactas. inter curreudum 
expanderent. Et. nisi sciretn, Exod. xxvii hanc 
vestimenti. pontificii foruam a Deo prascriptam, 
Judaeos ab Agypiiis olim mutuatos dicerem. Ecquis 
vero scit an eam Deus formaw noo przíiniverit, 
ne veri Dei cultus falsorum deorum /Egyptiorum 
οὐ videretur populo duro et 1ncredulo iwferior, 
uti el saerificia? Atque lic pro D. Basilii sententia. 
Nam Tertulliauus lib. Adversus Judeos, πτερύγιον 
re.dit pinnaculum : Et destruet. pinnaculum. | usque 
ad interitum. lntelligeudum de templi: pinnaculo , 
quo de Matthaei iv : Τότε παραλαμθάνει αὐτὸν ὁ δ'ά- 
θολος εἰς τὴν ἀγίαν πόλιν, xat ἴστησιν αὐτὸν ἐπὶ τὸ 
πτερύγιον τοῦ ἱεροῦ. 

(21) Τῶν γὰρ πρὸ Τίτου ἐπὶ φόρον αὑτὴν ποιη- 
σάντων, καὶ ἐπὶ ἰδίαν σφραγῖδα φρουρούντων. 
Alexander monachus De Inveut. suncug crucis : Καὶ 
τὴν ἱερατιχὴν στολὴν ὑπὸ τὴν ἰδίαν σφραγῖδα im- 
ἔθετο. Herodes scilicet rex ab Augusto constitutus 
anuo duodecimo imperii ejus. Vide. 

(28) Ὁ Τίτος ἐλθὼν xal ταύτην é£nypdrice. 
Án tantum. gentis suse dedecus aperte revelare non 
audet Joseplius, dum per inanus sacerdotis cujusdam 
indewenia pontiticalia Tito tradita sic certe. recen- 
sei lib, vi, capite 41 : Παραδίδωσι δὲ xal xà xata- 
πετάσματα, xal τὰ ἐνδύ λατα τῶν ἀρχ'ερέων σὺν τοῖς 
λίθοις. Tradit et lapetes, εἰ ει πιοΥμιη, sacerdotum 
vestimenia cun. lapidibus? Nam si intellexit. eam 
stolam, quis intelligat, nisi ex coujectura lapidum, 
qui 12 erant pro numero tribuuin ? 

(29) Αὐτὸν μόνον προσχυγνεῖσθαι BovAópusroc. 
Jpsum solum adorari volens. Quem? Caium? nug:e. 
ipsum Titum? paradoxa. Delicie generis huwani, 
imperator modestissiuus tantum sibi sumeret ? ap- 
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lus: Dum delebuntur. usque ad. consummationem ', A δαίοις χαταλε! 0 ῇ, ἐπανανεώσεως αὑτῶν ποτε, T7031 - 


201 ' ' ' Per Itu animi Titum loquitur addens : 
Et libaminum exterminii. Utque verbis plus addat 
roboris, resumit angelus, συ! ad hebdomadem per- 
tinent et ad dimidium liebdomadis, adjiciens histo- 
riam de imagine, quam in templo sancto ipsorum 
constituit, utque adoraretur, perfecit. Iloc enim et 
abominationem desolationum vocaverat. anselus ; 
quia hoc abominati suut aliquando desolati Judaei, 
Hoc euim desolationem vocavit, quemadinodum et 
ipse Salvator de ea locutus est : Cum autem vide- 
ritis abominationem desolationis, que dicta est a 
Daniele propheta, stantem in loco sanclo !5, scitote, 
quia prope est desolatio ipsius. Significans autem 
angelus quando ea ipsis essent obventura, verha 


θηχεν ὁ ἄγγελος" Ex ἀξανισμῷ ἕως cvrceAsg(ac"*. 
Τὸν ὃὲ᾽ λάχοον τοῦ θυμοῦ Τίτον λέγει (50) προστιθεὶς, 
Kal σπονδῆς ἀπ᾿ ázavicpov. Ἐπὶ δὲ πλείονος Bz- 
ὀαιώσεως ἐπαναλαμθάνει ὁ ἄγγελος χαὶ τὰ τῆς &£620- 
μάδος, xaX τὰ τοῦ ἡμίσους τῆς ἑδδομάδος, προσθεὶς 
περὶ τοῦ ἀνδριάντος (51), ὄνπερ ἐν τῷ ναῷ αὐτῶν 
τῷ ἁγίῳ χαθίδρυσε, xaX προτχυνεῖν αὑτοὺς ἐποίγσε, 
Τοῦτο yào xai βδέλυγμα τῶν ἐρημώσεων ἐχάλεσεν ὁ 
ἄγγελος, ὅτι τοῦτο ἐθδελύσσοντό ποτε οἱ ἔρη μωθέν- 
τες Ἰουδαῖοι. Τοῦτο γὰρ ἐρήμωσιν ἐχάλεσε, χαθὼς 
xaX αὐτὸς ὁ Σωτὴρ περὶ τούτου ἔλεγεν" “Ὅταν καὶ 
ἴδητε τὸ BO lvyya τῆς ἐρημώσεως (52), τὸ ῥηλὲν 
διὰ Δανιὴ.1 τοῦ προφήτου, ἔσται év τόπῳ ἁγίῳ (55), 
γινώσκετε ὅτι ἤγγιχεν ἡ ἐρήμωσ'ις αὑτῆς. Σημαίνων 


Merat : Uique ad consummationem temporum et B δὲ ὁ ἄγγελος ἕω; πότε ἔσται τὰ περὶ αὑτοὺς, vcl 


finem perseverabit desolatio. Et hic consummationem 
appellat Jud:eos desolatos. Quando enim Jeremias 
praedixit priorem setate Nabuchodonosoris captivi- 
titem, tempus quoque reditionis illis manifestavit : 
Quaudo completi (uerint septuaginta anni Babylonis. 
Archangelus autem Gabriel, ne temere essent in 
exspectatione , nullam illis spem reliquam fecit, dum 


37 Dan, 1x, 97. "5 Matth. xxiv, 15. 


ποῦτο δευτεροῖ λέγων, Ἕως cvrrtAs(ac καιροῦ 
συντέλεια δοθήσεται ἐπὶ τὴν ἐρήμωσι»"" συντέ- 
λείαν xaX ἐνταῦθα χαλῶν τοὺς ἐρημλωθέντας Ἶου- 
δαίους. Ἐπειδὴ γὰρ [πὲρὶ] τῆς προτέρας αἰχμαλω- 
σίας τῆς ἐπὶ Ναδουχοδονόσορ Ἱερεμίας προφητεύων, 
χαὶ τὸν xatphv τῆς ἐπανόδου ἐδήλωσεν αὐτοῖς εἰπών’ 
Ὅταν πιληρωϑῇ Βαδυ.ὼν ἑδδομήκογτα ἔτη (54). 


CL. DAUSQUEII ΝΌΤΙΑ, 


peteret divinos lonores, qui victoriam suam Deo 
tribuebat? Josephus lib. vi, cap. 45, refert Titum 
jam urbem ingressum demirari caepis-e munimenta, 
el turres, earumque solidam coumpactioneu, latitu- 
dinem, magnitudinem, tum bic elocutum : Σὺν Θεῷ 
᾿ ἐπολεμήσαμεν, καὶ Θεὸς ἣν ὁ τῶνδε τῶν ἐρυμάτων 
Ιουδαίους χαθελὼν, ἐπεὶ χεῖρές τε ἀνθρώπων ἣ μη- 
yaval τι πρὸς τούτους toU; πύργους δύνανται" Dei 
ope bellum gessimus, et Deus. erat, qui Judwos de 
talibus propugnaculis disjecit : nam neque manus 
hominum, neque macline quidquam in turres. istas 
possunt, An ea verba αὐτὸν μόνον ad aliquam par- 
ten prateriuissam cum uomine referemus? ad Ves- 
pasiauum scilicel, At Vespasianus non id voluit, 
qui moribundus etiain imperatorum ἀποθεώϑσεις ir- 
ridebat. Unde illi jocus apud Suetonium : Ut puto, 
deus fio, morte, a qua obita referebantur in deos. 
Vespasiano quidem adulatores stimulos subjicie- 
baut, vellet Deus haberi, iniracula pairaret, quie 
jatrasse Tacitus et Suetouius asserunt, czecuu re- 
uminando, et crus debile confirinando ; sed an Ti- 
tus eodem awmenti devolutus sit, ul patri divinita- 
tem. indebitam arrogaret, merito ambigo, imo nec 
veruui autuuo. 

(30) Τὸν δὲ Adapor tov θυμοῦ Τίτον Aéyet. In 
ancipiti et. lubrico malui houorem habere Tito, 
quam ejus vituperationein advertere. Verli ac si 
legissem ἱλαρὸν θυμοῦ, ut Latiui letum animi di- 
cunt, aut γαυρὸν, potius quan superbum ant elatum. 
Videtur autem non una, aut allera deesse dictio, 
sed scripture locus aliquis, ubi Titus sic aul sic 
nominetur, 

(91) Περὶ τοῦ ἀνδριάντος. Divus [lieronymus 
libro quarto in Mattlieum : Aut de imagine Cassaris, 
quam Pilatus posuit in templo, out ae Adriani eque- 
διτὶ Slalua, que in ipso sauctoruin loco usque in diem 
presentem. stetit. Josephus lib. i1 De captivit. Ju- 
daica : εμφθεὶς δὲ Ιουδαίαν ἐπίτροπος ὑπὸ Τιθε:- 
ρίου Πιλᾶτος, νύχτωρ χεχαλυμμένας εἰς ᾿Ιεροσόλυμα 
παρεισχομίξει τὰς | 
λουνται. Non. asseril Josephus positas in. templo, 


αἰσαρος &ixóvag. Σημεῖαι xa-- 


sed in urbem furto noctis submissas, et in propa- 
tulo expositas : nai illucescente die iis sive imagi- 
nibus, sive signis visis perculsa plebs summa cuin 
animorum "observatione eL religionis significatione 
perfecit, ut Ilierosolymis Pilatus exportandas cu- 
raret. Et Philo non signa tunc in. urbem. importata 
scribit, sed elypeos, quibus tamen principis intelli 
ges imagines. Porro nullum siguum, nullam imagi- 
nem, statua: nullam, dum  coloss:eain. suain. im 
templum iuferre Caius moliretur, hactenus in tem- 
plo, aut in urbe positam pluribus locis scribit idem 
Philo. An igitur. illud ad imperatorem Adriaunm 
referendum erit , ἀνδριάντος, ὄνπερ ἐν τῷ ναῷ a6- 
τῶν τῷ ἁγίῳ κχαθίδρυσε, xal προσχυνεῖν αὐτοὺς 
ἐποίησε ? Plane audi Alcxaudrum De. inventione 
sancte crucis, ubi, cum dixisset Eliam a geutibus 
habitatam, et Adriani jussu vetitos Jud:eos vel ocu- 
lis Judzain usurpare, addit ? Οἱ ὃ olxfjtops; τῶν 
Ἱεροσολύμων ἐξ ἀλλοφύλων τυγχάνοντες στήλην τῷ 
αὐτοχράτορι lópuosav ἐν αὐτῷ ἱερῷ [id est in area, 
in qua ante teuplum| παρὰ τὴν ὡραίαν πύλην, xal 
ἀπμείψαντες τὸ ὄνομα τῆς πόλεω; ἐχάλεσαν αὐτὴν 
ἐπὶ τῷ ὀνόματι τοῦ χρζτοῦντος Αἰλίαν. 

(52) Bóé.vypa τῶν ἐρημώσεων». Βδέλυγμα. ido- 
lum. ἰϑαϊβ cap. 1 : Τῇ γὰρ ἡμέρᾳ ἐχείνῃ ἐχδαλεΐ 
ἄνθρωπος τὰ ξελύγματα αὑτοῦ τὰ ἀργυρᾶ, χαὶ τὰ 
χρυσᾶ : In illa die proficiet homo idola argenti sui, 
et simulacra auri sui. Vide. praeterea. Suidam voce 
βόέλυγμα. 

; (93) Ἔσται ὃν τόπῳ ἀγίῳ. Ex Evaugeliis repono 
31005. 

(94) Ὅτων πληρωθῇ Βαδυ.ἰὼν ἑδδομήκοντα ἔτη. 
Probe admutilatus locus : neque enim dicitur Israe- 
litas servitii jugum subituros, neque e servitio li- 
beratum iri, cui. rei siguilicand;e Basilius Scriptu- 
ram magistram advocat. Videtur au«eui citari locus 
jste Jeremise cap. xxv, v. 11 : Καὶ ἔσται πᾶσα ἡ 
Tij εἰς ἀφανισμὸν, xal δουλεύτουσιν τὰ ἔθνη ταῦτα 
τῷ βασιλεῖ τῆς Βαδυλῶνος ἑδδομήχοντα Évr, χαὶ ἐν 
τῷ συμπληρωθῆναι τὰ ἑδδομήχοντα ἔτη, ἐχδιχήσω 
ἐπὶ τὸν βασιλέα Βαδυλῶνος, etc. 


A 
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Ὁ μὲν ἀρχάγγελος Γαδριΐλ οὐδεμίαν ἐλπίδα ματαίαν A dixit: Usque ad consummationem temporum et fi- 


mpocboxdv αὐτοὺς χατέλιπεν, εἰπών" "Euc συντε- 
Asalac καιρῶν cvrréAsu δοθήσεται ἐπὶ τὴν ἐρή- 
μωσιν. Ταῦτα γὰρ αὐτοῖς συμθέδηχε τοῦ Θεοῦ αὐὖ- 
“ποὺς ἐγχαταλείψαντος, δι᾽ ἣν ἡσέδησαν εἰς τὸν Χρι- 
στὸν ἀσέδειαν" καθὼς χαὶ Δαυῖδ προφητεύων περὶ 
«^c τοιαύτης αὐτῶν ἀσεθείας λέγει" Παρέστησαν 
oi βασιϊεῖς τῆς γῆς. καὶ οἱ ἄρχοντες -συνήχθη- 
cav ἐπὶ τὸ αὑτὸ κατὰ τοῦ Κυρίου, καὶ κατὰ τοῦ 
Χριστοῦ αὑτοῦ. Τὴν δὲ ἐγχκατάλειψιν αὐτῶν τὴν διὰ 
ταύτην τὴν ἀνομίαν, ἐφεξῆς λέγει οὕτως " Διαῤῥή- 
ξωμεν τοὺς δεσμοὺς αὐτῶν, καὶ ἀποῤῥίψωμεν 
ἀφ᾽ ἡμῶν τὸν ζυγὸν αὐτῶν. Ὁ κατοικὼν ἐν οὐρα- 
γοῖς ἐκγειάσεται αὐτοὺς, χαὶ ὁ Κύριος ἐχμυχτη- 
ριεῖ αὐτούς. Τότε λαλήσει πρὸς αὐτοὺς ἐν ὀργῇ 


nem perseverabit desolatio. Hec enim, illos Deo 
deserente, cvenerunt, quod in Christum scelestis- 
sime se impiaverant, quemadmodum quoque David 
de tali ipsorum impietate vaticinatus est : Ástiterunt 
reges lerra, εἰ principes convenerunt. in unum ad- 
versus Dominum, et adversus Christum ejus 33. Eo- 
rum vero desertionem nefarii istius facinoris causa 
deinceps sic profert : Dirumpamus vincula eorum, 
el projiciamus a nobis jugum ipsorum. Qui habitat 
in celis irridebit eos, ei Domiuus eubsannabit eos. 
Tunc loquetur ad eos in ira sua : εἰ in furore suo 
conturbabit eos **. Quemadmodum - etiam Dominus 
noster per Jeremiam propletam pradixit de tali 
ipsorum desertione : Dereliquerunt i.erram meam, 


αἰτοῦ, xal ἐν τῷ θυμῷ αὐτοῦ ταράξει αὐτούς. B diviserunt hereditatem meum, dedi dilectam animam 


Καθὼς xai αὐτὸς ὁ Κύριος ἡμῶν διὰ τοῦ προφήτου 


meam in manvs inimicorum ipsius 3". 


Ἵερεμίου mpoéleys περὶ τῆς τοιαύτης αὐτῶν ἐγχαταλείψεως " 'Eyxacélsuxov τὴν γῆν μου, dpnxav 
τὴν χιϊηρονομίαν μου (55), ἔδωχα τὴν ἠγαπημέγνην ψυχήν pov εἰς χεῖρας ἐχθρῶν αὐτῆς. 


ε΄. Τῆς ἀποδείξεως γενομένης χατὰ δύναμιν περὶ 
τοῦ πεπληρῶσθαι πάντα τὰ παρὰ τοῦ ἀρχαγγέλου 
Γαδριὴλ λελεγμένα περὶ τῆς τοῦ Σωτῆρος ἡμῶν παρ- 
οὐσίας, καὶ τῶν μετὰ τὴν ἀνάληψιν αὐτοῦ συμθεθη- 
χότων τοῖς "Iouóz(otg, ἀναγχαῖον γνῶναι xal ἐχ τῶν 
χρόνων τῶν βασιλέων τῶν γενομένων μετὰ τὴν συμ- 
πλήρωσιν τῶν ο’ ἑτῶν τῆς αἰχμαλωσίας ἕως τῆς oixo- 
δομῆς τῆς Ἱερουσαλὴμ, τὰς ξθ' ἑόδομάδας τὰς ἕως 
Χριστοῦ ἡγουμένου, xal τὴν ἑτέραν μίαν ἑόδομάδα, 
ἐν ἦ ἐγένετο ἡ συντομὴ ἡ χατὰ τῶν Ἰουδαίων χαὶ 
χατὰ τῆς ᾿Ιερουσαλὴμ, καθά φησιν ὁ ἄγγελος, 'ECÓo- 
μήχοντα ἑύδομάδες συνγετμήθησαν ἐπὶ τὸν Aucv 
σου, καὶ ἐπὶ τὴν xóAuv τὴν ἁγίαν, καὶ τὰ ἑξῆς. 
Ἔστι δὲ οὕτως χαθὼς Ἰώσηπος ἐν τῇ ια΄ βίόλῳ τῶν 


ὅ. Cum pro mca virili demonstraverim compieta 
esse omnia, quz de Christi presentia Gabriel 
archangelus dixerat, deque iis, qux& post ascensio- 
nem ejus contigere Judaiis, necessarium 909 quo- 
que est nosse ex tate regum, qui fuerunt post 
annos 70 in captivitale expletos usque ad aedificatio- 
nem Hierosolynitanze urbis, 69 hehdoimadas ad Chri- 
stum usque ducem porrectas, et alteram unam 
hebdomadem, in qua futura erat abbreviatio de 
Judzis et Jerusalem, qua ratione dixit angelus: 
Septuaginta hebdomades abbreviatee sunt. super po- 
pulum tuum, et super urbem sanctam, et cztera. 
|t» vero se res habet, ut in undecimo volumiue 
historiarum de Antiquitatibus Judaicis prosequitur 


ἱστοριῶν τῆς Ἰουδαϊχῃς ἀρχαιολογίας διηγήσατο. C Josephus. Cyrus, Astyagis successor, cujus zxvo Bel 


Κῦρος ὁ μετὰ ᾿Αστυάγην, ἐφ᾽ οὗ ὁ Βὴλ xazeotpágn, 
καὶ ὁ δράχων ἀπεχτάνθη, ἐν τῷ πρώτῳ ἔτει τῆς βα- 
σιλείας αὑτοῦ, ἀπολύσας τοὺς ᾿Ιουδαίους τῆς αἰχμαλω- 
cíaz, ἐχέλευσεν αὐτοῖς οἰχοδομεῖν τὴν ᾿ἱερουσαλὴμ, 
παρασχόμενος αὐτοῖς xal χρήματα εἰς τὴν οἰχοδομῆν. 
Τούτῳ δὲ τῷ ἔτει ἐτελεύτησεν ὁ Δανιὴλ ἐν Βαδυλῶνι 
xarà τὴν τοῦ ἀγγέλου φωνὴν, τοῦ ἐνδεδυμένου τὰ 
βύσσινα. Φησὶ γὰρ πρὸς αὐτόν" Καὶ σὺ, Δανιὴ.1, 
δεῦρο καὶ ἀγαπαύου" ἔτει γάρ εἰσιν ἡμέραι καὶ 
ὧραι εἰς ἀναπλήρωσιν συγτε.είας, χαθὼς καὶ ἐν 
τῇ ἀρχῇ τῆς τρίτης ὁράσεως λέγεται περὶ αὐτοῦ" 
Καὶ ἐγένετο Δανιὴ.1 ὡς ἔτους τρίτου τοῦ- Κύρου 
τοῦ βασιλέως. Τούτῳ οὖν τῷ ἐνιαυτῷ ἀρξάμενοι τῆς 
οἰχοδομῆς, ἔμειναν οἰχοδομοῦντες ἕως τῆς τελευτῆς 


prostratus est, et draco exterminatus, cum primo 
regui sui anno de capüvitate Judaeos exenmísset, Ὁ 
precepit eis, ut Jerusalem sdiflcarent, largito 
quoque in zdificationem pecuuiario subsidio. lloc 
vero anno Babylone occidit Daniel , juxia vocem 
augeli byssinis amicti, Ad ipsum enim inquit : Et 
(u, Daniel, veni huc, el quiesce : adhuc enim dies et 
hore antequam. compleaniur omnia, quemadmodum 
de eo dicitur in principio tertiz visionis : Et erat 
Daniel quasi anno tertio Cyri regis. Hoc igitur auno 
zdificare exorsi ad mortem usque Cyri in sedifiea- 
tione perstiterunt, suntque anni 50. Regnum vero 
obtinente Cambyse ejus filio, ex indigenarum prin- 
cipum dilatione intermissa est cxstructio per annos 


αὐτοῦ, xa εἰσὶν ἔτη λ΄. Βασιλεύσαντος δὲ τοῦ υἱοῦ D sex. Similiter eo regnante, qui Magusens dictus, 


αὐτοῦ Καμδύσου, χεχώλυται τὰ τῆς οἰχοδομῆς ἐξ 
ἀναφορᾶς τῶν ἐγχωρίων ἀρχόντων (36) ἔτη ς΄. 


!'* Psal. 11, 2. 39 ibid. 3-5. 3) Jerem. xi, 7. 


res per annum jacuit. Altero vero anno regis Darii- 
post Maguseum, iterum ad opus Zorobabelis hortatu 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(95) 'EyxatéAeiutoy τὴν γῆν μου, ἀφῆκαν τὴν 
καηρονομίαν μου. Biblia utriusquelinguz collocant 
hec in prima persona, ἐγχαταλέλοιπα, el ágixa, 
dereliqui εἰ dimisi. Prorsus idem utrobique dicitur, 
eisi nondum eodem modo : sunt enim connexa, a 
Deo deseri, et Deum deserere; nec alerum. absque 


altero inveniri potest, etsi nullum prior ipse deserit. 

(36) Ἐγχωρίων ἀρχόντων. Inter eos conspiratos 
nomiuat Josephus lib. xt, c. 2, 3, Rhathynom , 
Belsemurm, Semeliunm, alios, qui regurgentem civi- 
tatem non ferebant. 
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conversi, teinplum perfecerunt anno nono Darii, A 'Opoiog δὲ βασιλεύσαντος xat τοῦ χαλονμένου Ma- 


wense secundo, vicesima tertia die. Cujus templi 
adificationis tempora in unum revocata 46 explent 
annos hac ratione : Cyri anni 90, Cambysis 6, Ma- 
gusei annus 1, Darii auni 9. Cujus non ignari 
Judiri dicebant Salvatori : Quadraginia et sez annis 
edificutum est templum hoc, et tu. im. tribua diebus 
excitabis illud ** ? Post. exstructionem templi cum 
alteros viginti septem annos Darius supervixissel, 
perdurarunt in exstruendis iuris anterioribus. 
Porro circumvicine urbis Hierosolymitanz gentes 
non solum obstabant muri istius molitioni, et quz 
stabant zedificata subvertebant, sed et continenter 
eos diripicbant, et captivos abducebant, 903 et 
neeabant ad quintum οἱ vicesimum annum regui 
Xerxis. Nehemias autem, genere Judzus, pincerna- 
rum regis Xerxis princeps,cum exsistens in Per- 
side id cognovisset de Judazis, qui peregrinabundi 
illuc advenerant, oravit regem Xerxem auno quinto 
el vicesimo ipsius regni liceret sibi Jerusalem 
inire, et muri restantia zdilicare. Facta potestate, 
ea loca defendens muros absolvit contento admo- 
dum labore, octavo et vicesimo anno Xerxis regis, 
mense nouo, sic ut ad exstructam de integro 
Jerusalem anni sint omnino 100, ad bunc modun : 
À primo anno Cyri ad nonum usque Darii annum, 
cuin perfectum est templuim, acti sunt anni 46, ut 
ante est expositum. À decimo vero Darii usque ad 


98 Xerxis auni sunt 55, subducto trimestri. Simi- - 


liter de Josephi sententia ceutesimo anno stetit 
sedificatio Jerusalem. Ab aedificatione vero Jerusa- 
lem ad ascensionem Salvatoris anni sunt quadrine 
genti octoginta tres. Idque cum angeli verbis con- 
gruit : Ut iterum. edificelur Jerusalem usque ad 
Christum ducem hebdomades septem, ei hebdomades 
sexaginia dug erunt : qua sic explauantur : Post 
justauratam Jerusalem regnavit Artaxerxes Longi- 


** Juan. 11, 20. 


Youcéou (37) χεοχώλυται ἡ οἰχοδομἢ ἔτος α΄. Τῷ δὲ 
δευτέρῳ ἔτει τῆς βασιλείας Δαρείου μετὰ Μαγούσεον 
ἐπιτραπέντες πάλιν οἰχοδομεῖν χατὰ παράχλῃσιν 
Ζοροδάδελ, συνετέλεσαν τὸν ναὸν ἔτει θ’ Δαρείου, 
μηνὶ δευτέρῳ, τρίτῃ καὶ εἰκάδι, ὡς εἶναι ὁμοῦ τὰ τῆς 
οἰχοδοιλῆς τοῦ ναοῦ μς΄’, οὕτω Κύρου ἔτη )* Καμ- 
65009 ἔτη c'* Μαγουσέου ἔτος ἕν" Δαρείου ἔτη θ΄. 
Ὅπερ εἰδότες Ιουδαῖοι ἔλεγον τῷ Σωτῆρι᾽ Τεσσα- 
ράκοντα καὶ c' ἔτεσιν ῳχοδομήθη ὁ vaóc οὗτος, 
καὶ σὺ τρισὶν ἡμέραις ἐγερεῖς αὑτόν ; Μετὰ δὲ τὴν 
τοῦ ναοῦ οἰχοδομὴν περιζήσαντος Δαρείου ἕτερα ἕτη 
xt, ἐπέμειναν οἰχοδομοῦντες τὰ προτειχίσματα. Τὰ 
δὲ πέριξ τῆ: Ἱερουσαλὴμ (38) ἔθνη οὐ μόνον ἐχώ- 
λυον τὴν οἰχοδομὴν τοῦ προτειχίσματος, χαὶ τὰ ᾧχο- 


p δολέήματα χατέστρεφον, ἀλλὰ xa συνεχῶς αὐτοὺς 


διήρπαζον, xat ἐξηχμαλώτιζον, xol ἀπέχτενον Eug: 
χε’ ἕτους τῆς βασιλείας Ξέρξον. Νεεμίας δέ τις ἐκ 
γένους Ἰουδαΐχοῦ, ἀρχιοινοχόος Ξέρξον τοῦ βασιλέως, 
τοῦτο μαθὼν ἐν Περσίδι παρὰ τῶν Ἰουδαίων τῶν 
παρεπιδημησάντων ἐχεῖσε, ἐδεήθη τοῦ βασιλέως E£p- 
Gov ἐν τῷ χε’ ἕτει τῆς βασιλείας αὐτοῦ εἰσελθεῖν xal 
οἰχοδομῆσαι τὰ λείψανα τοῦ τείχους τῆς Ἱερουσαλήμ. 
Καὶ λαθὼν ἐξουσίαν, περιστὰς τοῖς τόποις, συνετέ- 
λεσε τὸ τεῖχος μετὰ σπουδῆς πυλλῆς τῷ χη’ ἔτει Ξέρ- 
ξου τοῦ βασιλέως μηνὶ ἐννάτῳ, ὡς εἶναι τὰ πάντα 
ἔτη τῆς οἰχοδομῆς τὴς Ἱερουσαλὴμ p', οὕτως" ᾿Απὸ 
μὲν πρώτου ἕτους Κύρου ἕω; 0' ἕτους Δαρείου, ὅτε 
ὁ ναὸς συνετελέσθη, ἔτη pc", ὡς πρόχειται. "Amb δὲ 
V Δαρείου, ἕως χη Ξέρξον ἔτη νε΄ παρὰ μῆνας τρεῖς. 
Ὁμοῦ τὰ τῆς οἰχοδομῆς Ἱερουσαλὴμ χατὰ Ἰώσηπον 
ἔτη ρ΄. Τὰ δὲ ἀπὸ τῆς οἰχοδομῆς Ἱερουσαλὴμ 
ἕως τῆς ἀναλήψεως τοῦ Σωτῆρο; ἔτη uxy' (59) " 
χαθά φησιν ὁ ἄγγελος " ᾿Απὸ τοῦ οἰκοδομηθῆναι τὴν 
Ἱερονσαλὴμ δως Χριστοῦ ἠγουμένου ἐδδομάδες 
C, καὶ ἑδδομάδες Ec'. ἽΛπερ ἐγένετο οὕτως " Μετὰ 
γὰρ τὴν οἰχοδομὴν τῆς Ἱερουσαλὴμ ἐἑδασίλευσεν 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


$7 Tov καλουμένου Μαγουσέου. Videtur hic 
esse Justini Oropa:sta, truncatis auribus , qui libro 
secundo Cambysi subjicitur, qui et D. llieronymo 
in capite undecimo Danielis Smerdes, apud Hero- 
dotum quoque, Σμέρδης ὁ μάγος, qui regibus Per- 
Sarum, quod fraude doloque regnum occupasset, 
dediguatur eum annumerare. Sed unde illi Magusei 
cognomentum? Forte legendum : τοῦ μάγου τοῦ 

ουμένου σίου. Cur σίος ? lloc nomine Lacones 
Deun nuncupant : unde Sibyllae appellatio; unde 
σεῖος, Jivinus, Aristoteles lib. vi1 Ethic., c. 1: Σπά- 
vtov xal τὸν θεῖον ἄνδρα εἶναι, χαθάπερ ol Λάχωνες 
εἰώθασι προσαγορεύειν, ὅταν ἀγαπῶσι σφόδρα του, 
Σεῖος ἀνῆρ, φασίν" Rarum ac divinum virum esse, 
sicut Lacones consueverunt appellare, cum quempiam 
admodum suspexerunt, Σεῖος ἀνὴρ, Vir divinus, 
aiunt. Porro cur magus ille divinus * ÀAn quod deco- 
rus et speciosus, cujusmodi θεοειδέας el ἀντιθέους 
solet dicere poeta przdivinus? nam Justinus oris 
ejus dignitatem connnendat. Án. quod rex pr» ez- 
teris lectus fuerit? nam diis simillimus est princeps, 
ut Plinii verbis utar. Uude et illud Isocratis in 
Evagora : Ὡς εἴ τινες τῶν ποιητῶν περί τινος τῶν 
προγεγενημένων ὑπερδολαῖς χέχρηνται λέγοντες, ὡς 


y θεὸς ἐν ἀνθρώποις, ἣ δαίμων, ἀλλ᾽ οὐ θνητός" 

| poetg immensum, qua dicerent, extollentes de 
aliquo majorum dicant : Deus erat. inter mortales, 
aut genius haud murtalis. ld si admittis, postea scri- 
bendum erit χατὰ μάγον σεῖον, pro μαγούσεον. Αἱ 
fortasse appellatio una est coalita ex duabus illis. 
Indubie : nam his ita consignatis lego apud Pho- 
lium de Ctesia : Διέξεισι τὰ περὶ Κύρου, xal Καμ- 
δύσου, xaX τοῦ Μάγου, Δαρείου τε xal Ξέρξου. ἃς 
ubi ad particularem historiam ventum, scribit 
Magum regnasse nomine Tanyoxarchz menses 
septem, cui nomen fuerit Sphendadates, Αγεται 
τοὶς Πέρσαις ἑορτὴ τῆς μαγοφονίας, xa0' ἣν Zosv- 
δαδάτης ὁ μάγος ἀνήρηται. 

(58) Τὰ δὲ πέριξ τὴν '᾿Ιερουσαλήμ. Vide scripta 
Esura lib. i. 

(59) Τὰ δὲ ἀπὸ τῆς οἰχοδομῆς τῆς Ἱερουσαλὴμ 
κατὰ ᾿Ιώσηπον ἕως τῆς ἀναλήψεως τοῦ Σωτη- 
ρος υπγ’. Quadringenti octoginta tres auni respou- 
dent sexaginta noveur hebdomadibus : septuagesima 
hebdomas addita complet annos quadringentos 
nonaginta usque ad urbis eversionem, et. cladem a 
Tito acceptam. 
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ORATIO XXXVIII. 


{3 


᾿Αρταξέρξης ὁ paxpóytip ἔτν͵ μ΄. Κατὰ δὲ Ἰὼτη- A manus annos 41. Ac, ut Josepho visum, hic ille-est, 


xov (40), οὗτός ἐστιν ὁ τὴν Ἐσθὴρ λαδὼν τὴν τοῦ 
ΔΙαρδοχαίου. "Ext τούτου ἐσταυρώθη 'Au&vvr.z. Μετὰ 
ὃς τοῦτον Ξέρξης μῆνας β', ἡμέρας QU Σογξιανὸς 
μῆνας Q'* Aapsio; ὁ vélo; ἔτη ιτθ΄- ᾿Αρταξέρξης ὁ 
Κύρου τοῦ νεωτέρου ἀδελφὸς ἔτη μ’ Ὡχὺς ὁ "Ap- 
ταξέρξης ἕτη χε’ xal μῖνα: $'* ᾿Αρπὴς ὁ νέθος ἔτ 

δ᾽ - Δαρεῖος, ὃν χαθεῖλεν ᾿Αλέξανδρο-, ἔτη ς΄. Ὁμοῦ βα- 
σιλέων Περσῶν ὀχτὼ μετὰ τὴν οἰχοδομὴν (41) τῆς 
Ἱερουσαλὴμ ἔτη pAz^. ᾿Αλέξανδρος μετὰ τὸ χαθελεῖν 
Δαρεῖον ἔτη ιβ'- Πτυλεμαῖος ὁ Λάγου ἔτη x'* οὗτος 
αἰχμαλωτίζει εἰς Αἴγυπτον τοὺς Ἰουδαίους. Φιλάξελ- 
qos ἔτη λη' (42). Οὗτος ἀπολύσας τοὺς αἱχιαλώτους 
τῶν Ἰουδαίων ἐφιλοτιμήσατο μεταγράψασθαι εἰς 
᾿Ελληνίδα γλῶτσαν τὰς ἙἭ ραϊχὰς βίδλους. ΕὐΞξργέ- 
τῆς ἔτη χε'" Φιλοπάτωρ ἕτη τζ΄ - Ἐπιφανὴς ἔτη χδ᾽" 
Φιλομήτωρ ἔτη λε’ * Εὐεργέτης δεύτερος Ez, χϑ' - Σω- 
ttp ἔτη ἁς΄" Διονύσιος ἔτη x0'* Κλεοπάτρα ἡ θυγά- 
τὴρ Διονυσίου ἔτι χϑ΄. Γίνονται ὁμοῦ τὰ τῶν Πτολε- 
μαίων μετὰ ᾿Αλεξάνδρου (45). ἀφ᾽ οὗ καθεῖλε Δαρεῖον, 
ἔτη ox. Βασιλεῖς 'Popalwv (44), Αὔγουστο; ἕτη 
pY'^ τούτου βασιλεύοντος ὁ Χριστὸ; ἐγεννήθτ, χατὰ 
σάρκα, ἕτη xf τῆς βασιλείας αὐτοῦ (45). Τιδέριος 


qui Esther duxit Mardocbzi áliam, quo regnanto 
in crucem suhlatus est Amanes. Post hunc Xerxes 
bimense tenuit imperium, et dierum septem ; Sog- 
diauus sepiem menses regnavit ; Darius Noihus 
annos 19; Artaxerxes, Cyri junioris frater, annos 40; 
Ochus, cognominá3ius Artaxerxes, aunos. 25, men- 
ses 1; Arses Noithus anuos 4 ; Darius, quem Alexan- 
der sustulit, annos 6. Compo:-iia octo regum Persa- 
rum imperia couficiunt. annos 156 ab zdificadoune 
Jerusalem. Alexander, perempto Dario, annos 18 
imperavit ; Ptolemzus Lagi anuos 20; hic abduxit 
captivos iu AEgyptum Judsxos. Philadelphus an- 
nos 38 ; hic solutis Jud:eorum captivis l:bros llebrai- 
cos incenso studio curavit in Graecam linguam 


D transcribi. Evergetes annos 95; Philopater an- 


nos 17; Epiphaues annos 94 ; Philomater annos 54 ; 
Evergetes alter anuos 22; Soter aanos 36; Diouy- 
sius annos 29; Cleopatra Dionysii filia annos 92. 
Ounes ab Alexandro, ex quo Darium sustulit, 
colliguntur Ptoleinxorum auni 287. 904 licges 
Romanorum, Augustus anuos 43; huc reguaute 
Christus secundum carnem geuilus est, anno 29 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(40) Κατὰ ᾿Ιώσηπον. Vide lib, n, cap. 6. 

(41) Οἰκοδομήν. ta. scripsi. Fuit ᾧχοδολήματα, 
cui substiiun potuit etjam ὡχοδόμημα. 

(49) diAdócAgoc ἔτη Am'. Joseplius, quem. ple- 
risque locis sequitur Basilius, annum allicit lib. xii, 
cap. 2 : "Ezeiza τὴν βασιλείαν τῆς Αἰγύπτου παρα- 
λαδὼν ὁ Φιλάδελφος xdi χατασχὼν αὑτὴν bx ἔτη 
ἑνὸς δέοντος μ΄. Vern , si quoties alii scriptores a 
Basilio uisseutiaut, hae oratione, id proferaiu, ex 
ince:to incertiorem faciain leetoreu, cai senteniia:u 
Basilii magna cum fide reprzseulare, meuin. esse 
putavi. E - 

(45) Γίγνονται δ' ὁμοῦ τὰ τῶν Πτολεμαίων μετὰ 
Ἀλέξανδρον... ἔτη σπῷ. Wecte supputa, et νος 
nies scribendum esse az, aunos 288, nou 257. Est 
porro permagua inter auctores disseusio iu horum 
Fegum numero , ordine, appellauone, regui dura- 
tione. Vise Tertullianum hib. Adv. Judaeos, et Epi- 
phan:um. Straboni lib. xvii conveuit cum Basilio, 
)psa regum enumeralione. 

(44) BaccAstc Ρωμαίων, Reges Roinanorum. Li- 
vius scribit libro secundo Bruunm, aviduii novae 
libertatis populum, ae postmodum flecti. precibus, 
αὐ donis regiis posset, jurejuraudo adegisse, ue- 
minem Romz passuros regnare. Quare, ut. idem 
prodidit libro xavit ; Scipio. sileutio per. precouem 
[acto sibi mozimum momen imperatoris esse dixit, 
quo se milites sui appellassent. : regium. nomen 
alibi magnum, Rome intolerandum esse, regalem ani- 
Bum ἵν λέ esse : si id. in hominis iugenio amplissi- 
mum ducerent, tacue judicareut, vocis usurpatione 
abstinerent. Hac ille magnitudinem suam ac fe- 
lcitatem suman modestia superans, cum  circum- 
fusa multitudo Hispanorum ,. et ante. deditorum, 
el pridie captorum regem Scipionem ingenti con- 
sensu »ppellavit. Cuin. miris lionoribus Augustus 
cumularetur exstinctis bellis civilibus, et Rouana 
composita republica, apud Appianum lib. i Civi- 
lium : Elsivol xai βασιλέα προσειπεῖν ἐπενόουν, 
μέχρι μαθὼν ἀπηγόρευε, xaX ἀπείλησεν ὡς ἀθέ- 
μιαστον ὄνομα μετὰ προγόνων ἀράν. Plutarchus in 
ÀaMonio, ubi Cesarem per Lupe:calia noinen re- 
[916 repudiasse narrat non sine populi aggratula- 


: tione, appendit h»nc censuram : 


Ὃ xai θαυμαστὸν 
ἣν, ὅτι τοῖς ἔργοι; τὰ τῶν βασιλευόντων ὑπομένον- 
τες, τοὔνομα tou βασιλέως ὡς χατάλυσιν ἐλευθερίας 
ἔφξυγον. Censulum igitur imperium δὲ ὡυςῖοι 8 
cum carperetur. in dies, ac jam supra illos esse cee- 
pissent imperato es, parum omnino a rege di-tabat 
imperator, pr:esertim Si quis licentior. senatus. au- 
ctoriaiem  viliorem babuit, Deerat. tameu. regis 
n nien, quo imperatores subinde ἃ Grzcis scripturi- 
bus affecti suni... Augustus a Dionysio : 


Avcorlov βασιλῆος éxezpádbürsr. ἀχωκή 
Ausonii regis quos manswe[ecerat hasta. 


Existimo ab adulatione id. profectum, qa et Au- 
gustum Nonnus in Bassaricis Juven Ausovium vo- 
cavit, et Severum imperatorem Oppianus primo 
Cynigeticon, et H«rodianus libro ui, alique alos. 

(43) Τούτου βασιλεύοντος Χριστὸς ἐγεννήθη 
κατὰ cápxa ἔτη κθ' τῆς βασιλείας αὑτοῦ. Labo- 
rat hic locus ab interpuuctione, ei. vitiata. uuius 
syllabz: scriptione, ex qua dein le labes in senten- 
Ua. Non enia) viginti novem auni suut regni Au- 
gusti, sive ab AcLiaca. pugua, sive a c:eso. Julio nu- 
merum iueas. Imo vero cum ante 435 regni Augusti 
aunos posuerit Basilius, nou satis secum conseniiet, 
Si ponat anuos 29. Sic ergo corrigo : Τούτου βχδι- 
λεύοντος ὁ Χριστὸς ἐγεννήθη χατὰ aápxa, ἔτει (non 
ἔτη) x0'. Nau cuin a0. Áctiaca. pugna devicto cum 
Cleopaira. Antonio Basilius annos. imperii Augusti 
numeret, Eusebius lib. primo statuit duitaxat an- 
nos 28 : Αἰγύπτου δ᾽ ὑποταγῆς, xal τελευτῆς 'Av- 
τωνίου, xai Ἀλεοπάτρας, εἰς fjv ὑστάτην ἡ χατὰ 
Αἴγυπτον τῶν Πτολεμαίων χατέληξε δυναστεία, ὄγδοην 
ἕτος χαὶ εἰχοστὸν, ὁπηνίχα ὁ Σωτὴρ xai Κύριος 
ἡμῶν Ἰησοῦς Χριστὸς, ἐπὶ τῆς τότε πρώτης ἀπογρα- 
cr ἡγεμονεύοντος Κυρηνίον τῆς Συρίας, ἀχολούθως 
ταῖς περὶ αὑτοῦ προφητείαις ἐν Βηθλεὲμ γεννᾶται 
τῆς Ἰουδαίας. Cauuo esto numeris superioribus 
sparsim hisce locis plerumque inferiores esse im- 
pares : nec correctio facilis, quia non tam quid 
veritas. postulet, videudum, quam qua.Busilii sit 
sententia. 
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regni ipsius; Tiberius Cxsar regnavit annos 22. A Καῖσαρ ἔτη xg'. Τῷ δὲ iq ἕτει τῆς βασιλείας αὑτοῦ, 


Decimo vero octavo anno regni ipsius, expleto re- 
deinptionis opere, Salvator crucilixus surrexit a 
mortuis et assumptus est post 485 annos ab zifi- 
cata Jerusalem, secundum angeli prophetiam post 
liebdomadas annorum sexaginta novem, hoc modo : 
Ah anno primo Cyri Asryagis successoris, cujus 
svo Bel prostratus est, et draco exterminatus, ad 
zdificationem Jerusalem anui 100. Ab zdificatione 
Jerusaleiu usque ad edem Darii anni 156. Ex quo 
Darius cxsus fuit usque ad Augustum anui 287. 
Augusti post necem Cleopatrae anui 43. Nam ante 
ejus mortem tenuit imperium annos ὅ. ldeoque 
nonnulli autumant regnasse annos 46. Tiberii Ca- 
saris anni 18. Nam decimo octavo ejus anuo Domi- 
nus assumptus est in celum. Sic ab aificatione 
Jerus.lem usque ad Christi assumptionem sunt 
auni 483; liebdomades annorum 69. Α resurrectione 
vero Salvaioris ad tertium usque Caii annum altera 
una hebdomas. Jta ut. hebdomades annorum 70 
sint, aptissime cum angeli voticiuio, Hac enim 
hebdomas est, quam dixit : Confirmabit autem 
pactum multis. He siquidem suni hebdomades dicte 
ad consummationem peccatorum eorum. Ut, si velint 
audire vocem tubx Dowini nostri Jesu Christi, fa- 
cile deleantur cuncta ipsorum peccata et iniquita- 
tes. Si non adiniserint salutarem ejus doctrinam, 
tunc gratiam doni celestis transituram ad gentes, 
qua sancti ejus vocationi morem gesserint. Sicut 
et ipse Salvator voce prophlietze dixit : Et dixi, Au- 
dite vocem tuba, et dixerunt : Non audiemus. 1deo 
audierunt gentes, εἰ qui pascebant greges eorum "ὃ, 
Nam antequam 485 δι} complerentur, coumise- 
ratione motus in eos Salvator discipulos suos non- 
nunquam ita cohorlatur : /n viam gentium ne abie- 
riis, εἰ in civitates Samaritanorum ne ingredia- 
mini; sed polius ite ad oves , que perierunt domus 
Israel **. Sue vero matri tempus. venie Judaeis 
offerendz hac aperiebat sententia : Nondum venit 
hora mea**. Nonnunquam Syrophanissz dicens : 
908 Non est bonum sumere panem filiorum, et mit- 
tere. canibus **. Nonnunquam : Non sum missus, 
nisi ad ores qua ,erierunt domus lsrael *. Non- 
nupquam super urbe llierosolyma illacrymans eam 
alloquebatur : Si cqgnovisses εἰ tu ; et quidem in 
hac die tua , que ad pacem tibi : nunc autem abscon- 
dita sunt ab oculis (uis **. Quis eorum tandein futu- 
rus esset exiius, cum lacrymis profecto lamentabili- 
bus pronuntiabat : Jerusalem, Jerusalem, que occi- 
** Matth. x, 5. 


*3 Jerem. vi, 17. *5 Joan. 11, 4. 


πληρώσας τὴν olxovoulav ὁ Σωτὴρ, σταυρωθεὶς, xat 
ἀναπτὰς Ex νεχρῶν, ἀνελήφθη μετὰ ὑπγ' ἕτη τοῦ ol- 
χοδομηθῆναι τὴν Ἱερουσαλὴμ, χατὰ τὴν τοῦ ἀγγέ- 
λοῦ προφητείαν, μετὰ ἑἐόδομάδας ἑτῶν ξθ’, οὕτως : 
᾿Απὸ α' ἔτους Κύρου μετὰ ᾿Αστυάγην, ἐφ᾽ οὗ ὁ Βὲλ 
χατεστράφη, χαὶ ὁ δράχων ἀπεχτάνθη, εἰς τὴν oixo- 
δολὴν τῆς Ἱερουσαλὴμ ἔτη ρ΄. ᾿Απὸ δὲ τῆς olxo2o- 
μῆς Ἱερουσαλὴμ ἕως χαθαιρέσεως Δαρείου ἔτη ρλς', 
xai ἀφ᾽ οὗ καθῃρέϑη Δαρεῖος ἕως Αὐγούστον ἕτη 
σπῷ΄. Αὐγούστου μετὰ τὸν θάνατον Κλεοπάτρας ἔτη 
μγ΄. Πρὸ γὰρ τοῦ θανάτου αὐτῆς χατέσχεν ἕτη «pla. 
Καὶ διὰ τοῦτό τινες λέγουσιν αὐτὸν βασιλεῦσαι ἔτη 
μς΄. Τιδερίου Κσίσαρος ἕτη ιη΄. Τῷ γὰρ uw αὑτοῦ 
ἔτει ὁ Κύριος ἀνελήφθη, ὡς εἶναι ἀπὸ τῆς οἰκοδομῆς 


Β τῆς Ἱερουσαλὴμ ἕως τοῦ Χριστοῦ ἀναλήψεω; Eon 


υπγ' " ἑδδομάδες ἑτῶν ξθ΄. Μετὰ δὲ τὴν ἀνάστασιν 
τοῦ Σωτῆρος ἕως τρίτου ἕτους Γαῖΐον, ἑτέρα ἑδδομὰς 
μία" ὡς εἶναι ἑόδομάδας ἐτῶν οἱ χατὰ τὴν τοῦ ἀγγέ- 
λου προφητείαν. Αὕτη γάρ ἐστιν ἡ ἑδδομὰς ἣν εἶπεν" 
Καὶ δυναμώσει διαθήχην ποιλιλοῖς. Αὗται γάρ 
εἶσιν αἱ ἐξδομάδες αἱ ῥηθεῖσαι πρὸς ἀναπιήρω- 
σιν τῶν ἁμαρτιῶν αὑτῶν. "Iva, ἐὰν μὲν θελήσωσιν 
ἀχοῦσαι τῆς φωνῆς τῆς σάλπιγγος τοῦ Κυρίου ἡμῶν 
Ἰησοὺ Χριστοῦ, ἀπαλειφθῶσιν αὐτῶν πᾶσαι αἱ ἀμαρ- 
τίαι xa αἱ ἀνομίαι. El δὲ μὴ προσδέξωνται τὴν σω- 
τήριον αὑτοῦ διδασχαλίαν, τότε διαδῆναι τὴν χάριν 
τῆς οὐρανίου δωρΞᾶς εἰς τὰ ἔθνη τὰ ὑπαχούσαντα 
τῇ ἁγίᾳ αὐτοῦ χλήσει. Καθάπερ αὐτὸ; ὁ Σωτὴρ διὰ 


C τοῦ προφήτου ἔλεγε" Καὶ εἶπα, ᾿Ακούσατε τῆς φω- 


γῆς τῆς σάλπιγγος " καὶ εἶπαν, Οὐκ ἀκουσόμεθα. 
Kal τοῦτο ἤχουσαν τὰ ἔθνη (16), καὶ οἱ ποιμαί- 
vorcec τὰ ποίμνια (41) αὐτῶν. Πρὸ γὰρ τῆς συμ- 
πληρώσεως τῶν vut! ἐτῶν συμπαθητιχῶς χινούμε- 
νος πρὸς αὐτοὺς ὁ Σωτὴρ, ποτὲ μὲν παραχελεύεται 
τοῖς ἑαυτοῦ μαθηταῖς, λέγων, Εἰς ὁδὸν ἐθνῶν 
μὴ ἀπέλθητε, καὶ εἰς πόλιν Σαμαρειξτῶν μὴ 
εἰσέλθητε. Πορεύεσθε δὲ nàAAov πρὸς τὰ πρό- 
ὄατα τὰ ázoJoAóta οἴχου Ἰσραή.1. Τῇ 6x ἑαυ- 
τοῦ μητρὶ περὶ τοῦ χρόνου τῆς συγγνώμης τῆς 
πρὸς τοὺς, Ἰουδαίους δηλῶν ἔλεγεν - Οὔπω fixes 
ἡ ὥρα μου. Ποτὲ δὲ τῇ Συροφοινιχίσσῃ λέγων * 
Οὐχ ἔστι καλὸν 1αδεῖν τὸν ἄρτον τῶν τέχνων, 
καὶ BuAstv τοῖς κυναρίοις. Ποτὲ δὲ λέγων, Οὐχ ἀπ- 


p ἐστάλην, εἰ μὴ εἰς τὰ πρόδθατα τὰ ἀποιλωιϊότα 


οἴχον ᾿ἴἾσραή.1. Ποτὲ δὲ δαχρύων ἐπὶ τὴν "Iepousa- 
λὴμ, ἔλεγε πρὸς αὐτήν" Εἰ ἔγνως καὶ σὺ ἐν τῷ 
καιρῷ τούτῳ (48) τὰ πρὸς [elpsivuv σου], νῦν δὲ 
ἐχρύδη ἀπὸ ὁὀρθωϊλμῶν σου. Τὸ δὲ ἐσόμενον αὐτοῖς 
*' Matth. x, 6. 


36 Maitli, xv, 96. 38 Luc. xix, 43. 


CL. DAUSQUEII NOTAE. 


(46) Kal τοῦτο ἥκουσαν τὰ ἔθγη. Τοῦτο cans 
el connexionis vim habet; ἔλλειψις esi pro διὰ 
τοῦτο, ut. plene habeut Biblia, et οἱ Septuaginta. 
Quod ejusmodi ἔλλειψις Graecis sit non. infrequens, 
priPpositionem in contextum Basilii non sum ausus 
recipere. Simile lliados A. ... ταῦθ᾽ ὑπερηφανέον- 
«ες Ἐπειοὶ χαλχοχίτωνες, hoc est, propterca fa- 


cientes. Nec Latinis dissimiliter. 

(47) Οἱ ποιμαίνοντες τὰ ποίμνια. Ha ol Septua- 
ginta : non est tamen meis exemplaribus, non Graecis, 
non Latinis. — 

(48) ᾿Εν τῳ καιρῷ τούτῳ. Math. xxi : 
ἡ μέρᾳ 209 ταύτῃ. 


'Ev τῇ 


Er 
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ORATIO XXXIX. 


436 


«ilo; μετὰ δαχρύων θρηνητιχῶν μέλη ἔλεγεν (49) * A dis prophetas , et lapidus eos. qui ad (e missi sunt, 


᾿Ἰερουσαλὴμ, Ἱερουσαλὴμ, ἡ ἀποχτείγουσα τοὺς 
προφήτας, καὶ 1ιθοδοοῦσα τοὺς ἀπεσταλμένους 
πρὸς αὐτὴν, ποσάκις ἠθέλησα ἐπισυναγαγεῖν τὰ 
τέχγα cov, Óv τρόπον ὄρνις τὰ γοσσία ἑαυτῆς 
ὑπὸ τὰς πτέρυγας, καὶ οὐχ ἠθελήσατε ; ᾿Ιδοὺ 
ἀρίεται ὑμῖν ὁ οἶκος ὑμῶν. Ὅτε δὲ ἔγνω τὸν χρό- 
νον τῆς πρὸς αὐτοὺς συγγνώμης μέχρις ὥρας μιᾶς 
πεπληρωμένον, ἐλθόντων πρὸς αὐτὸν τῶν ὑπτρετῶν 
μετὰ τοῦ Ἰούδα, ἔλεγε πρὸς αὐτούς - Ὡς ἐπὶ «1ῃ- 
στὴν ἐξήλθετε μετὰ μαχαιρῶν καὶ ξύλων συ.1.1α- 
δεῖν με. Καθ᾿ ἡμέραν ὄντος μου ἐν τῷ ἱερῷ, οὐκ 
ἐπεδάλ.ετε ἐπ᾽ ἐμὲ τὰς χεῖρας (50) ὑμῶν. ᾿Α.1. 
αὕτη ἐστὶν ὑμῶν ἡ ἡμέρα, xal ἡ ἐξουσία τοῦ 
σχότοι"ς. Διὸ xal πρὸς τὸν ἑαυτοῦ Πατέρα ἔλεγε" 


Πάτερ, ἐλήλυθεν ἡ ὥρα, δόξασόν σου τὰν Υἱόν. Β 


Μετὰ γὰρ τὴν ἁγίαν ἀνάστασιν, ὅτε d) συμπλήρωτις 
τῶν υπγ' ἑτῶν ἐγένετο, μὴ μετανοησάντων αὐτῶν, 
ἐντέλλεται τοῖς ἁγίοις αὐτοῦ μαθηταῖς λέγων Πο- 
ρευθέντες μαθητεύσατα πάντα τὰ ἔθνη, βαπτί- 
Qortec αὐτοὺς εἰς τὸ ὄνομα τοῦ Πατρὸς καὶ τοῦ 
Υἱοῦ, καὶ τοῦ ἁγίου Πγεύματος. “Ὅπερ μυστήριον 
τῶν χρόνων συμπληρωθέντων ἐπιστάμενοι οἱ μα- 
θηταὶ ἔλεγον πρὸ; τοὺς Ἰουδαίους. Ὑμῖν ἦν ἀγαγ- 
καῖον πρῶτον .1α.1ηθήῆναι τὸν JAórov τοῦ Θεοῦ" 


quoties volui congregare filios tuos , quemadmodum 
gallina congregat pullos suos sub alas, et noluisti? 
Ecce relinquetur domus vestra deserta 33. Ubi vero 
cognovit venie tempus unius hore terminis concludi, 
eos ad se venientes cum Juda et satellitibus sic 
alloquitur : Tanquam ad latronem. existis cum ola- 
diis et fustibus comprehendere me. (Quotidie apud 
vos sedebam docens in Lemplo, et non. me enuistis. 
Sed hec est hora vestra , et potestas tenebrarum **. 
Ideoque ad Patrem dicebat ipse : Pater, venit hora; 
clarifica Filiun: tuum *!, Nam δι] post sanctam re- 
surrectionem, expletis annis quadringentis octoginta 
tribus, cum poenitentiam agerent nullam, sanctis 
suis discipulis ita precipit : Euntes docete omnes 
gentes, baptizantes eos in. nomine Patris, εἰ Filii, et 
Spiritus sancti ** Quod completi temporis mysterium 
cognoscentes discipuli dixerunt Judaeis : Vobis opor- 
tebat primum loqui verbum Dei ; sed quoniam repel- 
litis illud, et indignos vos judicatis vie eterne , 
ecce convertimur ad gentes ; sic enim precepit nobis 
Dominus 33, Facta igitur ex archangeli Gabrielis 
doctrina demonstratione de manifesta Uncti praesen- 
tía, ἃ vana exspectatione , qua fullunt shnpliciores, 
Judzi pendere desinant. 


ἐπειδὴ δὲ ἀπωθεῖσθε αὐτὸν, xal ἀγαξίους (54) ἑαυτοὺς κρίνετε τῆς αἰωνίου ζωῆς, ἰδοὺ στρεφόμεθα 
εἰς τὰ ἔθνη οὕτω γὰρ ἐντέταλται ἡμῖν ὁ Θεός. Τῆς οὖν ἀποδείξεως τῆς παρουσίας τοῦ Ἠλειμμένου 
φανερᾶς γενομένης ἐχ τῆς τοῦ ἀρχαγγέλου Γαδριὴλ διδασχαλίας, παυέσθωσαν Ἰουδαῖοι τῆς ματαίας 


προσδοχίας, δι᾽ ἧς ἀπατῶσι τοὺς ἁπλουστέρους. 
AOTOX A6. 


Εἰς tcv Εὐαγγειισμὸν τῆς παγαγίας Θεοτό- 
xov. 


a'. Μεγάλας τῶν ἐγχωμίων εὑρήσει τὰς ἀφορμὰς, 
ὁ τὴν ἁγίαν Παρθένον χαὶ Θεοτόχον ἀνυμνῶν. Ἐγὼ 
δὲ τὴν ἐμαυτοῦ γινώσχων ἀσθένειαν, τῷ μεγέθει τῶν 
πραγμάτων ἀρχεῖν οὐχ ἰσχύουσαν, ἐπὶ πολὺ χατεΐῖχον 
ἐμαυτὸν ἐχπληττόμενος. Ὡς γὰρ εἴ τις βαρὺ περι- 
χείμενος φορτίον, εἰς ἀχανές τε πέλαγος χαταδῦναι 
παρὰ δύναμιν χελενόμενος, ἀγωνιῶν ἀναδύεται " o9- 
τως ἁμαρτίαις πεφορτωμένος, ἀποχνώ πρὸς τὴν 
τοιαύτην τῶν λόγων ὑπόθεσιν, θεωριχωτάτων τὸ 
πρᾶγμα χρίνας, καὶ ψυχὴν xaX σῶμα χαλῶς χεχαθ- 
ἀρμένων, οἷ τῆς θείας χάριτος πλουτοῦντες τὴν ἔλ- 
λαμψιν, τὸν ὀφειλόμενον τῇ Θεοτόχῳ πληρώσουσιν 
ἔπαινον" ἐγὼ δὲ, τηλιχαύτης ἀπορῶ παῤῥησίας. 


Οὔτε γὰρ ἄνθραχι θείῳ τὰ χείλη χεχάθαρμαι, ὡς ὁ 


θεατὴς τῶν Σεραφὶμ Ἡσαῖας, οὔτε τῶν ποδῶν τῆς 
Ψυχῆς ἔλυσα τὸ ὑπόδημα, ὡς Μωῦσῆῇς ὁ θεσπέσιος. 
Ὅπου γε xal τοὺς τοιούτους ἔστιν ὁρᾷν πρὸς τὴν 
τῶν ὑπερόγχων πραγμάτων διαχονίαν ἰλλιγγιῶν- 


ORATIO XXXIX. 


In sanctissime Deipare Annuntiationent. 


4. Qui sauctissimam Virginem Deiqne matrem 
collaudaturus est , plurimam laudum materiam inve- 
niet. 906 Sed cum ego propriam infirmitatem cogni- 
tam habeam, ut rerum magnitudini imparem, diu 
animo perculsus id facere sustinui. Veluti euim si 
quis onerosa sarcina pregravis in zequor etiam im- 


mensum supra vires jussus dare se, non sine animi 


reluctautis certamine refugit : sie ego peccato- 
runi oppressus pondere cunctanter ejusmodi oratio 
num maleriam sumo, negotium id esse arbitratus 
hominum perspicacissimorum , quique corpore et 
animo plane expurgati, necnon eífusiene qua- 
dam divine gratiz affatim illuminati debitam Dei 
Matri laudationem plene concinnent. Verum mihi 
binc nulla loquendi libertas parta est. Neque eniin, 
ut Isaias Seraphinorum contemplator,caelesti carbone 
mibi labia expiota sunt ; neque spiritales pedes cal- 
ceorum vinculis exsoluti, ut divo Moysi. Ubi tales 


3. Mattb, xxviu, 57, 58. ?* Math. xxvi, 55; Luc. xxit, 50. ?! Joan. xvi, 41... 9 Matth. xxvur, 10. 


5 Act. xii, 46, 47. 


CL. DAUSQUEII NOT. 


(49) MéJe: ἔλεγεν. Carmine Christus usus sit, 
aut εαπία ? neutro, Rescribo ἀμέλει. . 
(50) Οὐχ ἐπεθδά.1.1ετε ἐπ᾽ ἐμὲ τὰς χεῖρας. 


PATROL. GR. EXXXV. 


Matth. xxvi : οὐκ ἐκρατήσατέ με. . 
(51) 'Ara£(ovc. Lucas, Act, xit : οὐχ ἀξίους, 
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ctiam videre est non sine animi :estu ac perturbatio- A τὰς (23) ὡς xai τὸν μέγαν ἔχεῖνον Μωῦσέα, τὸν 


ne subire res arduas. Quemadmodum magnus ille 
Moyses , mansuetudine supra cunctos mortales eve- 
ctus, a Deo vocatus, inissusque ad libertatem populo 
restituendam, diu tale munus detrectavit; magna 
licet ostenta, coaloque missa superna opis adfuturee 
pignus accepisset. Licet etiam postquam ex Egypto 
emigraverat, majorum miraculorum accessione fuis- 
set elatior : sive eum virga pulsatum mare viam 
populo dedit vel siccis pedibus , fluxaque marine 
aquae natura exsequatis rupibus assimilis , murorum 
in faciem utrinque stetit pro firmissima statione : 
sive cum sieciasima rupes et humore vacua ejusdem 
virga percussione fluviatilium aquarum abundantia 
solitudinem inundavit : sive, cum cursus aliarum 


παρὰ πάντας ἀνθρώπους πραότατον, θεόθεν προσ- 
χεχλημένον, πρὸς τὴν τοῦ λαοῦ πεμπόμενον ἔλευθε- 
ρίαν, ἐπὶ πολὺ παραιτεῖσθαι τὴν τοιαύτην ἐγχεί- 
ρῆσιν καίτοι σημείοις θείοις τε xax μεγάλοις, τῆς 
ἄνωθεν ἐπιχουρίας τὴν πίστιν λαμξάνουτα. Καὶ 
πάλιν μετὰ τὴν ἐξ Αἰγύπτου πορείαν, μείξοσι παρα- 
θαῤῥούμενον θαύμασιν * ὅτε xal ῥάδδῳ παταχθεῖσα 
θάλασσα, τὴν δίοδον &Opógnt; ποσὶ τῷ λαῷ παρεΐ- 
χετο, fj τὸ τῶν πελαγίων ὑδάτων ῥοώδης φύσις 
χαθ᾽ ὁμοίωσιν ἀπεξεσμένων πετρῶν, εἰς ἀτρεμῇ 
παράστασιν ἑχατέρωθεν ἐἑτειχίζετο᾽ πέτρα δὲ ξηρο- 
τάτη xal ἄνιχμος, τῇ πληγῇ τῆς αὑτῆς βακχτηρίας, 
ποταμίων ῥείθρων ἀφθονίᾳ, τὴν ἔρημον ἐπελάγιζε, 
xai αὖθις πιχρότης ἑτέρων ὑδάτων, ἐμδολῇ ξύλου 


acerbitas undarum ipjectu ligni exuta est dulcitudi- B ἐγλυχαίνετο, ἄρτῳ δὲ παραδόξως οὐρανόθεν ὑομένῳ, 


ne conciliata : sive cum insperato pane coitus pluit, 
et innumerabilis moltitudo alta est et. satiata : sive 
eum praeter hzc , alia per eum facta sunt humana 
cogitatione majora. Et post tot experia miracula, 
cum Sineum montem superare jubebatur scriptas 
Dei digito tabulas excepturus, alios procul a pede 
montis submotos manere jussit, quamvis a mulie- 
rum consueludine pridem essent expurgati , sancti 
vero tabernaculi ministros a plebis societate segre- 
gatlo5 paulum permisit ascendere, ac supra hos 
sacerdotes advocavit , 907 subjectos edocens quan- 
4 sacerdotalis et ordinis et status sit excellentia ; 
omnibu$ autem celsiorem , extra caliginem tamen, 
Aaronem, quod esset pontifex, constituit: ipse solus 
interim propior Deo fit, rerumque coelestium de- 
centem ordinationem ex eo discit, data lege, ut eas 
rudi modo commonstraret. Et hic tali, tantaque 
virtute vir audiens tubarum 3c tonitrus sonum, 
fulgetrorum aliorumque terrorum experiens, sic 
mente confusus perturbatusque animo est , ut impo- 
tens animi palam omnibus faceret , quanto versare- 
tur in metu ac trepidatione. 


4. Hxc illi Moysi evenerunt , qui in specie , non 
in enigmate Deum audiebat loquentem , qui in facie 
2d faciem cum Domino sermonem miscebat. Me 
vero Dei Matri laudem afferré volentem qaantus ti- 
mo£, uti par esL, circumstare debeat, ne a veritate 


εἰς xópov ἐτρέφετο δυσαρίθμητος πληθύς - ἄλλα τε 
πρὸς τούτοις δι᾽ αὑτοῦ ἐγένετο, παντὸς λογιαμοῦ νι- 
χῶντα χατάληψιν. Καὶ μετὰ τοσαύτην τῶν θαυμάτων 
ἐχείνων τὴν πεῖραν, ἡνίχα τὸ Σιναῖον ὄρος ἀνελθεῖν 
ἐπετάττετο τὰς δαχτύλῳ Θεοῦ γεγραμμένας πλάχας 
ὑποδεξόμενος, τοὺς μὲν ἄλλους, μαχράν που τῆς ὑπ- 
ὡρείας ἑστᾶναι διετάξατο, τῆς πρὸς γυναῖχας ὁμι- 
λίας πάλαι χεχαθαρμένους " τοὺς δὲ τῆς ἁγίας σχη- 
γῆς λειτουργοὺς, μιχρὸν ἀναδῆναι παρεχελεύσατο, 
τῆς τοῦ λαοῦ χοινωνίας ἀποχωρήσαντας" xal τού- 
τῶν ἀνωτέρω τοὺς ἱερεῖς προσεχαλεῖτο, τὸ διάφορον 
τῆς ἱερατιχῆς τἀξεώς τε χαὶ στάσεως, τοὺς ὑπ- 
ηχόους διδάσχων. ᾿Ὑψηλότερον δὲ πάντων ἔξω μέν- 
τοι τοῦ γνόφου, τὸν ᾿Ααρὼν ὡς ἀρχιερέα χατέτατ- 
πεν " αὑτοὺς δὲ μόνος τῷ Θεῷ πλησιάξε:, xal παρ᾽ 
αὐτοῦ τὴν τῶν οὐρανίων εὐχοσμίαν διδάσχεται, χαὶ 
τυπιχῶς αὑτὰ ἀναδειχνῦναι θεσμοδοτεῖται. Καὶ ὁ 
τοσοῦτος χαὶ τηλιχοῦτος τὴν ἀρετὴν, ἀχούων τῆς 
φωνῆς τῶν σαλπίγγων, καὶ βροντῶν, καὶ ἀστραπῶν, 
καὶ τῶν ἄλλων δειμάτων ἐν πείρᾳ γενόμενος, εἰς 
τοσαύτην ἦλθεν ἀγωνίας ὑπερδολὴν, ὡς μὴ δύνασθαι 
χρατεῖν τῶν ἰδίων λογισμῶν, βοᾷν δὲ πᾶσιν ἀναφα"- 
δὸν, ὡς ἔμφοδο: εἶνα» χαὶ ἔντρομος. 

8’, Καὶ ταῦτα Μωσῆς ἐχεῖνος, ὁ ἐν εἴδει xal οὐ 6v alv- 
Ὑμάτων λαλοῦντος ἀχούων θεοῦ, xal στόμα χατὰ στόμα 
τῷ Δεσπότῃ διαλεγόμενος. Ἐμοὶ δὲ πόδος ἄρα φόδος ὡς 
εἰχὸς περιστήσεται βουλομένῳ προσφέρειν τῇ θεοτόχῳ 
κὸν ἔπαινον, μήπως τῆς ἀληθείας ἀποσφαλῶ, καὶ τι- 


aberrem , neve per imprudentiam , dum eam dictis ἢ μᾷν οἰόμενος διὰ τῶν λεγομένων, λάθω τι τῶν abcr; 


ornare me autumo , quidquam quod dedeceat effu- 
tiam? Neque enim mibi propositum est in montem 
sensilem , sut fusam supra terram nebulam pene- 
vare, nequepulcberrima ztheris luce Circumfulgere : 
sed, qua fas, eorum pulchritudinem supervadere, 
ei oclestibus orbibus propius admoveri. Negue 
vero omnium honestissimus hic stabit impetus : sed 
ulterius , quoad petero, emergam, fretus ope Spi- 


ἀναξίων φθεγξάμενος ; Οὐ γὰρ εἰς ὄρος αἰσθητὸν &va- 
θῆναι σχοπὸς, οὐδὲ τὸν περὶ γὴν χεχυμένον ἀέρα δ:α- 
περάσαι, xal τῇ περικαλλεῖ τοῦ αἰθέρος αὐγῇ περι- 
λαμφθῆναι" ἀλλ᾽, ὡς ἕνι μάλιστα, τὴν περὶ αὐτοὺς 
εὐχοσμίαν ὑπερβῆναι, xal τῶν οὐρανίων ἁψίδων 
πλησίον γενομένῳ, μὴ στῆναι τῆς πασῶν χαλλίστης 
ὁρμῆς, ἀλλὰ χαὶ ταύτας εἰς δύναμιν ὑπερχύψαι, τῇ 
συνεργίᾳ τοῦ ποδηγοῦντος ἐπὶ τὰ θεῖα Πνεύματο;, 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(53) Τοιούτους ἔστιν ὁρᾷν πρὸς τὴν τῶν ὑπερ- 
ὀγχων πραγμάτων διακονίαν ἐλιγγιῶγτας. Sxpe 
ea VOX de jngenti animi cestu incerta volventis con- 
gil'a. Sanctus Chrysostomus lib. in De sacerdotio, 


cap. 45 : Ἴδῃ τις ἂν τοὺς ἐν ἐχείνοις ἰσχυροὺς πρὸς 
ταῦτα οὕτως ἰλιγγιῶντας. Phraseos ista. similitudo 
Chrysostomum inter. et Basilium huuc nonnullam 
fuisse familiaritatem videtur indicare. 
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OHuATIO XXXIX. 


NE 


τὰς τε τῶν ἀγγέλων χορυστασία: παρχξραμεῖν, καὶ A'ritus ad divina promoventis : eliorosque et stationes 


τοὺς αὐτῶν ταξιάρχας μετ᾿ αὐτῶν χαταλιπεῖν * ὑπέρ. 
αναδῆνα! δὲ χαὶ Θρόνων τὴν φαιδρότητα, χαὶ «fw 
ἔντιμον τῶν Κυριοτέτων ὑπεροχῆν, τὴν τ τῶν 
᾿Αρχῶν ἡγεμονίαν, xal τὴν τῶν Ἐξουσιῶ, πεέρι- 
φάνειαν᾽ ἔτι δὲ τὸ χραταιὸν τῶν θείων Δυνάμεων, 
τό τε διορατιχὸν τῆς τῶν πολυομμάτων Χερουδὶμ 
καθαρότητος, xal τῶν ξξαπτερύγων Σερᾳοὶμ τὴν 
χατὰ πᾶν μέρος ἀκώλυτον χίνησιν * xal εἴ τις ἑτέρα 
χτίσις ἐπέχεινα τούτων ἐστὶ, μὴ στῆνα! τοῦ δρόμου 
καὶ τῆς ἐφέσεως. ᾿Αλλ εἴπερ ἔστιν ἄνθρωπον ὄντα 
καὶ σαρχὶ συνδεδεμένον τοῖς τοῦ νοῦ πολυπραγμο- 
νεστάτοις ὄμμασι τολμηρῶς ἀτενίσαι, χαὶ τὸ συν- 
αἴδιον τῆς πατριχῖς δύξτς ἀπαύγασμα (53) χατα- 
νοῖσαι τῷ ἀληθινῷ περιλαμφθέντα καὶ τρανωθέντα 
φωτὶ, ἐκεῖθεν ἄρξατθαι τῇ Θεοτόχῳ τῆς εὐφημίας, 
ὅθεν χαὶ Θεοτόχος ἐστί τε xaX λέγεται, "Apo τίς ἐστι 
ταύτης ὑψηλοτέρα ὑπόθεσις ; Obpsvouv εἴποι τι: ἂν, 
θείων καὶ ἀνθοωπίνιυν τὸ μέσον ἐννοῶν. Ὡς γὰρ οὐχ 
ἔστιν εὔχολον νοεῖν 7: χαὶ φράζειν Θεὸν, μᾶλλον δὲ 

καθάπαξ ἀδύνατον * οὕτω: τὸ μέγα τῆς Θεοτόχου μυ- 
᾿ στῆριον, xai διανοίας xài γλώττης ἐστὶν ἀνώτερον. 
Ἐπεὶ οὖν Θεὸν σαρχωθέντα τεχοῦσὰ Θεοτόχος ὀνο- 
μάξεται, πρὸς Θεὸν δι᾽ cbynz ἀναδήσομαι, xat αὐτὸν 
ἡγεμόνα τοῦ λόγου ποιήσομαι" Δέσποτα παντόχρα- 
τορ, βασιλεῦ χτίσεως ἀπάσης, ὁ χαταλάμπων ἀῤῥή- 
τως τοὺς ἀσωμάτους νόας τῷ νοερῷ σον φωτὶ, xat- 
αὐτγασόν pou τὸν νοῦν, ἵνα νογθῇ τὸ. προχείμενον 
ἁτλανῶς, χαὶ λαληθῇ τὸ νοούμενον εὐσεδῶς, καὶ 
χωρηθῇ τὸ λαλούμενον ἀσφαλῶς. Ἐν γὰρ τρισὶν 
ἔχει τὸν χίνδυνον ὁ περὶ Θεοῦ λέγειν πειρώμενος " 
ἣ νοῦ μὴ ἐλλαμφθέντος, ἢ λόγου ἀτονοῦντος, ἢ ἀχοῆς 
μὴ xopésonc. Καί μοι τὰς αἰσθήσεις ἀξίως χαθσρ- 
θέντε:, τὸν περὶ Θεοῦ λόγον θεοπρεπῶς ἀγχούτατε. 
Θεὸς ὅτ! μὲν ἔστι πιστευτέον. "Oca γὰρ ἀνθρώ- 
vivos ἀνατείνεται νοῦς, τοσοῦτον μᾶλλον ὁρᾷ τὸ τῆς 
συνέσεως ἄγνωττον. Καὶ εἴ τι δ᾽ ἂν μεγαλοπρεπὲς 
ἀγωνίζοιτο λέγειν, τῆς ἀλτθείας ἔλαττον ἔσται τὸ 
λαλούμενον. Τίς οὖν νοήσει τὸν ἀπερινόητον ; τίς 
ἐχφωνήῆσει τὸν ἀνεχφώνητον; πῶς ὁ παρ᾽ αὐτοῦ 
ψνχωθεὶς πηλὺς, xal τῆς ἰδίας ψυχῆς τὴν obs!av 
ἀγνοῶν, τὸν ἐμπνεύδαντα ταύτην χαταλάδῃ Θεόν ; 
Εἴ τις οὖν εὑσεδείας μαθητὴς, οὐχὶ τί ἔστι Θεὸς 
περιεργάζεται" ἀλλ᾽ ὅτι ἔστιν ἀναλογίζεται, Ex τῶν 
ὑπ᾽ αὑτοῦ πεποιημένων, τὴν περὶ αὐτοῦ δεχόμενος; 
ἔννοιαν᾽ "Ex γὰρ μεγέθους καὶ καλλονῆς κτισμά- 
rwy (54), ἀγα όγως ὁ γενεσιουργὸς αὑτῶν θεω- 
ρεῖται᾽ ὃς ἐστι Πατὴρ xat Υἱὸς χαὶ ἅγιον Πνεῦμα" 
ἡ ἄναρχος τῶν ὄντων ἀρχὴ " ἡ πλουσία τῶν ἀπαυγα- 
σμάτων πηγῇ ἡ παγχαλὴς τῶν χαλῶν χαλλονή " 


8) Sap. xin, ὃ. 


(55) Τῆς πατρικῆς δόξης ἀπαύγασμα. Respicit 
illud ad liebraos cap. 1 : Ὁ ὧν ἀπαύγασμα τῆς 
δόξης. Mox pro luce creata capitur : Ἢ πλουσία 
πῶν ἀπαυγασμάτων πτγή. Tatianus etiam. diemoni- 
bus tribuit : Τῆς γὰρ ὕλης, xai τῆς πονηρίας εἰσὶν 
ἀπαυγάσματα : τὸ ἀπὸ ortum aliunde dicit. 

(54) "Ex γὰρ μεγέθους καὶ xa Morc: xzicqut- 


Angelorum perenrram, et corum ordinum principes 
simul relinquam ; eveliar supra Thronoruni aspeetuii 
longe jucundissiinum, supra honoratam Dominatio - 
num ezcelsitudinem ; supra Principatuum ducatuu; 
supra late explicatam Potestatum majestatem ; pree- 
terea supra priepotentem divinarum Virtatum vim; 
supra purissimos, et oculis ereberrimis perspicacis- 
simos Cherubinos ; supra Seraphinorum senis alis in- 
$iructoram meltionem quáquaversus ezpeditissimom : 
5c si qusepiam alía creatura hisce superior, nequa- 
quam ibi steterit animi cürsus. Verum si fas est 
homini carnis vinculis colligsto curiosissimos men- 
tis oculos , eosque inconniventes audaciter defigere 
in delibatum de gloria Dei Patris splendorem , Fili- 
umque coszternum, qui vero cifcumfutget el mani- 
festatur luminé , agnoscere: inde sumam initium 
laudationum Dei Matris, unde ipsa talisest et ap- 
pellatur. 98 Age vero ,'eequa sublimior materia 
esse polest, preterquam hec? Nihil certe inter 
divina et humana medium proferet quis , aut co- 
gitàbit. Ut enim non in facili est Deum nosse, aut 
eloqui , imo ex eorum numero, qui fleri minime 
possunt : sic magnum Deiparzx sacramentum omni 
ratione celsius est. et oratione. Quando igitur Deu 
incarnatum eniza Deipara dicitur, ad Deum preca- 
tionis ope Jirigar, ot verba mihi prieat : Domine 
ommipotens , totius universi rex , qui inexplicabili 
quadam ratione mentes íncorporales spiritali luce 


C perfundis , entem meam illumina, ut proposit: 


res absque errore cognoscatur , cognita pie dicatur, 
dicta siné ptriculo animo capiatur. Triplex namque 
subit periculum, qui de Deo verba facere conniitur : 
vel enim mens illuminata non est, vel sine viribus 
oratio , vel audientia elaudicat, Ac vos, condigne 
purgatis sensibus me, de Deo verba facientem pro 
Dei dignitate aadite. Deus quod sit, credi debet. 
Nain quo latius humanus aninrmus 86 diffundit, tanto 
clarius deprehendit intelligentize sux inscientiam. 
Ac si qaid magnificentius dicere contendat, infra 
veritatem erit. Quis enim cognoverit quem cogita- 
tione nequeat assequi ? quis eum, qui enuntiari non 
potest, enuntiet ? quomodo animatus a Deo limus, 
sueque ignorans animz substantiam , Deum , qii 


D animam inhalavit, corhprehendat? Nequaquam igi- 


tur, qui Deum venerari didicit, quid sit Deus super- 
stitiose anquirit : quia potius ex rebus conditis Dei 
notione in auimum transfusa Deum esse seeum de- 
putat: A magnitudine enim. speciei el. creature co- 
gRoscibiliter poterit Creator horum videri ** , qui est 


' CL. DAUSQUEII NOTAE. 


twr. Sumptus est hic locus ex cap. xiu Sapientis. 
ln νεοχαράχτῳ codice τῶν Septuaginta demitur co- 
pula, ceteris exemplaribus refragantibus, et Dasi- 
lio Seleuciensi. Divine hoc idem effatum docet 
Aristoteles apud Ciceronem lib. u he nalura 
deorum. 
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Pater, et Filius , et Spiritus sanctus : mundi origo A Τριὰς ἐν Μονάδ' γινωσχομένη, xa Μονὰς ἐν Tpiá- 


expers originis, predives emicantis lucis fons, vc- 
nustissiina pra omni ornamento pulchritudo, Tiias 
in Monale cognita , et Monas in Triade veneratione 
numinis affecta. Hujus suprema gloriz ad imaginem 
factus homo stricturis divinam lucem przferentibus 
opulentus erat : peccati proluvies talem splendorem 
bebetavit, et in belluinam speciem nos transformavil ; 
quod et alibi loquitur bymnologus ille David : 
Homo cum in honore esset ,. non intellexit; com- 
paratus est. jumentis insipientibus , el similis fÍa- 
clus est illis **. Vel potius ex eorum quoque as- 
similatione juxta illud Scripture verbum excidit : 
2109 Cognovit bos possessorem, et asinus presepe 
domini δ; lsrael autem me non cognovit, et popu- 


[us meus non intellexit **. Mul(is vero mois nos ad D 


sapientiam officiumque provocati, vitam in melius 
non retulimus, deteriori consuetudine oblectati. Et 
his a nobis admissis Dominus servos aversatus non 
est, sed recordatus miserationum suarum, qui ea- 
rum oblivisci non potest, ad magnam in homines 
claritatem expromendam permovetur, juxta Scri- 
puram : Ubi abundavit delictum, superabundavit 
gratia. Nos enim desperatos ut vidit, et nibil ex 
operibus adesse pr:esidii, imo vero praesentem ex iis 
profectam esse perniciem, nihilque superesse reli- 
qui, quod in nihilum exoleveramus : nobis cotn- 
passus est, si hoc de illo dicere licet, cui ingenitum 
est non pati, el iras jure debitas in charitatem vertit 
indebitam, Quare emisit imaginis auctorem, ut ima- 
ginem obliteratam bonitatis su: coloribus reforina- 
ret. ldcirco formam cepit servi, qui in forma Dei 
erat, quo iniquitatis mancipia in liberlatem asserta 
ad pristinam nobilitatem reduceret, et celestis Pa- 
tris filios declararet iterum ad imaginem suam con- 
formatos : Quotquot enim receperunt eum, iuquit, 
dedit eis potestatem filios Dei fieri **. Ac ne eorum 
qui adsunt, me quis incuset, ut ad alia nunc devo- 
lutum, quam ante promiseram (quibus enim bene- 
facientem laudamus, ejus quoque matrem collauda- 
1nus), ad ipsam tandem nostra recurrat oratio. 

5. Cum ergo imaginem repurgare statuisset, el 
carnem immortalitate donarc, carnem induit, rem 
congenerem medicamine congeniti curaturus : fit 
homo perlectissimus, ut homini, quem confirmarat, 
plenam perfectamque salutem afferret. Nam cum 
generis nostri primordia propter peccatum fuissent 
pr»damnata : altero fuit opus auctore impeccabili , 
οἱ omnifaric justitize perfectore, cujus beneficio to- 
tum corpus cum capite reconcinnatum cum homi- 
nibus iterum conjungeretur : ut, quemadmodum in 
Adamo sumus mortui, sic in Christo vivamus, Po- 


* Psal. xpvi, 13. ?* 1s5. 1, 3. 


? Rom. v, 20. 


δι προσχυνουμένῃ. Ταύτης δὲ τῆς ὑπερτάτης δό- 
Eus xav εἰχόνα γεγονὼς ὁ ἄνθρωπος, θεοειδεῖ; 
ἐπλούτει μαρμαρυγάς. ᾿Αλλὰ τῆς ἁμαρτίας ὁ ῥύ- 
πος τὸ τοιοῦτον ἡμαύρωσε χάλλος" xoi πρὸς τὸ 

τηνῶδες ἡμᾶς μετεμόρφωσεν εἶδος. Ὡς φησι xal 
Δαυὶδ «ou ὁ ὑμνολόγος " Αγθρωπος ἐν τιμῇ ὧν οὐ 
συνῆχε᾽ παρεσυγνεδι1ήθη τοῖς κτήνεσι τοῖς ἀνοή- 
τοις, καὶ ὡμοιώθη αὐτοῖς. Μᾶλλον δὲ γαὶ τῆς τού- 
των ἐξέπεσεν ὁμοιώσεως, χατὰ τὸ γεγραμμένον * 
Ἔγγω βοῦς τὸν κτησάμενον (95), καὶ ὄνος 
τὴν φάτνην τοῦ κυρίου αὑτοῦ: ᾿ἸΙσραὴ.1 δὲ με 
οὐκ ἔγγω, καὶ ὁ Aadc μου οὐ συνῆκε. Πολλοῖς δὲ 
σωφρονισθέντες τρόποις, πρὸς τὴν χρείττονα ζωὴν 
οὐχ ἐπανήλθομεν, τοῖς πονηροῖς μᾶλλον χαίροντες 
πολιτεύματι. Καὶ τούτων οὕτως παρ᾽ ἡμῶν» γινομέ- 
γων, οὐχ ἀπεστράφη τοὺς δούλους ὁ Δεσπότης " ἀλλὰ 
μνησθεὶς τῶν ἰδίων οἰκτιρμῶν ὁ μηδέποτε τούτων 
ἐπιλαθόμενος, πρὸς μείζονα χινεῖται φιλανθρωπίας 
ὑπερθολὴν χατὰ τὸ γεγραμμένον * Ὅπου ἐπιλεόνα- 
σεν ἡ ἁμαρτία, ὑπερεπερίσσευσεν ἡ χάρις. Ὡς 
γὰρ εἶδεν ἀπογνωσθέντας ἡμᾶς, χαὶ τὴν ἐξ ἔργων 
ἀποῦσαν βοήθειαν, μᾶλλον δὲ τὴν ἐξ ἔργων παρηῦ- 
σαν ἀπώλειαν, χαὶ τὸ λεῖπον ὑπάρχον οὐδὲν εἰς τὸ 
γενέσθαι πάντας οὐδὲν, πέπονθέ τι συμπαθὲς, εἰ δεῖ 
ποὔτο εἰπεῖν, ὁ χατὰ φύσιν ἀπαθὴς, xai τὴν ὀφειλο- 
μένην διχαίως ὀργὴν εἰς οὐχ ὀφειλομένην ἀλλάττει 
στοργὴν. Ὅθεν ἀποστέλλει πρὸς τὴν χαταφθαρεῖσαν 
εἰχόνα, τὸν τῆς εἰχόνος ποιητὴν, ἀναμορφῶσαι ταύ- 
τὴν χρώμασιν ἀγαθότητος, Διὰ τοῦτο μορφὴν ἔλαδε 
δούλου ὁ ἐν μορφῇ Θεοῦ ὑπάρχων, ἵνα τοὺς δούλους 
τῆς ἁμαρτίας ἐλευθερώσας, εἰς τὴν προτέραν εὐγέ- 
νειαν ἐπαναγάγῃ, καὶ τοῦ ἐπουρανίου Πατρὸς υἱοὺς 
ἀναδείξῃ, τῇ xav' αὐτὸν εἰκόν: πάλιν συμμορφωθέν- 
τας. Ὅσοι γὰρ δλαδο»" αὐτὸν, φησὶ, ἔδωκεν αὐτοῖς 
ἐξουσίαν τέχνα Θεοῦ γενέσθαι. Καί μοι τῶν παρ- 
όντων ἐγχαλείτω μηδεὶς, ὡς ἄλλα μὲν. ἐν προοιμίοις 
ὑποσχομένῳ, πρὸς ἄλλα δὲ vov ámavop£vtp* δι᾽ ὧν 
γὰρ τὸν εὐεργέτην δοξάζομεν, xat τὴν αὐτοῦ μητέρα 
συνδοξάζομεν" πρὸς αὐτὸν οὖν. αὖθις ὁ λόγος ἐπαν- 
«τέον. ι, 

γ΄. ᾿λναχαθάραι τοίνυν θελήσας τὴν sixóva, xat βου- 


ληθεὶς ἀθανατίσαι τὴν σάρχα, περιδάλλεται σάρκα, 


τῷ συγγενεῖ τὸ συγγενὲ; θεραπεύων" χαὶ γίνεται 


D χατὰ πάντα τέλειος ἄνθρωπος, ἵνα σώσῃ τελείως 


ὄνπερ ἔπλασεν ἄνθρωπον. Τῆς γὰρ τοῦ γένους ἡμῶν 
ἀπαρχῆς δι' ἁμαρτίαν χαταχριθείσης, δευτέρας 
ἔχρῃζεν ἀπαρχῆς ἀναμαρτήτου xal πᾶσαν πληρού- 
σῆς διχαιοσύνην᾽ δι᾽ ἧς ἅπαν τὸ σῶμα τῇ χεφαλῇ 
συναρμολογούμενον, προσήχετο (57) πάλιν τοῖς àv- 
θρώποις " ἵν᾽ ὥσπερ ἐν τῷ ᾿Αδὰμ ἀπεθάνομεν, οὕτως 
ἐν τῷ Χριστῷ ζήσωμεν. Ἠδύνατο γὰρ σῶσαι: καὶ 


38. Joan. 1, 14. 


CL. DAUSQUEII NOT. 


(55) "Eyvo βοῦς τὸν xricápsvor. Christo qua- 
'drat peroptime, qui erat cum patre cuncta compo- 


: pens ἡ at ol Septuaginte, ct Biblia, quibus ego usus, 


χτησάμενον. Ánte iis de vocibus actum est. 
(90) Ὁ Adrvoc ἐπανιτέον. S rihe τὸν λόγον. 
(97) Προσήχετο. Melius, προτείχετο 
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δίχα σαρχώπεως, ὁ βουλήματι μόνῳ τὸ δοχοῦν αὐτῷ A tuit enim is, qui consilii sui rationes solo nutu per- 


πράττων ἀλλ᾽ ἐθέλησε τὴν ἡτττθεῖσαν ὑπὸ τῆς ἀμαρ’ 
«las ῥύσιν, ἐν ἑαυτῷ δεῖξα: τῆς ἁμαρτίας χρείττονα, 
ἵνα χαὶ τὴν ἁμαρτίαν ἐν τῇ σαρχὶ χαταχρίνῃ, χαὶ τὴν 
69109 διχαιοσύνην εἰς πάντας ἐχτείνῃ, χαὶ χαταργήσῃ 
τὸν τὸ χράτος ἔχοντα τοῦ θανάτου, τουτέστι τὸν διά- 
6210», ὥς φησι χαὶ ὁ θεῖος ᾿Απόστολος" Τὸ γὰρ ἀδύ- 
rator τοῦ γόμου ἐν d) ἡσθέγνει διὰ τῆς σαρχὸς, ὁ 
Θεὸς τὸν ἑαυτοῦ Υἱὸν πέμψας ἐν ὁμοιώματι capxóc 
ἁμαρτίας, καὶ περὶ ἁμαρτίας χατέχριγε τὴν ἀμαρ- 
τίαν ἐν τῇ capxl, tva. πιἪληρωθῃ τὸ δικαίωμα τοῦ 
vópgov ἐν ἡμῖν. --- Ἐπεὶ οὖν τὰ παιδία κεχοιγώ- 
»nxs capxóc xal αἵματος, καὶ αὐτὸς παραπιῖη- 
σίως μετέσχε τῶν αὐτῶν, tru διὰ τοῦ θαγάτου 
καταργήσῃ tév τὸ xpácoc ὄχογτα τοῦ θανάτου, 
τουτέστι τὸν διάδοιῖον. Οὐ γὰρ ὅπως αὑτὸς φιλοτι- 
μήσοιτο πρὲς τὴν ἄμυναν τοῦ Ἔχθροῦ παρεσχευά- 
σατο, ἄμαχον ἔχων ὡς Θεὸς xal ἀπρόσιτον δύναμιν " 
ἀλλ᾽ ὅπως: ὁ ἡττημένος ᾿Αδὰμ τὴν ἰδίαν ἧτταν ἑαυτῷ 
ἀμαχαλέσηται, ἐπὶ τὸ μέγα τῆἧς ἐνανθρωπήσεως 
χατῆλθε μυστήριον, τὸ τῆς σαρχὸς χαταπέτασμα 
περιθαλλόμενος, καὶ δι᾽ αὐτῆς ὁμιλήσας τοῖς σαρχὶ 
συνδεδεμένοις" ἵνα δι᾽ οὗ γέγονε τὰ πάντα, δι᾽ αὐτοῦ 
περιπωθῇ τὰ πάντα. “Αλλ᾽ ἴσως εἴποι τις ἄν Τί οὖν; 
πρὸ τοῦ γενέσθαι τὸ θαῦμα τοῦτο, χατημελεῖτο “ὃ 
τῶν ἀνθρώπων ἐν τοῖς ἔμπροσθεν χρόνοις ; Οὐδαμῶς, 
ὦ βέλτιστε, φαίην ἄν. Ἐξαρχῆς ὁ Θεὸς τοῦ χαθ᾽ ἡμᾶς 
προὐνόητε γένους, xal τὴν χατάλληλον ἡμῖν ἔδωχε 
διδασχαλίαν " διὰ μὲν τῶν ὁρωμένων χτισμάτων, 
ὥσπερ διά τινων πραγμάτων (58), πρὸς τὴν ἀόρατον 


αὐτοῦ Θεότητα ποδηγῶν * διὰ δὲ τοῦ φυσιχοῦ νόμου, C 


τῶν καλῶν τὲ xai xaxov τὴν γνῶσιν ἡμῖν ἐνθείς " 
xa λογισμὸν αὐτοχράτορα δεδωχὼς, ὥσπερ ἡνίοχόν 
τινα, κυδερνήτην ἄριστον, ᾿Επειδὴ δὲ τοῖς γενομένοις 
χαλῶς, οἱ πάλαι γεγονότες ἐχρῶντο χακῶς " τὸ γὰρ 
χάλλος θαυμάσαντες τῶν ποιημάτων, οὐ τῷ Ποιητῇ 
ποοσήνεγχαν τὴν δόξαν, ἀλλ᾽ ἐσεδάσθησαγν τὴν 
κτίσιν παρὰ τὸν Κείσαντα, καὶ τὸν φυσιχὸν ἄθε- 
τήσαντες νόμον, εἰς τὴν παρὰ φύσιν ἐτράπησαν 
χαχίαν" δίδωσι νόμους γραπτοὺς (59), τὴν ἀληθῆ 
διδάσχοντας θεογνωσίαν, xat τὸν xav! ἀρετὴν εἰσ- 
ηγουμένους βίον * ἐπὶ τούτοις, κριτὰς, βασιλεῖς, προ- 
c fas, ἱερεῖς, εἰς ὁδηγίαν τῇς ἀμείνονος ζωΐς. ᾿Αλλ᾽ 
οὐδὲν ἧττον ἐνόσουν αἱ τῶν ἀνθρώπων ψυχαὶ, ἕως 
ὁ μέγας ἐπεδήμησεν ἰατρὸς, Ex. παρθενιχῖ,ς ἀνατεί- 
λας παστάδος. ^" 

δ. Ἐνταῦθα τοῦ λόγον γενόμενος, xal πρὸς τὸν 


5* Rom. viu, 5, 4.  IHlebr. n, 44. 


licit, salutem conferre siue incarnatione, sed natu- 
ram, qux peccati effectu dejecta fuerat, 910 iu 
seipso meliorem superioremque peccato voluit osten- 
dere; quo peccatum ín carne condemnaret, et justi- 
tiam suam in omnes propagaret, mortisque domi- 
natorem , hoc est, diabolum viribus exhauriret, ut 
etiam loquitur divinus Apostolus : Nam quod im- 
possibile erat legi, in qua infirmabatur per carnem, 
Deus Filium suum mittens in similitudinem carnis 
peccati, et de peccato damnavit peccatum in carne, 
ut justificatio legis impleretur in nobis **. — Quia 
ergo pueri communicaterunt carni. et. sanguini, et 
ipse similiter participavit eisdem, ut per mortem de- 
strueret eum, qui mortis habebat imperium, id est, 


D diabolum **. Neque enim per ambitionem ad inimici 


vindictam sese comparavit, eo quod Deus inaccessa 
et inexpugnabili virtute est : verum ut ruinam sibi 
ascriberet devictus Adamus, ad magnum incarna- 
tionis sacramentum descendit carnis amictu cir- 
cumseptus, ac per eam cum iis, qui ex carne cor- 
flati sunt, conversatus est : ut per quem omnia facta 
sunt, per eum cumulate conserventur omnia. Sed 
forte dixerit aliquis : Quid ergo? patrumne xvo aute 
hoc miraculum neglecte sunt human: res? Nullus 
dixcrim, o bone. Jam ante a principio Deus pro ge- 
nere nostro curam gessit, et congruentem doctri- 
nam dedit. Quod duin faceret, per visas creaturas 
tanquam per monuinenta quzedam ad invisam suam 
Deitatem viam pandebat. Deinde per naturz legem, 
boni malique notionem nobis indidit, rationemque 
dedit suí dominam, aurigandi gnaram, el rectricem 
peroptimam, Cui vero majores nostri recte insitu- 
tis uterentur non recte (nam creatarum rerum pul- 
clritudinem admirati Creatoris honore pos!posito 
servierunt creaturg potius quam Creatori  , et versa 
natura lege ad nequitiam naturz dissentaneam con- 
versi sunt) dat leges scriptas verz Dei cognitionis 
magistras, et auctores viti» ex virlule agenda. Ad- 
hac judices, reges, prophetas, sacerdotes ad pro- 
gressioném vitx melioris, Verum nililomInus zgro- 
tabant hominum animz, duu inaguus ille medicus 
peregrindbundus advenerit e virgineo emicans tha- 
lamo. 


4. Ad hanc orationis partem appulsus, et ad ini- 


^ Roin. 1, 95. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(58) Διὰ μὲν τῶν ὁρωμένων χτισμάτων, ὥσπερ 
διά τινων πραγμάτων. Placet admodum  rescribi, 
διά τίνων γραμμάτων, quod per creaturas aspe- 
ctabiles, veluti per characteres, et scriptum quoddam, 
Deus cognosci possit. ΠΠπ enim rerum universitas 
sna magnitudine, ordine, constautia clamat, Deum 
esse, et ad eam cognitionen hominem promovet. 
Qua constituta lectione sententia. clarissima est, 
non item altera : οἱ si secundum Aristotelem res 
rerum Sunt. signa, et effectus. causarum, neque 
prorsus propudiosum sit illud, διὰ πραγμάτων. 


Tralere possum in partes meas D. Joan. Chryso- 
stoimum, tom.v, hom. 9-Ad populum Antiochenum, ubi 
edocens quanam ratioue celi enarrent gloriam Dei, 
dicit eos instar ingentium librorum rudibus, peri- 
tis, opulentis, inopiosis, omnibus parabilium, celum 
esse, et per hasce litteras Deuw aguosci. . 

(59) Νόμους γραπτούς. Qui abs re γρᾶπτυὲς a 
veterib. appellabantur. Apollonius lib. Δ : 


Οἱ δή co vrac Uc πατέρων É9er. εἸρύονται, 
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vacui magnitudinem respectans, prx admiratione ἃ πλοῦτον ἀφορῶν τοῦ θαύματος, ἄφωνός τις ὑπ᾽ ἐχ- 


uiuius sum et elinguis : neque 411 enim verbis 
res exaequare possum. Quomodo igepiuato concele- 
brabo iuopinam illam incarnationis gratiam? qui- 
lius laudibus afficiam fontem charitatis? quomodo 
profusa charitatis in. bomines flumen prsesdicabo? 
quonsodo virgineum pelagus sudens tentabo, et ma- 
gni mysterii scrutabor altitudinem, nisi me ut in- 
expertug urinatorem, ὁ Deipara, docess eeterem 
hominem, qui corrumpitur secundum desideria erro- 
is, deponere * ; uisi mentis os misericordia com- 
pleas, quo tui partus fundum pervadat, ut tug 
miserationis luce cireumnfulgens in Le veritatis mar- 
garitum deprehendam ? Subventa, ut veritatem con- 
sequar, ut a 1e docius eloqui valeam : nog quo- 
modo, iucarpatum Veibum  pepereris; nau supra 
lumen meum esi partitudinis tu:e ratio : sed quod 
mater effecta, virgo quoque permanseris ; sicut qui 
ex te partus est, hono verus fuit, el vere mansit 
Deus, corrigens opus mànuum suarum. Ipse eoim 
est, qui prineipio bominem elfformavit, qui novissi- 
mis diebus per se reformavit, qui sumpto luto Auda- 
mum de terra conglutinavit, et.suo aíffatu anima- 
vit. Verum non illi modum suz flctionis ostendit 
eceupans curiosam ejus audaciam compescere, quo 
ignorans luti animzque compositienem, neque scru- 
tetur , ut Deus el caro in unum coiverint, tauiuin 
non sic affatus : Ne in celum sustolJi audeas, cum 
ce 80lo petitus sis. Nosce teipsum, ut fictus sis, ut 
termats, ut animatus, uL iu corpore tuo quod in- 
corporale est, inbabitet. Age vero, simulne cum om- 
hibus corporis meinbris porrigitur anima, an unum 
duntaxat membrum ambit atque perficit? Si porri- 
gitur, multum inde absurdi; corporum enim pro- 
prium est porrigi; animam autem corporis expertem 
omnes novimus : si vero contrahitur, boc altero 4}»- 
eurdius : neque enim duntaxat id, quod sine cor- 
pore est, corpus esse comperielur, si quidem in 
sliquam partem corporis contrahitur : sed et reli- 
qua membra mortua videre erit vivifico destituta 
spiritu. Vides ut comprebendi nequeat horum com- 


** Ephes. iv, 92. 


πλέξεως γίνομαι " οὐχ εὑρίσχω γὰρ λόγους ἰσοῤῥό- 
ποὺς τοῖς πράγμασι. Πῶς παραξόξως ὑμνήσω τὴν 
παράδηξη» χάριν * πῶς τὴν πηγὴν τῆς φιλανθρωπίας 
δοξάτω᾽ πῶς τὸν ποταμὸν τῆς φιλανθρωπίας χηρύ- 
ξω" πῶς παρθενιχοῦ χατατολμήσω πελάγωυνς xai 
βυθὸν ἀνξρευνήσω μυστηρίου μεγάλου, εἰ μὴ σὺ με 
διδάξης, f, Θεοτόχος, οἷόν τινα χολυμθητὴν ἄπειρον, 
ἀποδύσασθαι τὸν παλαιὸν ἄνθρωπον τὸν φθει- 
γέμενον κατὰ τὰς ἐπιθυμίας τῆς ἀπάτης ; εἶτα τὸ 
στό τῆς διανοίας ἐλέους πληρώσασα (60), πρὸς τὸ 
Sá6o; καταδῦναι τῆς σῆς χυοφορίας " ὡς ἂν φωτὶ 
ποῦ ἐλέους σοῦ περιλαμπόμενος, εὕρω τὸν ἐν σοὶ τῆς 
ἀλτθείας μαργαρίτην; Καί μοι συναγωνίζου πρὸς 
τὴν ταύτης χατάληψιν, ἵνα διδαχθεὶς παρὰ σοῦ, λέ- 
etw. δυνηθῶ περὶ σοῦ, οὐχὶ πῶς ἕτεχες σαρχωθέντα 
τὸν Λόγον " ὑπὲρ τὸ πῶς (61) γάρ ἐστιν ὁ τοῦ τόχου 
σοῦ τρόπος" ἀλλ᾽ ὅτι xai μήτηρ γέγονας, xaX παρ- 
(ivo; ἔμεινα: “ ὥσπερ ὁ τεχθεὶς ἐχ σοῦ ἄνθρωπος 
γέγονεν ἀψευδὴς, χαὶ Θεὸς ἔμεινεν ἀληθῶς, Enavop- 
θούμενος τὸ πλάσμα τῶν ἰδίων χειρῶν - αὐτὸς γάρ 
ἔστιν ὁ καὶ χαταρχὰς τὸν ἄνθοωπον διαπλάσας, ἐπ᾿ 
ἐσχάτων τῶν ἡμερῶν OU ἑἐχυτοῦ ἀναπλάσας, αὑτὸς 
λαθὼν χοῦν τὸν ᾿Αδὰμ ἀπὸ τῆς γῆς χατεσχεύαςε, 
χαὶ τῇ παρ᾽ αὑτοῦ ἐμπνεύσει τοῦτον ἐψύχωσεν" ἀλλ᾽ 
οὐχ ἔδειξεν αὐτῷ τῆς πλάσεως τὸν τρόπον, προανα- 
στέλλων αὐτοῦ τὸ περίεργον θράσος " ἵνα πηλοῦ xal 
ψυχῆς ἀγνοῶν τὴν σύνθεσιν, μηδὲ Θεοῦ καὶ σαρχὸς 
ἐρεννήσε! τὴν ἔνωσι), μονονουχὶ λέγων αὐτῷ" Μὴ 
πρὸς οὐρανὸν ὑψωθῆναι τολμήσεις, χαμαιπετὴς ὑπ’ 
άρχων. Γνῶθι σαυτὸν, πῶς ἐπλάσθης, πῶς ἐμορ- 
φώθης, πῶς ἐψνχώθης, πῶς ἐν τῷ σώματί σον xat- 
οἰκεῖ τὸ ἀσώματον. "Apa πᾶσι τοῖς τούτου συνεχτεί- 
νεται μέλεσιν, ἢ ἑνὶ μόν» περιέρχεται συντελού- 


“μένον ; ᾿Αλλ᾽ εἰ μὲν ἐχτείνεται, πολὺ τὸ ἀνόητον" 


σωμάτων γὰρ ἴδιόν ἐστι τὸ ἐχτείνεσθαι" τὴν ὃς: ψυ- 
χὴν ἅπαντες οἴδαμεν ἀσώματον. Εἰ δέ γε συστέλλε- 
ται πλέον ἀνοητότερον * οὐ γὰρ σῶμα μόνον εὑρεθ -" 
φξεται τὸ ἀσώματον (63), εἴπερ ἕν τινι μέρει συστὲλ- 
λετᾷι τοῦ σώματος, ἀλλὰ xal τὰ λοιπὰ μέλη vexpi 
δειχθήσεται τῆς ζωοποιούσης ἀφεστηχότα ψυχῆς. 


CL. DAUSQUEH ΝΌΤΑ͂. 


(60) Τὸ στόμα τῆς διανοίας ἐλέους πληρώσασα. 
Τὸ πληροῦν semper actionem designat : male, qui 
aliter cepit. Nam D. Dasilius in Ista sua ἀπορίᾳ 
prazsidium postulat a Matre Dei. At quid illud, men- 
lis os. misericordia compleri? Forte rescribendum 
ἐλαίου πλήρωσον, vel πλέρωσαι, oleo mentis os im- 
ple. Philostratus. juveirit in Apollonio : Γαλένην δὲ 
ἐπιφυλάξαντες, xai τὴν θάλατταν αὐτῇ τῇ ἐπιῤῥοῇ 
509 ἐλαίου λεάναντες, χαταδύεταί τις ἐπὶ τὴν "S 
τοῦ ὁστρέηυ, Soleriie bujus meminit et Plin. lib. 1, 
c. 105 : Et ob id urinantea ore. spargere. (oleum) 
quoniam mitiget naturam asperam lucemque depor- 
(et. Commodissime igitur admissa ea correctione 
dehinc. Soleut urinatores os 6160 complere, ut sub 
aquis paulatim illud exsputantes, viam aspirationi 
respirationique aperiant. Cum igitur illis oleum 
auxilio sit, Basiliue, qui se χολυμόήτην ἄπειρον 
nominat, cupitque βάθος χαταδῦνα! χυροφορίας 


beat: Virginis, oleum spirituale sibi pos'ulat af- 
fundi. Deinceps scribendum fuerit, φωτὶ τοῦ ἐλαίου, 
congruenter. Non aliud rogare videatur  Bssilius, 

uam posse res tantas eloqui, nec abludere ab his 

cripturis : Os justi meditabitur sapientiam. Aperi 
os tuum, implebo illud. Os meum aperui , et attrazi 
spiritum, Os mentis, quo mens capit et apprehendit, 
intellectus. 

(61) 'Υπὲρ τὸ πῶς. Scribam wel ὑπὲρ τὸ φῶς, 
supra omse (umen, et intelligeutiam ; vel ὑπέρτατος, 
snpra. quidvis, vcl ὑπέρθεος, pradivinus. 

(62) Οὐ γὰρ σῶμα μόνον εὑρεθήσετας τὸ ἀσώ- 
ματον. Si, inquit, anima corpore contractior cet, 
duo nascuatur incommoda : unum est, quod incor- 
porale est, anima scilicet, erit corpus ; nam corpo- 
rum est contrahi. Alterum, artus, ἃ quibus seces- 
sionem fecerit! anima, emorientur : utpote. vivifico 
destituti spiritu. 
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Ὁρᾷς ὅπως ἐστὶν ἀχατάληπτος ἡ τούτων χατάλη- A prehensio? quomodo igilur assequeris, qux supra 


Ψψις πῶς οὖν εὑρήσεις τὰ ὑπὲρ o£; Εἰ piv γὰρ τὴν 
σὴν κατελάμθανες ὕπαρξιν, εἰκότως καὶ τὴν ἐμὴν 
ἐξηρεύνας σάρχωσιν " μᾶλλον δὲ χαὶ τότε τολμηρὸν 
πὸ γινόμενον" ἄπειρον γὰρ τὸ μέσον Θεοῦ τε xal 
ἀνθρώπων. Εἰ δὲ μήτε τὴν σὴν, πῶς τὴν ὑπὲρ τὴν 
σὴν ; Φρονείτωσαν λοιπὸν οἱ map&gpovte, xal τῆς 
Ἰουδαϊκῆς ἀποστήτωσαν μέθης ᾿ οἱ λέγοντες ἀδύνα- 
τὸν εἶναι χωρὶς χοινωνίας τῆς πρὸς ἄνδρα, γυνοῖχα 
τεχεῖν. Τί γὰρ μᾶλλον αὐτοῖς δοχεῖ δυσπαράδεχτον, 
Ex γυναιχὸς τεχθῆναι, ἣ ἀπὸ γῆς πλασθῆναι; παρ- 
θενεχὴῆν χυοφορῆσαι γαστέρα, ἣ γῆν ψυχωθῆναι, xal 
βλέπειν, καὶ λαλεῖν, χαὶ ἀχούειν, χαὶ τὰ δοχοῦντα 
πιάντα ποιεῖν ; Ἔλαθε πάλαι χοῦν ὁ Θεὸς, χαὶ πέ- 
TÀaXev ἄνθρωπον" ἔλαδε πάλιν τὸν ix Παρθένου 


te? Si namque tui ortus rationem caperes, φϑῆυΐ8 
meam scrutareris incarnationem ; vel potius temere 
tunc a te id quoque fiat : 914 interminata siqui- 
dem distantia Deum inter et homines. Quod si tua 
tibi incognita, quid ea facies, qus supra te? Tan- 
dem sapient, qui desipiunt, et a Judaica abseedant 
insania, qui asserunt impossibile absque viri sucie- 
tate inulierem eniti. Utrum enim illis minus recipi 
posse videtur e muliere progigni, an e terra fingi? 
virginem uterum ferre, an terram animari, videre, 
fari , audire, quodcunque visum fuerit, facere? Li- 
mum Deus olim copit, et hominem fluxit : limum re- 
cepit ex Virgine (carnem, quz ex ea, loquor), et pro 
sua prudentia sibi affingens, homo faetus est. ()60- 


χοῦν, τὴν cápxa λέγω τὴν ἐξ αὐτῆς, xai ὡς οἶδεν B modo qui priuum credunt, secundo obloquuntur? 


ἑαυτῷ πέπλαχε, καὶ ἄνθρωπος γέγονε. Πῶς οὖν oi 
τῷ προτέρῳ πιστεύοντες, πρὸς τὸ δεύτερον ἀντιλέ- 
γουσι; Καὶ ἐπ᾽ ἐχείνου μὲν τὸ παντοδύναμον τῷ Θεῷ 
μαρτυροῦσιν, ἐπὶ δὲ τούτου τὸ ἀδύνατον αὐτοῦ χατ- 
ηγοροῦσιν. Αὐτὸς γάρ ἔστιν ὁ χἀχεῖνο τεχνουργήσας, 


καὶ τοῦτο χαινουργήσας. Μηδὲν οὖν ἐπὶ Θεοῦ λεγέ-΄ 


σθω ἀδύνατον ᾿ ὅπου γὰρ αὐτὸς ἐνεργεῖ, τὸ ἀδύνατον 
ἀργεῖ. 'AJA' οὐδὲ αἰσχρόν τι τῆς ἀνθρωπίνης φύ- 
σεως, €10à φρονίμοις τοῖς ἀληθείας χριταῖς. “Ὅλον 
γὰρ τὸ σῶμα ἡμῶν ὀργάνου τάξιν ἔχον, οὐκ ἀφ᾽ 
ἑαυτοῦ τι πράττειν ἐπίσταται, ἀλλὰ τοῖς ἡμετέροις 
ὑπουργεῖ θελήμασι " δι᾿ αὐτοῦ γὰρ ἡ ψυχὴ χαθάπερ 
4t; μουσιχὸς, f τοὺς τῆς ἀρετῆς ἀναχρούεται φθόγ- 
γους, ἣ τοὺς τῆς χαχίας ἀπεργάζεται ψόφους. Μη- 
Usi; οὖν αἰσχρὸν οἰέσθω τὸ σῶμα τῶν ἀνθρώπων, 
καὶ ὡς ἀλλότριον τοῦ Θεοῦ διαδαλλέτω * οὐ γὰρ πλά- 
σις καταισχύνε:, ἀλλὰ πρᾶξις χαταχρίνει (θ5) * οὐδὲ 
γὰρ ὀφθαλμοὶ ἣ χεὶρ, ἢ τι τῶν ἄλλων ἁμαρτάνει 
μελῶν ἀλλ᾽ ὁ χαχῶς χρώμενος χειρὶ χαὶ ὀφθαλμῷ, 
xai τοῖς ἄλλοις μέλεσι. Διόπερ ὁ πάντων Ποιητὴς 
καὶ Δεσπότης, ἐχ τῆς Παρθένου χαὶ Θεοτόχου τεχθεὶς, 
«ἧς μὲν φύσεως τῶν ἀνθρώπων ἐχοινώνησε" σάρχα 
τὰρ ἀληθῶς ἐψυχωμένην ἐφόρεσε᾽ τῆς δὲ πράξεως 
τῶν ἀνόμων o0 μετέλαδεν ᾿ ᾿Αμαρτίαν γὰρ, φησὶν, 
οὖκχ ἐποίησεν, οὔτε εὑρέθη δόλος &r τῷ στόματι 
abcov. "D γαστρὸς ἁγίας καὶ Θεοδόχου ! ἐν ἧ τὸ 
τῆς ἁμαρτίας διεῤῥάγη χειρόγραφον" ἐν T] Θεὸς 
γέγονεν ἄνθρωπος, μένων Θεὸς, χαὶ χνοφορίας ἣν- 
ἐσχετο, xaX πρὸς τὴν χαθ᾽ ἡμᾶς κατέδη γέννησιν, 
οὔτε τοὺς πατριχοὺς χενώσας χόλπους, χαὶ τὰς μη- 
τρῴας ᾿ἀγχάλας πληρώσας. Οὐ γὰρ μερίζεται Θεὸς 
ἐνεργῶν ἅπερ βούλεται" μένων δὲ μᾶλλον ἐν πᾶσιν 
ἀμέριστος, πρυτανεύει τῷ χόσμῳ τὴν σωτηρίαν. 
Καὶ Γαδριὴλ μὲν ἐπὶ τὴν Παρθένον. χαὶ Θεοτόχον ἐρ- 
χόμενος, ἀπολιμπάνει τοὺς οὐρανούς" ὁ ὃὲ πάντα 
πλτρῶν τοῦ Θεοῦ Λόγος, xal σαρχούμενος ἐν αὐτῇ, 
«ἧς ἐν οὐρανοῖς προσχυνήσεως; οὐ χωρίζεται (04). 


*3 La. riu, 9; 1 Petr. 1, 22. 


Ac in eo quidem Dei contestantur omnipotentiam, 
in hoc vero nihil ei dant sycophante potestatis. 
Ipse enim est, qui et illud arte elaboravit, et hoc 
innovavit. Quamobrem Deo nihil impossibile pro- 
nuntletue : nam ubi opus molitur, impossibile Deus 
deinolitar. At neque cordatis veritatis arbitris quid- 
quam in humana natura fedum est. Totum enim 
corpus nostrum instar instrumenti nihil suopte motu 
novit agere; sed nostris voluntatibus subservit : 
quandoquidem per ipsum anima velut musieus, aut 
virtutis concentum eflicit, aut improbitatis tumultum 
ciet. Nemo igitur humanum corpus turpe existimel, 
aut velut a Deo alienum calumuietur : neque enim 
fictio probrosa est, sed actio damnatoria : non enim 
peccant ocu, non manus, non partium aliarum 
ulla; sed qui,male manu, oculo, aliisque membris 
utitur. Quare omnium Conditor, et Dominus ex Vir- 
gine et Deipara natus in humans nature commu- 
nicationein venit : carnem enim vere animatam ge- 
stavit, nihil vero inique-gessit : Peccatum enim non 
fecit , nec. inventus est dolus in ore ejus *. Alvum 
sanctam, Deique receptricein! in qua disruptum est : 
peccati chirographum ; in qua Deus factus est homo, 
permanens Deus, et gestari utero sustinuit, et ad 
nostrz: generationis bumilitatem se abjecit, non ex- 
inanito paterno sinu, quo maternos amplexus 
oppleret. Nou enim in ea, quas sponte agenda 
suscipit, sese partitur Deus : quin potius ma- 


p nens in omnibus indivisus salutem mundo con- 


fert. $913 Equidem Gabriel non sine cali deser- 
tione venit ad Virginem Dei matrem : at Dei Ver- 
bum omnia complens, dum in ipsa incarnatur, cc- 
le»ti adoratione non caret. Ut enim verbum charte 
iuscriptum, in tharta totum inest, et totum in 
mente generante, et totum in legentibus : sic Deus 
Verbum, melius etiam, quod ipsi Verbo cognitissi- 
mui est, totus in proprio corpore et totus in Deo, et 


CL. DAUSQUEII NOT.E. 


(65, Καταχρίνει. Dilucidius χαταχοινοῖ : forte et 
rectius. 

(64) Τοῖς ἐν obparotc προσχυνήσεως οὐ xopl- 
(cat, Juxta. illud ad llebrzos cap. xin Ὅταν δὲ 


πάλιν εἰσαγάγῃ τὸν Πρωτότοχον εἰς τὴν οἰχουμένην, 
λέγει" Καὶ προσχυνείτωσαν αὐτῷ πάντες ἄγγελοι Θεοῦ. 
Ft cum iterum. introducit Primogenitum in orbem 


terree, dicit : Et adorent eum omnes angeli Dei. 


4359 


BASILII SELELCIENSIS 


A40 


Patre, et implens coelum, et terram ambiens, et ἃ Ὥσπερ γὰρ λόγος ἐν χάρτῃ γραφόμενος ὅλος ἐστὶν 


creata σοηιγοοίδι.8 omnia. Quis modestiam Deo ob- 
jactabit? quis susceptam nostro nomine mendieita- 
tem, per quam coelestem regiam et divitias parare 
licet, illi probro vertet? Quid aiunt, qui superstitio- 
sa religione laborantes, trepidant timore, ubi non 
est timor ν᾽; nequid, quod opinantur, Deus patia- 
tor, cum passiones hominum sine passione medica- 
tar, ac ideo credere refugiunt Dei incarnati genera- 
tionem ventri mulieris esse concreditam ? Hoc Deo 
bonorificentius, hoc modo magis impatibilis de- 
uwjonstratur, quod et patibili celatus sit corpore, et 
qued divinitatis impatibilitatem ostendat. Si enim 
solis hnjus, cum serdentia fetentiaque loca contin- 
git, nullius inquinamenti contagione puritas infici- 
tar : quomodo non magis sol justitie ín integram 
effulgens Virginem, et ex ea sanctum corpus deli- 
bans, impatibilia in ipso perstitit, ut Deo dignum 
est? Nam perditis funditus hominibus nullaque 
facta salutis spe reliqua, peregrinatio Dei a prophe- 
tis nobis praenuntiata fuit, necessaria, ul Isaiam 
loquentem audire est : Ecce Virgo concipiet, et pa- 
siet filium, et vocabitur nomenejus Emmanuel, quod 
interpretatur, Nobiscum Deus **. Rursus : Parvulus 
natus est nobis, et filius datus est nobis, el (actus est 
principatus super humerum ejus, et cztera, dum $6- 
quatur, Pater. futuri. sa/culi **. Et alibi idem ille 
rursus futuram alienarum gentium in Clristo 60» 
eielatem animo pr:cipiens sic effatur : Tunc habi- 
labii lupus cum agno, ei pardus cum heedo accuba- 
bit ; vitulus, et leo, et ovis simul morabuntur "1. Ite- 
rum :, Ecce Deus. veniet, et. saltabit nos : tunc ape- 
rientur oculi cacorum, et aures surdorum patebunt ; 
Inc saliet, sicul cervus, claudus, et. aperta erit lin- 
gua mutorum δ. Audire est et Jeremiam apud DBa- 
rucbum vociferantem : 4145 llicest Deus noster, et 
non estimabitur alius adversus eum. Hic adinvenit om- 
nem viam discipline, et tradidit illam Jacob puero 
su0, el lsrael dilecto suo. Posihec autem. in. terris 
visus esl, el cum hominibus conversatus est δ. Mi- 
clizas.quoque ᾿ς loquitur : Et tu Bethlehem Ephra- 
iia, parvula es in millibus Juda. Exte enim egredie- 
tur qui sit dominator in. Israel. -. et egressus ejus ab 
inilio α diebus cternitatis "*.. Prater hos Zacharias : 
Lauda et legare, filia Sion? quia ecce ego venio, et 
hubitabo. in medio tui, dicit Dominus. ΕἸ applicabun- 
lur. genies multe ad Dominum in illa die, et erunt 
mihi in populum *'. Divinus quoque Daniel somninm 
Nabuchodonosoris enuntians, sic generationem , 
qua ex. Virgine, refert : Et videbam. ita, donec ab- 


** Psal. ri, 6. 


9 [ga, vit, 14; Lac. 1,31. 
ἯΙ, 96. 


5* Mich, v,2. *' Zachar. it, 10, 1f. 


** [53, 


ἐν τῷ χάρτῃ, xal ὅλος ἐν τῷ γεννήσαντι νῷ, καὶ ὅλος 
ἐν xoi; ἀναγινώσχουτιν αὐτόν οὕτως ὁ Θεὸς Λόγος, 
μᾶλλον δὲ ὡς εἶδεν ὁ Λόγος, ὅλος ἐν τῷ ἰδίῳ σώματι, 
xai ὅλος ἐν τῷ Θεῷ χαὶ Πατρὶ, καὶ τὸν οὐρανὸν πλη- 
ρῶν, xai τὴν γῆν περιέχων, χαὶ τῆς χτίσεως ἁπάσης 
περιδρασσόμενος. Τίς ἐγχαλέσει Θεῷ τὸ μέτριον : τίς 
ὀνειδίσει αὐτῷ τὴν δι᾽ ἡμᾶς πτωχείαν, δι᾽ ἧς ἐπλουτή- 
σαμεν οὐρανῶν βασιλείαν; Τί φασιν οἱ τὴν ἀνευλαδῇ 
νοποῦντες εὐλάδειαν, xal φοθούμεγοε φόδον (65), 
οὗ οὐκ ἔστι φόδος * μὴ τι πάθῃ Θεὸς, ὡς αὐὑτοὶ 
νομίζουσι, τὰ πάθη τῶν ἀνθρώπων ἀπαθῶς ἰατρεύων" 
χαὶ διὰ τοῦτο ἀπιστοῦντες, εἰ Θεοῦ σαρχωθέντος γέν- 
νησῖν, γυναιχὸς ἐπιστεύθη γαστήρ; Οὕτω μᾶλλον 
δοξάζεται Θεός" οὕτω μᾶλλον δέίχνυτα: ἀπαθής" ὡς 
καὶ παθητὸν σῶμα πξεριδαλλόμενος, καὶ τὸ τῆς θεό- 
τητος ἀπαθὲς ἐνδειξάμενος. Εἰ γὰρ ὁ ἥλιος οὗτος ῥυ- 
παρῶν καὶ δυσόδμων ἐφαπτόμενο; τόπων οὐ πάσχει 
τινὰ μολυσμὸν εἰς τὴν αὑτοῦ χαθαρότητα, πῶς οὐχὶ 
πλέον ὁ τῆς δικαιοσύνης ἥλιος εἰς χαθαρὰν ἐπιλάμ- 
Qa; Παρθένον, ἐξ αὐτῆς τε τὸ πανάγιον σῶμα λαδὼν, 
ἀπαθὴς ἐν αὐτῷ μεμένηκεν ὡς θεός ; Τῶν γὰρ ἀνθρώ- 
πὼν ἄρδην ἀπολλυμένων, καὶ μηδεμίαν ἐχόντων ἐλ- 
πίδα σωτηρίας, ἐδεήθημεν ἐπιδημίας Θεοῦ, τῆς διὰ 
προφητῶν ἡμῖν προχηρυχθείσης ὡς ἔστι ἀχοῦσαι 
τοῦ μὲν Ἡσαΐου λέγοντος, ᾿Ιδοὺ ἡ Παρθένος ér 
γαστρὶ λήψεται, καὶ τέξεται υἱόν " καὶ xaA£- 
σουσι (00) τὸ ὄνομα αὐτοῦ ᾿Εμμαγουή.1. ὅπερ 
ἐστὶν ἑρμηνευόμενον, Μεθ᾿ ἡμῶν ὁ Θεός. Καὶ πά- 
λιν, Ὅτι παιδίον ἐγενήθη ἡμῖν υἱὸς, καὶ ἐδόθη 
ἡμῖν, οὗ ἡ ἀρχὴ ἐπὶ τοῦ ὥμου αὐτοῦ, καὶ τὰ 
ἑξῆς, ἕως, Πατὴρ τοῦ μέλλοντος αἰῶνος. Καὶ ἀλ- 
λαχοῦ πάλιν αὐτὸς οὗτος, τῶν ἀλλογενῶν ἐθνῶν τὴν 
χοινωνίαν προδλέπων τὴν ἐν Χριστῷ γενησομένην, 
οὕτω φησί " Τότε συμδοσχηθήσεται Aóxoc μετὰ 
ἀργοῦ, καὶ πάρδαϊις συναναπαύσεται ἐρίφῳ" καὶ 
μοσχάριον καὶ «λέων καὶ ταῦρος ἅμα βοσκηθή- 
σονται. Καὶ πάλιν: ἸΙδοὺ ὁ Θεὸς ἡμῶν αὑτὸς 
ἥξει καὶ σώσει ἡμᾶς. Τότε ἀνοιχθήσονται ó5024- 
μοὶ τυρλῶν, καὶ ὦτα κωφῶν ἀκούσονται. Τότε 
ὡς EAagoc ἀλεῖται χω.ϊός" καὶ τρανὴ ἔσται γϊῶσ- 
ca μογιλάλων. Τοῦ δὲ Ἱερεμίου χεχραγότος ἐν τῷ 
Βαρούχ' Οὗτος ὁ Θεὸς ἡμῶν, οὐ Jogurüseeta: 
ἕτερος πρὸς αὑτόν. ᾿Εξεῦρε πᾶσαν. ὁδὲν ἐπιστή- 
μης, καὶ ἔδωχεν αὐτὴν Ἰαχὼδ τῷ παιδὶ, καὶ 
Ἰσραὴλ τῷ ἡγαπημένῳ ὑπ᾽ αὐτοῦ. Μετὰ ταῦτα, 
ἐπὶ τῆς γῆς ὥφθη, καὶ τοῖς ἀνθρώποις cvrave- 
στράφη. Καὶ ὁ Μιχαίας φησί" Kal σὺ, Βηθλεὲμ, 
οἶκος τοῦ Ἐφραθὰ, μὴ ὀλιγιστὸς εἶ (01), τοῦ εἶναί 
cs ἐν χιλιάσι» Ἰούδα" ἐκ σοῦ poc ἐξελεύσεται 


ιχ, θ.. " Isa. 11, 6. 58 Isa. xxxv, 4, ὃ. "ἢ Baruch 


- . CL. DAUSQUEI! NOTE. 


(65) Φοδούμενοι gó6or.. Videtur Basilius legisse 
ἐφοδίθησαν qó6ov, cum tamen vulgata exemplaria 
habeant ἐδειλίασαν. 

(06) Καιλέσουσι. Οἱ Septuaginta καλέσεις, Lutina 
xes6io, vocabiiur. ldem ab omnibus dicitur ; vocabi- 


lur, ergo.sub aliquo, vel aliis quibus ; ergo aliquis, 
vel aliqui vocabunt , et in iis tu vocabis. 

(607) Μὴ ὀλιγοστὸς εἴ. Alia exemylaria secuta 
fidem τῶν LXX uegatienem detrabunt. 
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ἡγούμενος (68) τοῦ εἴναι cic ἄρχοντα τοῦ ᾿Ισραή.1. A scissus est lapis de monte sine manibus, et percussit 


Kal ἔξοδος αὐτοῦ, àx' ἀρχῆς ἐξ ἡμερῶν aloroc. 
Ἐπὶ τούτοις ὁ Ζαχαρία" Τέρπου xal εὑφραίγου, 
θύγατερ Σιών" ὅτι ἰδοὺ ἔρχομαι καὶ χατασχηγώ- 
σω ἐν μέσῳ σου, .1ἐγεὶ Κύριος. Καὶ χαταφεύ- 
ξονται ἔθγη πο.1ὰ ἐπὶ τὸν Κύριον" xal ἔσον- 
ται αὑτῷ εἰς Aaór. Ὃ δὲ θεσπέσιος Δανιὴλ τὸ τοῦ 
ΝΝαδουχοδονόσορ ἐνύπνιον ἐξαγγέλλων, οὕτω πῶς 
λέγει τὴν Ex Παρθένου γέννησιν. ᾿ΕΘθεώρουν (69) ἕως 
οὗ ἐτμήθη ἀπὸ ὄρους «1ἰθος ἄγευ χειρῶν, καὶ 
ἑπάταξε τὴν εἰκόνα. Καὶ μετ᾽ ὀλίγα" Καὶ ὁ Al0oc 
ó πατάξας τὴν &lxóvra, ἐγένετο εἷς ὄρος μέγα, 
καὶ ἐπλήρωσε τὴν γῆν (70). Εἶτα τὴν σύγχρισιν 
«οὔ ἐνυπνίου λέγων, ἐπήγαγε᾽ Καὶ ἐν ταῖς ἡμέραις 
τῶν βασιλέων ἐχείγων, ἀναστήσει ὁ Θεὸς τοῦ 
cbopavov βασιιλείαν, tic elc. τὸν alora οὐ δια- 
φθαρήσεται xal ἡ βασιλεία αὑτοῦ, «λαῷ ἑτέρῳ 
οὐχ ὑπο.ϊηφθήσεται. Λεπτυγεῖ καὶ 1ιχμήσει πά- 
σας τὰς βασιλείας, καὶ ἁνγαστήσεται εἰς τοὺς 
alovac. Καὶ πάλιν ὁ αὐτός φησι’ Ἐθεώρουν ἐν 
ὁράματι τῆς νυκτὸς, καὶ ἰδοὺ, μετὰ τῶν vege- 
lov τοῦ οὐραγοῦ, ὡς Υἱὸς ἀνθρώπου ἐρχόμενος 
ἦν, καὶ ἕως τοῦ Πα.ϊαιοῦ τῶν ἡμερῶν» ἔφθασε, 
καὶ ἐνώπιον αὐτοῦ προσηνέχθη" καὶ αὑτῷ ἐδόθη 
ἡ ἀρχὴ, καὶ ἡ τιμὴ, καὶ ἡ βασιλεία" καὶ πάν- 
τες οἱ Aaol, ςυ.1αἱ, γιλῶσσαι, αὑτῷ δου.Ἰεύουσι»". 
Ἢ ἐξουσία αὑτοῦ, ἐξουσία αἰώνιος, ἢ τις οὗ παρ- 


statuam "*, Et post pauca : Lapis autem, qui per- 
cusserat statuam, (actus esi mons magnus, et imple- 
til. universam terram ?, Tum his. interpretatiouetn 
somnii inducit : In diebus autem regnorum illorum, 
suscitabit Deus celi regnum quod in eternum non 
dissipabitur, et regnum ejus alteri populo non trade- 
tur : comminuet aulem, εἰ constmet universa regna 
hec, et ipsum stabil. in. eleruum "*.. Ac rursum 
idem : Aspiciebam in divisione noctis, et ecce cum 
nubibus celi quasi Filius hominis veniebat, e usque 
ad Antiquum dierum pervenil, et in. conspectu ejus 
obtulerunt eum. Et dedil ei potestatem, et honorem, et 
regnum ; el omnes populi, tribus, et lingue ipsi ser-. - 
vient. Potestas ejus, potestas a'terna, qu& non aufe- 
relur ; et regnum ejus, quod non corrumpetur **. So- 
plionias autem dicit : Horribilis Dominus super eos, 
el allenuabit omnes. deos terre : ei adorabunt. eum 
tiri de loco suo ὅδ. Ac prater hos omues, vel po- 
tius ante hos omnes idem vales, idem ;rex David 
clamavit : Descendel sicut pluvia in vellus : ei sicul 
slillicidia stillantia svper terram. Et dominabitur a 
mari usque ad mare; et a flumine usque ad termincs 
orbis terrarum "'. Εἰ post alia : Sit! nomen ejus be- 
nedicium in secula; ante solem permanet nomen 
ejus ; εἰ benedicentur in ipso omnes tribus terre, om- 
nes gentes beatificabunt eum ὅδ. 


εἰεύσεται" xal ἡ βασιλεία αὐτοῦ οὐ δια: θαρήσεται. Καὶ EZogovlaq δὲ λέγει " Ἐπιφαγήσεται (11) 
Κύριος ἐπ᾽ αὑτούς " καὶ ἐξολοθρεύσει πάντας τοὺς θεοὺς τῶν ἐθγῶγ' xal προσχυνήσουσιν ab- 
τῷ ἕκαστος ἐκ τοῦ τόπου αὐτῶν. Καὶ πρὸς ἐπὶ τούτοις πᾶσι, μᾶλλον δὲ πρὸ τούτων πάντων, ὁ προ- 
εήτης xa βασιλεὺς χέχραγε Δαυὶϊδ' Καταθδήσεται ὡς ὑετὸς ἐπὶ πόχον, καὶ ὡσεὶ σταγὼν ἡ στά- 
(ovca àz) τὴν γῆν. Καὶ καταχυριεύσει ἀπὸ θαϊάσσης ἕως θαλάσσης καὶ ἀπὸ ποταμῶν ἕως περά- 
των τῆς οἰκουμένης. Καὶ μεθ᾽ ἕτερα. “Ἔσται τὸ ὄγομα αὐτοῦ εὐλογημένον εἰς τοὺς αἰῶνας" πρὸ 
τοῦ lov διαμέγει τὸ ὄγομα αὐτοῦ. Καὶ ἐγευ.ογηθήσονται ér αὐτῷ πᾶσαι αἱ φυ.αὶ τῆς γῆς" 
πάντα τὰ ἔθγη μακαριοῦσιν αὑτόν. 

ε΄. Καὶ τί χοὴ πάντα εἰς μέσον ἄγειν τὰ παρὰ ὅ. θυ vero necesse est quicunque a. prophetis 


τῶν προφητῶν εἰρημένα, τῶν προαγορευ :άντων τὴν 
παροσαίαν Χριστοῦ τὴν ἐχ τῆς 8sozóxou γενομένην ; 
Ποία τοίνυν μεγαλόφωνος γλῶσσα ταύτην ἀξίως 
ὑμνήσειε" δι᾽ αὑτῆς γὰρ τῶν μεγάλων ἀγαθῶν ἠξιώ- 
θημεν ; Ποίοις ἐπαίνων ἄνθεσι, τὸν ὀφειλόμενον αὑτῇ 
πλέξομεν στέφανον; Ἐξ αὐτῆς γὰρ τὸ ἄνθος [Ἰεσσὲ] 
ἑεσσαὶ ἀνεόλάστησε, xal τὸ γένος ἡμῶν δόξῃ xai 
τιμῇ ἐστεφάνωσε. Ποῖα ταύτης ἄξια δῶρα προσενέγ- 
χωμεν, ἧς ἐστιν ἀνάξια τὰ τοῦ χόσμου ἅπαντα ; Ei 
γὰρ περὶ τῶν ἄλλων ἁγίων ὁ Παῦλός φησι, "Qv οὐκ 
ἢ» ἄξιος ὁ κόσμος * τί ἂν εἴποιμεν περὶ τῆς Θεο- 
κόχου, 1] τοσοῦτον ἅπαντας περεχλάμπει τοὺς μάρ- 
κυρας, ὅσον xal τοὺς ἀστέρας ὑπεραυγάξει ὁ ἥλιος ; 
"D παρθενία, δι᾽ ἧς ἄγγελοι διχαίως ἀγάλλονται, ποὺς 


dicta, qui przssentiam Christi ex Deipara nati ργα"]ὸ - 
cuti sunt, in medium afferre? 915 Qus igitur 
lingua tam vocalis, 40:8 pro ejus dignitate hym- 
nos personet? Siquidem per eam bonis ma- 
gnis affecti sumus. Quo laudum flore debitam illi 
plectemus coronam? Ex ipsa cuim [08 Jesse 
germinavit, genusque nostrum gloria et honore 
coronavit. Quz:e digna satis in eam mumnera con- 
feremus, cum infra ejus dignitatem sint mundana 
omnia? Nam si de aliis sanctis Paulus asserit : 
Quibus dignus non erat mundus ** : quid diceinus de 
Deipara, 418 tanto super omnes martyres exsplen- 
duit, quanto stellas. przfulgurat. sol? O virginitas, 
per quain angeli humanam gentem pridem aversa- 


διαχονίαν ἀνθρώπων ἀποστελλόμενον ἡ πρώην (72) D (i, jure meritoque gestiuut ad bominum servitium 


" jbid. 55. ** ibid. 44. 


δ᾽ |lebr. x1, 58. 


** Dan. in, 34. 
55 ibid. 17. 


5! Dan, vii, 12, 14. 


** Soplion. 1, 1]. 9' Psal. Lxxi, 6,7. 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(68) γούμενος. Puto hane. vocem recipiendam 
ju contextum Bibliorum, cum versio communis re- 
cipiat, el veteres, 

(09) ᾿Εθεώρουν. Biblia ἐθεώρεις. 

(10) Τὴ» γὴν. Quivis lapsus terram, quain teti- 


gerit complet. Scribe de Bibliis, πᾶσαν τὴν γῆν. 
(74) Ἐπιφανήσεται. Biblia ἐπιφανὴς ἔσται. Ver- 
sio commuuis Aorribilis, se cum horrore quodam 
ostentans. 
(73) 'H xg enr. Scriberdu:n οἱ, 


L4 


tio sibi credito! Quare a gaudio, et gratia salvatio- 
new auspicatur : Ave gratia plena, Domiuus tecum**, 
Ave gratia plena : letos sume vultus. Ex te enin 
omnium gaudium nascetur, qui soluto mortis im- 
perio, dataque omuibus resurrectionis spe quie- 
tein afferet ab inveterata exsecratione. Ave gratia 
plena, ave florentissime virginitatis paradise, in 
quo lignuin vitàà satum producet fructus omnibus 
salutares, et ex quo Evangeliorum fons in quatuor 
ora Sectus miserationum flumina credentibus didu- 
cet : Ave gratia plena, Dei hominumque sequestra 
constituta, ut. inimicitiarum parietes intergerini 
convellantur, el coelestia  terreuaque in unum 
coeant. Dominus tecum : quia templum existis vere 


Deo dignum castitatis aromatibus bene odoratum : B 


m»gnus le iubabitabit pontifex, qui secundum or- 
dinem Melchisedech |. sine matre est, ac sine 
patre; ex Deo Patre sine matre, ex te matre sine 
pawe. Que cum audisset, turbata est in. sermone 
ejus *!, hoc. est super dicto tam inopinato. Gabriel 
autem ue inops consilii perturbaretur, oratione con- 
solatoria ignorantiam antevertit. amoliri, et inquit : 
Ne timeas, Maria; eorum enim timor est, qui 
offendunt : tu vero gratiam invenisti apud Deum **. 
Deinde comimonstrana gratiam, qu:? supra omnem 
gratiam est, pergit loqui : Ecce concipies in utero, 
εἰ paries filium : et vocabis nomen ejus Jesum : hic 
erit magnus,et Filius Altissimi vocabitur. Et dabit illi 
Dominus Deus sedem. David patris eju$; εἰ regnabit 
in Domo Jacob 916 in eternum , et regni ejus non 
erü finis. Dicit autem Maria ad angelum : (Quomodo 
mihi fiet istud, quoniam virum non cognosco **? Nulla 
absque viri opera, inquit, conceptus in. mulieribus, 
ratio explorata est : cum vero puritati studens nihil 
tale sim experta, qui potest id fleri? Inopinabilis 
tuus nuntius zgre credi polest. Quomodo absque 
satu fructum producam ? quomodo virgo filium ge- 
nerabo ? Justa postulas, inquit archangelus, veniam 
habeo, ac respondeo partim testimonio, partum 
asiruens,partim ipsi modo cedens. Quod igitur nosse 
me fas est, ejusmodi est. Non ex viri satu erit hic 
conceptus, sed Spiritus sancti adventus, οἱ virtutis 
Altissimi obunbratio eum perficiet, Cur ergo na- 
ure legem ejus objicis auctori ? nunquid absque 
ejus virtute potes satorem tuum suscipere ? nunquid 
uterus tibi celo patentior? nunquid mundum, cui 
ipsum ut capiat, ingenitum non cst, magnitudine 
Buperas? Viriuus est auxjliator. Virtus (Él 
obumbrabit tibi **. Nam si talis virtus te nofi obum- 
brabit, eum capere, qui capi mou potest, minime 
poteris : nisi ipse partus ad propriam partioneu 


Luc, 1, 38. *! Ilebr. vii, 5; Luc. 1, 29. 


BASILH. SELEUCIENSIS 


destinari, et bilarstur Gabriel divini conceptus nuu- A 


$3 ibid, $50. 


{4 
τὸ ἡμέτερον ἀπου:τρεφόμενοι γένος, καὶ φαιδρύνετοι 
Γαθριΐ), τὸ τῆς θείας auAM tse; μήνυμα πιστενόμε- 
νος! Διόπερ ἀπὸ χαρᾶς xal χάριτος τῆς προστγορίας 
ἀπάρχεται' Χαῖρε κεχαριτωμένη, ὁ Kopioc μετὰ 
σοῦ. — Χαῖρε κεχαριτωμένη, φαιδρὸν ἀνάλαθε 
πρόσωπον. Ἔχ σοῦ γὰρ fj πάντων τεχθήπεται χαρὰ, 
χαὶ παύσει τυύτων τὴν ἀρχαίαν ἀρὰν, ἐν τῷ κατα- 
λύειν τοῦ θανάτον τὸ xpáto;, xal δωρεῖσθαι πᾶσιν 
ἀναστάσεως ἐλπίδα. Χαῖρε κεχαριτωμένη, 6 ἀμά- 
ρᾶντος τῆς ἀγνείας παράδεισος, ἐν (p φυτευθὲν τὸ 
ξύλον τῆς ζωῆς, βλαστήσει: πᾶσι σωτηρίας χαρποὺς, 
ὅθεν ἡ τετράστομος τῶν Εὐαγγελίων πηγὴ, βρύσει 
τοῖς πιστεύουσι ποταμοὺς οἰχτιρμῶν. Χαῖρε κεχα- 
ριτωμένη, μεσιτεύουσα Θεῷ xat ἀνθρώποις, ἵνα τὸ 
μεσότοιχον ἀναιρεθῇ τῆς ἔχθρας, χαὶ τοῖς ἐπουρα- 
νίοις ἐνωθῇ τὰ ἐπίγεια. Ὁ Κύριος μετὰ σοῦ. 'Ex- 
£165 ναὸς ὑπάρχεις ὄντως ἀξιόθεος τοῖς τῆς ἁγνείας 
ἀρώμασιν εὐωδιαζόμενος, ὁ μέγας ἐν σοὶ χατοιχήσει 
ἀρχιερεὺς, ὁ χατὰ τὴν τάξιν Μελχισεδὲκ, ἀμήτωρ 
xai ἀπάτωρ' ἀμήτωρ ix Θεοῦ Πατρός" ἀπάτωρ ix 
σοῦ τῆς μητρός. Ἡ δὲ ἰδοῦσα (15), φησὶ, διδταρά- 
χθη ἐπὶ τῷ «ἰόγῳ αὐτοῦ, τουτέστιν ἐπὶ τῷ παρα- 
δόξῳ τῶν λεγομένων. Ὁ δὲ Γαδριὴλ ἵνα μὴ διαπο- 
ροῦσα ταράττηται, τῷ παρακλητιχῷ λόγῳ φθάνει 
τὴν ἄγνοιαν, xal φησὶ, Μὴ φοδοῦ, Μαριάμ" ὁ γὰρ 
φόδος, τῶν προσχεχρουχότων ἐστί " σὺ δὲ, χάριν 
εὗρες παρὰ τῷ Θεῷ. Εἶτα δειχνὺς τὴν χάριν τὴν 
ὑπὲρ πᾶσαν χάριν, ἐπάγει λέγων: Ἰδοὺ, συ. λήψῃ 
ἐν γαστρὶ xal τέξεις υἱόν (14). Οὗτος μέγας ἔσται, 
καὶ Yióc "“Υψίστου κιηθήσεται' καὶ δώσει αὐτῷ 
Κύριος ὁ Θεὸς τὸν θρόνον Δαυῖδ τοῦ πατρὸς αὖ- 
τοῦ" καὶ βασιλεύσει ἐπὶ τὸν οἶχον ᾿Ιαχὼδ εἰς 
τοὺς αἰῶνας" καὶ τῆς βασιλείας αὐτοῦ οὐκ ἔσται 
τέλος. Εἶπε δὲ Μαριὰμ πρὸς τὸν ἄγγειλον" πῶς 
ἔσται μοι τοῦτο, ἐπεὶ ἄγδρα ob γιγώσκω; Οὐδεὶς, 
φησὶ, τρόπος συλλήψεως ἐν γυναιξὶ τεθεώρηται, 
πλὴν ἀνδρὸς χοινωνίας" ἐμοὶ δὲ τῆς τοιαύτης καθα- 
ρευούσης πείρας, πῶς ἔσται τοῦτο δυνατόν; Τὸ πα- 
ράδοξον τῆς σῆς ἐπαγγελίας, δυσπαράδεχτον ἔχει 
πληροφορίαν. Πῶς ἡ ἄσπορος βλαστήσω χαρπόν; 
πῶς δὲ ἡ ἄγαμος γεννήσω υἱόν; Εἰχότα μου πυνθά- 
vp. φησὶν ὁ ἀρχάγγελος, καὶ συγγνωμόνως ποιοῦμαι 
τὴν ἀπόχρισιν, Τῷ μὲν τόχῳ προσμαρτωρῶν, τῷ δὲ 
τρόπῳ παραχωρῶν. Ὅσον οὖν ἐμὲ γινώσχειν, τοιοῦ- 


Ὁ τόν ἐστιν. Οὐχ ἐξ ἀνδριχῆς παιδοσπορίας γενήσεται 


ἡ aoc, ἀλλ᾽ ἡ τοῦ ἁγίου Πνεύματος ἐπιφοίτη- 
σις, καὶ ἡ τῆς δυνάμεως τοῦ Ὑψίστον ἑπισχίασις 
ταύτην ἐργάσεται. Τί οὖν προδάλλῃ τὸν νόμον τῆς 
φύσεως ἐπὶ τοῦ νομοθέτου τῆς φύσεως ; μὴ γὰρ σὺ 
τοῦ δλναμοῦντος ἐχτὸς τὸν σὸν ἰσχύεις ὑποδέξασθαι 
ποιητὴν; μὴ γὰρ ἔχεις οὐρανοῦ πλατυτέραν γαστέ- 
ρα; μὴ γὰρ ὑπερδαίνεις ἐν μεγέθει τὴν χτίσιν, ἢ 


€ 101. 51-54. 4 ibid. δῦ. 


CL. ὈΔΌΒΟΌΕΙΙ NOTZE. 


19) 'H δὲ Ἰδοῦ eum audiissct. 
V eibatiu, et 


cue ad ali 


tem, priestantian, celeritatem, 
(14) Τέξεις υἱόν. Adde, καὶ καλέσεις τὸ ὄν' μα 
"09 Ἰησοῦν, 
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τις αὐτὸν οὐ χωρεῖ χατὰ φύσιν; ἐγγὺς ὁ συμμαχῶν. A conferat operam limus suum fictorem ferre non 


Δύναμις Ὑψίστου ἐπισχιάσει σοι. "EXy γὰρ μὴ τοι- 
αὕτη δύναμις ἐπισχιάσῃ σοι, οὐ δυνήσῃ χωρεῖν τὸν 
àyropntov * ἐὰν μὴ αὑτὸς ὁ τιχτόμενος πρὸς τὸν ol- 
χεῖον συνεργήσῃ σοι τόχον, πηλὸς τὸν ἑαυτοῦ πλά- 
στιν βαστάζειν οὐ δύναται. Ἐπειδὴ πάλιν ἔφης, 
τῶς ἡ ἄσπορος βλαστέσω χαρπόν ; λάδε τοῦτο χατὰ 
υοὖν εἰς τὸ πιστεῦσαι τῷ θαύματι. Πῶς ἐν ἀρχῇ τῆς 
τοῦ χόσμου δημιουργίας, δίχα σπερμάτων ἡ γῆ τοὺς 
χαρποὺς ξδλάστησεν ; Ὁ γὰρ ἐχείνην δυναμώσας εἰς 
χαρπογονίαν, χαὶ τὴν σὴν χινήσει γαστέρα πρὸς ται- 
δυποιῖῖαν. Tlph; μὲν ἐχείνην ἐῤῥέθη, βλαστησάτω 
ἡ T1] βοτάνην χόρτου" χαὶ τὸ θεῖον πρόσταγυα (11), 
φύσις τῶν ὄντων ἐγένετο, xal παντοδαποῖ; xapmot; 
ἅπαντα χατεχόσμησε. Πρὸς δέ σε λέγεται" Πγεῦμα 


ἅγιον ἐπελεύσεται ἐπὶ σέ' καὶ δύναμις Ὑψίστου L 


ἐπισχιάσει σοι" διὸ xal γεγόμενον ἅγιογ' χιληθήσε- 
ται Υἱὸς Θεοῦ. Οἷς ἐπιτρέχουσά φησιν ἢ Παρθένος" 
᾿Ιδοὺ ἡ δού.Ἰη Κυρίου" γένοιτό μοι κατὰ τὸ ῥημά 
σου. Καὶ τὰ τῆς θείας συλλήψεως λοιπὸν, χατὰ τὴν 
παρθενιχὴν ἐνεργεῖτο νηδύν. Τίς λόγος τὸ ἀδιάδατον 


potest. Item quia. dixisti : Quomodo sine. satu fru- 
cium producam ? hoc animo combibe, quo miraculo 
credas. Quomodo in prima mundi conditione siue 
semine tellus fructum effrutica!a est? qui illi fructi- 
ficanii vim iudidit, ad fructum edeuduin uterum 
tium promovebit, Ad illam dictum est : Germinet 
lerra herbam virentem ** ; Deique imperium rerum 
erat exortus, et omnigenis fructibus omnia perorna- 
vit. Ad te vero: Spiritus sanctus superveniet in te, et 
virtus Altissimi obumbrabit tibi. Ideoque quod ex te 
nascetur, sauctum vocabitur Filius Dei **. Incurrens 
in angeli sententiam Virgo ait : Ecce ancilla Domi- 
ni, fiat mihi secundum verbum (uum "1. Ac deiude, 
qux ad conceptum Domini faciebant, pcr uterum 
virgineum perficiebantur. Qu: oratio impervium 
conceptionis, quz sine viro contigit, pelagus ingreJi 
valeat? Quz mens tam pura, tam perspicax, qui 
iuvisibilia ista contempletur? Et hzec humana voce 
majora sunt : ac revera divini cujusdam afflatus 
ultro aperientis harum qu:estionum exitum. 


«Ts ἀνυμφεύτου λοχείας πέλαγος ἐμβατεῦσαι δυνήσεται; Τίς οὕτω χαθαρώτατος νοῦς xaY θεωρητιχώτατος, 
πὰ ἀθέατα κατοπτεῦσαι ; Καὶ χρείττονος f| χατὰ ἄνθρωπον ταῦτα φωνῆς, μᾶλλον Ob θεία; ἁληθῶν ἐπιπνοίας, 


χαριζομένης τῶν ζητουμένων τὴν εὕρ:σιν. 

Πῶς fj ἄχτιστος xal ἀχώρητος οὐσία τοῦ Λόγου xat 
vob; πᾶσαν ἀχοινώνητος χτίσιν, T] προσδλέψαι τὰ 
Χερλυδὶμ οὗ τολμᾷ, χἂν τῶν λοιπῶν ὑπερέχηται τα- 
Ὑάτουν, αὕτη χοινωνίαν ἡσπάσατο πρὸς τὴν ἀσθενῆ 
χαὶ γεώδη τῆς ἀνθρωπότητος τιν; Καὶ γέγονε μυ- 


στήριον, ὅπερ μέχρι tr; σήμερον μένει μυστήριον, C 


καὶ οὐδέποτε παύσεται τοῦ εἶναι μυστήριον. Τότε 
χατεῖδεν ἡ χτίσις, ὃ μὴ τεθέαται πρώην υἱὸν, τῆς 
τεχούσης πατέρα " βρέφης, τῆς μητρὸς προῦπάρχον" 
παιδίον τῶν αἰώνων ἀρχαιότερον. Οὐ γὰρ ἦν ψιλὸς 
ἄθρωπος ὁ τεχθεῖς * ἀλὰχ Θεὸς Λόγος Ex Παρθένου 
σαρχωθεὶς, τὴν ὁμοούσιον ἐμοὶ σάρχα περιδαλλόμε- 
νος, ἵνα τῷ ὁμοίῳ τὸ ὅμοιον ἀνασώσηται. δὲ γὰρ Eze- 
po» ἔσχε σῶμα παρ᾽ ἑυὲ, εἰ μὴ τῆς ἑμῆς σαρχὸς 
ἐχοινώνησεν, tut τῆς ζωῆς οὐχ ἠξίωσεν * εἰ μὴ τὴν 
ἐ μὴν ἐπτώχευσεν οὐσίαν, ἐγὼ θεϊχὴν οὐχ ἂν ἐπλού- 
ττσα βασιλείαν. Πρηΐῆλθε τοίνυν ὁ Ἐμωανουὴλ εἰς 
τοῦτον ὅν xal πάλαι πεποίηχε χόσμον, παιδίον μὲν 
πρόσφατον, Θεὸς δὲ προσιίόνιος * ἐν φάτνῃ ἀναχλι- 
γόμενος, ἐν χαταλύματι τόπον οὐχ εὑρίσχων, χαὶ τὰς 
αἰωνίους σχηνὰς ἡτοιμαχώς * ἐν σπηλαίῳ χαταγόύμε- 
νος, Χαὶ δι᾽ ἀστέρο; μηνυόμενος - ὑπὸ μάγων δῶρα 
δεχόμενος, καὶ πταισμάτων λύτρα δωρούμενος " ὑπὸ 
Συμεῶνος ἐν ἀγνάλαις φερόμενος, χαὶ τὰ πάντα θεῖ- 
χῶς ἐναγχαλιζόμενος * ὑπὸ ποιλένων βρέφος θεω- 
*' ibid. 58. 


* Gen. 1, 1]. *5 Luc. 1, 55. 


21" Quomodo gatura Verbi, quz nullius opera 
facla est, nec mente capi potest, quaeque cum 
nulla creatura cominunicari potest; in quam Che- 
rubini, etsi reliquos ordines superemineant, oculos 
deflgere non audent, quomodo hxc cum infirma 
et terrestri humanitatis natura lubens in commu- 
nionem venit? Et fuit mysterium, quod in hodier- 
num usquediem mysterium*permanet, nec unquam 
mysterium non erit. Tunc vidit creatura, quod ante 
viderat nunquam, filium genitricis esse patrem, 
infantem φίδια matrem superare, infantem zeterui- 
tate antiquiorem. Nec enim fuit nudus homo, qui : 
genitus ; sed Deus Verbum ex Yirgine incarnatum, 
carne eadem mecum natura sibi circunijecta, ut 
Sinili simile salvaret. Nam si alterius mnaturs, 
quam ego, corpus habuisset, si mes carais parti- 
ceps non fuisset, mihí vitam non esset elargitus : 
nisi meam mendicasset naturam, ego regno Dei 
opulentus non essem. Processit igitur. Emmanuel 
in mundum vetus opus suum, puer quidem recens 


D apparens, sed ante zternitatem Deus : in pr:sepi 


reclinatus, et diversorio exclusus, cum terna ha- 
bitacula preparasset : in speleo abjectus, et stella 
manifestus : a magis muneribus exceptus, et pre- 
tum pro peccatis exsolvens : a Simeone in ulnia 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


(19) Τὸ θεῖον" πρόσταγμα gc τῶν ὄντων ἐγέ- 
γετο. Duplex horum verborum potest esse seuten- 
tía. Una ut Dei preceptum et voluntas sit ipsarum 
rerum natura. Quomodo D. Augustinus cum alibi, 
Win lib. xxi, De Civit. Dei, cp. 8, voluntatem Con- 
ditoris condita rei cujusque naturam esse dizit. Quare 
$4 a principio rosam uullis aculeatatmn spinis, quod 
Cyrillus , Daicascenus , aliique censueruat, pfedu- 


Xisset, eim rosz? naturam esse nemo non diceret z 
nec cum aliter judicamus. Altera et ad. imperium 
Dei res e suo uihilo mox emicuerint : est euim φύ- 
σις exortus, et φύματα pustulae e cute prorumpentes. 
nominant, Que secunda interpretatio his adjuvatur, 
xav παντοδαποῖς χαρποῖς ἅπαντα χατεχόσμησε, eam- 
que sum. secutus. ᾿ 
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gestalus, οἱ ἀϊνίηα polestatis ambitu cuncta. co"- A ρούμενος, xax ὑπὸ ττρατιῶν ἀγγέλων, ὡς θεὸς γνω- 


plectens : a pastoribus infans visus, et ab angelo- 
rum exercitu pro Deo aguitus, qui ejus in coelo 
gloriam, in terra pacem, inter homines bonam vo- 
luntatem concinebant. Qu: omnia sancta Domini 
totius universi Mater, ac vere Deipara in corde con- 
ferens, uti scriptum est **, rerum admirabilium ac- 
cessione exhilarata cumulatiore gaudio intus per- 
funditur, et simul filii, qui Deus est, oculis menti- 
que objecta amplitudine percellitur. Ut igitur di- 
vinum infantem contemplata est, desideriis reve- 
rentiz plenis, ut reor, devincta hac sola cum solo 
agitabat colloquia : Quam tibi, fili, congruam 8ρ- 
pellationem inveniam? Hoiinis? At conceptio tua 
divina est. Dei? At bumanam carnem sortitus es. 
(Quid ergo mihi tecum faciendum? Lacte nutrica- 
bor, an Deuin. considerabo ? Curabo ut mater, an 
adorabo ut ancilla ? Circumplectar ut fl'ium, an 
adorabo ut Deum? 918 Lac indam, an thymiama 
inferam? Quodnam loc maximum, et inenarrabile 
miraculum? Coelum tibi sedes, et te sinus meus 
gestitat : letus prasto es terram habitantibus , el 
non a celitibus prorsus abjunctus. Non contigit 
ista descensio loci mutatione, sed divina fuit con- 
descensío. Depraedico tuam in homines charitatem, 
non scrutor tuam incarnationem. 

6. Videtis quantum per ipsam peractum sit my- 
sterium, quod omnem linguam, cogitationemque 
supervadit. Quis ingentem Deipara potentiam non 
miretur? Quis non miretur, quantopere supceremi- 
neat, quotquot honoramus sanctos? Nara si Deus 
servis tantum impartitus est gratize, ut nou tactu 
solum zgros persanarent, sed et umbra projectu 
idem praestarent ; proponebant enim in foro medio 
agros, ut Actorum liber edocet **, et umbra Petri 
, morbos depellebat ; Pauli vero nescio quis appre- 


* Luc. n, 5]. *^ Act, v, 15. 


ριτόμενος, τὴν ἐν οὐρανοῖς αὐτοῦ δόξαν, xax ἐπὶ v0; 
εἰρήνην, χαὶ ἐν ἀνθρώποις εὐδοχίαν (76), ὑμνούντων. 
"Ancp ἅπαντα ἡ ἁγία Μήτηρ τοὺ Κυρίου τῶν ὅλων, 
xai ἀληθῶς Θεοτόχος ἐν τῇ χαρδίᾳ συμδά, 1 ἰουσα, 
χαθὰ γέγραπται, ταῖς προσθήχαις τῶν περὶ αὐτοῦ 
παραδόξων πραγμάτων (77), ἐπολλαπλασίασε τῆς 
χαρδίας τὴν ἀγαλλίασιν, φαιδρυνομένη τε ἅμα χαὶ 
ἐχπληττομένγη, ταῖς τοῦ Υἱοῦ χαὶ Θεοῦ παοεμφαινο- 
μέναις μεγαλειότησιν. ὍὍτε γοῦν τὸ θεῖον ἔχεῖνο τε- 
θέαται βρέφος, φόδοις xai πόθοις ὡς oluat χρατου - 
μένη, τοιαῦτα μόνη διελέγετο μόνῳ. Ποίαν ἐπὶ σοὶ, 
καιδίον, εὔρω προσηγορίαν ἁρμόττουσαν; ᾿Ανθρώπου ; 
ἀλλὰ θεϊχὴν ἔσχες τὴν σύλλτυιψιν. Τοῦ Θεοῦ ; ἀλλ᾽ ἀν- 
θρωπιχὴν EXa6sc σάρχωτιν. Ti οὖν ἐπὶ σοῦ διαπρά- 


B ξομαι ; γαλαχτοτροφήτω, ἢ θεολογήσω; Ὡς μήτηρ 


θεραπεύσω, f) ὡς δούλη προσχυνήσω ; Ὡς υἱὸν περι- 
πτύξομαι, ἣ ὡς Θεῷ προσεύξομαι ; Ἐπιδώσω γάλα, 
ἣ προσενέγχω θυμίαμα; Τί τὸ ἄῤῥττον τοῦτο θαῦμα 
xai μέγιστον; Ὃ οὐρανὸς, θρόνος; σοι ὑπάρχει, xal 
ὁ ἐμός σε χόλπος βαστάζει. Ὅλος τοῖς χάτω ἐπέστης, 
χαὶ οὐδ᾽ ὅλως τῶν ἄνω ἀπέστης " οὐ γὰρ τοπιχὴ γέ- 
γονεν ἡ χατάδασις, ἀλλὰ θεϊχῃ πέπραχται συγχατά- 
ὅασις" ὑμυῶ σοῦ τὴν φιλανθρωπίαν, o)x ἐρευνῶ aoo 
τὴν οἰχονομίαν. 


(΄. Εἴδετε πηλίχον δι᾽ αὐτῆς ἐπράχθῃ μυστήριον, 
πᾶσαν ὑπερθδαῖνον xaX γλῶτταν χαὶ Évvotav. Τίς οὖν 
οὖχ ἂν θαυμάσεις τὴν μεγάλην τῆς Θεοτόχου δύνα- 
μιν" χαὶ ὅσον ὑπερανέχει τοὺς 03095 τιμῶμεν ἁγίους; 
Εἰ γὰρ τοῖς δούλοις ὁ Χριστὸς τοιαύτην δέδωχε χά- 
ριν, ὥστε μὴ δι᾽ ἁφῆς μόνον ἰᾶσθαι τοὺς χάμνοντας, 
ἀλλὰ xai τῇ σφῶν ἐπισχιάσει τοῦτο ποιεῖν" προὐτί- 
θεσαν γὰρ ἐν ἀγορᾷ μέσῃ τοὺς χάμνοντας, ὡς ἡ βί- 
ὅλος διδάσχει τῶν πράξεων, χαὶ Πέτρου μὲν fj σχιὰ 
τὰς νόσους ἀπήλαυνε * Παύλου δέ τις ἐγχείριον (78) 


CL. DAUSQUEII NOTJE. 


(76) Kal ἐν ἀνθρώποις εὑδοκίαν. Observa ora- 
tionem tripartitam, quam versio communis fecit 
bipartitam. 

(11) Ταῖς προσθήκαις τῶ» περὶ αὑτοῦ παραδό- 
ξων πραγμάτων. Quinam ista rerum tam admira- 
bilium additamenta? Nasci de Virgine, quod sanctus 
Augustinus, epist. 9, inortuorum suscitatione pluri- 
hus docet esse imojus. Et idem serm. 9, de Nauvit. : 
O miracula, o prodigia , fratres charissimi , natura 
jura niutantur ; in homine Deus nascitur; Virgo sine 
viro gravidatur ; viri nesciam sermo Dei maritat ; 
simul facla est mater εἰ virgo : mater. facta , sed iu- 
corrupta : virgo habens filium nesciens virum , seimn- 
per clausa, sed nou infecunda. | 
(18) IlavJov δὲ cic ἐγχείριον. "Evyalg:ov sive 
ἐγχειρίδιον, quidquid in mauu , Gen. xxxviti, ubi ol 
LXX habent τὴν ῥάδδον τὴν ἐν τῇ χειρί σου. Sym- 
wachus vertit, ἐγχειρίδιον. Exod. xx , culter est. 
l'assim libri minores, et manibus capi faciles, vide 
Plin. Ἐγχείριον hic exposui linteum manuale. ld esse 
opinor quod Lucas in Actis apostolorum, cap. xix, 
Scriptum reliquit, Ὥστε xal ἐπὶ τοὺς ἀσθενοῦντας 
ἐπιφέρεσθαι ἀπὸ τοῦ χρωτὲς αὑτοῦ οουδάρια ἣ σιμι- 
χίνθια, Ja ut eiiam super languidos. deferrentur a 
corpore ejus sudaria, vel semicinctia. Ubi Theophy- 
lact., Σουδᾶρια καὶ σιμικένθια Jiyozión, εἶσιν à;ó- 


τερα" πλὴν τὰ μὲν σουδάρια ἐπὶ τῆς χεφαλῆς ἐπι- 
Θάλλεται" τὰ δὲ σιμιχίνθια ἐν ταῖς χερσὶ χατέχουσιν, 
οἱ μὴ δυνάμενοι ὠὡράρια φορέσαι, οἷοί εἰσιν οἱ φοροῦν- 
τες ὑπατιχὰς στολὰς, πρὸς τὸ ἀπομάττεσθαι τὰς 
ὑγρότητας τοῦ προσώπου, οἷον ἱδρῶτας, φτύελον, 
δάχρυον xal τὰ λοιπά. Sudaria et semicinctia e lino 
«iraque sunt , nisi quod sudaria capiti injiciuntur, 
semicinciia vero in. manibus gestant, qui, quod sint 
in veste consulari, oraria geslare nequeant, ad hu- 
mores oris extergendos , sudores, spuuum, lacrymam, 
ceteros, llesych. : Σιμιχίνθια, φαχιόλια, ζωνάρια, 
ὠράρ:α τῶν ἱερέων. Pollux lib. αι : Τὴν ξώνην, ἣν 
φασχίαν χαλοῦσιν οἱ Ῥωμαῖοι. Gloss:e semicinctium 
ἡ μιζώνιον, et eorum coufectores in Aulular., semizo- 
nari. ἜἘγχαύριον vocatum fuit et χαψιδρώτιον a ca- 
piendo sudore, et sudarium, et fjutzop6rov. Pollux, 
lib. vu, cap. 16 : Τὸ δὲ ἡμιτύμδιόν ἐστ: μὲν xai 
“οὔτο Αἰγύπτιον, εἴη δ᾽ ἂν χατὰ τὸ Ev τῇ μέσῃ χωμῳ- 
δίᾳ χαψιδρώτιον χαλούμενου, ὃ νῦν σουδάριον ὀνομά- 
$5721. ᾿λριστοφάνους γὰρ τοιαύττ, τις ἡ δόξα * 
"Ἔπειτα χαθαρὸν ἡμιτύμθιον ἰαξὼν 
Τὰ βιιέφαρα περιέψησε. 

Ubi Scholiastes, ᾿Αντὶ τοῦ σουδάριον, ῥάχος ἡμιτιρι- 
δὲς, λινοῦν τι οἷον ἐχμαγεῖον, χαὶ Σαπφὼ ἡμιτύμδιον 
σταλάπσων f| δίχρωσσον ταχιόλιγν. Suctouius cap. 
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ORATIO XXXIX 


4&0 


πιλαδὼν, xai τοῦ χρωτὸς αὐτοῦ τὴν ὀτμὴν ἀπομά- A henso linteo manuali, et corporis ipsius exterso 


ξας, τοὺς ἀλάστορας δ'᾽ αὑτῆς ἀπεσόδ:ι δαίμονας " 
viva χρὴ νομίζειν τῇ Μητρὶ τὴν ἰσχύν ; "Apa οὐχὶ 
πολλῷ μείζονα τῶν ὑπηχόων" ; παντί που δῆλον. Καὶ 
τὶ θαυμαστὸν εἰ ζῶντες ἐνήργουν οἱ ἅγιοι, ὅπου γε 
xa τεθνεῶσιν αὐτοῖς οὗ συναπέχουψε τὴν δυναστείαν 
ἡ r5; El γὰρ χαὶ λίθοι τὰ τούτων χρύπτουσι σώμα- 
£2, σώξειν (oy 20083: τοὺς ἐν ἀνάγχαις * εἴπερ αὑτοῖς 
ἀξίως yt otv" εἰ δὲ τούτοις τοιαῦτα θαυματουργεῖν 
ἐχαρίσατο, πτλίχα τῇ Τεχούσῃη τὰ τροφεῖα δέδωχε, 
χαὶ ποίοις αὑτὴ" κατελάμπρυνε τοῖς χαρίσμασιν ; 
E: Πέτρος ὠνομάσθη μακάριος, καὶ χλεὶς ἐπιστεύθη 
βασιλείας οὐρανῶν, πῶς οὐχ ὑπὲρ πάντας μαχαρι- 
σθήσεται ἡ τὸν ὑπ᾽ ἐχείνου ὁμολογηθέντα τεχεῖν ἀξιω- 
θεῖσα ; Εἰ Παῦλος ἐχλογῆς σχΞῦος ἐπιχέχληται διὰ τὸ 


βαστάτπαι Χριστοῦ τὸ σεθάσμιον ὄνομα, xal παντα- D 


χοῦ τῆς οἰχουμένη: χηρύξαι, πηλίχον ἂν εἴη σχεῦος 
ἢ Θεοτόχος ; Οὐ χατὰ τὴν χρυσῆν στάμνον τὸ μάννα 
χωρήσασα, ἀλλὰ τὸν οὐράνιον ἄρτον ἐν γαστρὶ χω- 
ρήσασπα, τὸν εἰς βρῶσιν xal ῥῶσιν τοῖς πιστοῖς διδό- 
μενον. ᾿Αλλὰ γὰρ εὐλαθοῦμεν μὴ πλείονα περὶ ab- 
The λέγειν βουλόμενος, ἐπιπλέον αἰσχυνθῶ, τῆς 


ἀξίας οὐχ ἐφιχνούμενος. Οὐχοῦν τὰ ἱστία τοῦ λόγου. 


χαλάσας (79), εἰς τὸν ἀσφαλῇ τῆς σιωπῆς λιμένα 
ὁρμῆσω, πρότερον εἰπὼν ὀλίγα τοῖς συνελθοῦσιν ἐν- 
ταῦθα. Πολλῶν ἡμῖν ἀγαθῶν xal πάντα λόγον νιχών- 
τῶν διὰ τῆς Θεοτόχου γενομένων, ἀμειψώμεθα τὴν 
εὐεργέτην ἡμῶν ἁμοιδὴν, εἰς ἡμᾶς ἀναστρέφουσαν. 
Τίνα; Ταύτην, φημὶ, τὴν πρὸς ἀλλήλους ἀγά- 
πΉΡ " ἥτις ἐστὶ τοῦ vógov πιλήρωμα. Ὁ γὰρ πᾶς 
vopoc, φησὶν, ἐν τούτῳ πιϊηροῦται, ἐν τῷ, ᾿Αγα- 
πήσεις τὸν πιϊησίον cov ὡς ἑαυτόν. KaY πάλιν, τὸ 
γὰρ, Ob μοιχεύσεις, οὐ φονεύσεις, οὐ κιϊέγψεις, 
οὐ ψευδομαρτυρήσεις, xal εἴ τις ἑτέρα évcoAi], 
ἐν τούτῳ τῷ «᾿όγῳ ἀνακε:αλαιοῦται " ἐν τῷ ἀγα- 
πήσεις τὸν πιησίον σου ὡς ἑαυτόν. Πρὸ δὲ πάν- 
των, τὸ σῶμα τῆς Ἐχχλησίας τηρήσωμεν ἄῤῥηχτον * 
«Ὡς ὁμονοίας τὸν πλοῦτον φυλάττοντες ἄσυλον, Μὴ 
πρὸς τὰς ἀλλήλους (R0) ἔχθρας ἀμυνόμενοι τὴν ὁρ- 
Oh» πίστιν ἐχδιχεῖν προσποιούμεθα * ἐν εὑσεθείας 
σχήματι τὸ χαχὸν παραρτύοντες" μηδὲ λημάτων 
ἕνεχεν αἰσχρῶν (81), τῶν δογμάτων ἀποστῶμεν τῶν 
ὀρθῶν, ἐπὶ ζημίᾳ χερδαίνοντες, χαὶ χαπηλεύοντες 


odore diemones ultores abigebat : qualem Matri 
virlutem | inesse cogilabimus? An non majorem 
mulio, quam ei subjectis? cuivis notum. Ecquid 
mirum si viventes virtute miraculorum pollebant 
saucti, quando eorum potestatem non una cum 
ipsis demoriuis limnmus consepelivit ? Lapides euim 
qui horum occulunt corpora, iis qui male angun- 
(ur, si modo pro dignitate accesserunt, salutem 
dare possunt. Quod sí his tain rara perpetrare con- 
cessit, quale nutricationis pretium Matri dederit * 
Aut quibus ipsam gratiis illustraverit ? Si Petrus 
beatus. appellatus est ?*, clavesque regni caelorum 
concreditas habuit; cur non pra omnibus una 
beata praedicetur, cui eum datum est eniti , quem 
ille confessus est? Si Paulus vas electionis cogno- 
minatus est *!, quod augustum Chiriati nomen ex- 
tulerit, quod ubique terrarum id evulgaverit : 
quale vas erit Dei Mater? Non aurez instar arc, 
41: manna cepit, sed celestem panem alvo com- 
prehendit; panem alimenti, roborisque causa cre- 
dentibus datum. Sed cavero, ne dum de ipsa plura 
paro dicere, parumque ex ejus dignitate, mihi plus 
pudoris afferam. Quare oratiouis vela contrabam, et 
in tutum silentii portum referar, pauca prius ad eos 
qui huc convenerunt, locutus. Cum multa nobis bona, 
219 qu» nullius oratio possit assequi, Deiparz 
opera nobis contingant, eam bene merenti vicem 
rependamus, qua in nos reciprocetur. Quam ? Cha- 
ritatem mutuam, qua legis plenitudo est. Omnis 
enim lez, inquit, in hoc expletur : Diliges proximum 
tuum, sicul teipsum 13, Nam illud : Non adultera- 
bis ; non occides; non furaberis ; non [alsum tesii- 
monium dices , ei si quod aliud mandatum, in hoc 
verbo instauralur :. Diliges proximum (uum, sicut 
teipsum ?*, Ante. omnia vero corpus Ecclesi:e ser- 
vemus irruptum, relenta concordie possessione 
inspoliata. Nec, dum mutua ulcisciimur odia, recte 
fidei causam nos tueri simulemus : nec per causam 
pietatis mali quidquam admittamus : nec ob inlio- 
nestas capturas ἃ recta doctrina recedaimus per 
damna lucrum captantes, et veritatem nundinan- 
tes. Sed ad rectam fidem honestas actiones adjun- 


9 Matth. xvi, 171. "* Act, ix, 15. 7 Rom. xin, 9, 10. 7* ibid. 9. 
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51, vituperat Neronem quod ligato circa collum ss- 
dario prodierit in publicum sine cincta. Usu igitur 
sudarii Paulini miracula patrabantur, quod et Ab- 
dias Babylonius prodidit de sudario D. Jacobi, cujus 
virtute Philetus a remora diabolica solutus fuit ac 
liberatus. | 

(79) Τὰ ἱστία τοῦ Aóyov χαλάσαντες. Metho- 
dius, εἰς ἀπάντησιν τοῦ λόγον διὰ τὸ σύμμετρον τὰ 
ἱστία χαλάσαντες. Χαλᾷν est laxare : si vela rigidius 
tenta laxes, aut demitias, eadein opera contrahis. 
Actorum 1x, de sancto Paulo : χαλάσαντες ἐν σπι- 
plor, submittentes in sporta. Ab eo χαλαστὰ sunt καθέ- 
paca, demissa monilia collo. Basil. Magnus asse- 
rit, Isa. 11, ubi vulgo legitur xá8zpa , quosdam le- 
gere χαλαστά. 


(80) Μὴ πρὸς τὰς dM] λους. Sie ordino hzc : 
μὴ τὰς πρὸς ἀλλήλους ἔχθρας. 

(81) Μὴτε 1τημάτων &r&xev alc y po. Itane λῆμα 
generosissimus animi impetus quidquam habeat 
turpitudinis ? Scribe λημμάτων questiculorum: Ca- 
pturas gemina voce Tranquillus appellat, ubi Cali- 
gulz:e sordes verrit, et carpit, cap. xL, Ex gerulorum 
diurnis qucstibus, pars x11, ex capturis prostitutarum 
quantum queque uno concubitu. mereret. Utriusque 
voris discrimen Ulpianus nos docuit in orationem 
Demostlieunis de gestis ad Chersonesum, ubi pravam 
collocationem verborum ita corrigo : λῆμμα δι᾽ ἑνὸς 
p. ἀξία, ἀνδρία, φρόνημα (jam χέρδος per errorem 
subjiciebatur) * διὰ δὲ δύο p χέρδος, al δόσεις, xal 
αἱ προτάσεις παρ᾽ ᾿Αριστοτέλει. 
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gamus; nam alterum ab altero divulgum non pro- A τὴν ἀλήθειαν" ἀλλὰ μετὰ τῆς πίστεως τῆς ὀρθῆς, 


fuerit, ut Deo simus accepti, Fides enim sine ope 
ribus mortua est, quemadmodum et opera sine fide". 
Vinculo quoque charitatis nobis invicem colligati 
tales ante Deiparam voces effundamus : O Virgo 
sanctissia, de qua qui cum laude graviterque 
dixerit, non ille quidem a veritate aberrabit, sed 
pro merito haud fecerit satis; superne nos respice, 
esto propitia. Nunc. qnidem nos in pace rege; at 
sub thronum judicis sine pudore adductos in ea 
slatione nos colloca, quz est ad Filii tui dexteram, 
ut in sublime rapiamur, et pari cum angelis bymno 
improcreabilem , ejusdemque nature Trinitatem 
personemus, qua in Patre, et Filio, et Spiritu 
sancto cognoscitur, et laudatur nunc, et semper, 
et in szcula seculorum. Ámen. 


2499 ORATIO XL. 


Jn Transfigurationem Domini, εἰ Dei, et Salvatoris 
nostri Jesu Christi. 

4. Ui sol suos in terram radios injeeerit, asiro- 
rum ordines obnubit, luneque splenderem offy- 
scat, excellentissima claritate juminum istorum 
conspectum eripiens; noctis cursum inhibet, luce 
tenebras arcens ; omniaque velut atra veste exuetis, 
juce suavissima circumvestit, ét terrz dorsa undi- 
que ambita floribus manifestat, 55 ΠΙΚΡῸ purpura- 
scens : cumque unus sit, mundi aspectabilis faciem 
illumins. Verum eisi sol tantus sit, needum ad 
summum luminis splendorem pervenisse conpro- 
batur : contra enim audent intaeri mortales oculi, 
nubesque subiens plerumque solares emicationes; 
intercipit atque umbrosius arbustum lucem pro- 
hibet ; nox etiam, Procreatoris sui lege freta, tem- 
pus ex aquo cum sole partitur. Quod enim howi- 
num víta et laboriosa sit et laboribus stringatur, 
mundi Opifex diem labori destinavit : nox autem ir- 
rueus, et delassatum nacta houinem, quo quietem 
indulgeat, lecto tradit; membra quideni illa sommo 
resolvit, nature vero concedil solemme tempus, 
quo vires paulatim colligat. Magnum igitur, et il- 


** Jac. 11, 90. 


/ 


81*) ᾿Αμαρτάνει δὲ τῆς ἀξίας. Dicamus et nos 
Deiporz matri illud ex Adelph : Nunquam ita magui- 
fice quidquam dicam, id virtus quin superet tua. 

(82) Ἡπείρρυ voca: Suidas : Στέρνα χθονὸς, xat 
νῶτα χθονὸς τὰ πεδιώδη xai copia, χαθάπερ αὖ 
fdv) αὐχένας τὰ στενά. Georgicon tertio :. 

Kon dorso nemoris libeat jacuisse per herbam. 
Claudiano terga : 

Glauceque [wnigera terga serenat aque. 
νῶτα pro rei facfe, sive nt aiunt, surper(icie. Non- 
«us, hib. 1, dixit νῶτα μαχαέρης, lib. xv, εὔχλοχ νῶτα 
“αμαράγδου, alibi νῶτα xovinc. Satyricus de operi- 
enento libri : 

.... Et in dorso nondum finitus Orestes. 


483) Φθάσας ἐλέγχεται. Lipomsnus videtur le- 


χαὶ πολιτείαν χτηπώμεθα χρη στὴν, ὅτι θάτερον 0a- 
πέρου χωρὶς, πρὸς τελείαν εὐδοχίμησιν οὐχ ἀρχεῖ, ^ 
H γὰρ πίσεις, woplc τῶν ἔργων, rexpá ἐστιν" 
ὡς xal τὰ ἔργα δίχα τῆς πίστεως. Καὶ δετμοεῖς 
ἀγάπης ἑαυτοὺς περισφίγξαντες, τοιαύτας τῇ Θεο- 
τόχῳ φωνὰς προσενέγχωμεν" Ὧ παναγία TEaoB£ve, 
περὶ ἧς ὁ πάντα λέγων σεμνά τε χαὶ ἔνδοξα, οὐ ἐι- 
αμαρτάνει μὲν τῆς ἀληθείας, ἁμαρτάνει δὲ τίς 
ἀξίας (81*) * ἄνωθεν ἡμᾶς Ὥεως, ἐποπτεύουσα, νῦν 
μὲν διεξάγοις εἰρηνιχῶς " ἐπὶ δὲ τοῦ θρόνου τῆς χρ'- 
σεως ἀχαταισχύντως προσάγουσα, μετόχους τῆς ix 
δεξιῶν αὐτοῦ στάσεως ἀποδείξοις, ἀρπαγνσομένου; 
εἰς οὐρανόν * xal μετὰ ἀγγέλων ὑμνῳδοὺς ἐσομένους 
τῆς ἀχτίστου καὶ ὁμοουσίου Τριάδος ἐν Πατρὶ, χαὶ 


B Υἱῷ, καὶ ἁγίῳ νεύματι, νοουμένης τε χαὶ δοξαζο- 


᾿ς] 


μένης, νῦν xal, ἀεὶ χαὶ εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἱώνω;. 
᾿Αμήν. ᾿ . 
ΛΔΟΓῸΣ "ἢ. 
Εἰς τὴν μεταμόρφωσιν τοῦ Κυρίου, καὶ Θεοῦ, 
xai Σωτῆρος ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ. 

a'. Ἥλιος ἄρτι χατὸ γῆς ἐπαφιεὶς τὰς ἀχεῖνας, 
ἁστέρων μὲν χαλύπτει yopou;, ἀμαυροῖ δὲ φέγγο; 
σελήνης, τῇ τῆς λαμπρότητος ὑπερδολῇ τῶν φωστί- 
(«9 συστέλλων τὴν θέαν * ἐπέχε: δὲ τρέχουσαν τὴν 
νύχτα φωτὶ τὸ σχότος ἀποτειχίζων, πάντα Ob xaf)i- 
περ μελαίνης ἐσθῦττος ἀπογυμνώσας ταῖς τοῦ cuz; 
ἀμφιέννυσι χάρισι, χαὶ δείχνυσ: τῆς ἠπείρου τὰ 
νῶτα (82) τοῖς ἄνθεσι στεφανούμενα, πορφύρουσαν 
τὴν θάλασσαν, χαὶ εἷς ὧν χαταυγάζει τῆς ὁρωμέυτς 
κτίσεως τὸ πρόσωπον. Οὐ μὴν ἀλλὰ xal τοι τοσοῦτες 
ὧν οὕπω πρὸς ἀχρότητα φέγγους φθάσας ἐλέγχε- 
ται (82*) ὀφθαλμοί τς γὰρ κατατολμῶσι θνητοὶ, xol 
νέφηυς πολλάχις ὑποδρομὴ (δὅ) τὰς μαρμαρυγὰς 
ἀνεχαίτισε, xa δένδρων χατάσχιος (85) τὴν αὐγὴν 
ἀπεχώλυσε, xat νὺξ νόμῳ θαῤῥοῦσα τοῦ Κτίσαντος τὸν 
χρόνον ἰσοῤῥόπως ἡλίῳ μερίξεται. Ἐπειδὴ γὰρ ὁ τῶν 
ἀνθρώπων βίος χαὶ ἐπίπονός ἐστι, χαὶ πόνοις σφίγγε- 
ται, διὰ τοῦτο τὴν μὲν ἡμέραν ὁ Κτίστης πρὸς ἐρ- 
γασίαν ὑφήπλωσεν * ἡ δὲ νὺξ ἐπελθοῦσα, xal xexc- 
πωμένον εὑροῦσα τὰ τῆς ἀνέσεως παραδίδωσι χλί- 
vr, (84), λύουσα μὲν τὰ μέλη τῷ ὕπνῳ (85), διδοῦσα 


CL. DAUSQUEII NOTE. 


'gisse, quod prxtulerim. 

(85) Νέφους ὑποδρομή. Sallustiastib. wt Hiato- 
rie : Sublima nebula celum obscurabat. Sublimam 
iuterpretor quae supra terram est, sive qus solem ac 
lerram intercurrit. 

(85 Ka) δένδρον κατάσκιος. Repono δένδρων 
χατάσχιος, Nec ignoro longe lateque porrectam ar- 
horem nonnunquam selis radios mobíis invidere : 
sed quod plurimum evenit, hoc loco potissimum 
videbatur intelligendam propter illud πολλάχις. 

(885) Τὰ τῆς dréveoc παραδίδωσι xAirg.. Aut 
hic dativus modi cst, aut scribendum erit , τῇ τῆς 


, ἀνέσεως “χλίνῃ. 


d (δ) Avcvca μὲν τὰ p£An ὕπνῳ. Dc somno, Z/ia- 
os X. 
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δὲ προθεσμίαν τῇ φύσει χατὰ μιχρὸν ἀθροῖσαι τὴν A lustre dicebam solis esse lumen; sed humanis duu- 


δύναμιν. Μέγα μὲν οὖν ἔφην, xal λαμπρὸν τοῦ ἡλίου 
πὸ φῶς * ταῖς 03 τῶν ἀνθρώπων χρΞίαις μόνον ἐσό- 
μετρον. Οὐ μὴν τοιοῦτον τοῦ Δεσπότου τὸ φέγγος (οὐ 
γὰρ θέμις παραδάλλεσθαι τὸ χτίσμα τῷ Κτίσαντι) 
οὔτε συγχρίσει τῶν ἡλιαχῶν ἀχτίνων τιμώμενον, τ 
διαδοχαῖς νυχτὸς μὴ χρυπτόμενον, ἀλλὰ τοῦτο ἀνθρώ- 
ποῖς ἔχπληχτον, xal ἀγγέλο:ς ἀπρόσιτον. Τοῦτο τὸ 
φῶς ὁ Δεσπότης Χριστὸς περιδαλλόμενος χαθάπερ 
τροπαιοῦχος ἐξ οὐρανοῦ παραγίνεται τὴν δευτέραν 
αὑτοῦ παρουσίαν πρὸς ἀνθρώπους ποιούμενος * μετα- 
δαλὼν γὰρ τότε τοῦ πολέμου τὸ σχῆμα (86) τὴν τοῦ 
γενιχηχότος στολὴν περιδάλλεται “ οὕτω γὰρ ὁ προ- 
φήτης φησὶ, Διὰ τί σοι ἐρυθρὰ τὰ ἱμάτια; ολέμου 
γὰρ ζωμὸς τὴν ἐσῆῆτα τοῦ πολεμοῦντος ἐφοίνιξεν. 


taxat usibus attemperatum est, ac pariter acecom- 
modatum : haud. vero ejusmodi Dominica Lux (nec 
enim fas creaturam cam Creatore componere), 
nec ex comparatione cum solaribus radiis a:stima- 
tur, quandoquidem nulla noctis successione occul- 
tatur : at lux illa hominibus obstupenda est et an- 
gelis inaccessa. Hac circumfusus luce Christus Do- 
minus ritu trop:cum reportantis e ccelo deveniet, 
cum se hominibus iterum sistet prz:sentem : tunc 
enim bellieo mutato babitu, victoris ornamento 
vestietur ; ita namque propheta : Quare rubrum 
est indumentum. tuum **? Siquidem belli succus 
depreliantis vestem cruentaverat, Nam cum totius 
dispensationis scopus Deo sit in howines benevo- 


Ἐπειδὴ γὰρ Θεῷ πάσης οἰκονομίας φιλανθρωπιχὸς p lentia, multimodis voluntatém perficit, et humilem, 


σχοπὸ;, ποιχίλως ἀνύει τὸ βούλημα, xal ταπεινὰ 
πρὸς τὴν χρείαν ἐνδύεται σχήματα. Οὕτω περιπατῶν 
ἐν παραδείσῳ χρυπτόμενον τὸν πρωτόπλαστον εἰς 
διάλεξιν χαλεῖ, οὕτως αὐτῷ πάλιν νεφέλη πρὸς ἀν- 
θρώπους λαλοῦντι ἐμεσίτευσεν. ᾿Αλλ᾽ ἐπ᾽ ἐσχάτων 
τῶν ἡμερῶν ἀνθρωπότητος ἐπιλαδόμενος ἐπιφαίνεται 
διὰ τῶν τῆς φύσεως ἀεὶ νομίμων, τοῖς πάθεσι δὲ τὸ 
q£vo; πιστούμενος, τόχος, xal φάτνη, xai σπάργα- 
va, περιτομὴ, καὶ χαθαρμὸς. καὶ νομίμων λίτρων 
ἀντίδοσις (81) * σταυρὺς ἐπὶ τούτοις, καὶ πάθος, xal 
θάνατος. "AX οὕτω μὲν τὰ πρῶτα τῆς οἰχονομίας 
&v ταπεινῷ τῷ σχήματι, xa τῇ χρείᾳ μετρούσης τὴν 
θέαν ἐν δὲ τῷ χαιρῷ τῆς δευτέρας ἐπιφανείας ἀλ- 
λάττει τὸ σχῆμα * οὐχέτι ταπεινὴν (88), ὡς τὸ πρό- 
τερον, ἀλλὰ φοδερὰν χαὶ φαιδρὰν ἐργαζόμενος. 

β΄. Ἐχείνης τοίνυν τῆς παρουσία; τὴν δόξαν τοῖς 
μαθηταῖς ἀναπετάσαι βουλόμενος, ἐλάλησεν " Εἰσί 
tivsc ἐξ ὑμῶν, ol οὐ μὴ γεύσονται θάνατον, ἕως 
ἂν ἴδωσι τὸν Υἱὸν τοῦ ἀνθρώπου ἐρχόμενον ἐν 
τῇ δόξῃ (89) τοῦ Πατρὸς αὐτοῦ. Ὑμεῖς μὲν οὖν 
πρὸς τὸ ταπεινὸν ἀφορῶντες τοῦ σχήματος ἀγνοίᾳ 
λογισμῶν τῆς χρυπτομένης σοφίας οὐ χαθορᾶτε τὸ 
βάθος, καὶ μέτρον ὑμῖν τῆς γνώσεως γίνεται τὸ μέ- 
τρὸν τῆς ὄψεως. Τοσοῦτον γὰρ χρόνον ἔχωμεθ᾽ 
ὑμῶν (90), καὶ οὐκ ἐγγώχατέ pe; Οὐκοῦν ixxa- 


ut usus postulat, $91 speciem induit. Sic inambu- 
lans in paradiso latitantem proteplastum ad collo- 
quium evocat; sic ipso rursum cum hominibus lo- 
quente nebula intercedit, At novissimis diebug 
assumpta liumanitate cum solemnibus natur: in- 
diciis se ostendit, et adversorum tolerantia genus 
confirmat; ea erant : nativitas, przsepe, fascia, 
circumcisio, purificatio, legalis redemptionis re- 
Btitulio; ad hac crux, passio, mors. Talia eraut 
suscepto carnis in abjecto habitu, exque hominum 
usu aspectum t(emperantis, initia, Αἱ cum iterum 
$6 videndum dabit, vertet habitum ; nec despe- 
cium, ut prius, sed formidabilem et conspicuum 
priehebit. 


9. lllios igitur adventus gloriam cum vellet di- 
scipulis aperire, ait : Sunt quidam ex vobis qui nou 
gustabunt mortem, donec videant Filium hominis ve- 
nientem in gloria Patris sui 75, Vos itaque despicabi- 
lem ejus habitum conspicati per mentis ignorantiam 
abditze sapientiae altitudinem non perspicitis, el vi- 
sionis modus est notitize vestre modus : Tanto 
eniin tempore vobiscum sum, et non cognovistis me 113 
Quamobrem invisze mex majestatis partem aliquan 
vobis revelabo, et hoc spectacolo futuri spes con- 


“ 


' 5 192. Lxum ἃ. 7* Mati, xvi. 98. 7 Joan. xiv, 9. 
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(86) Μεταδαλὼν τοῦ πολέμου τὸ σχῆμα. Lipo- 
manus apnd quem exstat hec oratio Latine, videtur 
legisse μεταγράφων, nec. improbo, forte. μεταλα- 
δὼν assumpta bellica veste ad puniendos perduelles, 
quos vel spiritu difflabit. - 

(81) Νομίμων λύτρων ἀντίδοσις. Si verba ser- 
ves, haud. muto interpretamentum. Nam cum pro 
peccatis suis et popularium sacrificium gacerdos 
offerebat, poterat dici dare λύτρον νόμιβον. Chri- 
stus eam tollens obligationem, non gratis, sed seipso 
potuit dici νομίμων λύτρων ἀντίδοσιν dare. Sed ad 
mutationem magis inclino, existiinoque ἀντίδοσιν 
esse glossema, quod cum irrepsisset in aliorum 
verborum seriem lector, aut exscriptor quis fecerit 
νομίμων λύτρων, pro νομίμων λύτρον, hoc est θ0- 
rum, quie lege praecepta sunt, redemptio, ei remu- 
neratio. 

(88) Οὐκέτι ταπεινήν. Fuit ante, οὐχέτι zamtte 


νὸν, ὡς τὸ πρότερον, ἀλλὰ φυδεδρὰν xa φαιδράν : si 
intelligis θέαν vel ἐπιφάνειαν, scribes quoque ταπει- 
γὴν : si σχῆμα, vertes omnia neutris. Porro φαι- 
δρὰν traustuli, quasi reperissem φανερὰν. qued ab 
eadem origine sit utrumque , quodque leta. facies 
cum formidabili parum conveniat. Forte sit aptius 
levicula mutatione qo6cpxy xat σφοδράν. - 

(89) Ἐν τῇ δόξῃ. Sic etiam infra Matth. xvi, ἐν 
τῇ βασιλείᾳ. 

(90) Τοσοῦτον γὰρ χρόνον ἔχω μ8θ᾽ ὑμὼν. 
Gr:ca Biblia εἰμί. Versio, sum. Basilium tamen 
suo non defraudabo : est enim ἔχω moror, manco, 
habito, in Catalogo : 


Oi τ᾽ Edcor'elzcv.... 
Joannis cap. v : "Hv δέ τις ἄνθρῳπος ἐχεῖ τριάχουντα 
xat ὀχτὼ ἔτη ἔχων ἐν τῇ ἀσθενείᾳ" Erat autem qui- 
dam homo ibi triginta εἰ octo annos habens in infir- 


- 
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citabo. Vobiscum de passione disserui, et animus ἃ λύπτω zt nico; τῆς ἀηεάτου θέα; ὑμῖν, xal συνάνω 


ohtorpuit; dicebaw in crucem me agendum, el 
vobis mens terrore fracta est; dicebam : Si quis 
vult venire post me, abneget semetipsum, tollat cru- 
cem suam, et sequalur me '* ; sed. ad memoriam 
pa:sionis constantia vestra soluta est. Dicebam: 
Quid prodesi homini, si. universum mundum lucre - 
tur, animg rero suce deirimentum patiatur 75 ? pec 
ea oratioue timorem vestrum disjeci, eed malum 
mausit insuperabile. Rursus inducebam judicem iu- 
tegrum, et muneribus corrumpi nescium, peccata 
donis nequaquam nundinantem, dicens : Quam enim 
dabit homo commutationem pro anima sua "*? ey apud 
vos ambigua fuit lic oratio. mea. Dicebam : Ve- 
niel Filius hominis in gloria sua *! ; e vos me va- 
na loqui rebamini. Quandoquidein igitur iuefficax 
nostra est oralio, res docebuut : Sunt quidam de 
hic stantibus, qui non gustabunt mortem, donec vi- 
deant Filium hominis venientem in gloria Patris 
sui **. Secundi mci adventus lempus uondum est : 
oportet enim crucem figi, infernum subjugari, uor- 
Quis scita de libertate propuni ; oportet resurgen- 
tem a mortuis iu $99 colum ascendere, cunctis 
Evangelii difficultatem proponi, el praedicatione 
Evangelium dominatum tenere, et eum tunc videri, 
qui fuerit Evangelio declaratus. Vobis interim di- 
scipulis meis adventus mei imaginem premonstrare 
festino, ut pramatura deinessa visione, priora baec 
in fidem futuri teneatis. Sunt quid«m de stantibus "5, 
— Quidam : non euim omnes, quia non omnibus 
visionem hanc publico. Visa res hzc vel post vi- 
sionem maneat mysterium. (Lec ubi dixit, Assu- 
mit tres discipulos, Petrum et Jacobum et Joannem **. 
[105 spectatores constituit , caeteros auditores reli- 
quit ; et ducit in moniem excelsum : recte excelsum, 
ut mons calo sit vicinus, quemadmodum Paulus 
predieabat : Rapiemur in nubibus obciam Christo 
in aera **, Quzrit modo locum uubibus cozquatum. 
Eraut illi quidem congruentes spectatores, oculi 
vcro in spes suas expandebantur, et animus cum 


ὁ Luc. ix, 25. 


9 ibid. δ᾽ Maub. xvit, 1. * IThess. 1v, 16. 


4$ 023 τὰς μελλούτας ἐλπίδας. Διελέχθην περὶ πάθους 
ὑμῖν, χαὶ τὴν γυχὲν tvapxi sace: εἶπον, ὅτ: σταυρω- 
θτναί με δεῖ, χαὶ φόδι» τὸν λογισμὸν χατωχλάσατε᾽ 
εἶπον" Εἴ τις θέ.ιει ἐπίσω μοῦ &JAOstr, ἀπαρνησά- 
σθω éavcór, καὶ ἀράτω τὸν σταυρὸν αὑτοῦ, καὶ 
ἀχο.ἰουθείτω μοι" ἀλλὰ μνέμη πάθους xal ὁ τόνος 
ἐλύετο" Εἶπον" Τί γὰρ ὡφε.Ἰεῖται ἄνθρωπος, &Y 
τὸν κόσμον δῖον κερδάνῃ (91), xal ζημιωθῇ τὴν 
ψυχὴν αὐτοῦ; Καὶ τῷ λόγῳ τὸν φόδον ὑμῶν οὐχ 
ἐξώρυττου, ἀλλ᾽ ἔμενε τὸ πάθος ἀήττητον " ἀδωροξό- 
xr:99 πάλιν εἰσήγαγον χριτὴν, οὐχ ἐξαργυρίζουτα 
δώρο:ς τὰ πταίσματα, λέγων" Τί γὰρ δώσει ἄγθρω- 
πος ἀντάλλαγμα τῆς ψυχῆς αὑτοῦ, καὶ παρ᾽ ὑμῖν 
tv ὁ λόγο; ἀμφίδολος. Εἶπον: Ἥξει ὁ Υἱὲς τοῦ 


b ἀνθρώπου ἐν τῇ δόξῃ αὑτοῦ, καὶ μυθολογεῖν &vopl- 


ς 


σατε. Ἐπειδὴ τοίνυν ἄφραχτος ὁ λόγος, διδάξουσ: 
τὰ πράγματα" Εἰσίτιγες τῶν ᾧδε ἑστώτων, οἵ ti- 
γες οὐ μὴ γεύσωνται θαγάτου, ἕως ἂν ἴδωσι τὸν 
Υἱὸν τοῦ ἀνθρώπου ἐρχόμενον ἐν τῇ δύξῃ τοῦ 
Πατρὸς αὑτοῦ. Ὁ τῆς μελλούσης παρουσίας χρόνος 
οὐδέπῳ " δεῖ γὰρ παγῆναι σταυρὸν, χειρωθῆναι τὸν 
ἄδην, ἐλευθερίας προτεθῆναι τοῖς νεχροῖς διατάγμα- 
τα, ix νεχρῶν ἀναστάντα εἰς οὐρανοὺς ἀνελθεῖν, τὸν 
τοῦ Κηρύγματος ἀγῶνα (93). Προτεθῆναι τοῖς πᾶσι, 
διὰ τὸ χέρυγμα χρατῇσαι τὸ Εὐαγγέλιον, καὶ τότε 
φανῆναι τὸν εὐαγγελιζόμενον " ἀλλ᾽ ὑμῖν τοῖς ἐμοῖς 
μαθηταῖς τῆς παρουσίας εἰχόνα προχαρίσασθαι 
σπεύδω, ἵνα πρόωρον θέαν τρυγήσαντες Eyrss πίστιν 
τῶν μελλόντων τὰ φθάσαντα. Εἰσί τινες τῶν ὧδε 
ἑστώτων.--- Τινές " οὐ γὰρ πάντες " οὐδὲ γὰρ Óruo- 
σιεύω πάντως τὴν θέαν, μενέτω τὸ θεωρηθὲν χαὶ 
μετα τὴν θέαν μυστήριον. Ταῦτα εἰπὼν, φησί" Παρα- 
JAap6áre: τρεῖς μαθητὰς αὑτοῦ Πέτρον», καὶ Ἰάχω- 


οὅον, καὶ ᾿Ιωάγγην. Τούτους θεατὰς ποιούμενος, 


1. Matth. xvi, 26 ; Marc. vii, 36. 


τοὺς ἄλλους ἀχροατὰς χατέλιπε᾽ xal ἀγαγαγὼν εἰς 
ὄρος ὑψηλόν. Καλῶς, ὑψη1ὸν, ἵνα καὶ ὄρος ἔχῃ 
τὴν ἐξ οὐρανοῦ γειτνείασιν (95), ὡς ὁ Παῦλος ἐχή- 
ρυττεν" ᾿Αρπαγησόμεθα ἐν νεφέλαις clc ἀπάν- 
τησιν τοῦ Κυρίου εἰς ἀέρα" Ζητεῖ χαὶ νῦν τόπον 
** ibid. 28. 


** Mattb. xvi, 36. *! ibid. 27. 


CL. DAUSQUEH NOT.E. 


mitate sua, id est, commoratus, manens, Latinis ha- 
beo pari usu. Romanus Hoinerus : 


.... Et his habeant sine mania (essi. 


Sallustius : Urbem Romam , sicut ego accepi, condi- 
dere , aique habuere. initio Trojani, id est, habita- 
vere, Eadem notione legirur apud Plautum, Siliui, 
alios ; nec miruin, cum ex habeo fiat habito, atque 
ex rei possessione per quam locum abere quis di- 
citur, et locum habitare contingat. Quave cum hac 
ipsa oratione B.silius illud ex Epistola ad Tim. 
cap. vi, ita citet : ἀπρόσιτον ἔχαι τὸ quc abstineo 
correctione, etsi exemplarium constantia Lrahat in 
diversum. 

(91) Κερδάνῃ. Addidi sententia flagitante, xa 
ζημιωθῇ τὴν ψυχὴν αὐτοῦ. 

(92) Κηρύγματος ἀγῶγα. Considerate eam vocem 
usurpavit: est enim sane arduum liomines illittera- 


tos sapientissimis persuadere, infimos et omnium 
reruin egenos megistanibus. atque viris principi- 
bus : tantoque dilficilius aque operosius negotium, 
quod eorum doctrina per inimica carui, per dura οἱ 
abrupia viarum trahere videbatur. llzc tanta, tain 
mira notantur voce ἀγῶνα. 

(95) Καλῶς ὑψηλόν, ἵνα xal ὄρος ἔχῃ τὴν ἐξ 
οὐρανοῦ γειτνίασιν. Ita divinavi, cum prius nullo 
;sensu legeretur, ἔχῃ τῆς ἐξ οὐρανοῦ γείτοσιν. Divi- 
nabaw .ilem an sic. experiri liceret , tva xal ὅρος 
ἔχηται τοῖς ἐξ οὐρανοῦ γείτοσιν, ut mons vicii.is 
corlo coliereat. Sed alii tum scribi velint ἔχτ ται τῶν 
ἐξ οὐρανοῦ γειτόνων. Lipomanus nobis couj: ctau- 
dum reliquit interpretem. veterem ita legisse, tva 
ὄρος ἔχῃ τὴν ἐξ οὐρανοῦ χαταθδάσεως μίμησιν, vel 
τυπωδιν, sic eniw ille : Ut etiam mons haberct des- 
census ex calo imitationem. 
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συνυψούμενον νέφεσιν. Οἱ μὲν οὖν θεαταὶ εὐπρε- A reverentia visionis desideriuni producebat. Sic Ip«ls 


πεῖς " ὀφθαλμοὶ δὲ ταῖς ἐλπίσιν ἀνεπετάννυντο, xal 
ἡ ψυχὴ σὺν φόδῳ τῆς θέας τὸν πόθον ὥδινεν. Οὕτω 
δὲ πρὸς τὸ μέλλον ἀποσχοπούντων, ἀθρόον μεταμορ- 
φοῦται Χριστὸς ἔμπροσθεν τῶν μαθητῶν, χαὶ τὴν 
μορφὴν ἐξαλλάττεται, χαὶ χιτῶνα φωτὸς ἐνδυσάμενος 
θέαν ἀστράπτουσαν ἔδειξεν. Ὧ τοῦ θαύματος Ἐξ 
ἀνθρωπίνης μορφῆς ἀχτῖνες ἐφέροντο θεϊκαϊς ἕνερ- 
γείαις πεμπόμεναις " εἶδεν ἥλιος, ἃ μὴ πρότερον 
ἔμαθε φέγγεσι φωτὸς ἑτέρου διδαχθεὶς ἀποχρύπτε- 
ται. "Ἔστης, Jus, ποτὲ, νέχην Ἑδραϊχὴν ἐχδεχόμενος" 
ἠδέσθης Ἰησοῦν τὸν στρατηγὸν ἐπιτάξαντα, Δεσποτι- 
xiv προσηγορίαν ὁμοδούλον τιμήσας " νῦν φέγγος 
εἶδες, ὃ μὴ πρότερον εἶδες, Ταύτην τὴν θεωρίαν ol 
τῶν Εὐαγγελίων συγγραφεῖς διηγούμενοι ἄλλος ἄλ- 


futurum rei eventum spectantibus , rapidissime 
£hristus.coram discipulis transflguratur, et formam 
demutat, e£ illuminatam vestein ioduens fulguraus 
spectaculum edidit. Ὁ rem miram! Divina vi ex lu- 
mana forma radii prowmicabaut : vidit sol. qux 
prius non didicerat, alienze lucis fulgoribus . occuli 
doctus est. Stetisti quondam, sol, victoriam Ile- 
braeorum prastolatus ** : Jesum ducem. imperan- 
tein. reveritus es, Domini nomen in conservo tuo 
honorasti : uunc lucein vides, quam ante nunquam. 
Hoc spectaculum Evangeliorum consceriptores duu 
secensent, alius aliter dictionem torquet, oratione 
destituti qua spectaculum istud reprazsentent. Hic 
enim ait, Flesplenduit facies ejus sicut. εοἱ 5; quod 


λως τὴν λέξιν βιάζονται, παραστῆσαι λόγῳ τὴν θέαν B aliam illustriorem imaginem habeat nullam. Alter 


οὐχ ἔχοντες ^ ὁ μὲν γάρ πού φησιν, “Ἔλαμγε τὸ 
πρόσωπον αὐτοῦ, ὡς ὁ ἤλιος, ὡς ἄλλην οὐχ ἔχων 
εἰχόνα λαμπροτέραν (94) - ὁ δὲ (95), “Ελαμγψαν τὰ 
ἱμάτια αὐτοῦ, ὡς τὸ φῶς" οἷς γὰρ, φησὶν, ὁρῶμεν, 
εἰχάζομεν. ξυνηττάσθῳ χαὶ χτίσις, εἰχόνα «οὔ θεά» 
ματος οὐχ εὑρίσχονσα ’ ὀφθαλμοὶ μαρτυρείτωσαν * 
Ὑλῶττᾳ γὰρ λέγειν οὐχ ἔμαθε. Ἡ μὲν δὴ θέᾳ τῇ 
λαμπρότητι τῶν ὁρωμένων τοὺς ὁρῶντας περιαστρά- 
πτουσα τὸν μέλλογτα χριτὴν τῆς οἰχουμένης ὑπεσή- 
μανεν. Ὥφθησαν (96) δὲ μεθ᾽ ὑμῶν παρόντες τὰ τῶν 
ζώντων xal τῶν τεθνεώτων εἰς ἀρετὴν ἀχροθίνια, 
ἵνα ζώντων ὁμοῦ xal τεθγεώτων διχαστὴν τὸν ῥε- 
φπότην χηρύξωσι τοῖς παροῦσι. Μωσῆς γὰρ ἀρχηγέ» 
τῆς, χαὶ ἀρετῆς ποιητὴς, καὶ νομοθέτης γενόμενος, 
θανάτῳ τοῦ βίον μεθίσταται. Ἠλίας δὲ ζήλῳ θείῳ 
πυραχτούμενος πυρὸς ἡνίοχος γίνεται, xqi περι- 
ἐππεύσας (97) τὸν ἀέρα τῷ δρόμῳ τοὺς τῆς φύσεως 
ὑπερήλατο νόμους, ὁδὸν εὑρὼν ἀνωτέραν θανάτου. 
γ΄. Ἐνταῦθα τοῦ λόγου γενόμενος ὑπόμνησον σαυ» 
φὸν τῶν Δεσποτιχῶν ἐρωτήσεων, χαὶ τῶν παρὰ τῶν 
μαϑητῶν ἀποχρίσεων᾽ οἱ μὲν Ἡλίαν, οἱ δὲ ἕνα τῶν 
προφητῶν ὀνομάζοντες" ὁρῶντες δὲ νῦν ὑπὸ mpoyn- 
«ὧν προσχυνούμενον (98). . , . . Μωσῆς ἔχετεύει, 


* jospe x, 12. *' Manli, xvj, 3. '* ibid, 


vero, Resplenduerunt vestimenta ejus. sicut. luz 8: 
nam e visis, quod aiunt, comparationem ducimus. 
Mundus vero nobiscum xincatur : cum nequeat 
hujus spectaculi imaginem reperire : oculi sint 
testes; siquidem lingua id eloqui non noyit. Rei 
sane aspectus ipso rerum visarum fulgore undee 
quaque spectantes perstringeus, venturum universi 
judicem  subobscure signat. Vobiscum autem prg- 
sentes visi sunt vivorum atque mortuorum ad vir- 
tutem primiltiz, ut vivorum atque mortuorum 9438 
judicem Dominum esse presentibus pronungent. 
Moyses enim princeps ac informator virtutis, e 
sanciter legum cum esset, vitam cum morte com- 
mutavit: Elias autem, zelo divino incensus, ignis 
auriga fit, οἱ aerem circumequitans cursu naturg 
leges transiliit, viam molitus morte superiorem, 


5. Hucusque oratione provecta, et Bomini inter 
rogationes, et discipulorum responsiones tibi ín 
Inemoriam revocandz sunt : quidam enim Eliam : 
quidam prophetarum unum nominabant; at cum 
viderent npnc a prophetis adorari. . . , . 9 


CL. DAUSQUEU NOT. 


(94) Ὡς à.Ltqr οὐκ ἔχων εἰκόνα λαμπροτέραν. 
Absunt hzec ἃ codice Lipoinaui. . 
legit Da- 


95) 'O δὲ... ὡς τὸ φῶς. lia quoque 
mascenus de Transfiguratione. 

(8) “ὥφθησαν. (uid aliud ponas vice illius 

cav, quod era£ in ms. ]lec enim oratio nun- 
quam iypis excusa hactenus. 

(97) Περιιπαεύσας. Forte πυρὶ ἱππεύσας,, non 
tam ob illud, πυρὸς ἡνίοχος, quam quod supera cir- 
eulari motu petiisse non videatur Elias, Siquidem 
id solis est. Nonnus, Bassarigon lib. xxx : 

"H£le βροτέριο βίου 6oAiyócxie ποιμὴν, 

᾿ς πεύων $Auxnóóyr ÓAor xóJAor αἴθοπι δίσκῳ. 
ἴη ea υἱεπάδ locutione multus est Nonnus. Et ite- 
ruin Basilius de 3rea ; Ὡς ἐπ᾽ ἐδάφους ἐππαζομένη. 
Tatianus citat a Tragaedoposo aliquo : Abpa θεῶν 
ὄχημα τιμιώτατον, De Juliano mendax proditur ora- 
eulun : | 

"AA ὁπόταν σκήκπτροισι τεοῖς Περσήϊον αἷμα 


PaTS0L. Gn. LXXXV. 


"Axpt Z&Asuxglinc x Aoréur ξιρέεσσι δαμάσσῃς, 
Ah τότε c& πρὸς "OAvgzor ἄγει πυριιαμπὲς 


X , 
Angl 0vsAAs(mot κυκώμενον δὲν pod ACE " 
ῬῬίψαντα Bpotéur ἐθέῳν' 20ADrAnror ἀνίῃν. 


Verax, si raptum ad Dei judicjum capias ; Γαι }}0}5 
atinis : 


Cum sceptris, armisque (uis Perseida stirpem 
Usque Seleuciam turbabis agens domitor, tung 
lpse procelloso raptatus turbine venti, l 
Tristes projicias mortalis corporis arius, 

E: curru flammis apto rapieris Olympo. 


Repono siquidem βροτέων ῥεθέων alteri enim uon 
convenit zrumnosis inferis. 

(98) 'Yxó προφητῶν xpooxvro)perov. Qui] 
tum? Agde, Moyse et Elia. Chrisium. superiore) 
conficiunt : unde sequitur Μωσῆς ἱχετεύει, "IDtgs 
ὑποκύπτει. 

lá 
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Moyses supylica!, Elias cernuus procumbit, et Do- A "HAiaz ὑποχύπτει, xal Δεσπότην, οὐ δοῦλον τὸ" 


muinum,uou servum, prasentem contestantur. Veram 
l'etrus, etsi haec videret, tameu ob miraculorum ex- 
eellentiam mente consternatus, nondum eam do- 
cirinam capit ? videndi namque desiderio omninm 
ulliviscitur, captus ingenti gaudio loco alligatur : 
Faciamus, inquit, tria luberuacula ; tibi enum, et 
Hoysi unum, εἰ Elie unum "5. Suam ipse sucordiam 
arguit, cum Doniuum servis annumerat : subjectos 
yazci bonore cum Domino putavit esse. Sed non per- 
mansit in ignoratione Pelrus : na: superne. toni- 
'rus perrumpens non sine terrore, medetur. igno* 
rautize, tautum non. hae strepitu suo. clamans : 
Quid Dominum in servorum ordinem redigitis ? Vul- 
üs distinctionem nosset Hic est Filius meus dile- 
cius ** : iilos ego servos feci ; hunc ex. essentia Fi- 
lium genui, Filius meus est, etsi vestri causa fur- 
mam sibi servi circumjecit ; lucem habitat. inacces- 
sibilem **, eisi propter vos splendorem temperavit; 
O be.ta luinina , quz sponsi babitu Christum sunt 
contemplata 1 Deati oculi, qui formidzhilem judieii 
diem placidissiue conspexeruut ! Nam qux treme- 
buudi videbunt alij, ea cum jucunditate viderunt. 
Qua: enim vis oculorum tanta, quz terribilem ju- 
dicii diem sustinere possit, quando terra perturba- 
bitur, el. niare sata ex Adamo hominum corpora 
reddet ex:estuaus , quando cum augelis liomines 
jactabuntur praesentem terrorem minime ferentes ? 
Nam velut accedente rege. colum  torquebitur ; 
confestim apparitores obtenta pro foribus peripe- 
tasmala coniralient : sublato vero ex. oculis ccelo 
erunt iB prospecur angelicarum 994, virtutum or- 
dines cum fulgore, mille millia procurrent et. de- 
cies mille millia ; conspicitur. vero desceudens Da- 
minus, dum nimia luce circa se prafulgurat uni- 
versa. Quis ejusmodi speetaculo spectando par erit ? 
quis terrori moderabitur ? Nam si fulgur crebro iu- 
terinicans. uon. ferimus, et non. raro splendor in- 
tuentein. solo affigit, quid tum dicet, quando eum 
ipsum, qui jacit fulgura, viderit emicantem? Quan- 
eo tubarum sonitus mortuos e sepulcris ciebunt : 
quando monumenta. et locula:menta disrumpeutur, 
el csplivos emitteat : quado. de. iutentione, de 
factis, de animi cogirationibus judicia exercebun- 
tir, quando diabolus vinctus productus violentissi- 
marum cogitationum ralionem io. judicio reposce- 
vir c quaudo ἢ) greges. in. partes disirahen- 
án, quoa quisque. partem  sortietaür; quis erit aut 
^! | Tim. vi 46. 


89 Matth, νι, ἅ. *? ibid. 5. 


παρόντα μαρτύρονται. ᾿Αλλ ὃ Πέτρος ταῦτα xal 
βλέπων οὕπω διδάσχεται τῇ τῶν θαυμάτων» ὑπερδολῇ 
τὸν λογισμὸν ἐχπληττόμενος. Πύξῳ γὰ τῇ θέας τῶν 
ἁπάντων ἐπιλανθάνεται, δεσμεύεται τῷ τόπῳ περι- 
χαρείᾳ χρατούμενος. Ποιήσωμεν, oro, τρεῖς σχη- 
γὰς, σοὶ μίαν, καὶ Μωσεῖ μίαν», καὶ "I1íg μίαν. 
Ἐλέγχει τὴν ἄνοιαν (a) συναριθμῶν τὸν Δεσπότην 
«ot, δούλοις, ὁμοτίμους τῷ Δεσπότη τοὺς ὑπηχόου:; 
νενόμιχεν. "AAA οὐχ ἔμεινεν ὁ Πέτρος ἔχων τῆς 
ἀγνοίας τὸ πάθος * ἄνωθεν γὰρ βροντὴ χαταῤῥαγεῖσα 
σὺν φόῤῳ θεραπεύει τὴν ἄγνοιαν, μονονουχὶ ταῦτά 
τῷ χτύπῳ Bofsaca* Τί τῷ Δεσπότῃ τοὺς δούλου: 
συντάττετε ; βούλεσθε μαθεῖν τὸ διάφορον; Οὗτές 
ἐστιν ὁ Υἱός μου [ὁ] ἀγαπητός ^ ἐχείνους δούλοις 


B ἔχτισα, τοῦτον Υἱὸν ἐχ τῇς οὐτίας ἐγέννησα" ἐμός 


ἐστιν Υἱὸς, xav δούλου μορφὴν δι᾽ ὑμᾶ: περιδέθδλη.- 
ται" ἀπρόσιτον Éysi τὸ φῶς͵, χἂν δι᾿ ὑμᾶς τὰς 
ἀχτῖνας ἐμέτρησεν. Ὧ paxaplev ὀμμάτων, νυμφ'χῶς 
τὸν Χριστὸν ἐστολισμένον θεωρυύντων  Μαχαρίουν 
ὀφθαλμῶν τὴν φοδερὰν ἡ μέραν τῇς χρίσεως ἐν ἡμέρω 
θεωρούντων τῷ σχήματι! & γὰρ ἄλλοι τρέμοντες 
ὄψονται, ταῦτα χαίροντες ξόλεπον. Ποία γὰρ ὁμμάτων 
δύναμις ὑποστῆναι δύναται τὴν φοδερὰν τῆς χρίσεως 
ἡμέραν, ὅταν γῇ μὲν χλονῖται, χαὶ θάλασσα, τὰ ἐξ 
᾿Αδὰμ τῶν ἀνθρώπων ἐχόρόττουσα σώματα 3a- 
λεύωνται δὲ μετ᾽ ἄλλων (99) ol ἄνθριυποι τὸν φόδον 
οὐ φέροντες ; Ελίσσεται γὰρ ὁ οὐρανὸς (1) χαθάπερ 
βασιλέως παριόντος " ἐξαίφνης οἱ δορυφόροι τὰ πρὸ 
θυρῶν συστέλλουσι χαταπετάσμαται᾽ ἀφαιρεθέντος ὃς 
οὐρανοῦ προφαίνονται μὲν αἱ τῶν ἀγυελιχῶν 6uvi- 
piov σὺν λαμπρότητι τάξεις χίλιαι χιλιάδες ἀγγ ἐ- 
λων, xai μύρ'α! μυριάξες προτοέχουηαι" ὁρᾶται δὰ 
χατιὼν ὁ Δεσπότη: ὑπΙιοῦῆο, ἢ φωτὸς πεοιαστράπτων 
τὰ σύμπαντα. Tí; οὖν πρὺς τὴν τῶν ὁρωμένων ápxi- 
σξι θέαν; Τίς μετρέσε! τὺν 2660»; El γὰρ ἀστραπὶς 
λαμπιδόνας ἀθρόου: οὐ φέρημεν, ἀλλὰ πρὸς ξόχτος 
πολλάχις ἡ αἴγλη τὸν ὁρῶντα χατήγαγε᾽ τὶ ἄυ τς 
εἴπο: αὐτὸν τὸν ἀστράπτοντα θεωρῶν ἀνατέλλοντα (9); 
"Use σαλπίγγων ἦχοι τοὺς νεχροὺς Ex τῶν τάφων χα- 
λοῦτιν, ὅτε μνημάτων ἀνσῤὝῥίγνυνται θῆχαι τοὺς 
δεσμώτας κπέμπουσα!, ὅτε χρίνονται προθέσεις 
χαὶ πράξεις καὶ λογισμῶν ἐνθυμήματα, ὅτε mpoG- 


ἄγεται δεσμώτης ὁ διάφολος τυραννιχῶν λογισμῶ 


D Ξἰπτπραττόμενος ὀέχην, ὅτε μερίζονται τῶν ἀνθρώπων 


ἀγέλαι, τίς ποία μερίο! ἀποχεχλήύρωται; τίς “00 
διχάζοντος Χριστοῦ, fj τοῦ χαταχρίτου λῃστοῦ, ὅτε 
συῤῥέουσι; Μία γὰρ 


ζῶντες ὁμοῦ χαὶ τεθν:ῶτες 


CL. DAUSQUE! N0O7.L. 


(99) Mec! ἄλλων. Wesceribo μετ᾽ ἀγγέλων. lilud 
onn Lucz xxi, Basilius evprimi : Αἱ γὰρ δυνάμεις 
^O» οὐρανῶν σαλευθήσονται" Vorttes colorum. mo- 
τυ ΓΗ ΠΥ Dei postea χιλιες ἄλλων, scribo ἀγγέ- 
20v), Natus ervor e scriptionis compendio. 


(Hj "E4'cesceea ép 6 ceóperéc. Wespicit. illud 
Apoc.vi Οὐρανὸς ἀπτχωρίσθν ὡς 3.6Xov ξλισσόμενον. 

(3) 66upur draczé.Lloi τα. Pio ἀναττάλλοντα. lia 
malui, quam, ἀνταγάλλοντα, quo: aiicui visum, 


(S Malo Dausqueius ἄνοιαν, socordiam ; vel sine cod. ex sequentibus facile erat emendare ἄγνοιαν, ignc 


rantiain, COXMDZFIS. 
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πόντων ἣ προσχύνησις γίνεται “ ἐπειδὴ τὸ vn; ἄνα- A cum Christo judicante, ant cum reo praedatore ani- 


τάσεως τάχος, τῶν ἀλλατσομένοιν τοὺ; νεχροὺς 
13080510»; ἐργάζεται, χατὰ τὴν τοῦ μαχαρίου Παύ- 
λου φωνήν Ὅτι ἡμεῖς οἱ Gorzec, οἱ περιλειπόμε- 
vot, οὐ μὴ φθάσωμεν τοὺς χοιμηθέγτας " xai οὐχ 
ἔστι νεχρὸς τῶν ζώντων διχ τὸν τάφον ἀργότερος. 
Καὶ πάντες: τὴν τούτου ψῆτον σὺν QOO μένουσιν, 
οὐχ εἰδότες εἰ ἄρα ἀχούσουσι, Δεῦτε, οἱ εὐλογημένοι 
τοῦ Πατρός μου, ἣ, ᾿)7άγετε &lg τὸ σχότος τὸ 
ἔξω, τὸ ἡτοιμασμένον τῷ διαδόιϊΐλῳ καὶ τοῖς ἀγ- 
qéAoic avtov." Ott ζυγῃῳστατήσας τὰ ἔργα προπφόρῳ 
τέλει περιγράφει τὰ πράγματα. Ταύτης ἄρα τῆς 
θέας τὰς εἰχόνας τοῖς ἀποστόλοις ὁ Δεσπότης δεδώ- 
εῆται. Ὃν ἡμεῖς τὸν. φόόδον λογιζόμενοι, μεταδάλω- 
pev πρὸ τοῦ χρόνου τὸν τρόπον, Ex πράξεων ἀγαθῶν 


παῤῥησίαν ἐμπορευσώμεθα, xai πρὸ τοῦ τῆς xpl- B 


σεως χαιροῦ τὴν ἀπολογίαν προμελετήσωμεν᾽ μὴ 
συγχατακριθῶμεν ἐχθρῷ χρινομένῳ, ἀλλὰ Χριστῷ φι- 
λοῦντι πρὸς οὐρανὸν σῃμνανέλθωμεν, χιζηρυγόμοι Χρι- 
στοῦ, συγχιληρογνόμοι δὲ γενόμενοι Θεοῦ * ὅτι αὐτῷ 
ἡ δόξα, xai ἡ τιμὴ, χαὶ ἡ προσχύνησις σὺν τῷ 
ἀνάρχῳ Πατρὶ, χαὶ τῷ παναγάθῳ, καὶ ζωοποιῷ, χαὶ 
ὁμοουσίῳ νεύματι, νῦν xal εἰς τοὺς αἰῶνας τῶγ 
ᾳἰώνων. ᾿Α: ἦν. 
ΛΟΙῸΣ MA 
Ἐγχώμιον εἰς τὸν ἅγιον πρωτομώρτιρα τοῦ Xp. 
στυῦ Xcégzavor, καὶ περὶ τῆς τῶν τιμίων αὐτον 
.«1ειψάνων ἀνευρέσεως. 


( Ex editioue R. P. Fr. Combefisii in libro cui titulus : S. Ch 


marum, quando simul vivi, ac mortui coifluent ? 
Omnium eni: una erit evocatio, quandoquidem 
juxta. beati l'auli voce: , resurrectionis celeritudo 
faciet, ut mortui cum immutatis currant adiquis pas- 
sibus : Quia nos qui vivimus, qui residui sumus, non 
preveniemus eos, qui dormierunt **; neque mortuum 
tumulus reddet scgniorem. Et judicis sententiam cum 
formidiue exspectabunt omnes, nescii an illud audituri 
sint : Venite, benedicti Patris mei ** ; an : Discedite in 
lenebras. exieriorea, que parate sunt diabolo et an- 
gelis ejus **. Quando expensis operibus congruo flne 
facia circumscribet. Hujus ergo spectaculi simula- 
cra Dominus apostolis dedit. Quem terrorem cogi - 
tantes, minores przinature commutemus, bonis ope- 
r.bus liberiatemn nundinemur, et ante judicii lem. 
pus defensionem prameditemur , ne cum dan nato 
adversario condemnemur; sed cum awanti Cbristo 
in clum evadamus, heredes Dei, coheredes autem 
Christi **, cui gloria, et honor, et adoratio cum 
Paire originis egperte, cumque sanctissimo el vitze 
auctore, ac ejusdem substantie Spiritu, nunc οἱ in 
ssecula seculorum. Amen. 


SERMO XLI. 


Laudatio S. Christi protomariyris Siephani deque 
ejus pretiosi corporis inventione. ' 


ostomi de educandis liberis liber aureus — eic. 


Parisiis, 1656, ἰη- 85.) 


Τὰς μὲν οὖν λαμπρὰς xai ὁλοφαεῖς τοῦ μάρτυρος C 


τῶν μαρτύρων νιχηφόρους μαρμαρυγὰς, xol τῆς xo- 
pote πάντων τῶν ἀθλησάντων᾽ τοῦ ἐξάρου τῆς εἰς 
Χριστὸν ὁμολογίας" τοῦ στεφανίτου τῆς οἰχουμένης" 
τοῦ χατὰ πάντων τῶν ἄθλων βεδηχότος, Στεφάνου 
τοῦ τὸ μαρτύριον καταδείξα)τος, ἰχανῶς al ἱεραὶ βί- 
ὅλο: ἐντὸς τῶν ἐχχλησιαστιχῶν δαπέδων ὁσημέραι 
χηρύττουσαι ἐπισήμους ἀπέφηναν, ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ τὸ 
ἐπίδοξον xal πανταχοῦ τῆς οἰχουμένης ἀοίδιμον πάθας 
τοῦ μάρτυρο: παμφάνοντος μαρμαρυγαῖ; ἀστράπτει 
τὰς λαμπηδόνας, χαὶ ὁ εὐχλεὴς στέφανος τοῦ Στεφά- 
νου κατὰ χόσμον διαλάμπων τὰς τῶν εὐσεδεστέρων 
Quyà; ἐρεθίξζων οὐ παύεται" εἰχότω; ἂν ἐχείνη: τῆς 
ἐλλάμψεως ἐπιδέεται ὁ φράζων τὰ τούτου ἐγχώμια, 
xaX τὴν ἄνωθεν ἐπιδοΐξ συνέργειαν, ἵνα ἐχεῖθεν φαειτ 
νόμενον τὸ ὄμμα τῆς διανοίας, βραχυτάτον τινὸς χα- 
ραχτῆρο; τῶν ἐχείνου ἀρετῶν ἔχ μέρους ἐπιφαῦφαι 
δυνήσηται. Τὰ γὰρ ἐπίδοξα τῶν ἐχείνου θαυμάτων 
ἐχλάμποντα τὴν ἐλιαχὴν ἀχτῖνα, συσχιάζουσι τὰς 
ὄψεις τῶν ἐντυγχανόντων τοῖς τούτου παθύήμᾳτιν. 
Αλλ᾽ ἐπειδὴ χαὶ τὰ τῶν ἔργων ὠγύγια, χαὶ τὰ εὐμε- 
γέθη τῶν σωμάτων οἷδὲν χαὶ ἡ βραχυτάτη σφραγὶς 
χαραχτήρσιν ἐναγχαλίξεσθαι" τοσοῦτον ἣ βρότειος 


lilustres planeque lucidos martyris martyrum 
vicloriz fulgores, certantiumque omnium summi 
verticis; Christi, inquam, confessionis 3nüislitis, 
orbis terrarum athlete coronati, ejus qui universa 
desudavit certamina, Stephani imartyrii initiaforis, 
alque doctoris, sacri quotidie libri intra Ecclesias 
rum praedicantes areas, claras abunde reddidernut. 
Quia tamen gloriosa, totoque terrarum orbe inelyta 
clarissimi inartyris passio splendoribus e:nicat, 
illustirisque Stephani corona mundo toto religiosa- 
rum anünos provocare non cessat, merito plane 
eam adipinistrationem necessariam babet, qui ejus 
laudea est enarraturus, supernamque opem jnvo- 
cat, quo inde collustratus mentis oculis exiguum 
quoddam ejus virtutum specimen valeat ewicare. 


D Gloriosa enim ejus wiracula radiis ipsis solaribus 


illustriora, passionem illius legentium aciem per- 
stringunt, uberiorique luce hebetant. Quia tamen 
et operum immensam vastitatem, et ampla molo 
fusa corpora, exigui quoque sigilli ambitus comple- 
cti solet, fantum snortalis lingua sermonis plectra 
laudaudo movere counitilur, quantum desiderium 
pollet, jubetque mentis religiosz zelus. 


γλῶσσα βιάζεται τὰ πλῖχτρα τοῦ λόγου ταῖς εὐφημίαις ἀναχιγεῖν πειρωμένη, ὅσον ἰσχύει πόθος, καὶ 


ζῆλος ἐπιτρέπει οιλοθείλς, 
Ὅπερ γάρ ἔστιν xopn ἐν ὀφθαλμῷ, τοῦτό ἔστιν ὁ 
πολύτλας Στέφανος iv τοῖς ἁπανταχοῦ μάρτυσιν 


ee 99 9 


ἱδρύμενος, voi; βασιλείοις τῶν παθημάτων ἀγλαϊζό- 


» ibiJ. 41. 


*f BH Thess, αν, 15. ? Mattli. xxv, 54. 


- 
Quod enim pupilla in oculo, hoc laboriosissimus 
Stephanus inter martyres ubique terrarum caasistit, 
regiis priclare passiouibus honestatus. Ac, sicut 


*5 Bom. vir, 17, 
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BASILII. SELEUCIENSIS 


natura comparatum est. wt apis priesidem. sive A ἅενος. Καὶ ὥτπερ ὁ νόμος 3T. φύσεω;, τὴν μέλιτταν 


duicem sequatur , vec prius alvearibus exeat, quam 
rex evolare ca»perit : sic e£. divintim sequens mar- 
tyrum aginen, nisi Christi confessionis pr:eeunte 
duce, nunquam volatu. subliue conl petiisset, 
neque mori induxisset in animum, nisi prius pieta- 
tis athleta przeclaros victores pr:iens ipse morti 
devinxisset. Equidem quoad s:eculo vivebat, pieta- 
tem quadam velut scaturigine fundebat, beata 
Chrisuanorum spe luxuriaus ; doctrinze latices co- 
pioso manabant fonte; pietatis virtutes efflorebat ; 
desiderii divini ardoribus sensus aeceudebat; liu- 
guam laudibus acuebat ; explicatissimo ore psalmo- 
diis assiduus erat ; diu noctuque mentis oculum in 
Deum subrigebat : lucrum ei spiritalia; esca, et 


potus, qua Deo accepta : Christi amaus moribus, B 


totus intentus in virtutem, varius pietatis operibus, 
noctu insomuis, vigil timore, ratione excitatus, 
inexpugnabilis veritatis vindex, juris defensor, in- 
defessus docior, jugis admonitor, ea docens qu:e 
Christian: essent pietatis : nulla perinde ace Chri- 
sii passiones voluptas oblectabat; una quies, ac 
refectio mori pro pietate; gaudebat periculis, que 
religionis erant libere depromebat, confundebat 
Judaeos, revincebat Phariseos, Christi passiones 
prophetici$ sapienter probabal oraeulis, oratorum 
refrenabat eloquentiam , idololatri: pelagus pro- 
scindebat, fidei patrocinabatur, ignoranti: cmcita- 
tei €oarguebat, fugiebat nequitia, Dei cognitio 
libertate gaudebat, facessebaut czedes : omnis su- 
l/limiiàs Stephani Hla sapientia deprimebatur, 
ewrisque abjectio a4 sublimitatem | inturgebat ; 
suscitabat de terra iuopes, deque stercere paupe- 
res : adeuntes alloquebatur, argveba!, nec se illis 
ad gratiam inflectebat, atque Paulum Paulo prior 
imitans, quin Pauli magister effectus (alter enim 
prior, alterposterior Christiana philosophia claru& : 
Paulus namque post Steplanun i pietatis praedicator 
exstitit, at Stephanus liaud longe a Christi adventu 
pietatis luce elfloruit), divino augustius sermone 
vir infracti. laboribus animi inclarescens : Certa, 
ajebat s», pro veritate usque ad mortem , Dominus- 
que tui erit propugnator. Certavit ultronea certa- 
miua, martyrium sustinuit sponte sua, voluntariam 


στρατηγεῖσθαι ὑπὸ τοῦ ἐξάρχου παρασχενάζει, oj 
πρότερον τῶν σίμδλων ἀφιπταμένην, πρὶν ἂν ὁ βασι- 
λεὺς τῆς πτήσεως ἀφηγήσεται. Οὕτως xat ὁ θεοπρε- 
πὴς ἑσμὸς τῶν μετὰ ταῦτα μαρτύρων, μὴ προτγη- 
σαμένου τοῦ ἀρχηγοῦ τῆς εἰς Χριστὸν ὁμολογία:, οὐκ 
ἂν τὴν πτῆσιν τὴν πρὸς οὐρανοὺς ἀνεπτερώθη, xal. 
τὸ παθεῖν ἐνενόησεν, εἰ μὴ πρότερον οὗτος ὁ τῆς εὖ- 
σεδείας ἀγωνιστὴς τοὺς χαλλινίχους προδραμὼν ἀν- 
εδήσατο τῷ πάθει. Παρὰ μὲν γὰρ τὸν καιρὸν τῆς κατὰ 
τὸν βίον ἐπιδημίας E6pucv τὴν εὐσέδειαν, χωμῶν τὰς 
μακαρίας τῶν Χριστιανῶν ἐλπίδας" ἐπήγαζεν τὰ vá- 
ματα τῆς διδασχαλίας" ἦνθει τὰς ἀρετὰς τῆς εὖσε- 
θείας ἐπυρπόλει τὰς αἰσθήσεις τοῖς χατὰ Θεὸν πόθοις 
ἀναπτόμενος" ὥξυνε γλῶτταν ταῖς εὐφημίαις" εὕρυ- 
τάτῳ στόματι ἐνεχρόνιζε ταῖς ψαλμῳδίαις " τὸ bana 
τῆς καρδίας νύχτωρ τε xai χαθ᾽ ἡμέραν ἐχίνει πρὸς 
θεολογίαν, Κέρδος αὐτῷ τὰ πνευματιχά" βρῶσις αὖ- 
τῷ, καὶ πόσις τὰ θεοφιλῆ" φιλόχριστος τὸν τρότοον" 
ὅλος πρὸς ἀρετὴν βλέπων" ποικίλλων τὰ τῆς εὖτ:- 
ὄείας χατορθώματα" νύχτωρ ἄῦπνος᾽ ἐγρηγορὼς τὴν 
εὐλάδειαν *. διεγηγερμένος τὸν λόγον" ἀχαταμάχη τος 
πρὸς τὴν ἀλήθειαν" ὑπερασπίζων τοῦ διχαίου" ἀχά- 
μᾶς τὴν διδασχαλίαν" ἐντελεχῶν τὰς παραινέσεις" δι- 
δάσχων τὰ φιλόχριστα' ὑπὲρ πᾶσαν ἡδονὴν τοῖς Χοι- 
στοῦ παθήμασιν ἐφαιδρύνετο" ἀνάπαυσις αὐτῷ, τὸ 
παθεῖν ὑπὲρ τῆς εὐσεδείας. Ἔχαιρεν τοῖς χινδύνοις 
ἐπαῤῥησιάζετο τοῖς (εοφιλέσιν" συνήσχυνεν Ἴου- 
δαίους διαχατηλέγχετο 920:32lo9;* τοῖς προφητιχοῖς 
μηνύμασι τὰ τοῦ Χριστοῦ παθήματα σοφῶς ἐπεδεί- 
χννεν ἐχαλίνου τὰς τῶν ῥητύρων εὐγλωττείας " ἔτε- 
μνεν τὸ πέλαγος τῆς εἰδωλολατρείας" ταῖς θεολογίαις 
συνηγόρει᾽ τῆς ἀγνοίας ἤλεγχε τὴν ἀγνωσίαν" ἐδρα- 
πέτευε ἡ xaxla: ἐπαῤῥησιάζετο ἡ θεογνωσία" Ex πα» 
δῶν ἐγίνοντο αἱ μιαιφωνίαι" πᾶν ὕψωμα χατεφέρετο 
τῇ τοῦ Στεφάνου φιλοσοφίᾳ. Πᾶσα ταπείνωσις ὠγχαῦ- 
το πρὸς ὕψος ἤγειρεν πτωχοὺς ἀπὸ γῆ:, χαὶ πένη- 
τας ἀπὸ κοπρίας. λάλει πρὸς τοὺς παρατυγχάνον» 
τας" ἤλεγχεν, καὶ οὐ συγχατεφέρετο᾽ καὶ τὸν Παῦ- 
λον πρὸ τοῦ Παύλου μιμούμενος, μᾶλλον δὲ αὑτοῦ 
τοῦ Παύλου διδάσχαλος γενόμενος" ὁ μὲν γὰρ πρῶ" 
τος, ὁ δὲ δεύτερος τὴν περὶ Χριστοῦ ἤχμαζεν φι- 
λοσοφίαν' ὁ μὲν γὰρ μετὰ τὸν Στέφανον ἐδημηγόρει 


suscepit mortem. Primus omuium Christi causa p τὰ τῆς εὐσεδείας χηρύγματα" ὁ δέ γε Στέφανος, μετ᾽ 


defunctus martyrio, primus quoque coronas accepit 
3 Christo. 


o) πολὺ τῆς Χριστοῦ παρουσίας ἤνθει τὰ τῆς εὖσε- 
δείας Ὑνωρίσματα. "HyAatzsco ὁ ἀχάμας τῷ 0zo- 


πρεπεῖ λόγῳ " ᾿Αγώνισαι, λέγων, περὶ τῆς ἀληθείας ἕω: θανάτου, xai Κύριος πολεμήσει ὑπὲρ σοῦ. 
Ἡγωνίτατο τοὺς ἑχουσίους ἀγῶνας " ὑπέμεινε tb αὐτοπροαίρετον μαρτύριον * τὸν αὐθαΐρ:τον ἀνεξέξοτο 


4 "ἙΝ 


Üávatov* πρῶτος πάντων ὑπὲρ Χριστοῦ μαρτυρήσα;, πρὸ πάντων καὶ τοὺς X ριστοῦ στεφάνους ἐδέξατο. 


4 beste iimortnlis! Tu enim etiam durissimau, 
summeque pervicacem esxstinxisti Judzorum nequi- 
tiim. Quin οἱ divinus vultus tuus, cum dispares, 
angelicis manifeste effulsit. fulgoribus, qui diviu:e 
Scripturz divinos latices palam prodereut. Jutuen- 
tes enim Judzi, iuquit, in. fuctem ejus, viderunt eom 
(aenquam faciem angeli'b. O terrestris Angele! Ohou:o 
«alestis! Communem cum hominibus vitam agens, 
€; ;estium virtutum speciem exbibebas ad specta-. 


"D μάκαρ ἀθάνατε! Σὺ γὰρ xal τὴν παναργαλέον 
xai δυσήνιον τῶν Ἰονδαίων xaxíav κατέσόεσας. Σοῦ 
χαὶ τὸ θεοξίκελον πρόσωπον τὰς ἀγγελιχὰς μαρμαρυ- 
γὰς τηλαυγῶς διαλεγομένου ἀπέστιλθεν, θεῖα νάματα 
μαρτυρούσης τῆς θεοπρεποῦ; Γραφῆς. « "Ep 6)éy2v- 
τῆς Ὑὰρ, φησὶν, Ἰουδαῖοι εἰς τὸ πρόσωπον αὐτοῦ, 
ἴδον αὐτὸ ὡτεὶ πρόσωπον ἀγγέλου. » Ὧ ἐπίγειε ἄγ- 
γελε! ὦ ἐπουράνιε ἄνθρωπε! ᾿Ανθρώποις συμιο- 
πεύων, τῶν χατ' οὐρα ὃν δυνάμεων τὴν θέαν ἐχαρα» 
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ORATIO XLIT. 


46o 


κτήριζες. Ἑ πάλαισας ταῖς ἀντιχειμέναις δυνάμεσιν" A culum. Luctatus es contra. aversarias pote-tates : 


ἐνίχησας τοὺς ἀντιδιατεταγμένους δαίμονας. Μαχόμε- 
γος τῆς διαδολιχῇς χαχίας τὴν πανουργίαν οὐ χατε- 
πλάγη τ᾽ οὐδὲ τῶν ἀσωμάτων δαιμόνων τὸν στρατόν. 
Οὐχ ἐδειλίασας τὸ ἅἄταχτον πλῆθος τῶν Ἰουδαίων, o2 
ξίφη ἠχονημένα. Τοῦ λίθου τοῦ ἀχρογωνιαίου μιμτ- 
τὴς τυγχάνων, τῇ τῶν λίθων βολῇ ἀνεδήσω τοὺς στε- 
φάνους τοῦ μαρτυρίου. Καὶ θαυμαστὰ μὲν ταῦτα χαὶ 
ἐπίδοξα λίαν, xaX ἐν τῷ νῦν χαιρῷ ἀποπληρούμενα" 
πολὺ δὲ θαυμασιώτερον, xal σφόδρα ἐχπληχτιχῶτε- 
ov τὸ ὑπὸ τοῦ μακαρίου τούτου ἐπιδειχθὲν μαρτύριον. 
Νέον γὰρ ἣν τὸ χήρυγμα τῆς εὐσεδείας, χαὶ xo- 
μιδὴ ἐχείνους τοῖς χρόνοις νεώτερον ἐξαγγέλλειν 
τὴν εἰς Χριδτὸν εὐσέδειαν. "Ἤχμαζε τὰ τῶν Ἑλλή- 
wov* ἤνθει τὰ τῶν Ἰουδαίων" ἐχώμα τὰ τῶν Φαρι- 
σαίων' οὐδαμοῦ θεογνωσία" παντί τε χαὶ πανταχοῦ 
ἐχέχυτο τὸ σχότος τῆς εἰδωλολατρείας. ᾿Ανὰ πᾶσαν 
πὴν οἰχουμένην ἐδασίλευεν ὁ ζόφος τἧς φονοχτονίας. 
Οὐ βασιλεὺς εὐσεδὴς, οὐχ ἄρχων θεοφιλὴς, οὐχ ἡγού- 
μενος ἐλεήμων. Τὰ πάντα νὺξ μέλαινα, xaX ἡ τῶν 
δαιμόνων ἑἐπεύόσχετο μανία. Στέφανο: μόνος ἐπὶ τὸ 
ὄρος τῆς ψιλοσοφίας ἐκαθέζετο, χατέχων μὲν τὴν 
λαμπάδα τῆς πίστεως, συσχιαζόμενος δὲ ὑπὸ τῆς 
ἄγαν τῶν οἰχητόρων χαχοπραγίας, τῷ πάντα ἄνθρω- 
voy μεθύειν τὴν πλάνην τῆς ἀγνωσίας. ᾿Αλλ᾽ οὗτος ὁ 
μαχάριος ἑαυτῷ νόμος" μᾶλλον δὲ xat τοῖς μετέπειτα 
στήλη εὐσεδείας, xal διδάσκαλος τῆς χάριτος ἀν- 
«φαίνετο. Οὐχ εἶχε προγραμμόν᾽ οὐχ ἡγούμενον" οὐ 
πρῶτον ὑπὲρ Χριστοῦ μαρτυρήσαντα" οὐδεὶς τὴν 5v 
αἵματος ὁμολογίαν ἦν ἐπιδειξάμενος" οὐδεὶς τὰ σω- 
τηριώδη τῶν παθημάτων ὑπὲρ τῆς δεασποτιχῆς iv- 
ανθρωπήσεω; ἐνεδήσατο. Μόνος οὗτος ὁ μαχάριος τὸ 
ἀρχέτυπον τοῦ μαρτυρίου Ex τῆς οἰχείας εἴλχυσε προ- 
αἱρέσεως. Αὐτὸς ἑαυτοῦ διδάσχαλος γενόμενος, ὑπ- 
ἔδειξε τὴν ὁδὸν τῆς σωτηρίας. Ἐνομοθέτησςε τὴν 5v 
αἵματος περὶ Χριστοῦ διάθεσιν * ἔπηξε νόμους πύλας 
οὐρανίους ἀνοίγοντας, συνεργούσης αὐτῷ «ἧς ἄνωθεν 
βοηθεία;. ᾿Εθέσπισε δόγματα ξεναγοῦντα εἰς παρά- 
δεισον. “Ὥρισεν διατάξεις τελειούσας τοῖς παθήμασιν. 
Afüot; βαλλόμενος ἐξεπόνει τὴν εὐσέόδειαν, Λιθούο- 
λούμενος, ὑπὲρ τῶν βαλλόντων λίθους, ηὔχετο. Οὐχ 
ἐχώρισεν αὐτὸν τῆς εὐχῆς ὁ χίνδυνος. Οὐ διέλυσεν 
αὐτοῦ τὴν ὁμολογίαν τὸ βροτοχτόνον τῶν Ἰουδαίων. 
Πρὸ τῆς πόλεως ἐλιθάζετο, ὁ πάσης πόλεω; πρόμα- 
χος. Τὸ τεῖχος τὸ ἀῤῥαγὲς πρὸ τῶν τείχεων ἐφονεύε- 
1o. 'ÀJ)' οὐχ ἠρέμησεν ἢ γλῶσσα τῆς εὐφημίας" οὐχ 
ἢσύχασεν τὸ στόμα τῆς εὐφωνίας. Οὐχ ἐπαύσατο ἡ 
Ψυχὴ τῆς θεολογίας. Καὶ τὸ μὲν σῶμα τοῖς λέθοι; 
συνετροίδετο, τὸ δὲ πνεῦμα τῇ εὐχαριστίᾳ ἐσφίγγετο. 
Ἐμιμεῖτο τὸν ἑαυτοῦ Δεσπότην, λέγοντα" Πάτερ, 
ἄξες αὐτοῖς, οὗ γὰρ οἴδασι τί ποιοῦσιν. Ἐχτή- 


vicisti adversarios diemoues, Depuguautem uon ter- 
ruit diabolica nequitiz vafrities, neque incorporco- 
rum daemonum conferta acies, Non timuisti mutii- 
tudinem Judeorum, non gladios acutos. Lapis 
illius augularis lapidis imitator, lapidum jactura 
martyrii tibi coronam texuisti. Atque h»c quidem 
miranda sunt, valdeque gloriosa, et in praesenti 
impleta x vo, 2t majori longe dignum admiratione 
ae stupore, quod vir bic beatus exhibuit martyrium. 


Erat namque religionis praedicatio nova, novumque 
magis iis temporibus ut religionem Christianam 
quis annuntiaret, Vigebst gentiliam error, flore- 
bant res Judaicze, Phariszeorum secta bonore polle- 


B bat, nusquam Dei notitia, usque ac omni loco effu- 


se idolorum cultus tenebrse ; toto orbe regnabat 
sevitie caligo, nusquam misericors praepositus. 
Omnia atra nox, d»monumque depascebat insa- 
nia. Unus Stephanus super philosophiz sedebat 
montein, qui fidei facem teneret, quein tamen im- 
mensa hominum nequitia, ebriis omnibus ignorau- 
tie Dei errore, nubilo quodam velut obtegeret. 
Enimvero vir hic beatus sibi ipsi lex, quin et secu- 
turis pietatis εἰ 108, ac gratie magister effectus est. 
Exemplum non. habuit, von pra:cessorem, non qui 
prior martyrio defunctus sit. Nemo qui sanguine 
confessionem sanxissct ; nemo qui salutares passio. 
nes pro Dominica incarnatione arripuisset. Solus hie 
beatus martyrii exemplar ex propria traxit volunta- 


C te. lpse sibi doctor effectus, salutis ostendit iter; 


affectionem in Christum statuit, quse sanguine pro- 
betur ; leges fixit, qu:e divina gratia opitulante coeli 
portas aperiant..Edicta sauxit, qux peregrinos in 
paradisum reducant. Constitutiones edidit, 40 
passioribus perficiant. Lapidibus appetitus, pietatem 
excolebat.Cum lapidaretur, pro iis qui mittebant lapi- 
des orabat. Non prohibuit ab oratione periculi vis : 
non ejus dissolvit confessionem Judzorum cadem 
spirans animus. Ante urbis muros lapidabatur, qui 
urbis omnis propugnator est. Murus ille infractus 
aute inuros neci tradebatur. Haud eniuivero cessa- 
vit lingua bona precari, haud desiit os bona. verba 
loqui; non fecit animus finem Deum collaudauqi. 
Ac corpus quidem lapidum grandiné conterebatur ; 
spiritus autem gratiarum actione astringebatur. 
Imitabatur Dominum suum, cum ait : Pater, dimitte 
illis, non enim sciunt quid faciunt «^, Etiam | ille sa- 
cram habuit acclamationem. Aperieus enim divina 
loqui consuetum os suum, jsthze proauntiavit : 
Domine, ne statuas illis hoc peccatum ἃ, . 


cao xa οὗτος τὴν ἱερὰν εὐφωνίαν" ἀνοίξας γὰρ «b, θεολόγον αὐτοῦ στόμα ἀπεφθέγξατο" Κύριδ, μὴ στήσῃς 


αὑτοῖς τὴν ἁμαρτίαν ταύτην. 

"D παναοίδιμε μάχαρ! ὦ τρισόλδιε μάρτυς! ὦ 
αὐτόπτα τοῦ Μονογενοῦς | ὁ ἐν xol; τῶν οὐρανῶν 
ὑψώμασιν ἐπὶ γῆς ὧν, θεασάμενος ἑστῶτα τὸν Υἱὸν 
τοῦ ἀνθρώπου αὐτὸν τὸν Θεὸν λόγον σοι τὰ βραδεῖα 
οὐρανόθεν ὀρέγοντα ἐχεῖνο τὸ θεοπρεπὲς χαὶ φριχτὸν 


* Luc. xxm, 54. 4 Aet. vis, 59. 


O summe inclyte beate € o martyr beatissime! 
o qui Unigenitum ocnlis ipsc aspexisi! o qui in 
corlestibus axibus ipse in terra constitutus stantem 
Filium hominis, ipsum Deum Verbum coronam e 
colo prabentei vidisti! Divinum illud, atque tre- 
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mendtim in (no martyrio mysterium contuentes ipsi A μυστήριον ἐν τῷ σῷ μαρτυρίῳ θεωροῦντες, xm, 


stupore percellinur. Mundo sublimiores tuas illas 
Uotes supra modum admiramur, quas videmus im- 
mortalitatis notas magnifice conferre. Scinduntur 
ΚΟ, ad réditàm tuum expediti. Corlestes fortitudi- 
"68 tuárum passionum immortale decus contuen- 
tur. Ipse coelestis militie Ptiuceps tui martyrii 
spectat péxeclaram facinus. Stipomus tuam, inclyte 
beate; in Christum pietatem. Forte robur tuum su- 
pra nodüm admiramur. Patieutiam illam tuam os- 
culamur, veneramur tuum martyrium. Certamina 
tomplectimur. Passiones amore astringimus. Lau- 
domus tua certamina ; certaminum positorem canti- 
c's celebramus ; benedicimus coronas przbentem * 
clarificamus robur largientem ; honore prosequimur 
vires prastáatein. Peiiimus supplices tuz illi regize 
hggreg: ri. Obsecra.nus ut tuis intercessionibus de- 
l'íctorum veniain conscquamur. 


Te énim, inclyte beate coelestis Regis miles, mor- 
te pietatis causa defunclumjextulerunt viri timorati, 
ac reliquias in locis πονῶ Jerusalem vicinis condi- 
derunt. Nec sz:culotum memoria rem polest occvl- 
tare. Cum vero pretiosissimus thesaurus essel, in 
terra abscoudiius, in calo radiabas; ldcirco nos 
beat, qui meruerimus in ea incurrere tempora, 
quibus manifestatio tua praedicatur. Porro beatissi- 
imi corporis inventio ejusmodi est. 


τόμεθα’ ἐξιστάμεθα τῶν ὑπερχοσμέων cou θεωροῦ. 
τες φιλοτιμούμενχ τῆς ἀθανασίας τὰ γνωρίσματε 
Σχίξονται οἱ οὐρανοὶ πρὸς τὴν σὴν ἐπάνοδον cózp: 
τιχόμενοι. Αἱ χατ᾽ οὐρανὸν δυνάμεις χατοπτεύου 

τῶν σῶν παθημάτων τὸ ἀθάνατον χλέος. 'O ἀρχ' 
στρατηγὸς τῆς xav' οὐρανὸν εὐταξίας ἐφορᾷ tc 
σοῦ μαρτυρου τὰ χατορθώματα. Ἐχπλτττόμεί 

σου, παναοίδιμε μάχαρ, τὸ φιλόχριστον" τὸ χαρτερ. 

χόν 009 χαταπλι,ττόμεθα᾽ τὸ ὑπομονητιχό, σου ἀσπο 
ζόμεθα. Προσχυνουμέν σου τὸ μαρτύριον, τοὺς ἄθλο.". 
περι πτυσσόμεθα' ἐναγχαλιζόμεθα τὰ παθήματα ὃς 
ξάξομέν σοὺ τοὺς ἀγῶνας" ἀνυμνοῦμεν τῆν ἀγωνοθέ 
τὴν εὐλογοῦμεν τὸν τοὺς στεφάνους βραδεύσαυΣ,᾽ 
διξάζομεν τὸν χαρισάμενόν δοι τὸ σθένος" yipalzo- 


B pev τὸν παρατχόντα 301 τὴν δύυλμιν" χαθιχετξύομεν 


τοῖς σοῖς χαταγῆναι βασιλείοις" παρακαλοῦμεν ταῖς 
σαῖς T0:36clat; τῆς τῶν ἡμαρττμίνων ἀπολαῦσαι 
δυγχωρήσεως. 

Xi γὰρ, παναυίδιμς páxao στρατιῶτα τοῦ μενάλου 
Βασιλέως, τὸν ὑπὲρ τῆς εὐστδείας ὑπιμείναντα θά- 
νατον, ἄνδρες συνεχύμ:σαὐ χαθωσιωμένοι πρὸς τὴν 
εὐλάδειαν, χαὶ ἔθαψαν τὸ λείψανον ἐν τόποις γειτνιά- 
ζουσιν τῇ νέᾳ ἸἹερονσαλὲμ' ὅπερ ἡ τῶν αἰώνων μνή» 
μη ἀποχρύψαι οὐ δύναται" ἀλλὰ θγσαυρὸς ὧν πολυ- 
τελὴς, ἐκχρύπτον μὲν ἐν τῇ γῆ, διέλαμπες δὲ ἐν τοῖς 
οὐρανοῖς. Διὰ τοῦτο ἡμεῖς uaxápser οἱ χαταξιωθέν- 
τες τῶν χαιρῶν τῶν tbv» st* φανέρωσιν χηρυξάν- 


ξων. Ἡ δὲ εὕρεσις τοῦ πανολθίου σώματός τοῦτον ἔχει τὸν τρόπον. 
jacebat ἀεροδίιαν iu agro quodam, Hebrzorum C Κατὰ ἀγρόν τινα τῇ τῶν 'E6paíov γλώττῃ καλού- 


lingua: dicto Pergamala ; temporum quidem caligine 
hoimisum memoriam latens, ut tamen lucidissimis 
Spirltus radiis fidei facem przetenderet, Ac testa- 
ceum qtikdem corpus pro communi lege naturze dis- 
solutum erat; martyrii vero. flamma  radiantibus 
accensa fulgoribus, justi reliquiss przdicabat. Os- 
Biutmique compago iuumortales martyris memorias 
servabat, eo quod dictum sit in Scriptura : Custodit 
Dowminus omnia ossa eorum ; unum ez his ncn conte- 
retur *. Erat porro tabula. tumbz imposita, laud 
absinilis uni earum qui leguntur in Mosis histo- 
fia: sbd ct. superscriptionem ferebat, qualis illa 
qua supra Don.ini crucem scripta erat. Ac sicut il- 
lic superscriptum erat H.bralice, τες, Latine, sic 
et bic iusculpium erat. martyris nomen lingua He- 
brsica Χελιέλ- quod Stephanum: interpreteris; hec 
851. Coronam. Dccebat namque, wt qui propter cru- 
vem sustinuissel imartyrium, ejus qui fuerat. cruci 
affixus symbola cuncia referret. 


Seipsum itaque ir beatus revelat. Tanquam wia- 
tutinum splendens lumen, lucidosque fulgores ocu- 
fis ingerens, illuxit : ceu. enim pretiosum lapidem 
Yolgoribus rutilantem sese ostendit, Apparet autem 
Yoci presbytero, viro pietatis studiis longe assiduo, 
vjoique ea qux religionis exsistunt, diligenter colue- 
vit. Apparet et sopienti. qua sancta suut Joanni 
Mierosolymorum urbis inclytz:e episcopo, viro scili- 
vet, qui Dei voluntatem strenue obicrit. Simili quo- 


€ | 


μένον Hapyaga^i χατέχειτο᾽ ὑπὸ μὲν τῆς ἀχλύος 
τῶν χρόνων xat; μνῆμαις χαλυπτόμενος" τῷ δὲ φεγ» 
γοδόλῳ πνεύματι δχδουχῶν τὴν λαμπάδα τῆς πί- 
στεως. Καὶ τὸ μὲν ὀστράκινον σῶμα χατὰ τὸν χοινὸν 
th; φύσξως νόμον ξιελέλυτο᾽ ὁ δὲ πυρσὸς τοῦ μαρτυ- 
βίου φεγγοθόλοις μαρμαρυγαῖς ἀνήπτετο, χηρύττων 
τοῦ διχαίου τὰ λείψανα. Καὶ ἡ τῶν ὀστέων ἁρμονία 
ἀπέσωζε τὰ: ἀθανάτους μνῆυας τοῦ μάρτυρο: διὰ τὸ 
εἰρημένον παρὰ τῇ Γραφῇ Φυιάξει Κύριος πάντα 
tà ὁστὰ αὐτῶν ἕν ἐξ αὑτῶν οὐ συντριδήσεται. Ei- 
χεν ὃὲ ὁ τὐμδος πλάχα ὑποχθόνιον ἐπιχεέίμενον, ἔοι- 
χυῖαν μιᾷ τῶν ἐμφερομένων ἐν τῇ Μωσαϊχῇ ἱστορίᾳ. 
'"Evigspsv δὲ χαὶ ἐπιγραφὴν, μίμημα φέρουσαν τῆς 
ἐπὶ τοῦ Δεσποτιχοῦ σταυροῦ γεγραμμένης ᾿ χαὶ ὥσ- 


D περ ἔχεῖ ἐπεγέγραττο 'E6paiczl, Ἑλληνιστὶ, Ῥω- 


μαϊστὶ, οὕτως xal ἐνταῦθα ἐγχεχάραχτο τὸ ὄνομα 
τοῦ μάρτυρο; τῇ Ἑδραϊχῇ διαλέχτῳ, Χελιήλ' ὅπερ 
ἐομηνεύεται Στέφανος. “ἔπρεπεν γὰρ διὰ πάντα τὸν 
ünio τοῦ σταυσηῦ ὑπομείναντα τὸ μαρτύριον, πάντα 
ἐπικομίζεσθαι τοῦ στχυρωβέντος τὰ σύμθολα. 
ἝἙἝ.αυτὸν γοῦν ἀποχαλύπτει ὁ μαχάριος. Ὥσπερ 
ἑωθινὸν φῶ: αὐτάξων, xal τὰς φωτεινὰς μαρμαρυγὰς 
ἐμελανοζόμενος τοῖς ὁρῶσιν ἀπέλαιπεν. Ὥσπερ γὰρ 
λίθον τίμιον μαρμαίροντα ταῖς ἀστραπαῖς ἑαυτὸν ἀν- 
ἐδειξεν. Ἐμφανίζεται δὲ πρεσδυτέρῳ τοῦ τόπου, 
ἀνδρὶ λίαν περὶ τὴν εὐσέδειαν ἀτχολουμένῳ, καὶ στό- 
Opa ἐχπόνοῦντι τὰ θεοφιλέστερα. ᾿Αποχαλύπτεται δὲ 
xai τῷ ὅσια φρονήσαντι ἐπισχύπῳ Ἰωάννῃ τῆς ἐν: 
$520, ἽἹξρηυπαλὴμν διαπραξαμένο 032 θέλει 6 Θεύς. 
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125; τὴν εὐσέδειαν τεθεραπευμένοις. ᾿Αποχαλύπτεται 
i* αὑτοῖς ὁ μαχάριος sic ἄγγελον ςωτὸς χρηματίζων, 
xal παραχελενόμενος περὶ τῆς τοῦ λειψάνου μεταχο- 
μτὖτις, συμφώνοις τοῖς ῥήμασιν, ἐν ἑνὶ σχήματι, ἐν 
pid ὀπτασίᾳ ἑχατέροις ἐνεφανίζετο, ᾿Αποτίθεται δὲ 
τοῦ μάχαρίου τὸ λείγανον χατὰ τὸ αὑτοῦ τοῦ Στεφά- 
w99 Üixnoa πρὸ τῶν τειχίων τῆς Ἱερουσαλὴμ, ἔνθα 
χιθοδολτθ.}:, τὸν ἁπανταχοῦ τῆς οἰχουμένης βοώμε- 
νοῦ ἐστιδόξως ἀείδιλον ὑπομείνας θάνατον, τοὺς λαμ- 
προὺς τοῦ μαρτυρίου ἀνεδήσατο στετάνους ἐπαξίας 
τῆς ἐκείνου μνήμης, xai τῶν ἐχείνου πόνων, xal τῶν 
εὐχλεεστέρων ἀγώνων Ἐχχλησίας οἰχοδομτθείστις 
ὑπὸ τῶν νῦν τὸν ἔνδοξον χαὶ περίδλεπτον θρόνον Ἶα- 
γχώδου διαχοσμοῦντος Ἰονδεναλίου" ἀνδρὸς ἐν ᾧ καὶ ὁ 


ORATIO XLII. 


"Ugo; 6t καὶ ἄλλοις ὀπτάνεται ἐπισχέποις, ἄγαν A que ratione episco;is aliis se conspicuum facit, viris 
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pietate longe excultis, Apparet autem vir beatus 
tanquam angelus lucis : adinonensque de reliquiis 
transferendis, consona verborum serie, eadem spe- 
cie, in cadem visione utrisque sese ostendit, Depo- 
nuntur autem viri beati reliquize, pro eo ac Stepha- 
nus ipse voluerat, ante Hierosolymorum muros quo 
loco lapidatus, morteque inclyta toto terrarum or- 
he glorioso praeconio celebri defunctus, illustrem 
martyrii coronam reportaverat ; cond'enam myemo- 
ria illius, 31que laborum, illustriumque certaminum, 
exstruente ecclesiam Juvenale, qui uunc glorioswu 
ac spectabilem Jacobi thronum, episcopus ornzt : 
viro scilicet in quo et doctrina, et mores, vitaque, 
et puritas, et claritas, atque pictas Jacobi. ejusdem 


λόγος, καὶ ὁ τρόπος, xat ὁ βίος, τό, τε ἀμώμητον, καὶ B eospites sunt, ut qui illius totius reliziesitatis accu- 


ἐπίδοξον, χαὶ φιλόθεον τοῦ αὐτοῦ "Iax«6ou ἀποσώζε- 
ται, μίλημα ἀχριθὲξ, τυγχάνοντος τῆς ἐχείνου φιλο- 
θείας᾽ ὅστις xal τὴν ἐπίδοξον χαὶ σωτηριώδη τοῦ Κυ- 
ρίου προσχυνουμένη" ἀρξάμενος ἐπετέλεσεν γένναν" 
ἔσπερ ai 503059724 γενεαὶ τῶν χαλῶν, εἰ σπουδή" 
μᾶλλου δὲ ταῖς αὐτοῦ εὐγαῖς, ἀπολαύειν χκαταξιοῦνται. 

Ὦ χαλλινέχε ! ὦ παναοίδιμε χαὶ τρισόλθ'ε καὶ μα- 
γάριε! ὦ Στέφανε μάρτυς τὰ ἄνθη εὐωδιάξζων τῆς 
εὐσεθεία: | ὦ ἐργαστέριον ἀρετῶν ὦ πανδοχεῖον 
πνευματιχῶν χατορθωμάτων | ὦ λαμπτὴρ ὁ τὸ πρωῖ 
ἀνατέλλων. Καὶ γὰρ σὺν ἀνθρώποις βιοτεύων, δι- 
ἐδαμπες σημεῖα, χαὶ τέρατα χαὶ διάφορα ἰάματα 
ἐπιδειχνύμενος" τὰς ἀντικειμένας δυνάμεις χολάζων, 
γιαὶ τοὺς ἀντιταττομένους δαΐμονας βασανίζων ταῖς 
ἐν:ργείαις. Πρωτοστάτα τῶν μαρτύρων, συνόμ!λε 
τῶν ἀποστόλων, ἐπαινοῦμέν σου τοὺς ἀγῶνας" περι- 
πτυπσόμεθα τοὺς ἱδρῶτας᾽ χαλλωπιζόμεθα τῷ μαρ- 
τυρίῳ. Ὦ αὐτόπτα τοῦ Μονογενοῦς, ἀνεῳχθέντων τῶν 
οὐρανῶν ἴδες τὸν Υἱὸν τοῦ ἀνθρώπου ἑσνῶτα Ex ὃ:- 
ξιῶν τῆς δόξτς, καθὼς ἔπρεπεν τὸν πρῶτον θ:άἀσα- 
cat τῶν μαρτύρων' χαὶ ὥσπερ ἐπὶ τῶν Ὀλυμπια - 
χῶν ἀγώνων ol ἀγωνοθέται νιχητὰς βραδεύουσιν" οὔ - 
τος ὁ μέγας ἀγωνοθέτης Χριστὸς, ὑπὲρ οὗ χαὶ av»- 
εχρότησεν τοὺς ἀγῶνας, χαὶ τοὺς ἄθλους ὑπέμεινεν 
ἄνωθεν ἑστὼς, τὰ βραδεϊα xal τοὺς στεφάνους θαυμά- 
£v ἀπέσωζεν τοῦ ἰδίου ἀθλητοῦ, ὄνπερ ἐπήλειφεν 
τὰς ὑπομονὰς ἐχπλτττόμενο;. Ἔχχυθέν σου τὸ 
αἶμα, τὴν γῆν τῆς εἰδωλολατρείας ἀπέλυσεν" τοῖς 
ποιγμοῖς τὸν αἰθέρα θολωθέντα ἐχάθαρεν. Πᾶς τόπος 
τοῖς σοῖς λειψάνοις φαιδρυνόμενος ἁγιάζεται. Πᾶσα 
ἡ γῇ κατευλογουένη cat; σαῖς εὐλογίαις χαταλαμ- 
πρύνεται 1 "D λαμπρὸν, xat τῷ ἡλίῳ τῆς διχαιοσύνης 
καταλαμπόμενον μαρτύριόν] Σὺ χοπιάσας συμόχσι- 
λεύεις τῷ Βασιλεῖ τῶν βασιλευόντων, χαὶ Κυρίῳ τῶν 
χυριευόντων, Προσχυνοῦμεν αὐτοῦ τὸ χράτο:" ὑπερ- 
υψοῦμεν αὐτοῦ τὴν δύναμιν" σεθόμεθα τὸν τῶν χαλῶν 
δοτῆρα, τὸν φωστῆρα, τὸν λυτρωτὴν, τὸν εὐεργέτην, 
τὴν, τὸν τοῦ Στεφάνου στέφανον: αὐτῷ dj δόξα cl; 

"D πόσα ἐπάλαισεν ὁ πολυσχιδὴς διάθολος ! ἡ ῥίζα 
τῆς ἁμαρτίας, ὁ σύμθουλο; τῆς παρχθάπεως ! Πᾶσαν 
ἐπήγαγεν τῷ διχαίῳ τὴν θάλασσαν' Ἰουδαίους ὥξυ- 
νεν" τὸ πιχρὸὺν τῶν Ἑλλήνων ἑτάραξεν' Φαρισαίους 
ἐξέμῃνεν πρὸς τὴν τοῦ μαχαρίου φονοχτουΐαν. Οἱ μὲν 
γὰρ λίθοις ξδαλλον" ἄλλοι 5i αἰχίζοντε: εἴλχον ἔξω 


rata imago exsistat :: qui et glorio-um ac salutareu 
adorandum Domini Natalem celebrare ccepit ; eujus 
bona nostrz deinceps ata!is homines, modo dili- 
gentiam habeant, quin potius ejus precibus conse- 
qui promerentur, 


O victor gloriose! o summe inclyte, felixque ac 
beate! o Stephane martyr pietatis floribus fragran- 
tissime! 0o virtutum officina! o spiritalium recto 
factorum plena complexio! o sidus mane exoriens! 
Nam ct communem cum hominibus vitam agens li- 
te fulgebss, signa, et prodigia, variasque sanationes 
ostendens ; adversarias castigans potestates, daeir.o- 
nesque adversantes virtutibus torquens. Martyrum 


C antistes, apostolorum | sodalis, laudamus tua certa- 


nina, sudores amore complectinr, gloviamur niar- 
tyrio. Ὁ Unigeniti ipsis oculis »pectator, apertis 
coelis vidisti Filjum hominis stantou a dextris glo- 
rim, pro co ac decebat inter mar:yres ; rimum, vide- 
re, ac sicut iu Oiympiacis certaminibus ccrtauinum 
. positores victoribus przmia distribuunt; sic. et ma- 
gnus certaminum positor Christus, cujus gratia et 
certamina desudavit, &| subiit labores, in coelo 
$ians, sui prrzemia athletae admirans. conservabat ; 
quem, summa aduiiratione patientiam prosequendo 
ad pugnam animaverat. Effusus sanguis tuus ter- 
ram idololatrix errore absolvit, astibus turbatuni 
purgavit. Ownis locus tuus exhilaratus reliquiis 
$anctitatein contrahit, omnis terra tuis benedictio- 
nius donata clarescit. O illustre Soleque justitize 
splendescens martyrium ! Labores defunctus cum 
Rege regum regnas, et Domino dominantium. Ado- 
ramus ejus imperium ; superexaliamus illius pe- 
tentiam ; veneramur bonorum datorem, Sidus illud, 
Redemptorem, beneficum, e€opiosum, humanum, 
Dominum servorum amantem, Stepliani coronam. 


τὸν ἄφθονον, τὸν φιλάνθρωπον, τὸν φιλόδουλον Δεστπό- 
τοὺς αἰῶνας. 'Aufyv. 


O quantum luetatüs est consiliis multiplex diabo- 
lus! radix illa peccati ; transgressionis suasor ! To- 
(um pelagus justo immisit ; Judaos irritavit; Gr- 
corum feroces turbavit mores; Pharissos in bheaii 
vecem furore cgit, Nam alii quidem lapidibus ca-- 
debant; alii verberibus ac colaphis dehoncstantes 
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ΒΑΘ SELEUCIENSIS 


ἐν 


extra muros ànie ürbemt ultro devotum athletam A τῶν τειχῶν πρὸ τῆς πόλεως τὸν αὐθαίρετον ἀθλητὴν» 


trahebant ; ?Phvictum, inquam, wilitems columnam ; 
propugnaigrem, pietatis. praesidem. Omnia quippe 
movit màali amctor diabolus; pulverem excitavit, ae- 
rem imnistuit ; d$moham legiones compellabat, ut 
martyris voluntatem taütaret, ut a piétate. avoca- 
ret, ut lohge a Christi confessione abduceret, Haud 
tàmen expugnatus est indefessi animi pugil ; haud 
lormidatit martyr, baud ptetatem negavit, usque 
ad sadgüinem peccato restitit. Hoc enim mali au- 
ctoremn illam farore agebat ut cunr martyre couse- 
rérei prelium, quo malorum ei timorem objiciens, 
Uhristi negata confessione, vit: prsesentis solatia 
deter har vitae deliciis anteferre efficeret. Tricumanos 
induxit fluctus, nec petram. commovit; armorum 


τὸν ἀνέχητον στρατιώτην τὸν oxÓlov: τὸν πρόμαχον" 
τὸν πρόθολον τῆς εὐτεδείας" πάντα γὰρ ἐχίνησεν ὁ 
ἀρχέκαχος διάδολος" χονιορτοὺς ἤγειρεν. τὸν ἀέρα 
συνέχεεν᾽ συνεχαλεῖτο τοὺς λεγεῶνας τῶν δαιμόνων, 
ἵνα τοῦ μάρτυρος μεταθήσῃ τὴν πρόθεσιν" ἵνα μετα- 
ατήσῃ αὐτὸν τῆς εὐσεδείας" ἵνα ἀποδουχολήσῃ αὐτὸν 
πόῤῥω τῆς περὶ Χριστοῦ ὁμολογίας ἀλλ᾽ οὐχ ἑάλω ὁ 
ἀχάμας" οὐκ ἐνέδωχεν ὁ πολύτλας οὐ κατεπλάγη ὁ 
μάρτυς" οὐκ ἢρνήσατο τὴν εὐσέδειαν μέχρι αἴματος " 
ἀντιχατέστη πρὸς τὴν ἁμαρτίαν. Τοῦτο γὰρ τὴν ἀρ- 
χέχαχον ἐξέμαινε δαίμονα πρὸς τὴν tou μάρτυρος 
ἀψιμαχίαν, ἵνα ἐπιτειχίσας αὑτῷ τὸν ἐπὶ τοῖς χαχοῖς 
φόθον, παρασχευάσῃ ἀρνησάμενον τὴν εἰς Χριστὸν 
ὁμολογίαν, προτιμήσειν τῆς αἰωνίου ζωῆς τὴν τοῦ 


géndB omne vibravit, nec militem sauciavit ; ignita B παρόντος βίου ἀπόλαυσιν" τὰς τριχυμία; πρησῆγεν, 


télá éjáculains est; nec strenuissimum pugilem vul- 
néravit; Coedébatut quidem, at non dejiciebatur : 
eXcüssIt a?borem, fructum tamen non attigit. Cor- 
pus vulneravit, at des vegetior evasit : fundebatur 
Sarguis; fidesqüe tanquam fonte manabat. 
καὶ ἡ πίστις kbveawiedezo * τὸ αἷμα ἐχύνετο, xal ἡ 
Vuistin'; quisquis pius es, expeditum militem ἢ 
vidistih' beiram hnmobilem ? vidistin murum in- 
convulsum ἢ vidistin' fructum amplissimum?  vidi- 
δι}. turrim qui non. suffodiatur? vidistin' pudore 
suffosum diabolum ? vidisti Deum gloria cumula- 
tum? vidistin" imperculsum pugilem corona dona- 
tun;? vidistiu* confessorem lxtum? vidistin' Marty- 
reut pratohio clarum? vidistin' victorem coronatum? 


Stejlianüm, iuqüdm, maftyrum ducem, confessorum C 


δι λιν) verticem , pugilum arcem, certamen 
cómmitténtium firmum robur, exemplum eorum qui 
adversus s2vos déinoues lüctam suscipiunt y urbeim 
munitam, murum Infractum, tranquillum portum 
religiorz mentis, hominum decus; ac gloriam, pio- 
jum dolhicilium ; 
qui cecideruut, emenJatienem; flagellum dzmonum. 

0 Mariyc. imioftalis, multa tibi gloriatio iu 
Chrisw ; iiuita tibi propier Christum fiducia ; multa 
pro Christo confidentia. Orbis terrarum flnes tuis 
magnillce passionibus honestantur, qui sis infirmo- 
rum corpdrum medicatio, eorum qui prolapsi sunt 
perfugium ; net est lotus, oppidum, natio, extremi- 
135, qux 1dorum opem beneficiorum non sit conse- 
cuta. Néwo est sive advena, sive indigena, sive Dar- 
barus, sive Scytha, qui tuis intercessionibus non 
perseniiat meliora. Pulehre te honestavit crux illius, 
qui Ποιεῖ causa passus eit, obürmans sensus ala- 
crilatis làze. Conseruit angelis, incorporeis Pote- 
statibus atcensuit. Coelesti militi: accensus es: sole 
falgentius splendes, cum coelestibus stellarum 
choris rutilas; clariores radios per virtutum opera 
ewicans. flactenüs namque tuas pone virtutes se- 
«vens mortalium genus, tuis wartfrii coronis prze- 
dire ornatur. Sive euim Patres, sive prophete, sive 
dairitate praecipuus apostolorum chorus, tui imita- 
WWone fortem deinceps in passionibus animum os- 
tendit. Üniversa in teipso excellenter adeo habuisti, 


eotum qul si!ant, securitatem ; 


xaX τὴν πέτραν οὐχ ἐχίνει. Τὴν πανοπλίαν ἐτίναξεν, 
καὶ τὸν στρατιώτην οὐχ ἔτρωσεν τὰ πεπυρωμένα 
βέλη ἐτόξευσεν, xai τὸν ἀριστέα οὐχ ἔδαλεν. Ἐδάλ- 
)ero μὲν γὰρ, χαὶ οὐ χατεδάλετο. Τὸ δένδρον ἑτίνα- 
ξεν, τοῦ δὲ καρποῦ οὐχ ἥψατο. Τὸ σῶμα ἑτραύετο, 


πίστις ἐπήγαζεν: 


"Jós;, ὦ φιλόθεε, ἐμπαράσχενον στρἀτιώτην ; ἴδεᾷφ 
πέτραν ἀχίνητον ; ἴδες τεῖχος ἀσάλευτον ; ἴδὲς xap- 
πὸν πλατυνόμενον ; ἴδες πύργον μὴ διορυττόμενον ; 
ἴδε: διάδολον αἰσχυνόμενον ; ἶδες Θεὸν δοξαζόμενον ; 
ἴδε: τὸν ἄπληχτον στεφανούμενον ; ἴδες τὸν ὁμολογη- 
τὴν φαιδρούμενον, ἴδες τὸν μάρτυρα ἀνακτρυττόμε- 
vov ; ἴδες τὸν στεφανίτην στεφανούμενον ; Στέφανον, 
τὸν ἔξαρχον τῶν μαρτύρων, χορυφὴν τῶν ὁμολογη- 
τῶν, τὴν ἀχρόπολιν τῶν ἀθλούντων, τὸ στήριγμα τῶν 
ἀγωνιζομένων, τὸν προγραμμὸν τῶν πυχτευομένω" 
τοῖς ἀνημέροις δαίμοσιν, τὴν πόλιν τὴν ὀχυρὰν, τὸ 
τεῖχος τὸ ἀῤῥαγὲς, τὸν εὔδιον χιμένα, τὸ χαλλώπισμα 
τῶν θεοφιλῶν, τὸ ἐνδιαίτημα τῶν εὐλαδῶν, τῶν 
ἐστώτων τὴν ἀσφάλειαν, τῶν πεπτιυχότιων τὴν ἀν- 
όρθωσιν, τὴν μάστιγα τῶν δαιμόνων. 


Ὧ μάρτυς ἀϑάνατε, πολλή σοι χαύχησις ἐν Χρι- 
στῷ πολλή σοι παῤῥηεία διὰ Χριστόν" πολλὴ σοι πε- 
ποίθησις ὑπὲρ Χριστοῦ. Τὰ τῆς οἰχουμένης πέρατα 
τοῖς σοῖς παθήμασιν ἐγχαλλωπίζονται. Σωμάτων ἀῤ- 
ῥωστούντων ἰατήριον, χαταφυγὴ τῶν πεπτωχότων" 
καὶ οὐκ ἔστι τόπος, οὐ χώρα, οὐκ ὄθνος, οὖχ ἐσχατιὰ, 
ἧτις οὐ μετέσχεν τῶν εὑεργεσίων τῆς σῆς ἐπιχου- 
ρίας. [Οὐδεὶς] εἴτε ἔπηλυς, εἴτε αὐτόχθων, εἴτε βάρδα- 
ρος, εἴτε Σχύθης, ὃς ταῖς σαῖς πρεσύδείαις οὐχ ἀπε 
αἰσθάνεται τῶν χρειττόνων. Καλῶς χατεχόσμῃσέν os 
ὁ ὀταυρὸς τοῦ ὑπὲρ ἡμῶν παθόντος, νευρώσας τῆς σῆς 
προθυμίας τὰ αἰσθητήρια συνηρίθμησεν τοῖς ἀγγε- 
λοις, χατηρίθμησεν ταῖς ἀσωμάτοις δυνάμεσιν. 
Καταψηφίζῃ τῇ xaz' οὐρανὸν στρατιᾶς" λάμπεις ὑπὲρ 
τὸν ἥλιον" ταῖς οὐρανίαις τῶν ἄστρων χορείαις συμ - 
papyalpeu, λαμπροτέρας τὰς ἀχτῖνας ἀποστίλδων διὰ 
τῶν χατορθωμάτων. Μέχρι γὰρ τοῦ παρόντος κατόπιν 
τῶν σῶν ἀρετῶν βαῖνον τὸ τῶν ἀνθρώπων γένος, 
τοῖς σοῖς τοῦ μσρτυρίου στεφάνοις ἐγχαλλωπίζεται. 
Εἴτε γὰρ Πατέρες, εἴτε προφῆται, εἴτε ὁ τῶν &mo- 
στόλων εὐχλεὺ; χορὸς. σοῦ μιμητὴς τυγχάνων, μετὰ 


423 ORATIO XLiIf. ME 


taU:g iv τοῖς παθήμασὶ γενθαῖόν 2. ἐπεδείξατο. A ut nemo quod cuique proprium sie magnifice hahue- 
Πάνϊα ἐν σεαυτῷ ἐχέχτησυ μετὰ τοσαύτης ὑπερδυ- — rit. Aperuisti salutis stsdia. Ostendisti ut prodenus 
Anc, μέθ᾽ ὅτης οὐδεὶς ἐκείνων ὥνπερ εἶχεν ἔχαστοξ; — Christi amor usque ad sanguinem. 

ἐχέχτητο. “Ἤνοιξας τὰ τῆς σωτηρίας σιάδια. "ἔδειξάς πως χρὴ μέχρις αἵματος τοὺς ὑπὲρ Χριστοῦ πόθους 
ἐπιδείχνυσθαι. 

ὯὮ διδάσχαλε τῶν μετὰ ταῦτα ἀγωνιζομένων ! ὦ O sequentium atbletarum magister ! o flos immare 
ἄνθος ἀμάραντον! ὦ μύρον εὐωδιάζον 1 ὦ πηγὴ διει-ὀ cescibilist o suave fragrans unguentum ! o fons lim- 
δεστάτη ὦ ποταμὲ Εὐφράτα, τὰ χαλίῤῥοα ἀποτί- —pidissimet o ffumen Euplirates clarissimos edens 
xtoy νάματα, βοηθὲ τῶν ὁδοιπορηύντων, ἀρωγὲ τῶν latices. Adjutor iter agentium, defensor peregrino- 
ξενιτενόντων, ἐλευθερία τῶν δεδουλορμένων, quiaxt- — rum, libertas sertiturf addictorum, salus carcere 
ζομένων σωτηρία τῶν πλεόνξων γαληνὸς καὶ ávápa- — deientorum, navigantium tranquillus exsistis portus, 
yos λιμὴν τυγχάνεις * ἀπαλλάττοις τοὺς τοῖς πάθεσι — Libera passiouibus saucios, medere laboranti : ἀ:- 
βεδλημένους" τὸν νοσοῦντα [ace δαίμοσιν ἐπιτίμα, — mones inerepa, eosque libera quibus ii molesti exsi- 
xal λυτροῦσαι τοὺς ὀχλουμένους" ταῖς μνήμαις ἐνερ- stunt. Tui niemoria operaris, operationibus purgas, 
γεῖς, ταῖς ἐνεργείαις χαθαίρεις, φωτίζεις τοὺς bexe- — illustras obsitos tenebris, nosceris agnoscentibus te, 
τισμένους, γνωρίζῃ τοῖς ἀγνοοῦσί σε, ἐμφανίζῃ τοῖς p sppares, ae te conspicunm facis noscentibus; stan- 
γινώσχουσί ae, ὀχύροις τὸν ἑστῶτα, ἀντιλαμόάνῃ τοῦ Cem munis ac firmas, prolapso opitularis, interceg- 
ὁλισθήσαντος, πρεσδεύεις ὑπὲρ τοῦ ἁμαρτήσαντος, — sor pro peccatore exsistis, (idncia ad Deum polles, 
ἔχεις τὴν πρὸς Θεὸν παῤῥησίαν, χέχτησαι τὴν ὑπὲρ — confidentiam habes pro Christo, sancti Spiritus po- 
Χριστοῦ πεποίθησιν, παῤῥησιάζῃ τῇ τοῦ ἀγίου Tlvev- — tentia libere loqueris. Idcirco nos quoque qui pauca 
paso; δυναστείᾳ. Διὸ xaY ἡμεῖς ol ταῦτα τὰ βραχέα — liec scripsimus, magna tamen tuarum ergo passio- 
συγζράψαντες, μεγάλα δὲ διὰ τὰ σὰ παθήματα, 6:6- — mum rogamus, ut pro iis qux peccavimus iuterce- 
μεθα, ὥστε πρεσθδεῦσαί os ὑπὲρ τῶν ἡμαρτημένων — das apud communem Dominum nostrum; cui. glo- 
ἡμῖν πρὸς τὸν χοινὸν ἡμῶν Δεσπότην ᾧ ἡ δόξα xal ri» et potestas in ssecula seculorum. Amen. 
τὸ χράτος εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 
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295-949"! Laudandarum artium disciplinas, Regum Maxime, eadem fere que vitem conditio obstrinzit. Ut 
enim generosum hoc plante genus, usuque εἰ aspectu jucundissimum, licet indole ac. vi sua naturali sursum 
feratur, ac velut despecta humo celutn affectet ; adeo tamen imbecillum ac debile est, ut nisi arundinibus, per- 
ticis, ridicis, aliisque ejuscemodi pedamentis, quam vinex dotem | Veteres appellabant, assidue juvetur ac 
subrigatur, fh terram eat intereatque : ita ille, nobilissima alioquin, et ad omnem reipublice partem pruden- 
ter adiiinisttahdam, ad omnem fortune? varietatem. constanter fereudam, ad omnem denique etatem bene 
snaviterque deyendam utilissima, facile inter tot. Barbarorum crudeliter in ipsus quotidie iucursantium 
tunecs dejicimttr emoriunturque, si necessario regum principumque cteterorum patrocinio destitui contingat. 
Quee rs viros doctos jam olim coeqit, ut sicut in. (ututis aquilam | avium reginam, quo se suumque sobolem 
«6 énfcsto. pertinacis sui adverearii inpctu tuterctur, é& ipsum Jovis sinum. convolasse ovaque. deposuisse 
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legimus ; eo lm ipsi exemplo. quos. sccundu:u. Deum inter. mortales. plurinrum. prestare noverant, illorum 
fidei «c defensioni se snorumque | ingeniorum fetus, in. tanto. impugnantium. numero ac. malignitate, com- 
mendarent. Ab hoc ego. soleuni vel [ttum wnguem defl-ctere. nzc velim, nec. secure aut. decore eliam possim. 
Libros hosce duos ante c. C. L. admodum annos Grece a B.isilio Se'eucim in. lsauria. episcopo elegautet 
pieque ccnscriptos, et longa moz prater meritum oblivione damnatos, puteoque Democriti cmm. Veritate de- 
mersos, in lucem educere, ct publici rursum usus, etium | wostris hominibus facere, jam. pridem est animts. 
At qua, queso, boni. eventus fiducia, Rex potentisaime, nisi tenclli atque caduti adhuc vineatici palmitis instar, 
inviolubilis auctoritatis tu& statumini innitantur ? Cui. ettam rectius litterarium hoc vencrande | antiquitatis 
monimenutiin, diu eque tota llispania jam olim celeberrime, vita resque. geste cumprimis admirabiles con- 
secrari debeant, quum regi Hispaniee, litteratum omnisque antiquitatis studiosissimo, hujusque ei reliquorum 
divorum culto:i religiosissimo? Aut. quo ege aptiori hostimento memoris. et οὐ multa. maximaque. pridem 
Majestatis T. in me beneficia detinctissimi hujus animi observantiam 99 declarem, quam tali munere 
dedicando, cujusmodi cum maxime capiatur, ad plura id genus. investiqanda edendaque tantum mihi otii ac 
facultatis liberalissime suppeditaeit? Ego vero peccasse me graviter, hominisque non modo inconsiderantis 
sed et ingrali culpam incurrisse putarem, si hoc quidquid est. operis, sub alterius quam sub felici tuo awspict. 
evulgare tenlassem. Pateris? equidem spero; si quale, quamque tutela iua non indignum sit, paucis cognoscas. 
Opus quod dico, Thecla est, vere magna, vere admiranda ; sew. vitam, :cu mortem, scu postuma. specienuis. 
Hec Iconii illis temporibus nata, quibus mundus densissimis eo usque errorum tenebris involutus, a Servator 
nosiri in celum reditu, evungelice veritatis radiis sensim illustrari incipiebat ; ipsa quoque jam grandiuscul: 
snagni Pauli ductu atque. doctrina ad fidem conversa, spretis divitiis, matre, sponso, patria, illam summo 
labore, summo capitis periculo Magistri sui. suasu. atque exemplo, quoquovereum. disseminare est aggressa. 
At, Deus bone! (Quanto ejus odio, qui piis conatibus perpetuo adversatur ! Videbat invidus ille nostraque 
salutis juratus hostis, Petrum, Jacobum, Steohanum, ceteros. sacri illius cetus antesignanos, libera. [rom:e, 
libero ore, cerimonias, mysteria, animalium sacrificia, humanas hostias, reliquamque idololutrice impostura 
pestem, qua sub. ridiculis nescio quibus fabularum commentis passim irrepserat atque inveteraverat, strenue 
oppugnantes , stupra, adulteria, furta, rapinas. perjuria, cedes, flagitiorumque ac scelerum universorum 
lernam fortiter undique exturbantes ; eorumque in locum veri Dei diu ignoratum cognitione:n, castiiatem, 
temperantiam, severitatem, justitiam, pietatem. inducentes : indignabatur, dolebat, fremcebat. Αἰ vero ubi 
advertit virguncul «m teneram, vixdum duodevicosimum etatis curriculum. emensam, colo calathisque hacte- 
nus assidentem, gynacei latebris assuetam, inter ancillulas suas educatam ; imo ncc plerisque domesticorum 
tel de facie salis notam ; prater sexum, preter eatem, intrepido animo in hanc ipsam palestram prodiisse ; 
lingere jam, docere, queque. retiqua. apostolici sunt. muneris alacriler obire, innumerosque mortales ab 
eterne perdi-iouis precipitio in certissime felicitatis viam. revocatos, sub summi  impera!oris sui Christi 
signis auctorare : tum demum serio ille furere, insanire, bacchuri; omnia in. illam acerbitatis sua rctia ac 
tela concitare. Sed. nihil agis, livide veterator : ridet illa debiles tuos. conatus, et. lanquam fila aranearum 
facillime perfringit. Flammas minaris? Flamma ille jam non flamme, sed roris re[rigerantis ipsi vicem 
prebent. Feras immitis? Non illas jam feras, sed fidas adversum se. famulas experitur. In. stagnum | eun- 
dum? Nunquam balnei gratioris deliciis est usa. Denique, 
Verte omnes tete in facies, el contrahe quidquid 
Sive animis, sive arte vales : 

omnia (ibi inania, cassa, irrita cedunt ; ab. omnibus virgo nostra tecta, (μία, victrix. evadit; donec. tandem 
suavissino mortis somno in meliorem vitam trausmissa, Sponso suo immortali leta leto obviam procedit ; 
perennibus Agni illius immaculati nuptiis. perfruitura; perennem posteris, tot. tamque inauditis miraculis, 
quae post obitum. ejus acciderunt, sui. memoriam  venerationemque . relictura. llec | nostra, quam damus 
Thecla: hic verz illius vitis, cujus Pater. coelestis agricola est*, germanus palmes ; in. Lycaonic vitiario 
primum satus Pauli manu cultus, Basilii colamo propagatus; nostra. nuper. industria in Latii. agrum 
translatus, pastinatus, sarritus, pampinatus, putatus ; ea, inquam, diligentia. curatus, quam inter Castrensis 
tum muneris quotidianas occupationes adhibere mazimam licuit. 999 Qui quando jam satis feliciter, wt in 
alieno solo, convaluit ; multaque frondium et caprcolorum copia luzwriams, in pedationem, quod reliquum 
est, se dare desideret : illum Majestatis Tug nomini lanquam certissi no. adminiculo committendum putavi, 
τι cujus fultura affíictas pridem Belgii res paulatim erigi, recreari, firmari videmus, ipse quoque eidem dein- 
ceps adversus omnem cali injuriam tuto. adluerescens, claviculisque se suis velut manibus incitans, et. in 
iltimum usque jugum brevi pervenicns, opimam | nobis vindemiam fundat : cujus. dulcissimo gustu piorvm 
animi sobria quadam atque divina ebrietate capti, ad quamvis pro vera religione dimicationem suscipienden:, 
(ortunas, sanguinem, vitam ipsam, si res poscal, huic impendendam, inflammentur : dum in virgine ac wmar- 
«yre nostru, tanquam in clarissimo specu'o iutuebuntur, quantam clementissimus noster agonothela αἰ ielaram 


- 


ἃ Joan, xv, 4. 
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snornri in glorioso lio: c-rtamine fortiter depugnantium curam gerat; quam. nunquam non occulto €ouso- 
lutionis suc olco illis presto sit ; quam incredibilibus sepe modis ab immani tyrannorum | ac diaboli cruae- 
litate vindicet ; quam benigne denique post tempestatem tranquillum faciens, et post lacrymationem et fletum 
exsultationem infundens 5, pro laboribus atque periculis in erumnosa hac vite arena sircuue Loleratis, pre- 
mid atque corouas nunquam interituras. reponat. Idem ille supremus rerum arbiter, per quem. reges re- 
gnarnt, et legum conditores justa decernunt; per quem principes imperant, et potentes. decernunt justi- 
tam*. Majestatis Tue decimun jam annum in maxima temporum difficultate. tot. reqnorum habenas 
prudenutissime moderantis, proque publica hnarum provinciarum salute. nottes disque omni stidio excubantis, 
sanctissimas actiones. bene prospercque evenire permittat : quo Belgium. nostrum tai diuturni ac. perniciosi 
belli malis aliquando liberatum, summo totius. Europo, eostrique atque adeo. Christiuni nominis. universi 
bono, pristing | felicitati, ardentissime ab omnibus hactenus exoptate et. vixdum. solide. cuiqucm sperata, 
landem restitutum esse letemur. Bruxelle Kalendis Septembris, Anno Sal. Hum. C V2. 1 C. VII. 

| Maicst. Tue 

Devntissim s 
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Decanus Druxelleusis. 
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ἘΠΙΣΚΟΠΟΥ͂ ZEAEYKEIAX IZAYPIAZ, 
K&lc τὰς πράξεις τῆς dyíac dxoctóAov xal πρωτομάρτυρος 6éxAnc (1), cvyypagixo xapaxtnpt, 


IIPOOEQOPIA. 


«ἀμάκα 


BASILII 


EPISCOPI SELEUCLE ISAURLE, 


ἔπ Commentarium de rebus gestis sancte apostoli ac protomar(yris Thecla, historico stylo 
ab ipso conscriptum, 


PRJEFATIO. 


—— 


'Iazopía μὲν τὸ πονηθὲν ἡμῖν τοῦτο ὀύγγραμμα, A 4430 llistoria est hic liber a nobis elaboratus, 


καὶ παλαιῶν ἔργων διήγησις, τῶν ὑπὸ τῆς paxa- 
ρίας θέχλης τῆς ἀποστόλου xal μάρτυρος πραχθέν- 
των" ἐξ ἑτέρας μὲν xal παλαιοτέρας ἱστορίας 


rerumque jam olim a beaia Thecla apostolo et 
martyre gestarum enarratio : ex alia quidem, eaque 
vetustiori memoria excerpta: ad exemplum tanen 


PETRI PANTINI NOTE. 


(1) Πράξεις τῆς ἁνίας 8£xAnc. Crebra Thecke 
in. Menologiis, Horologiis, Euchologiis et historiis 
Grecorum mentio. M-ininit et Gregorius Naziau- 
genus oraiione in laudem Athanasii, οἱ Exhorta- 
tione ad virgines, 3d hec oratioue 1 in. Julian. 
Apesiat., et 2.4 eumdem locum Elias Cretensis ; pr:e- 
terea orat. 18, quz est iu laudem saucti Cypriani 
martyris ; iteu carmine iambico de vita sua ; Gre- 
gorius. Nyssenus luculente oratioue 14 in Cantica 
vanticorum; Ep.phan., hires. 79, Contra Collyri- 
vianos; Chrysost, homilia 25 in Act. apost... Da- 
maScen. in oratione de iis qui cum fide ex hac vita 
eXcesserunt; et inter Latinos Tertullianus lib. De 
$aptismo, cap. 17; Ambros. epist. 7 et 81, ei lib. ἃ 


De virginibus; August. lib. xxx Contra. Faustum, 
cap. 4 ; Sulpitius Severus dialng. it, cap. 14; Cy- 
prian, Orat, pro martyribus, et Orat. sub diem pas- 
sionis sux ; Fortunatus Pictaviensis episcopus di- 
versis locis ; copiuse etiam Zeuo Veronensis episco- 
pus, et Ado Viennensis in suo Martyrologio, Aldel- 
mus Ba!'duinus lib. De (atibus virginitatis, cap. 15. 
Vide etiam Bibliothecam Sixti Seuensis in Paulo, 
etlib. vi, annotat, 47, et praterea. multos alios 3h 
illustrissimo cardinale Darouio citatos !omo 1 
Aunal., ad annum Christi 47, et in. adnotationibus 
in Martyrologium Romanum die axiir Septembris , 
ubi hunc commentarium ab odiosa apocryphi no:a 
egregie vindicat. 
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illius ita concinnata, ut ejusdem velut vestigiis om- A ἐχληφθεῖσχ, κατ᾿ ἴχνος δὲ αὐτῆς ἐχείνης συντεθεῖσα. 


bino insistat. Sciendu:m vero. non eo nos lioc opus 
instituisse, «quasi eadem, que quondam ab aliis 
dicia sunt, uberius, elegantius enucleatiusve ora- 
tione nos prosequi posse crederemus : sed partim, 
ut voto nostro, exiguum aliquid ac tenue, pro vi- 
rium nostrarum facultate, eximie Dei Martyri 
(quae qua est benignitate, etiam inima quaque 
boui consulit) consecrandi ἃ nobis satis fleret : par- 
tim ut mandatum pii cujusdam viri, cujus in. boe 
ipso opere obiter mentionem fecimus, studiose ex- 
pleremus. Rogatos $91. porro omnes cum praesen- 
tes, tum futuros fortean hujus scriptionis lectores 
cupimus, ut si quid forte in hisce uspiam de novo 
per nos additum (ut est profecto), nihil tamen extra 
scopum mentemque eorum, qus veteres ejusdem 
historize auctores ea ipsa de rescriptis prodiderunt, 
a nobis allatum fuisse observent, Sensum enim 
ordineuique corum, qux martyrii tempore vel dicta, 
vel facta fuere, secuti , alio duntaxat compositionis 
(ut quod res est fateamur) et locutionis genere, la- 
borem ab aliis jam ante süsceptum, nostrum iu 
wsum convertentes, maxime Dei martyri dedicavi- 
mus. Oratio:es autem sem conciones, prout res 
admittere videbatur, eidem martyri attribuentes, 
propriamque et aptam sermonis formam cuique 
personas assignantes, priscum, nisi fallimur, illi 
decus atque ornamentum conciliavimus. Ceterum 
de Attica dicendi ratione, vetustatemque redolente 
dictione parum solliciti, uni veritati, perspicuitati, 


Ἰστέον ὃξ 0), ὅτιπερ οὐχ ὡς ἐροῦντές τι πλέον, ἣ 
περιχαλλέπττερον, ἤγουν ἀχριδέστερον τῶν πάλαι ῥη- 
θέντων, tb, πόνον τοῦτον ἐνεστησάμεθα" ἀλλ᾽ ὡς 
εὐχὴν τε οἰχείαν ἡμῶν ἐχπληροῦντες" ὥστε τι val 
τῶν ἡμῖν δυνατῶν τῶν μιχρῶν χαὶ εὐτελῶν  áva- 
θεῖναι τῇ μεγάλῃ μάρτυρι, χαὶ τὰ μιχρότατα ἀγα- 
πώσῃ δι᾽ ἀγαθότητα " ἔτι μὴν καὶ ἀνδρὸς εὐσεδοῦς 
ἐπίταγμα εἰς πέρας ἀγαγεῖν σπουδάζοντες, οὗπέρ 
που χαὶ χατὰ τὴν συγγραφὴν ἀμωσγέπως ἐποιῇ σάν 
μεθα μνήμην. Παρατηρεῖν μέντοι ἀξιῶ τούς τε vov, 
τούς τε αὖθις ἴσως ἐντευξομένους τῷ συγγράμματι 
τούτῳ, ὡς εἴ τι xat περιττὸν ἐν τούτοις εἴρηται παρ᾽ 
ἡμῶν (Ξἴρητα! yxp), ὡς οὐχ ἕξω τοῦ σχοποῦ τῶν πά- 
λαι συγγραφέντων εἴρηται. Καὶ γὰρ τῇ διανοίᾳ xai 
τάξει τῶν τότε λεχθέντων ftot πραχθέντων, χατὰ τὸν 
τοῦ μαρτυρίου χαιρὸν, ἀκολουθήσαντες, δι᾽ ἑτέρας 
μόνον, ὡς εἰπεῖν, συνθήχης καὶ λέξεως τὸν ἄλλοις 
προπονηθέντα πόνο" ζχειωσάμεθά τε xal ἀνεθέμεθσ 
εἢ μεγίστῃ μάρτυρι. Προσυφήναντες δὲ αὐτῇ καὶ δτ,- 
μηγορίας χατὰ τὸ ἐνδεχόμενον, ἀρχαιότροπον αὐτῇ 
προσενείμαμεν, ὡς οἶμαι, χάλλος, μετὰ τοῦ xal 
τὸ οἰχεῖον xai ἁρμόζον ἑχάστῳ προσώπῳ φυλάξαι 
σχῆμα xatà τοὺς λόγους. Λέξεώς γε μὴν ᾿Αττιχιζού- 
σῆς, ἤτοι φράσεως ἀρχαϊζούσης ὀλίγα ἐφροντίσαμεν" 
μόνης δὲ τῆς ἀληθείας, καὶ σαφηνείας, χαὶ τῆς ἐν 
τοῖς πράγμασι τάξεως ἐποιησάμεθα πρόνοιαν" ὡς 
μηδὲν ἀγνοεῖσθαι τὸ σύνολον τῶν ὑπὸ τῆς ἀποστόλου 
καὶ μάρτυρος ῥηθέντων πάλιν ἢ πραχθέντων, ἤτοι 
καὶ τῶν δι᾿ αὐτὴν ὑφ᾽ ἑτέρων ῥηθέντων πάλιν ἢ πρα- 


rerumque gestarum ordini observando, potissimum C χθέντων (2). 
cogitationem intendimus, ut ne quod omniuo dictum , factumve apostoli ct martyris nostrz, quzve 
vursum aliis ob illam dicta factave fuerunt, ignoraretur. 


Herodotus Halicarnasseus, Thucydides Aibenien- 
sis, et si quis alius postea illos subsecutus, qui histo- 
rias cum veteres, tum novas, litterarum monumesn- 
tis tradiderunt, suapte animi inductione et cupidi- 
tate incitatos, ad suum quisque scriptiouis laborem 
se accessisse profMentur. Ego autem οἱ divina 
Szpius voce exstimulatus, et Achzi, viri, inquam, 
optimi ac sapientissimi, monitis impulsus, ad con- 
texendam hanc apostoli et martyris Thecla bisto- 
riam we contuli. Nom id adeo quod vererer, ne 
temporis diuturnitate sensim evanesceret (santto- 
rum enim gesta stabilia, firma, et in omuem eterni- 
tatis memoriam duratura , (um ad. nominis illorum 
gloriam, tttm. ad hominwm in terris adhuc degentium 
ulilitatem a Deo conservantur), sed ut pio hoc studio 
memelipsum cxornaren, et siuiul voto, quod pri- 


Ἡρόδοτος μὲν ὁ ᾿Αλιχαρναϑεὺς, xal θουχυδίδης ὁ 
᾿Αθηναῖος, χαὶ εἴ τις μετὰ τούτους γέγονε τῶν ἔστο- 
ρίας παλαιὰς ἣ νέα; συγγεγραφότων, οἰχείᾳ ἔφασαν 
Top τε xal προθυμΐ ἐπὶ τὸν οἰχεῖον ἕχαστος 
ἐληλυθέναι πόνον τῆς συγγραφῆς ἐγὼ δὲ τὰ μὲν 
ὑπὸ θείας ὀμφῆς ἐρεθισθεὶς πολλάχις, τὰ δὲ χαὶ ὑπὸ 
δυμδουλῇς ἀνδρὸς ἀρίστου προτραπεὶς, ᾿Αχαιοῦ λέγω 
τοῦ παναρίστου xal σοφωτάτου, ἐπὶ τὴν τῆς ἀποστό- 
λου καὶ μάρτυρος Θέχλης ἱστορίαν ἐλήλυθα. Οὐχ ὡς 
ἂν μὴ ἐξίτηλα, μηδὲ ἄδηλα τῷ μακρῷ χρόνῳ γένη- 


D ται (βέδαια γὰρ ἀεὶ καὶ πάγια καὶ ἀθάγώξα μένει 


τὰ τῶν ἁγίων ἔργα παρὰ Θεοῦ gvAartópsra, εἴς 
τε οἰχεῖον ἀεὶ κῖξος. καὶ ἀνθρώπων row iv τῇ 
ἔτι στρεξομένων ὠς» ἐλειαν), ἀλλ᾽ ὡς ἂν ἐμεῖς ts 
αὐτοὺς τῷ ἱερῷ τούτῳ πόνῳ χοσμήσωμεν, xal fv 
πάλαι ὠδίνομεν εὐχὴν, ταύτην ἀποπληρώσωμεν, 


PETRI PANTINI ΝΟΤΕ. 


(1) Vatie, C, Τοσοῦτον i21. 

(2) ἹΡηθέντων xdv!) πραχθέντων. laconcinne 
hzc ipsa verba s!atim repeti videntur. Proinde le- 
gere malim, τῶν ὑπὸ τῆς ἀποστόλου χαὶ μάρτυρος, 
ἧτοι χαὶ τῶν δι᾽ αὐτὴν ὑφ᾽ ἑτέρων ῥηθέντων ἣ πρα- 
χθέντων. Nihil tamen Vaticani codrces, ab humanis 
suno doctissimoque viro D. Jacobo. Sirioudo, ad 
&osirim exemplar comparati, hic variant. 

45 OÜnesiphoro. acceptus, Hune. illum. illustri-si- 


mus Baronius esse exisuimat, de quo Paulus epist. fl 
ad Timotheum, c. 1, vers. 16 : Det misericordiam 
Dominus Onesiphori domui : quia sepe me refrige- 
ravit, et catenam meam non erubuit : sed cum. Ho- 
mem venisset, sollicite me quesivit εἰ invenit. Det 
illi Dominus invenire msericordiam a Domino in 
illa die. Et quauta. Ephesi ministracit mihi, tu me- 
lins nosti. lem cap. 1v, sub finem, ejusdem domum 
salutari jJa*iect. 
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τόν τε ταῦτα ποιεῖ, ἐμῖν διαχιλευσάμενον ἄνδρα, A dem  parturieram, persoluto, viri "illius famaw, 


δτ)ον xal tol; μετέπειτα πιιήύσωμεν ἀνθρώποις. 


Ὥσπερ οὖν xal ὁ μαχάριος καὶ θαυμάσιος Λουχᾶς 
φαίνεται πεποιηχὼς ἕν τε τοῖς ϑείοι; Εὐαγγελίοις, 
Ev τε τῷ περὶ τῶν ἀποστόλων συντάγματι, προτάξας" 
τὸν Θεόφιλον" ᾧ xal τὸν πάντα πόνον ἀνέθτχε τῆς 
θείας συγγραφῆς. "Aptopait ài ὧδε τῆς παρφθευιχῖῆς 
ἱστορίας" 


Τοῦ Θεοῦ Δόγου qüvto; μὲν ix Θεοῦ xa Πατρὸς 
ἄνωθεν, xat ἐξ ὅτουπερ ἣν ὁ Πχτήρ' (οὐχ ἣν δὲ, ὅτε 
οὐχ ἦν ὁ Πατὴρ, ἀεὶ συνὼν τῷ Παιδί. χαὶ γὰρ ἀεὶ 
συνυωπῆρχον ἀλλήλοις, ὁ Πατὴρ τῷ Παιδὶ, ὁ Παῖς 
τῷ Πατρὶ, τὸ $ó; τῷ Φωτὶ, τὸ ἀείζωον ὕδωρ τῇ 
ἀειξώσῃ πηγῇ ") φύντος δὲ χαὶ σαρχωθέντος ἐχ τῆς 
ἁγίας Παρθένου χαὶ ἀείπαιδος Μαρίας ἐπ᾽ ἐσχάτων 
τῶν ἡμερῶν, καὶ φοιτήσαντος εἰς γὴν ἐπὶ σωτηρίᾳ 
τοῦ τῶν ἀνθρώπων γένους, διόπερ ἐγεγόνει χαὶ ἄν- 
θρωπος, συνέστη μὲν χορὸς τῶν ἀποστόλων ὑπ᾽ 
αὐτοῦ Χριστοῦ, τὰ χατὰ τὴν γῆν ἔτι διαθεσμοθε- 
«οὔντος " ἐπεδλάστησαν δὲ xat ἐπώμδρησαν * αἱ τῶν 
μαρτύρων ἀγέλαι πολλαὶ χαὶ ἀναρίθμητοι, μετὰ τὴν 
εἰς οὐρανοὺς ἄνοδον αὐτοῦ τοῦ Χριστοῦ. Πάλιν ἐν 
χούτῳ πάρεισι τῷ χαιρῷ καὶ ἡ Θέχλα, οὐ μετὰ πολ- 
λοὺς μάρτυρας οὐδὲ μετὰ πολλάς" ἀλλὰ δευτέρα μὲν 
εὐθὺς μετὰ τοὺς ἀποστόλους, χαὶ Στέφανον τὸν μάρ- 
τυρα, ὃν χαὶ πρῶτον οἶδεν ὁ λόγος τῆς ἀληθείας " 
πρώτη δὲ πασῶν τῶν γυναιχῶν. Ὥστε τὸν μὲν Στέ- 
φανον ἡγεμονεύειν τῶν ὑπὲρ Χριστοῦ χαὶ διὰ 


Χριστὸν ἀγωνισαμένων ἀνξρῶν * τὴν δὲ Θέχλαν, τῶν (c 


τυναιχῶν, kv ὁμοίοις διαγωνισαμένην * τοῖς ἄθλοις, 
Πάρεισι δὲ οὕτως" 


cujus jussu id operis aggressus sum, μοβιθγ [211 
memorie conimendarem. Quemadinodum saue —ct 
à Luca, beato atque admirabili viro, tam in divin's 
Evangeliis, 939 αὐλὴν in eo quem de aposto:is 
edidit, libro, Theophili nomine praeposito (eui et; m 
universum hunc sacrz scriptionis laborem dedica- 
vit), factitatum fuisse constat. Sed virginis πο ῖι 
historiz hoc deinceps initium esto: 

Deo Verbo, ex Deo Paire, a principio, et jam 
inde, ex quo fuit l'ater, genito (uou autem | fuit ali- 
quando tempus, cum non egset Pater, seu per una 
cum Filio exsistens: etenim ab omni ateruitaie 
alter cuim altero, Pater cum Filio, Filius cum P.tre, 
Lux ewm Luce, perennis aqua cum perenni foute 
exsistebat), novissimis vero temporibus ex sancta 
Virgine et semper Virgine Maria nato, ac carnem 
iuduto, et in terram, pro humani generis salute, 
cujus causa etiam homo facius fuit, progresso, coe- 
tus quidem apostolorum ab ipsomet Christo, in 
terra adhuc degeute, corumque que dleclaranda ae 


decernenda habebat, legem ac. rormam sanciente,. 


est aggregatus: al post ejusdem in caos. ascensio- 
nem, ingens alque adeo innumerabilis martyrum 
copia, gregatim enata, imbrium in morem, protinus 
afífülusit, Qua ipsa tempestate sese offert et Thecla : 
non illa multos inullasque post martyres ; sed sta- 
tii secunda ab apostolis et Stephano. martyre : 
quem ut primum veritatis ratio inter viros agno- 
scit ; iia et hzc prima inter omnes mulieres : plane 
ut Stephanus virorum, qui pro Christo certamen 
subierunt, dux sit; Thecla vero mulierum, quie in 


eodem dimicationis genere decertavere, locum obtineat principem. Offert , inquam, se Thecla boc 


pacto. 
Ὁ θεσπέσιος Ιαῦλος, ὧν μὲν Ἰουδαῖος τὸ ἐξ ἀρχῆς, 
xai διώχτης, xal τοῦ πατρῴου νόμου ζηλωτὴς, ὡς 
αὐτός πού φησιν". ἀξιωθεὶ; δὲ τοῦ θείου βαπτίσμα 
τὸς χαὶ χηρύγματος, χαὶ τοῦ εἶναι ἀπόστολος (τὸ 
δὲ, ὅπως, παρὰ τοῦ μαχαρίου δεδιδάγμεθα Λουχᾶ), 
«οὔ ἀποστολιχοῦ xdi αὐτὸ; εἴχετο δρόμου λοιπόν. 
Οὗτος τοίνυν ὁ Παῦλος διαθέων τὴν οἰχου μένην ἐπὶ 
χατηχήσει xai χλήσει xal σωτηρίᾳ τῶν ἐθνῶν, γίνε- 
ται xal κατὰ τὸ Ἰχόνιον, ὡς ἂν xat αὐτόθι χηρύξων 


τὴν ἀλήθειαν ", Πόλις δὲ αὕτη Λυχαονίας, τῆς μὲν D Lycaoniz, ab oriente non procul distans : 


ἑῴας οὐ πολὺ ἀπέχουσα, τῇ δὲ ᾿Ασιανῶν μδλλόν τι 
προσορμίζουσα *, καὶ τῆς Πισιδῶν xai Φρυγῶν χώρας 
ἂν προοιμέῳ χειμένη. Ἐν ταύτῃ δὲ γεγονὼς, χαὶ τῆς 
παρὰ Ὀνησιφόρον δεξιώσεω; ἀξιωθεὶς, χαὶ φιλο- 
φρόνως ξεναγωγηθεὶς, γίνεται xat γείτων τῆς παρθέ- 
vou Θέχλης᾽ οὐ τοῦτο βουλόμενος, οὐδὲ πρὸς τοῦτο 
ἐπειγόμενος, ὑπὸ δὲ τοῦ ἁγίου Πνεύματος ὁδηγού- 
μᾶνος * ἵν᾽ Ex τῆς τοιαύτης γειτγιάσεως χαὶ μὴ ópo- 
μενος ὁ Παῦλο; διαπορθμεύσῃ τῇ παρθένῳ τὴν 
πίστιν, χαὶ τῇ ὑπὸ τῷ ζόφῳ τῆς πλάνης ἔτι χαθημένῃ 
χόρῃ διαπέμψῃ χαὶ ὑπαυγάσῃ τὴν ἀχτῖνα τῆς εὐσε» 


ἃ Act, χχιι, 45. ὁ Galat, 1, 14, f Act. ix, 18. 


δ προστάξας V. C. * V. C. ἐπόμδρησαν. 
* «oae 7050932 V. C. 


5 f. διαγων:σαμένιυν. 


Divinus Paulus, Judeus quidem initio, et perse- 
cutord, * patrizeque legis ut quodam loco ipse ait, 
amulator *, ad sacrum vero baptisma et przedicatio- 
nis atque apostolatus dignitatem admissus, ut a 
beato Luca edocti accepimus f, ipse quoque apo- 
stolicum cursum deinceps tenuit. Hic igitur pro 
gentium institutione, vocatione ac salute, terra- 
rum orbem percurrens, Iconium denique pervenit, 
veritatem ibi quoque promulgaturus. Urbs ea est 
Asiam 
lamen versus magis accedens, εἰ in ipso Pisidarum 
Phrygumque regionis aditu sita. ]u. qua cum jam 
constitisset, perhumaniter ab Onesiphoro acceptis, 
233 amicissimoque illius hospitio usns: contig t 
ut vicinus Tlieclz virginis fieret ; non voluntate sua, 
aut studio aliquo ad illam rem adhibito, sed Spiritu 
saucto illum eo ducente: ut liac vicinitatis occasione 
oblata, nec visus Paulus fj!em virgini transwitte- 
ret; eique in erroris οἱ iuseitie adhuc tenebris 
versanti accensum pietatis lumen poriigeret. Quod 
sane evenit. Simul atque enim in zecibus One:iphur. 


'61la23o; V. C. 23:61:32». Y. C. 
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AM 


ab illo doceri ceptum esset, et frequentes. ejusce A 6ziag. Ὃ δὴ xaY γεγένηται. Ὡς γὰρ ὁ μὲν ἐδίδατχε 


rei grati» congregati auseultarent ; Virgo stirpe 
nobili, et parentibus, gencris splendore, divitiis ac 
formz dignitate maxime gloriautibus nata, quique 
jan ze:ate inbilis, mulos saepenumero adolescentes 
locupletes in. sollicitudinem. et rixas. concitasset 
(quales inter. rivales, copiosos adolescentes, quibus 
cupido incessit! uxorem ducendi, puellam quampiam 
oris venustate eximiam lectissimamque, commoteri 
fere solent) Thamyride nihilominus, in gratiam 
matris Theocleie *, ceteris omnibus, qui tam in illa 
urbe flurebant, opibus affluentiore, atque aliis par- 
tibus. superiore, fitiliarius prz reliquis usa ; pro- 
rozato tomen. adhuc et. extracto. nuptiarum die; 
ad quamdam donus fenestram alteri quie iu Quesie 
phori erat dedibus proximam accedit : et Pauli voce 
utcunque excepta, primum quidem ad illam, utpote 
peregrinam , et eatenus insuctam, obstupcfacta (sie 
Christo siatuente, ut hac potissimum ratione tanta 
virgopras tantize velut venatione caperetur), tum pau- 
. cula quzdam verba sacre. concionis vixdum inau- 
diens, stalim animo mersa, fenestrae, quasi clavis 
quibusdam  adamant»s, jta sermonibus Pesuli 
confiza, adiesit, 


Quales vero et quinam hi Pauli sermones. 


€. Viri, qui me de rebus novis nec opinatis exter- 
num oratorem verba facturum audituri convenistis; 
nova plane, nec opinata in medium afferam : at 
certe divina et salutaria ; qu:eque non ab alio ac- 
cepi quam ab ipsomet Deo Verbo, qui ex humana 
forma et natura procreatus, et iu lerra conspectus, 
hac eadem augelicie. coelestisque vit:e przecepta 
nobis tradidi, Ut. beatus ille, verosque 3A divini 
Numinis coutemplator, qui anis am suam puraul 
el integram, atque in malis, quibus hominum vita 
exposita est, alb οὐμεμὶ perlgurbatione liberam cou- 
gervavit : utque item ille beatus, qui carnem suam 
(fonlissimig voluptatibus nuu prodidit; utpote per- 
petuo Dei aspectu, citra ullum. impedimentum, 
ipse quoque perfruiturus : 14 non miuus ille etiam 
Lheatus ceusendus est, qui communi licet naturz 
lege natus, qua-1. omuiuo natus. nou. esset, vitam 
caste, e£ sine ulla turpitudinis labe, transegit ; qui- 
que ejusdem vite. usuram ad solas res hionestissi- 
was 26 Deo gratissiuias, non 3ulem 84) pessimas 
ipsique in visas adhibuit. Atque etiam illud prestan. 
lissimum esse aio, et ad eamdem hegltitudinem com- 
parandam valere. plurimuni, uuptias quideu inire, 
Ihalamumque coniubi»lem (Deo scilicet id etiam 
jubente) figere : at in. tantum. rei uxori: operam 
dare, quantum. procreand:e exinde proli, et ρα τοις 
nin loco iu. vitam substituendze, satis sit ; uihil- 
que a merum gravitate illorum, qui. virginitatem 
colunt, diserepare, Rursus ex. 3400. beatitudinis 


L| - . 
Theoclea mater Theclie male aliis Toechia. vocata. 
hatc orationem erat in V, C. titulus noyi czpitis : Arjunvoo:a Παύλου 


D 


C 


xat τὴν ἑστίαν τοῦ "Ovravzópou, πολλοὶ δὲ ἐχροῦν- 
το, ἐπ᾿ αὐτό τε τοῦτο xal διὰ τοῦτο συλλεγέντες" ἡ 

παρθένος εὐπατρίδις τε οὖσα τὸ ἐξ ἀρχῆς, xol 
τῶν ἄγαν ἐπ᾽ εὐγενείᾳ χαὶ πλούτῳ χαὶ χάλλει σε- 
μνονομένων, ἤδη δὲ xaX ὥραν ἔγουσπα γάμου, xa 
πολλοῖς μὲν πολλάχις τῶν εὐδχ! πόνων χαὶ νέων 
χινήσασα φροντίδας χαὶ ἔρεις (ὑπὲρ ὧν εὐδαίμοσι 
xul γέοις, xal τὴν xaAAictv καὶ BeAc(otnr 
ἄγεσθαι  ScvJoyuércic, ἀεὶ κιρεῖσθωι «ιΔοῦσι 
φροντίδες καὶ ἔριδες ἢ), προσομιληθεῖσα δ᾽ οὖν ὅμως 
τῷ Θαμύριδι, διὰ τῆς μα Θεοχλείας, δνδρὶ τῶν, 
ὁπόποι ὃ τὴν πόλιν ἐχείνην ταν εὐῦχξχονες, εὖδαι- 
μονεστέρι) τε xal τ᾽ ἄλλα χρατηῦντι τῶν ἄλλων 
ἁπάντων" ἔτι δὲ ἐν ὑπερθέςξι χαὶ ἀναθγλῇ τῆς 
νυμφοστολία: οὔπτης, πρός τῶν: γίνεται τῶν χατὰ 
τὸν ἑστίαν Md δων à παρθένο:, πλησίον οὔτῃ xal 
αὐτῇ θυρίξος ἑτέρας, vr χατὰ ἑτέραν olxíav ὕπαρ- 
χούσης, τὴν τοῦ Ὀνησιζέρον ^ xaí πως αχούει τῆς 
Παύλου φωνῖς, χαὶ τὴν ἀεχῖν χατεπλάγη, ὡς ἂν 
ξένης xal ἀξύου: ἀχοῦ 


“τρὺς 


237233 ^Tt; φωνῇ; " οὕτω τοῦ 
Χριστοῦ βουλτθέντος, ἵν᾽ οὕτω μάλιστα τὸ 5036028 
ζωγρηθείη χαλόν'" xal τίνων λόγων ὑπα!σθομέλη 
τῆς: θείας ἀχροάπεω;, cf, 0m μὲν εὐλὺς τὴν Ψυχὴν 
ὑπὸ τῶν br uáztov, προσ πέγνυτα! EX τῇ θυρίέξι χαθά- 
T:p ὑπ᾽ ἀδαμαντί,ὧων Tio» τῶν τοῦ [χύλου λόγων. 


ἤΠοῖοι δὲ καὶ τίνες οἱ τοῦ IlaóAov «1όγοι ". 


εΓΑ ὃρες, οἵ ξυνεληλύθᾳτε μὲν ὥς τι ξένον àxou- 
σόμενοι χαὶ παράδοξον παρ᾽ ἐμοῦ τοῦ ξένου Ónur 
γόρου" ἐρῶ ὃὲ ξένα μὲν ἀλιθῶ; xai παράξηξα, 
θεῖα Ó' οὖν bs, χα! σωτήρια, χαὶ ἃ παρ᾽ αὐτοῦ 
τοῦ Θεοῦ Λόγου δεξδίδαγμαι, «τοῦ ἐξ ἀνθεωπίντς 
μορφῆς xai φύσεως χαὶ τεχθέντος, xal εἰς γῆγ 
ὀφθέντος, χαὶ τὴν ἀγγελιχὴν ἡμᾶς ταύττν χαὶ οὖ“ 
ράνιον πολιτείαν ἐχπαιδεύσαντος. Ὡς μηχάριστος 
μὲν ἐχεῖνος χαὶ Θεοῦ γνήσιος θεωρὸς, ὁ τὴν αὑτοῦ 
ψυχὰν εἰλιχρινῦ, xal ἀμιγῆ, xai ἀθόλωτον Ex τῶν 
ἀνθρωπίνων τούτων διχτηρήτας χαχῶν" μαχάριστος 
δ᾽ αὖ πάλιν χἀκεῖνος, ὁ ταῖς αἰσχίσταις τῶ" ἡδονῶν 
τὴν ἑαυτοῦ σάρχα μὴ Χχταπροδοὺς, ὡς τὸν Θεὸν 
ἐσαεὶ xai αὐτὸ; ἀχωλύτιυ; ὀψόμενος " οὐδὲν Cà ἧττον 
μαχάριστος χαὶ ὁ τεχθεὶ; μὲν φύσεως νόμῳ. t: δὲ 
μηδὲ ὅλως τεχθτὶς, χαθυρὺ, καὶ ἀχτλίδιωωτος τὸν βίον 
παραδραμὼν, χαὶ τοτυῦτον τῷ βίῳ μόνον ypnsius- 
νος, 020v χρήσασθαι μὲν tol; χαλλίσττοι; καὶ Θεῷ 
ἀρέσχουσι, μὴ χρήσασθαι ὃὲ τοῖς χαχίέστοι:ς 
ποῦσι Θεόν. Κάλλιστον δὲ φημι zàxiivo, xal 
τῆς αὑτῇ: μαχαριότητος πρόξενον, τὸ τὶν μὲν γά- 
pov αἱρεῖσθαι, xai πηγνύναι γοαμννίους παστάδας, 
ὡς xal Θεοῦ τοῦτο χελεύσαγτος * τοσουτοῦ GE χεχρῖν- 
σθαι ταῖς γυναιξὶν, ὅσον τοὺ, ἐξ αὐ-τὧν xai àv.' 
αὑτῶν παρέξειν τῷ βίῳ" τῇ μέν οἱ γε σεμνότητι 
κῶν ἐν παρθενίᾳ μγὸὲν διαλ ἅττιιν. Mr, (zr, ὃ: ob 
πάλιν χἀχείνους μετέχειν φαίη tt; Zv μαχα ιότητοςς 
τοὺς αἰδυὶ xai φόδῳ τοῦ 0.00 ἐπεμελουμὲ v;us μὲν 
τῆς; τῶν ψυχῶν χαὶ σωμάτων ἀννεία 


χα. λυ- 
* , 
ειναὶ 


Ql, ἐπιμελομένους 
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ἀδδ 


δὲ τῆς ἀχηράτου xai πάντα ἀρίστης παρθενίας, xal A participes esse quis dixerit, qui. divini Numinis 


τὸν τῶν ἀγγέλων ἐπὶ γῆς βίον ζηλοῦντας " ὡς ἂν 
καὶ αὐτοὺς τῇ; αὑτῆς πάντω; μεθέξοντα: ἀπαθείας 
xaX λήξεως. Πολλῷ δὲ ἔτι xal μᾶλλον xaX πλέον fiyn- 
pat μαχαρίους, τοὺς καὶ τὴν ἀπὸ τοῦ βαπτίσματος 
χάρ:» cxav καὶ ἀχέραιον φυλάξαντας, καὶ τὸ ἔνδυμα 
τοῦ Χριστοῦ δι᾽ αἰσγρῶν ἔργων f] λόγων μὴ μολύ- 
νᾶντας !* ἀλλ᾽ οἷον παρέλαδον τὴν ἀρχὴν, τοιοῦτο 
xaX μέχρι τέλους τηρήσαντας. "Ext γε μὴν ζηλωτοὺς 
χἀχείνου; εἶναι νενόμικα, τοὺς τῆς τῶν δεομένων 
χαὶ πτωχῶν [αν] ἐνδείας φροντίζοντας, χαὶ τὸν ἴσον 
ἕλεον παρὰ τοῦ μεγίστου Θεοῦ θηρωμένους. Πρὸς ἐπὶ 
τούτοις 6i πᾶσι, χρὴ τὴν εἰς; Χριστὸν πίστιν xal 
εὔνοιαν ὁμείωτον, ἀσάλευτον, ἀχλινῇῆ, ἀμετ ME 
xal ἄπταιστον φυλάττειν ἀεί, Ὡς τῆς γε τῶν ἀρετῶ 


reverentia ac melu, cum animarum corporumique 
puritati, tum. inviolabili pra-taniissimivque. vivyi - 
uitati operam navant ; angelorum in. terra vitm 
aipulati, eumdem plane cum. ipsis statum nullis 
perturbationibus obnoxium p articipitiri. Ad h:ee 
mullo etiam. beatiores ceusco illos, qui accepti 
baptismatis donum, illaesum i. tegriimique conser- 
varunt, neque ulla Chrisii vesteu actionum verbo: 
rumve obscenorum macula. asperserun!, sed qua- 
lei initio aeceperant, talein in. linem usque custa- 
dierunt, Quin et. illorum concitionem. tieprimis 
optandam judico, qui curam in sublevau Ὁ egeu- 
ium hominum et mendicorum inopia ponentes, 
parem a Deo maximo misericordiam sibi venan- 


χορυφῆς ἐχλινῶς xa: ἀμεταπτώτως ἐχούσης ἀεὶ, καὶ D tur. Ad liec. omuia, fidem, que in Christum est, 


τὸ «dv σῶμα τῆς εὐσεθείας ὑγιῶς τε ἕξει, xal 
ἀπόνως εὐθυπορήσει πρὸς οὐρανὸν, χαὶ τῆς αὐτόθι 
μεθέξει λοιπὸν βασιλεία:, xat δόξης, xal λήξεως, 
xal τῶν θείων ἐχείνων xa ἀχηράτων ἀπολαύσει στε- 
φάνων xaX ἄθλων * ὧν ὁ μὲν ἐπιτυχὼν μαχαριστότα- 
τὸς 9, 655 διαμαρτὼν ἐλεεινότατός που, xal τῶν ἐν 
δου χολάσεων ἀληθῶς ἄξιος. » 


Aivinis illis et immortalibus coronis pratmiisque perfruetur. lc qui nactus 
omnium miserrimus est, et suppliciis inferni jure dignissimus. » 


qui vero illis exciderit, 
"A22" ὁ uiv θεσπέσιος Παῦλος τοιαῦτα xai λέγων 
χαὶ συμδουλεύων τοῖς ἐχεῖ παροῦσι τῶν πολιτῶν 
ἐφαίνετο" ὥστε xai τῶν ἀχροωμένων ἔχαστον, εἴτε 
ἀνδρῶν, εἴτε γυναιχῶν, εἰς πολλὴν χαὶ ἄπειρον ἐπι- 
θυμέαν τῶν ὑπὲρ τῆς εὐσεδεία: λόγων ἑνάγειν, ὡς 
xat περιῤῥεῖσῆα! μὲν ὄχλῳ πολλῷ τὸ δωμάτιον, 
περιῤῥεῖσαθαι δὲ τὸν στενωπὸν ἐχεῖνον ὑπ᾽ ἀνδρῶν 
ὁμοίως καὶ γυναιχῶν, for, δὲ χαὶ παιδαρίων χαὶ γε- 
ρόντων * πάντας δὲ ὑφ᾽ ἡδονῆς ἐπιλελῆσθαι μὲν πο- 
τοῦ xaY σιτίων, ἐπιλελῆσθαι δὲ τῶν οἴχοι χαὶ τῶν 
π᾿ ἀγορᾶς ἔργων, μόνης δὲ ἐξηρτῆσθα! τῆς Παύλου 
γλώττης χαὶ διδασχαλία:. Ἡ δὲ παρθένος ἔμενε μὲν 
ἐπὶ τῆς ἑστίας Ext, xal τῆς φιλτάτης εἴχετο θυοίδυς " 
f, $5, γὰρ αἰδὼς τῆς duxízq, xal τὸ νόμον εἶναι ταῖς 
zw παρθέξ)οις μὴ θυραυ.ϊεῖν, ἀ.1.1᾽ ξεδον ἠρεμεῖν", 
Ἐν yi) ἔτι τῇ» vales ἐπιθυμίαν, χαὶ μένειν ἔπειθεν 
ἔνδον" δυσανατχετοῦσαν μὲν χαὶ σχετλιάτουσαν, ὅ τ’ 
63 πράξο: τέως οὐχ ἔχουσαν. Τῶν μέντοι παρόντων 
xal ἀχροωμένων, fj μὴ παροῦσα, μτδὲ θεωμένη τὸν 
Παῦλον, μᾶλλον τῶν Παύλου λόγων ἐδρέττετο, xal 
ἀπρὶξ εἴχετο τῆς θυρίδος, ὡς ἂν χαὶ τὴν φιλτάτην 
αὐτῇ διαχονούσῃς φωνὴν, χαὶ χατὰ μηξὲν λείπεσθαι 
ποιούσης αὐτὴν τῶν αὐτῶν * θειυ ένων zai περι- 
εστηχότων τὸν Παῦλον. Οὔτω δὲ 15: χίρης ἐμδριθῶς 
ἐχούσης xal χαρτεριχῶς, μηδὲ ὅσον ἀνεχη!λένης ὃ 
ἀποστῆναι μὲν τῆς θυρίδος, μετασχεῖν δὲ ποτοῦ χαὶ 
τροφῆς. χαλλῦναι Ot, xa ἧπερ ἔθος cxi; χύραις, 
τὰ ἡμελγμένχ τοῦ σώματο; ἃ " ἐσύττι xai μύρων 
ἀλοιφαῖς, χαὶ χρωμάτων ὑπογραφαῖ-, καὶ τριχῶν 
ἐμπλοχαῖς, ἐλύπει τοῦτο τὴν Θεόχλειαν, 
τέρα οἶδεν 4 ὁ γος τῆς xópn;, xal ro: 


ἣν xai pm- 
$..c1íav xal 


! μολύνοντα: V. C... * V, C. μυχαριώτατο:. 
ἅτε Vat. tamen cc. τὸ ἃ praferuut, ἴοι (6 συ ρ 0 1 πὸ, 


" eundissimam sibi vocem subministraret ; 


5 αὐτόν V. C, Sed f. αὐτῶν τῶν, 


atque amorem omni tempore non immiinutum, aut 
fluctuantem, sed immobilem, stabilem, inoffensum - 
que tenere necessc est. Quippe hoc virtutum velut 
culmine firiniter atque constanter. sese. habeute, 
universum pietatis deinceps corpus incolume erit, 
et nullo negotio recta in ccelum iter eapesset, ejus- 
que deinceps regni, glori$ et quietis particeps, 
fucrit, beatissimus; 


235 Atque hec talia ' quidem diviuus Paulus 
coram civibus, qui tum aderan!, dicere et sualero 
visus est, adeoque auditores omnes, lam Virus 
quam inulieres plurinio inmensoque sermonis, qui 
de pietate erat, studio inflaummare, ut. z»des Jain 
magno homiuum concursu undique affluerent, εἰ 
angiportus. iiidem uudauti. virorum , feaiinarum, 
puerorum ac seuum . numero compleretur ; onimnes- 
que cibi, et potus, prae voluptate. obliviscentes, 
resque doniesticas et. forenses neglectui habente:, 
a sola Pauli voce atque doctrina. omnino pende- 
rent. Virgo interea adhuc. domni tnauens, gratissi- 
ma sibi fenestrze. adhierescebat ; verecundia enim 
satis, et quod lege receptum sit, ne virgines [or«a 
prodeant, sed quiete intra domum se contiuiecnt, 
generosum animi ilius impetum adhuc cuerccebat, 
atque iutus. manere mencbat; graviter Lan.en dud 
uiolesieque ferentem: ae lneutauteun et quidnam 


p facto opus esser, eousque. ambigentem, Atqui. pius 


tamen his omnibus, qui aderant et ausceultaba s, 
hzc uec una prisens, nec Paulum adeo cernen-, 
verba ipsius comprehendebat ; neque a. feiestia 
aicle. iusessa ullo moo divellebatur : ut quie jus 
efli« eret. 
que, ne quid ipsa minus omnino liberet. cciteris 
omnibus, qui Paulum circumstantes inluehauntir, 
Virgine autem tam graviter sese patieulerque. 75 
rente; neque vel iantillum a fenestra discedere 
sustincnte, ut. vel cibi porumque. sumeret 1" ΕἸ 
neglecta. corporis membra, ut. puellarum mos est, 
vestitu, unguentorum aspersione, fuei. inductione, 


δ οὕτω, ávzy. V. C. *f. 


481 


BASILII SELEUCIENSIS 


et capillorum «compositione exornaret ; magnum A δειλίαν ἐνῆγεν οὐ χαλήν. Τὸ γὰρ ἐπτοῆσθαι piv 


inde 'Tlhieoclea (quo nomine matrem virginis, histo- 
ria 3gnoscii) dolorem accepit; eique illa ipsa res 
suspicionem minime probum, metumque injecit. 
Nam quod omuia vite necessaria atque jucunda 
aversaia, lan!a animí incitatione in peregrinum 
hominem ferretur, non injuria rei ignaris sequius 
de ipsa cogitandi -ansam prabebat. Quare quam 
citissime mater Thamyrim arcessit ; quod ipse so- 
᾿ lus servatam sibi virginem flexurus, et ab instituto 
avocaturus videretur. « Plerumque enim amor qui- 
dam iis ingeuerari consuevit, anle congressum 
adhuc amplexumque, qui sola adhue verborum 
sponsione invicem tenentur : amatque puellam 
adolescens, quam nec unquam attigit; e£ vicissim 
puella adolescentem : et $836 cum eo aute thala- 
mum torumque nuptialem, tanquam cum marito 
(cum quo tamen nondum consuevit) fawiliariter 
colloquitur : nuptlisque adhuc prolatis, voluptas 
tamen interim et suavis quzdam  oblectatio cogita- 
tioni utriusque subrepit ; cuin. aute diem lecti ge- 
nialis, de iis iuter se rebus serigones serunt, de 


οὕτω περὶ τὸν ξένον, ἀπεστράφθαι δὲ πάντα τά τε 
&vayxala χαὶ τερτινὰ τοῦ βίου, οὐχ ἀγαθὴν ἔτε τοῖς 
ἀπείροις τοῦ πράγματος εἰχότως ἐνεποίει τὴν ὑπό- 
νοιαν. Ὅθεν xal, ὡς εἶχε τάχου;, ἣ μήτηρ πέμπει 
πρὸς τὸν Θάμυριν, ὡς ἂν ἐχείνου δυνησομένου μό- 
vou μεταπεῖσαι xal μεταγαγεῖν τὴν αὐτῷ φυλαττυ- 
μένην χόρην. Καὶ γὰρ χαὶ πρὸ τῆς συμπλοχῆς xal 
μίξεως, ὡς τὰ πολλὰ, πέφυχέ τις ἔρως ἐντέκτεσθαι 
τοῖς καὶ ἐχ λόγων τέως ἀρμοπθεῖσι μόνον " χαὶ ἐρᾷ 
μὲν τῆς χόρης ὁ νέος, ἧς μηδέπω ἐν πείρᾳ γεγένη- 
ται" ἐρᾷ δὲ ἢ νέα τοῦ χόρου ', χαὶ πρὸ τοῦ θαλάμου 
xai τῆς; παστάδος, ὡς ἀγδρὶ λοιπὸν τῷ μηδέπω 
συναφθέντ, διαλέγεται. Καὶ τῶν γάμων ἕτι μελλόν- 
τῶν ὑφέρπει τις ἡδονὴ xg χαρίεσσι τέρψις τοὺς 


B ἑχατέρων λογισμούς " xal mph τῆς εὐνῆς, οἷάπερ 


εἰχὸς, τὰ μετὰ τὴν εὐνὴν διαλέγοντα!:. Ἦχε τοιγαροῦν 
ὁ Θάμυρις ὡς μεταπεμφθεὶς, ὀνειροπολῶν μὲν ἄπερ 
καὶ ἤλπιζε, xai διὰ τοῦτο θέων συντόνως " εὑρὼν 
δὲ ἅπερ οὐχ ἤλπιζε, χαὶ διὰ τοῦτο τῷ τάχει μεμψά- 
μενος. Καὶ γὰρ εὐθὺς ἡ Θεόχλεια τοιούτοις πρὰς 
αὑτὸν ἐχρήσατο λόγοις" . 


quibus, postquam — ille advepit, tractare par est. » Venit itaque Thamyris arcessitus, eadein, 4138 spe 
preceperat, sompians, eojue incitgtius properans : festinationezm tamen suam, cuum que non exspe- 
ctaverat reperisset, vimirum incusans, Protinus enun lwjusmodi ad illum Theoclea seriunem habuit ; 


« Pudor mibi yerba, mi Thamyri, lacrymaque 
preripiupt; eJ priusquam eloquor, erubesco ; 
quippe injuriam earuu) rerum, quas contra filiam 
meam tibi edisseram, omnino non feress, Audi 
nihilominus, audi me lamen, invito licet animo 
jufelicitatis meg ἀδιῃπα coimemorantein, Tua 
Thecla, voja nostra, quapique de jpsa exspectatio- 
nem conceperamus, prorsus fefellit : οἱ me quidem 
matrem contempit, et Je sponsum despicit, quaeque 
ex re familie bujus erant scire, nihi] quidquam 
pensi babet; peregrini cujusdam impostoris ac ne- 
bulonis 2more capta, qui vjciuas has zdes, ip exi- 
tjum domus nostrze occupavit : ut raptam, tanquam 
ex pistrino aut prostibuJo quopiam captivam secum 
abducat. Proinde matuya, imi Thamyri, atque prz- 
vertere; et qua jam alinm in oculis fert, ez illius 
manibus exjor4ue, ei nobis restitue ; tuoque et 
meo generi antiquam felicitatem conserva : ng in- 


4 Φθάνει μέν μου τοὺς λόγους ἡ aibi;, ὦ θάμυρι, 
xai τὰ δάχρυα, xal πρὸ τῶν ῥημάτιυν αἰσχύνομαι : 
τὴν, ἐφ᾽ οἷς ἐρεῖν μέλλω, κατὰ τῆς ἐμῆς παιδὸς ὕδριν 
μὴ φέρουσα. "Axoys δ᾽ οὖν ὅμως xal μὴ παρὰ 
βουλομένης λέγειν τὴν συμφοράν. Καὶ γὰρ 1 σὴ 
Θέχλα τῶν [μὲν] " ἡμετέρων ἐπ᾽ αὐτὴν εὐχῶν xai 
ἐλπίδων ἔξω γεγένηται, xal ὑπερορᾷ μὲν ἐμοὺ τῆς 
μητρὸς, ὑπερορᾷ δὲ σοῦ τοῦ μνηστῆρος τὰ δὲ χατὰ 
τὴν οἰχίαν ταύτην οὐδ᾽ ὅλως ἐπίστασθαι θέλει " ἐρᾷ 
δὲ ξένου τινὸς χαὶ ἀπατεῶνος χαὶ πλάνου, χαὶ τὴν 
γείτονα ταύτην οἰχίαν ἐπὶ χαχῷ τῆς ἡμετέρας οἱ- 
χίας χατειληφότος “ ἵν᾽ αἰχμάλωτον ταύτην ἀπέλθῃ 
λαδὼν, καθάπερ ἐχ μυλῶνος ἣ τέγους τιγόςξ. "Ensi- 
χθητι τοιγαροῦν xal φθάσον, ὦ Θάμυρι, xgi τὴν 
πρὸς ἕτερον ἤδη βλέπουσαν ἀφάρπασον μὲν τῶν 
ἐχείνου χειρῶν, ἀναχάλεσαι δὲ πρὸ; ἡμᾶς πάλιν, 
χαὶ τῷ σῷ χαὶ ἐμῷ γένει τὴν ἀρχαίαν εὐδαιμονίαν 
φύλαξον" μὴ γενώμεθα μῦθος αἰσχρὸς, χαὶ διήγημα 


famis fabula effecti, hominibus pessime de nobis p χάχιστον τῷ τῶν ἀνθρώπων γένει. 'Απαλϑὲς μέντοι 


loquendi materiam demus. Caeterum mollibus et 
sssentaloriig ad ipsam verbis utere ; mentisque 
£jus concitatam ac rigidam feritatem — adnlaudi 
artificio, tanquam oleo euiolli : pre(ideus enim et 
obluratus apimu$ violentia superari nequiverit ; 
sed suadelaà quadam potius et verborum lenilate 
mitigari. Urbane igitur et bande eau) adeas ; pel- 
licies fortassis in luam septeutiam, et in pristinam 
libertatem, vitzeque. institutum, modestiamque ac 
pudorem puellis ac virginibus dignum revocabis. » 
Hec diceute Tlieoclea, et cum gemitu obtesiante, 
8&stuare evestigio Thawuyris, vertigine corripi, ocu- 
lis caligare; ex ἴθ οι letitia, ad summum 

3 V. C. χούρου, 


* deest, V, C, ? ἀσθενές Y. C. 


* λπεσχλιχός V. C, 


γε xaX θωπευτιχοῖς τοῖς πρὸς αὐτὴν χρῆσαι λόγοις, 
καὶ χαθάπερ ἐλαίῳ τινὶ τῇ χολαχείᾳ τὸ τῆ: ψυχῆς 
αὐτῆς ἀτενὲς * xal θυμούμενον μάλαξον. Big- μὲν 
γὰρ οὐχ οἷδεν εἴχειν ποτὲ τὸ αὐθάδες τοῦτο xal 
ἀπεσχληχὸς; * τῆς γνώμης, πειθοῖ δὲ μᾶλλον χαλᾶ- 
σθαι xai τοῖς μαλάσσουσι τῶν λόγων. Πρόσελθε 
«οἰγυν αὑτῇ χαριέντω; καὶ θωπευτιχῶς * xal ἴσως 
ἕλξεις μὲν αὐτὴν πρὸς ἑαυτὸν, ἐπανάξεις ὃὲ πρὸς 
τὴν ἄνωθεν ἐλευθερίαν xal τάξιν, καὶ τὴν παρθένοις 
χαὶ χόραις ἀρμόττουσαν αἰδὼ καὶ σωφροσύνην. 
Ταῦτα λεγούσης τῆς Θεοχλείᾳς καὶ ποτνιωμένης, 
ἰλίγγου μὲν εὐθὺς xgi gxosobiwlag; * ἐπληρώθη ὁ 
θάμυρις, καὶ πρὶς ἄμετρον λύπτν ἐξ ἀμέτρου ya- 
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pd; ὑπενέστησε. Προσῆλθε δὲ οὖν ὅμως τῇ παρθένῳ, A quemdam. acerbissimumque mororem traducuis. 


κατηρῆς xai περιδεῆς xai περίδαχρυς, ὅ τι μὲν 
χαὶ φθέγξοιτο πρὺς αὐτὴν τέως ἀπορῶν, μόλις δέ 
. fOt5 τῆς λύπης ἀνενεγχὼν, τοιαῖτά φησι πρὸς αὖ- 
y4* 

€ ! ᾿Απορῶ μὲν ὅθεν ἀρξαίμην τῆς πρὸς σὲ διαλέ- 
ξεως, xópm, xai πάντων ἐμοὶ φιλτάτη. Καὶ γὰρ 
τουτὶ τὸ παρὰ cou πραττόμενον vuv εἰς ἀμηχανίαν 
περιέστησε μὲν ἐμὲ, περιέστησε δὲ μητέρα σήν. 
Οὔτε γὰρ τῶν σῶν ἠθῶν χαὶ τρόπων, οὔτε τῆς σῆς 
αἰδοῦς ἄνωθεν χαὶ σεμνότητος, ταυτὶ τὰ παρὰ σοῦ 
γινόμενα νῦν. Ἑπήρεια δὲ, ὡς οἶμαι, σχαιοῦ τινος 
χαὶ πονηροῦ δαίμονος, πειρωμένου παρατρέψαι σὲ 
μὲν ix τοῦ χαθήχοντος λογισμοῦ, ἀνατρέψαι δὲ τὴν 
ἄνωθεν sn. οἰχίας εὐδαιμονίαν, περιάψαι δὲ πᾶτιν 
ἡμῖν αἰσχρὰν λοιδορίαν, ἀντ᾽ εὐφημίας χαλλίστῃης. 
Ὅμως xai νῦν πείσθητέ μοι τῷ σῷ Θαμύριδι. Καὶ 
γάρ εἰμι σός" χαὶ εἰ μηδέπω τῷ γάμῳ, τῷ νόμῳ 
λοιπὸν xai ταῖς ἐπὶ σοί μοι γεγενημέναις συνθήχαις. 
KaY ἀπόστηθι μὲν ταυτησὶ τῆς θυρίδος " ἀπόστηθι δὲ 
«τοῦ τὴν ἀχοὴν παρέχειν τῷ ξένῳ τούτῳ xat ἀλήτῃ, 
xaY οὐχ οἵδ᾽ ὅπως: ἐπεισφθαρέντι " χατὰ τὴν πόλιν 
ταύτην * μήπου τις xal λόγος ἄτοπος ῥυῇ περὶ σοῦ * 
ὡς ἄρα f παῖς μὲν τῆς σεμνῆς Θεοχλείας, μνηστὴ 
δὲ τοῦ Θαμύριδο:, πρώτη δὲ τῆς πόλεως, ὁμοῦ ὃ 
πάντων ὑπεριδοῦσα, χαὶ πλούτου, χαὶ γένους, χαὶ 
μητρὸς, χαὶ τῶν σεμνῶν τοῦ γένους διηγημάτων, 
ἔτι γε μὴν xal τῆς ἄνωθεν τροφῆς χαὶ παιδεύσεως, 
προσεῤῥύη ξένῳ τινὶ χαὶ ἀλήτῃ, xal γέγονΞς τὸ 
σεμνολόγημα τῆς πόλεως, ἑνό; τινο; αἰχμαλώτου χαὶ 
πελάτου παίγνιον. Καὶ προτάδει μὲν ἐχεῖνος πρός 
τινι θυρίδι xaÜüfjusvo;: ἑάλωχε δὲ τοῖς ἄσμασιν 
ἐχείνη, xal αὐτὴ θυρίδος ἐπειλημμένη τινός " xal 
περιφρονεῖται μὲν ἡ μήτηρ παραινοῦσα, xal πᾶταν 
ὥραν προσλιπαροῦσα " περιφρονεῖται δὲ ὁ μντστὴρ, 
χαὶ μετ᾽ ὀλίγον ἀνὴρ, νουθετῶν xat δεόμενος " ὅλη 
δὲ ἐστιν ἐχείνου xal τῶν ἔχείνου λόγων xat δολερῶν 
ἰὔύγγων. $8á&sov τοιγαροῦν, ὦ ςιλτάτη, χαὶ φύγε 
τοιαύτας διαδολὰς χαὶ λοιδορίας, xal ἀπόστησον τῆς 
μιαρᾶς ἐχείνης φωνῆς τὴν σὴν ἀχοὴν ἐπέπροσθεν δὲ 
τῆς ἀπαττλῆς ταύτης xal ξένης ἡδονῆς ποίησαι τὴν 
οἰχείαν αἰδὼ χαὶ σωφροσύνην, χατάλιπε λοιπὸν χαὶ 
τὴν θυρίδα ταύτην τόπον οὔτε πρὸς ἐλευθέρας xal 
χόρης ὄντα, χαὶ οὐκ ἀγαθῆς φήμης πάντως ἐσόμε- 
νόν σοι πρόξενον. Εἰ δὲ σοι μὴ φορτιχὸν, ὡς Ext παρ- 
θένῳ, νομισθείη τὸ ῥῆμα, xai τὸν πολύευχτον ἤδη 
περαίνωμεν γάμον, σὺν εὐμενεῖ τῷ δαΐμονι.» Τούτοις 
μὲν xai τοιούτοις ἔτι πλείοσιν ἐχρήσατο λόγοις ὁ 
Θάνγνυρι;, συνιχετευούση; ἅμα xai τῆς Θεοχλείας, 
xai πεισθῆναι τὴν παῖδα βιαζομένης, προθδαλλομέ- 
νης ἅμα χαὶ μαστὸν χαὶ πολιὰν, χαὶ μὴ xasaviquvat 
ταῦτα δεομένης τῷ παραλόγῳ τούτῳ νοσήματι. "M 
μέντοι γε παρθένος: μηδὲ ὅλως τι παραδεξαμένη τῶν 
λόγων τούτων, πρὸς τὴν Παύλου μόνην " ἀπεστή- 
ριχτο φωνήν’ μηδ᾽ ὅσον προσδλέψαι τὸν Θάμυριν 
ἀνασχομένη, μηδξ τῇ μητρὶ δοῦναι παρα!νούστ, τὴν 


C 


Accessit tamen virginem tristi ac. demisso vultu, 
pavens ct illacrymans, et quidnam dicturus esset 
iuterim 9377 ambigeus. Vix tandem vero a dolure 
respirans, ejusmodi ad illam oratione est usus : 

« Incertus sum, unde tecum colloquendi initium 
sumam, virgo longeomnium mihi charissiia. Etenim 4 
quod abs te nunc perpetratum est facinus, cum mc, 
tim matrem tuam, in desperationem extremamque 
consilii inopiam adduxit. Nam actiones ise (ue 
immane quantum a moribus, ingenio, solitaque ve- 
recundia οἱ gravitate tua, reapse discrepant; id 
quod impulsu sinistri atque infesti alicujus genii 
evenisse existimo, qui te conetur ab lonesta cogi- 
latione avocare, et felicem superiorum temporum 
tu: famili: statum convellere ac labefactare, fo»- 
damque nobis omnibus ignominiz notam, pro prz- 
stantissima nominis gloria, inurere. At. tamen νοὶ 
nunc mibi tio Thamyridi morem gere : tuus enim 
sum, licet nondum matrimonio inito, at jure quidem 
certe pactionumque inter nos factarum (fide. Pro- 
inde ab hac fenestra recede, nec diutius aurcs pe- 
regriuo huie erroni, nescio «uo pacto perniciose 
in banc civitatem illapso, przbe : ne fortassis ru- 
mor non salis commodus «e te spargatur : filiam 
Tlcocle& gravissime feminz, sponsam Thamyri- 
dis, primariam civitatis, spretis omnibus, divitiis, 
genere, matre, amplissima stirpis comniendatione, 
e!, quod amplius est, priore educatione iustitutio- 
neque contempla, ad externum quemdam et erronem 
hominem accessisse, et qua, tanquam ornamento 
hzc sese civitas hactenus jactabat, mancipii nescio 
cujus et clientuli nunc ludibrium factam. Accinere 
illum quidem, fenestre cuipiam assidentem : banc 
vero cantu irretitam  fenestrze itidem inh:erere, et 
matrem admonentem et singulis horis obnixe rn- 
gantem despectui habere, sponsique, ac paulo post 
futuri mariti, consiliis precibusque nullum locum 
relinquere, sed totam istius in potestate esse, falla- 
cibus verborum ejus illecebris delenitam. Anticipa 
igitur, mea charissima Thecla, et ejusmodi calumnias 
opprobriaque evita, auresque a scelerata illa voce 
averle, eL pudorem ac temperantiam tuam dece- 
ptoriz isti ac peregrinz voluptati antepone. Linque 


D autem deinceps lane feuestram, ut locum virgize 


liberaliter educata. indignum, et certam infamize 
causain conciliaturum. Ác nisi tibi virgini adhuc, 
grave ac molestum, quod dicam, judicetur : age 
Deo propitio, matrimonium denique, plurimis mihi 
votis optatum , inter nos trausigamus. » llis et id 
genus pluribus aliis verbis ad illam usus est Tla- 
myris, 2368 una etiam obsecrante Theoclea, filiam- 
que in hanc sententiam trahere summa ope anni- 
tente : ubera simul canitiemque ostentante, et ne 
hzc, teinerario illo anim! morbo, contumelia afflce- 
ret supplicante. Caeterum virgo nibil prorsus liorum 


' Pranittitur hic titulus, 835501; συμδουλεύων τῇ Θέχλῃ, in V. ὦ. * ἐπιφθαρέντι V. C. ? al. ὅπου. 
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qui dicebantur adwittens, ad solam Pauli vocem A &xof,v* xaz& δὲ τὰς θεολήπτους τῶν γυναιχῶν πρὸς 


defixa sedebat: adeo ut ne aspicere quidem Thamy- 
rim, aut matri ita consulenti auditum pr:xbere sus- 
tincret ; ad id tantummodo, more mulierum divino 
numine afflatarum , menlis aciem intendens, ad 
quod ipsam Christi desiderium auditusque de ipse 
sermo pertrahebat : hinc ejulatu fletuque. domus 
compleri, omniaque maestitia ac luctu redundare. 
loc rerum domesticarum statu, prosiliens Thamy- 
ris, eL ex zdibus se proripiens, ad ostium atrii 
Onesiplhori properat, ad ipsum Paulum recta con- 
tendens, Repressit. tamen. impetum, cum ibidem 
in Demam et llermogenem incidisset : qui duo, 
viri erant minime boni, quantumvis id esse maxi- 
me simularent; in comitatu tamen Pauli versaban- 


ἕν Exelvo μόνον ὁρῶσα, πρὸς ὅπερ ἂν εἶλχεν αὐτὴν ὁ 
ὑπὲρ Χριστοῦ πόθος χαὶ λόγος" ὡς ὁλολυγῆς μὲν xai 
θρήνου διὰ τοῦτο πληρωθῆναι τὸ δωμάτιον, πάντα δὲ 
χαττφείας χαὶ πένθους γενέσθαι μεστά. Ἐν τούτοις 
δὲ ὄντων τῶν χατὰ τὴν ἑστίαν, ἀναπηδήσας ὁ Θάμυ- 
ptc, xai τῆς οἰχίας ἐχδραμὼν, ἔρχεται πρὸς τὴν 
αὔλειον θύραν τοῦ Ὀνησιφόρου, ἐπ᾽ αὐτὸν τὸν Παὺῦ- 
λον ἐπειγόμενος " ἐπχύσατο ὃὲ τῆς ὁρμῆς, τοῖς περὶ 
τὸν Δηυᾶν xal ἙἭ, ρμογένην αὐτόθι προσεντυχών. 
Τούτω! ὃὲ ἤστην οὐχ ἀγαθὼ μὲν ἄνδρε, τοῦτο 0i 
πλαττομένω" ἤστην δὲ μετὰ Παύλου, οὐχ ὅπερ μὲν 
ἦταν λανθάνοντες * τῆς δὲ τοῦ ᾿Αποστόλου τέως φιλ- 
ανθρωπίας ἀπολαύοντες, ἵν᾽ ἣ βελτίους ἐχ τῆς τοιαύ- 
τῆς γένωνται συνουσίας, f| ἑαυτοῖ; μέμψωνται λοιπὸν 


tur : non quod quales essent, ipsum lateret; sed D τῆς ἀδουλίας ὡς ἐμμείναυτες τῇ καχίᾳ. Ἤρετο τοι- 


ob id eos Apostolus sua humanitate frui patiebatur, 
ut vel meliores ex tali congressu redderentur, aut 
in posterum, quod in improbitate sua perstitissent, 
suam Sibi vecordiam imputarent. Percontabatur 
igitur illos Thamyris, de Paulo agens, quisnam hic 
peregrinus el cujas esse! ; quid vellet, quid diceret, 
quid moliretur. Illi autem observata viri perturba- 
tioue atque iracundia (neque enim obscurum ipsis 
erat, quanto Tharyris furoris tumore torqueretur), 


γαροῦν αὐτοὺς " ὁ Θάμυρις, ὅστις τε οὗτος ὁ ξένος 
εἴη, χαὶ πόθεν, περὶ τοῦ Παύλου λέγων, χαὶ ὅτι 
βούλοιτο, καὶ ὅτι λέγοι, χαὶ ὅ τι πράττοι. Τεχμηριω- 
σάμενοι ὃὲ οἱ περὶ τὸν Δημᾶν" τῆς τοῦ ἀνδρὸς ὁρ- 
μῆς τΞ καὶ ὀργῆς" οὔτε γὰρ ἔλαθεν αὐτοὺς θυμοῦ 
γέμων καὶ οἰδήματος ὁ Θάμυρις " τὸν πάλαι χρυπτό- 
μενον, χαὶ ὑπὸ τοῖς σπλάγχνοις τυφόμενον ἰὸν ἀπ- 
εγύμνωσαν τότε, ὡς χαὶ τότε χαιρὸν ἔχοντα χατὰ 
τοῦ Παύλον. Καί φασι πρὸς τὸν Θάμυριν" 


reconditum hactenus et in intimis visceribus exardescens acerlitatis sux virus, hac contra Paulum 
oblata occasione, tum demum aperiunt, huncque in modum Thamyridi respondent : 


« Prastantissime virorum (talem enim te esse ex 
iis quz oculis auribusque usurpamus manifestum 


€ βέλτιστε ἀνδρῶν τοῦτο γὰρ τέως δῆλον ἡμῖν 
ἐξ ὧν ὁρῶμεν, ἐξ ὧν πυνθανόμεθα " ὄψει δὲ xal ἀκοῇ 


nobis est, cum aspeciu atque ouditu ut plurimum C tÀ *E -ἧς ἀρετῆς, κά τε τῆς χαχίας τὰ πολλὰ χρῖνε- 


virtus vitiumque discernatur), de quibus nos interro- 
gas, liec e nobis et quidem ex vero audi. Peregri- 
nus hie cujas sit, el quisnam, non satis compertum 
habemus, atqui impostorem esse ac planum, et oin- 
nia contra communem vitz ordinem ac dísciplinam, 
incerüis errantem sedibus, pervertere, scimus, el 
quidem optime, ex iis, quz saepenumero ab ipsomet 
sumus edocti : 939 quippe iu illam curam totus in- 
cunibit, ut viam ab ipsamel natura humano generi 
excogitatam, propaganda videlicet per matrimo- 
nium sobolis, exteriminet, subvertat, atque omni- 
bus viribus de medio tollat. Novis autem et extra- 
neis quibusdam doctrinis universam simul liumaui 
generis naturam perturbare molitur , caelibatum 
sanciens, de virginitate disserens , inusitatis plane 
οἱ ab ipso nunc primum evulgatis nominibus. Quín 
οἱ resurrectionem! quamdam corporum olim vila 
funftorum, et iu terram resolutorum, predicare at- 
que inducere tentat, rem insolentem ct a nullo 
hactenus unquam auditam : cum vera atque 
exacta resurrectio iu ipsa humana natura conser- 
vetur, et singulis diebus perficiatur. Hoc siquidein 
est, et hoc vult continuata filiorum ex nobis nascen- 
tium series; imagine illorum, ex quibus sati atque 
cditi sunt, in * omnibus iterum redintegrata, el 4110. 
dammodo resurgente: ita ut illos qui jam olim 


; οὗτοι δέ V. C. 


ται" περὶ ὧν πυνθάνῃ voy ἡμῶν, ἄχουσον, ἀληθεία: 
ἡγουμένης. Οὗτος ὁ ξένος τὸ μὲν ὅθεν τε xal ὅστις 
ἐστὶν, οὐχ ἴσμεν σαφῶς" ὅτι δὲ ἀπατεὼν xal πλάνος 
ἐστὶ, χαὶ χατὰ " τῆς χοινῆῇς τοῦ βίου τάξεώς τε xal 
εὐταξίας ἁλώμενο; πάντα " διέφθαρχε, τοῦτο δὴ, ἴσμεν, 
χαὶ πάνυ σαφέστατα, ἐξ ὧν παρ᾽ αὐτοῦ τούτου πολ- 
λάκις δεδιδάγμεθα. Καὶ γὰρ τῆς ἔχ τοῦ γάμον μὲν 
xal τῆς παιδοποιίας, παρ᾽ αὑτῆς τῆς φύσεω; ἐπι- 
νοηθεῖσαν τῷ γένει τῶν ἀνθρώπων ὁδὸν πειρᾶται 
οὗτος ἐχδάλλειν τε xal ἀνατρέπειν, χαὶ παντὶ σθένει 
διαφθείρειν. Καινοῖς δέ τισι xat ἀλλοχότοις διδάγμαοι 
πᾶσαν ἅμα συγχεῖν τὴν ἀνθρωπίνην ἐπείγεται φύσιν, 
ἀγαμίαν νομοθετῶν, περὶ παρθενίας φιλοσοφῶν, 
ὀνόματα καινὰ xal νῦν xal πρῶτον. παρ᾽ αὐτοῦ ῥη- 
θέντα. Καὶ ἀνάστασιν δέ τινα τῶν πάλαι τεθνηχότων, 
xai εἰς γῆν ἀναλυθέντων σωμάτων χηρύττειν τε χαὶ 
παρεισάγειν πειρᾶται" πρᾶγμα καινὸν καὶ παρὰ 
μηδενὸς μηδέπω ἀχουσθέν τῆς γε ἀληθοῦς xaX ἀχρ'- 
δοῦς ἀναστάσεως ἐν αὐτῇ γε τῇ ἀνθρωπίνῃ φύσει 
σωξομέντς τε xal ὁσημέραι ἐπιτελουμένης. Ἡ γὰρ 
τῶν ἐξ ἡμῶν φνομένων παίδων διαδοχὴ τοῦτό τέ ἔστι 
xa τοῦτο βούλεται, τῇς τῶν σπειράντων xal φυσάν- 
των εἰχόνος ἐν τοῖς πᾶσιν * αὖθις ἀνανεουμένης ἀεὶ, 
xal τρόπον τινὰ πάλιν ἀνισταμένης" ὡς δοχεῖν ἐχείνους 
τοὺς πάλαι κατοιχομένους ἐν τοῖς ζῶσί τε πάλιν χαὶ 
περιοῦσιν ἀνθρώποις ὁρᾷν.» Ταῦτα τῶν ἀμφὶ τὸν 


πρὸς αὐτ V. (. 3 Ex fine. hujus orationis addendum videtur : ἙἜρμογένην ἤτοι τὸν 


Aqu ut infra ; aliter tamen V. C. * Novus hic rursum titulus in. Vat, C. licet mutilus, ὁ Δημᾶς fot 'Ep- 


poyévns ἐστὶν, ἴσμεν σαφῶς, καὶ xas.. V. C. 


δ πάντας V. C. 


€ melius f. παισίν. 
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tA 


Ἑρμογένην καὶ Δημᾶν εἰπόντων, ἔτι μᾶλλον ὀργῆς A mortem obierunt, in viventibus rursum ac supersti- 


τε ὁ θΘάμυρις ὑπεπλέσῆη 1" xaX ὥσπερ σατεστάτης 
χατὰ τοῦ Παύλου δημηγορίας λαθόμενος, τὸ μὲν παρ᾽ 
αὐτίχι ἡτύχασς, καὶ πρὸς ἑστίασιν αὐτός τε ἐτράπη, 


xai αὐτοὺς δήπουθεν τούτους ἐξενάγησέ τε xal προ- - 


ἐτρέψατο, ὥσπερ τινὰ μισθὸν τῆς χατὰ τοῦ Παύλου 
διαθη)ῖς τὴν ἐστίασιν αὐτοῖς ταύτην χαταδαλλόμε- 
νος ἵνα δὴ χα! προθυμοτέρους αὐτοὺς πρὸς τὰ λοιπὰ 
τοιήσειεν. Ἄρτι δὲ ἡμέρας γεγονυίας, xa μηδὲ ὅσον 
ἀνίσχειν τὸν ἥλιον ἀνασχόμενος, μετὰ Or μοτῶν τινων 
xa ἀγοραίων, xai πάντα τολμᾷν εἰθισμένων ἀνθρώ- 
πων ἐπιτίθεται τῷ Παύλῳ. 'Exáoto δὲ τῶν ἑπομένων 
ὅπλον ἣν ὁ Exásvou θυμὸς, xai τὸ ἐν χερσὶν εὑρεθὲν 
δογανον τῆς ἑκάστου τέχντς. Καὶ πρὸς ταῦτά τις 
ἐδέα λοιπόν" « Βαλλέσθω, παιέσθω, ἐπὶ τὸ διχαστή- 
piov ἑλχέσθω ὁ ἀπατεὼν οὔτος ἀλιτήριος, xal τῶν 
χαινῶν καὶ ἀλλοτρίων τῆς φύσεως νόμων εὑρετές ὁ 
ἐπὶ φθορᾷ xal λύμῃ τῶν πόλεων ἁλώμενος, xal τὸν 
μὲν ἐπὶ σωφροσύνῃ χαὶ γενέσει παιδίων " γνησίων 
εὑρεθέντα γάμον χατηγρορῶν * xai βδελυττόμενος * 
ἐπὶ προφάσει δὲ παρθενείας πορνείαν νομοθετῶν. » 
Ἔτι ὃὲ τούτων λεγομένων, ἧκον xaX ἕτεροί τινες 
πολλοὶ, ὑδρισταὶ χαὶ θρασεῖς, ὑδριστιχῶς χαὶ βιαίως 
τὸν Παῦλον ἄγοντες. Meacà δὲ ἣν πάντα Oopufou 
xai ταραχὴς xai οἰμωγῆς, ὡς ἂν πολεμίων τινῶν 
ἐξαίφνης ἐπεισπεπτωχότων χατὰ τὸ ἄστυ, καὶ πάντα 
ληϊζομένων.Αμὰ δὲ τούτοις χαὶ ὁ Θάμυρις ἔθει, 
μαχρὰ βιδὰς (5), ποιητιχῶς τις ἂν εἴποι, παρὰ τὸ 
δικαστήριον" ὡς ἂν ἐξ ἀχροπόλεως τύρανγόν τινα, 
καθηρηχώς τε χαὶ ἄγων αὐτοχειρὶ τὸν Παῦλον παρὰ 
τῇ δίχῃ εἴσω δὲ τῆς διχαστιχῆς χιγχλίδος παρελθὼν, 
χαὶ στὰς ἐπὶ τοῦ βήματος, τοιῶνδε ἀπήρξατο λόγων" 


libus cernere videamur. » Qux cuin ἃ Dema διί- 
que llermogene dicerentor, Thamyris magis ma- 
gisque iracundia est incitatus; et velut apertissi- 
mum in Paulum oratione invehendi argumentum na- 
ctus, pro tempore quidem sibi temperavit, et ad 
conviviuro abiens illos quoque domum suam pre- 
lensa manu invitatos abduxit: epulas hasce, tan- 
quam praemium quoddam siruct in Paulum cas- 
lumnis praebens , quo promptiores nimirum ad. cx- 
tera deinceps haberet. At. simul ac diluxissel, vix 
ille solem oriri passus, cum pleheis quibusdam ac 
circumforaneis nebulonibus, hominibus ad quidvis 
audendum assuetis, iu Paulum irruit. Singulis au- 
tem illorum, qui ipsum seqaebantur, armorum loco 


D erat cujusque furor, et obvium in manibus sui cu- 


jusque opiflcii instrumentum. Interea aliqui contenta 
voce clamare : « Czedatur, pulsetur, ad tribunal tra- 
liatur impostor hie flagitiosus, novarumque et cum 
natura pugnantium legum inventor: qui in perniciem 
el pestem civitatum, huc illuc evagatus, conjugium, 
pudicitia liberorumque legitimorum proeroationis 
causa institutui,insectatur ét detestatur, virginitatis 
autem obtentu,pro impudicitia leges sancit.» His hoc 
pacto adhuc vociferantibus,convolant et alii multi, lio- 
mines injuriesi ac temersrii, contumeliose ac violen- 
ter Paulum raptantes, Omuia interim passim motu, 
tumultu, planeta, QA) quasi hostibus derepente 
civitatem invadentibus, cunctaque diripientibus, re- 
plebantur. Inter quos οἱ Thamyris grandia, αἱ poe- 
tice loquar, ingrediens, ad tribunal cursitabat, pez- 
inde ac si tyrannum aliquem ex arce deturbasset, 


Paulum s$uamet manu ipn judicium trahens : cninque subselliorum cancellos esset ingressus, stans pro 


svggestu, hujusmodi orationem est exorsus : 

« T7; * μὲν τῶν θεῶν εὐμενείας xal τῆς σῆς àya- 
655 τύχη;, ὦ διχαστὰ, οἶμαι χαὶ τοῦτο εἶναι τεχμή- 
ριον, τὸ τὸν ἀλάστορα τοῦτον xal μιαρὸν, ἐπὶ χαχῷ 
τῆς ὅλης πόλεως ἐνδημήσαντα, γεγενῖ,σθαΐ τε φανε- 
ρὸν, xaX ὑπὸ τοῖς νόμοις γενέσθαι. Σὸν δ᾽ ἂν εἴη λοι- 
«bw, χαὶ τῆς σῆς θέμιδος, βοηύἣται μὲν τῇ νῦν 
χαθεστώσῃ βασιλείᾳ, βοτθῆσαι δὲ τοῖς νόμοις, ἐπιχου- 
proa. δὲ τῇ χοινῇ χαταστάσει τῶν ἀνθρώπων ἤδη 
πρὸς τὸ μηχέτι εἶναι κινδυνευούσῃ. Τὸ δὲ ὅπως, ἐγὼ 


« Deorum benignitatis, o judex, fortunzque tux 
felicis et lioc certum argumentum esse rcor, perni- 
ciosum hunc ac impurum hominem, malo civitatis 
universe hie hactenus commorantem, fuisse de- 
tectuui, et legibus astrictum teneri. Tui de cetero ofli- 
«ἢ tumque zquitatis est, constituto jam regno sub- 
vevire, legibus praesidio esse, hunani generis com- 
muni statui, de sui interitu periclitanti, opitulari. 
Quonam id pacto, paucis expediam. llomo hic ante 


λέξω διὰ βραχέων" 'O παρεστὼς" οὗτος ἀνὴρ πρὸ τῶν ἢ tribunal judiciumque tuum constitutus, quis omui- 


σῶν θρόνων καὶ «xc σῆς δίχης, τίς μὲν ὅλως ἐστὶν, 
ἣ πόθεν fxev, οὐχ ἔχω λέγειν" ξένος γὰρ καὶ πᾶσιν 
ἡμῖν ἄγνωστός ἔστιν ὁ ἄνθρωπος Ev ἐπιειχείας 05, 
ὡς xal νῦν ἔχεις Ópiv, προσχήματι χαὶ πλάσματι, 
χαινήν τινα xat ἀλλότοχον δ, χατὰ τυῦ χοινοῦ γένους 
τῶν ἀνθρώπων ποιεῖται διδασχαλίαν, τὸν μὲν γάμον 


*f ἔπεπλ. 5" παίδων V.C. 
Θθάμυρις χατηγορῶν τοῦ Παύλου. 


δ χαχηγορῶν in uno V. C. sic etiam infra. 
5 ὅπερ ἑστὼς V. C. * al. ἀλλόχοτον utrumque recte. 


no sit, et unde huc venerit. non habeo dicere : ex- 
teruus enim esl, οἱ nobis omnibus ignotus ; sub 
probitatis autem specie, ut etiam nunc videre licet, 
simulateque pielatis artificio, novum quemdam ct 
monsirosum doctrine modum, universo . hominum 
generi exitiabilem, comnminiscitur ; matrimonium 


* Novus titulus in Vaticanis : Ὁ 


PETRI PANTINI NOTE. 


(3) Μαχρὰ Bi6ác. Momericum 1(iad. T, vers. 22, 
χρὰ B:6uovra, ev liymno in Apollinem, vers. 202, 
χαλὰ xa ὕψ. βιδάς, et Odyss. P, vers. 97, χραιπνὰχ 
ποσὶ προδιόάς. Ex eodem loute ille apud. Agellium 
lib. ix, cap. 11, ex Annalibus locus 1.1. οἴ πὶ a do- 
clissimo Dipsio restitutus : Dux. interea. Gallorum 


vasta et ardua proceritate, armisque auro. pre[ul- 
gentibus grandia ingrediens, δὶ in. manu telum re- 
ciprocans incedebat, Sic Tertull. initio libri De bono 
palientig, qui cwca-vivunt, el alibi apud eumdeis 
iufinita id genus. 
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.quidem vituperans, quod merito quis originem, ra- A ψέγων, τὴν, ὡς ἂν εἴποι τις, ἀρχὴν xai ῥίζαν xal πη- 


(icem ac fontem naturz nostre vocitaverit ; ex quo 
patres, matres, filii, familiz, urbes, agri, vici emana- 
runt; a quonavigatio,agrieultura,et quzcunque terrz 
arles; a quo regnum, respublica, leges, magistra- 
tus, judicia, exercitus, tribunatus; a quo philosophia, 
rhetorica, omneque liberalium disciplinarum agmen 
ἃ quo denique, quod prastantius est, templa, delubra, 
sacrificia, ezrimonis, mysteria, vola, supplicationes 
profluxerunt. liec enim | omnia, aliaque quz, ne 
longiori oratione uti necesse sit, ἃ nobis omissa 
sunt, ab hominibus quidem perficiuntur et fiunt ; 
porro lomo matrimonii velut seges est. Ceterum 


lioc ipsum, quod dico, matrimonium ille vituperat, 


calumniatur, ejusque in odium sua persuasione ad- 
ducit omnes; virginitatem autem quamdam, quax 
ego quidnam sit, omnino dicere nequeo, laudibus 
cífert, Accepi autem a. nonnullis coelibatum ab ipso 
commendari : quodque a captu mutuo ac legitimis nu- 
piiis abstineatur, neque viri cum mulieribus, neque 
mulieres cum viris commorentur, id vero serio ad- 
mirari, liberorum autem orbitatem et solitudinem 
amplecti. Quod quid est aliud, quam omnium simul 
familiarum, gentium, civitatum, pagorum, 241] 
agrorum, artium, operum, studiorum, in summa, 
rerum universarum abrogationem decernere; el, ut 
verbo absolvam, vastitatem orbi terrarum, et vi- 
duitatem iuducere? ld enim si universis hominibus 
semel persuadeatur, brevi genus lioc humanum 
prorsus interierit. Atque ego quidem hactenus sum- 
matim, quz ab illo dicla et tentata sunt, percensui. 
Reliquum est, o judex, idque officio tuo incumbit, 
uL de eo, qui gravissimis sceleribus obnoxius tene- 
tur, poenas sumas: nobis vero omnibus, quibus 
ducendi uxoris, accendende facis nuptialis, cau- 
tandi bymenzi, atque filios et filiorum lilios relin- 
quendi maximum alque adeo primum votum est, 
auxilium feras; conjugioque, rei omnium pulcher- 
rima, a quo et tu in hanc vitam venisti, et liberos 
suscepisti, opituleris. Quod.si feceris, et meritum 
hvic supplicium inferre non distuleris, tum sane 
posteros et numero et virtute exiiios, el te avo el 
proavo dignos, es visurus. » llis ita a Thamyride 
peroratis, Deinas sive Hermogenes remotius pau- 
lum ab co distans, leniter ac volubili voce subji- 
ciens, « θεία, inquit, graviter, sapienter, contra 
hioc Paulum perorasti. Unum tantum, idque gra- 
vissimi momenti, abs te in oratione est przetermis- 
sum, Christianum hunc esse : quod leyibus maxime 
udversaiur poenasque in eum irrogandi et in perdi- 
tiunis barathrum przcipitandi celeritatem attule- 
rit. » Quod ipsum quoque postquam Thamyris ora- 


γὴν τῆς ἡμετέρας φύσεως " ἀφ᾽ οὗπερ xal πατέρες 
χαὶ μητέρες, χαὶ παῖδες χαὶ γένη, χαὶ πόλεις χαὶ 
ἀγροὶ χαὶ χῶμαι πεφήνασιν" ἀφ᾽ οὗπερ ναντιλία 
xai γεωργία, καὶ αἱ παντοδαπαὶ τέχναι τῆς γῆς ἀφ᾽ 
οὗπερ βασιλεία χαὶ πολιτεία, χαὶ νόμοι καὶ ἀρχαὶ 
καὶ διχαστήρια, χαὶ στρατεῖαι χαὶ στρατηγίαι" ἀφ᾽ 
οὗπερ φιλοσοφία, καὶ ῥητοριχὴ, χαὶ ὁ σύμπας τῶν 
λόγων ἑσμός" xai τὸ μεῖζον, ἀφ᾽ οὗπερ ναοὶ xal τε- 
μένη, καὶ θυσίαι xal τελεταὶ, xai μυστήρια xa εὖ- 
χαὶ xai λιταί. Πάντα τε γὰρ ταῦτα, χαὶ ὅσα διὰ 
πλῆθος λόγων παρελείψαμεν, τελεῖται μὲν χαὶ πράτ- 
τεται δι᾽ ἀνθρώπων ἄνθρωπος δὲ γεώργιδν ἔστι 
γάμου. Τοῦτον μὲν οὖν, ὄνπερ εἶπον, τὸν γάμον ψέγει 
xai διαδάλλει, χαὶ πείθει πάντας μισεῖν" ἐπαινεῖ δέ 
τινα παρθενίαν, ἣν ἐγὼ μὲν ὅ τί ποτέ ἐστιν, εἰπεῖν 
οὐχ ἔχω. ᾿Αχήχοα δέ τινων λεγόντων, ὡς τὴν ἀγαμίαν 
ἐπαινεῖ χαὶ θαυμάζει, χαὶ τὸ μὴ συνεῖναι μηδὲ συν- 
οἰχεῖν ἀλλήλοις χατὰ νόμον, μὴ γυναιξὶν ἄνδρας, μὴ 
γυναῖκας ἀνδράσιν" ἀσπάζεσθαι δὲ τὴν ἀπαιδίαν xal 
ἐρημίαν. Τοῦτο δὲ οὐδὲν ἕτερόν ἔστι, ἣ πάντων ὁμοῦ 
xai γενῶν xai ἐθνῶν, καὶ πόλεων xal χωμῶν, καὶ 
ἀγρῶν χαὶ τεχνῶν, καὶ ἔργων χαὶ ἐπιτηδευμάτων, 
xal ἅπαξ ἀπλῶς ἁπάντων ἀναΐρεσιν χαταψηφίσα- 
σθαι" xaX συντόμως εἰπεῖν, ὥστε ἔρημον xal ἀοίχη- 
τον χαταλεῖψαι τὴν γῆν. El γὰρ τοῦτο πεισθείησαν 
ἅπαντες ἄνθρωποι, ταχὺ τὸ ἀνθρώπινον τοῦτο γένος 
ἐπιλείψει τὸν βίον. Ἐγὼ μὲν οὖν ὡς ἐν χεφαλαίῳ τὰ 
παρὰ τούτου λεγόμενά τε χαὶ τολμώμενα εἶπον. Σὸν 
δὲ ἂν εἴη λοιπὸν, ὦ διχαστὰ, ἀπαιτῆσαι μὲν τοῦτον 
δίχην, ὡς ἐπὶ μεγίστοις ἁλόντα xaxoic* βοηθῆσαι δὲ 
πᾶσιν ἡμῖν, οἷς ἐν εὐχῇ τῇ μεγίστῃ χαὶ πρώτῃ τὸ 
ἀγαγέσθαι τε γυναῖχα, χαὶ γαμήλιον ἅψαι λαμπάδα, 
xaX ὑμέναιον σαι, χαὶ παῖδας xa παίδων παῖδας 
καταλιπεῖν" βοηθῆσαι δὲ xal τῷ βελτίστῳ γάμῳ, 
ἀφ᾽ οὗπερ xal σὺ γέγονας, καὶ παῖδας ἐχτήσω, ὍὌ! ει 
δέ που πάντως xal ἐχγόνους πολλούς τε xal θαυμα- 
σίους, xaX σοὶ τῷ πάππῳ xal ἐπιπάππῳ πρέποντας, 
ἂν μὴ μελλήσῃς περὶ τὴν δίχην. » Τούτων δὴ οὕτω 
λεγομένων παρὰ τοῦ Θαμύριδος, ὁ Δημᾶς εἴτε ὁ Ἐρ- 
μογένης, μικρὸν πόῤῥωθεν ἑστὼς, ὑπεφώνησεν ἠρέμα 
πως χαὶ τροχαλῶς, ὅτι « Καλῶς μὲν xal δεινῶς xal 
σοφῶ; τοῦ Παύλου τούτου χαπεῤῥητόρενδας. Ἔν δὲ 
xai τὸ μέγιστον παραλέλοιπας προσθεῖναι τοῖς εἰρη- 


Ὁ μένοις, ὅτι xat Χριστιανός ἐστιν" ὃ μάλιστα πολέμιον 


τε τοῖς νόμοις, xal θᾶττον ποιήσει τοῦτον ὑπὸ τὴν 
δίχην, καὶ τῷ τῆς ἀπωλείας παραπέμψει βαράθρῳ."» 
Καὶ τούτου δὲ ῥηθέντος παρὰ τοῦ Θαμύριδος, ὁ δι- 
χαστὴς ἤρετο λοιπὸν τὸν Παῦλον, τίς τε εἴη, xai 
πόθεν, xal τίνα πεποιηχὼς εἴη. Τῶν γὰρ, φησὶ, κατὰ 
σοῦ λεχθέντων ὑπὸ τοῦ Θαμύριδος οὐδὲ σὺ πάντως 
ἀνῆχοος γέγονας, Καὶ ὁ Παῦλός φησι" 


tioni addidisset, judex deinceps ἐσ Paulo esi percontatus, quisnam esset, et unde, et quid fecisset. 
Jam enim, inquit, quorum Thamyris te accusat, ipsemet omnino audivisti. Cui Paulus : 


« Proconsul virorum optiine, dociring mea, qua 
nunc ab istis in judicium vocatur, non ego sun 
auctor aut inventor; sed verus hujus auctor, dector, 


* [n Vat. C. titulus, ὁ Παῦλος ἀπολογούμενος. 


€ ᾿Ανθύπατε ! ἀνδρῶν ἄριστε, τῆς μὲν ἐμῆς διδα- 
σχαλίας, ἧς οὗτοι νῦν χατηγοροῦσιν, οὐχ ἐγὼ δη- 
μιουργὸς οὔτε μὲν εὑρετῆς εἶμι ὁ δὲ ἀληθῶς δη- 
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αἰουργὸς; ταύτης xal διδάσχαλος καὶ νομοθέτης ὑπάρ- A atque institutor Deus ; qui humani generis misertus. 


yit Θεὸς, ὃς, τὸ ἀνθρώπινον τοῦτο γένος ἐλεῶν xol 
οἰχτιξόμενος, ἄλλους τε πολλοὺς χἀμὲ νῦν ἔπεμψε 
χήρυχα τῆς αὑτοῦ περὶ πάντας ἡμᾶς φιλανθρωπίας " 
ὥστε τὴν μὲν ἄνωθεν ἐξ ἀγνοίας καὶ πλάνης χαὶ 
ἀπάτης ἐπιπολάσασαν νόσον ἡμῖν, πρόῤῥιζον ἔχτε- 
μεῖν τε xol ἀνασπᾶσαι, δι, μοσιεῦσαι δὲ xal ἀναπε- 
τάται xaY δεῖξαι πᾶσιν ἀνθρώποις τὰ πάλα: χρυ- 
πτόμενα τῆς εἰδωλολατρεία; χαχὰ, τελετὰς δὴ λέγω 
χαὶ μυστήρια χαὶ ζωοθυσίας χαὶ ἀνδροχτονίας, διὰ 
μύθων μέν τινων χαὶ λόγων εὐπρεπεστέρων ἐπει- 
σχωμάσαντα τῷ βίῳ τούτῳ, πάσης δὲ ἀνοσισυργίας 
xal μυσαρίας ἐμπλήσαντα τὴν γῆν. ΓΑῤῥητα μὲν 
οὐδαμῶς ἐστιν οὐδὲ ἀριθμητά " παντελῶς δὲ ἄῤῥητα 
xal ἐξάγιστα. Καὶ γὰρ διὰ τούτων μάλιστα τῶν εἴτε 
μύθων εἴτε πλασμάτων, ᾿γνοήθη μὲν ὁ τῷ ὄντι Θεὸς, 
xai ταμίας χαὶ δημιουργὸς τοῦδε τοῦ παντός" προσ- 
εχυνήθησαν δὲ δαίμονές τινες μυρίοι, ἀρουραῖοι xaX 
καρταραῖοι xal ταραχώδεις, σὐγχλυδές τΞ xal βά- 
σχᾶνοι xal ἁλιτήριοι καὶ ἀποτρόπαιοι xal ἀμείλιχτοι, 
ἀεὶ φόνων ἀθεμίτων ἐρῶντες, ἀεὶ χρεανομίας καὶ 
μιαιφονίας xal χαπνυῦ xal λύθρου xat χνίσσης ! xal 
αἱμάτων δειψῶντες ᾿ ἀντὶ σεισμῶν, ἀντὶ λοιμῶν, 
πᾶσαν τὴν ὑφήλιον ταύτην ἐπιδοσχόμενοί τε xal ποιυ- 
τλατοῦντες. Τὰ δὴ τούτων ἀνοσιώτερα πάλιν xal 
βδελυρώτερλ. Καὶ γὰρ πάλιν διὰ τούτων τῶν βελ- 
τίστων μύθων μοιχεῖαι χαὶ πορνεῖαι χαὶ παιδεραστίαι 
χαὶ ἀδελφομιξίαι χαὶ παιδοφθορίαι ἐσεδάσθησαν χαὶ 
ἐλατρεύθησαν. Ἢ οὐ διὰ ταῦτα μὲν ᾿Αφροδίτη χαὶ 
“Ἄρης xat Ἥρα xot Ζεὺς πάλιν καὶ Γανυμήδης xal 


ejusque calamitate permotus, cum alios multos , 
tum me su» in omnes nos beuivolentize preeconem 
misit: ut morbum, superiorum temporum inscitia, 
errore, atque impostura in nobis redundantem, ra- 
dicitus excideremus atque evelleremus, et idolo- 
latrize mala, tot annorum spatio occultata, divulga- 
remus, apericemus, et ob omnium hominum con- 
specum proponeremus (czrimonias dico, mysteria, 
animalium sacrificia, et humanas hostias) quz fabu- 
larum quibusdam atque verborum speciosis involu- 
cris in communem hominum usum impudenter ir- 
rupere, 949 et longe lateque terrarum orbem impie: 
tate omni nefariisque sceleribus repleverunt, Qu»: - 
nec dictu, nec numeratu facilia sunt; et plane.ne- 


DB fanda ac detestanda. Nam his, sive fabulis , sive 


commentis, ignorantia veri Dei, administratoris re-- 
rum omnium et conditoris, inducte fuit: supplica- 
tum vero est diemonibus omnis generis, terrestribus, 
tartareis, turbulentis, adscititiis, invidis, impuris , 
aboninandis, implacabilibus , ceedium scelestarui 
semper amantibus ; viscerationum, horicidiorum, 
fumi, cruoris, nidoris, sanguinis perpetuo sitienti- 
bus; et terre motus instar ac pestis , totum "lune ,: 
qui sub sole est, orhem deposcentibus, ac dirissime 
exagitantibus. Quin et hzc illis atrociora rursus 
magisque detestanda sunt. Nam sub harum bellis- 
simarum scilicet. fabularum integuinen:is adulteria , 
stupra, in pueros libidines, fratrum cum sorori- 
bus commistiones, parentum in liberos corrupteiz, 


ὁ Kóxvog xal ἡ Λήδα, xai ὁ διὰ τῆς θαλάττης vn- € divinis honoribus celebrata fuere, ac religiose culta. 


χύμενος Ταῦρος μετὰ τῆς Ἰοῦς ; Περὶ δὲ χύχνων xal 
προθάτων χαὶ βοῶν, xai τῶν ἕτι τούτων χειρόνων, 
αἱλούρων καὶ ἰχτένων xal χροχοδείλων θεοποιουμέ- 
νῶν, τί ἂν καὶ εἴποι τις πλέον ; ἣ πῶς ἄρα οὐχ ἣρυ- 
θρίασαν ol τῆς πολυθεῖας ὑμῶν ἐξτγηταὶ θεοπλα- 
στουντές τε ταῦτα, xal ἀπὸ γῆς εἰς obpayouz μετοι- 
χίζοντες: "Ἔγωγε πολλάχις ἐθαύμασα, xoi θαυ- 
μάζω. Διὰ ταῦτά τε οὖν, xal τἄλλα πάντα τῆς δυσ- 
ςεδείας χαχὰ, ἐλεῶν, ὅπερ εἶπον, καὶ οἰχτιζόμενος 
τὴν φύσιν ταύτην ὁ θεὸς, ὡς χαὶ πλάστης αὐτῆς χαὶ 
Δη μιουργὸς ὑπάρχων, ἡμᾶς τοὺς ἀποστόλους ἐψηφί- 
σατο διὰ τοῦ μονογενοῦς αὐτοῦ Παιδὸς ἐχπεριελθεῖν 
τΞ χαὶ περινοστῆσαι τὴν σύμπασαν γῆν, xal ἀναχα- 
θᾶραι μὲν ταύτην ἀφ᾽ ὧν εἶπόν τε καὶ παρέλειψα 
χαχῶν᾽ ἀντεισαγαγεῖν δὲ πίστιν, θεογνωσίαν, ἐὐσέ- 
ὄξιαν. Ἃ μάλιστα τῶν πάντων χαραχτηρίζει xal 
τεχμηριοζ Πατὴρ, χαὶ Υἱὸς, χαὶ Πνεῦμα ἅγιον, ἡ 
ἁγία xal προσχυνητὴ Τριὰς, ἡ ἄχτιστος xai ὁμοού- 
σιος θεότης, ἡ ἀΐδιος xai ἀναλοίωτος, ἡ ἀχώριστος 
καὶ ἀπερίγραφος, ἡ ὑπέρχρονος xai ὑπερχόσμιος, ἢ 


! al. χνίασου unus C χνίσης. 


An non hanc ob causam Venus, Mars, Juno, Jupi- 
ter , item Ganymedes, Cyenus, Leda, et Taurus 
mare cum Io trajiciens (4) id sunt assecuti ? De 010. 
ribus porro, ovibus , bobus, et his abjeclioribus 
etiam felibus, milvis, crocodilis, in deorum censum 
relatis, quid pluribus attinet cominemorare? Aut 
qui non puduit vestros de mulitudiue deorum wa- 
gistros, hujusmodi rebus.deorum appellationes ad- 
fugere, et ex terra in. coelum transmittere? Non 
potui illa szepenumero non admirari, et nunc adimi- 
ror. Ob hujusmodi igitur , aliaque omhBia impieta- 
tis mala, Deus, ut dixi, naturze human: , cujus 
creator et conditor fuerat, misericordia tactus per- 
motusque, nos apostolos decrevit , qui unigeniti 
Filii ejus aucjoritate, universum terrarum orbem 
obiremus ac perlusiraremus, eumdemque ab hisce 
quz retuli , queque omisi , malis perpurgaremus : 
et loco illorum , filem, Dei, cognitionem , pietatem 
induceremus. Quz maxime exprimit denotatque Pa- 
ter οἱ Filius et Spiritus sanctus ,. sancta el. ada» 


PETRI PANTINI NOTA. 


(4) Taurus mare cum Io trajiciens, Μετὰ τῆς 
Εὐρώπης dicendum fuerat, si. fabulis fides. Horat. 
libro tv, ode 37; Ovidius libro i1. Metamorphos., 
nisi forte Ἰνοῦς substituas ; illa enim cum (ilio suo 
Melicerte in mare 86 projecit, Leucotbea. deinceps 


nuncupata ; fabula est apud Ovid. lib. iv Metamor- 
phos. et llygin.  Fabularum poeticarum capite 1, 
ᾧ 35, 4; Homerum Odyss. P, 535 ; uisi illu. μετ’ 
Ἰοῦς seorsim. interpretemur hoc. pacto. : Taurus 
mare (rajiciens, εἰ lo, i0 sunt assecut. 
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rinda Tiinitas , increata. et unius. substantie di- A ὀμότιμος καὶ ὀμόθρονος xax Óubozoz, ἡ ἀναφὴς, f 


vinitas, sempiterna , incommutabilis, inseparabilis, 
incircumsceripta , supra tempus, supra. mundum , 
ejusdem honoris, ejusdem soli, ejusdem  gloriz , 
intactilis denique, atque incomprehensa : ἃ qua 
omnía pendent, quam omnia appetunt, a. qua nibil 
omnino est separatum. Post hxc praedicare jussi 
sumus ipsiusmet Dei Verbi in carne ad homines ad- 
ventum, Ex Deo enim Deus cum. esset , semper- 
(ne cum Patre existeret, etiam in carne, communi 
uature humane 9/59 lege natus, apparuit ( sed ex 
Virgine, et conjugii experte muliere ) ut suum ipse 
figmeutum remque 408 se creatam  conservaret , 
nosque impotenti demonum imperio ereptos , in li- 
beriatem vindicaret, el insuper ad morum sevc- 
ritatem temperantiamque informaret ; tuin ad ca- 
aitatem , virginitatem , sauctamque continentiam 
monita daret : volentesque οἱ dicto audientes , ut 
virtutis iter constanter Deum versus susciperent , 
adhortaretur : non autem ut nolentes cet divinis le- 
gibus sanctionibusque parere detrectantes. aliqua 
necessitate compelleret. Neque enim violentia , 
sive metus, ad virtutem capessendam unquam ad- 
minister fuerit. Voluntaria nempe sunt, qua pul- 
ebra et lionesta , non necessitate expressa. Et ima- 
trimonium quidein a Deo in remedium subsidium- 
que totius humani generis concessum cest, et in 
libidinis simul medicinam, ac velut fons quidam , 
atque affluentia, et continuatio communis generis 
ἃ Deo rerum omuium conditore excogitatum, pro 


. . . . C 
salute, conservatione, ac prorogatione vite homi- 


num ; aliis in aliorum locum subeuntibus, natu- 
ramque identidem. intercidentem denuo instauran- 
tibus : donec consummationis et resurrectionis tem- 
pus adveniens, figuram quidem hujus mundi prz- 
teragat ; sed. pro eo prostantiorem divinioremque 
conditionem ac statum. afferat. Oportet enim mor- 
tale hoc induere immortalitatem, et corruptibile 
loc simul induere incorruptibilitatem, atque iterum 
ad pristinam nos omnes patriam civilatemque re- 
verti, Cujus locus colum est, fabricator et condi- 
tor Deus. {πὸ ego praedico, h:ec doceo , horum 
gratia. universum terr:e orbem peragro; ob Lac 
ciiam nunc huc me contuli ; ob hsec sententiam 


ἀπερίληπτος᾽ ἧς πάντα τε Ἰξοτιται xa πάντα 
ἐφίεται, χαὶ τὸ κεχωρισμένον αὐτῆς ἐστιν οὐδέν. 
Μετὰ δὴ τοῦτο χηρύξαι χαὶ τὴν μετὰ σαρκὸς γεγονυῖαν 
εἷς ἀνθρώπους ἐπιδημίαν αὐτοῦ τοῦ Θεοῦ Λέγου. 
Καὶ γὰο Ex τοῦ Θεοῦ τε (v, xaX Θεὸς ὧν, χαὶ πρὸς 
τὸν Πατέρα πάντοτε ὧν, ἐφανερώθη χαὶ μετὰ σαρχὸς 
τῷ κχοινῷ τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως τεχθεὶς νόμῳ, 
ἀλλ᾽ ix Παρθένου xai àmstpoyáuoo γυναιχός " ἵν᾽ 
αὐτὸς τὸ οἰχεῖον ἀνασώσηται πλάσμα χαὶ δημιούρ- 
^ua, καὶ τῶν ἀεὶ τυραννούντων ἡμᾶς ἐλευθερώσῃ 
δαιμόνων πρὸς ἐπὶ τούτοις bb. ἅπασι παιδεύσῃ xol 
σεμνότητα xal σωφροσύνην * συμδουλεύσῃ δὲ xal 
περὶ ἁγνείας καὶ παοθενίας καὶ τῆς ἱερᾶς ἔγχρα- 
τείας" συμδουλεύσῃ ὃὲ τοῖς βουλομένοις χαὶ πειθο- 


μένοις τὴν δι᾽ ἀρετῆς καὶ χαρτερίας ὁδὸν ποιέσασθαι 


πρὸς τὸν Θεόν" οὐ μὲν xal ἀναγχάται ' τοὺς μὴ βου- 
λομένους ἣ μὴ πειθομένους τοῖς θείοις τούτοις εἶξαι 
νόμοις τε χαὶ θεσπίσματσι. Βία γὰρ f| φόθος ἀρετῆς οὐχ 
ἄν ποτε γένοιτο δημιουργός " ἐθελούσια γὰρ xal οὖν 
ἀνάγχης τὰ χαλά. Καὶ ὁ γάμος δὲ οὗτος Θεοῦ φάρ- 
μαχὸν xai βοήθεια τῷ χοινῷ γένει τῶν ἀνθρώπων 
δεδωρημένος, ὁμοῦ πορνείας τε ἀλεξιράρμαχον ὑπάρ» 
χων, καὶ πηγή τις χαὶ ἐπιῤῥοὴ καὶ διαδηχὴ τοῦ χοι- 
νοῦ γένους παρ᾽ αὐτοῦ τοῦ πάντων ἐπινοηθεὶς An- 
μιουργοῦ ἐπὶ σωτηρίᾳ καὶ φυλαχῇ χαὶ διαρχεστέρᾳ 
ζωῇ τῶν ἀνθρώπων, ἄλλων ἄλλους διαδεχομένων, χαὶ 
τὴν ἀεὶ φθειρομένην εἰσαῦθις ἀνανεούντων φύσι" 
μέχριπερ ἂν ὁ τῆς συντελείας χαὶ ἀναστάσεως συμ- 
φθάτας χαιρὸ; παραγάγγτ᾽' μὲν τουτὶ τὸ σχῆμα τοῦ 
κόσμου " ἀντεισαγάγῃ δὲ τὴν ἀμείνω χαὶ θειοτέραν 
λῆξιν. Ast γὰρ τὸ θνητὸν τοῦτο ἐνδύσασθαι ἀθανασίαν, 
xai τὸ φθαρτὸν τοῦτο μετενδύσασθα' ἀφθαρσίαν, xat 
πρὸς τὴν ἀρχαίαν αὖθι: πάντας ἡμᾶς ἀναδραμεῖν 
πατρίδα χαὶ πόλιν ἧς χῶρος μὲν ὁ οὐρανὸς, χτίστῃης 
δὲ χαὶ δημιουργὸς ὁ Θεός. Ταῦτα ἐγὼ χηρύττω, ταῦτα 
ἐγὼ διδάσχω" διὰ ταῦτα πλανῶμαι χατὰ τὴν γῆν 
ἅπασαν διὰ ταῦτα χαὶ νῦν ἐνθάδε παραγέγονα" ὑπὲρ 
τούτων χρινέτω με, διωχέτω με ὁ βουλόμενος χαὶ δυ- 
νάμενος. Ὡς ἕτοιμος ἐγὼ πρὸς πάντα πειρασμὸν ép- 
uo: καὶ χίνδυνον ὑπὲρ τῆς ἀληθείας.» Τοταῦτα xal 
τοῦ Παύλου ἀντιῤῥττορεύσαυντο; τῷ Gauge, χαὶ 

θαῦμα χινήσαντος οὐ μιχρὸν, ἐπὶ τοῖς οὕτω παρ᾽ αὖ- 

τοῦ λαμπρῶς χαὶ ἀνυποστόλως ῥηθεῖσιν ὑπὲρ τῆς 


de me ferat, do liis me reum peragat, qui velit οἱ [) πίστεως " ὁ ἀνθύπατος ix μὲν τῆς πολλῆς βοῖς xai 


possit, Ego enim paratus sum ad quodvis certa- 
men, vitzsque periculum j.ro veritate adeundum.» 
Msc sdversus Thamyrim cum Paulus vicissim 
perorasset ,. et admirotionem sui non minimam 
commovisset , quod ita luculenta oratione, atque 
animo erecto (idem propugnasset; proconsul nihil 
ex tanto clamore atque tumultu eonviciisque ac 56- 
ditiosis Thamyridis verbis dignum animadversione 
in Paulum inveniens ; rursumque nonnulla ejus- 
dem Apostoli concionis approbaus , nonnulla vero 
irridens, insueta hac sibi ac nova narratione audi- 
ta; simul etiam turbas difficultatesque adversus 


! o). μὴν γῇ ἀναγχάτῃ. 


, 


«2payj; τοῦ θαμύριδος xal πομπείας xa or μοχοπίας 
τῶν λόγων, οὐδὲν ἄξιον δίχης εὑρὼν xazà τοῦ Παύ- 
λου, τῆς δ᾽ αὖ πάλιν τοῦ ᾿Αποττόλου δημττοοίας τὰ 
μὲν Ἐπλινέτας τὰ δὲ xai γελάτας " ὡς ἂν ἀΐθων ἔτι 
χαὶ χαινῶν διτγημάτων ἀχούσας ἅμα δὲ xat τινὰ τῷ 
χατ᾽ αὐτοῦ θορύδῳ xai πράγματ! ἀγψαδοηλὴν ἐμποιῆσαι 
διανογθεὶς, χελεύει τὸν Παῦλον ἐμόλτθται τῷ ὃδε- 
σιμυτησίῳ, ὡς 37 χαὶ αὖθι; ἀχροχτόμενος. Οὕτω δὲ 
τούτων γεγονότων, χαὶ τῆς πολλῆς ἐχείντ: τἀρχτ,ς 
χαὶ ζάλτς διαττορετθείστς, $ πχρήένος ἀγνοΥ ΤᾺ 
μὲν τῶν πραχθέντων οὐδῇν, ὡς ἂν χαὶ πολλὺν fem 
ποτομέση τρυπίδα τῶν BR τῷ διδασχάλῳ πεαττο- 
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μένων λοιπὸν, &ua δὲ xai πάντα διδαχθεῖσα παρὰ A Paulum concitatas remorari cogitans, eum in car- 


“ἧς πάντα διαθεούσης φήμης, διανοεῖται xal ποιεῖ 
ποᾶγμα χόρης μὲν προπετέστερον, γυναιχὸς δὲ ἀν- 
δρικώτερον, Χριστιανῆς xal μυγθείσης ἤδη O:ppó- 
τερον. Περιελομένη γὰρ τὸν χόσμον (πολὺς δὲ ἦν 
οὗτος xai πολύτιμος), ψέλλια xax ἐλλόθια xal meot- 
δέραια, xal τὰ λοιπὰ τῆς γυναιχικῆς ἀπειροχαλίας 
εὑρέματα, ὠνεῖται τούτοις τὸ τὸν Παῦλον lets * xal 
θεάσασθαι. ᾽ γὰρ περὶ τὴν εὑσέδειαν ἔρως for xal 
εἰς τολμηροτέρας αὐτὴν ἐνῆγεν ἐνθυμήσεις χαὶ πρά- 
ξεις. Kat τινα τῶν οἰχετῶν ἕνα, τὸν xal ἐπὶ τῇ φυ- 
λαχῇ τῶν θυρῶν ἀναπείσασα, δοῦσα δὲ χαὶ μισθὸν 
τὰ ψέλλια, χαὶ τούτῳ μάλιστα ποιησαμένη φιλαν- 
Ὀρωπότερον τὸν μαστιγίαν, xai τόν γε ἐπ᾽ αὐτῷ 
πρυδότην τῆς δεσποίνης τυγχάνει τε τούτου, xal τῆς 
οἰχίας ἔξεισι, πάλλουσα μὲν τὴν χαρδίαν χαὶ τρέ- 
μουσα χαὶ ἀλλοχροοῦσα πρὸς οὕτω τολμηράν τε xal 
χόρης ἀνοίχειον ἐγχΞείρησιν. “Ἕξεισι δ᾽ οὖν ὅμως, xal 
θᾶττον ἣ λόγο:, χαταλαμύάνει τὸ δεσιλωτήριον ἅμα 
χαὶ τῷ χαιρῷ συνεργῷ πρὸς τὴν τοιαύτην χρησαμένη 
χλοπὴν. Νὺξ γὰρ ἣν βαθεῖα χαὶ ἀλαμπὴς, καὶ πολλὴν 
ἄδειαν φεὐύγουσί τε xal φωρσὶν παρέχουσα. Ἐπεὶ δὲ 
τοῖς ἴδοις δώροις παραπείσασα χαὶ τὸν δεσμοφύλαχα 
(στρατιώτης δὲ οὗτος ἦν ἀστιχὸς, ῥᾷστα ὑπὸ κέρ- 
Covc ἀναπειθόμενος καὶ προδοὺς," ὧν xal κίν- 
€vroc ψυχῆς ἐστιν ἡ προδοσία zoAAdxic), καὶ 
τυχοῦσα τῶν πυλῶν ἐλευθέρων εἰστρέχει παρὰ τὸν 
Παῦλον. Εἰσελθοῦσα ὃξ, xal φανεῖσα μόνον πλησίον, 
πάντα; μὲν τοὺς τότε παρόντας χατέπληξε, χαὶ εἰς 
πολὺ δέος χατέστησεν, ὡς xai ὡραχιάσαι πάντας" 
τὸν ὃὲ Παῦλον χατέπληξε μὲν xal αὑτὸν, ὥς τι τολ- 
png, ἣ χατὰ γυναῖχα xal χόρην τολμήσασχ᾽ οὐ 
μὴν χαὶ ἀπογνῶναι παντελῶς τῆς χατὰ Χριστὸν 
ἐλτίδης ἐποίτσε. Τοιγαροῦν χαὶ προσεῖπε, xai πλη- 
Gíoy αὑτὴν ἐχάθιζε, xal ὧν ἔδει μεταδοῦναι μετ- 
ἐδωχε λόγων θείων τε χαὶ οὐρανίων, xai δι᾽ ὧν οἷόν 
τε ἣν ἁρμοσθῆναί τε αὐτὴν, καὶ νυμφοστολισθῆναι τῷ 
Χριστῷ, τοσοῦτον, οἶμαι, ὑπειπών" 


cerem conjici jubet, tanquam rursus ΘΚ, illum 
auditurus. Quibus ita peractis, magnoque illo tumultu 
atque cestu sedato, virgo (quod nihil eorum, quae 
gerebantur, ignoraret, valde scilicet sollicita ob ea, 
qui in magistrum de czlero committerentur; si- 
mul etiam fama, quz celeriter per omnia dissipa- 
tur, rem omnem edocta) facinus animo concipit 
perpetratque , przcipitantius quam pro puella , for- 
tius quam pro muliere, ferventius audaciusque 
quam pro Christiana, etiam (dei rudimentis 
iustituta, Nam mundum muliebrem ounem, queiu 
et mulium οἱ magui pretii habebat, sibi detra- 
lens, armillas, inquam, inaures, monilia, exwtera- 
que muliebris inepti:e iuventa, bis Pauli aspectum 
prosentiamque commercatur. Pietatis enin amor 
jam ad facta quxdam audaciora et animo conci- 
pienda, et re designanda, iucitarat. Corrupto itaque 
famulo quodam, cui ostii custodiendi cura incum- 
bebat, et mercedis loco armillia donato, atque ita 
sibi nebulone illo ad dominam suam hoc pacto 
prodendam benevolentiore effecto , quod vult iwi- 
petrat, et domo egreditur, corde quidem plpi- 
lante, ac trepidans, et colore mutatio ad conatus 
adeo audaces eta puella alienos ; egredilur tamen, 
at dicto citius carcerem occupat, simul temporis 
benefieio ad clandestinum hoc furtum usa. Nox 
enim erat profunda ac tenebrosa, et qux multain 
securitatem fugitivis ac furibus prgstaret. Carceris. 
autem profecto simili donorum largitione in suam 
sententiam periracto [ miles hic eral urbicus, facil- 
lime ob (ucrum adacius αὐ proditionem eliam iis 
in rebus exercendam , que sepe iisdem anima 
periculo constant], et portas. minime iapeditas nac- 
ia, intus ad Paulum recta accurrit. Ingressa vero, 
et propius tantummodo conspecta, omues, qui tuxc 
aderant, terrore perculit, maximumque in metti 
el animi consternationem conjecit: quin ipsi quo- 


que Paulo, quod facinus muliere ac puella majus ausa fuisset, pavorem intulit ; non tamen, ut spem 
tu Christo collocgtam prorsus abjiceret , effecit, Quocirca illam compellans, etiam prope se assi- 
derc jussit, sermonesque de rebus divinis atque coelestibus, quibus opus habere videbatur, cum 
eadem communicavit, qui satis essent ad eam Christo conciliandam, ac velut in matrimonium collocan- 


dam , hujusmodi fere, ut arbitror, verba subjiciens: 


« Δέδεμαι μὲν, ὡς ὁρᾷς, ὦ κόρη, διὰ σὲ, xat ὑπὸ τοῦ p — 95 « Vinculis quidem, o virgo, ut vides, tua 


σοῦ μνηστῆρος χαταῤῥηθεὶς τοῦ Θαμύριδος. "ID.Yoov 
δὲ μέχρι τοῦ παρόντος, ἀλλ᾽ οὐχ ὡς δεδεμένος ἣ xa0- 
εἰργμένος" μήποτΞ οὕτως ἐπιλαθοΐίμην ὧν ἤδη τε πέ- 
πονῦα, χαὶ πείσομα', xal ἔγνωκα πάσχειν ὑπὲρ 
Χριστοῦ * ὡς δεδοιχὼς δὲ, χαὶ λίαν δεδοιχὼς, μήποτε 
ἄρα χαὶ δεθεὶ; ἀπόνωμαι τῶν δεσμῶν τούτων οὐδέν * 
ἀπέλθω ὃὲ ἐχ τῆς πόλεως ταύτης ἄχαρπος xai ἀνό- 
νητος, μηδ᾽ ὄντινα οὖν ζωγρήσας μηδὲ προσαγαγὼν 
τῷ Χριστῷ. ᾿Αλλὰ γὰρ ἰδοὺ σύ μοι φανεῖσα, χαὶ οὐχ 
οἶδ᾽ ὅθεν ἐπιστᾶσα, τοῦτο τὸ δέος ἔλυσας ᾿ xai ὧν 
πέπονθα διὰ cb, χαὶ πείτομαι ὃὲ ἴσως, ἤδη μοι τὸ 
θέρο; ὑπούθλαστάνον ὁρῶ" σὲ ὃδὲ ἥγημαι τοῦτο τὸ 
θέρο;, τὴν ἄρτι μὲν ἐμοὶ προσδρα μοῦσαν, πολὺν δὲ 


* V. C. εὑρεῖν bene, * προδιδούς V. C. 


causa eonstriclus sum, a spouso tuo Thamyride ac- 
cusatus. Dolebam cerle huc usque, non quidem qucd 
vinctus in carcere asservarer (absit enim ut unquam 
memoriam deponam eorum quia perpessus sum, ac 
perpessurus, quique perpeti pro. Christo omnino 
decrevi !), sed quod vererer, idquc quam maxiine, ne 
forte vinculorum meoruiu emolumento defraudarer, 
et hac urbe sine fructu alque — utilitate excedere 
necesse haberem, neminem Christo venatus lucra- 
lusque : cum ecce tu mihi visa, el nescio unde 
ingressa, hune mihi timorem metumque omnem 
díssolvisti. Nunc eorum, qux et. toleravi tua causa, 
quxque posthac fortassis suum toleratures, mili 
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messem herbescentem couspicor: quam equidem A xaY ὥριμον ἤδη τὸν τῆς εὐτεύείας xaY πίστεως ὑπ. 


messem le esse deputo, nuuc recens quidem mibi 
oblatam, sed copiosas ac maturas pietatis ac fidei 
spicas jam nunc ostendentem. Nam primum quidem 
quod exigua hac atque obscura verborum meorum 
scintilla ita protinus exarseris, ut matrein, divitias, 
genus, urbem non ignobilem, tum sponsum per- 
quam illustrem, contemneres ; et arrepta jam cruce 
ad cursum Evangelicum (e pr:eparaveris, quanto 
putas te gaudio ccelum, ewlestesque potestates, 
atque Christum ipsum perfudisse? Quem irridere 
nunc diabolum opinor, quod, qui ante spe aniimo- 
que elatus, atrociter contra humani generis naturam 
universam fremebat, nunc abs te sola, tenera adhuc 
et prima :etatis puella, brevi ludificandus sit et 


opprimendus. Unum hoc restat : ne te ullus amplius B 


timor, mea filia, perturbet, nulla fraus in errorem 
impellat, nulla rerum terrenarum cupiditas trans- 
versam agat: non ignis, non ferz, non ferrum, a 
preclara hac confessione deducat. Nihil deinceps 
muliebre, nihil nisi virile tibi cogitandum : nec 
postquam te ipsam regi ceelorum tradideris, tyran- 
num amplius extimescas : licet superiori e loco 
te tentationibus incessat, licet ex ipsis nubibus tibi 
bellum moveat, licet omnia in te impietatis instru. 
menta, tela, retia concitet. Multa enim, imo infi- 
nita adversum te excogitabit et molietur, per ver- 
ba, facta, promissa, verbera, blanditias, assenta- 
tionem, ignem, feras, judices, populos, populorum 
tortores atque carnifices. Quod si vel minimum 
tuam constantiam et in Christo virtutem persense- 
rit, protinus abs 1e resiliet, et dicto citius sese 
proripiens, magis quam Jobum illum te fugiet : 
quem cum mille malis 946 oppugnasset, tunc 
victorem contra se, ipsemet declaravit. Age, mea 
fllia, et quam in vinculis hisce meis parturio, 
hostem hunc, quo exacie ac facile illum agnoscas, 
sermone ineo tibi depingam. llle igitur, qui homi- 
nibus alioqui terribilis esse videtur, audax quidem 
est, impudens, temerarius, insigniter malus, con- 
tentionis et belli amicus ; addo etiam, varius, verst- 
pellis, adulator, ad omnem improbitatem frau- 
demque excogitandam promptissimus pariter ac 
callidissimus ; in muliiplices formas, prout sunt 
homines in quos quotidie incidit, sese figurans 
atque transmutans : contra tamen timidus, 
.languidus, ignavus, imbecillis, et vel sola commina- 
tione vehementiori abigi suetus. Si enim formidolo- 
sum quempiam Christianorum, segnem, negligen- 
tem, viteque quam Dei magis amantem adverterit, 
insidiatur, aciem instruit, nullumque non fraudis 
genus in ipsum parat, sive per voluptates, sive 
per cruciatus, quoad miserum illum atque zaruin- 
uosum a bona spe ac fide avulsum, in suum illud, 
οἴ se uno dignum perditionis barathrum abripiat. 
Sin autem rursum videat aliquem firmum, masculo 


! deest V. C. 
tur. ὃ deest V. C. 


C 


ἐμφαίνουσάν μοι στάχυν. Καὶ γὰρ αὐτὸ τοῦτο πρῶ- 
τον τὸ ἀναφλεχθῆναι μὲν ὑπὸ τοῦ μιχροῦ χαὶ ἀμυ- 
δροῦ σπινθῆρος ἐχείνον τῶν ἐμῶν λόγων * χαταφρο- 
νῆσαι δὲ εὐθὺς xal μττρὸς xai πλούτου xal γένους 
xai πόλεως οὐχ ἀσήμου, xaX περισήμου μνηστῆρος * 
ἔδη δὲ xa τὸν σταυρὸν ἀραμένην πρὸς τὸν εὐαγγελι- 
χὺν παρεσχευάσθαι δρόμον, πόσης οἴῃ χαρᾶς πεπλη- 
ρωχέναι τὸν οὐρανὸν, τὰς ἐν οὐρανῷ δυνάμεις, αὐτὸν 
τὸν Χριστόν; ὃν οἶμαι καταμειδιᾷν ἄρτι τοῦ διαδό- 
λου, τὸ μὲν πρῶτον γαυριῶντος ὁμοῦ xai βρέμοντος 
ἔτι χατὰ πάσης ὁμοῦ τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως" νὺν 
δὲ xal ὑπὸ σοῦ μόνης τῆς ἁπαλῆς ἔτι xai νέας χόρης 
παιχθησομένου τε χαὶ χαταλυθησομένου ταχέως. 
Μόνον μτδεὶς ἔτι σε χλονήσῃ φόδος, ὦ θύγατερ, μη- 
δεὶς ἀπατήσῃ δόλος, μηδεὶς γήϊνος παραγάγῃ πόθος" 
μὴ πῦρ, μὴ θῆρες, μὴ σίδηρος ἀπαγάγῃ τῆς χαλῆς 
ταύτης ὁμολογίας. Μηδὲν ἔτι θῆλυν φρονήσῃς xol 
ἄνανδρον * μηδὲ σαυτὴν ἐπιδεδωχυΐα τῷ βασιλεῖ τῶν 
οὐρανῶν, τὸν τύραννον εὐλαδηθῇς ἔτι᾽ xiv ix τῶν 
ὑπερτάτων προσδάλῃ σοι πειρασμὸν, χἂν Ex νεφῶν 
[ποθεν] ἐπιστρατεύτηταί σοι, κἂν πάντα ἐπὶ σὲ χι- 
νήσῃ τὰ τῆς ἀσεδείας ὄργανα, καὶ βέλη χαὶ θήρατρα. 
Φαντασιοχοπήσει μὲν γὰρ πολλὰ xal ἄπειρα χατὰ 
σοῦ, διὰ λόγων, διὰ πραγμάτων, διὰ ὑποσχέσεων, διὰ 
μαστίγων, διὰ θωπείας xal χολαχείας, διὰ πυρὸς. 
διὰ θηρίων, διὰ διχαστῶν [χαὶ δήμων" χαὶ δημίων. 
Ἣν δὲ μιχρὸν μόνον, αἴσθηταί σου τῆς εὐτονίας, 
χαὶ τῆς ἐν Χριστῷ δυνάμεως, ἀποπηδήσει ταχέως 
χαὶ δραπετεύσει θᾶττον ἣ λόγος * φεύξεταξ σε μᾶλλον 
ἣ τὸν Ἰὼδ ἐχεῖνον᾽ ὃν ὅτε τοῖς μυρίοις χατεπολέμησε 
xaxol;, τότε χαθ᾽ ἑαυτοῦ νιχηφόρον ἀνέδειξε, Φέρε 
δὲ καὶ ὑπογράψω σοι τῷ λόγῳ τὸν πολέμιον, ὦ θύγα- 
«ep, χαὶ ἣν ἐν τοῖς ἐμοῖς τούτοις ὠδίνω δεσμοῖς, 


ἵν᾽ ἔχης εὖ τε χαὶ ῥᾷον διαγινώσχειν αὑτόν. Οὗτος 


τοίνυν ὁ τοῖς ἀνθρώποις δοχῶν εἶναι φοδερὸς, ἔστι 
μὲν θρασὺς xol ἀναιδὴς, καὶ τολμηρὸς καὶ παμπό- 
νηρος, xai φίλερις καὶ φιλοπόλεμος " ἔστι δὲ χαὶ 
ποιχίλος xai πανοῦργος xai θωπευτιχὸς, xal πρὸς 
πᾶταν ῥᾳδιουργίαν εὐμήχανός τε καὶ δεινὸς μηχα- 
νοῤῥάφος, πρὸς τοὺς ἀεὶ παραπίπτοντας τῶν ἀνθρώ- 
πων μορφῶν τε ἑαυτὸν καὶ μεταδάλλων. Ἔστι μὲν τοῖ 
γε xai δειλὸς καὶ ἅτονος καὶ ἀγενὴς xal ἀσθενῖς, 
χαὶ ἀπὸ μόνης ἀπειλῆς ἐμδριθεστέρας δραπετεῦεῖν 


D εἰδώς. "Av μὲν γὰρ κατάφοθον ἴδῃ τινὰ τῶν Χριστια- 


νῶν xat δειλὸν xaX ὀλίγωρον, χαὶ φιλόζωον μᾶλλον ἣ 
φιλόθεον, ἐπιτίθεται, [παρατάττεται ?], πᾶσαν Ux 
αὐτὸν χινεῖ μηχανὴν, διὰ ἡδονῶν, διὰ παθῶν" μέχρι- 
περ ἂν τὸν ἐλεεινὸν ἐχεῖνον χαὶ ἄθλιον τῆς χαλῆς 
ἐλπίδος xai πίστεως ἀποσχίσα:, εἰς τὸ οἰχεῖον, xai 
αὐτῷ μόνῳ πρέπον χατασπάσῃ βάραθρον. "Av 5' αὖ 
πάλιν ἴδῃ τινὰ στεῤῥὸν xax ἀνδρεῖον, xaX ὑψηλόφρονα 
xai ὑψηλογνώμονα, xai τοῖς παρὰ τῆς πίστεως 
χατησφαλισμένον ὅπλοις, τούτῳ τὴν μὲν ἀρχὴν διὰ 
θωπείας xaY χολαχείας xaX τοιαύτης τινὸς πρόσεισι 
μαγγανείας " ρέμα τε χαὶ ἀψοφητὶ χατεπάδων ab- 


* desunt V. C. haud recte fortassis : nam eadem lectio infra hac eadem oratione repeti- 
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τὸν xa γοητεύων, xai τοῖς ἀπὸ τοῦ βίου τούτον λί- A robore, ac mente cogitationeque sublimi przditum, 


χνοις δελεάζειν αὐτὸν, xal ὑποσύρειν πειρώμενος * 
(va πως αὑτὸν ἐχλύσας τῆς εὐτονίας, ἀποσυλέσῃ 
«ἧς εὐσεδείας. Ἐὰν δὲ θεάσηται τοῦτον μηδαμῶς 
μὲν ἐνδιδόντα, μηδὲ ὅλως ὑπὸ τοιούτων ἁλισχόμενον, 
στεῤῥῶς δὲ χαὶ χραταιῶς ἀνθιστάμενον, διὰ τῶν 
στεῤῥοτέρων αὐτῷ πρόσεισιν ὅπλων χαὶ φοδερωτέ- 
ρὼν λοιπόν " μορμολυττόμενος καὶ δεδιττόκενος ! αὖ- 
τὸν, xai ξίφος γυμνῶν, καὶ πῦρ ἀνάπτων, xal διχα- 
στὰς ἐρ:θίζων, καὶ δήμους Eeyelpuv, καὶ δημίους 
ὁπλίζων, καὶ θηρία παρασχευάζων. Ἣν δὲ xai πρὸς 
ταῦτα ἐνιστάμενον ἴδῃ, χαὶ μέχρι θανάτου χαὶ oza- 
γῆς τὸν πιστὸν χαὶ τοῦ Χριστοῦ στρατιώτην παρα- 
τεταγμένον, εὐθὺς ἐχλύεται ἐνδίδωσί τε χαὶ ἀποναρ- 
xd, χαὶ καταπίπτει xal δραπετεύει, χαὶ ἀνατείνει 
τὼ χεῖρε τὴν ἧτταν ὁμολογῶν. Καὶ γὰρ xai ζήσας 
xai τελειωθεὶς μάρτυς οὐδὲν ἧττον ἐχείνῳ φοδερός *. 
Πρὸς τὸν οὕτω: οὖν ἔχοντα, καὶ οὕτω mapsoxtua- 
σμένου μέλλεις, ὦ θύγατερ, διαγωνίζεσθαι xal αὐτή. 
᾿Αλλ᾽, ὅπερ εἶπον, Χριστὸν ἔχουσα βασιλέα χαὶ σύμ- 
payov, ἤδη δὲ xai νυμφίον, εὖ δὲ xal αὐτὴ παρ- 
εσχευασμένη τὴν γνώμην, εὐοδοῦ, χαὶ χραταιοῦ, 
χαὶ βασίλευε. Βασιλεύσεις γὰρ, εὖ οἶδα, χατὰ πά- 
cs; ἐπιαχευαζομένης σοι μηχανῆς, xai διὰ πάντων 
νιχέσεις τὸν τύραννον * οὐ διὰ σαυτῆς δὲ μόνον, ἀλλὰ 
γὰρ καὶ δι᾿ ἑτέρων πολλῶν * μαθητεύσεις γὰρ xal 
αὐτὴ πολλοὺς ἄλλους, xa τῷ σῷ νυμφίῳ προσάξεις, 
ὡς Πέτρος, ὡς Ἰωάννης, ὡς ἔχαστος ἡμῶγ τῶν ἀπο- 
στόλων, οἷς χαὶ αὐτὴ συναριθμήσῃ πάντως, εὖ οἷδα 


ἐγώ. » 


Τούτων χαὶ τοιούτων ἑτέρων τινῶν, ὡς εἰχὸς, χατὰ 
τὸ δεσμωτήριον λεγομένων, χαὶ τοῦ μὲν διδάσχοντος, 
τῆς δὲ διδασχομένης, ἐπέστη πάλιν ὁ θάμυρις τῷ 
Παύλῳ, μετὰ δὴ πλείονός τινος xat βιαιοτέρας àvár- 
χης. Τὸ γὰρ ἀφανῆ καὶ ἄδηλον ἐν τῷ τέως γενέσθαι 
«hv Θέχλαν, σφοδρότερον ἐξῆψε τὸν χατὰ τοῦ Παύ- 
λου παρὰ τοῦ θαμύριδος πόλεμον. Ἡμέρας γὰρ ἤδη 
γεγονυίας, xal τῆς ἀχτῖνος ὑπολάμπειν ἀρχομένης, 
αἱ μὲν κόραι πᾶσαι παιδίσχαι τῆς Θέχλης, αἵ xal 
προκχοιτῶσαι " τῆς χόρης αὐτῆς, περὶ τὸν χοιτωνί- 
σχον διέτριδον "ὡς ἀναστησομένης τε ἄρτι που τῆς 
δεσποίνης, χαὶ τὰ συνήθη παρ᾽ αὐτῶν ἐπιζητούσης * * 
οἷα δεσποίνης τέ ἐστιν ἐπιζητεῖν, χαὶ θεραπαινίδων 
ὑπουργεῖν’ Ὡς δὲ πολὺς μὲν ὁ ἥλιος ἣν ὑπὲρ γῆς 
ἤδη, βοὴ δὲ οὐδαιοῦ παρὰ τῆς Θέχλης fixoósto, τὰ 
συνήθη προταττούσης ταῖς χόραις " Καὶ τί τοῦτο; 
λεγουσῶν ἤδη τῶν παιδίσχων πρὸς ἑαυτὰς χαὶ ἀλλῆ- 
λας * «€ ρα καθεύδει μέχρι τοῦ νῦν fj τροφίμη;; μή 
τι γέγονεν αὐτῇ τῶν ἀνιαρῶν, μὴ vóso;, μὴ θάνατος 
&pa αἰφνίδιος προσέπεσεν, ὡς μηδὲ φωνὴν ἔτι προ- 
ἴεσθαι;» "Ἔτι δὲ ταῦτα λέγουσαι, χαὶ ὁμοῦ πᾶσαι τῷ 
χοιτωνίσχῳ ἐπεισελθοῦσαι " xal γὰρ ὁ χρόνος ὑπὸ- 
«τεύειν ἐδίδου τι λοιπὸν αὐταῖς οὐ χρηστὸν, τῆς μὲν 


$ Psal. χε ν, 5. 
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1 δεδειττόμενος V. (. " φοδερόνΥ,, C. " προχοιτοῦσαι V. C. * f. ἐπιζητησούσῃς. 


et lidei armis munitum, hunc initio blande atque 
assentatorie, ac simili quapiam impostura adoritur; 
sensimque ac sine strepitu illum incantans, prazsti- 
giisque dementans, vitz? hujus illecebris inescare, 
et de statu suo abstraliere contendit, quo dissoluta 
animi ipsius firmitudine, eum pietate sua spoliet. 
Ceterum si conspiciat illum nullo modo succumben- 
teu aut cadentem.neque ullis omnino ejusmodi rebus 
captum, sed firmiter valideque resistentem, for- 
tioribus mogisque formidabilibus deinceps ipsum 
armis aggreditur; «pectris ac. terriculamentis me- 
tum incutiens, gladium evaginans, ignem accendens, 
judices irritans, populos excitans, tortores armans, 
feras pra parans. Quod si et ad ista insurgentem, et 
ad mortem ac caedem usque fidum Christi militem 
contra in acie stare animadvertat; protinus dissol- 
vitur, labascit, obtorpescit, concidit, fugit, et manus 
dans, se victum fatetur. Nam sive vivat, sivemortuus 
sit martyr, nihilominus ipsi formidabilis est. Contra 
hunc igitur ita comparatum atque instructum, o filia, 
tibi quoque decertandum. Sed, ui 4/577 dixi, Christum 
tibi regem, propugnatorem, et jam sponsum habens, 
tam pulchre ipsa quoque animo comparata, prospere 
procede, confirmare, regna €. Regnabis euim, 
sat scio, contra omnem machinationem , adversus 
te instructam, et in omnibus tyrannum superabis ; 
idque non per te solum, sed et per alios mulios : 
multos enim alios et ipsa docebis, et ad Sponsum 
tuum adduces, exemplo Petri, Joannis, el cujuslibet 
nostrum, qui sumus apostoli: quibus te quoque 
sdnumerandam esse omnino mihi constat. » 

llisce et similibus quibusdam, pro re nata, in 
carcere dictis, atque illo quidem docente, hac 
autem discente, ecce rursum Thamyris in Paulum, 
idque Hmajori jam vi, insurrexit, Nam quod eo 
usque abdita:Tbecla latuisset, id atrocius bellum 
Thamyridis in Paulum incendit. Cum enim jam 
diluxisset, radiique diei resplendere cepissent, 
omnes puelle atque ancille Thecle, quxque ante 
cubiculum virginis excubare solite, circum illud 
obversabantur, tanquam domina de lecto mox sur- 
reciura, consuetaque ab ipsis petitura, qualia do- 
mina ab ancillis requirere, εἱ ille prompte eidem 


p subministrare consueverunt, Ceterum multo jam 


3ole supra terram sese efferente, cum nullus inte- 
rim clamor a Thecla, puellis suis consueta. impe- 
rante, exaudiretur : « Et quid hoc? illa: intra se atque 
invicem inquiunt : huc usque alumna nostra dor- 
mit? an forte molesti aliquid ipsi accidit? num 
morbus, aut mors de subito invasit, qued nee 
vocem hactenus ullam emittat ?. » Talia adhuc di- 
eentes, et una. omnes in cubiculum irrumpentes 
( nam tempus nihil boni deinceps suspiqari ipsis 
permittebat ) virginem ipsam omnino non inve- 
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vientes, clamore statim atque ejulatu totis perso: A παρθένου οὐδαμῶς εὑρίσχουσι * βοῖςς δὲ xaY ὁδλολυ- 


nant. zdibus : ita ut Theoclea, simul ac intellexit, 
quam ob causam hzc vociferatio ac lamentatio ac- 
cideret, exanimata protinus, voce omni przclusa, 
redderetur, urbsque universa simul varia turbatio- 
ne concursationeque , el tumultu populus reple- 
retur, aliis alio discurrentibus, et puellam in- 
vestigantibus : quippe qui communem  civiialis 
calamitatem virginis abitum interpretarentur. Quse 
dum fierent, Thecla interim ad Pauli pedes sedebat, 
animoque imperturbato atque jntrepido divina 
ejus doctriuia 9/58 perfrucbatur. Hoc ipso tempore 
Thamyris advenit, quopiam ex famulis vix tandem, 
apud Paulum esse virginem, ipsi indicium faciente. 
Quo intellecto, intro se proripiens Thamyris, ira 


γῆς ἐξαίφνης πληροῦσι τὸ δωμάτιον * ὡς τὴν Θεό- 
χλειαν, ἐφ᾽ dp xal dj βοὴ xai ὁ θρῆνο; ἐγεγόνει μα- 
θυῦσαν, ἄπνουν γενέσθαι χαὶ ἄναυδον θορύδου τε 
ὁμοῦ πληρωθῆναι πᾶταν τὴν πόλιν, δρόμου δὲ xai 
ταραχτς τὸν δῆμον " ἄλλων ἄλλοθεν διαθεόντων xal 
ἀναζητούντων τὴν χόρην ᾿ xai γὰρ χοινὴν τὴν 
[πρὸς] ' πόλεως συμφορὰν τῆς χόρης ExáXouv φυγήν. 
Ἡ μέν τοί γε θέχλα xal τούτων γινομένων ἐχάθητο 
μὲν παρὰ τοῖς Παύλου ποσίν * ἀχαταπλήχτῳ δὲ xa: 
ἀπτοήτῳ φρονήματι τῶν θείων δογμάτων ἀπήλανεν. 
Ἐν τοσούτῳ δὲ xa ὁ θάμυρις ἐπέστη, τῶν οἰχετῶν 
τινος τοῦτο μόλις χαταμηνύσαντος, ὡς εἴη παρὰ τὸν 
Παῦλον fj παρθένος. Εἰσδραμὼν δὲ, xal αὐτὸ τοῦτο 
χατανοήσας ὁ Θάμυρ'ς ἐπυρπολήθη μὲν ἕτι μᾶλλον, 


magis zstuans, ad insaniam fere adigebatlur : ul pg «oi μανίας ἐγγὺς ἤλασεν - ὡς ἀληθῶς τῆς χόρης 


qui virginem Pauli incafítationibus vere jam demeu- 
tatam, ab eoque instar prxd:x abductam existima- 
ret. Nam quod aufugisset, quodque ita prope ad 
pedes Pauli assideret, ut una cum ipso vincta 
prorsus videretur, firmam minimeque dubiam, 
falsam tamen, hzc intuentibus lasciviz suspicionem 
conciebat. « Mullos enim szpenumcero non solum 
ipsum factum improbum, verum etiam vel solus 
habitus corporis atque aspectus paulo affectatior, 
cilumniz; objecit, » Quare quod tunc fiebat, parem 
spectatoribus suspicionem afferebat. Sed nove- 
rant utique Paulum et Theclam, neque qua de causa 
virgo quidem ad pedes illius assiderct, ipse vero 
quibus de rebus cum illa colloqueretur, ut tam 
absurda de ipsis atque impura suspicarentur. Con- 
spicatus igitur Thamnyris, quod nec per somnium se 


χαταμαγγανευθείσης τε xal ἀποσυληθείσης ὑπὸ τοῦ 
Παύλου. Tó τε γὰρ ἀποδρᾶναι, τό τε ἐν χρῷ οὕτω 
χαθέζεσθαι, τῶν τοῦ Παύλου ποδῶν, ὡς xai συνδε- 
δέσθαι δοχεῖν αὑτὴν, βεδαίαν ἐποίει χαὶ ἀναμφίλο- 
γον τοῖς ὁρῶσι τότε τὴν οὐ xa)hv οὐδὲ ἀλτθη τῆς 
ἀσελγείας ὑπόνοιαν. « Πολλοὺς μὲν γὰρ ἤδη πολ- 


᾿λάχις οὐ μόνον φαύλη πρᾶξις διέδαλεν, ἀλλ᾽ ἤδη xax 


C 


visurum exspeclaverat, Theclam una cum Paulo. 


esse, totus tremore ac vertigine plenus, parum, ab- 
fuit, quiu prx maxima tristitia in animi deliquium, 
imo in mortem incideret. « Ubi enim amoris ac zelo- 
typi: rabies semel pectus praoccupavit, in aperlum 
furorem meramque mentis insaniam illa labes 
ierminari solet. » Corripiens tamen Paulum per 
publicos el privatos servos, quos secum habebat, 
raptatum in pratorium trahit, nibil contra illau:, 
eorum quz vel iracundia concupiscit, vel zelotypia 
suadet, indictum infectumque prelermittens : ul 
eliam Cestillius (hoc nomen proconsuli ) parcens 
nlioqui Paulo (captus enim viri sermone, affectu- 
que eorum, qua pro pietate ab illo dicebantur, 
lactus. fuerat ), pudore Thamyridis, et illorum qui 
apud ipsum vociferabantur, ob ea quis lanta ab 
ipso impudentia ac temeritate, perpetrata fuisse 


viderentur : quod virginem scilicet, ut aiebant, 


honestam ac nobilem manucipii instar abduxisset, 
persuasissetque ut omnis honestatis cura abjecta, 
tnrpissima quique et maxime ignominiosa ante- 
haberet; ipsum modice flagellatum urbe dimiserit ; 
ne quid gravius iterum pateretur. Ducitur etiam $949 
Thecla a Cestillio, matre ipsa quoque per clamorem 


! Deest. V. C. * τῷγε V. C. 


inanes, 8 üyzi^ev V " — «s ἀγέδην, ' f. ὡς pi. 


* δυσαρῆς V. C unus 


oyT, ua xaX βλέμμα περιεογότερον. » Τὸ δὲ νῦν τοῦτο 
τὴν ἴσην μὲν ὑποψίαν τοῖς ὁρῶσιν ἔφερεν. Οὐ μὴν 
χαὶ εἰδότες ἦν τὸν Παῦλον xai τὴν Θέχλαν, τό γε 
οὕτως ἄτοπα xal δυσαγῆ ὃ xav' αὐτῶν ὑποπτεύειν * 
οὔτε ἐφ᾽ οἷς παρεχαθέζετο μὲν dj χόρη,, διελέγετο δὲ 
ὁ Παῦλο;. Θεασάμενο; οὖν ὁ θάμυρις, ἅπερ οὐδὲ 
bi20 ἤλπισεν, τὴν Θέχλαν, ἅμα xal τὸν Παῦλον, 
περίτρομης ἐγένετο, xal ἰλίγγου μεστὸς, ὡς μιχροῦ 
xai εἰς λειποθυμίαν ἀπολῆξαι xai θάνατον ὑπὸ τῆς 
ἄγαν ἀνία:. « Ἐρωτιχῆς vào λύττης προλαθούσης " 
χαὶ ζηλοτυπίας, εἰς σαφῆ πάντως μανίαν χαὶ φρενο- 
ὀλάδειαν τελευτᾷ τὸ δυττύχημα. ν Συναρπάσας δὲ 
ὅμως μεθ᾽ ὧν εἶχε δημοτῶν xal οἰχετῶν τὸν Παῦλον, 
ἄγει φοράδην παρὰ τὸ διχαστήριον " οὐδὲν ἄῤῥητον 
οὐδὲν ἄπραχτον, ὧν θυμός " τε βούλεται xal ζηλο- 
τυπία παραχελεύεται, ἐάσας κατὰ τοῦ Παύλον - ὡς 
xai τὸν Κεστίλλιον (ὄνομα δὲ ἦν τοῦτο τῷ ἀνθυπάτω) 
φειδόμενον τοῦ Παύλου * χαὶ γὰρ ἑαλώχει τῶν ἀν- 
δρὸς, xxl τις δὲ καὶ εἰσεληλύθει πόθος αὐτὸν τῶν 
ὑπὲρ εὑσεδείας ὑπ᾽ αὐτοῦ λεγομένων * αἰδοῖ δὲ xat 
τοῦ Θαμύριδος, χαὶ τῶν περὶ αὐτὸν βοώντων ἐπὶ 
τοῖς οὕτω δῆθεν ἀνα:δῶς * πραχθεῖσι xal τολμηρῶς, 
τὸ σεμνὴν χαὶ εὐπάτοιδχ χόρην ἀνδραποδισθεῖσαν, 
χαὶ ἀναπεισθεῖσταν πάντων μὲν ἀλογῆσαι τῶν χαλ- 
λίστων, ἐλέσθα: δὲ τὰ παναίσχιστα xal ἀτιμώτατα, 
μιχρὰ μηυστίξαντα τὸν Παῦλον ἀποπέλψαι τῆς πό- 
λεως, xaX μὴ 1. ἐϊσαῦθίς τι παθεῖν αὐτὸν βιαιότερον. 
ἤΑγεται ὃὲ xai fj Θέχλα παρὰ τοῦ Κεστιλλίου, τῆς 
μητρὸς Θεοχλείας τοῦτο ἐπιδοώτης, tb xal ταύτην 
ἀχθῆναι xay δοῦναι δίχην ὑπὲρ οὕτως ἀθέσμου τε xal 
ἀτόπου πράξεω:;. Ὡς £i ἦχε χαὶ ὥρθη, θαύματος 
μὲν ἅπαντας ἐπλήρωσε xai θάμθους * xa γὰρ 
ὀφθεῖσα μόνον ἅμα πάντας τῷ χάλλει χατήστραψε, 


* προσλαθούσης. V. C. δ μῦτός «c male erat 


509 
xal ταῦτα ἐν ἠπελημένῳ λοιπὸν σώματι" ἔλξου ὃς 
xai δαχρύων τὸν διχαστῆν, χοινῇ OR πάντας τοὺς 
ὁρῶντας ἐχπλέξεως χαὶ δέους, ἐπὶ τῷ οὕτως ἐπηρ- 
μένῳ χαὶ γαύρῳ xal βλοσυρῷ φρονήματι xax βλέμ- 
ματι. Καὶ γὰρ πρὸς μηδὲν ὅλως τῶν γινομένων 
χαθυςφεῖστα pnt ὀχλάσασα, χαθάπερ τις λεόντί'ος 
σχύμνος ἐν μέσῳ πολλῶν ἐφάνη δορχάδων. Ἐχρυή- 
σατὸ δὲ πρὸς αὐτὴν xal λόγοις τοιούτοις ὁ ἀνθ- 
ὕπατος " 
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A poscente, ut raperetur, poenasque lueret tam impii 


atque absurdi facinoris. Ut autem in conspectum 
venit, cuneli quidem admiratione ac stupore ( nam 
vel visa statim quotquot aderant pulchritudine su», 
licel incompto alioqui corpore, attonitos reddidit), 
misericordia autem ac lacrymis judex, communiter 
vero omnes ipsam iutueutes consternatione atque 
formidine, propter animum vultumque adeo clatum, 
severum, gravem, repleti fuere. Neque enim ob 


quidquam eorum, quz fiebant, se  demittebat, aut frangebatur : sed tanquam leonis catulus in medio 
plurium damarum apparebat. Ad quam etiam proconsul his verbis est usus : 


« 'Opo μὲν μηδὲν εὐγενείας σε, μηδὲ σεμνότητος 
ἀπολείπουσαν, ὦ χόρη, μήτε μὴν φρονήσεως xal 
σωματιχῆς εὐπρεπείας " ὁμοῦ δὲ πάντα χεκττσῦαι 
πὰ χάλλιστα, ὡς ἐκ τῶν ὁρωμένων τούτων ἐμοί τε 
ἑνὶ, χαὶ τούτοις ἅπασι στοχάσασθαι, Τί δὲ βουλομένη 
λοιπὸν φεύγεις τὸν γάμον, εἰπεῖν οὐχ ἔχω" πρᾶγμα 
οὕτω σεμνὸν xal τίμιον, xal παρὰ πάντων ὁμοίως 
ἐπαινούμενον ἀνθρώκων τε χαὶ θεῶν. Οὗτος γὰρ, ὡς 
συντόμως εἰπεῖν, πληροῖ μὲν τὴν γῆν ἅπασαν ἀν- 
θρώπων τε χαὶ ἄλλων ζώων, πληροῖ δὲ τὸν ἀέρα 
πτηνῶν fon δὲ xai τῇ θαλάσσῃ δίδωσιν, ἃ τῇ θα- 
λάττῃ τρέφειν νόμος. Οὗτος ὁ γάμος xai τὴν τοῦ 
θανάτου διορθοῦται φύσιν, ἀντὶ τῶν παρ᾽ αὐτοῦ ληϊ- 
ζομένων, ἀντεισάγων τοὺς ἐσομένους " ὡς ἐγγὺς 
εἶναί που χαὶ ἀθάνατον τὸ γένος ἡ μῶν, τῶν ἐπιφυο- 
μένων ἀνθρώπων ἀεὶ τὴν τῶν προαπελθόντων ! ἀνα- 
πληρούντων xai φύτυν xai τάξιν xal χρείαν. Οὗτος 
καὶ σωφροσύνης διδάσκαλος, χαὶ χάλλιστος ὄρος, καὶ 


φύλαξ, ἐννόμῳ μίξει τὰς παρανόμους ἡδονὰς χαὶ C 


μίξεις ἀεὶ χωλύων. Οὗτος χαὶ τὸ γνήσιον ἀπὸ τῶν 
νόθων χαὶ οὐχ εὖ γεγονότων διαιρεῖ, xal γνώμων 
ἀχριδέστατός Egit τῆς εὐπιιδίας, Οὗτος χαὶ * τῶν 
γενῶν τὰς ἐπωννμίας ἀχραιφνεῖς οἷδε φυλάττειν. 
Οὗτος; xal τὰς τῶν χρημάτων διαδοχὰς οἷς τε 
προτῖκκον διανέμει, Τί τοίνυν φεύγει; τὸν γάμον, 
ἱεροπρεπὲς οὕτω χρῆμα xai χάλλιστον ; xal γὰρ ὁ 
σὸς vasto γάμον ἑλόμενος, xal γάμον τιμήσας, σὲ 
τὴν οὕτω χαλλίστην ἐχτήσατο᾽ xol ἡμῶν ὃς τῶν εὖ 
Ἦδη γεγονότων ἔγαστον ὁ γάμος εἰς φῶς τε χαὶ τὸν 
παρόντα βίον προήγαγε ὃ. Καὶ ἕχαστος μὲν ἡμῶν 
ἄπεισι πάντως ix τοῦ βίου " ἀντεισάγει δὲ διὰ νοῦ 
γάμου πάλιν ἄλλον, οἷος αὐτός. Καὶ μὴν xal ὁ Θά- 
μυρις οὗτος θαυμαστός τε χαὶ εὐπατρίδης, καὶ τῶν 


σῶν ὑμεναίων τε χαὶ γάμων οὐχ ἀνάξιος. Καὶ γὰρ D 


καὶ γένει λαμπρύνεται, xai πλούτω χομᾷ, καὶ τῆς 
πόλεώς ἐστι τὸ χράτιστον. "Opi; 6b ὅπως χαὶ μέμη- 
νεὺ ἐπὶ σοὶ, σὲ πάντα ἡγούμενος, καὶ τῶν ἐπὶ σοὶ 
μόνον ἐλπίδων ἐξτιρτημένος. Μήτε οὖν σαυτῇ, μέτε 
τούτω φθονήσεις τῶν εὐδαιμόνων γάμων, pfts μὴν 
τῇ πόλει τῶν ἐξ ὑμῶν μιχρὸν ὕστερον ἐσομένων 
ἐχγόνων “ ὑφ᾽ ὧν χοσμηθήσεται μὲν ἡ πόλις, χοσμη- 
θήσεται ὃὲ τὸ γένος " οὐχ ἐπιλείψετε δὲ οὔτε ὑμεῖς 
ποτε τῇ μνήμῃ τὸν βίον, παίδων παισὶν ἀεὶ παρα- 
διδόντω" τὴν x30' ὑμᾶς εὔκλειαν. Εἰ δέ τι παρὰ τοῦ 
ξένου τούτου xal γέροντο; ἀχήχοας, ὡς ὕθλων xal 
pa0ov χαταφρόνησον τῶν ἐχείνου λόγων xaY λήρων " 


! ἀχελθόντων Υ. C, 
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« Video tibi, o virgo, nullam szenerositatis gravi- 
tatisque speciem deesse, neque omnino ullnm aut 
animi aut corporis ornuawentuüm, sed priestan- 


B tissimis quibusque dotibus esse preditam , ut ex 


illis, quae in te conspicimus, et mihi sigillatim, el 
hisce omnibus conjectu facile est. Quid autem ti- 
bi velis, quod deinceps conjugium fugias, dicere 
non possum : rem adeo praeclaram, honestam, et 
ab omnibus hominibus, diisque ipsis uno ore lau- 
datam. H:ec enim, ut verbo complectar, terram uni- 
versam hominibus aliisque animantibus implet ; 
implet et aera volucribus ; quit et mari donat illa, 
que in mari nature lege nutr.untur. Hoc ipsius. 
mei mortis naturam corrigit; pro iis, quos ipsa 
deprzdatur, alios qui porro vivant, inducens: pro- 
pe ut immortale jam nostrum genus sit, adniscen- 
tibus semper hominibus, qui abeuntium naturam, 
ordinem, usum reprasentent. Hoc pudiciti:e opti- 
mus magister, terminus, custos, legitimo concubitu 
illegitimas libidines coitusque semper impediens; - 
hoc liberos inzenuos a nothis, et non debita com- 
mistione natis, secernit ; hoc probx sobolis index 
exactissimus ; hoc familiarum — appellationes sin- 
ceras conservare novit; hoc bonorum successiones, 
quibus dehentur, attribuit. Quid igitur conjugium 
fugis, rem adeo piam, decentem, pulehram ? Nam 
el pater tuus conjugium eligens, conjugium hono- 
rans, te pulcherrima forma adeo cxcellentem est 
consecutus: idem conjugium singulos nostrum, qui 
ingenui censemur, in lucem hanc vitamque produxit. 
Et quidem ut cuilibet ex hac vita abeundi neces- 
sitas incumbit, 950 ita per coujugium pro se 
alium rursus sui similem reponit. Et certe Thany- 
ris hic preclirus est ac nobilis, tuisque hyme- 
nis el nuptiis nequaquam indignus, Nam et ge- 
nere splendescit, el divitiis superbit, et totius ur- 
bis est potentissimus. Vides autem quantum te totus 
ardeat, in te omnia collocet, ex sola tui po- 
tiundi spe totus dependeat. Ne ergo tibi ipsi atque 
illi beatas invide nuptias, neve civitati posteros ex vo- 
bis mox mascituros ; per quos illa ornabitur, ornabi- 
tur et vestra familia: nec vosporro unquam hanc vi- 
tam una cum memoriz vestre interitu relinquetis , 
nominis vestri nobilitate per liberos posterosque 
perpetuo propaganda. Si quid vero secus ex pere- 
grino illo et vetulo audisti, ut nugas et fabulas ae 
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deliramenta, sermones ejus contemne : ne ameu- A μῆπου xal μέμψῃ τὴν ἐπὶ τούτοις ἀδουλίαν. Οὔτε 


t'am in rebus istiusmodi sitam tu quoque aliquando 
merito incuses. Neque enim tus aut :elatis aut ju- 
dicii est de hujusmodi dogmatis dijudicare, sed tele 
potius coloque assidere : quze sola munera, ut quod 
res est. dicam, mulieribus natura tribuit. Sed me 
audi, et a frivola illa impostura ac nugaci incanta- 
mento te transfer, et meliora atque utiliora eli- 
gens, Thamyridi te junge : fiasque nobis omnibus, 
festivitatis, lxtitie, hilaritatis fundus et fundamen- 
tum. Nam et ipse in tuis hisce nuptiis choreas du- 
cam, tibique ei sponso tuo multum optandam co- 
ronam imponaim, et ut in liberorum quoque vestro- 
rum nuptiis una tripudiare possimus, vota conci- 
piam. » 

llis sermonum blanditiis atque illecebris pro- 
consul puellam ab instituto avertere nitebatur : 
ad qu: nullum ipsa verbum emisit, indignum mu- 
lieri decore virginisque verecundia esse judicaus, 
vocis su: in publico copiam facere, et linguam vir- 
ginalem theatro, populi frequentia redundanti, ex- 
ponere. « Neque enim quidquam mulieres magis 
decet, nibil perinde ipsis convenit, ut taciturnitas 
et quietudo. » Proinde nullo cuiquam responso red- 
dito, tanquam agna coram ipso tondente (uisi 
quis audacius hoc a me dictu:n. interpretetur) mu- 
la constitit, nec quid loqueretur omnino quazreus ; 
sed quos aliquando pro Christo cruciatus esset per- 
pessura, intent: mentis agitatione revolvens, hac- 
que ipsa quiete fideique imperturbata constantia, 
suam jam tum in rebus asperis futuram aliquando 
tolerantiam ostendens. Magno interim facto si- 
lentio, cum Thecla nihil penitus responderet, 95] 
dubitaretque Cestillius quid sibi foret agendum, et 
populus inflexibilem minimeque cedentem puellae 
rigorem admiraretur, Tleoclea vehementer aniio 
commota, exclamans, « Quid cunctaris, inquit, o 
judex ? quid ab exlege ista, et nuptiarum hoste 
(ipsis enim bujus verbis utar) poenas sumere, quid 
ignem in ipsam -accendere differs ? quid moraris? 
uratur enim, et pereat, qure przclarum, patria le- 
ge ineunduin matrimonium detrectans, imeretricis 
ac turpis ancillule vitam potiore:n ducit ; el spon- 
sum tam ingenti munere ambientem fugiens, ad 
hominem erronem ac percgrinum ultro transit ; 
maximum ea re universe patrie, generi, urbi, ac 
mihi sigillatim, qux: ad tantum malum ipsa:n pe« 
peri, probrum concilians: ut nihil aliud deinceps 
viventibus, quam quidam tragoedia fiam. » Qui- 
bus verbis tam tniserabiliter a Theoclea dictis, ve- 
hementer commotus proconsul, tum etiam Thaiy- 
rin (quippe prepoteutem ac jure irascentem, quod 


! ἐσπουδάζετο V. C. 


γὰρ τῆς σῆς ἡλικίας ἤδη xaY φρενὸς χρίνειν τά γε 
τοιαῦτα δόγματα, ἱστῷ δὲ μᾶλλον, xai ἡλαχάτῃ 
προσχαθήσθαι" ἃ χαὶ μόνα γυναιξὶν, ὡς εἰπεῖν, ἡ 
φύσις ἀπένειμεν. ᾿Αλλὰ πείσθητί μοι, χαὶ μετάθου 
μὲν ἀπὸ τῆς xsv; ταύτης ἀπάτης χαὶ ληρωδίας " 
ἑλοῦ δὲ τὰ χρείττονα, xal λυσιτελέστερα, xal συν- 
άφθητι τῷ Θαμύριδι, xal γενοῦ πᾶσιν ἡμῖν ἑορτῆς 
ὑπόθεσις χαὶ χαρᾶς xaX φαιδρότητος. Xopcóso γὰρ 
ἐπὶ τῷ σῷ γάμῳ χἀγὼ, xa περιθήσω μέν σοι, περι» 
θήσω δὲ τῷ νυμφίῳ τῷ σῷ τὸν πολύευχτον στέφανον" 
πεύξομαι δὲ ταῦτα, xal ὑμετέροις συγχορεῦσαι 
παισίν, ) 


'AXX ὁ μὲν ἀνθύπατος πράως οὕτως καὶ προσ- 
ἡνῶς μεταθεῖναι τῆς προθέσεως τὴν χόρην ἐσπούδα- 
ζεν "" ἡ δὲ Θέχλα προῆχε μὲν οὐδ᾽ ὅλως φωνήν " οὔτε 
γυναιχιχῆς εὐχοσμίας, οὔτε παρθενιχῇς αἰδοῦς ἄξιον 
χρίνουσα δημοσιεύειν ὅλως φωνὴν, χαὶ προτιθέναι 
γλῶτταν παρθενιχὴν πανδήμῳ θεάτρῳ. ε Καὶ γὰρ 
οὐδὲν οὕτω γυναιξὶν πρεπῶδες, οὐδὲν οὕτως ἁρμό- 
διον, ὡς σιωπᾷν xal τὸ ἢρεμεῖν. » Φωνῆς μὲν οὖν 
οὐδ᾽ ὅλως μετέδωχεν οὐδεν" εἰστήχει δὲ, εἰ μὴ 
τολμηρὸν ἄρα εἰπεῖν, ὡς ἀμνὰς ἐναντίον τοῦ χείρον- 
τος αὐτὴν ἄφωνος, οὐ τί φθέγξεται ζητοῦσα" τί δὲ 
ἄρα χαὶ πότε πάθοι διὰ Χριστὸν ὀνειροπολοῦσα, xal 
τῷ ἀτρεμεῖ καὶ ἀταράχῳ τῆς πίστεως τὴν ἐπὶ τοῖς 
δεινοῖς ἤδη χαρτερίαν ὑπεσήμαινε. Πολλῆς δὲ ἐπὶ 
τούτοις ἡσυχίας οὔσης, χαὶ τῆς μὲν Θέχλης οὐδὲν 
ἀποχρινομένης, τοῦ δὲ Κεστιλλίον διαποροῦντος ὅ τι 
xal δράσοι, xai τοῦ δήμου δὲ τὸ ἀτενὲς χαὶ ἄειχτον 
τῆς χόρης θαυμάζοντος, ἀνέχραγέ ποθεν ἐχπαθῶς ἧ 
Θεόχλεια * « Ὧ διχαστὰ, φησὶ, τί μέλλεις; τί δὲ 
ἀναδάλλῃ εἰσπράττεσθαι δίχας τὴν ἄνομον ταύτην 
xaX ἄνυμφον ; » αὑτοῖς γὰρ τοῖς ἐχείνης προσχρῆδο- 
μαι ῥήμασι" ε Τί δὲ ὑπερτίθῃ xal μέλλεις πῦρ ἐπ᾽ 
αὐτὴν ἀνάπτειν; χαιέσθω γὰρ καὶ ἀπολλύσθω, [d 
τὸν μὲν εὐχλεῇ xai πάτριον ἀρνησαμένη γάμον, 
ἑταίρας δὲ καὶ θεραπαινίδο; αἰσχρᾶς προελομένη 
βίον " χαὶ τὸν μὲν ἐπὶ τοσαύτῃ φερνῇ νυμφίον φυ- 
γοῦσα, πρὸς τὸν ἀλήτην xal ξόνον αὐτομολήσασα, 
χαὶ μεγίστην προστρίψασα τὴν αἰσχύνην πατρίδι 
.«ε ὅλῃ χαὶ γένει xal πόλει, χἀμοὶ τῇ ἐπὶ τοτούτῳ 
χαχῷ τεχούσῃ παιδίον, ἵνα γένωμαι τραγῳδία τῷ 
βίῳ (5). » Δεινοπαθέσας οὖν ἐπὶ τοῖς οὕτως ἐλεεινῶς 
παρὰ τῆς Θεοχλείας ῥηθεῖσιν ὁ ἀνθύπατος, ἅμα δὲ 
χαὶ τὸν Θάμυριν ὑφορώμενος, ὡς μεγάλα τε δυνά- 
μένον xal διχαίως ὀργιζόμενον, ὡς xal γαμετῆς 
οὕτω χαλλίστης ἀποστερούμενον, χαὶ τὰ ἐπὶ Χρι- 
στιανοῖς δὲ χείμενα χαὶ θρυλλούμενα τότε δόγματα 
δεδοιχὼς, χελδύει πυρὶ παραδοθῆναι τὴν 8£xXav. Ἡ 


PETRI PANTINI NOTAE. 


(δ) "Ira γένωμαι τραγῳδία τῷ βίῳ. Mortalibus, 
hominum generi superstitibus, viventibus, lu. eo- 
dem £&en-- ' mundo alicubi : Συνεπιμαρ- 


T )pav ἀποδοὺς 


Θεῷ. Astipulatur universum hominum genus, Deo 
locum sublimem tribuens ; οἱ Noster pag. 32 ait. TX 
τῆς εἰδωλολατρείας xaxà ἐπεισχωμάσαντα τῷ βίῳ 
τούτῳ. 
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ἵγ᾽ ἅμα xai τοῦ Χριστοῦ δειχθῇ δύναμις, xat ἡ τῆς A uxore longe formosissima spoliaretur) reformidans, 


μάρτυρος ἐχλάμψῃ χάρις λοιπὸν, xat ὁ τοῦ Παύλου 
μὴ ἄκαρπος γένηται πόνος. Πάντων τοιγαροῦν παν 
ταχόθεν ξύλα συμφορησάντων, xai τῆς φλογὸς εἰς 
αὐτὸν ' αἰθέρα χορυφωθείσης, ἐπιδῆναι χελεύεται 
τῇ οὕτως ἐχφλογωθείσῃ πυρᾷ. Ἕν ὁρμῇ δὲ καὶ 
αὐτῆ: τῆς χόρης τοῦ πράγματος οὔσης, xal πρὸς 
τὸ πῦρ ὁρώσης, καὶ ἀκττούσυης μὲν λοιπὸν μετὰ 
περιχαρείας xaX γεγανυμένης ψυχῆς, ὀρθῷ δὲ χαὶ 
ἀχλινεῖ xal φαιδρῷ τῷ βλέμματι" παραδείχνυσιν 


ἑαυτὸν ὁ Χριστὸς ἐν τῇ τού Παύλου μορφῇ, τὴν προ- 


θυμίαν αὐτῆς ἐπιθαῤῥύνων τὴν εὐτονίαν ἐπιθήγων, 
τὴν φύσιν ἐπισφίγγων (6)* ὡς xal τὴν παρθένον 
ἰδοῦσαν (χαὶ γὰρ ἀληθῶς αὐτὸν ᾧετο εἶναι τὸν Παῦ- 
λον, ἀλλ᾽ οὐ τὸν Χριστὸν) ὑπορειδιάσαι, χαὶ πρὸς 
ἑαυτὴν εἰπεῖν" « Ἰδοὺ, περισχοπεῖ χαὶ φυλάττει με 
Παῦλος, μήπως ἄρα ὀλιγωρήδασα xai ὀχλάσασα, xal 
πρὸς τὸ πὺρ ἀποδειλιάσασα, ἀποστήσομαι τῇ; χαλῆῇς 
xai μαχαρίας ὁμολογίας. ᾿Αλλ᾽ οὐ μὰ τὸν ὑπὸ σοῦ 
μοι τοῦ Παύλου εὐαγγελισθέντα Χριστὸν, οὐ μὴ 
προδῶὼ τὴν εὐσέδειαν, οὐδὲ μὴ τὴν σὴν χαταισχύνω 
διδασχαλίαν. Μόνον στῆθι μιχρὸν, ὦ διδάσχαλε, xal 
ἐπιχάλεσαξ μοι τὸν Χριστόν" ἵνα xal τῇ αὔρᾳ τοῦ 
Πνεύματος διαῤῥιπίσῃ xai δροσίσῃ τοῦτο τὸ πῦρ, 
xàpou τὴν ἀσθένειαν τῆς φύσεως ὑποστηρίξῃ τῇ 
παρ᾽ αὐτοῦ βοηθείχ " » xal μετὰ τοὺς λόγους τού- 
τους, τὸν τοῦ σταυροῦ τύπον πρότερον ἐν ἑαυτῇ ἐχ- 
τυπώσασα, bauthv δὲ μᾶλλον xaX ὅλην εἰς τὸν τοῦ 
σταυροῦ τύπον ἀπειχάσασα, διὰ τῆς ἐφ᾽ ἑχάτερα τῶν 
χειρῶν ἐχεάσεως, εὐθὺς ἐφήλατό τε τῇ πυρᾷ, xol 
χατετόλμησε τῆς φλογὸς, θαρσαλέως οὕτω xal ἀδι- 
στάχτως, ὡς οὐχ ἄν vt; ἄλλως ἐν σταθερᾷ μεσημ- 
ὀρίᾳ καὶ ὥρᾳ πνίγους. Ὅθεν xax τὸ πῦρ, τῆς ἑαυτοῦ 
φύσεως ἐχλαθόμενον, αἰδοῖ xal qó6« τοῦ σταυροῦ, 
θάλαμος μᾶλλον ἣ xápivo; ἐγένετο τῇ παρθένῳ" 
οὐδὲ τοῦτο τοῖ; θεωμένοις παρασχὸν, τὸ γυμνὴν τὴν 
έχλαν ἰδεῖν. Καὶ γὰρ ὑψωθὲν χαὶ περιχυρτωθὲν xal 
ἀποτειχίσαν πάντοθεν τοῖς ἀχολάστοις- τὴν θέαν, χοιτω- 
γίσχου μᾶλλον ἤπερ πυρὸς ἐπλήρωσε χρείαν. Φασὶ δέ 
τοι * xal παΐδας 'E6palov ἐν Βχδυλῶνι, τῇ μεγάλῃ τῇ 
Μήδων, τρεῖς ὄντας φιλανθρώπου ποτὲ χαὶ τούτου ὃ 
τυχεῖν τοῦ πυρὸς, τοῦ Θεοῦ τότε χἀχεῖνο τὸ πῦρ ἡμερώ- 
σαντος. ᾿Αλλ᾽ ἐχεῖ μὲν τοῦτο μόνον ὕπτιρξε, καὶ τὸ 
θαῦμα ἔστη" ἐνταῦθα δὲ χαὶ ἡ γῇ τὴν παράνομον ἐμαρ- 
τύρατο βίαν, μέγα τι καὶ διωλύγιον ὑπηχήσασα " xai 
οὐρανὸς ὅμόρον ἀφῆχεν, οὐχ ἀτμοῖς, οὐ νεφέλαις πρό- 
«£pov χαλυφθεὶς, ἃ δὴ χαὶ διιόρων εἶναι πιστεύεταΐξ τε 
χαὶ λέγεται μηνύματα, ὑπὸ τοῦ Θεοῦ δὲ τοῦτο ποιῆσαι 
π-ροσταχθεὶς, ἐπὶ τιμῇ xat συμμαχίᾳ τῇς μάρτυρος. 
b Dan. in, 9]. 
* τοιούτου V. C. 


τόν. ἃ. 5 δὴ τι. 
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placitaque illa Christianorum, quz tum passim vul- 
gabantur, suspecta babens, Theclam igni tradi ju- 
bet : quo scilicet simul et Christi potentia decla- 
raretur, et Martyris de cetero gratia effulgeret, 
et Pauli labor non infructuosus redderetur. Lignis 
enim per omnes undique comportatis, et flamma 
in ipsum jam zthera sese sustollente, pyram ita 
lammantem virgo .inscendere jubetur. Qus dum 
magno impetu id facere parat, atque ignem in- 
(tuens, pr: gaudio atque animi laetitia, vultu ere- 
cio, inunoto, atque hilari deinceps exsullat, ecce 
Christus sub Pauli specie, se illi ostendit ; prom- 
ptitsdinem ejus magis confirinans, consiantiam- 
que cxacuens, el naturam ipsius ita constringens 
alque coercens, ut. illa Paulum se conspicari rata 
(illum enim revera, non autem Christum esse exi- 
stimabat) subrideret, et intra se diceret : « En cir- 
cumspicit οἱ observat me Paulus; ne forte mei 
ipsius negligens, animo labascens, et ignis timore 
perculsa, a pulchra ac beata confessione desistam. 
Sed non, mi Paule, per Christum juro, qui mihi 
abs te feliciter est annuntiatus, non prodam reli- 
g'onis causam, neque hac tuam doctrinam contu- 
melia afficiam. Asta duntaxat paululum, mi magi- 
ster, 959 mihique Christum invoca : quo Spiri- 
tus sui aura ignem hunc eventilet atque irroret, et 
naturz mex imbecillitatem auxilio suo confirmet. » 
Quo dicto, crucis figura sese prius consignans, seu 
potius se totam in crucis modum componens, per 
manuum utrimque expansionem, protinus in py- 
ram insiliit, et se flammas commisit: non minus 
intrepide e incunctanter, atque quis audeat acri 
meridiano soli, tempore zstus, dum maxime calet. 
Unde et ignis naturz suz oblitus, ob crucis reve- 
rentiam atque timorem, virgini thalami potius loco, 
quam camini fuit: ne hoc quidem, qui huic rei 
spectatores aderant, concedens, ut nudam The- 
clam intuerentur. Nam in altum elatus, et circum 
illam sese recurvans, omnique ex parte virginem a 
conspectu impudicorum  muniens, non tam ignis, 
quam cubiculi usuin eidem przbuit. Aiunt autem 
etiam pueros llebrzorum tres numero b, Babylone, 
magna Medorum urbe, similiter aliquando ignem 
hominibus benignum in se fuisse expertos h, Deo 
tum lemporis quoque illum mitigante. Ceterum 
unum hoc miraculum ibi duntaxat evenit : at hic 
etiam terrà iniquam vim virgini intentatam testata 
est, vehemeutem et quoquoversus penetranteui 


PETRI PANTINI NOTE. 


(60) Th» pvc ἐπισφίγγων. Vir doctus ita capit : 
Virginis naturam, fewmiueam alias ac. debilem, a 
Christo ita fuisse confirmatam, (ut enim, iuquit 
ille, dissipatas ac dissolutas vires dicimus, ita et quae 
arcte colligantur et stringuntur fortiora sunt) sive 
«oercitam sive constrictam, ne ad quam natura 


rapit homines inconstantiam, virgo hzc deflecteret; 
ueve ab igni lesionem ullam pateretur, id quod ipsa 
mox orat sibi dari: Κἀμοῦ τὴν ἀσθένειαν τῆς φύ- 
σεως ὑποστηρίξῃ τῇ παρ᾽ αὑτοῦ βοηθείᾳ. Sic ille. 
Mihi mea interpretatio magis placet , ob ea quz 
sequuntur. 
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sonitum edens. Deindeet eclum imbrem demisit, A Ὅθεν xat xatzppaytv μετὰ xai χαλάζης πολλῆς xal 


nullo antea vapore, nulla prorsus nube contectum 
(quie imbrium creduntur et dicuntur esse indicia), 
sed a Deo in honorem et auxilium Martyris id fa- 
cere jussum. Proinde ingenti cum fragore plurim:ze 
grandini pluvia illa admista, multos lconiensium 
suffocavit, in hac ipsa adversus virginem temeri- 
tate, panas ejusdem temeritatis ab illis exigens, 
ipsaque ab eo, qui ignis esse videbatur, liberans. 
Que dum in urbe flerent, cunctis summo timore 
atque animi consternatione perculsis, eorumque 
que in Theclam ausi. fuerant, penitentia ductis, 
οἱ amare lamentantibus, Paulus interim extra ur- 
bem in. quodam sepulcro eum Oncsiphoro versaba- 
tur; neque ipse certaminis illius. immunis, sed 
valde sollicitus, in jejunio durans, pronus in pavi- 
mentum projectus, cum lacrymis Christum super 
virgine decertante invocabot. Neque enim quidquam 
illorum, qux gerebantur, ipsum latebat : quod et 
prope urbem esset, et res ille multorum sermone 
celebrarentur. 954. Cumque jam diutius jeju- 
nium cxitenderetur, Ouesiphori familia deinceps ob 
inediam famemque longiorem valde laborans (ne- 
que enim ipsis iu nu!rimentum aut panis, aut po- 
tus, aut obsonium erat , ul qui celeri arrepta fuga 
latebras sibi qu:zesivissent) id sibi a Paulo permitti 
rogant, ut civitatem ingressi necessaria sibi co- 
emereni, Nec vero mirum si id illis accidebat. « Nam 
junior illa atque adolescens ztas nulla perinde re 
affligi animeque dejici solet, quam fame aut siti 
toleranda: idque in pueris malum gravissimum. » 
Impetrata proinde a Paulo venia, ut abeuntes quae 
ex usu sint przstinent, sumpta ejusdem penula dis - 
cedunt. Neque eniur quid aliud facerent habebant, 
nulla ipsis pecunia suppeditante. Interea Martyr 
2b igne liberata, et Pauli causa vehementer sol- 
licita circumquaque commeans, in pueros Onesi- 
phori forte incidit; qui ipsam agnoscentes reeta 
ad Paulum deduxerunt: quem humi prostratum, 
cum gemitua Deo postulantem atque obsecrantem, 
quod jam prope se, et ante pedes habebat, in"enit. 
Inclamans ergo Martyr, protinus ait : « Deus, rex, 
conditor universi benedicte, et Pater magni atque 
uvigeniti Filii tui, gratias tibi ago, tum quod prz- 
ter omnium opinionem ab ignis comminatione 
ac violentia sim conservata, tum quod hunc meum 
asseriorem ac praeceptorem Paulum conspiciam : a 
quo mihi potissimum annuntiata est regni vestri 
potentia, vesirié viriutjs magnitudo, vestre in Tri- 
nitate Deitatis immutabilitas, ejusdemque potesla- 
tis atque zequalitatis una atque eadem ratio ; incar- 
nationis unigeniti Filii tui sacramentum ; sancti Spi- 


D 
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ritus nullius rei indiga vis atque efficacia; fidei sin- , 
cerum, germanum ac salutare lucrum ; vera Dei coguitionis via; omnis denique vitz ex Dei pra- 
Scripto moderand:e utilitas, ac mox futura felix retributio. » 


Quibus au.litis, Paulus cum impetu de terra exsi- 


eadem Metaph. hisvoria est ἡμέρα; ἔξ, * f, εἶχεν. 


μνημείῳ Metaphrastes ; additque fuisse xaX τὴν ὁδὸν, τὴν ἀπὸ Ἰχονίου 


μεγίστης τοῦτο τὸ ὕδωρ, πολλοὺς μὲν τῶν Ἰχονιέων 
διέπνιξεν ἐν αὐτῇ τῇ τόλμτ, χαὶ τὴν ὑπὲρ τῆς τόλ- 
une τιμλωρίαν εἰσπραξόμενον" τὴν δὲ παρθένον xai 
αὐτοῦ τοῦ δοχοῦντος εἶναι πυρὸς ἡλευθέρωσε. Τού- 
«tov δὲ οὕτως ἐν τῇ πόλει συμδάντων, χαὶ πάντοιν 
ὑπ᾽ ἐχπλέξζεως ἅμα χαὶ δέους χατεπτηχότων, xal 
κοῖς ἐπὶ τῇ Θέχλῃ τετολμγ μένοις μεταμελομένων c2 
χαὶ ὀδυρομένων πιχρῶς, ὁ Παῦλος ἔξω μέν που τοῦ 
ἄστεος ἔν τινι topo !, ἅμα xal τῷ Ὀνησιφόρῳ 
διέτριθεν" οὔτε δὲ αὐτὸς ἔξω τῶν ἀγώνων τούτων 
ὑπῆρχε, περιδεῆς τε ἦν ἄγαν, xal ἄτιτος διετέλει *, 
xai πρηνὴς bm' ἐδάφους ἔχειτο, δαχρύων τε xal τὸν 
Χριστὸν ὑπὲρ τῆς ἀγωνιζομένης χόρης ἐπιδοώμε- 
νος. Οὔτε γὰρ ἐλελήθει τῶν γινομένων αὐτὸν οὐδὲν, 
ἅτε xal ἀγχοῦ τῆς πόλεως ὄντα, χαὶ τῶν ταῦτα περ'- 
θρυλλούντων οὐχ ὀλίγων ὄντων. "Exzetvopévn; δὲ τῆς 
ἀσιτίας, οἱ τοῦ Ὀνησιφόρου χαχῶς ἔχοντες λοιπὸν ὑπ᾽ 
ἐνδείας τε xal πείνης μαχρᾶ: (οὔτε γὰρ ἦν τι πρὸς 
διατροφὴν αὐτοῖς, οὐχ ἄρτος, οὐ ποτὸν, οὐκ ὄψον, ὡς 
ἂν φεύγουσί τε xal χρυπτομένοις), ἐπιτραπῆναι δέον- 
ται παρὰ τοῦ Παύλου τό τε ἄστυ χαταλαδεῖν xal τὰ 
τῆς ἀνάγχης πρίασθαι. "Enacyov δὲ τοῦτο εἰχότως. 
« Νέας γὰρ ἡλιχίας ἔτι xol μειραχιώδους οὐχὶ οὕτω 
τὸ ἀλγεῖν χαὶ ἀθυμεῖν, ὡς τὸ πεινῆν ἅπτεται χαὶ 
διψῆν xol τοῦτό ἐστιν dj μεγίστη συμφορὰ τοῖς 
παισίν. » Ἐπιτρέποντλι τοιγαροῦν παρὰ τοῦ Παύλου 
xai ἀπελθεῖν xol πρίασθαι: xai δὴ χαὶ λαθόντες 
αὑτοῦ τὸν ἐπενδύτην, ἀπῆλθον. Οὔτε γὰρ ἣν ἑτέρως 
αὑτοῖς ποιεῖν, μηδὲ ἀργυρίου παρόντος αὑτοῖς. Ἔν 
τούτῳ δὲ χαὶ ἡ μάρτυς ἀπαλλαγεῖσα μὲν τοῦ πυρὸς, 
τι δὲ xai διὰ τὸν Παῦλον ἀσχάλλουσα xai περι- 
νοστοῦσα, τοῖς τοῦ Ὀνησιφόρου περιτυγχάνει παισὶν, 
οἱ χαὶ πρὸς τὸν Παῦλον ἐπιγνόντες αὑτὴν ὡδέγησαν. 
Ὃν ἐπὶ ἐδάφους τε ἐῤῥιμμένον εὗρε, καὶ ποτνιώμε- 
vov, xal τοῦτο αἰτοῦντα τὸν Θεὸν, ὁ πλησίον τε χαὶ 
παρὰ πόδας εἶχε ὃ λοιπόν. Ἐπιδοήσασα γοῦν ἡ 
μάρτυς εἶπεν εὐθύς « Θεὲ βασιλεῦ xal δημιουργὲ, 
τοῦδξς τοῦ παντὸς εὐλογητὲ, xal Πατὴρ τοῦ μεγάλου 
xo? μονογενοῦς σου Παιδὺς, εὐχαριστῶ σοι ἐγώ τε 
τῆς τοῦ πυρὺς ἀπειλῆς xal βίας ἐλευθερωθεῖσα mapa- 
δόξως, τοῦτόν τε τὸν ἐμὸν σωτῆρα xaX διδάσχαλον 
θεασαμένη τὸν Παῦλον" ἀφ᾽ οὗπερ xai μάλιστα 
εὐηγγελέσθην τῆς ὑμετέρας βασιλείας τὸ χράτος, 
τῆς ὑμετέρας ἐξουσίας xal μέγεθος, εἧῆς ἐν Τριάδι 
θεότητος τὸ ἀπαράλλαχιόν τε χαὶ ἰσοδύναμον xai 
ἰσοστάσιον, τῆς ἐνανθρωπήσεως τοῦ μονογενοῦς σου 
Had; τὸ μνοτήριον, τοῦ ἁγίου Πνεύματος τὴν οὐκ 
ἀποδέουσαν ἐνέργειαν xai δύναμιν, τῆς πίστεως τὸ 
εἰλικρινὲς καὶ γνήσιον xal σωτήριον χέρδος, τῆς 
ἀληθοὺς θεογνωσίας τὴν 605», πάτηῃς ἅμα τῆς χατὰ 
Θεὸν πολιτείας τὴν τε νῦν ὄνησιν, χαὶ τὴν μιχρὸν 
ὕστερον ἐσομένην μαχαρίαν ἀνταπόδοσιν. » 


Τούτων ἀχούσας ὁ Παῦλος, ἀνέθορέ τε Ex τῆς γῆς» 


εἰς Δλάφυην φέρηυσαν. ? In 


MT 


DE VITA S. THECL £ LIB. I. 


5.8 


καθάπερ ἔχ τινος μηχανῇ;, τῆς παρθενιχῆς ἀθρόον A liit, virginis voce, tanquam machina quapiam, e ve- 


Ξτεωρισθεὶς φωνής. Μέσος δὲ ἡδονῆς γαὶ ἐχπλή- 
ξεως γενόμενος, ὧδε xal αὐτὸς ἐπηύξατο" «Εὑρεῖν 
μὲν ἄξιον, ὦ Δέσποτα, τῇς σῖ΄ς φιλανθρωπίας εὖγχα- 
ριστέριον ὕμνον, χαλεπόν τε xal λίαν ἐργῶδε-. Τίς 
γὰρ à» ἐφίχοιτο λόγος τῆς σῆς ἀγαθότητος, τῖς σῖς 
ἡμερότητος, 1] δυνάμεως, ἢ σορίας, T] τά τε πάντα 
συνεστήσω χαὶ διαχρατεῖς, χαὶ, ὡς οὐχ ἂν ἐ»ίχοιτο 
λόγος, οἰχονομεῖς, χοινῇ τε πάσῃ, τῇ χτίτει, χαὶ τοῖς 
xa0' ἔχαστον ἡμῶν ἐπιμερίξων τὴν σαυτοῦ χηδεμο- 
νίαν χαὶ πρόνοιαν ; Εὐχαριστῶ δ᾽ οὖν ὅμως, χαὶ ὡς 
ἀνθρώπῳ δυνατὸν, ἐπὶ τῇ παρ᾽ ἐλπίδα χαὶ ξένῃ σω- 
τηρίχ τῆς δούλης σὸν Θέχλης, χαὶ ὅτι τῇ ἐμῆς al- 
τήσεως ὀξυτέρα ἐπέτφηνε fj σὴ δωρεὰ, xal τῶν ὑπὲρ 
αὐτῆς μου χινδύνων xal πόνων, οὐχ ἀχερδὴς ἡ θλί- 
Ψψις γεγένηται. Ἰδοὺ γάρ σοι διὰ τῶν ἐμῶν xàv 
ταῦτα θλίψεων χαὶ δεσμῶν xal πληγῶν προτγεγέ- 
νηται μάρτυς, xaX μαθέτρια, xal μιχρὸν ὕπτερον 
εὐαγγελίπττρια. Zoo μὲν γὰρ εὐδοκήσαντος xal ὁ τῖςς 
παρθενία; οὗτο; στάχυς ἐθλάστη εν, ὃς πολλὰς 
ἡμῖν. εὖ οἶδ᾽ ὅτι παρθένων καρποφορήσει μυριάδας. 
Πολύχους γὰρ xai ὁ χόχχος οὗτος τοῦ αἰτου χαὶ 
γνήσιος, χαὶ τῆς σὴ; ἀποθήχης ἄξιος.» Τοσαῦτα χαὶ 
τοῦ Παύλου εἰρηχότος, ἅμα πάντες πρὸς θυμηδίαν 
ἐχ πολλῆς ἀθυμίας ἐτράπησαν, αὐτὸ: ὁ Παῦλος, ὁ 
Ὀνησιφόρος, ἡ παρθένος, οἱ τοῦ Ὀνησιφόρου παΐ- 
ὃες" ὡς ἅψασθαι χαὶ ποτοῦ xal τροφῆς, xai μηδὲν 
ἀπεῖναι τὸ σύνολον τῶν εἰς εὐφροσύνην τελούντων 
πνευματιχῆν. "Exc δὲ ἑστιωμένων αὐτῶν, ἅπερ ὃ τε 


καιρὸς xai ἡ ἀνάγχη παρεῖχε (λάχανα δὲ ἣν ταῦτα C 


xai ἄρτος !, χαὶ ὕδωρ τὸ ποτόν), εἶπεν ἡ O£xàa τῷ 
Ἰαύλῳ M 


σε Σέσωτμαι μὲν, ὦ Παῦλε, διὰ «οὔ, xol τῆς ἐν 
Χριστῷ τετύχηχα πολιτείας χαὶ πέστεως “ οἶμαι δὲ 
ὡς οὐχ ἀσφαλὲς ἔτι μοι τὸ σοῦ τε χεχωρίσθαι, xal 
τὴν πόλιν ταύτην οἰχεῖν " ὅπως γὰρ ἀσεθείας ἔχει 
xaX θράσους, ἀχοῇ μὲν οὐδαμῶς, αὑτῇ δὲ τῇ πείρᾳ 
χαταμεμάθηχας. Οὐχοῦν ἔψομαί σοι, τῆς χοριχῆς 
ταύττς xal ἀπατηλῖς χόμτς ἀφελοῦσα τὸ πλέον " ὡς 
ἂν χαὶ τοὺς θεωμένους χαὶ τά γε τοιαῦτα πολυπραγ- 
ῥἔονοῦντας ἐχχλίνε:» ἔχοιμεν εὐμαρῶς. ᾿Αμειφθὲν 
γὰρ, ὡς οἶμαι, τὸ σχτιλα τοῦτο συσχιάσει τὸ, ὡς σὺ 
93 , κάλλος; xai τὴν εὑμορίαν. --- ᾿Αλλὰ βούλομαι 


sligio elevatus. Voluptatem autem admirationemque 
inter me-'ius, ipse quoque hoc modo est compreca- 
lus : « Si tue, o Domine, benignitatis dignum gra- 
tiarum munus invenire tentem, difficile id admodum 
atque operosum fuerit. Quz: enim exsequatur oratio 
bonitatem, mansuetudinem, potentiam, sapientiam 
tuam, qua omnia constituisti , 95/4 tueris οἱ iue- 
narrabili quodam modo gubernas? omnique in uni- 
vergum creaturze, rebusque ad singulos nostrum spec- 
Aantibus sollicitudinem tuam. providentiamque im- 
pertis ? Gratias nihilominus, quantum humana fert 
facultas , tibi ago , pro servze tue. Thecle tam in- 
sperala ac mira conservatione : quodque beneficium 
luum volo meo citius apparuerit, et periculoruin 


D laborumque a me pro ipsa susceptorum non sine 


fructu. vexatio fuerit. Ecce euim per afflictiones , 
vincula , plagas, quas hic toleravi , accessit tibi 
martyr, discipula, ac paulo post evangelistria fu- 
tra. Tua enim benigna voluntate, et lic virgi- 
nitatis spica progerminabit : quz nobis virginum 
aliarum infinitum, sat scio, fructum est proiuctura., 
Multiplex enim ct fertile est granum istud frumen- 
tj, ingenuum , et tuo horrco prorsus dignum. » 
lec Paulo dicente , una omnes ex mulia animi 
tristitia ad liillaritatem convertuntur ; ipsemet Pau- 
lus, Onesiphorus, virgo, et Onesiphori famuli: 
ut jam cibum caperent nihilque prorsus deesset, 
quod ulla ratione faceret ad letitia. spiritualem 
comparandam. Cuimnque adhuc vescerentur, qui 
temporis istius necessitas eubministraverat (olera 
nempe illa erant , ac panis, et in potum aqua), sic 
ad Paulum Thecla infit : 

« Servata sum, mi Paule, ope tua, vitzeque , qu: 
est in Christo, et fidei compos effecta : existiuio 
autem mihi non tutum , adhuc abs te separari, et 
hanc urbem inhabitare, in qua quantum impietatis 
atque audaciz sit, non auditu, sed ipso experiuento 
nimirum didicisti. Proinde comitabor te, puellari 
hae et fallaci coma majorem partem detonsa : quo 
intuentes, quique curiosius liz:c talia observant, fa- 
cilius possimus declinare. Mutata. enim corporis 
habitudo inumbrabit, opinor , quidquid tu pulchrio- 
ris in me forma inesse asseris. » — « Velim , iuquit 


piv, ὁ Παῦλος ἔφη, δέδοιχα δὲ τὺν χαιρὸν, xai σὲ p Paulus: sed tempus timeo, et te multo magis : illud, 


πολλῷ πλέον" τὸν piv, àxolaslag μηδὲν ἀπολεί- 
ποντα" σὲ δὲ, χάλλους οὕτως ἔχουσαν χαὶ νεότητος, 
ὡς εἶναι * τοῖς θεωμένοις σε, μηδὲ πάνυ βουλομέ- 
vots, ἢρεμεῖν. Μή τις οὖν ἡμῖν xal πάλιν ἐπαναφνῇ 
πόλεμος ἕτερος, ἴσως δὲ γαὶ τοῦ προλαδόντος τούτου 
βιαιότερος, xal σοῦ τὴν γνώμην διασαλεύσῃ, xal 
ὑπολισηῆσαι παρασχευάτῃ ναρχήσασασάν πως xal 
προδοθεῖσαν 0m) τῇς γυναιχιχῆς ταύτης φύσεως χαὶ 
ἀσθενείας. Καὶ ἀνδράσι. δὲ δυσχατέργαστος οὗτος ὁ 
πόλεμος, μήτιγε ' καὶ γυναιξὶ, xal χόραις ἄρτι τῶν 
θχλάμων χυὶ χοιτωνίσχων προελθούσχις. ᾿Αλλὰ γὰρ 
οὐδὲν τούτων πείσομσι, orat, ἡ Θέχλα πάλιν. Ὁ γὰρ 


! ἄρτοι πέντε [ΠἸ510Γ. Metaphra: t. 


5.{- ὡς οὐχ εἶναις 
" 


magna libidinis licentia affluens; te vero, tanta 
oris venustate , el tam juvenili adhuc zetate: adeo 
quidem , ut qui te conspiciant , vel si maxime ve- 
lint , omnino quiescere non possint. Proinde vide 
ne quod nobis aliud rursus bellum nascatur , forte 
an priori hoc acrius ; quodque animuin tuum , pro 
innala vesuo sexui imbecillitate, torpentem prodi- 
tumque de sententia. graduque dejiciat ; bellum, 
injuam, etiam viris diflicile, 955 nedum feminis 
ac virginibus recens thalamos cubiculaque egressis.» 
« Sed niliil, excipit Thecla, tale mihi accidet. Qui 
enim in. pyra mihi auxilium tulit Deus, auxilium : 


* mallem μήτοιγε. 


619 


BASILII SELEUCIENSIS 


520 


utique et in aliis periculis feret ; etiam si magis A ἐπὶ τῆς πυρᾶς μοι δοηθήσας Θεὸς, βοηθήσει πάντως 


magisque implicata contra nos adversarius struat 
machinamenta : signaculum | modo in Christo tu 
mihi etiam, magister , suppedites. llis enim armis 
munita , nihil formidaho , nihil trepidabo ; omni 
tentatione, omni damone superior conspicienida. 
Solu: des mihi , inquam, in Christo signaculum. » 
« Quando ita, ait, tibi decretum est, age flet : itineris 
quidem mili nunc' consors eris: exiguum autem 
tempus si exspectaveris, etiam sacri baptismatis 
gratiam, qux in Christum sperantibus fiduciamque 
in ipso collocantibus sola salutis, muniminis, et fi- 
dei inexpugnabilis vis est, consequeris. » Quo dicto 
protinus iter inceptavit , Onesiphoro cuin pueris 
suis refocillato, et in urbem domumque remisso. 
Et hactenus quidem res lIconii gestz hic finem ac- 
ceperunt , humans quidem nature limites tran. 
scendentes, a divina autem "virtute miniine aliena 
miracula 


Caterum οὐ illa jam non procul Antiochia 
(Antiochiam dico, pulelram illam maximamque Sy- 
iorum urbem ; quzeque prima omnium eximium hoc 


PETRI PANTINI NOTA. 


(ἢ Τὴν ἐν Χριστῷ σρραγίδα. Τῆς σφραγῖδος 
seu signaculi, u& Latini (ere. appellant, triplicem, 
preter communes illas et vulgo notos, significatio- 
nem in scriptoribus ecclesiasticis utriusque linguae 
observare memini, Ac primo quidem pro crucis Do- 
minice effurinatione, qua Christiani a primis jam 
tum Ecclesi: cunabulis, ex apostolica traditione, 
ut auctor est. Anastasius episcopus Nicznus 4. 91 
in sacram Scripturam, ad ownes suas actiones, mor- 
bos, pericula, terrores, czetera alicujus uoiwenti, se 
consignare solebant, de singnlis unum exemplum 
adduxisse suffecerit. Greg. Nazianz. orat. t iu. Ju- 
liaaoum Apostatam, narrat illum quo:lam tenipore 
da:mones super futuris consulenteim, formidabilibus 
speciris perterritum , ad crucem vetusque remne- 
diui confugisse, seque illo consignasse, οἱ addit : 
I5 yooey ἡ σφραγὶς, ἡττῶνται οἱ δαίμονες, λύονται ol 
φόθοι. Valuit signaculum, vincuntur demones, sol- 
tuntur timores. Tertull. De corona militis, c. 5 : Ad 
omnein progressum atque promotum, ad omnem adi- 
tum et exitum,ad vestitum el culceatum,ad lavacra , 
ad mensas, ad lumina, ad cubilia, ad sedilia , qua- 
cunque nos conversatio exercet, (rontein crucis signa- 
culo terimus, Ad hxc cum in. lavaeri. sacramento, 
prasertim ante ipsam tinctioneun, frequens Sit 
crucis forinaudie usus (quoties autem apud Grecos iu 
tali re adhibebatur, liaec verba proferebautur, Σφρα- 
γὶς δωρεὰ Πνεύματος ἁγίου, Signaculum donum 
Spiritus sancti), hinc factum est, uL συνεχδοχιχῶς pro 
ipso baptismo, sicut presenti loco, et pag. 122, ac- 
eiperetur. ldem Nazianz. orat. De baptisuo, τὴν 
σφραγῖδα, inquit, καλοῦμεν ὡς συντήρησιν, xal τῆς 
δεσποτεία; σημξίωσιν. Signaculum vocumus tanquam 
conservationem, εἰ dominii significationem. Ad quie 
verba vide latius Nicetam scholiastem. Tertull. lib. 
De spectaculis, c. & : Ne quis argumentari nos putet, 
ad principalem auctoritatem. convertar Signaculi 
nostri. Cum aquam ingressi, Christianam fidem in 
legis sug verba profitemur, renuntiasse nos diabolo 
€! pompa ei angelis ejus ore nostro contesiamur. 
ertio pro ipso Coulirwationis seu pertectio- 
nis, et, uL Graci vocaut, βεδαιώσεως xal τελειώ- 
6:0; sacramento sumi, ex Dionysio Areopagita (ut 


πῆς ἱεροτελεστιχωτάτης 


xai πρὸς ἑτέρους χινδύνους, xÀv πολυπλοχώτερα 
τούτων ῥάψῃ xa0' ἡμῶν ὁ πολέμιος μηχανήματα 
μόνον δός μοι χαὶ αὐτὸς, ὦ διδάσχαλε, τὴν ἐν Χρι- 
στῷ σφραγῖδα (7). Τούτῳ γὰρ ὁπλισθεῖσα τῷ ὅπλῳ, 
οὐδὲν Ext δειλιάσω, ὑπεράνω παντὸς ὀφθήσομαι πει- 
ρασμοῦ, xaX δαίμονος. Μόνον δός μοι τὴν ἐν Χριστῷ 
σφραγῖδα. Τοιγαροῦν ἐπειδὴ, φησὶ, ταῦτά σοι bo. 
κται, ταῦτα ἔσται" καὶ νῦν μὲν τῆς ὁδοιπορίας μοι 
συμμεθέξεις, μιχρὸν δὲ ἀναμείνασα χρόνον, καὶ «fi; 
διὰ τοῦ ἁγίου βαπτίσματος τεύξῃ χάριτος, ἧπερ 
μόνη σωτηρίας, χαὶ ἀσφαλείας, καὶ πίστεως δύνα- 
μις, ἀνανταγώνιστός ἔστι τοῖς ἐπὶ Χριστὸν ὅλως 
δαπιχόσι, xai τεθαῤῥηχόσι. ». Καὶ ταῦτα εἰπὼν εὑ- 
05; τῆς ὁδοιπορίας ἥπτετο, τὸν ᾿Ὀθὐνησιφόρον ἀνα- 


B χτησάμενος σὺν τοῖς αὐτοῦ παισὶν ἅμα, ἐπί τε τὴν 


αὑτοῦ πόλιν χαὶ ἑστίαν ἀποπεμψάμενος. ᾿Αλλὰ τὰ 
μὲν χατὰ τὸ Ἰχόνιον ὧδέ τε ἐπράχθη, χαὶ τέλος 
ἔσχε τοιοῦτο’ ἃ φύσεως μὲν ἀνθρωπίνης εἰσὶν ὑπέρ- 
«epa, θείας δὲ δυνάμεως οὐχ ἀπειχότα τυγχάνει 
θαύματα. 

Ὡς δὲ χαὶ τῆς ᾿Αντιοχείας (᾿Αντιοχείας δὲ λέγω 
τῆς Σύρων, τῆς καλῆς xal μεγίστης, καὶ πρῶτον 
τὸ χαλὸν xal μαχάριον ὄνομα τὸ καλεῖσθαι Χριστια- 


interim D. Ignatium, Justínum Martyrem , Cyrillum 
Hierosolymitanum et alios omittam) colligunt viri 
docti, libro i1 De ecclesiastica hierarchia, capite n. 
Ait enim baptizatum, jam veste iniliato apta indu- 
lum, a susceptore suoque duciore coram pontifice 
rursum sisti, additque : Ὁ δὲ τῷ θεουργιχωτάτῳ 
μύρῳ τὸν ἄνδρα σφραγισάμενος", μέτοχον ἀποφαένει 
ὑχαριστίας. llle awiem 
postquam maxime Deifico unguento virum consigna- 
til, quod reliquum est, Eucharisiie ad sacros. ritus 
perficiendos e[ficacissime participem reddit. Deinde 
c. 4, magis seipsum explicans, ait: ᾿Αλλὰ μὴν xat 
αὑτῷ τῷ τελεσθέντι τὴν ἱερωτάτην τῆς θεογενεσίας 
τελετὴν, τὴν θεαρχιχοῦ [Πνεύματος ἐπιφοίτησιν ἡ 
τοῦ μύρου δωρεῖται τελειωτιχὴ χρίσις. Sed εἰ initiato 
jam, iuquit, sanctissimo ejus, qu& in Deo fit, 
regeuerclionis sacramento, divini Spiritus accessum 
toisummaloria unguenli unctio. largitur. Cyprianus 
epistola ad Jubaianum : Quod nunc quoque, ait, dpud 
nos geritur, ut qui in. Ecclesia. bapiizantur, prarpo- 
sitis Ecclesie offerantur ; ei per nostram. orationem 
et manus. impositionem, Spiritum. sanctum «conse- 
quantur, εἰ Siguaculo divino consummentur. Prater 
hanc triplicem τῆς σφραγῖδος in re sacra aetioneu 
foriean et quarta statui possit : nempe pro prima 
illa cxrimonia, qua illius, qui tingendus erat, post- 
quam coram pontifice promisisset se deinceps 
omuia pro Christiani oflicio facturum, idem Ponti- 
lex capiti manum imponens, illumque consignaus, 
sacerdotibus maudabat, ut viri susceptorisque no- 
men in scripta referrent, seu, ut ipse habet, ἐπιτί- 
θησιν αὐτοῦ τῇ χεφαλῇ τὴν χεῖρα, xa σφραγισά- 
μενος, ἀπογράψασθαι χελεύει τοῖς ἱερεῦσι τὸν ἄνδρα 
xQi τὸν ἀνάδοχον. Plane ut illi ritus tantum velut 
προτέλεια quasdam sint ad ipsum baptismi sacra- 
mentum suscipieudum ; aut certe sola illa pars hu- 
Jus sacramenti, quie ante. ipsam sacram lotionem 
fiebat. Atque ita fortassis locus ille, qui in nostro 
est pag. 264, et qui e»t pag. 265, conciliandi : quod 
alioqui dilliculter lieri possit. EL sane sigillatim 
pag. 214 prius τὴν σφραγῖδα, el postea τὸ θεῖον 
λουτρὸν ponit. 
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νοὺς χτησαμένης, οὐ τῆς Πισιδῶν, τῆς xai γείτονος A sc beatum nomen est consecuta, ut initio Christiani 


Avxaóvtoy , εἰ καὶ Πισῖδαι τοῦτο βούλοντα! πλησίον 
ἐγένοντο, xal ταῖς πύλαις ἤδη προσήλαυνον * ἀπέθδαι- 
νεν ἔδη τῷ Παύλῳ, ὅπερ αὐτὸν χαὶ χατὰ τὴν ἀρχὴν 
ἔθραττεν. Οὔπω γὰρ ἤδη οὔτε τέλεον ὀφθέντες τοῖς 
ἀμφὶ τὰς πύλας διατρίδουσι τῆς πόλεως, προεχδρα- 
μὸν, ὥσπερ τις ἀστραπὴ, τὸ χάλλος τῆς Θέχλης, xo! 
τοῖς τοῦ ᾿Αλεξάνδρου ποοσπεσὸν ὀφθαλμοῖς, ἀνέφλεξ ἐ 
τε ὅλον αὐτὸν χαὶ ἐπυρπόλησεν " ὡς μηδ᾽ ἀντισχεῖν 
ἔτι δυνηθῆναι τὸν ἄνθρωπον, μηδὲ x3v πρὸς ὀλίγον 
ἀναδαλέσθαι τὸ χαχόν" κατὰ ὃξ τοὺς λυττῶντας χύ- 
νας, ἣ δαιμονῶντας ἀνθρώπους, ἀθρόον ἐπιπηδήσαι 
τῷ παρθενιχῷ xal πανάγνῳ σώματι. ε Τὸ γὰρ τῶν 
ἐρώντων τοῦτο πάθος ἄρχεται μὲν, ὡς εἰπεῖν, ix 
τῶν ὀμμάτων, χατολισθῦσαν δὲ εἰς αὐτὴν τὴν ψυχὴν 
τὸ χαχὸν, μεμηνότα τὸν ἄρτι σωφρονοῦντα ποιεῖ xal 
παράφρονα. » Ὁ τοίνυν ᾿Αλέξανδρος οὗτος Σύρος μὲν 
fjv τὸ γένος" εὐπατρίδης δὲ ὧν xol πλούσιος, xal 
αὑτῆς Ἦρχε τότε τῆς καλῆς ᾿Αντιοχείας, πάτης ἦδο- 
vig xai τέρψεως γινόμενος αὐτῇ χορηγός. θεν δὴ 
καὶ τὸ πλεῖστον ἀνήρτητο χράτος τῆς πόλεως. εἐ Φύ- 
cet μὲν γὰρ ἅπας δῆμος ἄστατόν τι [χαὶ] ἀστάθμητόν 
ἐστι χρῆμα, χαὶ τοῖς τέρπουσι μᾶλλον χαὶ εἰς ἡδονὰς 
ἐχμαίνουσι μετροῦν τὴν εὐδαιμονίαν, οὐ μὴν τοῖς 
τὰ χρηστὰ καὶ ὠφέλιμα συνεχπορίζουσι τῶν ἀνδρῶν 
ἐφηδόμενον ὡς ἐπὶ τὸ πολὺ δὲ τοῖς πρὸς πᾶσον αὖ- 
«οὺς ἀχολασίαν χαὶ τέρψιν ἐχθαχχεύουσι ἐπαγαλλό- 
μενον. » Ὁ δὲ τῆς ᾿Αντιοχείας λεὼς ἔχει τι xal πλέον 
εἰς ἡδυπάθειαν * xaY ἣν ἐχπορίζῃ τις αὐτοῖς τὰ πρὸς 
ἡδονὰς χαὶ θέας χαὶ τέρψεις, οὗτος φιλόπολις ἀλη- 
θῶς, καὶ φιλότιμος, xaX φιλόδη μος. Οὗτος τοίνυν ὁ 
᾿Αλέξανδρος, ὁ πάντοθεν οὕτω λαμπρὸς xal περί- 
σημος, ὡς εἶδεν, ὡς ἐθεάσατο (8) τὴν παρθένον οὐχ 
. εὐαγέσιν οὐδὲ σώφροσι τοῖς ὀφθαλμοῖς, ἑάλω χατὰ 
χράτος vL; χόρης ᾿ xa πρόπεισιν ὡς ἂν μαστρωπῷ 
καὶ προαγωγῷ τῷ Παύλῳ, τάξει τινὶ δῆθεν ! ἀταξίᾳ 
χρτισάμπενος " καὶ πολλὰ μὲν ἱχετεύσας, πολλὰ δὲ 
ὑποσχόμενος, ὡς ἂν xal ὑπερφλεγόμενος * τέλος δὲ 
διαμαρτὼν, τοῦ Παύλου χατὰ μηδὲν ὅλως προσέχειν 
αὐτῷ τὸ γύναιον ἀποφήσαντο; ( μηδὲ γὰρ εἰ ἔστι 
γύναιον ὅλως εἰδέναι σαφῶς), βιαιότερον ἀπεπειρᾶτο 
τῆς 6x4 λοιπὸν, ἐμπλαχείς τε αὐτῇ, καὶ μανιχῶς 
ἀπελαύνων, ὡς ἄρα βοῆσαι μὲν χαὶ εἰπεῖν τὴν παρ- 


0fvov* « Ὧ τῆς βίας! ὦ «fc παρανομίας 1 ὦ τῆς 


in illa appellarentur; non autem alteram illam, 
qua est Pisidarum et Lycaonum vicina ; licet Pi- 
sidzx ita esse volunt) abessent, jamque ad porias 
accederent : evenit Paulo , quod initio ipsam solli- 
citum habuerat. Nondum enim plene in conspectum 
eorum , qui ad urbis portas versabantur, sese de- 
derant, cum ilicet forma Thecle instar fulguris 
se prodit: et in Alexandri oculos incideus, ita 
totum amore incendit atque inflammavit, ut non 
amplius jam ille sustinere, neque vel ad parvum» 
tempus lioc. malum differre posset : sed rabientium 
conum instar , aut hominum malo genio agitatorum, 
virgineo illi et castissimo corpori repente insiliret. 
« Nam amantium ille morbus, ut aiunt, ab oculis 


B quidem incipit : in ipsam autem anitmam pestis di- 


labens, etiam cordatum pridem liominem ac tem- 
perantem in meram insaniam furiasque inipellit. » 
Erat porro hie Alexander 956 natione Syrus : 
cmterum nobilis, et opulentus, et tunc pulchrze An- 
tinchize urbi cum imperio prefectus : cui jlle, quze- 
cunque ad omnem voluptatem animique oblecta- 
mentum facerent, largiter. subiinistrabat. Apud 
quem etiam eo nomine sunimd civitatis auctoritas 
residebat. «Natura enim populus omnis varium 
quid et inconstans est ; rebus , qur animum ohble- 
ciant, et insanas voluptates adducunt, felicitatem 
metieus ; potius , quam ut hominibus fructuosa et 
utilia suggerentibus acquliescat : ita ut illis fere ad- 
hareat, qui seipsos in omnem intemperantiam libi- 


C diuemque furiose przcipitant. » Hujusmodi mollis 


animi affectionis nescio quid amplius prz caeteris 
populus Antiochenus habet: et si quis ipsis, que 
faciant ad voluptates, spectacula, et id genus ob- 
lectamenta przbeat, is vere ipsis , urbis, gloriz, 
populi studiosus habetur. Quibus omnibus ex cau- 
sis hic Alexander ita splendidus atque insignis, ut 
vidit, ut aspexit virginerh non castis neque tempe. 
rantibus oculis, captus est illecebris puellaris formz ; 
Paulumque tanquam lenouem, ac puelle quam in- 
sane ardebat, productorem adiens, et ordine quo- 
dam in re qux neque ordinem neque modum ad- 
mitteret utens, multis illum precibus ac promissis 
onerat, Tandem spe sua frustratus, Paulo, nihil ad 


ἀληγίστον τυραννίδος ! ὦ τῆς ἀναισχύντου xal ἀπηρυ- p se mulierem pertinere, imo nec sl sil omnino 


θριασμένης àxolacíac! Καὶ γὰρ ὡς εἰς λιμένα xal 


σωφροσύνης ὄρμον, τὴν πόλιν ταύτην χαταφυγοῦσα, 


ἀγριωτέρων τῶν ἐν αὐτῇ πειρῶμαι χυμάτων τῆς 
ἀσελγείας. Εἷμλ μὲν γὰρ ξένη χαὶ ἄγνωστος, οὐχ 


* Yide:ur desiderari τὸ, iv. 


mulier , liquide scire se asserenté , majore deinceps 
vi Theclam tentare occepit. Amplectitur virginem, 
et furiose impellit, ut, sublata voce, illa exelamaret : 
«Ὁ vim! o scelus! o effrenatam tyrannidem! o 


PETRI PANTINI NOT. 


(8) Ὡς εἶδεν, ὡς ἐθεάσατο. Videtur allusisse 
auctor ad versum 82 Pharmaceutrie Theocritianz : 


A' ὡς ἴδον, ὡς ἐμάνην, ὥς μευ περὶ θυμὸς láv0n 

᾿ [al. ἰάφθη]. 
ὅτ τὰς, peril, ut mens ποτα gaudia cepit. ' 
Sive ad. idyllii sequentis versum 42 : 


ParROL, Gn. LXX XY. 


Ὡς ἴδεν, ὡς ἐμάνη, ὡς ἐς βαθὺν d AAec. ἔρωτα. 
Ut vidit, [uror ut miserum alio mersit amore. 


Malim itaque in Nostro quoque ἴδεν pro εἶδεν. Ex- 
pressit et Virgil. ecloga 8, versu 41 


Ut vidi, ut perii, ut me malus abstulit error. 


17 


x2 


BASILII SELEUCIENSIS 


524 


turpem pudorisque omis experlem — libidinem ! A ἄπολις δὲ, οὔτε ἄσημος, οὔτε ἄδοξος. Καὶ γὰρ ἔστι 


Cum enim ad hanc urbem , tanquam δά portum 
stationemque temperantiz confugerim , efferatiores 
in ipsa inwemperantie fluctus experior. Quamvis 
autem sim peregrina atque iguota, non tamen sine 
patria sui , aut obscura , aut ignobilis. Est. enim 
mibi civitas illustris lconium , genus splendiduw, 
divitiza nou parvae: quod autem spreto matrimonio, 
el spouso przclaro Tbamyride, continenti: ac vir- 
ginitatis amore, Cliristo beatissimam omnique li- 
bertate meliorem  servituteu servio, propterea 
urbe pulsa atque ejecta sum. Neque enim, ut 
tu arbitraris, buc illuc propter turpes teque 
diguos amores divagor, foriuau meam cauponans, 
et volentibus  quastui habens: absit ; neque ea 


pot πόλις λαμπρὰ τὸ "Ixóvtov, xai γένος ἐπίδοξον, 
χαὶ πλοῦτος οὐχ ὀλίγος. ὙὙπεριδοῦσα δὲ γάμου xa 
νυμφίου λαμπροῦ τοῦ Θαμύριδος, σωφροσύνης ἔρω- 
τι, χαὶ παρθενίας, χαὶ τοῦ δουλεύειν Χριστῷ τὴν 
μαχαριωτάτην xai πάσης ἐλευθερίας ἀμείνονα δου- 
λείαν, διὰ ταῦτα ἐχδέδλημαι xal ἀπελήλαμαι τῆς 
πόλεως. Οὐ γὰρ, ὡς σὺ νομίζεις, ἀλῶμαι δι᾽ ἔρω- 
τας αἰσχροὺς καὶ σοὶ πρέποντας, χαπτλεύουσά poo 
τὸ χάλλος, xai προτιθεῖσα τοῦτο τοῖς βουλομέ- 
γος (vtov * μὴ γένοιτο" μηδὲ οὔτω χαταισχύ- 
νομαι τὸν προδτάτην queo Θεὸν, μηδὲ οὕτως ἐπι- 
λαθοίμην ὧν ὑπεσχόμην Θεῷ, ὥστε Ψψεύσασθαί με 
«ὡς διὰ τοῦ Παύλου μοι πρὸς αὐτὸν γεγενημένας 
συυθήχας. Μὴ βιάζου τοίνυν τὴν ξένην, μὴ βιά- 


2557 contumelia unquau Deum protectorem meum B ζου thv τοῦ Θεοῦ δούλην. » Οὔτε γὰρ ἂν περ!πα- 


alfecero : neque adeo me eorum, qua ipsi promisi, 
oblivio ceperit, ut pacta conventa mihi cum ipso, 
per Paulum inita wnquam fallam. Quapropter ne 
vim peregriuz afferas ; ne famulam Dei violes.» Ne- 
que enim verbis affectu plenioribus, quaui hisce 
martyris uti possim. Qua ita clamante, et suppli- 
citer obtestante, Alexander nihilominus vim illi 
intentabat : quare virgo facinus nisjoris animi, 
quam pro muliere, secum meditata, aggredi audet. 
Chiamydem enim, vestem superbam spleudi- 
daumque ipsi dilacerat, insuper el coronam pari 
pulchritudine ex auro confeetam, pellucidanique 
detrabit, ac tropeum coram omnibus statuli. Quo 
ipso in loco fanum virgine dignum, in hunc usque 


"dieu ejusce rei imaginem servans, tantamque victo- C 


riam proclamans atque testificans, azdificatum 
exstat. Quicunque enim accedentium lecuim illum 
ac templum conspicit, protinus in memoriam eo- 
Tum, quz lunc inibi gesta fuerunt, redit : sibique 
rursum «ontemplarl videtur Tbeclam vincentem, 
et Alexandrum nudum, victum, et irrisum. Idem- 
que bic, ut autumo, locus, facti tam illustris 
celebritatem memori» prodet sempiterne. Cate- 
rum Alexander lac contumelia vexatus, simul etiam 
spc sua deceptus, in animi affecüones inter se 
contrarias, cupidinis scilicet et odii, ferebatur; 
iraque et aiore distractus, quidnam ageret hzsi- 
tans, inodo in bunc modo in illam iuclinabat. Tan- 
dem vero ad tribunal properans, Theclam judicio 
offert ; non tam ira victus, quam quod de obsceuze 
suz libidinis frucic obtinendo desperaret. Alioquin 
enim contumelie hanc. notam, et ea etiam longe 
graviorem dissiuulgsset, et coutempsisset, si sal- 
teu post. illam acceptam, amore, qui male ipsum 
invaserat, potiri licuisset. Nunc autem immitis 
atque indomita virginis mens hostem reddebat in- 
festiorem ; non solum injuriose tractatum, sed 
eliam despicatui habitum, et quorum improba cu- 
piditate flagrabat, prorsus delusum. Virgo igitur 
judicio oblata intra se gaudebat, judiciumque illud 
jam victoriam appellabat, et certaminum wartyrii 


! πόλεμον V. C. non recte, ut opinor. ? quid si ἧς 


θεστέροις χρησαίμην λόγοις τῶν τῆς μάρτυρος τού- 
των ῥημάτων. Ὡς δὲ xal οὕτω βοώσης χαὶ ποτνιω- 
μένης αὑτῇ:, οὐδὲν ἧττον ὁ ᾿Αλέξανδρος προσῖγς τὴν 
βίαν’ ἡ παρθένο; θαῤῥαλλεώτερον ἣ κατὰ yuvalx2 
τολμήσασα χαὶ βουλευσαμένῃη, ἐπιχαταῤῥήγνυσι μὲν 
αὐτῷ τὴν χλαμύδα, τὸ σοδαρὸν τοῦτο χαὶ ἀπόδλεπτον 
φόρημα" περιαιρεῖ δὲ τὸν λαμπρὸν xa χρυσήλατον 
xa διαυγῇ στέφανον, ἴστησι 6b Opiap6ov αὑτὸν ἐπὶ 
πάντων, "Ev ᾧ τόπῳ xal τέμενος ἄξιον τῇ παρθένῳ 
διῳχοδόμηται, xat εἰς δεῦρο σώζει τὸ σχῆμα, xax τὴν 
τοιαύτην νίχην Bol xal μαρτύρεται. Πᾶς γάρ τις 
προσιὼν, χαὶ τὸν τόπον ἅμα χαὶ τὸν νεὼν θεώμενος, 
xa τῶν τότε γεγονότων εὐθὺς εἰς μνήμην ἔρχεται, 
xa δοχεΐῖ πάλιν θεᾶσθαι xai τὴν θέχλαν νιχῶσαν, xal 
τὸν ᾿Αλέξανδρον γυμνὸν, ἡττώμενον χαὶ γελώμενον. 
Καὶ τῷ παντὶ δὲ, οἶμαι, συμπαραπέμψει τῷ χρόνῳ τὸ 
χλέος ὁ τόπος οὗτος. '; ὑδρισθεὶς τοίνυν ὁ ᾿Αλέξαν- 
ὄρος, xa διαμαρτὼν τῆς ἐλπίδος, πρὸς μὲν τὰς ἐναν- 
τίας ὑπηνέχθη διαθέσεις φίλτρον τε ἅμα χαὶ μίσους, 
xa ὅ τ: δέοι πράξαι τέως ἡ πόρει, θυμῷ τε xal πόθῳ 
μεμερισμένος, χαὶ νῦν μὲν ὡς τοῦτον, νῦν δὲ ὡς 
ἐχεῖνον ἀποχλίνων. Τέλος δ᾽ οὖν ὁρμᾷ πρὸς τὺ διχα- 
στήριον, xal παραδίδιυσι τὴν Θέχλαν, οὐ τοσοῦτον 
ἡττηθεὶς τῷ θυμῷ, ὅσον τῆς ἀχολάστου πράξεως; 
ἀπογνούς. Ἧ γὰρ ἂν χαὶ ὑπερεῖδς, xat χατεφρόνησε, 
εἰ xal πολλῷ ταύτης ἡ 06pt; ἣν χαλεπωτέρα, εἰ μό- 
voy ἐξὴν xal μετὰ τὰς ὕδρεις ἀπολαύειν τοῦ χαχῶς 
αὐτῷ προσπεσόντος; ἔρωτος. Nov δὲ τὸ λίαν ἀπηνὲ; 
xat ἀνήμεῤον τῇς χόρης ἀγριώτερον ἐποῖει τὸν πολέ - 
μῖοὸν !, ὡς ὑδρισθέντα τε xal ὑπεροφθέντα, xaX ὧν 
οὐχ ἐνδίχως ἡράσθη, παντελῶς ἀποπεπτωχότα. Ia- 
ραδοθεῖσα δ' οὖν ἡ παρθένος ἐπὶ τῇ χρίσει, ficco 
μὲν ἐπ᾿ αὐτῇ, xo νίχην fón τὴν δίχην ἐχάλει xoi 
μαρτυριχῶν ἀγώνων προσθήχην * ὑφορωμένη δὲ τὸν 
᾿Αλέξανδρον, μήπως ἔρημον αὐτὴν χαὶ μόνην ἀπο- 
λαθὼν, χαὶ πρὸς βίαν ἀφέλοιτο τῆς παρθενίας, ὑπὲρ 
οὗ 5 xol ὁ πᾶς αὐτῇ χίνδυνος ἀνεῤῥιπτεῖτο, αἰτεῖ χά. 
ριν τὸν διχαστὴν " οὐ τὸ μή τι παθεῖν τῶν ἀπηγορευ- 
μένων δεινῶν, τὸ δὲ μεῖναι μόνον ἁγνὴν, χαὶ φυλα- 
χθῆνα! πορνιχοῦ μολύσματο; καθαράν. Καὶ γὰρ 
ὅσον τῆς χατὰ τοὺς χινδύνους ἢςφροντίστει δειλίας, 
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τοσοῦτον τῆς χατὰ τὴν mapÜ:viav ἐφρόντιζεν ἀσφα- A sui addilamentum . Alexandrum. tamen. interim 


λείας. Ποιεῖτχι δὴ xai τούτου πρόνοιαν ὁ Ocó;: Ex 
τῶν (Xp! περὶ αὐτὴν οὐσῶν γυναιχῶν (πολλὰς γὰρ 
ἡ xat αὐτὴν τὴν Θέχλαν φήμη συνήθροισε) τινὰ 
Τρύφαιναν, οὕτω καλουμένην, εἰς τοῦτο προθαλ[λ]ό- 
μενος xol παρορμήσας, ἀῤῥήτως τε, xaX ὡς αὐτῷ 
φίλον ἐχ τῶν ἀπόρων χαὶ ἀμηχάνων ἀεὶ πορίζεσθαι 
τοῖς ὧδε ἕκουσι μηχανάς τε χαὶ λύσεις. Αὐτὴ τοιγαρ- 
οὖν ἡ Τρύφαινα βασιλέως τε ἀγχιστείᾳ λαμπρυνο- 
μένη, καὶ πλούτῳ χομῶσα, χαὶ ἀρετῆς τῆς κατὰ τὸν 
βίον χαὶ τρόπον ἐπιμελομένη, πιστεύεταί τε xal δέ- 
χεται τὴν θέχλαν. Ἕπραττε δὲ τοῦτο, χαὶ αὐτὴ μὲν 
οἰχτιζομένη τὴν παρθένον, ἐφ᾽ οἷς οὕτω τυραννιχῶς 
*: xai βιαίω; ἔπασχε, σωφροσύνης ἀπαιτουμένηῃ δί- 
χας * ἅμα δὲ xai βουλομένη παραμυθίαν σχεῖν ab- 
τὴν, ἀντὶ τῆς ἄρτι τετελευτηχυίας αὐτῆς θυγατρός * 
Φαλχόνιλλα δὲ ἣν ὄνομα τῇ παιδί. Ἡμέρας δὲ δια- 
γενομένη: μιᾶς, πρηάγεται μὲν ἡ θέχλα παρὰ τοῦ 
᾿Αλεξάνδρου, τὴν δ'ὰ τῶν θηρίων ὑφέξουσα δίχην " 
ἑπηχολούθει δὲ xal fj Τρύφαινα, τὴν ἅπαξ πιστευ- 
θεῖσαν οὐχέτι προέσθαι τοῖς βουλομένοις ἀνεχομένη. 
"Ev0a γίνεταί τι xai παράδοξον, xai θεοσημείας 
ἀληθῶς ἄξιον ἔργον. 'H γὰρ, ὡς ἐνόμιζον. πιχροτάτη 
συνδεθεῖσα λέαινα τῇ Θέχλῃ, τῆς μὲν οἰχείας ἀπημέ- 
λει φύσεως, ἅτε δὲ θεραπαινὶ; χαὶ ἄνωθεν συντρα- 
φεῖσα τῇ χόρῃ, παρεχαθέζετό vs xal περιέσαινε τοὺς 
πόδας " xal που xal τοὺς ὀδόντα: αὐτῇ: παραφυλάτ- 
τουσα, ὡς οἶμαι, μή πη xal ἄχουτα τρώσῃ xal πα- 
ραλυπήσῃ τοὺς εὐαγγελιχοὺς ἤδη πόδας τῆς μάρτυ- 
ρος. Τοῦτο χοινῇ μὲν ἅπασαν τὴν πόλιν ἐξέπληξε, xal 
τινυς ἀφασίας ἅμα πάντας τοὺς θεωμένους ἐπλή- 
ρωσε. Τὸ δὲ τῶν γυναιχῶν φῦλον οὐδὲ ἡ συχῇ τὸ θαῦ- 
μα κατασχεῖν ἠνέσχετο’ πρός τὸ γὰρ ἡδονὴν τὸ 
γένος δὐόρμητον, πρός τὸ φόδον εὐπτιόητον - ἀλλὰ 
καὶ ἐπεδόων τολμημένοις χατὰ τῆς μάρτυρος " οὐχ 
ὡς μάρτυρος, ἀλλ᾽ ὡς γυναιχὸς, xal ἐλεεινὰ πάσχού- 
σης, xat δίχην ἄλογον εἰσπραττομένης ὑπὲρ σω;»ρο- 
σύνης, ὑπὲρ σεμνότητος, ὑπὲρ ὧν οὐ προΐεται πορ- 
᾿ νείᾳ xai ἀσελγείᾳ τὸ σῶμα. Ὡς δὲ διελύθη μὲν ἡ 
τοιαύτη τῶν θηρίων πομπὴ, διελύθη δὲ ἡ παρὰ τῶν 
τὐναϊικῶν βοὴ, λαδοῦσα πάλιν ἡ Τρύφαινα τὴν Θέ- 
xav πρὸς ἑαυτὴν ἐπανήγαγεν, οὐ δι᾽ ἔλεον ἔτι μόνον 
xai οἶχτον, ἀχλὰ γὰρ xai αὐτοῦ μόνου λοιπὸν τοῦ 
θαύματος χάριν, καὶ ὧν ἐν ὄψει χατὰ τὴν νύχτα τε- 


θέατο. 'Ecxépac γὰρ ἤδη χαταλαδούσης, χαὶ τῆς D 


Τρυφαίνας πρὸς ὕπνον ἐλθούσης, ἐπιστᾶσα ἡ Φαλχό- 
νιλλα ἐδόχει τοιαῦτα τῇ μητέρι λέγειν" « Τὸ μὲν 
πολὺ͵ τοῦ δι᾽ ἐμὲ πένθου;, ὦ μῆτερ, παραινῶ σοι χα- 
ταλιπεῖν, καὶ, μὴ δαχρύειν ἀνόνητα, μηδὲ τὴν &av- 
«ἧς χαταξαίνειν τοῖς ὀδυρμοῖς ψυχήν. Οὔτε γὰρ ἐμὲ 
διὰ τούτων ὀνήσεις, χαὶ σεαυτὴν ἐμοὶ προσαπολεῖς. 
Δεήθητι οὖν τῆς συνοιχούσης σοι Θέχλης, τῆς xal 
ἀντ᾽ ἐμοῦ σοι γεγενημένης “παιδὸς, ποιήσασθαί τινα 
κρεσδείαν ὑπὲρ ἐμοῦ πρὸς τὸν Θεόν * ὡς ἂν καὶ φιλ- 
ανθρωπίας τύχοιμι xat βλέμματος: γαληνοῦ, καὶ πρὸς 
τὸν τῶν διχαίων μετατεθείην χῶρον ^ χαὶ γὰρ xàv- 
ταῦτα πολύ φησι ἤδη τὸ θαῦμα τῆς θέχλης, ἐφ᾽ οἷς 


! Hiec vocula superfluere videtur. 


suspectum habens, ne incustoditam se ac desertam 
abripiens, per vim, pudicitiam expugnaret 956& 
(pro qua conservanda quodvis sibi discrimen sub- 
eundum duxerat), hoc sibi gratie ἃ judice haberi 


«postulat : non quidem, ne quid nefandorum malo- 


rum, 4118 Sibi parabantur, pati cogatur; sed hoc 
duntaxat, ut a contagione meretriciz lihidinis pura 
alque integra conservetur. Quanto enim magis me: 
tum periculorum contemnebat, tauto erat de tuenda 
irginitate magis sollicita. Porro et hic illi divina 
providentia adfuit, ex feminis ibi presentibus 
(multas enim fama de Thecla disseminata eo co- 
egerat) Trypliaenam quamdam (id illi nomen mu- 
lieri) ad lianc rem excitans impellensque; idque 


B ineffabili quodam modo : ut assolet ex rebus dubiis 


atque perplexis, iis, qui ad similem necessitalem 
devenerunt, sese expediendi vias rationesque sup- 
peditare. Huic igitur Tryphenz, regii sanguinis 
propinqditate illustri, et opibus superba, viriutis- 
que, quze ad vitze ac morum honestatem pertinet, 
apprime studiose, Thecla concreditur, ab illaque 
suscipitur. ldque faciebat, partim commiseratione 
virginis, propierea quod tam Jyranuice atque in- 
juriose pens ab ipsa ob pudicitiam poscerentur : 
partiin etiam, quod illius consertio orbitatei filiz, 
iuper aduodum exstinct:e (cui nomen fuerat Fal- 
conilla) solari cuperet, adducta. Verum una jam 
interlapsa die, Thecla ab Alexandro producitur , 
quo ad bestias damnata supplicium luat; subse- 
quitur Trypheua, quaeque &emel ipsi concredita 
fuerat, tradere arbitrio volentium ion. amplius 
sustinet. Ibi tum res quzdam insolens, et divino 
miraculo merito ascribenda evenit. Lexna enin, 
ut opinabantur, ferocissima, Thecle alligata, na- 
ture sue indole relicta, famula instar, ei perinie 
ac si superioribus temporibus cuin ipsa fuisset euu- 
trita, virgini assedit, circum pedes ejus caudaui 
motitans, et canis more applaudens ; dentes interim 
suos, ul arbitror, custodiens, ne qua ratigne, vel 
invita vulueraret, aut molestia alioqui ulla evange- 
licos jam martyris pedes afficeret. Quod passim 
universam urbem stupore perculit; simukque om- 
nes rem contemplautes, ob adwirationem silentio 
replevit. Feimineus tàmea sexus, ul taceret. conti- 
nere se nequivit (facillime enim, «t ad res latas 
rapitur, Na ad tristes levi momento consternatur) , 
259 quin contra ea, qus adversus martyrem 
temerarie intentabantur, inelamaret : nou quod pro 
martyre ab illis baberetur; sed solum quod ejus, 
tanqaam inulieris miseranda perpelienlis, praeter- 
que ompem ratiouis zquitatem, ob pudicitiam, 
sanctitatem, ob id denique, quod corpus libidini 
atque iutemperantie non concessissel, poenas luen- 
tis casu commoverentur. Absoluta autem jam illa 
bestiarum missione, muliebrique vociferationo ces - 
sante, Tryphz»na receptam ad se Theclam reduxit : 
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iuque, nou modo fam commiseratione aut dolore A οὕτω λαμπρῶς xai εὐθαρσῶς ὑπὲρ τοῦ Χριστοῦ δι- 


ipsius lacta, sed rei tantze vel solo mota miraculo, 
eorumque causa, αὐ de nocte iu viso sibi oblato 
conspexissei, Vespere cnim adveniente, et Try- 
plixsna dormitum se recipiente, astans | Falconilla, 
matrem in hxc. verba alloqui visa est : « Luctum 
hune magi.um, quem. mea causa sustines, ut posthac 
deponas, neve inrassum lacrymas fundas, et hujus- 
modi lamentis tuum ipsius aniu.um laceres, te, mea 
mater, exhortór. Neque enim illis me quidquam 
juveris, ct te una mecum exstinxeris. Sed compre- 
care, qui tecum babitat Theclam, quaque in meum 
locum jam filia tibi suffecia est, ut pro me legatione 
ad Deum fungatur : quo ipsius benignitatem placi- 
dumque aspectum consequi, et in justorum sedes 


αγωνίζεται. » Ταῦτα εἰρηχέναι δοξάσης τῆς Φαλχο- 
νέλλτς χαὶ ἀποπτάσης εὐθύς * αὕτη γὰρ ὁνείρό 

φύσις, ἐπιστῆναί τε ἀδήλως, φῆγαί τε xal δια- 
"λεχθῆναι ἀμυδρὰ καὶ dugi6oJAà, καὶ ἀποπτῆγαι 
πάλιν ἀφαγῶς " ἐπανέατη τοῖς εἰρημένοις τούτοις 
ἡ Τρύφαινα, καὶ ὁμοῦ τε ἡ σθεῖσα xal γενομένη περῖ- 
δαχρυς" χαὶ τὸ μέντοι, ἐπὶ τῇ ὄψει παθοῦσα τῆς θυ- 
γατρός" τὸ δέ τι, ἐπὶ τῇ μνήμῃ τῆς 606, τὸ τῆς 
ἡδονῆς " λέγει πρὸς τὴν παρθένον αὐτοῦ που καὶ πλη- 
σίον παραιχαθεύδουσαν * « Ὦ τέχνον, φησὶ, ἐμὸν, xat 
τέχνον θεόσδοτον, ἐπειδὴ σε Θεὸς δεῦρό τε ἤγαγε 
xai ταῖς ἐμαῖς ταύταις ἀγκάλαις ἐνέδαλεν, ἵνα που 
πάντως xal τὴν ἐμὴν ταύτην ἐπελαφρύνῃς συμςο- 
ρὰν, χαὶ τὴν τῆ: ἐμῆς θυγατρὸς ψυχὴν τῆς Φαλχο- 


transcribi possim. Nam et illic, inquit, plurima jam B νίλλης οἰκειώσῃς Χριστῷ, καὶ τὸ παρὰ τῆς πίστεως 


Theclz admiratio; quod tam praeclare atque ani- 
mose pro Christo decertat. » llc cum dicere Fal- 
conilla, statimque avolare visa fuisset (insomnii 
enim hec natura est, ul latenter adveniat ; obscura- 
que qurdam εἰ ambiqua el specie et sermone exhi- 
beat, rursumque occulte uvolet) , protinus Tryphiena 
de lecto surrexit, gaudio simul et lacrymis perfusa 
(lis quidem, propter ea quz in illa filiz Visione 
sibi acciderant; illo vero, ob memoriam Thecla), 
virginemque, quod ibidem apud se cubaret, his 
verbis alloquitur : « Mea filia, inquit, filia a Deo 
mili data, quandoquidem te Numen huc deductam 
in lias meas ulnas conjecit, ut calamitatem hanc 
meam omnino subleves, et fili: meze Falconillze 
animam Christo coucilies; quodque ipsi Δ fide de- 
fuit, tua interventione subminisires; roga ac com- 
precare Regem Christum, 960 ut (illie mes quie- 
tem (9) vitamque sempiternam in tui gratiam largia- 
tur. Hoc enim ipsa te Falconilla obtestatur, per 
visum mihi hac nocte oblatum. » Quibus a Try- 
plasa dictis, virgo (ut qus animum haberet ad 
preces et ad Deum placandum, quoties usus poscere 


ἐχλειφθὲν, διὰ τῆς σῆς ἐχπορίσῃς αὐτῇ πρεσδείας : 
εὖξαι καὶ δεήθητι τοῦ Βασιλέω; Χριστοῦ τὸ σοι δο- 
θῆναι παρ᾽ αὐτοῦ χάριν, τὴν τῆς ἐμὴς θυγατρὸς &vá- 
παυλαν xal διαιωνίζουσαν ζωήν. Τοῦτο γὰρ xai 
αὐτὴ σον δεῖται Φαλχόνιλλα διὰ τῆς ἐν τῇ νυχτί μοι 
ταύτῃ γενομένης ὄψεως. » Ταῦτα τῆς Τρυφαίνης εἰ- 
πούσης, fj παρθένος, xal ὡς ἑτοίμην ἀεὶ τὴν ψυχὴν 
ἔχουσα πρὸς τὴν εὐχὴν, χαὶ πρὸς τὸ δοχοῦν ἀεὶ $us- 
ωὠποῦσα τὸ Θεῖον, ἅμα δὲ xal τὸ τῆς αἰτήσεως εὔλο- 
γὸν ἐννοήσασα χαὶ τὴν αἰτοῦσαν αὐτὴν, ἀμελ[λ]ητὶ t 
πρὸς τοῦτο ὥ:μησε. Τὰς γὰρ ἱερὰς αὐτῆς xal παν- 
άγνους χεῖρας εἰς οὐρανὸν ἄρασα *, οὕτω πὼς ἔφη 
πρὸς Θεόν" « Χριστὲ Βασιλεῦ τῶν οὐρανῶν xa τῶν 
μετ᾽ οὐρανὸν [xal] ὑπὲρ οὐρανὲν ἀπάντων, xa Παΐῖ τοῦ 
μεγάλου χαὶ ὑψίστου Πατρὸς, ὁ χαὶ ἐμοὶ τὸ πιστεῦσαί 
τε χαὶ σωθῆναι χαρισάμενος, xal τὸ τῆς σῆς ἀλη-- 
θεία; ἐπιλάμψας * μοι φῶς, xat τὸ ὑπὲρ σοῦ πάσχειν 
ἤδη με χαταξιώσας, δὸς καὶ τῇ δούλῃ σου Τρυφαίνῃ, 
τὸν ἐπὶ τῇ θυγατρὶ πληρωθῆναι πόθον * πόθος δὲ a5- 
τῇ τὸ τὴν ἐχείνης Ψυχὴν ταῖς τῶν ἤδη σοι πεπιστεὺ - 
χότων ἐναριθμηθῆναι ψυχαῖς, καὶ τῆς ἐν παραδείσιυ 
διαίτης xai τρυφῆς ἀπολαύειν * ταύτην αὐτῇ xal 


! al. male ἀμελητάν. ?* V. C. χεῖρας ὁρέξασα εἷς οὐρ. 3 ὑπολάμψας V. C unus. 
PETI PANTINI NOTAE. 


(9) Filie mec quielem. Tota hxc de anima Falco- 
pille, absque sacro lavacro et fide mortuz, precibus 
Thecle servata, narratio nonnullis Improbatur, 
pititur tamen auctoritate Damasceni, Orat. de iis qui 
cum [ide ex hac vita excesserunt, in qua hc sunt 
verba : Μήτε τὴν Φαλχόνιλλαν ἡ πρωτόμαρτυς οὐχ 
ἔνωσε μετὰ θάνατον. ᾿Αλλ᾽ ἴσως ἐρεῖς, ὅτι αὐτὴ xav 
ἀξία», ἐκεὶ πρωτόμαρτυς, xai δέον εἰσακουσϑῆναι 
τὴν δέησιν ἐγὼ δὲ πρὸς τόῦτό φημι" Ὑπὲρ τίνος ἡ 
αἴτησις; ὅτιπερ ὑπὲρ τῆς Ἑλληνίδος εἰδωλολάτριδός 
τε χαὶ πάμπαν ἀνιέρου χαὶ ἀλλοτρίου χυρίου ἐργά- 
κιδος. Nunquid πὸ fl'alconillam princeps martyr 
| Thecla] pos! mortem servavit ? Sed dices fortassis, 
eo ipso uomine, quod princeps mariyr. erat, merito 
id conseculám, equumque fuisse preces ejus exau- 
diri. Ad quod ego respondeo petoque : Cujusnam 
£ausa he preces illius institute ? Nempe pro gentili, 
idolorum cutrice, prorsusque profana ei a Deo aliena 
aperatrice. Probat. et Metaplirastes, spud. quem 

wcela eadem in re hisce ad Deum verbis utitur: Θεὲ 
| Yl Θεοῦ ἀψευδοῦς, δὸς Τρυφαίνᾳ χατὰ τὸ σὸν θέλημα, 
ὥστε τὴν αὑτῆς θυγατέρα τὸν αἰώνιον ζῇν παρὰ “αὶ 
χρόνον. lieus Fili Dei veri, da pro {πὰ vo 


.loco ceciderit, ibi erit, Quia ibi 


Tryplence, ut filia ejus apud te vivat tempore sem- 
piterno. Et sane tota res theologorum placitis pos- 
sit deferdi sic stataendo : Falconillae animam non- 
dum perpetuz condemnationi fuisse addietam ; su- 
remumque omnium Judicem, cum prsvidissel 
undendas ἃ D. Thecla ferventissimas preces pro 
perpelua illius conservatione, passum fuisse δι: 
llecti, sententian:que particularis judicii distulisse; 
designato interim loco, ubi quousque tempus illud 
advenissel, asservaretur. Nec iuirum id adeo. Deus 
enim tanta est libertatis, sicque pleue res omnes 
creatae ipsius subject? sunt potestati, uL pro ma- 
jestatis su:e amplitudine, quidlibet de illis suo jure 
discernere possit. liec doctrina. divi Thon, Ri- 
cliardi, Durandi, et aliorum lib, iv. Sentent, dis- 
ünctioue 45, quzstione 2, articulo 3. Nec adversatur 
illud Ecclesiaste, capite xi, versu 5 : Si ceciderit 
lignum ad ausirum, aut ad aquilonem, in quocunque 
€ de ordinario divin: 
justitie modo, non de eo, qui extra ordinem in 
hbera Dei misericordia est positus, agitur. Vide 
Sixtum. Senensem  Biblioh. lib. vi, adnotat. 47 
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ὑπὲρ ἐμοῦ, Δέσποτα Χριστὲ, τὴν ἀμοιδὴν ἔχτισον. A vid-retur, pavatissimum), tum quod animadverteret 


Ἰδοὺ γὰρ, ὡς ὁρᾷς], αὐτή μον τῆς παρθενίας γεγένηται 
φύλαξ" αὐτή μοι, μετὰ τὸν σὸν Παῦλον, παρέπτηχεν᾽ 
αὑτή με τῆς οἱστρομανίας ἀπήλλαξεν ᾿Αλεξάνδρου " 
αὐτὴ με μετὰ τὸν τῶν θηρίων φόδον τοῖς οἰχείοις αὖ- 
τῆς ἐναποψύχει χόλποις. Καὶ γὰρ βασιλὶς οὖσα συν- 
ἐταπεινώθη μοι, διὰ τὸν σὸν πόθον xai φόδον. Ὑπὲρ 
ὧν πάντων τοῦτο αἰτεῖ, τοῦτο βούλεται, τὸ τυχεῖν 
ἀναπαύλης τινὸς τὸ μόνον xal ἀγαπητὸν παιδίον αὖ- 
τῆς. » Τοσαῦτα δὲ xal τοιαῦτα τῆς θέχλης ἐπευξα- 
μένης, ἡ Τρύφαινα γοερόν τι xaX θρηνῶδες χαὶ δι- 
ωὠλύγιον ἀναδοήσατα, τὴν μὲν τῆς θυγατρὸς οὐχέτι 
τελευτὴν ἀπωδύρετο, τὴν δὲ Θέχλαν ἐθρήνει λοιπὸν, 
ὡς ἂν καὶ αὐτῆς μιχρὸν ὕστερον θηριαλώτου γινο- 
μένης, σὺν εὐπρεπείᾳ τε σώματο; καὶ φρονήσει 
τοσαύτῃ. Ἐν τούτοι; δὲ οὔσης τῆς Τρυφαίνης, ἧχεν 
ὁ ᾿Αλέξανδρος, ὁ παραληψόμενός τε τὴν θέχλαν, χαὶ 
ἄξων εἰς τὸ χυνηγέσιον " ὡς ἂν xa πάντων τῶν πρὸς 
κοῦτο ηὐτρεπισμένων, ἤδη δὲ xal τῶν θεατῶν xat- 
εἰληφότων τὴν θέαν, χαὶ θορυδούντων, xal τὸν τῆς 
μελλήσεως αἰτιωμένων χρόνον. «'O ἡγεμὼν γὰρ, φη- 
gi, χάθηται, καὶ ὁ ὄχλος θορυδεῖ " δὸς, ἀπαγάγω 
τὴν θηριομάχον. ν Ὡς τὴν Τρύφαιναν ὑπὸ τῶν 
ῥημάτων͵ τούτων δηχθεῖσάν τε χαὶ ἀναφλεχθεῖσαν 
ix6onsal τε πιχρὸν xal Yospóv: ὡς xoi el; QU 
γὴν τραπῆναι τὸν ᾿Αλέξανδρον. « * Οἴμοι, φησὶν, 
ἡ Τρύφαινα, xai τοῦ δευτέρου μοι τούτου xal 
χαλεπωτέρου πένθους ὡς ἀλλεπάλληλά με κατεί- 
λῆφε τὰ δεινὰ, xai βοηθείας ἣ παραμυθίας οὐδα- 
μόθεν μοι πόρος καὶ γὰρ ἅπαις εἰμὶ χαὶ συγ- 
γενείας ἔρημος, xal δυστυχῶ χηρείαν, καὶ πρὸς 
ἀμηχανίαν πάντοθεν συν:λήλαμαι. ᾿Αλλὰ γὰρ εὃ- 
ρθηχέναι uo: δυχῶ πόρον ἐν ἀπόροις χαὶ τοσούτῳ 
πλήθει δυσχερείας. Ἐπὶ γὰρ τὸν θέκλης Θεὸν καὶ 
βοηθὸν ἤδη μοι χαταφευχτέον. Ὁ θεὸς τοιγαροῦν 
τἧς θέκλης, τῆς καὶ ἐμοὶ τὸ σὸν εὐαγγελισαμένης 
xpáto;, καὶ τὴν ἀληθῆ χαὶ εὐθεῖάν μοι τῶν σῶν ἐν- 
τολῶν ἀτραπὸν χαὶ τῆς εὐσεθείας ὑ ποδειξάσης, ἐπι- 
φάνηθι xal νῦν τῇ δούλῃ σου Θέχλῃ, xa χινδυ- 
νενούσῃ βοήθησον, καὶ δεῖξον ἡμῖν ἅπασιν, ὡς ἀγα- 
θὸν ἀληθῶς καὶ ἀναμφιλέχτως" τὸ διὰ σὲ xal ἐπὶ 
σοὶ χινδυνεύειν. El γὰρ αὐτὴ τύχῃ τινὸς νῦν ἐπιχου- 
ρίας, οὐχ ἔστιν ὅστις οὐ τῇ σῇ προσδραμεῖται βασι- 
λείᾳ. » Ἔτι δὲ τούτων λεγομένων ὑπὸ τῆς Τρυφαί- 


peutionis ipsius zquitatem; tum quod quiznam 
esset, quz lioc ipsum petebat, considerare! ; pro- 
tinus se ad hoc ipsum faciendum promptissime 
contulit; manusque suas sancias atque purissimas 
ad ccelum attollens, his Deum verbis est comprecata : 
« Christe rex cceli, eorumque qus in ccelo, et irans 
coelum sunt omnium : Fili magni et supremi Patris : 
qui mibi ul et crederem, et servarer, gratuito 
concessisti : qui veritatis tuze lumen. mihi accendi- 
sii, el ul pro te cruciatus tolerarem dignam ha- 
buisti : da etiam famulze tuze Tryphzna, ut voti de 
filia sua compos reddatur, nempe ut anima ejus 
animabus illorum, qui in te pridem erediderunt, 
annumeretur, ei paradisi epulis, deliciisque per- 


B fruatur, Hanc illi, Domiue Christe, pro me vicem 


repende. Nam ecce, ut vides, ipsa virginitatis mee 
custos fuit; ipsa mihi post Paulum tuum adfuit ; 
ipsa me'ab Alexaodri vesano furore viudjcavit ; ipsa 
me post bestiarum terrorem suomet sinu refocilla - 


vit: regina enim cum sit, amore tui ae timore 


inducta, se ad mei quoque coinmiserationeim deniisit. 
Pro quibus omnibus hoc petit, hoc optat, ut unica 
$ua aC dilecta filia quietem aliquam consequatur. » 


, Totidem ae talibus fere verbis Thecla comprecata, 


Trypbzna tunc quidem flebile quid ac lamentabile 
vehementius inclamans, nunquam postea filiz obi- 


. Aum luxit : sed unam Tleclam de cztero deplora- 


vit, ut qux paulo post eo corporis decore, ea men- 
tis przstantia, bestiarum esset prada futura. lac 
cogitatione occupata Triphzenz supervenit Alexau- 
der, comprehensurus Theclam, et ad venationem 
abducturus ; utpote rebus omnibus ad id jam coin- 
paratis, et spectatoribus theatrum occupantibus, 
ac tumuliuantibus, moramque temporis iucrepauti- 
bus: « Pr:eses. enim, inquit, sedet, et popilus ob- 
strepit; ceda hamc, ut cum bestiis pugnaturam 
abducam. » Qui nuntius ita Tryphsnam percussit, 
et in iram concitavit, ut vehementiore ah ipsa 
eublato clamore Alexander in fugam verteretur. 
461 : Heu me miseram, iuquit, ob alterum etiam 
hunc longe acerbiorein luctum ! quam crebra cala- 
miiates, aliis alias excipientibus, me invadunt, 
omni interim undique auxilii ac solatii via seclusa ! 


νης, ἦχον xol στρατιῶταί τινες ἀστιχοὶ, παρὰ τοῦ p) orbata enim sum prole, cognatione destituta, vi- 


ἡγεμόνος σταλέντες τε xa πρὸς βίαν ἀφελέσθαι τὴν 
χόρην ἐπιτραπέντες. Ἡ μέντοι γε Τρύφαινα πρὸς 
. μὲν τὸ ἀντισχεῖν ἀδυνατήσασα, εἴξασα δὲ τῇ βίᾳ, τὴν 
μὲν χόρην οὐδ᾽ οὕτω μεθῆχεν " ἐπιδραξαμένη δὲ τῆς 
χειρὸς αὑτῆς, ἅμα τοῖς στρατιώταις ἀπήει, ὀδυρμῶν 
xai θρήνων πληροῦσα τὴν ἀγορὰν, xol ὡς ἂν ἐπὶ 
νεκρᾷ λοιπὸν χοπτομένη χαὶ ὀλολύζουσα τῇ Θέχλῃ, 
xal τινα τοιαῦτα ὑποφωνοῦσα" « Ὧ τῆς τῶν δαιμό- 
νων τονηρίας ἰ ὡς ἀπλήστως ταῖς xaT ἐμοῦ χέχρην- 
«και συμφοραῖς! Μιᾶς μὲν γὰρ παιδὸς dj δυστυχὴς 
ἐγὼ μήτηρ ἐγενόμην ἰδοὺ δὲ χαὶ δευτέρας ποιοῦμαι 
λοιπὸν, ὡς ὁρᾶτε, θυγατρὸς ἐχφοράν. Καὶ τὸ δὴ χα- 


duitate infelix ; breviter in angustias omni ex parte 
compulsa. Attamen exitum aliquem in dubiis liisce, 
quaeque exitu carere videntur, meque ex tot cala- 
mitalibus expediendi rationem reperisse videor. 
Ad Thecle enim Deum et adjutorein nempe confu- 
giendum. Deus igitur Thecle, quz imperii. tuf po- 
tentiam etlam nihi aununtiavit, et veram rectamque 
praeceptorum tuorum ac pietatis viain aperuit : te- 
ipsum etiam nunc famulz tux& Thecla manifesta, 
periclitanti przesto sis, nobisque omnibus re ipsa 
ostende, quantum omnino ac citra dubium confe- 
rat, pro te, ac sub te copitis discrimen adire. Si 


! οἷα χαὶ τὰ ῥήματα Tougaivnz. V. C. alter, sed glossema videtur. " ἀναμφίλεχτον V. C. 
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quid enim abs te nune auxilii consecula fuerit, nemo Α λεπώτερον, Φαλχόνιλλαν μὲν τεθντχυΐαν ἐπὶ τοὺς 


non ad regnum tuum accurret.» Qux dum Tryphzna 
adhüc loqueretur, venerunt etiam urbani quidam 
milites a prx»side missi, cum mandatis, ut virginem 
per vim abriperent. Átqui Tryphzna, cum viri- 
bus ad renitendum impar esset, et cedere violentiz 
cogeretur ; virginem tamen ne sic quidem dimis:t : 
sed manu prehendens uua cum militibus perrexit, 
lamentis et fletu forum replens, et Theclam velati 
jam exstinctam plangore et ejulatu. prosequens, 
hisque similia quaedam sueclamans : «Ὁ demonum 
pequitiam ! quam inexplebili calamitatibus me exer- 
cendi et insectandi cupiditate feruntur! Unius enim 
filiae infelix mater cum fuerim, ecce alterius quo- 
que, ut videtis, quod longe est acerbius, nunc fu- 
nus effero. Nam Folconillam vits functam in se- 
pulcrum, qua oportuit lege, intuli : Theclam vero 
adbuc vivam, nihilque mortis supplicio dignum 
commeritam, verum ne stupro et impurz libidini 
corpus tradat, et simul cum corpore animam quoque 
contaminet, belluarum faucibus objectum eo. O vim ! 
o tyrannidem ! o civitatem Antiochenam, tanto sce- 
lere atque piaculo mox replendam ! » Hzc illa : qui- 
bus verbis Thecla stimulata, et animo maximum in 
modum dolens, meros lacrymarum fontes emisit, 
acrique ac veliementi clamore sublato his ipsa quo- 
que ad Deum verbis est usa : « Mi Deus et auxi- 
liator, in quo spem fiduciamque omnem collocans, 
patriam deserui, matrem neglexi, 989 nuptias re- 
δρυΐ : aspice nune me, et quz: adversum me moliun- 
wr consídera, terribilibusque hisce belluis eripe ; 
quemadmodum me etiam antea ab omnivoro igne 
vindicasti : Tryphenz quoque famule tux laborum 
pro me susceptorum parem gratiam repone, Vides 
euim, quo modo, ut se tibi probet, meamque mihi 
"virginitatem conservet, omnem ignominiam, petu- 
lantiam, contumeliamque perpetiatur. Certe quidem 
ejus ope 86 commiseratione effectum est, quod pu- 
dieitis jacturam non fecerim, et Alexandri contra 
me incitatam rabiem superaverim, ac salva virgi- 
nitate, mihi tibique grata, in certamen descenderim, 
parum admodum de feris sollicita; partim te coeli- 
tus mei propugnatorem nacta, partim hanc in terra 
custodem. Est et hoc porro tue de me providentis, 
ut mihi inter turbidos hosce atque immanes fluctus, 
portum, qui me ex ingenti hac belluarum tenipe- 
. Slate excipist, habere concedas. » Finem orandi fe- 
cerat, et ecce plurimus undique metus impendens, a 
bestiis, bestiasque verberum pulsatione et strepitu 
exstimulantibus, ἃ populari tumultu, 4 concionis 
*lamore, a nulierum denique ejulatu atque vocife- 
ratione.Nam et ipse theatro intererant,sententiisque 
inter se de virgine disceptabant. Quibus enim lasci- 
via atque intemperantia accepta atque jucunda erat, 
inegmmodis Thecle lztabantur: quibus vero con- 
Línentiu atque lionestas cordi, his qux flebant, mi- 
rice indolebant, et calamitatem urbis miseraban- 


! ix6ofjaaaa V. (. * f. ἠλέει. 


τάφους ἧ νόμος παρέπεμψα" τὴν θέχλαν δὲ ταύ- 
τὴν, xal ζῶσαν ἔτι, χαὶ μηδὲν τοῦ θανάτου πλημμε- 
λήσασαν ἄξιον, ἵνα δὲ μὴ φθορᾷ χαὶ τῇ δυσαγεῖ 
πορνείᾳ παραδῷ xal μολύνῃ μετὰ τοῦ σώματος xal 
τὰν Ψυχὴν, τοῖς τῶν θηρίων ἄπειμι παραδώσουσα 
στόμασιν. Ὧ τῆς βίας 1 ὦ τῆς τυραννίδος 1 ὦ τῆς τῶν 
᾿Αντιοχέων πόλεως, τοιούτου μελλούσης ἀναπίμπλα- 
σθαι μύσους καὶ ἄγους ! » Ἐπὶ τοῖς ῥήμασι τούτοις f) 
Θέχλα δηχθεῖσά τε καὶ ὑπεραλγήσασα τὴν ψυχὴν, 
πηγὰς μὲν ἀφῆχε δαχρύων πολλὰς, πιχρὸν δὲ xai 
διωλύγιον ἀναδοήσασα *, τοιούτοις xal αὐτὴ πρὸς τὸν 
Θεὸν ἐχρήσατο ῥήμασι" « θεέ pov, xa βοηθέ μου, 
ἐφ᾽ p ἐγὼ θαῤῥήσασα χαὶ πᾶσαν ἐλπίδα θεμένη; 
xai πατρίδα χατέλιπον, xal μητρὸς ὑπερεῖδον, χαὶ 
γάμου κατεφρόνησα᾽" xal νῦν ἔπιδε, καὶ τοῖς xa 
ἐμοῦ πραττομένοις ἐπισχόπησον, χἀμὲ μὲν ix τῶν 
φοδερῶν τούτων ῥῦσαι θηρίων, χαθάπερ ἤδη με καὶ 
πρώην τοῦ παμφάγου πυρὸς ἡἠλευθέρωσας " τῇ σῇ 
δούλῃ Τρυφαίνῃ τῶν ὑπὲρ ἐμοῦ πόνων ἀντίδος τὴν 
ἁμοιδήν. Ὁρᾷς γὰρ ὅπως, ἵνα σοί τε ἀρέσῃ, χἀμὲ 
φυλάξῃ παρθένον, πάσης ἀνέχεται ἀτιμίας, παροι- 
νίας τε καὶ ὕόδρεως. Διὰ γὰρ ταύτην καὶ τὴν ταύτης 
ἐπ’ ἐμοὶ συμπάθειαν, οὔτε τῆς παρθενίας ἐχπέ- 
πτωχα, καὶ τῆς ᾿Αλεξάνδρου κατ᾽ ἐμοῦ περιγέγονα 
λύττης, xol μετὰ τῆς ἐμοὶ xal σοὶ φίλης σωφρο- 
σύνης ἀγωνίζομαι, ὀλίγα τῶν θηρίων φροντίζουσα, 
διὰ σὲ τὸν ἐξ οὐρανῶν ἐπαμύνοντά μοι, καὶ ταύτην 
τὴν ἐπὶ γῆς με φυλάττουσαν. Τῆς δὲ σῆς bm ἐμοὶ 
xaX τοῦτο προνοίας, τὸ ἐν ἀγρίοις οὕτω xai ἀνημέ- 
ροις χύμασιν εὐπορῆσαι λιμένος, ἐχ τῆς πολλῆς με 
ταύτης διαδεχομένου ζάλης τῶν θηρίων τούτων. » 
Καὶ fj μὲν ἔληξεν εὐχομένη" πολὺς δὲ πάντοθεν ὁ 
φόδος ἑἐπήρτητο, παρὰ τῶν θηρίων, παρὰ τῶν τὰ 
θηρία διεγειρόντων, ix τῆς τῶν μαστίγων πληγῆς 
καὶ ἡχῆς, καὶ παρὰ τῆς τοῦ δήμου ταραχῆς, καὶ συγ- 
κλήτου βοῆς, παρὰ τῆς τῶν γυναιχῷν οἰμωγῆς xal 
ὀλολυγῇῆς. Μέρος γὰρ xoi αὐταὶ τοῦ θεάτρου γεγό- 
νασι, xal τὴν ἐπὶ τῇ παρθένῳ διενείμαντο γνώμην. 
Al μὲν γὰρ ἐφήδοντο τοῖς πραττομένοις κατὰ τῆς 
Θέχλης, ὅσον ἀσελγὲς xal ἀχόλαστον fjv "ὅσον μέν» 
τοι γε σωφρονοῦν xa χόσμιον, ἐπήλγει τε τοῖς γινο- 
μένοις, καὶ τὴν πόλιν ἐλέει" τῆς συμφορᾶς, ὡς ἂν 
αὐτίχα καὶ πάνδημόν τι πεισομένην χαχὸν, ἐπὶ v09- 
οὐτῳ xuxip τῆς μιαιφονίας. Πολλαὶ δὲ xal συναπολέ- 
σθαι τῇ Θέχλῃ προθυμίας εἶχον καὶ γνώμης " οὕτως 
ἐδεινοπάθουν ἐπὶ τῷ δεινῷ καὶ παραλόγῳ τῆς συμ- 
φορᾶς. Πάντων δὲ μετεώρων ὄντων λοιπὸν, καὶ πρὸς 
ἕν τοῦτο χεχηνότων τὸ τῆς θέας παράδοξον, εἰσάγε- 
ται καὶ ἡ παρθένος, τῶν μὲν τῆς Τρυφαίνης ἀφαιρε- 
θεῖσα χειρῶν, ἀπογυμνωθεΐῖσα δὲ xai τῆς ἐσθῆτος " ὡς 
ἂν χαὶ τοῦτο τοῖς λέουσι ἐρεθισμός τις εἴη εἰς τὴν 
χατ᾿ αὐτῆς ὁρμὴν" « τὰ γὰρ λαμπρὰ τῶν σωμάτων 
ἀεὶ τὰς τῶν θηρίων ὄψεις ἐφέλχεσθαι πέφυχε. » 
Οὕτω δὴ καὶ τούτον παρασχενασθέντος, ἡ πιχρὰ xai 
πάλιν xav' αὐτῆς ἀφέθη λέαινα, ὡς θρήνων διὰ 
τοῦτο χαὶ δαχρύων πληρωθῆναι τὸ θέατρον. Ἡ βελ- 
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τίστη μέντοι γε λέαινα, λεαίνης μὲν ὁρμὴν ἐπεδεί- A tur, perinde ac si publicum aliquod infortunium, 


Cato xa ópyfjv* ὡς δὲ χαὶ πλησίον ἐγένετο, 0cpa- 
παινὶς μᾶλλον ὥφθη᾽ xat οὐ μόνον ' οὐχ ἧψατο τοῦ 
ἱεροῦ χαὶ παναγίου σώματος, ἀλλὰ γὰρ χαὶ ἀναχλι- 
σθεῖσα πρὸ τῶν παρθενιχῶν ποδῶν, τὴν ἀπὸ τῶν 
λοιπῶν αὐτῇ θηρίων ἀσφάλειαν παρείχετο. Τὴν γὰρ 
ἐπελθοῦσαν αὐτῇ τῶν ἄρχτων θρασντέραν &veD τε 
παὶ διέφθειρε παραχρῆμα" χαὶ λέοντι δὲ, θυμιχώτε- 
pov ἄττοντι xav' αὐτῆς, ὑπαντήσασά τε χαὶ συμ- 
πλαχεῖσα συνδιεφθάρη ". Τοῦτο πολλῆς τοὺς θεατὰς 
ἀνίας ἐπλήρωσε, τῆς συμμαχούσης * αὐτῇ λεαίνης 
ἐχποδὼ"» γεγονυίας" οὔτε γὰρ εἶχον συνιδεῖν ὅλω:, 
ὡς θεοσημείας, ἀλλ᾽ ob τῆς τοῦ θηρίου φύσεως ἦν 
ἔργον τὸ vevovó;. Θαυμαστοῦ γὰρ ὄντος xal τοῦ 
προτέρου τὸ μὴ θίγειν τῆς θέχλης τὴν λέαιναν, θαυ- 
μασιώτερόν ἔστι τὸ καὶ προασπίζειν αὐτῆς. «Τὰ μὲν 
γὰρ θηρία, θηρία τέ ἐστι πάφτοτε, καὶ ἔχει φύσεως 
ὡς ἔχει" Θεοῦ δὲ λοιπόν ἐστι τὸ μετασχευάζειν πρὸς 
ἃ βούλεται, καὶ ἀνέχειν αὐτῶν τὰς ὁρμάς " χαὶ τοῖς 
μὲν ἁγίοις εὐήνιά τε χαὶ χαταπειθῇ ταῦτα παρέχειν, 
«οἷς δὲ ἄλλως πως ἔχουσιν ἀνήμερα χαὶ ἀπάνθρωπα." 
Τοῖον" δή τι χἀπὶ τοῦ πυρὸς τοῦ χατὰ τὸ Ἰχόνιον 
γέγονεν" εἰ ὃΣ βούλει, χαὶ τὴν Βαδυλῶνα χαὶ τοὺς 
«ρεῖς παῖδας. Καὶ γὰρ ἐχεῖνο τὸ πῦρ ἦν μὲν πῦρ 
ἀληθῶς διακαὲς, παμφάγον, ὀλέθριον " χαὶ γὰρ αὕτη 
πυρὸς φύσις " προσταχθὲν δὲ. παρὰ Θεοῦ, δρόσου xal 
δροσιζούσης αὔρας ἐνέργειαν ἐχείνοις τε χαὶ ταύτῃ 
παρέσχετο. Καὶ Δανιὴλ δὲ, ὃν qaot τὸν 'Εδραῖον 
νεανίσχον συγχαθειρχθέντα ποτὲ λέουσι, σῶόν τε xal 


ἀσινῆ τῶν θηρίων ἐχείνων ἀπαλλαγῆναι. Οὐ τῆς C 


«ὧν θηρίων φύσεως τοῦτο βουλομένης, τῆς δὲ τοῦ 
Θεοῦ δυνάμεως τοῦτο ἐργασαμένης. ᾿Αλλὰ παρὰ 
Βαδυλωνίοις μὲν, παρ᾽ οἷς χαὶ τὸ θαῦμα γέγονε, 
τοῦτο γέγονε μόνον, τὸ μὴ διαφθαρῆναι τὸν νέον" 
ἐνταῦθα δὲ xal πόλεμος ὑπὲρ τῆς Θέχλης ἡἠρεῖτο 
πρὸς ἄλληλα τὰ θηρία" τοσοῦτον ἄρα παρ᾽ ἡμῖν 
μᾶλλον τὸ ὑπερόάλλον τοῦ θαύματος. Ὥς δὲ xai τῆς 
πείρας ταύτης διελεγχθείσης, ὁμοῦ πολλῶν τε λοιπὸν 
xaX ἀγριωτέρων θηρίων ἐπαφιᾶσι πλῆθος τῇ Θέχλῃ" 
αὑτῆς μέντοι γε τῆς μάρτυρος ὁ λογισμὸς οὐ περὶ 
τὸν τῶν θηρίων ἢσχηλεῖτο μᾶλλον φόδον xat βόμθον, 
περὶ δὲ τὴν εὐχὴν ὅλη συνετέτατο᾽ οἶμαι δὲ ὡς xat 
τοιούτοις τισὶν ἐχρῆτο ῥήμασιν σιγῇ καὶ ἐφ᾽ ἑαυτῆς 
εὐχομένη" ε Πολλὴ μέν σοί γε χάρις, ὦ Δέσποτα 


ob tam scelestam crudelitatem, mox esset acceptura. 
Multe etiam erant. ea animi alacritate atque cupi- 
ditate, ut una cum Thecla emori vellent : adeo mo- 
leste iniquissimz hujus s&erumnz indignitate afflcie- 
bantur. Ceterum omnibus deinceps rei tante exspe- 
clatione suspensis, avideque ad unum hoc inusita- 
tumque. spectaculum. intentis, introducitur virgo, 
Tryphense manibus vi extorta, et vestibus etiam 
denudata ; quo ea res leonum contra illam inipetam 
magis irritaret « quod speciosis corporibus illud 
peculiare sit, ut belluarum in se oculos semper 
attrahant incitentque. » Quibus ita paratis, fera ite- 
rum lexna in ipsam immittitur ; unde etian. lamen- 
tis lacrymisque theatrum completur. At optima 


B lezua, innatum quidem sibi impetum ac rabiem 


pre se ferebat: 983 ut vero cominus accessit, 
non tam lezna, quam famula visa est ; namque non 
tactu solum sacri sanctissimique corporis abstinuit , 
sed insuper ad pedes virginis procumbens, a cate- 
rarum bellusrum incursu ipsam tuebatur. Ursam 
quippe omnium ferocissimam in eam irruentem, 
protinus discerptaim illico perdidit : cem leone autem 
furiosius in ipsam insiliente congressa, pugnansque, 
Uumdem una cum ipso interiit. Quo facto ingens do- 
lor spectatorum aoimos invasit, lezna certaminis 
s0cia atque auxiliatrice de medio sublata : quod 
pondum penitus ipsis constaret, eventum hunc divino 
miraculo et non belluinz naturz esse attribuensdum. 
Tametsi enim, quod prius acciderat, adimlrabile es- 
sel, eum le:na sibi a contactu Tlecle temperas- 
set: longe tamen admirabilius est, quod eidem 
propuguaret. « Belluz siquidem semper sunt bellus, 
el ju eadem, que ipsis innata est, natura per- 
sistunt. Ceterum quod superest, Dei est ; ut ad qux- 
cuuque eas velit immutet, illarum impetum repri- 
mat, piis faciles οἱ obsequentes, aliter vero affe- 
ciis immanes, atque ín homines efferatas reddat. s. 
Tale quid etiam fuit, quod in igne lconii accidit ; 
el, si ita vis, quod etiam Babylone eirca tres pueros. 
Nam ignis ille, vere ignis erat, comburens, omni- 
vorus, exitialis; boc enim a natuca illi inditum ; a 
Deo autem jussus, roris, aurzeque rorantis effeciuni 
illis atque huic prebuit, Et Daniel, quem Hebrazum 


Χριστὲ, τῆς ὑπὲρ ἐμοῦ ταύτης βουλῆς xai προθέ- D adolescentem cum leonibus aliquando conclusum 


σεως" ὅτι μὲν χόρην οὖσαν, ἔτι δὲ καὶ θαλαμευομέ- 
νην, [καὶ οὐδὲ τοῖς πολλοῖς τῶν οἰχετῶν γνωριζο- 
μένην, περὶ δὲ ἱστὸν xal ἡλαχάτην ᾿σχολασμένην,] 
γάμῳ τε xal θαμύριδι " φυλαττομένην, ἐν τῷ μέσῳ 
τε κροήγαγες διὰ τοῦ σοῦ Παύλου, καὶ τῆς σῆς πά- 
λιν δι᾽ αὐτοῦ σφραγῖδος xai χάριτος ἠξίωσας, xal 
νῶν ὑπὲρ σοῦ με πόνων xa χινδύνων ἔγευσας * ἐν 
Ἰχονίῳ μὲν διὰ πυρὸς, ἐνταῦθα δὲ διὰ τῶν πολλῶν 
“οὕτων xal ἀνημέρων θηρίων καὶ πάνδημόν με 
προτέθειχας θέατρον " οὐχ ὑπερορῶν μον τῆς σωτη- 
plac, ἀλλὰ χαταγυμνάζων μου τὴν εἰς σὲ πίστιν 


' θεραπαινίδος βελτίστης ἐπεδείξατο τρόπον. Οὐ γὰρ μόνον V. C. 
. 5 Hic ex altero Vaticano sunt; nam nostrum exemplar θαλ. xai τοῖς πολ- 


συμ. V. C. ." οἷον δή τι V. C 
λοῖς ἄγνωστον γάμῳ τε xai 8. 


fuisse narrant, salvus atque illzsus ab illis evasit. 
Non belluaruimn natura cupieute, sed divina potentia 
id efficiente. Porro apud Babylonios, ubi id mira- 
culi evenit, hoc solum accidit, nempe adolescentem 
non fuisse peremptum: hic vero, hoc amplius, bel- 
luas etiam inutuun inter 86 pro Thecla certamen 
suscepisse: tanio igitur miraculum lioc nostrum 
pre illo est majoris prastantie. Postquam autem 
liic quoque conatus ipsis irritus evasit, magnam si- 
mul vim immaniorum belluarum in Theclam agunt. 
]lla autein cogitatione, non tam circa terrorem so- 
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uitumque earum, quai circa preces tota occupo- A xat πρόθεσιν, Ὑπὲρ μὲν οὖν τούτων, ἀξίως μεν 


batur, hujusmodi, opinor, intra se verbis secreto 
orans: « Magnas tibi gratiaà ago, Christe Domine, 
pro tux: hujus in. me voluntatis decreto: quod me 
puellam adhuc, intra thalami latebras versantem, 
96/4 nec domesticorum quidem famulorum ple- 
risque notam, teleque ac colo intentam, et nuptiis 
Thamyridis destinatam, Pauli opera in lucem pro- 
duxeris," tuoque per eumdem signaculo et gratia 
dignam habueris! ; labores etiam atque discrimina 
pro te ut degustarem, effeceris (Icouii quidem per 
jgnem, hic vero per iot hasce adeoque efferatas 
pelluas), publicumque omnibus me spectaculum pro- 
posueris: non negligens interim meam salutem, 
sed (idem in te meam, animique propositum exer- 


οὐδαμῶς, εὐχαριστῶ δ᾽ οὖν ὅμως, ὡς ἂν ὅλως τῶν 
ὑπὲρ σοῦ καταξιωθεῖσα παθημάτων καὶ στιγμάτων. 
Ἐπειδὴ δὲ πολὺν ἔτι xai βαρὺν ὁρῶ τὸν πολέμιόν, 
xal ταῖς προσθήχαις ἀεὶ τοὺς χινδύνους ἐπαύξοντά 
μοι, δέδοιχα δὲ μήπως, ὡς καὶ φύσει ἀσθενὴς xai 
προχεχμηχυΐα τοῖς χαχοῖς, ἀποναρχήσω πρὸς τὰ 
λοιπὰ τοῦ ἀγῶνος, xal πως ἀτέλεστος μείνω xal 
ἀστεφάνωτος, χαὶ, τὸ δὴ χαλεπώτερον, τῆς σῆς 
δια πέσω βασιλείας " εἰ δοχεξ, περίστειλόν με τῷ θα- 
νάτῳ λοιπὸν, καὶ τῷ διὰ τοῦ θανάτου βαπτίσματι 
λῦσον μὲν ἐμοὶ τὸν φόδον, λῦσον δὲ τούτοις τὸν xat' 
ἐμοῦ πόνον. El γὰρ ἐγὼ χαταλύσω τὸν βίον, χατα- 
Àósouc[ που πάντως xal οὗτοι τὴν χατ᾽ ἐμοῦ βίαν 
xaX τυραννίδα. » 


cens. Pro his igitur, quamvis minime pro dignitate, gratias tamen 3g0: quod omnino cruciatibus hisce 
ac stigmalis pro te suscipiendis me dignatus fuerim Sed cum vehementem gravemque adliuc adversa- 
rium videam, novis etiam aggressionibus majora in me pericula concitantem, setuamque, quippe na- 
tura imbecillior, ne fortassis malis defatigata, ad reliqua certaminis hujus languescam, atque ita exitu 
destinato coronisque caream , quodque gravius est, regno tuo excidam: si jta expedire judicas, dein- 
ceps me occumbere permitte ; et mortis baptismate metum bunc mihi dissolve, istosque molestiis, quas 
mihi facessunt, libera. Si enim ego vita excessero, ipsi quoque necessario violentizte in me suze atque 


tyrannidi finem ponent. » 


Hec, ut probabile est, elocuta, et ad ea qu:e de- B. Ταῦτα, χατὰ τὸ εἰχὸς, εἰποῦσα xat μεταστραφεῖδα 


sübito objiciebantur conversa, piscinam aquamque 
conspicit, et phocas in ea innatantes; belluaa, et 
quidem marinas, vitaeque humanz pestes, et ipsas 
in supplicium Theclz similiter cowparatas ; paucis 
interim Christum inclamans, simulque his dictis : 
« lu nomine tuo, Domine, ultiina hac die baptizor, » 
in aquam illam ipsiliit, νὴ per morlem cunsum- 
monde et in Christo dissolvendz desiderio flagrans. 
Hoc facio : quod si quis mysticum baptismum ap- 
pellare velit, ut rem ἃ martyre tempore periculorum 
waximasque inter angustias excogitatam, per ine 
ita appellet licet: neque enim vetus scriptor in hu-* 
jusmodi vocum novitate usurpanda, tametsi fidei 
nostra lex id non. admittat, illiberalis esse solet : 
hoc, inquam, facto, populus universus, clamore sub- 
lato, hanc ut absurdam exitiabilemque audaciam 
abominabaniur; quod ita temere et inconsulto 
in aquam se precipitem dedisset ; a qua pro- 
pter pbocas illas inanifesta illi mors immineret. 


* Videtur ergo a Paulo baptismi donum accepisse, 


χατὰ τὸ cupÓX» ὁρᾷ χολυμδήθραν, καὶ ὕδωρ *, καὶ 
φώχας ἐννηχομένας" θηρίᾳ μὲν ὄντα χαὶ αὐτὰ 02- 
λάττια xaX ἀνδροφόνα, xal ταῦτα δὲ ἴσως πρὸς τι- 
μωρίαν παρασχενασθέντα τῆς 8fxXng: χαὶ μιχρὰ 
ἄττα ἐπιδοησαμένη τὸν Χριστὸν, χαὶ οὕτως εἰποῦσα" 
€ Ἐν τῷ ὀνόματί σου, Κύριε, ὑστέρᾳ ἡμέρᾳ βαπτί- 
ζομαι" » ἐνήλατο τῷ ὕδατι τούτῳ, τῆς διὰ τοῦ θανά- 
του λοιπὸν ἐρῶσα τελειώσεως, xal πρὸς Χριστὸν 
ἀναλύσεως. Τούτου δὲ οὕτως ἐπιτελεσθέντος " ὃ εἰ 
χαὶ βἀπτισμά τις (10) μυστιχὸν βούλοιτο χαλεῖν, ὡς 
ἂν χαὶ ὑπὸ τῆς μάρτυρος ἐν χαιρῷ μὲν κινδύνων, 
ἐν ἀμηχανίᾳ δὲ τοῦ πράγματος ἐπινοηθέντος, χαλεί- 
τω * xal οὐδεὶς φθόνος τῆς τοιαύτης καινοφωνίας τῷ 
κάλαι συγγραφεῖ, εἰ χαὶ ὁ τῆς πίστεως μὴ τοῦτο 


C βούληται νόμος " τούτου δὲ ὅμως ἐπιτελεσθέντος, 


ὁ δῆμος ἅπας ἀνηλάλαξέ τε, χαὶ τὴν οὕτως &to- 
Toy xal ὀλέθριον ἀπεπέμψατρ τόλμαν, τῷ ὃ προ- 
πετῶς οὕτω xal ἀφειδῶς χυδιστῆσαι χαθ᾽ ὕδα- 
τος, οὕτω πρόδηλον τὸν ἀπὸ τῶν φωχῶν ἔχον- 


nisi signaculum baptismi partem esse intelligamus, 


illumque przeedere, ut supra ostendimus. " Histor. Metaphr. appellat λάχχον μεστὸν ὕδατος. ὃ dta ali- 


bi pro τό. 


PETRI PANTINI NOTE. 


(10) Ὃ sl καὶ βάπτισμά tic. Totus hic locus, 
usque ad illa, ὁ δῆμος ἅπας, a nostro exemplari 
aberat. Et sane theologi non admiserint hujusmodi 
tinctionem pro alio quam voti, ut vocant, baptisino 
babeudawm. Favet tamen (irmatque banc lectionem 
ac sensum Melaplirastes, qui hac ipsa de re agens, 
facit Theclam dicentem, Νῦν χαιρὸς τοῦ λούσα- 
σθαί με, Nunc tempus est ut abluar ; woxque iisdem 

rolatis verbis quze Noster refert, in euripum insi- 
ientem. Quin et illud apud cumdem Metaphrastem 
huc facere videtur, quod cum Thecla Myra ad 
l'aulum pervenisset, illi tanquam rem ignotam 
narret sc lavacrum, τὸ λουτρόν, deuique consecutam 
fuisse, Ncc vero usquam aut Basilius aut Meta- 


phrastes vel verbo indicant Theclam postea ab ullo 
alio fuisse tinctam ; sed tantum ante ἃ Paulo ἔσφρα- 
γισμένην, idque antequam in aquam jam  insiliret. 
Qua de re vide notam 7. Hatiónes autem cur nemo 
seipsum possit vere baptizare, cum apud theologos, 
tum etiaui in jte canonico vide, lib. 111 Decretal., 
tit. 42, C. Debitum. In quo tamen capite additur : 
Jud:wum in necessitate constitutum, seipsum in 
aquam iumergentem, et formz verba adhibentem, 
si continuo discessisse, ad caelestem pairiam pro- 
tinus evolaturum fuisse propter sacramenti lidem, 
eisi non propler fldei sacramentum : si tamen. su- 
pervivat, ab alio denuo baptizandum. 
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τὸς θάνατον "ὃν ἡ μὲν παρθένος ὑπερησμένιζε, A Sed ἰδῆς virgo — libentissime  amplectebatur ; 


μόνον ἵνα τύχῃ τῆς ἐν Χριστῷ τελειώσεως. Ὡς 
“ολμηρὸν δὲ ἄγαν xal φριχῶδες ὁ πᾶς κατῳχτίζετο 
λεὼς, xal δάχρυσι χατένιφε !*. τὸ χυνηγέσιον. ᾿Αλλ᾽ 
οὐδὲ ὡς ἡμελεῖτο ἡ μάρτυς. Τὸ γὰρ περιλαμφθὲν 
ἐξαίφνης οὐράνιον πῦρ, χαὶ τοῖς ὕδασιν ἐμπεσὸν, 
τὰ μὲν θηρία τῆς οἰχείας ἐξίστη τοῦ δρᾷν ἐνεργείας, 
τὴν δὲ Θέχλαν γυμνὴν οὖσαν χαὶ περιέστελλε, xat 
θαλάμου χρείαν αὐτῇ παρείχετο. ᾿Αλλὰ γὰρ οὔτε 
τούτων γενομένων τῶν θεοσημειῶν αἰδώς τις 1) φό- 
δος clafis. τὸν ἀναιδὴ ᾿Αλέξανδρον" τῷ γοῦν πλήθει 
τῶν θηρίων πλῆθος ἕτερον ὑπεισῆγεν, ὥσπερ τι 
πνεῦμα βίαιον χύμασι ἐπεγεῖρον χύματα, xat νιχῇ- 
σαι μὲν φιλονειχοῦν * ὃν ἀμήχανον ἦν τίς γὰρ θεὸν 
οἷδε νιχήσας ποτέ; ᾿Ηττώμενος δὲ ἐλάνθανε. Καὶ γὰρ 
ὑπὸ συμπαθείας πολλῆς τὰ θεώμενα γύναια, ἣ καὶ 
θεόθεν χινηθέντα, ἀντιμηχανῶνταί τι τοιοῦτον. Πλῆ- 
θος γὰρ ἀρωμάτων xal μύρων ἐπεισαγαγοῦσαι, xai 
διὰ πυρὸς ἐξατμίσασαι, τῷ ποιχίλῳ τῆς ὁδμῆς χατ- 
εἐχήλησάν τε τὰ θηρία xal ὕπνῳ βαθεῖ κατεχοίμισαν, 
ὡς τὴν Θέχλαν εἶναι μὲν μεταξὺ θηρίων πολλῶν, 
πολλῆς δὲ τότε ὃ ἐπὶ τούτοις τῆς ἀδείας ἀπολαύειν. 
« Εἴωθε γὰρ οὐχ ἐχ περιουσίας ποτὲ f| δυνάμεως 
δὁομᾷν" κχατὰ τῶν ἀνέδην ἀσεδούντων ὁ Θεός " ἀπὸ 
δὲ σχνιπῶν, χαὶ βατράχων, χαὶ μνιῶν, χαὶ παρνόπων, 
καὶ ἑτέρων τινῶν τοὺς μεγάλα δύνασθαι βουλομέ- 
vou; ἀεὶ χαταγωνίζεσθαι, παιδιᾶς " μᾶλλον, οὐ 
σπουδῆς ἔργον ποιούμενος τὴν τῶν δοχούντων ὑψη- 
λῶν xg ἀθέων κατάλυσιν. » “Ὥσπερ δὴ χἀνταῦθα γε- 
γένηται. Καὶ τούτου δὲ οὕτως γεγονότος, ἀναιδέστε- 
poc ἦν ὁ ᾿Αλέξανδρος. « Ταύρους γὰρ ἔχω, φησὶ 
πρὸς τὸν ἡγεμόνα, χαλεποὺς χαὶ λίαν μανιώδεις" 
τούτοις ἐὰν συνδεθῆναι μόνον χελεύσῃς αὐτὴν, τα- 
χέως τὸ τῆς τιμωρίας ὀψόμεθα πέρας. » ᾿Αλλ᾽ ὁ μὲν 
ἡγεμὼν ἀχούσας, xal ἄχων ἐπέτρεψε" τῷ προσώπῳ 
τὴν ἐπὶ τῷ πράγματι λύπην ἐπιδειξάμενος. 'O δὲ 
᾿Αλέξανδρος πρὸς τῇ χατὰ φύσιν θηριωδίᾳ τῶν ταύ- 
pov xax τὸ πῦρ ἐπιμηχανησάμενος διά τινων Exxato- 
μένων ὁδελῶν, ὑπομάζιον προσῆγε τοῖς capot; * 
ἔλαθε δὲ xaX οὕτως ἡττηθείς “ τούς τε γὰρ ταύρους 
ἀνεΐλε τὸ πῦρ, χαὶ τὰ δεσμὰ διέφλεξε, καὶ τὴν παρ- 
θένον τῶν δεσμῶν ἀπέλυσε, μηδὲ ὅσον ψαῦσαν αὐτῆς" 
xal τὸ οὕτω δεινὸν δόφισμα εἰς τοὐναντίον περιῆλθε 
τῷ δεινῷ σοφιστῇ καὶ μηχανοῤῥάφῳ χατὰ τῆς τοῦ 
Θεοῦ σοφίας τε χαὶ δυνάμεως. Καὶ τῆς ἀπειλῆς δὲ 
ταύτης εἰς τοῦτο τελευτησάσης, ἡ Τρύφαινα, χαὶ τῷ 
μήχει τοῦ χρόνου ἀπειποῦτα, καὶ τῷ μεγέθει τῆς 
ἐπὶ τῇ θέχλῃ ἀνίας λιποψυχήσασά τε xal λιπαυγή- 
caca, ἀθρόον καταφέρεται τοῦ θεάτρου παρὰ τοὺς 
"A6axac * * τόπος δὲ fjv οὕτω χαλούμενος, "A6axte. 
Τοῦτο φόδον μὲν πολλοῦ xa πτοήσεως τὴν πόλιν 
ἅμα πᾶσαν ἐπλήρωσε (xai γὰρ εὐθὺς ἐξεδοήθη τὸ 
xaxbv), δείματος δὲ ἑξαισίου τὸν διχαστήν. Ὁ δὲ 
᾿Αλέξανδρος ἐχπλαγεὶς χαὶ ὑπότρομος γενόμενος, 


1 χατένειψε V. C. * nostrum exemplar, εἰ xat μᾶλλον ἑττώμενος διεφαίνετο. Καὶ γάρ. 
* οὔτε γὰρ ἐχ περιουσίας ποτὲ f| δυνάμεως ἐρᾷ v. C. 
6a$v. — Vitruvius lib. 15, c. δ, abaeum | it podiis vocat. plani- 


ὑπεραύχων xal à0. V. ὦ. * Suidas dict. & 


uem qua sedilis vicem praebet. 


C 


265 wodo ut in Christo vitam terminaret. Popu- 
lustamen, ut dixi, rem velut temerariam atque 
horrendam cominiseratione prosequens, lacrywis. 
venerationem conspergebat. Verum nec isto modo 
martyr a Deo fuit neglecta. Derepente enim ignis 
coelestis circumcirca refulgens, et in aquas «dela- 
psus, belluas quidem propria agendi facultate 
exuit, Tleclam vero nudam operiens, thalami usum 
eidem prabuit. At enim nec his miraeulis divinitus 
editis impudentem Alexandrum ullus pudor aut 
timor incessit; quin violenti turbinis instar, fluctus 
(luctibus incitantis, multitudini belluarum, aliam 
multitudinem induceret, illunque omni studio vin- 
cere contenderet, qui omnino vinci nequibat : quis 
etenim unquam Deum vicerit? Sed nimirum nec 
sentiens ipsemet victus fuit. Mulieres enim qua 
spectaculo intererant, pre maxima Thecla com- 
miseratione, seu divino impulau acte, istiusmodi 
iaventum contra comminiscuntur. Magnam enim 
copiam aromatum unguentorumque comportantes, 
ex illisque per ignem, vaporem elicientes, odoris 
varietate belluas demulsere, et sonino arctiore 
consopiere : ita ut Thecla iedia inter illas, et 
quidem tanto numero cousistens, magna tamen 
metus vacuitate perfrueretur. « Solet namque Deus, 
non totis potentiz sus viribus contra eos, qui 
promiscue in ipsum nefaria committunt, irruere ; 
sed culicibus, ranis, muscis, locustis, aliisque id 
genus, nimiam potentiam affectantes semper de- 
bellare; quo velut per ludum potius, quam serio 
agendo, sublimes, ut esse sibi videntur, illos, im- 
piosque Numinis conteniptores, se perdere osten- 
dat. » Quemadmodum εἰ hic usuvenit ; tametsi 
hoc facto impudentior insuper Alexander evasit. 
« Tauros enim, inquit, o praeses, habeo ssvos 
alque impense furiosos : quibus si istam alligari 
modo jusseris, cito hujus supplicii finem videbi- 
mus. » Quare intellecta, przses invito licet animo, 
ita fleri imperat ; vultu dolorem, quem inde capie- 
bat, satis testatus. Alexander interim ad natura- 
lem taurorum feritatem, ignem insuper commen- 
tus, subulis quibusdam candentibus illum femini- 
bus taurorum admovit; etiam hac se via superatum 
iri non animadvertens : nam ignis tauros quidem 


D interemit, et. vincula combussit ; at virginem, nec 


leviter quidem attaciam , nexu omni expedivit : ’ 
sicque $668 commentum adeo callidum, adversus 
divinam sapieutiam ac potentiam structum, contra 
quam artifex ille dolique architectus opinatus fue- 
rat, provenit. Cum igitur illa terriculamenta huc 
recidissent, Tryphzena longiori mora delciens, et 
doloris magoitudine, quem ex serumnis Theclo 
capiebat, animi deliquio, tenebrisque obortis, fati 


ὃ τό γε V. C. 


δ πέφυχε mat. οὐ σπουδῆς ἔργ. V. C. οὕτως 


| 89 


BASILII SELEUCI ENSIS 


540 


$cens, protinus ad Abacas (locus erat ita appella- A πρηνής τε πεσὼν ἐπὶ τῆς γῆς, τοιούτοις ἐχρῆτο πρὲς 


tus), theatro effertur. Ea res ingenti timore, men- 


τὸν ἡγεμόνα ῥήμασι" 


tisque perplexitate urbem simul universam (actutum enim sermone omnium, mali nuntius percre- 


buerat), judicem vero immenso pavore implevit. Quin et 


Alexander attonitus jam αἱ contremiscens, 


pronusque in terram prolapsus, his ad przsidem usus est verhis : 


« Ego, przstantissime praeses, injuria affectus 
sum, et corpus meum contumelia probroque impeti- 
tum est ab hac, sive muliere, sive dea, sive noxio 
genio : non enim liabeo aliud, quod peregrinae huic 
ac portentos:e belluz, atque adeo belluis omnibus, 
ut apparet, impudentiori, nomen imponam. Nihil 
enim ab illis ipsis belluis, a quibus id pati consen- 
taneum fuerat, illi tristius est illatum, quod prz- 
stigiis forte aul arte, sive sacro quopiam ritu po- 
tentiore, naturam adeo feram atque i mmansuetam 
superavit. -Facessat binc tamen ; urbe exturbetur ; 
ad alios exportetur; abeat deinceps, indolisque 
suze adeo insolentis ac peregrinz inter alios speci- 
men edat. Terror enim non levis, praeses merito 
suspiciende, banc urbem concussit ac perlurbavit, 
quod eausa bujus bestiarie forte an Tryphana e 
vita exierit. Quod si vere obiit, hujusque rei con- 
sanguineus ipsius Cxesar certior fiat, actum eet de 
me, actum est de hac urbe : quin et tu una in 
periculum venies, quod hanc tantam, tamque di- 
ram excitatam tragoediam nihili feceris. Quare, si 
quid mihi credis, hanc urbe extermina, auctoresque 
nos praebeamus incolumitstis, regie huic feminz 
conservanda, si qua nos ratio, si qua cura propri: 
salutis tenet. » Hac oratione commotus przses, si- 
mulque gaudens se a Judicio adeo iniquo ac violento 
expeditum, ex Tliecla propius ad se accita per- 
contatur, quaenan esset, et qua tandem arte bellua; 
superasset : fortassis, quod in suspicionem cogita- 
tionemque mininie probam, et Thecla indignam, 
incidisset. « Hominibus enim, qui in ignoratione 
divini Numinís, virtatisque quam Deus religiose 
267 vitam ducentibus impertitur, versantur, etiam 
ipsa sanctorum miracula suspecta habentur. Quod 
non a Deo illa proficisci, aut animz pietatis stu- 
diosse esse simulacra arbitrantur : sed incanta- 
menti prastigiosi, magiczeque artis effectiones , ex 
sua improbitate nostras perpetuo actiones sstiman- 
tes. Sed aliter se res habet. Magus enim, dum 


novi atque inusitati quidpiam molitur, prius ad p 


humanas hostias, animaliumque mactationes, et 
id genus alias impuritates confugit : alioqui sine 
ritus istiusmodi detestabilis adjumento, nihil un- 
quam rerum istarum insolentium atque insuetarum 
effecerit. » Quod si quis Apollonium Tyaneum ' Cap- 
padocem (ut ex pluribus illustriorem afferamus) éx 
scriptoribus, qui res illius gestas litterarum monu- 
mentis prodiderunt, cognoverit, profecto scelera- 
tas maleficssque viri aries, simul etiam exsecran- 
dos nefariosque effectus intellexerit; quasdam 
' eiiam superorum evocationes, animarum eductio- 


« Ὕδρισμαι μὲν ἐγὼ, xal προπεπηλάχισται τὸ 
σῶμα τοὐμὸν, ὦ χράτιστε ἀρχόντων, παρὰ ταύτης 
τἧς εἴτε γυναιχὸς, εἴτε δαίμονος, εἴτε χαχοδαίμονος * 
οὐ γὰρ ἔχω τί καλέσω τὸ ξένον τοῦτο χαὶ ἀλλόχοτον 
θηρίον, xaX πάντων τῶν θηρίων τούτων φανὲν &vac- 
δέστερον. Καὶ γὰρ πέπονθε παρ᾽ αὐτῶν, ὧν " ἔδει κα- 
θεῖν, οὐδὲν βλαδερόν *- ἐκ μαγγανείας ἴτως τινὸς, ἣ 
ἄλλης χρείττονος τέχνης xai τελετῆς περιγεγονυῖζα 
τῆς οὕτω ἀγρίας καὶ ἀνημέρου φύσεως. ᾿Απίτω δ᾽ οὖν 
ὅμως ἐντεῦθεν * ἐχδαλλέσθω τῆς πόλεως" ἐχφερέσθω 
πρὸς ἑτέρους * οἰχέσθω λοιπὸν, χαὶ διδότω πεῖραν ἐν 
ἄλλοις τῆς οὕτω ξένης xal καινοτέρας φύσεως. 
Φόδος γὰρ οὐ τυχὼν, ὦ θαυμάσιε τῶν ἀρχόντων, 
τὴν πόλιν ταύτην χατέσεισέ τε xal ἐξεδόνησεν, ὅτι- 
περ bU αὐτὴν ταὐξην θηριομάχον dj Τρύφαινα τάχα 
κέθνηχεν. Ei δὲ τῷ ὄντι τέθνηχε, xai τῷ ταύτης 
συγγενεῖ τῷ Καίσαρι τοῦτο γένηται δῆλον, ἀπολοῦ- 
μαι μὲν ἐγὼ, ἀπολεῖται 05 dj πόλις αὕτη, xal σὺ δὲ 
κινδυνεύσεις, ὡς τοσαύτης xai οὕτω χαλεπῆς Ómtp- 
ἰδὼν τραγῳδίας. Εἰ οὖν ἐμοὶ πείθῃ, ἔχόαλε μὲν ταύ- 
τὴν τῆς πόλεως " γενώμεθα ὃὲ τῆς τοῦ βασιλικοῦ 
γυναίου σωτηρίας ", εἴ τις ἄρα λόγος ἡμῖν, xal 
φροντὶς περὶ τῆς σφῶν αὐτῶν σωτηρίας. » Ἐπὶ 
τούτοις ὁ ἡγεμὼν διαταραχθεὶς τοῖς ῥήμασι, ἅμα 
δὲ χαὶ ἡσθεὶς, ὡς οὕτω παρανόμου xat βιαίας δίκης 
ἀπαλλαττόμενος, πλησιαίτερον τὴν θέχλαν μεταπεμ- 
ψάμενος, fipexó τίς τε εἴη, χαὶ ὃ τι πράττουσα χρείτ- 
«ων πέφηνε τῶν θηρίων " ἴσως χαὶ πρὸς ὑπόνοιαν ἣ 
λογισμὸν ἐλθὼν οὐχ εὐπρεπῆ, οὐδὲ τῇ Θέχλῃ προσ- 
ἦχοντα. c, Τοῖς γὰρ ἐν ἀγνοίᾳ τοῦ Θείου τυγχάνουξι, 
χαὶ τῆς θεόθεν τοῖς εὐαγέσι τῶν ἀνθρώπων yop- 
ἡγουμένης ἰσχύος, ὕποπτα χαὶ τὰ θαύματα τῶν 
ἁγίων γίνεται, Οὔτε γὰρ Θεοῦ ταῦτα νομέζουσιν, 
οὔτε μὴν ψυχῆς εὐσεδοῦς ἰνδάλματα " μαγγανείας 
δέ τινος χαὶ μαγικῆς τέχνης ἀποτελέσματα bx τῶν 
xa0' ἑαυτοὺς ἀεὶ xaxov xai τὰ ἡμέτερα χρίνοντες. 
Ἔχει δὲ οὐχ οὕτως. Μάγος μὲν γὰρ ἄνθρωπος χαι- 
νουργῆσαί τι xal παραδοξοποιῆσαι βουληθεὶς, ἐπ᾿ 
ἀνδρηφονίας τε xai ζωοχτονίας καὶ ἄλλας τινὰς 
τοιαύτας μιαρουργίας " πρότερον ἵεται" οὗτε ip 
ἂν πράξειέ τι τῶν ἀτόπων χαὶ ἀήθων δίχα τῆς τού- 


“τῶν βδελυγμίας τε xat συνεργίας. » Καὶ εἴ τις ἔγνῶ 


τὸν ἐχ τῶν θυανέων τῶν Καππαδοχῶν ᾿Απολλώνιον, 
παρὰ τοῖς τὸν ἐχείνον βίον ἀναγεγραφόσιν (ἵνα ἐχ 
τῶν πάνυ πολλῶν τὸ * περιφανέστερον εἴπωμεν), 
ἔγνω που πάντως καὶ τῆς χατὰ τὴν γοητείαν τοῦ 
ἀνδρὸς τέχνης τὰ μιαρὰ χαὶ δυσαγῇ ἀποτελέσματα, 
θεαγωγίας τέ τινας χαὶ ψυχαγωγίας, καὶ δαιμόνων 
ἐπιχλήσεις, καὶ λανθανούσα: ἀνοσιουργίας" ὡς xai 
παρὰ τῶν ἐν Αἰθίοψι xat Ἰνδοῖς Γυμνοσοφιστῶν μῆτε 
ὑποδεχθῆναι σπουδαίως, ὀλλὰ γὰρ θᾶττον ἀποπεμ- 


* Apollonius Tyaneus. Descripsit ejus Vitam Philostratus octo libris, Vide etiam Eusebii Casariens. librum 
singularem contra Hieroclem, qui monstrum illud hominis cum Christo Servatore non veritus est cou- 


parare. "τούτων ὧν V. C. ὃ ὑπὸ Orpiov V. C. 


* for. deest αἴτιοι. 9 μιανουργίας al. * fort. τόν. 
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20, ὡς οὐχ εὐαγὴς οὐδὲ ὅσιος ἄνθρωπος, οὐδὲ A nes, dxmonum invocationes, clandestinasque ac 


Ὄφος ἀληθῶς, πολὺ δὲ τοῦ χατὰ τὴν γοητείαν 
λᾶτος ἔχων. Ἰουλιανοὺς δὲ xal Ὁστάνας xai 
νας xat τοιοῦτον ὅμιλον ' xaxov, τί ἄν τις χατα- 
νῦν; ὧν χαὶ τὸ μνησθῆναι μόνον, μιάσματός 
πληρωθῆναι. "Avho δὲ ἅγιος, καὶ θεοπρεπεῖ 
Ἰσμούμενος, ἐξ εὐχῆς ᾿μόνον xal ῥηματίων ὁλί-- 
χαὶ δαχρύων οὐ πολλῶν, ὃ βούλεταί οἱ γεν ἐ- 
καρὰ Θεοῦ, τοῦτο ῥᾷστά τε xal εὐπετῶς ὃι- 
y πέφυχεν. Οἷος ᾿Ηλίας ἐχεῖνος, μικρὰ μὲν ἄττα 
"μενος χαὶ ἀγροιχιχὰ ῥήματα προϊέμενος, με- 
δὲ ἐργαζόμενος. Καὶ γὰρ ἀεί τε πάντως διετέλει 
ουργῶν, ὃς γε" xal ἀπὸ μόνου τοῦ" Ζῇ Κύριος, 
ρέστην ἐνώπιον αὐτοῦ σήμερον, εἰ ἔσται 
| πὶ τὴν γῆν, εἰ μὴ διὰ στόματός μου" χαὶ 


sceleratas superstitiones : ita ut etiam in JEthiopia 
et [ndia ab Gymnosophistis tantum abfuerit ut bene 
fuerit exceptus, ut potius, ut. impurus impiusque, 
4c minime philosophus, sed nimia magicarum 
prestigiarum foeditate laborans, celerrime reje- 
ciis, Quis tandem Julianos, Ostanas (11), Si- 
monesque, ac similium improborum hominum tur- 
bam pereenseat? Quorum vel sola recordatione, se 
quis maximo scelere inquinaverit. Ceterum vir 
sanctus, vitaque ex Dei prxscripto instituta orna- 
tus, quod fieri a Dco postulat, sola oratione, pau- 
cisque verbis, ac lacrymis facillime citissimeque 
couficere solet. Qualis Elias ille, qvi minutis qui- 
busdam, idque agrestibus verbis magna quzdam 


t ἐπὶ τρισὶν ὅλοις ἔτεσι xal μηαὴν B6 τὸν οὐρα- B (cujusmodi rerum miriticus semper cffector fuit) 


a τηρήἧσας ὃ ἀνέφελον, χαὶ πάλιν ἀνοίξας αὐτὸν 
γιὴσας ὁμόροτόχον, χατὰ τὸ δοχοῦν αὐτῷ. Οἷος 
σῆς, ὁ ἐξ εὐχῆς μόνης χαὶ τῆς τῶν ἱερῶν αὐτοῦ 
ν εἷς τὸν οὐρανὸν ἀνατάσεως, ἔθνος ὅλον, τὸ τῶν 
“χιτῶν, χαταστρατηγήσας" χαὶ θαλάττῃ πάλιν, 
Mp xal ἀστάτῳ στοιχείῳ, τἀναντία ἐπιτάξας " 
τε γὰρ αὐτὴν εἷς πορείαν τοῦ λαοῦ, xal πάλιν 
αγεν΄ εὐχῇ xal τοῦτο χἀχεῖνο ποιήσας. Οἷος 
Ἱέτρος, δι᾽ εὐχῆς μόνης xai βαρδαριζούσης 
; καὶ νεχρὸν ἀναστίσας, xal πύλας ἣσφαλι- 
ς καὶ εὖ μάλα συγχεχλεισμένας ἀναπετάσας, 
ig περιχειμένα: ἁλύσεις αὐτῷ περιτήξας, xal 
α τὸν πολυθρύλλητον μάγον, εἰς οὐρανὸν ἀνα- 
t δοχοῦντα, χατασπάσας τε αὖθις, xal ἐπὶ γῆς 
οὔ λοιπὸν τοῦ αἰθερίου χύχλου χαταῤῥήξας. 
ἄρτυς τούτου τοῦ θαύματος ἡ μεγίστη Ῥώμη 
σιλίζουσα πόλις. Οἷος ἣν Παῦλος, ὁ χαὶ δεσμω- 
ὅλον Ex βάθρων περιδονήσας xal μιχροῦ " χα- 
ας, xal νεχρὸν τὸν Εὔτυχον ἀναστήσας, xal 
λύμαν ἄνθρωπον ἐπὶ γοητείᾳ βοώμενον Extu- 
€. Διὰ τοιούτων τοιγαροῦν xal ἡ Θέχλα xal 
ρόπων εὐχῶν xal λόγων χρατῇσαι χαὶ πυρὸς, 
ὄντων, καὶ ταύρων, xat θαλαττίων θηρίων ἴσχυ- 
ὅθεν xaX ὑπολαδοῦσα, φησὶ πρὸς τὸν δικαστήν" 


perpeiravit : quippe vcl hoc solo dicio : Vivit 
Dominus, cui astiti in conspectu ejus hodie, si 
erit plucia super (terram, nisi per os meum 1, 
triennii et. semestris integri spatio coelum clausit, 
et innube prestitit; iterumque reseravit, et pro 
animi sui sententia pluvium nimbosumque reddi- 
dit. Qualis Moses, qui sola orationis virtute, sacra- 
rumque manuum ad colum porrectione, totam 
Amalecitarum gentem debellavit i : marique rur- 
sum, elemento tam vasto: atque  instabili, duo 
quzdam adeo in se contraria imperavit : divisit 
enim illud, ut populo iter preberet 468, ac denuo 
coegit; corum utrumque oratione perficiens k. 
Qualis erat * Petrus, qui unius orationis efficacia, 
voceque alioqui barbaro, et mortuam quamdam 
excitavit 1, et portas presidio munitas firmiterque 
conclusas aperuit πα, catenasque sibi injectas tan- 
quam liquefactas dissolvit, et Simonem Magum 
tantopere celebratum, qui in ccelum volare vide- 
batur, rursum in terram detraxit, ipsoque zthe- 
reo orbe deturbavit ἃ. Cujus miraculi testis est 
urbs maxima et regia Roma. Qualis item Paulus 
erat, qui et carcerem totum a fundamentis con- 
cussit, ac tantumuon prorsus everlit ^; et * Euty- 


vita defunctum, in camdeim revocavit P; et Elymam; magic artis nomine insignem, exczca- 
Ejusmodi igitar et similibus precibus ac verbis, Thecla quoque ignem, leunes, tauros, belluas- 
arinas potuit superare. Quamobrem, subjecto sermone, ita judicem est allocuta : 


pl μὲν, ὡς ὁρᾷς, γυνὴ, καὶ χόρη τὴν ἡλικίαν, 
P, καὶ ἔρημο: προασπιστὴς δέ μον xal προ- 
; ἐστὶ Θεὸς, xal ὁ τούτου μονογενὴς Υἱός " ó 

μὲν ὧν, καὶ προὼν, χαὶ σὺν τῷ Πατρὶ 
[6 Gv * νῦν δὲ ἐπὶ γῆς ὀφθεὶς, χαὶ χηρυχθεὶς 


Rer. zvn, 14. ij Exod. xvii, 11]. 
vi, 16-26. » Act. xx, 9. a Act. xii, 8. 


k Exod. xiv, 10-31. 


« Mulier sum, ut vides, ztate juvencula, advena, 
amicis destituta : sed Deum habeo propugnatorem 
et patronum, ejusque Filium unigenitum a ssculo 
quidem et ante sxculum, semperque omnino cum 
Patre exsisientem ; nunc vero in terris visum, et 


lAct. ix, 4). m Act, xi, 8. 5. ibid. 7. 
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Julianos, Ostanas. Arnob. lib. 1 Contra 
? Ármenius, Hostanis nepos et [amiliaris, 
ilus Cyri, Apollonius, Damigero, et Darda- 
elus, Julianus et Bebulus, εἰ εἰ quis alius qui 
atum et nomen fertur in talibus habuisse pro- 
' et lib. vii, Hostanes magorum primus. Me- 
et Tatianus Orat. ad Grecos ; P'liniuslib. xxx, 


c. 1: Tertull. cap. 57 lib. De anima; Cyprian. lib. 
De idolorum vanitate ; Augustin. lib. v1 De baptismo, 
sub finem ; Minutius Felix Octavio. De Juliano au- 
tem pra» cxteris Gregorius Nazianzenus cum alibi, 
tum oratione 1 in hoe. monstrum ; Nicephorus Cal- 


.listus 1. x, multis locis; Soerates Histor. lib. wt, - 


c. 48 ; Sozomenus lib. v, cap. 3. 
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per prácones multos, tum Pauli magistri mei im- A διά τε πολλῶν ἄλλων xal τοῦ ἐμοῦ διδασχάλον τοῦ 


primis opera promulgatum. Hoc igitur Jesu freta, 
et in illum credens, tot tamque terribles Alezan- 
dri belluas, et antea ejusdem tyranuidem impuri- 
tatemque devici. Εἰ quisquis vere in eodem fiduciam 
suam collocaverit, in ipsumque crediderit, benefi- 
cia ab ipso meis paria, imo etiam his ampliora, con- 
sequetur. llic enim, inquit (forte enim prostat nos, 
nihil omittentes, ipsismet martyris verbis uti: quod 
sint magnificentiora, et theologici cujusdam sensus 
pleuiora, quam pro feminad captu), hie, inquit illa, 
unus salutis est terwinus, vitze immortalis funda- 
mentum; eorum qui teinpestate jactantur, perfu- 
gium ; afflictorum quies; desperatorum przesidiuin ; 
ei (ut numero dicau)) quicunque in ipsum non cre- 
diderit, haud vivet; sed niorte multabitur sempi- 
terna. » Quibus dictis judex, pariim firmitatem 
animi fortitudinemque in virgine plane virilem, 
partim in dicendo gravitatem sapientiamque ad- 
miratus, ipsamque veneratione jam potius, quam 
cemmiseralione prosequens ; suspiciens magis, 
quam vicem illius dolens, solitis ipsam vestibus in- 
dui 269, mundumque gravi atque honeste femi- 
na convenientem, recipere jubet, Allata autem jam 
veste, ac praside, suomet ore, ut uteretur adlor- 
taute, virgo cum gaudio verba illius excipiens, 
ipsa talibus est subsecuta : « Deus, inquit, qui mihi 
nuda, οἱ belluis in escam objectz, auxilio fuit; 
luminisque sui tegumentum largitus, in tempore 


aique habitu adeo ignominioso, me suamet gloria ( 


convestiit, te hactenus in terris imperantem, et hig 
me vestibus inducntem, resurrectionis, et regni sui 
tempore, jugi neque unquam finienda salute cir- 
cumdet, et pro rebus hisce corruptioni obnoxiis 
atque caducis, immortalia zternaque sua dona re- 
pendat. » Hac tanta precibus Tliecla a Deo po- 
scente, praeses illam magis condecoralam, atque 
amplilicatam volens, bujusmodi ipsemet verba ad 
populum Antiochenum habuit : 


« Cujus criminis accusationem Alexander hie no- 
ster in banc pmellam congessit cougeritque, viri 
Antiocheni, id (ut conjicere licet) nec credibile 
est, nec verum, immo nullum. Neque enim zquum 
est, ut iracundiam illius de hujus vita et moribus 
potius judicem statuamus, quam rerum qua paulo 
ante in ipsa evenerunt, tam insigne-iiraculum. 
Quz autem omnes publice conspexünus, et multa 
sunt, οἱ stupenda, ac divinis signis vere consen- 
tanea opera. Nam tot eam belluis, adeeque effe- 
ratis objectam, ut superiori loco sedentes, el spe- 
clantes, attoniti sapius  exhorresceremus,  in- 
columem tamen, inviolatamque discessisse; qui- 
bua non vel admodum vecordibus manifesto indicio 
est, Deum aliquem, ob víts ipsius integritatem 
castimoniamque ac pudorem, morumque sanctimo- 
niam puellis honesto loco natis conveniente 


! deest V. C... * quid si πρώτης aut πρῶτον 


Παύλου. Ἐπὶ τοῦτον τοίνυν τὸν Ἰησοῦν θαῤῥοῦσα 
xal πιστεύουσα, τῶν πολλῶν καὶ φοδερῶν ᾿Αλεξάν-. 
δρου περιγέγονα θηρίων, xat τῆς αὐτοῦ [δὲ] ! πρώ- 
που * τοῦ ᾿Αλεξάνδρυυ τυραννίδος xal ἀνοσιότητος. 
Καὶ πᾶς δέ τις εἰς αὐτὸν θαῤῥῶν χαὶ πιστεύων 
γνησίως, τῶν ἴσων ἐμοὶ ἣ χαὶ μειζόνων ἐπιτεύξεται 
χαρισμάτων. Οὗτος γὰρ, φησέ᾽ (τάχα δὲ χαὶ ἄμεινον, 
μηδὲν ἐλλείψαντας, αὑτοῖς τοῖς τῆς μάρτυρος xpi- 
σασθαι ῥήμασιν ἔχουτι γὰρ πως xal μεγαλοπρεπέ- 
στερὸν xal θεολογιχώτερον, ἧ χατὰ τὴν γυναιχιχὴν 
ἐπιστήμην") οὗτος γὰρ, φησὶ, μόνος σωτηρίας ὄρος 
ἐστὶ, xal ζωῆς ἀθανάτου ὑπόστασις" ἔτι γε μὴν xal 
χειμαξομένω" προσφύγιον, καὶ θλιδομένων ἄνεσις, 
xai ἀπελπιτμένων σκέπη᾽ xal ἅπαξ ἀπλῶς δὲ, cvi, 


D ὃς; ἂν μὴ πιστεύσῃ εἰς αὐτὸν, οὐ ζήσεται, ἀλλ᾽ ἀπο- 


θανεῖται εἰς αἰῶνας. » Ταῦτα τῆς μάρτυρος εἰπούσης, 
θαυμάσας ὁ ἡγεμὼν τό τε ἕντονον xal ἀνδριχὸν «x. 
κόρης, τό τε ἐπὶ τοῖς λόγοις ἑμόριθὲς xal φ'λόσο- 
φον, χαὶ δυσωπηθεὶς μᾶλλον, ἧπερ οἰχτείρας, καὶ 
θαυμάσας, ἧπερ ἐλεήσας, χελεύει τοῖς τε εἰθισμέ- 
νοις αὐτὴν ἐματίοις ἀμφιάσασθαι, καὶ τὸν σεμνῇ xot 
σώφρονι πρέποντα γυναιχὶ χόσμον ἀπολαδεῖν. Ko- 
μισθείσης δὲ τῆς ἐσθῆτος, xal τοῦ ἡγεμόνος οἰχεῖχ 
προτρεψαμένον φωνῇ χρήσασθαι τοῖς ἱματίοις, δέ- 
χεταί τε πρὸς ἡδονὴν τοὺς λόγους dj παρθένος, xal 
ὑπολαθοῦσα ἔφη * « 'U θεὸς, φησὶ, ὁ χαὶ γυμνωθείσῃ 
μο: xa) προχειμένῃ θηρίοις εἰς βορὰν βοηθήσας, xat 
τὴν ἀπὸ τοῦ φωτός μοι χαρισάμενο; σχέπην, χαὶ τῇ 
οἰχείᾳ ps περιστείλας δόξῃ, ἐν ἀδοξίας χαιρῷ xal 
σχήματι, χαὶ σξ, τὸν ἐπὶ γῆς ἄρτι χρατοῦντα χαὶ 
τοῖς ἱματίοις με τούτοις ἀμφιάσαντα, χατὰ τὸν τῆς 
ἀναστάσεως xal βασιλείας χαιρὸν ἐνδύσῃ σωτηρίαν 
ἄληκτον χαὶ ἀτελεύτητον, χαὶ ἀντὶ τῶν φθαρτῶν 
τούτων χαὶ ἐπιχήρων, τοῖς ἀθανάτοις αὑτοῦ χαὶ 
διαιωνίζουσιν ἀμείψηται δώροις. » Τοσαῦτα δὲ xol 
τῆς Θέχλης ἐπευξαμένης, ὁ ἡγεμὼν ἐνδοξοτέραν 
αὐτὴν xaX περιφανεστέραν διαφῆναι βαυληθεὶς, 
οἰχείᾳ φωνῇ xai ῥήμασι τοιούτοις πρὸς τὸν ᾿Αντιο- 
χέων δῆμον ἐχρήσατο * 

€ Ἃ μὲν οὗτος ὁ ᾿Αλέξανδρος, ὦ ἄνδρες ᾿'Ἄντιο- 
χεῖς, ἔφησέ τε xal φάσχει χατὰ τῆς χόρης τρύτης, 
ὡς Éotxev, οὐδὲν οὔτε πιστὸν, οὔτε ἀληθές ἐστιν. Οὔτε 
γὰρ τὸν τούτου θυμὸν χρὴ μᾶλλον ποιήσασθαι διχα- 


D στὴν τοῦ ταύτης βίου xai τρόπου, ἧ τῶν ἔναγχος 


περὶ αὐτὴν ταύτην πραχθέντων τὸ πολὺ θαῦμα. "A 
δὲ χοινῇ τεθεάμεθα πάντες, πολλά τέ ἐστι xat θαυ- 
μάσια, χαὶ θεοσημείας ἀληθῶς ἄξια πράγματα. Τὸ 
γὰρ θηρίοις μὲν αὐτὴν ἐμδληθῆναι πολλοῖς οὕτω καὶ 
χαλεποῖς, ὡς xai τοῖς ἄνω που χαθημένοις χαὶ θεω- 
ἕνοις ἡμῖν πολλὴν πολλάκις ἐγγενέσθαι διὰ ταῦτα 
τὴν φρίχην, ἀσινῆ δὲ ταύτην ἀπελθεῖν χαὶ ἀχέραιον, 
πῶς οὐχὶ καὶ τοῖς ἄγαν ἀνοήτοις εὔδηλον, ὡς ἄρα 
Θεός τις οὐρανόθεν ἀληθῶς προχσπίξει τε xal ὑπερ- 
μαχεῖ ταύτης, βίου τε ἕνεχεν σωφροσύνης, χαὶ ταὶς 
εὖ γεγονόσι ὃ πρεπούσης χόραις αἰδοῦς xal σεμνό- 
Ἑ.ρᾶτε γοῦν ἀρτίως, ὅπω; xal μεταξὺ τῶν 
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θηρίων ἰσταμέντ, εἰς οὐρανόν τε ὥρεγε τὰς χεῖρας, A coelitus periculo omni prohibuisse ac propugnasse? 


χἀκεῖθεν τὴν χατὰ τῶν θηρίων εἶλχεν ἐπιχιυρίαν. 
"U pe * καὶ πλέον πάντων εἰς ἔχπληξίν τε xai πολὺ 
θάμδος κατέστησε, πῶς τῶν θηρίων, τὰ μὲν οὐδ᾽ ὅλως 
αὐτῇ πρυσΞξπέλασε " τὰ δὲ χαὶ προσπελάσαντα ἱχέτου 
“τινὸς μᾶλλον xal δεδιότος ἐπλήρου χρείαν, ὑποχαθ- 
ἠμενά τε xal περ'σαίνοντα τοὺς πόδας τῆς χόρης " 
τὰ δὲ πρὸς ἐπιδουλὴν * αὐτῆς ὁρμήσαντα, πῶς ὑπὸ 
«ὧν πέλας χαὶ ὁμοφύλων θηρίων διεφθείρετο" ὅτε 
xal τῆς πολλῆς ἐχείνης βοῆς xa οἰμωγῆς, τῆς xal 
tlg αὐτὸν τὸν αἰθέρα φθασάσης, ἐπληρώθη μὲν 
«ουτὶ τὸ χυνηγέσιον, ἐπληρώθη δὲ ἡ σύμπασα πόλις" 
ὡς θαύματος οὕτω μεγίστου χαὶ παραδόξον, χαὶ 
μείζονος, ἣ κατὰ ἀνθρώπου φύσιν γεγονότος. Τί οὖν 
μὴ psv εὐφημίας αὐτὴν τῆς προσηχούστς ἀπο- 


Vidistis siquidem jamjam, quo pacto, media inter 
belluas protruso, manus in celum tetenderit, et 
inde auxilium contra eas ipsas sibi comparaverit : 
quodque me przter csetera in pavorem ac stuporem 
rapuit, quomodo belluarumaliz nec propius qui- 
dein ad illam accesserint , aliz vero appropinquau- 
tes, supplicis potius, ac sibi metuentis modo, sub- 
sederint, et cauda circum virginis pedes allu:erint : 
quomodo etiam qux in exitium illius incitate fe- 
rebantur, a vicinis cognatisque belluis interfectze 
fuerint : 970 cum ingenti illo clamore atque 
ululatu ad ipsum quoque :ihera perveniente , 
tam cavea, quam civitas universa compleretur; 
ob mognitudinem scilicet miraculi tam inusitati, 


πέμπομεν, ὡς σεμνὴν, ὡς σώφρονα xal χοσμίαν, xal Β ἃς supra vires humanas editi. Quidni ergo cum fausta, 


Θεοῦ δούλην, ὡς θείων xat παραδόξων θαυμάτων ai- 
τίαν τῇ πόλει ταύτῃ γεγονυῖαν" ὡς xal τὰ παρ᾽ 
ἡμῖν γύναια ταύτην παιδεύσασαν μηδὲν σωφροσύνης 
ποιεῖσθαι τιμιώτερον, χἂν πυρὶ, χἂν ξίφει, xàv θη- 
ple; δέῃ προσομιλεῖν; 'AXX, ὦ χόρη, δέδιθι μὲν 
οὐδαμῶς ἕτι" πεῖραν γὰρ οὐδενὸς ἔτι λήψῃ χαχοῦ. 
Οὐδὲ γὰρ, ἂν ἡμεῖς βουληθῶμεν ἐπαγαγεῖν σοι, 
πείσῃ τι χαλεπὸν, οὕτως ἀτρώτοις χαὶ ἀδαμαντίνοις 
ὅπλοις ὡπλισμένη. ᾿Αλλ᾽ ἄπιθι πρὸς οὗς ἐθέλεις, xal 
ὅποι βούλει" μόνον χαὶ ἡμῖν εὐμενῆ xal ἕἴλεω τὸν 
σὸν, ὅστις ποτέ ἐστι, χατάστησον Θεόν. » Ταῦτα ὁ 
δῆμο; ἀχούσας, ἐπευφήμησάν τε xal πάσαις εὖλο- 
γίαι; ἐξύμνησαν τὸν Θεόν " πολλα' δὲ xal τῶν γυναι- 
xtv, ὀρμήσασαι πρὸς τὴν Τρύταιναν, εὐαγγέλια τὴν 
τῆς Θέχλης ἐχόμισαν αὐτῇ σωτηρίαν" καὶ ὡς ἀφείθη 
gb» τῶν θηρίων, ἐπείγεται δὲ πρὸς αὐτήν. Ὡς ἀχύ- 
σασαν ταῦτα τὴν Τρύφαιναν ψυχωθῆναί τε, ὡς εἰ- 
πεῖν, αὖθιε:, καὶ ἀναδιῶναι, xal περισχοπεῖν πότε 
καὶ ποῦ ἂν ἴδοι τὴν θΘέχλαν. Ἣν ὡς εἶδε, προπσέφυ 
τε xai περιεπλάχῃ, xal τὰ τῆς ἡδονῆς ἐπ᾽ αὐτῇ δά- 
χρυα λοιπὸν ἀφῆχεν᾽ ἅμα δὲ xal ὑπολαθοῦσα ἔφη 


πρὸς αὑτὴν" 


« Γέγηθα μὲν, ὦ τέχνον, οὕτιυς ἀπροσδοχήτως σε 
βεαπαμένη σωθεῖσάν τε xal πολλῶν οὕτω χαχῶν 
πεῖραν διαφυγοῦσαν. Γέγηθα δὲ πλέον, οὐχ ὅτι παρ᾽ 
ἐλπίδας πάσας ἐσώθης μόνον, ἀλλ᾽ ὅτι χαὶ τῶν ὑπὲρ 
ἀναστάσεως λόγων, τῶν πρὸς ἐμέ σοι πολλάχις ῥη- 
θέντων, ἐν σοὶ πρώτῃ τὴν πεῖραν εἶδον ἐκόδεδη- 
xuiav. Τὸ γὰρ οὕτω σε προδήλω; διαφυγεῖν θανγά.- 
του, καὶ τελευτῆς ἤδη φαινομένης, ἱκανήν μοι χαὶ 
μάλα πιστὴν ἐνεποίησε xai τὴν πληροφορίαν ὡς 
ἤδη με πεπεῖσθαι xai περὶ τῆς μόνης μοι χαὶ ἀγαπη- 
τῆς " θυγατρὸς τῆς Φαλχονίλλης, ὡς ἀληθῶς ὧν 
ἐδεῖτο τετύχηχε διὰ τῆς σῆς προσευχῆς. ᾿Αλλὰ γὰρ 
δεῦρο, τῶν ἐμῶν πάντων γενοῦ χληρονόμος. Εἰ γὰρ 
σύ μοι τῶν ἐπουρανίων οὐχ ἐδάσχτνας ἀγαθῶν, ἐγώ 
σοι τῶν ἐπιγείων τούτων xal ἐπιχήρων φθονήσω ; 
Δεῦρο δὴ οὖν, τὴν: τῆς Φαλχονίλλης μοι xay ἐν τῇ 
διαδοχῇ τῶν χρημάτων ἀναπλήρωσον τάξιν " οἶμαι 
! f. ὃ δέ με. 


* ἐπιδολὴν malim. * ἀγαθῆς V. C. 


sicuti par est, acclamatione, ipsam, ut castam, 
temperantem, honestam, ut Dei famulam, divino- 
rumque atque inusitatorum miraculorum huic urbi 
causam ; et feminis nostris, ne quid pudicitia prius 
ducant, vel si cum flamma, cum gladio, cum belluis 
res futura sit, magistram factam, a nobis diuitti- 
mus? At, o virgo, bono esto deinceps animo ; uihil 
amplius tristioris documenti in te statuetur. Neque 
enim, si maxime velimus tibi quidquam iali inferre, 
tu id accipere ac sentire omnino possis, armis hisce 
adamantinis atque inviolabilibus munita. Sed abi 
ad quos et quo libel : benevolum modo propitium - 
que Deum tuum, quicunque tandem ille est, nobis 
etiam redde. » ΠΠπ|ὸ populus audiens, secunda accla- 
matioue, omnique laudum genere Numen coeleste 
est prosecutus. Multe etiam mulieres incitato 
cursu ad Tryplisnam pergentes, letum ei de salute 
'Thecl.e, a belluis scilicet liherats, jamque ad ipsam 
properapntis, nuntium attulerunt. Quo. illà accepto, 
animari rursum, ut ita dicant, ac reviviscere cepit ; 
ac circumspeciare, quando et ubi Theclam videret. 
Quam simul aspexit, tenaciter se illi agglutinans, * 
amplexansque, et prz? gaudio illacryimans, hoc eam 
sermone mox compellavit : 

« Lxtor, mea filia, salvam te mihi et incolumem 
adeo prieter omnem exspectationem cerni, tot ma- 
lorum periculis defuncta : eoque magis lxtor, non 
tam ob insperatam tuam salutem, quam quod sermo- 


D num, mecum de resurrectione abs te s»piua habito- 


rum, in te primo omnium specimen editum fuisse 
perspexerim. Nam morte jam  vitzque exitu ante 
oculos adeo manifesto posito (e evasisse, abunde 
magnam ac valde certam, imo. integram prorsus 
mihi fldem lacit, ut persuasissimum deinceps ha- 
beam, etiam Falconillam vnicam meam dilectissi- 
mamque filiam, qnorum opus habebat, tuis preci- 
bus impetrasse. Agedum vero, huc accede, et bono- 
rum meorum omnium hzres esto. Quando enini tu 
celestia mihi bona non invidisti, egone tibi hzec 
terrena. et caduca invideam? 971 Adsis ergo, 
el Falconille me:e, etiam in successione bonorum, 
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locum exple: quod ipsum gratum illi quoque acci- A γὰρ κἀκείνῃ τοῦτο ἀρέσχειν.» Ταῦτα τῆς Τρυφαίνης 


dere existimo. » His a Tryphzna dictis, una omnes 
domum illius advolarunt. Ubi, preterquam quse ad 
letitiam de Deoque sermonem facerent, nihil cer- 
nere erat, adeo ut ecclesia jam potius quara vici- 
norum se mutuo excipientium el invisentium con- 
ventus, Tryphzenz zdes esse viderentur. A. Vesta 
enim, ut dicitur, martyr Christiane disciplinae 
institutionem auspicata, Tryphenam ipsam, tum 
etiam omnes famulos atque ancillas eidem subditos, 
numero non paucos, sermone (12) quem de fide 


! Proverbium. 


εἰπούσης, ἅμα πᾶσαι πρὸς τὸ δωμάτιον ὥρμηταν. 
Καὶ πλὴν τῶν εἰς εὐφροσύνην καὶ θεολογίαν τε- 
λούντω, οὐδὲν Tv: ὡς ἐχχλησίαν μᾶλλον f παρ- 
οἰκίαν εἶναι ἔτι τὴν τῆς Τρυφαίνης ἑστίασιν. ᾿ΑὉ᾽ 
ἑστίας ' γὰρ, ὡς εἰπεῖν, ἀρξαμένη τῆς κατηχήσεως 
$ μάρτυς, αὐτὴν τε Τρύφαιναν, xai τῶν ἐπὶ θερα- 
πείᾳ τῆς Τρυφαίνης τεταγμένων παίδων xal παιδι- 
σχῶν τῷ τῆς πίστεως οὐχ ὀλίγους φζχείωσε λόγῳ, 
xai διὰ τῆς φφραγῖδος ἐστρατολόγησε τῷ Χριστῷ. 
Καὶ τοσαύτης δὲ οὔσης ἐπ᾽ αὐτῇ «fj Θέχλῃ τῆς περι- 
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(49) Sermone Christo conciliavit, et per signacu- 
lum. Fortassis quispiam factum Thecl:z, quod do- 
cendi tingendique munus mulier sibi usurpavit, non 
vacare reprehensione judicaveril, tanquam sacris 
Litteris et ecclesiasticis canonibus postea conditis 
contrarium. Et quidem de priori Apostolus, 1 Co- 
rinth., cap. xiv, vers. δά : Mulieres in. ecclesiis ta- 
ceant, non. enim permittitur eis. loqui, sed subditas 
esse, sicul lex dicit. Si quid autem volunt. discere, 
domi viros suos interrogent. EL 1 Timoth. cap. t, 
vers. 14 : Mulier in silentio discat, cum omni sub- 
jectione; docere autem mulieri non. permit:o, neque 
dominari in virum, sed esse in silentio. Ad hie, 
praeter expressa Apostoli verba, utriusque rei fa- 
ceultatem denegari mulieribus, ex lib. n1 Constitut. 
apostolic., c. 9, aperte constat. Eamdem  etiau illis 
postea aufert concilium Carthaginense quartum 
c. 99 : Mulier, quamris docta et sancta, viros in 
conventu docere non prusumal ; ei c. sequenti ; 
Mulier baptizare non presumat. ltem Tertullian. lib. 
De velandis virginibus, c. 9: Non permittitur, inquit, 
mulieri in ecclesia loqui; sed nec docere nec tingere; 
idemque non licere docet lib. De baptismo, c. 17, 
et lib. De prescriptionibus advers. hereticos, c. M. 
: Et Epiphan. hzres. 42, tanquam rem absurdissimam 
refert, a Marcione mulieribus ut baptisuium confer- 
rent fuisse permissuin; et heresi 79 ue ipsi qui- 
dein sanctissimz Dei Genitrici datum fuisse asserit, 
ut baptizaret (qui locus ex lib. 11. Constit. apost., 
cap. 9 jain citato, sumptus videtur) , alioqui ab ipsa 
potius quam a Joanue Christum fuisse baptizandum ; 
et paulo post, ex Apostoli praecepto allegato, do- 
cendi quoque potestatem illis ademptam ostendit. 
Que quidem omnes auctoritates , licet gravissimae 
alioqui, non ita καθόλου capiendz videntur, quin, 
ut Tertullianus alibi ait, cum wrgel circumstantia 
periclitaniis, tunc constantia succurrentis excipiatur. 
Et quidem ad baptismi munus quod attinet, licere, 
evenieute necessitate, laicis seu viro seu femina, 
seu Christiano seu pagano baptizare, modo adsint 
materia ac forma et. intentio debita, concilio gene- 
rali Florentino deflnitur, credendumque propouitur. 
Quod ipsum multoante statuerat Nicolaus papa, ut 
habetur C. A quodam διάκο. De Cons. dist. 4, et 
C. Romanus, ibidem. Atque hzc illa est quzestio 
quam Augustinus lib. n Contra epistolam Parme- 
niani, cap. 15, concilio quopiam decidi optabat, 
quauquam quid ipse ea de re sentirel, satis de- 
clarat lib. vin. De unico baptismo, cap. 535; et re- 
fertur eadem distinct. C. Solet etiam quari. Pulchre 
etiam consentit ratio. Cuni enim non requiratur in 
ministro baptismi (ides aut ordinatio (ut patel ex 
locis allegatis), nec etiam.probitas (ut constat ex 
c. Si inter bonos , C. Baptismus (alis , O. Cum ba- 
ptisat. De Cons. dicia dist. Δ, et aliis inultis ibidem 
relatis), nihil causas fuit, quin vel a femina pagana, 
multo magis a Thecla, praesertim jam Christiana, et 
puella sanctissima , rite recteque conferri possel, 


viris ad id idoneis non suppeltentibus. Astipulatur 
huic sententize Urbanus PP. 1l epistola ad Vitalem 
sacerdotem Brixiensem, ut est 50, quzst. 8, C. Su- 
per quibus. Suffragatur etiam sacra Scriptura. Cum 
euim quod Judazis circumcisio fuit, nobis baptismus 
sit, teste Gregorio lib. iv Moral., cap. 2, et Au- 
gustino ad Valerium contra Julianum De nuptiis et 
concupiscentia, lib. 11, cap. 11, et Sephora mulier 
pagana, etiaum praesente Moyse, sed morbo (ut non- 
nulli, et inter hos Tertullian. 1:0. Adversus Judaeos, 
cap. 3, interpretantur) impedito, filium circuimci- 
derit ; idque Deo gratum fuisse salute Moysis mox 
consecuta comprobatum sit: quidui eadem ratione 
baptismum mulieres in necessitate a:lministrare 
poterunt? Non. obstat ergo canon concilii Carthagi- 
nensis : quippe qui juxta lianc. necessitatis regulam 
sit inoderaundus. Cui qua restrictione etiau illum 
citat Magister sententiarum lib. iv, dist. 6, et Gra- 
tian. De eoufec., dist. 4, C. Mulier quameis. 'Ter- 
Lullianus porro, et Epiphanius loquumur etiam de 
ordiuario baptizandi ministerio, non de illo quod 
necessitas charitasque Cliristiana. extra. ordinem 
postulat, Neque enim aliter Tertullianus intelligi 
debet, ne sibi ipse contrarius esse videatur hic, ect 
in lib. De baptismo, ubi rationem reddens cur liceat 
laicis baptizare : Quia, inquit, quod ex equo ab 
ounibus accipitur, ez equo ab omnibus ddri potest. 
Atque hzc. ipsa necessitatis Christianzeque chari- 
tatis ratio Thecla nostram, ob docendi etiam mu- 
nus exercitum, non solum omni reprehensione 
absolvit, sed laude etiam dignam ostendit : quz 
lempore tam necessario, cum tanta esset messis, 
prasertium apud gentiles, operarii vero adeo pauci, 
iio fere nulli, docere atque instruere ignorantes, 
eosque superiorum temporum jpscitia, in densissi- 
mis idololatrie omnisque impietatis tenebris ver- 
santes, ad evangelicze veritatis lucem paulatim tunc 
euiicantem revocare omni conatu studuerit. Proinde 
nec huic Thecle facto Apostoli loca superius allata 
repugnant : cum Pauli mentem cum hoc quoque 
temperamento capiendam esse satis constet , neipe, 
non ui omuein prorsus feminis divinum sermonem 
omnemque docendi rationem interdixerit ; sed eau 
duntaxst, qux» in medio ecclesie fit, praesentibus 
viris, q«fí illam subire ipsi possint et. debeant : id- 
que illa verba, sed subditas esse, satis: declarant : 
uibus euiu subdautur, si viri nullisint ? item illa ; 
δὲ quid autem volunt discere, domi viros suos inter- 
rogent; deujque et illa : Mulier in silentio discat, 
cum omni subjeciione; postremo illa quoque : Do- 
cere autem mulieri non permitto, neque dominari in 
virum. Quibus omnibus, feminas a docendi munere 
ilis duntaxat locis excludi, ubi viri qui id facere 
queant suppetunt, colligi videtur. Docuit ergo 
hecla; sed ubi viri deessent : docuit non ex au- 
ctoritate, sed ex charitate : ad haec docuit, non 
suopte impulsu, sed Pauli instigatione ei jussu : 
docuit denique eo successu, quem multiplici infide- 
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yapelac, xai τῆς Τρυφαίνης ὄλτις εἰς αὐτὴν χεχη- A habuit, Christo conciliavit, et per signaculum albo 


velag τῷ πόθῳ xal ἀναφλεγομένης ἀεὶ, ἔτι μὴν xat 
τῆς πόλεως μέγιστον ἐπ᾽ αὐτῇ τὸ κλέος ἐχούσης, 
ὅμως ἡ μάρτυς ἐτεθήπει τὸν Παῦλον, xal οὐδεὶς 
ἕτερος ἦν αὐτῇ λάγος, ἀλλ᾽ ἢ Παῦλος. Καὶ, « Ποῦ 
Παῦλος: » xai, « Τίς ἄρα καταμηνύσει μοι τοῦτον, ὅν 
ἡγεμόνα μοι χαὶ φραστῆρα ' τῆς xav αὐτὸν πολι- 
«εἴας χαὶ πίστεως δέδωχεν ὁ Χριστός; » Οὔτε γὰρ, 
ὡς πολυχλεὴς ἤδη xai ἔνδοξος παρὰ τῶν θαυμάτων 
γεγονυῖα, κατεφρόνει τοῦ διδασχάλου λοιπόν" ἐξεί- 
χετο δὲ ἔτι μᾶλλον, τὸ ὅθεν αὑτῇ ταῦτα μάλιστα 
κροσγέγονεν ἐννοοῦσα, ἧ κίστις, ὁ βίος, τὰ θαύ- 
ματα, τὸ δὲ μεῖζον xal περιχλεέστερον, τὸ áppo- 
σθῆναι ὅλως καὶ συναφθῆναι Χριστῷ. « Τοῦ γὰρ τὸ 
σκέρμα παρεσχηχότος, xal τὰ μετὰ ταῦτα λογι- 


ipsius milites ascripsit. Tanta autem cum propter 
Theclam latitia esset, et Tryphana toto in ipsam 
ardentissimi animi ferretur affectu, ipsaque civitas 
imagno illam sibi honéti esse duceret * martyr tamen 


"nihil eque ac Paulum desiderabat; nullus ipsi nisi 


de Paulo sermo, « Et ubi, inquit, Paulus ? quis 
mibi illum cominonstrabit, quem Christus mihi 
ducem (fidei dedit, auctoremque vite ex ipsius prz- 
scriptu moderanda ? Neque enim, quod jam gloriam 
nomenque ex miraculis adepta esset, magistrum 
suum minoris faciebat ; sed contra, magis ex ipso 
dependebat: tum quod sibi conscia esset, haec se 
illius potissimum opera acquisivisse, fidem, vitam, 
miracula : tui, quod majus est et gloriosius, quod 


στέον. » Οὕτω δὲ πολυπραγμονούσης αὐτῆς καὶ B Christo per eumdem conciliata, ac prorsus copulata 


ἀναζητούσης ἐπιμελῶς, ἀπαγγέλλεται elvat χατὰ τὰ 
Μῦρα ὁ Παῦλος τῆς Λυχίας δέ ἐστιν αὕτη βελτίστη 
xai φαιδροτάτη πόλις" μαθοῦσα δὲ, xoi μηδὲ ὅσον 
ἀναδαλλομένη, ξξεισι μὲν τῆς ᾿Αντιοχείας, πρὸς τὸ 
ἀνδρικώτερον μεταμπισχομένη πάλιν, ὥστε ἐπιχρύ- 
«τειν τῷ σχήματι τὴν ἐπιλάμπουσαν ὥραν αὐτῇ. 
Ka γὰρ οὐδὲν τῶν τοσούτων χαχῶν ἴσχυσεν ἀχλνῶ- 


* φωστηραΥ͂. C. 


fuisset, « Nam ad eum, qui semen praebuit, etiam 
nati ex illo fructus referendi. » Cumque ita an- 
xie ac studiose de Paulo laboraret inquireretque, 
Myris, urbe Lyciz pulcherrima atque amoenissima, 
esse renuntiatur : quo intellecto, nihil cunctata, 
Antiochia egreditur, viri in modum rursum ami- 
cta (15), quo formam in se elucescentem eo habitu 
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lium ad fidem conversione Deus gratum sibi esse 
manifeste ostendit. Atque hoc pacto facile etiam 
eonciliamus Tertullíani, Epiphanii, et concilii Car- 
thaginensis quarti, vim alioqui, ut videbatur, huic 
rei facientes sententias, Neque vero sola Thecla 
hune docendi campum ingressa est; fecit et Martha 
Massiliensium magistra : fecit Catharina, quinqua- 
ginta pbilosophis docendo disputandoque.ad evan- 
gelicam veritatem adductis : fecere alie innuineris 
miraculis condecoratz. 

(43) Viri in modum rursum amicia.Hzc quoque se- 
eunda jam vestis cultusque a Thecla facta mutatio 
suspecia, et cum sacra Scriptura scitisque eccle- 

.sia-ticis pugnans, prima facie forte videri possil, 
Deuterononmii enim cap. xxi, vers. 5, hzec lex sta- 
toitur : Non induetur mulier veste. virili ; nec vir 
uleiur veste feminea : abominabilis enim apud Deum 
est qui facit hec. Cujus legis rationem reddit D. 
"'Thomss 1e 2*, q. 102, 2,6, resp. ad ὃ : Prohibitum, 
inquit, (nit, ne mulier indueretur veste virili, aut e 
comverso, propter duo : primo ad vitandum idolola- 

trie cultum, hujusmodi enim variis vestibus, ex di- 


versis conteziis, gentiles in. cullu suorum aeorum ^ 


suebantur : 60 eiiam in. culiu. Martis mulieres ute- 
δα armis virorum ; in cultu. autem Veneris € 
converso viri utebantur vestibus el indumentis mulie- 
rum. Altera ratio est ad declinandam luxurium, eic. 
ldem iamen 34 2*, q. 169, art. 2, resp. ad 5, liec 
verba habet : Potest tamen quandoque hoc fieri sine 
peccato, propier aliquam | necessitatem, vel. cuusa se 
occuliandi ab hostibus, vel propter defectum alterius 
sestimenii, vel propter aliquid hujusmodi. Astipula- 
tur etiam Summa Sylvesirina verb. Femina, et 
verb. Ornatus : omnino id licere assereus, dum- 
modo subsit ratio, contrariosque juris textus dis- 
solvens. At vero directe obstare videtur cauon 135 
coneilii Gangrensis, cujus hiec. verba : Si qua mu- 
lier suo proposito wtile judicans, ut virili veste uta- 
&ur, et propter hoc virilem habitum imitatur, ana- 
thema-sit, estque apud Gratian. C. Si qua mulier, 
$0 dist. ; non obstat tamen, sed illud tantum mo- 
net, vestium mutationem nou temere, pro inani 
muliercula cujuspiam opinione, illam ex re sua esse 
dicentis, faciendam esse. Cum euim awietus ejus- 


que mutatio ex natura sua neque bona neque mala, 
sed plane ἀδιάφορος sit, minime dubitandum est 
quin pro necessitaie aul insigni quapiam utilitate 
eaim inducere fas sit. Et saue non aliter Tertullia- 
nus, lib. De spectaculis c, 25, e D. Cyprianus, epist. 
ad Eucratium de histrione repreheudit, quam si 
in re turpi et ad. hypocrisin. adhibeatur. Recte igi- 
tur Natalia, Adriani martyris uxop, cum Maximia- 
nus mulierum ad viros in carcere condemnatos inu- , 
gressum prohibuissel, viriles vestes assumpsit, quo 
vir existimata, intromiiteretur, et qua opus erant, 
sanciis subministraret, Recte etiam Theodora idein 
Antiochiz fecit, quo pudicitiam tutaretur. Similiter 
Eugenia, Philippi proconsulis Alexandrini filia, et 
Marina atque Euphrosyue, Alexandrin: virgines 
sanctitate illusires, habitu virorum amicte, in co 
nobium virorum profectze sunt; οἱ Pelagia Antio- 
chena, relictis s:culi voluptatibus, in loca deserta. 
Qus de vestis mutatione dicta sunt, eadem de ca- 
pillorum detonsione dicta putentur. Neque adversa- 
tir Apostolus dum ait | Corinth. c. xi, vers. 5: 
Omnis mulier orans aut prophelans non velato ca- 
pite, deturpat caput suum : unum enim est ac si de- 
calvetur. [Nam δὶ non velatur. mulier, tondeatur ; si 
vero lurpe est mulieri tonderi, aui decalvari, velet 
caput suum. Reprehendit enim eo loco Apostolus 
mulieres sexum suum  indecoro illo habitu pro- 
dentes ac. veuditantes : seu, ut interpretatur Cle- 
mens Alexandrinus in Pedagogo, viros ad turpitu- 
dinem provocantes : non. vero illum necessarias ob 
causas dissimulantes ac tegentes. Αἱ vero quid ca- 
none 17 concilii Gangrensis faciemus? quo disertis 
verbis cavelur : Qua'cunque mulier religioni judi- 
cans convenire, comam sibi ampulaverit, quam Deus 
ad velamen ei ad memoriam  subjectionis. illi dedit ; 
lanquam solvens jura subjeciionis, anathema sit. Ego 
putarem in detestationem hareseos Manichaoruimn 
latum , qui nuptias immundas judicabant ; ac 
proinde etjam nuptas fortassis a legitimo maritorum 
toro discedere suadentes , ad religionis habitum 
assunenduu, seque tondenduim, atque ita a viro- 
rum subjectione, ut putabaut, scse eximendum  in- 
ducebant. 
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celaret. Nihil enim ex οὶ malis, qua perpessa A σαι xal ἀμσυρῶσαι τὸ κάλλος αὐτῆς, ὃ τῷ χάλλει 


fuerat, oris ejus venustatem obscurare aut dete- 
riorem eflicere potuerat, quam anima insuper pul- 
chritudine prestantiorem sibi atque illustriorem 
reddidisset. Myra igilur, urbem non exiguo maris 
terrzequeé spatio ab Antiochia separatam, denique 
pervenit, desiderio, quo in magistrum ferebatur, 
omnem tam ipsi, qnam comitibus ipsius Trypheus 
famulis atque ancillis, laborem itineris ampulante. 
Ingressa urbem, protinus Paulum invenit, consueto 
gratoque sibi muneri vacantem, 3.748 docentem, 
suadeutem, adinonentem, fideique ratione discipulog 
suos, qui multi Lyciorum erant, tam viri quam 
femine, Pauli doctrine assidue operam dautes, 
imbuentem : quos omnes, desubito astans atque 
conspecta, tauto stupore, ut nec loqui omnino pos- 
sent, Paulum etiam formidine implevit. Nam quas 
de praeteritis Thecl:e a rumnis jam. antea cognove- 
rat, ipsum in aliorum quoque malorum suspicio- 
nem conjecerant. Quare procul illam a conspectu 
eorum qui aderant abducens (ne quis rursum for- 
ma ipsius saucius majorum illi discriminum causa 
exsisterel ), ita de singulis ex ipsa seiscitatus, plene 
omnia cognovit. Ut autem particulatim, quz ei 
Antiochia acciderant, intellexit, miratus est in 
virgine tolerantiam, continentiam, virilem coustan- 
tiam ; miratus est quoque evidens Numinis in ipsam 
auxilium; bene etiam Tryphzenz interim compre- 
catus, ut qua ipsa quoque ad hoc certameu  plu- 
rimo virgini usui fuisset. Mayna autem letitia, ut 
par est, ex hujusmodi sermonibus excitata, ita virgo 
Paulum deinde alloquitur : 

« Quz mihi per te, tuamque doctrinam, mi pra- 
ceptor, subininistrata fuere, multa omnino sunt, et 
majora, quam ut narratione assequi possim. Deum 
enin. omnium regem,et Filium ejus unigenitum, 
uua cuin Patre rerum omnium conditore regnantem ; 
Spiritum quoque sanctum similiter regnum cum 
Patre et Filio obtinentem, omniaque sanctifican- 
tein, et perfectionem suam sacris faciendis imper- 
tientem ; Trihitatem, inquam, ejusdem essentiz, 
ejusdem honoris, sibique qualem, per te cognovi. 
ler te cognovi minime differentem, immutabilem, 
et ejusdem glorie in Trinitate Deitatem. Per te 


μάλιστα τῆς ψυχῆς τιμιώτερόν τε χατέστησε xal 
περιφανέστερον. Καταλαμθάνει δὲ τὴν τῶν Μυρέων 
πόλιν, οὐχ ὀλίγῃ θαλάττῃ καὶ γῇ διειργομένην τῆς 
᾿Αντιοχείας * ὁ δ᾽ οὖν περὶ τὸν διδάσχαλον πόθος 
ἐπέτεμνεν αὐτῇ τε xal τοῖς ἑπομένοις τὸν πόνον" 
παῖδες δὲ ἦσαν οὗτοι χαὶ παιδίσκαι τῆς Τρυφαίνης. 
'Q; δὲ χαὶ τῆς πόλεως τῶν Μύρων ἔνδον ἐγένετο, 
εὑρίσχει μὲν τὸν Παῦλον αὐτὸν τὰ συνήδη xai qa 
ποιοῦντα, διδάσχοντα, παραινοῦντα, νουθετοῦντα, 
τὸν περὶ τῆς πίστεως χατηχοῦντα λόγον " πολλοὶ δὲ 
ἦσαν xal πολλαὶ τῶν ΔΛυχίων τῇ γε τοιαύτῃ τοῦ Παύ - 
λου προσεδρεύοντες διδασχαλίχ,. Πάντας γε μὴν 
ἄφνω τε ἐπιστᾶσα xal φανεῖσα, θάμθδους χαὶ ἀφα- 
σίας ἐπλήρωσε, τὸν δὲ Παῦλον xal δέους. Τὰ γὰρ 
ἤδη φθάσαντα τῶν συμφορῶν, καὶ πρὸς ἑτέρων αὖ- 
τὸν ὑποψίαν ἐχίνει χαχῶν. Διὸ χαὶ πόῤῥωθεν τῆς 
τῶν πολλῶν xal παρόντων ὄψεως αὐτὴν ἀπαγαγὼν" 
(μήτις ἄρα πάλιν τῷ χάλλει τρωθεὶς χαλεπωτέρων 
αὑτῷ γένηται πραγμάτων ὑπόθεσις), οὕτως ἐπύθετό 
τε παρ᾽ αὐτῆς πάντα, xal ἐπυνθάνετο. Ὡς δὲ χαθ᾽ 
Exactov ἮὮχουσε τῶν χατὰ τὴν ᾿Αντιόχειαν αὑτῇ 
συμδεθηχότων, ἐθαύμασε μὲν αὑτὴν τὴν παρθένον 
τῆς ὑπομονῆς, τῆς χαρτερίας, τῆς ἀνδρείας" E0a5- 
past δὲ τὸν Θεὴν τῆς οὕτω περὶ αὑτὴν λαμπρᾶς 
βοηθείας " ἐπηύξατο δὲ xa τῇ Τρυφαΐνῃ, ὡς ἂν xai 
αὐτῇ πολλὰ πρὸς τὴν ἄθλησιν συμδαλ λ]ομένῃ τῇ 
μάρτυρι. Πολλῆς δὲ, ὡς εἰχὸς, ἐπὶ τοῖς λόγοις τού- 
τοις γινομένης τῆς εὐφροσύνης, ὑπολαδοῦσα εἶπε 
“«τρὸς τὸν Παῦλον" 


«Ὧ διδάσχαλε, τὰ μὲν ὑπηρυμένα μοι διὰ σοῦ χαὶ 
τῆς σῆς διδασχαλίας πάμπολλά τε χαὶ χρείττονα 
διηγήσεως. Θεόν τε γὰρ ἔγνων, τὸν πάντων βασιλέα, 
χαὶ τὸν Υἱὸν αὑτοῦ τὸν μονογενῆ τὸν συμδασιλεύοντα 
τῷ Πατρὶ χαὶ πάντων δημιουργῷ, καὶ τὸ Πνεῦμα τὸ 
ἅγιον τὸ συμδασιλεῦον Πατρὶ καὶ Υἱῷ, xol τὸ πάν- 
των ἁγιαστιχόν τὸ χαὶ τελειωτιχόν" τὴν ὁμοούσιον 
καὶ ἰσότιμον καὶ ἰσοστάσιον Τριάδα. "Ἔγνων διὰ σοὺ 
τὸ ἰσοστάσιον, χαὶ ἀπαράλλαχτον, γαὶ ὁμόδοξον τῆς 
ἐν Τριάδι Θεότητος. Ἔγνων διὰ σοῦ τὸ ἄφραστον, τὸ 
ἀπρόσιτον, τὸ ἀναλλοίωτον, τὸ ἀχατάληπτον τῆς ἐν 
Τριάδι δυνάμεως. "Ἔγνων διὰ σηῦ τὴν ἐν οὐρανῷ, 


cognovi ineffabilem, inaccessam, variationis exper- p xai ὑπὲρ τὸν οὐρανὸν, καὶ ἐν γῇ, καὶ ὑπὸ γῆν, καὶ 


tem, incomprehensam iu Trinitate potentiam. Per 
te cognovi, quae in codo, quz supra coelum, qua 
in terra, ac sub terra, queque ubique, super om- 
nia, et in omnibus est, ejusdem essentie Trinita- 
tem ; iu. omni, iuquam, natura atque conditione, 
que mente et sensibus percipi potest, visibili simul- 
aique invisibili, rationis participe et ejusdem experte, 
cjusdem essentie Trinitatem. Per 1e cognovi quz 
in singulis, qux in universis, quae per omnia, omnia 
juplet, et ab omnibus impletur, ejusdem essentizxe 
Trinitatem. Per te cognovi, neque animo comprehen- 
deudani, nec sermone efferendam, nec oculis viden- 


πανταχοῦ, xal ὑπὲρ πάντα, xal περὶ πάντα, Τριάδα 
ὁμοούσιον" τὴν ἐν νοητῇ, xat αἰσθητῇ, καὶ ὁρωμένῃ, 
καὶ μὴ ὁρωμένῃ, xai λογιχῇ, καὶ ἀλόγῳ φύσει xot 
λήξει, Τριάδα ὁμοούσιον. "Ἔγνων διὰ σοῦ τὴν ἐν 
ἑχάστῳ, xai ἐν πᾶσι, xal διὰ πάντων, xai πάντα 
πληροῦσαν, καὶ ὑπὸ πάντων πληρουμένην Τριάδα 
ὁμοούσιον. Ἔγνων διὰ σοῦ τὴν οὔτε νῷ χατα- 
ληπτὴν, οὔτε λόγῳ ῥητὴν, οὔτε ὀφθαλμοῖς θεω- 
ρητὴν, οὔτε ἀκοῇ χωρητὴν, οὔτε χειρὶ ψηλαφη- 
τὴν, μόνῃ δὲ πίττει καὶ προσχυνῆσε: θεωρητὴν Τριά- 
δα ὁμοούσιον. “Ἔγνων διὰ σοῦ τὴν παντοδύναμον, τὴν 
παντεπίσχοπον, τὴν παναρμόνιον, τὴν ἄναρχον, τὴν 


! Histor. Metamorph. ἀπήγαγε πρὸς τὸν οἶχον Ἑρμείου. 
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ἄχτιστον, τὴν ὑπέρχρονον, τὴν ἀτελεύτητον, τὴν ἀνί- A dam,uecauditu capiendam,nec manu tangendam,sed 


xntov Τριάδα ὁμοούσιον. Ἔγνων διὰ σοῦ τῆς ἔχ 
Παρθένου xaX ἀείπαιδος ὠδῖνος xal γεννέσεω: τοῦ 
Χριστοῦ τὸ μυστήριον. “Ἔγνων διὰ σοῦ τῶν θαυμά- 
των, τῶν τεράτων, τῶν διδαγμάτων αὐτοῦ τὴν δύ- 
ναμι». Ἔγνων διὰ σοῦ τοῦ σταυροῦ, τοῦ θανάτου, 
τῆς ἀναστάσεως, τῆς εἰς οὐρανὸν ἀναλήύψεως τοῦ 
Χριστοῦ τὴν αἰτίαν xai ὄνητιν. Ἔγνων διὰ σοὺ τῆς 
συντελείας, τῆς ἀναστάσεως, τῆς χρίσεως, cn; δεὺυ- 
τέρας τοῦ Χριστοῦ παρουσίας τὸ ἄψευστον χαὶ [ἀ]πα- 
ραλόγιστον. “Ἔγνων διὰ σοῦ τῆς ἐν οὐρανῷ βασι 
λείας, καὶ τῆς διαιωνιζούσῃς μαχαριότητος τῶν 
᾿Αὐίων τὸ ἀχήρατον χαὶ ἀτελεύτητον. "Ἔγνων 


διὰ σοῦ «tou Ταρτάρου, τοῦ πυρὸς, τοῦ Πυριφρλεγέ- 


θοντος, τῶν ἐν ἄδου δειμάτων χαὶ χολάσεων χαὶ χο- 


47 sola fide atque adoratione conspiciendam , 
ejusdem cssentie Trinitatem. Per te cognovi omni- 
potentem , omnia intuentem, modis omnibus con- 
einnam, principii vacuam, increatam , tempore 
superiorem, fiue carentem, insuperabilem, ejusdem, 
inquam, essentiz Triuitatem. Per te cognovi partus 
ac nativitatis ex Virgine, eaque semper Virgine , 
Christi sacramentum. Per te cognovi miraculorum, 
portentoruin, przceptorumque illius efficacitatem.Per 
te cognovi crucis, mortis , resurrectionis , Christi in 
caelum assumptionis causam atque utilitatem. Per te 
cognovi consummationis, resuscitationis, judicii, se- 
cundi Christi ad nos adventus minime fallacem aut 
deceptoriam rationem. Per te cognovi regni caelestis 


λαστηρίων τὸ ἀπέραντον xat ἀδέχαστον. Ἔγνων διὰ B sempiternzque sanctorum beailtudinis incorruptam 


300 τοῦ παραδείσου τὴν τρυφὴν, τὴν ἄμοχθον ἀπό- 
λαυσιν, τὴν ἄπονον χαὶ αὐτόσχευον πανδαισίαν. 
Ἔγνων διὰ σοῦ τοῦ θείου λουτροῦ xai βαπτίσματος 
τὴν χάριν χαὶ δύναμιν ἕν τε λόγῳ χαὶ πείρᾳ. Ἔγνων 
διὰ σοῦ τὴν «fj; ἁγνείας χαὶ παρθενίας χάριν. Με- 
μάθηχα διὰ σοῦ τῆς ἐγχρατείας χαὶ χαρτερίας τὸ 
χρήσιμον. Μεμάθηχα διὰ σοῦ τῆς εὐχῆς, τῆς νη- 
στείας, τῆς ἐλεημοσύνης τὸ χέρδος. Μεμάθηχα διὰ 
σοῦ τῶν ὑπὲρ Χριστοῦ χαὶ διὰ Χριστὸν παθημάτων, 
xal ἀγώνων, χαὶ πόνων τοὺς ἀποχειμένους στεφά- 
νους. Μεμάθηχα διὰ σοῦ xal ἅπαξ ἁπλῶς ὁμοῦ πά- 
σὴς τῆς χατὰ Χριστὸν cógsÓ:la; xal πολιτείας τὰ 
ἀποχείμενα ἄθλα xaX γέρα τοῖς ἀγαπῶσιν αὗτέν. 
Τὰ μὲν οὖν διὰ σοῦ μοι xal τῆς σῆς προσγεγονότα 
διδασχαλίας ταῦτά γξ, xal πολλῷ πλείονα τούτων 
ἐστίν. Εἰ δέ τινα τοῖς εἰρημένοις προσλείπει, χἀχεῖνα 
προσθεὶς θᾶττον ἀπόλυσον. Καὶ γὰρ ἤδη μοι χαιρὸς 
ἀπιέναι, xai τὴν ἐμαυτῆς πόλιν χαταλαδεῖν τὸ Ἰχό- 
νιον, Σὺ μέντοι γε μηδὲ οὕτω διαλίπῃς εὐχόμενος 
καὶ ἱχετεύων ὑπὲρ ἐμοῦ * ὥστε με xal μέχρι τέλους 
ἀνεμποδίστως χαὶ ἀνεπαισχύντως τὸν τῆς εὐσεδείας 
διανύσαι δρόμον, xal πρὸς τὴν τῶν οὐρανῶν βασι- 
λείαν * χαταλαδεῖν, καὶ Χοιστὸν τὸν ἐμὸν βασιλέχ 
χαὶ νυμφίον ἀπολαδεῖν, δι᾽ ὄν ἐγὼ πέπονθα ταῦτα, 
xaX ἴσως δὲ πείσομαι πάλιν, xal νιχήτω πάλιν. Σὺ 


μόνον, ὦ διδάσχαλε, ἥποτε λέξῃς εὐχόμενος ὑπὲρ | 


ἐμοῦ τῇ; σῆς Üvratphd, καὶ δεόμενος. Καὶ γὰρ ἐμὲ 
ἐν τοῖς κατὰ Χριστόν δου δεσμοῖς ἐγένντσας. » 
sium regem ac sponsum meum receptura : 


nulloque fine terminandam felicitatem. Per tc cognovi 
Tartari, ignis, Phlegethontis, terrorum, poe:arum, 
tormentorum infinitorum, nullaque munerum largi- 
tione deprecandorum apud inferos statum. Per te co- 
gnovi paradisi delicias, ominis molestie vacuamfrui- 
tonem , convivium quais opparatus frequentia, et 
quidem citra laborem atque ultro ex se instructissi- 
mum. Per tecognovi, tam verbo, quam experimento, 
divini lavacri ac baptismi munus pariter atque 
potentiam. Per te cognovi castitatis οἱ virginilotis 
gratiam. Per te didici continenti ac tolerantie 
commodum. Per te didici orationis, jejuuii , elee- 
mosynze emolumentum. Per te didici cruciatuum, 
certaminum , laborum , pro Christo et per Christuin 
toleratorum , repositas coronas. Per te didici, ut 
summatim ac. verbo absolvam, omnis simul pieta- 
tis, vitzeque ex Christi lege institute, mercedem, 
ipsumque diligentibus proposita praumis. Alque liec 
quidem sunt, atque adeo his longe plura, quie 
per te tuamque doctrinam sam consecuta. Quod si 
quid adhuc, preter ea qux: jam commemoravi, 
mihi deest, tu id quoque addens, me quamprimum 
dimitte. Abeundl enim nunc milil tempus , et pa- 
triam meam lconium repetendi. Tu porro neque 
hac de causa orandi pro me et supplicandi (inei 
facias: quo plelatis currículum ad metain usque, 
sine ullo impedlmento, aut dedecoris labe con(iciaw, 
e( deniqae ad celeste regnum perveniam, Chri-- 


pro cujus nomine illa pértuli, et fortassis iterum per- 


feram, rursumque victoriam reportabo. 99A 'Tu tantum, mi magister, nunquam preces obsecra- 
Hionesque pro me filia tua facere intermittas. Etenim me in tuis pro Christo vinculis genuisti. » 
Πρὸς ταῦτα ὑπολαδὼν ἔφη ὁ Παῦλος᾽ « "AXI εὖ D. Cui interfatus Paulus : « Beue, iuquit, se rationes 


ἔχει μὲν πάντα τὰ χατὰ ok, ὦ παρθένε, xal διὰ 
πάντων τὸ τῆς πίστεώς σοι περιγέγονεν χράτος, χαὶ 
τῶν ἀποστολικῶν ἤδη περιγέγονας πόνων καὶ δρό- 
μων" ὡς μηδὲν ἐνδεῖν ἤδη σοι πρὸς ἀποστολὴν χαὶ 
διαδοχὴν τοῦ ϑείον χτρύγματος. ΓΑπιθι οὖν χαὶ δί- 
δασχε τὸν λόγον, χαὶ τὸν εὐαγγελιχὸν ἄνυε δρόμον, 
χαὶ τὴν ὑπὲρ Χριστοῦ μέρισαί μοι σπουδήν. Διὰ 
ποῦτο γάρ σε xai Χριστὸς ἐξελέξατο δι᾽ ἐμοῦ, ἵνα 
σε xai εἰς ἀποστολὴν προσαγάγηται, xal τινά[ς) σο: 


' συμφθᾶσπα: βασιλείαν, χαὶ Xp. 


PaArBRoL. GR. LXXXV. 


tux habent, o virgo; in omnibus fidei tuz& robur 
excelluit, et jam apostolicos labores curriculaque 
superasti : ut nihil amplius tibi ad apostolici mune- 
ris sanctionem, et divini verbi praedicandi susce- 
ptionem, sit reliquum. Abi igitur, et verbum doce, 
evangelicumque cursum perfice, et in partem mei 
pro Cliristo laboris venil, Eo enim Christus te mea 
opera selegit, ut ad apostolicum te etiam munus 
proveheret , et urbem aliquam nondum Christiauz 


18 


555 


BASILII SELEUCIENSIS 


556 


religionis preceptis imbutam tibi committeret. Nam τῶν ἔτι ἀχατηχήτων ἡ πόλεων ἐγχειρίσῃ. Χρὴ yàp 


et tibi tua talenta varie wmultiplicanda sunt. 2 
Paulo autem totidem pene verbis uso, martyr fa- 
^ eultates, quas a Tryplizena dono acceperat, argenti 
magnam vim, mullique pretii vestem , colendis 
curandisque pauperibus Paulo relinquens ; adhzc, 
« Commenda me Christo, » subjiciens, iter Ico- 
nium capessit, Quo confecto, urbemque iugressa, 
preterita matre, propinquis , proprisque domo , in 
sedes Onesiphbori divertit ; recordatione atque amore 
radii illius , qui ipsi primum ibidem fidei et divin:e 
cognitionis illuxerat , exstimulata. Conspicata au- 
tem etiam locum, in quo tum sedens Paulus do- 
cuerat, prona in eum procumbens osculata est, 
terraque lacrymis [irrigata, liujusmodi sermonem 


xai σὲ πολυπλασιάσαι τὰ τάλαντα.» Τοσαῦτα δὲ χαὶ 
τοῦ Παύλου εἰρηχότος, ἣ μάρτυς τὰ χρήματα, ἃ 
παρὰ τῆς Τρυφαίνης αὐτῇ δεδώρητο (χρυσὸς δὲ fy 
ταῦτα πολὺς xat ἐσθὴς πολύτιμος), χαταλείψασα τῷ 
Παύλῳ, πρὸς ἐπιμέλειαν τῶν πτωχῶν, πρὸς ἐπὶ 
τούτοις δὲ xal τό’ « Παράθου με τῷ Χριστῷ" » ἐπι- 
φθεγξαμένη, τῆς ὁδοῦ τῆς ἐπὶ τὸ Ἰχόνιον εἴχετο. 
Διανύσασα δὲ τὴν πορείαν, χαὶ εἴσω τοῦ ἄστεος γε- 
γοννῖα, παραδραμοῦσα xal μητέρα χαὶ γένος χαὶ 
τὴν ἑστίαν αὐτὴν, εἰς τὸν Ὁνησιφόρου χατάγεται 
οἶκον, μνήμῃ χαὶ πόθῳ τῆς ἐχεῖθεν αὐτῇ πρῶτον 
ἐπιλαμψάσης ἀχετῖνος, τῆς πίστεως δὴ λέγω xal 
θεογνωσίας. Θεασαμένη δὲ καὶ τὸν τόπον, ἐν ᾧπερ 
χαὶ τότε χαθήμενος ὁ Παῦλος ἐδίδασχεν, ἐπιπεσοῦσα 


habuit : « Deus, inquit', qui propensa in me uni- B τούτῳ πρηνὴς χατεφίλει τε καὶ δάχρυσι διαῤῥαί- 


geniti Filii tui affectione, Paulique doctrina, in hoc, 
et ex hoc ipso loco mihi innotuisti : Deus , qui me 
igue, vinculis, cum bestiis certamine dignatn ha- 
buisti : Deus, qui mibi nudae integuinentum lucis 
gratuito prebuisti; qui signaculi et divini lavacri 
beneficium impertisti; qui me rursum Pauli con- 
spectu, quo ejus iterum sermonibus corroborarer, 
honorasti; qui ad hanc urbem meam domumque 
hanc mihi cbarissimam ac salutarem, me ex iti- 
nere reduxisti : concede mibi bisque ;omnibus, ut 
in posterum , qu:e. tibi tuoque Filio grata sunt, 
perficiamus ; neque unquam a tua religione mihi 
per te revelata, fideque propugnanda desistam; 
etiamsi in singulos mili dies, cum igne, belluis , 


vousa τὴν γῆν, ἐχρῆτο xal ῥήμασι τοιούτοις * « Ὁ 
Θεὸς, φησὶ, ὁ ἐνταῦθά μοι χαὶ ἐντεῦθεν ἐπιγνωσθεὶς, 
διά τε τῆς τοῦ μονογενοῦς σου Παιδὸς εὐδοχίας, xal 
διὰ τῆς Παύλου διδασχαλίας " ὁ Θεὸς, φησὶ, ὁ χατ- 
αξιώσας με διὰ τῆς τοῦ πυρὸς χαὶ δεσμῶν καὶ θη- 
ρίων ἀθλήσεως" ὁ θεὸς, ὁ χαὶ τὴν ἀπὸ τοῦ φωτὸς 
γυμνῇ μοι οὔσῃ χαρισάμενος σχέπην, ὁ χαὶ τὴν 
σφραγῖδα, καὶ τὸ θεῖον λοντρὸν χαρισάμενος, ὁ xal 
πάλιν Παῦλον ἰδεῖν με χαταξιώσας, ὥστε με τοῖς 
παρ᾽ αὐτοῦ πάλιν βεδαιωθῆναι λόγοις " ὁ xaY πρὸς 
τὴν πόλιν αὖθίς με ταύτην τὴν ἐμὴν, καὶ τὴν ἐμοὶ 
φίλην xal σωτήριον ἑστίαν χαθοδηγῆσας " παράσχου 
μοι χὰν τοῖς μετὰ ταῦτα πᾶσι, σοί τε χαὶ τῷ σῷ 
Παιδὶ τὰ ἀρεστὰ πράττειν, χαὶ μηδέποτε διαλιπεῖν 


vinculis , carceribus, 9.75 rem esse contingat. C ὑπὲρ τῆς παρὰ σοῦ φανείσης μοι εὐσεδείας καὶ πί- 


Adeo mibi omne etiam mortis atque discriminis 
genus, pro pietate subeundum, ipsismet deliciis pa- 
radisi, epulisque instructissimis potius ducilur : 
tantummodo digna , qua pro te et tuo nomine cru- 
ciatus tolerare semper possim , habear. » llis dictis, 


paucisque de fide, et ratione vitae Christiane cum . 


matre Theoclea ( mortuo jam Thamyride) collocuta, 
Seleuciam se properanter contulit. Urbs hzc est 
in ipso aditu montium, orientem spectantium , 
sita; primaria sedes *, et principem locum inter 
omnes Isauri: urbes obtinens; mari finitima, flu- 
vio* Calydno vicina * : qui alicunde ex superioribus 
locis , intimisque Cetidis recessibus , orlus , regio- 
nes et urbes plurimas przterlabens , et qua ad nos 


fertur , alia flumina excipiens, ex adjacentibus D 


utrinque locis influentia (qux suis bunc accessio- 
nibus in eam amplitudinem, qua deinceps a nobis 
conspicitár, redigunt) tandem apud nos in proximo 
mari, quod orientem et meridiem versus proten- 
ditur, nosque a Cypriis dispescit, terminatur. Urbs 


hzc admodum illostris ac perjucunda est; atque 


ea magnitudine, uL nihil ad venustatem, quas in 
commensus exactione spectatur, ei desil; tanto 


στεως ἀγωνιζομένην * xàv πυρί με δέοι, xàv θηρίοις, 
χἂν δεσμοῖς, xàv φυλαχαῖς ὁσημέραι προσομιλεῖν. 
Ὡς ἔμοιγε πᾶς ὁ ὑπὲρ εὐσεθείας χαὶ θάνατος καὶ 
κίνδυνος, xai τῆς ἐν παραδείσῳ τρυφῆς xal παν- 
δαισίας ἐστὶν αἱρετώτερος " μόνον ἀξία φαινοίμην 
τοῦ πάσχειν διὰ σὲ καὶ ὑπὲρ σοῦ πάντοτε. » Καὶ δὴ 
ταῦτα εἰποῦσα, μιχρὰ δὲ ἅττα καὶ τῇ μητρὶ Θεοχλείᾳ 
διαλεχθεῖσα περὶ τῆς χατὰ τὸν Χριστὸν πίστεως 
χαὶ πολιτείας, τοῦ Θαμύριδος ἤδη τεθνηχότος, ἐπὶ 
τὴν Σελεύχειαν ὥρμησε. Πόλις δέ ἐστιν αὕτη τῶν 
τῆς ἑῴας ὁρίων ἐν προοιμίῳ χειμένη, προεδρεύουσα 
δὲ xal προχαθεζομένη πάσης ᾿ἸΙσαυρίδος πόλεως, 
πρόσοιχος θαλάττῃ, ποταμοῦ γείτων " Κάλυθνος ὄνο- 
pa τῷ ποταμῷ, ἐρχομένῳ μὲν ἄνωθέν ποθεν ἀπὸ 
τῶν τῆς Κήτιδος μυχαιτάτων * χωρίων, παραμεί- 
6ovet δὲ χώρας xal πόλεις συχνὰς, χἀν τῇ πρὸς ἡμᾶ; 
“πορείᾳ παραλαμθάνοντι ὃ xal ἑτέρους ποταμοὺς, ix 
τῶν ἐφ᾽ ἑχάτερα χωρῶν χαὶ τόπων ἐπεισιόντας, xol 
κοιοῦντας τοσοῦτον, ὅσος ἡμῖν ὁρᾶται λοιπόν" «t- 
λευτῶντι δὲ μέχρις ἡμῶν χαὶ τῆς γείτονος ταύτης 
θαλάσσης, τῆς χατὰ τὴν ἕω xal μεσημθρίαν παρα- 
τεταμένης, xai ἡμᾶς * xai Κυπρίους διοριζούσης. 
Θαυμασία δὲ xal μάλα χαριεστάτη πόλις, τοσοῦτον 


! [ta etiam prima statim Act. concil. Chalcedon. appellatur. 3 Pliniolib. v Natur. hist., c. 87, 


ei Ptolaemeo Calucadnus dicitur : 
Jinus lib. xiv. 
«ς χαὶ Kumnp. V. C. 


uem eumdem etiam Seleuciam alluere scribit Ammianus Marcel- 
8 ἀχαταμαχέτων V.C. * xat μυχαιτ, V. C. 


5 συμπαραλαμθάνοντι V.C. * ἡμῖν, καὶ ἡμᾶς 


br 
ἔχουσα μέγεθος: ', 
ph] ἀποδεῖν χάριτος οὕτω δὲ λαμπρὰ xat ἐπίχαρις, 
ὡς τὰς uiv ὑπερδάλλειν τὰς πλείου:, ταῖς δὲ χαὶ 
παρισοῦασθχι, Ταρσῷ δὲ τῇ χαλῇ xai ἀμιλλᾶσθαι, 
ὁρῶν τε * ἕνεχα, καὶ θέσεως, χαὶ ἀέρων εὐχρασίας, 
καὶ χαρπῶν ἀφθονίας, χαὶ ὠνίων δαψιλείας, καὶ 
ὑδάτων εὐχρηστίας, xal λουτρῶν χάριτος, xal τῶν 
ἂν τέλει λαμπρότητος, χαὶ μουσῶν eüemelac, χαὶ δή- 
pou φαιδρότητο:, χαὶ ῥητόρων εὐροίας, xaX τῶν ἐν 
στρατηγιχαῖς ζώναις εὐχλείας" ἐν ἑνὶ δὲ μόνῳ τὰς 
ἄγαν ἀντιφιλοτιμήσεις ὑφιεῖσα, xal ἠρέμα πως ὑπο- 
χαταχλινομένη, xal τοῦ πρωτεύειν αὐτῇ mapayo- 
ροῦσα, τῷ πατρίδα καὶ πόλιν εἶναι τοῦ μεγάλου Παύ- 
λου, ἀφ᾽ οὗπερ μάλιστα χαὶ ἡμῖν τὸ ἔχειν ὑπῆρξεν 
τὴν ἁγίαν παρθένον. Ἐν ταύτῃ τοίνυν τῇ πόλει χατ- 
ἀχθεῖσα χαὶ ἀρεσθεῖσχ, xai τὴν γείτονα χαὶ πρὸς 
μεσημόρίαν ἀνεστηχυΐζαν χαταλαθδοῦσα χορυφὴν ὃ, 
ποιεῖται μὲν ἑαυτῆς ἐνδιαίτημα, ὡς Ἠλίας τὸν Κἀρ- 
p«Àov, ὡς Ἰωάννης τὴν ἔρημον“ ἐπιτειχίζει δὲ 
ἑαυτὴν τῷ δαίμονι τῷ Σαρπηδόνι, τῷ καταλαθδόντι 
μὲν τὴν ἐπὶ τῆς θαλάττης χηλὴν, πολλοὺς δὲ πλα- 
γῶντι xai ἀποθουχολοῦντ: τῆς πίστεως, δι᾽ ἀπάτης 
ποιχίλης xal χιδδήλου χρησμολογίας. Ἐπιτειχίζει δὲ 
4T] ἀχραίᾳ" χαὶ πολεμιχῇ δαίμονι ᾿Αθηνᾷ, fj αἰγυπιοῦ 
δίχην (14) ἴσως που xal νῦν χαθ᾽ Ὅμηρον χατε!λη- 
quia τὸν ἐπώνυμον αὐτῆς πύργον, τοῖς αὐτόθι περι- 
οιχοῦσιν ὑφάνται:: χαὶ λήῆροις ἀνθρωπαρίοις ἐπι- 
χλαγγάζει, xoi ἐπισείει τὴν ἐρξμανὴν αἰγίδα ((5) καὶ 
θυσανόεσααν (16). ἵνα τι χαὶ προσπαίξωμεν τοὺς 
αὐτόθι πάντας, τὸν ᾿Αθηναίων τρόπον, τὴν ἀχρόπο" 
λιν οἰχοῦντας, χαὶ τῇ Παλλάδι σεμνυνομένους. 
Εὐαγγελισαμένη δὲ τὸν σωτήριον λόγον, χαὶ πολ- 
λοὺς μὲν κατηχήσασα, xal σφραγισαμένη, xal στρα- 
τολογήσασα τῷ Χριστῷ, πολλῷ δ᾽ αὖ πλείω θαυματ- 
ουργήσασα (ὡς Πέτρος ἐν ᾿Αντιοχείᾳ xat τῇ με- 
χίττῃ Ῥώμῃ, Παῦλος ἐν ᾿Αθήναις, [καὶ] * τοῖς ἔθνεσι 


! τοσούτου ἔχουσα μεγέθους V. C. 
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ὕπον τῆς χατὰ τὴν συμμετρίαν A splendore et gratia, ut ct plures antecellat, et qui- 


' ὡρῶν τε V. C. 
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θυιπύδηι exzquetur ; cum Tarso autem nobili urbe 
certet, montibus, situ, aeris temperie, fructuum 
copia, rergm venalium affluentia, aquarum facili 
usu, balnearum elegantia, civium magnificentia, 
poetarum suaviloquentia, populi nitore, rhetorum 
in dicendo fluenti ubertate, eorum qui militari cin- 
gulo ornantur przstantia: hoc uno tantum in hac 
acri mutuaque contentione Tarso cedens, seque 
modeste submittens, ac primas illi ferre sinens, 
quod patria urbs sit magni Pauli; per quem potis- 
simum effectum est, ut sanctam virginem nostram 
habuerimus. In hac igitur civitate diversata, eaque 
delectata, verticem montis vicinum, qui ad meri- 
diem assurgit, occupans hunc suz habitationis lo- 
cum, quemadmodum Elias Carmelum, et Joannes 
desertum, deligit : seseque Sarpedoni demoni (17), 
qui in crepidine mari imminente consederat, mul- 
tosque in errorem impulerat,^atque a fide, 976 
fallaciis variis oraculisque adulterinis seduxerat, 
tanquam murum opponit. ldem etiam facit contra 
Minervam arcium custodem, ac belli praesidem ; 
quz juxta Homerum, vulturis iustar, forte etiam 
nunc, turrem sibi cognominem occupans, textori- 
bus, ac futilibus homuncionibus qui illic accolunt , 
astrepit; zgidaque horrificam ac fimbriatam con- 
cuüit , ut aliquid cum illis omnibus, arcem illam 
more Atheniensium inbabitantibus, seque ob Palla- 
da venditantibus, jocemur. 


Salutis autem verbo per illam ibidem annuntiato, 
postquam multos doctrinze Christian przeceptis in- 
siruxisset, baptismi nota insigniisset, Christique 
militi: ascripsisset; post edita item multo plura 
miracula (qualia a Petro Antiochi: et lois urbe 


8 Histor. Metaphr. ὄρος τοῦτο τίζει Καλα- 
δ Deest V. C. χρῆμα 


PETHI PANTINI NOTE. 


14) Αἰγυκιοῦ δίχην. Alludit ad Homeri versum, 
opinor, 59, Jliad. H, quo Pallas, et Apollo, 


᾿Εὥσθην ὄρνισεν bouxótsc αἰγυπιοῖοι 

Φαγῷ ἐφ᾽ óynJn.... 

Vuliuriis similes avibus consedit uterque 

Sublimi fago.... 

(15) ᾿Ερεμνὴν αἰγίδα. Versus est 167 Iliad. A: 
Αὐτὸς ἐπισείῃσιν ἐρεμνὴν αἰγίδα πᾶσι. 


Horrificam, sen, ut alii legunt, horriferam interpre- 
tatur Virgllius lib. «i11, vers. 435: 


4Egidaque horriferam, turbat Palladis arma. 
Et paulo ante, magis proprie, nigrantem : 


Credunt se vidisse Jovem,cum sepe nigrantem 
AEgida concuteret dextra. ..... 


(16) θυσσανόεσσαν. Iliad. E, vers. 738, 
᾿Αμφὶ δ᾽ dp" ὥμοισιν βάλετ' αἰγίδα 0vccarósccar. 
A£gida circum hlmeros posuit, quam fimbria cingit. 
EA lliad. P, vers. 593 : 
Καὶ τότ᾽ ἄρα Κρονίδης EAet' αἰγίδα 0vccavéeccav. 


4£gida nodosam sumpsit Sauirnia proles. 

(17) Sarpedoui demoni. Tertullianus lib. De 
anima, c. 46, Sarpedonis oraculum in Troade 
ponit. De hoc vide Philostratum in /Teroicis. Julius 
Firmicus, De errore prof[anarum religionum, c. 15, 
Sarpedonem filium mortuum in Troja Jupiter plan- 
git; Tertullian. Apolog. adversus gentes, c. 14, de 
Jove agens: Εἰ nunc flentem  Sarpedonis casum. 
Hunc Sarpedonem Cretensem facit Strabo lib. x11, 
Phrygia, Minois ei lhadamanthi fratrem; item 
Herodotus Europa (ilium lib. 1, eumque cum Minoe 
fratre de regno contendentem, ab eodem expulsuin, 
Asi: regionem, Myliada tum, postea Lyciam dictan, 
occupasse, Plinius lib. xiii, c. 15, haec verba habet: 
Praterea Mutiunus ter consul prodidit se legisse, cum 
presideret Lycie, Sarpedonis a Troja scriptam in 
quodam templo chartam. Caterum longe lzc di- 


. versa abeunt ab illis quae noster de Sarpedone tra- 


dit, iniracul. 4, pag. 157, ubi etiam Sarpedonii no- 
mine indigitatur, ut el mirac. 2, pag. 159, et mirac. 
26, pag. 207, sicut etiam a Zosiio lib. 1 Historie, 
euinque Apollinem fuisse existimatum, et templum 
atque oraculum Seleuciz habuisse asserit. 
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maxima, vel a Paulo Athenis et apud omnes om- A πᾶσιν, Ἰωάννης ὁ μέγιστος θεολόγος ἐν ᾿Βφέσῳ), xat 


uium gentium nationes ; vel a Joanne przstantissi- 
mo theologo Ephesi, perpetrata fuere) quibus po- 
tissimum cunctos ad. fidem periraxerat, haudqua- 
quam vita defunetia est (ut pervagatior^ veriorque 
fert fama), sed viva subsidens, in terram ingressa: 
qus, Deo ita volente, in ejus gratiam discessit, se- 
que illi aperuit eo in loco, quo divina ac sacra Li- 
turgi: mensa constructa, in orbe columnis argen- 
toque fulgente undique cincto est constituta. Unde 
tanquam ex canali virginalis sue beneficentizx, co- 
piose ibidem prolluentis, contra omnem dolorem 
atque zgritudinem salutares remediorum fontes 
egentibus postulantibusque emittit: ita ut locus 
ille publica jam medicina officina, et. commune 
terrarum orbis propitiatorium sit effectus. Itaque 
templum ejus, vel potius urbem (nam in urbis 
postea figuram, usum pulcbritudinemque trans;it) , 
nunquam sine civibus et peregrinis reperias; om- 
nibus undique eo confluentibus : bis quidem solum 
ob reverentiam loci, votaque inibi facienda, el 
aliquid rerum suarum ipsi Dive dedicandum con- 
secrandumque, eo properantibus; illis vero ad 
morborum insuper ac dolorum, demonumque, quibus 
forte tenentur, curationem auxiliumque obtinendum. 
De quibus etiam alio in opere ac libro ᾽, Deo vo- 
lente et virgine favente, agemus. Magno enin la- 
bore, magno tempore nobis opus est, ad omnia 


ejus miracula, qua? continuo ad hunc usque diem C 


ab ipsa perpetrantur, colligenda et accurate re- 
censenda ; 477 quorum non pauca adinirabiliter 
in memet ab ipsa facta fuerunt. lloc certum, ne- 
minem, qui curationem liberationemque malorum 
suorum ibi postularet, repulsam passum fuisse : 
neminem obliquis dubiisque verborum ambagibus 
(cujusmodi praeclaris illis. dz:emonibus pythicisque 
oraculis frequentes sunt) delusum, famamque, quod 
sperata curatione excidissel, incusantem abiisse. 
Sed omnes omnino aliquid eorum, qua postulant, 
quorumque indigent, consecuti, ita laudes decan- 
tautes, gratias agentes, ac bene precantes redeunt, 
ut majora, quam qua lama celebraverat, quamque 
speraverant, miracuJa morborumque curationes se- 


διὰ τῶν θαυμάτων μάλιστα πάντας ἐναγαγούτα πρὸς 
κὴν πίστιν, ἐχοιμήθη μὲν, ὡς ὁ πολὺς xal ἀληθέ- 
στερος λόγο, οὐδαμῶς * ἔδυ δὲ ζῶσα καὶ ὑπεισῆλθε t 
τὴν γῆν, οὕτω τῷ Θεῷ δόξαν, διαστῆναί τε αὐτῇ xal 
ὑποῤῥαγῆναι τὴν γῆν ἐχείνην, ἐν ᾧπερ τόπῳ ἣ Octa 
χαὶ ἱερὰ xa λειτουργιχὸς πέπηγε τράπεζα, ἐν περὶ- 
στύλῳ χαὶ ἀργυροφεγγεῖ χαθιδρυμένη χύχλῳ. Καὶ 
παντὸς μὲν πάθους, πάσης ὃὲ ἀῤῥωστίας αὐτόθεν 
ἀφιεῖσα πηγὰς ἰαμάτων, ὥσπερ Éx τινος ὑδροῤῥόης 
κἧς παρθενιχῆς χάριτος. ἔἐχεῖθεν ἑπαντλούσης τοῖς 
αἰτοῦσι χαὶ δεομένοις ἰάματα " ὡς εἶναι πάνδημον 
ἰατρεῖον τὸν τόπον, xai χοινὸν χαθεστάναι τῆς γῖὴς 
ἁπάσης ἰλαστήριον. Τὸν γοὺν ναὸν αὑτῆς, ἤγουν xal 


Β πόλιν (καὶ γὰρ εἰς πόλεως λοιπὸν περιελήλαται χαὶ 


σχῆμα xal χρείαν χαὶ χάλλος), οὐχ ἂν εὕροις χωρὶς 
ἁστῶν xal ξένων ποτὲ, πάντων πάντοθεν ἐπιῤῥεόν- 
κων εἰς αὑτήν " τῶν μὲν, ἐπὶ τιμῇ xol εὐχῇ μόνον, 
xai τι τῶν οἰχείων ἀναθεῖναι αὐτῇ xal ἀνιερῶσαι 
σπουδαζόντων" τῶν δὲ, xal ἐπὶ θεραπείᾳ xat βογ- 
θείᾳ τῶν συνεχόντων αὐτοὺς παθῶν χαὶ ἀλγημάτων, 
ἣ xaX δαιμόνων. Ὧν καὶ δι᾽ ἑτέρου πόνου καὶ βιθλίου 
ποιήσομαι μνήμην, fjv τε Θεὸς θέλῃ, xai ἡ παρ- 
θένος συμπράξῃ. Πολλοῦ γὰρ ἡμῖν χαὶ πόνου χαὶ 
χρόνου δεῖ, πρός τε συλλογὴν χαὶ ἀφήγησιν ἀχρι- 
ὀεστέραν τῶν ἀεί τε χαὶ μέχρι τοῦ vov ἐπιτελουμέ- 
νων παρ' αὐτῆς θαυμάτων ᾿ ὧν οὐχ ὀλίγα χαὶ εἰς 
ἐμὲ τεθαυματούργηται παρ᾽ αὑτῆς. Οὐδεὶς μέντο: 
Υς τῶν δεηθέντων ποτὲ θεραπείας ἣ λύσεως busy:- 
ρῶν παραχουσθεὶς, ἢ xal λοξοῖς καὶ ἀμφιδόλοι; 
ἀπατηθεὶς ῥήμασιν (οἷα τῶν βελτίστων δαιμόνων χαὶ 
πυθοχρήστων), ἢ μηδ᾽ ὅλως τυχὼν θεραπείας ἀπῆλθε, 
πολλὰ τῇ φήμῃ χαταμεμψάμενος. Πάντες δὲ xoi 
πάντως τι λαμδάνοντες, ὧν αἰτοῦσιν ἣ χρήζουσιν, 
οὕτως ἀπίασιν ὑωνοῦντες, εὐχαριστοῦντες, εὖλο- 
γοῦντες " ὡς νομίζειν μείζονά που καὶ τῶν θρυλλοὺυ- 
μένων, xal τῶν ἐλπισθέντων, ἐὑρόντες τὰ θαύματα 
χαὶ ἰάματα. Εἴη δὲ χαὶ ἡμᾶς, ὦ παρθένε καὶ μάρτυς 
xal ἀπόστολε, τόν τε προστάξαντα, λέγω τὸν ἱερὴν 
ἄνδρὰ χαὶ σὸν ὃ τρόφιμον, χἀμὲ τὸν πεισθέντα, xaX 
ἄνωθεν δὲ τὴν ἐπιθυμίαν ταύτην ὠδένοντα τὴν ὁπω- 
σοῦν διήγησιν τῶν σῶν ποιήσασθαι πράξεων, Dec 


86 comperisse arbitrentur. Contingat aulem etiam D ἡμῶν tX εἰχότα πρὸς Thy Θεὸν, napa) Th; τε TàV- 


ulrique nostrum, o virgo atque apostole ac martyr; 
viro, inquam, illi religioso, alumno tuo, qui mihi 
loc mureris imposuit, et mibi cjusdem mandatis 
obtemperanti, ac superioribus temporibus conce- 
ptum animo desiderium, quomodocunque res tuas 
exponendi, nunc enitlenti, te ut propitia ac facili 
ulamur ; semper iu iis quz justa sunt, apud Deum 


&ozs ἡμῖν, xal φυλαττούσης ἡμᾶς, καὶ bv αὑτῆς π 
παρεχούσης, ἃ παρέχειν σοι θέμις, xal διὰ θεοὺ 
προξενούση: ἡμῖν τά τε χάλλιστα, xa τὰ βέλτιστα, 
καὶ συμφέροντα, χαὶ σοὶ δὲ τῇ παρθένῳ φίλα, χαὶ 
αὐτῷ τῷ παρέχοντι Χριστῷ τῷ Θεῷ ἡμῶν " ᾧ πρέπει 
πᾶσα δόξα, τιμὴ καὶ χράτος, νῦν χαὶ ἀεὶ, χαὶ εἰς 
τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. 'Apfyv. 


pro nobis iuterveniente, perpetua nostra adjutriee ct custode: eaque qu: per te nobis suppeditari fas 


est, suppeditante; ἃ Deo denique, quicunque pulclierrima, optima, utilissima, ac 


tibi virgini εἰ 


ipsi Christo Deo nostro largitori grata acceptaque sunt, nobis conciliante : cui convenit omnis gloiia, 
honor, potestas, nunc et semper, et in ssecula seculorum. Amen. 


! Alter liher miraculorum. — * Histor. Metaphr. dicit, εἰς πέτραν διανοιγεῖσαν εἰσδῆνχι, xal ἅμα τὰ τῆς 


πέτρα: ἀμφότερα, uápn &votrvat xal συγκλεισθῆναι, 


3 ἃ]. τόν. f. τὸν σόν, 
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OAYMATA 
THX ATIAX IIPOTOMAPTYPOZ OEKAHZ. 


BIBAION AEYTEPON. 


MIRACULA 


SANCTJE PROTOMARTYRIS THECL.E. 
LIBER. SECUNDUS. 


IIPOOEQPIA. 

El! τὰς εὐφημίας τὰς ἐφ᾽ ὁτῳοῦν γινομένας ἀλή- 
θεια μάλιστα χοσμεῖν míguxs: δύο δὲ μάλιστα" εὐ- 
φτμίας ὑποθέσεις αὗται, βίος xal πράξεις  " εἴρηται 
δὲ ἡμῖν ἔδη περὶ τῆς μάρτυρος πολλά τε, χαὶ μά- 
λιστα κατὰ τὸ προλαθὸν περὶ αὑτῆς σύνταγμα, χρὴ 
6b τοῖς ῥηθεῖσι λοιπὸν ἔπεσθαΐ τε χαὶ ἐπιλάμπειν " 
τὴν ἀλήθειαν" τούτου χάριν, μαχρὰ φροντίσαντες 
xal πονήσαντε:, τὰ σποράδην αὐτῇς τυγχάνοντα 
θαύματα συνελεξάμεθά τε, χαὶ διὰ μιχροῦ συγ- 
γράμματος ἐξεθέμεθα " οὐ πάντα μὲν, ἀλλ᾽ οὐδὸς τὸ 
πολλοστὸν τῶν πάντων μέρος " ὀλίγιστα ὃὲ παντελῶς 
xat τὰ χαθ᾽ ἡμᾶς, xai τὰ ὀλίγον πρὸ ἡμῶν cup6s- 
6nxóxa μόνον" xai τούτων δὲ ὀλίγιστα πάλιν, xal 
ὅσα παρ᾽ ἀληθευόντων ἀνδρῶν f| γυναιχῶν ἀναλέξα- 
σθαι ἰσχύσαμεν * ὅπως ἐξῇ τοῖς ἐντυγχάνουσι μηδὲ 
περὶ ὧν προειρήχαμεν ἀπιστεῖν, ἐκ τῶν νῦν Exite- 
λουμένων τε χαὶ ἐπιτελεσθέντων θαυμάτων, χαὶ τὰς 

περὶ τῶν προλαδόντων αὑτῆς ἀγώνων χαὶ ἀθλήσεων 
κίστεις χαρποῦσθαι. Διὰ τοῦτο ὃ πρυσώπων xai 
τρόπων καὶ ὀνομάτων ἐμνημονεύσαμεν, ὥστε μηδὲ 
περὶ αὑὐνῶν τοὺς ἐντυγχάνοντας ἀμφιθδάλλειν * ἀλλ᾽ 
ἐγγύθεν ἔχειν, καὶ ποιεῖσθαι τὴν περὶ ὧν εἰρήκαμεν 
ἐξέτασιν «fic ἀληθείας. 


ΦΊΒ, ΡΙΏΞΕΑΤΙΟ. 


Cum ργβεοοηΐα laudum, cuicunque tandem trí- 
buantur, veritas in primis exornare soleat; eaque 
duobus bisce fundamentis, vita scilicet et rebus 
gestis, potissime nitantur; plurimaque a nobis, 
prxserfim precedenti. volumine, de martyre sint 
explicata , nihil ut jam restet, nisi ut veritatem illis 
ipsis qu commemoravimus velut comitem adesse 
iu iisque elucescere ostendatur : hac de causa, non 
exiguo studio ac labore, qu:e sparsim exstant ejus 
miracula congessimus, ac pusillo commentario 
edidimus : non quidem omnia, imo nec multesimam 
omnium partem, sed paucissima omuino, eaque 
solum, qux vel nostra memoria, vel paolo aute 
nostram alatem evenere : atque ex bis ipsis rur- 
sum perpauca, et quz nou nisi a viris feminisque 
veracibus colligere potuimus, quo nulla lectoribus 
relinquatur occasio, quin plenam iis, quz: jam antca 
a 979 nobis relata sunt, fidem habeant ; ex mi- 
raculis, tam quxe hoc tempore perficiüóntur , quam 
quia superiori facta fuere, certissima przceden- 
tium ejus certaminum fortiterque factorum argu- 
menta sumentes, In quibus miraculis recensendis 
idcirco personarum, locorum, nominumque mentio- 


nem fecimps, ne de illis quoque vl]a dubitandi supersit ratio; sed penesse, et in promptu, quisquis 


in hee forte inciderit, 
stituat. 


Ὑποφῆται piv χαὶ ὑπηρέται δα! μόνων ypmopo- 
λόγων, xai Πυθιχῶν τερατευμάτων ἐξηγηταὶ, τοῦ ἐν 


habeat unde de iis, qua a nobis dicta sunt, veritatis disquisitionem in- 


D:x:monum oracula edentium antistites ac ministri, 
et portentorum Pythicorum interpretes,Jovís, inquam, 


Δωδώνῃ θρυλλουμένου λέγω Διὸς, τοῦ Πυθιχοῦ xa C Dodoux celeberrimi, Apollinis Pythici Delphis, aut 


ἐν Δελφοῖς ᾿Απόλλωνος, ἢ xai τοῦ παρὰ Κασταλίας 
νάματα ποιουμένου τὰς pavsst fag , τοῦ ἐν Περγάμῳ 
xai ἐν Ἐπιδαύρῳ xai ἐν Αἰγαῖς ταύταις ᾿Ασχλη- 

πιοῦ, πολλὰ περὶ πολλῶν ἀναγεγράφασ! χρηστἧιά 
πε xai παθῶν λυτήρια. Ὧν τὰ μέν εἰσι μῦθοι xal 

πλάσματα, xal αὑτῶν τῶν συγγεγραφότων χομψεύ- 
ματα, ἐνέργειαν xal ἰσχύν τινα aX πρόγνωσιν βου- 


! f. ἐπεί, * al. χάλλιστα. 8.1, πρᾶξις. 


legi, χαὶ τὰ ὀλίγῳ. 


prope Castalios latices, /Esculapii denique Per- 
gami, ac Epidauri, atque ipsis 4/Egis vaticinantis, 
varia de multis cum oraculorum responsa, tum 
morborum curationes scripto prodiderunt. Quorum 
nonnulla fabulie atque commenta, et lepidi quidam 
lusus ipsorummet scriptorum sunt, qui d:emogibus 
efficientiam virtutemque aliquam, et prznotionem 


* al, περιλάμπειν. 5 antea erat, χαὶ τῶν ὀλίγων * forte possit 


- 
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astruere conantur : 
verisimüitudinis habentia, et sspius edita; sed 
muliiplici varietate et ambiguitate plenissima, ita 
ut qui illa consuluissent, ancipiti semper cogitatione 
distracli fuerint, incerti qua ratione responsis illis 
uterentur, aut. qui usi sunt, funditus cum illis ipsis 
suis oraculis el vaticinationibus perderentur : cum 
omnis ista przdictionum ambitiosa contentio ver- 
borum involucris et griphis quibusdam contineatur. 
Nam propterea quod non recte in veritatis scopum 
coliimarent, neque qua ratione de futuris certi 
aliquid enuntiare possent, haberent : idcirco qua- 
cunque insanientes illi oracula fundebant, cxca 
erant, tortuosa, titubantia, quzeque ad infinila di- 
verticula declinarent, quo rerum infelices successus 
non tam damonibus, hujusmodi oracula edentibus, 
quam ipsis hominibus, non bene videlicet ea intel- 
ligentibus, ascriberentur. Cum Croesus Apollinem 
consuleret, ex illo sciscitatus, num de Cyro rege 
Persarum ac Medorum, Asigque magna ex parte, 
victoriam esset consecuturus : multaque, ut par 
erat, in eum (inem vota fecisset, 98 multas hostias 
immolasset, multam pecunie vim  consecrasset 
«quippe qui ad tam nobilem ac gloriosam victoriam, 
rabilis ille vates post hzec omnia respondit ? 


Perdet Croesus, Halyn transgressus, maxima regna. 


Quod oraculum sive ut Loxias, hoc est flexilo- 
quus, ediderit, judicio id, accipientis examinandum 
cominitlens ; sive ut improbus, et supplicis sibi 
proditor; sive ut de eventu, et quomodo, et quor- 
sum res casura essent, ignarus , Creeso certe exi- 
tium attulit. Bello enim hoc vaticinio elatus , flu- 
vium Halyn, velut in explorata jam luculentissima- 
que victoria, fidenter trajecit ; et manus cuni Cyro 
conserens, totis fractus viribus, suum ipse impe- 
rium inscius evertit: fiac. una pulcherrimo huic 
oraculo defensione relicta, quod illius sensum non 
salis percepisset * deo nempe contrarium effante, 
fluvium Halya nequaquam transmittendum, neque 
cum Cyro proelium miscendum esse ; sin secus ab 
co flerei, in certam amplissimi regni sui perniciem 
eventurum. Quod si quis forte mibi (idem habere 
nolit, hzc et a przstautissima Pythia fuisse dicla, 
et a Creso gesta, Ilerodotum * dulcissimum scri- 
ptorem in manus sumal!, ab eoque horum- proba- 
tionem petat. Owitto alterum. oraculum eidem 
Croeso redditum et mulam ἢ, quam regno potituram 
pr:edixit, totamque fallaciam, qua ille ludificatus, 
paucos post dies mulam regnantem vidit ; Cyrum 
videlicet patre Cambyse Persa, nmiatre Mandana 
Astyagis Medi filia natum. Stirpis enim utriusque 
dissimilitudinem mirificum hoc oraculum, sed 
eperte ac tecte nimirum significabat : nisi quod 
obscuritas et significationis varielas errandi occa- 
sionem sub ministraret, Et. daemonum quidem ora- 
cula, ut ex plurimis pauca dicamus, hujusmodi 


f Lib. 1... * lbidein..— * al. τοῦ γένους. 
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quedam vero aliquid quidem A λομένων περιθεῖναι τοῖς δαίμοσι" τὰ ὃὲ πιθανὰ μὲν, 


δθέ 


χαί που χαὶ χρησθέντα πολλάχις, πολλῇς δὲ γέμοντα 
«ἧς; διπλόης χαὶ ἀμφιθολίας. Ὡς χαὶ τοὺς χρησα- 
μένους αὑτοῖς πολλῆς ἀεὶ πληροῦσθαι τῆςς ἀπορίας, 
μὴ ἔχοντας ὅπως χρήσασθαι τοῖς χρησθεῖσιν αὐτοῖς" 
ἣ χαὶ χρησαμένους μὲν, συναπολομένους δὲ ἄρδην 
αὑτοῖς θεσπίσμασι xaY μαντεύμασιν" ἐν αἰνίγμασι 
γὰρ xat γρίφοις ἡ σύμπλσα τῶν χρησμῶν ἐστι φιλο- 
τιμία. Διὰ γὰρ τὸ μὴ ἔχειν εὐθυδόλως πρὸς τὴν 
ἀλήθειαν, f| ὅπως ἂν τὸ μέλλον προείποιεν σαφῶς, 
τυφλὰ xai ἀγκχύλα λοιπὸν, xal πεπλανημένα, καὶ 
“πρὸς μυρίας ὁδοὺς ἔχοντα τὰς ἀποχλίσεις, ἐφοίδαζον, 
ἅπερ ἑφοίδαζον’ ὥστε μὴ τῶν χρησμῳδούντων 
μᾶλλον δαιμόνων, f) τῶν μὴ νοούντων δῆθεν τοὺς 
χρησμοὺς, εἶναι τὰ ἀποτεύγματα. Αὐτίχα τοῦ Kpol- 


B σου χρωμένου τε χαὶ ἐρομένου τὸν ᾿Απόλλω, εἰ περι- 


ἐσται τοῦ Κύρου (Περσῶν δὲ xai Μήδων, ἔδη δὲ xal 
᾿Ασίας τῆς πλείστης, ἦν οὗτος ὁ Κῦρος βασιλεὺ ), 
xai πολλὰ μὲν, ὡς εἰχὸς, ἱχετεύσαντος τοῦ Κροίσου, 
πολλὰ δὲ χαὶ χαταθύσαντος χαὶ ἀφιερωσαμένου 
χρήματα" ὡς ἂν καὶ λαμπρᾶς οὕτω xat μεγίστης 
ἐφιεμένου νίχης, τὸ τὸν Κῦρον χαθελεῖν" τί φησι 
μετὰ ταῦτα πάντα ὁ θαυμάσιος χρησμῳδός ; 


Cyrum internecione delendi, aspiraret), quid admi- 


Kpoicoc "AAvx διαδὰς, ue yd nv ἀρὴν κατα» 
| Avc&t. 

Τοῦτο τὸ μάντευμα, ὃ εἴτε ὡς Λοξίας ἔδωχεν, Er? 
αὐτῷ χαταλείψας, τῷ xal λαδόντι, τὴν xplaty* εἴτε 
ὡς πονηρὸς, καὶ τοῦ ἱχέτου προδότης * εἴτε ὡς αὐτὸς 
ἀγνοῶν, ὅπως τε χαὶ ὅπη πεσεῖται τὸ μέλλον, χαθ- 
ἀπαξ τὸν Ἰζροῖσον ἀπώλεσε. Καὶ γὰρ xai αὐτὸς ὁ 
Κροῖσος οὗτος ἐπαρθεὶς τούτῳ τῷ καλῷ χρησμῷ, 
διέδη τε θαῤῥῶν τὸν ἼΔλυν ποταμὸν, ὡς ἐπὶ λαμπρᾷ 
xaX ἀριδήλῳ νίχῃ συνέμιξέ τε τῷ Κύρῳ, xal ἧττη- 
θεὶς χατὰ χράτος, τὴν αὐτὸς αὑτοῦ μεγάλην χατα- 
λύσας ἔλαθεν ἀρχὴν ’ χαταλείψας τῷ βελτίστῳ 
χρησμῷ xal ἀπολογίαν, τὸ μὴ αὐτὸς νενοηχέναι τὸ 
λόγιον, τἀναντία χρήσαντος τοῦ Θεοῦ, μὴ διαδῆναι 
τὸν ἼΛλυν ποταμὸν. μηδὲ συμμῖξαι τῷ Κύρῳ, ὡς ἐπὶ 
χαταλύσει τῆς αὑτοῦ μεγάλης ἀρχῆς τοῦτο ποιῆσον- 
τα. Καὶ εἴ τις ἀπιστοίη μοι, ὡς ταῦτα εἴρηταΐ «s 
παρὰ τῆς βελτίστης Πυθίας, καὶ γεγένηται παρὰ τοῦ 
Κροίσον, λαθὼν τὸν ἥδιστον Ἡρόδοτον, ἐχεῖθεν τὰς 
περὶ τούτων ἐχλεγέσθω πίστεις. Καὶ παραλιμπάν. 
τὸν ἕτερον ἐπ᾽ αὐτῷ τῷ Κροίσῳ γεγονότα χρησμὸν, xai 
τὴν ἡμίονον ἣν ἔφη βασιλεύσει[ν], χαὶ τὴν ἀπάτην, 
ἣν ὁ ἹΚροῖσος ἀπατηθεὶς, ἴδε μετ᾽ οὐ πολλὰς τὰς ἡμέ- 
ρᾶς τὴν ἡμίονον βασιλεύουσαν " Κῦρος δὲ οὗτος ἦν, 
ὁ ἐχ Καμθδύσου μὲν τοῦ Πέρσου, ἐκ Μανδάνης δὲ τῆς 
᾿Αστυάγους τοῦ Μήδου θυγατρός. Τὸ γὰρ ἀνόμοιον 
τοῖν γενοῖν᾽ τοῦτ᾽ fv, ὅπερ ἡνίέττετο μὲν τὸ θαυμα- 
στὸν λόγιον. di δὲ ἀσάφεια xal διπλόη τὸν δόλον 
εἰργάσατο. ᾿Αλλὰ τὰ μὲν τῶν δαιμόνων, ὡς Ex πάνυ 
πολλῶν ὀλίγα εἰπεῖν, τοιαῦτα" ἀπατηλὰ, ποντρὰ. 
κίθδηλα, ὕπουλα, δολερὰ, πολὺ τὸ ἀχλυῶδες xai 
διεφευσμένον ἔχοντα. Τὰ δὲ τῶν ἁγίων ἅρα λοιπὸν 
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ἰάματα xai θεσπίσματα, ποῖα ; Σχφῇ, ἀληθῆ, ἀπλᾶ, A sunt; fallacia, improba, adulterina , simulation s 


ἅγια, ὁλόχληρα, καὶ τοῦ δεδωχότος Θεοῦ ἀληθῶς ἐπ- 
ἀξια. Καὶ γὰρ οὐδ᾽ ἄλλως οἷόν τε χρηματίζειν ἡμῖν 
τοὺς ἁγίους, ἣ διὰ μόνης γε τῆς τοῦ Χριστοῦ χάρι- 
τος. Kal γὰρ aütol ταύτης τυγχάνοντες πρότερον, 
οὕτω ' χαὶ αὐτοὶ τοῖς αἰτοῦσιν ἀντι[δι]δόχσιν * ὥσπερ 
ὑδροῤῥόχι τινὲς ἔχ τινος ὑπερτάτης xal Üstozátn; 
πηγῆς ἕλχουσαί τε xal ἐπαντλοῦσαι πάλιν τοῖς διψῶσι 
τὰ ἱερὰ νάματα. Τούτων μὲν ἁγίων xai fj μεγίστη 
μάρτυς ἐστὶ Θέχλα, ἀεὶ παροῦσα, ἀεὶ φοιτῶσα", τῶν 
δεομένων ἐπαΐουσα, πάντοτέ τε χαὶ πάντα: ἀφθόνως 
ἐφορῶσα᾽ ὑγιαίνοντα, ἀῤῥωστοῦντας, εὐθυμοῦντας, 
πλέοντας ὃ, ὁδοιποροῦντας, χινδυνεύουντας, μὴ χινδυ- 
νεύοντας" χαθ᾽ ἕνα, xazà πολλοὺς, xatv' οἴχους, χατὰ 
γένη, χατὰ πόλεις, χατὰ δήμους * ξένους ὁμοίω; χαὶ 


atlificio fucata, subdola, multum caligiuis et falsi 
in se habentia : at contra, sanctorum curationes 
et vaticinia. cujusinodi ? Nempe aperta, vera, aim- 
plicia, sancta, solida, et Deo liorum auctore prorsus 
digna. Neque enim aliter nobis sancti, quam sola 
Christi ope ac beneficio, responsa ediderint. 
Nam ipsi hanc gratiam in se prius consecuti , 
2&1 liis deiude illam postulantibus suppeditant ; 
velut canales quidam ex supremo quopiaim ac divi- 
nissimo fonte sacros latices suos trahentes, et si- 
lieutibus porro profundentes. Inter $anctos autem 
hosce vel przecipua est martyr Thecla, semper prze- 
sens, semper ad obsecrantes ventitans, eosque exau- 
diens, omnes omni tempore candide intuens, valen- 


“πολίτας, ἐγχωρίους xaX ὑπερορίους * ἄνδρας xal yo- B tes, zegros ; lmtos , tristes; iter aqua, iter terra 


γαΐχας, δεσπότας χαὶ οἰχέτας, ἀφηλιχεστέρους xal 


νέους, δλουσίους xat πένητας, τοὺς ἐν ἀρχαῖς, τοὺς, 


ἐν στρατείαις ", τοὺς ἐν δίχαις, τοὺς ἐν πολέμοις, 
τοὺς ἐν εἰρήνῃ. Ἤδη δὲ καὶ Ἰουδαίοις ὥφθη πολλάχις, 
χαὶ τὴν αὐτὴν ἐπεδείξατο δύναμιν, ἀντὶ συμθουλῆς, 
ἀντὶ νουθεσίας προσάγουσα τὴν θεραπείαν. ᾿Αλλ᾽ ἵνα 
συνελὼν εἴπω, εἰς πάντας ἀνθρώπους φοιτῶσα, διὰ 
πάντων χαρισμάτων ἐνεργεξ τὰ θαύματα " καὶ τοὺ- 
ναντίον χατὰ πάντων αὖ πάλιν τῶν ἁυαρτανόντων, 
xai παροξυνόντων αὐτὴν, χινεῖ τὴν ἰσχὺν αὐτῆς ἀεὶ 
xai ὀργὴν obxe τῶν ὅσια βιούντων ἀμελοῦσά ποτε, 
οὔτε τῶν ὅσια πραττόντων ἀφειδοῦσα (18) " ἐναργέ- 
στερον δὲ ποτὲ μὲν ταῦτα, ποτὲ δὲ ἐχεῖνα πράττουσα, 
xai δι᾽ ἑχατέρων τό τε ἐμόριθὲς, τό τε φιλάνθρω- 
πὸν ἀεὶ tul; ἔργοις ἐπισημαίνουσα. Καὶ γὰρ οὐχ 
ἡνίχα ἦν τε ἐν σώματι, χαὶ συνῆν ἀνθρώποις, ὡρίσατο 
τὰς θεραπείας, μεταστιᾶσα δὲ ἡσυχάσειεν ; ᾿Αλλὰ 
γὰρ ἐμίχθη μὲν ἀγγέλοις “ οὐχ ἀπέστη δὲ οὔτε νῦν 
ἡμῶν * ἀλλ᾽ ἐν ἀμείνονι μὲν λέξει, μετὰ μείζονος δὲ 
«ἧς βοηθείας χήδεταί τε χαὶ ἐπιμελεῖτας ἡμῶν, Καὶ 
(va kx πάνυ πολλῶν ἄγαν ὀλίγα εἴπωμεν, φέρε εἴπω- 
μεν, & τε ἡμεῖς ἔσμεν τέως, & τΞ συνωμολόγηται τοῖς 
πολλοῖς, χαὶ ὧν πάντες ἴστορές τε xal ἐν πείρᾳ 
χαθεστῆχαμεν "οἱ μὲν χαὶ αὐτῷ τῷ εὖ παθεῖν, οἱ δὲ 
xaX παρ᾽ αὐτῶν τῶν εὖ πεπονθότων &xnxoózez." Ap£o- 
μαι δὲ ἀφ᾽ ὧν ὑπὲρ αὑτῆς μάλιστα κατὰ " δαιμόνων 
διεπράξατο. 


facientes; in ρογίουΐυπι. διἰἀυςίο8, extra periculum 
constitutos ; singulos, universos , domos , familias, 
oppida, populos , exteros pariter ac cives, incolas, 
peregrinos , viros , mulieres, dominos , famulos, 
seniores , juniores , copiosos, cgentes, magistratus, 
privatos ; in exercitu, in foro, in bello , in pace 
versantes, Quin eliam Judzis sxpenumero conspi- 
ciendam sese obtulit, eamdemque potentiam in 
ipsos quoque ostendit, monitionis aut etiam in- 
crepationis loco salutem ipsis conferens. Et nt ser- 
monem in pauca contraham, omne genus hominum 
pervadens , omnis gratificationis genere miracula 
sua in illos edit: sicut rursum adversus omnes 
flagitiosos ipsamque ^xacerbantes, vim suam infe- 
stam iramque exercet. lia ut nec pie viventium 
curam unquam deponat , nec facinorum nefariorum 
auctoribus parcat ; nunc hoc nunc iltud manifestis- 
sime agens ; utroque autem cum severitatem , tum 
humanitatem suam re ípsa testatam faciens. Nam 
que cum adhucin corpore et inter mortales agéret, 
curationes suas nullis terminis circumscribebat , 
easdem nunc, postquam a nobis migravit , inter- 
miserit ? Verum inter angelos jam admista est, fa- 
teor; attamen ne nunc quidem ἃ nobis sejuncta : 
sed meliori sorte aucta , majori nobis subsidio pro- 
spicit, majorem nostri curam gerit. Atque ut ex 
quan pluriinis admodum pauca quaedam conimemo- 


Temus; age es referamus, qua nos ipsi hactenus explorata habemus, quzque vulgo in confesso sunt, 
et quorum omnes experientia docti, testes sumus : partim ipsi beneficiis affecti, partim ex iis, in quos 
beneficia collata. fuerunt, rei ejusdem cognitionem consecuti. Ab illis porro exordiar, quae ipsa maxime 
in causa sua contra dzemones perpetravil. 
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Τὸν Σαρπηδόνιον τοῦτον ἀγνοεῖ μὲν οὐδεὶς (xa) Sarpedonium illum nemo est qui ignoret (fabula 
γὰρ παλαιότατον τὸ χατ᾽ αὐτὸν μυθολόγημα ἔγνωμεν — euim pervetus, quz? de ipso circumfertur, ex an- 


ὁ οὗτοι erat in ms. * In exempl.erat φυτῶσα. * for. deest ἀθυμοῦντας aut δυσθυμοῦντας. " Putarem 
tres yoculas hasce intercidisse, τοὺς ὑπ᾽ ἀρχαῖς. * Vat. ἡσύχασεν. * al. ἀπὸ τὸ ej., f. ἀπὸ τοῦ, al. αὐτῆς 
4€. ! xa xa. al. 


PETM PANTINI NOTE. 


, 48) Oórs τῶν ὅσια πραττόντων ἀφξειδοῦσα. 
Αὐόσια scribendum liquet ex iis qu:xe sequuntur. 
"Agtiboosa porro ἀντὶ τοῦ, φείδουσα, positum, ut 


cliam infra mirac. 6, pag. 148, ὡς àv μηδὲ αὐτῆς 
ἀφειδούντων τῶν βελτίστων χλωπῶν. 
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nobis est ; novisse item nonnulli eumdem sese te- 
stautur, impio cultu, sicut priscis temporibus facti- 
tatum est, illum adhuc prosequentes) hominem ali- 
quando fuisse externum et advenam, perquirend;e- 
que sororis causa errantem , mari ad has regiones 
appulisse : ignoratione antem locorum , el regis 
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niti memoria, et litterarum monumentis nota A ἀφ᾽ ἐστυριῶν xal βιύλέων" ἴσασι δέ τινὲς 


ibidem tunc imperantis (patruus. autem. hic. illi. 


erat, ac patris frater germanus, Cilix), quo indi- 
geuas divexassel imaljeque tractasset, trucidatum, 
j'xtaque. promontorinm ac littus hoc. 8-pulturze 
. Waditiin, Hunc igitur, demonis nomine sibi acqui- 
$110, ac fatidici valisque existimatione compar.ta, 
et ob. id ipsum ab imperitis pro Deo habitum (id 
generis enim inulta, longinquitas temporis affert , 
qut homines nullo adhibito examine , temere am- 
plectentes ,— fabulis: officiis , divinitatis honore prose- 
quuntur), simul atque ad biiec. loea virgo adventans, 
fines eorumdem attigisset , culmine lioc occupato, 
loquacissimum | vatem deinceps compescuit, silen- 
tium imperavit, et ja. hunc. usque diem prorsus 
elinguem reddidit; berilem ac plane regiam suom 
huc prefectionem miraculo testata , ne res vera, 


B τῇ χώρῳ ταύτῃ, 


568 
πῷ ' δυσ» 
σεθεῖν ἔτι χαχῦς:, ὅμως δὲ ὡς ἔχπαλα!), τὸν ἄνδρα 
ποτὲ τοῦτον γεγονότα χαὶ ξένον χαὶ ἔπηλυν, χατὰ 
ζέτησιν οἰχείας ἀδελφῆς ἀλώμενόν τε χαὶ διὰ θαλάτ- 
τὴς τοῖς τῇ σἰδε] προσορμισθέντα χωρίοις " καὶ ἀγνοίᾳ 
μὲν τῶν τόπων, ἀγνοίᾳ δὲ τοῦ τότε βασιλεύοντος 
(θεῖος δὲ f» αὑτὸς αὐτῷ xoi πατράδελτος 6 Κίλιξ), 
ἀνχιοΞηέντα uiv, ὥς τι λυπήσαντα χαὶ δια έντα τοὺς 
ἐπιχωρίους χαχῶς, ταφέντα ὃὲ παρὰ τὴν χηλὴν xai 
τὴν tióva ταύτην. Τοῦτον τοίνυν λαθόντα χαὶ δα!- 
povo; ὄνομα, χαὶ χογσλυδὴὸον χαὶ μάντεως φήμην, 
χαὶ διὰ τοῦτο δόξαντα παοὶχ τοῖ- ἀἁνοΐτοις εἶναι 
Θεὸν (xo.llà γὰρ τοιαῦτα τίχτει μὲν ὁ zodbc 
χρόνος, δέχονται δὲ ἀδασαγίστως ἄνθρωποι καὶ 
θεοποιοῦσι μύθοις), ὅλα v: προσήλαπεν ἡ παρθένος 
xaX ἥψατο τῶν ὁρίων αὐτῇς, χαὶ τὴν 
κορυφὴν" ταύτην χατέλαδ-, συνέστειλέ τε αὖθις καὶ 
χατεσίγατε, χαὶ μέχρ' τοῦ νῦν ἀφωνότατον ἐχάθεσ 
τὸν πολυφωνότατον χρησμολόγον " τὴν δεσποτικὴν 
ἐχείνην᾽ χαὶ βασιλιχὴν ὁδοιπορίαν ἁποπεισρωμένη * 
«οὔ θαύματος, xai ὄναρ εἴη τὸ ὕπαρ" ἦν δὲ 
ἀληθῶς ὕπαρ. Πάντα γὰρ ἀληθῆ τε χαὶ ἀψευδῇ xal 
κἔλεια τὰ τῆς μάρτυρός iati τε xal ἔσται θαύματα. 


μέ ποτε 


cujusmodi sane erat, pro somnio reputaretur. Omnia enim martyris, certa, mendacii expertis , ἃς 


perfecta sunt eruntque miracula. 


If. 


Aha nomiue mulier quedam , etlinica. adhuc 
erat; qua interim nec Judaos detestaretur , nec 
Cluistianos aversaretur , sed. circa omnes omnia- 
que incerta ferretur. Accidit autem , ut cum e inula 
forte decidissel , ita graviter ex ea prolapsione, crure 
alliceretur, osse confracto, obtentamque pedi car- 
pem violenter secante. et foras erumpente , ut ma- 
]um deisceps omne remedium superare videretur, 
quippe quod temporis diuturnitate magis ingrave- 
sceret, liaque movere jam illa sese omnino nequi- 
bat: nonnunquam interim. Judzis, noununquain 
incantatoribus bisce, et una praclaro scilicet liac 
Sarpedonio , ipsam ludificantibus, 2&3 qui cun 
saDilatem eidem pollicerentur, ac eo nonnulla etiam 
actitarent : sicut nihil autea , ita nec quidquam ad 
extremum efficere potuerunt. Αἱ postquam inulier 
vel aliorum consilio persuasa, vel suomet sensu. im- 
pulsa, in templum delata fuisset , multisque cuin 
lacrymis et gemitibus ad virginem deliniendam ac- 
comiodatis martyrem supplex. implorasset ? ante- 
quam tres integri eflluxissent dies, pedibus ipsa 
Suis insistens, abiit; ut nec manu decentis auxilio 
mmplius ind.geret, sed contento ( ut. niunt ) cursu 
dommu suam properaret. At quale liujus sanationis 
medicamentum? Plane. (quoniam id eliam scire 
9velis) non sumptugsum , uec uagnoperc exquisi- 
ium , aut operosum fuit, neque jactanti;e ZEscu- 
lapianze scitamentum. « Sordes, inquit. tiartyr, 
: thalamo meo obductas, cancellis seu valvis circum 
abradens , parli pedis affecize iiline, et evestigio 


! δὶ. τό. * ὁροφῆν al. 
aut εἰς πλεῖον potius. 


ὃ ἐχείνης al. 
1 f. ποιῖσαι. 


G 


ποπειρωμένου al. 


B. 

Ἢ ὃὲ ᾿ΑΟᾶ Ἑλληνὶς μὲν ἦν ἕτι * οὔτ 
ἐδδελύττετο, οὔτε Χριστιανοὺς ἀπεστρέφετοι ἔπλα- 
νᾶτο ὃὲ mco! τε πάντας xal πάντα. Αὐτὴ τοίνυν χα- 
ταφέρεται μὲν ἐξ ἡμιόνου - οὕτω ὃς διετέθη τὸ ex£- 
λος χαχῶς, ἀποθραυσθέντος ὀστέου ὃ τὴν περιτετα- 
μένην τῷ ποδὶ Gápxz, διελόντος τε ϑιαίως xal πρὸς 
τὸ ἔξω χωρήσαντος, ὡς xaX θεραπείας λοιπὸν χρεῖτ- 
τον εἶναι δοχεῖν τὸ χαχόν, Καὶ vào εἰς πλείονα δ μὲ. 
τῷ χρόνῳ παρετάθη τὸ δεινὸν, xal ἀκίνητος ὧν" ποτὲ 
μὲν Ἰουδαίων, ποτὲ ὃὲ xol τῶν ἑπαοιδῶν τούτων, 
ἅμα δὲ xal τοῦ βελτίστου Σαρπηδονίου, παιζόντων 
εἰς αὐτὴν χαὶ τὴν μὲν θεραπείαν ἐπαγγελλομένων, 
ἣ χαί τι δρώντων, οὐ μὴν χαὶ πονῆσαί Ἷ τι δυναμέ- 
νων, οὔτε δυνηθέντων εἰς τέλος. Ὡς ὃὲ xal συμὄου- 
λευθὲν, f| καὶ οἴχοθεν χινγθὲν τὸ γύνα:οην, ἀνεχομίσθη 
τε εἰς τὸν νεὼν, χαὶ ἐδεήθη τῆς μάρτυρας μετὰ δα- 
χρύων, μετὰ οἰμωγῆς, πολλῶν τε xal ἰχανῶν ἐχ- 
μειλίξασθαι τὴν παρθένον, οὔτε τρεῖς ὅλαι διεγένοντο 
ἡμέραι, καὶ βαδίξουσα χατῆλθεν ἢ γυνὴ" ὡς μτδὲ 
ποῦ χειραγωγήσαντος ἔτι προσδεγθεῖσα, συντόνῳ 
δὲ͵ ὥς φ,σ', δρόνλῳ πρὸς τὰ οἰχεῖχ χωρήσασα. Ποῖον 
δὲ xa τὸ τῆς Oz par τείας φάρμαχον, πάντως, ὄτιπερ 
βούλεσθε xaX τοῦτο μαθεῖν. Οὐ πολυτελὲς. οὔτε πεοί- 
εργον, οὔτε τῆς τῶν ᾿Ασχλυπιαδῶν ἀλαζονείας χόμ- 
ψευμα, € Τὸν γὰρ ῥύπον, φησὶν ἡ μάρτυς, τὸν περί: 
χείμενον τῷ ἐμῷ θαλάμῳ, χιγχλίδων τοῦτον περιξέ 
σασα, τῷ πεπονθότι μέρει τοῦ ποδὸς ἔμπλασον " xa 
παύσει μὲν παραχρῆμα τὸ πάθος, χούσγ, ὃὲ τοῖς T-0- 
σὶν πρὸς ὃ χεχοῖσήαχι δεῖ τοῖς πουίν. » Καὶ ἡ μὲν 
Ξε, χαὶ τὸ θαῦμά vs μέχρι τοῦ 


c ὃΣ Ἰουδαίους 


"ὥστε οὐ legebatur antea. 5 f. ἐν πλείονι 
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παρόντος βοᾶται παρά τε Exelvnz ἔτι, xaX τῶν ἔχεί- A dolorem sedabls, pedibusque, in quem osum dati 


νὴν θεασαμένων βαδίζουσαν, 8£ousav, ἐνεργοῦσαν τῷ 
ποδί" τὸ δὴ μεῖζον, xal Χριττιανὴν γεγονυῖαν ἀπὸ 
τοιούτου θαύματος, xai ' οἵαν εἰχὸς Ex πείρας γενέ- 
σθαι τοιαύτης. ἘΓ γὰρ τοῦ ποδὸς θεραπεία xal αὐτὴν 
τὴν τῆς ψυχῆς συνεθλάστησε θεραπείαν * χαὶ οὕτως 
ἀμφότεραι ἐξ ἑνὸς ὑπῆρξαν τοῦ θαύματος. 


sunt, deinceps uteris, » Dixit hzc, fecit illa : et 
miraculum hneusque ab ipsa , et ab iflis, qui eam 
ambulantem, currentem, pedumque exercitio uten- 
tem viderant, et ( quod amplius est) ex hujus- 
modi miraculo Christianam effectam, et quidem 
talem Christianam, qualem tam illustri experimento 


edociam lieri par fuit, prwdicatur. Curatio. enim pedis una etiam animse — sanitatem produxit : et hoc 


pacto utraque ex uno eodemque miraculo provenit. 


r'. 


"Hxérzo δὲ εἰς μέσον ἡμῖν xoi ἄλλη γυνὴ, xal 
διτγείσθω τὸ θαῦμα, xaX χινείτω πάντας ἡμᾶς εἰς 
θαῦμα. Καὶ γάρ τις τῶν Κητιδίων τούτων καὶ εὖ- 
πατριδῶν γυναιχῶν Βασσιανὴ (τοῦτο γὰρ ἣν ὄνομα 
αὐτῇ), ὠμήρευς μὲν παρ᾽ ἡμῖν ἐπί τισι συνθήχαις, 
ἐπαγγελλομέναις μὲν Ex λῃστείας εἰρήνην, ἐν δὲ τῷ 
ἐχείνης σώματι τὸ βέδαιον πάντως ἐχούσαις. Προσ- 
εχαρτέρει δὲ ὡς τὰ πολλὰ xai προσελιπάρει τῇ μάρ- 
τυρι, τοῦτο μὲν ὡς; Χριστιανὴ, τοῦτο δὲ xal ὡς δεο- 
μένη λύσεως τῆς τότε προσδεσμούσης αὐτὴν ἀνάγχης. 
Αὕτη ποτὲ ἐν ὥρᾳ θέρους, καὶ ἡνίχα μάλιστα ἑαυτοῦ 
φλογωδέστερός ἔστιν ὁ ἥλιος, ἐνδιέτριδε μὲν τῷ ναῷ 
τῆς μάρτυρος τὰ συνήθη ποιυῦσα, δαχρύουσα, ψάλ- 
λουσα, εὐχομένη, καὶ οἷάπερ τὰ τῶν ἁνιωμένων τε 
xai εὐχομένων ἐστίν. Νυχτὸς δὲ ἐπιλαθούση:, xol 
τῆς φλογὸς ἐπιταθείσης, ἔσχαλλε μὲν τὴν ἀρχὴν, ὡς 
ἂν xal ἀσυνήθη:, χαὶ διηπορεῖτο, xai ἄσθματος 
ἐπληροῦτο, xal ἱδρῶτι χατεῤῥεῖτο. Καὶ ποτὲ μὲν 


χατὰ τὰ χαμεύνια αὐτὰ περι:εστρέφετο, ἀεὶ τὸ χάμνον C 


τοῦ σώματος θεραπεύουσα xaY ἀναψύχουσα, xal τοῦτο 
ποιοῦσα συχνότερον" ποτὲ δὲ χαὶ ἀναπηδῶσα τῆς 
χοίτης. ἡνίχα διάδροχός τε ἣν ἤδη λοιπὸν, χαὶ τοῖς 
μαρμάροις ἑαυτὴν προτήρειδεν, ὡς ψυχροτέροις τε 
οἶσι μᾶλλον, χαὶ ἀναιψύξαι δυναμένοις αὐτήν. Τέλος 
δὲ, ὡς ἐνιχᾶτο τῷ χαχῷ (xal γὰρ καὶ γαστρὸς ὄγχος 
αὐτὴν ἐπὶ παιδὶ χυρτουμένης συνεῖχε, χαὶ τὸ τοῦ 
φλογμοῦ πολύ τε xai ἄηθες, οὐχ ὀλιγωρεῖν παρ- 
εσχεύασεν) ὥρμησε μὲν ἐπί τί ποτε τῶν παραχειμέ- 
νων φρεάτων, ὃ xal βαθὺ χαὶ πληθύον ἦν ὕδατι, ὡς 
ἐγχυδιστῆσαί τε τούτῳ καὶ ἐννήξασθαι, ἣ καὶ ἀπο- 
πνιγῆναι. Τοῦτο γὰρ Ey τὸ πάντως ἐσόμενον τοῦ χαχοῦ 
πέρας. Παραφανεῖσα δὲ ἣ μάρτυς, καὶ τοῦ ἱματίον * 
αὑτῆς λαδομένη, τῆς μὲν ὁρμῆς ἔπαυσε, πολλὰ λοι- 


It 


Sed in medium etiam alia mulier prodeat , mi- 
raculumque cominemoret , quod nobis omnibus ad- 
mirationem moveat, Quaedam enim nobilium ex 


B Cetide feminarum , Bassiana nomine, obsidis loco 


apud nos agebat , ob paeta conventa , quibus a de- 
populatione pax spondebatur, corporis sui intcr- 
positu stabilienda. llec fere assidue apud marty- 
rem erat, eique continuo supplicabat : partim qui- 
dem ut Christiana , partim vero, ut quie necessi- 
tatis, qua implicabatur , liberationem efflagitaret. 
Cumque aliquando sstivo auni tempore, quando 
solito magis sol exz:estuat, in mortyris templo ver- 
saretur, ut solemne ipsi erat , lacrymas fundens, 
psalmos decantans, voia faciens, aliaque omnia, 
que mast» ac precibus vacantes pro more babent ; 
nocte jam adventante, el calore magis magisque 
sese intendente , principio illa 9&4 ( ut insueta ) 
gre ferre, anhelatione suspirioque compleri , sudo- 
re lota manare ; interdum per stibadia humi 
strata se volutare, corporis partem magis laboran- 
tem sspius allevando refrigerandoque , idque fre- 
quentius repetendo , strato etiam subinde exsilire, 
tola madens, et marmoribus , ut frigidioribus , et 
quibus ipsa quoque refrigerari possel, se ipsam 
allidere. Demum cum malo superaretur (nam et 
ventre in tumorem ob fetum elato premebatur , et 
caloris insueti magnitudo, ut negligentiorem sui 
curam haberet , minime permittebat ), ad. puteum 
quemdam vicinum profundum et aqua repletum 
ruit, quo 86 iu eum pracipitem daret, innataret- 
que, aeu etiam suffocaret ( hic enim omnino nali 
exitus erat futurus), cum. ecce martyr eidem 
apparens, veste apprehendit , conatus repressit, 


δορησαμένη τῆς τόλμης αὐτήν" προσχαλεσαμένη δὲ ἢ acriter ejus temeritatem increpuit ; et puellam quam 


κόρην, ὡς ἄν τινα παιδίσχτυ αὐτῇ παρομαρτοῦσαν, 
φησί" « Τὴν λεχάνην μοι προσάγαγΞ ταύτην " » ἣν 
xal μετὰ χεῖρας ἐδόχει φέοξιν ἡ χόρη. Ἧ ὃξ προσ- 
fvaysv: ὕδατος δὲ" ἣν αὐτῇ μεστή" καὶ τὸν αὑτῆς 
ἡ πραοτάτη χαθιμήσασα δάχτυλον, xai ἀναδεύσασα 
τῷ ὕδατι, ἐπαλείφει τὸ μέτωπον τούτῳ, χαὶ τῶν 
χατυχλείδων ἑχατέραν, χἀπῆλθε, ζέφυρον, ὡς εἰπεῖν, 
αὐτῇ μόνον λιγυρὸν ἐμ πνέοντα χαταλείψασα. Διεγέ- 
v&zo μὲν οὖν, ὡς ἐν πᾶσιν ἐχφρυγομένοις τῷ χαύσωνι, 
αὐτὴ μόνη ὡς ἐν ἦρι χαὶ ὡς ἐν Δάφνῃ τῷ πολυδέν- 
ὅρῳ xaY πολυανέμῳ χωρίῳ διάγουσα. Καὶ ταῦτα δὲ 


dam, quz ut ancilla ipsam comitabatur , compel- 
lans : «Praebe mibi, inquit , banc pelvim,» (quam 
aqu» plenam in manibus ferre puella videba- 
tir) ia quam. beniguissima martyr digitum diumit« 
tens. intiogensque , frontem ejus, et utramque hinc 


' inde cervicis partem , qua humeris committitur, 


aspergens , abiit, Favonio tantum, ut ita. dicam, 
suaviter ei afflante relicto. Unde evenit , ut inter 
reliquos omnes, solis ardore tantum non 10sl08, 
velut verno tempore ipsa sola et tanquam in" 
Daphne * , loco multis arboribus consito, ventoque 


í Χριστιανέν [add.]. 5" 4]. τῶν ἱματίων. ὃ αἱ. μέν. * Describit amoenissimum hunc locum Strabo lib. 


xvi, de Syria agens. 
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perflabili , commoraretur. Atque hxc non per som- Α ὕπαρ, οὐχ ὄναρ ἑδρᾶτο (19). Καὶ μάρτυς ὁ Ex ταύτης 


nium, sed Υἱθ verissimo facta fuere. Cujus etiam 
rei testis, qui tunc ex ea filius natus est , Mode- 
stus nomine ; inter vicos etiamnum agens, et ur- 
bem, qu: a pace nomen habet , exornans : qui hoc 
ipsum miraculum maxima cum venustate deprz- 
dicat ; ut est vir comitate omui , et musico lepore 
eximius. 


IV. 


Non ingratum autem fore arbitror, ct hujus mi- 
raculi memoriam repetere ; licet martyrem aliquan- 
tulum forte suppudebit , non sua tamen causa , sed 
ejus , qu: hoc postulavit, nomine erubescentem. 
Mulier quzdam erat , ex felicium istarum numero, 
quique cum ob opum affluentiam, tum quod marito 
exercitus ductori $85 et ob victoriam ex Persis re- 
portatam glorioso, et alioqui przepotenti viro, Bytiano 
nupta esset, magnificentius sese gerebat. 1226 quasi in- 
juriíam sibi maritus thoroque conjugali intulisset (non 
mediocriter enim (eminarum genus sui amans semper 
ac seloiypum est, eb ad mariti mores, si forte inter 
alias mulieres magis amicas  oberret , observandos 
callidissimum) vultu. demisso ac tristi martyrem 
adit, lacrymans ; dira imprecans, devovens , non 
quidem conjugem (quem alioqui quod summo, 
ut maritum , amore complecteretur , res clara erat), 
sed famulas illas , quarum nimia libidine ita insa- 
niebat Bytianus , ut. uxorem pre illis negligere 
adigeretur. Quid igitur martyr? num supplicis 


τότε γενόμενος παῖς, Μόδεστος δὲ fv οὗτος ὁ πάνυ, 
ἕτι δὲ νῦν ἐν ζῶσι τελῶν, xal τὴν εἰρήνης ἐπώνυμον 
πόλιν χοσμῶν, χαὶ τὸ θαῦμα τοῦτο μετὰ πολλῶν χαὶ 
ὅσων τῶν χαρίτων διηγούμενος " εὔθυμος δὲ ὁ ἀνὴρ, 
xai πολλῆς γέμων τῆς εὐμουσίας !. 


Δ. 


Οὐχ. ἄχαρι δὲ οὐδὲ ἐχείνου μνημονεῦσαι τοῦ θαΐύ- 
ματος " xa εἰ xal ἐπ᾽ αὐτῷ μέλλῃ τι μιχρὸν ὑπερυ- 
0pidv ἡ μάρτυς, οὐχ ὑπὲρ ἑαυτῆς, μᾶλλον δὲ τῆς 
αἰτησαμένης γυναιχὸς τὴν χάριν ἐρυθριῶσα. Γύναιον 
γάρ τι τῶν ἄγαν εὐδαιμόνων τούτων χαὶ διὰ πλοῦτον, 
μεγαφρονούντων ἐπὶ τῷ συνοίχῳ ὡς στρατιάρχῃ τε 
xaX μέγα δυναμένῳ, Βυτιανὸς 6x ἣν οὗτος, ὁ xa τῷ 
χατὰ Περσῶν ἐπιγαυρούμενος τροπαίῳ " τοῦτο τοίνυν 
ποτὲ τὸ γύναιον, ὡς περὶ τὴν εὐνὴν ὑπὸ τοῦ συνοι- 
χοῦντος ἀδιχούμενον ( φίλαυτον δὲ ἀεὶ γυνὴ καὶ 
δηϊότυπον οὐ μετρίως, καὶ δεινὸν árópóc ὑφορᾶ- 
σθαι τρόπον περὶ érepd * τε καὶ ἑταιριχὰ πιλανγώ- 
[i6vov. yoraia), μετὰ πολλῆς πρόεισι τῆς κατηφείας 
πῇ μάρτυρι, δαχρύον, ἀρώμενον, χατευχόμενον, οὗ 
μὴν τοῦ ὁμοζύγου (xal γὰρ χαὶ ὅτι λοιπὸν ἦν αὐτῇ 
περισπούδαστος xaX ἀνὴρ, πρᾶγμα ἕνδοξον), χατὰ δὲ 
τῶν θεραπαινίδων ἐχείνων, περὶ ἃς xal Βυτιανὸς 
ἑπτόττο, καὶ ταύτης παραμελεῖν ἤνάγχαςτο. Τί οὖν 
ἡ μάρτυς; οὐκ ἀπεστράφη τὴν ἱχεσίαν, οὐ τὴν ἄχαι- 
ρον τῆς γυναιχὸς ἐμίσησεν ἀθυμίαν * παθοῦσα δὲ τι 


preres fastidivit? num importunum mulieris dolo- C διὰ τὸν γάμον, ὡς πατούμενόν τε καὶ ὑδριζόμενον 


ren) ingratum habuit ? [mo contra, animo commota 
ob matrimonium contemptum , injuriaque impuris- 
sim: libidinis affectum, loc ipsi beneficium confert ; 
ut protinus moribus viri in melius commutatis, 
emorem , quo in illas illicite exarserat, in hanc de- 
center traduceret : non'membrum aliquod in aliam 
figuram habitumque pristino deteriorem melioreinve 
efformando ; sed animum viri ad res honestas in- 
tuendas , et foedos meretriciosque amores detestan- 
dos, queque in matrimonio praeclara ac debita 
sunt stediose capessenda incitando. Quanquam 
quid optimam mulierem , susceptis tot ac tam prz- 
stanti forma liberis, et φίδια jam grandiorem , cau- 
sse impulerit, ut vitam in viduitate cum Bytiani 
filiis ducere omnino non sustinens , sed pro duce et 
domitore Persarum , Gregorium (hominen! erronem 


ὑπὸ τῆς βδελυρᾶς πορνείας, δίδωσι τὴν χάριν, ἀθρόως 
διορθωσαμένη τὸν τοῦ ἀνδρὸς τρόπον, χαὶ πόθον 
ὄνπερ Em! ἐχείνας εἶχεν οὐ καλῶς, ἐπὶ ταύτην μετ- 
ἐθηχεν εὐπρεπῶς " οὐ τῶν μελῶν τι πρὸς τὸ χεῖρον 
$ ἄμεινον μετασχευάσασα, τὴν δὲ ψυχὴν τοῦ ἀνδρὸς 
εὐθῇ χαὶ ὅσια βλέπειν καταναγχάσασα, χαὶ μισῆσαι 
μὲν τὴν δυσαγῆ πορνείαν, τὰ δὲ τοῦ γάμον χαλὰ xat 
δίκαια πρεσδεύειν" εἰ xal ἡ βελτίστη γυνὴ μετὰ 
παῖδας οὕτω χαλούς τε xal πολλοὺς χαὶ ἡλιχίαν 

ἔξωρον, urb ὅλως ἐπιχηρεύειν τοῖς Ex τοῦ Βυτιανοῦ 

παισὶν ἀνασχομένη, τὸν Γρηγόριον ἡμῖν ἀντηλλάξατο 

ἀντὶ τοῦ στρατιάρχου χαὶ περσολέτου, ἄνθρωπον 

ἀλήτην xaX ξένον, xal ἵππων xai ἡμιόνων ἀχεατὴν 

ἑλομένη τε xal συνοικοῦσα νῦν τούτῳ * τὴν δὲ αἰτίαν 
οὔτε ἐμοὶ λέγειν εὐαγὲς, οὔτε ὑμῖν τοῖς ἀχούουσι 
μαθεῖν. 


et externum, equorumque et mularum medicatorem) permutans, eidem nubere mallet, nec mihi dicere, 


nec vobis audire aut discere honestum est. 
V. 
Sed pergendum ad aliud rursus miraculum, quod 


! al. εὐμοσίας.  * al. ἑταίρας τε. 


E. 
Ἰτέον δὲ xa πρὸς ἑτέρου πάλιν θαύματος ἔργον, 


PETRI PANTINI NOT.£. 


(191 "Yzap' οὐκ ὄναρ ἐδρᾶτο. Τὸ ὕπαρ scholia 
parva in Homerum interpretantur, τὸ pe0* ἡμέραν 
qatvóuevoy ἐνύπνιον, insomnium quod. se exacto jam 
«ce. offert. Est apud. me. Etyinologicum. Graecum 
ms. ex quo Mareus Masurus suum fere. ad. verbum 
cunfecisse videtur, in quo exactius, "Yzao. ἐγρηγο- 


ρότως ἀληθὴς ὀπτασία, visum verum vigilanti appa- 
rens; et post pauca, ὕπαρ ὀνείρατος διαφέρει xat 
ὀνείρου " ὕπαρ ἐστὶ γὰρ ὄραμα xaX ἡ ἐναργὴς ὄψις" 
ὄνειρος δὲ xal ὄναρ ἣ ἐν τῷ χαθεύδειν φαντασία. 
“παρ, inquit, es! manifestum atque evidens visum ; 
ὄνειρος utque ὄναρ, inter dormiendum imaginatio, 
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ὃ xal αὐτὸ μὲν περί τι γεγένηται γύναιον" γεγένη- A ipsum quoque mulieri accidit, et quidem hoc mo- 


ται δὲ οὕτως * "Hv γάμος, xai γαμιχὴ χορεία xal 
πανήγυρις, χαὶ ὁ θάλαμος, εἰχότω; χεχαλλώπιστο, 
ἢ τε παστὰς πεποίχιλτο᾽ χρυσὸς δὲ ἦν ὁ χόσμο: xal 
ἄργυρος, χαὶ αὐτὸς ἤξη χόσμος ὧν, χαὶ ἐσθὴς ὅση 
“ποιχίλη τε xal λεπτὴ xol πολύτιμος " πολλὰ δὲ ἦν 
ταῦτα, xal παρὰ πολλῶν συνηλλεγμένα ! πρὸς χόσμον 
τῆς νυμφοστολίας. Ἔνταῦθα qup τις χαὶ Εὐρύμα- 
τος (20) ἐπιτίθεται τῷ θαλάμῳ, χαὶ τοῦ ὑφασμένου τὸ 
ἀριπρεπέστατον ἀφελόμενος ᾧχετο. Ζώνη δὲ fiv τοῦ- 
«o, πολύ τε χρῆμα xai τιμαλφέστατον " χρυσὸς γὰρ 
ἐν ἡ ζώνη καὶ λίθοι - ὁ μὲν, ἱμάντος χρείαν παρ- 
ἐχόμενος, ὑποσφίγγων τε ἅμα πάντα xat συνδέων᾽ ol 
δὲ, δίχην ἀστέρων χύχλῳ περιλάμποντες, χαὶ ἄλλοι 
ἄλλοθεν ἐπαυγάζοντες" ὡς πολύολθον εἶναι τὸ χάλλος, 
ἐχ πολλῶν τε χαὶ ἀλλοχρόων ἀχτίνων συγχεραννύμε- 
νον. Τοῦτο τοίνυν χαὶ τὸ οὕτως ἔχον χάλλους ὑφελό- 
μενος, ὅστις ἦν, ὁ βέλτιστος, ἔν τιν; τόπῳ φέρων 
κατέχωσεν, οὐ χαθαρῶς ἡδόμενος ἐπὶ τῷ χκαχίστῳ 
λήμματι" ὑφεῖρπε γὰρ ὁ φόδος " νομίζων ἔχειν οὐ- 
δέν. Ἐν αἰσθήσει δὲ τῆς ἀπωλείας γενομένης, χατ- 
ἥφεια μὲν εὐθὺς τὴν γαμιχὴν χορείαν xa τέρψιν 
διαδέχεται, δἀάχρυά τε τὸν γέλωτα. Οὔτε γὰρ ἐν φο- 
ρητοῖς ἣ ζημία ἦν. ᾿Αλλ᾽ ἡ πάντα ἐφορῶσα xal πάντα 
ἐποπτεύουσα μάρτυς, ὡς τὸν μὲν ὑφελχόμενον, τοὺς 
δὲ δαχρύοντας, ὑδρισμένον δὲ τὸν γάμον, ἐπιφοιτή- 
caca τῇ Παύλᾳ (ἧς καὶ τὸ γαμούμενον ἣν θυγάτριον, 
xal ἀνὴρ ὁ Χρύσερμος, ἐν τοῖς πρώτοις μάλιστα τῶν 
περὶ τὰ ἀρχαΐα ῥητόρων τελῶν). χαταμηνύει καὶ τὸν 
τόπον, xat τὸ χωρίον, χαὶ τὸν qiupa* xal οὕτω τὴν 
τε κχατήφειαν διέλυσε, xal τὴν γάμῳ προσήχουσαν 
εὐφροσύνην ἀπέδωχε, xai τὴν Παῦλαν ὡς; πιστὴν 
xaX ἀρεσχόντως αὐτῇ βιοῦσαν ἐτίμησε τῷ θαύματι. 


do. Nuptig erant, et nuptialis chorea , festumque 
magna celebritate frequentabatur, thalamo lecto- 
que connubiali, ut par erat, accurate varieque ex- 
culto. Ornatus porro totus ex auro argentoque 
constabat ( quorum utrumque ex se satis est orna- 
mento), et vestis universa multiformis colorís , 
subtilis, sumptuosa : eaque omnia multa et a mul- 
tis in apparatum nuptiarum conquisita. lbi fur 
quidam , alter Eurybstus, 986 thalamum iriva- 
dens , et quod in ornatu textilj prastantissimum 
erat, secum auferens , recessit; zonam scilicet , 
rem eximiam et pretii singularis; quippe ex solo 
auro et lapidibus politis confectam. Quorum illud 
quidem lori vice omnia simul constringebat et 
colligebat : hi veto stellarum instar, in orbem 
effulgentes, alii aliunde splendorem emittebant : 
ita ut illius pulchritudo ex multis ac versicolori- 
bus radiis temperata , eumulatissima redderetur. 
Hauc igitur zonam ita insignem, egregius ille quis- 
quis fuit, secum asportatam, alicubi sub terram 
recondidit, nou pura liquidaque tamen flagitiosis- 
simi sui furti voluptate fruens; nam talis metus 
jam ei irrepserat, ut nihil se habere existimaret. 
Postquam vero de zona amissione jam rescitum 
esset ; subito ( quod intolerabilis jactura haberetur) 
nuptialem cetum liitiamque moror, et lacrymae 
risum exceperunt. Sed martyr omnia intuens at- 
que observans, furem scilicet, flentes, matrimo- 
nium contumelia affectum, ad Paulam contendens 
( cujus erat filia, quae nuptui dabatur ; et maritus 
Chrysermus, inter przcipuos fori causidicos primas 
obtinens ) eidem locum , situm, furem indicat: at- 


que hac ratione, luctu omni absterso , hilaritatem nuptiis convenientem restituit; Paulamque ut fide- 
lem, et moribus sibi gratis preditam, hoc miraculo condecoravit. 


! f. συνειλεγμένα. 


PETRI PANTINI NOTE. 


(20) Φώρ τις καὶ Εὐρύματος. Diu me torsit h»c 
uluma2 vocula haud dubie corrupta; οἱ nescio quid 
de Eurymo, cujus in Chiliadibus mentio est, huc 
trahere nitebar ; sed plane trahere. Consultus porro 
super ea vir doctissimus D. Philippus Suevezelius 
legendum censebat, φώρ τις δι᾽ εὑρήματος. Acute 
hercle. Pro quo tamen reponebat D. Petrus Bouil- 
lius, eorumdem eum ipso studiorum οἱ sacrorum 
συνθιατώτης, Φώρ τις δι᾽ ὀρύγματος : et τοιχωρύχον 
liunc Lavern:e mystam fuisse censeba!; subjiciens 
lamen. alteram quoque conjecturam, δὲ ipsam in- 
geniosam, φώρ τις ἐξ ὀρύγματος (locus is apud 
Athenienses, ubi noxii attiuebautur), ex eorum quo- 
que numero huuc furew esse potuisse existimans, 
qui eo loci, boc est. in. latumiis, coercebantur. Sic 
ilu. Mihi rem penitius consideranti, veteremque 
Graecorum in scribendo morem Observanti, solemne 
illuJ Eópfixapev * συνχαίρωμεν, jure exclamari posse 
videor : et sola unius elementi mutalione pu- 
ram Basilii nostri lectionem restituere, Εὐρύθα- 
τος repouendo. Quis vero hic Eurybatus, quaris? 
Doceat Apostolius Byzantius (qui apud ime ms. ex- 
cuso duplo auctior) Zv.1ori] cov παροιμιῶν. Pro- 
verb. Εὐρύθδατος. Λέγεται δὲ, inquit, τὸν E9p26azov, 
χλέπτην ὄντα εἰρχθέντα χαὶ παραφυλαττόμενον 
ἐπειδὴ συμπίνοντες εἷλον αὐτὸν, οἱ φυλάττοντες 


ἐχέλευσαν ἐπιδείξασθαι τὴν ἐπὶ τοὺς οἴχους ἀναῤῥί- 
χησιν" τὸ μὲν πρῶτον διωθεῖσθαι, δεόμενον δὲ ὡς 
οὗ βουλόμενον * ἐπεὶ μόλις ἀνέπεισαν, περιθέμενος 
τοὺς σπόγγους xaX τὰς ἐγχεντρίδας ἀναδραμεῖν εἰς 
τοίχους. ᾿Αναδλέποντες δὲ ἐχεῖνοι xal θαυμάζοντες 
τὰς τέχνας λαθεῖν αὐτὸν τὸν ὄροφον xal ὑπερδαλόντα 
πρὶν ἐχεῖνοι χύχλῳ περιέλθωσι διὰ τοῦ τέγους χατα-» 
πηδῆσαι. De Eurybato fertur quod cum fur. esset, 
et forte aliquando seplus caplusque. teneretur, qui 
una polabant ipsumque ceperant εἰ custodiebant, 
adhortatos fuisse, ut quonam pacto domos conscen- 
deret, sibi vellel ostendere : illum autem, nokenti si- 
milem, id ne fieret deprecatum, postea. cum viz lan- 
dem persuasissent, adaptalis sibi spongiis el stimulis 
quibusdam, in muros cucurrisse ; ipsisque suspicien- 
tibus, artemque ad mirantibus, culmen tecti pccupasse, 
eoque superato, priusquam illi in orbem circumirent, 
inde ez tecto desiliisse. llic ille insignis Eurybatus, 
ni fallor, ad quem Noster alludit. Fuit et alius ejus- 
dem nominis, ejusdem improbitatis, qui a. Craeso 
missus ad militem conscribendum, ad Cyrum defe- 
cit. De quo vide scholiastem in Demosthenem Περὶ 
στε: :άγου, et Chiliades proverbio Eurybatizare. Si- 
mili autem imagiae Noster utitur mirae, 15, Capa- 
nea pro imp:o poneis. 


579 
vl. 
Simile etiam in quadam supellectilis suz accu- 
ratius recondit» portione edidit. Naim ex crucibus 
ipsi dicatis, unam quidam subripuerat, οἱ quadam 
vie parte, qux: ex urbe ad zdem ejus ducit, 
intra virgullum studiose defoderat. At martyr, 
risus argumentum ex hoc facinore in se adinisso 
capiens; quod nec a se quidem ipsa pessimi fures 
abstinerent, quasi obtutum eculorum ipsius omnia 
lustrantem. atque. divinum latere possent, quem- 
dam ex ministris ac cdituis suis adit, iterumque 
furis et loci indicium facit, sacramque crucem loco 
uude asportata fuerat, reddit. Illi vero, qui cru- 
cem se jam habere existimabat, hoc tantummodo 
reliquum fecit , ut nomine sacrilegi appellaretur. 


vM. 


2877 Miraculum autem in Pausicaco editum, quis 
volens silentio pritereat ? Licet enim inter tenuio- 
res et opiflces censeretur, in eodem nihilominus 
ntmero, cum jis qui copiis opibusque ac nominis 
splendore przstant, martyris miraculo dignus est 
habitus. lic igitur Pausicacus, vel medicorum in- 
curia, vel inscitia, in oculorum :egritudinem cum 
incidisset, martyris beneficio denuo lumen, quo 
destitntas facrat, reenperavit. Sed dicendum, quo- 
nam id modo. Ingressus enim templum , atrio ejus 
paulum a templo. sejuncto ( myrsineon isti nomen 
vestibülo, quod ut plurimum virgo incolere fertur, 
et creditur) se quodammodo concludens ; flendi , 
supplicandique non prius finem fecit ( martyre in- 
terim clamorem ejus, quod mali gravitas veniam 
daret, patienter ferente), quam quod amiserat re- 
cepit, Recepit autem ad hunc modum. Squamis 
enim pluribus, ut. aiunt , ex oculorum, parte in- 
teriori decidentibus, una etiam caligo, qux pupilla- 
rum aciem hebetaverat, excidit, ac pristinum illi 
lumen rediit, Sicque qui hunc non parvo tempore 
cxcum viderant, eumdem diu postea oculis uten- 
tem, consuelaque sibi munia obeuntem, naves in 
flumine subducentem, onera ferentem, atque ex iis- 
dem rebus, quas prius exercuerat, sibi victum cor- 
Togantem conspexerunt. Cujus rei testis universa 
Seleucia , ejusdem patria et civitas, fuit. 


VIII. 


Illud quoque milii commemorandum, quod pene 
memoriam fugisset. Infantulus quidam recens ab 
uberibus amotus, nimio vagitu in periculum alte- 
rius oculorum amittendi venerat : ila ut malum dein- 
ceps omnem medicine facultatem superaret. Hunc 
nutrix prehendens, ex urbe finitima , qua Olba 
nuncupatur, descendit; temploque conscenso, inibi 
assidue in lamentatione, precibus, lacrymis versá- 
batur; infantem martyri oíferendo , corruptum 
oculi locum demonstrando, obsecrandoque, ne illum 
negligeret, ad deformem adeo fedumque ac pro- 


! al, τῷ ἀποχομισθέντι, — * χειρόναχας al. 


BASILII SELEUCIENSIS 
A 


κ΄. 

Ἰοῦτο τὸ θαῦμα χαὶ περί τι τῶν οἰχείων αὐτῦς 
ἐπεδείξατο χειμηλίων. Tov γὰρ ἀνιερωμένων αὐτῇ 
σταυρῶ" ἕνα τις ὑφελόμενος, ἕν τινι μέρει τῆς ἐπ᾿ 
αὑτὴν Ex τοῦ ἄστεος ἀνα[γα]γούσης ὁδοῦ φέρων, εἴς τι 
φυτὸν εὖ μάλα χατώρνυξεν. Ἦ δὲ μάρτυς xal γέλωτος 
μὲν ἀφορμὴν ἐποιήσατο περὶ αὐτὴν τοῦτο δρᾶμα" ὡς 
ἂν μηδὲ αὐτῆς ἀφειδούντων τῶν βελτίστων χλωπῶν, 
χαὶ εἴπερ οἷόν τε λήσειν αὐτῆς τὸ πανδερχὲς χαὶ 
θεῖον 5. pa. Ἐπιφοιτή σασα γοῦν τῶν αὐτῆς ὑπηρετῶν 
χαὶ παρέδρων ἑνὶ, χαταμηνύει πάλιν χαὶ τὸν φῶρα 
xai τὸ χωρίον, καὶ τῷ ἀποχομισθέντα ! τόπῳ τὸν 
ἱερὸν σταυρὸν ἀποδίδωσι. Τῷ δὲ τὸν σταυρὸν ἔχειν 
νομίξουτι αὐτὸ τοῦτο περιΐῆν μόνον, τὸ χαλεῖσθαι 


ἱερόσυλον. 
Β 


C 


Z. 

Τὴν δὲ xatX Παυσίχαχον θαυματουργίαν, τίς ἂν 
ἐχὼν παραδράμοι; Εἰ γὰρ χαὶ εἰς πένητας xax χει- 
ρώναγτας Ἶ τετέλεχεν ὁ ἄνθρωπος οὗτος, ἀλλὰ γὰρ 
ἕν ἴσῃ τάξει τοῖς μεγάλα δυναμένοις χαὶ περιχλεέσιν 
ἠξίωται τοῦ θαύματος, xai ἠρίθμηται παρὰ τῆς 
μάρτυρος. Οὗτος τοίνυν ὁ Παυσίχαχος τῷ τῶν ὀφθαλ- 
μῶν ποτε περιπεσὼν πάθει, ἣ ἀμελείας fj ἀτεχνίας 
ἰατρῶν τοῦτο ἐργασαμένγυς, διὰ τῆς μάρτυρος αὖθις 
τὸ ἀπολεῖψαν αὑτὸν ἀνεχτήσατο φῶς. Λεχτέον δὲ xal 
τὸ ὅπως. Καταλαθὼν γὰρ οὗτο: τὸν νεὼν, τῷ δὲ 
μικρὸν ἀποτέρω τοῦ νεὼ προτεμενίσματι, ᾧ ὄνομα 
μυρσινεών, (p. xaX τὰ πλεῖστα ἐνδιαιτᾶσθαι λέγεται 
χαὶ πιστεύεται dj παρθένος " ἐνταῦθα τρόπον τινὰ 
χαθεῖρξεν ἑαυτὸν, xal ἄπαυστα μὲν θρηνῶν, ἄπαυστα 
δὲ ποτνιώμενος (ἤδη ὃΣ χαὶ χαταδοῶντος * πολλάχις 
1j μάρτυς ἠνέσχετο, χαὶ ἡ συγγνώμη παρὰ τοῦ πά- 
θου:), o0 πρότερον μέντοι ἔλτξε, πρὶν ὅπερ ἀπώλε- 
σὲν ἀνεχομίσατο. ᾿Ανεχομίσατο δὲ οὕτως. Φολίδων γάο 
τινων, ὥς φασιν, Ex τῶν ὀφθαλμῶν ἔνδοθεν ἀποπε- 
σουσῶν, συνεξέπεσε χαὶ ἣ τὰς χύρας ἁγλὺς ἀλλοιοῦσα, 
xai ἀντεισῆλθε τὸ ἀρχαῖον φῶς. Τοῦτον οἱ ἰδόντες 
τυφλὸν ἐπὶ χρόνον οὐχ ὀλίγον", εἶδον καὶ βλέποντα 
ἐπὶ χρόνον πολὺν, τά τε αὐτοῦ ἐργαζόμενον, xal τὰς. 
ποταμίας ἀνέλχοντα ναῦς, καὶ φορτηγοῦντα, χαὶ τὸν 
βίον ἐκ τούτων ἐρανιζόμενον, ἀφ᾽ ὧνπερ καὶ τὸ πρό- 
τερον ἐποιεῖτο. Καὶ μάρτυς τοῦ θαύματος fj σύμπασα 
Σελεύχου πόλις, ἧπερ xal πατρὶς fjv ἐχείνῳ καὶ πό- 
λις. 

H. 

Kaxelvo δέ μοι ῥητέον, 6 με xal μικροῦ παρέδρα- 
μεν" Παιδίον, ἀπότιτθον ἄρτι γεγονὸς, ὑπὸ τοῦ ἄγαν 
χλαυθμυρίζεσθαι τὸν ἕτερον τῶν ὀφθαλμῶν ἐχινδύ- 
νευσεν" ὡς χαὶ ἰατριχῆς εἶναι λοιπὸν τὸ πάθος δυ- 
νατώτερον. Τοῦτο ἡ τίτθη Xa6o0sa, κάτεισι μὲν Ex 
τῆς ἀστυγείτονος πόλεως, ἧ ὄνομά ἔστιν "Ὅλθα * 
ἀνελθοῦσα δὲ χατὰ τὸν νεὼν, διέτριόεν ἀεὶ μετ᾿ 
ὀδυρμῶν, xal λιτῶν, xal δαχρύων, προσχομίξουσα 
τὸ παιδίον τῇ μάρτυρι, xal τὸ τραῦμα τοῦτο ἔπι- 
δειχνύουσα, χαὶ δεομένῃ μὴ παριδεῖν τὸ παιδίον εἰς 
οὕτως ἀχαλλές τε xal ἀπρεπὲς xal ἐπονείδιστον 


* al. χαταθηώντων. 5" al. χρόνων οὐχ ὀλίγων. 
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πρᾶγμα xal σχῆμα χαθισπάμενον, xal τὴν μάλιστα A brosum bhabi:ium redactum, quo omnis aspectus 


τῆς ὄψεως ἀπολύον χάριν’ ὡς ἡμίιτελές τε λοιπὸν 
ἔχειν τὸ φῶς xal ἐμέξργον, τὸ χάλλιστον, ἐν ἀνθρώπῳ 
μάλιστα, τοῦ Θεοῦ δτ μιούργτμα. « Τί δὲ χαλὸν ἡ λῶν 
ἐν τοῖς μέλεσι; τί δὲ οὕτως ἀναγχαῖον, καὶ χρέσι- 
μον, ὡς ὀφθαλμοὶ παναυνεῖς τε xal ἴσα βλέποντες, 
xai ἴσα λάμποντες, χαὶ ἴσον ἐπὶ mist πραττομένοις 
τὸ ςῶς ἔχοντες xai παρέχοντες; ἐπεὶ χαὶ τοῦ μεγά- 
λου τούτου οὐρανοῦ, εἴτις ἀςἔλοιτο τὸν ἕτερον τῶν 
φωστήοων, οὐ μιχρὰ ζημιώσες δὲ τὴν γῆν '- τοῦ μὲν 
τὸν ἥμισυν περιελὼν χόσμον, stc δὲ τὸ ἔμισυ xal 
νυχτιαῖον πάλιν περιχότας φῶς. » Ἐπὶ τούτοις εἶπε 
μὲν ἡ μάρτυς οὐδὲν, οὐδὲ τὸ xal τὸ ποιῖσαι προσ- 
ἔταξε" παιδιὰν δὲ μᾶλλον f| σπουδὴν" ἐποιεῖτο τὸ 
θαῦμα. Καὶ γάρ τι συμδαίΐνει τοιοῦτο χατὰ τὰν αὖ- 
λὴν αὐτοῦ τοῦ ve. Καταῤῥίπτε: τις ἀεὶ χαὶ διαῤ- 
ῥαίνε! σπέρματα σίτων, που χριθὰς xal ὁρόθους, 
ὃς εἶναι ταῦτα τροφὴν ταῖς αὐτόθ: νεμομέναι; περι- 
στεραῖς, ἣ χαὶ τοῖς ἄλλοις ὄρνισιν. Πολλά γε δὴ χαὶ 
ποιχίλα τὰ νεμόμενα, χύχνοι, γέρανοι, χῆνες, περι- 
στεραὶ, ἤδη δὲ xa τὰ ἐξ Αἰγύπτου xai Φάσιδος : ἃ 
xa χατὰ πόθον ἣ λόγον εὐχτς χομίξοντες ἀνατιθέα- 
σιν οἱ ἐπιδημοῦντες τῇ μάρτυρι. Ἐνταῦθα χαὶ τὸ 
παιδίον τοῦτό ποτε ἀθύρον xa τερπόμενον ἣν, ποτὲ 
μὲν διῶχον ὄρνιν μετὰ γέλωτος, ποτὲ δὲ χαὶ διωχό- 
μενον ὑπό τινος τῶν ὀρνίθων" ὡς xaX τέρψιν εἶναι 
τοῦτο τοῖς θεωμένοις χαὶ γέλωτος ἀφορμήν. Καὶ δὴ 
μία τῶν γεράνων, ὡς ἅτε δὴ παρὰ τοῦ παιδίου χω- 
Avopévr φαγεῖν, μᾶλλον δὲ ὡς προσταχθεῖσα τοῦτο 
παρὰ τῆς μάρτυρος, ἐκπηδᾷ τῷ παιδίῳ, xal τῷ ῥάμ- 
qzt τὸν ὀφθαλμὸν Excivoy ἐγχολάπτει, τὸν xal fn 
πεποιθότα χαὶ ἀποσδεσθέντα λοιπόν. Kat ἀνωλόλυξε 
μὲν τὸ παιδίον ὑπὸ τῆ: πλτγῆς συνεξεθδόησαν δὲ xal 
αἱ πχροῦσαι γυναῖχες, ὡς àv ἀτόπου μεγάλου τινὸς 
γεγονότος. Ἡ δὲ πρεσόῦτις ἡ τίτθη (cup apr, γὰρ) 
μικροῦ xal ἀφῆχε τὴν ψυχὴν " ὡς χαὶ πρὸς τὸ χεῖρον 
Ext τοῦ πάθους ἐλάσαντος, xal τὸ λεῖπον ἐχχόψαντος 
τῆς ἐλπίδος. Τὸ δὲ ἄρα θεραπεία ἣν τοῦ πάθους χαὶ 
ἄχος. Τούτῳ ? γὰρ ὀφθαλμοῦ καθάπερ ὑπὸ ἰατροῦ xal 
σιδτιρίου τρηθέντος, χαὶ σὺν ἐπιστήμῃ τρωθέντος, 
ἔῤῥει μὲν ἅπαν τὸ παχὺ ῥεῦμα xoY ἀχλυῶδες τὴν 
χόρην ἐπισχοτοῦν: ἣν xal ὀφθαλμὸν εἴποι τις ἂν 
ὀφθαλμοῦ" τούτου δὲ ἀποχενωθέντος, ἀναδλέπει τότε 
πρῶτον τὸ παιδίον, xo ἀνα)λαμδάνει τὸ ἐπιλεῖπον 


Β precepit ; imo per ludum 


ejus venustas tolleretur ; «t lumen , quod(iu lio- 
mine maxiuie ) Dei opus praxclarissimum est, id liac 
ratione semiperfectum deinceps esset habiturus. 


2988 «Quid enim, inqvit, inter cixera membra 


nostra przestabilius ? quid adeo necessarium ? quid 
conducibilius oculis omni ex paite lucidis, aequali- 
ter cernentibus, a qualiter. splendentibus, aquale 
in omnibus, qus geruntur , lumen h«bentibus et 
subministrautibus ? Nam et immenso liuic culo , si 
quis alterum luminarium auferat ; non parvo illud, 
non parvo detrimento terram affecerit : illius qui- 
dem dimidio ornatu detracto, bujus vero dimidio 
nocturnoque lumine sublato. » Ad quz nibil mar- 
lyr respondit, neque hoc, aut illud faciendum 
potius, quam — serio 
ageudo, miraculum edidit. Tale quid enim in tem- 
pli area evenit. Est qui continuo semina fruimeuti, 
hordeum, ervumque jacit, dispergitque in. cibum 
columbarum aliarumque avium , quae ibidem  pa- 
scuntur. Sunt. autem lie inuliz ac varie , evgui, 
grues, anseres, columba, quaeque ex Egypto et 
Phaside conveliuntur, quas singuli peregre venlen- 
tes, pro desiderii et voti sui ratione martyri alla- 
tas dedicant. Hic pusio ille quodam tempore lusi- 
tans sese oblectabat, interdum cum risu avein 
quampiam insectando, interdum aliqua ex avibus 
ipsum persequente: ita ut spectantibus. volupta- 
tem. risumque ea res exciLiret. liter. cateras. su- 


c em. gruum una, quod per infantem pabulo pro- 


hiberetur , seu potius quod a martyre ila facere 
Juberetur, in puerum insilit, et rostro oculum illum 
male affectum, el. deinceps exstinctum  pertundit: 
qua percussione accepta, puer ejulare ; mulieres 
qui? aderant, gravitate incommodi , quod interve- 
nerat, commotze, una vocein. Lollere : vetula. etiam 
nutrix (nam et ipsa prasens aderat ) pene exaui- 
mari: quasi malum in deterius jam. prolapsum, 
quod spei adhuc reliquum fuerat, id omne. dein- 
ceps incidisset. At illud ipsum curationem ac sa- 
nationem illius attulit. Nam oculo, tanquam ἃ me- 
dico ac ferro id factum fuisset, perforato, scienter- 
que inciso, omnis crassus ille ac spissus huinor, 
qui lucem pupule ( quàm. quis jure oculum oculi 


τοῖν ὀφθαλμοῖν φῶς. Ὡς ἔτι μηδὲν" ἐπιχωλεύειν τὴν D nuncupelt) eripuerat, effluxit : quo expurgato , tum 


ὄψιν, ἀπελθεῖν δὲ ἄρτιον χαὶ ὁλόχλτιρον, πολὺ τῇ τέ 
πόλει τῷ τε πατρὶ xat πάππῳ τὸ θαῦμα παρασχόν * 
ὧν ὁ μὲν χαλεῖται Παρδάμιος, ὁ δὲ ᾿Ανατόλιος " ὁ 
πάππος, ὁ χαὶ ἱερεὺς ὧν τῆς ἐχχλησίας ἐχείνης. 


primum iufans videre, et reliquum oculorum lumen 
recuperare coepit, ita ut non amplius jam ocu- 
Jorum aspectu. imminutus esset ; sed — integer 
perfectusque domum rediret; inagnam urbi , patti , 


989 avo, adnirationem movens. Quorum ille Pardamius, avus vero Anatolius, qui etiam ecclesi;e 


istius sacerdos est, nuncupatur. 
e. 

Ἐπεὶ δὲ ὀφθαλμῶν ἐμνημονεύσαμεν, 0)o; μὴ- 
δὲ ἐχεῖνο παραλεψωμεν' ὃ ἀγχοῦ μὲν τοῦ χρόνον 
τούτου γεγένηται, πάντες δὲ ἡμεῖς ἴσμεν τὸ γεγονὸς, 
ol xai τοῦ θαύματος καὶ τῆς ἰάσεως ἀπολαύσαντες. 


ΙΧ. 

Et quandoquidem in oculorum mentionem inci- 
dimus, nequaquam illud facium taciti praeterea 
mus, quod proximis temporibus vontigit. Omnibus. 
enim id nobis compertum est,-ui etiam niraculi sana-; 


.- 


! Aliquid deesse clarum est. Vir quidam doctus ita explet : οὗ μιχρὰ ζημιώσει μὲν τὸν οὐρανὸν, οὐ μικρὰ 


ςγμιώσει δὲ v. Y. 


? παιδιᾶς δὲ ἢ σπουδῆς ποιεῖται al. 


$ V. C. τοῦτο, f. τοῦ τε. 5 al. ὡς καὶ τὰ pr. 
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tionisque fruclum percepimus. Cum enim superioris A Παυδήμου yàp ὀφθαλμίας ἐπιπεσούστ: τῇ món 


anni zstale universalis quedam oculorum zgritudo 
civitatem hanc invasisset, amore copioso et acri 
ex superiori capitis parte in oculos sese invelente, 
adco ut nullus amplius medicis reliquus esset locus, 
remediis ad boc malum tollendum utendi ; propterea 
quod humor dilabens, continenter medicamentum 
ciliis impositum illitumque elueret ; ac proinde oculi 
omni ope destituerentur, et medici malo victi, et ag 
summam consilii inopiam redacti, quid faciendum 
sibi esset hzesitarent , przssertim eodem ipsi quoque 
morbo cum cseteris correpti (omnes enim illa labes, 
nemini parcendo, depascebatur) : martyr ob mali im- 
manitatem, ita l5te per homines fusam, miseratione 
commota, in suo templo liumanz naturze. officinam 


ταύτῃ χατὰ τὸ παριππεῦσαν ἔτος xal έρυς, ῥεύμα- 
πος Ob πολλοῦ τε χαὶ δριμέως ἄνωθεν £x τῆς χεφα- 
λῆς ἐποχετευομένου τοῖς ὀφθαλμοῖς" ὡς μηδὲ τοῖς 
ἀχεσταῖς τῶν σωμάτων εἶναι χώραν ἔτι τοῦ χρῇ - 
σθαι τοῖς ἀλεξητηρίοις τούτοις φαρμάχοις, τοῦ ἐπι- 
κατιόντος ἀεὶ ῥεύματος τὸ ἐμόαλλόμενον ταὶς βλε- 
φαρίσιν, ἢ xat ἐπαλειφόμενον ἀποχλύζοντος φάρμα- 
xoy* ὡς ἐρήμους μὲν εἶναι βοηθείας τοὺς ὀφθαλμοὺς, 
ἁπορίας δὲ πολλῆς χαὶ ἀμηχανίας μεστοὺς τοὺς 
ἰατροὺς, ὑπὸ τοῦ χαχοῦ νιχωμένους, ἣ xai αὐτοὺ; 
ἤδη xaX συνεχομένους ὑπὸ τοῦ ἴσου καχοῦ (xa γὰρ 
πάντας ἀφειδῶς ἐπενείματο τὸ δεινόν)" ἀλλ᾽ ἡ μάρτυς, 
τὸ τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως ἀλεξητήριον, ἐλεήσασα 
τὸ πολυάνθρωπον οὕτω χαὶ ἀπάνθρωπον πάθος, 


salubrioris medicine aperit, et omnes undique ad B ἀνοίγει μὲν ἐν τῷ αὑτῆς τεμένει τὸ ἰατρεῖον, προσ-- 


se convocat : noclu uni quidem eo vitio laboranti 
id ipsum imperans; at per illum omnibus edicens, 
ut quicunque in illam aegritudinem incidissent, la- 
vaceri sui. aqua uterentur. Hzc una quippe ad ocu- 
Jariam illam labem , quie bactenus grassabaltur, ex- 
:pugnandam apposita erat, virtute tamen martyris 
temperata, remediumque urbi univers: prastantis- 
simum. lia ut ulterius jam publica via non caperet 
homines cum planctu et lacrymis ascendentes, l- 
tos autem et cum gratiarum actione redeuntes : 
ascendentes, inquam, oculis compressis οἱ clausis, 
descendentes vero ciliis diductis atque apertis. Ne- 
que vero id beneficium lavacri adeo exilis, et. ea 
aqua penuria |aborantis res erat (quippe quod vix 
sd unum hominem sanandum sufficiat), sed copios 
sissimi atque uberrimi fontis. Et populus quidem 
omnis, qui tanto numero concurrerat, dum latices 
assidue e piscina hauriri cernit, nc non salis esset, 
animum despondebat : at non martyris gratificandi 
studium se remittebat; $990 nunc lios quidem coin- 
plectendo, sanando, dimittendo ; nunc illos, iteruui 
excipiendo, curando, omnesque eadem incolumitate 
domum amandando : ita ut tfium aut. quatuor. die- 
rum spatio, intra paucissimos, qui eo morbo labo- 
rarent, numerus consisteret. Quorum etiom incre- 
dulitati, aut vitae improbitati attribuendum existi- 
mo, quo minus etipsi conimune subsidium, opem- 
que paratam fuerint adepti : aut. fortassis ideo eve- 
nit, quo mali gravitatem cognitam haberemus. 
la quibus enim permansit, his cxcitatem attulit : 
quaudo aut ambos illis oculos , aut certe alterum 
eorum prorsus ademit. Tanta pestis et diabolicze 


xaleiza: δὲ χοινῇ πάντας ὡς abtüw* ἑνὶ μὲν τῶν 
πασχόντων τοῦτο νύχτωρ διαχελευσαμένη, πᾶσι δὲ 
δι᾽ ἐχείνου χηρύξασα, ὥστε τῷ αὐτῆς χρήσασθαι 
λουτρῷ πάντας τοὺς τῷ πάθει τούτῳ παραπεπτωχό- 
“ας. Τοῦτο γὰρ fv τὸ ἱατρεῖον, ὃ τῷ μὲν νοσήματι 
t^c ὀφθαλμίας πολέμιον ἦν, ὡς ἂν καὶ ἄρτι ἀρξαμέ- 
vne* ἀναχραθὲν i ὅμως τῇ ἐνεργείᾳ τῆς μάρτυρος, 
ἄχος μέγιστον ὁμοῦ πάσῃ τῇ πόλει γεγένηται. Ὡς 
τὴν ἐπέχεινα λεωφόρον μηδὲ ἀρκεῖν τοῖς ἀνιοῦσι " 
μὲν μετ᾽ οἰλωγῆς xaX δαχρύων, χατιοῦσι δὲ μεθ᾿" 
ἡδονῆς χαὶ δοξολογίας" χαὶ ἀνιοῦσι μὲν σὺν pepum- 
χόσιν ὀφθαλμοῖς, χατιοῦσι δὲ ἀνεπτυγμένοις τοῖς 
βλεφάροι:. Οὔτε τῆς πτωχῆς ἐχείνης xal πενιχρᾶς 
χολυμδήθρας ἡ χάρις fjv, τῆς ἕνα χαὶ μόλις τοῦτον 
σωτούσης ἄνθρωπον, ἀλλὰ τῆς πλουσίας xai ἀφθο- 
νωτάτης πηγῆς. ᾿Απειρήχει μὲν γὰρ ἅπας ὁ δῆμος 
συνθέων ἀπειρήχει ὃὲ τὰ τῆς χολυμδήθρας ἐπαν- 
τλούμενα νάματα" οὐχ ἐνεδίδου δὲ ἡ τῆς μάρτυρος 
χάρις, τοὺς μὲν δεχομένη χαὶ ἰωμένη χαὶ ἀποπέμ- 
πουσα, τοὺς δὲ αὖθις ὑποδεχυμένη vs πάλιν xal ἰω- 
μένη, καὶ πάντας μεθ᾽ ὁμοία: ἀποπέμπουσα τῆς θε- 
ραπείας" ὡς ἐν τρισὶν ὅλαις ἡμέραις, ἣ τέτρασιν, 
εἰς ἄγαν εὐαριθμήτους περιστῆναι τὶν νόσον" ári- 
στίας οἶμαι χἀχείνους, ἢ xaX βίου χαχίας ἄλλης ἕνε- 
χεν, διαμαρτεῖν παρασχευαζούσης τῆς xoi Bon- 
θείας" ἣ τάχα ἵνα xal μάθοιμεν, ὅσον ἣν τὸ χαχόν. 
Οἷς γὰρ ἀπέμεινε, τούτοις καὶ τύφλωσιν ἐπήγαγεν’ 
ἣ γὰρ καὶ τὼ δύο ἅμα, ἤγουν τὸν ἕτερον τοῖν ὁςθ.λ- 
μοῖν πάντως ἐξέχοψεν. Οὕτω δεινότατον ἦν τὸ χαχὸν 
xal τι δαιμόνιον ἐπιδούλευμα" ἡττηθὲν δὲ ὅμω; ὑπὸ 
τοῦ θαύματος, ὡτεὶ μηδὲ γεγονὸς τὴν ἀρχὴν οὕτω 
ἀϊστώθη τε χαὶ ἐχ ποδῶν γέγονεν. 


hujus machinationis atrocitas erat : qu:e tamen miraculo Locce ita victa fuit, οἱ profligata, ac de me- 


dio sublaia, ac si nunquam omnino exstitisset. 
X. 

Quod si et aliud quidpiam rerumistiusmodi admira 
bilium referendum ac memoriz tradendum est, dicam 
et hoc. Dalisandus urbs est seu potíus urbis adhuc si- 
mulacrum tantummodo,ac nomey inter obscuras qui- 
dem atqueignobilesrejecta,splendorem tamen aliquem 
per martyrem et ipsa nacta. Cum enim eximio illam 


4 αἷ; ἀντοῦσι. * for. τε. 


r. 

Ei δέ τι χρὴ καὶ τῶν παραδόξων μνημονεῦσαί τι ! 
xai εἰπεῖν, χἀχεῖνο ἐρῶ * Δαλίσανδός ἔστι πόλις, ἣ 
πόλεως εἴδωλον ἔτι xal ὄνομα, ἐν τοῖς ἀφανέσι μὲν 
χαὶ ἀνωνύμοις ἀπεῤῥιμμένη, ἔχουσα δέ τι καὶ αὐτὴ 
περιφανὲς διὰ τὴν μάρτυρα. Τιμῶσα γὰρ αὐτὴν 
περιφανῶς, τυγχάνει xal αὐτὴ mop' αὐτῆς περ'φα- 
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νεστέρου θαύματος. Καθ᾿ fjv γὰρ τιμᾶται πανήγυριν A cultu venerctur, ipsa quoque ab eadem ilustre mira- 


$j παρθένος (λαμπρὰ δὲ αὕτη κἀὶ περίσημος xaX 
πολυάνθρωπός ἐστιν, ὡς ἂν χαὶ πολλῶν πανταχόθεν 
εἰς αὐτὴν συῤῥεόντων), ἐΐ τις φυλάξῃ  χατὰ τὴν 
ἱερὰν νυχτεγερσίαν αὐτῆς: τῆς ἑορτῆς, ὑπὲρ τὴν 
ἀχρώρειαν τοῦ xat αὐτὴν ὄρους ἀνεστηχότος, ὃ πρὸς 
ἕω μὲν τὰ νῶτα, πρὸς δὲ δύσιν τὴν ὄψιν χέχτηται, 
γενόμενος δὲ αὐτόθι val ἀγρυπνήσας ὁρᾷ πυρίνῳ 
ἄρματι ὑψοῦ τοῦ ἀέρος βεδαίωσάν τε * τὴν παρθέ- 
νὸν χαὶ διφρηλατοῦσαν, xal οἴχοθεν οἴχαδε ἐπειγο- 
μένην, ἀπὸ τῶν χατὰ Σελεύχειαν ἐπ᾽ ἐχεῖνο τὸ νυμ- 
φευτήριον᾽ ὃ ἀγαπᾷ τε μᾶλλον τῶν ἄλλων μεθ’ ἡμᾶς, 
xal περιέπει, xal τέθηπεν, ὡς ἐν χαθαρᾷ τε χαὶ 
ἀμφιδεξίῳ καταγωγὴ κείμενον. Τά τε γὰρ ἐν αὐτῇ 
δένδρα πολλά τε χαὶ ὑψηλὰ χαὶ ἀμφιλαφῇ χαὶ ἀμ- 
qi0QAT, xal χαλλίχαρπα' αἴ τε αὖ πηγαὶ πολλαί τε 
xai χαριέσταται, xal μάλα ψυχροῦ ὕδατος" ὡς ἐξ 
ἑκάστου φυτοῦ τε xal πέτρας, ὡς εἰπεῖν, ἑχάστης 
ἐχθέουσαξ τε xat διαῤῥέουσαι, χαὶ αὐτὸν περιθέουσαι 
τὸν γεών. Τό τε εὔπνουν τοῦ τόπου, ὡς πολύ τε χαὶ 
λιγυρὸν xa ἀγαπητόν" 4 τε ὑπὲρ χεφαλῆῇς ᾧδὴ ὀρνί- 
θων, ὡς μάλα θαυμασία τε χαὶ χαταθέλξαι ἱχανὴ, 
οὐχ ἀνειμένον μόνον ἤδη χαὶ τρυφηλὸν, ἀλλὰ γὰρ 
xaX γατηφῇ xai χατεστυγμένον ὃ ἄνθρωπον. Ἢ «z 
πόα πολλή τε xai δαψιλὴς xai πολύχρους ἐπιχεχυ- 
μένη τῇ γῇ. χαὶ ἀναπαύεσθαι παντὶ παρέχουσα, xal 
ἀνδρὶ, χαὶ γυναιχὶ, χαὶ παιδίοις ἀθυρούσι, χαὶ βο- 
σχήμασι νεμομένοις" ἔτι μὴν xal ἐπιχορεῦσαι βου- 
λομένοις xat ἐνσχιρτῇσαι σφοδρότατα, θοινήσασθα! 
τε προθυμουμένοις ἐμφαγεῖν τε θυμηφέστατα " ἤδη 
δὲ χαὶ νοσοῦσι πρὸς ὑγίειαν μόνον ἀπέχρησεν. Ὡς 
οὖν τὴν πανήγυριν ἐποψομένῃη, xal πρὸς οὕτω εὔδαι- 
pov καὶ αὐτῇ μόνῃ πρέπον ἐπειγομένη χωρίον Exá- 
στοὺ ἕτους, xal κατὰ ταυτὸ τῶν ὡρῶν τὸ χαριέστα- 
τον, ἡραίνει * μὲν Ex τῆς χορυφῆς ταύτης ἵππους 
ἐντυναμένη, εἶπεν ἄν τις ποιητιχῶς" χατέῤῥει δὲ 
εἰς ἐχείνην τὴν χορυφὴν, xaX εἰσδύνει τὸν νεὼν’ τὴν 
-- πανήγυριν ἐπιτελέσασα, xài δωρησαμένῃη τοῖς 
συνεληλυθόσιν ἃ δωρεῖσθαι νόμος αὐτῇ, χαὶ μιχρὰ 
ἄττα τῷ χώρῳ, πρὸ; * ταύτην ἴεται πάλιν, οὐδ᾽ ὡς 
τοῦτον χαταλείψασα τὸν νεών. « ᾿Αγίων γὰρ ὀφθαλ- 
ph; οὖχ εἴργεται, o) χωλύεται μὴ οὐκ ἐπὶ πάντα 
φοιτᾷν ἀεί τε χαὶ εἰς ὁπόσα χαὶ ὁπότε βούλεται χω- 
pía καὶ ἔθνη xal ἄστη xoi πόλεις. » Τούτου φασὶν 
xai Τάρσον * τὴν μεγάλην πόλιν τυγχάνειν τοῦ θαύ- 
ματος, τοῦ θεσπεσίου Παύλον, χατὰ τὸν ἴσον τρόπον 
ix τῆς μεγίστης xal βασιλιζούσῃς πόλεως Ῥώμης 
ἐπιφοιτῶντος αὐτῇ. καὶ ταύτῃ μάλιστα τὴν αὑτοῦ 
τιμῶντος xal πόλιν xai ἑστίαν xai πανήγυριν, xal 
αὑτοῖς τιμῶσιν δειχνύντος, ὦ; ἄρα ἡρέσθη τῇ παν- 
ῃγύρει, χαὶ δέδεκται τὰς ἱερὰς τιμὰς, xat ἀντιδέδω- 
x£v αὐταῖς χαλλίστας ἀμοιθάς. Τὴν αὐτὴν δὲ ταύτην 
Δαλισανδὸν πολλάχις χαὶ πολιορχίας ἡ αὐτὴ δήπου 
μάρτυς ἑξήρπασε, τῆς τε ἀχρωρείας ἐχείνης ὑπερ- 
φανεῖσα, χαὶ πυρὸς οὐρανίου δίχην τὰς τῶν πολε- 
μίων ὄψεις χαταστράψασά τε χαὶ χαταπλήξασα, xal 


culum est consecuta. Nam publico conventu, qui in 
honorcm virginis celebratur (splendidus porroille con- 
ventus est, atque maxima liominum undique affluen- 
tium frequentia insignis), si quis sacro festa illius 
noctis pervigilio in culmine montis, qui eidem urbi 
ex adverso adjacet, cujus dorsum orientem versus, 
prospectus vero ad occasum vergit, eamdem noctem 
insomnem ducat : virginem cernit curru igneo sub- 
limem per aera ferri, et bigas agitare, atque ex 
una domo in alteram, ἃ thalamis, inquam, quos 
Seleuci: habet, ad hunc properare, quem pra cz- 
teris, qui apud nos sunt, maxime amat, tuetur, et 
in deliciis habet; ut in loco puro, et ad inibi diver- 
sSanduin commodo, situm. Nam et arbores in eo 
multze, procerz, opacz, frondibus ac fructibus 1ae- 
tissima : fontes rursus multi gratissimi, aquzque 
gelidissimz ; et adeo crebra, ut. ex singulis fere sti- 
pitibus et saxis (ut verbo dicam) emanantes dela- 
bantur, ipsumque templum ambiant, Locus multum 
perflabilis, dulce quid et jutundum . spirans, 99] 
avium cantus supra caput admirabilis, ad demul- 
cendum hominem, non solum remissum et voluptua- 
rium, sed maestum etiam ac vultuosum, accommo- 
datus ; herDz versicoloris ingens copia : quae sparsa 
per humum omnibus tam viris quam uulieribus 
recubantibus, pueris lusitantibus , pecudibus pa- 
bulantibus, quin et choreas ducere atque ex- 
ulüm lascivire volentibus, hilariter etiam convi- 
vari ac epulari cupientibus, copiam facit ; imo 
et sgris ad sanitatem recuperandam vel sola 
satis est. Virgo igitur ut celebrem hunc conven- 
ium visat, ad locum adee beatum ipsaque sola 
dignum contendens, quotannis eadem semper tem- 
pestate, et quidem jucundissima, ex vertice hoc 
digreditur (ἴπποὺς 7, ut poetice quis dicat, ἔντυνα- 
μένη) -eferturque ad collem illum ac templum in- 
greditur. Quod publicum festum postquam illic 
peregit, et iis, qui convenerant, 428 pro more ba- 
bet, est elargita; paucula etiam quadam ipsi loco, 
huc iterum redit : neque tamen ideo templum istud 
deseruit, « Cum sanctorum oculus non inbibeatur, 
neque coerceatur, quo minus semper, οἱ quando, 
et quot regiones, gentes, oppida et urbes, omnia 


p denique quz vult lustrel atque pervadat.» Hoc idem 


Tarso urbi miraculum evenire ferunt; divo Paulo 
eodem modo ex mazima et urbium : regina Roma 
ad eam commesnte, qui boc pacto maxime suam 
ipse urbem, domum, festique celebritatem conde- 
corat ; et suis cultoribus, frequentem illum co:tum 
honoresque sacros sibi habitos gratos fuisse, et vo- 
lenti animo acceptos, quos tam pulchro munere 
compenset, indicat. Hauc eamdem Dalisandum sz- 
pe eadem martyr obsidione liberavit, et montis 
illo vertice conspecta, et coelestis ignis more intui- 
tum hostium fulgore prestinguens, percellensque, 


! φυλάξει V. C. ? f. βεδαῶσάν τε. * ak χατεστεγασμένον. " f. poetice ἐχάνει seu potius ἐλαύνει sive 


ἐχόαίνει xax τὴν. 


5 deest in ins. duobus illa vocula, 9 al. Ταρσούς. "equos apparans sive instruens. 


589 


BASILII SELEUCIENSIS 





θά 


et ab obsidione depellens. Sunt ctiam qui miraculi A τοῦ πολιυρχεῖν ἀποστέσασα. Ka εἰσί ve οἱ μεμνη- 


hujus adhuc recordentur, et cjus nairatione glo- 
rieutur. 
Al. 

Sed facta jam obsidionis mentione, ne et mira: 
culum quod Selinunti accidit, quodque vel unum 
ad potentiam martyris demonstrandam sufficiat, 
negligamus, H:ec igitur Selinus urbs est maritima, 
292 et nunc quidem exigua, sed quz olim pacis 
tempore amplissima 86 opibus florentissima fuit ; 
invidiz vero hostium tunc temporis hodieque ob- 
noxia, nulla tamen per eam illis iujuria illata ; sed 
quod hactenus illerum devastationem evasisset,et nec- 
dum possessiones suas in ipsorum potestatem tr3bstu- 
lisset, eis invisa. Cingit autem hanc mare velut fossa 
quadam, natura, non arte liuinana circumducta, ct 
praeruptum saxum impendens,ut caput galea, tuetur, 
hostiumque incursionibus inaccessum reddit, incolis 
auteui securum habitaculum. Veruwenimvero hanc 
tantopere munitam,quzque inexpugnabilis esse vide- 
batur, infesti diemonis a ppulsus denique hostibus pro- 
didit : prodidit autem hoc pacto. Coprario aliquando 
per editum illum et urbi imminentem verticem pa- 
scente, capra quadam ab aliis aberrans, in declivia fe- 
rehatur trainite quodam angusto,exiguo, obscuro, imo 
linea potius quam tramite insistens.Cujusmodi praru- 
pte rupes, licet alioqui valde difficiles atque invi, ac 
propterea ἡλίθατα ab Homero dictz, a capris non 
magno negotio superantur. Ut igitur hzc fugerat, 
caprarius sensim el pedetentim gradiens, subinde 
etiam unguibus et manibus utens, una. cum capra 
illa fugitiva przcedente descendit : quoad οἱ capra 
et caprarius ad campum subtus adjacentem perve- 
nirent. Hac ratione semita illa adeo angusta, οἱ ab 
aspectu omnium tam incolarum quam hostium ea- 
tenus remota atque ignota, deprehensa fuit: eaque 
ratione etiam urbs tum capta, atque. semper postea 
in metu, ne denuo ac sipius caperetur; ul gua in 
oculis adversariorum adeo infestorum posita es-el ; 
semita illa deinceps eorum cupiditatem, qui animo 
bonis alienis inhiant, irritatura, et ad se pellectura. 
Proinde illi in perpetua expugnandie iterum urbis 
eu: suspicione versabantur. Verum martyr ingen- 
lem hunc eorum metum ita dissolvit; ad quemdam 
incolarum accedens , utque zedem in editiore parte 
montis, et primo illius viz aditu, qua inferius ver- 
gere incipit, consuructam. ex:ediflearent, praecipiens; 
neque amplius quidquam mali formidarent; quaudo 
quidem vel solus templi aspectus satis ad averten- 
dos hostes futurus esset : ut tum et factum est, et 
identidem usuvenit. Atque loc ipso quo hzc scribo 
tempore idem accidit.993 Itli enim quod imperatum 
erat. quam citissime exsecuti, ibidem templum ex- 
citarunt ; atque hoc. quasi immuro se adversus viam 
illam hostesque munierunt. Qui hostes cum alias 
&tpe, lum etiam nunc intrare aggressi, nequ:quam 
incolas latuerunt, sed cum multo dedecore recesse- 


! abundat. 


μένοι ἔτι τοῦ θαύματος τούτου, ἐπιναυρούμενοι τῷ 
διηγήματι. 
|. [ΙΑ 
Ἐπεὶ 6E μνήμη πολιορχίας γεγένηται, rti τοῦ 
χατὰ Σεληνοῦντα θαύματος ὑπερίδωμεν, ἰχανοῦ χαὶ 
μόνου τεχμηριῶσαι τὴν τῆς μάρτυρο; δύναμιν. Αὕτη 
τοίνυν ἡ Σεληνοῦς ἔστι πόλις μιχρὰ μὲν xal ἐφάλιος, 
Ξξγίστη ποτὲ χαὶ εὐδαιλονοῦσα τὸ πρὶν ἐπ᾽ εἰρήντι τ" 
ἐπίφθονος δὲ χαὶ τότε χαὶ νῦν οὖσα ἔτι τοῖς πολεμίοις, 
ἀδιχοῦσα μὲν οὐδὲν, ὅτι δὲ ἀδήωτος ἔστηχεν ἔτι, 
ἁνυποῦσα, xdi μηδέπω τὴν αὐτῆς χτῆσιν εἰς τὰς ἐχεί- 
νων χεῖρας πάλιν μετήντλησε. Ταύτην τοιγαροῦν xal 
θάλαττα μὲν ὑποζώννυσιν, ὥσπερ τις περιεληλαμένη 
τάφρος ἀχειροποίττος" χαὶ χρη μνὸς δὲ ὑπερανεστη- 
κὼς, χαθάπερ st χράνος χεφαλῖν, φοιλάττει τε xal 
οὗ ποιεῖ πολεμίοις ἐπίδρομον, ἀδεῶς δὲ παρέχει τοῖς 
οἰκοῦσιν οἰχεῖν. ᾿Αλλά γε τὴν -οὕτως ἐχυρὰν πάντο- 
θεν xal ἀπόρθητον, χαλεποῦ ποτε δαίμονος προσθολὴ 
τοῖς πολεμίοις προῦδωχε᾽ προῦζωχε δὲ οὕτω;, Αἰπό- 
λου γάρ ποτε νέμοντος χατὰ τὴν ἄχραν ἐχείνην χαὶ 
ὑπερανέχουσαν τῆ)ςς πόλεως χορυφὴν, αἷξ ἀποπλανὴη- 
θεῖσα τῶν ἄλλων αἰγῶν, εἰς τὸ τοῦ χρῃ μνοῦ χάταν- 
τες ἐφέρετο, μικρᾶς τινος xal λεπτῆς xaX ἀμυδρᾶς 
ἀτραποῦ, γραμμῆς δὲ μᾶλλον, ἐπιλαδομένη. Ταῖς ὃΣ 
αἰξὶ ταύταις οὐ πάνν τι χαλεπὰ χαὶ τὰ λίαν δυσέμ- 
6a:a ταῦτα χαὶ περιεῤῥωγότα τῶν πετρῶν, ἃ καὶ 
ἡλίδατά φησιν ὁ Ὅμηρος. Ὡς οὖν ἡ μὲν ἔφυγεν, ὁ 
δὲ αἰπόλος ἀτρέμα χαὶ μιχρὰ βαίνων, ἔστι δὲ οὗ καὶ 
«οἷς ὄνυξι καὶ ταῖς χερσὶ χρώμενος, ἐπεχατέθαινε, 
«ἧς αἰγὸς ἀποφευγούσης τε xal ἡγουμένης, xat μέχρι: 
ποσούτου, μέχρις ὅτουπὲρ εἰς τὸ προσχείμενον πε- 
δίον T) τε αἷξ ὃ τε αἰπόλος ἀφίχοντο. Γίνεται διὰ τοῦ 
τοιούτου χατάφωρος f, ποτε ἄγνωστος xal λεπτὴ xal 
ἀφανὴς ἁτραπὸς ἐχείνη πᾶσ! τε ἄμα χαὶ τοῖς mpos- 
οιχοῦσι πολεμίοις. Καὶ ἀλίσχεται μὲν οὕτω τότε ἡ 
πόλις" περιδεὴς ὃξὲ ἦν εἰς τὸ μετὰ ταῦτα, μὴ χαὶ 
πάλιν xal πολλάχις ἁλῷ ἡ ἐν ὀφθαλμοῖς τε οὖσα τῶν 
οὕτω χαλεπῶν ἁλιτηρίων, χαὶ τῆς ἀτραποῦ λοιπὸν 
ἐχείνης ἀνερεθιζούστς τὴν ἐπιθυμίαν, καὶ πρὸς Ezu- 
τὶν ἐφελχομένη: ἀεὶ τοὺς τῶν ἀλλοτρίων ἐρῶντας. 
Καὶ οἱ μὲν οὕτω διέχειντο, ἐν ὑπονοίᾳ πάντοτε ἁλώ- 
σεως ὄντες. Ἢ δὲ μάρτυς τὸν οὕτω πολὺν αὐτῶν 
φόδον διέλυσεν" ἐπιφοιτήσασα [γάρ] ' τινι τῶν αὖ - 
κόθι, xal διαχελευσαμένη xaz' αὐτό τε ἄχρον χαὶ 
ποοοΐμιον τῆς ἀτραποῦ ἐχείνης τῆς ἄνωθεν Epyop£- 
vns δείμασθαί τε χαὶ ἀνοιχυδομῆσαι οἶχον αὑτῇ, xat 
μηδ᾽ ὅλως ἐν ὑποψίᾳ εἶναι τοῦ χαχοῦ" ὡς xat μόνης 
ὄνεως τοῦ νεὼ ἀρχούσης ἀποστρέψαι ποὺς πολε- 
μίους. Ὡς; xai γεγένηταίξ τε χαὶ γίνεται πολλάχις" 
xai ἐν ᾧ δὲ ταῦτα γεγράφηχα καιρῷ ταὐτὸ τοῦτο ἐγέ: 
νετο. Οἱ μὲν γὰρ τὸ προσταχθὲν ἐποίησαν, ὡς εἶχον 
τάχους, καὶ ἀνέστησαν τὸν νεὼν, xa τῇ τε ἀτραπῷ 
χαὶ τοῖς πολεμίοις τοῦτον ἐπετείχισαν" οἱ 05 ἀποπει- 
ραθέντες πολλάχις τε ἄλλοτε χαὶ νῦν, οὔτε ἔλαθον, 
χαὶ μετὰ πολλῆς τῆς αἰσχύνης ὑπενόστησαν. Τοσαύ- 
τὴν ἡ pápzo, xal ἐν τοῖς ἄγαν φοδεροῖς xat ἀλά- 
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στοοσιν ἀνθρώποις ἐπιδείχνυται τὴν ἰσχὺν, ἀντὶ τῆς A runt. Tantam suam vim martyr inter homines, etiam 


αἰγίδος, xai θυσανοέσσης ἀσπίδος, καὶ τῶν ἄχρι μύ- 
θων φοδερῶν ὅπλων, τὸ μιχρὸν xal εὐτελὲς προῦαλ» 
λομένη τέμενος, χαὶ δι᾽ ἐχείνου φάλαγγας ὅλας ἐριν- 
γυώδεις ἀποστρέφουσα, χαὶ ἀποστρέφοις τε πάντοτε 
ἐχείνων χαὶ ἡμῶν, ὦ χαλλίνιχε χαὶ Χριστοφόρε παρ- 
θένε. | 

IB'. 

Οἷον δὲ xal τόδε ἔρεξε θαῦμα, 5 με μιχροῦ 
παρέπτη ", οὔτε ἐχόντα, ἅτε λήθης χατασχούσης 
τὸν λογισμόν τὸ δὲ μήθ᾽ ἅπαντα *, μηδὲ παρ᾽ ἑνὶ 
πάντα, ἀλλὰ μτδὲ ἀθρόως πάντα εὑρεῖν" χατὰ δὲ 
«τοὺς χρυσιυρύχους, πολλὴν πρότερον ἀποσχάπτοντας 
ὕλην xat γῆν, ὡς ᾽ χατὰ λόγον ἀναλέγειν τὰ θαύματα 
ὕπό τε χρόνου συγχωσθέντα xal λήθης ἐξίτηλά τε 


maxime formidabiles aliisque exitiabiles, ostendit ; 
nro zgide et clypeo fimbriato, ac fabularum tenns 
timendis armis, exiguum minimique sumptus tem- 
plum objiciens, illoque integras furiis incitatas 
acies profligans : quos ab illis, et à nobis quoque, 
o virgo victrix Christoque afflata, semper averte. 
XII. 

Simile autem et hoc miraculum a virgine perpe 
tratum, quod propemodum me pratervolarat; non 
lamen volentem ( quippe oblivione mentem occu- 


pante), sed quod nec uni omnia, nec apud unum om- 


nia, sed nec confertim omnia sit reperire : verum 
exemplo illorum, qui aurum effodiunt, multum 
prius velut materie ac terre removere necesse 


καὶ ἀμυδρά πως γεγονότα, xal διαδιδράσχοντα μνή- B habeamus, in miraculis hisce, temporis vetustate 


μὴν χαὶ τάξιν xal τόπον xai τὸ ὅπως ἐγένετο. Ῥη- 
τέον δὲ ὅμως, ὃ μόλις καὶ πολλῇ σπουδῇ ζητήσας καὶ 
ἀνιχνεύσας εὗρον * ὃ μάλιστα καὶ ὑπὲρ αὐτῆς ὃν καὶ 
«οὐ οἰχείου νεὼ ἐτεθήπειν τε χαὶ ἐμάστενον, xal μό- 
λις ἀνεῦρον. Λέγεται γὰρ ὡς τὸν ναὸν τοῦτον τὸν αὐ- 
«ἧς οἱ χαχῶς ἡμῖν οὗτοι προσοιχοῦντες ἀλιτήριοι, 
«οτὲ μὲν ἐν πολεμίῳ μοίρᾳ τὰ τῇδε ληϊζόμενοι, ποτὲ 
δὲ ἐν δεσποτῶν τάξει χαὶ τυράννων πάντα δφετερι-» 
ζόμενοι, πάντα διαρπάζοντες, χαταδραμόντες δέ 
ποτε τὸν γεῶν, τοῦτον xat εἷλον xal ἢνδραποδίσαντο, 
ὡς ζάχρυδδν τε xal μυρίῳ ἄλλῳ πλούτῳ χοσμούμε- 
νον. Καὶ λαδόντες τὰ ἱερὰ χρήματα, πρὸς τὴν Aat- 
στρυγονία» xaX τὴν αὐτῶν ἡ πείγοντο γῆν, ἐπὶ δυσὶ 
«οὐτοῖς ἐπαιρόμενοί τε χαὶ γεγηθότες, xal ὡς τὴν 


μάρτυρα νιχήσαντες, καὶ ὡς πλουτήσαντες ἀθρόον. C 


Ἐνδοῦσα δὲ ἢ παρθένος μιχρὸν τοῖς τολμήσασιν, 
ὥστε xa εἰσελθεῖν, xoi περιελεῖν xai λαθεῖν τὸν 
ἱερὸν χόσμον, καὶ φορτίσασθαι χαὶ ἐξελθεῖν, χαὶ τρέ- 
χειν, οὕτω παίζειν τὴν xav! αὐτοὺς στρατείαν " xal 
φεύγοντας ἐπὶ τὴν αὐτῶν πόλιν Λαιστρυγονίαν, δια- 
κειμένην μὲν ὡς πρὸς ἑσπέραν, καθ᾽ ἡμᾶς τε xal 
τὴν σύμπασαν ἑῴαν γῆν, πολλοῖς δὲ καὶ ἰσονεφέσιν " 
ὄρεσι διειλημμένην, τὸ μάλιστα τῇς ἀπονοίας αὐτῶν 
κρησφύγετον, ἀλλοιώσασα αὐτῶν xal ὄψεις, καὶ 
Ὑμὴν ἀντιμετοαλαθοῦσα, πρός τε τὴν ἕω xal τὸ 
ὑποχεῖμενον αὐτῇ πεδίον ἀμογητὶ xal ἀψοφητὶ πάν- 
τα; ἅμα ἀννωθήσασα, πρὸς ἕτοιμον σφαγὴν ηὐτρέπισε 
. φ«οῖς στρατιώται;. Οἱ χαὶ μαθόντες τὸ γεγονὸς, καὶ 
λύπης xal θειασμοῦ πληρωθέντες, xal οἷς εἶπον ἐγ- 


καταδαλόντες τόποις, ὑπτίοις τε xal λίαν ἱππασί- D 


pote, ἡδηδὺν πάντας ἀπέσφαξαν * χαὶ μετὰ τοσούτου 
«οὔ τάχους, ὥς τῆς αὐτῆς ἡμέρας ἀρχὴν xai τέλος 
τὸν πολυανθρώπεινον οὕτω φόνον λαδεῖν, χαὶ στῆναι 
τὸ τρόπαϊον, xal τὸν ἱερὸν χόσμον ἀναχομισθῆναι 
παρ᾽ αὐτῶν τῶν νενιχηχότων τῇ μάρτυρι οἵ καὶ 
παιανίζοντες, χαὶ χορεύοντες, xal ὑμνοῦντες, xat τὸν 
ἐπινίχιον ἄδοντες, τὰ αὐτῆς πάλιν ἀνέθεσαν τῇ μάρ- 
τυρι μετὰ τοῦ xal θαυμάζειν καὶ »:αταπεπλῆχθαι, 
κῶς οὐδ᾽ ἐν ἀχαρεῖ χρόνῳ τῆς τόλμης τῶν ἀναγῶν 
ἐχείνων καὶ ἁλαστόρων ᾿υνέσχετο. « Ὧν μηδὲ νῦν 
ἀνάσχοιο, μηδ ἐπὶ πολὺ τὴν χαθ᾽ ἡμῶν τῶν σῶν 


obrutis et oblivione exoletis obscuratisque, ei me- 
moriam ordinis, loci, modique quo facta sunt, effu- 
gientibus, apposite riteque colligendis. Referam 
tàmen, quod vix magna diligentia conquisitum et 
Investigatum, ab eadem pro se templique sui de- 
fensione factum, maxima cum admiratione indaga- 
vi, ac non nisi difficulter deprehendi. Ferunt scele- 
ratos hosce homines, non sine fraude nostra nobis 
finitimos, nonnunquam, quod hostes solent, hoc ex 
templo przedas egisse; interdum vero impotenti ac 
tyrannico dominatu omnia hic sibi vindicasse, 
omnia diripuisse; denique incursione aliquando 
facta, id ipsum templum, quippe multo auro abun- 
dans, et complurimis aliis divitiis locupletatum, 
cepisse ac suljugasse, sacrisque thesauris expilatis 
Lestrygoniam patriam suam — festinasse, duobus 
hisce elatos ac letitía gestientes, et quod martyrem 
scilicet vicissent, et repente divites evasissent. At 
virgo eum aliquantulum ipsorum termeritati con- 
cessisset ; scilicet υἱ ingrederentur, spolíarent, 
eonvasarentque sacrum ornatum, eoque facto exce« 
derent, seseque ín fugam darent ; ita eorum 
exercitum fertur fuisse ludificata. Nam fugientibus 
in urbem suam 9944 L:estrygoniam ( quie ad occa- 
sum nobis totique plagz orientali sita est, crebris- 
que et qui ad nubes usque sese attollunt montibus 
disterminata ), preecipuum amentiz eorum perfu- 
gium, aspectum ipsis immutans, mentem Íinver- 
tens, ét orientem versus, ac ad. subjectum orienti 
campum sine labore, sine strepitu, omnes simul 
compellens, militibus nostris ad expeditam cede: 
aptavit. Qui re intellecta, dolore tanti facinoris, ei 
numinis instinctu, in ea quz dixi loca, prona et 
equitatui aceommodata, delati, emnes cujuscunque 
illi statis, jugularunt; idque tanta celeritate, ut 
eodem die tanta hominum ezsdes et. egpta et finita 
fuerit, trophzeumque statutum, et sacra ornamenta 
ab ipsimet victoribus martyri reportata : qui pzea- 
nà canentes, exsultantes, landes divze przedicantes, 
et carmen parte victori decantantes, quie martyris 
erant, eidem rursus dedicaverunt; adinirantes simul 


* Additum erat in nostro ms. xai ὑπερέπτη. * Putolegendum τὸ δὲ (seu τῷ δὲ) πάντα. * 4]. οὕτω. " ἀγ- 
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et obstupescentes, quomodo nec. momento temporis τροφίμων ὕδριν αὑτῶν xal ἀπόνοιαν ἐκταθῆναι σνγ- 


istorum impurorum grassatorum impudentiam impu- 
nitam tulisset. « Quos neque nunc toleres, o virgo, 
neque diutius iminZhem ipsorum conira nos alu- 
mnos tuos vecordiam intendi sinas : mala enim in- 
toleranda, nec diutius ferenda perpetimur. Ad exi- 
tium | siquidem et internecionem omnes vergünus : 
ecclesi: procubuere; urbes, agri, pagi, domus incli- 
nate jacent. Omnes undique ingemiscunt, et lamen- 
lantur, unicam tantum banc spei sibi ob oculoa 
sponsum ac regem tuum intercessionem, opemque 

Quod ergo sciat virgo, pro ea qua valet graiia 
atque potentia, quibus opus est opitulari; quique 
ipsam inolestia aliqua contristant, inolestiam | vicis- 
811}, camque non mediocrem procurare; praesertim 
«quos non inediocria, sed prorsus nefaria aduwisisse, 
atque in aliquam thesauri sui partem (sive homo 
siL, sive instrumentum divino cultui destinatuui) 
debacchatos fuisse senserit, non obscure, qua ἃ 
nobis jam dicta suut, testificantur : per qua, quo- 
modo hoftes supervenerint, et quo pacto abcesse- 
rint, declaratur; quibus nec lioc saltem concessum 
fuit, ut vcl unus ad accept:e cladis nuntium apud 
suos referendum superesset. Ut enim martyr bene- 
liciis ornare, qui recte in vita se gesserint : ita et 
suppliciis impios, 995 nefariaque audeutes, affi - 
cere novit; Christi regis, ipea quidem sententia, in 
boc exemplum imitata : a quo ut multa jam olim 
cum benevolenti: tum ir: argumenta, operaque in 
lhoinines edita exsisuunt, ita nunc quoque edi repe- 
riuntur. Benevolentie quidem, ut in. Niniven civi- 
tatem, qux univerea, tanta civium frequentia no- 
bilis, pauculis poenitentiz: lacrymis salutem conse- 
cuta, et exaltata fuil : irae rursus in. Sodomitarum 
et Gomorrlizorum urbes, totamque illam gentem 
universali exitio, propter pertinacem et inflexibilein 
ipsorum perveisitotem, condemnatam. llla igitur 
qua bactenus recensui, cujusmodi sit martyr in 
uiramvis partem, satis sunt argumento. Sed ad alia 
progrediendum eet, ex quibus maxime illam 
irascentem et suppliciis peccata nefariosque ausus 
compensantem videre licet; el hac ratione, aut 
ad saniorew mentem — statuuique. melioreui eos 
reducenten; aul denique quorum improbitas eo jam 
devenit, ut admonitionem emendJationemque non 
admittat, vita illos expellentem, et quod reliquuin 
est, ulcisceniem. Agedum ergo, δὶ videtur, meino- 
riam miraculi, quod nostra atate accidit, repeta- 
mus : quo verbis nostris lestiminium — accedat; 
pristoque sint, qui clara voce eisdem 56 suffraga- 
turos profiteantur. Neque vero illi tres aut quatuor 
iutegra, populique universi, et qui ab oriente ad 
Asuum extenduntur, Fama euim miraculi, et horior 

All. 

Marianus itaque quidam Tarsi Cilicis urbis epi- 
scopus erat, Que uibs pulchritudine, maguitudiue, 
ceterisque oinamentis, quibus splendida opuleuta- 
que censeri possit, gloriatur : tuin. quod. prima 


* f, ἐπιγαυρουμένης. 


χωρήσοις. Οὐδὲ γὰρ οἶστὰ ἡμῖν ἔτι οὐδὲ Extpopnzà 
τὰ χαχά " πρὸς ἀπώλειαν ὃὲ xal πανωλεθρίαν ἴδη 
πάντες νενεύχαμεν, χαὶ εἰς γόνυ χεχλίχασι μὲν αἱ &x- 
χλησίαι, χεχλίχασι 65 πόλεις xal ἀγροὶ, καὶ χῶμα, 
χαὶ οἶχοι. Πάντες δὲ πάντοθεν ὀδύρονται, πρὸς μίαν 
Ecc ταύτην ἐλπίδα πάντες ἀφορῶντες, τὴν παρὰ aco 
πρεσθείαν, καὶ τὴν παρὰ τοῦ σοῦ νυμφίου χαὶ βασι- 
λέως Χριστοῦ βοήθειαν. » 


propositam habentes, tuam. «οἰ σοὶ apud Christuia 
ab ipso nobis ferendam. » 


B 


C 


Ὅτι δὲ, μεθ᾽ ἧς: ἔχει χάριτος xal δυνάμεως εἰς τὸ 
βοηθεῖν, οἷς ἂν δέῃ βοηθεῖν οἷδε, χαὶ τοὺς λυποῦντας 
ἀντιλυπεῖν, xai λυπεῖν o) μέτρια" μάλιστα οὖς ἂν 
αἴσθηται οὐ μέτρια πλημμελοῦντας χαὶ δυσσεξοῦν- 
τας, χαὶ sl; τι τῶν αὐτῆς ἐμπαροινοῦντας χειμὴ- 
λίων, ἤτοι ψυχικῶν, ἦτοι xa λειτουργιχῶν, οὐ μιχρὰ 
μὲν ἀπόδειξις xal τὰ ἄρτι ῥηθέντα ^ ὅπως ἐπέστησαν 
οἱ πολέμιο!, xal ὅπως ἀπήλλαξαν, μηδὲ τὸν ἐροῦντα 
fj μηνύσοντα τοῖς οἰχείοις τὸ πάθυς χαταλεῖψαι avy- 
χωρηθέντες. Ἑπισταμένη γὰρ εὐποιεῖν ἡ μάρτυς 
τοὺς εὖ τι δρῶντας χατὰ τὸν βίον, ἐπίσταται xai xo- 
λάζξειν τοὺς ἀσεόεῖς xal ἀνόσια τολμῶντας " τὸ τοῦ 
Χριστοῦ βασιλέως, οἶμαι, μιμουμένη, παρ᾽ οὗ πολλά 
«z φιλανθρωπίας ἔργα, xaX ὀργῆς τεχμήρια εἰς ἀν- 
θρώπους, πάλαι τε γεγένηται, χαὶ νῦν ἔστιν εὑρεῖν 
ἔτι γινόμενα. Ἐπὶ φιλανθρωπίας μὲν τὴν Νινευὴν 
πόλιν ὅλην χαὶ πολυάνθρωπον, ἐξ ὀλίγων δαχρύων 
μετανοίας σωθεῖσάν τε χαὶ ὑψωθεῖσαν * ὀργῆς δ᾽ αὖ 
πάλιν τὰς Σοδομιτῶν χαὶ Γομοῤῥητῶν πόλεις, χαὶ 
ὅλον ἔθνος πανιυλεθρίᾳ χαταδιχασθὲν, δι᾽ ἀνουθέτητον 
xai ἀμετάδλητον πονηρίαν. Κἀχεῖνα μὲν oov, ἅπερ 
ἔφην, ἱκανὰ τεχμήρια τῆς μάρτυρος. Καὶ ἐφ᾽ ἕτερ 
δὲ βαδιστέον, ἀφ᾽ ὧν ἔστι μάλιστα χαὶ ὀργιζομένην 
ἰδεῖν, xai τοῖς πταίσμασιν, ἦτο: τολμήμασιν ἀντι- 
παραμετροῦσαν τὰς τιμωρίας, χαὶ οὕτως f) σωφρο- 
νίζουσαν χαὶ διορθουμένην, ἣ χαὶ τέλεον ἀναρπά- 
ζουσάν τε τοῦ βίου χαὶ τιμωρουμένην λοιπὸν, ἐφ᾽ 
ὧν ἀνουθέτητόν τε μάλιστα, καὶ ἀσωφρόνιαστον γεγέ- 
νηται τὸ χαχόν, Kal, εἰ δοχεῖ, φέρε τοῦ χαθ᾽ ἡμᾶς 
τέως γεγονότος μνημονεύσωμεν θαύματος " ἵνα μοι 
xai πρὸς λόγον ἡ μαρτυρία γένηται, xal πλησίον 
ὦσιν οἱ ἀναθησόμενοί τε καὶ μαρτυρήσυγτες. Οὗτοι 
δέ εἰσιν, οὐ τρεῖς, οὐδὲ τέσσαρες " στενός τις xai 
ὕποπτος; ἀριθμός * ἀλλ᾽ ὅλαι πόλεις, xax ὅλοι Or uot, 
xai οἱ μέχρις τε ἡμῶν ἀπὸ τῆς ἑῴας παραγινόμενοι, 
καὶ αὖ πάλιν οἱ ἀφ᾽ ἡμῶν, xal οἱ μέχρι τῆς ᾿Ασίας 
ἐχτεινόμενοι. Καὶ γὰρ διὰ πάντων τὸ θαῦμα δεδρά-. 
μῆχε, καὶ ἡ ἐπὶ τῷ θαύματι γεγοννΐα φρίχη τε xal 
ἔχπλυξ'ς. 


Δ τ} sunt, exiguus et suspectus numerus; sed urbes 


"os usque accedunt, quique a nobis rursum in ipsaui 
»Inporque ex eo enatus, omnia longe lateque pervasit. 


1", 

"Hv τοιταροῦν Μαριλχνός τις Ταρσῶν τῶν χᾶ- 
τὰ τὴν Κιλιχίαν ταύτην ἐπίσχοπος, πόλεως ἐπέ τε 
χάλλει xal μεγέθει, xai οἷς ἂν ἁπλῶ; πόλις λαμπρὰ 
γα! εὐδαίμων γνωρ!:σθείη, πᾶσιν ἐπιγαυρουμένη !, 
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xal τὸ πρώτην μάλιστα τῆς ἑῴας ἀνίσχειν, xat πρώ- A erientalis tractus exsistat, primaque illis, qui ex 


τὴν πάλιν προσθάλλειν τοῖς ἐξ ὁποίας οὖν γῆς ὁρμω- 
μένοις πρὸς τὴν ἑῴαν * τὸ δὴ μέγιστον χαὶ περιφα- 
νέστερον, τὸ πόλιν εἶναι τοῦ μεγίστου xai θεσπεσίου 
ἀποστόλου Παύλου. Οὗτος τοίνυν ὁ Μαριανὸς, φύσει 
τε ὧν εὐχερὴς xal εὐπαρόξυντος, διενεχθεὶς δὲ xal 
πρὸς τὸν Δεξιανὸν, xat αὑτὸν ὄντα τότε τῇ: Σελεὺ- 
' χείας ταύτης ἐπίσχοπον, ὡς ἄλλως μὲν ἀμύνασθαι 
᾿οὔχ ἴσχυσεν" οὔτε γὰρ Μαριανῷ τοσοῦτο ἦν τὸ δύ- 
νασθαι, ὥστε τοτούτου χρατἧσαι ἀνδρός " οὔτε ἦν 
Δεξιανοῦ τὸ εἶξαι ἀνδρὶ μὴ μάλα ἐῤῥωμένῳ μηδὲ 
φρενήρει" διά τε τῆς εἰς τὴν μάρτυρα παροινίας χαὶ 
ὕδρεως αὑτὸν ἀμύνασθαι λοιπὸν ἐπειρᾶτο. Ὃ xal 
αὐτὸ uiv τεχμήριον μέγιστον τῆς τοῦ ἀνδρὸς ἡλιθιό- 
πητος, τὸ οὕτω δεινοῖς xat ἀδυνάτοις ἐπιχειρῆσαι 
πράγμασιν" ἐπειράθη δ᾽ οὖν ὅμως. Καὶ γὰρ ἐνσοτά- 
σης τῆς Παρθενικῆς ἑορτῆς, καθ᾽ ἣν πᾶς τις, μάλι- 
στα Κιλίχων, ἔθει χαὶ θεῖ δὲ ἔτ! πρὸς ἡμᾶς, xol μέ- 
χρ'ς ἂν τιν ἄνθρωποι, ἐπὶ τιμῇ μὲν τῆς μάρτυρος, 
ὠφελείᾳ δὲ τῆς ἐχυτηῦ ψυχῆς ἔχαστος " ὥστε στενο- 
χωρεῖσθαι μὲν τὴν γῆν, στενοχωρεῖσθαι δὲ τὴν θά- 
λασσᾶν, χατὰ δήμους, χατὰ οἴχους,͵ κατὰ γένη πάν- 
πων ἐνταυθοῖ συῤῥεόντων * οὗτος διαναστὰς, χατὰ 
τὴν οἰχείαν αὐτοῦ ἐχχλησίαν, ἀπαγορεύει πᾶσι xal 
.ἀποχηρύττει τὴν 6; ἡμᾶς vs χαὶ τὴν μάρτυρα ἄφ- 
t&v. Καὶ τοῦτο ἣν μεγίστη ἀπειλὴ xal ἄμυνα χατὰ 
"ποῦ Δεξιανοῦ, τὸ χαὶ τῆς ἑορτῆς τὸν συνήθη χόσμον 
περιελεῖν, καὶ τῶν ἐπὶ τῇ ἑορτῇ τῆς μάρτυρος συν- 
τρεχόντων ἀνθρώπων ἀποσυλῆσαι τὴν παρὰ τῆς μάρ- 
τυρος εὐλογίαν. ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἔφθη τοῦτο ποιῆσας, xal 
δίχην ἔδωχε τῆς ἀνοίας, fjv οὖν ἀπονοίας. Οὔτε γὰρ 
εἰς πέλπτην ἢ Extnv ἡμέραν ὁ Καπανεὺς οὗτος 
ἐπεδίω τῇ θρασύτητι ταύτῃ. Τὸ δὲ χαὶ ὅθεν τοῦτο 
Ὑέγονε δῆλον, ὡς κατ᾽ ὀργὴν τε xal μήνιν ἀνηρπά- 
σθη τῆ: μάρτυρος, χαλὸν δὲ τοῦτο εἰς μέσον εἰπεῖν. 


IA. 

Κάττωρ τι;, ἀνὴρ βέλτιστος, ἐχ μὲν τῆς Av- 
χαονίας τὸ γένος ἕλχων, τὴν δὲ Σελεύχειαν ταύτην 
οἰχῶν, καὶ τὴν ἐπάρχοις ὑπηρετουμένην διέπων στρα- 
τείαν, οὗτος xa*' αὐτὴν τῆς πάνηγύρεως νυχτεγερ- 
σίαν, ὄψιν ὁρᾷ τοιαύτην" τὴν παρθένον αὐτὴν μετὰ 
ἀγριωτέρου xal σχήματος χαὶ βλέμματος xal βαδί- 
ματος ἀνὰ τὴν πόλιν ἄπασαν περιθέουσαν,, vai τὰς 
χεῖρας συχνότερον ἀποχροτοῦσαν, xai τὸν Μαριανὸν 
xaX τὴν ὕδριν ἀναδοῶσαν, καὶ τὸ ἤδη λήψεσθαι δίχην 
ἐπαπειλοῦσαν. Τὸ δὲ fiv ὕπαρ λοιπὸν, οὐκ ὄναρ ἔτι. 
Τῇ γὰρ ὄψει ταύτῃ εὐθὺς xat ὁ ἐκείνου θάνατος ἐπ- 
ηχολούθησεν - ὡς συμδῆναι χατὰ ταυτὸν [χρόνον 3] 
ἄμφω, χαὶ τὸν Κάστορα διηγεῖσθα: τὴν ὄψιν, xat 
τινας ἑτέρους τὸν Μαρ:ανοῦ θάνατον ἀπαγγέλλειν" 
ὡς xai πᾶσιν ἅμα πολλὴν ἐγγενέσθα. φρίκην, xat 
οὐχ οὕτως ἀπὸ τοῦ πράνματ,;, ὅσον ἀπὸ τοῦ τάχους. 
Καὶ τοῦτο μὲν ὧδέ τε ἔσχεν, χαὶ ὧδε ἐτελεύτησε. 
Καὶ ἑτέρου δὲ, οὐ μάλα τούτου χείρονο;, πεύσεσθε 
θαύματος, δι᾽ ὀργῆς μὲν ἐπιτελεσθέντος xo* τούτου, 

οὐ μέχρι δὲ θανάτου τὴν ποινὴν ἐσχηχότος. 


8. al. deest. 


* al. αὖν. ? deest v. c. 


quacunque regione í|n orientem proficiscuntur ; 
quodque przcipuum est et gloriosissimum, quod 
patria sit maximi et divini Pauli. Huic igitur natura 
levi, et ad iram facili, cum Desiano, qui ipse 
quoque tum temporis Seleuciz hujus episcopus erat, 
nescio quid controversix€  intercedebat. Cumque 
aliter se ulcisci non posset 996 (ueque enim 
Marianus ea polestate valebat, qua tanto viro su- 
perior esset : neque ex dignitate Dexiani erat illi 
cedere, homini nempe non valde potenti aut. corda- 
to), contumelia et injuria in martyrem illata, se de 
illo deinceps vindicare conatus est. Quod ipsum 
quoque hominis dementi& argumentum fuit evi- 
dentissiinum; quod facinus tam atrox quodque effici 


B omnino nequiret tentare auderet : ientavit tamen. lu» 


stante namque virginis festo, quo omnes, przesertün 
Cilices, ad nos concurrebaut (ut etiamnum concur- 
runt, et quoad homines erunt, idem a singulis flet, 
cum martyris venerande, tum animarum suorum 
privati commodi causa:ita ut et terra el mare coangu- 
stetur prz: multitudine populorum,domorum, familia- 
rum huc confluentium), ille exsurgens, in ecclesia 
sua publico edicto profectionem huc ad nos et ad 
martyrem fieri vetat. Atque bec maxima contra De- 
xianum comminatio illius et vindicta fuit, solitum 
nempe festi ornatum detrabere, martyremque laudi- 
bus, ab iis, quiad festum hoc concurrunt, tribui con- 
suetis, spoliare. Sed cum vixdum tale quid perpe- 
trasset, suze stultitize, seu dementize potius, poenas 
dedit. Neque enim ultra quintum aut sextum. diem 
Capaneus ille temeritati isti sux: supervixit, Undo 
autem constiterit, causam ipsius exilii gravissi- 
mam martyris iram fuisse, ob eamdemque de medio 
fuisse sublatum, operz pretium erit et hoc in me- 
dium afferre. 
XIV. 

Castor quidam, vir optimus, genus ex Lycaonia 
ducens, at Seleuciam nostram incolens, et exerci- 
tum, prefectis provincie parentem, adiministrans, 
hanc in eodem hujus [esti pervigilio visionem 
vidit : virginem nempe immitiori oris habitu, aspe- 
clu, graduque citato per totam urbem cursitantem, 
δι manus frequentius complodentem, Marianuin- 


D que et ejus in. se injuriam clara voce accusan- 


tem, suppliciumque se mox de illo sumpturam 
comminanlem. Quse ves vere ipsi per visum oblata, 
et hon somnium fuit; statim enim mors illius est 
cousecuta. lta ut duo liec eodem. eveneriunt. tem- 
pore : ut scilicet Castor visionem suam referret, οἱ 
alii quidam nuntium de Mariani morte apportarent, 
297 Unde maximas omnes horror incessit; non 
tan: ob rei eventum, quam ob eventus celeritatem. 
Atque id hoc modo se babuit, eoque fiue fuit termina- 
tum. Sed aliud miraculum, hoc non valde deterius, 
audietis : ab irata quidem et hoc perpetratum, non 
lamen poema mortis conclusum. 
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Quidam in hae curia orator Eusebius nomine, 
eujus hodieque magna nominis celebritas ob inge. 
nuitatem, sermonis leporem, comitatem, quodque 
fidei esset integerrima ; hic, inquam, Ilyperechium, 
dum in vivis ageret, partim quod ex una urbe Da- 
malide et Sanda ab Hercule Amphitryonis (ilio 
condita oriundi essent; partim vero ob viri soler- 
dam, etin omni virtutum genere praestantiam, in 
summo amore ac prelio habebat, Quem proinde 
in liac ipsa urbe Seleucize mortuum, etiam in iis 
qui ad justa funerea attinent, magnificentissime 
cohoneslare cupiens ( majoreu autem et ampliorem 
sullum alium honorem esse arbitrabatur, quain 5] 
exsequi: ei flerent, et sepeliretur in. martyris teum- 


Τῶν γάρ τις ἀμφὶ τὰ ἀρχαῖα ταῦτα ῥητὄρων, 
Εὐσέθδιος δὲ ἣν ἐκεῖνος, οὗ πολὺ χλέος ἔτι καὶ νῦν 
ἔστιν ἐπί τε εὐγενείᾳ xal εὐμουσίᾳ καὶ ἡμερότητι 
τρόπων, xaX τὸ λίαν εἶναι πιστός" οὗτος τοίνυν 
Ὑπερέχιον τὸν ? πάνυ ζῶντά τε ἄγαν ἐφίλει, xal 
περὶ πολλοῦ ἐποιεῖτο χαὶ γὰρ Ex jud; πόλεως ὥρ- 
μῆντο τῆς Δαμαλίδος τε xai Σάνδα τοῦ ἩἫ ραχλέος 
τοῦ ᾿Αμφιτρύωνος. Τοῦτο ? δὲ xal ὡς ἄνδρα δεξιόν 
τε χαὶ πᾶσαν ἀρετὴν ἄχρην" χαὶ τεθνεῶτα χατὰ 
ταύτην τὴν Σελεύχου πόλιν ὑπερτιμῆσαι, xiv τοῖς 
xatà τὴν ὁσίαν ταύτην, ἐδούλετο. Μείζονα δὲ καὶ 
περιφανεστέραν ἄλλην οὐχ ἡγεῖτο ταύτης τιμὴν, ὃ 
τὸ χηδεῦσαι xal θάψαι τοῦτον ἐν τῷ τῆς μάρτυρος 
νεῷ. Καὶ δὴ δεῖται περὶ τοῦ μεγίστου τούτου καὶ 


plo) ἃ Maximo *, praclarissimo  sanctissimoque B θειοτάτου ἀνδρὸς, τοῦ Μαξίμον λέγω, τοῦ τηνιχαῦτα " 


viro, hujus tum ecclesie antistite, petit, quo id 
sibi facere, et Hyperechium in dextera et ad meri- 
diem speclante templi martyris portícu inhumare 
liceat. Quod cum Maximus, vir admiratione dignus, 
quod honiinem revereretur, fleri perinisisset : in- 
gressi templum quibus curz est sepulera conficere, 
«um opus aggrederentur, et pavimentum incidere 
inciperent, repente martyr his intervenit , ipsos 
increpans, audaciam  aecusans, verbis castigans, et 
vt recederent imperans. At illi initio quinam esset 
ignorantes ( neque enim rem adeo inopinabilem et 
conjectu difficilem comprelendere poterant ) reces- 
serunt tamen, aliquantulum de incepto remittentes : 
dein denuo rem adortis iterum martyr presto fuit, 
asperius iraeundiusque eos de catero intuita el 
(ut solet evenire in. rebus qu: acerbius discru- 
ciant) extemple ita. exanimavit, ut nullum illorum 
membrum non contremisceret ac concuteretur 
(terribilis enim wnartyr est, non solum ubi vires 
suas exserit; sed etsi quem ex iis, qui talem aspe- 
cium commerili sunt, fortibus tantum oculis aspiciat), 
2998 p»rumque abfuit, quin vitam quoque ipsis 
eriperet; atque ita aliorum manibus deiuceps opus 
haberent, quo ipsimet tumulo mandarentur : nisi 
b reverentiam Maximi ab illis sibi abstinendum 
duxisset, Cui tàmen Maximo noctu apparens cuin 
magna ipsum exprobratione monuit, « ne ita tem- 
plum contemptui haberet, ut fetorem. coemeteriorum 
sepulcrorumque in illud inferret. Nihil enim com- 
mercii esse locis ad orandum destinatis, cum sepul- 
turis : preterquam, si quis € vita egressus vere mor- 
tuus non sit, sel Deo vivat, dignusque sit, qui eaden 
domo ἃς tecto cuin. martyribus ulatur; quemadino- 
dum divinus ille Symposius, ut divinus item Samus 
ille, et si quis alius proxime ad illos accesserit. » 
X VI. 


Quo tempore ἐς hioc. miraculo s ribelia: ( neque 
enim decet ut, quod mihi tune per martyrem acci- 
dit, reticeam), tale quid mibi obvenit. Indiligentior 


t Hujvs Maximi mentio est apud Nicephor. lib. xi, c. 9. et Socrat. lib. vi. c. 5, 


νὐν. ὃ. τοῦτον. " al. χαὶ τηνιχ. P ὡς tpy. f. 


τῆς ἐχχλησίας ταύτης προεδρεύοντος, ἐφεῖναέ οἱ 
θάψαι τὸν Ὑπερέχιον ἔνδον τοῦ νεὼ τῆς μάρτυρος 
ἐν δεξιᾷ τε xal τῇ κατὰ μεσημόρίαν στοᾷ. Τοῦ δὲ 
θαυμαστοῦ Μαξίμου xal δυσωπηθέντος τὸν ἄνδρα 
καὶ ἐπιτρέψαντος, εἰσελθόντες, οἷς τοῦτο ἐν σπουδῇ 
τὸ ποιεῖν τάφους, ἔργου * τε ἥπτοντο, καὶ λαξεύτιν 
ἤρξαντο τοὔδαφος * xal πως ἀθρόως ἐπέστη τούτοε; 
ἡ μάρτυς ἐπιτιμῶσα, ἐγχαλοῦσα τόλμης αὐτοὺς, 
ἐχπλήττουσα *, xal ὑποχωρεῖν ἤδη παραχελευομένη. 
Οἱ δὲ τὴν μὲν ἀρχὴν ἥτις xal ἣν ἠγνόησαν " οὐδὲ 
γὰρ ἦν ἐχείνων τὸ οὕτω παράδοξον xal δυστέχμαρ- 
τὸν πρᾶγμα καταλαδεῖν᾽ ὑπεχώρησαν δ᾽ οὖν Ope; 
ὡς xai μιχρὸν ἐνδόντες, xal αὖθις ἐπεχείρησαν. 
Παρέστη χαὶ ἡ μάρτυς αὖθις αὐτοῖς, ἐμδριθέστερον 
δὲ χαὶ ὀργιλώτερον εἰς αὐτοὺς ἀπιδοῦσα λοιπὸν, 
καὶ, οἷα τῶν ἄγαν χαλεπαινόντων " ἐστὶν, ἄπνους 
μὲν αὑτοὺς παραχρῆμα ἑποίησεν, ὡς μηδὲν μεῖναι 
τῶν μελῶν ἄτρομον ἢ dxXóvntov: φοδερὰ γὰρ d 
μάρτυς, οὗ χινοῦσα μόνον τὴν ἰσχὺν, ἀλλὰ γὰρ xol 
βλέπουσα ἀτενὲς πρὸς οὺς ἂν xa δενθείη τοιούτου 
βλέμματος * μικρὸν δ᾽ ἂν xal τῆς ζωῆς αὐτοὺς ἀπέῤ- 
ῥηξεν, ὡς χαὶ ἑτέρων λοιπὸν εἰς τὸ ταφῆναι δεηθῆναι 
χειρῶν, εἰ μὴ αἰδοῖ * τοῦ Μαξίμου τούτων μὲν ἐφείσατο. 
Αὐτῷ δὲ τῷ Μαξίμῳ μάλα ὀνειδιστιχώτερον νύκτωρ 
ἐπιστᾶσα, παρΐνεσε « μὴ οὕτω τοῦ νεὼ χαταφρο» 
νητιχῶς ἔχειν, ὡς τὴν τῶν πολυανδρίων χαὶ τάφων 
δυσωδίαν εἰς αὐτὸν μεταφέρειν. Μήτε εἶναί τι 
κοινὸν τάφοις xal εὐχτηρίοις οἴχοις  φλὰν εἰ μή τις 
ἄρα καὶ νεχρὸς γεγονὼς μὴ εἴη νεχρὸς, ἀλλὰ ζῇ τε 
τῷ θεῷ, χαὶ ἄξιος f| τοῦ xal μάρτυσιν συνοικεῖν 
καὶ ὁμοστεγεῖν" ὡς Συμπόσιος ἐχεῖνος ὁ θεσπέσιος, 
ὡς Σαμὸς ἐχεῖνος ὁ θεῖος ἀνὴρ, ὡς εἴ τις ἄλλος παρα- 
πλήσιος ἐχείνοις. » 


Iq". 
Ἐν ᾧ γε χαιρῷ τὸ * περὶ τοῦ θαύματος τού- 
του ἐποιούμην γράφειν !** οὐδὲ γὰρ τὸ τότε pot παρὰ 
«-ἧς μάρτυρος ὑπάρξαν σιωπῆσαι καλόν" συμόαίνει 


* AJ. Ὑπερέχιόν τε 
f. τῆς 


. " ἐπιπλήττουσα in marg. erat : al. ἐχπληττουένη. 
ἄγαν χαλεπαινούσης. 5. 4]. αἰδώ. ? foit, τὴν, 1* f. γραφήν. 
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τι xai τοιοῦτο. Ὁλιγώρως μὲν γὰρ εἶχον ἤδη περὶ A jam et segilor eram ig miraculis ejus. conquirendis. 


τοῦ συλλέγειν xal γράφειν αὐτά“ ὡς ταῦτα ὁμο- 
λογῶ" xal ῥᾳθύμως ἡπτόμτν λοιπὸν χαὶ δέλτου 
xai γναφίδος, ὡς ἂν καὶ ἀπειρηχὼς λοιπὸν περὶ τὴν 
«ὧν θαυμάτων τούτων ἔρευνάν τε χαὶ συλλογήν. 
Οὕτω δὲ ἔχοντι ἐμοὶ χαὶ χασμῶντι ἔδοξεν ἡ μάρτυς 
πλησίον ἐν ὄψει μου παραχαθέξεσθαι, οὗπερ xal 
ἔθος ἣν μοι τὴν πρὸς τὰ βιδλία ποιεῖσθαι συνουσίαν " 
χαὶ ἀφαιρεῖσθσί μου τῆς χειρὸς τὴν τετράδα, ἐν ἧπερ 
καὶ ταῦτα ix τῆς δέλτου μετεγραφόμην᾽ xal δὴ xai 
ἀναγινώτχειν ἐδόχει quor, xat ἐφέδεσθαι, xal μει- 
διᾷν, χαὶ ἐνδείχνυσθαί μοι τῷ βλέμματι, ὡς ἀρέσχοι 
πότε τοῖς γραφομένοι;, καὶ ὡς δέῃ ! με. ἀναπληῤῶσαι 
τὸν πόνον τοῦτον, χαὶ μὴ ἀτέλεστον χαταλιπεῖν, μέ- 
χρὶς ἂν ἐξῇ μάλιστα, ἃ ἕχαστος οἷδε, χαὶ ἅπερ σὺν 


conscribendisque, ut. culpam meam fatear; animo- 
que deinceps remissiore pugillares et stylum ca- 
pessebam, quod de illorum indagatione et colle- 
ctione desperarem. Cui ita affecto et oscitanti visa 
mihi martyr juxta assidere, ubi cum libris congredi 
soleo ; et quaternionem, in quo. lise mea manu ex 
pugillaribus transcripta erant, auferre et legere, 
aique gaudere, et subridere, ipsoque vultu signifi- 
care, quasi hismeis scriptis oblectaretur ; innuere- 
que iustitutum a me opus absolvi oportere, nequo 
imperfectum relinqui ; quoad quz quisque novisset, 
quaeque a singulis adhibito studia intelligi possent, 
discere liceret. Unde effectum est, ut post visionem 
illam, tíimoremque ex eo mibi concitatum, alacrior 


ἀχριδείᾳ δυνατὸν, παρ᾽ ἐχάστου μανθάνειν. Ὥστε με B postea evaserim ad pugillares et stylum in manus 


μετὰ τὴν ὄψιν ταύτην δέους τε πληρωθῆναι xal προ- 
θυμίας ὑποπλησθῆναι, xal ἅψασθαι πάλιν δέλτου 
καὶ γραφίδος, χαὶ τοῦτο ποιεῖν μέχριπερ ἂν αὐτὴ 
κελεύῃ. ᾿ 

IZ. 

Παραπλησίας δὲ, xaV οἵας εἶπον, ὀργῆς xoi 
ἐπιτιμήσεως xal ὁ Δεξιανὸς ἐπειράσθη ποτέ " ἔπει- 
ράσπθη δὲ ἐπὶ πλημμελήματι οὐ τοιούτῳ μὲν, λυπή- 
σαντι δὲ ἄγαν τὴν μάρτυρα. Καὶ γὰρ ἐνθένδε ποθὲν, 
ὡς οἶμαι, καὶ ἀπελείπομεν τὸν λόγον. Τῶν προσοι- 
σόντων " χαὶ συνοίχων τούτων ἀλητηρίων ποτὲ τὰ 
τὴδε πάντα χαταθεόντων τε xai ληϊζομένων, xol 
Μυσῶν λείαν * ποιουμένων τὰ πράγματα (21) " ὡς 
χαὶ πόλεις ἀνδραποδίζεσθαι, xal χώμας παρασύρε- 


resumendos, idemque faciendum, quoad ipsa jusse- 
rit. 


X VII. 

Non dissimilem ejus, quam dixi, iraur atque 
expostulationem ipse quoque Dexisnus aliquando 
expertus est, ob erratum. nop quidem adeo grave, 
ex quo (amen martyr molestlam accepit. Etenim 
hic fere, opinor, aliquando sermonem tostrum in- 
termisimus. Accolis istis vieinisque 499. grasssto- 
ribus omnem hanc regionem incursione aliquande 
infestantibus ac diripientibus, eunctaque Mysorum 
predam (ut in proverbie est), facientibus : adeo 


σθαι, xal ἀγροὺς xal οἴχους ἐπιχλύζεσθαι, καὶ μηδὲν C ut civitates in servitutem | redigerentur, vici diri- 


εἶναι τὸ διαφεῦγον τὴν ἐχείνων ἐπιδρομὴν xol ὁρμὴν 
xal λύτταν" εὐλαδηθεὶς δὲ ὁ Δεξιανὸς, οζάπερ &- 
θρωπος (ἔτι γὰρ πρόεδρος * τῶν τότε φυλάχων ἦν), 
μήπως τὸ φρούριον ὃ πρόχειται τῷ νεῷ ὑπὸ τοῖς 
πολεμίοις γένηται, χαὶ αὐτὸς ὁ νεὼς; ὡς πολλῶν 
χρημάτων μεστὸς, πάντα τῶν ἐν χρυσῷ χαὶ ἀργύρῳ 
κόσμον περιελὼν, μεταχομίζει τοῦτον ἐν τῇ πόλει, 
ὡς ἐν ἀσφαλεστέρῳ xal πολυανθρωπίνῳ χωρίῳ, 
μᾶλλον, ὥς γε. τὸ εἰχὸς, φυλαττομένῳ, Καὶ ὁ μὲν 
τοῦτο ποεῆσας, ἐδόχει τι xal ἀσφαλὲς xol τῷ χαιρῷ 
πρέπον πεποιηχέναι. Οὔπω δὲ οὐδεμιᾶς διαγενομέ- 
νης ἡμέρας, νυκτὸς ἐκείνης ἐπιλαδούσης, θορύδου 
τε πλήρης ἦν ὁ νεὼς χαὶ ταραχῆς xai βοῆς, τῆς 
μάρτυρος ἄνω τε χαὶ χάτω διαθεούσης, καὶ χατα- 
Ἐρονεῖσθαι παρὰ τοῦ Δεξιανοῦ λεγούσης, ὡς ἀσθε- 


perentur, agri. domusque illorum eluvionibts ob- 
ruerentur, nihilque esset, quod insu'tum impetumne 
que ac rabiem ipsorum effugeret: Dexianus (etenim 
prefectus tum adhuc erat eorum, quibus. templi 
custodiendi cura incumbebat), ut homo veritus, ne 
forsan castellum, quod templo praepositum est, 
ipsumque (emplum multis opibus refertum in ho- 
slium veniret potestatein; oinnem argeuteum au- 
reumque ornatum secum asportans in urbem, ut 
in locum munitiorem, hominibus frequentem, 
inagisque ul verisimile erat tutum, trausfert. Quod 
cum fecisset, cautiorem quidem rationem ac tem- 
pori magis convenientem elegisse videbatur : c:ete- 
rum nondum una die perácta, iustante jam nocte, 
templum tumultu, turba, clamore completum est : 


! al. δέοι. * f. προσοιχούντων. ὃ al. λίαν. * al. τῶν προέδρων τότε φυλάχων ἦν. 


PETRI PANTINI NOTAE. 


(21) Μυσῶν «λείαν ποιουμένων τὰ πράγματα. D Συλλογῇ τῶν παροιμιῶν δημώδων, sed decurtate : 


Δίαν erat in nostro exemplari, nullo sensu: sed 
quem vir doctissimus, dignus Paulo  Leopardo di- 
scipulus, miliique amicissimus Joannes Macarius 
Greveningauus, unius littere ad illain nihili vocu- 
lain , iuterjectione εὐστόχως restituit. Notum pro- 
verbium, Μυπῶν λεία, vel ex uno Demostheue Περὶ 
στεφάνον, ubi οἷν : τὴν Μυσῶν λείαν xaXoupdvr,y 
τὴν ᾿Ελλάδᾳ οὖσαν ὀφθῆναι, Ut jam Hellas Mysorum 
praeda, quod tirar, facta videretur. Videndus 
scholiasieu. Refertur eadem paroemia a Diogeniano 


Μυσῶν λείαν ἐπὶ τῶν χαχῶς διαρπαζομένων. Ot γὰρ 
xat' ἐχεῖνου τὸν χρόνον τοὺς Μυσοὺς ἐλεηΐζοντο. 
Legendum cnim apparet ex nostro Apostolo, Οἱ 
γὰρ xat' ἐχεῖνον τὸν χρόνον λῃσταὶ χαὶ ἀστυγείτο- 
νες, ὥς φησι. Anm νης ἐν πρώτῃ Παροιμιῶν, 
τοὺς Μυσοὺς ἐλεηΐζοντο, μετὰ τὴν τοῦ Τελέφου ἀπο- 
δημίαν. Qui tum vicini praedones. erant, μὲ refert 
Demosthenes prima. Parommiarun, Mysos depreda- 
bantur, post Telephi profectionem. liabet alia, sed 
plura, quam qua nunc quidem describere vacet. 


Ὃς; 
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virgine  »ursum deorsum cursitanle, et, « se con- Α νοῦς, ὡς ἀγενοῦς, ὡς μτὸξ τῷ νεῷ μηδξς τοῖς xatà 


temni ἃ Dexiano, ut imbellem et ignobilem , et que 
nec lemplo suo, ejusque ivinistris auxilio esse 
posset, dictitante. Dexianus, inquit, Christianus, 
sacerdos, et custos meus, alios antevertens, hostilem 
in modum me tractavit, et ornamentis me meis 
spoliavit : quod nec adversariorunrquisquam facere 
ausus fuisset. » llxc cum virgines nonnulle qua 
tum temporis in. templo cubabant intellexissent, 
εἰ ἐχ ipsa martyre vigilantes audivissent ; parum 
abiuit, quiu pre timore, mente moverentur : ueque 
exspectantes dum lucescerel, sed protinus digressa, 
paventes interim, coloreu mutantes, trementes, 
corde palpitautes, rem omnem Dexiano enuntiantes 
narraverunt, Quare ille nec tantillum cunctatus, 


τὸν νεὼν βοηθῆσα: δυναμένης. « 60àsag γὰρ, ὁ Χρι- 
στιανὸς, ὁ ἱερεὺς, ὁ ἐμὸς πάρεδρος, τὰ τῶν πολεμίων 
εἰς ἐμδ διεπράξατο, χαί με ánsxóaunse χαὶ ἀπεσύ- 
λησεν ὃ μηδ᾽ ἄν τις τῶν πολεμίων ἐτόλμησεν. » 
Ταῦτα τῶν ἔνδον τινὲ: τότε χαθευδουσῶν παρθένων. 
xat μαθοῦσαι, xal παρ᾽ αὐτῆς τῆς μάρτυρος ἀχού- 
σαται ὕπαρ, μιχροῦ μὲν xal τῶν φρενῶν ἐξέπεσον 
ὑπὸ τοῦ δείματος “ μὴτε ob τῆς ἡμέρας ἀναμεΐνασαι 
τὸ προοίμιον, ἀπελθοῦται, πάντα τῷ Δεξιανῷ ἀπὴγ- 
Ὑεῖλαν χαὶ διηγήσαντο, ὡραχιῶσαέ τε xal ἀλλο- 
χροοοῦσα!, xai τρέμουσαι, χαὶ τὴν χαοδίαν πάλλου- 
σαι" ὡς τὸν Δεξιανὴν μηδὲ ὅσον ἀναθαλλόμενον 
ἀνασχευάσαι πάλιν ἐχ τῆς πόλεως εἰς τὸν νεὼν τόν 
τε χόσμον, τά τε ἱερὰ χαὶ λειτουργιχὰ σχεύη " xal 


ornatum omnem, sacramque et divino cultui dedi- B οὕτω μόλις ἐχμειλίξασθαί τε xal παῦσαι τῇ;ς ὀργῆς 


calam supellectilem, ex urbe collectam in templum 
restituit, vixque hac ratione martyrem mitigare, 
ejusque irain sedare poluit. Atque lizc quidem talia 
ac totidem fere sunt, quibus imitiores poene sunt 
persolute, quz quidem ad nostram notitiam perve- 


ταύτης τὴν μάρτυρα. Καὶ ὅσα μὲν ἡμερωτέρας τε- 
τύχηχε δίχης, τοιαῦτά τε xal τοσαῦτα, ὅσα γε εἰς 
ἡμᾶς Ἦλθεν’ ὡς τά γε λαθόντα, ἄπειρά τε xal οὐχ 
ἀριθμητά. “Α δὲ ἐμδριθεστέρας τε λοιπὸν xaX αὐστὴ» 
ροτέρας ἔλαχε τιμωρίας, ἤδη δειχτέον. 


nerunt : nam illa qux ignota adhuc latent, numero prorsus sunt infinita. Qua vero graviore et acer- 
biore supplicio multata fuere, nunc in medium sunt efferenda. 


XVIII. 

300 Festum erat martyris, et postremus jam 
ejusdem dies, quem etiam ἀπόλυσιν, hoc est disces- 
sionem, quod festum deinceps flnem accipiat, appel- 
'are solemus. Eo die omnes, civis, exterus , mari- 
tus, uxor, liberi, imperio prefectus, iünperio parens, 
dux, miles, magistratus, privatus, juvenis, senex , 
nauta, agricola, breviter universi magna animi 
alacrilate studiosius couvenire properant : quo 
Deum orent, ac. virgini supplicent, et divinorum 
mysteriorum participes effecti, sanctificati, et tan- 
quam recens absoluti, corporeque et animo renovati, 
domum reveriantur. Inter. illam porro howinum 
frequentiam duo quidam eraut lrenopoli nostra 
profecti, Hi igitur, festo atque synaxi. finita, inter 
se et cum aliis multis convivium agitabant : cum- 
que, ut (iei. Solet, singuli aliquid eorum, quz ad 
festum spectabant, «um admiratione deprzedica- 
rent : hic magnificentiam ejus ac splendorem ; ille 
eorum, qui coicurrerant, infinitam inultitudinem : 
hic primorum pontificum celebrem cotum; ille 
concionatorum in dicendo prstantiam : hic, qux 
ex psalmorum cantu capiebatur, voluptatem; ille 
pervigilii istius perseverantiam : hic reliquam divini 
cultus concinnitatem atque ordinem ; ille orantium 
contentionem : hie multitudinis impulsionem ; ille 
;sius magnitudinem : hic tremendi inysterii tem- 
pore, modo adeuntium, modo abeuntium, modo 
iterum intrantium, modo recedentium rursus, voci- 
ferantium, rixantium, se mutuo implicautium, nec 
invicem concedentium, dum primo quisque loco 
sacrosancia mysteria parlieipare desiderat, certa- 
men et coitionein : tum 60 in nuimmero alter. horum 
duorum, cui nomen Orentio, interfatus : « Singuli, 
inquit, vestrum, quod cuique lubituim est, de festo 
pguspiciat; quad ad me attinet, arbitror me longe 


IH'. 

"Hv ἡ τῆς μάρτυρος αὐτῆς ἑορτὴ, καὶ ἡ τελευταία 
τῆς ἑορτῆς ἡμέρα, fjv δὴ χαὶ ἀπόλυσιν χαλεῖν ἡμῖν 
ἔθος" ὡς ἂν xaX πέρας ἐχούστς λοιπὸν τῆς ἑορτῆς. Ἐν 
ταύτη πᾶς τις ἐπείγεται xal ἀστὸς χαὶ ξένος, xal 
ἀνὴ xat παιδίον, xat ἄρχων χαὶ ἀρχόμενος, χαὶ στρα- 
τηγὸς xai στρατιώτης, xai δημαγωγὸς xai ἰδιώτης, 
καὶ νέος χαὶ πρεσθύτης, χαὶ ναυτίλος χαὶ γεωργὸς, 
χαὶ πᾶς τις ἁπλῶς πρόθυμος συλλεγῆναι σπουδαιό- 
τερον, χαὶ Θεῷ τε προσεύξασθαι, χαὶ ἱχετεῦσαι τὴν 
παρθένον, καὶ τυχὼν τῶν θείων μυστηρίων ἀπελθεῖν 
ἡγιασμένος, xal ὥσπερ τις νεοτελὴς ἀναχαινισθεὶς 
xai σῶμα χαὶ ψυχήν. Μετὰ δὲ τῆς πληθύος ἐχεΐνης 
xaí τινες ἤστην δύο Ex τῆς xa0' ἡμᾶς ταύτης Ei- 
ρηνουπόλεως ὁρμηθέντες. Οὗτοι τοίνυν, τῆς ἔορ- 
τῆς χαὶ συνάξεως διαλυθείσης, εἱστιῶντό τε μετ᾽ 
ἀλλήλων χαὶ ἑτέρων δὲ πλειόνων, xal, οζάπερ cl- 
xb;, ἔχαστος τῶν χατὰ τὴν ἑορτὴν" ἐθαύμαζεν" ὁ 
μὲν τὸ λαμπρὸν αὑτῆς xai φαιδρόν" ὁ δὲ τῶν συν- 
ελήλυθότων τὸ μυρίον πλῖθος ὁ δὲ τῶν ἀρχιερέων 
τὸν σύλλογον τὸν πολύν " ὁ δὲ τῶν διδασχάλων τὸ 
εὔμουσον * ὁ δὲ τῆς ψαλυῳδίας τὸ εὔψυχον " ὁ δὲ τῆς 
νυχτεγερσίας τὸ διαρχές " ὁ 6X τῆς λοιπῆς λειτουρ- 
Tac τὸ τεταγμένον χαὶ εὔρυθμον " ὁ δὲ τῶν εὐχομέ- 
νων τὸ εὔτονον" ὁ δὲ xai τοῦ ὄχλου τὸν ὠθισμόν " ὁ 
δὲ χαὶ τοῦ πνίγους τὴν ὑπερδολὴν ᾿ ὁ δὲ χαὶ τὴν ἐπὶ 
τῆς φριχτῆς μυσταγωγίας ἔνστασιν ἅμα xat σύστα- 
σιν τῶν ἄρτι προσιόντων, τῶν ἤδη ἀπιόντων, τῶν 
ἐπεισιόντων πάλιν, τῶν ὑποχωρούντων αὖθις, τῶν 
βοώντων, τῶν φιλονειχούντων, τῶν ἀλλήλοις ἐμ- 
πλεχομένων, χαὶ μὴ εἰχόντων ἀλλήλοις, διὰ τὸ πρῶ- 
τός τις μάλιστα βούλεσθαι μετασχεῖν τῶν ἀγιασμά- 
των. Ἐν τούτοις δὲ ὑπολαδὼν χαὶ τοῖν δυοῖν ἕτερος, 
ᾧ καὶ ὄνομα ἣν ᾿θὈρεντίων" « "Exaatog μὲν, qnot, 
ὑμῶν, ὃ βούλετα: θαυμαζέτω τῆς ἑορτῆς " ἐγὼ δὲ 
οἶμαι ὡς θαυμασιωτέρη) πάντων xai ἡδίονος ἀπολέ- 
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lhauxa θαύματος xaX θεάματος " xal γὰρ ἐθεασάμην A prz ceteris admirabilioris ac Jucuadioris miraculi 


γύναιον, ἀπό τινος τῶν χατὰ τὸν νεὼν στοῶν δια- 
χύπτων, οὕτω χάλλιστον, οὕτως εὐπρεπὲς, ἣ xai 
ἀριπρεπὲς χαὶ χαρίτων μεστὸν, ὡς πάντα τῆς συν- 
ἁξεως χαιρὸν τῷ ἐχείνης θαυμασίῳ χάλλει mposóz- 
δέσθαι τε xal προσηλῶσθαι τὰ ἐμὰ ὄμματα, ὡς χαὶ 
τοῦτο μόνον εὔξασύα' με τῇ μάρτυρι, τοῦ ἐχείνης 
ἐπιτυχεῖν χάλλους, ἑτέρου ὃὲ μηδενός. » Καὶ οἱ μὲν 
παρὰ τὸ ἑστιᾷν λόγοι τοσοῦτο! τε xal τοιοῦτοί τινες 
ἔσαν. Νυχτὸς δὲ ἐπιγενομένης ἐχαθεύδησαν μὲν πάν» 
τες ὁ δὲ Ὁρευτίων, &x τῶν μεθημερινῶν φροντισμά- 
. των, οὐδὲ χαθεύδων, τῶν ἴσων ἀπελείφθη φαντασιλά- 
των. Καὶ γὰρ ἔδοξεν, ὡς αὐτὸς ἐχεῖνος τοῖς παροῦσι 
διηγεῖτο, ὁρᾷν ἐν ὄψει τὴν μάρτυρα ἐν τῷ αὐτῆς μὲν 
χαθεζομένην νεῷ, ἐφ᾽ ὑψηλοῦ τινος, xal χρυσηλάτου, 
καὶ ἐπηομένου θρόνου" διανέμειν ὃὲ ἑχάστῳ τῶν 
συνεληλυθότων χατὰ τὴν πανήγυριν τὰ ὑπὲρ αὐτῆς 
τῆς πανηγύρεως δῶρα λαμπρά τε xal πολλὰ, xal 
αὑτῆς τῆς παρεχούσης ἄξια" « Τελευταῖον δὲ, φησὶ, 
xai πρὸς ἐμδ αὐτὴν ἀποδλέψαταν εἰπεῖν" Σὺ δὲ τί 
βούλει, φησὶ, ὦ τὰν, τῶν δώρων τούτων Aa6cly; ἣ 
βούλει τοῦ γυναίου ἐχείνου, οὗπερ xai ἐρασθεὶς ἐχ- 
τόπως εὔξω μοι, τυχεῖν ; τοιγαροῦν λαδὼν ἄπιθι, 
χαὶ ἔχε, καὶ ἀπόλαυε τοῦ δώρου. Καὶ ἐγὼ, φησὶ, 
ὑπερησθεὶς χαὶ λαθὼν τὸ δώρον ἀπῆλθον. Καὶ γὰρ 
χαὶ τὸ γύναιον μετὰ τῶν ἄλλων, ὧν διένειμεν, ἑστὸς 
ἔτυχε. » Καὶ ἡ μὲν ὄψις χαὶ ἡ διήγησις εἰς τοῦτο 
ἐτελεύτησεν. “Ὥρας δὲ μιᾶς xol ὅτον δ'αγενομένης, 
ἐπετύήδα τις δαίμων αὐτῷ λυσσητὴρ xal ἄγριος, xal 
χατεῤῥήγνυς ' μὲν αὐτὸν [χαὶ] διεσπάραττε. Κατὰ 
δὲ τὸν τῶν Περσῶν νόμον δείρας αὐτὸν, τῆς δορᾶς 
γυμνὸν ἐποίησε, xal σχωλήχων. τε εὐθὺς καὶ ἰχῶρος 
ἐπλήρωσεν ὡς τοὺς παρεστῶτας πλησίον πάντας 
ἄπνους τε xal ἀναύδους γενέσθαι ὑπὸ τοῦ συμδεδη- 
κότος οὕτω; ἀθρόως χαχοῦ, μιχροῦ δὲ χαὶ ἀπολέσθαι, 


Τοσοῦτον ἦν ἐν ὀφθαλμοῖς xaxóv. Καὶ τοῦτο ἣν &pa ' 


ἡ γυνὴ, ἡ χαχῶς μὲν χαὶ ἀνοσίως ὀφθεῖσλ παρ᾽ 
αὐτοῦ, χάχιον δὲ συμπλαχεῖσα, τελευταῖον δὲ χαὶ 
διαφθΞξίρασα τὸν τρισάθλιον. Καὶ γὰρ οὐδὲ εἰς τρίτην 
Ἡμέραν διαρχέσας, ἀνῃρέθη ὑπὸ τοῦ δαίμονος, xat 
sive: ταύτην δίχην ἀχολάστου βλέμματος, χαὶ τῆς 
εἰς τὴν παρθένον ὕδρεως χαὶ παροινίας. Ὡς ἀγνοη- 
θῆναι μὲν τὸ δρᾶμα παρ᾽ οὐδενός - τραγικῆς γὰρ 
ἀληθῶς ἄξιον γλώττης μέχρι δὲ χαὶ νῦν ἀντ᾽ ὁνεί- 


! Vatic. χαταῤῥήγνυσι, quid si χατεῤῥήγνυσε Ὁ 


, alque spectaculi 


fructui percepisse : mulierem 
enim, ex quadam porticu templi prospiciens vidi, 
adeo puleliram, forma adeo liberali atque eximia, 
omnibusque venustatis partibus ita constantem, 
ul toto synaxeos tempore oculi inei. miranda illius 
specie astricti, et velut clavis affixi, tenerentur ; 
etillud unum a martyre comprevcarer, ut pulclhri- 
tudinis illius, ac nullius rei alterius me compotem 
faceret. » Et hi quidem illorum inter epulanduim ser- 
mones, 901 Noctu vero, cum czteri. dormirent, " 
Oreutio autem ex diurnis cogitationibus somnum 
capere non posset, iisdem visis abripi ccepit. Cer- 
nere enim sibi videbatur, ut ipsemet -prasentibus 
referebat, inartyrem in templo suo super ihrouo 


D excelso ex auro fabrefacto, et alte sublato, seden- 


tem ; et singulis, qui ad festum hoc publicum 
convenerant, dona magnifica, inulta, seque quz illa 
largiebatur digna, ejusdem celeberrimi conventus 
causa inmpertientem. « Ad extremum, inquil, ad - 
me quoque respicieus, ait : [leus tu, bone vir, 
quodnam horum donorum accipere postulas? numm 
mulierem, cujus awore perdite captus, ul illa potiri 
posses, me obsecrasli ? abi, preheude, habe, frucre 
eo dono. Et ego, inquit, nimia letitia gestiens, 
qecepto hoc muucre me subduxi. Nam et. υἱὸς 
inter cetera, que a virgine dispertiebantur, asta- 
bat. » Visionem autem. et narrationem hanc talis 
subsecutus est exitus. Ilora jam una vix elapsa, 
damon quidau rabiosus et atrox iu illum iusiliit, 
dilaniavit, discerpsit; el Persarum more ipsum 
excorians (22), pelle sua deuudavit, vermibusque 
et sanie ita extemplo replevit, ut omnes qui prope 
aderant exanimati mutique redderentur; ac tàu- 
tum non vita privarentur, ex subito illo, quod eve- 
nerat, malo. Tam gravis illa oculis omnium lues 
insidebat. Atque hac illa erat mulier, inale et impie 
ab eo conspecta , pejus autem iu amplexum petita, 
qua ad extremum miserrimum illum perdidit. Cum 
enim nec in tertium diem durare posset, de medio 
a da:emione sublatus est, poenasque iinpudici intuitus, 
contumelizgque ac vecordis in virginem, luit. Ne- 
que factum istud quemquam latuit, tragico plane 
sermone dignum, cujusque dedecoris et infamiae 


PETRI PANTINI NOT £. 


(22) Persarum more ipsum excorians. Ammianus 
Marcellin. lib. de Persis agens : Cutes vivis homini- 
bus detrahunt, particulatim, vel solidas. Plurima 
passim im ejus genus historiis exempla. lllud me- 
morabile apud Merodot. lib. v, et Valer. Max. 
lib. vi, c. 4, in Sisamnem iudicem ἃ Cambyse edi- 
tum; quem fímitatus Artaxerxes eodem supplicio 
injustos judices afficere consuevit, teste Diodoro 
Siculo lib. xiv. Refert. et Ctesias Gnidius in. Per- 
sicis citante Pliotio in Bibliotheca Grece edit. p. 54. 
Idem supplicium ab Amyntü, uxore Cyti, Petisace 
illatum, quod patrem suum Astuigem iu loco deserto 
pec sitim et inediam erecasset. Simili etiam Pary- 


satis Bagepatam sustulit ; Photius pag. 64 et Plu- 
tarchus in Artaxerxe, nisi quod miserum illum 
Mesabatam appellet. Eodem quoque plexus fuit 
Manes bzreticus a rege Persarum. Cyrill. Hieros. 
catech. 7: Theodoret. lib. 1, Coutra hereticos, c. ult.; 
Suidas dict. Μάνης ; Socrat, lib. 1. Histor. eccl. 
c. 93. Exstat et exemplum in Procopio De. belle 
Persico, lib. de Basilio a Magis pari modo inter- 
lecto ; et apud Agath. lib. i1 de Nachorage. Idem 
supplicium Hormisdam Persam convivis snis comn-, 
minatam 1radit Zosim. lib. 15 Histor. Vide Bris- 
sonium De regio Persarum. principatu, lib. u, et 
Zwingheri Theatrum, volum. ll, lib. vit. 


BASILII SELEUCIENSIS 


noia ex lali ejus nece orta, ad nostram usque arta- A δους xat στίνγματος vol; ἐξ ἐχείνου τὸ ἐχείνον γε- 


tem posteris ejus inusta adlizsit. Quiu mihi quoque 
miraculum hoc referenti vehementem timorem 
terroremque intulit, ut 2sgre rem tam horren- 
dam, tremente manu, literis prodere  potue- 
rim. 

XIX. 

Sed et alierum nunc sese mihi olfert, priore iilo 
non multo inferius, quin potius, meo judicio horri- 
bilius, ad reliqua tamen miracula merito ipsun 
quoque 302 ascribendum : ut qui in hunc librum 
inciderint, id pro praecepto ad continentiam liabeant, 
oculosque suos ab aspectu rerum obscenaruin at- 


* 


que impurarum, ac martyris oculis indignarum, se- . 
vocare assuescant. Qua re maxime inductus sum - 


(quippe qui non nisi illa, ex quibus pretium eperz 
peti possit , referre constitui) ad hoe quoque mira- 
culum réferendum. Duo quidam una hauc urbem 
egressi, unaque in templum ascendentes, non orandi 
studio, sed libidinis explendze, in eamdem ambo 
perniciem inciderunt. Etenim cum injusto compen- 
dio alicunde aurum confecissent (ex pecuniis, opi- 
nor, iis, quae regi ab illis, quos lex jubet, pendi se- 
lent), iujustius iniquo illo quzestu abusi sunt , crapule 
ac ebrietati indulgentes, iisque penitus, ut ita di- 
eam, immarcescentes, idque sub martyris virginis- 
que nostr conspectum. Nam in quodam ejus horto 
infelices illi prandentes, pessimum exitum pessimze 
libidinis sux invenerunt. Etenini cum jam immode- 
rato vini potu xstuarent, ad impuras quoque actio- 


γενῆσθαι πάθος. 'AJA' ἐμὲ μὲν τοῦτο ἱχανῶς δι- 
επτόῃησε, χαὶ εἰς πολὺ δέος χατέατησεν, ὡς xal τρε- 
μούσῃ τῇ χειρὶ μόλις ἀποσημῆναι τὸ φοδερὸν τοῦτο 
θχῦμα. 


Ie" 

Πρόσεισι δὲ pot xal ἕτερον, οὗ πολὺ μὲν τοῦ 
προτέρου ἀπολειπόμενον" οἶμαι: δὲ ὡς xaX φοδερώ- 
τερον" δεόμενον δὲ ὅμως χαὶ αὐτὸ τοῖς θαύμασιν 
ἐγγραφῆναι" ὥστε τοῖς ἐντυγχάνουσι τῷ βιδλίῳ 
τούτῳ σωφροσύνης εἶναι παράγγελμα, καὶ πείθειν 
τοὺς ὀφθαλμοὺς μὴ ἀνόσια βλέπειν, μηδὲ βέδηλα, 
μηδὲ τῶν τῆς μάρτυρος ὁμμάτων ἀνάξια. Διὸ μάλι- 
στα xai πεισθεὶς (χαὶ γὰρ εὔλογά μοι προσίσχετο ), 


Β πρὸς τὸ καὶ τοῦτο διηγήσασθαι τὸ θαῦμα πάλιν 


ἐπήχθην. Ἐξήχοντες γὰρ ἅμα δύο kx ταύτης τῆς 
πόλεως, xal ἅμα πάλιν ἀνελθόντες εἰς τὸν νεὼν, οὐχ 
ὑπὲρ εὐχῆς, ἀλλ᾽ ὑπὲρ τρυφῆς, ἅμα πάλιν περιπί- 
πτουσι τῷ xaxip. Καὶ γὰρ ἀδίχως ποθὲν χρυσίον 
ἀποχερδάναντες (οἶμαι δὲ χαὶ ὡς ἀπὸ τῶν τῷ βα- 
σιλεῖ χαταδαλλομένων ὑφ᾽ ὧν xal χαταδάλλεσθαι 
νόμος), ἀδικώτερον χατεχρῶντο τῷ καχῷ τούτῳ 
λήμματι, χραιπαλῶντες, μεθύοντες, πάντα τρόπον 
χατεξεωλευόμενοι, χαὶ ταῦτα ὑπὸ μάρτυρι τῇ παρ- 
θένῳ. Καὶ γὰρ ἐν ἑνὶ τῶν αὑτῆς ἡριστοποιοῦντο χἧ- 
πων οἱ δείλαιοι, xaX δὴ χάχιστον πέρας τῆς χαχίστης 
εὕραντο τρυφῆς. Καὶ γὰρ ὡς ὑπὸ τῆς ἀμέτρου δι- 
εφλέχθησαν οἰνοποαίας, ἤδη xaX πρὸς ἀνοσιουργίας 
ξόλεπον" ὅπερ καὶ τέλος ἐστὶν οἱγοφ.λογίας dpl- 


nes animum adjecerunt (quo fine haud dubie ebrie- C δηλον" καὶ δήποτε παρθένον ἔξω τῶν ἱερῶν σχη- 


tas terminatur) et forte fortuna in virginem quamdam 
exira sacra sepia exerrantem incidentes (dzxmone 
ita banc fraudem machinante, quo hoc invitamen- 
tum prava voluntas, finem vindicta, et stimulum 
suum eulpa consequeretur), virginem illam ad se 
trahunt, et convivio lectoque adbibent. Sed rei 
eventum hinc inccum merito quis admiretar. Simul 
ebim ac marlyr sensit, unam ex virginibus suis 
peccati nexibus irrelitam, et inter duos lupos agnam 
implieatam teneri, ac in paratum exitii barathrum 
deinceps przcipitari; quam potuit celerrime ad 
hortum contendens , et somno adhuc obrutis, virgi- 
neque intacta, supervenit. Propterea enim quod 
ebrietas illos prius areto somne oppressisset, inde 
factum est, ut peccato locus nondum fuerit, ipsaque 
ebrietas liic suam quamdam utilitatem habuerit, 
« Et quid vos, inquit, improbissimi, impulit, ut co- 


lumbam meau ex domo mea abductam, el ad vos. 


receptam, violare cuperetis? atqui curz mihi erit, 
ut nefarii liujus ausus poenas luatis. » Quibus dictis 
ad suum se templum locuinque coutulit. Ceterum 
illi terrore sibi ab ipsa injecto, metuque ob ea, 4.88 
sceleste atientarant, quaque audierant, perculsi, 
3099 virginem integram adhuc remiserunt; et ma- 
gnas gratias eum vipolenti:*, tum somno habentes, 
incitato cur-u se in fugam dederunt : ignari scilicet 

! al. 


στχῶν. 5 al. ὅπῖλθε. 


γῶν * περιπλανωμένην εὑρόντες (οὕτω καὶ τοῦτο 
τοῦ δαίμονος ἐπισχευάσαντας, ἵνα xal τὸ ἐνδόσιμον 
ἡ xaxh λάδῃ βουλὴ, xaX τέλος ἡ τιμωρία, καὶ χέν- 
«pov tj ἁμαρτία), ἐφέλχονταί τε πρὸς ἑαντοὺς τὴν 
παρθένον ταύτην, καὶ ποιοῦνται ὁμοτράπεζον ἤδη 
χαὶ ὁμόχοιτον. Ἔνθα xai θαυμάσειεν ἄν τις τὸ 
συμδεδηχός. Αἰσθομένη γὰρ ἡ μάρτυς, ὡς ἄρα μία 
τις τῶν αὐτῆς παρθένων περιδέῤληταί mou λοιπὸν 
βρόχοις ἁμαρτίας, καὶ μεταξὺ δύο λύχων ἣ ἀμνὰς 
συμπεπόδισται, πρὸς ἕτοιμον ἀπωλείας ἑλκχκομένῃ 
βάραθρον, ὡς εἶχε τάχους ἐφίσταται τῷ χήπῳ " χαὶ 
τούτοις ἔτι καθεύδουσι, μηδέπω 5b μηδὲ ἁψαμένης 
τῆς χόρης. Τῆς γὰρ μέθης προδουλωσαμένῆς αὐτοὺς 


p τῷ ὕπνῳ, οὐχ ἔσχς χώραν 1j ἁμαρτία " ὥστε γενέσθαι 


xai μέθης τι τότε. « Εἰς τί γὰρ, φησὶ, ὦ χάχιστοι, 
τὴν περιστερὰν τὴν ἐμὴν ἀπελάσαντες τῶν ἐμῶν 
οἴχων ἐν μέσῳ ἀπειλύφατε, xal διαφθεῖραι βούλε- 
σθε : ἀλλ᾽ ἐμοὶ, φησὶ, ὅπως δῶτε δίχας ὑπὲρ οὕτω 
παρανόμου τολμήματος, μελήσει. » Καὶ δὴ ταῦτα 
εἰποῦσα, πρὸς τὸν ἑαυτῆς ἀπῆλθε " νεὼν xal χῶρον. 
Οἱ δὲ, ὡς παρ᾽ αὐτῆς μὲν ἐχδειματωθέντες, xal ὑφ᾽ 
ὧν ἀχηχόεσαν χαταπλαγέντες, τὴν μὲν παρθένον xol 
αὖθις παρθένον ἀπέπεμψαν, πολλὰ τῇ μέθῃ χαὶ τῷ 
ὕπνῳ τέως εὐχαριστήσαντες. Αὐτοὶ δὲ ᾧχοντο mpo- 
τροπάδην φεύγοντες, ἐλελήθεσαν δὲ ὡς ἄρα xal 
φεύγοντες οὖχ ἔφευγον, χαὶ τοὺς τόπους ἄλλοτε 
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ἄλλως ἀμείδοντες, ἐντὸς ἦσαν ᾿Αρήνων '. Οὐ πολὺς A se, ut maxime fugerent, minime tamen malum effu- 


Ὑοῦν διεγένετο χρόνος, xal ὑπὸ μὲν τῆς αὐτῆς ἤχθη- 
σαν αἰτίας " ὥτπερ ὑπὸ σημείου τινὸς, τῆς τοῦ yp.- 
σίου λέγω χλοπῆς, ἀφ᾽ ἧσπερ xai τὸ χαχῶς xal 
ἐπὶ τῷ χαχῷ χραιπαλᾷν ἔσχον.» Ὑπὸ δὲ τῆς αὐτῆς 
ἁμαρτίας ἀπιύλοντο, xal ἐν ᾧπερ ἠσέδησαν τόπῳ 
τὴν δίχην ἔδωχαν " πολλὰς μὲν εἰς τὸ διαδρᾶναι τὴν 
δίχην ὁδοὺς χαὶ ἀτραποὺς χαὶ εἰσόδους " ὑπ' ἀνοίας 
χατασοφισάμενοι xai ἐναλλάττοντες, οὐ μὴν xal 
διαδρᾶνα! δυνηθέντες, οὔτε τὸν τῆς μάρτυρος μέγι- 
στον xai ἀχοίμητον ὀφθαλμὸν, οὔτε τὸν τῆς δίκης 
ὑπ᾽ αὐτοῖς ὁρισθέντα τρόπον. Ὁ μὲν γὰρ εἰς τὸν 

ταμὸν τοῦτον Ex τῆς πορθμίδος, τῆς xa περαιού- 
σης αὑτὸν ὡς ἡμᾶς, καταληφθεὶς * ῴᾧχετο, πολλὰ τῇ 
πεοὶ πάντων προπετείᾳ μεμφόμενος * ὁ δὲ χαθ᾽ Ere- 
ρὸν πάλιν διαφθαρεὶς τρόπον, καὶ αὐτὸς ᾧχετο. Τὸν 
αὐτὸν δὲ ἄμφω χαὶ χρόνον χαὶ τόπον τῆς ἀπωλείας 
ἔσχον" ὡς δέ φασι, χαὶ τὸν αὐτὸν ἔλαχον τάφον, τάχα 
δὲ χαὶ τὸν τῆς τρυφῆς xai ἁμαρτίας. Τοῦτο δὲ xal 
παρ᾽ αὐτῶν τῶν ἐχείνοιν πολιτῶν xal συγγενῶν ἐπυ- 
θέμην. “Ἤδη δὲ χαὶ τρίτη δνὰς ἡμῖν Εἰρηνοπολιτῶν 
λοιπὸν ὑπολείπεται - ἧς εἰ ἀμνημονεύσομεν, μεγί- 
στοῦ θαύματος λήσομεν " ἑαυτοὺς ἀποστεροῦντες. 
tertium. Irenopolitanorum par uobis est deinceps 
nos ipsos miraculo imprudeutes privaremus. 

K'. 

Πάππος τοιγάρουν xaX Αὐλέριος βουλευταὶ μὲν 
ἤστην ἄμφω, xal τινος δὲ στρατιωτιχοῦ δαπανή- 
ματος χοινωνοΐ, Σῖτος δὲ fv, οἶμαι, τὸ δαπάνημα 
τοῦτο. Ὥς δὲ xai ὁ χρόνος προῦχοπτε, xal ὁ aizo; 
ἐπαναλέσχετο, τῶν στρατιωτῶν ἐν ἄρτοις τοῦτον ἡμέ- 
pa, ἑχάστης ἀποτερομένων" ὁ μὲν Αὐλέριος χατὰ 
τὸ συμδὰν ἐπέξεισι τὸν βίον, ὁ δὲ ΠΠάππος τῇ τούτου 
τελευτῇ πρὸς ἐπιδουλὴν τῶν ἐχείνου παίδων χατ- 
ἐχρέσατο, τὸ μὲν χοινῇ προσῆχον αὐτοῖς χέρδος εἰς 
ἑαυτὸν μόνον ἐπενεγχάμενος, τοῖς δὲ ἐχείνου παισὶ 
τὰ ἑλλείμματα μόνον ἐγχαταλείψας" ὡς διπλοῦν 
εἶναι λοιπὸν τὸ δυστύχημα, ὀρφανίαν τε χαὶ τῶν 
δυτων αὐτοῖς ἔτι μιχρῶν χρηματίων ἀπώλειαν. Τί 
οὖν à μάρτυς, ἡ μηδέποτε μηδὲ τῶν ὑπερορίων 
ἀφροντιστοῦσα, ὁμοίως δὲ χηδομένη πάντων τῶν πο- 
νούντων xal ἀδιχουμένων ; Σπεύδει, xai ἔπιχατα- 
λαμδάνεε. σὴν τοῦ. ἡδιχι κότος xal πόλιν χαὶ ἑστίαν, 
xai χαχὸν ὄναρ, ὥς πού φησι “Ὅμηρος, χεφαλῇφιν 
ἐπέστη". « Τίς γὰρ, φησὶ, ὦ βέλτιστε, ὁ τοσοῦτός σοι 
πρὸ; τοὺς ὀρφανοὺς πόλεμος ; τίς δὲ ἡ οὕτως ἀναιδής 
σου χατὰ τῶν ὀρφανῶν συχοφαντία ; τί δέ σε τοσοῦτον 
$j ἀπληστία χατέφλεξεν, ὡς ὁμοῦ πάντα παριδεῖν, 
xal Θεὸν xal πίστιν xal τὸ παρ᾽ ἀλλήλους συνε!:δός " 
ἵνα δὴ παντελῶς ὀλίγα χερδάνῃς, ἅπερ οὔτε τὸν σὸν 
οἶχον αὐξήσῃ, xai τὸν ἐχείνων βλάψῃ ; Πάντως το!- 
γαροῦν ἴσθι, φησὶ, ὡς ὁ παρὰ σοὶ τεθνηχὼς Αὐλέ- 
ptos, καὶ διὰ τοῦτο ἀδιχούμενος, τῷ πάντων βασιλεῖ 
τῷ Χριστῷ προσελήλυθε χατὰ σοῦ" χαὶ ἡ χατὰ σοῦ 
ψῆφος ἤδη θανατοφόρος ἐξήνεχται, χαὶ μέλλεις ὅσον 
οὐδέπω ἐπιχαταλείψεσθαι τὰ ἐχείνων, xaX αὐτόθι τὰς 


! f Elpfjvov ut v. et proximo miraculo. * malim ἐξόδους. 


! Ex Hliad. K, v. 496. 


giluros; cum nunc per hzc, nune per illa loca ober- 
rando, intra [renensium semper fines consisterent. 
Neque multum temporis intercessit, quin ob idem 
crimen (auri videlicet furto aversi) rei agerentur ; 
eo maximo iudicio, quod hinc suppeteret ipsis, 
unde fcedis comessationibus in suam perniciem in- 
dulgerent. Sed revera suum ipsis in virginem scelus 
exitio fuit. Quin eo ipso in loco, quo impium hoc 
facinus cominiserant, poenas dederunt ; varias qui- 
dem multiplicesque vias, diverticula, et exitus ad 
declinanda supplicia, prz: vecordia comminiscentes 
ac subinde alternantes; maximum tamen pervigi- 
leinque martyris oculum , aut przestitutum sibi ge- 
nus supplicii minime evitare valentes. Nam alter in 


B flumen hoc, ex pontone, ipsum ad nos trajiciente, 
: deturbatus periit; vehementer suam in omnibus te« 


meritatem accusans : alter vero alio rursum mortis 
genere, ei ipse e medio sublatus est ; eodem uter- 
que tempore ac loco exstincti ; idein , ut aiunt, hic 
sepulcrum sortiti : forte etiam idem [apud inferos] 
liguritionis ac peccati. Atque hiec. ab. ipsismet ip- 
sorum pepularibus et propinquis accepi. Sed jam 


reliquum : quod si silentio praeteriremus, maximo 


XX. 

Pappus igitur et Aulerius decuriones erant, et mi- 
litaris cujusdam sumptus administrandi uterque con- 
sortes, Rei, ut arbitror, frumentarie hic sumptus 
eral, Progreásu autem temporis, cum frumentum 
istud militum, quod singulis diebus sub panis forma 
illi accipiebant, absumptum esset; Aulerius forte e 
vita excessil. Cujus morte Pappus ad insidias filiis ejus 
struendas abusus est; quastum, qui zque ad utrum- 
que spectabat, ad se unum trausfereudo, liberisque 
Aulerianis reliquias tantum aliquot concedendo, 
ita ut duplex illis fuerit incommodum, patris orbi- 
(as, et pecuniole qua ipsis superaverat, jactura. 
Quid ergo hic martyr, qua nunquam vec extorres 
quidem negligit, 30/& sed curam patrociniumque 
omnium calamitosorum et injuria affectorum susci- 
pit? Properans civitatem zdesque ivjuriosi istius 
hominis adit. « Et somno infausto supra caput astitit 
illi, » ut alibi Homerus ait. « Quzenam h:zec tua, inquit, 


p vir optime, cum pupillis contentio? qui hzc adeo 


impudens in orphanos sycopbantia ? quid te tantopere 


- inexplebilis cupiditas inflammavit, ut simul omnia, 


Deum, (idem, conscientiamque inter vos mutuam 
pro nibilo ducas; quo vile aliquod lucellum conse- 
quare, quod nec tuam familiam valde auxerit, et 
demptum ipsorum res vehementer lzserit? Quare 
hoc tibi pro comperto habe, inquit, Aulerium, qui 
apud vos e vivis excessit, atque liac de causa abs te 
injuriam accepit, ad Christum regem omnium tui 
accusandi causa accessisse, mortisque sententiam 
jam nunc contra te prolatsain : et paulo post, qux 


8 for. χαταδληθείς, " in exemyl. λύσωμεν. 
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ad illos pertinent es relicturus, ibique administra- A τοῦ χοινοῦ λόγου δώσειν εὐθύνας. Τεθνήξει δὲ τῇς 


tionis rerum communium hactenus iuter te et Aule- 
rium rationem redditurus. Altera quippe ab hac 
liebdomade, hac ipsa omnino die, es moriturus. » Ilis 
dictis, abiit illa; hic surrexit, adeo prz pavore con- 
tremiscens, ut nulla corporis ejus pars conquiesce- 
ret, sed singula ejus membra agitatione, concus- 
sione, treirore, complerentur. Nam et caput ipsi 
velementec movebatur ; oculi offusis jam tenebris 
circumerrabaut, liugua reimittebatur, dentes stride - 
bant, cor palpitabat, et quidem tanto cum impetu, 
ut e corpore reliquo casurum videretur; pedes porro 
ita crebro et infirme vacillabant, quasi a materia 
aliqua molli et fluxa ad ingrediendum impellerentur. 
ln id vero tantum adhuc resistebat, ut injustitiam 
suam profiteretur, sycophantiam repudiaret, bene- 
velentiam intempestivam commonstraret , nihil au- 
tem inde emo:umenti sibi compararet : quod, quz 
ab eo gerebantur, necessitas, non voluntas libera 
expressisset, Vix igitur praenuntiata dies illuxerat, 
cum ille sublatus est, et praedictionis veritas exitu 
comprobata : adeo ut neminem, qui apud nos vitam 
agunt, bec illius ex iniquitate orta calamitas late- 
rel. Verum age lector ( idem * enim mibi iterum di- 
cendum ) a tristioribus ad hilariora miracula, a se- 
verioribus ad jucu^diora digredere : quo animos 
nostros timore contractos, suaviori et leniori qua- 
piam narratione oblectemus nonnihi! ac recreemus. 
Quz igitur nota habemus, in medium rursus profe- 
ramus. 


305 XXt. 


Anni tempus eral aestivum, et cieadarum cantus, 
solisque nimii supra caput ardores ; et gravis quze- 
dam morbi vis mulos, equos, boves, asinos, oves, 
el, ut verbo dicam, omne genus animalium depa- 
scebatur : ita ut lues illa magna consilii inopia 
animique sollicitudine omnes afficeret; vastatis 
vic:s et agris, quin et in urbe splendidissimis qui- 
busque a:Jibus exinanitis; nulla penitus curationis 
ratione sese offereute : quod nali origo ignota 
esset, etl undenam lanto impetu irruisset nescire- 
tur. Neque enim id ex iis qux peribant auiimalibus 
deprehendere licebat; quod eo malo correpta, 
priusquam sentiretur, de medio tollerentur, multa- 
que simul confertim interirent. Cum ergo despe- 
rata jam res esset, et omnem humanani solertiam 
vinceret, denuo benigna hic ac przpotens martyr, 
pecudum pereuutium et hominum eas. amittentiuu 
miseria, medicinam przsentissimam protinus in- 
dicat. Fontem enim. nunquam antea. exsistentem, 
neque ab ullo nostrum aut priscorum conspectum, 
subito ebullientem efficit; idque non procul, aut in 
extera quapiam regione; sed in eo ipso loco, ubi 
rursum eidem sacellum est dedicatum. Est autem 
hoc antrum e regione templi ad solem occidentem 
sium, amcnissimum ac suavissimum, quodque 


δευτέρας ἑδδομάδος χατὰ τὴν αὐτὴν ταύτην πάντως 
ἡμέραν. » Ἐπὶ τούτοις ἡ μὲν ἀπέστη" ὁ δὲ ἀνέστη, 
τοσοῦτον ἐπὶ * τοῦ δέους χαταχινούμενος, ὡς μηδὲν 
ἐν ἠρεμίᾳ μεῖναι ξοῦ σώματος, βρασμοῦ δὲ xal 
χλόνου χαὶ τρόμου πάντα πληρωθῆναι τὰ μέλη. 
Ἥ τε γὰρ χεφαλὴ ἐχραδαίνετο, τά τε ὄμματα fon 
λειπαυγοῦντα περιεπλανᾶτο, χαὶ ἡ γλῶσσα παριεῖτο, 
χαὶ οἱ ὀδόντες ἑπατάγουν, χαὶ fj καρδία ἔπαλλε * χαὶ 
οὕτως ἀναίδην *, ὡς xai προεχπίπτειν δοχεῖν τοῦ 
λοιποῦ σώματος * πόδες Ob, ὡς ὑπό τινος χαύνου xal 
διαῤῥέοντος ἀναγχαζόμενοι βαίνειν, οὕτω συχνά τὰ 
χαὶ ἀστήριχτα ὑπωλίσθαινον. Πρὸς τοσοῦτον δὲ ἀντ- 
ἦρχεσς μόνον, ὥστε χαὶ τὴν ἀδιχίαν ὁμολογῆσαι, 
χαὶ ῥίψαι τὴν συχοφαντίαν, καὶ τὴν ἄχαιρον ἐπιδεῖ- 
ξασθαι φιλανθρωπίαν" ὀνήσασθαι δὲ μηδ᾽ ὁτιοῦν αὐτὸν 
τι, τὸ μηδὲ γνώμης, ἀλλ᾽ ἀνάγχης λοιπὸν εἶναι τὰ 
πεπραγμένα ταῦτα. Τῆς γοῦν προῤῥηθείστης ἡμέρας 
ὅσον διαχυψάσης μόνον, ἀνηρπάσθη τε, χαὶ τὸ τῆς 
προφητείας ἀψευδὲς ἐδεδαιώθη τῷ τέλει ὡς μηδένα 
μὲν τῶν παρ᾽ ἡμῖν, μηδὲ τῶν παρ᾽ ἐχείνοις ἀγνοῆσαι 
τὴν μετ᾽ ἀδιχίας συμφοράν. ᾿Αλλά γε δὴ μετάδηθι 
(ταυτὸν γάρ μοι πάλιν ῥητέον) ἀπὸ τῶν χατηφεστέ- 
ρων ἐπὶ τὰ φαιδρότερα θαύματα, ἀπὸ τῶν ἐμὄριθε- 
στέρων ἐπὶ τὰ χαριέστερα" ἵνα χαὶ συπταλείσας 
ἡμῶν ὑπὸ τοῦ có60u τὰς ψυχὰς ἀναγάγωμέν τε xal 
ἀναθάλψωμεν γλυχυτέροις πάλιν χαὶ προσηνεστέροις 
τισὶ διηγήμασιν. "Amsp οὖν ἔγνωμεν, πάλιν εἰς μέ- 
σον ἀγάγωμεν. 


KA'. 

Θέρος ἦν xaX τεττίγων ᾧδὴ καὶ πολὺς ὁ ἥλιος ὑπὲρ 
κεφαλῆς φλέγων, xal τις ἐπενέμετο βαρεῖα νόσος 
ὁρέας, ἵππους, βόας, ὄνους, πρόδατα, xai πάντα 
&x)og ὅσα τῆς τῶν βοσχημάτων ἐστὶ φύσεως" ὡς 
χαὶ ἐν ἀμηχανίᾳ πολλῇ χαὶ φροντίδι τὸ χαχὸν εἶναι, 
χενουμένων μὲν χωμῶν xai ἀγρῶν, ἤδη δὲ xal τῶν 
ἐν ἄστει λαμπρῶν οἴχων, μηδεμίας δὲ θεραπείας 
ὑποφαινομένης, τὸ χαὶ ἄδηλον εἶναι τὸ χαχὸν, ὅθεν 
τε εἴη xai ὅθεν τε ἐγχατασχήπτο!. Οὔτε γὰρ Ty 
παρὰ τῶν ἀπολλυμένων μαθεῖν" ἕτι μὴν xal τὸ προ- 
τοῦ ἀναρπάζεσθαι τῆς τὸ χεχτημένον αἰσθήσεως, 
χαὶ πολλά γε ἅμα χαὶ ἀθρόον ἀπόλλυσθαι. Ὡς οὖν 
ἄπορόν τε ἣν τὸ δεινὸν χαὶ ἀνθρωπίνης ἐπινοίας 
χρεῖττον, πάλιν ἡ ἄφθονός τε χαὶ παναρχὴς ἐνταῦθα 


D μάρτυς ᾧχτειρέ τε τὰ ἀπολλύμενα τούς τε ἀπολ- 


λύοντας, xai τὴν θεραπείαν παρὰ πόδας ὑπέδειξε. 
Τὴν γὰρ μὴ οὗτάν ποτς πηγὴν, μήτε παρά τινος 
ἡμῶν, ἣ χαὶ τῶν παλαιοτέρων ὀφθεῖσαν, ἀθρόον 
ἀναθλύσαι παρασχευάζει " παρασχενάζε: δὲ οὔτε 
πόῤῥω, οὔτε ἐν ἀλλοτρίῳ χώρῳ, ἀλλ᾽ ἐν ᾧπερ τόπῳ. 
πάλι» αὐτῆς ἔστι τὸ τέμενος. Τοῦτο δέ ἐστιν ἄντρον 
πρὸς ἑσπέραν αὐτοῦ τοῦ νεὼ xal χατάντιχρυς χεί- 
μένον" χαριέστατον δὲ χαὶ ἐπιτερπνέστατον, xal 
πολλὴν ἔχον τὴν ἡδονὴν βαδίσαι τε ἐπ᾽ αὐτῷ xal 
ἐμφιλοχωρῖ, ται, καὶ xa0' ἡσυχίαν πολλὴν εὔξασθαί 


! Βοίον «d miraculum IX quo similis ellicaciz: lavacrum describitur. 3 ὑπὸ δ]. ?f ἀνέδεν 
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τε xal οὗ βούλεταί! τις τυχεῖν δι᾽ εὐχῖς παρὰ τῆς A singularem voluptatem afferat; sive inambulare, 


μάρτυρος. Πᾶς γοῦν ὁ εἰς νεὼν βαδίξων τε χαὶ εὑ- 
χόμενος, εὐθὺς xaX ἐπ᾽ ἐχεῖνο τρέχει τὸ ἄντρον, ὡς 
ἂν xaX ἐπί τινα χοιτωνίσχον λοιπὸν xaX θάλαμον ἔνδον 
ἔχοντα τὴν παρθένον. Φασὶ χαί τινες τὰ πλεῖστα χαὶ 
ἐν τούτῳ διατοίδειν αὐτὴν, ὡς; ἂν ἡσυχίας τε ἐρῶσαν 
xai φιλέρημον οὖσαν. « Καὶ γὰρ τοῦτο μάλιστα τῶν 
ἁγίων ἴδιον, τὸ ἡρεμίαις τε yalpztvy, xal ταύταις ὡς 
τὰ πολλὰ ἐναυλίζεσθαι. » "Ex ταύτης οὖν τῆς οὕτω 
σχεδιασθείσης πηγῆς πᾶσι τοῖς νοσοῦσ: ζώοις τὴν 
θεραπείαν ἣ μάρτυς ἐξήντλησεν. "Hv γοῦν ἰδεῖν πᾶσαν 
μὲν ἀτραπὸν, πᾶσαν δὲ λεωφόρον, ἐχ τῶν ὑπτίων 
χαὶ ὑπερτέρων τόπων ὧδέ τε βλέπουσαν, χαὶ ὧδε 
ἄγουσαν, χαὶ πλήθουσαν ἵππων, ὀρέων, βοῶν, προ- 
ὀάτων, αἰγῶν, ὄνων, ἤδη δὲ χαὶ χυνῶν xal συῶν xal 


sive immorari, sive maxima cum quiete precibus 
inibi vacare, et ex animi sententia, quae 8 martyre 
postulaverit, iipetrare quis cupiat. Itaque quisquis 
templum comprecandi causa adit ingrediturque, 
protinus ad autrui illud festinat , tanquam ad cu- 
biculum et thalamum, qui virginem intra se comn- 
plectatur. Ferunt enim nonnulli plerumque bic il- 
lam agere, quod quiete delectetur, οἱ solitudinis 
perquam sit studiosa. « Id namque sanctis maxime 
proprium ac peculiare est, quod secessus ament, 
et ut plurimum in iis degant. » Ex hoc itaque fonte 
ita subitarie excitato, martyr omuibus animantibus 
morbo affectis sanitatem deprompsit. Erat ergo 
videre omnem semitam, omnem viam publicam, 


πρὸς ἕν τουτὶ «b χωρίον ἐπειγομένων, τὸ θεραπείας p tam ex planis quam ex edilioribus locis huc spe- 


τότΞ μᾶλλον xal ἰάσεις ἥπερ ὕδωρ ἐχόλύζον. Τότε 
ζῶον ! τοῦ ὕδατος ἀπῆλθεν, οὐχέτι vosouv: ἀλλ᾽ ὥσπερ 
ὑγιείας μᾶλλον ἣ ὕδατος ἀρυσάμενον, οὕτως ἀνεῤ- 
ῥώσθη τε αὖθις χαὶ ἀνεσχίοτησε, xai πρὸς τὸν ol- 
χεῖον ἔχαστον χαὶ ἀγρὸν χαὶ οἶχον ἀπέδραμεν, μάλα 
τε ἐῤῥωμένον, xat τῶν συνήθων ἔργων ἁπτόμενον. 


si non lam aquam, quam ipsammel salutem inde hausissel , 


Suum quodque 
nabat. 


KB'. 


Λέγεται δέ τινα τοτε xal τῶν ἐν πόλει λαμπρῶν 
νοσοῦντα ἵππον xal χαχῶς ἄγαν ἔχοντα, τοῦ νώτου 


ctantem, huc ducentem, equis, mulis, bobus, ovi- 
bus, capris, asinis, quin et canibus, suibusque ad 
unum hunc locum, sanitatem potius tunc ac medi- 
camentum, 306 quam aquam ebullientem, con- 
tendentibus repleri. Tum quodcunque animal aqua 
exiret, nen agrum jam amplius , sed perinde ac 
viribus corroboratis exsiliebat, et ad 


agrum ac domum melius quam antea habens, ad solita opera exercenda festi- 


XXII. 


Ferunt etiam tum temporis quemdam iuter. cives 
spectatissimum, equum suum agrum et graviter 


συνελχομένου κατὰ τὸ ὄπισθεν μέρος, xaY τὸ λοιπὸν (, laborantetu (scapulis nimirum retro versum con- 


σῶμα ἀντισπῶντος, καὶ ταῖς τῶν νεύρων, ὥς φασι, 
συνολχαῖς τὴν πρόσω πορείαν χωλύοντος, χατὰ πεῖ- 
pav μᾶλλην ἣ πίστιν ἐπ᾽ ἐχεῖνο πέμψαι τὸ ὕδωρ, εἰ 
ἄρα ἱχανὸν γένοιτο τὸν οὕτω πρόδηλον περιελεῖν 
κίνδυνον" τὴν ὃὲ μάρτυρα, μὴτε ἀγνοῆσαι τὴν πεῖ- 
pav, καὶ ζωὸν ἀποπέμψαι τὸν ἵππον πρὸς τὸν Μα- 
ριανόν. ᾿Αγνοεῖ δὲ τοῦτον, οἶμαι, οὐδεὶς, xat τῆς αὖ- 
τοῦ γνώμης ἐξειπεῖν τὸ ἀπόῤῥητον, καὶ τοῦ ἵππου 
τὴν ἀπροσδόκητον θεραπείαν, χαὶ τῆς μάρτυρος τὴν 
οὕτως ὀξυτάτην ὑπεραγασθῆναι ῥοπήν. 


tortis, et reliquum corpus in contrariam partem 
agentibus, ac nervorum, ut aiunt, contractionibus 
gressum anteriorem impedientibus) periclitandi po- 
tius gratia, num ex tam manifesto discrimine eri- 
pere illum posset, quam quod illi rei fidem habe- 
ret, ad aquam illam misisse : inartyrem autem, non 
ignorantem tentandi sui causa id factum fuisse, 
Mariano suum quoqueequum salvum remisisse. 
Neque ullus est, opinor, cui non probe cognitum 
sit ipsum abditos hosce animi sui seusus divul- 


g1se; et insperatam equi curationem, ac marlyris vim tam praesentem, supra modum fuisse 


demiratum. 
KT*. 


Κατέχει δέ εἰς λόγος, ὡς χαὶ Κυπρίων τις, τῶν υ 


ἄγαν εὐπατριδῶν χαὶ περισήμων, τῆς ὄψεως μὲν 
στερηθεὶς, χατὰ φήμην δὲ τοῦ ὕδατος τούτου πε- 
ραιωθεὶς χρήσασθαί τε τῷ φαρμάχῳ, xal πρὸς Ku- 
πρίους αὖθις μετὰ τῆς ὄψεως ἐπανελθεῖν" Εἶτα οὗ 
χατεροῦσιν ἡμῶν οἱ λόγοι, χαὶ βοήσουσι πρὸς ἕξλλο- 
γίμους τῶν ἀνδρῶν, ὅτι μόνο: παροφθεῖεν ὑφ᾽ ἡμῶν, 
χαὶ ταῦτα οὐ παροφθέντες ὑπὸ τῆ: μάρτυρος, ἀλλὰ 
γὰρ χαὶ πολλάχις τετυχηχότες θαυμάτων ἐν ἀνδράσι 
σοφοῖς τε xal ἐλλογίμοις ; Φέρε οὖν τέω:, ἃ μεμαθήχα- 
μᾶν, εἴπωμεν" ἵνα ἔχοιεν ἡ μῖν xal οἱ λόγοι χάριν, ὡς 
τῆς οὕτω: χαὐτοὶ μαχαρίας τῶ) θαυμάτων χοροστα- 
κίας ἀξιωθέντες. 


ΧΧΠΙ. 


Quin et fama est Cyprium quemdam patricium, 
ex maxime illustribus natum parentibus, visu or- 
batum, nuntio, qui de hac aqua erat, excitatuin 
"rajecisse, eoque medicamento adhibito, ad Cy- 
prius tuos recuperato visu rediisse. AL interim, 
noune merito mecum liberales disciplinae expostu- 
lent, virosque cloquentes inclament, solas se a no- 
bis fuisse neglectas , cuu tamen a martyre minime 
negligantur, sed coutra saepenumero viris sapien- 
tibus et eloqueniie laude praestantibus miracula 
ab eadem martyre impetraverint? Agedum igitur, 
qui hactenus ad. notitiam nostram pervenerunt, 
conniemoreuns : quo gratiam uobis habeant li- 


RP . . N . . 
beriles discipline, ipste quoque in tam beatum miraculorum. eliorum. admisse. 


t Τί δὲ 7. quilam legit retento £z: quod. mss. praeferunt cum uota. interrogationis post νοσγῦν. 
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001 
XXIV. 
Olympii ergo celeberrimi illius grammatici pater 
Alypius, ipse quoque eodem circa grammaticam mu- 
nere fungens, atque apud nos tum temporis pueritiam 
instituens, aliquando in morbum gravem et vite 
discrimen comminantem incidit. 307 De quo sa- 
nando eum »aedici jam desperassent, malumque 
humanam deinceps opem vincere censeretur, atque 
omnis vitz:e spes virum destitueret : ad martyrem, 
unicum hujusmodi malorum perfugium, se recipit ; 
templumque ingressus, de caetero omnes illinc sa- 
nitatis recuperandz rationes suspeiusas habuit. Quo 
factum est ut martyr, fesiinatiene usa (litterarum 
enim amans est, et poetices stadiosa; iisque qui 
laudes suas accuratiore oratione prosequuntur, as- 
sidue delectatur), hominem vitz periculo liberat ; 
idque hoc pacto. Noctu ei sese offerens (ut illi so- 
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Φ08 
KN. 

Ὀλυμπίου τοίνυν τοῦ γραμματιστοῦ, τοῦ πάνυ, 
᾿Αλύπιός τις ἦν πατὴρ, χαὶ αὐτὸς γραμματιστῆς τε 
ὧν, χαὶ τῇδε τότε παιδεύων. Οὗτος περιπίπτει ποτὲ 
νόσῳ βαρείᾳ xal ἀπειλούσῃ θάνατον " ὡς δὲ χαὶ 
παῖδες ἰατρῶν ἀπειρήχεσαν, xai αὐτὸ δὲ χρεῖττον 
λοιπὸν ἀνθρωπίνης βοηθείας ἐνομίζετο χαχὸν, xai 
πᾶσα ἐλπὶς αὐτὸν ἐπελελοίπει ζωῆς, χαταφεύγει 
πρὸς τὸ μόνον χρησφύγετον τῶν τοιούτων χαχῶν, τὴν 
μάρτυρα, xaX τὸν νεὼν χαταλαδὼγν, τῆς ἐχεῖθεν ὅλως 
λοιπὸν ἐξήρτητο σωτηρίας. “Ὅθεν χαὶ fj μάρτυς ἐπι- 
ταχύνουσα (φιλόλογος γὰρ, χαὶ φιλόμουσος, καὶ ἀεὶ 
χαίρουσα τοῖς λογικώτερον εὐφημοῦσιν αὐτὴν), ἀπαλ- 
λάττει τοῦ χινδύνου τὸν ἄνθρωπον " ἀπαλλάττει δὲ 
οὕτω;. Ἐπιφοιτήσασα νύχτωρ αὐτῷ, xaY ὡς ἔθος 


Β αὐτῇ πρὸς τοὺς ἀῤῥώστους ἀεὶ ποιεῖν, παραδείξασά 


τε ἑαυτὴν ἥτις εἴη τῷ σχήματι, εὐθὺς ἤρετο, 6 τι τε 


lemne est apud zgrotos) ipsoque habitu quaenam πάσχοι, xal ὅ τι βούλοιτο. Ὁ δὲ ὑπολαδὼν ἔφη " 
esset ostendens, protinus ex ipso est percunctata, quo morbo laboraret, et quidnam postularet? A! 


ille sermone excipiens ait : 

Omnia noia tibi : quid verbis nota retezam*? 

Qui versus ex Hoinero est : sed quo hie multo 
magis apposite, quam Achilles tum ad matrem Suam 
Tbetim, usus esi : per quem et artem ipse suam 
egregie commendaret, et pulclerrimo hoc atque 
aptissimo carmine virginem sibi propitiam redde- 
ret. Qua subridens, et partim viro, partim versu 
oblectata, quodque tam cominode respondisset ad- 
mirata , calculum quemdam, quem tum manu tene- 


Olc0a, εἰ ἤτοι. * ταῦτ' εἰδυίῃ πάντ᾽ ἀγορεύω; 

Ὅ ἐστι μὲν ἐξ Ὁμήρου" ὅ δὲ λαδὼν, εὐστοχώτερον 
μᾶλλον, ἤπερ ᾿Αχιλλεὺς τότε πρὸς τὴν ἑαυτοῦ μητέρ 
τὴν Θέτιν, εἶπεν" ἵνα ἅμα χαὶ πρεσδεύῃ τὴν αὐτὸς 
αὑτοῦ τέχνην, xal δυσωπήσῃ τὴν παρθένον τῷ χαλ- 
λέστῳ τούτῳ χαὶ ἁρμοδιωτάτῳ. Ἐπιμειδιάσασα ὃ γοῦν 
ἡ μάρτυς, xai ἡσθεῖσα ἐπί τε τῷ ἀνδρὶ, ἐπί τε τῷ 
ἔπει, θαυμάσασα δὲ xal ὡς μάλα ἀρμοδίως ἀπεχρί- 
νατο, Ψψηφῖδά τινα, ἣν χαὶ μετὰ χειρὸς τότε φέρουσα 


bat, pulcherrimur, ut videbatur, variisque maculis C ἔτυχε, χαλλίστην «s δοχοῦσαν εἶναι, xat ποιχίλῃν, 


distinctum, et manui, cui inerat, non dissimilem, illi 
porrigit; atque ut collo adinoveat, utpote efficaci- 
tate fugandi morbum et sanitatem restituendi prae- 
ditum, adhortatur. Capit hunc Alypius, ac somno 
adhuc detentus sibi babere, et manu arcte, tanquam 
sanitlalis ac vite pignus, sibi complecti visus est. 
Expergefactus autem, et manum explicans, nibil 
invenit; et se in errorem inductum, et somnium 
illud vere somnium fuisse conjectavit : ita ut una 
cum morbi egritudine, dolorem insuper anino 
hauserit. « Fit enim fere, ut. quodeunque speratur, 
animuni oblectet, tanquam omnino futurum : idque 
sí non eveniat, acerbiorem quodammodo dolorem 
excitet, pungatque acrius et animum male haben- 


xai τῆς χατεχούσης χειρὸς οὗ μάλα ἀπάδουσαν, ὀρέγει 
τε ταύτην αὐτῷ, xat ἐνάψαι τῷ τραχήλῳ παρεχε- 
λεύσατο, ὡς χαὶ φυγαδεῦσαι τὴν νόσον δυναμένην, 
χαὶ χαρίσασθαι τὴν σωτηρίαν. Δέχεται ταύτην ὁ 
᾿Αλύπιος * xai ἕτι μὲν τῷ ὕπνῳ χατεχόμενος ἐδόχει 
τε ἔχειν, xal μάλα ἀχριδῶς περισφίγγειν τῇ χειρὶ, 
ὡς xaX ζωῆς xat ὑγιείας ἐνέχυρον. Ὥς δὲ xal ἀπηλ»ο 
λάγη μὲν τοῦ ὕπνον, ἀναπτύξας δὲ τὴν χεῖρα εὗρεν 
οὐδὲν, ἢπατῆσθαί τε ἔδοξε xai ἀληθῶς εἶναι ὄναρ τὸ 
bvap* ὡς καὶ μετὰ τῆ; ἀῤῥωστία; καὶ λύπην κροῦ- 
λαθεῖν. « Πᾶν γὰρ τὸ ἐλπισθὲν μὲν χρηστόν, ὡς 
πάντως ἐσόμενον * μὴ γενόμενον δὲ, δριμυτέραν ἔχει 
πως τὴν ἀλγηδόνα, xal μᾶλλον χεντεῖ τε χαὶ εἰσδύνει 
τὴν ψυχὴν τοῦ πεπονθότος.» ᾿Αλλὰ γὰρ τὴν ὀδύνην 


tis profundius penetret. » Verum hunc dolorem ac D ταύτην xat τὴν λύπην ἔλυσεν ὁ παῖς Σολύμιος, μετὰ 


moerorem omnem filius ejus Solymius ademit, paulo 
post improvisus interveniens, et calculum illum 
manu tenens, quem virgo noctu habuisse et zegro- 
tanti dedisse videbatur. Quid ? Nonne figmentum 
sc fabula commemoratio hujus miraculi censeri 
possit ? 308 Caterum sí rem, ut evenit, didice- 
ritis, ab omui, opinor, sinisteriori suspicione absti- 
nebitis. Solymius hic, ut et litterarum studiosus, 
el pius in parentem, liberalibus disciplinis partem 
unam diei, partem alteram patri tribuebat : et 
watutino quidem tempore artium studiis assidue 
operam dabat; meridiano autem veniente ad pa- 


μιχρὸν ὅσον ἐπιφανεὶς, καὶ τὴν ψηφῖδα ἐχείνην ἐπὶ 


«τῆς χειρὸς ἔχων, ἣν xal παρθένος ἐδόχει νύχτωρ 


χατέχειν xal δεδωχέναι τῷ νοσοῦντι. "Apa δὲ οὐ δοχεῖ 
πλάσμα εἶναι χαὶ μῦθος ὁ λόγος οὗτος τοῦ θαύματος: 
᾿Δλλ᾽ ἐὰν τὸ ἐπ᾽ αὐτῷ μάθητε συμδὰν, xal ὅπως 
συνέδη, παύσησθε, οἶμαι, τῆς χαχίστης ὑπονοίας. Ὁ 
Σολύμιος οὗτος, xai ὡς φιλόστοργος χαὶ ὡς φιλόλο- 
γος, τὸ μέντοι τῆς ἡμέρας τοῖς λόγοις ἀπένειμε, τὸ 
δὲ τῷ πατρί" καὶ μέχρι μὲν ἕως ἦν, ἐνεχαρτέρει 
τοῖ; λόγοις " μεσημθρίας δὲ ἠχούσης ἀνίει πρὸς τὸν 
πατέρα, ὀψόμενός τε xal θεραπεύσων αὐτὸν, xal 
πάντα ποιήσων ἃ παιδί τε πρέπει ποιεῖν xat πατρὶ 


1]. τίη τοι. * al. εὐστοχώτατου, ? fort. deest vocula ἔπει quae statim. γοροι γι * Miad. Δ, 365. 


DE VITA 5. THECL£ LIP. IT. 


610 


TtÀ3/6t) παρὰ παιδός. Καὶ δὴ τότε ἀνιὼν, xa0' fjv A trem redibat, ipsum visurus, ebsequium impen- 


xai ἢ μάρτυς ὥφθη νύχτα, τὴν ψηφῖδα ταύττν εὑ- 
οἰσχει χατὰ τὴν ὁδόν» Τερφθεὶς δὲ xal τῷ χάλλε: xat τῷ 
μεγέθει (χαὶ γὰρ εὖ τε περιηγμένη ἦν εἰς σφαιροειδῆ 
«via. χύχλον σύμμετρον, ὡς xal τετορνεῦσθαι δοχεῖν * 
καὶ ἀναχέχρατο ὑπό τε λευχοῦ χαὶ πορφυροῦντος 
χοώματος, ὡς ἀλλήλοι: τε ἀντεμπλέχεσθαι τὰς γραμ»- 
υὰς, χαὶ ἀποτελεῖν χάλλος αὐτοφυὲς xal ἀμήχανον), 
καὶ ἀνελόμενος ταύτην παίζων τε ἅμα χαὶ βαδίζων, 
γίνεται παρὰ τῷ πατρί. Ὥ; δὲ ὁ μὲν τῇ χλίνῃ παρ- 
ἐστη. ὁ δὲ τὴν ψηφῖδα τὴν ἐπὶ τῆς χειρὸς ἐπενόησεν 
ὁ nattp, ἐπέγνω τε δῶρον τῆς μάρτυρος, xat ἀρ- 
πάσας εὐθὺ; χαὶ ἀγχαλισάμενος * τοῦτο, παρὰ πόδας 
ἀπηλλάγη τῆς μαχρᾶς xal χαλεπῆς ἀῤῥωστίας. Δοχεῖ 
δὲ μοι καὶ ἦφθαι τῆς ψηφῖδος ἐχείνης ἡ μάρτυς, xal 


surus, cunctaque quz filium patri praestare par est, 
ei patrem a filio exspectare, facturus, Hie domum 
revertens, qua nocte martyr patri visa fuerat, hune 
ipsum calculum in via offendit; cujus specie et ma- 
gnitudine captus (affabre enim in globos: rotandi- 
tatis bene comzmensuratze modum efformatus erat, 
adeo at detornatus videretur, et candicante pur- 
pureoque colore ita permistus, ut lineze invicem se 
coinplectentes pulchritudiuem suapte sponte enatam 
mirificam efficerent', eo accepto ludens inambulans- 
que ad patrem pervenit. Cujus ut lecto astitit, et 
ille ealeulum in manu ejus animadvertit, munus 
martyris agnoscens, statim arripuit, manibusque 
complexus, evestigio longo atque difficili morbo est 


διὰ τοῦτο εἶναι xalóv τε οὕτως χρῆμα καὶ χαρίεν, B liberatus. Mihi autem fit verisimile, bune calculum 


ἤδη δὲ xa θανάτου φανῆναι δυνατώτερον. 


IE'. 

Μετὰ δὲ τὸν γραμματιστὴν ἐπὶ τοὺς σοφιστὰς ἴω- 
μὲν, τὸν Ἰσοχάσιον λέγω xal τὸν ᾿Αρέταρχον τοῦτον " 
ὧν ἑχάτερο;, xal ἄπιστος ὧν, τετύχηχε θαύματος 
παρὰ τῆς μάρτυρος, μεμένηχε δὲ ἄπιστος. 'AXA' ἡ 
αἰτία τῶν βουλομένων, ὥς πού φησιν ὁ θαυμαστὸς 
ΤΙλάτων, ἡ δὲ μάρτυς ἀναίτιος. Ὁ μὲν γὰρ Ἰσοχάσιος 
xal ἀπὸ γραμματιστοῦ σοφιστὴς γεγονὼς, xai τὸ μὲν 
ἀπολέσας, τὸ δὲ οὗ χτησάμενος, ἐν Αἰγαῖς ταύταις 
τῶν Κιλίχων ἀῤῥωστήσας ποτὲ, εἶτα xal ἠρεμίας 
πολλῆς χαὶ βαθείας ὡς ἄῤῥωστος ἐπιθυμήσας, ἐν τῷ 
ναῷ τῆς μάρτυρος, μιχρὸν ἀπωτέρω τῆς πόλεως ὄντι, 
κατάγεται" ὡς ἂν ἐχεῖ μάλιστα τούτου τευξόμενος. 
Ἡρεμίας οὖν πολλῇς τυχὼν, xai μιχρὸν χαταδραθὼν, 
μετὰ τῆς ἠρεμίας τυγχάνει χαὶ σωτηρίας" ἀχούσας τε 
ἃ δεῖ ποιῆσαι παρὰ τῆς μάρτυρος, χαὶ ποιήσας, χαὶ 
ἀπαλλαγεὶς τοῦ νοσήματος, ὅτε καὶ τῆς ἀπιστίας προσ- 
ονειδίσασα αὐτῷ τῆς βοηθείας οὐκ ἐφθόνησεν, Οὕτω 
γάρ πως ἡμῖν ὁ θαυμαστὸς Εὐδόχιος ἀπήγγειλέ τε 
καὶ διηγήσατο, ἀνὴρ χαὶ λαμπρὸς, χαὶ περίσημος, 
xaX ἀληθείας μηδὲν μᾶλλον πρεσδεύων, Ταρσοῦ δὲ 
τὴν καλλίστην ταύτην πόλιν οἰχῶν χαὶ χοσμῶν. 


--— “' 


Kq. 


idcirco tam pulcbrum, tam excellentem, ipsaque 
adeo morte superiorem apparuisse, quia prius 
ipsum martyr tetigisset. 

XXV. 

Sed misso homine litterato,ad sophistas veniamus, 
Isocasium dico et Aretarchum illum ; quorum uter- 
que fidei Christiane expers cum esset, hodieque 
permaneat, miraculum tamen a martyre obtüinuere. 
Sed culpa penes volentes est, ut alibi ait admirabi- 
lis Plato , martyr vero exira omnem omnino. [so- 
casius enim elitteratore sophista factus, et titulo 
illo misso, hunc nihilo magis re assecutus, ZEgis 
Cilici: urbe aliquando adversa valetudine laboraus, 
deinde multz? atque altee solitudinis, ut :gri 50- 
lent, desiderio cupidus, ad templum martyris pa- 
rum ab urbe sejunctum deducitur ; quasi eo in loco 
potissimum hujus sui voti compos futurus. Multam 
igitur inibi quietem nactus, paululum obdoemi- 
scens, cum quiele sanitatem recuperat : edoctus 
a martyre quid facto opus foret, idque exsecutus, 
ac morbo levatus, quando exprobrata ipsi infideli- 
tate opem tamen suam minime invidit. 3909 Huuc 
enim fere in modum przclarus ille Eudocius, vir 
illustris 86 valde insignis, nihilque perinde ac 
veritatem in pretio habens, qui Tarsum pulcherri- 
mam urbem sua inhabitatione exornat, nobis nar- 
rare ac referre solebat. 

XXVI. 


Apésapyog δὲ παρ᾽ ἡμῶν οὗτος σοφιστὴς, ὃς εἴτε p — Aretarchus vero apudjnos sophista, qui indoctier- 


ἄσοφός ἐστι μᾶλλον εἴτε ἄπιστος, εἰπεῖν oüx ἔχω" 


χαὶ γὰρ ὁμοίως ἑχάτερον ἀχμάζει τε παρ᾽ αὐτῷ xal 


τέθηλεν, ὡς δύσχριτον εἶναι τὴν θατέρου τούτοιν 
ὑπεροχήν" δοχεῖ δὲ ὅμως εἶναι σοφιστής. Οὗτος βα- 
ρυτάτῳ μάλιστα πάθει τῷ τῶν νεφρῶν περιπεσὼν, 
ὡς καὶ θάνατον ἐλπίσαι πολλάχις ix τῆς ἄγαν ὁδύ- 
νης, xai θανάτου ἐρασθῆναι δι’ ὑπερδολὴν τῆς ὀδύ- 
νης ἔτυχε δὲ ὅμως βοηθείας καὶ σωτηρίας παρὰ τῆς 
μάρτυρος, εἰπούσης ἔσεσθαι φάρμαχον αὑτῷ xal 
ἄχος τοῦ πάθους ἀψευδέστατον, ἄλλο μὲν οὐδὲν, ἣ τὸ 
γυχτιαῖον * τοῦ φωτὸς τοῦ χαὶ τὸν αὐτῆς χαταλάμ- 
πόντος ἀεὶ χῶρον ἔλαιον. "Ὅπερ χαὶ αἰτήσας οὗτος 


3. 2]. ἑἐναγχαὰλ — * τὸ δὲ νυχτ. al. 


ne sit, au a (ide alienior, non facile dixerim 
(quippe in quo ita ambo h:ec excellunt vigentque, 
ut, utrum magis, difficile fuerit judicatu : sophista 
tamen esse putatur), hic, inquam, in gravissimum 
renum merbum cum incidisset, ut pre nimio do- 
lore mortem szpenumero speraret; imo ob niagui- 
tudinem cruciatuum eam adamaret ; auxilium ni- 
hilominus salutemque a martyre est consecutus ; 
medelam remediumque ipsi certissimum fore pol« 
licente, nocturnum luternz, qua ipsius locus col- 
lustratur, oleum. Cujus ille copiam sibi fieri postu- 
lans, seseque eo inungens (quo etiam zegritudinem 
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suam una abstersit), sanitatem nactus, ab impietate A xat ἐπαλειψάμενος * οὗ καὶ τὸ πάθος; ὑπέσμηχε * τῆς 


tamen minime est liberatus. Pro solertia enim acri- 
moniaque, scilicet ingenii sui, cum auctorem re- 
medii dicat ac fateatur, aliitameu beneficiam sa- 
nitatis acceptum refert. « Sarpedonius enim, inquit, 
ut ab ea efllagitarem et acciperem, mihi przecepit. » 
At interim, sapientissime et acutissime sophista- 
rum, atque ipsummet Gorgiam nobis spirans, qui 
te ad alium ablegavit, ipse si potuisset, nonne quod 
petebas prabuisset ; sed sibi supplicem, socium, et 
(ut tu diceres) mystam suum et amicum, δὰ aliam 
eamque sibi hostem misisset ? Quod quid aliud est, 
quam propriam suam imbecillitatem confiteri, et 
martyris efficacitatem promulgare, cunctisque pa- 
lam facere, sibi artem, potentiam, sapientiam, 
quam nunquam habuit, defuisse; sed marlyrein 
esse, cujus in. hunc usque diem tanta vis, et a qua 
omnes medelam accipiunt ? Non adeo mentis inops, 
bellus iste Sarpedonius (nisi tuo illo modo sapieu- 
tem dicamus), ut ne tegere quidem possit suain in- 
scitiam, ne dieam aninmbecillitatem nescio. Per te 
autem praclarum adeo atque admirabilem orato- 
rem, illam magis aperit venditatque. Verum, utut 
sit, utinam et anima saneris a martyre ; etiamsi 
vel Sarpedoni, vel Apollini, 916 vel cuicunque 
tandem daemonum tibi amicorum libitum fuerit, id 
acceptum feras !. Hoc enim marlyris nos potenti:e, 
illud vero tux inscitiz: ascribemus. Posterius enim 
pro levi duceremus, modo ut prius esset *. 
XXVII. 


Usque adeo porro litterarum amans est tnartyr, 
itaque laudibus oratoriis delectatur, ut referre ope- 
ra preiium existimem eorum aliquid, qua mibi, et 
in memetipso evenerunt. (Quod ita esse, neque me 
falsum dicere ipsa novit, a qua factum est. Con- 
ventus enim anniversarius ejus agebatur, et ad 
orationem exiguam de laudibus festi habendam me 
quoque comparaveram , non quod praeclarum ali- 
quid, aut ipsa condignum, iu medium posse pro- 
ferre existiimarem ; sed quod hac ratione ejus heue- 
voleniiam aliquam milii venarer : presertim, quod 
el parce se colentes uoverit maximis bepeficiis 
remunerari. Cumque unus jam tantum dies ad ora- 
tionem liabendam restaret, iegritudo quxdam per- 
quam gravis, quieque inaxiimum dolorem afferret , 
mihi in aurem incidit: ita ut penitius illa distende- 
retur, et ab interioribus convelleretur, spiritumque 
violentum per coucavum capitis sinum | impelleret, 
'vehementeinque. ob id intus sonitum excitaret : 
adeo ut spem ounnem jam dicendi amitterem, et in 
majoris mali exspectatione versarer : quin et rn- 
bore perfundi inciperem, quod cum orationem me 
habiturum plerique existimarent, instante jam tem- 
pore speciminis edendi, ordinem institutumque de- 
sererem. Qux omnia ne mihi contingerent, martyr 
prohibuit, noctu astans, et aurem mihi prehen- 


! Putarem τοῦτο pro τούτῳ leg. 
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certe μὴν pro μὴ legend. * al. μεγάλα τε ἄρτι δυναμ. 


μὲν ἰάσεως ἕτυχε, τῆς ὃς ἀσεδείας οὐχ ἀπηλλάγτ. 
Ὑπὸ γὰρ ἀγχινοίας πολλῇς, καὶ βαθείας φρενὸς εἰ- 
Tuv, xat ὁμολογήσας τὴν παρεσχηχυῖΐαν τὸ φάρμαχον, 
τέρῳ τὴν χάριν ἀνατίθησι τῆς θεραπείας. « Ὃ γὰρ 
Σαρπηδόνιός uot, qnoi, τὸ ζητῆσαέ τε παρ᾽ αὑτῆς 
χαὶ Aa6siv προσέταξεν. » Εἶτα, ὦ σοφώτατε xal ἐμ- 
φρονέστατε σοφιστῶν, xal αὐτὸν τὸν Γοργίαν ἡμῖν 
ἀναπνέων, ὁ πρὸς ἕτερόν σΞ διαπεμπόμενος, αὐὑτὶς 
ἂν, εἴπερ ἠδύνατο, οὐ παρέσχεν, ἀλλὰ τὸν ἐχέττιν 
αὑτοῦ, xai θιασώτην, xai, ὡς ἂν αὑτὸς εἴποις, μύ-» 
στὴν xaY ἐραστὴν, πρὸς ἕτερον ἔπεμπε πρόσωπον, 
χαὶ ταῦτα. πολέμιον; ὅπερ ἦν μάλιστα, xol τὴν αὖ- 
τοῦ ὁμολογοῦντος ἀσθένειαν, χαὶ τὴν τῆς μάρτυρος 
χηρύττοντος δύναμιν, χαὶ σαφῶς πάντας διδάσχον- 
τος, ὡς αὑτὸν μὲν ἐπιλέλοιπε xai dj τέχνη, xal ἡ 
δύναμις, καὶ ἡ σοφία, ἦν οὐδέποτε ἔσχεν ^ ἣ δὲ παρ- 
θένος ἐστὶν ἡ μεγάλα ὡς ἄρτι δυναμένγη *, χαὶ πάντας 
ἰωμένη. Οὐχ οὕτως δὲ àvónzo;, εἰ μὴ xal κατὰ σὲ 
σγφὸς ἦν, ὁ βέλτιστος ἐχεῖνο;, ὡς μηδὲ συσχιάζειν 
δύνασθαι τὴν αὑτοῦ ἀμάθειαν ἣ ἀδυναμίαν οὐχ ἔχω 
&l εἴπω. Διὰ σοῦ δὲ τοῦ λαμπροῦ xai θαυμαστοῦ 
ῥήτορος ταύτην ἐχπομπεύει. Πλὴν γένοιτό σε χαὶ τὴν 
ψυχὴν ἰαθῆναι παρὰ τῆς μάρτυρος" ἀναἢεῖναι δὲ xol 
τούτῳ Σαρπηδόνι ἣ ᾿Απόλλωνι, ἣ ὅτῳ σοι φίλων τῶν 
δαιμόνων. Τὸ μὲν γὰρ τῇ τῆς μάρτυρος λογιούμεθα 
δυνάμει" τὸ δὲ τῇ σῇ πάλιν ἀμαθίᾳ. Κοῦφον δὲ ἡμῖν 
τὸ δεύτερον, πόνον τὸ ποότερον υἣ εἴη. - 
ΚΖ'. 

Οὕτω δὲ φιλόλογός ἐστιν ἡ μάρτυς, καὶ χαίρει ταῖς 
διὰ τῶν λόγων ταύταις εὐφημίαις * ἐρῶ τι xal τῶν 
ἐμαυτῷ xal ὑπὲρ ἐμοῦ γεγονότων, ὅπερ αὑτὴ ἡ 
παρεσχηχυΐά μοι μάρτυς οἷδεν ὅτι γεγένηται, xal 
οὗ ψεύδομαι. Ἦν μὲν γὰρ αὐτῆς dj ἐτησία πανήγυ- 
ρις, παρεσχευασάμην δὲ χἀγὼ πρὸς ἔπαινόν τινα 
pixpbv τῆς ἑορτῆς" οὐχ ὥς τι λέξων ἀξιόλογον ἣ 
ἐπάξιον αὐτῆς, ἀλλ᾽ ὡς εὔνοιάν τινα παρὰ τῆς μάρ- 
τυρὸς θηρώμενος, ἐπειδὴ xal τοὺς μιχρὰ τιμῶντας 
οἷὸεν ἀντωφτελεῖν τὰ μέγιστα. Μιᾶς δὲ λεικομένης 
ἡμέρας εἴς τε τὸ εἰπεῖν χαὶ ἐπιδείξασθαι τὸν λόγον, 
προθάλλει τί μοι πάθ'ς τὴν ἀχοὴἣν, xal σφόδρα γα- 
λεπόν τε χαὶ ἐπαλγὲς, ὡς περιτετᾶσθαι μὲν πᾶσαν 
τὴν ἀχοὴν, ἄγρια ὃὲ σφαδάζειν Ex τῶν ἔνδοθεν, συν- 
ὠθεῖν 65 xal πνεῦμα βίαιον εἰς αὐτὸ τῆς χεφαλῆς τὸ 
χύτης, χαὶ πολὺν διὰ τοῦτο τὸν ἔνδον ἦχον ἐργά- 
ζεσθαι" ὥστε με xal τοῦ ἐρεῖν ἀπογνῶναι παντελῶς, 
xai χαχοῦ μείζονος ἔχειν ποοσδοχίαν" fjr, δὲ πως xal 
ὑπερυθριᾷν ἢρχόμην, ὡς ἐρεῖν μέντοι δότας τοῖς 
πολλοῖς, τοῦ δὲ χαιροῦ τῆς ἐπιδείξεως ἐνστάντος τὴν 
τάξιν ἀπολιπών. "A πάντα ἡ μάρτυς γενέσθαι διεχώ- 
λυσεν, ἐφιστᾶσα νύχτωρ xax λαζομένῃ μου τοῦ ὠτίον 
χαὶ διασείσατα, xai εἰς ἰχῶρα βραχὺν τὸν πάντα 
διαλύσασα πόνον. Οὗ χαὶ ἀποχυλισθέντος ἐκ τῶν σχο- 
λιῶν xal ἀδύτων, ὡς εἰπεῖν, πόρων, ὥφθην ἐπὶ τοῦ 
δειχτηρίου “ Aéysxa: δὲ οὕτω; ὁ τόπος iv ᾧ E πιδεί- 


" Existimo in Greco. contextu. voculam. negantem — auferendaim, aut 
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xvov$2t οἱ λέγοντες, τοῦτό ἐστιν ὁ ἅἄμδων, ἤτοι zb A dens vellensque, ac pauca expressa sanie, omnem 


&xpoatfotov (xaX γὰρ οὕπω οὔτε τῶν ἐπ᾽ ἐχχλησίαις 
λεγόντων τις Tj), xai εἶπον μὲν ἄττα. Οὕτω δέ μοι 
τὴν χεῖρα χαὶ χάριν συνεπέδωχεν ἡ μάρτυς, ὡς εἶναί 
«t za ξόξαι, xax eipnxévat μετρίω;:, καὶ θαῦμα πλεῖ- 
τον ἐπὶ μηδενὶ θαυμαστῷ τῶν ἐμῶν ἀπενέγχεσθαι 
λόζων. Καὶ τῆς ἱερχτιχῆς δέ μοι χαταξιωθέντι γε- 
ρουσίας, xal τοῦ χαταλόγου τῶν διδασχάλων xa lc- 
ρέων, συμπαρὴν τε ὡς τὰ πολλὰ, καὶ νύχτωρ ἐπι- 
φαινομένη βιθλίον τέ pos πάντως f) χάρτου ὥρεγεν " 
à πάντως μοι πλείττης εὐδοχιμήσεως σύμθολον ἣν 
“Ξ xa ἐδόχει. Εἰ δὲ δεῖ μᾶλλόν τί μοι λέγειν τέ pot 
ὀφθῇ τοῦτο ποιοῦσα τόγε ἀποθησάμενον πάλιν εὕ- 
ὄνλον fjv. Ἀἀχείνου δὲ μνημονευτέον, οὗ χαὶ μόλις 
κω: μνήμην ἔλαθον. 


prebuit, quod non obscurum approbandi nostri argumentum ducebam et esse videbatur 


dolorem dissolvens. Qua ex tortuosis imperviisque, 
ut ita dicam, mestibua elapsa , in dicterio compa- 
rui, lioc est, in loco unde verba facturi cernendos 
sc exhibent ; sive ambonem, sive suggestum, sive 
auditorium appeltes (nondum enim quisquam eorum 
qui pro concione verba baberenut, aderat), et pauca 
quaedam dixi. Eaim autem martyr mibi vim gra- 
tiamque in dicendo largita est, ut aliquis esse, et 
mediocriter dixisse judicarer, maximamque admi- 
ralionem ex nuHo tamen meo memorabili dicto 
concitarem. E»dem martyr frequenter mihi, in se- 
natum. sacerdotalem numerumque concionatorum 
ac pontificum jain ascripto, przsens adfuit; 311 
et de nocte apparens, librum quempiam chartamve 
Sin eur 


ita facere mihi visa fuerit, potius dicendum est, res postea consecuta id abunde declaravit, Sed ejus 
punc mibi mentio facienda est, cujus vix tandem in mentem venit. 


KH'. 

Καλλίστη τις fjv μὲν εὐγενὲς xai σεμνὸν γύναιον" 
συνῴχει δὲ ἀνδρὶ οὐ μάλα σώφρονι, ἀλλὰ καὶ λίαν 
ἑπτοημένῳ περὶ τὰς δημώδεις ταύτας ἡδονὰς, xal 
οὔτε τῇ κατὰ νόμον ἀρχουμένῳ μίξει, xal ταύταις 
ἀπλήστως χεχρημένῳ. Ταύτης οὖν τῆς Καλλίστης 
ἕν τι τῶν ἐπὶ τῆς σχηνῆής γυναίων, ὃ χαὶ αὐτῷ τούτῳ 


συνεφθείρετο, ἐλωδᾶτο ῖ δηλητηρίοις φαρμάχοις τὴν — 


μορφὴν, χαρίεν δὲ ἤσχυνε πρόσωπον᾽ ὡς ἂν ἡ μὲν 
μηχέτι πρὸς ἡδονῇς εἴη τῷ ἀνδρὶ, αὐτὴ δὲ τὸ ἐχεί- 
γῆς ποιοῖ, χαὶ συγχαθεύδοι τῷ μὴ προσήχοντι. 
Πεπονθυΐα δὲ τοῦτο, xal διαζευχθεῖσα τοῦ ἀνδρὸς ἡ 
Καλλίστη, τοῦ τῆς ὄψεως αἴσχους ἑτοίμως πρὸς 
μῖσος ἀνάγοντος τὸν Παπίαν (τοῦτο γὰρ ὄνομα ἦν 
τῷ ἀνδρὶ), καταφεύγει πρὸς τὴν μάρτυρα, τὴν τε 


αὐτῆς δυστυχίαν τὴν τε τῆς ἑταίρας διηγουμένη C 


xaxoupyiav, xai δεομένη «τυχεῖν τινος θεραπείας, 
ὥστε χαὶ τὴν τῆς μορφῆς ἀπολαθεῖν εὐπρέπειαν, xol 
τὴν τοῦ ἀνδρὸς εὔνοιαν. ᾿Αχούει τούτων ἡ μάρτυς, 
χαὶ σφόδρα ἐπιχαμφθεῖδα τῷ πάθει" χαὶ γὰρ ὀὁχε- 
τοὺς δαχρύων ἐπηφίει τοῖς λόγοις τὸ γύναιον" οὐδὲν 
δὲ οὕτως εὐχῆς καρύχευμα κἀ,λλιστόν ἐστιν ὡς 
δάχρυον δαψιλὲς, ἐξ αὐτοῦ τοῦ τῆς ψυχῆς βά- 
θους ὑπερχεόμενον * σημαίνει xal προστάττει τὴν 
θεραπείαν εὐθύς. « Λαδοῦσα γὰρ, φησὶ, ῥύμματα 
ταυτὶ δὴ, τὰ πρὸ τοῦ ναοῦ τούτου πωλούμενα, καὶ 

ἀναδεύσασα οἴνῳ, τούτῳ τὴν ὄψιν ἀπόκλυζε" xot τὸ 
᾿ αἶσχος εὐθὺς ἀπονίψεις. » Ὃ δὴ καὶ παραχρῆμα 
ποιήσασα ἡ Καλλίστη, παραχρῆμα καὶ τὴν .οἰχείαν 
μορφὴν τῆς λώδης, xaX τὸν ἄνδρα τῆς ἑταίρας ἀπὴλ- 
λαξε, πολὺ χείρονος λώδης. "Apa γὰρ τοῖς ῥύμμασι 
xa τὸ ποιοῦν, ὥς φασι, τὸ ἕλχος συνεξέπεσε * xol ἣν 
πάλιν ἡ Καλλίστη καλλίστῃ τε μορφῇ καὶ áp£axouca 
τῷ ἀνδρί. : 

Ke. 

“Μήτε δὲ τοῦ ἑτέρου γυναίου ἀμνημονεύσωμεν, el 
καὶ πενιχρὸν καὶ εὐτελὲς τὸ γύναιον. Βασσιανὴ γάρ 
τις πρὸς τοὺς οἰχείους αὐτῆς διενεχθεῖσά ποτε, xal 
μιχρά τινα τῶν οἰχείων αὐτῆς χρυσιδίων ὑφελομένη, 


! λωδᾶται al. 


XXVII. 

Calliste quaedam | erat. nobilis atque honesta fe- 
mina; sed quie viro non admodum casto, quia 
potius insane vulgivag:e Veneris voluptatibus dedito, 
earumque inexplebili cupiditate se mancipanW, et 
legitimo congressu minime acquiescenti, nupserat. 
Hujus Callistes speciem faciemque perquam libera - 
lem quadam de scena muliercula, quee cum hoc 
ipso ejus marito perdite vivebat, venenosis phar- 
wacis deformaverat : ila ut. nequaquam 6a jam 
illi voluptati esset, sed ista hujus munus obiret, 
et cum illo, quocum neutiquam debuerat, cubaret. 
Quo incomniodo Calliste affecta, et a marito disjun- 
cta, aspectus foditate Papiam (id viro nomen) 
facile in odium uxoris concitante, ad martyrem 
confugit, suamque  infelicitatem et pellicis impro- 
bitatem illi exponit, et ut opem curationemque ab 
ipsa obtineat, pristinumque formz decus, et mariti 
sui in se benevolentiam recuperet, obnixe compre- 
catur. Audit hxc martyr, et. mulieris calauitate 
vehementer commota (si quidem lacrymarum rivos 
una cum sermone emittebat ; nullum porro dulcius 


orationis condimentum est, quam lacrymarum ex imo 


pectore super(usarum copia), illico ostendit pra- 
scribitque remedium. « Acceptis, inquil, purga- 
mentis, quie pro templi foribus venduntur, et 
vino madefactis vultum ablue, et formz turpitudine 
statim absterseris. » Quod Callistc extemplo faciens, 
forman suam ab illa labe, et maritum a meretrice, 
labe longe deteriori, protinus liberavit. Una. enim 


D cum purgaimentis illis facto citius, ut. aiunt, vomica 


qu» hanc deformitatem effecerat, resedit; et rur- 
sum Calliste excellentissimze formae praestantia ma- 
rito suo est. conciliata. . 

XXIX. 

Sed ne et. alterius mulierculze, licet pauperioris 
el abjeciioris, mentionem $19 omittamus. Bas- 
si:na enim quzdam, dissidio iuter ipsam et propin- 
quos orto, pauxillum quid uri sui secum auferens, 
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quod mulierenla nen:lo forte sibl comparare pos- A xal ola ἀεὶ χερνήτιδι γένοιτο γυναιχὶ (ταῦτα δὲ ὧν 


set (aunuli fere, et parva. quadam monilia. liec 
eraut), ad templum. pervenit ; ibidemque, propiu- 
quis succensens, est commorala. Consuetudine 
auteu ium illius utehatur virgo quzdam. sed cui 
non magua vile exacte el circumspecte, prout 
. virgines facere par est, ageudz cura erat: hzc 
eum forte Bassianam dormientem. aut. absentem 
offeudisset, ablato lioc suro recedit. Mulier interim 
surgens, dum qua paulo ante habuerat, non reperit, 
clamorem tollere, et martyris incipit fidem implo- 
. rare : ut quz ejus custodiz credita fuissent, ipsa 
jam aut amisisset, aut. certe negaret, Tum martyr 
et hanc. cominiserata, el virgini ob improbitatem 
infensa, furtum ejus manifestum reddit : eo ipso, 
quod cum illi que rem perdiderat, tum cateris 
omnibus, qui in templo erant, hoc facinus aperiret, 
abunde poenarum ab illa sumens: adeo ut aperte 
convicta, Dassianze aurum suum reddiderit, et dein- 
ceps iia temperanter vixerit, ut lic ejus lapsus 
tegeretur, et martyris rursus in. ipsom benevolen- 
tia conciliarelur. 
XXX. 


Ut autem iniraculum quod nuper accidit, pro. 


ultimo referamus ; quanquam ultiuum | neque est, 
^ meque unquam erit miraculorum martyris. Quandiu 
enim homines erunt, etiatu miracula ab ea tanquam 


ἃ fonte semper manabunt, semper. ebullient, sem- 


per efflorescent, semper ownimodam sanitatem 
alferent. Sed, utut est, etiam illud commemoran- 
dum, quomodo mulier quzdaiu. 3dmodum illustris, 
et nobili familia orto, Dosithea uomine. At de bis 
satis. Quzuam euim utilitas immenso mari guttas 
aliquot instillare? ueque si plura dicere luberet, 
invenire etiam possim. Quippe qui vix hzc-ipsa 
corrogaverim , et huc illuc circumquaque cursitaus, 
congregaus, colligensque, tanquam ex fundo quo- 
piam diuturnioris temporis atque oblivionis mira- 
cula in unum concinnaverim : ut solent lapillos 
maxime celebres eorum mercatores. Sed neque 
pauca insuper restaut; neque li»c qu:e retulimus, 
ex multis major pars est : sed numerus eorum tan- 
, Aus, ut ejus ratio omnino subduci nequeat. Neque 
wihi ἃ natura pennz tributze aut. adamantinum ro- 
bur, 913 quo omnes terras mariaque penetrando, 
ex singulis urbibus, regionibus, vicis, domibus ea 
universa colligam, eum et collectio hujusmodi vires 
meas excedat ; neque ulla omnino scriptio sufficiat ; 
imo nec vita longa detur, qua $atis sil multitudini 
adeo infinitas miraculorum recenseude, Quare, xt 
dixi, cursum orationis mez de illis susceptum, hic 
sistam : ne videar ea, ad qu: pervenire non possim, 
inutiliter couseetari. Itaque unum hoc δὶ adiidero, 
multos viros ad summam pietatis laudem martyris 
ope pervenisse, multas item feminas virtutis studio 
per eamdem exercitatas fuisse, silentium agam. 
Cujusmodi fuit Paulus ille, et re et appellationc 


δαχτύλιοι καὶ περιδέῤῥαια μιχρὰ), xavaXau6ávec bv 
νεὼν, καὶ αὐτόθι διέτριδεν, ὡς δι᾽ prr. ἔχουσα τοὺς 
οἰχείους. Συνήθης δέ τις αὐτῇ [χαί τις] περὶ τὸν 
χρόνον ἐχεῖνον παρθένος, οὗ πολύν τινα ποιουμένη 
λόγον τῆς παρθένοις πρεπούσης ἀχριθδείας ἣ εὐλα- 
ὀείας, εὑροῦσα χαθεύδουσαν ἀεὶ f) ἀποῦσαν τὴν 
Bazooctavhv, ὑφελομένη τὰ χρυσίδια ἄπεισιν. Διᾶνα- 
στᾶσα δὲ ἡ γυνὴ, xal μηχέτι ἅπερ ἄρτι εἶχεν εὑροῦ- 
σα, χαταδοῖν ἄρχεται χαὶ χατοδύρεσθαι τῆς μάρτυ- 
ρος" ὡς ἂν αὐτῆς πιστευθείσης μὲν ταῦτα φυλάτ- 
τειν, ἀπολωλεχνίας δὲ, ἣ ἀρνουμένης. Ἡ δὲ μάρτυς 
xaX ταύτην ἐλεήσασα, xai τὴν παρθένον τῆς ἀταξίας 
μισήσασα, ποιεῖ δήλῃην αὐτῆς τὴν χλοπήν᾽ τούτῳ 
μάλιστα χολάζουσα, τῷ ποιῆσαι χατάδηλον, τῇ τε 


B ἀπολωλεχυίᾳ, xal τοῖς ἀμφὶ τὸν νεὼν πᾶσιν, ὡς 


ἐχείνην σαφῶς διελεγχθεῖσαν ἀποδοῦναί τε τῇ Βασ- 
σιανῇ τὰ χρυαίδια, xal τοῦ λοιποῦ σωφρονισθεῖσαν 
οὕτω βιῶναι, ὡς χαὶ τὸ πταῖσμα συσχιασθῆναι, καὶ 
τὴν τῆς μάρτυρος εὔνοιαν ἀναχτήσασθαι. 


A'. 

Ἵνα δὲ xai τὸ ἄρτι γεγονὸς, ὡς τελευταῖον εἴπω- 
μεν τῶν θαυμάτων’ τελενταῖον δὲ οὔτε ἔστιν, οὔτε 
μήποτε ἴσται θαῦμα τῆς μάρτυρος. Μέχρι γὰρ ἄν- 
θρωποι Oct, καὶ τὰ θαύματα ἀεὶ ἔσται κηγάζοντα, 
ἀεὶ βλύζοντα, ἀεὶ τεθηλότα, ἀεὶ πάντως ἱἰώμενα. 
Ῥητέον οὖν χἀχεῖνο, ὡς γύναιόν τι τῶν ἅγαν ἐπι- 
σήμων τούτων xal εὐπατριδῶν Δοσίθεα ὄνομα. 
᾿Αλλὰ τούτων μὲν ἅλι:. Τί γὰρ xal ὄφελος ἅπεῖ» 
ροις πελάγεσιν ἐπιῤῥαίνειν ψεχάδας ; οὔτε δὲ, εἰ 
πλείονα βουλοίμην εἰπεῖν, δυναίμην ἂν εὑρεῖν. Ὥστε 
xai ταῦτα συνηρανισάμην μόλις ὧδέ τε χἀχεῖσε 
περιθέων, περιαθροίζων αὐτὰ καὶ συλλέγων * ὥσπερ 
ἔχ τινος βυθοῦ τοῦ paxpou χρόνου xaX τῆς λήθης 
ἀναλεγόμενος τὰ θαύματα, χαθάπερ χαὶ τὰ λιθίδια 
ταῦτα τὰ πολυθρύλλητα οἱ τούτων ἔμποροι. ᾿Αλλ᾽ 
οὔτε ὀλίγα, οὔτε πολλῶν πλείονα, οὔτε ὅλως ἀρθμητά 
ἐστιν. Οὔτε ἐμοὶ δυνατὸν πτηνῷ τὴν φύσιν ἢ ἀδα- 
μαγτίνῳ γενέσθαι, χαὶ διὰ πάσης χωρῆσαι τῆς 
xai θαλάσσης, ὡς ἐξ ἑχάστης πόλεως xal χώρας, 
ἣ χώμης, ἣ οἰκίας, ἀναλέξασθαι" μήτε γὰρ ἂν τὴν. 
σνλλογὴν γενέσθαι μοι δυνατὴν, μήτε τὴν γρα- 


D φὴν ἐφιχτὴν, μὴτε τὴν ζωὴν οὕτω μαχρὰν, ὡς 


ἐξαρχκέσαι τοσούτῳ xal οὕτως ἀπείρῳ πλήθει θαυ- 
μάτων. Ὧδε μὲν οὖν, ὅπερ εἶπον, τὸν περὶ τούτων 
στήσω λόγον, ὡς ἂν μὴτε δοχοίην ἀνόνητα xaX ἀχί- 
χητα διώχειν. "Exeiva δὲ προσθεὶς ἔτι τὴν ἐπὶ τούτοις 
σιωπὴν ἀσπάσομαι, ὥστε πολλοὺς μὲν ἄνδρας εἰς 
ἄχραν ἀρετὴν βιοῦντας ἡ μάρτυς ἀνηγόρευσε, πολ- 
λὰς δὲ γυναῖχας τὸν ἴσον ἀνειληφυίας ζῆλον ἐξήσχη- 
σεν. υἷον τὸν Παῦλον εὐθὺς ἐχεῖνον, τὸν χαὶ ὄντα 
Αἰγύπτιον χαὶ ἐπίχλην Αἰγύπτιον, ἄνδρα παρομαρ- 
τοῦντα τῷ βίῳ τοῖς κρατίστοις ἐχείνοις xal obpavo- 
μήχεσιν Ἡλίᾳ xa 'Ioávvn* τὸν Σάμον ἐχεῖνον, τὸν 
τῷ μεγίστῳ Ἐλισσαίῳ χαὶ τοῖς xav' ἐκεῖνον ἁγίοις 


' Desuit. q'zedam : vi forte Auctor narrationem studio aUrumpat. 
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παραθέοντα. Kal yàp, εἰ xal τὴν πόλιν ταύτην ὁ A JEgyptius; vir qui vivendi ratione, przstantissimos 


Σάμος ᾧχει, μᾶλλον τῶν τὸ μαρτύριον οἰκούντων 


ἐνδιέτριδε τῷ ναῷ " δὶς ἑχάστης ἡμέρας ἀνιὼν μετὰ᾽ 


ψαλμῳδίας" xal τὸ κωλύον ἦν οὐδὲν, « οὐ πῦρ, οὐ 
χάλαζα, οὗ χιὼν, οὐ χρύσταλλος, οὗ πνεῦμα χαταιγί- 
δος,» ὥς πού φησι ὁ θεσπέσιος Δαδίδ. Τὸν Δεξιανόν" 
templo habitabant, in. eo versabatur, bis quotidie 
ab eo instituto, « non ignis, non grando, non nix, 
vid loquitur, ipsum remorabatur. Cujusmodi item 

"Oc xal θνητὸς ἐὼν ὅπεθ᾽ ἵπποις ἀθανάτοισι". 
Καὶ γὰρ ἐν τῷ μέσῳ στρεφόμενος, καὶ πολιτιχώτε- 
ρον βιοὺς, οὐ πάμπαν τῆς ἐχείνων ἀρετῆς ἀπεσχοῖ- 
νιστο΄ ἀλλὰ χαὶ λίαν ὧν ἐν Χριστῷ, ταντὰ ἐχείνοις 
εἰργάζετο. "Et, μὲν τὸν Καρτέριον, τὸν Ἰωάννην, 
καὶ Φίλιππον ταυτὸ μὲν ἀνὰ μέρος φροντιστήριον 


illos, et ad celum usque pertingentes, Eliam et 
Joannem est imitatus. Cujusmodi etiam Samus ille, 
qui maxiine Eliszo, ejusque similibus sanctis quam 
proxime accedit. Qui licet urhem hanc incoleret, 
frequentius lamen, quam illi ipsi qui in martyris 
cum psalmodia istuc ascendens : neque quidquam 


non glacies, nonspiritus procelle, » ut divinus Da- 
Dexianus fuit, 


Morialis quamvis, bigis colestibus instans. 
Cum enim in publico ageret, vitamque duceret ma- 
xime civilem , non tamen ullo modo ab illorum vir- 
tute discrepabat ; sed totus cum esset in Christo 
positus, paria cum ipsis perpetrabat. Cujusmodi 
quoque fuerunt Carterius, Joannes et Philippus ; 


οἰχίσαντας, ζυγοῦ δὲ ἀχριδέστερον, πρός τε ἀλλή- B hanc quidem ipsam virtutis palaestram pro sua 


χους, πρὸς πε τοὺς πάλαι, βιώσαντας xal διαλάμψαν- 
«ας. Τὸν δὲ Ἰωάννην τοῦνον οὐδὲ ὁ πολύευχτος τῆς 
ἐπισχοπκῆς θρόνος τῶν τῆς ἀἁγιαστίας νόμων ἐξέδαλε" 
xai τοῦτ᾽ ἔξεστι πᾶσιν ὁρᾷν, τοῖς χαὶ ὁρῶσι τὸν ἄν- 
6pa πρὸς τὴν πάλαι τῆς ἀσχήσεως στάθμην, xal νῦν 
ἕτι βιοῦντα. Καὶ τῶν γυναιχῶν δ᾽ αὖ πάλιν τὴν 
ἈΙαρθάναν, τὴν Ξεναρχίδα, τὴν Διονυσΐαν ταύτην, 
τὴν Σωσάνναν, τὴν Θεοδούλην, τὰς ἄλλας πάσας, ἃς 
οὔτε χαταλέγειν μοι χαιρός" εἰ μήπου χαθ᾽ 'Hoio- 
δον ἄρα xal αὐτὸ; βουλοίμην γυναιχῶν ἀρίστων 
ἄρτι χατάλογον γράφειν. Ὧν πάντων εἴτε ἀνδρῶν ὧν 
κατέλεξα, εἴτε γυναιχῶν, ὃ βίος xaX ὁ τρόπος xal ἢ 
χατὰ Θεὸν πολιτεία, θαύματά τὲ ἐστι τῆ: μάρτυρος, 


quisque virili parte excolentes, trutina autem ex- 
actius, cum inter se, tum eum priscis illis, vitze prze- 
$tantia contendentes. Nam Joannem illum nec 
episcopatus quidem sedes, a muliis expetita, hujus 
sacri exercitii expulit instituto : uL omnibus liquido 
constare potest, qui ipsum ad exercitii eamdem 
lancem, ad quam Jam olim occoeperat, etiain nunc 
vilam suam umoderantem — intuentur. Cujusmodi 
denique fuere, ut nec feminas prztereamus, Mar- 
thana, Xenarchis, Dionysia illa, Susanna, Theodula, 
cseterseque, quas omues referre tempus non permit- 
ti; nisi velim Hesiodi " exemplo ipse quoque pra 
stantissimarum mulierum $144 catalogum conscri- 


καὶ μάλα τῶν προειρημένων θαυμάτων ὑπέρτερα. C bere. Quorum omnium sive virorum quos enume- 


TU γὰρ ἄν τις χαὶ εἴποι μεῖζον περὶ μὲν τούτων, τὸ 
«τοσοῦτον ὑπὸ ταύτῃ ταχθῆναί τε χαὶ ἐξάρχειν χορὸν", 
ὧν χαὶ pul; καὶ ἑνὸς ὁ πᾶς χόσμος οὐχ ἀντάξιος ; 


ravi, sive feminarum, vita ac mores ex Dei pr:e- 
scripto instituti, miracula sunt martyris; et quidem - 
ji, que superius receusui, potiora. Nam quid 


praclarius de illis dici queat, quam quod tantus coetus sub martyris ductu ad pietatem praeire. ceepe- 
rit, quorum quarumve singulis universus mundus non est adzquandus? 


AA'. 

Ὃ δέ μου xaX vov τὴν μνήμην ὑπέδραμε, καλὸν 
μηδὲ ὑμᾶς ἀποχρύψασθαι. Ἢ γὰρ Ξεναρχὶς αὕτη 
τῷ γάμῳ μὲν καὶ ἀνδρὶ ὠμιληχυϊά ἐστιν, εἰς τοσοῦ- 
τον δὲ ἀρετῆς ὕψος ἀνέδραμε, xaX οὕτως ἡρέσθη τῇ 
παρθένῳ 4 γεγαμηχυΐῖα, ὡς xal τοιοῦτόν τι περὶ 
αὑτῆς γεγενῆσθαι λέγεται. Τῶν γάρ τις εὐλαδῶν εἴτε 


XXXI. 

Quod autem nuuc iu mentem vent, id vos ne 
celem, ex re esse arbitror. Naui ipsamet illa Xenar- 
chis, per matrimonium quidem cum viro degens, in 
tantum tamen virtutis fastigium conscendit, adeo- 
que Virgini, nupta complacuit, ut tale quid de ipsa 
Darretur. Cum enim pius quidam, (sive vir, sivo 


ἀνδρῶν, εἴτε γυναιχῶν, εἰπεῖν οὐχ ἔχω, φέρων μετὰ D mulier utrum fuerit incertum habeo:) quem maui- 


χεῖρας βιδλίον, δίδωσι δῶρον αὑτῇ " τὸ δὲ βιδλίον 
Εῤαγγέλιον ἦν ’ δεξαμένη δὲ ἤδιστα, μιχρὸν δέ τι 
χαὶ ὑπομειδιάσασα, εἰπεῖν χέγεται " Τὸ μὲν δῶρον 
Ocióv τε χαὶ ἀξιάγαστον xal ὑπέρμεγα, καὶ οἷον οὐχ 
ἄλλο τι τῶν ἐπὶ τῆς γῆς ἀλλ᾽ ἐμοὶ *, φησὶ, τῇ μὴ 
ἐπισταμένῃ μήτε τὰ πρῶτα ταῦτα στοιχεῖα xa 
γράμματα" xal μεταξὺ ταῦτα λέγουσα, λύει τὸ 
βιδλίον... .. 


5 Π|2ι], TI, v. 188. * al. χοροῦ. 
rum. Suidas dict. "I oíobo;. 


PATROL. Ga. LXXXV. 


8 for. deest vocula ἄχρηστον. 


bus librum ferebat, ipsi dono daret (erat is Evangelii 
codex), libentissime accipiens, ac leniter subridens, 
ita dixisse fertur : Donum quidem hoc divinum 
atque admirabile, et inaximum est, et quale nihil 
par super terram : sed mihi, inquit, quse nec pri- 
ma quidem elementa illa aut litteras novi, inutile. 
Hzc dicens, solvit librum. 
Desunt aliqua ; non multa, opinor. 


* Hesiodi catalogus illustrium mulie- 





ANNO DOMINI CDLVYIII 


EUTHALIUS DIACONUS 


gor- 


NOTITIA 


(Ganraep., l'elerwun. Patrum Biblioth., tom. X, Proleg., p. xi.) 


Y. Euthalius gente ZEgyptius fuisse, aut sallem in /Egypto vitam dusisse atque scripsisse videtur; 
quippe qui zra Diocletianea /Egyptiis usitata, quin et mensis /Egyptiaci notatione opus a se elucubra- 
tum consignet his verbis (a) : Ἐπιφὶ €, Διοχλετιανοῦ pob', id est, Epiphi die v (sive, apud Romanos, tertie 
Kal. Julii, ut mox scribit idem Euthalius [b] ), Diocletiani anno c.xxiv, sive anno Christi 458. Porro diaco- 
num, seu polius archidiaconum fuisse scriptorem nostrum, et Ecclesie quidem Alexandrinz, qui cum 
Athanasio ejusdem Ecclesie presbytero, anno 451, Chalcedonensi concilio interfuerit, extra dubitationis 
aleam positum post Wetstenium (c) existimamus : quamvis aliter visum Fabricio (d). ld enim satis con- 
stat ex Actis ejusdem synodi Chalcedonensis (e), confirmaturque temporis notatione quo scripsit Euthalius. 
Hinc vero przeterea jure optimo quis arguat cum eodem Wetstenio (f), secus atque duxere Zacagnins (9) 
aliique ipsum secuti, Athanasium illum, cui Euthalius editionem Actuum apostolorum nuncupavit, non 
fuisse Athanasium juniorem, qui Ecclesie Alexandrinz sedem episcopalem obtinuit anno 490, ab hzreti- 
cis hzeretico Petro Mango suffectus, et ipse quidem hzreticus : sed potius Athanasium presbyterum, Cyrilli 
patriarchze Alexandrini ex sorore nepotem, a Dioscoro per ocio ipsos annos vexatum, ut ex libello ab eo- 
dem Athanasio Patribus Chalcedonensibus oblato compertum habemus (A) : idque clarius adhuc mox de- 
monstrabimus. (0 

Il. Atque hujusmodi sane sententia nonnullis argumentis confirmari posse videtur. Primum enim testa- 
tur Zacagnius (i), operis inscriptionem quam exhibet, ubi episcopatus cum Eutbalii tum Athanasii Alexan- 
drini mentio habetur, unum HRegio-Alexandrinum exemplar prz se ferre ; qua tamen in Vaticano codice 
num. 561 ita simpliciter effertur, Εὐθαλίου διακόνου πρόλογος τῶν Πράξεων. Quin alibi quoque asserit 
laudatus editor (j), eumdem codicem Vaticanum, nulla distinctione adhibita, Euthalio diacono tribuere 
quzcunque scripsit noster auctor, nuspiam illius episcopatus mentione injecta. Neque aliter czeteri co- 
dices, nisi quod in iis nomen tantum auctoris pretermittitur. Quo quidem in prologo amicissimum fratrem 
Athanasium, presbyterum scilicet, compellat Eutbalius (k), ipsemet diaconus seu potius archidiaconus, 
quemadmodum, ut paulo ante innuimus, in synodi Chalcedonensis Actis vocatur (/). Deinde, ut verbis 
utar laudati Wetstenii (m), « Athanasius presbyter Alexandrinus in sua Synopsi sacra Scriptura plerumque 
ad verbum eadem repetit quae Euthalius exposuerat : αἰ propterea eum pro eodem) ipso presbytero cui 
Éutbalius prologos suos inscripsit, indubitanter habeamus. » Quis denique sibi persuadeat, Euthalium, 
qui anno 458 Pauli Epistolas lectionibus, capitulis ac versiculis distinxit, post annum demum 490, quo 
Atbanasius junior pentificatum Alexandrinum suscepit, annis nimirum 52 jam elapsis, eamdem operam in 
recensione Actuum apostolorum posuisse, quam ipsemet Athanasio pontifici deinceps nuncuparit? 

III. Quid, quod ipsemet Euthalius de suo fictitio Sulcensi episcopatu conjectationem omnino exsufflat? 


(a) Infra col. 116, edit. vero Zacag. pag. 567. (9) Prafat. ad Collect. Monum., pag. tLxiv. 
(6) Ibid. 1. cit. (^) Conc. Chalc. act. 11, toin: 1V, pag. 1281 D. 
(c) Wetsten., Prolegor. ad N. Test. Gr., pag. 75 ει 1289 A. edit. Ven.-Labb. 
eL 76 edit. Amst. 1751. (i) Infra col. 627, not. 1. 
(d) Bibl. Gr. tom. VIT, pag. 369. (1) Priefat. ad Collect. Monum., pag. Lxvi. 
(e) Act. 11, tom. IV, pagg. 1281 et 1549 B. cdit. (k) Infra col. 6515. 
Ven.-Labb. !) Conc. Chalc. ]. c., pag. 1549 B. , 


(f) L. c. pag. τό ut) L. c. pag. 76. 
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Js enim, ut apposite observat Millius (a), mox ab evulgata Epistolarum 5. Pauli editione, in Actibus apo- 
stolorum et catholicis Epistolis digerendis pensum idem ab se peractum, palam profitetur, Athanasium 
alloquens his verbis (b) : ENATXOZ τοίνυν τὴν Παύλου βίδλον ἀνεγνωχὼς, AYTIKA AHTA καὶ τήνδε τὴν 
τῶν ἀποστολιχῶν Πράξεων, ἅμα τῇ τῶν χαθολιχῶν Ἑπιστολῶν ξόδομάδι, πονήσας, ἀρτίως σοι πέπομφα. 
Cum eryo Epistolarum Pauli librum woven versibus distinvissem, λοτύτῦμ DEMUM eamdem operam in apostolo- 
rus quoque Actibus ac septem catholicis Epistolis distinguendis impendi, eamque lucubrationem modo ad te 
misi. Cum itaque testetur Euthalius (c) Paulinss Epistolas a se fuisse distinctas anno 458, atque alteri . 
Actaum apostolicorum operi, aóclxa, statim sea mox, manum admovisse : id vero demum preestiterit inse- 
quente anno 459, sive ut maxime 460, adeoque, ut videtur, cum adhuc diaconi munere fungeretur : ne- 
que proinde Athanasius junior, quem ad cathedram Alexzandrinam anno 490 evectum comperimus, fuerit 
Athanasius ille cui suum posterius opus anno circiter 460 confectum dicavit Euthalius : sed potius Atha- 
nasins presbyter, 5. Cyrilli Alexandrini ex sorore nepos, cujus superius meminimus; quem propterea 
ipsemet auctor, vel diaconus, vel, si navis; jam presbyter, fratrem merito appellarit (d) : porro senten- . 
tiam quam sequimur de subdititio Euthalii episcopatu, confirmat magis adhuc idem Euthalius : qui dum 
in Actuum apostolorum opus digerendum incumberet, se ipsum νέον χρόνων τε xal μαθημάτων, ctate 
juvenem. δὲ doctrinis. mediocriter instructum fuisse testatur (e). Qua quidem verba satis luculenter evin- 
eupt, ejusmodi posterius opus, paulo post Epistolas Paulinas susceptum, ut modo ex eo accepimus, fuisse 
ab auctore nosiro conscriptam, cum in diaconorum gradu etiamnum consisteret, sive ut maxime cum 
nuper adniodum ad presbyteratus ordinem fortassis fuisset evectus. Hunc autem Euthalii locum mirari 
subit enimvero fuisse a Zacagnio (f), Fabricio (g) aliisque in alium sensum a scriptoris mente prorsus 
alienum detortum ; quo nimirum sua ipsorum placita de Sulcensi Euthalii episcopatu astruerent confir- 
marentque. 


IV. Jam vero si quis ad hec animum diligenter attendat, eaque rite perpendat ac latius diducat, de 
nostri Euthelii episcopatu dubitandi ansam saltem arripiat. Neque immerito enimvero suspicari liceat, 
scriptorem quode loquimur ab aliquo librario nimis liberaliter sacris infulis fuisse auctum : eo in primis 
nomine, quod, ut modo advertimus, unus codex a Zacagnio excitatus dignitatem hujusmodi Euthalio lar- 
giatur. Nimirum librarius ille, dum prologum Euthalianum ad Actus apostolorum exscriberet, iis verbis 
permotus quibus auctor Athanasium fratrem appellat, neque alios preter duos Athanasios agnoscens, con- 
jecerit primum ea verba non esse acclpiendá de m3grio Athanasio, qui s:eculo 1v desinente e vivis excessit, 
sed de altero Athanasio, qui sedem Alexandrinam sub finem szculi v occupavit : illuc enim respicere 
oportebat; quandoquidem testatur ipsemet auctor scriptioni manum admovisse anno 458, ut superius vi- 
dimus. Deinde vero intelligens idém librarius Athanásium juniorem presulem Alexandrinum fratrem vo- 
cari haud potuisse nisi ab Euthalió jam episcopo: eapropter nescio quam cathedram episcopalem Suicen- 
sem: scriptori nostro attribuerit : quz sane in ea regione ubi degebat seribebatque noster Eutbalius, nus- 
plam cwm in veterum geographorum scriptis, tum in antiquis episcopatuum notitiis reperitur. 


V. Neque vero huc revocanda sive Sulcis, Sardinie urbs aut oppidum, cujus meminit in /tinerarie An- 
— toninus (h), Pomponio Mele dicta Su/chi (i), et Straboni XouAyol (j): sive Sulchi, memorata in Notitia 
Leonis imperatoris editionis Beveregianz inter urbes Mauritanie secunds, qux tamen cum Sardiniam 
vicinasque urbes complecteretur, eamdem esse cum praecedente ipsius Sardinie insule comperitur, ut 
videre est apud Victorem Vitensem (k) ejusque enarratorem Ruinartium (ἢ. At vero Zacagnius ut Eu- 
thalio episcopatum asserat, conjecturis indulgens existimat, Sulcam, cujus auctor noster fuerit episcopus, 
eamdem esse ac Pselcham, urbem scilicet Syeni Thebaidis propinquam (m). Sed eruditi viri conjectatio- 
nem nihil moratus fuisse videtur cl. Lequienus : qui bac de sede verba faciens, atque ex Áctis concilio- 
rum Ephesini et Chalcedonensis Ecclesiam illam Wuyyouc, Psynehus, non Pselche, appellans, inter ejus 


(a) Prolegom. ad N. Test. Gr., num. 944, pag. (^) Itiner. pag. 80-84 edit. Wessel. 


90 edit. Roterod. ; t Y (i) Pompon. Mel. lib. n, cap. 7, pag. 46 edit. 
(b) Prolog. ad Act. apost. sub init. infra. 058. . 
t Infra col. 714. r () Strab. lib. v, pag. 224. 
d) Prolog. cit. (k) Notit. provinc. Afric., pag. 139, sub (in. edit. 
le Infra col. 650. Paris. — 
(f) Przefat. ad Collect. Monum., pag. rxitseq.— (ἢ) Ibid. pag. 595. 


(g) Dibl. Gr. tom. VIII, pag. 567. (m) Zacagn. praefat. cit., pag. txiv. 
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przsules haud recenset Eutbalium (a). Quin et in toto suo Oriente Christiano idem vir doctas unum Eu- 
thalium τῶν Κολοφωνίων, Colophoniorum episcopum memorat : ut proinde Sulcensem Euthalii episcopa- 
tum ille insuper babuisse videatur. Verum quz hactenus edisseruimus, eruditorum arbitrio dimittimus. 

VI. Porro ad Eutbalii scripta quod attinet, ex iis qus illius nomine inscribuntur, eum sacris litteris 
excolendis in primis operam dedisse intelligimus, permotum videlicet, ut videtur, sapientissimi cujusdam 
εἰ Christi amantissimi Patris (b) exemplo : qui cum antea Novi Foederis textum continuo tenore ductuque 
exaratum circumferretur, primus omnium $&:culo iv desinente, id est anno 596 (c), Epistolarum 8. Pauli 
contextum capitulis distinxit, iisque lemmata quedam adjecit, qua compendiosam eorum seriem propo- 
nerent. De hoc anonymo scriptore, episcopali same dignitate aucto, quem est imitatus atque alicubi 
exscripsit noster diaconus (d), plura erudite Millius (e), ex quo etiam ea quae mox infra proferemus, po- 
tissimum hausimus. Eutbalius igitur, quo faciliorem redderet utilioremque Epistolarum Paulinarum le- 
ctionem, capitula capitumque breviaria, quse ab anonymo przsule scriptore nobis modo laudato desum- 
psit, suis queque Epistolis in sua editione przfixit (f). At aliam addidit ipse divisionem per sectiones 
quasdam iisdem capitulis multo ampliores. Ad Bpistol:e cujusque calcem attexuit prseterea attyopecplav, id 
est, numerum στίχων, seu versuum, ex quibus unaquaque constat. Quam quidem textus Paulini per στί»- 
χους descriptionem Euthalium omnium primum invexisse comperimue ex eodem auctore, qui hoc in opere 
contexendo seipsum inexperto alicui juveni per desertam nec tritam viam pergenti comparat (sg). Epi- 
stolis item Paulinis subnotationes quasdam adjecit, quibus unde atque interdum per quos he misss 
fuerint ostendit. Operi suo denique prologum satis luculentum de gestis Pauli apostoli premisit, anonymi 
cujusdam episcopi rogatu susceptum, eidem ut videtur Ecclesie praefecti, utique Alexandrinz, in qua 
Euthalius diaconi munus obibat. Hujusmodi namque opus se suscepisse δέει τῆς παραχοῖῆς testatur (À) : 
quod quidem de alio vix dici poterat, quam de ejusdem dioeceseos episcopo, ut apposite laudatus Millius (i). 
Cum autem ex superius dictis liqueat, editionem suam absolvisse scriptorem nostrum anno 458, anony- 
mum propterea illum episcopum, quem Patrem mazime venerandum compellat (j), fuisse sanctum Prote- 
rium auguramur, qui ab anno 451 usque ad 457, quo v Kal. Aprilis ab Eutychianis occisus martyr occu- 
bvit, Alexandrinam rexit Ecclesiam, ut ex auctore Brericuli Eutychianistarum (k) et Liberato (ἢ docet 
Lequienus (m). 

VII. Absoluta Paulinarum Epistolarum editione medio anno 488, alteri Actuum apostolorum et Episto- 
larum catholicarum Euthalius manum statim admovit, αὐτίκα δῆτα, ut ipsemet profitetur (n), adeoque sive 
eodem anno currente, sive insequente 459 : prioris enim editionis, dum in hanc posteriorem incumbebat, 
velut nuper confectz,, ἔναγχος, ibidem meminit : quo ipso plane sensu, ut sibi constet auctor, ea verba 
accipienda, quibus ait (o) librum Epistolarum sancii Pauli ad quemdam ex Patribus ab se missum πρώην, 
muper, Sive ante, non jam dudum, ut vertit Zacagnius, quo suz hypothesi de Sulcensi episcopatu inhz- 
reat. Hinc itaque iterum, quod szpius diximus, non est cur dubitemus, quin hujusmodi posterius opus - 
contexendum susceperit noster auctor, cum adbuc in diaconatus gradu esset constitutus ; quippe qui 
tunc νέος χρόνων τε xat. μαθημάτων exstiterit, ut ex eodem scriptore paulo ante intelleximus (p). iud 
vero aggressus est sive hortatu sive impulsu Atbanasil, presbyteri Alexandrini, de quo subinde superius 
verba fecimus, quemque propterea fratrem et amicissimum quidem appellat, ipsemet nimirum diaconum 
seu fortassis etiam presbyterum agens in eadem Alexandrina Ecclesia. 

VIII. Jam vero de hoc opere Euthaliano adnotanda nonnulla superessent adhuc animadversione digna, 
quie latius viri docti obeervarunt, Zacagnius, inquam, Millius et Wetstenius ll. cc. ad quos proinde lecto- 
res remittuous. Verum id unum pro muneris nostri ratione meminisse opere pretium fuerit : videlicet 
nos in limine voluminia IV bujusce nestre Patrum Bibliothece, cl. Montfauconium secutos, Expositionem 
capitum Actuum. apostolorum edidisse, qux» in Euthaliano exemplari exstat, eamque sancto Pamphilo 


Lequien. Or. Chr., tom. 1l, pag. 615. (i) L. c. num. 943. 
níra col. 694. Ü L. c. 
EE a 
id. co reviar. cap. 15, pag. 101 edit. Garner. 
£) Prolegoin. ad N. T. Gr., num. 905. m) Or. Christ., - tom. IL, pag. 414. 
f) Ibid. numm. 941 seqq. n) Prolog. ad Act. apost. 


n Prolog. ad Act. apost. o) lbid. col. 630. 
(ἢ) Prolog. ad Epistt. Paul, Ibid. col. 651. 
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martyri vindicasse argumentis, ut videtur, haud contemnendis. Locum consulere fortasse juverit. (Vide Bu- 
jusce Patrologie tom. X, col. 1529. Εριτ.) Hic preterea subjicere placet duo animadversa Fabricio in 
Euthalium (a). Et primum quidem in hzc verba (b) : Καὶ αὖ πάλιν σοφῶν γε ὁ πανάριστος βιωφελῶς τῇ 
μελέτῃ τὸ πᾶν ἀνέθηχεν, ubi non Davidem regem (qua fuit conjectura Zacagnii) respici observat, sed 
Cleobulum Lindium, cujus notum apophthegma, Μελέτη τὸ πᾶν. Alterum versatur in emendanda hujus 
loci Euthaliani interpretatione, ubi sermo de Epistola ad Romanos (c) : Διὸ πρώτη τέταχται, ola δὴ πρὸς 
ἀρχὴν ἔχοντας εἰς θεοσέδειαν γραφεῖσα" Propterea primum locum habet, utpote que ad eos qui prima princi- 
pia pietatis tenebant, scripta fuerit. Ita, inquit Fabricius, reddendus hic locus, non, qui pietatis principatum 
tenebant, ut vertit Zacagnius. Nam, ut Euthalius alibi docet (d), PaulinarumEpistolarum liber xatà mpoc- 
αὐξησιν est dispositus, eo utique ordine, ut ἃ minus perfectis incipiens prestantiora progrediatur. Sed 
vereor ne partium studio abreptus Fabricius, bunc locum Euthalianum sic reformandum putarit : si 
attendatur in primis argumenti sublimitas ac praestantia in ea epistola propositi, ubi profundiora Chri- 
stianz religionis mysteria exponuntur et illustrantur. Denique advertit Millius (c), numerum στίχων, seu 
versuum ex quibus constat Epistola If ad Timotheum, in Zacagniano Euthalii codice (f) perperam signari 
po, rescribendumque pop'. 172, non autem 179. 


a) Bibl. Gr. tom. VIII, pag. 268. Infra col. 694. 
b) Prolog. ad Act. apost. e) Prolegom. ad N. T. G., num. 9432. 
c) Infra col. 747. . Infra col. 719. u 
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EUTHALII DIACONI 


POSTEA, UT PERTUB, 


EPISCOPI SULCENSIS, 


ACTUUM APOSTOLORUM, S. PAULI 


CATHOLICARUMQUE EPISTOLARUM 
EDITIO 


AD ATHANASIUM JUNIOREM EPISCOPUM ALUYANDRINUM. 


Ex pluribus Yaticans bibliothbecs scriptis codicibus integra primum Graece ac Latíne edits. 


EYOGAAIOY " EHIXZKOIIOY XOYAKHS 9 
EKOEZIX KEOAAAION TON IIPAZEON. 


ZtaAsica πρὸς ᾿Αθαγάσιον (δὴ) ἐπίσχοπον 'AJAeCtaróps(ac. 


EUTHALII EPISCOPI 


SULCENSIS 


ELENCHUS CAPITUM LIBRI ACTUUM 


Ad Athanasium episcopum Alexandrinum. 


Prologus Actuum apostolorum. 


Quotquot immortalitatem in qua cum Deo sem- 
per manentes eumdem perpetuo amabimus, re- 
vera consequi cupiunt, atque celestem divinisque 
institutis consonam vitz rationem, ut ministri 
verbi, alios edocent ; hi optimum sibi finem propo- 
nentes, felicitatem scilicet illam quam sacer David 
in primo Psalmo przdicat *, divinis Scripturis diu 
nectuque  meditandis incumbunt, et lauto hocce 
felicique cibo quotidie sumpto, ac ejus divinis omni- 


Psal. 1, 2. 


Suse 


Ilpédoroc τῶν Πράξεων. 

Ὅσοι τῆς ὄντως πάνυ πως ἀγχιθέου χαὶ θεοφιλοῦς 
ἀθανασίας εἰσὶν ἐρασταὶ, τῆς τε ἐπουρανίου xai θεο- 
πρεποῦς πολιτείας λειτουργοὶ τυγχάνουσιν, οὗτοι 
σχοπὸν ἄριστον ἑαυτοῖς ὁρισάμενοι τὸν πρῶτόν γε 
τοῦ ἱεροψάλτου Δαυῖδ μαχαρισμὸν, τοὺς περὶ τοῦ 
θείου λόγου (ὁ) λόγους ἐμμελέτημα νύχτωρ τε xol 
μεθ᾽ ἡμέραν τῇ σφῶν αὐτῶν τέθεινται ψυχῇ (ὃ). 
ἁληθῶς τὸ τῆς ἀγλαοφεγγοῦς χαὶ μαχαρίας ταύτης 
(τροφῆς) (6) ἡμεροτρωθέντες, καὶ τῶν ἐναρέτων αὖ- 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(4) Regio-Alexandrini codicis inscriptionem re- 
tinuiinus, cum in Vaticano codice num. $67 sim- 
prieiter scribatur, Εὐθαλίου διαχόνου πρόλογος τῶν 

ράξεων. ]n eateris codicibus auctoris nomen re- 
ticetur. 

(2) In codice Regio-Alexandrino scribitur lic, 
"EoUAxn«, et pro E6003 lou, manifestolibrarii errore, 
habet 'A6avaclou. Sed in titulo przefationum Epi- 
stolarum catholicarum et D. Pauli constanter scri- 
bitur, Εὐθαλίου ἐπισχόπου Σούλχης. Est autem Sulca 
Thebaidis fortasse urbs, in cujus episcopatum post 


editas divi Pauli Epistolas promotus fuit Euthalius, 
Alexandrina, ut videtur, urbis diaconus. 

(3) Athanasius iste non est primus hujus nominis 
Alexandrina urbis episcopus, sanctitate et scriptis 
editis celeberrimus; sed alter qui post ipsum flo- 
ruit in medio βου! quinti :rz Christianae. 

(4) In Lolliniano codice deest λόγου. In Urbi- 
nate λόγους, librarii, ut patet, errore. 

(5) Ita Lollinianus : alii omnes, τῆς ψυχῆς. 

6) Verbum τροφῆς ex meo addidi, ut aliquis 


coniuse et manca orationi sensus inesset. 


e2) 


EDITIO ACTUUM APOSTOLORUM. 
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τῖς καὶ θείων xaprüv ἀπογευσάμενοι (7), τὴν ἅπα- À genaque virtute plenis fructibus gusta!is, omnique 


σαν αὐτῶν ἔννοιαν πάντοθεν συνάγοντες, ἄνω που τὸ 
λοιπὸν εὐθύμως εἰς αὐτὴν (8) τὴν ἀθανασίαν βλέ- 
πουσιν. Ἐπιτάττουσι τοίνυν αὐτοῖς χρὴ πειθαρχεῖν, 
διαχονεῖν τε τούτοις (9) ἐχάστοτε τὰ πρὸς ὠφέλε:αν᾽ 
θέμις γὰρ ἡμᾶς, τοὺς παρ᾽ ἑτέρων (10) ὠφελημέ- 
νους, χρησίμους ἀεὶ γίνεσθαι τοῖς δεομένοις, ἀπο- 
φεύγειν τε εἰχότως τὴν ἐν Εὐαγγελίοις τοῦ φθόνου 
χαταγραφήν. Πρῶτον δὴ οὖν ἔγωγε (11) τὸν ᾿Απο- 
στολιχὴν βίδλον στοηχιδὸν ἀναγνούς τε xal γράψας, 
πρώην διεπεμψάμην πρός τινα τῶν ἐν Χριστῷ πα- 
τέρων ἡμῶν, μετρίως πεποιημένην ἐμοὶ, οἷά τις (19) 
πῶλος ἀδαδὴς, ἢ νέος ἀμαθὴς ἐρήμην ὁδὸν xol 
ἀτριόη ἱέναι προστεταγμένος " οὐδένα γάρ που τῶν, 
ὅσοι τὸν θεῖον ἐπρεσδεύσαντο λόγον, εἰς δεῦρο 
διέγνων περὶ τοῦτο τῆς γραφῆς (15) ταύτης εἰς 
σπουδὴν πεποιημένον τὸ σχῆμα. Οὐδὲ γὰρ ἀνὴρ αὖ- 
θάδης οὕτως οὐδὲ τολμηρὸς ἦν (14), ὡς τοὺς ἐτέ- 
ρους (15) εὖ μάλα πεποιημένους πόνους αὐτὸς (16) 
ἀφειδῶς χαθυδρίζειν μετρίαις (17) ταῖς τῆς ὀλιγο- 
μαθοῦς ἡμῶν ἀναγνώσεως τομαῖς. "ἔναγχος τοίνυν, 
ὡς ἔφην, τὴν Παύλου βίδλον (18) ἀνεγνωχὼς, αὖ- 
τίχα (19) δῆτα χαὶ τήνδε τὴν τῶν ἀποστολιχῶν Πρά- 
ξεων, ἅμα τῇ τῶν χαθολιχῶν Ἑπιστολῶν ἑδδομάδι, 
πονήσας, ἀρτίως σοι πέπομφα, συγγνώμην γε πλεί- 
στὴν αἰτῶν ἐπ᾽ ἀμφοῖν (20), τόλμης ὁμοῦ xat προ- 
πετείας τῆς ἐμῆς, ἅπαντάς τε εἰχότως χοινῇ χαθ- 
ἱχετεύων ἀδελφούς τε xal πατέρας, μετ᾽ ἀγάπης 
αὑταῖς ἐντυγχάνειν, τῶν τε ἐμῶν ἁμαρτημάτων τε 
χαὶ σφαλμάτων, τῶν ἐξ ἀπειρίας, ἀμνημονεύειν (21): 
διορθοῦσθαι δέ μοι μᾶλλον ἀδελφιχῶς χατὰ συμπε- 
ριφορὰν (22) τούτων τὰ Exacta, Ἐχεῖσε μὲν γὰρ (23) 
ἡμᾶς πατριχὸν νεῦμα τολμᾷν τὰ ὑπὲρ ἡμᾶς (24) 
χατέδησεν (25): ἐνθάδε (26) δὲ ἀδελφιχῇ τινι xal 
γνησίᾳ διαθέσει πειθαρχήσαντες, αὖθις ἐγχειροῦμεν 
μιίζοστιν ἣ xa0' ἡμᾶς, καὶ παῤῥησιαζόμεθα. ᾿Αλλ’ 
ἐν ἀδελφοῖς χαὶ πατράσιν ἡ ἀγάπη τὰ πάντα χω- 
pst (27), οὐδὲν (28) ὑπεροπτιχὸν αὐτῇ xa0' ἕαυ- 
«ἧς (29) εἰς τὸ οἰχεῖον σῶμα ἐπιδειχνυμένη (50) " 
νόμος γὰρ θεῖος ἡμῖν ἐστιν ὡς ἀληθῶς ὁ ἱερὸς, ὁ 


eura in id unum eollata : tum denique alacri animo 
ad immortalitatem ipsam aspirsnt. lHlorum igitur: 
virorum mandatis obsequi debeimnus, iisque, si quid 
juvare possit , identidem ministrare : :equum cnim 
est, ut qui aliorum beneficiis ornati sumus, de iis 
qui ope nostra indigent, bene mereamur, ut in Evan- 
gelio damnata invidi notam vitemus. Itaque cuim 
librum Epistolarum Pauli apostoli primum versibus 
distinxissem, eum manu mea exaratum, ad quem- 
dam ex Patribus nostris jam dudum misi : quod 
quidem opus pro mea tenuitate confeci, non secus 
acequulus quidam, gradiendi nondum guarus, vel 
iaexpertus quidam juvenis per desertam nec tritam 
viam ire jussus; quippe qui eorum qui divina elo- 
quia tractarunt, neminem hucusque reperi qui ad 
hujusce scriptionis genus animum appulisset. Neque 
enim usque adeo ipse temerarius atque audax eram, 
ut accuratos aliorum labores, novis sacri textus 
sectionibus a mediocritate nostra utcunque insti- 
tutis, injuría quodammodo afficerem. Cum ergo, ut 
aiebam, Epistolarum Pauli librum nuper versibus 
distinxissem, mox eamdem operam in apostolorum 
quoque Aciibus ac septem catholicis Epistolis di- 
stinguendis impendi, eamque lucubrationem inodo 
adte misi, plurimam audacis atque temeritatis 
mes veniam exposcens, et omnes, ut par est, pa- 
tres fratresque meos rogans, ut illam benevolo 
animo perlegerent, et quz ignoranter admisi, obli- 


C vioni mandarent; quin potius errores nostros be- 


nigne atque fraterne corrigerent : ut enim nostris 
impar viribus opus tunc aggredi auderemus, urgen- 
tis iu Christo patris jussa fecere; nune vero fra- 
terna quadam atque sincera dilectione morem tibi 
gerentes, iterum qua nostras excedunt vires, fa- 
cienda suscepimus, idque ultro fateri non erube- 
scimus, Atqui in patribus fratribusque cbaritas om- 
nia condonat, nil in proprio corpore revelans, quod 
ejus membra in contemptum, sibi quoque nocivurm, 
ádducat. Deus enim hanc vere sacram ei mutus 


ndi LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(7) Vaticanus eodex num. 567, et Lollinianus, μυ- 
στιχῶς ἀπογευσάμενοι. 
(8) lta codex Vaticanus num. 567, alil omnes 
iterum babent, ἄνω εἰς αὐτήν. 
ji Codex Lollinianus, xai xotvtovstv τα τούτοις. 
10) Idem codex, τοὺς &x πατέρων. 
11) Urbinatensis, πρῶτος δὴ οὖν ἔγωγε. 
12) Lollinianus, οἷα δή τις. 
13) Idem codex, τὸ τῆς γραφῆς. 
14) Vaticanus cod. num. 567: et Lollinianus, ἂν 
M et mox, τολμηρὸς ἐγώ. 
d Vaticanus cod. nuni, 567, ὡς τοῖς ἑτέροις. 
6) Vaticanus alter, πεπονημένους, αὐτός. In 
Lolliniano deest tantum αὐτός. 
17) Male in duobus Vaticanis, μετρίως. 
18) Lollinianus, βιδλιοθήχην, quo nomine sacros 
ices iuterdum vocatos olim fuisse, pluribus osten- 
dunt clarissimi Beuelictini apud Gallos Ordinis 
alumni, initio prefatiouis ad tomum primum Operuin 
S. Hierouymi. 
(19) Cod. Vaticanus num. 561, αὐτίχα δὴ μετὰ 


ταῦτα. Mox codex Regio-Alexandrinus et Urbina- 
tensis, τὴν 5b τῶν ἀποστολιχῶν. 
(20) Urbinateusis, συγγνώμην δὲ πλείστην αὐτῶν 
&y ἀμφοῖν. 
(21) Ita Regio-Alexandrinus : alii omnes codices 
legunt rin μονεῖν. 
(32) Ürbinas οἱ Lollinianus, χατὰ συμφοράν. 
(25) Vaticanus num. 5607, ei Lolliniauus, Exetee 


áp. 
' ἊΝ Vaticanus num. 363, et Urbinas, τόλμῃ τῇ 
ὑπὲρ a ini ; ; 
( llinianus, κατήδεσεν. Urbinos, χατέδησαν. 
(26) lta duo Voticani, male alii codices, ἕνϑα δέ. 
(27) In. Vaticano codice num. ὅ65, et in Urbinate 
deest articulus. 
(28) Vaticanus codex num. 367, οὗ οὐδέν. Lolli- 
nianus male, οὐδέ. u 
(29) ldem Vaticanus codex et Lollinianus, αὐτῇ 
xac' αὐτῆς. Fortasse legendum, ἐν αὐτῇ καθ᾽ ἑαυτῆς. 
(59) Lollinianus, ἐπιδειταμένη. ) 
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EUTHALII DIACOXL 


iuter fratres dilectioni fovendz valde opportunam A φιλάδελφος, thv ἀγάπην ἐθέλων (517) ἀεὶ, καὶ διαῤ- 


legem sanxit, jubens ut. charitas perpetuo inter nos 
vigest *, quam etiam peccatorum multitudinem 
operire diserte testatur ὃ. Porro tibi familiarem 
tibique in deliciis esse aceuratam divinorum elo- 
quiorum meditatienem, qua nomini quod ab ea 
merito traxisti, mire congruit, jure dixerim atque 
allirinaverim : in te namque ut perpetuo virtus illa 
quam maxime effloresceret effecisti, cum inclusus 
quodammodo ejus retibus, totus in ipsa sis, οἱ 
inde amabile nomen adeptus fueris, eoque nomine 
ob assiduas quibus eidem assuesti, exercitationes, 
te ab omnibus appellari audias. Igitur poetarum 
nonnemo vera omnino dixit, dum maximam ex ejus- 
modi meditatione nobis utilitatem fore, diserte 
bisce propemodum verbis pollicetur : 
.... At cogitatio curaque 
Suscepium utique opus promovebit (31). 

Et rorsus sapientum princeps omnem liumanz vi- 
i2 utiliiatem in meditatione atque exercitatione 
constituit : nam sj quis forte eam parvi fecerit, is 
propria socordia seipsum promissa beatitudine in- 
dignum pronuntiat. Beatus enim vir, inquit Psaltes 
regius, qui inlege Domini meditabitur die ac nocte *. 
Nam cum Deus jam ab initio omnes probos pios- 
qne esse voluerit, idcirco singulos ad suorum man- 
datorum meditationem excitans, ait : Audí, Jsrael, 
Dominus Deus tuus, Dominus unus est : el diliges 
Dominum Deum tuum ex toto corde tuo, et ex. tota 
rirtule. tua. : cl erunt hac, quecunque mando (ibi 


ῥήδην λέγων χαλύπτειν πλῆθος ἁμαρτιῶν. Ἐγὼ 
δὲ (52) διχκαιώτατα xoi μάλα γε ὀρθῶς σύντροφόν τε 
χαὶ φίλην ἐπιφημίσαιμ᾽ ἄν σοι, xal χαταλέξω τὴν 
εὐπροσήγορόν, τὴν πάνυ φερώνυμον, τὴν τῶν θείων 
λογίων ἐμφιλόσοφόν φημι μελέτην, ὑφ᾽ ἣν (35) γε- 
γονὼς, φιλόχριστε, χαὶ εἴσω γέ τοι τῶν δικτύων 
αὐτῆς ὑπάρχων, xdi τὴν ἐράσμιον αὐτῆς προσηγο- 
ρίαν ἐγχκαταπραγματευόμενος, συχναῖς τε ἀεὶ χαὶ 
ἀχοιμήτοις γυμνασίαις ἀχουόμενος (54) εὐθαλεστά- 
τὴν χατέστησας. Ὡς ἄρα γέ μου χαὶ ποιητῶν τις 
εἴρηχε τὴν ἀλήθειαν, χαὶ παρεγγυᾷ τὴν χαλλέστην 
ἡμῖν ἐξ αὐτῦς ὠφέλειαν, μονονουχὶ βοῶν, xai φά- 
σχων ὧδε Me.lérn δέ τοι (55) ἔργον ὠφελεῖ. Kal 
αὖ πάλιν σοφῶν (56) γε ὁ πανάριστος βιωφελῶς (57) 


B τῇ μελέτῃ τὸ πᾶν ἀνέθηκεν εἶ γάρ τις ἅττα ταύ- 


τῆς (38) ὀλιγωροίη ποτὲ (59), αὑτὸς ἑαυτοῦ τὴν θωὴν 
τοῦ μαχαρισμοῦ ἐξ οἰχείας ῥᾳθυμίας χατεψηφίσατα. 
Μακάριος γὰρ, φησὶν, ἀνὴρ, ὃς ἐν νόμῳ Κυρίου 
μελετήσει ἡμέρας καὶ γυκτός. Τοὺς γὰρ ἅπαντας 
ἄνωθεν εὔνους τε καὶ θεοσεδεῖς ἐθέλων ὁ Θεὸς εἶναι, 
πρὸς μελέτην δ᾽ ἐχάστον (40) τὸν νοῦν παροτρύνων 
τῶν ἰδίων ἐντολῶν, ἔφασχεν ^ "Axove, 'Icpatd, Κύ- 
pic ó θεός cov, Κύριος (AM) εἷς ἐστιν" καὶ 
ἀγαπήσεις Κύριον τὸν Θεόν σου ἐξ ὅλης τῆς 
καρδίας σου, καὶ ἐξ δλης τῆς δυνάμεώς σου (83)" 
καὶ ἔσται τὰ ῥήματα ταῦτα, ὅσα ἐγὼ ἐντέ.λλομαῖ 
σοι σήμερον, ἐν τῇ καρδίᾳ σου, καὶ ἐν τῇ ψυχῇ 
σον" καὶ προδιδάσεις αὐτὰ τοῖς υἱοῖς (A5) eov, 
καὶ 1α.λήσεις ἐν αὐτοῖς (M), καθήμενος ἐν οἴκῳ, 


hodie, in corde (wo, et in anima tua, el prascribes ea C xal πορευόμενος ἐν ὁδῷ, xal xowatópevoc , καὶ 


filiis tuis ; et loqueris in eis sedens in domo, et ambu- 
lans in via, et dormiens, et exsurgens *. Usque adeo 
de hac meditatione atque exercitatione vult Deus nos 
semper esse sollicitos. Quamobrem in hac divini prz- 
cepti observantia fiduciam habens sacer Psalmista 
David, ad Deum dicebat : Mediiatio cordis mei in 
conspeciu tuo semper, Domine adjutor meus et re- 
dempior meus *. Aierna itaque beatitudo minime 


διαγιστάμεγος (45). Οὕτω; ἄῦπνόν τε xo ἀΐδιον 
πρὸς τὴν μελέτην ταύτην ἔχειν ἡμᾶς τὴν διάθεσιν ὁ 
Θεὸς βούλεται. "Hór γοῦν τὴν ἐπὶ ταύτῃ τῇ φυλαχῇ 
«ἧς θείας διατάξεως παῤῥησίαν ἔχων ὁ ἱεροψάλτης 
Δαυῖδ ἔλεγε τῷ Θεῷ, ὅτι Ἢ uiedécn τῆς καρδίας 
μου ἑἐγώπιόν σου ἐστὶ (86) διὰ παντὸς, Küpus 
βοηθέ μου καὶ 1λυτρωτὰ μου. "Ἔπαθλον τοίνυν 
ἀναμφήριστον (47), xat ἀναμφίλεχτον τῆς πρὸς τὴν 


9 Levit. xix, 18. * IPet. τιν, 8. " Psal. 1,29. * Deut. vi, &.. * Psal. cxvin, 15. 
LAUR. ZACAGNII NOT X. 


1) Hesiodi Oper. lib. n, vers. 50. 
^) Vaticanus num. 565, et Urbinas, ὁ θέλων, 
et mox Urbinas et Lollinianus, χαλύπτει. 
Vaticanus codex num. $65, et Urbinas ha- 
D δὲ ὃ 


(55) Vaticanus codex nnm. 367, et Lollinianus, ὑφ᾽ 
1. Mox Lollinianus, εἴσω τῶν διχτύων. 
᾿ (54) Idem Vaticanus eodex, ἀκουσόμενος " sed 
fortasse legendum, ἀσχόμενος, qu:x& conjectura si 
magis arriserit, vertendum erit : In te namque ut 
virtus illa perpetuo effloresceret, assiduis et nunquam 
intermissis - exercitationibus, quibus animum (uum 
extolis, effecisti, cum inclusus quodammodo ejus reti- 
bus totus in ipsa sis, et inde amabile nomen adeptus 


ueris, 
(55) Lollinianus, φάσχων, 'H 6k μελέτη. Vaticanus 
num. $67, φάσχων ὧδε᾽ Ἢ μελέτη. Alter Vaticanus, 
φάσχων ὧδε Μελέτη δὲ τὸ ἔργον. 
. (56) Davidem furiasso intelligit, cujus verba mox 
subjungit. 
(97) Fortasse legendum, βιωφελές. 


(58) Codex Vaticanus num. 561, et Lollin:isaus, 
«ἰς ἂν ταύτης. ] 

(59) Malo. Vaticanus codex n. 565, ὀλιγωρεῖ. Male 
ettam alter Vaticanus codex et Urbinas, ὀλιγωρίοι. 

(40) Particulam δὲ non habet Lotlin. 

(41) In Urbinate deest, χύριος. 

(42) Ita editio Romana LXX interpretum et omnes 
codices, uno Regio-Alexandrino excepto, qui habet 
διανοίας. 

- Omnes quos contulimus, codices ita legunt ; 
sed Komana LXX interpretum editio habet, τοὺς 
υἱούς. 

(44) Codex Vaticanus num. 267, λαλήσεις αὐτὰ 
τοῖς χαθημένοις. Alter Vaticanus codex, λαλήσεις 
αὐτοῖς xaÜfiusvo;. . 

(49) Codex Vaticanus num. 365, et Lollinianus, 
xal ἀνιστάμενος. . 

(46) In Romana LXX interpretum editione, et ip 
Vaticano codice num. 507, etin Lolliniano non ba- 
betur, ἐστί. 

(*&?) Male Lollinianus, xai ἀναμτφήριστον. 
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μελέτην τῶν θείων μαθημάτων στοργῆς ἡμῖν ἐστιν A dubium, imo certissimum premium es& amoris, 


ὁ μαχαρισμὸς, ὅτι xal ῥᾳθυμοῦσι ταύτης ἀναφαν- 
δὸν (48) ἀπαραίτητος ἕπεται θεόθεν ὁ ταλανισμός. 
El γὰρ ἂν ταύτης τινὲς ἀμελήσειεν, πεύσονται (49), 
& xai μετέπειτα οἱ δείλαιοι πείσονται, ὅτι Ἐπιχα- 
tápotoc πᾶς, ὃς οὐκ ἐμμένει ἐν πᾶσι (50) τοῖς 
γεγραμμόέγοις ἐν τῷ 16e τοῦ νόμου, τοῦ ποιῆ- 
σαι αὐτά. Οὐχ οὖν ἀπολῆξαί ποτε εἴη (51), μηδ᾽ 
ἀπονεῦσαι τῆς πρὸς αὐτὴν εὐσεδοῦς τε xal βελτίστης 
ὁμιλίας" φιλοσυνήθης τε γάρ ἐστιν αὕτη (598), καὶ 
φιλόστοργος, χαὶ λίαν εὐγνώμων, ἐργωδέστερον 
ἑχάστῳ τὴν ὄνησιν ἀεὶ (53) γὰρ πόνων ἀντιμετρου- 
μένη. “Ὅσῳ γὰρ (54) ἄν τις ἐν ἕξει, xol γνώσει 
πλειόνων γίγνεται (55) μαθημάτων, τρὶς τόσον μει- 
ζόνων (56), καὶ σπουδαιοτέρων ὀρέγεσθαι πέφυχεν. 


quo divinarum doctrinarum meditationem prose- 
quimur; quandoquidem  meditationis hujos negle- 
ctum, inevitabilis peena divinitus manifeste sequitur . 
nam si quos nulla ejus cura tangit, ii profecto illam 
adversus se proferri sententiam audient, quam 
miseri quique peccatores postmodum accepturi 
sunt; nempe : Maledicius hemo, qui non permanet 
in his que scripta sunt in libro legis, ad [aciendum 
ea *. Absit itaque ut aliquando cessemus, vel de- 
flectamus ἃ pia hac optimaque sacras Scripturas 
meditandi consuetudine : nam eos qui sibi assue- 
scunt, amore quodammode compleetitut, nec un- 
qoam fallit, imo etiam impensos sibi labores majori 
cum utilitate compensat; quanto enim quis excel- 


Καθάπερ γὰρ ἄν τις (57) ἀγχίνους χειροτέχνης τὸ B jentiorem disciplinarum cognitionem atque seien- 


χάλλιστον τῆς τέχνης εὑρόμενος (58), τὸ λεπτότερον 
δ' αὖθις ἐξ αὐτῆς περιεργάζηται λοιπὸν, xal ζητῇ, 
μυρίαις ἀεὶ μηχαναῖς τὴν ἑαυτοῦ αὐτὸς ἔννοιαν (59) 
πρὸς τὸ τελειότερον συνεχτίνων τε χαὶ ἁρμοζόμε- 
νος" τὸν αὐτὸν δὴ τρόπον ἡμῖν (60) καὶ fj τῆς ἀνα- 
γνώσεως τυγχάνει χρηστομαθὴς πραγματεία, ὁσ- 
ἡμέραι πρὸς θεωρίαν τῆς τῶν χαλῶν γνώσεως χατὰ 
ιχρὸν τὴν ψυχὴν ἐξασχοῦσά τε καὶ ἀναδιδάζουσα. 
Τοῖος τοιγαροῦν (61) φιλόλογος ἄγαν ὑπάρχων τὸν 
τρόπον, ἁλίχτω; τε ταύτην, ὡς φίλος, γεραίρων (69), 
οὐχ ἤχιστα δὲ ἂν εὐφημῶν ἐχάστοτε, ἔναγχος ἐμοΐ 
4€ τὴν τὸ τῶν Πράξεων βίδλον &pa , χαὶ χαθολιχῶν 
Ἐπιττολῶν ἀναγνῶναί τε χατὰ προσῳδίαν, xal πως 
ἀναχεφαλαιώσασθαι, καὶ διελεῖν τούτων ἑχάστης τὸν 
νοῦν λεπτομερῶς, προσέταξας (65), ἀδελφὲ ᾿Αθανάσιε 
προσφιλέστατε, xal τοῦτο ἀόχνως ἐγὼ, xal προθύ- 
μως πεποιηχὼς, στοιχηδόν τε συνθεὶς τούτων τὸ 
Üpoc, χατὰ τὴν ἐμαυτοῦ συμμετρίαν, πρὸς εὔστ μον 
ἀνάγνωσιν, διεπεμφψάμην ἐν βραχεῖ τὰ ἕχαστά σοι, 
xai (64) xaxv' ἀκολουθέαν ἐχθέμενος ὀλιγοστὴν ἀνα- 
χεφαλαίωσιν (65), πρῶτον περὶ ὧν Λουχᾶς ὁ sbay- 
γελιστὴς συνέταξε, προοιμιασάμενος "᾿Αντιοχεὺς γὰρ 
οὗτος ὑπάρχων τὸ γένος, ἰατρός τε (66) τὴν ἐπιστή- 
? Deut. xxvn, 26. 


tíam consequitur, eo magis ad prestantiora atque 

laudo»biliora niti solet. Quemadmodum enim inge- 
niosi artifices, si, quodim arte pulcherrimum est, 
adinvenerint, deinceps subiiliora quique ejusdem 

artis rursus diligenter exquirere non cessant, suum 
ipsorum ingenium ad perfeciora quzque excogi- 
tanda summis semper conatibus acuentes atque. 
accommodantes : eodem sane modo et aecurata le- 
ctio discentibus plorimum predest, utpote qus ani- 
mum quotidie expolit, et ad pulchrarum rerum. 
cognitionem paulatim elevot. Cum itaque tali 

tantoque amore sacras Litteras sponte prosequaris, 

easque tanquam tibi accep(issimas, magno semper - 
in bonore babeas, dignisque laudibus passim cele- 
hres, amicissime frater Athanasi; mihi nuper 
mandasti, ut Actuum apostolorum librum, una cum 

catholicis Epistolis, in versiculos ad quamdam ean- 
tus similitudinem distinguerem, in capitula dige- 
rerem, eorumdemque omnium sensum in minutas 
partes dividerem : quod cum impigre alacriterque 
prestiterim, et illius libri contextum, versuum 
partitione, prout aptius visum fuit, ad elegantiorem 
legendi formam  eoncinnaverim, et subsequenter 


LAUR. ZACAGNII NOTA. 


(48) In Urbinate deest ἀναφανδόν, et mox male 

it, ἀπα ἐπεί τε θεόθεν. 

(49) Ita Vaucanus codex num. 265, εἰ Lollinia- 
mus; in altero Vaticano est πείσονται, malo eutem 
in Regio-Alexandrino est, σπεύσονται. 

(50) !ta Vaticanus codex num. 267, et Lollinianus, 
2ique etiam Romana LXX interpretum editio; in 
caeteris omnibus deest prapositio ἐν. 

(51) lta in codice Urli 
ea legit, μὴ δαπονεῦσαι τῆς πρὸς αὐτῆς. Alii omnes 
codices legunt, οὔχουν, Regio-Alexandrino excepto 

ui habet, οὐχοῦν. Sed legendum est, οὐχ οὖν, cum 
rbinate codice, uL sensus sit, οὐχ οὖν εἴη ἀπολῇξαί 
σέ ποτε, Ceet. 

52) In Vaticano codice num 367 deest αὕτη. 

55) [n altero Vaticano deest ἀεί. 

94) Lollinianus codex, ὅσον γάρ. 

$5) Vaticanus codex num. 367, γίγνηται, alter 
vero Vaticanus, γένηται. 

(56) Vaticanus codex num. 3267, et Lollinianus , 
τρισσῶς μειζόνων. ! 

(97) Vaticanus codex nuin. 565 et Lollinianus, xa- 


inate, qui male tamen post- 


. θάπερ ἄν τις. Vaticanusalter, χαθάπερ γάρ τις. Urbi- 


8Δ5, χαθάπερ τις, et mox uterque, περιεργάζεται. 

(58) Lollinianus codex, εὑράμενος" mox Vatica- 
nus num. 367, λεπτομερέστερον. 

(59) Idem Vaticanus codex, «hv ἑαυτοῦ ἔννοιαν. 
Vaticanus alter, ἑαυτὸς τὴν ἑαυτοῦ. Urbinas , τὴν 
ἑαντὸς ἑαυτοῦ. Lolliniauus vero, τὴν αὐτὸς αὐτου. 
d (60) Pronomen, ἡμῖν, deest in cod. Regio-Alexan- 

rino. - 

(61) Duo Vaticani, ποῖος τοιγαροῦν. Mox Lollinia- 
nus, xai ἄγαν. . 

(62) Vaticanus codex num. $65, et Urbinas per- 
peram habent, ὁ φίλος. Regio-Alexandrinus male, 
ὠφίλος γεγαίρων. 

63) Urbinas, προέταξας. Lollinianus male, προσ- 


«ἀξας. 

e In duobus Vaticanis et Lolliniano deest x«f. 

(65) Vaticanus codex num. 367, Ὀλιγοστὶ ἀναχε- 
φαλαίωσιν. Lollinianus et Urbinas ὁλέγως «fv. 

(Ὁ Vaticanus codex num. 967, οἱ Lollinisnus 
las 


δ 


EUTHALII DIACONI 


656 


qualiseunque totius operis eapitula confecerim; ea A μὴν, πρὸς Παύλου μαθητευθεῖς, δύο βίόλους auv- 


omnia post breve tempus ad te misi, pauca pravfa- 
tus de libris, quos Lucas evangelista conscripsit : 
js enim genere Antiochenus, et scientia medicus, 
Psulique apostoli diseipulus, duos libros edidit, 
qnoruin primas Evangelium complectitur, secundus 
autem esi hoc ipsum Actuum apostolorum volu- 
men; in quo quidem 3uetor Christi ad coelos 
ascensum, οἱ divini Spiritus super sanctos apostolos 
sdventum describit. Narrat praterea quot, et quales 
discipuli Christianam fldem prsedicaverint, quan- 
taque miracula per orationem et fidem in Christum 
patraverint, Denique de celesti ac divina Pauli 
vocatione agit, deque ejus apostolatu atque fructuo- 
sissima predicatione : et, ut uno verbo dicam, de 


εγράψατο, μίαν μὲν καὶ προτέραν τὴν τοῦ Εὔαγγε- 
λίου, δευτέραν δὲ ταύτην τὴν περὶ τῶν ἀποστολιχῶν 
Πράξεων. Ἔστιν οὖν ὁ πᾶς λόγος τοῦδε τοῦ τεύ- 
χους (67) περί τε τῆς μετὰ τὴν ἀνάστασιν εἰς τοὺς 
οὐρανοὺς ἀνόδου τοῦ Χριστοῦ, χαὶ περὶ τῆς τοῦ 
ἁγίου Πνεύματος εἰς τοὺς ἁγίονς (68) ἀποστόλους 
ἐπιφοιτήσεως " ὅπως τε xal ὅποι τὴν εἰς Χριστὸν 
εὐσέδειαν χατήγγειλαν οἱ μαθηταί" xal ὅσα διὰ 
προσευχῆς, xal τῆς εἰς αὐτὸν πίστεως ἐθαυματούρ- 
γησαν’ xal περὶ τῆς οὐρανόθεν θείας χλήσεως τοῦ 
Παύλου, ἀποστολῆς τε αὐτοῦ, xai χηρύγματος εὖθα- 
λοῦς" καὶ συλλήδδην εἰπεῖν, περὶ ὧν ἔθλησαν (69) 
οἱ ἀπόστολοι διὰ Χριστὸν πολλῶν τε χαὶ μεγίστων 
κινδύνων" στίχοι pv. 


multis maximisque periculis, quse propter Christum apostoli subierunt. Versus hujus procemíi sunt cL. 


ELENCHUS 


Lectionum -Actuum apostolorum, cum numero capi- 
(um, versiculorum, et auctoritatum Veteris Novíque 
Testamenii, qua in iisdem continentur. 


1n Actuum apostolorum libro lectiones sunt nuim. 
Xvi, capita xr, testimonia ez aliis sacra pagine 
libris xxx, versus abr wv. 

Lectiolita iucipit, Prinium quidem sermonein. 
Caput bsbet unum: testimonium unüm, nempe 
ntimum versus xr. 

Leciio I1 ita incipit, Et in diebus illis stans Pe- 
*rus, cap. 1, vers. 14. Caput habet unum, nempe i1 : 
testimonium unum, nempe 11, versus xxx. 

Lectio IlI ita incipit, Et cum complerentur dies 
Pentecostes, cap. m, vers. 1. Caput. habet. unum, 
nempe 111 : testimonia quatuor, nempe 111) Iv, v, 
et v1: versus cix. 

Lectio 1V ita incipit, Petrus autem et Joannes 
ascendebant in templum, cap. 11, sers. 1. Caput 
babet unum, nempe 1v: testimonia tria, nempe vit, 
VIII, 6L IX: Versus CXXIVI. 

Leetio V ita incipit, Multitudinis autem creden- 
tium erat cor unum et anima una, cap. 1v, vers. 52. 
Capita habet duo, neinpe v et vi; versus c. 

Lectio Vl ita incipit, In diebus autem illis cre- 
scénte numero discipulorum, cap. vt, vérs. 1. Capita 
habet duo, nempe vi et vin; testlniónia novem, 
nempe x, xi, xii, XilJ, ΧΙΥ, Xv, xvi, xvii et xvii. 
VOF8SUS CCXX. 


Lectio VII ita incipit, Facta est autem in illa die αὶ 


persecutio magna in Ecclesiam, cap. vii, 1. Capita 
habet quatuor, nempe ΙΧ, X, Xi, xii; testimonium 
udum, nempe XIX; vers, vXX. 


(70) ANAKESAAAIDEIZ ᾿ 


Τῶν dvayrócsur, καὶ ὧν ἔχουσι κερα.λαίων, καὶ 
θείων μαρτυριῶν, καὶ ὅσων ἑκάστη τούτων, 
στίχων τυγχάγδι. 

Ἐν τῇ βίδόλῳ τῶν Πράξεων τῶν ἀποστόλων &va- 
γνώσεις εἰσὶν tc^, χεφάλαια μ', μαρτυρίαι Δ’, στί- 
χοι βφνς’ (71). 

᾿Ανάγνωσις πρώτη, οὕτως, Τὰν μὲν πρῶτον λό- 
γον, κεφαλαίου ἑνὸς. α' " μαρτυρίας μιᾶς, α'" στί- 
χων μ’ (72). 

᾿Ανάγνωσις B' οὕτως, Καὶ ἐν ταῖς ἡμέραις ταύταις 
ἀναστὰς Πέτρος, χεφαλαίου ἑνὸς, D'" μαρτυρίας 
μιᾶς, β' " στίχων λ΄. 

᾿Ανάγνωσις Y' οὕτως, Καὶ ἐν τῷ συμπληροῦσθαι 
τὴν ἡμέραν τῆς Πεντηχοστῆς" κεφαλαίου T, γ᾽ 
μαρτυριῶν 111], v', 8, ε΄, c' " στίχων por. 


᾿Ανάγνωσις δ᾽ οὕτως, Πέτρος δὲ χαὶ Ἰωάννης &v- 
ἐόαινον elg τὸ ἱερὸν, χεφαλαίου 1, δ᾽ " μαρτυριῶν Ill, 


C. η΄, θ΄" στίχων pe". 


᾿Ανάγνωσις &' οὕτως, Τοῦ δὲ πλήθους τῶν πίστεν» 
σάντων ἦν καρδία xaX ψυχὴ μία, χεφαλαίων Tl, εἰ, 
€'* στίχων ρ΄. 

᾿Ανάγνωσις ς’ οὕτως, Ἐν δὲ ταῖς ἡμέραις ταύταις 
πληθυνόντων τῶν μαθητῶν, κεφαλαίων I1, C. v'* 
μαρτυριῶν ΠΗΠῚ, ν΄, τα’, ιβ’, er^, UU, τε’, τς, ιδ΄, uy 
στίχων ex 


᾿Ανάγνωσις C οὕτως, Ἐγένετο δὲ ἐν üxslvr τῇ 
ἡμέρᾳ διωγμὸς μέγας ἐπὶ τὴν Ἐχχλησίαν, χεφα- 
λαίων VIL, 0, c, τα’, ιβ' - μαρτυρίας I, «θ᾽ " στί- 
xov pex. 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(67) Vaticanus codex num. 967, τοῦ δεντέρου τεύ- 
X 


ους. 
68 Regio-Alexandrinus: addit, ἁγίους. 
69) lta. Urbinas; in 0-Alexandrino est ἐγ- 
φῦλησαν, In aliis omnibus ἔθλησαν 
T Hee Lecilonum enumar 
drino tanium codice repe 
antiquis liturgicis Alexand 


respondet , ut in nostra ad hoc opus prefatione 
ostendimus. 

(11) Male in scripto codice alot uw. Sunt 
enim versus NMbLvi, uL infra in calce Epistolarum 
catholicarum aduotatur, licet supputati lectionum 


* 
versuum a librario omissum, nos 
Applevimus 
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᾿Ανάγνωσις ῃ οὕτως, Ὁ δὲ Σαῦλος ἔτι ἐμπνέων ᾳα Lectio VIII ita incipit, Saulus autem adbuc spi- 


ἀπειλῆς, χεφαλαίου ἑνὸς, ιγ΄ " στίχων ἱμε΄. 


᾿Ανάγνωσις θ’ οὕτως, Ἐγένετο δὲ Πέτρον διερχό- 
μενον διὰ πάντων, χεφαλαίων II, ιδ', ιε΄, τς" στί- 
yov σν΄. 

᾿Ανάγνωσις I οὕτως, Ἐν ταύταις δὲ ταῖς ἡμέραις 
χατῆλθον ἀπὸ Ἱεροσολύμων προφῆται εἰς ᾿Αντιό- 
χειαν, χεφαλαίων II, (CQ, ey, ιθ΄, x, x2, χβ᾽" 
μαρτυρίων Hl , x', xd', x, xv', xb, xv'* στίχων τ΄. 


᾿Ανάγνωσις τα’ οὕτως, Kal τινες κατελθόντες ἀπὸ 
«ἧς Ἰουδαίας, ἐδίδασχον τοὺς μαϑητὰς, χεφαλαίων H, 
xy, x9 - μαρτυρίας μιᾶς, xc'* στίχων σ΄. 


rans minarum, cap. 1X, vers. 1. Caput unum habet, 
nempe xiii, Yers. xcv. 

Lectio 1X ita incipit, Factum est. autem, εἰ Pe- 
trus, dum transiret universos, cap. 1x, vers. 52. Ca- 
pita habet tria, nempe xiv, Xv, xvi; versus CCL. 

Lectio X ita iucipit, In his autem diebus super- 
venerunt ab Ilierosolymis propbete Antiochiam, 
cap. 11, 27. Capita babet sex, nempe xvi, xvin, 
XIX, 3X, XXI, XXII, testimonia sex, nempe Xx, XXI, 
XXII, XXIII, XXIV, XXV; VefSUS (ΓΟ. 

Lectio Xl ita incipit, Et quidam descendentes 
de Judza docebant fratres, czet., cap. xv, vers. 1. Ca- 
pita habet duo, nempe xxi et xxiv; testimonium 
unum, nempe XIv!; versus cc. 


᾿Ανάγνωσις ιβ' οὕτως, Διοδεύσαντες δὲ τὴν ᾿Αμῳφί- E — Lectio XII ita incipit , Cum autem perambulas- 


πολιν, χεφαλαίων ΗΠ, χε’, xc', χζ᾽ μαρτυρίας I, 
x στίχων er. 


᾿λνάγνωσις ιγ' οὕτως, Ἐγένετο δὲ ὃν τῷ «ὧν 
᾿Απολλᾶν εἶναι ἐν Κορίνθῳ, κεφαλαίων II, κη΄, χϑ', 
X'* μαρτυρίας μιᾶς, χη" στίχων ay. 


᾿λνάγνωσις ιδ᾽, Μετὰ 6b τὰς ἡμέρας ταύτας ἐπι- 
σχενασάμενοι, ἀνεδαίνομεν εἰς Ἱεροσόλυμα, χεφα- 
λαίων πέντε, λα', λβ΄, Ay, MP, λε΄" μαρτυρίας, μιᾶς, 
xU * στίχων olv. 


᾿Ανάγνωσις ut! οὕτως, Διετείας δὲ πληρωθείσης, 
ἔλαδεν διάδοχον 6 Φῆλιξ Πόρχιον Φῆστον, xeqa- 
λαίων If, Ac^, AC * στίχων c£. 


᾿Ανάγνωσις τις’ οὕτως, Ὡς δὲ ἐχρίθη τοῦ ἀποπλεῖν 
ἡμᾶς εἰς Ἰταλίαν, χεφαλαίων IIl, λη΄, 30, u'* μαρ- 
τυρίας μιᾶς, Δ" στίχων gif. (15), στίχοι χε’, 


AuDov τὰς ἀναγνώσεις τῆς βίδλου τῶν Πράξεων 
«ὧν ἀποστόλων, xal τὰ χεφάλαια ἐχάστης ἀναγνώ- 
σεως πκαρέθηχα, καὶ τὰς ἐν αὐτῇ φερομένας μαρτυ- 
ρίας, ἔτι δὲ χαὶ ὅσων ἐχάστη στίχων τυγχάνει. 


ΠΡΟΓΡΑΜΜΑ. 
Τὰς ἀφ᾽ ἐχάστης Bl6Xou μαρτυρίας παρασημειω- 
σάμενος, τῷ διὰ (74) τοῦ μέλανος ἀριθμῷ παρέθηκα 
διὰ χινναδάρεως τούτων τὴν τάξιν ἅμα xal ποσό- 


τητὰ,, χανονιζομένην τῷ ἕνδον ὁμοίως παραχειμένῳ 
ἀριθμῷ τῷ ὕφει τοῦ τεύχους. 


sent Amphipolim , cap. xvi , vers. 1. Capita babet 
tria, nempe xxv, xxvi, xxvii ; testimonium unum, 
Déibpe XXVII ; Versus CLXXX 

Lectio XIII ita incipit, Factum est autem eum 
Apollo esset Corinthi, cap. x13, eers« 1. Capita lía- 
bet tria, nempe xxvi, Xxix ei xxx ; testimenium 
1, Dhempe XXYI!1; Yers. CCXL. [L 

Lectio XIV. ita incipit, Post dies autem istos 
preparati ascendebamus ip Jerusalem , cap. xxi, 
vérs. 15. Capita habet quinque, nempe xxxi, xxxii, 
XXXIII, XXXIV et xxxv; téstimonium ubum, nempe 
XXIX; YVéFSUS CCXCIII. 

Lectio XY ita incipit, Biennio autem expleto, ac- 
eepit successorem Felix Portium Festum, cap. 


C xxiv, 27. Capita habet duo, nempe xxxvi et xxxvil ;. 


versus ecLxvni. 

Lectio XVI ita incipit, Üt autem judicatum est 
navigere nos in ltaliam, cap. xxvii , vers. 1. Capita 
babet tria , nempe xxxvi, xxxix et xL ; testiino- 
nidin unum , nempe xxx, vérsus cxix. Huius au- 
tema Elenchi versus sunt xxv. 

Distinxi lectiones libri Actoum apostolorum, et 
singalarum lectionum capita uoa cum testimoniis 
que in mnáquaque ipsarum referuntur , apposui ; 
insuper quof singule versibus constent, desi- 


gnavi. 
PROGRAMMA. 


Singulas sacrae Scripturae aucioritates , in Actibus 
apostolorum allegatas , enumeraturus, usus sum 
nigris numerorum notis, eisque alias cinnabari ex- 
araías apposui, quibus ordo indicatur , quo in eo- 
dem libro laudantur, simulque ostenditur quot 


vicibus unus idemque sacre Scripture liber 10 eedem Actuum libro laudetur , ac preterea aliis 
»sumerorum notis in eorumdem Actuum contextu ad marginem positis respondent. 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


| Male in scripto codice στίχων xs. 

74) Quas numerorum notas io hoc testimoniorum 
elencho Euthalius atramento atque cinnabari deli- 
Beaverat, eas in Graco textu nos majusculis aique 
minusculis litteris distinximus; ita ut majuscule 
quidem littere earum viceu suppleant quas Eutha- 


lius atramento scripserat, minuscule vero litteras 
numericas ab eodem cinnabari delinéatas exprimant. 
Sed et iu Latina versione majuscule numerorum 
note Graecis majusculis, minuscule vero Grecis. 
minusculis respondeat. 
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ELENCHUS 

Divinorum testimoniorum seu auctoritatum ex aliis 
- sacra Scriptura libris, qua continet liber Actuum 

apostolorum ; continet autem testimonia XXXI. 

Ex libro Geneseos Ill, nempe viu, x, xi. 

Ex libro Exodi v1, nempe vi), xu, ΧΗ, xiv, 
Xv et Xxx. 

Ex Deuteronomio 1, nempe xvi. 

Ex primo Regum I , nempe xx. 

Ex Psalterio vit, nempe n, rv, V, VI, IX, XVI, 
et xxt. 

Ex Àmos propheta IT, nempe xvi et xxvii. 

Ex Joele propheta I, nempe ni. 

Ex Ággzo propheta I, nempe xvii. 

Ex Habacuc propheta 1, nempe axv. 


Ex Isaia propheta iv, nempe xix, xxuj, xxv D 


et ΧΥΣΙ. 
Ex Mattlizo evangeusta IÍ , nempe 1 et xxi. 
Ex Consütutiopibus [, nempe xxix. 
Ex Árato astronomo I, nempe xxvn. 
Omnia simul testimonia sunt xxxi , versus cxx. 


ELENCHUS 


Divinorum testimoniorum qua continet liber Actuum 
apostolorum. 

I. Matthai evangelista, cap. iti, vers. 11. Joannes 
quidem baptizavit aqua, vos autem baptizabimini 
Bpiritu sancto, cap. 1, 5. 

Il. Psalmi Lxvim, vers. 26 ; et cvi, vers. 8. Fiat 
commoratio ejus deserta , et non sit qui habitet in 


EUTHALII DIACONI 


e^ 
(75) ANAKESAAAIQEIE 


Θείων μαρτυριῶν, ὧν ἔχει ἡ βίδλος τῶν Πρά- 
ξεων τῶν ἀποστόλων" ἔχει δὲ μαρτυρίας AA'. 


Γενέσεως IIl, η΄, v', τα΄. 
Ἐξόδονυ III, ζ’, ιβ΄, ιγ΄, ιδ΄, ι΄, *. 


(76) Δευτερονομίονυ T, ιδ΄. 
Βασιλειῶν πρώτης I, x. 
Ψαλτηρίου VIII, f, δ΄, ε΄, ς, θ΄, ιζ΄, xP. 


᾿Αμὼς προφήτου Il, τις’, x2. 

Ἰωὴλ προφήτου I, γ΄. 

᾿Αγγαίου προφήτου I, ιη΄. 

᾿Αμδαχοὺμ προφῆτον T, κε΄. 

Ἡσαΐου προφήτου TIII, ιθ΄, χγ’, κε’, λα΄. 


Ματθαίου εὐαγγελιστοῦ Il, α’, χα'. 

Διατάξεων I, χθ'΄. 

'Apátou ἀστρονόμον l, χη΄. 

Ὁμοῦ μαρτυρίαι λα’, στίχοι px'. 
ἈΝΑΚΕΦΑΛΑΙΩΣΙΣ 

Θείων μαρτυριῶν τῆς βίδθλου τῶν Πράξεων. 


Ματθαίου εὐαγγελιστοῦ, Ἰωάννης μὲν ἐδάπτισεν 
ὕδατι" ὑμεῖς δὲ βαπτισθήσεσθε ἐν Πνεύματι ἁγίῳ. 


Ψαλμοῦ ξη, xal ρη. Γενηθήτω ἡ ἔπαυλις αὐτοῦ 
ἔρημος, καὶ μὴ ἔστω ὁ χατοιχῶν ἐν αὑτῇ, καὶ τὴν 


ea : et episcopatum ejus accipiat alter, ibid. 90. (ΟΣ ἐπισχοπὴν αὐτοῦ λαδέτω ἕτερος. 


lll. Joelis prophete , cap. t1, vers. 28 seqq. Et 
erit post hzec , dicit Dominus , effundam de Spiritu 
meo super omnem carnem, et propletabunt filii 
vestri, et fllie vestre, et juvenes vestri visiones 
videbunt, et seniores vestri somnia somniabunt. 
Et quideni super servos meos et super ancillas meas 
in diebus illis effundam de Spiritu meo , et prophe- 
tabunt : et dabo prodigia in ccelo sursum , et signa 
jn terra deorsum, sanguinem , et ignem, et vapo- 
rem fumi. Sol convertetur in tenebras , et luna in 
sangulnem , antequam veniet dies Domini magnus 
et manifestus. Et erit : omnis quicunque iuvoca- 
verit nomen Domini, salvus erit, cap. n, 
vers. 11. 

. IV. Psalmi xv, vers. 8 seqq. Providebam Domi- 
num in conspectu meo semper , quoniam a dextris 
est mihl, ne commovear, Propter hoc lztatum est 
cor meum , et exsultavit lingua mea; insuper et 


Ἰωὴλ προφήτον, Kat ἔσται μετὰ ταῦτα, λέγει ὁ 
Θεὸς, ἐχχεῶ ἀπὸ τοῦ Πνεύματός μον ἐπὶ πᾶσαν 
σάρχα, xal προφητεύσουσιν οἱ υἱοὶ ὑμῶν, καὶ αἱ 
θυγατέρες ὑμῶν, καὶ οἱ νεανίσχοι ὑμῶν, δράσεις 
ὄψονται, xaX οἱ πρεσδύτεροι ὑμῶν ἐνυπνίοις ἐνυπνια- 
σθήσονται. Καί γε ἐπὶ τοὺς δούλους μου, xal ἐπὶ τὰς 
δούλας μον, ἐν ταῖς ἡμέραις ἐχείναις ἐχχεῶ ἀπὸ τοῦ 
Πνεύματός μου, xal προφητεύσουσιν, xai δώσω τέ- 
ρατα ἐν τῷ οὐρανῷ ἄνω, xal σημεῖα ἐπὶ τῆς τῆς 
κάτω, αἷμα, xai πῦρ, καὶ ἀτμίδα χαπνοῦ. Ὁ ἥλιος 
μεταστραφήσεται εἰς σχότος, xa ἡ σελήνη εἰς αἷμα, 
πρὶν ἐλθεῖν τὴν ἡμέραν Κυρίου τὴν μεγάλην χαὶ 
ἐπιφανῇ. Καὶ ἔσται, κᾶς ὃς ἂν (77) ἐπιχαλέσηται τὸ 


D ὄνομα Κυρίου, σωθήσεται. 


ψαλμοῦ w', Προωρώμην τὸν Κύριον ἐνώπιόν μου 
διὰ παντὸς, ὅτι Ex δεξιῶν μου ἐστὶν, ἵνα μὴ σαλευθῶ. 
Διὰ τοῦτο ηὐφράνθη fj xapbla μον, xaX ἡγαλλιάσατο 
fj γλῶσσά μον" ἔτι δὲ xal ἡ σάρξ μου χατασχηνώσει 


LAUR. ZACAGNII NOT. 


(15) In hoc sacra Scripturs iocorum elencho ma- 
ores numerorum nol2 atramento, minores cinna- 

ri exaratse fuerant in Euthalii codice : cum autein 
ab oscitante librario omissus esset Àmos propheta, 
80 prs&terea multi in numerorum notis errores re- 

rirentur, nos ad fidem sequentis eorumdem cata- 
ogi quie deerant addidimus, et qua corrupta erant 
emendavimus. 

(16) Nul!»« ^v Deuteronomio locos in 
ec *eferiur 


uenti 
Eu- 


thalio, licet unus idemque locus ex eo libro laude- 
tur in Áclis apostolorum cap. i, 22, et vir, 37. 
Prima enim vice Deuteronomii locum Exodo tribuit : 
eumdem vero locum , secunda vice.in Actis memo- 
ratum, silentio przterit. Quare mirum videtur hic 
ab Euthalio Deuteronomium in album sacra Scri- 
pture librorum referri, quorum auctoritates in apo- 
stolorum Actis allegantur. . 

(17) In codice ὃς ἐὰν hic scribitur; sed in textu 
Actuum ὃς ἄν. 
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ἐπ᾽ ἐλπίδι. Ὅτι οὐχ ἐγχαταλείψεις τὴν ψυχήν pou elc A caro mea requiescet in spe. Quouram non derelin- 


ἄδην, οὐδὲ δώσεις τὸν ὅσιόν cou ἱδεῖν διαφθοράν. 
Ἐγνώρισάς μοι ὁδοὺς ζωῆς πληρώσεις με εὐφρο- 
σύνης μετὰ τοῦ προσώπου σου. 


Ψαλμοῦ pÀa'. Ἐχ χαρποῦ τῆς ὀσφύος αὐτοῦ θῇσαι 
ἐπὶ τὸν θρόνον αὐτοῦ. 

Ψαλμοῦ ρθ’, Εἶπεν ὁ Κύριος τῷ Κυρίῳ gov: Κάθου 
Ex δεξιῶν μον, ἕως ἂν θῶ τοὺς ἐχθρούς cou ὑποπό- 
διον τῶν ποδῶν σου. 


(78) Τῆς Ἐξόδου, Προφήτην ὑμῖν ἀναστήσει Κύ- 
pto; ὁ Θεὸς Ex τῶν ἀδελφῶν ὑμῶν ὡς ἐμέ’ αὐτοῦ 
ἀχούσεσθε χατὰ πάντα, ὅσα ἂν λαλήσει πρὸς ὑμᾶς. 
Ἔσται δέ" πᾶσα ψυχὴ, ἥτις ἐὰν μὴ ἀχούσει τοῦ 
προφήτου ἐχείνου, ἐξολοθρευθήσεται Ex τοῦ λαοῦ. 


Γενέσεως, Καὶ ἐν τῷ σπέρματί σου εὐλογηθῆσον- 
ται πᾶσαι αἱ πατριαὶ τῆς γῆς. 

Ψαλμοῦ β', Ἱνατί ἐφρύαξαν ἔθνη, xat λαοὶ ἐμελέ- 
τησαν x:vá ; Παρέστησαν οἱ βασιλεῖς τῆς γῆς, καὶ ol 
ἄρχοντες συνήχθησαν ἐπὶ τὸ αὐτὸ κατὰ τοῦ Κυρίον, 
χαὶ χατὰ τοῦ Χριστοῦ αὐτοῦ. 


Γενέσεως, “Ἔξελθε ἐχ τῆς γῆς σου, xal ix τῆς 
συγγενείας aou, xat δεῦρο εἰς τὴν γῆν, ἦν ἄν (79) 

σοι δείξω. 
| ΓΓνέσεως, Ὅτι ἔσται τὸ σπέρμα αὐτοῦ πάροιχον 
ἐν γῇ ἀλλοτρίᾳ, xa δουλώσουσιν αὐτὸ, καὶ καχώ- 
σουσιν (50) αὐτὸ ἔτη τετραχόσια, καὶ τὸ ἔθνος ἐχεῖνο 
(p ἐὰν δουλεύσωσιν, χρινῶ ἐγὼ, εἶπεν ὁ Θεὸς, xol 
μετὰ ταῦτα ἐξελεύσονται, καὶ λατρεύσουσί μοι ἐν 
τῷ τόπῳ τούτῳ, - 

Ἐξόδου, Τίς σε χατέστησεν ἄρχοντα, xal διχα- 
στὴν ἐφ᾽ ἡμᾶς ; Μὴ ἀνελεῖν ue σὺ θέλεις, ὃν τρόπον 
ἀνεῖλες χθὲς τὸν Αἰγύπτιον ; 


Ἐξόδου, Ἐγὼ ὁ Θεὸς τῶν πατέρων cou, ὁ Θεὸς 
'A6pa3y, καὶ ὁ θεὸς Ἰσαὰχ, xai ὁ Θεὸς Ἰαχώό. 


*E&bou, Δῦσον τὸ ὑπόδημα τῶν ποδῶν σου" ὁ γὰρ 
τότος ἐφ᾽ ὃν σὺ ἔστηχας (81), γῇ ἁγία ἐστίν" ἰδὼν 
εἶδον τὴν χάχωσιν τοῦ λαοῦ μου, τοῦ ἐν Αἰγύπτῳ, 
xai τοῦ στεναγμοῦ αὑτῶν ἀχήχοα, χαὶ κατέδην ἐξ- 


ques animam meam in inferno, nec dabis sauctuin 
tuum videre corruptionem. Notas mihi fecisti vias 
viue ; replebis me jucunditate cum facie tua , eap. 
u, 295. 

V. Psalmi cxxxr , vers. n. De fructu lumbi ejus 
sedere super sedem ejus, ibid., vers. 30 

VI. Psalmi cix, vere. 1. Dixit Dominus Domino 
meo, Sede a dextris meis, donec ponam inimi- 
cos tuos scabellum pedum tuorum , ibid., vers. 
24. 

VII. Exodi. Prophetam suscitabit vobis Dominus 
Deus vester de fratribus vestris tanquam me: ip- 
sum audietis juxta omnia quaecunque locutus fue- 
rit vobis. Érit autem : omnis anima qux non a«- 


B dierit prophetam illum , exierminabitur de plebe, 


cap. n, 23. 

Vlll. Genesis cap. xxi1, 18, Et in semine tae be- 
nedicentur omnes familiz terrae , ibid. 25. 

IX. Psalmi n , vere. 1. Quare fremuerunt gentes, 
ei populi meditati sunt inania? Astiterunt reges 
terra, ei priocipes convenerunt in unum ad- 
versus Domiuuim , οἱ adversus Christum ejus , cap. 
iv , 2D. 

X. Genesis cap. xui, vers. 1. Exi de terra tua, 
et de cognatione ta, et veni in terram quam mon- 
swavero tibj, cap. vi, wers. 9. 

XI. Gen. cap. xv, vers. 15. Quia erit semen ejus 
accola in terra aliena , et servituti eos subjicient, 
et male tractabuat eos annis quadringentis, et 
gentem cui servierint , judieabo ego, dixit Domi- 
nus , et post hac exibunt , et servieut mihi in loco 
isto, cap. vit, 6. 

XII. Exodi cap. 11, vers. 15. Quis te constituit 
principem , et judicem super nos? Nunquid inter- 
ficere me tu vis, quemadmodum interfecistl. heri 
AEgyptium? cap. vit, 27. 

ΧΙ. Exodi cap. Ill, vers. 2. Ego sum Des pa- 
trum tuorun, Deus Abraham, Deus ]sasc, et Deus 
Jacob, ibid. 32. 

XIV. Exodi ibidem. Solve calceamentum pedum 
tuorum; locus enim in quo stas, terra sancta est; 
Videns vidi afflictionem populi mei qui est in 4E- 
gypto, et gemitum eorum audivi, et deacendi libe- 


ελέσθαι αὐτούς. Kal νῦν δεῦρο, ἀποστείλω (82) ct Ὁ "are eos. Εἰ nunc. veni, mittam te in /gyptum, 


εἰς Alvusttov. 
"E&65ou, Ποίησον ἡμῖν θεοὺς, οἵ προπορεύσονται 


ibid. 34. 
XV. Exodi cap. xxxi, vers. 1. Fac nobis deos 


ἡμῶν" ὁ γὰρ Μωῦσῆς οὗτος, ὃς ἐξήγαγεν ἡμᾶς Ex γῆς — qui precedant nos : Moyses enim hic qui eduxit : 


Αἰγόπτον, οὐκ οἴδαμεν τί ἐγένετο (85) αὐτῷ. 


᾿Αμὼς προφήτου, Μὴ σφάγια, καὶ θυσίας προσ- 
ῃνέγχατέ μοι ἔτη τεσσαράχοντα ἐν τῇ ἐρήμῳ, οἶχος 
Ἶσραήλ; Καὶ ἀνελάδετε τὴν σχηνὴν τοῦ Moby, xat 


nos de terra Egypti, nescimus quid factum sit ei, 
ibid. vers. 40. 

XVI. Amos prophetz cap. v, vers. 25. Nunquid 
victimas et hostias obtulisti mihi annis quadraginta 
jn deserto, domus lsrael ? Et suscepistis tabernacu- 


LAUR. ZACAGNII NOTA. . 


(78) Hic locus non Exodi est, sed Deuteronomii 
cap. xvni, vers. 15. Euthalius tamen tam hic, quam 
in praicedeniti testimoniorum elencho, et ad mar- 
ginem textus Actuum, Exodo tribuit. 

(19) In. codice hic ἣν ἑάν" sed in textu. Actuum 


ἣν ἄν, 

(80) In textu Actuum habet χαχώσουσιν Fe. 
(81) In textu Actuum legit, ἐν ᾧ ἔστηκας. 
(82) In eodem textu, ἀποστελῶ. 

(85) lu eodem textu, γέγονεν. 
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lum Moloch, et sidus dei vestri Remphan, figuras A τὸ ἄστρον τοῦ θεοῦ ὑμῶν Ῥεφὰν (84), τοὺς τύπους, 


quas fecisiis, adorare eas. Εἰ transferawm vos trans 
Babylonem, ibid. 42. | 

XVI. Psalmi caxxi, vere. 5. Petit ut inveniret 
tabernaculum Dei Jacob, ibid. 46. 

XVIII. Agg:ei prophete : Coelum mihi sedes est ; 
terra autem. scabellum pedum meorum. Quam do- 
mum sdificabitis mibi, dieit. Dominus? aut quis 
locus requietionis mex est? Nonne manus mea fecit 
hzc omnia? ibid. vers. 49. 

XIX. [saiw prophete, cap. Li, vers. 7. Tan- 
quam ovis ad occisionem ductus est, et sicut 
agnus coram tondente se, sine voce, sic non ape- 
ruit o& suum. In bumilitate judicium ejus sublatum 
est. Generationem ejus quis enarrabit? Quoniam 
tollitur e terra vita ejus, cap. 11. 52. 

XX. Regum 1 Inveni David filium Jesse, virum 
secundum cor meum, qui faciet omnes voluntates 
meas, cap. ΧΗ], vers. 25. 

XXI. Matthaei evangelistze cap. n1, vers. 14. Quem 
me arbitramini esse, non sum ego: sed ecce venit 
post me, cujus non sum dignus calceamenta pedum 
solvere, ibid. vers. 25. 

XXII. Psalmi 1I, vers. 7. Filius meus es tu, ego 
hodie genui te, ibid. vers. 35. - 

XXIHI. lsaim prophete cap. Lv, vers. 9. Dabo 
vobis sancta David fidelia, ibid. 34. 

XXIV. Habacuc prophetae, cap. 1, vers. 5, Videte 
ergo ne superveniat vobis, quod dietum est in pro- 
phetis, Videte, contemptores, et admiramini, et dis- 
perdimini, quia opus operor ego in diebus vestris, 
opus quod non credetis, si quis enarraverit vobis, 
cap. xiii, 41 

XXV. lsaig prophete «ap, xLix, vers. 60. Posui 
te in lucem gentium, uL sis in salutem usque ad 
extremum terre, ibid. 47. 

XXVI. Amos prophete cap. 1x. cere. n. Post haee 
revertar, et resedificabo tabernaculum David quod 
decidit, οἱ diruta ejus resdificabo, et erigam 
Jud, ut requirant csteri boininum Dominum, et 
Omnes gentes super quas invocalum esi nomen 
meum, dicit Dominus faciens hasc, cap. xv, 16. 


XXVII. Arati astronomi οἱ Humeri poets, Ipsius 
enim οἱ genus sumus, cap. xvii, 28. 

XXVIII. Ex Constitutionibus, Beatius est magis 
dare, quam accipere, cap. xx, 39. 

XXIX. Exodi cap. xxii, vers. 28, Principem. po- 
puli tui non maledices, cap. xxii, 5.. 


οὖς ἐποιήσατε προσχυνεῖν αὐτοῖς. Καὶ μετοιχῶ ὑμᾶς 
ἐπέχεινα Βαδυλῶνος. 

Ψαλμοῦ pÀa', Ἡτήσατο εὑρεῖν σχένωμα τῷ Θεῷ 
Ἰαχώθδ. 

᾿Αγγαίου προφήτου (85), 'O οὐρανός μοι θρόνος " ἡ 
δὲ γῇ ὑποπόδιον τῶν ποδῶν μου. Ποῖον οἶχον οἶχοδο- 
υἦσετέ μοι, λέγει Κύριος ; ἣ τίς τόπος τῆς χαταπαύ- 
σεώς μου: Οὐχὶ ἣ χείρ μον ἐποίησε ταῦτα πάντα ; 


Ἡσαῖου προφήτου, Ὡς πρόδατον ἐπὶ σφαγὴν 
ἤχθη, χαὶ ὡς ἀμνὸς ἐναντίον τοῦ χείραντος αὐτὸν 
ἄφωνος, οὕτως οὐχ ἀνοίγει τὸ στόμα αὑτοῦ. Ἐν τῇ 
ταπεινώσει αὐτοῦ ἡ χρίσις αὐτοῦ ἤρθη. Τὴν δὲ γε- 
νεὰν αὐτοῦ τίς διηγήσεται ; Ὅτι αἴρεται ἀπὸ τῆς γῆς 


B $ Coh αὐτοῦ. 


(86) Βασιλειῶν α΄. Ebpov Δαδὶδ τὸν τοῦ Ἱεσσαὶ, ἄνδρα 
χατὰ τὴν χαρδίαν μου, ὃς ποιήσει πάντα τὰ θελή- 
ματά μον. 

Ματθαίου εὐαγγελιστοῦ, Τίνα με (87) ὑπονοεῖτε 
εἶναι, οὐχ εἰμὶ ἐγώ. ᾿᾽Αλλ᾽ ἰδοὺ ἔρχεται μετ᾽ Epit, οὗ 
οὐχ εἰμὶ ἱχανὸς τὸ ὑπόδημα τῶν ποδῶν λῦσαι. 


 Ῥαλμοῦ f', Υἱός μου εἶ σὺ, ἐγὼ σήμερον γεγέν- 
γηχά σε. 
"Hoatou προφήτου, Auct ὑμῖν τὰ ὅσια Δαβὶδ τὰ 
πιστά. | 
᾿Αμδακοὺμ. προφήτου (88), Βλέπετε οὖν μὴ ἐπέλθῃ 
ἐφ' ὑμᾶς τὸ εἰρημένον ἐν τοῖς προφήταις, Ἴδετε, οἱ 
καταφρονηταὶ, χαὶ θαυμάσατε, χαὶ ἀφανίσθητε, ὅτι 


| ἔργον ἐγὼ ἐργάζομαι ἐν ταῖς ἡμέραις μῶν, ἔργον 


ὃ οὐ μὴ πιστεύσητε, ἐάν τις ἐχδιηγῆται ὑμῖν. 


Ἡσαῖου προφήτου, Τέθειχά σε εἰς φῶς ἐθνῶν, τοῦ 
εἶναί σε εἰς σωτηρίαν ἕως ἐσχάτου τῆς γῆς. 


᾿Αμὼς προφήτου, Μετὰ ταῦτα ἀναστρέψω, καὶ 
ἀνοιχοδομήσω τὴν σχηνὴν Δαδὶδ τὴν πεπτωκυῖΐαν, xal 
τὰ χατεσχαμμένα αὐτῆς ἀνοιχοδομήσω, καὶ ἀνορθώον 
αὐτὴν" ὅπως ἂν ἐχζητήσωσιν οἱ χατάλοιποι τῶν ἀν 
ϑρώπων τὸν Κύριον, καὶ πάντα τὰ ἔθνη, ἐφ᾽ eX 
ἐπικέχληται τὸ ὄνομά μου ἐπ᾽ αὐτοὺς, λέγει Küp 
ὁ ποιῶν ταῦτα. 


᾿Αράτου ἀστρονόμου xal Ὁμήρου ποιητοῦ, Τοῦ yàp 


Ὁ "καὶ γένος ἐσμόν. 


Ἐχ τῶν διατάξεων (89), Μαχάριόν ἔστι μᾶζλον &- 
δόναι, ἣ λαμδάνειν. 
. Ἐξόδου, ΓΑἌρχαντα τοῦ λαοῦ σου oüx pesti χῶν 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(84) Iu textu Actuum, "Pagáv. 

(85) Hie locus non apud SAfgsom . Sed apud 
Isaiam cap. uxvi, 1, legitur. tam híc quam ad 
marginem textus Actuum, et in antecedenti testi- 
montorum elencho Euthalius Ággzo tribuit. 

(86) Locus iste ad Psalmum Lxxxviit, 291, . perti- 
nei; quare non video cur Euthalius ubique librum 


primum Regum [audet in quo varia quidem: de Da- 
vide habentur, sed verba ἰδία de eodem non legun- 


tur. 
(87) In cod. hic est τί με etc., sed in .extu τίνα 


με, quam lectionem et.hie sequi placuit. . 
(85) Omissus est hic ab Euthalio, seu potius a li- 
brario numerus xxv, quia est pars testimonii sw- 
pra num. 4, relati ex Psalmo xv. Ad marginem ta- 
men textus Actuum ita adnotatür : Ψαλμοῦ d, 85. 
quod £xplico ad t£, x δευτέρου. Psalm. xv, 
secunda vice. etíam testi i 
ipd in 56] monium omittitur in 
(89) Locus iste legitur in Constitutionibus 


stolicis lib. vv, cap. 9. "δον 
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Ἢ σαϊου προτήτου, Πορεύθητι πρὸ; λαὺν τοῦτον, A — XXX. lsaim prophete cap. vi, 6, 9. Vade ad 


xaisinby* "Axo[fj ἀχούσετε, xat o) μὴ συνῆτε, καὶ 
βλέποντες βλέψετε (90), xal οὐ μὴ ἴδητε “ ἐπαχύνθη 
γὰρ ἡ καρδία τοῦ λαοῦ τούτου, xal τοῖς ὠσὶν ab- 
τῶν (91) βαρέως; ἤχουσαν, xal τοὺς ὀφθαλμοὺς αὗὑ- 
τῶν ἐχάμμυσαν, μήποτε ἴδωσι τοῖς ὀφθαλμοῖς, xal 
τοῖς ὠσὶν ἀχούσωσι, χαὶ τῇ χαρδίᾳ συνῶσι, καὶ ἐπι- 
στρέψωσι, xat ἰάσωμαι (92) αὐτούς. 
Ἅπασαι αἱ μαρτυρίαι τῶν Πράξεων λα΄. 


. ΥΠΟΘΕΣΙΣ (95) 
Τοῦ βιδλίου τῶν Πράξεων τῶν ἀποστόλων. 


Πράξεις (94) ἀποστόλων τὸ βιδλίον χαλεῖται, ἐπειδὴ 
τὰς πράξεις ὁμοῦ τῶν ἀποστόλων περιέχει. Ὁ δὲ 
διηγούμενος ταῦτα (95), ἐστὶν Λουχᾶ; ὁ εὐαγγελι- 
στὴς, ὁ καὶ τοῦτο τὸ βιδλίον συγγράφων " συναπε- 
δήμει γὰρ (96) τοῖς τε ἄλλοις ἀποστόλοις, καὶ μά- 
λιστα τῷ Παύλῳ, καὶ εἰδὼς ἀχριδῶς γράει. Δι- 
ηγεῖται δὲ ἐν αὐτῷ (97) πῶς ὑπ᾽ ἀγγέλων (98) ὑπολα- 
δόντων ἀνελήφθη ὁ Κύριος, χαὶ τὴν τοῦ ἁγίου Πνεύ- 
ματο; ἔχχυσιν γενομένην ἐν τὴ Πεντηχοστῇ ἐπί τε 
τοὺ: ἀποστόλους χαὶ πάντας τοὺς τότε παρόντας, 
«ἦν τε κατάστασιν τοῦ Ματθία ἀντὶ Ἰούδα τοῦ προ- 
δότου, xaX τὴν χατάστασιν τῶν ἑπτὰ διαχόνων, xol 
τὴν ἐχλογὴν (99) τοῦ Παύλου, καὶ ὅσα ἔπαθε, xai 
τέλος (1) τὴν εἰς Ῥώμην ἀποδημίαν αὐτοῦ. Τῶν (2) 
μὲν οὖν δώδεχα ἀποστόλων τὰ ὀνόματά ἔστι ταῦτα" 
πρῶτος (5) Σίμων, ὁ λεγόμενος Πέτρος, χαὶ ᾿Ανδρέας 
ὁ ἀδελφὸς αὐτοῦ, Ἰάχωθδος (A) ὁ τοῦ Ζεδεδαίου, xat 
Ἰωάννης ὁ ἀδελφὸς αὑτοῦ’ Φίλιππος, καὶ Βαρθολο- 
μαῖος, θωμᾶς, καὶ Ματθαῖος ὁ τελώνης" Ἰάχωδος ὁ 
τοῦ ᾿Αλφαίου, xai Θαδδαῖος (5)* Σίμων ὁ Κανα- 
ναῖος (6), xaX Ἰούδας Ἰσχαριώτης, ὁ καὶ παραδοὺς 
αὐτὸν (T)* ἀλλὰ τοῦ Ἰούδα προδότου γενομένου, xal 
ἀπολομένου, κατεστάθη ὑπὸ τῶν ἀποστόλων Ματ- 
ϑίας, καὶ συγχατηριθμήθη τοῖς ἔνδεχα ἀποστόλοις 


C 


populum istum, et dic ad eos : Aure audietis, et non 
intelligetis ; et. videntes videbitis, et nun perspi- 
cietis. [ncrassatum est enim cor populi hujus, et 
auribus graviter audierunt, et oculos s$uos com- 
presserun!, ne forte videant oculis, et auribus ac- 
diant, et corde intelligant, et. convertantur, et sa- 
nem eos, cup.xxvin, 26. 

Cuncta testimonia Actuum apostolorum sunt 
XXXI. 


ARGUMENTUM 
Libri Actuum apostolcrum. 


Ácta apostolorum hic liber vocatur, quoniam 
gesta omnium simul apostolorum continet. Eorum- 
dem autem narrator, Lucas est evangelista qui 
librum hunc conscripsit: nam una cum apostolis, et 
presertim cum Paulo peregrinatus fuit, eaque 
Scribit quorum certam notitiam habuit. Narrat 
autem quomodo angelis suscipientibus, in ccelum 
assump:us sit Dominus, et quinquagesimo post ejus 
resurrectionem die Spiritus sanctus in illos omnes 
qui tunc aderant, descenderit. Narrat praeteresz 
Matthie substitutionem in Judz proditoris locum, 
septem diaconorum creationem, Paulique electio- 
nem, οἱ quacunque passus est, denique ejusdem 
profectionem ad. urbem Romam. Duodecim autem 
apostolorum nomina sunl bec : primus Simon, 
qui dicilur Petrus, et Andreas frater ejus, 
Jacobus Zebeuzmi ülius, οἱ Joannes frater ejus, 
Philippus et Bartholomzus, Thomas et Matthzeus 
publicauus, Jacobus Alphzi filius et Thaddzus, 
Simon Cananzus et Judas lscariotes qui Jesum 
prodidit. Sed postquam Judas, perpetrata jam 
proditiope, periit, in ejus locum Maitbias ab apo- 
stolis substitutus est, οἱ annumeratus esi cum un- 
decim apostolis. Post bzec autem) vocatus est etiam 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(90) Tam hie quam ip textu Actuum, βλέψε- 
ται scribitur ; sed nobis librarii error esse videlur 
ista lectio. . 

(91) 1n textu Aciuum deest αὐτῶν, atque etlam 
in versione LXX interpretum. 

92) In editione LXX interpr. ἰάσομαι. 

(03) Argumentum hoc cum omnibus que sequun- 
tur usque ad finem indicis capitum libri Actuum 
apostolorum , subjungitur prefationi supra edits, 
tam in Vaticano cod. n. 507, quam in Lolliniano : 
c:etera partim omittuntur iu eisdem codicibus, par. 
tim habentur post indicem capitulorum. . 

(94) In Lolliniauo codice, et apud OEcumeniuimn 
ita incipit hic prologus, “Ἔστιν ὁ διηγούμενος τὰς 
Πράξεις τῶν ἀποστόλων Λουχᾶς ὁ εὐαγγελιστής " 
᾿Αντιοχεὺς γὰρ οὗτος ὑπάρχων τὸ γένος, ἰατρός τε 
τὴν ἐπιστήμην, συναπεδήμει τοῖς ἀποστόλοις. Ma et 
in Urbinate, — . 

(95) Vaticanus num, 30$, αὐτάς. Alter Vatica- 
BUS , ταύτας. uu 

(96) In Vaticano cod, num 561, hic inferuntur 
verba sequentia, Foi: γὰρ οὗτος ὑπάρχων τὸ 

2, ἰατρός τε τὴν ἐπιστήμην συναπεδήμει γάρ. 
τέο A Urbis et Lolliuianus nou babet, *" 
αὑτῷ, nec OEcuimenius, qui pro πῶς, babel ὡς. 


) Male Vaticanus num. 363, ἐχδοχήν. 

1) In Vaticano codice nuin. 567, hic inseruntur 
sequentia verba, xaX ὅσα ol ἀπόστολοι διὰ προσευχῆς 
xai τῆς εἰς αὐτὸν τὸν Χριστὸν πίστεως ἐθαυματουρ- 
γῆσαν, καὶ τέλος, οξῖ. Ita Urbinas, Lollinianus et 
edita apud OEcumeniuim, nisi quod post ἐθαυματ- 
οὐργῆσαν, statim subdunt, τῶν δὲ ἀποστόλων. 

2) Vaticanus num. 367, τῶν δὲ ἀποστόλων. 

(3) In Lolliniano, Urbinatensi et apud OEcumenium 


ie) Valicanus codex num. 567, πῶς ἀγγέλων. 


eest T put. : 

(4) In Lollinisano, Urbinate et apud OFcumenium 
est, Ἰάχωδος xai Ἰωάννης, Φίλιππος. Cod. autem 
Vatic, n. $63, concordat cum Regio-Alexandrino; 
sed ponit infra inter Matthsieum et Jacobum Alphzei. 

E In codice Vaticano num. 267, Urbinate et 
Lolliniano, Θαδδαῖος ὁ καὶ Ἰούδας. 

(6) In Urbinate et Lolliniano est, Σίμων ὁ Kava- 
vato; xoi Ματθίας ὁ συγχαταψηφισθεὶς μετὰ τῶν 
ἕνδεχα ἀντὶ τοῦ προξότου, τῶν δὲ ἐγχατασταθέντων, 
ὁ. ut infra. Cetera desunt. Ita οἱ apud ÜEcnme- 
nium, licet in aliquibus depravata sit ejus lectio. 

(7) ln Vaticano num. 565, παραδοὺς Χριστόν, et 
mox habet, xal ἀπολωμένου. 
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ad apostolxtum Paulus, vas electionis, et missus A δωδέχατος (8). Μετὰ δὲ ταῦτα ἐκλήθη xa ὁ Παῦλος 


est ipse quoque eum Barnaba, ad evangelizandum 
ubique gentibus Dominum. Diaconorum autem quos 
apostoli constituerunt, nomina sunt hzc: primus 
Stephanus, deinde Philippus, Prochorus, Nicanor, 
Timon, Parmenas et. Nicolaus. Horum apostolorum 
el diaconorum gesta, et miracula ab ipsis patrata 
Lucas narrat; sunt aulem hzc: Petrus et Joannes 
jn nomine Domini curarunt claudum ab utero 
matris suz, quiad templi portam quise speciosa dice- 
batur, sedebat, cap. 11. Petrus Anauíam et Sapphi- 
ram ipsius uxorem, fraudare de eo quod Deo pro- 
miserant, depreheusos increpat, ac repente mortui 
Sunt, cep. v. Petrus ZEneam paralyticum in grabato 
jacentem surgere jussit, cap. ix. Petrus Joppe mor- 


tuam Doreadem, suis ad Deum precibus excitavit a B 


mortuis, ibid. Petrus vas e coelo delapsum, plenum 
emni animalium genere vidit, cap. x. Petri umbra, 
super zgrotos cadens, sanavit eos, cap. v. Petrus 
eustoditus vinculisque — astrictus in carcere, ab 
angelo, insciis qui eum eustodiebant militibus, libe- 
ratus est, Hlerodesque vermibus ezesus occubuit, 
cap. Xni. Stephanus faciebat prodigia et miracula, 
cap, vi. Philippus eunuchum legentem Isaiam 
deprehendit, et baptizavit euin, cap. vin. ldem Phi- 
lippus in Samaria multos malos spiritus ejecit, plu- 
resque claudi ac paralytici ab eo curati sunt, ibid. 
Paulus cum Damascum appropinquaret, visionem 
vidit, ac statim in Evangelii praconem evasit, 
cap. ix. Paulus Lystris ἃ nativitate clauduin in 
nomine Domini sanavit, cap. xiv. Paulus per visio- 
nem  nocurnam in Macedoniam vocatus est, 
cap. xvi. Paulus mulierem, habentem apiritum 
Pythonem, Philippis liberat, ibid. Paulus et Silas 
in carcerem, pedibus ligno constrictie, conjectl 
sunt; media autem nocte facto terre motu, 
eorum vincula soluta sunt, ibid. A corpore Paull 
deferebant sudaria super infirmos, iique curaban- 
tur, cap. xix. Paulus Troade Eutychum, qui e fene- 
stra lapsus obierat, suscitavit, dicens : Anima ejus 
in ipso est. cap. xx. Paulus in Cypro Elymam ma- 


σχεῦος bxXoyr;, xal ἀπεστάλη xal αὐτὸ; μετὰ Bap- 
vá6a εὐαγγελίξζεσθαι τὸν Κύριον τοῖς ἔθνεσιν mav- 
ταχή. Τῶν δὲ χατασταθέντων (9) τῶν διαχόνων παρὰ 
τῶν ἀποστόλων τὰ ὀνόματά ἔστι ταῦτα" πρῶτος (10) 
Στέφανος, εἶτα Φίλιππος χαὶ Πρόχωρος, χαὶ Νιχά- 
νωρ, xai Τίμων, καὶ Παρμενᾶς, καὶ Νιχόλαος. 
Τούτων τῶν ἀποστόλων (44) καὶ διαχόνων τὰς πρά- 
ξεις διηγεῖται ὁ Λουχᾶς, χαὶ σημεῖα παρ᾽ αὑτῶν 
γενόμενα * xal ἔστιν, ἃ ἐξηγεῖται σημεῖα, ταῦτα" 
(12) Πέτρος xat Ἰωάννης ἐθεράπευσαν ἐν τῷ ὀνόματι 
τοῦ Κυρίοϑ τὸν Ex γενετῆς χωλὸν, τὸν ἐν τῇ Opale 
πύλῃ καθήμενον. Πέτρος ᾿Ανανίαν xai Σάπφειραν τὴν 
γυναῖχα αὑτοῦ Ἦλεγξε νοσφισαμένους ἀπὸ τῆς ἐπαγ- 
γελίας τῆς εἰς τὸν Θεὸν, χαὶ γεγόνασι παραχρῆμα 
vexpol. Πέτρος (15) τὸν παράλυτον Αἰνέαν ἀνέστησε. 
Πέτρος ἐν Ἰόππῃ τὴν ἀποθανοῦσαν Δορχάδα εὐξά- 
μενος Ὦγειρεν ἐχ νεχρῶν. Πέτρος τὸ àx τοῦ οὐρανοῦ 
σχεῦος χαθιέμενον πλῆρες παντὸς ζώου ἑώραχεν. 
Πέτρον ἣ σχιὰ, ἐρχομένη ἐπὶ τοὺς ἀσθενοῦντας, ἐθε- 
ράπευσεν αὑτούς. Πέτρος τηρούμενος χαὶ δεδεμένος 
ἐν τῇ φυλαχῇ ὑπ᾽ ἀγγέλου ἀπελύθη, μὴ εἰδότων τῶν 
στρατιωτῶν, χαὶ ὁ Ἡρώδης σχωληχόδρωτος ἐξέφυξε. 
Στέφανος ἐποίει τέρατα xal σημεῖα. Φίλιππος (14) 
τὸν εὐνοῦχον ἐπέστησεν ἀναγινώσχοντα τὸν Ἡσαΐαν, 
χαὶ ἐδάπτισεν αὐτόν. Ὁ αὑτὸς Φίλιππος ἐν Σαμαρεῖς 
πολλὰ πνεύματα ἐξέδαλεν, xaX χωλοὶ xal παραλε- 
λυμένοι ἐθεραπεύθησαν ὑπ᾽ αὐτοῦ. Παῦλος ἐγγίζων 
τῇ Δαμασχῷ, εἶδεν ὀπτασίαν, καὶ εὐθὺς γέγονεν 
εὐαγγελιστής. Παῦλος ἐν Λύστροις, χωλὸν (45) ix 
γενετῆς ὄντα ἰάσατο (46) ἐν τῷ ὀνόματι τοῦ Κυρίον. 
Παῦλος ἀπὸ ὁπτασίας εἰς Μαχεξονίαν ἐκλήθη. Παῦλος 
γυναῖχα, τὴν ἔχουσαν πνεῦμα Πύθωνος, ἐκαθάρισεν 
ἐν Φιλίπποις. Παῦλος xal Σύλας εἰς φυλαχὴν ἐδλή- 
θησαν, καὶ ἠσφαλισμένους εἶχον τοὺς πόδας kv τῷ 
ξύλῳ" ἐν 6b τῷ μεσονυχτίῳ σεισμὸς γέγονεν, xoi 
λέλυται αὑτῶν τὰ δεσμά. ᾿Απὸ τοῦ χρωτὸς Παῦλον 
ἀπέφερον (17) σουδάρια ἐπὶ τοὺς ἀσθενοῦντας (18), 
xaX ἐθεραπεύοντο. Παῦλος ἐν Τρωάδι πεσόντα ἘΕὔ- 
τυχὸν ἀπὸ τῆς θυρίδος, χαὶ ἀποθανόντα, ἤγειρε, λὲ- 
γων" Ἢ ψυχὴ αὐτοῦ ἐν αὐτῷ ἐστιν. Ὁ Παῦλος ἐκ- 


LAUGH. ZACAGNU NOTE. 


8) Post ἀποστόλοις statim sequitur in Vaticano 
n. 501, τῶν δὲ χατασταθέντὠν * que autem hic de 
Pauli vocatione habentur, inserit infra post diaco- 
norum nomina. . 

(9) Hucusque codex Vaticanus num. $65, in quo 
statim inepte subjungitur programa quoddam ab 
Euthalio catholicis Epistolis prselixum, de quo suo 
loco sermo erit. 

(10)1n Lolliniano et Vaticano, num. $67, deest πρῶ- 
τος, et sequitur. Στέφανος, Φίλιππος, c20., υἱ apud 
OEcumenium. 

(11) Post Νιχόλαος, in Vaticano codice num. 367, 
ea subnectuntur, qua supra de Pauli vocatione 
habentur, et statim sequitur, τούτων τῶν ἀποστό- 
λων, csel. Horum etiam nonnulla apud OEcumenium 
hic iuseruntur, nil discrepante Lolliniano codice. 
Atin Urbinate quzdam subjunguntur de Pauli vo- 
catione ejusque martyrio, qus iuferius habentur 
in line praefationis Euthalii in Epistolas Pauli, nec 
aliud quidpiam habet ex hisce Eutbalii prolegome- 


nis in Acta apostolorum. 

(12) Hae miracula eo ordine quo in Actuum libre 
narrantur, (Ecumeuius recenset ; nos tamen eorum 
seriem , ab Euthalio iustitutam, ad Regio-Alexan- 
drini codicis fidem reprzsentavimus. 

(15) Hoc Petri iniraculum ex Lolliniano et Yati- 
cano codice num. 567, supplevimus; sed in Vati- 
cano uox $exio loco post Petri visionem collo- 
catur. 

. 04) In Vaticano eodice num. 367, et in Lolli- 
niauo prius ponitur Philippi praedicatio per Sama- 
riam, et deinde Eunuchi conversio, juxta ordinem 
in Actuum libro servatum. 

(15) In Regio-Alexaudriuo codice male scribitur 
νέαν Χωλόν. ᾿ 

(16) Lollinianus codex, ἐθεράπευσεν, 

"m Lollinianus codex, ἐπέφερον. — - 

(18) Vaticanus codex num. 567, ἀσθενοῦντας xa 
δαιμογιῶντας. 
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«ἰμησεν ἐν Κύπρῳ τῷ μάγῳ Ἐλύμᾳ, xal ἐγένετο A gum — increpavit, et caecus factus est ipse magus, 


«υφλὸς αὐτὸς ὁ μάγος. Παῦλος: ὡς ἔπλεεν ἐν Ρώμῃ (19) 
ἐχειμάσθησαν αὐτός τε, καὶ πάντες οἱ ἐν τῷ πλοίῳ 
&rà νυχθήμερα v * πάντων τε προσδοχώντων ἀποθα- 
γεῖν, ἐπιστὰς ὁ Κύριος, εἶπεν αὐτῷ τῷ Παύλῳ, ὅτι 
διὰ σὲ χεχάρισμαι τούτοις τὸ ζῇν, xat ἐσώθησαν. Ἐξελ- 
θόντα τὸν Παῦλον ἀπὸ τοῦ πλοίου ἔχιδνα (40) ἔδακεν, 
χαὶ οἱ μὲν πάντες ἐνόμιζον αὐτὸν γίνεσθαι νεχρόν " ὡς 
δὲ ἀπαθὴς ἔμεινεν, ἐνόμισαν αὐτὸν εἶναι Θεόν. Τὸν 
κατέρα τοῦ Πουπλίου ἐν τῇ νήσῳ δυσεντερίᾳ συν- 
ἐχόμενον χειροθετήσας ἰάσατο ὁ Παῦλος " χαὶ ἄλλους 
πολλοὺς ἀσθενοῦντας ἐν τῇ νήσῳ, ἐθεράπευσεν ὁ 
Παῦλος. 
ΛΙΟΔΗΜΙ͂Α. 
Παύλου τοῦ ἀποστόλου. 

"Απὸ Δαμασχοῦ ἤρξατο, xal ἀνῆλθεν εἰς Ἵερου- 
σαλήμ᾽ ἐχεῖθεν εἰς Tapaóv* ἐχεῖθεν εἰς ᾿Αντιόχειαν, 
xaX πάλιν δεύτερον (21) εἰς Ἱερουσαλὴμ, xa πάλιν 
δεύτερον εἰς ᾿Αντιόχειαν, χἀχεῖθεν ἀφορισθεῖς μετὰ 
Βαρνάδα εἰς τὴν ἀποστολὴν, χατῆλθεν εἰς Σελεύ- 
χειαν " εἶτα εἰς Κύπρον, ἔνθα xai Παῦλος ἤρξατο 
χαλεῖσθαι. Εἶτα εἰς Πέργην᾽ εἶτα εἰς ᾿Αντιόχειαν τῆς 
Πισιδίας " εἶτα εἰς Ἰχώνιον᾽" εἶτα εἰς Λύστραν xal 
Δέρδην τῆς Λυκαονίας εἶτα εἰς Παμφυλίαν * εἶτα (22) 
εἰς Πέργην εἶτα εἰς ᾿Αττάλιαν. Εἶτα πάλιν τρίτον 
εἰς ᾿Αντιόχειαν τῆς Συρίας" εἶτα πάλιν τρίτον (22) 
εἰς Ἱερουσαλὴμ διὰ τὴν περιτομὴν “ εἶτα πάλιν τέ- 
taptey εἰς ᾿Αντιόχειαν " εἶτα διῆλθεν (4) εἰς τὴν 
Συρίαν, καὶ τὴν Κιλιχίαν. Εἶτα πάλιν δεύτερον εἰς 


cap. xin. Cum Romam versus navigaret Paulus, 
tempestatem passi sunL ipse, et quotquot cum ipso 
iu navi erant, quatuordecim diebus ac noctibus to- 
tidem. Omnibus autem sese peritaros esse putan- 
tibus, astans Dominus Paulo dixit : Propter te his 
vitam concedo; et salvati sunt, cap. xxvir. Egres- 
sum e navi Paulum vipera momordit : eti omnes 
quidem arbitrabantur fore ut moreretur, verum 
cum illesus permansisset, existimarunt ipsum esse 
Deum, cap. xxvii. Patrem Publii in insula in quam 
appulerant, dysenteria laborantem, Paulus manibus 
in pristinain salutem restituit, ibidem. 


PEREGRINATIONES 
Pauli apostoli. 


À Damasco peregrinationem exorsus, Jerusslem ᾿ 
ascendit, inde Tarsum, et ab eo loco Antioctifam, 
rursusque secundo Hierosolymam, ac iterum se- 
cundo Antiochiam; et inde cum Barnaba sc- 
gregatus ad apostolatum, descendit Seleuciam , 
deinde Cyprun, ubi et Paulus vocari coepit. 
Deinde Pergen venit, postea Antiochiam Pisidiz : 
inde Iconium, exinde Lystram et Derben Lycaoniz ; 
deinde in Pamphyliam, postea Pergen, postmodum 
Aualiam. Deinde rursus tertio Antiochiam Syriz, 
et postea tertio Jerusalem propter circumcisionem ; 
postea rursus quarto Antiochiam. Deinde Syriam 
pertransivit ac Ciliciam ; exinde rursum secundo 
Derben sc Lystram, ubi et Timotheum circumcidit. 


Δέρδην καὶ Λύστραν. ἔνθα τὸν Τιμόθεον περιέτεμεν" C Deinde in Phrygiam et Galaticam regionem ivit, 


εἶτα εἰς τὴν Φρυγίαν, καὶ Γαλατιχὴν χώραν" εἶτα 
εἰς Μυσίαν" εἶτα εἰς Τρωάδα, κἀχεῖθεν εἰς Νέαν 
πόλιν (25) εἶτα εἰς Φιλίππους τῆς Μαχεδονίας " εἶτα 
διελθόντες τὴν ᾿Αμφίπολιν, καὶ ᾿Απολλωνίαν (26) ἦλθον 
εἰς Θεσσαλονίκην. Εἶτα εἰς Βέροιαν (27) " εἶτα εἰς 
᾿Αθήνας“ εἶτα εἰς Κόρινθον" εἶτα εἰς Ἔφεσον εἶτα 
εἰς Καισάρειαν εἶτα δεύτερον εἰς ᾿Αντιόχειαν τῆς 
Πισιδίας" εἶτα εἰς τὴν Γαλατιχὴν χώραν xal Φρυ- 
«ίαν" εἶτα πάλιν δεύτερον εἰς "Ἔφεσον. Εἶτα διελ- 
θὼν (28) τὴν Μακεδονίαν ἦλθεν εἰς τὴν Ἑλλάδα, 
χἀχεῖθεν διελθόντες τὴν Μαχεδονίαν, ἦλθον πάλιν 
δεύτερον εἰς Φιλίππους, χαὶ ἀπὸ Φιλίππων πάλιν (29) 
εἰς Τρωάδα, ἔνθα τὸν Ἐὔτυχον ἤγειρε πεσόντα. Εἶτα 
£l; τὴν "Ascov, εἶτα εἰς Μιτυλήνην" εἶτα ἄντιχρυς 
Χίον" εἶτα εἰς Σάμον’ κἀχεῖθεν εἰς Μίλητον, ἐχεῖθεν 
μεταπεμψάμενος τοὺς ἐν Ἐφέσῳ, ὡμίλησεν αὐτοῖς. 
Εἶτα εἰς Κῶν (30): εἶτα εἰς Ρόδον" χἀχεῖθεν εἰς 1α- 
τάρα; (51): χἀκεῖθεν εἰς Τύρον" εἶτα εἰς Πτωλε- 
μαΐδα" χἀχεῖθεν εἰς Καισάρειαν ^ χἀχεῖθεν πάλιν 


mox in Mysiam, postea Troadem, et inde Neapolim, 
exinde Philippos Macedonis urbem. Postmodun, 
ubi Amphipolim ac Appolloniam pertransissent , 
venerunt Thessalonicam, pestea Berrhoeam, exinde 
Athenas, deinde Corinthum, postea Ephesum, inde 
Cesaream, postmodum secundo Antiochiam Pisi- 
die, deinde in Galaticam regionem ac Phrygiam, 
unde rursum secundo Ephesum; postea itinere facto 
per Macedoniam, venit in Graeciam, et inde cum 
rursus pertransissent Macedoniam, secundo venerunt 
Philippos, et a Philippis rursus Troadem, tubi Eu- 
tychum qui ceciderat, suscitavit. Hinc Asson, deinde 
Miüylenem, postmodum in partes qus site sunl 
contra Chium, exinde Samum, et inde Miletum, ubi 
sccitis his qui Ephesi erant, allocutus est eos. 
Hinc Coum venit, postea Rhodum, et inde Patarain, 
hinc Tyrum, postea Piolermaidem, indeque Casa- 
ream, et hinc rursum ascendit quarto Hierosoly- 
mam, unde trapsmissus est Czesaream, ac tandem 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(19) OEcumenius ἐπὶ Ῥώμην. 

(20) Lollinianus cod. ἔχις. 

(21) UEcuimenius ἐκ δευτέρου. 

(22) Adverbium εἶτα, in Vaticano nuu. 367, et 
Lolliniano habetur, in cxteris deest. 

(25) In Lolliniano codice tertius [lierosolymita- 
num iter, Autiocheno terlio przeponitur. 

(34) OEcumenius, Lolliu. et Yat. n. 507, διῆλθεν 
τὴν. 


ParnsoL. Gg. LXXXV. 


(25) Vaticanus num. 507 Νεάπολιν. 

(26) In Regio-Alexandr. est ᾿Απολλωνίδα. 

(21) Lollinianus εἰς Βεῤῥίαν. 

(38) Lollia. cod. διελθόντες, el mox, ἦλθον. 

(29) Lollinianus cod. et OEcumenius nou habent 
χάλιν. 
. (90) Lollinianus codex εἰς Κῶ. 

GU Codex. Regio-Alexaudrin, πάτρας. Vaticanus 
n. 901 et Lollinianus zàz2p2. 
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viaculie constrictus Romam, hoc pacto: À Casarea A ἀνῆλθεν τέταρτον el; Ἱερουσαλήμ" χάχεϊδεν mop. 


Sidenem venit, hinc Myram Lycis, postea Cnidum, 
ac inde mala multa passi in jusulam venerunt, ubi 
vipera manum cjus sine lesione ulla momordit. 
Deinde Syracusas pervenit, postea Rhegium, et 
inde Puteolos, unde pedes Romam ascendit, occur- 
renübus ipsi fratribus ad Appii Forum et tres 
Tabernas. Denique ingressus Romam, cum multo 
tempore ibi docuisset, tandem in ipsa urbe Roma 
inartyrio vilam teruipavit. 


ELENCHUS 
Capitum libri Actuum apostolorum. 

A Patribus nostris atque magistris formam 
exemplumque muluat, hunc capitum elenchun 
modeste, ut par est, scribere aggredimur, veniam 
temeritatis ab unoquoque vestrum quí lecturi estis, 
poscentes, si cale juvenes et a doctrinis medio- 
eviter instructi, [4 operis, piorum precibus adjuti, 
imoliti sumus, Hunc jtaque capitum elenchum juxta 
Luca evapgelist: narrationem facimus, atramento, 
scilicet, integra capita, cinnabari vero particulares 
corumdem subdivisiones designantes. Versus xvii. 


CAPITÀ ACTUUM APOSTOLORUM. 

J. De doctrisa quam Christus a resurrectione tra- 
didit, et quomodo suis apparuerii discipulis , et de 
promissione doni Spirilus sancli ; οἱ quomodo 
Christum ad. ecelos ascendentem viderint , et qua 
fuerit asceneus ipsius ratio, deque maguilico el sc- 
cundo illius adventu. 

ll. Petri. allocutio ad discipulos de morie el 
apostolatu Jud:e proditoris, cap. 1, 15. 

i. In quo de Mauhize subeütutione, qui per. ora- 
tionem sortitus est apostolatum, gratia Dei, ibid. 23. 

Ml. De divino sancti Spiritus super eos, qui cre- 
diderunt adventu, in die Pentecostes, cap. 1, 1. 


i. In quo Petrus astantes edocet, ibid. 14. 

n. De eo adveutu ex prophetis, ibid. 17. 

ii. De passione , resurrectione. et assumptiome 
Christi, deque dono Spiritus saneti, ib.d. 23. 


p 


ἐπέμφθη εἰς Καισάρειαν xax λοιπὸν δέσμιος ἐπὶ Ῥώ- 
μὴν οὕτως * ἀπὸ Καιταρεία: ἧλϑεν εἰς Σιδῶνα " χὰ- 
χεῖθεν cl; Μύρναν (53) τῆς Λυχίας * εἶτα εἰς Κνίδον" 
χἀχεῖδεν πολλὰ παθόντες ἦλθον el; τὴν νῆσον (23): 
ἔνθα ἡ ἔχιδνα χαθήψατο (54) τῆς χειρὸς αὑτοῦ, xal 
ἔμεινεν ἀδλαδὴῆς" εἶτα el; Συρακούσας " εἶτα εἰς "Pf- 
γιον᾽ χἀχεῖθεν εἰς Ποτιόλους * χἀχεῖθεν πεζὸς ἀνῆλθεν 
εἰς Ῥώμην, ἀπαντησάντων αὐτῷ τῶν ἀδελφῶν εἰς ᾿Δπ- 
πίου Φόρον (55), καὶ τρεῖς Ta6spváz* χαὶ λοιπὸν (26) 
εἰσελθὼν εἰς Ῥώμην, καὶ διδάξα; ἐχεῖ (51) χρό- 
νὸν ἱχανὸν, ὕστερον Ev αὐτῇ τῇ Ῥώμῃ ἐμαρτύρησεν. 
EKGEZIZ (33) 
KezaAator τῶν Ilpátewr τῶν daoctóAur. 


'Ex Πατέρων ἡμεῖς xq διδασχάλων τὸν τρόπον xol 
τὸν τύπον ὠφελημένοι, ἐγχειροῦμεν μετρίως τῇδε 
τῶν χεφαλσίων (59) ἐχθέσει, αἰτοῦντες συγγνώμην 
προπετείας ἡμεῖς, οἱ νέοι χρόνων τε, χαὶ μαθτ, μάτων 
παρ᾽ ὑμῶν ἐχάστον τῶν ἀναγινωσχόντων, εὐχῇ τῇ 
ὑπὲρ ἡμῶν, τὴν συμπεριφορὰν χομιζόμενοι. Ἔχτι- 
θέμεθα γοῦν αὐτὴν χαθ᾽ ἱστορίαν Λουχᾷ τοῦ εὐαγγε- 
λιστοῦ, χαὶ συγγραφέως, Τοιγαροῦν διὰ μὲν (40) τοῦ 
μέλανος αὐτοτελῆ τὰ χεφάλαια " διὰ Ck τοῦ xtv/3- 
θάρεως τὰς ἐν μέρει τούτων ἐχομένας ὑποδιαιρέσεις 
ἐσημειωσάμεθα. Στίχοι qd. 

ΚΕΦΑΛΑΙΑ TON ΠΡΆΞΕΩΝ (41). 


Περὶ τῆς ἀναστάσεως; διδασχαλίας Χριστοῦ xal 
ὀπτασίας πρὸς τοὺς μαθητὰς, καὶ περὶ ἐπαγγελίας 
τῆς τοῦ ἁγίου Πνεύματος δωρεᾶς, θέας τε καὶ τρό- 
του τῆς ἀναλήψεως τοῦ Χριστοῦ, xal περὶ τῆς ἐν- 
δόξου xal δευτέρα: αὑτοῦ παρουσίας. 


Πέτρου διάλογο: πρὺς τοὺς μαθητευθέντας κερὶ 
θανάτου χαὶ ἀποστολῆς Ἰούδα τοῦ προδότον. 

Ἐν ᾧ περὶ ἀντεισαγωγῇς Ματθίου χληρωθέντο; 
χάρ:τι Θεοῦ διὰ πρησευχῆς. 

Περὶ θείας τοῦ ἁγίου Πνεύματος ἐπιφο:τήσεως ἐν 
ἡμέρῃ Πεντηχοστῆς, γενομένης εἰς τοὺς πισειύ» 
σαντᾶς. 

Ἐν ᾧ Πέτρου κατέχησις (42). 

Περὶ τούτου ἐχ τῶν προφητῶν. 

Περὶ πάθους, καὶ ἀναστάσεως xai ἀναλήψεως Χρι- 
στοῦ, δωρεᾶς τε τοῦ ἁγίου Πνεύματος. 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(52) Vaticanus num. $67, et Lollinianus et OEcu- 
menius Mipav. . 

(33) Cou, Vat. a. 567 si; Μελίτην τὴν νῆσον. 

($5) Lollinianus codex, xaÜnyc. 

(35, UEcumenius et co. Lollinianus ἄχρις "Am- 
«lou φόρου, xat τριῶν Ταθερνῶν. 

(50) Vaticanus num. 567, χἀχεῖθεν. 

(37) Vaticanus num. 367, Lolinianus et OEcu- 
menius non habent ἐχεΐ, 

(58) Przfatiuncula ista cum subsequentibus capi- 
tulis suhinngitur peregrinationibus sancti. Pauli 
eliam in Vaticano cod $67, eamque excipit enume- 
ralio testimoniorum , qua ex aliis sacrae Scripture 
libris in apostolorum Actis afferuntur, ei prorsus si- 
milis. aug) jn prima OEcumenii editione reperitur. 

Maliunen!s *- — Miuiano quoque codice 


liabetur. 

(39) Vaticanus num. 367 et Lollinianus τῆδε τῇ 
τῶν κεφαλαίων. . 

(10) Ita iidem codices, in aliis deest μέν. 

(41) C»pita ista Aciuum apostolorum una com 
aliis quatuordecim Pauli, et septeni catliolicarum 
Epistolarum capitulorum clenchis, ab Euthalio elu- 
cubratis, edita sunt cum OE umenti operibus, atque 
eliam in. Stephaniaua Novi Foederis editione; sed 
utrobique owisse sunt ὑποδιαιρέϑεις, hoc est, 
subdivisiones capitum ab Euthalio excogilatze, quas 
nos tàm in. Graco, quam in Latiuo textu minusculis 
numerorum notis ad scriptorum codicum βίοι re- 
proesentaviinus. 

, 2) Hac sublivisio eum sequenti, unam subdi- 
visionem facit iu aliis scriptis cox. 


6:3 


Περὶ πίστεως τῶν παρόντων, καὶ τῆς διὰ τοῦ pa- A 


πτίσματος αὐτῶν σωτηρίας. ] 
Περὶ ὁμονοίας χοινωφελοῦς, xal προσθήχῃης τῶν 
πιστευόντων. 
Περὶ τῆς ἐν Χριστῷ θεραπείας τοῦ ix γενετῆς 
χωλοῦ, Πέτρον τε κατηχήσεως ἐλεγχτικῆς, συμ- 
«καθητιχῆς, συμδουλευτικῇς πρὸς σωτηρίαν αὑτῶν. 


Ἐν ᾧ ἐπιστασία τῶν ἀρχιερέων, ζήλῳ τοῦ γεγο- 
νότος, χαὶ χρίσις τοῦ θαύματος, Πέτρον τε ὁμολογία 
τῆς Χριστοῦ δυνάμεώς τε χαὶ χάριτος (ἐδ). 


legi ἀπειλῆς τῶν ἀρχιερέων προσταττόντων, ὡς 
οὐ δεῖ παῤῥησιάζεσθαι ἐπὶ τὸ ὄνομα τοῦ Χριστοῦ, 
χαὶ ἀνέσεως τῶν ἀποστόλωον- 

Εὐχαριδτία ἀπὸ τῆς Ἐχχλησίας ὑπὲρ τῆς τῶν ἀπο- 
ἀτόλων πιστῆς χαρτερίας. 

Περὶ ὁμοψύχον, xai χαθολιχῆῇς χοινωνίας τῶν πι- 
φστευσάντων. 

Ἐν ᾧ περὶ ᾿λνανίου xal Σαπφείρης, xai πικρᾶς 
αὑτῶν τελεντῆς. 

Ὅτι τοὺς ἀποστόλους ἐμδληθέντας τῷ δεσμωτη- 
οἴῳ, ἄγγελος Θεοῦ νύκτωρ ἐξέωσεν, ἐπιτρέψας ἀχω- 
λύτως κηρύσσειν τὸν Κύριον. 


"Ev ᾧ ὅτι τῇ ἑξῆς αὐτοὺς οἱ ἀρχιερεῖς πάλιν συλ- 
λαδόμενοι, ἐφ᾽ ᾧ μηχέτι διδάσχειν, μαστίξαντες 
ἀπέλυσαν. 


Γαμαλιήἤλου γνώμη πιστὴ περὶ τῶν ἀποστόλων 
μετὰ παραδειγμάτων τινῶν χαὶ ἀποδείξεων. 


Περὶ χειροτονίας τῶν ἑπτὰ διαχόνων. 

Ἰουδαίων ἑἰτανάστασις xal συχοφαντία χατὰ Στε- 
φάνου, αὐτοῦ τε δημηγορία περὶ τῆς πρὸς ᾿Αδραὰμ. 
διαθήκης τοῦ Θεοῦ, xal περὶ τῶν δώδεχα πατριαρ- 
χῶν. 

Ἐν ᾧ τὰ περὶ τοῦ λιμοῦ καὶ πυρωνίας καὶ &va- 
Ὑνωρισμοῦ τῶν υἱῶν Ἰαχὼδ, xai περὶ γενέσεως 
Μωύῦύσέως xaX τῆς πρὸς αὐτὸν θεοφανείας ἐν ὄρει 
Σινᾷ γενομένης. 

Περὶ τῆς ἐξόδοϑ καὶ μοσχοποιΐας τοῦ Ἰσραὴλ 
&ypt χρόνων Σαλομῶντος, xal τῆς τοῦ ναοῦ χατα- 
σχευῇ τ. 


EDITIO ACTUUM APOSTOLORUM. 


ei 

ιν. De astantibus ad Christ] fidem cenversis , 
et eorum salate per baptismum, ibid. 57. 

v. De concordia omnibus utili, deque credentiau 
multiplicatione, ibid. 42, in aliis codd. est 44. 

ΙΥ. De claudo a nativitate, in Christll nomine 
curato, deque Petri doctrina qua Judaeos confutat, 
et eum commiseratione hortatur ut sus saluti con- 
sulant, cap. im, 1. 

t. Principum sacerdotum cura atque sollicitu- 
do ob facti linjus iovidiam, eorumdemque judicium 
de miraculo Petri, itemque Petri testificatio de 
gratia el potestate Jesu Christi, cap. iv, 1. 

H. De comininatione principum sacerdotum, ju- 
bentium ne amplius palam lequerentur iu nomiue 
Jesu, et de apostelorum dimissione, cap. 1v. 13. 

Hr. Gratiarum actio Ecclesi* ad Deum de cen- 
$tontia apostelorum in de, ibid. 24. 

V. De concordia, et omnium rerum communione 
inter fideles, cap. 1w, 32. 

t. In quo de Anania et Sapphira, acerbaque eo- 
rum morle, cop. v. 1. 

Vi. Apostolos in carcerem Uusos angelus Dei 
noctu ἃ vinculis solvit, monens , ut libere Domi- 
num prasdicarent , cap. v . 17. Ia Cegptoferrateusi 
est 19. 

1. In quo narratur, apostolos sequenti die rursus 
a sacerdotum principibus captos, fustibusque cgsos, 
ea conditione, ne amplius populum docereat, di- 
miseos fuisse, ibid. 27. 

1. Gainolielis vera de apostolis sententia, eum 
exemplis nonnullis atque evidentibus probationibus, 
ibid. 54. 

VII. Desepiem diaconorum ordinatione, cap.vi, 1. 

Vlil. Judaeorum seditio, et calumnie adversus 
Stepbanum, ejusque concio de federe quod Dess 
cum Abraham pepigit, οἱ de duodecim patriarchis, 
cap. vi, 8. 

i, Ia. quo de fame per Jgypii regnum, de ve- 
xatione et agnitione filierum Jacob , Memque de 
nativitate Moysis οἱ Dei appariüone eidem facia in 
monte Sina. Forte cap. vu, 11. 

n. De egressu filiorum Israel ex Egypto, et vi- 
tuli conflatione usque ad Salomonis tempera et 
templi edificaüonem. Forte $6. 


"Opokoyía τῆς ὑπερουρανίου δόξης Ἰησοῦ Χρι- D — wi. Stephani assertie. colesti gloria Jesu Christi 


στοῦ ἀποχαλυφθείσης Στεφάνῳ, ἐφ᾽ f| λιθόλενστος 
γενόμενος αὐτὸς Στέφανος εὐσεθδῶς (44) ἐχοιμήθη. 

Περὶ διωγμοῦ τῆς Ἐχχλησίας xal «age Στεφά- 
νον. 

Ἐν ᾧ περὶ Φιλίππου τοῦ ἀποστάλου πολλοὺς ἰασα- 
μένου ἐπὶ τῆς Σαμαρία: (45). 

Περὶ Σιμῶνο; τοῦ Μάγου πιστεύσαντος, xai βαπτι- 
σθέντος σὺν ἑτέροις πλείοσιν. 

"Ev ᾧ περὶ τῆς Πέτρου καὶ Ἰωάννου πρὸς αὐτοὺς 


eidem revelata, quam dum ederet, lapidatus ipee 
Stephanus in Domino ebdormivit, ibid. 55. 

IX. De persecutiene Eeclesim οἱ sepultura Ste- 
pliani, eap, viit, 1, ab illis verbis: Faeta est, czet. 

1 Ubi de Philippo apostolo, qui multos ia Sa- 
maria curavit, ibidem 5. 

X. De Simone mogo, qui eum aliis pluribus erc- 
didit, οἱ baptizatus est, cap. viu, ὃ. 

1 Ubi de Petri et Joannis ad eos legstioge, et de 


LAUR. ZACAGNH NOTJE. 


(45) Male hic capiti quarto finis imponitur in ΟΕ ει» 
menii editione. 


(44) Adverbium εὐσιδῶς ex OEcumcenio, Sie- 


pliano aliisque codd. addidimus, 
(45) Stephani editio ἐν τῇ Σαμαρείᾳ. 
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invocatione saneti Spiritus super eos qui baptizati A ἀποστολῆς, xal ἐπίχλησις τοῦ ἁγίου Πνεύματος ἐπὶ 


fuerant, ibid., 18. 

Xl. Quod non argento, neque bypocritis, sed 
probis viris saneti Spiritus participes essc per fi- 
dem conceditur, cap. vni, 18. 

* [9 quo etiam sgitur de Simonis hypocrisi, 
deque ejusdem objurgatione. Forte ibid. 90. 

XI. Sanctorum et fidelium saluti Deui  prospe- 
yum tribuere successum, argumento ex bis quz 
circa Eunuclum contigerunt desumpto, demonstra- 
tur, cap. vini, 26, 

ΧΙ. De Paulo ad Christi apostolatum a Deo 
coelitus vocalo, cap. ix, 1. 

1. Ubi de curatione et baptismate Pauli per Ána- 
niam juxia Dei revelationem, et loquendi libertate 


“οὺς βαπτισθέντας. 

Ὅτι οὗ δι᾽ ἀργυρίου, οὐδὲ ὑποχριταῖς, ἀλλ᾽ ἁγίοις 
διὰ πίστεως ἡ μετοχὴ τοῦ ἁγίου Πνεύματος δίδο- 
1a. 

Ἐν ᾧ τὰ περὶ ὑποχρίσεως, xal ἐπιπλήξεως Σι- 
μῶνος. 

Ὅτι τοῖς ἀγαθοῖς xai πιστοῖς εὐοδοῖ 6 Θεὸς τὴν 
σωτηρίαν, δῖλλον Ex τῆς χατὰ τὸν Εὐνοῦχον ὑποθέ- 
σεως. 


Περὶ τῆς οὐρανόθεν θείας χλέσεω; Παύλου εἰς 
ἀποστολὴν Χριστοῦ, 

Ἐν ᾧ περὶ ἰάσεως χαὶ βαπτίσματος Παύλου 
δι᾽ ᾿Ανανίον χατὰ ἀποχάλυψιν Θεοῦ, παῤῥησίας τε 


qua in syuagogis Hebraeorum usus fuit : et de ejus- B αὐτοῦ, καὶ συντυχίας, τῆς διὰ Βαρνάδαν πρὸς τοὺς 


dem cum apostolis congressu , Barnabw opera, 
ibid. 11. 

XIV. De JEnea paralytico, Lyddze per Petrum cu- 
Iato, cap. 1x, 52. 

1. Ubiet de Tabitha viduarum amantissima, quam 
suis precibus Petrus Joppa ἃ mortuis suscitavit, 
ibid. 56. 

XV. De Cornelio, deque angeli ad eum allocu- 
tione, deque iis quz rursum Petro de geutiam vo- 
catiene c«elitus dicta sunt, cap. x, 1. 

y. Ubi Petrus nuntio accersitus, ad Cornelium 
veuit, Forte 21. 

1t, Repetitio eorum quz angelus, Cornelium allo- 
quens affirmaverat, ibid. 50. 

pm. Peirus Christi idem gentiles astantes docet, 
et sancti Spiritus super audientes donum descen- 
dit; et quomodo baptizati fuerint, qui ex geuti- 
bus crediderant, ibid. 54. 

XV). Quomodo Petrus deinde singula qux acta 
fucraut , apostolis, eum adversus se disceptare- 
tur, narraveril, cap. xi, 4. 

!. De Barnaba tunc misso ad fratres Antiochiae 
degentes, Forte ibidem 19. 

XVII. Agabi prophetia. de futura per universum 
orbem fame, et de eleemosynis ad fratres qui Hie- 
rosolymis degebant, missis, cap. xi, 27. 

XVII, Jacobi apostoli interemptio, cap. xn, 1. 

1. ln quo Petrum ab Herode comprehensum fuis- 
se narratur; et quomodo ipsum angelus divino 
jussu e vinculis eduxerit, οἱ postquam fratres noctu 
convenisset, clam discesserit. Forte ibid. 5. 

n. In. quo etiam de custodum punitione, ae de 
"mpii Herodis misero iufelicique obitu , narratio 
continetur. Forte ibid. 18. - 

XIX. Missio Darnabz et Paulí δὰ Cyprios jussu 
Jivini Spiritus ; deque iis qus adversus Elymam 
mogum in Christi nomine egerunt, cap. xmi, 4, 
iR. aliis ἃ. 


ἀποστόλους. 


Περὶ Alvéa παραλυτιχοῦ ἰαθέντος ἐν Αύδδῃ διὰ 
Πέτρου. 

Ἐν ᾧ περὶ Ταδιθὰ τῆς φιλοχήρου, fiv ἔγειρεν ix 
νεχρῶν ὁ Πέτρος διὰ προσευχῆς ἐν Ἰόππῃρ 


Περὶ Κορνηλίου, ὅσα τε πρὸς αὑτὸν ὁ ἄγγελος 
εἶπεν, καὶ ὅσα πάλιν Πέτρῳ (46) οὐρανόθεν περὶ 
κλήσεως ἐθνῶν ἐῤῥέθη. 

Ἐν ᾧ ὅτι μετασταλεὶς ὁ Πέτρος ἦλθεν πρὸ; Κορ- 
νήλιον. 

Ἐπανάληψις ὧν ὁ ἄγγελος ἐπεμαρτύρη σεν, xo! 
ὑφηγήσατο αὐτῷ Κορνηλίῳ. 

Πέτρου χατήχτσις εἰς Χριστὸν, τοῦ τε ἁγίου Πνεύ- 
ματος ἐπὶ τοὺς ἀχούοντας δωρεὰ, xal ὅπως ἐδαπτί- 
σθησαν τότε οἱ ἐξ ἐθνών πιστεύσαντες. 


Ὡς Πέτρος τὰ χαθεξῆς, xat τὰ ἔχαστα τῶν γε- 
γονότων διηγεῖται τοῖς ἀποστόλοις, διαχριθεῖσι πρὸς 
αὑτόν. 

Τὸ τηνιχάδε Βαρνάδαν ἐχπέμψασι πρὸς τοὺς ἐν 
᾿Αντιοχείᾳ ἀδελφούς. 

Προφητεία ᾿Αγάδου περὶ λιμοῦ οἰχουμένης, τοὶ 
χαρποφορίας πρὸς τοὺς ἐν Ἱερουσαλὴμ (47) ἀδελ- 
φούς. 

Ἰαχώδον τοῦ ἀποστόλου χατασφαγή. 

Ἐν ᾧ Πέτρον σύλληψις πρὸς ᾿Ηρώδην, ὅπως τε 


Ὁ αὐτὸν ἄγγελος θείῳ κχελεύσματι ἐξείλετο τῶν &- 


σμῶν, xal ὁ Πέτρος ἐμφανὴς γενόμενος νύχτωρ 
τοῖς ἀδελφοῖς ὑπανεχώρησεν. 

Ἐν ᾧ περὶ τῆς τῶν φυλάχων χολάσεως, xa μεῖ- 
ἐπειτα περὶ τῆς τοῦ ἀσεθοῦ: ρώδον πιχρᾶς τε xal 
ὁλεθρίου καταστροφῆς. 

᾿Αποστολὴ Bapvá6a χαὶ Παύλου πρὸς τοῦ θείου 
Πνεύματος εἰς Κύπρον, ὅσα τε εἰργάσαντο ἐν ὄνό- 
ματι Χριστοῦ el; Ἑλύμαν τὸν μάγον. 


LAUR. ΖΆΘΛΔΟΝΙ ΝΟΤΑ͂. 


(46) Stephani editio πρὸς Πέτρον. ΝΕ 
(41) UEcumenius, Stephani editio, et alii antiqui 
codices Vaticani babent ἐν 'Avz:04e!2, sed male, 


ut ex sacri textus lectione apparet; χαρποφορέαν 
auteni eleemosynas vocare videtur Eutlialius, quod 
veluti fructus sint pietatis fidelium. 
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Παύλου εὐθαλὴς (48) διδασκαλία el; Χριστὸν Ex v: A — XX. Elegautissima Pauli ad Judzos allocutio , 


τοῦ νόμου xai χαθεξῆς τῶν προφητῶν, ἱστοριχὴ xal 
εὐαγγελιχή. 


Ἐν ᾧ ἐλεγχτιχὴ (49) χαὶ συλλογιατιχή. 


Περὶ μεταθέσεως τοῦ χηρύγματος εἰς τὰ ἔθνη, 
διωγμοῦ *s αὐτῶν ἐχεῖ xal ἀφίξεως εἰς Ἰχόνιον. 


qua eos Christi divinitatem docet ex lege οἱ pro- 
phetis, variaque ex Evangelio atque Veteris Testa- 


menu historiis in medium adducit, cap. xm , 16. 


t. In. quo varia. argumenta, et rationes adversus 


Judzos, ibid. 55. 


1i. De transitu ab eisdem tune temporis facto ad 
annuntiandam gentibus Christi fidem, neglectis Ju- 


daig; deque persecutione quam apud Antiochiam Pisidixs passi sunt, et de eorum lconium adventu. 


Forte ibidem vers. 48. 
Ὅπως ἐν Ἰκονίῳ χηρύξαντες τὸν Χριστὸν, πολ- 
λὼν τε πιττευσάνϑων, ἐδιώχθησαν οἱ ἀπόστολοι. 


Περὶ τοῦ ἐν Λύστροις lx γενετῆς χωλοῦ ἰαθέντος 
διὰ τῶν ἀποττόλων, διόπερ εἶναί τε θεοὶ καὶ παρ- 
εἶναι ἔδοξαν (50) τοῖς ἐγχωρίοις. ἼἜνθα δὴ χαὶ μετ- 
ἐπειτα λιθάζεται ὁ Παῦλος παρὰ τῶν Ἰουδαίων 
ἀστυγειτόνων. 

"Ott οὐ δεῖ περιτέμνεσθαι τοὺς ἐξ ἐθνῶν πιστεύ- 
σαντας, δόγματι xal xolast τῶν ἀποστόλων. 


Ἐν ᾧ ἐπιστολὴ αὐτῶν τῶν ἀποστόλων πρὸς τοὺς 
ἐξ ἐθνῶν, περὶ τῶν φυλαχτέων. 


᾿Αντίῤῥησις Παύλου πρὸς Βαρνάδαάν διὰ Máp- 
xov (51). 

Περὶ κατηχήσεως Τιμοθέου, xai «ἧς χατὰ ἀποχά- 
λυψιν ἀφίξεως; Παύλου εἰς Μακεδονίαν. 


Ἔν ᾧ περὶ πίστεως καὶ σωτηρίας, τινὸς γυναι- 
χὸς Λυδίας. 

Περὶ ἰάσεως τῆς πνεῦμα Πύθωνος ἐχούσης παι- 
δίσχης, δι᾽ ἣν τὸν Παῦλον χαθεῖρξαν οἱ δεσπόται. 


Περὶ τοῦ συμδάντος ἐχεῖ (59) σεισμοῦ, χαὶ θαύ- 
ματος" χαὶ ὅπως πιστεύσας ὁ εἰρχτοφύλαξ, ἐν αὐτῇ 
τῇ νυχτὶ ἐδαπτίσθη παραχρῆμα (53) πανέστιος. 


Ὅτι παραχληθέντες ἐξῆλθον τότε ἐχ τοῦ δεσμω- 
τηρίον οἱ ἀπόστολοι. 

Περὶ στάσεως γενομένης ἐν Θεσσαλονίχῃ τοῦ χη- 
ρυγματος ἕνεχεν, φυγῆς τε Παύλου εἰς Βέροιαν, χἀ- 
χεῖθεν εἰς ᾿Αθήνας, 


Περὶ τῆς ἐν ᾿Αθήναις ἐπιδωμίου γραφῆς, φιλοσό- 
φου τε χηρύγματος xal εὐσεδείας τοῦ Παύλου. 


Περὶ ᾿Αχύλου χαὶ Πρισχίλης, καὶ τῆς Κορινθίων 
ἀπειθείας, τῆς τε χατὰ πρόγνωσιν ἐπ᾽ αὐτοῖς (54) 
εὐδοχίας τοῦ Θεοῦ ἀποχαλυφθείσης τῷ Παύλῳ. 


e 


XXI. Quomodo Iconii predicaverint Cliristum, 
eumque multi credidissent, persecutionem ab ejus 
urbis incolis passi fuerint apostoli, cap. xiv, 4. 

XXII. De claudo a nativitate qui Lystris per apo- 
stolos sanatus est, eujus rei causa Incolz» deos ad se 
venientes Paulum et Barnabam esse putarunt. Ubi 
etiam postea lapidatur Paulas a Jud:is urbi vicl- 
nis, cap. xiv, 7. 

XXIII. Quod non oporteat credentes ex gentibus 
cireumcidi, juxta sententiam et judicium apostolo- 
rum, cap. xv, 1. " 

X In quo eorumdem apostolorum litterz? ad eos 
qui ex gentibus crediderunt, de his qux» observanda 
erant, continentur, ibid. vers. 93 
- m. Altercatio Paull cum Barnaba propter Marcum, 
ibid. 36. 

XXIV. De Timotheo Christi fidem edocto, et 
Pauli in Macedoniam juxta Dei revelationem ad- 
venta, cap. xv, 41 ; inaliis xvi, 1, ab illis verbis, Et 
erce, etc. 

1. In quo de fide ac salute cujusdam mulieris 
Lydie, ibid. 14. — 

ii. De curatione puellze habentis spiritum Pytho- 
nis, cujus rei causa domini Paulum in carcerem 
trudunt. Forte ibid. (6. ^ | 

ut, De terrz? motu ac miraculo quod ibi accidit, 
δὲ quomede custos carceris, cum eadem nocte cre- 
didisset, confestim cum universa familia baptizatus 
est, ibid. 95. 

ww. Et quod deprecati ἃ magistratibus exierint 
tunc e eareere apostoli, cap. xvi, 38. 

XXV. De seditione Thessalonicz orta ob fidei 
predicationem ; dequé fuga Pauli in Beroam, 
et inde Alhenas, cap. xvii, ἢ, in. Palatino. cod. 
vers. 5. | 

XXVI. De are inscriptione Athenis ἃ Paulo re- 
perta, et de Pauli pietate, et docta ejusdem concioue 
ad Athenienses de Christi fide, ibid. 23. 

XXVII. De Aquila et Priscilla, ac dc Corin- 
thiorum íneredulitate, deque benigna Dei erga 
ipsos juxta prsescientiam suam voluntate, cap. 
xvin, 14, 


LAUR. ZACAGNII NOTA. 


(48) Stephani editio, εὐλαδής. 

(49) Eadem editio ἐν ᾧ ὅτι xal ἐλεγχτιχή. 

(30) Eadem editio εἶναί τε ἔδοξαν θεοὶ xal παρ- 
εἶναι. Male OEcum. μανῆναι. 

(51) Stephanus legit περὶ Μάρχου, ut in Crypto- 


fer. et in alio Vaticino codice. 
(52) Stephanus, οἱ Vat. codd. ἐχεῖσε. 
(53) Steplianus non habet παραχρῆμα. 
(94) OE :umenicus ἐπ᾿ αὐτούς. 


δ59 


quibusdam credidit et baptizatus est, ibid. 8. 

u. Sediuose Corinthi mota, Paulus elàm disces- 
sit; cumque venisset Ephesum ac dísputasset, inde 
egressus est. Forte ibid. 13. 

mi De Apollo diserto viro, et in Chris üdein 
eredente, ibid. 24. 

XXVIM. De bepüsmate et Spiritus sancii done per 
Pauli orationem ab his adepto qui Ephesi cre- 
diderant, et de populo a multis morbis curato, cep. 
Xx, 1. |... 

», In quo de filiis Scevse, et quod nom oporteat ad 
jufideles aceedere, et ad cos qui se reddiderunt ia- 
dignos fide, et de actwum suormm confesaiege a 
credentibus edita, Forte ibid. 14. 


EUTHALU DIACONI 
t. Ín que de Crispo archisynagogo, qui cum aliis A 
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Ἐν ᾧ περὶ Kolaxou ἀρχεσυναγώγου αιστεύσαντος 
σὺν ἑτέροις τισὶν καὶ βα πεισθέντος. 

Ὅτι στάσεως χινηθείσης ἐν Κορίνθῳ, ὁ Ἐδαῦλος 
ὑπανεχώρησεν, ἐλθών τε εἰς “Ἔφεσον xai διαλεχθεὶς 
ἐξῆλθεν. 

Περὶ ᾿Απολλῶ ἀνδρὸς λογίον τε χαὶ πιστοῦ. 


Ἰερὶ βαπτίσματος, καὶ τῆς τοῦ ἁγίου Πνεόματος 
δωρεᾶς δοθείσης διὰ προσευχῆς τοῖς ἐν Ἐφέσῳ n- 
στεύσασιν, καὶ περὶ ἰάσεως τοῦ λαοῦ. 


Ἐν ᾧ περὶ τῶν νῶν Zouk, xat ὅτι οὐ δεῖ 
προσχωρεῖν (55) ἀπίστοις, χαὶ ἀναξίοις τῆς πί- 
στεὼς γενομένοις, xal περὶ ἐξομρλογήσεως τῶν πε- 
αἀτευόντων. 


u. De mot» Ephesi seditione ὁ Demeuie fabro Β Περὶ τῆς ἐν Ἐφέσῳ κινηθείσης στάσερος ὑπὸ 


argentario adversus apostolos, Forie cap. xix, 36. 


XXIX. Peregrinatio Pauli, in qua etiam natratur 
mors Eutychi in urbe Troadis, ejusque ad vitam 
per orationem Pauli revocatio. Monito ejusdem 
Pauli ad presbyteros qui erant Ephesi, de recta gre- 
gis gubernatione, cap. xx, 4. 

1. In hoc insuper capite navigato Pauli ab 
Epheso Cxesaream usque Palatina describitur, eap. 
xxi, 1l. 

XXX. Agabi prophetia de bis quae futura erant, 
w& Paulo Hierosolymis conlingerent, cap, 33, 
8, ab illis verbis, Et intrantes , eic. Alii. codd, 
xxi, 10. 


XXXI. Admonitio Jacobi ad Paulum de circum € 


cisione Judzis non interdicenda, cap. xxt, 45. Adéats 
e€odez Vat. xxr, 20. 

XXXIL De seditione mota Hierosolymis advetsos 
Paulum, et quomodo ipsum tribusus 6 populi furere 
subtraxerit, cap. x3», 27. 

1. la quo Pauli ad populum marratio de rebus 
suis, deque sua δά spostolaium "vecatiene. For- 
12556. ibid. 40, ab illis verbis, Et magmo silemiio, 
cxt. 

n. Item de lis ques sibi dixit Ananise apud Da- 
wascury; deque his quz Dous eibi aliquando. in tem- 
plo apparens, dixit. Fortasse cap. xxu. 18. 

11. Et cum propterea tribuni jussu fiagelandes 
esset Paulus, ubi se Romanum dixisset, dimissne 
est, cap. xxii, 25.. 

XXXIII De his quz? Paulus, in Judseorum coa- 
&essum admissus, dixit el passus est; ei do bis ques, 
opiimo consilio usus, egit, ibid. 5D. 

XXXIV. De insidiis & Judmis Paule intentatis, 
eorumque indicio ἃ Lysia ad presidem delato, cap. 
xxii, 12. 

t. Ín quo narratur transmissio Pauli Ceesaream 
ad przsidem, cum militibug et tribuni litteris. For- 
tasse ibid. 93. 


Δημητρίου τοῦ ἀργυροχόπεν χαρὰ τῶν ἀποστό- 
λων. 

Περίοδος Παύλου ἐν ἧ τὰ περὶ θανάτου (50), xoi 
ἀναχλήσεως Κὐτύχου διὰ προσευχῆς ἐν Τρωάδι᾽ 
παραίνεσίς τε αὐτοῦ ποιμαντιχὴ πρὸς τοὺς ἐν 
Ἐφέσῳ πρεσθυτέρους. 


Ἐν ᾧ παράπλους Παύλου ἀπὸ Ἐφέσον ἄχρι Και- 
σαρείας τῆς Παλαισκίνῃς, 


᾿Αγάδου προφητεία. περὶ τῶν couÓrncep. bass τῷ 
Παύλῳ ἐν Ἱερουσαλήμ. 


Hepalvemg Ἰαχώθου πρὸς Παῦλον περὶ τοῦ μὴ 
δοχεῖν χωλύειν "E6palouc περιτέμνεσθαι. 


Περὶ τῆς ἂν Ἱερουσαλὴμ κατὰ τοῦ Παύλου χινη- 
θείσης ἀταξίας, ὅπως ts αὐτὸν ὁ χιλίαρχος ταῦ πλή- 
θους ἐξαιρεῖται. 

Ἐν ᾧ Βιαύλου χατάστασις περὶ ἑαυτοῦ, καὶ τῆς 
εἷς ἀπόστολον (57) αὐτοῦ κλήσεως. 


Περὶ ὧν ὁ ᾿Ανανίας εἶπεν πρὸς τὸν Παῦλον 5 
Δαμασχῷ, ὀπτασίας τε χαὶ φωνῆς Θεοῦ γενομένης 
ποτὲ πρὸς αὐτὸν ἐν τῷ ἱερῷ. 

Ὅτι μέλλων ἐπὶ τούτοις ὁ Παῦλος τύπτεσθαι, 


D εἰπὼν, ὅτι Ῥωμαϊός ἐστιν, ἀνείθη. 


Ὅσα ὃ Παῦλος χαταδὰς εἰς τὸ συνέδριον ξπαθέ 
«2 xa εἶπε, xat εὐθυδόλως ἔπραξε. 


Περὶ ἐπιδουλῆς μελετωμέντς ὑπὸ Ἰουδαίων xazi 
Παύλου, καὶ μηνύσεως αὐτὴς πρὸς Λυσίαν. 


'Ev ᾧ ὅτι παρεπέμφθη ὁ Παῦλος τῷ ἐγεμόνι 
εἰς τὴν Καισάρειαν μετὰ στρατιωτῶν xai γραμμά» 
των. 


LAUR. ZACAGNII NOTA. 


(55) In Stephani editione ἐγχειρεῖν. 
(R6) Stepbani editio àv f πρὶ θανάτου. 


(571) OEcumenius εἰς ἀποστολήν. 
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EDITIO ACTUUM APOSTOLORUM. 
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Τερτύλλου περὶ Παύλου xatnyopía, xal αὐτῦιλ — XXXV. Tertulli adversus Paujum aecusatio, ejus- 


ἀπολογία ἐπὶ τοῦ ἡγεμόνος. 

Περὶ τῆς Φήλιχος διαδοχῆς, xal τῆς Φήστου προ- 
αγωγῆς, τῆς τε δπ᾽ αὑτοῦ ἀναχρίσεως Παύλου xai 
ἐφέσεως. 


'λγρίππου καὶ Βερνίχης παρουσία, χαὶ πεῦσις 
τῶν χατὰ Παῦλον. 


Ἐν ᾧ Παύλου ἀπολογία ἐπ᾽ αὐτῶν, περὶ τῆς ἐν- 
νόμου (58) θρησχείας αὐτοῦ χαὶ χλήσεως εἰς τὸ Εὐ- 
αγγέλιον. 

Ὡ; (59) οὐδὲν ἀδικεῖ Ἰουδαίους 6 Παῦλος, ᾿Αγρίπε 
πας ἕφη τῷ Φήστῳ. 


que defensio apud praesidem, cap. xxiv. 1. 

XXXVI. De Feliee praesidis munere fuueto, 
Festique ad eamdem dignitatem promotione; et 
de Pauli interrogatiopibus coram ipso habitis, 
ejusdemque ad Casarem asppellatiene, cap. xxiv, 
21. 

XXXVII. Agrippz et Berenices Caeaream adven- 
tus, ubi Agrippa Paulum de sus rebus interrogat, 
cap. xxv, 12. Cryptof. 25. 

» la quo Pauli ad ipsos zesponeio de legitima 
religione, et vocatione sua ad Evangelium, cap. 
xxvi, 1, ab illis verbis, Tunc Paulus. 

1j. Et quod Paulum in nullo Judzos injuria affe- 
cisse, Agrippa dixerit Festo. Forte ibid. 4M. 


πλοῦς Παύλου ἐπὶ Ῥώμην χινδύνων τε πλείστων Β X XXVII. Pauli Romam versus navigatio, pluri- 


xa μεγίστων ἔμπλεως (60). 


Ἐν ᾧ παραίνεσις Παύλου πρὸς τοὺς σὺν αὐτῷ 
περὶ ἐλπίδος σωτηρίας. 


Ναυάγιον Παύλου, ὅπως τε διεσώθηδαν εἰς ἈΜ7Π:- 
λίτην νῆσον, xai ὅσα ἐν αὐτῇ ὁ Παῦλος ἐθαυματούρ- 
γηδᾶν, 


Ὅπως ἀπὰ Μελίτης εἰς Ῥώμην κανήντησιενδ ὁ 
Παῦλος. 

Περὶ διαλέξεως Παύλου τῆς πρὸς τοὺς ἐν "Bip 
Ἰουδαίους. . 

Στίχοι ροβ΄. Κεφάλαια μὲν τὰ ὅλα p', τὰ δὲ τού- 


mis moximisque plenas periculis, cap. xxvit, 1. 

1. in quo Pauli monitio ad €os qui secum erant, 
ae de $02 ssiuie-desporasept, eap, xxvit, 21, ob illis 
verbis, Oportebat quidem cet. 

Wu. Mawfesgiene Psali, et quemede incolumes in 
Meliten insulam omnes delati sunt, qase mi- 
zétuje ip ea egerit Paulus. Forte ibid. 59, vel po- 
tius 4M. 

XXXIX. Qnaomodo.a Melite Bomam Pales ger- 
venerit, cap. xxvini, 2. Male Cryptof. 16. 

XL. DePauli alloeutignibue ad: duderos Romae de- 
gentes, cap. xxvi, 17. 

Versus 179. Gapus quidem emnia sunt £L, 


τοῖς ἑπόμενα μη΄, ἅτινα τὰς σημειώσε'ς ἔχουσι διὰ € eorum vero subdivisiones sunt x&vt, exque oitisa- 

χιυναδάρεως. ^ bari ezaroatus. 2 
Καὶ οὗτοι οἱ ἀριθμοὶ, οὃς εὑρήσεις χειμένους (61) Et hz sunt numerorum note, quas fepévíes in 

ἐν τῷ τεύχει κατὰ tb ὕφος τῆς ἀναγνώσθως μετὰ — esdice e regionw texies Actwent apostolorum, post 


p' κεφάλαια, xal λ' μαρτυρίας " εἰσὶν δὲ ol πάντες 
lg" e 

Τὸν μὲν πρῶτον λόγον ἐποιησάμην περὶ πάντων, 
ὦ Θεόφιλε, 

Καὶ ἐν ταῖς ἡμέραις ταύταις ἀναστὰς Πέτρος. 


Καὶ ἐν τῷ συμπληροῦσθαι τὴν ἡμέραν τῆς Πεντη- 
χοστῆς. 
Πέτρος δὲ χαὶ Ἰωάννης ἀνέδαινον εἰς τὸ ἱερόν. 


᾿Απολυθέντες δὲ ἦλθον πρὸς τοὺς ἰδίους, 

Διὰ δὸ χειρῶν τῶν ἀποστόλων. 

Ἐν δὲ ταῖς ἡμέραις ταύταις πληθυνόντων τῶν 
μαθητῶν. 

"Ἔστησαν δὲ μάρτυρας ψευδεῖς λέγοντας, ὁ ἄνθρω- 
πος οὗτος. 


xL Capitula et triginta testimonia : suRt autem om- 
Nes XXXI. ' 

J. Primum quidem eerMénem feet de ommíbos, 
'Rheophile, cap. 1, 1. . 
Jl. Et in diebus istis surgens Petrus, cap. 
1, 45.. ᾿ 

lil. Et cum compleretur die$ Petifetoétes, cap. 
i, 1, ; 

IV. Petrüs autem et Joannes ascendebasms ἣν tem- 
plum; cep. n, 5. 

V. Dimissi autem venefur ad ewos, eap. 1v, $5. 

YI. Portumus aote spostolorem, cap. v, (3. 

VII. ln. diebus autem illis, crescehte nümero Ji- 
sefpotorum, cap. vi, f. 

VIII. Stiatuerunt autem falsos testes, qui dicerent : 
lomo iste, cap. vit, 13. 


LAUR. ZACAGNII NOT.E. 


(58) Stephani editio τῆς ἐν νόμῳ. 

(60) Eadem editio xoi o. 

60) Eadem editio πάμπλεως. lta etiam codex 
Cryptoferratensis. 

(61) In Vaticanae bibliotheez codice Regio-Alexan- 
drino scribitur εὑρησαμένους ; sed nos legendum 
conjecimus εὑρήσεις xe:uévous. Quid aetem in hac 
aduotatione sibl velit zulbolius, non satis clare 


constat. Fortasse numeros istos in codice Ceesa- 
riensis bibliothec:z? a se repertos, Euthalius in 500 ΠῈ 
exemplar transtulit, ne posteri ignmorarent, quo 
pacto Eusebius apostolorum Actus in privatum.usum 
distinxerit. In codice tamen Regio-Alexandrino, ut 
et alia nonnulla hujus generis, itzet ha amimeroram 
notas librarius ad oram textus Actuum apostolorum 
scribere neglexit. 


dis, cap. 1x, 4. 

X. Ecclesia quidem per totam Jadzam, cap. 
Ix, 54. 

XI. Factum est autem ut dies multos moraretur 
in Joppe apud Simonem  queradam, cap. ix, 45. 

XII. Et illi quidem qui dispersi fuerant a tribula- 
tione, quae facta fuerat, cap. x1, 19. 

Xlll. Eodem autem tempore misit Herodes rex 
manus, cap. xu, 4. 

XIV, Verbum autem Dei crescebat et multiplica- 
batur, ibid. 94. 

XV. Et cum ἃ Papho navigasset Pauius, cap. 
xin, 15. 


XVI. Factum est autem Iconii, ut simul introirent, Β 


cap. xiv, 4. 

XVII. Transeuntesque Pisidiam, venerunt in 
Painphyliam, ibid, 235. 

XVIII. Paulus autem, , electo Sila, profecius est, 
cap. xv, 40. 
-' XIX. Cum autem perambolasseot Amphbipolim , 
eap. xvi, 1. 

XX. Paulus autem cum Atbenis eos exspectort, 
ibid. 106. 

XXI. Post hsc egressus ab Athenis, cap. 
xvii, 1. 

XXII. Paulus vero cum adhuc permansisset dies 
multos , ibid. 18. 

XXIIk. Factum est autem, cum Apollo esset Co- 
rinthi, cap. xix, 4. 


C 
XXIV. Cum autem perambulasset partes illas, 


cep. xx, 3. 

XXV. Nos autem aecendenies navim, navigavi- 
mus, cap. 13. 

XXVI. Cum autem factum esset, ut navigaremus 
abetraeti ab eis, cap. xxi, 1. 

XXVII. Post dies autem istes preparaü, cap. 
45. 

XXVIII. Postera autem die volens scire diligen- 
lius, cep. xxu, 50. 

XXIX. Audiens autem fllius sororis Pauli insidias, 
cap. xxiii, 16. 

XXX. Post quinque autem dies descendit sacer- 
dos Ananias, eap. xxiv, ἃ. 


XXXL Respondit autem Paulus, annuente ipsi D 


przside, ibid. 10. 


XXXII. Biennio autem expleto, accepit Succosso- 
rem Felix, ibid. 27. 

XXXII. Et cum dies plures transaeti essent, 
cap. xxv, 43. - 

XXIV. Altera autem die, cum ingressus essel 
Agrippa, ibid. vers. 25. 

XXXV. Ut autem judicatum est navigare nos in 
lialiam, cap. xxvi», vers. 1. 

XAXXVI. Post menses autem tres navigavimus in 
navi Alexandrina, qux in insula hiemaverat, cap. 
xxvii, vere, 11. 

Omnes simul numeri xxxvi, versus x4. 


EUTHALII DIACONI 
1X. Saulus autem adhue spirans minarum et cz- A 
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Ὁ δὲ Σαῦλος Ex ἐμπνέων ἀπειλῆς xal ψόνου. 


Ἢ μὲν οὖν Ἔχχλησία καθ᾽ ὅλης τῖ;ς Ἰουδαίας. 


Ἐγένετο δὲ αὑτῷ χαὶ ἡμέρας ἱκανὰς μεῖναι iv 
Ἰόππῃ παρά τινι Σιμῶνι. 

Οἱ μὲν οὖν διασπαρέντες ἀπὸ τῆς θλίψεως τῆς γε- 
νομένης. 

Κατ᾽ ἐχεῖνον δὲ τὸν χαιρὸν ἐπέδαλεν Ἡρώδης. 


Ὁ δὲ λόγος τοῦ Θεοῦ ηὔξανεν xai ἐπλήθυνεν. 


᾿Αναχθέντες δὲ ἀπὸ τῆς Πάφου οἱ περὶ Παῦ- 
λον. 
Ἐγένετο δὲ ἐν Ἰχονίῳ χατὰ τὸ αὐτὸ εἰσελθεῖν. 


Καὶ διελθόντες τὴν Πισιδίαν, ἦλθον εἰς τὴν Παμ- 
φυλίαν. 
Παῦλος δὲ ἐπιλεξάμενος ΣΏλαν, ἐξῆλθεν. 


Περιοδεύσαντες δὲ τὴν ᾿Αμφέπολιν. 


Ἐν δὲ ταῖς ᾿Αθήναις ἐχδεχομένου αὑτοῦ τοῦ Ila? 
λου. 
Μετὰ δὲ ταῦτα χωρισθεὶς ἐκ τῶν ᾿Αθηνῶν. 


'0 δὲ Παῦλος ἔτι προσμείνας ἡμέρας ἱχανάς. 
Ἐγένετο δὲ ἐν τῷ τὸν ᾿Απολλὼ εἶναι. 


Διελθὼν δὲ τὰ μέρη ἐχεῖνα. 


Ἡμεῖς δὲ πρασελθόντες ἐπὶ τὸ πλοῖον ἀνήχϑη- 
μεν 

Ὡς δὲ ἐγένετο ἀναχθῆναι ἡμᾶς ἀποσπασθέν- 
τᾶς. 

Μετὰ δὲ τὰς ἡμέρας αὐτὰς ἐπισχευασάμενοι. 


Τῇ δὲ ἐπαύριον βουλόμενος γνῶναι τὸ ἀσφαλές. 


᾿Αχούσας δὲ ὁ υἱὸς τῆς ἀδελφῆς Παύλου τὴν bw 
ἐδραν. 

Μετὰ δὲ πέντε ἡμέρας χατέδη ὁ ἱερεὺς "Aw 
νίας. 

᾿Απεχρίϑη, δὲ ὁ Παῦλος, νεύσαντος αὐτῷ τοῦ ἦγε. 


Aulae δὲ πληρωθείσης, ἔλαδεν διάδοχον ὁ Φῆ- 
λιξ. 
Ἡμερῶν δὲ πλειόνων διαγενομένων. 


Τῇ δὲ ἐπαύριον εἰσελθόντος τοῦ ᾿Αγρίππα. 


Ὡς δὲ ἐχρίθη τοῦ ἀποπλεῖν ἡμᾶς εἰς τὴν Ἶτα- 
λίαν. 

Μετὰ δὲ τρεῖς μῆνας ἀνήχθημεν ἐν πλοίῳ, παρα- 
χεχειμαχότι ἐν τῇ νήσῳ, ᾿Αλεξανδρινῷ. 


Ὁμοῦ ἀριθμοὶ λς΄. στίχοι u*. 
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EYOAAIOY EIIIZKOIIOY XOYAKHX 


EKGEZIZ ΚΕΦΑΛΑΙΩΝ 


TON KAÁOOAIKON ἙΠΤᾺ EIIIZTOAON 


ZcaJdsica πρὸς ᾿Αθαγάσιον ἐπίσχοπον ᾿Αλεξαγνδροίας. 


EUTHALII EPISCOPI SULCENSIS 


ELENCHUS CAPITUM 


SEPTEM EPISTOLARUM CATHOLICARUM 


"ev 


Ad Athanasium episeopum Alexandrinum (1) 


Μιχροῖς μὲν xa μιχρὰ (2) τολμῶσιν οὐχ &ós£c* 6 A — Pusifli quidem, etiam si parva aggrediantur, ne- 


δὲ ἐλάχιστος ἐγὼ τοῖς ὑπὲρ πόνοις ἐγχειρῶν, οὐχ 
ἔχιστά (5) γέ πως πέφυχα ἀχινδύνως γε, ὥσπερ 
ἂν (4) εἴ τις σχεδίᾳ τινὶ σμιχροτάτῃ μέσον οἰόμενος 
ἐχτέμνειν (5) τὸ πέλαγος, xal τὴν ἄταχτον τῶν 
πνευμάτων ζάλην ὑποίσειν (6) εὖ μάλα φανταζόμε-- 
γος, βραχεῖαν δέ τινα (7) χυμάτων ἐπανάστασιν (8) 
μὴ φέρει, μιχρὸν ὑποσυρίζοντος τότε τοῦ βοῤῥέα, 
ἀλλ᾽ ἄλλοθεν ἄλλῃ μυρίοις τὸ λοιπὸν ἐγχλήμασιν (9) 
ὁ δείλαιος ῥιπίζεται (10). Τὸν αὐτὸν δὴ τρόπον 
ἀρτίως εὖ οἶδ᾽ ὅτι χἀγὼ (11) ταυτησὶ τῆς αὐτὸς αὖ- 
τοῦ προπετείας ἀξιόπιστον εἰς ἀπολογίαν ἅπασιν ἀεὶ 
προφέρω τὴν ὑπαχοήν. Ἐφ᾽ οἷς οὖν ἔγωγε τολμῶ (18) 


quaquam tamen periculo carent. Αἱ ego omnium 
minimus impares viribus meis labores aggressus, 
in idem ferme ac ille periculum adductus sum, qui 
parva quadam cymba medium se pelagum secare 
posse ratus, modicum iamen aquarum impetgm, 
borea leviter spirante, frangere nequit ac demum 
innumeris miser undarum hinc inde fluctibus tun- 
diter. Eodem sane modo non ignarus mihi simflia 
plane accidisse, solam obediendi necessitatem in 
hujusce audaci:& mez defensionem identidem pro- 
fero. Eorum igitur qux? temere ausus sum, veniam 
mihi linpertiri etiam atque etiam rogo; eum id one- 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(4) Hee przfatio ita inscribitar in Regio-Alexan- 
drino cod., at sine auctoris nomine; exstat etiam in 
ilis codicibus quorum mentionem fecimus in admo- 
nitione huie operi praefixa, ac preterea in Palatino- 
Vaticano codice num. 28, et in. Casareo bibliorum 
codice, eujus meminit Lambecius lib. 11, De biblio- 
Iheca Cesarea, pag. 58, ex quibus omnibus variantes 
lectiones excerpsiinus. 

9) Palatinus codex, x3v μιχρά. 

(5) Palatinus, Vaticanus num. 565, et Cryptofer- 
ratensis, οὐχ ἤχιστα πέφυχα ἀκίνδυνος, ὥσπερ. ita 
etiam Czesareus, nisi quod pro ἀχένδυνος habet 
ἀχινδύνως. Αἱ Vaticanus num. 507, οὐχ ἥκιστα δέ 
πως, cz. Urbinatis vero bibliothec:e codex habet, 


οὐχ ἥχιστα δέ πως ἀχινδύνως γε, mala leetio, quam. 


tamen Lollinianus quoque codex exhibet. 

(4) Vaticanus num. 267, ὥσπερ ἐάν, Urbinas vero 
εἰ Lollivianus, ὥσπερ ἂν σχεδιά τις σμιχροτάτη 

σον οἱ $. 

“ Duo Vaticani et Urbinas, ἐχτεμεῖν. 

(6) Male Vaticanus num. 3565, ὑποίσει. 

(7) Palatinus codex, βραχεῖάν τινα. At Vaticanus 
nuin. 365, egio-Alexandrinus, et. Cryptoferraten- 
sis, βραχεῖάν τέ τινα. 

8) Cod. Htegio-Alexandrinus et Cryptoferratensis 
ἀνάστασιν. Vaticanusuum. 9563 ἀνάδασιν. Mox iidem 
codices et Palatinus μὴ φέρειν. 

(9) Yocem ἐγχλήμασι non habet Vati&. n. 567. 
lu altero est τῶν λοιπῶν ἐγχλήμασι, Sed fortasse 


legendum χλυδάσμασι vel ἐγχλυδάσμασι. 

t Vatic. n. 3565, et Cryptofer. βαπίξεται. 

14) Loeus iste in omnibus quos vidi codd. mire 
corruptus est; nos autem secuti sumus Lollinianuwm 
codicem, licet valde suspicer, nec ipsum genuinam 
hujus loci lectionem. nobis conservasse. Certe i:tias 
codicis lectio similis est illi, quam Urbinatis biblio- 
thec:e codex, itemque Vaticanus, num. 367, et Re- 
gio-Alexandrinus exhibent ; nam in priori codice 
sic seribitur, Τὸν αὐτὸν δὴ τρόπον εὖ οἶδ᾽ ὅτι χἀγὼ, 
καὶ ταύτης εἴ τις αὐτὸς αὐτοῦ προπετείας, ἀξιόπι- 
στὸν εἰς ἀπολογίαν ἀεὶ προφέρω τὴν ὑπαχοήν : in 
secundo autem codice sic babetur : Κἀγὼ xal ταύτης 
ἥτις αὐτὸς αὐτοῦ προπετείας ἀξιόπιστον εἰς ἀπ- 
ὦλειαν ὃ πᾶσιν ἀεὶ προφέρω τὴν ὑπαχοήν. Denique 
regine codex sic habet : ᾿Αρτίως εὖ οἶδ᾽ ὅτι χἀγὼ 
καὶ ταύτης αὐτὸς ἑαυτοῦ προπετήσας ἀξίως προφέ- 

v τὴν ὑπαχοήν. Licet enim codices isti hoc in 
foco depravatissimi sint, nihilominus Lolliniani co- 
dicis lectionem non parum confirmant, qux utique 

referenda mihi videtur lectioni alterius eodicis 

aticani, et Cryptoferratensis et Palatini, quorum 
duo priores habent : Καγὼ xal ταύτης εἰ αὐτὸς αὖ- 
τοῦ προμηθείας ἄξιος ἀεὶ ποοφέρω ὁπακοῆν. 
Palatinus vero, χἀγὼ xat ταύτης ἣ αὐτὸς σαυτοῦ 
κρομηθείας, ete. 

(a Codex Regio-Alexandrinus et Vaticanus nun. 
901, habeut, τολμῶν. 
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n mibi invito, abs te charitatis lege impositum A συγγνώμην αἰτῶ νέμειν (15) ἀγάπης νόμῳ βεδιασμέ- 


(uerit, maxime venerande frater Athanasi, et veluti 
semimortuus quiJam virilus desütptug meam ope- 
ram tibi locaverim, et singnlarem horarum quas ea 
in re consumpsi, mercedem ad mei salutem acce- 
perim. /Equo igitur animo, o charum míhi eaput, 
accipe quod tibi persolvo,. obedigntig debitum; et 
infirmitatum nostrarem benigne micestue, abselu- 
tum perfecte charitatis officiam vicissim tribue, 
Deum pro nobis exorans, cunctosque Christi fideles 
atque etiam omnem sanctorum cotum rogans, ut 
assiduas pro nobis Deo preces offerant. Ili siquidem 
non minus nobis prodesse pessust, quam illi qni 
sublato prius domes tecto, clandum coram Jesu 
demiserunt, et gravi molestoque morbo laboranti 


νος ὑπὸ σοῦ, ἀδελφὲ ᾿Αθανάσιε τιμιώτατε" οἷα γὰρ 
τις ἡμιθνητῶν (14) ἀναλχὴς ἐμαυτὸν εἰς ἔργον ἐχδι- 
δοὺς, χαὶ τῶν οἰχείων καμάτων ὥρας ἐχάστης τὸν 
μισθὸν (15) πρὸς σωτηρίαν ἀπεχδεχόμενος. Οὐχοῦν, 
ὦ φίλη μοι χεφαλὴ, τὸ χρέος ἐχάστοτε τῆς ὑπαχοῖς 
εὐγνωμόνει, xat πρὸς συμπάθειαν τῶν ἡμετέρων 
κακῶν ἄρτι γε γεύσας (16), τὸ πᾶν ἀγάπης ἡμῖν (17) 
κρατίστης ἔργον ἀντιδίδου, τὸν Θεὸν ὑπὲρ ἡμῶν 
ποτνιώμενος, ὅλον τε (18) τὸν ἐν Χριστῷ τῇ΄ς Ἐχχλη- 
Gíag ἄνθρωπον, τὸν τῶν ἁγίων σύλλογο"υ χαθιχε- 
τεύων ἀλήχτως πρεσδεύειν ὑπὲρ ἡμῶν εὐεργετή- 
σουφι γὰρ, ὥσπερ δὴ ([9) ἐχεῖνοι, οἱ τὸ πρὶν τὸν 
ὄροφον ἀφελόμενοι τοῦ οἴχου, χαὶ τὸν χωλὸν χατα- 
χαλάσαντες πρὸς Ἰησοῦν (20), οἰχείᾳ τε πίστει τῶν 


medicinam tunc temporis sua ipsorum fide compa- B ἀχουσίων παθῶν τῷ χάμνοντι τότε τὴν ἴχσιν πορι- 


rarunt !. Suscipe itagna, suscipe libenter. opus, ue 
jussu inceptum atqne absoloatum, tua pro nobis 
prece vicem obedientiz nostra continuo reperylens. 
Caterum ego catholicas deinceps Epistolas versi- 
culis distinguam, ubi primum tum earumdem capi- 
tum, tum sacre pagine testimoniorum qux in 
eisdem continentur, syllabum pro mediocritate 
mea concinnavero. 


ELENCHUS 


Leciionum septem — catholicarum | Epietolargm ana 
cum mumaro capitum, cersuum. 44 auctoritauum 
Veteris. Novique Testamenti, qua. in eisdem con- 
tineniur. 


hu lacobi Epistola. Lecue 1, eapita habe qua- 
40r, Bempe h 1, HH, ΤΥ ; teMimopoia tria, nempe 
ἃ, ἐδ, 0; YOrsus cxi. 

Leciio ll. capita habet duo, nempe v, vi; testi- 
menium uAUm, ΒΟΙΡΡ6 H; versna cxxi. [neipit cap. 
n, 1. 


In Petri Epistola 1, lectio 17 capita Bebet. t&ie,. - 


neinpe 1, 11 e£. 19 ; Lestimonia &ex uempe. 1, 11, Ii, 
IV, Y eL V) ; ϑοζϑυβ εὐ. 

Lectio i1, espita babet quinque, nempe p», v, 
vi, Vi. et vir] ; testimonia octo, nempe vil; vili, 
ΙΣ, X, XM XH, EAD οἱ ΧΙΥ; Verpus. ςχώτ. Incipit 
oap. τι, 9. 

Ín Petri Epistola !, leciio I, capita quatuor, 
nempe 1, H, 11 et 1y; tesümonia wis, nesspe 1, u 
et I1] ; versus cLAv. 


! Marc. 9, $; Luc. v, 28. 


σάμενοι. Δόξαι τοιγαροῦν, δέξαι map! ἡμῶν ἀσμένως 
κῶν δῶν ἐπιταγμάτων τῆν πραγματείαν, εὐχῇ τῇ 
ὑπὲρ ἡμῶν ἡμᾶς τῆς πειθοῦς διηνεχῶς ἀμειδόμε- 
γος. Ἐγὼ δέ τοι στιχηδὸν (21) τὰς χαθολιχὰς χαθ᾽ 
ἑξής ἐπιστολὰς ἀναγνώσομαι, τὴν τῶν χεφαλαίων 
ἔχθεσιν ἅμα, καὶ θείων μαρτυριῶν μετρίως (42) 
ἐνθένδε ποιούμενος. 


ΔΝΑΚΕΦΑΛΑΙΩΣΙΣ (33) 


Τῶν ἀνογμώσεων καὶ ὧν ἔχουσι κερα1αίων καὶ 
μαρευριῶν saü0' ἑχάσεην Ἑπιστοζὴν τῶν" καθ- 
ολικῶν. καὶ ὅσοι ἐν ἑκάστῃ τούτων σείχοι 
τυγχάνουσιν (23). 

Ἰαχώδου Ἐπιστολή. ᾿Ανάγνωσις πρώτη, xegQa- 
λαίων ΠΗ, αἰ, P, γ΄, δ᾽ " μαρτυριῶν ΜΗ, α’, β΄, y. 
στείχων ρυβ'. 

᾿λνάγνωαις δεντέρα, χεφαλαίων H, ε΄, c^* μαρτυ- 
ρίας 1, δ' " στίχων pxa'. 


Πέτρου Ἐπιστολὴ α΄, ἀνάγνωσις πρώτη, χεφαλαίων 
ΠῚ, α’, β', γ᾿" μαρτυριῶν Hi, a', P. v, δι e, ς΄" 
esiyuv νη΄. 

᾿Ανάγνωτις δευτέρα, χεφρλαίων nl, 9, ε΄. c, δ᾽, 
ἢ’ μαρτνριῶν Ill, CQ, η΄, 8, v, or, ιν», ιγ΄, d 
σπκίχῳων ρμθι. 


Πέτρου Ἐπιστολὴ δευτέρα, ἀνάγνωσις πρώτη, χε- 
φαλαίων HIl,a', f, γ΄, δ᾽ * μαρτυριῶν. Ill, e'; P, γ' " 


D σκέχων gw. 


LAUR. ZACAGNIE NOTE. 


(5 Male. in Regio-Alexandrino cod. αἰκῶν ἐμήν. 
Male itidem in Cryptoferrateosi αἰτῶ ναὶ μήν, e) in 
Urbinate αἰτῶν νέμειν. 

4 Lollinianus et Urbinas ἡμίθνητος Ov. 

15) Male Vaticanus nuum. 367, ἔχαστον μισθόν. 
16) Lollinianus et Urbjnas ἄρτι νεύσας, aine vs. 
fta οἱ Vaticanus num. 367 qui recte. interpuugit 
post ψεύσας. ᾿ 
17) Mule in Urbinate codice ἡμῶν. 

i" Vaticanus num. 567 ὅλον δέ. Alicr Vatica- 


Bit) 569. 
art Codices Regio-Alexandrinus, Cryptoferra- 


lensis εἰ Vaticanus num, 365, habent ὥσπερ δέ, 
0) Codex Urbinatensis πρὸς τὸν Κύριον. 
21) Gr ypolerratonsis €t Vaticanus n. 363 ἐγὼ 


6b στιχηδόν 
Adverbium μετρίως decst in Vatieano 


(22) 
num. e 

(25) Elenchus iste cum omnibus quz seqnuntur, 
usque ad argumentum Epistola Jacobi, habentur 
eliam iu Crypioferratensi, in. ceteris codd. desunt. 


(21) Cod. Cryptoferratensis. χαὶ ὅσων ἑχάστη 
TOU 80V. στίχων τυγχάνε!:. 
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Ἰωάννου Ἔ πιστολὴ πρώτῃ, ἀνάγνωσις πρώτῃ, xc- À — In Joannis Epistola I, lectio T, espita habet tria, 


φαλαίων III, a', £', γ' " μαρτυρίας 1" στίχων py. 


᾿Ανάγνωσις δευτέρα, χεφαλαίων WII, δ᾽, ε’, c, ζ᾽ " 
στίχων ρμ'. 

Ἰωάννου Ἐπιστολὴ δευτέρα, ἀνάγνωσις μία, χε- 
φαλαίου I* στίχων XY. 

Ἰωάννου Ἐπιστολὴ τρίτη, ἀνάγνωσις μία, χεφα- 
λαῶν I* στίχων λα΄. 

Ἰούδα 'Επιστολὴ, ἀνάγνωσις μία, κεφαλαίων LIII, 
o', P, Υ, δ᾽. μαρτυριῶν II, a^, B'* στίχων Ey. 


Ὁμοῦ τῶν χαθολιχῶν Ἐπιστολῶν ἀναγνώσεις v* 
χοφάλαια λα’ * μαρτυρίαι χδ'" στίχοι τα’ (25). 


mempe ], M et im; testimonium unum, nempe i; 
versus cL. 

Leetio 1f, eapita habet quateor, nempe iv, v, vi 
et vir; versus cxL. Incipit cap. 1u, 15. 

In Joaunis Epistela Il, lectio una, caput unum, 
versus xxx. 

In Joapnis Epistola HI, lectio una, eaput babet 
Unum, versus xztii. . 

ln Jude Epistola lectio una, eapite babet 3ua- 
tuor, nempe 1, 11, 11 et iv ; tesümomia duo, nempe 
! et 1; versus Lxvilt. 

Omnes simul catholicarum Epistolarum lectiones 
decem sunt. Capita xxxi, testimonia veto. xxiv, 
versus amtem bujus.elenebi sugt x1 


Διδῖλον τὰς ἀναγνώσεις τῶν χαθολιχῶν, ναὶ τὰ B piginsi leeUones. catbolicarum Epistelarum, et 
νεφάλαια ἔχάστης ἀναγνώσεως παρέθηχα, ἔτι δὲ xay — singularum lectionum capita appasui, ac insuper 


ὅσον Exácty Ἐπιστολὴ xal ἀνάγνωσις στίχων. τυγ- 
χώνει. 


HPOLPAMMA (36). 


Ὁ διὰ τοῦ μέλανος ἀριθμὸς ποσότητα μόνον δηλοῖ 
τῶν ἐφ᾽ ἑκάστης βίδλου μαρτυριῶν (9T). 'O δὲ διὰ 


τοῦ κινναδάρεως, τάξιν ὁμοῦ xal ποσότητα τῶν καθ᾽ 
ἑκάστην Ἱξπιστοχὴν xoi κανονίζεται τῷ πάλιν ἔνδον 
ὁμοίως καραχειμένῳ ἀριθμῷ αὐτοῖς τοῦ τεύχους τῶν 
παβολικῶν" ἀπολήγει δὲ ἑκάτερος αὐτῶν xal πάλιν 
ἄρχεται xev ᾿Επιστολήν. 


quot singule queque epistole, οἱ lectiones versi- 
hua constent, designavi. 


PROGRAMMA. 


In sequenti. testimoniorum elencho nigke nume- 
Forum Dot» 4801 ex unoquoque sacra Scriplurae 
libro auctoritates desumpte sint, tantummodo si- 
gnificant. At vero alie cinnabari delineatz, ordi- 
nem qnem in singulis epistolis obtinent, simulque 
unus idemque liber quot vicibus ip eisdem Epistolis; 
laudetur, denotant. Ha autem uymerorum not» aliis 


iidem numerorum nouis respendent, qux rursus in Epistolarum catholicarum textu ad marginem ad- 
motantur. Utraque autem numerato desinit et de novo incipit in singulis quibusque Epistolis. 


ANAKEOCAAAIQZIZ 
θείων μαρευριῶν τῶν xa0oAuxór. 


Ἐν τῇ Ἐπιστολῇ Ἰαχώῤδου μαρτυρίαι τέσσαρες. 
Γενέσεως !, γ΄. ᾿Εξύδου I, β΄. Λευϊτιχοῦ 1, α΄. Παρ- 
οιμιῶν I, δ΄. 

Ἐν τῇ πρώτῃ Ἐπιστολῇ Πέτρου μαρτυρίαι δρχχ- 
τέσσαρες. ᾿Ἐξόδου I, ζ΄. Λευϊτιχοῦ T, α΄. Ῥαλτηρίου 
Hl, γ᾽, e', ια΄. Παροιμιῶν II, ιγ΄. Ὁσης προφήτου H, 
τ᾿, 9. *Haatou προφήτου Π, β', 8, ς΄, v, £'. 


"Ev τῇ δευτέρᾳ Ἐπιστολῇ Πέτρου Παραοιμιῶν L, γ. 
Ματθαίου II, α’, £. 


Ἐν τῇ πρώτῃ Ἐπιστολῇ Ἰωάννου. Ἰωάννου εὐαγ- D * 


γελιστοῦ I, α΄. 


Ἐν τῇ δευτέρᾳ, xa τρίτῃ τοῦ αὐτοῦ Ἐπισεολῇ. 


οὐδέποτε ἐμνημόνευσεν ῥητοῦ Ἰωάγνης à ἀπόστολας. 
χαὶ εὐαγγελιστήῆς. — 


. 


ELENCHUOS . 
Dipinorum testimoniorum que in catholiris Rpiatolis 
continentur. 


ja Jecohi Epistela sent testimonia quatuor, Bx 
Genesi, nempe ur Ex πού rt nempe n, Ex 
Levitico I, oempe L Ez Prewerbiis ἔ, ueimpo iv. ᾿ 

la Petri Epistola 1, sunt.testimoata xiv. Ex Exodo 
J, nempe vii. Ex Levitico I, nempe 1. Ex Pealmis- 
liL, nempe 1H, v et 1x. Ex Preverbiis 11, nempe 
xit el xiv, Ex Osea propheta M, nempe vimm et Ht. 
Ex |saia propheta V, nempe 11, τῇ, x et xui. 

Ia secunda Epistola Petri aunt testimonia trie. 
Ex Proverbiis I, nempe itt. &x Matuhzo 1I, nempe 
1 et i. - 

In Epistola,1 Joannis testimonium: s, est exu Joan- 
nis. Evangelig. 

ln secunda et tarta Epistola nullius somtentire ex 
aliis sacre Scripture libris desempte mentionem 
facit Joannes spoatolus et exangeliste. 


LAUR. ZACAGNII NOTA. 


. (25) Codex Cryptoferratensis στίχοι ἕνδεκα, bujus 
videlicet elenchi : male in Regio-Alezandrino, στέχοι 
Av. Caeterum aliquis in numero versuum harumce 
J:ctionum errer late; nam infra in fine catholica- 
rum Epistolarum ait, eas constare versibus mille et 
quadraginta s$eptez ; al vero cuncta siniul lectiones 
hic memorate mille tantummodo οἱ tredecim ver- 
suum numerum conliciupt. 


(26) Programma istnd inepte subjungitur argu-. 
mento Aetuum apostolicorum in codice Vaticano 
num. 365, in. eo autem illa ipsa numerandi ratio . 
servatur, de qua lecuti sumns in adnotatione ad 
programma prazfizum elencho testimoniorum, qua 
in keinum apostolorum libro allegantur. 

(27) Vatic. n. $65 τῶν ἐχάστης βίδλον paptus- 


pu». 
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libro apoerypho unum, nempe nu. Ex Moysig libro 
spocrypho unum, nempe 1. 

Uinnia simul catholicarum Epistolarum testimo- 
nia sunt xxiv. 


PROGRAMMA. 


Perlectis omnibus catbolicis Epistolis, ex ipsis 
cunclas auctoritates, ex aliis sacrz Scriptura libris 
depromp!as, excerpsi , earumque deinceps calalo- 
gum texzui, suo praponens ordine nomina librorum 
ex quibus desumpt sunt, Numerorum itaque note 
cinnabari exaratze el ab unitate incipientes ordi- 
nem denotant, quem sacre Scripture auctoritates 
jn singulis Epistolis obtinent, simulque unus idem- 
que liber quot vicibus in eisdem Epistolls laudetar, 
ostendit; et bx». numerorum not: ultra Epistolas 
singulas non procedunt. Αἱ nigrae numerorum note 
que przcedentibus subjunguntur, ad totum septem 
catholicarum Epistolarum librum pertinent; et una 
cum ejus textu usque ad finem crescentes, quotz 
ex unoquoque libro desumptx sunt auctoritates, 
Signiflcant. Apposui autem singulis testimoniis 
proprium eorumdem numerum, ut facile nosci pos- 
sit, quoties ex uno eodemque ibidem memorato 
atque apposito libro apostoli testimonia desumpse- 


EUTHALII DIACONI 
In Juda Epistola duo testimonia sunt. Ex Enoch A 
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Ἐν τῇ Ἰούδα ᾿Ἐπιστολῇ μαρτυρίαι δύο. Ἐνὼχ ἀπο- 
χρύφου I, β΄. Μωῦσέως ἀποχρύφου I, α΄. 


Ὁμοῦ πᾶσαι αἱ μαρτυρίαι τῶν χαθολιχῶν x$'. 


ΠΡΟΓΡΑΜΜΑ. 


Τὰς πάσας Ἑπιστολὰς τῶν χαθολιχῶν ἀναγνοὺς, 
ἀνειλόμην ἐχεῖθεν τῶν πασῶν μαρτυριῶν τὰ ῥητὰ 
xai χαθεξῇς ἀνεχεφαλαιωσάμην, ἀχολούθως προ- 
τάσσων τὴν προσηγορίαν τῶν ὅθεν εἰσὶ βιδλίων. 
Ἔστιν οὖν ὁ διὰ τοῦ χινναδάρεως ἐχ μονάδος ἀρχό- 
μενος ἀριθμὸς, τὴν τάξιν χαὶ τὴν ποσότητα δηλῶν 
τῶν xa0' ἐχάστην Ἐπιστολὴν μαρτυριῶν, xal συν- 
αἀπολήγων πάλιν τῇ Ἐπιστολῇ * ὁ δὲ διὰ τοὺ μέλανος 
καὶ ὑποχείμενος τούτῳ, χαθολιχός ἐστιν ἀριθμὸς πά- 
σης τῆς βίόλου χαὶ συναυξόμενος μέχρι τέλους τῇ 
ἀναγνώσει, γνωρίζων ἡμῖν τὴν ποσότητα τῶν ἀφ᾽ 
ἑἐχάστης (38) βίδλου μαρτυριῶν. Παρέθηχα γὰρ 
ἐχάστῃ τούτων τὸν ἴδιον ἀριθμὸν, ἵν᾽ εἰδέναι ἔχῃς 
ποσάχις (29) τὴν ταύτην εἴληφα μαρτυρίαν Ex τῆς 
μνημονευθείσης ἅμα xaX παραχειμένης βίδλου οἱ 
ἀπόστολοι. Εὐρήσεις δὲ τὴν διὰ τοῦ χινναδάρεως 
ἀπαρίθμησιν χανονιζομένην τῇ πάλιν ἔνδον παρα- 
χειμένῃ αὐτοῖς τοῖς ῥητοῖς τοῦ τῶν χαθολιχῶν τεύ- 
χους. 


rint. Ceteram numerationem cinnabari scriptam, respondere reperies alteri numerationi intra catbo- 
licarum Epistolarum librum eisdem testimoniorum verbis rursus appositz. 


ELENCHUS 
Divinorum Lestimoniorun. 


In Jacobi Epistola hzc testimonia continentur. 
ἵ, 1. Ex Levitico unica vice cap. xix, vers. 18. 
Diliges proximum tuum sicut te ipsum, cop. n, 
vers. 8. 

M, 1. Ex Exodo unica vice capite xx, vers. 19. 
Non moehaberis ; non occides, ibid. vers. 11. 

lll, nt. Ex Genesi prima vice, cap. xv, vers. 6. 
Credidit Abraham Deo, et reputatum est illi ad ju- 
stitiam, ibid. vers. 25. 

IV, 1v. Ex Proverbiis prima vice, cap. 1t, vers. 
14, Deus superbis resistit, humilibus autem dat 
gratiam, eap. 1v, 6. mE 

in Petri Epistola prima haec testimonia conti- 
nenlur. 


ΑΝΑΚΕΦΑΛΑΙΏΣΙΣ (30) 
Θείων μαρτυριῶν. 
Ἰαχώδου ᾿Ἐπιστολή (51). 
Λευΐϊτιχου. a', ᾿Αγαπήσεις τὸν πλήσιόν σου ὡς 


σεαυτόν. 


Ἐξόδου α'" Οὐ φονεύσεις, οὐ μοιχεύσεις. 


Γενέσεως α΄" Ἐπίστευσεν δὲ 'A6paXy τῷ θεῷ, xal 
ἐλογίσθη αὑτῷ εἰς διχαιοσύνην. 


Παροιμιῶν a'* Κύριος ὑπερηφάνοις ἀντιτάσσεται" 
ταπεινοῖς δὲ δίδωσι χάριν. 


Πέτρου Ἐπιστολὴ πρώτῃ. 


|, v. Ex Levitico unica vice cap. xi, 44. Sancti  λευϊτιχοῦ α΄. Δγιοι ἔσεσθε, ὅτι ἐγὼ ἅγιός εἰμι. 


eritis, quoníam ego sanclus sum, cap. 1, 16. 

II, vi. Ex Isaia prima vice, cap. xxxx, 6. Omnis 
caro fenum, et omnis gloria bominis tanquam flos 
feni : exeruit fenum et flos ejus decidit, verbum 
autem Domini manet in zternum, ibid. 94. 


'Hsatou a' * Πᾶσα σὰρξ χόρτος (52), καὶ πᾶσα δόξα 
ἀνθρώπου ὡς ἄνθος χόρτον" ἐξηράνθη ὁ χόρτο; xal 
τὸ ἄνθος ἐξέπεσεν" τὸ δὲ ῥῆμα Κυρίου μένει εἰς τὸν 
αἰῶνα. 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(a Cryptoferratensis ἐφ᾽ ἐχάστης. — . 
29) In cod. Regio-Alexandrino scribitur hie ἔχοις 
πῶς τὴν; sed infra, hoc idem programma repetens 
»nte elenchum testimoniorum Epistolarum Pauli 
npostoli, habel móc. 1n Cryptoferrateusi: utrobique 
scribitur πόσ, quod nos nibil aliud, quam ποσάχες 
Mignilirare posse censuimus. 

190) In hoe testimoniorum elencho a librario qvi 


Regio-Alexandrinum codicem exaravit, omissi sunt 
numeri de quibus in praecedenti programmate Eu- 
thalius loquitur; sed facile nobis fuit eos sup- 
plere, juxta ordinem in epistolis D. Pauli obser- 
vatum. 

(934) Tam hic, quam infra ἐπιστολῆς pro ἐπι- 
στολὴ habel codex Cryptoferrateusis, 

(92) In textu Epistola est ὡς χόρτος. 


013 
(uale pro χρηστὸς) ὁ Κύριος. 


Ἡσαῖου p'- ᾿Ιδοὺ τίθημι ἐν Σιὼν λίθον ἐχλεχτὸν, 
ἀχρογωνιαῖον, ἔντιμον" χαὶ ὁ πιστεύων ἐν αὐτῷ (53) 
οὐ μὴ καταισχυνθῇ. 


Ταλμοῦ ριζ᾽, B'* Λίθον ὃν ἀπεδοχίμασαν οἱ olxo- 
δομοῦντες, οὗτος ἐγενήθη εἰς χεφαλὴν γωνίας, 


Ἡσαῖου γ᾽ " Λίθος προσχόμματος xal πέτρα σχαν- 
δάλου. 

Ἐξόδου α' - Ὑμεῖς γένος ἐχλεχτὸν καὶ (54) βασί- 
λειὸν ἱεράτευμα, ἔθνος ἅγιον, λαὸς εἰς περιποίησιν. 


Ὧσηξ προφήτου α'" Ὁ λαός μου ὑμεῖς (55). 
Τοῦ αὑτοῦ προφήτου B'* Οἱ οὐχ ἠλεημένοι. 


Ἡσαῖου δ' " Ὃς ἁμαρτίαν οὐχ ἐποίησεν, οὐδὲ có- 
ρέθη δόλος ἐν τῷ στόματι αὐτοῦ. 


Vo) poU λγ᾽, Y'* Ὃ θέλων ζωὴν ἀγαπᾷν xa ἰδεῖ) 
ἡμέρας ἀγαθὰς, παυσάτω τὴν γλῶσσαν ἀπὸ χαχοῦ 
χαὶ χεΐλη τοῦ μὴ λαλῆσαι δόλον " ἐχχλινάτω ἀπὸ χα- 
χοῦ χαὶ ποιησάτω ἀγαθόν" ζητησάτω εἰρήνην χαὶ 
διωξάτω αὐτὴν * ὅτι ὀφθαλμοὶ Κυρίου ἐπὶ διχαίου:ς, 
xai ὦτα αὐτοῦ εἰς δέησιν αὑτῶν" πρόσωπον δὲ Κυ- 
ρίου ἐπὶ ποιοῦντας χαχά. 


C 
Ἢ σαϊου ε΄" Τὸν δὲ qó6ov αὑτῶν μὴ φούδηθῆτε, 


μηδὲ ταραχθῆτε " Κύριον δὲ τὸν Χριστὸν (50) ἁγιά- 
σατε. 


Παροιμιῶν a'* Εἰ ὁ μὲν δίκαιος μόλις σώζεται, ὁ 
ἀσεδὴς χαὶ ἁμαρτωλὸς ποῦ φανεῖται; 


Παροιμεῶν’ Ὁ Θεὸς ὑπερηφάνοις ἀντιτάσσεται" 
ταπεινοῖς δὲ δίδωσι χάριν. 


Πέτρου ᾿Ἐπιστολὴ ij δευτέρα. 
Ματθαίου εὐαγγελισποὺ a! " Οὗτός ἐστιν ὁ Υἱός μου 
ὁ ἀγαπητὸς ἐν ᾧ ηὐδόχησα. 


Τοῦ αὐτοῦ εὐαγνελιστοῦ ': Γέγονεν αὑτοῖς τὰ D 


ἔσχατα χείρονα τῶν πρώτων. 


Παροιμιῶν α΄" Ὡς χύων ἐπιστρέψας ἐπὶ τὸ ἴδιον 
ἑξέραμα, xai ὃς λουσαμένη εἰς χύλισμα βορθόρου. 
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Wf, vit. Ex Psalmo xxxi, vers, 9, prima vice ex 
Psalterio Gustate et videte, quoniam suavis est 
Dominus, cap. n, 5. 

1V, vin. Ex Isaia secunda vice, cap. xxviii, 16. 
Ecce pono in Sion lapidem electum, summum an- 
gularem, pretiosum; et qui crediderit in eum, non 
confundetur, cap. 11, 0. 


V, 1x. Ex Psalmo cxvrj, vers. 92, secunda vice 
ex Psalterio. Lapis quem reprobaverunt zdiflcan- 
tes, hic factus est in caput anguli, ibid. 7. 

Vl, x. Ex ]saia tertia vice cap. viti, 14. Lapis 
offensionis et petra scandali, ibidem. 

VII, xt. Ex Exodo prima vice, cap. xix, 5. Vos 
genus electum et regale sacerdotium, gens sancta, 
populus acquisitionis, $bid. 9. 


B XIili, xu. Ex Osea propheta prima vice, cap. 11, 


94. Populus meus vos estis, ibid. 10. 

IX, xin. Ex eodem propheta secunda vice, eap. 
1, 6. Qui non consecuti misericordiam, ibidem. 

X, xiv. Ex lsaia quarta. vice, rap. Κ}}, 9. Qui 
peccatum non fecit, nec inventus est dolus in ore 
ejus, ibid. 91. 

Xl, xv. Ex psalmo xxxin, vers. 13, tertia vice 
ex Psalterio. Qui vult vitam diligere et videre dies 
bonos, coerceat linguam suam ἃ malo et lingua 
ejus neloquatur dolum; declinet a malo, et faciat 
bonum, inquirat pacem, et sequatur eam : oculi 
Domini super justos, el aures cjus in preces eo- 
rum; vultus autem Domini super facientes mala, 
cap. 11, 10. 


XH, xvi. Ex Isaia quinta vice, cap. viti, vers. 12. 
Timorem autem eorum ne timuerilis, neque con- 
turbemini; Dominum autem Christum sanctificate, 
ibid. vers. 14. 

Xlll, xvii. Ex. Proverbiis prima vice, cap. xi, 
31. Si justus quidem vix salvatur, injustus et pec- 
cator ubi parebunt? cap. iv, vers. 18. 

XIV, xvin. Ex eisdem secunda vice, eop. 1u, 14. 
peus superbis resistit, humilibus autem dat gra- 
tian, cap. v, ὃ. 

In Petri Epistola I1, hzc testimonia continentur. 

l, xix. Ex Mitihzo evangelista prima vice, cap. 
xvit, 4. Hic est Filius meus dilectus, in quo mihi 
complacui, cap. 1, 18. 

ll, xx. Ex eodem evangelista secunda vice, cap. 
vit, 45. Facta sunt eis posteriora deteriora priori- 
bus, cap. 11, 90. 

Ill, xxi. Ex Proverbiis unica vice, cap. xxvi, 41. 
Tanquam canis reversus ad suum vomitum, et sus 
lota in volutabro luti, cap. 33. 


LAUR. ZACAGNII NOT.E. 


(53) Cod. Crypt. ἐπ᾿ αὐτῷ, ut in. Romana. LXX 
Interpr. editione. 

(24) Cryptoferratensis non habet xaf, ut in modo 
meimnorata editione. 

(259) ldem codex, Οὐ λαός μου ὑμεῖς " el melius 
quidem, neo judicio; Petrus enim respicere vide- 
tur, non ad [ocum Osex cap. n, 24, ut in margine 


bibliorum arnotari solet; sed ad alium ejusdem lo- 
cum Cop. 1, 9. 

(36) Cryptof. cod. Θεόν, quemadmodum et Graeca 
quie jn usu habetur editio; at ju Vulgata. est Chri- 
sits quam lectionem comprobat codex ltegio-Alexane 

rinus. 
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J, xxi. Ex Joanne evangelista unica vice, cap. 
vin, 12. Deus lux est, el lenebra in eo non sunt 
ulle, cap. 1, D 

In secunda, et tertia Epistola nullius sententize 
ex liis sacre Scripture libris desumptz, mentio- 
nem facit Joannes apostolus et evangelista, ut jain 
dictum est 

In Judz Epistola hzc testimonia continentur. 

1, xxii, Ex Moyse apocrypho unica vice. lmperet 
tibi Dominas, vers. 9. 

11, xxiv. Ex Enech apocryplo unica vice. Ecce 
venit Dominus in sanctis millibus suis facere judi- 
ciun conira omnes, el arguere omnes impios de 
omnibus operibus eorum, et de omnibus duris quz 
locuti sunt contra eum, vere. 14. 

Ouninia testimouia catbolicarum Epistolarum sunt 
xxiv ; nempe, Ex Genesi unum, Ex libro Exodi duo. 
Ex Psalmis tria. Ex Proverbiis quatuor. Ex Osea 
propheta duo. Ex 1saja quinque. Ex Matthzeo evan- 
gelista duo. Ex Joanne evangelista anum. Ex Enoch 
apocrypho unum. Ex Moyse apocrypho unum. 


ARGUMENTUM 
Epistoelo catholice Jacobi. 


tanc Epistolam scribit Jaeobus Judzis ilfis, 6 
duodecim tribus ubique gentium dispersis, qui cre- 
diderant in Dominum nostrum Jesum Christum. 
Scribit autem doctrinalem Epistulam, in qua de 
tentationum varietate docet ; et quidnam ἃ Deo sit, 


EUTHALI] DIACONI 
In Joannis Epistela l, hsec testimonia continentur. A, 


076 
Ἰωάννου Ἐπιστολὴ πρώτη. 
Ἰωάννου εὐαγγελιστοῦ a' “ Ὁ Θεὸς φῶς ἔστιν, xat 
σχοτία ἐν αὑτῷ οὐχ ἔστιν οὐδεμία. 


Ἐν τῇ δευτέρᾳ καὶ τρίτῃ αὐτοῦ Ἐπιστολῇ οὐδοπό- 
θεν (57) ῥητοῦ Ἰωάννης ὁ ἀπόστολος χαὶ εὐαγγελιστὴς, 
ὡς ἤδη εἴρηται. 


Ἰούδα Ἐπιστολή. 

Μωῦσέως ἀποχρύφου a'* Ἐπιτιμήσαι σοι ὁ Κύ- 
ριος. 

Ἑνὼχ ἀποχρύφου a'* Ἰδοὺ ἦλθεν (58) 6 Κύριος 
ἐν ἁγίαις μυριάδιν αὑτοῦ, ποιῆσαι xplew χατὰ πάν- 
τῶν xal ἐλέγξαι πάντας τοὺς ἀσεδεῖϊς περὶ πάντων 
τῶν ἔργων αὐτῶν, καὶ περὶ πάντων τῶν σχληρῶν 


B λόγων, ὧν ἐλάλησαν κατ᾽ αὑτοῦ. 


Ὁμοῦ πᾶσαι αἱ μαρτυρίαι τῶν χαθολιχῶν x9. 

Γενέσεως α΄. Ἐξόδον β’. Λενϊτιχοῦ P'. Ἑαλτηρίου 
Y. Παροιμιῶν δ΄. Ὧσηὲδ προφήτου β΄. ᾿Ησαῖου ε΄. 
Ματθαίου εὐαγγελιστοῦ B. Ἰωάννον εὐαγγελιστοῦ α΄. 
Ἑνὼχ ἀποχρύφου α΄. Μωϊσέως ἀποχρύφου αἱ. 


ΥΠΟΘΕΣΙΣ 
Τῆς καθο.λιχῆς Ἰαχώδου Ἐπιστοιῆς. 
Ταύτην γράφει (59) τοῖς ἀπὸ τῶν δώδεχα φυλῶν 
διασπαρεῖσιν, καὶ πιστεύσασιν εἰ; τὸν Κύριον ἡμῶν 
Ἰησοῦν Χριστόν. Γράφει δὲ διδασχαλιχὴν Ἐπιστολὴν, 
διδάσχων περὶ διαφορᾶς πειρασμῶν ποῖος μέν ἔστι 
ἀπὸ Θεοῦ, ποῖος δὲ ἀπὸ τὴς ἰδίας χαρδίας τῶν ἀν- 


quidnau vero a proprio hominum corde profici- C θρώπων ἐστί. Καὶ ὅτι οὐ λόγῳ μόνον, ἀλλὰ xal ἔργῳ 


sratür, ostendit. Preterea non verbo tantum, sed 
et opere fidei specimen ptz:bendum; neque audito- 
res tantum, sed factores legis jusuficari, declarat. 
De divitibus quoque precipit, ne iu cctu ecclesise 
psuperibus praferantur; sed potius increpentur, 
tanquam fastuosi ac superbi. Tandem, pestquam 
eos qui injuriis afficiuntur, consolatus est atque 
hortatus, ut longanimes stt usque ad Judicis ad- 
venum ; ac preterea, obi de patientia queque non- 
nulla docuit, ejusque utilitatem Jobi exemplo mon- 
stravit, mox etiam precipit, υἱ advocent presbyte- 


δεῖ δειχνύναι τὴν loti? xal οὐχ ol ἀχροαταὶ τοῦ vó- 
μον, ἀλλ᾽ ol ποιηταὶ δικα:οὔνται (40). Περί τε τῶν πλου- 
σίων παραγγέλλει, ἵνα μὴ προκρίνωνται τῶν πτωχῶν 
oi πλούσιοι ἐν ταῖς ἐχχλησίαις, ἀλλὰ μᾶλλον xa ἐπι- 
πλήσσωνται, ὡς ὑπερήφανοι' καὶ soc παραμυθησά- 
μενος τοὺς ἀδιχπφυμένονς καὶ προτρεψάμενο; αὐτοὺς 
μαχροθυμεῖν ἕως τῆς παρουσίας τοῦ Κιριτοῦ, καὶ δι- 
δάξας (41) περὶ ὑπομονῆς χαὶ δείξα: ἐχ τοῦ Ἰὼθ eB χρη- 
στὸν τῆς ὑπομονῆς, παραγγέλλει προσχαλεῖσθαι (A9) 
τοὺς πρεσθδυτέρους ἐπὶ τοὺς ἀσθενοῦντας, καὶ σπου- 
δάζειν ἐπιστρέφειν τοὺς πλανηθέντας ἐπὶ τὴν ἀλή- 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


masse legendum οὐδέποτε, quemadmodum 

pag. 480 editem est; quamvis ip Regio-Ale- 
xandrino codice esset οὐδόποθεν. 
($8) lunc locum hic mutilum refert Eutbalius ; 
nam [usior est in epistole contextu. 

(39) Argumentum hoc aliter ineipit in Regio-Alo- 

xandrino codice, et ip duobus Vaticanis iu quibus 
"18 scribitur, ἐπειδὴ αὐτὸς Ἰάχωδος ταύτην γράφει : 
atque 14 euam legitur jn bibliorum editione Com- 
plutensi, licet in lila codd, et in Erasmiana, Aldiua 
atque Steplianiana editionibus aptius incipiat, zav- 
πὴν ἐπιστέλλει vel γράφει τοῖς ἀπό, cit. Quin εἰ in 
Nateano cod. n. 307, duplici modo hujus Epistolae 
iryumentum scribitur; semel quidem, ut in Eras- 
Hiiitid aliieue modo memoratis editionibus, iterum 
bn Fi iuit) Alex, codicis lectionem. Causa hu- 
CL] 


NL. Cryptoferrstensi scribitur οὐδ᾽ ὁπόθεν ; 
supra 


Wpeiiatfa inde orta fuisse videtur, quod for- 
s iini jnierrngationem tituli loco huic argu- 


mento Euthalius przflxerit, puta διὰ Ἰαχώδου ἐπι- 
«xol καθολιχὴ λέγεται, vel quid simile; quain inter- 
rogationem , veluti supervacaneam nulla ia ipso 
argumento mutatione facta, librarii rejecerint ; nam 
inlra simile quidpiam habetur ante argumeutum 
Epistola: ad Romanos, ubi interrogans Euthalius : Διὰ 
«i Παύλου "Entavolet δεκατέσσαρες λέγονται, statim 
respondet ᾿Επειδὴ ταύτας αὐτὸς ὁ ᾿Απόστολος ἰδίᾳ ἐπι- 
στέλλει, czet. Nos autem rejecta codicis Regio-Ale- 
xaudrini lectione, aliam, utpote clariorem, tam hic 
quam in tribus sequentibus Epistolis in quibus ea- 
dem varietas reperitur, secuti sumus. 

(40) Codex Urbinas, ol ἀκροαταὶ τοῦ νόμου 5:- 
καιοῦνται, ἀλλ᾽ οἱ ποιηταὶ τοῦ νόμου περί τε. 

(41) Vat, cod. n. δ07 semel babet καὶ διδάξας 
ix τοῦ Ἰώδ. Altera vero vice legit ut editum est, νυ» 
lv- ^ γρῆστόν habet χρήσιμον, 

Mex xal προσχαλεΐσθαι, 


eri 
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θειαν * εἶναι γὰρ τούτου μισθὺν παρὰ τοῦ Κυρίου A ros ad infirmos, ttque studednt. ad veritatem eos 


&zeaty ἁμαρτιῶν' xal οὕτως τελειοῖ τὴν Ἑπιστολήῆν. 


ΕΚΘΕΣΙΣ 


Κεφραλαίων τῆς καθολικῆς Ἰαχώδον Ἑπιστοιὴς 
μεϑ' ὧν περιέχει μερικῶὼΐγ' ὑποδιαιρέσϑων τῶν 
διὰ χινγναδάρεως. 

Ἠερὶ ὑπομονῆς καὶ πίστεως ἀδιαχρίτου, χαὶ περὶ 
ταπεινοφροσύνης πρὸς πλουσίους. 

Ἐν ᾧ περὶ τῆς ἐν ἡμῖν πειράσεως καὶ τῶν ἐξ 
αὑτῆς παθῶν, ὅτι οὐ παρὰ Θεοῦ τὸ αἴτιον" εἴ τι γὰρ 
ἀγαθὸν ἡμῖν, παρ᾽ αὐτοῦ. 


Περὶ πραύτητος xal ἀγνείας xai πράξεως ἀγαθῇ: Β 


μεταδοτιχὴς ἐπὶ μαχαρισμῷ,, xal περὶ ἐπιστήμης 
χαὶ συμμετρίας λόγου. 


: Περὶ τῆς πρὸς ἕκαστον ἀγάπης ἀπροσωπολῆπτου 
χατὰ νόμον. 


Ὅτι οὐχ tx πίστεως μόνον, ἀλλὰ χαὶ ἐξ ἔργων" 
χαὶ οὐχ ἐχ θατέρου ἰδίως, ἀλλ᾽ ἐξ ἀμφοῖν ἅμᾷ δι- 
χαιοῦται ἄνθρωπος. 


Ὅτι ἡ προπετὴς xai ἄταχτος γλῶσσα θανατοῖ τὸν 


χεχτημένον, ἧς κρατεῖν ἀνάγχη εἰς εὐφημίαν χαὶ δό- 
ξαν θεοῦ. 


Ἐν ᾧ περὶ ἀναστροφῆς ἀγαθῆς καὶ ἀμάχου πρὸς 
ἀλλήλους ix φιλοδοξίας τῆς ἐπὶ σοφίᾳ ἀνθρωπίνῃ. 

Περὶ θείᾳ: σοφίας (43). 

Ὅτι ἐκ ῥᾳθυμίας χαὶ φιληδονίας ἔρι;, καὶ ἀχατα- 
στασία,, xat 1j πρὸς Θεὸν ἔχθρα γίνεται. 


Περὶ μετανοίας π 
κρίνειν τὸν πλησίον, 


σωτηρίαν, xal περὶ τοῦ μὴ 


Ὅτι οὐχ ἕν ἀνθρώπῳ, ἀλλ᾽ ἐν Θεῷ τὰ διαδήματα 
ἀνθρώπου χατευθύνεται. 

Ἐν ᾧ περὶ πλεονεξίας πλουσίων χαὶ τῆς ἐν χόσμῳ 
τρυφῆς αὐτῶν, χαὶ περὶ διχαιοχρισίας Θεοῦ. 


(44) Περὶ μαχροθυμίας xaX ὑπομονῆς παθημάτων, 
xa περὶ ἀληϑείας. 


Παραινέσεις ἰδικαὶ ἑκάστῳ προσέχουται μετὰ πί- 
στεως. 


Ὅτι διαχονητέον τῇ τοῦ πλησίου σωτηρίᾳ. Στί- 
xot xe, 


p δος 


qui ab ipsa aberrant, revocare, cum bujus rei mer- 
cedem Dominus peccatorum rewissioneim cossti- 
tuerit; augue ita concludit Epistolam. 


ELENCHUS 


Capium catholice Jacobi Epistolae cum particulari- 
us subdivisiomibus quas continent ,. ciumubari 
exaratis. 


l. De tolerantia οἱ fide nibil haitante, et de 
humilitate a divitibus servanda. 


. &. Ubi de tentatione qu: in nobis est, eX de pas- 
sionibus ex ipsa ortum habentibus, quod nempe 
earum causa Deus non iit : si quid enim boni fa- 
cimus, id totum ab ipeo est, cap. 1, 13. 


M. De mansuetudine et innocentia, deque operi- 
hus bomis quibns beatitudinem nobis compara- 
mus, ei de scientia atque sermonis modestia, cap. 
?, 19. 

]H. De eharitste qua singules quosque indiscti- 
minatim secundum legis przcepta complecti]. debe. 
vus, cap. n, 1. 

IV. Non ex sola fide, sed ex operibus quoque ; 
et non ex alterb seorsim, sed ex utrisque sinu 
hominem justificari, cap. 11, 14. Cryptofer. incipit 
vers. 18. 

- V. Pracipitem et incompositas linguam perni- 
ciem hominibus síferre , eawque cobibere ne- 
cessarium esse ad laudem gloriamque Dei, cap. 


C "i, 1. 


1. la quo de conversatione com fratribus prebe 
habenda et sine rixis, quse ex gloris cupiditate 
humanse sapientis insita oriri solent, ἰδία. 15. 

". De divina sapientia, ibid. vers. 17. 

"1. Quod ex socordia et voluptatum amore lites, 
seditiones et inimicitias adversus Deum origmem 
habeant, cap. 1v, 4. 

1v. Denique de peenitentla ad salutem consequen- 
dam necessaria, et de proximi actionibus non judi- 
candis, cap. 1v, 7. 


VI. Quod non per hominem, sed per Deum hu- 
mani gressus diriguntur, ibid. 15. 

1. In quo de avaritia divitum deque ipsorum in 

raundo delieiis, ac de justo Dei Judiclo, cap. 

y, 1l. 

s. De longanimitote et tolerantia in adversis, 
ac de veritate, ibid. 10. In Palatino codice incipit 
vers. 6. 


ni. Speciales adbortationes fldei pietate refer- 
t», ad uniuscujusque stalum convenientes, forte 
vers. 19. : 

iv. Et. qnod inserviendum est fratrum saluti, 
ibid. 19. Versus hujus Elenchi suat xxv. 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(43) Steph. ἐν ᾧ περί. GEcamenius xat περί. 
(44) Apud OEcumenium hiac incipit caput septi- 


mum, et ante vocem παραινέσεις ponit ἐν  , ac si 
subdivisio esset. 
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ARGUMENTUM 
Prioris catholice Petri Epistolee. 


— Doctrinalem hanc Epistolam scribit ipse Petrus 
Judzxis illis, ubique gentium dispersis, qui Cliristo 
nomen dederant : nam cum recens ex Judzis Chri- 
stiani facti essent, ipsos in fide confirmat. Et pri- 
suuin quidem ostendit, fidem in Christum el redem- 
ptionem quz per ejusdem Christi sanguinem facien- 
da erat, a prophetis indicatam antea fuisse , et tam 
spsis quain gentibus annuntiata fuisse omnia in 
quz desiderant angeli prospicere. Deinde ubi sua- 
sit, ut digne ad eum qui ipsos vocavit, convertan- 
tur, hortatur etiam, ut regibus henorem deferant. 
Mulieribus ineuper eorumque viris, ut concordes 
sint precipit ; οἱ ubi nonnulla de moribus monuit, 
Salutis et resurrectionis gratiam quam per Evan- 
gelii preconium sorüiti sumus , inferis quoque a 
Domino communicatam fuisse significat ; ut. qui 
jam mortui fuerant, resurgerent et judicarentur 
quidem in corpore, in resurrectionis vero gratia 
permanerent. Praeterea finem universi tandem 
appropinquasse, ideoque omnes paratos esse debere 
dicit, tanquam Judici rationem gestorum euorum 
reddituros : a&que ita concludit Epistolam. 


CAPITA 
Prioris Epietole Petri. 


1, De regeneratione in Ghristo et in mundi ad- C 


versis tolerantia, deque salutari fide qux prznun- 
tiata est a prophetis. 

]l. De spe, sanctificatione et de constanti vitz 
ratione quz: Dei adoptioni respondeat, cap. 1, 15. 

HL De vita qua Dei adoptivos deceat, in Chri. 
sio instituenda ad gloriam Dei, et ad eorum 
quoque utilitatem qui ab ejus fide sunt alieni, cap. 
u, 1. 

IV. De obedientia sxculi potestatibus prestan- 
da, et de fraterno amore divinoque cultu, cap. 
u, 13. 

1. Ubi de servorum subjectione et in calamitati- 
Dus patientia propter Christum, cap. n, 18. 


EUTHALII DIACONI 


ΥΠΟΘΕΣῚΙΣ 
Εἰς τὴν Πέτρου πρώτην Ἑκπιστολὴν. 

(45) Ταύτην ὁ Πέτρος αὐτὸς (46) τοῖς ἐν τῇ δια- 
σπορᾷ οὖσιν Ἰουδαίοις χαὶ γενομένοις Χριστιανοῖς, 
γράφει τὴν ἙἘπιστολὴν διδασχαλιχήν. Ἐπειδὴ (47) γὰρ 
ἀπὸ Ἰουδαίων ἐπίστευσαν, ἐπιστηρίζει αὐτούς. Καὶ 
πρῶτον μὲν ἐξηγεῖται xai ἀποδείχνυσιν, ὅτι d) εἰς τὸν 
Χριστὸν πίστις ἀπὸ τῶν προφητῶν κατηγγέλη, καὶ 
δι᾽ αὐτῶν ἐμηνύθη fj διὰ τοῦ αἴματος αὐτοῦ λύτρω- 
σις (48), χαὶ ὅτι αὑτοῖς καὶ τοῖς ἔθνεσιν εὐηγγελίσθη 
τὰ πάντα, εἰς ἃ ἐπιθυμοῦσιν ἄγγελοι παραχύψαι. 
Εἶτα συμθουλεύσας ἀξίως τοῦ χαλέσαντος ἀναστρέ- 
φεσθαι, προτρέπέι χαὶ βασιλέας τιμᾷν " γυναιξί τε 
xaX ἀνδράσιν ὁμοφροσύνην παραγγέλλει (49) , καὶ 


p 5 τὰ ἤθη παραινέσας ὀλίγα, σημαίνει ὅτι xal εἰς 


κὸν ἄδην γέγονε (50) παρὰ τοῦ Κυρίου τὸ χέρυγμα 
τῆς σωτηρίας xal ἀναστάσεως;, ἵνα χαὶ οἱ προαπο- 
θανόντες ἀναστῶσι (51) xaX χριθῶσι μὲν ἐν τῷ σώ- 
ματι, τῇ ὃὲ χάριτι τῆς ἀναστάσεως (52) διαμείνωσι. 
Καὶ ὅτι τὸ τέλος πάντων λοιπὸν ἤγγικεν (55) , xol 
ὀφείλουσι πάντες ἕτοιμοι γίνεσθαι, ὡς λόγον ἀπο- 
διδόντες (94) τῷ Κι ριτῇ  χαὶ οὕτως τελειοῖ τὴν ᾿Επι- 
στολήν. 


ΚΕΦΑΛΑΙ͂Ὰ 
Πέτρου 'ExwcoAnc πρώτης. 

Περὶ τῆς ἐν Χριστῷ ἀναγεννήσεως, xal περὶ ὕπο- 
μονῇ: πειρασμῶν, xal περὶ σωτηριώδους πίστεως 
προχατηγγελμένης ὑπὸ τῶν προφητῶν. 

Περὶ ἐλπίδος, χαὶ ἁγιασμοῦ τῆς τε ὀφειλομένης 
ἐπὶ τῇ υἱοθεσίᾳ ἀσφαλοῦς ἀναστροφῆς. 

Περὶ τοῦ ἐπαξίως τῆς υἱοθεσίας ζῇν ἐν Χριστῷ 
πρὸς ὠφέλειαν xal τῶν ἔξωθεν, elc δόξαν Θεοῦ. 


Περὶ τῆς πρὸς ἄρχοντας ὑποταγῆς, χαὶ φιλαδελ- 
φίας χαὶ θεοσεδείας. 


Ἐν ᾧ περὶ δούλων ὑποταγῆς, xaX ἀνεξιχάχου ὗπο- 
μονῆς διὰ Χριστόν. 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(45) loc argumencium in codicibus Regio-Alexan- 
drino, Cryptoferratensi , Lolliniano et Vaticano n. 
365, ita incipit, ἐπειδὴ ὁ Πέτρος αὐτός, οἰ. At in 
Yaticano altero codice his scribitur ; semel quidem, 
' ut in codice legio-Alexandrino, iterum vero, ut in 
bibliorum editione Complutensi. Aliter etiam hoc 
argumentum orditur in Erasmiana , Aldina et Ste- 
pbaniana Novi lestamenti editione , licet a menio- 
ratis codicibus in sensu nil differant, Nos autem 
eem lectionem secuti sumus, qux apud OEcume- 
nium habetur, cum ad lVegio-Alexandrini et aliorum 
Vaticange bibliothecae codicum lectionein accederet. 
De hujus varietatis causa, vide quz supra uotaviinus 
ad arguinentum Epistolze Jacobi apostoli. 

46) Pronomen αὐτός deest in Cryptof. et Vat. 
p. 965; at in Urbinate est αὐτοῖς. 

(47) ln Urbinate, Lolliniano et Vaticano n. 567, 
prima vice est διότι γάρ. 

(48) In Complutensi bibliorum editione, in codd. 


Urhinate, Lolliniano et Vaticano num. 367, prias 
vice ἀπολύτρωσις. 

(49) Vaticanus n. 565, Cryptofer. et alter Vatica- 
nus secunda vice habeut καταγγέλλει. 

(50) In cod. Regio-Aler. deest γέγονε, At male in 
Urbinate et ín. Vat. n. 363, legitur, ὅτι εἰς τοῦτο 
Yéyovce. lia el Lollinianus et Vatic. n. 567, prima 
vice. Male etiam in Complutensi bibliorum editione, 
et apud OEcuinenium, ὅτι xai el; τὸν ἄδην τοῦτο 

eYove. 

(91) In Urbinate et Lolliniano est, ἀναττῶσι μὲν, 
xai χριθῶσε ἐν τῷ σώματι. In. Cryptof. et Vat. n. 
963, ἀναστῶσι xal χριθῶσι μὲν τῷ σώματι. Utram- 
que lectionem exhibet alter Vaticanus. 

(52) Male Urbinas, τῆς δυνάμεω;. 

(93) ltem e:iam 41. n. 363. alii omnes, ἤγγισεν. 

(54) Vat. cod. n. 565. ἀποδόντες. Erasnius, Aldus 
ei Stephanus ἀποδώτοντες, 
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τοὺς ἄνδρας καὶ σωτηρίας τῆς ἐν πνεύματι, εἰς τύπον 
Σάῤῥας. 
Περὶ τῆς ἀνδρῶν πρὸς γυναῖχας συμπεριφορᾶς. 


Περὶ τῆς πρὸς ἅπαντας ἐπιειχοῦς ἀνεξιχαχίας, 
ἧς τύπος ἡ ἐπὶ Νῶε τοῦ Θεοῦ φιλανθρωπία" ἐφ᾽ ἡμᾶς 
δὲ ἡ διὰ τοῦ βαπτίσματος τοῦ Χριστοῦ συμπάθεια. 


Περὶ ἀποθέσεως φαύλων πράξεων, xai ἐπαναλή- 
ψεως τῶν ἐν πνεύματι καρπῶν χατὰ τὴν διαφορὰν 
τῶν χαρισμάτων 

Ὅτι χοινωνίᾳ τῇ πρὸς Χριστὸν χρατεῖν χρὴ τῶν 
φυσιχῶν παθῶν, ἐλπίδι τε τῇ εἰς αὐτὸν φέρειν τὰς 


παρ᾽ ἑτέρων βλάθας. 
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Περὶ óxaxofg γυναιχῶν, xal ὁμονοίας «tg πρὸς αὶ 
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ii. De obedientia mulierum et concordia cuim ea- 
rum viris, et de salute spirituali ad similitudinem 
Sarra, cap. ut, 1. 

11. De comitate atque facilitate, qua viri mulie- 
res complecti debent, ibid. 7. 

iv. De perversis fratrum moribus mansuete tole- 
randis, cujus rei typus est Dei benignitas erga 
Noe, et in nos Christi misericordia per baptismum, 
tbid, 15, ab illis verbis, Parati, cat. 

V. Quod a malis operibus cessare, et spirituales 
viriutam fructus iterum juxta donorum dirersita- 
tem edcre .debeamus, cap. iv, 4. 

Vl. Qaod communione cum Christo, naturze pas- 
siones vincere, el illata ab aliis damna firma in 
eumdem spe ferre oporteat, cap. 1v, 19. 


Παραίνεσις πρεσθυτέροις περὶ ἐπισχοπῆς τοῦ ποι- B — VII. lloriatio ad presbyteros de cura gregis, 


μνίου. 
Ἐν ᾧ περὶ χοινῆῇς πάντων πρὸς ἕκαστον ταπεινο- 
φροσύνης εἰς νίχην τὴν χατὰ τοῦ διαθόλου. 


Εὐχὴ ὑπὲρ τελειώσεως τῶν πιστευόντων. Στίχο! χε΄. 


ΥΠΟΡΕΣΙΣ 
Πέτρου β' 'EzictoAnc. 

Ταύτην πάλιν (525) αὐτὸς ὁ Πέτρος ἐπιστέλλει τοῖς 
ἔδη πιατεύσασιν᾽ ἔστι δὲ ἡ ἐπιστολὴ ὑπόμνησις τῶν 
πρώτων. Εἰδὼς γὰρ ταχεῖαν ἑαυτοῦ ἔσεσθαι τὴν ἀνά- 
λυσιν τοῦ σώματος, ἐσπούδασεν πάντας ὑπομνῆσαι 


περὶ ὧν ὑποχατηχήθησαν τὴν διδασχαλίαν (56). Καὶ ( 


πρῶτον μὲν περὶ τῆς πίστεως ἐξηγεῖται, δειχνὺς ἀπὸ 
κῶν προφητῶν αὐτὴν εὐηγγελίσθαι,, χαὶ ὅτι αἱ προ- 
φητεῖαι αἱ περὶ τοῦ Σωτῆρος, οὐχ εἰσὶν ἀνθρώπιναι, 
ἀλλὰ παρὰ θεοῦ ἐλαλήθησαν. Ἔπειτα παραγγέλλει μὴ 
προσέχειν τοῖς ἀπατῶσι, λέγων ἔσεσθαι αὐτῶν ἀπ- 
ώλειαν, ὥσπερ καὶ τῶν παραδάντων ἀγγέλων γέγονε. 
Προμηνύει δὲ ἐν τῇ ἐπιστολῇ ἡμέρας ἔσεσθαι, ἐν αἷς 
ἐμπαῖχται περιπατήσουσιν χαὶ θελήσουσιν ἀπατᾷν 
τινας, λέγοντες, μάτην γένεσθαι παρ᾽ ἡμῶν τὴν 
παρουσίαν τοῦ Σωτῆρος, διὰ τὸ ἀεὶ λέγεσθαι, xol 
μήπω παραγενέσθαι. ᾿Α πὸ τούτων οὖν xal μάλιστα 
ἀπέχεσθαι παραγγέλλε:, διδάσχων μὴ ὀλιγωρεῖν ἐν 
τοῖς χρόνοις * πάντα γὰρ τὸν χρόνον μηδὲν εἶναι ἐν- 
ὠπιον Κυρίου, διὰ τὸ εἶναι «al τὴν μίαν ἡμέραν ὡς 
xD«a ἔτη" εἶναι (57) χαὶ τὰ χίλια Ev ὡς ἡμέραν 
μίαν, "Ἔσεσθαι δὲ ταχέως τὴν ἡμέραν Κυρίον 5:a6e- 
δαιοῦται, χαὶ ἀποδείχνυσιν, χαὶ ἐντέλλεται ἑτοίμους 
τε εἶναι πάντας εἰς αὐτὴν ἐν ἔργοις ἀγαθοῖς, χαὶ ἀγα- 
Tdv τὰ ὑπὸ τοῦ ᾿Αποστόλου γραφέντα, καὶ μὴ προσ- 
ἔχειν τοῖς διαδάλλουσιν αὑτὰ, διὰ τὸ χαὶ πάσας τὰς 
θείας Γραφὰς διαδάλλειν αὐτούς. Ὑπομνήσας οὖν 
χαὶ διδάξας παντας προειδέναι τὰ πράγματα, παρ- 


cap. v, 4. 

I. Ubi quod omnes humili atque dem:sso animo 
erga unumquemque esse debeant, ad victoriam 
adversus diabolum obtinendam, ibid. 6. 

VIIT. Precatio ad Deum pro fidelium perfectione, 
cap. v, 9. Versus hujus elenchi sunt xxv. 


ARGUMENTUM 
Secundae Petri Epistole. 


Hanc iterum idem Petrus iis qui jam erediderant 
epistolam scribit, qua in eorum memoriam tradita 
prius ipsis fidei precepta reducit. Cum enim sciret 
fore ut brevi e vita discederet, omnes de doctrina 
admonere studuit qua instructi fuerant. Et primum 
quidem de fide tractat, ostendens ipsam a prophe- 
lis anpuntiatam fuisse, et prophetias quz de Sal- 
vatore loquuntur, non esse liumanas, sed Deo in- 
spirante prolatas. Deinde precipit ne seductores 
alcendant, dicens talem ipsorum perditionem fore, 
qualis et transgressorum angelorum (Íuit. Prznun- 
liat autem in epistola, fore ut dies veniant quibus 
illusore& vagabunt, nonnullosque seducere tenta- 
bunt, dicentes, in vanum a nobis przedicari futurum 
Salvatoris adventum, eo quod semper praesto esse 
dicatur et nondum advenerit. Hos igitur maxime 
cavere praecipit, docens non esse negligenter trans- 
igenda tempora, cum omne tempus nihil sit coram 
Deo, propterea quod unus dies coram ipso sit tan- 


D quam mille anni, et mille anui tanquam dies unus. 


Confirmat autem atque declarat brevi futuram diein 
Domini, prz:cipitque ut. omnes ad ipsam operibus 
bonis parati siut, et ut. ainpleetaotur ea. qua ab 
apostolo Paulo seripla suut, nec eos attendant qui 
illa calumniantur, eo quod omnes quoque divinas 
Scripturas calumnientur. Ubi itaque admonuit, 
docuitque omnes futura prospicere, hortatur deni- 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(95) In codice Regio-Alexandrino, Urbinate et duo- 
bus Vaticanis est, ἐπειδὴ xal ταύτην πάλιν" nos ta- 
men sccuti sumus Complutensem, Erasmianam , 
Aldinam οἱ Siteplianianam editiones, ea ratione 
freti guam supra adduximus in rotis ad argumen: 


PaTROL, GR. LXXXV. 


tum Epistolze Jacobi apostoli. 
(56) OEcumenius, τῆς διδασχαλίας - aliter omnes 
Vaticani. | 
(37) Verbum εἶναι hic non repetit OEcumenius , 
nec Stephanus. nec Erasmus. 


ὯΔ 
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qve, ut 8 fidei proposite non excidant: atque ita Α αἰνεῖ μὴ ἐχπίπτειν τοῦ σχοποῦ τῆς πίστεως — xai 


concludit epistolam. 
CAPITA 
Secunde Epistole Petri. 


I. De vocatione per fidem, bonis operibus et fu- 
turorum spe bonorum con(irmata. 


H. Admonitio ne traditae ipsisdoetrins postsuum 
obitum obliviscantur, et quomodo in monte Tha- 
bor Dei de Clristo vocem audiverit, cap. 1, 10. 

JH. Predictio fraudulenti haereticorum ortus, 
et impietatis ac futuri eorumdem sopplicii, cap. 
vu, 1. 

(V. Repetitio de hzreticorum pravitale, cap: 
itt, ὅ. In Palat. vers. 1. 

|. Ubi dicitur Christum ex improviso venturum 
in consummatione bujus s»culi, ideoque oportere 
ut omni virtute iustructi sint, cap. nr, 10. In Vatic. 
n. 963, cap. iu, 11. Versus hujus elenchi sunt x. 


ARGUMENTUM 
Joannis Eyistolg prime. 


(dem Joannes qui Evangelium scripsit, hanc quo- 
que epistolam exaravit, uL admoneret illos qui jam 
in Dominum crediderant. Et primum quidem sicut 
in Evangelio, ita et in hac epistola theologice tra- 
ctat de Verbo, ostendens ipsum sexaper in Deo esse, 
docensque Patrem esse lucem, ut hoc eliam pacto 
splendoris instar, Verbum ex ipso esse cognosca- 


ius. Theologice autem explicat, non recens esse C 


quod nobis revelatum est mysterium; sed ipsum 
quidem ab ipiuo semperque fuisse, nune autem per 
Dominum qui vita :eterna et Deus verus est, maui- 
festatum fuisse. Porro banc adventus ac manifesta- 
tionis ipsius causam esse dicit, ut everterentur 
opera diaboli, nos a morte liberaremur et cogno- 
sceremus Patrem, et ipsum ejus Filium Dominum 
nostrum Jesum Christum. Scribit ergo ad cujus- 
e€unque zelatis homines, ad pueros, ad adolescentes, 
ad senes, Deum quidem notum jam esse factum, 
diabolicam vero potestatem, abolita morte tandem 
superatam fuisse asserens. Deinde tota postmodum 
epistoia de dilectione et charitate agit, Jubens ut 
invicem alter alteruta diligat ; idque a nobis facien- 
duin esse demonstrat, quoniam οἱ Christus dilexit 
nos. Tractat ilaque de diversitate inter timorem 
et dilectionem, et inter filios Dei ac filios diaboli ; 
praterea de peccate quod ad mortem est, deque eo 
φο non est ad mortem; quin et de diversitate 


οὕτως τελειοῖ τὴν ἐπιστολήν. 
ΚΕΦΑΛΑΙ͂Α 
Πέτρου 'Exie'voAnc β'. 


Περὶ χλήσεως τῆς ἐν πίστει, ἔργοις βεδαιουμένης 
«οἷς τῆς ἀρετῆς, καὶ ἐλπίδος (58) τῶν μελλόντων 
ἀγαθῶν. 

Παραγγελία εἰς ὑπόμνησιν τῆς διδατχαλίας μετὰ 
τὴν ἀνάλυσιν αὐτοῦ, xal ὅπως ἐν ὄρει Θαδὼρ τῆς 
τοῦ Θεοῦ περὶ Χριστοῦ (59) ἐπήχουσε φωνῆς. 

Πρόῤῥησις ἀπατηλῆς ἐπαναστάσεως αἱρετιχῶν, 
ἀσεδείας τε αὐτῶν, καὶ μελλούσης χολάσεως. 


Ἐπανάληψις περὶ καχίας ἀνθρώπων αἱρετιχῶν. 


Ἐν ᾧ ὅτι αἰφνιδίως ἥξει Χριστὸς ἐπὶ συντελείᾳ 
τοῦδε τοῦ αἰῶνος, ὥστε δεῖν εὐτρεπίζεσθαι πάσῃ 
ἀρετῇ. Στίχοι v'. 


ΥΠΟΘΕΣΙΣ 
ἸΙωάγγνου πρώτης ᾿Επιστοιλῆς. 


Ταύτην αὐτὸς ὁ Ἰωάννης, ὁ τὸ Εὐαγγέλιον 
γράψας, ἐπιστέλλει,(600) ὑπομιμνήσχων τοὺς ἤδη πι- 
στεύσαντας εἰς τὸν Κύριον. Καὶ πρῶτον μὲν ὥτπερ 
ἐν τῷ Εὐαγγελίῳ, οὕτως χαὶ ἐν ταύτῃ τῇ ἐπιστολῇ 
ϑεολογεῖ περὶ τοῦ Λόγου, ἀποδειχνὺς αὐτὸν ἀεὶ εἶναι 
ἐν τῷ Θεῷ, καὶ διδάσχων τὸν Πατέρα φῶς εἶναι, ἵνα 
χαὶ οὕτως γνῶμεν, τὸν Λόγον, ὡς ἀπαύγασμα, ἐξ 
αὐτοῦ εἶναι. Θεολογῶν δὲ ἐξηγεῖται μὴ νεώτερον 
εἶναι τὸ xa0' ἡμᾶς μυστήριον * ἀλλ᾽ ἐξ ἀρχῆς μὲν 
xai ἀεὶ τυγχάνειν αὐτόν νῦν δὲ πεφανερῶσθαι ἐν τῷ 
Κυρίῳ, ὅστις ἐστὶ ζωὴ αἰώνιος xol Θεὸς ἀληθινός. 
Καὶ τὸ αἴτιον δὲ τῆς τούτου παρουσίας καὶ ἐπιφα- 
νείας αὐτοῦ τίθησι, λέγων εἶναι τοῦτο ἐπὶ τῷ xaza- 
λῦσαι τὰ ἔργα τοῦ διαθόλου, καὶ ἡμᾶς ἐλευθερωθῇ- 
vat ἀπὸ τοῦ θανάτου, χαὶ γινώσχειν ἡμᾶς τὸν Π.- 
τέρα, χαὶ αὑτὸν τὸν Υἱὸν τὸν Κύριον ἡμῶν Ἰησοῦν 
Χριστόν. Γράφει γοῦν πρὸς πᾶσαν ἡλιχίαν, πρὸς 
παιδία, πρὸς νεανίσχους, πρὸς γέροντας, ὅτι μὲν 
Θεὸς ἐγνώσθη, ἡ δὲ διαδολιχὴ ἐνέργεια λοιπὸν νενί- 
xntat, χαταργηθέντος τοῦ θανάτου. Εἶτα λοιπὸν bv 
ὅλης τῆς ἐπιστολῆς περὶ ἀγάπης διδάσχει, θέλων 
ἡμᾶς ἀλλήλους ἀγαπᾷν, xaX ἀποδειχνὺς ὅτι δεῖ ἀλλή - 
λους ἀγαπᾶν, ἐπειδὴ καὶ ὁ Χριστὸς ἠγάπησεν ἡμᾶς 
(61). Ἐξηγεῖται οὖν περὶ διαφορᾶς φύόδον xax ἀγά- 
πῆς, καὶ τέχνων Θεοῦ xat τέχνων διαδόλου, xal περὶ 
ἁμαρτίας θανατιχῆς (62), καὶ μὴ θανατιχῇς, καὶ 
διαφορᾶς πνευμάτων καὶ λοιπὸν διαιρεῖ ποῖον μὲν 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(58) Stephani editio, xaX ἐλπίδι, Cryptof. codex, 
ἐλπίδι sine xat. 

($9) Stephani editio habet, τῆς τοῦ Θεοῦ περὶ τοῦ 
ὙἹοῦ, lta et Cryptofer. codex. 

(60) In omnibus quos cuntalimus, Vaticana bi- 
bliothecx codicibus legitur : Ἐπειδὴ αὐτὸς ὁ Ἰωάν- 
νης» ὁ τὸ Εὐαγγέλιον γράψας, αὐτὸς xai ταύτην ἐπι- 
στέλλει. lta et in Bibliorum editione Complutensi et 
Addina. Mos autem OEcumenii et aliorum lectionem 


secutj sumus. Vide qux supra notavimus ad argu- 
mentum Epistolae Jacobi apostoli. 

(61) Apud Steplianum et Erasmum legitur, θέλων 
ἡμᾶς ἀλλήλους ἀγαπᾷν, ἐπειδὴ xaX ὁ Χριστὸς tyá- 
πηῆσεν ἡμᾶς. Ita et Cryptofer., Urbinas, Lollinianus 
ei Vaticanus n. 565. 

(62) Vatieanus num. 363 : καὶ περὶ ποίας dp.ap- 
τίας θανατιχῇ:. Mox verba, καὶ μὴ θανατιχῇῆς, de- 
sunt in Regio- Alexandrino et Urbinate. 
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EDITIO CATHOLIC. EPIST. 


πνεῦμα ἐκ τοῦ Θεοῦ ἐστι, ποῖον δὲ τῆς πλάνης" xat ἃ spirituum disserit, distinguens postea quis spiritus 


ποτὲ μὲν γινωσχόμεθα τέχνα Θεοῦ͵, ποτὲ δὲ τοῦ δια- 
θόλου" xal περὶ ποίας ἁμαρτίας ὁφείλομεν εὔχεσθαι 
ὑπὲρ τῶν ἁμαρτανόντων, xat περὶ ποίας οὐ δεῖ εὔ- 
χεσθαι" xal ὅτι ὁ μὴ ἀγαπῶν τὸν πλησίον οὐχ ἔστιν 
ἄξιος τῆς χλήσεως,, οὐδὲ δύναται λέγεσθαι τοῦ Xp:- 
στοῦ. Καὶ τὴν ἐνότητα δὲ τοῦ Υἱοῦ πρὸς τὸν Πατέρα 
δείκνυσιν, xal ὅτι ὁ ἀρνούμενος τὸν Υἱὸν, οὐδὲ τὸν 
Πατέρα ἔχει. Διαχρίνει δὲ ἐν τῇ ἐπιστολῇ ταύτῃ, 
λέγων xai τοῦτο ἴδιον τοῦ ᾿Αντιχρίστου εἶναι, τὸ λέγειν 
μὴ εἶναι τὸν Υἱὸν, αὐτὸν τὸν Χριστὸν, ἵνα, f| δῆλον ὅτι, 
ὡς μὴ ὄντος ἐχείνου, ἑαυτὸν εἴπῃ εἶναι ὁ Ψεύστης. 
Παραινεὶ δὲ δι’ ὅλης τῆς ἐπιστολῆς μὴ ἀθυμεῖν τοὺς 
πιστεύοντας τῷ Κυρίῳ, εἰ μισηῦνται ἐν τῷ χόσμῳ᾽ 
ἀλλὰ μᾶλλον χαίρειν, ὅτι τὸ μῖσὸς τοῦ χόσμου δεί- 
χνυσιν τοὺς πιστεύσαντας μεταδεδηχέναι ἀπ᾽ αὐτοῦ 
τοῦ χόσμου, xat εἶναι λοιτὸν τῆς οὐρανίου πολιτείας. 
Καὶ ἐν τῷ τέλει δὲ τῆς ἐπιστολῆς πάλιν ὑπομιμνήσχει 
λέγων, ὅτι ὁ τοῦ Θεοῦ Υἱὸς ζωὴ αἰώνιός ἐστι, xai 
Θεὸς ἀληθινὸς, xoi ἵνα τούτῳ δουλεύωμεν xaX φυ- 
λάττωμεν ἑαυτοὺς ἀπὸ τῶν εἰδώλων. 


ΚΕΦΑΛΑΙ͂Α 
Ἰωάγγου πρώτης ᾿Επιστολῆς. 
Εὐαγγελιχὴ θεολογία περὶ Χριστοῦ, 
Ἐν ᾧ περὶ ἐξομολογήσεως, xol προσοχῆς εἰς τὸ 
μὴ ἁμαρτάνειν. 


Ὅτι ἢ τήρησις τῶν ἐντολῶν τοῦ Θεοῦ, τὴν γνῶσιν 
βεδαιοῖ. 
Περὶ ἀγάπης, ἧς ἄνευ ἀσέθεια. 


Ἐν ᾧ παραίνεσις περὶ χάριτος ἑχάστου xaO ἡλι- 
κίαν, καὶ περὶ ἀκοτροπῆς τῆς πρὸς τὸν χόσμον 
ἀγάπης. 

Περὶ ψευδαδέλφων ἀρνησιθέων, xai ὅτι ἡ εἰς Χρι- 
στὸν εὐσέθδεια, πατρὸς ὁμολογία " ἡ γὰρ τοῦ Πατρὸς 
δοξολογία, τοῦ Υἱοῦ ἐστιν θεολογία. 


"Ev ᾧ περὶ θείου xai πνευματιχοῦ χαρίσματος ἐν 
ἁγιασμῷ Ux ἐλπίδι εἰς γνῶσιν Θεοῦ. 


Ὅτι πᾶς ὁ ἐν Χριστῷ, ἐχτὸς ἁμαρτίας " ὁ γὰρ 
ἁμαρτάνων ἐστὶ τοῦ διαδόλους 


Περὶ ἀγάπης τῆς εἰς τὸν πλησίον, xaX διαθέσεως 
μεταδοτιχῆς. 


Ἐν ᾧ κερὶ συνειδέσεως ἀγαθῆς, τῆς ἐν πίστει 
Ἰησοῦ Χριστοῦ. 

Περὶ διαχρίσεως πνευμάτων ἐφ᾽ ὁμολογίᾳ τῆς τοῦ 
Κυρίου ἐνανθρωπήσεως. 

Περὶ φιλαδελφίας εἰς θεοσέδειαν. 


Περὶ θεολογίας Υἱοῦ ἐν δόξῃ Πατρὸς, xai περὶ νί- 
κῆς τῆς κατὰ τοῦ Πονηροῦ διὰ πίστεως Ἰησοῦ Χρι- 
σιοῦ εἰς ζωήν. 

Περὶ ἀντιλήψεως τοῦ ἁμαρτάνοντος ἀδελφοῦ διὰ 
προσευχῆς, χαὶ περὶ τοῦ μὴ ἁμαρτάνειν. 


ex Deo sit, et quis spiritus erroris, et quomodo 
interdum cognoscimur esse filii Dei, interdum vero 
filii diaboli; et cum pro peccatoribus Deum ora- 
mus, de quo peccato precari debeamus, et de quo 
non : denique eum qui protimam ton diligit, in- 
dignum filil Del nomine esse ait, nec posse diei 
Christi esse. Ostendit insuper Filiam enm Patre 
unum esse, et eum qui Filiam negat, nequé ipsum 
Patrem agnoscere. Scite etiam in hac epístola id 
proprium Afrtichristi esse att, ut ipsum Jesum Chri- 
stum non esse ΕἸ Οὔ) asserat, quo mendax ille 88 
ipsum Dei Filiem esse dicat, enm Christus non sit. 
Czlerum per totam epistolam fideles hortatur ne 
contristentut, si odio habeantur in mundo; $ed 
gaedcant potias, quonfamà odium mundi fldeles e 
terra migrasse et in ecelis conversari. denotdt. In 
fine eiiam epistole rürsu$ adinonet, dicens, Bel Fi- 
Hom :ternzm vitam esse Deumque verum , ideoque 
ipsi serviendum, et a simulacrorum cultu nobis 
esse cavendum. 


CAPITA 
Épistole prime Joannis. 


I. Evangelica theologis dé Christo. 

i. In quo etiam agitur de confessione peccato- 
ram, et decura ἃ nobís adhibenda ne peccemus, 
cap. 1, 8. 

it. Et quod praeceptorum observatio Dei cogoi- 
tionem adauget, cap. 1, 5. In Palat. cap. ni, ἃ. 

M. De charitate eujos expers est impietas, cap. 
in, 7. 

1. Ubi de gratia singulis quibusque secundum di- 
versas zlates ἃ Deo impertita; el quod mundi 
amorem effugere debeamus, cap. i, 19. 

llJ. De falsis fratribus qui Deum negant, ei quod 
qui pie de Christo sentit, Patrem quoque contitea- 
tur ; nam qui Patrem glorificat, Filii queque divi- 
nitatem agnoscit, cap. τι, 18. 

i. Ubi de divini Spiritus dono ad sanctideatio- - 
nem nostram, cum spe perveniendi sd cogniue- 
nem Dei, i^id. 96. 

n. Et quod omnis qui manet in Christo, expers 
est peccali : qui enim peccat, ex diabolo est, cep. 
iti, 4. 

IV. Decharitate erga proximum et de eleemo- 
syna largiends, cap. 11, 10, in. illis verbis, Omnis 
qui non est, exet. 

1. Ubi quod de recta m Christum fide conscii 
nobis esse debesraus, cay. ri, 91. 

n. De discernendis spiritibus per confessionem 
incarnationis Dominies, cap. iv, 1. 

V. De fraterna charitate ad pictatem in Deum 
nobis conciliandam necessaria, cap, 1v, 7. 

Vl. De Filii divinitate in Patris gloria, ev de vi- 
ctoria adversus Malignum per fidem Jesu Christi 
ad vitam éternam consequendam, cap. 1v, 11, 

VM. De ope fratri peceaati pet orationem fe- 
rendo, et de non peccando, cap.. v, 16. 
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1. Übi etiam quod a cultu demonum cavere de- A 


beamos, ibid. 21. Versus hujus elenchi sunt xxi. 
ARGUMENTUM 
Epistolam secunde Joannis. 


Hanc tanquam senior scribit Dominz et filiis 
-ejus. O«casio vero scribendz epistolae fuit haec. 
um videret ejus filios sedulam  Christianz fidei 
operam dare, multosque seduciores circumire, ac 
4licere, Christum in carne non advenisse, scribit 
epistolam, in qua primum quidem commendat ejus 
filios, quod recte ambulent in fide: deinde doceus, 
non esse recens mysterium quod nobis revelatum 
281, hortatur eos iterum ad charitatem, et ut per- 
4naneamt in doctrina qua ipsis tradita fuerat : de- 


EUTHALII DIACONI 


6:3 

Ἐν Q περὶ ἀποχῆς δαιμονιχοῦ σεθάσματος. Στί- 
χο! Χγ΄. 

ΥΠΟΘΕΣΙ͂Σ 
Ἰωάγγου δευτέρας 'ExitoAnc. 

Ταύτην ὃ πρεσδύτερος (00) γράφει Κυρίᾳ καὶ 
τοῖς τέχνοις αὐτῆς" ἡ δὲ πρόφασις τῆς ἐπιστολῆς 
αὔτη" Ὁρῶν τὰ τέχνα αὐτῆς χαλῶς ἀναστρεφόμενα 
ἐν τῇ πίστει, χαὶ πολλοὺς πλάνους περιερχομένους, 
καὶ λέγοντας μὴ εἶναι τὴν παρονσίαν τοῦ Χριστοῦ 
ἐν σαρχὶ, γράφει τὴν ἐπιστολήν᾽ xol πρῶτον μὲν 
ἀποδέχεται αὐτῆς τὰ τέχνα χαλῶς περιπατοῦντα" 
εἶτα διδάσχων μὴ νεώτερον εἶναι τὸ χαθ’ ἡμᾶς μυ» 
στήριον, παραινεῖ πάλιν περὶ ἀγάπης, xal ἵνα μέ- 
νωσιν ἐν τῇ διδαχῇ τῇ παραδοθείσῃ αὑτοῖς χαὶ λοι- 


αἶα. docet eum esse Antichristum, qui dicit Chri- p πὸν διδάσχει ᾿Αντίχριστον εἶναι τὸν λέγοντα μὴ ἐν 


sium in carue yon advenisse. Pracipit autem ne 
quis hujusmodi homines in domum suscipiat, 
neque.ipsis dicat Ave, atque ita concludit episto- 
lam. 
CAPITA 
Secunde Episole Joannis. 


[. Post prooemium, vers. 1, agit de vite integri- 
tate in dilectione Dei, per veram fidem immuta- 
bili, vers. 4. 

I. In quo ait propter peccatum non oportere hz- 
reticum in domum inducere aut salutare, vers. 10. 

ll. Promissio sui uti sperat adventus ad eorum 
utilitatem, vers. 12. Versus hujus elenchi sunt v. 


ARGUMENTUM 
Epistola tertie Joannis. 


In epistola hac de hospitalitate agitur : et primum 
quidem commendat Gaium, de cujus hospitalitate 
egregium ab omnibus testimonium ferebatur, eum- 
que adhortatur, ut in proposito manens, fratres de- 
ducere humaniterque excipere pergat; et rursus 
ipsius oblationes commendans, Diotrephen accusat, 
quod nec ipse daret quidquam pauperibus, nec alios 
dare sineret, multaque insuper adversus ipsum de- 
blateraret. Hujusmodi autem homines alienos esse a 
veritate, Deumque ignorare ait. Demetrium vero 
commendat Gaio, optimum de illo testimonium 
perhibens. 


CAPITA 
Epistole tertie Joannis. 


I. Precatio ad Deum pro Gaii perfectione, et con- 
gratulatio de testimonio sibi reddito de ejus ho- 
spitalitate erga fratres peregre agentes, propter 
Abristum. 

l. Ubi de Diotrephis pravitate atque odio adver- 
sus-fratres, vers. 9. 


σαρχὶ ἐληλυθέναι τὸν Χριστόν. Παραγγέλλει δὲ ὥστε 
ποὺς τοιούτους μὴ δέχεσθαί τινας εἰς οἰχίαν, μηδὰ 
λέγειν τοῖς τοιούτοις Χαίρειν, xal οὕτως τελειοῖ τὴν 
ἐπιστολήν. 
ΚΕΈΦΑΛΑΙΑ 
Ἰωάνγου δευτέρας 'Exw'toAnc. 

Μετὰ τὸ προοίμιον, περὶ ὀρθοῦ βίου ἐν ἀγάπη 

Θεοῦ διὰ πίστεως εὐσεύους ἀμεταθέτου. 


Ἐν ᾧ ὅτι οὐ δεῖ αἱρετικὸν ἐνοιχίζειν, ἢ χαιρετίξειν 
ἐφ᾽ ἁμαρτίᾳ. 
Ἐπαγγελία παρουσίας αὑτοῦ ἐπ᾽ ἐλπίδι πρὸς ὠφέ- 
λειαν. Στίχοι e' (64). 
|. . Υ̓́ΠΟΘΕΣΙΣ 
Τῆς Ἰωάγγου τρίτης ἙἘπιστολῆς. 
Ἔστιν ἡ ἐπιστολὴ περὶ φιλοξενίας, Καὶ πρῶτον 


plv ἀποδέχεται τὸν Γάϊον μαρτυρούμενον παρὰ πάν- 


τῶν ἐπὶ φιλοξενίᾳ, χαὶ προτρέπει τῇ αὐτῇ προθέσει 
ἐμμένειν, xal προπέμπειν, xal δεξιοῦσθαι τοὺς ἀδελ- 
φούς " πάλιν τε αὐτοῦ τὴν προσφορὰν ἀποδέχεται. 
Αἰτιᾶται δὲ Διοτρεφῇ, ὡς μήτε αὐτὸν παρέχοντα 
τοῖς πτωχοῖς, ἀλλὰ χαὶ χωλύοντα τοὺς ἄλλους, χαὶ 
πολλὰ φλυαροῦντα. Τοὺς δὲ τοιούτους λέγει ἄλλο- 
τρίους εἶναι τῆς ἀληθείας, χαὶ μὴ εἰδέναι τὸν Θεόν. 
Δημήτριον δὲ συνίστησι, μαρτυρῶν αὐτῷ τὰ χάλ- 
λιστα. 


ΚΕΦΑΛΑΙ͂Α 
Ἰωάγγου τρίτης ᾿Επιστοιῆς 
Εὐχὴ ὑπὲρ τελειώσεως, xai εὐχαριστίας (65) ἐφ᾽ 
ὁμολογίᾳ φιλοξενίας τῶν ἀδελφῶν διὰ Χριστοῦ. 


Ἐν ᾧ περὶ Διοτρεφοῦς φαυλότητος καὶ μισαδελ- 
φίας. 


LAUR. ΖΑΘΛΟΝΙΙ NOTAE. 


(65) Complutensis ὡς πρεσδύτερος, astipulante 
OEcumenio, et duobus Vat. codd. 

(64) Vatic. n. $67, στίχοι τ΄. Sed hanc epistolam 
cum sequenti , centum versus non continere, testis 


est Origenes apud Eusebium , Hist. eccl. lib. vi, 


cap. 25. 
(65) OEcumenius habet, xai εὐχαριστία, qua le- 
ctio mihi videtur esse melior. 
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Περὶ Δημττρίου, ᾧ μαρτυρεῖ τὰ χάλλιστα. 


Περὶ ἀφίξεως αὑτοῦ πρὸς αὑτοὺς ἐν τάχει ἐπ᾽ 
ὠφελείᾳ. 


ΥΠΟΘΕΣΙΣ 
Τῆς Ἰούδα Ἑπιστοιῆς. 


Ταύτην τὴν ἐπιστυλὴν γράφει τοῖς ἤδη πιστεύ- 
σασιν. Ἢ δὲ πρόφασις αὕτη " Παρεισελθόντων (66) 
τινῶν, xat διδασχόντων ἀδιάφορον εἶναι τὴν ἀμαρ- 
τίαν, xal ἀρνουμένων τὸν Κύριον, ἀνάγχην ἔσχεν 
γράψαι, καὶ ἀσφαλίσασθαι τοὺς ἀδελφούς. Καὶ πρῶ- 
τον μὲν παραχαλεῖ αὑτοὺς ἀγωνίζεσθαι, καὶ ἐμμέ- 
γειν τῇ παραδοθείσῃη αὐτοῖς πίστει. "Ἔπειτα ἀποχη- 
ρύττει τοὺς τοιούτους ὡς πλάνους, καὶ παραγγέλλει 
μηδεμίαν αὑτοὺς ἔχειν χοινωνίαν πρὸς τοὺς τοιού- 
τους, εἰδότας ὅτι οὐχ ἀρχεῖ τὸ χληθῆναι μόνον, ἐὰν 
μὴ καὶ ἀξίως περιπατήσωμεν τῆς χλήσεως. Καὶ γὰρ 
χαὶ τὸν πρότερον λαὸν ἐξαγαγὼν ἐξ Αἰγύπτου ὁ Κύ- 
ριος, μὴ ἐμμείναντα τῇ πίστει, ἀπώλεσεν" xal ἀγγέ- 
λων δὲ μὴ τηρησάντων τὴν ἰδίαν τάξιν, οὐχ &gel- 
σατο. Δεῖ οὖν ἀπὸ τῶν τοιούτων ἀναχωρεῖν’ καὶ γὰρ 
χαὶ Μιχαὴλ ὁ ἀρχάγγελος οὐχ ὑπήνεγχεν βλασφη- 
μίαν τοῦ διαδόλου" ἔσεσθαι γοῦν τὴν ἀπώλειαν αὐ- 
τῶν ὡς Σοδόμων διδάσχει. Εἶτα παραινεῖ εἰς τὰ ἤθη, 
xai ἐπευξάμενος αὐτοῖς βεδαιότητα τῆς πίστεως 
παρὰ τοῦ Κυρίου, τελειοῖ τὴν ἐπιστολήν. Αὕτη ἡ 
πρόφασις (67) τῆς Ἐπιστολῆς Ἰούδα. 


ΚΈΦΑΛΑΙΑ 
Τῆς Ἰούδα ᾿Επιστολῆς. 


Περὶ προσοχῆς τῆς εἰς Χριστὸν πίστεως διὰ τὴν 
ἐκανάστασιν τῶν ἀσεδῶν καὶ ἀσελγῶν ἀνδρῶν. 

Ἐν d περὶ μελλούσης αὐτῶν χολάσεως xa$' 
ὁμοίωσιν τῶν... πάλαι ἁμαρτημάτων xal πονη- 
ρ:ὧν (68). ᾿ 

Ταλανισμὸς αὐτῶν ἐπὶ τῇ πλάνῃ, καὶ δυσσεδείᾳ, 
χαὶ ἀσελγείᾳ, xai βλασφημίᾳ, καὶ ἐπιπλάστῳ ὑπο- 
χρίσει τῆς εἰς ἀπάτην δωροδοχίας (69). 


Περὶ (70) ἀσφαλείας αὑτῶν ἐπὶ τῇ πίστει, συμπα- 
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ll. De Deinetrio, de quo egregium testimonium 
perhibet, vers. 12. 

lI]. De suo ad ipsos adventu quam primum futu- 
ro, ad eorum utilitatem, vers. 14. In Palat. 
vers. 15. 


ARGUMENTUM 
Eypistole Jude. 


Hanc epistolam seribit bis, qui jam in. Christum 
crediderant. Occasio autem scribend:z epistole fuit 
hzc. Cum nonnulli subdole ingressi in Ecclesiam, 
indifferentem quamdam rem esse peccatum diec- 
rent, Dominumque negarent, necesse fuit, ut ipse 
litteris suis fratres confirmaret. Et primum quidem . 
hortatur eos, ut constanter perseverent in fde sibi 


B tradita. Deinde ejusmodi homines seduetores esse 


denuntiat, ac precipit ot nullam cum ipsis commu- 
nionem habeant, gnari satis non esse, ul duntaxat 
vocati sint, nisi etiam dignam vocatione vitam agant- 
nam et priorem populum, postquam ex AEgypto 
eduxerat, cum non perseverasset in fide, Dominus 
perdidit , et nec angelis ipsis suam ultra conditio- 
nem 8686 efferentibus pepercit. Oportere itaque ait 
ab hujuscemodi hominibus discedere : uam ei Mj- 
chael archangelus diaboli blasphemiam nequaquam 
sustinuit; futuramque docet ipsorum perditionem, 
sicul et Sodomorum fuit, Deinde qux&dam morum 
precepta tradeus, precatasque ipsis fidei firuitatem 
a Domino, concladit epistolam. Ilec Judie occasio 
fuit Epistole scribend:ze. 


CAPITA 
Epistole Jude. 


I. De Christiana fide sedulo custodienda propter 
impiorum et lascivorum hominum adventum, 

1. lu quo de futuro eorundem supplicio ad illius 
similitudinem, quod antiquorum peccatis ac pravi- 
tatibus illatum est, vers. 5. 

ll. Denuntiatio calamitatum 4028 propter erro- 
rein, impielatein, lasciviam, blasphemiam et hypo- 
crisim ad decipiendum compositam, munerum re- 
cipiendorum causa eisdem impiis evenlurs sunt, 
vers. 11. | 


ΠῚ. De constanti eorum fide ad quos scribit, quod- 


θείας τε xal φειδοῦς εἰς τὸν πλησίον, ἐπὶ σωτηρίαν p que compatiendum et parcendum sit proximis no- 


ἐν ἁγιασμῷ, 


Εὐχὴ ὑπὲρ αὐτῶν εἰς ἁγιασμὸν, χαὶ παῤῥησία 
χαθαρὰ αὺν δοξολογίᾳ Χριστοῦ. Στίχοι ια΄. 


stris, ut salutem quae in sanctimonia consistit, conse- 
quamur, vers. 20. 

IV. Preces ad Deum pro eisdem, ut. sancti flant, 
et ea de re fiducia cum Christi glorificaione, vers. 
24. In Palat. 90. Versus hujus elenchi sunt zr. 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(1 OEcumenius, παρελθόντων. 
07) Verba ista desiderantur in editionibus Com- 
plutensi, Erasmiana , Aldina et Stephaniana , et in 
cod. Vatic. num. 367. 

(68) Stephani editio, τῶν πάλαι ἀμαρτωλῶν τε xal 
πονηρῶν. Apud umenium vero, τῶν πά)αι ἁμαρ- 
-πσάντων χαὶ πονηρῶν. 


(69) OEcum. τῇ εἰς ἀπάτην δορωδοχίᾳ * sed in 
nostro codice liic est δωροδοχία * ad marginem vero 
textus ubi capitum. suminaria. iterum ascribuntur, 
δωροδοσίας legitur. 

(70) Ex duobus istis capitibus unum conflcit per- 
peram OEcuienius, 7 


Septem eatholicse Ερίβίοἰ5 versus habent mxt.vi. A 


, Omnes autem versus hujus cod. sunt wwwDccc- 
XXXul, nempe : 

Prowemia Actuum apostolorum versus continent 
CLXVII. 

Actus apostolorum, versus MMDLV!. 

Procuia catholicarum — Epistolarum , 
ΥΣΣΥΙ. 

Ολιμο Ὁ Epistole, versus uxLvi. 

E quis ad me ipsum pertinent, versus xxvi. 

Versus ergo omnes tolius hujus codicis sunt, ver- 
$us NNMBCCCXXIUHJ. 

Collajus est sutem Agtvum apostolorum, et eatho- 
licarum Epistolarum liber ad exacta exemplaria, 
qua io Casariensi Eusebii Pamphili bibliotheca ser- 
vaplur. 

. INSCRIPTIO ARE APUD ATHENAS. 

Diis Asi Eurove et Libye, deoque ignoto et 

peregrino. 

Hac inscriptione Paulus Athenis perlecta, publice 
eonctenem habuit, et Christianam religionem accu- 
rata tractatione gentibus annuntiavit, Narrat hzc 
autem Lucas in Actibus apostolorum. 


Pauli apostoli Bomam navigatio. 
Centurioni qui Paulum Romam deduxit, Julii uo- 
men fuit, ex cohorte qua Augusta nugcupabatur. 
Comitati sunt. autem ipsum Lucas et Aristarchus. 
Navigio Adramyteno a Czssarea usque Lystram vecti 


versus 


sunt ; ladeque Alexandrinam navim nacti, Melitam C 


insulam appulerunt ; ubi eum aliam Alexandrinam 
navim cul erat insigne Castorum, reperissent, ea 
ascensa Romam pervenere. 
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᾿Ομοῦ τῶν ἑπτὰ χαθολιχῶν ἙἘπιστολῶν στίχοι (71) 
aps. 

Εἰσὶ δὲ πάντες στίχοι τῆσδε τῆς βίόλου γωλγ', 
οὕτως * 

Προοίμια τῶν Πράξεων στίχοι pSv (72). 


Πράξεις ἀποστόλων στίχοι βφνς’. 
Προοίμια τῶν Καθολιχῶν στέχοι λζ'. 


Καθολικῶν Ἑπιστολῶν στίχοι αμς". 

Καὶ τὸ πρὸς ἐμαντὸν (75) στίχοι χζ'. 

Οἱ πάντες στίχοι πάσης τῆς βίόλον τῆς πρηγε- 
γραμμένης εἰσὶν στίχοι Ὑωλγ'. 

᾿λντεδλήθη δὲ τῶν Πράξεων χαὶ χαθολικῶν 'Ezt- 
στολῶν *b βιθλίον πρὸς τὰ ἀχριδῆ ἀντίγραφα τῆς 


D iv Καισαρείᾳ βιδλιοθήκης Εὐσεδίου τοῦ Παμφῶλοου. 


ΕΠΙΓΡΑΜΜΑ TOY EN ΑΘΗΝΑΙ͂Σ ΒΩΜΟΥ͂. 
Θεοῖς ᾿Ασίας, καὶ Εὐ , xal Λιδύης, θεῷ τε 
ὴ “ὠρώστῳ Pal Lire (4). 

Tóbe τὸ ἐπίγραμμα Παῦλος ἀναγνοὺς ᾿Αθήνῃσι, 
ἐδημηγόρει, καὶ τὴν εἰς Χριστὸν εὐσέδειαν φιλοσο- 
φεῖ τε xa χαταγγέλλει * ἱστορεῖ δὲ ταῦθ' ἡμῖν Δου- 
χᾶς ἐν ταῖς Πράξεσι τῶν ἀποστόλων. 

Πιοῦς Παύλου ἀποστόλου ἐπὶ Ῥώμην. 

Ὃ ἑκχατοντάρχης, ὁ ἀπαγαγὼν τὸν Παῦλον εἰς 
Ῥώμην, Ἰούλιος ἦν ὄνομα αὐτῷ, ix σπείρας τῆς λε- 
γομένης Σεδαστῆς. Συνῆν δὲ αὐτῷ Λουχᾶς xai 
᾿Αρίσταρχος " τὸ δὲ πλοῖον ᾿Αδραμυτινὸν ἐτύγχανεν. 
Ἐνέόδησαν δὲ αὐτῷ ἀπὸ Καισαρείας ἕως Λύστρων (75)" 
χκἀχεῖθεν ᾿Αλεξανδρινὸν ἔλαδον ἕως Μελίτη [c] τῆς νή- 
σου " καὶ πάλιν ᾿Αλεξανδρινὸν ἕτερον εὑρόντες, πα- 
ράτημον τοῖς Διοσχούροις, ἐνέδησαν χαὶ τούτῳ, xal 
εἰς Ῥώμην οὕτως ἀνήχθησαν. 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


M Ex hisce Eutbalii verbis colligitur menda non- 
in versuum supputationem qua^ unicuique 
epistolas subjungitur, irrepsisae ; nam subducta ii- 
lorum summa implet numerum versuum DCCCCXXI. 
jdem dicendum de altera supputatione eorumdem 
versuum , e quibus lectiones ex catholicis Epistolis 


plura in nostra ad hoc opus praefatione. 

(15) Locus obscerus, de cujus sensu mihi nondam 
liquet. Vide an intelligat. programmata catholicis 
Epistolis praefixa, in quibus sui operis rationem 
reddit. 

(74) Inscriptio hz:ec cum seqq. adnotationibus in 


desumptas constare supra dixit Euthalius, pag. 479. Ὁ Vaticano ced. sign. num. 567, suLjungitur aposto- 


Vide quz ad eamdem paginam notavimus. 

(3 In fine prologi Àctuum apostolorum dicitur, 
Στίχοι pv. Versus ct. Nescio autem cur Euthalius 
in bac supputatione versus multos owiserit, ex qui- 
bus coustant elenchi lectionum , testimoniorum et 
capitulorum, necnon argumenta Actuum apostolo- 
rum, et Epistolarum catholicarum. Sed de hac re 


lorum Actis, hoc ordine, ut historia navigationis 
praecedat, expositio vero iuscriptionis Àtbeniensis 
arm subsequatur. Vide Reinesium in supplemento 
Inscriptionum Gruteri pag. 1, ubi de hac inscri- 
ptione late tractat. 

(T8) Vat. cod. n. 367, habet, ἀπὸ Καισαρείας ἕως 
Μύρων τῆς Auxlae, contra fidem sacri textus. 
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? EYGAAIOY EIIIZKOIIOY XOYAKHX 


IIPOAOTOZ IIPOTAXEZOMENOZ 


TON AEKATEZZAPON EIIIZTOAON IIAYAOY 


TOY ATIOY AIIOXTOAOT (8). 


EUTHALII EPISCOPI SULCENSIS 


PROLOGUS 
IN QUATUORDECIM SANCTI PAULI APOSTOLI EPISTOLAS. 


e 
Τὸ φιλομαθὲς καὶ σπουδαῖον ἀγάμενος τῆς σῆς A — Egregium tuum sciendi desiderium atque stediure 


ἀγάπης, Πάτερ τιμιώτατε (5), αἰδοῖ τε xal πειθοῖ 
εἴχων, στενωτῷ τινι xal παρεισδύσει (ὁ) τῆς ἱστο- 
ρίας ἐμαυτὸν ἐπαφῆχα, «τόνδε τὸν πρόλογον (5) τῆς 
Παύλου πραγματείας συγγράψαι xai πολὺ μεῖ- 
ζον (6) ἢ χαϑ' ἡμᾶς ἔργον ἀνεδεξάμην, δέει τῆς πα- 
βαχοῆςς " ἔγνων γὰρ ἐν Παροιμίαις τὸ λαλούμενον, 
ὅτι δὴ Υἱὸς dysixooc ἐν ἀπωλείᾳ ἔσται" ὁ δὲ ὑπ- 
ἤχοος ἔσται ταύτης ἐχτός. 'AX)' ἄγε Ob τὰς εὐχάς 
μοι τὰς σὰς ἐπίδος, καὶ πηδαλίων τρόπον πτερώ- 
σις (T) τῇδε χἀχεῖσε, ἔχτεινον πρὸς τὸν Θεόν * χαθά- 
περ τότε Μωῦσῆς ὁ μέγας ἐχεῖνος τὰς ἑαυτοῦ χεῖρας 
ἐξεπέτασεν, ἐπαρήγων (8) ποτὲ τῷ Ἰσραὴλ ἐν τῇ 
καρεμδολῇ" ἔχε δὴ χἀγὼ τὰς τῶν ἀερίων πνευμάτων 
ἐπαναστάσεις ἐχχλίνω (9), xaX χατιθὺ (10) λέγων, 


admiratus, Pater maxime venerande, et reverentise 
atque pudori cedens, in ambages et angustias quas- 
dam historia me conjeci, dum hune de Pauli gestis 
prologum scribere aggredior, multoque majus viri- 
bus meis opus suscepi, veritus ne inobedientize 
crimen admitterem. Novi enim, quod in Prover- 
biorum libro dicitar : Filius inobediene in perdito- 
πε", obediens vero a perenundi periculo procul 
abest. Sed age sane preces mihi [885 imperii, et 
gubernaculorum instar ad velocem me eursum [8 - 
siruens hine indequwe, ad Deum manus estende; 
quemadmodum olim Moyses ille magnus suas ex- 
pandews manus, israelitis in pagum diserirmine 
opem talit : ut et ego ventorum evitatis inaaltibus, 


9) σχάφος Got τοῦ λόγου εἰς εὔδιον χαθορμίσω λι- B recta incedens vis, sermonis naviculam tibi in ps- 


! Prov. xiu, ἃ sec. LXX. 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(4) Exstt hzc przfatio non mpdo in illis codd. 
quorum mentionem fecimus in admonitione Eutha- 
liane editioni Z8, Si tamen Urbinatem excipias; 
verum etiam in alio Vaticano cod. num. 761, qui 
OEcumenii in Epistolas Pauli commentaria continet, et 
in alio Regio-Alezandrino cod; num. 32, qui olim ad 
Stephanum Gerlachium et Matthiam Berneggerum 

ertingit, εἰ ἃ Jo. Henrico Beclero serenissima 
m reginze dono datus fuit. Magna hujus pro- 
logi pars in Complutensi Bibliorum editione sub 
' Euthalii diaconi nomine primum edita fuit ante Epi- 
stolas Pauli, quibus etiam preefigitur inter OEcu- 
menii opera. l'otiores quoque ejus partes in Eras- 
miana et Steplianiana Novi Testamenti editionibus 
babentur. Integrum vero ex modo memorato Gerla- 
chii codice Argentorati cum Novi Tegtem. libris 
B«eclerus edidit anno 1660. Nos autem eumdem ad 
omnes Vaticanze bibliothecze codices quorum supra 
meminimus, collatum ex nostra versione, uti et cz- 
tera omnia Latinum fecimus , et variantes eorum- 
dem codicum lectiones in nostris notis, accurate 
descripsimus. 

(2) In Lolliniano est : Πρόλογος Εὐθαλίον διακόνου 

προτασσόμενος τῆς βίθλου τῶν ἐπιστολῶν Παύλου 


ἀποστόλον * et melius quidem, quam in Regio-Alexan- 
drino : nam istud opus, cum diaconus esset comn- 
posuit, ut pluribus ostendimus in nostra ad hunc 
tomum praefatione. 1n cseteris Vaticans biblioth. 
codd. Euthalii nomen reticetur. 

(5) Hinc etiam patet diaconum fuisse Euthalium, 
cum editionem Epistolarum Pauli adornavit : nam 
fratrem utique voeasset episcopum illum cujus jussu 
hoc opus aggressus est, si et ipse jam episcopus 
exatitisset. 

(4) Forte legendum, παρεχδύσει. - , 

(5) Codex Boclerianus, τόνδε πρόλογον τῆς IIau- 
λου ἱστορίας συγγράψαι, καὶ πολὺ μεῖζον. 

(6) Male in Regio-Alexandriuo, πολλῇ 

(7) lta etiam codex Boeclerianus ; se 
male edidij , περώσας. 

(8) Ita etiam Vaticauus cod. n. 365, et Cryptofer., 
alii omnes babent, ἐπαμύνων. 

(9) Omnes alii codd. babent, ἀλεείνω. 

(10) Ia Cryptoferratensi, et Kegio-Alexandr. χατί- 
θυν. In Vaticauo num. 761, xac' εὐθύ. Aliter in 
altero Vat, n. $67 : Kal χατευθύνας τὸ σκάφος τοῦ 
λόγον, εἰς εὔδιον λιμένα χαθορμίσω. 


ἴδον. 
Bosclerus 


hj 
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catum portum appellam. Narrationem itaque exor- A uéva(11). 'Apyópevog τοίνυν τῆς λέξεως, ὧδέ πως 


diens, veram ejus gestorum historiam texam. Pau- 
lus apostolus Hebrzus quidem gencre, ex tribu Ben- 
jamin, secta vero Phariszeus, sub probo przceptore 
Gamaliele Moysia legem didicit. Ad h:c Tar- 
sum Οἱ εἶδ, quod aiunt, oculum incolebat. Per- 
sequeb»tur autem et devaslabat Ecclesiam Dei: 
ideoque Stephani apostoli et martyris cdi inter- 
fuerat, ac homicidii particeps tunc temporis exsti- 
tit, in custodiam videlicet acceptis eorum om- 
nium qui illum lapidobant, vestibus, ut liberas cun- 
ctorum manus ad ejus necem adhiberet : primus- 
que inter eos qui seditiones movebant, ubique 
conspiciebatur, summo studio nitens e medio tollere 
Ecclesi: electos ; denique atrocia multa atque acer- 


ba valde adversus Ecclesiam egi!, eaque in re nil B 


ad extremam usque insaniam praetermisit, cuin in 
hoc sese pie gérere, nec quidpiam mali perpetrare 
putaret , sicut ipsemet in epistolis fatetur , ae 
etiam in secundo suorum librorum Lucas scri- 
psit. Paulus enim, non solum ut plerique Judzo- 
rum , evangelicam doctrinam dudum oderat atque 
aversabatur, verum eliam unus ipse majori, quam 
Οδδίογα (ota simul natio illa adversus fideles ira 
incendebatur. Nam ut vidit praedicationem Chri- 
stianz fidei ubique vigere, ac veritatis pr:»conium 
pra Judaica doctrina potissimum invalescere ; com- 
motus in lioc, ratusque nefas esse maximum, quod 
Judzorum doctrina subverleretur, conatum omnem 
ac studium adversus Ecclesie alumnos alacri ani- 
mo adhibebat, quo vel illorum animos a vera doctri 
na revocaret, vel ab eisdem meritas, ut sibi vide- 
batur, ob fidem in Christum poenas exigeret. Cum 
ergo accepisset eo lempore epistolas a sacerdoti- 
bus atque magistris ad Judzos qui habitabant Da- 
masci, magno impetu ac strepitu ferebatur, pleni 
cujusdam torrentis instar, qui Damascum incolen- 
tes discipulos demersurus , eosque in perditionis 


C 


ἀληθείας ἔχει (12) διηγήσομαι" (15). Παῦλος ὁ &nó- 
στολος Ἑ ραῖος μὲν ἣν τὸ γένος, ix φυλῆς Βενια- 
μὰν, φαρισαῖος δὲ τὴν αἵρεσιν’ ὑπὸ διδασχάλῳ (14) 
δὲ πιστῷ (15) τῷ Γαμαλιὴλ τὸν Μωῦσέως νόμον ἐχ- 
πεπαιδευμένος (16) * πρὸς δὲ τούτοις τὸν τῆς Κιλι- 
κίας ὀφθαλμὸν τὴν Ταρσὸν οἰχῶν, διώχων δὲ xax 
πορθούμενος (17) τὴν Ἐχχλησίαν τοῦ Θεοῦ. Διὸ δὴ 
χαὶ συμπαρῆν τῇ ἀναιρέσει Στεφάνου τοῦ ἀποστόλον 
καὶ μάρτυρος, χοινωνός τε ἣν τότε τοῦ φόνου, τὰ 
πάντων ἱμάτια τῶν λιθοδολούντων αὐτὸν χαταδεξά- 
μενος φυλάττειν, ἵνα ταῖς πάντων χερσὶ χρήσηται (18) 
πρὸς τὸν φόνον. Καὶ πρῶτος δὲ (19) μετὰ τῶν στα- 
σιαζόντων ἑωρᾶτο πανταχῆ, σπουδάζων xaÜatpetv 
τοὺς τῆς Ἐχχλησίας λογάδας (20) * πολλά τε ἦν καὶ 
μεγάλα τὰ παρ᾽ αὐτοῦ χατὰ τῆς ᾿Εχχλησίας γινόμε- 
να, xal οὐδὲν εἰς ὑπερδολὴν μανίας ἐνέλιπεν " ἐν 
τούτῳ γὰρ εὐσεόεῖν xal τὰ μέγιστα χατορθοῦν (21) 
ἐνόμισεν, καθὼς αὐτός «s ἐν ταῖς ἐπιστολαῖς ὁμολο- 
γεῖ, χαὶ Λουχᾶς ἱστορεῖ ἐν τῇ δευτέρᾳ βίόλῳ (92) 
ἑαυτοῦ (95). Οὐ μόνον γὰρ οὗτος (24) πάλαι μετὰ τοὺς 
πολλοὺς τῶν Ἰουδαίων ἐμίσει τε χαὶ ἀπεστρέφετο τὸ 
τῆς ἀληθείας χήρυγμα,, ἀλλ᾽ ἤδη (25) καὶ μείζονα 
παντὸς (20) τοῦ Éüvou; ὀργὴν ἐποιεῖτο. Ὡς γὰρ εἴ- 
δὲ τὸ χήρυγμα διαλάϊιψαν, xal τὸν τῆς ἀληθείας εὖ- 
θαλῇ λόγον ἐπιχρατέστερον τῆς Ἰουδαϊχῃς διδλσχα- 
λίας γενόμενον, παθὼν πρὸς τοῦτο, xat νομέσας ἀδι- 
χεῖσθαι τὰ μέγιστα, τῆς διδασχαλίας αὑτῶν (97) 
ἀνατρεπομένης, πᾶσαν προθυμίαν χαὶ σπουδὴν κατὰ 
τῶν τῆς Ἐχχλησίας θρεμμάτων, ἐποιεῖτο, ὅπως ἂν 
αὐτοὺς, ἣ τῆς ἀληθοῦς (28) διδασχαλίας δικοστῆή- 
σειεν, ἣ δίχην ἀξίαν τῆς εἰς τὸν Χριατὸν πίστεως 
εἰσπράξειεν. Κομισάμενος δὲ ὁ Παῦλος παρὰ τῶν 


ἱερέων (29) καὶ διδασχάλων ἐπιστολὰς xav' ἐχεῖνο 


χαιροῦ πρὸς τοὺς ἐν Δαμασχῷ Ἰουδαίους, ὥρμησς 
μορμύρων (50), ὥσπερ τις χείμαῤῥος λάδρος, περι- 
χλύσειν δοχῶν τοὺς ἐν Δαμασχῷ μαθητὰς, xal εἷς 
τὸ τῆς ἀπωλείας αὐτοὺς (51) βάραθρον ἐχπέμγειν. 


LAUR. Z4CAGNII NOTE. 


(11) Codex Vaticanus, num. 761, et Boeclerianus, 
τὸν λιμένα, cum articulo. Alias hujus generis dis- 
crepantias consulto omisimus. 

12) Omnes alii codd. ὡς ἔχει. 

15) Quie. sequuntur usque ad. illa verba , ὃν τῆς 
γῆς ἀπεστέρει, pag. 522. lin. 25, exstant cum com- 
. meutariis umenii in Epistolas Pauli pag. 189. 

(14) OEcumenius et Lollinianus cod. et Vatica- 
nus n. 367, habent, διδασχάλῳ τε. Vaticanus n. 761, 
non habet δὲ nec τε. 

(45) Vaticanus cod. n. 365, σοφῷ. 

(16) Vaticanus cod. num. 761, et Lollinianus, 
ἐχπαιδευόμενος. . 

(47) OEcumenius et Lollinianus codex, πορθῶν. 

(t8) Ita OEcumenius et Vaticanus cod. n. 761, 
juxta receptissimam verbi, χρᾶσθαι, constructio- 
nem : alii omnes, τὰς πάντων χεῖρας. 

(19) Vaticanus codex num. $63, μέν. Mox apud 
Olcumenium, πανταχοῦ. 

(20) OEcumenius et Lollinianus codex, τοὺς τῆς 
εὑσεθείας λογάδας. 

E Cod. Kegio- Alexandrinus, xaX χατορθοῦν. 
22) In margine codicis Regio-Alexandrini Uc 


- 
habentur : Δευτέραν βίδλον λέγει τὴν περιέχουσαν 
τὰς πράξεις “ὧν ἀποστόλων * αὐτὸς γὰρ Gv κεν 
βίθλους ὁ Λουχᾶς τὸ Εὐαγγέλιον, χαὶ τὰς [I ις 
τῶν ἀποστόλων. Secundum librum eum vocat , qui 
apostolorum Acta complectitur ; nam ipse Lucas duos 
conscripsit libros, Evangelium | nempe et Acta. apo- 
stolorum. 

m In duobus Vaticanis, et Boecleriano, αὐτοῦ. 

94) Lollinianus , αὐτός. In Vaticano cod. num. 
761, deest, πάλαι. 

(25) In Lolliniano et Vaticano cod. n. 361, 
ἀλλὰ δή. 


(26) |n. Vatic. cod. num. 507. πάντως. 

(27) In Vaticano cod. num. 761, et in Boscleriano 
nou est, αὐτῶν. ; 

38) Lollinianus , αὐτοὺς τῆς ἀληθοῦς. 

29) Vaticanus codex num. 367, et Lollinianus, 
ἀρχιερέων. 

(30) Male in Regio-Alexandrino codice, μορ- 


μυῤφῳ. . 
($1) Iu Boecleriano et in Vaticano codice aum. 
901, αὐτοῦ. 
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Γνοὺς δὲ ὁ Κύριος, ὅτι ἄδιχον μανίαν ἐν διχαίᾳ δῆ- A baratlirum dejecturus esse videbatur. Cum autem 


θεν προαιρέσει ἐχέχτητο, ἐν μέσῃ τῇ ὁδῷ ἐπιφανεὶς, 
ἀπεστέρησε μὲν αὑτὸν τῆς ὄψεως (52) τῷ μεγέθει 
τοῦ φωτὸς, χαὶ εἰς τοσοῦτον δὲ μέτεισιν (25), ὥστε τὸν 
πάλαι οὐδὲν ὅ τι τῶν δεινῶν xazà τῆς Ἐχχλησίας 
οὐχ ἐπινοοῦντα, χαὶ πάντας τοὺς μαθητὰς ἀπολέσειν 
ἄρδην (34) προσδοχῶντα, αὐτίχα δὴ τοῦτον xal παρα- 
χρῆμα ἀγαπητὸν ἑαυτοῦ xot (55) πιστότατον ἡγή- 
σασθαι. [0] χέτης γὰρ εὐθὺς τοῦ Ἰησοῦ, ὁ πολέμιος 
γίνεται, χαὶ πσραυτίχα τὸ σύνταγμα τῆς μανίας 
ἀποῤῥιψάμενος, εἰς πρεσδείαν ἐχώρει (56), καὶ τὴν 
εἰς Χριστὸν εὐσέδειαν ὁμολογεῖ (57), καὶ πέμπεται 
πρὸς ᾿Αγανίαν τινὰ μαθητὴν (38) ἐν Δαμασχῷ. Ἰδὼν 
δὲ ὁ τῆς ἀληθείας ἐξεταστὴς Θεὸ; σωφρονισθέντα τὸν 
ἄνδρα, καὶ βελτίω ἐχ τῶν χαχῶν γεγονότα, οὐχ ἑτέ- 


ρως αὑτὸν ἣ οὕτως ἀπαλλαγήσεσθαι τῆς τιμωρίας ὁ B 


Κύριος ἔφη. Βαπτίζεται γοῦν ἀπελθὼν, χαὶ τῶν 
ἀποῤῥήτων μυστηρίων γένεται χοινωνὸς, καὶ ὑπε- 
ρασπιστὴ, xai σύμμαχος (59) ἀξιόχρεως τοῦ χηρύ- 
γμᾶτος" xaX χαινὸν χήρυγμα ἐμπιστευθεὶ; πλρὰ τοῦ 
Θεοῦ, χαινοτέραν ἔσχε τῆς σωτηρίας τὴν ἀφορμήν. 
Τοσαύτην οὖν μεταδολὴν ὁ μαχάριος Παῦλος ἐσχη- 
χὼς, ἔτι δὲ xai (40) τοὔνομα μεταδαλὼν (44), xat 
χαθ᾽ ἑτέραν ἐπαληθεύσας αὐτοῦ προσηγορίαν (Σαῦ- 
λος γὰρ ἐσάλευε (43) χαθόλου τὸ πρὶν τὴν Ἐχχλη- 
σίαν, Παῦλος δέ τοι πέπαυται τοῦ διώχειν λοιπὸν, 
xai λυμαίνεσθαι τοῖς Χριστοῦ (45) μαθηταῖς), xal 
οὕτω; εἰς ἄχρον εὐσεδείας ζῆλον μετατεθεὶς, ὥστε 
τοὺς τῆς εὐσεδείας (4) μαθητὰς, εἴ ποτε συνέδη 
αὐτὸν ἀπολειφθῆναι, διὰ γραμμάτων ἐδεδαίου, ἵνα 
μὴ μόνον τὴν διὰ τῶν ἔργων (45), ἀλλὰ χαὶ τὴν ix 
τῶν λόγων (46) εἰς τὸ μετέπειτα χτήσωνται διδασχα- 
λίαν, χαὶ ἀμφοτέρωθεν ὀχυρωθέντες, ἄσειστον τῆς 
εὐσεδείας ἔρυμα (47) ἐν τῇ ψυχῇ περιφέροιεν. Μετὰ 
δὲ χρόνον τινὰ εἰς Ἱερουσαλὴμ πάλιν (48) ὁ Παῦλος 
ἐχτρέχει (49), ὀψόμενος τὸν Πέτρον: ἔνθα δὴ καὶ 
διαιροῦνται πρὸς ἀλλέλους ἅπασαν τὴν οἰκουμένην, 
xai τὴν τῶν ἐθνῶν μερίδα Παῦλος λαῤὼν, ὡς δὴ τοῦ 
Πέτρου τὸ Ἰουδαϊχὸν διδάσχειν λαχόντος, πολλὰς μὲν 
πόλεις, πολλὰς δὲ χώρας περιενόστησεν, μιχροῦ 
δὲ (50) τὸ Ἰλλυρικὸν ἅπαν τῶν τῆς εἰς Χριστὸν εὑ- 
σεδείας δογμάτων ἐνέπλησε. Μυρία γοῦν πάνδεινα(51) 
παθὼν χαὶ ὑποστὰς ὑπὲρ τῆς εἰς Χριστὸν πί- 


videret Dominus, Paulum injustam insaniam in 
justo quodammodo proposito servare, im medio 
vie apparens pra lucis magnitudine oculorum Υἱ- 
su ipsum orbavit ; et eo usque progressus est, ut 
qui prius nil non acerbum dirumque adversus Ec- 
clesiam cogitaret , omnesque Christi discipulos se 
funditus perditum ire conüderet , eum subito at- 
que improviso sibi dilecti ac fidelissimi loco ha- 
buerit. Protinus enim Jesu famulus , qui injmicus 
erat, efficitur, et statim, omni furore deposito, ad 
obeundam pietatis legationem procedit , Christi fi- 
dem profitetur, ac mitlitur ad Ananiaim quemdam 


discipulum, Damasci incolam. Videns autem veri- 


tatis indagator Deus ad sanaia mentem virum hunc 
revocatum fuisse, el meliorem e malo factum, non 
aliter, quam hoc modo, ut meritas poenas evade- 
ret, decrevit. Ad Ananiam quippe veniens bapti- 
zatur et ineffabilium mysteriorum fit particeps, de- 
fensor, et maxime kloneus praedicationis socius ; 
cumque novum praedicationis genus ἃ Deo com- 
missum ipsi esset, magis novam inde salutis occa- 
sionem sibi comparavit. Cum itaque tan!a in bea- 
to Paulo mutatio facta fuisset, et ipsum quoque 
nomen multalionem passum est, aliam veriorem si- 
bique convenientiorem appellationem adeptus. Sau- 
lus enim totam aftea ἐσάλενε, lioc est, turbabat 
Ecclesiam. Paulus autem πέπαυται, hoc est ces- 
savit deinceps persequi, et exitium Christi discipulis 
afferre : hostilem enim animum in summum adeo 
pietatis amorem convertit, ut. ejusdem pietatis di- 
scipulos, si quando ipsum abesse contingeret, litte- 
ris confirmaret, et ut in posterum nou tantum 
exemplo, sed et scripto traditam ab ipso doctri- 
nam possiderent, οἱ duplici hac munitione vallati, 
firmissimam pietatis arcem eorum animis inzdift- 
calam circumferrent. Post aliquantum vero tempo- 
ris rursus Paulus Jerusalem revertitur, | Peirum 
visendi causa ; ubi etiam bifariam partito inrer se 
toto terrarum orbe, cum Judaici populi portio Pe- 
tro obtigisset, Paulus gentes fide imbuendas susce- 
pit, et plurimas cum regiones, tum nrbes pet- 
agrans, lilyricum ferme totum Christi dogmatum 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(52) Lollinianus, ὄψεων. Ita etiam Regio-Alexan- 
drinus, Cryptoferrateusis et Vaticanus, num. 363. 
ER lidem codd. habent, εἰς τοσοῦτον μέτεισιν. 
(94) In Cryptoferratensi deest, ἄρδην. In Vaticano 
num. 9365 scrihitur, προσδοχοῦντα, ut apud OEcume- 
nium. In Lolliniano est, ἄρδην προσδοχῶντα, ἀγαπη- 
τόν. csl. 

($5) Ita Boeelerianus et. Vaticanus n. 761, in c:e- 
teris, et apud. OEcumenium deest, xat. 

($6) Cryptoferrateusis, χωρεῖ. 

(57) Vaticani duo, et Lollinian, ὡμολόγει. 

(98) Vatic. n. $567, πρὸς ᾿Ανανίαν τὸν μαθητήν. 

(59) Vatieauus cod. num. 267, et OEcumenius , 
χοινωνὸς, xai σύμμαχος. 

(40) Regio- Alexandrinus et Cryptoferratensis, ἔτι 
τε xal* male Okcumenius, ἔτι δὲ xal τοῦ νόμου. 

(41) Boeclerianus cod. τοὔνομα μεταδαλὼν, οὕτως 


εἷς ἄχρον, cxetera desunt, uti etiam in Vaticano cod. 
num. 761, in quo scribitur, μεταδαλὼν, οὕτως. 

(42) Lollinianus , ἐσάλευσε. - 

(43) Vaticanus cod. num. 367, τοὺς Χριστοῦ θια- 
cita e, xat οὕτως ἀθρόον εἰς ἄχρον, Lollinianus, τοῖς 
Χριστοῦ θ:ασώταις, xat οὕτω: ἀθρόον. — 

(44) Vaticanus cod. num. $67, Lollinianus et 
OEcumenius, τῆς ἀληθείας. 

(43) Bwclerianus codex, et Vaticanus num. 761, 
τὴν ἐχ τῶν ἔργων. 

(46) Lollinianus , ἀλλὰ xal δεὰ τὴν ἐκ τῶν λόγων. 

(41) Vaticanus cod. uum. 507, et Lollinianus , τὸ 
τῆς εὑσεδείας ἔρεισμα. 

48) Adverbium πάλιν non est in Lolliniano. 

49) Vaticanus num. 265, ἐντρέχει. 

(50) Lollinianus, μικροῦ 55$. 

(51) Cryptoferratensis, δεινά. 
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pietate. replevit. Quo sane tempore innumera mala À στεως, vA; δὲ πολλοὺς xal διαφόρους (52) κινδύνους, 


pro Christi fide passus est atque sustinuit, multa 
diversaque pericula qus in Epistolis suis com- 
memorat, pro Evangelii promulgatione subiens , 
eaque omuia (ide vincens ac superans : Deus enim 
Pauli opera juxta ineffabile ejus consilium  at- 
que decretum, adhue uti volebat, et propterea ip- 
&um periculis subtraetum, in humanis esse perini- 
sit, donec Evangelium omnibus gentibus predica- 
ret. Verum appropinquante mortis hora, Paulus 
Hierosolymam rursus revertitur, ut sanetos qui ibi- 
dem agebant, inviseret, egenisque auxilium ferret. 
]uterim autem seditio quzdam in ea civitate facta 
est populusque vehementer tumultuabatur, Judzis 
plebem concitanübus. Durum enim ac grave ipsis 
videbatur, ab eo aceusari, qui eorum olim insaniz 
particeps atque defensor exstiterat, eumque occi- 
dere festinobant, Verum Lysias tribunus eum 
statim plebis furori subtractum, cum militari ma- 
nu Cesaream ad praesidem mittit, Apprehensus ita- 
que Paulus ad geniis prefectum qui Felix voca- 
batur, adducitur; cumque iusidiss quasdam sibi 
a Judgis strui sensisset, statim ad tribunal stans, 
Cesarem appellat, et confestim e tribunali dimit- 
titur, eoque pacto comparate eidem insidi» in 
irritum ceciderunt. Mox autem a magistratibus Ro- 
mam ad Cesarem mittitur, ubi cum non minora 
certamina subiisset, et pro  consequendis eorum- 
dem praemiis multum loborasset, tandem pro verita- 
tis dogmatum defensione vitam amisit, melius esse 
raus eum Christo conversari, quam hac fragili et 
mortali vita frui. Nam paulo post Cesar Nero Pau- 
lum volens ex hac vita expellere, veram ipsi vitam 
«eoque dignam nomine iargitus est, colique ci- 
vem fecit quem terrena conversatione privavit, 


ὅσους αὑτὸς ἀναγράφεται, ὑπὲρ τοῦ Εὐαγγελίου, καὶ 
τοὺς ὅλους αὐτὸς (53) νιχήσας, χαὶ ἐξαγωνισάμε- 
νος (54) τῇ πίστει. Εἰς ἔτι γὰρ τότε (55) ἤθελε Παῦ- 
λον ὁ Θεὸς, xal ἡ ἄῤῥητος τοῦ Κυρίου βουλὴ, xaX 
ἡ προθεσμία αὑτοῦ (56), τοῦτον χατεῖχε μετὰ ἀνθρώ- 
πων διάγειν, εἰς ὅτε τὸ Εὐαγγέλιον ἅπασι τοῖς ἔθνε- 
σι χηρύξει. ὈΨὲ δέ που τῆς ὥρας, αὖθις ὁ Παῦλος 
ἐπάνεισιν (57) εἰς Ἱεροσόλυμα, τοὺς ἐχεῖσε ἁγίους 
ἐπισχεψόμενος (58), καὶ τοῖς πτωχοῖ; ἐπιχουρήσων. 
Ἐν δὲ τῷ μεταξὺ στάσις χατειλῆφει τις τὴν πό- 
λιν (59), καὶ ὁ δῆμος ἣν ἐν θορύδῳ πολλῷ, Ἰουδαίων 
ταραττόντων (80) τὸ χοινόν. Δεινὸν γὰρ xa βαρὺ (64) 
ἡγήσαντο χατήγορον ἔχειν τὸν πάλαι προστάτην χαὶ 
κοινωνὸν αὐτῶν τῆς μανίας, καὶ ἀποχτείνειν (08) 
αὐτὸν ἔσπευδον (65) - ἀλλ᾽ εὐθὺς ὁ χιλίαρχος Λυσίας 
τοῦτον ἐξχιρεῖται, xal μετὰ στρατιωτιχῆς βοηθείας 
(64) εἰς τὴν Καισάρειαν εἰς τὸν ἡγούμενον (65) ἐκπέμ- 
mti. XuveláyÓavov οὖν αὐτὸν xai πρὸς «bv ἐθν- 
ἀρχην ἦγον Φῆλιξ ἦν (66) ὄνομα αὐτῷ. Αἰσθόμενος 
δὲ συσχευήν τινα χατ᾽ αὐτοῦ γινομένην ὑπὸ Ἰουδσίων 
ὁ Παῦλος, εὐθὺς ἐπὶ τοῦ βήματος ἐπιδοᾶται τὸν Kal- 
capa, xai ἀνεῖται (67) μὲν τέως τοῦ χριτηρίου (68), 
ἀργεῖ δὲ fj xa«' αὐτοῦ τοῖς Ἰουδαίοις μελετωμένη 
ἐπιδουλή. Καὶ λοιπὸν εἰς τὴν Ῥώμην ὑπὸ τῶν ἀρχόν- 
των ἐχπέμπεται πρὸς Καίσαρα, κἀχεῖσε τοὺς αὐνοὺς 
ἀγῶνας ἐπιδειξάμενος (69). xal ὑπὲρ τῶν αὐτῶν 
ἄθλων πονήσας, τέλος καὶ αὑτῆς τῆς ζωῆς ὑπὲρ τῶν 
τῆς ἀληθείας δογμάτων ἐξέστη, βελτίονα εἶναι χρί- 
νας τὴν μετὰ Χριστοῦ διαγωγὴν, τῆς θνητῆς ταύτης 
xai ἐπιχήρου (0) ζωῆς. Μιχρὸν γὰρ ὕστερον Kal- 
cap 6 Νέρων βουληθεὶς αὐτὸν τῆς ζωῆς ταύτης ἐξ- 
ἀγαγεῖν, τὴν ἀληθινὴν αὐτῷ καὶ ὄντως ζωὴν kyapt- 
σατο (74), καὶ καθιστᾷ οὐρανῶν πολίτην (72), ὃν τῆς 
γῆς ἀπεστέρει (15). Αὐτόθι οὖν ὁ μαχάριος Παῦλος 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(52) Vaticanus num. 267, et OEcumenius, πίστεως 
πολλοὺς τε xal διαφόρους. 

(53) Vaticani tres codd. cum Boecleríano, et 
Olcumenio , αὐτούς. 

(54) In Regio- Alexandrino, Cryptoferratensi , 
duobus Vaticanis, et apud OEcumenium, ἐξαγχωνι- 
σάμενος. lta etiam Beclerianus, qui insuper habet 
in margine, παραγχωνησάμενος. 

(55) Vaticanus cod. num. 367, εἰς ὅτε. γὰρ τότε. 
Lollinianus, εἰς Ex: γὰρ ἤθελεν. 

56) In Lolliniauo et apud OE£cumenium scribitur, 
6 Θεὸς καὶ ἡ προθεσμία αὐτηῦ. In Vaticano. cod. 
num, 761, etin Boecleriano, ὁ Θεὸς, χαὶ ἡ προμήθεια 
αὐτοῦ. 

51) Lollin., Παῦλος, ὁ πανάγιος, αὖθις ἐπ. 

ὅ8) Lollinianus. ἐπισχεψάμενος. lta etiam Vati- 
canus cod. num. 365. 

(59) Vaticanus cod. num. 365, κατείληφε τὴν πό- 

λιν. Alter nuin. 761, χατειλήφει τὴν πόλιν. 

(ot Lollinianus, ἐνταραττόντων. 

ja 61) Vaticanus cod. num. 761, et Beeclerianus, 
Üv. 


62) 1ta etiam Cryptoferratensis : alii omnes codd. 
et OEcumenius , xzetvetv. 

(65) Vaticanus cod. n. 761, et Bosclerianus. &r£- 
σπευδον, OEcumenius, ἐσπούδαζον. 

(64) Vaticanus cod. num 563, εἰς τὴν Καισάρειαν 
πέμπει, συνελάμδανον. 


65) ln Vaticano cod. num.761, Regio-Alexzandrino, 
Loliiniano, et Cryptoferratensi, ὡς, pro εἰς. In Va- 
ticano n. 567, πρός, OEcumenius, πρὸς τὸν ἡγεμόνα. 

(66) In Cryptoferratensi deest, ἣν 

(67) In. Vaticauo cod. num. 761, et apud QEee- 
menium, ἀνίεται. 

68) In Becleriano, διχαστηρίου. 

69) OEcimenius, ἐ πιδεξάμενος. 

70) Lollinianus, ἐπικαίρου. ᾿ 

71) Lollinianus, Bxclerianus et Vatic. num. 761, 
ἐχαρίνετο. 

(23) Vaticanus cod. num. 761, Beeclerianus, et 
OÉcumenius, χληρονόμον * Cryptoferrat., et Vatica- 
Dus, num. 563, οὐρανοπολίτην. Sed in altero Vati- 
cano nuin. 561, οὐρανοῦ πολίτην, αὑτόθι οὖν. 

(73) in. Vaticano num. 761, ἀπεστέρησεν. lta 
etiam OEcumenius, qui statim subjungit peregrina- 
tiones Pauli apostoli quas supra edidimus pag. 425, 
iisque absolutis , subdit quae hic habentur de sancti 
Pauli martyrio,et de epistolis ab eodem conseripus 
usque ad illa verba, διέγραψε πολιτείαν. Eadem ha- 
bentur in Vaticano cod. num. 761, atque etiam 
subjuucta reperiuntur modo memoratis sancti Pauli 
peregrinationibus in Erasmiana Novi Testamenti 
editione, ante apostolorum Acta. Cetera usque ad 
finem hujus capitis, tam apud OEcumeniuin quain 
apiu| Erasmum omittuntur, 
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τὸν καλὸν ἀγῶνα ἡγωνισμένος (14), ὥς φησιν αὐτὸς, A Cum itaque ibi bonum certamen, ut ejus verhis 


τῷ τῶν ἱερονίχων Χριστοῦ μαρτύρων στεφάνῳ xaz- 
εχοσμίσθη (73). Ῥωμαῖοι δὲ περικαλλέσιν οἴχοις xat 
βασιλείοις [τὰ] τούτόυ λείψανα χαθεέρξαντες, ἐπέ- 
τειον(70) αὐτῷ μνήμης ἡμέραν πανηγυρίζουσι, τῇ πρὸ 
τριῶν κχαλανδῶν (71) ᾿Ἰουλίων, πέμπτῃ Πανέμου 
μηνὸς, τούτου τὸ μαρτύριον ἑορτάζοντες. 


Πολλὰς δὲ χαὶ πρὸ τούτου ἤδη παραινέσεις ὑπέρ 
τε βίου xol ἀρετῆς ὁ μαχάριος ἐποιήσατο, xal 
πολλὰ περὶ τῶν πραχτέων τοῖς ἀνθρώποις εἰσηγή- 
cavo Παῦλος ὁ ἀπόστολος. "Ext δὲ xo ὅλως (18) διὰ 
τῆς ὑφῆς τῶν δεχατεσσάρων ἐπιστολῶν τούτων, τὴν 
ὅλην (79) ἀνθρώποις διέγραψε πολιτείαν. (80) 
Περιέχει οὖν (81) ἡ πρὸς ἹΡῳμαίους Ἐπιστολὴ χατ- 
ἤχησιν εἰς Χριστὸν, καὶ μάλιστα διὰ τῆς Ex φυσιχῶν 
λογισμῶν ἀποδείξεως (83), διὸ πρώτη τέτακται (85), 
οἷα δὴ πρὸς ἀρχὴν ἔχοντας εἰς θεοσέδειαν γραφεῖσα. 


Δευτέρα δὲ ταύτης ἡ πρὸς Κορινθίους ἐστίν (84): 
ἀνθρώπους πιστεύσσντας μὲν ἤδη, τῆς δὲ πίστεως 
ἀναστρέφοντας (85) οὐχ ἀξίως " ἐφ᾽ ᾧ καὶ μάλιστα 
τούτοις ἐπιμέμφεται" χαὶ πρὸς τὴν ἐπίπληξιν (86) 
μεταδαλλομένοις (87) αὖθις ἑτέραν ἐπιστέλλει τοῦτο 
αὐτὸ (88) σημαίνουσαν (59), δι᾽ ἧς ἐπιστηρίζει τού- 
τους (90) πρὸς ἐπανόρθωσιν, τὴν ἰδίαν αὐτοῦ παρηυ- 
σίαν ἐπαγγελλόμενος (91), χαὶ ἀπειλῶν. 


Ἐπὶ ταύταις ἣ πρὸς Γαλάτας τετάρτῃ τέταχται, 
κατὰ τῶν εἰς Ἰουδαϊσμὸν ἀποχλινάντων γραφεῖεα" 
οἷς μετὰ ἀκόδειξιν ὥσπερ ἀποτάσσεται, λέγων" 
Τοῦ λοιποῦ κόπους μοι μηδεὶς παρεχέτω" ἐγὼ γὰρ 


utar, certasset Paulus, victricibus sacrorum Christi 
martyrum coronis decoratus est. Romani autem 
hujus reliquias in pulcherrimis regiisque ecclesiis 
collocantes, annua commemoratione instituta, ejus 
martyrium solemni festivitate celebrant ii. Kal. Ju- 
lias quz: est quinta Panemi mensis. 


M. Multoties antem Paulus apostolus ante ejus 
obitum fideles ad capessendas virtutes, vitamque 
recte instituendam hortatus fuerat. Multa eniin de 
his quxe bominibus agenda sunt, tradiderat : quin 
et per quatuordecim haruim epistolarum contextum, 
cuncta reete vivendi precepta luculenter exposuit. 
Continet itaque Epistola ad Romanos catechesiui ad 
Christianam fidem, quam naturalibus potissimum 
rationibus demonstrat; et propterea primum inter 
omnes epistolas loeum liabet, utpote qua ad eos 
qui pietatis principatum tenebant, scripta fuerit, 


Secunda est ordine Epistola ad Corinthios, viros 
quidem jam tum fideles, sed qui indignam ea quam 
profitebantur, lide vitam ducebant ; quapropter ipsos 
acriter increpat : cumque ejus minis perterriti ad 
bonam frugem reversi essent, aliam rursus in eam- 
dem rationem epistolam scribit, qua ipsis ad cor- 
rigenda ulterius atque emendanda qux» male ege- 
rant, animos addit, atque minatur, seque ad ipsos 
venturum disertis verbis annuntiat. 


Post hasce sequitur quaria ad Galatas Epistola 
adversus eos scripta qui in Judaismum propene- 
bant : hos autem post ejus falsitatem demonstratarm, 
valere quodammodo jubens, ait : De cetero neme 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(14) Duo Vaticani codd. et Lolliuianus, ἀγωνισά- 


γος. 
a lidem codd. et Boeelerianus , κατεχοσμήθη. 

(16) Vaticanus cod. nuin. 363, ἐτήσειον. 

qi Vatic. cod. n. 761, τῇ πρὸ τριῶν Ἰουλίων. 
Tio δέ, ext. At in. Boecleriano cod. legitur, τῇ 
πρὸ τριῶν καλανδῶν Ἰουλίων, πέμπτῃ Πανέμου μη- 
γὸς, ἔχτῳ τῶν νόμων μηνὶ, τούτου τὸ μαρτύριον 
ἑορτάξοντες. Melius in Lolliniano, τῇ πρὸ τριῶν 
καλανδῶν Ἰουλίων, ἔχτῳ τῷ Λῴῳ μηνὶ, τούτου τὸ 

ρτύριον ἑορτάζοντες " unde patet corruptam hoc 
oco esse Erasmi editionem, in qua legitur, ἔχτῳ 
τῶν ὅλων μηνὶ τοῦτο μαρτύριον ἑορτάζοντες. Hinc 
autem apparet codicem Lollinianum in alicujus 
Asiaticzw Ecclesie usum  seriptum fuisse ; nam 
Asiani mensem Loum die 24 Junii inchoabant, ut 
videre est in eorum anni diagrammate, quod Usse- 
rius edidit, et maximum [11{π nostra, sacrzeque 
purpure decus Henricus S. ἢ. E. cardinalis Nori- 
sius in tractatu De epochis urbium Syri:e cap. 2, 
pag. 18, novis observationibus illustravit. Syrix 
quippe populi, quamvis nominibus mensium Syro- 
Macedonum uterentur, attamen solaris ZEgypüarum 
auni typum admiserant, ut idem doctissimus cardi- 
nalis late probat dissertatione quinta ejusdem ope- 
ris cap. 2. Przterea bínc quoque colligitur alios co- 
dices in quibus quinta Panemi dies cum Epiphi 
quinta conjungitur, in Syri; Ecclesiarum usum 
exaratos olim fuisse. 

(78) Erasmus, ὅτι δὲ ὅλως xat. In Vaticano num. 


961, deest, xal. 

19) Vaticanus cod. n. 865, τὴν ὅλοις. 

80) Qus sequuntar usque ad eap. 3, bujus ργῶ- 
fationis non habentur in Vatic. num. 101, nec apud 
OEcumenium. At vero primam de Epistola ad Ro- 
manos periochen OEcumenius ejusdem Epistole ar- 
gumento, paucis mutatis verbis, inseruit, eaque 
etiam przligitur argumento Epietole ad Romanos 
in Complutensi Bibliorum editione. 

(81) ln Vaticano num. 367, γάρ. In Lolliniano , 

OUV. 
(82) Beeclerianus, ἐπιδείξεως. 
(85) Idem codex et Vatic. n. 567, et Lollinianus, 
διὸ xal πρώτη τέταχται. In Compluteusi Bibliorum 


D editione, διὸ xat προτέταχται. 


i (64) Vaticanus num. 367, et Lollinianus, πρώτη 
στίν. 

(85) Vaticanus. num. 567, ἀναστρεφομένους. Lol- 
linianus, οὐχ ἀναστρεφομένους ἀξίως. 
(86) Loltinianus et V.tic. n. 367, ἐπίδειξιν. 
(87) Ita Boeclerianus : alii. omnes, μεταδαλλόμε- 


νος. 

(88) Vaticanus num. 567, τούτοις τοῦτ᾽ αὐτὸ ση- 
μαίνουσαν. Lollinianus, μεταδαλλόμενος ἑτέραν ἐπι- 
στέλλει τούτοις αὖθις σῃμαίνουσαν. 

(δ Cryptoferratensis, σημανοῦσαν. 
(90) In Boecleriano non est, τούτους, 
(91) Vaticanus num. 365, προςπαγγελλόμενος. In 
altero Vaticano, in Beecleriauo ei Lolliniano, ἀπαγ- 
«γελλόμενος αὐτοῖς. 
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mihi molestus sit; ego enim stigmata Domini Jesu in A τὰ στίγματα τοῦ Ἰησοῦ ἐν τῷ (99) σώματί μου 


corpore meo porto ". 

Quinto loco ponitur Epistola ad Ephesios, con- 
Sl4ntes suscept:e. fidei cultóres, in cujus exordio 
similiter ac in Epistola ad Romanos, fidei myste- 
rium exponit; utrique autem fama tantum eidem 
noti erant, Et hz» epistole, secus atque alize, prima 
catechumenoruim rudimenta sunt et introductiones 
ad fidem. 

Sexto autem loco, habita ratione majoris eorum 
perfectionis ad quos epistolae script: sunt, ponitur 
Epistola ad Philippenses qui non solum Christi fi- 
dem amplectebantur, sed insuper pietatis fructus 
ferebant. Testatur autem 86 egregiam eorum piela- 
tem coram cognovisse, simulque liortatur, ut quibus 
praediti erant, virtutibus maximum se absente 
cumulum addant, Porro longe diversa est hic 
epistola ah ea quam ad Corinthios scripsit; nam 


ad hos quidem ait, Imitatores mei estote *. Ad Philippenses vero : Simul imitatores mei estote ὃ : 


βαστάζω. 

Πέμπτη ἡ (95) πρὸ: Ἐφεσίους χεῖται, πιστοὺς 
ἀνθρώπους xai παραμένοντας, ἧς ἐν τῇ προγραφῇ 
τὸ μυστήριον ἐχτίθεται, παραπλησίως τῇ πρὸς Ῥω- 
μαίους * ἀμφοτέροις δὲ ἐξ ἀχοῆς γνωρίμοις (94). Καὶ 
εἰσὶν αὗται πρὸς ἀντιδιχ στολὴν ἀρχαὶ χατηχουμένων, 
xai πιστῶν εἰσαγωγαΐί. 


Ἕχτη τέταχται ἡ (θῦ) πρὸς Φιλιππησίους μετὰ 
προσαύξησιν πιστοῖς ὁμοῦ xai χαρποφόροις (96), 
οἷς xai μαρτυρῶν τὰ χάλλιστα παρὼν ἐγνωχέναι, 
προτρέπεται xai ἀπόντος (97) μάλιστα προσθεῖναι. 
᾿Αντιδιαστέλλεται δὲ ἡ ἐπιστολὴ αὕτη τοῖς Κοριν- 
θίοις " τοῖς μὲν γὰρ ἔλεγε. Μιμηταί μου γίνεσθε. 
vol; δὲ Φιλιππησίοις " Συμμιμηταί μου γίνεσθε" 
᾿Αλλὰ xal στέφανον αὐτοὺς καὶ χαρὰν ὀνομάζει" (98) 
τοσοῦτον οὗτοι δ'αλ; ἄττουσι (99) Κορινθίων. 
quin 


el coronam suam et gaudium suum ipsos vocat : tantum isti a Corinthiis discrepabant. 


Sequitur Epistola ad Colossenses quos secuudum 
carnem non cognoverat, sed in suscepta semel fide 
constantes erant ; quos in virtute quotidie proficien- 
tes, jubet a. philosophorum falliciis cavere, et Ju- 
deorum 'ransgressionibus non attendere : neque 
eniw eorum religionem siuceram esse, scd tantuin 
corpori non parcere. Jubet pri:eterea, ut epistolarum 
suarum sensus perpendant, et ut. Arclippuin mo- 
neant, ne his ipsis sedulo atiendere negligat. 


Ἑξῆς δέ ἐστιν ἡ πρὸς Κολασσαεῖς γραφεῖσχ, 
πρὸς οὐχ ἐγνωασμένονς χατὰ cápxa, πιστοὺς δὲ καὶ 
βεθαίους (1) ob; χαὶ προχόπτοντας παρατηρεῖν 
χελεύει τὰς ἐχ φιλοσοφίας ἀπάτας, xal ταῖς Ἰουδαϊ- 
xal; παρατηρήσεσι μὴ προσέχειν " εἶναι γὰρ ob χα- 
θαρὰν θρησχείαν, ἀλλ᾽ ἀφειδίαν σώματος" οὖς 
καὶ (2) τὰς δυνάμεις τῶν ἐπιστολῶν χρίνειν χελεύει. 
Γράφει δὲ καὶ ᾿Αρχίππῳ παραγγεῖλαι τούτων αὖ- 
τοῖς (3) τὴν προσοχήν. . 


Post memoratas epistolas ali; duo ad Thessalo- C Μετὰ δὲ τὰς εἰρημένάς al πρὸς θεσσαλονικεῖς εἰ- 


nicenses haud immerito descriptze sunt : in quarum 
prima quidem eos laudat, quod semper proficieutes 
usque adeo de fidei veritate ipsis persuasum esset, 
ut in tribulationibus quoque egregium eorum con- 
stanti specimen prebuisseut. Eos autein comparat 
Judaeis ad filem conversis, dicens ipsos sque ac 
illos a gentilibus suis injurias pati. Czeterum iios 
coronauw glorie su: ct gaudium vocat, et in tribu- 
lationibus consolatur. 

Post bauc epistolam alias ad eosdem litteras 
scrihit,in quibus de singulari eorum profectu, deque 
constantia quam in tribulationibus prz se ferebant, 
amplissimum testimonium perhibet ; ac praterea 
de hujus saculi consummatione, et de cura quam 
ut sibi ab improbis caveant, adhibere debeut eos 
edocet. 


! Galat. vi, 17. * 1 Cor. xi, 1. 


(92) Vaticanus num. $67, τοῦ Χριστοῦ ἐν «ip. Al- 
ter Vaticanus, τοῦ Ἰησοῦ βαστάζω. 

(95) 1n. Vaticano n, 507, in Lolliniano et Βοροϊο- 
riano, πέμπτη δὲ f. 

e In Becleríano, γνώριμος. 

95) In Boecl., Lo!l. et Vat. n. 567, ἔχτη δὲ ἡ. 

(97 In Vaticano n. 365, προσφόροις. 
. (97) In Regio-Alexaudrino, Cryptoferratensi et Va- 
ticano n. $63, ἀπόντας. 

(98) Beclerianus et Lollinianus, στέφανον αὐτοῦ, 
xaX χαρὰν αὐτοὺς ὀνομάζει. 

(99) Boeclerianus, διαλάμπουσ!. 


* Philipp. nt, 17 ; et iv, 1. 
LAUR. ZACAGNII NOT X. 


χότως ἐγράφησαν (4) ἐπιστολαὶ δύο, ὧν f) μὲν Erav- 
νον περιέχει αὑτῶν εὐπειθείας Ex προσαυξήσεως, 
ἄχρι καὶ θλίψεων (8) πεῖραν ἐσχνηχότων. Θὺς καὶ 
παραθάλλει τοῖς ἐν τῇ Ἰουδαίᾳ πεπιστευχόσι (6), 
τὸν αὐτὸν τρόπον ὑπὸ τῶν ἰδίων συμφυλετῶν πε- 
πονθέναι λέγων, χαθάπερ χἀχείνους. Τούτους δὲ 
χαὶ στέφανον τῆς αὑτοῦ (1) καυχήσεως χαὶ χαρὰν 
ὀνομάζει, xai μάλιστα ἐπὶ τοῖς πάθεσι παρακαλεῖ, 

Καὶ μετὰ ταύτην (8) ἑτέραν πρὸς τοὺς αὐτοὺς vete 
φει, ἢ περιέχει τῆς τούτων πρησαυξήσεως mate 
ρίαν, καὶ τῆς ὑπομονῆς, ἧς ἔχουσι περὶ mur 
ψεῖς " xal περὶ τῆς συντελείας. τοῦδε τοῦ 
διδασκαλίαν. χαὶ περὶ προσοχῆς εἰς ἃ 
qv (9). ᾿ 






(1) Lollinianus, πιστοὺς δὲ δὲ 
901, πιστοὺς δὲ Βεθδαίους. 
(2) Vaticanus num. 5 
(5) Vatic. num. 
ἢ Vat. n. 567, 





5) In Vaticano: 
6] Lollinianus, 
1) Boeclerianu 
8) Lollinianus, 
9) Vaticanus r 
φήν᾽ Lollinianug, 
illis verbis, εἰς ἂν. 
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Ἡ δὲ πρὸς (10) 'E6paíou; μετὰ ταύτας, ὧν ἔφη- A — Sequitur Epistola ad Hebrzos, quorum imitatores 


σεν elvat μιμητὰς τοὺς προειρημένους (11). Ἢ me- 
ριέχει περί τε Ἰουδαϊχῶν μυστηρίων, xai τὴν ἐκ 
τούτων μετάθεσιν εἰς Χριστὸν, προχατηγγελμένην 
ὑκὸ τῶν προφητῶν. Ἐνταῦθα (12) περιχλείουσι 
τὴν κατὰ τὸν λαὸν ἰδιωτιχὴν αὔξησιν αἱ ἐπιστολαί. 


Μετὰ ταύτας (15) αἱ πρὸς Τιμόθεον ἐτάχθησαν (14) 
ἐπιστολαὶ δύο. Ὧν ἡ μὲν πρώτη περιέχει διδασχά- 
λων προσοχὴν, xai Ἐκχλησίας τάξιν (15), καὶ ὃν 
χρὴ τρόπον ἄρχειν τε χαὶ διατάσσεσθαι. 

Καὶ ἡ δευτέρα δὲ ἡ πρὸς τὸν αὐτὸν γραφεῖσα, 
περιέχει χατὰ προσαύξησιν ἔπαινον τῆς ἐν αὐτῷ 
πίστεως (16) προγονιχῆς, ὥσπερ ἐχ μάμμης xal μη- 
τρὸς εἰς αὐτὸν ἐλθούσης * ἐν ταυτῷ δὲ ἑξῆς xal τῶν 
συνόντων αὐτῷ ἐν ᾿Ασίᾳ χατηγορεῖ, διαχρίνων ὥσπερ 
τοὺς ὀλιγοπίστους (17), μόνῳ τε 'Ovnstoópu σπου- 
δὴν πλείστην μαρτυρεῖ. Αὐτόν τε Τιμόθεον (18) προ- 
. τρέπεται τῶν βιωτιχῶν πραγμάτων ἑαυτὸν ἀλλο- 
«ριοῦν (19), xat (20) ὑπομιμνήσχει δὲ, καὶ μαρτύ- 
ρεται (21), τοῦ χηρύγματος χάριν * προεπαινέσας δὲ 
τὰ δέοντα (22), ὕστερον xal περὶ τοῦ xaÜ'. ἑαυτὸν 
διεξοδιχοῦ (95) τέλους ἐπιστέλλει, προειπὼν περὶ τῆς 
-πῶν αἱρεσιωτῶν (24) ἐπαναστάσεως, xal ὡς οὐ δεῖ ξενί- 
ζεσθαι. Πολλῶν δὲ τὸν τρόπον ἐχθέμενος, πρὸς αὐτὸν 
fxstv χελεύει τάχα δι᾿ ἂν δύναιτο τοῦτον (25), xal 
πρὸς τὸ τέλος ὁρᾷν τῆς αὐτοῦ συμπληρώσεως, ὅπερ 
ἔδειξεν εἰπών: Σπέγδομαι ἥδη, καὶ ὁ καιρὸς τῆς 
ἀγα.ύσεώς μου (26) épéctnxer. 


Ἢ δὲ πρὸς Τίτον, ὁποίους τινὰς εἶναι χληρι- 
xous (21) διαγράφει, χαὶ διάταξιν Ἐχχλησίας. 


Ἢ δὲ πρὸς Φιλήμονα Ἐπιστολὴ γέγραπται περὶ 
πιστοῦ οἰχέτου Ὀνησίμου, ὅς τὸ πρῶτον ἀχρεῖος 
ὧν(28), μεταδα) [λ]όμενός τε, ἐλευθερίας ἀξιοῦται (29) 
πρεσθεύσαντος τοῦ ᾿Αποστόλου" ἀλλὰ δὴ καὶ μάρτυς 
Χριστοῦ γεγένηται ἐν τῇ Ῥωμαίων πόλει (50) ἐπὶ 
Τερτύλλον τὸ τηνιχαῦτα (51) τὴν ἔπαρχον ἐξουσίαν 
διέποντος, τῇ τῶν σχελῶν χλάσει τὴν ψῆφον ὑπομεῖ- 
νας τοῦ μαρτυρίου. 







μετὰ τοὺς προειρη- 


esse dicit memoratos modo Thessalonicenses. In 
bac autem traciat de Judaicze fidei mysteriis, deque 
eorumdem mutatione, juxta prophetarum pra:di- 
ctionem in Christo facta. Et hic desinunt Pauli 
epistole, juxta majorem minoremque profectum 
singularum gentium, ad quas scripLe sunt. in hunc 
ordinem digesia. 

Has epistolas alize duze ad. Timotheum excipiunt, 
in quarum prima agitur de his quibus fidei mayistri 
debent attendere, et de ordine in Ecclesia servando, 
deque subditorum et propositorum officiis 

Altera autem ad eumdem Epistola, consueto cre- 
scendi ordine servato, laudem continet ipsius fidei 
a majoribus acceptae, utpote 408 ex ava et matre 


pin ipsum derivata fuerit: et mox fideles omnes 


qui cum Timotheo in Asia erant, accusans modi- 
cz: quodammodo fidei notam ipsis inurit, solumque 
Onesimum sui studiosissimum fuisse testatur. Timo- 
theum quoque ipsum liortatur, admonet atque ob- 
testatur, ut se negotiis sxcularibus non implicet, 
quo melius przdicationi incumbere valeat ; cum- 
que ipsum laudibus, ut par erat, ornasee!, ac de 
h:zreticorum exortu de quo minime mirandum esse 
dicit, varia preefatusessel, mox ipsum de suo vitz 
exitu eertiorem facit. Denique post descriptos mul- 
torum hereticorum mores, Timotheum ad se eito 
venire jubet, fortasse ut ipsum antequam morere- 
tur, aspicere posset; quod clare designavit, dum 
inquit : Delibor jam, et tempus resolutionis mee 


C instat *. 


In Epistola autem ad Titum, quales oportet esse 
clericos, et quinam in Ecclesia ordo servandus sit, 
accurate describit. 

In Epistola denique ad Philemonem, de servo 
Onesimo qui in Christum erediderat, agitur; qui 
, eum primum Pbilemoni inutilis esset, postea frugi 
factus, libertatem, intercedente Apostolo, consequi 
meruit. Quinimo et Christi martyr facius est Romz, 
cum $ub Tertullo urbis prefecto, lata adversus 
ipsum mortis sententia, fractis cruribus martyrium 
consummavit. 


LAUR. ZACAGNII NOTJE. 
n. 567, Beclerianus et D — (21) Vaticanus num. 567, Beeclerianus et Lolli- 


nianus, διαμαρτύρεται. 
(22) Lollinianus nou habet, δέ. Vaticanus num. 
. $61, male, τὰ ὄντα pro τὰ δέοντα. 
- (95) Beclerianus, διεξοδίου. 
.' (34) Regio-Alexandrinus , duo Vaticani , el Cry- 
ptoferrateusis, αἱρέσεων. 
- (35) Lego τοῦτον, licet in omnibus scriptis codd. 
't τοῦτο; neque enim liujus loci sensus aliter sibi 
nstare posse videtur. , ᾿ 
(26) Vaticani duo, τῆς ἐμῆς ἀναλύσεως. 
41) Lego, τινὰς εἶναι χρὴ χληριχούς. 
(28 Uuus e Vaticanis, ἣν. 
29) Lollinianus, χαταξιοῦται. 
50) Vaticanus n. 365, μεγαλοπόλει. . 
$1) Boclerianus, τοῦ τηνιχαῦτα, Lollinianus, 
| τὰ τηνιχαῦτα. 
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mihi molestus sit ; ego enim stigmata Domini Jesu in A τὰ στίγματα toU Ἰησοῦ ἐν τῷ (92) σώματί μου 


corpore meo porto *. 

Quinto loco ponitur Epistola ad Ephesios, con- 
Sst;ntes susceptze. fidei cultóres, in cujus exordio 
similiter ac in Epistola ad. Romanos, fidei myste- 
rium exponit; utrique autem fama tantum eidem 
noti erant, Et hz» epistole, secus atque 8120, prima 
catechumenorui rudimenta sunt et introductiones 
ad filem. 

Sexto autem loco, habita ratione majoris eorum 
perfectionis ad quos epistolae script: sunt, ponitur 
Epistola ad Philippenses qui non solum Christi fi- 
dem amplectebantur, sed insuper pietatis fructus 
ferebant. Testatur autem $e egregiam eorum piela- 
tem coram cognovisse, simulque hortatur, ut quibus 
praediti erant, virtutibus maximum se absente 
cumulum addant. Porro longe diversa est hzc 
epistola 4h ea quam ad Corinthios scripsit ; nam 


ad hos quidem ait, Imila!ores mei estote *. Ad Philippenses vero : Simul imitatores mei estote? : 


βαστάζω. 

Πέμπτη ἡ (95) πρὸ: Ἐφεσίους χεῖται, πιστοὺς 
ἀνθρώπους xai παραμένοντας, ἧς ἐν τῇ προγραφῇ 
τὸ μυστήριον ἐχτίθεται, παραπλησίως τῇ πρὸς Ῥω- 
μαίους * ἀμφοτέροις δὲ ἐξ ἀχοῆς γνωρίμοις (94). Καὶ 
εἰσὶν αὗται πρὸς ἀντιδια στολὴν ἀρχαὶ χατηχου μένων, 
xa πιστῶν εἰσαγωγαί. 


Ἕχτη τέταχται ἡ (95) πρὸς Φιλιππησίους μετὰ 
προσαύξησιν πιστοῖς ὁμοῦ xal καρποφόροις (90), 
olg xai μαρτυρῶν τὰ χάλλιστα παρὼν ἐγνωχέναι, 
προτρέπεται καὶ ἀπόντος (97) μάλιστα προσθεῖναι. 
᾿Αντιδιαστέλλεται δὲ dj ἐπιστολὴ αὕτη τοῖς Κοριν- 
θίοις " τοῖς μὲν γὰρ ἔλεγε Μιμηταί μου γίνεσθε. 
vol; δὲ Φιλιππησίοις " Συμμιμηταί μου γίνεσθε" 
᾿Αλλὰ καὶ στέφανον αὐτοὺς καὶ χαρὰν ὀνομάζει" (98) 
τοσοῦτον οὗτοι διαλ' άττουσι (99) Κορινθίων. 
quin 


el coronam suam et gaudium suum ipsos vocat : tantum isti a Corinthiis discrepabant. 


Sequitur Epistola ad Colossenses quos secundum 
carnem non cognoveral, sed in suscepta semel fide 
constantes erant ; quos ín virtute quotidie proficien- 
tes, jubet 4 philosophorum fallaciis cavere, et Ju- 
deorum transgressionibus non attendere : neque 
eniu: eorum religionem siuceram esse, sed tautum 
corpori non parcere. Jubet praterea, ut epistolarum 
suarum sensus perpendant, el ut. Archippuim mo- 
neant, ne his ipsis sedulo atiendere negligst. 


Post inemoratas epistolas alix duo ad Thessalo- C 


nicenses laud. immerito descriptae sunt : in quarum 
prima quidein eos. laudat, quod semper proficieutes 
usque adeo de fidei veritate ipsis persuasum essel, 
ut in tribulationibus quoque egregium eorum con- 
stantize specimen prebuisseut, Eos autem comparat 
Julzls ad filem conversis, diceus ipsos sque ac 
illos a gentilibus suis injurias pati. Caeterum lios 
coronam glorie sux ct gaudium vocat, et in tribu- 
lationibus consolatur. 

Post banc epistolam alias ad eosdem litteras 
scribit,in quibus de singulari eorum profectu, deque 
constantia quam in tribulationibus pr: se ferebant, 
amplissimum: testimonium perlibet; ac praterea 
dc hujus saeculi consummatione, et de cura quam 
ut sibi ab improbis caveant, adhibere debent eos 
edocet. 


! Galat. vi, 17. 11 Cor. x1, 4. 


Ἑξῆς δέ ἐστιν ἡ πρὸς Κολασσαεῖς γραφεΐῖσα, 
πρὸς οὐχ ἐγνωσμένους χατὰ σάρχα, πιστοὺς δὲ καὶ 
βεδαίους (1) οὖς xaY προχόπτοντας παρατηρεῖν 
χελεύει τὰς ἐχ φιλοσοφίας ἀπάτας, xal ταῖς '"Ioubat- 
xal; παρατηρήσεσι μὴ προσέχειν " εἶναι γὰρ οὐ xa- 
θαρὰν θρησχείαν, ἀλλ᾽ ἀφειδίαν σώματος" οὖς 
xaX (2) τὰς δυνάμεις τῶν ἐπιστολῶν χρίνειν χελεύει. 
Γράφει δὲ καὶ ᾿Αρχίππῳ παραγγεῖλαι τούτων αὖ- 
τοῖς (5) τὴν προσοχήν. 

Μετὰ δὲ τὰς εἰρημένάς αἱ πρὸς Θεσσαλονιχεῖς ci- 
χότως ἐγράφησαν (4) ἐπιστολαὶ δύο, ὧν ἡ μὲν ἔπαι- 
νον περιέχει αὐτῶν εὐπειθείας Ex προσαυξήσεως, 
ἄχρι καὶ θλίψεων (b) πεῖραν ἐσχηχότων. Θὺς xz 
παραθάλλει τοῖς ἐν τῇ Ἰουδαίᾳ πεπιστευχόσι (θ), 
τὸν αὐτὸν τρόπον ὑπὸ τῶν ἰδίων συμφυλετῶν πε- 
πονθέναι λέγων, χαθάπερ χἀχείνους. Τούτους δὲ 
χαὶ στέφανον τῆς αὑτοῦ (T) καυχήσεως χαὶ χαρὰν 
ὀνομάζει, χαὶ μάλιστα ἐπὶ τοῖς πάθεσι παραχαλεῖ. 

Καὶ μετὰ ταύτην (8) ἑτέραν πρὸς τοὺς αὐτοὺς γρά- 
q&t, f| περιέχει τῆς τούτων προσαυξήσεως μαρτυ- 
plav, xaX τῆς ὑπομονῆς, ἧς ἔχουσι περὶ τὰς θλί- 
ψεις" xal περὶ τῆς συντελείας τοῦδε τοῦ αἰῶνος 
διδασκαλίαν. xai περὶ προσοχῆς εἰς ἀναστρο» 


qtv (9). 


* Philipp. nt, 17 ; et iv, 4. 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(92) Vaticanus num. 367, τοῦ Χριστοῦ ἐν τῷ. Al- 
ter Vaticanus, τοῦ Ἰησοῦ βαστάζω. 

(95) In Vaticano n, $67, in Lolliniano et ΒΟΘΟΪ6- 
riano, πέμπτη δὲ ἡ. 

δ In Becleriano, γνώριμος. 

95) In Boecl., Loll. et Vat. n. 567, Exc δε ἡ. 

96) In Vaticano n. 565, προσφόροις. 
. (9T) In Regio-Alexaudrino, Cryptoferratensi et Va- 
ticano n. 563, ἀπόντας. 

(98) Beeclerianus et Lollinianus, στέφανον αὐτοῦ, 
xai χαρὰν αὐτοὺς ὀνομάζει. 

(99) Boeclerianus, διαλάμπουσ!. 


(1) Lollivianus, πιστοὺς δὲ βεδαίως. Vatic. num. 
961, πιστοὺς δὲ βεδαίους. 

(2) Vaticanus num. $67, οὕτως xat. 

(5) Vatic. uum. 363, et Lollininn. αὐτῶν. 

(4) Vat. n. 367, Boecl. et Loll. ὑπξγράφησαν, 

5) In Vaticano cod. n. 565, θλίψεως. 

6] Lollinianus, πιστεύσασι. 

7) Boeclerianus, ἑαυτοῦ. 

8) Lollinianus, ταῦτα. 

9) Vatieanus n. $67, xaX προσοχὴν εἷς &vaacpo- 
φὴν" Lollinianus, xai περὶ προσοχῆς. f, τε πρός, sine 
illis verbis, εἰς ἀνχαστοοῆν. 
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Ἡ ξὲ πρὸς (10) 'E6palovu; μετὰ ταύτας, Gv ἔφη- A — Sequitur Epistola ad Hebrzos, quorum imitatores 


σεν elvat μιμητὰς τοὺς προειρημένους (11). Ἢ me- 
ριέχει περί τε Ἰουδαϊχῶν μυστηρίων, χαὶ τὴν ix 
«τούτων μετάθεσιν εἰς Χριστὸν, προχατηγγελμένην 
ὑπὸ τῶν προφητῶν. Ἐνταῦθα (43) περιχλείουσι 
τὴν κατὰ τὸν λαὸν ἰδιωτιχὴν αὔξησιν αἱ ἐπιστολαί. 


Μετὰ ταύτας (13) αἱ πρὸς Τιμόθεον ἐτάχθησαν (14) 
ἐπιστολαὶ δύο. Ὧν ἡ μὲν πρώτη περιέχει διδασχά- 
λων προσοχὴν, καὶ Ἐκχχλησίας τάξιν (15), xal ὃν 
χρὴ τρόπον ἄρχειν τε χαὶ διατάσσεσθαι. 

Καὶ ἡ δευτέρα δὲ ἡ πρὸς τὸν αὐτὸν γραφεῖσα, 
περιέχει χατὰ προσαύξησιν ἔπαινον τῆς ἐν αὐτῷ 
πίστεως (16) προγονιχῆς, ὥσπερ ἐχ μάμμης xat μη- 
τρὸς εἰς αὐτὸν ἐλθούσης * ἐν ταυτῷ δὲ ἑξῆς xal τῶν 
συνόντων αὐτῷ ἐν ᾿Ασίᾳ κατηγορεῖ, διαχρίνων ὥσπερ 
τοὺς ὀλιγοπίστους (17), μόνῳ τε Ὀνησιφόρῳ σπου- 
δὴν πλείστην μαρτυρεῖ. Αὐτόν τε Τιμόθεον (18) προ- 
. πρέπεται τῶν βιωτιχῶν πραγμάτων ἑαυτὸν ἀλλο- 
«ριοῦν (19), καὶ (20) ὑπομιμνήσχει δὲ, xal μαρτύ- 
ρεται (21), τοῦ χηρύγματος χάριν " προεπαινέσας δὲ 
τὰ δέοντα (22), ὕστερον xal περὶ τοῦ χαθ᾽ ἑαυτὸν 
διεξοδικοῦ (25) τέλους ἐπιστέλλει, προειπὼν περὶ τῆς 
τῶν αἱρεσιωτῶν (24) ἐπαναστάσεως, χαὶ ὡς οὐ δεῖ ξενί- 
ζεσθαι. Πολλῶν δὲ τὸν τρόπον ἐχθέμενος, πρὸς αὑτὸν 
ἔχειν χελεύει τάχα δι᾽ ἂν δύναιτο τοῦτον (25), xal 
πρὸς τὸ τέλος ὁρᾷν τῆς αὐτοῦ συμπληρώσεως, ὅπερ 
ἔδειξεν εἰπών: Σπέγδομαι ἤδη, καὶ ὁ καιρὸς τῆς 
áraAvc&oc μου (26) ἐφέστηχεν. 


Ἢ δὲ πρὸς Τῖτον, ὁποίους τινὰς εἶναι χληρι- 
χοὺς (27) διαγράφει, xal διάταξιν Ἐχχλη σίας. 


Ἢ δὲ πρὸς Φιλήμονα Ἐπιστολὴ γέγραπται περὶ 
πιστοῦ οἰχέτου Ὀνησίμου, ὅς τὸ πρῶτον ἀχρεῖος 
ὧν(328), μεταδα) [λ]όμενός τε, ἐλευθερίας ἀξιοῦται (29) 
πρεσθεύσαντος τοῦ ᾿Αποστόλου" ἀλλὰ δὴ xa μάρτυς 
Χριστοῦ γεγένηται ἐν τῇ Ῥωμαίων πόλει (50) ἐπὶ 
Τερτύλλον τὸ τηνικαῦτα (51) τὴν ἔπαρχον ἐξουσίαν 
διέποντος, τῇ τῶν σχελῶν χλάσει τὴν ψῆφον ὑπομεῖ- 
νας τοῦ μαρτυρίου. 


* [] Timotb. iv, 6. 


esse dicit memoratos modo Thessalonicenses. In 
bac autem tractat de Judaicz fidei inysteriis, deque 
eorumdem mutatione, juxta prophetarum pra:di- 
ctionem in Christo facta. Et hic desinunt Pauli 
epistole, juxta majorem minoremque profectum 
singularum gentium, ad quas scripte sunt in hunc 
ordinem digesiz. 

Has epistolas alize du: ad Timotheum excipiunt, 
in quarum prima agitur de his quibus fidei magistri 
debeut attendere, et de ordine in Ecclesia servando, 
deque subditorum et propositorum officiis 

Altera autem ad eumdem Epistola, consueto cre- 
scendi ordine servato, laudem continet ipsius fidei 
a majoribus accepts, utpote quie ex ava οἱ matre 


pin ipsum derivata fuerit: et mox fideles omnes 


qui cum Timotheo in Asia erant, accusans modi- 
ez: quodammodo fidei notam ipsis inurit, solumque 
Onesimum sui studiosissimum fuisse testatur. Timo- 
theum quoque ipsum liortatur, admonet atque ob- 
testalur, ut se negotiis sxcularibus non implicet, 
quo melius prsdicationi incumbere valeat ; cum- 
que ipsum laudibus, ut par erat, ornasee!, ac de 
hz:ereticorum exortu de quo minime mirandum esse 
dicit, varia prefatus essel, mox ipsum de sao vitse 
exitu certiorem facit. Denique post descriptos mul- 
torum haereticorum mores, Timotheum ad se eito 
venire jubet, fortasse ut ipsum antequam morere- 
tur, aspicere posset; quod clare designavit, dum 
inquit : Delibor jam, εἰ tempus resolulionis mee 


C. instat *. 


In Epistola aotem ad Titum, quales oportet esse 
clericos, et quinam in Ecclesia ordo servandus sit, 
accurate describit. 

In Epistola denique ad Philemonem, de servo 
Onesimo qui in Christum erediderat, agitur; qui 


, cum primum Philemoni inutilis esset, postea frugi 


factus, libertatem, intercedente Apostolo, consequi 
meruit. Quinimo et Christi martyr factus est Roms, 
cum sub Tertullo urbis prefecto, lata adversus 
ipsum mortis sententia, fractis cruribus martyrium 
consummavit. 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(10) Vaticanus cod. num. 5061, Boeclerianus et D 


Lollinianus, f, τε πρός. 
(11) Male Lollinianus, εἶναι μετὰ τοὺς προειρη- 


γους. 

(14) Bo:clerianus, ἔνθα. 

(13) Vaticanus cod. num. 363, μετὰ 05 ταύτας, 
Beclerianus , μετὰ γάρ. Αι Lollinianus, et. alter 
Vaticanus num. 367, μετὰ γὰρ τὰς εἰρημένας αἱ 
πρός. 

(14) Lollinianus, ἐγράφησαν. 

(15) Vaticauns cod. num. 363, διάταξιν. 

(16) Idein codex, τῆς ἑαυτοῦ πίστεως. 

(47) Regio-Alexandrinus, Cryptoferratensis οἱ 
Vaticanus num. 565, ἑτεροπίστους. 

(18) Vaticanus num. 363, αὑτὸν δέ Τιμ. 

(19) Beclerianus ἀπαλλοτριοῦν. 

(20) In duobus Vaticanis deest xal. Mox in Dce- 
cleriano et Lolliniano, deest δέ, 


(21) Vaticanus num. 267, Beeclerianus et Lolli: 
nianus, διαμαρτύρεται. 

(22) Lollinianus non hiabef, δέ. Vaticanus num. 
5617, male, τὰ ὄντα pro «à δέοντα. 

95) Bevlerianus, διεξοδίου. 

| (94) Regio-Alexandrinus , duo Vaticani , et Cry- 
ptoferratensis, αἱρέσεων. 

(25) Lego τοῦτον, licet in omnibus scriptis codd. 
Sit τοῦτο: neque enim liujus loci sensus aliter sibi 
constare posse videlur. . 

(26) Vatieani duo, τῆς ἐμῆς ἀναλύσεως. 

(27) Lego, τινὰς εἶναι χρὴ χληριχούς. 

(28) Unus e Vaticanis, ἣν. 

(29) Lollinianus, χαταξιοῦται. 

90) Vaticanus n. 562, μεγαλοπόλει. . 

(5 Beclerianus, τοῦ τηνιχαῦτα. Lollinianus, 


τοῦ tà τηνιχαῦτα, 
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Et hoc quidem pacto quatuordecim Péoli epi- A Οὕτως ἡ (52) πᾶτα βίδλος περιέχει παντοῖὸν «t- 


stolarum liber omne diversorum vitse institutorum 
genes continet, eo utique ordine dispositus, ut ἃ 
minus perfectis incipiens, ad prastantiores atque 
excellentiores pregreJiatur. Verum haec «quidem 
summatim de omnibus Pauli epistolis hactenus, a 
nobis dicta sint : deinceps vero unicuique epistolae 
compendiosam capitulorum seriem praefügemus a 
sapientissimo quodam et Christi amantissimo Pa- 
we nostro elucubratam. Sed εἰ nos totius libri 
textam percurrentes, eumdem in plures lectiones 
divisimus; et locorum qui ez aliis sacra Scripture 
libris in singulis Pauli epistolis landantur, non 


δος πολιτειῶν χατὰ προσαύξησιν * xal τὰ μὲν xes' 
ἐπιτομὴν παρ᾽ ἡμῶν εἐρήσθω περὶ αὐτῶν ἐπὶ todov- 
τὸν " xa0' ἑχάστην δὲ συντόμως ἐπιστολὴν kv τοῖ; 
ἑξῆς προτάξομεν τὴν τῶν χεφαλαίων ExOsaty , ἐνὶ 
τῶν σοφωτάτων τινὶ καὶ φιλοχρίστῳ (55) Ηατέρων 
ἡμῶν πεπονημένην (54). Οὐ μὴν, ἀλλὰ χαὶ τὴν τῶν 
ἀναγνώσεων ἀχριδεστάτην τομὴν, τὴν τε τῶν θείων 
μαρτυριῶν (55) εὐαπόδεχτον εὕρεσιν ἡμεῖς τέχνο- 
λογήσαντες ἀνεχεφαλαιωσάμεθα (86), ἐπιπορενόμε- 
vot τῇ τῆς ὑφῆς ἀναγνώσει" ἐχθησόμεθα δὲ οὖν (51) 
ταύτην εὐθὺς μετὰ τόνδε τὸν πρόλογον. 


rejiciehdutn — fortasse catalogum, ut facile inveniri 


possint, accurate texuimus et huic prologo subjeeimus. 
11. Necessarium autem. censul, ut ΟΣ canonibus p '(58) ᾿Αναγχαῖον δὲ ἡγησάμην, ἐν βραχεῖ xoi τὸν 


chronicis Eusebil Pamphili in epitomen redactis, 
tempus- przdicationis D. Pauli brevibus designa- 
rem; ubi certe, libro ín mamus suinpto, eoque 
aperio passionem Christi, ejusque post tres dies 
resurrectionem et mox in colos assamptionem, 
decimo octavo Tiberii Cxssaris anno accidisse com- 
perio. Prseterea in eodetn libro apostoles post pau- 
cos aliquot dies, 880 respondentem nemini Stepha- 
num ejusque socios, in diaconos elegisse video. Εἰ 
mox oria, quemadmodum antea diximus, ingenti 
Jud:eorum seditione, eumdem Stephanum, Paulo in 
ejus necem conspirante, tunc bonum certamen cer- 
tasse rursus reperio: qui sane Poulus non multo 
post Judzorum primates conveniens, ab eisdem liue- 


χρόνον ἐπισημειώσασθαι(59) τοῦ xr, o0 Y ua toc Παύλου, 
ix τῶν χρονικῶν χανόνων Roce6lou τοῦ Παμφίλου 
τὴν ἀναχεφαλαίυισιν ποιούμενος. Ἔνθα δὲ (40) «hv 
βίδλον μετὰ χεῖρας εἰληφὼ:, xal ταύτην ἀναπτύξας, 
εὑρίσχω τὸ πάϑης τοῦ Σωτῆρος ἡμῶν, ἐν ὀχτωχαι- 
δεχάτῳ (M) ἔτει Τιδερίου Καίσαρος vayevnpdvoy, 
χαὶ τὴν τριήμερον δὲ εὐθὺς ἀνάστασιν, xal πάλιν 
«ἣν εἰς οὐρανοὺς ἀνάληψιν τοῦ Χριστοῦ * xat uet 
ἡμέρας τινὰς ὀλίγας εἶδον ἐκεῖ προχειριζομένους 
τοὺς ἀποστόλους εἰς διαχονίαν τὸν αὐτοφερώνυ- 
μὸν (42) Στέφανον, χαὶ τοὺς ἀμφ᾽ αὐτόν.. Kai 
μετέπειτα στάσιν Ἰουδαίων πλείστην (45) χατα- 
λαμδάνω, χαθὼς ἤδη προείπαμεν (84), καὶ τὸν 
Στέφανον ἀγωνιζόμενον ἐχεῖσε (45), χαὶ τὸν Παῦλον 


ras ad Judeos qui Damasci degebant, adversus C συγευδοχοῦντα πάνυ (40) τῷ φόνῳ, ὃς μεκρὼν ὕστε- 


Christi discipulos accepit : sed cum illuc pergeret, 
medio itineris a Deo vocatus fuit, paulo ante fiaem 
ejusdem anni. Sane inchoante decimo nono Tiberii 
Czsaris anno Christi fidem przdicare coepisse Pae- 
luni, in ea historia narratur, ac deinceps orbem uni- 
versum, ut Christi üuem divulgaret, peragrasse, 
usque ad decimum tertiuuan. annum Claudli Czesarís, 


pov τοῖς ἄρχουσι τῶν Ἰουδαίων παραστὰς, ἐπιστολὰς 
ἐχομίζετο (47) πρὸς τοὺς ἐν Δαμασχῷ Ἰουδαίους 
χατὰ τῶν μαθητῶν. Κατὰ μέσην δὲ τὴν ὁδὸν ἡ χλῆ- 
σις αὐτῷ γεγένηται παρὰ τοῦ Θεοῦ (43), ὡς μιχρῷ 
προσαναλωθῆναι (49) τὸ ἕτος ἐχεῖνο. Ἐξ πιλαδομένου 
δῆτα τοῦ (50) ἐννεαχαιδεχάτου ἔτους Τιδερίου Καί- 
σαρος κατάρξασθαι τὸν Παῦλον τοῦ κηρύγμανός φη- 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


32) Uceclerianus codex, ἤδη. 

55) Vaticanus num. 563, et Cryptoferratensis, 
τινὶ φιλοχρίστων " de hoc autem Patre vide nostram 
ad hunc tomum prafationem. 

94) Lollinianus, πεποιημένην. 

(59) Vaticanus cod. n. $65, et Cryptoferratensis, 


addit, xaX Κυρίου Ἰησοῦ Χριστοῦ. Compluteosis 
ἡμῶν ἐννάτῳ xal δέχατῳ. Mox. in Vaticano nem. 

35 et Cryptoferrateusi, γενόμενον. 

(42) Lolliuianus, πανυφερώνυμον. Boeclerianus 
αὐτῷ φερώνυμον. 

45) Vaticanus n. 567, Ἰουδαίων πάλιν πλείστην. 


τὴν δὲ τῶν θείων μυστηρίων. Regio-Alexandrinus D Lollinisnus, Ἰουδαίων χαταλαμδάνω. 


quoque babet τὴν δέ, 

$6) Lollinianus, ἀναχεφαλαιωσόμεθα. 

1) Vaticanus num. 3567, non habet οὖν. 

98) Quie sequuntur usque ad finem hujus pro- 
4ogi, exstant etiam in scripto Vaticanae bibliothecae 
cod. 761, et in Complutensi ae Steplaniana Novi 
Testamenti editione, atque etiam inter OEcumenii 
opera , in quibus omnibus cum Paufi peregrinatio- 
nibus supra editis, u^ 425, conjuncta reperiuntur 
ante epistolas Pauli. Erasmas quoque ea Pauli pc- 
regrinationibus attexuil; sed ante apostolorum Acta 
in sua Novi Testamenti editione collocavit. Quin et 
pleraque ex hac narratione habentur in fine coin- 
mentariorum UEcumenii in Acta apostolorum. 

(40) Lellinianus, ἐπισημήνασθαι. 

.(40) Stephanus, οὗ δῆ. lia. etiam Complutensis 
Bibliorum editio. 
(44) Stephani editio cum Vatic. co. num. 367, 


(44) Verba illa, καθὼς ἤδη προξίπαμεν, recte omit- 
tt Stephanus, et Complutensis Bibliorum editio; 
cum praecedentia iu quibus id asserit Euthalius, in 
Hlis editionibus non habeantur. In Baecleriano et 
Vaticano uum. 761, eL apud. Erasmum atque OEcu- 
menium προείπομεν. Praeterea idem Erasmus et 
OEcumenius habent πάλιν χαταλαμδάνω, χαθώς, 
cet, 

(45) Vaticanus n. 367, xat τὸν Στέφανον ἐκεῖσε. 

(46) In Vaticano nuin. 363, deest πάνν. 

(47) ldem codex, ἐχόμιζε. Complutensis editio 
ἐπιστολὴν ἐχομίζετο, 

(8) n Lolliniano, γέγονε. In Vaticano num. 
965 , el Cryptoferratensi, γεγένηται παρὰ τῷ θεῷ. 

.(49) Vaticanus num. 367, μιχροῦ προσαναλο»- 
θῆναι. Alter Vatic. nuin. 563, μιχρὸν παραναλωθῆ- 


ναι. 
(50) Lollinianus, ἐπιλαδομένου δὲ τοῦ. 


109 


EDITIO EPISTOLARUM PAULI. 


11} 


σιν ἡ ἱστορία, xal τὴν ἅπασαν οἰχουμένην διαδρα- À prseside tunc Judzez Felice, coram quo accusatus a 


pelv, εὐαγγελιζόμενον τὴν εἰς Χριστὸν εὑσέδειαν, 
μέχρι τρισχαιδεχάτου ἔτους Κλαυδίου Καίσαρος, 
ἡγεμονεύοντος τότε τῆς Ἰουδαίας (51) Φήλιχος, ἐφ᾽ 
οὗ χατηγορηθεὶς ὑπὸ Ἰουδαίων τὴν ἀπολογίαν ἐποιῆ- 
σατο Παῦλος" ὃς δὴ τὸν ᾿Απόστολον εἰς τὸ κατὰ Και- 
σάρειαν δεσμωτήριον χαθεῖρξεν ἐπὶ δυσὶν ἕτεσι " 
μεθ᾽ ὃν διαδεξάμενος τὴν ἀρχὴν Πόρκχιος Φῆστος 
εὐθὺ; ὥρμησεν ἀναχρίνειν τὸν ᾿Απόστολον, τοῖς (59) 
Ἰουδαίοις μεγίστην ἐν τούτῳ χάριν χατατιθέμε- 
νος. Τότε οὖν ὁ (55) μαχάριος νομίσας οὐκ ἄλλως 
ἀπαλλαγήσεσθαι τῆς ἐπιδουλῇῆς, ἣ Καίσαρα ἐπιχα- 
λεσάμενος, ἑστὼς ἐπὶ τοῦ βήματος ἐπεχαλέσατο (54) 
Καίσαρα, xaX εἰς Ῥώμην ἐχπέμπεται πρὸς Νέρωνα 
τὸν Καίσαρα " συνῆν δὲ αὐτῷ χαὶ ᾿Αρίέσταρχος, ὃν 
xai εἰχότω; συναιχμάλωτόν που τῶν ἐπιστολῶν 
&noxaAst, xal Λουχᾶς ὁ τὰς Πράξεις τῶν ἀποστό- 
λων γραφῇ παραδούς. Κἀχεῖσε οὖν ἐπὶ τῆς Ῥω- 
μαίων (55) ὁ Παῦλος διετίαν ὅλην αὖθις ἐφυλάττετο" 
«αὔτα γὰρ xal μέχρι τούτων ἱστορεῖ Λουχᾶς ἐν ταῖς 
Πράξεσι τῶν ἀποστόλων, χατ᾽ ixelvo χαιροῦ τὸ 
βιδλίον συγγραψάμενος, καὶ τὰ χαθεξῆς ἤχιστα τότε 
γινώσχων, οὐδὲ τὸ μαρτύριον τούτου (56) ἐγχατ- 
ἔθετο τῇ βίόλῳ. Καταλιπόντες γὰρ αὐτὸν ἐχεῖσε Λου- 
χᾶς τε xal ᾿Αρίσταρχος ἐξῆλθον. Εὐσέδιος δὲ, τοὺς 
μετέπεισα χρόνους ἀχριδῶς περιεργασάμενος, ἰστό- 
ρῆσεν ἡμῖν xal ἐν τῷ δευτέρῳ τόμῳ τῆς Ἐχχλη- 
διαστιχής Ἰστορίας τούτου xal τὸ μαρτύριον. Καί 
φησι τὸν Παῦλον (57) ἄνετον διατρῖψαι, καὶ τὸν τοῦ 
Θεοῦ λόγον ἀχωλύτως χηρύξαι ἐπισημηνάμενος (58). 
Τότε μὲν οὖν ἐπὶ Νέρωνος ἀπολογησάμενον τὸν Παῦ- 
λον αὖθις (59) ἐπὶ τὴν τοῦ χηρύγματος διαχονίαν 
λόγος (60) ἔχει στείλασθαι πρὸς Καίσαρος (61) ἀπο- 
λυθέντα, xal εὐαγγελίσασθαι ἐφ᾽ ἑτέροις δέχα 
ἔτεσιν. El; ἄχρον ὃὲ μανίας ὁ Νέρων ἀφιχόμενος, 
ἀνεῖλεν μὲν (62) ᾿Αγριππίναν πρῶτα τὴν ἰδίαν 
μητέρα (63), ἔτι δὲ xal τὴν ἀδελφὴν τοῦ πατρὸς, 
xaX Ὀχταουΐαν τὴν ἑαυτοῦ γυναῖχα, xal ἄλλους 
μυρίονς τῷ γένει προσήχοντας" μετέπειτα δὲ χαθ- 
ολιχὸν ἐχίνησε διωγμὸν χατὰ τῶν Χριστιανῶν, xal 
οὕτω; ἐπὶ τὰς χατὰ τῶν ἀποστόλων (64) ἐπήρθη 
σφαγάς, Μεταστειλάμενος γὰρ τὸν Παῦλον, αὖθις τῷ 
βήματι (65) παριστᾷ. Συνῆλθε (60) δὲ πάλιν ὁ Λου- 
κᾶς αὐτῷ. Ἔνθα δὴ συνέθη τὸν Παῦλον τριαχοστῷ 


Judzis, eorum criminationes repalit : at nihilominus 
Feliz per duos annos Paulum apud Caesaream in 
carcere detinuit ; in eujus sane locum succedeas 
l'orcius Festus, illico de Apostoli eausa judicium 
iterum reddere aggressus esi, ut. maximam hoe 
facto gratiam apud Judaeos iniret. Tunc. igiiur Pau- 
lus, nullam aliam Judzorum imsidias declinaui 
viam sibi superesse ratus, quam δὶ Caesarem appel- 
laret, stans ante przsidis tribunal, Caesarem appel- 
lavit, et Romamad Neronem Caesarem mittitur. Erat 
autem cum eo et Aristarehus, quem ipse quodain 


epistolarum loco idcirco captivitatis socium appel- 


lat, et Lueas quoque qui apostelorum Acta litteris 
mandavit. Rom: itaque Paulus teto biennio iu 
carcere iterum asservatus fuit : nam ad haec usque 
tempora in apostolorum Actis talia de Paule 
Lucas refert, qui illo ferme tempore «eumdein 
librum conseribens eam «quod futurum esset, tunc 
minime compertam haberet, nullam de ejus mar- 
tyrio mentiouem fecit : Lucas enim et Aristar- 
clas, l'aulo Roma relicto, discesserunt. Αἱ vero 
Eusebius res subsequentibus temporibus gestas accu- 
rate describens, in secundo Ecclesiastica Historie 
Hbro ejus quoque martyrium nobis narravit, Pau- 
lum libertate donatum fuisse dicens, Deique ver- 
hum nemine vetante, palam prisedieasse testatus. 
Cum itaque ἴσης Paulus causam sub Nerone dixis- 
set, eumque Cesar a Judzorum calumniis liberae 
set, rursus prdicandi causa peregre profectus 
fuisse, perque decem alios annos Evangelium predi- 
casse dicitur. Verum cum «4d extremem insanis 
atque furoris Nero pervenisset, primum quidem 
Agrippinam matrem cum amita οἱ Octavia uxore, 
aliisque innumeris propinquitate generis sibi conjun- 
ciis, interfecit; deinde vero generalem adversus 
Christianos persecutionem movit, atque ita demum 
ad apostolorum quoque necem processit, Vocatum 
siquidem Paulum iterum judicio sisti jussit , cum 
quo et Lucas denuo Romam venit, quo tempore 
contigit Paulum tricesimo sexto anno a Christi pas- 
sione martgrio vitam finiisse , capite videlieet ense 
amputato. Ab anno igitur Tiberii Cesaris decimo 
nono quo Evangelium promulgare ccpit , usque 


ἕχτῳ ἔτει τοῦ σωτηρίου πάθους, τρισχαιδεκάτῳ D ad annum ejus vicesimum secundum , sunt anni 


* Coloss. 1v, 10. 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(51) Vaticanus num. 565, τὴν Ἰουδαίαν. 

(52) Beeclerianus, xa τοῖς. 

(55) ldem cocex , καταθέμενος " τότε οὖν τότε ὁ. 
Vaticanus codex num. 761, et Complutensis editio 
babet etiam bis τότε, 

(58) Vaticanus num. 761, Lollinianus et DBoecle- 
rianus, ἐπεχαλεῖτο. 

(55) Vaticanus num. 367, ἐπὶ τῆς Ῥώμης. Mox 
non habei, αὖθις. 

(86) Vaticanus n. 367, Stephanus et OEcumenius, 
αὐτοῦ. 

(57) OEcumenius, καὶ τὸν Παῦλον. 

(58) Vaticanus num. 761, οἱ Boeclerianus, ἐπιση- 
μῆνας. Stephanus, ἐπισημηνάμενος, ὅτι τότε. 


(59) Vaticanus num. 761, et Beeclerianus, εὐθύς. 

60) Lollinianus, ὁ λόγος. 

61) Vatieanus num. 367, et Stepbanus ὑπὸ Kat- 
capoc, male Cryptoferratensis προσχαέρως, et Com- 
plutensis editio πρὸς Καίσαρα. 

( In Lolliniano deest, μέν. 

(63) Vaticanus num. 761, τὴν ἑαυτοῦ μητέρα. 

(64) Lollinianus , Beeclerianus et Vaticanus num. 
761, Complutensi$ editio et OEcumenius ἐπὶ τὰς τῶν 
ἀποστόλων. 

(65) Regio-Alexandrinus, ἐπὶ τῷ βήματι. Vatiea- 
nus n. 363, et Cryptoferratensis, τοῦ βήματος. 

(60) Vat. n. 761, et Boeclerianus, συνῆν. 
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quatuor, et Cail similiter anni quatuor, itemque A δὲ Νέρωνος, μαρτυρῆσαι, ξίφει τὴν χεφαλὴν ἀποτμη- 


Claudii anni plus minus quatuordecim ; cui succe- 
dens Nero, tertio decimo imperii sui anno Apo- 
stolum interemit, Hie autem de prima sua defen- 
sione Paulus apostolus ad Timotheum scribit : Za 
prima mea defensione nemo mihi ad(uit, sed omnes 
me dereliquerunt :. non. illis. imputetvr, | Dominus 
awtem mihi astitit, et conforiavit me , ut per me 
predicatio impleretur , et audiant omnes gentes : et 
liberatus sum de ore leonis *; quo verbo Neronem 
utique designavit. De secunda vero defensione, in 
qua martyrio vitam finivit, ait : Ministerium tuum 
bonum imple. Ego enim jam delibor , ei tempus 
resolutionis meo instat '. Et quoniain Lucas rursus 
cum ipso erat, post pauca ait: Saluiat te Lucas 


θέντα. Ἔστι τοίνυν ἀπὸ tou ἐννεαχαιδεχάτου ἕτους 
Τιδερίου Καίσαρος, ἐξ οὗ κηρύσσειν τὸ Εὐαγγέλιον 
ἤρξατο͵ ἕως τοῦ εἰχοστοῦ δευτέρου, ἔτη τέσσαρα (61), 
χαὶ τὰ Γαΐου δὲ ὡσαύτως ἔτη τέσσαρα, αὖθις δὲ χαὶ 
τὰ Κλαυδίου ἔτη μιχρὸν ἐλάττω (68) δεκατέσσαρα᾽ 
ὃν διαδεξάμενος Νέρων τρισχαιδεχάτῳ ἕτει τῆς Éav- 
τοῦ ἀρχῆς (69) τὸν ᾿Απόστολον ἀνεῖλε. Γράφει δὲ 
οὖν (10) ὁ αὐτὸς ἀπόστολος Παῦλος Τιμοθέῳ, περὶ 
μὲν τῆς πρώτης αὐτοῦ ἀπολογίας φάσχων τάδε (71): 
Ev τῇ πρώτῃ μου ἀποιλογίᾳ οὐδείς μοι παρεγέ- 
γετο (12), ἀ.1.1ὰ πάντες με ἐγχατέλιπον, μὴ αὖ- 
τοῖς .ἰογισθείη. Ὁ δὲ Κύριός (15) μου zapéc tn (14), 
καὶ ἐγεδυγάμωσέ μὲ (15), ἵνα OU ἐμοῦ τὸ κή- 
ρυγμα xAnpogopn0n (16), καὶ ἀκούσωσι πάγτα 


qui mecum est *. Tempus itaque prioris prdicatio- D τὰ ἔθνη * καὶ ἐῤῥύσθην (11) ἐκ στόματος «λέοντος: 


nis Pauli apostoli est unius et viginti annorum, 
cum aliis duobus annis quos spud Caesaream in 
carcere transegit. llis rursus addantur duo alii 
priores anni quibus Roma detentus est , e£ ultimi 
decem prsdicationis ejus anni.; ita ut omnes anni 
&b ejus vocatione usque ad ipsius mortem fuerint 
triginta quinque. Verum nemo hac de narratione 
mecum exposiulet , et ea cuncta rejiciat quz histo- 
riam in apostolicorum Actuum libro descriptam 
continuant, dicens ea a Luca non fuisse narrata. 
Nam hzc mihi objicienti prudens aliquis vir ista 
reponeret : Si ea. qua&e post apostolorum gesta quo- 
rum historia in apostolicorum Actuum libro con- 
tinetar , eisdem accidisse dicuntur, pro veris, o 
amice , non habeas , profer mihi ex Luca narratio- 
nem de Pauli martyrio. Etenim si duobus hisce 
tantum aunis Paulum Rome vixisse affirmasset, 


* |] Timoth. 1v, 16, 17. 1 ibid. 5, 6. * ibid. 11. 


τοῦτον τὸν Νέρωνα εἶναι λέγων (78) περὶ δὲ τῖς 
δευτέρας, ἐν ἧ xal τελειοῦται τῷ κατ᾽ αὐτὸν μαρτυρίῳ, 
φησίν" Τὴν καλὴν διακονίαν (19) cov (80) π.1η- 
ροφόρησον" ἐγὼ γὰρ ἤδη (81) σπένγδομαι, καὶ ὁ 
καιρὸς τῆς ἀγαλύυσεώς μου ἐφέστηκε. Ka ὅτι 
Λουχᾶς ἣν πάλιν σὺν αὐτῷ, μετ᾽ ὀλίγα «fyc ἔπιστο- 
λῆς, ᾿Ασπάζεταί σε, γράφει, Λουκᾶς (82), ὁ σὺν 
ἐμοί (85). Ἔστιν οὖν ὁ πᾶς χρόνος τοῦ χηρύγματος 
Παύλου εἴχοσι xat ἕν ἔτος, xai ἕτερα δύο ἔτη, & ὃδι- 
ἐτέλεσεν ἐν τῷ κατὰ Καισάρειαν (84) δεσμωτηρίῳ. 
Πρὸς δὲ τούτοις πάλιν τὰ ἐν ᾿Ρώμῃ ἕτερα δύο 
ἔτη (85), καὶ τὰ τελευταῖα δὲ ἔτη δέχα" ὥστε εἶναι τὰ 
πάντα ὅτη ἀπὸ τῇς χλήσεως (80) αὐτοῦ μέχρι τῆς 
τελειώσεως, τριάχοντα (87) χαὶ πέντε (88). ᾿Αλλὰ 
μῆτις ἐπὶ τούτοις ἐμοὶ καταμεμφέσθω, xal παρα- 
γραφέσθω τὰ χαθεξῆς (89) τῶν Πράξεων, λέγων τὸν 
Λουχᾶν ταῦτα μὴ qáoxew* ὃν (90) ἐρήσεταί τις 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(67) Male in Regio-Alexanódrino scribitur, ἔτη «£c- 
eupa* αὖθις δὲ xai tà Κλαυδίου ἔτη δεχατέσσαρα, 
xa τὰ Γαῖου δὲ ὡσαύτως ἔτη τέσσαρα, ὃν διαδεξάμε- 
νος, (αι. in margine ad verba illa ἔτη δεκατέσσαρα, 
hàbet σχόλιον, ἔτη ιγ΄, μῆνες η΄. uu 

(68) Cryptoferratensis et Complutensis Bibliorum 
editio μιχρῷ ἐλάττω. Stephaniana editio cum Bae- 
cleriano codice, μικρῷ ἐλάττω" τεσσάρων xai δέχα. 
Vaticanus num. 563, ἔτη μετὰ ταῦτα ἔλαττον δεχα- 
τέσσαρΆ. 

69) Epiphanius in hzr. 26, cap. 6, et alii ante- 
cedeuti Neronis anno id accidisse aiunt. 

70) Stephanus, γοῦν. Erasmus γράφει oSv. 

11) Duo verba, φάσχων τάδε omittuntur in Ste- 
phaniana, et Complutensi Bibliorum editione, Apud 
OEcumeutum deest φάσχων. 

(72) lta Regio-Alexaudrinus et Vaticanus num. 
965, juxta vetustissimum exemplar Alexandrinum : 
in aliis onibus cup. ra pevéveco. 

, (95) Palatino-Vaticauus cod. n. $8, ab iis verbis 
Jucipit, cum antecedentia temporis injuria perie- 


rint. 
(14) Vaticanus num. 263 , et 761, pot παρέστη. 
lta etiam Stephanus, 
15) Vaticanus num. 563, μοι pro ps. 
. (/6) Vaticanus n. 567, πληρωθῇ. 
11) Vaticanus n. 365, ὅτι ἐῤῥύσθην. 
78) Vaticanus num. 761, τοῦτον λέγων λέοντα 


«ὃν Νέρωνα. 

(19) Palatinus οἱ Cryptoferratensis cod. et Com- 
plutensis editio, τὴν διαχονίαν. 

(80) In Vaticano num. 363, deest, σου. 

(81) Regio-Alexandrinus non habet, ἤδη. 

(82) Palatinus, τῆς ἐπιστολῆς, φησὶν, ἀσπάζεται 
ὑμᾶς Λουχᾶς. 

(85) Videntur hic duo Pauli epistolarum loca 


p simul jungi ; nam in Epistola ad Colossenses tv, 44, 


ait : Salutat vos. Lucas medicus charissimus; in 
Epistola vero ad Tiinotlieum secuuda tantum legitur, 
Lucas est mecum solus. 

(84) Erasmus , ἐπὶ τῷ χατὰ Καισάρειαν. Male in 
Complutensi Bibliorum editione, ἐν τῷ xazaxata&pu. 

(85) Vaticanus n. 567 , et 761, Palatinus et 
clerianus πρότερα. Mox in Vaticano, n. 563, Pala- 
tino, Beecleriano et Cryptoferratensi deest ἔτη, ut 
jn Complutenai Bibliorum editione. 

(86) Erasmus habet, γεννήσεως. 

(87) OEcumenius iterum, αὐτοῦ τριάχοντα. 

(88) Lollinianus, xai πέντε ἔτη, Illuc usque autem 
ex hoc prologo habet Vaticanus cod. n. 761, OKcu- 
menius el Complutensis, Erasiniana et Stephaniana 
ΠΝ editio. 

) Duo Yaticani codd. et LolJlinianus, xa - 
φέσθω τὰ χαθεξῆς. ] nope 

(90) Fortasse legendum, πρὸς ὄν. 
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ἐχέφρων ἀνὴρ. εἰ τοὺς χρόνους, ὦ τὰν (91), οὐχ εἰσ- A ejusque martyrium litteris prodidisset, nil nobis 


δέχῃ τοὺς μετέπειτα τῶν πράξεων, δός μοι, φησὶ, 
τὸν Λουχᾶν ἱστοροῦντα τοῦ Παύλου τὸ μαρτύριον. Εἰ 
μὲν γὰρ τοῖς δυσὶ τούτοις μόνοις ἔτεσιν ὁ Λουχᾶς 
ἐμέτρησε Παύλου τὴν ἐν Ρώμῃ ζωὴν, τὸ μαρτύριον 
ἡμῖν (99) ὑφηγησάμενος, οὐδεμιᾶ; τινος ἡμῖν ἐδεῖ- 
τὸ (95) περιεργίας τῶν χρόνων. ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ τὸ 
μαρτύριον ἡμῖν (94) οὗτος οὐ γράφει, ἔξωρον γὰρ χαὶ 

τὰ πολὺ τῆς βίδλου γεγένηται, πείθου λοιπὸν Εὐ- 
σεδίῳ τῷ χρονογράφῳ,, καὶ τὴν ἱστορίαν εὐγνω6- 
νως, ὡς φίλος (95), εἰσδέχου. Οἱ γὰρ τοῦ Χριστοῦ 
μαθηταὶ πειθοῖ χαὶ πέστει τὰς τῶν Πατέρων διδα - 


oxalla; τε χαὶ παραδόσεις πρὸς οἰχοδομλὴν παραξεχόμενο:, «TG οὐρανίου βασιλείας 


ἰστ-ανται. 


opus esset in subsequentibus temporibus indagan- 
dis multum laboris impendere. Sed quoniam Lucas 
de l'auli martyrio nil scribit, utpote quod accidit 
multo post ea tempora quorum in apostolorum 
Actis historiam texit, fidem iu reliquis adhibe Eu- 
sebio Casariensi , ejusque narrationem libeuti , ut 
par est, animo admitte, Nam Chri-ti assccle qui 
cum fide atque obedientia Patrum doctriuas ac 
traditiones ad sui zdificationem recipiunt , caele- 
stis procu! dubio regni hiereditatem consequi me- 
rentur. 


χληρονόμοι xaf- 


(96) Πρόλογος προτασσόζενος τῆς βίδλου Παύλου p Prologus Pauli epistolarum versus habet trce- 


τοῦ ἀποστόλου στίχων τ΄. 
(97) ΜΑΡΤΥ͂ΡΙΟΝ IIAYAOY ΤΟΥ͂ ΑΠΟΣΤΟΛΟΥ͂. 
Ἐπὶ Νέρωνος τοῦ Καίσαρος Ῥωμαίων ἐμαρτύ- 
prosv αὐτόθι Παῦλος ὁ ἀπόστολος, ξίφει τὴν xsqa- 
λὴν ἀποτμηθεὶς, ἐν τῷ τριαχοστῷ (98) xaV ἔχτῳ 
ἔτει τοῦ Σωτηρίου πάθους τὸν καλὸν ἀγῶνα ἀγωνι - 
σάμενος ἐν Ρώμῃ, πέμπτῃ ἡμέρψ (99) κατὰ Συρο- 
μακεδόνας (1) Πανέμου μηνὸς, ἥτις λέγοιτο ἂν παρ᾽ 
Αἰγυπτίοι; Ἐπιφὶ ε΄, παρὰ δὲ Ῥωμαίοις ἡ πρὸ τριῶν 
καλανδὼν Ἰουλίων, χαθ᾽ ἣν ἐτελειώθη ὁ ἅγιος ᾿Από- 
τολος τῷ xav' αὐτὸν μαρτυρίῳ, ἑξηχοστῷ xai ἐν- 
νάτῳ ἕτε: τῆς τοῦ Σωτῆρος ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ 
παρουσίας. Ἔστιν οὖν ὁ πᾶς χρόνος ἐξ οὗ ἑμαρτύ- 
ρησε, τριαχόσια τριάχοντα ἔτη μέχρι τῆς παρού- 
σης (3) ταύτης ὑπατείας, τετάρτης μὲν ᾿Αρχαδίου, 


cento, 


MARTYRIUM PAUL! APOSTOLI. 


Sub Nerone Romanorum | imperatorc Paulus apo- 
$tolus, pulchrum certamen certans in urbe Roma, 
martyrium ibidem passus est , capite videlicet ense 
reciso, anno a salutari Christi passione tricesimo 
sexto, quinta die mensis Paneui, secundum Sy- 
ro-Macedones, quas apud AEgyptios dicitur quiuta 
meusis Epiplhi, apud Romanos vero tertio Kal. 
Julii , qua die suum divinus Apostolus martyrium 
complevit, anno sexagesimo nono salutaris adventus 
Domini nostri Jesu Christi. Summa itaque totius 
temporis ex quo martyrium sustinuit, trecentorum 
et triginta annorum est , usque ad przsentem hunc 
consulatum , quartum quidem Arcadii, tertium 


LAUlt. ZACAGNII NOTE. 


(91) lta. recte. legitur in. cod. Beecleriano; nam C est AEgyptii meusis diem quem Euthalius fn sui. co- 


alii omnes perperam habent ὅτ᾽ ἂν vel, ὅταν. 
(92) ln Vaticano num. $65, deest , ἡμῖν. 
95) Palatinus et Boeclerianus, ἔδει. 
94) In Vaticano num. 265, iterum deest ἡμῖν. 
95) In Vaticano num. 963, deest ὡς φίλος, in 
sequentibus perperam legit εἰσδέχου Χριστοῦ ua- 
“αἱ ᾿ 


“αἱ. 
ἴδ) {Ππὸ verba non leguntur in duobus Vaticanis 
codd., nec in Lolliniano. 

(97) Hujus narrationis de Pauli apostoli martyrio 
usque ad illa verha, ἐσημειωσάμην ἀχριδῶς cl. 
auctor est antiquus ille Pater, qui ante Euthalium 
epistolas Pauli n eapitula diviserat , ac propterea 
sine precedenti Eutbalii prologe iu codice Ürbinate 
reperitur, dicittrque esse prologus in quatuordecim 
S. Pauli epi-tolas. Edita etiam est baec narratio 
apud OEcumenium ante ejus commeutaria in Acta 
apostolorum. ᾿ς 

(98) Vaticanus num. 365 , τριαχοστῷ &xz:. 

(99) Ita hic locus legitur in Vaticano. cod. n. 367 
et in Loiliuiano, et apud OEcumenium ante aposto- 
lurum Acta, licet diem meusis Epiphi non habeant; 
nam in Urbinate, Vaticano num. 265, Regio-Ale- 
xandrino et Cryptoferratensi perperam scribitur, 
πέμπτῃ ἡμέρᾳ Ilavégou μηνὸς, ἥτις λέγοιτ᾽ ἂν παρὰ 
Ῥωμαίοις, xav' Αἰγυπτίους Ἐπιφὶ ε΄, ἡ πρὸ τριῶν 
χαλανδῶν ᾿Ἰουλίων. In Beecleriano autem, et in Pa- 
latino codice scribitur, πέμπτῃ ἡμέρᾳ Πανέμου μη- 
νὺς, ἥτις λέγοιτ᾽ ἂν παρὰ Ῥωμαίοις ἡ πρὸ τριῶν 
χκαλανδῶν Ἰουλίων : et paulo aliter apud ΟΕ οὐ δια 
anie cjus in episto'as Pauli conunentaria iterum 
habetur. Et meo quidem judicio, liec posterior vide- 
tur esse genuina hujus loci leetio; verisimile qnippe 


PaATrRoL. Gg. LXXXV. 


vicis margine huic narrationi. addiderat, ab impe- 
ritis librariis in textum, loco non satis congruo, 
relatum deinceps fuisse, ut in codicibus Regio- 
Alexandrino, Cryptoferratensi et Vaticano nuin. 363 
videre est. 

(4) Πρὸς narrationis istius verba , magnus sacrze 
profan:eque eruditionis antistes Henricus S. R. E. 
cardinalis Norisius in libro De epochis regum atque 
urbium Syrie, diss, 1, cap. 2, scite hisce verbis ex- 
ponit : Euthalius diserte appellat. Syro- Macedones, 
nempe, Guaenses, Raphiotas, Ascalonitas aliosque in 
Syria populos Egypto proximiores, qui annum Mace- 
donicum ez puris mensibus tricenariis , cum diebus 
epagomenarum in anni exitu servabani, ac Dium pri- 
mum anni mensem die 98 Octobris auspicabanlur ; 
unde prima Panemi cum vicesima quinta Junii, ac 
quinta cum vicesima nona , proM ab Euthalio scribi- 
tur, concurrebant. Similia repetit in cjusdem operis 


p dissert. 5, cap. 2, ubi late probat Gazenses aliosque 


modo memoratos populos typum anni ZEgyptioruu:, 
eliam sub Romauis, servasse, quamvis nominibus 

meusium Syro-Macedonum uterentur ; unde fit, ut 
Euthalius diem quintam Paneimi mensis, cum quinta 

mensis Epiphi et Junii vicesima nona conjungat ; 

uon vero cum sexta mensis Loi; qu:e juxta Asiati- 

corum supputationem cum Juuii vicesima nona die 

coucurrebat, ut superius adnotavimus. 

(2) Ex hoe loco discimus , quo tempore floruerit 
antiquus ille Pater, qui Pauli epistolas in capita dis- 
secuit, anno scilicet serze Christian: trecentesimo 
nonagesimo sexto. Male autem Eutbalii etatem hinc 
eruditi viri colligendam esse putarunt, ut ex sequenti 
aunorum designatione lucide apparet. 
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vero llonorii fratrum imperatorum Augustorum , & τρίτης δὲ ᾿Ονωρίονυ τῶν δύο ἀδελφῶν αὑτοχρατόροιν 


indictione nona Periodi quindecenralis, vicesimo , 


nono die mensis Junii, Versus narratiouis suut 
xvi. 

Przecisius designavi tempus maityrii Pauli apo- 
stoli. Et a consulatu quarto quidem Arcadii , tertio 
vero llonorii usque ad przsentem hunc consulatum 
primum Leonis Augusti iudictione xii, Epiphi men- 
sis die v. Diocletiani vero annum cLxxiv, sunt 
anui Lini; ila ut omnes anni ἃ Salvatoris nostri 
adventn usque ad niodo memoratum annuum sint 
“πε CCCCLYII, 


ELENCIUS 


Lectionum εἰ eorum capitum atque testimomorum, 
quc in unaquaque Pauli apostoli epistola contiuen- 


Αὐγούστων, ἐννάτης ἱνδιχτιῶνος (3) τῆς πεντεχαιδε- 
χαετηριχῖς περιόδου, μηνὸς Ἰουνίου, εἰκοστῇ ἐννάτῃ 
ἡμέρᾳ, στίχος τς΄ (4). 

(9) Ἐσημειωσάμην ἀχριδῶς τὸν χρόνον τοῦ μαρ- 
τυρίου Παύλου ἀποστόλου. Καὶ ἀπὸ τῆς ὑπατίας τε- 
τάρτη: μὲν ᾿Αρχαδίου, τρίτης δὲ ᾿Ὀνωρίου μέχρι 
τῆς παρούσης ταύτης ὑπατίας, πρώτης Λέοντος Αὐ-- 
γούστου, ἱνδιχτιῶνος δωδεχάτης, Ἐπιφὶ ε΄. Διοχλη- 
τιανοῦ poO', ἔτη Cy" ὡς εἶναι τὰ πάντα ἀπὸ τῆς τοῦ 

τῆρος ἡμῶν παρουσίας μέχρι τοῦ προχειμένου 
Etou; ἔτη τετραχόσια ἐξέχοντα δύο. 
ἈΝΛΑΚΕΦΑΛΑΙΩΣΙΣ 


Τῶν ἀγαγγώσεων καὶ ὧν ἔχουσι xezaJaíwr , καὶ 
μαρτυριῶν καθ᾽ ἐχάστην ἐπιστο.ϊ]ὴν τοῦ ᾿Απο- 


lur, ac preterea cersuum ex quibus unaquaque ea- αὶ στόλου καὶ ὅσων ἑκάστη τούτων στίχων τυγ- 


rum constat. 


Iu epistola ad Romanos lectiones sunt v, capita 
XiX, testimonia xLvill, versus DCCCCXX. 

Lectio 1 capita habet quatuor, nempe 1, tt, iin et 
Ἐν, testimonia novem, neinpe t, 11, 01, 1v, V, VI, VII, 
VIH, 1X ; Versus ΠΟΤΕ. 

Lectio | espita habet novem; nempe v, vi, vint, 
VY, 1X, X, ΧΙ, ΧΙ, Xi]; testimonium unum, nempe 
Xx ; Versus ccxLvin. Jacipit cap. «, 4. 

Leciio Hl capita habet tris, nempe xiv, xv, xvi; 
tesiimonía viginti sex, nempe xt, et sequentia us- 
que ad xxxvi; versus CL1xxv. Incipit cap. ix, 1. 


Lectio 1V caput habet unum, neurpe xvii; testi- 


χάγει. . 

Ἐν «fj πρὸς 'Pogatouc ἐπιστολῇ ἀναγνώσεις e', 
χεφάλαια ιθ’, μαρτυρίαι μη΄, στίχοι πιχ'. 

᾿Ανάγνωσις πρώτη χεφαλαίων IIll, α΄, β΄, v', δ΄, 
μαρτυριῶν ΠΙΠῚ, a^, β’, γ΄, δ᾽, ε΄, ζ΄, η΄, θ΄" ατίχων 
σμβ'. . 
᾿Ανάγνωσις δευτέρα χεφαλαίων ΠΙΠΙ͂, ε', c^, C, w, 
θ΄, τ΄, ια΄, ιβ΄, cyY'* μαρτυρίας I, κ΄, στίχων ope. 


᾿Ανάγνωσις τρίτη χεφαλαίων III, τ:δ', τε’, τς, μαρ- 
τυριῶν AATII, ια΄’, cl. ιγ΄, ιδ΄, τε’, τς", ιζ΄, ιη΄, ιθ΄, x", 
χα’, χβ', ΧΥ, xU, χε’, xc', χζξ', xn, κθ΄, λ΄, λα΄, 39, 
AY, λδ᾽, λε', λς’ * στίχων ρπε'. 

᾿Ανάγνωσις τετάρτη χεφαλαίου I, ιδ΄" μαρτυριῶν 


monia sex, nempe xxxvit, Xxxvint, xxxix, xL, χει et Ὁ Dll, λζ', λη΄, 240, u^, μα΄’, μβ'- στίχων ρχε'. 


ALI; versus Cxxv. Incipit cap. xn, 1. 

Lectio V capita habet duo, uempe xviu et xix ; 
lestimonia Sex, nempe ΧΕΙ, XLUV, XLV, XL*1, ALVII 
el XLVIB ; versus cxxv. Incipit cap. xv, 1. 

In prima ad Corinthios epistola lectiones sunt v, 
capita Ix, testimonia xvi); versus DCCCLYX. 

Lectio | capita habet tris, nempe 1, 11 et im; te- 
stimonia octo, nempe 1, I1, ut, 1v, V, VI, Vin et vini; 
versus CCL. 

Lectio 11 caput habet unum, nempe iv; versus 
Lxxxiv. Incipit cap. vn, 1. 

Lectio 10. capita habet tria, nempe v, vi el vu; 
testimonia quatuor, uempe 1x, x, x1 et x4; versus 
cxvi. Incipit cap. viu, 1. 

Lectio ΕΥ̓͂ caput hahet unum, uempe vin; testi- 
monium unum, nempe xit; versus ccLvvi.. J ncipit 
cap. xti, 1. 

Lectio V caput habet unum, | neinpe ;x ; testiino- 
nia quatuor, nempe xiv, xv, xvi et xti; versus 
ον. Jncipit cap. xv, 1. 


᾿Ανάγνωσις πέμπτη χεφαλαίων I, ιη΄’, ιθ΄. μαρτυ- 
ῥιῶν ΠΙ, μγ΄, μδ', με΄, μς’, μῶν μη * στίχων pxs'. 


Ἐν τῇ πρὸς Κορινθίους πρώτῃ ἐπιστολῇ ἀναγνώ-.- 
σβις ε΄, χεφάλαια 0', μαρτυρίαι ιζ', στίχοι ὡο΄. 

᾿Ανάγνωσις πρώτη χεφαλαίων III, α’, f, γ' " μαρ- 
τυριῶν Illll, a', £', Y, δ΄, ε΄, ς’, e, 7, , στίχων av. 


᾿Ανάγνωσις δευτέρα χεφαλαίου 1, δ᾽. στέχων mb. 


᾿Ανάγνωσις τρίτη χεφαλαίων Ill, e', c'. ζ΄ " μαρ- 
τυριῶν Ill, θ΄, v, τα’, ιβ΄ “ στίχων pie". 


᾿Ανάγνωσις τετάρτη χεφαλαίου I, v'* μαρτυρίας T, 
ιγ΄ * στίχων σξς". 


᾿Ανάγνωσις πέμπτη χεφαλαίου D , 0'- μαρτυριῶν 
liil, ιδ΄, τε΄, το΄ν ἀξ" στίχων py. 


LAUR: ZACAGNII NOTAE. 


(3) Vaticonus cod. n. 967, &vvá 
mox μηνὶ Ἰουνίῳ εἰχάδι ἐγνάτῃ ἡμέρᾳ. 
. (4) Numerus versuum bujus aduotationis in Ciyp- 
toferratensi tantum codice habetur. 
(5: Hzc Euthalii aduotatio unde tempus quo ipse 
vult, clabe colligitur, reperitur integra iu codice 
tantuni Regio-Alexandrino et Cryptoferratensi, pos- 


ἱνδιχτιῶνι ; et 


tremis autem duobus verbis mutila habetur in. Va- 
tic. cod. num. 565, at in cxteris scriptis codd. et 
apud OEcumenium desideratur; quare mirum non 
est eruditos viros in Eutnalii :etate designanda mul- 
tuin errasse. Ceteruni. omnes zra hic. imemuorat;e 
cum anno Christi quadringentesimo quiuquagesimo 
octavo apprime conveuiunt. 
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Ἐν τῇ πρὸς αὐτοὺς δευτέρᾳ ἐπιστολῇ ἀναγνώσεις A 


δ', χεράλαια v, μαρτυρίαι τα’, στίχοι φ'΄. 
᾿Ανάγνωσις πρώτη χεφαλαίων I, a^, δ΄, γ', 8, ε΄, 
μαρτυρίας 1, a' * στέχων pvp. 
᾿Ανάγνωσις δευτέρα χεφαλαίων III, c', ζ΄, η΄ * μαρ- 
τυριῶν IIl], β’, y', δ΄, ε΄ " στίχων ρνς΄. 


᾿Ανάγνωσις «τρίτη χεφαλαίον T, θ΄ * μαρτυρ'ῶν 
Illi, c", £', η΄, 0 " στέχων «5 (6). 


᾿Αλνάγνωσις τετάρτη χεφαλαίου I, α΄" μαρτυριῶν 
II, v, ta * στίχων pm. 


Ἔν τῇ πρὸς Γαλάτας ἐπιστολῇ ἀναγνώσεις D', χε- 
φάλαια ιβ’, μαρτυρίαι τα’, στίχων σ᾽, γ΄. 

᾿Ανάγνωσις πρώτη χεφαλαίων IIl, α’, β', γ’, δ᾽, ε΄, 
ς΄. μαρτυριῶν Ill, a^, β', γ', 8, ς΄, ς΄" στίχων 
ρλ (1). 

᾿λνάγνωσις δευτέρα χεφαλαίων IIT, ζ΄, η΄, θ’, v, 
ια΄, ιβ " μαρτυριῶν Il, C, η΄, 0, dé, τα΄ - στίχων 
eir. 

Ἐν τῇ πρὸς Ἐφεσίους ἐπιστολῇ ἀναγνώσεις P, 
χεφάλαια ι', μαρτυρίαι ς’, στίχοι «f. 

᾿Ανάγνωσις πρώτη χεφαλαίων T, a', β΄, y, δ᾽, ε΄" 
μαρτυρίας I, α' " στίχων ρὰς". 

᾿Ανάγνωσις δευτέρα χεφαλαίων Il, c', ζ΄, y, θ΄, v 
μαρτυριῶν II, β’, γ΄, 8, ε΄, ς΄ " στίχων ρος". 


Ἐν τῇ πρὸς Φιλιππησίους ἐπιστολῇ ἀναγνώσε:ς 
P^, χεφάλαια Q', στίχων ση΄. 


EDITIO EPISTOLARUM PAULI. 
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lu secunda ad eosdem epistola lectiones sunt 1v, . 
capita x, testimonia xi, versus DLAXXY. 

Lectio ] capita habet quinque, nempe 1, n, m, - 
iv et v; testimonium unum, nempe 1; versus cLu. 

Lectio ll. capita habet tria, nempe vt, vit et vii; 
testimonia quatuor, nempe 1], "1, 1v et v; versus 
cLvt. Incipit cap. ιν, 7T. 

Lectio lll. caput habet unum, nempe ix ; testimo- 
nia quatuor, nempe vi, vir, vint et ix; versus xciv. 
Incipit cap. vini, 4. 

Lectio IV caput habet unum, nempe x ; testimo- 
nia duo, neinpe x et x1; versus cLxxain. J ucipit cap. 
x, 1. 

In Epistola ad Galatas lectiones sunt 1], capita xu, 
testimonia ΣΙ, versus ccxci. 

Lectio 1 capita babet sex, nempe 1, t! , ill, 1v, Y 
et v1; testimonia sex, nempe 1, 11, In, 1v, Y el vl; 
versus Cxxx. 

Lectio ll capita habet sex, neinpe vit, vti, 15, x, 
ΧΙ el xiij testimonia quinque, nempe vil, Yt, 1X, X 
et x1; versus cLxin. Incipit cap. wi, 45. 

In epistola. ad Ephesios lectiones sunt 1], capta 
x, Lestimornia vi, versus CCCXII., 

Lectio l capita babet quinque, nempe 1, n, tu, 
lv et v; testimonium unum, nempe 1; versus cxxx vl. 

Lectio ]l capita habet quinque, nempe vi, vil, 
Vit, 1X et x ; testimonia quinque, nempe 1i, ni, 1v, 
v el vi; versus cLxxvi. Incipit cap. iv, 1. 

In epistola ad Philippenses lectiones sunt II, ca- 
pita vit; versus ccvin. 


᾿Ανάγνωσις πρώτη χεφαλαίων {ΠΠ| o^, β’, γ᾽, 6 C [μοοιίο 1 capita babet quatuor, nempe I, u, iit et 


στίχων px'. 
᾿Ανάγνωσις δευτέρα χεφαλαίων IIT, ε΄’, c', ζ΄ " 
στίχων πη΄. Οὐχ ἔχει μαρτυρίαν (δ) τῆς Παλαιᾶς. 


Ἐν τῇ πρὸς Κολασσαεῖς ἐπιστολῇ ἀναγνώσεις β', 
κεφάλαια v, στίχοι ovy. 

᾿Ανάγνωσις. πρώτη χεφαλαίων IIIIII, α΄, β’, γ΄, 8, 
ε’, c, ζ΄, η΄, θ΄ * στίχων ρνζ'. 

᾿λνάγνωσις δευτέρα χεφαλαίου I, v* στέχων να’. 
Οὐκ ἔχει μαρτυρίας τῆς Παλαιᾶς. 


Ἐν τῇ πρὸς Θεσσαλονιχεῖς πρώτῃ ἐπιστολῇ ἀνά- 
γνωσις α’, χεφάλαια ΠΙ!, α΄’, B, γ΄, δ', ε΄, ς’, ζ᾽" στί- 
y9' (thy. Οὐχ ἔχει μαρτυρίας. 

'Ev τῇ πρὸς τοὺς αὐτοὺς δευτέρᾳ ἐπιστολῇ ἀνά- 
γνωσις α’, χεφάλαια c', a', β΄, γ', 0, ε΄, ς΄ " στίχοι 
ρτ΄. Οὐχ ἔχει μαρτυρίας τῆς Παλαιᾶς. 

Ἐν τῇ πρὸς Ἑόδραίους ἐπιστολὴ ἀναγνώσεις γ', 
χεφάλαια xf', μαρτυρίαι X, στέχο! vy. 

᾿Ανάγνωσις I, χεφαλαίων ΠΙΠῚ, a', β'. γ΄, δ΄, «', 
ς’, C, v, θ΄" μαρτυριῶν ΔΗ, a', β'. γ΄, δ΄, ε΄, τ΄, ζ΄, 
5, θ΄, vc, τα’, ιβ’, ιγ΄, xy ut s στίχων ow". 

᾿λνάγνωσις δευτέρα χεφαλαίων Ill, v, ta, vB, cy", 


Iv; versus cxx. 

Lectio 1] capita habet tria, nempe v, vi et vit; 
versus xcvini. Nullus e Veteri Testamento in bac epi- 
stola locus adducitur. Incipit cap. ni, 1. 

In epistola ad Colossenses lectiones sunt Il, ca- 
pita x, versus ccv. 

Lectio | capita habet novem, neinpe 1, 1, 1i, 1v, 
v, VI, VII, Vlil eL Ix ; Versus CLvII. 

Lectio 11 caput habet unum, nempe x, versus Lt. 
Incipit cap. m, 1. In hac epistola nullus Veteris 
Testamenti loeus allegatur. 

In epistola ad Thessaloniceuses 1, lectiones sunt 
I, capita vir, versus cxciii, Locus nullus ex aliis sa- 
cri? paginz libris in hac epistola liahetur. 

In secunda ad cosdem epistola lectio I, capita vi, 
versus cvt. In hac itidem epistola testimonium nul- 
lum e Veteri Testamento continetur. 

In epistola ad IHebrzos lectiones sunt lll , capita 
xxi, testimonia Xxx, versus pcc. 

Lectio I. eapita habet novem, nempe 1, i1, 11, 1v, 
v, VI, VIT, Vill et Ix ; testimonia quindeclm, nempe 1, 
n et seqq. usque ad xv; versus ccLvu. 

Lectio ll. capita babet sex, nempe x, xi, xii, ΧΗ], 


LAUR. ZACAGNII NOT.X. 


(6) Cryptoferratensis codex , c'. 
(7) Idem cod., στίχων po. 
(8) Verba illa, οὐχ ἔχει μαρτυρίαν, vel μαρτυρίας 


τῆς Παλαιᾶς, tàm hic quam iu. sequentibus ex eo- 


dice Cryptoferratensi supplevimus. 
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xiv et xv; testimonia septem, nempe xvi, xvii, xviit, A 0, i6 * μαρτυριῶν ΠΙῚ, «2^, ιζ΄, cv, ιθ΄, x', xa', xB, 


XiX, XX, Ixr el xxi; versus ccxxin. Incipit cap. vit, 
eers. 11. 

Lectio ΠῚ capita habet septem, nempe xvi, xvii, 
Xvilt, XIX, XX, XXI et xxir; testimonia octo, nempe 
xxi, XYiV el seqq. usque ad xxx; versus habet 
ccxiv. Incipit cap. xi, vers. 4. 

In epistola ad Timotheum 1, lectio I, capita xvii, 
testimonia 11, versus ccxx«. 

[n epistola ad Timotheum 1l, lectio 1, capita 1x, 
testimonium 1, versus CLXXIX. 

In epistola ad Titum lectio I, capita vi, testimo- 
nium 1, versus xcvi, 

In epistola ad l'lilemonein lectio 1, capita n, ver- 
sus xxxvii, Ilaec epistola nullum ex Testamento Ve- 
teri testimonium continet. 

Ownes simul lectiones epistolarum xiv sancti 
Pauli sunt. xxxi, capita cxpvi, testimonia Cxxvil, 
versus MMMMPCCCCXXXVI. 

Apostolicum librum in lectiones partitus sum, 
eumdem quoque versibus exacte distinxi, subducto 
ad singulos L versus eorum numero. Capita etiam 
et testimonia qua in singulis lectionibus continen- 
tur, apposui, Quot denique versibus unaquaque le- 
ctio constet, designavi.Versus hujus elenchi sunt Lx. 


PROGRAMMA. 
In sequenti testimoniorum elencho nigra numero- 


rum not , quot ex unoquoque sacre Scripture libro 
tesliinonia desumpta sint, tantummodo significant. 


στίχων σλβ'. 


᾿Ανάγνωσις τρίτη χεταλαίων IIT, tc^, ιζ΄, ιη΄, 
i^, x', χα΄, χβ' * μαρτυριῶν ΠΙΠΙ, χγ΄, χδ', xe', xz', 
x3, Xr), x0', λ΄" στίχων oi). 


Ἐν τῇ πρὸς Τιμόθεον πρώτῃ ἐπιστολῇ ἀνάγνωσις 
a', κεφάλαια τη’, μαρτυρίαι 9" (9), στίχοι σλ΄. 

Ἕν τῇ πρὸς Τιμόθεον δευτέρ2 ἐπιστολῇ ἀνάγνω- 
σις α', χεφάλαια 0', μαρτυρία a', στίχοι ροθ’ (10). 

Ἐν τῇ πρὸς Τίτον ἐπιστολῇ ἀνάγνωσις α’, χεφά- 
λαιᾶα ς΄, μαρτυρία a', στίχοι ht. 

Ἐν τῇ πρὸς Φιλήμονα ἐπιστολῇ ἀνάγνωσις a^, χε- 
φάλαια β΄, στίχοι XQ. Οὐχ ἔχει μαρτυρίαν t; Πα- 


D λαιᾶς. 


Ὁμοῦ τῶν δεχατεσσάρων ἐπιστολῶν ἀναγνώπεις 
λα΄, κεφάλαια pa, μαρτυρίαι pxQ', στίχοι 5—40900 
δπιλς΄. 

Διεῖλον τὰς ἀναγνώσεις xal ἐστίχισα πᾶσαν τὴν 
ἀποστολιχὴν βίδλον ἀχριβῶς χατὰ πεντήχοντα στί- 
yous" χαὶ τὰ χεφάλαια ἔχάστης ἀναγνώσεως παρ- 
ἔθηχα, χαὶ τὰς ἐν αὐτῇ φερομένας μαρτυρίας" ἔτι δὲ 
χαὶ ὅσων στίχων ἡ ἀνάγνωσις τυγχάνει στίχοι E'. 


ΠΡΟΓΡΑΜΜΑ. 
(11) 'O διὰ τοῦ μέλανος ἀριθμὸς ποσότητα μόνον 
δηλοῖ τῶν ἐφ᾽ ἑχάστης βίόδλου μαρτυριῶν " ὁ δὲ διὰ τοῦ 
κινναθάρεως τάξιν ὁμοῦ, xal ποσότητα τῶν χαθ᾽ 


Δι vero alie cinnabari delineatzs, ordinem quem in C ἐχάστην ἐπιστολήν" καὶ χανονίζεται τῷ πάλιν ἔνδον 


singulis epistolis obtinent, simulque unus idemque 
liber quot vicibus in eiadem epistolis laudetur, «le- 
notant. {11 autem numerorum not: respondent aliis 


ὁμοίως παραχειμένῳ ἀριθμῷ αὐτοῖς τοῖς ῥητοῖς τοῦ 
ἀποστολιχοῦ τεύχους " ἀπολήγει δὲ ἐχάτερος αὐτῶν, 
xai πάλιν ἄρχεται xav! ἐπιστολήν στίχοι C. 


numerorum μ0118, quz rursus in epistolarum sancti Pauli textu similiter ad marginem adnotantur. Utra- 
que autem numeratio deiinit, el de novo incipit in singulis quibusque epistolis, Versus hujus program- 


matis sunt vii. 
ELENCHUS | 
Divinorum testimoniorum [ que in sancti Pauli 
epiwiolis coniinenur]. 
I. In epistola ad Romanos testimonia sunt ΧΙ", 
videlicet : Ex Geuesi Vl, nempe, vi, vin, 1x, xt, 
xi οἱ xiu. Ex Exodo lll, nempe xv, xviet xL. Ex 


ΑΝΑΚΕΦΑΛΑΙΩΣΙ͂Σ 
* Θδίων μαρτυριῶν. 


ἘΠ τῇ πρὸς Ῥωμαίους ἐπιστολῇ μη΄" Γενέσεως 
III, ς΄, η΄. θ΄, τα’, ιβ΄, ιγ΄. ᾿Ἐξόδου ΠῚ, τε’, tc^, μ΄. 
Λευϊτιχοῦ I* μα΄. Δευτερονομίου IT, χβ’, xY', χη’, An, 


Levitico 1, nempe xx. Ex Deuteronomio V, nempe D u*'. Βασιλειῶν δευτέρας, xat ψαλμοῦ ιζ’, ἡ αὐτὴ Ι. 


Xx, XXill, xxvin, xxxvii et xv... Ex. Regum 1l, 
et Psaluo xvii, testimonium unum idemque, nempe 
λων. Ex ΕΠ] Regum, tesiinonia ll, nempe xxxi et 
xaxxu, Ex Psalmis xin. et 1n; testimonium unum 
idemque, nempe iv. Ex Psalmo xviii, unum, nempe 
xxvi), Ex Psalino xxxi, unum, nempe vit. Ex Psaliio 
ΧΙ, uuum, nempe x. Ex Psslmo rz, unum, 
uenipe fll. Ex. Psalmo Lxvun duo, nempe xxxiv 
ct xiii, Ex Psahno cxvi, unum, nempe xLvi. Ex 


μδ'. Βασιλειῶν τρίτης II, λα’, λβ΄. Ψαλμοῦ ιγ’ (12), 
xai vg, fj αὑτὴ 1 δ΄. Ψαλμοῦ cy, 1’ xz. Ῥαλμοῦ 
λα’, 1’ QC. Ῥαλμοῦ py, 1" v. Ἑαλμοῦ ν' E γ΄. Ῥαλ- 
μοῦ ξη΄, I1: 20, μγ΄. αλμοῦ pic', l* pe. Παρ- 
οιμιῶν Σολομῶντος II: Jd, λθ΄. "Qonk προφήτου ἴ ΄ 
ιζ΄. Ἰωὴλ προφήτου |: x5. Ναοὺμ προφήτου xal 
"Heat I: xz. ᾿Αμδαχοὺμ προφήτου 1" α΄. Μαλα- 
χίου προφῆτον 1: ιδ΄. Ἡσαΐου προφήτου AIIII: 
P^, e', τη΄, ιθ΄ x^, xc, χθ', Y, γ᾽, X, λς’, μβ', pts 


. | LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(9) lu Cryptoferratensi tam hic quam in sequen- 
tibus. singulorum. capitulorum numerus additur, ut 
in aliis supra factum ext. 

(10) Cryptoferratensis, p6'. 

(14) Ue hac numeraudi ratione, vide qux supra 


notavinus ad Programma prefixum Elencho testi- 
uoniorum , que in Áctuum apostolorum libro alle- 
5502) Male in C | 

( ale in toferratensi, w' δευτέ 
αὐτὴν cat. ryp ἱ, w' δευτέρου ἡ 
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pn. Ἱεζεχιὴλ προφήτου xal Δευτερονομίου ἣ αὐτὴ A Proverhiis Salomonis I1, uempe xxxvmn et. xxxix, 
μία xa'. Ex Osea propheta ], nempe xvii. Ex Joele pro- 
pheta T, nempe xxiv, Ex Naum propheta et 8412 l, nempe xxv. Ex Habacuc propheta l, nempe t. Ex Msla- 
ehia propheta 1, nempe xiv. Ex 1s2ia propheta xiv, nempe 11, v, xvitl, XIX, XX, XXVI, XXIN, XXXIli, XXXV, 


XXxVi, XLI, ΣΌΝ el xLviti, Ex Ezeehiele propheta et Deuteronomio, unum idemque, nempe xxi. 


Ἐν τῇ πρὸς Κορινθίους πρώτῃ ἐπιστολῇ ιζ΄. Te- 
γέσεως 11 vj, vc". ᾿Εξόδου 1’ v... Δευτερονομίου 11“ 
C, θ΄. βασιλειῶν πρώτης xat Ἱερεμίου προφήτου ἡ 
αὐτὴ 1- β’. Ψαλμοὺ χγ’, 1 ια΄. Ῥαλμοῦ μγ΄’, 1" c*. 
Ἰὼδ 1* ε΄. Ὡσηὲ προφήτου (15) ιζ΄. Ἡσαΐου προ- 
φήτου III* α’, δ΄, ιγ΄. "Ex τοῦ χατὰ Ματθαΐον Εὐαγ- 
γελίου 1* ιβ΄, Ἡλία ἀποχρύφου I: γ΄. Μενάνδρου γνώ- 
μη ἴ ιε΄, Δημάδου (14) λαχωνιχὴ παροιμία 1" db. 


ll. In epistola 1 ad Corinthios testimonia xvii, 
videlicet : Ex Genesi ll, nempe vin et xvi. Ex 
Exodo 1, nempe x. Ex Deuteronomio ll, nempe 
vii. et ix. Ex regum TI, et Jeremia propheta unum 
idemque, nempe ii, Ex Psalino 3x41, unum, nem- 
pe xt. Ex Psaluo xcii, unum; nempe vi. Ex Job I, 
nempe v. Ex Osea. propheta et Isaia Ml, nempe 1, 
iv et xri. Ex evangelio Matthaei 1, nempe xi... Ex 


Elia apocrypho 1; nempe. Ex Menaudro sententia I, nempe xv. Demadia proverbium laconicum 1, 


nempe xiv. 


Ἐν τῇ πρὸς τοὺς αὐτοὺς δευτέρᾳ ἐπιστολῇ ια΄. B 


"E&ó5ou 1 ς΄. Δευτερονομίου [* ta. Βασιλειῶν πρώ- 
τῆς xai Ἱερεμίου προρήῆτου ἡ αὐτὴ 1" v. Ῥαλμοῦ 
ρια’, 1: θ΄. Ῥαλμοὺ ριε', 1" β΄. Παροιμιῶν Σολομῶν- 
τος 11 C, η΄. 'Hoatou προφήτου Ill * α΄, γ', ε΄. "Iepe- 
μίου προφήτου I - δ΄. 


Ἐν τῇ πρὸς Γαλάτας ἐπιστολῇ ια΄. Γενέσεως Ill, 
α’, β', C, θ΄. Λευϊτιχοῦ 1 ι΄. Δευτερονομίου Il* γ', 
ς΄. ᾿Αμδαχοὺμ προφήτου T1: δ΄. "Hoatou προφήτου I: 
η΄. Ἰεζεχιὴλ προφήτου xaX Δευτερονομίου (15) 1* ε΄. 
Μωῦσέως ἀποχρύφου I* ια΄. 


Ἐν τῇ πρὸ; Ἐφεσίους ἐπιστολῇ c" * Γενέσεως 1" 
ε΄. Δευτερονομίου 1" ς΄. Ἑαλμὸῦ τετάρτον 1" γ΄. 
Ψαλμοὺ ξξ᾽,1- P'. Ἡσαΐου προφήτου I* α΄. Ἵερε- 
μίου ἀποχρύφον I * δ'. 


Ἐν τῇ πρὸς Φιλιππησίους χλὶ Κολασσαεΐς, xa 
πρὸς Θεσσαλονιχεῖς πρώτῃ, xai δευτέρᾳ οὐδοπό- 
θεν (16) ἐμνημόνευσεν ῥητοῦ Παῦλος ὁ ἀπόστολος. 


"Ev τῇ πρὸς 'E6p2!ou; ἐπιστολῇ X. Γενέσεως ΠΠ᾿ 
Vy", v8, xy'. Ἐξόδου [lI* tc, τη΄, χς΄. Δευτερονοιλίου 
Ill: γ΄, x', xa', x, x», x0'. Βασιλειῶν δευτέρας 1 
β΄. Ψαλμοῦ Kf, I: α΄. VaXpoo η΄, ID' η΄. Ῥαλμοῦ x&', 
I: Κ΄. Ῥαλμοῦ λθ’, 1- t9. Ψαλμοῦ pb, 1" ε΄. Ψαλμοῦ 
ρα’, V ς΄. Ψαλμοῦ py, Ul: δ. Ψαλμοῦ ρθ’, 11: C, 
ιδ΄, Ἴ αλμοῦ pi, ἴ. XY (47). Παροιμιὼν Σολομῶντος 
lU: x). ᾿Αμθαχοὺμ προφήτου 1: χϑ'. ᾿Αγγαίου po 
φήτου 1’ χῷ. 'Hoatou προφήτου 11 v, ια΄, Ἱερεμίου 
φροφήτου 1" ιζ΄. Δευτερονομίου ἄλλη καὶ ψαλμοῦ LO, 
3 αὐτῇ T i. 


Ill. In epistola 1], ad eosdem sunt testimonia xi, 
videlicet : Ex Exodo 1, nempe vi. Ex Deuterono. 
mio I, nempe xt. Ex Regum I et Jeremia propheta 
unum idemque, nempe x. Es Psalmo cxi, unum; 
nempe ix. Ex Psalio cxv, unum, nempe i. Ex 
Proverbiis Salomonis ll, nempe vit et vii. Ex 1saía 
propleta lll, nempe 1, nt et v. Ex Jeremia pro- 
plieta 1, nempe 1v. 

IV. In epistola ad Galatas testimonia x1, vide- 
licet : Ex Genesi iw, nempe 1,11, vii et ix. Ex 
Levitico 1, nempe x. Ex Deuteronomio ἢ], nempe 
ur et vi. Ex Habacuc. propheta I, nempo iv. Ex 
lsaia propheta I, nempe vin. Ex Ezechiele pro- 


C pheta et Deuteronomio 1 , nempe v. Ex Moyse apo 


crypho 1; nempe xi. 

V. In epistola ad Ephesios testimonia vi, vide- 
licet: Ex Genesi 1, nempe v. Ex Deuterouomio Í; 
nempe vi. Ex Psaluo iw, unum, nempe d. Ex 
Psalino Lxvii, unum , nempe 11. Ex 1s;ia. propheta 
I; nempe t. Ex Jeremia apocrypho I , uempe iv. 

In epistolis ad Philippenses, Colossenses et a 
Thiessaloniceuses prima et secunda, nunquam ali- 
cujus senteniix ex aliis libris desumptze mentionem 
facit Paulus. 

X. In. epistola ad [Yebrzos testifnonia xxx, 
nempe. Ex Genesi Il], nempe xin, xv et xxi. Ex 
Exodo iil, nempe xvi, xix et xxvi... Ex. Deutero- 
nomio Vl, nempe 1. xx, xxi, Xxv, xxvii et xxix. 
Ex ll Regnm, unum, nempe ini, Ex Psalmo ll, unum, 
nempe τ. Ex Psalino. vini, unm, nempe viu, Ex 
Psalmo xxiv, unum, nempe ix... Ex Psaliio xxxix, 
unn , nempe xix, Ex Psalmo xiv, unum, nemps 
v. Ex Psalmo ci, vum, nempe vr, Ex Psalmo cut, 
unittn, nempe rv. Ex Psaluio cix, duo, nempe vit 
et xiv... Ex Psalnio exvii, umm, nempe xxx. Ex 


Proverbiis Safomonis f, nempe xxiv. Éx Mabaeuc propheta. f; neinpe. xxii. Ex. Aggieo. propheto [, 
nempe xxvii, Ex 1saia propheta ll, nempe x et xi». Ex. Jeremia. propheta 1, nempe xvii. Aliud ex Deu- 
teronomio et ex Psalmo xciv, unum idemque, nempe ΤΙ]. 


LAUR. ZACAGNII NOT.£. 


(13) Malein Regio-Alexandrino, 'Q3n& προφήτου, 
xaX 'Hoateu [1]. α΄. δ΄. — Hic desideratur diligen- 
tia iuterpretis. 

(44) Male iu. Cryptof. 4:021 δτς. 


15) In Cryptoferratensi, ἀευτερηνομλίου ἄλλη. 
16) Vide qua supra notavimus ad pag. 485. 
(17) In Cryptoferrateusi, wf. 
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ΧΙ, in epistola 1 ad Timotheum testimonia duo, A 


videlicet ; Βα Deuteronomio 1, nempe 1. Ex 
Evangelio secundum Matthaeum T, nempo n. 

Xil, In secunda ad eumdem episiola testimonium 
b, videlieet ; £x numeri» d, nempe 1. 

Xll, 1n epistola ad Titum tentimoninm I, vide- 
liem, Epimenidis Cretensis vatis responsum, et Cal- 
limachi Cyreumi poete dictum unm idemque, 
nempe 1. 

XIV, In epistola ad Philemonem nullam senten- 
tiam, ex aliis sacre pagince libris desumptam, alle- 
gnt Paulus spostolus. 

Qwnla testiinonia. simul sunt cxxvir, hoc est : Ex 
Gevesi x1, et alia tria duobus vicibus, Ex Exodo 
vut, Ex Levitico duobus vicihus 1, .Ex Numeris 1. 


E«s Deuteronomio xv, et alia. duo duobus. vicibus. D 


Ex 1 fogum, unum, duohus. vicibus, Ex 1I Regum, 
dio. Ex Pualterlo xxiv. £x Job 1. Ex Proverbiis i, 
et unm aliud bis, Ex Osea proplieta n. Ex Joele 
propheta t, Ex Nsum. propheta 1, ἔχ Hab»euc 
propheta 1, tribus vicibus, Ex Aggmo propheta I. Ec 
Mlachila propheta i1. Ex. Dsaóa propheta xxm, et 
unum aliud bis. Ex Joremia propheta. i. Ex Eze- 
ehlele propheta. 1, duobus. vicibus. Ex Evangelio 
secundum. Matilieum i. Ex. Elia apocrypho i. Ex 
Molae s»poerypho 1. Menandri. sententia 1. Epime- 
nlidia vatià responsum i1, Laconicum vetus prover- 
blum t. 


EUTHALII DIACONI 


(νὰ siiul testimonia sunt. cxxvi. Dis autein c 


allegata. [uerunt iu diversis epistolis uudecin testi- 
woula que subsequuntur, nempe, Ex Genesi nt. Ex 
Levitico 1, Ex. Deuteronomio 11. Ex primo ltegum 
| Ex Üroverbiis v Ex. llabaeue 1, tibus. vicibus. 
Ex lonia 1. Ex Eacchiele 1. 

ιν simul testimonia sunt cxxvi. 
bujus elenchi suut Lxxvin. 


Scriptie autem fuere ex diversis urbibus quatuor- 
decia Pauli epistole, quemadmodum. subjungitur. 
᾿. ἃ Corintho ἃ. nempe epistola ad Romanos. 

M. A Philippis 1l, meupe epistole prima et 
secunda 2d Corinthios, quie ordine secunda. est et 
(enia. 

Ab Urbe Roma Vl, nempe : Quarta ad Galatas. 
Quiuta ad Ephesios, Sexta ad Philippeases. Septiwa 


Versus 


C 
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'Ev τῇ πρὸς Τιμόθεον πρώτῃ ἐπιττολξ B'. Δευτε- 
propios Τ᾿ a'. Ἔχ τοῦ χατὰ Ματθαῖον Εὐαγγελίου 
[- β΄. 

Ἐν τῇ πρὸς τὸν αὐτὸν δευτέρᾳ ἐπιστολῇ l 
᾿Αριθμῶν 1* α΄. 

Ἐν τῇ πρὸς Τίτον ἐπιστολῇ α'" Ἐπιμενίδου Κὶ ρη- 
τὸς χαὶ μάντεως χρησμὸς, xal Καλλιμάχου Kupr- 
ναΐου ποιητοῦ dj αὐτὴ 1- α’ 


Ἐν τῇ πρὸς Φιλήμονα ἐπιστολῇ οὐδοπόθεν ἔμνη- 
μόνευσεν ῥητοῦ Παῦλος ὁ ἀπόστολος. 


Ὁμοῦ αἱ πᾶσαι μαρτυρίαι ρχζ᾽ " χαὶ εἰσί" Γενέ- 
σεως ιγ’, καὶ ἅἄλλαι γ', Ex δευτέρου. ᾿Ἐξόδου η΄. Λευΐῖ- 
τιχοῦ ix. δευτέρου a'. ᾿Αριθμῶν α΄. Δευτερονομίου 
ιε΄, καὶ ἄλλαι δύο Ex δεντέρον. Βασιλειῶν πρώτης 
ix δευτέρου α΄. Βασιλειῶν δευτέρας β’. Ταλτη ρίου 
x. Ἰὼδ a' (18). Παροιμιῶν γ᾽, xa ἄλλη μία ix 
δευτέρου. Ὡσηὲ προφήτου β΄. Ἰωὴλ προφήτου a". 
Ναοὺμ προφήτου α΄. ᾿Αμδαχοὺμ προφήτου αἱ, Ex 
τρίτου. ᾿Αγγαίου προφήτου a', kx τρίτου. Μαλαχῖου 
προφῆτου a'. Ἡσαῖΐον προφήτου χβ', xa ἄλλη μία 
ἐχ δεντέρου. Ἱερεμίου προφήτου D'. Ἰεζεχιὴλ προ- 
φήτου (19) £x δευτέρου α΄. "Ex τοῦ xavà Ματθαῖον 
Εὐαγγελίου β΄. Ἡλία ἀποχρύφου α΄. Μωῦϊσέω; ἀπο- 
χρύφου α΄. Ἱερεμίου ἀποχρύφου (20) α΄. Μενάνδρου 
“γνώμη α΄. Ἐπιμενίδου μάντεως χρησμὸς α΄. Λαχωνιχὴ 
χαὶ ἀρχαία παροιμία α΄. 

Ὁμοῦ μαρτυρίαι px (21). Καὶ ἐδιστολογήθησαν 
ἐν διαφόροις ἐπιστολαῖς αἱ ὑποτεταγμέναι τα’, xal 
εἰσὶν - Γενέσεως γ΄. Δευϊτιχοῦ α΄. Δευτερονομίου β΄. 
Βασιλειῶν χρώτης α΄. Παροιμιῶν α΄. ᾿Αμδαχοὺμ. α’, 
àx τοίτου. Ἡσαΐου a'. Ἰεζεχιὴλ α΄. 


Ὁμοῦ αἱ πᾶσαι μαρτυρίαι pxy * στίχο: ογ΄. 


Ἐγράφησαν (83) δὲ ix. διαφόρων πατρίδων al δὲ- 
κατέασαρες ἐπιστολαὶ, χαθὼς ὑποτέταχται. 

᾿Απὸ Κορίνθου a', ἡ πρὸς Ῥωμαίους. 

'Axb Φιλίπκκων FÉ - αἱ πρὸς Κορινδίους TII, πρώτη 
xt (25) xai δευτέρα. 


"Ar Ῥώμης c^* HI, ἡ πρὸ; Γαλάτας. Il, ἡ πρὸς 
Ἐφεσίους. Hl, ἃ πρὸς Φιλιππησίους. Ul ἡ πρὸς 


δὰ Culosseuses, Duodecima ad Timotheum secunda, D Κολχσταεῖς. Al, ἡ πρὸς Τιμόδεον δευτέρα. ATI, ἡ 


Decii. quarta ad Pbilemonesm, Apphias οἱ Archip- 
pon diaconum Ecclesiam Colessesais. 

Ab Atlbenis ll, neue ettaxa dt BQBA, QUE sub 
dup ad Tbessalonicenses epistole. 

ἂν Malia 1, vempe decissa ad Bebes. 


πρὸς Φιλήμοανα, xai ᾿Απφίαν χαὶ “Ασχίππον τὸν διά- 
χνοῦν tt; ἐν ολατοαὶς (21) Ἔχχλησίας. 

Ἀπὸ ᾿Αθηνῶν E - DII, αἱ πρὸς Θεσααλονιπεῖς. 
ΠΠῚῚ, πρώτη τῷ χαὶ δευτέρα. 

"᾿Δπὸ Tal α' - 4, ἡ πρὸς "Efogiauc. 


LAUB. 23CAGNI NOTA. 


(13) In cod. Cryptofer. πρῶτον. Παρ. 

(91 Crypiof. προφήτου w', &x, fortisse ἡ ix. 

(39) Wrle Cryptof. . 

Qi) in Keyio-Alex ὦ est, tz in Cryptofer- 
peus), otc, sed ug COCTeXIIMUS, QX., UL supra 
babetur. 

(33) lu Vaticano ced. utn. 207, baee suljurgun- 


i£ Prologo in Pauli epistolas. 

(35) In Vatieano eod. n. 367, et in Cryptoferra- 
tensi desunt tam. hie, quam in. sequentibus usque 
2 Programwa, majusculae uumiergrui molar, quae 
saneti. Pauli. epistolarum ordinew deuotint;. sed 
liie legen-Inm videtar, IT, za* HI, πρώτη τε, 

(25) Vaueanus cod. n. 307, ἐν Καὶ - τ χρεαῖς, 
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᾿Απὸ Λαοδιχείας τῆ; Φρυγίας α'" MI, ἡ πρὸς ΤΙ A. Α Laodicea. Plirygize J, nempe duodecima, quie 


μόθεον πρώτη, ἐν Ἐφέσῳ ὄντα. 

᾿Απὸ Νιχοπόλεως τῆς Μαχεδονίας α΄, Δ111, ἡ πρὸς 
Τίτον ἐν Κρήτῃ ὄντα. Στῖχοι ιβ’ (25). 

'Evpágnoav δὲ Ex προσώπου Παύλου μόνου ἐπι- 
στολαὶ ε΄. I, fj πρὸς Ρωμαίους II, ἡ πρὸς Ἐφεσίους. 
Al, ἡ πρὸς; Τιμόθεον. AIT, πρώτη τε xa δευτέρα. 
ΔΙΠ, ἡ πρὸς Τίτον, xal ἐχ προτώπου Παύλου xai 
Σωσθένους 1| πρὸ; Κορινθίους (26): χαὶ ἐχ προῦ- 
ὠποὺ Παύλου xai Σιλουανοῦ ἐπιστολὴ α΄. Hl, ἡ πρὸς 
Κορινθίους δευτέρα" χαὶ ἐχ προσώπου Παύλου χαὶ 
πάντων τῶν συνόντων (27) αὐτῷ ἀδελφῶν ἐπιστολὴ 
a', Hil, $ πρὸς Γαλάτας" xaX ἐχ προσιύπου Παύλον 
xai Σιλουανοῦ χαὶ Τιμοθέου ἐπιστολαὶ B^, ΠῚ] xol 
Ililll, αἱ πρὸς Θεσσαλονιχεῖς πρώτη xai δευτέρα" 
χαὶ ἐχ προσώπου Παύλου, xai Τιμοθέου ἐπιστολαὶ 
Y, ΠῚ ἡ πρὸς Φιλιππησίους, ΠῚ ἡ πρὸς Κολασσαεῖ:, 
ΔΙΠΠ ἡ πρὸς Φιλήμονα, xaX ᾿Απφίαν, xat "Apyurmoy 
τὸν διάχονον τῆς ἐν Κολασσαῖς Ἐχχλησία;. ᾿Ανεπί- 
γραὸς (28) δὲ χαὶ ἀνώνυμος ἐγράφη ὑπὸ Παύλου 
ἐπιστολὴ a^ A, fj πρὸς "EÓpaiouc. Στίχοι ιβ’ (29). 

IIPOTPAMMA. 

Τὰς πάσας ἐπιστολὰς ἀναγνοὺς HaüXou toU dmo- 
στόλου, ἀνειλόμην ἐχεῖθεν τῶν πασῶν μαρτυριῶν τὰ 
ῥητὰ (30), καὶ χαθεξῆῇς ἀνεχεφαλαιωσάμην, ἀχολού- 
θως προτάσσων τὴν προσηγορίαν τῶν ὅθεν εἰσὶ βι- 
θλίων. "Ἔστιν οὖν ὁ διὰ τοῦ χινναθάρεως &x μονάδος 
ἀρχόμενος ἀριθμὸς τὴν τάξιν, xal τὴν ποσότττα 
δηλῶν τῶν χαθ᾽ ἑχάστην ἐπιστολὴν μαρτυριῶν, xal 
συνᾳπολήγων πάλιν τῇ ἐπιστολῇ. Ὁ δὲ (51) διὰ τοῦ 
μέλανος xal ὑποχείμενος τούτῳ, χαθολιχός ἐστιν 
ἀριθμὸς πάσης τῆς βίθλον, xai συναυξόμενος (52) 
τῇ ἀναγνώσει μέχρ: τέλους, γνωρίζων ἡ μἷν τὴν πο- 
σότητα τῶν ἀφ᾽ “ἑχάστης βίδλου μαρτυριῶν. Παρ- 
ἐθηχα γὰρ ἐχάστῃ τούτων τὸν ἴδιον ἀριθμὸν, ἵν᾽ εἰ- 
δέναι ἔχῃ; ποσάχις τὴν ταῆτυν εἴγφε μαρτυρίαν Ex 
τῆς μνημονευθείσης ἅμα, xal παραχειμένης βίδλου 
ὁ ᾿Απόστολος. Εὐρήστεις δὲ τὴν διὰ τοῦ χινναδάρεως 
ἀκαρίθμησιν χανονιζομένην τῇ πάλιν ἔνδον καρα- 
χειμένῃ αὑτοῖς τοῖς ῥητοῖς τοῦ ἀποστολιχοῦ τεύ- 
χους. 


ΑΝΑΚΕΦΑΛΑΙΩΣΙΣ 
Θείων μαρτυριῶν. 


(54) Ἐν τῇ πρὸς Ρωμαίους ἐπιστολῇ μαρτυρίαι 
μχ. 


est prima ad Timotheum Ephesi degentem. 

Α Nicopoli Macedouis I, nempe decima tertia ad 
Titum iu Creta exsistentem. Versus xt. 

Scripti? autem fuerunt solius Pauli nomine epi- 
stolz V, nempe priwa ad Romanos, quinta ad Eplie- 
sios, undecinia el duodecima, hoc est, prima et 
secunda ad Timotheum, decima tertia ad Titum. 
Pauli autem et Sosthenis nomine epistola una ad 
Corinthios prima; et nomine Pauli et Silvani epi- 
stola itidem una, ad Corinthios secunda ; et nomine 
Pauli omniumque fratrum qui cum eo erant. una, 
nempe quarta, ad. Galatas; et nomine Pauli, Sil- 
vani et Timothei tres, nempe sexta ad Philippenses, 
septima ad Colossenses et nona ad Philemonem, 


B Appliiam et Archippum diaconum Colossensis Eccle- 


sie. Sine ulla autem sui nominis ínseriptione, 
scripta est a Paulo epistola una, nempe decimo, ad 
Hebraos. Versus hujus adnoiationis sunt xtr. 


PROGRA MMA. 


Perlectis omnibus D. Pauli epistolis, ex ipsis 
cuncta testimonia ex aliis libris deprompta, excer- 
psi, eorumque deinceps catalogum texui, suo prae 
ponens ordine nomina librorum ex quibus desutn- 
pta sunt, Numerorum itaque notze cinnabari exa- 
ratas, et ab unitate incipientes , ordiueimn denotant 
quein testimonia ista in singulis epistolis obtinent , 


c simulque ostendit quot vicibus unus idemque liber 


in eisdem epistolis laudetur : et he numerorum no - 
ta ulira epistolas singulas non procedunt. At nigr:ze 
numerorum note quz pracedentibus subjunguntur, 
ad totum septein catholicarum epistolarum libruin 
pertinent ; et una. cum ejus textu usque ad fiuem 
crescentes , quota ex unoquoque libro desumpta 
sunt testiinonia, significant, Apposui autem sin - 
gulis testimoniis proprium eorumdem numerum, ut 
facile nosci possit quoties idem testimonium ex uno 
eodemque ibidem memorato atque apposito libro 
Apostolus desumpserit. Cieterum | numerationemn 
ciunabari scriptam respondere reperies alteri nu- 
merationi, quse in epistolarum textu eisdem testi- 
mioniorum verbis rursus apponitur. 

ELENUIIUS 
Divinorum testimoniorum [que in Pauli epistolis 

contineuiur)]. 


ln epistola ad Romanos testimonia sunt. xLviin. 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(25) xc versuum supputatio deest in. Crypto- 
feriateusi. 
; M iia s cod. num. 967, xal Σωσθένους 
πιατο πρὸς Κορινθίους α΄. Cryptoferrateu- 
sis, xal M Mui í ἡ πρὺς opcion; 

(21) Vaticanus. num. et Cryptoferratensis, 
πάντων ὁμοῦ τῶν συνόντων. 

(28) Vaticauus cod. num. 361 τὸν διάχονον ἀνεπί- 


γρχῷος. . . . 
(29) Hiec versuum supputatio deest in codice 
valicano num. 
(30) Idem codex, τὰ ῥήματα. 
(41) Cryptof. addit, xaX ἀρχόμανος, ὁ δέ. 
ὅδ Vaticanus cod. num συναυξανόμενο:. 
(55) D e liac lectiune vide. quà supra. notag.nua 
ad pag. 000. 


* Latina alias abeupt. et non est u.de medcamur. Nihil monuit Gallandius, nec prirbus editor Zaccagnius. 
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]. Ex Abacuc propheta unica vice, cap. 1, 4. A 


Justus autem ex fide vivet, cap. 1, 18. 

Il. Ex Isaia propheta prima vice, cap. uu, 5, No- 
men enim Dei per vos blasphematur inter gentes, 
eap. n, 94. 

11]. Ex psalmo t, vers. 6, pruma vice ex Psalte- 
rio. Ut 'Justificeris in. sermonibus tuis, el vincas 
cum judicaris, cap. 1n, 4. 

IV. Ex psalmo xiu, vers. 1, et Lit, vers. 5, unum 
idemque testimonium, secunda vice ex Psalte- 
rio, Non est justus quisquam, non est intelligens, 
non est requirens Deum. Omnes declinaverunt, 
simul inutiles facti sunt : non est qui faciat bonum, 
pon est usque ad unum. ]tem ex psalmo v, vers. 11, 
S.pulcrum patens est guttur eorum, linguis suis 
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᾿Αμδαχοὺμ προφήτου (55), Ὁ δὲ δίκαιος ἐχ «t- 
στεως ζήσεται. 
Ἡσαΐου προφήτου a', Τὸ γὰρ ὄνομα τοῦ Θεοῦ δι᾽ 
ὑμᾶς βλασφημεῖται ἐν τοῖς ἔθνεσιν. 


Ψαλμοὺ πεντηχοστοῦ a', Ὅπως ἂν διχαιωθῇς ἐν 
τοῖς λόγοις σου, xal νιχήσεις ἐν τῷ χρίνεσθαὶ 
αΞ. " 

αλμοῦ ιγ΄ καὶ νβ’, fj αὐτὴ β’, Οὐχ ἔστιν δίχαιος 
οὐδὲ εἷς, οὐχ ἔστιν ὁ συνιῶν, οὐκ ἔστιν ὁ ἐχζητῶν 
“ὃν Θεόν. Πάντες ἐξέχλιναν, ἅμα ἠχρειώθησαν" οὐχ 
ἔστιν ποιῶν χρηστότητα, οὐκ ἔστιν ἕως Ev. 
(50) Ῥαλμοῦ ε’, Τάφος ἀνεψγμένος ὁ λάρυγξ αὑτῶν, 
ταῖς γλώσσαις αὐτῶν ἐδολιοῦσαν. Ἰὸς ἀσπίδων ὑπὸ 
τὰ χείλη αὑτῶν, ὧν τὸ στόμα ἀρᾶς καὶ πιχρίας 


dolose agebant. Venenum aspidum sub labiis eo- B γέμει. 


rum, quorum os maledictione et amaritudine ple. 
num est, cap. iui, 15. 

V. Ex |saia proplieta, secunda více, cap. v, 9, 
ters. 7, Neloces pedes eorum ad effundendum san- 
guinem : contritio et iufelicitas in viis eorum, et 
viam pacis non agDoverunt, cap. n, vers. 15. 

Yl. Ex Genesi prima vice, cap. xv, 6, Credidit 
Abrabam Deo, et reputatuim est illi ad justitiam, 
cap. 1v. 5. 

VII. Ex psalmo xxxi, tertia vice ex Psalterio, 
vers. 1, Beati quorum remissz sunt. iniquitates, et 
quorum tecta sunt peccata. Beatus vir, cui non 
imputavit Dominus peccatum, cap. 1v, 8. 

VII. Ex Genesi secunda vice, cap. xvn, 4, Patrem 
multarum gentium posui te, ibid. 17. 

1X. Ex Genesi terlia vice, cap. xv, 5, Sic erit 
semen luum, ibid. 18. 

X. Ex psolmo xLii, quaria vice ex Psalterio, 
vers. 25, Propter te mortificamur tota die : zsti- 
mali sumus sicut oves occisionis, cap. vin, ὅθ. 

XI. Ex Genesi quarta vice, cap. xxi, 42, In Isaac 
vocabitur tibi semen, cap. 11. 7. 

Xil. Ex Genesi quinta vice, cap. xviii, 10, Se- 
cundum hoc tempus veniam, et erit Sarrze filius, 
ibid. 9. 

XIII. Ex Genesi sexta vice, cap. xxv, 25, Major 
serviet minori, ibid. 12. 

XIV. Ex Malachia prophela prima vice, cap. t, 
2, Jacob dilexi, Esau autem odio habui, ibid. 15. 

XV. Ex Exodo prima vice, cap. xxxin, 19, Mi- 
serebor cujus inisereor, et misericordiam przsta- 
bo cui iniserebor, ibid. 15. 

XVI. Ex Exodo secunda vice, cap. ix, 16, In hoc 


'Haatou προφήτου B', Ὁξεῖς ol πόδες αὑτῶν ix- 
χέαι αἷμα " σύντριμμα xal ταλαιπωρία £v ταῖς ὁδοῖς 
αὑτῶν, xai ὁδὸν εἰρήνης οὐχ ἔγνωσαν. 


Γενέσεως a', Ἐπίστευσεν δὲ 'A6p2àp τῷ θεῷ, xol 
ἐλογίσθη αὐτῷ εἰς διχαιοσύνην. 


Ψαλμοῦ λα’, γ΄, Μαχάριοι ὧν ἀφέθησαν at, ἀνο- 
μίαι, καὶ ὧν ἐπεχαλύφθησαν αἱ ἁμαρτίαι. Μα- 
κάριος ἀνὴρ, ᾧ οὐ μὴ λογίσηται Κύριος ἁμαρ- 
τίαν. 

Γενέσεως β’, Πατέρα πολλῶν ἐθνῶν τέθειχά σε. 


Γενέσεως γ΄, υὕτως ἔσται τὸ σπέρμα σου. 


Ψαλμοῦ τεσσαραχοσυτοῦ τρίτου δ', "Evexév σου 
θανατούμεθα ὅλην τὴν ἡμέραν " ἐλογίσθημεν ὡς πρό- 
δατα σφαγῆς. 

Γενέσεως δ, Ἐν Ἰσαὰχ χληθήσεταί cot σπέρ- 
μα. 

Γενέσεως ε΄, Κατὰ τὸν καιρὸν τοῦτον ἐλεύσομαι, 
xa ἔσται τῇ Σάῤῥχ υἱός. 


Γενέσεως ς΄, Ὁ μείζων δουλεύσει τῷ ἐλάσσονι. 

Μαλαχίου προφήτου a^, Τὸν Ἰαχὼδ ἠγάπησα, τὸν 
δὲ Ἡσαὺ ἐμίσησα. 

Ἑξόδου a', Ἐλεήσω ὃν ἂν ἐλεῶ, χαὶ οἰχτειρήσω 


ὃν ἂν οἰχτείρω. 


Ἐξόδου 8’, Εἰς αὐτὸ τοῦτο ἐξέγειρά σε, ὅπως ἐν- 


LAUR. ZACAGNII NOT.E. 


94) Triplicibus numerorum notis usus fuerat 
Euthalius in concinnando testimoniorum, quae iu 
Pauli Epistolis afferuntur elemeho, de quibus ia 
precedenti programmate agit; harnm antem se- 
cundf qua atramento exaratze fuerant. et ad omnes 
epistolas pertinebant, cum librariorum | incuria 
omissa fuerint, nos ad forma in eodem program- 
mate prascriptam supplevimus, ct minusculis nu- 
merorum notig designavimus. 


(35) In Cryptof. codice singulis sacre Scriptur:e 
locis in hoc eleucho recensitis, c: tantum nume- 
rorum notze adjunguntur, quibus indicatur quot vi- 
cibus unus idemque liber ab apostolo Paulo laude- 
tur, c:eler:e vero numerornin note onittuntur, 

(36) In. Cryptof. codice ab hoc loco usque ad fi- 
nem pleraque ex his testimoniis non integro, sed 
in quibusdam mutilata enumerantur. 


e 
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EDITIO EPISTOLARUM PAULI. 


7:0 


δείξωμαι ἐν σοὶ τὴν δύναμίν μον, xal ὅπως διαγγελῇ A ipsum excitavi te, nt ostendam in te virtutem meam, 


τὸ ὄνομά pou ἐν πάσῃ τῇ γῇ. 


Ὦσηὶ προφήτου a', Καλέσω τὸν οὐ λαόν μου (57), 
λαόν μου, xal τὴν οὐχ ἢγαπημένην, ἡγαπηυένην. 
Καὶ ἔσται" ἐν τῷ τόπῳ οὗ ἐῤῥέθη αὐτοῖς, Οὐ λαός 
μου ὑμεῖς, ἐχεὶ χληθήσονται υἱοὶ Θεοῦ ζῶντος. 


Ἡσαΐου προφήτου γ', Ἐὰν f| ὁ ἀριθμὸς τῶν υἱῶν 
Ἰσραὴλ ὡς 1j ἄμμος τῆς θαλάσσης, τὸ ἐγχατάλειμμα 
σωθήσεται. Λόγον γὰρ συντελῶν καὶ συντέμνων ἐν 
διχαιοσύνῃ. ὅτι λγον συντετμημένον ποιήσει Κύριος 
ἐπὶ τῆς γῆς. 

Ἡσαῖου προφήτου δ’, El μὴ Κύριος Σαδχὼθ ἐγχατ- 
ἔλιπεν ἡμῖν σπέρμα, ὡς Σόδομα xai ὡς; Γόμοῤῥα 
ἂν ὡμοιώθημεν. 

"Ilcatou προφήτον ε΄, Ἰδοὺ τίθημι ἐν Σιὼν λίθον 
πρυσχόμματος, xal πέτραν σχανδάλου xai πᾶς ὁ 
πιστεύων ἐπ᾽ αὐτῷ, οὐ καταισχυνθήσεται. 


Ἰεζεχιῆλ προφήτου, xal (28) Δευτερονομίου ἡ 
αὐτὴ α', Πᾶς ὁ ποιήσας αὐτὰ ἄνθρωπος, ζήσεται 
&v αὑτοῖς. 


Δευτερονομίου a^, Μὴ εἴπῃς ἐν τῇ χαρδίᾳ σου, Τίς 
ἀναδήσεται εἰς τὸν οὐρανὸν, ἣ τίς χαταδήσεται εἷς 
τὴν ἄδυσσον ; 

Δευτερονομίου β', Ἐγγύς σου τὸ ῥῆμά ἐστιν ἐν 
τῷ στόματί σου, χαὶ ἐν τῇ χαρδίᾳ σου. 


el ut annuntietur nomen meum in univeria terra, 
ibid. 11. 

XVII. Ex Osea propheta prima vice, cap. 11, vers. 
25, Vocabo non plebem meam, plebem meam; 
et non dilectam, dilectam, Et erit: in loco, ubi 
dictum est eis, Non plebs wea vos; ibi voca- 
buntur filii Dei vivi, ibid. 96. 

XVIII. Ex Isala. propheta tertia. vice, cap. x, 92 
Si fueril numerus filiorum Israel tanquam arena 
maris, reliquix salvze fient, Verbum enim consum- 
maus et abbrevians in :equitate; quia verbum bre- 
vi3tum faciet Dominus super terram, ibid. 


XIX. Ex Isaia propheta quarta vice, cap. 1, vers. 
9, Nisi Dominus Sabaoth reliquisset nobis semen, 
sicut Sodoma facti essemus, et sicut Gomorrha si- 
miles fuissemus, ibid. 29. 

XX. Ex eodem Isaia propheta quinta vice, cap. 
viri, vers. 14, Ecce pono in Sion lapidem offensio- 
nis et petram scandali, et omnis qui credit in eum, 
non confundetur, ibid. 55. 

XXI. Ex Ezechiele propheta, cop. xx, vers. 14, οἱ 
Deuteronomio, unum idemque testimonium prima 
vice, Omnis homo qui fecerit ea, vivet in eis, cap. 
X, 5. 

XXII. Ex Deuteronomio prima vice, cap. xxt, 
vers. 12, Ne dixeris in corde tuo : Quis ascendet in 
calum, aut quis descendet in abyssum ? íbid. 6. 

XXIII. Ex Deuteronomio secunda vice, ibid. 14, 
Prope est verbum in ore tuo et in corde tuo, ibid. 9. 


"koh προφήτου α΄, πᾶς ὃς ἂν ἐπιχαλέσηται ὸ C — XXIV. Ex Joele propheta prima vice, cap. 11, 92, 


ὄνομα Κυρίου, σωθήσεται. 


Ναοὺμ xai Ἡσαΐου (29) τῶν προφητῶν α΄, Ὡς 
ὡραῖοι οἱ πόδες τῶν εὐαγγελιζομένων τὰ ἀγαθά. 


'Hsatou προφήτου ς΄, Κύριε, τίς ἐπίστευσε τῇ 
ἀχοΐῇ ἡμῶν ; 

Ψαλμοῦ ιη΄, ε΄. Εἰς πᾶσαν τὴν γῆν ἐξῆλθεν ὁ φθόγ- 
γος αὐτῶν, καὶ εἰς τὰ πέρατα τῆς οἰχουμένης τὰ 
ῥήματα αὐτῶν. 

Δευτερονομίου Y', Ἐγὼ παραζηλώσω (40) ὑμᾶς, 
ἐπ᾽ οὐχ ἔθνει, ἐπὶ ἔθνει ἀσυνέτῳ παροργιῶ ὑμᾶς. 


Omnis quicunque invocaverit nomen Domini, sal- 
vus erit, ibid, vers. 13. 

XXV. Ex Nahum propheta, cap. 1, 15, et Isaia 
propheta prima vice, cap. ||, 7, Quam speciosi 
pedes evangelizantium bona, ibid. 15. 

XXVI. Ex Isafa propheta sexta vice, cap. Lui, 14, 
Domine, quis credidit auditui nostro? ibid. 16. 

XXVII. Ex Psalmo xvin, vers, 5, quinta. vice 
ex Psalterio, In omnem terram exivit sonus eorum, 
et in fines orbis terre verba eorum, ibid. vers. 18. 

XXVII. Ex Deuteronomio tertia vice, cay. 
xxru, 91, Ego ad zmulationem vos adducam in 
non gentem : in gentem insipientem, in iram vos 
mittam, ibid. 19. 


"Hsatoo προφήτου ζ΄, Εὐρέθην τοῖς ἐμὲ μὴ ζη- 8 XXIX. Ex Isaía propheta septima vice, cap. Lxv, 


τοῦσιν, ἐμφανὴς ἐγενόμην τοῖς ἐμὲ μὴ imspo- 
τῶσιν. 

"Hoatou προφήτου η΄, “Ὅλην τὴν ἡμέραν ἐξεπέτασα 
τὰς χεῖράς μου πρὸς Aahv ἀπειθοῦντα, καὶ ἀντιλέ- 
γοντα. 

Βασιλειῶν τρίτης α΄, Κύριε, τοὺς προφήτας σου 
ἀπέχτειναν, xal τὰ θυσιαστήριά σου χατέσχα- 


4, Inventus sum ἃ non quzrentibus me ; palam ap- 
parui iis qui me non interrogabant, ibid. vers. 20. 

XXX. Ex 6odem Isaia propheta octava vice, cap. 
Lxv, 9, Tota díe expandi manus meas ad populum 
non credentem, ei contradicentem mihi, ibid. 21. 


XXXI. Ex Regum lib. IIT, prima vice, cap. xix, . 
10, Domine, prophetas tuos occiderunt, altaria tva 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(97) Cryptoferratensis, τὸν λαόν μου, οὐ λαόν 
μου. et omittuntur reliqua. 

(58) Locus iste Levitici cap. xviui, 5, esse vide- 
tur, non Deuleronomii. — Repetitur hic locus 


Ezech. χε, 91. 

(39) Cryptoferratens's, 'Haatoo προφῆτου. 

(40) In Cryptoferratensi, παραζηλῶ, ut haüctue 
etiam in textu huius codicis. 
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suffoderunt, et ego relictus sum solus, ct quarunt A av, χἀγὼ ὑπελείφθην μόνος xai ξζητοῦσέ uoo thy 


animam meam, cap. xi, 9. 

XXXI. Ex lib. lll Regum secunda vice, cup. XIX, 
18, Reliqui mihi septem millia virorum, qui nou 
curvaverunt genua Daal, cap. ΧΙ, 4. 

XXXIII. Ex laaia propheta nona vice, cap. vi, 9, 
Dedit illis Dcus spiritum compunctionis; oculos ut 
non videant, et aures ut nou audiant, usque in ho- 
diernum diem, ibid. 8. 

XXXIV. Ex Psalmo Lxvin, vers. 25, sexta vice 
ex Psalterio, Fiat mensa eorum in laqueum et in 
captionem, et in scandalum et in retributionem 
illis. Obscurentur oculi eorum ne videant, et dor- 
sum eorum seniper incurva, ibid. 9. 

XXXV. Ex lsaia decima vice, cap. εχ, 90, Ve- 


ψυχὴν. 

Βασιλειῶν τρίτης β΄, Κατέλιπον ἐμαυτῷ ἔπταχισ- 
χιλίους ἄνδρας, οἴτινες οὐχ ἔχαμψαν γόνυ τῷ 
Βάαλ. 

Ἡσαῖου προφήτου θ΄, Ἔδωχεν αὐτοῖς ὁ Θεὰ; 
πνεῦμα χατανύξεως, ὀφθαλ μοὺ; τοῦ μὴ βλέπειν, 
xai ὦτα τοῦ μὴ ἀχούειν ἕως τῆς σήμερον ἧμέ- 
gs. 

VaApo0 ξη', ς΄, Γενηθήτω ἡ τράπεζα αὐτῶν εἰς 
παγίδα, χαὶ εἰς θήραν χαὶ εἰς σχάνδαλον, xav εἰς 
ἀνταπόδομα αὐτοῖς. Σχοτισθήτωσαν οἱ ὀφθαλμοὶ 
αὐτῶν τοῦ μὴ βλέπειν, xal τὸν νῶτα) αὐτῶν διὰ 
παντὸς σύγχαμψον. 

Ἡσαῖου v, “ξει ἐκ Σιὼν ὁ ῥυάμενος, καὶ ἄπο- 


niel ex Sion, qni eripiat et avertat impietatem a P στρέψει ἀσεδείας ἀπὸ Ἰαχώδ (41). Καὶ αὕτη αὐτοῖς 


Jacoh. Et boc illis a me testamentum, cum abs- 
tulero peccata. eorum, ibid. 96, 97, 

XXXVI. Ex eodem Isaia undecima vice, cap. XL, 
15, Quis enim. cognovit sensum Domiui, aut quis 
consiliarius ejus fuit, aut quis prior dedit illi et re- 
tribuetur ei? ibid. 54. 

XXXVII. Ex Proverbiis Salomonis prima vice, 
cap. ui, 4, Providentes bona coram omnibus ho- 
minibus, cap. xit, 17. 

XXXVIII. Ex Deuteronomio quarta vice, cap. 
xixu, δῦ, Mihi vindicta; ego retribuam, dicit 
Dominus, ibid. 19. | 

XXXIX. Ex Proverbiis Salomonis secunda vice, 
eap. xxv, 21, Si esurlerit inimicus tuus, ciba il- 
lum ; si sitit, potum da illi : hoc enim faciens, car- 
bones ignis congeres super caput ejus, ibid. 20. 

XL. Ex Exodo tertia vice, cap. xx, 14, Non adul- 
terabis, non occides, non furaberis, non falsum 
testimonium dices, nun concupisces, cap. xit, 9. 

XLI. Ex Levitico prima vice, cap. xix, 18, Di- 
liges proximum tuum sicut te ipsum, ibid. 

XLil. Ex isaia propheta duodecima vice, cap. 
xiv, 25, Vivo ego, dicit Dominus, quoniam mihi 
flectelur omne genu, et omnis lingua confitebitur 
Deo, cap. xiv, 11. 

XLIII. Ex psalmo ἘΧΥΠῚ, vers. 10, septima .vice 
ex Psalterio, Improperia improperautiuu tibi ceci- 
derunt super me, cap. xv, 3. 

XLIV. Ex libro 11 Regum, cap. xxu, 50, et 
psalmo xvi, vers. 
unica vice, Coufltebor tibi in gentibus, et nomini 
tuo cantabo, ibid, 9. mM 

XLV. Ex Deuteronomio quinta vice, eap. xxxii, 
45. Latamini, gentes, cum populo ejus, ibid. 10. 

XLVI. Ex psalmo cxvi, vere. 1, octava vice ex 
. Psalterio, Laudate, omnes gentes, Dominum, et 
maguiflcate eum, omnes populi, ibid. 11. 


50, una eademque sententia, 


ἡ nap ἐμοῦ διαθήχη, ὅταν ἀφέλωμαι τὰς ἁμαρτίας 
αὐτῶν. 

Ἡσαῖου προφῆτου τα΄͵ Tí; γὰρ £7 νοῦν Κυρίου, 
ἣ τίς σύμδουλος αὐτοῦ ἐγένετο, ἢ τίς προΐέδωχεν 
αὐτῷ xaX ἀνταποδοθήσεται αὑτῷ ; 


Παροιμιῶν Σαλομῶντος αἱ, 
ἐνώπιον πάντων ἀνθρώπων. 


Προνοούμενοι χαλὰ 


Δευτερονομίου δ΄, Ἐμοὶ ἐχδίχησις, ἐγὼ ἀνταπο» 
δώσω, λέγει Κύριος. 


Παροιμιῶν Σαλομῶντος β΄, 'DEXv πεινᾷ ὁ ἐχθρὸς 


C?" ψώμιζε αὐτόν" ἐὰν διψᾷ, πότιζε αὑτόν " τοῦτα 


γὰρ ποιῶν, ἄνθραχας πυρὸς σωρεύσεις, ἐπὶ τὴν χε- 
φαλὴν αὐτοῦ. 

Ἐξόδου γ΄, Οὐ μοιχεύσεις, οὐ φονεύσεις, οὐ 
χλέψεις, οὐ Ψευδομαρτυρήσεις, οὐχ ἐπιθυμῆδεις. 


Λευϊτιχοῦ α΄, ᾿Αγαπέσεις τὸν πλησίον σον ὡς 
σεαυτόν. 

Ἡσαΐου προφήτου ιβ΄, Ζῶ ἐγὼ, λέγει Κύριος, ὅτι 
ἐμοὶ χάμψει πᾶν γόνν, χαὶ πᾶσα γλῶσσα ἐξομολο- 
τήσεται τῷ Θεῷ. 


Ψαλμοῦ ξη΄, ζ΄, Οἱ ὀνειδισμοὶ τῶν ὀνειδιζόντων 
σε (43) ἐπέπεσον εἰς ἐμέ. 


D Βασιλειῶν δευτέρας, καὶ ψαλμοῦ G7, fj αὐτὴ α΄, 


Ἐξομολογήσομαί σοι ἐν ἔθνεσιν, χαὶ τῷ ὀνόματί aou 
ψαλῶ. 


ευτερονομίου ε΄, Εὐφράνθητε, ἔθνη, μετὰ τοῦ 
λαοῦ αὑτοῦ. - 

Ψαλμοὺ ρις΄, v, Alveles τὸν Κύριον, πάντα 
τὰ ἔθνη, xal ἐπαινεσάτωσχν (45) αὐτὸν πάντες cl 
λαοί. 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(44) Cryptoferratensis codex habet, ὁ ῥυόμενος, 
ἀποστρ set ἀσεδείας Ἰαχώδ. 

42) Regio-Alexandrino codice hic decst, σε, 
 mauilesto librarii veteris errore. 


ME »rvptoferratensis, τὰ ἔθνη ἐπαινέσατε, ul 
in vu ἮΝ Grico texti, et. in fhiujis cuam codicis 
textu habetur. 
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2021109 ιγ΄, Ἔσται d ῥίζα τοῦ ἵεσσαὶ, Α ΧΙ. Ex 1saia propheta decima tertia vice, 


ἵμενος ἄρχειν ἐθνῶν, ἐπ᾽ αὐτῷ ἔθνη 


τροφήτου ιδ', Οἷς οὐχ ἀνηγγέλη περὶ 
ται " xal oi οὐχ ἀχηχόασι, συν» 


ς Κορινθίους πρώτῃ ἐπιστολῇ μαρτυ- 


Ἰοφῆτου ιε΄, ᾿Απολῶ τὴν σοφίαν τῶν σο- 
σύνεσιν τῶν συνετῶν ἀθετήσω. 


πρώτης xai “Ἱερεμίου ἡ αὐτὴ, a', Ὁ 
ἐν Κυρίῳ χαυχάσθω. 


ἀποχρύφου a', "À ὀφθαλμὸς 
ἤχουσε, χαὶ ἐπὶ χαρδίαν ἀνθρώπου 
ἃ ἡτοίμασεν ὁ θεὸς τοῖς ἀγαπῶσιν 


οφήτου tc^, Τίς γὰρ ἔγνω νοῦν Κυρίου, 
ι αὐτόν: 


δρασσόμενος τοὺς σοφοὺς ἐν τῇ παν- 


,, 9, Κύριος γινώσχει τοὺς διαλογι- 
γφῶν (45), ὅτι εἰσὶ μάταιοι. 


lou c', Ἑξάρατε (40) τὸν πονηοὺν ἐξ 
*, ΓἜσονται οἱ δύο εἰς σάρχα μίαν. 
lou QC, Οὐ φιμώσεις βοῦν ἀλοῶντα. 


Ἐκχάθισεν 6 λαὺς ταγεῖν χαὶ mistv, γαὶ 
ιίζειν. 


', c9 Τοῦ Κυρίου f] γῆ, xaX τὸ πλήρωμα 


'᾿ατὰ Ματθαΐον Εὐαγγελίου a', Ὁ Κύ- 
; ἐν τῇ νυχτὶ f] παρεδίδοτο, EXa6ev 
ἱαριστήσα: ἔχλασεν, χαὶ εἶπε (47): Τοῦτό 
σῶμα, τὸ ὑπὲρ ὑμῶν διδόμενον (48)" 
& εἰς τὴν ἐμὴν ἀνάμνησιν. Ὡσαύτως 
ἴον, μετὰ τὸ δειπνῆσαι, λέγων " Τοῦτο 
| d$ χαινὴ διαθήχη ἐστὶν ἐν τῷ αἵματί 
Uto ποιεῖτε, ὁσάχις ἂν πίνητε, εἰς τὴν 
σιν. Ὁσάχις γὰρ ἂν ἐσθίητε τὸν ἄρτον 
ὃ ποτήριον πίνητε (50), τὸν θάνατον 


οὐκ ἴδεν, ἢ 


cap. n, 10, Erit radix Jesse, et qui exsurget regere 
geutes, in eum g^utes sperabunt, itid. t. 

XLVIIL, Ex Isaia propheta decima quarta vice, 
cap. Lii, 15, Quibus nonu est. anuuntiatuin. de eo, 
vilebunt ; et qui non audierunt, jutelligent , 
ibid. 91. 

In prima ad Corinthios epistola testimouia sunt 
Xvi, beuipe. 

Ἰ. Ex Isaia propheta decima quinta vice, cap. ix, 
14, Perlam sapientiam sapientuu, et prudentism 
prudentium reprobabo, cap. 1, 19. 

M. Ex libro 1 ftegum, cap. n, 10, et Jeremias, 
cap. xxix, 26, unica vice, Qui gloriatur, in Domino 
glorietur, cap. 1, 61. 

ll. Ex Elia apocrypho unica vice, Qe ocu- 
lus non vidit, nec auris audivit, nec in cor hominis 
asceudit, qui praeparavit. Deus iis qui diligunt 
illum, cap. t, 9. 

IV. Ex Isaia propheta decima sexta vive, cap. 
xL, 16, Quis cognovit sensum Domini, qui instruat 
eum? ibid. 16. 

V. Ex Job prima vice, cap. v, 15, Compreheu- 
dens sapientes in. astitia eorum, cap. in, 19. 

V1. Ex Psalino xcii, vers. 2, nona vice ex Psal- 
terio, Dominus cognoscit cogitationes sapientum, 
quoniam vau:e sunt, ibid. 20. 

Vil. Ex Deuteronomio sexta vice, cap. xxn, 91 
et 24, Auferte malum ex vobis ipsis, cap. v, 13. 


C VIII. Ex Genesi, cap. n, 24, Erunt duo in carne 


una, cap. vi, 16. 

IX. Ex Deuteronomio, cap. xxv, 4, Non alligabis 
os bovi trituranti, cap. ix, 9. 

X. Ex Exodo quarta vice, cap. xxxit, 6, Seit 
populus manducare et bibere, et surrexerunt lu- 
dere, cap. x, 7. 

XL. Ex psalmo xxii, vers. 1, decima vice ex 
Psalterio, Dowini est terra et plenitudo ejus, 
ibid. 96. 


XII. Ex Evangelio Matthzi unica vice, cap. 
x1vi, 26, Domiuus Jesus in qua nocte tradebatur, 
accepit panem et gratias agens, fregit et dixit : 
Accipite et anducate : hoc est corpus mum, quod 
pro vobis traditur : hoc facite in meam commemo- 
rationem. Similiter et calicem, postquam cenavit, 


.dicens : llic calis novum testamentum est in meo 


sanguine : hoc facite, quotiescunque bibelis, in 
meam commemorationem. Quotiescunnque enim 
manducabitis panem hunc et calicem bibetis, mor- 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


Üryptoferratensis, 'Hsata. In margine 
s epistol» dicitur Ἠλία ἀποχρύφονυ, 
ἀποχαλύψεως α΄. 

'gio Alex. ubique est, τῶν ἀνθρώπων, 
toferratensi, μάταια. 

gato textu Graco est, ἐξαρεῖται. 

gato Grzeco textu, xai εἶπε λάδετε, φά- 
μον. 


(48) In vulgato textu Greeco est, χλώμενον, qua 
lectio liabetur etiam in textu codicis Regio-Alexan- 
drini ; sed in vetustissimo Alexandrino codice est, 
παραδεθησόμενον, eique concinit Vulgata leciio, 
[rangetur. 

(49) In Cryptoferratensi ἐάν. 

(30) In. Cryptoferratensi codice, et in vulgato 
Graco textu, τὸ ποτήριον τοῦτο πίνητε. 
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tem Domini annuntiabitis, donec veniat, cap. Α τοῦ Κυρίου χαταγγέλλετε (51) ἄχρις οὗ àv ἔλθῃ. 


xi, 25. 

ΧΙ. Ex Isaia propheta decima septima vice, 
cap. xxviit, 11, fn aliis linguis et in labiis aliis lo- 
quar populo huic, et nec sic exaudient me, dicit 
Dominus, eap. xiv, 21. 

XIV. Laconicum proverbium unica vice, Man- 
ducemus et bibamus, cras enitn moriemur, cap. 
Xv, 52. 

XV. Menandri comici sententia unica vice , Cor- 
rumpunt mores bonos colloquia mala, ibid. 55. 

XVI. Ex Genesi octava vice, cap. n, 7, Fa- 


etis est primus homo Adam In animam viventem, . 


ibid. 45. 

XVII. Ex Osea propheta secunda vice, cap. xui, 
14, Absorpta est mors in victoria. Ubi est, mors, 
victoria tua ? Ubi est, inferne, stümulus tuus? 
ibid. 55. 

lu epistola 11 ad Corinthios sunt testimonia x1. 


[. Ex 1saia propheta decima octava vice, cap. 
ix, 2, De tenebris lucem spleudescere, cap. iv, 6. 

fl. Ex psalmo cxv, vers. 10, undecima vice ex 
Psalterio, Credidi, propter quod locutus sum, cap. 
yw, 13. | 

lll. Ex Isaia propheta decima nona vice, cap. 
XLix, 8, Tempore accepto exaudivi te, et in die 
salutis adjuvi te, cap. vt, 2. 

IV. Ex Jeremia propheta unica vice, Inhabitabo 
in illis et inambulabo; et ero illorum Deus, et ipsi 
erunt mihi populus, cap. vi, 16. 

V. Ex 1saia propheta vicesima vice, cap. Ln, 9, 
Exite de medio eorum et separaimini, dicit Domi- 
nus, et immundum ne tetigeritis; et ego recipiant 
vos, eL ero vobis in patrem, et vos eritis mihi in 
filios et Blias, dicit Dominus omnipotens, cap. vi, 
17, 18. 

Vl. Ex Exodo quinta vice, cap. xvi, 18, Qui 
multum, non abundavit ; et qui modicum, non mi- 
noravit, cap. vui, 15. 

Vil. Ex Proverbiis Salomonis tertia vice, cap. 
itt, ὁ, Providentes bona non solum coram Domino, 
sed etiam coram hominibus, cap. vii, 41. 

Vill. Ex Proverbiis Salomonis quarta vice, cap. 


Ἡσαῖου προφήτου ιζ΄, Ἐν ἑτερογλώσσο:ς, καὶ ἐν 
χείλετιν ἑτέροις λαλήσω τῷ λαῷ τούτῳ, xal οὐδ᾽ 
οὕτως εἰσαχούσονταί μου, λέγει Κύριος. 


Λαχωνιχὴ παροιμία a', Φάγωμεν, xaX πίωμεν, 
αὔριον γὰρ ἀποθνήτχομεν. 


Μενάνδρου χωμῳδιογράφου γνώμη a^, Φθείρουσιν 
ἤθη χρηστὰ ὁμιλίαι xaxat. 

Γενέσεως η΄, Καὶ ἐγένετο ὁ πρῶτος ἄνθρωπο; 
᾿Αδὰμ, (52) εἰς ψυχὴν ζῶσαν 


Ὠσηὲ προφήτου β’, Κατεπόθη (53) ὁ θάνατος εἰς 
νῖχος. Ποῦ σου, θάνατε, τὸ νῖχος ; ποῦ σον, ἄδη, τὸ 


xévtpov ; 


Ἐν τῇ πρὸς τοὺς αὐτοὺς δευτέρᾳ ἐπιστολῇ μαρ- 


τυρίαι ux. 
Ἡσαῖου προφήτου τη’ (54), "Ex σχότους φῶς λάμ- 
qat. 


Ψαλμοῦ pte", ια΄, Ἐπίστευσα, δι᾽ ὃ ἐλάλησα. 


Ἡσαῖου προφήτου ιθ΄, Καιρῷ δεκτῷ ἐπήχουσά 
σου, xai ἐν ἡμέρᾳ σωτηρίας ἐδοήθησά cot, 


Ἱερεμίου (58) προφήτου α΄, Ἐνοικήσω ἐν αὐτοῖς 


C καὶ ἐμπεριπατήσω, καὶ ἔσομαι αὐτῶν Θεὸς, xal αὖ- 


τοὶ ἔσονταί μοι εἰς λαόν. 

Ἡσαῖου προφήτου x', Ἐξέλθετε ἐκ μέσου αὐτῶν, 
καὶ ἀφορίφσθητε, λέγει Κύριος, xai ἀχαθάρτου μὴ 
ἅπτεσθε χἀγὼ εἰσδέξομαι ὑμᾶς, καὶ ἔσομαι ὑμῖν 
εἰς πατέρα, χαὶ ὑμεῖς ἔσεσθέ μοι εἰς υἱοὺς xal θυ- 
γατέρας, λέγει Κύριος παντοχράτωρ. 


Ἐξόδου ε΄, Ὃ τὸ πολὺ, οὐχ ἐπλεόνασς * xa ὁ τὸ 
ὀλίγον (56), οὐχ ἡλαττόνησε. 


Παροιμιῶν Σαλομῶντος y', Προνοούμενοι χαλὰ, 
οὐ μόνον ἐνώπιον Κυρίον, ἀλλὰ χαὶ ἐνώπιον ἀνθρώ- 
πων (57). 


Πχροιμιῶν Σαλομῶντος 8, 'Dapbv γὰρ δότην 


xxii, 8, Hilarem enim datorem diligit Deus, cap. D ἀγαπᾷ ὁ Θεός. 


ix, 7. 
IX. De psalmo cxi, vers. 9, duodecima vice ex 


Ψαλμοῦ pix, (9^, Ἐσχόρπισεν, ἔδωχε τοῖς πένη- 


LAUR. ZACAGNII NOT E. 


(51) Cryptoferratensis, ἄχρις οὗ ἔλθῃ, ut in 
Alexandrino. 
52) In Cryptof. deest ᾿Αδάμ. 
55) Ig Cryptof., καὶ κατεπόθη. Sed aliter in 
textu liujus codicis, et in. vulgata Graeca editione 
legitur : haheut. eniin, ποῦ σου, θάνατε, τὸ χέντρον: 
ποὺ σου, ἄδη, τὸ νῖχος ; Lectio tamen que in hoc 
elencho habetur, in aliis antiquis codd. — reperitur. 
(54) Videtur Emhalius. loqui de lsaiz loco 
cap. ix, 2, juxta LXX, Populus qui ambulabat in te- 
nebris, videt [umen magnum : qui hubitatis in. re- 
gione umbra mortis, lumen lucebit super vos, φῶς 


λάμψει ἐφ᾽ ὑμᾶς. 

(55) Nescio cur Euthalius hunc. locum Jeremis 
ascribat, nam illa quidem verba, Ero illorum Deus, 
et ipsi erunt mihi populus, apud eumdem non semel 
occurrunt; sed antecedentia quibus potlissimum) nt- 
titur Apostolus, apud Jeremiam wie legisse non 
memini ; habentur tamen Levit. xxvi, 12. . 

(56) Cryptof., ὅτι πολὺ οὐκ ἐπλεόνασε, xat τὸ ὁλί- 
ΟΣ" 


(87) len codex, ἀλ)ὰ xal ἀνηρώπων, sine. bw 
(7.194. 
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σιν, ἡ δικαιοσύνη αὑτοῦ μένει εἰς τὸν αἰῶνα. 


Βασιλειῶν πρώτης χαὶ Ἱερεμίου προφήτου ἡ αὐτὴ 
δ΄, Ὁ χαυχώμενος, ἐν Κυρίῳ χαυχάσθω. 

Δευτερονομίον η, Ἐπὶ στόματος δύο μαρτύρων fj 
τριῶν, σταθέσεται πᾶν ῥῆμα. 


Ἐν τῇ πρὸς Γαλάτας Ἐπιστολῇ μαρτυρία: ια΄. 
Γενέσεως 0', ᾿Επίστευσε δὲ ᾿Αὄραὰμ τῷ Θεῷ, καὶ 
ἐλογίσθη αὑτῷ εἰς διχαιοσύνην. 


Γενέσεως v, Ἐνευλογηθήσονται ἐν σοὶ πάντα τὰ 
ἔθνη. 


Δευτερονομίον 0', Ἐπικατάρατος πᾶς, ὃς οὐχ ἐμ- 


μένει πᾶσι τοῖς γεγραμμένοις ἐν τῷ βιδλίῳ τοῦ νό- 
μο. τοῦ ποιῆσαι αὑτά. 


᾿Αμδαχοὺμ προφήτου β΄, Ὁ ck δίκαιος Ex πίστεως 
ζήσεται. 

Ἰεζεχιὴλ καὶ Δευτερονομίου ἡ αὐτὴ β΄, Ὁ ποιήσας 
αὐτὰ, ζήσεται ἐν αὑτοῖς. , 


Δευτερονομλίου vc, Ἐπιχατάρατος πᾶς ὁ χρεμάμε- 
νος ἐπὶ ξύλου. | 

Γενέσεως τα’, 'A6paky. δύο υἱοὺς ἔσχεν, ἕνα ix 
τῆς παιδίσχης, χαὶ ἕνα ἐχ τῆς ἐλευθέρας, 


"Hcatou προφήτου xa', Εὐφράνθητι,͵ στεῖρα, ἡ οὐ 
τίχτουλα " ῥῆιίξον χαὶ βόησον, ἧ οὐχ ὠδίνουσα, ὅτι 


EDITIO EPISTOLARUM PAULI. 


798 


A Psalterio, l'ispereit, dedit paupeiibus : justitia ejus 


manct in seculum, ibid. 9. 

X. Ex libro 1 Regum, cap. 1x, $5, Qui gloriatur, 
in Domino glorietur, cap. x, 17. 

Xl. Ex Deuteronomio octava vice, cap. xix, 15, 
la ore duorum vel trium testium stabit omne ver- 
bum, cap. xni, 1. 

In. Epistolá ad Galatas testimonia sunt x1. 

l. Ex Genesi noua vice, cap. xv, 6, Credilit au- 
tem Abraham Deo, et reputatum est illi ad justi- 
tiam, cap. ui, 6. 

ll. Ex Genesi decima vice, cap. xn, ὅ, Bcueli- 
centur in te omnes gentes, cap. 11, 9. 

Il]. Ex Deuteronomio nona vice, cap. xxvii, 26, 
Maledictus omuis qui non permanserit in omnibus 
qua scripia sunt in libro legis, ut faciat ea, cap. 
ui, 10. 

IV. Ex Habacuc proplieta secunda vice, cap. i, ὁ, 
Justus autem ex fide vivit, ibid, 41. 

V. Ex Ezechiele, cap. xx, 14 ei 15, ct Deuterono: 
mio, cap. 1v, 1, una eademque sententia. secunda 
vice, Qui fecerit ea, vivet in illis, ibid. 12. 

VI. Ex Deuteronomio decima vice, cap. xxt, 95, 
Maledictus omnis qui pendet in ligno, ibid. 13. 

Vll. Ex Genesi undecima vice, cap. xvi, 45, 
Abraham duos filios habuit, unum de ancilla et 
uoum de libera, cap. 1v, 22. , 

VIit. Ex Isaia propheta vicesima prima vice, 
cap. Liv, 1, Laetare, sterilis, quae non paris; 


πολλὰ τὰ τέχνα τῆς ἐρήμου μᾶλλον f| τῆς ἐχούσης (, erumpe et clama, que non parturis : quia. multi 


«bv ἄ.δρα. 


Γενέσεως ιβ΄’, "Ex6a2e τὴν παιδίσχην χαὶ τὸν υἱὸν 
αὑτῆς οὐ γὰρ μὴ χληρονομήσει ὁ υἱὸς τῆς παιδί- 
σχης μετὰ τοῦ υἱοῦ τῆς ἐλευθέρας (58). 

Λευϊτιχοῦ β΄’, ᾿Αγαπήσεις τὸν πλησίον σον 
ὡς σεαντέν. 

Μωϊῦπστέως ἀποχρύφον α΄, Ob:e περιτομὴ τί 
στιν (59), οὔτε ἀχρυδυστία, ἀλλὰ χαινὴ χτίσις. 


"Ev τῇ πρὸς Ἐφεσίους ἐπιστολῇ μαρτυρίαι ς΄". 
᾿σαῖου προφήτου κβ΄, Εἰρήνη ὑμῖν τοῖς μαχρὰν, 
xo εἰρήνη ὑμῖν τοῖς ἐγγύς (60). 


Ψαλμοῦ ξζ΄, ty', ᾿Αναδὰς εἰς ὕψος ὑχμαλώ- D 


τευσεν αἰχμαλωσίαν, καὶ ἔδωχε δόματα ἐν ἀνθρώ- 
ποις. 

Ψαλμοῦ 6, ιδ΄, Ὀργίξεσθε xal μὴ ἀμαρτά- 
νετε. 

Ἐν ἀποχρύφῳ Ἱερεμίον τοῦ προφήτου (61) α΄, 
Ἔγειρε, ὁ χαθεύδων, χαὶ ἀνάστα ἐχ τῶν νεχρῶν, 
xal ἐπιφαύσει σοι ὁ Χριστός. 


filii esert:e inagis quam ejus qua habet virum, 
ibid. 97. 

IX. Ex Genesi dwodecima vice, cap. xxt, 10, 
Ejice ancillam et filium ejus : non enim bres erit 
filius ancille cum filio lihere, ibid. 30. 

X. Ex Levitico secunda vice, cap. xix, 18, Di- 
liges proximum tuum sicut te ipsum, cap. v, 1. 

Xl. Ex Moy:e apocryplio unica. vice, Neque cir- 
cumcisio aliquid esi, neque priputium, sed nova 
creatura, cap. v1, 15. 

In epistola ad Ephesios sunt testimopia vi. 

l|. Ex l;aia propheta vicesima secunda vice, cap. 
Lvi, 19, Pax vobis qui longe fuistis, el pax vobis 
qui prope, cap. n, 17. 

ll. Ex psalmo Lxvu, vers. 19, decima tertia vice 
ex Psalterio, Aàcendens in. altum, captivam duxit 
captivitatem, et dedit dona hominibus, cap. iv, 8. 

Iit. Ex psalmo iv, vers. 5, decima quarta vice ex 
Psalterio, lzascimini et noljte peccare, ibid. 26. 

IV. Ex libro apocrypho Jeremiaz prophetz uuica 
vice, Surge, qui dormis, et exsurge a mortuis, ct 
illuminabit te Christus, cap. v, 14. 


LAUR. ZACAGNII NOTJE. 


(58) Male hic in Regio-Alexandrino, μετὰ τῆς 
ἐλευθέρας. 

(59) lta. etiam Alexandrinus, sed tam id textu 
bujus codicis, quam in vulgato textu. Greco es!, 


ἰσχύει. 


(60) Aliter se habet hic locus tam in textu huns 
codicis quam | in vilgato Grieco. textu. in. quo sic 
scribitur, εἰρήνην ὑμῖν τοῖς μαχρὰν, xal τοῖς 
ἐγγύς. 

(61) In Cryptof. deest τοῦ προφήτον. 
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V. Ex Genesi decima tertia vice, cap. 1, 294, A. Γενέσεως ιγ΄, ᾿Αντὶ τούτου χαταλείψει ἄνθρωπος 


Propter hoc relinquet bomo patrem suum et matrem 
suam, et adharebit uxori sue, et erunt duo iti 
carne una, cap. v, δ]. 

VI. Ex Deuteronomio undecima vice, cap. v, 16, 
llonora patrem tuum et matrem tuam, ut bene sit 
tibi, et sis longzevus super terram, cap. vi, 2. 

]u epistolis ad Philippenses, ad Colossenses' et 
in prima et secunda ad Thessalonicenses Epistola, 
nulla ex aliorum libris sententiam commemorat 
Paulus apostolus. 

In epistola ad Hebraos sunt testimonia Xxx. 

I. Ex psalmo n, vers. 7, decima quinta vice ex 
Psalterio, Filius meus es tu, ego hodie genui te, 
cap. 1, 5. 

|l. Ex libro 1I Regum secunda vice, cap. vii, 
14, Ego ero illi in pairem, et ipse erit mihi iu 
lilium, ibid. 


11. Ex Deuteronomio duodecima vice, cap. xxxi, - 


45, Et adorent eum omnes angeli Dei, cap. 1, 6. 

JV. Ex psalmo cui, vers. 4, decima sexta vice ex 
Psalterio, Qui facit angelos suos spiritus, et τη}. 
stros suos flammau: iguis, ibid. 7. 

V. Ex psalmo xriv, vers. 7, decima septima 
vice ex Psalterio, Thronus tuus, Deus, in sxculuin 
sseculi : virga directionis, virga regui tui. Dilexisti 
justitiam, el odisti iniquitatem : propterea unxit 
te, Deus, Deus tuus, oleo exsultationis prz parti- 
cipibus tuis, ibid. 8, 9. 

Vi, Ex psaliio ci, vers. 26, decima octava vice 
ex Psalterio, Tu in principio, Domine, terram 
fundasti, et opera manuum tuarum sunt coli. Ipsi 
peribunt, tu 3utem permaues ; et omnes ut vesti- 
mentim veterascent : et velut amictum mutabis 
cos et mutabuntur : tu autem idem ipse es, et anui 
tui non deficient, ibid. 10-19. 

Vill. Ex psalmo cix, vers. 1, decima nona vice 
ex Psalterio , Sede a dextris meis , quoad us- 
que ponam inimicos tuos scabellum pedum tuorum, 
ibid. 135. 

Vil. Ex psalino viri, vers. 5, vicesima vice ex 
Psalterio , Quid est homo quod memor es ejus, 
aut filius bominis quoniam visitas eum ? Minuisti 
cum paulo minus ab angelis, gloria et honore co- 
ronasti eum , et constituisti eum super opera ma- 
nuum tuarum. Omnia subjeciati sub pedibus ejus, 
cap. n, vers, 6-8. 

IX. Ex psalmo xri, vers. 25, vicesima príma vice 
ex Psalterio, Nuntiabo nomen tuum fratribus meis : 
in medio Ecclesi» laudabo te , cap. n, 12. 

X. Ex lsaia vicesima tertia vice, cap. xi, 2, 
Ego ero fidens in eum , ibid. 15. 

XI. Ex lsaia prophela vicesima quarta vice, 
cap. vi, 18, Ecce ego, et pueri mei quos dedit 

inihi Deus, cap. n, 13. 


τὸν πατέρα αὑτοῦ xai τὴν μητέρα, xa προσχολλη.- 
θήσεται πρὸς τὴν γυναῖχα αὑτοῦ, xal ἔδονται οἱ 
δύο εἰς σάρχα μίαν. | 

Δεντερονομίου ta', Τίμα τὸν πατέρα cou καὶ τὴν 
μητέρα σον, ἵνα εὖ σοι γένηται, xaX ἔσῃ μακχροχρό- 
γιος ἐπὶ τῆς γῆς. 

Ἐν τῇ πρὸς Φιλιππησίους xal πρὸς Kolac- 
σαεῖς, xal πρὸς Θεσσαλονιχεῖς πρώτῃ τε xa δευ- 
τέρᾳ οὐδοπόθεν (62) ἐμνημόνευσε ῥητοῦ Παῦλος ὁ 
ἀπόστολος. 

Ἐν τῇ πρὸς "E6patouc Ἐπιστολῇ μαρτυρίαι Y. 

ψαλμοῦ β', ιε΄, Υἱός μου εἶ σὺ, ἐγὼ σήμερον γε- 
Yévvnxá σε. 


B Βασιλειῶν β’, P, Ἐγὼ ἔσομαι αὐτῷ εἰς πατέρα, 


καὶ αὐτὸς ἔσται μοι εἰς υἱόν. 


Δευτερονομίου ιβ', Καὶ προσχυνησάτωσαν αὐτῷ 
πάντες ἄγγελοι Θεοῦ. 

Ψαλμοὺ ργ΄, ις΄, Ὃ ποιῶν τοὺς ἀγγέλους 
αὑτοῦ πνεύματα, χαὶ τοὺς λειτουργοὺς, κυρὸς 
φλόγα. 

Ῥαλμοῦ μδ΄, «2, Ὃ θρόνος σου, ὃ Θεὸς εἰς τὸν 
αἰῶνα τοῦ αἰῶνος " ῥάδδος εὐθύτητος ἡ ῥάδδος τῆς 
βασιλείας σου. ᾿Ἤγάπησας διχαιοσύνην, καὶ Eplor- 
σας ἀδιχίαν * διὰ τοῦτο ἔχρισέ σε, ὁ Θεὸς, ὁ θεό; 
σου, ἔλαιον ἀγαλλιάσεως παρὰ τοὺς μετόχους σου. 


ψαλμοῦ ρα’, ιη΄, Καὶ σὺ, Κύριε, κατ᾽ ἀρχὰς τὴν 
T?» ἐθεμελίωσας, καὶ ἔργα τῶν χειρῶν σού εἰσίν οἱ 
οὐρανοί. Αὐτοὶ ἀπολοῦνται, σὺ δὲ διαμένεις, χαὶ 
πάντες ὡς ἱμάτιον παλαιωθήσονται" xal ὡσεὶ περι- 
θόλαιον ἐλίξεις αὐτοὺς xol ἀλλαγήσονται" σὺ δὲ ὁ 
αὐτὸς εἶ, χαὶ τὰ ἔτη σου οὐχ ἐχλεέψουσι. 


Ταλμοὺ ρθ’, (0, Κάθου ἐχ δεξιῶν μου, ἕω; dv 
θῶ τοὺς ἐχθρούς σου ὑποπόδιον τῶν ποδῶν σου. 


Ἰαλμοῦ η΄, x', Τί ἐστιν ἄνθρωπος ὅτι paper 
αὐτοῦ, 1| υἱὸς ἀνθρώπου ὅτι ἐπισχέπτῃ αὐτόν; 
Ἠλάττωσας αὐτὸν βραχύ τι παρ᾽ ἀγγέλους" δόξῃ καὶ 
τιμῇ ἐστεφάνωσας αὐτὸν, xal κατέστησας αὐτὸν ἐπὶ 
τὰ ἔργα τῶν χειρῶν σου. llávca ὑπέταξας ὑποχάτω 
τῶν ποδῶν αὐτοῦ. 


Ψαλμοῦ xa', xa', ᾿Απαγγελῶ τὸ ὄνομά σου τοῖς 
ἀδελφοῖς μου * ἐν μέσῳ Ἐχχλησίας ὑμνήσω σε. 


Ἡσαῖου xy', Ἐγὼ ἔσομαι πεποιθὼς ἐπ᾽ αὐτῷ. 


'"Hsatou προφήτου χϑ', Ἰδοὺ ἐγὼ xai τὰ παιδία, 
ἅ μοι ἔδωχεν ὁ Θεός. 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(62Y De hoc adverbio jam supra dictum est. 


(65) Male psalmo xcvi, S, tribuitur bic locus in margine vulgatze editionis, 
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Δευτερονομίου xal ψαλμοῦ L5, ἡ αὐτὴ ιγ' (04), 4 XII. Ex Deuteronomio et. psalmo xciv , vers. 8, 


Σήμερον, ἐὰν τῆς φωνῆς αὐτοῦ ἀχούσητε, μὴ 
σχληρύνετε τὰς χαρδίας ὑμῶν, ὡς ἐν τῷ Tapam.- 
χρασμῷ χατὰ τὴν ἡμέραν τοῦ πειρασμοῦ ἐν τῇ 
ἐρήμῳ, οὗ ἐπείρασάν με οἱ πατέρες ὑμῶν, ἐδοχίμα- 
σάν με xal εἶδον τὰ ἔργα μου τεσπταράχοντα ἔτη. Διὸ 
προσώχθισα τῇ γενεᾷ ἐχείνῃ. xa εἶπον, ᾿Αεὶ πλα- 
νῶνται τῇ χαρδίᾳ. Αὐτοὶ 6b οὐχ ἔγνωσαν τὰ; ὁδούς 
μου, ὡς ὥμοσα ἕν τῇ ὀργῇ μου, εἰ εἰσελεύσονται εἰς 
τὴν χατάπαυσίν μου. 


Γενέτεω; ιδ΄, Καὶ κατέπαυσεν ὁ Θεὸς τῇ ἡμέρῃ τῇ 
ἐδδόν»ῃ ἀπὸ πάντων τῶν ἔργων αὐτοῦ. 


Ψαλμοῦ ρθ’, χβ', ἼὭμοσε Κύριος χαὶ οὐ μεταμελη- 
θήσεται, σὺ ἱερεὺς εἰς τὸν αἰῶνα χατὰ τὴν τάξιν 
Μελχισεδέκ. 


Γενέσεως ιε΄, "H. μὴν (65) εὐλογῶν εὐλογήσω σε, 
χαὶ πληθύνων πληθυνῶ σε. 


Ἐξόδου c", Ὅρα, φησὶν, ποιέσεις πάντα χατὰ τὸν 
τύπον τὸν δειχθέντα σοι ἐν τῷ Doct, 


Ἱερεμίου προφήτου β', Ἰδοὺ, ἡμέραι ἔρχονται, 
λέγει Κύριος, xal συντελέσω ἐπὶ τὸν οἶχον Ἰσραὴλ 
xai ἐπὶ τὸν οἶχον Ἰούδα διαθήχην χαινὴν, οὐ κατὰ 
τὴν διαθήχην, ἣν διεθέμην (60) τοῖς πατράδιν αὐτῶν 
ἐν ἡμέρᾳ (67) ἐπιλαδομένον μου τῆς χειρὸς αὑτῶν, 
ὥστε ἐξαγαγεῖν αὐτοὺς Ex γῆς Αἰγύπτου " ὅτι αὐτοὶ 


οὐχ ἐνέμειναν ἐν τῇ διαθήχῃ μου, χἀγὼ ἡμέλησα C 


αὑτῶν, λέγει Κύριος. Ὅτι αὕτη ἡ διχθήχη ἣν διαθή- 
σομαι τῷ οἴχῳ "Iopat) μετὰ τὰς ἡμέρας ἐχείνας, 
λέγει Κύριος, διδοὺς νόμους μου εἰς τὴν διάνοιαν 
αὑτῶν, χαὶ ἐπὶ τὰς χαρδίας αὐτῶν ἐπιγράψω αὐτούς" 
χαὶ ἔσομαι αὐτοῖς εἰς Θεὸν, χαὶ αὑτοὶ ἔσονταί μοι 
εἰς λαὸν, χαὶ οὐ μὴ διδάξωσιν ἔχαστος τὸν πλησίον 
αὑτοῦ, xal ἕχαστος τὸν ἀδελφὸν αὑτοῦ, λέγοντες, 
Γνῶθι τὸν Κύριον’ ὅτε πάντες εἰδέσουσί με ἀπὸ 
μιχροῦ ἕως μεγάλου αὐτῶν" ὅτι ἵλεως ἔσομαι ταῖς 
ἀδικίαις αὑτῶν, χαὶ τῶν ἀδιχιῶν αὐτῶν οὐ μὴ μνη- 
σθὼ ἔτι. 


Ἑξόδου Q', Τοῦτο τὸ αἷμα τῆς διαθήχης ἧς ἐνετεί- 
γατο πρὸς ὑμᾶς ὃ Θεός. 


Ἑαλμοῦ 10, xy', θυσίαν xal προσφορὰν οὐκ ἠθέ- 
)nsa;, σῶμα δὲ χαττηρτίσω pov ὁλυχαυτώματα xai 
περὶ ἁμαρτίας οὐχ εὐδόχτησας. Τότε εἶπον, Ἰδοὺ 
ἕἥχω. Ἐν χεφαλίδι βιδλίου γέγραπται περὶ ἐμοῦ, 
τοῦ ποιῆσα: τὸ θέλημά σου (08), ὁ Θεὸς, ἣδου- 


1. $m. 


decima tertia vice ex Psalterio, llodie si vocem 
ejus audieritis , nolite obdurare corda vestra , si- 
cut in cxacerbatione secundum diem tentationis 
in deserto ubi tentaverunt mc patres vestri , proba- 
verunt el. videruut opera mea quadraginta aunis. 
Propter quod infeusus fui generationi huic, et di- 
xi, Semper errant corde. lpsi autem n0n coguo- 
verunt vias meas , sicut juravi in ira mea, si 
iutroibunt in requiem meam, cap. m, 7-11 


Xlil. Ex Gene:i decima quarla vice , cap. i, 2, 
Et requievit Deus die septima ab omuibus operibus 
8uis , cap. 1v, 4. 

XIV. Ex psaluio cix, vers. & , vicesima secuuda 
vice ex l'salterio, Jaravit Dominus, et non penite- 
bit euin, tu es sacerdos in eternum secundum or- 
dinem Melchisedec , cap. v, 6. 

XV. Ex Genesi decitna quinta vice, cap. xxi, 16, 
Certe beuedicens benedicam te, el multiplicaus 
multiplicabo te, cap. vi, 14. 

XVl. Ex Exodo sexta vice, cap. xxv , 42. Vide, 
inquit, omnia facito secundum exemplar quod tibi 
ostensum est in monte, cap. vin, 5. 


XVII. Ex Jeremia propheta. secunda vice , cap. 
xxxi, 9l, Ecce, dies venient, dicit Dominus: 
el counsummabo super domum Israel , et super do- 
mum Juda testamentum novum, non secuudum te- 
stlamentum quod. disposui patribus eorum in «die 
qua apprehendi manum eorum ut- educerem illos 
de terra Egypti: quoniam ipsi non permanserunt 
in testamento meo , et ego neglexi eos, dicit Do- 
minus. Quia hoc est testamentum quod disponam 
domui Israel post dies illos , dicit Dominus , dando 
leges meas in mentem eorum , et in corde eorum 
superscribam eas : et ero eis in Deum, et ipsi erunt 
mihi in populum ; et non docebit unusquisque pro- 
ximum suum , ct unusquisque fratrem suum, di- 
cens , Cognosce Dominum ; quoniam omnes scient 
me a minore usque ad majorem eorum : quia pro- 
pitius ero iniquitatibus eorum, et peccatoruin eo- 
rum jam non memorabor, cap. vii, 8 - 13. 


XVlil. Ex Exodo septima vice, cap. xxiv, 8, 
Ilic sanguis testamenti quod mandavit ad vos Deus, 
cap. 1x , 30. 


D XIX. Ex psalmo xxxix, vers. 7, vicesima tertia 


vice ex Psalterio , llo tiam et. oblationem noluisti , 
corpus autem aptasti mihi : holocautomata pro pec- 
c310 nón tibi placuerant. Tunc dixi : Ecce venio. 
lu capite libri scriptum est de me, ut faciam , 
Deus , voluntatem tuam , cap. x, 5. 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(64) Iu Cryptof. (c. 
(65) In Cryptof. est εἰ μή, quod maxime accedit 
lectioni quam exprimit vulgata editio. 

(64) In Cryptof., ἐποίησα, feci, juxta Vulgatae le- 
ctione, quam codex quoque Regio Alexandriuus in 
textu epistolae. hujus sequitur. 

(67) In Regio-Alexandrino liic deest £v ἡ μέρα: sed 


habetur in Epistole textu. 

(68) Hzc lectio diversa est ab ea quam in epistol: 
textu hic idem codex exhibet; nam ibi legitur, τοῦ 
ποιῆσαι, ὁ Θεός μου, τὸ θέλημά σου. Similis tamen 
lectio habetur in ms. quodam Oxoniensi , cujus me- 
minit is qui Novi Testamenti editionem in eadem 
urbe anno 1675 procuravit, 
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XX. Ex Deuteronomio decima quarta vice, cap. A δΔευτερονομίον ιδ', Ἐμοὶ ἐχδίχησις, ἐγὼ ἀνταπο- 


x1xu, 95, Mihi vindicla, et ego retribuam , cap. 
X , 90. 

XXI. Ex Deuteronomio decima quinta. vice, cap. 
xxxn, 56, Quia judicabit Domiuus populum suum, 
cap. x, 90. 

XXII. Ex Habacuc propheta tertis vice, cap. n, 
3, Adhuc enim modicum aliquantulum , qui ventu- 
rus est, veniet et. non tarJabit. Justus autem ex 
fide vivit; quod si subtraxerit se, non placebit 
anime mes , ibid. 51. 

XXlll. Ex Genesi decima sexta vice, cap. xxt, 
19, Quia in ]saac vocabitur tibi semen, cap. 
xi, 18. 

XXIV. Ex Proverbiis Salomonis quinta vice, cap. 


6uSu. 


Δευτερονομίου ιε΄, Ὅτι χρινεῖ Κύριος τὸν λαὸν 
αὐτοῦ. 


᾿Αμθδαχοὺμ προφήτου γ᾽, Ἔτι μικρὸν ὅσον ὅσον, ὁ 
ἐρχόμενος ἥξει, xal οὐ χρονιεῖ. Ὃ δὲ δίγαιος ix 
πίστεως ζήσεται" xal bày ὑποστείληται, οὐκ εὐδοχεῖ 


ἡ ψυχὴ μον ἐν αὐτῷ. 


Γενέσεως ις, Ὅτι ἐν Ἰσαὰχ κχληθήσεταί σοι 
σπέρμα. 


Παροιμιῶν Σαλομῶντος &', Υἱέ μον, ph ὀλιγώρει 


wir, 11, Fili mi , μ 0} negligere disciplinam Do- B παιδείας Κυρίου, μηδὲ ἐχλύου ὑπ᾽ αὐτοῦ ἐλεγχόμε- 


mini : neque fatigeris , dum ab eo argueris : quem 
enim diligit Dominus , castigat ; flagellat autem 
ompem filium quem recipit, cap. xn, 5. 

XXV. Ex Deuteronomio decima sexta vice , cap. 
xxix, 48, Ne qua radix amaritudinis sursum ger- 
minans , impediat , el per illam inquinentur inulti, 
eap. xin , 15. 

XXVI. Ex Exodo octava vice , cap. xix, 1, Ex- 
territus sum , et tremebundus , cap. xii, 21. 

XXVII. Ex Agg*o propheia prima vice, cap. u, 
7, hdhuc semel : et ego movebo non solum terram, 
sed et celum, cap. xu , 96. 

XXVIII. £x Deuteronomio decima septima vice, 
cap. ww, 24, Deus noster ignis cousumens est , cap. 

xu , 29. 


XXIX. Ex Deuteronomio decima octava vice, 
cap. xxxi , 6 et 8, Non te deseram, ueque derelia- 
quam, cap. xil, 5. 

XXX. Ex psaluo cxvii , vers. 6, vicesima quaria 
vice ex Psalterio , Dominus mibi adjutor: nou time- 
bo quid faciat mibi homo, cap. xu, 6. 

In prima ad Timotheum epistola testimonia sunt 
duo. 

|. Ex Deuteronomio decima nona vice, cap. 
xiv, 4, Non alligabis os bovi trituranti, cap. 
v, ἰδ. 

1. Ex Evangello ,secundum Mattheum secunda 
vice, cap. x, 10, Dignus est operarius mercede 
80a, ibid. 

lt secunda ad eumdem epistola unum testimo- 
nium babetur. 

I. Ex Nuieris unica vice, cap. xvi, 5, Cognovit 
Dominus qui sunt ejus, cap. n , 19. 

In epistola ad Titum testimonium unum addu- 
citur. 

I. Epimenidis Cretensis vatis responsum 1, Cre- 
tenses semper mendaces , malie bestize, ventres pi- 
gri , cap. 1, 12. 


νος * ὃν γὰρ ἀγαπᾷ Κύριος, παιδεύει " μαστιγοΐ δὲ 
πάντα υἱὸν ὃν παραδέχεται. 


Δευτερονομίον ις’, Μή τις ῥίζα πιχρίας ἄνω 
φύουσα ἐνοχλῇ, xal δι᾽ αὐτῆς μιανθῶσιν οἱ πολ- 
λοί. 


Ἐξόδου η΄, Ἔχφοδός εἶμι καὶ ἔντρομος. 


Ν 
᾿Αγγαίου προφήτου a', Ἔτι (69) ἅπαξ ἐγὼ σώσω 
οὗ μόνον τὴν γῆν, ἀλλὰ χαὶ τὸν οὐρανόν. 


(70) Δευτερονομίου εξ, Ὃ Θεὸς ἡμῶν πῦρ xa:- 
αναλίπχον. 


Δευτερονομίου ιη΄, Οὐ μή σε ἀνῶ, οὐδ᾽ οὐ μή σε 
ἐγχαταλίπω. 


αλμοῦ pi, χδ', Κύριος ἐμοὶ βοηθὸς, οὐ φοδηθή- 
σομαι τί ποιήσει μοι ἄνθρωπος. 


Ἐν τῇ πρὸς Τιμόθεον πρώτῃ ἐπιστολῇ μαρτυ- 
pix: f'. ' 

Δευτερονομίον ιθ’, Οὐ ςιμώσεις βοῦν ἀλοῶντα. 

'Ex τοῦ χατὰ Masx0atoy Εὐαγγελίου B', "Αξιο; ὁ 


ἐργάτης τοῦ μισθοῦ αὑτοῦ. 


Ἐν τῇ πρὸς αὐτὸν δευτέρᾳ ἐπιστολῇ uapt- 
pla a'. 
᾿Αριθμῶν a', Ἔγνω Κύριος τοὺς ὄντας αὑτοῦ. 


Ἐν τῇ πρὸς Τίτον ἐπιστολῇ μαρτυρία μία. 


Ἐπιμενίδου Κρητὸς μάντεως χρησμὸς α’, Kotse; 
ἀεὶ ψεῦσται, χαχὰ θηρία, γαστέρες ἀργαί. 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


69) In Cryptof. ὅ τι. . 
(70) llic Deuteronomii locus librari; errore omissus 


est in codice Regio-Alexandrino, liabetur tamen ἰδ 
Cryptef. 
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Ἔν τῇ πρὸς Φιλήμονα Ἑ πιστολῇ οὐδουπόθεν (71) A 
ἐμνημόνευσεν ῥητοῦ Παῦλος ὁ ἀπόπτολος. 

II330: αἱ (72) μαρτυρίαι ρχζ', 

Καὶ ἐδισσολογήθησαν ἐν διαφόροις Ἑ πιστολαῖς al 
ὑποτεταγμέναι, ὧν xat τὴν συμφωνίαν τῶν χανόνων 
ἐξεθέμῃν. 

Ἐν τῇ πρὸς Ῥωμαίους c' (15), Γενέσεως a', ἐν τῇ 
πρὸς Γαλάτας α΄, Γενέσεως α΄. 


Ἕν τῇ πρὸς Ῥωμαίους η΄, Γενέσεως δ᾽, ἐν τῇ πρὸς 
'E6paíou; xc', Γενέσεως δ΄. 


Ἐν τῇ πρὸς Κορινθίους πρώτῃ η΄, Γενέσεως ζ΄’, ἐν 
τῇ πρὸς Ἐφεσίους e', Γενέσεως ζῇ. 


Ἐν τῇ πρὸς Ῥωμαίους μα’, ΔΛευϊτιχοῦ α', ἐν τῇ B 
πρὺς Γαλάτας v (74), Λευϊτιχοῦ α΄. 


Ἕν τῇ πρὸς ᾽Ρωμαίους χ', Δευτερονομίου δ΄, ἐν τῇ 
πρὸς "E6palouc θ', Δευτερονομίου δ΄. 


"Ev τῇ πρὸς Κορινθίους πρώτῃ 0', Δευτερονο- 
μίου C, ἐν τῇ πρὸς Τιμόθεον πρώτῃ a', Δευτερονο- 
μίου ζ΄. 

Ἐν τῇ πρὸς Κορινθίους πρώτῃ 9^, Βασιλειῶν πρώ- 
τῆς α΄, ἐν τῇ πρὸς Κορινθίους δευτέρᾳ v, Βασιλειῶν 
πρώτης α΄. 

Ἐν τῇ πρὸς Ῥωμαίους λα’, Παροιμιῶν α’, ἐν τῇ 
πρὸς Ἱορινθίους δευτέρᾳ ζ', Παροιμιῶν α΄. 

Ἐν τῇ πρὸς Ῥωμαίους λς’, Ἡσαῖου i, ἐν τῇ C 
τοὺς Κορινθίους πρώτῃ a', Ἡσαΐου to'. 


Ἕν τῇ πρὸς Ῥωμαίους xa', ἸΙεξεχιὴλ a', ἐν τῇ 
πρὸς Γαλάτας ε΄, ᾿Ιεξζεχιὴλ α΄. 


Ἕν τῇ πρὸς Ῥωμαίους α΄, ᾿Αδαχοὺμ α΄, ἐν τῇ πρὸς 
Γαλάτας 8, ᾿Αμδαχοὺμ α’, ἐν τῇ πρὸς "E6palou; χβ', 
᾿Αμδαχοὺμ α', 


Τάδε ἔνεστιν Παύλου  "Exi'coAat. 
'H πρὸς Ῥωμαίους. 
'H πρὸς Ἐορινθίους πρώτη. 
Ἢ πρὸς τοὺς αὐτοὺς D'. 
Ἢ πρὸς Γαλάτας. 
Ἢ πρὸς Ἐφεσίους. 
Ἢ πρὸς Φιλιππησίους. 
Ἢ πρὸς Κολοσσαεῖς. 
Ἢ πρὸς Θεσσαλονιχεῖς α΄. 
Ἢ πρὸς τοὺς αὐτοὺς β'. 
'H πρὸς "E6paiouc. 
Ἢ πρὸς Τιμόθεον α΄. 


D 
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[n Epistola ad Philemonem, nullum testimonium 
allegat Paulus apostolus. 

Omnia simul testimonia sunt cxx vit, 

Sxpius autem allegata sunt in diversis Epistolis 
testimonia sequentia, quorum canonum concor- 
dantiam in lunc modum exposui. 

Testimonium sextum jin Epistola ad Romanos 
ex Genesi prima vire, est etiam testimonium pri- 
mum in Epistola ad Galatas. 

Testimonium octavum in Epistola ad Romanos 
ex Genesi, quarta vice, estetiam testimonium vi- 
cesimum sextum in Epistola ad Hebraeos. 

Testimonium octavum in Epistola 1 ad Coria- 
thios ex Genesi septima vice, est etiam testimonium 
quintum in Epistola ad Ephesios. 

Testimonium quadragesimum primum in Epistola 
ad Romanos, ex Levitico prima vice, est etiam testi- 
monium decimum in Epistola ad Galatas. 

Testimonium vicesimum in Epistela ad Romanos 
ex Deuteronomio quarta vice, est etiam testimonium 
nonum in Epistola ad Hebrzos. 

Testimonium nonum in Epistola 1 ad Corinthios, 
ex Deuteronomio septima vice, est etiam testimonium 
primum in Epistola I ad Timotheum. 

Testimonium secundum in Epistola I ad Corir.- 
thios éx libro | Regum prima vice, est etiam teiti- 
monium decimum in Epistola I1 ad Corinthios. 

Testimonium xxxi in Epistola ad Romanos ex 
Proverbiorum libro prima vice, est-etiam testimo- 
nium septimum in Epistola ll ad Corinthios. 

Testimonium xxxvi in Epistola ad Romanos ex 
Isaia undecima vice, est eliam tesumonium quar- 
tum in Epistola 1 ad Corinthios. 

Testimonium xxt in Epistola ad Romanos ex Eze- 
chiele prima vice, est etiam Lestimonium quintum 
in Epistola ad Galatas. 

Testimonium primum in Epistola ad Romanos ex 
Habacuc prima vice, est etiam testimonium quar- 
tuin in. Epistola ad Galatas, et testimonium xxii in 
Epistola ad Hebrzos. 


fe sunt Pauli Epistola. 


I. Ad BRomatros. 

H. Ad Corinthios 1. 
Ill. Ad Corinthios Il. 
IV. Ad Galatas, 

V. Ad Ephesios. 

VI. Ad Philippenses 
VII. Ad Colossenses. 
Vill. Ad Thessalonicenses 
IX. Ad eosdem Il. 

X. Aud Hebrzos. 

XI. Ad Timotheum I. 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


us De hoc adverbio jam supra dictum est. 
(12) Cryptof. ὁμοῦ al πᾶσαι. 

(4/3) In. Cryptof. omittuntur, tam. hic quam in 
sequentibus, iste numerorum note , quie indicant 


laTrROL. Gn. LXXXV. 


quoti suut in qualibet Epistola loci qui bis vel tcr a 
Paulo apostolo afferuntur. 


(74) Male in Cryptof., et Regio-Alexandrino λη΄. 
2A 


74] 

Xll. Ad eumden Il. 

ΧΙ, Ad Titum. 

XIV. Ad Philemonem. 

Cur Pauli Epistole dicuntur quatuordecim, 

Quoniam hasce epistolas seorsim Apostolus ad 
diversos scripsit, et per casdem quos quidem jam 
viderat atque docuerat, admonet aique corrigit ; 
quos vero nondum villerat, instruere atque docere 
studet, ut ex earumdem lectione potest. intel- 
ligi. 

ARGUMENTUM 
Epistole prime, que est ad Romanos. 

Hanc e Corintho mittit cum nondum Romanos 
vidisset, sed fama tantum sibi noli essent, eosque 
videndi deaiderio teneretur. Et primum quidem ait 
se eorum fidem probare, quam ubique gentium 
annuutiari videbat; ac praterea se ipsorum deside- 
rio iucensum eo proposito sepe fuisse dicit, ut ad 
ipsos veniret, nec tamen adhuc potuisse. Deindo 
doctrinalem de vocatione gentium scribit Episto- 
lam, in qua circumcisionem ad tempus  iustitutam 
fuisse, et jam tunc cessasse docet; ac praterea 
deletum fuisse per Christum Adz peccatum, Jegis- 
que umbram transiisse significat. Vocationem itaque 
gentium consequenter factam fuisse confirmat, os- 
tendens cunctis hominibus insitam esse legetn, oimn- 
nesque solius naturz instinclu et vel ab ipsis crea- 
tis rebus posse Deum cognoscere. Propterea merito 
arguit, primum quidem Graecos quod, cum Deus ex 


rebus creatis sui ipsius cognitionem suamque vir- (C 


tutem aeternam, qua est Verbum ejus in quo et per 
quod omuia creavit, eis manifestasset; ipsi a crea- 
Lis quidem rebus cognoverant Deum qui ista forma- 
verat ; ipsas vero res creatas deos fecerant, ac co- 
luerant creaturam potius quam Creatorem. Arguit 
autem et Judzos, ut qui legem non servassent, sed 
potius per legis transgressionem Deum inhonoras- 
sent: et ita uirosque tum Judzos tum Gr:ecos 
maxime conviucit ac transgressionis accusat, ut os- 
tendat homines, cuin sint zequali sorte nati, omnes 
ex quo uipote culpe obnoxios, Redemptore opus 
Labere; redemptionis vero gratiam tam Judzis 
quam gentibus impertita, gentium quoque vocatio- 
nem jure merito factam fuisse; facta autem gentium 


.EUTHALII DIACONI 


e. 
μένῳ 
Go 


'"l πρὸς τὸν αὐτὸν δευτέρα. 

Ἢ πρὸς Τίτον. 

Ἢ πρὸς Φιλήμονα. 

(13) Διὰ εἰ Παύιου 'Eztc'toAal δεχατέσσαρες 

"λέγονται. 

Ἐπειδὴ τούτας αὑτὸς ὁ ᾿Απόστολος ἰδίᾳ ἐπιστέλ- 
λει, xal διὰ τούτων (76), o0; μὲν ἤδη ἑώραχεν xoi 
ἐδίδαξεν, ὑπομιμνήσχει xai διορθοῦται" οὃς δὲ μὴ 
ἑώραχεν σπουδάζει χατηχεῖν xal διδάσχειν, ὡς 
ἔστιν ἀπ᾽ αὐτῶν τὸν ἐντυγχάνοντα χαταμαθεῖν. 


ΥΠΟΘΕΣΙΣ 
Πρώτης πρὸς Ῥωμαίους Ἐπιστο.ῖῆς. 
Ταύτην ἐπιστέλλει ἀπὸ Κορίνθου, μήπω ἑωραχὼς 
Ῥωμαίους, ἀχούων δὲ περὶ αὐτῶν xal ἐπιποθῶν 


Β αὑτοὺς ἰδεῖν. Καὶ πρῶτον μὲν ἀποδέχεται τὴν πίστιν 


αὐτῶν χαταγγελλομένην ὁρῶν πανταχοῦ ἔπειτα 
σημαίνει πολλάχις ἑαυτὸν προθέμενον ἐλθεῖν δ' ἃ τὸν 
εἰς αὐτοὺς πόθον, xal τέως μὴ δεδυνῖσθαι. Καὶ 
λοιπὸν διδασχαλιχὴν τὴν Ἐπιεστολὴν ποιεῖται περὶ 
χλήσεως ἐθνῶν" xal ὅτι ἡ περιτομὴ ξως χστροῦ ἦν, 
χαὶ νῦν πέπαυται χαὶ ὅτι διὰ τοῦ Χριστοῦ λέλυται 
τὸ παράπτωμα τοῦ ᾿Αδὰμ, xal d$ σχιὰ τοῦ νόμου 
παρῆλθε. Τὴν μὲν οὖν χλῆσιν τῶν ἐθνῶν ἀχολούθως 
γεγενῆσθαι χατασχευάζει, οὕτως ἀποδειχνὺς πᾶσιν 
ἀνθρώποις ἔμφυτον εἶναι τὸν νόμον, χαὶ πάντας ἀδι- 
δάχτῳ τε τῇ quoti, xal ἀπ᾽ αὐτῆς tnc χτίσεως 
δύνασθαι γινώσχειν τὸν ΘΞόν. Διὸ xa εἰχότως αἰτιᾶ- 
ται πρῶτον Ἕλληνας, ὡς μὲν τοῦ Θεοῦ φανερώ- 
σαντο; αὑτοῖς Ex τῶν ποιημάτων τοῦ χόσμου τὴν 
περὶ ἑαυτοῦ γνῶσιν χαὶ τῆς ἀϊδίου δυνάμεως αὐτοῦ, 
ἥτις ἐστὶν ὁ Λόγος αὐτοῦ, ἐν (p xal δι' οὗ τὰ πάντα 
πεποίηχεν" αὐτοὺς δὲ ἐγνωχέναι μὲν ix τῶν χτι- 
σμάτων εἶναι Θεὸν τὸν τούτων δημιουργόν" τὰ δὰ 
ποιήματα θεοποιήσαντας, καὶ τῇ χτίσει μᾶλλον ἣ 
αὑτῷ λατρεύσαντας. Αἰτιᾶται δὲ χαὶ Ἰουδαίου-, ὡς 
μὴ φυλάξαντας τὸν νόμον, ἀλλὰ χαὶ μᾶλλον διὰ τῆς 
παραθδάσεως τοῦ νόμου τὸν Θεὸν ἀτιμάσαντας" xal 
οὕτως ἀμφότερα τὰ μέγιστα Ἰουδαίους τε xal "EX- 
ληνας συγχλείει xai ἐλέγχει ἐπὶ παρανομίᾳ, fva 
δείξῃ, ὅτι ἴσοι γενόμενοι οἱ πάντες, ἐπίσης οἱ πάντες, 
ὡς ὑπεύθυνοι, τοῦ λυτρουμένον δέονται * τῆς δὲ χά- 
ριτο; χαὶ λυτρώσεως ἐπίσης τοῖς Ιουδαίοις γενομέ- 
νῆς xal ἐπὶ τὰ ἔθνη, εἰχότως xai ἡ χλῆσες γέγονε 
τῶν ἐθνῶν" τῆς δὲ χλήσεως τῶν ἐθνῶν γενομένης, 


vocalione, necessario cessasse circumcisionem ac D ἐξ ἀνάγχης πέπαυται ἡ περιτομὴ xal ἡ ἐν τῷ νόμῳ 


umbram qua in lege erat. Abram enim non in cir- 
cuincisione, inquit, sed ante circumcisionem justi- 
ficatus, nominis quidem transmutatione dictus est 
Abrabam, quod pater multarum gentium futurus es- 
set, secundum fldem quam in przeputio habuerat; ac- 
cepit vero, postquam jusuficatus est, circumcisionem 
in carue, ut signum esset his qui secundum car- 
nem ab eo propagarentur, cessaturam esse aliquau- 
do circumcisionem, cum gentes filii evaserint 


σχιά. Ὁ γὰρ ᾿Αδρὰμ, φησὶν, οὐχ Ev περιτομῇ, ἀλλὰ 
πρὸ τῆς περιτομῆς διχαιωθεὶς, μετωνομάσθη μὲν 
'A6paip, ὅτι πατὴρ πολλῶν ἐθνῶν ἔμελλεν εἶναι 
χατὰ τὴν ἐν τῇ ἀχροδυστίᾳ πίστιν" ἔλαθεν δὲ μετὰ 
τὸ διχκαιωθῆναι xal τὴν περιτομὴν ἐν σαρχὶ, ἵνα ση- 
μεῖον fj τοῖς χατὰ σάρχα γεννωμένοις ἐξ αὐτοῦ, 
παύσεσθαέ ποτε τὴν περιτομὴν, ὅταν τὰ ἔθνη γέ- 
νηται τέχνα τοῦ 'A6paiu, ἀρξάμενα πολιτεύεσθαι 
χατὰ τὴν πίστιν τοῦ "A6paàp, ἐν f] ἐδιχαιώθη, ὅτε 


LAUR. ZACAGNII NOT. 


(75) IEvc *dnotatio reperitur. etiam in cod. Vati- 


cano num. $69, et immedi.te subjungitur. Euthalii 


adnotationi de martyrio D. Pauli, 


(76) Vaticanus cod. n. 365, διὰ τοῦτο. 
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ἦν ἐν ἀχρο υστίᾳ' τούτων γὰρ χάριν xal μετωνομά- A Abralim, cum nimirum vivere coeperint secundun: 


σῦν 'A6pzáu. ᾿Ανάγχη δὲ ἐλθόντων τῶν σημαινομέ- 
νων, παύεσθαι τὸ σημαῖνον, Εἰ μὲν οὖν τὰ ἔθνη 
ὀναγχάζουσι πΞεριτέμνεσθαι, παυέτωσαν χαὶ τὸ ὄνομα 
τοῦ ᾿Αδραὰμ. xaX χαλείσθω ᾿Αδράμ. Ei δὲ 'A6paáp. 
παρὰ Θεοῦ μετωνομάσθη, οὐ δεῖ περιτέμνεσθαι τὰ 
ἔθνη ἀλλ᾽ οὐδὲ αὐτοὺς ἔτι τοὺς χατὰ σάρχα Ἶου- 
δαίους, ἵνα T] τὸ ὄνομα βέδαιον, xaX πατὴρ πολλῶν 
ἐθνῶν χαλῆται. Καὶ γὰρ οὗ χρείαν ἔχει λοιπόν τις 
περιτέμνεσθαι, ἀρχούμενος τῇ πίστει τοῦ ᾿Αδραὰμ, 
οὐδὲ τῆς ἄλλης δὲ τῆς ἐν τῷ νόμῳ σχιᾶς" οὐ γὰρ ix 
τούτων, ἀλλ' Ex πίστεως διχαιοῦταί τις, χαθάπερ 
xai ὁ 'A6o2áy. Ταῦτα οὕτω χατασχευάσα:, àmo- 
δείχνυτι πάλιν, ὅτι ἄλλως οὐχ ἂν γένοιτο λύτρωσις 
χαὶ χάρις τῷ Ἰσραὴλ xaX τοῖς ἔθνεσι, εἰ μὴ λυθείη 


3, ἀρχαία ἁμαρτία τοῦ ᾿Αδὰμ, ἡ εἰς πάντας γενο- Β 


μένη. Δι᾿ ἄλλου δὲ ταύτην μὴ δύνασθαι ἐξαλειφθῇ 
ναι, φησὶν, fj διὰ Χριστοῦ τοῦ Θεοῦ, δι᾽ οὗ χαὶ ἐξ 
ἀρχῆς χατάρα γέγονεν" οὐ γὰρ δυνατὸν ἦν ἄλλον 
λῦσαι τὸ παράπτωμα. Εἶτα γράφε!; ὅτι ἄλλως τοῦτο 
οὐ μὴ γένηται, εἰ μὴ σῶμα φορέσῃ ὁ Υἱὸς τοῦ Θεοῦ 
καὶ γένηται ἄνθρωπος, ἵνα τοῦτο προσενέγχας ὑπὲρ 
πάντων, τοὺ: πάντας ἐλευθερώσῃ ἀπὸ τοῦ θανάτου" 
xaX ὥσπερ Ov ἑνὸς ἀνθρώπου ἡ ἁμαρτία εἰς τὸν 
κόσμον εἰσῆλθεν, οὕτως xai δι᾽ ἑνὸς ἀνθρώπου ἡ 
χάρις γένηται. Καὶ λοιπὸν ὡς χαλὸς οἰχονόμος τοὺς 
μὲν Ἰουδαίους παραμυθεῖται, ὅτι Οὐ παραθάται 
γίνεσθε τοῦ νόμου ἐὰν εἰς τὸν Χριστὸν πιστεύσητε" 
«οὺς ὃὲ ἀπὸ τῶν ἐθνῶν παρεγγνᾷ μὴ ἐπαίρεσθαι 
κατὰ τοῦ 'lapatà, ἀλλὰ γινώσχειν, ὅτι ὡς χλάδοι 
ἐπὶ τὴν ῥίζαν, οὕτω ἐπ᾽ ἐχείνους ἐνεχεντρίσθησαν, 
Μετὰ δὲ ταῦτα παραινετιχοὺς λόγους εἰς τὰ ἔθη δι- 
δάξας, τελειοῖ τὴν Ἐ πιστολήν. 


ΕΚΘΕΣΙΣ 


KszaAalwux καθο.λιχῶν καθ᾽ ἑχάστην Ἑπιστοιὴν 
τοῦ AzoctóAov, ἐχόντων τινῶν xal μερικὰς 
ὑποδιαιρέσεις τὰς διὰ τοῦ κιγγαθδάρεως. 


| KEPAAAIA 
Τῆς πρὸς 'Popalovc 'Επιστολῆς IabAov ιθ΄. 


Εὐαγγελιχὴ διδασχαλία περί τε τῶν ἔξω χάριτος 
Χριστοῦ xal τῶν ἐν χάριτι, xal περὶ ἐλπίδος, καὶ 
πολιτείας πνευματιχῆς. Πρῶτον μὲν οὖν μετὰ τὸ 
“προοίμιον, περὶ χρίσεως τῆς χατὰ ἐθνῶν τῶν οὐ φυ- 
λασσόντων τὰ φυσιχά. 


Περὶ χρίσεως τῆς χατὰ Ἰσραὴλ τοῦ μὴ φυλάσσον- 
τος τὰ νόμιμα. 


Περὶ ὑπεροχῖις Ἰσραὴλ τοῦ τυγχάνοντος τῆς ἐπαγ- 
χελία:. 

Περὶ χάριτος, δι᾽ ἧς μόνον ἄνθρωπο: δικαιοῦνται, 
o9 κατὰ γένος διαχεχριμένως, ἀλλὰ χατὰ Θεοῦ δόσιν 
ἰσοτίμως, χατὰ τὸν ᾿Αὐραὰμ τύπον. 


Περὶ τῆς ἀποχειμένης ἐλπίδος. 
lisg: εἰσαγωγῆς τοῦ πρὸς σωτηρίαν ἡμῶν &v0oo- 


fidem Abraham in qua justificatus [π6Γ8], cum esset 
in przputio; nam ideo transmutato nomine dictus 
est Abraham. Necesse est autem cessare signum, 
cum per eum significata adimplentur. Si ergo gentes 
necesse est circumcidi, cesset et nomen Abraham, 
voceturque Abram : si vero Abraham ἃ Deo nomi- 
nis mutatione dictus est, non opus est gentes cir- 
cumcidi : imo neque eos qui Judzi sunt. secundum 
carnem, ut nomen illud permaneat, et pater multa- 
rum gentium nuncupelur, Etenim non est necesse 
ut quis deinceps circumeidatur, cum illi sufficiat fi» 
des Abrabz, nec ut observet aliam legis umbram : 
non enim ex his, sed ex fide quispiam justificatur, 
quemadmodum et Abraham. His jta confirmatis, 
ostendit rursus hoc tantum pacto impertiri posse 
redemptionem, et gratiam tam lsraeii quam genti- 
bus, si solvatur vetus Ada peccatum quod ad om- 
nes dimanavit. Per alium autem non posse deleri, 
ait, quam per Christum Deum, per quem etiam a 
principio inflicta est maledictio : neque enim alius 
quispiam poterat delere peccatum. Deinde scribit 
hoc aliter fleri non posse, quam sí Filius Dei corpus 
induat ac fiat homo; ut, cum illud pro omnibus ob- 
tulerit, omnes ἃ morte liberet; et sicut per unum 
hominem peccatum in mundum introivit, ila. et per 
uuum liominem gratia largiatur. Tandem probi oco- 
nomi more Judzos quidem consolatur, dicens, Nou 
estis legis transgressores, si in Christum credideri- 
tís : eos vero qui e gentibus crediderant, adinonet 
ne extollantur adversus Israelitas, sed agnoscant se 
super illos insertos esse, quemadmodum rami su- 
per radicem. Post Ὡς autem , ubi eosdem adhor- 
latoriis sermonibus varia de moribus docuit, Epistolae 
finem imponit. | 


ELENCHUS 


Capitum que in unaquaque Pauli Epistola continen- 


twr, quorum nonnulla pariiculares quasdam sub- 
dirisiones habent rubris numerorum notis desi- 
gnatas. 


CAPITA 
Epistole ad Rowanos num, xix. 
l. Evangelica doctrina de bis qui Christi gratia 


destituti. sunt, deque his qui ejusdem gratia po'iun- 

p tur : δὲ de spe spiritualique vitae ratione. Primo 
iguur post procgnnium loquitur de judicio, quod de 
gentibus, qux naturalia sunt, non servantibus, fa- 
cturus est Deus, Fortasse cap. 1, 15. 


II. De judicio quod itidem de lsraelitis legalia, 


nou servantibus redditurus est Deus, cap. n, 12, 
Palat, εἰ Cryptof. v. 10. 


li], De Israelitarum prarogativa, qui promissio - 


nem a Deo sortiti sunt, cap. ni, 4, 


IV. De gratia qua sola homines, nulla habita 


generis ratione, sed benigna Dei largitione, squa- 
liter ad Abrahami exemplum justificantur , cap. 
ui, 9, 


V. De spe in Deo reposita, cap. X, ἃ. 
Vl. Quomodo nobis viaw tecerw 3à τλολοτα Yes ww 
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txiristus, factus homo pro terrlgena Adam qui ab A που "17509 Χριστοῦ ἀντὶ τοῦ πεσόντος ἐξ ÓpyT,; τοῦ 


initio ceciderat, cap. v, 12. 

VH. De bonis operibus qux» fidem debent coui- 
tri, cap. vi, 4. 

VIll. Repetitio de vita qux in nova legis gratia 
agitur, eap. vit, 1. 

IX. De condemnatione qua propter peccatum erat 
sub lege, cap. vit, 7. 

X. De affectibus liumanz naturz, qui faciunt ut 
impossibile nobis sit vitam legis przceptis conso- 
nam agere, cap. vu, 44. ' 

Xl. De exuendis humanze naturz affectibus per 
conjunctionem carnis cum spiritu, cap. vil, 23. 
Palatinus incipit vers. 91. 

XM. Repetitio de gloria qua sanctis reposita est, 
cap. vin, 18. 

ΧΕ], De amore que Christum prosequi debemus, 
cap. vint, 55. 

XIV. De repudiati Israclis casu, et veri Israelis 
qui cum gentibus electus est, vocatione, cap. 1x, 4. 
Plat, incipit vers. 6. 

XV. Quo! ex infidelitate Israelitarum casas. ac- 
cidit, eo quod legem ignorare, et qux ipsos non de- 
eebat, prazdicare deprehensi sunt, cap. tx, 30. 

XVI. De. Dei in. eisdem ejiciendis consilio, ut 
nempe δὰ veri Dei cultum secundo loco redireit, 
incensi zmulatione gentium jpsis prxlatarum, et 
fi clibus Israelitis aggregatarum, cap. 11, 1. 

XVII. Adhortationes ad virtutem, tam in divinis 
rebus, quam in. humanis, cap. xi, 1. 

1. In. quibus de concordia mutua. agitur, cap. 
ΧΙ, 9. 

". De Dei cultu, cap. xii, 10. 

ut. De toler.ntia. malorum qua ab. adversariis 
inferuntur, cap. xni, 14. 

iv, De subjectione principibus, cap. xui, f. 

v. De temperantia et mansuetudine, ibid. 11. 

vi. De concordia nequaquam violanda ob ci- 
borum delectum et dierum observantiam, cap. 
xiv, 1. 

XVIII. De imitatione clementiz atque tolerantia 
Jesu Christi, cap. xv, 1. 

XIX. De ministerio ipsius Pauli in Orientis et 
Ovcidentis regionibus, cap. xv, 15. Vers. xxxvi. 


ARGUMENTUM 


Secunda Pauli Epistole, que prima est ad 
Corinthios. 

Hlauc ab Epheso civitate Asie scribit, cum jam 
eus el vidisset et. docuisset; sed nihilominus eos 
ulterius admonet in. Epistola ista, eujus scribeudi 
hac fuit occasio. Corinthii contendendi libidine 
perciti, varias in. sententias. ibant, et. jam  schi- 
sita inter ipsos erant, quibus vigentibus, connive- 
baut cum. eo qui novercam | uxoris loco acceperat. 
Alii vero per continentie speciem proprias desere- 


TnYsvoos ᾿Αδάμ. 

llzoi τῆς ὀφειλομένης ἐπὶ τῇ πίστει πράξεως ἀγα- 
θῖς. 

Ἐπανάληψις περὶ τῆς ἐν χάριτι ζωΐ,ς- 

Περὶ τῆς 


s ὑπὸ νόμον χαταχρίσεως διὰ τὴν ἀμαρ- 
τίαν. 
Περὶ τῶν ὃν ἀνθρωπίνῃ φύσει παθῶν, ἀδύνατον 


ποιούντων τὴν πρὸς νόμον συμφωνίαν. 


Περὶ τῆς ἀποδύσεως τῶν φυσιχῶν παθημάτων, διὰ 
τῆς πρὸς τὸ πνεῦμα συναφείας. 


Ἐπανάληψις περὶ τῆς ἀποχειμένης ἁγίοις δό- 


D ξῆς. 
Περὶ τῆς ὀφειλομένης ἀγάπης Χριστῷ. 


Περὶ ἐχπτώσεως τοῦ Ἰτραὴλ ἀποδληθέντος, xa 
χλήσεως τοῦ ἀληθοῦς, τοῦ ἐχλεχθέντο;ς μετὰ τῶν 
ἐθνῶν. 

Ὅτι χατὰ ἀπιστίαν ἡ ἔχπτωσε; διὰ τῆς εἰς ἄγνοιαν 
χαταλήψεως, xai τοῦ ἁομόζοντος αὐτοῖς χηρύγμα- 
τος. 

Περὶ τοῦ σχοποὺ χαθ᾽ ὃν ἐξεδλέθησαν, ὥστε δευ- 
“εραίους ἐπα. ελθεῖν ζήλῳ τῶν προτιμηθέντων ἐθνῶν, 
συνταχθέντων τῷ πιστῷ Ἰσραΐλ. 


Παραινέσεις περὶ ἀρετὴς πρὸς; Θεὸν xaX ἀνθρώ» 
ποὺς. | 
Ἐν αἷς περὶ τῆς πρὸς ἀλλήλους ὁμονοίας. 


Περὶ τῆς 505; Θεὸν λατρείας. 
Περὶ τῆς πρὸς ἀντιχειμένους ἀνεξιχαχίας. 


Ὠερὶ τῆς πρὸς ἄρχοντας ὑποταγῆς. 

Περὶ σωφροσύνης xai πραότητος. 

Περὶ τῆς ἐν βρώμασιν xai ἡμέραις ἀμάχου δια» 
νοίας. 


Περὶ μιμήτεως τῆς Χριστοῦ ἀνεξιχαχίας. 


Περὶ τῆς λειτουργίας αὐτοῦ, τῆς ἐν ᾿Ανατολῇ χαὶ 
Δύσει. Στίχοι X4. 
ΥΠΟΘΕΣΙΣ 
Δευτέρας μὲν Ἑπιστοιϊῆς, πρώτης δὲ πρὸς 
Κοριγ»θίους. 

Ταύτην ἐπιστέλλει ἀπὸ Ἐφέσου τῆς ᾿Ασίας, ἑωρα- 
χὼς αὐτοὺ: ἤδη xal διδάξας, ὑπομιμνήσχων δὲ ὅμως 
διὰ τῆς Ἐπιστολῆς ταύτης. Ἢ δὲ πρόφασις τῆς Ἐπι- 
στολῆς αὕτη " Κορίνθιο: ἐχ φιλονειχίας συναγόμε- 
vot (77), ἐπεσχίζοντο ταῖς γνώμαις, xal λοιπὸν ἦν 
ἐν αὑτοῖς σχίσματα, χαὶ ὄντων σχισμάτων παρεδλέ- 
ποντὸ τὸν λαθόντα τὴν μητρυ!:άν ^ ἄλλοι δὲ ἤθελον 
χαταλιμπάνειν τὰς γυναῖχας προφάσει τῆς συγχρα»- 


LAUR. ZACAGNII NOTE, 


(77 fu flegio-Alex ndrino est, 


συγαναγόμενοι. 


. 
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esíag* τινξ 
ὄντων τῶν εἰδωλοθύτων * ἄλληι τε τοὺς μὲν ἀλάλους 
ἐξουθένουν, τοὺς δὲ λαλοῦντας γλώσσαις ἐθαύμαζον * 
χαὶ τέλος, ἡπάτηντο χαὶ el; τὸ περὶ ἀναστάπεως 
μυστήριον, λέγοντες μὴ ἐγείρεσθαι τὴν σάρχα ταύ- 
τὴν. Τούτων πάντων ἐν Κορίνθῳ χινουμένων, γρά- 
φουσιν οἱ λαὺὶ τῷ ᾿Αποττόλῳ, xaX λοιπὸν πρὸς πάντα 
ἀντιγράφει. Καὶ πρῶτον μὲν μαρτυρεῖ αὐτοῖς ἐν 
φρονήσει χαὶ γνώσει" οὐχ ἀποδέχεται δὲ αὑτοὺς 
ποιοῦντας τὰ σχίσματα" ἀλλὰ χαὶ συμδουλεύει μὴ 
ἐν λόγῳ τὴν ἀρετὴν, ἀλλ᾽ ἐν ἔργῳ καὶ δυνάμει ἡγεῖ- 
σθαι. “ἔπειτα ἐπιτιμήσας τῷ τὴν μητρυιὰν λχδόντι, 
χαὶ παραινέσας μὴ ἔχειν χρίματα πρὸς ἑαυτοὺς, 
λοιπὸν περὶ ὧν ἔγραψαν ἀποχρίνετα:" περὶ μὲν τοῦ 
γάμου διδάσχων ἄῤῥηχτον εἶναι τὴν συζυγίαν, xat 


᾿ς δὲ χαὶ Ey εἰδωλείοις ἤσθιον, ὡς ἀδιαφόρων A bant. uxores: 


quidam autem in templis idolorum 
edebant, indifferentia ea esse putantes qua idolis 
immolabantur. Alii insuper cos qui linguis loque- 
bantur, in admiratione habentes, ceteros despicie- 
bant. Denique errabant etiam in resurrectionis 
mysterio, dicentes, carnem hanc non resuscitari. 
Ob liec omnia orto apud Corinthum :dissidio, populi 
scribunt Apostolo, qui ad singula in hae Epistola 
resciibit. EL primum quider de ipsorum prudentia 
alque sapientia testimonium perhibet, eis rejectis 
qui contentiones excitabant. Praterea suadet non 
ex verbis, sed ex factis et operibus de virtute 
existimandum esse. Deinde ubi illum increpasset 
qui novercam uxoris loco acceperat, fuissetque 
adliortatus, ne alter alterum judicio sisteret, cou- 


ἐν χαιρῷ μόνῳ σχολάζειν διὰ τὴν εὐχήν" διὰ 65 τὸ B sequenter ad ea respondet de quibus scripserant. 


ἀταπᾷ" αὐτοὺς τὴν ἐγχράτειαν, γράφει: περὶ παρθε- 
νίας, ὅτι οὗ xav' ἀνάγχην, ἀλλὰ πειθοῖ τοῦτο γινέ- 
σθω. Εἶτα περὶ τῶν εἰδωλοθύτων, ἵνα μὴ χαταχρῶν- 
ται τῇ γνώσει, ἀλλὰ τῇ ἀγάπῃ πολιτεύωνται, Κωλύει 
οὖν τὰ ἐν εἰδωλείῳ συμπόσια, ἵνα μὴ σχανδαλίξωνται 
οἱ μιχροί. Εἶτα περὶ τῶν πνευματιχῶν χαρισμάτων 
γράφει, ἵνα μὴ διαφέρωνται ἐν τοῖς χαρίσμασιν, 
μηδὲ προχρίνωσι τὸν ἔχοντα τὸ χάρισμα τόδε, τοῦ 
ἔχοντος τόδε " πάντα γὰρ τοῦ αὐτοῦ πνεύματος εἶναι 
λέγει. Καὶ λοιπὸν περὶ ἀναστάσεως διδάσχει, ὅτι ἢ 
στοξ ἐγείρεται, ἀποθνήσχουσα μὲν φθαρτὴ, ἐγειρο- 
μένη δὲ ἄφθαρτος χατὰ τὴν χάριν τοῦ Χριστοῦ " τὴν 
δὲ ἀνάστασιν ἀπὸ τοῦ ἐγηγέρθαι τὸν Χριστὸν συν- 
ίστησιν. Καὶ εἰς τὸ τέλος παραινετιχοὺς λόγους εἰς 
τὰ ἤθη γράφει, χαὶ περὶ λογίας, τῆς εἰς τοὺς ἁγίους, 
παραγγέλλει" xa οὕτως τελειοῖ τὴν Ἐπιστολήν. 

inde astruit, quod Christus resurrexerit. 
collectis in sanctos faciendis praecipit : 


ἘΚΘΕΣΙΣ 


κεφαλαίων καθολικῶν τῆς πρὸς Κορινθίους a' 
"Exi voAnc τοῦ 'AzoctóAov, &xórcow τιγῶν καὶ 
μερικὰς ὑποδιωαιρέσεις, τὰς διὰ tov κιγγαδά- 
ρεως. 
KEPAAAIA 
Τῆς πρὸς Κοριγθίους a^ 'ExictoAnc HabAou 6. 
Περὶ πλειόνων χαὶ διαφόρων ἡ Ἐπιστολὴ διόρθωσιν 
ἔχουσα (78) κῶν Κορινθίοις ἡ λαρτημένων. 
ἑτὰ τὸ προοίμιον, περὶ τοῦ μὴ διχηνοεῖν πρὸς ὃ 
ἀλλήλους ἐκ φιλοδοξίας «t; ἐπὶ σοφΐᾳ ἀνθρωπίνῃ. 


Ἐν ᾧ περὶ θείας σορίας. 

Περὶ λειτουργιῶν. 

Περὶ τοῦ μὴ χρίνειν διόχσχάλουφ. 
Περὶ τοῦ μὴ Enaipss0a:. 


Κατὰ πορνῶν, καὶ πορνείας xa τῶν «οοὐτοῖς χοι- 
νωνούντων. 


Denique eosdem 2d. morum probitatem 
atque ita concludit Epistolain., 


Et quod ad nuptias quidem attinet, indivisibile 
conjugium esse dicit, et ad tempus tantummodo ait 
2bstinendum, uL orationi vacarent. Quoniam vero 
continentia Corinthii studebant, de virginitate 
scribit, non necessilate, sed consilio amplectendai 
esse. Postea de his qux idolis immolantur, agit ne 
scientia abutantur, sed ad mutuam charitatem vitam 
componant. Vetat itaque fieri convivia in idolorum 
templis, ne pusilli offendantur. Mox de spirituali- 
bus donis scribit, ne eorumdem causa dissideant, 
nec illos qui donum aliquod sortiti sunt, ei qui 
aliud obtinet, praferaut ; nani ownía unius atque 
ejusdem Spiritus dicit esse. Tandew de resurrectio- 
ne loquens, docet carnem resurgere, quia moritur 
quidein corruptibilis caro, surgit vero incorrapti- 
bilis per Christi graliam. Resurrectionem autem 
hortatur, et de 


ELENCHUS 


Capitum, quae in Pauli Epistola préma-a4d Corinthios 
continentur, quorum. nonnulla particulares quas- 
dam subdivisiones habent rubris numerorum notis 
exaratas. 


CAPITA 
Epistole 1 ad Corinthios num. ix. 


Multa atque varia in quibus erraverant Corinthii, 
psc Epistola corrigit. 

l. Post proomium, non oportere ait invicem 
dissidere ob cupiditatem glorie, quze. human: sa- 
pientize inest, cap: τ, 10. 

1. In quo de divina sapientia, cap. 
intipit, cap. τ, 20. 

it. De sacris ministeriis, Fortasse incipit, cap. 
ur, 5. . 

11. Quod nion oporteat de przeceptoribus judicium 
ferre, cap. iv, 1. 

1v. Nec superbire, cap. iv, 6. 

ll. Adversus scorta, fornicattones, et eos qui 
cum scortis communicant, ibid. 21. 


inn, 6. Pal«t, 


LAUR. ZACAGNII NUT £. 


(78) Steplianus, £ye:. 
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IM. Quod non oporteat lites ἂς judicia agere, Δ Περὶ τοῦ μὴ δεῖσθα: διχῶν, καὶ ταῦτα ἐπὶ ἀπί- 


presertiu cuim infidelibus, cap. vi, 1. 

t. In quo de non. prostituenda pud'citia agitur, 
ibid. 15. 

IV. De nuptiis, viduitate ac exlibatu, cap. vi, 4. 

t. In quo separandos non esse ait viros a mulie- 
ribus, etiamsi alter sit iufidelis. Palat. cap. vii, 
13. Cryptofer. incipere videtur cap. vni, 10. 

n. De castitate et bigamia, cap. vii, 25. 

V. De diversitate ciborum, et abstinentia a 
eultu demonum, cap. vii, 4. Palat. incipit vers. 4. 

I. In quo de morum facilitate, cap. ix, 1. Palat. 
€eap. xin, 13. 

n. De sua multiplici facilitate, Palat, cap. 1x, 7. 

n. De communione diemonum vitanda, cap." 
x, 14. 

IV. Quod in venalium rerum comestione, et cum 
41 mensam vocantur indifferenter se gerere 
debeant. Crypt. et Palat. incipit, ibid. vers. 18. 

YI. Quomodo viri ac mulieres, dum orant at- 
que prophetant, stare debeant, cap. xi, 192. Palat. 
hncipit cap. xi, 4. Cryptof. cop. vi, 1. 

Vil. De communione qux» Dci cultores deceat, 
εἰ non sit ad ingurgitationem, cap. x», 17. 

VIII. De varietate donorum, eorumque dispensa- 
Hone atque usu, cap. xii, f. ' 

1. In quo de charitate, 4085 maximum donorum 
emniunm est. cap. xim, 1. 

11. De prophetia, tanquam majoris dignitatis do- 
no linguarum, cap. xiv, 1. 


IX. De universali corporum resurrectione, cap. C 


xv, 1. 

1. In quo de reparatione in Christo Jesu, et in 
meliorem statum restitutione, cap. xv, 90. 

1. Resurgentium corporum comparatie cum se- 
minibus renascentibus. Palat. ibid. vers. 36. 

ui, De: mutatione in gloriam atque virtutem per 
eorporum resurrectionem. Palat. ibid. 42. 


ARGUMENTUM 


Tertie Pauli Epistole, qua posterior est ad 
Corinthtos, 


Dane ἃ Macedonia mittit: ejus sutem scri- 
bende liec fuit oecasio. Cum priorem Epistolam 
accepissent Corinthii, compuncti sunt ob illius 
peccatum qui novercam acceperat, magnoque 
morore afficiebantur, qui hujusmodi peccatum 
dissimulassent. Deinde a nonnullis qui dissidiorum 
occasiones prabebant, a vera fide clam distrabe- 
bantur, ita ut legis littere adhasrerent, et. Christi 
gratiam rei indifferentis loco haberent, bisque ma- 
yis attenderent, qui non in corde, sed in facie glo- 
riabantur ; sedulam tamen eollecte in sanctos 
faciendze curam gerebant. Ad hzc itaque rescribit 
Apostolus. Et primum quidem ipsos commendat, 


στων. 
Ἐν ᾧ περὶ τοῦ μὴ πορνεύειν, 


Περὶ γάμου χαὶ χηρείας χαὶ ἀγαμίας. 
Ἐν ᾧ περὶ τοῦ μὴ χωρίζεσθαι ἄνδρας τῶν γυναι- 
χῶν, μηδὲ εἰ ἄπιστοι εἶεν οἱ ἕτεροι, 


Πεοὶ ἁγνείας χαὶ περὶ διγαμίας. 

Περὶ διαφορᾶς ἐδεσμάτων, xaX ἀποχῆς δαιμονιχοῦ 
σ:δάσματος. 

Ἐν ᾧ περὶ συμπεριφορᾶς. 


Περὶ τῆς ἑαντοῦ πολυπλόχου συμπεριφορᾶς. 
Περὶ τοῦ μὴ χοινωνεὶῖν δαίμοσι. 


Περὶ τοῦ ἀδιαφορεῖν ἐν ὠνίοις (19), καὶ xif- 
get, 


Περὶ σχήματος ἀνδρῶν χαὶ γυναιχῶν, ἐν εὐχαῖς 
χαὶ προφητείαις. 


Περὶ χοινωνίας θεοπρεποὺῦς, οὗ πλησμονιχῆς. 


Περὶ διαφορᾶς χαρισμάτων, xai οἰχονομίας αὖ- 
τῶν. 
Ἐν ᾧ περὶ ἀγάπης, ὡς μεγίστου χαρίσματος. 


Περὶ προφητείας, ὡς μείζονος γλώσσης. 
Περὶ ἀναστάσεως σωμάτων καθολιχῆς. 


Ἐν ᾧ περὶ τῆς ἐν Χριστῷ διορθώσεως, καὶ ἀπο- 
χαταστάσεως. 

Ὁμοίωσις τῶν ἀνισταμένων πρὸς τὰ ἀναφυόμενα 
σπέρματα. 

Περὶ τῆς εἰς δόξαν χαὶ δύναμιν ἀλλαγῆς. 


ΥΠΟΘΕΣΙΣ 


Τρίτης μὲν ᾿Επιστοζῆς τοῦ 'AzxoctóJov, 
δευτέρας δὲ πρὸς Κοριγθίους. 


Ταύτην ἐπιστέλλει ἀπὸ Μαχεδονίαξ * ἡ δὲ πρόφα- 
σις τῆς ᾿Ἐπιστολῆς αὕτη. Δεξάμενοι οἱ Κορίνθιοι τὴν 
προτέραν ᾿Ἐπιστολὴν χατενύγησαν ἐπὶ τῇ ἁμαρτίᾳ 
τοῦ λαδόντος τὴν μητρυιὰν, xal ἐλυπήθησαν δὲ, ὡς 
παριδόντες τὸ τοιοῦτον ἁμάρτημα. Εἶτα ὑφηρπάζοντο 
παρά πινων, τῶν xal τὰς προφάσεις τῶν σχιπμάτων 
ποιούντων, ὥστε παραχαθέζεσθαι τῷ γράμματι τοῦ 
νόμου, χαὶ ἀδιάφορον (80) ἡγεῖσθαι τὴν παρὰ τοῦ 
Χριστοῦ χάριν, xal μᾶλλον προσεῖχον τοῖς ἐν προσ- 
ὠπῳ χκαυχωμένοις * ἧσαν δὲ xal περὶ τῆς λογίας τῆς 
εἰς τοὺς ἁγίους φροντίζοντες καλῶς. Πρὸς ταῦτα οὖν 
ἀντιγράφει ὁ ᾿Απόστολος. Καὶ πρῶτον μὲν ἀποδέχε- 
ται αὐτοὺς ix6aAóvta; τὸν παρανομήσαντα. Ἔπειτα 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(79) Ita scripti codd. Male in Regio-Alexaudriuo , 
ἐν ᾧ ἁγίοις. Edita ἐν δείπνοις. 


(80) Male in Regio-Alexandrino codice δεάφορον, 
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ἀξιώσασιν αὐτοῖς χαθιχετεύες, xal μετανοήύσαντα À quod transgressorem  ejecisseut. Deinde ipsos ita 


Exslvov χελεύξι δεχθήναι. Ἐν αὐτῇ δὲ διδάσχει περὶ 
τοῦ νόμου διαιρῶν τὸ γράμμα, χαὶ δείχνυσιν, ὅτι οὐ 
δεῖ λαμδάνειν τὰ γράμματα μόνον τοῦ νόμου, ἀλλ᾽ 
ἐν αὐτῷ τῷ γράμματι τὴν διάνοιαν Epzuviv* o5 γὰρ 
μόνον ῥήματά ἔστιν ὁ νόμος, ἀλλ᾽ ἐν τοῖς ῥητοῖς ἐστι 
χαὶ ὁ νοῦς τοῦ πνεύματος. Ἔπειτα ὅτι τοῦ Χριστοῦ 
ἐλθόντος γχαινὴ χτίσις γέγονε, xal οὐ δεῖ χατὰ πα- 
λαιὸν ζῆν, ἀλλ᾽ ὡς ἐν καινῇ χτίσει ἐν πᾶσιν ἀνα- 
νεοῦσθαι, χαὶ ἀργὴν εἶναι λοιπὸν τὴν περιτομήν. 
᾿Αποδέχεται ὃὲ αὐτοὺς xal περὶ τῆς διαχονίας, xat 
προτρέπεται μᾶλλον αὐτὴν πλεονάζειν. Αἰτιώμενος 
δὲ τοὺς ἐν προσώπῳ χαυχωμένους χαταλέγει πάντα, 
ἅπερ πέπονθε διὰ τὸν Κύριον" xal τὰς ὀπτασίας δὲ 
διηγῖται ἅπερ ξώραχεν εἴς τε τὸν παράδεισον, xat 
εἰς τὸν τρίτον οὐρανὸν ἁρπαγείς, Εἶτα παραγγείλας 
μὴ ἁμαρτάνειν * ἀλλὰ μετανοεῖν τοὺς ἁμαρτάνοντας, 
ἐν εὐχαριστίᾳ τελειοῖ τὴν ᾿Επιστολὴν (81). 


ΕΚΘΕΣΙΣ 


κεφαλαίων χαθολικῶν τῆς πρὸς Κοριγθίους β' 
EzxicroAmQc, ἐχόντων τιγῶν καὶ μερικὰς ὑπο- 
διαιρέσεις τὰς διὰ τοῦ κιγναδάρεως. 

ΚΕΦΑΛΑΙΑ 
Αὐτὴς τῆς πρὸς Κορινθίους β' Ἐπιστοζῆς 
IlavAov. 
(82) Ὁ πᾶ; λόγος ἐστὶν ἐν τῇ Ἐπιστολῇ περί τε 
ἑαυτοῦ, xai περὶ Κορινθίων καὶ τῶν ψευδαποστόλων * 
χα! ix ταύτης τῆς ὑποθέσεως πρόεισιν εἰς τὰ (83) 


περὶ χάριτος Θεοῦ, χαὶ τῆς ἀγαθῆς (84) πολιτείας C 


χατὰ tb εὐσυνείδητον, xai τὸ ἐναγώνιον xal «b &gt- 
λοχρήματον, xal περὶ τῆς μεταδοτιχῆς ἀρετῆς, xal 
περὶ τῆς τῶν ψευδαποστόλων ἀλαζονείας xal πονη- 
ρίας. 

Εὐχαριστία περὶ Θεοῦ βοηθείας, ἧ πεποιθέναι 
φησί, 

Περὶ ἀγάπης τῆς πρὸς αὐτοὺς, xal φειδοῦ; εἰς τὸ 
μὴ λυπεῖν, εἰ xal λυπῶν (85) ὠφελεῖ, ὡς ἐπὶ τοῦ 
διὰ πορνείαν ἐπιτιμηθέντος, à καὶ συγχωρεῖ. 


Περὶ τῆς δι᾽ αὐτοῦ θείας ὠφελείας τοῖς ἐπιτηδείοις, 
δι᾿ ἧς καὶ συνέστασθαί φησι. 


Uispi τῆς xatà πνεῦμα λειτουργία:, xoi δόξτς 
θειοτέρας τῆς χατὰ τὸν νόμον. 


II:Q: θείας δόξης, xai τοῦ ἀχολούθου βίου, ὅτι τοῖς 
ἁγίοις γινώσχεται. 


censentes, orat ac jubet ut resipiscentem recipiaut. 
Quin et eosdem docet de lege, litteram elevans, ac 
ostendens oportere non tantum legzis litteram 
sectari, sed etiam sensum qui litterze inest scrutari. 
Neque euim solum verba lex est, sed spiritali 
etiam sensu verba sunt predita. Deinde ait ve- 
uiente Christo, novam factam fuisse creaturam, 
hec oportere secundum vetustatem vivere, sed. in 
omnibus tanquam in novam creaturam renovari, 
ac deinceps otiosam 6556 circumcisionem. Com- 
mendot etiam ipsos de collectarum ministerio, atque 
hortatur ut illud magis magisque adirapleant. Ac- 
cusans autem illos qui in facie gloriaban!ur, cun- 
cta recenset quze propter Dominum passus fuerat, ac 
prieterea visiones narrat quas viderat, cum in paradi- 
sum et tertium caelum raptus fuit. Demum ubi praecepit 
ne peccent, et peccatores ad. resipiscendum bortatus 
est, in gratiarum actione concludit Epistolam. 


ELENCIIUS 


C.pi:um. secunde ad Corinthios Epistole, quorum 
nounulla particulares. subdivisiones habent rubris 
numerorum nolis desiguatae. 


CAPITA 
Secunde Pauli ad Corinthios Epistola. 


In tota hac Epistola de se ipso, de Corinthiis et 
de pseudoapostolis loquitur, et ex lioe argumento 
transit ad aliam tractationem de gratia Christi, de 
vite instituto, quod probum et ab avarilia alienum 
atque bonorum operum ferax est, nosque recta 
conscientia donal; ac praterea de virtute quz alios 
bonorum suorum participes facit, deque falsorum 
apostolorum arrogantia atque malitia agit. 

I. Gratiarum actio de divino auxilio, in quo ait 
se fuisse confisum. 

11. De dilectione qua ipsos complectebatur, et 
quod ab eis contristandis sibi temperaverit, quan- 
quam merore alficiens utilitatem afferret, quem- 
admodum ei accidit, qui ob stuprum objurgatus 
fuerat, cui etiam ignoscit. 

Ili. De divino adjutorio per ipsum iis przstito 
qui idonei ad illud consequenduin essen!, quo se 
ipsum etiam conimendari dicit, cap. n, 12. 

IV. De niuistratione secundum Spiritum cjusqua 
gloria magis divina, quam ea quic ministrationi 
secundum legem concessa fuit, cap. 1, 4. 

V. De divina gloria et. vitz ratione ad eamdem 
accommodata, quod scilicet ἃ sanctià cognoscatur, 
cap. vi, 1. 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(81) Stephanus in elegantissima Novi Testamenti 
editione post h»c verba statim subjungit, ἔστι δὲ 
xa: ταῦτα᾽ ὁ πᾶς λόγος, cxt. de quibus ia adnota- 
tione sequenti. 

(82) Pricfatiuncula b:ec capitulis Epistol:e ad Co- 
rinthios secundze przfixa , subjungitur argumeuto 
ejusdem epistola. apud Erasmum, Stephanum et ín 
Aldina editione, et in codicibus Vaticauis num. 267 


et 563, in Coinplutensi vero omittitnr. 

(83) Erasmus et Stephanus δἷς τὲ τά. 

(84) E:xdem editiones, xal περ! ἀγαθῆς. 

(R6) lta legendum videtur juxta Stephani editio- 
nem et duos Vaticanz biblioth. codd. licet in Regio- 
Alexandrino sit λοιπόν, et in duobus aliis codd. 
λοιπῶν, 
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Vl. De infirmitate curporis ejusque depositione A Περὶ τῆς χατὰ σῶμα ἀσθενείας, xal τῆς τοῦ G- 


atque resumptione, cap. iv, 1. 

Vil. De Pauli erga Deum amore, et ejusdem 
fraterna in Cbristo dilectione, cap. v, 12. 

Vlil. Commendatio obedientiz Corinthiorum eo- 
rumque charitatis, qua Paulus inaxime ketabatur, 
eap. vi). 4; alii codd. cap. vni, 1. 

IX. Exbortatio ad uberiorem pecuniarum colla- 
tionem in sanctos, et de illorum honore qui ejus 
rei eausa ad ipsos accederent, cap. vut, 1. 

t. In quo de Titi et aliorum ad ipsos missione 

agit, ibid. 10. 
. X. Enumeratio suorum laborum, deque animi 
&ui proposito, ac de gratia qua praeditus erat, ne 
Corinthii fictitiis fallacibusque rebus abduci se si- 
nerent, cap. x, 4. 

i. In quo se cum Corinthiis comparat, cap. ΧΙ, 1. 

n. Eosque redarguit. Palatinus cod. ibid. 7. 

Xl. De laboribus suis, de gratia quam comnsecu- 
tu& est apud Deum. De quotidiano victu propriis 


ματος ἁἀποθέσεως xat ἑπαναλήψεως. 

Περὶ τῆς ἑαυτοῦ φιλυθεότητος, xal φιλαδελφέας τῆς 
κατὰ Χριστόν. 

᾿Αποδοχὴ τῆς Κορινθίων ὑπαχοῆς, καὶ ἀγάπης εὖ- 
φραινούσης αὐτόν. 


Προτροπὴ πρὸς ἐπίδοσιν χρημάτων τοῖς ἁγίοι:, 
χαὶ τιμὴν τῶν διὰ τοῦτο ἐρχομένων. 


Ἐν ᾧ περὶ τῆς Τίτου ἀποστολῆς, χαὶ τῶν ἄλλων 
πρὺς αὑτούς. 

Διήγησις τῶν ἰδίων πόνων χαὶ προθέσεως, χαὶ τῆς 
ἐπ᾿ αὐτῷ χάριτος πρὸς τὸ μὴ τοῖς ἐπιπλάστοις προσ- 


8 τίθεσθαι Κορινθίους (86). 


Ἐν ᾧ ἀντεξέτασις αὐτοῦ πρὸς ἐκείνους. 

"Ἔλεγχος ἐχείνων. 

Περὶ ἑαυτοῦ τὸ ἐπίπονον, τὸ παρὰ Θεῷ τίμιον, τὸ, 
ὠφελίμως αὐτότροφον. 


manibus, dum eorum saluti consulit, comparato. Jucipit cap. xs, vers. 21, in illis verbis. In quo quis 


audet. 
i. Preparatio ad futurum ejus adventum, cap. 
xit, 14. Versus hujus elenchi sunt xxxi. 


ARGUMENTUM 
Epistole ad Galatas. 
Hanc ab Urbe scribit, cum jam vidisset eos ac 
docuisset. Scribendz autem epistole hzc fuit oc- 


IIapaaxsvi πρὸς τὴν μέλλουσαν ἑαυτοῦ παρουσίαν. 
Στίχοι Àa' (81). 
ΥΠΟΘΕΣΙΣ 
Τῆς πρὸς Γαλάτας "EzicroAnc. 
Ταύτην ἐπιστέλλει ἀπὸ Ρώμης ἑωραχὼς αὐτοὺς, 
xal διδάξας" ἡ δὲ πρόφασις τῆς Ἐπιστολῆς ἔστιν 


casio. Galat:ze recte ab Apostolo edocti cum sincere C αὕτη" « Διδαχθέντες χαλῶς οἱ Γαλάται παρὰ τοῦ 


in Christum credidissent, ubi discessit Apostolus, 
seducti sunt a quibusdam, ut circumciderentur. His 
igitur cognitis, scribit ad eos Apostolus. Et primo 
quidem testimonium ipsis reddit de fide et recto in 
Christo animi proposito quod habuerant, eosque 
redarguit, quod mutatione in malum facta, insi- 
pienter se gesserint. Deinde de lege disserit, ac de 
flde secundum Abraham, ostendens cum ex ipsa 
yeteri lege, tum ex duobus Abrahami uxoribus al- 
legorice acceptis, ad tempus datam fuisse umbram 
ac circumcisionem, et hac deinceps per Christi ad- 
ventum desiisse. His ita demonstratis, consequenter 
praecipit ipsis, ne amplius impostores attendant ; 
sed potius Cliristi fidem amplectantur, et circumci- 


᾿Αποστόλου, xal πιστεύσαντες γνησίως εἰς τὸν Xpt- 
στὸν, ἀποδημήσαντος; δὲ τοῦ ᾿Αποστόλου, ὑφηρπά- 
ὄθησαν παρά τινων, ὥστε περιτέμνεσθαι. Ταῦτα 
τοίνυν μαθὼν ὁ ᾿᾿Απόστολος, γράφει πρὸς αὑτούς. 
Καὶ πρῶτον μὲν μαρτυρῶν αὐτοῖς περὶ ἧς εἶχον» 
πίστεως, χαὶ γνησίας ἐν Χριστῷ διαθέσεως " μέμφε- 
ται δὲ ὡς ἀνοήτως πράξαντας, xaX μεταδαλομένους 
αὑτούς. "ἔπειτα διαλαμθάνει περὶ τοῦ νόμου, xa τῆς 
χατὰ τὸν ᾿Αδραὰμ πίστεως, χαὶ ἀποδείχννσιν ἔχ τι 
τοῦ νόμου xal τῶν γυναιχῶν τοῦ ᾿Αὐραὰμ, ἀλληγο- 
ρῆσας αὐτὰς, μέχρι χαιροῦ δεδόσθαι τὴν σχιὰν χιὶ 
τὴν περιτομὴν, καὶ ἀργεῖν αὐτὰ λοιπὸν τῇ τοῦ Xp:- 
στοῦ παρουσίᾳ. Καὶ οὕτως ἀποδείξας, παραγγέλλει 
λοιπὸν αὐτοῖς, μηχέτι προσέχειν τοῖς ἀπαντήσασιν, 


sionem secundum carnem, per Chrisii gratiam, D ἀλλὰ μᾶλλον ἔχεσθαι τῆς ἐν Χριστῷ πίστεω;, χαὶ 


inutilem redditam fuisse cognoscant : atque ita 
demum de moribus rursus hortando ac przci- 
piendo, concludit epistolam. 


TE ELENCHUS 


Capitum Epistolee ad Galatas. Heec epistola subdivi- 
sionibus capitum carel, ideoque nullas habet nu- 
merorum notas ciunabari exaratag. 


CAPITA 
Pauli ad Galatas Epistola n. xi. 
Il. Post prooemium narrat quomodo per. revela- 


Υιγνώσχειν, ὅτι ἡ à» Χριστῷ χάρις χαταργεῖ τὴν 
χατὰ σάρχα περιτομὴν. Καὶ οὕτω πάλιν εἰς τὰ ἤθη 
παραινέσας, xo διδάξας, τελειοῖ τὴν Ἑπιατολῆν. 
ΕΚΘΕΣΙΣ 
Κε;:ραλαίων» xa0oJAuxov τῆς πρὸς Γαλάτας 'Ezt- 
στοιῆς. Οὐχ ἔχει ἡ πρὸς Γαμάτας "Ezio toAd 
ὑποδιαιρέσεις κεφαλαίων, διὰ τοῦτο οὐδὲ ἔχει 
διὰ κενγαδάρεως ἀριθμὸν γεγραμμένον. 
KEPAAAIA 
Τῆς πρὸς Γαλάτας 'ExwtoAnc Παύλου «f. 
Μετὰ τὸ προοίμιον, διήγησις τῆς ἑαυτοῦ μεταστά- 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(86) In scriptis codd. est Κορινθίοις ; sed melior 
nobis visa est Stephani lectio. 


(87) In Kegio-Alexaudrino codicc hic iterum scri- 


bitur przfatiuncula , illa initio horumcee capitilo- 
rum supra edita , cujus initium, ὁ πᾶς λόγο; 


ἼΙ 
σξως ἀπὸ Ἰουδαϊσμοῦ xazà ἀποχάλυψιν. 


Περὶ τῆς τῶν ἀποστόλων ἐπιμαρτυρήσεως εἰς τὴν 
ἐν πίστει Qofjv.. 
Πει:ὶ τῆς πρὸς Κηφᾶν ἀντιῤῥήτεως ὑπὸ τῆς ἐν 
πίστει, χαὶ οὐχ ἐν νόμῳ σωτηρίας. 
τι διὰ πίστεως ἁγιασμὸς, οὐ διὰ νόμον. 


Ὅτι xal 'λόραχμ £x πίστεως ἐδιχαιώθη, εἰς τύπον 
ἡμῶν. 

"Ost ὁ νόμος οὐ διχαιοῖ, ἀλλ᾽ ἐλέγχει, καὶ χατάραν 
ἐπιτίθησιν ἣν λύει ὁ Κύριος. 


Ὅτι οὐχ tx νόμου, ἀλλ᾽ ἐξ ἐπαγγελία: τὰ ἀγαθά " 
ὁ δὲ νόμο; παρασχευαπτὴς δι᾽ ἐλέγχου. 


Ὅτι ὑπὸ κτίσιν (88) ἧσαν οἱ ἐν νόμῳ. 


Ὅτι ἐν τῇ ἐλευθέρᾳ γυναιχὶ τοῦ ᾿Αδραχμ, xal τῷ 
Υὐησίῳ παιδὶ ὑποτυπωθέντας, οὐ χρὴ δουλοῦσθαι 
γόμῳ. 

Ὅτι ἡ χλῖσις ἡμῶν οὐχ ὑπόχειται περιτομῇ χαὶ 
νόῳ διὰ τὸ τοῦ Χριστοῦ πάθος. 


Ὑπογραφὴ τῆς χατὰ πνεῦμα ἐλευθερίας. 


᾿Αποτροπὴ ἀπὸ τῶν ἑλχόντων ἐπὶ τὴν περιτομὴν, 


xai προτροπὴ πρὸς νέαν ξωὴν τὴν ὑπὸ πνεύματι, ς 


στίχοι ιβ΄ (89). 


ΥΠΟΘΕΣΙΣ 
Τῆς πρὸς Ἐφεσίους 'EziwtoAnc. 

Ταύτην ἐπιστέλλει ἀπὸ Ῥώμης, οὕπω μὲν ἑωρα- 
χὼς αὐτοὺς, ἀχούσας δὲ περὶ αὑτῶν, Ἡ δὲ πρόφασις 
τῆς Ἑπιστολῆς αὕτη. Ἐφέσιοι πιστεύσαντες εἰς τὸν 
Κύριον ἡμῶν Ἰησοῦν Χριστὸν, γνησίαν ἔσχον εἰς 
αὐτὸν τὴν πίστιν xal εἰς πάντας τοὺς ἁγίους τὴν 
ἀγάπην, xai ᾿δούλοντο παρὰ τοῦ Παύλου βεδαιω- 
θῆναι. ε χθὼν τοίνυν ὁ ᾿Απύστολος, γράφει πρὸς 
αὑτοὺς ταύτην τὴν Ἐπιστολὴν ὥσπερ χατηχητιχήν. 
Καὶ πρῶτον μὲν δείχνυσι μὴ νεώτερον εἶναι τὸ καθ᾽ 


ἡμᾶς μυστήριον " ἀλλ᾽ ἐξ ἀρχῆς, χαὶ κρὸ χαταδολῆς D 


χόσμου εἶναι ταύτην εὐδοχίαν τοῦ Θεοῦ, ὥστε τὸν 
Χριστὸν ὑπὲρ ἡμῶν παθεῖν χαὶ ἡμᾶς σωθῆναι, 
"Ἔπειτα περὶ χλήσεως τῶν ἐθνῶν διαλέγεται, ἵνα 
δξίξῃ ἀξίως αὐτοὺς πεπιστευχέναι. Καὶ ἀποδείχνυσιν 
ὅτ: ἡ χλήσις ἡμῶν γέγονεν οὐ δι᾽ ἀνθρώπου, ἀλλὰ διὰ 
Χριστοῦ, ὅς ἐστιν Υἱὸς τοῦ Θεοῦ " ἵνα xai ix τούτου 
μάθωσιν, ὅτι οὐχ ἀνθρωπολάτραι γεγόνασιν, πιττεύ- 
σχυτες τῷ Χριστῷ, ἀλλὰ ἀληθινοὶ θεοστεδεῖς. Σημαί- 

νει ὃὲ χαὶ ἑαυτὸν διὰ τοῦτο ἀπεστάλθαι, χηρύσσειν 


EDITIO EPISTOLARUM PAULI. 


A tionem a Judaismo ad Christi filem accesserit; 


B nobis bona proveniant ; 
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cap. t, 6. 

If. De testiinonio ab apostolis reddito, de vita 
quz in fide sita est, cap. 11, f. 

lil. De altercatione quam habuit eum Cepha, de 
Salute quw in fide sita est, non in lege, cap. i1, 11. 

IV. Quod per fidem sanctificatio fit, non vero 
per legem, cap. τι, 17. Palatinus et Cryptof. cap. 
ii, 1. 

V. Quod Abraham ex fide justificatus sit in nostri 
typum, cap. 1i, 6. Alii codices cap. ini, 8. 

Vl. Quod lex non justilicet, sed redarguat, et 
maledictionem inferat quam solvit Christus, cap. 
m, 10. 

Vll. Quod uon ex lege, sed ex proinissione omnia 
lex vero nos ad ea conse- 
quenda, per redargutionem punitioneinimque przpa- 
raverit, cap. ni, 15. 

Vill. Quod ii qui sub lege erant, creatarum re- 
rum servituti fuerint obnoxii, cap. 1v, 1. 

IX. Quod legi inservire non debeant, qui in li- 
bera Abrahami uxore ejusque legitimo lilio allego- 
"e designantur, cap. iv, 21, 

X. Quod nostra vocatio circumcisioni ac legi 
propter Christi passionem von sub;iciatur, cap. 1v, 
$1. Palat. et Cryptof. cap. v, 92. 

Xl. Levis adumbratio libertatis, 405 secundum 
Spiritum est, cap. v, 15. 

ΧΙ]. Exhortatio ad novum vite geuus, quie sub 
spiritu ducitur, et ab iis qui circumcidi cogunt 
avocalio, cap. ", 41. Versus horum capitulorum 
sunt xit, 


ARGUMENTUM 
Epistole ad Ephesios. 


Hanc ab urbe Roma nmittit, cam nondum eo: 
vidissel, sed tamen de ipsis audisset. Scribende 
autem epistolze hzc fuit occasio. Cum credidisseut 
Ephesii in Dominum nostrum Jesum Christum, 
sincera in ipsum fide et in omnes sanctos charitate 
praedii erant, cupiebanique ἃ Paulo conlirmari. 
Cum ergo id cognovisset Paulus, lianc quodammodo 
catecheticam | epistolam ipsis scribit. Et primum 
quidem ostendit non novurn esse fidei nostr:e my- 
sterium, sed ab initio et ante mundi constitutionem 
Dei beneplacitum fuisse, ut Christus pro nobis pa- 
teretur nosque salvaret. Postmodum de gentium 
vocatjone disserit, ut ostendat eos merito credi- 
disse. Praeterea nostram vocationem non per lomi- 
nem, sed per Jesum Christum qui. est Filius Dei, 
factam fuisse declarat; ut ex hoc quoque discant 
quod, cum in Cliristum crediderunt, veri non homi- 
num sed Dei cultores evaserint. Significat etiam se 
missum fuisse, ut Evangelium praedicaret, deque 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(88) |I. Stephani editione et tribus Vatican bi- 
bliothecie codd. legitur, κρίσιν. 

(89) Post liec verba iu codicc lHtegio-Alexandrinro 

C4 repetuntur, qua supra monuit de liujus Epistolae 


capitibus , 


quod nempe subdivisiones ullas non ha- 
beant. ldem fit in. aliis epistulis , ia. quibus eadein 
adinonitione opus est. 
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eorum salute valde sollicitum fuisse. Deinde exhor- A τὸ Εὐαγγέλιον, xal ὅτι xal περὶ αὑτῶν ἐφρόντισεν, 


tatorios ad virtutem sermones viris ac mulieribus, 
patribus ac filiis, dominis ae servis accomuodatos 
in Epistola apponit, el in universum omnes confir- 
wal adversus diabolum et ipsius diemones, diceus 
adversus illos nobis esse luctam ; et tanquam bonus 
athletarum przfectus, omnes sermonibus inungit 
alversus potentiam diaboli; atque ita coucludit 
Epistolam. 
ELENCHUS 
Capitum Epistole ad Ephesios. 


]Hiwc Epistola subdivisionibus capitum caret, ideo- 
que nullas habet numerorum ποίας ciunabari 
exaratas. 

l. Quod Christus nos elegerit, fidei iuitiaverit 
et in ipsa perfectos effecerit, cap. 1, 4. 

ll. Precatio ad Deum ut ipsos in bonorum co- 
gnitionem adducat, qux per Christum nobis prove- 
niunt, ibid. Palat. 15. 

lll. Quod gentes et Judzi ope divin: gratie in 
futurorum bouorum spem, per Christum Deo con- 
cilieutur, cap. ui, 1. 

IV. De divinz sapientiz dono ad gentes íllumi- 
nandas deimonesque superandos sibi impertito, 
cap. 111, 1. 

V. Oratio pro Ecclesia, ut virtutem et Dei cha- 
ritatem consequatur, ibid. 14. 

VI. Exhortstio ad charitatera quz nos unanimes 
efficit, quamvis ad communem utilitatem diversa 
dona fidelibus distribuantur, cap. iv, 1. 

Vil. De prudentia et justitia, quz nos Deo simi- 
les eflicit, ibid. 17. 

VIII. De vita qux sanctificatos deceat agenda, 
non verbo sed opere malitiam superantes, et Spi- 
ritu per psalinorum recitationem repleti, uon vino, 
ébid. 32. Palat. cap. v, 4. Cryptof. cap. v, 5. 

IX. Praecepta varia subditorum et praepositorum 
officiis secundum Christi fidem, cap. v, 93. 

X. De Christi virtute, quam armaturz nomine 
designat, cap. vi, 10. Versus liujus elenchi sunt xvi. 


ARGUMENTUM 
Epistole ad Philippenses. 


' 


lance scribit ab Urbe cum jam ipsos vidisset ac 
docuisset : scribend:e aulem. Epistolie hzc. fuit oc- 
casio. Cum Philippenses Paulo collectarum subsi.lia 
suisIssent, et quidain circumirent atque simplicium 
aures pretextu. uuibre legis atque circumeisionis 
iuücerent, sine hac dicentes neminem posse justifi- 
cari ; ubi bxc intellexit. Apostolus, Philippensibus 
scribit. Et primum quidein eorum fldem collaudat, 
significatque se ipsorum memoriam facere. Deinde 
narrat quomodo Rom: causaum dixerit, et nonnulli 


Ἔπειτα παραινετιχοὺς λόγους ávboá3: x3* γυναιθν, 
πατράτι χαὶ τέχνοις, χυρίοις χαὶ δούλοις τίθησιν ἐν 
τῇ Ἐπιστολῇ, καὶ χαθέλον πάντα παρασχευάζει χατὰ 
ποῦ διαθόλου χαὶ τῶν δαιμόνων αὐτοῦ, λέγων πρὸς 
ἐχείνους εἶναι τὴν πάλην" χαὶ ὥσπερ ἀγαθὸς ἁλεί- 
πτὴς ἀλείψας τοῖς λόγοις πάντας χατὰ τῆς διαδολι- 
χἧς ἐνεργείας, οὕτως τελειοῖ τὴν Ἐπιστολῆν. 


ΕΚΘΕΣΙΣ 


Kegalaiur τῆς πρὸς "Egeciovc "ExictoAm: 
IIavAov. 
Οὐχ ἔχει ἡ πρὸς ᾿᾽Εφεσίους 'Ex«rtoAi) ὑποδιαίρε- 
σιν κεφαλαίων, διὰ τοῦτο οὐδὲ ἔχει διὰ χιν- 
γαθδάρεως ἀριθμὸν γεγραμμένον. 


Β πε pi τῆς ἐν Χριστῷ ἐχλογῆς ἡμῶν, χαὶ εἰσαγωγῆς, 


χαὶ τελειώσεως. 
Εὐχὴ περὶ γνώσεως τῶν ἐν Χριστῷ εἰσαχθέντων 
ἀγαθῶν εἰς ἡμᾶς. 


“Περὶ τῆς ἐθνῶν xoi Ἰουδαίων οἰχειώσεως xo 
Θεὸν διὰ Χριστοῦ ἐπ᾽ ἐλπίδι χατὰ χάριν. 


Περὶ δοθείσης αὑτῷ θείας σοφίας εἰς φωτισμὸν 
ἐθνῶν, χαὶ ἔλεγχον δαιμόνων. 


Eóyt ὑπὲρ τῆς Ἐχχλησίας εἰς δύναμιν xat ἀγάπην 
Θεοῦ. 
Παραίνεσις περὶ ἀγάπης ἑνωτιχῆς, εἰ χαὶ τὰ χα- 


C ρίσματα (90) διήρηται πρὸς ὠφέλειαν χοινήν. 


Περὶ σωφροσύνης xat διχαιοσύνης ποιούσης ἡμᾶς 
θεοειδεῖς. 

Περὶ τοῦ ζῇν ἐπαξίω; τοῦ ἁγιασμοῦ, ἔργοις τὴν 
χαχίαν ἐλέγχοντας, μὴ λόγοις" πνεύματι πληρουμέ- 
vous διὰ ψαλμῶν, μὴ οἴνῳ. 


Διάταξις οἰχετιχῶν (91) χαθηχόντων ἀρχομένοις χαὶ 
ἄρχουσι χατὰ Χριστόν. 

Ἐν σχήματι ὁπλίσεω; περὶ τῆς χατὰ Χριστὸν δυ- 
νάμεω:ς, στίχοι (92) ις΄. 

ΥΠΟΘΕΣΙΣ 
Τῆς πρὸς Φιλιτχησίους ᾿Καισεοικλήῆς. 

Ταύτην ἐπιστέλλει ἀπὸ Ῥώμης, ἑωραχὼς αὐτοὺς 
ἅμα χαὶ διδάξας" ἡ δὲ πρόφασις τῆς ᾿Επιστολῆς ἐστιν 
αὕτη. Ἰεμψάντων Φιλιππησίων διαχονίαν τῷ Παύλῳ, 
χαί τινων περιερχομένων χαὶ διαφθειρόντων τὰς 
ἀκοὰς τῶν ἀχεραίων, προφάσει τῆς σχιᾶς τοῦ νόμου 
καὶ τῆς περιτομῆς, χαὶ λεγόντων χωρὶς αὐτῆς μὴ 
δύνασθαι διχαιωθῆναι" μαθὼν ὁ ᾿Απόστολος, γράφει 
Φιλιππησίοις. Καὶ πρῶτον μὲν ἀποδέχεται αὐτῶν τὴν 
πίατιν, xal σημαίνει μνημονεύειν αὑτῶν. “Ἔπειτα 
διηγεῖται ὡς; ἀπελογήσατο ἐν Ρώμῃ, xai ὅτι τινὲς 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(90) In codice Regio-Alexandrino scribitur εἰ xai 
τὰ χαρίσματα διεἴρητλι πρὺς ὠφέλειαν χοινωνεῖν ; 
sed in Stephani editione legitur, f, χαὶ τὰ γαρίσιιχτα 


διήρηνται, πρὸς ὠφέλειαν χοινήν. 
(91) In editis est, oixcxv. 
(92) Cryptoferratensis, στίχο: x. 
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βαρεῖς αὑτῷ γεγόνασιν ἐν τοῖς δεσμοῖς, φθόνον αὐτῷ A invidiau concitando magnam sibi, in vinculis exsi- 


χινοῦντες. Ἔπειτα αὐτοὺ; προτρέπεται ἀλλήλους 
ἀγαπᾷν, ἐξηγούμενος τὴν τοῦ Σωτῆρος ἐπιφάνειαν 
xai φιλανθρωπίαν, ὅτι Θεὸς ἄνθρωπο; γέγονεν δι" 
fu. Εἶτα περὶ τῆς περιτομῆς, xal τοῦ παλαιοῦ 
νόμου διαλαδὼν, ἀποδείχνυσιν ἀργὴν γεγενῆσθαι 
λοιπὸν τὴν περιτομὴν, λαμθάνων ἀφ᾽ ἑαυτοῦ παρά- 
δειγμα, χαὶ λέγων Ὅτι ταῦτα πάντα ἤγημαι διὰ 
τὸν Χριστὸν ζημίαν. Διὸ χαὶ τοὺς μὲν διδάσχοντας 
περὶ περιτομῆς, χαὶ θέλοντας αὐτοὺς ἁπατῆσαι, 
μεμψάμενος, χαὶ εἰπὼν, ἐχθροὺς αὐτοὺς εἶναι τοῦ 
Χριστοῦ, ἀποδέχεται Φιλιππησίους διὰ τὴν πρὺς αὖ- 
τὸν τῆς χοινωνίας δόσιν, xal προτρεψάμενος πάλιν 
εἰς τὰ ἔθη αὐτοὺς, τελειοῖ τὴν ᾿Επιστολήν. 


ΕΚΘΕΣΙΣ 


Β 
Ἱεφαλαίων τῆς &póc Φιψλιππησίους ἙἘπιστοκληῆς. 


Οὐχ ἔχει πρὸς Φιλδιππησίους ᾿Επιστοὴ ὑποδιαι- 
ῥέσεις xegaAalor * διὰ τοῦτο οὐχ ἔχει διὰ 
κιγγαθδάρεως ἀριθμὸν γεγραμμένον. 


ΚΕΦΑΛΑΙ͂Α 
Τῆς πρὸς Φιλιππησίους ᾿'Επιστολῆς IlasAov. 


Εὐχαριστία ὑπὲρ τῆς Φιλιππησίων ἀρετῆς, xal 
εὐχὴ τελεμώσεως. 


Διήγησις τῆς ἑαντοῦ διαγωγῆς ἀγωνιστιχῆς, xal 
τῆς προθυμίας. 


Ilapazíveat; τῆς χατὰ Θεὸν ὁμονοίας (95), χαὶ τῆς 
ἐνθέου ζωῆς. 


Περὶ Τιμοθέου xai Ἐ παφροδίτου, οὗς ἀπέστειλεν c 


“πρὸς αὐτούς. 

Περὶ πνευματιχοῦ βίου τοῦ μὴ ἐν σαρχὶ (94), ὅς 
ἐστι μίμησις θανάτου τοῦ Χριστοῦ. 

Παραινέσεις ἴδιαί τινων, χαὶ χοιναὶ πάντων. 


᾿Αποδηχὴ τῆς ἀποσταλείδσης αὐτῷ διαχονίας. Στί- 
xo 9 (95). 


YIIO8EZIZ 
Τῆς πρὸς KoJAoccasic ᾿Επιστολῆς IlavAov. 


Ταύτην ἐπιστέλλει ἀπὸ Ρώμης, οὐχ ἑωραχὼς μὲν 
αὑτοὺς, ἀκούσας δὲ περὶ αὐτῶν. Ἡ δὲ πρόφασις τῆς 
᾿Ἐπιστολής αὕτη " Τοὺς Κολοσσαεῖς ἢδούλοντό τινες 
ἀπατῆσαι σοφίσμασι Ἑλληνιχοῖς χατὰ τῆς εἰς Χριστὸν 
πίστεως, καὶ περὶ τῶν ἐν τῷ νόμῳ βρωμάτων xai 
περιτομῆς " ταῦτα τοίνυν μαθὼν ὁ ᾿Απόστολος, γρά- 
qct τὴν Ἐπιστολὴν ὥσπερ χατηχητιχὴν αὐτοῖς ταύ- 
ττν. Καὶ πρῶτον μὲν εὐχαριστῶν τῷ Θεῷ, σημαίνει 
ἀπὸ τοῦ σχότους αὑτοὺς μεταδεθηχέναι εἰς φῶς τῆς 
ἀληθείας, xat ὅτι ὁ Χριστὸς, εἰς ὃν ἐπίστευσαν, εἰ- 
κών ἐστι τοῦ Θεοῦ xal Λόγος, δι᾽ οὗ τὰ πάντα ἐγέ- 


* Philipp. i, 7. 


stenti, inolestiam attulerint. Post haec ipsos horta- 
tur, ut se mutuo diligant, eamque in rei de Salva- 
toris nostri adventu ac beuignitate verba facit, qui, 
cum Deus esset, propter nos homo factus est. 
Deinde de circumcisione ac lege vetere loquens, inuti- 
lem posthac factam fuisse circumcisionem exemplo 
suo demonstrat, inquiens : /lac omnia propter Chri- 
stum. arbitratus sum detrimentum '. Quapropter 
ubi Christi hostes eos esse dixit, qui circumcisionem 
adliuc docendo ipsos seducere tentabant, Philippen- 
865 commendat, ob collectas sibi trausmissas, ac 
rursus eos ad morum probitatem hortando, conelu- 
dit Epistolam. 
ELENCIIUS 
Capitum Pauli Epistole ad Philippenses. 


Hac Epistola subdivisionibus capitum caret, ideoqne 
nullas habet numerorum ποίας cinnabari exaratas, 


CAPITA 
Pauli Epistole ad Philippenses. 


|l. Gratias Deo agit de Philippensium virtute, 
oratque ut perfecti evadant, cap. 1, 3. Palatinus 
cod. cap. 1, 9. 

Hl. Narrat in. quot. quantísque certaminibus vi- 
tam agat, et quantum in periculis alacris sit, cap. 
1, 12. 

Ill. Exhortatio ad concordiau: in Domino, vitam- 
que Deo dignam, cup. 1, 27. 

IV. De Timotheo et Epaphrodito, quos ad ipsos 
mittit, cap. 11, 19. 

V. De spirituali vita, non vero carnali, quie est 
imitatio mortis Christi, cap. 1n, 4. 

Vi. Exhortatiores cum peculiares quibusdam, 
tiun omnibus communes, cap. iv, 1. 


Vil. Collecias sibi transmissas se recepisse 
siguiflcat, cap. iv, 10. Versus hujus Elenchi 
sunt 1X. 


ARGUMENTUM 
Pauli Epistole ad Colossenáées. - 


lfanc ab Urbe scribit, cum nondum eos vidisset, 
sed tantum de ipsis audisset, Scribende autem Epi- 
stole hac fuit occasio. Nonnulli Grecanicis ad- 
versus Christi fldem sophismatihus Colossenses 
decipere couabantur, varia de legalibus cibis atque 
cireumcisione cavillantes : qua omnia cum resci- 
visset Apostolus, hauc ad eos catecheticam quo- 
dammodo scribit epistolam. Et ante omnia quideu 
grauis Deo actis, ipsos e tenebris ad lumen veritatis 
transiisse siguificat, Chüristumque asserit imaginem 
esse et Verbum Dei, per quod omnia facta sunt. 


“ LAUR. ZACAGNII ΝΟΊ ΞΕ. 


(95) Ap:id OEcumenium legitur, πολιτείας. 
(94) lta etiam codex Cryptoferratensis et Stepha- 
nus. At in aliis codd, et apud ÜEcumenium est, xat 


μὴ ὡς ἐν capxt. 
(395) Numerum versuum hujus elenchi ex Cryptoe 
ferratensi supplevinius. 
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1798 


Preterea decere ait, ut is qui creator erat, (ierel A vzxo* xai ὅτι ἔπρεπεν αὐτὸν Δημιουργὸν ὄντα, ve- 


primogenitus omnis creatur: et primogenitus ex 
mortgis, ut utraque conjungerel et. ounia vivi- 
ficaret. Hortatur. autem. ipsos, ut in Christi fide 
perseverent, se ipsum affirmans Evangelii quod 
edocti fuerant, ministrum 6556. Deinde etiam de 
legalibus cibis deque diebus et annis verba facit, 
ostendeus circumcisionem aliaque vetera tandem 
desiisse ; simulque suadens, neab impostoribus qui 
eos seducere conabantur, se decipi sinerent. Deuni- 
que ubi patres ac liberos, viros ac mulieres, sersos 
ac dominos hortatus est, aliaque de moru:n probi- 
(16 suasit, tum demum concludit epistola:n. Ad- 
monet tamen, ut hanc epistolam, postquam apud 
ipsos lecta fuerit, in Laodiceusiuni quoque Ecclesia 


νέσθαι αὑτὸν xaX πρωτότοχον τῆς χτίσεωξ, xat Tour 
τότοχον Ex τῶν νεχρῶν, ἵνα τὰ ἀμφότερα ooviym 
xal ζωοποιήύσῃ τὰ πάντα. Προέτρεπεν δὲ αὐτοῖς ἐμ- 
μένειν τῇ πίστει, σημαίνων ὅτι αὐτὸς Παῦλος διάχο- 

ς ἐστι τοῦ Εὐαγγελίου ἐν ᾧ χατηχήθησαν. Εἶτα 
καὶ περὶ τοῦ νόμου, καὶ τῶν ἐν αὐτῷ βρωμάτω", 
καὶ περὶ ἡμερῶν, xal ἐνιαυτῶν ἐξηγεῖται, xal ἀπὸ- 
δείχνυσιν ἢοργηχέναι: λοιπὸν τὰ παλαιχ χαὶ τὴν πε- 
ριτομὴν" συμδουλεύει τε αὐτοῖς μὴ πλανᾶσθα: ἀπὸ 
τῶν σοτιζομένων, καὶ πλανᾷν αὑτοὺς θελόντων. Καὶ 
λοιπὸν παραινέσα:, xa ὧδε γονεῦσι χαὶ τέχνοις, 
ἀνδράσι γαὶ γυναιξὶ, δούλοις xal χυρίο:ς, xai τὰ 
ἄλλα τὰ πρὸς τὰ ἤθη συμθουλεύσας, τελειοξ τὴν ἐπι- 
στολήν. Παραγγέλλει μέντοι αὐτοῖ:, ἵνα ὅταν ἀνα- 


legi curarent, et ut ca quoque apud ipsos legatur B γνωσθῇ παρ᾽ αὐτοῖς ἡ Ἐπιστολὴ, ποιήσωσι χαὶ ἐν τῇ 


qui ex Laodicea scripta fuerat, 


ELENCIIUS 


Capitum Epistole ad Colossenses, quorum. nonnulla 
pariiculares subdivisioues habent rubris numero- 
rum nclis designalas. 


CAPITA ' 
Pauli ad Colossenses Epistola. 

l. Gratiarum actio de Colossensibus, qui Deo in 
futurorum bonorura spem conciliati fuerant, cap. 
3, 5. Palatinus incipit initio epistola. 

Jl. Oratio ad Deum ut sapientiam bonorum ope- 
rum feracem οἱ tolerantize virtutem eisdem largia- 


Λαοδιχέων Ἐχχλησίᾳ αὐτὴν ἀναγνωσθῆναι, xat τὴ» 
ix Λαοδιχείας (96) χαὶ αὐτοὺς ἀναγνῶναι. 
ΕΚΘΕΣΙΣ 


Κε:ραλαίων καθολικῶν τῆς πρὸς Κο.ιϊοσσαεὶῖς 
᾿Επιστο.ῆς, ἐχόντων tuor καὶ μερικὰς ὑπο- 
διαιρέσεις τὰς διὰ τοῦ κινγαδάρεως. 


ΚΕΦΑΛΑΙΔ 
Τῆς πρὸς KoAoccasic Ἐπιστολῆς Παύζλου. 
Εὐχαριστία ὑπὲρ Κολοσσαέων, οἰχειωθέντων τῷ 
Θεῷ ἐπ᾽ ἐλπίδι. 


Εὐχὴ περὶ αὐτῶν εἰς σοφίαν πραχτιχὴν, εἰς δύνα- 
piv ὑπομονῆς, σὺν εὐχαριστίζ (97) τῆς οἐχειώσεως, 


wir, cum gratiarum actione quod conciliati Deo fue- C τῆς ἐν καθάρσει. 


rint iu vit? puritate, cap. 1, 9. 

UI. Quod in Christo creati sumus, et per con- 
j'netionem. cum Deo rursus creaxmur. Palat. et 
Cryptof. cap. 1, 14. Alius coder, ibid. 46. 

IV. De gentibus ad Deum in Christi corpore at- 
que passione per fldem adductis, cap, :, 91. 

V. De laboriosa fidei przdicatione, ob quam ma- 
la multa sustinebat, ut ipsos Deo exhiberet, ibid. 
24. 

VI. Quod non deceat eos qui in. Deo sapiunt, a 
fallaci humana sapientia decipi, cap. it, 4. 

VII. Quod. conjunctio cum Deo spiritualiter quo- 
que contineat quz legis sunt, ad convivendui cum 


Περὶ τῆς ἐν Χριστῷ χτίσεως, xa ἀναχτίσεως τῆ; 
χατὰ συνάφειαν Θεοῦ. 


Περὶ ἐθνῶν προσαγωγῆς τῆς ἐν σώματι Χριστοῦ, 
χαὶ πάθει διὰ πίστεως. . 

Περὶ τῆς διὰ τῶν πόνων αὑτοῦ διδαχῆς ἀνεχτι- 
χῆς (98) εἰς παράστασιν Θεοῦ. 


ἹΙερὶ τοῦ μὴ ὑπάγεσθαι τῇ ἀνθρωπίνῃ φιλοσοξ 
ἀπατηλῇ τοὺς ἐν Θεῷ τὴν σοφίαν ἔχοντας. 

Ὅτι ἡ πρὸς Θεὸν τυνάφεια, xol τὰ τοῦ νόμου πε- 
ριέχει πνευματιχῶς εἰς τὸ συζῇὴν Χριστῷ. 


Christo, cap. uw, 12 ab illis verbis, ln quo el resurrexistis. Palatinus. cap. n, 15. Cryptofer. el 


alius codex ibid. n. 


᾿ Vll. Quo carnalis legis flgurze carnalibus utiles D 


Sunt, non vero spiritualibus qui in Christi virtate 
vivunt, cap. 1, 16. 

ΙΧ. Exhortatio ad puritatem, sanctitatem, amo- 
rem in homiues, charitatem in Deum, discendi stu- 
dium, psalmorum recitationem, laudabilem in Deo 
vitam, et ad agendas eidem gratias, cap. 111, 5. 


Ὅτι ol τοῦ Gapx:xoo νόμου τύπο’, τοῖς σαρχιχοῖ; 
χρήσιμοι, χαὶ οὐ πνευματιχοῖς, τοῖς ἐν δυνάμει Χρι- 
στοῦ ζῶσιν. 

Παραίνεσις χαθάρσεως, ἁγιασμοῦ, φιλανθρωπίας, 
φιλοθεότητος, φιλομαθίας ψαλμῳδίας, εὐφήμου εἰς 
θεὸν διαγωγῆς εὐχαριστίας. 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(96) Vaticanus codex num. 565. Καὶ τὴν ix Aao- | 


διχείας ἀναγνῶνα! αὐτοῖς. Alter Vaticanus xaX τὴν 
ἐχ Λαοδιχείας αὑτοὺς ἀναγνῶναι. In Aldiua editione 
legitur, χαὶ εἰς αὑτούς. Sieplianus vero, pro ἀνα- 
Ὑνῶναι, habet λγαγνωσθῆναι, 


(97) Vatieanus codex num. 363, εἰ Cryptoferra- 
lensis, ἐν εὐχαριστίᾳ. 

(98) Edita apud OEcumenium et in Stephaniara 
Novi Testamenti editione , ἀναχτιχῆς. 
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Ἰὰ πρὸς τοὺς οἰχΞείους ὁμονοντιχῶς, Α Χ. Varia ad necessarios et familiares [61 1 - 
nentia, concordiz inter ipsos (ονεμ 5 accommodata, — cap. am, 17. Palatinus. εἰ Crypto[erra- 
tensis, ibid. 16. 7 
Ἐν ᾧ τὰ πρὸς τοὺς ἀλλοτρίους ἐμφρόνως olxovo- t. 1n. quo nonnulla. de prudentia atque certa 
μιχῶς. Στίχο: ιθ΄. ratione, qua adversus alienos a fide nos gerere 


debemus, cap. 1v, ὃ et ὁ. Versus hujus elenchi 
sunt xix. | 


ΥΠΟΘΕΣΙΣ “ ARGUMENTUM 


Τῆς πρὸς Θεσσαλονικεῖς πρώτης 'ExiccoAnec Prioris Ερίδιοί ad Thessalonicenses. 
lHlaóAov. 
Ταύτην ἐπιστέλλει ἀπὸ ᾿Αθηνῶν ἑωραχὼς πρότερον Hane ab Athenis scribit, cum jam eos vidisset, 


αὑτοὺς, χαὶ διατρίψας παρ᾽ αὐτοῖς" fj δὲ πρόφασις τῆς — el cum ipsis versatus fuisset. Scribendize aute 
Ἐπιστολῆς ἐστιν αὔτη. Ὁ ἀπόστολος πολλὰς θλέψεις — Epistolae hzc fuit occasio. Apostolus multa pas.-us 
παθὼν iv Βεροίᾳ xai iv Φιλίπποις τῆς Μαχεδονίας s Beroee et Philippis civitatibus Macedouiz ac etiam 
xai ἐν Κορίνθῳ, γινώσχων τε χαὶ ὅσα πέπονθεν ἐν Corinthi, simulque considerans quanta etiam Thies- 
Θεσσαλονίχῃ, φοδούμενος μὴ ἀχούσαντες Θεσσαλονι- — salonicze passus esset; veritusque ne Thessaloni- 
x£iq ἃ πέπονθεν bv ταῖς προξιρημέναις πόλεσιν, πει- — censes de contumeliis quibus iu modo memoratis 
ρασθῶσιν ὑπὸ τοῦ πειράζοντος xal σχανδαλισθῶσιν" — civitatibus affectus fuerat, certiores facti, iu. tenta- 
μαθὼν δὲ ὅτι χαὶ ἐπὶ τοῖς ἀποθνήσχουσι χατώξυνος — tionem inducerentur ab co qui tentat, et scanda- 
ἐγίνοντο, ἀποστέλλει Τιμόθεον πρὸς αὐτοὺς μετὰ τῆς — Jum paterentur; ac preterea non ignorans ab eis- 
Ἐπιστολῆς ταύτης. Kal πρῶτον μὲν ἐπιστηρίζει aó- — dem ejulatus atque planctus super mortuis fieri ; 
τοὺς ἐν τῇ πίστει, ὥστε μὴ σαλεύεσθαι διὰ τὰς θλί- — propter hzec omnia mittit ad ipsos Timotheum cum 
ψεις, xal μηδὲν ξένον αὐτοὺς πεπονθέναι ὑπὸ τῶν — bac Epi:tola. Et primum quidem eos in fide confir- 
Ἰουδαίων, τῶν xaX τὸν Κύριον ἀποχτεινάντων * Χρι- mat, ne ob afflictiones fluctuent, asserens. nil mi- 
στιανῶν γὰρ ἴδιον τὸ θλίθεσθαι ἐν τῷ βίῳ τούτῳ, — rum esse, quod a Judieis qui Dominum quoque oc- 
ἔλεγεν. Πολλὰ δὲ παραινέσας αὑτοὺς, οὕτως ὡς παρ-  ciderant, centumelias passi fuis.eut; cum Chri- 
ἐλαόον ἀπ' αὐτοῦ, ἀναστρέφεσθαι, γράφει περὶ τῶν — stianorum proprium sit, ut in hac vita affligantur. 
τελευτώντων, παραμυθούμενος αὐτοὺς xai διδάσχων — Eosdem autem multis hortatus, ut. ad eam quam 
μὴ βαρέως φέρειν᾽ οὗ γὰρ εἶναι τὶν θάνατον ἀπ- C ab ipso acceperant normam vitam dirigerent, scri- 
ὦλειαν, ἀλλ᾽ ὁδὸν ἀναστάσεως. "Ἔπειτα χαὶ περὶ τῶν — bit etiam de his qui e vita excedunt, dicens ne 
χρόνων αὐτοὺς διδάσχει, ἵνα ἄδηλον τὴν ἡμέραν γι- graviter id ferant , eosque consolans cum mors ho- 
νώσχοντες, ἀεὶ ἕτοιμο! γίνωνται, xal μηδενὶ προσ- — minem nen perdal, sed ipsi ad resurrectionen 
ἐχωσιν ἐπαγγελλομένῳ περὶ αὐτῆς " ἔσεσθαι γὰρ, — viam faciat. Deinde etiam de temporibus ipsos 
φησὶ, τὴν παρουσίαν οὕτως, ὥστε τοὺς περιλειπο- — docet, ut ultimam diem incertam esse scientes, 
μένους xal εὑρισχομένους ἐν τῇ ἡμέρᾳ ἐχείνῃ, μὴ — semper parati sin!, nec cuiquam de ea annuntiauti 
φθάνειν τοὺς ἐχ νεχρῶν ἐγειρομένους " ἅμα γὰρ yi-— fidem habeant. Talem enim ait, fore Domini adven- 
νεσθαι τὴν πάντων ἀλλαγὴν διδάσχει. Πρὸς τούτοις — tum , ut qui relinquentur et. die illa superstites 
προτρέπων αὐτοὺ: βελτιοῦσθαι ἐν τοῖς ἤθεσι, προς. eruni, nequaquam eos preveniant qui ex mortuis 
τρέπει ἀεὶ αὑτοὺς χαίρειν τῇ ἐλπίδι, xai mpossü- —cacitandi sunt; quandoquidem simul facienda sit 
χεσθαι xaX εὐχαριστεῖν αὐτοὺς ἀεὶ τῷ Κυρίῳ" ivop- — omnium immutatio. Ad hzc ipsos exhorlans , ut in 
χίζων αὐτοὺς ἀναγνῶναι τὴν Ἐπιστολὴν ταύτην πᾶσι — moribus proficiant et spe semper gaudeant , ac 
τοῖς ἀδελφοῖς * xal οὕτως τελειοῖ τὴν Ἐπιστολήν. orent semperque Domino gratias agant; adjurat 

D eiiam ipsos ut hanc Epist.lam omnibus fratribus 

legant : atque iia demum concludit Epistolam. 


ΕΚΘΕΣΙΣ - ELENCHUS 
KegzaJalwr τῆς πρὸς θεσσαμλογικεῖς πρώτης Capitum prime Pauli Epistotg ad Thessaloniceuscs. 
't. xi conc. 

Οὐκ ἔχει ἡ πρὸς θεσσαλογικεῖς πρώτη Ἐπιστολὴ — Prima ad Thessajonicenses Epistola capitum subdi- 
ὑποδιαιρέσεις x&gaAaiur, διὰ τοῦτο οὐδὲ ἔχει visionibus carel, ideoque nullas habet numerorum 
διὰ xirratápgoc ἀριθμὸν γεγραμμέγον. nolas cinnabari ἐχωγαίαδ. 

KEPAAAIA CAPITAÀ 
Τῆς πρὸς Θεσσαλονικεῖς πρώτης 'ExictoAnc Pauli Ερ Ξιοία E αἰ Thessalonicenses. 
IlacAocv. 
Ἔπαινος Θεσσαλονιχέων ἐπὶ τοῖς ἀξίοις τῶν ἀπο-. [. Thessalonicensium laudatio ob. certamina ap 


στόλων ἀγῶσιν. - stolis digna (qua subierant, cap. 1, 2. 
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"1. Suum de ipsis desiderium gaudiumque signi- A Πόθος αὑτῶν xoi χαρὰ ἐπ᾿ αὑτοῖς. xat μέριμνα c 


fieat, quantamque insuper de ipsorum perfectione 
sollicitudinem liabeat, cap. t1, 17. 

lli. Precatjo ad Deum et Christum de suo ad 
ipsos adventu, deque eorumdem profectu atque (ir- 
mitate, usque ad adventum Christi, cap. 111, 9. 

IV. llortatir ad temperantiam et justitiam, tan- 
quain Deum judicem habituros, ad fraternum amo- 
rem, atque ad operandum propriis mauibus , 
cap. 1v,9. 

V. Adveniente Clhristo mortem in viventibus 
eque ac in dudum mortuis penitus abolendanm esse 
docet, cup. 1v, 43. 

VI. Quod ex improviso adventurus sit Christus ; 
ideoque oportere, ut fide, spe, charitate, bonore, 


pace, longanimitate et discendi amore ad ejus p 


adventum studiose nos pra paremus, cap. v, 4. 
Vil. Precatio ad Deum de santificatione spiritus, 
aniinz et corporis fidelium, ibid. 25. Versus hujus 
elenchi sunt xiv. 
ARGUMENTUM 
Epistole 1] ad Thessalonicenses. 


Hanc ab Urbe mittit : ejus autem scribenda h:ec 
fuit occasio. Thessalonicenses nonnulli inordinati 
atque otiosi , cireumeuptes, seducebant fratres, 
quasi jam. immineret. Domiui adventus. Eos autem 
decipiebaut, lanquam id Apostolus manifestasset et 
ipsi a.spiritu didicissent, Ilis itaque intellectis ad 
eosdem Epistolam scribit Apostolus. Et primum 


quidem eis gratulatur, quod ipsorum fides quoti- (. 


die cresceret, deque ipsis adversa propter Christum 
viriliter fercntibus gloriatur ; eosdem insuper conso- 
latur, tanquam ultio divina adversus illes non 
defutura esset , a quibus injuria affecti fuerant. 
Beinde de Salvatoris adventu verba faciens, ipsos 
monet, ut nemini credant neque turbentur, sive 
per Spiritum id manifestatum fuisse diceretur, sive 
tanquam ipsemet de eodem adventu scripsisset. 
Monei etiam ut nullo pacto censeant adventum 
illum adesse ; cum id evenire non possit, nisi de- 
fectio. prius facta fuerit, et post hanc Antichristus 
perditionis filius advenerit : id quod nou sine si- 
gvi& et mendacibus secundum Satanz operationem 
prodigiis, futurum 6856 significat. Deinde eosdein 


ἃν τ:λειωθεῖεν (99). 


Εὐχὴ πρὸς Θεὸν xol Χριστὸν περὶ ἀφίξεως (1) τῆς 
αὑτοῦ, xal τῆς αὐξήσεως, χαὶ βεθαιώσεως 8:032) 
νιχέων, ἕως v7]; παρουσίας Χρ!' στοῦ. . 

Παραίνεσις σωφροσύντης, διχαιοσύνης, ὡς ἐπὶ χρί- 
σει, φιλαδελφίας, ἐργασίας ἰδιοπράγμονος. 


Διδασχαλία περὶ τῆς τοῦ θανάτου χαταλύσεως ἐπ 
ζώντων καὶ νεχρῶν ἐν ἐπιφανείᾳ Χριστοῦ. 


Περὶ τοῦ αἰφνιδίως ἥξειν Χριστὸν, ὥστε δεῖν εὑ- 
τρεπίζεσθαι σπουδῇ, πίστει, ἐλπίδι, ἀγάπη, τιμῇ, 
εἰρήνῃ. μαχροθυμίᾳ, φιλομαθίᾳ. 


Εὐχὴ περὶ ἁγιασμοῦ πνεύματος, xai ψυχῆς xai 
σώματος. Στίχοι v 


ΥΠΟΘΕΣΙΣ 

Τῆς πρὸς 9cccaAorixsic δευτέρας 'EzwzoAnc. 

Ταύτην ἐπιστέλλει ἀπὸ Ῥώμης " dj δὲ πρόφασις 
τῆς Ἐπιστολῆς αὕτη. Τινὲς ἀπὸ Θεσσαλονέχης ἀργοὶ 
xaX ἄταχτοι, περιερχόμενοι, τοὺς ἀδελφοὺς ὑφήρ- 
παζον, ὡς ἤδη τῆς παρουσίας τοῦ Κυρίου ἐνστάτης, 
πάτων δὲ τοὺς ἀχούοντας, ὡς τοῦ ᾿Αποστόλονυ τοῦτο 
δηλοῦντος χαὶ ὑπὸ πνεύματος ἀχούσαντες. Ταῦτα 
τοίνυν μαθὼν ὁ ᾿Απόστολος γράφει τὶν ᾿Επιστολήν, 
Καὶ πρῶτον μὲν ἀποδέχεται τὴν πίστιν αὐτῶν αὖ- 
ξάνουσαν, xoi ὅτι ἐν αὐτοῖς ἐχαυχᾶτο, τὰς θλέψεις 
γενναίως ὑποφέρουσιν διὰ τὸν Χριστόν " παραμυ- 
θεῖται δὲ αὐτοὺς, ὡς; ἑπομένης (3) ἐχδιχίας παρὰ τοῦ 
Θεοῦ κατὰ τῶν αὐτοὺς ἀδιχούντων. Ἔπειτα περὶ τῆς 
παρουσίας τοῦ Σωτῆρος διδάσχει μηδενὶ αὐτοὺς meí- 
θεσθαι, μηδὲ θροεῖσθαι αὑτοὺς, μήτε διὰ Πνεύματο;, 
μήτε ὡς αὐτοῦ γράψαντος, μηδὲ ὅλως νομίξειν ἤδη 
παρεῖναι αὐτὴν μὴ γὰρ πρότερον ἔσεσθαι αὐτὴν, 
ἐὰν μὴ ἡ ἀποστασία πρῶτον ἔλθῃ, καὶ μετὰ ταύτην 
ὁ ᾿Αντίχριστο; ὁ υἱὸς τῆς ἀπωλείας, οὗ τὴν mapou- 
σίαν ἐν σημείοις; χαὶ τέρασι ψεύδους, xav' ἐνέργειαν 
τοῦ Σατανᾶ, ἔσεσθαι σημαίνει, Εἶτα παραινέσας αὐ- 
τοῖς στήχειν γενναίως, χαὶ χρατεῖν τὰς παραδόσεις 
ἃς ἐδιδάχθησαν παρ᾽ αὑτοῦ, παραγέλλει μηδεμίαν 


hortatus, υἱ stent viriliter et traditiones custodiant 1) χοινωνίαν ἔχειν μετὰ τῶν ἀτάχτων, ἀλλὰ xal ἀπο- 


quas ab ipso acceperant, precipit ut nullam cum 
inordinatis communionem habeant; quin potius 
illos ejiciant ; nam lujuscemodi homines curiosos 
ac decepiores esse demonstrat : οἱ in universuin 
monet ejiciendos extra fidelium coetum illos esse, 
qui suis serinouibus non obtemperarent. Denique 
pacem eisdem precatus, concludit Epistolam pro- 
pria manu salutationem adjungens, quam in una- 
quaque epistola sua signum esse declarat. 


θάλλειν αὐτούς " εἶναι γὰρ xal περιέργους xat πλά- 
νους ἐδήλωσε τοὺς τοιούτου: " xal χαθόλον δὲ παρήγ- 
γειλεν τὸν μὴ ὑπαχούοντα τοῖς λύγοις αὐτοῦ, τοῦτον 

ποσυνάγωγον γίνεσθαι. Καὶ λοιπὸν Ἐπευξάμενος 
αὐτοῖς εἰρήην, τελειοῖ τὴν ἐπιστολὴν, τὸν ἀσπασμὸν 
τῇ ἰδίᾳ χειρὶ γράψας, ὅπερ σημεῖον εἶναι πάσης 
"Er:ozo fe δεδήλωχεν. 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(99) In Stephani editione est, ἕως àv τελειωθεῖεν, 
(1) Eadem editio, περὶ τῆς ἀφίξεω; αὐτοῦ. 


(2) Stepliani editio , ἐσομένης. 
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EROEZXIX 


Kszalaluv xa0oAixov τῆς πρὸς 8eccadovixetc 
svrépac ᾿Επιστολῆς, ἐχόντων cwov xal μᾶ- 
γΓικὰς ὑποδιαιρέσεις τὰς διὰ tov κιγγαδάρεως. 


ΚΈΦΑΛΛΙΑ 


7üc πρὸς Θεσσαμλονιχεῖς δευτέρας Ἑπιστολῆς 
Παύλου. 

Εὐχαρ!:οτία ὑπὲρ τῆς τῶν Θεσσαλον! χέων πίστεως, 
xai ἀγάπης χαὶ ὑπομονῆς, ἐπὶ τιμῇ αὐτῶν χαὶ κολάσει 
τῶν θλιβόντων ^ xal εὐχὴ ὑπὲρ τελειώσεως αὐνῶν 
ἐνδόξου ἐπὶ δόξῃ Χριστοῦ (5). 


Περὶ τέλους, ὅτι (4) μετὰ ᾿Αντίχριστον τὸν πεμ- 
πόμενον ἐπὶ ἐλέγχῳ Ἰουδαίων τῶν ἀπιστησάντων 
Χριστῷ. 

Εὐχαριστία τῆς χλήσεως (5). 


Ἐν ᾧ προτροπὴ ἐπὶ ὑπομονῇ. 


Εὐχὴ πρὸς Θεὸν xoi Χριστὸν περὶ στηριγμοῦ 
αὐτῶν. 
Παράχλησι; εὐχῆς ὑπὲρ αὐτοῦ χαὶ τοῦ ἔργου. 


Ἐν ᾧ εὐχὴ ὑπὲρ αὐτῶν εἰς ἀγάπην Θεοῦ. 


Προτροπὴ ἐργασίας, xaX παραιτήσεως τῶν ἀργῶν 
καὶ περιέργων. 
Εὐχὴ περὶ εἰρήνης τῆς παρὰ Θεοῦ. Στίχοι τε΄. 


ΥΠΟΘΕΣΙΣ 

Τῆς πρὸς 'Ἑδραίους Ἐπιστοῆς IHavAov (θ). 

Ταύτην ἐπιστέλλει ἀπὸ Ἰταλίας - ἡ δὲ πρόφασις 
τῆς Ἐπιστολῆς αὕτη. Ἐπειδὴ οἱ Ἰουδαῖοι ἐνίσταντο 
τῷ νόμῳ, xai ταῖς σχιαῖς, διὰ τοῦτο ὁ ᾿Απόστολος 
Παῦλος διδάσχαλος ἐθνῶν γενόμενος, καὶ εἰς τὰ ἔθνη 
ἀποσταλεὶς, χυρύττει τὸ Εὐαγγέλιον, γράψας τε πᾶσι 
τοῖς ἔθνεσι, γράφει λοιπὸν xal πᾶσι τοῖς ἐχ περι- 
«ope πιστεύσασιν 'Ἑδραίοις ἀποδειχτιχὴν ταύτην 
Ἐπιστολὴν περὶ τῆς τοῦ Χριστοῦ παρουσίας, χαὶ τοῦ 
πεπιῦσθαι τὴν σχιὰν τοῦ νόμου. Καὶ πρῶτον μὲν 
ἀποδείχνυσιν τοὺς προφήτας διὰ τοῦτο ἀπεστάλθαι, 
ἵνα περὶ τοῦ Σωτῆρος ἀπαγγείλωσιν" καὶ μετ᾽ ab- 
τοὺς αὐτὸς ἔλθῃ. Δούλους τε εἶναι τοὺς προφήτας, 
xal μηνυτὰς τῆς αὐτοῦ παρουσίας " αὐτὸν δὲ τὸν 
Χριστὸν Υἱὸν εἶναι τοῦ Θεοῦ, δι᾽ οὗ τὰ πάντα γέγονε, 
χαὶ ὅτι τοῦτον τὸν Υἱὸν ἔδει ἄνθρωπον γενέσθαι, ἵνα 
τῆς τοῦ σώματος αὐτοῦ θυσίας χαταργήσει τὸν θά- 
νατον. Οὐ γὰρ δι᾿ αἵματος μόσχου f| τράγου, ἀλλὰ 
δι᾽ αἵματος Χριστοῦ ἔσεσθαι τὴν σωτηρίαν τοῖς ἀν- 
θρώποις. ᾿Αποδείχνυσι δὲ, ὅτι ὁ νόμος οὐδένα ἐτελείω- 
σεν, ἀλλὰ σχιὰν εἶχεν τῶν μελλόντων ἀγαθῶν " xal 


EDITIO ΕΡΙΘΤΟΙΛΕῸΝΡΑΓΙ1. 
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ELESCiiUS 
Capitum. sccunde ad. Thessalonicenses Epistola, 


quorum  nonrulla particulares subdivsioues ha- 
beut. rubris numerorum nolis des:guatas. 


CAPITA 
Pauli Epistole [1 ad Thessulonicenses. 


À 


|. De Thessalonicensium fide, charitate ac. pa- 
tientia gratias Deo agit, ob eorumdem honorem 
el futuram persecutorum punitionem. ltem. Dcum 
precatir pro ipsorum gloriosa perfectione ad Cliisti 
gloriam, cap. 1. Palat. el alius col. vers. 9, 

Il. De mundi fine, quod scilicet eventurus sit post 
Antichristum missum ad Judzorum redargutionew, 
qui in Christum non crediderunt, cap. τι, 4. 

ΠῚ. Gratiarum actio de vocatione Thessaloni- 
censium , cap. i, 13. 

I. In quo eosdem hortatur ad perseverantiam, 
ibid. 15. 

n. Deam et Christum pro eorumdei lfiriítate 
precatur, ibid. 16. 

IV. Rogat ut pro ipso, et pro Evangelii opere 
precentur Deui, cap. m, 1. 

1. In quo pro eisdem orat, ut charitatem in Deum 
consequantur, ibid. 5. Palatinus ibil. 5. 

V. Hortatur ad manuum laborem, et ad otiosos 
atque curiosos evitandos, ibid. 6. 

VI. Precatio pro pace obtinenda qu: a Deo est, 
ibid. 16. Versus hujus elenchi sunt. xv. 


ARGUMENTUM 
Epistole Puuli ad Hebreos. 

Hanc ab Italia mittit : scribenda autein. Epistol:ze 
hzc fuit occasio Quoniam, Judai legis umbrze u:or- 
dicus adhzrehant , propterea apostolus Paulus cuin 
in doctorem gentium electus el ad. easdem missus 
praedicaret Evangelium , ubi universis gentibus 
scripsisset, Hebraeis quoque qui ex circumcisione 
crediderant, demonsirativam hanc Epistolam dein- 
ceps scribit, qua Christum venisse et umbram 
legis cessasse declarat. Et primum quidem ostendit 
propterea missos fuisse prophetas , ut Salvatorem 
prius annuntjiarent : postea. Salvator ipse ad nos 
veniret. Praterea Christum quidem ipsum Dei Fi- 
lium esse, per quem omnia facta sunt; prophetas 
D vero Christi servos, ejusdemque adventus nuntios 
esse demonstrat ; eumque Dei Filium oportuisse 
ait, hominem fieri, ut. per hostiam corporis sui 
delerel. mortem. Neque enim per sanguinem vi.uli 
aut hirci, sed per Christi sanguinem futura erit 
hominibus salus. Ostendit etiam neminem per le- 
gen) evasisse perfectum ; sed in ipsa futurorum tan- - 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


(5) Ita in quatuor Vaticanz bibliotheeze codicibus. 
In Rtegio-Alexandrino est, ἐνδόξου ἐπὶ δοχῇ Χριστον, 
Codex Urbinas liabet, ἐνδόξου ἐπὶ δόξης. Steplianus 
vero legit, αὐτῶν ἐν δόξῃ Χριστοῦ. 

(4) Male in Regio- Alexandrino est, ὅτε, 

(5) UEcunmenius, περὶ τῆς xAfoso;. Stephanus; 


ὑπὲρ τῆς χλήσεως. 

(6) Πὲς epistola subjungitur etiam Epistolze If, 
ad "lhessalonicenses in Cryptoferrateusi codicc, in 
Vaticano siguato nium. 363, et in altero vetustissimo 
Vaticano codice, ad cujus tidem vulgata olim Roma 
est Greca LXX Jnterpretum editio. 
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tum bonorum umhram fuisse ; nec requievisse A οὐ χατέπαυσεν ὁ λαὸς, ἀλλὰ χοινὴ πᾶσιν ἡ μῖν árc- 


populum Judaicum , sed commuriter omuibus no- 
bis reservatum fuisse diem quietis. Demonstrat iu- 
super sacerdotale ministerium ab Aaron translatum 
fuisse in Christum , cujus typus erat. Melchisedec , 
qui non descenderat ex Levi. Ex flde quoque, et non 
cx legis operibus justificatos fuisse patres significat. 
Deinde ubi hos etiam ad bonos mores hortalus 
est ac ipsorum propter Christum tolerantiam com- 
mendavit, suasitque ul seniores debito honore pro- 
sequerentur ; tum demum concludit. epistolam. 
Porro Epistola ad Hebraos videtur quidem non 
esse Pauli, tum propter scribendi formam ; tum 
quod suum non przlixerit nomen, quemadmodum 
in caeteris omnibus epistolis ; tum etiam quod dicat: 
Quomodo mos e[fugiemus, si tantam | neglexerimus 
salu:em ἢ que cum initium accepisset enarrari a Do- 
mino ab eis qui audierunt. in nos confirmata est. con- 
tesiante Deo signis εἰ portentis *. At vero manifesta 
est causa, cur scribendi forma mutata fuerit. Nam 
ad Hebrzos patria ipsorum lingua primum scripta, 
jn alium deinceps sermonem a Luca, ut quidam 
sentiunt, vel uL plerisque videtur, a Clemente ad 
cujus stylum quam proxime accedit, translata fuisse 
dicitur. Preterea minime decebat, ut uomen suuin 
Kpistole prafigeret : siquidem Paulus gentium apos 
stolus eral, non Judazorum ; societatis nainque dex- 
tras dederat Petro caterisque apostolis, ut ipse 
cum Barnaba in gentes ; Petrus vero cum reliquis, 
in eos qui ex circumcisione erant, aposiolatu fun- 
geretur. Quoniam autem commune omnibus erat 
praedicandi munus, et Judzi discessionem a lege 
Paului docere intellexerant; merito idem Paulus 
ad Hebrzos scribit Epistolam, ut ostendat se cum 
emieris apostolis in pradicanda flde convenire: 
cum autem ad eos scriberet, consentaneum utique 
non erat,ut se initio Apostolum diceret. Przterca 
hanc Epistolam Pauli opus esse, ex eo etiam in se- 
quentibus evincitur, quod in hsc verba scribat : 
De vinculis eliam meis mecum doluistis *; et ex eo 
quod ait : Amplius orate, quo celerius restituar vo- 
bis *; etex hisce aliis ejusdem verbis : Nostis fra- 
irem nosirum Timotheum dimissum, cum quo, si cele- 
rius venerit, videbo vos* ; nemo enim preter Pau- 


lum, ut. opinor, Timotheum ad fldei ministerium p 


dimiserat; et hunc. brevi exspectans, se una cum 


? llebr. i, ὁ. * Hebr. x, 54. * Hebr. xiu, 19. 


λείπεται (7) dj ἡμέρα τῆς καταπαύσεως. Πάλιν δὲ 
ἀποδείχνυσιν, ὅτι fj ἀρχιερατιχὴ λειτουργία μετετέθη 
ἁπὸ ᾿Ααρὼν εἰς τὸν Χριστόν, οὗ τύπος ἣν ὁ Μελχιϑε- 
δὲχ, οὐχ ὧν Ex τοῦ Λευῖ, Πίστει τε δεδικαιῶσθαι τοὺ: 
πατέρας σημαίνει, καὶ οὐχ, ἐξ ἔργων νόμου. Εἶτα 
πάλιν εἰς τὰ ἤθη προτρεψάμενος χαὶ τούτους, χαὶ 
ἀποδεξάμενος αὑτῶν τὴν διὰ τὸν Χριστὸν ὑπομονὴν, 
xal πείσας τιμᾷν τοὺς πρεσδυτέρους, τελειοῖ τὴν 
Ἐπιστολήν. 


Ἢ δὲ πρὸς Ἑδραίου; Ἐπιστολὴ δοχεῖ μὲν οὐχ εἶναι 
Παύλου διά τε τὸν χαραχτῆρα, xai τὸ μὴ προγρά- 
qstv, ὡς ἐν ἀπάσαις (8) ταῖ; ᾿Επιστολαῖς, χαὶ τὸ λέ- 
γειν" Πῶς ἡμεῖς ἐκφευξόμεθα τηλικαύτης ἀμε.λή- 
σαντες σωτηρίας; ἣτις ἀρχὴν Aa6c0ca .1α.λεῖσθαι 
περὶ τοῦ Κυρίου, διὰ τῶν ἀχουσάγντων (9) εἰς 
ἡμᾶς ἐδεδαιώλη, συγεπιμαρτυροῦντος τοῦ Θεοῦ 
σημείοις τε καὶ τέρασι. Τοῦ μὲν οὖν ἐλλάχθα: τὸν 
χαραχτῆρα τῆς Ἐπιστολῇς φανερὰ fj αἰτία" πρὸς γὰρ 
Ἑδραίους τῇ σφῶν διαλέχτῳ γραφεῖσα, ὕστερον μεθ- 
ερμηνευθῆναι λέγεται, ὡς μέν τινες ὑπὸ Λουχᾶ, ὡς 
δὲ οἱ πολλοὶ ὑπὸ Κλήμεντο:" τοῦ γὰρ (10) καὶ σώζει 
τὸν χαραχτῆρα. Τοῦ δὲ μὴ προγράφειν τὴν Ἔπιστο- 
λὴν, αἴτιον ἡ ἀχολουθία * ἀπόστολος γὰρ ἐθνῶν ὑπῆρ- 
χεν ὁ Παῦλος, ἀλλ᾽ οὐχὶ ἸΙονδαΐων, ἐπεὶ δεξιὰς ἔδωχε 
τῷ Πέτρῳ xaY τοῖς ἀποστόλο:ς χοινωνέας, ἕνα αὐτὸς 
μὲν σὺν Βαρνάδᾳ εἰς τὰ ἔθνη, ob ὃς περὶ τὸν Πέτρον 
εἰς τὴν περιτομήν. Ἐπειδὴ δὲ χοινωνία τὸ χέρυγμα 
xai χκατηχηθέντες ὑπῆρχον οἱ ἐξ Ἰουδαίων, ὡς &vo- 
σταπίαν διδάσχει Παῦλος, εἰκότως τοῦ γνωρίσα: χάρ'ν 
τὴν συμφωνίαν, ᾿Εθραίοις ἐπιστέλλει" γράφοντα δὲ 
πρὺς τούτους, προγράφειν ἀπόστολον οὐ θέμις. Μαρ- 
τυρεῖται δὲ xai ἐν τοῖς ἑξῆ:; fj ᾿Επιστολὴ ὑπάρχουσα 
Παύλου, τῷ γράφειν" Ὅτι xal τοῖς δεσμοῖς μου 
συνεπαθήσατε" xaX Ex τοῦ λέγειν " Περισσότεροῦ 
εὔχεσθε, 1ra τάχιον ἀποκατασταθῶ ὑμῖν" xai ix 
τοῦ λέγειν (1}}: Γιγγώσκετε (12) τὸν ἀδεῖρὺν - 
ἡμῶν Τιμόθεον ἀπολελυμένον, μεθ᾽ οὗ ἐὰν τάχιον 
ἔρχηται, ὄψομαι ὑμᾶς. Οὐδεὶς γὰρ ἄν, οἶμαι, ἀπ’ 
ἔλυσεν εἰς διαχονίαν Τιμόθεον, εἰ μὴ Παῦλος " χαὶ 
τοῦτον τάχιον προπδοχῶν, τὴν ἰδίαν αὐτοῖς, ὡς ἔθος 
πολλαχοῦ, σὺν αὐτῷ παρουσίαν ἐπαγγέλλεται. Πολλὰ 
δὲ xai ἄλλα γνωρίσουσιν ἡμῖν αὐτοῦ τυγχάνειν τὴν 
Ἐπιστολὴν, ὡς καὶ ἡ ἀνάγνωσις αὐτὴ προϊοῦσα δι- 


δάξει (10). 


5 ihid. 35. 


LAUR. ZACAGNII NOTA. 


(7) Gzcumenius, ἀπολέλειπται. 

(8) Ita etiam. Vaticanus cod. num, 767. Alter 
Vaticanus, £v ταῖς ἄλλαις. Codex Urbinas, Palatinus 
ct apud UEcumenium, ἐν ἀπάσαις ταῖς ἄλλαις. 
Cryptoferratensis et apud. Stephanum, ἐν ἁπάσαις 
ἄλλαις ταῖς ἐπιστολαῖς. . 

(9) Vulgata Grieci. textus. editio, διὰ τοῦ xopíou 
ὑπὸ τῶν ἀχουσάντων. ἃ etiam Vaticanus. codex 
num. 507, sed. quatuor alii Vaticanze bibliotliecze 
codices habent, ὑπὸ τοῦ χυρίου διὰ τῶν ἀχουσάν- 
τῶν, quorum lectionen secuti sumus, licet in Regio- 
Alexandrino sit, ὑπὸ τοῦ χυρίου ὑπὸ τῶν ἀχηυ- 


σάντων. 

qu) Ita etiam legitur in Vaticano codice num. 
501, et in Urbinate; in. aliis vero codicibus et apud 
Stephanum est, τούτου γάρ. 

(11) Quis sequuntur usque ad illa verba, πολλὰ 
δὲ χαὶ ἄλλα, desunt in codice Urbinate. 
, (12) Vulgata Graeci textus editio cum duobus Va- 
ucanis codd. et Cryptoferratensi habet, γινώσχετε. 

(16) Vaticauus cod. num. 363, et Palatinus, διδά- 
σχει, Cryptof. post διδάσχε:, babet, στίχοι x0'. Ver- 
sus liujus argumenti sunt xxix. 
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EDITIO EPISTOLARUM PAULI. 


eodem ad ipsos venturum pollicetur : id quod s»pe in suis Epistolis facere solet. Sunt οἱ alia. multa 
quz hanc epistolam Pauli esse nos docent, ut ex ejusdem  Epistole progressu legentibus patebit. 


EKGEZIZ 


KspaJalur καθολιχῶν τῆς πρὸς 'E6palovc "Ezi- 
στολῆς Ilaó ov, ἐχόντων τινῶν xal μερικὰς 
ὑποδιαιρέσεις, τὰς διὰ τοῦ κινναθδάρεως. 


ΚΕΦΑΛΑΙ͂Α 
Τῆς πρὸς 'E6palovc Ἐπιστολῆς IavsAov χβ'. 
Θεολογία Χριστοῦ ἐν δόξῃ Πατρὸς xaX ἐξουσίᾳ τῶν 
πάντων, μετὰ τῆς χαθάρσεως τῶν ἐπὶ νῆς, ἀφ᾽ ἧς 
ἀγέθη εἰς τὴν ἐπουράνιον δόξαν. 


Ὅστι οὐ λειτουργιχὴ fj δόξα Χριστοῦ, ἀλλὰ θεϊχὴ 
xaX ποιητιχή " διὸ οὖχ ἐπὶ τοῦ παρόντος αἰῶνος ἐν 
$ οἱ λειτουργοὶ, ἀλλ᾽ ἐπὶ τῆς μελλούσης οἶχου- 
μένης. 


Ὅτι ἐσαρχώθη χατὰ διάθεσιν, xai συμπάθειαν, 
χα οἰχειότητα, τὴν πρὰς ἡμᾶς, ἐπὶ σωτηρίᾳ ἀνθρώ- 
πίον, τῇ ἐχ θανάτου, ἐπὶ τῆς πρὸς αὐτὸν οἰχειώ- 
σεως. 

Ὅτι οὗ πιστευτέον Χριστῷ, ὡς Μωῦσῇ tnt- 
στευσαν" χαθ᾽ ὑπεροχὴν δὲ, τὴν Θεοῦ πρὸς ἄνθρω- 
πον. 

Ἐν ᾧ ὅτι φοδητέον τῶν πάλαι τὴν ἔχπτωσιν. 


Προτροπὴ σπουδάσαι εἰς τὴν προδηλουμένην χατά- 
καυσιν. 

Τὸ φοθδερὸν τῆς χρίσεω: παρὰ τῷ Λόγῳ; τῷ διὰ 
πάντων, xal τὸ χρηστὸν τῆς χάριτος τῆς ἱερατιχῆῇς 
παρὰ τῳ ὁμοιοπαθήσαντι ἡμῖν ἀνθρωπίνως. 


Ἐπιτίμησις ὡς ἔτι δεομένοις (14) εἰσαγωγῆς. 


dammodo fidei rudimentis opus haberent, cap. v, 11, ab illis verbis, Quoniam imbecilles. 


incipiunt initio versus. 
Ἐν ᾧ προτροπὴ εἰς ἐπίδοσιν, ὡς οὐχ οὔσης ἀρχῆς 
δευτέρας. 


Παράχλησις σὺν ἐπαίνῳ. 
Ὅτ: βεδαία ἡ ἐπαγγελία τοῦ Θεοῦ, xal ταῦτα σὺν 


ὄρχῳ. . 
᾿ Περὶ Μελχισεδὲχ τοῦ εἰς Χριστὸν τύπου χατὰ 


ELENCHUS 


Capitum Epistole Pauli ad Hebreos, quorum. non- 
nulla particulares  subdivisiones habent rubris 
numerorum nolis designatas. 


CAPITA 
Epistole Pauli ad Hebraos num. XXII. 


J. Doctrina de Christo cui data est Patris gloria 
omniumque rerum dominatio, cu: potestate peccata 
expiandi qua perpetrantur in terris, unde in cce- 
lestem gloriam ascendit. 

ll. Quod Christi gloria non eadem sit ac mini- 
strorum, sed divinitate et cuncta faciendi virtute 
polleat, ideoque in futuro ssculo sit, non in pre- 
senti, in quo ministri suum munus implent, cap. 1. 


B 9- Crypt.cap. 1, 6. 


"1. Quod Christus humanam carnem cum nostris 
affectibus passiouibusque ad nostri similitudipem 
susceperit, ut homines sibi conciliando, morte libe- 
raret, cap. n, 9. Pal. cap. 1, 15. 

IV. Nou zeque credendum esse Christo, ac Moysi 
crediderunt; sed eo magis quo Deus hominem δηι6- 
cellit, cap. in, 1. 

I. In quo timendum esse ait, ne antiquorum He- 
breorum instar in peccatum labantur. Forte ibid. 
vers, 12. 

V. Hortatur ut conentur in requiem ingredi, qux 
ipsis pramonstraia est, cap. iv, 1. 

VI. De judicii terrore quod redditurum est Ver- 
buin, quod est per omnia, et de utilitate sacerdota- 


C lis gratizx apud euin, qui zeque ac nos obnoxius est 


humana natura infirmitatibus, ibid. 11. 
VII. Hebrzos increpat, quod adhuc primis quo- 
Crypto[. εἰ Palat. 


1. In quo hortatur ut in suscepta fide proficiant, 
utpote quod iterum eidem initiari non concedatur, 
cap. vi, 1. 

1t. Hebraeos una cum eorum laude consolatur, ibid. 
vers. 9. 

Viil. Certam esseostendit Dei promiss.onem, prz- 
sertim si juramento muniatur, ibid, vers. 9. : 

IX. De Melchisedec qui Christi figuram gessit, 


τὸ ὄνομα, xai τὴν πόλιν, xal τὴν ζωὴν, xaX τὴν D tam secundum nominis siguificationem et civitatem 


ἱερωσύνην. 
Ἐν ᾧ ὅτι χαὶ τοῦ 'A6paàp. προετιμήθη. 


Ὅτι παύεται (45) ἡ τοῦ ᾿Ααρὼν ἱερωσύνη, ἡ ἐπὶ 
γῆς οὖσα * ἵσταται δὲ ἡ οὐράνιος ἡ Χριστοῦ, ἐξ ἐτέ- 
ρὸν γένους, οὐ χατὰ cápxa, οὐδὲ διὰ νόμου cap- 
χίνηυ (16). 


cujus rcx erat, quam secundum vita institutum atque 
sacerdeiium, cap. vit, 1. 

i. Jn quo eundem quoque Abrabamo przlatum 
(uisse ait, cap. vii, 4. 

X. Quod cessare debet Aaron sacerdotium, cum 
terrenum sit : firmum autem permanet longe diver- 
sum caeleste Christi sacerdotium, quod non est 
secunduin carnem neque per legein carnalem, cap. 
vi, 1]. 


LAUR. ZACAGNII NOT.£. 


(44) Apud UEcumenium est, ἐπιτίμησις τοῖς δεο- 
νοις. Palatinis, ὡς εἰς ἔτι δεομένοι-. 
(15) Palatinus, Cryptoferrateusis, Urbinas et Va- 


PATROL, GR. LXXXV. 


ticanus num. 567, παυσεται. Stephanus habet, «£- 
παυται. Mox ἐπίγειος, ut iu. Palatino. 
(16) Steplianus habet, σαρκικοῦ. 


425 


TI9 


ΧΙ. Novum testamentum veteri longe excellen- ἃ 


tius esse propter propitiationem et sanctimoniam, 
cap. viui, 7. 

XII. De sanguine Christi in quo conditum est no- 
vum testamentam, qui nos revera puros efficit ; 
non vero sacrificia qu:e per animalium sanguinem 
[requenter offerebantur, cap. 1x, 44. 

XIil. Testimonia de unica peccatorum expiatione, 
et accessu ad Deum, cap. x, 5. 

1. [n quo hortatur ut proficiant in fide, ibid. 19. 

XIV. Exhortatio ad virtotem ex timore futuri 
judicii, ibid. 24. Pulatinus vers. 26. 

XV. De his quz bene inchoata sunt, ad felicem 
exitum  perducendis, ibid. 32. — Cryptoferratensis 
vers. 9$. 


EUTHALII DIACONI 


780 


Ὑπεροχὴ 15; δευτέρα: διαθήχης παρὰ τὴν xpo- 
τέραν ἐν ἱλασμῷ καὶ ἁγιασμῷ. 


Περὶ τοῦ αἵματος Χριστοῦ, ἐν ᾧ ἡ νέα διαθήχη, 
ὅτι τοῦτο ἀληθὲς καθάρσιον εἰς ἀεὶ, οὐ τὰ ἐν αἵμασι 
ζώων τοῖς πολλάχις προσαγομένοις 


Μαρτυρίαι περὶ τῆς μόνης χαθάρσεως, καὶ προσ- 
αγωγῆς πρὸς Θεόν. 

Ἐν αἷς (17) προτροπὴ τῆς ἐν πίστει προόδου. 

Προτροπὴ σπουδῆς χατὰ φόδον τῆς ἐγγιζούσης 
χρίσεως. 

Περὶ τοῦ χαλὴν ἀρχὴν εἰς χαλὸν τέλος xpocayz- 
γεῖν (18). 


XVI. De fide que veteres quoque glorificavit, B Περὶ πίστεως τῆς xal τοὺς παλαιοὺς δοξασά- 


cap. xi, ἴ. 

XVHl. De patientia ex imitatione Christi, cap. 
111,1. 

XVIll. Quod prucenter nos gcrere debeamus, 
dum resipiscendi facultas datur, ne eam instar 
Esau prztermittamus, qui posunodam p«enitentize 
locum non. invenit, ibid. 14. Cryptof. vers. 19. Pa- 
latinus vers. 14. . 

XIX. Quod magis timenda sint futura. supplicia 
quam qua sub Moyse infligebantur, quodque de 
praesentibus solliciti magis esse debeamus, ibid. 18. 

XX. De fraterno amore ac hospitalitate, cap. 
1n, 4. 

1. In quo de temperantia, ibid. vers. ἢ. 

1t. De animo sua sorte contento, ibid. vers. 5. 

m. De patrum imitatione, ibid. vers. 7. 

XXI. Quod juxta legem carnaliter vitam degere 
non debeamus , sed spiritualiter secandum Christum 
cum virtute, ibid. vers. 9. 

XXII. Deum precator ut ad virtutem instituantur 
eti recte gubernentur, ibid, 20. Versus hojus elenchi 
sunt Lxxit. 


ARGUMENTUM 


Prioris Epistole ad Timotheum. 
Hanc e Laodicea mittit Epistolam, cujus scriben- 
de hac fuit occasio : Ephesi quidam judaizantes 
aliena ἃ Christi ide docere ac simpliciores pra- 


Pd 


Περὶ ὑπομονῆς ἐν ἀχολουθήσει Χριστοῦ. 


Περὶ σωφροσύνης ἕως χαιρὸς χατορθώσξεως, μὴ 
ἀποτύχωμεν αὐτῆς, ὡς Ἡσαῦ, μὴ εὑρὼν τόπον με- 
κανοίας. 


Ὅτι φοδερώτερα τῶν ἐπὶ ΔΙωῦσέως τὰ μέλλοντα, 
χαὶ πλείονος ἄξια σπουδῆς τὰ νῦν. 


Περὶ φιλαδελφίας καὶ φιλοξενίας. 


Ἐν ᾧ περὶ σωφροσύνης. 

Περὶ αὐταρχείας. 

Περὶ μιμήσεως πατρῶν. 

Περὶ τοῦ μὴ σωματιχῶς ζῆν χατὰ νόμον, ἀλλὰ 
πνευματιχῶς χατὰ Χριστὸν ἐν ἀρετῇ. 


Εὐχὴ πρὸς Θεὸν περὶ τῆς εἰς ἀρετὴν ἀγωγῆς xal 
οἰχονομίας. Στίχοι οβ’ (19). ᾿ 


ΥΠΟΘΕΣΙΣ 
Τῆς πρὸς Τιμόθεον πρώτης 'ExictoAnc. 
Ταύτην ἐπιστέλλει ἀπὸ Λαοδιχείας (30) " ἡ δὲ πρό- 
φασις τῆς ᾿Επιστολῆς αὕτη" Ἐν τῇ Ἐφέσῳ τινὲς 
ἰουδαΐζοντες ἐπεχείρουν ἑτεροδιδασχαλεῖν, καὶ ἀπα- 


textu legis decipere conabantur; quod ubi cogno- D *dv τοὺς ἀχεραίους προφάσει τοῦ νόμου" τοῦτο δὲ 


visset Apostolus, scripta ad Timotheum epistola, 
ipsum hortatur, ut ibi sd eos corrigendos aique 
emendandos maneat. Et primo Timotheum doceus 
quidam de lege, eumdem Christianz jam fldei my- 
sicria callentem admonet, ut illos qui aliquid a 
recta alienum doctrina loquerentur, coerceat atque 


μαθὼν ὁ ᾿Απόστολος, προτρέπει τὸν Τιμόθεον ἐχεῖ 
προσμεῖναι, πρὸς διόρθωσιν αὐτῶν (21), γράφει τε 
τὴν ᾿Επιστολήν. Καὶ πρῶτον μὲν ὑπομιμνήσχει Τιμό- 
θεον, εἰδότα τὴν ἐν Χριστῷ πίστιν, διδάσχων αὐτὸν 
περὶ τοῦ νόμον, χωλύειν τοὺς παρὰ τὴν ὀρθὴν δ:δα- 
σχαλίαν λαλοῦντας, ἐτωτιμᾷν τε αὐτοῖς. Καὶ γὰρ xal 


LAUR. ZACAGNII NOTE. 


"ἢ Stephanus habet, ἐν ῳ. 
18) Palatinus οἱ Vaticanus cod. num. 967, προ» 
ἀγειν. ᾿ 

(19) Codex Cryptoferratensis, στέχοι ζ΄. 

(39) [ta emendandus videtur hic locus juxta Al- 
dinam et Stephanianam, aliasque editiones, licet in 
Conplutensi et Erasmiana, ac in scriptis, quos 


contuli, Vaticanz bibliotheca codicibus legatur Ma- 
χεδονίας, secus atque ad calcem hujus Epistol;e in 
eisdem codicibus babetur, in quibus dicitur e Lao- 
dicea missam fuisse. 

21) Verba illa, πρὸς διόρθωσιν αὐτῶν, desunt ip 
codice Regio-Alexaudrino sed habentur in aliis 
codicibus. 
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αὐτὸς "Yyivatoy χαὶ ᾿Αλέξανδρον ναυαγήσαντας περὶ Α objurget. Nam ct ipse Hymensum εἰ Alexandrum, 


τὴν πίστιν παραδέδωχε τῷ Σατανᾷ, ἵνα παιδευθῶσι 
μὴ βλασφημεῖν (22). Ταῦτα ὑπομνήσας, λοιπὸν δια- 
τάσσει αὐτῷ xavóva; ἐχχλησιαστιχοὺς περὶ προῦ- 
εὐχῆς, πῶς xal ποῦ, xal περὶ τίνων δεῖ προσεύχε- 
σθαι. Περὶ τοῦ σιγᾷν ἐν ἐχχλησίᾳ τὰς γυναΐχας, xal 
μᾶλλον μανθάνειν, χαὶ μὴ διδάσχειν αὑτάς. Περὶ 
χαταστάσεως ἐπισχόπων, xal πρεσδυτέρων xal δια- 
χόνων, πῶ; καὶ ὁποίους εἶναι δεῖ τοὺς χαθισταμέ- 
γους. Περὶ τῶν ἐν τῇ ἐχχλησίᾳ χηρῶν, ἀπὸ πόσων 
ἑτῶν χρὴ ταύτας χαταλέγεσθαι, xal ὁποίας αὑτὰς 
εἶναι δεῖ, χαὶ πῶς αὐταῖς δεῖ προσέχειν. Περὶ τοῦ 
σωφρονεῖν τὰς νοωτέρας, καὶ γαμεῖν μᾶλλον. καὶ 
μὴ αἰσχρῶς Civ. Περὶ τοῦ παραγγέλλειν τοῖς πλου- 
σίοις μὴ ὑψηλοφρονεῖν, μηδὰ ἐλπίζειν ἐπὶ τῷ πλού- 


qui fidei uaufragium fecerant, Satanze tradiderat, ut 
discerent non blasphemare. De his ubi Timotheum 
admonuit, ecclesiasticas postmodum regulas sancit 
de oratione : scilicet quonrode et ubi, ac de quibus 
precari oporteat. De mulieribus, taceant in eccle- 
sia, et ut potius discant quam doceant. De episco- 
pis, presbyteris et diaconis, quomodo constituendi 
sint, et quales oporteat eos esse. De viduis quie 
sunt in Ecclesia, cujus zetatis sint eligenda, quales 
esse debeant, quomodo earumdem curam gerere 
oporteat. De junioribus, ut modestiae sint, et nubant 
potius quam turpiter vivant. De divitibus denique 
admonendis, ne extollantur, neque ullam in divitiis 
spem habeant. Hasce ubi regulas sanxit, hortatur 


τῳ. Περὶ τούτων διαταξάμενος προετρέπετο αὑτὸν Βὶ ipsum, ut eas alios doceat, aquam amplius non 


καῦτα διδάσχειν, xa μηχέτι μὲν ὑδροποτεῖν, προσ- 
ἔχειν δὲ ἑαυτῷ, χαὶ τῇ διδασχαλίᾳ, εἰδότα ἔσεσθαι 
χαιροὺς ἐν οἷς ἀποστήσονταί τινες τῆς πίστεως. Δι- 
δάξα: δὲ χαθαρὰ εἶναι xai τὰ βρώματα, χαὶ παραγ- 
γείλας αὑτῷ ἐχτρέπεσθαι τὰς ἐμφιλονείχους ζητή- 
σεις, ὡς βεδήλους οὔσας, ἐφ᾽ αἷς καί τινες χαυχώ- 
μενοι παρέθησαν τὴν πίστιν, τελειοῖ τὴν Ἐπιστολήν. 


ΕΚΘΕΣΙΣ 


KepaAalov καθο.λικῶν τῆς πρὸς Τιμόθεον πρώ- 
tnc ᾿Επιστοζῆς, ἐχόντων τινῶν καὶ μερικὰς 
ὑποδιαιρέσεις, τὰς διὰ toU κιγναθδάρεως. 


ΚΕΦΑΛΑΙ͂Α 
Τῆς πρὸς Τιμόθεον ᾿Επιστοιῆς πρώτης. 


Περὶ τῆς εἰς ἀγάπην Θεοῦ ὁδηγίας, τὴν ἀπροσδεῇ 
νομιχῆῇς ἀνάγχης. 


Περὶ τῆς ἑαυτοῦ ἐκλογῆς εἰς εὐαγγελιστὴν ἐχ διώ- 
χτου χατὰ χάριν Θεοῦ. 

Παραγγελία περὶ πιστῆς, καὶ εὐσυνειδήτου διαχο- 
vla, ἧς ἄνευ κίνδυνος. 


Περὶ εὐχῆς ὅτι ὑπὲρ πάντων πανταχοῦ, ἀκάχως, 
ἀταράγως, σεμνῶς. 

Περὶ διδασχάλων, ὅτι ἄνδρας χρὴ, xaX οὐ γυ- 
γαῖχας εἶναι διὰ τὴν φύσιν, xal τὸ πάθος, τὸ ἐξ 
ἀπάτης, ὃ λύει γένεσις ἡ Χριστοῦ, xal πίστις αὖ- 
«ὧν, xat βίος. 


Περὶ ἀρετῆς ἐπισχόπων. 
Ἐν ᾧ περὶ διακόνων ἀνδρῶν τε xal γυναιχῶν. 
Περὶ θεέας σαρχώσεως. 


Ἐν ὦ περὶ τῶν ἐσομένων αἱρέσεων δαιμον:χῶν. 


Ilc(A ἀγῶνος εὐσεθείας ἐπ᾽ ἐλπίδι. 


bibat, et sibi atque doctrinz attendat, cum sciat 
futura esse tempora quibus nonnulli discessuri sunt 
a fide. Postquam autem mundos quoque cibes esse 
docuit, pracepitque wt contentiosas quzstiones, 
utpote profanas evitet, in quibus nonnulli sese 
gloriantes a fide aberrarunt, tandem concludit 
Epistolam. . 


ELENCIIUS 


Capitum Epistolae 1 ad Timotheum, quorum nonnul/a 
particulares subdivisiones habent rubris numerorum 
uotis designalas . 


CAPITA 
Pauli Epistolg 1 ad. Timotheum. 


l.De fldelibus ad Dei charitatem adducendis, 
absque veteris legis prsecepta observandi necessi- 
tate. 

H. De sua per gratiam Dei ex persecutoré Eccle- 
size in evangelistam electione, cap. 1, 18. 

Ill. Admonitio de ministerio fideliter, et cum bona 
conscientia obeundo, sine qua de animae salute 
periclitatur, ἰδία. 18. 

IV. Orandum esse pro omnibus, ubique, sincere, 
pie et sine ulla animi perturbatiene, cap. 11, 4. 

W. Docendi munus viris, non vero mulieribus, 
injungendum esse, ob earumdem naturam et ad 
errandum proclivitatem, quam Christi nativitas, 
earum fides et vit:e probitas tollit, ibid. 12. Pala- 


D tinus et Cryptoferratensis vers. 14. 


. Vl. De virtute episcoporum, cap. 11, 9. lidem 
codd. vers. 1 

t. lu quo de diaconis et diaconissis, ibid. &. 

VII. De divina incarnatione, ibid. 10. 

t. [n quo de futuris per diaboli suggestionem hz- 
resibus, cap. iv, 4. 

Vill. De certamine pietatis cum ruturorum bono- 
rum spe decertando, cap. 1v, 8. Palat. et Cryptof. 
vers, 7, ab illis verbis, Exerce autem. 


LAUR. ZACAGNII NOTE 


(29) Ita hic locus legitur in omnibus Vaticauz bi- 
bliothecze codicibus ; at in Regio-Alexandrino habe- 


tur, παρέδωχε τῷ Σατανᾷ. Ταῦτα ὑπομνήσας αὐτῷ 
διατάπσει λοιπὸν, cet, Ν . 


12. 
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IX. De cura tam sui quam Ecclesie habenda, A Περὶ ἐπιμελείας αὑτοῦ xai τῆς "ExxXnolag. 


ibidem vers. 11. 

X. Quod erga unumquemque convenienter sese 
gerere debeat, cap. v, 1. 

ΧΙ. De viduarum aate, moribus atque guberna- 
Uone, ibid. 4. Crypto(er. vers. 5. 

XII. De presbyterorum honore, cap. v, 17. 

XIfl. De caute eligendis Ecclesi: prapositis, 
ibid. 42. | 

XIV. Nullam humanarum actionum Deum latere, 
ibid. 24. 

XV. De obedientia servorum, cap. v1, 4. 

XVI. Adversus avaros οἱ falsos praceptores, 
ibid. 5. 

XVII. Mandatum maxime timendum quo jubet, 
ut ad finem usque divinis praeceptis obteinperet 
ibid, vers. A1. 

XVIII. Divitum ad veram vitam deductio, ibid. 
17. Versus hujus elenchi sunt xxii. 


ARGUMENTUM 
Posterioris Epistole ad Timotheum. 


Hane ab Urbe iterum mittit. Epistolam, cujus 
etiam scribeudze hzc fuit occasio : Cum ii qui una 
cum Apostolo peregrinabantur, eum deseruissent , 


cupiens Apostolus, ut Timotlieus ad se veniret, 


banc ipsi scribit Epistolam. Et primum quidem ait, 
se Lum pietatis ipsius, tum fidei genitorum ejus me- 
morem esse. Deinde ab his qui ex Asia erant, quo- 
rum ὁ numero Plygellus' et Hermogenes, se dum in 


vinculis esset, desertum fuisse significat : ac praeter- C 


ea Onesipliorum Romam venientem, secumque ma- 
nenlem se suscepisse scribit. Pracipit autem, ut 
stultas devitet quasstiones, propterea quod ex ipsis 
contentiones oriantur. Siquidem Hymenzus et Phi- 
Jetus per eas seducti a veritate aberraverant dicentes, 
jam factam esse resurrectionem, et alios quosdam 
seducebant. Magis itaque magisque bortatur, ut sibi 
atque doctrina: attendat, haud ignarus affuturos in 
exiremis temporibus homines sux opinionis, sua- 
rumque magis voluptatum quam Dei amatores: 
cuique haec futura przvideat, populos couflrinet, ne 
quis αὖ tflis decipiatur. Acriter insuper ipsum hor- 
tatur, cum de iis quz» ad mores, tum etiam de iis quce 
2d docendi curam diligentiamque pertinent ; atque 
ubí tempus su: resolutionis significavit instare, fu- 
turumque esse ait, ut immoletur et martyrium pa- 
tiatur, tuin pracipit, ut cito cum penula et libris ad 
se veniat. Denique sdmonet ipsum, ut. Alexandrum 
srarium caveat, ut qui se multis malis affecerit : 
atque ita concludit Epistolam. 


Περὶ τοῦ ἁρμοζόντως ἐχάστῳ προσφέρεσθα:. 
Περὶ χηρῶν ἡλικίας, χαὶ τρόπου χαὶ διοιχήσεως. 


Περὶ πρεσδυτέρων τιμῆς. 
Περὶ χειροτονίας ἀσφαλοῦς. 


Ὅτι οὐδὲν ἔργον λανθάνει. 


Περὶ δούλων ὑπαχοῆς. 
Κατὰ τῶν φιλοχερδῶν χαὶ ψευδοδιδασχάλων. 


Παραγγελία φοδερὰ περὶ χαθαρᾶς ὑπαχοῆς ἄχρι 


Β τέλους. “ 


Πλουσίων ὁδηγία ἐπὶ τὴν ὄντως ζωήν. Στίχων 

xp. 
YTIO8EZIZ 
Τῆς πρὸς Τιμόθεον δευτέρας 'EzwrtoAnc. 

Ταύτην ἐπιστέλλει πάλιν ἀπὸ Ῥώμης ᾿ ἢ δὲ πρό- 
φασι; xal ταύτης τῆς ᾿Ε πιστολῆς ἐστιν αὕτη Τῶν 
συναποδημησάντων (25) τῷ Παύλῳ κχαταλειψάντων 
αὐτὸν, βουλόμενος αὑτὸς ὁ ᾿Απόστολος ἐλθεῖν Τιμό- 
θεον πρὸς αὐτὸν, γράφει τὴν ᾿Επιστολήν. Καὶ πρῶτον 
μὲν σημαίνει ἑαυτὸν μνημονεύειν αὑτοῦ τε τῆς εὑ- 
λαθείας, χαὶ τῆς τῶν προγόνων αὐτοῦ πίστεως. 
Ἔπειτα δηλοῖ (24), ὅτι οἱ ἀπὸ τῆς ᾿Ασίας, ὧν ἐστι Φύ- 
γελλος καὶ Ἑρμογένης, ἀπεστράφησαν αὑτὸν, ὁρῶν- 
τες αὐτοῦ τὰς ἀλύσεις" τὸν Ὀνησιφόρον (25) δὲ 
ἀπεδέξατο ἐλθόντα εἰς τὴν Ῥώμην, χαὶ συμμείναντα 
αὐτῷ. Παραγγέλλει δὲ αὐτῷ παραιτεῖσθαι τὰς μωρὰς 
ζητήσεις, διὰ τὸ ἐξ αὐτῶν γεννᾶσθαι μάχας. Καὶ vào 
Ὑμέναιος xal Φίλητος, οὕτως ἐχτραπέντες, παρ- 
ἐδησαν τὴν ἀλήθειαν, λέγοντες ἀνάστασιν ἤδη γεγο- 
νέναι, xal τινας ἀνατρέπουσι. Μᾶλλον οὖν παραινεῖ 
αὑτῷ προσέχειν ἑαυτῷ χαὶ τῇ διδασχαλίζ, καὶ εἰδέ- 
yit μὲν ὅτι ἐν ὑστέροις χαιροῖς ἔσονται ἄνθρωποι 
φίλαντοι, xat φ'λήδονοι μᾶλλον ἣ φιλόθεοι " προδλέ- 
ποντα δὲ ταῦτα (26), ἀσφαλίζεσθαι τοὺς λαοὺς, μή 
τις ἐξ αὐτῶν ἀπατηθῇ. Καὶ εἰς τὰ ἤθη δὲ, χαὶ εἰς 
τὴν τῆς διδασχαλίας ἀκρίδειαν πολλὰ προτρεψάμενο: 


D αὐτὸν, xal σημάνας τὸν χαιρὺν τῆς ἀναλύσεως αὗ- 


τοῦ ἐνεστάναι (27), χαὶ μέλλειν σπένδεσθαι xal μαρ- 
τυρεΐῖν, ἐνετείλατο αὐτῷ ἐλθεῖν πρὸς αὑτὸν ταχέως, 
χομίζοντα τὴν φελόνην χαὶ τὰ βιδλία. Παρήνεσε δὲ 
αὐτῷ ᾿Αλέξανδρον τὸν χαλχέα φυλάττεσθαι, ὡς πολλὰ 
χαχὰ ἐνδειξάμενον αὑτῷ * χαὶ οὕτως τελειοῖ τὴν Ἐπι- 
στολήν. 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(25) Apud OEcumenium est, συναποδὴ μούντων. 

(24) lta. legendum videtur juxta editionem Ste- 
phaui, licet in omnibus quos vidi codicibus sit, δη- 
ὧν 


(28) Apud OEcuinenium et. Stephanum legitur, 
μόνῳ δὲ Ὀνησιφόρῳ μαρτυρεῖ σπουδὴν πλείστην, 
xaX τοῦτον ἀπεδέξατο ἐλθόντα " sed apud Stephanum 


non est, πλείστην. In. Vaticano autem codice num, 
565, et in Regio-Alexandrino habetur, Ὄνη σιφόρου 
ἀπεδέξατο, sine 64, 

(2€) Apud OEcumenium et ia Stepliani editione 
legitur, προδλέποντα δὲ μᾶλλον ταῦτα. 

(21) In eisdem editionibus, pro ἐνεστάναϊ, babe- 
tur, ἐνστῆναι. 


785 
EKOEXIZ 


Κεφαλαίων τῆς πρὸς Τιμόθεον δευτέρας 'Ezxicro- 
Anc Παύλου. 


Οὐχ ἔχει ἡ πρὸς Τιμόθεον δευτέρα ᾿Επιστο.Ἰὴ 
ὑποδιαίρεσιν κχδφρα.ἰαίων͵, καὶ διὰ τοῦτο οὐχ 
ἔχει διὰ κιγνγαδάρεως ἀριθμὸν γεγραμμένον. 


ΚΕΦΑΛΑΙ͂Ὰ 
Τῆς πρὸς Τιμόθεον δευτέρας ᾿'Επιστοιῆς Παύ- 
Jov. 


"Eratvo; τῆς Τιμοθέου πίστεως, xai προτροπὴ 
ὑπομονῆς χατὰ τὸ πρέπον τῇ χάριτι, ἐν f] καὶ αὐτὸς, 
φησὶ, διαχαρτερεῖ πάτχων. ᾿ 


Περὶ τῆς ἁρμοζούσης μεταδόσεως τῶν θείων 6e- 
Ὑμάτων. 

Περὶ τῆς ἀφρόντιδος ἐν τῷ νῦν βίῳ πολιτείας ἐπὶ 
«ταῖς ἀπόνοις τροφαῖς. 


Περὶ τῇς εἰς Χριστὸν πίστεως, καὶ ὑπομονῇς, ἐπ᾽ 
ἐλπίδι ζωῆς (28). 


Περὶ ὀρθῆς διχαιοσύνης, χαὶ βίου καθαροῦ, εἰρη- 
γιχοῦ, χαὶ χατὰ τῶν ἐναντίων. 

Πρόῤῥησις περὶ χαχίας ἀνθρώπων πλεοναζούσης, 
ἀπατηλῆς, ἐλεγχομένης. 


Προτροπὴ τῆς ἑαυτοῦ μιμήσεως ἐξ ἐναντίου τοῖς 
φαύλοις, ἐν ὑπαχοῇ (29) Θεοῦ. 


Περὶ τῶν χαινοτομησάντων, οἷς ἀντιτάττει τὸν 
Τιμόθεον. . 

Περὶ τῆς ἑαυτοῦ μελλούσης ἀναλύσεως ἐπὶ δόξῃ 
αἰωνίᾳ. Στίχοι ιδ΄. 


ΥΠΟΘΕΣΙΣ. 
Τῆς πρὸς Τίτον 'Eziw'toAnc. 

Ταύτην ἐπιστέλλει ἀπὸ Νιχοπόλεως, ἐχεῖ γὰρ παρ- 
εχείμαζεν' fj δὲ πρόφασις τῆς Ἑπιστολῆς αὕτη * Εἰς 
μὲν τὴν Κρήτην ἀπέλιπεν τὸν Τίτον, ἵνα χαταστήσῃ 
χατὰ πόλεις χληριχούς. Πολλῶν δὲ ὄντων ἐχεῖ τῶν 
ἐπιχειρηύντων προφάσει τοῦ νόμου ἀπατᾷν τοὺς λαοὺς, 
μαθὼν ὁ ᾿Απόστολος, γράφει. Kak. πρῶτον μὲν εὖ- 


χαριστῶν τῷ θεῷ διὰ τὴν αὐτοῦ εὐλάδειαν, σημαίνει 


EDITIO EPISTOLARUM PAULI. 
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ELENCIIUS 
Capitum secunde Pauli Evistole ad Timotheum. 


Secunda ad Timotheum Epistola capitum subdivi- 
sionibus caret, et propterea nullas habet namerorum 
notas cinnabari exaralas. 


CAPITA 
Pauli Epistole I] ad Timotheum, 


l. Timothei fldem laudat, ' eumque hortatur ad 
perseverandum, quemad:nodum decet Dei gra- 
tiam ; in qua se etiam, dum pro Christo patitur, 
confirmari asserit, cap. 1, 9. Pal. cap. 1,4. 

lI. De apta convenientique divinorum dogmatum 
traditione, ibid. 15. Palatinus vers. 15. 

1. De vita in hoc szculo sine sollicitudine tem- 
poralium rerum agenda, cum citra laborem victus 
suppeditat, cap. i1, 4. Palat. et. unus e Vaticanis 
ters. 5. 

IV. De fide in Christum, οἱ tolerantia in adver- 
sis ob zeternz vite spei, ibid. vers. 8. lidem codi- 
ces vers. 11. 

V. De recta justitia, et vita pura. ac pacifica, etiam 
erga adversarios, ibid. vers. 14. 

VI. Przédictio de futura exuberanti hoainum 
malitia, quze fideles deceptura est ac postmodum 
redarguetur, cap. τι, 1 

VH. Hortatur ad malos fugiendos, et ad sui imi- 
tationem in divinorum przceptorum obedientia, 
cap. μι, 10. 

Vill. De novatoribus quibus Timotheum opponit, 
ibid. vers. 16 ; omnes alii codices cap. 1v, 4. 

ΙΧ. Defutura sui corporis 3d zterum gloriam 
resolutione, cap. 1v, 6. Palatinus vers. 5. Versus 
hujus elenchi sunt xiv. 


ARGUMENTUM 
Epistole ad Titum. 


Ilanc ab urbe Nicopoli scribit; nam ibi hiemem 
traducebat ; scribenda autem Epistol:e hzc fuit oc- 
casio : Titum in Creta reliquerat Paulus, ut per sin- 
gulas civitates clericos constitueret. Cum autem 
multi ibidem essent qui legis pratextu populum 
seducere conabantur, hac re coguita, Paulus ad 
Titum scribit, Et primum quidem gratiis Deo pro- 


τὴν ἐν Χριστῷ πίστιν μὴ νεωτέραν εἶναι, ἀλλ᾽ ἐξ D pter ejusdem pietatem actis, &dem in Christum non 


αἰῶνος ἡτοιμάσθαι, xo ἐπηγγέλθαι παρὰ τοῦ Θεοῦ 
ταύτην. Ἔπειτα περὶ τῆς καταστάσεως τῶν χληρι- 
χῶν, χαὶ τοῦτον διδάσχει, πῶς, καὶ ὁποίους αὐτοὺς εἷ- 
ναι δεῖ" χαὶ ἐπιτιμᾷν δὲ ἐντέλλεται αὐτῷ τοῖς ἀντιλέ- 
γουσι τῇ ὑγιαινούσῃ πίστει, μάλιστα τοῖς Ex περιτο- 
Δῆς εἰδέναι τε τοὺς Κρῆτας, ὅτ' ἀργοί εἰσιν, καὶ 
χρήτουσιν ἐπιτιμίας. Διδάξας δὲ πάντα τὰ βρώματα 


esse novam, sed ἃ szcule przparatam a Deo et an- 
nuntlatam fuisse signiflcat. Deinde agit de consti- 
tutione clericorum, eumque docet quomodo iidem 
constitui debeant, et quales esse ipsos oporteat : ac 
insuper jubet, ut objurget adversarios sans fldei, 
illos presertim qui sunt ex circumcisione. Titum 
quoque Cretensium mores vult. nosse, quos otiosos 


LAUR. ZACAGNII NOTAE. 


(98) Ita in editis et in Vaticano codice num. 365, 
quos sequi placuit, licet. in Regio- Alexandrini co- 
dicis margine sit, ἐλπίδι ζωῆς, sine ἐπί, et in lioc 
capitum elencho babeat, ἐπ᾽ ἐλπίδι τιμῆς διχαίας * 
quz lectio clare habetur etiam in. Cryptoferratensi 


et Urbinate codicibus, et corrupte in altero Vati- 
cano codice et in Palatino. 

(29) Apud Olcumenium et in margine quoque 
Regio-Alexaudrini codicis est, ἐν ὑπομονῇ. 


*- 
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ἸδΆ 


esse et increpationibus egere ait. Postquam autein A χαθαρὰ εἶναι τοῖς χαθαροῖς, xat ὁποίας εἶναι δεῖ τὰς 


docuit omnes cibos 0886 mundos imnundis, e& quales 
esse oporteat anus quibus juvencularum sobrias 
modestasque reddendarum cura mandanda est, lor- 
tatur etiam ut. servos doceat, quonam pacto do- 
minis suis subjecti esse debeant; et ubi tandem 
monuit non ex operibus, sed ex mera Dei beni- 
gnitate per Salvatoris gratiam nos justificatos 
fuisse, ac insuper eidem praecepit, ut contentiosas 
de legalibus rebus disputationes utpote turpes im- 
probasque evitet ; tum demum ipei denuntiat, ut 


πρεσδύτιδας, τὰς ὀφειλούσας σωφρονίζειν τὰς νέας, 
παραινεῖ πῶς δεῖ τοὺς δούλους τοῖς ἰδίοις δεσπόταις 
ὑπηρετεῖν. Καὶ τέλος ὑπομνήσας, ὅτι dj τοῦ Σωτῇ- 
ρος (50) χάρις οὐχ ἐξ ἔργων ἡμᾶς ἐδιχαίωσεν, ἀλλὰ 
τῇ ἰδίᾳ φιλανθρωπέξ, χαὶ παραγγείλας τὰς νομιχὰς 
μάχας ἐκτρέπεσθαι, ὡς ἀναισχύντους οὔσας, δτλοὶ 
αὐτῷ, μετὰ τὸ πέμψαι πρὸς αὐτὸν ᾿Αρτεμᾶν, ἵνα 
ἔλθῃ πρὸς αὑτόν" ἐνετείλατό τε αὐτῷ, ὥστε διδάσχειν 
χαὶ τοὺς αὐτοῦ χαλῶν ἔργων προΐστασθαι" xal οὕτως 
τελειοῖ τὴν Ἐπιστολήν. 


post missum ad se ΑΓίεπιδηι et ipse veniat," simulque ρμειεῖρίι, ut fideles ejus cura commissos 
bonis operibus vacare deceat: atque ita concludit Epistolam. 


ELENCHUS 
Capitum Epistole ad Titum. 


Epistola ad Titum nullam habel capitum subdivisio- 
nem, εἰ propterea nullos habet numerorum nolas 
cinnabari exaratas. 


CAPITA 
Pauli Epistole ad Titum. 

J. De doctoribus ad ministerium et contumacium 
redargutionem idoneis. 

H. Adversus eos qui carnis purificationes in pre- 
lio habebant, et de spirituali viriute cap. 1, 10. 
J'alat. vers. 1. 

ΠῚ. Adienitiones, qua juxta singulorum zatatem 
fieri debent, cap. u, 2. 

IV. De servis, ut ipsi etiam non aliter quam Christi 
gratiam decet, dominis serviant, ibid. 9. 


EKGEEZIZ 
KsgaAalux τῆς πρὸς Τίτον ' ExictoAn 


Οὐχ ἔχει ἡ πρὸς Τίτον Ἐπιστοὴ ὑποδιαίρεσιν 
X832 ων, διὰ τοῦτο οὐχ ἔχει διὰ κιγναδάρεων 
ἀριθμὸν γεγραμμένον. 

ΚΕΦΑΛΑΙΑ 
Τῆς πρὸς Τίτον Ἐπιστολῆς Παύλου. 


Περὶ διδασχάλων ἐπιτηδείων πρὸς διαχονέαν, xal 
ἔλεγχον ἀπειθῶν. 

Κατὰ τῶν σαρχίχὰς χαθάρϑεις πρεσδευόντων, xat 
ὑπὲρ πνευματιχῇς ἀρετῆς. 


Παραινέσεις, ὡς δεῖ παραινεῖν χαθ᾽ ἡλικίαν ἐχά- 
στοις. 

Περὶ δούλων, ὡς ἂν καὶ αὐτοὶ τῆς Χριστοῦ χάρι- 
τος ἀξίως δουλεύοιεν (31). 


V. De obedientia quz; Christi mansuetudinem Περὶ ἀρχόντων ὑπαχοῆς πρεπούσης τῇ ἐπιειχείᾳ 


deceat, principibus przstauda, ibid. 15. Crypt. 
cnp. iit, 1. 

Vl. Admonitio de seditiosis quastionibus evi- 
tandis, Cryptoferratensis cap. 11, 10, Palatinus 
vers. 9. 

ARGUMENTUM 
Epistole ad Philemonem. 


Hane ab Urbe mittit: scribende autem Epistol;e 
hzc fuit occasio : Onesimus fugitivus servus Phi- 
lemonis ad Apostolum profectus, eidem a quo fidei 
rudimenta acceperat, usui fuerat in ministerio. De 
bac igitur re ad Philemonem scribit, commendans 
ipsi Onesimum, ut generose de ipso cogitet, nec 
deinceps eum ut servum habeat, sed ut fratrem. 


Admonet quoque ipsum, ut sibi hospitium przeparet ;: 


nt sl venerit, invenial quo-diversetur : et ita conclu- 
dit Epistolam. 

Sciendum autem est, hunc Onesimum Rome 
passum fuisse martyrium, lata adversus eumdem 
sententia ut fractis cruribus moreretur, quo 
iempore Tertollus Urbis praefecturam 
strabat. 


D σίως, xai μηχέτι ἔχη αὐτὸν ὡς δοῦλον, ἀλλ᾽ ὡς 


admini- 


τοῦ Χριστοῦ. 


Παραίνεσις περὶ τοῦ ἐχχλίνειν τοὺς ἐριστιχοὺς (52) 
ζητητάς. 


ΥΠΟΘΕΣΙΣ 
Τῆς πρὸς Φιλήμονα ᾿'Επιστολῆς Παύλου. 

Ταύτην ἐπιστέλλει ἀπὸ Ῥώμης" ἡ δὲ πρόφασις 
τῆς ἐπιστολῆς αὔτη Ὀνήσιμος ὁ σἱχέτης Φιλῆ μονος 
ἔφυγε, xal ἀπελθὼν πρὸς τὸν ᾿Απόστολον, κατηχήθη 
παρ᾽ αὑτοῦ, χαὶ γέγονεν αὐτῷ χρήσιμος εἰς διαχο- 
νίαν. Περὶ τούτον τοίνυν γράφει Φιλῆμονι, καρατιθέ- 
μενος αὐτῷ τὸν Ὀνήσιμον, ἵνα προσέχῃ αὐτῷ γνγ.- 
ἀδελφόν. Προετρέψατο δὲ αὐτὸν χαὶ ξενίαν αὑτῷ Exot- 
μάσαι, ἵνα ἐὰν ἔλθῃ, εὕρῃ ποῦ μείνῃ " καὶ οὕτως 
τελειοῖ τὴν ᾿Επιστολήν. 

Ἱστέον (55) δὲ ὅτι οὗτος ὁ Ὀνήσιμος, καὶ μαρτυ- 
ρίου ἠξιώθη ἐν τῇ Ῥωμαίων πόλει, Τερτύλλου τοῦ 
τηνιχαῦτα τὴν ἔπαρχον ἑξουσίαν διέποντος, τῇ τῶν 
σχελῶν χλάσε: τὴν Ψῖφον ὑπομείνας τοῦ μαρτυρίου. 


LAUR. ZACAGNII NOT EK. 


(50) Apud GEcumenium est Πνεύματος χάρις. 

(51) μι Regio-Alexaadrino et in altero Vaticano 
coice signato num. 563, est, δουλεύσειεν. 

(52) Iu. codice Palatino et Urbinate, in Stepha- 


niana editione et apud OEcumeuium est, αἱρετικούς. 

(56) |πὸ adnotatio subjungitur etiam argumenit 
praecedenti in Aldina editione; deest autem in quin- 
que Vaticanz bibliothecze codicibus. 
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RrgaAalor cnc πρὸς Φιλήμονα ᾿Επιστοιῆς Παύ- 
v. 


Dox ἔχει ἡ πρὸς Φιλήμονα '"ExiotoAR ὑποδιαιρέ- 
σεις κεραζαίων" διὰ τοῦτο οὐδὲ ἔχει διὰ κιννα- 
δάρεως ἀριθμὸν γεγραμμένον. 


ΚΕΦΑΛΑΙΑ 
Τῆς πρὸς Φιλήμονα '"Exiwrojc. 
"Ematvog Φιλήμονος xal εὐχαριστία ὑπὲρ αὐτοῦ. 


Σύστασις Ὀνησίμου φυγάδος οἰχέτου, xai παρά- 
χλησις ὑπὲρ αὐτοῦ σωθέντος διὰ πίστεως. 
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ELENCHUS 
Capitum Epistole Pauli ad Philemonem. 


Epistola ud Philemonem nullam habel capitum sub- 
divisionem, el propterea nullas habet. numerorum 
notas cinnabari exaratas. . 


CAPITA 
Pauli ad Philemonem Epistola. 
l. Laudat Philemonem et pro ipso gratias Deo 
agit. Pcíatinus vers. 4. 
Il. Commendat Onesimum fugitivum servum,eique 
salutem per fidem adepto apud dominum patroci- , 
natur, vers. 10 | 





CIACA MEDIUM SAECULUM VY 


JOANNES. CABPATITIUS 


NOTITIA. ' 


(Fasmc. Biblioth.Gr. ed. Harles., t. X, p. 738.) 





Cum Marco, Nilo et Diadocho Photius confert illisque postponit Joannis Carpathii Πρὸς τοὺς ἀπὸ τῆς 
Ἰνδίας προτρέψαντας μοναχοὺς Παραχλητιχόν, Consolationem ad monachos in India, qui hoc ab eo flagi- 
taverant, capitibus centum, quam ex codice Augustano Latine vertit ediditque Jacobus Pontanus S. J. 
ad calcem Dioptre Philippi solitarii, Ingolstad. 1654, 4. Grzxca adhuc in bibliothecis miss. delitescunt 
capita CCXVII (a). Ex his alia LXXXII idem Pontanus adjunxit, qu:xe Latine jam vulgaverat cum Simeonis 
presbyteri orationibus XXIII aliisque aliorum veterum lucubrationibus, ibid. 1605, 4, utraque recusa in 
Bibliothecis Patrum, ut novissima Lugd. tom. XII, p. 535-512. Hunc Joannem Carpathium, Carpathio- 
rum (in Cycladibus) episcopum facit Pontanus, nescio quo auctore : nam nec in mss. episcopus 
vocatur, nec Photius episcopatum ejus commemorat : et Meletius calligraphus in fambis, co- 
dici Coisliniano przfixis, et ab Montfaucono p. 505 editis, eum vocat Καρπάθιον ῥήτορα καὶ Θεο- 


φόρον, non episcopuin. À quodam V. D. incerta conjectura refertur ad seculi XIII initium. 


(a) [n Anecdotis litterariis, ex mss. erutis, vol. Il, 
Rome p.17 sqq. ex cod. bibl. Naniane sc. xv, 
primum editi sunt incerti Grzcci poetze iambi in ser- 
mones SS. Patrum, s. de scriptoribus asceticis, et 
versu 42 memorantur ducenta tantum Joanuis Car- 
palhii &apita. Idem scriptor vers. 28 (ubi v. not. 
AÁmadutii) laudat Cassiani, cassiam spirantis, librum; 
ac vers. 40 sq. sapientis Marci (monachi) practiícos 
sermones atque Diadochi gnosticam centuriam. — 
Monaci ir cod. XXV in inscriptione citantur B. 
Joannis Carpatbiorum episcopi (tz; Καρπάθου ἐπι- 
σχόπου) ad monachos in India rogantes (τοὺς ἀπὸ 
τῆς 'lvólag προτρέψαντας) capita liortatoria LXXVII. 
V. cel. Hardt. in. Aretini Beytrzgen, etc., a. 1805, 
part. 5, p. 55, ubi ille V. D. primum adnotat, in 
titulo quidem dici esse capita LXXVII ; in margine 
vero ullimum notari LXXIX , scriptorem 4"- 
lem qu:cdam notare oblitum esse. et esse revera 
LXXXII, et quidem eadem qui Jac. Pontanus cum 
Symeonis jun. oratt, aliisque opusculis edidit In- 


olst. 1603, 4. Tum contra Fabricium h. 1. defendit 

ontanum, quod non contra mss. fidem fecerit, 
cum Jo. Carpathius non in Monacensi solum, sed 
etiam in Czsariensi ac Taurinensi (CCLIV, in quo 
sunt centum capitula consolatoria : v. Catal. codd. 
Grac. Taur., p. 570, ubi etiam auctor Catal. eadent 
monet contra Fabricium) episcopus audiat. [18 quo- 
que episcopus vocatur in cod. Florent. Laurent. lll, 
plut. 10, in quo sunt n. 17 ejus consolatoria ca- 
pita centum, atque n. 18, ejusdem capita practica 
CXVII. V. Bandin. Cat. codd. Grzce. Laur. ἴ, p. 
472, qui adnotat quoque, partem horum capitum 
practic. n. a. XLl ad CXVI, sed initio et inscriptione 
destituta, exstare etiam in cod. XY, plut. 7, $ 2, 
vol. I, pag. 252. In eod. vol. pag. 495 citatur in 
collect. capitum asceticorum. — Paris. in bibl. 
publ. sunt Jo. Carpathii cap. tlieologica et gnostica, 
secundum cat. codd. vol. ll, in sex codd., atque 
capita consolatoria ad monachos in India. degentes 
in totidem codd. Inr. 
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JOANNIS CARPATHII 


AD MONACHOS IN INDIA, 


EORUM ROGATU, 


CAPITA HORTATORIA, 


SIVE DOCUMENTA SPIRITUALIA XCVII. 
( Bibliotheca Patrum Lugdun., t. XII, p. 555.) 


— 


Terrarum regibus vernos flores mendici offeren- Α et cognoscet, inquit, quia ego Dominus locutus sum, 


1^8, saspenymero non solum repulsi non sunt, verum 
dono quzdam conira receperunt. Quamobrem et 
$go jussu vestro centuriam unam piarum sententia- 
rum alicunde mutuatus, οἱ vobis conversationem 
vestram in celis habentibus offerens, utinam ac- 


ceptus sim, et remunerationem precationum vestra- ' 


rum vicissim adipiscar. 

I. Quanto minus perpetuus totius universitatis rex 
principium aliquod ac terminum regni sui babet, 
tanto hiis, qui ejus, οἱ virtutum gratia laborem ca- 
pes»ere instituerunt, studium ipsorum fructuosius 
est. Nam vite istius honores, tametsi valde splendi- 
di, una cum eadem omnino finiuntur. Qui autem a 
Deo dignis tribuuutur, utpote cum immortalitate 
tributi, prorsus permanent. (are ime animus hor- 
tatur, uti vos in beatis ducam, quibus Deus est amori. 

Hl. Beatus ille David hymnum, et laudes Deo per 
O1nnes creaturae concineus, angelorum quoque om- 
niu que inaspectabilium potestatum meminit; el 
in terram usque descendens, uec bestias, nec ju- 
menta, nec reptilia pretermittit, cum etiam ex his 
laudationem | Creatori. jucundam acceptamque ex- 
istimarel, qui universa ab se condita suum sibi tri- 
butim pendere velit. Quod cuim. ita sit, qui tandem 
monachus, qui non conferetur auro ex Ophir !, ad 
hymnodiam Deo persolvendam torpere, aul pigri- 
tari unquam poterit ? 

Ill. Luna accretione οἱ diminutione luminis sui 
statum howinis exprimit atque indicat : qui quan- 
doque probus, quandoque improbus est: quando- 
que per penitentiam ad. mores virtutis norma di- 
rectos recurrit. ltaque mens ejus, qui in peccatum 
prolabitur, haud est eversa, ac perdita penitus, 
quod quidam istic opinantur : sed sicut corpus lu- 
ns imminutum est quidem lumine, illud tàmen re- 
cipit : ita etiam liomo, poenitentia auxiliante , 
splendorem suum de integro recuperat : ut luna, 
inquam, suo defecta lumine, eodem rursum  conve- 
3litur. Qui enim in Christum Deuin nostrum, et Do- 
minum glorie credit, etiamsi mortuus fuent, vitet : 


Ἢ Joh. xxvi, * Joan. xi; Ezech. xxvin, 10. 
xvzH, 95. 411 Reg. xai, 90. 


* ] Cor. xv, 10. 


el faciam *. 

IV. Si a multitudine fedorum simulacrorum, in 
mentem tgam irrumpentium expugnatus fuerJs, ie 
ad tempus a divina gratia separatum scito : unde et 
in manus peccati traditus es justo judicio. Enitere 
igitur nequau:lo per negligentiam, ne ad punctum 
quide:n temporis a gratia deseraris. Quod si major 
lapsu, murum cogitationum turbulentarum tran- 
scendere, ingeminatasque hostium sagacium impres- 
siones contemuere poteris, ne ignores donum hoe 
tibi datuin desuper. Áit enim Apostolus, men autem 
ego solus, sed gratia Dei in πιὸ ὃ, hoc. tropz:eum ope- 
rata est, et abinsurgentibus in me nefandis cogita- 
tionibus illasuim conservavit, *** Qui ergo eduxit me 


B de terra JEgypti, hoc este mundo, ubi pereunt ant- 


mz, hic occulta manu pro me pugnans, percussit 
Amalec, et reliquas item nefariarum motionum gen- 
tes Dominum a facie nostra funditus deleturum spem 
fecit. Hic Deus noster sapientiam tibi et virtutem da- 
bit. Quidam enim sapientiam acceperunt, at non vir- 
tutem spiritus ad debellandos inimicos. Htc exalte- 
bit caput tuum super inimicos (uos*. Et dabit tibi pen- 
nas sicul columbe, ei volans apud Deum requiesces *. 
Pouet Dominus arcum cereum brachia iwa *, vali- 
dum te, solertem, robustumque reddens coutra. ad- 
versarium, sub te laqueis irretieus omnes oppugna- 
tores tuos. Refer iraque Deo gratias castitatis. quo- 
niam non conclusit te in manus voluntatum carnis 
et sanguinis, el occupatorem in his perbicioserum 


C atque impurorum spirifuum, dextera sua te com- 


muniens, ZEdiflca illi altare post fugatuim | Amalec. 
Propterea confitebor tibi in gentibus, Domine, et no- 
mini luo cantabo *. Msgnilicabo potentiam tuaw, 
quoniam liberasti a perditione vitam neam, et. de 
laqueis, ac de retibus circumstantis nos, οἱ multi- 
formis, et veteris peccati, me eripuisti. 

V. Nequam daemones nefarios affectus in. nobis 
resuscitant, renovant, accendunt, οἱ multiplicant. 
Meditationes autein verbi Dei, praecipueque cum la- 
crymis eluentibus suscepti, eos quamvis invetera- 


* Psal. xxvi. * Psal, piv, 7. * Pgal. 


(7) l'ost alsolutum volumen textum Graecum invenimus in 'ibro, diu frustra conquisito, cui titulus : Φιλοκαλία 
xà ἱερῶν Nr ztxiv, Venetiis 1782 fol. edito. Quare igitur ip calce . 
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tos interimunt, ac. dissipant : paulatimque  perni- A leriter et nos tandem, cum timore οἱ gaudio de se- 


ciosa animze el corporis peccata, effectaque ad ni- 
hilum redigunt : modo nos intenta atque improba 
precatione, ac spe Do:winum assiduo fatigare ne ces- 
semus. 

Vl. Quid est quod ex ore malitia parvulorum 
Clir:-tis laudem perficit? An. omnino, ut per hanc 
laudationem inimicum et ultorem destruat? inimi- 
cum quidem virtutum, ultorem vero scelerum diabo: 
lum. Itaque et nos Dominum cur simplicitate col. 
laudantes, inimici machinationes conterimus et  de- 
siruimus. /n multitudine enim glorie tue conirivisti 
bella, e: adversarios opptugnanies nos ". 

VII. Si quis apparuerit abortivus, dimidium nunc 
carnis sux devorare dicitur, dimidium in futuro 
saeculo. Fructus enim vie suc quilibet comedet ". 

Vill. Pulcherrimum jejunium eligere debet mona- 
clius : uon servire scilicet pravis animi motibus, et 
wranquillitatem mentis summam semper excolere. 

IX. Dzmones, qui flagrant odio animarum nostra- 
rum, quosdam incitant, ut uobis laudem, ceu frigus 
quoddam letale impertiant. Deinde hortantur nos 
ea diffundi, ac dissolvi. Cum ita op;nione de nobis 


ieflati, vane glorixz locum dederimus, rem factam. 


habent inimici nostri; nec de czetero laborant ut nos 
captivos faciant. 

X. Magis cavillaterem amplectere, (uam laudato- 
rem, qui a maledicente — nihil differt, ut. scriptum 
est a Plutarcho. 


pulero quod animo cernitur prorumpamus. Miror 
etenim quomodo absque timore, quandoquidem nc- 
mo e«t sine peccato, sive Mosen, sive Petrum apo- 
stolum dicas. Verumtamen in his divina charitas vic- 
trix, tempore egressionis foras mittit timorem. 

XIV. Etiam motibus vitio-is implicatus, si toto 
corde crediderit, seseque humiliaverit, apathiz gra- 
tiam adipiscetur. Testatur id Scriptura,  llodie 
mecum eris in paradiso '**. Et, Fides tuatesalvam [ἐ- 
cit, vade in pace 13. Et quecunque sunt. hujus gene- 
ris. Et in autumno livescit uva, et secundum fidem 
vestram fiet vobis '*. 

XV. Quando motus animi ἃ recta. ratione. alienos 
odientes, cogitatiouibus libidinosis acrius a. d:emo- 


B nibus infestamur, tunc magis in Christi fide confir. 


mamur, et ad bona sempiterna exspectanda spem 
firmiorem conspicimus, quibus nos privari, et ex- 
cludi ex invidentia demones student. Nisi enim cs- 
sent bona illa multo maxima, haud ita illi invidia 
accensi, sordidas cogitationes crebro in nos jacu- 
lareatur, in hoc et insaniz 81:55) satisfacturos, et ad 
desperationem nos per multam et intolerabilem 
molestiam impulsuros arbitrantes. 

XVI. Scientiaimn verissimam, esse praxin nonnilli 
existimant. Quapropter operibus ipsis potius et Il- 
dem, et scientiam tuam eonare ostendere. Qui enim 
sola scientia inflatus est, audiet, quia Deum se con- 
fitentur nosse, factis autem negant !*. 


XI. Si siudiosus virtutis jejunandi, propter corpo- c — XVII. Ut plurimum tempore festorum dieruw, €t 


ris infiriwitatein ea potiri nequeas, et contrito corde 
ad gratias omnium procuratori et judici agendas te 
convertas. ipsa gratiarum actio ad misericordiam 
Deo tibi reputabitur : si modo te humilem Do- 
miuo semper przstiteris et nemini unquam te an- 
teposueris. 

XII. Sciens inimicus orationem nobis esse propu- 
gnairicem, sibi insidiatricem, ab eaque nos abstra- 
here moliens, ad Grx»carum disciplinarum, quas 
deseruimus, desiderium animos nostros exstimulat, 
et ad iis vacandum hortatur. Cur. obtemperare ca- 
venus, ne cum ab orbita el tramile culiura& no- 
sirz aberraverimus, pro ficubus et uvis spinas et 
iribulos metamus. Sopientid quippe hujus mundi 
stultitia apud Deum reputatur *. 

ΧΙ. Gaudium. magnum, iuquit, annuntio vobis, 
quod erit omni populo '*, uon parti populi. Et, Om- 
nis terra adoret te, et psallat tibi !*, non sane pars 
tei rze, Aiqui psallere non suppliciter orantium, sed 
ixagnopere ltantium est. Quod. cum ita sit, neuti- 
quam abjiciendus est animus ; verum cum letitia 
vita hiec transigenda, et de illa sempiterna letitia 
gaudioque cogitandum. Nililominus divino timore 
let:tam temperemus, sicut ait David, Exsultate Do- 
mino cum bemore 13. Maria enim cum timore, el 
1 e:nore, et gaudio magno cucurrit a sepulero. Ce- 


* | Cor. 11, 19. 
1* Matt, 1x, 29. 


* Num xit. 5 Prov. 1, 51. 
xxi, 49. 43 Luc. vii, 48. 


te Luc. τι, 10. 
19 Tit, 1, 16. 


sanctarum synaxeon, potissimumque cum ad mysti- 
cam mensam accedenduin est, daemones ascetam 
odiosis et impuris phantasmalis, geuilurzque pro- 
fluvio inquinare nituntur. Sed neque isthoc frangent, 
aut enervabunt, quia omni» toleranter ac geueroso 
animo ferre consuevit. Ne igilur glorientur adver- 
sum nos accincti eque ul díscincti 15. 

XVIII. Da operam ne hostes nostri alacritatem 
tuam retundant, variis οἱ occultis tentationibus 
animam colaphizantes. Nam ex multis et inexplica- 
bilibus tribulationibus corona tibi contexitur : et in 
infirmitatibus Christi virtus perficitur, et in statu 
tristiore, spiritus gratia efllorescit, ac nitet. Lumen 
enim gentibus in tenebris exorium est !! ; 5) quidein 


Ὁ fiduciam et gloriationem spei ad (inem usque sta- 


bilem retiuuerimus. 

Nihil eque virtutem profligare so.et, ut. scur- 
rilitas, et ludicra atque otiosa colloquia. Rursus 
ad animam inveteratam renovandam, et cum Deo 
consociandam nihil z:que confert ut timor Dei, ct 
diligens attentio, assiduaque divinorum eloquiorum - 
commentatio, el qna se quis tanquam armis. in- 
siruat oratio, et vigiliarum, ut lucri alicujus consec- 
tatio. 

XIX. Commodissimuim simul et utilissimum est 
anima, quamvis tribulationem, sive ab homini- 


15 Psal, π,1}. *** Luc, 


17 Psal. 14, 4. 


τι Pg3l. rxv, 1. 
!* [i]. Reg. xx, 11. 
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Tus, sive a daemonibus invectam constanter suf- A cum servis Christi. Hoc dicente anima cum fidu- 


. ferre. Et sciendum plane afflictionem deberi nobis, 

pec alium quemquam, praeler nos ipsos accu- 
 :xsandos perpetuo. Nam qui in tribulationibus suis 
alium accusat, a recto judicio ejus quod convenit 
aberravit. 

XX. Nonnunquam a dextra sede dimovetur liomo 
quamvis virtutis sectator, multiplicatis tentalioni- 
bus ordine suo dejectus videlicet, quis, ut Scriptura 
loquitur : Onnis. ejus sapientia et. ars devorata 
esl δ: ne confiden!es simus in nobismetipsis, et ne 
glorietur. Israel dicens, Manus mea servavit me. 
Verumtamen ne idcirco turberis, quasi novi quip- 
piam accidat : sed te in priorem illum pulcherri- 
mumque statum restitutum iri spera, deficiente et 
pulso abs te divino jussu maligno, qui ad omnia non 
sine affectibus intuenda et audienda nos incitat, et 
ad peccata committenda sollicitat. Cum autem men- 
tem hebetaverit, ut in hebeti et crassa, facit et. ca- 
runcula incredibilem gravitatem, atque molem sen- 
lire, et insitam rationem simplicem , minimeque 
fictam ad similitudinem modo genitorum infantium, 
reddit variam, et valde experta, ubi eam onmni- 
genis peccatis venenaverit, et per lenocinia ever- 
writ. 

XXI. Res magna, homo crescens intus, et 
virtutibus magnitudinem consecutus. Verumtamen 
híc magnus peccatum timet, ut murem  elephan- 
tus, ne. forte cum aliis predicaveril, ipse reprobus 
efficiatur "δ. 


cia, terga deinceps dat diabolus, clamans, et la- 
mentans, quod nomini Christi prx:valere non po- 
wierit. Et anima inimico superior effecta, ipsum co- 
laphizat, sicut qui ὀξυπτέρυξ a celeri volatu dici- 
tur, corvum. Postea per divinos angelos in locum 
sibi definitum, juxta statum et conditionem suam 
exsultans transportatur. 

XXIV. Etiam parve tentationi indulgendo, im- 
peditur in progressu virtutis cupidus. Fidem tibi 
faciat echeneis tantillus pisciculus, qui praegrandem 
onerariam solo attactu sistit, ejusque cursum cobi- 
bet penitus. Et vides rem maximam praepediri 2 
minima, et meministi dicentis, Égo Paulus (quantus 
vir 7) semel et iterum volui venire ad vos ; sed im- 


p Pedivit nos Sutanas 35. Caeterum ue idcirco pertar- 


beris : se conteude magis per patientiam, et gra. 
liam consequeris. 

XXV. Cui bene ac beate est cum virtutibus, si 
per socordiam ab officio deflexerit, ascendent ad 
eum filii nequam orientalium ab Amalec, et. praeci- 
pue a Madian, vis amoris meretricii, cum camelis 
ipsorum ; nempe cum imagioationibus turbulentis, 
quibus non est numerus, et disperdent omnes terrz 
fructus, id est, optimze actionis οἱ habitus, Tum 
porro eget [srael, et pusillo est animo, cogiturque 
clamare ad Dominum, et ita celo demittitur boua 
cogitatio, Gedeon multa cum fide et lumilitate 
imitans. Familia enim mea infirma est in Manas- 
se **, inquit, ut in. trecentis hominibus imbecilli- 


XXII, Non solum imminente consummatione mun- C bus aclem contra tantas. catervas iustruau, et ad- 


di diabolus sermones contra Altissimum loquetur; 
sed etiam nunc interdum graves cogitationum uo- 
sirarum in ipsun ccelum blasphemias enittit, con- 
'Wwaque Altissimum, et creaturas ejus, οἱ sancta 
Christi mysteria contumelias jacit. Verum nos con- 
$censa petra cogitationis super his, ne obstupesca- 
mus, nec perniciosi illius audaciam admiremur. 
Fide autem et spe ferventiore adhibita, et super. 
num auxilium consecuti, liostem propulsabimus. 
XXIII. Cum exprobratione et audacia inimicus 
in animam e corporc egredientem involat, et pro- 
pier admissa acerbe ac horribililer eam accusat. 
Sed est tunc videre Deo charam et fidelissimam 
animam, tameisi antea frequenter multis peccatis 
vulneratam, ejus impetu et minis haud percelli; 
quin roboratam potius in Domino, in gaudio aolida- 
tam, eL a sacris virtutibus eam  ducentibus (dentia 
repletamn, ac lumine (dei circeumdatam, malignoque 
multa cum libertate reclamantem, Quid tibi nobia- 
cum esl, alienate a Deo? quid tibi nobiscum, fugi- 
tive de ceo, et serve nequam? Non habes ullam 
in nos potestatem. Nos enim, et omnes iu Christi 
potestate sumus, ipsi peccavimus, ipsi vespondebi- 
t: us, pignus habentes ipsius misericordia erga uos, 
€t salutis nostre pretiosam ejus crucem. Tu vero 
apage procul a. nobis, pestis et exitiuni; nihil tibi 


18. Psal. cvi, 97. 1951 Cor. ix, 27. 


** [ Thess. 11, 18. 


mirabilia tropaea citra auxilium gratizx consti- 
tuam. 

AXVI. Non poteris super aspidem et basiliscum 
ambulare 35, et quie sequuntur, nisi a Deo per mul- 
tas et supplices preces angelos impetraris, qui ma- 
nibus te attollant, et mente luto immersa. superio- 
rem efficiant. 

XXVII. Cum quis strenue decertans victus fuerit, 
nequaquam animo concidat ; sed erectus Isaiz ver 
bis laetetur, talia suecinens : Confortamini, improbi 
daemones, et vincimini, Si enim rursum conforta- 
mini, rursum vincemini, et si consilia inibitis, dis- 
sipabit ea Dominus, quoniam nobiscum Dens, qui 
confractos erigit, οἱ facit inimicos nostros plangere, 
si paeniteamus. 

XXVIII. Impossibile est eum qui instituitur tenta- 
tionum vexationes evadere. Sed tales postea multo 
gaudio, et dulcibus lacrymis divinisque sensihus 
replentur, qui quidem «dolorew et tribulationem iu 
cordibus suis expetiverunt. 

XXIX. Isaac volens benedicere, et curreas olim 
Esau ut benedictionem consequeretur, ambo fru- 
strati sunt, miserante Deo, οἱ eam benedictionem 
Jacob reservante. Quod si et nos siepe videmus, non 
quem ipsimet omuino voluimus; sed quem Deus 
priusquam cum conderet. ad ministrandum desti- 


*? Jud. vi, 19. !* Psal. xc, 13. 
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navit, nulla ratione conturbemur : nec invideamus, A erat ei prahihitam, cupidissime 56 couvertit. 


cum fratres quosdam abjectos et infirmos, ad pr:e- 
fecturam provectos intuebitur. Aodivimus enim 
Dominum dicentem, Da huic locum 3", ut discum- 
bat superius. Miremur autem magis in his justum 
judicem ac provisorem sapienter et arcano de- 
crevisse, ut minimus et postremus primus, et cz- 
terorum dux sit, nos autem simus ultimi, qui 
exercitatione et tempore illum antecessimus. Ut 
enim cuilibet homini Deus permisit, ita et am- 
buleinus: Si spiritu vivimus, spiritu et ambulemus **, 
uL scriptum exstat. 

XXX. Nunquam patiare eum , qui sub imperio 
Ino. vivit , dicere tibi , Largire mihi potestatem ad 
tempus , ut hoc aut illud probem ad virtutem, 
el ila recte in posterum me geram. Nam qui sic lo- 
quitur, propri» videlicet voluntati obsequitur , et 
optim:e subjectiunis federa irrita facit. 

XXXI. Carnis et anima perturbationes, quan- 
quam immodice , cum tempori et divinos» volun- 
tati visum fuerit, evanescent ; Christi autem imise- 
ricordia nunquam desinet : Misericordia enim Domini 
a seculo usque in seculum, super timentes eum 95. 

XXXII. Regum thesauri auro construuntur : the- 
sauri autem nionachorum , qui vere sunt monachi, 
scientia intellectualium implebuntur. 


XXXIII. Nonnunquam magister traditur in igno- 


miniam , propter eos, quibus spiritualiter commo- 
davit, tentationes sus;inens. Nos enim, inquit, igno- 


biles , εἰ colaphis cedimur , et infirmi sumus : vos C 


nutem (fortes εἰ nobiles in Christo estis **. 

XXXIV. Fons ac. fundamentum corruptionis per 
carnem , est cogitatio implicita affectui , quam ho- 
mo providus ac vigilans per poenitentiam post lap- 
sum, aul etiam ante lapsum ex anima exterminat. 
Beue enim quod luxistis potius , ut tollatur e medio 
vestrum , qux opus istuc perpetrare hortata est, 
improba et impia cogitatio. Igitur luctus spiritibus 
corruptionis opponitur. 

XXXV. Fac Dominum dicere tibi aliquando, Hoc 
et Uoc charisma tibi abstuli, in quo putabas ani- 
mum igum securum esse, et requiescere : pro illis 
autem alia eharísmata, qua tantum valeant, hec 
aut illa dedi. Tu autem ablata cogitans, reddita 
eorum loco non intuens , tristaris , doles, et zgri- 
tudine tabescis. Sed lztiflcas me contristatus ex 
we. Contristo enim ego ad uiilitatem, servare 
polius, quam perdere studens, quem in filiorum 
numerum cooptavi. 

XXXVI. Inpera tibi non. comedere piscem , et 
videbis inimicum ad desiderium edendi piscis te 
acritegimpcllere , et rursum ad fruendum, quo tibi 
interdixeras , insane festinabis: ul discas, qua 
Adanio in figura contigerunt, Nam ille cum audisset, 
Tantum ex hoc ligno ne comedas, ad id solum quod 


*33TLuc. xiv, 9. 
5. | Cor. ix, 97. 
δὲ ΡῈ... LXX, 95. 
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XXXVII. Alium Deus noster per scientiam , et 
alium per sinceritatem et simplicitatem salvat, 

XXXVII. Quicunque ad orationem impensius 
incumbunt , hi ab horribilibus, et atrocibus ten- 
tationibus non expugnantur. 

XXXIX. Si vacuitatem affectuum fluere con- 
stituisti, ne sollicitudine vaces ; sed. pro viribus 
tuis illam assequi conare. Ingemischms enim, ha- 
bitationem nostram que de colo est, superindui cu- 
pientes "1 : ut non solum :corporaliter post consum- 
mationem s:eculi, sed etiam hinc jam spiritualiter 
secundum  arrhabonem , quod moriale est. vite 
absorbeatwr. — Absorpta est. enim mors in victoria **. 
Et absorbebuntur omnes AEgyptii prementes nos, 
et post nos in undis virtutem de ccelo nobis mis- 
$am persequentes. 

XL. Si oblitus es dicentis: Timeo, ne forte aliis 
predicans. ipse reprobus cfficiar ** , et, Qui. existi- 
mat se state , videat ne cadat *?!, et, Τὰ qui. spiri- 
tualis es , considera te ipsum , ne et (ε tenteris?', 
et, si immemor es Salomonis , qui post tantam 
gratiam ad íniquitatem declinavit: et, si memoria 
excidit magni Petri non exspectata negatio , fide, 
cognitione , et scientia, et conversatione tua , tam- 
que diotürnis ip vita monastica laboribus gloriare, 
et superbi: indulge. At enim cave sis, ullo nodo 
resupineris , frater : verum quandiu spiritum ducis, 
time, quamvis zetatem Moyses attigeris: et precare, 
ac dicito : Domine , ne projicias me a facie tua , et 
in tempore senectutis , cum defecerit virtus mea , ne 
derelinquas me, Deus Salvator meus, quoniam in te 
caniatio mea semper ***, 


XLI. Ait tibi Dominus, tanquam Mattlizo, Se- 
quere me 33, Tu igitur longe charissimum Domi- 
Dum tuum alacriter sequens, si in via hujus vitze 
offenderis ad lapidem vitiosz affectionis pedem tuuni, 
οἱ imprudens in peccatum lapsus fueris; aut $i 
eliam sepius loca lutulenta inveneris , quoniam 
non volens prolapsus ss, et cecidisti, quoties con- 
tigerit labi, toties ct corpus afflicta, et resurgens, 
eadem alacritate Dominum tuum sequere, douec 
ipsum assequaris. Sic in sancta cogitatione apparui 
tibi, ut viderem salvantem me virtutem et gloriam 
tuam : Et ín nomine tuo , Domine Jesu, lavabo manus. 
seas** , et existimabo , et putabo pinguedine et 
adipe me repleri , Et exullabunt labia mea cum can- 
tavero tibi **. Magnum enim mihi est, quod Chri- 
stianus sum appellatus : quemadmo«luim magnus est 
mihi Dominus dicente Isaia : Quoniam magnum est 
tibi vocare puerum vieum ?*. 

ΧΕΙ. Alicubi ait Dominus, Dabit bona Pater pe- 
tentibus. se **; alicubi rursum, Spirilum sanctum, 
rogantibus se*'. Quibus verbis intelligimus, non, 
solum peccatorum remissionem, sed eliam celestia 
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δι Matth. ix, 9. 


38 | Cor. xv, 5&. 
93 Psal. Lxiu, 5. 


19 


JOANNIS CARPATHII 


800 


dona Deo supplices consecuturos, sententia hujus- A humilius) etiam usque od illam, providentiam 


modi confirmatos. Non enim justis, sed peccatori- 
bus bona talia. Dominus pollicetur. Si enim vos, 
inquit, cum sitis mali, nosiis bona d..ta dare filiis 
vesiria, quanto magis Paier vester colestis dabit bona 
pelentibus se? Pete igitur. ferventer , nec. dubita, 
tametsi quod ad vitam in virtute positau vilis et 
plane iufirinus sis, et supra dignitatem tuam magua 
accipies. 

ΧΗ. Quomodo incredulus, aut modicae fidei in 
auimum inducat credere ; credat formicam volare, 
et vermeimn quempiam alatum conspici, et alia plu- 
riwa, que in creaturis admirabiliter et prater 
opinionem fiunt. Uti saliem sic incredulitatis et 
dilfidentiz: morbo profligato, volatilem de cetero 
naturam adipiscatur, et tanquam arbor eximie 
pradicandam cogitationem ac notitiam germinet. 
Ego enim sum, inquit, qui frondere facio lignum 
aridum, et ossa arida vivifico **. 

XLIV. Absit a nobis propter res ad corpus per- 
tineutes sollicitudinibus macerari ; tota autem anima 
credamus Deo, queimadinodum quondam vir quidam 
honus dixit, Credite in Domino Deo vestro, et se- 
curi eritis ?, Et, ut ait beatus Petrus, Sobrii 
eslote, el vigilate in orationibus, omnem sollicitudi- 
nem vestram. projicientes in eum, quoniam ipsi esl 
cura de vobis "5. (juod si etiamnum dubitas, et dif- 
fidis, omnino ei te cura esse, ut enutriat te, ara- 
neam aspice, quantumque homo ab aranea differat 


cognosce; ab aranea, inquam, qua nihil est. infir- C 


mius ac invalidius. Hzc nimirum, hzc, inquam, 
cum nec possessiones habeat, nec marinas peregri- 
naliones suscipiat, nec in horrea congreget, nec 
judicio coutendat, nec irascatur, sed in owni man- 
suetudine, et fragilitate, et summa quiete vitam 
ex gat, οἱ vicinissima curiose non scruletur, res 
su38 tantummodo agat, el in opere proprio sese 
contineat, statum tranquillum et pacatum obtinet, 
ΔἸ ΠΗ non voce hac otii ac desidi:e amicos ap- 
pellans : Cuicunque otiari vult, nec comedere velit. 
Adeo autem 1aciturna est, ut Pythagoram illum 
excellenter superet, quem Graci propter lingua 
continentiam supra omnes philosophos admirantur. 
Pythagoras igitur, quanquam non apud omnes lo- 
queretur, tamen certis temporibus exactis, cum 
hominibus amicissimis clam disscrebat, et szepenu- 
mero ad boves et aquilas verba faciens nugabatur, 
ac delirabat. Vino porto penitus abstInens, aquam 
bibebat. At vero hiec silentio quod habet ἃ natura, 
Pythagoream taciturnitatem vicit, et cum vino 
etiam aquae potionem contempsit. In tali igitur, 
tam quieto statu. versanti imbecilla , οἱ buimili 
araneg, nec usquam foras sustinenti ambulare, 
nec ex imaginatione huc illuc divagari, nec innu- 
imeris laboribus defatigari, qui in altis habitat, el 
4umilia respicit *. Dominus (nihil autem aranea 
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atque curam suam extendit, ei quotidie dapiculam 
mittit, cuim prope parvulum ejus tabernaculum in 
ipsius rete minuta quzedam insecta volatilia incidere 
facit. 

XLV. Sed dicet fortasse quispiam: ex his ven- 
cris et gule mancipiis, Ego multi cibi sum : et 
quoniam multa absumo, sexcentis vitae negotiis 
mihi necesse est implicari. Verum et hic cogitet, 
cete grandia, quie in mari Atlantico pascuntur, ἃ 
Deo ubertim nutriri, neque famem unquam expe- 
riri. Tantum enim unusquisque horum piscium 
obsonii devorat, quantum frequens aliqua civitas 
uno die absumere non possit. Omnia a te exspectant, 
inquit, u/ des illis escam in tempore *. Quocirca el 
largum, et parcum cibi Deus est qui alit. His audi- 
tis et ipse tu, qui latum et amplum ventrem habes, 
Deo et fidei de cztero te totum permitte et con- 
Secra, excussis multigenis mundi distractionibus 
animique sollicitudinibus : et noli esse amplius in- 
credulus, sed fidelis ** plane. 

XLVI. Si vero Deo placere, et amicitia beatis- 
sima diligi volumus, mentem nostram ei nudam 
adhibeamus, nibil secum ex isto szculo trahen- 
tem, non commenlationem, non scitum aliquod 
inventum, non juris scientiam, non aliud , etsi 
omnem mundi sapientiam didicerimus. Deus quippe 
cum maguilica de se existimatiuncula accedentes, 
quique inani gloria pascuutur, el superbia turgent, 
aversatur. Et bene quidam sapientum vanam de 
se opinionem follem el vesicam esse aiunt. 

ΧΙ. Q.0 pacto expugnare possimus, quod jam 
imperium in nos obiiuuit peccatum? Opus est vi. 
Ait enim, Vir laborans laborat, et a se ipso perui- 
ciem amolitur, semper anuitens sursum ferii cogi- 
tationibus suis, et vim vi repellere, ut dicitur iu 
legibus. Nos itaque vim aliquam adhibeamus, licet 


jnfirmissimam, et deinde superventuraimn ex alto 


virtutem [lierosolymis sedentes exspectemus, boc 
est in perpetuis precibus, et aliis virtutibus, donec 
virtus potens ad nos veniat. Nec enim quamdaig 
imbecillimam , nostra similiter operanterm, sed vir- 
tutem quamdam appellari oportebat, quie per labia 
corporea efferri non posset, 488 multa potentia, et 
mores improbissimos, et diaboli nequitiatu. vinceret 
atque edomaret, vinceret item inbouestas corpor:s 
motiones. Factus est euim, inquit, repente de colo 
sonilus tanquam spiritus. vehemeniis δὴ : ut. vitium 
scilicet semper nos ad deleriora impellens expel 
leret. 

XLVIII. Ut leo ovili, sic inimicus diemon noo.s 
insidiatur, laquéos et pedicas impurarum εἰ int- 
piarum cogitationum abscondens. Quin etiam nos, 
nisi dormiamus, majores illi et molestiores laqueos 
ponere poterimns. Oratio quippe, et psalmus, et 
vigiliz, et liunilitas, et ministerium in proximos 
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collatum, et misericordia, et gratiarum actio, et A Etenim. pro verbo otioso, et e vana gloria prefe 


divinorum. eloquiorum lectio, hxc, inquam, ini- 
mico insidie, fovea, pedica, et cruciamenta sunt. 

XLIX. Divinus David annis admodum provectus, 
Deo, a quo esset electus gratias agens, in extremo 
sic ait : Nunc enim invenit servus tuus cor suum, ut 
oraret te. oratione hac "5. [loc dicium est ut nos 
discamus, ad orandum contentionem et tempus re- 
quiri, αἱ landem imperturbatum animi statum iu- 
veniamus : aliud videlicet coelum cordis, in quo 
habitat Chiristus : quemaduioduim Apostolus ait, An 
nescitis, quia Christus Jesus habitut in vobis "53 

L. Si Christus [actus est nobis justitia, et sapien- 
tia a Deo Patre", certum est, eiiam factum esse 
requiem. Sic euim ait : Venite ad me omnes qui la- 
boratis, el onerati estis, et ego quiescere (aciam 
ros *. Pulchre igitur dictum est, sabbatum, id est 
requiem, propter hominem factam esse : in. ipso 
enim, οἱ solo Cliristo, Dei Filio unigenito scilicet, 
quictem genus humanum adipiscetur. | 

Ll. Sicut est poculum lapsus, et calix icz : sic 
eliam est poculum infirmitatis, quod ablatum a 
nobis Domiuus tempore debito tradit in manus 
jnimicorum nostrorum, ut in posterum non am- 
plius nos, sed. dadeinones infirmentur, et cadant. 

LII. Sicut in rebus exterioribus sunt numuula- 
rii, textores, aucupes, milites, siruclores : sic in 
interioribus (in cogitationibus nimirum) puta esse 
aleatores, veneficos, piratas, venatores, cynaedos, 
lomicidas, et similes, quibus actutum negare adi- 
tum per piam contradictionem el orationem opor- 
tet, cynzdis potissimum, ne sanctum locum pro- 
fanent, et hominem Dei inquinent. 

Lili. Non solum lingua capitur Dominus, ut 
salvet, sicut factum in latrone, qui de cruce cla- 
mabat : sed cogitatione ctiam. Dicebat enim intra 
se *? (scriptum habemus de muliere, qua sanguinis 
fluxum patiebatur) οἱ qui scequuniur. Et. servus 
Abrahami de Rebecca apud se tacitus coram Do- 
mino loquebatur. 

LIN. Propemodum ipsum peccatum paeuitentem 
ad Deum impellit , cum cjus fuetorem , pondus , et 
insaniam 568}. Nolentem vero. ad peeuiteutiam se 
dare, ad Deum non compeliit : quin potius potens 
tia sua. vinculis insolubilibus constringit , vehemen- 
liora et acriora de cietero desideria perditionis 
ellicieus. 

LV. Aliquando in convivio arrozans cogitatio ad 
intempestive loquendum prosilit. Angelicze autcin 
cogitationes hujusmodi nugatoria:m et nmnportuuam 
cogitationem ejicere serio monent. Si igitur hono 
silentio ipsam non repres:scris , sed inflatus super- 
bia, foras prodire periniseris , postea paenas dabis, 
aut cum peccato magno divina ultioni traditus, aul 
gravibus corporis doloribus, aut non levibus fra- 
"rum olfensionibus, aut futuri. s:eculi. suppliciis. 


*5 [| Hog. vit, 
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cto , rationem reddemus, propter liugux moderan- 
dz imperitiam. Quamobrem ea provide custodien- 
da nobis est. 

L VI. Quicunque voluptate, ira, vana gloria , aut 
simili vitio tentantur, hi dicuntur sole per -iie.:: 
uri , et luna. per noctem. Ora igitur divina et 
roriflua nube tegi , ut incendium ab inimicis ill:tuim 
evadas. 

LVIi. Neutiquam licentiam apud te tribue vino- 
lenti: satellitibus, et mense luxuriose asseclis, 
neque parum lionesta fabulantibus , tametsi persona 
przstent, tametsi vitam solitariam diu agitsrint , ne 
secundum Scripturam putredo te operia! , et cum 
immundis atque iucircumcisis corde auferaris. 


B LVIII. Primum traduntur Petro claves : deinde in 


negationem prolabi sinitur , ut eo casu ejus animi 
providentia castigetur. Et Qu. igitur , si, cum scien- 
tize clavein acceperis , iw varias tentationes incide- 
ris, ne adwmirere : sed Dominum qui solus est sa- 
piens, glorifica : qui, admiscentem se divinarum 
rerum notitie arrogantiam afBictionibus coercet. 
Tentationes etenim frenum. sunt, et Deo. ita pro- 
vidente , spirilus hominum frenare ac retinere 
possunt. 

LIX. Si bona nobis sspe Dominus abstul-rit, 
quem:dmo:lum divitias Job, dicamus, Dominus de- 
dit, Dominus abstulit 5; utique mala qua nobis in- 
vexit , auferet : Dona enim et mala a Deo*' , inquit. 


c Et qui induxit nobis mala, idem zternam letitia 


cum zterna gloria nobis inducet Sicut enim vigilari 
super eos, ui desiruerem εἰ affligerem : sic vigilabe 
super eos, ut edificem , εἰ non destruam, ut plantem, 
et non evellam, dicit Dominus **. Taceat ergo popu- 
laris pareemia : Ex quo male, non amplius bene. 
Nam qui res in deterius mutavit, easdem omnes 
de improviso in conditionem splendidiorem revo- 
care potest. 


LX. Qui daemonibus sive per continentiam , sive 
per orationem , sive omni genere virtutis vehemen- 
tius najoreque contentione iusultat, graviores ab 
iisdem plagase accipiet : donec t2dio captus, et 
responsum mortis ietellectualis in anima $92 repe- 
riens , dicere possit , Quis me liberabit de corpore 


D mortis hujus 9? Legibus enim adversarii vel invitus 


subjacere cogor. 

LXI. Non temere scriptum est, olim dixisse quos- 
dam inter se: Surgite, et ascendamus ad populum 
confidentem in spe, et quiesceniem ὅν. Et iterum, 
Venite ascendamus, οἱ colloquamur cum ipsis lin- 
gua intelligibili delosa , et avertainus illos a veri- 
tate ad nos, Sevi namque damones adversum eos, 
qui statum. monasticum quieti et. silentio deditum 
delegerunt , per omuem eorum vitam tentationem 
gladius acuere, religionique et divin: pietati ads 
dictiures furiosius oppugnare consueverunt, pugnis 
*5 Matti. x1, 28. 
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intolerabilibus ad peccatum opere perpetrandum eos A Deum per oratione: et spem orantem te exaudire. 


impellentes , si forte oppuguatos liac ratione ἃ fide 
in Christuin, a studio precandi, et bona spe aver- 
tere et avocare. queant. At nos, inquit David , non 
discedimus a te ** , quoad tentatores a nobis disce- 
dere jubeas , et per patientiam , solidamque et fir- 
mam apsthiam vivil&icemur. Quoniam /enialio est 
vita hominis : et agonothela connivente szpenumero 
ad tempus constitutum sub pedibus inimicorum suo- 
rum prostratus jacet. Magni autem et excelsi ani- 
mi est in calamitatibus desperstione iminime 
frangi. 

LXI. Si tautum potest. d:emon, ut hominem ἃ 
bono naturz statu desciscentém, in alium habitum 
mutare, et ad perditionem ipsius transferre etiam 


Cum uoveris igitur Doinini judicium, desperationi 
cave succumbas, quia te exercere non potes : sed 
da operam potius ab inimico liberari per orationem 
et patientiam cum gratiarum actione, Si ergo per-, 
secuti vos fuerint cogitationes imbecillitatis et labo: ' 
rum, a civitate jejunii fugite in aliam, id est, ad 
orationem et gratiarum actionem. 

LXV. Pharao supplicans, Auferat Deus a me mer- 
tem. islam δ᾽, inquit, et exauditus est. Similiter 
daemones rogarunt Dominum, ne in abyssum mite- 
rentur, εἰ impetrarunt, Quanto magis voti compos 
flet homo Christianus, orans, ut a nrorte sub intel- 
ligentiam cadente liberetur ἢ 

LXVI. Qui aliquandiu a divina gratia illumina- 


nolentem queat, quanto magis angelus, definito p tus, in ea conquiescit, subtractaque in vagationes 


tempore Dei mandato accepto, totum honinis alfe- 
ctum ad meliora inflectere poterit? Si frigidissimus 
aquilo tantum valuit, ut ad lapidum duritiem tener- 
rimam aquarum naturaur immutaret, quid faciet 
calidissiuug auster, si aer valde refrigeratus, omnia 
recedere faciat ? Ante faciem enim [rigoris ejus quis 
sustinebit **? οἱ quomodo calor ad se omnia non 
advocabit? Credo igitur frigidum et nigrum carbo- 
nem menlis noslre serius tandem, aut citius 
calidum et lucidum fore, ubi divinissimus ignis 
eum afflaverit. 

LXIIl. Est quidam etiam in presenli vita status 
testimonium et signum nostro in occulto Joseph 
positum, propter apathian, secundum quem mens 


egressa ex /Egypio a pistrmo passionum, et a ser- C 


vitule in cophino impurissima recedit. Lingnam 
autem quam non moverat non audit amplius, lin- 
guasm demonum videlicet, sordidam, et corruptri- 
cem rectz mentis: sed linguam sanciam lucem 
afferentium angelorum, transformantium animum 
a corporeo in incorporeum, linguam illuminativam 
anima suscipientis. 

LXIV. Audio fratres quosdam corpore conti- 
nenter imbecilliores, nec valentes jejunare, wihi 
dicere : Quo pacto citra jejunium a diabolo, et a 
pravis affectionibus liberari possumus? Quibus 
respondendum, non solum per abstinentiam escu- 
lenterum, verum etiam per clamorem cordis excuti 
etexlerminari posse mala, malorumque suggesto- 
res. Clauarunt enim quidam ad Dominum cum 
tribularentur, et liberavit eos. Et rursum scriptum 
est, De ventre inferi. audisti vocem clamoris mei, el 
ascendel ez corruptione vita mea "'. Ideirco , Donec 
(ranseat iniquitas "*, hoc est, perturbatio peccati, 
clamabo, inquit, ad Deum altissimum, ul maximo 
beneficio me afficiens, impetum peccati sua po- 
testate compescat, el mentis affectionibus viliosis 
Obeirictz simulacra deleat, Athenasque nostras 
$dolis deditas idolorum expertes faciat. Si itaque 
son accepisti gratiam continentia, scito velle 


** Psal. txxix. 19. δ) Psal. cxrvu, 17. 9 Jonzn, ὅ. " Psal. Lvi, 3. 


96 2 uai 1, 51. 


mentis et inquinamenta íncidens, idcirco murma- 
rat, nec virilem induens animam precibus saluta- 
rem illam plenitudineima recuperare contendit , sed 
wgre fert, et stomachatur, similis est mendico, qui 
eleemosyna er palatio accepta, moleste fert, 
quia ut cum imperatore pranderet, non si intro- 
Inissus. 


LXVII. Beati qui non viderunt et credideruat **. 


Quam beati qui subiracta gratia non invenientes 


consolationem ia seipsis, sed praesentes potius af- 
flictiones, et densas tenebras intuentes, non despe- 
rant ; sed fide confirmati, existimant se videre 
eun, qui non videtur, viriliterque malum suum 
tolerant. 

LX VIH. Qu: ex gratia, tempore suo, post multa 
certamina, dolorem el lacrymas, quserentibus eam 
de ccelo douatur bumilitas, multis partibus fortior 
et major est ea liumiliatione, qua virtute amissa 


contingere solet. Illa superiore dignali, vere per- 


fecti viri, et a tentationum molestiis tuti sunt. 
LXIX. Quando diabolus Dominum: reliquit, tunc 
accesserunt auge!i et ministrarupt illi. Sciendum 
igitur, sicul scriptum 0n est, dum tentaretur, 
affuisse angelos : sic etiam dum nos tenlamur, ad 
tempus angeli Dei, nou procul tamen, se subducunt. 
Ubi recesserunt qui tentabant, ad nos revertuntur 
ministrantes nobis divinas cogitationes, sanitates, 
firmamenta, illuminationes, compunctionem, con- 


D solationem, patientiam, dulcedinem, et quxcunque 


ad animam lassam servandam , corroborand.m 
recreandamque pertinent, Ait enim  Natbauaeli, 
Videbis angelos ascendentes. et. descendentes. supra 
Filium hominis *', hoc est, super omne piorum 
genus angelorum ministerium auxiliumque affatim 
effundetur. 

LXX. Memento sacerdotis illius, a cujus dextis 
stetit diabolus, ut cuilibet cogitationl, et verbo, ct 


facto dextero adverselur, ne rerum eveniis percel- 


laris et obstupescas. 
LXXI. Nosse convenit monachum, quid sit inflr- 


"3 Exod. x. 17. “9 Joan. χι, 99. 
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nitas, seeundum illud, Miserere mei, Domine, quo- A excitatos incorruptionem regerminare, quataà se- 


niam infirmus sum **: et quid sit apostasia a 
Deo : quz: quidem morbus est diaboli et angelorum 
ejus. 

LXXIl. Quemadmodum ferrum ignis conjunctio 
facit intractabile: ita crebrae orationes mentem 
validiorem efficiunt ad conflictum cum hostibus 
ineundum. Quocirca summa vi horrorem quemdam 
»ssiduxm orationis immittere nobis conantur, cum 
sciant. eam ipsis insidiatricem, animo vero propu- 
gnatricetm esse. 

ΠΧΧΙΠ. Eorum qui secum e Siceleg adversum 
alienigenas profecti erant , promptum — animum 
David gratum habuit, tametsi viribus lassi, apud 
torrentem Besor remanerent. Cum autem parta de 
barbaris victoria ad eos revertisset, et audiret quos- 
dam dicentes, nihil de prada cum illis communi- 
candum, qui ex lassitudine ad torrentem consedis- 
sent, erubescentes et obmutescentes illos huma- 
nissimus David ita. defendit, ut diceret quoniam 
sedissent ad sarcinas et impedimenta, eaque custo- 
dissent, ob id etiam zequalem partem cum fortibus 
et magnanimis bellatoribus ferre oportere. Consi- 
dera igitur, num etiam in fratre quopiam, qui se 
in principio ferventem demonstravit, postea ali- 
quantum inerti: succubuerit, vasa sive sarcium 
salutis intelligi queant fides, penitentia, humilitas, 
lacrymze, patientia, spes, longanimilas, et virtuteg 
reliqus, quibus imbecillus actione assiJens el 
assiduo incumbens exspectatione in Christo ut con- 
sentaneum est, aliquod donum sempiternum conse- 
quatur. 

LXXIV. Levite quidem et sacerdotes vocati 
sunt, qui sese totos per omnia Deo consecrassent, 
actione et. contemplatione, inquam : jumenta vero 
Levitarum dicuntur qui animi perturbationibus 
vacantes per vesligia sequi non possunt, cupidi 
tamen sunt virtutis, et pro captu suo illi student, 
et eam expetunt quotidie, etiam si vitiis enervati, 
sepius ea frustrantur. Equum porro est, aliquando 
et bos apathig charisma, sola Dei benignitate 
accipere : Desiderium enim pauperum exaudivit Do- 
minus **. 

LXXV. Plagas, quas nobis inimicus seu aperte, 
seu occulte iufligit, videmus, cruciatus autem et 
dolores, quos a nobis officio virtutis fungentibus, 
aut de peccatis poenitentibus, aut patienter feren- 
tibus ae tolerantibus, quas preter voluntatem 
eveuiunt, aut orantibus, aut alia sedulo agentibus, 
propter qua ille disrumpitur, et torquetur, et plorat, 
el plangit, hec omnia nos, ita Deo volente, non 
videmus. Justum esi enim, inqoit, apud Deum rcetri- 
buere tribulationem iis qui vos. tribulant **. 

LXXVI. Si caudex vetulus aut in planitie, aut in 
monte aquis irrigalus revirescit, quasi recens 
satus, par est nos quoque sancti Spiritus virtute 


** Psal. vi, 3. 
** Psal. xxxvii. 7. 


4 Psal. ux, 17. 
** Psal, xci, 12. 


** ]1 Thess. 1, 5. 
75 Psal. cii, 12. 


cundum naturam accepimus, el velut recentem 
stirpem zstate  frondescere, tametsi veterem bhomi- 
nem superinduti sumus. 

LXXVIl. Ad animam propter magnitudinem ten- 
tationum, et multitudinem peccatorum sibi dis- 
plicentem, dicentemque, Periit spes nostra, occi- 
dimus, dictum est a Deo, qui salutem nostram non 
desperat, Vivetis, et cognoscetis quia ego sum Domi- 
nus *. Ad animam autem dubitantem, quo pacto 
per magnas virtutes parere Cliristum queat, dictum 
€st, Spiritus sanctus superveniet in te **. Ubi autein 
Spiritus sanctus adest, ne tu de natura el consuc- 
tudine amplius cogites: potest enim omnia adoran- 
dus Spiritus, et "non exstantia tibi producit, ut 


B obstupescas. Quin etíam mentem antica — victam, 


nunc victricem reddit. Qui enim ju coelo super nos 
propter misericordiam — venit Paracle!us, supra 
oinnes est : omnibus enim et naturx? motibus, et a 
diabolo excitatis passionibus superior est. 

LXX Vlil. Enitere n splendorem ἃς lucem in ea 
parte anime tua illesam custodias, cui tributus 
est a natura principatus. Quod si aspicere cum 
perturbatione ceeperis, obtenebravit te Domínus, et 
emisit frenum ante faciem Luam; aut lumen oculo- 
rum tuorum non est tecum. Sed quamvis liec. ila 
habeant, ne deficias, nec defatigere. Ora autem 
cum sancto Davide, Emitte lucem tuam et veritatem 
tuam *' mihi qui contristatus ingredior ** : saluture 
tultus mei, εἰ Deus meus **. Emittes enim spiritum 
tuum, εἰ creabuniur, et renovabis [aciem terree 79, 

LXXIX. Beatus qui in lae vita insatiabiliter 
noctes et dies, precés et psalmos comedit ac bibit, 
et seipsum przclara Scripturarum lectione corro- 
borat. Nam istiusmodi usus perfectam et cumulatanm 
anima lIztitian in futuro sxculo producet. 

LXXX. Tota virtute cave ne cadas : cadere enim 
fortem athletam haud decet. Quod si cadere con- 
tigerit, illico resurge, rursumque ad certamen 
consiste, etsi millies id ex carnis fragilitate con- 
tingat. Scriptum est enim, Seplies cadit justus "', 
hoc est, in omni vila, el septies resurget. Quandiu 
tenes arma sancti habitus, cum lacrymis Deo 
supplex ad stántes te adjungis, quanquam spe 


p cecideris. Quandiu monachus manes, quandiu gene- 


rosus bellator conira adversarios plagas suscipis, 
per quas potius laudaberis, quia neque percussus 
cedere aut deficere sustinueris. Quod si monacho- 
rum ordinem deserueris, de reliquo in tergo vul- 
neraris, ut fugitivus, ut tumidus, ut ordinum 
desertor, ut qui intrepidus apparere non audet. 
LXXXI. Gravius est desperare, quam peccare. 
Judas proditor pusillanimis erat, et belli indoctus : 
quare desperantem insecutus inimicus suspendio 
admovit. Ast Petrus, firma illa petra, horribili casu 
depressus, non deflexit ἃ tramite, nec fracto animo 


*5]sa. xpix, 18. ** Luc. 1, 55. 
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desperavit: sed sustuli se, et c corde contrito A populus mcus, ingredere in penetrale, seu cubicu- 


amarissimas lacrymas obtulit, ipsisque ut flanimis 
rapidissimis oculos ardentes habens, resiluit longe 
fugiens, et acerbe ejulais. 

LXXXI!I. Adversus limc tria potissimum mona- 
chus bellum gerere debet implacabile , nempe 
adversus insanum ventris οἱ gule studium, adver- 
sus vanam et inutilem gloriaw, et. adversus avari- 
tiam, quze cest idolorum servitus. 

LXXXII. Quidam Israelitarum rex Troglodytas, 
aliosque barbaros psalmis, hywnis, ceterisque 
canticis spiritualibus, in sermonibus et organis 
Davidicis debellavit. Hlabes et tu barbaros Troylo- 
dytas, danonas nimirum, sensus et membra tua 
subeuntes carnemque per tentationem agitantes, οἱ 
per titillationes fumum excitantes, facientesque te 
non absque affectu odorari, audire, et oculos 
adulterii plenos habere, et Babylonica confusione 
intus extraque confundi, et verba immoderata 
profundere. Ergo tu similiter Troglodytas istos 
malarum in te rerum artifices, ut fide magua, et 
psalinis, et. hywnis, et canticis spiritualibus fundi- 
tus exterinipes, curam et operam impende. 

LXXXV. Quemadinodum Deus hominem homi- 
nis opera salvari, ita Satanas hominem per homi- 
nem perdi vult. Quocirca ne familiariter utare 
honiue contemptore aliorum, versuto, et loquace, ne 
cum illo in supplicium abeas : vix enim quis cum 
justo versans, salutein consequitur. Quod si cuiquam 


cum improbo consuetudo intercesserit, nec sibi C 


tanquam a peste et lepra caverit : facile naufragium 
inveniet. Quis porro misereatur amice et hilariter 
versantis cum dracone? Fuge igitur liuguz utendze 
imperitos, et contentionum auctores, externisque et 
internis menbris iuquietos. 

LXXXV. Quis sapiens et intelligens, et amicus 
Dei appellari cupiens, ut animam suam Christo 
exhibere studeat talem, qualem ab illo accepit, 
puram videlicet, sine vulnere, et totam sine ma- 
cula, atque idcirco in ccelestibus coronetur, et ab 
angelis beatus pradicetur ? 

LXXX VI. Unum verbum bonum scelestum illum 
latronem in. divinum paradisum introduxit : et 
unum verbum indecens sancto Moysi terram pro- 
missionis iuterclusit. Ne igitur lingus morbum 
conici. neodum existimemus. Convitiatores enim et 
nugatores sibi ipsis 16gnum caelorum pracludunt. 
Quaunobrem vir liuguosus etsi hic dirigatur, ibi 
non dirigetur : quin potius supplantabitur, et iala 
apprehendent ipsum in. perditionem, Scite dictum 
a quodam $3piente, melius esse ab alto cadere in 
pavimentum, qyam cadere a língua. Credendum 
itaque Jacobo Apostolo scribenti : Sit omnis homo 
teiox ad audiendum, tardus autem ad loquendum 13. 

LXXXVII. Ne decepti a sensibus circa vanitates, 
animus elevemur, expedit auscultare dicenti : Vade 


*! Job xiv, 15. 
'? jid. 19, 


7* Jac. 1, 19. 
9! sul, cvi, 4. 


lum cordis tui, omni rerum sensibilium cogitationi 
occultum | et. absconditum, imaginum  simulacre- 
rumve expers habitaculum, apathia et obumbra- 
tione coelestis gratix€€ fulgidum : claudit ostium 
omnibus aspectabilibus, paululum, et tantillum 
abscondere, brevis est enim vit:?. humanze cursus 
universus : ac tum dicito, Donec pertranseat [uror 
tuus ἴδ : quomodo alius dicebat, Donec transect 
iniquitas. — Nam fortassis propter iram Domini 
dzmones ad vitiosas affectiones et peccata nos 
irritant, quemadmodum Isaias Deum alloquens ait, 
Ecce tu iratus es, ei peccavimus 5. Hanc iram effa- 
git, qui continenter in corde suo pacibus factitandis 
incumbit, et iutra adyta se tenere contendit. Εἰ 
trahe, inquit, sapientiam auper intima. Gloria enim, 
inquit, filie regis ab intus '* Laboro autem ego 
usque ad latissimum , donec inirem in sanctuarium 
Dei ** : et in montem. hereditatis, inquit, ad pre- 
paratum habitaculum. tuum, quod preparasti, De- 
mine. 

LXXXVIII. Qui ex animo rebus caducis nuntium 
mittere vult, beatum Eliseum proplieiam imitetur, 
qui multo et ardenti erga Deum amore flagrams, 
nihil sibi reliquit. Omnia igitur qua possides in 
pauperes et monachos dispertire. Atque i:a Christi 
cruce sublata, voluntate ac proposito ad mortem 
voluntariam festina, quz tibi vitam zeternam con- 
ciliet. 

LXXXIX. Cum Amorrhzeum in te instar quereus 
convaluisse senseris, Deum jugiter ora, uti are!aciat 
fructum ejus desuper : hoc est, peccatum in opere 
el radices infra, id est, impuras cogitationes : et 
ut Ámorrlisum exterminet a facie tua. 

XC. Mirari non debetis, si videatis quietem ve- 
stram haberi ludibrio ab his qui ipsi quiescere non 
pos.unt. lmo potius adversum eos psallite, de 
ultione tamen non cogitate, subjectionemque majo- 
rei erga Deum illis opponite, clamantes in bymuis, 
Verumtamen Deo subjecta esto anima mea ἯΤ, Pro eo 
ul me diligerent, deirahebant mihi "* : ego autem 
pro mea eorumque sanitate suppliciter oro. 

XCI. Sicut in mari, cum uon spirat ventus vehe- 
mentior, fluctus non attolluntur, sic dxdemone non 


D praesente, perturbatiouibus tanquam procella qua- 


dam nec anima, nec corpus nostrum jacia*ur. 

XCII. Si semper oratione el divina gratia fer. 
bueris, et 8tola tua caluerit ; dicet tibi Scriptura, ut 
arma lucis induto : Inimici en m tui sicut. diploide 
con(usione el terrore operti sunt 15. 

XCIII. Dum peccatorum tuorum recordaris, ne te 
pigeat pectus verberare : ut plagis hujusmodi tan- 
quzm lapidem caves obduratum cor tuum, invento- 
que auro, quale publicanus ille habuit, super 
divitiis occuliis vehementer gaudeas. 

XCIV. Iguis precum ad Deum, et sacra meditatio 


"* [sa. Lxiv, ὃ. 15 Psal. xxiv, 14. "^ Psal. Lxx, 17, 7 Psal LX1, 9. 
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eloquiorum spiritus super altari animz tuze semper A cunis vagienti. Et eorroborabe inter vos superna 


ardeant. 

XCV. Si semper studueris calceari pedes in praze- 
parationem Evangelii pacis, plane etiam domum 
tuam, et proximi tui zedificabis. Sin autem desidia 
te occupaverit, dissolvetur, ita ut non videas, et 
secundum legem hzreditabis nomen solventis cal- 
ceamentum **, | 

"ΧΟΥ͂Ι. Ne velis unquam preferre monacho szcu- 
larem habentem uxorem et liberos, gaudentem de 
beneficentia in multos, deque liberalibus eleemo- 
synis, deque tentationibus, quas a daemonibus nul- 
las patiatur, teipsum illo minus Deo placere 
existimans, Ne teipsum lamentare, quasi jam pe- 
rieris. Non ego dico te inter. monachos perseve- 
rando vitam nulli reprehensioni affinem vivere ; 
$ed quamvis magnus peccator sis, frumna anima 
tuz, et afflictatio quantumvis egregia virtute vite 
szcularis apud Deum plus valet : ingens, inquam, 
tristia tua, animi dejectio, gemitus, et angor in- 
credibilis, lacrymae, conscientiam stimuli, cogitatio- 
num angustie, mentis accusatio, planctus et fletus 
animi, cordis ejulatus, contritio, confusio, labor, 
miseria, contemptus. δος omnia, et horum similia, 
qux in ferream tentationum fornacem missis fre- 
quenter eveniunt *', prwstanliora et acceptiora 
sant multis partibus, quam hominis mundani bona 
opera, Cave igitur ne querimonisz illius sis parti- 
ceps, qua dicitur in sacra Scriptura, in persona 
tua : Quid nobis profuit, quod tristes ambulavimus 
ante (aciem Domini omnipotentis **, ct in domo ejus 
mansimus semper? Certum est enim servum omnem, 
quamvis patrifamilius familiarem, aliquando etiam 
plagis afficl, et pugnuos ingeri populo appropin- 
quanti sibi **, Qui autem foris sunt, quandiu pro- 
cul a plagis sunt, ut alieni, aut. nothi, aut negle- 
cti reputantur. Quem ergo fructum cepimus, inquit, 
nos tribulationibus subditi anima et corpore, qui 
perpetuo oramus et psallimus? Contra, qui nec 
precationes frequentant, nec vigiliis gaudent et [- 
tantur, bi prosperantur, hilariter vitam exigunt : 
atque ut. propheta ait: Ecce domus aliene cdifi- 
cantur, εἰ nos beatos. dicimus alienos **. Et mox 
subjungit : Bc locuti sunt, timentes Dominum, 


virtute qui in bello debilitati fuerant ; et reficiam 
vos dulcedine, qui repleti fuistis amaritudine, ut 
ait in Threnis Jeremias de te, Jerusalem, in occulto. 
Nam tu quoque oppressa es amaritudine *!. Sed ite- 
rum videbo vos, et gaudebil cor vestrum ** per oc- 
cultam visitationem, et tribulatio vestra in gaudium 
convertetur, οἱ gaudium vestrum nemo auferre 
poterit, 

XCVII. Ne igitur oculos claudamus, neve cxcu- 
tiamus, saculares supra nos laudibus efferentes. 
Sed scientes discrimen Üliorum legitimorum 86 
spuriorum, usitataan. monachis afflictionem et la- 
borem potius amplectamur, cujus flnis in vitam 
sterpam desinit; et immarcescibilem glorie Oei 
coronam attrahamus **, ascetarum etiam qui vi- 
dentur peccatores, ne justorum labores dicam, et 
abjectum esse in domo Dei, id est, in ordine con- 
tinenter. Christo servientium : et non habi(are in 
tabernaculis peccatorum 8 aut degere cum sgecu- 
laribus, quantumvis justis non vulgariter. Ait enim 
tibi, o monache, Pater tuus coelestis, qui te sum- 


. mopere diligit, et tribulat, et defatigat variis ten- 


tationibus : Scito, monache affliete, quoniam siqui 
per prophetam locutus sum : Ero castigator tuus **, 
et occurram tibi isf via AEgypti, tribulationibus te 
exercens, et vias tuas vituperabiles sepiam sudibus 
mes providentio, pungens calamitatibus improvisis, 
et impediens, ut ne quz vis corde insipienti, in epus 
omnino conferas "". Et sepiam mare passionun 
tuarum portis mearum amiserationum ; et ero tibi 
ut panthera **, comedeas te cogitationibus repre- 
hensionis, desperationis, peenitudinis, in conscien- 
tia ignoratorum tibi. Omnes porro hz afflictiones, 
maxima sunt Dei gratia. Nec solum panthera, sed 
et stimulus tibi ero cogitationibus compunctionis, 
el doloribus cordis te fodicans. Et non deficiet do- 
lor de domo tua, videlicet de anima et corpore tuo, 
bene et utiliter ferlentibus dulcibus revera et melli- 
fluis Dei poenis. 

Finis autem peenz, et laborum, et perturbatio- 
nis, et con(usianis, et timorum, et desperationum, 
qua accidere consueverunt se exercere instituenti- 
bus, horum omnium tam tristium finis est gaudium 


unusquisque ad proximum suum "5, Verumiamen p coeleste, et delicim inexplicabiles, et gloria ineffa- 


tenendum nihil novum pati eos, qui tribulantur, et 
diversis -modis affliguntir, per multas tentationes 
jugum Domini sui sustinentes. Audierunt quippe 
illum in Evangelio dicentem : Amen dico vobis, 
qnia plorabitis et flebitis vos (familiares n.ei, mundus 
autem gaudebit "5, Et adliuc. modicum, et visitabo 
vos per Paracletum, expellamque tristitiam ve- 
etram, et recreabo vos cogitationibus celestibus 
vitai et requiei, et dulcibus lacrymis, quibus ad 
paucos dies dum tentareminí caruistis. Et dabo 
vobis insuper ubera gratiz, sicut mater infanti in 
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bilis, et exsultatio nunquam desinens. Propter hoc 
enim te tribulavi, inquit, ut pascam te manna 
scientiz, fame te cruciavi, ut in extremis henefa- 
cerei tibi, et in regoum supernum te introduce- 
rem. Tunc enim tripudiabitis, monachi humiles, 
veluti vituli tenelli e vinculis emissi, a tribulatio- 
nibus nimirum carnis, et tentatione inimicorum. 
Et tunc conculcabitis improbos d2monas, qui nunc 
ves conculcant , et erunt pulvis sub pedibus vestris. 
Si enim pius et huinilis fueris, inani fasta non ele- 
vatus, nec temerarius ; sed, fracto corde, teipsum 
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servum inutilem reputans ν᾽, et spiritu contrito, si A cussi, per internam desolationem ego sanabo !. 


ita humilis fueris, inquam, melius est tuum, o mo- 
nache, peccatum justitia sxcularium : et potiores 
tu: sordes, magna eorum munditià, qui huic vite 
serviunt. Quid enim est, propter quod affligeris? 
Prorsus macula est. Sed vide bominem aliquem, 
picatum manus, modico oleo purgatum. Multo sane 
magis tu purgari poteris misericordia Dei. Sicut 
enim tibi non est difficile lavare lioc vestimentum ; 
sic multo magis non est diflicile Domino lavare te 
ab omni macula, tametsi quodidie, ut verisimile 
est, aliquid ex tentationum necessitate innascatur. 
Nam dum dicitur, Peccavi Domino, responsum red- 
ditur, Dimissa sunt tibi peccata tua **. Ego sum 
qui ea deleo, nec memorabor **. Quantum enim 
distat oriens ab occidente, longe fecit a te iniqui- 
lates tuas 57, Miserelur pater filiorum * modo tu 
non deficias, neque resilias a psallendo et orando; 
sed adhzreas * vitze tux * et ipse emundat sto 
nutu, * Deus sua voluntate mundat ; nec si ipse 
magnus Apostolus fuerit impurum reddere aut 
damnare poterit. Dictum est enim illi : Quod Deus 
purificavit, tu commune ne dixeris **. Si enim Deus 
est, qui sua benignitate justificavit nos, quis est qui 
condemnet nos ** ? Invocantibus enim nobis nomen 
Domini nostri Jesu Christi, facile purgatur cou- 
scientia nostra, et nihil discernit inter nos, et pro- 
pletas, et alios sanctos. Non enim posuit nos ὦ 
Deus in irant, sed in acquisitionem salutaris per Do- 
minum nostrum Jesum Christum, qui mortuus. est 
pro nobis, ut sive vigilemus in virtutibus, sive dor- 
miamus aliquo casu, ut est consentaneum, in qui- 
busdam imperfectionibus, simul cum illo vivamus, 
ad ipsum respicientes magnis cum gemitibus, et 
latnentantes, et ipsi confitentes, ipsumque sine flne 
invocantes, et ipsum spirantes, Induamus igitur 
loricam fidei, εἰ habeamus galeam spei salutis *, 
ne ingressum inveniant membra desperationis et 
diffidentiz. 

Sed ego, inquis, irascor, et nif rumpuntur ilia, 
cuin ssculares video nou tentari. Scito, dilecte, 
Satanam non opus habere eos tentare, qui semet- 
ipsos tentant, et semper rebus ae negotiis caducis 
in terram trahuntur. Hoc quoque scias velitn, ten- 
tatis. bravia et coronas esse repositas. Nec enim 
nibil de Deo sollicitis, neque supine jacentibus, et 


* stertentibus szecularibus. ** Ego enim, inquit, per- 


* Luc. xvii, 10. ** ll Reg. xi, 15. ** isa. xíin, 35. 9" Psal. cu, 19. 


Nunquid potest mulier oblivisci, «t non misereatur 
filio uteri sui ? ita nec ego (ui obliviscar, dicii 
Dominus *. Si enim viscera avis super pullos suos 
effusa sunt, etin hora visit illos, et vocat eos, et 
cibum ori inserit, multo amplius miserationes mez 
super creaturas meas effunduntur; multo amplios 
viscera mea super te effusa sunt , et visitabo te oc- 
culte, et colloquar tecum in animo, et alimoniam 
immittam menti hianti, ut pullo hirundineo. Ali- 
mentum enim tibi suppedito timoris Dei, et alimen- 
tum amoris celestis, et alimentum gemituum sola- 
tia, et alimentum compunctionis, et alimentum mo» 
dulationis, et alimentum scientis altioris, alimen- 
tum divinorum quorumdam mysteriorum, et reliqua 


B deinceps. Si mentior loquens tibi Dominus et Pater 


tuus, redargue me, et feram. 

Hzc nobis Dominus semper apud animum loqui- 
tur. Ego vere longiuscula scriptione modum exces- 
sisse me non uescio; sed vos me ad hoc faciendum, 
εἰ ad centum capita ascetica exponenda, et ut in 
centesimo diutius immorarer, ad lapsos erigendos, 
ad confirmandos qui ex negligentia labendi pericule 
proxiui essent, cohortati estis. Quod inventi siut 
apud vos in India, ut mihi quidem scripsistis, fra- 
tres nonnulli preter opinionem magnopere tenta- 
tionibus impliciti, ut t:ederet eos etiam vitae hujus, 
el instituti monachorum, qui dixerunt, esse ar- 
cium, et mille periculis plenum, et szeculares beatos 
predicarint, detestatos diem, quo habitum indais- 
sent. Qu'* causa me coegit, ut lioc centesimum ca- 
put producerem, et verbis non inquisitis , ut etiam 
idiota, et illiteratus lecta intelligere posset. Idcirco 
plura attuli, utin posterum non szculares, sed sc- 
ipsos solos beatos judicent monachi, qui citra 
omnem controversiam majores sunt imperatoribus 
diadema super caput in terris gestantibus et cla- 
riores, et gloriosiores, utpote qui Deo semper ad- 
hareant. Ego autem qui hzc scripsi, charitatem 
vestram rogo, ut in precibus vestris mei assiduo 
recordemini, quo miser dignus efficiar Christi gra- 
tia, et bono atque optimo fine vivenui spatium ab- 
solvam. Pater autem misericordiarum, et Deus [9- 
lius consolationis * donet vobis consolationem seter- 
nam, et spem bonam in Christo Jesu Domino no- 
stro, cui gloria et imperium in sxcula saculorum. 
Amen. 
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SEQUUNTUR EJUSDEM ALIA CAPITA NUM. XCIV."* 


I. Omnia prognata sunt bona ex bonis, nec est 
quidquam in rerum natura malum : quandoquidem 
ex eo quod secundum essentiam bonum est, mali 
quidpiam exsistere non potuit. 

ll. Quod essentia bonum est, proprie est, et 
semper est, et similiter est : quod est omnium 


.. * Hec Grece non exstant. 


principium sine principio, unitas ineffabilis, et tri- 
plex subsistentia. Pater a semetipso, non aliunde 
fluens et :eternus, genitor Filii essentialiter, Spi- 
ritus sancti fons. 

"1. Omnia qus sunt, ex non exsistentibus exstite- 
runt, esse videlicet adepta voluntate ejus quod est. 
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Nam si quod ortum non esi, id solum est, qu:e A absque eo quod est, nullo modo potest, et ex co 


orta suut, mon esse dicuntur, ex eo quod est esse 
mutuantia. Quod si esse acquisitum adepta sunt, 
non ab zternitate una cum illo exsistunt : siqui- 
dem principium et finem suum habent Deum, Deus 
vero nec principium, nec finem habet, cum ipse sit 
omnium causa et finis. 

IV. Quod natum non est, infinitum est; natum 
autem finitum. Quomodo igitur finitum infinito ab 
eetlerno coexsistet ? Natum eniin considerans animus, 
ut quod esse ceperit, quia natum est, praeterit il- 
lud, et ad ingeneratum, principii expers princi- 
pium deveniens, ultra id non invenit ἀσυνύπαρ- 
xtov, ipsa Deitate ex se genita, vel potius przexsi- 
stente lis; ita ut intellectus noster capere nequeat, 
et esse largiente non liabentibus. Quare si teipsum 
contraxeris ac circumscripseris, cogitationem ab 
incomprehensa contemplatione, | quomodo — Deo 
coesse queant ab ipso producta, compescas , quo- 
modo producta siut illum scire sinens, qui ex co 
primarie natus est. 

V. Qui servat leges, cognoscat rationes τῶν ix 
μὴ ὄντων. Qui autem intellexit. rationes τῶν &x μὴ 
ὄντων, ad cognitionem τοῦ ὄντος proficiens per- 
venit. 

VI. Quemadmodum 8οἷ sub sensum cadens ocu- 
lis sanis rerum aspectabilium elegantiam demon- 
sirat : ita sol qui intelligentia comprehenditur, eo- 
rum rationes pure ostendit. 

VII. Qui iisdem perturbationibus sunt obnoxii, 
concordia privantur; qui autem earadem virtutem 
colunt, pace potiuntur. Nam iracundus cum ira- 
cundo versans, aut avarus cum avaro, aut gulo- 
sus cum guloso, turbas et tristitiam habebit inter 
ipsun et quocum agit, amore sui semper interce- 


dente, suadenteque, ut in acquirendis cupitis me- : 


liori velit esse conditione. Unde alterum sequitur, 
in desiderabilium comparatione jucundorum pri- 
vatio, per quam tristitia et ira conflari solet, qui- 
bus unionis bonum perditur. Qui vero easdem vir- 
ttes. colunt, ab ipsis bonis, qu:e ab utrisque aman- 
tur, ad pacem quae exsuperat omnem sensum δ, re- 
diguntur. Contiuens enim respondet continenti, 
modestas modesto, pecunie contemptor el manu- 


quod essentia bonum est, subsistere malum, alie- 
num cst), ergo malum subsistentiam non babere 
ostenditur, quandoquidem ex eo quod est, non 
liabet esse, sine qvo esse habere, impossibile est. 

X. Sicut qua sentiuntur tenebre, natura sua non 
subsistunt, lux autem natura sua est (nihil siqui- 
dem aliud sunt tenebre, nisi umbra corporis, lo- 
cum circumfusum ex oppositione corporis unde 
venit opacans. Id quod perspicue oculi corporei 
actio declarat, Nam inira palpebras babitans, si 
semet operuerit, propter disjunctioneim a luce, con- 
liugentes tenebras habet ; rursum apertis palpebris, 
tenebrz, qux ex eorum umbra evenerant, cum non 
subsistant, illico evanescunt, lux vero subjecta, et 


B natura subsistens, denuo recipitur), sic igitur etiam 


improbitatem se habere existimandum est (cujus - 
tenebre, de quibus diximus, symbolum et nota 

sunt), quz simul ex boni declinatione exsistit, cum 

natura sua non sit, Nam si nobis ipsis, ut zzquum 

est, fidem habere velimus, facile perspiciemus, ma- 

lum esse declinationem animi a bono, sine qua non 

erit, cum natura nihil sit; sed natum ex eo quod 

est per privationem quod oburabratur id, quod non 

est. Evanescit autem totum, ad unionem illius unde 

exstitit, reversum. 

ΧΙ, Progressuum varias aiunt esse species, per- 
fectionis non esse : caret enim varietate, unifor- 
mem cognitionem pro fine habens, quz est omnino 
actionis et contemplationis finis infinitus. 

XII. Cum sint tres cognitiones et scientias, ma- 
xime universales, practica, iuquam, physiologica 
et theologica : prima homines fleri doctores et ima-. . 
gistri possunt; secunda angeli (et est hujus finis 
naturz illorum accommodatior quam prima) ; tertia 
ipsum substantiale Verbum nos initiat. 

XIII. Qui putat se aliquid esse propter esse, non- 
dum eo pervenit, ut revera sit aliquid. Nam putare 
esse, quod jam non est, non sinil evadere adesse 
quemadmodum est. 

XIV. Superba opinio de scientia sua, privat 
scientia : et quz illi contraria est, ignorantiam ge- 
nerat. 

XV. Si in vallibus potius enascuntur lilia, ergo 


suetus, et, ut breviter dicam, quicunque hac ct re- p etiam qua has in liumilitate accesserit anima, lilia 


liquis virtutis generibus ornatus est, citra mode- 
stiam οἱ dissidium iisdem moribus prxdito coha- 
bitat. Solum quippe bouum sibi amicum, malum 
autem sibi inimicum est. 

Vlll. Si nihil in rerum natura ipsum sibi adver- 
satur, improbilas autera secum pugnal, quomodo 
subsistentiam habet? 

IX. Si primum bonum, id cst, quod proprie est, 
merito dicendo, malum non esse ; siquidem quod 
essentia sua bonum est, aliquod oppositum et con- 
trarium habere non sustinet. Quod si malum non 
esse demonstratur (habere enim quidpiam esse 


* Philipp. 1v, 7. ? Cant. τι, 1. 


germinabit. Àit enim Sponsalis liber, Ego flos campi 
el lilium convallium ". 

XVI. Hunilitas est cognitio propris infirmitatis 
eLegestalis, cum in sua essentia defectum et pau- 
pertatem mens contemplatur. Siquidem cum non 
esset , voluntate ejus qui est, esse accipieus, non 
est ipsa sibi ad esse suíficiens; voluntate autem 
Creatoris sui continetur, ut semper maneat, et ut - 
bene sit, communione ejus qui est acquirit. Cujus 
enit natura aliunde esse habet, ejus etiam naturale 
prerogativi inde proveniunt. 

XVM. Omne quod non est. ἀγέννητον, hoc est, 
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origine careus, noi est sibi sufliciens. Quod non A tem ad hanc praben!am, quawuvis mille .preces 


est sibi sufficiens, ejus quod ortum non est, et 
»ibi sufficit, auxilio eget. In iis autem quz origi- 
neum habent, etiam. mens humana censetur : non 
igitur ipsa sibi sufficit. Quare Dei sui auxilio eget, 
«ine quo boni quidpiam operari nequit. Quamobrem 
eportet bene facientem ad suppeditatorem roboris 
recte factum suum referre, ac dicere : ]pse dat 
fortitudinem et virtutem ad facienduin *, Et : For- 
Litudo et laus mea Dominus, et factus est mihi in 
salutem *. Et non ego hzc aut illa bona feci, sed 
qratía Dei mecum !*. 

XVIII. Recte factorum sibi causam ascribentem, 
et se supra fratres, ut tepidos, ac languentes effe- 
rentem, per Paulum cum exprobratione Dominus 
compellat. Quid enim habes, quod non accepisti? Si 
autem accepisti, quid gloriaris, quasi non acceperis **1 
Ecce relinquitur tibi domus tua deserta '* à cura et 
providentia mea. 

XIX. Mitis et humilis sanctum est Deo diverso- 
rium. Super quem enim, inquit, requiescam, nisi 
super mitem, et humilem, ei quietum, et. trementem 
sermones meos 1" 

XX. Qoando timor nobis ínsitus timet τὸ ὄν, id 
quod est, puta Deum, nascitur religio. Quando autem 
tinet quod non est, vertitur in limiditatem : quz 
cur ad meliora proficiat, causa est cognitio, et 
menoria mortis, et exspectati Judicii inevitabilis ju- 
slitia. Lapsus autem ad deteriora amor corporis, 
et mundi, et qui inde conflatur iracundiae habitus. 

XXI. Quando quz sunt in me naturalia affectuum 
bhona, $ecundum naturam moventur, fiunt bona. 
Quando autem prater naturam moventur, fiunt mala. 

XXII. Deus est vita essentialis, principium et 
finis omnium ratíonselium et e vita ad csse venien- 
' tium, reimota morte qua accidit : non enim ab eo 
qui est, esse habuil, ut. etiam permaneat, pender s 
ab eo qui est : Deus enim mortem non fecit, n nec de- 
lectatur in perditione viventium t*. 

XXIII. Timor Domini prudentiz pater : ex pru- 
deniia vero mandatorum sincera observatio, co- 
mitem irahit sapienti$ matrem apathian, ingredi- 
turque in animam divinarum et humanarum rerum, 
ei earumdem causarum Cognitio. 

XXIV. Quiunum timet, non timebit multos, imo 
vero propter unum multi ipsum timebunt. Si enim 
timueritis Dominem Deum vestrum, inquit, et au- 
dierilis vocem 4708, nullus stabit contra vos, sed 
timor el terror vester erit super omnes gentes 3". 

XXV. Soepientla per observationem mandatorum 
conciliari consuevit, Non enim Deus eam impertitur 
otiosis, juxta id quod quidam secundum pietatem 
sapientium dixit : Concupiscens sapientiam, con. 
serva justitiam, el prabebit eam tibi Dominus 35. 

XXVI. Qui divitias sapientie in voluptate vanz 
glorie vult consumere nou habebit Deui annuen 
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obtulerit. Male enim pelentibus, Deus ad dandum 
annuere non sustinet, ut Jacobus, Christi discipu- 
lus, ait : Petitis et non accipitis, eo quod male peta- 
tis, ut in concupiscentiis vestris insumatis "7. 
XXVII. Quando pars anime concupiscens sli- 
mulo divini timoris agitata ad meliora amanda 
movelur, tum ratio adversus improbitatis artificia 
prudens redditur, et daimonum dolosas nequitias 
indagatas, porti illitredit, in qua ira versatur, at 
minis potentioribus, longius eas repellat, opportune 
ipsam ad iram acuens : id quod etiam David hor- 
tatur ; lrascimini, inquit, et nolite peccare **. 
XXVIII. Tunc anima in parte sua irascente conta- 
minatur, quando in mundi voluptates lapsa pro illis 


B decertat. Et hoc. illam incitat, et adsunt dolor et 


malignitas, semper eam urgentes, et contra con- 
sortes nature iram ejus exacuentes; nec reputat, 
si praeter fas irascendi facultas ejus, per motum 
preter naturam de naturali vi imminutionem passa 
fuerit, quam contra d:emones et vitiosas motiones 
ab ipso opiflce accepit. Maledictus [uror eorum, in- 
quit, quia pertinax, el indignatio eorum, 
dura **. 

XXIX. Etsi diabolus in Evangelio vocatus est 
tentator, tamen illum prztentamenta scientia cogi- 
tationum nostrarum deficiunt. Mentem enim, ait 
quidam eruditorum Patrum, solus novit, qui nos 
condidit Deus. Merito igitur diabolum, et satellites 
ejus latent qua sunt in animis nostris, quando neque 
essentia ipsorum est cognilio, et ab eo qui hoc est, 
longe distant. 

XXKX. Si rationes eorum qua crcata sunt, in sa- 
pientia thesauris sunt, ez ignolz sunt, quibus ipsa 
essentialiter sapientia ignota est. Proinde Greco- 
rum sapientes falsum crepuerunt, rerum essentias 
se nosse gloriantes. 

XXXI. Qui fugit mali imitationem, et non si- 
mul fugit male de eo loqui, non animadvertit hinc 
similem se factum illius quem vituperat. 

XXXII. Ne condemrmes scortatorem, si tu castus 
sis; sed actionem ipsam fuge, agentem ne repre- 
hende. Qui enim dixit: Non fornicaberis, idem 
dixit: Non condemnabis **. Quod si non fornicans 
fornicantem  condemnas, :zque legem transgre- 
deris. 

XXXIE, Qui se in vera bumilitate exercet, sem- 
per suorum operum inquisitor, Deo ac judici cum 
religioso timore assistit, illiusque misericordiam ad 
se pellicit. Decentissime autem judicium in omnes 
illi permittit. Metuit enim qui est ejusdem natura: 
cum iis qui judicantur, assidere illi, qui est natura 
judex, cum ipse naturz consortium sit iniquus ar- 
biter. 

XXXIV. Quando te cogitatio ad facta proximi ju- 
dicanda ant damnanda rapit, tuin ad teipsum 
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conversus, actiones (uas exacte dijudica : ne forte A !amen . certavit, cursum consummavit, fidem 56Γ- 


dum proximi errata leviora rigide censes, tu gra- 
viora incürras, el nescias: ac tibi tale quiddam, 
quale Phariszeo illi, contingat, nempe, ut Publieani 
culpas inspiciens *!, et tua ipsius commissa negli- 
gens, quem damnuas, illum ipsum judicem habeas. 
Ex comparatione enim Publicani Deus Plariszeum 
coudemnavit, quandoquidem ab humilitate elatio 
condemnari consuevit. 

XXXV. Qui accusat. a quo sibi verbo, aut facto 
irrogata est injuria, cum eodem a peccato victus 
imbellisque, et cum injurioso insipiens deprehen- 
ditur: malum énim malo ultus est, et perinde ut 
ille, male perpetrato legis pravaricator evasit. Ait 
euim ? Ne malum pro malo, neve maledictum pro 
male4icto reddas "5. 

XXXVI. Si fides, secundum Jacobum, sine ope- 
ribus mortua est **, mortuum autem in iis qux nou 
sunt, numeratur, errat igitur, qui fidem virtutibus 
destitutam se babere putat, et est infidelis, quan;vis 
fi.'em in Deum 86 habere autumet. 

XXXVII. Justus Dei cultor Job dictus est **, 
quia operibus pietatem erga Deum recte prasstitit. 
Non enim verbis nudis Deum colebat, factis autem 
mandata ejus aspernabatur. [njustus autem audiet; 
Quéd me vocas, Domine , Domine, el non facis que 
dico **? 

XXXVIII. Fidelis est benevolus commissorum a 
Deo legitimorum citra transgressione custos. 

XXXIX. Quei retinet seu possidet mun-lus, non li- 
berat tempus.; quem autem non retinet mundus, 
non subi,it tempus. Hoc ex senibus, de quibus in 
historia Susaunz **, et ex adolescente Josepho li- 
quet **. Nam illi in affecta ztate suam libidinem ; 
hic vero annis juvenilibus canos pudiciti:te mores 
demoustravit. 

XL. Manus animi sunt virtutes in actione po- 
sita, quibus perfunctus hotno implet manus suas 
et fit sacerdos, qui Deo iu Christo Jesu hostiam 
laudis offerre potest : Non est enim speciosa laus in 
ore peccaloris ἴδ, 

XLI. Laus est, qu:e per contemplationem crea- 
turarum Deo pro dignitate offertur celebratio. Aliter, 
Laus est, qu: pro revelatione mysteriorum Deo 


vavil, exspectans justitie coronam, ** desideravit 
dissolvi et esse cum Christo δ᾽. Et quod muti 
magnopore fugiunt, separari a corpore, hoc illi 
erat in optatis. 

XLIII. Qui in hec szxculo morte peccati est mor- 
tuus, et cui vita secundam carnem est potior, is 
non immerito separationem carnis, per quani a vita, 
quam in manibus liabet disjungitur, formidat. Ju- 
$tus autem ante separationem carnis, juxta legem 
et prescriptum virtutis a carne sejunctus, et vitam 
in carne mortem reputans, ut ait beatus Paulus: 
Infelix ego homo : quis me liberabit de corpore mor- 
lis hujus ** ? hic ad vitam veram progrediens, mor- 
tem sensibilem merito amplectendam ducit, utpote 


B qua ad veram vitam transmittitur. 


XLIV. lllic esse quilibet festinat, ubi posses- 
siones suas et facultates habet, sive ubi se velut 
captivam priebet ejus cupiditas. Qui igitur ceelestes 
possessiones exoptant, ut in patriam propriam eun- 
tes, discessum ἃ corpore concupiscunt. Αἱ vero 
qui melioribus destituti sunt, his terribilis est ἃ 
corpore emigratio, qua illos ipsorum facultatibus 
et ipsorum opinione jucundis spoliat. 

XLV. Cum pars anima irascens, et pàrs con- 
cupiscens male conspirant, nascitür tristitia, ira, 
invidia, iniquum odium, injuriarum memoria, et 
si quid horum est simile. Quod si mens meliori 
cogitatione dictas facultates disjunxerit, et nitatur 
pars irascens (ποτὶ ac defendere, quecunque 
divinus timor meliora suggeri!, concupiscenti? 
aversos a ratione impetus retrahit, et animum ad 
juste irascendum movet, ne peccet, a concupiscentia 
mali inclinatus. Et hoc est, Jrascimini, εἰ nolite 
peccare ?*, 

XLVI. Officia practicze seminum rationem 8115- 
tinent, quorum irreprehensibilis operatio ad ma- 
turitatem — perducta, respondentem praxi cogui- 
tionem parit. Seminatis enim vobis ipsis ad justi- 
tiam, metite vobis ipsis ad fructum vite, illumi- 
nate vobis ipsis lumen scientiz. : 

XLVWM. In seminibus unumquodque simile pro- 
ducit : sed in seminibus virtutis non ita se res lia- 
bet. Idem etenim duarum sepe, aut trium, aut 


dicatur gratiarum ac!oria glorificatio, ut inquit p plurimarum opera seminacum, et alium atque alium 


Daniel, Jpse revelat profunda et abscondita, et no- 
eit. in. lenebris constituta, et lux cum eo est. Tibi, 
Deus patrum nostrorum, confiteor, teque laudo, quia 
sapientiam et fortitudinem dedisti mihi, el nunc osten- 
disti mihi que rogavimus te **, et qui-sequun- 
ur. 

XLII. Mortein timere haud est secundum natu- 
ram, nemo siquidem contra eam quidquam audeat. 
At nunc ab omnibus, qui vitam agunt ex virtute, 
contemnitur. Sordidata igitur conscientia mortis 
metum affert. Hinc Paulus, postquam bonum cer- 


1* ftom. xit 17; 
3! Gen, xxxix, passim. 
82 Rom. vr, 25. 


* Luc. 18, passim. 
** Dan. xiu, passim. 


δ: Philipp. 1, 23. 8 Psal, iv, 5. 


UPer. ht, 9. 
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fructum gignit, ut hunc quidem servum Dei co - 
gnitione perficiat, hunc amicum, hune fllium fa- 
ciat. Diversitatem autem germiuuin unius seminis 
efficiunt sensus, quibus moventur, qui &clionup 
semina jaciunt. Bonum enim, ex sensu timoris Di 
seminatum, servum Dei generat. Quod autem ex 
introductoria charitate, Dei filium efficit. 

XLVIII. Animzx* ad bonum agendum constituep- 
dumque, tria certamina subeunda sunt. Primum 
quidem est cum aliquid cum virtute. conjunctum 
facere instituit, contra. prohibentia illud. Alterum 


33 Jac. n, 96. ** Job 1, 2. "Ὁ 


Luc. wv. AS. 
du Ὁ Ἀ. Ww 93. 35. - t 


ιν 


819 


JOANNIS CARPATHII 


£20 


ceriamen, ut bonu; partum in prida ne cedat, A Propheta orat sibi intellectum dari, ut ea discere 


cogititione laudes fo:is ad nos manantes repel- 
lente. Tertium quod contra propriam conmplacen- 
tíaw et arrogantem de se opinionem suscipitur. 

XLIX. Si jussx sunt omues gentes laudare Domi- 
num, quoniam confirmala esl super nos misericordia 
cjus δ, prudenter sane, qui pro octava ceciuil, 
neminen in inferno confiteri Deo dixit : In inferno 
enim quis confitebitur tibi 887 inquit, pro, Nullus 
confitebitur. , 

L. Si misericors Dominus est. justus, et. Deus 
wosier miseretur **, igiiur cum in bonitate nos 
condiderit, in justitia nos castigat, et cum ab eo 
defecerimus, in misericordia recipit. 

LI. Si fugis malorum imitationem, simul de 
ipsis detrahere fuge: nam detractio charitatem 
abnegat, et timorem contemnit. 

Lij. Qui timore poenarum Domino servit, iu pra- 
sentia tentationum, | jucundis vite rebus ipsum 
privautium nou aduedum inconcussus erit. Metuen- 
dum esi enun ne affectio erga res caducas, qui 
est in ipso timorem ejiciat, siquidem charitas foris 
“εἰ timorem 9. Qui autem ex charitate erga 
Deum virtuti dat operam, eum nibil instantium 
inalorum ab habituali amore erga virtutem avocare 
poterit, Quis enim, inquit, separabil nos a charitate 
Dei ? tribulatio, an angustia, απ persecutio, an. gla- 
dius **? et qui sequuntur. Si ergo perfectio servi- 
tutis secundum timorem, 681 boni secundum 


possit : Da mihi intelleetum, inquit, ut discam man- 
data iua * *. 

LIX. Qui labores asceticos propter adeptionem 
rerum indifferentium ingreditur, is se meliora de- 
terioribus permutare nescit. Similiter qui ín vir-- 
tute colenda deceriat, non ut sine certamine gratis 
eas Deo exercere possit, aed ut mirabilia dona con- 
sequatur, Dci judicium et providentiam ignorat. 

LX. Credenüs in eum in quem ereditur íindi- 
screta fides, charitatis in co futurze quasi quoddam 
procmium est, quz? cum venerit, mystes de czetero 
et amicus fit ejus, in. quem credidit. Id quod per- 
spicue demonstrat Abrahami in Deum certissima 
fides, per quam religiose eum eui credebat vene- 
ratus, in ejus cognitionem venit, ex qua in chari- 
tatein illius processit, qua florente a Deo  condito- 
ruin notitiam accepit, amicus Dei vocatus et factus, 
Dixit enim Dominus Deus : Num celare potero ser- 
vum meum Abraham, qu& facturus sum δ ὃ 

LXI. Christianum prino in seipso ulcisei oportet, 
et sic deinum in aliis. Nam Moyses prium in eos 
qui ipsum offenderant, mitis eL injurix immetnor, 
in Deum peccantibus recte δὲ naturaliter irasce- 
batur : non quidem odio, aut aliqua perturbatione 
mala ineitatus; sed pro iis ipsis, coutra quos id 
agere videbatur. 

LXll. Qui se contristanti, aut injuria officieuti, 
aut universe molestum quidpiam, et acerbum im- 


charitatem operatio, aute perfectionem quoJ ium- C portanti poria referre meditatur, hic prastitam sibi 


perfectum est, baud tutum, neque (firmum est. 

11}. Quando Deo per fidem ipsum facere concedi- 
mus, cogitare queimodo flet, abstineamus. Nibil 
enim factu difficile est voluntati omnipotenti Dei, 
qui est super omnia, Quin potius cuim. voluntate 
ejus finis illius quod vult concurrit, οἱ ἰάθη) est illi 
velle ac perficere. 

11}. Si secundum Joannem Deus charitas. est **, 
qui diligit, in Deo manet, et Deus iu eo. Qui autem 
odit proximum, certum est illum a charitate sejun- 
cium odium substituere, Qui igitur odit natur: con- 
sortem, a Deo distat : siquidem Deus charitas est, 
el qui manet in charitate, in. Deo manet, et Deus 
in eo "9, 


LV. Quem in veritate delictorum suorum pani- D 


tet, is el. semetipsum reprehendit, οἱ convicia ab 
aliis patienter ferl ; qui autem parvipenJit poeniten- 
uiam, cemmissorum ἃ se peccatorum immemor, 
indignatur, €um Deus dici aut fieri quidpiam con- 
tra illum ad ejus utilitatem permiserit, et cum 
audacia, quid feci, inquit? Quem incusans Deus 
per Jeremiam prophetam ait : Non est homo qui 
agat paniteuiam super peccato suo, dicens : (Quid 
[eci "13 

LVI. Si cognitio mandatorum Dei per se obvia, 
et intellectu facilis est. omnibus, quid est quod 


δὲ Psal. cxvi. 9. 
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a Deo misericordiam ladit, uon. remetiens eadem 
mensura eonservo, qua mensus est ipsi Dominus "*. 
Quo pacto igitur zelus pro Deo ipsi Deo acceptus 
erit, si prompte iu alio ulciscaris Deum, in te ipso 
autem injuriosus eum tractari sinas? 

LXIIl. Quemadmodum citra artem aut artificeu, 
iustrumenta et materies domus aut navis parari nou 
potest: sic ad scopum vitz secundum virtutem per- 
veniri nequit, sine continentia, patientia, humilitate 
el oratione. Quocirca continentia quidem animum 
a inundanis voluptatibus coercet, et ab omni facto 
pravo eum reprimit : patientia eum labores ferre 
docet, et foris invadentes tentationes contra eonti- 
nentiam, toleranter sustinere. Humilitas vero sui 
compotem exercere inspectioneiu sui, et non alio- 
rum esse judicem; soli autem, ut dignum est, Do- 
mino judicium permittere, qui probe cujusque facta 
novit sive ea bona, sive mala sint, et hinc mer 
tem ad mansuetudinem, et statum pacificum trans 
ferre. Et veram quietem exercere docet, et esse in 
se ipso, atque ob hoc in Deo. Assidua autem et 
perseverans oratio propter colloquium cum Deo, 
mentem à eogitationibus mundanis abducit, illam 
Deo exhibet, et prepter appropinquationem δά 
Deum, lenitate et pietate implet. 

LXIV. Orationem «esse virlutem virtutum, a 
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divina Scriptura didicimus. Ipsa eiquidem pro ouni- A rebus fluxis, et caducis affixa est, tantum a Deo 


bus virtutibus Deo representata, eum rogat, uti illis 
adversus passionum aciem a dzemonibus instructam 
opituletur. Hoc tibi Moyses persuadeat, qui ora- 
tione bellatores Israelitas corroboravit, et Amalec 
manuum elevatione in fugam convertit. 

LVII Quantam vim habeant divine Scripurz 
verba, adversus dzemones nos tentare aggredientes, 
Dominus noster hominis naturam indutus docuit, 
quando diabolus eum ut hominem tentare ausus est. 
Per Scripture enim sancta suze verba omnes ver- 


borum illius machinas frivolas, et superatu faciles 


ostendit, Triplicem quippe et maxime generalem 
adversus nos raliocinationem, gul:, inquam, ava- 
ritiz, et vana glorizx per sacra Scripturz verba uihil 
valere demonstravit. 

ΠΥΠῚ. Non nemini injuriam facere, aut conviciari, 
aut verbera incutere, hoc Christianum facit: sed 
li:c ab aliis sibi facta patienter ferre, istud ger- 
manum Christi discipulum prodit, Dictum est enim 
anliquis , ait Salvator, Oculum pro oculo, et den- 
tem pro dente. Ego autem dico vobis, non resistere 
malo: sed qui percusserit ἰ6 in dexieram | mazil- 
lam, pre&be illi et alieram "*, et qua deinceps se- 
quuntur. 

LXI. Inimoderatus timor paupertatis, parit pau- 
pertatem. 

LX. Paupertatem qui áimulat, et misericor- 
des clanculum spoliat, injustus, et rapax est. Quod 
enim erat vere pauper accepturus, ipse per siinula- 
tionem clam przripuit. 

LXI. Qui partem anime sus, in qua vigent 
ir:& pacatam, et ira omni vacantem habere deside- 
rat, prius partem concupiscentem ad perituras vo- 
luptates non. propensam, ἃς facilem babere enita- 
tur. Nam si hzc bene se non habeat, ne cognatam 
quidem ejus, irascentem, inquam, bene habere ne- 
cesse est, [Incassum igitur laborat, qui sibi non ira- 
scendi leges imponi! : cupiditatis autem appetitus in 
vitium prolapsos non sanat: e quibus tanquam a 
fonte irarum perturbatio promanat. 


LXII. Continens est, qui contra quamcunque vo- - 


luptatem rationl repugnantem constanter, perpe- 
tuoque resistit. | 

LXIII. A perturbationibus liber est, qui ex summa 
continentia resistendi habiwm sibi confirmavit: 
qua praeditus qualitate et conditione, nullo motu 
turbidz voluptatis commovebitur. 

LXIV. Contünentie pro virtute, et firmamento 
adest timor Dei : robur autem apathiz est in trinam 
monadeni sincera charitas. Perfecte justus omnes 
in se virtutes zequabiliter possidet, ut non sit man- 
suetior, quam 
quam sapientior. Nam justus imperfectus esse non 
potest : siquidem justitia est omnium partium vir- 
tutis sine ulla discrepantia consensio. 

LXV. Quantum pars anim: princeps, sive ratio 


* Matth. xxai, ὅδ. ΚΤ (ον xvi, 50. 


lemperantior ; aut temperantior, . 


*5 fom, xvin, 6. 


deficit, ac recedit. 

LXXIV. Monachus non dicitur facere, quie per 
corpus ei facere convenit: sed si id agat ut ea per 
corpus operetur animus: licel enim idem facere 
multimodis : ut jejunare ob timorem, ne caro in- 
surgat, non odio ligurilionis. Et rursum, metu 
violandz legis, quae de abstinentia ἃ cibo monachis 
$ancila est; non desiderio virtutis qua se quis- 
piam modico alimento re(icit,, aut cemplecteud;e 
deliciarum fugz. Necessario euim ad paturam $us- . 


, Ventandam cibus capiendus, non autem corpori, cum 


vitiosa. appositorum appetentia edeudo adulan- 
dum est. 
LXXV. Concessas monaclio epulas exquisite con- 


B ditas velle, testimonium est coactu quodam hu- 


mano jejunia suscipi. ld nim immoderatum amo- 
ren corporis, non religiosz exercilationis cupidita- 
tem arguit. 

LXXVI. Non. solum tarde ac sero epulis accuim- 
bere, sed etiam epulas cito finire, jejunium est: 
nec instituti mopastici est, ob famem duntaxal in- 
gentem sedandam edere, sed varietate ciboruim 
nulla uti. Asceticum siquidem est, cum uniformi 
alimento mens: brevis, solutionem animi ad omne 
genus eduliorum se demittentis, ut rem insuaveim 
et injucundam. aversari. 

LXXVII. Cum ratione parum congruens jejuniuin 
est, legitimum quijem, ac definitum. tempus ex- 
spectans, lora autem cibi sumendi effreni quodam 
impetu ad mensam prorumpens : el cum carne 
eiiam mentem voluptati eorum qux apposita sunt, 
illigans. 

.LXXVIIl. Carnem et sanguinem Apostolus a3p- 
pellavit carnales aifectus, et prudentiam carnis, 


mentem ad hic provocautem, cum dixit: Caro et 


sanguis regnum Dei non possidebunt *. Εἰ: Pruden- 
lia carnis mors est**. lpsa. igilur caro quoddam 
nutrimentum est di&monum. Dum appropiant super 
me nocentes, inquit, ut edant. carnes meas " . Qui 
ergo per virtutem carnes, de quibus loquünur, 
macerat ac tabefacit, daemones fame occidit, et 
ad arma sibi inferenda imbecilliores reddit. 

LXXIX. Si cognoscamus quales nos ipsi fece- 
rimus per peccata qua commisimus, tunc qua- 
les nos Deus secunduu naturam fecerit, intelli- . 
gemus. 

LXXX. Meus semetipsam qualis natura est, 
cognoscens propter mala que foris patitur, 
aul subit, neminem in crimen vocat. Nisi enim. 
prius passa fuisset sine aliquo, non jam pateretur 
ab aliquo. 

LXXXI. Continentia frenum 681, cupiditatis in- 
petum in escas ac possessiones, aut gloriam cohi- 
bens. | 

LXXXIl. Obedientia est persuasio, qua non dis- 
cerneudo, absque tristitia et ratiocinatione, jusso- 


- 
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rum impletur officium. Aliter. Obedientla est per- A repellens, contra se dicit, vulueratur aetem, et 


fecta suljectio, voluntate propria spoliata, ct solo 
nutu praepositi citra perturbationem ad agendum 
impulsa. 

LXVl. Nemo a malo dxmone oppugnatus un- 
quam devincelur, ni prius ipse per se divisus, car- 
nis su: vitiosis, οἱ rationi adversantibus deside- 
riis paulatim manus dans, ab lis devictus fuerit. 
Qua tanquam ansa arrepta diabolus roboratur, eos- 
denique motus in. perniciem animse consummat, et 
ad exstirpandum difliciles reddit. 

LXVil. Sine generali continentia certantem 
Christiano officio satisfacere, et ad propositam no- 
bis beatitudinem assequendam procedere, impossi- 
bile est, cum dicat Apostolus: Qui in agone con- 
tendit, ab omnibus se abstinet **. Ubi vox, omnibus, 
fariasse semper signiflcat. ΕἸ ab omnibus cogita- 
tionibus, actionibusque cum ratione non consen- 
tientibus abstinendum est. Qua enim parte eonti- 
nentie contentio languebit, ea parte virtus peccati 
viribus crescet: atque ita dz:emoni victoria adver- 
sus animam obtinget ex sententia, 

LXVIII. Continentla sensibilis est declinatio ab 
omnibus actionibus, qux per carnem exercentur, 
et cum ratione pugnant. 

LXIX. Continentia intellectualis, est declina- 
tío ἃ voluptate eogitationum, quie non sunt sine 
pasaione. Verum prior declinatio recte non proce- 
dit, uisi animam posteriorem ita meditetur, et obser- 
vet, ut a se divelli nunquam patiatur. 


indolescit probris, quz foris ipsi objiciuntur, noa 
animadvertit se decipit magisque hominibus pla- 
cendi studio, quam virtutis ergo de semet male 
loqui. 

LXXIII. Qui melius aliquid possidere concupiscit, 
Don fert ea quibus a re concnpita adipiscenda 
prohibetur: sed studiose agit, moliturque omnia, 
ut desiderare potiatur, Exempli causa, qui consequi 
vult stabilem temperantiam, de epulis ac potu deli- 
catis non laborat: nec mollis vestimenti ornatum 
quarit: nec nugatur labiis suis, quze religionis in- 
tentionem, vigoremque pedetentim laxent, ac dis. 
solvant: nec cum adolescentibus, aut puellis li- 
bera et risus plena colloquia serit : nec aliud quid- 


B piam his simile : quin potius horum contraria exer- 


cere conatur, continentiam puta, vestitum vilem, 
gravitatem, religionem, quietem, humilitatem, quz 
basis ac fundamentum est virtutum omnium : super 
que laetatus Dominus, expetitum a nobis bonum 
largitur, et custodit. 

LXXIV. Non potest ullum bonum citra patien- 
tiam continentiamque generalem comparari. /a 
patientia enim vestra, inquit, possidebitis animas 
vestras "δ. Εἰ: Qui in agone contendit, ab omnibus 
abstinet **, Casterum continentia sine assidua ora- 
tioue non bene prestatur. Etenim Sine intermis- 
sione, inquit, orate "*. Nec vero sine humilitate 
Deo grata est oratio, cum scriptum sit : Respezit 
ἐπ orationem humilium, εἰ non sprevil preces eo- 


LXX. in duabus generalissimis functionibus ( rum **. Quare si virtutes volumus obtinere, con- 


perfectio contemptus vitas hujus consistit, in conti- 
nentia, inquam, et patientia. Et ex iis quidem, que 
in potestate nostra sunt, est continentia : ex lis 
qux non sont, patientia. Ac prior quidem ex timore 
confirmatur ; altera ex charitate vires acquirit, 
Charitas enim, inquit, omnia suffert, omnia sustinet, 
omnia sperat, charitas nunquam excidit **. 

ANNQT. Patientiam non esse in nostra poteatate, 
affirmare videtur, propter patientiz materiam, quse 
plerumque ἃ causis externis proficiscitur. Con- 
tinentiam ait esse in nostra potestate, quia potest 
quis esse continens, si divina adjutus gratia, quae 
omnibus pr:esto est, velit esse continens : nec alío 
ad continentiam simpliciter loquendo eget, nisi 


tinentiam, patientiam, humilitatem frequentemus, 
et super omnia hzc orationem assiduam, qua 
oratione quod adipisci studeamus, facile conseque- 
mur. 

LXXV. Ex omnibus recte factis nosiris nibil 
adeo terret demonem, ut jugis et perseverans 
eratio. Ea eniin orantem divina appropinquatione 
dignum prastans (prope enim est Dominus omnibus 
invocantibus eum) hostibus invasu diflicilem ef- 
ficit. 

LXXVI. Spiritus sancti eloquiorum meditatio 
malarum cogitationum fzeces aufert ac tollit, intel- 
lectualem in nobis ignem generans, qui animum 
nostrum calefaciens, ad preces vigilem, et alacrem 


ope divina et voluntate sua. Nec quia auctor iste D conciliat, et ejus petitiones cum jntellectu factas 


asserit continentiam esse im nostra potestate, 
.. Mdeirco negat ad eam coeleste subsidium necessario 

. requiri. Non enim ignoravit illud Sapieutis, Sap. vin : 
. Et κι scivi, quoniam aliter non possem eese. conti- 
- neus, nisi. Deus det: et hoc. ipsum erat sapientia, 
-scirej cujus essel hoc donum, adii Dominum, et. de- 
prééctus eum illum, etc. 

LXXl. Vere humilitatis indicium est, non, 
de semetipso contumeliose loqui: sed iutortas ab 
aliis contumelias viriliter perpeti. 

LXXII. Qui gloriam ab hominibus venientem 


Deo indicat. 

LXXVII. Qui solius scienti: causa in divina- 
rum Scripturarum commentatione elaborat, bic 
vans glorie ad se januam aperit. At qui religiosa 
cautione, ac pie in sacrarum Litterarum diseipliua 
se exercet, eo fine, ut voluptatem Dei cognoscat 
et faciat, hic Spiritus sancti virtutem ad se pelli- 
cit: qua illi cognita ad opus conferendi vim ac 
robur imperlit, et insuper eorum, qua scripta 
non sunt, divinorum mysteriorum gnarum facit. 

LXX V Hl. Tum 56 quispiam iu meditatione eloquio- 
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rum Dei probe, legitimeque versatum demonstrat, A timorem in nobis proereat. Ait enim, Et medi- 


e»m tentatione invadente, quos didicit sermones e 
memori haud secus quam e pharetra tela. depro- 
mens, eos contra demones, et affectus pravos 
contorquet : atque ab ipsis cogitationes malas, 
contra virtutis ardorem suggestas negotio infecto 
dimittit. 

LXXIX. Quemadmodum militum egregis in media 
dimicatione virtus ostendit, quam sepe ac diligen- 
ter arcum in pace exercuit : sic monachorum $se« 
cundum Dei beneplacitum in Serípturis usum, et 
exercitationem imperterrítus in. tentatioDibus ani- 
mus testatur. 

LXXX. Cum compunctione attenta meditatio, Dei 


** Deut. vi, 7 


taberis ἐπ jllis (in verbis Dei videlicet), sedes in 
domo (ua, εἰ ambulans in. itinere, dormiensque 
gique comsurgeus : eruntque εἰ movebuntur. inter 
oculos tuos, wt discas timere Dominum Deum 
tuum **, . 

LXXXI. Fervorem et promptitudinem tuam in 
habitualibus Dei cultibus angeli, et d:emones aspi- 
ciant : ut illi quidem exhilarati tecum maneant ; 
hi flagellati aufugiant. 

LXXXII. Christianus est dogma Christi Salvatoris 
nostri, ex mandatis a Deo prescriptis compositum, 
quie se, ut decel, exsequeptem imagine et simili- 
tudine Dei exornant. 
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NOTITIA. 


(Anecdota Greece. et Latina ex mss. codd. bibliotheese Medices, cura et studio Ang. Mar. Bandini, bibliotbecarii 
regii. Florentis typis Cesaris, 1761, in-8. vol. WIN 


Eudocia, Leontii, philosophi Atheniensis, filia, cum Theodesio juniori imperatori nupsisset, in bapti- 
smatis lavacro hoc nomen ab Attico episcopo accepit, cum antea Athenais vocaretur. Ánno 432 a 
Theodosio renuntiatur Augusta, eamque ob singularem pudicitiam et egregiam formam plurimum dilexit 

usque ad annum 445, quo violate fidei et adamati nimium Paulini, ex levissima quidem causa, in. 
suspicionem imperatoris adducta est. Quare Eudocia, sus conscia integritatis, secessit Hierosolymarn, ubi. 
ecclesiis xediflcandis ac pauperibus sublevandis per multos annos incubuit. Cum vero sacris evolvendis 
Scripturis atque meditandis plurimum delectaretur, ac poetica facultate excelleret, ut videre est apud. 
Socratem lib. vij, c. 21; Zonaram t. III, p. 37 ; Evagrium lib. xx ; Theophanem pag. 72. Chronic, Ale- 
zandrinum p. 912 seq. Photius Constantinopolitanus patriarcha memorie prodidit cod. ctxxxmr suz. 
Bibliothece, eam heroico carmine scripsisse metaphrasim Octateuchi, sive librorum quinque Moysis, Josue, 
Judicum et Ruth, de qua judicium suum profert his verbis: « Inscriptio codicis ab Eudocia elabora-. 
tum hoc carmen affirmabat, quod, tum quia mulicris, et quidem in imperio deliciis affluentis, tum quia. 
praeclarum adeo est, admiratibne sane dignum judicatur. Etenim illustris est bic labor, ut in heroico 
carmine, si quis unquam alius. » Subjungit, ipsam legibus artis czxteroqui instructissimam, hoc tamen 
uno ab iis defecisse, quod fabulas in eo nullas immiscuerit. Quare hoc majori nobilissimae feminz laudi 
dandum est, quod vatum quidem elegantiam, amandatis fabulis, imitari Christiana veritate et simplicitate 
voluerit. In bac preterea metaphrasi ita religiose sacrum textum expressisse Eudociam idem Photius te- 
$tatur, ut «sensuum, nihil diffundendo aut contrahendo, proprietatem servaret assidue, et in verbis, 
quoad ejus fieri potuit, proxima quzeque atque simillima con(ürmaret: » adeo ut pro legitimis librorum, 
sacrorum versionibus haberi possint. Przeterea cod. cLxxxiv memorat metaphrasim ejusdem non absimi-. 
lem prophetiarum Danielis et Zachari:, et historiam Cypriani martyris (illius cujus peenitentia, sive con- 
fessio legitur in calce edit. Cypriani Operum Onaoniensis), a magicis artibus et idololatria ad Christi fidem. 
conversi, et Justine virginis, libris i1. Poema tandem heroicum in victoriam a Theodosio conjuge cx 
Persis feliciter reportatam, ascribit illi Socrates lib vi1 Histor. eceles., cap. 21: « Cum ergo tam illustris 
victoria divinitus data esset Romanis, multi przstantes eloquentia viri in laudem imperatoris panegyricas ora- 
tiones conscripserunt, easque publice recitarunt : ipsa quin etiam imperatoris uxor heroico versu poemata. 
composuit. » Quamvis autem nemo illorum mentionem faciat editorum ab illa Homerocentonum de Vita, 
Christi, quemadmodum nec Nicephorus lib. xiv, 25, Joannes tamen Tzetzes Chiliad. x, Histor. 506, negat 
se Eudocie Octateuchum, et reliqua poemata nancisci unquam potuisse ; se duos tamen ejus libellos car- 
mine scriptos legisse testatur, Homerocentones, ei Zachariz, ac Danielis metaphrasim ; de quibus omnibus. 
vide Jo. Alb. Fabricium. Bibl. Grec. t. 1, p. 558 [ed. nov. p. 558] et alibi. Hujus itaque celeberrima 
feminz elegantissima poemata teste Fabricio l. c. ab eruditis adhuc desiderata sunt, cum Homerocentones. 
qui sub ejus nomine circumferuntur potius sint patricii, vel Eudociz junioris, seculi xi. sive Eudocisz,. 
quà Zoes soror, et Constantini imperatoris, Basilii Bulgaroctoni fratris filia fuit. 


Tandem Eudocia, ut vult Caveus, in mariti gratiam rediit, cum quo deinceps pacifice vixit. lllo tamen. 
morte sublato, P»! aU0d supererat vite pio otio dicavit, ibique anno 460, Marciano im- 
peraute, di . Biblioth. sancte lib. 1v, pag. 927, Paris, edit. 
anni 156 *ccles., capp. 20-22, muros Hierosolymitanz 
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urbis instaurasset, templum splendore ac pulehritudine eximium primo omnium diacono ac martyri Ste- 
phano zdificasset, in eo pestmodum deposita est. 

Nobis itaque contigit in recensendo antiquissimo codice x, plutei VII, in quo omnia S. Greg. Theologi 
Carmina, et Nonni Panopolit& in Evangelium S. Joannis Metaphrasis continentur, banc pretiosissimam 
gemmam eruere. Dum enim singula codicis, prout instituti nostri fert ratio, cum editis conferremus, post 
vers. 692, Nonniani poematis, alia ab eadem scriptoris manu, ab eo argumento toto colo aberrantia, in- 
terserta animadvertimus, qua: sedulo perpendentes, tandem summa animi voluptate comperimus partem 
esse poematis, de martyrio S. Cypriani a doctissima Eudocia conscripti. Quod cum pridem deperditum sit, 
superstites has veluti miserrimi naufragii tabulas, omnium primi, in propatulo collocare, publice studio- 
sorum utilitati gloriamur. Incredibilem adhibuimus diligentiam, ut tam insigne monumentum ex minutis- 
simis atque evanidis plerumque litteris erutum Latinis Musis majori qua posset fide et elcgautia redde- 
retur (qua quidem in re tot tantisque difficultatibus obsita, nobis presto fuit optimus, ac prestantissimus 
juvenis Ant. Sartius, Grecis Latinisque litteris egregie excultus, familiaris noster, ac studiorum inde- 
fessus adjutor), hzc tentamina aliis, quibus mejus suppetit otium, ac mitiores sunt Musz expolienda 
relinquentes. . 

Prater ea quz de S. Cypriani vita et martyrio apud Theodorum Ruinartum habemus in Actis martyrun, 
possunt et alia multa proferri qux de ejus laudibus 55. Patres conscripserunt. Pre omnibus in eo lau- 
dando excelluit S. Augustinus, qui sermones quinque ad populum Carthaginensem habuit novae edition. 
serm. 209 seqq., homilias duas de eo edidit S. Maximus Taurinensis, unain Petrus Chrysologus. De 
eodem egregium recitavit sermonem S. Fulgentius Ruspensis episcopus. Nec pratereundus Graecos inter 
Patres Gregorius Nazianzenus. Verum in ejus de S. Cypriano oratione illud estincommodi, quod magnum 
Cyprianum Carthaginensem episcopum confuudat cum alio Cypriano, qui ex mago Christianus factus, 
cum Justina virgine, quam veneliciis corrumpere frustra tentaverat, martyrium Nicomediz sul Diocletia- 
Wo subiissefertur. In. eumdem impegisse scopulum videtur Prudentius in hymno de $8. Cypriano, 
et Eudocia Augusta, ut ex Photii testimonio, et ex hoc ipso poemate videre est. 


Photiura tandem ipsum audiamus, qui in cit. cod. crxxxiv totius Eudocix poematis argumentum, seu ma- 
vis minutissimam analysim affert, ex qua unusquisque, unde fragmentum hoc a nobis prolatum, initium 
ducat, et ubi desinat, facillime poterit intelligere. Photii verba sunt ista : 

« lloc ipso item volumine continebantur, sinüli versuum forma conscripti, libri tres in laudem D. 
Cypriani martyris : ostendebantque vel ipsa carmina, ut liberi matrem solent, hunc quoque August:e par- 
tum esse legitimum. Primus horum liber res B. Justine martyris persequitur, ut in Christianorum iila 
numerum adoptata, parentes quoque suos ab idolorum culta ad veri Dei cultum transtulerit 7: utque amore 
quidam ejus captus, frustra illa sollicit&ta, ad Cyprianum magicis deditum artibus se contulerit, rogans per- 
dite amanti succurrat, ac puellam sibi obsequentem reddat. Addit Cyprianum omnes magicz artis rationes 
incassum tentantem, violentissimos quosque ac perniciosissimos dzemones oppugnandze virginis castitati 
immisisse : hos vero pudore suffusos, victosque sacrosanctz crucis signo, rejectos fuisse, ut ex illis ipsis 
eognorit. Quare propensum suum in improbos illos spiritus animum deposuisse, omnesque adeo magicos 
libros flammis tradidisse. Christiana denique fide imbutum, mox etiam baptizatum esse, ac templi janito- 
rem conatitutum. Quin et charismatum dona a Deo accepisse, itaque morbis alios, alios daemonibus 
liberasse, donec tandem archiepiscopi quoque dignitate ornaretur. Et hsc quidem liber babet 
primus. 

«Secundus deinde, dum a capite paulo altius res Cypriani arcessit, ipsummet narrantem inducit, suum 
jam inde a pueritia in idola studium, cultumque d:emonum, et discendze magicz artis cupiditatem, atque 
con itum. Quznam dehinc alia de herbarum variarum sürpius a&que animantium natura didicerit, utque 
varia etiam demonum ludibria viderit. Quomodo item Athenis Argos, indeque in Phrygiam profectus, 
dz:imonibus ubique sacrificus constitutus fuerit, ac multam mayicz artis exercitationem collegerit. Pergit 
adhzc narrare, ut in gyptum eorumdem causa venerit, atque ad Indos accesserit, queque ibi inopinata, 
et valde absurda, cum alia, tum simulacra viderit atque observarit. Addit se, cum tricesimum jam «etatis 
annum attingeret, ad Chaldxos venisse, eorumque litteris institutum, astrologiam accurate perdidicisse, 
quzque alia cognitu digna apud illos viderentur. Omnia tandem hac vidisse refutata, quando stulto, seu 
potius animis pernicioso labore hisce artibus impenso, a Justina martyre repulsus est. Comme morat item 
hic nonnulla, quibus alium se ipse interdum magicis artibus exhibuit, aliosque interdum transformavit : ut- 
que a demonum cultu discedens, cacodzemonem minitantem, et ad desperationem usque territantem sen- 
Serit, ac quomodo horum sit metu liberatus, cum in pium virum incidisset, cui Timotheo nomen. Quomodo 
praterea Antiochiz apud frequens auditorium narraverit, nefanda multa se ac prodigiosa effecisse, quibus 
homines ita decipiebat, ut pzo Deo ipsum haberent. Lacrymis itaque ac luctu genas ob hzc huinectantem, 
ex memoria improborum facinorum in salutis desperationem iterum delapsurum fuisse, nisi Eusebius 
quidam, optimus ad pietatem et poenitentiam dux, sacre Scripture alloquiis sacrisque narrationibus, de- 
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sperationis nebulam dissipans, clarz spei radiis eum illustrasset, et in domum suam deductum cibum ca- 
pere jussisset, trium dierum inedia jam maceratum. Refert item, ut in sacrum ab illo templum fuerit 
adductus, et sua ipse manu coram multitudine magicze artis su libros allatos flammis tradiderit, ac bona 
insuper sua pauperibus distribuerit, atque ad' Chrisüanorum inde cotum aggregatus sit. Eusebius 
autem hic, ait, sacerdotii dignitate exornatus erat. Accedit quomodo Aglaidas, gravis ille Jusiinz: pro- 
cus, cum voti compos factus non esset, bona quoque fortunz: pauperibus omnia. erogaverit, et dzemonibus 
tanquam deceptoribus nuntio remisso, Christianis sese sacris addixerit : in.quo secundi libri finis est. 

« Tertius denique martyrium complectitur B. Cypriani, et clar» virginis Justine, qui Diocletiano et 
Maximino Romz imperantibus, morte testimonium dixerunt. fidei. Una enim ad martyrii lauream abrepu 
sunt; Cyprianus quidem ex patria et urbe Antiochia, cujus etiam archiepiscopatum post Anthimum ad- 
ministrarat : Justina vero Damasco : ibi enim illa, postquam Antiochia migrarat (quz: v et ipsa virginis 
patria erat) palam Christum professa est. His ita captis, cum impii ille hominis sermonibus nihil move- 
retur, vinculis in sublime rapti latera raduntur ; bzec autem boum nervis czeditur. Verum ubi nihil illi de 
constantia remittere tyranno videntur, in custodiam eos seorsum reductos compingit. Unde post evocatos, 
cum verbis frustra tentasset, in :?ream sartaginem (pice, adipe, ac cera in eadem simul mistis, multoque 
igne accenso) martyres Dei conjecit. Ibi cum athletz illi fortiter in cruciatibus perdurarent, ac potius 
velut in rore Deum, quod tormentis superiores evasissent, leti laudarent, Athanasius quidam miser; de- 
monum sacerdos, B. Cypriano antea perfamiliaris, et assessor tum forte judicis tormenta inferentis, mentis 
caecitate correptus, ausus est, deos suos familiares invocans, in ignem quoque ingredi ; sed dum miracu- 
lum extenuare nititur, si et ipse sine noxa ibidem perduraret, magis illud auxit. Confestim enim ab igne 
absumptus in cinerem versus est. H:esitans ergo judex, decrevit martyres ad Diocletianum mittere, et ad 
eum, tum quas pertulissent tormenta, tum quemadmodum p«enis essent omnibus superiores, perscribere. 
Quz cum imperator Nicomediz intellexisset, precipit martyres ad vicinum urbi flumen, cui Gallo nomen, capi- 
te truncari. Cum his, et eadem ipsa hora Theoctistus martyrii palmam accepit, pietatis suze boc solo dato 
indicio; quod martyrem Christi salutasset. Reliquias istorum sanctorum naute quidam Roma eo nuper de- 
lati, quibus et Theoctistus martyr usus fuerat familiariter, clam custodibus abstulerunt, Romamque vexe- 
runt, ubi et pulchrum ipsis templum Claudii foro proximum excitatum, opera Ru(ine pie matronz, 
qua generis stirpem a Claudio imperatore repetebat. Et hxc quidem libro tertio. ». Hucusque 
Photius. 
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Omnes at juvenes dictis dimisit acerbis, Πάντας δ᾽ ἠϊθέους xev ἀταρτηρῶς ἀπέπεμπεν, ᾿ 
Christum induta ducem , soli eui nupserat illa , Ὡς Χριστὸν μοῦνον μνηστὸν θεμένη τὸν ἄναχτα. 
Hic vero magnam templi ad subsellia turbam "05 δὲ λεὼν συναγείρας ávaxzoplouc xac θώχους 
€oyit, vique bonam tentat violare puellam. Πρός ῥα βίην ἐθέλησεν ἀγαυὴν παῖδα μιῆναι, 
Quoiquot erant illi comites ad sidera voces "033ot ἐσπετόωνθ᾽ ἅμ᾽ αὐτῇ αἰπὺ βόησαν - 


Vers. 5 
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Πάντες δ᾽ ἐκ θαλάμων σὺν τεύχεσιν ἐσσεξύοντο, 
Τεῦξαν δ᾽ ᾿Αγλαῖδαο νεήλυδας εἴθαρ ἀΐστους. 
Αὐτὸς δ᾽ ἐν χραδίῃφι φέρων ὅλον ἔνδον ἔρωτα, 
Πληγεὶς, εὖτε μύωπι, λαθὼν, πηχύνετο χούρην. 


Ἡ δ᾽ αἶψα Χριστοῦ χρατερὴν σφρηγῖδα τέλεσσεν, 


Ῥίψεν δ᾽ ὕπτιον εἶθαρ ἀναιδέα, χεροὶ δ᾽ Eüpud 
Μορφὴν ᾿Αγλαῖδαο, xai οὐλοχόμους γε παρειὰξ, 
Ρηξεν δ᾽ εἵματα χαλὰ, ὅλοις δ᾽ ἀπέδειξε γέλωτα, 
8ixÀn; ἀντιθέης τὸν ὁμὸν δρόμον ἐχτελέουσα. 

Καὶ τὰ μὲν ὡς ῥέξασα Θεοῦ πάλιν ἦλθεν ἐς οἴχους, 
Αὐτὰρ ὁ χωόμενος χαχοεργέα λίσσετο φῶτα, 
Δυσσεδέος μαγίης ὑποθήμονα Κυπριανόν γε 

Καί οἱ ὑποσχόμενος δοιὰ χρυσοῖο τάλαντα, 

Λαμπροῦ τ᾽ ἀργυρίοιο, ὅπως πείσειεν ἀνάγχῃ 
Παρθένον οὐχ ἐθέλουσαν ἐπινεῦσαι φιλότητι, 

Οὐ δεδαὼς Χριστοῦ χρατερὸν μένος ἀχαμάτοιο. 
Οἰχτείρας δὲ μάγος διερὸν βροτὸν, ἐξ ἐπαοιδῆς 
Κίχλησχεὺ χαλεπὸν χαχοεργέα δαίμονα ῥίμφα. 
Ἅπτερέως δ᾽ ἐλθὼν, Τί μ᾽, ἔφη, χαλέεις ; ἀγόρευε. 
*0; δ᾽ ἔφατ᾽ - Αἰνῶς μοι χούρης μιῆς Γαλιλαΐης 
Ἧτορ ἔρως ἐδάμασσε * σὺ δ᾽ ἔννεπε, εἴ τέ μιν αὐτὸς 
Λέχτροισιν δόμεναι χρατέεις ^ αἰνῶς ποθέω γάρ. 
"Adgpuv δ᾽ ἀντίπαλος δώσειν χατένευσεν ἄελπτα. 
Κυπριανὸς δ᾽ αὖθίς γε παλαμναῖον προσέειπεν " 
Ἔννεπέ μοι τεὰ ἔργα, ὅπως φρεσὶ θάῤῥο; ἔχοιμι. 
Ὃς δ᾽ ἔφατ᾽" ᾿Αγγελικῶν στιχέων πάρος fia φέριστος, 
᾿Αλλά γ᾽ ἐμῷ γενετῆρι πεπιθμένος, ἔλλιπ᾽ ἄναχτα 
"Ex:azólou σφαίρης τὸν ὑπέρτατον * ὅσσα δ᾽ ἔρεξα 
Ε δήσεις " ἐρέω δέ" Πόλου χαθαροῖο θέμεθλα 


αὐτὸς ἐμῇ χαχίῃ γε διάνδιχα θήχατα ῥέξα, 


Καὶ στίφος οὐρανίων ναενῶν ἐς γαῖαν ἔριψα. 
Μητέρα δ᾽ αὖ μερόπων πάλιν ἥπαφον Εὔαν, ἀνάγχῃ 
Νοσφισάμην δ᾽ "Abapoy πολυγηθέος ix παραδείσου 
Καὶ Kalvou παλάμην γνωτοχτόνον αὐτὸς ἕτευξα 
Αἴματι γαῖαν ἔδευσα * ἀχανθώδη δ᾽ ἀναθάλλει 
Καρπὸν ἀειχέλιον μερόπων γένει εἵνεχ᾽ ἐμεῖο. 
Ἐχθρὰ Θεῷ συνάγειρα θεήματα, xal χλοπίας δὲ 
Εὐνὰς ἐγὼν ἐτέλεσσα " σεδίζεσθαι δ᾽ ἀμενηνὰ 
Εἴδωλα βρότεον νέον ἥπαφον, ἠδὲ θυηλὰς 
᾿Ανθρώπους ῥέζειν βλοσυρῷ χατεμήνυσα ταύρῳ. 
Αὐτὸς καὶ χρατέοντα Θεοῦ Λόγον, Υἱὸν ἄναρχον, 
Ἐν σχόλοπε τανύσαι μαλερῷ σοβαροὺς ὁρόθυνα. 
"Actea συγχλονέω, xal τείχεα κάδδαλον αἰπά * 
Πολλοὺς δ᾽ ἐξ ἔριδος θαλάμους ἐδόνησα χορεύσας. 
᾿Αλλά γε δὴ τάδε πάντα χαχὰ χαὶ ἀπείρονα τεύξας, 
Πῶς τῇ σδ᾽ ἠϊθέου μεγαλόφρονος οὐδὲ τυχήσω ; 
Κυπριανὸς δ᾽ ἕνεπεν χαχοτερπέϊ δαίμονι λυγρῷ᾽ 
Τῆνδε λαδὼν βοτάνην κύχλῳ θαλάμου χατάδευσον 
Κούρης αἰδέσιδος * ἀτὰρ ὕστατος ἴξομαι αὐτὸς, 
Καὶ νόον ἐνθήσω χραδίῃ πατρώϊον αὐτῇ. 
Ἢ δὲ cot ἐλδομένῳ μάλα πείσεται ἔμπερ ὀνείρῳ. 
Παρθένος ἢΐϊθεος δὲ τότ᾽ εἶδος ἔχουσ᾽ ἐπὶ γαίης 
Ὥρῃ νυχτελίῃ τριτάτῃ μέλπεν Θεὸν ἡἠῦν. 
᾿Αλλ᾽ ὅτε δὴ πραπίδων μέσσον πελεμίζετο χούρῃ, 
Ἐν φρεσὶν fiat νόησεν ἀτασθαλίην καχοεργοῦ 
Ἡμιτόμους πρησθεῖσαν ὀφρεῖς πυρί" θᾶττον ἄναχτα 
“ Vers. 61 
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Aglaidzque novam confestim pellere gentem. 

At miser inclusum servans in pectore amoren , 
Percussus , tanquam ezco latitaret, amatse 
Virginis amplexus petiit; 4088 protinus almse 
Signa crucis faciens, audentem turpia longe 
Projecit juvenem resupinum , aptoque comantes 
'Crine genas manibus fo dans vultumque, decoras 
Abscidit vestes, cunctorumque ora resolvit 

In risus, Thecle divina exempla secuta. 

Hzc ubi facta, Dei rursus sécessit in zedes, 

His super accensus, pravum magicaque potentem 
Advocat arte virum , Cyprianum nomine, supplex, 
Binaque promittens auri argentique talenta 
Hortatur, charz renuentia corda puellze 


B Cogat flagranti tandem concedere amori, 


Ignorans, Christi virtus quam nescia frangL 

Tunc magus Aglaidz sortem miseratus iniquam, 
Evocat actutum 4enebrosum daemona cantu. 
Adveniens subito , Quid vis? ait ille, prefare. 

Cui magus hzc : Nostrum Galilzz virginis ardens 
Vicit pectus amor : thalamis hanc tradere nostris 
Dic, tibi num liceat, namque est mibi magna eupido. 
Aunuit heic daemon temere insperata daturum. 

At magus hiec contra sceleratum , Nunc 1ua , dixit, 
Facta doce, nostre ut subeat fiducia menti. 

Tunc ille: Angelice fueram prius ipse cohortis 
Optimus ; inde mei genitoris jussa secutus, 

Regem , qui coeli septem supereminet orbes , 
Deserui : quze tunc egi nosces modo, singula namque 
Promere fert animus. Puri fundamina coeli 

In partes discissa duas me auctore maligno,. 
Atque cohors superum in terram dejecta colonum, 
Inde meis rursus decepta est fraudibus Eva 
Primiparens, lztisque procul migrare viretis 
Jussus Adam, dextraque Cain mactatus Abelus 
Czde madet tellus; hinc duros horrida sentes 

Me propter, vilesque homini parit undique fructus, 
Ipse inimica Deo spectacula tetra coegi , 

Et furtiva toris alienis semina fudi : 

Vanaque mortales colerent idola recentes, 

Ac tore ferrent tauro libamina , suasi 

Consiliis egique meis : Verbumque supremum, 
AEternam sobolem , dira trabe figere adegi. 

Per me commotzque urbes eversaque cesa 

Moenia , multorumque toros discordia gauden 
Turbavit : totque ipse malis aliisque peractis 
Millibus, audacem dubitem captare puellam? 
Tum monstro magus hac tristique inalisque fruenti, 
Hoc cape gramen, ait, circumque asperge cubile 
Virginis intacl:e , veniensque novissimus ipse 
Injiciam patrios ima in przcordia sensus ; 

Illa tibi multum optanti per somnia cedet. 

Virgo bonum interea , cum tertia noctis adesset 
Hora, Deum, terrz vultum demissa , canebat. 
Cum subito concussa gravi procordia motu 

Sensit, nequitiamque mali semiusta gereutem 

I;ne supercilia agnovit. Regem illico tota 
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Mente petens, votisque vocans, membra omnia signo A Ἔγνω, τὸν ποθέεσχεν, ἀτὰρ σημῆνατο χειρὶ 


Muniit illa crucis, clamansque his ora resolvit : 

Summe Deus, qui cuncta regis, quo intacta parente 

Edita progenies, Cbristus, qui in Tartara missum 

llorrendum obscura religasti sede draconem, 

llumanumque genus servasti compede rupto, 

Qui manibus ceelum stellis ardentibus aptum 

Extendens , mediam super humida tergora terram 

Firmasti , qui solis equis ignita dedisti 

Lumina, noctivage formans juga candida lunz: 

Quo satus, atque tua donatus imagine quondam, 

Et paradisiaco satiari dulciter horto 

Jussus homo, quique huic horrendi fraude colubri 

Decepto , arboribusque sata regione fugato 

Ferre iterum voluisti animo miserante salutem, 

lilius atque tuo sanasti vulnera ligno, 

Propeliens cunctos Christi cognomine morbos. 

Quem propter genitrix hominum comparuit omnis 

Tellus, extensum est caelum , firmataque terra , 

Undzque effuse : at soluin te cuncta prementem 

Imperio noscunt rerum fundamina Regem. 

Adsis , atque tuam famulam tueare potenti 

Consilio, ne me vincat derisor iniquus : 

Incorroptorum nam te, faber alme, juvante, 

Virgineum cupio zeleruum servare pudorem. 

Scilicet ex animo dilexi te, optime Jesu, 

Ac multum celebrande Deus : namque ignea amoris 

Flamma tui succensa, meoque est indita cordi. 

Ne famulam , ne, quzso , tuam adversantis, iniqui 

VPxemonis invisa subigi ditione , tuamque 

Permittas unquam legem violare , Beate : 

Sed numc tolle vagum, mendacem, feda loquentem. 

Hl: c ubi dieta dedit, divino protinus ipsa 

Armavit corpus signo, Christique vocato 

Nomine, deformem visu, turpemque fugavit, 

Àc penitus spretum projecit dzsmona longe. 

llle autem multo suffusus corda pudore 

Astitit ante magum , quzrentique, est ubi virgo, 

Quam te huc actutum jussi deducere? clare 

Cuncta docens, ait, ulterius ne quzre; treniendum 

Namque videns signum tremui formidine totus. 

Subrisit, rursusque alium Cyprianus iniquum 

Dzmona, Thessalica confisus in arte vocavit. 

Ad[uit hic, jussusque tuos, et inertia novi 

Corda , ait, alterius; meque huc pater ipse dolent: 

Ferre tibi auxilium misit. Nec plura locuto 

Sic magus exsultans : Hzc jam medicamina, die- 
| mon], 

Accipe, et intacrze totas line virginis zdes. 

Ipse sequar, primisque, reor, congressibus illam 

. Seducam. His dictis abiit mandata facessens. 

Nox erat, et Regi veneranda puella supremo 

Mittebat de more preces, sic ora resolvens : 

Corripui corpus media de nocte cubili, 

Justitiam ante tuam, Rex inclyte, judiciumque 

Verum, cuncta mez fassura piacula vitz. 

O qui cuncta creata regis, miseraris abunde, 

4Etheriis leges ponis, celestia firmas, 


Σταυρῷ πᾶν δέμας " αἶψα γεγωνήσασα δ᾽ ἕε: πεν" 
Πάντων δεσπόζων, Θεὲ κύδιμε, παιδὸς ἀχράντου 
Ἰησοῦ Χριστοῦ γενέτωρ, ὃς ταρταρόεντα 
Αἰνοπέλωρον ὄφιν ζοφεροῖς ἐπέδησας ἐν αὐλαῖς, 
Οὖὗς δὲ πέδαις ζώγρησεν, ὅλους χύδιστ᾽, ἐσάωσας, 
Ὃς πόλον ἀστερόεντα τανυσσάμενος σέο χειρὶ, 
Tf, δὲ μέσον χάεος νοτίοις νώτοισιν ἔρεισας, 

Ὃ φλογερὰς δαῖδας πώλοις Τιτᾶνος ὅπασσας, 
Μήνην ἀργεννὴν 65 βοόζυγα νυχτὶ τέλεσσας, 

*O βροτὸν ἄνδρα τεῇ μορφῇ τεῦξας πανόμοιον, 
Ὃν παραδεισιάδος χαλιῆῇῆς χορέσασθαι ἄνωγας, 
Θυρὸς δ᾽ αἰνοτάτου ὄφεω: ὑποθημοσύνῃσιν 
Εὐδένδροι) πέδοιο λιασθέντα πάλιν αὑτὸς 
Διζόμενος ἐσάωσας "AvaE, ἐλεήμονι θυμῷ, 


B Κείνου δὲ σκόλοπι πληγὴν τεῷ ἐξαχέσαο, 


Χριστοῦ ἐπωνυμίῃ πάντ᾽ ἄλγεα τοῦδε καθήρας * 
Τοῦδε γὰρ εἴνεχα πᾶσα φαείνεται ἀνδρηφόρος γῇ, 
Οὐρανὸς ἐχτετάνυσται, ἀτὰρ χθὼν ἡρείρισται, 
Ὕδατα δὲ προχέονται * ὅλη δέ σε μοῦνον Ἄναχτα 
Βαλδὶς παντομέδοντα ἐπίσταται " ἐλθὲ, σάωσον 
Σῇ χρατερῇ βουλῇ δμωὴν σέο, μηδέ με δεινὸς 
Μῶμος vixfjoy * σεῦ γὰρ χάριν, ἀφθιτοεργὲ, 


Ἡνεχέως μενέμεν ἐθέλω μάλα παρθένος ἀγνή. 


Κηρόθι γάρ σε, φέριστε, λίην ἀγάπαζον Ἰησοῦ, 
Δέσποτά peu πολύαινε * σὺ γὰρ πυρσὸν φλεγέθοντα 
Σεῖο ποθῆς πύρσευσας, ἐμῷ δ᾽ ἐνεθήχαο θυμῷ. 

Τῷ νῦν μήποτε σὴν δμωὴν δαμάσῃς ὑπὸ χεῖρα 
᾿Αντιδίον, στυγεροῖο, ἀθεσμίου, ἀντιθέοιο, 

Μηδὲ παρεξελθεῖν με, Μάχαρ, σέο θέσφατ᾽ ἐάσῃς, 
᾿Αλλ᾽ ἀπάλαχτ᾽ ἀλάτην, συνθήμονα, αἱνοσοφιστήν. 
Ὡς ἡ μὲν τὰ ἔχαστα πιφασχομένη, ἐὸν αἶψα 

Σῶμα Θεοῦ σφρηγῖδι χεχορυθμένη, βδελυρωπὸν 
Αὐτίχα δαίμονα σεῦ᾽ ἐν ἐπωνυμίῃ Χριστοῖο, 

Καὶ τὸν μὲν προέηχεν ἀτίμητον μάλα πάγχυ. 

Ὃς δὲ σὺν αἴσχεϊ πολλῷ ἔδη κατενῶπα μάγοιο. 
Δαίμονα Κυπριανὸς δ᾽ εἰρώτεε" Ποΐ πέλει αὕτη, 
"Hv σοι ἐγὼ χελόμην δεῦρ᾽ ἀξέμεν ὅττι τάχιστα ; 
"Evvene δ᾽ ἀντίπαλος σάφα πάντα * Μήτι μετάλλα" 
"H γὰρ ἐγὼ φοδερὸν περιδείδια σῆμα νοήσας... 
Μειδήσας δὲ μάγος, χαλεποῖς Épyotat πεποιθὼς, 
Κίχλησχεν πάλιν ἄλλον ἀταρτηρὸν Βελίαρον. 
Κυπριανῷ δ᾽ ἀγόρευε" Μάθον xal σεῖο ἀνωγὴν, 

Καὶ τοῦδ᾽ αὖ χαχότητα " ὅθεν γενέτης μ᾽ ἀνέπεμπε 

Züv ἀχέων ἐπαρωγόν. Ὁ δ᾽ αἶψα μάγος χεχαρηὼς 
"Evvene: Τῇ τόδε δαΐμον, ὅλον δῶ παρθένου ἁγνῆς 


Φυρμάχ ἐγκατάδευσον * ἐγὼ δ᾽ ὄπιθε) σέο βαίνων, 


Πείσειν δ᾽ αἶψ᾽ óto μιν. Ὁ δ᾽ ᾧχετο. Σεκτοτάτη δὲ 
Παρθένος αἰδοίη νυχτὸς χατὰ μέσσον "Avaxtt 
Εὐχωλὴν ἀνέπεμπε, τάδε £x στομάτων προϊεῖσα " 
Μεσσατίην χατὰ νύχτα ἐμῶν λεχέων ἀνόρουσα 
Ἐξερέειν, χύδιστε, ἀμαρτάδας, ἅσπερ ἕτευξα, 
Εὐδιχέης κατενῶπα τεῆς, χρίσεως δέ τ᾽ ἀληθοῦς, 
"Q χρατέων γενετῶν, ἐλεητύος ἄφθονε δωτὴρ, 


Αἰθερίων νομοδῶτα, xat οὐρανίων ἐπίχουρε, 
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Ὃν γαίη τρομέει, χαὶ ἀντιθέου ὁλοοῖς 

Ὃς μένος αἰσχίστως ὅλεσας γενέτου * ᾿Αδραὰμ δὲ 
Δεξάμενος θυσέην ὡσεὶ μεγάλην ἑχατόμδην " 

Ὃς Βῆλον χατέριψας, ἐπί τε δράχοντα χατέχτας, 
Καὶ διὰ σοῦ θεράποντος ἐῦσεδέος Δανιήλου 
Περσῶν ἔθνεα πάντα τεὴν θεότητα δίδαξας " 

Ὅς διὰ τηλυγέτου Χριστοῦ σέο Παιδὸς ἅπαντα 
Εὖ διεχόσμησας, καὶ ἐν χθονὶ φέγγος ἄναψας " 
Ὃς νέχνας μετὰ πότμον ὑπότροπον ἐς φάος ἧξας, 
Λίσσομ᾽, Αναξ, σέο, μή με χαχοῖς ἐπιδήμεν᾽ ἐάσῃς, 
᾿Αλλά γ᾽ ἐμεῖο φύλαξον, “Ἀναξ, δέμας αἷὲν ἀπῆιμον. 
Δαῖϊδά τε παρθενίης γε παράσχεό μοι ζείουσαν, 
ὍὌφρα σὺν ἡμετέρῳ μνηστῷ νυμφῶνα χατείδω 
Χριστῷ, συνθεπτίας δ᾽ ἀποτίσομαι ἄσπερ ὑπέστην. 
Αὐτοῦ γὰρ κράτος ἐστὶ, γέρας θ᾽ ἅμα χύδεϊ' ᾿Αμήν. 
Ὡς ἡ μὲν τὰ ἕκαστα λιτάζετο, αὐτὰρ ὁ δαίμων 
Εϊνεχ᾽ ἀγηνορίῃς σὺν ἀϊΐσχεῖ φεῦγε χατηφὴς, 
Ἐλθὼν δ᾽ ἄντα μάγοιο παρίστατο. Κυπριανὸς δὲ 
Εἴρετο: ΓἜννεπε, δαΐμον, ὅποι πέλει ἣν χελόμην os 
ἽἍἌξειν παρθενιχήν; ὈὮ δ᾽ ἀμείθετο, Ἦ μάλα δήνμε 
Νίχησεν χρατερῶς σημήζϊον, ὅττι δέδορχα 
Φριχτὸν ἄδην πάντεσσιν, ὑπέρδιον, οὐχ ὑποειχτόν, 
Αὐτὰρ ὁ Κυπριανὸς χάλεσε χρατερώτερον ἄλλον, 
Ὃς πάντων ἥνασσε, καὶ f γενέτης μελανωπῶν. 
Τῷ 9 ἔφατ᾽" Οὐτιδανὸς σὺ πέλων ὑπόειξας ἀφαυρέ: 
Ὃς δέ γε θαρσαλέως ἀπαμείδετο" "Άρτι χομίζω 
Κείνην παρθενιχήν σοι, ἑτοιμότατος δὲ μάλ᾽ ἔσσο. 
Κυπριανὸς δ᾽ ἀπάμειπτο' Ἐμοὶ σημήϊον εἰπὲ, 
Ὅττι τελεσσάμενος νίχης ἔντοσθε γένηαι. 
Ὃς δ᾽ ἔφατο" Πρῶτον χλονέω μέλεα πυρετοῖσιν " 
Αὐτὰρ ἐπεὶ μετὰ ἔχτον ἐγὼν ἦμαρ πάλι κείνην 
Θαμδήσας κατὰ νύχτα ἑτοιμοτάτην σοι ἀγεινῶ. 
Kal à" ἐλθὼν ἀσύφηλος ἐπιστὰς παρθένῳ ἀγνῇ, 
Παρθενιχῆς ἑτέρης εἶδος, xat εἴμαθ᾽ ὅμοιος, 

Εν λεχέεσσι καθῆστο, δόλῳ δ᾽ ἀνενείχατο μῦθον" 
Ἦλθον ἐγὼ μετὰ σεῖο ἀπ᾿ αὐτῆς τῆσδέ xsv touc 
Παρθενίῃ ἐρατῇ ἐπιτερπομένη, ἐπεὶ f με . 
Χριστὸς ἄναξ προΐηλεν, ὅπως χέ με ὧδε τελέσσῃ. 
᾿Αλλὰ, φίλη, τόδε λέξον ἐμοὶ, πόσον ἐστὶν ἔπαθλον 
Παρθενίης ἐρατῆς, χαὶ μισθὸς ὅσος τετάνυσται " 


Καὶ γὰρ δὴ σ᾽ ὁρόω ἁλιδάντεσιν εἴχελον ὧδε 
Αὐσταλέης βιοτῆς, καὶ ἀνιχμοτάτοιο τραπέζης. 
Παρθένος αἰϑοίη δ' ἀπαμείόδετο" Οὐτιδανὸν μὲν 
᾿Αθλοθέτημα πέλει, μείζων δέ τε μισθὸς ὀπηδεῖ. 
Αὐτὸς δ᾽ αἰσυλόμητ'ς ἔφη" Οὐ παρθένος fiev 
Ἐν παραδεισιάδος δαπέδῳ Εὔη σὺν ᾿Αδάμω" 
᾿Αλλ᾽ ἐπεὶ ὑστατίοισι χρόνοις μίχθη λεχέεσσι 
Πρωτογόνου ᾿Αδάμου, παίδων μήτηρ ἀνεδείχθη, 
Ἔνθεν σπέρμηνεν γενεὴν πάντων μεροπήων, 
Ἐσθλὰ δὲ πάντ᾽ ἔμαθεν. Τότε δὴ τότ᾽ ἔμελλεν Ἰούστα 
Δαΐμονι πειθομένη θυρέων ἔχτοσθε γενέσθαι. 
Γηθήσας δ᾽ ὁ ἄλαστος ἔδη παιδὸς πάρος ἕξω. 
"H δ᾽ ὡς οὖν ἐνόησε δόλον ὀλοόφρονος ἐχθροῦ, 
"Ad, ἐπὶ εὐχωλὴν νόον ἔτραπεν, ὃν δέμας αἶψα 
Σταυρῷ σημήνασα, ἀπὸ στομάτων δέ τ᾽ ἀήτην 
Πέμψασ᾽ ἐλέγχιστον βαρὺ δαίμονα ὦσεν ἀπ᾽ οἴχου. 
Τυτθὸν δ᾽ ἀμπνεύσασα ἀπὸ χλόνου. ὧδ᾽ ἀγόρευεν" 
Vers. 17$ 
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Totius sobolis cecidit furor impius : Abrae 

Cui dilecta, boumque instar fuit hostia centum : 
Per quem dejectus Belus, serpensque peremptus ; 
Per quem etiam multa insignis pietate minister 
Edocuit cunctos Daniel tua Numina Persas ; 
Quique per unigenam Christum, recto ordine cuncta 
Disponens, terram replesti luce, novasque 

Mortua post obitum revocasti corpora in auras. 
Rex, oro, ne me ulla sinas in crimina labi, 

Sed corpus sine labe meum tuearis in omne 
Tempus, virgineique facem largire pudoris 
Ardentem, ut thalamos sponso comes addita Christo 
Invisam, pepigi quondam quz fxedera servans. 
Gloria namque illi simul est, honor, atque potestas. 


B Has ubi virgo preces emiserat, illice daenon 


Aufugit moesuis, fastu cogente pudorem, 

Et veniens stetit ante magum, frustraque puellam 

Quzrenti, actutum quam duci jusserat illuc, 

Pauca refert : Et me quz vidi signa potenter 

Vicerunt certe, nimium signa horrida cunctis, 

Queis est exsuperans, et nescia cedere virtus. 

Tunc alium, cui vis major, quemque omnia monstra 

Nigra oculis regeinque timent, patremque, vocavit 

Dzmona, Tuque, inquit, cessisti vilis, inersque? 

llle autem audacter : Per me deducta puella 

Mox aderit, fac tantum animo sis ipse parato. 

Tunc Cyprianus ait : Quseso, mihi detege signum, 

Quod dein perficiens capies optata trophsa. 

Qui retulit : Primum quassabo febribus artus 

Virginis, inde dies ubi sexta advenerit, illam 

Attonitam noctu reddam, ducamque paratam, 

Nec plura. Intactam vilis stetit ante puellam, 

Alterius referens vestes, ac virginis ora, 

Conseditque toro, ficto sic ore locutus : 

Tecum ego ab Eoa veni regione profecta, 

Virginitate fruens blanda ; me misil et ipse 

Christus, ut efficiar sie te perfecta magistra. 

Sed pro virgineo certantem, chara, pudore, 

Dic mihi, anz: maneant te przmia, quantaque mer- 
[ces]. 

Nam video gelidis tua membra simillima functis, 

Squallida vita tibi est, nec non parcissima mensa. 

Candida tunc contra virgo, Certaminis, inquit, : 


D Exiguus labor est, merces tamen ampla sequetur. 


Impia sed meditans d:xxmon, Cum conjuge, dixit, 
lIaud certe virgo in lztis fuit Eva viretis. 
Verum postrenmís thalamo conjuucta diebus 
Adam primigeni, natorum prodita mater, 

lude omnem genuit proprio de semine gentem, 
Novit et omne bonum. Tunc jam, tunc virgo volebat 
Spiritui credens efferre e limine gressus. 

At letus dzemon cursu pr:evertit euntem, 

Qu:e simul infestas inimici comperit artes, 
Intenditque animum precibus, signoque salutis 
Membra tegens subito, spiransque ex ore furorem 
Multis affectum probris sede expulit hostem. 

Ast ubi mota parum requieruut pectora, dixit, 
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J&terno grates, novi, morbusque recessit 

lgneus. Inde preces fundens, Tua munera, quzso, 
Clamabat, transfige tuo mea membra timore, 
Christe potens, nostrique tua de lege misertus, 
Ferre tuum semper fac glorier, optime, nomen. 
At magus abjecto redeuntem dzmona vultu, 

Εἰ graviter meestum, dictis objurgat acerbis : 
Tene etiam pylchrz aspectum timuisse puelle? 
Sed qus illi virtus, cum videris ipse, fatere. 

Cui diemon, Ne qusere, inquit, ne scire labora. 
Qualia perspexi non possum dicere signa. 
Territus aufugi subito, timidusque recessi. 

Quod si scire tamen cupias, mihi dicito magnum 
Ipse sacramentum. Quod dicam *? rettulit ille. 
Tunc demon, Jura per qux» mihi cumque potestas 


lmperiumque datum. Simul boc magus auribus hau- 


| sit], 
Juravit nunquam se velle abscedere ab ipso. 
Tunc demon fidens : Extensi robore Christi 
Visa meis oculis trepidantem signa fugarunt : 
Quarentique mago, num Christus fortior illo, 
Respondit : Dum vera loquor, tu percipe mente. 
Qus nos hic gerimus, nostro deceptus ut astu 
Mortalis tristi subdatur crimine, cunctis 
Ista patent : vita sed aneum in illa, et aduncum 
Est instrumentum quoddam, quod sistitur ardens 
in medio : tum si quis (homo, sive angelus ille 
Quid minimum peccet , mox nuntia turba per ipsum 
Ante thronum ducit suspensi robore Christi. 


EUDOCLE AUGUSTE 
A ᾿᾿Αθανάτῳ χάριν, οἶδα, πυροῦσα δὲ νοῦσος ἀπέσδη. 
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Εὐχομένη δ᾽ ἔφατο" Χριστὲ χρατέων, γέρα σεῖο, 

Σῶμ᾽ ἐμὸν ἐχπερόνησον * ὑποτρόμεόν σε, φέριστε, 

Καὶ πάλι, σῇ μ᾽ ἐλέαιρε θεμιστύϊ" δός τε δὲ χῦδος 

Οὔνομα σὸν φορέειν. Κατηφιόων δὲ μάλ᾽ ἦλθεν 

᾿Αντίθεος χατενῶπα μάγου τετιημένος αἰνῶς" 

Τὸν δέ τε Κυπριανὸς τότ᾽ ὀνειδίοις βάλε μύθοις, 

Μὴ ἄρα χαὶ σὺ νέης ἐλιχώπιδος ἕτρεσας ὄμμα: 

᾿Αλλά γε λέξον ἰδὼν χούρη: σθένος οἷον ἔνεστιν. 

ἜΝννεπε δ᾽ ἀντίδιος" Μή μ᾽ εἴρεο, μτὃΣ μετάλλα. 

Οὐ δύναμ᾽ ἐξερέειν σημήϊον οἷον ἐσεῖδον, 

Δείλαιος τρομέων δ᾽ ἀναχασσάμενος φύγον αἶψα. 

ΕἸ δὲ μαθεῖν ἐθέλεις, αὐτὸς μέγαν ὄρκον ὅμο:σον. 

Κυπριανὸς δ' ἀπάμειπτο χαὶ εἴρετο" Ποῖον ὁμόσσω 

Ὅρχον ; Ὁ δ' αὗτ᾽ ἀπάμειπτο' Ἐμῶν μενέων κατὰ 
[πάντων, 

ἝὭνπερ ἔχω χρατέω τε. Ὁ δ᾽ ὡς χλύεν εὐθὺς ὅμοσσε, 


Μήποτε δὴ προλιπεῖν τὸν ἀγήνορα. Καὶ τότ᾽ ἕειπε 
Θαρτήεις" Χριστοῖο ταννσθέντος σχολοπῆϊ 

Σφρηγῖδα παπτήνας τρρμέων φύγον. Ὃς δὲ προσηύδα" 
Εἶπ' ἄγε μοι, χρείσσων γὰρ ὑπάρχει σεῖο μάλ᾽ αὐτός: 
ἜΝννεπε δ᾽ ἀντίπαλος" Κλῦέ μευ, xal ἀληθέα λέξω. 


."Qaca γὰρ ἐνθάδε ἄμμες ἁλιτροσύνης ὑπὸ λυγρῆς 


Ῥέξωμεν, μέροπάς τε βροτοὺς ἀπάτῃσι διδόντες, 
Ἔστ᾽ ἐπιειχτὸν ἅπασιν " ἀτὰρ βιοτὴν ἐς ἐχείνην 
Γναμπτὸν χαλχότυπες πέλει ὄργανον, αὐτὸ πυρωθὲν 
Κεῖται ἑνὶ μέσσοισιν ἀτὰρ σχεδὸν fjv τις ἁμάρτοι, 
"Αγγελος ἠὲ βροτὸς, σὺν ταὐτῷ ἀγγελιῶται 

Χριστοῦ στανροπαγοῦς ἐπὶ βήματος ὦχα φέρονσι. 


Tunc Cyprianus ait, Procul esto, in [οὐδγὰ Christi C Κυπριανὸς δ᾽ ἀγόρευσεν' "Ay" ἔχθορε" ἐς φιλίην γὰρ 


Festinare lubet (celeres nam diligo motus), 

Et cruce gaudentem, patiar ne talia, amare. 
Cui monstrum, Quse moz jurasti maxima, dixit, 
Nunc violare paras? At qua tibi (rettulit ille), 


Impie, juravi? Per qux mihi cunque potestas 
imperiumque datuin, respondit daemon. At ille, 


Nec te, nec tua facta, inquit, scelerate, pavesco. 
Nocte ista siquidem vera ex te noscere cuncta 
Virginis intaclze licuit per vota precesque, 
Terrificamque crucem : nullo nam robore polles. 
Nunc etiam, quibus imperium, te judice, magnum, 
1086 meis ponam signacula fortia membris. 
Jamque tuus mihi sordet amor, tuaque ipse recuso 
Consilia. Hzc fatus, Christo persolvit honores, 
Ejiciensque malum, procul hinc, procul aufuge, 
[dixit], 
Nam Christum quaro. Subitoque nefarius ivit. 
Tunc magicas libros Cyprianus colligit artis, 
Et juvenum validis intacti ad Nuininis zedem 
. Dat gestare humeris, sequitur quos cominus ipse. 
Obvius inde pedes prosternitur ante sacratos 
Praesulis Anthimii, sic illum voce precatus : 
Servus in zterni supremique agmine Christi 


(1) Cum in conversione Latina, quz refertur 
tom. 1ll Theseuri Novi Anecdotorum. Martene, et 


Ἔρχομαι ἀπτερέως, xal μοι τάχος ἀνδάν᾽ * ἐρῶ δὲ 

Σταυροχαρῇ ποθέειν, μήπως τλαίην τὰ ὅμοια. 

Εἰδεχθὴς δ᾽ ἀπάμειπτο' Ὁμοσσάμενος μέγαν ὄρκον 

Παρθασίης δ᾽ ἀλέγεις ; Ὀ δ᾽ ἀνείρετο" "Evvew', ἅλα» 
ἰστορ, 

Ὅρχια ποῖά σοι ὠμοσάμην νῦν αὐτός ; Ὁ δ᾽ εἶπεν" 

"Ec χρατερὰς τὰς ἐμὰς δυνάμεις. ᾿Απτάμειπτο μάγος 

[δὲ, 

Οὔτε σὲ, οὔτε τεὰ περιδείδια, ἔχθιτε, ἔργα. 

Νυχτὶ γὰρ ἀτρεχίην τῇδ᾽ ἔμμαθον ἐχ σέο πᾶσαν 

Εἴνεχα παρθενιχῇς᾿ ἀράων ἀγνῶν τε λιτάων, 

Καὶ σταυροῦ σφεδανοῖο" σὺ γὰρ μάλα ἐσσὶ ἄναλχις. 

Τῷ νῦν ἐν ῥεθέεσσιν ἐμοῖς σφρηγῖδα χραταιὴν 

Θήσω ἐγὼ, τήνπερ τε μέγα χρείουσαν ἕειπες " 

Σὴν φιλίην δ᾽ ἀθερίξω ἀπειπάμενος σέο βουλάς. 

Ὃς δ' ὡς οὖν τάδ᾽ ἕειπε, γέρας Χριστῷ πόρεν εὐθὺ, 

Δαίμονα δ' αἰνὸν ἔλασσεν, ᾿Απέρχεο τηλόθι, λέξας, 


Δίξημαι γὰρ Χριστόν" 'O5' αἴσχιστος χίεν αἶψα. 
Κυπριανὸς δὲ λαθὼν βίδλους μαγιχὰς χατέθηχεν 
Ὥμοισι στιδαροῖσι νέων ἀγέμεν ποτὶ οἶχον 
᾿Αχράντοιο θεοῦ, xai δ᾽ αὐτὸς ἐφέσπετο ταῖσδε. 
Πὰρ ποσὶ δὲ προπάροιθε πεσὼν θείου ἱερῖιος 
᾿Ανθίμου (1) ἀντιόων, τάδε οἱ φάτο ᾿Αθανάτοιο 
Οὑὐρανίου θεράπων στρατιῇ Χριστοῦ προδέθουλα 
Vers. 420 


Durand. pag. 1621, utroque. molo legatur, nos me- 
Uri grat!a pro Anthimo Authim:um reddidimus. 
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Βύδλῳ ἐγχαταλέξχι ἐμὸν χέαρ. Ὅς δὲ χολωθεὶς 
"“Ἔννεπέν οἱ, Καχότητα τεὴν ἀπέρνξον ὀπίσσω" 
Οὐ σοί γ᾽ &pxióv ἐστιν ἀφ᾽ ἡμέων ἔχτοθ᾽ Lóvza 
Ἕρδειν οἷα βέδουλας ; ἀναχτορίων δέ τ᾽ ἀλεύου " 
Καὶ γὰρ Παντομέδοντος ἀήττητος πέλει ἰσχύς. 
Κυπριανὸς δ᾽ ἀπάμειπτο, Κἀγὼ φρεσὶν ἧσιν ἀν- 
[ἔγνων, 
Ὡς Χριστοῦ δύναμις χρατερὴ πέλει, ἣδὲ μεγίστη. 
Τῇδε γὰρ ἐν νυχτὶ χούρῃ σεπτῇ χατέπεμψα 
Δαίμονας ἀντιθέους, ὅππως ἀπάτης ἑνὶ δεσμοῖς 
Θπρήσωτσι νόον χρατερόφρονος ἡ ϊθέοιο. 
Ἢ δὲ μαθοῦσα νόῳ, εὐχῇ, σφρηγῖδί τε Χριστοῦ 
Νίχησε χρατερῶς. Νῦν δ᾽ ἄνσχεο, χαὶ δ᾽ ἐλέτσον, 
Αἰδόμενος δ᾽ ἱχέτην σέο, δέχνυσο, φέρτατε φωτῶν, 
Βίδλους, ἔνθεν ἐγὼ χαχὰ μυρία τεῦχον ἁλιτρὸς, 
Καὶ πυρὶ τάσδ᾽ ἀμάθυνον, ἐμὴν ψυχὴν ἐλεαίρων. 
Πεισθεὶς δ᾽ ἀρητὴρ βίόλους λάδε, φλέξε δὲ πάσας, 
Κεῖνον δ᾽ εὐλογέων ἀγανοῖς μύθοις ἀπέπεμπε, 
Πυχνὰ παραιφάμενος σηχοῖς Θεοῦ ἐγχαταδύνειν. 
Κυπριανὸς δ᾽ ἄψοῤῥος ἰὼν ἑὸν ἐς δόμον αὖθις, 
Ῥέξας εὖτε κόνιν μορφὰς βρετέων ἀμενηνῶν, 
Πᾶσαν δὲ ζοφερὴν νύχτα πεπλήγετο σῶμα, 
Καὶ φάτο" Πῶς δ᾽ ἂν ἐγὼ Χριστοῦ βλεφάροισι φα- 
[veinv 
Τόσσα xaxX ῥέξας ; πῶς δ᾽ ἂν Θεὸν εὐλογέοιμι 
Ἥμετέροις στομάτεσσι, δι᾿ ὧν ἑτέρους ἀθέριξα, 
Δαίμονας οὐλομένους ἐν ἐμοῖς χαλέων στομάτεσσιν ; 
Καὶ τέφρην χεδάσας χατὰ γῆν, Θεοῦ ἥτεεν οἶχτον 
Σιγαλέως χατὰ γαΐαν, ἐπεὶ τρόμεεν μέγ᾽ ἀῦσαι. 
"AXI" ὅτε δὴ ῥοδόπηχυς ἐπήλυθεν ἀργέτις Ἠὼς 
Σαδδατιχῆς μεγάλης, τότε δὴ πέλε πᾶσι θαλείη. 
"D; δὲ xal αὐτὸς ἔόδαινε Θεοῦ μεγάλοιο νέηλυς 
Σεπτὴν εἰς ἄγυριν, πωλεύμενος ηὔχετο τοῖα " 
Δέσποτα, εἰ θεράπων τεὸς ἄξιος ἔμμεν᾽ ὀΐω, 
Δός με τεοῖς μεγάροισιν ἰόντα γε μῦθον ἀχοῦσαι 
Ἐχ Γραφιχῶν βίδλων εἰς χληδόνα εὖ μάλα ἑσθλήν. 
Ὃς δ᾽ ὡς οὖν ἐπὶ βηλὸν E65 ναοῦ, ἔννεπε Δαδὶδ 
Alo; Ἱεσσιάδης, Ὅρα. Κύδιμε, μηδὲ μεθήσῃς, 
ὯὮὯ χκρατέων, μηδ᾽ αὖ με λαθὼν τηλοῦ σέο τεύξῃς. 
Αὗτις δὲ προφάτωρ Ὡσηὲ μέγας τάδ᾽ ἔειπεν 
ἜἜνθους, Εἰ δ' ἄγε μὴ πάϊς ἔσσεται. Αὐτὰρ ὁ αὖθις 
ἀαυΐδης ἀγόρενε, Προέστιχον ὄμματ᾽ ἐμεῖο 
"ὍὌρθρον φωτοφαῇ νυχτὸς ζοφερῆς ἐλατῆρα, 
"Ὄφρα ve θειοτέροις σέο ῥήμασιν ἕσπομαι αἰέν. 
"Hoatagc δ᾽ ἑτέρωθι, Φόδος σέο μήποτ᾽ ἀπαύρῃ 
Θυμὸν, τέκνον ἐμοῖς, χαὶ ὃν φιλέω Ἰαχώδην, 
Ὃν πάντων χατέλεξα περ'χτιόνων πρόμον ἄλλων. 
Παῦλος δ᾽ ὧδ᾽ ἀγόρευε θεηγόρος, Αὐτὸς ἀνάσσων 
Ἡμέας ἐπρίατο Χριστὸς δυσπεμφέλου ἀρῆς 
"Ex προτέρης θέμιδος. Πάλι δ᾽ ἔννεπεν ὧδ᾽ ὑποφή τῆς 
Δαδὶδ ἀριστολύρτς, Τίς δ᾽ ἂν Θεοῦ ἐξερεείνοι 
᾿Αθανάτον δύναμιν, καὶ οὔατι πᾶσιν ἑνίσποι 


ὝΜμνους Παντομέδοντος ; Ἕπειτα δὲ τεῦχος “Αναχτος 
Θειοτέρων ἐπέων, μετέπειτα δὲ ἀρητῆρος 
Παρφασίη ἀτὰρ αὖτε χατηχήεις λόγος ἀνδρῶν" 
Ἔξιτε £x. νηοῖο Θεοῦ βροτοὶ ἡμιτέλεστοι. 
Κυπριανὸς δ᾽ ἀγανὸς θώχοις ἔτι ἧστο σιωπῇ. 
Vers. 279 
ParROL. GR. LXAXV. 


A Jam mea proposui conscribere corda libello. 
lratus tunc ille, Tuam procul. eripe, dixit, 
Ncequitiam ; longe ἃ nobis quxcunque patrasti, 
Non tibi visa satis ? Sacros ne accede penates ; 
Namque invicta Dei virtus est conecta regentis. 
Tunc Cyprianus ait, Nostrz? quoque noscere menti 

eU 
Sorte datum, quod magna Dei sit firmaque virtus. 
lpse etenim exacta venerandam nocte puellain 
Pluribus iwpetii monstris, si forie doloso 
Magnanimam illius captarent compede mentem. 
Sed precibus, validoque crucis signo omnia vicit 
Virgo potens animi. Nunc me tueare misertus , 
Et veniam oranti tribuens, hos accipe libros, 
Optime terrigenum, queis tot mala perditus egi, 

B Atque meam miserans animam, da protinus igni. 
Credidit, et libros capiens exussit ad unum 
Antistes, tum fausta precans, illumque frequenter 
Templa Dei properare monens, placido ore remisit. 
Tune proprias gressus referens Cyprianus ad zdes 
Vanaque contrivit divum simulacra, suumque 
Tota nocte gravi feriit sub verbere corpus, 

Hzc fatus: Christi ante oculos quo denique pacto 


Tot scelerum reus accedam, nostroque Tonantis 
Ore canam laudes, reliquis quo damna poravi, 
Et tantum Stygias pestes in vota vocavi ? 

Hinc cinerem spargit, veniamque a Numine poscit 
Stratus humi tacitusque, timet nam tollere vocem. 

C Candida jamque aderat roseis Aurora lacertis, 
Magna resurgentis referens solemnia Christi, 
Cum magni simul ipse Dei novus assecla venit 
In sacrum cotum, doctusque ita voce precatus : 
Si, Deus omnipotens, mereor tuus esse minister, 
Da, precor, ex sacris libris tua templa petentem 
Accipere auguriis oracula plena secundis. 

Ást ubi prima sacri ventum est ad limina templi, 
Isacides ait: Omnipotens, me respice, neu me 
Destituas, latitansque tuo procul ore repellas. 
Tum magnus, sacroque affl.tus numine vates 
Oseas : Agedum, servus jam non erit, inquit. 
Atque iterum David : Mea lamina matutinum 
Praevenere jubar, que noctis opaca. fugantur, 

Ut divina sequar tempus tua dicta per omne. 

p Ast alibi Esaias, Animum non auferat, inquit, 
Formido, mi nate, tuum, et quem diligo Jacob , 
Finitimisque ducem sclegi ex omnibus unum. 
Divinus sic Paulus ait: Nos ipse prioris 
Rex Christus solvit maledicto legis acerbo. 
Rursus et ipse Dei interpres, citharzque peritus 
Concinit lsacides : /Eterni robora Regis 
Quis canat, atque aures liominum quis cuncta. re- 

gentis 
Carminibus repleat ? Tum post recitata supremi 
Carnina sacra Dei, nec non de more peractos 
Presbyteri monitus, vox est audita virorum : 
Nondum perfecti divino abscedite templo. 
Ast humilis Cyprianus adhuc eum scamna tcneret 


21 


-843 

: Ore ailens, quidam, Sacris (6 proripe tectis , 
Nuntius Asterius dixit. Cyprianus at illi, 
Mene exire jubes extensi robore Christi 
Servitio addictum ? Sed nondum, rettulit ille, 
Perfecta summo famularis mente Tonanti. 


EUDOCLE AUGUST/E el 

A ᾿Αστέριος δέ τις Tie διάχτορος, ὃς φάτο τῷδε, 
Ἕξιθι χοιρανίων μεγάρων. Τὸν δ᾽ ἂψ ἀπάμειπτο, 
Σταυροπαγοὺς Χριστοῦ θεράπων πέλω, ἔχτοθι δ᾽ αὖ με 
Σεύεις ; Τῷ δ' ἐνένειπε διάχτορος, ᾿Αλλ᾽ ἔτι σύ γε 
Οὐ πλήρης τελέθεις δοῦλος χρατεροῖο Θεοῖο. 


Cui Cyprianus ait : Vivit Deus omne per svum, 
Daxmonas opprobrio dignos- qui prodidit unus, 
Atque meam miserans animam, servavit iustam, 
Haud mihi fas efferre isto de limine gressum, 


Ni prius alma fides Cbristi me reddat alumnum. 


Haec simul gdituus didicit, celer omnis sacro 


Αὐτὸς δ᾽ αὖθις ἔειπε, Θεὸς ζωὸς πέλει αἰὲν, 
Ὅστις ἐλεγχίστους χαχοδαίμονας οἷος ἔδειξε, 
Σῶσε δὲ παρθενιχὴν, καὶ ἐμὴν χραδίην ἐλεήρας " 
Ἔχτοθι τῶνδε δόμων οὔ μοι θέμις ἐστὶν ἱχέσθαι, 
El μὴ πίστεως ἐντὸς ἐγὼ Χριστοῖο γενοίμην. 
Ταῦτα μαθὼν δὲ Θεοῦ ζάχορος τάχος $30' ἱερῆϊ 


Nuntiat Anthimio. Cyprianum hic advocat, utque 
Par erat, austero multa ore profatur ad illum, 
Qua fecit quzrens ; tum fundens vota. parumper, 
Quz Deus in inundo gessit, cupcta ordine pandit, 
Lustravitque virum sacra baptismalis unda. 
Octavoque die sacros perlegit in aede 

Libros Christiloquos : viginti et quinque peractis 


᾿Αγγέλλων. Ὁ δ᾽ ἔπειτα χαλέσσατο, ὡς δ᾽ ἐπεῴχει 
Κυπριανῷ πολέας xat ἀταρττροὺς φάτο (μύθους, 
Εἰρωτῶν ὅσ᾽ ἔοργεν" ἀτὰρ τότον εὐξάμενός γε 
Ἔργα Θεοῖο δόνησεν, ὅσα περὶ χόσμον ἔτευξε, 

Β Καὶ τότε δὴ θείοισι λοετροῖς ἁγνὸν ἔτευξε. 
'Hói δ' ἀγδοάτῃ γέντ᾽ αἰπυδοὴς πολυσέπτων 
Βίθλων Χριστοφάτων * ἀτὰρ εἰχάδι πεμπταίῃ τε 


[516 pusillus adhuc sacris minimusque dicatus 
Ordinibus, portasqué habuit, curamque sacrorum. 
Quinquagena dies ubi venerat, illico munus 
Exercere suum dignus fuit ; inde potenter 
Spirituum domuit tetras vilesque phalanges, 
llumanoque graves pepulit de corpore morbos, 
Atque adeo Christi multos io ovile reduxit , 
Qui czcam vanamque fidem renuere deorum. 
Jamque anno vertente parem Cyprianus adeptus 
Presbyteri sedem ; spatiumque decenne ministri 
Munere defungens solio senioris adhaesit. 

Tunc bonus Anthimus  przsul, vereque beatus 
Omnes linitima accitos regione coegit 
Presbyteros, Christique choro digna omnia fatus, 
Vivus adbuc, propria Cypriano sedis homorein 


Sponte delit : tum regna petens coelestia , sanct, 


Cujus erat custos, homini commisit ovile, 

Minc divina regens Cyprianus teupla puellam 
Excepit, sacroque Miniswz ornavit honore, 
Et veteri Juste mutato nomine, dizit 
Justiuam intactam, cunctisque preesse tonellis 
Ancillis voluit Christo famulantibus unam. 
Tum multos etiam, queis vana insederat alia 
Mente superstitio, Christi servavit. amore 
Suceegsos, multumque ferens in ovile reduxit 
Supremi, cui semper honos et gloria , Regis. 


Μείων τυτθότερός τε διαχτορίης τετέλεστο, 

Καὶ θυρεῶνας ἔχεν σεπτῆς ἅμα μυστιπολείης. 
ἬΜματα πεντήχοντα δ᾽ ὅτ᾽ ἤλυθεν, ἄξιος αἶψα 
Γέντο διαχτορίης * ἀτὰρ χρατερῶς ἐδάμαζεν 
᾿Αντιθέων γε φάλαγγας ἀναιδῆτων ἀπαλάμνων, 
Καὶ νούσους στυγερὰς μελέων ἀποίλαεν ἀνδρῶν, 
"Ἤδη xal πολέας Χριστοῦ ἐς πώεον ἦγεν 
Εἰδώλων χκαχόπιστον ἀναινομένων ἀλάωσιν. 

᾿Αλλ᾽ ὅτε λυχάῤδας τέλος ἔλλαδεν, ἔλλαχε θῶχον 
᾿Αρητῆρος ἴδον" δέχα δ᾽ ἐξεέης ἐνιαυτοὺς 
Μίμνεσχεν διέπων χλισμὸν τότε δημογέροντος. 
Καὶ τότε δὴ μαχαριστὸς ἐπίσκοπος ἼἌνθιμος tfc 
"Ipae κίχλησχε περικτίονας ἅμα πάντας, 

Λέξας δ᾽ ὅσσ᾽ ἀγορῇ Χριστοῦ πέλεν αἴσιμα πάντα, 
Εἰσέτι χόσμον ὁρῶν χλισίην πόρε Κυπριανῷ γε" 
Αὐτὰρ δὴ μετὰ βαιὸν ἐς οὐρανὸν “Ανῦιμος ἐλθὼν, 
Ποίμνην, ἧς πρόμος fev ἀγανῷ πάρθετο φωτί. 
Αὐτὰρ ὁ Κυπριανὸς διέπων Θεοῦ ἀγλαὸν οἴκων 
Παρθενιχὴν ὑ πέδεχτο διαχτορίῃφι γερήρας, 
Οὐδέτι μιν καλέεσχεν Ἰούσταν, ἀλλ᾽ ὀνόμηνεν 
Ἰουστέναν ἅμωμον, ὅλων δέ τε μητέρα θῆχεν 
Κουράων ἀταλῶν Χριστοῦ μεγάλου θεραπαινῶν. 
Πολλοὺς δ᾽ ἐχσώσας δυσπειθέας ἀαἰνοσιθρήσχους, 


Παρφάμενος Χριστὸν ποθέειν, μογέων ἐχόμιζεν 


Εἰς ἀγέλην Μεδέοντος, ὃς albv ἔχει γέρας. ᾿Αμήν. 
Vers. $32 
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ΠΕΡῚ TOY AT'IOY KYIIPIANOY 
BIBAOX AEYTEPH. 


DE S. CYPRIANO LIBER SECUNDUS. 


Ὅσσοις (1) δὴ Χριστοῦ πολυυμνήτοιο μέμηλε 
Πίστις μυστιπόλος, θαλεροῖς ἐμέθεν δαχρύοισιν 
Λεύσατε, ὄφρα μάθητε πόθεν τόσον ἔστι μοι ἄλγος, 
Καὶ σάφα οἶδ᾽ ὅτι ἴστε" ἀληθέα μυθέομαι γάρ. 
"Hà' ὅσσοι τέρπεσθε ἀειχέσιν εἰδώλοισιν, 
Πεύθεσθ᾽- ἐξενέπω γὰρ ἐγὼν ἀπατήλια τῶνδε. 
Οὐδὲ γὰρ, οὐδ᾽ ἕτερός τις ἐν ἀνθρώποισιν ἐμοῖο 
Ἔπλετο δύσθρησχος, καὶ δαίμοσιν ὡμάρτησεν, 
Οὔτε δὲ μαψιδίων εἰδώλων ἔσχεν ὁπηδὸς, 
Οὔϑ' ὅπερ slo μαθεῖν, οὔτ᾽ αὖ μένος ἐστὶν ἐκείνοις. 
Οὗτος ἐχεῖνος ἔφυν Κυπριανὸς, ὃν ποτε χοῦρον 
Ἡμέτεροι τοχέες δῶρον δόσαν ᾿Απόλλωνι. 
Εἰσέτι νηπίαχος δέ τ᾽ ἐὼν μάθον ὄργια θηρὸς 
Νηδυπόροιο δράχοντος " ἕτος δ᾽ ἐπὶ ἕήδομον ἐλθὼν 
Μιθραίῳ Φαέθοντι πάλιν μετέπειτα τελέσθην, 
"Ὥχεον εὐγενέων δέ τ᾽ ᾿Αθηναίων πόλιν αἰπὴν, 
Καὶ ναέτης γενόμην δὲ, ἐπεὶ τόδε Ἦἦνδαν" ἐμεῖο 
Πατράσιν, ot μ᾽ ἕτεχον" δεχάτῳ δ᾽ ἐπιόὰς λυχάδαντι 
Δηόϊ δᾶδας &viyja, χόρης δ᾽ ἀργεννὸν ὑπέστην 
Πένθος * ᾿Αθηναίης δ᾽ ἥτις πόλιν ἐστὶν ἐς ἄχρην 
Ῥέξα δραχοντείου: τελετάς " ζάχορος δὲ τελεσθεὶς 
"Hà6ov ἐς Οὐλύμποιο νάπος, τόγε δὴ καλέουσιν 
᾿Αγνῶτες μαχάρων ἀμενηνῶν εἶναι ἔδεθλον. 
Ἔνθα τινῶν ἐπέων ἦχον, καὶ δοῦπον ἄχουον * 
Ἀεῦσα πόας πρέμνους τε, ὅσον θαμδῆῇσαι ὁπωπὴν, 
ἽἌσπερ ἐπεσχόπεόν γε μάτην χαχοδαίμονες alvol. 
"Ev0' ὥρας χατίδον, xal ἀμειδομένους δέ τ᾽ ἀΐἧτας, 
Αὕτως δ᾽ ἤματα πολλὰ, τόπερ τινὲς ἔρδον ἀνιγροὶ 
Φαντασίην τεύχοντες ἀπηνέες ἀντιπάλαμνοι " 
Καὶ χορὸν εἰσιδόμην μέγ᾽ ἀναιδέα μελπομένων γε, 
ἤλλλους δ' abt ἐς ὅμιλον ἀρήϊα ἔργα τελεῦντας, 
“Ἄλλων δ᾽ αὖτε λόχους, καὶ χέρτομα ἤθεα εἶδον, 
Ἢ δέ τε ἀτυζομένους - ἔνθ᾽ ἔδραχον ὅσσα θεάων 
Καὶ μαχάρων στίφη " αὐτοῦ γὰρ ἔμιμνον ἔγωγε 
Ἤματα τεσσαράχοντα, χαὶ ἄλλ' ἐπὶ τοῖσι δέ τ᾽ ὀχτώ. 
"Ev0ev δὴ στέλλονται ἅτ᾽ ἐχ χρατερῶν βασιλείων 
“νεύματα ἡερόφοιτα ποτὶ χθόνα ἔθνεα πάντα 

Vers. 57 


, (Ὁ) In hujus secundi Libri versione adornanda 
Ia nos gessimus, ut lectionem codicis secuti, ab 
ea quoque, quoad fleri potuit, non discesserimus, 
quxm exhibet S. Cypriani Coufessio Griece-Latine 
edita in flne ejus Operum edit. Paris. A. MpCCXXVI, 
fol. pag. 295, sqq. cum vel ipsam, vel ei quam si- 
milimam pre manibus habuisse Eudocia, dum 


A O quibus est multo celebrati carmine Cbristi 


Sacra Fides curse, lacrymas quas fundo recentes 
Cernite, ne tanti lateat vos causa doloris : 

Cuncta licet (nam vera loquor) scio cognita vobls. 
Quotquot et idolis animum oblectatis iniquis, 
Accipité, ipsorum referam quas carmine fraudes. 
Haud etenim, haud homines inter fuit alter inani 
Relligione magis eaptus, vel vana secutus 
Fictorum simulacra deum, vel qualis in illis, 
Qusntaque vis, vero potuit comprebendere sensu. 
Sum Cyprianus ego, quem pene in luminis auras 
Emissum Phoebo donum vovere parentes. 

Inde puellus adhuc, didici $s3cra tetra draconis 
Nedypori : tum me, vix septima vertitur zstas, 
Mithrzo rursus Pheeho post talia sacrum 

Nobilis excipiunt sublimes Palladis arces, 

Civibus annumerantque suis : [13 namque parentes, 
Unde satas, voluere mei : Cererique decennis 
Accendi tzedas, et luctum virginis albo 

Sustinui : atque alta residentis in orbe peregi 
Palladis snguineos ritus : et munus adeptus 
AEditui, vanos perhibent ubi degere divos 

]gnar:e gentes, conscendi culmen Olympi. 
Verborum hic sonitus audivi, et murmura quzdam ; 
Graminaque truncosque, oculis mira omnia, vidi, 
Dzmones incassum qua servant omnia turpes. 

Hic horas, ventosque sibi ordine succedentes 
Inspexi, variosque dies, quels nempe maligni 
Immanesque hostes falsa sub imágine mentem 
Ludificant. Ceetum hic lasciva voce canentum, 
Miscentesque alios inter se proelia vidi, 

Quique dolis gaudent, quique in convicia proni, 
Quique metus miscent : hic et quascunque dearum 
Aspexi, divumque acies : ibi namque moratus, 
Dum bissena quater Pheebi lux orbe refulsit. 

Hinc velut e quadam mittuntur regia in orbein 
Spirituum aeri turms, ut mortalibus zgris 


Poenia conficeret, censenda sit: ita utrumque Opus 
conferenti convenire inter se omnia, paucis exceptis, 
videntur. Ex hac igitur Confessione nonnulla iuter- 
dum loca afferimus, οἱ interpretationem nostra 
quorumdam versuum, qui alium forissse sensum 
preferre prlma fronte videantur, probare possi- 
inus. 
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lujicia!t quecunque velint indigua malorum. 

Tunc mihi erant tenerz plantarum fercula frondes 

Sole sub occiduo. Necdum tria lustra peregi, 

Cum vim spirituumque omnem, divumque docebar 

À mystis septem, queis turpia sacra poalebant, 

Quotquot et illicitum spectent ad demona cur;v. 

Scilicet optabant me discere cuncta parentes, 

Qua tellus, atque aura capit, pelagusque profundum : 

Nec tantum quzcunque bominum corruptio gignit, 

Sed tenera ex lierba quotquot, cultisque viretis 

Exsistunt, circaque hominis languentia membra 

Versantur ; quot dira etiam male noxius hostis, 

Consilii varii serpens, qui huic przsidet orbi, 

Repperit, seterni spernens decreta Tonantis. 

Hinc me dives opum, nutrixque habet Argos equo- 

[rum 

( Tum forte Aurorz fiebant sacra nitenti), 

lilic mysta iterum factus, quzenam aeris, atque 

Multiplicis coeli conflans concordia, novi, 

Quas cum fecunda sit aqux cognatio terra, 

Nee non cum pure plaviatilis aere roris. 

Elídis hinc terram veni, atqve illustre Dianz 

Tauropoli? signum vidi Lacedemone, ut inde 

Materiae multas variasque addiscere formas, 

Atque metallorum species, lapidumque, notasque, 

Atque characteres, coinmentaque anilia possem. 

Tum Phrygiam veniens, factusque ibi doctus aruspes, 

Ex extis, medio flerent qua in pectore, novi : 

Auguria e Scythis populis, aviumque sonoras 

Edidici voces, flexosque per aera gyros, 

Fatidices juvenumque, vident si postera, voces; 

Quos sonitus pariter petrz, quos ligna, diuque 

Mor!ua quas tumulis emittant corpora voces, 

Ostia quos strepitus; queis curis palpitet intus 

Fibra; crueutati foedént qui membra tumores, 

Ut cum verrucz serpunt per viscera edaces : 

Tum quos verba babeant numeros, qua vincula 
[serino, 

Quos caro visibiles, pliyseos monumenta, labores ; 

Quas vero jurata animo, perjuria quxque, 

Consilia atque hominum quz sint inimica quietis. 

Me nihil in terra latuit, ceeloque, marique : 

Non varium monstrum, non abdita, sive dolosa 

Mens, non arte valens, multisque obnoxia curis. 

Quid quod et invalidas fraudes, et facta nefanda, 

Cunctaque cognovi, qux& his sunt zqualia terris? 

Jamque aderat nostro post ha:c. vicenus ab ortu 

Annus, cum populo colitur qux terra nigranti, 

AEgyptum pergens, inveni Memphidis oram. 

Illic tentavi humanas superantia vires, 

Qus cum terrenis cognatio, spirituumque 

Averruncorum quanam sint nomina, queisque 

Legibus, ac rebus, queis delectentur et astris, 

Ut fugiant, tristesque habitent caligine densa, 

Quaque bis spirituum species contraria ; quotque 


(8 In dicta editione pag. 297 legitar: Ἵνα μάθω 
ὕλης σύγχυσιν, xal διαίρεσιν, x. 3. . 


EUDOCLE AUGUST.E 


A, 'PZCety ὅσ τ᾽ ἐθέλουσιν ἀειχέα οἵα χάχιττοι. 


δὲ8 


"Hv δέ μοι 2x δένδρων θαλερῶν δαὶς ἀχροπέτηλος 
Δυομένου Φαέθοντος. Ἐπὶ πέμπτον δέχατόν τε 
Ἐλθὼν εἰς ἔτος αὐτὸς ὅλων πνοιῶν τε θεῶν τε 
*Ha διδασχόμενός γε παρ᾽ ἀνδρῶν ἱερυφαντῶν 
Ἑπτὰ χέρ᾽, ἔργματά θ᾽ ὅσσα ἀθέσμοις δαίμοσίν εἶσιν. 
Καὶ γὰρ ἐμοὶ γλίχοντο γονεῖς, ὅππως χε μάθοιμι 
Ὅσσαπερ ἐν γαίῃ τε xal ἢέρι ἐστὶ χαὶ ἅλμῃ, 

Οὐ μόνον ὅτσα πέλουσι κατὰ φθορὰν ἀνθρώποισιν, 
'AXX ὅσα xaY θαλερῆς ποίης πέλει εὐπρέμνου τε 
Φυταλίης, ὅσα τ᾽ ἀνδρὸς ἀχιδνότερον περὶ σῶμα 
Εἰλεῖται, xa cca. χαχόφρων ἀντιπάλαμνος 

Ebpev ὁ τῆσδε γύης ἀρχὸς, ὅφις αἰολόμητις, 

Εἰς ἔριν ἀθανάτου βουλὴν Μεδέοντος ἀτίζων. 
Ἔνθεν ἐς ἱππόδοτον θαλερὸν γενόμην κατὰ "Apyoc" 


ἯΝν δὲ Τιθωνιάδος ἐροτὴ λενχείμονος Ἡοῦς. 
Μύστης δ᾽ αὖ γενόμην, καὶ αὐτόθι t£poz ἄλφω 
Ἦδὲ πολυπτύχοιο πόλου xai ἴσον ἄημα, 

Συγγενίης δ᾽ ὑδάτων, χαὶ εὐφόρδοιο ἀρούρης, 

'Hó' αὖθις δροσερῶν ναμάτων εἰς t£pa δῖον. 
Ἤλιδος ἄχρι δ᾽ ξόην, χαὶ Ταυροπόλου KcAabstvr;* 
Ἐν Σπάρτῃ δ᾽ ἐσίδον βρέτας δόριμον, ὄφρα δαείην 
Ὑλομενῇ πολύμορφον ἄγαν φύσιν (2), ἠδὲ μέταλλα, 
Ψήφους τε, γραφίδας τε, χαραχτῆρας δέ τε χόσμον, 
Γραιώδειξ μύθους τε. 'Ατὰρ Φρυγίης χθόνα βαίνων 
λίαντιπόλος γενόμην πινυτὸς μάλα, ἐχ πραπίδων δὲ 
Ἥπατος ὅσσα πέλουσιν ἐγὼν ἐδάην χατὰ μέσσον " 
Ἐχ Σχυθέων δ᾽ οἰωνοὺς, σήματα ἠχήεντα, 

'Hó' ἄρα καὶ ζώων χαμπτὰς ἐπὶ τοῖσι πορείας, 


c Κληδόνας αἰζηῶν, τοί xsv τὰ ἔπειθ᾽ ópówst, 


Βομθοὺς δουρατέων σανίδων, πετρῶν δέ θ᾽ ὁμοίως, 
Φωνὰς δ᾽ Ex τύμόθων πρόπαλαι κατατεθνηύτων, 
Δοῦπον δ᾽ αὖ θυρέων, παλμοὺς βροτέων μελεδωνῶν, 
γχους 6' αἱματόεντας, ὅσοι μέλεα χραίνουσιν, 
Εὖτε δὲ μυρμήχων βρώμη χατὰ ἄψεα βαίνει" 


ΛΑ͂Σ ΣῚ 


Καὶ μύθων óápouc, χαὶ ἀριθμοὺς αὖτ᾽ ἐπέων γε, 


Καὶ σαρχὸς ὁρατούς γε πόνους, στήλας φύσιος δέ" 

Ὅρχοι δ᾽ ὅσσοι ἕασιν ἀληθέες, tob xat οὐχὶ, 

'Hók xai ὅσσα πέλουσιν ἐναντία μήδεα φώτων. 

Οὐδ᾽ ἕτι με χθονίων πρήῆξις λάθεν ἢερίων τε, 

Καὶ βυθίων, οὐ φάσμα πολύτροπον, οὐ χρύφιος νοῦς, 

Οὐ δολόεις, οὐδ᾽ αὖ πολυμέρμερος, οὐδὲ τεχνήεις, 

Εἴως ἡπεδανοῦς ἀπάτης, xat αἰσυλοεργῶν (5), 

Καὶ τοίων πάντων ὅσ᾽ ἐπὶ χθονὶ τῇδέ τ᾽ ἕασιν. 

"AX ὅτε δὴ μετὰ ταῦτα ἐειχοστοῦ λυχάθδαντος 

Ἐντὸς ἔδην, τότε δὴ ζοφερῶν ἀνδρῶν ποτὶ γαῖαν 

Αἰγύπτου ἱκόμην, καὶ Μέμφιδος οὖδας ἕτετμον, 

Πειρήθην χἀχεῖσε ὅσον βροτῷ οὐχ ἕνι εἰχτόν᾽" 

Ὡς χθονίοισι πέλουσιν ὁμόγνια, πῶς δὲ καλεῦνται 

Πνεύματ᾽ ἀπότροπα, ποίων δ᾽ ἄστρων ἱμείρουσιν, 

Kat θέμισιν δ᾽ ἥπειτα, χαὶ ἔογμασι * πῶς δὲ φέδονται, 

II; δέ τ᾽ ἀμειδήεντα φυλάττουσιν ζόφον αὐτὰ, 

[νεύματα δ' οἷά γε τοῖσιν ἐναντία " ἡ δ᾽ ὅσοι ἀρχοὶ 
Vers. 90 


(5) Ead. pag. 297. ἄχρι τῆς τῶν vpap ὧν μεταφο.- 
ρᾶς μαγγανιχῆς, xal τῶν τοιούτων ἁπάντων. 
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Alvozátou "Ep£í6o:o &u' ἀντιθέων περ ἔασιν" 

Ἠδ᾽ ὅππως ψυχαῖς χαὶ σώμασιν εἴχελοΐ εἰσιν 
Κτηνῶν xai νεπόδων, χαὶ ὅστ᾽ αὐτοῖσι μέμηλεν, 
"Io' ὅσα χεν ῥέξουσι" ταχὺς δρόμος, εἴδησίς «s, 
λινημοσύνη, τάρδοξ, tfyvn, δολερὴ, ποδὸς ἴχνη, 
Κουπταδίη λήθη πολέων, χαὶ ἔργματα δήμου, 
Καὶ óad εἴχελα τοῖσιν. Ἐχεῖ δ᾽ ἔγνων τρόμον αἴης, 
"Ὅμόρων δ᾽ ὑετίων γένεσιν «x δοῦπον ὁμοίως, 
Οἵἷδιιά τε γῆς πόντου τε, μιμήματα ἢδτ᾽ ἀληθῆ 
᾿Αθανάτου σοφίης ἰνδάλματα αἰὲν ἐόντα. 

Κεῖθι μεγασθενέων χαὶ μηχεδανῶν μεροπήων 
Ψιυχὰς εἰσενόησα γιγάντων αἰνοπελώρων, 

AlyX πιεζομένας εἴσω ζόφου ἣερόεντος, 

φάσματι δ᾽ οἷα μόνον γαΐην χατὰ νῶτα φερούσας, 
'H5:' ἀνὴρ βαρύναχθος ἐπ᾽ ὥμων δοῦρα φέρησι. 
Εἶδον δαιμονίους ὀάρους, σχολιῶντε δραχόντων, 
Πιχρὰ δ᾽ &fjua0*, ἅπεῤ χθονίοις εἰς οἶτον ἔασιν " 
"Evfsv ἐπ᾽ ἀνθρώποισιν ἰάλλουσιν περιφοῖται 
Μυρία δαίμονες alvà περισπέρχοντες Eq ὕλην. 

Καὶ χθόνα μοχθίζουσαν ἐγὼν ὑπὸ δαίμονος εἶδον, 
Μηδέ τ᾽ ἐφεξομένην ἐπὶ ὕδατος ἀσταθέοντος 
Εἴνεχ' ἀναφορέων βάσεών θ᾽ ὧν μοιρήσατο. 
"Ex0a6a χαὶ χώρην, ὅθ᾽ ἀμείδοντ᾽ ἀντιπάλαμνο: (4), 
Ἥυπερ ὄφις χατ᾽ ἔριν θείου μένεός περ ἕτευξεν 
Εἰς σχολιὴν χαχόχαρτον ὅλην βιοτὴν μεροπήων᾽ 
Ἐξ ὧν πνεύματα πολλὰ πονείοντ᾽ ἰσοθελύμνοις 
"Ανδράσι δυσσεδίην χαμαὶ ἐρχομένοισι φέροντα. 
Καὶ μὴν χεῖσ᾽ ἐνόησα χαχῶν ἔνοχον χατὰ νεῖχος 
Ἐλθόντ᾽ ἐξαπίνης ἄντ᾽ εὐσεδέος μεροπῆος " 
Μάργος δ᾽ αὖ πινυτῷ καὶ ἰθυδίχῃ ὁλοὸς φώς " 

Οὐχ ὅσιον δέ τ᾽ ἐχεῖ. οὐ χεχριμένον πράγος ἐστίν. 
"Ev0' ἐσίδο"ν Ψεύδους πολυδαίδαλον εἶδος ἀτερπές. 
Μαχλοσύνης τρίτυπον δὲ χαχογραφίης ἔχεν εἶδος, 
Αἰἱματόεν, περίχαυστον, ἀφρῷ xai ἥπατι ἴσον. 


Μήνιδος αὖτ᾽ ἐσίδον τύπον πτερόεντα, ἀνιγρὸν, 
Τρηχὺν, θηριόεντα. ᾿Ατὰρ Δόλον αὖτε δέδορχα 
Συννεφέα, χρύφιον, δολεροῖς ἐπέεσσι κομῶντα. 
Μίσους δ᾽ αὖ ἐσίδον μορφὴν στυγερὴν, ἀλαωτήν᾽ 
Ἐς δ᾽ ὄπιθεν χορυφῆῇῆς γλήνα; πίσυράς xsv ἔχεσχεν 
Φευγούσας φάεος περιλαμπέο; ἀγλαὸν ὄμμα" 
Μυρίοι ix χεφαλῇς δ᾽ αὐτῷ πόδες ἡώρηντο, 

Μοῦνοι σμερδαλέοι,, νηδὺς δ' οὐχ ἦν Ev ἐχείνῳ, 
Νηλὴς γάρ τε πέλει, χαὶ ἄτερ σπλάγχνοιο πολεύει. 
Ζῆλος, xaX φθόνος αἰνὸς, ὁμοίιοι ἀλλήλοιιν" 

᾿Αλλά γε δὴ φθόνος οὖὗλος ἄμῃ γλῶσσαν φέρει ἔσην. 
Δυστροπίην δ᾽ ἐσίδον λεπτὴν μάλα, εὖτ᾽ ἀλίδαντα', 
Ὀρφθαλμοὺς πολέας δέ τ᾽ ἔχεν, γλήνας δέ τ᾽ ὀϊστοὺς, 
Ἐσσυμένην πρὸς ἄμυναν ἀεὶ νόον, αὐτὰρ ἄπληστον. 
Μορφὴν δαίμονος εἶδον (5): ἔχεν δ᾽ ἐφύπερθε χάρηνον 
Στεινωπὸν, ταναόν τε" δύω δ᾽ αὐτῷ στόματ᾽ fiev, 
Ἕν μὲν ἐπὶ στήθεσσι, τὸ δ᾽ αὖ ἕτερον χατὰ νῶτα, 
Γαίην δαινύμενα στερεὴν, πέτρας τε βαρείας, 
Πεινάων καὶ σάρχας ἄδην χαχότητ' τετηχώς, 

Vers. 145 


(4) Ibid. p. 200, ἦλθον ἐν χώρῳ, ὅπου αἱ ἰδέαν τῶν 
μεταμορφώσεων τοῖς δαίμοσι γίνονται, x. à. 
(9) Ita legitur in codice, sed quomodo h»c de- 


CARMEN DE S. CYPRIANO. LIB. IT. 
A Sint Erebi reges squallentis, semideique ; 
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Ut jumentorum referant simul, atque natautum 
C0rporaque atque animas; qua cura exerceat illos, 
Quaque gerant : velox cursus, doctrina, memorque 


- Mens animi, pavor, ars fallax, vesiigia plantz, 


Multorumque latens oblivio, factaque turbz, 
Quaxque his qua. Illic novi terreque tremorem, 
Nimboseque ortum pluvie, pariterque fragorem, 
Et terr pontique sestus; imitantia veras 

AEterni formas Verbi, semperque manentes. 

lilic corporibus magnis, magnoque potentum 
Robore vidi animas, immania monstra! gigantum, 
Aeris obscura graviter caligine pressas, 

Et specie tantum gestantes tergore terram, 

Qualis ligna ferens humeris sub mole fatiscit. 


B Hic cum dzemonibus communio visa draconum, 


llic et amarities, terrenis noxia rebus ; 

Unde ope materia hucillue sine lege vagantes 

Dzemones imimittunt nostrz mala plurima genti. 

llic ego vexatam pariter sub demone terram 

Aspexi, instabili nunquam tamen zquore mersgarm : 

Hauc etenim valid:e firmant fundamina basis. 

Inde locum veni, varie mutantur ubl hoates, 

Divino iratus quem robore condidit anguis 

Pravam contra hominum vitam lztamque maiorum. 

Spiritunm hie multus labor est, ut ad impia. gentes 

Quaque trahant terris simili destirpe profectas. 

lllic cognovi, quanam ratione malorum 

Conscius adversus sanctum vestigia ponat, 

Prudenti insipiens, justo concurrat iniquus. 

Nulla ibi judieii forma est, vis nullaque legum. 

Hic variam ingratamque gerunt Mendacia formam. 

Eshibet at speciem malepicta Libido triformein, 

Sanguineam, ambustam, spumseque stique hepatis 
᾿ [instar 


Ir: etiam species pennis celer, aspera, tristis, 
Effera visa mihi : tum Fraudis forma colizrens, 
Occulta, et verbis semper fecunda dolosis. 

llic mihi czeca Odii sese obtulit, atraque forma, 
Quatuor aversa frontis cui parte pupillz, 

Lucis vitantes radium, 4} cuncta serenat : 
Mille autem summo tolfüntur vertice plantze, 
Terribiles tantum visu : tum ventre carebat, 
Sola etenim feritas illud sine viscere pascit. 


D invidi» Zelique pares tetrzque figurz ; 


Dira tamen prima, falcique simillima lingua. 
Nequitiam hic macie confectam, ut corpore functum, 
Conspexi : huic oculi plures, ac tela pupilla, 
Seinper et exagitat mentem vindieta, nec explet. 
Fortunz: formam vídi, cui desuper arctum 
Oblongumque caput, duplexque erat oris hiatus. 
Alter pectus habet, post terga recluditur alter, 
Duram ambo comedunt terram, atque immania saxa : 
Carnibus atque inhians, occulta tabe liquescit. 


scriptio in Fortunam quadret, non video. Melius 
habet citata. editio pag. 300, Εἶδος ἀπληστίας, spe- 
ciem avaritia. . 


» 
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Rursus. opum, illa quidem furax, mihi visa Cupido: A "0X60u δ᾽ αὖ Φιλότητα ἐγὼν ἴδον (6) ἀοπαλέον μὲν, 


Corpus acutum habuit, falcem spectare putares : 
Claudebatque oculos languentibus usque pupillis. 
llic mibi Mercatura etiau vilisque, celerque, 
Spemque omnem gestans auri, ceu pondus, in'armis : 
Nt Levitas visa est, mili quie przedita mente, 
Carne quidem pinguis, verum caret ossibus albia. 
Novi idolorum cultum, sublime volantem, 
Nam binas capiti densas superaddidit alas ; 
Quique videbatur pennis involvere cunctos, 
Nulla suis poterat tamen addere tegmina membris. 
Novi et Hypocriseos variuimque, graveaque timo- 
| [rem, 
Qus tota exilis, spatiosum peotus habebat, 
Quod tamen occulte morbus vitiabat iniquus, 
Ut qux evanescunt vento disjecta per auras. 
llic quoque visa virens aunis, et duplice constans 
Femineoque marique simul Dementia sexu, 
Nuda, pudore careus, atque omnis roboris expers. 
Audacem vidi, cui forma miserrima, longam - 
Naimnque habet, οἱ reliquo majorem corpore liu- 
, [guam. 
Stultum etiam vidi, capitis cui multa gravedo, 
Mollitiesque animi , nil occultare valentis. 
Spirituum ast alium didici tanc ipse laborem : 
Qua forma induti, tristes, et damna ferentes 
Circumeunt totum sevi cacodzinones orbem : 
Omnes tercentum , sexdeni e! quinque (nere 
D:?mones affeetu fortes , virtute potentes. 
Hic novi, quam sit turpis, probrosaque virtus, 
Justitia atque decus, nec non sapientia vana ; 
Queis homines fallunt Graecorum doguiate : naui 
quis 
Vera (fugit, sola contentus iinagine rerum. 
Omnia sic umbra cinerique :equantur inani ; 
Onnia namque istis patrautur. crimina rebus 
Multorum in fraudem. Sed non licet omnia longo 
Carmine ,complecti,. De multis pauca recepgeps, 
Impia vos omnes docui wea crimiga. At illud 
Fabor adhuc. Ter dena virum me fecerat «stas, 
Littora cum linquens nigris babi4aua colonis, 
Chaldeam veni , clarorum sirpe virorum 
Insignem quondam, ut cursum scirem zetheris omnem, 
Quem gens illa quidem consistere in igee fatetur, 
At res qui melius noscunt , in luce reponuat. 
Inde ego nature astrorum discrimina novi 
(Ut qui e folliculis decerpere noverit berbas ) 
Sidereasque acies , belli simulacra gerentes ; 
Qua cujusque domus , qua& sit cognatio , quodque 
Foedus amicitix , quinam potuisque cibusque, 
Et rationales coitus iu luce peracti. 


(6) Hac descriptio Tristitie adserihitur loc. cit. 
Legitur enim : εἶδος γριπότητος ὀξὺ ὅλον τὸ σῶμα 
ἔχον xazà τὴν ἅρπην, καὶ τὰς xópaz τῶν ὀφθαλμῶν 
ἔχον συνδυνούσας εἰς ἔχλειψιν " Speciem tristitiu to- 
tum corpus acutum habentem instar (alcis , εἰ pupil- 
lae oculorum succumbentes, ita ut deficere videan" 
lu notis vero subjicitur, pro γριπόπητος legem 
videri γρντότητος, vel γρυπνότητος. 


Καὶ δέμα: ὀξὺν ἔχεν (φαίης δρεπάνην χαθορᾶσθαι), 
Καὶ γλῆναι βλεφάρων αἰεὶ λήγουσαι ἔξησαν. 
Ἐμπορίην δέθ᾽ ὁμῶς χατίδον χθαμαλὴν, ταχύρεμθόον, 
ἴθλθον δ᾽ ἐλπίδα πᾶσαν ἐπωμάδιον φέρε φόρτον. 
Ἡλεμάτον μορφῆν δ᾽ ἐσίδον" ἀγαθὸν δ᾽ ἔχε θυμὸν, 
Σάρχα τε πιαλέην, λεύχ᾽ ὀστέα δ' οὐχ ἔσαν αὐτῷ. 
Εἰδώλων δ᾽ ἐνόησα λατρείην ὑψιπότητον, 

Ἐν χορυφῇ δ᾽ ἐφύπερθεν ἔχε πτέρυγας δύο πυχνάς" 
Ἢ δόχεεν πάντας μὲν ἐπισχεπάξιν, ἀτὰρ οὔτι 

Οὐδὲ ἐῶν μελέων σχέπας ἔσθενε ποιήσασθαι, 

Ἔνθ᾽ ἴδον ἀλλοπρόσαλλον Ὑποχρίσεως βαρὺ δεῖμα, 


Λεπταλέον μὲν ὅλον, στέρνα δ᾽ ἔχεν εὐρώεντα, 
Κρύδδην τηχόμενον, ἀνεμόφθορον, εὖτε δαῖξζον. 


ἮἨδὲ Παραφροσύνης μορφὴν εἶδον" δύο δ᾽ αὐτῇ 
Ἦσαν ὁμοῦ φύσιες, ἀνδρὸς νέου, ἣδὲ γυναιχὸς, 
Γυμνὸν, ἀναιδείης ἐντὸς, ἀλχῆς τ᾽ ἀπάνενθς. 

Καὶ προπετῇ ἐσίδον δυσδαίμονα, ὃς ταναἦν γε 
Γλῶσσαν ἔχεν πάντων μελέων πολὺ μείζονα πάγχν. 


Μάργον δ᾽ αὖτ᾽ ἐσίδον, κεφαλὴν δ᾽ ἔχεν ἴσα χάροιο. 
Ψυχὴν χαυνοτάτην, ἔχπυστα δὲ πάντα τελεῦσαν (T). 
Πάντων δ᾽ αὖ χαλεπῶν χεῖθι πράγος εἰσενόησα, 
Εἶδος ὅπερ φορέοντες ἀειχέλιοι χατὰ χόσμον 
Νείσοντ᾽ οὐλόμενοι χαχοδαίμονες αἰνοπέλωροι, 
Πέντε χαὶ ἑξήχοντα, χαὶ ἄλλοι τρεῖς ἑχατόν ve 
Δαίΐμονες ἀργαλέων παθέων, οὗ χεν χρατέουσιν. 
Καὶ χενοδοξίῃς, ἀρετῆς δ᾽ ἰδόμην μέγ᾽ ὄνειδος, 


C Δὕτως δ᾽ αὖ σοφίης τε, διχαιοσύνης τε ματαίης (8), 


Ἔνθεν ἄρ᾽ Ἑλλήνων σοφίης ἄνδρας πλανόωσιν" 


Εἰχόνα γάρ τις ὁρᾷ, χαὶ ἀληθείῃ φύγε πάμπαν" 

Ὥς σχιή ἐστιν ἅπαντα, χόνις τ᾽ ἀχρέϊος αἰεί. 

ἘΠ) γὰρ τοῖσιν ἅπασαι ἐνεργοῦνται χαχότητες 

"Ec γε πλάνην πολέων. ᾿Αλλ᾽ οὐ θέμις ἐστί μοι αὐτῷ 

Τεύχειν ἄσπετα βύθλα' πολῶν ἄπο τύτθ᾽ ἀγορεύσας 

Δυσσεδίην xev ἐμὴν ὕμμιν μετὰ πᾶσιν ἔειπον. 

᾿Αλλ᾽ ἔτι xal τόδ᾽ ἐρῶ. Ὅτε δὴ τριαχονταετῆρος 

Ἤδη φὼς γενόμην, χυανῶν μερόπων λίπον οὖδας, 

Χαλδαίων δ᾽ ἰχόμην γε παλαιγενέω" πόλιν ἀνδρῶν, 

Καὶ μάλ᾽ ἐπισπέρχων, δρόμον αἰθέρος ὄφρα δαῖτν, 

"Oy x' αὐτοί φασιν οὗτο!: ἐπὶ φλογεροῦ πυρὸς εἶναι, 

Τούτων δὲ χριτο! ἄνδρες ἐπὶ φάεος νοέουσιν. 

Ἔνθεν ἐγὼν ἐδάην ἄστρων φύσιν ἀλλοπρόσαλλον, 

Εὗτέ τις kx χαλύχων βοτάνην δρέψηται ἄπειρον. 

᾿Αστρῴας 18 φάλαγγας ἐειδομένας πολέμοισιν. 

Αὐτοὶ συγγενίας καὶ δώματα δεῖξαν ἑχάστον, 

'Hó' ἄρα τῶν φιλίην, αὐτὰο βρώμην τε, πόσιν τε, 

Καὶ νοερὴν φιλότητα τελισχομένην ἐπὶ φωτί (9). 
Veis. 190 


(7) Ead. pag. ὅ00. Εἶδος μωρίας, χεφαλὴν ἔχον 
χαρσνία, καρδίαν χαύνην, διαχεομένην, xai μηδὲν 
βαστάσαι ἰσχύουσαν. 

(8) Ead. pag. 300, εἴδη εἶδον &xst xal τῆς x&vobo- 
Pr-^ xal χενῆῇς ἀρετῆς, xai χενῆς σοφίας, xai xsvt; 

νης, X. Δ. 
pag. 3901. Καὶ συνουσίας νοερὰς ἐπὶ φω- 
"eU τελουμένας. 


8:8 
Αὐτοὶ μοίρας δεῖξαν ἐμοὶ πόλου ἀργυρόεντος 

Πέντε xal ἑξήχοντα, χαὶ ἄλλον τρὶς ἐχατόν γε. 

ἯΝν δέ τις αὐτοῖσιν ὁρατῆς φύσεως σννέριθος (10) , 
Καὶ σχῆψιν τολύπευον, ἀγῷ δ᾽ ἐπέθοντο χαὶ αὐτοὶ, 
λιῆτιν δὲ προὔφαινον ἀπ᾽ αὐτῶν xal πόρον οἷον, 
Κεύθοντα (41) χρνφίων πολυμέρμερον αἰὲν ἀνωγὴν, 
'Ex δὲ θυηπολίων μειλίγματα μοῦνον ἔχοντα" 

"Αλλα δὲ οὐχ ἀΐουσι καὶ οὐ σπονδῶν ἀλέγουσιν, 
᾿Αλλὰ μόνον φάεος τοῖσιν μέλει εὐρώεντος. 

᾿Αλλὰ xal ὡς ἐσίδον, ζοφερῆς οὗ εἵνεχα βουλῖς 
Baivov πειθόμενοι, ὅππως φάεος μεταδῶσιν 
γΑστραᾶσιν οὐ φαέθουσι χεραννύμενοι κατὰ βαιόν. 
8ip60; ἔχεν δέ με πάμπαν, ἐπεὶ μεσάτου ἐσόπωπα, 
Ὅττ: xev ἢερίοις ζοφεροῖς ὅλόοιο μέμηλεν. 

Καὶ θέμιδας δ' αὑτῶν μεγάλως θάμδησα νοήσας, 
“Λσπερ μεσαάτιον θέντ᾽ ἀλλήλοισιν ἔσεσθαι, 
Ὅρχους πιστοτάτους γε φυλασσόμενοι χατὰ θυμόν. 
Κεῖθι καὶ εὐσεδίη, φιλίη θ᾽ ἅμα, καὶ ταχυτῆτες, 
Καὶ μῆτις σφεδανὴ, ὄφρ᾽ ἀλλήλοισι μιγεῖεν, 
Ἥνπερ ἀγὸς χατέλεξε χαχοῤῥαφίης ὑποθήμων" 

Καὶ πινυτοὺς γὰρ ἔτευξεν, ἀπ᾽ ἡέρος εἰρύσας ἄσθμα, 
Γλῶσσαν δ᾽ εὐεπίης, γαίης ἀπὸ φυτοχόμοιο, 

Ἐχ 66 γε νερτερίων, δολομήχανα πάντα διδάξας. 
ἜΝνθεν βαλδίδα χόσμου ὅλην χατερύει ἐπιθήσας, 
Καὶ φύσιος λελαθέσθαι ἄτερ (12) Θεοῦ εὐσεδέοντος. 
Κωςΐίλλων γὰρ ἅπαντα ἐς ἐμπορίην χατέθηχε, 
Πάντα δέ γε σχεδάσας ἁλίτης χρατέει ἐπὶ γαίην. 
Αὐτῷ uo: πείθεσθ᾽, ὅτι δαίμονα ἕδραχον αὐτὸν, 
Λοιθαῖς καὶ θυσίαις μειλιξάμενος πολέεσσι. 
Πείθεσθ᾽, ὅττι xai αὐτὸν ἰδὼν ἐπέεσσι προσηύδων, 
Καὶ φιλίων ἐπέων xslvou χλύον᾽ ἐν δέ με πᾶσιν 
"Ht0:ov προσέειπε χαλὸν φύσει, ὥσπερ Ἰαμόρὴν, 


Μύστην δὲ χρατερὸν, χείνου ἀντάξιον ἔργων. 

Καὶ δή μοι κατένευσεν ἀγὸν κόσμοιο τελεῦσαι 

Αὐτῷ συμπονέοντα, ἐπεὶ βιοτῆς ἴδεν ἔργα. 

"Ev0ev χυδαίνων με χαχῶν στίφος ἐγγυάλιξε 

Λυπρὸν δαιμονίων, καὶ ἐχθρώσχοντι ἕξειπεν " 

Κυπριανὲ, χρατερός τις ἔφυς βροτός" ἐχ δὲ καθέδρης 

᾿Ανστὰς προύπεμψεν- ὑάμόδος δ᾽ ὁρόωσι παρέσχεν, 

Ἔνθεν ὁμῶς γεραροί με τίον χείνου μάλα πάντες. 

Μορφὴν δὲ χρυσῷ ἰνδάλλετο ἀνθεμόεντι (13), 

ἉΜαρμαῤρυγῇ γληνῶν χομόων " χορυφῇ δέ τ᾽ ἔπειτα 

Στέμματ᾽ ἔχων πλοχμοῖσιν ἀρηρότα χαὶ λιθάδεσσιν, 

"Qv σέλας ἀγλαΐῃ χείνην κατεχόσμεε χώρην" 

Κόσμος δ' εἴμαθ᾽ ὅμοιος * ἀτὰρ στρεφϑεὶς χθόνα σεῖε. 

Κύχλῳ δὲ χλιασμῶν πολέες στάσαν ἀσπιδιῶται, 

Μορφὰς ἐς οὗδας ἔχοντες, ἀρηρότες εὖτε φάλαγγες, 

᾿Αστράπτων χατὰ χεῖνο πέδον, Θεὸς ὡς ἐν Ὀλύμπῳ, 

Τείρεσι παμφαίνων, φυτηχομίην δ᾽ ἐπαέξων, 

Πᾶτιν δ' οἷσπερ ἔτενξε Θεὸς πανομοίια τεύχων, 
Vers. 240 


(10) Totum hunc locum valde obscurum, 8 vers. 
nimirum 191, ad vers. 200, hisce verbis pertractat 
editio pag. 301. Οὗτοί μοι διείλαντο αἰθέρα τρόποις 
τριαχοσίοις ἐξηχονταπέντε, χαὶ φύσιν ἔχαστον ἔχοντα 
χοινωνὸν ἐνεργείας ὑλικῆς, xat συμθουλίᾳ χρωμέ- 
vous τῇ τοῦ ἄρχοντος διαταγῇ. xat παραμηνύοντα τὴν 
βουλὴν τοῖς χινήυασι, χαὶ χρύπτοντα μυστιχὴν ἐν- 
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Quorum ego tercentum, quinque et sex dena notari. 
Res erat humanss circa labor omuibus unus , 
llinc et opus glomerare, ducisque facessere jussa, 
Consiliumque , omnemque operis pretendere fiuem 
Iutenti, toto celabant abdita jussa 

Pectore , deque wsaeris tantum placamina habebant. 
Ast alii haud parent, libamina nullaque eurant, 
Gaudentes tantum spatiesi lumine coeli. 

Vidi etiam, quare tenebrarum adduxerit ipsos 
Consilium , stellas, nullo que lumine fulgent, 
Sensim participes infuse reddere lucis. 

Tum stupor incessit magnas, tenebrosa malorum 
Agmina spiritoom goazas curare videntem. 

Nec minus obstupui leges et federa nosceus 


B Mutua, queis statuunt ipsorum quemque teneri, 


Omnia servantes animo jurata fideli. 
llic amor, hic pietas , hic festinatio, et acre 
Mentis consilium , ut quam dux, rectorque coegil, 
lilius veniant prave in consertia fraudis. 
Namqaue c3jos reddit, puro si ex aere in illos 
Insuflet , si frugifera e tellure, disertos, 
Si tandem 6 Stygiis , fraudes Informat ad omnes. 
Nature, meondique.dehine confinia cuncta 
Invadit , culteque Dei seducit aperte. 
Omnia iu emporio per fraudem namque locavit, 
Cuuctaque dispergens terrx» dominatur iniquus. 
lpsum quin etiam , mihi credite, da»mona vidi, 
Multis demulcens sacris, libamine multo, 
Credite , nec vidi tantum, sed et ejus amieos 
Audivi , retulique sonos : prseque omnibus ille 
Ingenuum juvenem , atque alium me appellat lam- 
[brem, 
Àc fortem mystam , dignumque laboribus ejus. 
Quin et curarum socio, post eognita vitz 
Gesta mex, regnum mihi totius annuit orbis. 
Me deeorans ergo, csceam commisit, et atram 
Spirituum terbam , atque abeunti talia dixit : 
Vere animo, Cypriane, vales; neque inde cathedra 
Deduxit sorgens : mirari cuneta videntes, 
lllius οἱ preeeres magao me presequi honore. 
Ast erat huic species auri florentis adinstar, 
Luce pupillarum radians : capitique corona 
Crinibus intexta, et claris ornata lapillis, 


D Qua (etum fulgore locum repiebat : amictus 


Par ornatus erat : seque illo terra movente 
Contremuit : multi solio, velut apta caterva, 
Scutiferi astabant, et hüami faa ora tenentes. 
llle locui illustrans totum, teu Numen Olympo, 
Sideribus fulgens, terrse vim frogibus indens, 
Owniaque effingens divina condita dextra, 


πολὴῆν, καὶ πειθόμενα λόγοις πραγματιχαῖς τοῖς Ex 
θυσιῶν, xai σπονδῶν" τινὰ δὲ μὴ πειθόμενα, 
διάθεσιν τηροῦντα πρὸς τὴν βουλὴν τοῦ φωτός. 
(14) Subintelligo πνεύματα. 
TE Ms. habet ἀτάρ. 
15) Ibid. pag. 304. Ἦν δὲ τὸ εἶδος αὐτοῦ ὡς B»- 
θος χρυτίον. x. λ. 
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Cum superis, summoque audet contendere Rege. A ᾿Αθανάτῳ Κρατέοντι ἐριδμαίνων ἁγίοις τε. 


Minc etenim putat lumauas illudere meutes, 

Sed vauas potius producit debilis umbras, 

Ex quo spirituum species dissolvitur omuis 

(Scilicet id curat vilissima turba, videri, 

Corporeaque suas sub imagine promere vires.) 

Firmiter ut vero liget hec, libamina praestant 

Nidoresque: etenim e sacris qui multus in auras 

]t vapor, bunc umbra prensautque trabunique si- 
[bique 

Circeumdant , multo ceu pallia texta labore, 

Aut pulchras lanas , aut tenuia vellera liui ; 

Muhaque sublimes divum referentia sedes 

Pro veris simulacra gerunt, solo aere cincta. 

Propterea formicz etiam libamiuis illie 


indiget, atque undas , fructusque, et vellera lanz B 


Postulat, et quavis alina tellure creantur, 
Ut species tantum vanas mortalibus edat. 
Ac veluti fuuctorum animo simulacra videntes, 
Juterduimm affari longinquos voce videmur, 
Sic etiam e sacris sibi formas exprimit hostis 
Mebus, easque suis satagit circumdare cuuctis, 
Atque idolorum, queis vis est nulla, figuris. 
llinc multes fundit, fictos tamen, atbere niinbos, 
Quaque nives referunt gelidas , incendia miscet, 
Quosque oculis videas pisces , non gutture gustes 
Dat, nitidumque aurum, sed cui comes improba 
[egestas. 
Materie solidos imitans sed el ipse labores, 
Oppidaque, et thalamos, et consita littora plantis 
Ellicit, umbriferumque nemus , patriosque penates, 
Quisque homines formant, diversi strata coloris, 
Θιμι δ sanguivori fingunt quz? demones umbris. 
Talia conspiciunt pressi gravitate soporis 
Noctivagi : verum peragit vafer omnia daemon, 
Gensque inimica Deo, cultuque obstricta nefaudo. 
Quid tamen hac doleo, cum jam coeleste vereri 
lpse volens snimo Numen, dirique draconis 
 Infracias vires, fastumque edoctus ioanem, 
Usque tameu tenebris jaceai demersus in imis ἢ 
l]pse eteniu novi veneranda ex virgine Justa, 
Nullam daeinonibus virtutem prorsus inesse ; 
Squamigerumque , ipsa vidi moustrante, sagacem, 
Grandia spirantem, immanem, horrendumque dra- 
[conem, 
At nedum culicis monstrantem robora vilis. 
Quin etiam, dum multa mibi promitteret olim 
Tartareus princeps, doeuit ficto ore locutum 
Virgo, quie tantum pede contudit una colubrum. 
Pape! ldolorum fallazia monstra gubernans 
Virginis abstinuit clausos penetrare peuates, 
Mirifice trepidans : qui tantis imperat umbris, 
Virginis angustum haud potuit períringere limen : 
Qui cunctis dare jura putat, femella subegit : 
Qui terram quassare solet, sub virgiae cessit : 


(14) Ibid. pag. 504, οὕτω χαὶ ὁ διάδολος τῶν ác 
ρωλένων αὑτῷ πὰ; μορφὰς ἀνατυπουίενος, i3 
«t, καὶ tol; ἐχυτοῦ περιτίθησιν, x. 4. 


Ἔνθεν γὰρ δόχεεν νόον ἀνδρῶν ti περοκεύειν, 

Ὃς δὲ μάλ᾽ ἡ πεδανὸς κενεὸν σχιόεντα τελείων, 

"Ex τοῦ δαιμονέη μορφὴ πέλεται πανάζατος. 

Καὶ γὰρ τοῦτο μέμηλεν ἀειχελίοισιν, ὁρᾶσθαι, 

Καὶ μετὰ δὴ σαρχὸς τελέειν μένος. ἜἜμπεδον ὥσπερ 
Ταῦτα δέοι, λοιδῇ xaX χνίσσῃ πάντα δίδωσι " 

Ἐξ ἱερῶν καπνὸν γὰρ ἐς ἢέρα πουλὺν ἰόντα 

Αἱ σχιαὶ ἐξόμεναι ζοφοειδέες εἰρύουσαι, 


Ὃν δέμας ἀμφιέσανθ᾽, ἅτε φάρεα δαιδαλόεντα, 

Ἢ ὡς εἴρια χαλὰ, λίνοιό τε λεπτὸν ἄωτον. 

Νηῶν δ᾽ ὑψορόφων σχιοειδέα φάσματα πολλὰ 

᾿Αντὶ δ' ἀληθείης τὸν δ᾽ ἡέρα δύντες ἔχουσιν. 
Τοὔνεχα xal μύρμηχος ἐχεῖ χρήζει γε θυηλῆῇς, 
᾿Αλλά γε xal ὕδωρ, πέσχη δ᾽ ἅμα, ἠδέ τε χαρποὺς 
Αἰτίζει, xai πάνθ᾽ ὅσα φέρδει vata τιθήνη, 

ὍὌφρα γε φαντασίην μούνην μερόπεσσι φαείνῃ,. 
Ἠῦτε τεθνώτων μορφὰς χατὰ θυμὸν ὁρῶμεν, 

Καὶ λαλέειν δ᾽ αὐτοῖσι δοχείομεν οὐ παρεοῦσι " 

Τὼ; (14) χαὶ ἀαντιπάλαμνος ἐὸν ἀναμάσσεται εἶδος 
Μυστιπόλων * τό xev οἷσι πρόσω πᾶσιν ἀμφιτίθησιν, 
Μορφαῖς τ᾽ εἰδώλων, οἷσιν σθένος οὔποτ᾽ ἕνεστιν 
"Ou6pov μὲν χεύων δῆθεν πολὺν, οὐδέ τ᾿ ἀληθῆ, 
IIupxathv τελέων χιόνος xpusprc πανομοίην, 

Ἰχθὺν δ᾽ εὖτε διδοὺς ὁράαν μόνον, οὔτι πάσασθαι, 
Χρυσόν τ᾽ αἰγλήεντα χαχΐῆὶς πενίης συνέριθον. 


᾿Αλλὰ χαὶ ὑλέεντα μιμούμενος ἔργα, τελείει 
"Actta, xai θαλάμους, xal εὐδένδρους πλαταμῶνας, 
Καὶ νάπεα σχ!όεντα, xai ἢ βροτὸν ἔτρεφε πάτρη, 
Ῥήγεα δ᾽ ἀνθεμόεντα, τάπερ βροτοὶ ἐχτελέουσι, 
Δαίμοσιν αἱμοδόροις σχιοειδέα πάντα φέροντα. 

Τὼς χαὶ νυχτιπόροι ἡδὺ χνώσσουσιν ὁρῶντες " 

'AXAA πολυπλανέος τάδε δαΐμονος ἀντιθέων τε, 

Καὶ δυσεδῶν (15) μερόπων ἔργον τόδε μιαροθρήῆσχων. 
᾿Αλλά γε τίπτε πάθω, ὅτι βουλόμενος τρομέεσθας 
Οὐρανίωνα Θεὸν, δεδαὼς χρνεροῖο δράχοντος 

Ἰσχὺν νεχροτάτην, xat ἀγηνορίης χενότητας, 
Κεύθομαι ἐς Cogephv γύαλον ; χούρης ἁγίης γὰρ 
Ἔγνων παρθεν.χῆῇς ἀπὸ σεπτοτάτης χεν ἹἸούστης, 
Δαίμονες ὡς μάλα πάγχν ἀνάλχιδες ὧδε πέλουσιν. 
Πὰρ γὰρ τῇδε δέδορχα περισσόνοον, φολιδωτὸν, 
λσπετα φυσιόωντα, πελώριον, αἰνοδράχοντα, 


Ἀλλ᾽ οὐδ’ ὡς χώνωπος ἔχεν μένος οὐτιδανοῖο. 
Ἔγνων παρθενιχῆς ἀπὸ ospvotátr; τὸν ἄναχτα 
Εὐχόμενον μάλα πολλὰ, ἀληθέα δ᾽ οὔποτε δρῶντα (16). 
Ἀλλὰ τόσον χεν ὄφιν μούνη ποσὶ xá66a)s χούρη. 
"D πόποι, ὁ χρείων δὲ πολυπλανέων εἰδώλων 
Θηλυτέρης θυρεῶν ἀπεχάζετο ἔνδοθι βαίνειν, 
Ἐχπάγλως τρομέων ^ ὃς φάτμασι τοσσατίοισιν 
Βεχλόμενος, τὰ θύρετρα βαλεῖν οὐχ ἴσχυσε χούρτς" 
Ὃς πάντων δοχέων χρατέειν ὑπεδάμνατο χούρῃ" 
Ὃς γαίην χλονέειν ἐθέλων ὑπόειξε γυναιχέ * 
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cod. δυστεφῶν. 
» liabet δράχοντα, 
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Ὃς πολυμέρμερον ἧτορ ἔχων οὐ χάδδαλε χούρην * 
"Q ζαδόροιο λέοντος ὁμῶς βωστρεῖν γε νομίζων, 
Kat πάντας; qoOiew, χὠνωψ ἅτε ἐν προδόμο:σι 
Παίζετὸ θηλντέρης. Περσῶν ὅτε γὰρ λίπον οὖδας 
Εἴως ᾿Αντιοχουπόλεως (17) Συρίης μέγα ἄστυ, 
Θαύματα πολλὰ τελῶν τέχνης μαγιχῆς ὑπὸ δεινῖς, 
Τοῖς μὲν ἔρωτος ἄχος παρέχων, τοῖς δὲ φθόνου αὐτὸς, 
Καὶ ζήλου στυγεροῦ, χαχίης δ᾽ ἧς σαρχὶ μέμηλεν" 
ἜΝνθα τις ᾿Αγλαΐδης ἐρατὸς μάλα λισσόμενός με, 
Εὐτ᾽ ἄλλοι πολέες, τουνάζετο εἴνεχα χούρης 
Γοῦνομ᾽ Ἰουστίνης, ὅππως φιλότητι μιγείη. 

Ἔνθεν ἐμοὶ δαίμων πρώτως (18) ἀπατήλιος ὥφθη. 
Καὶ γὰρ ὅσων στιχέων ἦρχον, περὶ παρθένον ἀγνὴν 
*f13007 ἀολλισθεῖσαι, ἀνήνντοι ἂψ ἑνέοντο. 

᾿Αλλὰ xai ᾿Αγλαΐδου ἐπαμύντορα δεῖξεν ἄϊστον 
Πίστις παρθενιχῇς, ἠδ᾽ àbpdvéa μιν ἔθηχεν. 

Πολλὰς δ᾽ ᾿Αγλαῖδαο ἀύΐπνους νύχτας ἔχοντος, 
Μαγγανίας δ᾽ ἐμέθεν, χαὶ νείχεα ἀντιδίοιο, 

Ἕπτ᾽ ἐπὶ ἑδδομάδας, xai ἄλλας τρεῖς μετὰ ταύτας 


Δαιμονίης γε φάλαγγος ἀγὸς σὺν ἑοῖσιν ὁπηδοῖς 
Ἤλυθε παρθενιχῆς ἐναντίδιον πελεμίζων. 
Οὐ γὰρ μοῦνον ἔρως νέον ᾿Αγλαΐδην ἐδάμαζεν, 
᾿Αλλ᾽ ἄρα καὶ χραδίης ἐμέθεν ψαῦσεν μενεαίνων. 
Θάμῶος δ᾽ ἣν ὁράαν τόσσων στίχας ἀντιπαλάμνων 
Κούρης δαμναμένων εὐχῶν ὕπο, σύν τε δράχοντι. 
Οὐδὲ γὰρ ἡμέτερον Βελίαρ πόθον (19) εἶχε χαράξαι, 
Καίπερ πολλὰ μάλ᾽ αἰνὰ καθ᾽ ἡμείων πελεμίξας, 
Τῷδε γὰρ ὧδ᾽ ἐρέειν" Εἴ σοι τόσσον χράτος ἐστὶ, 
Αωφίέσειεν ἔρως πραπίδων ἀπὸ ἡ μετεράων, 
"Ucpa χε μαψιδίως τόσσ' ἄλγεα μήτι πάθωμεν" 
Καὶ δὴ μευ χλύοντος ἔφη ἀετῷ (30) μεδέοντι 
λΙαχλοσύνης ῥέζειν ἅπερ ἔννεπον * ὃς δ᾽ ἐτέλεσσε 
Πολλὰ μάλ᾽, οὐδέ τι τῶνδε παροίτερον ἧνυσεν ἔργον. 
εἴξς δὲ χοιρανέων, σθεναρωτέρη ὅττι φύσις γε 
᾿Ανδρομέη πέλεται πάντων στυγερῶν Βελιήρων " 
᾿Αλλὰ φύσιν ἀνέρος xtv ὅτ᾽ ἀχμάζουσαν ἐφεύροι, 
Δὴ τότε δὴ μεγάλα φρονέων βρενθύεται ἦτορ, 
Οὐκέτι δὴ μερόπων ὁρόων βιοτήσιον ἄνθος, 
'A)Y* αὐτῷ σφετέρῳ ἐπὶ χάρτεϊ χῦδος ἀνάπτει. 
Εὗτέ τις ἡ πεδανὸς, xat ἀμφιγύης πολεμίζει 
Ἵππῳ ἐφεζόμενος εὖ εἰδότι θούριδος ἀλχῆς, 


Αὐτῷ ol μέγα κῦδος ἑπαρτήσας μάλα χαέρει. 
᾿Αρχομένοισι νέοις γὰρ ὅταν φιλότης ἐπαέξῃ, 
Εὗτε πυρὸς φλογεροῦ σφεδανώτερος ἀτμὸς ἀέρθη. 
"Hv δ᾽ αὖ μοι μέσατον xaX ἀντιόίων μέγα νεῖχος 
Αὑτοὶ δ᾽ ἀλλήλοισιν ἐπὶ δηρὸν πολέμιζον * 
Καὶ τότ᾽ ἀταρτηροῖσιν ἐγὼν ἐπέεσσι δράχοντα 
ἜΝννεπον, ὅττι γε θᾶσσον ἑὸν ἀπολεῖ μέγα χῦδος. 
Ὅς δέ τ᾽ ἄναυδος (21) ἔμιμνεν ἐὴν ὁρόων χαχότητα. 
Πολλὰ δέ μιν χλονέων μεγάλ᾽ ἤπυον * ὅς δὲ ἔχηλο; 

. Vers. 542 


(17) Que hic innuuntur tantum Cypriani apud 
Autiochenos imagics operationes, eas pluribus ver- 
bis persequitur editio pag. 905. 

(18) Ms. πρῶτος. IN 

(19) Aglaidz nimirum, et Cypriani. lta vero le- 
gitur pag. 208, ἀλλ᾽ οὐδὲ τὴν ἐπιθυμίαν tptov τρὲ- 
qat ἠδυνέθη ὁ διάθολος, καίπερ πολλὰ πε'ραλεὶς 
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A Multa movet qui corde, puelle est viribus impar : 


Qui putat borribilis mugire leonis ad instar, 

Et cunctos terrere, culex velut ante puelle 

Luditur ostiolum, Persarum at littora linquens 
Autiochi Syrix magnam proficiscor ad urbem : 
Multa ubi patravi magicas miranda per artes, 

llis zeli tribueus, illis medicamen amoris, 
Invidiaque aliis, et qux caro curat iniqua. 

Hic procus Aglaidas quidam (qua plurima turba), 
Accessit supplex, cujusdam captus amore, 

Nomine Justin , thalamo hauc sibi jungíer, oraus. 
Dziwonis hinc primum nobis innotuit astus. 

Irruit in castam nam tunc stipata puellam 

Tota cohors, cui jura dabam , sed inanibus ausis 
Versa retiro. Aglaide patronum ostendit inermem 


B Virginis alma fides, et inanes reddidit ausus. 


At vigil Aglaidas multas perducere noctes, 

Multa ego dum magice tento, cum demone multa 

Coutendens : tandem hebdomadis bis quinque per- 
[actis 

Cum sociis cunctis Stygie dux ipse phalangis 

Venit virgineo nmoturus proelia cordi. 

[Scilicet haud solum Aglaidam subjecit ephebum, 

Sed nostra iratus tetigit quoque corda Cupido]. 

Mirum erat Inferni tantas spectare catervas 

Virginis edomitas votis, unaque draconem. 

Haud etenim nostrum potuit depellere amorem, 

Nil quamvis Belial in nos liquisset inausum. 

At tibi (sic aggressus ego) si tanta potestas, 

Fac amor e nostris abscedaj, quxeso, medullis, 

Ne tantos frustra cogamur ferre dolores. 

Tune aquilam, Veneri qui praesidet, omnia dicta 

Me coram complere jubet : tentavit at ille 

Multa quidem, sed nil optato fine peregit 

Hinc patuit , moustrante Deo , plus omnibus unsum 

Inferni monstris naturam posse virilem : 

At si quando hominem flerentem viribus ille 

Inveniat, tunc magoa movens in corde superbit, 

Haud illum humanz florem ratus esse juventa, 

Deque δυο tantum tribuit sibi robore famam. 

Ut forti qui vectus equo, bellique perito 

Bella gerat, mutilus tamen ipse, et claudus utrin- 
[que, 

Atque sibi magnum tribuens exsultet honorem. 

Namque ubi crescentes juvenes fax carpit amoris, 

Ceu vapor ardentis vehemens attollitur ignis. 

Sed mihi cum Stygiis bellum fuit hostibus acre, 

Mutuaque inter se miscebant proelia dudum. 

Tunc ego probrosa compellans voce draconem, 

En tua magna, inquam, subito ceu fumus in auras 

Fawa perit. Propriam cernens obimutuit ille 

Nequitiam. Magnis implens clamoribus auras, 


ἐπιτηδεῦσαι. 

(230) Cum hie Aquile nomine fornicationis dae- 
monem  indigitare videaiur Eudocia , masculino 
genere efferendum in versione Latina existimavi- 


imus. 
(31) Ms. 5:0" ἄναυδος. 


lustabam misero, qui se virtute minorem 
Agnoscens, tacitus convicia cuncta ferebat. 
Dein tale aggressus facinus, si fallere posset 
Aglaidam tentaus, vanam pulchramque puellam 
Ji deduxit ; subito st comparuit astus : 
Nam nullos Jusue referebat virginis arius. 
H:ec ego cuucta videns , serpenti dira precabar. 
Tuuc pravorum bominum "egeu, sapientis babeu- 
[tein 
Justine similem formam, transmittit ad illum ; 
Qui lgtus, propius venienti talia dixit : 
Salve, Justinz celebris forma aureo, salve. 
Nec plura : audito Justing nomiue fugit 
Dzwon , et Aglai/se mens protinus excidit omnis. 
Ipse ego, dum fierent molimina talia fraudum, 
lpse aderam, socii; mihi virginis ardor in alte 
Reguauntem Dominum , atque ignavia vis» dracouis. 
Namque ibaw asianti juncius, par ferre coactus 
Dedecus, et vigiles curas, nunc femina factus, 
Nunc volueris : sed prima domus vix limina ini- 
[bam, 
Ficta recedebat. species, Cyprianus et ipse 
Rursus eram, vana magiz coníisus in arte, 
Aglaidam vidi, cum nostra protinus ales 
Y'actus ope, in summa consedit virginis zede; 
]psaque per nitidam spectans veneranda fenestram 
Perdidit obtutu pennatam virgo volucrem. 
Mortis tune adytum fuerat visurus apertum 
Infelix , veluti celsis stans ales in auris, 
Ni prudens, ac pulchra illum miserata fuisset 
Virgo, bonis hominem monuit quee vocibus usa, 
Ut placidus maneatque domi, timeatque Tonan- 
| iem ; 
Nec mors, vestibulo gressus educere jussit, 
Nulli illam morbi, nulli domuere dolores, 
Non quavis adversa : malis nam millibus illam 
Perfidus impetiit dztemon : moestique parentes, 
Cum medici vitaàe canerent accedere (inem, 
Lugebant. Charis contra genitoribus ilia, 
Nondum fatalem mihi fas attingere mortis 
Finem; sed quidam cordis, non corporis angit 
Me dolor, ac veluti vapor igneus aere missus, 
Mic mea membra cremat. Nova nos tunc addere 
[primis 
Multa malis, castseque artus eruciare puella. 
Qnia Christifero signo tamen illa dolosi, 
Atque reluctantis contundere tela draconis. 
ZJErumnis tunc ipse novis vexare parentes 
Virginis, occidens mulos, armenta, gregesque : 
Ast illos dictis hortari nata benignis, 
T alibus hsud doleant, tenui sed sorte fruantur, 
Nam bene mox dicente Deo satis ampla futura. 
Y.rginis interea haud latuit gravis ira propinquos, 
Jusseruntque omnes juveni cito tradere corpus 
Viryineum vera in connubia : sed Cruce, Christum 
Quz excepit, vires animo addidit illa parentum. 


(22) Ms. μείων. 


EUDOCLE AUGUSTE 
A "His γινώσχων μεῖον (23) σθένο;, ἢδ᾽ ἀμενηνός. 
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Καί ποτε τοῖον ἔτευξε, τὸν ᾿Αγλαΐδην ἀπατήσας, 
"Hyaye παρθενιχὴν, καὶ αἶψα δόλος γε φαάνθῆ. 
Οὐ γὰρ Ἰουστίνης σεπτῆς μελέεσσιν ἐῴχει. 


ἜΝνθεν ἐγὼ τὰ ἔχαστα μαθὼν στυγέεσχον ὄφιν γε. 
At τότε xaX ψογερῶν μερόπων ἀρχὸν μεταθδάλλει, 


Κάλλος ὅμοιον ἔχοντα σαόφρονος Ἶουστίνης. 

ὡς δ᾽ Ὧλθ᾽ ᾿Αγλαῖδαο μάλα σχεδὸν, εἶπε γεγηθὼς, 
Χρύσεον εὖ μόλε χάλλος Ἰουστίνης περιπύστου. 

Ὡς δ' ὀνόμηνε χόρην, δαίμων φύγεν οὔνομ᾽ ἀχούσας, 
Καί νύ χεν ᾿Αγλαΐδης τρομέων, τάχος ὥλεσε θυμόν. 
"D oot, αὐτὸς ἔγωγε τελειομένῃσι παρήμην 


B Τῇσι χαχοῤῥαφίῃσιν, ἐγὼ χούρης πόθον οἵἷδα 


Ἐς Θεὸν ὑψιμέδοντα, ἀναλχίην τε δράχοντος, 
Αἴσχεα σὺν χείνῳ χαταδέγμενος, οὔποτ᾽ ἰαύων, 
Παρδεθαὼς παρεόντι, γυνὴ δ᾽ ἐξ ἀνδρὸς ἐτύχθην, 
Καὶ πτερόεις ὄρνις " ὡς δ' ἐν προδόμοισιν ἔδαινον, 


Φάσμα piv ᾧχετ᾽ ἄϊστον, ἀτὰρ πάλιν αὑτὸς ἔμιμνον 
Κυπριανὸς μαγίῃσι πεπιθμένος οὐτιδανῇσιν. 
Οἶδα τὸν ᾿Αγλαΐδην τεύξας πετεεινὸν ἔγωγε * 
Ὑψόσε δ᾽ kv τέγεϊ χούρης ἐλθὼν ἐχάθητο. 

Ὡς δ᾽ ἀπὸ φωτοφόροιο θύρης σεπτὴ βάλεν ὄμμα 
Παρθενιχὴ. χείνη μὲν ἐὔπτερον ὥλεσεν ὄρνιν. 
Αὐτὸς δὲ πότμοιο πύλας ἤμελλε χιχῆσαι, 
Κάμμορος ἑστηὼς, εὖτ᾽ ὄρνεον ἄχρον ἐπ᾽ αὐτὸ, 
Εἰ μὴ τόνδ᾽ ἐλέηρε καλὴ χούρη πινυτόφρων, 

"H xat παρφασίην ἀγαθὴν μυθήσατο ἐῷδε, 
"Oopa μεθ᾽ ἡσυχίης τρομέων Θεὸν οἴχαδε μέμνοι. 


Ἔχ δ᾽ αὐτὸν προδόμοιο τάχος χάζεσθαι ἀνώγει. 

Οὐ νοῦσος δ᾽, οὐχ ἄλγος, ἀνιηρὸν δέ τι ἄλλο 

Δάμνατο παρθενιχὴν " xal γὰρ χαχὰ μυρία τῇδε 
"Qpse χαχοῤῥέκτης δαίμων " τοχέες δ᾽ ἄρ᾽ ἐχεένης. 
Ἰητρῶν βιότοιο παραιφαμένων τέλος εἶναι, 

Μύροντ᾽ * ἡ δ᾽ ἀγόρενεν, Ἐμοὶ φίλοι ὦ γενετῇρες, 
Οὕπω μόρσιμόν ἔστι τέλος θανάτοιο ἐπισπεῖν, 

᾿Αλλ᾽ ἄλγος χραδίης γε πάρεστί μοι, οὐ μελέων δὲ, 
Εὗτε δ᾽ ἀπ᾽ ἢερόφιν πυρόεις ἀτμός τις ἐπελθὼν 
Σμύχει ἐμεῖο δέμας ᾿ xal ἄλλα δὲ πόλλ᾽ ἐπὶ τοῖσιν 


D Παρθένου ἡϊθέοιο xa0* ἅψεα χεύαμεν ἄμμες 


"H δέ γε Χριστοφόρῳ σταυρῷ κατενήρατο κείνη 
Ἰὰ πολυπλανέος χαχοδαίμονος ἀντιπαλάμνου. 
᾽Αλλ᾽ ὅτε οἱ γενετῆρας ἐπισπήσας xáx' ἔοργε, 
Πώεα μὲν χτείνας, xat βουχόλια, xai ὁρῇας, 
Αἶψα δὲ παρθενικὴ χείνων παρέπειθε νόημα, 
Μὴ ἄχθεσθ᾽ ἐπὶ τοῖσιν, ἐπὶ τυτθοῖς δὲ γάνυσθαι, 
Ὅττι χεν εὐλογέοντος ἀχηράτου ἄσπετα ἕσται.. 
Μηνιθμὸς χούρης γὰρ ὁμώλαχας οὐ λάθεν αἰνὸς, 
Αἰξζηῷ δ᾽ ἐχέλευον ὅσον τάχος; ἐγγυαλίξαι 
Παρθενιχὴν &potatv ἀληθέσιν " ἀλλὰ νεῆνις 
Σταυρῷ Χριστοδόχῳ σθένος ἐς τοχέων νόον ἧκεν. 
Vers. 592 
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᾿Αλλ᾽ ὅτε xaX δήμῳ μαλερὸν λοιμὰν χατέπεμψε 
Δαίμων, χαὶ χρησμόν γε περιχτιόνεσσιν ἕηχεν, 

Μὴ πρὶν λωφήσειν κότον ἄσχετον, ἄχρις Ἰούστην 
Ἐς λέχος ᾿Αγλαΐδης ἀγάγοι τάχος, T] θέμις ἐστίν. 
᾿Αλλὰ βοὴν δήμου, Χριστοῦ κατέπανε θέραπνις 
Εὐχωλῇς ὁσίῃσι, xal ἄστεος ἤλασε λοιμόν. 

Ἔνθεν πειρηθέντες ὅσοι πόλιν ἀμφινέμονται, 
Χριστὸν μὲν χύδαινον, ἐμοὶ λώδην δ᾽ ἐπέχενον, 

Ὡς χείνης πόλεω; ὁλοφώϊον ἄνδρα πέλοντα " 
Ἐχπάγλως δέ με πάντες ἀπέστυγον " αὐτὰρ ἔγωγε 
*Hiov αἰδόμενος πηοὺς, πολιήτας ἅμ᾽ ἄμφω. 
"Y'ozáztov 6' ὁρόω σταυροῦ μένος ὅσσα Éopvev, 

Ἐν φρεσὶ τοῦτο νόησα, χαχῷ δέ τε ξαΐμονι φάσχον" 
"Quot ὁλοίιον ἔρνο;, ὅλων δωτὴρ ἀθεμίστων, 
Δυσσεδίης γύαλον, Ψυχὴν τί μευ ὧδ᾽ ἀπάτησας, 
03516295; xal ἄχιχυς ἐὼν, ὡς οἶσθα xal αὐτός; 

Εἰ γάρ σε χρατερῶς μοῦνον σχιὴ ὧδε δαμάξει 
᾿Αθανάτοιο θεοῖο, τί ῥέξεις ὁππόταν ἔλθοι; 

Εἰ Χριστοῦ χλῆσιν τρομέε:ς, τότε τίπτε τελεύσεις, 
Εὖτε τεὰς πρήξεις, χαὶ οὐλοὰ ἔργα μετέλθοι ; 

E! σχόλοπος θείου σε μένος τόσσον γε χαλέπτοι, 
Αὐτοῦ χεν παρεόντος ὅπη σέθεν ἴχνια θήσεις ; 

ΕἸ σφρηγίς σε ἄλαλχεν, ἄρ᾽ Ex παλάμης τότ᾽ ἐχείνου 
Πῶς δύνασαι χρχτερῆς μέροπας ῥύσασθαι ἀνάγχης ; 
Οὐδὲ γὰρ, οὐδὲ φάλαγγα τόσην λάχες, ὥς xsv ἀμῦναι, 
ἤΑρτι πολυπλανέος τέχνης σέο εἴμ' ἐπιίστωρ, 


Καὶ σέο φαντασίην μάλ᾽ ἐπίσταμαι, οἷδά cs νωθρόν. 
ἈΠ αψίδιον δὲ μόνον χαὶ ἐπημάτιον σέο δῶρον. 

Οὔτε τεὴ βουλὴ παγίη, οὐ μῆτις ἀρέστη. 

᾿Ατρεχὲς οὐδὲ ἕν ἐστιν, ὅπερ Θεοῦ ἄντα τελείεις. 
Φάσματα δ᾽ εἰσὶ μόνον, xaX ἀχλύϊ πάντα ἐϊχτά. 
“Ὥλεσας ἡμετέρην χραδίην, χαὶ ἐλπίδα πάμπαν, 
Καὶ λογιχῶν πραπίδων πολυμέρμερον ἤλασας ἐσμόν. 
Αὐτὰρ ἐμὴν βιοτὴν χαχέῃ χατεδάρψαο (23) δεινῇ, 
Καὶ φύσιν, ἥνπερ ἐγὼ λάχον, ὥλεσας ἔργμασι σοῖσι. 
Ἤλιτον ἐχπάγλως φρένας ἐχ σέο ἣἢπεροπευθείς. 


ἤἌφρων, xat δυσσεδὴς γενόμην, σοὶ πάνθ᾽ ὑποείξας. 
Μαψιδίως δοφίην δὲ μάθον, προτέρων δέ τε βύδλους, 
Σοὶ δ᾽ ἐπιπειθόμενος στερόμην χτεάνων τε xat ὅλθον. 
Σὺν πλούτῳ τοχέων δὲ xai ἄσθματος εὖνιν ἔθηχας. 
Εἰ πτωχοὶ δὲ τόσα, χαὶ ἀχτέανοι φάγον ἄνδρες, 
Ὅσσα διώλεσας αὐτὸς, ἀθέσμιε, νῦν τάχα τυτθὸν 
Εὐμενέτην Θεὸν εἶχον ἐπ᾽ ἐλπωρῇσιν ἐμῇσιν. 
Οἴμοι! τίπτε με τόσσον ἐλυμήνω, χαχοεργέ; 
Αἰνῶς τρύχομαι, ὥστε ἀνίατα πείραθ᾽ ὁρῶμαι. 
Καὶ γὰρ δὴ νέχυς fa, δοχήσεϊ δ᾽ ἐν βιόωσι" 
Πολλῶν δὲ χτεάνων ὠνησάμενος μάλα τύμῦον, 
Πυθμένας οὐδὲ θεῶν (34), μέσφιν θανάτοιο πέρησα. 
"AX γέ μοι θέμις ἐστὶ Θεοῦ ϑεράποντας ἀγανοὺς 
Λίσσεσθ᾽, αὐτὰρ ὁμῶς χαὶ εὐσεθέας μάλα φῶτας, 
Ὅφρ᾽ ἐλέου οἴχτου τε τύχω" σεπτῆς δ᾽ ἔτι παιδὸς 
Ἴχνια πιστοτάτης μάλ᾽ Ἰουστίνης γε χύσαιμ:, 
Ὅππως ἂν βιοτῆς ἐμέθεν περὶ χαλὰ νοήσοι. 
Φεῦγε Σατὰν δολομῆγτ᾽, ἀθέσμιε, αἰνοτύραννε, 

Vers. 446 


(25) lta Ms. pro. χατεδαρδάψαν, a χαταδαρδάπτι. 


CARMEN DE S. CYPRIANO. LIB. II. 
A Tum vero immittens populo contagia dziemon 


Finitimis responsa dedit, non ante furentem 
l'osse iram exstingui, donec Justiua trahatur 
Illico in Aglaidze thalamum : sic poscere jura. 
Sed populi voces sanctis ancilla Tonantis 
Sedavit precibus, pestemque ex urbe fugavit. 
Talibus edocti cives ad sidera Christum 
Tollebant, ac me cuncti velut illius urbis 
Exitium probris cumulabant millibus unum, 
Dirisque urgebant odiis : hinc ora pudore 
Suffusus, simul affines, civesque verebar. 

lpse crucis tandem vires, porteutaque cernens, 
Idque animo versans, his affor danonua dictia ; 
Heu ! fatale genus, tautum largitor iniqui, 
Nequitie barathrum, cur menti ficta dedisti 
Verba mez, imbellem te noscens ipse, pigrumque? 
Si te immortalis vincit tam fortiter umbra 
Sola Dei, quidnam facies, cum venerit ipse? 

Si Christi metuis nomen, quo denique pacte 
Sustineas ipsuin, tua cum mala puniet acta? 
Si potis est sancii ligni te fraugere virtus, 
Adventante ipso, tua ubi vestigia figes? 

Si te sigua fugaut, poteris tupe quowedo forti 
Mlius 4 dextra captas educere gentes? 

Haud etenim, haud tibi tauta eobers, qua obsistere 


Obtigit. Errorum planas jam funditus sries, 

Et fictas teneo species, te expertus inertem. 

Tu quidquid nobis lasgiris, inaue fugaxque. 

Haud tibi cousilium certum, baud sententia recta ; 
Veraque nulla, Deum contra qua, stulie, laboras, 
Sed tantum spectra, ac tenebris 2qualia cuncta, 
Per te cor periit nosturun , spesque excidit omnuis, 
Alque in mente gravis curarum concita moles. 

Tu mihi nequitia vitam discindere prava ; 

Tu mihi naturam pessumdare fraudibus ausus. 


* Heu! nimium incautam mentem malus abstulit er- 


[ror. 
hinpius, et stultus, tibi cedens omnia, factus. 
Doctrinam frustra didici, librosque priorum, 
lu te confisus, carui gazisque, bonisque; 

Cumque opibus patriis, auiniae quoque parta ruina, 
O utinam quz in te perierunt, perfide, multa, 
liec ego pauperibus potius vescenda dedissem : 


p Forte meis faustum votis inodo Numen habereu! 


Hei mihi! cur me adeo lzsisti, pessime? magno 
Conficior mcerore, videns nescire medclam 
Vulnera; nam rebar, cum vere mortuus essem, 
«ivere, divitiisque parans mihi busta profusis, 
Nec barathrum cernens, ipsum me morte peremi. 
Sed mibi jam Christi famulos orare fideles, 
Atque pios homines certum est, si forle malorum 
Obtineam veniam : fldzque accedere supplex 
Justinze, sanctis atque oscula figere plantis, 

Ut mihi vivendi rationem curet honestam. 

Vade, Satan fallax, exlex, et dire tyranne. 


(24) Ms. οὖν θεῶν. 
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Aufuge, contemptor veri, pietatis et osor. 

Tunc rabidus, mortemque minans in me irruit 
[ille 

Viribus et quantis pollet, me perdere tentat 

Faucihus arripiens : aderat mihi nenio, nec ulla 

Jam mortem vitare fuga me posse putabam : 

Cum mentem subiere meam fulgentia sancta 

Signa crucis, queis vincebat fidissima virgo, 

Clamavique precans : Clare, Deus alme, puellz, 

Adsis, affer opem : atque extendens illico dextram 

Signa meis posui confidens lignea membris. 

Tunc damon retro fugit, velut acta sagitta, 

Effuditque minas, atque in me spicula torsit. 

Ast ego tunc Christi repletus robore signi 

Audebam magis atque inagis, Numenque vocabam. 

Tunc malesuada dolens emisit bellua tales 

Ore sonos : Non te Christus vel multa precantem 

Nostris eripiet manibus : namque odit iniquos. 

Nuuc paulisper opem tibi fert, ut postea fraude 

Te circumducens fato male perdat acerbo. 

Cum te destituet, quid agam tunc ipse videbis, 

Imperii spretor nostri : me quippe secutos 

Haud recipit Christus : gemina tum denique flebis 

Clade miser, mea perdideris cum fcedera, et ipse 

Haud ultra Christus te juverit. Hzc ego dicta 

Aure bibens, totus rigui formidine; namque 

Addens probra minis , tumido responderat ore. 

Eu vobis, gemitus nostros qui scitis, iniqua 

Explicui vitze jam tempora, ut illa videntes 

Vos tangat pietas, socii : vos dicite, Christum 

An placare queam, meque audiat ipse dolentem; 

Deique mihi horrendas, queis ante insistere novi, 

Deseruisse vias. Hic omnis turba silebat, 

Dum quidam clara tandem sic voce locutu;. 


(25) Ms. ὄπερ. 
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A "Aspexlny στυγέων, xai εὑσεδίην ἀθερίζων. 
Ὃς δὲ χολωσάμενος χρατερῶς χτανέειν μ᾽ ἐ πόρτυσεν, 


Πειρήθη δ᾽ ὅσον αὐτῷ ἔην σθένος, αὐτίχ᾽ ὁλέσσαι 
'Ex φάρυγός με λαδών " ὡς δ᾽ οὐκέτι εἷς παρέην μοι. 
Οὐδέτι μιν θάνατον φυγέειν δόχεον, καὶ ἀλύξαι" 
Πιστοτάτης χούρης σημήϊον ἐς νόον οὐ μὸν 

Σταυροῦ παμφανόωντος ἐπήλυθεν, ᾧπερ (25) ivlixa, 
Ἔφρασα δ᾽ εὐχόμενος" Κυδρῆῇς μεδέων, θεὲ, κούρης, 
"£A0', ἐπαλέξησον " καὶ αὐτίχα χεῖρα τάνυσσα, 

Καὶ τύπον ἰχριόεντα ἐμοῖς μελέεσσιν Eünxa. . 
Αὐτὰρ ὁ φεῦγεν ὄπισθεν ἅτ᾽ ἐχθρώσχων τις ὀϊστὸς, 
Ἠπείλει χαλεπῶς δ᾽ ἔγχος χραδάων κατ᾽ ἐμεῖο. 
Καὶ τότ ἐγὼ Χριστοῖο λαδὼν σφρηγῖδος ἐρωὴν, 
Θάρσυνος ἧα μάλιστα, βοῶν θαμὰ χαὶ Θεὸν αὑτόν. 
Δὴ τότ᾽ ἀλαστήσας προσεφώνεε θὴρ χαχόδουλος 
Χαζόμενος " Χριστός σε πολύλλιτος οὔτι σαώσει 
Ἡμετέρης παλάμης xev, ἐπεὶ στυγέει δυσεδῇας. 
"Aptt δὲ τυτθὸν ἀρήγει, ὅπως μετόπισθε δόλῳ γε 
Πότμῳ λευγαλέῳ σε παραπλάγξας ἀπολέσσῃ. 

Εὖτε δὲ καλλείψει σε, τότ᾽ εἴσεαι οἷά σε ῥέξω. 

Σὺ χράτος οὐμὸν ἄμερσας᾽ ἐμοὺς Χριστὸς γὰρ ὁπηδοὺς 
Οὐ δέχετ᾽ ἐνδυκέως * δύο δ᾽ ὥλεσας, ὦ χακόδαιμον- 
Πρῶτα μὲν ἡμετέρην φιλίην" χἀυτὸς δέ τε Σωτὴρ 
Οὐ πάντως ὀνίνησιν. Ἐγὼ δέ τε τῶνδ᾽ ἐσαχούων 
Μύθων, αἰνοτάτως περιδείδιον, ὅττι με τοίοις 
Ἠλεμάτως ἐπέεσσιν ἀταρτηροῖσι προσηύδα. 

ἜΝνθ᾽ ὑμῖν, φίλοι ἄνδρες, ὅσοι στόνον ἴστε ἐμεῖο, 
Φημὶ ἐμὴν λυπρὴν βιοτὴν, ὄφρ᾽ εἰσορόωντες 

Τεύξατ᾽ ἐλημοσύνην, χαὶ ἐννέπετ᾽ εἴ μοι ἕνεστιν 
Χριστὸν μειλίξασθ᾽, εἰ ἐμῆς átot μετανοίης, 

Ἦδ᾽ ἐπαλεξήσει μοι, ὅπως φύγω alvk χέλευθα, 

*Qv ἐδάην τὸ πάρος. Πληθύς θ᾽ εἴως δ᾽ ἔχε σιγὴν, 
Ὄφὲε δέ μοί τις ἔειπε διαπρύσιόν γε βοήσας. 
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ANNO DOMINI CDXC. 


/JENEAS GAZ/EUS, 


PHILOSOPHUS CHRISTIANUS. 


NOTITIA. 


(Gatraub., Vet. Patrum Biblioth., t. X.) 


J. neam Gazeum, ex philosopho Platonico et 
sophista doctissimo ad Christianam fldem conver- 
sum, Gazzx ortum, qua est Palzstins I. provincize 
urbs, iia denominatum existimat magnus Baro- 
nius (1) a viro divino /Enca Gazeusi episcopo, qui 
sanctum Porphyrium in ea Ecclesia regenda prz- 
cesserat, teste Marco Gazensi, ejusdem sancti Por- 
phyrii discipulo (2), quique anno 594 exeunte aut 
insequente $95 ineunte supremum diem obiit, ut 
docet cl. Lequienus (3). Apud veteres qui scri- 
ptorum eeclesiasticorum catalogos (exuere, altum 
de auctore nostro silentium. Ipse tamen in elu- 
cubratissima disputatione judice Baronio (4), sive 
in Dialogo quem TmngormHmAsTUS inscripsit, De 
animarum immortalitate el corporum resurrectione, 
nonnulla litteris consignata reliquit, quibus et se 
ipsum saíis prodit et quo tempore clruerit 
manifestum facit, Et primum quidem EHieroclisg 
philosophi auditorem se fuisse profitetur (3) : quem 
probe distinguit ab Hierocle Bithynize, primum ex 
vicario przside et postea Alexandrisx przfecto, qui 
λόγους φιλαλήθεις πρὸς τοὺς Χριστιανοὺς scripsit, 
non conira Christianos, inquit Lactantius (6), ne 
inimice inseclari videretur ; sed ad Christianos, ut 
humane ac benigne consulere videretur. Dc eo igitur 
sic noster /Enesas (7) : ᾿ἱεροχλῇς δὲ, οὐχ ὁ διδάσχα- 
λος, ἀλλ᾽ ὁ προδαλλόμενος τὰ θαυμάσια" Hierocles 
autem, non is quem ipsi praeceptorem habuimus, sed 
scriptor ille qui mirabilia quedam refert (Apollonii 
Tyanensis). lllum autem Ilieroclem 4Enez Gazzi 
magistrum szeculo v floruisse, ex iis qux€ mox sub- 


(1) Baron. ad ann. 484, ὶ 9]. 

(2) Marc. Gaz. apud Bolland. tom. lll Febr. 
pag. 647, col. 1. 

(3) Lequien. Or. Christ. tom. lil, pag. 610, 
nuin, 5, 

(4) Baron. l. c, $90. 

(9) En. Gaz. infra pag. 629 (col. 874 A). 

(6) Lactaut. /2stit. lib. v, cap. 2. 

(7) /En. Gaz. ibid. pag. 657 (col. 904 C). 

(8) Fabric. Bibl. Gr. tom. 1, pagg. 468, 470; ct 
De verit. relig. Christ. cap. 2, ὃ 27, pag. 107. 


jiciemus compertum flet, eumque auctorem esse 
commentarii in Aurea. carmina censuere Fabri- 
cius (8) et Needhamus (9). De hujus autem Hiero- 
clis :etate plura Jonsius (10). Sed in primis consu- 
lendus Valesius vir summus (11). 

M. At vero reliqua prosequamur. Ttaque in col- 
lectione epistolarum Grzcorum seriptorum Aldina 
et Genevensi, ut videre est apud laudatum Fabri- * 
cium (12), exstant auctoris nostri epistole 95, in 
quarum 19 non solum ab eo respicitur Procopius 
Gaz:us, ὁ ἐμὸς Προχόπιος, sed etiam in aliis ad 
eosdem fere scribit, quibus ejusdem Procopii epi- 
stolz feruntur inscripta : ut ipsa proinde tempesta: e 
vixerit neas qua Procopius, qui clarus exstitit 
ineunte szculo vr. Preterea, ut advertit Cavens (15), 
meminit noster /Eneas (14) Platonicorum philoso- 
phorum, Syriani Alexandrini et Procli Lycii : quo- 
rum ille, teste Suida (15), schole Atheniensi 
przíuit; hic vero ejus auditor et in ejusdem scbolz 
regimine successor, Theodosii Junioris ztate ce- 
lebris, e vivis excessit, narrante Marino ejus disci- 
pulo (16), anno post Juliani imperium centesinio 
vicesimo quarto, τῷ δ' xal x' xol p' ἀπὸ τῆς 
Ἰουλιανοῦ βασιλείας. Atqui Julianus ^ periit anno 
963, adeoque Proclus fato functus est anno 487, 
ul propterea sub szculi v linem floruerit noster 
ZEneas. 

Ill. Quid quod hanc ipsam temporis notationem 
luculentius adhuc ipsemet auctor confirmat? Afri- 
canos enim confessores quibus anno 484 impius 
llunericus Vandalorum rex linguas radicitus exse- 


(9) Needh. in praefat. ad Hieroci. Comment. in 
Aur. carim.sub fiu. edit. Cantabr. 1709. 

(10) Jons. De scriptor. hist. philos. lib. mm, 
cap. 8, pagg. 101 seq. euit. len. 1716. 

(11) Vales. Emend«t. lib. 1, cap. 5, Ρε' 9-15. 

12) Fabric. Bibl. Gr. tom. I, pag. 427. 

15) Cav. Hist. litter. tom. 1, pag. 460. — 

14) JEn. Gaz. l. c. infra pag. 634 feo 895 B). 

(15) Suid. Lexic. v. Συριανὸς et Πρόχλος ὁ Aux. 

16) Marin. Vit. Procl. cap. 36, pag. 88, edit. 


- Fabric, Hamb. 1700. 
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cnerat, se vidisse et recte loquentes audisse ac rem 
tantam mira(füm esse testatur (17). llujus adeo in- 
gentis miraculi testis locuples alter accedit Victor 
Vitensis, eodem tempore clarus quo goster 688, 
Zenone nimirum impersmie ;: qui de lislem con- 
fessoribus vete fadiens, Bec babet (18) : Spiritu 
sanclo prestante ita locuti sunt et. loquuntur, quo- 
modo antea loquebantur. Sed si quis, subdit, incre- 
dulus esse voluerit, pergat nunc Gomstantinopolim, 
et ibi reperiet unum de. illis, smbdiaconem Repara- 
tum, sermones politos sine ulla offensione loquentem. 
Ob quam causam venerabilis nimium in palatio Ze- 
nonis imperaloris habetur, et precipue regina mira 
eum recereniia veneratur. Alia duo prxterea de re 
tanta, quadhvis omni fide probata, placet addere 
testimonia, 8cilicet Marcellini comitis et Procopii , 
quorum uterque iisdem confessoribus adhuc viven- 
tibus vixit ac sub Justiniano imperatore claruit. Et 
Marcellinus quidem in Chronico ad annum 484, in- 
dict. vit, Theodorico et Venantio coss. (19) : To- 
lam, inquit, per Africam crudelis [lunerici Vanda- 
lorum regis in. nostros catholicos persecutio impor- 
(ata. esti, Nam. exsulatis diffugatisque plusquam 
CCCXX Xii orthodoxorum episcopis, ecclesiisque eorum 
clausis, plebs fidelium variis subacta suppliciis, bea- 
tum consummavit agonem. Nempe tunc idem rex Hu- 
mericus, unius caiholici adolescentis vitam a nalivi- 
tute sua sine ullo sermone ducentis, linguam pre- 
cepit excidi; idemque mulus, quod sine humano 
auditu Christo credens fide didicerat, mox pracisa 
sibi lingua locutus est, gloriamque Deo in primo 
vocis sue exordio dedit. Denique ex hoc fidelium 
contubernio aliquantos ego religiosissimos viros, pre- 
cisis linguis, manibus (runcatis, apud Byzantium 
integra voce conspexi loquentes. Hac. Arianorum 
crudelitas in religiosos Christi cultores supra scri- 
ptis coss. mense Februario capit infligi. Hzc Mar- 
cellinus. Procopius vero (20) : Christianos. Africo, 
ait, tam crudeliter tamque injuste nemo vexavit, quam 
Hunericus. Cum enim illos ad sectam Arianam com- 
pelleret , quoscunque parum ad obsequendum prom- 
ptos deprehendebat, igne aliisque. suppliciis egcru- 
cigtos necabat. Multis linguam (aucium tenus absci- 
flit, qui nosira eliam «late superstites Byzantii , 
ezplanate loquebantur, nullum capientes. sensum il- 
lius penc. Hactenus Procopius, quem etiam asse- 
etawr Evagrius (21). 


IV. Sed quorsum, inquies, baec testium nubes 
inducta de tanto miraculo toto jam orbe vulgato? 
Nimirum, quo impotentem obscuri eritici cen-u- 
rami confutemus, simulque nostri nea Gazzi alio- 


(17) JEn. Gaz. l. c. pag. £63 (col. 1002 y 

(48) Vict, Vit. Hist. persec. Vandal. lib. v, 
cap. 6, pag. 76, edit. Paris. Ruiuart. 

(19) Marcell. Chron. pag. ὅδ. 

(20) Procop. De bello Vandal. lib. 1, cap. 8, 
pag. 196 «dit. Paris. 

(21) Evagr. Hist. eccles. lib. ww, cap. 14. 

(22) Act. Erudit. Lipsiens. aun. 1714, pag. 558. 


JNEAS GAZ/EUS. 
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rumque scriptorum ipsi cozmvorum auctoritatem ab 
iusolenti calumnia vindicemus. 1516 namque ano- 
nymus Decadem dissertationum — historico-theologi- 
curuwm recensens ,. ab Joanne Andrea Schmidio 
auno 1714. Helmstadii evulgatant, quarum septima 
iuscribitur : De elinguatis mysterium Trinitatis pre- 
dicantibus, haud veritus est istiusinodi verba in- 
verecunde literis tradere (22) : « Profert Schmi- 
dius, inquit; quoiquot occurrerunt hujus rei testes; 
interque eos principem locum tribuit Justiniano 
imperatori, cujus hzc sunt verba (95): Vidimu: 
venerabiles viros, qui abscissis radicitus linguis pe- 
nas suas miserabiliter loquebaniur. Ne quis vero 
hanc varrationem in dubiam vocet, historicorum, 
qui eam referunt, fidem et candorem vindicat. Hic 
tamen pace cl. Schmidii addimus, esse viros non- 
nullos qui banc historiam in (abellarum censum 
referant. Ac videntur sane quis afferuntur hauc 
in rem testimonia labefaetari posse, si quis cri- 
ticen adhibere velit. Certe palmarium — illul 
Justiniani imperatoris testimonium ut alienum esse 
appareat, mediocri mentis atientione opus est, Sci- 
licet imperator acuto sermonis genere usus signifi- 
cat, eos linguz usu privatos miserabili voce quasi 
locutos esse miseriam suam, Unde nee dicit eos 
de Trinitate loculos esse, sed locwtos esse penas 
suas; ncc eos diserte clareque locutos, sed smisera- 
biliter. Pari serinonis figura usus Cicero inquit (24) : 
Res loquitur ipsa. lJem alili (25) : Cur nolint, etium 
si taceant, salis dicunt. Sic et Ovidius (36) : Di- 
giis sepe est nutuque loculus. Scilicei eumdem in 
modum illi a Justiniano memorati loqnebantur, 
nullo miraculo, sed ÜOjura rhetorica. » Hactenus 
anonyinus Lipsiensis. 

V. Ecquis porro sans inentis patienter ferst ho- 
minis ingenio abutentis intemperantem efiticen, 
qui rem adeo lueulenter testatam, nedum dubiam, 
sed etiam incredibilem, quin et risw dignam atque 
inter fabellarum censum referendam. effutit? Noo 
vidit vir χριτικώτατος Justinianese  constitetionis 
textum manifeste corruptum; quod sane pervidit 
doctissimus Tillemontius (27), qui, ubi valgo misere 
biliter legitur, rescribendum mirabiliter jure optimo 
existimat. Quam quidem restitetionem non est 
enimvero cur quis merito improbare valeat ; quippe 
qua Justinianum imperatorem reliquis antiquiori- 
bus oculatis testibus, et vel ipsi Procopio suo eorn- 
sonum reddat. Quod propterea ut plane pateat, 
eorum verba in medium adducantur. Noster igitur 
/Eneas Gazzus (28) : Illi vero (confessores), inquit, 
de quibus nobis est serino, nec peplo opus haben, 


(25) Justinian. Cod. lib. 1, tit. 297, De offic. pra- 
fect. protor. Afric., pag. 110 edit. Lugdun. 

(24) Cic. Orat. pro Milon. cap. 20 

(25) Id. Dwinat. in Verrem. 

(26) Ovid. Trist. v, 453. 

(21) Tillem. Mem. eccl. tom. XVI, pag. 579. 

(28) Ju. Gaz. l. c. iufra pag. 665 b, (col. 999 B). 


scd ipsius nalura conditorem implorant, qui recen- 
liorem eis naturam die tertia post. largitur : non 
dalo quidem alterius lingue, sed facultatis sine lin- 
gua arüculatius quam unquaio. antea quod. vellent 
eloquendi munere, — fpse ego, subdit, hos viros 
vidi, et loquentes audivi, εἰ vocem adeo articulatam 
esse posse miratus sum : instrumentum vocis inqui- 
rebam : et auribus non credens , oculis judicandi 
munus remisi, alque ore aperto linguam totam radi- 
citus evulsam vidi, ac stupe[aclus mirabar, non sane 
guo pacto vocem con(ormarent, sed quo modo con- 
servati. essent. Hac /Eneas. Jam vero paulo ante 
Victorem Vitensem testantem audivimus, Repara- 
Ium. subdiaconem Constantinopoli exstitisse sermo- 
nes rolitos sine ulla offensione loquentem. Quid vero 
Marcellinus comes? Eum item hac asserentem modo 
intelleximus : Aliquantos ego, inquit, religiosissimos 
viros, prqcisis linguis ... apud Byzantium integra 
voce comspezi loquentes. Procopius denique, Mul- 
lis, ail, linguam  laucium tenus. abscidit (Huneri. 
cus) qui nostra eliam cale superstites Byzantii, cx- 
planate loquebantur, nullum capientes sensum illius 
penc. Quorum plane illustrium testium loquenti; 
raliones flagitant, non postulant, in Justinianea 
constitutione mirabililer rescribendum. Abeat nunc 
igitur anonymus critieus Lipsiensis, et suis persua- 


deat illos venerabiles viros quos Justinianus impe- - 


rator se vidisse testatur, non diserte clareque locu- 
los, sed miserabiliter; quin et eos nullo miraculo, 
sed figura rhetorica fuisse locutos. 


Vl. « Habes. itaque, ut. de aliis taceam (Baronii 
viri maximi (29) verbis utor), quinque qui eadem 
qua viderunt et audierunt, scriptorum monumen- 
tis, posteris commendarunt, nempe Victorem epi- 
'scopum ÜUticensem (l. Vitensem), Justinianum im- 
peratorem, neam Gazwutis, Marcellinum eomitem 
atque Procopium : quibus tanta prodigia voiuit 
Deus reddi omni fide testata omnibusque perspi- 
C93, ut posteris cunctis innotesceret curare nostra 


(29) Baron. ad ann. 484, δὲ 95 et seq. 

(30) Casauben. pag. 17 edit. Wollii Hamb. 1710. 
(31) Fabrice. De verit. relig. Ghrist. pag. 107. 
($3) Auclar. Bibl. PP. Duc. tom. Il, pag. 375, 
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Deum; cum tam magno miraculo, jam subacta a 
Vandalis Africa, catliolica fides pressuram passa 
tunc de victoribus triumpharet, ubi exstingui peni- 
tus putaretur : sicque certa, fida tutaque semita 
menstraretur, per quam fideles cuncti absque er- 
rore periculove securi, quo tendunt, in ccelum per- 
veniant. Ex quibus non illias tantum temporis cor- 
rigi et emendari valuissent haeretici, sed omnes 
qui postea emersere, quive hoc perditissimo tem- 
pure tanquam ranz in ;Egypto ebullientes catholi- 
cam veritatem infestant? 


Vil. « Etenim quos Deus tanto signo, tot sine 
lingua testantibus vocibus docuit esse catholicos , 
et fidem eujus causa subirent martyrium, esse ve- 
ram ; plane et Ecclesiam in qua essent, dici debere 
catholicam, perspicue demonstravit. At ab ea quam 
longe absint novatores qui se hodie catholicos pro- 
flentur hxretici, lectis quoc ipse Victor et mox 
post ip» Fulgentius, vel alii hajas temporis Afri- 
€.ni doctores scripsere, perspicue satis, si modo 
velint, intelligere possunt. Coutra vero cum no$ 
eamdem cum | illis sectemur fidem, eademque ha- 
beamus communia sacramenta, per omniaque do- 
etrinam similem; catholicos nos non esse, liaud 
dicere possunt, redarguti ab iis qui linguas non 
habentes, pro nobis altissima voce clamant : ut 
plane per consecrata illi ex fidei confessione organa 
benedicta ipse Deus loqui intelligatur. » Huc usque 
magnus Annalium ecclesiasticorum parens. 

VII. QuoJ superest, Dialogus πο Gazzi, quem 
eruditum εἰ elegantem. scriptorem vocat. Casauho- 
nus (50), szepe typis consignatus habetur. Variag 
ejus editiones interpretationesque diligenter , ut 
2ssolet, recenset Fabricius (31). Eas inter illam ty- 
pis tradendam curavimus, quie interprete Joanue 
Wolfio prodiit in auctario Duczano (52), semel 
iterumque repetita in Parisiensi Bibliotheca vete- 
rum Patrum Morelliana (55). Interprctationeu ali- 
cubi receusuimus. 


edit. ann. 1624. 
(93) Bibl. PP. Paris. ann. 1644, 1654, tom. XI, 


pag. 617. 
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AINEIOY, ΓΑΖΑΙΟΥ ΣΟΦΙΣΤΟΥ͂, 
J OEO?PAZTOJS, 


HTOI 


ΠΕΡῚ AGANAZIAE VYXON ΚΑΙ ἈΝΑΣΤΆΣΕΩΣ ZOMATON 


AIAAOTOX ῳ). 


4ENE/E GAZ/EI, PHILOSOPHI GHRISTIANI, 
THEOPHRASTUS, 


SIVE 


DE ANIMARUM IMMORTALITATE ET CORPORUM RESURRECTIONE 


DIALOGUS 


INTERLOCUTORES : 


JEGYPTUS ALEXANDRI NUS, AXITHEUS SY- 
RUS, THEOPHRASTUS ATHENIENSIS. 


JEGYPTUS. Quonam tendis, et'unde nobis ades, 
Axithee ? 


AXITHEUS. A Syris quidem huc advenio , et ad 
Athenienses contendebam, /Egypte : sed ventus si- 


(4) Aureum hunc, imo auro omni gemmisque pre- 
(iosiorem commentariolum, quo tumidz  philoso- 
phorum rationes, animam pro sapientia differentes, 
Christiana doctrina in rebus omnium difficillimis et 
summopere scitu necessariis confutantur, οἱ veri- 
tas horaini persuadetur, alii non. ZEne isti, sed illi 
Zachari ascribunt, cvjus pulcherrimum itidem 
Dialogum, dialogos vialegis novo artificio intexeu- 
tem, non ita pridem edi/it Joannes Tarinus. Sane 
magna similitudo comparet; non tamen patiuntur 
tempora, de quo fivem vide harum notarum. Ft 
AEneze veterein inscriptionem docet clare Epigramma 
in codice scripto bibliothevze Augustaus repertum, 
quod titulo subjecimus. Dani. 

(2) Nominum hie ratio etiam adnotauda vide- 
tur. Axitheus enim Deo digna loquitur;  Egy- 
ptus Christianis scriptoribus ποῖ! obscuritatem ; 
Theophrastus magni philosophi personam gerit. 
Syrus est Axitheus, quod ejus gentis eloquentia, 
licet Graeco sermone, conceptum sit maximam par- 
tem Novum Jesu. Cliristi Testamentum; Alexandri- 
uis ZEgyptus, ob vanitatem et in ineptiis c:ecutien- 
tibus studium ; Atheniensis Theoplirastus, qnia urbs 
ea scliola quadam aut theatrum humanus fuit sa- 


A 


TOY AIAAOTOY TA IIPOSOTIA (2): 


AITC'YIITOZ AAESANAPEYZ, AEIGEOZ ZYPOZ 
ΘΕΟΦΡΑΣΊΟΣ AOHNAIOZ. 


AIT'YIITOX. Ποῖ δὴ xai πόθεν, ᾿Αξίθεε : 


ΑΞΊΘΕΟΣ. Παρὰ τῶν Σύρων (5), xal πρὸς ᾿Αθηναίους 
ὦ Αἴγυπτε * σχαιὸς (4) δέ τις ἄνεμος τὴν ναῦν ix- 


pienti:e, Ban. lu. explicando Axithei nomine ope- 

ram lusisse videtur Barthius, cum ia codicibus Pa- 

risinis, necnon el in Augustano ubique legatur Εὐ- 
0s5;. 

(3) Παρὰ τῶν Σύρων. Ex Christiane nimirum 
doctring sede in selem pagans superstitionis, 
JAEgyptum. Non autem disceidi gratia. Axitbeus 
petebat Athenas, sed veritatem docendi, quod dis- 
simulat, ut. vanos tumidosque homines faciliores 
instruetioni faceret, more Socratis toto illo suo 
Platone, Phedone presertim , ignorantiam prefe- 
rentis, ut doceret ignorantes, Syrorum monachos 
celebrat ipse sub finem Dialogi, £x παιδὸς εἰς 
γῆρας σεσωφρονηχότες xal τὴν ψυχὴν πρὸς τὰ 
νοητὰ μετεωρίσαντες. BARI. 

(4) Σχαιός. luamabilem , contrarium voto, intel- 
lige. /Eschines (Epist. 1 : χαθίσαντες δὲ ἡμέ- 
ας ἐννέα (σχαιὸς γὰρ ἣν ὁ ἄνεμος), εἶτα πάλιν 
ὕσαντες εἰς Δῆλον ἐλθαμεν. Infra mox, cuin fe- 
licitatem venti aguoscit, contra ἐρωτιχὸν eum 
facit locutione sophistarum — ejus :;evi, — quibus 
Amor et Gratie ubique in bonis rebus in. orc. 
Cyrillus Magister in Glossis : oxatbóg, scuvus, 0p- 
portunus. Qui facilis correctioni. δύνα pro tali 
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διάζεται, xal προχαταλύει τὸν πλοῦν" χαὶ ἰδοὺ A nister navim violenter abripuit, atque interrupit 


σοὶ πάρειμι τὸν Νεῖλον οὐ τὸν Ἰλισσὸν (5 , τὴν δὲ 
Φάρον (6-) οὐ τὸν Πειραιᾶ θεώμενος. 


AIT YTIT. Ἧ (8) πολλὴν χάριν οἷδα τῷ πνεύματι, 
ὅτι σε παρὰ φίλους χατάγειν (9) ἐχδιάζεται" ἣ οὐ 
μέμνησαι τοῦ Ἱεροχλέου: (10), xat τῆς Ἱεροχλέους 
φιλοσορίας, παρ᾽ ᾧ φιλοσοφίαν (11) Ex παιδὸς xal 
ἀλλέλων ἐρῶντες, πολλοὺς εἴχομεν τοὺς ἐραστάς (12); 
Ἐγὼ γοῦν οὐχ οἶδα (15) τοσοῦτον ἀλγῆσαι (14), ὡς 
ὅτε παρ᾽ ἡμῶν ἀπῆρες (15) ποικίλης σοφίας σεαυ- 
τὸν γεμίσας τοῖς Σύροις (16). Καὶ συχνὸς μὲν ὁ 
χρόνος" οὕπω δὲ χατέλυσε τὸν ἔρωτα" ἀλλ᾽ ὁμοίως 
ἀχμάζει, ὥσπερ ἂν εἶχε ὅτ᾽ ἀπῆρες (17), καίτοι πολ- 
λῶν ἐτῶν οὐχ εἶδον, οὐδὲ ᾧὥμην ὄψεσθαι " ἀλλά μοι 


τύχῃ (18) τις συναγωνιζομένη, xal ποθούμενον (19) Β 


παρ᾽ ἐλπίδα θηρεύει. 


navigationem. Quo fit ut tibi nunc adsim , Nilum 
quidem non autem Ilissum, Pharum non Pireum 
intuens. 

JEGYPT. Magnam mehercle vento gratiam ha- 
beo, qui te vi sua actum ad amicos adduxerit. Sed 
obsecro te, num adhuc meministi Hieroclis, et ejus 
quam is docebat , philosophize; quem nos pueri in 
philosophia przceptorem liabuimus : quando nobis 
hoc ipso quod mutuum amaremus, permultos ami- 
cos conciliabamus? Ego vero haud scio an unquam 
tantopere doluerim , quam cum ipse multa ac varia 
sapientia repletus et excultus, hinc ad Syros tuos 
discederes. Ac longum quidem tempus lioc est : scd 
tamen amorem in te meum haudquaquam interru- 
pit, magisque in eodem ipsum, quo te discedente 
fuit, vigore conservavit, ut multis annis te nec vide- 


Tim ,nec visurum unquam speraverim. Igitur mihi bona quadam fortuna ad id, ut in conspectum 
meum mihi redderere, nunc adjumento fuit: teque mihi tantopere petitam predam, optima venatrix 


ipsa, przter spem meam est assecuta. 
AZI8. Nov τῇ τύχῃ συνῇδεν (20), xoi οὐχ ἄρα 


s:epe usurpant Plautus, Apuleius, alii Ba. Ad locum 
AEschin. citatum codex Coisl. in nota babet &évav- 


τἴος. 

(5) Τὸν Νεῖλον, οὐ τὸν 1λισσόν. Differentiam in 
eo pone, quod Atticze hic fluvius, sacer Musis ; alter 
4Egypti, superstitiosioris, ut. volebant Graci, po- 
puli. Pausanias Attica [c. 19, 6] : ἐθέλουσι δὲ ᾿Αθη- 
vaio: xai ἄλλων θεῶν ἱερὸν εἶναι τὸν Εἰἱλισσόν * xa 
Μουσῶν βωμὸς ἐπ᾽ αὐτῷ ἐστιν Εἰλισσιάδων. Strabo 
torrenti similem, hieme rapidum, aestate fere exsic- 
cum tradit libro v1 [imo ix, p. 164]. Ba. 


(6-7) Barthius τὸν δὲ Φάρον, sed solus. Φάρον. U 


Claustrum notissimum pelagi apud Alexandriam. 
Lucanus lib. x [509] : Tunc clausirum — pelagi 
cepit Pharon : insula quondam In medio stetit illa 
maris, sub tempore vatis Proteos; at nunc. est. Pel- 
legis proxima muris. 

0) ἯΙ πο.λ.:λ:ήν. Sic Aug. et codd. Paris. (460, 
461, 1058). Barth. f| 7. quod vertebat : « Ego vero 
gratiam memini multam. » 


ζάντιον ὧν προσέχρουσε τοῖς χρατοῦσι᾽ xat, εἰς 
διχαστήριον ἀχθεὶς, ἐτύπτετο τὰς ἐξ ἀνθρώπων πλη- 
γάς" ῥεόμενος δὲ τῷ αἵματι, βάψας χοίλην τὴν χεῖρα, 
προσραίνει τὸν διχαστὴν ἅμα λέγων" € Κύχλωψ, τῇ, 
πε οἶνον, ἐπεὶ φάγες ἀνδρόμεα χρέα. » Φυγὴν δὲ 
χαταχριθεὶς, xat ἐπανελθὼν χρόνῳ ὕστερον εἰς Αλε- 
ξάνδρειαν, συνεφιλοσόφε: τὰ εἰωθότα τοῖς πλησιά- 
ζουσιν, οἷς. Dixi dubitare an iste sit prxceptor no- 
stri sapientis ; nam non unum hoc nomine floruisse 


PaTuO). GR. LXXXV, 


AXITH. Jam vero cum ea quam dicis, fortuna 


[col. 905] ex /Enea eodem nostro patet. Et qui 
aureum illum in Aureum Epos commentarium pi- 
blicavit hujusdem ztate altior videtur ; idem autem 
ille est de quo Suidas ista transcripsit, ut sequen- 
tia indicant ibidem. Illustre nomen posteritati infa- 
mat diri principis Heliogabali incestator, ad prin- 
cipatam supra principem raptus ex circo, ut auctor 
est Dio [lib. xxix, c. 15]. » Ba. 

(11) Sic codd. Paris. C. Aug φιλοσοφ. reliquis 
deletis, ubi Vernsdorfius conjicit φιλοσοφοῦντες. 

(12) Εἴχομεν τοὺς ἐραστίὶς. Scripserit forte 
JEneas noster : xal ἀλλήλων ἐρῶντες πολλοὺς εἴχο- 
pev τοι [voluit τοὺς] συνεραστάς. Quod pulchre ad 
utrumque quod dictum est modo pertineat. Nullam 
tamen mutalionem urgemus. ΒΑ. . 

(45) Ἐγὼ γοῦν οὐχ olóa. Multa sunt in antiqui- 
tate exempla summorum ex disciplinze ejusdem cultu 
amicorum. Ádeo autem amore digna res, ut etiam 
sacra noverint condiscipulatus veteres. Lucius Cu- 
spidius in testamento, modo id germanum sit : Vos 
igitur per sacra απο alque condiscipulatus ob- 
testor, per summum omnium Opificem obsecro, cu- 
rate memorcs quantum vestra fidei committam. Sic a 
eondiscipulatu conjunctissime cuim Cicerone vixissu 
Pomponium Auicum scribit Cornelius Nepos in Vita 
|c. 5], causam addens, similitudinem morum vi- 
delicet apimis bonis mutuo iuolentium a tenera 
vate. B4. 

(14) Cold. Paris. ἀλγήσας. 

15) Codd. Paris. ἀπῇρας. 

16) Τοῖς Σύροις. Christianos putem dici ab ho- 
mine idololatriam praeferente. Sic Judaos Chri- 
stianis confundebant, ut notatum alibi, et ad Ru- 
tilii Hinerarium [t, 597]. De Syris in fine. Ba. 

1) Codd. Paris. ἀπῇρας. 

(18) Tóxn.... θηρεύει. Locutiones ethnicze el sub- 
amatorie, qualibus scatent Epistole quae Arista. 
neto inscribuntur (utique autem sopliste sunt ali- 
cujus celebrioris), adeo usitat: soplistis eloquen- 
tie laudem affectantibus, ut pauci fuerint qui non 
scripserint aliquid operis amatorii. Dictionem au- 
tem talem admiserunt etiam Patrum nounulli, ut 
in Basilio M. aliisque videmus. Ejusdem generis 
sunt sequentia , ainatorium tinnienta. Ba. 

(15) Codd. Paris. τὸν ποθούμενον. August. τὸ 
πὸ 


(40) Codd. Paris. συνήδομαι quod in Aug. legen- 
dum putat Wernsdorl. 
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consentit, nec sinister est, sed gratiosus et amt- A σχαιὸς ἦν ὁ ἄνεμη;, ἀλλ᾽ εὔχαρίς τε καὶ τῷ ἔρωτι 


citi: nostr: amicus ventus , qui amicum amico 
vransmiserit, Verum dic mihi num adhuc sint 
apud nos aliqui, qui perinde ut llierocles prze- 
ceptor nostef consueverat , philosophi: mysteria 
doceant, et utrum eorum scholas adeant nobiles 
aliqui et boni adolescentes , enjusmodi érat Pro- 
tagoras ille Lycius, qui mihi zetate quidem par at- 
que zqualís fuit, sed me venustate et ingenio longe 
superabat. 


JEGYPT. Olim quidem vigebant liic prxclara illa 
630 humanitatis studia, verum jam periere prorsus 
et dissoluta sunt, Nam qui in numero discipulorum 
sunt, ii prorsus abhorrent a discendi studio: qui ve- 
«o doctorum personas suscipiunt atque gerunt, ii do- 


φίλος, εἴγε τῷ ἐραστῇ παραπέμπει τὸν ἐρώμενον. 
᾿Αλλ εἰπέ μοι, ἔτι map! ἡμῖν (21) εἶσιν οἱ τῆς 
φιλοσοφίας δειχνύντες τὰς τελετὰς, οἷος ἦν Ἱεροχλῖς 
ὁ διδάσχαλο:. Ἕτι ὃὲ φοιτῶσιν νέοι καλοὶ κἀγα- 
Üoi* οἷος fjv Πρωταγόρας ἐχεῖνος Λύχιος (23), ὁ 
ἐμοὶ (35) μὲν ἑλιχιώτης, χάλλει δὲ xat εὐφυΐᾳ 
προΐχων. 


ΑἸΓΥ͂ΠΤ. Πάλαι μὲν fjv τὰ χαλὰ, νῦν δὲ οἴχεται 
xai διαλέλυται. Ὁ μὲν γὰρ οὐχ ἐθέλει μανθάνειν, 
εἰς τοὺς μαθητὰς ἐγγεγραμμένος (9.4) " ὁ δὲ διδά- 
σχεῖν οὐχ οἷδε, τὺν μυσταγωγὸν ὑποχρινόμενος. 
Ὀρχήστρα μὲν εὐθηνεῖ xal ἱπποδρομία, φιλοτοφία 


cendi viam ac rationem prorsus omnem ignorant. D δὲ xai τὰ μουσεῖα εἰς δεινὴν ἐρημίαν ágixcat. 
"Orchestra quidem et circus abundant hominum frequentia ac lurbis : at. philosophorum — audiioria et 
musis sacra loca sunt in vastam atque asperam solitudinem redacta. 


AXITH. Eadem ipse quoque suspicatus, /Egypto 
praterita, Athenas contendebam, exploratum vide- 
licet, au sapiens aliquis apud Athenienses superes- 
δεῖ. Id enim velim ab eo sciscitari , quod et apud 
priscos et apud nostros homines sape et multum 
iu quastionem venit : δὶ adeo dubium el inoer-. 
tum fuit, ut de eo aliter atque aliter sit disce- 
platum. 

JEGYPT. Habes hic, o amicum caput, ipsas 
Aihenas ; ni malis, arcem aut propugnacula aut na- 
valia, quam sapientem virum videre. Appulit huc ad 


ros magna Athenarum gloria, Theoplirastus, et ter- Ὁ 


tium hic jam agit diem. Sed agedum ipsum acce- 
damus. Ab illo disces quidquid rogaveris; sia mi- 
nus , hoc disces tamen , illud ipsum ab homine ne 
quaeri quidem oportere. Neque enim fleri potest ut 
vcl Athenis vel uspiam alibi, Theoplirasto sapien- 
liorein hominem naucisci queas. 


AXITH. Divinum quiddam ac sane quam 40- 
spicatam narras : quando penes Nilum philosophiam 
Alticam invenio; ac propterea, ut hanc discam , 


(21) Codd. παρ᾽ ὑμῖν. . 

(92) Codd. et Aug. ἐχεῖνος ὁ Λύχιος. 

(23) Aug. ἐμός. . 
(34) Εἰς τοὺς μαθητὰς éyyerpappévoc. Vides 


tabulas fuisse discipulorum, ut militum, nomina . 


referentes , οἱ tempora cuim magistris se dede- 
rent. D. , 

(95) Codd. παραδραμών. Darth. male vertit : 
«. /Egypto circumvecla, » 

(26) Τὰς ᾿Αθήνας ἐζήτουν. Sedem videlicet 88 - 
pieutie, Nau urbs hiec. pro ipsa capilur sapientia, 
Martialis lib. vi, ep. 64 : Sed tibi plus mentis, tibi 
cor limante Minerva Acrius, εἰ tenues finxerunt pe 
clus Athene. Sic mox Noster : "ἔχεις τὰς ᾿Αθή- 
vac. DA. 

(97) Codd. melius παρ᾽ A0. 
(98) Io.Ltv παρέχει τὴν ἀπορία». Sane vero. 
]a lioc enim negotio emnis Sapientia cardo verti- 


tur, omnis doctrina vera, el animam contingens 


ΓῚ "n Ba 
decensque, concurrit atque absolvitur. . 
“ (29) "à φιλότης. Frequeus Gracis locutio ; per- 
fece amans et aute, quasi Ipsa sis dilectio. Sic 
hominem virtutibus insiructum. virtutem Ipsa! 


A&I8. Ταῦτα xai αὑτὸς ὑποπτεύων, τὴν Αἴγυπτον 
περιδραμὼν (25), τὰς ᾿Αθήνας ἐζήτουν (20) * εἴ τίς 
που σοφὸς παρὰ (27) ᾿Αθηναίοις ὑπολείπεται. Βού- 
Àopat γὰρ πυθέσθαι παρ᾽ αὐτοῦ, ὃ τοῖς τε πάλαι xal 
τοῖς vuv πολλὴν παρέχει τὴν ἀπορίαν (28), ὡς ἅλ- 
λοτε ἄλλα. xal περὶ αὐτοῦ διαλέγεσθαι. 


AITYIT. “ἔχεις, ὦ φιλότης (24), τὰς ᾿Αθήνας" 
εἰ γὰρ μὴτε τὴν ἀχρόπολιν, μήτε τὰ προπύλαια, 
μῆτε τὰ νεώρια βούλε: θεωρεῖν, ἀλλ᾽ ἄνδρα σοφόν᾽ 
χατῆρεν ἡμῖν τὸ μέγα χλέος ᾿Αθηνῶν (20) ὁ θεός ρα- 
στοξ, xal τρίτην ἄγει ταύτην ἡμέραν (31). ᾿Αλλὰ 
παρ᾽ αὐτὸν ἴωμεν (523) * παρ᾽ ἐχείνου μάθοις 3v δ τι 
ζητεῖς, ἢ μάθοις ἂν ὡς οὐδὲ παρ᾽ ἀνλρώπων (33) 
τοῦτο προσήχει ζητεῖν. Οὐ γὰρ ἔστιν οὔτε mp" ᾿Αθτ- 
ναίοις, οὔτε παρ᾽ ἄλλοις Θεοφράστου σοτωτέροις (51) 


“«εριτυχεῖν. 


AZIO. Ἕρμαιον (59) λέγεις " εἰ παρὰ τὸν Νεῖ- 
λον (50) εὕροιμεν ἂν τὴν τῶν ᾿Αθηναίων quosogiav: 
ὡς μήτε μεγάλα πελάγη διατέμνειν, xal ταῦτα pav. 


cimus, Vide ad Mallium Claudiani [an ad v. 1440 
Belli Getici? ubi explicatur periphrasis « Virtus 
Scipiadz » pro ipso Scipiade|. » Ba. 

30) Aug. τῶν ᾿Αθηνῶν, codd. Paris. τῶν 'ABz- 
γαίων. 

($1) Καὶ τρίτην ἄγει ταύτην ἡμέραν", Sceribas : 
χαὶ τρίττν ἄγε: ἐνταῦθα ἡμέραν. [18] usus voculie 
xa talis non insipidus. Da. 

(32) Hap' αὐτὸν ἴωμεν. Artificiose sermonem 
abrumpil, velut. gavisus bono amici capitis, tau- 
tum quantocius doctorem visuri. DA. 

(99) Οὐδὲ zap' ἀνθρώπων. Divinitati hominem 
admovet, ut solet onne genus sophistarum ; vise 
singulas pagiuas Eunapii et aliorum. Ba. 

($4) Melius scribes σοφώτερον. EL sic legisse vi- 
des veterem interpretem Ambrosium Camaldulen- 
sein, » Ba. Codd. Par. et Aug. σορωτέρῳ. 

(55) Ἕρμαιον. A Mercurio objectum lucrum. Ife- 
sychius : ἕρμαιον, εὕρημα ἣ χέρδος. Suida : ἕρμαιον, 
εὖ ἀπροσδόχητιν χέρδις, i: Ps ὯΝ 

(66) Παρὰ τὸν» Νεῖλον. Gra-o fastu, quem sun- 
sannat simul. Gens enim fatue fastuosa barbaras 

'eg alias vocabat. Ba. 
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θάνειν ἀλλ᾽ ἴωμεν" ἔδη γάρ με Θεοφράστου czezolr- A immensa imaria percurrere ἢ necesse habco. Sed 


xag ἐραστήν. 


AITYHT. "Hx σοι τὸν ᾿Αξίθεον ἄγων ἀντεραστὴν, 
᾿ ὦ Θεόφραστε" ἐρᾷ γὰρ καὶ αὑτὸς φιλοσοφίας. Ι 


θΕΟΦ. "H μάλα μοι παλαιὸς (37) φίλος (58) ᾿Αξί- 
θεος, εἴγε φιλοσοφίας ἐραστής. Καλὸν γὰρ xat σπά- 
vtov τὸ χρῆμα" ἐπεὶ χαὶ παρ᾽ ᾿Αθηναίοις, ἔνθα μά- 
λιστα διεφάνη φιλοσοφία, παντελῶς ἄγνωστος καὶ 
ἐς τὸ μηδὲν ἀπέῤῥιπται (59). 


ΑΞΙΘ. Μάτην ἄρα πρὸς ᾿Αθηναίους ἐχομιζόμην, 
εἰ μηδένα φὴς ἀξιόχρεων χαταλιπεῖν (4θ) τὸ ἐρωτώ- 


eamus ad illum : jam enim effecisti me Theophrasti 
illius amantissimum. 

JEGYPT. Venio , Theoplraste, mecum adducens 
Axitleuim ilium, quasi quemdam rivalem meum, 
qui philosoplii studia perinde atque ego ample- 
ctitur. 

THEOPI. Veteris amici loco mihi sane fuerit hic 
Axitheus, qnando pliilosophise studio ducitur. I1zec 
enim et preclara et rara quadam res est : quippe 
que Athenis, qua in urbe quondam illustris fuit, 
jam prorsus est obscurata atque in nihilum re- 
dàcta. 

AXITH. Igitur frustra Athenas ferebar, si nemo, 
quemadmodum ipse aperis, isthic superest, qui ad 


μένον ἀποχρίνεσθαι. Οὐ μάτην δὲ προχατέλυσα «bv D propositam questionem quamque possit respondere; 


πλοῦν, εἰ xa:à (41) Θεῖον, τὸν φιλοσοφίᾳ πρὺ- 
ἤχοντα, xa τῶν ᾿Αθηναίων τὸν χράτιστον, παρὰ τὸν 
Νεῖλον εὑρίσχω. ᾿Αλλ᾽ εἰπέ μοι’ λέγει γὰρ ὁ Αἴγυ- 
πτος ὡς οὐχ ἔστιν ἄλλοθεν ἣ παρὰ σοῦ μανθάνειν " 
ἔξεστιν ἐρωτᾷν ὅ τι χαὶ βούλομαι ; 


ΘΕΟΦ. Ἐρώτα δὴ εἴπερ μοι βούλει χαρίζεσθαι" 


οὐδεὶς γάρ μὲ πολλῶν ἐτῶν ἡρώτηχε χαινὸν οὐ- ᾿ 


δέν (43). 

ΑΞΙΘ. ΕΒὐτυχοῦμεν εἴγε μανθάνειν ἔξεστι, χαὶ τῷ 
ἐχδιδάσχοντι (45) χαρίζεσθαι. Πρότερον (44) ἐνταῦθα 
προδεθίωχεν ἡ ψυχὴ, καὶ πάλιν βιώσεται ; ἣ τὸν 
παρόντα βίον βεδιωχυΐα, τῶν τῇδε πραγμάτων ἀπηλ- 
λάγη; 


ΘΕΟΦ. Προδεδίωχε (45) xaX βιώσεται " τουτὶ γάρ 
ps διδάσχειν ἐθέλουσιν οἱ πάλαι σοφοί, " 


ΑΞΙΘ. Λέγεις ὡς πολλάχις ἡ αὐτὴ ψυχὴ χάτεισιν 
εἷς τόνδε τὸν βίον" 


ΘΕΟΦ. Λέγω γὰρ μὲν οὖν (46), εἰ μή τι σοφώ- 


τερον λέγεις. 
A318. “Βξει δὲ πάλιν (47) ἐχοῦσα, f| ἐξ ἀνάγχτς : 


ΘΕΟΦ. Ἐγώ σοι διανοίγειν ὥσπερ ἐν ἱεροῖς (48) 
κειράσομαι τὰ τῶν παλαιῶν ἀπόῤῥητα. Ὃ μὲν 
γὰρ Ἡράκχλειτος (49) διαδοχὴν ἀναγχαίαν τιθέμενος, 


(37) HaAaióc giAoc. Nelut usu ipso probatus : 
adeo egregia et omni exceptione superior res est no- 
stra liaec sapientia. Ba. 

98) Codd. Paris. ὁ. 

39) Εἰς τὸ μηδὲν ἀπέῤῥιπται. Locutio prover- 
bialis, In nihilum rejecta res, omnibus fere linguis 
atque idiousmis familiaris. BA. cf. p. 7, 9. 69, 70 

10) Legerunt interpretes χαταλείπεσθαι. 

4) Codd. Paris. χατά τι θεῖον. 

49) Kaiwór οὐδέν. Omnia innuit, qux sub quz- 
stionem cadant, sibi esse solutione facilia. Καινὸν, 
ad quod stupere aut deliberare usus opusque fue- 
fil. DA. 

(45) Codd. Paris. τῷ ἐχδιδάσχοντί τι χαρίζεσθαι. 
In Aug. supra τῷ ἐχδιδάσχοντι legitur τοῦ ἐχδι- 
δάσχειν. 

(44) Codd. Paris. πότερον. 


minimeque frustra navigationem interrupi meau , 
quando mihi ceu Deo ad philosophiam duce , γῦν τ εἰ - 


.puum Atheniensium virunv ad fluenta Nili reperio. 


Sed quseso te, quoniam dicit Egyptus, non posse me 
ex quoquam melius quod velim , quam ex te co- 
gnoscere : anne mili licet quacunque de re li- 
buerit te peccontari ἢ 

THEOPH. Quin percontare, si quidem mihi velis 
gratum facere. Neque enim quisquam, multis jam 


annis, novi quidquam ex me quzesivit. 


AXITH. Perbeati nobis videmur esse, quibas da- 
tur et discere, et hoc. ipso quod discere volumus, 
doctori gratum facere. Igitur quaero, num hic viva 
brius- exstiterit anima, et post iterum sit vietura : 


C an etiam peracto vitze praaents cursu, rebus hu- 


manis soluta ac libera sit futura. 

THEOPII. Et vixit antea, et. est emnino iterum 
victura , si quidein verum est quod sapientes prisci 
niihi tradiderunt. 

AXITH. Au statuis eamdem animam is hu- 
manmn hanc vitam iterum alque iterum descen- - 
dere ? 

THEOPII. Sane quidem hoc ipsum dico , nisi tu 
quid s»pientius proferas. 

AXITH. Sed estne sua sponte, an necessitate 
quadam acta reditura ? 

TIIEOPII. Ego tibi veterum arcana, quasi in &acra- 
rio quodam sedens, pandam. Ileraclitus igitur, 8231 
qui idein successionem esse necessariam volui, ani- 


(45) Προδεδίωκεν. Ante hane suam vitam vixit. 


(46) Codi. Paris. λέγωμεν οὖν. 

47) Codd. Paris. αὖθις. 

48) Ὥσπερ ἐν ἱεροῖς. Nam mysteria indicia 
erant arcanarum rerum. Res ipsas docebantur, hoc 
est 408 mysteriis indicabantur, qui initiabantur. 
Omnis illa arcanorum series theologiam complecte- 
batur, qualis erat in. excis hominibus diversa, e! 
sape criminosis obscenisque factis dictisque vela- 
batur et constabat. B4. 

(49) 'Hpdx.Aeicoc. Opiniones et scita tenebrionum 
vide in Plutarchi Placitis, in Stob:zei Physieis, Laer- 
tio, aliisve philosophorum eclectis et biographis. De 
Meracliti hoc scito Stobzeus, Eclog. Pops: cap. περὶ 
τῶν ἐνεργειῶν τῆς ψυχῆς [eclog. 4, e. δὲ, p. 9001. 
Omissum mox aliquid susp.camur. Ba. 
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mam sursum et deorsum ferri statuit. Esse etiam À ἄνω xal χάτω τῆς ψυχῆς τὴν πορεέαν ἔφη γίγνε- 


aiebat immodici laboris, apud superos eodem subinde 
loco fatigari, et cum diis habere commercium , eo- 
rumque imperio subjici. Qua de causa non solum 
quietis et olii desiderio, veruin etiam libertatis ac 
deminationis, ipse excitatam animam dictitabat a 
superis in terras descendere. Ab hac autern opinione 
deterret nos Empedocles, qui dicit lege cautum 
esse, μα quz peccatorum aliquoruni rez sunt ani- 
ma, possint inde descendere : nimirum ad id ipsum 
sensim accedens quod Pythagoras etiam subobscure 
significavit. Proavus autem noster Plato multa prze- 
clare de anima disseruit. Ac de hac , sive ejus motu 
sive incessu multa cum dicat, non ubique eadem 
dicit. EL in. Phedone Socrates, quidquid sensum 
liabet, henore omni quasi exspoliat, et eam quz est 
anima cum corpore conjunctionem sic reprehendit, 
ut animam quasi vinculis constrietam, atque in cor- 
pore quasi in quodam tumulo sepultam conquera- 
tur : tum vetus illud quasique mysterii loco habi- 
tum dictum probet, ὡς ἕν τινι φρουρᾷ, ἐπειδὴ ἀφ- 
ικόμεθα, γεγόναμεν : id est quasi in quodam carcere, 
postquam hue ventum est, fuimus. Quod Empedo- 
cles ἄντρον : Plato vero in libro De republica no- 
mine σπήλαιον appellat, Quod denique anima hinc 
emigrat, id aliud nihil esse ait ipse, quam vinculis 
solvi et ex antro effugere. Alias autem in JDPhae- 
dro Socrates dicit, se videre animas quasi pennis 
sensim nudatas descendere : ac nonnullas pennis 
jam diffüuuentibus gravatas eo usque descendere, 


σῦαι. Ἐπεὶ χάματος ἐπὶ τοῖς αὐτοῖς ἄνω μοχθεῖν, 
xai τοῖς θεοῖς συμπεριπολεῖν καὶ ἄρχεσθαι (50). Διὰ 
τοῦτο τῇ τοῦ ἠρεμεῖν ἐπιθυμίᾳ χαὶ ἀρχῆς ἐλπίδι, 
χάτω φησὶ φέρεσθαι τὴν ψυχήν, Ὁ δὲ Ἐμπεξοχλῆς 
ἐχφοδεῖ, νόμον εἶναι λέγων ταῖς ψυχαῖς: ἁμαρτού- 
σαις, ἐνταῦθα πεσεῖν (51)* ὑπυδειχνὺς ἣρέμα, ὃ 
xat Πυθαγόρας αἰνίττεται (53). Ὁ δὲ δὴ Πλάτων ὁ 
ἡμέτερος; πρόγονος (53) πολλά τε χαὶ χαλὰ περὶ ζυ- 
χῆς διαλέγεται" περί τε τῆς πορείας πολλαχῇ λέ- 
γων, οὐ ταυτὰ πανταχοῦ λέγων (54). ᾿Αλλὰ voy μὲν 
ὁ ἐν Φαίδωγι Σωχράτης αὐτῷ, τὸ αἰσθητὸν ἅπαν 
ἀτιμάσας, χαὶ τὴν πρὸς τὸ σῶμα τῇς Ψυχῆς χοινω- 
νίαν μεμψάμενος,, (55) δεσμῷ τινι καὶ οἷον ἐν σώ- 
ματι (50) θαπτομένην τῷ “σώματι τὴν ψυχὴν ὁλοφύ- 
ρεται" χαὶ τὸν ἐν ἀποῤῥήτοις λόγον ἀποθαυμάζει 
λέγοντα, € Ὡς ἕν τινι φρουρᾷ, ἐπειδὴ ἀφιχόμεθα, 
γεγόναμεν. » Καὶ τόδε τὸ πᾶν, ᾿Εμπεδοχλῆς (57) 
« ἄντρον (58) » πεποίηχεν" ἐν Πολιτείᾳ δὲ Πλά- 
των (59) μεταδάλλων, « σπήλαιον 1? ὀνομάζει. ᾿Αμέ- 
λει χαὶ τῶν δεσμῶν λύσιν, χαὶ τοῦ σπηλαίου φυγὴν, 
τὴν ἐνταῦθα (60) τῆς ψυχῆς ἔφη πορείαν. ἴΛλλοτε δὲ 
ὁ τοῦ Φαίδρου Σωχράτης, τὰς χατιούσας ψυχὰς τῶν 
πτερῶν ἐψιλωμένας φησὶ θεωρεῖν " τὴν γὰρ πτεροῤ- 
ῥυῆσασαν, βαρύνεσθαι xaX φέρεσθαι χάτω, ἕως ἄν 
στῇ σώματι προσπελάσασα (61). Καὶ αὕτη τῆς àz- 
ἱξεως αἰτία. Καὶ περίοδοι πάλιν (62) ἀνελθοῦσαν αὐ- 
τὴν tfjs φέρουσιν, xai χρίσει xaX δέχῃ χαταπέμ- 
πουσιν᾽ ἀλλὰ xal χλῇροι xal τύχαι xol ἀνάγχαι 
χαθέλχουσιν, 


dum corpori alicui conjunct:e consistent. Atque hzec sit ejus in terras descensus causa. Post evolutis aliquot 
temporis partibus, ferunt, eam iterum eodem ascendere ; quo quidem eam tanquam in judicium atque 
ad.posnas mittunt. Quin volunt etiam eam et sorte et fortuna ei necessitate trahi. 


Verum ad hunc modum illo animse in corpus de- 


Οὕτω πανταχοῦ τὴν πρὸς τὸ σῷμα τῆς Ψυχῖς 


(50) Codd. Paris. sic habent : ἐπεὶ χάμ. αὐτῇ τῷ C lib. 11, c. 24. Ba. 


6 (p συνέπεσθαι xal ἄνω μετὰ τοῦ Θεοῦ τόδε 
τῇ πᾶνε τὸ μπεριπολεῖν xai ὑπ᾽ ἐχείνῳ τετάχθαι xai 
᾿'ἄρχεσθαι. 

(54) Hic ex codd. Paris. inserendum : ὑπὸ δὲ 50- 
φίας τὴν ἀειχίνητον xal αὐτοχίνητον ἐχεῖνος ψυχὴν 
εἰς φυτὸν ἐῤῥίζωσε. Λέγει γοῦν (εἰς χαιοὺν γὰρ τοῦ 
ἔπους μέμνημαι") 


Αὐτὰρ ἐγὼ γεγόμην κούρη τὸ xópoc τε. 
Θάμγνος τ' οἱωγός cs. 

(52) Codd. Paris. ἡνίττετο. Ilxc e Plotino de- 
sumpta. 

(53) Πλάτων ὁ ἡμέτερος πρόγονος. Noster rex, 
noster parens. Ut Roniulum regem patrem populi 
dixit Ennius [Ann. 1, p. 58], qui improlis tamen 
fuit. Majorem uos maluimus, exemplo Senecz alibi 
" indicato. Sic filii, discipuli sectarum quarumlibet. 
Sed desiirpe ipsa Platonis originem jactare suam 
videtur iste Theophrastus. Ba. ἐϊρόγονος non de 
patre, sed de magistro intelligendum videtur. 

(54) Codd, Paris. habent xal πολλαχῇ λέγων, οὐ 
ταὐτὰ πανταχῆ λέγει. 

(55) Codd. ὡς. 

(56) Alii σήματι. In. Cratylo i 91] : SocR. τὸ 
Giga λέγεις ; Πεκυ. Nat. Socn. Πολλαχῇ μοι δοχεῖ 
κοὐτό γε, ἂν μὲν xai σμικρόν τις παραχλίνῃ xat 
πάνυ. Καὶ γὰρ σῆμά τινές φᾶσιν αὑτὸ εἶναι τῆς ψυ- 
χῆ; ὡς τεθαμμένης ἐν τῷ vov παρόντι, etc. Phaedo- 
pem laudat nomine Noster. Heracliti parem, si nou 
εἰ meliorem, sententiam vide apud Sextum Pyrrbv 


ἘΝ Codd. μέν. 

98) ᾿Εμπεδοκίῆς ἄντρον. Cum de vitz reti- 
naculo, non ipsa vita serimnocinetur. Verba Empe- 
doclis sunt : Ἠλύθομεν τόδ᾽ ὑπ᾽ ἄντρον ὑπόστεγον. 
"14 mundum vocat hunc, in quem animas demitti 
censebat. Vide Porphyrium De antro Nympharum 
MHomerico [c. 8 et Anim. p. 96]. Τὸ πᾶν vitam om- 
nem denotat, 

($9) Initio libr vn De republica. Μεταθδάλλων. 
ruit enim. Empedocles ante Platonem. Hic natus 
Olympiade est 88; Empedocles obiit 85, sut 84. Et 
Empedoclis alia Platonem expressisse constat. Sex- 
tus Eipiricus lib. Contra mathem. [8 305] : Τοῖς 
ὁμοίοις τὰ ὅμοια γινώσχεται, ὅπερ, ἀπὸ Πυθαγόρου 
δοχοῦν χατεληλυθέναι, χεῖται μὲν χαὶ παρὰ Πλάτωνι 
ἐν τῷ Τιμαίῳ, εἴρηται δὲ πολὺ πρότερον ὑπ᾽ αὖτοῦ 
Ἐμπεδοχλέους * Γαίῃ μὲν γὰρ γαῖαν ὁπώπαμεν, 
ὕδατι δ᾽ ὕδωρ, Ἠέρι δ᾽ ἠέρα δῖον, ἀτὰρ πυρὶ πῦρ 
ἀΐδηλον, Στοργὴν δὲ στοργῇ, νεῖχος δέ τε velxti 
λυγρῷ. Qui scriptor sapientiam hujus viri pluresque 
versus enarrat quam quisquam fere aliorum. Sed 
μεταδάλλων sententiam. mutasse Platonem indica!, 
velut mox μεμψάμενος, τὸν Τίμαιον συντιθεὶς, με- , 
ταθαλλόμενος, τὴν ἄφιξιν ἐπαινεῖ, Da. : 

00) Coud. ἐντεῦθεν. 

61) Ex cod. inserendum xat ἐπειδὰν ὁ τῆς 
χάχης ἵππος βρίθῃ, ἄνω μένειν xaX ἐποχεῖσθαι βε- 
6alw; οὐ δύναται. 


(62) Codd. αὖθις. 
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κάθοδον μεμψάμενος, τὸν Τίμαιον συντιθεὶς, μετα- A scensu viLuperato, eum qui Tímaus iuscribitur, li- 


62XXópevo; τὴν ἄφιξιν ἐπαινεῖ, xaX τόνδε τὸν κόσμον 
ἀποθαυμάζει, Θεὸν εὐδαίμονα προσονομάζων, xal 
τὴν Ψυχὴν ἐνταῦθα φανεῖσαν ἀσπάζεται * παρ᾽ ἀγα- 
θοῦ γὰρ τοῦ Δημιουργοῦ αὐτὴν (65) δεδόσθαι πείθε- 
ται, καὶ τοὺς ἄλλους πείθειν παρασχευάζεται. "Ἔδει 
γὰρ ἕννουν εἶναι τόδε τὸ πᾶν, ἄνευ δὲ ψυχῆς οὐχ 
οἷόν τε ἦν γενέσθαι, ἀλλὰ xal τέλειον. Τοῦτο δὲ ἡ 
ἑχάστου Ψυχὴ δίδωσι τῷ παντὶ, τὸ αἰσθητὸν ἐγεί- 
pouca xal συνέχουσα xal χοσμοῦσα xal τάττουσα " 
ὥττε ἑχοῦσαν ἐχόντι τῷ Δημιουργῷ διαχονεῖν πρὸς 
τὸ μὴ ἀτελὲς διαμένειν τόδε τὸ χαλὸν αὐτοῦ ποίημα. 
Ἐδούλετο (64) γὰρ ἐν τῷ αἰσθητῷ χότμῳ δειχνύναι 
ὅσαπερ ἐν τῷ νοητῷ προῦπάρχει. Ταῦτα μὲν ὁ Πλά- 
των (65). Ὃ δὲ τούτου μαθητὴς ᾿Αριστοτέλης οὐ 


brum deinceps componens, sententiam mutavit, 
quando δι ΐη in corpus adventum illum magnis 
laudibus vehit, et mundum hunc admiratur, eumque 
beatum Deum appellat, et aninam qua in ipso ap- 
paruit, multa salute impertit, ac peramanter appel- 
lat, ut quam ab optimo maximo opifice datam cre- 
dat, idque ab omni hoininum genere credi postulat. 
lllud ipsum enim quod universum appellatur, etiam 
mente praditum sit necesse est : quippe quod citra 
animam non potuerit Geri perfectum ac suis parti- 
bus omnibus 'absolutum. At hoc ipsum ut perfectum 


'Sit, ei quod universum dicitur, anima cujusque sup- 


peditat, quando id quod sensum habet, et solet exci- 
tari , et complecti , et exornare , et loeo suo collo- 


ταῦτ', ἀλλ᾽ ἐντελέχειαν ὀνοματοποιῶν (66) εἶναι τὴν D care. : nempe ut. hoc reqnirenti opifici ips$ sua 


Ψυχὴν, οἷον τῇ ὕλῃ τὸ τέλειον ἐπεισάγουσαν " xal 
εἶδος οὖσαν τῷ σώματι συνδιαλύεσθαι (67). 


sponte subserviat, ac ne palehrum hoc opus ejus 
maneat imperfectum, facit. Voluit enim rerum cou- 


ditor quze in illo qui mentis et rationis compos est, mundo jam ante ezstiterunt, in hoc nostro qui sen- 
Sibus est expositus atque coram cernitur, mundo demonstrare. Atque hac quidem Plato. Aristoteles 


tutem ejus discipulus diversum sentit, et animam , excogitato novo nomine, ἐντελέχειαν, id est, conti- 


nuatam quamdam el perennem molionem appellat : quam existimat materie. quasi exiremam manuut 
imponere, ae, forma cum sit, simul cum corpore dissolvi. 


AZI8. Εὐδαίμων εἴ, ὦ Θεόφραστε, ὅτι πολλῶν 
ὄντων xal motxÜ.oy τῶν πάλαι λεγομένων,, οὐδέν σε 
διέλαθεν, ἀλλὰ πάντα διδάσχεις σαφῶς, t; αὐτὸς 
ἐξευρὼν, οὐ τὰ τῶν παλαιῶν διεξιών. Μνημονιχὸς 
δὲ μᾶλλον τοῦ Ἱππίου (68) ἐφάνης, χαὶ οὐχ ἀμελέ- 
τητος. ᾿Αλλὰ τί δράσω (69), ἀμφίθολος ἕτι διαμένω, 


xai οὐχ ἔχω τίς γένωμαι (70), οὐκ εἰδὼς ὅτῳ χρὴ C 


μᾶλλον συνέπεσθαι. Πότερον Ἡραχλείτῳ, ᾧ δοχεῖ 
τῶν ἄνω πόνων τῆς ψυχῆς (11) ἀνάπαυλαν εἶναι τὴν 
εἰς τόνδε τὸν βίον φυγήν; ἣ τῷ Ἐμπεδοχλεῖ, ὃς 
κατὰ τῖσιν ὑπὲρ ὧν ἥμαρτεν ἐνταῦθα τὴν ψυχὴν 


63) Codd. γὰρ αὐτὴν ιουργοῦ. 

(δ Cod. Tees. δημίου ργ 

65) Codd. ταῦτα μὲν ὁ πρόγονος. Notavwi [n. 51] 
stirpem Platonis jactare videri hunc sophistam. 


Eam opinionem confirmat absoluta ista appellatio. 


(66) ᾿ογοματοκποιῶν. Notat vanitatis Aristotelem. 
Sed οἱ alii Entelechiam hanc exsibilant. Vide pul- 
cherrimum librum Nemesii capite secundo [p. 5s]; 
qua disputatio cum /Enexw nostri ista conipouenda 
erit. De Aristotelis sutem super immorlalitate ani- 
m: sententia magnopere nunc quoque interpretes 
disceptant. Et videtur ita scripsisse liomo vaferri- 
mus, ut certum quid scripsisse nollet; quod et 
postea fecit, sed aperte, de tota animx natura Ga- 
enus. Nemesius [c. 2, p. 80] : Γαληνὸς δὲ ἀποφαίνε- 
ται μὲν οὐδὲν, ἀλλὰ xai διαμαρτύρεται ἐν τοῖς ἀπο- 
δειχτιχοῖς λόγοις ὡς οὐδὲν εἴη περὶ duy, ἀποφηνά- 
μξνος. Quibus concurrit eorum sententia, qui aui- 
mam incomprebensibilem statuerunt : de quo vide 
Sertum Pyrrhonicarum libro n, cap. 95,8 51, p. 7á. 

A 


(67) In codd. Paris, legitur : Καὶ εἶδος οὖσαν οὐχ 
ἀθάνατον, ἀλλὰ τὸν θύραθεν νοῦν (οὕτω γὰρ ὀνομά- 


. ζει) μόνον ἀθάνατον εἶναι, χαὶ τὴν ψυχὴν ἔξωθεν" οὐ 


γὰρ οἴχοθεν ἔχε! χαθάπερ ἀκτῖνι τῷ νῷ τῇδε xatz- 


᾿λάμπεσθα:. 


(68) Non no!arunt proverbium. Ést autem non 
sine sale in hominem jactatorem sumptum a prisco 
apud. Platonem iu. Hippia Majore, ὃ 12 : EQ. Ναὶ 
μὰ Δία, ὦ 'Izría, εὐτετύχηχάς γε ὅτι γε Λαχεδαιμό- 


AXITH. Equidem felicem te esse, Theophraste, 
judico, qui, cum hac de re veterum placita siut muita 
ac varia , nullum eorum omnium iguores , eaque 
adeo perspicue tradas, ut abs te ipso potius quam 
a priscis sapientibus inventas res , oratione efferre 
videare. Quin mihi videris Hippiam superare me- 
moria, et in his rebus usu atque experientia pluri- 
mum valere. Verum ipse quid faciam, incertus sum, 
necdum con:iperi, cujus partes sequi potissimum 
conveniat. Heraclitone accedam, cui G34 videtur 
anima qux defuncta est suis apud supcros laboribus, 


νιοι οὗ χαίρουσιν ἄν τις αὐτοῖς ἀπὸ Σόλωνος τοὺς Xp- 
χοντας τοὺς ἡμετέρους καταλέγῃ εἰ δὲ ph, πράγ- 
pas ἂν εἶχες ἐχμανθάνων. TL. Πόθεν, ὦ Σώχρατες ; 

παξ ἀχούσας πεντήχοντα ὀνόματα, ἀπομνημανεύσω. 
ΣΩ. ᾿Αληθῆ λέγεις ἀλλ’ ἐγὼ οὐχ ἐνενόησα ὅτι τὸ 
μνημονιχὸν ἔχεις. Quod posterius comma interroga- 
tionis notula erigas [Scilicet : ἀληθῇ λέγεις ;] So- 
crates enim primum percontatur. hominem an serio 
talia pronuntiet, Μνημονιχὸν autem. memoralicum 
non inepte Latine traducas. » Baà. Borremansius 
nullum hie proverbium putat aunotandum. Codd, 
Paris. et Aug. forte melius habent. Μνημ. δὲ, τοῦ 1π- 
πίου μᾶλλον ἐφάνης. 

69). Τί δράσω. Sed iucertus sum quid concludam, 
cui sententie. adjiciam calculum. Tacita. dissideu- 
tium philosophorum nota, qui^altercando veritatem 
amiserunt. In Aristotele quidem φιλονειχίαν notat 
Noster infra [ col. 906. Tertullianus generatim 
philosophiam ah his turbis concussionen veritatis 
appellat c. 5 libri De anima; et in Apologetico (c. 
46, p. 582) mimice eos veritatem affeclare dicit, cam 
suudio glorix corrumpentes. B4. 

(10) Τίς γένωμαι. Tanta pervicacia erat logodz- 
dalorum in sectis, ut Dumanitatem penc. ipsum 
exuerent, cum in eas (transirent, non tam Lboui- 
nes videlicet, quain Cynici, Peripatetici, Stoici, etc.; 
uti multis demonstrat Lucianus, ounibus comoedis 
el satiricis scriplor notandis vitiosis inoribus 80- 
lertior. Ba. 

(71) Tat; ψυχαῖς malint alii. Ba. " 


^ 
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quietis locum cum aliquem inveniat, in hanc vitam A ἀπέῤῥιψεν; ἢ τῷ Πλάτωνι μᾶλλον, ὃς νῦν μὲν γατὰ 


quasi confugere : 8ὴ Empedocli assentiar , quj pu- 
lat animam, ut peccatorum antea commissoruim 
penas luat, in hane vitam ablegari : aut Platoni 
»otius astipuler, qui modo statuit, animam ad ex- 
solvenda supplicia, modo dicit eamdem , ut :Mud 
quod universum dicimus, perficiatur, idque modo 
sua sponte, modo coaetam , jam aliunde excitatam, 
jam suo ipsius motu proprio emitti ( Aristotelem 


εἶσιν, νῦν δὲ πρὸς «b τέλειον εἶναι τόδε τὸ πᾶν (22): 
χαὶ νῦν μὲν ἄχουσαν, νῦν δὲ Exoücgav- χαὶ ἑνίοτε 
μὲν πρὸς βίαν, ἐνίοτε δὲ αὐτοχινέτως ὅπη βούλεται 
"iv ψυχὴν ἐχπέμπεσθαι (τὸν γὰρ ᾿Αριττγτέλτν 
σιωπήσομαι, ὃς δι᾽ ὑπερδολὴν σοφίας τὴν τῆς Ψυχῖς 
ἀθανασίαν ἀφείλετο)" τὰ ἀλλέλων ἔχαστοι χαταλύον- 
τες, χαὶ τοῖς ἄλλοις χαὶ ἑαυτοῖς τἀναντία φιλασο- 
φοῦντες. 


enim, qui nimia quadam sua atque intemperata sapientia falsus, animarum immortalitatem e melio 
omnem tulit, silentio prz:etereo). Reliqui deinceps hioc omnes agunt, ut alii aliorum sententias de- 
struant atque convellant : quo fit ut et aliis et sibi ipsis contrarias opiniones prodant. 


THÍEOPH. Equidem in hoc mirifice sese tor- 


quent Academici, ut omnibus persuadeant, Pla- B 


tonem secuin ipsum minime dissidere , ideoque so- 
lent ejus el senteutias et dictiones, quocunque pla- 
cet, detorquere , haud secus ac. qui divina oracula 
ex animi sui sententia exponunt, Αἱ illi mihi vi- 
ülentur Platonem ipsum injuria afficere. Neque enim 
quisquam aut fuit aut futurus est, qui potuerit Pla- 
tone plenius ac melius, qu:x voluerit, verbis efferre. 
Alii quos itidem pudet videri diversum quiddam ab 
ejus sententia docere, lioc ipso quod ejus defensio- 
nem suscipiunt , novum ei crimen iu pingunt. Aut 
enim obscurus preceptor est philosoplius, aut in- 
vidia quadam agilatus mentem et sententiam snam 
de industria obscuravit. Aut neutro horum vitiorum 
Plato noster laboravit , magisque hi ipsi ejus inter- 


pretes ignoratione philosophix Platonicee labora- (C; 


runt. Is enim in eain curam ac cogitationem potis- 


(79) Τέλειον εἶναι τόδε τὸ πᾶν. Ne qua pars nni- 
versi ἄθεος essct. Sic enim infra Axitheus noster 
hanc sententiam declarat [col. 944} : Τὴν δὲ ἀνθρω- 
πίντν Ψυχὴν τὴν γῆν διαχοσμεῖν, 0: μηδένα τόπον 
ἄθεον παρεωρᾶσθαι. Vide Τίμα! Περὶ παντός [c. 
4. 1]. Ba. Τέλειον codd. τέλεον. 

^14) Codd. ὡς διαφωνεῖ, 

(14) Πρὸς τὴν ἑαυτῶν Bov.lney. Sane versutia 
satis crassa deceptorum 60 adigebat stultos, cum 
eracula ederentur, qus ad suum quisque negotium 
posset deducere. Exemplum videas apud Apuleium 
libro ix (p. 181), in his sortibus : Ideo conjuncti 
terram proscindunt boves, Ut in futurum lata germi- 
nent sata. Ea sententia ambigua erant oracula; ut 
quod trifurcifer Alexander dedit Marco in. Quados 
moventi : leonibus in Danubium projectis, vel ipsi 
vel hostibus obventuram victoriam. Quo!, et alia ad 
totum hoc genus spectantia, vide in Luciani Pseudo- 
manie c. 48. Ba. 

(15) Codd. ἐχόιάξεσθαι. . 

(16) Codd. Paris. et Aug. addunt ἄν. Ἕρμηνευσαι 
σαφῶς πᾶν ὅ τι ἐθέλῃ. Platonici s'yli laudat. per- 
spicuitatem. Pertinet buc prorsus qued ἴῃ, omuibus 
bono oratori necessariis eum excelluisse scribit 
Quintilianus, lib. 1, c. 20. Qui tamen abhine paulum 
recedit, velut. divino instinctu loquentem faciens, 
lb x, e. 1 : Philosophorum, ex quibus se plurimum 
Irazisse eloquentiae M. Tullius confitetur, quis dubi- 
let. Platonem esse. pracipuum, sive. acumine. disse- 
rendi, sive eloquendi (acultute divina quadam εἰ Ho- 
iarica? Multum enim. supra. prosam orationem. el 
quam padestrem. Graci vocant. surgit, ut mihi non 
numinis ingenio, sed quodam Delphico videatur ora- 
ἐμίῳ insdinrius, De luciditate Platonis vide Diouy- 
ilu) Mali winacewum de. 16pielienso: ejus sivlo ad 


ΘΕΟΦ. Βούλονται μὲν ol ἐξ ᾿Αχαδτμίας πείθειν, 
ὡς 09 διαφωνεῖ (79) Πλάτων αὐτὸς ἑχυτῷ * νοήματα 
χαὶ ὀνόματα ὡς ἂν ἐθέλωτι μετατιθέντες" ὥσπερ 
οἱ τοὺς χρησμοὺς πρὸς τὴν ἑαυτῶν βούλησιν (74) 
ἑρμηνεύοντες. Δοχοῦσι δέ μοι παντελῶς ὑδρίζε- 
σθαι (75). Οὗτε γὰρ γέγονεν, οὐδ᾽ ἂν γένοιτο μᾶλλον 
τοῦ Πλάτωνος ἱχανὸς ἑρμηνεῦσαι σχφῶς πᾶν 9 
τι ἐθέλῃ (16). Οἱ 03 αἰσχυνόμενοι τὸ δοχεῖν δια- 
φωνεῖν, ἑτέραν ἐξ ἀπολογίας αὐτῷ κατηγορίαν ἐφέλ- 
χονται. Ἢ γὰρ ἀσαφὴς (17) διδάσχαλος ὁ φιλόσοφος, 
ἣ φθόνῳ τὴν διάνοιαν ἀποχρύπτει. Οὐδέτερον 6b πέ- 
πονθεν ὁ Πλάτων, ἀλλὰ τοὺς τἀχείνου σοφιζομένους 
λέληθε. τὴν τῶν Χαλδαίων xaX Αἰγυπτίων (78-19) 
φιλοσοφίαν εἰσφέρων τῇ Ἑλλάδι" χαὶ τὰ Πυθαγόρου 
χαὶ Ἡραχλείτου χαὶ Ἐμπεδοχλέους ἐπιδειχνύς (80). 
Ὅθεν ἄλλοτε ἄλλων λόγων ἐστὶν, ὡς ἂν μηδὲν τῶν 
πανταχοῦ σοφῶς εὑρημένων διαλάθοι (81) τοὺς ἐν 
᾿Αχαδημίᾳ φιλοσοφοῦντα:. Οἷον xal περὶ τῆς 


Cn. Pompeium scribentem ὃ 2. B4. 

(71) 'Acagric. Sane studio talis est, si est, me 
diviu:e res populo vilescerent. Quo sensu etiam ahs 
se obscure scriptos commentarios Diana templo 
commen dasse ferunt Heraclitum (vid. Diog. Laert. 
1*, 6, ubi Menag.). Sane exigendorum seriptorum 
Platoni tempus non defuit. Octoginta enim Dialogis 
ejus annos aiunt impensos. Dionysius idem Je 
compositione, c. 25, p. 406 : Isocrates Orationem 
Panegyricam, quemadmodum scriptores. asserunt, 
qui illi brevissimum tempus assignant, decem. amnis 
compostiit ; Plato vero Dialogos comens et calamistris 
inurens. ac veluti coronis incingens, octoginta ipsis 
annis elaboravit. Qui numerus mibi tamen uno vi- 
cennio abundare videtur, nisi tricennium ipsum ve- 


D rius dixeris. B4. Errore laborat Barthii interpretatio. 


(718-19) Τῶν XaA6alurv. xal Αἰγυπτίων. Inde illa 
cum sacris Litteris congruentia, Apud has enim 
gentes Mosaica et Abrahamica sapientix erant reli- 
qui:xe. Lactantius, lib. iv, c. 9 : Soleo mirari quod, 
cum Pythagoras ei postea Plato, amore indagande 
veritatis incensi, ad /£gyptios εἰ Magos el Persas 
usque penetrassent, ut earum gentium ritus et sacra 
cognoscerent ( suspicabantur enim sapientiam in reti- 
ione versari ), ad Judeos tamen non accesserint. 
latonici autem libri quid minus sacris Litteris ha- 
beant vide apud DB. Augustinum lib. vi! Confessio- 
num, c. 90, 91, etc. Multi Parum Graci et Latini 
de hoc. B4. 

(80) ᾿Επιδεικνύς. Reserans. Saepius ita utitur hoc 
verbo; ut postea |c. 839]: ὁ δὲ δὴ Πλάτων τὸν Tí- 
μαιον ἐπιδειχνὺς τὰς τῶν ἀνδρῶν ἔφη ψυχὰς &va- 
διῶναι. DA. 

(81) Codd. διαλάθπ. 
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ὕλης (82), πῇ μὲν γεγεννῆσθαι (85), πῇ 6$ ἀγέννη-- A simum incubuit, ut. Chaldaeorum ct Zgyptiorum 


tov αὐτὴν ἀποφαίνει. Οἱ δὲ ὕστεροι τὸ γλαφυρὸν χαὶ 
motxDoy τῆς Πλάτωνος γνώσεως ἀγνοΐξσαντες, xal 
ὀρεγόμενοι τοῦ, πρῶτος ἕχαστος ἐπινοεῖν τι χαινὸν, 
ἐν σφίσιν αὐτοῖς συνεταράχθησαν, χαὶ διασχεδα- 
"θέντες, οὔτε τῷ Πλάτωνι, οὔτε ἀλλήλοι: συνέπου- 


νᾶι * ἃ πολλάς μοι παρέχει τὰς ὠδῖνας (85). 


philosophiam iu Graeciam suam importaret : item- 
que Pytliagorze et Ileracliti et Empedoclis placita 
in medium afferret, Itaque. dum studet efficere, ut 
eos qui. iu Acaleimnia philosophantur, omnium quie 
$unt uspiam sapienter cogitata nihil lateat , accidit, 
ut alias :liud dicere videatur. Quale est illud, quod 


ab eo de materia dicitur , alibi quidem eam natam, alibi vero non natam esae. Verum posteri cuin Pla- 


tonis doctrinam multarum et variarum rerum atque opinionum cognitione perpolitam 


atque ornatam 


ignorarent, idque unice spectarent, ut. nove alicujus opinionis excogitatione, alius alium  anteverte- 
ret : turbas inter sese ipsi concitarunt, ac deinceps partesin contrarias sparsi, neque Platonem 
neque se ipsi secuti sunt. Qua ex re dolorem maximum cepi. 


ΑΞΙΘ. Τίχτεις οὐχ ἀγεννῶς. Ἐγὼ δὲ πρὸς ταύτην 
[λιγγιάσας τὴν ἀπορίαν (85), πατρίδος xal φιλτάτων 


AXITII. Egregie τὰ quidem ista profers. Ego 
vero multitudine et varietate illarum opinionum 


ἀπολελησμένος (86), ἔπλεον ᾿Αθήναζε. Nov δέ cot p perturbatus, patria amicisque relictis , Athenas na- 


“περιτυχὼν xai τὴν ἐν σοὶ σοφίαν θαυμάζων, Ext μᾶλ- 
λον τεθαύμαχα, εἰ ταῦτα χαταμαθὼν ἔτι Πυθαγόρῃ 
καὶ Πλάτωνι, Χαλδαίοις τε χαὶ Λἰγυπτίοις ἄνω χάτω 
συμπαραχθῇς (87) οἵ γε μὴ ταῦτὰ περὶ τῶν αὑτῶν 
λέγουσιν ἅπαντες, μηδὲ ταυτὰ (88) ἔχαστοι. 'Azet- 
ρίας δὲ τἀναντία λέγειν, οὐχ ἐπιστήμης. Καὶ ὡς 
ἔοικεν, τούτου τοῦ δόγματος o9 Θεὸς ἣν ἡγεμών ἣ 
γὰρ ἂν ταυτὸ πᾶσιν ἐδόχει “ ἀλλ᾽ ἀνθρωπίνη τις 
οἴησις (89), ἐν ἧ πολλά τε xal ἐναντία ποιχίλλεται.. 


vigandum mihi duxi. Jam vero ubi in te incidi, 
eam qus in te est, sapientiam suspicio , multoqne 
magis miror te, qui istis jam explorate cognitis , 
adhuc studeas Pythagoram, Platonem, Chald.vos et 
AEgyptios sursum vorsum ferri solitos, sibi ip.is 
conciliare. ΠῚ enim iisdem de rebus non unum idem- 
que judicium omnes ferunt, ac ne singuli quidem 
eadem stateunt. Αἱ pugnantia atque iuter se con- 
traria dicere, non est hominis sapientis, verum im- 


periti. At inihi quidem non videtur Deus hujus doctrinz dux esse, alioquin eadem omnes docerent: 
sed existimandum esse humanam quamdam sui ipsius admirationem atque arrogantiam, in qua mult:e 


esque inter se contrari opiniones varient. 
ΘΕΟΦ. Οἵδα, ὦ ἀγαθέ" ἀλλὰ xaX Πλάτωνι συνδο- 
wst τοῖς αὐτοῦ πείθεσθαι" ἕως ἂν θειότερος (00) 


(83) Περὶ τῆς ὕλης. De materia, sive, ut Chalci- 
dius amat appellare, [p. 579, ubi Fabric.], sylva, di- 
versas Platonis sententias notat reperiri. Laertius 
$, 69 : Δύο δὲ ὁ Πλάτων τῶν πάντων ἀπέφηνεν ἀρχὰς, 
θ:ὸν xaX ὕλην, ὃν χαὶ νοῦν προπαγορεύει χαὶ αἴτιον" 
εἶναι δὲ τὴν ὕλην ἀσχημάτιστον χαὶ ἄπειρον, ἐξ ἧς 
γίνεσθαι τὰ συγχρίματα. ᾿Ατάχτως δέ ποτε αὑτὴν 
κινουμένην ὑπὸ τοῦ θεοῦ φησιν εἰς ἕνα συναχθῆναι 
πότον, τάξιν ἀταξίας χρείττονα ἡγησαμένου" τρα- 
πέτθαι δὲ τὴν οὐσίαν ταύτην εἰς τέτταρα στοιχεῖα, 
πῦρ, ὕδωρ, ἀέρα, γῆν. Que doctrina manifesto in- 
fert ante Dei opem accedentem fuisse materiam il- 
Jam. Et ita. docuisse Platonem tradit Apuleius De 
doct. Plat. 1, p. $, 25. Contra autem. conditam Ti- 
mco docet, et in eum Chalcidius, j 410, p. 981 : 
Factam sero, inquit, sylvam, et ita [aclam κί sit qua 
non fuerit, sic probant , quod opificibus mortalibus 
apparata αὖ aliis opificibus sylva praebeatur, hisque 
ipsis natura suppeditet, nature Deus, Deo nemo ap- 
paruerit [ imo apparaverit, ut Fabriciana], 4uia nihil 
deo sit antiquius. Ipse igitur. sylvestres impensas 
mundi fabrice suficientes utilesque constituit, EL ejus 
opinionis veritatem agnovit Trismegistus, cujus Ista 
verba refert Physicorum c. 14 Jo. Stobzus, 1, c. 12, 
9;1. 1, p. 516 : Kat γέγονεν" dj ὕλη γὰρ ἀγγεῖον 
γενέσεώς ἔστι, γένεσις 65 ἐνέργεια τοῦ ποιητοῦ τοῦ 
ἀγεννήτου θεοῦ" τὸ σπέρμα οὖν τῆς γενέσεως λαμ- 
θάνουσα γέγονε, καὶ τρεπτὴ ἐγένετο χαὶ ἰζέας εἰχε 
μορφοποιουμένη * ἐφέστηχε γὰρ αὐτῇ τρΞπομένη Tj 
-τεχνιτ:ύουσα τὰς τῆς τροπῆς ἰδέας" ἀγεννη σία οὖν 
τῆς ὕλης ἀμορφία ἣν, ἡ ὃὲ γένεσις τὸ ἐνεργεῖσθαι. 
Materia: solam nullam exsistere statuunt. physici, 
ul labes apud. Nicephorum Bleminidam c. 6 Epit. 
Phys. p. 56, 8. Cadit ergo et hujus fictiti:e zeterni- 
tas, quam asserebant przecipue stoici : vide Chrysi 
pum et Zenonem dicio capite apud. Stob:zeum, $ 5, 
pp. 522, 224; Plo'inum, peculiari libro De materia ; 


TUEOPII. Agnosco quod dicis, optime. Nam et 
Platoni ipsi placuit, uti suis deeretis eatenus 


C Joannem Saresburiensem Metalogici lihro iv, c. 35. 


Secutusque iilos Ilermogenes bxreticus. Tertullia- 
nus, Adv. Ilermog. c. 1 : A Christianis conversus ad 
philosophus, de Ecclesia in Academiam et Porticum, 
iude sumpsita Stoicis materiam cum Domino ponere, 
quce el ipsa semper fuerit , neque na!'a neque facta, 
neque initium habens omnino nec finem, er qua do- 
minus omnia postea [ecerit. Cujus adversus euim li- 
brum legere prwstiterit super hoc negotio, uam 
quiequid unquam alias philosophorum elffativerint 
supputatiunculz. Vide lib. 151, c. 12, Adversario- 
rum. ΒΑ. 

(85) Cod. Γεγενήσθαι ... ἀγένητον ὑποφχίνει., 

(84) Codd. verba ἃ πολλάς μοι παρέχει τὰς ὠδῖνας 
Euxitheo tribuunt. 

(85) Πρὸς ταύτην l.Uuyyidcac τὴ» ἀπορίαν. Ver- 
tiginem quamdam passus ; aut caligans, qui moreus 
oculorum apud Pollucem lib. iv, c. 25, 8 15i. Ver- 
tiginare Tertullianus usurpat in vexatissimo iilo 


p Pallio, c. 5; unde vertiginans hoc loci traducere 


possis. De vertigine Isidorus Orig. lib. rv, c. 7. Ba. 
(80) Codd. Paris. et Aug. ἐπιλελησμένος. 
(87) Codd. Paris. συμπαραθείς. Aug. συμπαρ- 
αχθείς. 


88) Codd. τὰ αὐτὰ £x23:0t. 

89) 'Avüpoaivn τις οἴησις. Opinio , mentis hu- 
mana3: ludibrium ; cujus monstri plurima. convicia 
suut apud prastantissimos scriptores. Cobes in Ta- 
bula variabilis formze meretrici eam comparat. Mul- 
tus in ea vituperanda Marcus imperator. Generatiii 
opinionum omnium coufutationen inter sese com- 
missarum profitetur Sextus Pyrrhonius, cujus scri- 
ptoris libris neque ingeniosius neque ineptius exstat 
quidquam. B4. De Cebete Barthium memoria fefellit, 

(90) Ἕως ἂν θειότερος. Seulentia Platonis repe- 
ritur in fine Dialogi. Ba. | 
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staretur , dum aliquis divinior hamo in terris appa- A ἄνθρωπος αὐτοῦ ἀναφανεὶς αὐτῷ τἁληθὲς ἐχδιδάτσχοι, 


reret, qui veritatem ipsam aperiat : cui conveniens 
sil omnes assentiri atque obtemperare. 

AXITH. Recte sane hzc dicis. Verum dic sodes, 
num hoc antea aliquando cognitum atque etiam 
633 snimo reputatum fuerit. Me enim priscoruin 
philosophorum perturbatio sane quam perplexum 
facit: quando eorum alii rursus in homines, alii in 
feras animam quasi przcipitem agunt. 

THEOPH. Si omnes nosses, non posses satis de- 
mirari tantam docentium contentionem. Szpe ego 
quasi e sublimi specula perspiciens, solus omnia 
quasi cde, sanguine, tumultu plena vidi ; quze 
tibi, quoniam et audire et discere multa cupis, in 
tabula depingere minime gravabor. /£gyptiis sane 
videtur eadem anima cum hominem, tum vero 
bovem, et canem, et avem, et piscem induere. Qus 
ipsa, quemadmodum eorum fert opinio, modo ceu 
hrutum animal, ut formica, aut camelus, humi pa- 
scitur : modo in balenam seu rhombum conversa 
in mari vivit: rursus in naturam avis traducta, 
monedula aut luscinia apparet, et In aerem tendit : 
denique in aliud atque aliud animantium genus 
versa, tandem peragratis omnibus eo rursus unde 
erat digressa, recurrit. ' 

JEGYPT. Heu, quz prodigia commemoras! quam 
felix essem, si cameius aut rhombus aut mone- 
dula evaderem. 


AXITH. Rides tu quidem, /Egypte : cgo vero 


Q προσήχοι πάλιν συνέπεσθαι. . 

ΑΞΙΘ. Ἧ καλῶς λέγεις " ἀλλ᾽ εἰπέ μοι, ἤδη 
ποτὲ (91) διενοήθης xol τοῦτο; ἐμξ γὰρ ἐχταράττει 
τῶν πάλαι φιλοσοφούντων ἡ ταραχή " οἱ μὲν γὰρ εἰς 
ἀνθρώπους αὖθις, οἱ δὲ εἰς θηρία τὴν ψυχὴν ἀπέῤ- 
ῥιψαν. 


ΘΕΟΦ. Εἰ πάντας (99) εἰδείης θαυμάσαις ἂν ὅση τῶν 
λεγόντων ἡ μάχη. Ἐγὼ γὰρ xav ἐμαυτὸν στὰς (95) 
ἐξ ἀνδροχτασίας (94), Ex θ᾽ αἵματος, Éx τε χυδοι- 
μοῦ (95), οἷον Ex περιωπῆς (96) τῆς μάχης τὴν ποι- 
χιλίαν ἐθεώρουν’ xal σοι ταύτην (φιλήχοος γὰρ εἶ (97) 
χαὶ φιλομαθὴς) ἐθέλω συγγράφειν. Αἰγυπτίοις μὲν 
γὰρ δοχεῖ τὴν αὐτὴν ψυχὴν καὶ ἄνθρωπον, καὶ βοῦν, 
χαὶ χύνα, χαὶ ὄρνεον, xat ἰχθὺν μεταμπίσχεσθαι (98). 
Καὶ νῦν μὲν αὐτοῖς οἷόν τι θηρίον, μύρμᾳηξ ἣ xá- 
μῆλος, τὴν γὴν νέμεται " νῦν δὲ εἰς ἰχθὺν ὀλισθή- 
casa (99) χῆτος ?) μεμόρὰς (1) γενομένη τὴν θά- 
λατταν ἕδυ * αὖθις δὲ εἰς ὀρνέου φύσιν μετατιθεμένη, 
χυλοιὸς ἢ ἀηδὼν ὀφθεῖσα,, εἰς ἀέρα διέπτη " ἄλλοτε 
ἄλλο δειχνῦσα τῶν ζώων, ἕως (3) ἅπαντα διεξελ- 
θοῦσα, πάλιν ἀναδράμοι, ὅθεν τὸ πρῶτον χατέδη. 


AITYIIT. Φεῦ τῆς τερατολογίας (δ) 1 εὐδαιμο- 
νοΐην ἂν εἰ χάμηλος, f| μεμθρὰς (4), ἣ κολοιὸς 


γενηίμην. 
ASI8. Σὺ μὲν, Αἴγυπτε, χαταγελᾷς " ἐγὼ δὲ “ἂν 


Theophrastum intuens obstupui, quod eliam cogni- c Θεόφραστον ἐχπέπληγμαι, εἰ ταῦτα εἰδὼς ἔτι τοῖς 


tis bis nzniis AEgyptiorum, consuetudine et placi- 
tis nihilominus adhuc detinetur. 
THEOPH. jJpse etiam Apollo, atque hujus filius 


(91) CoJd. εἰ δήποτε. 

(92) Codd. Paris. et Aug. πάντα. 

(93) Κατ᾽ ἐμαυτὸν στάς. Sensualium reram emo- 
tus turbis, quz animo incidentes non sinunt eum 
speculari solo intellectu. Sane emoveri his oportet, 
cum impediant ne quid recte liomo intelligere pos- 
sit, ut ait alibi Plato : άνθρωποι μὲν δὴ, ὅτε τοῦ 
τῆς αἰσθήσεως πάθους ἐμπιπλάμενοι, ὥστε xb, 
ὁπότε νοεῖν προαιροῖντό τι νοητὸν, ἐμφανταζόμενον 
ἔχειν τὸ αἰσθητὸν ὡς χαὶ μέγεθος συνεπινοεῖν καὶ 
σχῆμα xai χρῶμα, πολλάχις οὐ καθαρῶς τὰ γοητὰ 
νοοῦσι. Hoc autem non fieri aliter, quam quadam in 
sese menlis collectione experitur quisque; et ita 
describunt rem tulti przclari auctores, perperam 
inter eos reprehenso Claudiano, ut ad euin docemus 

Rapt. t, 4, ubi mens congesta]. Ba. 
94) Codd. Paris, et Aur: ἀνδροχτασίης. 
95) Hexameter versus Homericus. ΒΑ. 

(96) Οἷον ἐκ περιωπῆς. Hesychius : Περιωπὴ, 
ἄποψις, τόπο: ὑψηλὸς ὅθεν ἔστι περισχοπῆσαι, ἀχρώ- 
ρεια. Aliter : Περιωπὴ, περιάθρησις, ὡς θουχυδίδης, 
(4, 86). Pollux, l. 11, c. 4, $54. Ba. 

(97) Φιλήχοος xal φιμιομαθὴς iterum. ex. fastu 
sunt sophistico. Stolidus autem homo in recenseudis 
commeutis ponit doctrinam, non eveutilandis. Quam 
in eo vecordiam placide inducta veritate castigat 
sbblandiens Axitheus, suze mox doctrin:z inrefuta- 
bilium effectuum operatione fidein astrueus. Ba. 

98) Codd. Paris. (60, 461) habent μετεμπ. 

99) Εἰς ἰχθὺν ὁλισθήσασα. Xelut de se nugatus 
es Empedocles his versibus : "Hón γάρ πότ᾽ ἐγὼ 

vium» χοῦρός τε χόρη τε, Θάμνος τ᾽ οἰωνός τε xat 
Ἢ € ἔμπυρος ἰχθύς. [cf. supra n..49.] Quo sane 


Αἰγυπτίοις συμφέρεται (5). 


ΘθΕΟΦ. Αὐτὸς ὁ ᾿Απόλλων (5*), xat ὁ τούτου παῖς (6) 


nihil potnit unquam quisquam stultius excogitare. 

Philosopliam autem istam ex Zgyptiorum sapientia 

attulit in. Greciam. Pythagoras. Vide cum primis 

Jamblichum, Vita Pyth. $ 154, licet audacissime 

P i25 ΝΣ de /Egyptiis Herodotum iu Euterpa, 
. B4. 

(1) Codd. Paris. ἀφύα Aristophanes Vespis [495] : 
"lv μὲν ὠνῆταί τις ὀρφῶς, μεμδράνας δὲ μὴ θέλῃ. 
Selioliastes : μεμδρὰς, εἶδος ἀφύας. Vide Suidam, 
᾿Αφύα : Pollucem lib. vi, c. 9 [851]. B1. 

(2) Codd. Paris. addunt ἄν. Τὸ πρῶτον saré6n. 
Descensus animarum Platonicus. Vide Stobzi Pby- 
syca [1], c. 52, 8 55]. B4. 

(3) Φεῦ τῆς cepatoAorlac. Egypto detestationem 
et irrisionem tribuit dogmatum sophisticorum, | 
raram ei velut coactam ; ne hominem turgidum 
opinione et fama excuterct studio audiendi : summo 
artificio, quali quidem totus ille dialogus compositus 
est in invidiam multorum ex principibus veteriorum. 
Sic ipsum etiam irrisoreim majore miraculo castigat 
Axithens. Ba. 

(4) Codd. Paris. χῆτος 

5) Codd. συμφύρεται. 

5*) Ἀπόλλων. Etiam serio Hebrzis assentientem 
hunc laudat sub finem Dialogi Axitheus[c. 996]: T 
δὲ τῶν Ἑδραίων λόγια, ἃ τὰ τοῦ ᾿Απόλλωνος ἀνύμ- 
vndas λόγια, πανταχοῦ προλέγει οὐ τοῦ «νθρώπον τι 
μέρος, ἀλλ᾽ ὅλον ἀναδιῶναι τὸν ἄνθρωπον. Εἰ ita ἐ-- 
monis responsis a« sua stabilienda solentes utantur 
Christiani, jam inde a Theophilo, Justino, aliis. Vide 
Lactantium libro primo, c. 7. Ba. 

(83 à τρύτου παῖς. Divinitati Platonem conse 

ius, De doctr. Plat. init. Sunt. qui Pla- 
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ὁ Πλάτων, ὁμογνώμονε; ὡς (7) ᾿'Λξίθεε, τοῖς Alyo- A Plato, idem, Axithee, quod /Egyptii senserunt. 


“πτίοις γεγόνασι. Ὁ μὲν, οὕτως πως (8) χρησμῳδῶν 
ὁ ᾿Απόλλων, χαὶ χελεύων τοῖς τῶν Αἰγυπτίων εὑ- 
ρῆμασ: (9) πανταχοῦ πείθεσθαι. Ὃ δὲ δὴ Πλάτων 
τὸν Τίμαιον ἐπιδειχνὺς, τὰς τῶν ἀνδρῶν (10) ἔφη 
ψυχὰς ἐν τῷδε τῷ βίῳ θηλυνομένας (11) εἰς γυναῖ - 
xa; (12) ἀναθιῶναι. Καχίας δὲ ἐμπιπλαμένας (15), 
εἰς θηρία χαταθαΐνειν, καὶ χερσαίοις συνδιαιτᾶσθαι, 
τοῖς τε πτηνοῖς συμπέτεσθαι, χαὶ τοῖς ἐνύδροις συν- 
αἀγελάξεσθϑαι. Τὴν δὲ πρὸς Φαίδωνα Σωχράτους συν- 
οὐσίαν διεξιὼν, τοὺς ὑπὸ πλεονεξίας ἑπαιρομένους, 
xai πρὸς ἀρπαγὰς ἑτοίμους, εἰς ἱχτένους xal λύχους 
μεταδάλλει. Τοὺς ὑπὸ ἐπιθυμιῶν δεδουλωμένους, 
εἰς τοὺς ὄνους ἀπελαύνει (14). Τὴν δὲ εὐδαίμονα 
πόλιν οἰχίζων, Exel πον λέγει τὸν 'Oprpéa τὸν τῆς 
Καλλιόπης, ἐπειδὴ παρὰ γυναιχῶν διασπασθεὶς 
τόνδε τὸν βίον ἐτελεύτησεν, τὸν ἄνθρωπον φεύγοντα, 
κύχνον (15) γενόμενον, οἷα μουσιχὸν ὄντα, τὴν μου- 
σιχὴν ἐργάζεσθαι. Ὃ δὲ Θερσίτης (16) , ὅς πάντων 
αἴσχιστος ἦν ὅσοι ὑπ᾽ Ἴλιον Ἦλθον, τὸν ᾿Αχιλλέα οὐ 
tonem. augustiore conceplu prosatum dicunt, cum 
quaedam Apollinis figuratio se Perictione miscuisset. 
Σπεύσιππος δὲ ἐν τῷ ἐπιγραφομένῳ Πλάτωνος περὶ 
δείπνου χαὶ Κλέαρχος ἐν τῷ Πλάτωνος ἐγχωμίῳ, xai 


᾿Αναξιλίδης ἐν τῷ δευτέρψ περὶ φιλοσόφων, φασὶν 
ὡς ᾿Αθήνῃσιν ἣν dro; ὡραίαν οὖσαν τὴν Περιχτιόνην 


βιάζεσθαι τὸν ᾿Αρίστωνα xai μὴ τυγχάνειν, παυόμε- 
γόν τε τῆς ῥίας ἰδεῖν τὴν τοῦ ᾿Απόλλωνος ὄψιν " ὅθεν 
χαθαρὰν γάμου φυλάξαι, ἕως τῆς ἀποκυήσεως : Laer- 
tius i11, 2. Quem. declarat lHlesychius lllustrius (in 
Πράτων ] : Πλάτων ὁ φιλόσοφος λέγεται μὴ γάμον 
τινὰ Σ ὁμιλίαν σώματος χαθάπαξ ἀνασχέσθαι " 
φασ 
κυος γέγονεν, ἐπιφανέντος αὐτῇ τοῦ ᾿Απόλλωνος" 
χαὶ ἡνίχα ἕτεχε τὸν Πλάτωνα, τότε αὐτῇ ὁ ἀνὴρ svv- 
ἐγένετο. Vide Origenen lib. v1 in Celsum [p. 280].Ba. 

(7) Aug. habet ὦ Εὐξ. 

(8) Codd. Paris. οὕτω πως. 

(9) Τοῖς τῶν Αἰγυπτίων εὑρήμασι. gyptiorum 
sapieutia Grzcanicze studiis praefertur. Theodoretus 
Therapeut. 5, p. 557 : Περὶ δὲ Αἰγυπτίων περιττὸν 
οἶμαι λέγειν" xal γὰρ αὐτοὶ τῶν φιλοσόφων ol πρῶτοι 
χρείττους εἶναι τούτους ἔφασαν τῶν ὀνομαστοτάτων 
γεγενημένων παρ᾽ Ἕλλησι, Quin apud eos vulgares 
habite discipline, qua acutissimz Grecis. Justinus 
Martyr Responsioue 20 |p. 450] : ᾿Αστρονομία δὲ xa 
ἀστρολογία χαὶ γεωμετρία map Αἰγυπτίοις: τότε 

lá τε xaX πεζὰ xol ἀγοραῖα μαθήματα λελόγιστο. 
sapientiam inde petebant, qui in Grzcia insignes 
cjusergoessetsborabani; quibus innumeratOrpheum, 
Homerum, Solonem , Pythagoram , Platonem idem 


Tj 
s ὡς ἔχ τινος θείας ὄψεως ἡ μὴ τηροαὐτοῦ ἔγ- C 


Ubicunque enim Apollo oracula reddit, semper ut 
AEgyptiorum inventis homines acquiescant, man- 
dat. Plato vero tradit virorum animas molles at- 
que effeininatas in mulieres reviviscere. Eas iteu 
qua vitiis sint immerse, in feras descendere, et 
cum terrestribus animantibus victitare, cum avi- 
bus volitare, vel cum aquatilibus conjungi et com- 
miscerl. Socratis autem cum Phadone habitum 
colloquium persequens, animas eorum qui ab ava- 
riiia in transversum rapti, et ad predam prompti 
semper ac parati fuissent, in milvos et in lupos 
transformat. Qui vero fedis libidinibus sese 
dedissent, cos in asinos vertit. At ubi felicem illam 
civitatem constituit, Orpheum Calliopes filium , 
postquam a mulieribus discerptus vitam cum morte 
cominutasset, dum homo fugeret, cygnum dicit 
evasisse : nempe ut qui musicus insignis exstitis- 
sel, artem, musicam deinceps etiam exerceret. 
Thersites autem is, qui fuit omnium quotquot ad 


ἔξωθεν πολεμίους εἰσπεσόντας ῥώμῃ τινὶ μεγάλῃ καὶ 
βίᾳ, βαρδάρους, εἴτε Ἕλληνας, ἀνάγχην παρασχεῖν 
περὶ αὑτῆς τῆς πόλεως τὴν διαμάχην γίγνεσθαι, 
πο που χαχία πολιτείας οὕτως αἰσχρῶς τὰς γυ- 
ναΐχας εἶναι τεθραμμένας, ὡς μηδ᾽, ὥσπερ ὄρνιθας 
περὶ τέχνων μαχομένας πρὸς ὁτιοῦν τῶν ἰσχυροτάτων 
θηρίων, θέλειν ἀποθνήσχειν τε χαὶ πάντας χινδυ- 
νεύειν, ἀλλ᾽ εὐθὺς πρὸς ἱερὰ φερομένας πάντας βω- 

οὐς τε xai ναοὺς ἐμπιπλάναι, xal δόξαν τοῦ τῶν 

νθρώπων γένους χαταχεῖν, ὡς πάντων δειλότατον 
φύσει θηρίων ἐστί. Οὐχοῦν τιθῶμεν τὸν νόμον τοῦτον 
μέχρι γε τοσούτου, μὴ ἀμελεῖσθαι τὰ περὶ τὸν πόλε- 
μον γυναιξὶ δεῖν, ἐπιμελεῖσθαι δὲ πάντας τοὺς πολί- 
τας χαὶ τὰς πολίτιδας. Quse lex si rationem habet, 
sane et hic polerat melior mulierum haberi. Sed 
Platonem , quam, amavit pictoriz artis licentiam 
in multis talibus sux sapientiz indulsisse, nos jain 
primum observamus. Scatet enim fictionibus szpe 
contrariis. B4. 

13) Codd. Paris. ἐμπεπλησμένας. 

14) Codd. τὸν δὲ ὑπὸ ἐπιθυμιῶν δεδουλωμένον. 

15) Κύκνον. Odio mulierum in cycnum iisse Or- 
pheum Plato tradit De republica 10 I» 954 Mass. ] : 
Ἰδεῖν μὲν γὰρ ψυχὴν ἔφη y ποτε Ὁρφέως γενομέ- 

ν XUXVOU jos alpoug. νὴν μίσει τοῦ γυναικείου 
γένους, διὰ τὸν ὑπ᾽ ἐχείνων θάνατον. De obitu Orphei 
elegans exstat Phanoclis elegia a nobis ad Claudia- 
num, De raptu Pros. n, Praf. 19, p. 905, Latio 
data Ba. 

(16) Hunc hominem ia judicio apud inferos 110- 
merum convenisse ob inusta sibi crimina scile 


scriptor Parenetico |c. 14, pag. 18]. Vide Diodorum D fiuxit Lucianus, tamen ut ceciderit causa [Vera 


Siculum, 11, c. 69]. B4. 

10) Forte ἀνθρώπων. 

14) &nJvrogérac. Effeminatas, amori mollius 
obsccundantes; qualibus Socratem οἱ .Platonem 
multi utriusque sermones non sine ratione ascripse- 
rint. B4. 

(12) Εἰς γυναῖχας. Alibi tamen ipsemet Plato 
scribit ad multas egregias res mulieres viris esse 
habiliores. Vide quintum De republica, p. 529 Mass. 
Quin in septimo etiam De legibus, p. 814, armis 
assuefaciendas mulieres censet : Kópaq μὲν οὔσας 
ἔτι πᾶσαν τὴν ἐν ὅπλοις ὄρχησιν xal μάχην μεμελε- 
τηχυίας" γυναῖχας δὲ διεξόδων xaX τάξεων xaX θέσεω; 
xai ἀναιρέσεως ὅπλων ἡμμένας" εἰ μηδενὸς ἕνεχα, 
ἀλλ᾽ εἴ ποτε δεήσεις πανδημεὶ κάσῃ τῇ δυνάμει χατα- 
λείποντας τὴν πόλιν ἔξω στρατεύξσθαι, τοὺς φυλάξου- 
τας παῖδάς τε xai τὴν ἄλλην πόλιν ἱχανοὺς εἶναι τό 
Ys *030910v* ἣ xai τοὐναντίον, ὧν οὐδὲν ἀπώμοτον, 


hist, τι, 20]. Aliud cum Nireo eidem certamen est 
spud /Eneain nostrum, modo is sit, epistula 15, ut 
victoria fuerit penes eum : "Hv δὲ ἡμῖν ὁ λόγο; 
παρὰ τῷ Νείλῳ, οὗ παρὰ τάς ὄχθας τότε ταὶς Μού- 
σαις συνέπαιζον" ἐχεχόμψευτο χαὶ γελᾷ" ἐδόχει 
σπουδάζων ὁ λόγος. Κἀλλοὺς v ἀγών᾽ χριταὶ δ᾽ ἦσαν 
οἱ Ἕλληνες, ἀγωνισταὶ δὲ Νηρεὺς, ὃς χάλλιστος 
γένετ᾽ ἐπιχθονίων ἀνθρώπων, χαὶ Θερσίτης, ὃς αἴτχι- 
στος ἀνὴρ ὑπὸ Ἵλιον ἦλθε. Kat, τὸ χαριέστατον, τὸ 
πλέον ἔχειν ὁ Θερσίτης ἠξίου. Καὶ παρέσχεν αὐτῷ 
τὸ ἄθλον ὁ λόγος" xaX οὐδὲν ἐχώλυσεν ἡ τοῦ Ὁμήρου 
χωπῳδία, μέρος ἔχαστον τοῦ σώματος ἀπὸ τοῦ πάθους 
ὀνομάξουσα, χαὶ μέχρι τριχὸς γελῶσα τὸν ἄνθρωπον. 
Et sic serio invenerunt. qu& in loc homine com- 
men'arent sapientes viri, ut Demonax apud Lucia- 
nuin, Demon. c. 61 : Ἐπήνει δὲ καὶ τὸν Θερσίτην ὡς 
χυνιχόν τινα δημηγόρον. Et fuerunt qui encoimnia üli 
peculiaria conscripserunt., 
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liium venere, turpissimus, qui Achillem non qui- A πολεμοῦντα, ἀλλ᾽ ὀνειδίξοντα τῷ ᾿Αγαμξμνονι, xal 


dem in bello fortiter puguando, eed Agamemuo- 
nem reliquosque heroas conviciis petendo imitari 
consuevit, in simiam transformatus est, atque 
eiiamnum hominem videtur magis imitari, quam 
prastare posse. 

AXITII. Quid igitur, o amice, Platonis sacrorum 
custodes οἱ interpretes ? nibilne in his, perinde ul 
solent in aliis ejus placitis, subtiliter el acute exco- 
gitant, aut nomina transponunt, aut sententias alias 
aliis confundunt? 

THEOPH. Prisci quidem liorum sacrorum antisti- 
168, eorum quas sunt dicta nihil suo loco movent, 
quippe quibus explorate sit cognitum, Platonem, 
postquam /Egyptiorum discipulus exstitisset , illo- 


rumque verbis aures implesset , hoc ipsum quod B 


anima humana in omne genus animantium transeat, 
per omnes libros suos sparsisse. Plotinus igitur et 
Marpocration, itemque Boethus atque. Numenius, 
Platonis milvum, qualem acceperunt, aliis tradi- 
derunt milvum : οἱ lupum, lupum : et asinum, asi- 
num : nec simia quidquam aliud est eis quam si- 
mía, nec cygnus aliud quam cygnus. Et animam, 
aiuntilli, priusquam cum aliquo corpore conjungatur, 


posse G3/& eorum quie ratione carent, animantium — 


similitudfnem assumere : 3t cuicunque similis fa-: 


(17) Codd, Paris, (460, 461) αὐτῶν μεταῤδάλλων. 
Cod. (1054) αὐτῶν μεταδαλών; Cad. Aug. αὐτῷ 
μεταθαλών. 


τοὺς ἴρωας μιμούμενος, εἰς πίθηχον μετασχηματί- 
ζεται, χαὶ ἐχμιμεῖται τὰ τῶν ἀνθρώπων πρόγματα, 
τὸ εἶδος, οὐ τὸ $00; αὐτῷ μεταθάλλων (V1). 


ΑΞΙΘ. Τί οὖν, ὦ φιλότης (18), οἱ τῶν Πλάτωνος 
ὀργίων μυσταγωγοΐ ; οὐδὲ ἐν τούτοις ὥσπερ ἐν τηῖς 
ἄλλοις σοφίζονται, οὐδὲ τὸν πλατὺν γέλωτα συγχαλύ- 
πιουσιν, ὀνόματα μεταχινοῦντες xat νοήματα συγ- 
χέοντες ; 

ΘΕΟΦ. Οἱ μὲν παλαιοὶ μυσταγωνοὶ τῶν λεγομέ- 
voy μετεχίνυσαν οὐδέν: εὖ εἰδότες ὅτι τῶν Αἰγυ- 
fitv ὁ Πλάτων μαθητὴς γενόμενος, χαὶ παρ᾽ ἐχείνων 
διατεθρυλλημένος (19) τὰ ὦτα, ὡς fj τῶν ἀνθρώπω" 
Ψυχὴ πάντα ζῶα μεταθαίνει, πανταχοῦ τῶν λόγων 
διασπείρξι τὸ δύγμα. Πλωτῖνος γοῦν xal 'Aproxoaz- 
τίων (20) ἀμέλςι χαὶ Βοηθὺς (21) xaX Νουμήνιος: τὸν 
1029 Πλάτωνος ἵἴχτινον παραλαθόντες, ἵχτινον (22) 
παραδιδόασιν, xal τὸν λύχον λύχον, xai τὸν ὄνον 
ὄνον" χαὶ ὁ πίθηχος αὐτοῖς οὐχ ἄλλο Y) τοῦτο * χαὶ ὅ 
κύχνος οὐχ ἄλλο ἣ χύχνος νομίζεται. Kal πρὸ τοῦ 
σώματος (95) ἐμπίπλχατθαι τὴν ψυχὴν, δυνατὸν εἶνα! 
λέγουσι, xal τοῖς ἀλόγοις ἐξειχάζεσθαι * ᾧ γοῦν 
ὡμοιώθη, χατὰ τοῦτο φέρεται, ἄλλη ἄλλο ζῶο» ὑπο- 
δυσα. ᾿Επιγενόμενο! δὲ Πορτύριός τε χαὶ (94V Ἷλ..- 
citet Porphyrius, ut in commentario Antri Ne apha- 


rum, c. 9l, et alibi, et Plotino superiorem eo malo 
ostendat, quoi liunc libros illius sibi clum usue- 


(48) "D φιλότης. Sic ssepius affectus pro homine; ( passe rümorem fuisse sparsum scribat in Vita Plo- 


uL Latina sequior :etas affecius cognatos aguatosque 
&uos nominavit. Ba. 

(19) Codd. Paris. duo δειατεθρυλημ. 

(20) Πιλωεῖγος γοῦν καὶ ᾿Αρποχρατίων. De Plo- 
tino nota omnia. De Harpocratione platonico philo- 
sopho ex Photio, cod. 167, p. 372, 50, et Suida 
mentionem facit Phil. Jac. Maussacus, homo doctis- 
sinus cL ingeniosissimus, Dissert. de llarpocratioue 
init, Suidze verba suut : ᾿Αρποχρχατίων ᾿Αργεῖος, 
IDatovtxb; φιλόσοφος, συμθιώτης Kaíszpo:: ἔγραψεν 
ὑπόμνημα εἰς Πλάτωνα ἐν βιδλίοις χδ', λέξεις λά-- 
κωνος ἐν jj δλίοις δυσίν. lie δι» utique Nostri 
jstius est Harpocration. Platonis exegetes; οἱ locus 
scriptoris non caret mendo. Si eniw flarpocration 
Iste Caesaris tempore floruit, quomodo illum Plotino 
hic subjungit, prioribus interpretibus Platonis sepo- 
sitis Eneas noster? cui consentit Stobzus in Eclo- 
gis Phvsicis Numenio eumdem eubjiciens, cap. περὶ 
μέτρου ψυχῆς, lib. », e. 52, $ 56, p. 912 : Οὐχ ἔχον- 
«ες δὲ, Inquit, σχοπὸν τῆς ιαφορότητος εἰς ταυτὸ 
συγχέουσι tà; ἐντωματώσεις τῶν ὅλων xaxág τε εἷ- 
ναι πάσας διισχυρίξονται, καὶ διαφερόντως οἱ περὶ 
ἹΚρόνιόν τε xaX Νουμήνιον χαὶ ᾿Αρποχρατίωνα. Quo 
pacto iisdem eumdem stipatorem dat fine capitis περὶ 
τῶν ἐνεργειῶν τῆς Ψυχῆς, ibid. 135, p. 896. Sane 
oportet Caesare recentiorem ex. hoc esse soJalitio 
μῆς sophistam, et iu. Suidz verbis utique vocis 
unius lacuna est, qux& Caesarum posteriorem aliquein 
nominaverit, Meain opem si quis poscat, audacter 
emaculem : 'λρποχρατίων ᾿Αργεῖος, Πλατωνιχὸς 

ἰλόσοφο;, συμδιώτη, Καίσαρος Oofpou* ἔγραψεν. 

eo weutio apud Capitoliuum in. Vero, c. 2, licet 
grammaticam eperam prastiterit is illi principi. 
Quo officio summos alios philosopbos affuisse prin- 
cipum liberis exempla possuut mulia corrogari. 
eMarpocratiou ergo hic noster philosophus Platonicus 
floruerit Veri principis avo, ab Numenii :etate non 
magis quam docjriua remotus, cum Numenium 


tini, p. 10, E : Τῶν δ᾽ ἀπὸ τῆς Ἑλλάδος τὸ Novus 
νίου αὐτὸν ὑποδάλλεσθα! λεγόντων ... γέγραϑεν ὁ 
᾿Αμέλιος 8162159, ὁ ἐπεγράψαμεν Περὶ τῆς χατὰ τὰ 
δόγματα τοῦ Πλωτίνου πρὸς τὸν Νουμήνιον διαφορᾶς. 
Plotinus. autem. decimo anno Galieni agebat sue 
elatis quinquagesimum noni , eodem Porphyrio 
teste, ibid. p. 3, E ; quibus retro subductis natalis 
Ploiini venit in. Urbis condit:e 956 anuum. Jam si, 
quod certum est , Numenius praeceptor fuit Plotini, 
Veri uique :etate. vixit, qui obiit 3àno. Urbis 929. 
Hine ergo coucladetur Harpocrationem, Numi-nio ab 
JEnea et Stoli:o conjunctum, esse eum cujus me- 
minit in. Vero Capitolinus, et ita Suidam nou. male 
corrigi. Scio jam urgendo grammatici titulo immi- 
nere criticos, quem suo illi Capitolinus ascribit ; sed 
utriusque nullam mihi ideo moram uec!et. illatio, 
quod et officium tale praestitum a suimninis pliiloso- 
phis meminerim liberis priucipum, et Capitolini 
non tanta sit vel diligentia, vel emend»te lectionis 
constantia, ut sententiam co nomine inutare deleas- 
mus. Vulgatam autem de Caesare opinionem refutat 
etiam Diogenes Laertius, qui, cum Epictetum, Plu- 
tarchum et alios recentiores laudet ,. Harpocratio- 
nem ulique memorasset etiaai , si ἰδίαι) zelatem 
habuisset. BA. 

(31) 'Au£Aet xal Βοηθός. Emendandum ᾿Ὰ μέλιος 
xai B. Amelii rerum | cognitioneu liabere cupiens 
legat commentarium. modo.liudatum | Porphyrii de 
Via. Plotini, Gentiliano prius Romanum nomen 
fuit, (Porphyr. p. 5, D). Doeihum citant tum alii, 
tuin Laertius it Zeuone, 145; sed huuc posterio- 
rem alium existimo. ΒΑ. 

(32) Cod. Paris. melius, ἰχτῖνον. 

(28) Ex Cold. Paris. supplendum xaxtag. 

(24) Porphyrii et Jamblichi res habes apud ca&- 
nem Lunapiu:m. Non enim alio nomine veritatis la- 
tratorem nuncupare $oleo. Ba. 
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ὄλιχος (25) xa τοὺς πρὸ αὐτῶν σοφίᾳ περιφρονοῦντες A cta fuerit, sccundum ejus naturam ferri : denique 


xai ἐρυθοιῶντες τὸν Πλάτωνος 570» χαὶ λύχον xo 
ἐχτῖνον, xal χατανοήσαντες ὡς ἄλλη μὲν λογιχῆς ψυ- 
(he ἢ οὐσία, ἄλλη δ' ἀλόγου" xai ὅτι οὐ μεταν- 
ἔστανται, ἀλλ᾽ ὡσαύτιυς ἔχουσιν αἱ οὐτίαι otav. τὸ 
πρῶτον προῆλθον. Οὗ γὰρ τὸ λογικὸν τῇ Ψυχῇ συμ- 
6:62x5; ὡς μεταχωρεῖν, ἀλλ᾽ οὐσίας διαφορὰ θεδαίως 
ἱδρυμένη (26): xai ὅλως ἀδύνατον τὸν λόγον εἰς 
ἀλογίαν μετατίθεσθα: " εἰ μὴ xal τὸ ἄλογυν φήσουσι" 
ὑφαρπάζειν τοῦ λόγου τὴν φύσιν. Ταῦτα ἁψέ ποτε 
διαλογισάμενοι, ὑπερπηδήσαντε; τὰ ἄλογα τῶν ζώων 
μεταθαλόντες, οὐκ εἰς ὄνον φασὶν, ἀλλ᾽ (27) ὀνώδη 
ἄνθριυπον ἀναδιῶναι τὸν ἄνθρωπον" οὐδ᾽ εἰς λέοντα, 
ἀλλ᾽ εἰς λεοντώύδη ἄνθρωπον (28). Οὐ γὰρ τὴν φύσιν, 
ἀλλὰ τὴν τῶν σωμάτων μορφὴν μεταμπίσχεσθαι (29) - 


etiau aliam aliud animal induere. los secuti Por- 
phyrius et Jamblichus, non. solum majorum suo- 
rum philosophiam paulo altius considerarunt , sed 
etiam veriti sunt de Platonis asino et lupo et milvo 
dicere : tum. etiam reputarunt, »liam esse ejus 
quod rationem habet, et aliam rursus ejus quod 
ratione caret, animantis subetantiam : quodque non 
soleant ita solum vertere substantiz, verum ezxdem, 
qus cum primum egrederentur erant, permanere. 
Neque enim ratione esse praeditum, accidens quo:l- 
dam anima esse, quod eam modo accedere, moo 
deserere soleat, sed esse differentiam in ipsa sub- 
stantia constanter permanentem : minimeque fleri 
posse, ut ratio in naturam brutam convertatur ; 


ὥσπερ ἐπὶ τῆς σχηνῆς ol τῆς τραγῳδίας ὑποχριταὶ, p nisi concedas, aiunt, animali bruto hoc datum 


οἱ νῦν μὲν τὸν ᾿Αλχμαίωνα, vov δὲ τὸν Ὀρέστην 
ὑποχρίνονται. 


dum, et bruta animalia silentio pretereunda arbitrati, hominem, inquiunt, non 


esse, ut. rationem furto auferre queat. llis sero 
tandem consideratis et errorem veterum minuen- 
in asinum, verum 


in hominem asininum ; neque in leonem, sed in. leoninum hominem reviviscere. Non enim naturam, 
sed corporum [formam transmutari : quemadmodum iu scena qui personas tragicas suscipiunt, ac 
- modo Alemzonis , modo Orestis personam gerunt. 


ASI. Λίνον λίνῳ συνάπτουσι (50), τὸ τοῦ λόγου 
Θεόφραστε" χαὶ χαχῷ τὸ χαχὸν ἰάσαντο. Τί γὰρ 
ἔδει σώματος τὴν ψυχὴν ἀπαλλάττεσθαι, εἰ πάλιν εἰς 
ἕτερον (51) σῶμα χαταπέμκπεταὶ ; Περίεργος 1j τε- 
Àsush, xol μάτην εἰς μέσον παρεισφέρεται. Ἔδει 
γὰρ τῶν πονηροτάτων ἐπιτείνειν (53) τὸν βίον, εἷς 
ὅπον ἔδει τὴν τιμωρίαν παρεχτείνεσθαι (55). Καὶ 
ἄλλως, εἰ πρὸς ἀχολασίαν bxr£co: Ψυχὴ, χαὶ ὑπὸ 
μυρίων ἐπιθυμιῶν ὥσπερ δεσποινῶν (54) ἐν τῷδε τῷ 
βίῳ χρατουμένη, xat αἰσχρῶς δουλεύουτα᾽ διὰ τοῦτο 
πάλιν ὑπὸ τῆς δίκης ἐχπεμπομένη εἰς ὀνώδη ἄνθρω- 
vov &va6upr (55) ; ὡς ἂν ἔτι μᾶλλον ἐπιθυμίαις δου- 
λεύοι (36), xaxíaz χορηγίαν (57) τὴν τιμωρίαν ἐδέ- 


(25) Ex Cold. Paris. hic inserenduin ὁ μὲν πολυ- 
μαθὴς, ὁ δὲ ἔνθους. 

(26) Codd. Paris. ἱδρυμένης. 

(37) Εἰς videtur supplendum. 

(28) Jamblichum laudat, velut. optime mentem 
Platonis assceutum ; qui scripserit animas hominum 
non nisi in homines redire. Nemesius sub finem 
cap. 2, quod est De anima, ubi ista sunt huc fa- 
cientía, p. 418 : Μάλιστα δὲ ol ἀπὸ Πλάτωνος περὶ 
τὸ δόγμα τοῦτο διηνέχθησαν" εἰπόντος γὰρ Πλάτωνος, 
τὰς μὲν θυμικὰς xai ὀργίλους xal ἁρπαχτιχὰς ψυχὰς 
λύχων xat λεόντων σώματα μεταμφιέννυσθαι, τὰς δὲ 
περὶ τὴν ἀχολασίαν ἠσχοηλημένας ὄνων xat τῶν τοι- 
οὕτων ἀναλαμδάνειν σώματα, οἱ μὲν χυρίως ἤχουσαν 
τοὺς λύχους χαὶ τοὺς λέοντας χαὶ τοὺς ὄνους, οἱ δὲ 
τροπιχὼς αὐτὸν εἰρηχέναι διέγνωσαν τὰ ἤθη διὰ τῶν 
ζώων Tapeugalvoyca. Κρόνιος μὲν γὰρ ἐν τῷ περὶ 
παλιγγενεσίας (οὕτω δὲ χαλεῖ τὴν μετενσωμάτωσιν) 
λογικὰς πάσας βούλεται ὁμοίως τε xai ὁ δεόδωρος 
ὁ λατωνιχὸς ἐν τῷ, Ὅτι ἡ Ψυχὴ πάντα τὰ εἴδη ἐστί" 
χαὶ Πορφύριος ὁμοίω;. Ἰάμόλιχος δὲ τὴν ἐναντίαν 
τούτοις δραμὼν κατ᾽ εἶδος ζώων ψυχῆς εἶδος εἶναι 
λέγει, ἤγουν εἴδη διάφορα. έγρχπται γοῦν αὐτῷ 
μονόδιθλην ἐπίγραφον, Ὅτι οὐχ ἀπ᾽ ἀνθρώπων εἰς 
ἄλογα, οὐδὲ ἀπὸ ζώων ἀλόγων εἰς ἀνθρώπους αἱ μετεν- 
σωματώσεις γίνονται, ἀλλ᾽ ἀπὸ ζώων εἰς ζῶα xai 
ἀπὸ ἀνθρώπων el; ἀνθρώπους. Καί pt δοχεῖ μᾶλλον 
οὗτος ἕνεχα τούτου καλῶς χατεστοχάσθαι μὴ μόνον 
«τῆς Πλάτωνος γνώμης, ἀλλὰ xai τῆς ἀληθείας αὖ- 

«ἧς, εἰς. Hlud Jamblichi monobiblien citat lioc luco 


AXITII. Linum lino, Theophraste, mihi videu- 
tur illi nectere, et malum remedium adhibere malo. 
Quid entm attinet. corporis vinculis animam libe- 
rari, qu: rursus in aliud corpus immittitur? Inu- 
tilis etiam ad levandam molestiis animai, frustra- 
que in medium introducta mors est. Erat enim 
perditissimorum hominum vita eo usque propa- 
ganda, quoad ipsorum poene fuerant extendendz. 
Ac si in lasciviam provoluta anima, mille libidini- 
bus in liac. vita , haud secus ac reginis quibusdam 
turpiter mancipata servierit : quae ratio suaserit, 
ut ob hoc ipsuin supplicio afflicienda in hominem 
asininum reviviscat? Nimirum ut suz libidini magis 


JEneas noster. Cronius autem iste Nemesii celebris 
tum  Platonicus fuit, quem laudat aliquoties Sto- 
b:eus, Ecl. phys. l. wt, c. 52, $ ὅδ, p. 896, et Por- 
phyrius iu Plotino, p. 9, D, ut et Eusebius list. Ec- 
cles. |. vi, c. 15. B4. 

29) Codd. μεταμπέχεσθαι. . 

30) Λίνον Aivq συνάπτουσι. Παρο:μία ἐπὶ τῶν 
τὰ αὐτὰ πρασσόντων, Zenobius {4 90] ; ἐπὶ τῶν 5X 
ἀσθενῆ ἀσθενέσι συναπτόντων, Diogenanus, vit, 16; 
ἐπὶ τῶν τὰ ὅμοια ἐπιμιγνύντων, f] παραχρονυομένων. 
xai ἀπατώντων, Suidas. Ba. 

(51) Codd. Paris. non linbent, ἕτερον, nec xal 
μάτην εἰς μέσον παρεισφέρεται. 

53) Codd. Paris. et Aug. ἐπεχτείνειν. 

(85) Cod. Paris. εἰς ὅσον δὴ τὴν τιμωρίαν παρα- 
τείνεαθαι. . 

(54) Ἐπιθυμιῶν ὥσπερ δεσποινῶν. Creherrime 
vetns sapientia affectus εἰ libidines componit domi- 
nis improbe dominantibus, Vide nos ad illud Clau- 
diani, De 1V cons. Ilonorii 261 : δὲ metuis, s: prava. 
cupis, si duceris ira, Serviiii patiere jugum ; tolerabisa. 
iniquas [nterius leges. B4. 

(35) Codd. ἀναθιῶναι. 

(56) Quidam δουλεύει. . 

(57) Κακίας χορηγίαν. Productionem, pompam, 
ehoragium, pro omni apparatu rei apud Apuleium,, 
Bet. wv, extr. Quam vocem nom intellexit Fulyentius: 
Planciades, Expos. P 119. Aliquoties ita pulchre uti-- 
tur Eneas noster, Ba. 
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magisque inserviat ; ac supplicio illo non tollatur, A ξατο" xal γίγνεται τῆς ἀχολασίας οὖχ ἀφαίρεσις 1 


sed augeatur etiam et firmetur lascivia. Atqui poe- 
na vitiosorum animz motuum, quasi medicina 
quedam existimatur, qux? coerceat, truncet , secet 
et penitus exscindat : non autem suscitel, inflam- 
met, ullam materiam vitioso motui suppeditet. Id 
enim si fiat, perinde fuerit, ac si quis judex homi- 
: nem furti reum, non supplicio aliquo affici, verum 
in sacram edem ingredi, et inde, quidquid libeat, 
sbripere jubeat : tum quoniam furti reus est, ut 
babeudi studium satis superque expleat, etiim dona 
diis suspensa auferenda praebeat. Jam turpis ali- 
quis puerorum amator qui consuevit florentem 
adolescentium zetatem corrumpere, flat iterum ipse 
puer formosus, ut eadem ipse patiatur scilicet : 


τίσις, ἀλλὰ βεδαιοτέρα προσθήχη. Καὶ μὴν fj δίχη 
τῶν παθημάτων ἰατριχὴ νομίζεται, συστέλλουσά τε 
xal χολοθοῦσα xai διατέμνουσα καὶ ὅλως ἐχχόπτουσα, 
ἀλλ᾽ οὐ διεγείρουνσα, οὐδὲ παροξύνουσα,, οὐδετέραν 
ἐπινοοῦσα τῷ πάθει τὴν ὕλην. Εἰ γὰρ τοῦτο ἦν, πα- 
ραπλήσιον fjv, ὥσπερ ἂν εἴ τις διχαστὴς λαδὼν ἄἅν- 
θρωπὸν χλοπῖς ἑαλωχότα, οὐ παθεῖν τι χελεύοι, 
ἀλλ᾽ εἰς ἱερὰ φοιτῶντα λαμβάνειν ὅ τι βούλοιτο. Ὡς 
ἂν τῆς πλεονεξίας ἀφθόνως ἔχοι, καὶ αὐτῷ παρ- 
ἐχοι (58) τῶν ἀναθημάτων ἀδεῶς ἅπτεσθαι, Ezech 
χλοπῆς ἐάλωχεν. Νῦν ὁ δεῖνα τῶν ἀγρίων ἐστὶ, xa! 
τῶν νέων διαφθείρει τὴν ὥραν " αὖθις γιγνέσθω νέος 
καλὸς, ὡς ἂν xal αὐτὸς ταῦτα (59) πάθοι " ἕτερος 
μοιχὸς εἰς γυναῖχα μεταδαλλέσθῃῳ,, ὡς ἂν ὑπὸ μοι- 


alius sit adulter, οἱ in. mulierem convertatur, ut B yea; (40) ὑδρίζοιτο. 


adulterio prorsus infamis efficiatur. 

JAGYPT. Heu quam absurda narras : sic enim 
poena sceleribus irrogata, ac sceleruut omne genus 
homines, ceu leno quispiam prostitueret. 

AXITII. Sane, o. "Egypte, cum jubeant doctissi- 
mus ille Porphyrius et numine afflatus Jamblichus, 
id quod in nobis est, iis qui sunt apud inferos, ju- 
dicibus remittere, et illas humanis delictis poenas 
irrogare : atque hosce ut sequamur, Tbheophra- 
stus volet scilicet, 

THEOPH. Minime vero isthuc amplius velim, 
Axithee. Nam neque Syriauus, neque Proclus hos 
sequuntur : verum proprium quiddam ac novum 
excogitarunt, 

AXITH. Quid vero id est, Theophraste? 

THEOPHR. Animam eam qu: semper ad 635 
rapinam prompta sit et parata, non in milvum con- 
vertunt illi : quaudo sit absurdum eam quz ratione 
sit przedita, in id quod ratione caret, traduci : tum 
ncque in milvi siwilem hominem transmittunt ; 
quando sit absurdum, ponam majoris avaritiz 


38) Codd. Paris. παρέχει. 
$9) Sic codd. etsi Duczeus οἱ Ambrosius ταυτὰ 
n 


t 
A10 Sic codd. et Ducaeus. 
41) Codd. Paris. et Aug. bis ἰού. 


42) Προαγωγὸς ἡ δίκη. Lenocinii alligat justi- 
tiam. Glossarium Cyvill : Προαγωγὸς, πορνοθδοσχὸς, 


lenocinator. Hesychius : προαγωγὸς, διδάσχαλος xa- D loco laudato n. 126. — C 


xc, xa μαστρωπός. Estque infame nomen. Pollux, 
lib. vit, c. 55, ὃ 201 : Εἰ δὲ χρὴ xal τὰς αἰσχίους 
πράξεις τέχνας ὀνομάζειν, ἐρεῖς, πόρναι, πόρνοι, 
ἑταῖραι, ἑταιροῦντες, πορνεῖα, οἰχήματα, ματρυλ- 
λεῖα, πορνοδοσχοὶ, προαγωγοὶ, μαστρωποί. b. 

(45) Πολυμαθὴς Πορφύριος. Φιλοσοφίας πᾶν cT- 
δος ἐχματτόμενος Πορφύριος, ὥσπερ 'ÉEppaixf) τις 
σειρὰ καὶ πρὸς ἀνθρώπους ἐπινεύουσα, διὰ ποιχίλης 
παιδείας πάντα εἰς τὸ εὔγνωστον χαὶ χαθαρὸν ἐξήγ- 
γεῖλεν : Eunapius, pp. 8, 9. Apud quem de polyma- 
thía hujus viri admiranda sequuntur. Stylus sane 
ejus prz omnibus scriptoribus id genus et perspi- 
cuus et elegans est ; quod mihi assentietur qui Plo- 
tiuumi, lamblichum, Julianum, Libanium, Themi- 
stium, Euuapium, Zosimum, cum nonnullis aliis ejus 
census, contulerit. 

M) "Ev0ovc ᾿Ιάμθιλιχος. Fastum hominis notat, 
qui jactabat in aliis talia et ipse sustinere gloríaba- 
tur, θειότατον διδάσχαλον a discipulis nuncupa 


AITYTIT. Τοῦ (44) fou τῆς ἀτοπίας προαγωγὸς 
ἡ δίχη (43) γίγνεται. 


ΑΞΙΘ. Κελεύει γὰρ, ὦ Αἴγυπτε, ὁ πολυμαθὴς 
Πορφύριος (45), xai ὁ ἔνθους Ἰάμόλιχος (44) , τὸ 
ἐφ᾽ ἡμῖν (45) τοῖς ἐν ἄδου δικασταῖς ἀνατιθέντες, 
χαὶ τῶν ἀνθρωπίνων πταισμάτων τὴν δίχην αἰτιώ- 
μενοι. Τούτοις ἀκολουθεῖν ἡμᾶς ὁ θεόφραστος βού- 
λεται. 

ΘΕΟΦ. Οὐκ ἂν ἔτι βουλοίμην, ᾿Αξίθεε. Οὔτε γὰρ 
Συριανὸς (40), οὔτε ὁ Πρόχλος (47) αὐτοῖς (48) συν- 
ἐπονται" ἀλλ᾽ ἴδιόν τι xax χαινὸν εὑρήχασ!, 


AXI8. Τί τοῦτο, ὦ Θεόφραστε ; 

ΘΕΟΦ. Τὴν πρὸς ἁρπαγὴν παρεσχευασμένην ψυ- 
χὴν οὐχ εἰς ἰχτῖνον μεταδάλλουσιν " ἄλ)γον γὰρ εἰς 
ἄλογον τὴν λογιχὴν μετατίθεσθα!. Οὐδ᾽ εἰς ἔχτι- 
νώδη (49) ἄνθρωπον ἐχπέμπουσιν" ἄτοπον γὰρ cl 
πλεονεξίας αἰτία γίγνεται χόλασις. ᾿Αλλὰ τὸν μὲν 
ἰχτῖνον λέγουσι τὴν ἑαυτοῦ Ψυχὴν ἔχειν τὴν ἄλογον, 


solitum auctor est idem Eunapius [p. 13]; apud 
quem plura huc pertinentia vide : Ὡς εὐχόμενο; 
τοῖς θεοῖς μετεωρίζῃ μὲν ἀπὸ τῆς γῆς πλέον ἣ δέχα 
πήχεις εἰχάζεσθαι, τὸ σῶμα δέ cot χαὶ ἡ ἐσθὴς εἰς 
χρυσοειδές τι χάλλος ἀμείδεται, εἰς. Tetigisse tamen 
aliquando pre aliis veritatem vides in iis quae de 
anima ipsius proponit Nemesius cap. 2 De komine, 
saterum sententiam hujus 
commatig neuter ante nos interpretum cepit, ut ex 
nostra translatione apparere poterit. Est ironia 
insignis in magnidicos balatrones, absurditatis eos 
convincens. Da. 

(45) Τὸ ἐφ᾽ ἡμῖν. Nostra crimina, nostras hallo- 
cinationes. B4. 

(46) Evpiavóc. ᾿Αλεξανδρεὺς, φιλόσοφος, ἡγησά- 
pres tjj; ἐν ᾿Αθήναις σχολῆς τε xat διατριδῆς, δι- 

άσκαλος γενόμενος Πρόχλου, ὃς καὶ διάδοχος αὐτοῦ 
ἐγένετο. "ἜἜγραψεν εἰς "Uunpov.... ΒΑ. 

(41) HpóxAoc. Ὃ Λύχιος μαθητὴς Συριανοῦ, 
ἀχουστὴς δὲ xai Πλουτάρχου τοῦ Νεστορίου τοῦ φι- 
λοσόφου, xal αὐτὸς [ φιλόσοφος Πλατωνιχός. Οὗτος 
προέστη τῆς ἐν ᾿Αθήναις φιλοσόφου σχολῆς" χαὶ αὖ- 
τοῦ μαθητῆς xai διάδοχος χρηματίζει Μαρῖνος ὁ 
Νεαπολίτης. Ἔγραψε πάνυ πολλά..... BA. ᾿ 

(48) Codd. Paris. ἐχείνοις. 

*elius quam εἰς χτινώδη. 
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τὴν δὲ ἀνθρωπείαν (80) ταύτῃ συνδεδέσθαι, xal ma- A causam fleri, Sed docent illi, milvum quidem ha- 


ραψένειν xal συμπέτεσθαι. Καὶ οὗτος τῆς τιμωρίας 
ὁ τρόπος. ) 


ΛΞΙΘ. Καινότερον μὲν τὸ εὕρημα, ἀλλ᾽ ἔτι μᾶλ- 
λον χαταγέλαστον. Εἰ μύρμηχι μὲν Ὀδυσσεὺς συν- 
ἐπεται (οἰχονόμω γὰρ ἄμφω,, xal πολλοὺς πόνους 
ἀνατλῆναι δυναμένω)" σφηχὶ δὲ ὁ Ἔχτωρ συνδέδεται 
(χορυθαιόλω γὰρ ἄμφω, xai μαχιμωτάτω)" ὁ δὲ δὴ 
βάτραχος χαὶ Κλέων (51) ἣν (θαμὰ γὰρ βοῶσιν ἀμ- 
φότεροι)" xat καθὰ τὸν (52) ὑπέρθολον ἕλκει. ᾿Αναί- 
δεια γὰρ ἑχατέρου τὸ γνώρισμα. Καὶ διπλοῦς τις 
ὧν μύρμηξ, ὁ σφὴξ, ὁ βάτραχος, ἡμᾶς οὐ διελάνθα- 
νεν. Οὐ γὰρ ἄνευ σώματος, οὔτ᾽ Ὀδυσσεὺς, οὔτ᾽ 


bere suam ipsius animam, eamque ratione destitu- 
tam : humanam huic alligatam, adhzrentem , una 
volitantem. Atque hzc est supplicii illius forma ac 
ratio. 

AXITH. Recentius quidem inventum hoc est, sed 
mulio magis ridiculum. Quod si ita sit, formicam 
Ulysses sequetur, cum rei fanilisres gubernatores 
prudentes el industrii siut ambo : vesps llector 
alligabitur, cum ornatam galeam habeant , et bel- 
licosi sint ambo : itemque rana et Cleon una vitam 
agent, quando eumdem ambo clamorem edunt, 
sicque ille quasi lapidem cervici alligatuin trahet. 
Impudentia enim utriusque est insigne. At formi- 
Cas, vespas, ranas esse duplices non hactenus la. 


ἄλλος οὐδεὶς συνέπεται, εἴπερ συνέπεται. Οὐ γὰρ DB iuit, Neque enim sine corpore, vel eorum qui se- 


παντελῶς φὶς τοῦ σώματος ἀπαλλάττεσθαι τὸν 
ἔτι (53) τῆς τιμωρίας δεόμενον. 


ΘΕΟΦ. Οὐ μὲν οὖν (54). 

ASI. Πότερον οὖν ἐντὸς τῆς μύρμηχο: ὁ Ὀδυσ- 
σεὺς ἀποχρύπτεται, ἣ τοῦ ποδὸς ἐξήρτηται, χαθάπερ 
τοῦ χριοῦ παρὰ τῷ Κύχλωπι, xai ἐπισύρεται ὅποι 
ἂν τῇ μύρμηχι δοχεῖ (55); τί τοῦτο γελᾷς, ὦ Αἴ- 
γυπτε; 

AITYIIT. Οὐ καταγέλαστος μυθολογία (56) ὑπὸ 
ἀλαζονείας μηδὲν ἐπαισθάνεσθαι; 


quuntur ea, quisquam sequetur, si quidem sequa- 
tur : quándoquidem non puto te statuere, corpore 
liberum ac solutum esse eum, qui supplicio sit af- 
ficiendus. 

THEOPH. Minime vero. 

AXITH. Utrum igitur intra formicam Ulysses 
quasi conclusus occulitur, an ex antiquo ejus pede 
pendet, velut ex ariete apud Cyclopem : et, quo 
libuerit formicz, trahitur? Sed quid 1u rides, 
AEgypte? 


JEGYPT. Quis non rideat tain. fabulosas narra- 
tiones eorum, 40:8 prxe sumnia arrogantia veritatis 
sensum nullum habent. 


ΑΞΙΘ. Φέρε γὰρ, ὦ Θεόφραστε, εἰ ψαρῶν ἀγέλην, 3j 5 AXITH. Age enim, Theophraste, sí. sturnorum 


γεράνων χλαγγηδὸν πετουμένων χκατίδοις, ἴσως ἂν 
φαίης τοὺς ἐπὶ σχηνῆς (07) διατάττοντας, xat ὑόρι- 
στὰς, xal θορυδοῦντας χαὶ ἀσελγαίνοντας τελευτή- 
σαντας, τούτοις τοῖς ὀρνέοις συνδεδέσθαι " xat συν- 
ταράττειν καὶ βοᾷν οἷάπερ ἐχεῖνα, xai πανταχοῦ 
συνέπεσθαι. El δὲ ἁλόντα τὰ ὄρνεα θύοιτο, τῶν δε- 
. σμῶν γίνεται (58) φυγὴ dj τῶν ὀρνίθων σφαγή " λύον- 
ται γὰρ ἀφαυνιζομένης τῆς ψυχῆς Tj συνεδέθησαν. Οὐ 
γὰρ ἀθάνατον τὴν ἄλογον (9) ψυχὴν εἶναι φήσουσιν. 


50) À, ἀνγθρωπίαν. — Συνδεδέσθαι. Convinciri. 
Hinc intelligendum, quod hujus philosopnise sectator 
pervicax Claudianus, lib. 11, 480, in Rufinum, ait : 
Nam jixia. Rhadamauthus agit, quam gesta superni 
Curriculi totosque diu perspexeriu actus, Exaquat 
damnum meritis, et multa ferarum Cogit vincula pati ; 
truculenios ingerit ursis , Predonesque lupis ; falla: 
ces tulpibus addit. Addit, inquit, manifesto hanc 
Syriani et Procli doctrinam sibi animo esse indi- 
cans. B4. 

(51) Cleonem dicit Aristophanis comici adversa- 
rium, impudentem , loquacem , turbulentum homi- 
nem. Vide Plutarchum in Nicia, c. 7. Diodorum 
Siculum, xi, 55, interpretes biographosque Aristo- 
phanis. B4. 

(52) Locus fade corruptus. Corrige, distingue : 
Βοώσιν ἀμφότεροι" μυῖα τὸν Ὑπέρδολον ἕλχει. Et 
mox: ἀναίδ. (. ἐχ τὸ vv. xa διπλοῦς ὧν ὁ μ.., 
ócq., ὁ B., ἡ μυῖα διελ. Impudentem nimirum 
turpemque hominem muscz comparat., ut de ZEgy- 
puis Orus Apollo, 1, c. 51: Ἰταμότητα δὲ δη- 
λοῦντες μυῖαν ζωγραφοῦσιν, ὅτι συνεχὼς ἐχδαλλο- 
μένη οὐδὲν ἧττον παραγίνεται. Vidit lectionis veri- 


talem velus interpres Ambrosius Camaldulensis, | 


turmam aut gruum cum clangore et strepitu volan- 
tium videas , fortasse dícas eos esse, qui in scena 
personatos exercitus ducunt: aut eos qui injuria 
alios afficere, tumultus excitare , petulanter agere 
consuevere : jam mortuos hujusmodi avibus alliga- 
tos una cum ipsis strepere et clamitare, easque 
quoeunque sequi oportere. Jam si quis hos aves 
captas mactet, earum ipsarum maciatio przstabit 
animabus certum quoddam ex his vinculis effu- 


quem recentior [ Wolfius] perperam neglexit inspi- 
cere. Hyperbolus vero- des Thucydidis , 8, , 
Aristophanis, Eg. 4500, etc., Ciceronis, Drwt. 62, 
literis improbe litigiosus homo; de quo jam alii 
|Florens Christ. ad Irenam Arist. p. 71] com- 
mentati sunt. BA. Codd. Paris. hahent: μυῖά τε 
"Y nép6oXoy ἕλχει (ἀναίδεια γὰρ ἑχατέρου τὸ γνώρι- 
epa ). 

s Codd. τὸν ἐπὶ τῆς tip. 

τὸ Codd. Paris. οὔμενουν. 
(55) Codd. Paris. e! Aug. τῷ μύρμ. δοχῇ. 

56) Codd. Paris. καταγέλαστος μυθολογία. 

51) Codd. ei Aug. στρατιᾶς 7| σχηνῆς διαταράτο 
κοντας. Coteler. legendum διάττοντας auguraiur. 

(δ) Codd. Paris. τῶν δεσμωτῶν γίγνοιτο φυγή. 

59) Οὐ γὰρ ἀθάνατον τὴν ἄλογον. Vide sub 
finem Dialogi , p. 69, 32. Argumenta ab eleinentis 
sunt, unde componuntur brutorum anima, quod 
harmonie qua constant moventurque omnia ihca- 
pacia sint animantia preter hominem. Multa talia 
congeri possint ex libris philosophorum ; disputari 
contra ex Plutarchi duobus commentariis, Gryllo 
et De solertia animalium. Ba. Ι 


839 


ENE£ GAZEI 


900 


gium. Etenim ea. cui astrictze. erant, anima con- A Τί δὲ ; ci val; ἀφύαις (00) συνδεθεῖεν (61), εὑπράτ- 


fecta atque sublata, ipse quoque liberentur necesse 
est : quandoquidem haud statuunt etiam brutam ac 
ralione carentem animam esee ininorlalem. Quid 
autein, si piscibus ille conjuncte fuerint, divesque 
sit ac plena piscatorum sagena? an non ills se 
supplicia suo liberatum iri cum risu excipient ? 
Nam piscium captivitas, animabus exsistit libera- 
tio : et piscium venatio, est humanis animabus li- 
 bertas. Jam et apum ministri, deficientibus apibus 
tale quiddam machinantur : bovem arcta domun- 
cula conclusum fustibus tantisper cz:edunt,. dum 
2nimam exhalet : qui si ita wiserabiliter isthic 
prostratus jaceat, illi ita accurate ut nulla ex parte 
vel levis aura penetret, clausis januis, discedunt : 
tum prateritis diebus quadraginta, januis reseratis, 
bovem quidem putrefactum, at ejus unius loco in- 
numera animalia circeumvolantia reperiunt. Apum 
euim qua ex bove sunl enata, et. instar uvarum 
passarum jacentes, alas movent, domus tola re- 
pente facta est pleha. His apum ac mellis admi- 
nistri sumptis atque curatis, mellis opus non sine 
bona frugé oggrediuntur. Jam qusro, num hzc 
una bovis anima minutatim concisa in illas innu- 
meras est diffusa, quas bos unus coactas compre- 
hendit : an vero ipsa multis illis sibi in societatem 
ascitis, h:ec apum examina collegit, atque in unuin 
congregavit ? Atque bzc mihi videntur adinodum 
ridicula : tibi vero non item? Sed fortasse venieut, 
qui vel quarto novum quiddam comminisci possint. 


τοι (62) ὃὲ xai τῶν ἀσπαλιευτῶν ἡ cavfjvr , 3220 x1 
$ λυθεῖσαι τῆς τιμωρίας χαταγελάσουσιν ; ὁ io 
τῶν ἰχθύων δεσμὸς τῶν ψυχῶν λύσις ἐστὶ, χαὶ τῶν 
ἀφύων 1j θήρα ταῖς ἀνθρωπίνα:ς Ψυχαῖς ἐλευθερία 
γίγνεται. Ἤδη δὲ μελιττουργοὶ τῆς μελέσσης àzo- 
λειπούσης (65) μηχανῶνται τοιόνδε (04) " εἰς clxi- 
σχον βοῦν εἰσελάσαντες, παίουσι ξύλοις ἕως ἀπείποι" 
καὶ ὁ μὲν ἐλξεινῶς ἔχειτο" οἱ δὲ τὰς θύρας ἀχρδῶς 
συγχλείσαντες, ὡς μηδαμόθεν εἰσδύνειν τὸ πνεῦμα, 
ποτὲ μὲν ἀπῆλθον, Ἀριθμήσαντες δὲ ἡμέρας τεττα- 
ράχοντα (65), χαὶ ὕστερον διανοίξαντες, σεσηπότα 
μὲν τὸν βοῦν εὑρίσχουσι * μυρία δὲ ἄνθ᾽ ἑνὸς Qua 
περιιπτάμενα ^ μελιττῶν γοῦν ἐξαίφνης πλήρης ὁ 
οἶχος ἐφάνη, at τοῦ βοὸς ἐξεγένοντο " χαὶ τραφεῖσα: 


D βοτρυδὸν τοῖς πτεροῖς ἐχρήσαντο. Τούτους (66) οἱ 


μελιττουργοὶ παραλαδόντες χαὶ θεραπεύσαντες, τὴν 
τοῦ μέλιτος ἐργασίαν εὖ πράττειν ἐποίησαν. "Ag 
οὖν ἡ μία ψυχὴ χερματισθεῖσα εἰς τὰς μυρίας à:- 
ἐσχέδασται͵ ἃς συλλέξας ὁ βοῦς μόνος χατεΐχεν᾽ ἣ τὰ; 
πολλὰς ἐχείνας προσχαλεσαμένη τὰ; τῶν μελισσῶν 
ἀγέλας συνέταττεν ; Ταῦτά μοι χαταγέλαστα φαίνε- 
ται, σοὶ δὲ οὐχ οὕτως ; Τάχα δὲ fizovat χαὶ τέταρτον 
νεωτεροποιοῦντες. ᾿Αλλ᾽ ὅση τῶν λόγων ἡ μάχη, 
τοσαύτη τῶν δογμάτων fj πλάνη (67). Ποῖ φέρεσθε, 
ὦ ᾿Αθηναῖοι (68), οἱ τῷ μυθολογοῦντι (69) πειθόμε- 
νοι; Ὁρᾷς yàp ὡς αὐτὸς ἑαυτῷ προστριδόμενος ὁ 
λόγος, οἷον οἱ πυροφόροι τῶν λίθων (70) φῶς ἐξ- 
ἔλαμψε, χαὶ τὰ Ev σχότει τέως λανθάνοντα διελέγχι, 
xai οὐχέτι συγχωρεῖ προδεδιωχέναι τὴν Ψυχὴν lo- 


Sed quanto plus verba faciendo secum ipsi pngna- C χυρίζεσθαι, 

rint, tanto niagis G96 docendo fallent et errabunt, Quo ferimini, o Athenienses, qui tam fabulosa rcferenti, 
(am promptas aures porrigitis? Vides enim ut isthewc ipsa secum collisa ratio, instar igniferi si. 
licis multum lucis reddiderit, οἱ quie in tenebris hactenus latebant, arguat, minimeque permittat, 
Ut animam antea vixisse, in posterum quisquam confidenter asseveret ? 


TH£OPH. Eadem nihi quoque prius quam lioc 
ex te audirem, animo sederunt, mentemque inde 


(60) ᾿Δφύαις συνδεθεῖεν. Speciem pro genere 
posuit; idque propter vilitatem apuarum, piscis , 
qui non ex concubitu , sed limo vulgo prognasci 
perbibetur. Oppianus Cyueg. 2, 565 : “Ηδη xat διε- 
polatv ἐν ὑγροπόροιυ θαλάσσης Βένθεσιν αὐτόῤῥεχτα 
φύει καὶ ἀμήτορα φῦλα, "Ocvpsov, ἡπεδαναί τ΄ ἀψύαι 
πόχλων τε γένεθλα, “Οστραχά τε στρόμθοι τε, τά τε 


ψαμάθοισι φύονται. Vide cumdem fine libri primi D 


Halieuticorum, Ba. 

(61) Ex Cod. Paris. αἱ τῶν ἀνθρώπων ψυχαὶ hic 
inserendum. . 

(02) Cod. Aug. εὖ πράττοι. Codd. Paris. εὖ 
πράττει. , 

(65) Codd. ἀπολιπούσης. ᾿ 

(64) Apum banc confectionem celebrat etiam sub 
finem Dialogi, p. 65, 17. Nota ea ex divino opere 
Georgicon Virgilii ejusque interpretibus. Accurata 
cum primis hzec est ZEKuez nostri descriptio. B4. 

(69) Ἡμέρας τεσσ » Hujus numeri ma- 
goum usum in rerum Datura et sacris Litteris obser- 
vamus in commentariis adversariorum, et alibi. 
Ba. lic locus valde corruptus ex codd. Paris. sic 
€usrigendus : ἕως ἂν ἀπ. καὶ ὁ μὲν οὕτω πεσὼν v po- 
είθωται.... ὡς ἂν μηδ. εἰσδύνοι τὸ πνεῦμα, τότε μὲν 
μη μων, 

ί " (1, Paris. οἱ Aug. ταύτας. . 

(i7). TViaruiro] τῶν δογμάτων ἡ πιάνη. Not! 


ΘΕΘΦ. Ταῦτά yo: καὶ πρότερον ἐφιζάνοντα, πολ- 
λάχις ἀνέστρεφε τὴν διάνοιαν, Τῶν δὲ πατέρων (11) 


epiphonema. Veritas enim disceptationibus prorsus 
tandem interstinguitur. Ba. 
(03) Hoi φέρεσθε, ὦ ᾿Αθηναῖοι. Exclamatio ex 
majorum gentium oratore aut declamatore quopiam 
tita. Da. 


(69) Codd. Paris ὅτῳ γοῦν μυθολογοῦντι cod. Aug. 


τῳοῦν, 

(10) Οἷον οἱ πυρφόροι τῶν λίθων. Egregia com- 
paratio, quam ponuut et alluduut. frequenter. boni 
scriptores. Exstat iu schedis veteribus apud uos 
epigrammo istud ς Collisi silicis chalgbem vigor urget 
in ignem. | Et flammam. inter se quassa metalla vo- 
munt. [Durities vfi fortuneque improba virtus. [Vi- 
tam emendantes scil genera'e. preces. [Sic onismu in 
vici sciniillas. emicat ignis, | Et sua fert miti damna 
levanda deo. [Sic quoque natura generant contraria 
lucem, | Factoris pateant ut monumenta dei. |Sic ra- 
[10 sese peccantem cernit in. usu, [Acmonet et superi 
lux: peritura poli. ba. 

(71) Aliam lectionem videtur secutus Ainbrosius, 
qui ita hoc comimatium reddidit : 124 mihi sepe 
antea considerauii ita esse videri solebant mentemque 
ad se rapiebani ; sed partim magistrorum verecundia, 
partim socii el comparis , quicum ista conquirerem , 
desideratio, properuutem ac jamjam asscntientem. con- 

I| ille utique χατείργουσαν, τὴν διάνοιαν 
» qui: non inepta est sententia, Vertas ita: 
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αἰξὼς, xa) συμμαχοῦντος ἀπορία γατείργουσα ἐπεῖ εν. Α sipenumero reiraxerunt : sed majorum reveren 
tia, et ejus quocum disputabam rationis et consilii inopia, me adizebant ac continebant. 


AZI8. Ἐχεῖνο δέ σε πρὸ ἄλλων (12) οὐχ εἰσήει " 
εἰ προδεξίωχεν ἡ ψυχὴ, ἐμέμνητο ἂν T, ἀνεμιμνή- 
σχετο ; Καίτοι (15) τὰς μαθέσεις ἀναμνήσεις. (1h) 
χαλοῦσιν ol παλαιοί. Εἶτα τοῦ μὲν Δη μιουργοῦ xal 
τοῦ νοητοῦ χάλλους ἀναμλιμνήσχεται, ὅθεν μαχρόν 
τινα χοόνον ἀπέστη. Τοῦ δὲ προτέρου βίου χαὶ ἐπε- 
τηδευμάτων xai παθημάτων, xai πατρίδος xal γο- 
νέων παντελῶς ἐπιλέλησται, ὅθεν χθὲς μετῳχίζετο ; 
Καίτοι τίνα λόγον ἔχει τῶν μὲν χαλῶς ἀναμιμνή- 
σχεσθαι, τῶν δὲ ἐδυνη οῶν ἐπιλελῆσθαι " ὧν μᾶλλον 
ἐνδύεται xal ἐντυποῦται μνέμη ; Ἐγὼ μὲν οὖν τὸν 
υἱὸν ἢ τὸν οἰχέτην ἐφ᾽ οἷς ἥμαρτε χολάζων, πρὸ τῆς 


τιμωρίας πολλάκις προλέγω (15): ἀξιῶ τε μεμνῆσθαι p 


ὡς μηχέτι τοῖς αὐτοῖς προσπταίειν. Ὁ δὲ Θεὸς τὰ 
ἔσχατα διορίζων (16) ἐπιτίμια, οὐκ ἐχδιδάσχει τοὺς 
πάσχοντας ἐφ᾽ οἷς τὰ ἐπιτίμια, ἀλλ᾽ ἀφαιρεῖται τῶν 
ἁμαρτημάτων τὴν μνήμην, ἀχριδῇ τὴν αἴσθησιν τῆς 
τιμωρίας ἐπάγων (77) ; Τί οὖν ὠφέλησε τιμωρία 
τὴν ἁμαρτίαν ἀποχρύπτουσα; τοὐναντίον μὲν οὖν χαὶ 
παροξύνει χαὶ εἰς ἀπόνοιαν ἐπαίρει. 'Ρᾳδίως δὲ (78) 
καὶ διχαίως καχίζει τὸν διχαστὴν ἐχεῖνος, εἰ φαῦλον 
μηδὲν αὐτὸς αὑτῷ συνειδὼς ὑπομένει τὴν τιμωρίαν. 
Αὐτὸς δὲ ἡμῖν, ὦ Θεόφραστε, τοσούτων θεωρημάτων 
ἀναμνησθεὶς, σαυτοῦ μόνου ἀμνημονεῖς ; xai οὐχ ἂν 
ἔχοις εἰπεῖν, οὔτε εἰ στρατιώτης ἣ φιλόσοφος γέγο- 
vas * οὔτε εἰ λαγωὸς (79) ἣ λέων " οὔτε el ἀηδόνι (50) 
ἣ ἱχτίνῳ συνηχολούθε:ς; 


ΑΧΙΤΊ!. "ΠῚ 4 autem annon. ante omnia veniebat 
in mentem tibi, animam, si quidem antea vixissel, 
rerum preeteritarum meminisse, vel recordari opor- 
tere? Veteres enim solebant omnes liberales disci- 
plinas ἀναμνήσεις, id est, quasi quamdam rerum 
anteactarum recordationem, appellare. Deinceps et 
Creatoris, et illius quxe mente percipitur pulchritu- 
dinis, ur.de longo tempore discesserat, recordatur. 
Àn ergo vite prioris, ct earum quas audisset pra- 
ceptionum, et eorum qua tulisset malorum, et pa- 
trie et parentum. unde heri discesserat, penitus 
oblita esse crederetur ? Et quz ratio hiec dabit, ut 
rerum secundarum meminisse, adversarum autem 
oblivisci credamur, cum earum ipsarum memoria 
magis magisque animis imprimatur ἢ Ego quidem 
hac ipsa de causa filium aut famulum, ob id quod 
comiiiserint peccatum, puniens, antequam de in- 
sis supplicium sumam, premoneo, ut nmeminc- 
rint, ue posthac unquam in eadem mala recurraut. 
Deus autem, quando ultimá supplicia decerni!, nou 
edoceat eos qui patiuntur, poenarum causas; sed sce- 
lerum memoriam omnem tollat, dum plenum viudictE 
sensum non infert? Quid igitur ea qux peccatum 
celet, pna profuerit? Sane contra ac iustituta 
fuit, et irritat magis, et in contumaciam iralt. 
Facile vero fuerit atque ab justitia minime alie- 
num, ei qui supplicio afficiatur, quoniam nullius 


sibi culpe conscius supplicium patitur, conviciis atque contumeliis judicem | iucessere. Tu vero, Tbeo- 
phraste, qui tot artium pracepta recolis, an tui ipsius solum es immemor ? nec potes nobis, miles- 
ne an philosophus : lepusne an leo antea fueris : lusciniam an milvum secutus sis, referre 

ΘΕΟΦ. Λέγετα! Πυθαγόρας ἀναμνησθῆναι ὡς ei C. THEOPII. Fertur Pythagoras meminisse , 8686 


κοτὲ Εὐφορύος (81) ὁ tv Τροίᾳ. 

ΑΞΙΘ. Ταῦτα λέγων ἡλαζονεύετο, μηχανώμενος 
πείθειν ὅπερ ἐδίδασχεν, ὡς προθεθίωχεν ἡ ψυχή. 
᾿Απὸ δὲ τῆς αὐτῆς διανοίας ἐν ὁρύγματι λαθὼν ὑπὸ 
γῆν δέχα (82) ἔτη, ἐξ δου δῆθεν ἐχεῖθεν ἀνέδη,, xol 


Sed patriorum dogmatum reverentia et commodi com- 
militonis inopia ab ascensu mentem sustinuerunt. Vel 
legas : τῶν δὲ πατρίων 2i5-t xal συμμαχοῦντος ἀπο- 
plq. χατείργουσα ἀπεῖχεν. Wollius, uti alias, nihil hic 
exiricavit. Ba. Codd. Paris. πατρίων. 

(7 ] Codd. Paris. Aug. πρὸ τῶν ἄλλ. 

(73) Codd. καὶ γάρ. 

(74) Ex codd. Paris. supplendum ἀμέλει. 

[15) Cod. Par. πρὸ τῆς τιμωρίας τὴν αἰτίαν τῆς 
τιμωρίας πολλάχις προλέγω. 

(10) CC. P. χαταννούς. 

(71) Mirum quie. ratio eidem | Wolfio] persuaserit 
negauonis huc intrudendz. Pariter erravit et Amz 
brosius : Sed scelerum memoriam tollit, dum non 
exactum inJert supplicii sensum. Contrarium imo vult 
anctor: injuste agi, si quidem memoria criminum 
nulla supersit, peeuze autem exquisite inferantur 
velut conscio tantorum «delictorum. Suadent hunc 
sensum omnia antecedentia et sequentia. Ba. 

(18) CC P: τε.... αὐτὸς αὐτῷ. 

19) CC. P: λαγώς. 

80) CC. P. χύχνῳ. 

81) Persona hominis , quem ante Pytaagoram se 
fuisse docere voluit Pythagoras. Scholiastes lloratii, 
ad Od. 1, 28, 10: Pythagoras praedicabat se. apud 
Trojam Euphorbum Panthoi filium [uisse, qui, in- 
ter(ectus a Menelao iterum revixit (actus Pythagoras, 


Evphorbum in Troja fuisse, 

AXITH. II:ec dicens ille superbe mentiebatur, ac 
quod docebat animam antea quoque vixisse, hoc 
ipso conabatur confirmare. Eodem autem astu atque 
consilio, cum in meatu quodam subterraneo , an- 


(dque eum cognovisse aqnito clypeo quem in templo 
Euphorbus [ixerat, Clypei autem illud signum jaeta- 
bat pro indubitato Diogenes Laertins, in. γι δ. 
45: Τὰς φρένας ἣν ἐθέλῃς τὰς Πυθαγόραο νοῆσαι, 
᾿Ασπίδος Εὐφόρδου βλέψον ἐς ὀμφαλόεν. Φησὶ γάρ" 
Οὗτος ἐγὼν ἣν πρόθδροτος. "0; δ᾽, ὅτε οὐκ ἦν, Φάσχεν 
ὅτ᾽ ἣν, δήπου οὐχ àv ἔην ὅτε fjv. Cujus epigramwatis 
vim vulgo minime capiunt; prorsus enim staltitie 
condemnuat hoc scitum, tot. philosophorum animis 


D seductis nobile, Vide Gallum, Luciani, c. 4. Ba. 


CC. P. εἴη ποτέ. 

(82) Ipse dixit scptem et ducentos anuos apud in- 
feros fuisse. Laertins, vii, 14 : ᾿Αλλὰ xat αὐτὸς ἐν 
τῇ γραφῇ φησι δι' ἑπτὰ xax διαχοσίων ἑτέων ἐξ ἀΐδεω 
παραγεγενῆσθαι ἐς ἀνθρώπους. Qui ex Hieronymo 
memorat, virt, 21, descendisse ad inferos et vidisse 
ibi animarum supplicia. Sed latibulum illum subiisse 
refert ex llermippo idem Laertius, vir, 44 : Ἕρμιπ- 
πος λέγει ὡς γενόμενος ἐν Ἰταλίᾳ χατὰ γῆς οἰχίσχον 
ποιῆσαι χαὶ τῇ μητρὶ ἐντείλαιτο τὰ γινόμενα εἰς δέλ- 
τὸν γράφειν, σημεῖου v xai τὸν χρόνον’ ἔπειτα 
χατιέναι [uno χαθ!έναι] αὐτῷ ἔστ᾽ ἂν ἀνέλθῃ" τοῦτο 
ποιῆσαι τὴν μητέρα" τὸν δὲ Πυθαγόραν μετὰ χρόνον 
ἀνελθεῖν ἰσχνὸν xal χατεσχελετευμένον, εἰσελθόντα 
a: εἰς τὴν ἐχχλησίαν φάσχειν ὡς ἀφῖχται ἐξ ἄδον, etc. 
Alia nou congerimus. Ba. CC. D. ἔτη δέχα. 
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nos decem latuisse!, atque inde tanquam ex infe- A παρὰ τοῦ Πλούτωνος ἀχηχοέναι ἔλεγεν (85), ὡς ἀθά- 


ris reversus prodiisse, ex Plutone audisse sese 
atque credere dictitabat , animam esse immorta- 
lem. Ejusdem imprudentis arrogantiz deinceps 
Apollonius ille Cappadox factus imitator, Grzcis 
hominibus referebat, de iis qui apud Indos essent 
sapientibus, quod illi nossent, quinam olim ipsi 
fuissent. Recte sane liomo vanus ad eos qui extra 
orbem degunt testes, coufugiebat. Sed nihilominus 
falsi convincitur, quando ne Ctesias quidem, qui 
multa alioquin de Indis fabulosa conscripsit, harum 
illius nieuiarum uspiam mentionem facit. Neque 
vero Arrianus qui vere magis quain fabulose histo- 
riam scribit, dogmatis hujus uspiam meminit, etiam 
cum Brachmanum cum Alexandro congressum re- 


vatog f| duy διεπιστεύετο. Ταύτης τῆς ἀλαζονείας 
ὕστερον ᾿Απολλώνιος ὁ Καππαδόχης ἐραστὴς γενό- 
μενος, πρὸς τοὺ; Ἕλληνας ἐμυθολόγει περὶ τῶν ἐν 
Ἰνδοῖς σοφῶν (84) * ὡς ἴσασιν οἵτινές ποτε γεγόνα- 
σιν" εἰς μάρτυρας ἔξω τῆς οἰχουμένης χαταφεύγω». 
"AX! ὅμως ἐλέγχεται " οὔτε γὰρ Κτησίας πολλὰ xat 
μυθώδη περὶ τῶν Ἰνδῶν συντιθεὶς (85), οὐδαμοῦ 
τοῦτο μυθολυγεῖ * οὔτε ᾿Αῤῥιανὸς ἐπὶ τὸ ἀλτθέστε- 
ρον μᾶλλον ἣ μυθωδέστερον (86) συγγράφων, τοῦ 
δόγματος ἐμνήσθη " χαίτοι τὴν τῶν Βραχμάνων TX 
᾿Αλέξανδρον συνουσίαν ἐχδιδάσχων, ἐν f] παραινοῦσιν 
᾿Αλεξάνδρῳ πλεονεξίας ἀπέχεσθαι (87). Καὶ ὁ χαιρὺς 
ἀπήτει τὸ πλάσμα" ὡς ἂν τὸν ᾿Αλέξανδρον, ἐπειδὴ 
τῶν φαινομένων χατέπληττεν οὐδὲν, ἀφανεῖς βοὺς (88) 


fert, ac quo pacto ipsi regem ab illo habendi studio Ὦ ἀναπλάττοντες χκαταπλήξωσι. Τότε γὰρ ἔδει μᾶλλον 


nimio delortati sint, diligenter exponit. Et certe 
tempus ipsum tale quoddam commentum require- 
bat, nempe, ut Alexandrum illum Magnum, quem 
earum qus in hoc orbe visuntur rerum nihil ab 
animi sui proposito absterruit, aliquibus qua non 
videntur monstris perterrerent. Ac profecto opor- 
tebat tunc potissimum egregiam illam ac prxpoten- 
tein philosophia vim exserere, quando $377 nostris 
bowinibusservitutis et excidii metus inesset. llli vero 
quos paulo ante memoravi, sapientes Indi, neque 
apud Alexandrum tale quidquam demonstrarunt ; 


δειχνύναι τῆς φιλοσοφίας τὴν ὑπερθολὴν, ὅτε περὶ 
ἀνδραποδισμοῦ xal ἀναστάσεως ἐχινδύνενον οἱ ὁμό- 
φυλοι (89). ᾿Αλλ᾽ ὅμως οὔτε πρὸς ᾿Αλέξανδρον τοιοῦ- 
τὸν οὐδὲν ἐπεδείξαντο, οὔτε ὕστερον τοῖς Ἕλλησιν 
ἐπιστέλλοντες * xal τὴν τῶν Ἑλλήνων φιλοσοφίαν 
διαθάλλοντες, xaX τὴν ἑαυτοῦ ἀποσεμνύνοντες, οὐδα- 
μοῦ τοῦτο τῆς ἀλαζονείας τὸ εἶδος τῇ ἐπιστολῇ προσ- 
ἐῤῥιψαν (90). El τοίνυν μῆτε τῶν πρότερον (91) 
μήτε τῶν ὕστερον μηδεὶς τῷ λόγῳ συμμαρτυρεῖ, 
μεμονωμένος (92) ὁ ᾿Απολλώνιος, τὰ ψευδῆ λέγων 
ἐλέγχεται. 


neque deinceps, cum litteras quibus et Grecam reprehenderunt, et suam ipsorum philosophiam ut 
venerandam laudibus veherent, ad Gracos ipsos darent, hujusce vanitatis vel levem speciem ullam 
suis litteris inseruerunt. ltaque si illi neque veterum neque recentiorum quisquam vel uno verbo 
testimonium dicit, solus ipse relictus Apollonius ac testibus omnibus destitutus, convincitur falsuin 
tradidisse. 


Hierocles autem, non is quem ipsi praeceptorem C — "lepoxArc (95) δὲ, οὐχ ὁ διδάσχαλος, ἀλλ᾽ ὁ mpo- 


olim habuimus, verum scriptor ille qui miracula 

quaedam refert, incredibile etiam illud factum suis 

narrationibus adjecit. Adolescentein quemdam im- 

pudicum, qui quidem Corcyrzus esset, cum Myro- 

he quodam amalore suo navigasse : delata autem 
ἢ CC. P. C. A. λέγειν. 


(s Vide Philostratum. lib. ur, c. 6, 7, etc. Ba. 
(851 De Ciesia nota veterum auclorum judicia. 
Vide Plutarchum Artaxerxe, c. 15, Strabonem, lib. 
3, &. 1, p. 55 ; Aristotclem H. Anim. 1. vin, c. 28. 
Indicorum excerpta sunt apud Photium. ΒΔ. 

(86) Non plane de fabulosis narrationibus excusat 
Arrianus, si verba attentius perpenderis. Locus 
autem ejus scriptoris est initio libri septimi Ana- 
baseos, c. 1, 9, quein innuit Eneas. Ba. 

(81) Cum de insatiabili possidendi cupiditate Ale- 
xandri locutus fuisset Arrianus, ista subjicit : Καὶ 
ἐπὶ τῷδε ἐπαινῶ τοὺς σοφιστὰς τῶν Ἰνδῶν, ὧν λέ- 
γονσιν ἔστιν οὖς... Da. 

88) CC. P. φόδους. 

to Non cepit interpres sententiam, cuin ópo- 
φύλους nostros homines reddidit Wolfius, Nam de 
Indis illis, tum in potestate Iracundia obnoxii victo- 
rig constitutis, loquitur neas. ᾿Ανάστασις autem 
excidium , eversionem, notat boc loco. Suida : 
ΦΑνάστασις, ἀντὶ τοῦ ἀναστάτωσις, Πολύδιος" Mac- 
σανάσσην δὲ Καρχηδόνι αἴτιον τῆς ἀναστάσεως γενέ- 
. σθαι, πάμπαν αὐτὴν ἀσθενῇ Ρωμαίοις ὑπολεέποντλ. 


(90) Puto exstare oliquid hnjus epistole, nec me- 


. 


θαλλόμενος τὰ θαυμάσια (04), ἄπιστον xal τοῦτο 
προσέθηχεν " ὅτι νέος ἡταιρηχὼς (95) (Κερχυ- 
ραῖος (90) δὲ ὁ νέος), μετὰ ἐραστοῦ Μύρωνος ἔπλε:. 
Καθορμ'σθείσης δὲ τῆς νεὼς (97) εἷς τινα χῶρον 
ἔρημον, ᾿ἀποχωρήσας ὀλοφύρεται, ἀναμνησθεὶς 6: 


mini tamen ubi. De consensu cum Grxca philoso- 
phia Brachmanum Strabo lib. xv, 1. lll, p. 490: 
Περὶ πολλῶν δὲ τοῖς Ἕλλησιν ὁμοδοξεῖν - ὅτι yàp 
γεννητὸς ὁ χόσμος χαὶ φθαρτὸς λέγειν χἀχείνους xal 
ὅτι σφαιροειδὴς, ὅ τε διοιχῶν αὑτὸν xaX ποιῶν 025; 
δι᾽ ὅλου διαπεφοίτηχεν αὐτοῦ - ἀρχαὶ δὲ τῶν μὲν 
συμπάντων ἕτεραι, τῆς δὲ χοσμοποιίας τὸ ὕδωρ" πρὸς 
δὲ il, τέτταρσι στοιχείοις πέμπτη τίς ἐστι φύσεις, ἐξ 
ἧς ὁ οὐρανὸς καὶ τὰ ἄστρα, γῇ δὲ ἐν μέσῳ ἵδρυται 
τοῦ παντός" xal περὶ σπέρματος δὲ xal ψυχῆς ἐμ 1 
λέγεται χαὶ ἄλλα πλείω" παραπλέχουσι δὲ μύθους, 


Β ὥσπε dun Πλάτων, περί τε ἀφθαροίας ψυχῇς καὶ τῶν 


χαθ᾽ &bou χρίσεων, xat ἄλλα τοιαῦτα. Sed (alibus 
fingeudis luxuriatur grzcanica licentia. Ba. 

(91) CC. P. τῶν προτέρων. ᾿ 

92) CC. P. μόνος. 

95) Est bouus ille Hierocles, contra quem Christo 
Domino comparantem magnum Apollonium exstant 
diatriba Eusebii Ba. CC. P. ὁ "Iepax. δ᾽ οὐχ ὁ ὃ. 

(94) Τὰ θαυμάσια. Apollonii Tyaneusis. 

(95) CC. P. ἡτερηχώς. 

. (96) Kspxvpatoc. Nomen patriz notat, not: cu- 
jusdam lateutioris causa, velut inollitiem | incolis 


quampiam exprobret, B4. 
(417) CC. P. νηός. 
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περ ἐχεῖ τῶν ἐραστῶν τι; ἐν τῷ προτοῦ βίῳ τῆς Α in quemdam desertum atque incullum locum navi, 


ὥρας τοῦ νέου διαμαρτὼν, ἀπεπνίγη " xal δαχρύε: 
ὅτι μὴ αὐτῷ πρότερον ἐχαρίσατο. Οὐχοῦν γελοῖον (98) 
εἰ ὁ μὲν ἡταιρηχὼς ἀναμιμνήσχεται " Σωχράτῃης δὲ 
ἀμνημονεῖ (99) χαὶ Πλάτων, χαὶ οὐδὲν εἰδέναι τῶν 
πρόσθεν ἀλαζονεύεται (1); Καὶ μέντοι (2) xaY παρὰ 
Χαλδαίοις xal Αἰγυπτίοις xal Ἕλλησιν ol τὰς τε- 
λετὰ; ἀγείροντες, xal γοητεύειν τῶν πάλαι τελευ- 
τησάντων τὰς ψυχὰς ἐπαγγελλόμενοι, καὶ ταῖς ἐπο 
ῳδαῖς ἄγειν τε χαὶ ἕλχειν ὅπη (5) à» ἐθέλωσιν, εἰ τὴν 
Ὅμηρον ψυχὴν ἐθέλοιεν (4) χαλεῖν, εἰ τὴν Ὀρφέως, 
εἰ τὴν Φορωνέως, εἰ τὴν τοῦ Κέχροπος, ἀλεχτρνόνας 
θύοντες xai χαραχτῆρα (5) ὑπογράφοντες, λέγουσι 
προχαλεῖσθαι χαὶ δειχνύναι (6), χαίΐίτοι εἰ ὁ μὲν 
ἀηδὼν, ὁ δὲ χύχνος, ὁ δὲ ἄνθρωπος, ὁ δὲ λέων ἐγέ- 


cuim paulum secessisset, flevisse, quod recordatus 
esset quemdam ex amatoribus, dum olim viveret 
antea, quia ibidem adolescentis amore frui non po- 
tuisset, suffocatum esse : seque propterea flere, 
quod illi nou grauficatus esset. Án ergo ridiculum 
non est, lascivum illum atque impudicum adole- 
Scéntem ante acla recolere; Socratem autem et 
Platonem, eorum qua sunt olim facta nil memi- 
nisse, nihilque sese scire, gloriari posse ? Equidem 
qui apud Clialdeos, et /Egyptios, et Graecos sacras 
quasdam ac solemnes caeremonias peragunt, et 
evocare jain olim mortuorum animas, easque sacrís 
quibusdam carminibus se quocunque velint, et du- 
cere et pertrahere posse pollicentur : 8j mactatis 


veto, πῶς (7) ἥξουσι χαλούμενοι, εἰ μὴ τὸ ὄρνεον D galiinaceis, et scriptis quibusdam characteribus, 


xai τὸ θηρίον xaX τὸν ἄνθρωπον ἄψυχον ἀπολει- 
πόντες (8) ἥξουσι ; Πῶς δὲ ὁ χύχνος ἐΐσεται 7) λέων, 
τι ἄνθρωπός ποτε ἐγένετο, ὅτε οὐ (9) ὁ ἄνθρωπος 
εἴσεται: Καΐτοι χἀχεῖνοι ταῖς τελεταῖς σοφίζονται" 
οὗ γὰρ τὸν σὺν πατέρα οὐ τὸ γύναιον ἔδειξαν, ἀλλὰ 
χαλεπόν τινα δαίμονα τὸν πατέρα χαὶ τὸ γύναιον 
ὑποχρινόμενον. "Apa γοῦν ἀνέσχεν ὁ ἧλιος, καὶ τὸ 
φάσμα διαλύεται. Οὕτω γραὸς μυθολογία (10) τὸ 
θρυλλούμενον, καὶ πιθανὸν οὐδέν. 


aut Homeri, aut Orphei, aut Phoronei, aut Cecro- 
pis animam dicant sese velle evocare, et ostendere 
siquidem alius luscinia, alius cygnus, alius homo, 
alius leo fuit: quomodo, quaso, evocati venient ? au 
non avem, bestiam, bominem, anima destitutos re- 
linquent, ac venient? Et quomodo, quzso, vel cy- 
gnus, vel leo scribunt se quondam fuisse bominem, 
cum id homno ipse ignoret ? Ergo suis illi carmi- 
nibus fallunt : quippe non patrem aut mulierculam 


producunt, sed dirum quemdam damonem patris aut mulieris personam reprosentantem monstrant. 
Quare et sole vix dum oborio spectrum hoc omne statim evanescit. Atque sic anilis est fabula simile 
quidquid in hanc sententiam dicitur, nec quidquam habet quod sit probabile. 


GEO09. Εὖ λέγειν μοι δοχεῖς, καὶ οὐχ ἀγεννῶς àv- 


THEOPH. Bene mihi videris istliee dicere, mi- 


τιτετάχθαι. ᾿Αλλ᾽ εἰ παντελῶς τὸν πρότερον τῆς C nimeque male ad objecta respondere. Sed si vitam 


ψυχῆς βίον ἀνέλοιμεν, ἀταξία δόξει τὸ γιγνόμενον, 
εἰ χαχοὶ μὲν εὖ πράττουσιν, ἀτυχοῦσιν δὲ ἀγαθοί (11). 


ΑΞΙΘ. ᾿Αποχρινοῦμαι, εἴ σοι fj5:ov. 


ΘΕΟΦ. Πάνυ μὲν οὖν. 


ΑΞΙΘ. Εἰπέ μοι πρότερον δὲ, τίνα φὴς ἀτυχίαν, 
ἢ (12) νόσον λέγεις χαὶ πενίαν, καὶ στρεδλοῦ- 
σθαι (15), καὶ τὸ ὅλον ἀναιρεῖσθαι: (14) ; 


ΘΕΟΦ. Ταῦτά φημι. 


. AXI8, ᾿Αλλὰ τοῖς μὲν πρὺς πλοῦτον, τὴν δυ- 
Y 


(98) Alii O0xouv. 

(99) CC. P. ἀναμνημονεῖ. 

(4) CC. P. ἀλαζονεύονται. 

(2) CC. P. xoY μὴν παρὰ Χαλδαίοις. 

9) CC. P. ὅποι. 

(4) CC. P. ἐθέλοις. 

(5) CC. P. χαραχτῆρας. ) 

6) De evocationibus et sacrificiis ad ea, et spe- 
etris et damonibus, infinita notarunt docti liowiinc:, 
hic non expetenda, Ba, 

(7) CC. P. πῶς. 

(8) CC. P. ἀπολιπόντες, 

i CC. P. οὐδέ. 

.10) Γραὸς pvgoJdor(a. De extreme ineptis fa- 
bulis proverbium. Ba. 
14) Bono viro malum accidit nihil. Plena his 
pliilosophia Platonis, Pythagorze, Senec, Marci 
Autouink, Epicteti, Boetbii. ludis ex. vetustioribus 
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anima priorem prorsus e medio tollamus : videtur 
nescio que rerum perturbatio inde exsurgere, si 
mali bene, boni male habeant. 


AXITH. Ad id respondebo, si quidem tibi non sit 
ingratum. 
THEOPH. Erit mihi sane pergratum. 


AXITH. Principio mibi dicas velim, quid tu ma- 
lum seu fortunam adversam putes : an. morbum et 
pauperiem, aut torqueri aut e medio prorsus tolli, 
malum appellas? 


THEOPH. Hzc ipsa malorum numere cempre- 
hendo. 


AXITII. Αἱ iis qui in opes et potentiam et volu- 


torum eadem statui adnotat Strabo, libro xv, 
t. Hil, p. 120. B4. CC. P. ἀτυχοῦσι δ᾽ ἀγαθοί. 

12) CC. P. ἀλλ᾽ εἰπέ μοι τίνα φὴς ἀτυχ." 3. 

t5) CC. P. τὸ στρεδλοῦσθαι. 

14) Notabile scitum Brachmanum apud Geogra- 
phum modo nominato loco, lib. xv, t. fll, p. 130 : 
quortem. partum sive productionem esse ad veram 
vitam. Malum quid revera sit pulchre summatim in- 
dicat Marcus imp. lib, vin. $ 1. Πεπείρασα!: γὰρ περὶ 
πόσα πλανηθεὶς οὐδαμοῦ εὗρες τὸ εὖ ζῇν. οὐχ * 
συλλογισμοῖς, οὐχ ἐν πλούτῳ, οὐχ bv δόξῃ, οὐχ ἐν 
ἀπολαύσει, οὐδαμοῦ. Ποῦ οὖν ἐστιν ; ἐν τῷ ποιεῖν ἃ 
ἐπιζητεῖ ἡ τοῦ ἀνθρώπυυ φύτις. Πῶς οὖν ταῦτα 
ποιήσει; ἐπὰν δόγματα ἔχη, ἀφ᾽ ὧν αἱ ὁρμαὶ xal αἱ 
πράξτις, Τίνα δόγματα ; τὰ περὶ ἀγαθῶν xa χαχῶν’ 
ὡς οὐδενὸς μὲν ἀγαθοῦ ὄντος ἀνθρώπῳ, ὃ οὐχὶ ποιεῖ 
δέχαιον, σώφρονα, ἀνδρεῖον, ἐ) εὐθερον" οὐδενὸς: 5: χα. 
χοῦ, ὃ υὐχὶ πο!ξῖ τἀναντία τοῖς εἰρημένο:ς. Ba. 
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ptatem. prorsus intenti sunt, potius competebat hzec A ναστείαν (15) xal ἡδονὴν ἑπτοη μένοις, fiouovtev ὁ 


oratio, quam Theophrasto. Neque. enim ipse igno- 
ras pauperiem et morbum, et ipsam mortem, neque 
turpia neque mala esse, vel Socrati atque ipsi quo- 
que philosophie videri : quippe qux ipsa multis 
sape saluti fuere. Ipse euim Socrates in paupertate 
639 quasi superbiebat, camque divitiarum nomine 
dignam ducebat, et philosophi:e 40ciam atque amíi- 
cam appellabat. Quemadmodum etiam morbum 
Theagi multum moinenti ad. philosophiam attulisse 
idem aiebat : sic de illo verba facieus, si bene imie- 
mini : Theagi vero nostro omnia, ut philosophiam 
deseral, ansam  administraht ; solus autem hic 
morbus obstat, atque eum «quo minus id faciat 
coercet. Kt sane Plato qui quidem erat robusto ad- 
. modum ac vegeto corpore, locum minime salubrem 
in quo ingenium exerceret, delegit; sleque et id 
quod habebat firmz valetudinis nimium detrahe- 
bat, et cum temperantia atque inodestia corporis 
rohur commtütabat. Mortem autem malorum omnium 
solutionem, ac tutam ab hiis libertatem sane quain 
pie et reverenter appellat : doceus. quod Deus ho- 
minis imisericordía tactus, haec ejus vincula mor- 
talia feceftit. Jam si bohorum causx hxc sunt, quà 
fronte mala appellaius? Porro intemperantia et 
avaritia, Itemque temeritas et ignavia, omnium 
fodissima ét sint et nominantur mala ? quorum 
nullum bonis inest. Sed eis vera felicitas semper 
adest, neque eam fas est recedere : siquidem tem- 
perantia, justitia, fortitudo, prudentia, quarum 
nulla bonos destituit, vera felicitas exsistunt. Sed 
. nec improbitas borum quidquam potest auferre. 
Marsupium quidem amputare, et corpus dissecare 


(15) Duczeus ἀλοῦτον καὶ δυναστείαν. 

(16) CC. P. οὔτε αἰσχρά. 

417) CC. P. ἦγε π. π. ὠφέλησεν. 

18) Πλοῦτον αὐτὴν ὀνομάζει, Videlicet ani- 
mum continentem ne ulteriora eupiat, quam quibus 
vita sustinetur; qua in persuasione est ingens opu- 
lentia eL ipsa beatitudo. Non inepte Gualterus versifi- 
cator in Alezandreide l. x : Ánimum nullius egentem 
Non res efficiuni sed sufficientia; quamvis Sitmodicum, 
si sufficiat nullius, egebis. Ausouius [Sap. Sent.Bias]: 
Quis dives? qui nil cupit. Est quis pauper ἢ avarus. 
Apuleius Apologia , /s plurimum habebit qui. mini- 
mum desiderabit; habebit enim quantum volet, qui vo- 
lei minimum. Lucretius, lib.v: Quod 8i quis vera vitam 
tatione gubernet, Divitie grandes homini sunt vivere 
parce Equo animo; neque enim est unquam penuría 
parvi. Sie de Fabricio illo nobili Maro [45π. vi, 
844] :... parvoque potentem Fabricium. Socratis ra- 
tiones ex Platone, Xenoptionte, Maximo, aliis, no- 
Ugelurze sunt , quas istliic reponere non est animus, 
ut néc verba ipsa Platonis. Ba. 

(49) 4&1. gin», Multa huc pertinentia sunt apud 
Apnleium Apologia, nobis etiam post alios lougo 
sermone alibi illustrata. BA. — CC. P. et A. φιλοο- 
φίας φυλακήν. 

(20) CC. P. μέμνημαι. 

(21-23) Inclusa desunt in CC. P. 

(33) Δοσῶδες χωρίον κατα λαθών». Affligendo 
corpori ; nam pugilatui eliam aptum robur liabebat, 
unde οἱ Plato dictus est, cuui ante. Aristocles. 
[.aertius, tu, 4 : Ἐγυμνάσατο δὲ παρὰ ᾿Αρίστωνι τῷ 
᾿Αὐνείῳ παλαιστῇ, ἀφ᾽ οὗ καὶ I ἁτὼν διὰ τὴν εὐεξίαν 


Β 


D 


λόγος" Θεοφράπτῳ δὲ οὐχέτι. Οὐ γὰρ ἀμνῃημονεῖς 
ὅτι πενία xal νόπος χαὶ θάνατος, οὔτ᾽ (16) αἰἱσγρὰ, 
οὔτε χαχὰ Σωχράτει xaX φ'λοσοφίᾳ δοχεῖ " εἴγε πολ- 
λοὺς πολλάκις ὠφέλησαν (IT) Αὐτὸς μὲν γὰρ ὁ Σω- 
χράτης ἐπὶ πενίᾳ μέγα φρονεῖ, χαὶ πλοῦτον αὐτὴν 
ὀνομάζει (18), καὶ φιλοσοφίας ofinv (19). Ὥσπερ 
xaX τὴν νότον τῷ Θεαγεῖ μέγα πρὸς φιλοπσορίαν ἔφη 
συμδάλλεσθαι" οὑτωσὶ λέγων, εἴ τί ποὺ μέμνη- 
χαι (20): ᾿Αλλὰ μὴν xa θεαγεῖ τῷ ἡμετέρῳ 
πάντα συμδάλλεται πρὺς τὸ ἔἐχπεσεῖν φιλοσοφίας" 
ἡ δὲ νοσοτροφία χατείργουστα ἐπέχει. Ὃ 6b δὴ Ηλά- 
των [ξῤῥωτο γὰρ (21- 22)] νοσῶδες χωρίον χαταλα- 
6iv (25) ἐνδιέτριδε, τῆ; ὑγείας τὸ πλέον ἀφαιρού- 
μενος, χαὶ σωφροσύνην τῆς ῥώμης ἀντικαταλλασσπό- 
μενος (34). Τὸν δὲ θάνατον, χαχῶν ἐλευθερίαν (95) 
χαὶ λύσιν μάλα σεμνῶς ὀνομάζει" διδάσχων ὡς ὁ 
Θεὸς ἐλεήσας τὸν ἄνθρωπον, θνητὰ αὐτοῦ xoi τὰ 
δεσμὰ (20) πεποίηχεν. Εἰ τοίνυν ἀγαθῶν αἴτια, πῶς 
ἂν εἴη χαχά; ἀχολασία δὲ, χαὶ πλεονεξία, χαὶ ἄνοια 
χαὶ δειλία, αἴσχιατα τῶν χαχῶν (27) χαὶ ἔστι τε 
xal λέγεται! * ὧν οὐδὲν μέτεστι τοῖς ἀγαθοῖς. "Acl δὲ 
πάρεστιν εὐδαιμονία (28), χαὶ οὐ θέμις ἀ»ἔστασθαι" 
εἶγε σωφροσύνη χαὶ διχαιοσύντ,, χαὶ ἀνδρεία χαὶ φρό- 
νησις, ἀληθὴς εὐδχιμονία, ὧν οὐδὲν ἀπολείπει τοὺς 
ἀγαθούς " οὐδὲ ἀφαιρήσεταί τ' τούτων ὃ ἀδιχεῖν 
προῃρημένος " οὗ vào δύνηται (29). ᾿Αλλὰ τὸ μὲν 
βαλάντιον περιόπτειν (50) χαὶ τὸ σῶμα δ'ατέμνειν 
δύναται " παρασπάσαι δὲ τι τῆς εὐδαιμονίας ἀδύνα- 
τος. ᾿Αλλὰ τῶν μὲν ἄλλων ἐπιχρατεῖ" ἀρετὴ δὲ, 
ἀδέσποτος (51). Καὶ τὸ αὐτεξηύσιον Ψυχῆς λογικῆς 
χάλλιστον ἀξίωμα. Abr πρώτη πρὸς fudg xal 
μεγίστη τοῦ Δημιουργοῦ δωρεὰ, fjv ἐγὼ παντὸς 


μετωνομάσθη, πρότερον ᾿Αριστοχλῆς ἀπὸ τοῦ πάπ’ 
που χαλούμενος byoux, χαθά φησιν ᾿Αλέξανδρος ἐν 
Διαδοχαῖς. Aljecit ergo Plato corporis curam exa- 
etiorem ; quam tamen commendat, qu bona eam 
sequantur decens, Soecraxes. apud. Xeuophontem in 
fin». libri m Ἀπομνήμ., c. 12. Wstoriam ipsau 
habes apud J/Eli»nuim Variarum hb. 1x, c. 10: 
Ὁ Πλάτων, νοσεροῦ χωρίο") λεγομένου εἶναι τῆς "Àxa- 
δημίας, χαὶ συμδουλενόντων αὐτῷ ἰατρῶν εἰς τὸ Av- 
χεῖον μετοιχῆσαι, οὐχ ἠξίωσεν, εἰπών ᾿Αλλ᾽ ἔγωγε 
οὐχ ἂν οὐδὲ εἰς τὰ ἄχρα τὰ τοῦ Ἄθω μετῴχησαᾳα àv 
ὑπὲρ τοῦ μακροθδιώτερον (imo μαχροδιῶτερος) γενέ- 
σθαι, Ba. 

(24) CC. P. ἀντιχαταλλαττόμενος. 

- (25) θάνατον κακῶν &AsvOsplar. Lege Phedo- 
nem , ἢ 15, 44 : omuium utique Platonicorum scrip- 
tum princeps. Vide et libruu nonum Eclogarum 
Marci imperatoris, ὃ 3. B4. 

25) CU. P. θνητὰ xai τὰ αὐτοῦ δεσμά. 

217) CC. P. δειλία τὰ αἴσχιστα τῶν Xax. 

28) 'Acl δὲ πάρεστιν εὐδαιμονία. Bono cnim 
homini mali quid contingere nequit, veque viventi 
neque mortuo. Plato Apologia Sccratis, ὃ 53: 
᾿Αλλὰ xaX ὑμᾶς χρὴ, ὦ ἄνδρες δικασταὶ, εὐέλπιδας 
εἶναι πρὸς τὸν θάνατον, χαὶ ἕν τι τοῦτο διανοεῖσθαι 
ἀληθὲς, ὅτι οὐχ ἔστιν ἀνδρὶ ἀγαθῷ xaxbv οὐδὲν οὔτε 
ζῶντι οὔτε τελευτήσαντι, οὐδὲ ἀμελεῖται ὑπὸ θεῶν τὰ 
τούτου πράγματα, εἰς, Pleni omnium egregie sapieu- 
tum liac doctrina commentarii. Da. 

(29) CC. P. δύναται. 

(50) CU. P. περιχόπτειν. 

($1) CC. P. ἀδέσποτον. 
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μᾶλλον ἀσπάζομαι, xal πλείστην οἶδα τῷ δεδω- A potest : felicitatem autem avellere nequaquam po- 


χότι τὴν χάριτα (32). Τί γὰρ ἐλευθερίας σεμνό- 
τερον; fj παραλαθοῦσα τὸν ἄνθρωπον θεὸν τὸν ἄν- 
θρωπὸον ἀπεργάζεται (55). 


test. In alias quidem res habet interdum imperium : 
virtus autem ab onini. dominatione est immunis ac 


libera. Et certe. animz qua ratione sit. praedita, 


pulcherrima hzc est dignitas, quod sui juris sit ac plane libera. Atque hoc ipsum est eorum qua sunt 
iw nos collata, precipuum ac maximum Conditoris munus, quod ego omnium maxime exosculor, ma- 
ximasque Deo datori gratias ago. Quid enim libertate est augustius? hsc quem bominem accepit, ex 


homine deum facil. 
. 8EOS. "Ap' οὖν οὐχ ἄμεινον ἣν ἀγαθοὺς ἀνάγχῃ 
γενέσθαι, ἣ ἐλευθερίας ὀνόματι ἐξεῖναι χαχίαν ai- 
ρεῖσθαι ; 

ASI8. Καὶ τίς αὕτη γένοιτ᾽ (54) ἂν ἀρετὴ δου- 
λεύειν ἠναγχασμένῃ ψυχῇ; Βίαιον (58) γὰρ οὐδὲν 
χάλλιστον μάθημα" οὐδ᾽ ἀνάγχῃ τι γινόμενον (56) 


THEOPH. Sed δὴ non przstiterat necessario 
bonos nasci, quam sub illo libertatis nomine dgeli- 
gendi et faciendi mali licentiam habere? 


AXITIH. Ecque cedo et qualis virtus esset, ani- 
IDam sic coactam esse et servire? Nec firma esi, 
ulla vi que geritur, disciplina : nec laude dignuu 


πρὸς εὐφημίαν ἐπιτήδειον. Πῶς δὲ ἀμείνων ὁ &v- B est quod coactus feceris. Quo pacto autem praesia- 


θρωπος fjv, εἰ λίθινος (37) ἦν, ὅποι βούλοιτο ὁ τε- 
χνίτης περιφερόμενος, fj τινα φθόγγον παρ᾽ ἑαυ- 
τοῦ (38) παρεχόμενος, ὃν εἷς τὴν ὅλην (59) ἀρμο- 
νίαν ὁ Δημιουργὸς συντάττει χαλῶς (40) ; 


ΘΕΟΦ. ᾿Αλλὸ θαυμάζω ὅτ: μὴ, τὴν τῶν φαυ- 
λοτέρων μισήσας χαχίαν, xal τῶν ἐπιειχῶν σνγχα- 
κταλύει τὴν ἐξουσίαν (41). 


AZI8. Τί δέ; οὐ χαριέστερον ἀγαθῶν ἕνεχα, τῆς 
τῶν χαχῶὼν ἀπειθείας ἀνέχεσθα!, ἣ διὰ (42) τῶν 
φαύλων ἀχοσμίαν, τῶν χρειττόνων τὸν χόσμον 
ἀποσείεσθαι ; Φέρε γὰρ, εἴ τις γεωργεῖν ταχθεὶς, 
xai γεωργὸς ὀνομαζόμενος, τὰς ἀμπέλους ἀποδρὰς, 
εἰς ἄστυ δραμὼν, ἑταίραν ἐξαίφνης χαταμαθὼν, 
κάλλει xal χρυσῷ διαλάμπουσαν (45), μύρου τε 
ὄζουσαν, καὶ προσπαίζοι τὴν εὐφνῶς (44) xal ai- 
μύλα φθεγγομένην (45), ἐχπλαγεὶς ταύτῃ συνέποιτο, 


32) CC. P. τὴν χάριν. 
55) CU. Ρ. ἢ παρ. θεὸν τὸν ἄνθρωπον ἀπεργάξεται. 

94) CC. P. γένοιτο ἄν. 

CC. P. βίαιον οὐδέν, 

96) CC. P. γιγνόμενον. 

$1) AlBtroc. Àblats omni libertate, tantopere sa- 
pientibus in bomini divinitus collatis bonis com- 
mendata. Euam ipsa bona non coactim admittere 
inorisies statuit chorus philosophorum, quod declarat 
hic ness , ne ulla iu re coutra libertatem eos adi- 
gat Providentia scilicet, Hierucles in Aurea Car- 
mina: Τὸ γὰρ αὐτεξούσιον οὐχ ἂν λάδοι τὰ ὄντω; 


ret hominem quasi lapideurh esse, qui quocunque 
libeat artifici mitti queat? quam qui vocalem ali- 
quem ex se ipse sonum edat, quem universi illius 
opificii Conditor ad hanc sui operis harmoniam to- 
tam pulchre accommodet ? 

THEOPII. Miror vero, quod cum malorum vi- 
tiosam naturain seu improbitatem odio habeat, non 
eiiam ob id suam bonis libertatem ac facultatem 
solvat ac frangat. 


AXITII. Quid ita? An non prestat, propter bo- 
nos malorum contumaciam tolerare, quam propter 
malorum deformitatem, eorum qui meliores suni 
ornatum atque formam velle decurtare? Age enim 


C si quis sit operis rusticis obeundis destinatus, ae 


nomen agricole obtineat , relictis vitibus ia urbem 
currat, ac statim etiam videat scortillum auro fot- 
maque fulgens, unguentum redolens, blande obvios 
quosque.alloquena; captus ejus amore, vitibus 


elvat προαγούσης ἡμᾶς, καὶ πρὸς τὸ εὖ εἶναι τελειού- 
σης. Et reliqua , quz ibi plane Chrisüana legantur. 
B4. CC. P. λίθος. 

(38) CC. P. ἀφ᾽ ἑαντ, 

139) CC. P. ἄλλην. 

(40) Rerum omnium conspirationem non potue- 
runt scilius meliusque proponere scriptores priscae 
sapienti:e, quani hbarmonix vocum aut sonorum con- 
ferenda collatione instituta. Hinc egregie qui tal 


sese harmoniz subducat peregrinum, mundi exsu- , 


lem, abscessum ulcusque communis civitatis perhi- 
bet aique declarat Marcus imperator libro quarto, 


ἀγαθὰ, μὴ βουλόμενον Aa6zlv* ταῦτα δὲ ἐστιν ἀλήθεια D $ 29. Harmonia ipsa notissima. Ba. 


καὶ ἀρετὴ ἀπὸ τῆς δημιουργικῆς αἰτίας ἀεὶ καὶ ὡσαύ- 
«ως πᾶσιν ἐλλαμπόμενα, Libertatem autem islam, 
quoad effectum bene agendi, egregie iidem philoso- 
phi rursum Deo subjiciunt, ut. homo opus habeat 
medio limite precum, sitque instar manus expor- 
rectae ejus voluntas cui Deus effectum operum insi- 
nuet. ldem Hierocles in illo eodem auro oni pre- 
Uostore libro , versu 48 : El γὰρ xal ἐφ᾽ ἡμῖν ἡ αἷ- 
Pros τῶν χαλῶν, ἀλλὰ xal αὐτὸ τὸ ἐφ’ ἡμῖν θεόθεν 

ζοντες, τῆς παρ᾽ ἐχείνου συνεργείας xal τελειώσεω; 
τῶν αἱρεθέντων πάντως που χρήζομεν' ἔοικε γὰρ τὸ 
μὲν παρ᾽ ἡ μῶν σπουδαζόμενον ἐχτεινομένῃ χειρὶ πρὸς 
ἮὮψιν τῶν χαλῶν, παρὰ θεοῦ συντελούμενον 
χορηγία εἶναι χαὶ πηγὴ τῆς δόσεως τῶν ἀγαθῶν᾽ xal 
τὸ μὲν ἐξευρίσχειν πεφυχέναι và χαλὰ, τὸ δὲ ἐχφαί- 
νειν τῷ ζητοῦντι ὀρθῶς" d δὲ εὐχὴ μεθόριον εἶναι 
τῇ; τε παρ᾽ ἡμῶν ζητήσεως xal τῆς παρὰ τοῦ θεοῦ 
623.05 , εὖ ἐχομέντ τῆς αἰτία; ἡμῶν, τῆς εἴς τε τὸ 


(41) Miraculum sane dignum tant:x? przsumptionis 
philosopho. Qui odit malum, boni etiam liberta- 
tem aboleat, ne peccare videlicet vel volens queat 
dilectus aliquis talis pupus. Iloino hactenus uou 
intellexerat videlicet necessitatem malitize collato 
velut pede bonis superaudz, ut. mererentur corona- 
tionem ,"- δι, non ultro fastidientes, suscipere. 
Quare introducit eum mysteriis, quem pro discipu- 
lorum vel postremo aliquo habebat. Ba. 

42) CC. P. et Aug. addunt τήν. 

43) Kd.A.1ec καὶ χρυσῷ διιλάμπουσαν. Omnibus 
natur:z, fortunze cultusque bouis et decoribus conspi- 
cuam ; qualis forma optari summo aliquo voto valeat, 
Aurum in comuliis pretiosum omnem  muliebreu 
ornatum. notat, Da. 

(44) CC. P. προσπαίζουταν εὐφυῶς. 

(45) Hesychius : αἰλύλος᾽ ἀστεῖος, συνετὸς ὀξὺς 
à) τῷ λέγειν. BA. 
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relictis eam sequatur : is autem. qui βοείας lajus A τῶν βοτρύων ἐπιλελησμένος " ὁ δέ τις (40) γεωργίας 


in colenda ac plantanda vinea essel, amore sui 
college cognito, tanto magis sirenue laboraret, 
vitesque excoleret, quo damnum  socit negligentia 
datum resarciret : num tu, si quidem agri domi- 
nus esses, frugi servum et laborantem agricolam, 
propter eum qui in urbe crapulz et amoribus in- 
dulget, aedibus ejiceres? 


THEOPH. Minite vero * sic enim magno meo 
malo, mihi predium horridum ac silvestre eva- 
deret. 


639 AXITH. An non potius colonum industrium 
collaudares, quod cum :que potuisset in urbem 
jre,atque una cum socio aniare et potare, lionestus 
amores turpi voluptati antetulit ? 


"CTHEOPH. [12 prorsus, si quidem mihi velim 
hotros abunde provenire. Verum oportebat, bonos 
quidem salvos atque incolumes conservari : malos 
autem, vel prorsus nullos procreari, vel eos qui 
nati jam essent, statim. exslirpari. 


ITH. Atqui Solonis lex non sinit jus cuiquam 
peculiare, sed unum idemque hominibus omnibus 
imponit. Tu vero de toto genere inortalium sic 
statuis, ut velis alios quidem procreari et nutriri, 
alios vero prius quam gencerentur (si modo possit 
fieri) interire. Qua ratione sol quoque non omnes 
calefacere, neque terra fructum omnibus proferre 
debebunt. Quod si hoc superflue dici ipse existi- 


mes, et hominem omnia przclare et recte facere, € 


nec unquam a virtute aberrare statuas : nimium 
tu quidem homini tribuis; minimeque mirum est, 
si quando is peccet, le tantopere mirari. At bomo 
non est illa summa ac principe, verum infima illa 
rationem habentis anima praeditus facultate : 


(46) CC. P. τῆς. 

(47) CC. P. et Aug. νεανιχώτερον. 

48) CC. P. et Aug. ἀντέχοιτο. 

49, CC. P. ἄρα. |. 
d) Habitationi confert illam libertatem eximiam, 
dum in potestate et velut manu permanet domini, 
qui Deus et verus paterfamilias 651. Inducit lominem 
scile in laudem abstinentia a rebus, quibus mi- 
nime coacius abstineas. Da. 

(54) CC. P. οὔμενουν — χωρεῖον. 

(52) Alii οὔκουν. 

(55) C. A. ἐρωτιῶντι. JL 

54-55) Rectius ἱδρῶτας. Inepte recentior interpres 
ΠΥ amores ἔρωτας hic legit. Notissima illa : 
τῆς ἀρετῆς ἱδρῶτα θεοὶ προπάροιθεν ἔθηχαν. les. E. 
987. B4. 

(56) ᾿Α.21᾽ ἐχρῆν. Mendose hec vulgo ascribuntur 
Axitlico, qui cadem mox dedita opera confutat. Ba. 
CC. P. 4? ἔδει τούς. 

57) CC. P. et Aug. τοὺς δ᾽ αὖ. 

$8) Ex CC. P. suppleudum νόμος. . 

59) Acute velut. abolendos dicat priusquam ao- 
Mines flerent. aut existerent ; quod de iis dicitur, 

ul mairum criminibus ante partuin visceribus per 
ἀν exeutiuntur, Ovidius de tali crimine, ut qui- 
(lem n nobis in Adversariorum commentar!ls [10, 21] 
eua ulutus. eM, libro n Amorum, eleg. 14 : Si mos 
unilquia plucuimel malribus idem,Gens hominum vil 
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αὑτῷ κοινωνῶν, πυθόμενος τοῦ ἑταίρου τὸν ἔρωτα, 
νεανιχωτέρως (47) τῶν ἔργων &v£yorzo (48), καὶ xà; 
ἀμπέλους ἔτι μᾶλλον θεραπεύοι, ὥστε τοῦ ἀταχτοῦν- 
τος ἐχπληρῶσαι τὴν χρείαν " εἰ σὺ τῶν ἀγρῶν δε- 
σπότης ἐτύγχαν:ς, ἄρα (49) τὸν σὠφρονοῦντα xal 
ἐργαζόμενον διὰ τὸν ἐρῶντα χαὶ ἐν ἄστει μεθύοντα 
τῆς οἰχίας ἂν ἐξέχλειες (50); 

ΘΕΟΦ. Οὐμενοῦν: δεινῶς γὰρ ἄν μοι τὸ χω- 
ρίον (51) ἐξηγοιοῦτο. 


ΞΙΘ. Οὐχοῦν (52) τὸν γεωργοῦντα μᾶλλον ἐπαι- 
vele, ὅτι ἐξὴν el; ἄστυ βαδίζειν, xaV τῷ ἐρῶντι (53) 
συμπίνειν, ὁ δὲ χαλοὺς ἱδρῶντας (54-55) ἡδονῆς ἀν- 


B τικαταλλάττεται : 


ΘΕΟΦ. Πάνυ μὲν οὖν, εἴπερ ἐθέλω μοι τοὺς βό- 
τρὺυς εὖ πράττειν. ᾿Αλλ᾽ ἐχρῆν (50) τοὺς μὲν ἀγα- 
θοὺς διασώζειν, τοὺς δ᾽ ἂν (57) φαυλοτέρους ἣ τὴν 
ἀρχὴν μὴ ποιεῖν, ἢ γενομένους εὐθὺς διαφθείρειν. 


EI8. Εἶθ᾽ ὁ μὲν τοῦ Σόλωνος (58) οὐχ ἐᾷ νόμον 
ἐπ᾽ ἀνδρὶ τιθέναι, ἀλλ᾽ f] τὸν αὐτὸν ἐπὶ πᾶσιν &v- 
θρώποις τίθεσθαι. ᾿Αλλ᾽ εἰαὶν o0; ἀφορίζεις, χελεύων 
τοὺς μὲν χατασπείρειν xal τρέφειν " τῶν δὲ πρεσδυ- 
τέραν εἶναι τοῦ τόχου τὴν τελευτήν (59). Οὐχοῦν 
μηδ᾽ ὁ ἥλιος ἅπαντας θερμαινέτω, μηδ᾽ ἡ γῇ καρπὸν 
ἅπασι φερέτω * εἰ τοῦτο (00) μὲν λέγειν περίεργον, 
ἐθέλεις δὲ (61) τὸν ἄνθρωπον ἅπαντα χατορθοῦν, 
χαὶ μηδὲν διαμαρτεῖν, σφόδρα θαυμάζεις τὸν ἄν- 
θρωπὸν * διὸ θαυμάζεις εἴ τι διήμαρτεν. ᾿Αλλ᾽ ἔστιν 
οὐ τῆς πρώτης λογικῆς μερίδος, ἀλλὰ τῆς ἐσχάτης ὁ 
ἄνθρωπος (02)" ὃς ψυχῆς μὲν ἀθανασίᾳ, αὶ λόγῳ 
τῶν ἀλόγων ἐπιχρατεῖ (65)* φθορᾷ δὲ σώματος καὶ 
τρυφῆς ἐνδείᾳ τῶν ἄνω λογιχῶν οὐσιῶν ἀπολείπεται. 


(60) CC. P. et C. A. ἣ τοῦτο. 

(64) Vitium minutum. Scribe , εἰ δὲ θέλεις. Non 
enim citra lizgc emendatiunculam cohzxrent sequen- 
tía. Si hoe, iuquit, statuis, nimii bominis omnem. 
substantiam astimas. 

(62) Quem tu sunminis rationabilium creaturarum 
ascribis, is eo loco eaque dignitate dignus non est. 
Multis hec declarant. sequeutia, et magna vis alio- 
rum philosophoruin, Ba. 

(63) Non mihi hzc valde exacteve Christiana ob- 
veuiunt, cum dissimulet conditionem hominis tota 
dissertatio, uli is factus est a Deo, introducat vero 
eum tantum modo quali nunc est. Et sic tamen 
constat longo intervallo omnibus brutis superiorem 
esse; unde admouetur diguitatis δου potius eorum 
collatione, quam vut ea in eo vituperetur. Ilierocles 
in Aurea Carmina, p. 150 : Τὸ γὰρ λογιχὸν ζῶον μό- 
νον συναισθάνεσθαι τῆς δίκης πέρυχε. Τοῖς μεγέστοις 
οὖν ὅροις διεστῶτα ἡμᾶς ἀπὸ τῶν ἀλόγων, διεστώ 
πάμπολυ xai τῇ διοιχήσει χρῇσθαι προσήκει, εἰς. Ea 
qui de corpore sequuntur animae reatum demunt, 
que scilicet propter corpus solum: peccet ; itaque 
caute legenda sunt : nisi sciamus de lominibes 
sanctis et Spiritu Dei gubernatis sermonei esse, qui 
nuuquam auimum subumittaut. desiderüs aut volu- 
ptati corporum, sed ad imbecillitatem tantum horum 
delinquaut ; quam vitam multi egregii veteris Ec- 

a mul coi issims 
eccuii sunt. BA. iatu longissimaque Szpc salate 
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Οὐχ ἄρα παράδοξον (64) τὸ γινόμενον (03) οὐδέν. E! A quippe qui anim: immortalitate οἱ ratione solum 


piv γὰρ μονωθεῖσα τοῦ σώματος fj ψυχὴ πρὸς ἐπι- 
θυβμέαν xai ὀργὴν ἐξήγετο, θαυμαστὸν Tv. Nov δὲ 
μετὰ σώματος ἔδει τῶν τῇδε σωμάτων ἐπιμελεῖσθαι, 
ὃ τροφὴ διασώζεται. Οὐχοῦν ἐπιθυμείτω χαλῶς χαὶ 
μετρίως, φησὶν ὁ Δημιουργός (66). Ἢ πόθεν τὸ παι- 
δίον ἄρτι γεννόμενον (67), τοῦ γάλαχτος ἐφίεται, xal 
πρὸς τὸ λυποῦν ὀργίζεται, ἣ ἵνα τὸ μὲν προσιέμε- 
νον, τὸ δὲ μονώμενον (68) σωθείη ; Τὸ μὲν οὖν χατὰ 
φύσιν ζῇν χαλὸν; καὶ διασώζεται" τὸ δὲ παρὰ φύ- 
σιν, αἰσχρὸν χαὶ χολάζξεται" τὸ δὲ ὑπὲρ τὴν φύσιν, 
μέγα χαὶ τιμῆς ἄξιον. 


bruta animantia superat : quin ob corruptionem 
corporis et alimenti sibi 1ecessarium usum, ab illis 
superioribus et celestibus summa ratione praeditis 
substantiis longe superatur. Quamobrem illum pec- 
care, non est tantopere mirandum, et ab ejus na- 
tura alienum. Si enim seorsum a corpore degens 
anima, ad appetitum aut ad iram rapiatur, miran- 
dum quiddam acciderit : si cum corpore aliquo sit 
conjuncta ac consociata, sane eorum "quse in terris 
versantur et alimentis conservantur, corporum cu- 
ram gerat necesse est. Ergo, de Creatoris ipsius 


judicio, concupiscat recte et moderate. Unde enim infans recens natus lac appetit? Unde iis qui vexant 
aut molestiam faciunt, irascitur? Nempe quia hoc datum, illud remotum, saluti sit el videatur. Ex 
quo sequitur eam vitz» viam ac rationem quz secundum naturam est, et. bonam et salutarem esse: 
ac rursus eam qu2 est naturze contraria, et turpem et. puniendam : illam deinde qui naturam superat 
ipsam, esse excelaam et honoribus summis afficiendam. 


* ΕἸ δὲ τὰ ἔσχατα, ὅτι μὴ τὰ πρῶτα (609), διαγρά- B 


ψομεν, o0x ἂν φθάνοιμεν πᾶσαν τάξιν διαλύοντες ; 
Φέρε γὰρ, εἰ τὸν λίθον ἐχδαλεῖν (70) ἐθέλομεν (71), 
ὅτι μὴ χαρποὺς οἷα (79) φυτὰ δίδωσι " τὰ δὲ φυτὰ 
διαθάλλειν, ὅτι μὴ τὴν γῆν οἷα βοῦς ἐργάζεται " τὸν 
δὲ βοῦν χαχίζειν, οὐ γὰρ τῷ γεωργῷ παραπλησίως 
βούλεται (15)" ὁ δὲ γεωργὸς αὐτὸς ἀπελαυνέσθω, 
ὅτι μὴ ταῖς ἄνω δυνάμεσιν ἐξ ἴσου τροφῆς ἡμέλη- 
σεν (74) " εἶθ᾽ ὑπ᾽ ἀλόγου σοφίας μέχρι τῶν θείων 
ἀναδαίνοι (75) τις, ὡς οὐδ' αἱ ἄνω δυνάμεις δη- 
μιουργεῖν (76), ἀλλὰ τῷ δΔημιουργῷ διαχονεῖν 
ἐτάχθησαν" εἰ ταῦτα ποιοῖμεν, τί τῶν ὄντων χατὰ 
χώραν ἑστᾶναι χαταλείψομεν; ᾿Αλλ᾽ εὐμενὴς μὲν 
xat ὁ Δημιουργὸς εἴη, πάντα δὲ χατὰ τάξιν μενέτω. 
Σμιχρὸν (77) γὰρ τῶν γινομένων (78) οὐδέν " ἀλλὰ 


Jam si qnx sunt ultima, propterea quod prima 
non sint, libeat accusare : an non eodem ipso mo- 
do omnem omnium rerum ordinem dissolvemus? 
Cedo enim, si lapidem abjicias, eo quod non per- 
inde ut terra, plantas aliosve fructus cedat : si plan- 
125 viluperes, quia terram ipsze non arent, ut bo- 
ves : δὶ bovem plectas, quod non iisdem quibus 
arator rebus afficiatur : si denique ipse etiam agri- 
cola abigatur, quod non perinde atque coelestes 
illz:& et superz facultates sive potentix, alimenti cu- 
ram omnem abjiciat : an non bac absurda sapientia 
ad divinas usque res evecti, superis quoque facul- 
tatibus officia sua auferemus ; qu:e tamen in hoc, πὶ 
supremo rerum Opifici serviant, sunt procreatz et 
constituta? Quod si flat : quid, quaeso, omnium qux 


πάντα χαλὰ xai μεγάλα (79) xaV τεταγμένα. Καὶ ὁ C suut. rerum suo loco relinquemus? Statuendum est 


Aigog χαλὸς, εἰ (80) λίθος - xaX τὸ δένδρον, εἰ δέν- 
ὅρον. Καὶ ὁ λέων καλὸς, χἂν ἐπείη χατὰ λόγον τῆς 


(64) Οὐκ ἄρα παράδοξον. Cum peccat nimirum 
f:omo tali corpore vinctus. Scite Pythagorici homi- 
num peccantium misereri statuunt deum [imo deos], 
coguatorum videlicet, quosque norint tau misero 
alligatos esse vinculo : Κήδονται γὰρ ἡμῶν ὡς συγ- 
γενῶν, ἐκπεσόντων * ὅθεν αἰδὼς xat νέμεσις καὶ atv- 
χύνη ἀποτρέπουσαι τῶν χαχῶν ἀνθρώπους μόνους 

κιστρέφεσθαι λέγονται ὀρθῶς : lHierocles in versum 
90 Aureoruin, p. 150. Qui libellus summa sapientia 
human est. ΒΔ. 

(66 CC. P. τῶν γενομένων. 

66) Φησὶν ὁ Δημιουργός. Legem in. voluntate 
aut jussione Creatoris perpetuo ponit lie scriptor. 
Summa autem virtutum, moderari affectus ; quibus 
subjugatis nascitur temperantia, ductrix linperatrix- 
que omnium. Sermo autem est hic de cupiditate ad 
sustinendam vitam rebus presentibus utendi, quz, 
si secundum ordinein stringitur, obtemperat divini- 
ad. ΒΑ. 

61) CC. P. γενόμενον, Rectum forte, γεννώμενον. 

68) ἀμυνόμενον, fere omnes preter Duceuus, 

"ἔσχατα... πρῶτα. Rerum creatarum ordo 
est : alie sunt tautum, ut saxa: aliz sunt et vivant, 
ut planiz ; tertius census est, vivit atque seutit, ut 
animantia bruta ; quarto loco, liomo addit his om- 
nibus rationem ; perfecti loco quinto ponuntur spi- 
rius corporum exsortes. Vide Plotinum apud Theo- 
doretum et ipsum Theodoretum Therap. sermone 
sexto, 96, 97, p. 574, etc. De homine autem ista 
€xcuSaUO , wiagis philosophica cst quam sincere 


autem, αἱ beuignum esse rerum Opiflicem, et suam 
queque locum obtinere. Eorum enim que facta 


Christiana. Cogitare enim debebat /Eneas noster 
statum primi parentis, a quo prolapsus posteritatem 
degenerare claritate creationis adeyit ; quod totum 
negotium hic ideo non attenditur, quia cum homine 
mere philosopho disceptatio est. Ba. CC. P. μὴ 
πρῶτα. 

(70) ᾿Εχδάλ.λειν. Omni usu. sulinovere, frustra 
factum dicere. Est enim rerum omnium connexio, 
et omnia universo serviunt ad momenta sua. B4. 

(11) CC. P. £x622.. ἐθέλοιμεν. 

(72) CC. P: τὰ φυτά. 

(τὸ, C, A. corrigit βουλεύξται. 

(714) CC. P. &va6aive:. 

19) C. A. οὐδέ. 

16) Noune inveniet etiam in supernis illis pote- 
statibus quod reprehendat ; videlicet quod non effi- 
ciant eze per se quicquam, sed pareant, saltem ut 
ministri, ordini a Creatore statuto? Bà. 

(171) Σμικρόν. Otlicio suo indignum aut inferius. 
lIlesychius : σαιχρόν" μιχρὸν, ἣ τοῦ 560300 σνίμιον " 
ἐλάτῃ ὅμοιον [ultima duo verba aliena sunt]. Exi- 
guum vocant Latini, quod qum congruere videbatur 
brevius minutiusque erat. Zneptum hic verteris. Ba. 

(18) CC. P. γενομένων. 

[9] KaAó xal pusjydAa. S:wpe contra magna res 
utraque. lingua. ineptam denotat, At. hic ut in illo 
Ilomeri I. Φ [108] : Οὐχ ^o&1; oo; χἀγὼ χαλός τὰ 
μέγας τ:. Ba. 

(80) GC. P. £215... 3: 5:75... Exil, lvectius forte 
ἐ πίη. 
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sunt, humile et abjectum est nihil, : sunt autem A ἀλόγου ζωῆς οὗ γὰρ ἣν ἐν (81) αὐτῷ τῆς ἀλογίας 


omnia pulchra et inagna, et concinno ordine collo- 
cata. Etenim lapis, si quidem sit ac maneat lapis : 
tum arbor, si arbor : et leo, si leo sit, formam ac 
bonitatem suam habent, Ác leo quidem, etsi ejus 
qua bruia sil ac ratioue careat, vitae viam secat: 
tamen quia praestantissimum illud rationis munus 
non 


χρεῖττον οὐδὲν, διόπερ ἀνεύθυνος, ὃ τι ἂν παράλο- 
γον (82) ποιῇ. Ἑσπουδασμένον δέ τι χρῆμα xat χά- 
ριεν ἄνθρωπος, ὅταν ἄνθρωπος T, μέχρι τοῦ ἀγα- 
θοῦ καὶ τῆς τοῦ ἀγαθοῦ σοφίας ἀναδαίνων. ᾿Αλλὰ 
xai τροφῆς ἐφίεται, xal τῶν λυπούντων αἰσθάνε- 
ται" ἀλφότερα γὰρ ὃ ἄνθρωπος. 


babet, neglect:e rationis crimine vacabit. At boino, quoniam est dotibus egregiis refertum et 


elaboratum quoddam opus, tunc quoque bonitati et — pulchritudini sux responderit, quando sit ac ma- 
Beat bomo. Idque tunc (iet, quando ad "bonum ipsum et ad boui cognitionem aspirat : sed et ali- 
mentum GAQ »ppetit, et tristibus rebus effenditur : utrum enim respicias, erit homo, 


Mens bona que secus ac suadet ratio, corpere 
ulitur, ubi fuerit summa rerum potita, pro sua 
potestate sursum vorsum vertitur, et alterum alteri 
praefert. Md enim. ca qux homini inest, quodlibet 
eligendi facultas potest: ea videlicet, quz est or- 
dinata ratiouís facultas, quasique principium. Est 
autem inordinata motio omnis, qux non est rectze 
rationi consentanea, mentis industria : quanquam 
inutilis sit interdum et otiosa ratio, vel ob torpo- 
. rem et inertiam, vel ob ruditatem et inscitiam : 
itemque ob rerum faturarum negligentiam, et pr:ete- 
ritarum oblivionem. Jam cupiditas οἱ ira, haud 
secus ac par equorum, elapso e vebiculo auriga, 
perturbantur. Qui res crimine laud vacat. Nam 
magister certaminum predixit, quz qualiaque fo- 
peut ceriamina, et quando potissimum oporleat pu- 
gilem sui curam habere, proclamavit : qua cum 
ratio neglexerit, non eorum quz fecil, sed eorum 


Νοῦς ἀγαθὸς, ἀλόγων σώματι χρώμενος (85), ab- 
τοχράτωρ δὲ γενόμενος, χατ᾽ ἐξουσίαν ἄνω χαὶ χάτω 
μεταχωρεῖ, ἕτερον αἱρούμενος προτέρου (84). Τοῦτο 
γὰρ ἡ ἀνθρώπου προαίρεσις δύναται " xal τεταγ- 
μένη μὲν ἡ τοῦ λόγου δύναμις xol ἀρχὴ" ἄταχτος 
δὲ φορὰ fj τοῦ λόγου σπουδὴ, εἰ μὴ λόγῳ ῥυθιαίζξοιτο᾽ 
x&v ὁ λόγος ἀργὸς (85) fj διὰ ῥᾳθυμίαν καὶ ὄχνον, 1 
δι᾿ ἀπαιδευσίαν, χαὶ τὴν χάτω σχολὴν, xat τὴν τῶν 
ἄνω λήθην. Ἐπιθυμία καὶ θυμὸς, οἷον ἵππων ζεῦγος 
ἐχπεσόντος τοῦ ἡνιόχου, συνταράττεται * ἀλλ᾽ οὖν 
ἀνεύθυνον τὸ πρᾶγμα. Ὃ γὰρ ἀγωνοθέτης προῦτ» 
ἐδειξε τὰ γυμνάσια, χαὶ ὅταν (80) δεῖ ἀγωνιστὴν 
ἀσχεῖν, προεχήρυξεν. Ὧν ἀμελήσας ὁ λόγος, δί'- 
δωσι δίχας οὐχ ὧν ἐποίησεν, ἀλλ᾽ ὧν περιεῖδεν (87). 
Ὁ γὰρ τοῦ ἀλόγου τὴν ἀταξίαν παῦσαι δυνάμενος 
λόγος, περιορῶν δὲ, ἀληθέστερον αὐτὸ διαπράττεται. 
Οὐχ ἄρα τὴν (88) ἐν ἡμῖν παιδὶ τὴν ἀρχὴν ἕπι- 
τρεπτέον᾽ ἣ μὴ θαυμάζειν, εἰ πάντα ἄνω καὶ (89) 


qui neglexit poenas luit. Ratio enim ea quae stul- C χάτω γένοιτ᾽ ἂν τὰ ἡμέτερα. Πολλῶν γὰρ ὁ mal 


εκ incuriam aique in rebus gerendis inscitiam 
coercere potest, adeo facile quid facto opus sit, 
dispicit, ut ipsum deinceps rectius ac melius per(l- 
ciat. Qux ergo in nostra sunt potestate, ea. pucris 
minime sunt permittenda, nisi velimus mirabiliter 
omuia nostra sursum vorsum ferri. Multarum re- 
rum desiderio tenetur puer : sed mens optima, 
atque opem ei ferens animus, prolibent et repri- 


(81) CC. P. ἐπ' αὑτῷ. 

(82) CC. P. παρὰ λόγον. 

(85) Melius spirabit sententia, si, tÀransposito uno 
commatiolo, scribere animum persuadeas : ᾿Αμφό- 
πτερὰ γὰρ ὁ ἄνθρωπος" νοῦς ἀγαθὸς αὐτοχράτωρ τε 

ενόμενος, ἀλόγῳ σώματι χρώμενος, xav' ἐξουσίαν 

ἄνω χαὶ χάτω μιεταχωρεῖ ἕτερον αἱρούμενος προτέ- 
ρου" τοῦτο γὰρ 
Animum hominis pra'stantem bonitate et imperato- 
rem suarum rerum suique corporis, quomodocun- 
que 60 utatur, suam vim in id servare et potestatem 
liberam exercere autumat; hoc homini divinitus 
tributum dicens, ut non coactus serviat vitiis , sed 
habeat electionem, in utram parten, bonam malamve 
velit euiti. Commendat vim humanz electionis libe- 
ram, quam bene theologis non est opus hic dicere ; 
philosophum suum sane bene sapere docet hic Axi- 
theus. Duas statuit inclinationes, ut animus male 
corpori serviat, licet imperator a deo constitutus, 
el ul secundum rationem ei imperet; utriusque 
illi potestatem datam docens. [1.96 explicat porro 
latius. lmpeditior autem sensus est , uua et altera, 
ut puto, particula sermonis omissa. Ba. 

81) CC. Πρὸ éxépov. | 

85) CC. P. ἀργήσῃ δια... 

(86) CC. P. et C. A. ὅσα δεῖ. 


ἐπιθυμεῖ, ἀλλ᾽ ἀρίστη διάνοια xai ὁ θυμὸς ταύτῃ 
συμμαχῶν κῳλύςι xal συστέλλει τὰς μυρίας ἐπιθυ- 
μίας. Εἰ δὲ ἀγριαίνει ἣ τοῦ χείρονος δυναστεία, τοῦ 
ἀμείνονος γίνεται ταραχὴ, ἣν θεραπεύειν ἐστί. Πολλὰ 
γὰρ τὰ φάρμακα, ἀγαθὴ τροφὴ, καὶ παιδεία (90), xal 
νόμο;, καὶ λόγος (91), xaX ἡ τῶν xaxov (92) μελέτη, 
xa? συνήθεια καὶ ἐπιστήμη, καὶ ἡ τοῦ παντὸς τά- 
ξις (95). 


(87) Ex CC. P. sic restituendus locus : δύδωτι δέκ. 
0; ὧν ἐποίησεν, ἀλλ᾽ ὧν μὴ ἐποίησεν, οὐδ᾽ ὧν Ebpa- 
σεν, ἀλλ᾽ ὧνπερ. 

(88) CC. P. τῷ. 

(89) CC. P. ἄνω χάτω. 

(90) 'Aya0i) τροφὴ καὶ παιδεία. Bona educatio, 
disciplina, conversatio honesta, vietus commodus, 


ἡ ἀνθρώπον προαίρεσις δύναται. D non abundans, non deficieus. Multa enim. complee- 


titur ἀγαθὴ τροφή * παιδεία omnem institutionem 
et disciplinam. ΒΑ. 

(91) Aóyoc. Sermones, quibus ad animum com- 
ponendum maxima est efficacia. lloratius, Epist. 1, 
4, 95 : Fervet avaritia. miseroque cupidine pectus? 
Sunt verba εἰ voces quibus hunc lenire dolorem Pos- 
sis οἰ magnam morbi deponere partem. Et ptover- 
bium est vetus : ψυχῆς νοσούσης εἰσὶν ἑατροὶ λό- 
γοι, Ba. CC. P. xax λόγος χαὶ νόμος. 

(92) Omuino scribendum τῶν χαλῶν. Id enim eum- 
primis opus est, ut libens bona meditetur, medita- 
tionique sermonum sapientiz et probitatis animum 
homo corrigeudus aut przservandus a vitiis dedat. 
Ba. sic CC. P 

95) Τοῦ σαγτὸς τάξις. Vite omnis, omnis inst- 
tuti ordinem et disciplinam dicit. Quam ut prze om- 
nihuscomniendarent, sapieutibus in discipulos omne 

"isci dederunt morum correctores. Unde 
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munt innumeras cnpiditates. Sin qu: deterior est in homine, vis ferociat, eL. qux& melior est, sane 
quam turbatur : qux tamen aliquo. remedio curari potest, Et. sunt. remedia multa et varia : ut. bona 


educatio, et disciplina recta, et lex : 


itemque ratio, 


rerum honestarum sludium, lionestus convictus, 


scientia, eL omnino omnium vitze partium rectus ac. concinnus ordo. 
Καὶ μὲν δὴ τῶν ἐπιῤῥεόντιεν (94) fj μετάστασις A — Etsane eorum qua mortalibus afflaunt, bonorum 


ἱχανὸν διδασχάλιον σωφροσύνης τοῖς ὁρῶσίν ἐστιν. 
Οἷον (95) τῶν χρημάτων αἱ μεταθολαί * αἵ τοὺς μὲν 
πλεονεχτεῖν ἐφιεμένους, ἐχδιδάσχουσιν ὡς οὐδὲν 
βεθαίων (96) πολλῷ ῥεύσαντες ἱδρῶτι mpossxtfj- 
σαντο (97) " ὡς ἀπίστου xat ἀφυλάχτου (98) πράγμα- 
τος ἀπηλλάγησαν. 'O δὲ μηδὲν τούτων διανοηθεὶς, 
ἡσυχίαν ἄγειν οὐ δύναται, ἀλλὰ συνταραχθεὶς, εἰχῇ 
φέρεται" χαὶ οἷον ἐν σχότῳ προσπταίων λοιδορεῖται, 
οὐδὲν εἰδὼς τῶν ἐν μέσῳ προχε:μένων χαλῶς (99), 
ἀλλ᾽ αὐτὴν ἀμαθῶς ἀγνοήσας τὴν ἄγνοιαν (4), διπλά- 
σιον vo3cl- οὔτ᾽ αὐτὸς θεωρῶν, χαὶ τὰ ἐν ποσὶ (9) 
διαδάλλων" xal οὐχὶ (5) θέλων τὸ γιγνόμενον, ἀλλ᾽ 
ὅπερ ἂν αὑτῷ δοχῇ, τοῦτο (4) χαλὸν καὶ χρήσιμον 
ὑπολαμδάνων. “Ὧστ᾽ ἂν ἀδιχήσῃ μὲν τὸν ἀγαθὸν ὁ 
φαῦλος, αὑτὸς ἐξ ἀλογίας παιρωξυμένος, Θεὸς àval- 
ttog* ἀδιχήσῃ δὲ τὸν προσπεσόντα, οἷον τοξότου μέλ- 
λοντο; “ ἀνάγχη τὸν προστυχόντα τρωθῆναι, ὁποῖός 
ποτ᾽ ἂν fj (5). 'AXY ὁ μὲν πλεονέχτης (0) οὐ κατὰ 
τάξιν χωρεῖ. Ὁ δὲ Θεὸς τῆς πλεονεξίας τὴν ἀταξίαν 
εἰς τάξιν ἄγει" οἷον ἄριστος τεχνίτης πρὸς τὸ 
χοινὸν τῆς ἐργασίας χαλῶς τῷ φανέντι χρησάμενος" 
xai τὸ ἀπεῤῥιμμένον εἰχῇ, xal τοῖς ἄλλοις ἄχρη- 
στον, ἐχχαθαέρων xal συναρμόζει) ἀναγχάζων, xal 


natum illud αὐτὸς ἔφα, etiam non intellectis aut 
intelligendís peccatis abarcens; modo arrogantia 
aut improbitas alia przeceptorum animos non ducat. 
Τάξις’ compositionem vocant sapientes Latini. 
Dionysius Cato, Przf. Nunc te, fili charissime, do- 
cebo, quo pacto morem animi componas. Virgilius, 
sive quis alius Ceiri [14] pangere vocat. Seneca 
Consol. ad Helviam, c. 16 : Qui rationi cessit in per- 
petuum componitur. Hieronywuus Vita Joannís mona- 
Chi : Qui vitia et passiones resecent ex animo mores- 
que componant, eic. Ba. 

(91) Ἐππιῤῥεόντων. Fortunz nutu : fluendi verbo 
ad hujus iustabilitatem designandam eiiam Latini 
scriptores utuntur. Claudianus |Ruf. τ, 5] : ... incerto 
fluerent mortalia casu, Manilius lib. 1v (Ul Do. eL 
opes et regna fluunt, Boethius, Cons. 1, p. 20 : For- 
(unarum vices existimas sine rectore fluitare. Fortunz 
delinitionem quamdam infert. Philemon, Fragm. 
inc. 48, apud Theodoretum Therapeut. serm. 6: 
Οὐχ ἔστιν ἡμῖν οὐδεμία τύχη θεὸς, Οὐχ ἔστιν" ἀλλὰ 
ταυτόματον, ὃ γίνεται Ὡς ἔτυχ᾽ ἐχάστῳ, προσαγο- 
ρέυεται τύχη. De fluxu ejus donoruu lege aureolam 
Cousolationein Boethii, Ba. 

(95) Ex CC. P. hic inserendum εὐθὺς συχναὶ t. x. 

l7. CC. P. βέδαιος. 

97) Ex CC. P. hic inserendum τοὺς δὲ γυμνωθὲν- 
τος παρεμυθήσαντο ὡς. 

(98) 'ApvAdxccv. Quod nulla custodia tueri tibi 
possis, quin ad alium effluat potestas tua. Hinc 
poetis aliisque scituin scriptoribus , majorig operze 
esse Iueri rem partam quam parare possidendam. Ba. 

(39) Scribe χαλῶν. Horum nou solum couspectum 
ἁμαθεῖς illos non habere, sed nec ipsam suam ag- 
i'oscere ignorantiam, loco maximas miserie dicit ; 
exeuplo in tenebris offendentium , qui bonas res 
objectas uon cernunt ; in alias impingentes  maledi- 
cunt fortunz, cum stultitie atque ignavie proprize 
9. nia sua mala debeant. B4. 

(1) Αὐτὴν ἁμαθῶς ἀγγοήσας τὴν ἄγγοιων. 


commutatio, quasique huc illucque ferri solita 
possessio, ad lemperantiam sive continentiam mo- 
menti salis apparens est documentum iis qui 
ipsam vident atque observant. Quemadmodum eos 
qui conquirendis opibus dediti sunt homines, ips:e 
etiam pecuniarum permutationes, quam instabilem 
et fluxam rem magno sudore compararint, quam- 
que infidum et parum tutum bonum abs se dimi- 
seriut, satis superque docent. At qui nihil horum 
cogiiat, animo tranquillo essc non potest, multo- 
que magís turbatus temere fertur : ac veluti in te- 
nebris obambulans, sed offendens,  couviciatur, 
quando nihil eorum quz in via posita fuerant, sci- 
verit : suam ipsius nesciens ignorantiam, duplici 


B morbo laborat : uno quod non se qui non adver- 


terit, sed res in via positas accuset : altero, quod 
id ipsum quod accidit, nolit ::quo animo ferre : 
multoque magis quod ipsi libebat, bonum ac com- 
modum putet. Igitur si quis improbus et scelestus 
homo, bonum et probum aliquem injuria affecerit ; 
ille quidem qui scelus ausus est .patrare, obliqua 
rationis OGstro percitus peccavit : Deus autem omni 
illius rei culpa vacat. Quemadmodum enim, qui sa- 


Inscitiam soam discere posse felix aliquando, si 
non semper, scientie exordium. Hine illa πὸλυ- 
μαθὴς ἀμάθεια αἱ oppugnatio inathematicorum 
3pud scepticos , et illa summi philosophi |Socra- 
Us] iactantia hoc solum scire se quod uihil scirct 
[ap. Diog. Laert. 2, 52, ubi Menag.]. Vide Lactau- 
tium libro 11, c. 4. Divin. Instit. Cui scriptori hoc 
testitnponium damus , nullum humanis litteris in- 
structiorem veritatem unquam propugnassge. Ut enim 
Greci Laiinique czeteri multa eidem ofliclo de peni- 
tis gentilitatis litteris contulerint , hic tamen me- 
dullas ipaas erui!, tam candido et elegan dicendi 
genere, tanta eloquentia prastans, ut nullum ad- 
miratorem adhuc idoneum consecutus videatur. Pre- 
tium tanti auctoris pauci agnoscunt, quia vulgaribus 
jam  ascribitur; vitium aulem ingeniosorum homi- 
pum id et peculiare et maxime indignum est, qu:e- 
rere qua mireris, miranda negligere. Hic vero ideo 
quoque contemnitur, quod placidissime ingruit, nec 
vel scientiam vel sermonem affectat , utriusque , 
quantum oppngnationi errorum sufficit, citra ullius 
omnino comparationem, legitimus possessor. Ba. 
(2) Pedibus objacentia. Greca. breviloquentia. 
Sophocles OE Jipo Tyrauno 130]: Ἧ ποιχιλῳδὸς Σφὶγξ 
τὰ πρὸς ποσὶ σχοπεῖν, Μεθέντα; ἡμᾶ; τἀφανῆ, mpos- 


D ἤγετο. Bà 


3) CC. P. οὐχ ἐθέλων. | 

" Plurimos hodie lioc genus homines offendas, 
quos revera incurvicervicum pecus, reniténs 0i- 
nibus quz fiunt, dixeris. At vulgatum illud przstat 
didicisse : Non volo fata mihi, sed me volo subdere 
fatis. Sequentibus etiam illuatrandis possis trans- 
positiuncula adesse, quo genere non semel vitiatus 
hic auctor; tamen ut necessaria nulla sit muta- 
tio. ΒΑ. 

(5) CC. P. ὥστε ἀδικήσει μὲν... f ἀναίτ.. βάλλοντ.. 
προτυχόντα. 

(6) 'AA4* ὁ μὲν πιλεογέκτης. Dicas nonnihil eer- 
borum excidisse. Ba. 
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pitam  Jamjam vult ejaculari, eum qur sagitte sese A πρὺς τὸ ὅλον συντάττων. “Ὥστε τὸ γιγνόμενον ἀδί- 


obviam dederit, quisquis sit, necessario vulnera- 
bit : sic ille quoniam improbus est, quem poterit 
quemve obvium habuerit, eum injuria afficiet. Ipse 
etiam avarus non quidem recto fertur ordine : at 
perversum avaritie ordinem Deus in ordinem 
atque in viam rectam reducit : idque ceu artifex 


χημα, τῷ μὲν ποιΐσαντι xaxby xo ἀδίχηνα " xai 
οὐχ ἀφείθη (7) τῆς αἱτίας ὁ δράσας, οὐδὲ àzo5:- 
δράσχει τὴν δίχην * τῷ δὲ παθόντι οὐ χαχὺν, ἀλλὰ 
χρήσιμον" εἴγε (8) προσθήχην εὐδαιμονίας αὑτῷ 
τὸ πάθος προὐξένησε, χαὶ εἰς ὄφελος τῷ xotvtp συν- 
τάττεται. 


optimus φυΐ communi utilitati sui operis bene eonsullurus, quidquid est ejus quod temere effluat, 
sitque aliis inutile, totum expurgat, et nt czteris sit accommodatum cogit, inque totius operis com- 
plementum adducit, Ergo injuria facta, ek qui fecerit, ceu. peccatum imputatur, estque etiam dam- 
no ; quippe qui cum fecerit, nec facti culpa vacet, nec poenas effugiat : ei vero. qui passus GA fvit inju- 
riam, saluti potius est quam damno: quandoquidem ei sd felicitatem momenti multum attulerit, et ig 


utilitatem publicam quoque cesserit liec afflictio 
Hominibus enim sapientibus atque ad virtutem 
aspirantibus sufficiens est solatium, hoc sibi per- 
suasum babere, metu mortis ei qui bonus sit, vir- 
tutem minime esse fugiendam. Viriutem enim Deus 
propterea divitiis, potentia, voluptatibus omnino 
vacuam esse voluit, ut athletze boni, non illarum 
quas dixi rerum, sed illius ipsi gratis, virtutem 
ipsam amplecterentur : nempe ut ne cum affectibus 
virtutem confunderent, et concederent adversa bo- 
nis superari. Veluti si quis certamen cum eo quod 
malum est, decernat, ac velit omnem anim2 fa- 
cultatem exsuscitari, quo pro pulchro et bono tan- 
tum periculum subire queal : sane et ipsa pertur- 
batio, fortitudinis, non imbecillitatis specimen 
erit. Et ut hoc addam etiam, si quis bonus, alícu- 
jus boni gratia, mali quiddam patiatur, ac tandem 


Ἐπεὶ παράχλησις ἱκανὴ τοῖς εὖ φρονοῦσι (9) πρὸς 


p ἀρετὴν τὸ μὴ φόδῳ θανάτου (10) τὸν ἀγαθὸν φεύ- 


γειν ἀρετὴν (£1). Διὰ τοῦτο γὰρ αὐτὴν ὁ θεὸς πε- 
ριουσίας καὶ δυναστείας καὶ ἡδονῆς γυμνὴν (12) 
ἔστησεν. Ὥστε τοὺς ἀγαθοὺς ἀγων:στὰς μὴ ἕνεχα. 
τοῦ τὴν ἀρετὴν αἱρεῖσθαι, ἀλλ᾽ αὑτῆς ἕνεχα (13), 
ὡς ἂν μὴ συνταράξωσι πάθει τὴν ἀρετήν ^ xai τὰ 
ἀλγεινὰ τῶν ἀγαθῶν (14) ἡγεῖσθαι συγχωρεῖ * οἷον 
ἀγωνοθετῶν, χαὶ βουλόμενος ὅλην τῆς ψυχῆς ἀναχι- 
νῆσαι τὴν δύναμιν * ὡς ὑπὲρ τοῦ χαλοῦ τηλιχοῦτον 
χίνδυνον ἀνατλῇῆναι δύνασθαι. ὍὭττε τῆς ἰσχύος, οὐχ 
ἀσθενείας, τὸ πάθος ἐπίδειξις (15) γίνεται. Kol 
ἄλλως, εἰ ἀγαθὸς ὁ παθὼν, εἰς ἀγαθὸν ἡ τελεντὴ 
τούτῳ συμδαίνει. Ἔστι γὰρ, ἔστι xaX τελευτήσαντα. 
ζῆν (16) ὧς ἀληθῶς, xai μέχρι τῆς πρώτης ἀρχῆς 
ἀναθαίνειν, xal μηχέτι δεδιέναι μεταδολὴν" ἀλλ᾽ 


obeat mortem; spes est certissima, eum etiam C ἀθάνατον ἔχειν εὐδαιμονίαν καὶ τρυφὴν ἐμπρέπου- 


mertuum vivere, et ad primum principium ascen- 
dere, nec esse quod ullam aliam mutationem per- 
timescat : sed babeat felicitatem sempiternam, et 


n CC. P. οὐχ àv ἀφεθείη. 
8) CC. P. εἴτε. 
(9) CC. P. tr. e$ sporcvct. 

(10) Summum quod putatur malorum pro omni- 
jus ponit. Mors enim supremum pro quocunque 
malo , intra quod eztera sint, usurpatur. Maximus 
elenim metus hujus. Lucanus lib. 1, 459 : Felices 
errore suo , quos ille timorum Mazimus , haud urget 
leti metus. Morlem qui contemnet omnia facile con- 
temnet mala, et bonis fruetur. Cicero lib. n Tuscul. 
Quast., c. 1 : Qui mortem non timet unicum sibi ad 
beatam vitam prasidium comparavit. Seneca, lib. vi, 
Naturalium [|extr.] : Omnibus omissis hoc unum 
weditare , ne mertis nomen re[ormides : e[fice illam 


Ubi cognitione multa familiarem , ut vel , si ita res D 


tuleril, possis illi obviam ire. Sed conira animatum 
est vulgus, omnia mortis, ut dictum, timori post- 

s. Silius lib. xit : Proh quanto levius mortali- 
bus egra subire Servitia, atque hiemes estusque, fu- 
gamque, (retumque, Atque famem, quam posse mori. 
Quem qui vincit, vere rex et liber est. Seneca Ága- 
meninone : Qui vultus. Acherontis. atri, Qui Stgga 
tristem tristis non videt, Aude(que vite ponere finem, 
Par ille regi , par superis erit. Et ratione utitur 
eiiam respectu doloris tantopere formidati. Ipse 


enim animi discessus a corpore fit sine dolore et fit. 


plerumque sine sensu , nonmunguam etiam cum vo- 
[uptate; totum hoc leve est, qualecunque sit ; [it enim 
αά puncium lemporis : Cicero ait, Tusc. 1, 54. Sa- 
piens ergo non uietuet. mortem, sed ita omnia sua 
disponet , ut quolibet eam momento seu possit. 
Marcus imperator, lib. u, ὃ 14 : Ὡς ἤδη δυνατοῦ 
(v vog ἐξιέναι τοῦ βίου, οὕτως Exacta ποιεῖν xal δια- 


σαν ψυχῇ καθαρᾷ (17). Ταῦτα γὰρ ἀρετῆς ἄθλα 
νομίζεται, οὗ τυραννὶς, οὐδὲ πλούτου περιουσία * ἃ 
πολλοὺς πολλάχις μεταδέδλτχε (18) δεσπότας. Καὶ 


νηεΐῖσθαι. DA. . 

(11) Mortis. metn niliil delinquendum víro bono 
docent omnes bene animatorum philosophorum 
scholae Iufinita loca aggereres, si ageres philoso- 
phum. Tu de mortis universa ratione lege Marcum 
Antoninum lib. i, 1v, εἰ fine libri xu. Vix erit ut 
meliora requiras. Ba. . 

(19) Hzc enim omnia virtutis amor pro- nihilo 
habet, abjicit, contemnit, contentus vitam secundum. 
naturam deducere. B4. . 

(13) Ipsa enim sibimet pretium sui est. Vide ad 
principium Claudiani in consulatum Mallii in com- 
mentario recensito v. 4 : Ipse quidem virtus pre- 
tium sibi. Ba. 

(14) Ducaus τῶν χαλῶν. 

15) Ex CC. P. additur ἡ συμφορά. 

16) Τελευτήσαντα ζῇν. Qui per virtutem perbitat, 
non interit [Plaut. Capt. 4, 5, 52]. Consolatio ma- 
lorum przsentium a futura illic felicitate regnat per 
omnes Platonicorum οἱ Christianorum libros. Epi 
curei post discessum e vita nihil usquam ad homi- 
nem pertinere deinceps posse delirarunt ; quo dire 
scito simul verum virtutis οἱ divinitatis amorem 
hominibus expectorarunt. Vide Lucretium lib. mi, 
qui caenosum solum eburneis rastris versat. Ba. 

(17) Procul terrenis aut corporum , voluptatem 
[an ? corporibus , vel corporum voluptate , volupta- 
tem] et delicias purze anim: convenientes. Nec quis 
alias imaginetur, secutus futitium hominum furo- 
rem, qui tamen, spe corporearum post hanc vitam 
voluptatum , maximam, bonam certe, nunc homi- 
nuin partem vero sensu avertit. Ba. 

(48) CC. P. μεταδέδηχε. 
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οὔτε ἀγαθὰ (19) ταῦτα εἴπερ xal xaxiv αἴτια" οὔτε A voluptatem anima pura dignam. Quz certe suut ct 


ἀθάνατα, ἀλλὰ σχιοειδῃὴ φαντάσματα (20) χαὶ ἐφ- 
fiuspa (21). 


videntur esse justa virlutis premia : non antem 
dominatio, non opum affluentis ; qux multis etiam 


ipsorun. dominis damnum szpenumero dedere : multoque minus ea bona ex quibus mala provenire 
consuevere, duz que non slerna sunt, sed spectra umbrarum similia, et monumenta. 


Ἐνίοτε δὲ σπεύδει μὲν πρὸς ἀρετὴν ὁ ἄνθρωπος, 
ὥλισθε δὲ, xal τι παράνομον ἣ διεπράξατο, ἣ δι- 
ἐνούθη. Καὶ ἡμῖν μὲν εὖ ἔχειν δοχεῖ" τὰ γὰρ ἡμέ- 
τερα προχαλύμματα, xaX τἀχείνου, ἐμποδὼν γίγνε- 
ται (22) σαφῶς τὰ ἔνδον θεωρεῖν" xal θχυμάξομεν 
ἄν τι πάθῃ (45) τῇ τῆς αἰτίας ἀγνοίᾳ. Τῷ δὲ δικαστῇ 
τυμνὰ πάντα. Kal χατιδὼν τὸν ἄνθρωπον, τὰ μὲν 
ἄλλα πράττοντα χαλῶς, μιχρὸν δέ τι αὐτοῦ λελω- 
θημένον, ἰάσιμον δὲ φαρμάχῳ ἐνταῦθα συγχωρεῖ 


παθῶν (24) τι αὑτὸν xal ἀποτίσας (25), ὥστε χαθα- Β 


ρὸν γενόμενον τῶν ἐχεῖ χαλῶν χαθαρῶς ἀπολαύειν. 
Εἰ δέτις ἀδιχῶν ἄνθρωπον (26) ἄλλον, παρ᾽ ἄλλου πάθοι 
χαχῶς, αὑτὸς ukv πέπονθε διχαίως ὁ δὲ δράσας, ἀδί- 
xox ἐπέθετο, χαὶ οὐ μήποτε ἐχφύγοι " Θεὸς δὲ ἀμφό- 
τερα (21) συνέταξε" xai τὸν πεισόμενον τῷ ἐπιτη- 
δείῳ ποιῆσαι τοῦτο, ὃ παθεῖν ἐχρῆν Exelvov, εἰς ταυτὸν 
συνήγαγε * xai ἑχάστου οἷον φθόγγου ἀφ᾽ ἑαυτοῦ τὴν 
φωνὴν ἀφιέντος, τὴν μὲν βελτίω, τὴν δὲ χείρω χαὶ 
«οὔ μὲν ποιοῦντος, τοῦ δὲ πάσχοντος, μίαν ἐπ᾽ 
αὐτοῖς; ὅμως τὴν ἁρμονίαν συνεστήσατο. Καὶ οὐ διὰ 
τοῦτο καχὸν ἐγένετο ὡς ἂν συνταχθείη, ἀλλ᾽ ἐπειδὴ 
ἐγένετο παρ᾽ ἡμῶν, ἀπὸ τῆς προνοίας συνετάττετο. 
Δύναμις δὲ χαὶ τοῦτο μεγάλη, καλῶς χαὶ τοῖς χαχοῖς 
χρῆσθαι (28): xa τοῖς ἐξ ἡμῶν ἀμόρφοις γενομένοις, 
εἰς (29) μορφὰς ἑτέρας συντελεῖν δύνασθαι. 


Interdum autem ad virtutem contendit homo, 
in eoque proposito susceptoque consilio perit. ITic, 
$i quid adversum legibus patrarit, aut saltem cogi- 
tarit ; nobis quidem videtur optime ejus res habere, 
quippe quibus nostri, seu potius illius pretextus 
obstant, quominus quid intus lateat videamus. Ex 
quo solet usuvenire, ut ignoratione cause decepti, 
quamobrem adversi quid pertulerit, adiniremur. At 
in conspectu supremi Judicis nuda detectaque suut 
omnia. Qui si videat hominem aliquibus in rebus 
officium suum praeclare facere, in aliquibus rursus 
utcunque vitiatum quidem esse, verumtamen ali- 
quo adhuc remedio curari posse : tunc sane per- 
mittit ut leniore aliquo malo afficiatur, nempe ut 
ponis quas dederit, facetus purior, iis qux isthic 
adsunt bonis caste perfruatur. Ceeterum, si quis, 
ubi in alium fuerit injurius, ab alio rursus maluni 
accipiat : Jure quidem ipse malum illatum feret : 
sed qui damnum ei dedit, injuste dedit, minimeque 
poenas effugiet. Deus autem utrumque, quemadtmno- 
dum factum est, constituit : quippe qui hominem 
illum injuria vel malo afficiendum, homini ad id 
quod debebat pati, malum inferendum, apto atque 
idoneo adduxit : quasique utriusque ex utroque 
vocem emittens ipse, banc quidem meliorem, illam 


vero deteriorem : altero quidem agente, sed patiente altero : unum quemdam in iis ambobus con- 
centum dedit. Neque vero hoc ipsum constituendo peccatum commissum est : quando faclum ipsum ab 
hominibus patratum est, a Providentia constitutum et  coordinatum. Magnae vero facultatis est 
etiam ea quz male facta sunt, ín usum aliquem bonum convertere, et. qu:& nos informia fecimus, ea 
in formam pulchram posse redigere et perfecta exhibere. 


Οὕὔτω δὴ ταῖς ψυχαῖς τὸ xav' ἀξίαν. συλλέγεται, 
xa τὸ πεπονηχὸς θεραπεύεται, xol τὸ χοινὸν δια- 
σώζεται. Πλουτείτω δὲ χαὶ ὑγιαινέτω τέως ὁ πονη- 
ρὸς, φησὶν ἡ τῆς προνοίας φιλανθρωπία. Ἢ γὰρ τῇ 
θεραπείᾳ γένοιτ᾽ ἂν βελτίων, χαθάπερ οἱ παῖδες 
ἡδονῇ τινε πρὸς τέχνην παραχαλούμενοι" ἣ ἐξ- 
ελεγχθεὶς, xal πᾶν ὅ τι τῆς ψυχῆς ὕπουλον γυμνώ- 
σα; xal ὅλον ἑαυτὸν ἐπιδειξάμενος, αὐτὸς ἑαυτῷ 
προευτρεπίζει τὴν φλόγα (50), πολλὴν ὕλην ἐπηρμέ- 


(19) Οὔτε ἀγαθά. Cebes fine Tabule [e. 59]; D 


Boeth. De consol. n, p. 57; et omuis chorus sa- 
pientum. B4. 

(20) Σχιοειδῆ φαντάσματα. Spectra umbratilia, 
quorum possessio sola constet Jpinione ; non enim 
stabilis eorum usus est. Pulchre llierocles in Car- 
men Aoreum [p. 90] : ἱ)μοίως δὲ xat τὴν τῶν xpn- 
μάτων φύσιν οὐχ ἀγνοεῖ, ὅτι νῦν μὲν ἦλθε, vuv δὲ 
ἀπῆλθε, χατά τινας ὡρισμένας αἰτίας, αἷς ἀντιτείνειν 
ἀδέλτερον" τῶν γὰρ οὐχ ἐφ᾽ ἡμῖν τῆς χτήσεως ἡμεῖς 
οὐ χύριοι" οὐχ ἐφ᾽ ἡμῖν δὲ τὸ σῶμα, xaX τὰ χρήματα, 
xal ἁπλῶς óga τῆς λογιχῆς ἡμῶν οὐσίας ἕξω χεῖ- 
ται, eic. Hxc vero omnia possis, verorum bonorum 
comparatione, talia nuncupare phantasmata. Ba. 

(21) Hesychius : ἐφήμερα᾽ εὐμετάθολα, εὔφθαρτα. 
Iaerpres. Helverius [Wolf.] non. vertit. et. mona- 
wienla, sed scripsit momentanea ; qua voce. optime 
sensus exprimitur, Ba. 


Atque sic quidem animabus sua dignitas acqui- 
ritur; et quod aliquid est mali passum, curatur, 
et publicum bonum conservatur. Sed si scelestus 
aliquis ditescat ac valeat, id quidem constat esse ex 
providenti:e divinz» erga nos propensa voluntate et 
gratia, Sive enim hoc remedio (iat melior, quemad- 
modum 649 pueri quibusdam illecebris ad bonaruin 
artium studia invitari solent : sive convictus despe- 
rate malitis, atque nudato eo quod latebat, auime 


(32) Ἐμποδὼν γίγνεται. Solus enim Deus interna 


et videt et judicat. Bc. 


45) CC. P. ἄν τι πάθοι. 

44) CC. Ρ.΄ἐνταῦθα μιχρὸν ἀνλμέϑει παῦ.. 
45) Forte ἀποτέσοι. 

26) CC. Ἢ i» ἄνθρωποην. - 

21) Alii ἀμφότερον. 

ἘΠ CC. P. χρήσασθαι. 

29) CC. P. καὶ μορφάς. 

50) Προευτρεπίξει τὴν 9Aóya.. Ipse adauget et 
sufflando velut sua per tormenta valentiorem facit 
ignem ponalem. Felicitate malorum eorum ponas 
crescere multis notamus ad Claudiani Rufinum, ui, 
23 : tolluntur in altum. Ut casu. graviore r&amt. 
iguis autem in Scriptura omnem cruciatum, omne 
infortunium denotat. Et ita Graeci. Sophocles OEdipo- 
Tyranno: Ei mo:s xai προτέρα; ἄτας ὕπερ Ὀρνυ-- 
μένα: πόλει, Ἡνύτατ᾽ ἐχτοπίαν φλόγα πήματος Da 
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totius ulcere, seipsum, quam sit intus el in cule A νος" χἀντεῦθεν πεσὼν, οὐδεμίαν ἕξει παραΐτησιν 


malus, prodiderit : flammam ipse sibi parat, mul- 
tam videlicet materiam cumulans; unde etiam la- 
psus nullam habebit neque excusationem, neque 
culpe condonationem, Neque enim potest commi- 
nisci, quod propter inopiam egentibus non potuerit 
succurrere, qui divitiis abundabat : neque etiam 
fingere, quod potentia ac viribus destitutus, eos qui 
premerentur injuriis, neglexerit, qui summus re- 
rum dominus erat: neque pretexere, quod imbe- 
cillitate suapte factum sit, ut voluptatibus succum- 
bere!, cui corporis robur alias ad res adfuerat. Nam 
ut omnibus constet, quam multa sit hujus judicis 
et excellens justitia, vult ille ipse judicium suum 
nec obscurum esse, nec ambiguum : verum sic ju- 


dicare, ut reus et poenam sibi irrogatam ferat, et D 


sententiam ab judice de se latam suscipiat atque 
revereatur. Etenim si mors omnium rerum finis 
ultimua esset, recte in qu:estionem vocarent homi- 
nes, quinam fleret ut homo scelestus, ia imperio 
atque in lauta foriuna vitam suam omnem (iniret. 


91) CC. P. οὐχ ἐδοήϑει, 

32) 'ExJoUteic. Proisumendum eos malos esse 
et dici hoc loco, qui male usi donis divinis, divitiis, 

tentia, etc. Qui enim egens neminem ipse ditat, 
psa impotentia excludit animadversionoem. Et ita 
iu exteris. CC. P. ἐπλούτει. 

(33) CC. P. Περιεώρας ἀδιχουμένους. 

(51) ᾿Ετυράνγεις. Habebas enim (antam pote- 
Blatem, ut et Ltyrannice ea uti posses, a nemine pro- 


hibendus, nedum ut justitiam potueris excolere. Ba. C 


CC. P. ἐτυράννει. 

35) CC. P. ἡττήθη. 

30) Θαυμάζειν τὴν ψῆφον. Laudem squitatis 
et Justitia cum admiratione rescribere judici . cou- 
fessione criminum et agnitione justze poenas. Toties 
talia in Psalinis, et. tragee/lia , aliisque veterum fa- 
bulis et historiis oceurrunt, ut loca ipsa ingentem 
facere valeant commentarium. Ba. 

(97) Ἕρμαιον. Vere ἕρμαιον, divinitus oblatum 
munus aut lueruin. Cui enim merenti parata adterua 
erant supplicia, nunquid non pro lucro habeat vo- 
lens defungi posse caducis et nullius ad perpetua 
temporis? omnia autem hzc divina sunt , et Provi- 
deutiam egregie tuentia ; 41:8 si diducere, pliiloso- 

borum et Christianitatis propugnatorum dictis il- 
usirare velis, ex /Euea isto Polyphemum nullo 
negotio lectori confeceris. Ba. 

38). Ev τῷ ἰδιωτεύει». Communem vitam ho- 





οὐδὲ συγγνώμην * οὐ γὰρ ἂν ἔχοις σχἥπτεσθαι, ὅτι 
6; ἀπορίαν οὐχ ἐδούθεις (51) τοῖς εὖ παθεῖν δεομέ - 
νοις, ἐπλούτεις (92) Y&p * οὐδ᾽ ὅτι δυναστείας ἐνδείᾳ 
περιεώρας ἀδιχουμένοις (33): ἐτυράννεις (4)γάρ᾽ οὐδ᾽ 
ὅτι ἀῤῥωστίᾳ τοῦ δύνασθαι ἡττήθης (5) τῶν ἡδονῶν “ 
ῥώμη γὰρ σώματος προσῆν. Βούλεται γὰρ ὁ διχα- 
στὴς δι᾽ ὑπερθολὴν διχαιοσύνης οὖχκ ἀμφίθολον εἶναι 
τὴν χρίσιν ἀλλ᾽ ὥστε τὸν ἑαλωχότα χαὶ πάσχειν, 
xai τοῦ διχαστοῦ θαυμάζειν τὴν ψῆφον (56). El μὲν 
Y&p» ὁ θάνατος τοῦ παντὸς ἀπαλλλγὴ, καλῶς àv 
ἠπόρουν, εἴ τις πονηρὸς ὧν ἐν τυραννίδι τὸν βίον 
ἐτελεύτησε. Nov δὲ ἐπεὶ ἀθάνατος ἡ Ψυχὴ, οὐδὲ εἰς 
ἅδου μεταχωρήσασα φεύγει τὴν δίχην, ἀλλ᾽ ἐχεῖ 
μάλιστα τῆς τιμωρίας αἰσθάνεται, εἰς τάρταρον πε- 
σοῦσα ὅθεν οὔποτε ἐχδήσεται. “Ὥστε ἕρμαιον (57) 
«οἷς χαχοῖς ἐνταῦθα νοσεῖν τε χαὶ ἀπορεῖν χαὶ δου- 
λεύειν * ἤδη γάρ τις ἐν τῷ ἰδιωτεύειν (28) μιχρὰ 
διαμαρτὼν, τῆς τῶν μερῶν (39) ἁρμονίας αὐτῷ δια- 
λυθείσης τὴν αἰτίαν μαθὼν, xai ταύτην ἐχδαχρύ- 
σας (40), τῆς ἐν ἄδου τιμωρίας ἀπηλλάγη. Ἕτερος 


φαῦλον μηδὲν αὑτὸς αὑτῷ συνειδὼς, ὑπομένει τὴν 
τιμωρίαν. Sed verum est τὸ, μαθών, agnoscens hic 
siguificare. — Vera ut sint, quod arbitramur etiam, 
41:5 modo diximus, constat tameu hujus scriptoris 
evo fuisse, qui locum post hauc vitam animabaos ac 
minoribus vitiis expurgandis constitutum cum philo- 
sophorum non tninimis traderent. Boethius sie 
certe libro ww, De consol. eap. 4 : Sed, queso, in- 
quam, te, nullane animarum supplicia post defunctum 
morle corpus relinquis? Et magna quidem , inquit ; 
quorum aliaponali acerbitate, alia vero purgatoria cle- 
mentia exerceri puto. Nos priorem sententiam t»ne- 
mus : nimirum, ut morho impeditis corporis officiis 
dicatur homo duci divinitus ad aguitionem male acis 
vite, ut lacryinis eam et poenitentia einendet. Quam 
licet morborum causam connumerare iis, quas ex 
B. Basilio refert Anastasius, nisi titulus fingit aue- 
torem, Sinaita, questione 17, et Christianus Gram- 
malticus in B. Mautieum c. axi. Possis et vitiatum 
transpositiuncula autiinare. /Eueam , et ita reli- 
quisse * "Hón γάρ «tz ἐν τῷ ᾿διωτεύειν μιχρὰ διᾶ- 
μαρτὼν, τὴν αἰτίαν μαθὼν xal ταύτην ἐχδαχρύσας, 
τῆς τῶν μελῶν ἁρμονίας αὐτῷ διαλυθείσης, τῆς ἐν 
do τιμωρίας ἀπηλλάγη. Saue eo modo ouis immora 
uerit extrita.Seutentiam priorem nostram sequentia 
unice firinant. De generali enim corporis solutione 
ad specialia daumna desceudit, Da. 
(40) Ταύτην ἐχδαχρύσας. Quod veteres Chri- 


minum humanitus transigens, Sed verius est vitia [ stiani necessarium omnino arbitrabantur. Pascba- 


aut delicta bac voce inielligi , quae alteri injüriam 
non inferant, et iminora sint oinnibus haetenus coui- 
memoratis. ἸΙδιωτεύειν opponitur τυραννίδι. Ba. 
(59) Videtur excidisse vocula. Scribe πρὸ τῆς τῶν 
μελῶν ἁρμονίας αὐτῷ διαλυθείσης. Statuit enim 
manifeste toto hoc sermone vitau tantum hanc, et 
illic sive beatam sive miseram semper Áxitheus; 
neque ratio patitur hic de poena eimeudatrice tantum 
jn altera vita sermonem haberi , cum de praesenti 
omnia continuentur. Emendatio si non placet, illa 
διάλυσις ἁρμονίας τῶν μελῶν morbos insignes deno- 
tet quoslibet quibus homines ad deflenda peccata 
adigit Deus , ut docent multi Christiauorum docto- 
rum et fliobl liber tractat cum Psalmis uberius, 
llla verba, τὴν αἰτίαν μαθών, omnino excludunt 
sequentis vitas erentionem. Quid enim justitize sit tor- 
mentis animam subdi, priusquam peccata cognoverit? 
uod a Deo submoverit ipsemet antea, p. 18 : ' - 
du; Bb xai δικαίως κακίζει τὸν δικαστὴν ἐχεῖνος, el, 


lius Ratbertus : ἶσα est sola salus anima et spes 
ceria dolenti , Vulnera cum lacrymis medico .rese- 
rare supremo.Antiochus abbas Sermone 107 : Die 
ac nocle plorabimus in conspectu. Domini , qui. fecit 
nos. Ubi enim lacrymae, ibt exorabilis Domini cle- 
menlia... Lacryma praesentem. exhibent Deo oratio- 
nem, eamque gratiosam reddunt et. acceptabilem,..... 
BHorulente aspergines lacrymarum , vt dulcor mellis 
sunt cordi, aut suave fragrans thymiama apud Deum. 
Omnimodam anie. igitar petitionem necesse sit. la- 
crymarum waris prasidio ad vitg ob.inendam cor- 
reclionem. Joauues. Climacus Gradu 1: Major «c 
potentior baptismate posi baptisma, eisi audaz dictu 
id videatur, fons lacrymarum est. lllud enim pre- 
cedeniia delicia nostra purgavit, istud vero posteriora. 
Atque illud quidem omnes ab in[antia acceptwm .in- 
quinamus, per hoc aulem el illud repurgamus., (Quod 
nisi divino munere dutum esset. omnibus , rarissimi 
omnino qui salvarentur inveniri potuissent, Magstitia 
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δὲ ἐχχοπεὶς τὼ ὀφθαλμὼ, καὶ παράδειγμα τῆς δίχης A Jam vero cum immortalis sit anima, neque ad in- 
τῇδε γενόμενος, μισήσας τὴν τοῦ πάθους ὑπόθεσιν, feros demissa paenam cflugil : sed isthic maxime 
ἐλεύθερος ἀφείθη. anle acia vil: vindiclam sentit, cum in ima tar- 
tara ceciderit, unde nunquam est exitura. Quamobrem improbis insperou lucri vice fuerit, hic 
sgrolare, egere, servum esse; cum is qui illa perfert in. privato. vitze genere, et parum deliquerit, ac 
deinceps membrorum suorum  compaclione jam soluta, jamque ejus fortunz suz causa cognita ac 
satis deplorata, a suppliciis inferorum liber et immunis evadat. Alius exsectis oculis factus hic exem- 
plum justitise, vitii sui sive perturbationis eventum odio prosecutus ac detestatus, liber etiam ipse 


evadit. 

E06. Καλῶς, ὦ γενναῖε, «à ἀπόῤῥητα δημηγο- 
ρεῖς. ᾿Αλλ᾽ ἐχεῖνος μὲν, ἠδίκει γὰρ τῶν ὀφθαλμῶν 
ἀφήρηται" τὸ δὲ παιδίον τυφλὸν ἄρτι τεχθὲν, εἰ 
μὴ προδεδίωχεν, οὐδὲν προδιήμαρτε" πῶς γάρ. Πό- 
θεν οὖν, εἰπέ μοι, τῶν ὀφθαλμῶν ἡ νόσος; 


UL 


ASI8, Τούτων ἔγωγε τὰ πολλὰ, σώματος συντυ- 
χίαν (41), οὐ ψυχῆς τιμωρίαν, εἶναι λογίζομαι. Τῆς 
γὰρ ἀρχῆς μὴ ἀρχούσης (42), ἀνάγχη τὰς ἑπομένας 
συμφύρεσθαι (45). Τίγὰρ συνέχοι διαλυθέντος ἐκεί- 
νου ἐξ οὗ τὸ ὅλον ἐξήρτηται; Εἰ μὲν οὖν ἡ τοῦ σπέρ- 
ματος ἀρχὴ, xai δύναμις τῆς ὕλης ἐπιχρατεῖ (457), 
συνιστάμενον ὑπ᾽ τοῦ δημιυυργοῦντος xai σχηματι- 
ζόμενον καὶ διαχοσμούμενον, χαλὸν τὸ xómpa (44) 
χαὶ οἷον ἔμψυχον ἄγαλμα γίνεται (45). Τῇ: δὲ γονῆς 
μαραινομένης θερμότητος ἐνδείᾳ, χαὶ τῆς ὕλης &z- 
αἀνισταιλένης ὑγρότητος περιουσίᾳ, τὸ ὕδωρ (46) ἐπι- 
χλύζεται, xaX μᾶλλον ὀλισθαένει, xa ὅλως κατέδυ. 
Καὶ εἰς τοὐναντίον ἀνάγχη τὸ φυόμενον (47) μετα- 


δάλλειν. Ἔναντίον δὲ͵ δυνάμει μὲν ἀδυναμῖα,, τῷ δὲ C 


ἐῤῥωμένῳ τὸ διεφθαρμένον, τῷ δὲ ὑγιεινῷ τὸ νοσε- 
ρόν " καὶ ταύτῃ μᾶλλον τὰ ἀσθενῆ χαὶ τερατώδη χαὶ 
λελωδημένα τῶν παίδων γίγνεται. Ἐντεῦθεν τοῦ 
μὲν περιττὸς δάχτυλος ἐξῆρται (48), τοῦ δὲ ἀφήρη- 
ται" xal τὸ μὲν παρῆλθε τὴν φύσιν (49): τὸ δὲ 


et gemitus ad Dominum | clamant, εἰ timoris lacrymar. 


legatione funguntur. Qu:e ὑπερθδολιχῶς tamen. dicta 
Sunt; ut illud genus ea qu» laudat iinpetu mentis 
defixo commendare solet, spe immemor altiorum 
qua depribi elevandz proposite rei. Certum fa- 
cere animum conciliati Dei lacrymas docet. Germa- 
mus abbas exemplo suo, apud Cassianum, collat. 
9, 6. 98 : Frequenter, inquit, recordatione delicto- 
fum meorum obortis lacrymis ita eum hoc ineffabili, 
ut prefatus es, gaulio, visitante domino , vegetatus,: 
ut desperare me illorum veniam nou debere letitie 
ipsius magnitudo dictaret : quo statu. mihil reor esse 
sublimius. Laurentius Novarien-is, homil. 4 : Pec- 
catum corpus incestat? nunc aquam habet contra- 
fiam. Ubi? noune in oculis? et merito de corpore de 
oculis siillat aqua que tolius corporis contractas dis- 
solvit εἰ abluit [c.titntes. Et ita infinitis locis sancti 
Pawes. liam byperbolen Climaci medicari possis 
H8, quà: notat vir doctissimus Jac. Pontanus ad Si- 
meonis abbatis S. Mamnantis ad Xylocercum, oratio- 
nem 30, etiam majora lacrymis ascribentem. Scituin 
autem lacrymas hoc genus iedicamenti etiam loco 
fuisse, ut exemplum est apud Augustinum lib. xxi. 
De civitate Dei, c. 8. Sed de istis nos alibi univer- 
sim. B4. 

(1) Σώματος συντυχίαν. Corpori quidpiam non 
cia Coasuetudinem accidens. Συντυχία, ἡ χατὰ 
ton» ἔχθασις" casus : Cyrillus glossographus. Ba. 


THEOPH. Egregie tu quidem abstrusas illas at- 
que abditas res exponis. At ille de quo dixerns, 
quia fecerat injuriam alteri, ideo privatus est ocu- 
lis : puer autem, qui recens malus, excus esl, 
quando antea nec vixit, nec peccatum commisit 


B ullum : quibus de eaueis, dic sodes, eculorum 


morbo gravatur? 


AXITH. Qus sunt hujus generis scu miseris 
seu sgritudines, eas ego potius ex aliquo corporis 
infortanio, quam animz punienda causa arbitror 
evenire. Etenim ex principio deflciente et debili 
quacunque consequuntur, confusa ac manca sint 
necesse est. Quid enim sihi cohsreat, eo ipso ex 
quo totum desumptum est, dissoluto? Ergo si prin- 
cipium seminis et ipsa materize vis prsepolleat, quod : 
coagmentatum est οἱ affabre effictum et exornatum 
ab opifice procreante, id ipsum fetus pulcherrimes 
ae quasi viva quzdam statua exsistit. Αἱ homano 
semine propter caloris inopiam tabescente, et ma- 
teria per nimium humorem turbata, aquis totum 
corpus illud quasi undis obruitur, tantoque magis 
cadit ac suffocatur. Quo flt uti necesse sit id quod 
nascitur, in contrarium converti. Contraria vero 
sunt, robori debilitas : ei quod salvum est, id quod 
periit : sano et incolumi, quod morbidum est et 
sgrum. Atque hac ratione potissimum accidit, ut 


(42) Non principante principio ; ordime priucipali 
natura imperio suo el gubernationi non relicto. ld 
accidit defectu vel vitio necessariz materizx, aut alio- 
quin impedito cursu necessario. Ba. 

45) CC. P. τὰ ἑπόμενα συμφ. 

49") CC. P. ἐπιχρατῇ. 

44) Τὸ χύημα. Quid hac voce notetur, vide Jos. 
Scaligeri Diatribam in Commentarium Melch. Gui- 
landini dé papyro. Βα. 

(45) Vide Etymologumn et alios. Simnlaerum per- 
feciam formam corporis notat; scilicel. acerrima 
cura elaborata res. Petronius cap. 126 : Dominam 
producit e latebris, laterique applicat meo mulierem 
omnibus simulacris emendatiorem. Hinc formam ex- 
cellentissimam, at anima velut careatem, imaginem 
vocat Martialis, lib. 11, epigramm. 102. Tuli cum 
vita accedat, perfectissimum exit opus, ut ἔμψυχον 
ἄγαλμα home sit omuibus numeris absolutissima 
forma. Ba. 

i CC. P. εἶδος. . 

41) Τὸ φυόμενον. Quod parabatur a matura, 
nascebatur, fiebat intus; τὸ φυόμενον, nondiun fa- 
clum, sed fleri jam incapptui aut. incipiens. Ba. 
CC. P. nou habent μεταδάλλειν. 

(48) CC. P. ἐξήρτηται. 

(49) Τὸ μὲν παρῆ.1θεὲ τὴν φύσιν. Excedit natu- 
ram, superfluo nimirum aliquo; vel ut nou s^cun- 
dum eam procedat atque progignatur. Ba, 
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multi ἰοΐϑοιες, imbecilles et monstri similes et mo- A πατόπιν (50} ἐγ ξυξτο  χαὶ ὁ ato, Ex τξναως τὸ τὰν 


tli asscantur. Unde etiam alies digito uno 2058- 
dat, ales uno caret: et aliss quidem secundum 
nateram, alus obverso tergo ia. lucem prodit : tum 
δας vel ex parentum vel cognatorum aliquo tabi- 
dem aliquid sibi esetraxiL Ac rursus ocules alii 
imperfectus mansit, ali deterius fait : aee defuere 
quibas dexirz coatracte essent. Quorum aliqui ad 
summum sipientim culmen asceaderuat : nec cor- 
peris viie queminaes isthec pervenirent, impediri 
G3 peusre : aliqui vero in malim inpsi, aen 
quantum vellent, peccare pessuat : estque illis hec 
corperis incommodum, quasi quadam animae eorum 
divimitus atiribeta Custodia : 


&x&; ix3206:2: τοῦ Gb ἀτελῶς ὁ ὀτθαλμὰς és. 
γεν ὁ ui, τοὺς πόδας διέττ απο (3l) ἅ dk 3use34- 
pivmp (39) εἶρε- τὸν üez i. Kat τούτων αἱ μὲν εἰς 
ἄχοαν ςφιλοσγρίχς ἀνέδηξαν" παὶ αὐδὰν ἐτεξαδὼν 
ἐχένετο zioaxirxougíwes τὰ τῶμα ob dk sic xxxím 
ἐχξεξτωχότες. οὖ πράττουσιν ὅσαν üÜéacock Ka 
«ἴεν: τ χτς αὐτοῖς τυλαπὰὴ ἡ τοῦ περμαεξας βλάδε, 
χαὶ ΞτωπτοὶΣ αὖλλον 8 τιμωισὰ τὰ πᾶδας Ξοῖς ἄρσιν 
idem. Θὲ ὃ 2. ξ» ixi Ξλαιηδένεες, xai τὸς 
αὐτῶν Φυχες τὸ Ügaz πεπηρωσάπαν παεὶ ἀπειὸς 
XI-XAEÍ20w::; JO) Vho τιςλοῦ τῇ» ζαχὲν, ἄκατεξ 
b» δου τιποισουμέσεν fn χαατ σεν. 


vibeturque rem recte reputantibus sibmti petius esae quam doumme. Qui 


were ja tenebris oberraat, εἰ ἐπ  ipssrum imimz culum maacum iüpee [(operfectmm baud resp 
cime, ili soleat ἐπεὶ ilbus aaimam, quas peram iaí(erorum aiffecia jam easet, εἰς comtempünem 30gme 


ahjvcum jedicare. 


Verem aliam etiam eccelt:m raüeaem pemam B — Ἔχω X ocxoxx:i-cgaes 58) i-djénors ὅκαξ, ὅνατ᾽ 


tibi referre : Nea in 625 solem quz modo anie pe- 
des sunt res, Previlentim lex aaimadvertit : verum 
etiam im eas que lange post tempere eveuient, pre- 
spiti : tem quee quibesque convenaientis sunt 34que 
digna, en οἱ eveniant, decernit. Bunc quidem quo- 
aiam dares im serveu beres fatarus exe videba- 
Ur, servum Üeri perma : dam vere quad male 
eset δέει opibus, pasperews celigat δόμον eze- 
amm. Ele quia decepturus et admiaturus, ac ales 
acum ὅσσοι iiectares er3t cxpine im que inum 
ships ἃς vis est, ἔσουι 2éque kiss δι - eme Cum 
ipsum τοῦ defecu, ipseque suibhius ζόην unpra- 
deme cum Ana ἕστο precii ad cmnàem fet 
dmma ceatihbunt : esque factam ext εϑδὲ triequudie 


Qo τὸ παρὸν 2619 dac τῆς πρανοίας ἃ ipsc, 
xx: τῶν ἀξία» bur? TID a 2b. uw 
δον ἀτεπι" γχλετὰς vi3 i» RITÓTEL bow 
τὸν &, Ξέπερχκ χστσλζλαιξε- xrXG, τ 8. ἔγμῆ- 
zr) c Ξααῦτπιῃρ 34b. Ὃ ἔξ Ξιτλλε $3.9 τὰκ dl 
ΣΞΣτ-Ξν xai παλάστεςι, αὶ ἔτος Ξϑὰς 3 Ξας ἴξ- 
ilz bci 58... -- τεξαχτᾶν — zt—adps fx 
23A CEIDIOFLIDÓd DX37€3. 12: 1 ad—ALQ ÜgtYw 
ph. hc» ἔπι τα: τεαιτας. IXMOUGisER. NP 
TiDALEI τς. γεν doe ἔτστε τε». Cama d dai 
εἰς iix» ἐ τιτιὰς CX. X21. τὶ ἃ e—d* Xornarte- 
ταί ζενας τὸ. τὲτν τ τας, EELGg-c—; ilÜai Ταῖς qeb- 


potius, pacsaeque vivembum at putet. Sed prodest in C zz. £120 Μὲ τ-ὄ,ὄ τε τ σᾶ: Toe πεν 


wncámm cecus ihe purr. qui ritum dur? xüc6 sü 
seht: «ue de παῦε 288. quoqae serm. ἴδ εἰ 
S — baberet otwerum avum, dium cerw babe- 
wet ᾿νο τίνοσ δόμον aege/hcmsm. Qucre ei Prrvaden- 
an emkhs dum, δέον php omm idertem 


OR διεεπν ἐ- ἄνετες. Semscs exe debt ute 
petam :o& bc (ees prxer; excent rxm- 
τι: mberem edat. ew ee θρατ νὰ “σε. 
πτώσει bevuaccio met w-ROGS axe dm Trl 
ti» zara, jenuaem wexcee “τ τοῖς. Κ τοῦτον ennam 
ἂς prxter wu τὸ oanixpadgsouaes Sv 3: ner FEICO- 
£ xa δὲ was &emunm mac Suncm δὶ τὶ. semuis Kor- 
CITCAQ, RNDMÍ. IILI TELI RE OLLI ἔξξξειν £m - 


du E'EC.A—RCMIM ὅπ  CLORTAL Sn 5- σεν  GNES- 


-4«^ τὰ Po o3 km 77. ———— -Σ Ἐστξ.-- 
4 τ αδὼσ SD ἐν δ περ - MU mI NERMGC 


CLIE τῷὸ ξεν σιδςΞ τοῦτ εξ σῷ d πᾶς Ξεεδας 
TCR δ ἕδος —— € τῷ, - ES 
T-fu— (C uci CIL το :ᾶξ ε΄ LÍ] x Ha 
Tzuali ἜΣΩΣ 3.1» TOT mI το ἘΞΊΞΕ τὰς E» zd 


του ἶεΞ € LI il— ἔξεξι. "Em ἃ 


BEÉERE κ δι CR oar δὶ {τ 85. τ τὸ τὰς "eee 
δυασισν νι τῶι nào τσὶ. τσ — Cua tinm 
CnIeIi-. ρας UE τ πῆ adi 


p ΓΝ, eno DES, ὦ L9p ASCHEEUMS iL LEM 


--rà 4 munus occum. . 


CER; mim Cee«et-Imurs acmEuunmeé "cum "eram 
SMELL. CX CDERTLER ρει D usa χυτὰ ἢ 
δια, hopngmas. ᾿Δ.υξοο κἃ τξ ἐξ σος 
EXCERICE "LEID LI ΞΞῸ, --ΞῃἩ ως τὰς GENE 
Ξ:-.“5 TIZXnasl ἘΞ lE -Ξ τῦσις IL- 

ἢ δααντιανσαι δ ἀρ πὰ “πκλ LDo.49 ἐπῶν - αἱ ὐπόσια, 
£2 Ahab iD. Co bf—-comeeu ner war de 
-t oae er. Pb. ne sac acu menpER 


Ἀν..." Bollo" CER OK I l.l "utr! uu 
δ ς, 2. Lo———— --- — rl. X 
zl ἃ τ- επΞ oc Ξ-τ- 
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συγχωρεῖν, ὡς àv μάθοιμεν τῇ τοῦ ἀμόρφου παρα- A coercuit : estque cecus bic factus Lyuceo ipso feli- 


θέσει, οἷον «b χάλλος, χαὶ ὅθεν ἀφῖχται τῇ φύσει 
τοῦ χάλλους ἡ χορηγία. ᾿Αχριδεστέρα γὰρ τοῦ καλοῦ 
γνῶσις, fj τοῦ κακοῦ γίγνεται πεῖρα. 'To δὲ χαριέ- 
στατον, οὐχ εἷς τῆς θεραπείας ὁ τρόπος. Οὐ γὰρ 
ἑνὶ ραρμάχῳ ἡ τῆς Προνοίας ἰατρ'χὴ χρήσαιτ᾽ ἄν" 
ἀλλ᾽ ἄλλο ἄλλῳ προσφέρει" ἅπασι δὲ προσφέρει" 
ποιχίλη γὰρ d τέχνη, ἐπεὶ τὰ πάθη ποιχΐἔλλεται. 
Ὁ μὲν, τῷ μὴ ὁρᾷν, τοῦ χαχῶς ἐρᾷν ἀπηλλάγη (61): 
ὁ δὲ χαὶ τούτου χαταφρονήῆσας, τοῦ ὀξέως ὁρῶντος 
ὀξύτερος πρὸς fjbovk; ἐφάνη (02), καὶ φάρμαχον 
ἕτερον ἐπιζητεῖ, Ἐνίοτε δὲ xal πῦρ ἀναμένει χαὶ 
σίδηρον. Τῷ δὲ, πρὸς σωφροσύνην Ἦρχεσεν ἡ τῶν 
χρημάτων ἀπορία " χαὶ (65) ἄλλῳ ἄλλο συμφέρει" 
χαὶ οὐ ταυτὸν ἅπασι. Καὶ ἑχάστου πάθου; συχνὰ τὰ 


cior, quaudo simul etiam justior evasit. Neque vero 
multis id usuvenit : quando minime oportuit przeter 
naturam ut evenirent plurima, dare : sed pulchri- 
tudinis sux munus, naturz quam Deus ipse consti- 
tui!, ut ne tola turbata tandem everteretur, salvum 
atque integrum relinqui. Ac rursus h»c ut eveni- 
reut, oportuit concedi, ut ei quod pulchrum est, eo 
quod deforme est opposito, quantopere excellit pul. 
chritudo, unde esset suus naturz? decor, coguosce- 
remus. Perfectio enim penes eos est et plenior boni 
cognitio, qui malorum aliquid experti sunt. Ac 
quod gratissimum est, non uua eademque eat hujus 
medicine ratio. llec enim Providenti& medicina 
omnia quidem curat, non autem unum idemque 


φάρμαχα. Ὅθεν ἡ τέχνη χαλλωπίξεται. P. μοι !οδινδηίαπι omuibus affert, sed ad alios mor- 
bos pharmaca alia profert : quaudo cum morbi sint multi et varii, ars quoque ipsa multiplex sit. ne- 
cesse est. Hic quidem eo ipso quod nil videt, malis etiam amoribus prohibitus atque exclusus est : ille 
etiam loc aspernatus remediuin, aliquo alio acutissimis oculis predito longe veliementius ad libidines 
fertur, ac propterea alio quoque remedio opus habet. Unde et interdum flamma aut ferro coercetur. 
Aliis ad temperantiam pecuniarum inopia sufficiens remedium, aliis aliud salubre fuit. Neque idem 
pharmacum omnibus adhibitum. Suntque etiam cujusque morbi remedia mulia οἱ varia. Qua de causa 


ars quoque ipsa est et habetur illustrior. 

'A))' ὁ τῆς ἰατρικῆς ἄπειρος, εἰ χατίδοι φάρμαχον 
ὅπερ ἡγνόησε, τὸν ἰατρὸν ἐλοιδόρησεν. Ὃ δ᾽ ἄνευ 
λόγου χαὶ ἐπιστήμης ἐπεμδαίνων τῇ τέχνῃ, ἕν μαθὼν 
φάρμαχον, τοῦτο (64) πᾶσιν ἐπάγει τοῖς χάμνουσιν᾽" 
οὐδὲν διορίζων, οὐ φύσιν οὐ χρᾶσιν οὐ χώραν, οὐχ 
ἡλικίαν, οὐ πάθος * ὧν οὐδὲν τὸν τεχνιχώτατον παρ- 


Verum qui medicze facultatis hujus est ignarus, 
is, si quod autea sibi nec visum nec exploratum 
medicamentum videt, medicum ipsum conviciis sta- 
tim petit. Solent enim qui sine ratione et doctrina 
medicam artem asggrediuntur, cum unum quoddam 
medicamentum  cognorint, illud ipsum omnibus 


ἐδραμεν. “Ὅλως δὲ πενία χαὶ νόσος xal τὰ λεγόμενα (] gre affectis semper adhibere, nulla nature, tem- 


xaxà, toig μὲν ἀγαθοῖς οὐδέν * οὐ γὰρ εἰς; πλοῦτον 1) 
σώματος ῥώμην, ἣ χάλλος αὐτοῖς ἣ παρασχευή᾽" τοῖς 
δὲ φαυλοτάτοις σμμφορὰ νομίζεται " ἀλλ᾽ ὅμως χἀ- 
κείνοις ἔτι μᾶλλον συνήνεγχε. Πᾶσαν γὰρ δὴ χαχίαν 
ἡδονὴ μὲν ὥσπερ ἔλαιον φλόγα διεγείρει" λύπη δὲ 
χαθάπερ ὃ μανδραγόρας (08) χομίζει (66). Οὐ γὰρ 
μόνον ἐν τοῖς σώμασιν, ἀλλὰ χαὶ ταῖς ψυχοῖς τὰ 
ξναντία τῶν ἐναντίων (07) ἰάματα γίγνεται. Οὐχ ἀεὶ 
δὲ μέλλουσα χαχία νόσῳ προαναστέλλεται. Οὐ γὰρ 
ἔδει τὴν Πρόνοιαν οὕτως εἶναι, ὡς μηδὲν ἡμᾶς εἶναι" 
πάντα γὰρ οὔσης Προνοίας, οὐδ᾽ (68) ἂν εἴη. Τίνος 
γὰρ ἂν εἴη, εἰ τὸ Θεῖον ; 


peramenti, loci, statis, morbi habita ratione : 
quarum rerum eum qui peritus sit artis medicz, 
nihil omnino przterisset. Existimandum est autem 
omjpino, nec pauperiem, nec morbum, nec quz- 
cunque alia qux:e vulgo videntur et dicuntur mala, 
iis qui boni suut, esse mala : quando ipsi neque di- 
vitiis, 8/4/$ neque corporis robori atqueformaz com- 
parandis inultum student. Malis autem bac ezisti- 
maniur mala, quz etiam bonis potuerint boni plus 
afferre. Omnis enim nature vitiositas voluptate 
baud secus atque oleo flamma exsuscitatur : dolore 
vero ceu mandragora sopitur. Neque enim in cor- 


poribus modo, verum etiam in animis, contraria contrariis adhibita remedio solent esse. Neque 
etiam futara malitia, priusquam in apertum erumpat, semper aliquo morbo reprimitur : quando Pro- - 


(61) Non est hzc Latine sic dicere. Hluie non vi- D λιμόν" τοῦτο δέ ἐστι βρῶσις" τούτῳ ἄρα Exslvo ἑητέον. 


dere przstat non ardere, amore scilicet. Immensa 
commentaria sequentibus digerendis implere pos- 
sis. Sed nos jamdum harum notarum spatium odi- 
mus, Bi. ^ 

62) CC. P. ἀνεφάνη. 

63) CC. P. non habent χαί. 

64) CC. P. ταυτὸν πᾶσιν. 

65) Maudragorz vis insita soporifera , adeo ut 
quibus partes corporis absecand:e , sopiantur hujus 
succo. Dioscorides lib. iv, c. 76, Vcnenum ejusdem 
succi quomodo curetur niemini legere apud medi- 
cos Paulum (AEgin. v, c. 44), Valerianum, et Aetium 
(T. )V, S. 1, e. 45.) Ba. 

(66) CC. P. χοιμίζει. | 

(07) Τὰ ἐναντίω τῶν ἐγαγτίων. Vippocrates libro 
: De flatibus : "O τι γὰρ ἂν λύπέῃ τὸν ἄνθρωπον, τουτὸ 


Bd 


᾿χαλέεται νοῦσος. Τί οὖν λιμοῦ qüpuaxoy ; ὅτι παύει 


Αὖθις αὖ δίψην ἔπαυσε πόσις " πάλιν αὖ πλησμογὴν 
liat χένωσις, χένωσιν δὲ πλησμονὴ, πόνον δὲ ἀπο- 
νίη, ἀπονίην δὲ πόνος. 'Ενὶ δὲ συντόμῳ λόγῳ τὰ ἐναν- 
«la τῶν ἐναντίων ἐστὶν ἰήματα" ἑητριχὴ γάρ ἔστι 
πρόσθεσις xat ἀφαίρεσις, ἀφαίρεσις μὲν τῶν ὑπε 
δαλλόντων, πρόσθεσις δὲ τῶν ἐλλειπόντων. Idem 
locis iu homine: Ἑ χατέρου ἐστὶ φάρμαχον τὰ ὑπ- 
ἐναντία τῶν ὑπεναντίων. Galeni loca longum sit no- 
minare. Aetius lib. 1, t. ll, c. 94 : Sanitatem corpo- 
ribus asseruimus contraria adhibentes. Quomodo 
capiendum sit hoc scitum, nempe contrariis con- 
traria curari, tanquam ad subjectuim sibi ipsis cor- 
pus relata doeet Stephauus Atheniensis Comaen- 
tario in. primum Therapeut. Galeni c. 100 (c. 99, 


. 19). B4. 
" (68; CC. P. οὐδέν. 
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videitiam non oportuit ejusmodi esse, uti nos in nihilum omnino redigeremur. Etenim si qoidquil 
est, Providentia sit, nihil prorsus esset. At cujus quao, quidquid est, essel, si divina omnia forent! 
liaque parentes etiam ut imbeciilitatis natorum A Διὸ δὴ καὶ πατέρας τῇς τῶν τιχτομένων ἀσθενείας 


rei sunt accusandi : nascuntur enim ex calvis calvi, 
itaque ex agris zgri: quemadmodum et Hippocra- 
tes, et ipsa ratio docent. Et intemperantia atque 
ebrietas, ea quz jam sata fuerant, damno plerum- 
que affecere : quando seinen ipsum deterius et om- 
nino evanidum est, ac veluti argentum adulterinum 
artificis ruanuim refugit, atque formam onminem re- 
cusat, sic illud ipsum formam a ratione sine causa 
recipere nullam potest. Átque hinc quidem monstra 
permulta, multique morbi nascuntur. Minimeque 
hzc etiam utilitate sua carent, cum sint hominibus 
intemperanti:» non obscura reprehensio, eosque 
excitent etiam, uti vigilent magis, atque ad libero- 
rum procreationem sobrii potius accedant. Quam- 


αἰτιατέον. Γίγνονται δὲ xal ix φαλαχρῶν, Qalaxoo, 
Ex νοσώδων νοσώδεις, ὡς Ἱπποχράτης (09) βούλεται, 
χαὶ ὁ ἀληθὴς λόγος. Καὶ ἀχολασία xa μέθη «5 σπει: 
ρόμενον χατέθλαψε, χεῖρον παρεχολένη τὸ sripus 
χαὶ ἐξίτηλον ὡς μὴ ῥᾳδίως ὑπομένειν τὴν ἀπὸ τοῦ 
λόγου μορφήν οἷον ἄργυρος χίόδηλος, δι᾽ ἀσθένε:. 
ἀποφεύγε: τοῦ δημιουργοῦ τὴν τέχνην, χαὶ τὸ εἶδος 
ἀναίνεται. Ἐντεῦθεν «S2 πολλὰ τέρατα xal παθήματι: 
τίχτεται. Καὶ οὐδὲ ταῦτα παντελῶς ἄχρηστα τῷ 
παντί" ἔλεγχος γὰρ ἀχολασίας γίγνεται, καὶ ἐγεῖ- 
ρει καὶ ἐγρηγορέναι τοὺς ἄλλους ἀναπεέθει, ὥστε 
νήφοντας εἰς παιδοποιίαν ἱέναι. Ἑπεὶ xai τῶ, 
Ἑ θραίων τὸν νόμον προσίεμαι, ὃς τοῦ λελωδγ, μένου 
τὸν πατέρα χατέλευσεν, ὅτι δι᾽ ἀχρασίαν τῆς γυναι- 


obrem Hebrzorum legem ipse quoque recipio, que B χὸς τὸν χαθαρμὸν οὐχ ὑπέμεινεν (70): ὅθεν ἡ τῆς 


mutili nati hominis patrem lapidibus obruit, eo 
quod tantisper se continere, atque ἃ inuliere dum 
munda fleret, abstinere nequiverit. Unde materi:e 
niniia copia, et turpissimus pueri morbus enascere- 
tur necesse fuit. Εἰ Lacedzmoniorum legislator hoe 
ipso reipublice su:e praeclare consulit, quod nec 
muliebri sexui quietis atque otii locum ullum reli- 
querit : existimans, si uterque parens roborelabo- 


ὕλης πλεονεξία xaY ἡ αἱἰσχίστη τοῦ παιδὸς νόσος. 
Καὶ ὁ τῶν Λαχεδαιμονίων νομοθέτης εὖ ἑδουλεύσατο, 
οὐδὲ ταῖς γυναιξὶν ἀργεΐὼ) συγχωρῶν ἀμφοτέρων γὰρ 
ὄντων ἐῤῥωμενεστέρων, ἐῤῥωμενέστερα τὰ τιχτόμενα 
φιλεῖ γίγνεσθαι. Οὗτος τῆς Προνοίας ὁ λόγος, ὃν οὐδεὶ; 
μέμφεται, πλὴν ἁλογίᾳ χρώμενος" ὥσπερ ol τῇς 
γραφιχῖς ἄπειροι, οἵ τὰ ποιχίλα xa γλαφυρὰ καὶ 
χαρίεντα τῆς τέχνης χαχίζουσιν. 


ribus confirmato przepolleat, oportere etiam robustiores liberos gigni. Atque hzc est illa Providentis 
ratio, quam nisi qui ratione recta destitutus est, reprehendit nemo. Quemadmodum etiam qui pia- 
gendi artem ignorant, interdum etiam picturas varie, scite, et ut delectare possint, factas reprebea- 


dunt. 
THEOPII. An vero non iniquum est, alium qui- 


θΕυΦ. Εἶτ᾽ οὐχ ἀνώμαλον, τὸν μὲν, παρὰ τὴν 


dem ut primum natus est, vita privari, alium rur- C γένεσιν τεθνᾶναι, τὸν δὲ, ἐπὶ γήραος οὐδῷ 


sus hac ipsa ad ultimam usque senectutem frui ? 


AXITH. Vitam humanam Deus, utilitatis nostrae 
habita ratione, et ut brevior sit, contrabit, et ut 
sit diuturnior, producit, Etenim anima, si citius 
recedat, materiam cui formam dedit, eo ipso orna- 
vit: ipsa vero citra detrimentum suum discessil, 
quando generationis experimentum lucrata est, οἱ 
opposito sibi corpore mortali, quanto przstet im» 
mortalem esse, plenius atque melius cognovit : 
denique etiam immortalitatis rationem mortali cor- 
pori insevit, atque liomines reliquos edocuit, ne 
omnia natur credant, Neque enim hac dominiuin 
vitse babet : alioquin eam certis legibus extenderet, 


AZI8. θεὸ; ἐπ᾽ ὠφελείᾳ (71) συστέλλει, xol ἑεὶ 
μακρότατον προάγει τὸν βίον" εἰ μὲν γὰρ d ψυχὴ 
θᾶττον ἀπέλθοι, διεχόσμησε μὲν τὴν ὕλην, ἧ τὸ εἶδος 
ἐπέθηχεν ᾿ αὐτὴ δὲ πρὸ τῆς βλάδης ἀπῆλθε, χαὶ 
προσεχέρδανε τῆς γνώσεως τὴν πεῖραν (72), καὶ τῇ 
παραθέσει τοῦ θνητοῦ σώματος τὸ ἀθάνατον ἄμεινον 
ἔγνω, χαὶ (75) τῷ θνητῷ σώματι τῆς ἀθανασίας τὸν 
λόγον (74) ἐγχατέσπειρε, καὶ τοὺς ὄντας (75) ἔχδι- 
δάσχει μὴ πάντα τῇ φύσει πιστεύειν, Οὐ γὰρ αὔτη 


“ποῦ ζῇν ἔχει τὸ χῦρος " ἢ γὰρ ἂν ἐπὶ ῥητοῖς προῦδα-- 


ve, χαὶ τὸν χρόνον διώριζε, xal τοῦτον ἅπασιν ἔχορ- 
ἥγει, οὐδὲν περισχοποῦσα εἴτε (76) ἄμεινον, εἴτε 


(69) Libro De aere, locis εἰ aquis : 'O γόωος παν- D. (75) Ex CC. P. inserendum τὸ μέγιστον. 


«αχόθεν ἔρχεται, ἀπό τε τῶν ὑγιηρῶν ὑγιηρὸς τοῦ 
σώματος, ἀπό τὸ τῶν νοσερῶν νοσερός" εἰ οὖν γί- 
γνονται ἔχ τε τῶν φαλαχρῶν φαλαχροὶ xal ἐχ γλαυ- 
χῶν Ὑλαυχοὶ χαὶ ἐχ διεστραμμένων στρεδλοὶ ὡς ἐπὶ 
τὸ πλῆθος, xal περὶ τῆς ἄλλης μορφῆς ὁ αὐτὸς λόγος, 
«ἰ χωλύει xol ἐχ μαχρηχεφάλου μαχροχόφαλον γί- 
γνεσθαι; Hebraorum et Spartanorum leges, quas 
memorat postea, nemini sunt ignot*e , sed ubique 
obviz. B4. 

(70) CC. P. δι᾽ ἀκρασίαν τὴν κάθαρσιν τῇς γυναι- 

οὐχ ἀνέμεινεν. 

(11) CC. P. ὠφελείαις. 

(72) Γνώσεως vulgo. editum est. Sed veram le- 
ctionem uterque interpres agnos?it, Ambrosius et 
Wolfius. B4. 


14) Λόγον, convenientiam indelebilein, sive formae 
rationem perpetuam in rerum specie quaque, intel- 
lige. Sie infra p. 65 : Ἐξ ὕλης xa εἴδους τὸ σῶμα" 
ἡ μὲν οὖν ὕλη φθείρεται χαὶ διαλύεται, μένει δὲ ὁ 
ἄνισος τοῦ εἴδους ὁ λόγος. El πιοχ : Καὶ ὁ τῶν ὅλυ- 
ρῶν λόγος ὀλύρας διέσωσε. Et post paullo : Εἰ τοίνυν 

ν τοῖς θνητοῖς ὁ τοῦ εἴδους λόγος ἀθάνατος, n πού 
γε τῆς ἀθανάτου ψυχῆς ἀθάνατος ὁ λόγος, χαὶ οὔποτε 
νῳ διόλλυται, --ὀ Εγχατέσπειρε. Alibi hoc Diae 
logo concludit fieri omnino non posae, ut corpus hu- 
manum prorsus aboleatur. Anima enim mori nescia, 
cum semel id babitaverit, reliquit in eo semina ime, 
mortalitatis eamque ipsi impressit indelebilem. Ba.. 

19) CC. P. ζῶντας. . 

(76) CC. P. οὔτε &p.., οὔτε μή. 
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pj. Προνοίας γὰρ, οὐ φύτεωξ, τοῦτο. Διόπερ A ac tempus ejns terminis suis defluiret, atqne adeo 


αὕτη (71) πρὸς τὸ λυσιτελοῦν τὸ διάφορον ἔχε! (18), 
χαὶ μετατίθετα: ὡς ἂν τῷ ἐπιστατοῦντι τῶν ὅλων 
δοχῇ. Εἰ δέ τις εἰς γῆρας ἀφίχοιτο, χίνδυνος μὲν, 
μειζόνων δὲ τῶν ἄθλων ἀπήλαυσεν, εἰ τὰ προειρη- 
μένα μαθὼν xa ποιήσας, πᾶσάν te σοφίαν xal 
ἐπιστήλην xal τέχνην εἰσαγαγὼν τῷ βίῳ " xal μὴ 
μόνον ἑαυτὸν, ἀλλὰ καὶ τὴν γῆν ἅπασαν διαχουμῆ- 
σας (79) ἀπέλθοι“ οὐ γὰρ ἔδει τὸν αὐτὸν χρόνον 
ἅπασι διορίζεσθαι. Ἦ γὰρ ἂν ἀσελγείᾳ συζῆσαν- 
τες (80) ἄνθρωποι, σωφροσύνῃ παρὰ τὴν πολιὰν 
ἐπερείδοντο (81) * xa ἐν ἡλικίᾳ τοῖς ἀλλοτρίοις 
ἐντρυφήσαντες, τοῦ γήρως τὴν διχαιοσύνην mpob- 
δάλλοντο. El γὰρ νῦν ἀχολασίαν xaX πλεονεξίαν οὕτω 
f5xa διώχουσιν, οὐχ εἰδότες εἰ μέχρι τῆς ἑσπέρας 


illam ipsam suppeditaret : nec. utrum melius detc- 
riusve esset , magnopere laboraret. Providentize 
vero, non nature munus hoec est. Unde etiam ea 
secundnm nostra commoda, diversos hosce vil: 
nostri? terminos figit, eosque ut. rerum omnium 
moderatori visum erit, huc illucque transfert. Siu 
autem aliquis ad ultimam senectutem perveuiat, eo 
majorura quidem certaminum periculum erit : sed 
si qux? proposita sunt, didicerit ac fecerit oinnia, 
omnemque etiam sapientiam et scientiam οἱ artem . 
in usum humanz vitae introduxerit : hic postquam 
non modo sibi ipsi, verum etiam universa terra 
summo ornamento fuisset, e vivis excessisset. Ne- 
que enim oportuit iisdem termiuie atque spatiis de, 


βιώσονται (82), 2L ἂν ἕδρασαν εὖ εἰδότες ὡς εἰς γῆ- B finitum 445 vite tempus omnibus dari : quando hoc 


px; ἀφίξονται; Μὴ δέ τις φιλοχρηματείτω παι- 
δίων (85) ἕνεχα, ἄδηλον νομίζων εἰ πρὶν ἐπὶ τὸν 
κλῆρον ἐλθεῖν, διαφθαρήσονται " χαὶ μὲν δὴ θεῖος καὶ 
οὗτος νόμος (84) πρὸ τῆς ὥρας ἐνίους ἀπελθεῖν * xat 
πέρα ὅρου βιῶναι τὸν ἄριστον (85), εἰ καιρὸς χἀλοΐη 
χαὶ χοεία.; Προνοίας γὰρ πρὸς τὸ xaAbv τιθέναι, xal 
πρὸς τὸ χάλλιστον μετατιθέναι εἰ δὲ παγίως ὁ ὅρος 
ἵδρυτο (80), ἀνάνχτς, οὐ Προνοίας, ἐδόχει. Nov δὲ 
«κοῦὔτον ἐᾷ παραθαίνεσθαι, τοὺς συνιέναι δυναμένους 
ἐκδιοάσχουσα, ὅτι πρὸς ἐξουσίαν, οὐ πρὸς ἀνάγχην, 
εἷς τάξιν Exacta τίθησι, xaX πρὸς τὸ βέλτιστον μετα- 
τίθησι, καὶ χατὰ νοῦν, οὐ μάτην, xal πρὸς διδασχα- 
λίαν, οὐ πρὺς βίαν ἀφίησι, χαὶ οὐχ ἀφίησι. Ταῦτα δὲ 
δυνάμεως, οὐκ ἀσθενείας, χαὶ ἐπιμελείας, οὐκ ἀργίας, 
σύμόολα γίγνεται. 


dato, eo res delaberentur, ut homines multo ini- 
nus pudice vitam agerent, ac continentiam usque 
in xtatem ultimam differrent : quique dum flore- 
rent atate, rebus alienis frui consuevissent; Jam 
senes facti, vix dum justitiam servarent. Ác si jam 
impudicitiam atque avaritiam adeo facile perse- 
quuntur, cum nesciunt usque ad senectam ultimam 
8686 perventuros; quid, si certe scirent, facturos 
putes? Et ne quis liberorum suorum grotia pecuniis 
toacervandis "nimium studerct, ae potius cogitaret 
incertam esse, àn prius intereant, quam hieredita- 
tem adire possint : h:e€ quoque divinitus introdu- 
cta lex est, ut ante tempus e vivis excedant aliqui : 
ac rursus, si tempus et res ferant, ultra terminum 


C optimus quisque vivat. Solet enim Providentia non 


solum bene res constituere, verum etiam optime, qui& constitota fuerant, quocunque par est, trans- 
ferre. Terminum enim suo loco flzum manere, videtur esse necessitatis, non Providentis. Interdum 
autem, ut fixum — terminum transiliant aliqui, permittit, nempe ut eos qui ingenio valent, edoceat, 
solere sese, ex libera quadam ac nullis legibus astricta potestate, non autem ulla coactam nece$- - 
Sitate, in ordinem rectum, quiz fiunt, cogere, atque ad id quod optimum sit, transferre : idque pru- 
denter, et adductam aliqua ratione : non temere et frustra, ut. doceat, non ut cogat, vel concedere, vel 


non eoncedere. 


habet. 

iu CC. P. αὐτῇ. 

78 CC. P. ἴσχε! 

(79) Γῆν διαχοσμήσας. Sane hoc respectu etiam 
talium artium, doctrinarum, artificiorumgue aucto- 
res in deos relati sunt antiquitus. Ba. 

80) CC. P. συναχμάσαντες. 

81) CC. P. £x. 

89) El μέχρι τῆς ἑσπέρας βιώσονταε. Cicero 


Catone Majore, ὁ. 19 : Quis est. tam &tulime, quam- p insuper unam; 


vis xi! adolescens, cui sit exploratum se ad vesperam 
esse victurum? ldem lib. n, De finibus, c. 8 : Ne- 
mini exploratum potesl. esse, quomodo se habiturum 
sil corpus, non dico ad annum, sed ad vesperum. 
Euripides apud Stobzuin, Serm. de morte. Ba. 

(85) CC. P. παίδων. ] 

(84) CC. P. ὁ νόμος. 

(85) Τὸν ἄριστον. Vitam longevam Scriptura di- 
vina infinitis locis przraio bonorum rorum propo- 
nit; el pro magna re omnes eam vovenL sibi. Qua 
de re memini veteris poete Drosithei vel Dorothei 
loc epigramma legere, hactenus quidem ἀνέχδο- 
tov, qualibus scatent scrinia nostrarum opum : 
Fortiter in. vita mortem. contemnere jactant, Quos 
[ortura suis pulverulentat equis : ΑἹ quibus alba dies 
procedit iramite leto, Dulcius etherea nil sibi luce 
ferunt. Omnia sed passe nunc hoc, nunc tempore in 


Que res potentie, non imbecillitatis , industrie , non socordim significationem - 


illo, Communi superos mens prece cuncta. petit. 


Quidquid in hospitio succedat. cotporis isto, Sidere 


tel retro vota [erente cadat, Unius ambitio non est 
expleta senectt ; Centum annos etiam prima juventa 
cupit. Αἱ cui canities sparsit jam sera capillos, De- 
ficiunt toto quem sua membra gradu, Sena licel vite 
vicennia comple«t, optat, Speral et. a'siates addere 
posse decem ; Has quoque si addiderit, semper sitit 
Unus in immensos, si queut, annus 
eat. Nemo satur vit mensa. discedit ab ísta; 1n- 
ciisant omnes. fatá, retroque vident. Αἱ quia nul/a 
dies, ars, virtus, prorogal istos, Hoc paiitur meriti 
nescia tilia sui. PA. 

(86) Παγίως ὁ ὄρος ἵδρυτο. Quod statuunt. cla- 
mantque philosophi. Seneca, sive. quis alius, Her- 
cule Furente, A88 : Certo veniunt ordine. Parce ; 
Nulli jusso cessare. licet; Nulli scriptum pro[erre 
diem. Verus Seneca, Cons. ad Marc. 20,9 : Fizxus 
est cuique terminus ; mauebit semper ubi posilus est, 
nec illum ulterius diligentia aut. gratia protmoxebit. 
llierocles, in Aur. Carm. p. 90 : Γινώσχει γὰρ ὡς 
θανεῖν πέπρωται ἅπασι, xal τις ὡρισμένος ἐστὶ ypó- 
vo; πρὸς διαμονὴν τοῖς θνητοῖς σώμασιν ἡμῶν, οὗ 
ἐνστάντος οὐ δεῖ χαλεπαίνειν, ἀλλ᾽ ὡς θείῳ νόμῳ 
ἑχόντας ἕπεσθαι. Βα. 
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Nemini igitur mirum videri debet, si corporibus A — Mh δὴ (87) ὑαυμαζέτω μηδεὶς, εἰ τῶν σωἕτων 


accidant innumera hujus generia incoinmoda, cum 
non accidant citra gravem aliquam causam : ac 
$xpe materia, suis ipsa viribus destituta, aniuxe 
comitem se praestare non possit, et prius quam bene 
et pulchre videatur, cadat. Ex quo cognoverunt qui 
cum Creatore materiam simul conferunt, et paris 
momenti ducunt, quod hac sit ultimum quiddam, 
non principium : imbecillis, non virtute pari pre- 
dita : aliunde, non ex se vitam nacta. Sed et inter- 
dum materia, corpore jam ornata confunditur atque 
dissolvitur : cum eam aut irruens fera discerpse- 
rit, aut incidens in ipsam lapis contriverit. Non- 
nunquam etjam homo vel nimio potu suffocatur, 
vel potu nullo prorsus usus occumbit, Nec raro 
sauetas atque fames ideu fecere. Quin eiiam hostis 
irruens obvium quem jugulaverit, et undz maris 
demerseript, aut terra motus absumpserit, aut 
fulmen prosiraverit. Quamobrem cum hominibus 
adeo muliz εἰ variz res eveniant, non est illud 
jnepinatum quiddam, si quis illarum aliqua iuter- 


μυρία τὰ συμπτώματα γίγνεται " οὗ γὰρ μάττν tz 
γίνεται, ἀλλὰ πολλάχις μὲν ἀδυνατέξαςτα ἢ ὕλη (88) 
ἐπίσπεσθαι (89) ψυχῇ, πρὶν εὖ xai χαλῶς ὄφθῆνει, 
χατέπεσεν. ἜἜγνωσαν δὲ οἱ τῷ Δημεουργῷ tk» ὕλεν 
ἅμα συνεισφέροντες χαὶ ἰσόῤῥοπον ἄγοντες, ὡς 
ἔσχατον, οὐχ ἀρχὴ χαὶ ὡς &sÜsvhc, οὖχ ἀντίπαλος" 
xai ὡς ἔξωθεν, οὐ παρ᾽ bautfj;, τῆς quer. ἀπέλαυ 
σεν. Ἤδη 6k xai διαχοσμτηθεῖσα (90) τοῦ σώματο, 
ἡ ὕλη, συνταράττεται xal διαλύεται * ἦ γὰρ ἐπιδέ- 
μενον θηρίον διεσπάραξεν, f| λίθος ἐμπεσὼν ἐπά- 
ταξεν. Ἑνίοτε ὃὲ πολλὰ πεπωυχὼ; ἄνθρωπος, ἀτ- 
επνίγη, ὃ (91) οὐδὲν πεπωχὼς ἀπεῖπε. Ilansgpovf τε 
xal λιμὸς ταυτὸν Eópasav. Καὶ μὴν xat πολέμιος 
εἰσόαλὼν, τὸν προσπεσόντα χατέσφαξε, χαὶ xst- 


D ἐχλυσε θάλασσα, xal σΞι:μὸς χατέχωσε καὶ σχηπτὸς 


ἡ τάνισε. Καὶ οὐ παράδοξον εἰ τοσούτων ἐν μέσω 
συμπτωμάτων ἁλώσεται, ἀλλ᾽ εἰ πάντα διαφεύξεται. 
Ἐναντίον μὲν γὰρ ἄλλῳ ἄλλο (92)- τῷ δὲ παντὶ, 
οὐδέν. ᾿Αρμονίας γὰρ (95) χαὶ τοῦτο, ἐξ (98) ἕναν- 
τίων τῶν φθόγγων μίαν τὴν μελῳδίαν ἐργάζεσθαι. 


εἰρίδιαν, mulioque magis mirandum esset, si t0t casus. omnes effugerent. Π2. enim singula si cea- 
sideres, conirarium est alterum alteri: sin universa respicias, congruunt. Habet enim hocipsem 
barwmonia, ut ex copnuariis sonis concentam unum efficiat. 


Jam si pater ejus qui periit filii, invisus fuit, ut 
majore dolore affectus, zquior ac melior evadat, 
eo casu minime potuit impediri. Sin autem justus 
fuit, boc ipso ad illusiriorem virtutis probationem 
devenit, Nibil enim fortasse puer ille przclare et 
fortiter facturus fuerat : alioquin aupra quam spe- 
rari vel optari polerat, salvus conservatus esset. 
Veluti szpe et inultum usuvenisse ferunt, οἱ quod 
Pelias, Telepbus, Cyrus feris objecti, ab his nutriti 
atque educati sunt quibus pascendis ac nuiriendis 
expositi fuerant. Futurum enim erat, ut. magnas 
ipsi res atque stupendas gererent. Quemadmodum 
et Hercules fertur, rupta qua vebebatur navi, a qua- 
dam balena devoraius et nihilominus salvus con- 


87) CC. P. a s 

88) Ἢ 01g. Vide Plutarchum Περὶ σκ., el 
tSiobzi Physicas Eclogas ; Theodoretuin, T herapeut. 
serm. 4, qui est totus de materia et mundo. B4. 

(89) CC. P. ἕπεσθαι. 

(90) CC. P. διαχόσμησις τοῦ σώματος guytapát- 
τεται χαὶ διαλύεται. 

(91) CC. P. xat οὐδὲν πεπ. 

(92) Omnia enim secundum litem fiunt. Quod He- 
racliti scitum memini me adolescentem bono volu- 
mine illustrare, quod froomi loco serviat Cbara- 
cterum commentario. ΒΔ. ΄ 

85) CC. P. δέ͵ 

n CC. P. xai i£. 

JC. P. εἰ δ᾽ αὖ. 

(96) tlic ex CC. P. inserendum : "Hor vip ὁ γεγη- 
gaxüxs, τῷ πάθει νεανιχῶς ἀνταγωνιζτόμενος, ἀντὶ τοῦ 
καιδὸς χαλλίω φήμην ἐχτήσατο, xat ζῇ μετὰ χαλτς 
ἐλπίδος, 1 ἐποχούμενο;, ῥᾷον φέρει τὸ γῆρας τὸ πά- 
Oc, τῆ: πρὸ τῆς ὥρας τοῦ παιδὸς τελευτῆς. 

(97) CC. P. 5 120. 

(98) Ai. γεΐτονος. 

(99) Apoliodorus lib. 1, c. 9, $, 1 : Τυρὼ δὲ ἡ Σαλ- 
ξωνέως υγάτηρ xai ᾿Αλχιδίχη;, παρὰ Κρηθεῖ τῷ 
ὡ Δλμωνέω; ἀδελφῷ τρεφομένη, ἔρωτα ἴσχε: "Evi nés; 


φῶ 
D μένη τῇ χηλ 


Εἰ μὲν οὖν ἄδιχος ὁ τοῦ διεφθαμενου πατὴρ, iva 
μᾶλλον ἀλγήσας ἔσται μετριώτερος, οὐ διεχκωλύθη 
«ὃ σύμπτωμα. Εἰ δ᾽ ἂν (95) δέίχαιος, εἰς λαμπροτέραν 
δοχιμασίαν ἀπέδη (96). Οὐδὲν γὰρ σεμνὸν οὐδ] 
γεανιχὸν ἔμελλεν ὁ παῖς ἐχεῖνος ἐπιδείκνυσθαι" 
3| γὰρ (97) ἂν ἐχ παραδόξου xaX χρεῖττον (98) εὐχῆς 
διεσώθη, οἷα δὴ πολλὰ γέγονε πολλάχες. Αέγεται 
γοῦν Πελίας τε χαὶ Τήλεφος χαὶ Κῦρος (99) ἄρτι 
τεχθέντες ἐῤῥιφέναι (1) τῶν θηρίων ἐν μέσῳ, ἀλλ᾽ 
ὅμως ὑπὸ τούτων τρέφεσθαι, ἃ τρέφειν ἐξετέθτσα:. 
“Ἔμελλον (2) γὰρ μεγάλα ἔργα καὶ θαυμαστὰ ἐργά- 
ζεσθαι. Ὥσπερ καὶ Ἡραχλῆς ἄδεται, διαῤῥαγείσης 
αὐτῷ τῆς νεὼς ἐφ᾽ ἧς ἔπλει, ὑπὸ χήτους χκαταξο- 
θῆναι xai (5) διασώζεσθαι (4). Ἐπιῤῥεῖ δὲ πλῆθος 


τοῦ ποταμοῦ, χαὶ συνεχῶς ἐπὶ τὰ τούτου ῥεῖθ 
τῶσα, τούτοις ἀπωδύρετο, Ποσειδῶν δὲ et inoleic 
Ἐνιπεῖ, συγχατεκλίθη αὐτῇ ἡ δὲ γεννήπασα χρύφε 

σιν ἐχχειμένων 6b τῶν - 


προσώπου 
(2s g8s tala: ἀνελόμενος ἔθρεψε, xal τὸν 
τᾶ 
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ἢ 


ἡρώων (5) μέγιστον κίνδυνον ἐμπεπτωχότων, χαὶ A servatus esse. Et colligi posset iugens heroum turlia 


xsvÀX θεῖον, οὐ χατ᾽ ἐλπίδα διαφυγόντων. Οἱ δὲ πολ- 
λοὶ τῷ συμδεθδηχότι παρατυχόντες ἀλίσχονται" πάν- 
τως (6) δ᾽ ὑπ᾽ (7) ὠφελείᾳ αὐτῶν τε val τῶν θεωμέ- 
νῶν. Τοῖς μὲν γὰρ ἔστη τῆς διανοίας fj νόπος " τοῖς 
δὲ φοδερὸν ἡ νότος ἐφάνη. Πάθοι δ᾽ ἂν χαὶ ὁ χεχτη- 
μένο; τὴν ἀρετὴν, ὡς μήτε αὐτὸν ἐπαρθέντα τὴν 
ἀρετὴν ὑδρίζειν, μήτε τοὺς παρ᾽ αὑτοῦ πολλάχις 
διασωθέντας (8) τῆς φύσεως ἐπιλαθομένους, θεὸν, 
οὐχ ἄνθρωπον ἀναγορεύειν τὸν ἄνθρωπον. Ὃ δὴ 
πολλοὶ τῶν Ἑλλήνων χαὶ Θρᾳχῶν (9) xaX Αἰγυπτίων 
xai Ἰταλῶν πεπόνθασι, τοὺς ἑαυτῶν εὐεργέτας [| 
ὅμως (10) ἄρχοντα; (11), οὐχ ἥρωας, ἀλλὰ θεοὺς 
νομΐίνοντες xai προσχυνοῦντες, xal οἷα θεοῖς τελού- 
:33v0t χαὶ θύοντες Γὸν γοῦν Μενέλεων, xaX, νὴ Δία (12), 
τὴν Ἐλένην μετὰ τὸν ᾿Αλέξανδρον, xal τὸν Δηΐφο- 
6ov (15), ἐν θεραπαίναις (14) τῆς Λαχωνιχῆς (15) 
κοῖς θεοῖς συναριθμοῦντες μετ᾽ ἐχείνων ἄδουσι, θυ- 
giat; τε xai ἀναθήμασι θεραπεύοντες (10). Τὸν δὲ 
τῆς EsufAns Διόνυσον, xai τὸν τῆς ᾿Αλλχμιήνης 'Hoa- 
κλέα μέχρι τῶν Ἡραχλέου:; στηλῶν, θεοὺς εἶναι 
πάντες ἐπιφημίζουσιν. OO; ἐξελέγχει θνητοὺς γενο- 
μένους ὁ Πορφύριος. Τοὺς γὰρ δαίμονα: διαγράφων 
πῷ λόγῳ, λέγει που τοὺς φαυλοτάτους δαίμονα: τοῖ; 


τεῖχος ποιήσας, καὶ στὰς ὡπλισμένος περὶ τὸ στό- 
μίον, ὡς κεχηνὸς ἐπῇει τὸ χῆτος, ἀθρόως τῷ τούτου 
ἐμπεπήδηχε στόματι" τρισὶ δὲ ἡμέραις ἔνδοθεν χατα- 
κόπτων, αὐτὸς ἐξῆλθεν ἀποθεδληχὼς xaX τὴν τῆς ἑαυ- 
τοῦ χεφαλῆς τρίχωσιν. Rara hujus fabulze mentio. 
Ad Jona. prophetam, ut ipsum ad Christum Do- 
winum, trahunt expositores nonnulli Christiani. 
à CC. P. εἰς. 

6) Seusum utcunque assequaris. luest tamen 
obscuritas, ut multis aliis hujus scriptoris locis, 
quibus medicari possit scriptus aliquis codex unius 
aliquando duarumve vocum àuxilio aut. mutatione. 
Aliis vetitum est ultra per vecordiam amentiamque 
grassari, dum e medio tolluntur; alii horum exitum 
videntes, timuerunt pariter insanire. Possit tamen 
et sequenti commati bzee periodus applicari. Ba. 

(1) CC. P. ἐπ᾽ og. ] 

(8) Διωσωθέντας. Sepe enim nnus. liomo viriute 
sua ingentibus regnis et opulentissiwis civitaubus 
imminentia mala avertit. Tales nemo nescit ab sim- 

lici antiquitate nec quid nec quare diis ascriptos. 


(9) Thraces instar. barbarorum primorum dixit ; 
nam hujus geftis barbaries opponitur sspe Groc:e 
humanitati ab hujus geutis scriptoribus, Numina 
Thracum uotissima, Mars cum primis. De ampli- 
tudine gentis lege prater alios Thucydidem, n. 
96... Ba. 

(40) “Ὅλως. 

(11) "Apyorczac. Potestas tyrannica, imperitans 
alis per violentiam, adegit sub.litos ad diviuitatis 
de se opinionem, Vide imuliis Frudentium inuio 
aurzulutum. übrorum contra Symmaenum et idolo- 
"τ, Ba. 

(12) CU. P. Λήδας, Arózv. 

(13) Non. teinere repetiit. voculas, Ingerit enim 
duplex scelus tdelena : adulterum prilatum imnarito, 
et alierum ἃ Paride mariti. proditum, Deiphobum 
enim Graicis Helena prodidit, ut ipse narrat ZEucie 
apud AMaronsem lib. vi : [Sed me fata mea et scelus 
exitiule Minerce [His mersere malis; illa hac monu- 
menta reliquit.. | Egregia interea conjux arma omnia 
tectis | Emoret, et fidum capi subduxerat ensem. [In- 


l'ATEOL, G0, LXXNYV. 


n 


C 


646 eorum, qui cum in pericula maxima incidissetit, 
tameu ope divina magis quam spe οἱ exspectatione 
suà seinper evaserunt. Rursus nou pauci sunt, qui 
m his ipsis in quie inciderant, walis capti atque 
irretiti perierunt, Idque perinde otnuino accidit, ut 
videbatur et iis qui inciderant, et illis qui specta- 
bant, nüile fore. Aliis morbus lxs» mentis sedatus 
est : in aliis rursus horrendus visus est. Sape 
eiiam qui virtute est prxditus, miseriarum aliquid 
perfert, nempe ut ne seipsum cffere.s, ipsam vir- 
tutem contumelia atque injuria afliciat, neve qui 
ab illo ssepe conservati sunt, obliti uaturz, jam 
ipsum Dei, nou amplius hominis loco habendum 
putent. Quo niorbo plerique Graecorum, Tbiracum, 
AEgyptiorum, Italorum laborarunt : qui vel homines 
a quibus beneficiorum aliquid acceperant, vel etiam 
magistratus atque principes suos, uon heroes, sei 
deos esse existimarunt : hisque ut diis immortali- 
bus et initiati sunt, et victimas obtulerunt. Ergo 
Menelanm, et per Jovem ipsam quoque llelenam, 
post Alexandrum et Deiphobum inter ancillas La- 
conice diis adnumerant, cumque iis una colunt, 


ac sacrificiis et suspensis ad eorum aras donis 


tra tecta. vocat Menelaum et limina pandit. Hyginus, 
esp. 240 : Conjuges suos occiderunt, Clytemnastra 
Agamemnonem , Helena Deiphobum. Allier narrat 
Quintus Smrpous lib. xii, Ba. 

(14) CC. P. Θεράπναις. 

(15) Dudum fuit cum emendandtim notavimus, iv 
Θεραπναῖς Λαχωνιχαῖς. De ea civitate nihil attinet 
notare; est enim notissima. At potissiinum The- 
rapnas nominavit /£neas, quod locus quoque 
culiaris Laconiez hoc vocabulo censeatur cultui 
Ledeorum Laconum speciatim consecratus. Ste- 
phani Epitomator : Θέραπναι, πόλις Λαχωνιχὴ, £y 
τινες Σπάρτην φασίν" ἐστι xal τόπος ἔχων ναὸν τῶν 
Διοσχούρων, διὰ τὸ ἐχεῖσε τούτους τιμᾶσθαι" θερᾶ- 
πεύειν γὰρ τιμᾷν σημαίνει. Quem locum procul da- 
bio Eneas noster aspexit. Cultam autem. Therapuis 
Helenam cum. Dioscuris tradunt Isocrates Encoimio 
illius, c. 27; Herodotus lib. vi, c. 61, etc. Εἰ eredi- 
bile inde est, quod ibidem sepulcrum cjus fuerit 
commonstraimm.  Pausaniss lib. in, c. 19, 9: 8s- 
ράπνη δὲ ὄνομα τῷ χωρίῳ γέγονεν ἀπὸ τῆς Λέλεγος 
θυγατρό," Μενελάου δέ ἐστιν ἐν αὐτῇ ναὺς xai Με- 
νέλαον xai Ἑλένην ἐνταῦθα ταφῆναι λέγουσι. Porro 
Il-lene cultus apud Graecos notus. Eam autem etiam 
Trojanos, livet imperii ipsorum eversi pracipuam 
causam, nomine Adraste:e coluisse tradit. Athena- 
goras initio Legationis : ᾿Αλλ᾽ & μὲν Ἰλιεὺς θεὸν 
"Extopa λέγει, xai τὴν Ἑλένην ᾿Αδράστειαν ἐπιστά- 


D μενο; προσχυνεῖ. Notum. et astrum IHlelenz, nautis 


certum interitus indicium, de cujus vi Lutatius Pla- 
cidus in finem septim;e  "lbebaidos. Verba Pi- 
iil : [ Nen aliter ceco uoclurni (turbine cori 
Scit peritura navis, cum jam, damnata sororis [[gne, 
fherapnami («gerunt curbasa. [ratres, Scholiasies : 
Quia naui, cum stellam Heleng viderint, que Ura- 
πιὰ dicHur, cujus lanta vis est incendii, ut malum 
et unvis ima pertundalt, ut etiam si ces sit hoc culore 
suivatur ; ergo si hec stella navi. insederit, sciunt se 
μα sine dubio perituros. Con.ra Castorum sidera 
sun? navigantibus salutaria, Ba. 
(10) Auathem.ata fere post omia negotiaet quarum- 


Cunque etiam rerum. suspendebant fanis. suorum 


numinum Graci. Horum. copiam videre 
l'ausaniam, et nos in superstitiouum libris, Ba, 


E 
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prosequuntur. Bacchum autem Semeles filium, et A ἀγαθοῖς ἀνδράσι λόκους xal ἐνέδρας χαθέξζειν, xi 


Alemena illa natum Herculem, profecto deos esse, 
quotquot hinc. usque ad columnas Herculis babi- 


ἐξαίφνης ἐπιτίθεσθαι" χαθάπερ ἡ Ἥρα τῷ Ax 
νύσῳ (17) χαὶ Ἡραχλεῖ. 


tant, omnes asseverant. Quos tamen mortales fuisse natos Porphyrius convincit, cum scribit alicubi, 
sceleratissimos d:mones | optimis viris insidias tendere, eosque repente atque iwprovisos adoriri: 


veluti Bacchum atque Herculem, Juno. 

Habitant in Tliracia ad Jstri fluminis ripas Getz, 
qui Pythagore servum, Zamolxim, fugitivum, et 
heri sui philosophiam profiteri ausum, solum essc 
d:um autumant : eique pulcberriios atque optimos 
quosque ex suis mactatos immortalitati solent, 
ut eoruin fert opinio, consecrare. Protheus etiam 
JEgyptiis videtur deus esse: atque ejus sacrorum 
llelena quam, qui sacris illis sunt initiati, Venerem 
Hospitam vocant, partem etiam ipsi capit. Et Itali 
priscos reges suos, quotquot ex annalibus celli- 
guut in numerum dcorum omnes retulcre. Alexan- 


(17) Junonem igitur pro malo demonio habuit 
Porphyrius. Sane nec in fabulis frequentia sunt 
ipsius hona facinora. Ba. 

(18) CC. P. Γέται ποταμῷ τῷ Ἴστρῳ. 

(19, CC.  ΦΖάμολξις. 

(20) Μόνον» θεόν. Scribendum suspiceris, Κρόνον. 
Zamolxin enim hunc sacrificiis humanis veneraban- 
tur Gets et Saturnum autumabant. Diogenes Laer- 
tius, viri, 2 : ἔσχε δὲ (ὁ Πυθαγόρας) ἀδελφοὺς, πρε- 
σρύτερον μὲν Εὔνομον, μέσον δὲ Τυῤῥηνὸν, xa δοῦλον 
Ζάμολξιν, ᾧ Γέται θύουσι, Kpóvov νομίζοντες. Incon- 
cinnior quidem lic lectio ; nec vulgata tamen vera 
est. Nau! Martem etiam severiasime coluisse Getas 
vel Jornandes, c. 21, p. 1386, evicerit. De cultu 
hujus utque. multis annis Pythagera prier fueri!, 
vide Herodotum lib. iv, c. 96. Hominem autem, 
quem quotanuis occidebant, Getae aiebant legatum 
mittere ad Zamnolxin. Clemens Alexandrinus Strom. 
Ww : Λέγεται δὲ ἔθνος βάρδαρον οὐχ ἄγευστον φιλο- 
ooglaz* πρεσδύτην αἱροῦνται πρὸς Ζάμολξιν ἥρωα 
χατ᾿ ἔτος : ὁ δὲ Ζάμολξις ἣν τῶν Iluüayópou γνωρί- 
μων" ἀποσφάττεται οὖν ὁ δοχιμώτατος χριθεὶς, ἀνιω- 
μένων τῶν φιλοσοφησάντων μὲν, οὐχ αἱρεθέντων δὲ, 
ὡς ἀποδεδοχιμασμένων εὐδαίμονος ὑπηρεσίας. Za- 
molsiu inter eos, qui extrà Grecos Grzciamque 
philosophati sunt, recenset Theodoretus Therapeut. 
primo. Quod autem vir doctissimus Jo. Wowerius, 
ad Minutium Felicem, Jue: ascribit, servos Getas 
Zamolxi sacrificasse scribere eum, lapsus est me- 


moriz. Da. 


(21) Πρωτεύς. Rex quondam /Egyptiorum, post 
inter dcos relatus. Notissimus ob varias species. 
Quam rem enarrat Diodorus Siculus lib. 1, c. 62 : 
BaotAsog, ὃν Αἰγύπτιοι μὲν ὀνομάζουσι Κέτην, παρὰ 
δὲ τοῖς "ἕλλησιν εἶναι δοχεῖ Πρωτεὺς, ὁ χατὰ τὸν 
Ἰλιαχὸν vevóp.evo; πόλεμον * τούτου δὲ παραδεδομέ- 
vou τῶν τε πνευμάτων ἔχειν ἐμπειρίαν, χαὶ τὴν 
μορφὴν μεταδάλλειν ὁτὲ μὲν εἰς ζώων τύπους, 
ὁτὲ & εἰς δένδρων, ἣ πῦρ, fj τι τῶν ἄλλων, ὁμολο- 
γούμενα συμθαίνει καὶ τοὺς ἱερεῖς λέγειν περὶ αὐτοῦ" 
£x μὲν γὰρ τῆς μετὰ τῶν ἀστρολόγων συμδιώσεω;:, 
fv ἐποιεῖτο συνεχῶ;, ἐμπειρίαν ἐσχηχέναι τὸν βασι- 
λέα τῶν τοιούτων᾽ ἐχ δὲ τοῦ νομίμου τοῦ πλραδεδομέ- 
vou tol; βασιλεῦσι, τὸ περὶ τὰς μεταδολὰς τῆς ἰδέας 
μαυθολογηθῆναι παρὰ τοῖς “Ελλησιν "ἐν ἔθει γὰρ εἶναι 


“οἷς xav Αἴγυπτον δυνάσταις περιτίθεσθαι περὶ τὴν 4 


χεφαλὴν λεόντων xa ταύρων χαὶ δραχόντων προτο- 
μὰς , σημεῖα τῆς ἀρχῆς " καὶ ποτὲ μὲν δένδρα, ποτὲ 
k πῦρ, ἔστι δὲ ὅτε xat θυμιαμάτων εὐωδῶν ἔχειν ἐπὶ 
tf; χεφαλῆς οὐχ ὀλίγα" xul διὰ τούτων ἅμα iv ἑαυ- 
τοὺς εἰς εὐπρέπειαν χοσμεῖν, ἅμα δὲ τοὺς ἄλλους 
εἰς χατάπληξιν ἄγειν xat δεισεδχίμονα διάθεσιν. Da. 
(22) Helenam sceleribus infamem, tauen pro dea 


D est H. rodoti, i, 1412; quam sequentia 


Οἰχοῦσι τὴν Θράχην ol Γέται δὲ ποτα μῷ "Iatop (18: 
παροιχοῦντες, oi «b» τοῦ Πυθαγόρου θεράποντα 


(Ζάλμοξις (19) £v), φυγάδα γενόμενον, xo τὴν τοῦ 


δεσπότου φιλοσοφίαν ὑποχρινόμενον, μόνον θεὸν (90) 
ἄγουσι. Καὶ τοὺς χαλοὺς xa βελτέστου; ἀποσφά-- 
τοντες αὐτῶν, ἀθανατίξουσιν, ὡς οἴονται" χαὶ ὁ 
Πρωτεὺς (21) θεὸς εἶναι τοῖς Αἰγυπτίοις “νομίζεται. 
Καὶ ἡ Ἑλένη (22) τῶν ἱερῶν αὑτῷ xovwovet- f; 
Ξένην ᾿Αφροδίτην ὀνομάζουσιν (25) ol τελούμενοι. Καὶ 
Ἰταλοὶ θεοῖς συναριθμοῦπι τοὺ; βασιλέα; ἄκπαν.- 
τα; (24) καταλέγοντες. Ὁ ὃὲ ᾿Αλέξανδρος, τρισχα:- 


€ultam, objecit modo noster. Ita οἱ "Theodoretus, 
Therapeut. 5 : Καὶ τὴν Ἑλένην δὲ, μετὰ τὴν πολυ- 
θρύλλητον xal παμπόλλην μοιχείαν, τοῦ Μενέλεω 
χωρίσαντες, εἰς τὸν οὐρανὸν, j| φητιν Ἑριπίδες͵ 
ἀνήγαγον. At propter virtutem talem honorem mc- 
ritam auctor est Dio Chrysostomus Troica, p. 514: 
Ἔτι δὲ οὐχ ἄξιον οἶμαι παριδεῖν οὐδὲ τὸ τῆς "EA- 
νης, ἢ, τοῦ Διὸς λεγομένη, διὰ μὲν τὴν ἄδικον τέυτν 
περιδόητος ἐπ᾽ αἰσχύνῃ γέγονε, διὰ δὲ τὴν αὐτῆς 
αἰσχύνην θεὸς ἐνομίσθη παρὰ τοῖς Ἕλλησιν. Theo 
doreto et Nostro astipulatur Diodorus Siculus 
lib. 1vi, Helenes torquem sacrilegio raptum ges 
tantem perhibens mulierem in ejus mores iaci- 
disse, corpore nimirum libidini vulgivag:e prosit 
Uto. Cum Proteo autem. culta Helena, quod cam 
in JEgyptum cum Paride delatam isti eripuit rex 
ille μυριόμορφος, cum quo Helena postea Xsivy 
᾿Αφροδίτης nomine est consecrata. — Herodetes 
lib. 11, e. 112 : “Ἔστι δὲ ἐν τῷ τεμένεε «ov Hoo- 
τέως ἱρὸν τὸ χαλέεται Eclvnz ᾿Αφροδίτης “ συμδάλλο- 
pat δὲ τοῦτο τὸ ἱρὸν εἶναι Ἑλένης «7; Τυνδάρεω: 
ubi sequentia vide Helenam, dur Troja Oppegea- 
tur, in /Egypto collocantia. Spectrum Helenze Pariá 
substitutum, veram puellam a Proteo raptam tra- 
dunt alii. Isacius in Lycophronem, 413 : Λέγουσι 
γὰρ ὅτι, διερχομένῳ ᾿Αλεξάνδρῳ δι' Αἰγύπτου 6 
Πρωτεὺς Ἑλένην ἀφελόμενο: εἴδωλον Ἑλένης αὐτῷ 
δέδωχεν, ὥς φησι Στησίχορος: Τρῶες ot τότ᾽ ἔσαν Ἐλέ. 
νης εἴδωλον ἔχοντες. Vide Euripidis Helenam fabulam 
ucundissimam. Dio Chrysostomus, 1. ἢ, p. 86i 
3buiosum iiu totum censet, quod unquam Agyplaum à; 
Helena contigerit. B4. Ἢ qam 

(25) ξένην Ἀρροδίτην ὀνομάζουσιν. Conjectars 

μεμα sacula Me 
veruate rei habueruut. [ἃ sxpius eidem — fabuleso 
auctori indultum, qui antiquitatem m ythistoriis 
inflnitis adulteravit, ut demoustramus | alibi, ipse 
quidem Herodotus iam plane fictiones guas mex 
diffiletur, ut. etiam. Musarum nomina librig guis 
inscripserit, ipso titulo lectores poesin suam dociu- 
rus. Si vera hec, Helena utique ob formam eximiam 
Veneris titulum nacta. est : eo. enim specierum 
speciosissina qualibet censetur. Muszeus de Hero, 
95 : Ἄλλη Κύπρις ἄνασσα. ldem, 66 : "A« ; 
ἱέρειαν ἐπάξιον εὔρετο Κύπρις. Et denuo : Κύ. 
φριδος ἀρήτειρα νέῃη διεφαίνετο Kom "s. lorum. 
,99 : Κυπρι φίλη μετὰ Κύπριν, ' θηναΐν, μετ᾽ 
᾿Αθήνην. Ad quem plura, n. ad v. δὅ. Βα. ὦ 

(24) Βασιλέας ἅπαντας. Recenset hos diligenter 
Eutropius, quem eo fine historiulam suam instituisse 
arbitreris. Etiam pessimos priucipes Romani cotue- 
runt, semper exortis eorum similibus, scilicet si 
non vita extera, at interiore affectu. [ἃ quentur 


51) 


64 
ξέχατος 
'AXAX πολλάχις τραυματίας γενόμενος xal νοσήσας, 
χαὶ ἐπειδὴ ἀπέθανεν, ἐγνώσθη τὴν φύσιν θνητὸς 
ὑπάρχων, ὁ τέως εἰς τοὺς θεοὺς ἀναγεγραμμένος (26). 
Ot χαλὰ τοῖς ἀνθρώποις μαθήματα, và τῶν χαλῶν 
xa0f uasa γίγνεται (21). 


ΘΕΟΦ. Εὖ λέγειν pot δοχεῖς. Καὶ οὐ χαλὸν (28), 
ὡς ἔοιχε, μετατίθεσθαι. Οὐ γὰρ ἔτι μετὰ τῶν ἐν- 
ταῦθα γιγνομένων οὐδὲν ἐχδιάζεται προδεδιωχέναι 
τὴν Ψυχὴν ὁμολογεῖν. 


AEZIB. Καλῶς γε ποιῶν (20), ὦ ἑταῖρε. Οὐ γὰρ 


ἐθελήσει (20) λόγῳ χρωμένη ψυχὴ μετὰ τὴν πεῖραν 
τοσοῦτον χίνδυνον αὖϑις ἀνατλῆναι. Οὐδὲ ἔξεστιν 


ἡμῖν δεύτερον ἀγωνίζεσθαι. Ἰχανὸς γὰρ ὁ παυὼν B 


Bloz πρὸς ἐπίδειξιν. Εὐθύς τε γὰρ ix παιδὸς ἡ τῆς 
Ψυχῆς δύναμις τῷ ἀγωνοθετοῦντι διαδείχνυται. Εὐ- 
tla τε xol χαχεξία πρὸ τῶν παλαισμάτων γνωρί- 
(stat, τὰ δὲ ὕστερον ἐπιτνδεύματα xal προαιρέσεις 
χαὶ πράξεις, οὐδὲ τοὺς θεατὰς λανθάνε:, μήτοιγε τὸν 
χριτὴν (54). Διόπερ οὐκ ἀναμένουσι (52) δεύτερον 
βίον οὐδ᾽ ἑτέραν δοχιμασίαν " ὥσπερ οἱ τὰ παρόντα 
μὴ διαγινώσχοντες, μηδὲ τὰ μέλλοντα προγινώ- 
σχοντες (55). ᾿Αλλὰ τὴν μὲν διαχοσμήσασαν πόνδε 
τὸν ἀγῶνα, xal εὐεξίαν xal τέχνην ἐπιδειξα μένην, 
xa πᾶσιν (54) τοῖς αὐτοῦ νόμοις ἐμμένουσαν, ὡς 
νιχῶσαν ἐστεράνωσε, νέχταρός τε xat τιμῆς, xal τῆς 


factum etiam Theodoretus, securus Jam Christiano- 
rum principum, de cztero infinitis et gentilibus et 
fidelibus scriptor doctior. Tlierapeut. 3 : Οὐχοῦν οὗ 
τοὺς ἀγαθόν τι δεδραχότας μόνον, ἀλλὰ xai τοὺς 
ἀσελγεστάτους ἄνδρας xaX γυναῖχας ἐθεοποίησαν 
Ἕλληνες ταῦτα χαὶ Ῥωμαῖοι παρὰ τούτων μεμα- 
θηκότες τοὺς στετέρους βασιλέας μετὰ τὸ τέρμα 
«οὐ βίου θεοποιίας ἠξίουν, xaX οὐ μόνους τοὺς ἐννό- 
pec βεδασιλενχότας χαὶ τοῦ διχαίου πεφρυντιχότας, 
ἀλχὰ γαὶ τοὺς τυραννιχῶς τε χαὶ ἀδίχως xat παρανό- 

ἰθόναντας τὴν ἀρχήν" xal γὰρ Νέρωνα, πᾶσαν 
ἰδέαν ἀχολασίας xai παρανομίας χαταχόρως με- 
εληλυθότα, καὶ Δομετιανὸν καὶ Κόμοδον, χαὶ μᾶντοι 
xaX ἄλλους μιαιφόνους ἄνδρας καὶ λαγνιστάτους τῷ 
πῶν σφετέρων θεῶν χαταλόγῳ ξυνέταξαν. Ba. 

(35) Τρισχωιδόχατος θεός. Honor eo tempore 
summis principibus habitus. Sic Alexandri pater 
Philippus referebatur in. catalogum Duodecim Deo- 
rum ἃ $ui$ /Egis, Macedoniz oppido, prasentibus 
etiam. Atheniensium eorumdem legatis et coronam 
auream offerentibus, paulo antequam eecideretur. 


THEOPHRASTUS. 


ὑτὺς (95) παρ᾽ ᾿Αθηναίοις ἀνηγορεύετο. A der autem decimus tertius deus apud Athenienses 
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numeratur. At ille sape saucius, sepe ger, de- 
mum vita defunctus, qui nihil bumana matera 
haberet mojus, explorate cognitus est et de- 
prehensus homo, el tamen in numerum deorum 
relatus. Ergo virorum illustrium z:rumn:z praeclara 
$unt ho.ninibus et illustria documenta, 

TUEOPH. Recte wihi quidem tu videris h.ec 
docere. Nec mihi probatur amplius illa transui- 
gratio. Neque enim eorum qus facta jam sunt, 
quidquam cogit, ut animam ante» vixisse conli- 
teaibur. 

AXITH. Recte sane facis, amice. Neque cnim 
volet ratione przedita anima, ad tauta quae Jam antea 
est experta, pericula denuo sustinenda redire. Nec 
concessum est etiam nobis in certamen illud ite- 
rum prodire. Su(licit enim prxaens hiec vita, ad 
cujusque virtutis demonstrationem. Εἰ certaminis 
hujus magistro, vel etiam in puero statim animi 
vis ostenditur : ae sive bonus sive malus sit animi 
habitus, prius quam ad certamen veniatur, innote- 
scit; quaque post sequuntur studia, consilia, facta, 
non modo nom judicem, sed neque spectatores qui- 
dem ipsos latere possunt. Quamobrem nec vitaui, 
nec probationem alteram exspectant : ut qui nec 
dignoscunt prasentia, nec prazesciunt fatura. Judex 
autem eam animam qus virtute sua luctam hane 
ornavit, qus bou:x indolis atque artis specimen de 


πρὸς ἐπίδειδιν ἀρξτῆς πάθοι ἂν χαχῶς ὁ ἄνθρωπος, 
ἣ πρὸς παῦλαν χαχίας. Ei ὃὲ οὐ παύεται, πρὸς 
παράδειγμα τοῖς ἄλλοις ἡ τιμωρία. Καὶ σεισμοὶ χαὶ 
αὐχμοὶ καὶ ἐπιχλύσεις, χαὶ ἡ λοιμώδης νόσος, xat οἱ 
ἀήθεις ἀστέρες, καὶ χαρπῶν ἀφορίαι, χαὶ χεραυνῶν 
φοραὶ, ἀνθρώπων κακίαν ἐξείργουσιν ἐχχεομένην " 
τὴν γὰρ πάνδημον ὕδριν δημοσία μάστιξ παιδευέτω, 
τὸ μέρος ἐχτέμνουσα, ὡς ἂν τὸ ὅλον Gu: οἷον 
ἰατρὸς ἄριστος, τοῦ πάθους ἐπιδρίσαντος χαὶ ἐπινέ- 
μομένον, τὸ σχέλος τοῖς διαχόπτειν τεταγμένοι: πα- 
ραδίδωσιν, ὡς ἂν τῷ λοιπῷ σώματι ὑγιὴς ὁ ἄνθρω- 
πὸς ἧ. Σὺ δὲ τὸν ἰατρὸν, οὐ τὴν νόσον χαχίζεις, ἣν 
δι᾽ ἀπιστίαν xol λήθην ὧν ὁ latph; προηγόρευε, 
συνέδη γενέσθαι. 
(28) CC. P. xal καλόν. 
(29) CC. P. Ποιεῖς. 
90) CC. P. f Xóy. 
91) CC. P. μή τίγε τ. xo. 
32) CC. P. ἀναμένει. 
(35) Vitiata baec esse sermonis impeditiu osten- 
dit. Scriba :... οὐδὲ ἑτέραν 6ox..., ut de judice, 


Diodorus Siculus lib. xvi, c. 92: Τέλος δὲ τοῦ πότου p sive deo haee dicantur, qui non egeat altera demon- 


διαλυθέντος, xaX τῶν ἀγώνων xatà τὴν ὑστεραίαν τὴν 
ἀρχὴν Xau6avóvvo), τὸ μὲν πλῆθο; τι νυχτὸς οὔσης 
συνέτρεχεν εἰς τὸ θέατρον, ἅμα δ᾽ ἡμέρᾳ τῆς πομπῆς 
γινομένης σὺν ταῖς ἄλλαις ταῖς μεγαλοπρεπέσι 
χατασχεναῖ-:, εἴδωλα τῶν δώδεχα θεῶν ἐπόμπενε, 
ταῖς τε δημιουργίαις περιττῶς εἰργασμένα, χαὶ τῇ 
λαμπρότητι τοῦ πλούτου θαυμαστῶς χεχοσμημένα" 
σὺν δὲ. τούτοις αὐτοῦ τοῦ Φιλίππου τρισχαιδέχατον 
ἐπόμπευε θεοπρεπὲς εἴξωλον, σύνθρονον ἑαυτὸν ἀπο- 
δειχνύντος τοῦ βασιλέως τοῖς δώδεχα θεοῖς. Demetrio 
*t Antigono eumdem bonorem ab iisdem Athenien- 
sibus iributum iudicat Pfularchus, cum noimiua 
corum cum deorum intexta. peplo dicit. B4. 

(36) Alexandri rerum notz sunt bistoriz. De di 
:iniiate et vulneribus lege Commentarium Plutarcbi 
ze virtnie ei fortuna ejus. Da. 

(27) Ex CC. b. hic iuserendum : Καὶ τὸ ὅλον, ἣ γὰρ 


stratione virtutis. anime, Sive in. pravum sive in 
benum, nt eam proinde aut bonoret aut puniat, 
velut opus sit iis qui nec dignoscaut przseu- 
tia, neque presentiant futura, Vetus interpres 
ἀναμένουσε legisse videtur, quem expressit etiam 
alter Hervetlus, Verterunt. enim : [D uocirca u4- 
ue via secunda neque. altera. probatione — opus 
dbent, ut ii qui nec presentia. diguoscunt , ncc 
prasciunt futura. Nostram autem opinionem cou- 
firmat quod sequitur, τοῖς αὐτοῦ νόμοις, ηυ: illu: 
ἀναμένειν τοῦ χριτοῦ diserte respiciunt. Αὐτοῦ 
autem titulo ἁπλῶς euam alibi deum inteiligit ; ut 
supra p. 32, 24 : Οὐ γὰρ ἔδει πολλὰ παρὰ φύσιν 
συγχωρϑῖν γέγνεσϑαι, ὡς ἂν μὴ συνταραχθείη φύσις 
ἣν αὖτ € ἔταξεν. Nou enim proximo deum nomina- 
vit. B4. 

94) CC. P. Καὶ πᾶσι δέ, 


e» au—— — - 
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se prabuit, quae omnes ejus leges servavit ; ut victri- Α ἄνω χορείας τξίωτεν (52), ὅθεν ἐχπέπτειν o2 θέρος, 


cem $47 jam corona, rectare, Eouoribus, coelitum 
consortio diguatus est; unde fas non est cam un- 
quam excidere. lyertem autem, et ignava:u, et sto- 
lidam, et futilein : itemque et theatrum torbare, et 
leges confundere solitam, statim ut vinculis corpo- 
ris soluta fuit exsecfalus, in pamnarum carcerem 
demisit : unde fas non e«t unquam effugere. 

THEOPIT. Unde ergo tot certatores accersit, eum 
tam longis temporibus, adeo inulti jam antea e pa- 
lastra excesserint? non euim dicis, opinor, eosdem 
oinnes fuissc. 

AXITH. Nequaquam. 

THEOPH. Unde ergo, dic sodes. 

AXITH. Deus omnia quz quidem procreantur, ipse 


Τὴν δὲ ῥάθυμον, xat ἄνανδρον (50), xax ἀνόττον, xx: 
λάλον, καὶ διχταράττουσαν μὲν τὸ θέλτρον, τοὺς A 
γόμλου: συγχέουσαν, μισΐῆσας εὐθὺς, Ex th; φρουρξς 
εἰς τὸ τῆς τίξεως δεσμωτήριον ἀπέπειμμψεν, ὅθεν 
ἀποδιδράσχειν οὐ θέμις. 


ΘΕΟΦ. Πόθεν οὖν εἰσχαλεῖται τοὺς πολλοὺς τού- 
τοὺς ἀγωνιστὰς τοσούτων ἐν τῷ μαχρῷ χοόνῳ προ- 
ἐξεληλυθότων ; οὗ γὰρ τοὺς αὐτοὺς λέγεις. 


ΑΞΙΘ. Οὐμενοῦν (57). 
ΘΕΟΡ. Οὐχοῦν πόθεν, εἶπέ μοι (58); 
ΑΞΙΘ. Θεὸς μένων ὅπερ ἐστὶ, παεῖτει (99) τὰ 


nihilominus hoc ipsum quod est permanens, facit : B γιγνόμενα * οὗ γὰρ ἄλλα ποιῶν ἐλαττοῦται, οὐξὲ 


neque alia cum facit, in substaatiam aliam ipse 
inatatur : neque uiulta cum promit, ipse consumi- 
tur. Sed eo magis totus integer manet, quod subinde 
majorem rerum copiam facit, Nam ei, non ex sin- 
gulis jis 402 nascuntur, verum ex hoc ipso quod re- 
rum Conditor alias est , opificis nomen datur. Quem- 
admodum etiam in hominum rebus atque negotiis, 
arcbitectus non in ea qux facit zedificia dividitur : 
nec propterea quod inulta facit, ideo vel de ejus 
anima, vel de tota cjus scientia quidquam decedit : 
licet jam delubra, jam zdes, modo naves fabricet. 
Igitur manet primus rerum Couditor, manent etiam 
qua sunt ab eo procreaia, eaque ipsa ab ejus nutu 
et providentia pendent. Omitte ergo, quoJ quxre- 


πολλὰ προδαλλόμενος ἀναλέσχεται. ᾿Αλλ᾽ ἔτι μᾶλλον 
ὅλος μένει, ὅσῳ μᾶλλον πλῆθος ἐργάζεται. Οὐ γὰρ 
Ex τῶν χαθέχαστον γινομένων (40), ἀλλὰ ταρ᾽ ἑαυτοῦ 
δημιουργὸς ὁ Δημιουργός. Ἐπεὶ χαὶ παρὰ ἀνθρώ- 
κοῖς οὐχ ὁ τεχτονιχὸς εἰ; ἃ δημιουργεῖ διαμειέ- 
ρισται, οὐδέ τι τὴς ψυχῆς, οὐδὲ τῆς ὅλης ἐπιστήμης 
ἀφήρηται, οὐδὲ (41) εἰ νῦν μὲν ἱερὰ, νῦν δὲ οἰχέας, 
νῦν δὲ νεώρια τεχταίνεται. ᾿Αλλὰ πρῶτος μὲν ὃ Δη- 
μιουργὸς, μένει 6b τὰ παρ᾽ αὐτοῦ γιγνόμενα τῆς αὖ- 
τοῦ (42) προνοίας δεόμενα. ᾿Αναθέμενος οὖν τὸ πόθεν 
(περὶ ἐμὲ γὰρ xaX σὲ τοῦτο), ταῖς δὲ γυναιξὶ πειθό- 
μενος, ὅτι τῷ Δημιουργῷ τῶν ὅλων οὐδὲν τῶν ὅλων 
ἀδύνατον, μὴ ζήτει (A5) τοὺς ἀεὶ χαταδαΐνοντας 
ἀγωνιστὰς ὅθεν ἐπεισέρχονται " αὑτὸς vàp ὃ τὸν 


has, unde sit haic in theatrum prodeuutium tanta C ἀγῶνα τιθεὶς, εἰσχαλεῖται " xal τὸ χήρυγμα φύσις 


copia : quando de nobis ipsis hoc potius quam de 
suinmo rerum Conditore quxri posset : quodque re- 
rum omnium Opifex prastare et efficere possit om- 
nia, vel mulieribus asseverantibus crede. Quid enim 
unde veuiant, qui in theatrum intrant. certatores 


(55) Gracis festivitatibus nihil fere commendatum 
sine saltatione ; unde clioreas ctiam celestibus gau- 
diis intulerunt. Sic tamen et Scriptura. Ba. 

(96) CC. P. ΓΑνανδρον xai ῥάθυμον 

(57) CC. P. Οὔμενουν. 

(38) CC. P. Iló0cv ; οὐχοῦν εἰπέ μοι. 

(29) CC. P. llo. 

(40) CC. P. 1ιγνομένων. 

41) CC. P. Ei vov μὲν ἱερά. 

49) CC. P. Τῆς παρ᾽ αὑτοῦ. 

43) Indiguam uti rem quaestione, unde sit tania 
animarum oriunda copia, inter mos ventilanda, 
omittens, credensque jam imnulieribus, qui omnia 
condere potuit, ei impossibile nibil omnino esse. 
Est tamen Impeditior lucus, quam ut sanum. ego 
esse eum existimem. Neuter interpres assecutus 
est sensum sequentium verborum. Non enim ait ex 
animabus ipsis quzrenduim unde veniant. Ad mu- 
lieres autem quiestionem rejicit, quod, cum ipse 
pariant homines vita:que introducant, nesciant 
tamen ipsemet unde veniant anima. Ambigua est 
eententia οἱ verba ascripta oinnino abesse possuut. 
Exspecteinus meliores libros, cum uni tantum edi- 
Ho Grivea cebeator.. Legebain. aliquando :: 'Ava0£- 
μένοι οὖν τὸ πόθεν τοῦτο ταῖς γυναιξὶ πείθομεν ὡς; 
πεοὴὶ ἐμὲ χαὶ oi, ὥστε τῶν ὅλων δημιουργῷ 
οὐδὲν τῶν ὅλων αδύνζτον. Sed codices Griecos 
evspectare oinnino conscliius. Ad se ipsos quideu 


γίγνεται (44). Οὕτω βουληθεὶς (45) τὰς νοερὰς 6uvá- 
μεις ὑπέστησε, χαὶ οὐδεμία πόθεν ἐρωτᾷν (46) ἔπήρ- 
θη. Οὕὔτω τὸν οὐρανὸν χαὶ τὴν γῆν ἐποίει " xai 
πὺν μὲν, τοῖς ἄστροις, τὴν δὲ, τοῖς φυτοῖς διεχό- 
G.:&t (47). Ὁρᾷς δέ που xa τὰ φυτὰ νῦν ἔδη Bpi- 


suaque initia homines remittit etiam paulo post 
harrator, cuim ait : Οὐχ ἐξ ἑνὸς δημιουργοῦ «à 
πάντα χαὶ Ex μιᾶς ἀρχῆς πᾶσσ λογιχὴ χαὶ νοερὰ 
δύναμις χαὶ οὐσία προῆλθε χαὶ ὅτι πρόεισι μὴ ἀπι- 
στήσετε, εἰς ὁμᾶς αὑτοὺς νεωστὶ φνυομένους ἀποδλέ- 
σποντες. Suggeritur alia lectio. Scribendum . τοῖς δὲ 
Xjpo:; πειθόμενος. Quis, si ex libro est aliquo, vera 
est existimanda. ΕἸ δὶς eam expressimus, Ba. Unde de 
me et: te Syris credamus quod, Barthius, sed temere. 

(44) llla vocatio vita est et creatio rerum voca- 
tarum. Sane et. universa natura hinc exordium 
ordinemque habet. B4. 

(45) Οὕτω βον.ἰηθείς. Sola voluntate. Deo enim 
voluntas effectum facit. Martianus Capella, 1, p. 9 : 
[ Auxia cum trepidis nutat sententia rebus, | F'uctuat 
tucertis aut. τοῖς 1gnota futuris, [Consulat mortale 
genus, quod id indaga veri [Cura facit dubium vel 
spes incerta fatigat, | At. prascire deis vacuum. est, 
cunctatio nulla est : [Quod superivoluere liquet, de 
pectore fiis | Preoptare carent ; si quod placet, atque 
necesse est. DA. 

(460) Πόθεν ἐρωτᾷν. Hinc viles aversari homi- 
nem istam quastionem, tit qux curiosior sit qua. 
majestas creatoris fere ferat, propendere ad tragu- 
cein, quod ex subjectis exemplis app.ret. Da. 

(41) Διεχόσμει. Pari ratione Unde etiam; fleres 
caeli vocantur sidera, Ba. 
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θηντα τοῖς χαρπηῖς τοὺς δὲ μήπω γενομένους ὧδί- A quxras : cem is ipse qui ceriamen hoc institui! , eos 


νυυτα, Ὅταν 6$ πάλιν χαιρὸς χαλῇ (48), πείθεται τῷ 
χγούγματι, xal ἐξάγει xal ὑπεχφαίνει, xal ὅλως 
τελέους ἀποδίδωπσ! τοὺ; χαρποὺς, τῆς δυνάμεως δι' 
ἧς τὸ πρῶων (49) ἀπεγέννησεν ἔνδον μενούσης, xat 
πάλιν xal πολλάχις τῶν χαρπῶν ἀφθονία τῆς δὲ 
(Urs οὐδὲν ἁλίσχεται, ὅτι μὴ χαὶ Be6avoxépa γί- 
γνεται. Τί οὖν ἔτι θαυμάζομεν εἰ ὁ Δημιουργὸς 
ἅπαντα περιείληφε τὰ γενόμενα (50) χαὶ τὰ μέλλοντα 
ἔσεσθαι: ἕχαστον ὃὲ οἷον ἐθέλει xal ὅτε προσέχει, 
xaX ὡς ἂν χάλλιστα ἔχοι, σοφίᾳ xax τέχνῃ (51) προ- 
φέρει. 


omues accersat, hocque ejus edictum) opus natur 
statim fiat? Eodem consilio superas illas mente et 
intelligentia przditas facultates produxit, neque ea- 
rum ulla, undesam esset, ausa est eciscitari. Eodeiu 
modo celum pariter ac terram fecit : quorum iilu 
astris, hanc plantis ornavit. Vides etiam plantas, 
partim enatis jam fructibus gravatas, partim non- 
dum natos parturire : tunm) ubi tempus fuerit, huic 
iterum edicto obsequi, et flores protrudere, et vi- 
rere, et tandem perfectos fructus edere : vi illa fa- 
cultateque naturali, qua ργ 28 primum genueraut, 


intus manente, s:epeque et iterum fructuum | copiam suppeditante, ita. ui radix non modo non corrumpa- 
tur, verum etiam firmior ac validior fiat, Quid igitur mirum, si. supremus ille rerum Opifex , omnia quie 
et futura sunt, et jam olim facta, comprehendat :et eorum unumquodque, qualecunque vult, quoque 
tempore convenit, quaque forma pulcherrimum est, arte et sapientia sua profert? 

ΘΕΟΦ. ᾿Αλλὰ τί δήποτε τὰς μὲν ἄλλας λογιχὰς Β TIIEOPH. Qua vero de causa Deus illas alteras 


δυνάμεις xal προυπέστησεν (52) ὁ Θεὸς χαὶ διώρισε" 
τὰς 6b τῶν ἀνθρωπων ψυχὰς λογιχὰς οὔσας Ext καὶ 
vov προθδάλλεται: 


ΑΞΙΘ. Ὃ ἀγαθὸς νομοθέτης (53) οὐκ ἀναμένει 
πάντ᾽ ἀνθρώπων τὰ πάθη διχαστοῦ (54) γὰρ ἤδη 
τοῦτό γε" ἀλλὰ μόνον (55) τὴν ἀρχὴν γενέσθαι προ- 
λέγει. Ἐπεὶ καὶ τὰς πόας, χαὶ τὰ πολλὰ φάρμαχα, 
xax ἰάσεις πρὸ τῶν νοσημάτων τῇ γῇ προευτρεπίζειν 
χελεύει. Καὶ νῦν προεῖδεν ὁ Θεὸς ὅτι τὰς λογιχὰς 
δυνάμεις θαυμάσαντες ἄνθρωποι ἀνάρχους τε καὶ 
ἀγεννήτους νομίσαντες, xal πολλὰς ἀρχὰς xal μυ- 
ρίους θεοὺς ποιοῦντες, δημοχρατίαν ἄταχτον ἀντὶ 
τῆς τεταγμένης μοναρχίας εἰσοίσουσιν, οἱ χαὶ τὸν 
αἰσθητὸν χόσμον ἐπαινέσαντες, xal ἐν αὐτῷ στάντες 
Θεὸν ἄναρχον χαὶ ἀγέννητον εἶναι (56) " xaX οἱ πάνυ 
φιλοσοφίξ σφριγῶντες, el; φαντασίαν ἄλογον ἐξώχει- 
λαν. Διά τοι τοῦτο τὰς ἡμετέρας Ψυχὰς λογιχὰς οὔσας, 
ἔτι χαὶ νῦν προδάλλεται παράδειγμα τῆς αὐτοῦ δυ- 
νάμεως, xat διδατχαλίαν τῶν προῦφεστηχότων (57), 
ὡς ἐξ ἑνὸς Δημιουργοῦ πάντα, καὶ ix μ'ᾶς ἀρχῆς 
7:323 λογιχὴ καὶ νοερὰ δύναμις xal οὐσία προῆλθε, 
χαὶ ὅτι (58) πρόεισι (59). Μὴ ἀπιστήσητε εἰς ὑμᾶς 


αὑτοὺς νεωστὶ φυομένους ἀποδλέποντες, οἵ ταῖς προ- 


(48) Καιρὸς xa.1j. Melius forte καιρόν. Nam cum 
hoc omsium perfectionem et productionem provo- 
cat Deus, Nihil tamen muto. Ba. Nec quidquam 
melius mutandum videtur. Epi. 

49) Forte πρῶτον. 

90) Ex CC. P. hic inserendum καὶ τὰ γιγνόμενα. 

(51) CC. P. Σοφίᾳ ἀεὶ χαὶ τέχνῃ. 

(5s A r^ Προῦπ. ᾿ 

. P. Νομ. ἐπιστήμῃ, οὖχ ἐμπειρίᾳ, προνι- 
νώσχει τῶν ἀνθρώπων τὰ πάθη, χαὶ ἂν. πάντα 
γενέσθαι, 

(54) Judicis est exspectare quid acturus sit per 
omuia homo, et ita imminete ejus rebus. At be"i- 
gnus legislator peccata etiam illius nonnulla avertit, 
ne flant unquam, occasiunem erroribus pr:zecideudo, 
antequam impingere in illos mortaliuui labor pos- 
sit. B4. 

(95) CC. P. Μηδέ. 

(96) C. P. addit “ἔφασαν. 

(57) CC. P. Προῦφεστώτων. 

(58) CC. P. Kat ἔτ:. 

(59) Kul ἔτι πρόεισι. Nec liec satis facilia sunt. 


mente et ratione przditas facultates, et initio pro- 
creavit, et cerito numero de(luivit : humanas autem 
animas, qux et ipse mentis sunt el rationis cou- 
potes, subinde adhuc producit? 

AXITH. Optimus ille legislator, non omnes ho- 
minum morbos, dum erumpant, exspectat : ho: 
enim esset ejus, qui solummodo judieis fungitur οἱ- 
ficio : tantum autem principium ortus eorum praz- 
dicit. Nam et herbas, et multa pharmaca, et reme- 
dia, antequam ulli essent morbi, terrz ut proferret, 
mandavit. Equidem przvidit Deus, quod deinceps 
accidit, ut homines illas ipsas ratione przeditas facul- 
tates admirari, et nullum sui principium babere, et 
nunquam natasessce existimarent! ; itemque multa prius 
cipia et innumeros deos statucren!, coque ipso deno- 
cratiam quamdam $448 inordinatam introduceren! , 
illa videlicet optime instituta monarchia repudiata. 
Qui etiam hunc ipsum qui nostris est expositus et 
percipitur sensibus, mundum divinis laudibus cele- 
brarunt, et Deum qui sit ab a:teri:o, nec unquam ex 
quoquam natus, esse statuerunt : unie et qui in phi- 
losophia plurimum pollebant, in opiniones sane qua: 
absurdas inipegerunt. Qua de causa nostras animas, 
etsi rationis compotes essent, nihilominus quotidie 


lude ortas atque ex uno fonte omnes illas potesta- 
tes oriundas esse, neminem videlicet ullam prin- 
cipio carere, exinde videre potestis, quod anim 
vestrx pariter illis ad prima pervenire principia 
cogitando possint ; quas tamen, in hanc vitam cum 
mittuntar, ortum suuin indipisci cuique sua testi- 
monium dicere cogitur. Sensus tamen et hic. esse 
possit : neve statueritis inconsulto prius esse animas 
quam corpora ingrederentur, quas videretis traus 
omnia. Imimortalitatem iutelligere posse. — Ilapá- 
δειγμα μὴ ἀπιστήσετε ὅτι πρόξεισι. Sententia etiam 
esse potest : documentum etiam ne credere nolitis 
priores animabus vesiris creatas illas esse potesta- 
les , ein. paria facere illas his posse videritis. Ei 
rei data est origo animz in hac sua cuique vita agno- 
scen:la. Vel scriptor ipse, more optimorum, parcit 
nimis interdum verbis; vel librarii, de consuetudine 
pessiniorum, Oomiserunt nonnunquam facientia ad 
sententia claritatem, Potest et τὸ πρόξισι ad totum 
sequens comma protendi. Sequere nostram tra- 
dictionem. Da. 
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adhuc creat, videlicel indicium ipsius potentie, et A ὕὑπηργμέναις οὐσίαις ὁμοίως ὑπὲρ τὸν οὐρανὸν βεξί- 


documentum jam oliin procreatarum facultatum ori- 
ginis : quam hz seu ratione, seu mente et intelli- 
gentia preditze facultates et substantiz, ex eodem 
omnes opifice, atque ex eodem omnes pruieipio tra- 
hant. Àc quod binc ille quoque provenerint, facile 
credetis, si ín vos 1psos recens creatos animos con- 
verteritis : quippe qui perinde ut ill:« jam olim facte 
substantie, supra imorlalium rerum curam in ipsum 
celum contenditls, atque etiam ad principium pri- 
mum usque ascenditis. Quod certe in coelestibus 
corporibus itidem fecit. Solam enim ex omni side- 
rum numero lunam, voluit lucem suam modo mi- 
nuere et remittere, modo restaurare, quasique ad 


(exe, καὶ μέχρι τῆς πρώτης ἀρχῆς àvaGatvece- olov 
ἀμέλει xv τοῖς οὐρανίοις σώμασι πεποέῃχε. Τὴν 
σελήνην μόντν ἀστέρων παρῖχε φθίνειν καὶ ἀφιέναι 
τὸ φῶς, καὶ πάλιν ἄρχεσθαι, xal νεωτέραν γἔγνεσθαι" 
ὡς ἂν μηδὲν τῶν ἄνω σωμάτων ἀγέννητον ὑπονοή- 
σαντες, ὑπ᾽ ἀλογίας τι πάθοιμεν ὥσπερ οὖν Ex τοῦ 
ἐσχάτου τῶν ἀστέρων ἄρτι φανέντος xal ἀφανιζομέ- 
νου, καὶ τὸ ἀνωτέρω (60) γενέσθαι παιδευόμεθα, 
οὕτως ix τῆς τελευταίας λογικῆς οὐσίας τῆς ἀνθρω- 
πείας ψυχῆς νεωστὶ προδαλλομένης, xat τὰς πρὸ 
αὐτῆς λογικὰς δυνάμεις Ex τοῦ Δημιουργοῦ τὴν ἀρ- 
χὴν εἰληφέναι χαλῶς ὁ λόγος χατείληφεν. Οὐδὲν γὰρ 
ἀργὸν, οὐδὲ περιττὸν, οὐδὲ μάτην ἐργάζεται. 


juventam denuo reverti. Nempe ut cogitarent homines superiorum illorum corporum nullum prorsus 
esse quod non sit natum, quodve suapte sponte exsistat : hocque absurdo errore abstineremus; ac po- 
tius ex infimo illo sidere, quod etiamnum modo magis, modo minus lucere cernimus, superiora quoque 


illa facta esse colligeremus. Eodem modo, ex anima 


humana, illa videlicet ultima ac nuper proereab, 


qua radonis est particeps, etiam ipsa substantia, eas eliam quis sunt ante ipsam create , ratione prs- 
ditas facultates, ex eodem opilice exortas esse, ut colligamus, ipsa ratio suadet. Nibil enim ille olio- 


sum, nihil superfluum, nihil frustra facit. 


Sin demus, cum unus homo fuisset, anam etiam 5 El δὲ ἑνὸς (61) ὄντος τοῦ ἀνθρώπου τὴν μέαν du- 


animam jam anie exstitisse, corpus autem longo 
post tempore effictum : otiosa profecto fuit anima, 
prius quam in corpus descenderet; et tam diu su- 
perflua, seu frustra condita, nec potuit vires suas 
exserere, neque quid quantumve posset, ipsa scire : 
quz omnia, postquam descenderit, deinum acqui- 
yit. Ea vero, quam vos incorruptam ac recens effe- 
ctam appellatiS, otiosa potius erit quam bona : 
quanda corporis usum prius non est experta, sed 
jam primum nata vivit : cujusmodi Bacchi atque 
Herculis Thebis fuisse ferunt. Sed si quz »pud su- 
peros aptea versata, aliquid isthic egit, post ubi de- 
sceuderit, vacuam, desertam et in otio sedem suam 
reliquerit, necesse est. Reliqux enim facultates, ut 


χὴν προῦπάρχειν, πολλῷ δ᾽ ὕστερον τὸ σῶμα συμπε- 
πλᾶσθαι φήσαμεν, ἀργῆ τις (62) ἣν πρὶν χαταδῆναι 
xa περιττὴ χρόνον τοσοῦτον 1j ψυχὴ, xal οὐχ ἔδειξεν 
ἐνεργείᾳ τὴν δύναμιν, οὐδὲ ἔγνω ὅπερ εἶχε - ταῦτεᾳ 
γὰρ χατιοῦσα χερδαίνει. ᾿Αργοτέρα δὲ μᾶλλον d 
ἀρίστη, ἣν ὑμεῖς ἀδιάφθορον (65) xal νεοτελῇ xa- 
λεῖτε, f) μὴ πρότερον ἐπειράθη σώματος (64), ἀλλὰ 
πρώτην γένεσιν τῇδε βιοτεύει" οἷάπερ (65) ἢ τοῦ 
Διονύσου χαὶ ᾿Ηραχλέους ἐν θήδαις λέγεται γενέ- 


. σθαι. Εἰ δ᾽ ἄνω τις διωρισμένη αὐτὴ (66) προειρ- 


γάζετο, ὕστερον, ἐπειδὴ χατέδη, χενὴν καὶ ἔρημον 
xai ἐν ἀργείᾳ (67) τὴν ἑαυτῆς χώραν καταλέλοιπεν. 
Αἱ μὲν γὰρ ἄλλαι δυνάμεις, ἅμα τε προῆλθον xai 
ἐτάχθησαν οὗ δεῖ ἑχάστην᾽ χαὶ ὅτι χρὴ λειτουργεῖν 


primum prodiere, et quo loco oportuit, collocatze C xa διαχονεῖν xal ὑπηρετεῖν, xal φυλάττειν " τὴν δὲ 


sunt, et süüin quzque munus obire et ministrare 
et subservire et curare jussz. Illumanam autem ani- 


(60) CC. P. Τοὺς ἀνωτέρω. 

(61) CC. P. Εἰ δ᾽ ἑνός. 

(62) CC. P. ᾿Αργή τις. 

(65) CC. P. ᾿Αδιάφορον. 

(64) "Ezeudón σώματος. Quod non esse creden- 
dum supra probavit, et nihil huc pertinet ; etiamsi 
dealio quam prasente corpore ceperis. Nam de 
primo omnium sermo est, ante quod animam ipsam 
exstitisse dixerint, Da. 

(65) lucorruptibilis scilicet atque recens faeta. 
Non video tamen usum verborum horum Lic, et 
facile persuadear aliunde esse intrusa. Dicas ita, 
trauspositis verbis, scripsisse /Eneam : εἰ δ᾽ ἄνω 
τις διωρισμένη αὐτῇ προειργάζετο, οἷάπερ 
τοῦ Διονύσου χαὶ Ἡραχλέους ἐν Θήδαις λέγεται 
γενέσθαι * ὕστερον ἐπειδή... Tamen nec isthic ido- 
neus sensus suberit, Jovis sane soboles hx» dua 
anims Thebanis censebantur, solis eam gloriam 
adeptis, ut in ea civitate deos pepereriul femina 
inortales. Sophocles apud Dic:earchum in Vita Grz- 
eia : Θήθας λέγξις μοι τὰς πύλας ἑπταστόμους. OQ 
δὴ μόνον τίχτουσιν αἱ θνηταὶ θεούς. Mihi videntur 
aliunde verba intrusa esse, αἱ commodum locandis 
locum quierendum. lufra meminit eorum, qui. vivi 
terrarum orbem peragrarunt, post. mortem poten- 


£e 


- 


ἀνθρωπίνην ψυχὴν paxpóv τινα χρόνον ἕν &pyla 
χαθίσαντες, ὀψέ ποτε δεσμῶτιν εἰς σῆμα τὸ σῶμα (68) 


tiere corporibus vi praediti; sed illue non satis 
eliam congruit. Quam vero trajectionibus macula- 
tus sit aureolus bic liber, vel Ambrosii translietie 
docel ; ut et in textu isto una res frustatim variis 
locis intrusa, Bacchus autem οἱ Illercules, non ob 
atrium tantum communem, sed et virtutis paritate 
Tangi possunt. Herculem notum multas regiones 
circumvectum, ut terrarum orbein. malis hominibus 
exoneraret. Idem de Daccho scribitur. Diodorus 
Siculus libro iv, c. 2 : Περιάγεσθαι δ᾽ αὐτὸν xol 
στρατόπεδον οὐ μόνον ἀνδρῶν, ἀλλὰ xal γυναιχῶν, 
ᾧ τοὺς ἀδίχους xal ἀσεδεῖς τῶν ἀνθρώπων χολά- 
bu. Ba. Sed minus recte. EpiT. CC. P. οἵα περὶ τ΄ 
à 91: 

llgR. ἀλλὰ τὸ μετὰ τοῦτο πῶς φῶμεν ἔχειν ; « 
τὸ σῶμα λέγεις ; Hen. No. Socn. Πολλαχῇ μοι δοχεῖ 
τοῦτό γε, ἂν μὲν xol σμιχρόν τις παραχλένῃ καὶ 
πάνυ" xat γὰρ σῆμά τινές φασιν αὐτὸ εἶναι τῆς Ψυχῆς 
ὡς τεθαμμένης ἐν τῷ νῦν παρόντι, xal διότι αὖ tou- 
τῳ σημαίνει ἃ ἂν σημήνῃ ἡ ψυχὴ, χαὶ ταύτῃ ὀρθῶς 


σῆμα χαλεῖσθαι. De appeliationibus corports huo 
facientibus multas alibi collegimus. DA. 


D , (66) CC. P. Εἰ δ᾽ ἄνω vt διωρισμένον αὐτῇ. 


(67) CC. P. ἀργίᾳ. 
(65) Εἰς σῆμα τὸ σῶμα. Plato in Cratylo, 


-———— oc o" — — .-—— 


618, 


THEOPHRASTUS. 
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πέμπουσι" χαΐτοι τὴν γῆν διαχοσμεῖν αὐτῇ προστέ- A mam illi postquam constituere longum tempus in 


ταχται, ἐ πεὶ οὐδὲ ἄνθρωπος εἴη, κἂν παύσι͵ (69) τὰ 
τοῦ Θεοῦ χηρύττειν ὄργια (70), ὡς μηδένα τόπον 
ἄθεον (71) παρεωρᾶσθαι. Οὐχοῦν ἄμεινον ἅμα τῷ 
προελθεῖν τὸ προσταττόμεγον ἐχτελεῖν, T ἄγονον xai 
ἀτελῇ τοσοῦτον διαμένειν, xal τῷ μὴ (72) τὴν ἀρ» 
χὴν ἐνεργεῖν (75), τὴν ἑαντῆς δύναμιν παντελῶς 
ἀγνοεῖν; ἙἘπίδειξις γὰρ καὶ γνῶσις δυνάμεως ἡ ἐν- 
ἐργεια. 


otio, sero tandem vinctam in sepulcrum, nempe 
corpus mittunt, Equidem el injunctam hoc est, ut 
terram ornet ac juvet : minimeque hominis esset , 
si cessaret quae ad Dei cultum pertinent, predicare, 
et ut nullus Deo vacuus sit locus, efflcere. Àn ergo 
non prastst eam, ut primum prodierit, commissum 
sibi munus obire, quam perinde ac si nondum ess-t 
nata atque perfecta, adeo diu cunctari, coque ipso 


quod initio nihil agat, suam ipsius vii facultatemque prorsus omnem ignorare? Aetio enim quid aliud 
est, quam quzdam cognitio demonstratioque virtutis ? 


GEO9. ᾿Αλλ' el χρόνῳ προσέρχεται, πῶς ἀθά- 
νατος; 


ΑΞΊΘ. Οὐχ ἄλλος τὰς ἄνω δυνάμεις, ἄλλος δὲ τὴν 


THEOPTI. Sed si tempore certo et definito prodit, 
qui potest esse immortalis? 


AXITH..Non alius est qui superiores illas facul- 


τοῦ ἀνθρώπου Ψυχὴν δημιουργεῖ, ἀλλ᾽ ὁ αὐτὸς ἐχεῖ- p (3.65 creat, el alius. rursus qui beminis animain 


νός (14) τε xal ταύτην προδάλλεται. Εἰ δὲ ὁ αὐτὸς, 


χαινὸν οὐδὲν, εἰ μία δύναμις xal ἐπιατήμη μία τότε͵ 


χαὶ νῦν ταύτην ἐργάζεται. Οὐ γὰρ χρόνῳ ἡ τοῦ Δη- 


μιθυργοῦ δύναμις ἐναπομαραΐνεται, οὐδὲ ἐπιστήμη, 


μέχρι τοῦ διορίξεται. Ἢ τοίνυν μηδ' ἐχείνας ἀθα- 


νάτους εἶναι συγχωρήσωμεν, ἣ χαὶ ταύτην ἀνάγχη͵ 


τοιαύτην εἶναι πείθεσθαι " ἀναδαΐνει γὰρ μέχρι τῆς 
πρώτης ἀρχῆς ὥσπερ ἐχεῖναι" οὐδεμίαν γε λογιχὴν 
οὐσίαν θνητὴν πεποίηχε. Πῶς οὖν τὴν ἡμετέραν qu: 
xiv δημιουργῶν, τὸν ἑαυτοῦ παρέδαινε νόμον, ἂν 
ὁμογύσιου μὲν οὐ πεπρίηχεν (75), ὁμοίαν δὲ xal οἷον 
εἰκόνα, xaX εἰ (76) φιλοσοφοίη, τῷ Θεῷ προσεικά- 
ζεσθαι; Τὸ δὲ τῷ ἀθανάτῳ προσόμοιον, xat ἀθάνα- 
τον (17) τὸ γὰρ. θνητὸν ἀθανάτῳ (78) οὐχ ὅμοιον, 
ἀλλ᾽ ἐναντίον. Σὺ δὲ ὁ τὸν Πλάτωνα χαταπιὼν, λέγεις 
πᾶν γενόμενον (19) πάντως εἶναι θνητὸν, χαὶ φθεί- 


ρξσθαι, xa διαλύεσθαι (80). ᾿Αναμνέσω δέ ce Τι-. 


(ιαίου, καὶ τῆς τοῦ δημιουργοῦ δημηγορίας, ἧς τὸ 
προοίμιον, ὡς ἐγὼ μέμνημαι, « Θεοὶ θεῶν (81), ὧν 


(69) CC. P. ἐπεὶ οὐδ᾽ ἀνθρώπου εἴη, xày ταύτῃ. 

(70) Κηρύττειν ὄργια. Officio suo fnngendo. Οοπι- 
monstrat simul his verbis quale illud sit, quae pro- 
pterea ita expressimus (Dei pradicare laudes et my- 


steria). "Opyta autem alioquin θεοῦ xnp)ztet omnia. 


slatione sua. rite fungentia. Harimonia. enim wuni- 
versi ab omni ejus parte juvatur, eaque et tota el 
per partes deum laudat. DA. 

71) Μηδέγα τόπον. ἄθεον, Deus enim ubique, et 
ubique vim suam ostendit et laudum suarum beni- 
gnam auppeditat materiain.. Iufinita congeres, si id 
commenteris. B4. 

(12) CC. P. Μηδὲν τὴν. ἀρ. 

(75) Dum noi operatur a primordio sui, sed par- 
tem temporis sui ignave otioseque Iransigit; dum 
non operatur exeriique vim. suam. Absurdum est 
talem. creaturam vel momento ignavi: addicere, 
cum quideui suam. vim possit ostendere, quod 


utique aote corpus potuil melius, si fuit, quam se-. 


pulcro tam incommodo irretita. Ba.. 

(74) CC. P: "Exsivo;. 

(75) CC. P. Tlapé6atvz νόμον, ἣν ἐκ μὲν τῆς ἰδίας 
οὐσίας οὐ πεποίηχεν, ἐμ. 

(76) CC. P. Τῇ φιλοσοφίᾳ. 

(17) Τὸ δὲ τῷ ἀθαγάτῳ προσόμοιον xal d6ára- 
τον. Lounge enim inminensius intervallum est inter 
immortalitatem el inortalitatem, quam ut aliquid 
hujus ili simile esse possit. Vide Cassiodoruin 
Cap. : libri De anima, Plura ad Claudianum Mamer- 
uin. DA. 


condit : sed unus idemque et illas et hanc ipsam 
producit. Quod si idem sit, non erit aovumaut rarum 
quiddam, quod una facultas, una scientia, et olim et 
etiainnum hanc efficiat. Ejusmodi G/49  €niim est 
supremus ille rerum Opifex , ut neque ejus potentia 
consenescat, neque ejus scientia limitibus ullis eir- 
cumicribi concludique possit, Quamobrem aut ne 
illas quidem. immortales esse fateamur, aut etiam 
hanc immortalem esse. concedamus necesse. est. Hac 
cnim perinde ut ille, ad principium primum usque 
ascendit. Et certe Deus, nullam eorum qus sunt 
rationis compotes, substantiarum mortalem fecit. 
Qui igitur factum esset, ut suam banc legem trans- 
grederetur, cum nostram animam creare : quam 


C etsi non communi secum substantia dopavit, simi- 


lem tamen quasique quamdam sui ipsius imaginem 
facit? Ac.si quidem ei philosopbari libeat, Dei simi- : 
lis evadit. At id quod immortali simile est , ipsum 
quoque sit immortale necesse est : quando id quod 


(m) CC. P. Τῷ ἀθαν. 
79) Λέγεις xav γενόμενον. Woc enim interro- 
gatio magistri. infert [iac pagina supra : El χρόνῳ 
προσέρχεται dj- ψυχὴ, πῶς ἀθάνατος; qua verha 
pessime Axitheo ascribit vulgatus textus. Ambrosius 
Camaldulensis, interpres veterior, looo corum verbo- 
rum hac locat batiua, alio codice utique usus : Nihil 
diei verius potest...... immertales fore. Sane perierunt 
nobis Graca /Enez verba ista, siquidem ista aucto- 
ris suut, nom interpretis, qui minime tameu solet tan. 
tas paraphrases connunentari, Et vero ad. ista re- 
spoucet Axitliei dissertatio, quam nunc isthic tracta- 
mus, Penitius rem intuenti interpretis verba sunt, 
brevem istam interrogationem  voleniis. explicare. 
Grzca velim iuquiri; ambigua euim nobis res cst, Ba. 

(80) Aia.tvscOui. Hiuc vel finxit Ambrosius su», 
vel confutantur verba Theophrasti. Ba 

(81) Θεοὶ θεῶν. Chaleidius, $27, hizec ita. reddi- 
dit : Dii deorum, quorum ορὶ [ἐπ idemque pater ego; 
opera siquidem. vos mea, dissolubilia quidem natura, 
me tamen ita volente, iudissolubilia, Cujus vide ct 
commentarium, $137. BA. — θάνατοι μὲν κ«ἄμπαν 
obx ἐστέ. Non conditus immortales, neque. nuura 
tales ingeru. animas, sed beneficio Dei eximi mor- 
talitati. lu. qua sententia. Christiani etiam. aucto:es 
non postrem:e ποῖ fuerunt. Tatianus Contra Grz- 
cos c. 13 : Οὐχ ἔστιν ἀθάνατος, ἄνδρες " EXAnvsc, ἢ 
Ψυχὴ χαθ᾽ ἑαντὴν, θνττὴ δέ" ἀλλὰ δύναται ἢ αὐτὴ 
xal μὴ ἀποθνήσχειν" ὀνέσχει μὲν γὰρ. χαὶ λύεται 
μετὰ τοῦ σώμγτος. μὴ v:vt0240232 τὴγ. ἀλίθειαν" 


61 
est mor!ale, ei quod immortale est, nou simile sed 
contrarium est. Tu vero qui Platonem ipsum totum 
ebibist, dicis, omne quod natum sit, prorsus esse 
wortale, et interire, et solvi. At ego Timzi memo- 
riam tibi renovabo, et orationis illius egregiae quam 
conditor ipse babet, cujus exordii memini ; « O vos, 
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ἐγὼ πατήρ τε «al δημιουργὸς, ἀθάνατοι μὲν πάμκαν 
οὐχ ἐστὲ, ἐπείπερ εἰ γένεσθε (82), oUcot γε (83) 
μὴν λυθήσεσθε, τῆς ἐμῆς βουλήσεως xpslittow; 
θανάτου, λαχόντες. » ᾿Αμφότερα γοῦν ἅμα (84), καὶ 
πεποιῆσθαι, χαὶ μὴ διαλύεσθαι χαὶ γενέσθαε, καὶ τοῦ 
θανάτου χρείττους «ἴνεσθαι. 


inquit, dii deorum, quorum ego et pater sum el procreator: immortales quidem omnino vos haud qvs- 
quam estis, quia procreati estis : peque tamen solvemini, hoc videlicet consecuti ex mea quae mortem 
»uperat, voluntate. » Quibus verbis hac ambo introducit, et factum esse, et nunquam interire : el 


natum esse, et morte superiorem evasisse. 


.w- 


. Ergo hominis anima principio sic facta prodiit , 
ut sit substantia rationem habens, qux semper mo- 
veatur, sitque sui juris ac libera: qua vitàm ex 
se habeat suam , eamque possit etiam corpori im- 


Τοιαύτη προῆλθεν ἡ τοῦ ἀνθρώπου Ψυχὴ οὐσία 
λογιχὴ, ἀειχίνητος xat αὐτεξούσιο;, ζωὴν ἐξ αὖ- 
τῆς ἔχουσα (85), xaX (86) σώματι χορηγεῖν ὄδυνα- 
μένη " ἃ θνητὸν οὐδὲν ἔλαόδεν (87), ἀλλὰ τοάντα cauta 


pertire. Quibus bonis eorum quz mortalia sunt, B τῆς ἀθανασίας ἀτεχνῶς γνωρίσματα " καὶ θαυμά- 


nullum est pr:editum : sed sunt bxc extra contro- 
versiam , vera ac certa immortalitatis argumenta. 
Et certe miraberis vim illam intus in anima laten- 
tem , si rerum quas foris agit, varietatem noris. 
mnis enim ars , omnis scientia, itemque actio et 
contemplatio satis superque docere possunt, animam 
hominis esse immortalem. Qui enim eis suum illud 
| ete dedit, ille ipse etiam perpetuum ut essent,.hoc 
' eis donum dedit ; idque donum est ipsa jam natura. 
Platoni vero videtur etiam mundus bic totus et fa- 
^ etus olim fuisse, ct mortalis esse, et. perpetuo con. 


ἀνίσταται δὲ εἰς ὕστερον ἐπὶ συντελείᾳ τοῦ χόσμου 
σὺν τῷ σώματι, θάνατον διὰ τιμωρίας ἐν ἀθανασίᾳ 
λαμδάνουσα. Qui ita tamen loquitur ut aliqua ratio- 


ne erroris excusari possit. Αἱ palam dictam sen- C διος (Or. 


tentiam profitetur Arnobius lib. 9. Contra aliis 
visum nihil omnino a Deo conditum penitus aboleri 
posse. Zacharias Scholasticus. De creatione muudi 
conira philosophos, in fine disputationis : "Áxouc δὲ 
λοιπὸν xaY τὸ εὔλογον..... ΒΑ. 

(82) CC. P. Ἐπείπερ ἐγένεσθε. 

85) CC. Ρ Οὔ «( ye. 

84) Ex CC. P. hic inserendum συνάγει. 


(S5) Quod ex se ipso vitam habet, immortale 
est. Talis autem anima. Gregorius Tbaumaturgus, 
De anima, p. 142 : Πᾶν τὸ Éx τινος χινούμενον οὐκ 
ἐξ ἑαυτοῦ ἔχον τὸ ζωτιχὸν, ἀλλ᾽ Ex τοῦ χινοῦντος, 
τοσοῦτον διαμένει, ὅσον ὑπὸ τῆς ἐνεργούσης ἐν 
αὐτῷ διαχρατεῖται δυνάμεως " ἐπειδὰν δὲ παύσηται 
τὸ ἐνεργοῦν, διαλείπει χαὶ αὐτὸ τὸ ἐξ αὐτοῦ τὴν 
κίνησιν ἔχον * ἡ δὲ ψυχὴ, αὐτοχίνητος οὖσα, οὐδέ- 
ποτε «οὔ εἶναι διαλείπει *. ἀχολουθεῖ γὰρ τῷ αὐτο- 
χινέτῳ τὸ ἀεὶ χινητὸν εἶναι" τὸ δὲ ἀειχίνητον ἄπαυ- 
ατόν ἐστι, τὸ δὲ ἄπαυστον ἀτελεύτητον, τὸ δὲ ἀτελεύ- 
τῆτον ἄφθαρτον, τὸ δὲ ἄφθαρτον ἀθάνατον" εἰ τοίνυν 
ἢ ψυχῇ αὐτοχίνητος, ὡς ἀνωτέρω ἀπεδείχθη, ἔσται 

φθαρτος χαὶ ἀθάνατος, χατὰ τὸν προτεθέντα συλ- 
λογισμόν. Lactantius, De opificio Dei, cap. 17; Cas- 
siodorus, De anima, cap. δ, alii. B4. 

86) Ex C6. P. ὀργανιχῷ supplendum. 
ne CC. P. "EXaytv. 


(88) Τὴν &r&ov δύναμιν. Auima humana inter- | 


nis suis donis tam est formosa, ut spiritibus cor- 
pore liberis longe sit dotatior, et inde invidia ab 
lis appetatur eL amore suspiciatur; incompreheu- 
sibilis sibi ipsi, ut vere Dei imaginem sortita appa- 
reat. Anastasius Sinaita, De tmagine Dei in homine: 
Διὸ xal σώμασι ἑνουμένη, xat ὡς κατ᾽ εἰχόνα θεοῦ 
οὖσα, xai τοῦτο ζωοποιοῦσα, ἀπαθὴς μένει, μήτε 


ἑρμηνευομένη, μήτε χαταλαμδανομένη τῇ φύσει, 


σαι: ἂν τὴν ἔνδον τῆς ψυχῆς δύναμιν (88) ἀπὸ τῆς 
ποιχιλίας τῶν ἔξω (89) χαταμαθών. Πᾶσα γὰρ τέχνη 
xaX ἐπιστήμη, χαὶ πρᾶξις, xal θεωρία, Uxavbv (90) 
τὸ τῆς ψυχῆς ἑρμηνεύειν ἀθάνατον. Ὁ γὰρ τὸ εἶνα. 
δοὺς, καὶ τὸ ἀεὶ τὰς ἡμετέρας ψυχὰς εἶναι, δῶρον 
παρέσχε. Καὶ τὸ δῶρον quat; ἦν. Πλάτωνι δὲ δοχεῖ 
χαὶ τὸν ὅλον χόσμον τουτονὶ (91) xal γενέσθαι, xal 
θνητὸν εἶναι * ἀθάνατον διασώζεσθαι (92). Οὐ γὰρ τὸ 
ἐνδεχόμενον χαίεσθαι, πάντως (95) καίεται (94). 
Εἶτα Πλάτωνα μὲν ἐπαινοῦσι, χἂν λέγοι τὰ σώ- 
μᾶτα γενέσθαι χαὶ μὴ διόλλυσθαι ταῖς δὲ Ψυχαῖς 


οὔτε τῷ εἴδει, οὐ σχήματι, οὗ μορφῇ, οὗ ποιότητι, 
οὐ ποσότητι, οὐχ ὑπάρξει, οὐ συστάσει, οὗ χάλλει" 
ὅθεν xal φησι τὴν ψυχὴν ἐν τῷ Συμποσίῳ ὁ Μεθό- 

$, ἀμήχανον xai ἀδιήγητον χάλλος ἔγειν, 
xai τούτου χάριν ὥσπερ ζηλοτυπεῖσθαι χαὶ ἐρᾶσῦα; 
αὐτὴν ὑπὸ τῶν ἐναντίων πνευμάτων ὡς χρεΐττονα 
αὐτῶν τῶν νοερῶν περιχειμένην μορφὴν πᾶσα δὲ 
περὶ αὐτῆς ἀγαταληψία xoi ἀσάφεια χαὶ ἄδηλον 
οὐδὲν ἕτερον αἰνίττεται, εἰ μὴ τὸ χυρίως καὶ ἄλγ- 
θῶς εἰχόνα αὐτὴν εἶναι τοῦ ἀχαταλῆπτον θεοῦ. Vide 
multa apud Claudianum Mamertuim, Sextum Empi- 
ricum, Platonem, Plotinum, Aristotelem, Neme- 
sium, Nazianzenum, Cassiodorum, Tertullianum, 
Augustinum, Hugonem Elterianum, auctorem  Ce- 
lebrium opinionum ἃ Joaune Tarino editum, alios 
infinitos. Da. 


(59) Ποικιλίας τῶν ἔξω. Intus enim. animam 
nemo perspicit preter. Deum ; sed, ut creatoris 
ipsius, ab externis actionibus ejus mira vis conside- 
rari valet. ldem Anastasius : Τὸ δὲ πάντων πα 


ξότερον τῶν ἐν ἡμῖν κατ᾽ cixóva ἐχεῖνό ἔστιν, ὅτι 


οὔτε τῆς τοῦ θεοῦ ὑπάρξεως τοὺς λόγους ἀνθρώ- 


D πινος νοῦς χαταλαδέσῦθαι δύναται, οὔτε μὴν τῆς 


τῆς Ψυχῆ- ἡμῶν οὐσίας, κῶς εἰς ὕπαρξιν πέ- 
φυχέ τε χαὶ παραγίνεται. ldem. : Ὅθεν πάντα τὰ 
xat' αὑτὴν ἀγνοοῦντες ix μόνων τῶν ἐν σώματι 
καύττς ἐνεργειῶν τὴν ὕπαρξιν αὐτῆς πιστούμεθα, 
χαθὰ xai τὸν θεὸν, Ex τῶν ἐν τῇ ὁρωμένῃ χτίσει 
αὐτοῦ ἐνεργημάτων τὴν αὐτοῦ βεδαιούμεθα ὕπαρ- 
Ev. Mu!ta huc facientia collegit Claudianus Ma- 
mertus. B4. 

90) CC. P. 'Ixavóv. 

91) CC. P. τοῦτον. 

92) CC. P. xat &0. 6125 

(93) CC. P. inserend. που. 

(94) Ut ab incendio couservari non possit. lloc 
arguinento plurima philosophorum deliria elidun- 
tur. DA. 
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. 94 . - » - Ὁ [2 αι. ^ . . . e. 
οὐχ ἐθέλουσι (95) συγχωρεῖν, ἃ τοῖς σώμασι ὁφδίως A servandus, quaudo quod uii queat, non ideo prorsus 


χαρίξονται. 


comburi possit. Jam Platonem. commendant, licet 


asserat corpora facta quilem esse, non. autem dissolvi : contra. animabus nolunt tribui, quod eorpo- 


ribus facile concedunt, 

E09. Οὐκ ἔστιν μὴ οὐχὶ τούτοις συνέπεσθαι" 
ἣν δὲ ἡμᾶς παρέδραμεν, ὅτι τὰς μὲν ἄλλας νοερὰς 
χαὶ λογιχὰς οὐσίας μέτρῳ διωρίσθαι λέγομεν " τὰς 
δὲ ἀνθρωπίνας εἰς ἀμετρίαν ἐξάγεσθα!:. Εἰ μὴ τὴν 
αὐτὴν ψυχὴν ἐπὶ πολλὰ σώματα μεταῤαίνειν συν- 
εὐώργσεν ὁ λόγος. 


ΑΞΙΘ. Τῶν ἀνθρωπίνων ψυχῶν τὸ πλῆθος πρὸς 
ἡμᾶς μὲν ἄπειρον " τῷ δὲ Δημιουργῷ πεπερασμένον, 


ὥσπερ καὶ ἄλλαι τῶν λογιχῶν οὐσίαι. “ἃς σὺ μὲν D 


οὐχ ἀριθμήσεις, Θεὸς δὲ (96) ὅσα τε περιείληφεν, 
ἡμῖν μὲν ἀόριστα, τῷ δὲ περιλαξόντι διωρισμένα. 
Καὶ αὐτὸς αὐτοῖς μέτρον γίνεται (97), ὧν περιέλα- 
6cv (98). Ἐν δὲ ταῖς àDXot; χαὶ λογιχαῖς οὐσίαις, 
οὗ στενοχωρία τὸ πλῆθος" ἕν wp τὰ πάντα " χαὶ 
ἕχαστον ὅλον ἐπλήρωσε (99), χαὶ πάντα τὸ ὅλον 
ὑποδέχεται " xal οὐχ ἐμπόδιον ἄλλο ἄλλῳ, χαθάπερ 
τὰ ἔνυλα σώματα. Ἐπεὶ χὰν «ol; φυτοῖς τῶν νῦν 
λεγομένων εἴδωλα φαίνεται. Ἐξ ἑνὸς γὰρ δένδρου 
βλαστήματα μὲν μυρία τέμνεται, ἕκαστον δὲ τῶν 
ἀποτεμνομένων, τὸ ὅλον τῆς ζωῆς ἔχει" ὡ; τῇ γῇ 


δοθὲν βλαστάνειν" χαὶ τῆς ζωῆς τὸ ὅλον τῷ μεγάλῳ re 


δένδρῳ ὁμοίως ἐμμεμένηχε" χἀξ ἑνὸς ἄπειρα τὰ 
γιγνόμενα, xal ἕν πάντα, xat τῶν ἐξ αὐτοῦ γενο- 
μένων οὐδὲν (1) ἐχεῖνο (2) ἐξ οὗ τὰ γενόμενα. 
Κἂν (5) εἰς ἀπειρίαν ἡμῖν προδαίνειν δοχῇ (4), xo 
ἀόριστον οὐδέν. Πρὸς δὲ τούτοις, πᾶν ἐξ ἀνομοίων 
σύνθετον, χρόνῳ ποτὲ χαὶ διαλύεται. Τοιοῦτος xal 
ὃ αἰσθητὸς χόσμος xal οὗ τὰ μέρη φθείρεται ἐξ 
ὧν τὸ ὅλον (5), ἀνάγχη τὸ ὅλον τοῖς μέρεσιν ἐξ ὧν 
συνετέθη, ταῦτα πείσεσθαι, ἕως ἂν τὸ ἀθάνατον xa- 
θαρῶς λάδοι. Πᾶς 55 χρόνος Θεῷ μὲν βραχύς θνη- 
τοῖς δὲ μαχρότατος. Οὐχοῦν, εἰ μέχρι τούτου (6) 
τὰ (7) σώματα διορίζεται, οὐκ εἰς ἀπειρίαν τὰς Ψψυ- 
χὰς ἐξάγομεν - ἀλλὰ στήσεται τῶν ψυχῶν ἡ φορὰ, 
ὅταν στῇ τὸ δεόμενον, χαὶ ὑποδεχόμενον. “Ὥστε μέ- 


THEOPR. Non possumus non has rationes sequi. 
SeJ unuti nos adhuc fugit, quod cum czteras ra- 
tione atque intelligentia praditas substantias certo 
quodam modo numeroque circumscriptas assera- 
mus : liumanas autem animas dicimus , extra ino- 
dum numerumque omuem provenire : nisi eam- 
dem animam in multa corpora commigrare con- 
ccdaimus, 


AXITH. Animarum humanarum twultitudo oir- 
nis, nobis quidem in immensum excrescit : at. ea 
penes ipsum opificem :eque est finita ac certa, atque 
aliarum. rationem. habentium substantiarum. Eas 
ipse quidem minime facile numeraveris : Deus au- 
tein facillime, Et quicunque ipse comprehenderit, 
ea nobis quidem infinita sunt omnia : ipsi vero 
complectenti illa Deo prorsus fiuita. IHicque est eis 
níodus, queni vult qui compreheudit. 1n incorporeis 
autem et rationem habentibus substantiis multitudo 
non facit, ut in ipsis substantiis aliqua accidat an- 
gustía. Unum enim sunt omnia , et singula totum 
explent , et oninia totum suscipiunt : nec inpellitur 
aut premitur alterum ab altero, quemadmodum cor- 
pora alia aliis impedimento esse possunt. Nam et ia 
pliutis, eorum 656 qux jam dicta sunt, quasi quz- 
dam simulacra cernuntur. Amputantor enim ex una 
aliqua arbore surculi prope innumeri, qul tamen 
jam amputati , vitam in se totam quique habent : 
ita ut terre mandali germinept , eoque ipso osten- 
dant sibi non minus quam magnes arbori vitam 
intus adfuisse, Atque ex uno illo germine flunt in- 
numera, et unum omnia , et eorum qua ex eo sunt 
nata, nullum est id ipsum ex quo sunt enat:. Ac 
quanquam vobis hzc iu infinitum deduci videan- 
tur, tamen infinitum eorum est nullum. His adde, 
quod quae ex impsribus composita sunt, tempore 
$uo dissolvantur necesse est. Atque ejusniodi mun- 
dus hic est. qui cernitur. Si quid sit. cujus partes 


(95) In verbis ab Ambrosio interpretatis in hoe D Anastasius Sinaita, libro jam expius memorato : 
codice 


praeteritis. B4. 

96) Ex CC. P. hic locus sic restituendus : Θεὸς δὲ 
ἠρίθμησεν. Ὅσα. 

(91) Καὶ αὐτοῖς μέτρον γίνεται. Quia voluntate 
ejus definitus est iis numerus. Itaque ipse est iis 
loco numeri, qui numerum earum «ua. volun- 
tate comprehendit, Ambrosius vertit : Nobis qui- 
dem infinila. illi autem comprehensa atque defi- 
milu sunt ; isque illis modus e[ficitur quem jubet. is 
qui eas comprehendit, Quas interpretatio deficere 
aliqua arguit textuin nostrum Graecum. Non, puto, 
melius ex facili verteris, quam nostra senat trans- 
latio. B4. 

(98) CC. P. ὧν περ. 

(99) "Exacetov ὅδιῖον ἐπλήρωσε. Mira sane ra- 
tioni res, et tamen vera. Specimen dederit anima 
etiam humana, quas, cum in corpore sit, ubi in 20 
sit non potest dici, nisi dicas quod tota est in toto et 
tota itidem in quolibet ejus loco; qua ex re divini- 
talis similitudo in ea clarissime couspici potest. 


Ζωοποιὸς xai συστατιχὴ xai «povontuch ἢ ψυχὴ 
ὑπάρχει τῆς τετραστοίχου τοῦ σώματος φύσεως, χατ 
εἰχόνα θεοῦ τοῦ προνοητιχοῦ πάσης τῆς τετραπερά- 
του χαὶ τῆς ἄνω χτίσεως - διόπερ οὐδὲ τὸν τοῦ θεοῦ 
τόπον ἔγνωμεν ἔνθα χατοιχεῖ, ἀλλὰ μόνον πιστεύομεν 
ὅτι πάντη ἐστίν" οὔτε μὴν τὸν τόπον τῆς ψυχῆς ἔνθα 
οἰχεῖ ἐν σώματι ἐπιστάμεθα, ἀλλὰ μόνον οἴδαμεν ὅτι 
ἐν τῷ παντὶ σώματί ἐστι xal ἐνεργεῖ, etc. De Dei 
hac ratione videas Victorini rhetoris εἰ dialectici 
cun primis nobilis libros contra Arrium; et Plori.. 
num Enneadis 6, Jib. v, peculiari huc scripto. Ba. 

(4) Ex CC. P. Supp. ; ἀπεοιχός. 

(2) CC. P. ἐκείνῳ. 

(9) CC. P. xat. 

(4) CC. P. boxst. 

(5) Τὰ μέρη φθ. ἐξ ὧν τὸ ὅλον. Essentiales 
partes dicunt scholastici. Ba. 

(6) CC. P: τοῦ. . 

(1) CC. P. add. θνητά. 
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ex quibus ipsum constabat , intereant : sane totum A «pov ταῖς ψυχαῖς fj χρεία" xai τὸ μέτρον ἐνδέοντι (5) 


illud cum suis ex quibus compositum fuerat, parti- 


διορίζεται. 


bus wns perest necesse est, usque duin immortalitatem puram accipiat. Omne vero. tempus Deo qu- 
dem breve est, hominibus contra longum. Igitur si corpora aliquo. usque finita sun& ac termiumis 
suis circumscripta, non certe committendum est uL aniuas in immensum producamus. Sed ihi sistetar 
suimarim motus, ubi corporum animas ipsas suscipientiuim numerus gradum sisti. Quo fit ut animabus 
is sit prascriptus numerus ac modus, quem earum usus postularit: isque ipse modus in eo quianisa 


aliqua eget, gradum sistit. 

Mirum sit autem cum Apollinem fama ferat, om- 
ncm arenam in numerato habere : et supremum 
illum Opificem animarum quas ipse procreavit , nu- 
merum nescire. Atque earum qua sunt intelligentia 
ργβύ! facultatum plenum est totum celum : ple- 
nus etiam aether angelorum atque demonum : item- 
que plenus aer , plena terra, plenum mare, plena 
denique qua sub terra suut omnia, Ac quemadmo 
dum ait quidam sapientium nostratum, adeo nihil 
est in rerum natura vacuum , ut. ne sit etiam quo 
egpillum Iujicias. Sed cisi mortalibus in decies mil- 
Jenos annos hzc externis sensibus exposita vita 
producatur, nunquam tamen, opínor, tanta? angelo- 
ruu stque demonum multitudini, humanaruni ani- 
Inarum numerus par erit : ac quemadmodam nuuc 
ferunt, 1! liac quoque vita flet, ut bxc animarum 
copla omnis cesset atque dellciat. Hac enim dursnte 
οἱ permanente víta, boni quidem in campum Ely- 
slum evecti ibidem agent sempiterna convivia, sem- 
porque erunt pleni noctare, qua et ipsa Platonis in 
civitate lex eat : mali vero in tartara delapsi, ex 


Ἢ ᾿Απόλλων μὲν. τῆς ψάμμου. πάσης εἰδέναι: siv 


ἀριθμὸν ἐπαγγέλλεται (θ), αὐτὸς ὁ Δη μιουργὸς τῶν 
Ψυχῶν ἀγνοήσει τὸν ἀριθμὸν ὧν αὐτὸς προδάλλε- 


ται (10); Καὶ μὴν vospio) δυνάμεων μεστὸς ὅλος ὁ 
οὐρανὸς, μεστὸς δὲ ὁ αἰθὴρ ἀγγέλων τε. καὶ δαιμό- 
νων, πλήρης μὲν ὁ ἀὴρ, πλήρης δὲ καὶ d) γῆ, χαὶ ἡ 
θάλαττα, καὶ τὰ ὑπὸ γὴν πάντα. Καὶ ὡς ἔφη τις τῶν 


Lr παρ᾽ ἡμῖν (11) cogiov, χενὸν οὐδὲν οὐδ᾽ ὅσον αἱ» 


θέρα (19) xal τρίχα βαλεῖν. Ὥστε χᾷν si θελή- 
σειεν ([5) εἰς μυρία ἔτη τὸν αἰσθητὸν βίον ἀνθρώτοις 
ἑπεχτείνειν, οὐχ ἂν ὀΐμαι τῇ τῶν ἀγγέλων xal δαι- 
μόνων πολυπληθείᾳ τῶν ἀνθρώπων ai ψυχαὶ γέ- 
votvv' ἂν ἰσάριθμοι. Ὡς δὲ νῦν λέγεται (14), πεν- 
τελὴς ψυχῶν ἐπίλειψις (15) γένοιτ᾽ ἂν τῷδε τῷ βίῳ" 
εἰ γὰρ αὑτὸς (16) τοιοῦτος διαμένε: (17), xal οἱ μὲν 
ἀγαθοὶ εἰς τὸ Ἠλύσιον ἀναδραμόντες, ἀθάνε:α. 
συμποσιάπουσιν (18), ἀεὶ τοῦ νέχταρος ἐμπιπλά-. 
μενοι" νόμος γὰρ καὶ οὗτος τῆς Πλάτωνος πολιτείας * 
οἱ 6& χαχοὶ εἰς τάρταρον ἐμπεσόντες, ὅθεν oD ποτε 
ἐχόήσονται, αὐτοὶ μὲν οὐχ ἕτι ὀνένανται “ παρά-. 
δειγμα (19) δὲ τῆς δίχης γενόμεγοι, εἰς (90) ἐεὶ: 


quibus nunquam sunt egressuri; ipsi quidem non c χείσονται, Ταῦτᾳ γὰρ ἐν Φαίδωνι χαὶ Γοργίᾳ (91) 


ainplius proficiunt,sed exemplum justitice facti seter- 
num isthic Jaccbunt. Quod. in Phoedone et Gorgia 
Soerütes constanter affürmabat. Animarum igitur 
humero tantoperc diminuto, ipse vitam hanc quasi 
destitutam deseriamque relinquent. Nec dices dein- 


(8) CC. P. ἐν δέοντι. 

(9) Ex oraculo quodam. Vide et Hymnographos. 
De Deo optimo maximo eadem loquitur sacra Scri- 
ptura, Pro demone autem hoc loco Apollinem habet 
Axitheus, qui et 'pse se in. oraculis eo nomine cen- 
suit, licet epitheta minime vera adjiciens. Ba, 

40) Ipse animarum conditor igaorabit numerum, 
quen ipse producit ? Aus. 

44) CC. P. ὑμῖν. 

183) “Ὅσον αἰθέρα. lueptissima lectio, quam ta- 
men noluit animadvertere recentior iuterpres. 
licet Ambrosius indivaverit — interpretatione — Sua 
veritatem, Scribe : Κενὸν οὐδὲν, οὐδ᾽ ὅδον ἀχέ- 
στραν ἣ τρίχα βαλεῖν, vel ὅσον ῥαφίδα χαὶ 1p. βαλ. 
Ambrosius : Ne tentum quidem, quantum τοί acus 
pungere, vel capillus capere injectum possit. Da. 

(15) CC. P. ἐθελήσειεν. 

(14^ Ὡς δὲ vir λέγεται. Puto hoc dicere : ut 
vero uunc quidam statuunt, etiam in banc vitam 
certo omnes numero venient ania, nullis deinceps 
addendis, modo verum sit vitam banc tum talem 
permansuram, Finem rerum mortalium et genera- 
tionis homiwum inuuit ex opinione nonnullorum, 

wi post resurrectionem omnes honines in terra 
sliquaadiu victuros suut dieere ausi. Vide Lactan- 
tium lib. vn, cep. 14, et ad eum doctissima com 
mentaria Xysti etuleii : Q. Julium Hilarionem in 
fiere , justis. δὶ est, Dialogum cum Tryphone 
£30.....; aliosque qui de Chiliastis scripserunt. 


Σωχράτης διισχυρίζετο (22). "Ex τοῦ μέτρου τοσιῦ- 
πον ἀφῃρημένον (25; λάθοιεν ἄν ποτε (24) ἔρημοι 
«àv ἀνθρώπων τὸν βίον χαταλιπόντες. Kat οὖχ ἔτι 
φήσει (25) ὡς τόνδε τὸν βίον αὖθις tj ψυχὴ βιώπεται" 
ταῦτα γὰρ ἐξελήλεγχται" xal, εἰ νεανέσχον (38) 


Aliud quid qui hoc loco intelligere volet, per me 
80 utatur sensu. Potest et illud innuere, qued ex 
Platone refert. Eusebius, lib, 1 Prepar., exacte 


tempore defecturum genus humanum. cum mundi 
magna concussione ; qui ne plane intereat, princi- 


peu Deum ejus gubernationem suscepturum, emm- 
que juventa perpetua donalurum. ΒΑ. 


(15) Ut certo numero expleto, earum cesset ia- 


sz:eculum iniromissio. Ba. 


(16) Ex CC. P. Supp. ἀεί. 
(17) Dicere vult . quanquam potior seutentia i 


tunc banc vitam sublatum iri definiat. Notat obites 
Chiliastas ipsos. Ba. 


(18) Suaviter sese aptat hominis intellectni, Pis. 


tonicam doctrinam Christiauze jungens. Saaviser 
huc etiam faciunt, qux ex Cbhiliastarum sormaits 
s'ribib idem Lactantius cap. 8 Epitomes  Druin. 
l ustit., et auctor Dialogi cum Tryphone Judero, qui, 
ει Justinus est, etiam hic tale quid sensit, Ba. 


19) CC. P. «xagaó:lyua3. 
20) CC. P- ἐς. 
(234) Ἐν Φαίδωνι xal Γοργίᾳ. Loca Platemm 


obvia sunt ; nec nobis tan!um otii, ut chartas ver« 
bis expleamoas, quorum sensus isthic ponitur. Ba. 


(22) CC. P. διισχυρίξζεται. 

(33) CC. P. Τοτούτων àz ror uve. 
(34) CC. P. Παντελῶς. 

(25) CC. P. τέτεις. 

(29) CC. P. vzav:x2». 
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εἰπεῖν (27), ἀδαμαντίνοις δέδεται. El δ᾽ ἐν χιλίστς A ceps unquam fore πὶ in hanc vitam redeat anima, 


ἔτεσιν ἅπαξ, φησὶν ὁ τοῦ Φαίδρου Σωχράτης τὴν 
ψυχὴν ἑχάττην σώματι χοινωνεῖν, χαὶ εἰς μυριοστὴν 
περίοδον τῶν ψυχῶν τὸ μέτρον ἐξαρχεῖν λέγεται, 
ἡμεῖς ἐλαττόνων ψυχῶν δεησόμεθα. Οὐ γὰρ εἰς το- 
σοῦτον χρόνον τὰ θνητὰ τώματά φαμεν παρατεῖνε- 
σϑαι" ὥστε παρ᾽ ἐμοὶ μᾶλλον ἣ παρὰ σοὶ μέτρῳ τὰκ 
ψυχὰς διορίζεσθαι. 


uos longe minore numero animarum egebimus. Neque enim in tam 


videlicet hic iterum vietura : cum hzc omnia sint 
jam antea confutata , etsi quidem javenili quodam 
modo gloriari libeat, vinculis adamantinis ligata. 
Jam si mille annis semel (ut ait in Phodro So- 
crates ) unaquaque anima consuetüdinem cum 
corpore habeat, ei in decem millium annorum 
ambitum modus animarum suflicere statuatur , 
longum tempus inortalia cor- 


pora produci ipsi statuimus. Quo fit ut mihi potius animarum numerum atque modum finitum sta- 
tuenti , quam tibi diversum existimanti, sit assentiendum. 


ΘΕΟΦ. Wuyz; piv οὖν πέρι οὐδὲν ἀμφισδήτη- 
σιν (28) ἀπολείπεις (29) " οἴει δὲ xal τὸν χόσμον 
χρόνῳ ποτὲ διαλύεσθαι; 


THEOPH. De anima quidem nullum mibi dubium 
reliquisti ; sed putas ne fore aliquando ut mundus 
hic dissolvatur ? 


ΑΞΊΘ. Εἴπερ ἕνυλον γέγονεν, ὦ ἑταῖρε, xaX μὴ Β — AXITH. Sic sane : id enim, cum mundus ipse sit 


αὐτόματον τὸ χαλὸν τουτὶ θέαμα. Πῶς λέγεις El 
τῶν σωμάτων (29*) ἡ γένεσις οἷα δὴ χίνησις οὗσα μέ- 
νειν οὐχ ἐθέλει (50), ἀεὶ δὲ τοῦ τελείου χαὶ ἑνὸς, 
ὅθεν προῆλθεν, ὀρέγεται, xal πρὸς ἐχεῖνο σπεύ- 
σει (24) καὶ ἐπείγεται; Οὐ γὰρ μάτην ἡ χίνησις, 
οὐδέποτε ἄρα στήσεται ἕως ἂν τὸ ποθούμενον εὕροι" 
εὑρήσει δὲ, ὅταν ὁ Δημιουργὸς αὐτὸς βούλοιτο (52) " 
βουλήσεται δὲ, ὅταν ἐπιτήδειον ἧ. Μετὰ γὰρ τὴν τῶν 
ψνχῶν δοχιμασίαν, xal τὸν προφανῇ τῆς χαχίας 
ἔλεγχεν, τὸ αἰσθητὸν ὅλον ἐπὶ τὸ ἀθάνατον μεταλ- 
λάξει" ὥστε συνάδειν τῇ τῶν ἀνθρώπων ἀθανασίᾳ" 
xaX πάλιν οἰχεῖον γενέσθαι τὸν τόπον, τῇ τῶν οἷ- 
κούντων εὐδαιμονίᾳ. Ἔδει γὰρ θνητῷ χόσμῳ,, θνη- 
τὸν ζῶον ἐνδιαιτᾶσθαι" ἀθανάτῳ δὲ τὸ ἀθάνατον " 


μία γὰρ τοῦ παντὸς σύμπνοια, ἄταχτον οὐδὲν, οὐδὲ C 


ἀσύμφωνον, ἀλλ᾽ (56) ἑχάστῳ φίλιόν τε γαὶ ἐπιτῆ- 
δειον " xal τὴν τοῦ Δημιουργοῦ βούλησιν πεποίηται 
φύσιν (34): σοφοῦ δὲ οἶμαι καὶ δυνατοῦ τὰ αὐτὰ θνητὰ 
χαὶ ἀθάνατα μεταποιεῖν. Ἢ, πόσης δυνάμεως χαὶ 
σοφίας (35) , μήτε τὸ θνῃτὸν ἡμᾶς ἀγνοεῖν. μήτε ἐν 
αὑτῷ διαμένειν: 


corporeus, et sua sponte atque ex se ipso minime 
621 exsistat, facile est demonstratum. Quid enim 
dicas?si corporum generatio quie ipsa motus quidam 
est videlicet, manere uno in loco nolit, ac potius ad 
unum et illud perfectum ex quo provenit , princi- 
pium tendat, properet atque etiam propellatur? 
peque enim sine causa aliqua fit inotus, neque us - 
piam sistitur, antequam Id quod desideratum est, 
inventum sit : invenietur vero , quando supremus 
ille rerum opifex voluerit , volet autem ille, cum 
ei visum fuerit opportunum. Etenim faeta jam ani- 
inarum probatione, et perspicua atque omnibus nota 
malitize reprehensione : hoc omne quod sensibus est 
expositum , in id quod immortale est atque zter- 
num, convertetur : quando conveniens est hoimi- 
num immortalitati, ut locus aptus atque accommo- 
dus flat incolarum felicitati. Oportuit enim in eo 
qui periturus est, mundo, mortale quoque seu pere 
iturum animans esse, ac rursus in illo zeterno zeter- 
num atque immortale. Omnium enim rerum una 
quadam est concordia : nec est inordinatum, aut ab 


bac concordia deflectens quidquain : sed singula singulis sunt amica, apta atque idonea. Atque hzc 
supremi Conditoris voluntas est ipsa natura, Nam et sapientis et. prapotentis esse pulo, res easdem et 
mortales facere et imrmortales. Quanta enio potentia. et sapientia fit, etut mortalis natura non ex- 


pertes atque ignorantes simus , et in illa ipsa jam explorata non maneamus? 


ΘΕΟΦ. Τί δέ; οὐκ ἀγέννητος ὁ χόσμος xal &vap- 


χος; ἣ πῶς Δημιουργὸ: ὁ Δημιουργὸς, εἰ χρόνος Tv 
ὅτε μὴ τὰ αὑτοῦ εἰργάζετο; 


AZIO. Λχουε δὴ φασὶ, μάλα χαλοῦ λόγου (50) " 
Ὃ πάντων Βασιλεὺς ἐξ οὗ τὰ πάντα, ἡ τῶν ὄντων 


(21) Νεαγικὸν εἰπεῖν. Jactantia juvenili — Ada- 
mantina vincula insolubilia, proverbio quodam, 
sunt, ob eum lapidem omnium metallorum firinis- 
m QD p ἀμφισδητή 

( Ὁ. P. ἀμφισβητήσιμον. 

(29) Ex CC. P. supp. Εὐξίθεε. 

29") CC. P. verba. Πῶς λέγεις ; Theophrasto 
εἰ τῶν oup. Axitheo tribuunt. 

($0) Ex CC. P. inserendum ( ποία γὰρ χίνησις 
μένειν ἐθέλει ). 

(51) CC. P. σπεύδει. 


32) βούληται. 
99) Ex CC P. supp. ἔχαστον. 


THEOPH. Qvid vero? Annon hic mundus et nun- 
quam natus est, et principio omni caret? Aut quo- 


p modo Opifex ille est Opifex , si quidem tempus fuit 


ullum, quo suarum rerum nibil peragebat? 


AXITH. Id ipsum audias, quaeso : reddunt enim 
. rationem sane quam bonam. Supremus ille Rex 


(54) Τὴν τοῦ δημιουργοῦ fBovAnour. πεποίηται 
φύσιν. Superius dixit voluntatem Conditoris esse 
naturam ; lioc est ordinem omnium rerum viventium 
istum ex sese semper esse urgenteui, quo generau- 
tur servanturque omnia : Αὐτοῦ γὰρ τὸν ἀγῶνα τι- 
θέντος χήρυγμα φύσις γίγνεται * et alibi. Possis ta- 
men non inepte hxc mutanda suspicari. Ba. 

(35) CC. P. Πόσης σοφίας xal δυνάμεως. 

(96) "Axove δὴ, φασὶ, ud.1a xaAov Aóyov. Fa- 
bulatoris alicujus solemne exordium esse videtur. 
Hic vero sermo palam iucipit bominem Christiana 
veritate imbuere. [Itaque merito: serinonem com- 
mendat pulchritudinis, si alium quemquam. Ba. 
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omnium ex quo omnia promanant : rerum omnium Α ἀρχὴ (37) καὶ γονὴ (3)* οὐ γὰρ ἄγονος cw 


principium eL origo, in primisque fecundus fons 
est : quippe qui sil summum bonum, sapienti: Pa- 
ter, rerum omnium Conditor. I$ non tempore aliquo 
cepit habere generationis vim atque facultatem : 
sed semper Verbi et Sapienti:x Pater exsistit. Neque 
vero passus est quidquam generando : quippe qui 
nec aliqua necessitatis vi, nec assumpto generatio- 
nis consorte (quanquam non esset quisquain alius) 
neque exhausta per hoc sua potentia, generavit, 
Semper enim in se eum genuit quem totum in toto, 
repletum habet. Solus ipse Pater esse voluit. Nec 
propterea est superflua illa soboles : alioquin enim 
non haberet eum in se, qui ct ipse esset. ejusdem 
nature atque substantiz. Jam qui compositum in 
eo non est quidquam, ideo Verbum naturaliter, 
ant, ut sic dicam , substantialiter genuit : nempe ut 
substantiam et virtutem Patris enarret : qui ipse est 
Verbum, quique ipse est mens , et mente in unum 
omnia cogit, omniaque per ipsum Pater facit. Sa- 
pientis enim hoc quidquid est, solo potuit effici. 
Atque una cum Filio, qui naturz cst ejusdem, Spi- 
ritum sanctum ctiam produxit, non vi certe ulla 
adigente, sed virtutis sux facultate. Unde et quia 
voluit, et quía potuit, eum produxit. Quo spiritu 
Deus omnia menie et sensu przdita solet afflare, et 
virtute replere, et complecti, et ad sese pertrahere. 
Semper enim Spiritus ad Patrem se convertit, eo- 
que etiam quidquid contigerit, prorsus trahit, Atque 


ejusmodi est. perennis hzc magna Patris sapientia C 


εἰ virtus , qux est unitas et divina Trinitas , nec 
majus nec minus quidquam in se recipiens. Est 


αὐτὸ τὸ ἀγαθὸν, ὁ τῆς σοφίας Πατὴρ, xal τῶν tus 
Δημιουογός. Οὐ χρόνῳ τῆς τόχου δυυδιχεως χαὶ Ex-7- 
γείας ἤρξατο. 'AsY γὰρ τοῦ Λόγου xat σοφίας Il; 
τὴρ᾽ οὐ πάθει γεννήσας, o9 γὰρ ἐξ ἀνάγχης, οὐδ 
συναίτιον τῷ γεννήσεως λαδών (39) - οὗ γὰρ ἔν 
ἄλλο " οὐδὲ ἑαυτὸν τῇς δυνάμεως χενώσας. ᾿Αεὶ γὲρ 
ἐν ἑαυτῷ, ὃν τέτοχεν, ἔχϑι, ὅλον ἐν ὅλῳ zt ροῦν: 
xaX πληρούμενον. Móvov (40) γὰρ IIazi,p εἶναι μόνος 
ἠδούλετο. Καὶ οὐ περιττὸν τὸ γέννημα * οὐ γὰρ εἶχεν 
ἐν ἑαυτῷ χαὶ τῆς αὑτῆς οὐσίας * οὐ γὰρ σύνθεσις ἐν 
αὐτῷ. Διὰ τοῦτο τὸν Λόγον οὐσιωδῶς τέτοχεν, in 
τὴν ὑπόστασιν, xal (41) τοῦ Πατρὸς; δύναμιν δ:τγΐ- 
σηται αὐτὸς Λόγος (432) ὧν, αὐτὸς νοῦς xa τῷ vet (ài 
ἅπαντα συναθροίσας. Πάντα δι᾽ αὐτοῦ ὁ Πατὴρ b. 
μιουργεῖ- σοφία γὰρ ἔδει (44) τόδε τὸ “τᾶν ἐργάζει- 
σθαι" xal ἅμα τῷ τόχῳ τῆς αὑτῆς οὐσίας, ἄγων 
Πυεῦμα προσένεγχς (45) * οὐ Bía, φη τὶν (46), ἀλλ᾽ 
ἐξουσίᾳ δυνάμεως. Διὸ δὴ xal τέτοχε βουλό:εενος, 
xa πρσήγαγε δυνάμενος (41), xaX τούτῳ τῷ Ππύ- 
ματι τά τε νοητὰ xal αἰσθητὰ ἐμπνέονν, δυνάμευ:; 
πληροῖ, xal συνέχει χαὶ πρὸς Lauthv ἔλχει. Ἕτ:- 
στρέφει γὰρ ἀεὶ πρὸς τὸν Πατέρα τὸ Πνεῦμα, xol 
πᾶν ἀνέλχει, οὗ ἂν ἐφάψεται (48). Οὕτως ἄχρονο; 
ἡ μεγάλη τοῦ Πατρὸς σοφία xai δύναμις, d) μο- 
νὰς, ἡ θεία Τριὰς, οὐ τὸ μᾶλλον xai ἧττον im- 
δεχομένη " οὐσία γὰρ μία, xal τὰς νοερὰς οὐσίας (49 
συνέταττε, χαὶ πεποίηχεν (50). Ἡδούλετο γὰρ ἔχειν 
οὗς ἂν εὖ ποιῇ. Διὰ τοῦτο τὰς ἄνω δυνάμεις προ- 
Θάλλεται τοῦ ἀγαθοῦ, χαὶ τῆς πρώτης εὐεργεσίας 
ἱκανῶς ἀπολαύει (51)* ἀγαθῷ γὰρ οὐδεὶς περὶ οὐδε- 
γὸς, φθόνος. 


enim una substantia, qua mentem habentes substantias constituit ac fecit : quando volnit habere 
quibus benefaceret : ideoque superas illas facultates produxit : neimpe ut. ipso bono primaque sua bene 
flcentia abunde fruerentar, Nullus enim in bono invidie est locus. 


Atque sic quidem Conditor antequam hzc ipsa 
6542 quz sensibus sunt exposita, procreasset, mini- 
me otiosus fuit. Coclum autem a quo tempus initium 
sumpsit, et terram , et aerem, et mare, his jam pro- 
creatis effecit. Alias etiam aliud, pro sua summa 


(37) "ES οὗ τὰ πάντα, ἡ tov πάντων ἀρχή. 
Repetitio rei διάυδ potest ut sit auctoris; nobis 
tamen errore exscriptoris iterata verba videntur. 
Possis correctiuncula adesse : βασιλεὺς οὗ ἐστιν τὰ 
πάντα, fj τῶν ὄντων ἀρχή. Et ita arbitror J&neam 
scripsisse. Quae sequuntur dé Deo optimo maximo 
el generatione cjus ingenti commentario deduci 
possint ex scriptoribus qui de Trinitate coutra Ju- 
d20s, Arianos, Saracenos, scripserunt, si id agere- 
tar. Semina enim liic sunt quaedam innumerabilium 
disputationum el assertionum. Ba. 

($8) CC. P 


(59) CC. P. 
(10) CC. P. 
(41j Ex CC. 
(42) CC. P. δηλι 

vYOStV, 


. P. 
(44) CC. P. ἐδεῖτο. 
Ἢ CC. P. προήγαγεν. - 


T 
παραλαθών 
όνου. 
^. Supp. τήν. 
δηλώσῃ, αὐτολόγος, αὐτονοὺς, 


46) CC. P. βίᾳ φύσεως. 

41) Caute hiec intelligenda sunt, ne ex solo Pa- 
tre procedere Spiritum sanctum dicere. videatur ; 
qua: fuit non incelebris olim hzresis. Verba sin- 


D 


Οὕτως οὐχ Ev ἀργίᾳ ποὸ τῶν aisdrtov διέμεινεν. 
Οὐρανὸν δὲ, ὅθεν ὁ χρόνος ἄρχεται, χαὶ γῆν, xol 
ἀέρα, καὶ θάλατταν, μετὰ τὰ πρῶτα δημιουργεῖ. 
ἤἌλλοτε γὰρ ἄλλο κατ᾽ ἐξουσίαν ἐργάζεται * αὐτὸς δὲ 
ἀεὶ ἐργάζεται αὐτὸς (52) xaX τὴν ὕλην χορηγεῖ τῷ 


gula liz»c singulos poscant commentarios. Ba. 

48) CC. P. ἐφάψτται. 

43) Ex CC. P. hic inserendum Προτοῦ χρόνου 
πεποίηχε, xoX guvés. 

(50) Legendum arbitror, 3ddita voce : xal πεποίη- 
χεν τὰς Aoy:xá;. De ambabus enim bis loqui dc- 
bent sequentia. Et ita jungit angelos ccelestesque 
potestates rationabili creature, liomini scilicet, 
supra p. 47. Nec obstat quod celum subjungit, quod 
homine prius conditum est, cum de iis qui bene- 
ficia Dei agnoscere possent sermo hic sit, non de 
tempore creationis, Alioquin manifeste tamen sta- 
(uit angelos ante. omnia alia conditos; quae fuit 
multorum opinio, ut notavit vir doctissimus, Lam- 
bertus Danzeus, tractatione De angelis. Non perten- 
dimus tameu hac nota, et asterisco eam 800 nota- 
vimus, cum sequentia solum de augelis hoc dictum 
intelligi jubeant. Omnino nihili est. Συνέταττε al 
erdiuem  hierarchiarum  decantatissimum | Grzez 
Ecclesi: pertiuet, cui illustrando ingentia volu- 
mina couseripta sunt. Ba, 

(31) CC. P. ixavo; ἀπολαύειν. 

(93) CC. P. à: ὃὲ ἐργάζεται αὐτὸς, xat. 
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παντί, "Eyeipet τε καὶ συναρμόττει (53) xal τάττει A potentia facit, materiamque rebus omnibus ipse 


xa* διαχοσμεῖ᾽ οὐ γὰρ ἀγέννητος (54) οὐδ᾽ &vapyoc 
ἡ ὕλη. Τοῦτό σε xal Χαλδαῖοι διδάσχουσι, xal ὁ 
Πορφύριος. Ἐπιγράφει δὲ Καθ᾿ διῖον (55) τὸ βι- 
δλίον, ὃ εἰς μέσον προάγει τῶν Χαλδαίων τὰ λόγια, 
&v οἷς γεγονέναι τὴν ὕλην ἰσχυρίζεται. Καὶ τὸ Πλω- 
τίνου διανοίγων βιδλίον * ὅθεν τὰ χατὰ φύσιν πον 
λέγων, ἀγένττον δὲ εἶναι τὴν ὕλην (56), xat τὸ ἐν 
ἀρχαῖς τιθέναι, ὡς ἄθεον δόγμα, παραιτητέον. El 
τοίνυν ἡ ὕλη γενητὴ, χαὶ οὐχ ἀρχὴ, ἀλλ᾽ ἔσχα- 
xov(51), πῶς ὁ αἰσθητὸς χόσμος ἀγένητος ἣ ἄναρ- 
χος, ἣ πρὸ τοῦ χρόνον ; Οὐ γὰρ πρὸ τῆς ὕλης (58) 
ποίημα. Αὐτὸς δὲ ἡμῖν ὁ Πλάτων μέμνηται (59) ἐν 
Τιμαίῳ, πῶς οὐδὲν σχηματιζόμενος ἀποφαίνεται. 
διρότερον ἐρωτῶν, πότερον γέγονεν ὁ χόσμος, ἣ 
οὐ γέγονεν" εἶθ᾽ ἡ αἰτία προσγέγραπται" ὁρατός 
τε γάρ ἐστιν * αὐτός τέ ἐστι (60) τοῦ οὐρανοῦ τὸ χα- 
ριέστατον, οἱ ἀστέρες " ἀλλ᾽ ὅμως xal οὗτοι γεγό- 
νασιν. Αἴτε γὰρ μετοιχήσεις καὶ δρόμοι xai ὑπο- 
στροφαὶ, καὶ αἱ πρὸς τὸ βόρειον ἀναδάσεις, χαὶ αἱ 
πρὸς τὸν νότον χάθοδοι, ἡλίου τε χαὶ σελήνης ἐκχλεῖ- 
Ψεις, αἰσθητὰ πάντα" ἃ γίγνεσθαι μὲν δοχεῖ Πλά- 
τωνι, εἶναι δὲ βεδαίως οὐδέποτε. 


8 


prestat, exsuscitat , coagmentat, concinnat, ornat. 
Neque enim credendum est materiam non nasci, 
principioque carere. Quod te Chaldzi docent : item- 
(16 Porphyrius in eo quem Καθ᾿ ὅλον inscribit libro, 
cum rationes Chaldz2lorum in medium omnes affert, 
iis materiam esse natam affirmat : tum Plotini li- 
brum explicans dicit, existiniare secundum naturam 
ac recte dici, materiam non natam, et tanquam 
rerum priucipium poui, plane ut impiain opinionem 
nünuendam ac explodendam. Si igitur materia. est 
nata, nec habenda pro primo rerum omuium prin- 
cipio, sed ultimo creata : quomodo sensibus expo- 
situs ille mundus poterit non natus esse, aut princi- 
pio carere, 30t omni tempore prior exstitisse ? Opus 
enim ipsum non potest esse prius aut antiquius sua 
materia. ldem nobis etiam Plato , qiemadmodum 
ipse non ignoras, in Ttm«o, nullo colore verborum 
usus, allirmat. Ác primum sitne factus, an infectus 
hic mundus , querit: tum causa ascribitur; potest 
enim cerni : ipsaque cceli suavissima portio, sidera 
itidem facta sunt. Ipsorum enim commigrationes 
sive motus, et decursus, et conversiones, et adver- 


sus Boream ascensus, et in austrum descensus: solisque et lunz defectiones, et quidquid sensus 
non est expers, gigni quidem Platoni videntur, verum esse firma ac solida nunquam. 


ΘΕΟΦ. Οἱ τοῦ Πλάτωνος μυσταγωγοὶ, τὸ, TÉ- 
yorev. (61), λέγουσι, ἀλλὰ xaz' αἰτίαν γέγονεν (62). 
Οἷον τῆς ἐμῆς σχιᾶς αἴτιον, τοῦ μὲν (65) σῶμα, ἀλλ᾽ 
οὐχ αὐτὸ πεποίηχεν αὐτὴν, ἀλλ᾽ ἐχείνη τούτῳ συν- 
χολούθησεν, 


ΑΞΊΘ. Οὐκ ἄρα δημιουργὸς ὁ Δημιουργὸς, εἰ μὴ 


βουλόμενος ὃ πεποίηχεν, δημιουργεῖ" ἀλλ᾽ αὐτόμα- 
τον τόδε τὸ πᾶν, εἰ μὴ γέγονεν. ᾿Αντιστατοῦν τῷ 
ἡλίῳ τὸ σῶμα, οὐ συγχωρεῖ χατόπιν γενέσθαι τὴν 
λαμπηδόνα" xal τοῦτο ἡ σχιά (64). Ὅθθεν οἷον τὸ 
copa, τοιαύτη διαγράφεται. Ὃ δὲ Δημιουργὸς, 
ἀσώματος, ἀόριστος, αὑτὸ τὸ φῶς (65) ὑπάρχων " 
435; οὖν ἣ πόθεν συμδέδηχεν ἡ oxcá ; Πῶς δὲ ἀμεί- 
νων ἦν xo ὡς ἀληθῶς Δημιουργὸς, αὐτὸς ποιῶν 
καὶ συναρμόζων fj βούλοιτο; ἣ σχιᾶς ἐξ ἀνάγχης 


(558) CC. P. συναρμόζει. 

(54) CC. P. ἀγένητος. 

(55) CC. P. καθόλου. u 

(50) Plotini illius celeberrimi, pre quo sane 
verum est philosophos czteros in rebus pracipue 
spirituum umbras esse, discipulus insignis fuit iste 
Porphyrius, cujus et vitam nobis eleganter et accu. 
rate. censcriptam reliquit. Utinam Christianis ca- 
lumniandis abstinuisset. Libros saue Porphyrii 
expressim contra veritatem scriptos adducit testi- 
monio el dira: blasphemias arguit Theodoretus contra 
Gracos lib. i, ut et Justinianus imperator. Seri- 
psit idem  philosophicze llistorie. commentarios, 
eidem laudatos; qui utinam vel soli exstarent, Ba. 
CC. P. ὅθεν xaxà » φησί ποὺ ἀγένητον el sic 


. ἔσχατος. 
. τὸ Ex τῆς ὕλῃ: ποίημα, ᾿ 
ὅ9) Ex P. supp. γάρ. 
(60) Omnino scribendum ἁπτός «s. Sic supra : 
ὁρατὸν γὰρ ὄντα xax ἁπτὸν xai πάντη τωματοειδῇ, 
erit ergo recte, ut nos, Ambrosius, Non esi asses 


^ 


D: 


THEOPH. At Platonis mysteriorum interpretes, 
τὸ γέγονεν, id est, faetum est, non simpliciter acci- 
piunt, sed perinde ac si diceretur secundum causam 
factum, exponunt. Ut umbrzx meg causam, mei ip ., 
sius corpus aio : at ea corpus meum non fecit, sed 
hac ipsum secuta est. 

AXITIH. Ergo Conditor non est eonditor, si qui-- 
dem quz fecit, ininime sua voluntate fecit : et uni- 
versum lioc, quidquid est, sponte sua atque ex se- 
se exsistit. Et nisi sit factum jam aliquod eorpus 
quod stet e regione solis, non concedit ut a tergo 
lux fiat : idque ipsum est umbra. Unde et tolis 
est umbra , quale corpus illud exsistit. AL Condie 
tor est incorporeus et immensns, et lux quaedam 
vlerna : quomodo igitur, aut undenam umbra ac- 
cessit? Quomodo vero przesiantissimus ei verus 


ΝΥΝ Yhiato codici sddictior. PA. 
1) CC. P. τὸ γέγονεν οὐ γέγονε γέν. 
(62) CC. P. ἐγένετο. 
(65) CC. P. τοὐμὸν σῶμα. 
(64) Τοῦτο ἡ σκιά. De umbra mirifica et terio 
quidem commenti sunt et memorarunt antiqui. Vide 
elegantem librum Joannis Wowerii, cui titulus : 
Dies mativa, sive de vmbra pegnion ; cujus insigne 
ingenium, vitam isthie omnem suam illustrands an- 
tiquitati impeudere debebat, adeo ei rei factum 
fuisse videtur. Sed abstulere fractum bunc tempori 
preterito ambitiosi spiritus et inconsulta juventa. 
Quod cum adolesceutulo olim mihi quereretur, gra- 
lificatus sum Poema ipsi de peregrinatione juven- 
lutis Germanice, quod revisum et ad momenta 
prudentiz non inutilia redaetum aliquando editurum 
polliceor. Sed bac οὐδὲν πρὸς ταύτην τὴν σχιάν, 
cujus mentio hic etiam nou est non umbrosior 
swquo. Vide omnino Zachariam , De mundo p. 105 
el sqq. B4. 

(65) CC. P. αὑτοφῶ:. 


963 e 


ENEE GAZEEl ΗΕ 


rerum Creator erit? utrum , si quz velit, ipse con- A ἑπομένης ; Τίς δ᾽ ἂν τὴν ἑαυτοῦ Gcxtikv xozy! 


dat et componat : an vero umbra necessario comi- 
tante? Et quis est qui suam ipsius umbram ornare 
aut demoliri velit? Numquid non providentiam 
eliam bxc desipientum bominum ratio sustulerit ? 
Sic enim nulla prorsus haberetur umbrz cura ac 
ratio. Adde, quod juxta corpus umbra cernitur : at 
quoque materia. 

Atque hoc ipsum Plotinus inquisivit, el apertis 
verbis dixit materiam antea fuisse, siniulque Anaxa- 
goram objurgat , quod eam non etiam dicat antea 
fuisse, magisque creatorem simul et materiam una 
introducat. Quod tamen fleri non potest : cum opi- 
ficem opere &uo priorem esse omnino oporteat. At- 
ticus autem assiduus ille Platonis imitatur, expo- 
neus Platonis sui charissimi placita, hujusque mundi 
materiam atque ordinem inquirens, ait illum ipsum 
quem dicimus muudum, neque pon Datum, neque 
sempiternum esse : sed ab eo qui potentia sit major 
et perfectior, οἱ antiquior, el sapientior , condi- 
tum esse :cum fieri non possit, u& ipse qui cerni 
et contingi queat, quique corpus habeat, nunquam 
nalus esse videatur. Quarum enim rerum natura, ud 
id ut exsistat, ope et auxilio eget : 853 quomodo 
audebitnus dicere eas nec natas esse, nec ab eo qui 
ipsas fecerit , conservari? Aristotelem autem ridi- 
culum appellat, quod quis et universam hanc muudi 
machinam cerui tangique posse, itemque esse cor- 
poream fateatur; οἱ nibilomigus contendat eam 
nec creatam olim,nec perituram unquam esse. Sed 


(66) CC. P. xa! τ. 

(67) Porphyrium modo commentariis Plotinianis 
hxc disserentem introduxit. Anaxagoram autem iu 
eadem re notat Plotinus libro De materia, c. 1, qui 
est quartus Enneadis secunda. Verba apponam: 
Ἐμπεδοχλῆς δὲ τὰ στοιχεΐζα ἐν ὕλῃ θέμενος ἀντιμαρ- 
τυροῦσαν ἔχει τὴν φθορὰν αὐτῶ". ᾿Αναξαγόρας δὲ 
τὰ μίγμα ὕδωρ ποιῶν, οὐχ ἐπιτηδειότητα πρὸς πάντα, 
ἀλλὰ πάντα ἕνεργε!ί ἔχειν λέγων, ὃν εἰσάγει νοῦν 
ἀναιρεῖ, οὐχ αὐτὸν τὴν μορφὴν καὶ τὸ εἶδος διδόντα 
ποιῶν, οὐδὲ πρότερον τῆς ὕλης, ἀλλ᾽ ἅμα - ἀδύνατον 
δὲ τὸ ἅμα εἰ γὰρ μετέχει τὸ μίγμα τοῦ εἶναι, πρό- 
«ερον τὸ ὄν εἰ δὲ xaX τοῦτο ὃν χαὶ τὸ μίγμα x&xetvo, 
ἄλλου ἐπ᾽ αὐτοῖς δεέσει τρίτου" εἰ οὖν πρότερον, 
&v&yxn τὸν δημιουργὸν εἶναι, τί ἔδει τὰ ción, xax 
σμιχρὰ ἐν τῇ ὕλῃ εἶναι; etc. Da. 

(68) Corrupta lectio. Αι brosius : Enimvero At- 
ticus ille priscus Platonis in primis studiosus obser- 
valor, dum qua amantissimo suo videntur exponeret. 
Sed nec prisci nomen convenit Attico, et τὸ πολὺς 
non babet in se alterius auctoris nomen, cum de uuo 
sermonem esse oninia sequentia satis evincant,. Alii 
leguut, ὁ δὲ Πρόχλος xat ᾿Αττιχός. Quies lectio, si ex 
libris cst, vera est, et ad eam dirigenda  interpre- 
tatio. Attici quidem nomen necessarium restitui. 
Fuit enim celebris ille platonicus. Stobzeus Ecloga- 
rum physicarum, lib. 1, cap. Περὶ ἐνεργειῶν τῆς 
ψυχῆς, t. 1, p. 894 : Ἤδη τοίνυν xai ἐν αὑτοῖς τοῖς 
Ἰλατωνιχοῖς πολλοὶ διαστασιάζονσιν, ol μὲν εἰς μίαν 
σύνταξιν xal μίαν ἰδέαν τὰ εἴδη xal τὰ μόρια τῇς 
ζωῆς xal τὰ ἐνεργήματα συνάγοντες, ὥσπερ Πλωτὶ- 
. γός tt xal Πορφύριος οἱ δὲ εἰς μάχην ταῦτα χατατεί- 
ἄζοντες, ὥσπερ Νουμήνιος " οἱ δὲ ἐχ μαχομένων αὑτὰ 

ναρμόζοντες, ὥσπερ οἱ περὶ ᾿Αττιχὴν χαὶ Πλού- 
᾿“ταρχόν. ἘΠ, cap. Περὶ διαφορᾶς καθόδου τῶν ψυ» 
χώγ, p. 908, idem Atticum cum Dlatenicis, velut 


χαθαίρειν βούλοιτο; Οὐχοῦν xal τὴν πρόνοιαν ὁ τὸν 
ἀνοήτων λόγος συνανεῖλεν" οὗ γὰρ ἂν Ὑένοιτο σκιᾶς 
ἐπιμέλεια. Ἔτι 6b ἅμα τῷ σώματι σχεὰ παρατῖξε- 
ται" ἀλλ᾽ ἀδύνατον ἅμα τῷ Δημιουργῷ παραλαμβ. 
νειν τὴν ὕλην. 


(eri nou potest ut simul cu Creatore sumalgr ipa 


Τοῦτο (66) Πλωτῖνος περιεργαζόμενος τὴν ὕλῃ 
σαφῶς: πάνυ προλέγει, xal τὸν ᾿Αναξαγόραν χων» 
ῳδεῖ ὅτι μὴ προλέγει (67), ἀλλ᾽ ἅμα τὸν Ano 
y^?» xai τὴν ὕλην εἰσήγαγεν. ᾿Αδύνατον δὲ ἄρε' 
δεῖ γὰρ εἶναι πρεσδύτερον τοῦ ποιήματος τὸν τὰς 
τήν. Ὁ δὲ πολὺς xal ᾿Αττιχὸς (68) ὁ τοῦ Πλάτως 
ἐραστὴς, τὰ τῷ ἐρωμένῳ δοχοῦντα διεξιὼν, ἔφη τῷ 
τοῦ xó3uou τὴν φύσιν χαὶ τάξιν ἐπιζητῶν᾽ ταῖν 
τὸν δὲ αὐτὸν ὄντα οὐχ ἀγέννητον (θ9-70), οἷ 
ἀΐδιον εἶναι" ἀλλ᾽ ὑπὸ τοῦ μείζονος τὴν δύναμιν τὶ 
τελειοτέρου Θεοῦ τοῦ πρεσδυτάτου xal νοητοῦ ἵν 
γονέναι. 'Opatby γὰρ ὄντα xai ἁτετὸν xal πάνη 
σωματοειδῆ, ἀμήχανον ἣν ἀγέννητον εἶναι. Ὧν p 
1j οὐσία βοηθείας δεῖται τῆς παρ᾽ ἑτέρου πρὸς à 
εἶναι, πῶς ταῦτα μὴ ὁμολογοῦμεν γεγονέναι τε xx 
ὑπὸ τοῦ ποιήσαντος διασώζεσθαι ; τὸν δὲ Apre 
λὴν χαὶ γελοῖον ἀποκαλεῖ, ὁμολογοῦντα μὲν τὸ δὲ (il 
τὸ πᾶν ὁρατὸν εἶναι xal ἁπτὸν xal σωματοειδὲ;, 
ἀγέννητον δὲ xal ἄφθαρτον εἶναι φιλονειχοῦντα᾽ 1 
πὡς οὐ χαταγέλαστος ἐχεῖνος, εἰ pr Ok τοῖς τῶν A» 
γυπτίων προφήταις ἐθέλει συνέπεσθαι * οἱ τοῦδε τὸ 
παντὸς ἀρχὴν xal γένεσιν λέγοντες, ἃ πέστησαν xae- 


priucipem corum dacemve, ponit : “Ἔτι μὰν αἱ x 
αραὶ ψυχαὶ xai τέλειαι χαθαρῶς eicouciZevm εἰς 
τὰ σώματα ἄνευ παθημάτων χαὶ τῆς στερήσεως τῷ 
νοεῖν, αἱ δὲ ἐναντίαι ἐναντίως - ᾿Αττιχῷ V 
xol; οὗ συνδοχεῖ, etc. Male ibi interpres Gul. Cm 
terus novam velut sectam tanto viro facit, vertes, 
Attici sectatoribus non videtur : niwia libertate ssü 
amoribus hominem semovens. Eumdem citat Tee 
doretus lib. v: Therapesi. seu De provident: 
Ὅτ: δὲ αὔξει τῶν ἀνθρώπων τὴν πονηρίαν τὸ καὶ 
πιστεύειν ἰθύνεσθαι προνοίᾳ τὰ ξύμπαντα. "AttUx 
ὁ Πλατωνιχὸς βοᾷ. Cujus sequentia verba cum Μὲ 
mis clarum inter Platonicos fuisse indicant. Disser 
tationes Attici nonnullas ponit Eusebius lib, sv E 
preparat. Evang. Hunc haud. dubio. Atticum loqi- 
tur hoc loco Axitheus noster, qui dissimolato »* 
mine ita ut editum est utique nomine scripsi. 
'Epaovhv vocat specialiter addicium, ut singolare 
amicos suos Chrisiiani dulcissimos, dulces suos ; δὲ 
quo alibi. Ipse Plato solebat ἑταίρους sive sodales 
nuncupare.Suida in Ἑταῖρε" 'O Πλάτων xatol ἄλλοι 
φιλόσοφοι τοὺς γνησίους ἐραστὰς τῶν λόγων Etalpos 
ἐχάλουν" οὗς ἐμιμεῖτο Ἰουλιανὸς, EÉzat πάντε; 
χαλῶν ἐν ταῖς συνουσίαις, οὐχ ἀπαυθαδιζόμενος τῇ 
βασιλείᾳ. Potest ut laus aliqua, sive patriz ALici 
nomen in verbie nez sit corruptum, sive et Chri- 
stianismi encomium. Nam eum philosophum veri- 
tatem cognovisse testantur nunc quoque exstanlis 
ejus scripta, ut quod contra Aristotelem pro Moyse 
:t Platone superest in Bibliotheca Bavarica. Et ex 
eo libro legendum hic existimo: Ὁ δὲ Μωῦσέω; καὶ 
Πλάτωνος ἐραστὴς ὁ 'ΑΛττιχός. Vide Eusebium dicte 
libro. Da. 
(69-70) CC. P. ἀγένητον, sic et iufra. 
(41) CC. P. τόδε. 
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χίνῳ τοῦ χόσμου thv ὥραν ; ἀλλὰ xal ᾿Απόλλων ποτὲ A cur non rideatur ille, qui nec AEgyptiorum vatibus 


χρησμῳδῶν γενέσθαι xat τοὺς δαίμονας δει xal πρὸ 
τοῦ ἀνθρώπου γενέσθαι, χαὶ πρὸ τῆς τοῦ χόσμου 
ικατασχευῆς, xal πρὸς χρείαν ἀνθρώπου τῷ Am- 
μιουργῷ διαχονεῖν. Ὃ δὲ χρησμός" « Ἐχτίσθη πρὸ 
ἡμῶν (72) θείας τοῦ xócpou γονῆς ἄφθαρτα πνεύ- 
ματα εἰς ἡμετέρας χρείας. » Πῶς οὖν οἱ τοῦ Πλά- 
τωνος μυσταγωγοὶ τά τε νοητὰ χαὶ τὰ αἰσθητὰ ἅμα 
«πάντα παραγαγόντες, οὐχ ἐναντία σοφίζονται τῷ 
᾿Απόλλωνι xal τῷ Πλάτυνι; Οὐ γὰρ δὴ ἅμα δὴ 
πάντα. N3v τοῦ θέρους ἡ ὥρα, xai τὰ φυτὰ τοῖς 
καρποῖς ἐγχαλλωπίζεται, οὕπω δὲ χειμὼν καταῤῥή- 
γνυται; "Ap' οὖν τοῦ μὲν θέρους ἐστὶ ποιητὴς, τοῦ 
δὲ χειμῶνος οὐχέτι; Οὐδ᾽ οὗτος ὕει; οὐδ᾽ εἰς χαρ- 
πογονίαν προευτρεπίζες τὴν γῆν; ὅτι μὴ τὸ θέρος 


assensum prabeat, qui cum mundi initium gene- 
rationemque exponunt, cancro tempus setatis ejus 
ascribunt? Sed et Apollo quodam oraculo edito 
respondit : Ánte hominum mundique creationem, 
daemones factos esse, qui Conditori salutem honi- 
nis curanti subservirent. Oraculum autem ipsun 
sic habet : Conditi sunt ante nos divinamque mundi 
generationem , immortales spiritus in nostram uti- 
litatem. Qui fit. igitur ut Platonis interpretes, ct 
meRBtem et seusum habentia simul omnia introdu- 
cant? annon contrariam Apollini, ipsi etiam Pla- 
toni philosophiam lioc ipso efficiunt ? Neque enim 
omnia simul exsistunt, Jam :estatis tempus est, et 
plante fructibus ornatze mirifice sibi placent : nec- 


ἅμα τῷ χειμῶνι συμφύρεται ; ἌἊλλ᾽ οὐχ ἀσθενείας B dum hiems nos obruit. Num ergo ille solum zestatis, 


οὐδ᾽ ἀταξίας, ἀλλὰ τάξεως καὶ δυνάμεως (73) ση- 
μεῖον. 'H σιωπὴ τοῦ Πυθαγόρου τὸ δόγμα " ἀλλ᾽ 
ὅμως λογιχὸς (14) ἦν, εἰ xai τότς σιωπᾷν ἐγνώχει, 
Ἢ δὲ ἀγαλματοποιία, τοῦ Φειδίου τέχνη, ἀλλ᾽ ὅμως 
“δημιουργὸς fv " εἰ xal μὴ ἅμα τὸ ἐν ἀχροπόλει (15) 
xai ἐν Ὀλυμπίᾳ πεποίηχεν ἄγαλμα. 


ac non etiam hiemis est creator? num ille non 
pluit? an vero tellurem propterea non hic etiam 
procreandis frugibus aptam atque idoneam facii, 
quia cum hieme non confundit zstatem? AL Loc 
neque inibecillitatis neque neglecti ordinis , sed et 
servati ordinis el summz potenti: significationcui 
habet. Silentium quidem Pytbagorz decretum fuit, 


et tamen nibilominus rationis compos erat, ut ei tunc tacendum videretur. Statuariam artem Phidias no - 
verat, atque etiam bonus erat artifex : etsi non in arce Atheniensium simul iu Olympia statuas evigerct. 


ΘΕΟΦ. Πότεοον οὖν χαχῶς τόδε τὸ πᾶν συνεδέθῃ ; 


AXI8. Οὐμενοῦν fjv ἄμεινον (76). 

ΘΕΟΦ. Πῶς οὖν λυθήσεται ; 

ΑΞΊΘ. “Ὅτι τὸ συντεθὲν, οὐχ ἁπλοῦν. "Αλλο γὰρ 
ἄλλῳ συμπλέχεται (77). Τὸ 6b ἐχ πολλῶν xal ἀνο- 
μοίων χαὶ ἐναντίων συντεθὲν, εὖ διαλύεται" τὸ δὲ 
δύναμιν (18) πρὸς διάλυσιν ἔχον ἐπιτηδείαν, ἐνεργήσει 
ποτὲ τοῦτο ὅπερ ἡ δύναμις ὥδινε. 


TIIEOPII. An ergo universam banc mundi machi- 
nam male compactam censes? 

AXITH. Non est aliud boc opificio melius ulluim. 

THEOPH. Quo pacto igitur poterit dissolvi ? 

AXITII. Quia boc epusaon simplex est, sed coui- 
positum : quippc in quo alterum cum altero con. 
jungatur. At quidquid est ex multis et dissimilibus, 
lisque etiam inter se contrariis rebus cempactuin, 
id vero facile dissolvi potest. Quidquid autem viu 


et naturam aptam ad sui. dissolutionem atque interitum habet, id aliquando hoc ipsum aget, ad quod, 


*b sua natura vocatur; 
ΘΕΟΦ. TI δὲ τὸ χαλῶς συντεθὲν xat ἁρμοσθὲν λύειν, 
σοφίας εἶναί σοι boxst; 


ἈΞΙΘ. £t τὰ μέρη θνητὰ χαταλέλοιπε, χαὶ τὸ 
ὅλον διαλύειν προδιώρισεν. Ἐξ ἐχείνων γὰρ τοῦτο" 


(72) Bast. ὑμῶν. Homines vtique allocutus. est 
Apollo. Itaque nihil certius est quam scribendum, 
πρὸ ὑμῶν, et mox εἰς ὑμετέρας χρείας. Alii legunt, 
pb ἡμῶν xa τῆς δέ [?]. Optime. ΒΔ, 

189) CC. P. τοῦτο supp. 

74) Ad eloquium maluit interpretari Ambrosius. 
Sane vero et rationi videbatur adversari tam' diu- 
ternum silentium. Ille autem legit λόγιος. Ba. 

(15) Ambo hec fecit Phidias; non minus tamen 
fuisset statuarius, si non fecisset, Neuter interpres 
isatis sensum assecutus est. Olympius autem Jupi- 
ter suminum artificium humanarum manuum, Va- 
lerius Maximus libro nt, c. 7, (ext. 4) : Phidias 

oque Homeri versibus egregio dicto allusit. Simu- 

acro enim Jovis Olympii perfecto, quo nullum pra- 
stantius aut admirabilius humana [abricatee sunt ma- 
mus, etc. Acropolis χατ᾽ ἐξοχὴν Atheniensium arx. 
In ea Apvllinis a Phidia elaborati meminit Pausa- 
Dias in Atticis (24, 8), et quidem noxia regione 
insecta expellentis. Sed haud dubie Minerva simu- 
lacrum innuit Zneas inter omnia Phidiz opera 
preclarissinium, quod Leninii dedicarunt, ut idem 


TIIEOPIT. Àn vero tui sapieutis 6586 putas, id 
quod bene compactum est δὲ concinne coagmenta- 
tum, dissolvere? 

AXITH. Si quidem et partes ejus interituras 
fecit : et ut totum ipsum dissolvatur, jam antea de- 


Pausanias memorat. Δύο δὲ, inquit (1, 48, 2). 222 
ἐστὶν ἀναθήματα, Περιχλῆς ὁ Ξανθίππου, xal τῶν 
ἔργων τοῦ Φειδίου θέας μάλιστα ἄξιον, ᾿Αθηνᾶς 
ἄγαλμα, ἀπὸ τῶν ἀναθέντων χαλουμένης Λημνίας. 
Olywpius vero ejusdem artificis Jupiter tantum 
testimonium habuit, ut ipsi etiam Deo probatus 

Fhibeatur, uti memorat idem scriptor lib. v. 

radunt, inquit, ipsius dei auctoritate Phidia 
artem comprobulam : nam cum, ezpolito jam 
opere, Jovem rogasset significationem πὶ sibi aliquam 
daret, nunquid illud. ipsi acceptum. esset et. gratum 
opusPeam pavimenti partem de colo laciam memo- 
rant, quo loco urna etate mea ex ere, quod loci es- 
sel insigne , posila est. Acropclis, etsi notum Atle- 
niensium arcis vocabulum, duas tainen. etiam civi- 
tates indicat diversas, alteram Libye, AEtolis 
alteram. Stephani correptor : ᾿Αχρόπολις Διδύης" 
ἔστι δὲ χαὶ Αἰτωλίας. Da. 

(76) CC. P. οὔμενουν ἣν ἄμ. Hic certa laeuna. 

11) CC. P. συμπέπλεχται. 

18) CC. D, εὐδιάλυτον τῇ δυνάμει, τὸ δὲ ὃ. 
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crevit. Ex his enim illud sequitur : Si oculus et di- A £l ὀφθαλμὸς καὶ δάχτυλο; xal μέρος ἕχαστον κι; 


gius, et unumquodque corporis membrum aliquid 
mali pati possunt , non erit a malis immune corpus, 
sed ipsum totum idem feret quod partes. Porro si 
interitum hzc membrorum dissolutio toti corpori 
importet, ipsum quidem solvere est alienum a ra- 


θεῖν δύναται, οὐχ ἀπαθὲς (79) τὸ ὅλον τοῖς μέρει 
ταυτὸν πείσεται. Ἔπειτα εἰ μὲν dj λύσις φθορὰν 
εἰσῆγε τῷ παντὶ, λύειν ἀνόητον fjv. El δὲ τὴν q0opn 
αὐτὴν ἡ λύσις χαταλύσει, μεγάλης σοφέας xai ἀτά- 
του δυνάμεως τὰ θνητὰ ποιεῖν ἀθάνατα 


tione et prudentia; sed si interitum sive mortem liec partium dissolutio frangat ac solvat ipsa; us- 
gna est profeeto sapientie et immensa poltentiz, qux morlalia fuerant, immortalia efficere. 


THEOPH. Cur igitur non initio hoc fecit? Utrum 
non potuit, aut noluit? 


AXITH. Dei voluntatem nullze unquam vircs de- 
ficiunt. Voluit igitur ille ea quz mentem habent, 
esse sempiterna : non item ea qux sensum tantum 
habent. 

TH EOPIIT. Invidiane, an alia aliqua causa? 

AXITH. Penes eum qui summum bonum est, 
nulla prorsus cst erga quemquam invidia. Sed si si- 
milia essent omnia, nihil esseut, cum unum essent. 
Jam vero mente et. ratione przditas substantias, et 
6546 illum mente przditarum facultatum mundum 
omnino omnem immortalitate donavit : nec est ulla 
invidia. Secundo ordine sensum habentia , eaque 
mortalia collocavit : qux: pulebra quidem sunt et 
magna, sed primis illis longe minora. Non ergo 
quod secnnda primis adjunxit ; sed aliquid pulcher- 
rimarum illarum rerum , quod quidem procreare 
poterat , infectum prztermittere, fuisset. invidiz: 
Et immortalia pariter ac mortalia creare, poten- 


OEO6. Tt οὖν μὴ τὴν ἀρχὴν πεποῖτ,κς ; πότεροι 
οὐχ ἡδύνατο, ἣ οὐχ ἡδούλετο ; 

ΑΞΙΘ. Τῆς τοῦ Θεοῦ βουλήσεως οὖχ ἀπολείπεται 
δύναμις. Βουληθεὶς γοῦν τὰ νοητὰ πάντα πεποίγχεϊ 
ἀθάνατα" τὰ δὲ alo0r tà οὐχ ἢξούλετο (80) 


ΘΕΟΦ. Διὰ φθόνον, ἣ τί; 

ΑΞΙΘ. ᾿Αγαθῷ περὶ οὐδενὸς φθόνος οὐὑδείς (8!) 
Ἀλλ᾽ εἰ πάντα ὅμοια fjv, οὐδὲν Ἦν " ἕν γὰρ fv. No 
δὲ λογιχὰς νοερὰς καὶ οὐσίας χαὶ ἁπλῶς τῶν v9 
τῶν τὸν χόσμον (83) ὅλον ἀθάνατον προυδάλλετο" 
καὶ φθόνος οὐδείς. Δεύτερα δὲ αἰσθητὰ (83) xd 
θνητὰ προσέθηχε" χαλὰ μὲν ὄντα xal μεγάλα, τῶ; 
δὲ πρώτων ἐλάττονα. Οὐχ ἄρα τὸ δεύτερα προπθεῖνα' 
φθονοῦντος fiv * ἀλλὰ τί τῶν καλῶν παραλιπεῖν (84) 
ὧν ποιεῖν ἠδύνατο (85). Καὶ ἀθάνατα χαὶ θνητὸ 
δημιουργεῖν, αἴτια δυνάμεω; fjv, οὐκ ἀσθενεία:. 
Τελείου γὰρ Λόγου χαὶ δημιουργοῦ, μὴ μόνον διάφορε 
ποιεῖν, ἀλλὰ xol ἀλλήλοι; ἐναντία * οἷον λευχὴν 
χαὶ μέλαν, χαὶ θερμὸν χαὶ ψυχρὸν, καὶ ἀθάνατα 


tie potius est quam imbecillitatis. Divitis enim ( xat θνητά * ἃ δι᾿ ὑπερδολὴν δυνάμεως, ἀθάνατα με- 


ilius et omnipotentis Verbi atque opificis est, 
non modo res diversas, verum etiam inter se 
contrarías procreare, ut album et nigrum, cali- 
dum et frigidum, mortalia et. immortalia ; qui 


ταποιήσει. Διὸ δὴ προχατέσπειρε χἀν τοῖς θνητοῖς τὸ 
ἀθάνατον" ὅ xal βλαστήσει ποτὲ, καὶ κρατήσειε, καὶ 
τὸ ἔλαττον ἐχτρίψει, xai πρὸ; ἑαυτὸ μετασχευάσει, 
καὶ ἀειθαλεῖς ἕξει τοὺς χαρπούς. 


tamen ips» quoque pro sua summa atque excellenti potentia, deinceps immortalitate donavit, Qu: 
de causa jam antea quoque mortalibus rebus immortalitatis semen aliquod injecerit, quod aliquande 
germinabit el superabil, et quod minus est, absumet sibique accommodabit, aterhumque florente: 


fructus feret. 

Estque hujus rei minime leve argumentum, quod 
illa purissima coeli terrzque pars, vel jam ab inte- 
ritu salva atque immunis conservatur. Quibus sane 
Olympi, et Fortunatarum insularum, et campi Ely- 
sii nomen veteres attribuerunt : nempe ul osten- 
derent fore ut coelum totum terr2que tota ejusmodi 


(79) Ex CC. P. supp. o. ἀπ. τὸ σῶμα͵, ἀλλὰ τὸ 
ὅλον τ. μ. τοῦτο πείσεται. 

(ἢ C. P. τὰ δὲ αἰσθητὰ οἷα χαὶ μετατίθεσθαι. 

(81) Pulchre llierocles in Aurei Carminis primum 
versuni ubi et ordinem rerum conditarum pariter eX- 
sequitur : Αἰτία γὰρ τῆς τῶν πάντων ποιήσεως αὑτῷ 
οὐδεμία ἄλλη πρότεστιν εὔλογος, πλὴν τῆς xat' οὐσίαν 
ἀγαθότητο; " ἀγαθὺς γὰρ ἦν φύσει" ἀγαθῷ δὲ οὐδεὶς 
“περὶ οὐδενὸς οὐδέποτε ἐγγίνεται. φθόνος" αἱ γὰρ 
παρὰ τὴν ἀγαθότητα λεγόμεναι (γινόμεναι) αἱτίαι 
τῆς δημιουργίας τοῦδε τοῦ παντὸς ἀνθρωπίναι; μᾶλ- 
)oy περιστάσεσιν 1 τῷ θεῷ πρέπουσιν * ἀγαθὺς δὲ 
ὧν τὴν φύσι» ὁ θεὸς τὰ μάλιστα ὡμοιωμένα αὑτῷ 
πρῶτα φύσει παρήγαγε, xal δεύτερα τὰ τὴν μέσην 
ὁμοιότητα πρὸς αὑτὸν χεχτημένα, τρίτα δὲ xal 
ἔσχατα πάντων τῶν ἑοιχότων αὐτῷ τὰ mob, τὴν 
θείαν ἐμοίωτιν μάλιστα ὑτειμένα * τῇ δὲ οὐσίχ τῶν 
γενομένων σύνδρομο; t» ἡ τάξις (3t: τὸ φύσει 


Καὶ παράδειγμα τόδε (86) τοῦ λόγου οὐκ ἐλά" 
χιστον, ὅτι τοῦ οὐρανοῦ χαὶ τῆς γῆς τὸ ἀκρα:φῳνέστα- 
τον καὶ ἀθάνατον νῦν διασώζεται, Ὃ δὴ “Ολυμπόν τε 
xai Μαχάρων νήσους, xal Ἠλύσιον πολλάχι- 6vo- 
μάζει τὰ λόγια, εἰς ἀπόδειξιν ὅτε τὸ ὅλον toU có- 
ρανοῦ xal τῆς γῆς ἔσται τοιοῦτον (87). Οὐδὲν vip 


χρεῖττον προτεταγμένον εἶναι τοῦ χαταδεεστέρου, E» 
τε tol; ὅλοις γένεσιν, ἔν τε τοῖς χαθ᾽ ἔχχστον γένος 
τὴν xav' elbo; ὑπόστασιν χεχτημένοις " οὐ γὰρ τύ» 
xat; ἐχληροῦτο τὴν τάξιν τὰ πάντα, οὐδὲ τ: 
ρέσεως psta6oAalg * ἀλλὰ νόμοις Or, μισυργικοῖς διά- 
φορὰ προΐγετο xal τὴν τάξιν ἀνάλογον ταῖς τῶν 
φύπεων ἀξίαις ἐλάγχανε. Qua sane suit. e myrothe- 
ciis colestis hausta sapieutie doctiiuzeque , cum 
hisce nostri. Ba, 

82) CU. P. τὸν νοητὸν χό:. 

83) CC. P. τὰ αἰσθητά. 

84) CC. P. μὴ παραλείπειν. 

85) CC. P. καὶ τὸ δημιυυργεῖν οὐχ δρωμέντιν 
xai ὁρωμένην εὐταξίαν. ᾿ 

Ma C. P. τοῦδε τοῦ λ. οὐχ διαλ. ἔστι. τοῦ. 

87) Olympus peculiaris coeli locus, in quo dcorum 
ipsorum suprcum:n conciliuiu degere et providens 
le cedem esse. statuunt saspiectes prisci. Julianus 
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παρὰ τοῦ Δημιουργοῦ γενόμενον παντελῶς θνη- A essent, Neque enim quidquam est a Creatore fa- 


τόν" (88) οὐχοῦν διαμένει θνητόν * πεποίηχε (89) δὲ 
τὸ αἰσθητὸν χαὶ ἔνυλον χρόνον τινὰ γένεσιν χαὶ φθο- 
ρὰν ὑποδέχεσθαι, μεῖζον ἀγαθὸν προνοούμενος. "Apa 
μὲν ταῖς ἰδέαις χαὶ τῷ ποιχίλῳ τῶν εἰδῶν κάλλει 
χώραν διδοὺς, ὥστε τῇ φθορᾷ καὶ τῇ γενέσε! πολ- 
λάχις ἐντυποῦσθαι (90), χαὶ τῇ συνεχείᾳ τῆς μετα- 
δολῆῇς τὰ χαλὰ τῆς μορφῆς σχήματα ἐν τῇ ὕλῃ γυ- 
μνάζεσθαι, καὶ τοὺς περὶ τῶν εἰδῶν λόγους μελέτῃ 
βεθαιοῦσθαι, καὶ τῇ κινήσει διαδείχνυσθαι ὥστε τῇ 
ποικιλίᾳ τῶν ἕξω θαυμάζειν τὰς περὶ αὐτῶν (91) 
ἕνδον νοήσεις, ὑἷον εἴ τις ζωγράφος καλοῦ γε ὄντος 
ποῦ ἀρχετύπου πολλὰς τοῦ αὐτοῦ εἰχόνας ἐξεργά- 
σαιτο, ὡς μηδὲν τοῦ χάλλους διαλαθεῖν, χαὶ παν- 
ταχοῦ διαφαίνεσθαι, xal σεμνοτέραν δειχνύναι τὴν 
τέχνην. "Aya. δὲ καὶ ταῖς λογιχαῖς οὐτίαις ἐνδειχνύ- 
μενος ὅτι μὴ δι᾽ ἀνάγχην, ἀλλὰ χατὰ δωρεὰν τὴν 
ἀθανασίαν αὐτῆς χαρίζεται, xal ἐν τοῖς πρώτοις 
ἐἀχοντὶ θήσειν (93), οὐ τῶν δευτέρων ἀπορίᾳ (95). 


ctum, quod usquequaque sit mortale ; eaque de caus: 
corruptio seu interitus rerum vim suam non semper 
obtinebit . [Ioc autem fecit, ut id quod sensum mo- 
vet et est corporeum, aliquantisper sui ipsius ortum 
interitumque susciperel : idque aljcujus quod cogi- 
tabat, boni majoris causa. Simul et formis earum- 
que multitudini et varietati et pulchritudini locum 
dedit : voluitque eas sui ipsarum interitu atque 
ortu subinde iterum atque iterum imprimi, et con- 
tinuata illa mutatione, bzc pulchra formarum ge- 
nera, in materia quasi detecta ac nudata ob oculos 
ponere : voluit etiam eas qus insunt formis, rationes 
sive causas studio quodam confirmari motuque de- 
moosirari : nimirum ut externa illa varietate ducti 


B internas illas rationes sive causas adwmiremur. Vel- 


uti si quis pictor alicujus pulchri simulacri multas 
imagines fingat, ut nulla pulchritudinis pars lateat, 
sed ea tota undequaque appareat, artemque efficiat 


augustiorem. Sed el productis iis quz ratione sunt przdite substantiis simul ostendit, se non necessi- 
tate ulla, verum sua. liberali voluntate ductum, immortalitatis munus cis concessisse, casquo loco 
priore, magis quod vellet, quam quod posteriora nulla haberet, collocasse. 


Καὶ ὡς δεῖ τὰ πρῶτα τῶν δευτέρων ἐπιμέ- 
λεσθαι, χαὶ μηδὲν αὐτῶν ἐμπίπλασθαι, ἀλλὰ τῶν 
ἐσχάτων ἐφάπτεσθαι, xal τῆς ἀρχῆς ἐξηρτῆσθαι, 
xai πρὸς αὐτὴν ἀεὶ βλέπειν (94), xal ποιεῖν τὸ 
χελευόμενον, xai ἄρχεσθαι μᾶλλον, ἣ ἄρχειν βού- 
λεσθαι. Ἐλευθερία γὰρ χαὶ ὡς ἀληθῶς δύναμις 


4, 


Cesaribus [p. 307] : Θύων ὁ Ῥωμύλος τὰ Kpóvia C tatem, species gignenlo dccedentibus 


πάντας ἐχάλει τοὺς θεοὺς, xal δὴ καὶ αὐτοὺς τοὺς 
Καίσαρας" κλῖναι δὲ ἐτύγχανον παρεσχευασμέναι τοῖς 
μὲν θεοῖς ἄνω xax' αὐτὸ, φησὶν, οὐρανοῦ τὸ μετέωρον 
« Οὐλυμπόνδ᾽, ὅθι φασὶ θεῶν ἕδος ἀσφαλὲς αἰεί. » 
Dietus ab Olympo przalto monte Macedouiz, diis 
precipue sacro. Scholiastes Homeri Iliade A, 555 : 
Ὀλύμπιος" ὁ τὸν “Ὄλυμπον χατοιχῶν Ζεύς ὁ δὲ 
"Olopzo; ὄρος Μαχεδονίας ἱερὸν οἰχητήριον τών 
θεῶν, ἀλληγοριχῶς δὲ ὁ οὐρανός. Idem ad principium 
hujus libri (18) : “θλυμπος, κατὰ μὲν Ὅμηρον, ὄρος 
τῆς Μαχεδονίας μέγιστον, ἱερὸν τῶν θεῶν, χατὰ δὲ 
ἀλληγορίαν, "λυμπός ἔστιν ὁ οὐρανὸς παρὰ τὸ ὅλο- 
λαμπὴς εἶναι. Pro beatorum sedibus ubique poeta- 
rum exstat. lysum etiam Jovem hoc nomine cen- 
sent quandoque. Manilius de ara, quam fecerat diis 
supremis, si qui forent,cuin adversus Gigantas profi- 
ciscereturc Áftaque divorum cui votum solvit Olympus. 
Ba. — Ἔσται τοιοῦτον, nimirum soluto isto ele- 


Est igitur earum officium, ut ipse, quoniam pri- 
mae sint, secundis inserviant, easque potius curent, 
quam pra se contemnpant, multoque magis illas ul- 
timas etiam amplectantur : tum ad primum princi- 
pium semper respiciant, et imperata faciant, ma- 
lintque parere quam dominari. Vera enim est et 


perpetuo 
sufficiens. - Plato in Convivie, p. 206, C : 'H γὰρ 
ἀνδρὸς xal γυναιχὸς συνουσία τόχος ἐστίν" ἔστι δὲ 
τοῦτο θεῖον τὸ πρᾶγμα xai τοῦτο ἐν θνητῷ ὄντι τῷ 
ξώῳ ἀθάνατόν ἐστιν, ἡ κύησις xal fj γένεσις. E 
post pauca, p. 207, C : Μὴ θαύμαζε " ἐνταῦθα γὰ 
τὸν αὑτὸν ἐχείνῳ λόγον y φύσις ζητεῖ χατὰ τ 
δυνατὸν ἀεί τε εἶναι χαὶ ἀθάνατος " δύναται δὲ ταύ 
μόνον τῇ γενέσει, ὅτι ἀεὶ χαταλείπει ἕτερον νέον ἄντ 
τοῦ αιοῦ. Malim autem in Nostro legere ἐχτυ- 
ποῦσθαι, et vertere exprimantur. Cum reia expen- 
des , g'ecessariam fere hanc correctionem existiima- 
is. B4. 
(91) CC. P. τῶν. 
(92) CC. P. ἐχὼν τίθησιν. 
(05) Kal ὡς δεῖ tà πρῶτα τῶν δευτέρων dso- 
ρίᾳ. Ut pareat potiora illustrari minorum defecti- 
bus. Sensus ambiguus est; nam et vertere possis 
aliter. Mea autem sententia illa χαὶ ὡς δ᾽ ἐπιμέλε- 


mentari mundo. Cum enim, beatis hominibus talem Ὁ σθαι sana satis non sunt ; et scripsit , si fides pro- 


tribuant sedem, iis omnibus suscitatis 6 mortis vin- 
culis, necesse videbatur totum etiam universum 
beata forma tali iuduenduin. Potest speciatim allu- 
sisse nomen Elysiorum camporum. Didymus in 
Odysseam iv, 565 : Ἠλύσιον πεδίον, τὸ τῶν ἡρώων 
ἐνδιαίτημα, χεχλημένον ἀπὸ Ἡλυσίου τοῦ "EXsu0n- 
ρος, εὐσεδεστάτου γενομένου" ἣ παρὰ τὸ ἄλντα ἐν 
αὐτῷ μένειν τὰ σώματα * ὁ δὲ τόπος ἐν ταῖς χαάλου- 
μέναι; Μαχάρων" νήσοις. Ba. 

(88) Παντελῶς θνητόν. Zacharias De mundo, 
πρῶτον μὲν ὁ δημιουργὸς, ἵνα ν τῶν π 
αὐτοῦ Ὑεγονότων roh θανάτου bi φθορᾶς ρας 
τοῖτο διηνεχῶς᾽ εἶνχι γὰρ τὰ πάντα βούλεται, καὶ 
εὖ εἶναι xai ἀεὶ εἶναι. Da. 

89) CC. P. συγχωρεΐϊ. 

90) ᾿Εγτυποῦσθαι. Ut varie nimirum forme 
animantium generentur el formarum species. Et 
hac enim furmarum continuatio excludit. mortali- 


. PATROL. GR. LXXXV. 


babili adinodum conjectationi , Zneas noster : Οὐ 
κῶν δευτέρων ἀπορίᾳ xat ὡς δεῖ τὰ πρῶτα τῶν δευ- 
τέρωγ ἀπορίᾳ διχαίως ἐπιμέλεσθαι χαὶ μηδὲν αὑτῶν 
ἐμπέπλασθαι. Vere ita scripsit ZEneas, et interpre- 
tatio ad hanc emendationem constituenda est. Con- 
fer omnia et antecedentia οἱ consequentia; nihil 
videbis fleri posse convenientius, Ba. 

(94) Πρὸς αὐτὴν ἀεὶ BAéxew. Ad suwmum, 
perfectissimum , unicumque principium respicere , 
ut, invento illic quantum ipsis desit, minorum etiam 
curam agere ex jure aquitatis adigantur, Omnia 
pendent ex voce διχαέως. Elegantissime hzc vertit 
Ambrosius, in quo liomine fuit pulchra* utriusque 
linguz peritia, si potuisset libris emendatis uti. 
]dem de Laertio ejus judicamus, in quo plurima 
melius interpretatus est; quam quemlibet nosui 
evi faciurum puto fuisse, si in eoa codices iuci- 
disset. Ba. 
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libertas et potentia, ei qni vere bonus est, servire A τῷ ἀγαθῷ δουλεύειν (95) ἐφίεσθαι. Δεῖ τοίνυν τοῖς 


velle. Oportet igitur eos qui rationem babente na- 
tura sunt donati, suapte voluntate huic imperio 
quanta possunt reverentia parere : si quidem suo 
jure suave libertate bene uti velint. Quod enim sui 
juris sunt ac. vere liberi, ad ipsum acceperunt a 
Creatore maximum immortalitatis signum. Sin qui 
supremo rerum moderatori gravate inserviant, quod- 
que ipse primus faetas non sit quisque moleste fe- 
rat, atque aspiret ad imperium, et violare leges ac- 
cipiant : ii ab ordine recto avulsiin quamdam ἀταξίαν 
incidunt : ac 5535 quoniam a clarissima summi 
Regis luce defecerunt ,^ mortales quidem non 
erunt , quippe qui initio facti sunt immortales , sed 
tenebras mortalium sentient, quasique in profluen- 


λογικὴν οὐσίαν λαθόντας (96) σεμνῶς ἐχόντας & py stia. 
εἰ μέλλουσι τῷ αὐτεξουσίῳ χεχρῆσθαι καλῶς. Ὃ ét 
μέγιστον παρὰ τοῦ Δημιουργοὺ τις ἀθανασίας bys.c: 
τὸ σύμθολον. Ei δὺ ὑπηρετεῖν τῷ πρώτῳ Baoüver:a:, 
καὶ ὅτι μὴ πρῶτος αὐτὸς ἔχαστος γέγονε, δυσχεραι- 
νει, καὶ τυραννίδος ὀρέγεται, xal παρανομεῖν à; 
χϑεται, τῆς τάξεως ἀποσπασθέντες, εἰς ἀταξίαν κε- 
σοῦνται (97). Καὶ τῆς τοῦ Βασιλέω; ἀατρατα)ς àz»- 
στάντες, θνητοὶ μὲν οὐχ ἔσηνται (98), ἀθάνατοι τι 
αὑτοῦ τὸ πρῶτον γενόμενοι, ἀλλ' olov μὲν (99) σχότε: 
πῶν θνητῶν αἰσθήσονται" χαὶ ὥσπερ εἰς ποταμὸν 
ἐμπεσόντες, (1) τῇ xat τῇ φέροιντο (2) κρατούμενοι 
μᾶλλον ἢ χρατοῦντες. Ταῦτα προγνοὺς ὁ Δημιουργὺ; 
προεξεῦρεν ὅπως παύσῃ τοῦτο γιγνόμενον" xal οὔτε 


tein. lapsi , huc. illucque ferentur, subjecti potius B τὸ αὑτεξούσιον τῶν ἀρχομένων διὰ τοὺς ἀφισταμέ- 


quam przfecti imperio, Atque hec supremus Opifex 
pravisa cavit, ac ne evenirent, fecit: ac neque 
propter eos qui deliciunt , obedientibus libertatewm 
ademit, eed polus inobedientium imbecillitatem 
corporeis scu terrenis rebus castigatam curavit, 
quia deserti perdere, non servare norunt. Eos mi- 
seratus, non sinit morbo tabescere, idque mortale 
fecit, quo cupiunt ipsi maxime perfrui : quo dein- 


νους ἐξεῖλε xal τὴν τῶν ἀφισταμένων ἀσθένειαν 
τοῖς ἐνύλοις ἐξελέγχει " ὅτι μεμονωμένοι, διαφϑείρε:ν 
οὐ σῴζειν ἐπίστανται (5). Kal τούτους ἐλεήσας, οὐχ 
ἐᾷ νοσεῖν ἀθάνατα, θνητὸν ποιήσας. OU τὸ qii» 
ἀπολαύειν ὀρέγονται, οὗ λυθέντος xal ἡ τυραννὶ; 
συνδιαλύεται " xal μετὰ τὴν τῶν τυράννων κχατά- 
λυσιν, ἀθάνατον αὖθις ποιήσε! τὸ μέρος (4, 8 δὶ 
ἐχείνους θνητὸν τὸ πρῶτον ἀφῆχε. 


ceps soluto salvati sunt et liberati ipsi: tum post tyrannorum interitum rursus immortalem facie 
partem eam, quam propter íllos initio mortalem dimisit. 


Atque lioc ipsum introduxit ceu escam, repreben. 
sionem, solutionem tyrannidis : tum velut demonstra- 


Rat τοῦτο συνήνεγκεν εἰς δέλεαρ χαὶ ἔλεγχον, xai 
λύσιν τῆς τυραννίδος " εἰς ἐπίδειξιν δὲ τῆς τοῦ Δῃ- 


onem quamdam ejus qua pollet Conditor, potentie, C μιουργοῦ δυνάμεως xal διχαιοσύνης xal πραότητος 


(23) Τῷ ἀγαθῷ δου.1εύειν. Ἰροὶ illi unico bono. 
kem de bonis aliis dominis licet perhibere. Clau- 
diauus, [Falliiur egregio quisquis sub principe cre- 
dit [Servitium : »unquam libertas gratior. exstat 
[Quam sub rege pio. Gunterus libro vin. Ligurini : 
| Precipuam fuieor certamque salutem; | Nec. pla- 
cido regi vicios parere pigebit. [Nullus honor siqui- 
dem populi, vel gloria major, (Quam domino ser- 
vire pio. Sic  Nervam GCesarem . principio ipso 
vyrincipatus miscuisse duas dissociabiles res, prin- 
cipatum εἰ libertatem , dicit Tacitus Agricola , 
eap. 5; quia videlicet tali principi servire singula- 
ris sit libertas. Et Marcus imperator laudat Verum 
Iratrem a quo didicerit animo concipere reipublice 
talem formam, in. qua libertas subditorum maxime 
sub principe ipso floreret : lib. 1, $14 : Παρὰ ἀδελ- 
φοῦ δέ μον Οὐήρου τὸ φιλοίχειον xaX φιλάληθες xal 
φιλοδίχαιον, xal τὸ δι᾽ αὐτὸν γνῶναι θρασέαν, ᾿Ελδέ- 
διον, Κάτωνα, Δίωνα, Βροῦτον, χαὶ φαντασίαν λα- 
δεῖν. πολιτείας ἰσονόμον, κατ᾽ ἰσότητα χαὶ ἰσηγορίαν 
διοιχαυμένης, xaX βασιλείας τιμώσης πάντων μάλιστα 
τὴν ἐδαυθερίαν τῶν ἀρχομένων. Quod saue et studuit 
ei unas otunium optiuie confecit is princeps. Da. 

(86). CC. P. Οὐσίαν μεταλαχόντας. 

(97) Εἰς ἀταξίαν πεσοῦνται. Malorum spirituum 
exemplum insingat. Ba. 

(98) Θνητοὶ μὲν oix ἔσονται. Quod optabunt 
mali, conscientia scelerum. Quod votum innuere 
videtur sagax et acutus scriptor, Hierocles in ver- 
sum 99 Aurei carminis [p. 162] : Τί γὰρ ὄφελος 
ἐπιορχία:ς ἣ φύνοις 1] ἄλλαις τισὶ xaxonpa iate Ant- 
σασθαι χρήματα, xal πλουτεῖν τὰ ἕξω, πενόμενον 
πἣν ψυχὴν τῶν ἐπιθαλλόντων αὐτῇ χαλῶν, xal πρὸς 
τοῦτο ἣ ἀναισθήτως ἔχειν χαὶ διὰ τοῦτο; μᾶλλον ἐπι- 
τείνειν τὸ χαχὸν, ἣ εἰς αἴσθησιν τῶν εἰργατμένων 
ὑπὸ τῆς συνειδήσεως ἐλχόμενον στρ: λοῦσθαι τὴν 
ψυχὴν xai δειμαίνειν τὰ ἐν ὅδου χυλαστήρια, καὶ 


D 


μόνην ἴασιν εὑρίσκειν τὴν el; τὸ μὴ elvat xatago- 
γὴν, ὅθεν αὐτῷ παρίσταται χαχῷ τὸ xaxbv ἰᾶσθαι, 
φθορᾷ τῆς ψυχῆς τὴν χαχίαν παραμυθουμένῳ, καὶ 
τὴν μετὰ θόνατον οὐδένειαν ἑαντοῦ χαταψηφ ι 
φυγῇ τῶν τῆς χρίσεως πόνων; οὐ βούλεται γὰρ ὁ 
χαχὺς ἀθάνατον εἶναι τὴν αὐτοῦ ψυχὴν, ἵνα μὴ ὑτο- 
μείνῃ τιμωρηύμευνος, καὶ φθάνει τὸν ἐχεξ διχαστὴν, 
θάνατον ἑαυτοῦ χαταψηφιζόμενος, ὡς πρέπον τὶν 
ποντρὰν ψυχὴν μηδὲ εἶναι * ἀλλ οὗτος μὲν ὡς ἀξου- 
Ma πρὺς χαχίαν ὑπενεχθεὶς εἰκότως ἀμετρίᾳ τὴν» 
xaÜ' ἑαυτοῦ ψῆφον ἐχφέρει" οἱ δὲ ἐν ἄδου διχασταὶ, 
ἅτε πρὸς τὸν τῆς ἀληθείας χανόνα τὴν χρίσιν ποιού- 
μενοι, οὐ χρένουσι μὴ elvat. δεῖν τὴν Ψυχὴν, ἀλλὰ 
πονηρὰν μὴ εἶναι. Qua recolere juvat, ut. lbuanano 
animo partim excogitata. Quamiibet enim ja: t' tent 
ingenia sua omnes hoc genus philosophi veram 
sapientiam professi excolentesque, cerium tamen 
nobis neminem eorum sine principiis aliunde haw- 
s1is tetigisse *eritatis regulam. B4. 

Ti CC. P. olov ἐν σχότει. 

1) Elc ποταμὸν ἐμπεσόντες. Quales. inferorum 
locis non soli poetzs, sed et uivinus Plato ascrihit. 
Vide quatuor ejus flumina et ipsum Tartarum in 
Phaedone, ὃ 64. Eamque in co opinionem christiani 
auctores. conipendaut, solum tantum. finem iiti 
animi cruciatibus dementes. Vide Theodovetum, 


serm. 11. B4. 
(2) CC. P. φέρονται. 
(5) Μεμονω ε διαφθείρειν, οὐ σώξειν» ἐπί. 


στανται. Futilis et contraria sententize lectio, quam 
tamen uterque interpres retinuit. Sane omnis orde 
rei sensum postulat quem nos reddidimus ; οἱ faci- 
lis co castigari Grzeca lectio. Scribe : "Utt μεμονω- 
μένους σώζειν, οὐ διαφθείρειν ἐπίσταται. BA 

(4) Μέρος. Corpus iuielligit. mortale et omne in 
ugniverso moritarum. B4. 
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τῆς φιλανθρωπίας xa vixn; (3). Ol6s τὴν φθορὰν A justitiz, mansuetudinis, propens:e erga humanum ge- 


ταύτην ὁ Πλάτων, εἰ καὶ τὴν a0avasíav τὴν μέλλου- 
σαν iYvónosv. Οὐ γὰρ τῆς γῆς μόνον, ἀλλὰ χαὶ τοῦ 
οὐρανοῦ φθορὰν σαφῶς ἐπεισάγει Τιμαίῳ, λέγων, Ex 
τῆ; οἰχείας φθορᾶς τὸν οὐρανὸν τρέφεσθαι. El τοίνυν 
«ροφὴ xal fj φθορὰ, ποῦ τὸ ἀθάνατον ; εἰ μὴ τὴν φθο- 
ρὰν ὁ Δημιουργὸς μεταλλάξει τοῦ οὐρανοῦ xai τῆς 
Ἡῆς, τὸ ὅλον εἷς ἀθανασίαν ἀναδυσάμενος, μεθ᾽ ἣν 
οὐχ ἔτι τελευτὴ, οὐδὲ καχίας ἐπανάστασις, οὐ (6) 
θνητὸν οὐδέν ; Τοῖς δὲ ἀπὸ τῆς Στοᾶς ἐδόχει, πολ- 
λάχις μὲν φθείρεσθαι τὸν οὐρανὸν χαὶ τὴν γῆν, πολ- 
λάχις ὃΣ ἀνανεοῦσθαι. ᾿Αλλ᾽ εἰ πάλιν φθείρεσθαι 
μέλλοι, μεταλλάττειν περίεργον. Οὔχουν ἄμεινον d) 
εἰσάπαξ μεταδολὴ, μεθ᾽ ἣν οὐχέτι μεταδολήῇ ; xat ὁ 
ἄνθρωπος ἀναδιώσεται, οὐχ ὥστε πάλιν τεθνάναι. 


nus voluntatis, atque etiam victoris. Hoc autem cor- 
ruptionis genus etiam Plato vidit, licet immortali- 
tatem faturam ignoravit. Neque enim terra solum, 
verum ctiam coeli interitum satis claris et apertis in 
Timeo verbis introduxit, dicens, ccelum ex sua ip- 
sius propria corruptione quasi quodammodo nutriri. 
Ergo si corruptio quzedam nutritio conmservatioque 
est : ubi locorum erit immortalitas, nisi Creator cor- 
ruptionem coli tcrrz:que sic prorsus omnem eon- 
verlat, sicque induat immortalitate, ut eam nulla 
amplius mors, nulla malitiz insultatio, nihil denique 
mortale consequatur? Stoicis autem ccelum simul ac 
terra sepe interire scpeque renovari videbantur. 
Sed si sunt iterum interitura, inutilis eis erit et su- 


Οὐδὲν γὰρ ἔσται θνητόν. ᾿Αλλὰ πάντα χαινὰ xai ἀθά- B pervacanea mutatio. An non praestaret ejusdem se- 


vaza, χαὶ ὁ πᾶς οὗτος χόσμος xai ὁ ἄνθρωπος. 


mel fieri mutationem, quam mutatio alia nalla con- 


sequatur? Estque omnino sic revicturus homo, ut non iterun moriatur. Nihil enim erit in eo mortale- 
Sed et homo, et totus hic mundus, et omnino omnia fient nova atque zterua. 


ΘΕΟΦ. Πότερον δὲ μετὰ τοῦ σώματος ὁ ἄνθρωπος 
ἀναδιώσεται, ἣ οὐ μετὰ τοῦ σώματος ; 

ΑΞΙΘ. Ἧπερ (7) ἄνθρωπος, ψυχὴ λογιχὴ (8) σώ» 
past χρωμένη ; 

E06. Ποίου 6$ σώματος, τοῦ αὐὑτοειδοῦς (9), ἣ 
τοῦ ἀερώξους, ἣ τοῦ ὀστρεώδονς ; Τοιούτων γὰρ xal 
τοσούτων ἡ Ψυχὴ σωμάτων ἐμπίπλαται, δι᾽ ὅσων xal 
οἵων χωρίων παρέρχεται. 

AIO. Ποιχέλων σωμάτων φορτίον (10) λέγεις τὴν 


THEOPH. Sed utrum cum corpore reviviscet lio- 
ino, an sine corpore? 

AXITH. Siquidem integer est homo : anima ratio- 
nem habens corporique conjuncta? 

THEOPH. Quali vero corpore? Luicne simili, 
aerio, aut ostrei simili? Ejusmodi enim corporibus 
conjuncta est anima, pcr qux qualiaque loca veoit. 


AXITH. Dicis tu quidem animam multorum et va- 


Ψυχὴν περιφέρειν. Καὶ ὥσπερ τὰ μιχρὰ ζῶα τοῖς C riorum corporum omus ferre. ἃς quemadmodum 


ἀραχνίοις ἐμπεσόντα εὐθὺς περιθάλλεττι χαὶ τεθή- 
pasa οὕτως, ὡς ἔοιχεν, ἡ ἀνθρωπεία ψυχὴ προῦπε- 
λάζουσα σώμασι, χἂν διάφορα jj, ταχέως ἐνδύεται 
καὶ ἀλέσχεται " χἂν τὸν οὐρανὸν διαδαίνῃ, οὐράνιον 
πὸ σῶμα παρεσπάσατο" εἰ δὲ διὰ τῶν ἄστρων, 
ἁστροειδές" εἰ ὃὲὴ διὰ αἰθέρος ἡ πάροδος, αἰθερίῳ 
σώματι περιστοιχίξεται " xàv εἰς ἀέρα χαταθδῇ, τῷ 
ἀερώδει περιαιρεῖται (11) * εἰ δ' ἐπὶ τῆς γῆς ὀφθείη, 
γῆϊνον αὐτῇ τὸ σῶμα συμπήγνυται. El τοίγυν τῶν 
ἄλλων στοιχείων οὕτω ῥᾳδίως ἐμπίπλαται, τί χωλύει 
χἂν εἰς πῦρ ἐμπέσοι, πυρίνῳ σώματι περιλάμπε- 
σθαι; xàv ὑπὸ θαλάττης χαταχλύζοιτο, ὑδάτιον (19) 
ἀνιμᾶσθαι τὸ σῶμα ; βούλει τῶν τοιούτων δωμάτων 
πεῖραν λαμδάνειν, ὦ Αἴγυπτε (15); 


parva illa animalcula in aranearum telas illapsa, 
statim involvuntur et capiuntur : sic iu statuis ani- 
msm humasam, ubi corpori licet multus diverao 
appropinquaverit, eo ipso statim indui et capi, ut si 
per astra habeat iter, astrorum simili : si per athera, 
:elhereo corpore vestiatur : sin descendat iu aerem, 
circuindetur aerio : sin vero in terris sit, cum ter- 
reno corpore cosjungatur. Si igitur aliis elementis 
adeo facile conjungitnr, quid prohibet, quin si in 
ignem inciderit, igneo corpore amiciatur; sique 
maris undis obruatur, aqueum sibi corpus hauriat? 
Visne, Egypte, hujusmodi corporum experimentum 
sumere ? 


AITYIIT. Οὐκ ἔστι μοι σχολὴ κάταχαίεσθαι, οὐδὲ D  £GYPT. Mibi non est otii tantum, ut vel ignibus 


ὑφ᾽ ὑδάτων ἀποπνίγεσθαι. 


(5) CC. P. non habent χαὶ νίχης. 

6) CC. P. οὐδὲ 0v. οὐ. 

7) CC. P. verba μετὰ τοῦ σώματος. Axiilieo 
tribuunt. AIO. Μετὰ τοῦ σώματος, εἴπερ ὁ ἄνθ. 

(8) CC. P. ὀργανιχῷ σώμ. 

(9) CC. P. αὐγοειδους. Potest ut tam mira flugeu- 
tis Socraticz sapientize hie aliqnid innuatur, quod 
nos non inquirimus* uon enim scribimus coummen- 
tarios vulgo. At scribi melius video posse, ἀστροει- 
δοῦς. Sic enim mox : Kàv τὸν οὐρανὸν διαθαίη, ob pá- 
viov τὸ σῶμα παρεσπάσατο᾽ ei δὲ διὰ τῶν ἄστρων, 
ἀστρλειδές" εἰ δὲ διὰ αἰθέρος ἡ πάροδος, αἰθερίῳ σώ- 
ματι περιστοιχίζεται. Sane ergo sic scribatur, et 
ita nos traduximus, spretis interpretibus. Nam 
Aumbrosius, loco loc multis retro paginis col- 
locato. in. folium nimirum decimum ἃ. vicesimo 


comburi velim, vel aquis suffocari. 


quario, ità vertit, ut non intellexisse vocem 
fateatur, vel certe, exemplari vitíato, legere non 
potuisse. Sic enim ait : Cujus modi corpore, quaso ; 
ejusdem speciei, an «reo, tel alterius cujuslibet gene- 
ris. Wolfius autem : οδίγοὶ sinilem audacter suain 
istam animam fecit, DA. 

(10) dopcior. Cyrillus Magister in Glossis : φορ- 
tloy* onus, fascis, merces , merz, sarcina. Non iu- 
eleganter mercem wraduxeris. Ba. 

11) CC. P. περιῤῥεῖται. 

12) CC. P. ὑδάτινον. 

(13) Ὧ Alrvace. Ridiculi velut gratia hominem 
compellat. Et nomen sane eorsum fictum videtur, 
eum religionem ridiculosissimis fietionibus JEgyptia 
gens effuderit ; de quibus affatim scripsimus alibi. 

" 
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ἰχθύων διατέμνεται τὸ δὲ, ὑπὸ τῶν ὀρνέων διασπα- A doquidem diffluit et dispersum est : et aliud quidem 


ράττεται ^ xal ταῦτα ὑφ᾽ ἑτέρων ἁλίσχεται xa 
διόλλυται" ὡς μτδὲν εἶναι τοῦ ἀνθρωπίνου σώματος 
γνώρισμα (25). 


ΑΞΊΘ. Μο’ομολύττῃ (24) ὦ γενναῖε - μαθὼν δὲ ἡμέ- 
ρώτερος ἔσῃ. ᾿Αλλ᾽ ἀπόχρινον, τὸ ἀνθρώπινον σῶμα, 
πότερον ἁπλοῦν f| σύνθετον ; 


GEO. δηλονότι σύνθετον. 

ΑΞΙΘ. Ἐχ τίνων δὲ ἡ σύνθεσις ; ix τεττάρων 
φής ; ᾿ 

ΘΕΟΦ. Στοιχείων φημί (25). 

ΑΞΙ͂Θ. Διαλυόμενον δὲ τὸ σύνθετον, οὐχ εἰς ταῦτα 
πάλιν ἀναχωρεῖ ἐξ ὧν συνετέθη ; 


6E09. Πάνυ μενοῦν. 

ΑΞΙΘ. Οὐχοῦν τοῦ ἀνθρώπου τὸ σῶμα xa ὁ ly- 
θὺς, χαὶ τὸ ὄρνεον, χαὶ τὸ θηρίον εἰς τὰ στοιχεῖα 
πάλιν ἀνέδραμε" xal ἕχαστον ὅθεν συνῆλθεν, εἰς 
ἐχεῖνο διαλύεται ; 

θΕΟΦ. Πάνυγε (96). 

ΑΞΙΘ. Εἰ τοίνυν στοιχεῖα διασώζεται, xai ἣ 
τοῦ ἡμετέρου σώματος ἀφορμὴ συνδιασώζεται " καὶ 
ὅταν ὁ Δημιουργὸς καλῇ, πάντα πανταχόθεν συλ- 
λέγεται. Εἰ γὰρ τὴν ἀρχὴν μιχρά τις xal ἀνείδεος 
ὑγρότης (86) ὅλον ἄνθρωπον ἀπεχύησεν, οὐχ ἂν ἔτι 
ϑαυμάσομαι (27) εἰ ὅλου τοῦ ἀνθρώπου τὸ σῶμα τοῖς 
στοιχείοις χατασπαρὲν, οὐ πλέον ἀλλ᾽ αὐτὸ τὸ μέτρον 
ἀπέδωχεν. Εἶδον ἔγωγε πολλὴν τε xoi χαλὴν ἀμφι- 


a piscibus laniatum, aliud autem ab. avibus discer- 
ptum est : eaque animalia deinceps.ab aliis capta, — 
sic absumpta sunt, ut ne vestigium quidem humani 
corporis ullum amplius exsistat. 

AXITII]. Terres tu me quidem, o generose vir : 
sed bac re plenius ac melius cognita, prorsus eris 
mansuelor. Verum dic mihi : estne corpus huma- 
num simplex, an compositum? 

THEOPH. Omnino compositum ? 

AXITH. Quibus igitur ex partibus compositum 
putas? ex quatuor dicis? 

THEOPH. Elementis, inquam. 

AXITH. Jaw vero si id quod compositum est, dis- 
solvitur :-annon in res eas redit, ex quibus compo- 


B situm fuit? 


THEOPH. Omnino. 

AXITH. An igitur non humanura corpus, et pi- 
scis, el avis, et fera in elementa recurrunt : et unum- 
quodque in id ex quo collectum fuerit, redit? 


THEOPH. Omnino. 

AXITH. Jam si elementa conservantur, et uta 
corporis nostri causa conservantur , consequens est 
fore, ut omnia, cum supremus Opifex vocarit, unde- 
cunque $57 colligantur. Si enim in principio parva 
quedam, eaque informis atque humida materia, t6- 
tum hominem concepit : non mirabor ipse amplius, 
si totius bominia corpus in elementa disseminatum, 
non amplius aut majus, sed priori par reddiderit. 


λαφῆῇ τε xal σύσχιον ἄμπελον, ἣ τὴν ἐμὴν οἰκίαν δι- € Vidi ego grandem , pulchram, amplam , umbrosam 


εχόσμει, οὐχ ὑπὸ γεωργοῦ πεφυτευμένην, οὐδ' ὑπὸ 
βλαστήματος ἀνατετραμμένην * (38) ἀλλὰ γίγαρτον 
χατασαπὲν ὅλην ἐχορήγησε. Ποῦ τοίνυν τὸ στέλεχος 
ἔχρύπτετα; Ποῦ δὲ τὰ μυρία φύλλα: Ὃ δὲ χαρ- 
abe ποὺ διελάνθανεν ; Οἱ δὲ γεωργεῖν δεινοὶ σῦχον 
σχοινίῳ προστρίψαντες (29) , χαὶ χεγχραμίδων ἐμ- 
πλήσαντες, χατέχωσαν τὸ σχοινίον. Χρόνος βραχὺς, 


(25) De argumentis pro resurrectione, utque ex 
elementis corporis particule reparandz, lege ele- 
gantissimum librum Athenagore $8.4... ; item Ter- 
tulliani, Apol. c. 48; Chrysostomi, Theodoreti, 
Ephrzami, sermones; Damascenum lib. 1, c. 38; 
Rufinum Expositione Symboli, ἃ 42... ; Lactantium 
libro vit, 6. 25; Augustinum lib. xxu Ae civitate 
Dei ; Minucium Felicem Octavio , cuin nota Elmenh. 
Ambrosium sermoue De fide resurrectionis; Cyril- 
lim Catechesi 14; Justinum. Martyrem , quiest. 
109 ; etc. B4. 

(24) MopyuoA)0rcg. Utrumque designare potest 
quod interpretatio nostra agnoscit. llesychius 
Μόρμη, χαλεπὴ, ἐχπληχτιχῆ᾽ μορμολυχεῖα, τὰ τῶν 
τραγῳδῶν πρόσωπα" μορμολύξασθαι, ἐχφοθδῆσαι" 
ψορμολύττει. φοβερίζει" μορμολύττεται, φοδεῖται. 

ide Pollucem [10, 167|, Suidam, alios. Ba. 

.(25) Ex CC. P. EYE. 'Ex τ. 8. ἡ σύνθεσις, Ex 
τῶν τεττάρων φὴς στοιχείων ; GEO. Φημί, 

(20) Μιχρά τις καὶ ἀνείδεος ὑγρότης. Zacha- 
ries Dialozo supra citato :... Τουτὶ τὸ σπέρμα τὸ 
ἀνθρώπινον τὸ ἐν τῇ μήτρᾳ τῆς γυναιχὸς χαταθαλ- 
λόμενον, ἄρα οὐ ῥανίδα τινὺς ὑγρότητος φὴς elvat. . 
Idem non longe a principio Dialpgi : Ἵνα μιχρὰ ῥανὶς 
ὑγρότητος χαταδληθεῖσα ἐν τῷ τῆς φύτεως; ἐργα- 


vitem : qua meas ipsius 30 165 ornabat, non ab ullo 
vinitore plantata, neque ab ullo surculo nutrita : 
sed etiam mibi quidam, acinus in; fundum lapsus 
totam porrexit. Ubi igitur truncus seu ramus ille 
latitavit? Ubi tot folia? Itemque fructus ubi deli- 
tuit ? Qui vero rei rustic sedulam operam navant, 
ii ficum junco perforatam et seminibus replent, et 


στηρίῳ ζῶον λογιχὸν θνητὸν ἀποτελεσθείη... Ba. 

(27) CC. P. θαυμάσαιμι. 

(28) CC. P. ἀνατεθραμμένην. 

(99) Σῦχον σχοινίῳ προστρίψανγτες.) Rem quam 
intelligit dicas esse in Varrone lib, 1 De re rustica, 
cap. 44 : Inseminariis surculos de ficeto, quam grana 
de fico expedit obruere, prater εἰ aliter nequeas : ut.ai 
quando quis trans mare semina mitlere aut inde pg- 
tere vult : tum. enim resticulas per ficos quas edimus 
maluras perserunt, el eas cum inaruerunt complicaut 
ac que volunt miltunl, ubi obrute in. seminario. pa- 
riant. Sic genera fícorum tranemarina in. Lialiam per- 
lata. Eamdem innuere Didymum Geoponicon lib. xx, 
cap. 43 : Ficus, inquit, plautatur. alio. modo : δὶ 
quis enim ficus maceret easque funiculo circum- 
litas et cum eodem riget: plantatas, multe plaut 
inascentur , quas transplantare convenit.  /Eues 
tamen narratio aliorsum abit. Et forsan, pro 
χατέχωσαν τὸ σχοινίον, scripsit χατέχωσαν τῷ dyot- 
vig. Nam solam restem defodere credibile non ar- 
bitrammur. Ad verbum locus ita sonat : ficum fune 
a[fricantes et seminio implentes, obruunt aut. defo- 
diunt funem. Quod sit miraculosius. Tawen locus 
suspectus est ; et utique eadem res cum Varronis,et 
Didywi. Ba. 


919 £ENE.E GAZ.EI 


93) 


nna cam junco defodiunt : nec multo post , ad uu- A xal πρὸς μέτρον τῶν χεγχραμίδων (30) συκαῖ χατὰ 


merum seminum ficus arbores eodem ordine sitae 
apparent. Atqui semen quam parva, propeque indi- 
vidua, et puncti similis res est : et tamen protri- 
im postquam fuit, adeo magnam arborem parit, 
Ft palma arbor licet osse durissimo orta , usque in 
sublimem aerem exaltatur. His adde et humanam 
illam artem cujus paulo ante meminimus, qu: apes 
facit. Quomodo vero apes liec. facit ? Solent apum 
producendarum studiosi, taurum fustibus mactatum 
ac mortuum, in aliqua casa, pauca terra, dum to- 
(tà cousumatur ac. computrescat, defossum accu- 
rate claudere. ibi tum przeter omnium spem , unius 
tauri corruptio et putrefactio, plurimarum apum 
ortus vitaque exsistit. Et plicenix avis fertur in 


στίχον χεΐμεναι διεφάνησαν. Καίτοι μικρόν τι xo: 
ἄτομον χαὶ οἷον σημεῖον ἡ χεγχραμῖς" ἀλλ᾽ ὅμως προ- 
διαφθαρεῖσα, τί (51) μέγα δένδρον ὠδίνει ; Καὶ τὸ 
δένδρον ὁ φοῖνιξ εἰς ἀέρα μετεωρίζεται, ἀλλ᾽ ὀστέον 
ἀπεπχληχὸς τῆς γενέσεως à πρόφασις. “Ἔτι δὲ xv 
ἀνθρωπεία τέχνη ἧς χαὶ πρότερον ἐμνήσθημεν, 1 
μελίσσας ἐργάζεται. Πῶς οὖν ἐργάζεται ; sapo 
ἀνελόντες οἱ τῶν μελισσῶν ἐρασταὶ, καὶ νεχρὸν ἐν» 
οἴχῳ χαταχώσαντες μετρίως, καὶ συγχλείσαντες 
ἀχριδῶς͵ ἕως (55) διαφθείρεσθαι χαὶ κατα πήπεσθαι. 
Καὶ τὸ παράδοξον, ἡ τοῦ ἑνὸς φθορὰ (31) καὶ σῆφις, 
μυρίων μελισσῶν γένεσις xal ζωὴ χαὶ βίος ἐγένετο 
Καὶ τὸ ὄρνεον ὁ φοῖνιξ εἰς πενταχόσια ἔτη βιῶναι 
λέγεται" τελευτήτας δὲ xal ὅλως διαχυθεὶς, αὖθις 


quingentos annos vitam producere : tum deinde B ἀνεδίωτε. Καὶ ἐπιῤῥεῖ πλῆθος ζώων &x φθορᾶς λα- 


mortua totaque consumpta reviviscere. Succurrit 
etiam ingens animalium copia, quae ex aliorum ani- 
mnntium interitu generatur. Sed borum nibil Theo- 
plirastus admiratur : solumque hominis corpus 
reviviscere et admiranduni et non credendum opi- 
natur. : qui tamen Atheniensibus indigenas se esse 
dicentibus (idem liabet. Sed naturam banc aid. ere- 
dendum adeo difficilem, conditor eo ipso jam antea 
sustulit, quod tanta miracula huic ipsi afflnia dedit, 
ut illud deinceps Incredibile videri nequaquam pos- 
sit. Etenim telluri. mandat, ut multas producat et 
plantas et bestias , ipse interea ad uberiorem par- 
tum inuumera semina preparans, ul ne novum ei 


χόντων τὴν γένεσιν. ᾿Αλλὰ τούτων μὲν οὐδὲν ὃ Θεό- 
φρᾶστος θαυμάζει.! ΕἸ δ᾽ ἀναδιῴη τοῦ ἀνθρώπου τὸ 
σῶμα, τοῦτο τεθαύμαχε xal ἀπιστεῖ, ὁ τοὺς προγό- 
νους ᾿Αθηναίους αὐτόχθονας (55) εἶναι πειθόμενος. 
Καὶ μὴν ταύτην τὴν ἀπιστίαν (50) προανελὼν ὃ Δη- 
μιουργὸξ, τοσαῦτα θαύματα παραπλήσια δίδωσιν, 
ὡς ἂν μηδ᾽ ἐχεῖνο ὕστερον ἄπιστον ὀφθείη. Καὶ τὴν 
γὴν ἐξάγειν χελεύει, πολλὰ μὲν ζῶα, πολλὰ δὲ φυτά. 
popía δὲ σπέρματα προγυμνάζων εἰς xóxov; ὡς ἂν 
μὴ χαινὸν (58) αὐτῇ δόξῃ τὸ πρόσταγμα. Εἰ γὰρ 
ζῶντα σώματα καὶ ἔιλψυχα δίδωσιν, οὖχκς ἄν ἔπ: ξένον 
ὀφθείη, αὐτὰ μόνα τῶν ἀνθρώπων ἀποδιδόναι τὰ 
σώματα. 


videatur hoc deinceps linperium. Nam si viva atque animata cerpora dederit, non erit deinceps 
novum quidquam, si hx:ec eadem hominum corpora $olum reddat. 


THEOPII. Licet hoc mibi persuadeas : sed si C ΘΕΟΦ. Ἔστιν, f] πείθεις (59). ᾿Αλλ᾽ εἰ μὲν τὸ σῶμε 


' corpus in ea quam nunc habet forma perduraret , 
baud incredibile mihi videretur , animam iterum 
iu id jpsum quasi quamdam statuam subire. Sin 
aulem sit multis jam annis hzc corporis constitu- 
tio proportioque soluta , quo pacto hoc ipso iterum 
utetur? 

JEGYPT. At certe nostra corpora facile revivi- 
scent, quando Jacent belle condita, atque ad susci- 
piendam animam przparata. 

AXITII. Quam lepidus est AEgyptus! 

Theoplirastus autem nondum animadvertit parvi 
referre, diffusumne sit cadaver, an adhuc compa- 
cuin : seque enim in 21:bobus compago compositio- 


μεμορφωμένον διέμεινεν, οὐχ ἀπίθανον Tfjv αὗϑις 
ὥσπερ εἰς ἄγαλμα τὴν ψυχὴν ὑποδῦναι. El δὲ πολλῶν 
ἐτῶν fj τοῦ σώματος ἁρμονία λέλυται, τοῦς ἂν ὕστε- 
pov αὐτῷ χρήσεται Exi (40); 


AITYIIT. Ἧπου ἄρα τὰ παρ᾽ ἡμῖν σώματα (41) 
ῥᾳδίως ἀναδιώσεται" χεῖται γὰρ τεταριχευμένα, καὶ 
πρὰς ὑποδοχὴν Ψυχῆς ἕτοιμα. 

ΑΞΙΘ. Ὡς εὔχαρις (42) ὁ Αἴγυπτος ! 

Ὃ δὲ Θεόφραστος οὕπω χατενόησεν ὡς οὐδὲν δια- 
φέρει νεχρὸς διαχυθεὶς xal ἔτι συμπκεπηγώς " ὁμοίως 
γὰρ ἐν ἀμφοτέροις ἢ ἁρμονία διαλέλυται. Οὐ γὰρ 


que membrorum soluta est. Neque enim a corpore p ἂν ἀποσταίη σώματος ἡ ψυχὴ, μὴ τῆς ἁρμονίας 


80) Πρὸς μέερον τῶν x&yzp. Singulis granis sc- 
minis singulas enasci ficus traditur ogficultura 
scriptoribus. Vide Petrum. Crescentium libro. u, 
cap. 2. Cztera nemini ignota sunt. Ba. 

(51) Τό. 

(54) CC. P. ἔστι δὲ xat. 

(55) CU. P. ἐῶσι. . 

(54) CC. P. ἡ τοῦ ἑνὸς ἀναίρεσις xai φθορά. 

(95) ᾿Αθηναίους αὐτόχθονας. Lege Thucydidis 
primum [c. 2]. Athenis quod. esset. oriundus μέγα 
φρονέοντα et initio introduxit suum bunc Platonicz 
sapientie histrionem. Ba. 

i96) Ἀπιστίαν. Occasionem ipsi ton credendt 
eb arduam rei fidem conditionemque. Quare inelius 
verteris, credenci difficullutcim. Ba. Vstt'erat ipse : 


el incredulitatem. 

(37) CC. P. θεάματα. 

(28) CC. P. xevév. 

(39) Varii varie legunt : Ἔστιν f v. ἐστιν f$; sxl- 
θεις ἔστω ἀπ. 

(40) CC. P. Χρήσαιτο. 

(44) Τὰ παρ᾽ ἡμῖν σώματα. Admirandam illam 
nunc etiam /Egyptiorum condituram cadaverem 
jactat homo Alexandrinus. Eam descriptam vide 
AE n (u, 86) et Diodorum Siculum 

ι. 91). Βα. 

(42) Ὡς εὔχαρις. Ut delicias facit! Sermo notat 
lowinein , per jocum ista loqueutem, uon esse 1u- 
dem veritatis doctriud. Ba. 


θ9δὶ 


THEOPHRASTUS. 


λυθείσης, ὥττε τοῦ γεγραμμένου ὁ νεχρὺς ἄνθρωπος, A discedit anima, nisi compositione soluta ; quo fll ut 


οὐδὲν ἄμεινον (A5), εἰ μὴ xal ἀσθενέστερο:. Ὁ piv 
γὰρ εὔχρους τε xal ἐν ὥραις (44) € ἀπηνθηχὼς (45), 
xal ὅλο; E&upo;. Ἢ τοίνυν τὰ χρώματα χαὶ τοὺς 
εἰργασμένους λίθους εἰς ὑποδοχὴν ψυχῆς νεχροῦ co- 
ματος χρὴ προτιμᾷν, ἣ οὐδὲν διαφέρειν ὁμολογεῖν 
εἰς χοινωνίαν φυχῆς τὸ συνεστηχὸς σῶμα τοῦ διεσχε- 
δασμένου. Ἑπεὶ xat vov ἀφιχνουμένης (46) οὐ τέλεον 
εὑρίσχει τὸ σῶμα, ἀλλ᾽ ἄμορφον τὸ σπέρμα. ᾿Αλλ᾽ 


οὔτε (47) φαινόμενον ἰσχυρὸν, ἀλλ᾽ ἡ ἔνδον λανθά- 
νουσα δύναμις. 


bomine picto wibilo préstet, sitque potius imbe- 
cillior. Hie enim pulchro colore venustes , et insuo 
quasi flore est : hic autem florere omnino desiit, 
estque totus exoletus. Igitur aut colores et elabora- 
tos lepides ad suscipiendum animam aptiores esse, 
quam sit homiuis defuncti corpus existimamdum : 
aut conütendum est, consortium animse, sit me 
compactum δὴ diffusum corpus , nihil sféferre : 
quando aníma ne nunc «quidem in corpus mi- 
gran»s 6568 ipsum, perfeeium atque omnibus suis 


partibus absolutum corpus , sed informe semen invenit. Quin illud ipsum etiam ejus robur nenduni 
cernitur, magisque intus latens vis est ipsum erigens. 


E06. Ὅπως (48) οὖν ἑχάστη ψυχὴ xb ἑαυτῆς 
ἀναλήψεται σῶμα ; 

AZI8. Ἐξ ὕλης καὶ εἴδους τὸ σῶμα. Ἢ μὲν οὖν 
ὕλη φθείρεται χαὶ διαλύεται " μένει δὲ ὁ &vtaog τοῦ 
εἴδους ὁ λόγος (49). Ἢ οὐχ ὁρᾷς ὅτι xal ὁ σῖτος (50) 
ὅταν αὐτὸν οἱ ἄνθρωποι σπείροντες (51) γῇ χρύψωσιν, 
αὑτὸ; μὲν ἐφθάρη χαὶ ἐξεχύθη xai τέθνηκεν᾽ ὁ δὲ 
δημιουργὸς ($2) αὐτοῦ λόγος, ἀδιάφθορος (53) xal 
συγχεχροτημένος, xat οἷον ἀθάνατος ; Ὃς ἐῤῥωμένος 
διαμένων (54), καὶ τὴν ἐν χύχλῳ τοῦ σπέρματος γὴν 
συλλέγων, χαὶ τὸ περιχεχυμένον ὑγρὸν ἐφέλχων, xat 
τῇ θέρμῃ περιθάλπων ἀναζωπυρεῖ, καὶ σδςσθέντα (55) 
τὸν αἶτον, χαὶ ῥίζαν (00) ἐγχατέπηξε, xal φύλλον 
ἐξέφυγε (57), καὶ τὴν χαλάμην διήγειρε, xal τοὺ; 
στάχυς (58) ἐξέθρεψε, καὶ ἁπλῶς ἄνω τὸν χάτω σῖτον 
αὖθι; ἀναδιῶναι πεποίηχεν. Καὶ ὁ τῶν ὀλύρων λό- 
10€ ὀλύρας διέσωσε, xa ὁ τῶν χυάμλων χυάμους" καὶ 
ἄπιστον τούτων οὐδέν. Εἰ 65 δέοι τὸν ἄνθρωπον ἀνα- 
σωθῆναι, φθόνος δαιμόνων χαϊἀνθρώπων ἀπιστία (59). 
ΕἸ τοίνυν &y τοῖς θνητοῖς ὁ τοῦ εἴδους λόγος ἀθάνατος, 
ἢ πού γε τῆς ἀθανάτου Ψυχῆς ἀθάνατος ὁ λόγος, xal 
οὔποτε χρόνῳ διόλλυται, ἀλλ᾽ ἐν αὐτῷ (60) μένων, 
ὅταν ἡ προθυμία (61) παρῇ [Πάντα γὰρ εὖ μάλα 
προείρηται, χαὶ τέταχται. διεγείρει τὴν ὕλην xal 
χοσμεῖ κατὰ τὴν ἑαυτοῦ δύναμιν τὸν ἀρχαῖον τρόπον᾽ 
ὥστε τῇ ψυχῇ γνωριμώτατον εἶναι τὸ εἶδος. 


TIIEOPII. An igitur suum quaque anima proprium 


B corpus recipiet ? 


AXITII. Corpus hominis materia et forma con- 
stat. Jam materia quidem corrumpitur atque dissol- 
vitur : immunis autem. ab interitu. forma causa 
aut ratio omnis manet. Àn vero non vides, ut tri- 
ticum quod qui sementem faciunt bomines, humi 
condunt : ipsum quidem totum periit, diffusum est 
et moriuum : at efficiens ejus causa incorrupta , 
iuconcussa , quasique immortalis exsistit? Qua 
eliam sàlva permanens et omnem circum se liu- 
muni €olligens, humoremque undiquaque cireumfu- 
sum attrabens et calore fovens, exstinetum jam tri- 
ticum resuscitat , et radices altius (git, et florem 
emittit , et culmen erigit, et aristas nutrit, omni- 
uoque defunctum triticum ut reviviecat, facit. 
Eodemque modo siliginis causa siliginem , fabz- 
que fabas huc usque conservarunt : nec est eoruin 
incredibile quidquam. Sin res postulet hominem 
salvum conservari , demonum invidia accidit, ut 
ab eo assensum colibeamus. Si igitur in caducis 
imortalibusque rebus forwaz conservatrix causa fuerit 
immortalis, multo magis immortalis anima causa 
fuerit immortalis, nec ullo tempore dissolvitur : se 
in se ipsa manens, cum libuerit et opportunum vi- 
sum erit, (sunt enim omnia perbene constituta atque 


optimo ordine collocata) materiam totam exsuscitat ; ut sua inpristinum statum restituit atque exorual 
Quo fii, ut sua animz cujusque forma sit cognitu facillima. 


Καὶ αὑτὸς ὁ συγχαλῶν Θεὸς Exáatrv ψυχὴν πρὸς 


Sed et Deus ipse qui in ununi animas omnes vo- 


τὸ οἰχεῖον ἐκπέμπει χαὶ διαχωρίζει, xa διανέμει" D cat, ad suam propriam formam etiam unainquam- 


χαθάπερ παρ᾽ ἡμῖν. οἱ ἀγαθοὶ νομεῖς, ol μυρίων 
ὄντων βοσχημάτων (62), διαχρίνουσι ἡ χδίως εἰ (65) 
χρὴ ἕχαστα, καὶ οὐ δέος μή ποτε συνταραχθείη. Καὶ 


(45) CC. P. ἀμείνων ὅτε μὴ καὶ ἀσῦ. 

(44) CC. P. ὥρᾳ. 

(45) CC. P. 6 ξὲ ἀπηνθηχὼς xat ὅλως. 

(46) CC. P. C. A. ἀφικχνουμένη. 

41) CC. P. οὐ τὰ qatv. 

48) CC. P, πῶς. 

(49) CC. P. μ. ὃὲ σῶος xa αὐτὸς τοῦ εἴδους ὁ 


γος. 
(50) Ziroc. Utitur similitudine Seripturze exqui- 
Site apta. Ba. 
(5314) CC. P. C. A. σπείραντες. . 
92) C. P. δημιουργιχὸς, C. A. δημιουργηχός 
99) CC. P. πεπτγώς. 
34) CC. P. xai olov ἀθ. καὶ ἐῤῥωμένος διαμ. 
(95) (ΟΡ. €. Α. κατασύθεσθέντα. 
(50) CC. P. C. A. ῥίζας. 


que animam mittit : et separat alias ab aliis, οἱ 
distribuit premia ac poenas. Idque haud secus facit, 
ác qui apud nos sunt boni pastores, solent sua 


vero servari hominem persuadeat ratio , invidia de- 
monum homines ut credant induci vix possunt. Legit : 
Φθόνος δαιμόνων ἀνθρώπων ἀπιστίαν εἰσάγει. Ut in- 
vidia demonum homines adigat αὐ incredulitatem, 
qua est ipsa veritas Sententiz. (t sic sepius neas 
loquitar. B4. 

(60) CC. P. ἑαυτῷ. 

(604) CC. P. προθεσμία. 

(62) CC. P. ol π. ἡ. ἀγαθοί, ὄντων τῶν Bodxez- 


μάτων. . 
(63) CC. P. ἧ χρή: 
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pecudibus quas ionumeras babent, loca propria de- A νῦν ὕει μὲν ὁ Θεός’ μυρία δὲ καὶ δένδρα καὶ Bos 


stinare : nempe ut et eas ipsi facile discernant, et 
ilie quam minimum inter sese perturbentur. Jam 
vero cum pluat ipse Deus, cum multa sint arbores 
el plante; cum una aqua : juxta tamen cujusque 
lilorum omnium cauia, illa unam eamdemque 
squam in suam ipsius propriam formam trahit : 


tum confert colorem, magnitudinem , dulcorem, 


amarorem, calorem , frigus , aut bonum aut malum 
odorem. Atque hsc res homines sapientes nun- 


ναι (64), ὃν δὲ τὸ ὕδωρ᾽ ἀλλ᾽ ὅμως ἑκάστου λόγο; 
τὸ αὐτὸ ὕδωρ ἔλχων (65), πρὸς τὸ οἰκεῖον μετέδαλεν 
εἶδος, καὶ σχῆμα xal χρῶμα, καὶ μέγεθος, χαὶ ἠῶ 
xai πιχρὸν, καὶ θερμὸν χαὶ ψυχρὸν, καὶ εὐῶδες x2 
οὐχ εὐῶδες. Καὶ ἀεὶ μὲν παράδοξον τὸ γιγνόμενον, 
ἀλλ᾽ ὅμως οὐ διετάραξε τοὺς σοφούς " εἰ δὲ τοῦ Δη- 
μιουργοῦ προῆλθε τὸ χήρυγμα, καὶ fj ἀθάνατος ψυχὴ 
μεμνημένη τὸ οἰχεῖον εἶδος ἐπέγνω καὶ ἀνέλεδε, 
πρὸς τοῦτο μόνον ἀποροῦσι χαὶ διαμάχονται. 


quam perplexos fecit : sin opificis edicto flat ut anima qu: est. alias immortalis , suam ipsius reco- 
lens formam agnoscat ac recipiat : solum id est et videtur illis ejusmodi, ut deeo dubitent ac secem 


tpsi pugnent. 
Btatuendum est igitur, formam , qualis initio 


T5 μὲν οὖν εἶδος οἷον τὸ πρῶτον προῆλθε, votovte 


prodiit, talem prorsus mansisse : materiam autem, B ξιέκεινεν" fj δὲ ὕλη (ὑπόχειται γὰρ πάσῃ ποιότητι) 


quoniam subjecta est et ad suscipiendam quamlibet 
formam facta, eam qux melior est et prestantior 
omnino suscipere. Veluti ponas ob oculos Achillis 
statuam aream : is zreus Achilles temporis vetu- 
state consumatur : zesque illud abjectum aliqui sibi 
suinant , atque in frusta minutissima sectum , pas- 
sim disseiinent : ibi tum peritus aliquis artifex, 
eris materia ut 3d artem aptissima collaudata, cs 
illud omne conquirat atque inveniat : ac deinceps 
conflatum et expurgatum arte et facultate quadam 
sua, ipsum zs in aurum convertat, eique Achillis 
formam inducat : erit profecto et videbitur aureus 
idem ille Achilles, qui prius fuerat sereus. Eodem 
modo corporum materia, procul ab se remotis 
pondere et situ et. mortalitate, supremi Conditoris 
659 arte et sumina gratia, pura et levis et immortalis 
evadit. Oportebat euim eam , quoniam ad immor- 
talem anime societatem facta fuit, iminortalitate 
cujus antea quoque gustuin aliquem sive fructum 
ceperat, aliquando potiri. Alias enim, ut s»pe 


δεξαμενή τις οὖσα μεταδολὴν ὑποδέχεται. Otovst (66) 
᾿Αχιλλεὺς εἴη χαλχοῦς, λυθείη δὲ (67) χρόνῳ οὗτος 
ὁ ᾿Αχιλλεὺς, xal τινες τὸν χαλχὸν ἣμελημένον λ1: 
θόντες, xaX χαταχερματίσαντες, πανταχοῦ διασπεῖ- 
ρωσιν" ὁ δὲ σοφὸς δημιουργὸς (68), ἐπαινέσας to; 
χαλχοῦ τὴν ὕλην ὡς ἐπιτηδείαν τῇ τέχνῃ, xal χαλ- 
χοῦν συλλέγων τὸν ὅλον ἐξεύρῃ (69), συγχωνεύσας, 
xai ἐχχαθάρας, χαὶ σοφίᾳ τινὶ xal δυνάμει τὸν χαλ- 
χὸν εἰς χρυσὸν μεταδαλὼν (70), τοῦ ᾿Αχιλλέως ἐπάγει 
τὸ εἶδος, ὀφθείη ἂν ypusou; ὁ πάλαι χαλχοῦς (1) 
᾿Αχιλλεὺς μέντοι. Οὕτω τῶν σωμάτων ἣ ὕλη τὸ βαρὺ 
χαὶ χεχυμένον xal θνητὸν διαφυγοῦσα͵, τῇ τοῦ 3M 
μιουργοῦ φιλοτιμίᾳ xai τέχνῃ, χαθαρὰ xai χούξη 
χαὶ ἀθάνατος γίγνεται. “Ἔδει γὰρ αὐτὴν mph; τὸ 
ἀθάνατον τῆς ψυχῆς χοινωνίαν πεποιη μένην, ἀθαν:- 
σίαν (T2) ποτὲ μεταλαμδάνειν, ἧς καὶ τὸ πρῶτεν 
ἀπήλαυσεν ἄν. Εἰ μὴ [διὸ πολλάχις εἴρηται (15)] 
χρόνον τινὰ τεθνάναι συνεχωρήθη, χαὶ ὡς ἂν ἡ χαχία 
διαχοπῇ (74), ἢ xai αὐτὴ ἑαυτῇ τὴν τιμωρίαν 
ἐξεύροι. 


dictum est, obiisse nonnunquam profuit; nempe uL walitia aut amputetur , aut ipsa sibi poenam io- 


veniat. . 


Caterum si nostra corpora omnino rediguntur in 
nihilum, quamobrem eis tanta virtus insedit, uti 
sepulcris condita plus possint, quam olim, cum 


(64) Μυρίω». Μυρία pro infinitis dicit etiam su- 
pra p. 63, 7 : ποῦ τοίνυν τὸ στέλεχος ἐχρύπτετο ; ποῦ 
τὰ μυρία φύλλα; ltem alibi. Hesycbius : μυρία" 
πολλά. BA. Ümissa vox est in Graco. Ainbrosius 
Et vero cum imbribus Deus irrigel terram , innume- 
reque sint el. arbores el herbe , et aqua una, cujus- 
que tamen ratio eamdem aquam in suam speciem el 
figuram transfert. Yia et recentior interpres. Excidit 
ergo vox δένδρα. Sed ego malim legere : μυρία δὲ 
xai διάφορα φυτὰ xai βοτάναι. Nam generatim de 
omnibus loquitur, quibus per pluviam dat incremen- 
tum Deus. BA. CC. P. μυρία δὲ xai διάφορα δένδρα 
xat φυτὰ xat βοτάναι. 

(6 ) CC. P. ἀλλ᾽ óp.. ὁ &x., ὁ τὸ 05. 

66) CC. P. οἷον εἰ 'Ax. σταίη. 

les CC. P. et C. A. τῷ. 

68) CC. P. διασπείρουσιν, coge δέ τις ἤδη δημι. 

(69) CC. P. τὸ ὅλον ἐξεύροι, εἶτα συγχ. 

(70) Εἰς χρυσὸν μεταδαιλών. Dicas metallorum 
Ín aurum transigendorum fuisse gnarum hanc scri- 
ptorem. Certe nec improbabiliter omnino nostro 
evo profundissimam antiquitatem huic vindicant 


Ei γὰρ el; τὰ μηδὲν τὰ σώματα διελύετο, τί ποτε 
ἄρα τοσοῦτον ἰσχύος αὑτοῖς ἐναπέμενεν, ὥστε μεῖζον 
ἰσχύειν ἐν θήχαις χαθιδρυμένα, ἣ ὅτε πανταχοῦ γῆς 


negotio, et /Egyptiorum inventa calluisse ZEneam 
nostrum docet palam iste dialogus. Multa in vetustis 
admodum membranis videre memini ad hanc artem 


: D spectantia, inter qu: Ausonii poet. si diis placet, 


cbrysoposiam, quam laudat etiam in Orphei Ciceroni 
pueriliter ascripti editione homo [talus Julius Cz- 
sar Glusianus Squarzia jurecousultus. Eodem perti- 
net quoi de transmutatione metallorum ait iufra. Ba. 

An CC. P. et C. A. χαλχοῦς ᾿Αχιλλεὺς, ᾿Αχιλλεὺς 

ντοι. 

(12) CC. P. ἀθανασίας ποτὲ μεταλαγχάνειν... 
ἀπήλανεν dv, εἰ μὴ δι᾽ ὃ πολ. ef 5 

(15) Nec lic carent. contaminatione, Ambrosius 
quadam hic omittit, el transponit sequentia de pa- 
gina decima tertia ad vicesimam quartam, alium 
codicem secutus; quapropter ejus etiam transiatio- 
nem edendam cum nostra recensioue jussi, cum 
nec ilius ordo sit penitus aspernandus. Omnino 
autem. integriore codice opus habebit, qui elegan- 
lissiinum et doctissimum hunc scriptorem in legi- 
Umum δ. ἢ ordinem redigere volet. Ba. 

(74) CC. P. διαχοπείη, καὶ αὐτὴ ἑαυτῇ. 
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περιΐει (75); ᾿Αχούεις τὸν Οἰδίπουν ὡς ἐν Κολωνῷ A terra tota oberrarent? Audis OEdipum, ut Colonis 


χείμενος (76), ἐν Σχύρῳ χεῖσθαι τοῖς ᾿Αθηναίοις 
ἐδόχει; Λέγεται δὲ ᾿Αθηναίοις, ἐπειδὴ Evóaouv, τὸν 
᾿Απόλλω χρῆσαι, Θησέα τὸν Αἰγέως ἐπὶ τὰς ᾿Αθήνας 
μεταδιδάζειν (ἐν Σχύρῳ δὲ χατορώρυχτο᾽" ἐχεῖ γὰρ 
δολοφονηθεὶς ἐτελεύτησεν), ὑπειπόντα οὐχ εἶναι τῶν 
παθημάτων λύσιν, πρὶν ἂν τοῖς ᾿Αθηναίοις χατα- 
τεθνηχὼς (71) ὁ Θησεὺς συνοιχισθείη (78) ἅμα τε 
τῆς ᾿Αττιχῆς τοῦ Θησέως τὸ λειπόμενον ἐπέδη, xai 
ὁ λοιμὸς οὐχ ἔτι fjv. Ἢ οὔπω μεμάθηχας ὅτ: (79) ὁ 
Ὀρέστης ἐν σορῷ παρὰ τοῖς ᾿Αρχάσιν ἐχρύπτετο ; 
συχνῷ δὲ χρόνῳ μετὰ τὴν Ὀρέστου τελευτὴν οἱ Aaxe- 
δαιμόνιοι τοὺς ἄλλους πολέμους εὖ πράττοντες, ἀπὸ 
τῶν ᾿Αρχάδων οὐχ ὡς ἤθελον ἀπηλλάττοντο. Ὡς δὲ 
οὐχ εἶχον οἵτινες γένωνται, ὅ τι χρὴ ποιεῖν, ἐρωτῶσι 


τὸν ᾿Απόλλωνα * ὁ δὲ αὐτοῖς ἀνεῖλεν, οὐχ ὁπλίτας Β 


παραχαλεῖν, οὐδὲ ἱππέας συλλέγειν, ἀλλ᾽ ἕνα νεχρὸν 
ἄνθρωπον εἰς συμμαχίαν εὑρίσχειν (80). Καὶ ἐδίδα- 
σχεν ἀσαφὼς μὲν, ἀλλ᾽ ὅμως ἐδίδασχεν, ὡς ἐν Χαλ- 


(15) CC. P. π. γῆς fiet σεμνῶς. 

(16) Pro magna re disceptatum ait de sepulcro 
OEdipi, quem vivum nemo mortalium magnifecerat, 
propter summam infelicitatem. De sepulcro et morte 
OEdipi jam olim diversa a Sophocle et Homero 
scripta notat Pausanias 1, 98, 7; 1, 30, ὁ. Sed fa- 
hulas fabulatoribus, pabulum suum, relinquamus. 
Mihi autem ex iis, quze de eodem OEdipo pagina 
eequente dicuntur, locus iste mendosus videtur, et 
Colone sepultum Atheniensibus prodesse OEdipum. 
creditum hoc sermone scriptum reliquisse ZEneam 
nostrum. Ait eniin : El τοίνυν Οἰδίπους ὁ τῇ μητρὶ 
συγγενόμενος, χαὶ Ὀρέστης ὁ τὴν μητέρα ἀπεχτο- 
γὼς, καὶ θησεὺς ὁ τωφρονοῦντα τὸν παῖδα ταῖς ἀραϊς 
κατασύρων, ὑπὸ γῆν ὄντες, τὴν γῆν διασώζειν λέ- 
γονται. Quas male utique huc alludunt , nisi parem 
sententiam lie reliquit ZEneas noster. Scribam : 
᾿Αχούεις τὸν Οἰδίπουν, ὡς ἐν Κολωνῷ χείμενος εἰς 
xuplav χεῖσθαι τοῖς ᾿Αθηναίοις ἐδόχει ; ipsorum vi- 
delicet Atheniensium dominationem. Hoc enim fa- 
tale OEdipo responderat Apollo : que mortem obitu- 
rum terra repelleret infelicem, fortunatam futuram 
qua sepulcro susciperet, OEdipus ipse apud Sopho- 
clem in se Colouxo, v. 89 : Ταύτην ἔλεξε παῦλαν ἐν 
χρόνῳ paxpip* ᾿Ελθόντι χώραν τερμίαν ὅπου θεῶν 
Σεμνῶν ἕδραν λάδοιμι xal ξενόστασιν' Ἐνταῦθα 
κάμψειν τὸν ταλαίπωρον βίον, Κέρδη, μὲν οἰχήσαντα 
τοῖς δεδεγμένοις, Ἄτην δὲ τοῖς πέμψασιν οἵ μ᾽ ἀπ- 
ἥλασαν. Et v. 291, idem miserrimus mortalium ait: 
"Hx« yàp ἱερὸς e00561); τε xaX φέρων "θνησιν ἀστοῖς 
τοῖσδε. lnibidei v. 582 oraculum memorat Ismene 


(Edipo patri de Thebanis : Σὲ τοῖς ἐχεῖ ζητητὸν ἀν- D 


θρώποις ποτὲ Θανόντ᾽ ἔσεσθαι ζῶντά τ᾽ εὐνοίας 
χάριν. Scholiastes, ad v. 581 : Οἱ ὑπομνηματισάμε- 
yot γράφουσιν οὕτω" χρησμὸς τοιοῦτος γέγονεν᾽ ὁπο- 
λέρῳ ἂν ὁ Οἰδίπους πρόσθηται, τοῦτον χρατήσειν" 
χαὶ χωρὶς κατὰ χοινὸν τοῖς θηδαίοις, ὅτι ἔσται αὖ- 
τοῖς μεγάλων χαχῶν αἴτιος, ἐὰν μὴ θάψωσιν αὐτὸν 
ἐπὶ τῆς χώρας. Qui rem ἃ Sopliocle fictam innuit, 
nulluin oraculo firinando auctorem aut poetam pro - 
duci indignabuudus. Et Pausanias Homero contra 
Sophoclem asseutitur, Thebis videlicet sepultum 
esse OEkdipum. Et ipse OKdipus Atheniensibus se 
mortuum fore servatorem pollicetur , ubi fuerit vi- 
vus receptus v. 450 : Ἐὰν γὰρ ὑμεῖς, ὦ ξένοι, 0£- 
λητέ μου Σὺν ταῖσι ταῖς σεμναῖσι δημούχοις θεαῖς 
᾿Αλχὴν ποιεῖσθαι, τῇδε μὲν πόλει: μέγαν Σωτῆρ᾽ 
ἀοεῖσθε, τοῖς δ᾽ ἐμοῖς ἐχθροῖς πόνους. Sclioliastes : 
χρησμὸς γὰρ ἦν, ὡς, ἣν οἱ ᾿Αθηναῖοι τοῦ τάφου τοῦ 
Οἰδίπου ἐγχρατεῖς γένωνται, ἔσοιτο αὑτοῖς ποτξε σω- 


jacens, Atheniensibus sit visus in Scyro sepultus 
esse. Fertur etiam, Atheniensibus, cum peste pre- 
merentur, Apollinem consultum respondisse, ut 
Theseum ZEgei filium Athenas transferrent. In Scyro 
autem sepultus fuerat, in qua etiam dolo oppressus 
obierat. Monebat igitur Apollo, finem morborum 
nullum prius fore, quam apud Athenienses Theseus 
jam defunctus conderetur : ac postquem in Atti- 
cam regionem Thesei reliqui sunt deportatze, pe- 
stis etiam illa cessavit. An vero non hoc etiam co- 
gnovisti, ut Orestes quadam apud Arcades urna 
delituerit : longo vero post ejus mortem tempore 
Lacedaemonii, cum bella prius omnia feliciter ges- 
sissent, ab Arcadibus, contra 86 cogitarant, victi 
sunt et profligati ? Cum vero rerum suarum incerti 
prorsus essent, Apollinem, quid facto opus esset, 
rogarunt. ]s vero respondit, non armatos milites 
advocandos, non cogendos equites : sed unum jam 


τὴ πολιορχου μένοις ὑπὸ Θηδαίων, εἴτε χατὰ τὸν 
Πελοποννητιαχὸν πόλεμον, εἴτε xa0' ἕτερον. Et jam 
moriturus apprecatur Theseum OEdipus ibidem v. 
1512 : Τοῦτον δὲ φράζε μὴ ποτ᾽ ἀνθρώπων τινὶ, 
M10' οὗ χέχευθε, μήτ᾽ ἐν οἷς χεῖται τόποις, Ὥς σοι 
πρὸ πολλῶν ἀσπίδων ἀλχὴν ὅδε Δορός τ᾽ ἐπαχτοῦ 
γειτόνων ἀεὶ τιθῇ. Hac preter morem prolixius huc 
ascripsi , ut ostenderein omnino veram me senten- 
tiam Znez reduxisse. Verborum tamen emenda- 
tionem a codice aliquo manu exarato integriore 
constituendam auguror exspeciandain. Colone au- 
tem potus locus Auicz. Scyri mentio ex sequenti- 
bus perperam illata. Emendatio aliorum est : 'A- 
χούεις τὸν Οἰδίπουν ὡς ἐν Κολωνῷ χείμενος ἐν ἄχρῳ 
θέσθα: τοὺς ᾿Αθηναίους ἐδόχει. Qua scriptura fatua 
non est, si a libro aliquo est. Ba. 

(77) CC. P. xat τεθὐνηχώς. 

uS) Plutarchus Cimone [c. 8] : Πυνθανόμενος δὲ 
(ὁ Κίμων) τὸν παλαιὸν Θησέα τὸν Αἰγέως φυγόντα 
p i ᾿Αθηνῶν εἰς Σχῦρον, αὐτοῦ δ' ἀποθανόντα 

λῳ διὰ φόδον ὑπὸ Λυχομήδους τοῦ βασιλέως, ἐσπού- 
δασε τὸν τάφον ἀνευρεῖν" χαὶ γὰρ ἣν χρησμὸς ᾿Αθη- 
ναίοις τὰ θησέως λείψανα χελευων ἀναχομίζειν εἰς 
ἄστν, xal τιμᾷν ὡς ἥρωα πρεπόντως" ἀλλ᾽ δγνόουν 
ὅπου χεῖται, Σχυρίων οὐχ ὁμολογούντων οὐδ᾽ ἐώντων 
ἀναζητεῖν. Τότε πολλῇ φιλοτιμίᾳ τοῦ σηχοῦ μόγις 
ἐξευρεθέντος, ἐνθέμενο: ὁ Κίμων εἰς τὴν αὑτοῦ 
τριήρη τὰ ὀστᾶ χαὶ τἄλλα χοσμήσας μεγαλοπρεπῶς, 
χατήγαγεν εἰς τὴν αὑτοῦ δι᾽ ἐτῶν σχεδὸν τετραχοσίων. 
Vide eumdem "Iheseo [c. 56]; Pausaniam Auica, 
47, 6; alios. 

(719) CC. P. μεμάθηχας ὡς ὅλος Ὁρέστης. 

(80) Pausanias libro ni, et fine libri viui. Utram- 

ue de Theseo et Oreste historiam ex ejusdem 
Laconicis [c. 5, 5] liausisse Noster videtur. Verba 
Pausaniz ascripsi : Ἐπὶ τούτων βασιλευόντων Aaxc- 
δαιμόνιοι προσέπταιον ἐν τῷ πρὸς Τεγεάτας πολέμῳ 
τὰ πλείονα * ἐπὶ δὲ ᾿Αναξανδρίδου τοῦ Λέοντος ἐπι- 
χρατέστεροι Τεγεατῶν γίγνονται τῷ πολέμῳ ᾿ γίγνον- 
ται δὲ οὕτως' "Avhp Λαχεδαιμόνιος Λίχας ὄνομα 
ἀφίκετο ἐς Τέγεαν" τηνιχαῦτα δὲ αἱ πόλεις ἄγουσαι 
σπονδὰς ἔτυχον. ᾿Αφιχομένου δὲ τοῦ Λίχα, Ὀρέστου 
τὰ ὀστᾶ ἀνεζήτουν" ἀνεζήτουν δὲ αὐτὰ Ex Ütompo- 
πίου Σπαρτιᾶται. Συνῆχεν οὖν ὁ Λίχας ὡς ἔστι χατα- 
κείμενα ἐν olx(a χαλχέως" συνῆχε ὃὲ οὕτως" Ὁ πόσα 
ἐν τῇ τοῦ χαλχέως ἑώρα, παρέθαλεν αὐτὰ πρὸς τὸ 
ἐχ Δελφῶν μάντευμα, ἀνέμοις μὲν τοῦ χαλχέως εἰ- 
χάζων τὰς φύσας, ὅτι χαὶ αὐταὶ βίαιον πνευμα 
ἠφίεσαν, τύπον ξὲ τὴν σφύραν χαὶ τὸν ἄχμονα ἀν- 
τίτυπον ταύτῃ, πῆμα δὲ εἰχότως ἀνθρώπῳ τὸν clón- 


-—— 
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elim vita functum lominem in belli societatem A χίδι (81) τοῦ ᾿Αγαμέμνονος ὃ παῖς κέοιτο, xs ἐς 


inveniendum. Et docuit obscure quidem, sed do- 
cuit tamen, quod in. Chalcide Agamemnonis filius 
jaceret, eum illi clam surriperent, sicque una cum 
ipso victoriam simul ad se transferrent. luveniunt 
igitur Orestem : eumque suffuraptur, ac deinceps 
semper viucunt. Igitur si OEdipus ille qui rem cum 
matre turpiter habuit, et Orestes qui matrem ἰω- 
teremit, et Theseus qui pudicum puerum corrupit, 
terra jam operti, terram ipsam conservace dicun- 
tur : annon ii potius qui vitow omnem in virtutum 
studio consumpserunt, ac mortem ipsam illustriorew 
pro vera erga Deum pietate fortiter obierunt ? 
Quemadmodum ego novi multa bonorum virorum 
corpor3, qus etiam phalanges daemonum tantopere 


τοῦτον ὑποχλέψαντες μεταθήσουσι μετ᾽ ἐχείῖν"" zi 
νίχην. Εὐρίσχουσε τὸν Ὀρέστην, καὶ δποχλέξκτους. 

καὶ τὸ λοιπὸν ἐνίχων, El τοίνυν Οἰδέπους ὁ τῇ mc 
συγγενήμενος, καὶ Ὀρέστης ὁ τὴν μντέρα ἄπεχε, 
νὼς, xaX 6n3s)0c ὁ σωφρονοῦντα τὸν τοχέδα ταὶς ἀρεῖ 
κατασύρων (33), ὑπὸ γῆν ὄντες τὴν τὴν bam 
λέγονται, πού vs (85) ἄνδρες τὸν βίον ὅλον ταῖς &priz; 
Guuuzcohsavesg , καὶ τὴν τελευτὴν αὐτὴν ὑπὲρ c 
σεθείσς λα απρῶς ἀναδειξάμενοι (88) ; ὡς ἐγὼ xs 
γνενόγχα ἀνδρῶν ἀγσθῶν συχνὰ σώματα (85) τοσοῦτο; 
ἐχδειματοῦντα τῶν δαιμόνων τὰς φάλαγγας, b 
ἐκεῖνοι τὸν τεθηραμένον ἄνθρωπον * καὶ τὰ μυβα 
νοσήματα, tv οἷς τῶν ἰατρῶν ᾿ἢτθένησεν ἡ τέχνη, 
ῥαδίως χαλῶντα xal ἐχχαϑαίροντα, χοὶ ὅλως b. 


terrerent, quantopere ipsi vexabant hominem abs B χόπτοντα. 
Se capium atque obsessum : itemque morbos innumeros quibus curandis ars medica mon sufkcerai, 
ipsa facile curarent, perpurgarent, omninoque auferrent. 


Si vero future illius immortalitatis omuino ex- 
periia sunt nostra. corpora, certe etiam inürma, 
supervacanea, prorsusque abjecta sint necesse est. 
Praeterea si sceleratos oporteat in poenarum carcc- 
rem descendere , quo pacto justum non erit, anima 
bonis id corpus frui, eujus in adversis rebus socie- 
talem nunquam declinavit? Est autem hoc 5806 
quam sapienter excogitatum, ut anima aliqua usque 
a corpore discedat : quando hoe ipsum pati discere 


. est, videlicet, quanta sit anime virtus, quantaque 


&.& corporis imbecillitas. At legis habendum loco, 


Εἰ ὃὲ μελλούσης ἀθανασίας và σώφιατα παντελῶς 
ἄμοιρα ἧν, ἀσθενῆ τε xal περιττὰ χαὶ εἰχῇ κείμενε 
ἣν (86). Καὶ ἄλλως εἰ τοὺς πονηροὺς ἀνάγχη μεῖὶ 
σώματος ὁποτέρου βούλεσθε εἰς τὸ τῆς τίέσεως ἱξνα: 
δεσμωτήριον, πῶς οὐ δίχαιον τῶν τῆς Ψυχῆς καλῶν 
ἀπολαύειν τὸ σῶμα, οὗπερ (81) ἐν ταῖς συμφοραῖς 
οὐκ ἀποδιδράσχει τὴν χοινωνίαν; Σοφὸν δὲ τὸ gr 
χάνημα (88), τὴν ψυχὴν τοῦ σύματος ἀπανέστασθει, 
ὡς ἂν τὸ πάθημα μάθημα γένοιτο, ὅσῃ μὲν fj τὸ; 
Ψυχῆς δύναμις, οἵα δὲ ἡ τοῦ σώματος ἀσθένεια. Νέ- 
μος δὲ αὖθις (89) ἀναδιῶναι. Οὐ γὰρ ἕδει τὸ σῶμε 


qnod ipsum reviviscat. Neque enim oportebat, cor- C ἐς ἀεὶ μάτην ἐῤῥίῳφθαι, ἐπειδὴ τὸ πρῶτον, quyi 


pus, quasi frustra factum, semper abjectum esse, 
cum iuitio statim anima immortalitatem degusta- 
rit : sed neque in banc quoque vitam reviviscere, 
quando priwus in hanc vitam ortus noster ad de- 
monstrandum usum vite humane sufficiebat, Sed 
el otiosa mors esset, si in vitam eamdem iterum 


v ὅτι ἐχρῶντο εἰς τὰς μάχας ἤδη τῷ σιδήρῳ᾽ τὰ 

Σ ἐπὶ τῶν ἡρώων χαλουμένων ἀνεῖπεν ὁ n ἀν- 
θρώπῳ πῆμα εἶναι τὸν χαλχόν. Τῷ penses δὲ τῷ 
γξνομένῳ αχεδαιμονίοις ἐς τοῦ Ὀρέστου τὰ ὀστᾶ 
καὶ ᾿Αθηναίοις ὕστερον ἑοιχότα ἐχρήσθη, κατάγουσιν 
᾿Αθήναζε ἐχ Σχύρου Θησέα, ἄλλως δὲ οὐχ εἶναί σφισιν 
ἐλεῖν Σχῦρον' ἀνεῦρε δὲ τὰ ὀστᾶ τοῦ Θησέως Κίμων 
ὁ Μιλτιάδου, σοφίᾳ χρησάμενος καὶ οὗτος, καὶ μετ᾽ 
οὗ πολὺ εἷλε τὴν Σχυρον. In eo tamen alios auctores 
4Eneas sequitur, quod inorbo infesto ad Tiiesei ossa 
iIrausferenda e Scyro adactos scribit. Athenienses. 
Ba. CC. P. ἐξευρίσχειν, . 

(84) Vitiatus iterum codex; nihil enim isthic 
Chalcidi negotii. Et bene quidem nomen hoc trans- 
jit interpres Ambrosius. Emaculandum autem , ὡς 
ἐν χαλχείῳ. Χαλχεῖον, officina fabri ferrarii, secun- 
dum Crrilum glossographum. Emendatio est clara 
ex verbis Pausanie, qux equidem ob eam rem vel 
solam produximus. Χαλκεῶνα etam talem locum 
nuncupatum docemur ab Mesyclíio. Obscuritatem 
oraculi quam Eneas inuit officinam zrariam desi- 
gnantis ostendit nobis idem, utilissimus veterum 
inemoriarum consignator, Pausanias. Ba. 

(82) Τὸν παῖδα ταῖς ἀραῖς κατασύρων.. Chrysip- 
pum puerum dicit a Theseo ad stuprum raptum. 
ilygiuus Fab. 274 eun inter formosissimos ephebos 
1eceuset , Pelopis filium ct ἃ Theseo !«die -sptum. 
τἷς ἀρηΐοις puto scribeudu:n, e η86- 


ἀθανασίας ἐγεύσατο" ἀλλ᾽ οὐχ εἰς τόνδε τὸν βίον àve- 
διῶναι" ἱκανὴ γὰρ ἡ πρώτῃ γένεσις τοῦ fapévte 
αἰῶνος (90) ἐχδιδάξαι τὴν πεῖραν. Καὶ ἄλλως περίεβ- 
γος ἡ τελευτὴ, εἰ πρὸς τὸν αὐτὸν αὖθις ὑπεστρέ- 
φετο (91) βίον. Ἢ ταῦτα μὲν μυθολογία, ὡς χαὶ ποί- 
τερον ἡμῖν ἀποδέδεικται. Οὐ γὰρ ἐπιλέλησαι, μινηρϑ- 


cratos designari, quibus rapuerit scilicet puerem 
Theseus. Raptus hice pueri a Theseo non exstat ese- 
ber apud scriptores. Chrysippum istum etiam 1 
Laio »matum scribunt Apoliodorus , et Plutarchus 
in Parallelis cap. 35. Intellige de Hippolyto. Ba. 

85) CC. P. $ πούγε. 

μι CC. P. ἀναδεξάμενοι. 

85) Σώματα. Miracula dicit ad memorias beate- 
rum Christi martyrum faeta, Vide multis Augusti 


D num lib, xsu De cicit. Dei, eic, Non autem belle 


corporibus tribuuntur, qu:e ad ea operata est divios 
miseratio. Da. 

(86) Ex CC. P. Hic locus sic restituendus x. ἦν, 
καὶ μάτην ἡμῖν ὁ Πλάτων παραχελεύεται τῆς αὐτοῦ 
πόλευς τοὺς φύλαχας τελευτῶντας τιμᾷν xal τῶν 
σωμάτων τὰς θήχας προσχυνεῖν" σὺ γὰρ τούτων ἕμ- 
πειρος. 

(87) CC. P. C. A. εἵπερ. 

(88) Σοφὸν δὲ τὸ μηχάνημα. Sapiens machina- 
tio; sapiens inventum. Commenti vox etsi aptier, 
tamen indignior illa summa divina majestate. b. 

(89) Νόμος δέ. Deesse vox claret, indicans vide- 
licet. dignitatem hujus legis. Interpres vetustior 
[Ambrosius] videtur legisse, θεῖος δὲ νόμος. Reddidit 
enim cum ambitu etiain : est vero. divina omnino 
lez corpus reviviscere. B4. 

(90) CC, P. ἀγῶνος. 

P. ἐπέστρεφε. 
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νιχώτατος (oy. Τὸ δὲ ἀληθέστερον, el; ἀθάνατον áva- A esset redeundum. Inanes autem et fabularum similes 


διώσεται βίον, τοῖς μὲν ἀγαθοῖς πάλαι ποθούμενον, 
φοδερὸν δὲ τοῖς οὐδὲν φοδουμένοις τὸν βίον (93). 


esse rationes istas, jam antea satis 600 est de- 
monstratum, Neque enim oblivisci illarmm potuisti, 


qui memoria polles maxima. lllud potius est verum, in vitam immortalem nos revieturos esse: 
eamque bonis quidem jam dudum optatam, malis autém οἱ iis qui dum in vivis essent nullarum rc- 
rum metu coerceri poterant, omnino terribilem ac metuendam. 


ΘΕΟΦΡ. Οὐχ ἀγεννῶς ἐπεξέρχῃ τῷ λόγῳ. 'AXX' εἰ 
τὰ σώματα διὰ τὴν τῆς ψυχῆς χοινωνέαν ἀπαθανατί- 
ζεται, χαὶ (93) τῶν ἀλόγων ζώων, ὡς ἔοιχεν, ἔσται 
«τοιαῦτα * μετέσχε γὰρ χἀχεῖνα Ψυχῆς (94). 


AZI8. ᾿Αλλὰ ἀλόγου xaX θνητῆς ὦ σοφώτατε, f) τῷ 
«ώματι συνεδιελύετο (93). Εἰ τοίνυν ἐχλέλοιπεν fj 
Ψυχὴ, περίεργον διεγείρειν τὸ πτῶμα" οὗ γὰρ ἑαυτῶν 
ἕνεχα, ἀλλὰ πρὺς χάριν τῆς ψυχῆς τὰ σώματα διαν- 
ίσταται. Τοῖς μὲν οὖν ἀλόγοις οὐδὲν ἀθάνατον ἐγχατ- 
ἐσπαρται" ἐπεὶ xal τῆς ἐχείνων ψυχῆς χρείττων ὁ 
θάνατος. Ἠ δὲ ἡμετέρα ψυχὴ (ἀθάνατος γὰρ), εἰς ἕν 
ἑλθοῦτα τῷ σώματι, ἀθανασίας αὑτῷ σπέρμα Χχατα- 
λέλριτε. Καὶ τὸ μέγιστον, αὐτοῦ τοῦ δημιουργοῦ ὁ 
ἄνθρωπος οἷον γέννημα χαὶ ποίημα" οὐδὲν οὖν ἀν- 
θρωπίνης οὐσίας (96) παντελῶς θνητὸν διαμένειν 
ἐδύνατο. Τῶν δὲ ἀλόγων ζώων τὴν γένεσιν τοῖς στοι- 
χείοις ἐξάγειν ἐξέταττεν " xal τὸ πρόσταγμα, φύσις 
ἣν χαὶ δύναμις" οἷα δὴ kx τοιούτων κατέρων προελ- 
θύώντα (98) παντελῶς διαλύεται. Οὐ γάρ ποτε τῆς 
ἀϑανασίας ἐγεύσατο" τὸ δὲ ἀνθρώπειον σῶμα ψυχῇ 
συνεργαζόμενον ἀθανάτῳ παρετρέφετο, χαὶ πρὸς πᾶ- 
cav τέχνην ἐπιτηδείως χαὶ μάλα χαριέντως συγχινού- 


THEOP. Egregie tu quidem hzc oratione expli- 
casti. Sed si corporea ad tuendum suam cum ani- 
miabus societatem szterna flant; videtur profecto, 
brutorum animantium corpora, Ipsa quoque sem- 
piterna fere : quippe qus et ipsa suas animas ade- 
pta sint. 

AXITH. Animas quidem, sed rationis exper- 
tes et mortales, et quie simul eum corporibus in- 


D tereant. Jam si defecerit anima, supervacaneum 


faerit corpus suseitare, quando non sua ipsorum, 
verum anima gratia corpora semscitantur. Ergo 
brutis animantibus nihil insitum est, quod sit im- 
mortale. Nam et illorum animam mors superat : 
posira vero anima que est immortalis ipsa, 
ubi in unam cum corpore societatem coiverit , 
immortalitatis ei semen quasi quodammodo infudit. 
ἃς quoniam homo supremi illius Opificis maximum 
quasi germen atque opus sit: nec conveniebat, nec 
poterat fleri, ut bumanz substantix: quidquam pror- 
sus mortale permaneret. Sed quoniam brutorum 
animantium ortum ex elementis educi jussit, idque 
ejus edictum sit jam ipsa nature vis et potentia : 
ea (alibus tamque fluxis rebus quasi parentibus 


μενον, ἀθανασίας τι παρεσπάσατο, καὶ τοῦ νέχταρος C orta , ipsa quoque dissolvantur atque iutereant ne- 


οὗ παντελῶς ἄγευστον" οὐχ ἄρᾳ πετὸν (95) εἰσαεὶ 
κείσεται. El γὰρ ἡλίου προσπίπτοντας ὕξατι Ψυχρῷ, 
θέρμη τε ἐπεγένετο, καὶ ἀπὸ τοῦ ὕδατος mop ἀνῆκε (1) 
καὶ φλόγα, τίς ἂν ἀπιστήσειεν εἰ τοῦ ἀνθρώπου τὸ 
σῶμα Ψυχὴν ὅλην ἀθάνατον εἰσδεξάμενον, δύναμιν 
καὶ ἀκτῖνα τῆς ἀθανασίας ἐκτήσατο, Οἷον γῆ πκυρω- 
θεῖσα τὸ θεῖον’ fj τέω; μὲν χεῖται ψυχρὰ τῷ ἀπτο- 
μένῳ χαὶ ἄτυφος" ἐπειδὰν δὲ πυρὸς ἐγγὺς γένηται (2), 
τοῦτο ῥᾳδίως ἀνήρπασε, πρὸς ὃ τὸ πρῶτον (3) ἐλάν- 
θανεν ἔχουσα, καὶ ταχέως ἐξήφθη, καὶ ἐνεργείᾳ τὴν 
δύναμιν ἔδειξε, xal εἰς τὴν τοῦ πυρὸς τάξιν ἐπείγεται" 
οὕτω δὴ τῶν ἀνθρώπων τὰ σῴώματᾳ τῇ τῆς ψυχῆς 
ἀθανασίᾳ συμμίξαντα, τὸν μὲν ἄλλον χρόνον ψυχρὰ 
xai ἀχίνητα παντελῶς ἀπέῤῥιπται" Ψυχῇ δὲ χοινω- 
νεῖν ἐπιτήδεια, x&v κοτε αὖθις σύμμιξις (4), ἑτοίμως 
περιθάλπεται χαὶ διανίσταται, καὶ ἡδέως συνέπεται, 
χαὶ πρὸς ἀθανασίαν ἀνέδραμε. 


cesse est, Neque enüu aeternitatis sive gustum, sive 
fructum ullum ceperuut : humanum autem corpus, 
quoniam cum anima simul egit , immortali quoque 
alimento quasi nutriri coepit, et ad omnem artem 
apte et suaviter incitatum est, hocque ipso sibi im- 
mortalitatis aliquid jam attraxit, nec parum illius 
neciaris gustavit: qua de causa collapsum non per- 
petuo jacebit. Etenim si sole vi caloris sui in frigi- 
dam aquam agente, aqua ipsa calescit , atque ex se 
quasi ignem flammamque emittit : quis non credat , 
huwanum corpus, suscepta anima tota immortali, 
vim jgnemve zternitatis sibi quoque vinidicasse? 
Veluti sulphur quid est aliud quam terra quasi igne 
succensa; ea lamen jacet estque et videtur οἱ qui 
tangit, frigida et abjecta : at ignem quem occulta- 
tum intra se habet, adhibitum facile et extemplo 
arripit, eeleriterque succendit, vimque suam re 


ipsa monstrat, atque in ordipem seu naluram ignis propere wansit. iloc modo àaue hominum corpora, 
postquam eum anim: immortali natura. conjuncta fuerint. atque commista, alias. quidem frigida et im- 


(93) CC. P. φοδερὸν ὃς τοῖς οὐ πρότερον πεφοδη- 
μένοις χαχίαν. 

93) UC. P. xaX τὰ τῶν à. 

94) Ψυχῆς. Repetendam vocem postremam arbi- 
tror in responsione Axithei : ψυχῆς. AXITH. Ψυχῆς" 
ἀλλὰ ἀλόγου. [ta erigitur oratio; eL servavi ego iu- 
terpretatione insertionem. Ba. 

95) CC. P. συνδ'ςλύετο. 

96) CC. P. οὐδὲν οὖν τῆς ἀνθ. οὖσ. 

97) CC. P. προσέταττε. 

98) Ex CC. P. hic inserendum ἐχεῖνα μέν. 


(90) Πεσόν. Procumbens, cadegs, id est moriens. 
Cadere enim mori, unde cadavera. Notavi plurimis 
alibi, Advers. 7, 19; 44, 99, ex Tertulliane, De re- 
surr. c. 18, aliisque. fu. 

(1) Hop árnxe. Fix hoc plurimis modis. Et su- 
mumw calorem polest flamiuam sive iguew ipsurg 
nominare, 

(2) QC. P. γένοιτο. 

(3) Ex CC. P. inserendum ἐπιτηδείῳ. 

(4) CC. P. συμμίξῃ. 


od 
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mobilia prorsus jacent : at cum sint ad ineundam cum anima societatem apta, 


quàm primum eai» 


deinceps eis iterum obtigeríl conjunctio, prompta profecto sunt et parata ad id, ut se foveri sisaux 
resurgant , ut suaviter ipsam sequantur, et ad immortalitatem recurrant. 


Neque incredibile est materiam in meliorem sta- A Καὶ οὐχ ἀπίθανος fj πρὸς τὸ χρεῖττον μετοδὼὰ 


tum commutari. Nam et apud nos qui materiz pe- 
ritiam aliquam habent, ii sibi argentum et stannum 
sumunt, priore metalli genere deleto, materiam 
ipsam in augustius eL pretiosius convertunt, atque 
auruin pulcherrimum efficiunt. Pariter etiam arena 
dispersa, et nitrum diffusum jacent : at ars humana, 
nitrum ex his novum et perspicuum ut fiat, excogi- 
tavit. Plantarum autem mutationes vel agricolarum 
pueri canunt. Quid igitur eum qui creavit homincs, 
hominibus ipsis imbecilliorem et rudiorem suspi- 
eainur? Án non debeat earum αὐ quotidie eve- 
niunt rerum, seu fides seu certa ac firma persuasio, 
661 ut ne de futuris dubii perplexique essemus, 
prohibere? Sed multa cum sint ante nostrum hoc 
certamen exercitia, cur corum omnium obliti quasi 
metu soluti cedimus? Si factus est mundus, quem- 
admodum etiam homo factus est, et initio, quoad 
corpus, terrigena prodiit (unde enim alias prodiis- 
861 ἢ : annon est natur: consentaneum, eumdem 
eliam e terra deinceps hominem nasci? 

Quid igilur de rebus omnino veris et concessis 


(5) CC. P. καττίτερον. 

(6) CC. P. inserendum συγχωνεύσαντες xaX χρώ- 
σαντες. 

(7) terum tangit, quam supra, artem transmu- 
tandorum metallorum. Duplicare metallum hane 
eamdem rem dicit intelligens Manilius, cum ni- 
mirum stannum, gratia exempli, argento sociatum 


B 


in hoc transit, utpote dignius; quem quaestum ha- C 


bebant isti materiarii. Verba Mauilii apponam, ut a 
00!a deletoria Jos. Scaligeri vindicem. Cum enim 
ut de re nota /Eneas loquatur et clare idem dicat 
Manilius, quare non credewus potius eo etiam zvo 
notam banc industriam fuisse, quam ut nec infor- 
mem et loco maxime congruentem versum contra 
omuium librorum vota ejiciamus immerentem, libro 
quarto, 245 : Vesia tuos, Capricorne, fovet penetra- 
libus ignes. [Hinc artes studiumque trahis : nam quid- 
quid in usus [Ignis agit poscitque novas ad. munera 
flammas [Sub te censendum est :ecrutari ceca me- 
talla [Depositas el opes, terreque exurere venas, 
[Materiamque manu certa. duplicarier arte, [Quid- 
quid εἰ argento [abricetur, quidquid el auro, | Manu 
duplicari, labore augeri, certa accedente arie. Cer- 
tam dicit, quod videatur plerisque res tam inusitati 
exempli in nalura rerum fieri non posse; ut nimi- 
rum industria humana efficiat quod solius videbatur 


τἧς ὕλης. Ἐπεὶ xoi παρ᾽ ἡμῖν οὗ περὶ thv Uma 
qot, ἄργνρον χαὶ χασσίτερον (5) παραλαδόντες͵ vi 
τὸ εἶδος ἀρανίσαντες (6), ἐπὶ τὸ σεμνάτερον μεῖν 
Θαλόντες τὴν ὕλην, χρυσὸν χάλλιστον ἐποίησαν (ἢ. 
Καὶ ἡ ψάμμος διεσχέδασται, καὶ τὸ νέτρον (8) la. 
χέχυται" ἀλλ᾽ ἀνθρωπεία τέχνῃ χαενήν τινα xx 
διαφανῆ τὴν ὕελον (9) ix τούτων ἐπενόησε. Τὶν ἃ 
τῶν φυτῶν μεταδολὴν ἄδουσι τῶν γεωργῶν οἱ τι 
6s; (10). Τί οὖν ; ἀνθρώπων, τὸν τῶν ἀνθρώπων i 
μιουργὸν ἀπθενέστερον xal ἀπειρότερον ὑπειλήφει; 
χαὶ οὐδὲ τῶν xa0' ἐχάστην ἡμέραν γιγνομένων ἡ τί. 
στις τὴν περὶ τῶν μελλόντων ἀπιστίαν ἐξήλασει, 
᾿Αλλὰ πολλὰ μὲν πρὸ τοῦ ἀγῶνος τὰ γυμνάσια, xx 
6b τὸν ἀγῶνα πάντων ἐπιλελησμένοι διαλύεσθε. ἢ 
γέγονεν ὁ χόσμος, ὡσπεροῦν (11) γέγονε γηγενῆ, 
χατὰ τὸ σῶμα τὸ πρῶτον ὃ ἄνθρωπος * πόθεν γὰρ 
ἄλλοθεν ; οὐχοῦν χατὰ φύσιν ἀπὸ τῆς γῆς (8) ὕσιο 
ρὸν γενέσθαι τὸν ἄνθρωπον; 


Τί οὖν πρὸς τὰ ἀληθῇ, χαὶ τὰ ὁμολογούμενα we- 


φονιχῶς ἐχρήσατο’ ὁ δὲ δὴ καὶ τὰ περὶ χημείας 
σοῦ χαὶ ἀργύρου τοῖς παλαιοῖς γεγραμ 
διερευνησάμενος ἔχανσε πρὸς τὸ μηχέτι πλοῦτον Àl- 
υπτίοις £x τῆς τοιαύτης προσγίνεαθαι τέχνης, p 
χρημάτων αὐτοὺς θαῤῥοῦντας περιουσίᾳ τοῦ λοιξῶ 
Ρωμαίοις ἀνταίρειν. Quibus verbis patet tam at- 
genium illos homines fecisse quam aurum. Üsk 
firmor in sententia jam concepta * nimirum locen 
istum AEnex sanum omnino non esse. Non enim e 
argento el stanno aurum factum dixerit , nece b 
ulla metamorphosis polliceatur. Sed distincta 
scripsit addito stanno homines eos argentum ae 
xisse; alios, vel et eosdem, purum aurum potvistt 
ex materia congrua ipsis nota producere. Opus eri 
meliore exemplari quam fuit Augustanum, ut bie d 
alii hujus auctoris loci constituantur. Nam 
cturis solis postponeut pauci, ut sunt hominum E 
genia, lectionem editam, quam tamen defend& 
nemo unquam poterit. Possis scribere: Ka om 
ἀπίθανος tj πρὸς τὸ χρεῖττον μεταθολὴ τῆς ὕλης ix 
xai παρ᾽ ἡμῖν οἱ περὶ τὴν ὕλην σοφοὶ ἄργυρον. χαὶ 
καττίτερον παραλαθόντες xal τούτου εἶδος ἀςρανῖϑαν» 
τες, ἐπὶ τὸ σεμνότερον μεταδάλλουσι τὴν ὕλην, χρν 
σὸν ἄλλοι χάλλιστον ἐποίησαν. Prorsus persuasam 
habeo ita neam nostrum scripsisse. Quod con- 
jecturas isti aspernantur, scire homines simplicio- 


de cetero naturz. Ne intellexerunt quidem versum Ὦ res zequo velim, quidquid non clarum legunt , pri- 


hunc doctissimi homines hactenus, quem Ene: lo- 
cus aperit tandem simul et asserit. Vir doctissimus 
Antonius Delrio in Disquisitionibus magicis 1, c. 5, 
p. 69, retentum voluit versum ; sed de bracteariis 
hon ad rem interpretatus est. Aliorum castigationes 
non attendimus ; non enim emendatione, sed expli- 
catione opus habebamus. — Non nimium peritum 
rei fuisse /Eneaim oportet ; aut vulgatior tum ea 
fuit, quam credere nunc possint qui tanto tempore 
tantisque impensis eam inquirunt. Sane aliquando 
vulgatam artem fuisse docet, quod, pretium auro 
inde decessurum meiuens, libros docentes exusseritl 
Diocletianus. Suida : Χημεία, fj τοῦ ἀργύρου xaY 
χρυτοῦ xatacxcuh, ἧς τὰ βιθλία διερευνησάμενος ὁ 
Διοχλητιανὸς ἔχαυσε διὰ τὰ νεωτερισθέντα Αἰγυ- 
actore. Idem in Diocletiano : Τούτοις ἀνημπέρως καὶ 


mum indoctorum librariorum de prisca scriptura 
eos legere conjectationes, deinde corum etiam qui 
praesunt chalceographeis; ad quorum utrorumque 
captum peccat quidquid in antiquis auctoribus men- 
dosum legitur. Horum eos malle corruptrices quam 
ingeniosi alicujus doctique hominis restitutrices 
conjecturas de eadem est, quam modo innmebam., 
simplicitate, cujusque ego non audeo dicere noinea. 


À. 

(8) Alii λίτρον. 

(9) CC. Ρ ὕαλον. 

(10) l'eupyov οἱ zai&ec. Discipuli. Vide ad Za- 
chariam scholasticum, n. 45. ΒΑ. 

(11) CC. Ρ ὥσπερ οὖν. 

(12) CC. P. ἐπὶ τῆς γῆς. 
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vixi; διαμάχεσθε (15), οἱ τὰ ἀφανῆ xax τὰ ἄτοπα A pueriliter diaceptatis , praesertim qui et obscura et 


μάλα ἡδέως προπσιέμενοι: ; Ὑμεῖς γὰρ εἰ τὸν Γλαῦχον 
τὸν Μίνωος: ἀποπνιγέντα τῷ μέλιτι, Πολύδειος (14), 
ὁ μάντις ἐξ "Apyou; εἰς Κρήτην ἀφιχόμενος, ávc- 
στῆσαι λέγοιτο, παρὰ τοῦ δράχοντος τὴν πόαν μα- 
θὼν (15), ἀδατανίστως δέχεσθε" xal ὅτι τὸν "In- 
πόλυτον ὁ ᾿Ασχληπιὸς, ἢ τὸν Τυνδάρεων’ λέγεται 
γὰρ xai τοῦτο’ xai ὡς τὴν ἼἌλχηστιν Ἡραχλῆς, 
καὶ τὸν Θησέα, χαὶ Τίμωνα, xax Λυδὸν (16), καὶ Τι- 
μοσθένην τὸν ᾿Αθηναῖον, Εὐδόξῳ (17) τὰ τοιαῦτα 
συγγράφοντι πείθεσθε, Πίνδαρος δὲ ὁ Θηδαῖος, xal 
Ἡρόδοτος ᾿Αλιχαρνασσεὺς, ᾿Αρ'στέα (18) φασὶ τὸν 
Προχοννήσιον εἰσελθόντα παρὰ τὸν χναφέα ἐν Προ- 
κοννήσῳ, ἐχεῖ xal τεθνάναι " xat ἀφανισθέντα Κυζι- 
χηνοῖς φανερῶς διαλέγεσθαι" χαὶ διαχοσίοις ὕστερον 
ἔτεσι χαὶ τεσσαράκοντα ἐν Ἰταλίᾳ Μεταποντίνοις 
ὀφθῆναι, χαὶ χελεύειν ἑαυτὸν θυσίαις τιμᾷν, χαὶ τὸν 
᾿Απόλλωνα" « συνείπετο (19) γὰρ, ἔφη, τῷ ᾿Απόλ- 
λων: τότε χόραξ, ὑπάρχων ὁ νῦν ᾿Αριστεύς (20). » 
Καὶ τοὺς Μεταποντίνους πέμψαντα: εἰς Δελφοὺς 
ἐρωτᾶν (21) τὸν ᾿Απόλλωνα, εἰ χρὴ τῷ ᾿Αριστέϊ πεί- 
θεσθα: * χαὶ τὴν Πυθίαν χρῆται ὡς πειθομένοις ἄμει- 
γον ἔσται. Καὶ νῦν ἀνδριὰς ἕστηχεν ἐπωνυμίᾳ ᾽Αρι- 
στεὺς, παρ᾽ αὐτῷ τῷ ἀγάλματι τοῦ ᾿Απόλλωνος. Καὶ 
ὡς θεοῖς ἀμφοτέροις fj θυτία χοινὴ νομίζεται (22). 
Ka τούτοις ἀπερισχέπτως συνέπεσθε, χαθάπερ πρὸς 
θαλὸν (25) τὰ θρέμματα, xai ἀλλήλοις συνήδεσθε 
κορυδαντιῶντες (24). Οὐδεὶς γὰρ (25) τἀναντία γρἅ- 
φειν ἀντῆρεν (26). 


absurda tam libenter admittitis? Vos eni quod 
Glaucum Minois filium , eum qui melle suffocatus 
erat, Polydius vates Argis in Cretam profectus fer- 
lur suscitasse, herba videlicet per draconem co- 
guita, nulla alia rei probatione requisita recipitis. 
Et quod itidem fertur, Hippolytum atque unum 
Tyndari filium ZEsculapius, quodque Hercules Al- 
cestem, Tbeseum, Tiwonem, Lyduin, Timosthenem 
Atheniensem suscitarint, Eudoxo res ejusmodi con- 
scribenti fidem habetis. Pindarus et Herodotus Ha- 
licarnasseus, Aristeum illum Proconnesium aiunt 
in ipsa Proconneso ad fullonem queindam ingres- 
sum isthic mortem obiisse: cumque aliquantisper 
latuisset, Cyzicenis deiuceps oppressis, verbis lo- 


D cutum esse : tum ducentis posthac quadraginta 


annis in Italia Metapontinis apparuisse : iisque jus- 
sisse, uti ipsum et Apollinem simul sacrificiis ho- 
noribusque divinis prosequerentur. Erat eniin, in- 
quil, tunc corvus, et sequebatur Apollinem, qui 
nunc iterum est Aristeus. Ubi vero Metapontini 
Delphos misissent qui consulerent Apollinem , 
utrum Aristeo fidem habendam censeret, Apolli- 
nem, δὶ quidem verbis ejus fidem habuissent atque 
obtemperassent, saluti id fore, respondisse. Quo 
factum est, ut statua Aristei nomen habens, pone 
siinulacrum Apollinis erecta jam videatur, quod- 
que ul diis, ainbobus victima communis decerna- 
tur. Atque hzc vos omnia, nulla rerum habita ra- 


tione, perinde sequhnini, ut fíruticem pecudes, vobisque invicem instar Corybantum insanientium 
applauditis, Nec contra quisquam unquam scripsit. 
Εἰ δὲ αὐτὸς ὁ Δημιουργὸς ἀθανάτῳ ψυχῇ ἀθάνατον C Ceterum si Conditor immortali animz corpus 


αὑτῆς χαὶ τὸ σῶμα ποιεῖν ἐπαγγέλλεται, πρὸς τοῦ-. 


τὸν ἄσπονδον πόλεμον xai ἀχήρυχτον (27) διεγείρειν 
ἀλλήλοις παραχελεύεσθε. Καίτοι χαὶ Πλάτων τῷ 
σώματι τὸν ᾿Αρμόνιον (28) ἐξ &óou πρὸς τοὺς ζῶντας 


(45) CC. P. ἀντιμάχεσθε. 

(14) Claudianus Bello Getico : [Cretaque , si verax 
narratur fabula, vidit [Minoum rupco puerum prodire 
sepulcro, (Quem senior vates avium clangore repertum 
[Gramine restituit; mire nam munere sortis | Dulcia 
mella necem, vitam dedit horridus anguis. Vide Pa- 
Izpliatuin cap. 27, llyginum Fab. 156, Apollodorum 
cum primis libro 1, (5, 1; 10, 5). Reliquas fabulas 
excutere animus non est. Mirum vero, ignorasse 
plerasque liyginum , qui caput 251 hiuc poterat sibi 
suum auctius ponere. /Eunei summa eruditio jam 
hinc apparet, qui intimas etiam οἱ vulgo parum 
wüas fabellas noverit producere. Da. 

(15) CC. P. μαθὼν τὴν πόαν. 

(16) CU. P. xa Τύμωνα Λυδόν. 

1) De Eudoxo Laertius, vin, 90, alii. Ba. 

18) CC. P. ᾿Αριστέαν. 
19) CC. P. Συνέπομαι. 

(30) CU. P. 'Apiozéag. 7 

(21) CC. P. ἐπερωτᾷν. 

(22) Vide Herodotuin 1v, 14; Plutarchum Ro- 
inulo, c. 28; A»ollonium Mirabil. c. 2; etc. Povstam 
hune hominem fuisse discimus ex Atiicis Pausaniz, 
c. 21, 6, carmina ejus de gryplum historia comuie- 
mo:antis. ΒΑ. 

(253) CC. P. Καθάπερ πρὸ; θαλλὸν τὰ θρέμ. 

(24) Κορυδαγτιῶγντες. Furentes, Sehulastes Ari- 
stophanis Vesp:88; Suidas, llesvchius, Plinius, lib. i1, 


eliam immortale se facturum polliceatur, adversus 
eum atrox et. subitum bellum ut moveotur, alii 
alios incitatis. Atque Plato fertur Harmonium ex 
inferis uua cum corpore reduxisse. Zoroastres au- 


cap. 54. B4. 

(25) CC. P. οὐδεὶς γοῦν. 

(26) CC. P. ἀνταίρει. 

(27) "Ασπονδον πόλεμον. Hesychius : ἄσπονδοι" 
ἄγριοι, ἐχθροὶ, xat μὴ μνημονεύοντες φιλίας ἣ δια- 
θέσεως, ἀδιάλλαχτοι Suida. --- Ἀχήρυχτον. Saue 
secus ceuseas. Nam ex professo velut bellum indi- 
ctum gerebant sophista lioc deo. Forte melius, ἀχή- 
porov, quod μέγα xai ἀδιάλλαχτον idem Hesychius 
interpretatur. Sed ἀχήρυχτον etiain legauones non 
admittens. Ba. 


p (28) Non mirum de Platone hzc fingi, quem 


etium in deorum numerum (imo semideorum ; vlde 
Augustin., De civit. Dei, n, 14; 8, 15) relatum ex 
Labeoue scribit B. Augustinus, cum uulla non 
secia maxima ceriatim quieque de suo mentita sit 
principe. Vide quie de Pyiliagora laumblichus, alii ; 
de sophistis Suis paratragoediatur Eunapius. Plato- 
nem e deo etiam genituin credidere, ut. testantur 
Hesychius Illustris, Diogenes Laertius, Apuleius. 
Mira vero fabula , quam de Christiano. quodain 
Platonem conviciari solito relert. Siuaita Ána- 
slasius, si is esi, quast. 111, qua cum Christo 
resurrexisse philosophum docere vult. .Veguaquam, 
inquit, diris devovebis homiuem anie Christi adven- 
Ium de[unctum ; nam el ad in[eros pradicatio Salva- 
loris pervenit. Ferlur antiqua traditio de schola.tico 
quodum, qui multa probra in Platonem philosoylun 
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iem vatieinatur fore tempus, quo sit ownium mor- A ἀνάγει. Ὁ δὲ Ζωροάστρης (39) προλέγει ὡς E: 


tuorum resurrectio futura. Scivit etiam Theopou- 
pus quod dico, idque ipsum alios quoque docet. Sed 
illis priscorum sapientom nemo quidquam contra- 
dixit. Soli recentiores adeo sunt audaculi, ut verbo 
divino repugnandum existiment : quippe qui a via 
seu acie divina digressi, multum brute, et ejusque 
rationis onis est expers naturae secum trahunt : 
non solum corpus perpetuo mortale esse sinunt, 
sed et ipsam animam sua victi stultitia, mori quasi 
quodammode cogunt. Virtutis eniin. ignorantía re- 
vera anima mors est. Αἱ llebreorum vaticinia, 
quse profecto ipsa quoque nonnullis Apollinis ora- 
culis eommendantur, non unam tantum hominis 
vite redditum iri pollicentur. 


Sunt autem adhuc. aliqui cum apud Syros, tum 
aliqui qnoque homines, qui ab ineunte zetate usque 
ad senectam ultimam , temperantem modestamque 
vitam egeront : atque etiam animum ad coblestiui, 
et omnino omnium qu: mente et intelligentia perci- 
piuntur, rerum contemplationem adverterunt : 9692 
ut et ei corpus quoque subserviret, coegerunt, et 
hymnis Deum celebrarunt : sicque et agendo et 
coptemplaado ad summum philosophie culmen 
ascenderunt. Hi quo suam qua erai eis cum Deo, 
cognationem re ipsa comprobarent, pura mente 
Deum ipsum precati, ut morti reviviscerent, effe- 
cere. Hancque satis firmam hujus doetrinz proba- 
Uuonem attulerunt. Nallam enim apud cos receptui 
est dogina, quod solis verbis constet, ac non po- 
tius ex ipsis rebus gestis statim (idem sibi sumat. 
Et qui miraculi spectator est , is etiam doetrina: 
minime dubius aut perplexus auditor abit. Nec fa- 
bule sunt quod dicimus, nec e longa vetustatis 
memoria repetitum, sed liac trempestate factum mi- 
raculum. Ego ipse vidi senein, et. egregie bonum, 
et Deo eum primis charum. ΕἸ familiaris erat qui- 
dam agricola vir simplicis ingenii, et pater unius 
tintum puerili : cuin. quo. puero vie ille rusticus 
senem illum frequenter adibat, volens aliquid boni 


jaciebat. Ei secundum quietem | apparuit Plato, 
eumque sic a[fatus : Heus tu , desine a maledictis 
in. me vibrandis, ne quid mali libi conficias ; pec- 
calor (ui, non nego : ceterum, quando Christus ad 
inferos descendit, aute omnes alios ego in illum cre- 
didi; etc. Ba. 

(29) Addendum fragment 5 Zoroastris, et de co 
doctorum scriptorum elogiis. Da. . 

(50) Ex CC. P. inserendum πανταχοῦ προλέγει. 
Oraculum ponit Eusebius, Dem. Écang. nt, p. ΟἿ: 
Μοῦνοι Χαλδαῖοι σοφίην λάχον 10' ἄρ᾽ 'E6palo:, 
Δύτογένεθλον ἄναχτα σεδαζόμενοι θεὸν ἀγνῶ:. Vide 
Grot. Anuot.. ad 1. iv, p. 88, De verit. reiig. Christ.) 
Sequentibus anachoretas populares commendat Sy- 
rus Axitlieus, Ba. " 

(34) CC. P, 7. 5. Σύροις εἰσὶ, zal à2),0. &v0. 

(32) CC. P. x&v «ol; ὕπνοι; ἀναπ. 

(53) CC. P. ἀφικόμενο:. 

(94) CC. P. πάλα! τὸ θαῦμα. 

(55) CC. P. διακόπτεται. | 

' (96) lufinita talia. exempla. suppedi ant. Cliris- 


ποτὲ χρόνος, ἐν ᾧ πάντων νεχρῶν ἀνάστασις Eras, 
Οἷδεν ὁ Θεόπομπος ὃ λέγω, καὶ τοὺς ἄλλου; ax; 
ἐχδιδάσχει. ᾿Αλλὰ γὰρ πρὸς &xslvouz μὲν τῶν fü 
σοφῶν ἀντεῖπεν οὐδείς. Οἱ ὃὲ νέοι θρασύνονται, n: 
θείῳ λόγῳ πολεμεῖν ἐπαέίρονται, ofa δὴ Ostaz nolm; 
ἀφεστηχότες, χαὶ πολὺ τὸ ἄλογον ἐπισύροντες. 6; 
μόνον τὸ σῶμα θνητὸν εἰς ἀεὶ χαταλεῖίπουσιν, di 
χαὶ αὑτὴν τὴν ψυχὴν ὑπὸ ἀλογίας τεθνάναι προσεν. 
αγχάζουπι. Θάνατος γὰρ ψυχῆς fj τῆς δρετῆς ἄννα: 
Τὰ δὲ 'E6paiov λόγια, ἃ τὰ τοῦ ᾿Απόλλωνθο: ἐν 
ὕμνὴσε λόγια (50), οὗ τοῦ ἀνθρώπου τὸ nice; li 
ὅλον ἀναδιὥναι τὸν ἄνθρωπον. 


partem, sed. bominem. ipsum totum atque integran 


Now γοῦν ἔτι παρὰ τοῖς Σύροις εἰσὶ, xai ἄλλον 
ἄνθρωπο: (31) Ex παιδὸς εἰς γῆρας σεσωφρονηχότι;͵ 
περὶ τὴν ψυχὴν πρὸς τὰ νοητὰ μετεωρίσαντες" χε 
τὸ σῶμα δουλεύειν αὐτῇ, χἀν τοῖς ὕμνοις (38) ἐν: 
πείσαντες, xal πράξει xal θεωρίᾳ φιλοσορία: εξ 
ἄκριν ἀφικνούμενοι (35), τὴν τοῦ Θεοῦ δειχνύνε; 
συγγίνειαν, xal αὑτὸν χαθαρῶς προσχαλούμενα, 
νεχροὺς ἀναδιῶναι πεποιήχασι, ταύτη,» ἔχανὰὴν ἐἀπό- 
δειξιν τοῦ δόγματος προεισφέροντες. Οὐδὲν γὰρ cxy 
αὐτοῖς δόγμα μέχρι τῶν λόγων ἴσταται,, ἀλλ᾽ ἐτὸ 
τῶν ἔργων εὐθὺς XAap6ávst τὴν πίστιν. Καὶ ὁ τῷ 
θαύματος θεατὴς, ἀπῖλθε τοῦ δόγματος οὐχ ἀμηΐ 
ὄολος ἀκροατῆς. Καὶ οὐ μῦθος τὸ λεγόμενον, οὐ 
παλαιῷ θαῦμα (54) γενόμενον χρόνῳ διακχατέχε. 
ται (35): ἀλλ᾽ εἶδον ἐγὼ πρεσθύτην (56) μάλα xaih, 
καὶ τὸ ὅλον Θεῷ χεχαρισμένον. τούτῳ συνήθης b 
γεωργὸς, ἁπλοῦς ἀνὴρ, καὶ δνὸς παιδαρίου πατέρ᾽ 
οὗτος μετὰ τοῦ παιδὸς ἅμα (57) παρὰ τῷ πρεσδύτῃ 
ἐφοίτα, χρη ττόν τι ποιεῖν χαὶ μαθεῖν βουλόμενος; 
Καὶ τῶν χαρπῶν τὰς ἀπαρχὰς ὥσπερ εἰς ἱερὸν ixi 
διεχόμιζε. Χρόνος βραχὺς, καὶ ὁ παῖς νοσήσας, τι’ 
λευτᾷ τὸν βίον, χαὶ ἐπειδὴ ἀπέθανεν, οὐ γῇ χρύξτε, 
καθάπερ ὁ νόμος χελεύει, ἀλλὰ σπυρίδι χαταθεὶ ὁ 
πατὴρ, τοῖς φύλλοις συγχαλύπτει, χαὶ ἐπὶ τὸν ὧμ 
ἀράμενος, παρὰ τὸν πρεσδύτην εἰσέρχεται" xal d 


. . . w- 
tian sanctorum historig. Nec ascripseris 


cum 
omnibus sint debeanique' esse coguiue. Unam 


D non possum Lransire, quam Georgius Elmacines 


ponit in Historia Saracenica, p. 177, quaque 
contigit circa annum Christianum 834 : Marce 
patriurchatum. Jacobilarum | Alexandrie | obtiuente, 
erat prefecius quidam nomine Macara e Nabrubeo, 
qui patriarcham rogavit, ut in domum cjus ingressu 
panem ejus comederet. Erat au'em jam tui nactus 
filium. Et patriarcha morem ei gessit. Post paucos 
autem dies obiit. filius prefecti Macare, qui, ferers 
eum super manibus suis, alluit cum. ad patrem p- 
triarcham. Atque hic cum. accepit etin. sinum. auum 
posuit, oravitque super eo εἰ flevit. Cumque revizissel 
puer, dedit eum patri $u0, dicens: Accipe filium tnum 
jam vicum. Prociditque in. terram metu mag:io, el 
tertiam. facullatum. suarum. partem pauperibus. d.s- 
tribuit, misitque Hierosolymam, et. exstruxit ibi teme 
plum destinatum Agyptis il'uc se conteirentibus, Bs. 
(37) CC. P. θαμὰ c. τὸν πρεσδύτην iz. yo. τι 
p.30. xal xo:eiv Bo»). " 
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φορτίον» ἀποθέμενος, xat olo) εἰώθει προσειπὼν, καὶ A fncere el discere ; illucque suarum quoque frogum 


πεπηγόσι τοῖς ὀφθαλμοῖς καθήμενος μιχρὰ εἰπὼν, 
καὶ ᾿χούσας, aU ἀπῆλθε, τὸ παιδίον ὡς clys xa- 
καλιπὼν, ὡς τῶν βοτρύων τὰς ἀπαρχάς. Ὁ ἔλιο: (58) 
ἔδυ, xat ὁ πρεσδύτη; ποοσευξάμεγος, ἤμελλε τῶν 
καρπῶν ἅπτεσθαι" xal τὰ φύλλα μεταχινῶν, οὗ βό- 
τρὺς ἀλλὰ νεχρὸν εὑρίσχε' τὸν παῖδα. ᾿Εθαύμασεν ὁ 
γέρων ἡλίχον ὁ Πατὴρ ἤλπισε. Καὶ πρὸς τὸ Θεῖον μετ- 
εωρίσας τὸν νοῦν ἐπὶ τὸν παῖδα χαταπεσὼν, οὐ 
πρότερον ἔστη εἰ μὴ τὸ παιδάριον ἀνέστη" οὕτω δὴ 
τὸν μὲν ἀποστέλλει παρὰ τὸν φύσαντα. Λὐτὸς δὲ 
φυγὰ; ἀπαλλάττεται, ὡς ἂν μὴ ἐνοχλοῖεν θαυμάζου- 
τες ἄνθρωποι. Τοῦτο (50) τὸ ἔργον συνάδει τῷ λόγῳ. 
Καὶ οὐκ ἂν τοσοῦτον ἐχεῖνος εἰργάσατο, εἰ δόξαν 
ψευδῆ παρεδέξατο. ᾿Αλλὰ παρὰ Θεοῦ τὸν λόγον μα- 
θὼν, εἰς ἔργον μετὰ τοῦ θεοῦ προφέρει τὸν λόγον. 
Τουτοὶ (40) δὲ μέγιστον εἶδος ἐλέγχου, πο!εἶν ἔχεῖνο 
ὅπερ ὑπισχνῇ δυνατὸν εἶναι γενέσθαι. 


primitias, tanquam ad fanum quoddam afferebat. 
Accidit haud ita malto post, ut. puer gravi morbo 
correptus, vitam cum inorte. commularet, Eum 
jun. defunctum. pater, non uti lex mandabat, se- 
pulcro condit, sed sportze. impositum, foliis obtc- 
ctum, atque in humeros sublatum, portans s sc- 
neu ipsum intrat : deinceps »utem deposito onere, 
senem, uti cousueverat, affatus : eum ei inteniis 
in ipsum oculis assedisset, paucaque et dixisset ct 
audisset ; puero, ut. habebat, ceu uvarum primitiis 
ilie relicto, discessit. At ubi sol jam occidisset, 
f:cta solita precatione senex, fruetus illos attra- 
ciurus, foliis remotis, non uvas sed mortoum in- 
venit, ac quantam pater. spem fidemque liabuisset, 
est admiratus. Ergo cum animo in Deum intento 
super puerum incubuisset, prius non surreri!, 
quam puerum resuscitasset. Atque sic eum susci- 


tatum ad. patrem misit : ipse vero in exsilium ivit, ne admiratione ejus liomines perciti nimis molesti 
deinceps essent. Atque hoc opus cum sermone convenit, cam id ille non potuisset unquam clficere, 
si falsam animo opinionem cepisset. Sed ut verbum hoc a Deo accepit, verbum in opus auxilio 


Dei producit. [81 autem optima 
liceare. 

ΘΕΟΦ. Παράδοξον μὲν, ἀληθεῖ δὲ θεατῇ ῥᾳδίως 
ἀπιστεῖν. οὐ θέμις. 


ΑΞΙΘ. Ἔχω δέ σοι χαὶ ἕτερόν τι λέγειν, ἀλλ᾽ 
ἄκουε, ὅπερ ἐγὼ τεθέαμαι. ᾿Ανδρὸς ἀγαθοῦ μαθητὴς 


arguuwenti forma re vera ργῷϑίαγα, quod (acile ργδιίι ρο]- 


THEOPH. Inopinatum et rarum hee est quidem, 
sed ei qui factum viderit, fldem non habere, nec 
facile uec fas est. 

AXITH. Est etiam aliud quod tibi commemo- 
rem : idque ipsum quoniam his oculis vidi, ut au- 


οὐ φαῦλος ὑπῆρχεν, ἀλλὰ τὸ τῆς ψυχῆς χάλλος ἔχων, C dias perquam velim. Fuit boni cujusdam viri di- 


τῶν ὀφθαλμῶν ἑἐστέρητο (41)! ἐπειδὴ δὲ τὸν βίον 
μεταλλάττειν ἔμελλεν (42) ὁ διδάσκαλος, παρεστὼς 
ὁ τυφλὸς, ἐδεῖτο βοηθεῖν αὐτῷ ὅ τι ἔχοι. Ὁ δὲ ἔφη" 
Εἰ ἀληθὴς ἐμοὶ δόξα (45), εἴθε εὐμενὴς (44), ἑθδόμῃ 
ἡμέρᾳ τῆς ἀχλύος διαλυθείσης, τοντονὶ θεωρήσεις τὸν 
ἥλιον. Τοσοῦτον εἰπὼν ὁ γέρων ἀπέπνευσε. Καὶ οὐχ 
ἀπέθδη ἄλλως αὐτῷ * ἀλλ᾽ ἡμέραι (45) ἑπτά" ὁ δὲ τυ- 
cbe ἐχεῖνος τέως χειραγωγούμενος, ἐξαίφνης ἐθαύ- 
μασΞ τοῦ ἡλίου τὴν ἀχτῖνα. xai ἂν λαδὼν (40) τὰ 
λόγια, xdi ἀναγνοὺς δημοσίᾳ χατεπλήγη (7) τὸν 
θεατὴν, xat πείθει φιλόνειχον ἀκροατὴν, xal ὡς ἀθά» 
νατος f$ ψυχὴ, χαὶ ὅτι μετὰ χαλῆῇς τροφῖ'ς χαὶ παι- 
δείας ἀπελθοῦσα τὸ τεθνηχὸς τοῦ σώματος διαν- 
ἔστησιν. 


ΘΕΟΦ. Εὐδαίμων cl, xal σοι (48) τοῦ λόγου xal 
τῆς θέας συνήδομαι. 


(38) Ex CC. inserendum ὡς οὖν. 
($9) CC. P. οὕτω τὸ ἔργον. 

40) CC. P. τουτὶ δέ. 

41) Summani corporis deformitatem colloeat in 
oculorum privatione. Multa huc facientia alibi nu- 
tavimus. Ipsi morti czecitatei comparat Sophocles 
OEdipo Colonzo, ubi ait ipus , ciecilatem suam 
deplorans [110] : Οἰχτείρατ᾽ ἀνδρὸς Οἱδίπου τόδ᾽ &0- 
λιον Εἴδωλον᾽ οὐ γὰρ δὴ τόδ᾽ ἀρχαῖον δέμας. Amisso 
visu, non se jam suum habere corpus autuinat mi- 
serrimus , sed esse umbram.solam pristini se illius 
OEdipi. Et sic OEdipum eumdem ablatis sese ocu- 
lis occidisse dicit cap. 242 fJyginus. Non enim ve- 


scipulus minime. malus. ls animi venustate praesta: 
bat quidem, sed oculorum sensu carebat. Igitur ut 
magister jam vitam cum morte commulaturus es- 
Set, csecus assistens illi, rogabat, uti sibi ad reci- 
piendum visum opem ferret. Ille vero, si verum est, 
inquit, quod ego mihi persuadeo, sicque Deus erit 
propitius : septimo abbine die, soluta hac caligi- 
no, certe solem videbis. Tantum effatus seuez, 
animam exhalavit. Nec secus res evenit, quam quo 
die septima cacus ille qui hactenus manu ductaba- 
lur, repente solis radios, dictu mirum, aspexit; et 
librum sumptum publice legit : eoque in stuporem 
omnium animos convertit ; el auditori contentioso, 
quod anima sit immortalis, quodque bene hic nu- 
trita atque educata, ac deinceps hinc digressa, cor- 
pus mutuum sit suscítatura, facile persuasit. 

TIIEGPH. Equidem. te felicem judico, tibiqtre et 
de ea tia. persuasioue et de eo quod hoc videris , 
gratulor. 


rum est euin sibi manus intulisse, Da. 

ra CC. P. ἤμελλεν 

45) EL ἀληθὴς ἐμοὶ δόξα. Glorinm suam dicit 
conversationem 3 morte cem beatis, cujus gratia 
oinnia vivens isthie spreverat, δόξαν etiam dociri- 
nam simpliciter capere possis, ut δόξα Árrianornm 
in Procopii, mox ascribendis. Al τῶν παλαιῶν 
δόξαι supra , etc. Ba. 

(44) CC. P. εἰ θεὸς εὐμενῆς. 

(45) Ex CC. P. inserendum μέν. 

(46) CC. P. &vaXa6vy. 

(41) CC. P. ναταπλήττει, 

(48) Ex CC. DP. inserendum τῆς 0£a«. 
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663 ΑΧΙΤΗ. Atque hzc 
sunt facta : sed ctiam ejusmodi multa, alibi cum facta 
sunt olim, tui adhue flent. Quod autem heri, et 
quidem paulo ante factum est, id, opinor, ipse quo- 
que vidisti. 

THEOPHR. Quid id est, cedo? 

AXITH. Magnam Lybiam dura premi tyrannide. 
Ac quoniam tyrannis humanitatem sive benignita- 
tem, et sanam alque veram de rebus sententiam 
admittit; sane tyraunus criminis in loco ducit eo- 
rum qui ipsius imperio subsunt, pietatem : jubet- 
que, illud tam przclarum ac bonum dogma sacer- 
dotes abnegare : iis qui non obtemperant, proh 
scelus, charam Deo linguam exscindit : Terei illius 
de quo scriptum est in fabulis, exemplum imitatus, 


KNEE GAZXI 
quidem apud nos ita A ΑΞΙΘ. Ταῦτα piv παρ᾽ ἡμῖν. Γέγονε δὲ xxi à 
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τταὰ τοιαῦτα, χαὶ γενήσεται (49). Τὸ δὲ χθὲς κὲ 
πρώην γενόμενον, χαὶ αὐτὸς, οἶμαι, τεθέαςει. 


ΘΕΟΦ, Τὸ ποῖον δὴ λέγεις : 

ΑΞΙΘ. Τὴν μεγάλην Λιδύην πιχρὰ κατέχει τ. 
ραννίς (50). ΓΑἈπιστον ὃΣ τυραννίδι φιλανθρωτίε χὰ 
ἀληθεῖς δόξαι (51): ὁγοῦν τύραννος ἔγχλημα τακεῖεει 
τὶν τῶν ἀρχομένων εὐσέδειαν, xat τοῦτο (52) χαλὸν 
δόγμα τοὺς ἱερέας ἀρνεῖσθαι χελεώει" οὗ πειθομένω 
ὃξ, ὦ τῆς ἀσεδείας ᾿ θεοφιλῆ γλῶτταν ἐκτέμνει. Kal- 

περ ὁ τοῦ μύθου Τηρεὺς, βεδιασμένης παρϑένω 
προχνελεῖν χατηγορίαν οἰόμενος, τὴν γλῶτταν ἀξ 
χειρεν. ᾿Αλλ᾽ ἡ μὲν χόρη ἐνυφαίνει τῷ πέπλῳ d 


qui cum vim virgini fecisset, et accusalioner sce- B δρᾶμα, καὶ ἑρμηνεύει τῇ τέχνῃ " οὗ γὰρ ἔτι ash 


leris declinare studeret, linguam exsecuit. Αἱ virgo 
peplo facinus intexit, οἱ exponit arte, cum natura 
ut eloqueretur non daret. llli vero de quibus nobis 
es Oratio, nec peplo opus habent, sed ipsius 
naturae Conditorem implorant, qui recentiorera eis 


(49) CC. ταῦτο μὲν παρ᾽ ἡμῖν γέγονε" χαὶ ἄλλοθι 
κοιαῦτα πλεῖστα val γέγονε xai γεν. 

(60) Tyrannidem Vandalicam notat, quie, cum in 
omnibus chronologiis velrerum annotata sit, zetatem 
Ane: nostri, qui eam oculis contemplatum sese ait, 
neanifesto indicio prodit. De tyraunide ipsa pulchre 
Victor Uticensis |Vitensis] eorumdem temporum 
auctor. Ba. 

(51) CC. P, λόγοι. 

(53) CC. P. τουτὶ τὸ καλόν. 

(953) "Arev γλώττης cagécrepor.. διαλέγεσθαι. 
3dem de Romano martyre tradit Prudentius , poe- 
mate in ejus martyrium longe pretiosissiimo. De 
codem autem hoc negotio Victor Tunnunensis in 
Chronico, p. 25; vel in Canisii Lectt. Antiqg. t. ], 
p. 924 : Zenone Auqusto consule, Ilunericus Vanda- 
lorum rez; per:ecutioni per tolam. Africam nimis in- 
sistens,... jam non solum sacerdotes, el cuncti ordi- 
nis clericos, sed et monachos atque laicos quatuor 
circiter millia exsiliis durioribus relegavit, et. con- 
fessores ac martyres facit , confessoribusque linguas 
abscidit. (Quos confessores quod linguis abscissis per - 
fecte finem ad. usque locuti sunt , urbs Regia atte- 
&latur, ubi eorum corpora jacent. Ita alii multi. Mira- 
culum praesens etiam vidisse testatur Marcellinus 
comes; illud insuper addens inter eos fuisse na- 
tura mutuui, qui, post lingu:e exsectionem, demuin 
fuerit locutus. Verba sunt (p. 42) : Tunc idem rez 


παρέσχεν ἡ φύσις, OL δὲ, πέπλου καὶ τέχνης οὐδὲν 
δεηθέντες, τὸν τῆς φύσεως καλοῦσε Δη μιουργόν' ὁ ἃ 
νεωτέραν αὑτοῖς φύσιν ἡμέρᾳ τρέτῃ χαρίξεται" ei 
γλῶτταν ἑτέραν διδοὺς, ἀλλ᾽ ἄνευ γλώττης σαφέετι- 
ρὸν ἣ πρότερον διαλέγεσθαι (55). Ἐγὼ δ᾽ ἐπειθόμεν 


σιάζειν ἔγνωσαν, οὐκέτι φθέγγεσθαι τὸ λοιπὸν [oye 
σαν. Justiniauus imperator [Cod.] 1. τ De ofic. pe- 
fecti pret. (Aricz, tit. 297) se quoque hos homian 
vidisse autumat : Vidimus venerabiles viros, qui ai- 
scissis radicitus linguis penas suas miserabiluer lo- 
quebantur. Quam legem innuens libro xvi, eap. {ἰ 
(p: 149, B) perperam Justino ascribit Nicephbore 
allisti. Posse autem et aliter intelligi non nesc- 
mus. Freculfus, t. II, lib. v, cap. 90 : Qua t 


C state. [lunericus rex Vandalorum Arianus catholic 


ecclesias clauit , plebem variis affecit suppliciis. Ei 
quidem innumeris manus abscindens et linguas, ne 
(amen loquelam catholice confessionis eripere potui. 
Victor Uticensis [Vitensis] libro 111 : precepit si 
in medio foro , congregata illuc omni provincia, li- 
guas eis εἰ manus deziras radicitus abscinderet, (uo 
cum (actum [uisset, Spiritu sancto prasiente , its 
loculi suni ei loquuntur quomodo antea loquebantar, 
Sed si quis incredulus esse. voluerit, pergat max 
Coustanitnopolim , et ibi reperiet unum de illis gab- 
diaconum Reparatum sermones politos sine ulla 
fensione loquentem. Ob quam. causam. venerabi 
nimium in palatio Zenonis imperatoris habetur.d 
pracipue regina mira eum reverentia veneratur. και 
estes. irrelragabiles. Gregorius Magnus , mode 
titulo fides sit, libro ut Dialogorum, ca . 
sese ipsum etiam Ὠονί556 Constantinopoli Lrad 
seniorem episcopum , qui viderit audiveritque eog- 


Huüeiicus unius catholici adolescentis vitam a nati- py dew confessores sine linguis loquentes, addiiqué, sed 


vitate sua sine ullo sermone ducentis linguam pra- 
cipit excidi ; idemque mutus quod siue humano auditu 
Christo credens fide didicerat, mox pracisa sibi lin- 
gua locutus est, gloriamque Deo in primo vocis suce 
exordio dedit. Denique ex hoc fidelium contubernio 
cliquantos 660 religiosissimos viros pracisis linguis, 
manibus. (runcatis , apud. Byzantium integra voce 
conspezi loquentes. Aliud miraculum addit Proco- 
pius, qui et ipse coram vidit hos confessores By- 
zantii, 1 Vandalicorum, c. 8; p. 196 : Γέγονε δὲ 
Ὅνώριχος ἐς τοὺς ἐν Λιδύῃ Χριστιανοὺς ὠμότατός τε 
xal ἀδιχώτατος ἀνθρώπων ἁπάντων' βιαζόμενος γὰρ 
αὐτοὺς ἐς τὴν ᾿Αρειανῶν μετατίθεσθαι δόξαν, ὅσους 
ἂν λάδοι οὐχ ἑτοίμους αὐτῷ εἴχοντας ἕχαιέ τε xal 
ἄλλαις θανάτον ἰδέαις διέφθειρε " πολλῶν δὲ χαὶ τὰς 
γλώσσας ἀπέτεμεν ἀπ᾽ αὐτῆς φάρνγγος,, oi ἔτι χαὶ 
ἐς ἐμὲ περιόντες ἐν Βυζαντίῳ ἐχρῶντο ἀχραιφνεῖ τῇ 
φωνῇ, οὐδ᾽ ὁπωστιοῦν ταύτης δὴ τῆς τιμωρίας ἐπαι- 
σθανόμενοι * ὧν δὴ δύο, ἐπειδὴ γυναιξὶν ἑτέραις πλη- 


mutilum, Procopianum illud de uno ob libidi 

loqueutia privato. Miraculum vero idein Nri 
que contigisse lectu observavimus ; ut Romano de 
quo Prudentius. De eodein. Eucherius (Serm. de 8. 
Romano) : Licet intrinsecus honorabile labiorum per- 
terii. ornamentum , peragunt. iamen alienutm (abia 
moderante Deo, servitium; . sine pulsu solito in 
eloguum  commoveniur; seque sine plectro — sue 
Christum resonare mirantur... Ecce elinguis pre- 
co auciorem rerum, muto licet ore, non reticet 
Sic. legenda — elegantissimi auctoris verba 45 
bis vulgo sub nomiue Eusebii Emisseni vitiata 
circumferuntur. De Aplirodisio coimmentariensi 
milite Christi temporum, paria scribuut mar- 
tyrologi. Notkerus (inter Canisii LecH. Anti 

t. Il, part. i, p. 171) in Kalendis septembribus : 
Simul cum Longino coronatus est Aphrodisiug com- 
menlariensis, qui, eliam post. abscissionem. [inue 
Christum expedite loquebatur. Ba. yt 
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ὡς ἀδύνατον αὐλητὴν tv ἀπορίᾳ τῶν αὐλῶν, αὐλητι- A natnram die tertía post largitur : non. dato qui.lem 


χὴν ἐπιδείκνυσθαι" ἀδύνατον δὲ χιθαρῳδὺν ἐν ἀπορίᾳ 
«ἧς χιθάρας, μουπσιχὴν ἐργάζεσθαι" νῦν δέ με (54) 
τουτὶ τὸ χαινὸν θέλμα ἀναγχάζει μετανοεῖν, xal 
μηδὲν τῶν ὁρωμένων πεπηγέναι νομίζειν, εἰ Θεὸς 
ἐθέλει μεταχινεῖν, Εἶδον ἔγωγε τοὺς ἄνδρας, χαὶ 
λαλούντων ἤχουσα, χαὶ τῆς quite τὸ ἔναρθρον θαυ- 
μάζων, τὸ τῇ: φωνῇς ὄργανον ἐζήτουν" χαὶ τοῖς ὠοὶν 
ἀπιστῶν, τοῖς ὀφθαλμοῖς ἐπέτρεπον τὴν χρίσιν, χαὶ 
«ὃ στόμα διανοίγων (55). ὅλην ἐχ ῥ'ζῶν (56) ἀνασπα- 
σθεῖσαν ἐθεώρουν τὴν γλῶτταν" xal ἐχπλαγεὶς ἐθαύμα- 
ζον, οὐχ ὅπως τὸν λόγον συνήρμοσαν, ἀλλ᾽ ὅπως 
ἐσώθησαν. Τοῦτο χαὶ τοῦ ἀγνώμονος Àofvo τὴν ἀπι- 
στίαν * εἰ σώματα πεσόντα διανίσταται. "Exet μὲν 
γὰρ ix τῶν ὄντων fj, τῶν σωμάτων ἀνάτστατις * ἐν- 
«αὖθα δὲ ἐξ οὐχ ὄντων ἡ τῆς φωνῆς ἀομονία, εἰ 
«αὔτα δρῶσι. Τίς οὕτως ἡλίγιος ὥστε μὴ οἷς ἐχεῖνοι 
Ὑινώσχουσιν, ἀχολουθεὶν ; 


alterius linguz, sed facultatis sinc lingua articula- 
tius quam unquam antea quod. vellent. eloquendi 
munere, Ego vero putabam fleri non posse, ut ti- 
bicen carens tibiis artis suze specimen ullum daret : 
itemque cithareeJus destitutus cithara, musicam ar- 
tem exerceret. Αἱ novum hoc spectaculum cogit me 
sententiam illam mutare, nibilque earum quz vi- 
dentur rerum, fixum ac firmum existimare, si qui- 
dem id Deus loco suo movere velit. Ipse ego lios 
viros vidi, et loqueutes audivi, et vocem adeo arti- 
culatam esse posse miratus sum : instrumentum 
vocis inquirebam : et auribus non credens , oculis 
judicandi muuus remisi, atque ore aperto linguam 
totam radicitus evulsam vidi, ac stupefactus mira- 
bar, non saute quo pacto vocem conformorent , sed 
quomodo couservati essent. Atque hoc. ipsum etiam 
imperiti cujusque ad credendum duritiem euwolli- 


yel : ac doceret, verum ne sit quod dicimus, corpora collapsa resurgere. [llic enim ex iis qux ex- 
sistunt rebus, corporum resurrectio exsistit : hic vero exiis quae nusquam sunt rebus, harmonia vo- 
cis ellicitur. Ac certe iis qua ferunt, queque norunt illi, quis uisi plaue stupidus non accedat at- 


que acquiescat? 


ΘΕΟΦ. Πῶς γὰρ ἔμελλεν, ὦ φιλότης ; ἀλλ᾽ εἰπέ 
μοι, πόθεν οἱ συφοὶ μαθόντες ἀναπείθουσι τοῖς ἔργοις 
ἃ tol; λόγοις προδιδάτχουσι (51) ; 


ΑΞΙΊΘ. Θεὸς, ὦ γενναῖε, Θεὸς μείνας ὅπερ ἦν, διὰ 
φιλανθρωπίαν ἄνθρωπο; γενόμενος, τὴν τοῦ λόγου 
σοφίαν, xai τοῦ ἔργου τὴν δύναμιν τοῖς ἐπιτη- 
δείοις (58) ἐνέπνευσε. Καὶ αὐτὸς πρῶτος οἷα θεὸς ἀνα- 
στήσας τὸ ἑχυτοῦ σῶμα πρὸς ἀθανασίαν, χοινὴν τὴν 
δωρεὰν ἅπασιν ἐπαγγέλλεται, Ῥευδολογίας δὲ ἁλῶ- 
yat, οὐδὲ ἄνδρα σοφὸν θέμις, μήτι γε θεόν. (59) Ὁ 
τοῖς ἔχείνου νόμοι; πειθόμενος, Θεὸς &p6pozoc (60) 
οὐχ ἔτι θνητός. Ὥστε τῆς ἀθανασία; μεταλαχόντα, 
ταῖς; νοεραῖ; οὐσίαις ταὐτὸν ἐργάζεσθαι" xol σεμνῶς 
ἤδη τῷ μεγάλῳ βασιλεῖ παρεστάναι, χαὶ βεδαίως 
πανταχοῦ συνέπεσθτι. 


e 


THEOPH. Quid enim faeeret, o charissime? ve- 
rum dic mihi, unde hzc illis sapientibus est cogni- 
tio atque focultas, ut factis asseverent que verbis 
docent ? “ 


ΑΧΙΤΗ͂. Deus, o optime, id ipsum quod est, ma- 
nens, ainore nostri generis homo factus est, verbi 
s1»pientiam et operis potentiam iis qui sunt ad 
percipiendum apti, inspiravit, Atque hic ipse pri- 
mus, ut qui Deus est, suum ipsius corpus ad ime 
mortalem vitam resuscitavit, idque munus dein. 
ceps omnibus conimune pollicetur. Mendacii vero 
arguere sapientem virum, nedum ipsum Deum, fas 
non est. Quin etiam quasi Deus immortalis evadit, 
hee mortalis est amplius, quisquis Dei legibus ob- 
temperat. Est. enim immortalitatis munus, et ut 
idem quod mente przeditse substantize solent, agit 


[an adeptus ; nempe ut magnifice regi maximo astct , eumque constanter et quocunque sequatur. 


ΘΈΟΦ. Πείθομαι. Ἤδη γὰρ τῆς εὐμενείας aio0á- 
νόμαι τοῦ Θέοῦ. ᾿Αλλὰ χαιρέτω μὲν ἀχαδημία " πρὸς 
ἐχεῖνον δὲ ἴωμεν. Αὐτὸς γὰρ ὁ Πλάτων μέχρι τούτου 
χελεύει πείθεσθαι Πλάτωνι, ἕως ἂν αὐτοῦ σοφώτερος 
ἀναφανῇ (61). Θεοῦ δὲ σοφώτερον οὐδέν. 


54) CC. P. νῦν δὲ τουτί. 

55) Τὸ στόμα διαγοίγων. Gregorius de illis suis 
cjusdem martyrii personis (Dialog. 3, c. 52) : Hi 
eo tempore pro[ugi ad. Constantinopolitanam urbem 
venerunt. Eo quoque tempore quo pro expleudis re- 
aponsis Ecclesie ad principem ipse (ransmissus sum, 
seniorem quemdum episcopum reperi, qui se adliuc 
eorum ora sine linguis loquentia vidisse testabatur, 
ila ut apertis oribus clamarent : Ecce videte quia 
linguas non habemus et loquimur. Videbatur enim a 
respicientibus , ut [crebat, quia abscissis radicitus 
linguis quasi quoddam barafirum patebat in gutture ; 
ei Lumen ore vacuo plena ad integrum veiba [orma- 
tantur. B4. 

(56) "OAnv £x ῥιζῶν. Eadem mediens Asclepiadae 
in Homaruo Prudentii (Peristeph. 10, 981...) BA. 


PavnoL. Gn. LXXXV. 


THEOPH. Credo. Jam enim quemdam divine 
grati: seusum percipio. ftaque valeat Acadeniia, 
potiusque ad ipsum eamus : quando ipse ctiam 
l'lato eo usque sibi credendum dicit, duin quis 
ipso sapientior adveniat, Αἱ Deo sapientior est 


D nemo. 


(51) Ex CC. P. hic iuserendum. Μηδεὶς περὶ Θεοῦ 
διαλεγέσθω, μὴ παρὰ τοῦ Θεοῦ τοῦτο μαθών. Τούτους 
γοῦν ἀμέλει τοὺς σοφοὺ; ταῦτα ποιεῖν xal λέγειν οὐχ 
Ἰταλὸς ἀνὴρ ἐχδιδάσχε:, οὐδ᾽ “Ἕλλην, οὐδὲ Χαλδαῖος, 
οὐδὲ Αἰγύπτιος. 

(58) Τοῖς ἐπιτηδείοις. Qui student. sauctilicare 
vitam &uaw universam et vanitatis opera seponunt. 
Vide priorem Petri capite primo. Da. 

(29) Ex CC. P. inserendum, xat. 

(60) Θεὺς dyu6poroc... Est ex Aureo ,Pythagorze 
Carmine Uu. De miraculis Si«nctorum plena omnis 
auliquitas. Ba. 


(61) Plato | Timeo, pag.'72 : Τὰ μὲν οὖν 


. περὶ τῆς Ψυχῆς ὅσον θνητὸν ἔχει xal ὅσον θεῖον, 


χαὶ ὅπη xai μεθ᾽ ὧν χαὶ δι' ἃ 


ρὶς φκίσθη, τὸ 
μὲν ἀληθὲς, ὡς εἴρηται, Θεοῦ 


to 
Ἢ ομφήσαντος, «τότ᾽ 
92 


1003 


ENE/E GAZAEI THEOPHRASTUS. 


AXITII. Jam quoniam isthuc venimus, sacrili- A ΑΞΙΘ. "AAA Ex:ibr, πεπεέκαμεν, χαριστήρια 


cium gratiarum actionis Deo offeramus ; non heca- 
tomben, ut apud Athenienses, Minervae : nec for- 
micam, ut in Isthmo, Soli et Neptuno : sed per- 
purgata mente, quo Deo similes evadamus. Impu- 
ris enim quz pura sunt, attingere nefas existima- 
tur. 

O Rex, et later, et Conditor omnium, 0o prima 
Sapientia Patris et Verbum, per quod is omnia 
produxit. (Qua enim re alia quam sapientia el 
Verbo Deus emnia creat?) O Spiritus saucte, per 
quem Deus emnibus aspirat, omnia comprehendit 
ἃς conservat, et ad suam perfectionem adducit : Ὁ 
diviua Triuitas et sancta unitas : des nobis su- 
perna illius pulchritudinis memoriam, des omni- 
bus eternitatem. Sed Jam satis precati sumus. lta- 
que hinc eamus. 


ἂν οὕτω μόνως διιαχυριζοίμεθα * τό γε μὴν εἰχὸς 
ἡμῖν εἰρῆσθαι χαὶ vov xai ἕτι μᾶλλον ἀνασχοποῦσι 
διακινδυνευτέον φάναι, καὶ πεφάσθω. Εἰ alibi non 
uno loco. BA. 

(62) Μύρμηχα. Ob augurium videlicet tempesta- 
trm, Ambrosius Hexaemer. lib. v, cap. 4: Norit 
eiiam. (ormica explorare serenitatis tempora; nam 
cum animadverterit madidatos imbre fructus. suos 
humescere, explorato diligentius aere quando jugem 
o0ssil servare temperiem , acervos reserat suos & de 
cavernis foras suis humeris exporiat , «t jugi sole 
propria [rumenia siccentur.. Denique haudquaquam 
illis diebus omnibus rumpi de nubibus imbres videris, 
nisi cum (ruges suas horreis propriis formica reco- 
caverit. Quiu fuerunt. qui rationem et colloquia tri- 


Θεῷ θύσωμεν οὐχ ἐχατόλθτν ὡς παρὰ ᾿Αϑιν: 
τῇ ᾿Αθηνᾷ, οὐδὲ μύρμηχα (63), ὥσπερ ἐν Ἱ: 
Ἡλίῳ χαὶ Ποσειδῶνι (6ὅ). ἀλλὰ -ὧν νοῦν ixxa 
ροντες, 6; αὑτῷ τῷ Θεῷ προσεικάζεσθα:. Mr 
μιτῷ (04) γὰρ χαθαροῦ ἐφάπτεσθαι οὐ θεμιτὸν : 
νομίζεται. 

"D Βασιλεῦ, xai Πάτερ (65), καὶ Δημιουργὲ 
ὅλων ὦ πρώτη σοφία τοῦ Πατρὸς καὶ Λόγε, ἃ 
τὰ πάντα προήγαγε. [Τίνι γὰρ ὁ Θεὸς ἣ Σος!2 
Λόγῳ δημιουργεῖ;}] Ὧ Πνεῦμα ἅγιον, 5v οὗ ὁ( 
ἅπασιν ἐμπνέων, συνέχει καὶ διασώζει, xai ἐ- 
τέλειον ἄγει " ὦ θεία Τριὰς, xal μονὰς ἁγία, ὃ 
ἡμῖν τοῦ ἄνω χάλλρυς τὴν μνήμην, δοίης δὲ 
παντὶ (66) τὴν ἀθανασίαν. Ἱχανῶς ἡμῖν ηὖχ 


B "Αλλ᾽ ἴωμεν. 


nam (orat. 1, 2, 5, extr.), etc. Ba. 

(66) Ací/nc δὲ τῷ παντί. Pro pulcherrimo isto 
cundum voluntatem Dei opilicio universo orat, N 
ter interpretum id animadvertit. Ultima verba 
dem ponit Zacharias, sed longe plenius christi 
voto : Aoín; δέ γε διαφυγεῖν τὸν χατὰλ τῶν 
λάσεων... ἱχανῶς ἡμῖν noxvat * ἀλλ᾽ ἴωμεν. Sont 
hoc argumento sit. eunidem esse scriptorem , δι 
nonnulli voluerunt ; sed temporum ratio omnim 
non paütur. Possunt tamen , imo ceumsenda s 
licta tempora; cum citet B. Basilium Zaehat 
p. 500 et Gregorium Naziauzenum, p. 551. Zachat 
enün scripsit vivo adhuc, ut ex ipsomet illo Diak 
clarum, Aumonio ; Aumonius autem sub Comes 
fuit preceptor Origenis. Theodoretus serm. 6 Gn 


buereut formicis, velut Celsus epicureus apud Ori- C Curationum : Καὶ Brigo; χαὶ Κόμμοδο:" ἐπὶ τοῦ! 


genem lib. iv, et Philocaliz cap. 19. Maxima autem 
εἰ minima sacrificia conjunctim ponit neas. Ba. 

(65) Ex CC. P. et C. Α. hic inserendum, οὐδὲ τὸν 
υἱὸν. χαθάπερ 6 Κρέων Mevouxía , οὐδὲ τὴν παῖδα, 
χαθάπερ ὁ Λεὼς τὴν Πραξιθέαν, οὐδ᾽ ὅλως ἄνθρωπον 
ὥσπερ ἐν 'Apxabia τῷ Κρόνῳ. 

(64) CC. P, Μὴ καθαρῷ. 

(65) Rem diviuam Dei invocatione claudit. Za- 


charias (ine suz diatriba : Πεπλήρωται ἡμῖν τὰ 
tfc διαλέξεως * νῦν δὴ χαιρὸς, εἰς εὐχὴν τὸν νοῦν 
χαὶ 


«τρέψαντας, ὑμνεῖν τὸν τοῦδε τοῦ παντὸς ποιῇ 
δημιουργόν. Pariter οἱ aliorum operum conditores 
pagani, ut Velleius fine historiz ; Cicero in Catli- 


δὲ ᾿Αμμώνεος ὁ ἐπίχλην Σαχχᾶς, τοὺς σάχχους i 
ταλιπὼν οἷς μετέφερε τοὺς πυροὺς, τὸν 
ἡσπάτατο βίον * τούτῳ φοιτῆσαι φασὶ xal ^ 

τὸν ἡμέτερον xaX Πλωτῖνον tovzo,(* τῆς δὲ 
διδασχαλία: τετύχηχεν ὁ Πορφύριος. Et Plotiuum t 
decim annos audiisse Aumouium in cjus Vita & 
bit Prophyrius. Vide que de z!ate Plotini 
notavimus ad p. 12. Jaw inter eam azetatem el 
Constantinopoli confessores linguis exsectis loqui 
tes tamen tantum interest spatii, ot neutiquam vi 
possit Theophrasti istius auctor iu vivis luisse À 
monio. Ba. 
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CIACA ANN. CHR. DXXX. 


ZACHARIAS 


EPISCOPUS MITYLENES. 


- 
am 


NOTITIA. 


(Garzawp., Veterum. Patrum  Biblioth., t. ΧΙ, Pr. p. X.) 


Zacharias, Alexandrie primum litteris humanioribus imbutus, postmodum ex rhetorum 
scholis egressus jurisprudentiam excoluit; atque ad forum se conferens, causidicinam 
Beryti professus est (1), Scholastici propterea cognomentum consecutus : eo enim nomine 
censebantur qui causas in foro actitabant, ut jam pridem post alios observatum Valesio (2) 
intelligimus. Deinceps vero ejus doctrine fama latius pervagata, Ecclesie Mitylenensi regende 
preeficitur. Claruit circa annum Christi 530. Anno namque 536 concilio Constantinopolitano 
interfuit, adversus Anthimum, Severum aliosque Acephalorum principes, sub Menna cele- 
brato; in cujus Actis ejus mentio subinde occurrit (3), atque ubique metropolite titulo in- 
signiti, Ζαχαρίου τῆς Μιτυληναίων μητροπόλεως. Unde miror equidem, cl. Lequienio suspectam 
esse vocem μητροπόλεως (4) in iisdem Actis sepius repetitam ; cum presertim Mitylene in- 
sula clarissime Lesbi maxima civitatum habeatur. Quid quod in vetustissima Notitia Greco- 
eum episcopatuum a Leone Sapiente ad Andronicum Paleologum, Georgio Codino a Gosro 
subjecta (5), in provincia insule Lesbi Mitylenes presul metropolita dicitur 47 : ἐπαρχίας vf- 
eov Λέσθδου ὁ Μιτυλήνης μζ΄. Qui et infra (6), in Ordine prasidentie metropolitarum, ubi sedes 
Mitylenensis enumeratur thronus quadragesimus nonus, eidem sedi metropolitice sex 
episcopatus subjiciuntur. At vero his missis, quo demum anno e vivis excesserit noster 
Mitylenes antistes, haud plane compertum habemus. Diem certe supremum obierit circa me- 
dium sseculi vi. Nam concilio v eecumenico Constantinopolitano t, anno 553 coacto, inter- 
fuisse novimus Joannem Cucusorum episcopum, vicem agentem Palladii metropolite Mi- 
tylenensis (T) : qui sane inter Ecclesie Mitylenes preesules haud preetermittendus erat ἃ Le- 
quienio (8), sed preponendus Gregorio I, quem inter Patres concilii Constantinopolitani nr, 
generalis vt, anno 680 celebrati, sedisse novimus (9). Porro ex iis que modo de Palladio 
diximus, corrigendi sunt Mireus (10), Oudinus (11), Tillemontius (12) aliique, ut dudum 
roonuit Fabricius (13) ; qui anno 553 eidem concilio Constantinopolitano rt, generali v, inter- 
fuisse Zachariam quode agimus, tradunt. 


(1) Zachar. Dial. initio. (8) Lequien. 1. c. 
(9) Vales. Vit. Socrat. Schol. sub init. (9) Concil. tom. VII, pag. 1070 b. & 
(5) Concil. tom V, pag. 965, a. 1021. a. 1025, (10) Mir. Auctar. de script. eccl. pag. 98. 

2. 1057, c. edit. I. Ven-Labh. 11) Oudin. De seript. eccl. tom. 1, pag. 1419. 
(4) Lequien. Or. Christ. tom. I, pag. 956. 12) Tillem. Mem. tom. IV, ir d 408. 
(5) Notit. episc. Grec. pag. 559, edit. Paris. 13) Fabric. Bibl. Gr. tom. !X, pag. 356, et de 
6) lbid. pag. 397. Verit. relig. Christ. pagg. 108 seq. 


1) Concil. toi. Vl, pagg. 16, c. ei 218 e. 


hj 
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NOTITIA ALTERA. 


(Fasaic , Bibl. Gr. t. X, p. 655-35.) 


Zacharias scholasticus (1), non diversus fortassis a Zacharia rhetore, cujus /listoriam ec- 
clesiasticam ab auspiciis imperii Marciani usque ad Anastasium sive ab a. C. 450 ad 491, 
sed ἐμπαθῶς, nec sine partium Nestorianarum studio scriptam memorant Evagrius atquc 
Nicephorus (2) : philosophie operam dedit Alexandrie, atque deinde Beryti jus civile exco- 
luit, factus interjecto tempore episcopus Mitylenes, Lesbi insula» metropolis, sicut habetur 
in titulo libri eius : Ζαχαρίου Σχολαστιχοῦ Χριστιανοῦ, τοῦ γενομένου μετὰ ταῦτα ἐπισχόπου Μιτυλήνης. 
Melitiniensem in Armenia episcopum vocat La Croze in epist. δὰ Jablonskium, tom. I Musei 
Bremens. p. 90. Non interfuit concilio quinto CPol. a. 553, ut post. Canisium et Possevinum 
tradunt Aubertus Mireus in Auctario de scriptoribus eccles. p. 28; Oudinus p. 127 (3); 
Tillemontius, tom. IV Memor., pag. 408; Elias du Pin, aliique : nam in illo concilio jam suc- 
cessoris ejus Palladii, episcopi metropolitani mentio, cujus vicem agebat Joannes episcopus 
Cucusenorum civitatis (4). Sed preesens adfuit in concilio CPol. quod celebratum est sub 
Menna ἃ. 536, in cujus actis plus simplici vice hic Zacharias, metropolita Mityleneeus, me- 
moratur. Ex ejus scriptis ad nos pervenere : ᾿ D. 

I. ᾿Αμμώνιος Ammonius, sive dialogus cum quodam Ammonii, Alexandrini philosophi, 
discipulo, qui studii legum causa Berytum se contulerat, et Ammonii sententiam de mundi 
teternitate propugnabat. “Ὅτι οὐ συναΐδιος τῷ Θεῷ ὁ χόσμος, ἀλλὰ δημιούργημα αὐτοῦ τυγχάνει" Quod 
mundus non sit Deo cocternus, sed. ejus opificium. In hoc dialogo exponit Zacharias, 
qua de eodem argumento disputaverat Alexandrie cum Ammonio illo Procli discipulo, et 
Gessio iatrosophista sive medica artis doctore (5). Mentio etiam in hoc dialogo, p. 333, 
Eustathii episcopi Berytii, qui Synodo Ephesine, a. 449, et Chalcedonensi, a. 451, interfuit. 
Pythagoram et Platonem, p. 341, notat fabulam de metempsychosi accepisse ab /Egyptiis. 
Mundum hunc visibilem, post res invisibiles μετὰ τὴν τῶν ὄντων δημιουργίαν productum 608- 
tendit p. 362. Hujus dialogi Latina versio a Genüano Herveto concinnata, uibique nun 
visa, traditur in catalogo bibl. Barberine, vidisse lucem Venetiis a. 1556. Alia Gilberto Gene- 
brardo auctore sepius prodiit in bibliothecis Patrum (4), etiam in novissima Lugdunensi 
tom. IX. pag. 759, [et in Galland. Bibl. PP. tom. Xl, p. 266 sqq. ubi conf. Prolegg. pag. x., 
Beck.| Sed et idem libellus editus fuit Greece et Latine cum versione et notis Joannis Tarim 


(1) Cognomeu Scholastici more illius aevi accepit, 
quoniam Beryti causas egit. De hoc Zaclaria 
cons, Guil. Cave, Hist. litt. SS. eccl. Vom. 1, p. 519, 


recenset ejus llistoriam ecclesiasticam, 
nyma quidem exs!at in. cod. Syriaco Vatic. 9l. 
Sed Assemann.. restituit. auctoris nomen tum e 


Ux 8380. 


G. Oudin. Comm. de SS. eccl. toin. Y, pag. 1419, 
ad a. 850; Jac. Bruckeri, Hist. crit. philos. tom. lll, 
p. 525; R. Ceiller, Hist. gén. desaut. eccl. 10m. XVI, 
p. 485; lMamberger. Zuverl. Nachricht. tom. lll, 
p. 549, ad a. 556, quo anno interfuit syuodo CPoli- 
tanze (recte vero is pronuntiat, incertum esse, quam 
eju post illum annum | in vivis fuerit) ; et Saxium 
in Ono. Il, pag. 40, ad ἃ. 5256. HaRL. 

(2) Evagrius 11, 2 ; IIl, 5, 6, 7, 48. Niceph. XVI, 
5, 0, 9, etc. Hujus Zacharie rhetoris listoriam 
adhuc recentibus temporibus servatam CPoli ex 
Constant, Varini et Joannis Suzi catalogis librorum 
mss. adnotavit Antonius Verderius. Nemo tamen, 
quod sciam, bactenus fuit, qui eain vi.lerit, uedum 
iu lucem protulerit. Fas. Noster Fabr. in nota 
mss, addit: « Scripsit ἐμπαθῶς h. e. gratia et odio 
corruptus, ut ab. Evagrio, Il, 52: et Ill, 7, ar- 
guitur. Conf. Valesii notas, pag. 66, qui lib. «n, 
cap. ὃ, 4, nomen Zacharizg excidisse notat p. 81, 
el eum negat Eutychianum fuisse p. 83; licet eum 
Eutychianum faciat Baron. ad a. Chr. 476. » — De 
loco Evagrii H, 2, scripsit plura La Croze in The- 
παντὶ epistol. Lacrosiani, tom, Il, p. 181 seq. De 
Zacharia rhetore et episcopo Meletinensi passim 
copiosius egit. Assemann, in. Bibi. orient. tow. 1}, 
jag. 99, ubi Zacliarise locus, a Dionysio DUarsalibueo 
in comment. in Evangelia eitatus, ex codd, Syriacis 
Vatican. repetitur οἱ illustratur : — ibid. p. 54- 
63, in cap. 1, de Zacharia episc. Meletiuensi, Ο' 
euudeu) esse cum Zacharia rhetore censct, e 


collatione locorum, qua» ab Evagrio ex Zacharü 
citantur, tum ex DBarsalib:eo, qui ejus nomen disere 
prodidit. Tres vero partes illa continet : prima es 
epitome Socratis; altera. Theodoreti ; tertia opes 
ipsius Zachariw 23 Theodosio juviore usque ad Je 
siinianum :; isque cummaxine tertiam. partem ee 
piose percenset atque illustrat : δα. ibid. p. 168, 
— p. l2. Gregor. Bar-llebrzus in pracfat. 26 
Clhrouison Syriace scriptum, se, etiau profitetur, 
collegisse Zachariz: rhetoris et aliorum chronica: 
in vol. ll], part. 1, pag. 35, not. de Zachi.. rhetoris 
narratione de anuo (cire. 450), (00. mortuus di- 
citur Nestorius. Aud. Lequien, Ürient.. christian. 
tom. Il, pag. 442 ; ei Walch. Histor. heres. 
tom. Vlll, p. 824 sq. Ilan. 

(58) Oudin, in. Comm. cit. tóm. 1. p. 1419, ad 2, 
C. 550, ubi eum vocat Mitylenes archiepiscopum, 
atque de ejus libris. tau mss. quam editis, copio- 
sius agit : Oudin. igitur tantum, «. vocatur, inquit, 
quoque Zacharias. metropolita in actis decumenia 
concilii quinti, quo. a. 555 habitum a 1065, Patri 
bus coutra. Authiimum οἱ Theodorum sub Vigilie, 
Howmano pontifice, tunc CPoli agente, temporibss 
Justiniaai et Justini imperatoruui : » [lARL. 

(1) Europe savante a. 1718, Aoüt p. 955, 934. 

(5) Pag. 559. Tov φοιτητῶν (τοῦ "Au lou) ὁ x*- 
ρυφαιότατος l'é3ato;, ὃς vuv αὐχεῖ τὴν [πποχράτους 
τοῦ Kqou xat Γαληνοῦ τοῦ ἐχ Περγάμου σοφίαν, xal 

ἑατριχὴν φιλοσοφούντων διδάτχαλης παρὰ τὸν 
προχάθηται. 
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ad calcem Philocalie Origenis, Paris. 1619. 4 (6). Cum ejusdem Tarini (non Turriani, ut in 
Cavei Hist. litteraria scriptor. eccles. [et Oudin. l. c.] excusum), versione notisque et notis 
Casp. Barthii, Lipsia 1654, 4 (7), post /Enee Gazei Theophrastum, sive dialogum de ani- 
marum immortalitate. Fallitur enim Gesnerus, Simlerusque, qui Zacharie Theophrastum 
tribuunt. Exstat preterea Zacharie Ammonius Grece et Latine cum versione Genebrardi et 
Frontonis Ducai notis in tomo priore Auctarii Bibl. Patrum, Paris. 1624, p. 331, in Biblio- 
theca Patrum Morelliana, a. 1644, 1654, tomo XI (notis Duceei rejectis ad calcem tomi m. 
FaBR. — De opificio mundi contra philosophos, eeternitatem ei ascribentes, Paris. iu bibl. 
publ. codd, CDLVIII, n. 2., et CDLX, n. 3. — dialogus, qui Ammonius inscribitur, in cod. 
Bodleiano, n. 2040, 6, catal. mss. Anglise, etc. I. — Ibid. lI, 2., n. $893, in cod. Th. Gale. — 
Venet. in bibl. Marciane cod. CDXCVI. V. Catdl. codd. Gr. Marc. pag. 260, et quiedam Za- 
charie ibid. in cod. aMontfauc. in Bibl. biblioth. mss. p. 411 E memorato. HaARL. 

2. Disputatio contra ea, que de duobus príncipiis a Manichao quodam scripta εἰ projecta 
in viam publicam reperit, Justiniano imperatore : Syntagma advers. Manichaeos. Scriptuin 
breve unius pagine, quod exstat Latine ex Francisci Turriani versione in Henrici Canisii 
Antiquis lect. kom. V, p. 143, Ingolstad. 1604, 4, et nov. edit. tom. I, p. 428, et in Biblioth. 
Patrum Colon. 1618, t. VI; et Paris. 1644, 1654, t. IV, parte n; et Lugd. t. IX, p. 794, 
[Galland. t. XI, p. 293]. Grece ms. Rome in collegio Jesuitarum. FagR. Syntagma, Romo 
In bibl. Vatic. cod. teste Montfauc. in Bibl. bibliothecar. mss. p. 133. D. — Mosque in bibl. 
typographei synodalis cod. XXXII, n. 4: ᾿Αντίῤῥησις Ζαχαρίου, ἐ πισχόπου Μιτυλήνης, τὸν παρα- 
λογισμὸν τοῦ Μανιχαίου διελέγχουσα, etc. plura leges in ΜΑΙ ἢ not. codd. Gr. Mosquens. p. 294 
Sq. — ᾿Αντίῤῥησις Ζαχαρίου --- εὑρόντος ταῦτα ἐπὶ τῆς ὁδοῦ, ῥίψαντος αὐτὰ Μανιχαίου τινὸς ἐπὶ Bac. 
Ἰουστιν:τνοῦ, Monacii in cod. Bavar. LXVI. v. cl. Hardt. in Aretini Βογίγδᾳ., etc. a. 1804, 
part. imi, p. 29 seq. Is vero docet, in cod. íllo multo plura contineri, quam edita sint, et sequi 
capita brevia 49, et de eodem adhue capita brévia 16. Hanr. 

J. Inter eos, qui Aristotelem commentariis illustrarunt, Zacharias refertur in codice bibl. 
Coisliniane, de quo Montfíauconus, p. 598 


(6) V. Cat. bibl. Leidens. p. 76. llARL. 

(7) Ed. Paris. a. 1618, signatam ipse Fabric. su- 
pra in vol. Vll, p. 221, notavit, et illius anni no 
tam prz se fert quoque ed. iu Catal. bibl, Leidens. 
p. 62, ab Oudino, 1. e. et ab Hlambergero in Zu- 
werl. Nachricht. 1l, pag. 584 £q. citata. Nova autem 
editio esse videtur a. 1694, 4, quam ipse quondam 


in manibus habui. Et qux etiam citatur in Catal. 
Mehken. I, p. 9f, et cat. Krohn. p. 88. llanr. 

fS potius 1655, 4., ut ipse Fabric. infra in 
vol. ΧΕ, p. 809, scripserat, et meum exemplar 
illus auni notam — sumptibus Christiani 
Gerlachii et Sit. ensteinii: Anno Domini 1665) 
confirinat, HanL. 
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ΖΑΧΑΡΙΟΥ 


ZXOAAZTIKOY XPIZTIANOY 


TOY TENOMENOY META ΤΑΥ͂ΤΑ ΕἸΠΣΚΟΠΟΥ MITYAHNHZ 


| — ΔΙΑΛΕΞῚΣ 


κόσμος, ἀ.1λὰ δημμούργημα αὐτοῦ τυγχάνει ὄν" ἀπ᾿ ἀρχῆς ἢ 
ἀρξάμενον, καὶ φθείρεται, ὅταν, παραστ ἢ (4) εῷ δημιουργήσαντι, τοῦτο μεταποι Καὶ 
t tetas Aóyoc ^ ἐξ ὧν συνάγετ 


a0 
ἐκ τούτου ὁ τῆς ἀγαθότητος τοῦ Θεοῦ BAáx 
κόσμον, ἀ.1.:λὰ Θεοῦ δημιούργημα. 


ZACHARLE 


$t5 


ui μὴ Θαὸν εἶναι 





SCHOLASTICI CHRISTIANI 


POSTEA EPISCOPI MITYLENES , 


DE MUNDI OPIFICIO, 


Contra philosophos 


DISPUTATIO. 


"Mundus non est. Deo cocternus, sed gà opificium : cum | initium habeat temporis, wbi opi 


mulare visum fuerit, dissolvetur. 
non esse Deum, sed Dei opus. 


(Grisearo Gaxzsmanpo, theologo Parisiensi, intreprete.) 


466 DISPUTATIONIS ARGUMENTUM. 


Discipulus quidam Ammonii philosophi sensim 
ad Hellenismum, sive paganorum impietatem , de- 
lapsus, Bervium venit , ut legum studium profite- 


ι À ZAXA.IOY. In actis quintz synodi 
eundum  Agapetum tertius nominatur metro 
lita Mitylenes Act. 1. Tam. — ZXOAAETIKOY. 


]s non alius initio quam σχολῆς τ προηγούμενος 
m . Cujus- 


8e- 


ut Dionys. Halicarnasseus 
modi "deelamatorum εἰ rhetorum σχολιχοὶ ya- 
ραχτῆρες eidem Περὶ Δημοσθένους δεινότητος 

46. Et scholastici συναγωνισταὶ χαὶ συσχο- 

σταὶ, συμφοιτηταί. Seneca Praefat, lib. i : 
« Scholastici intueri me quis essem, qui tam cras- 
sas cervices haberem. » Quo nomine quoque deri- 
sus Cicero, cum primum e Grecia domum ; Plu- 
tarehus, Ibi nimirum scholastici, ζῶα ὧν πάντες xa- 


ταγελῶσι : Asrian. lib. 1 Dissert, c. 14, 59. Scho- B 


lasticg et umbratica littere Plin. epist, 9, 2, ὅ. Et 
Isspuo, rhetor illo torrens Juven. S. $, 74, annum 


fci ewm me 


ihil ea sententia de Dei bonitate detrahit. Ez his colligitur munie 


ΥΠΟΘΕΣΙΣ ΤΗ͂Σ AIAAEZEQEZ. 


Φοιτητής τις ᾿Αμμωνίου τοῦ δῆθεν φιλοσόφον v 
νόμενος, καὶ ἠρέμα πρὸς ᾿Ἑλληνισμὸν ἀποχλίνες, 
παραγέγονε xasà τὴν Βηρυτίων, νόμους ἀναγνωσό 


sexagesimum excesseral, et adhuc scholasticus erai; 
Plin. lib. n, epist. 5, 5. Scholastici Socrates, En- 

ius, Severus ; viri clarissimi innumeri alii. Meszw 

assiliensis lingua scholasticus Gennadio, Κόρα 
Salvianus scholastico et aperto sermone — scripsit. 
Scliolasticus rerum ecclesiasticarum peritus, asse 
sor, advocatus; Scripturarum denique scientisai- 
mus. Unde et ecclesiastici muveris nomen, sei 
posteriore szeculo natum; at hic Zacbaris, noma he- 
noris, sed eloquentie, ob exquisitam Platonies st- 
pellectilis, qua totus nitet, elegantiam. » Tam. «Foe 
rat quidem in tribus prioribus Bibliothecae Patres 
editionibus hxc Zachariz Mitylenzei Disputatio La- 
liue tantum in lucem emissa, beneficio dociissimi 


ac 
(1) CC. P. παραστῇ. 
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μενος. Οὗτος ἤρξατό τισι τῶν ἑταίρων τὰς Ἕλληνι- A retur. Is cum coepisset quibusdam. (amiharibus pa- 


χὰς τοῦ διδασχάλου περὶ τοῦ χόσμου προτείνε;ν ἀν- 


ac celeberrimi theologi Parisiensis et regii profes- 
soris Gilberti Genebrardi interpretis; sed cum ad 
eam utraque lingua. publici juris faciendam auxilia 
undique conquirerentur, missum est ad Parisienses 
bibliopolas mauuseriptum apographum ex. Anglia, 
jn quod et varias lectiones et conjecturas suas. viri 
docti congesserant, quibus regiorum codicum au- 
etoritas fidesque confirmari posset et omnis gene- 
ris testium patrocinio fuleiri. Cum vero tardiora 
sint grandiorum ejusmodi editionum molimina, prze- 
venit hanc nostram altera diligentior, et cum Ori- 
genis Philocalia Zachariz'quoque Disputationem ex 
libris regiis cum interpretatione sua curavit excu.li 
vir doctissimus Joannes Tarinus Andegavus, qui el 
notas suas attexuit, Quamobrem cum Gallicis Au- 
glicisque codicibus conferendam nohis duximus an- 
tiquiorem interpretationem ; quam utpote a charis- 
simo socio et collega suo elaboratam libenter prz 
exteris omnibus amplexurum fuisse Margarinum Di- 
gnum existimari par est; et eorum quz a nobis 
immutata vel addita sunt. rationem in notis hisce 
reddendam. Quod ad nomen et auctoritatem attiuet 
scriptoris hujus ecclesiastici, cum non. modo scho- 
lasticus in titulo dicatur Christianus, sed etiam epi- 
scopus Mitylenes, id simul digitum intendit ad tem- 
pus quo cum floruisse possumus suspicari , cum in 
synodo Constantinopolitana, sub Mena. Patriarcha 
habita, actione 1, reperiantur, post apo-tolicze sedis 
Romanus legatos, Petrus Justinianopolis metropolis 
secunde provincie Cappadocie , et Facharias Mity- 
lengorum  melropolitanus, Harduin. t, 1l, p. 1188. 
Porro coacta est Synodus illa Constantinopoli ex 
vicinioribus episcopis, aut iis qui tum in ea urbe 
versabantur, imperatori- Justiniani temporibus, hoc 
est anno Christi 554, si Ouuplrium Pauvinium se- 
quamur, vel 556, si Baroniwin. cardinalem. Verum 
baec synodus quinta nou fuit, ut perperaw a non- 
nullis appellatur, neque ccumenica, sed particula- 
ris, ut recte adinonet. Bellarminus cardinalis lib. 1 
De conciliis, c. 5. Antecessit autem o«cumenicaim 
quietam, cujus tempus in annum. Cliristi rejicitur 
b55, communi chronologorum cuinsensu, et sub eo- 
denm imperatore Justiniauo ac pontifice Vigilio con- 
venit, Est et. aliud. indicium temporis, quod ipsa 
nobis series disputationis suppeditat. Sie enim ait 
p. 83 Zacharias de adversario suo quocum disputat 
Awmonio : "Hxov παρὰ τοῦ φιλοσόφου, μᾶλλον δ᾽ 
ἀφιλοησόφου τε χαὶ ἀσόφου. Quo in loco. per philoso- 
phun illum intelligit, ut scriptum fuit ad oram co- 
dicis Genebrardi οἱ Anglici, Proclum Lyeium insi- 
gnem mathematicum et philosophnm, contra quem 
scripsit de hoc ipso argumento, mundi nimirum 
arternitate, ;Phniloponus Bibl, Gr. t. X, p. 644. At 
Proclus florebat sub. Anastasio imperatore, cui Ju- 
stinu$ »uccessit, el Justino Justinianus, AL regius 
liber Procli nomen ex margine in textum transtulit, 
quein editio Tarini secuta est. Porro Scholasticus 
Christianus appellatur. Zacharias; qua voce desi- 
guari advocatum et causarum in foro patronum 
consiat ex Zonara in Coninentario in canonem 10 
synodi Sardiceusis p. 574, 4 : Κἂν σχολαστιχὸς, 


C 


D 


τουτέστι περὶ λόγους σχολάζων" quamvis scholasticus . 


sit, hoc est dicendi studio operam impendens ; et in 
can. 96 [108, p. 486] Carthiagin. : Τοῦ καταστῆσαι 
ἐχδίχους σχολαστιχούς * constituere litium defensores 
&cholasticos. Augusiinus iu Joannem c. 1, tract. 7, 
34 : Qui habent causam el volunt supplicare impe- 
: ratori, querunt. aliquem. scholasticum jurisperitum, 
4 quo sibi preces componantur. Sed eo nomiue desi- 
gnati sunt. primum rhetores, ut Corn. lacius no- 
tat in lib. De oratoribus, c. 15, ct declamatores cau- 
saruu lictarum. Deinde a fictis litibus trausiit ad 


ganas Aunmnonii de mundo antitheses propouere , 


veras : Plinius lib. m, epist. 5 : Adhuc scholasticus 
tautum est ; quo genere hominum nihil aut simplicius 
aut. sincerius. Confirmat hoc etiam Jac. Cujacius 
leges codicis Theodosiani citans et scribens in No- 
vella: 70. Dictus est etiam scholasticus vir eloquens 
quivis, etsi nec causas fictas ageret, nt declamator, 
nec veras, uL advocatus ; talisque. dicitur a Wala- 
frio Straho De rebus — ecclesiasticis c. 95, ut recte 
observat ἢ, P. Heribertus Rosveidus ordinis nostri 
theologus in Onomastico ad Vitas Patrum, p. 1040. 
Ita Serapion. apud Hieronymum in Cataloqo scri- 
piorum eccles. c. 99 : Serapion ob elegantiam in - 
genii coqnomen scliolastici meruit. Paschasius l. vit 
De vitis Patrum, c. 49, uum. Ὁ : Hic Eulogins scho- 


lusticus erat, secularibus litteris eruditus, Palladius 


c. 26 Ilist, Laus. c. $1: Οὗτος ὁ Εὐλόγιος σχολα- 
στιχὸς ὑπῆρχεν ix τῶν ἐγχυχλίων παιδευμάτων, ὅς 
ἔρωτι θείῳ πληγείς" Hic Eulogius [nit disciplinarum 
liberalium. scholasticus, qui divino amore sauciatns. 
Ut igitur. philosophi dicebantur inter gentiles et 
Gr:ecos qui philosophieis erant disciplinis exculti, 
sic scholastici qui oratorie facultatis et politioruim 
Etterarum studiis eruditi.Quam ob causam, ut Athe- 
nagorz Legatio dicilur 'A0nvayópoo ᾿Αθηναίου φι- 
λοσόφου Χοιστιανοῦ Πρεσδεία περὶ Χριστιανῶν, Atlie- 
nagore Atheniensis philosophi Christiani Legatio 
pro christianis ; sic Zachariz Disputatio, Ζαχαρίου 
σχηολαστιχοῦ Χριστιανοῦ τοῦ γενομένου μετὰ ταῦτα 
ἐπισχόπου Μιτυλήνης ὁ διάλογος. Zacharie schola- 
stici Christiani, postea. episcopi Mitylenes, Disputa- 
tio. Posteriori quoque dicti sunt zvo scholastici 
inter canonicos, qui scholis episcopatus praeraut 
et erudiend:e juventutis curam gerebant ; ut videre 
est in historicis rerum Alemanicarum. Et in ecclc- 
siis cathedralibus hodieque nomeu est eeclesiasticze 
diguitatis. Duc. — ZXOAAZTIKOY. Scholastici ro- 
manis moribus exercitantes eloquentiam in scholis 
rhetorum, unde, velut ex umbra in lucem, proli- 
rent in forum, causarum patroni, quo patrociuio ad 
summos houores aditus constabat ; eloquentia oin- 
nem politicam doctrinam complectente, Exempla 
obvia, et docuerunt nonnihil doctorum diatrib:e ad 
Petronium, Quintilianum, Ciceronem, Senecam 
Christianis doctrinze titulus, ut qui quotidie ut do- 
etior fieret laboraret, neque sibi videretur tamen 
excellere, scholasticus diceretur, forum adhuc uo- 
lens et salutis doctrinze totus devotus, quam in 
ecclesia erudienda demum defeudeudaque sistebat. 
Sic ubi sermo elegans cultum animi stipat., scho- 
lasticos perhibere scriptores dictatoresee videbis. 
Nam scholastica. doctrina accessoria. salutari. Ex 
eruditione humana D. Pauliuus ad S. Severum, 
epist. 9, p. 115 : Si ille hiantis historia,causas non 
ediderit, qui οἱ scholasticis et. salutaribus litteris 
Grace juxta ac Latine dives est, vereor ne apud alium 
in his regionibus [rusira requiramus. Gennadius 
c. 45 Catalogi de Juliauo. Capuano, post lizeretico : 
Julianus, episcopus Capuanus, vir acer ingenio, in 
divinis Scripturis doctus, Greca εἰ Latina. lingua 
scholasticus ; prius ergo quam impietatem Delagii in 
se aperiret, clarus in. doctoribus Ecclesie [nit. Idem 
de Mus:eo Massiliensi, cap. 79 : Museus, BMassilien- 
sis Ecclesie presbyter, vir in. divinis Scripturis do- 
tius, et in earum sensibus eubiilissima exercitatione 
limatus, lingua quoque scholasticus. Et de Prospero, 
cap. δὲ : Prosper, homo Aquitunim regionis, ser- 
mone scholasticus, et assertionibus nervosus. Elegau- 
ti: ingenii titulum hunc aguoscit tributum B. llic- 
rounymus Catal. cap. 99 : Serapion, Thinneos /Egy- 
pti urbis episcopus, qui ob elegantiam ingenii cogno- 
men scholastici meruit. Scholasticus, homo probus, 
curdatus, in studiis assiduus, Leontio Sphiera Acac 
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eas illi ad Zachariam scholasticum detulerunt, A τιθέσεις " οἱ δὲ ταύτας Ζαχαρίᾳ (2) τῷ σχολαστιχῷ 


οι confutationes atque responsa scriptis man- 
dare postularunt. ( Hic enim jam olim A'exan- 
dri: cum Ammonio philosopho et Gesio smedicinae 
doctores multaa de iis disputationes habuerat.) Col- 
loquii sive Dialogi personze sunt hae. Zacharias per 
litteram A indicatur. Discipulus qui materiam 
et argumentum Dialogo pribuit, per litteram 
B. reprzsentatur. Reliqua est Ammonii , deinde 
Gesii mediciuz doctoris. At cum in se invicem jam 
omnes congrediuntur et disserunt, Zacharia perso- 
nam Christiani nomon designat. Ad extremum dis- 
putationis cursum prima persou: colloquuntur, ct 
praedictis elementis exprimuntur. Universa dispo- 
sitio Platonica est, quantum ad locorum qui illinc, 
ut e floridis pratis carpuntur, phrasim styluique 
pertiuet. 


À. Quid novi accidit, sociorum amicissime, wt 


tea : Ἐτύγχανον γὰρ χαὶ τοιαύτην τινὰ σφαῖραν 
ἐργαζόμενος Ἐλπιδίῳ τῷ σχολαστιχῷ, ἀνδρὶ ἀξιολό- 
γῳ ὁμοῦ xat φιλομαθεΐ. fta scholasticis multis scri- 
bit Isidorus Pelusiota, adeo quidem honorabili ti- 
tulo, ut et presbyteris conveniat ; velut lib, iv, epist. 
208 : Ὀλυμπίῳ πρεσδυτέρῳ σχολαστιχῷ, Et libro 
uinto multis scribit scholasticis simul presbyte- 
risque, et in una persona, licet [non ?| uno fortc 
lempore, episcopis. Sed et szcularis eminentia 
magna scholastici ; ut Domitianum alloquitur Sy- 
nesius, epist, 155 et 156, patronum cognatze suse 
potentibus adversariis opponendum, si non prorsus 
judicem aut magistratum iusignem gerentem. Hiuc 
scliolasticus, severitatis honos, cui opponitur levi- 
tas quxvis, ut mimus apud Lactantium, lib. vii, 
cap. 12 : Qua sententia. deliri hominis quoniam ri- 
dicula, et mimo dignior quam scholastico fuit , ne 
refelli quidem serio debuit. lta euim scripti codices 
eo loco. Proprie nonnunquam etiam scholastici fo- 
rensium rerum disceptatores ; unde scholares ma- 
teria B. Hilario lib. 1 De Trinitate : Cum jam beue 
luserint. bella milituturi, in militiam protrahaniur ; 
aui cum f^renses lites scholares materie tentaverint, 
lunc mittantur ad. tribunalium. pugnas. Generatim 
docti supra vulgum, qu;bus rustici opponuntur ; el 
rusticuri, qui sermoue utitur non. scholastico. Ar- 
nulfus eremita in epist. Petri Mauritj lib. vi, epist. 
οἱ : Unum quod conceperam mente comprimere uon 
potui, el, licet oppressus, stylo rustico rudis exj.ressi. 
Cogitosus Vita Biigitiar, Canis. Lectt, t. 1, p. 416 : 
Noa quod memoria εἰ mediocritas el rusticus sermo 
ingenioli mei tan( muneris. officium explere vuleat, 


C 


διαπορθμεύσαντες (ἔτυχε γὰρ ἐν ᾿λλεξανδρείᾳ πρὸς 
᾿Αμμώνιον xal Γέσιον τὸν ἰατροσοφιστὴν πολλὰς περὶ 
τούτων διαλέξεις ποιησάμενος") ἔτησαν γρατῇ ταύ- 
τας παραδοθῆναι. "Ἔστιν οὖν τὰ τῆς διαλέξεως (v 
πρόσωπα ταῦτα τὸ μὲν ἔχον τὸ ἄλφα προτεταγμὲ 
yo», τοῦ Ζαχαρίου (4). Τὸ δὲ ἔχον τὸ βῆτα, ἐκείνου 
τοῦ δεδωχότος τὴν ὑπόθεσιν (5) διαλόγῳ. Καὶ λοιπὸν 
τὸ ᾿Αμμωνίουν, εἶτα τὸ Γεσίου τοῦ ἰατροσοφιστοῦ 
ἐν μέντοι ταῖς πρὸς αὐτοὺς διαλέξεσι, τὸ τοῦ Ζαχα- 
plou (6) πρόσωπον, Χριστιανὸς ἐπιγέγραπται" iv 
δὲ τῷ τέλει τῆς διαλέξεως (7), πάλιν τὰ πρῶτα πρό:- 
ona διαλέγεται, τὰ διὰ τῶν εἰρημένων στοιχείων 
δηλούμενα. Ἔτι (8) δὲ ἡ πᾶσα διασχευὴ Πλατωνιχὴ, 
ὅσον ἧχεν εἰς φράσιν xaX τῶν ἐχεῖθεν λειμιεόνων. 


A. Τί νεώτερον Ἰγέγονεν, ὦ φίλε ἑταῖρε, ὅτι ob 


quod de oflicio in ecclesia canonico somuiant alii, 
Fomnium derum est, Neque antiqua res est, ut 
neque Isidorus, neque Amalarius Fortunatus ia Of- 
ficiis ecclesiasticis meminerint; ut Graecos noa 
conmeworem. B4. — Χριστιανοῦ. Quare 
sil, nomen hic dignitatis aut officii ecclesiastici 
suspicari. Ilac enim eum nola a caeteris sejungi 
umbratilium  declamatiounum artificihns se holasit 
cis, quis non videt? Tan. — AMMONIOEZ. Ammo- 
nius, qui celebris philosophi persouam gerit, no- 
stra opinione est Ammonius llermeas, qui Vitam 
Porphyrii scripsit. Nam alteri Saccze. prorsus ob- 
slant. tempora, cum Basilium et Gregorium cite 
Zacharias noster, suum Ammonium ut niem 
introduceus ; Saccas autein. ille Vero principe flo- 
ruerit, Non longe vero ἃ Porphvrio Noster vizil, 
ut universa scriptio indicat, nex Gazao imitata, 
ut arbitror, qui hunc. D.alogum pro exemplo scri- 
bendi sui Theophrasti babuit. Vix enim persuadeor 
ut illum Zachariam existimem de quinta synodo 
sub Justiniano celebrata. Librariogum error (acilis. 
Par enim sonus litterarum fere, ZEneas Gazaseas e 
Zacharias, ut necesse nou sit uhum de duobus fs- 
cere. Plura lib. cxxvi, cap. 2. Ba. De opificio muni, 
ut ostendat factum. eum esse et periturum. Conira 
docent muli professi, Tima:us Loucrus, Ocellus La- 
canus et qui Philo inscribitur : precipue autem 

ante Proclus. Contra philosophos turgeutes persos- 
sione doctrinz eb multos. seducentes. veritauo. Hos 
cum aperte εἰ tesfimoniis veritatis coDfutarent chri- 
süani, negabant principia, bistoriam explodeban, 
testes abjiciebant. Haque suis armis eos adorieban- 


Engelbardus in Vita Mechiildis Canis. Lectt. Antiqq. D wur Dei athlete, rationibus copfundebant, salsis di- 


t. }], p. 531: Ego rusticandi studiosus vitam. ag- 
grediar (emine beata scribere. Wuralis serio sclio- 
jastico oppositus apud Dyuamium Patricium. Scho- 
lasticissini, sermonis arüumque εἰ ἢ clarissimi. 
Fortunatus, vir prudeus et scholasiicissimus, lilduino 
abbati ad Ludowicuim Pium, Sidonius, omnium pra-- 
sulum scholasticissimus, Wiperlo, sive Sigebetto 
Gemblacensi iu Historia Hierosolynitana. Curistiaui 
536 auctores hoc titulo, modegtia ergo, pliloso- 
plos sese dicere voluerunt, perpetuos discipulos 
ndicantes, etiamsi omnem doctriue operam. 1mnm- 

nderent ; longe alieno nouine ἃ paganorum sclio- 
asticis, quorum juventus sub eo petulantize omni 
vacabat, circumscribens praeceptores eliam factione 


jui jo justitutionis, ut vides apud Augustinum 
libro uino Confessionum. τοι ergo bine quis 
" 


fueril Jastici inscriptione Zachar 


ctis ridendos proponebant, quod illi solebaut, at 
vides in scriptis inaxime Juliaui. Apostatas, Libanii 
Epistolis ad Basilium, etc., qui pari tamen acelo 
perfunduntur ἃ Nazianzeno, Basilio, alii&que ini 
nitis, Eodem inodo totus ironiis scatet hie Diale- 
gus, ut et Theophrastus ZEucz, iuflatiu. hominibus 
cum $ua vecordia productis, bouo tamen (ine, ul 
couverterentur ei vere saperent. B4. 

.(2) CC. P. ταύτας μοι δισπορθμεύσαντες, xal τῶν 
λύσεων ἀχούταντες (ἔτυχον ἐν ᾿Αλεξ.) 

(5) CC. b. τὰ τοὺ διαλόγου. 

(4) CU. P. ἐμόν. 

(9) CC. P. addunt τῷ. 

(6) CC. P. ἐμόν. 

(1) τοὺ διαλόγου, 

(5) CC. P. ἔστι. 
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«ἀς iy Αἰγύπτῳ χαταλιπὼν διατριδὰς xal τὸν Νεῖ- A relictis /gypti sedibus , Nilo ipso atque preclara 


λον (9), ὅ τε μέγα τοῦ Μαχεδόνος ἄττυ (10), ἐνθάδε 
νῦν διατρίδεις (11) ; 

B. Νόμων με, ὦ φίλος, Épuc ἄγει παρὰ τὴν μη- 
τέρα τῶν νόμων ([3) xai ἰδοὺ ᾿Αριστοτέλη τἀμὰ 
παιδιχὰ (13) χαταλιπὼν, xal τοὺς τῶν αὐτουρ- 


(9) Τὸν Νεῖζον. Numen quoddam pr:esens, cujus 
et potum ingeniosiores reddere homines credeba- 
tur : dicimus ubertim alibi [ut iufra n. 157.] Calo 
delapsum flumen ja» Homerus dixit Od. 4, 581, no- 
tante libro xvi. Strabone. ΒΑ. 

(10) Μέγα cov Μακεδόνος ἄστυ. Sane maxima 
urbium ejus tractus Alexandria; unie et speciatiin 
Πόλις. ut Urbs Woma. Epitomator Stephani : ᾽Δλε- 
ξάνδρεια, ἡ Αἰγυπτία ἤτοι Λίῤυσσα, ἐλέγετο xaz' 
ἐξοχὴν Πόλις, χαὶ Πολῖται ἐξ αὐτῆς, ὡς "Aactu αἱ 
"AUfjvat xax ᾿Αστοὶ χαὶ ᾿Αστιχοὶ οἱ ᾿Αθηναῖοι, ὡς xat 
ἐπὶ Ρώμης λέγεται Οὔρψ. Ἰλαια Romz fere 2qua- 
batur. Herodianus lib. 1v, Τῇ δὲ βασιλείᾳ τῇ αὐτοῦ 
αὐτάρχη ἔσεσθαι ὑποδοχὴν ὁ l'écaz ἔλεγε. f] τὴν "Av- 
τυύχειαν ἣ τὴν ᾿Αλεξάνδρειαν, οὐ πολύ τι τῆς Ῥώμης, 
ὡς bem, μεγέθει ἀπολειπούσας. Idem libro vin, (vi, 
2). Hinc μεγάλη πόλις. Gregorius Nyssenus contra 
Apollinarium [initio] : Οὐ μόνης ἐστὶ τῆς χοσμιχῆς 
σοφίας εὔφορος ἣ μεγάλη τῶν ᾿Αλεξανδρέων πόλι: * 
ἀλλὰ xal τῆς ἀληθινῆς, τῆς ὄντως σοφίας παρ᾽ ὑμῖν 
ἐξ ἀρχῆς βρύουτιν αἱ πηγαί. In. illa velut metro- 
polim Musarum omnis philosophiz et medicinz stu- 
diosa juveutus confluebat. Idem Vita Thaumaturgi 
t. Ill. p. 540: Οὔσης δὲ αὐτῷ τῆς διαγωγῆς tv Αἰγύ- 
πτῳ χατὰ τὴν μεγάλην τοῦ ᾿Αλεξάνδρου πόλιν, εἰς 
ἣν χαὶ ἡ πανταχόθεν συνέῤῥει νεότης τῶν περὶ φιλο- 
σοφίαν τε xaX ἰατριχὴν ἐσπουδαχότων. ltaque Nostor 
medici in ea prasidentis celeberrimi merninit infra 
p. 98.21; ubi forte alia. Arx eiiam huic civitati 
insignis, edito loco 
Aphthonius Progymn. 1, 105, stipendie amoenitatis 
verbis : Τὴν μὲν ᾿Αθηναίων ἀχρόπολιν μέσο: ᾿Αθη- 
γῶν περιείληφε χῶρος" ἄχραν δὲ, ἣν ᾿Αλέξανδρος τῆς 
οἰχείας τίθεται πόλεως, οἷς προσηγόρξνσεν εἴργασται" 
πρὸς ἄχρον γὰρ ἔστησε πόλεως, χαὶ γνησιώτερον 
αὑτὴν ἐστὶ προσειπεῖν ἀχρόπολιν, f| ἐφ᾽ f]. φρονεῖν 
᾿Αθηναῖοι παρέλαθον, etc. n. 

(41) Non alius est Thieoplrasti Dialogi appara- 
tus: Platonicus uterque; hic vero, hominis τὸν 
Πλάτωνα πάνυ πεπωχότος. TAR. 

(42) Et τῶν νόμων μητέρα ipsam tanc Deryium 
vocat Eunapius B puzov f) vot; τοιούτοις μήτηρ ὑπο- 
χάθηται παιδεύμασι. ΤΑΙ. Berytum | intelligit, ubi 
studia legum summopere florebant ; eratque nutrix 
urbs viue trauquillioris. Nonnus lib.xv*, 590 Dio- 
nys.: Ῥώμῃ μὲν ζαθέῃ δωρήσεται Αὐσόνιος Ζεὺς 

Korpaslyv, B:pón δὲ χαρίζεται ἡνία θεσμῶν. ] Βηρυτὸς 

ὅτοιο γαληναίοιο τιθήνη. Notat ibi Scholiastes (Fal- 

enburg. p. 896), et jurecousultorum (ilii ad Justi- 
nianum conceptione Digestorum Ageihbias lib. .1, 
58, ex terre motu ruinam describens, plurimos 
inibi nobiles periisse autumat, discendarum legnm 
nomine Beryti peregrinantes. Geographus rusticus: 
Berywus civitas. valde deliciosa ei auditoria legum- 
habens, per quam omnia judicia fiomanorum. Inde 
etiam viri docti in omnem orbem terrarum assident 
judicibus, εἰ scientes leges custodiunt provincias, qui- 
bus nituntur legum ordinationes. Gregorius Thau- 
maturgus Panegyrico Origenis. "Emet γὰρ ἐξεπαι- 
δευόμην Exi xai ἄχων τοὺς νόμους τούσδς, δεσμοὶ 
μέν πὼς ἤδη χατεθέδληντο, χαὶ αἰτία xal ἀφορμὴ 
τῆς ἐπὶ τάδε ὁδοῦ ἡ τῶν Βηρυτίων πόλις" ἡ δὲ, οὐ 
χρὰν ἀποχέουσα |imo ἀπέχουσα] τῶν ἐνταῦθα πό-- 
tc, Ῥωμχϊχωτέρα πω; xal τῶν νόμων τούτων εἶναι 
πιστευθεῖσα παιδευτήριον. Neque uno loco sophista 
eorumdem temporum Libanius, Eunapius. Non erat 
procul Antiochia ea. urbs, ut scribit Andronicus 
Constaniinopolitanus c. 44 Dial. contra Judaeos. Ba. 


imposita, quam describit c 


Macedonis civitate, hic nune converseris ? 


B. Legum studium et amor me, amice, adduxit 
ad legum parentem urbem, Et ecce, Aristotele, 
meis profecto deliciis, posthabito, itemque ipsa- 


(15) Ἀριστοτέλη τἀμὰ παιδικά. Aristotelem vi- 
des magni fieri ab hoc scriptore. Minime ergo /Eneas 
lic, nec ille iste. In Theophrasto enim (p. 535) etiam 
cum cachinno eadem hac de mundo tractatione se- 
ponitur philosophus. Nec obstat isthic persona lo- 
quentis, cum toti libro multa insint Aristotelis , 
etiam verbis ejus servatis. Oinnino antiquior est 
iste Zacharias. Quanti autem Pletonicis veteribus 
sanius sapientibus Aristoteles fuerit docet vel unus 
Cicero, qui eum rerum omnium vim et naturam vi- 


p disse testatur lib. 11, 58, 160 De oratore; ratiovis 


invenieudi et judicandi principem vocat initio To- 
picorum. Suavitate insuper et brevitate dicendi prio- 
ribus omnibus praestitisse; rlheloresque in unum 
omnes se convertisse dicil initio lib. 11. $8 2, 6. De 
inventione. Aristotelem pueris familiarem fuisse 
recte iustitutis hinc colligas. Et pariter Themistius 
Orat. in obitum patris Καθίξζουσί σε παρὰ Σωχράτει 
xai Πλάτωνι, ἀγαγόντες xal τὰ σὰ παιδιχὰ τὸν θεῖον 
᾿Δριστοτέλην. — Παιδιχά, Delicias, quibus a puero 
assuetum se jactat. Pollux lib. im, cap. 7, genera- 
lem usum vocis notat : Καὶ γυναῖχας δὲ ἐραστρίας 
Εὔπολις εἴρηχε xal ἀνδρεράστριαν "Aptatoqávne* 
ἐρώμενος δ᾽ ἂν φαίης χαὶ ἐρωμένη, παιδιχὰ στεργό- 
gevoc, στεργομένη. Sic Xenophonti παιδιχοὶ λόγοι, 
amatorii sermones Pzedia 1, 4, 27. Scholiastes Ari- 
stophanis Vespis Παιδιχά" ἐπὶ θηλειῶν xat ἀῤῥένων 
ἐρωμένων τάττεται ἡ λέξις. Hesychius mancus vi- 
detur : Παιδιχὰ, τὰ ἐρωτιχὰ χαὶ οἱ ἐρώμενοι" ἐπὶ τῆς 
πρὸς γυναῖχας συνουσίας, Adde γοουΐδιι : Καὶ ἐπὶ 
τῆς... Harior enim usus ad rem mulierum. Genera- 
tim tamen qux amantur xax, amore etiam la- 
scivo. Artemidorus Onirocr. lib. 1, cap. ἃ : Ilola 
τῶν παθῶν προσανατρέχειν πέφυχε xai vpocava- 
τάσσειν ἑαυτὰ τῇ ψυχῇ xal τοὺς ὀνειρωγμοὺς ἀπο- 
τελεῖν, οἷον ἀνάγκη τὸν ἐρῶντα ἅμα τοῖς παιδιχοῖς 
εἶναι δοχεῖν. Mox : οἷον ἐρῶντα δοχεῖν ἅμα τοῖς παι- 
διχοῖς εἶναι" quia et femelle παιδία. Moschopulus 
Il. ay. 151 : Παιδίον, παρ᾽ ᾿Αττιχοῖς τὸ θυγάτριον. 
]ta παιδισχάριον tam. puellula quam pupus Cyrillo 
Magistro in Glossario. Honestam | usurpationeim in- 
dicat Suida : Τὸ παιδιχά τινες ἐπ' ἀγαθοῦ ἔρωτος, 
τινὲς δὲ ἐπ᾽ αἰσχροῦ λαμδάνουσι. (Quz totidem vers 
bis Scholiastes "inc didis lib. 1, e. 154. Zacliarias 
noster infra p. 105, 20 : Μηδαμοῦ tà χαλὰ παιδιχὰ 
ὃ τε λόγος xai ἀλήθεια φαίνηται. Alioquin. παιδικὰ 
expresse puer fedus. Aristoteles 5 Polit. 10 : Πε- 
píavópov συμπίνοντα μετὰ τῶν παιδιχῶν ἐρωτῆσαι 
αὐτὸν εἰ ἤδη ἐξ αὐτοῦ χύει. Sapius iufandum illum 
amorem dicunt scriptores. Thucydides ibidem : 
᾿Ανὴρ ᾿Αργέλιος παιδιχά ποτε ὧν αὐτοῦ xal πιστό- 
τατος ἐχείνῳ. Clemens Al, lib. 1. Pedag. exp. 8 
de sudoinitis : Μοιχεύοντες μὲν ἀδεῶς, περὶ τὰ παι- 
διχὰ ἐχμανῶς ἐπτοημένοι. Xiphilinus ex Dione in 
Galba : Ἐπεὶ ὅτι γε παιδιχὰ τοῦ Τιδερίου ἐγεγόνει, 
χαὶ ὅτι ἀχολούθως " ἀσελγείᾳ ταύτῃ ἔζη. ldem 
Adriano de Antinoo : IIatóvx& αὑτοῦ ἐγεγόνει χαὶ ἐν 
τῇ Αἰγύπτῳ ἐτελεύτησεν, Abinde Cyrillus glosso- 
raphus παιδιχὸν puerosum interpretatur, solitus 
Latina etiam fingere Grazcis proxima, non tamen 
sine eharisin. Ha:óxà ipse infamis actus et quidem 
utroque sexu. Mimus fuit Sophronis hoc titulo, ex 
quo citat Athenzus liec verba, rite quidem emeu- 
data prestantissimo Casaubono, lib. vis, cap. xxt, 
924 : Παιδιχὰ ποιφύξε:ς, τριγόλᾳ δ᾽ ἐμπρόσθια, τρι- 
γόλᾳ δ᾽ ὀπίσθια. Noster suspicionem ποιᾶς demit 
cum infra ait : ἡ φιλοσοφία τὰ κοινὰ καιδιχά. Ba. 


1013 


ZACHARL/E MITYLENES EPISCOPI 


16029 


rum initiationum ministris, in Phoenicia peregri- A γιῶν (14) μυσταγωγοὺς (15), τῇ Φοινίκη ἐπιδημῶ, 


nor, sicubi possim discere legum jurisque ltomani 
prudentiam. Aveo cnim jus civile cognoscere. 


A. Recte quidem, amice. Nam sat tihi videris 
philosophia initiis et sacris non inscite imbutus , 
nec indoctus, nec mente ab his wysteriis aliena : 
quin etiam civilis scientix cupidus es. 


B. Sic est. 

A. Sed mihi $67 narrato, admirande vir, qui Pla- 
tonicarum et Aristotelicarum sententiarum insiguis 
ille interpres valet : qui quidem desertis Athenis a 
Proclo discedens, imo vero a philosophie atque 
adeo sapienti: experte, qui nunc sibi sapienti: ti- 


(14) CC. P. τοὺς τῶν αὐτουργιῶν. 

(15) Non alio magis tempore de philosophia velut 
re sacra locuti ejus cultores, quam quo veritas di- 
vinitus inclaruit. Sic mysteria, sacras doctrinas, 
divina initia, infinitis locis legas in Plotino, Euna- 
pio, Jamblicho, ejusque ceusus csxterls. Αὐτουργιῶν 
uon sine nota etiam dixisse videtur. Ipsi enim in- 
ventores erant. eorum quibus nomina divina inde- 
bant, quorumque doctrinam velut caelo delapsam 
venerabantur. Sic iufra p. 109. 8, Platonis et Ari- 
stotelis scita per contemptum ἀντὶ δογμάτων δοξά- 
αματα vocat. ΒΑ. . 

(16) εἴ που fecimus ex fjrou. TaR. 

(17) Δέκαιον, θεμιτὸν, νομιχόν. Pollux lib. vir, 
rap. 1. Hic δίχατον non aliud. quam δύνα αις. Nam 
εἰδέναι νόμους ἐστὶν οὐ τὸ γινώσχειν τὰ ῥήματα, ἀλλὰ 
τὴν δύναμιν αὐτῶν " lib. n1 Basilic. tit. 1, χζ', Dice- 
rem el τὸν λογισμὸν, uisi eodem til. 2 caveretur : 
οὐ δυνατὸν πάντων τῶν νόμων ἀποδιδόναι λογισμόν * 


οὐ δεῖ οὖν αὐτῶν ζητεῖν λογισμόν. Tan. Animam C 


legis, non ipsam solum scriptam; qui: est ratio 
justitig et a»quitatis : vires nimirum platonicze vir- 
tutis et vitii, quas docendas legumlatoribus et cu- 
stodibus docet De legg. lib. xit ut 964 : Τούτων δὴ 
πέρι, τοὺς ἐξηγητὰς, τοὺς διδασχάλους, τοὺς νο- 
μοθέτας, τῶν ἄλλων τοὺς φύλαχας, τῷ δεομένῳ 
γνῶναί *s χαὶ εἰδέναι, ἣ τῷ δεομένῳ χολάζεσθαί τε 
xai ἐπιπλῆξαι ἁμαρτάνοντι, πότερον οὐ δεῖ διδά- 
σχοντα ἣν δύναμιν ἔχει χαχία τε xaX ἀρετὴ, xaX πάν- 
τος δηλοῦντα, διαφέρειν τῶν ἄλλων ; Justitiam et 
equitatem se dicit velut artem discitarum Phoeni- 
ciam venisse, quie immutabilis et scripta lege po- 
tior : vide Aristotelem. fihetor. lib. t, cap. 15, qui 
hoc sensu ait, ὅτι βελτίονό; ἀνδρὸς τὸ τοῖς ἀγράφοις 
ἣ τοῖς γεγραυ μένοι; χρήσθαι χαὶ ἐμμένειν’ doctrine 
nimirum justiti:e antuio. impressis. Magna autem 
legum, imo perpetua, cum ratione justiti:z affinitas ; 
quam e vocibus Griscis. νόος et νόμος etiam eodein 


libro docet 110 957 et reiulit Stobzus serm. ΧΕΙ D 


tit. 46, 104. Eadem nente jurecousultos veros sa- 
cerdotes justitie dicit Ulpianus, Digest..lib. 1, tit. 4 
^"ninis nimirum ejus mysteriorum guaros et com- 
poles arcanaque. docentes, ne quia scriptorum tan- 
Uii apicum inediastiuos argutari posstt. — Leges 
uovisse omnium erat; nec philosophico, sed gram- 
matico quodam modo aut adeo causidicinze inbianti 
&tudio, earum scientia: incumbendum erat, ut vulgo 
incumbebatur.. Iste autem justitiam earum discere 
aderat, doceudus. animai et fundamentum earum. 
Qui enim ;ustus esse. vult, nonnisi scientia justus 
Heri potest, ut demonstrat auctior dialogi De justo 
l'latoni ascripti ; nedum qui juri. dicundo operam 
afiquando daturus. — Δίκαιον. Rationem | justitiz 
licet appellare, ut causam discuti et pro justitize ra- 
0,9 sententiam proferri mandant Diocletianus οἱ 
Masaimianus, severi justique, nisi quoad Christia- 


εἴ που (16) δυναίμην μαθεῖν ὅπως νομίζουσι τῶν 
Ῥωμαίων οἱ νομοθέται. Βούλομαι γὰρ xai τὸ τοῦ 
νόμου δίχαιον (17) πυθέσθαι. 

Α.Καλῶς γε ποιεῖς, ὦ ἑταῖρε. Ἱχανῶς γάρ μοι δο- 
χεῖς μυεῖσθαι τῶν τῆς φιλοσοφίας ὀργίων . καὶ μὴ 
εἶναι ἅμουσός τις f] τὴν ψυχὴν ἀτέλεστος τοιαύτης 
ἁγιστείας f| τοιούτων ἀχουσμάτων (18) , πρὸς δὲ xal 
πολιτιχὸς εἶναι βούλει (9). 

B. Καλῶς λέγεις. 

A. Αλλά μοι φράζε, ὦ δαιμόνις (30), ὅπως ἔχε: 
ὁ τῶν Πλάτωνος χαὶ ᾿Αριστοτέλους δοξασμάτων ἐξ- 
ἡγητής" ὁ τὰς ᾿Αθήνας μὲν χαταλιπὼν, Txov δὲ παρὰ 
τοῦ Ἡρόχλου (21), μᾶλλον δὲ ἀφιλοσόφου τε καὶ ἀσό- 
φου (22): xaX νῦν βρενθυόμενος εἶναι σοφὸς παρὰ 


D nos, principes, l. 40. C. De liberali causa; vatio- 


nem mquitatis cum Justiniano l. ult. De fideicom- 
missis; juris, secundum Galienum et Valerianum 
l. 5, Vectigalia ποτα institài non posxe. Pari sensu 
jus ab aiquitate separant jureconsulti. Ba. 

(18) ᾿Αγιστείας... ἀχουσμάτων. Qusceunque phi- 
losophizt  musiczeque nomine venit. llis enim no- 
miuibus cyclop:zediai sapientie, quam humaniorem 
vocant et in sola contemplatione collocant, com- 

reheudit. Absurde veterior interpres [Gentisnus 
Hervetus?] philosophie initiis el actionibus ; nisi 
mendose editum, «quod puto, pro auditionibus. Me- 
lius legas, παντοίης &yuocelac ἣ παντοίων ἀχουσμά- 
των. Bà. 

(19) Πρὸς δὲ καὶ πολιτικὸς εἶναι βούκλει. Πρὸς 


6t, encalypticus sermo notissimus. πρὸς δὲ xoi 


τὸ πολιτιχὸν εἶναι. Vel simpliciter, πρὸς, pre- 
trea. Πρὸς οἷς dicit Apollonius Alexandrinus lib. t 
Syntax. Plato, ν De republ. Ὅτι χοινῇ στρατεύ.- 
cov:at xal πρός γε ἄξουσι τῶν παίδων εἰς τὸν 
πόλεμον ὅποι &bpol. Notavit in. compositis multis 
vindex primus gracitatis venerabilis Gulielmus 
Budzus, quem quasi jure suo graminatici concipi- 
lant. Noster infra p. 87, 2: πρὸς δὲ xaX οὐ χρεών... 
eadem : πρὸς δὲ xal fj φιλοσοφία... Εἰ szpius. — 
Qui sapiebant, imbibitis philosophorum placitis, ut 
reipublieze prodesse possent, Berytum ad «discen- 
dam legum notitiam ibant: more sophistis non 
valle probato, ut videre potes apud  Libanium, 
declain, 26. ΒΔ. 

(20) Δαιμόνιδ.  Blanditiz: solemnes Gracz, nee 
sine ironia Socratice, Admirationem euim cum 
illusione praefert. δαιμονίως, παρσδόξως, ὑπερφνῶς, 
Suid. Hesychius coutraria componit: δαιμόνιε, μα- 
χάριε, καχόδαιμον. Bic enim legendum. Quamvis 
malim librario tribuere et scribere, ἀγαθόδαιμον. 
Nisi inseras voculam : δαιμόνιε, μαχάριε * δαίμων 
χαχοδαίμων. Da. 

(21) flpóxAov. 1s fuit. Ammonii magister, qui 
θεωρήμασι πολλάχις τοῦ μαχαρίου Διονυσέου x£- 

ρηται et αὐταῖς δὲ ταὶς ξηραὶῖς λέξεσι [ut est apud 

Suidam in Atov. ὁ Ἄρεοπ.. 1.1}, p. 1014 Gaisf.], 
Lycius, Syriaul et Plutarchi Nestorii discipulus, 
Downini condiscipulus. ᾿Αφιλοσόφου, Qui decem et 
octo adversus christianos Epicherematis mundum 
ἀγέννητον et ἄφθαρτον esse contendit, quibus Joan- 
nes Philoponus rescripsit, Tan. CC. P. παρ. τοῦ 
φιλοσόφου. 

(32) ᾿Αριωιοσόξου xal ἀσόφου. Ob impugnatam ve- 
ritatem, ut recte notat doctissimus interpres. Suida: 
Πρόχλος ὁ Λύχιος, μαθητὴς Xoptavou, xai αὑτὸς Qu 
λόδοφος Πλατωνιχός οὗτος προέστη τῆς ἐν ᾿Αθήναις 
φιλοσόφου σχολῆς ἔγραψε πάνυ πολλὰ φιλόσοφά ts 
καὶ γραμματιχά... Ἐπιχειρήματα κατὰ Χριστιανῶν 
(η΄ οὗτός ἐστι Πρόχλος, ὁ δεύτερος μετὰ llop- 
φύριον xavX Χριστιανῶν τὴν μιαρὰν χαὶ ἔφύθρισταν 
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τὴν ᾿Αλεξάνδρου, xal τοὺς ἄλλους σοφοὺς ἐμμελῶς A tulum arrogans, in Alexandri urbe alios etiam sa- 


ποιεῖν ἐπαγγελλόμενος, ὅσοι ἐς αὐτοῦ φοιτῶσι, xat 
τὰ ὦτα αὐτῷ παρέχουσι. 


B. ᾿Αμμωνίου (25) πέρι πυνθάνεσθαί μοι δοκεῖς, ὦ 
μαχάριε, τοιούτοις γὰρ αὐτὸν λόγοις εἴωθας ἀπο- 
σχώπτειν. 

Α. Καὶ γὰρ οὕτως ἔχει (24). Φράζε δὴ οὖν ὅπως 
αὐτῷ τὸ φροντιστήριον ἔχει, χαὶ ὁ τῶν ἀχροατῶν 
σύλλογος, xai εἰ φοιτῶσιν ἐς αὐτοῦ τανῦν νέοι τινὲς 
ἀγαθοί τε xai χαλοὶ xai τὴν Ψυχὴν ἄσυλοι (25). 
Καὶ γάρ με δέος ἴσχει ἀχήριον ἀγωνιῶντα (90) μὴ 
ἐμπλήσῃ τῆς αὐτοῦ ἀδολεσχίας τοὺς νέους. Δεινὸς 
γὰρ ὁ ἀνὴρ (27) διαφθεῖραι νέων ψυχὰς, ἀφιστῶν 
Θεοῦ καὶ τῆς ἀληθείας. 

B. Πῶς τοῦτο, εἰπέ ; 

Α. Οὐχ ᾳἦσθα, συγγέγονας γὰρ τῷ ἀνδρὶ χαὶ τῆς αὖ- 
τοῦ συνουσίας ἱχανῶς μετείληφας, ὅπως δοξάζει τοῦ 
οὐρανοῦ πέρι xaX τοῦ θεοῦ; Ὡς ἀναδιδάξει πρὸς τὴν 
αὐτὴν τῷ Θεῷ ἀξίαν, εἰς τὸν οὐρανόν (28) ; Γεγενῆσθαι 
μὲν λέγων, χατ᾽ αἰτίαν δὲ μόνον, συναΐδιον εἶναι τῷ 
πεποιηχότι (29), xal οὐχ ἄν ποτε φθαρῆναι τόδε τὸ 
πᾶν. ᾿ 


B. Μανθάνω τε xai ἀληθῆ λέγεις" xai ἡδέως 
ἄν σε ἐροίμην, εἰ μὴ τοῦτο οὕτως ἔχει. Δοχεῖς γάρ 
μοι πιθανῶς xat οὐχ ἀχόμψως ἐπιχειρεῖν (50). 


À. Βούλει οὖν, ὦ ἑταῖρε, ἐμήν τε xal αὑτοῦ, συνου -. 


cíay διηγήσομαί (31) σοι πέρυσι γεγενημένην (32) ; 
xal τίνες μὲν οἱ παρ᾽ ἐχείνον, τίνες δὲ οἱ παρ᾽ ἐμοῦ 
πρὸς ἀχεῖνον ἐτύγχανον λόγοι, πυθέσθαι ; 


Β. Λέγε δή. Ἡδέως γὰρ ἂν ἀχούσαιμι. 
Α. AX)! ὅπως μή τις ἐλθὼν ἐχχόπτῃ μου τὸν λό- 
γον, δεῦρό σου τῆς χειρὸς λαδόμενος ἀπάγω παρὰ τὸ 


αὐτοῦ γλῶτσαν κινήσας " πρὸς ὃν ἔγραψεν Ἰωάννης 6 
ἐπικληθεὶς Φιλόπονος, πάνυ θαυμασίως ὑπαντήσας 
χατὰ τῶν ιη΄ Ἐπιχειρημάτων αὐτοῦ xat δείξας αὖ- 
τὸν χὰν τοῖς Ἑλληνιχοῖς, ἐφ᾽ οἷς μέγα ἐφρόνει, 
ἀμαθῆ xai ἀνόητον. Eadem sententia Zachariz, nec 
immerente calumniatore. Ex interprete altero ve- 
terg- cognosciinns nomen Procli non sermoni Za- 
charis, sed interlineari spatio incertum in mem- 
branis repertum, scriptumque : ἤχων 5k παρὰ τοῦ 
φιλοσόφου, μᾶλλον δὲ ἀφιλοσόφου. Qua lectio citra 
Omnem controversiam yennina est et reducenda. 
Philosophus enim xaz' ἐξοχὴν Proclus, quia summi 
philosophi locum teuebat, quem ἀφιλόσοφον et &ao- 
qov dicere sane erat magna de se promittere. Ba. 

(25) Ἁμμωνίου. ᾿Αμμωνίου μιχροῦ τοῦ ἙἝἭ ρμείον, 
* aliis. Is Joannis grammatici doctor, cujus (iino, qui 
hujus) ex colloquiis suos in Poster. Analyt. com- 
fnentarios confecisse profitetur. TAR. 

24) Nihil mutes. 

45) Τὴν» Ψυχὴν decvAow. Nondum  inquinati 
dz:monum doctrina ex. sophisticis argumentationi- 
bus; quales venabantur illi corruptores animo- 


rum. B4. 
(26) ᾿Αγωνιῶντα. Laborem suum contra indicat 
nientis, Satagere, ita exponit Cyrillus glossogra- 


phus, Sepe utitur lioc verbo Justinus Martyr. Ba. 
(27) Asoc γὰρ ὁ ἁνήρ. Locutio de sui generis 
hominihus sophistica ; quam illustramus alibi. Vir 


D 


pieutes prolixe se effecturum pollicetur s quotquot 
ad se discendi gratia venerint, et aures sibi patien- 
ter accoimmodaverint. 


B. De Ammonio percontari mihi videris, beate 
vir : ejusmodi enim verbis hominem ridere 5058. 


À. Sic res liabet. Dic igitur, 4} ipsa schola, ct 
auditorum conventus valet. Anne ad ipsum nunc 
adolescentes probi, honesti, animo intemerati ven- 
titant ? Valde cnim timeo, neque id sine magna 
animi cruce , ne suis ineptiis juvenum mentes im- 
buat. llomo euim iste ad corrumpendos juventutis 
animos, dum a Deo atque veritate procul eos ab 
ducit, inagnam vim habet. 

B. Quo illud pacto? 


À. Nescin' tu, qui familiarissime diu eum eo es 
versatus atque ipsius congressu pracipue usus, 
quid de celo, quid de Deo sentiat ? Ut evehat ca- 
lum ad eamiem cum Deo dignitatem? Factum qui- 
dein ipsum affirmat, sed ratione tantum cause, 
adeo ut illud eque 3e Deum sempiternuim consti- 
tuat, neque banc universitatem unquam interituraiu 
putet. 


B. Intelligo, ac vera sunt quz przedicas. Te tamen 
libens rogarim, Num hac ita se babere censes! 
Mihi enim probabilis, non inepta aut dissentanea 
ejus videtur ratiocinatio. 

Α. Vis igilur, amice, meam et ipsius de ea ro 
congreasionem , anno superiore inter nos habitam 
me tibi commemorare ? Vis etjam , quos ultro ci- 
troque sermones inter nos olim instituimus , co- 
gnoscere? 

B. Age, libenter enim istud audierim. 

ἃ. Verum ne quis advenians nostrum sermonem 
interpellet, te prehensa manu ad Dei templum ad- 


illis aliquid homine majas sonat; bie εἰρωνικῶς 
cuodam modo usurpatur. P4. 

(28) Suspecta tria verba εἰς τ. obp., et pro alos- 
semate abesse poterunt ; saltem vocula εἰς turbat 
facilitatem. Ba. CC. P. xai τὸν oüpavóv.... alv. δὲ 


μόνην. 
(29) Πρὸς τὴν αὐτὴν τῷ Θεῷ ἀξίαν. Errore 
platonicorum auctori :equantium opus : vide Theo- 
phrastuitn. nex et qua sequuutur in Nostro. 
Argumenta eidem rei apud Ocellum Lucanum in Jo. 
Stob:ei Physicis Συναΐδιον τῷ mem. Satis pulchre 
hiec. confutat ZEness noster. Ba. 
" (50) Οὐκ ἀκόμψως ἐπιχειρεῖν. Vides quo studio 
sermonis ornatus requiratur. Ἐπιχειρεῖν conari, 
affectate, exponit Cyrillus in Glossario ; ἐρωτᾷν xai 
συλλογίζεσθαι, unde ἐπιχείρημα διαλεχτιχὸν elvas 
συλλογισμόν, Suidas. Sic ἐπιχείρησις, argumentatio ; 
ἐπιχειρούμενον, argiimentis astructum ;. προθλήμα- 
τα εὐεπιχείρητα xal δυσεπιχείρητα, ἀνὴρ ἐπιχειρη- 
ματιχός, homo argamentaudi artifex ; ut ex Aummo- 
nio, Philone, Aristotele pridem notavit grzcilatis 
instaurator non postrewus iuter primos Gul. Budazus 
Comment. ling. Grec. 543. Ba. 

(51) Rectius forte διηγήσωμαι. 

(32) Πέρυσι reyern . Ánno preterito qu 
contigit : Cyrillus ; qui περυσινόν annotinum intcr- 
pretatur. Anno dicunt Plautus et alii pauci. Ba. 
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duco. Übi primum structuras ejus spectatu dignis- A τέμενος (53) τοῦ Θεοῦ. Καὶ πρῶτόν σε G:vaytsa; 


simas tibi- ostendero (es enim spectandi cupidus), 
et ubi ejus omuia sigillatim tibi monstravero , 
nostram postea disputationem placide trauquilleque 
narrabo. 

, B. Si id egeris, mihi rem feceris gratissimam. 
Rumor enit est creber, qui mirum quautum meas 
aures affecit, illic quie unquain facta sint sumptuo- 
sissima ostendi. Nam distinctum variatumque opus 
mirifica omnis gencris materia , prodigiosaque esse 
pulchritudine dicitur (idem omnem superante, cu- 
jus contemplatione spectantium nullus soleat sa- 
tiari : tantam illi pulchritudinem opificis ars et pe- 
ritia contulit e: pontificis Eustathii magnificentia ; 
quem et liuic operi mazime studuisse sermo 6.1. 


πρὸς θέαν τοῦ ἱεροῦ, φιλοθεάμων γὰρ εἴ, καὶ isro- 
ρΐσαι καλῶς παρασχευάσας, τότε γε ἀφηγήσομαί 
σοι ἡσυχῆ τε΄ χαὶ ἡρέμα τὴν συνουσίαν (34). 


B. ᾿Αλλά μοι χαμίξῃ τοῦτο ποιῶν (55), ὦ μαχάριε" 
ὑπερφυῶς γάρ μου τὰ ὦτα διατεθρύλληται, ὡς τῶν 
πώποτε γεγονότων θεαμάτων τιμαλφέστατον χατα- 
φαίνεται" χατα πεποίχιλται γὰρ, φασὶν, ἀτεχνῶς ὕλαις 
παντοδαπαῖς xaX δαιμονίαις, xal τὸ χάλλος tiva: 
ἀμέχανον (56), ὡς μηδένα ἄν ποτε τῶν φιλοθεαιιό- 
vtov , χόρον λαθεῖν τῆς αὐτοῦ θέας " τοσοῦτον αὐτῷ 
κάλλος ἡ τοῦ δημιουργοῦ τέχνη xaX σοφία περ!:ἔθηχε, 
χαὶ ἡ τοῦ ἀρχιερέως Εὐσταθίου (57) ἐχεἔνου φιλοτι- 
μία " ὄν φασιν ἐσπουδαχέναι τοῦτο περὶ τὸ φιλοτέ- 


B χνημα (58). 


Δ. Vera quide: sunt haec, sed unde. rescivisti ? 


B. Audivi qui ita commemorarent. 
A. Verum non jam audi , sed oculis usurpa. 


B. Papzo sapientiam opificis, amice! O spectacu- 
lum elegantissimum ! Qualis hzc forma , quanta 
proportio , quam praeclaram harmoniam palatium 
istud Dei habet! Quanta mole ἰδ column sur- 
gunt et solidantur! Ut e materia una aptata sunt, 
ut unam eamdem inter se. speciem et formani ser- 
vant et retinent ! Condidz cunctae , lxves, candore 


(93) Τέμενος, templun, fanum, idem. optimus 
utriusque lingua enarrator glossographus Cyrillus. 


Pollux lib. 1, cap. & : Oi δ' ἀνειμένοι θεοῖς τόποι, (: 


ἄλση τε καὶ τεμένη xal ἕρχη, xax ὁ περὶ αὐτὰ κύχλος, 
περοίδολος. Περίδολον ᾿Ι8ἃ ρῥγοὸ tempii aut fani septo 
cape apud. Cebetem initio Tabu'e; non enim de 
quovis ibi sermo est. De usu hujus nostr: vocis 
vide qu:e ex Eustathio. aliisque notarunt. docti ad 
Lysistratam Aristophanis Diset, ad Lys. 484. B3. 

(84) Zvrovciur. Colloquium. Sic supra modo : 
'"Epfjv τὸ xol αὐτοῦ συνουσίαν διηγήσηομαί cot. 
Inter πράγματα sophistarum recenset Pollux lib. iv, 
eap. vi, 44, μάθησιν, φοίτησιν, ἑταιρίαν, συνουσίαν, 
ὁμιλίαν, ἀχρόασιν, yooslav, σπουδὴν, χατοχὴν᾽ sci- 
l;cet quia bominum eloquentiae et sapientiae opinioue 
turgidorum nulla congressio sine mutua disserta- 
tione. B4. 

. ($5) Χαρίζῃ τοῦτο ποιῶν. Magna me gratia tibi 
devincis bxc facessens. B'andientis est locutio, co- 
mice ab interprete reddita BA. Amas me tam prolixa 
homnitate. 

(90) Templum nobile Beryti intelligit. Videtur 
templum dicere dicatum auditoriis legalibus, ubi 
schole juridiezm ; ex quibus auditoriis viros doctos 
in omnem terrarum orbew depromptos scribit choro- 
graphus incertus sul Constantio et Constante, nuper 
rustico veleri sermone Latino. proinulgatus, AEdili- 
cia legalium exereitiorum studiis dicata post ever- 
sioneu in ea urbe celebrat et Agathias lib. it. Παι- 
δευτήριον νόμων Bevytus. Gregorio Thanmaturgo 
verbis supra po-iis. οι) coloniam. celebrat 
llieronymus, epistol. 86; Ua. 

(91)CC. sine Εὐσταθίου.---Εὐσταθίου. Glo-sema 
est id commode interpoaitum. Beryteuo coucilio cum 
Photio Tyri priefuit et subscripsit : Εὐστάθ:ος ἐπίσχο.- 
τὸς τῇ; Βηρυτίων χαλλιπόλεω; ἐπέχκρινα. Et Εὐστά- 
Oto εὐλαδέστατος ἐπίσχοπος, passim in Actis con- 
cilii edit, Reg. t. 1l, 505. Ejus perhonorifica mentio 
Nicephoro in 1 ». Tau. Dubio procul is est archiprge- 


A. ᾿Αληθῆ λέγεις. Καὶ πόθεν sot. οὕτω δημηγο- 
ρεῖν (39) ; 

B. Πυνθάνομαι ταῦθ᾽ οὕτως ἔχειν, ᾧ μαχάριε. 

A. ᾿Αλλὰ γὰρ μηχέτι πυνθάνου, ἀλλὰ xal ἄθρει 
ταῦτά γε. 

B. Βαδαὶ τῆς σοφίας τοῦ δημιουργοῦ, ὦ φιλότης, 
xa τῆς παγχάλου ταύτης ἱστορίας (40)! Ὡς ἔχει χάλ.- 
λους χαὶ ἀναλογίας τῆς ἁρμονίας τὸ ἀνάχτορον τοῦ 
Θεοῦ (41)! “Ὅπως τε μέγεθος τοσοῦτον δὶς πέντε xtosty 
ἀνέχει τε χαὶ ἐρήρεισται. Καὶ ὡς ἐχ μιᾶς ὕλης εἰσὶν 
οὗτοι ἐχχεχολλαμμένοι, χαὶ τὴν αὐτὴν διασώζουσι 
πρὸς ἑαυτοὺς ἰδέαν τε xal Guyyévetav! Λευχοὶ γὰρ 


sul, quem interpres adnotavit. Nomen celebre inter 
antistites et sophistas, usque ad Thessalonicensem 
illum largissimi oris hominem. De singulis nos 
alibi. B4. 

(58) Φιιλοτέχνημα. Gratum et amabile artificium : 
Descriptionum hoc genus uberes atticistze inclinan- 
tium temporu:n : Aristides, Dio Chrysostomus, Sy- 
nesius, Eunapius, Themistius, Julianus, Eustathius, 
Libanius, Aphthonius, Theon, Longus, Achilles 
Tatius, lleliodorus. ΒΑ. 

(359) Kal xó0£v σοι. Inidactio est admirantis ve- 
lut : et. unde tibi talium narratio ? Ut inducat mos 
cupidiorem ad spectaculum rei qux auditu miracu- 
losa erat. Ba. 

(40) 'Iecopíac. Omnia enim congruunt, ut de- 
scriptiones rerum varie in unam historiam. Pictn- 
re, historie oculorum, Potest et res gestas depictas 
indicare ex sacra nempe historia. Sic quoque libros 
Moysis depictos in templo ab sese exoruato agnoseit 
B. Paulinus Natali nouo Felicis p. 613 : Nunc — vole 
picturas. (ucaiis agmine longo [Porticibus videas, 
paulumque supina fatiges [Colla , reclinato dum per- 
legis omnia vultu. [Qui videt hec vacuis agnosceus 
-vera figuris, [Non vacua fidam sibi pascit imagine 
mentem ; [Omnia namque tenet. serie pictura fideli, 
[Qua senior scripsit per quinque volumina  Mo- 
ses, eic. Ba. 

(4!) Avdxropor τοῦ Θεοῦ. Pollux i. 9. Ei μέν- 
το! καί τι χωρίον ἄβατον εἴη τοῦ ἱεροῦ, τοῦτο xal 
ἄδυτον εἴποις ἂν xat ἄψαυστον xal ἀψαυστούμενον 
xat ἀθέατον, καὶ ἀνάχτορον. Et tinemate περὶ μαν- 
τείων χαὶ μαντιχῶν τόπων (1, 17): Τὸ δὲ πᾶν χωρίον 
μαντεῖον xaX χρηστήριον xat ἀνάχτορον, Origo apud 
Scholiastem. Aristophanis Avibus 182: “Ἄνακτας, 
τοὺς θεούς" ὅθεν xal &váxtopa, τὰ ἱερά. Sic magut- 
liea templa basilice, quas Latini regias transferunt. 
De basilica Pauli Papinius in Equo Maximo Silv. 
t, *, 29. Hinc. Julia templa tuentur ; llinc belligers 
sublimis regia Pauli. Ba. 
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πάντες xa λεῖοι, καὶ τῇ λευχότητι xal λειότττι μάλα A et levore quam pulebre fulgent ? Eamdem figuram , 


πως τυγχάνουσιν ὄντες (42) χατηγλαϊσμένοι, Kal 
τὸ αὐτὸ σχῆμά τε xal εἶδος ἐμφαίνουσιν. Ἄγαμαι 
δὲ xal τὴν γραφὴν τοῦ ζωγράφου xal τὰ ποιχίλα 
θεάματα χαὶ χαρίεντα, χαὶ τὰ παντοδαπὰ χάλλη τῆς 
ζωγραφίας καὶ τῶν ὑλῶν τὸ ebyap! τε xaX γλαφυρὸν, 
χαὶ τὰς εὐχροίας. ᾿Αλλὰ ταῦτα μὲν ἐς αὖθις ἐπισχε- 
ψόμεθα (45). Σὺ δέ μοι φράζε τοῦ φιλοσόφου τὴν συν- 
ουσίαν, καὶ τοὺς παγχάλους ixslvou; λόγους " μηδὲν 
ἐπιχρύψας τῶν παρ᾽ ἐχείνου λεγομένων τε xal προτει- 
νομένων᾽ ὅπως μὴ ἀχέφαλος (&1) ἡμῖν ἡ τοῦ προθλή- 
ματος ζήτησις ἧ. Οὐ γὰρ θέμις ἀνδοὶ φιλοσοφίαν 
προϊσχομένῳ ἀδιχεῖν μὲν ἀλήθειαν, ἀδιχεῖν δὲ χαὶ φι- 
λίαν (45),εἴπερ μεγίστη ἀδιχιῶν τυγχάνει οὖσα ψευδὴς 
δόξα περὶ θεοῦ χαὶ τῶν θείων (46) ἐν ψυχῇ συνιστα- 
μένη. Πρὸς δὲ xaX οὐ χρεὼν πανταχόθεν θηρᾶσθαι 
νίχην τινὰ Καδμείαν (47) φασὶν οἱ παροιμιαζόμενοι " 
καθάπερ ἐν τοῖς διχαστηρίοις, τῶν γενναίων, (48) οἱ 
παῖδες, ἣ περὶ τοὺς ἐριστιχοὺς ἐνδιατρίδοντες λό- 
γους (49). 


(43) Τυγχάνουσιν ὄντες. Forte melius leges 
ὄντως : ut ex una. materia sint velut. prognate et 
innatus iis verus sit et ingenuus splendor. Tam 
paucis verbis frustra tale quid describere conetar 
romanus stylus. Sed cum inconcinnior sit sermo, 
nihil mutamus. Sic mox, μεγίστη ἀδικιῶν τυγχάνει 
οὖσα ψευδὴς δόξα, εἰς, Scepissime Procopius. Ba. 

(43) Ταῦτα μὲν ἐσαῦθις ἐπισκεψόμεθα. ὕι 
videatur sermonis. appetentior quam etiam tam in- 
usitatz? pulcbritudinis spectaculi, interrumpit hoc et 
illum desiderat. Reguant in. hoc genere fictionum et 
palpationum oratoriarum atticiste, adeo quidem ut 
nimii, certe cum profundioris :vi auctoribus com- 
parati, isthic sint. Trausitio sequeus vehementiam 
habet : Tu vero mihi narra. Quam non attendit eru- 
ditissimus trauslator, Da. 

(44) 'Axí£gaAoc. Quid si hiulca in medio aut 
manca in fine, licet de capite ipso repetita ? Exci- 
disse dicas vocen, aut scriptum. Zacharie : Ὅπως 

ἣ ἀκέφαλος ἢ μείουρος τοῦ προδλήματος ἡ ζήτησις 


. B4. 

(45) "A6ixeiv. μὲν ἀλήθειαν, ἀδικεῖν δὲ xal. gi- 
“λίαν. Elegans repetitio verbi. Veritas in Deo, ami- 
ciig jus in homine injuria hoc crimine afficitur. 
De Deo euim falsa narrantur ; homini falsa pro veris 
in re omnium maxima inseruntur. Ba. 

(46) Turbaue voces. Scribe : θεοῦ περὶ xav τ. 0., 
aut τῶν τε 0. Ba. 

(ἢ) Nixnx. Καδμείαν. -enobius Centur. 4, Adag. 
45 : 'Βπὶ ταύτη; τῆς παροιμίας ἄλλοι ἄλλως λέγου- 
σιν " ἀποδιδόασι o£ ταύτην ἐπὶ τῆς ἀλνσιτελοὺς νίχης, 
οἱ μὲν ὅτι ἐπεὶ "ExeoxAfiq χαὶ Πολυνείχης μονομᾶ- 
χοῦντες ἀμφότεροι ἀπώλοντο" οἱ δὲ ὅτι Kabysio 


νιχήσαντες τοὺς ᾿'Δργείους τοὺς μετ᾽ ᾿Αδράστου᾽ 


στρατεύσαντα: δίχην ἔδοσαν ἱχανὴν τοῖς ἀπογόνοις 


αὑτῶν * ἄλλοι ὅτι τὸ Σφιγγὸς αἴνιγμα συνεὶς Οἰδίπους ᾿ 


xa νιχήῆσας αὐτὴν, ἀγνοῶν ἔγημε τὴν ἑαντοῦ μητέρα, 
εἶτα ἐξετύφλωσεν ἑαυτὸν, ὥστ: μὴ λυσιτελῆσαι τὴν 
,ἔχην αὐτῷ" ἄλλοι δέ τινες ὅτι τὰ Ex Φοινίχης γράμ- 
ματα βουλόμενος διαδοθῆναι col; "Ἕλλησι Κάδμος 
ἀνεῖλε Λῖνον καὶ αὐτὸν ἴδια γράμματα ἐπιδειχνύμε- 
νον, ὃν ἀπεδίωξαν οἱ πολῖται * διὰ τὸ μὴ λυσιτελῆσαι 
τοίνυν αὐτῷ τὴν νίχην λέγεσθαι τὴν τοιαύτην παρ- 
οἰκίαν. Vides nugas grammaticorum cominentari 
orsurum. Melius paucis Diogenianus Cen.. 5, Adag. 
94 : Καδμεία vixr, ἐπὶ τῶν ἀλυσιτελῶς νιχώντων, ὧν 
3| ἱστορία δήλη. Alia affert Suidas. Auctorum co- 
pua, qui boc proverbio usi, ad suos 08 scripto- 
res doctiss. notat Schottus. Adde Apostol. 10, 79 et 


similitudinem et formam ostentant penitus. Admi- 
ror etiam pictoris liueas varias, species et elegan- 
tissimas, qmnis generis insignia picture lumina, 
materiz decus et pulchritudinem , postremo vivos 
ipsos colores. Sed h:c quidem postea planius con- 
templabimur. Nunc mihi memora philosophi dispu. 
tationem speciososque illos serinones : omnia obse- 
cro nullis przeteritis, quae ille dixerit aut proposue- 
rit explicare, ne manca quzstionis investigatio 
videatur. Nefas enim. est ut vir philosophiam pro- 
fessus, veritatem lzedat vel amicitiam : siquidem cst 
injuria maxima 96$ falsam opinicnem de Deo et 
divinis rebus alterius animo inserere. Sed nec un- 
dique victoriam quamdam Cadmeam, ut proverbio 


B fertur, venari oportet, sicuti in foro oratores fa- 


ciunt, et omnes qui in perpetua verborum conten- 
lioue versantur. 


collectanea ex Tharrzo et Didywo ab Aldo olim 
edita, qu:e eadem tamen cum | Zenobio πρὸς λέξιν 
dicunt. Nos ad Papinium. Vide Pausan. lib. ix. Ba. 

(48) CC. P. γεν, ῥητόρων παῖδες. Suavis illusio, 
solemnis loc verbo omaibus Gracis scriptoribus. 
Sopliist:e vero speciatim 5.06 rhetores quanta iui- 
potentia, boe prazcipue Zacharia nostri aevo, prin- 
cipatum oinnium 9 scientiarum δἰ vindicaverint 
subque flores affectatae. eloquentia. rapere connisi 
sint, docemus ubertim in Dubiorum seriptoruim 
commentariis ; et videre est quz iu Theatro eoruii- 
dem notavit vir eruditissimus | Cresollius (5, 2]. 
Οἱ παΐδες " tolam sectam dicil, cum magistris di- 
scipulos. Et sic frequenter optimi scriptores. Noster 
infra : πῶς οὐ... Χριστιανῶν βούλονται παῖδες ; et 
rursum : xal τῶν γραμματιστῶν οἱ παῖδες... Sic 
Aueas Gazeus noster agricolarum filios agnoscit, 
Juliauus imp. epist. 1 : Βὐδαίμονες, ἔλεγον, τῶν Al- 
Ὑυπτίων ol παῖδες " Qui /AEgyptiacam sapientiam se- 
quuntur ; sic Achivoruim, ipsorum partes secuti iu 
bello Quintus Sinyruius lib. x, 547 ΠὩαραλεῖπ : 
Ὅπως τε μὲν υἷες ᾿Αχαιῶν Ἥμελλον μάρψαντες àv 
ὑψηλοῖσιν ὄρεσσι. lta. medicorum pueri sive filii 
apud D. Amibrosium epist. 660, verbi gratia, misceri 
mulieri quibusdam voluptas est; medicorum pueri 
eliam corporibus. ute ferunt. lP'ukhre fDascasius 
libertus lib. x in B. Mauhbieum. Bibl. Patr. Lugdun. 
xiv, 627 : Unusquisque usitatissime filius ejus uicuur 
cujus opera (acit, sicque dicuntur fiii perditionis et 
fiti hujus s&cali, Musicorum, Mermogeni lib. 1 De 


Ὁ ideis, cap. 29: Καὶ τάχα àv ἡμῖν παῖδες μουσιχῶν 


ἀμφισθητήσειαν, εἰ μὴ xax πρὸ «7; ἐννοίας θετέον 
αὑτά. Platouicorum ; Joannes Diaconus Scholiis in 
πριν Theogoniam. 1]λατωνιχῶὼν ὃὲ παῖδες, τὴν 
ἂν ταύτην σφετερισάμενοι θρυλλοῦσιν ἄνω καὶ 
χάτω ὡς διά τινα ἁμαρτίαν ἐς τὸ σῶμα χαταχέχρι- 
τα, ἐμπεσιῖν ἡ Ψυχή. ba. 
(49) Futiles disceptatores dicit, nihil bonarum 


-reruim tractantes, ineptiis. iulrugileris et inamanis 


syllogisticationum | deditos ; quibus hominibus si 
cerebrum ullum inesset, n0u itianitates ipsi teras 
blaterent, quas scite ἐριστιχοὺς λόγους vocat, omnem 
suam sapieutiam liticulis absolventes, aerem ver- 
berautes vacuis captiunculis. Quanto odio hos veri 
pliilosophi merentes. semper siut prosee«tj, non 
attinet. disserere. Platonis, Ciceronis, Senecs, 
Antonini et Juliani imperatorum, Epicteti, Luciani, 
Hieroclis, Gellii, aliorumque de ebnicis; Tertul- 
liaui, Origenis, Hieronymi, Augustini, infinitorum 
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A. Me recte mones , admirande vir, hisque ver- A — A. ᾿Ατεχνῶς με τοῖς λόγοις τούτοις 3έλεις (50) 


bis demulces et initigas, o fortunate. Nam sat scio, 
veritas tibi est curze et recte sententiz, quibus ho- 
mini prudenti nihil beatius videtur, nihil pretiosius. 
Przierea philosophia, communes utriusque nostrum 
deliciz, hoc postulat , quod universa felicitas vitze- 
que beatitudo in eo sit constituta. Audi igitur, audi, 
bone vir, veritatem ipsam quz his sermonibus prze- 
sidet. Quod si aliquid videar preterwitterre ( quod 
me invito fle), tuum erit in medium proferre atque 
proponere. Neque eniin apud illum qui illius ignoret 
dogmata, in presenti verba facio. 

B. Narra igitur. 

À. Audiebamus aliquando ego et quidam alii ip- 
sius discipuli intus in gymnasio literario physicam 
Aristotelis auditionem zstatis tempore zephyro ju- 
cundum aliquid et suave flante, cum Nilus fluvius 
maximus pro fluctus sui consuetudine se Egypto 
superfundit , restagnansque /Egyptiorum arva irri- 
gat. lpse autein nobis, velut ii qui exponunt ora- 


3liorum, testimonia a nobis producta et dilatata 
sunt in Commentationibus Characterum, non uni 
jam doctorum hominum visis. Ba. 

50) CC. P. θέλγεις. 

(51 KacaxnAsic. Hesychius : χαταχηλούμενοι, 
ἐξοιστρούμενοι, χαταθελγόμενοι. Pollux lib. 1v, c. 6 
inter effectus sophisticie- orationis. ΒΑ. 

(52) Τῆς φοίλης ἀληθείας. Neri siudiosus omnis 
philosophiz auditor. Pulchre Pfato 6 De republ. : 
Οἰχειότερον σοφίᾳ ἀληθείας οὐδὲν ἂν εὕροις. Et a 
veritatis studio ordiendam Omnem disciplinam 
docet ibidem : Τὸν ἄρα τῷ ὄντι φιλομαθῆ πάσης 
ἀληθείας δεῖ εὐθὺς Ex νέου ὅτι μάλιστα ὀρέγεσθαι. 
Ducem omnis bonitatis bonzeque naturze. veritatem 
ibidem pouit et sancil : ᾿Αχούωμεν δὴ xat λέγωμεν, 
ἐχεῖθεν ἀναμνησθέντες 6Oevóvfetpev, τὴν φύσιν olov 
ἀνάγχη φῦναι τὸν χαλόν τε χἀγαθὸν ἐσόμενον * ἡγεῖτο 
δ᾽ αὐτῷ, εἰ νῷ ἔχεις, πρῶτον μὲν ἀλήθεια, ἣν διώ- 
χεῖν αὑτὸν πάντως xal πάντη ἔδει, ἣ ἀλαζόνι ὄντι 
putaus μετεῖναι φιλοσοφίας ἀληθινῇ :... ἡγουμένης 
ἢ ἀληθείας οὐκ ἄν ποτε, οἶμαι, φαῖμεν αὑτῇ χορὸν 
χαχῶν ἀχολουθῇσαι, ἀλλ᾽ ὑγιές τε xat μέτριον ἢθος. 
Eamdem captam atque διίδιπαδίδιῃ — immortalitatem 
tribuere mox idem philosophus docet. Vide eumdem 
ouinto De legibus. Φίλην dicit. Noster, ob suavita- 
tm  cognitze. incomparabilem. Vide eumdem et 
r'ono. De republica. Ba. 

(55) Ὁρθῶν δοξασμάτων. Wectorum et in ve- 
rhate fundatorum. Omnino christianismum hic 
innuit. Cartera enim philosophia cum fundamentis 
ipsis suis undique atque ubique est incerta et dis- 
putabilis. Ba. 

(94) Maxapuotepov. Aspexit ad id Platonis, 
lib. v De legg. p. 750 : ἧς (de veritate agit) ὁ γε- 
νήσεσθαι μέλλων μαχάριός τε xaX εὐδαίμων, ἐξ ápe 
χῆς εὐθὺς μέτοχος εἴῃ. Sed miuuti sit laboris, cum 
a Platone pleraque sint omnia, pauca de multis ad 
Platonem velle revocare, TaR. 

(56) CC. P. ὦ μαχάριε. 

(56) “Πρὸς ἀγνοοῦντα cáxsivov. lguarum doctrinze 
Awumonu. AR. Aniionium recte inseruit interpres. 
Non euim scitius sua poterat ejus coufulator iu- 
ferre, quam advers;uii doctrinam alio suggereute, 
cum propri» ipse essel expeditissimus. Ba. 

(97) “ἔνδον ἐν τῷ φροντιστηρίῳ. Senotus ἃ 
vulgo vulgarium discipulorum. Nola — Aristotelis 
doceudi secreti i.eliora. ratio; qui, cum illa ar- 
caniora publicasse visus esset, ab Alexandro rege 
repreliensus, respondit : Ἴσθι τοὺ, ἀχροατιχοὺς λό- 


D 


xal χαταχηλεῖς (51), ὦ δαιμόνιε" μανθάνω γὰρ ὡς 
μέλει σοι τῆς φίλης ἀληθείας (52) xat τῶν ὀρθῶν 
δοξασμάτων (53) , ὧν οὐδὲν ἀνδρὶ σωφρονοῦντι μα- 
χαριώτερον (54) καὶ τιμαλφέστερον χαταφαΐνεται. 
Πρὸς δὲ καὶ ἣ φιλοσοφία, τὰ χοινὰ παιδιχὰ, τοῦτο 
βούλεται, ὡς πάσης εὐδαιμονίας xat εὐζωΐῖας ἐν τούτῳ 
συνισταμένης. "Axoue οὖν, ἄχουνε, μαχάριε (55), 
ἀληθείας διχαζούσης τοῖς λόγοις " καὶ αὐτὸς δὲ εἴ τι 
παραλιμπάνειν δοχῶ, οὔτι ἐχὼν, φέρων εἰς μέσον 
προτίθει. Οὐ γὰρ πρὸς ἀγνοοῦντα τἀχείνου (56) c 
τὸ παρὸν τόνδε ποιοῦμαι τὸν λόγον. 

B. Φάθι. 

Α. "Exuyyávopév ποτε ἐγώ τε xal ἄλλοι τινὲς τῶν 
αὐτοῦ προφητῶν, τῆς φυσιχῇς ἀχροάσεως ἀπαΐοντες 
ἔγδον ἐν τῷ φροντιστηρίῳ (57) , ὥρᾳ θέρους, ὅτε δὴ 
ζέφυρος πνεῖ ἡδύ τι μάλα xal λιγυρὸν, xat ὅ μέγι- 
στος ποταμὸς (58) ἐπιειχῶς τοῖς ῥεύμασιν ἐπιχλύ- 
ζει (59). τὴν Αἴγυπτον, καὶ τὰς Αἰγυπτίας; ἀρού- 
ρας (80) ἄρδει περιλιμνάζων. Αὐτὸς δὲ ἡμῖν, χαθά- 


γους καὶ ἐχδεδομένους xal μὴ ἐχδεδομένους. Gellium 
vide, l. xx, c. 5. Ba. 

(58) Μέγιστος ποταμός. Nilum dici!, longe tamen 
spatio multis minorem. Arrianus Indum et Gaugem 
singulos Nilo et Istro junctis majores facit Indicis 
sive lib. vm, c. 5, 9 : Ποταμοὶ δὲ τοσοίδε εἰσὶν ἐν 
τῇ Ἰνδῶν γῇ ὅσοι οὐδ᾽ ἐν τῇ πάσῃ ᾿Ασίῃ " μέγιστοι 
μὲν ὁ Γάγγης τε χαὶ ὁ Ἰνδὸς, ὅτου χαὶ 1; γῆ ἐπώνυ- 
po;, ἄμφω τοῦ τε Νείλον τοῦ Αἰγυπτίου xai τοῦ 
Ἴστρου τοῦ Σχυθιχοῦ, xai εἰ ἐς ταὐτὸ συνέλθοι αὖ- 
τοῖσι τὸ ὕδωρ, μέζονες. [619 mox de Acesiue : Ao- 
χέειν δὲ ἔμοιγε, χαὶ ὁ ᾿Αχεσίνης μέζων ἐστὶ τοῦ τε 
Ἵστρου καὶ τοῦ Νείλου, ἵναπερ, παραλαθὼν ἅμα τόν τε 
Ὑδάσπεα καὶ τὸν Ὑδραώτεα xat τὸν Ὕφασιν, ἐμδάλλει 
ἐς τὸν Ἰνδὸν, ὡς xa τριάχοντα αὐτῷ στάδια τὸ πλάτο; 
ταύτῃ εἶναι. Vide ejus inibi sequentia ubi Gangeu, 
qua augustissimus fluat, centum explere stadia 
asseverat, At. Nilum, qui hodie jam viderunt, ubi 
latissimus fluit, milliare Germanum non excedere 
autumant, Eustathius ad Dionysium primam Gangi, 
secundam amplitudinem ludo, tertiam et quarliain 
dat Nilo et lstro. De instaynatione qua sequitur 
consule qui dedita opera hanc illustrarunt δ. Bapt. 
Scortiam et Marcum  Wendelinum ; etiam πο ad 
Claudianum. B4. 

(59) Ἑπιεικῶς ἐπιχιλύζει. Μετὰ ἑκιειχείας xz 
χρηστότητος, μετρίως, ἱχανῶς " Suida. Pulchre rem. 
describunt Horodotus p, 19... Diodorus 1, δῦ; 
Suabo xvin, 5188... Heliodorus n, 28, et alii. Scie 
Aristides Hymno in Jovem : Ποταμῶν τε ὁ χάλλιστος 
xai ἀξιολογώτατος xai αὐτὸς ἄρα διιπετὴς NaDo; 
ἦν, ἅτε δὴ μιμούμενος τὸν πατέρα χαὶ οἷον ὕπαρχος 
ὑπ᾽ αὐτοῦ τῶν χατ᾽ Αἴγυπτον τεταγμένος, ἀντὶ τῶν 
Διὸς ὁμόρων αὐτὸς ἔπεισι xal πληροῖ τὴν γῆν. Nou 
tamen semper ad noriio2m beat. eulia. Nilus. Abuu- 
dantior enim. veniens, luxuria aquarum noxius ; 
parcior, defectu est infrucluosus : ut smeimorat Aui 
mianus lib. xxu, 947. Quin aliquando. absentivus 
fuit emansitque totus. Quo rclerendos puto sub 
Josepho septem sterilitatis in ZEgypio anuos. Quiu- 
queunio eimansisse ante hos 400. annos scribu in 
historia itineris Byzantini Gunterus.— llelvetius 
cap. 6; noven.io multis ante. seculis Apollodorus 
lib. n De diis. Adde qua ex Philone et Plutarch 
juniore notuimus ad Claudiani Epigrammata iterata 
quidem editione 1025. Sub Galieuo  iniperatore pe- 
nilus exaruisse Nilum auctor est Nicephorus. Ba. 

(60) 'ApoUpac. Notatum tamen et sic. aratione 
opus haberc /Egyptios agros. Maximus Tyrius 
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zc0 ol τοὺς χρησμοὺς ἐξηγούμενοι, τὴν ᾿Αριστοτέ- A cula," Aristotelis philosophiam et rerum princi- 


λους σοφίαν xai τὰ: τῶν ὄντων ἀρχὰς, ἐν ὑψηλῷ 
τινι βήματι σοφιστιχῶς μάλα χαὶ σοδαρῶς (61) xa0- 
ἥμενος ἀφηγεῖτό τε καὶ ἐσαφήνιζε. Kal «wo; λόγου 
παραρυέντο: τοῦ οὐρανοῦ πέρι, εἴτε χατὰ σπουδὴν 
αὑτοῦ, εἴτε τῆς ἀχολουθίας τῶν λεγομένων χαὶ τῆς 
ἁρμονίας ἀπαιτούσης (οὐ γὰρ δὴ ἐπιμέμνημαι τοῦτό 
γε) τοιαύτην τινὰ πρότασιν ἐποιεῖτο. 

ΑΜΜΩΝΙΟΣ. Καλὸν ὁ οὐρανὸς χρῆμα xatagal- 
νεται, ἣ οὗ ; 

XPIZTIANOSX. Καλὸν, ἣν δ᾽ ἐγώ. 

AMM. ᾿Αγαθὸς δὲ χαὶ ὁ τούτον Δημιουργός ; 

XPIZT. Πῶς γὰρ οὗ ; 

AMM. Εἰ τοίνυν, ἧ δ᾽ ὃς μὲν, ὁ οὐρανὸς, (62) ἀγαθὸς 
δὲ χαὶ ὁ τοῦδε τοῦ παντὸς Πατὴρ χαὶ Ποιητὴς, πῶς 


pia, in sublimi quodam suggestu doctorum more 
sedens magnifice enarrabat et explicabot. Cum au- 
tem in sermonem de colo incidisset, sive ex ipsius 
industria, sive ex eorum qux disputabantur , con- 
sequentia , sive. etiam id connexionis ratio postula- 
ret (non enim satis memini) hanc propositionem 
injecit. 

AMMONIUS. Pulchrumne calum videtur, an- 
non? 

CHRISTIANUS. Pulcbrum, respondi. 

AMM. Hujusne bonus opifex ? 

CHRIST. Haud. dübie. 

AMM. Si igitor pulehrum celum; si preterea 
bonus hujus universitatis parens et effector, cur 


οὗ τὸ καλὸν τῷ ἀγαθῷ τὸν ἅπαντα αἰῶνα συνέπε- D nolunt Christiani pulchrum zvo sempiterno simui 


σθαι χαὶ συνεζεῦχθαι Χριστιανῶν βούλονται παΐ- 
δὲς (65) ; Καὶ εἰ χαλὸν (64), ὥσπερ οὖν ὡμολόγηται, 
πόδε τὸ πᾶν, πῶς τὸ χαλῶς ἔχον καὶ ἀρμοσθὲν εὖ, 
λύειν ἐθέλειν, οὐ xaxov (65) ; ὅπερ διανοεῖσθαι περὶ 
τοῦ Πρώτον ἐχείνον οὔθ᾽ ὅλως (00) θέμις. Φθόνος 
γὰρ ἔξω τἀγαθοῦ χαὶ ἑνός (01): χαὶ παντὸς δὲ θείου 
χοροῦ. Ἢ οὐ φαίνεται ; 


ΧΡΙ͂ΣΤ. Πάνυ γε. 

ΑΜΜ. Καὶ τοῦτό γε ἄθρει. 

XPIZT. Τὸ ποῖον 51; 

ΑΜΜ. ᾿Αγαθὸν τὸν Θεὸν συνομολογοῦσι ; 
XPIZT. Πῶς γὰρ οὔ ; 

AMM. Καλὸν 6& χαὶ τὸ πᾶν: 


cum bono conversari et. lizerere? Ac si pulchra hzc 
universitas , quemaduiodum concessum est ; quo 
pacto pulchre conuexum apleque coagmentatum 
solvere velle non est. improbum , quod profecto de 
primo illo et solo universorum Deo cogitare plane 
nefas. Nam non cait invidia in id quod bonum est 
unum, sed ab omni divino'cctu exsulat. Noune id 
tibi probatur? 

CHR. εἰ" ἢ 

AMM. Istud vero etiam considera. 

CUR. Quid? 

AMM. Bonum esse Deum confitentur? 

CIR. Omnino. 

A M.Et universitatem pulchram? 


seri. $5 : Οὐδὲ γὰρ ὁ Αἰγύπτιος τῷ Νείλῳ θαῤῥεῖ € cum Zacharias noster velut de noto sibi etianinnm- 


vto, οὐδὲ παραδίδωσιν αὐτῷ τὰ σπέρματα, πρὶν 
y τῷ ἀρότρῳ ζεύξῃ βοῦν, πρὶν τέμῃ αὔλαχα, πρὶν 
πονῆϑῃ μαχρά" xai μετὰ τοῦτο ἤδη χαλεῖ τὸν mo- 
ταμὸν ἐπὶ τὰ αὑτοῦ ἔργα " αὕτη μίξις τοῦ ποταμοῦ 
πρὸς γεωργίαν χαὶ ἐλπίδων πρὸς πόνους χαὶ καρπῶν 
πρὸς ταλαιπωρίαν. Cui de aratione inundationem 
praecedente contradicunt alii. Ba. 

(01) Ἐν $ymq4o tivi βήματι σοφιστιχῶς μάλα 
καὶ co6apoc. Bhu., qui proprie θρόνος. Σοφιστι- 
xà * nempe Χουφολόγον οἱ σοφισταὶ χρῆμα καὶ ἀλα- 
ζὼν ἡ τέχνη * Plilosw. lib. vii, c. 8. Eosdem ταὼς 
ποιχίλους, δόξῃ xal μαθηταῖς ἐπαιρομένους ὡς πτε- 

ἧς * Dio Prus. orat. ΧΙ, 572, Sed quautulacunque 

zc ad Platonem et Isocratem. Tan. Arrogantissl- 
mum hominum genus etiam de loco professionis su- 
blimi quserebant auctoritatem sibi. Parissime The- 
mistius Initio Philosophi Orat. 21. Τί δὲ συνέχεσθε 
ὑπὸ θάμδους ; ὅτι που ὑμῖν χαινὸν xai ἀλλόχοτον 
χαταφαίνεται ἄνδρα τοῦ φιλοσοφίας ὀνόματος ἀξιού - 


pevoy χθές τε ἀγείροντα ἑωρᾶσθαι xal vuv χαθῆήμενον 
πὶ θρόνου τινὸς ὑψηλοῦ μάλα σοφιστιχῶς xa σο- 


δαρῶς μέλλοντα ὑμᾶς προχαλέσασθαι. Vide elegan- 
tissimum et doctissimum Cresollii Theatrum lib. ii, 
cap. 15. Σοφιστιχῶς. Persuasione sapientie sibi 
soli placentem timiduique, qualem Theophrastum 
suum salse inducit et erudit Zineas Gazazus Ba. 

(62) " P. 4054), El τοίνυν, ἣ δ᾽ ὃς, καλὸν μὲν 

μα ὁ o5. 

(G5) Fuerat. Christianus hic sophista; inde no- 
verat doctrinam ipsorum, el scelerato animo ad 
subvertendam procedebai, ut facile ex hoc opusculo 
coligas. Non autem persona b:ec Am:nonium Sac- 
cam cogiomento ferre potest, uL nonnulli inconsi- 
derate putant. Is enim, cognomentuin a saccis suis 
nactus, longe aute hujus scriptoris tempora vixit, 


que superstite Ammonio loquatur, citetque hoc Dia- 
logo Basilium et Gregorium, theologos longe etiam 
Sacca posteriores, qui : vo Commodi imperatoris 
floruerit. Tlieodoretus Therapeut. lib. vi, 575 : Καὶ 
Tívoz, xaX Δομετιανὸς, xal Νέρθας, xal Τραϊανὸς. 
xai 'Abpiavh., καὶ ᾿Αντωνῖνος ὁ πρῶτος, xat Βῆρος, 
xai Κόμμοδος * ἐπὶ τούτου δὲ ᾿Αμμώνιος ὁ ἐπίχλτιν 
Σαχχᾶς, τοὺς σάχχους χαταλιπὼν οἷς μετέφερε τοὺς 
πυροὺς, τὸν φιλόσοφον ἡσπάσατο βίον" τούτῳ φοι- 
τῆσαι φασὶ τὸν Ὡριγένην χαὶ Πλωτῖνον. Vide et 
Porphyrium Vita Ριίοιἐμὶ. Alius foit utroque ἃ} 
isto Aminonius /Egyptius, Plutarchi magister, quem 
celebrat procmio Vitarum Sophis icarum Eunapius. 
Poterit esse Ammonius, qui ὁ μιχρὸς, ad differen» 
tiam alterius, in libris editis et Hermias cognomi- 
uatur, Ba. 

- (64) Eadem apud /Eneam Gaz:um nostrum, Est 
alter alteri horum scriptorum simillimus, adeoque 
id ut unum utriusque libri auctorem statuerint ali- 


D qui. Quibus consentiremus, si potentiora contra 


argumenta deessent. B4. 

(65) Hox τὸ xac... οὐ xaxov. Ex Platonis Ti- 
meo verbis totidem. Tan. — Ave &06Jerv. Ex 
invidia dicebant, aut odio. Vide /AEneam. Et hic 
sequitur. Plotinus Ennead. 2, libro :x, contra Gno- 
sticos cap. 17: Ὅτι μὴ θέμις φθόνον ἐν τοῖς θεοῖς 
εἶναι. /Eneas : ἀγαθῷ περὶ οὐδενὸς φθόνος οὐδείς. 
Cujus de re ipsa multa loca produci possent, si id 
ageretur, ul in molem h:e animadversiones exirent. 
Legas Eclogas physicas Jo. Stoba'i. Ba. 

(66) CC. P. &xclvou καὶ μόνου οὐθόλως θέμις. 
(67) Kal &róc. Non enim nisi in potiorem aut 
parem cadib invidia; quorum neuter. est ubi unus 
est, in summa nimirum majestate, Sequentia cum 
Auea et Patribus qui super origines rerum scripse- 
runt, committenda sunt. Ba. 
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CHR. Sace. 

AMM. Quo igitur pacto pulchrum non est sim- 
piternum? Nam si in tempore procreata est bzec 
universitas, el secunda exsistit a suo opifice, non 
' quidem dignitate (istud enim etiam nos profitemur), 
sed tempore, Deus punitentia quadam ductus. ad 
illius effectionem processisse videtur , qui illam vel 
jguoratione pulchri vel invidia non antea condiderit 
δῖ utrumque abhorret a beata illa divinaque natura. 
Deus euim semper cognoscit pulchrum, seniperque 
bonus est. A!itende prz:eterea ad istud. 

CHRIST. Quid illud? 

AMM. Providentiane administratur hoc univer- 
sum? | 

CHR. Ceriissime. 

AMM. Unde igitur admittit interitum ? Consilione 
Dei, anprater cousilium ? Si przter consilium et vo- 
luntatem, non potest igitur Deus succurrere, etiam si 
conservare cupiat 2 si voluntate et consilio, quam ob 
causam perdit id quod inter res procreatas est prze- 
stantissimum ?AÀn ut przestantius quidpiam cfficiai? At 
id fleri non potest. An ut deterius? at. nefas. An ut 
Siinile et par? atqui puerorum is lusus est qui in lit- 
tore ludunt, ex arena domunculas identidem couipo- 
nunt et diruunt, Quis enim adeo sui operis negligeus 
stuliusque artifex, ut $ua opera qu: semel prieclare 
construxerit, mutet? Couficitur igitur ΟΣ iis quie 


(68) CC. P. &xe:oopntéov., 


(69) lAixóp&roc. Cupiens valde. Inde Romanum C 


gliscere. Argumentum autem hic tractatum. lege 
apud auctorem libri de mundo, qui Philonis Judari 
operibus adjungitur, confutatum in sermone quarto 

herapeutic. lheodoreti, qui De materia et mundo 
inscribitur. Multa apud Proclum et  Philoponum 
huc spectantia. Ba. 

(70) 'AxóAAvo:. Errant in hoc magnopere mun- 
dauz :eternilatis assertures. Nou enim abolitio lizec 
tollit quod semel fuit, se! renovat, recreat, ex .hu- 
mili faeit. splendidum, ex obnoxio mortalitati im- 
moriale. Quo eodem respexisse Platonem puto, 
€um) mortalem à se conditum esse mundum di- 
centem Deum inducit, sed immortalitate se eum do- 
uaturumn, qu placeat. eum non. abolere, Eadem 
deciiina — Aristotelis. — Chaleidius in. Timeum, 
cap. 281 : Aristoteles sine genitura et sine interitu 
dicil mundum esse, divina — Providentia perpetuitati 
pro .agatum ; cujus senten!ia cum sit preclara et no- 
bilis el ad l'latenici dogmatis considerationem salis 
nccommodala, non otiose pretereunda est, Platonis 
verba nota ex eodem Dialogo. Ea respicit. Stobzus 
Physicorum lib. 1, xx1, 412 cum ait : Πλάτων φθαρτὸν 
μὲν τὸν xócpov ὅσον ἐπὶ τῇ φύσει, αἰσθητὸν γὰρ 
εἶναι, διότι καὶ σωματικὸν, οὐ μὴν φθαρησόμενόν ve 
προνοίᾳ xai συνοχῇ Θεοῦ. Eidem sententie. Pytlia- 
goram, cnjus doginala. pleraque transtulisse in sua 
Scripta el serinomis politie commendasgse Platonem 
uemo nescire debet, ascribit Plutarchus 'Apsoax. 
lib. 11, cap. 4: Πυθαγόρας xaX Πλάτων γενητὸν ὑπὸ 
Θεοῦ τὸν χόσμον, καὶ φθαρτὸν μὲν, ὅσον ἐπὶ τῇ φύσε:, 
αἰσθητὸν γὰρ εἶναι διὰ τὸ σωματιχὸν, οὐ μὴν φθα- 
pnaóusvóv γε, προνοίᾳ xat συνοχῇ Θεοῦ. Quia trans- 
cripsit Stobaeus, ut. corrigeret, puto, Libellus enim 
ile Plutarcho ascriptus admodum | incuriosus *est 
scitorum, et Plutarchiei operis epitome videtur. Ba. 

(71) Infra hoc libro : Οὕτω συντόμως xa ἁπλῶς 
τὴν ix ψάμμον οἰκοδομίαν τῶν παραλογισμῶν ὑμῶν 
διαλύσομεν. neas Theophrasto. Nemesius aureolo, 
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AMM. Πῶς τοίνυν μὴ Eq ἀεὶ τὸ καλόν ; Et γὰρ tv 
χρόνῳ γέγονε τόδε τὸ πᾶν, χαὶ δεύτερόν ἔστι τοῦ 
Δημιουργοῦ, οὐ τῇ ἀξίᾳ (τοῦτο γὰρ καὶ ἡμεῖς 
συνομολογοῦμεν ), ἀλλὰ τῷ χρόνῳ, ὡς Ex. μεταμε- 
λείας ὁ Θεὸ; EmY τὴν τούτου δημιουργίαν ὁξεύσα:ς 
φαίνεται " ἣ ἀγνοίᾳ τοῦ χαλοῦ, ἣ φθόνῳ μὴ ἀνέχα- 
θεν δημιονογήσας " ἑχάτερον δὲ ἀλλότριον τῆς μα- 
χαρίας ἐχείνης φύσεως " εἴπερ καὶ ἐπιστήμων ἀεὶ 
ποῦ χαλοῦ χαὶ ἀγαθὸς ὁ Θεός. Αθρει δὲ. χαὶ τοῦτο. 


XPIXT. Τὸ ποῖον φής; 
AMM. Προνοίᾳ διοιχεῖται τόδε τὸ πᾶν ; 


ΧΡΙΣΤ. Ναί. 

AMM. Πόθεν οὖν εἰσφρητέον (08) αὐτῷ ttv ςθο- 
páv; Ἤτοι γὰρ χατὰ γνώμην τοῦ θεοῦ, f) παρὰ 
γνώμην; El μὲν οὖν παρὰ γνώμην, ἀδύνατος Bon- 
θεῖν, φυλάττειν γλιχόμενος (09)* εἰ δὲ κατὰ γνώμην, 
ὅτου χάρι» ἀπόλλυσι (10) τὸ ἄριστον τῶν γεγονό- 
τῶν ; "Hot γὰρ χαλλίονα ποιήσων ; Καὶ οὗ δυνατόν. 
Ἢ χείρονα ; καὶ οὐ θέμις. Ἢ ὅμοιον ; ᾿Αλλὰ παιδι- 
xbv ἄθυρμα τοῦτό γε, παρ᾽ ἐϊόνα παιζόντων, xal ix 
Ψάμμου οἴχους συντιθέντων xal λυόντων (11)* «E; 
γὰρ οὕτω ματαιόπονος (73) τεχνίτης, ὡς ἐναλλάτ- 
τειν ἑαυτοῦ τὰ χαλῶς τῶν ἔργων γεγονότα (18) ; 
Συνάγεται τοίνυν Ex τῶν τεθέντων, ἣ ἀδύνατον (14) 


imo owni auro. potiore libro De llomine, quem 
vulyo falso Gregorio Nysseno aseribunt cap. tt, 107 - 
Κομιδῇ γὰρ νηπίων παίδων ὁ τρόπος οὗτος Ev ψάμ 
τῆς παιδιᾶς, εὐθὺς μετὰ τὸ πληρῶσαι συγχεόντων τὰ 
γενόμενα πράγματα. Ἄθυρμα au:em ludus pra:cipue 
puerilis, nullius pretii aut. ponderis res gerens. 
Scholiastes Aristophanis in Nebulas : ᾿Αθύρηατα, 
παίγνια χαὶ οὐδὲν ἀξιόπιστα. Plene Suidas, ἄθυρμα, 
παίγνιον. Ἰώσηπος... llesychius : ἀθύρματα παί- 
γνια" ἀθύρει, παίζει... ἀθύρων, παίζων. Quibus sia- 
gulis glossis ille optimorum auctorum insigniora 
loca. explicavit; quorum nomina et verba magne 
posteritatis damno thesauro Hle priscee eruditiouis 
exeinpta sunt. Da. 

(12) Macaiozóvoc. In. vacuum laborans, laboris 
incousultus. Ba. 

(13) Τὰ καλῶς γεγονότα. Vide Aristotelem, sive 
quicunque taudem auctor est, cap. 5. De munde, 
Que meliora (ieri non possint. Frustra enim hoc 
sentit hac iu disputatione sophista. Perfectus 
quidem mundus, sed non ut perfectior ab artifice 
omnipotente fieri non possit, qui in hoc. mortalem 
fecit, ut iwmortalitate mox gloriosius indueret, quod 
&eite in corpore. uuiversi et hominis edisserit et ob 
oculos ponit /Eneas Gaz.eus. lta Platonici intelligi- 
bilem muudum agnoscunt, intellectualium | tantum 
rerum ordine constantem, sensuali longe praestau- 
Uorem, quem et generatum a supremo Numine, non 
conditum dixerunt. Vide Marsilii Ficini compen- 
dium in Timgum c. 9. Qui ipsi tamen aliter. de 
sensuali etiam ratiocinantur : causativain nimirum 
ejus originem esse, uon teiporariam ; itaque licet 
corporeus sil et sensibilis, aelernuim tamen esse 
quoniam ἃ Deo sit. faetus. et. institutus. De quo 
Clialcidius in Timeum pp. 94, 93. B4. 

(4) ᾿Αδύνατον. |wpoteutem, qui non possit 
quie velit. Pulchre Cyrilius glossographus: "Aóóva- 
τος, npotens, MOM polens, impossibilis, invah- 

us. Βα. 
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τὸν Θεὸν λέγειν, ἥ ἀνόητον, 1. ὃ μὴ θέμις ποιςῖν, A posiia sunt, aut imbecillum Deum esse , aut intelli- 


εἰπεῖν (15). ᾿Αλλὰ μὴν οὔτε ἀδύνατος, οὔτε ἀνόητος 
ὁ Θεός " πρὸς δὲ xal ἀγαθός. “Αφθαρτος ἄρα ὁ xó- 
σμο:. Ei δὲ ἄφθαρτος, ἀγένητος; χατὰ χρόνον (16). 


Αϊδίου vàp ὄντος τοῦ δημιουργιχοῦ αἰτίου, ἀΐδιον 


χατὰ χρόνον τὸ δημιούργημα, ὥς φητιν ὁ Πορφῦ- 
pios (17), καὶ ἡ ἀλήθεια φαΐνετα!. 


ΧΡΙΣΤ. "Axoue οὖν, ἦν δ᾽ ἐγώ. Ταῦτα γὰρ θαμὰ 
^oi; ἀμελετήτως ἔχουσι (78) Χριστιανῶν περὶ τοὺς 
τῆς ἀληθοῦς xal μόνης αὐτῶν εὐσεδείας (79) καὶ 


(75) Aut, quod dictu est fas utrumque, ΟΕΝΕΒ.. 


Legisse videwr interpres : ὃ μὴ θέμις εἰπεῖν ἀμφό- 
τερον, Alii conjiciunt legendum : ὃ μὴ θέμις εἰπεῖν, 
ποιεῖν, vel, quod diciu nefas sil eum [acere. Monta- 
cutius in margine apograplii sui conjecturam ad- 
notarat : ἴσως " διμὴ θέμις εἰπεῖν, πονηρόν" aut, 
quod dictu nefas est, malum, Quod nimirum sequa- 
tur: ἀλλὰ μὴν οὔτε ἀδύνατος, οὔτε ἀνόητος ὁ Θεὸς, 
πρὸς ὃὲ χαὶ ἀγαθός "υἱ opponatur ἀγαθὸς τῷ To- 
νηρῷ. Et paulo ante dixit : ἣ ἀγνυίᾳ τοῦ χαλοῦ ἣ 
φθόνῳ μὴ ἀνέχαθεν δημιουργῆαας. Duc. 

(16) Vide Chalcidium dieto loco. Argumenta pa- 
riter ab /Enea Gazzeo coufutantur, apud quem 
Axitheus concedit mundum pulcherrimam esse ima- 
chinam ; sed in id conditam infert ut dissolveretur, 
quod ex partibus quibus diversis constat animad- 
vertatur; dissolvendum vero ut melior restituatur, 
non in abolitionem; nec id invidia Dei factum, ut 
dissolubilis esset, sed quia ad ostendendam poten- 
tiam placuerit ei mortalia et immortalia condere, 
ne unius essent generis omnia. TeAelou γὰρ, inquit 
porio, λόγου xai δημιουργοῦ p ὄνον διάφορα 
ποιεῖν, ἀλλὰ χαὶ ἀλλήλοις ἐναντία, ὁ 
μέλαν, xai θερμὸν καὶ ψυχρὸν, χαὶ ἀθάνατα xal 

vntà, ἃ δι᾽ ὑπερθολὴν δυνάμεως ἀθάνατα μετα- 

ποιήσει, 66. --- ατὰ χρόνον" quoad tempus. Et 
liaec est Aristotelis, ut. ex Chlialcid:o constat. opinio 
non owninuo aspernabilis, quam irridet Zueas idem 
ex Attici  nobilissimi- philosophi sententia : Τὸν 
δὲ ᾿Αριστοτέλη xal γελοῖον ἀποχαλεῖ, ὁμολογοῦντα 
μὲν τόδε τὸ πᾶν ὁρατὸν εἶναι χαὶ ἀπτὸν χαὶ σωμα- 
τοξιδὲ;, ἀγένητον δὲ xoi ἄφθαρτον εἶναι φιλονει- 
xouvta. Aristotelis sermo est libro 1 De cado, admo- 
dum intricate, in. hunc tamen sensum cormposi- 
tus. B4. 

(71) Hlopgópioc. In libro utique quem Ka0' ὅλον 
inscripsit, et. citatur ab ZEnea Gazzo in eadem de 
ἡ aternitate materia. Mulia. huc pertinent. in 
Stob.ri Physicis et Plotiui variis libris legenda. Ba. 

(73) "ApgsAsti]coc ἔχουσι. Non premeditatis ad 
capiiones et. stroplias couclisiuncularum ssophisti- 
carum cavendas anuinoque non immittendas, Da. 

(79) 'AAng9ovc xai μόνης εὐσεδείας. Vera pie- 
iau» e qua apud eos solum invenitur; vel cui soli 
illt, incireuaispecti ceterorum student, Dicit abster- 
rei Christianos ne contradicant his larva blasphe- 
imiorum objecta. Si enim contra. loquerentur, opi- 
nabautur supplices Deo superiorum se absurditatum 
aliquam iuipingere. cec terriculameuta dicit animo- 
rum soli simplicique veritau deditorum, quibus Chri- 
$Lianis illudebant qua poterant turgidi eloquentie et 
Sapieuuze dialeclicesque  erislic:e. persuasione 80- 
phisiad. Contra hos uebulones ex professo pugnat 
hic liber, ei multa scripta antiquorum, praecipue 
Graccorum Patrum. Et jain B. Paulus, Coloss. n, 5, 
8; ll Cor. xi monet horum casses vitare stricte 
fidei inl:erentes. Sic scite adulteros credeutium 
appellat Tertullianus, Apolog. c. 41. Et pliloso- 
phiam ipsiun. illam discepiatricem  concussionem 
veritatis vocat, antistites ejus patriarchas harretico- 
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gentia vacuum, aut quod dictu est. nefas , utrum- 
que. Cum ergo Deus neque potestatis sit. expers, 
neque intelligentia vacet, preterea cum bonus sit, 
non est obnoxius interituí mundus. Quod si expers 
est iuleritus , ten:pore etiam erit. ingenitus. Cum 
enim aterna sit causa cfficiens , ratione temporis 
sempiterna erit effectio , quemadmoduimn | asseruit 
Porphyrius, et veritas ipsa. ostendit. 

CIIRIST. Ausculta, obsecro. Isthzc enim frequen- 
ter Christianis imparatis ad id ut vere et unica rc- 
ligionis suze rationem reddant, objicientes, simpli- 


rum, lib. De anima, c. 5, ejusque nomine ah Apo- 
stolo omnes h:rescs damnari affirmat lib. v in Mar» 
cionem, cap. 19. quo loco πιθανολογίαν Apostoli 
ad Co'oss. *1, ὅ subtililoquentiam interpretatur, qua 
eristicorum jam inde a Protagora eorum principe 
constant deliria. B. Ambrosius in eumdem Apostoli 
locum omnes ratiocinatione eorumdem circa ele- 
menta, mores, numeros, etc., cavendas monet, cum 
verisimilibus rebus et commentitiis causis constent, 
neque evadant facile, qui semel inciderint inanita- 
tum istarum casses. B. Hieronymus in eumdem lo- 
cum seusus et sermonis philosophiz veritatem con- 
vellere laborantes non solum non timendos, sed 
etiam stultitia deputandos pr:ecipit. Et in psal- 
mum civ eos deceptiones suas ex propria arte 
hausisse autumat, seduetrice nempe per verborum 
phicas, quales sunt ille quas ibi memorat dictum 

saltze Regis, Ümnis homo mendaz, in suam pro- 
priam 1gnominiam irntricantes, non evertentes. Quod 
de inepta illa toltiloquentia et rationis irretitrice 
capiendum, sola tamen : nam verz philosophiae mi- 
Dime conteupirix est scriptura, utpote quam idein 
totam in Isaia propheta contineri Proaemio in ipsum 
testelur ; quam ipsum esse Christianisinum asseve- 
rai B. Angustious Contra academicos sureolis libellis 
et episiola 56 ad Dioscorum de curiosis q6astioni- 
bus. Estque verisimilis conjectura ejusdem cap. 4 
libri De vera religione, illos veteres philosophorum 
duces, si Christiana luce manifestata reviviscerent, 
uliro Christianis accessuros, vociferantes hanc eani 
esse doctrinam, quam ipsi populo persuadere nou 
fuerint ausi. Quod de Platouicis his nostris precipue 
dictum, quos plerosque, paucis verbis el sententiis 
mulalis, eodem suo tenpore Christianos cupide 
factos ibidem idem testatur; quorum tamen numero 
in lib. x, 28 De civitate Dei eximit Porphyrium 
stque alios ejusdem arrogantize sectatores. Sed de 
veris liz:c. Caeteros illos Jitigatores nostros idem 
alibi non semel perduelles Christi- et idololatrarum 
principes nuncupat. De istis pulchre Eusebius, ora- 
tione Constantini ad sanctorum cem, cap. 9 : Τὸ 
γάρ τοι πιθανὸν τῶν ἐν τοῖς διαλόγοις γινομένων 
ἀπάγει τὸ πλεῖστον ἡμῶν ἀπὸ τῆς τῶν ὄντων αλη- 
θείας, ὃ δὴ xal πολλοῖς τῶν φιλοσόφων συμδέθηχεν, 
ἀδολεσχοῦσι περὶ τοὺς λόγου; χαὶ τὴν τῆς φύσεως 
τῶν ὄντων ἐξέτασιν ὁσάκις γὰρ ἂν τὸ μέγεθο; τῶν 
πραγμάτων τῆς ἐξετάσεως αὐτῶν ἐπιχρατήσῃ, δια- 
M t$ τισὶ μεθόδοις τὸ ἀληθὲς ἀποχρύπτονται" συμ- 

αἰνει δὴ αὐτοῖς ἐναντία δοξάζειν χαὶ μάχεσθαι coi; 
ἀλλήλων δόγμασι, χαὶ ταῦτα σοφοῖς εἶναι προσποιου- 
μένοις. Quaeque ibi sequuntur. Awmmonii hujus 
wores slirpitus exprimentia. Totum hoc. genus 
ματαιόπονον, neque quidquam recti bonique in vita 
potuisse expedire unquun notat B. — Atlianas. 
quaest. 935 Parabol. Scripture. Abusionem rationis 
non uno loco in iisdem vituperat Dasilius Magnus, 
nimium nimirum et dedita opera altercando verita- 
tem amittentibus. Quam iucousulti ceterarum rerum 
sstimandi qui de mundi constituiioue inter sese 
digladientur, belle extulit Philo Judaus libro be 
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ciores terrere ac sibi subripere cogitatis, magni- A διδατχαλίας προφέροντες λόγους, μορμολύττειν (SU) 


fico qu»dau et superba et artificiose confecta ver- 
ba contexentes, arbitrati Christianam religionem 
sola communiri fide, et. non prxterea invictis ra- 
tionibus et necessariis demonstrationibus gaudere 
atque gloriari; ut una hzc sit religio, que bona 
fide et sinceris incorruptisque rationibus et verbo- 
rum ac rerum documentis floreat exornataque sit. 
Non enim nostri theologi pigwmentatis verbis, et 
verborum luxurie, et Atticarum vocum. barmonia 
el compositione, et vario elocutionis apparatu mul- 


lemulentia ὃ 48 : Καὶ τῶν λεγομένων φιλοσόφων ἡ 
πληθὺς, τὸ ἐν τοῖς οὖσι σαφὲς χαὶ ἀψευδὲς ἐπιμορφά- 
ζουσα θηρᾶν, χατὰ στίφη xai λόχους διαχέχριται, 


ὑποτοπάζετε τοὺς ἁπλουστέρους xal ὑ ποσυλᾷν, ueva- 
ληγόρους τινὰς χαὶ ἀλαζόνας χαὶ τετεχνασ μένους (81) 
ὑφαίνοντες λόγους " οἰόμενοι τὸν Χριστιανισμὸν μόνι 
τῷ πιστεύειν (82) τειχίξεσθαι, xaX μὴ πρὸ: τούτω, 
λόγοις ἀφύχτοις xai ἀποδειχτιχαῖς ἀνάγχαις (85) 
ἐπιγαννύσχεσθαί τε xaX ἀδρύνεσθαι’ ὡς μόνην εἶναι 
ταύτην εὑσέθειαν τὴν πίστει ἀγαθῇ καὶ λογισμοῖ; 
ἀχιθδέλοις xal ἀποδείξεσι ταῖς διὰ τῶν λόγων xil 
ταῖς δι᾿ αὑτῶν τῶν πραγμάτων ἐπανθοῦσάν τε xil 
καλλ[υν]ομένην. Οὐ γὰρ δὴ οἱ παρ᾽ ἡμῖν θεολόγοι (84), 


Arnobium libro secundo. Rationem fidei pulehre 
enarrat ab agricolis et. omni fere vitam spectante 


- negotio Theophilus, lib. 1 Ad Autolycum. Quz fun- 


xai δόγματα ἀσύμφωνα, πολλάχις δὲ xax ἐναντία, οὐ B damenta fidei ultra Verbum Dei, miracula nimirum 


περὶ ἑνὸς τίθενται τοῦ τυχόντος, ἀλλὰ σχεδὸν περὶ 
πάντων μιχρῶν τε καὶ μεγάλων ἐν οἷς αἱ ζητήσεις 
συνίστανται" oi γὰρ ἄπειρον τὸ πᾶν εἰσηγούμενοι 
τοῖς πεπερασμένον εἶναι λέγουσιν, ἣ οἱ τὸν vóouov 
ἀγέννητον τοῖς γεννττὸν ἀποφαινομένοις, ἣ οἱ, χωρὶς: 
ἐπιστάτου χαὶ ἡγεμόνος, ἀλόγου xaX ἀπαυτοματιζού. 
σης ἐξάψαντες φορᾶς τοῖς ὑπολαμδάνουσι πρόνοιαν 
xai ἐπιμέλειαν ὅλου χαὶ τῶν μερῶν θχυμαστήν τινα 
εἶναι͵ ἡνιοχοῦντος καὶ χυδερνῶντος ἀπταίστως χαὶ σω- 
τηρίως Θεοῦ, πῶς ἂν δύναιντο τὰς αὐτὰς χαταλήψε:; 
τὼν ὑποχειμένων ποιεῖσθαι πραγμάτων ; Vide οα- 
tera. Applicat eniin his Loilium iguorantem filiabus 
propriüs eoncubantem. Τὰς τῶν φιλοσόφων ξυμμο- 
pla; eum nugacibua poetis atheismi damnat Theo- 
doretis Therapeut. lib. 11 initio, Diagorz, Theodoro, 
Evhemero inpietstis ejusdem inultos dans. socios. 
Ob has incertitudines omnium ratiocinationum et 
conclusionum erant qui penitus diaboli inventum 


philosopliiam perhiberent ; quos egregie et more suo (C 


nervosissime confutat. Clemeus Alex., Varro Chri- 
stiani nominis et Aristarchus omnis doctrinae, l. vi 
Strom. Ei nou dissimilis profunda eruditione auctor 
Arnobius philosophos non nominatos his laudat 
notis velut decretoriis libro it, 48: Sed. sapientibus 
(inquit εἰρωνεύων) vos viris omnibusque instructis 
disciplinarum | generibus creditis : nempe illis qui 
Rihfl sciscunt nec pronuntianl. unum, qui pro suis 
sententiis bella cum adversantibus conserunt et per- 
vicacia semper digladiantur hostili; qui, dum alter 
alterius labefactant, destruunt, convelluntque decreta, 
cuncta inceria. [ecerunt, nec posse aliquid. sciri ez 
ipsa defensione monstrarunt. Quz: omnino ipsa ve- 
ritas suut. Mores et doctrine χαχοζηλίαν tanguut 
qux de iisdem in fine Dialogi sui pronuntiat. Min. 
'elix :: Philosophorum supercilia Christiani contem- 
mimus, quos corrupiores ei adulteros novimus et 
tyrannos et semper adversus sua vitia [acundos ; uos 
qui non habitu sapientiam, sed mente pra [erimus, non 
eloquimur magnu, sed tivunus ; gloriamur nos con- 
seculos quod illi summa. intenttone quarsiverunt. nec 
invenire potuerunt. Pulchre daunationi eb commen- 
dationi philosophiz: ethuicze intervenit Isidorus 
Pelusiota, qui Christiano dogmati junctam  am- 
plectendap, adversante.n abjiciendam sciscit, lib. ἢ}, 
epist, 64 : Ei μὲν τῇ ἀληθείᾳ καλλωπίξονται, πο- 
θεινὰ ὀφείλουσιν εἶναι τοῖς ἐχέφροσιν " εἰ δὲ χατ᾽ 
αὐτῆς ὁπλίζοιντο, ἀτιμάζεσθαι εἰσὶ δίχατα Quo scito 
excursioneim, non priter rem. tamen. factai, si- 
stimus. Ba. 

(80) Mopyo.tirceiw. Terriculamentis quibusdim 
exterrere ,7 confundere, B4. 

(81) Τετεχγασμένους. Ex arte compositos. Ar- 
iem autem rhetoricam dicit , cujus notitia sophiste 
capita super oummes mortales erigebant, Vise vel 
Yitaa Eunapii ; videbis et indignaberis super tuyi- 
darum larvarum fastus. Da, 

(52) Mórq τῷ πιστεύειν, Calumnia pagana. Vide 


«γῶν διαλεχτιχὰς fj 


negari non valentia et in omnium oculis patrata, 
deducit pulchre in line Theophrasti neas, et latius 
in libris Civitatis diving, xxn, 8... Augustinus no- 
$ter. Μόνῳ τῷ πιστεύειν * sane vero, sed in eurn fide 
qui fallere nesciat, veritatem nimirum ipsam, quz 
es! deus. Quomodo etiam mortalium negotiorum 
sine lide Δ} incipiatur, utque fides vera soli Deo 
iribuatur, pul bre docet. Autolyeum suum sodalem 
libro i, ὃ 8 Theophilus : Οὐχ olàag , iuquit, ὅτι 
ἁπάντων πραγμάτων ἡ πίστις προηγεῖται " τίς: γὰρ 
δύναται θερίσαι γεωργὸς, ἐὰν μὴ πρῶτον πιστεύτῃ 
τὸ σπέρμα τῇ γῇ; et qux sequuntur. Scite auteu 
beatus Augustinus sciscit (ide omnino opus ese 
bomini Christiano anteintellectum. In Joannem c. 7, 
wact. 29, 6 : Noli, inquit, intelligere, ut credas; sei 
crede, ul intelligas : intellectus egim merces esi fidei. 
Ei pulchre fidem «delinit Petrus Chryso!ogus esse 
perceptionem. veritatis rerum siue causarum co- 
guitione, Hiec. mysteria Cliristianismi cum uon in- 
telligerent, perliui isti pagani, calumuniabautur in 
sola persuasioue credendi cousistere totum, aque 
anilibus prorsus fabulis exiequabant. Uberant tali- 
bus libri paganismum destruentium , quales a3ust 
Athenagoras, Justinus, Clemens, Tertwilianus, Ar- 
nobius, Lactantius, Minutius , et alii. Ad giultam 
illam de stulta persuasione opinionem pertinet quod 
ait Antoninus imperator lib. n, ὃ 3 : Τὸ δὲ ἕτοιμιν 
τοῦτο, ἵνα ἀπὸ ἰδιχῆς χρίσεως ἔρχηται, μὴ χατὰ 
Ψιλὴν παράταξιν, ὡς οἱ Χριστιανοὶ, αλλὰ λελογισμέ- 
νως xai σεμνῶς. υυ5 utinaui magnus ille vir pro- 
pius cognitos habuisset. RA. 

(85) ᾿Αποδεικτικαῖς ἀγάγκαις. Qualis. praecipua 
est mortuorum resuscitatio. Etiam zEueas Gazzus 
celeris prepouit eam apódixin, et revera nemo 
diffuiebitur rem omnino talem esse, ut indubilabi- 
lem Christianismo veritatem assiguet. Verba AEues, 
vuv γὰρ ἔτι παρὰ τοῖς Σύροις... οὐχ ἀμφίδολος 
ἀχροατῆς. Addit deiude reu &ibi ipsi visam, cogni- 
laur, pro testimonio conlirmaudam, Sunt apud nus 
nondum edite conciones decem super Lazari resus- 
ciiatione, auctoris incerti, autiqui tamen, et minime 
superstitiost, qui miraculis omnibus cam efferunt, 
et hanc necessitatem. eredenui miris μι θὲς insi- 
nuant atque urgent. B4. 

(84) Oi παρ᾽ ἡμῖν θεολόγοι. Rationem pulchre 
reddit Origenes sub finem primi Coutra Celsum εἰ 
Philocali cap. 18 : “Ὅτι τοῖς δυναμένοις φρονέμως 
καὶ εὐγνωμόνως ἐξετάζειν τὰ περὶ τοὺς ἀποστόλους 
τοῦ Ἰησοῦ φαίνεται ὅτι δυνάμει θείᾳ ἐδίδασχον οὗτοι 
τὸν Χριστιανισμὸν χαὶ ἐπετύγχανον ὑπάγοντες τοὺ; 
ἀνθρώπους τῷ λόγῳ τοῦ θεοῦ " οὐ γὰρ ἣ εἰς τὸ λέ- 
γεῖν δύναμις χαὶ τάξις ἀπαγγελίας χατὰ τὰς Ἑλλὴ- 
ν ἃς ἢ ῥητοριχὰς τέχνας ἣν ἐν αὐτοῖς 
ὑπαγομένη τοὺς ἀχούοντας " qux que multis ibi se- 
quuntur. Vide sciiptorum velerumque magnam 
copiam, qui coutra Judaeos proque Christianae reli- 
gionis fundamentis scripserunt. B 


- 
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κεχαλλιεπημένοις λόγοις, xai ῥημάτων xopysiat2, A cent auditorum aures verarum demonstrationum 


χαὶ ᾿Αττιχῶν ὀνομάτων ἁρμονίᾳ τε xaX συνθήχῃ (85), 
χαὶ τῷ γλαφυρῷ τῆς φράσεως γοητεύουσι (86) τῶν 
ἀχροωμένων τὰς ἀχοὰς ἀληθῶν ἀποδείξεων ἀπο- 
plz (87): ὥσπερ ὁ ὑμέτερος Πλάτων (88) xai oi λοι- 
ποὶ ὅσοι τῶν ὑμετέρων πέρι γεγράφασι θεῶν" μᾶλ- 
λον δὲ πονηρῶν δαιμόνων τὰς Σειρῆνας; (89) μιμού- 
μενοι τὰς Ὁμηριχὰς, τῇ τῆς μουσικῆς ἡδονῇ, τῶν 
φιλαχροαμόνων χαταχηλούσας τὰ ὦτα, xal θανάτω 
ζημιούσας τοὺς πειθομένους. Ὅθεν ἐπαινῶ τε xal 
ἄγαμαι τὸν ᾿θαχήσιον ἐκεῖνον στρατιώτην μυδὲν 
ἀγενὲς παθόντα, φρονήσει δὲ μᾶλλον (90) νενιχηχότα 
τὰς τούτων ἐπιδουλάς. Οὐ τοίνυν τὰ παρ᾽ ἡμῖν τοιαῦ- 
τα. Καὶ γὰρ ὅτε Σωτὴρ ὁ ἡμέτερος, χαὶ οἱ θεσπέσιοι 
τούτου φοιτηταὶ, xai οἱ πάλα'! προφῆται τὰ περὶ αὖ- 


inopia, quemadmodum vestér Plato, et cxleri qui 
de vestris diis scripserunt, imo vero de scelestis 
dzmonibus, sirenas zemulati Jlomericas, qu:e mue 
βίο voluptate aures cupidorum auditorum delinie- 
bant, et obtemperantes morte  multabant. Proinde 
laudo, atque etiam admiror Ithacensem illum wili- 
tem, qui nihil sua nobilitate indignunr passus est, 
sed potius prudentia ipsarum insidias superavit. 
Non igitur nostra sunt ejusmodi. Etenim Salvator 
noster ipsiusque divi discipuli et veteres prophet, 
quie ad ipsum spectabant oraculis fundentes, nou 
varietate verborum, tanquam fucis cou.lita, sed nu- 
datam omni prztexiu et artificio et garrulitate ve- 
ritatem proposuerunt. Sic naturalis pulchritudo ap- 


τοῦ χρησμῳδοῦντες, οὐ ποιχιλίᾳ λόγων χαθάπερ B paret. Sic oratio rebus congruit, vestraque omnis 


χομμωτιχῆῇς ὑποδιεσχεδασμένῃ * ἀλλὰ γυμνὴν παντὸς 
προχαλύμματος (91), xaX πάσης ἐπιτεχνήσεως, xal 
στωμυλίας (92), προτιθέασι τὴν ἀλήθειαν. Καὶ τὸ 


(85) ἉΑττιχῶν ὀγομάτων ἁρμονίᾳ. Omnibus 
Beculis celebrata , cujus exempla daut diversi inter 
sese, inimitabili autem suavitate conspirantes | illi 
veteres adinirandi heroes, Plato, Aristoteles, Ari- 
stophanes , Xenophon, Thucydides, et pauci alii; 

orum gratias sequentibus szeculis iuritati atticistze 
floribus pene obruerunt virilitatem. Vise de com- 
inendatione attiee. eloquentize eos in suis sibi sedi- 
bus scriptores, quos laudamus adversariorum lib. 
€xxxit, cap. 13. B4. 

(86) Γοητεύουσι. Incantant. veluti, Quo sensu 
Stoici respuerunt studia rhetorices ardentiora, pro 
blandimentis nimirum a solid: sapientie studio 
menie seducentibus. Sic gratulatur sibi M. Anto- 
ninus imperatorum sapientissimus didicisse, παρὰ 
Ῥουστίκου τὸ λαθεῖν φαντασίαν τοῦ χρήζειν διορ- 
θώσεως xal θεραπείας τοῦ ἤθους, χαὶ τὸ μὴ ἔχτρα- 
πῆναι εἰς ζῆλον σοφιστιχὸν, μηδὲ τοῦ συγγράφειν 
περὶ τῶν θεωρημάτων ἣ προτρεπτιχὰ λογάρια δια- 
λέγεσθαι, ἣ φαντασιοπλήχτως τὸν ἀσχητιχὸν ἣ τὸν 
εὐεργετικὸν ἄνδρα ἐπιδείχνασθαι, χαὶ τὸ ἀποστῆναι 
ῥητορικῆς καὶ ποιητιχῆς καὶ ἀστειολογίας. Noster 
iufra : ὅτε δὴ μῦθος τηνάλλως T) χεχαλλιεπημέ- 
νος ὀνόμασι xal τῷ γλαφυρῷ τῆς εὐεπείας γοη- 
τεύων τὴν &xofjv... Pulehre Clemens Alexandrinus, 
Stromat. 1. c. 10, 47 : Τὴν δὲ ἐριστικὴν τε xav σο- 
φιστιχὴν τέχνην παραιτητέον παντελῶς, ἐπεὶ xal 
αἱ λέξεις αὑταὶ τῶν σοφιστῶν οὐ μόνον γὐητεύουσαι 
κλέπτουσι τοὺς πολλοὺς, βιαζόμεναι δ᾽ ἔσθ᾽ ὅτε Καδ- 
μείαν νίχτν ἀπηνέγχαντο. B. Basilius Homil. 24 rlie- 
toricam περὶ τὸ ψεύδεσθα: τέχνην appellat, et Vir- 
gilius in Catalectis rhetorum chorum integrum 
cymbalon inanis juventutis. Huc facientia suo exem- 
plo B. Augustinus in Confessionibus. ΒΔ. 

(87) 'AAn0Gv ἀποδείξεων ἀπορίᾳ Hoc erat 
Omne artiticium ejus temporis sophistarum ; uon 
enim dignis argumentis irradiantem veritatem pote- 
rant obtenebrare, Seducebant ergo ad sophistica 
verborum delinimenta juventutem , sine ullis do- 
curinz sux assertionibus idoneis, Exemplum dat de 
proximo Theophrastus ZEnez Gazai, meras nugas 
inagua discipulorum (requeutia et admiratioue pro- 
fessus, quem τοῖν uno colloquio evertit Christia- 
nus auditor. B4. 

(88) '"Ypécepoc IlAácow. Etiam ἡ μέτερο; dicere 
poterat. Hecte enim. expensa Platonis doctrina 
multum veritati consonabai, etiam ad mysteriorum 
mirificam traditionem , ut super principio Evaugelii 
secundum B. Joauuem ; non tamen ut. mortem pro 
homine perituri Dei redemptoris ea philosophia 


perit vanitas. Sed ne me extra rem verba facere 
suspiceris, vestraque argumenta quz nihil ab ara- 
nearum telis differunt, refugere, jam ad tuam quz- 


assequeretur. Vide B. Augustini Confessionum lib. 
vit, cap. 9. Alia proponere non est hujus opere. Da. 

(89) Σειρῆνας. Note fabule. flarum ad dece- 
ptrices animorum cantilenas creberrima translatio, 
ut cum Musas ipsas Seirenum convitio incessit con- 
solatrix philosophia apud Boethium. Abite, Seirene« 
usque in exitium. dulces, meisque eum musis curan- 
dum sanandumque relinquite. Pulchre Nicolaus Cle- 
mengius epistola 4 : In mari mugno et spatioso mundi 
hujus cantu Seirenum dulcisono delectati, obdormisci- 
mus, hoc est, si quis metaphoram intelligit, dum re- 
rum temporalium blanda et fallaci suavitate nimium 
capimur aique. illicimur, in tisque, patrie oblid, re- 
quiem quarimus, quasi in molli strato languido iner- 
tique otio Lorpescimus, ei qui vigili ad patriam cursu 
tendere debueramus ,  dulciaque Seirenum carmina 
perniciose blandieutia, surda velut aure, vitare atque 
declinare , illis capti atque. consopiti, tum patriam 
[(ugimus, tum in periculum exitiale protrahimur. 1n. 
laudem tamen etiam venit comparatio cum Sirenis. 
Petronius de formosissima muliere : Tanta gratia 
conciliabal vocein loquentis, tam dulcis sonus tempe- 
ratum mulcebat aera, ut. pulares inter auras canere 
Sirenum concordiam. Sic enim legendum in eo ; 
male vulgo pertentutum mulcebat aera, in quo sen- 
su8 nullus est. Epitaphium priscum Homonoa. Ἢ 
πολὺ Σειρήνων λιγυρωτέρη, ἡ παρὰ Βάχχῳ Kal 
θιάσοις αὐτῆς χρυσοτέρη Κύπριδος. Sic el illud 
epigramma emaculaudum, εἰν inscite vulgo cir- 
cumferatur xal θοίναις Elianus lib. xi, eap. 1 
llisi. Var., de Aspasia : Φώνημα εἶχεν ἡδὺ xat ἀπα- 


D 35v * εἶπεν ἄν τις, λαλούσης αὐτῆς, ἀχούειν Σειρῆνος. 


'H τῶν Σειρήνων μουσιχὴ proverbium habet apud 
JEschinem contra Ctesiphontem. Historiam | soli- 
dius enarramus vecensita counnentatione ad. Epi- 
grammata Clauuiani. Ba. 

. (90) Φρονήσει δὲ uaAAov. Minime vi aut armis. 
Astuuam agnoscit Illyginus cap. 14 : Ulysses astu- 
lia sua cum preternavigavisset scopulos in quibus 
morabantur, pracipitlarunt se in mare. Vide. Odys- 
seam, M. Ba. 

(91) Γυμνὴν παντὸς προχαύμματος. Cyrillus 
Glossario : προχάλυμμα᾽ prelex.um , urcstigium , 
velamentum. Da. 

(93) ZruoguvA(ac. lem : Στωμυλίαι " argutig. 

τωμύλος" facundus, lepidus, dicax. Tueophilus 
lib. 1 Contra. Autol : Στωμύλον μὲν οὖν στόμα xai 
φράσις εὐετὴς τέρψιν παρέχει καὶ ἔπαινον πρὸς χε- 
νὴν δόξαν ἀθλίοι; ἀνυρώποις ἔχουσι τὸν νοῦν χατ- 
ἐφθαρμένον. lMesychio στωμύλος, ὁ λάλος, πιθανολό- 
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stionem respondeo, ct ad tua diluenda Christo sulo A qustxbv διαφαίνεται χάλλος" xat ol λόγοι τοῖς mpá- 


duec et Deo fretus venio. Dicebatur a te : Si bonus 
est Deus, si pulchra hzc universitas, tanquam boni 


Dei opificium, quo pacto non necessarium, ut pul-- 


chrum opus opificem suum perpetuum cornitetur? 
quo pacto à bono proficisci potest tam pulchri 
operia tamque apte coagmentati dissolutio ? Duo- 
rumque alterum necessario sequi, ut aut. ignora- 
tione pulchri, aut invidia pulchrum bonus Deus non 
condiderit, Utrumque autem colligebas alienum ἃ 
summi boni natura. Nunquid [886 a te dicebantur? 
xai ὡς; οὐ πρὸς ἀγαθοῦ τὸ χαλῶς ἔχον xai ἀρμοσθὲν 
χαλοῦ τὸ χαλὸν οὐχ ἐδημιούργει ὁ ἀγαθὸς, f) φθόνῳ. 
οὗ ταῦτα ἐλέγετο: N 

AMM. Maxime. 

CIIRIST. An igitur, fortunate vir, Socratem, Pla- 
tonem et singulos homines, pulchram rem esse 
censes necne? In confesso etiam est Dei esse opi- 
ficium et effectiones. 

AMM. Quidni? 

CIIRIST, Cor igitur Socrates, cur Plato, cur sin- 
guli liomines non exsistunt perpetuo ? Quamnam ob 
causam in tempore fiunt, et intereunt? An non mor- 
tuus Socrates, mortuus Plato? annon sínguli lio- 
niines quotidie migrant ex hac vita? 

AMM. Certe. 

CHRIST. Et his morientibus atque intereuntibus 
bonus est Deus? 

AMM. Vera videris dicere. 


γμασι συμθαίνουσι᾽ καὶ τὰ ὑμέτερα φροῦδα (92) οἵ- 
χεται πάντα. ᾿Αλλ᾽ eva μὴ με ἐξαγώνιόν τινα λόγον 
ποιεῖσθαι ὑποτοπήσῃς, τὰς ὑμετέρας προτάσεις &zo- 
φυγγάνοντα, μηδὲν τῶν ἀραχνείων ὑφασμάτων διαςε- 
ρούσας (94), ἔδη πρὸς τὴν ἀπορίαν ἀποχρινοῦμαι 
τὴν σὴν, χαὶ τὰ σὰ χαταλύσων áglypat, Χριστῷ τῷ 
μόνῳ χαθηγεμόνι τε χαὶ Θεῷ πεποιθώς. Ἐλέγετο 
παρὰ σοῦ, ὡς εἰ ἀγαθὸς μὲν ὁ Θεὸς, χαλὸν δὲ xal 
τόδε τὸ πᾶν, ὡς τοῦ ἀγαθοῦ δημιούργημα ; πῶς οὐ 
τὸ χαλὸν ποίημα, τῷ ποιητῇ συνέπεσθαε (95) θέμις; 


εὖ, λύειν (96); Καὶ ὡς δυοῖν θάτερον * ἢ ἀγνοίᾳ τοῦ 
χαὶ ἀμφότερα συνήγετο, ἀλλότρια εἶναι τἀγαθοῦ. Ἢ 


AMM. Πάννγε. 

XPIZT. "Ap" οὖν, ὦ μαχάρις, Σωχράτη xa Πλά- 
τωνα χαὶ τοὺς χατὰ μέρος ἀνθρώπους χαλόν τι χρῆμα 
φὴς εἶναι, ἣ οὔ; Συνωμολόγησας (97) xal Θεοῦ ὃ:- 
μιουργήματα καὶ ποιήματα. 

AMM. Πῶς γὰρ o6; 

XPIZT. Πῶς τοίνυν οὐχ ἀεὶ Σωχράτης καὶ Πλάτων 
χαὶ οἱ χατὰ μέρος ἄνθρωποι; διὰ τί δὲ ἐν χρόνῳ γί- 
νονται, xai ἀπόλλυνται; Ἢ οὐχ ἐτελεύτα μὲν Σω- 
χράτης, ἐτελεύτα xai Πλάτων, χαὶ οἱ κατὰ μέρος 
ὁσημέραι τελευτῶσι τὸν βίον ἄνθρωποι ; 

AMM. Φαίνοντα:. 

XPIZT. Καὶ τούτων τελευτώντων xal φθειρομέ- 
νων, ἀγαθὸς ὁ Θεός ; 

AMM. Κινδυνεύεις ἀλτ θῇ λέγειν. 


CHRIST. Et pulehri babet scientiam licet hxc in C ΧΡΙΣΤ. Καὶ ἐπιστήμων τοῦ χαλοῦ (98), τούτων ἐν 


tempore flant et desinant? 

AMM. Est omnino necessarium. 

CDHBAIST. Et invidie morbum non attribuimus 
(propterea) Deo bono? 


T5. εὐτράπελος τῷ λόγι, σπομύλλεσθαι, τρανῶς 
αλῆσαι στωμνλῶν " λαλῶν : cujus postrema vocula 
corrupta est; adenda enim vocula, ἡδὺ λαλῶν 
vel εὖ λαλῶν. Pollux, lib. 11, cap. 4 : Στομώδη, τὰ 
εὔστομα xa* εὔφημα" lib. v, cap. 45: Κομψῶς, xa- 
ριέντως, στωμύλως. Quamquam στωμυλίαι etiam 
φλυαρίαι. Vide Scholiasten Aristoplianis. Utique 
tamep recte corrigitur Hesychius, sine adjectione 
omnet loquelam huie voel perperam adaptaus ; aut 
enim in bonam aut walaim partem expresse sumi- 
tur. Suidas amborum exempla producit. ΒΑ. 

(95) 'Yuécepa φροῦδα. Hesychius : Φροῦδα" 
ἀφανῆ, ἄφαντα, φρυγανώδη. Suidas : 
ἀφανῆ, ἄφαντα... Etymolo.icon : Φροῦδο: - παντε- 
λῶς, ἀφανεῖς, ἔρημοι, οἷον ἀπεληλυθότες, ἔχδημοι" 
xaX φροῦδα, τὰ ἀφανὴ xal ἄφαντα.  Frivolu υδ- 
stra dicant Latini. BA. 

(4) Μηδὲν τῶν ἀραχνείων ὑφασμάτων διαφε- 
ρούσας, Ad liunc modum Aristo τοὺς λόγους δια- 
λεχτιχὼν τοῖς τῶν ἀραχνίων ὑφάσμασιν εἰχαξζεν͵ 
οὐδὲν μὲν χρησίμους, λίαν δὲ τεχνιχούς, ut Za- 
leucus. leges. lan. — Proverbialis locutio. &yper 
rebus maxime tenuibus et^ vilibus, Virgilius de 
culicis. poemate, v. 2 : [Atque ut araneolt. tenuem 
oriiaviniua orsum. Suida ; Αράχνειον νῆμα, xal 
ράχνειο; μίτος" πιρὶ τῶν λεπτοτάτων. Sc sacer 
(nex in libro Jobi cap. viu : Non ei placebit ve- 
ΓΗ aua, et. sicut tela araneurum , fiducia ejus. 
M ΠΝ lib. vin, epigr. 33, catalogo. rerum te- 
pH. 5 [Nec vaga tam tenui discursat aranea tela : 
J FH Ino nee bombyz pendulus urget opus. Da. 


χρόνῳ (99) γινομένων xaX ἀπογινομένων ; 

AMM. Πᾶσα ἀνάγχη. 

XPIZT. Καὶ φθόνον πάθος ([) οὗ χατηγοροῦμεν 
τἀγαθοῦ; . 


(95) Συνέπεσθαι. Velut affizum ipsi. Sape hoe 
verbo utitur et abutitur Nonnus. Ba. 
(96) Οὐ πρὸς ἀγαθοῦ τὸ... ἁρμοσθὲν εὖ Ave. 
Eadem sunt in Theophrasto Aue: Nou autem esi- 
entur e nobis le rationes, hoc quidem opusculo, 
eierum scita. habes in Stobzi Eclogis physieis 
el ipsia philosophis maguariis eorumque interpreii- 
us, DA. 
(97) €. P. (1054) ἢ οὐ συνωμολόγησας. 
(98) ᾿Επιστήμων cov xa.tov. Perfectam notitiam 
ejus quod sil omnium optimum ipsumque Deum 
maxtne deceat τὸ ἐπιστήμων sinu gerit, potentem 


φροῦδα " D scientiam et scientem optima potentiam. Ba. 


(99) Ἐν χρόγῳ. |n ordine et modo, ad quem 
omnia mundana sunt constituta. Tempus enim cusa 
mundo coepit, cumque mundus peribit, nec jaw ip- 
sum supererit. Intelligit simul suvcessiones et de- 
cessiones creaturarum, statuto singulis tempore. 
Sie loquuntur cum energia quadam sacrae Litterz ; 
et philosophi Christiaui srpius scculum in ore 
habent. ΒΑ. 

(1) $0órov πάθος. Ju bonam naturam non cadi 
teverrima labes invidiz, quam peuetrat, bumaunitate 
expellit et iu. diabolicam traunsmutat, scito. beati 


"Chrysostomi. ln Nostri sententiam pul; hre Galenus, 


lib. x1!, De usu partium : ᾿Αγαθῷ οὐδενὶ - 
δενὸς φόνος. Et Plutarchus ; Tibro De fato: lie co 
Piato in. Tunwo,. ᾿Αγαθῷ δὲ οὐδεὶς περὶ οὐξενὸ; 
οὐδέποτε φθόνος " τούτου δ᾽ ἐχτὸς ὧν, πάντα ὅτι μά: 
λίστα ἐβουλήθη γενέσθαι παραπλήσια ἑαυτῷ. Quam 
sententiam. innuit et repetii Philo. Σπουδαΐζον εἶναι 
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AMM. Οὐδαμῶς. 

XPIZT. E! τοίνυν ἀγαθὸς ὁ Θεὸς, καὶ ποιητὴς (2) 
Σωχράτους xa Πλάτωνο:;, xai τῶν κατὰ μέρος ἀν- 
θρώπων χαλῶν ὄντων xal ἐν χρόνῳ γινομένων xal 
ἀπογινομένων" καὶ οὐδὲν ὁ τῇ: ἀγαθότητος τοῦ Θεοῦ 
βλάπτεται λόγος (S) * τούτων οὕτως ἐχόντων, πῶς οὐχ 
ἀγαθὸς χαὶ τόδε τὸ πᾶν δημιουργῶν" χἂν ὅτε βού- 
ληται δημιουργὴ (4), xat λύων xai μετασχευάζων 
ὅπη αὐτῷ boxsi, xal ὡς ἂν αὐτῷ xapastaí xal 
μόνῳ (5) ; Ἢ οὐχ αἰσθάνῃ, ὦ δαιμόνιε, ὡς ὁ τὰ μέρη 
φθείρεσθαι συγχωρῶν, καὶ τὸ ὅλον τὰ αὐτὰ παθήματα 
τοῖς οἰχείοις μέρεσι» ὑποστῆναι βούλεται; Οἷα γὰρ 
ἂν ἧ "τὰ μέρη τοῦ ὅλον, τοιοῦτον εἶναι xal τὸ ὅλον, 
οὗ τὰ μέρη, áváyx (6). 

AMM. Οὐχ οἷδα ὄντινά μοι τρόπον δοχεῖς εὖ λέ- 


yetv πέπονθα δέ τι περὶ τὸ ὑμέτερον δόξασμα " xal Ü 


οὐ πάνυ σοι πείθομαι (7) ἀλλ᾽ ἐπαναλαμθάνων, 
φημί" ὡς οὐ δημιουργὸς Σωχράτους χαὶ Πλάτωνος 


καὶ τῶν χατὰ μέρος ἀνθρώπων ὁ Θεός - ἀλλ᾽ ὁ xo0-* 


ἔχαστον πατήρ τε χαὶ fito; (8). 

XPIZT. Εἶεν, ἣν δ᾽ ἐγώ " καινοὶ ἄρα δημιουργοὶ 
πεφήνασι χαθ᾽ ὑμᾶς πατήρ τε χαὶ ἥλιος " χρεὼν οὖν 
ἕχαστον τὸν αὑτοῦ πατέρα θεολογεῖν, αὐτοῦ μόνου 
δημιγυργοῦ xa ποιητοῦ τῶν ὅλων. 

AMM. Οὐ τοῦτό γέ φημι" ἀλλ᾽ ὅτι ὁ χαθέχαστου 
πατέρα (9) αἴτιος τῆς ἐχάστον γενέσεως διὰ τῆς τοῦ 
σπέρματος χαταθδολῆς γίνεται. 

XPIZT. ᾿Αλλ᾽, ὦ μαχάριε, ἣν δ᾽ ἐγὼ, οὐ τοῦτο νῦν 
σχεπτέον᾽ ὅτι δὴ ὀργάνοις χέχρηται τοῖς πατράσιν 
ὁ Θεὸς, διὰ τούτων ἐργαζόμενος τὰς πρώτας ἀρχὰς 
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CHRIST. Si igitur bonus Deus, et effector So- 
cratis et Platonis et. singulorum hominum, qui et 
pulchri sunt, et in tempore facti, et mortui, neque 
quidquam bonitatis Dei ratio leditur; si hzc, in- 
quam, omnia sic se habent, quo pacto non bonus 
existimabitur, quatenus hanc 270 universitatem fa- 
bricavit, quamvis cum ipsi et quidem soli videbitur, 
eam solvat, et diruat ? Annon. sentis, przclare vir, 
quod qui partes iuterire concedit, etiam totum 
iisdem affectionibus obnoxium esse vult? Quales 
enim fuerint partes tolius, tale esse totum cujus 
sunt partes necesse est. 


AMM. Nescio qui mihi recte dicere videaris : ali- 
quid autem patior circa vestram opinionem, nee 
valde tibi assentior; sed resumpto sermone, re- 
spondeo Deum non esse opificem Socratis, Platonis 
singulorumque hominum, sed uniuscujusque patrem 
et solem. 

CHRIST. Sitita sane, inquam ego : novi opifl- 
ces ronstrantur vestra opinione pater et sol : debet 
igitur unusquisque Patrem suum Deum referre 
loco solius opiflcis et universorum effectorls. 

ABM. Non id aio, sed singulos parentes per se- 
minis emissionem causam esse cur unusquisque 
oriatur. 

CHRIST. Atqui, o vir fortunate, non istud boc 
tempore verbi inspiciendum et considerandum 485» 
ritur. Sit ita sane : instrumentorum vice, paren- 


xai τὸ σπέρμα τῆς γενέσεως καταδάλλων * ἀλλὰ τίς C tibus utitur Deus, per bos efficiens prima principia, 


τὸ χαταδαλλλόμενον διὰ τῆς ἀλλοιωτιχῆς δυνάμεως 
ἐμόρφωσε, καὶ εἰς εἶδος ἤγαγε; τίς δὲ ὁ τὴν τῶν 
μορίων ἐνθεὶς ἀναλογίαν καὶ ἀρμονίαν ; ὃς ἐξ ὀστέων 
xaY νεύρων καὶ φλεδῶν mat σαρχὸς τῆς καθέχαστον 
συμπνοίας, καὶ εὐαρμοστίας, καὶ συμφωνίας, συνηρ- 


ἐλεύθερον. Ἐπειδὴ 6b, χατὰ τὸν λιγυρώτατον Πλά- 
τωνα, φθόνος ἔξω θείου χοροῦ ἴσταται, θειότατόν τε 
xai χοινωνιχώτατον σοφία συγχλείει οὐδέποτε τὸ 
ἑαυτῆς φροντιστήριον. Notanda diverbialis locutio : 
ἄφθονοι αἱ τῶν Μουσῶν θύραι. Ba. 

(3) Ποιητής. Noy est opus vitari Latinam vocem 
factoris, cum ex utatur Tertullianus Apolog. cap. 11 : 
Ceterum εἰ nemo esset qui deos [aceret, (rustra pra- 
sumitis deos factos au]erendo factorem. Prudentii, 
Prosperi, Selulii, Alcimi Aviti, Fostunati, loca no- 


tavit G. Fabricius ad poetas Christianos. Cyrillus D 


in Glossario : Ποιητὴς, ὁ χατασχευαστής, factor. 
Onomaaticon vetus . Factor, ποιητῆς. Fl. Corippus 
lib. t (Sed factor solis postquam sub sole videri | Se 
voluit. Prudentius : Haudquaquam soli datur a [a- 
ctore potestas. Utuntur quinimo Cato, lib. De re ru- 
stica, et Palladius ut notatum Adversar. lib. xxxix, 
cap. 8. B4. 

(5) Aóroc. Ratio sive tenor divinz bonitatis. Sic 
enim ratio ordinem etiam, seriein, denotat. Sic 
ralio, Epicuri dociriuze omnis ordo, Lucretio. Ba. 

(4) Κἂν ὅτε BovAnza: δημιουργῃ. Ad oram libri 
Regii : Φησὶ xat ὁ ἅγιος Μάξιμος * "ES ἀϊδίου δημιουρ- 
γὸς ὑπάρχων ὁ Θεὸς, ὅτε βούλεται, δημιουργεῖ, λόγῳ 
ὁμρουσίῳ xai πνεύματι" xai μὴ εἴπῃς, divi λόγῳ 
νῦν ἐδημιούργησεν ὁ Θεὸς ἀεὶ ἀγαθὸς ὑπάρχων ; Sed 
hanc quaestionem nemo est fere de antiquitate Pa- 
trum qui non disceptarit. Tag. Ad oram regii libri 
ascribebatur hoc scholium, cujus interpretatio jain 


et semen ortus jaciens s: sed quis est, qui jactum 
semen per commutamndi vim et facultatem formavit, 
et ad speciem deduxit? Quis praterea ille, qui par- 
tium proportionem posuit, constituit et larmoniam : 
qui ex ,ossibus et nervis, et venis et carne, et sin- 


in Latina editione prodiit : Φησὶ δὲ καὶ ὁ ἅγιος 
M... δημιουργεῖ λόγῳ σὺν ὁμοουσίῳ.... Duc. 

(5) Καὶ μόνῳ. t solius voluntatis sux merito 
rationem habeat, nullius egeat consilio. Vitiata 
tamen vocula xa videatur. B4. 

U C. P. (1054) πᾶσα ἀνάγχη. 

(7) CC. P. τὸ τερον. Serino est invito animo 
concedentis narrationi parum sibi grate. Distinctio 
sic collocanda est, ut nos bic scripsimus : Nescio 
quo, aliquo tamen modo mihi bene ratiocinari vide- 
ris. Πέπονθά τι aliqua tua ista doctrina commoveor; 
xai o0 πάνυ σοι πείθομαι. Scribendum, adjecta 
una litter, existiuio : xat οὐ πάνυ cot πείθομαι. 
Scite liominem fastuosum sic loquentem inducit, ut 
pezsuaderi etiam persuasus nolit, neque fateatur se 
ab eo doceri, quem longe ut sua eruditionem infe- 
riorem conteinpserat hactenus et tum quoque con- 
temnebat, ΒΔ. 

(8) Πατήρ τὸ xal ó ἥλιος. Per patreni Pater, per 
solem Eifecior aut.Conditor. Sic enim enarrantur 
hzc per sequentia, et sunt stolidissima, nec digna 
quibus exigendis in temet abeas. Siimpliciter sensus 
sit : Patrem et solem singulis hominibus suos esse 
opifices, non illum omnium creatorem Deum, nisi 
remota causa, Julianus imp. Hywno solis : 'Hyoo- 

at, εἴπερ χρὴ πείθεσθαι τοῖς σοφοῖς, ἀπάντων &v- 

ρώπων εἶναι τοῖτον χοινὺν πατέρα" λέγεται γὰρ 
ὀρθῶς" ἄνθρωπος ἄνθρωπον γεννᾷ, xal ἥλιος, etc. Da 

(9) C. P. χαθ' ἔχαστον πατήρ. 
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gula couspiratione et consonantia et temperatione A μόσατο τόδε τὸ ζῶον xal συνεστήσατο ; τίς δὲ ὁ τὴν 


coagmentavit loc animal atque. composuit ? Quis 
ille qui animam formato corpori colligavit, con- 
struxit, ut exigua humoris gutta in natura offici- 
nam conjecta animal rationis particeps mortale 
conficeretur, mentis et scienti: capax? hoc certe 
preclarum opus, homo? Neque enim solem quis 
dixerit : nam etiam ipse opificium Dei est, si qua 
in re Platoni fides debet adhiberi. An tibi videtur 
euim qui ab alio effectus est, qui natura Deus non 
est, posse aliquid condere? 

AMM. Non. ] 

CHRIST. Deum autem putas esse solem 79 

AMM. Equidem puto, nisi aliud doces. 

CUR ST. Age igitur, primum conteniplemur sol- 
ne exstat Deus. Ac si lioc semel fuerit concessum, 
concedeuius eliam eum corporum esse opificem. 
Non tamen conjunctionis causam dicemus animi 
eum corpore. Neque enim ipse Plato concederet, in 
Phedone docens non oportere ut impleamur éor- 
poris natura, sed ut potius ab ipso ezpurgeinur, 


(10) Mixpà ῥανὶς ὑγρότητος. Principium homi- 
nis, a cujus consideratione in ineffabilem gloriam 
Dei velut ccelu demissis gradibus ascendere possu- 
nus. Deionstramus huinanz insipienti:e ad tautie 
sapienü:e considerationem imbecillitatem peculiari 
opere alibi. Hoc autem principium hominis pariter 
proposuerunt alii, ante et post istum Zachariam, 
scriptores. Grandes illos omnibusque notissiumos 
uon producam nunc. Zacharias noster infra hoc 
opere : Τουτὶ «b σπέρμα τὸ ἀνθρώπινον, τὸ ἐν τῇ 


ψυχὴν μορφωθέντι τῷ σώματι δεσμῶν " ἵνα μιχρὰ 
ῥανὶς ὑγρότητος (10) χαταδληθεῖσα ἐν τῷ τῆς φύσεως 
ἐργαστηρίῳ, ζῶον λογιχὸν θνητὸν ἀποτελεσθεΐη, νοῦ 
χαὶ ἐπιστήμης δεχτιχὸν, τοῦτο δὴ τὸ μέγα, ὁ ἄν- 
θρωπος (12) ; Οὐ γὰρ τὸν ἥλιον ἂν εἴποι τις " χαὶ αὖ- 
τὸς γὰ," δημιούργημα ὃν τυγχάνει Θεοὺ (15), εἶ τι 
Πλάτωνι πειστέον. Ἢ σοι φαίνεται τὸν ὑφ᾽ ἑτέρου 
γεγονότα, ἣ μὴ κατὰ φύσιν Θεὸν ὄνια, δύνασθα! τι 
or tov γγεῖν ; 


AMM. Οὗ. 

XPIZT. θεὸν δὲ οἴει τὸν ἥλιον; 

AMM. Ἐγῷμαι (14)" εἰ μὴ ἄλλο τι φῆς. 

XPIZT. "10. δὴ οὖν πρῶτον ἐπισχεψώμεθα, el 


B 8:5; ὁ ἥλιος (15) * xat εἰ ὁμολογηθείη τοῦτό γε, xal 


τὸ εἶνα! αὐτὸν τῶν σωμάτων δημιουργὸν συγχωφῆσο- 
μεν᾽ οὐ δήπου δὲ xal τοῦ δεσμοῦ αἰτιασόμεθα τῆς 
ψυχῆς πρὸς τὸ σῶμα. Οὗτε γὰρ αὐτὸς συγχωρήσοιτο 
Πλάτων, ἐν τῷ Φαίδονι διδάσχων, ὡς οὐ δεῖ ἀνα- 
πίμπλασθαι τῆς τοῦ σώματος φύσεως (16), ἀλλὰ 


quas nuper viri docti Auguste Vindelicorum ia 
lucem protuleruut, Ba. 

(11) Ἐν τῷ τῆς φύσεως ἐργαστηρίῳ. Matricem 
hoc titulo cotbionestat. Ejus descriptionem, post ma- 
jores medic: rei conditores, habes apad Aetium 
lib. xv, cap. 1. Sed veterum observationes nog 
sunt, prz iis qui. recentes animadverterunt , quo- 
rum ultimus cum primis, uisi si ante omnes, cen- 
sendus est Caspar DBauliuus, amicus olim noster, 
cujus Theatri anatoiici librum primum  consa- 


μήτρᾳ τῆς γυναιχὸς χαταθαλλόμενον, ἄρα οὐ ῥανίδα (, las. B^. 


τινὸς ὑγρόττιτος φὴς slvat... 6858 Gazazus in Theo- 
phrasto ; Tbeophilus, lib. 1 ad Autolycum : Καὶ 

πλασέ σε ἐξ ὑγρᾶς οὐσίας μιχρᾶς xal ἐλαχίστης 
ῥανίδος, ἥτις οὐδὲ αὑτὴ ἦν ποτε, καὶ προήγαγέ σε ὁ 

εὸς εἰς τόνδε τὸν βίον. Spectant ad gutize liujus sim- 
plicitatem Athenagorie etiam. verba De resur. tuor- 
tuorum : Ἧς γάρ ἐστι δυνάμεως xal τὴν παρ᾽ αὖ- 
τοῖς νενομισμένην ἅμορφον οὖσαν μορφῶσαι χαὶ τὴν 
ἀνείδεον xai ἀδιαχόσμητον πολλοῖς xat διαφόροις εἴ- 
δεσι χδαμῆσαι χαὶ τὰ μέρη τῶν στοιχείων εἰς ὃν συν- 
ἀγαγεῖν, xai τὸ σπέρμα ὃν ὃν xoi ἁπλοῦν εἰς πολλὰ 
διελεῖν, χαὶ τὸ ἀδιάρθρωτον διαρθρῶσαι, χαὶ τῷ μὴ 
ζῶντι δοῦναι ζωὴν, τῆς αὑτῆς ἔστι xal τὸ διαλελυ- 
μένον ἑνῶσαι xa τὸ χείμενον ἀναστῆσαι. Αὐ eam- 
dem enim omnipotentis sapienti:e admirabilem con- 
siderationem pertinent, ut et quod in Judaeorum 
commentariis legimus, i». Pirkhe Ablioth, ubi Ma- 
laleelis filius Akibba ait : Q lomo, contemplare 
animo tria, et a peccando abstinebis. Rimare unde 
veneris, quo sis abilurus, et ad cujus tribunal die- 
rum (uorum ralionem redditurus. Unde venisti in 
vitam? ex [etente σε μία. Quorsum recedes? ad pul- 
verem el vermes. Α quo censeberis? a Rege regum, 

ui est Deus benediclus, Eadem sentit Hugo Sancti 

ietoris in Claustro anime hb. 1 : Nihil uliud est 
caro, cum qua lanta. est. societas, nisi spuma caro 
facta, fragil decore vestita; sed erit quandoque ca- 
daver miserum et putridum el cibus vermium. ltem 
ibidem : Δ ἐμ aliud est homo quam sperma [etidum, 
saccus slercorun, cibus vermium : post. hominem, 
seriis; post. vermes, feior. et horror, etc. Quae 
thythmica medii ἑνὶ carmina repetiit ex Hugone isto 
Macabrus in Chorea mortis, Plura nos alibi. Rem 
jysath de ortu, generatione corporis, anime , intra 
wierum maternum ex tenui humoris gutta a patre 
ejecta, vide latius exactam apud fratrem P. Grego- 
Fil Neuimtizeui/ Cesarium, «quasuo" earum 


(12) Τοῦτο δὴ τὸ μέγα, ὁ ávüpozoc. Nihil ele- 
gautius libro Nemesii De homine, quem iwalont 
post constitutum auctorem Casaubonus οἱ alii Nys- 
seno Gregorio ascribere perperam, υἱ nobis alibi 
demonstratur. Ad rem faciunt etiam Theophili Pro- 
lospatharii et Ru(i Ephesii libelli, cum infinitis me- 
dicorum commentariis, Sententias et scita veteran 
conferunt gnoiologi, qui sua. diligentia suspecios 
nos faciunt exscriptionum, nisi ad eos lectores re- 
niserimus. Ba. 

(13) Δημιούργημα ὃν τυγχάνει Θεοῦ. Tantum- 
dem foret, si dixisset ἐστὶ Θεοῦ. Et sic Plato sape. 
luitio Phedonis Ταῦτα δὴ πάντα προθυμήθητι ὡς 
σαφέστατα ἡμῖν ἀπαγγεῖλαι, εἰ μὴ τί; aot ἀσχολία 
τυγχάνει οὖσα. Abusione talium locutionum aguo- 
scitur cadens :ztas. Vix alius erebrior Procopio, 
quem non sine fastidio legas, tai necessariuus alio- 
quin scriptorem. Βα. 

(14) C. P. ἡγοῦμαι. 

(15) El Θεὸς ὁ ἥμιος. Magne partis terrarum or- 
bis persuasio, adeoque totius olini orientis ; nec siue 


' causa plane. Oculis enim et sensibus nibil divinis 


sole iucurrit, ubi ratio obcsecata suis moineutis ati 
nou potest. Dux siderum, elementorum princeps, 
venieus reduciL, abieus removel oninia, ipsum spi- 
ritum, si plaue absit. latio. contra. ministerium in 
cuam et pramium agnoscit, nec suo arbitrio ἔρμα 
jguium principem coustare, sed ad. praescriptus li- 
mites, lege czrterorum celestium, numeris, spatiis, 
modis, regulis definitis contineri. Hynunos soli scri- 
[perunt aliquot Grzci poete; inter. Latinos unum 

artianus Capella, quos si exigere atque illustrare 
volueris, mirifice amplam materiam couuneutaaudi 
illustrandique ejus oflicii invenies. BA. 

(16) Ἀναπίμπιλασθαι ic cov σώματος g- 
σεως. Puram a corporeis aflectibus el curis animau 
conünere, quoad summa ope niu possis. Plaiouis 
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χαθαρεύειν ἀπ᾽ αὐτοῦ, ἕω; ἂν αὐτὸς ὁ Θεὸς ἀπολύσῃ A donec ipse Deus nos laxaverit. Hic nusquam solent 


ἡμᾶς" μηδαμοῦ τὸν ἥλιον εἶναι τὸν ἀπολύοντα φήσας" 
ἀλλὰ τὸν Θεὸν αὐτὸν, σαφῶ; τῇ προσθέχῃ τοῦ, αὖ- 
τὸς, τὸν μόνον θεὸν αἰνιττόμενο;, μᾶλλον δὲ φανότατα 
παραδειχνύς * ὃς xal ἐν ὅλῃ τῇ συνουσίᾳ τὸ μὴ δεῖν 
ἐξάγειν ἑαυτὸν (17) διὰ Σωχράτους (18) φιλοσοφῇ- 


verba et rationes omnibus iu promptu sunt. Elegan- 
ter Basilius Magnus similitudine libra : Ὥσπερ ἐν 
ταῖς oral; τῶν ζυγῶν, ἐὰν μίαν χαταδαρύνῃς 
πλάστιγγα, γουφοτέραν πάντως τὴν ἀντιχειμένην 
ποιΐσεις " οὕτω χαὶ ἐπὶ σώματος xal Ψυχΐῖς, ὁ τοῦ 
ἑτέρου πλεονασμὸς ἀναγχαίαν ποιεῖ τὴν ἐλάττωσιν 
τοῦ ἑτέρον. ᾿Αναπίμπλασθαι nimiam abundantiam 
denotat qux& gravat animam. Ut Servator Opi. M. 
jn Evaugelio una omuia complexus dicit Luca: xxi, 


eum esse dicit, qui laxat et solvit, sed Deum ipsum, 
perspicue additamento pronominis, ipse, solum 
Deum iunuens et designans, imo vero clarissime 
ostendens : qui eL in tota oratione per Socrateur 
philosophatur, non oportere seipsum educere ex 


ἁπάντων ψυχὰς, τιμωρίας χάριν, xat διείπασθαε τὸν 
Θεὸν ὡς, εἰ μὴ μενοῦσιν ἐπὶ τούτοις ἕως ἂν ἐχὼν αὖ- 
τοὺς λύσῃ, πλέοσι xaX μείζοσιν ἐμπεσοῦνται τότε λύ- 

αις διὸ πάντας, εὐλαδουμένους τὴν τῶν χυρίων 

νάτασιν, qobsia0at τοῦ ζῇν ἐχόντας Ex6nvat. Joan- 
nes Sarisberiensis, De nugis curialium, lib. n, cap. 
96 : Licet in eo erraverit, quod. auctoritate propria 
vite munus abjecit ; quod, non modo fidelium in- 
slitmtis, sed constitutionibus gentium et sapientissi- 


v, 94: Προσέχετε ἑαυτοῖς, μῆ ποτε βαρυνθῶσιν y" B morum edictis constat. esse prohibitum. Veteris qui- 


al καρδίαι ἐν χρα! πάλῃ καὶ μέθῃ xat μερίμναις βιω- 
τιχαῖς. Nihil non continetur his verbis corporis 
ergo animam oppugnaus, Da. 

(17) Μὴ δεῖν ἐξάγειν ἑαυτόν. Multa huc perii- 
nentia. M. Antoninus De vita su; Lactantius lib. 
m, eap. 18, lib. vi, cap. 17; Macrobius lib. 1 In 
somnium Scipionis, cap. 15; Plato Phedone ; Na- 
zianzenus multis locis ; Cassianus Collat. lib. n, 
cap. 5; ὁ. Stobzus, serin.. 116 et Eclogis ethicis. 
Plotini excerpta ex libro περὶ ἐξαγωγῆς nisi si illud 
deficientis libri argumentum est ; Cicero Tusc. 
Quast. lib. 1; Valerius Maxünus lib, 1», cap. 6, 
Salvianus lib. vi ; Heliolorus, lib. ii : Τὸ δὲ θεἦλα- 
τον τοῦ χαχοῦ μὴ φέρων, ἐμαυτὸν μὲν οὐχ ἐξάγω 
τοῦ βίον, τοῖς θεολογοῦσιν ὡς ἀθέμιτον τὸ πρᾶγμα 
πειθόμενος" ὑπεξάγω δὲ τῆς ἐνεγχούσης, xal τὴν 
ἐρημίαν τῆς οἰχίας ἀποδιδράσχω, Zoroaster : Μὴ 
1? Ὡς. ἵνα μὴ ἐξιοῦσα ἔχῃ τι. Psellus in Commen- 
tario : Μὴ iE 
τουτέστι μὴ προανέλῃς σαυτὸν τοῦ qucixou θανά- 
του, χἂν πάνυ πεφιλοσόφηχας * οὔπω γὰρ τῆς τε- 
λειοτάτης χαθάρτεως ἕτυχες * ἔνθεν χαὶ ἀφιπταμένη 
j Ψυχὴ τοῦ σώματος διὰ τῆς τοιαύτης ἐξαγωγῆς 
χουσά τι τῆς θνητοειδοῦς ζωῆς ἔξεισιν " εἰ γὰρ καὶ 
ὡς ἐν φρουρᾷ τῷ σώματί ἐσμεν οἱ ἄνθρωποι, ὥσπερ 
δὴ χαὶ Πλάτων εἴρηχεν ἐν ἀποῤῥήτοις λόγοις ἄνωθεν 
τὴν δόξαν μεμαθηχὼς, ἀλλ᾽ οὐ δεῖ ἑαυτὸν ἀποχτεῖ- 
val τινα, πρὶν ἀνάγχην ὁ Θεὸς ἐπιπέμψῃ. Καὶ χρείτ- 
των ἡ ἐξήγησις αὕτη τῆς προτέρας χαὶ τῷ Χριστια- 
νιχῷ λόγῳ συμθδαίνουσα. Desperationem inanem 18- 
lium hominum pulchre demonstrat Hierocles iu Au- 
rea Carmiua : inetu. eniin ultionis malorum scele- 
fum cupiunt morte abolere ipsam animam; sed in 
altiora sese hinc mala prazvipitant : Εἰς αἴσθησιν 
τῶν εἰργασμένων ὑπὸ τῆς συνειδήσεως ἑλχόμενον 
στρεθλοῦσθαι τὴν ψυχὴν, καὶ δειμαίνειν τὰ ἐν bou 
χολαστήρια, χαὶ μόνην ἴασιν εὑρίσχειν τὴν εἰς τὸ μὴ 
εἶναι καταφυγὴν, ὅθεν αὐτῷ παρίσταται χαχῷ τὸ χα- 
κὸν ἰᾶσθαι, φθορᾷ τῆς ψυχῆς τὴν χαχίαν mapagu- 
θουμένῳ χαὶ τὴν μετὰ θάνατον οὐδένειαν ἑαυτοῦ χα- 
ταψητίζεσθαι φυγῇ τῶν τῆς χρίσεως πόνων" o) βού- 
λεται γὰρ ὁ καχὸς ἀθάνατον εἶναι τὴν αὑτοῦ ψυχὴν, 
ἵνα μὴ ὑπομείνῃ τιμωρούμενος" xal φθάνει τὸν ἐχεῖ 
διχαστὴν, θάνατον ἑαυτοῦ χαταψηφιζόμενος... Pha- 
vorimus apud Stobxum : Theodorus Cythereus nul— 
lam satis magnam causam. sayienti esse dicebat ad 
vilam finiendam, quod hac ratione probabat : istum 
enti, qui casus humanos contemnit, vitam propter 
eos relinquere, quo modo non. coutrarium [uerit illi, 
qui nihil bonum quam honestum ei solum malum 
turpe asseruit? Speusippum cruribus defectum Dio- 

enes hortabatur ut se ipsum vita privaret ; cui ille : 
Non cruribus, inquil, vivimus, sed meute. Pouas 
illas iuferorum, quas proposuit nobis udo Hiero- 
cles, contiruiaut etiam alii Pythagorici, u! Euxitheus 
apud. Athenien lib. 1v : Εὐξίθεος ὁ Πυθαγοριχὸς 
ἕλεγεν ἐνδεδέσθαι τῷ σώματι καὶ τῷ δεῦρο βίῳ τὰς 


dem philosophie principes Pythagoras εἰ Plotinus 
prohibitionis hujus noir tam auctores sunt, quam pre- 
cones ; omnino illicitum esse dicentes quenquam mi- 
litie servientem a presidio et commissa sibi statione 
discedere, citra ducis vel principis jussionem. Plane 
eleganti exemplo usi suut , eo quod. militia est vila 
hominis super terram. Quid si contra jubeant. ora- 
cula valum vel responsa Pythonis ? procul dubio mi- 
nime audiendi sunt, quia cum periculo innocentie 
nemo cuiquam debet fidem. Apuleius Dogwate Pla- 
tonis sapieus corpus non relinquet, invito Deo ; nam, 
elsi in ejus manu est mortis facultas, et quamvis sciat 
se lerrenis relictis consecuurum esse meliora , nisi 
necessario perpetiendum esse istud lez divina decre- 
verit, accersire ltümen eum moriem non debere, Ea- 
dew sententia est summi philosophi Morci impera- 
toris, qui nequaquam patrandam sibi mortem con- 
cedit, vovendam vero multis locis ingerit, ne scili- 


ἀξῃς γὰρ, φησὶν, ἵνα μὴ ἐξίῃ ἔχουσά «v. (C cel vel delirio vel errore, vel denique nuaitia quis 


ante excessum e vita se ipso indignum aliquid com- 
mittat : lib. ix : Ὁρᾷς ὅσος ὁ χόπος ἐν τῇ διαφωνία 
τῆς συμδιώσεως, ὥστε εἰπεῖν * Θᾶττον ἔλθῃς, ὦ Θά- 
vate, μὴ ποὺ xal αὐτὸς ἐπιλάθωμαι ἐμαυτοῦ. [π|{10 
lib. ὅ : οὐχὶ τοῦτο μόνον δεῖ λογίζεσθαι, ὅτ: χαθ᾽ Exá- 
στὴν ἡμέραν ἀπαναλίσχεται ὁ ἦμος xai μέρος ἔλαττον. 
αὐτοῦ χχαταλείπεται" ἀλλὰ χἀχεῖνο λογιστέον, ὅτι, εἰ; 
ἐπὶ πλέον βιῴη τις, ἐκεῖνό γε ἄδηλον, εἰ ἐξορχέσει 
ὁμοία αὖθις διάνοια πρὸς τὴν σύνεσιν τῶν πρᾶγ- 
μάτων χαὶ τῆς θεωρίας τῆς συντεινούσης εἰς τὴν 
ἐμπειρίαν τῶν τε θείων xal τῶν ἀνθρωπείων. "EXv. 
γὰρ παραληρεῖν ἄρξηται, τὸ μὲν διαπνεῖσθαι χαὶ 
τρέφεσθαι χαὶ φαντάζεσθαι xat ὁρμᾷν, xat ὅσα ἄλλα 
τοιαῦτα οὐκ ἐνδεήσει" τὸ δὲ ἑαυτῷ χρῆσθαι χαὶ τοὺς 
τοῦ χαθήχοντο; ἀριθμοὺς ἀχριδοῦν xa τὰ προφαι- 
νόμενα διαρθροῦν, χαὶ πεοὶ αὐτοῦ τοῦ εἰ ἤδη ἐξ- 
αχτέον αὑτὸν ἐφιστάνειν, xal ὅσα τοιαῦτα λογισμοῦ 
συγγεγυμνασμένου πάνυ χρήζει, προαποσθέννυται. 


p Χρὴ οὖν ἐπείγεσθαι, οὐ μόνον τῷ ἐγγυτέρω τοῦ θα- 


νάτου ἑχάστοτε γίνεσθαι, ἀλλὰ καὶ διὰ v, τὴν ἐννόη- 
σιν τῶν πραγμάτων χαὶ τὴν παραχολούθησιν προ- 
απολήγειν. Et alibi pluries. Sed hsec nos ab instituta 
sententia. quodam modo seducunt. Epictetus in 
persuna praeceptoris assumpta, lib. 1 Dissert. cap. 9: 
Ἄνθρωποι, ἐνδέξασθε xbv Θεόν - ὅταν ἐχεῖνος σημή- 
νῃ xai ἀπολύτῃ ὑμᾶς ταύτης τῆς ὑπηρεσίας, τότ᾽ 
ἀπολύεσθε πρὸς αὐτόν * ἐπὶ δὲ τοῦ παρόντος ἀνά- 
σχεσθε &votxoüvteg ταύτην τὴν χώραν εἰς ἣν ἐχεῖνος 
ὑμᾶς ἔταξεν ὀλίγος ἄρα χρόνος οὗτος ὁ τῆς οἰχή- 
σεως, χαὶ ῥάδιος τοῖς o διαχειμένοις" μείνατε, μὴ 
ἀλογίστως ἀπέλθητε. Cicero, Soninio Scipionis : Piis 
omuibus retinendus est animus in custodia corporis, 
nec injussu ejus, a quo ille est vobis datus, ex homi- 
num vila migrandum est, ne. munus assignatum aü 
* eo 
(18) Διὰ Σωχράτους. In Phedone, ex Pythagora 
qui injussu imperatoris, id est. Dei, de presidio et 
statione vit decedere vetat, Gicexo Coxowe Ἄν. 
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hac vit2, neque fugere euim. qui vinxit neque. car- A σας, μῆτε φεύγειν τὸν δεσμώτην xat τὰ δεσιιωτή- 


cerem, sed exspectare ut is qui hujus colligationis 
est auctor, solvat, nullibi solis meminit, ltaque 
oster damus solem neque Deum esse, neque opi- 
ficem hominum singularium. 

AMM. 11 exsequere. 

CHRIST. Decumue  iutelligentem et incorporeum 
censes ? 

AMM. Cetíseo. 

CHRIST. Eumdewne  iuteritul nom obnoxium, 
immortalem, perenniter eodem inodo se habentem, 
et ab owni cireamscriptione liberum ? 

AMM. Maxime. 

CHRIST. Prazterea simplicem, compositionis ex- 
pertem, uon ingredientem corporum mistionem, 
alienum ab omni vinculo tanquam beatum, et l:e- 
sionis e& noxa expertem, sibi sufficientem, perfe- 
cium, increatuin, ab ompibus differentem, quz vel 
gignuntur vel intereunt? 

AMM. Vera dicere mihi videris. , 

CHRIST. Sed et invisibilem, non (gurabileim, 
intractabilem, et individuum, ab omni denique 
mole et qualitatibus, et quantitate secretum tau- 
quam incorporeum ? 

AMM. Sane. 

CHRIST. Quid autem solem dicis? nonne sub sen- 
suai cadere tanquam corpus, el creatum esse, ut cor- 
pus przeterea interitui. obnoxium, veli! creatum, 
ueque a circumscriptione esse liberum? comple- 


ριον (19), ἀλλ᾽ ἀναμένειν τὸν συνδήσαντα tva xal 
λύσῃ, οὐδαμοῦ τοῦ ἡλίου ἐπιμέμνηται. Ἴθι δὴ οὖν 
ἀποδειχνύωμεν, ὡς οὔτε Θεὸς ὁ ἅλιος, οὔτε δημιουρ- 
γὸς τῶν χατὰ μέρος ἀνθρώπων. 

AMM. ᾿Αλλὰ τοῦτο ποίει. 

XPIZT. Τὸὺν Θεὸν νοερόν τι χρῆμα (20) χαὶ ἀσώ- 
ματον οἴει ; 

AMM. Ναί. 

ΧΡΙΣΤ. Ἕτι δ᾽ αὖ ἀνώλεθρόν τε καὶ ἀθάνατον xal 
ἀεὶ ὡταύτως ἔχον, xal περιγραφῆς πάσης ἐλεύθε- 
ρον (21); 

ΑΜΜ. Πάνυ γε. 

XPIZT. Πρὸς δὲ xai ἁπλοῦν xol ἀσύνθετον xal 
σώμασιν ἀμιγὲς (22), καὶ ἀλλότριον παντὸς δεσμοῦ, 
ὡς μαχάριον xaX ἀπήμαντον xai ἀλώδσητον" a0cag- 
χές τε xal τέλειον xal ἀγένητον xai πάντων διαφέ» 
pov (93) τῶν ὑπὸ γένεσιν καὶ φθοράν; 


AMM. Κινδυνεύεις ἀληθῆ λέγειν. 

ΧΡΙΣΤ. Ναὶ μὲν ἀόρατον καὶ ἀσχημάτιστον, ἀν» 
αφές τε xal ἀμερὲς, καὶ παντὸς bvxou xal ποιοτήτων 
xaY T0302 χεχωριαμένον ὡς ἀσώματον ; 


AMM. Πάνυ γε, 

ΧΡΙΣΤ. Τί δὲ τὸν ἥλιον φής; οὐχ αἰσθγτὸν ὡς 
σῶμα, καὶ γενητὸν, ὅτι σῶμα: ἔτι δ᾽ αὖ φθαρτὸν ὡς 
γενητὸν, xal οὐχ ἀπηλλαγμένον περιγραφῆς; περι- 
ἐχει γὰρ τοῦτον ὁ οὐρανός " οὐδ᾽ αὖ συνθέσεως xal 


Deo de[nuyisse videamur. Qui tamen secus in exem- C sed in eo. mazime permanendum. Profert eundem 


plo Catonis libro 1 De officiis, etc. Detestahile scelus 
talem czdem populis habitam docent pons, ut 
carnificis convitium. Festus : Carnificis loco habe- 
balur, isqui se vulnerasset, ul moreretur. In crüacem 
acta eadavera. Plinius, lib. xxxvi, c. 45. Et ex 
Servio Scaliger ad Festum. Isidorus. Pelusiota lib. 
v, epist. 287 : Ὁ τὴν ψυχὴν βιαίως χωρίζων ἀπὸ τοῦ 
σώματος, καὶ ἣ ἀγχόνῃ ἑαυτὸν παραδιδοὺς ἣ σφαγῇ, 
πῶς συγγνωσθήσεται ; τοὺς τοιούτους γοῦν xal ἐπ- 
αἀράτους χαὶ ἀτίμους xal μετὰ θάνατον οἱ παλαιοὶ 
ἡγοῦντο" xai τὴν χεῖρα ἀποκόψαντες τοῦ ἑαυτὸν χει- 
μένου, ἔξω πον τοῦ ἄλλου σώματος xal μαχρὰν 
ἰθαπίον, οὐχ ὅσιον εἶναι νομίζοντες τὴν διαχονησα- 
μένην τῷ φόνῳ τῷ λοιπῷ σώματι συνοσιοῦν " el δὲ ἡ 
χεὶρ παρὰ ἀνθρώποις δίχην χαὶ μετὰ θάνατον ἀπ- 
fion, ἢ ψυχὴ, ἡ xa! τὴν χεῖρα παρορμήσασα, ποίας 
«εὐξεται συγγνώμης ; Auctor Isidoro ZEschines, cu- 
jus hac suut verba Contra. Ctesiphontem : Καὶ γὰ 


λίθους xal τὸν σίδηρον, và ἄφωνα xat τὰ ἀγνώμονα, 


locum Flatonis Theodoretus, lib. viti De curationg 
Gracar. affect. : ἵνα μὴ τις εὐαγὲς ὑπολάδη, τὸ Big 
τινὶ xal ἀνάγχῃ ἑαυτὸν ἐντεῦθεν ἐξαγαγεῖν - me quis 
equum sanctumque "existimet, violentas sibi mama 
inferendo, seipsum ex hac vita exirudere. Duc. 

(20) Νοερόν τι χρῆμα. lntellectuale aliquid. Nou 
vertam cum interprete. Stoicis Deus σῶμα νος 
xai νοῦς ἐν ὕλῃ, teste Laertio ; Posidonio πνεῦ 
νοερὸν xal πυρῶδες. οὐχ ἔχον μορφήν. Demorrite 
ψυχὴ τοῦ χόσμου ἐν πυρὶ νοερῷ xai σφαεροειδεῖ, 
Cujus generis multa ex placitis. veterum theologo- 
rum, philosophorum, poetarum, cou$tipari nulo ne- 

olio possunt. Ipse infra ἄῦλον xal μακάριον c6 
Micit p. 92, 21. B. - 

(21) Περιγραφῆς πάσης ἐλεύθερον. Nulla lines 
cireumduci valentem. Quod pulchre praedicium 
Prudentio nostro Apotlieosi : [Deus ingens [Atque 
superfusus trans omnia, nil habel in se | Extremnm, 


virtus, cui linea desit Ultima, | Quam spatium non 


ἂν εἴη δεινὸν, ὦ ᾿Αθηναῖοι, εἰ τὰ μὲν ξύλα xat τοὺς p ut claudi valeat sensuve teneri. ncomprensa manel 


ἐάν τινα ἐμπεσόντα ἀποχτείνῃ, ὑπερορίζομεν, xat, 
ἐάν τις αὑτὸν διαχρήσηῃται, τὴν χεῖρα τῆν τοῦτο πρά- 
ξασαν χωρὶς τοῦ σώματος θάπτομεν. Ba. 

(19) Φεύγειν τὸν δεσμώτην καὶ τὸ δεσμωτή- 
ριον. Δεσμώτης vinctum significat, non eum qui 
viuxit ; nisi forte τὸν δεσπότην scripsit Zacharias, 
hoc est dominum. Nam et Plato, in Phadone, p. 551, 
ita loquitur : Ὡς ἕν τινι φρουρᾷ ἐσμὲν οἱ ἄνθρωποι, 
χαὶ οὐ δεῖ δὴ ἑαυτὸν Ex ταύτης λύειν οὐδ᾽ ἀποδιδρά- 
σχειν’ ἀλλ᾽ ἀνόητος μὲν ἄνθρωπος τάχ᾽ ἂν οἴγθη 
«ταῦτα φευχτέον εἶναι ἀπὸ τοῦ Δεσπότου, χαὶ οὐχ ἂν 
λογίζοιτο ὅτι οὐ δεῖ ἀπό γε τοῦ ἀγαθοῦ φεύγειν, ἀλλ᾽ 
ὅτι Μάλιστα παραμένειν. Nos homines sumus in 
quadam custodia, neque decet quemquam ex hac 86 
ipsum solvere neque au[ugere; sed demens aliquis 
forsitan id putaret, [ugiendum scilicet a Domino, ne- 
eue cogituret non esse id quod bonum cst [ugiendum, 


mensurabile tendit. Ausonius : | Principio extremo- 
que carens, anliquior evo [Quod fuit. auc venet, 
cujus [ormamque modumque [.Vec wen» complecti 
polerit nec lingua profari. De Deo quie porro bic 
dicuntur, $i exemplis diducerentur, longe  awuiplio- 
rem Zacharie Dialogo commentarium — confice- 
rent. B4 

(22) Σώμασιν djuyéc. Vox σώμασιν non. placet 
lioc loco. Quivis enim spiritus et quavis creatara 
σώμασιν ἀμιγὴς aliquo modo dici possit. Praeteres 
de Deo sequitur : xal παντὸς Üyxou xal ποιοτήτοῦ 
χαὶ ποσοῦ χεχωρισμένον, ὡς ἀσώματον. Non uule 
tamen. De incorporeo Deo mira philosophatur Ter- 
tullianua quem secutuin Faustum Reieusem refutat 
Claudianus Mauertus ; in. quo scriptore plus phile- 
sophi:e est quam illi seculo acceredas. Ba; 

(25) C. P. (1054) ἀτέννττον διαφέρον. 


1049 DISPUTATIO DE MUNDI OPIFICIO. 1050 
σχήματος xal «0309 xal τῶν οἵα σώματος " xal μὴν 4 ctitur enim. ipsum ccolestis sidereaque natura : ne- 
γινόμενον xal ἀλλοιούμενον, τροπῶν τε χαὶ ἐχλείγψεων — que rursus concretione et figura el quantitate, cor- 
ὁτη μέραι δοῦλον, ὄντως ὃς οὐδέποτε bv (21) ; poreis affectionibus esse solutum, sed factum, et 
commuLationibus subditum, conversionibus e: defectionibus quotidie servientem. Num vera hc —(übi 
videntur? 


AMM. Φαίνεται. AMM. Videntur. 
XPIZT. Τὸ δὲ οὕτως ἔχον, οὔτε αὕταρχες, οὔτε CHRIST. Cam vero talis sit. natur: sol, neque 


τέλειον, ὡς ὑφ᾽ ἑτέρου γεγονὸς, xai hotnuévos τῆς — Sibi sufficit, neque perfectus est, quippe ab alio ef- 
ἐγείνου προνοίας, xixsivou δεόμενον πρὸς τὸ εἶναί — lectus, et b illius providentia pendeus, sive ratione 


τΞ xal ὑφεστάναι. essentife, sive ratione subsistentiae, 

AMM. Καλῶς λέγεις. AMM. Przeclare. 

XPIXT. Ἥκιστα ὃὲ δτμιουργὸν ἣ Θεὸν τὸν τοιοῦ CIIMUST. Sel nec existimandus est opifex, nec 
τον ὑποτοπαστέον, Deus. 

AMM. "Eotxzv. AMM. Probabile. 


XPIZT. "10. δὴ οὖν ἀναχεφαλαιωσώμεθα τὰ: προ. B. CHRIST. Nune ergo summatim propositiones re- 
τάτεις. Καὶ δὶς γάρ vot χαὶ τρὶς χαλόν (25) φασιν lexamus. Dis euim atque ter. pulchrum aiunt esse, 
εἶναι τὰ χαλὰ λέγειν τε xal ἐπισχοπεῖσθαι τὸν Θεὸν — pulchra dicere et contemplari, Deum intelligentem 


yo:póv τι χρῆμα xaX ἀσώματον ὡμολογήσαμεν. esse, et incorporeum concessimus : 
AMM. Ναί. AMM. lta. 
XPIXT. “τι à' αὖ ἀνώλεθρον xai ἀθάνατον xal CHRIST. Preterea interitus expertem , immor- 


ἀεὶ ὠσαύτω; ἔχον, ὡς ἁπλοῦν xal ἀσύνθετον χαὶ — talem, similiter semper se talem habentem, velut 
ἕν, xai παντὸς ἐλεύθεοον δεσμοῦ xai περιγραφῆς  SMnplicem et compositionis vacuum atque unum, 


καὶ σχέσεω:;. — , item. ab omni vinculo, circumscriptione et habitu 
liberum. 
AMM. Ἐλέγομεν. AMM. Id asseverabainus. 
XPIZT. Πρὸς δὲ τέλειον xal αὔταρχες xai áyé- CHRIST Praterea perfectum, sibi sufficientem, 
νητον (20). iucreatum. 
AMM. Συνωμολόγησε. ι AMM. Asseusi sumus. 


ΧΡΙΣΤ, Τὸν δὲ ἥλιον ἂν (27) αἰσθητὸν ὡς σῶμα CHRIST. Solem autem sensu percipi velut cor- 
καὶ γενητόν" ᾧ ἕπεται τὸ φθαρτὸν εἶναι τοῦτον, καὶ '^ pus el creatum; ex quo consequitur posse eum in- 
διαλύεσθαι ὡς σύνθετον" ἔτι δ᾽ αὖ περιγραπτόν τε χαὶ ferire et dissolvi, tanquam compositum. Preterea 
ἐσχηματισμένον, ὡς ὑφ᾽ ἑτέρου γεγονότα, χἀχείνου — Circumscriptum esse et liguratum, ut qui ab allo sit 


δεόμενον. effectus, eoque indigeat. 

AMM. Kat τοῦτο ἐλέγετο. AMM. Istud etiam asseverabatcr. 

XPIEZT. Ἥχιστα δὲ τέλειον f| αὕὔταρχες τὸ οὕτως CHRIST. Minime vero, quod sic se haberet, 
ἔχον, ὡμολογεῖτο. perfectum exsistere sibive sufficere, ἧι confesso 

eral. 

AMM. Κινδυνεύεις ἀληθῆ λέγειν. AMM., Videris vera dicere. 

XPIET. Káxetvo δὲ συνωμολογεῖτο. CHRIST. lllud quoque in concessis habebatur. 

AMM. Τὸ ποῖον 6f, ; AMM. Quid illud porro? 

XPIST. Τὸ μὴ τὰν τοιοῦτον ὑποτοπάζειν δημιουργὸν CHRIST. Eum qui talis esset, non esse censen- 


ἢ Θεὸν ὡς τοῦ τελείου μὴ ἐφαπτόμενον. Ἔξω γὰρ — dum opificem aut Deum, ut qui perfectionem non 


(94) “Ὄντως δὲ οὐδέποτε ὄν. Quod ita vertit vir faciunt ut. minime aspernemur emendationem no- 
doctissimus Jo. Tarinus : Et revera nunquam eodem p tram, ὄντως δὲ οὐδέποθ᾽ ἐόν - nunquam totum et 
modo se habere. Sic autem addendum esset ὡσαύτως "" constanter sui arbitrii, utpote alterius servum. Sic 
post ὄν. Montaeutius mavult auctorem de sole loqui ἡ plana res est. Eodem ducunt qux sequuntur ? 
Platonico mure, quippe quod non esset Deus quein H £vov τῆς ἐχείνου προνοίας, χἀχείνου δεόμενον 
solum ὄντως; ὄντα agnoscit Plato, ut in loco illo xp τὸ elvya(. τε xaX ὑφεστάναι. Littera una omnia 
Timai infra p. 111, 22 : γιγνόμενου xaX ἀπολλύμε- — turbarat. B4. 
νον, ὄντως δὲ οὐδέποτε bv. Quod efficitur et. interit, (25) Alc γάρ τοι xal τρὶς κακόν... Platonicum, 
revera autem nunquam exsistit. Paulo post omisit — ut tota compositio et locutio. Repetitionis hujus 
interpres illud xàxe(voo δεόμενον itaque scriben- — usum ipse indicat pulchre, p. 128, 7, τὸν αὐτὸν 
dum: pendens, eoque indigens sive ut. exsistat, sive ut αὖθις γυμνάσωμεν λόγον... De sole autem tantum 
subaisiat, Duc. Dubito au. is sensus sit, quem do- laboris sibi sumit Zacharias ex usu seculi illius. 
ctissimus interpres transtulit, videlicet nutiquam — philosophi: Hujua enim antistites usque adeo so- 
non vario statu esse. Dei solius est ὄντως esse; et — lem pro deo habebant, ut pro unieo cuilibet sermoni 
sic Theophilus ad Autolycum, aliique Christiani — inferrent. Videbis infinita exeinpla apud Julianum 
doctores, nempe quia ille substantialiter per se, ex — Apostatam, Heliodorum, Proclum, Zosimum, et id 
86, el secum exsistens, nec tempus, nec modum genus alios. ΒΑ. 


ullum, nec varationem iucipiendi , permanendi, (28) C. P. (1054) ἀγέννητον * συνωμολόγησε ÀAm- 
perennanui adinitteret. Hoc soli uegat, et. merito — njonio communiter datur. 
exque re ipsa quidem, Zacharias noster. Sei prz- (41) CC. P^. sine ἄν. 


. cedentía, cum ait τροπῶν τε xal ἐχλείψεων δοῦλον, 


D. sd 
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attingeret. Quod enim imperfectum est, alienum A τῆς θείας φύσεως xaY τοῦ μαχαρίου Θεοῦ τὸ ἀτελές, 


est a divina natura et beata. 

AMM. Pulchre. : 

CHRIST. Si igitur hzc se habere sermo demon- 
stravit, quo pacto sol singularium howinum exsistit 
opifex? Quod si enim istud concessum fuerit, juxta 
eorum qui ista opinantur, liberam sententiam et 
erroneam et plurimam insauiam, corporum opifi- 
cem esse solem atque omnino deum ; quomodo uon 
eadem quaestio rursum emerget ? Necessarium enim 
est uL qui solem deum esse fabulautur, et. gigan- 
tum more insaniunt, deum faciant et bonum eum 
confiteantur, et cujuslibet pulchri effectorem atque 
opificem. Quomodo igitur, mirabilem vestram el 
praeclaram dubitationem effugere poteritis, etiam- 
si solem nobis comminiscentes derepeate Deum 
obtrudatis, quemadmodum ii plebeium spe regem 
in theatro faciunt? Etenimhic quoque invidia, et 
ignorantia pulchri, et propter poenitentiam creatio, 
itemque rei pulchre se habentis apteque coagmen- 
tat dissolutio sequetur, sed et aliz stulte et fatuze 
vestrarum sententiarum quxstioues ac dubilatio- 
nes. Ceterum quis erit qui animas corporibus col- 
ligaverit? Neque enim hoc in solem referendum 
est ; etiamsi qui omuia miscent et turbant, sur- 


(28) Αὐτονομίαν', Quidlibet statuendi quam sibi 
arrogant licentiam, arrogantiam. Aütovouíav et 
πλάνην jungit alibi etiam Gregorius Theologus. Ba. 

(39) 'Aráyxg γὰρ δήπου. lronia aut sarcasmus. 
Quis eniti tam  stolidus, ut convictus in. sententia 
tàmen aut opinione perimanere velit, velut. neces- 
sitate aliqua coactus. leapse tamen. corruptum 
etiam quod in Zacharia hoc loci delitescere exi- 
stiaio. Μυθολογζοῦντες : innata libidine fabulas com- 
miniscendi. — Γιγαντιῶντες : Dei. naturam. op- 
pugnantes, dum illi eam  ascribitis, qui Deus, 
οἰ vobis paulo. ante confitentibus, minime esse 
potest. Ounis impietas in Deum gigautea. improbi- 
tate. indicatur. Mendosus est liac voce lHlesyehius : 
Γιγάντία, ἡλικία τὸ πρότερον. Scribendum : Γιγαν- 
᾿ *ía, ἡ Δυχαονία. Ut apud. Eustaibium. commenta- 
rio in Dionysium Periegeten : Ἰστέον ὅτι ἀπὸ "Ap- 
xábo; ὠνόμασται ἡ 'Apxaóía, xal ὅτι xal Πελασγία 
“ποτὲ ἐκλήθη xai Παῤῥασία xat Auxaovia xaX Γιγαν- 
τὶς xat ᾿Αζανία. Emendandus pariter. Etymologici 
Magai collector. : Γιγαντία, ἡ Δυχία : Áuxaovla. 
Etymon Gigautis a terra ductum, ut Orphei versi- 
bus ez ociavo libro sacri Sermonis docet idein 
Eiymologus : O0; χαλέουσι Γίγαντας ἐπώνυμον ἐν 
μαχάρεσσιν, θὔνεκα γῆς ἐγένοντο χαὶ αἴματος οὐρα- 
vloto. --- Ὁμο.λογεῖν τα, Omnino scribenduui cum 
doctiss. Tarino ὁμολογεῖτε, quod series sermonis 
facile indicavit. Ba. 

(29*) ᾿Επεισφρήσηξτε. --- Harpocration : εἰσφρή- 
σειν, εἰσάξειν, εἰσδέξασθαι. ᾿Αντιφῶν χαὶ Δημοσθέ- 
γῆς ἐν Φιλιππιχῷ. Πολὺ δὲ τοὔνομα ἐν τῇ ἀρχαίᾳ 
χωμῳδίᾳ. Da. 

(30) Τὸν ἰδιώτην π. βασι.δα. Ut habiles ad su- 
stinendam personam bomines, uou ut digni aut no- 
biles. Siwilia multa in. scriptoribus. Petronius : 

Grex agit in scena mmimum ; pater ille vocatur, |Fi- 
lius hic, nomen divitis iste tenet : [Mox ubi ridendas 
inclusit. pagina partes, (Vera redit facies, dissimu- 
luta perit. loc est regia persona deserit mendicuim ho- 
minem, erudita idioLam. Vincentius Lirinensis Com- 
monitorio : Cum actor tragicus sacerdotem effingit 
aui regem, sacerdos aul rex nun. est; nam, desi- 
nente actu, simul εἰ ea, quam susceperat, persona 


D 


AMM. Καλῶς λέγεις. 

ΧΡΙΣΤ. Εἰ τοίνυν, ἦν δ' ἐγὼ, ταῦτα οὕτως ἔχειν 
ὁ λόγος ἀπέδειξε, πῶς δημιουργὸς τῶν χατὰ μέρος 
ἀνθρώπων ὁ ἥλιος; El δὲ xal τοῦτο συγχωρηθείη 
κατὰ τὴν τῶν τὰ τοιάδε δοξαζόντων αὐτονομίαν (28) 
χαὶ πλάνην xal τὴν πολλὴν ταύτην ἀδελτηρίαν, xb, 
σωμάτων εἶναι δημιουργὸν τὸν ἥλιον χαὶ ὅλως Θεὸν, 
πῶς οὐχ ἡ αὐτὴ ζήτησις ἐσαῦθις ἀναφανήσεται; 
᾿Ανάγχῃ γὰρ δήπου (29) τὸν θεὸν χαὶ τὸν ἥλιον μυθο- 
λογοῦντες, καὶ γιγαντιῶντες Θεὸν ποιεῖτε" χαὶ ἀγαθὸν 
ὁμολογεῖν τε xal παντὸς χαλοὺ ποιητὴν xat δημιουρ- 
γόν. Πῶς τοίνυν τὴν θαυμασίαν ὑμῶν xaX γενναίαν 
ἀπορίαν ἀποφυγγάνειν ἕξετε; χἂν τὸν ἥλιον ἡμῖν 
Θεὸν αὐτοσχεδιάζοντες ἐπεισφρήσετε (29*), καθάπερ 
οἱ ἐπὶ σχηνῆῇς τὸν ἰδιώτην πολλάχις βασιλέα (30) 
ποιοῦντες * χἀνταῦθα γὰρ ὁ φθόνος χαὶ fj &yvo:a τοῦ 
καλοῦ xai ij £x μεταμελείας δημιουργία (51), χαὶ ἡ 
τοῦ xaX; ἔχοντος xal ἁρμοσθέντος εὖ, λύσις &xo- 
λουθέσει, χαὶ τ᾽ ἄλλα σοφὰ καὶ ἡλίθια τῶν ὑμετέρων 
προδλημάτων ἀπορήματα. Τίς δὲ ὁ τὰς ψυχὰς τοῖς 
σώμασι συνδεσμῶν ; οὐ γὰρ δὴ xal τοῦτο τῷ ἡλίῳ 
ἀναθετέον (52): χἂν οἱ τὰ πάντα χυχλῶντες xa xopu- 
δαντιῶντε: (39) ἄνω xal χάτω τὰ ὄντα στρέφωσιν, 


desistit. Seneca, epist. 76 - Quo, favente fortuna, 
in unam congesta »unt, dominis suis incumbunt gra- 
tiu et. illos semper premunt, aliquando δὲ elidunt. 
Nemo, ex istis quos purpuratos vides, felix est, mon 
magis quam ez iliis quibus sceptrum et. chlamydem 
in scena. fabula assignant, cum, prasente. poyule, 
elut! incesserunt et couiurnati ; simul exierunt, execal- 
ceuntur ei ad staruram suam redeunt. Nemo eorum, 
quos divitig honoresque in altiore fast'gio ponunt, 
magnus est. Magnus non est. pumilio, licet in monte 
cousliterit, Luciauns Apologia pro mercede  conde- 
elis, c. 5 : 'AXX ol μὲν tol; τραγιχοῖς ὑποχριταῖς 
εἰχάπουσίν σε, οἱ ἐπὶ μὲν τῆς σχηνῇς ᾿Αγαμέμνων 
ἔχαστος αὑτῶν ἣ Κρέων ἣ αὐτὸὶ Ἡρακλῆς εἰσιν, 
ἕξω δὲ Πὦλος ἣ ᾿Αριστόδημος * ἀποθέμενοι τὰ προσ- 
otia, γίγνονται ὑπόμισθοι τραγῳδοῦντες,, ἐχκί- 
πτοντες καὶ συριττόμενοι, ἐνίοτε δὲ μα-πτιγούμενοί 
τινες αὐτῶν, ὡς ἂν τῷ θεάτρῳ δοχῇ. Ba. 

(561) Ἐκ μεταμελείας δημιουργία. Quse. affinge- 
baut et exprobrabant, ut in zlernitatem πραμά 
concessis, astruerent Deo inepti fatuique | illi so- 
puistaie. Tauguntur eadem in Theopürasto Ἄρεα 
Gazwi. Dillicilis autem hujus intellectus, et trans- 
positis teriniuationibus duarum vocum fortassis 
scribeudum, xoi £x δημιουργίας μεταμέλεια,  Arbi- 
trentur docti : verisimilis enim res eat. Ba. 

(53) To 114p. Dicebant. tamen animas spa 
solem. Julianus imp. orat. 4 : Ῥυχαὶ δὲ οὐχ ἀπ 
μόνον, ἀλλὰ xal παρὰ τῶν ἄλλων θεῶν σπείρειν εἰς 
Y» " ἐφ᾽ ὅ τι δὲ χρῆμα δηλοῦσιν αὐταὶ τοῖς βίοις olx 
προαιροῦνται. Ba. - 

(93) Κορυδαντιῶντες. Fureites instar. Coryosn- 
tum Matris deum, quorum furor notissianus. He- 
sychius : Κορυθαντιώσης * μαινομένης. Indicat ae- 
Leim gesticulationein cum furore lioc verbum, ut qai 
saltaveut furentes. Etymologus : Κορυδαντιᾷ " 
νεται, ὀρχεῖται. Suut et damnones Corybantes, talea 
furorem afllautes, Scholiastes Aristophanis in Ve- 
spas: χορυθαντιᾶ; : paivm* παρόσον οὗτοι ol 
μονες μανίας xal ἐχθειχσμοῦ εἰσιν  Eumom cuml. 
Cultos in. Sainotliracia docet idein ad Pacem. fur- 
gationum οἱ expiationum prisides eraut. isti dae 
Inones ; unde χορυδαντισμοὺς καθαρισμοὺς exponit 
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ἀγνοίᾳ καὶ πλάνῃ τοῦ ἑνὸς xat μόνου δημιουργοῦ, εἰς A sum deorsumque res vertant, ignoratione et errore 


θεῶν δῆμον χατασυρόμενοι καὶ πίπτοντες, xat σειρὰς 
ἡμῖν δημιουργῶν, ξένων τε χαὶ ὀθνείων τῆς χαταδη- 
μιουργίας (54) χαὶ τῆς ποιήσεως ἀναπλαττόμενοι" 
ὥσπερ xat δαιμόνων τινῶν μοχθηρῶν xaX πλάνων εἰς 
δρμαθοὺς θεῶν παρειλέφασι, μηδαμοῦ πρὸς τὴν 
"Our phy (55) ἐπιστραφέντες σοφίαν, Οὐκ ἀγαθὸν 
στολυχοιραγίη, νομοθετοῦσαν, εἷς xoipavoc (56) 
ἔστω, εἷς βασιιιδύς" δημοχρατίαν δὲ τὴν ἄταχτον (57) 
χαὶ αἰσχίστην τῶν πολιτειῶν xol πεφυρμένην ἀεὶ 
χαὶ στασιάζουσαν, χατὰ τῶν θείων (38) χατηγο- 
ροῦντες " τὸ δὲ χάλλος τῆς μοναρχίας (59) ἀθρῇσαι 
μὴ δυνηθέντες, μηδὲ ὀριγνώμενοι τοῦ ἀύλου καὶ 
μαχαρίου ταύτης φωτός. Ἰλιγγιῶντες (40) γὰρ περὶ 


unius soliusque conditoris, in deorum multitudinem 
pertracti et prolapsi vel przeipitati : atque nobis 
externorum et alienorum pravi operis et effectionis 
opificum catenas comminiscentes : quemadmodum 
et dzinones quosdam scelestos et errones in deorum 
ordinem ascripserunt, nusquam ad Homericam cou- 
versi sapientiam, qua sancit : Multorum nocet im- 
perium, unus. princeps, rex wnicus esto ; principe- 
lum aulem popularem inconditum et tarpissimam 
omnium reipublicze formarum, itemque mistam 
semper et tumultuantem de divinis enuntiantes ; 
formam autem et pulchritudinem monarchiz in- 
tueri non valentes, neque expelentes immateria- 


Hesychius. Corybantei deum, ut ne irascatur et B spiciens , de rebus divinis splendores sibi arrogat. 


diras phantasias inferat, hymno deprecatur Or- 
pheus : Χαλεπὴν δ᾽ ἀποπέμπεο μῆνιν, Παύων φαν- 
«τασίας ψυχῆς ἐχπλήχτου ἀνάγχης. Pariter de suis 
egregiis dispulatoribus loquitur Φη615 Gazxus. ΒΑ. 

(94) CC. P. τῆς δημιουργίας. 

(55) Hom. Iliad. a 204. 

(356) Εἷς κοίρανος. Utuntur ad unitatem in es- 
sentía divina laudandam hoc versu etiam alii Patres. 
De ipsa dedita opera Justinus Cohortatione ad Grz- 
cos et libello De monarchia Dei, Athenagoras L^- 
gatione pro Christianis. Supra ipsan unitatem Deum 
esse sententia est Clementis Alexandrini lib. 1 
P«edagoq. c. 8. Ἕν δὲ ὁ Θεὸς χαὶ ἐπέχεινα τοῦ ἑνὸς 
xaX ὑπὲρ αὐτὴν μονάδα Α quo scriptore, longe 
omnium Christianorum eruditissimo antiquitatis 
humans, verum est ceu fonte perenni plurima in 
suos rivos duxisse omnes, qui post ipsum contra 
gentilitatem libros instituerunt. Etiam gentiles et 
Christianis hostes scriptores Deum ipsant esse uni- 
tatem dicunt. Julianus imp. Orat. in solem de su- 
premo Deo : Διὰ civ πάντων βασιλέα, περὶ ὃν 
πάντα ἐστίν * οὗτος τοίνυν, εἴτε τὸ ἐπέχεινα τοῦ νοῦ 
χαλεῖν αὐτὸν θέμις, εἴτε ἰδέαν τῶν ὄντων, ὃ δὴ φημι 
τὸ νοητὸν σύμπαν, εἴτε ἕν, ἐπειδὴ πάντων τὸ ἕν ὅο. 
χεῖ ὡς πρεσδύτατον" αὐτὴ, δὴ οὖν fj μονοειδὴς τῶν ὅλων 
αἰτία, etc. Vide Nostrum infra p. 100, 9. B4. 

(37) Δημοχρατίαν δὲ τὴν ácaxcorv. Nam in 
ochlocratiam illico degenerat, cum [Procaz libertas 
civitatem miscuit, [Frenumque solu pristinum li- 
centia. Tag. — : 

. ($8) C. P. (1054) ITabet in margine τοῦ Θεοῦ. 

(59) Τὸ xdá..ioc τῆς μοναρχίας. Quod. sapienter 
Ostanes apud Herodotum τριῶν προχειμένων, 
xal πάντων τῶν λέγω ἀρίστων ἐόντων, δήμου τε 
ἀρίστου xal ὀλιγαρχίης xal μουνάρχου, πολλῷ τοῦτο 
προέχειν λέγω, εἰς. Plato monarchiam plane aperte- 
que defendit. Videndus Isocrates in Nicocle ; Aristo- 
teles 9 Polit. ; Lactant. lib. 1. TAR. 

(40) "Lirriycec. Vertigine capti. Onomasticon : 
verligo, Ὦλιγξ. Ab inconstantia et. circumactione 
per tot opiniones scite loc dicit. Non enim stanti- 
bus, sed circumrotautibus se contingit hoc. malum. 
Et quare id? Cassiusiatrosophista, quaest. 27 :Ῥητέον 
ὅτι al μὲν ἐπ᾽ εὐθείας γενόμεναι χινήσεις ob xu- 
λύουσι γένεσθα: τὴν διαπνοὴν τῆς ὕλης, αἱ δὲ χυχλι- 
καὶ οὐχ ἑῶσι γίνεσθαι τὴν διαπνοὴν, σφοδρότερον 
προσπίπτοντος τοῦ ἀέρος xal χωλύοντος γίνεσθα: 
ταύτην᾽ ὁμοίως δὲ τῇ γενομένῃ κινήσει συμθαίνει 
χαὶ τὰς ἐν ἡμῖν ὕλας χινεῖσθαι χυχλιχῶς * συμφερό- 
pevat γὰρ τῷ σώματι xal μὴ δυνάμεναι διαπνεῖσθαι 

tà τὴν εἰρημένην αἰτίαν, xai, παυσαμένου τοῦ τῆς 
χινήσεως αἰτίου, αἱ ὕλαι χινοῦνται χυχλιχῶς, etc, 
Conveniunt stultividis his sophistis quie vertiginis 
imalum infert. luter enim crassas tenebras videutur 
sibi videre mirificos quosdam spléndores vertiginosi, 
ut istud genus, quie ante pedes sunt. niuime con- 


Aretzus Tardar. lib. 1, cap. 5 : Σχοτιύματος δὲ 
ἰδέα, βάρος τῆς χεφαλῆς, ὀφθαλμῶν μαρμαρυγαὶ 
ἐπὶ πολλῷ τῷ σχοτώδει, ἀγνωσίη ἑωντέων τε xal 
τῶν πέλας. Eos splendores marmorum maculis red- 
dit Coelius Aurelianus, lib. 1 Tard. cap. 2 : In pas- 
sione constitutos repentina visus tenebratio atque 
nebula cum capitis vertigine consequitur, ut omnia 
secum moveri existiment : ilem ante oculos quosdam 
sentiunt. marmorum maculis similes ractus, quos 
marmarygas Greci vocant, cum tamen conversis 
oculis omni ex parte non deseranti visum. Quas sane 
mira est interpretatio. Ultima autem Coelii verba 
corrupia sunt, idem enim utique dicere voluerunt, 
quod ab Aretzo scriptum est, Scribe : Cum tamen 
conversis oculis omni ex parte (per vertiginem vide- 
licet oculis cireumrotantibus) condeserant visum : 
condeserant ex omni simul parte. Sed et mirifica 
illa Greca vocis translatio fortassis librariorum 


C est, ut infinita loca omni. lectioni otilissimi hujus 


auctoris. Quid enim marmorum maculis cum tnar- 
marygis Grxcorum a luce, non marmore descen- 
dentibus? Scripsit forte : Quosdam sentiunt 
armorum.jaculis similes tractus. Alii aranearum 
telas dicunt talium oculis per ipsas tenehras obver- 
sari quod sane sophistis istis nugivendis admodum 
etian) accommodabile. Auctor vetus, sed mirifice 
interpolatus, et a Garimpouto in fascem ex variis 
unum coinpactus, lib. t, cap. 5 : Conspiciunt quasi 
omnia secum moveri; quosdam transitus lane vel 
aranearum lexiuras unte oculos. iransire putant, et 
eu qua vident quasi duplicia sunt. Si eatalogis bi- 
bliothecarum Cantabrigiensium apud Anglos fides, 
Warmipotus quidam cum nonuullis clericis vetu- 
stiores vel unum vel plures auctores in hoc compen- 
dium redegit, Sed nobis Garimponti titulus in aliis 
libris antiquis repertus minime de nihilo esse vide- 
tur, cum memoria suggerat Petrum Damianum 
medici sui xvi przestantis, cujus id fuerit vocabulum, 
mentionem facere. Etsanetale x: vum epitoiator aut 
corrector iste veterioris operis habuit, palam docente 
ignoratione Grecorum | verborum et ad eoruui tem- 
porum usum interpretatione. — Verba Petri. illius 
sauctissimi .et qua licuit per regnum dominantis 
barbariz, eruditissimi viri, suut libro v, epi- 
stola 16, ut eas disposuit Constantinus Caetanus : 
Dicam quod mihi Guarimpotus senex, vir videlicet 
honestissimus, apprime litteris eruditus medicus, re- 
tulit. Sic scriptum est in. recenti editione inodo 
dicti Constantini. Αἱ veterior Margarini Bignai in 
Appendice D:bliothecie Parisiensis editionis prima, 
p. 527, Guaripontum eum vocat. Ünue non vana 
suspicio eumdem illum Waripotum esse quem ea- 
talogi Auglicani afferunt. Notum enim quam es 
litter in. Waltero et Gualtero, in Wilhelino et Guil- 
lhelino, aliisque unuui negotium faciaut. Ba. 
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tum et beatum hujus lumes, Nam. eirca opinatio- A τὴν τῶν δοξασμάτων ἀλήθειαν, τἀγαθὸν μὲν ὁμολο- 


num veritatem, quasi vertigiue laporantes, ipsum 
quidem bonum confiteutur Opilicem verbo, reipsa 
antem — spoliant. hujus universitatis opiicio, in 
quos volunt , effeciionem omnem vel certe partein 
referentes. Neque vero cupiunt! intelligere quid diife- 
rat iuter opilicem et effectoremn, inter Dei opera et 
elfectiones. Utque sol lucernz instar a Deo cousii- 
tutus in magna bac anla. istam universitatem  col- 
lustret, nihilque possit vel efficere vel operari quam 
quod constitutum sit a Deo ordinis dictatore solo- 
que opifice, lucere, inquam, animantibus, plantas ca- 
lore vegetare, supereffluentem huinorem et putrida 
loca atque partes consumere et exsiccare. Ilas enim 
solas aciiones el tales ei opifex indidit, eaque na- 
tura ipsum affecit. Unde illius legi obtemperans 
justar rot hauc universitatem ambit, unius speciei 
quidem habens motum, eumque voluntatis expere 
tem velut servus, et inanimnatus, nulloque modo 


(M) CC. P. fj ὅτε τέταχται ;. Luc. ἣ ὅτι τέτα- 


x1at. 

42) C. P. (1054) τῷ ἐχείνου. 

43) Δίχην τροχοῦ. Rotam vocant poetz ; orbem 
eiiam alii. Mendosus est in hymno Martiani Capella 
locus, ubi sol "lustrator. mundi celebratur lib. n. 
[Quatuor alipedes dicunt te flectere habenis, [Quod 
solus domites quam dant elementa quadrigam : 

Nam tenebras prohibens, retegis quod cerula lucet. 
ic in. optimis, certe quoad solutam. orationem, 
membranis, οἱ editionibus cousensu legitur. Sed 
quid est. caerula. lucet, sole prohibente. tenebras ἢ 
Nihil verius quam secundum ductum veterum lit- 
terarum scripsisse Capellam : Hetegis quo sphera 
relucet. Tojam. enim. machinam 3 solis orbe illu- 
strarí ait. Solis orbem δίσχον appellat Julianus Ora- 
tione in eum, ut et Plato aliique alibi. Solis 
dignilatem omnibus diis superiorem, soli uni illi 
sunüno deo concedentem ut patri, saniores, et 
tamen ins»ni οἱ ipai, credebant οἱ profitebantur 
sophisi:e. ldem Julianus. imperator loquitur de prin- 
cipe omnium — essentia : Κατὰ τὴν ἐν αὐτὴ μέ- 
νουσα πρωτουργὸν οὐσίαν, μέσον ἐχ μέσων τῶν 
νοερῶν χα, δημιουργιχῶν αἰτιῶν ἥλιον θεὸν μέ- 
γίιστον ἀνέφηνεν ἐξ ἑαυτοῦ πάντα ὅμοιον ἑαυτῷ " 
ubi testimonio tamen Platonis minime evincit 
quo evincere studel. Quod  euiin Plato ait. solein 
eo genitum id in aspectabilibus esse, quod ipsum 
deum in iuvisibilibus et mente sola intelllgendis, 
nequaquam gubstantiz participationem et per om- 
nia similitudiuem inferi, cum τὸ γεγονὸς poetice 
non philosophice dictum sit, ut multa. hoe. genus 
in eo plilosopho, el nulla paritas intellectu solo 
capiendo siatustur. cum. eo. qui oculis coram 
tangi valeat. Eam ]Julioni orationem velut. de- 
dita opera multis iu locis coufutat hac in solis 
wactauoue Zacharias noster. scholasticus, Pariter 
Juliano Proclus in Hymno Sole. alfoquitur : Εἰ 
XOv πανγενέταο θεοῦ. ψυχῶν ἀναγωγεῦ. Ba. 

(44) Ὡς δοῦἰος. Sic supra. Oti ἢν autem soli 
datum uio;0 descripsit, φωτίζειν τὰ qua, xai τὰ 
φυτὰ θερμαΐνειν, ex sacrarum Litterarum auctori 
Lits. Ex quibus Chaleidius Commentario in Timeum, 
c. 129 : Cui quidem rei [lebrworum quoque sententia 
concinit. qui perluibeut. exornatoreim. mundi. Deu:n 
mandusse. provincium soli quidem ul. diem regeret, 
lune cero ut nociem lueretur; cateras quoque stellas 
disj suisse luuquam temporum. limites annorumque 
signa. lpsum in Genesi cap. 1 sermonem. Moysis 
intelig't Chaleidius, non rabbinorum traditionem, 


γοῦσι xal τὸν δημιουργὸν, μέχρι μόνης φωνῆς" 
ὑποσυλῶσι δὲ τυύτον τὴν τοῦδε τοῦ παντὸς δημίιουρ- 
γίαν, οἷς βούλονται, πᾶσαν ἣ τὰ μέρη, ἀνατιθέντες. 
Καὶ οὐχ ἐθέλουσι ξυνιέναι, τί μὲν δημιουργὸς καὶ 
ποιητής " τί δὲ Θεοῦ δημιουργήματα xaX ποιήματα. 
Καὶ ὡς ὁ ἥλιος λύχνου δίχην ὑπὸ τοῦ Θεοῦ τεθεὶς iv 
τῇ μεγάλῃ ταύτῃ αὐλῇ, τόδε τὸ πᾶν χαταλάμπει, 
ἥχιστά τι ποιεῖν ἣ ἐνεργεῖν δυνάμενος ἣ o τι τέτα- 
χται (41) ὑπὸ τοῦ ταξιάρχου καὶ μόνου δημιουργοῦ" 
φωτίζειν φημὶ τὰ ζῶα, καὶ τὰ φυτὰ θερμαίνειν" τὴν 


δὲ ἐπιπολάζουσαν ὑγρότητα xaX τὰ τῶν σήψεων χω- 
ρία τε xal μέρη, ἀναλίσχειν τε καὶ αὐαίνειν. Ταύτας 
γὰρ αὐτῷ μόνας τὰς ἐνεργείας καὶ τὰς τοιαῦτες ὁ 
δημιουργὸς ἐνέθηχε, xai ταύτην αὐτῷ τὴν φύσιν 
δεδώρηται. Ὅθεν τῷ κείνου (42) νόμῳ πειθόμενος 
δίχην τροχοῦ (45) περιπολεῖ τόδε τὸ πᾶν, μονοειδῇ 
μὲν ἔχων τὴν φορὰν xal ἀχούσιον, ὡς δοῦλος (M), 
καὶ ἄψυχος (45), καὶ μηδόλως ζῶον λογιχὸν τυγχά- 
" 

ut videri volunt qui eum scenptorem ediderunt. 
Loquitur autem eo modo consultissimus Chri- 
stianz doctrine, ut ejus ignaros sensim indu- 
ceret. gentiles, non obrueret de iguoto codice 
testimoniis productis, quo pacto non pauci alio- 
rum contenderunt vi quadam persuadere verita- 
tem. ejus. perduellibus. Et sic sepius idem; ut 
p. 235 : liujus generis. est. illud. ethereum, ques 
Hebreei vocant sanctos angelos ; hoc est sacra. Scri- 
piura. Pag. 305. Hebraei quoque videntur secundum 
hunc opinari de anima principali, cum dicunt : Cle- 
mal apud me sanguis fratris (ui : cum is sit sermo 
ipsius Dei (ad Cain in Genesi 1v, 10). Pag. 351, 
c. 954 : Consentit huic Platonico dogmati Hebraica 
philosophia ; appellant φυίρρε illi varie somnium, εἰ 
jtem visum, tum... revelationem. Quas itidem sunt 
verba Scripturz. Ba. . . 

(45) "Ay-vxoc. Negaut hoc gentiles. Vide t9- 
tam orationem 4 Juliani, cujus argumentam hee 
urget, ut tecto. nomine omnem soli vlivinilatem 
ascribat. Cor ille quidem et mens mundi. Vide 
Macrobium lib. 1 in Somnium Scipionis, c, 39. 
Catera ex Platone, Proclo, Chalcidio, Homere, 
Orpheo, Capella, Manilio, poeta incerto qui ad 
ordinem litterarum Apollini hymnum scripsit lib. i 
Anthol. epigram. titulo λὴ obvia. De mente pradi- 
tis stellis sic raüiocinantur Platonici nostri, inter- 
prete Chalcidio. Est absurdum homines quidem 
unam mundi regionem inhabitantes, fragili corpore, - 
animo cum amentia ei sine sinceritate, pleno pe- 
niludinis ob inconstantiam commoltionum suaram, 
alias aliis atque — «liis. placentibus — rationabiles 
animantes pulari; stellas. vero yrudentis matura 
ob alernau actuum. suorum. naturam, nulli pami- 
tudini obnoxias, puro minimeque dissolubili cer- 
pore, utpote que exiimas ignis cuncta  ambieniis 
regiones incolunt sine anima fore, carere etiam wis 
putare, etc. Macrobius lib. 1, cap. 14, ex verbis 
Ciceronis : His ergo dicitis. solum hominem constat 
e lerrenis omnibus mentis, id est animi, societatem 
cum calo εἰ sederibus habere communem; et hoc esi 
quod ait : hisque animus datus est ex illis sempiteras 
ignibus que sidera et stellas. vocatis. Nec tamenes 
ipsis calesiibus εἰ sempiternis ignibus nos dicit eni- 
matos : ignis enim ille licet divinum, tamen  corput 
est, nec ex corpore quamvis divino possemus eni- 
mari ; sed unde ipsailla corpora, que divina et sua 
εἰ videntur, animata sunl : id est ex ea mundana 
anima: parte quam diximus de pura mente constare. 
Ei ideo postquam dixit : hisque animus. datus csl 
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νων (&5"), ὡς ὑποτοπάζουσιν ol τοῦτον θεολογοῦντες, A animal rationis particeps, quema:Imodum suspi 


ἣ πρὸς τὰ δύστηνα τούτων δοξάρια (46) χεχτινέτες, 
ἐμμελῆ δὲ ποιούμενος τὴν χίνησιν χαὶ ἐναρμόνιον, 
xai μὴ ἐχέαίνων τοὺς; τεθέντας ὄρους (47) ὑπὸ τοῦ 
6r μ'ουργοῦ, χαὶ τὴν τάξιν fjv ἔλαχεν, ἀλλὰ χνυρύττων 
μετὰ τοῦδε τοῦ παντὸς φιλές τε xal συμπνοίᾳ xal 
εὐφωνίᾳ (48) τὸν δημιουργόν" χαθάπερ οἰχία χαλῶς 
χατεσχευασμένη (49), χαὶ πρὸς χάλλος ἠπσχημένη, 
τὸν οἰχοδόμον πολλάχις ἀπόντα χαὶ οὐχ ὁρώμενον, 
χαὶ τὴν ἀξιάγαστον τοῦ τεχνίτου σοφίαν. Ὅθεν χαλῶς 
τῷ θεσπεσίῳ ᾿Αποστόλῳ (Παῦλος δὲ οὗτος fv) πεφιλο- 
σόφηται τοῦ Θεοῦ πέρι χαὶ τοῦ χότμου. "Ἔφη γὰρ 
ὥδε Τὰ γὰρ ἀόρατα αὐτοῦ ἀπὸ χτίσεως κόσμου 
toic ποιήμασι γοούμενα καθορᾶται (50). Ναὶ μὴν 
xa Σολομῶνι τῷ σοφῷ, ὃς τὴν αὐτὴν διάνοιαν ἑτέροις 
ὀνόμασι διεσάφησεν, ὧδέ πως λέγων * 'Ex γὰρ μεγέ- 
θους καὶ κα.λλονῆς κτισμάτων dvaAóqoc c γεν- 
γεσιουργὸς αὐτῶν καθορᾶται (51). Τοιαύτην τινὰ 
διάλεξιν ἐν ἐχείνῃ τῇ ἡμέρᾳ ποιησάμενοι, ἐγώ τε xal 
ὁ φιλόσοφος διελυσάμεθα τὴν συνουσίαν. Τέλος γὰρ 
εἶχε xat αὐτῷ τῶν προχειμένων ᾿Αριστοτέλους θεω- 
ρημάτων (92) ἡ ἀνάπτυξις. Πολλοὶ δὲ τοῦ παρόντος 


*! Rom. 1, 20θ. 5" Sap. xii, 5. 


ez illis sempiternis ignibus, que sidera et stetlas 
vocalis ; moz adjecit : Que divinis animat? menti- 
bus : wt. per sempiternos. ignes, corpus. stellarum, 
per divinas vero mentes, earum animas manifesta 
discrelione significet et ez illis in nostras venire ayi- 
mas vim mentis ostendat, Lege omnino Plotinum 
lib. quarto Enneadis iv , qui est llept Ψυχῆς 
ἀποριῶν δεύτερος. Julianus, epist. 51, de sole : 
Τὸν μέγαν cov λέγω, τὸ ζῶν ἄγαλμα xai ἔμψυ- 
. LM xa ἔννουν xal ἀγαθοεργὸν τοῦ νοητοῦ m2- 

i 7 y ἃ. 

(45) Tvrxárxow. Αἱ gentilis antiquitas non solum 
rationem soli, sed et fidei et justitia patrocinium 
vindictamque impietatis Net lucem vite tribuit. 
Orpheus in Indigitamentis, Εὐσεδέσιν χαθοδηγὲ 
καλῶν, ζαμενὴς ἀσεθοῦσιν.... Δεῖχτα διχαιοσύνης, 
φιλονάματε, δέσποτα χόσμου..... "Ὄμμα διχαιοσύ- 
νῆς, ζωῆς φῶς... Πιστοφύλαξ, αἱεὶ πανυπέρτατε. 
Regem vitalis fontis dicit Proclus et intelligibilis 
sive intellectivi iguis. Κλῦθι, πυρὸς νοεροῦ βασιλεῦ, 

ρυσῆνιε Τιτάν - Αλυθι, φάους ταμία, ζωχρχέος ὦ 
ἄνα πηγῆς. Εἰ providentiam sive prongeam | mox 
eidein ascribit : Πάντα ταῖς ἔπλησας ἐγερσινόοιο 
προνοίας * item fatorum omne imperium ; Σοὶ 
δ' ὑπὸ Μοιράων χορὸς εἴκαθεν ἀστυφέλιχτος, 
"Ay δὲ μεταστρωφώσιν ἀναγχαίης λίνον αἴσης, 
Εὖτε θέλεις " περὶ γὰο χρατέεις, περὶ δ᾽ ἴφι ἀνάσ- 
σεις. BA. - 

(46) Avo tqra τούτω» 6o£ápia. Infelices liorum 
opiniunculas, Suida : δοξάριον, δόξα, ὑποχοριστι- 
χῶς. Heschius : δοξχρίοις, εὐτελέσι δόγμασιν" ὑπ᾽ 
&vlov ὑποχοριστιχῶς, Da. , 

(41) Τεθέντας ὥρους. Sape sic loquitur δου ρίυγα, 
eum qua iste studio. EL saue ouifiis cetera eloquen- 
tía prz» hujus vel scintillis putid:e trame sunt. D^. 

(48) C. P. καὶ ἐν ἀφωνίᾳ. — Εὐφωνΐί reslitui- 
mus, quod excluserat ἐν ἀφωνίᾳ. Tan. Sic restitu- 
tum interpreti. arde antea ἐν &gov(a. De harmouise 
ealestis cum lyra conpparatione pul: hre Plotinus 
lib. y. Enneadis iv, cap, 41, et alibi. Da. 

(49) Καθάπερ οἰκία. Domus magna, bene ordi- 
nala, composita, loc. universu.n. Scite alii urbem 
dicunt. Marcus imperator lib. x : Ὀλίγον ἐστὶ τὸ 
ὑπολειπόμενον τοῦτο * QT5309 ὧ; ἐν δ: οὐδὲν γὰρ 


cantur, qui illum Deum praedicant, et ad. infelices 
istorum opiniones obstupescunt. Assiduum autem 
faciens motum et modulatum, neque excedens ter- 
minos sibi imposites ab opifice, et ordinem quem 
nactus est, sed promulgans cum hac. universitate, 
amicitia et conspiratione et consonantia suum con- 
ditorem, quemadmodum domus eleganter confecta 
et ad pulchritudinem composita, suum architeetum 
sape absentem neque visum, dignamque adnira- 
tione artiflcis sapientiam. Unde et. przeclare a divo 
spostole Paulo tractatum de Deo et mundo, dum sic 
2it : Invisibilia enim ipsius a creatione mundi ex 
ipsius operibus intellecta conspiciuntur *. Itemque 
etiam a sapiente Salomone, qui eamdein sententiain 


B aliis vocabulis hunc in modum declaravit : E ma- 


gniludine et elegantia rerum. procreatarum , quadem 
proportione ipsarum opifez cernitur*, Ubi istam dis- 
putationem illo die perfecissemus, ego et philoso- 
phus conventum dimisimus, Finem enim etiam ha- 
bebat speculationum Aristotelis ab ipso proposita- 
rum declaratio. Plurimi autem ex illo ecetu qui et 


διαφέρει ἐχεῖ ἣ ὧδε, ἐάν τις πανταχοῦ, ὡς ἐν πόλει 
τῷ χόσμῳ. Idem lib. iv, : Παύου ποτέ ἀλλὰ xa 
τοῖς kx τῶν ὅλων ἀπονεμομένοις δυσχεραίνεις " ἀνα- 
νεωσάμενος τὸ διεζευγμένον, ἧτοι πρόνοια ἣ ἄτομον, 

ἐξ ὅσων ἀπεδείχθη, ὅτι ὁ χόσμος ὡσανεὶ πόλις. 
lbidem : Εἰ τὸ νοερὸν ἡμῖν χοινὸν, χαὶ ὁ λόγος, καθ᾽ 
ὃν λογικοί E3pt6y, χοινός £l τοῦτο, xal ὁ προσταχτι- 
χὺς τῶν ποιητέων, ἣ μὴ. λόγος χοόινός " εἰ τοῦτο, xaX 
ὁ νόμος χοινός * εἰ τοῦτο, πολῖτα! ἐσμεν" εἰ τοῦτο, 


C πολιτεύματός τινος μετέχομεν" εἶ τοῦτο, ὁ χόσμος 


ὡσανεὶ πόλις. Pulelire in eam sententiam Socrates, 
el ex ceo. Musonius, apud Stobh;ieüum sermone. de 
etzsilio. Alii muudum (templum esse deorum. aiunt, 
ut Seneca lib. vui. De beneficiis, c, 1; alii simula- 
crum Dei, ut Plotinus adversus. Guosticos cap. 8 
Enneadis n libro ix : Ἐπεὶ οὐδὲ τοῦ παντὸς τὴν 
διοίχησιν ὀρθῶς ἄν τις μέμψαιτο: πρῶτον μὲν 
ἐνδειχνυμένην τῆς νοητῆς φύσεως τὸ μέγεθος εἰ 
γὰρ οὕτως εἰς τὸ ζῇν παρελήλνθεν, ὡς μὴ ζωὴν 
ἀδιόρθωτον ἔχειν, ὁποῖα τὰ σμιχρότερα τῶν ἐν αὐτῷ 
ἃ τῇ πολλῇ ζωῇ τῇ ἐν αὑτῷ ἀεὶ νύχτωρ xai μεθ᾽ 
ἡμέραν γεννᾶται, ἀλλ᾽ ἔστι συνεχὴς καὶ ἐναργὴς χαὶ 
πολλὴ καὶ πανταχοῦ ζωῇ, σοφίαν ἀμήχανον ἔνδει- 
χνυμένη, πῶς οὐχ ἄν τις ἄγαλμα ἐναργὲς χαὶ χαλὸν 
τῶν νοητῶν θεῶν εἴποι ; οἰα. Domus deorum Ennio 
Ausonius Idyllio 12 : [Unde Rudinus ait : Uirum 
domus altisonum cel. | Domus omnipotentis Olympi : 
, Nievius et Virgilius. Quod vero domus hoc uviver- 


D $m, εἰ quowodo ad domum componatur, pecu- 


lieri libro in commentario Characterum adolescens 
eonimentari memini. Ba. 
(90) Ποιήμασι νοούμενα καθορᾶται. Theo- 
philus lib. 1 contra Autolycum umultis per vae 
ide 


amico suo sensibilem Deum przfigurat. 
qui locum istum Jl'auli commentariis | illüstra- 
runt. Da. 


(51) In editis Bibliis. θεωρεῖται. 

(52) ᾿Αριστοτέιϊους θεωρημάτων. Ic discere 
solitos discipulos et docere doctores tum vigentis 
pliilosophi:e et sophistices, ut opponerent Christia- 
norum dogmatis, patet ex. Justino. Martyre ; qui, 
quautum ad Creatorem et creaturau attinet, bonam, 
si non maximam, eorum partem confutavit, memo- 
rabili sane opere. Qui liber, licet talis nou sit uune 
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interfuerant disputationi, eum etiam ipsi essent A τηνιχαῦτα συλλόγου oi xaX ἐτύγχανον ἑἐποῖΐοντες τῇ; 


exercitati in apodicticis rationibus, et modis, et 
versati circa vorios ratiocinationum labyrinthos, 
spirarent etiam frequenter Aristotelem, tuas. deli- 
eias, et Platonem, atque adinirarentur, nostris ver- 
his adhzserunt et suffragati sunt, aut potius veri- 
tatis sacre qux» Christianorum est familiaris. Do- 
. mum itaque discesserunt Christianas demonstratio- 
nes admirati, et valde aventes sampius veritatis 
sermones audire. Postridie discipulorum prastan- 
tissimus Gessius, qui nunc Hi ppocratis Coi et Galeni 
Pergameni scientia g'oriatur, et medicinze studio- 
sorum doctor ad Nilum przsidet, postulabat eum- 
dem congressum et colloquium repeti, quasi ipse 
posset plura quam —praceptor dicere. ÀÁc meam 


διαλέξεως " ὄντες xal αὐτοὶ τῶν περὶ τὰς ἀποξδειχτι- 
χὰς μεθόδους χαὶ τοὺς ποιχίλους τῶν συλλογισμῶν 
λαδυρίνθους στρεφομένων, χαὶ τὸν ᾿Αριστοτέλτν, τὰ 
σὰ παιδιχὰ xal Πλάτωνα (55) θαμὰ πνεόντων xd 
ἀγαμένων (54), τοῖς ἡμετέροις ἔθεντο καὶ ἐπεΐητ!- 
ζοντο λόγοις ’ μᾶλλον δὲ τοῖς τῆς ἱερᾶς xai «ἔτι 
Χριστιανοῖς ἀληθείας, Καὶ ἀνεχώρουν οἴχαδε 0a» 
μάζοντες τὰς Χριστιανιχὰς ἀποδείξεις, καὶ δια τερόν- 
τως γλιχόμενοι (55) θαμὰ τῶν τῆς ἀλτθείας λόγων 
ἐπαίειν. Τῇ δὲ ὑστεραίᾳ, τῶν φοιτητῶν ὁ χορυφαι- 
ὁτατος xai Γέσσιος (56), ὃς νῦν αὐχεξῖ τὴν Ἱπποχρέ- 
ποὺς τοῦ Kou καὶ Γαληνοῦ τοῦ Ex Περγάμου σοφίαν, 
χαὶ τῶν ἰατριχὴν φιλοσοφούντων διδάσχαλος παρὰ 
τὸν Νεῖλον (57) mpoxiíünza:, tElou τὴν αὐτὴν ἀνα» 


qualem eum olim legit Photius, liectque sit iuter- B loseos Jndaicze. Medicin:e autem tum. studium  pbi- 


polatus nonnullis posteriorum temporum locutioni- 
hus, nobis timen genuinus Justini videlur, fidem 
faciente genio ipso scriptionis et modo argueud', 
Aristotelem autem in rebus physicis maximi facie- 
bant philosophi isti jam inde ab zevo Plotini. Por- 
phyrius hujus. Vita : Ἐμμέμιχται δ᾽ ἐν τοῖς avy- 
γράμμασι χαὶ τὰ στωϊῖχχ λανθάνοντα δόγματα xal 
τὰ περιπατητιχά" χαταπεπύχνωτα! δὲ xa ἣ μετὰ 
τὰ φυσιχὰ τοῦ ᾿Αριστοτέλους πρχγματεία. Ba. 

(53) Καὶ Πλάτωνα. ls enim. cum Platone Ari- 
stotelem conciliabat, superiorem illum Ammonium 
enulatus, Tan. 

(54) Hirsórcorv xal ἀγαμένων. Ad fastum prius 
verbum pertinet, Ejus exeimplar proponit in docto- 
ru:n suo doctore Theophrasto /Eneas Gazazus. Lo- 
cutio est Homerica; ut. lliade postrema: Mévea 
πνείοντας ᾿Αχαιούς. ll. B. : Μένεα πνείοντες "A6av- 
τες. Odyssea X : Ἔνθα μένος πνείοντες ἐφέστασαν, 


Interpres uon perpeudit mentem verbi, qui suspi- ( 


santes vertit. Da. 

(55) 1.λιχύμενοι. ᾿Ἐπιθυμοῦντες" 
παρὰ τὸ λίαν ἔχεσθαι" Etymolog. Ba. 

(36) Kal l'éccioc. Non de alio aliquo simul lo- 
quitur, sed de solo Gessio, quare vel ὁ l'éacto;, vel, 
quod nos »liquando süspicabamur, Γάϊος ὁ Γέσσιος, 
vel Γάϊος Γέσσιος. De eo liec Suidas quz& integra 
describam Γέσιος ἐπὶ Ζήνωνος ἣν λαμπρυνόμενος 
ἐπὶ τέχνῃ ἰατρικῇ. Πετραῖος τὸ γένος " χαθελὼν δὲ 
τὸν ἑαυτοῦ διδάσχαλον Δόμνον τὸν Ἰουδαῖον xal τοὺς 
ἑταίρους πρὸ; ἑαυτὸν μεταστησάμενος ὀλίγου πάν- 
πᾶς, πανταχοῦ ἐγνωρίζετο, xat μέγα χλέος ἔσχεν, 02 
μόνον ἰατριχῆς ἕνεχα παρασχευῆς τῆς τε διδασκα- 
μιχῆς xaX τῆς ἐργά:ιδος, ἀλλὰ xat τῆς ἄλλης πάσης 
παιδείας" φιλότιμος γὰρ xal φιλόπονος ὧν ὁ ἀνὴρ, 
ἄλλην τὲ πολλὴν ἐν πολλῷ χρόνῳ μελέτῃ, xai o) 
φύσει, προσπεριεδάλλετο δοξοσοφίαν xal τὴν τῶν 
ἑατριχῶν ἔργων τε xat λόγων ἀχριδεστέραν των xa 
ξαυτὸν πάντων ἰατρῶν τε χαὶ ἱατροσοφιστῶν χατ- 
ὠρθωσε τέχνην " βραδέως δὲ ἀρξάμενος ἐπιδειχνύναι 
δημοσίᾳ τὴν ἐπιστήμην, τα ἕως ἀνέδραμέ τε xal 
εὐθήνησεν ἐπ᾽ αὑτῇ, πομπιχὸς ὧν χαὶ ἐπιδειχτιχὸς, 
φιλοσοφίας μὲν ἐπ᾽ ὀλίγον ἤχων, ἑἰατριχῆς δὲ ἐπὶ 
πλεῖστον * ὅθεν χαὶ χρημάτων μεγάλων ἐγένετο χύ- 
θιος xal Ῥωμαϊχῶν ἔτυχεν ἀξιωμάτων οὐ τῶν τυχόν- 
των. ᾿Αποδέχομαι δὲ τὸ ἀνδρεῖον παράστημα τῆς 
ἀγαθῆς ψυχῇ :" τόν τε γὰρ 'Hppatoxoy ἐπιζητούμενον 
ὑπὸ Ζήνωνος βασιλέως οἴχῳ τῷ ἰδίῳ χατέχρυψε, πα- 
ραδαλλόμενος πρὸς τὸν χίνδυνον " χαὶ ἐπειδῆ, ἐν τῇ 
φυγῇ νοσήσας, ἀπηλλάγη τοῦ σώματος, εὖ τε περι 
στείλας xai τὰ νομιζόμενα θεραπεύσας. Ὁ δὲ ἀποστὰ- 
λεὶς βασιλιχὸς ᾿Αγάπιον χαὶ τοὺς ἄλλους φιλοσόφους 
χατασχὼν εἰς τὸ ἀρχεῖον ἀπήγαγε. Nomen ipsuin Ro- 
manis non infrequeus, ut Gessius Florus apud Josc- 
phum lib. xx Antiquitatis cap. ult., et In libris la- 


Ilesychius ; 


losophis erat commendatissimum, ut videre est vel 
iu catalogo familiarium maximi nominis quiqoe 
posteris exemplum doetriu: prebuit philosopbi, 

lotini, quos plerosque omncs utrique simul studio 
addictos recenset Porphyrius in ejusdem Vit 
[p. 5]. Gessius vero ise et medicas et magnarum 
dignitatum. adininistrator simul fuit, iore usitate 
tum inter tales. Nau etZethum Arabenm talein iden 
memorat eodew libro: Ἔσχε δὲ xaY Ζηθον ἑταξρον... 
Ἦν δὲ xal οὗτος ἰατριχὸς, xal σφόδρα πεφίλητο τῷ 
ἸΙλωτίνω" πολιτικὸν ὃὲ ὄντα xal ῥοπὰς ἔχοντα το- 
λιτιχὰς ἀναστέλλειν ὁ Πλωτῖνος ἐπειρᾶτο, (Qaod 
fere gontra nostri aliorumque sszeculorum morem 
est. DA. 

(57) Παρὰ τὸν Νεῖλον. Alexandriam , celeberri- 
m.m tuu) toto terrarum orbe disciplinarum palz- 
siram, per fluvium indicat, ut Zneas initio Tie 
phrasti. De hnjus urbis przstantia peculiares olin 
libros scripserunt auctores non postremi nomini: 
Callixenus Rhodius aliquot libris, laudatus ab Har- 
pocratione in voce. Ἐγγυθήχη" ὡς Καλλίξενός τι 
ἐν τετάρτῃ περὶ ᾿Αλεξανδρείας ὑποσημαίῖνςι, rol 
Δαΐμαχος ὁ Πλεχταιεὺς ἐν δευτέ TEQ: "viui. 
Εἰ sepius Atbeuxus. ltem /£tus Dionysius, Vets: 
criticus de Scylace Caryandeno verba faciens : A- 
λιος Διονύσιος £v τῷ περὶ ᾿Αλεξανδρείας βιδλέῳ πρώτῳ 
φησὶν óvt Δαρείῳ προσεφώνησε Σχύλαξ τὸ φρόντισμε. 
Dicebatur speciatim propter excellentiam πόλις, v 
Roma Urbs. Epitomator Stephani : "AXe£&vépsu ἡ 
Αἰγυπτία, ἤτοι Λίδυσσα, ἐλέγετο χατ' ἐξοχὴν πᾶς 
xa πολῖται ἐξ αὐτῆς, ὡς ἄστυ αἱ ᾿Αθῆναι... Bone 
σιν αἱ πηγαί. Et ad. diflerentiam czeteraruin dicis 
᾿Αλεξάνδρεια μεγάλη, ut in Chronico quog Alese 
driuum inscribitur, 10 recensione urbium secundas 
septem). climata. Auctor. incertus , qui rustico ser 
mone memorabilia chborographica — conscripsit : 
Alexandria civitas est valde maxima et eminem à 
uispositione εἰ abundans omnibus bonis et esi 
dives. Medicin;:e quidem gloria adeo florente, δ 
ad summam in ea laudem fecerit. Alexandrie 
quem operam dedisse ei studio. Ammianus Nae 
cellinus lib. xxu : Medicine ita studia ΘΝ ΦΕΝΗ͂Σ 
in dies , ut licet opus ipsum redoleat, pro omni tamm 
experimento sufficiat medico ad commendundam ertà 
auctoritatem , sí Alexandrie se dixerit. eruditum. St 
chirurgus quidam admirabilis Alexandrinus cel 
bratur. B. Augustino lib. xxu. De civ. Dei, c. 8: 
Nec aliud occurrit fatigato lacrgmis. et ia jam nt 
cessilate constriclo, nisi ut adhiberet. Alexanurina 
quemdam, qui tum. clirurgus mirabilis Nabebausr. 
Et inerant curi: medicorum pene domibus ips» 
numero pares, Fulgentius Prologo Mythol. Zavexit- 
bat animus quibus inter mala adriderec, wisi me etian 
exinde bellis crudelior Galeni curia exciwsisset, qut 
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χινεῖοθαι ἐμιλίαν καὶ συνουσίαν, ὡς Of st τοῦ 0:023xá- A dextram tenens abducit ad Musarum templum : quo 


lou πλέον λέγει") δυνάμενο:. Καί uou τῆς 5:5:1; λα- 


pene cunctis Alexandrie ita est inserta. angiportis, 
quo chirurgice carnificine laniola pluriora..... ha- 
bitaculis numerentur. Qui idem omnium dogmatum, 
ut Joquitur, àmbutamentis crebram eam urbem  ihi- 
dem facit, Principes medicorum, qui. ejus civitatis 
doctoribus laudati. Et sic. laudat Zenonem suum 
Julianus Parabates, epist. 45: Πολλὰ μὲν χαὶ ἄλλα 
σοι μαρτυρεῖ xai τῆς ἰατριχῆς τέχνη: εἰς τὰ πρῶτα 
ἀνέχειν, xai ἤθους xal ἐπιειχείας xai βίου σωφρο- 
σύνη; συμφώνως πρὸς τὴν τέχνην ἔχειν" νῦν ὃὲ προῦ- 
ὅλθε τὸ χεφάλαιον τῆς. μαρτυρίας τὴν τῶν 'Axe- 
ξανδρέων πόλιν ἀπὼν ἐπιστρέφεις εἰς σεαυτόν᾽ τοσηῦ- 
τον αὑτῇ κέντρον χαταλέλοιπας. Et alioquin ΕΥ̓] 
medicin:e laudibus celebres. Vopiscus in Saturnino : 
Sunt JE gypiii liberi, novarum rerum usque cupientes, 
versificatores, epigrammatarii, mathematici, aruspi- 
ccs, medici. Ita uL omnes pene essent medici. Dio- 
genes Laertius, lib, ui, de Euripide : Ὅθεν xat ei- 
πεῖν. Θάλασαα χλύζει πάντα τἀνθρώπιυν xaxá* ἀλλὰ 
xii χαθ Ὅμηρον φάναι πάντας ἀνθρώπους Αἰγυ- 
πτίους ἰατροὺς εἶναι. Itaque habehantur cum trans- 
ferreutur :»egrotantes pueruli per singulas domos. 
Rufinus, [list. eccles. lib. t, cap. 10 : Moris apud 
"Egypiios esse dicitur, ut, si puerulus agrotet, cir- 
cum[eratur a matre per singulas domos, quo, si quis 
aliquid experii remedii noverit, conferat id laboranti. 
Fuisse priscis ZEgyptiis ad singula membra humana 
singulares medicos testatur llerodotus lib. it, qui 
plura de his, nt et Diodorus Siculug. Siti urbis 
Alexandrinz opportunissimum celebrat Philo Lega- 
tione ad Caium, $ 45, de eo : "Alexzoc γάρ τις αὐτὸν 
ἔρως κατεῖχε τῆς ᾿Αλεξονδρείας, εἰς ἣν ἐπόθει 
σπουδῇ πάσῃ παραγενέσθαι, νομίζων sat; ἄλλαις πα- 


ράδειγμα γεγένησθαι τοῦ σεδασμοῦ, μεγίστην τὲ C 


sav xai ἐν χαλῷ τῆς οἰχουμένης : aerem sa- 
lubritate eximium Strabo libro v, ubi de Wa- 
venna, cui perpetue paludes eamdem aon de- 
munt, Ob amplitudinem dixi Rom: compositam. 
Proxima illi ante. Constantinopolim conditam lia- 
bebatur. Aristides Encoinio Rom: Ὃ δὲ xa! μόνον 
ἄξιον τῆς ἑαυτοῦ φύσεως ἔργον xal μνημεῖον χατ- 
ἐλιπε πρὸς Αἰγύπτῳ τὴν ἐπώνυμον πόλιν, ταύττν εὖ 
ποιῶν ὑμῖν ᾧχισεν, ὅπως ἔχοιτε xai τς μεγίστης 
μετὰ τὴν ὑμετέραν χρατοίτοξ. Neque alia mente isti 
juugitur ἃ Nemesio: Τόπος γάρ ἔστι πέρα: τοῦ πε- 

χοντος, χαθ᾽ ὃ περιέχει τὸ περιεχόμενον" εἰ δέ τις 

yo: , 4 Οὐχοὺν xal ἐν ᾿Αλεξὰ pela xai ἐν Ρώμῃ 
ἑατὶ χαὶ πανταχοῦ ἡ ἐμὴ Ψυχὴ », λανθάνει ἑαυτὸν 
πάλιν τόπον λέγων. Dixi xav' ἐξοχὴν πόλιν dictam. 
Idem tradit Eustathius in Dionysium comentario, 
ubi et lectu digna de ea alia non pauca : Λέγεται δὲ 
xai πόλις κοτὲ χληθῆναι xav' ἐξοχὴν, ὡς νῦν ἡ Kov- 
σταντίνου πόλις, χαὶ ὡς αἱ ᾿Αθῆναί ποτε ἄστυ. Eliam 
secundz sedis ἃ loma honorem episcopus olim ba- 
bebat. Leo Magnus epistola 53 : Tanquam opportune 
se libi tempus obtulerit , quo. secundi honoris prl- 
vilegium sedes Alexandrina perdiderit et Antiochena 
Esclesia proprietatem tertie dignitatis amiserit, Quse 
verba repeiit Facundus BHermianeunsis, Pro couciio 
Chalcedonico, lib. v, cap. 4. [dew ex canonica 
ordinatione Iradit. Petrus Damiauus libro i, epist. 
46. Peculiaribus non raro verbis utebantur Alexan- 
drini, ut videre est apud Hesychium in voce Βαίων, 
et alil; adeo ut Attici sermonem eorum gralia re- 
jecerint, Phrynichus. Τεθεληχέναι. ᾿Αλεξανδοεωτι- 
χὸν τοὔγομα᾽ διὸ ἀφετέον ᾿Αλεξανδρεῦσιν xal Αἰγυ- 
“πτίοις αὐτό" ἡμῖν δὲ ῥητέον ᾿θεληχέναι. Idem Exit 
μάζεις σαυτὸν, Μένανδρος εἴρηχεν ἐπὶ τοῦ λυπεῖν, 
xai ᾿Αλεξανδρεϊῖς ὁμοίως * πειστέον δὲ τοῖς δοχίμοις 
τοῖς μηδ᾽ εἰδόσι τοὔνομα. Sermo eral delicatus, ut 
proverbio locum, etiam fecerit. Quintilianus lib. 1, 
«ap. 2: Gauwdemus si quid licentius (pueri) dixerint. 


D bant 


poetz, rhetores, grainmatici ventitautes, praebent 


Verba nec Alexandrinis quidem permit:enda deliciis 
risu et osculo excipimus. Praecipuum urbis decus 
templum Serapidis , quod, cum demolitum videre, 
laudant et describunt Rufinus aliique ecclesiastici 
historici. Idem landat. et. barbaro-romanius choro- 
graphus : Et dii coluntur eminenter, et templum Se- 
rapis ibi est; unum esi solum spectaculum movum in 
omni mundo. Nusquam enim terre aut cedificium , 
aut dispositio Lemp'i aul religionis invenitur. Undi- 
ue autem musium ei reddire videatur. Ewmacu- 
andum existiino; nam barbarum mire Lesit bar- 
harior librariorum stupor : E! dii tibi coluntur, et 
eminenter templum Serapidis. Id est unum et solum 
spectaculum novum in omni mundo, Nusquam enim 
terre aut edificium aut dispositio templi aut. reliqio 
similis invenitur. Undique autem. Musium ei redai 
rite videatur. De Musio doctissimus editor, amies 
noster. Commendabant Alexandriam. ultra. ΡΠ γος 
illa nobilis, et totam civitatem innoxio flumine 
subterfluens Nilus. Utrumque celebrat geograplius 
Arahs, nuper Latinitate donatus : Nilus , iuquit. αὐ 
occidentali spsius parte excurrens trausit. sub forni- 
cibus omnium ipsius domorum, quarum quidem fun- 
damenta sunt. incicem connexa. Et urbs mlilominus 
est non modo clara aique [wnminosa , verum. eiiam 
firmiter structa. De Pharo copiosius idem quem lege, 
ut et Benjaminum Tudelensem, qui de speculo Ale- 
xandri intrepide nugatur...] Ultra bxc charta etian 
ditabat et celebrabat hanc urbem; papyrus tameu 
potius, cujas ubertatem modo dictus barbarus chlio- 
rographus laudat : Possidet, inquit, cum. omnibus , 
quibus habel bonis, el unam rem, que nusquam nisi 
in Alexandria εἰ regione ejus fi, sine qua neque ju- 
dicia neque privata negotia regi possunt , sed. pene 
per ipsam rem omnis hominum natura. stare videiur, 
Et quid est, quod εἰς a. nobis laudatur ? carta ; quod 
ipsa faciens εἰ omni mundo emittens , utilem speciem 
omnibus ostendit. Sola hoc supra omnes civitatesque 
et provincias possidens, sed sine invidia prestana 
suorum bonorum. Suo svo quam aromatum specie- 
rumque mercatura fuerit frequentata, adeo ut plu- 
rimze gentes suos ibi negotiatores ordinarios , lora 
peculiarios conditoria et curias habuerint , qux 
n'mc etiam maximam artem florent, multis tradit, 
quem modo nominavi, Benjamin Tudeleusis, com- 
memorans etiam domum extra urbem. studiis litte- 
rarum dicatam, quam olim Aristotelem coluisse 
fabulatur; cerium — tamen est inde 2 Romano 
20 eam ii$ usibus inservisse. Extra wrbem, in- 
quit, edificium visitur magnum el. speciosum, quod 
gymnasium — fuisse dicitur Aristotelis, Alexandri 
praeceptoris, 1n quo viginti ipse schole sunt, totius 
orbis olim hominibus [requeniate, qui eo. couvenie- 
Aristo elis — philosophium discendi causa , et 
inter singulas swarimorec erant columna. Porro ma- 
£imnum nomen hujus civitatis fuit florente Azgypto, 
adeo ut tauti regni principe» reges Alexandrini per- 
hibeaniur. Cicero Pro domo sua : Qui cum lege ne- 
[aria Ptolemaeum regem Cypri, fratrem regis Alexan- 
drini, cawsa incognita publicusses, bello gerendo 
M. Catonem pra [ecisti. Curius Forwnatianus, lib. 1 
Rhetor scliol.: Z4 hypophoris que cacenda sunt? ne 
plene et copiose ponantur, quod tamen aliquando [aci- 
mus duabus ez causis aut irridendi adversarii gratia, 
zi hoc augeal, de quo nulla questio est, ut pro Cor- 
nelio majestatis aut si discrepans aliquid ostendatur, 
«t de rege. Alexandrino. Aristeas suo zvo scribit 
ownium fuisse urbium opulentissimam et amplissi- 
mam, adjicieus tantam incolarum fuisse civilitatew, 
ut agrieulturam pr:e cultu neglexerint hospitalitatis; 
rege» cOactos edicto sanxisse ne quis exterus ultra 
vnde 2U dies inia urbem conmmoraretur, utque res 
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suorum ingeniorum specimina. Πὰς. autem. se - A Οὐμενος, ἀπάγει παρὰ b τέμενος τῶν Μουσῶν (58) 


DiOnein orsus est. 


litigiosze intra sexum diem componeren:ur : Τῶν δὲ 
πόλεων ὅσα: μέγεθος ἔχουσι xal τὴν ἀκόλουθον εὖδαι- 
νίαν, ταύταις συμδέθηχεν εὐανδρεῖν, ἀμελεῖσθαι 
δ τὰς χώρας, πάντων ἐπὶ τὸ χατὰ ψυχὴν ἱλαροῦσθαι 
νενευχότων, xal τῇ κατασχευῇ πάντας ἀνθρώπους 
ἐπὶ τὰς ἡδονὰς εὐχαταφόρους εἶναι" τοῦτο δὲ ἐγένετο 
ἐπὶ τὴν ᾿Αλεξάνδρειαν, ὑπερδάλλουσαν πάσας τῷ 
μεγέθει χαὶ εὐδαιμονίᾳ τὰς πόλεις" οἱ γὰρ ἀπὸ τῆς 
ρας εἰς αὑτὴν ἐπιξενούμενοι, χαταμένοντες ἐφ᾽ 
noy, tl; ἐλάττωσιν ἦγον τὰ τῆς ἐργασίας" ὅθεν ὁ 
βασιλεὺς, ἵνα μὴ χαταμένωτσι, προσέταξε μὴ πλέον 


εἴχοσ: ἡμερῶν παρεπιδημεῖν, χαὶ τοῖς ἐπὶ τῶν χρειῶν 
ὁμοίως δι ἐγγράπτων ιαστολὰς ἔδωχεν, ἐὰν ἀνα- 


γαῖον 1) χαταχαλέσαι, διαχρίνειν ἐν ἡμέραις πέντε. 
ude dicebatur μεγαλόπολις etiam florente utraque 
Roma, altera certe. Auctor Catenz in B. Joannem : 
Καὶ τοῦτο δὲ οὐκ αὐτονόμως ἐποίησα, ἀλλ᾽ àxosou01- 
σας τῷ ἁγιωτάτῳ ἡμῶν Πατρὶ, τῷ τῆς ᾿Αλεξάνδρου 
φιλοχρίστου μεγαλοπόλεως ἀρχιεπισχώπῳ Κυρίλλῳ, 
φήσαντι ἐν τῇ πρὺς Εὐλόγιον ἐπιστολῇ, etc. Magui- 
tidinem Rouan:w proximam ascribit Josephus lib. 
1v. Hilos, c. 11: Εἰς δὲ τὴν ᾿Αλεξάνδρειαν ἀφιγμένῳ 
τῷ Οὐεσπασιανῷ τὰ ἀπὸ τῆς Ῥώμης εὐαγγέλια ἧχε, 
καὶ πρέσδεις Ex πάσης τῆς ἰδίας οἰχουμένης συντδό- 
μενοι" μεγίστη δὲ οὖσα μετὰ τὴν Ῥώμην ἡ πόλις 
στενωτέρα τοῦ πλέθους ἰλέγχετο. Idem lib. n, c. 10 
ejusdem operis tradit in longitudinem fecisse stadia 
$0, in latitudinem 10 : Αἴγυπτος τὴν Ῥωμαίων 
ἡγεμονίαν οὐχ ἀδοξεῖ, xalzoi πηλίχον ἀποστάσεως 
κέντρον ἔχουσα τὴν ᾿Αλεξάνδρειαν, πλήθους ve ἀνδρῶν 
ἕνεχα χαὶ πλούτου, πρὸς δὲ χαὶ μεγέθους μῆχος μέν 


ἕνθα ποιηταὶ καὶ ῥήτορες χαὶ τῶν γραμιματιστῶν οἱ 
παῖδες φοιτῶντες, ποιοῦντα! τὰς ἐπιδείξεις. "Apysux: 
δὲ τοῦ λόγου ἐνθένδε 


Yufvov ἐμοὶ δέ γε καὶ αὐτῷ (Ξ:τύγχανον vàp αὐτοῦ 
διατοίθων παιδείας ἕνεχα τῆς πρὸ τῶν νόμων) 
δεδιέναι mpoofis(, xal ταῦτα ἐπὶ λίαν Gui 
τῇ χινήσει λογιζομένῳ ὅτι δὴ αὐτοῖς αἱ οἰχοδο- 
piat οὐκ ἰσχυραὶ, οὐδὲ εὑρεῖαι τυγχάνουσιν 00321, 
οὐδὲ οἷαι χαὶ πρὸς j* ὺ ἀνασχέσθαι δοχούμεναι, 
ἀλλ᾽ ἰσχναὶ ἄγαν xal coc val; ἐφ᾽ ἐνὶ γὰρ ὑξαΐνον- 
ται λίθῳ. Qus postrema inscite sane traduxit do- 
ctus aliarum rerum interpres de simplici latere, cum 
mens sit. Agathize uno solo lapide niti aedificia Ale- 
xandrina ; hoc est, fundamentum lapideum habere, 
sed minime altum, unius tantum lapidis subjec- Ὁ 
tione, cui de vili materia habitationes reliquas esse 
inzedificatas , quas text4$, non compactas Jici'. 
Arcem Alexandrinam stupendi operis ita descn- 
bit, ut contemplandam pene proponat Apltho- 
nius in Progymuasmatis, licet interiorem is cultum 
non auigerit. Vitia Alexandrinis inuruntur ἃ scri- 
ptoribus , iuconsiantie , seditionum. Ausonius , δὲ 
claris 

(58) Τὸ τέμ. τ. Μουσῶν. Locus dedicatos ere 
citiis et doctrinis litterarum. ls dubio proeul cujus 
meminit Strabo, lib. xvit : Tov δὲ ἰων τῇ; 
᾿Αλεξανδρείας μέρος ἐστὶ xai τὸ Μουσεῖον, ἔχιν 
περίπάτον xai ἐξέδραν, xal οἶχον μέγαν, ἐν ᾧ τὸ 
συσοίτιον τῶν μετεχόντων τοῦ Μουσείου φιλολόγω; 
ἀνδρῶν ἔστι δὲ τῇ συνόδῳ ταύτῃ xat χρή ματα χοινὰ 
καὶ ἱερεὺς ὁ ἐπὶ τῷ Μουσείῳ τεταγμένος, τότε μὲν 
ὑπὸ τὼν βασιλέων, νῦν δ' ὑπὸ Καίσαρος. Qui paucis 
verbis indicat nimirum Musarum sacerdotem pra- 
fectum collegio isti fuisse; doctores inibi reditibus 


46 αὐτῆς τριάκοντα σταδίων, εὗρος δὲ οὐχ ἔλαττον C ἃ principibus destinatis pastos, et. communem ba- 


δέκα. Ubi memorabilem rem adjicit, tantum per 
mensem vectigalium inferre Roinanis, quautum vix 
to10 anno possit Jud:ea, et quatuor preterea men- 
sium ον annonam sufficere : Too δὲ ἐνιαυσίου 
παρ᾽ ὑμῶν φόρου xa0' ἕνα μῆνα πλέον ῬΡωμαίοις 
παρέχει, xal, τῶν χρημάτων ἔξωθεν, τῇ Ῥώμῃ ci- 
τον μηνῶν τεσαάριυν. De spatio paulo aliter Plinius 
lib. v, cap. 10. De salubritate Alexandrini aeris, de 
geminis portubus, de mercibus pluribus ex quam 
importatis, figura situs sd chlamydem accedente , 
vicis duóbus jugeris singulis amplitudine patentibus, 
fanis et bosilicis tertiam urbis parteis occupan- 
tibus, de Museo reditibus locupletibus ditato , de 
Antirrlhodo , theatro, aliisque in tauta. memorabi- 
libus, legendus oculatus summaque et tidei οἱ do- 
Cirina testis Strabo lib. xvu.. Memorabilis etiam 


Necropolis, peculiare mortuorum habitaculum ; me-: 


imorabile Panium, Sarapium, oppidum Augusti vi- 
ciorie monumentum, Nicopolis; item emporium 
μέγιστον τὴς οἰχουμένης, celebrante eodem Sira- 
boue. Nov, inquit idem, xat στόλοι μεγάλοι στέλλον- 
και μέχρι τῆς Ἰνδιχῆ: xat τῶν ἄχρων τῶν Αἰθιοπι- 
κῶν, ἐξ ὧν ὁ πολυτιμότατος χομίζεται φόρτος εἰς τὴν 
Αἴγυπτον, χάντεῦθεν πάλιν εἰς τοὺς ἄλλους ἐχπέμ- 
πεται τόπους, eic, Unde apparet etiam aimpliorein 
quam nuuc est negotiationem Romano imperio flo- 
reute in hac urbe viguisse, qux qnalis nostro zevo 
sit admodum diligenter describitur ἃ Joanne Hel- 
frico Lipsiensi, hbello Germanica lingua in. alias 
educi non indigno. Notatum supra de περ οἰ: stu- 
diis florentibus : de legum Romanarum exemplo suo 
testis est Agatlias libig i11, ubi de terrz motu, aliu- 
quin ZEgypto incoimperto : "Azaveeg δὴ οὖν οἱ ἐπι- 
χώριοι xal μάλιστα ol σφόδρα γεγηραχότες ἐν θαύ- 
ματι μεγάλῳ τὸ ξυνενεχθὲν ἐποιοῦντο, ὡς οὔπω πρό- 
τερον γεγενημένον, ἔμενέ τε οἶχοι ὅστις οὐδείς" αλλ᾽ 
ἀνὰ τὰς λεωφόρους τὰ πλήθη ξυνέῤῥει τῷ ἀπροσδο- 


χήτω δῆπου xai παραδύξιυν τοῦ μετρίου καταπεπλυ,- 


buisse usum facultatum ; etiam porticibus et deam- 
bulacris omnia egregie fuisse exornata, ut regis 
adnumeratum fuerit, egregio exemplo , Musarem 
dumicilium. Adde qui notata prastantissiuo Casse- 
bono ad extremum librum quiutum Suetouii. Nam 
a Claudio principe φτιλολογωτάτῳ veteri Musio ad- 
jectum | est novum sius nominis alterum. Sasto- 
lisse cuim | aliis videtur, restitutum tamen postej, 
Caracalla inperator ille Αὐσόνιος θὴρ, oraculi ceo- 
vitio. Dionis Epitoma in illa bellua , ubi Alexandu- 
-norum capitalis clades meworatur; "Ex δὲ τούτο 
τάς τε θέας xai τὰ συσσίτια τῶν ᾿Αλεξανδρέων xata- 
λύσας, τὴν πόλιν διατειχεισθῆναί τε καὶ φρουρίοις 
διαληφθῆναι ἐχέλευσεν, ὅπως μηχέτ᾽ ἀδεὼς παρ 
ἀλλήλους φοιτῷεν. Nisi tamen eversioni exemit δος 
collegium Musarum etiam in illo diro pectore honos, 
auL situs etiam. Nam extra urbein fuisse memorat, 
qui non aliud iutelligit, quamvis fabulis iuscitiss- 


D wis omnia disperdeus, Benjamin Tudelensis, cuju 


avum et eruditio exotica solum Aristotelis nomes 
e tot philosophis philologisque antiquitatis noverat. 
Eatra, inquit, urbem... columne. Áique ut iste er- 
rat in philosopho , sic in civitate ipsa P. Bellonias, 
qui, ignroratione — antique lectionis, Etunanorou 
hane academiat de Nilo sublatam, si diis plat 
ad Simoenta aut. Scamandrum deporlare volun, vir 
alioquin tal;s ut scripta ejus exstare magui intersit : 
eum vide lib. 11 Observationum, c. 19. Senecae locam 
quem et explicat inepte et corrupte adducit, satb 
cxplanant quie ad eum notat. Nic. Faber. Porro, εἰ 
ista landem claudantur aliquo fiue, de situ, prestan 
Ma , moribus Alexandrinis lege Diouis Chrysostomi 
oralioneim $2; ubi tantam levitatem ejus populi ἰΒ- 
ler Gblerà. commemorat, ut. proverbiuu jacratus 
fuerit, panem ipsis daudum et equos ad spectiacu- 
lum, caeterarum rerum futuros iucuriosos. 'Axok 
δεομένας àg:6üv ῥημάτων xal χνηστιώσας ill» 
acribit Juliauus jniperator, epist. 51. Da. 


— 
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JATPOXOSISTHI. Πῶς δημιουργὸς ὁ Θεὸς, à 4 — MEDICUS DOCTOR. Qua tandem ratione Deus 


ἑταῖρε, εἰ μὴ ἀεὶ δημιονργεῖ (59); 


[claris urb. n : [Tertia Ριαϑεα lauri domus, Autio- 
chea |Vellet Alexandri si quarta colonia poni. [Am- 
burum locus unus, et. has furor ambitionis [[n cer- 
lamen. agit. Vitiorum turbida. vulgo [Utraque, et 
amentis populi male sana tumuliu. Socrates, Histor. 
Eccles. lb. vu, c. 13: Populus Alexandrinus pre- 
ler ca'teros seiitionibus delectatur, in quibus, si quando 
illaram conflandarum occasio, sceleru eduntur prope 
intolerabilia. Qux repetit Nicephorus Callistus, lib. 
xiv, cap. 14, et causam idoneam adjecit lib. xv, 


' cap. 16, quod plebs illa ex diversissimis nationibus 


coufluxerit unde ad rebelliones illis impetus d:emo- 
niacua assignatur. Porro perfidia Alexandrina 
peremit Pompeium : Seneca, De brevitate vite, c. 
44. Qui idein omnia Alexandriz licere dieit in Ludo 
Claudii Evagrius, fist. Eccles. lib. n, c. 8: Εὐέξ- 

πτὸν γάρ τι χρῆμα πρὸς ὀργὴν ὁ δῆμος, χαὶ τὰς 
τυχούσας ἀφορμὰς ὑπέχχαυμα τῶν θορύδων ἔχων" 
οὐχ ἧχιστα δὲ πάντων ὁ τῆς ᾿Αλεξάνδρον, πλήθει τε 
πολλῷ χορῶν xai μάλιστα ἀφανεῖ τε xal συγχλύδῳ, 
xai παραλόγῳ θρασεῖ τὰς ὁρμὰς γαυρούμενο:, et 
qua sequuntur. Vagabantur noctu. per vicos εἰ in- 
cessebaut obvios dicteriis : Plutarchus Antonio ; 
ubi idem eum facere aggressum popularitatis lau- 
datum ait, Adulationis a natura erant docti, ut 
omnis levitatis, Philo. Legatione ad Caíuw. Ὁ δὲ 
Γάϊος ἑαυτὸν ἐξετύφωσεν, « οὐ λέγων. μόνον, ἀλλὰ 
xai οἰόμενος εἶναι θεὸ;, εἶτα οὐδένας εὗρεν οὔτε 
Ἕλλήνων οὔτε Βαρδάρων ἐπιτηδειοτέρους ᾿Αλεξαν- 
δρέων εἰς τὴν τῆς ἀμέτρου καὶ ὑπὲρ φύσιν ἀνθρωπί- 
γὴν ἐπιθυμίας βεδαίωσιν᾽ δεινοὶ γάρ εἰσιν τὰς xoÀa- 
χείας xa γοητείας xat ὑποχρίσεις;, παρεσχευασμένοι 
μὲν θῶπας λόγους, ἀνειμένοις δὲ στόμασι χαὶ ἀχαλί- 


D 


vote πάντα φύροντες. Acerbissimi ultores illatarum - 


contuineliarum erant Alexandrini : Gregorius Naz. 
orat, 2. Natura locique dona alia egregia habebat 
liec urbs : ut Alexandrini panes, cumino regio con- 
diti, celebrantur Plinio lib. xx. c. 15; laurus, lib. xv, 
c. 90; vitis, lib. xiv, c. 5; pira, lib. xv, c.15; licus, 


Jib. eodem , c. 18. Marinora Alexandrina : Seneca, 


epist. 86. Inventiones etiam celebrantur : vestis po- 
lymitos eidem Plinio, lib. vim, c. 48. Cierulez co- 
lurum temperauoues, Vitruvius, lib. vit, c. 41. Sa- 
lubritateni οἱ serenitatem caeli perpetuam laudat 
Ammianus, lib. xxi : Alexandria est, iuquit, vertex 
omnium citilatum, quam multa nobilitant , et. ma- 
gnificentia conditoris altissimi, el architecti solertia 
Dinocratis. lnibi aure salubriter spirantes, aer 
tranquillus et. clemens ; atque, ut periculum docuit 
per varias cellecium atutes, nullo pene die incolentes 
hanc urbem solem serenum non vident. Locus auris 
e& salutari temperamento perflabilis, ita. ut. extra 
mundum nostrum morari se quisquam arbitretur in 
iltis tractibus agens, cum sape aprico spiritu immur- 
murantes audierit rentos. Solertia Alexandri sic 
constructam, uL etesize. vicatiim urbem perflarent ; 
scribit Diodorus Siculus, lib. xvu ; illud adjieiens: 
quo ipse tempore illic [uerit , ultra trecenta millia 
liberorum capita iufuisse autumat. Apud eum de 
spatio et regia alia lege, quorum pars mendo non 
vacat, ipsum Alexandrum urbenr ut. nobiliora fu- 
tira ejus loca atque aedificia prascripsisae archite- 
elisscribit etiam Arrianus initio. libri 11... Deusius 
tamen ibi coelum quam in lialia notat Corn. Cilsus, 
lib. i, c. 22 : Opus esi, si vires patiuntur, longa 
nuvigalione, coli mulatione, sic uw densius , quam id 
est ez quo discedit eger, peiatur,; ideoque apissime 
Alezaudriam ez lialta wur. Non cadunt ibi nives, 
Seneca, Quast. Nat. lib. 1v, c. 4. Alexandrie quo- 
que, que longe ab. hujusmodi caloribus est. posita, 
nives non cadunt, Prestantior urbiwin, id est nolu- 
tissima, dicitur Martiano Capella, lib. v1; qui idem 
hbro nouo [p. 514] ex antiquioribus scriptoribus 


PaTROL. GR. LXXXV. 


C 


est opifex, mi Christiane si semper nou operatur? 


tradit st3gnam Alexandrie esse [n quo pisces cre- 
pitu. detineantuür, /nsidioso accessu esse scribit iti- 
dem ex aliis Isidorus Originum, lib. xx, c. 10: 
difficili exitu. Cicero Pro rege Dejotaro. Oninibus 
Augustis honoratam urbem tradit Philo, Legatione 
ad Coium. Regiones potiores habebat quinque, qua- 
rum dus, florentibus eorum rebus, Judzis hahita- 
bantur. Idem, in Flaccum : Πέντε μοῖραι τῆς πό 
λεώς εἶσιν, ἐπώνυμοι τῶν πρώτων στοιχείων τῆς ἐγ- 

ραμμάτου φωνῆς * τούτων δύο Ἰουδαϊχαὶ λέγονται, 

tà τὸ πλείστους ᾿Ιουδαίους ἐν ταύταις χατοικεῖν. 
Quinta pars regiz jam iude a conditore dicata erat. 
Plinius, lib. v, c. 10. Alexandriam metatus est Di- 
nochares ad effigiem Macedonice chlamydis orbe gy- 
rato laciniatam, dextra levaque anguloso procursu ; 
jam tum tamen quinta situs parte regie dicata. Si- 
tus erat talis, ut. dimidia Africze, dimidia Asi:e 
ascribi posset. Oppius [vel Hirtius] lih. De belle 
Cesaris Alexandrino , cap. 14 : Erant. inter. duas 
classes vada transitu angusto , qu& pertinent ad. re- 
gionem Africam : sic enim praedicant partem esse Ale- 
zandrim dimidiam Africe. Conditam septimo  Ale- 
xandri auno, olympiade 112 notat. Cyrillus lib. 1 
Contra. Julianum. Circensium adeo eral studiosa, 
"t szepe in hippodromo homines eliderentur : scri- 
bit Philostratus, lib. v Vite Apollonii, Deliciis et 
salibus diffluxit, Homa imperante , ut notum. At 
suo avo barbariem in ea iorum noiasse Polybium 
adnotavit, lib. xvii, Strabo, Postremo Romano avo 
qranta fuerit indicat Georgius Elinacenus , lib. : 

ist. Sarac. verbis Amri Alasidze, qui eam Homanis 
extorsit. Cepi, inquit, urbem occidentis, neque nar- 
vare possum , quid im ea sit, nisi quod contineat 4000 
balnea, 19000 olitores vendentes olus viride, 49uu 
Judecos soleentes tributum et 400 mimos. Seu numeri 
illi postremi corrupti sunt apud eum scriptorem. Ex 
Agautia quod supra dictum, terra moius inauditum 
fuisse. Alexandriuis infortunium , fidem suam ref 
rat ad auciores, Nos scimus ingenti. tali sub Gra- 
tiauo eawdem urbem ita concussam, ut multa mil- 
lia mortalium interierint. Georgius Ce.lIreuus. Ἐπὶ 
Γρατιανοῦ σεισμὸς ἐν ᾿Αλεξανδρείᾳ γέγονεν ἐπὶ xo- 
σοῦτον, ὡς ἐπὶ πολὺ ὑποχωρῆσαι τὴν θάλασσαν xal 
τὰ πλοῖα ἐπὶ ξηρᾶς ἑστάναι" πλήθους δὲ πυλλοῦ ἐπὶ 
τῷ παραδόξῳ θεάματι συνδεδρα μηχότο;, τῶν ὑδάτων 
ἀθρόως ἐχδραμόντων, πέντε μυριάδες ἀνθρώπων 
χατεποντίσθησαν. Aliuu post describit Georgius L- 
chymeres, lib. 11, qui terras motus Rhodum, Alexan- 
driaum, Peloponnesum, ei multa iusignia Cretz loc: 
prostraverit. Ad auctoritatem quod attinet , scien- 
dum Alexandrinz civitati nou solum /Egyptum 
omuen, sed οἱ bonam partem Libyz et 'l'hebaidi» 
priucipatum detulisse. Theodoretus initio /listorie 
ecclesiastice , cap. 2 : ᾿Αλεξανδρεία πόλις ἐστὶ με- 


D Υἱστη xat πολυάνθρωπος, οὐχ Αἰγυπτίων μόνον, àÀ) 


καὶ Θηδαίων xaX Λιδύων τῶν πρὸς Αἰγύπτῳ τὴν 
ἡγεμονίαν πεπιστευμένη. Notavi supra Alexandrini 
heeiesi:e post Romanam magnam fuisse auciorita- 
tem apud a:vum prius. Confirinatur ea res ilo, quod 
Occidentis. Eccle5ia maximi fecit. comuuniouem 
ejusdem et consuetudines servavit. Sic enin $cribit 
in gestis concilii Aquileiensis sub Gratiano, Valen- 
umano et Theodasio habiti, z2quavus auctor, Aui- 
brosius vulgo inScriptus : Peiimus vos , clementis- 
suni el christiani principes, ut et Alexandrie sacer- 
dolum catholicorum omnia concilia fieri censeatis , 
qui iuter. se. plenius. (ractent. atque definiant. quibus 
unperliendu communio, quibusque obserunda sit ; nam 
cisá. Alezandring Ecclesia semper disyos.tionem or- 
dinemque tenuerimus, el, juxia morem consuetudi- - 

- neuique 

(39) El μὴ del δημιουργεῖ, Nusquan cessans cone 
dere, δι iu. δι. Ba, 


EN 
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CHIUST. Respondi, Quoniam ad operandum ra- ἃ XPIZTIANOX. Ὡς ἔχων, ἣν δ᾽ ἐγὼ, τοὺς δημιουρ- 


tiones intra. se perpetuo liabet Deus, semper cst 
opifex. Quemadmodum et medicus apud se habens 
medendi rationes, medicus est et dicitur. Quod eo- 
dem modo sentiendum de fabro materiario, de 
zdium structore, de rhetore. Num id tibi videtur? 

MEDICUS DOCTOR. Maxime, sed δὴ medicum 
appellabimus nominabimusve eum qui non sanat? 
Materiarium fabrum aut :xdium fabricatorem cos 
qui artem fabricandi actu. non exercent? Uti neque 
musicum eum qui fidium pulsu musicam non ostendit, 
453. neque concentuum harmonia mulcet audien- 
tium animos, neque illorum aures titillat, Sed nec 
rhetorem dicimus, qui neque orat, neque in foro 
judicibus, vel in senatu seuatoribus, vel iu con- 


γιχοὺς λόγους ἐν ἑαυτῷ, ἀεὶ δημιουργὸς ὁ Θεός. 
Ὥσπερ zai ὁ ἰατρὸς ἔχων τοὺ; ἰατριχοὺς λόγους ἐν 
ἑαυτῷ, laxph; ἐττί τε χαὶ λέγεται. "Exe δ' αὖ xol 
ὁ τεχτονιχὸς, χαὶ ὁ οἱχοδομιχὸς, χαὶ ὁ ῥητοριχός" 
fi σοὶ οὐ φαίνονται; 

ΙΑΤΡΟΣΟΦΙΣΤ. Ὠάνυ γε. ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἄν, ἢ δ᾽ ὃς, 1.» 
τρὸν χαλέσαιμεν ἢ ὀνομάσχιμεν τὸν μὴ ὑγιάξοντα: 
Οὐδ᾽ αὖ τεχτονιχὸν f| οἰχοδομιχὸν τὸν μὴ τὴν τεχτονιχὴν 
ἣ οἰχοδομιχὴν τῇ ἐνεργείᾳ προάγοντα; “Ὥσπερ οὐδὲ 
μουσιχὸν τὸν μὴ τοῖς χρούμασι δειχνύντα τὴν μουσι- 
x^v, χαὶ τῇ τῶν χρουμάτων ἀρμονίχ θέλγοντα τὰς 
τῶν ἑπαϊόντων ψυχάς, καὶ χαταχτλοῦντα τούτων» τὸς 
ἀκοάς. ᾿Αλλὰ μὴν οὔτε ῥητοριχὺν λέγομεν τὸν μέτε 
πανηγυρίξζοντα (60), μήτε τοῖς λόγοις πείθοντα ἐν 


cione coneionatoribus fidem verbis faeit. Non igitur B δικαστηρίῳ διχαστὰς, xal ἐν βουλευτηρίῳ βουλευτὰς, 


epifex erit, qui actu nihil opera:ur, et rationes 
operandi quas habet, in apertum non profert, et 
informem inateriam in formai et speciein non ad- 
ducit οἱ aptat. 


CHRIST. Recte. Sed audi, ini philosophe, quam 
apte de Deo disseramus et opinemur. Dicimus enia 
Dcum semper fuisse opificem, utpote habentem in se 
viliciendi rationes, et quandocunque velit producen- 
(ἢ. Neque enim inerti: Deum ullo modo accusa- 
wus, neque cum nibil efficit, opificis nomen ei de- 
wahimus; sed ex iis qu: effecta sunt, opificem 
agnoscentes, ab omni habitudine, el necessitate, οἱ 
tyrannide, quippe qui Deus, et unum sit, liberum 


esse arbitramur. Beata enim et soluta natura non € 


agit necessitate, neque quando non agit, sive inur- 
' dinale, sive simul omnia, 11.841 etiam ponctur extra 
opiflcis naturam. Nonue tibi valde absurdum, mi 
philosophe, videtur, confltendum, esse medicum, 
qui instructus est arte medica, eau habitu possidet, 
et in se ipso circeumfert, unum autein aut alterum 
corpore laborantem. et periclitantem, ne eleimento- 
rum compage dissolvatur, medica artis beneficio 


nemque majorum, ejus. communionem | indissolubili 
socielate ad hec wsque tempora sercemus, tamen 
id obsecramus. luter cjus singulares cultus habeba- 
tur frequentia cousecraudarum Deo virginum copia, 


qui taita quotaunis erat, uL aliorum locorum nu- f) Ba. 


merum longe exsuperaret. Auctor trium librorum 
De virginibus, eidem ÁAmbrosio ascriptorum, lib. 11: 
Si quis putat. conservatione virginum minui genus 
humanum, consideret quia, ubi pauce virgines , ibi 
etiam pauciores homines ; ubi virginitatis studia cre- 
briora , ibi numerum quoque hominum esse majorem. 
Discite quantas. Alexandrina totiusque. Orientis et 
Africana Ecclesia sacrare quolannis consueverint. ; 
pauciores hic homines prodeunt, quam iilic virgines 
consecrantur. Romana quidem Ecclesie Alexandrina 
usque ad gloristionem conjungebatur. Beatus Hiero- 
nymus, epist. 68 : Tu scito nobis uilil esse antiquius 
guam Christi jura servare, nec patrum transferre tei- 
minos, sed semyer neminisse Homanam fidem. Aposto- 
liro ore laudutam, cujus se. esse participem Alezan- 
drina Ecclesia. gloriatur. l'eculiares eju:dem Eccle- 
sw oronsuetudinos , tL sedentem episcopum aud,;sse 
tegi Evangslia eumque solum conciouari consucvisse 
L4gidd Nicephorus Callistus, lib. xii, e. 84. 15 epi- 


xai ἐν ἐχχλησίᾳ ἐχχλησιαστάς. Οὐχοῦν οὔτε δη- 
μιουργὸς ἂν εἴη ὁ μὴ τῇ ἐνεργείᾳ δημιουργῶν, xoi 
τοὺς λόγους οὗς ἔχει εἰς τοὐμφανὲς προφέρων " καὶ" 
τὴν ἀνείδεον ὕλην εἰς εἶδος χαὶ σχῆμα μετασχενάξων 
πε χαὶ μεθαρμόττων. 

XPIZT. Καλῶς, ἦν δ᾽ ἐγώ. ᾿Αλλ’ ἄχουε, ὦ μαχάρις, 
610; ὀρθότατα ποῦ Θεοῦ πέρι διαλαμθάνομεν xai 
δοξάζομεν. Φαμὲν γὰρ τὸν Θεὸν ἀεὶ δημιουργὸν, ὡς 
ἔχοντα τοὺς δημιουργιχοὺς λόγους ἐν ἑαυτῷ, χαὶ 
ὅταν ἐθέλῃ προάγοντα. OU γὰρ ἀργίαν καθόλου τοῦ 
Θεοῦ χατηγοροῦμεν, οὔτ᾽ ἐπειδή ποτε μὲ; δημιουρ- 
γεῖ, δημιουργὸν elvat τοῦτον ἀρνούμεθα * ἀλλ᾽ Ex τῶν 
γξγονότων δημιουργὸν ἐπιστάμενοι, πάσης σχέσεως 
αὐτὸν καὶ ἀνάγχης xai τυραννίδος, ὡς Θεὸν ὄντα, 
χαὶ ἕν, ἐλεύθερον elvat ὑποτοπάζομεν. Οὐ γὰρ ἀνάγχη 
δημιουργεῖ ἡ ἐλευθέρα καὶ μαχαρία φῴώσις, οὔτ᾽ 
ἐπειδὴ ποτε μὴ δημιουργεῖ, μηδξ ἀτάχτως, μηδ 
ἅμα πάντα, ἤδη χαὶ τοῦ εἶναι: δημιουργὸς ἕξω χεί- 
σεται. Ἢ οὐχ ἐπιειχῶς ἄτοπόν oot, ὦ φέλος, κατα- 
φαίνεται, ἰατρὸν ἐκεῖνον εἰδέναι xal ὁμολογεῖν τὸν 
τῆς ἰἱατριχῆς ἐπειλημμένον τέχνης, χαὶ ἐν ἕξει ταύ- 
τῆς γεγονότα, xal ταύτην ἐν ἑαυτῷ περεφέροντα" 
ἕνα δέ mou f| δεύτερον τὸ σῶμα χαμόντα χαὶ xcvbu- 


copus, post tertium Ephesinum consilium , et mi- 
tram recepit et Papz sibi appellationem viudicavit, 
el universi orbis judex habitus est, si fides tradi- 
tionibus ejusdem Nicephori lib. xiv, c. $4, p. 180. 


(60) Myjze πανηγυρίζογτα. 1. coetibus non per- 
orantem. lu conventibus populorum per civitates 
arlém suam exercebant rhetpres, variis. motis a 
quolibet quzstionibus. Sic somniorum doctrinam 
et judicia per panegyres Grizeci:e sese explorasse εἰ 
libris postea. mandasse scribit Artemidorus Proc- 
mio ; Τοῦτο δὲ xal σφόδρα διαδεθλημένων τῶν iv 
ἀγορᾷ μάντεων, οὗς δὴ προῖχτας τε xal γόητας χαὶ 
βωμολόχους καλοῦσιν οἱ σεμνοπροσωποῦντες xai τὰς 
6$09; ἀνεσπαχότες, καταφρονήσας τῆς δισδολῖς, 
ἔτεσι πολλοίς ὡμίλησα, καὶ ἐν ᾿Βλλάδι κατὰ πάλεις 
χαὶ πανηγύρεις, χαὶ ἐν ᾿Ασίᾳ, καὶ ἐν Ἰταλίᾳ xal 
τῶν νήσων ταῖς μεγίσταις χαὶ πολυανθρωποτάταις, 
ὑπομένων ἀχούειν παλαιοὺς ὀνείρους καὶ τούτων τὰς 
ἀποδάσεις. Multa loca huc pertinent, hincque lucem 
capiunt, oratorum Griecorum sub Romano imperio, 
precipue Luciani. Varia autem significatio verbi; 
uam) recte et festa et spectacula et laudes ipsas 
panegyriu complecti ποῖαι doctissimus [lesychius. B4. 
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νεύσαντα τῆς τῶν στοιχείων ἁρμονίας διαλυθῆναι, A curat, neque interea circa medicinam perpetuo oc- 


διὰ τῆς ἰατριχῇῆς εὐεργετήσαντα τέχνης, xà» μὴ 
περὶ τὴν ἰατριχὴν ἐς ἀεὶ ἐνεργῇ " τὸν δὲ Θεὸν μὴ 
δημιουργὸν ὑποτοπάζειν, ὅταν ἐθέλῃ, δημίιουρ- 
γοῦντα; 

IAT. Πάνυ γε. 

ΧΡΙΣΤ. Αὐτὰρ χαὶ τὸν τεχτονιχὺν xai οἰχοδομι- 
xbv, μουσιχόν τε αὖ xal ῥητοριχὸν, οὐδὲν ἂν λωδή- 
σαιτο dj ἕν τινι χρόνῳ περὶ τὰ πραττόμενα αὐτοῖς 
ἀργί. 

IAT. Οὐ γάρ. 

XPIZT. Εἶεν, fjv δ᾽ ἐγὼ, τούτους μὲν ἅπαντας, ἐλευ- 
θερίᾳ τε γεραίρομεν, ἀφετυύς τε χαὶ αὐτονόμους, 
xai πάσης ἀνάγχης ἐχτὸς εἶναι τίθεμεν, περὶ τὴν 
τῶν οἰχείων τεχνῶν ἐνέργειαν " τὸν ὃὲ πάντων βασι- 


λέα τὸν μόνον ἐλεύθερον, xal τῆς ὄντως οὔσης ἐλευ- D 


θερίας τοῖς ἄλλοις χορηγὸν, χαὶ διανομέα, τῇ πάντων 
τῶν ἐν γενέσει χαὶ φθορᾷ χρατούσῃ ὑποζεύξομεν 
ἀνάγχτῃ, χαὶ ταύτῃ δουλεύειν καὶ αὐτὸν ὑποτοπήπο- 
μεν" ἵν ἣ μὴ δημιουργὸς ὁμολογοῖτο πρὸ: ἡμῶν 
ἐλευθερίᾳ τετιμημένος, καὶ μὴ ἀναγχαζόμενος δη- 
μιουργεῖν ; Mfive ὑφ᾽ ἑαυτοῦ. Οὔτε γὰρ στάσις καὶ 
μάχη περὶ τὴν ἀστασίαστον χαὶ ἀμάχητον καὶ ἣρε- 
μοῦσαν xal εἰρηναίαν, μᾶλλον δὲ αὐτοειρήνην (61) 
τυγχάνουσαν θείαν φύσιν. Ἐπειδὴ πᾶσᾳ ἀπλότης (69) 
καὶ αὑτὸ τὸ ἕν, χαὶ σύνθεσις οὐδαμοῦ, μήτε ὑπό 
του. Οὗ γὰρ τοῦ πάντων βασιλέως ἐστέ τι ἐπανα- 
δεδηχός- 7| εἰ δημιουργὸς ὑποτοπάζοιτο, δεσμοῖς 
ἀνάγκης τοῦτον δημιουργεῖν (63) νομίσομεν (65). 


IAT. Καλῶς λέγεις. 

ΧΡΙΣΤ. Ἧ οὐχ οἷσθα, ὦ φίλη χεφαλὴ, ὡς οὐχ 
ἀνάγχη, ἀλλὰ μόνη ἀγαθότης, τῆς δημιουργίας xax 
ποιύσεω; τοῦδε τοῦ παντὸς χαθηγήσατο, xal προῦ- 
τάττει xal ἡγεμονεύει; Καὶ εἰ βούλει, ἄχουε xai 
«oU ὑμετέρου Πλάτωνος ταύτην χαὶ μόνην αἰτίαν εἷ- 
ναι λέγοντος τῆς τῶν ὅλων συστάσεως " ὡς τὸν Τί- 
μαιον συντιθεὶς, ὧδέ φησι Λέγωμεν τὴν αἰτίαν δι' 
ἣν ὃ συνιστὰς τόδε τὸ πᾶν συνεστήσατο - ἀγαθὸς 
ἣν " ἀγαθῷ δὲ οὐδεὶς οὐδέποτε περὶ οὐδενὸς ἂν γέ- 
votte φθόνος * πρὸς δὲ, xal τοῦτο ἄθρει. 

IAT. Τὸ ποῖον δή ; 


(61) Αὐτοειρήγην. Dei imperium et majestas ipsa 
pax est, quam non tapgunt tumaltus qualescuaque. 
Docet natura beatissimze naturze, neque minus sacris 
scriptoribus agnoverunt geutilium nonnulli. Cassio- 
dorus, De anima, c. 16 : Serenus coruscat ; pius 
fuliinat ; ima summaque. sapientie sue lege mode- 
raiur : scilicel quia in gubernatione ejus consistunt 
omuia, non in suo posse relicta ; irascitur blandus ; 
' judicat tranquillus; et sine. mutabilitate ejus prove- 
niet quod delinquentium reatus excipiet. Philosophos 
nemo uescit. Papinius de Jove summo et Platonico 
numinum numine, lib. ui TAeb., qui Martem allo- 
quitur : [ Rape cunclantes, ei federa iurba [ Quae 
dedimus ; tibi fus. ipsos. incendere bello [ Colicolus 
pacemque meam. ldein fine lib. x : [ Junonem taci- 
taii furibunda. silentia. torquent ; [ Non tamen hec 
(urbant pucem Jovis. Claudianus, | Paz majora de- 
Cel.... sed ut altus Olympi | Vertex, qui spatio veu- 
(os hiemesque relinquit, | Perpeluum nulla temeratus 
nube serenum, | Celsior exsurgit. pluviis, auditque 
ruentes [ Sub pedibus nimbos, et rauca tonitrua cal- 


cupatur : Deum. autem. opificem esse negandum, 
quod nonuisi cum velit operetur? 


MED. Maxime. 
CHRIST. Et vero fabrum οἱ architectum, cau- j 
sidicumque et rhetorem nihil lzserit , si aliquan- 
diu ab iis, circa qua&& versatur eorum ars, desistet. 


MED. Minime. 

CHRIST. Agedum, hos quidem omnes libertate 
decoramus solutos, et sui juris, ac extra omnem 
necessilatem ponimus, quod attinet ad propriarum 
artium efficientiam : omnium autem regem qui so- 
lus est liber, ac veram libertatem omnibus suppe- 
dilaàl et dispensat, necessitati quae dominatur. in 
omuibus sub ortum et interitum cadentibus, subji- 
ciemus, ac ei mancipari etiam ipsum existimabi- 
mus; ut non opifex aflirmelur a nobis libertate 
Ornatus, et non necessitate coactus ail res conden- 
das? Neque a se ipso. Neque enim est seditio vel 
pugna circa divinam naturam, omnis repugnantize 
et dissensionis expertem, et quietam et pacataim, 
imo vero ipsissiinam pacem. Quandoquidem omnis 
simplicitas etiam ipsum unum est, εἰ compositio 
nusquam, neque ab aliquo ei advenit. Neque enim 
universorum regi quidquam accidit; aut. si opifex 
existimelur, vinculis necessitatis constrictum ipsum 
condere arbitrabimur. 


C MED. Pulchre dicis. 


"CHRIST. Au nescis, charissimum coput, non 
necessitatem, sed solam bonitatem opilicii et effe- 
ctionis hujus universitatis ducem fuisse, et praesi- 
dem, et gubernatorem ? Si vis, audi vestrum Plato- 
uein, banc solam esse causam pronuutiantem mundi 
constituendi. llle Timeum couscribens, sic inquit : 
Edawus causam, propter quam Comditor hanc uni- 
versitatem condidit : Bonus erat, bono nunquani 
ulla de re inest invidia. Prxterea ctiam istud in- 
spice. 

MED. Quidnam? 


cat, Lucanus, lib. 11 : [ Pacem summa tenent. Seneca 
apud Lactautium lily vi, c. 25 : vultisue eos, inquit, 


D Deum cogitare magnum εἰ placidum εἰ majestate leui 


verendum, amicum el semper. in proximo? in. suo 
cique consecrandus est pectore. Vide euim sapientem 
libris plerisque omnibus, pracipue eo quem De 
wanquillitate animi dedit. D4. 

(62) Πᾶσα ázAócnc. Deus simplicissimus. Plato, 
J. i De rep. : Κομιδῇ ἄρα ὁ 0s; ἁπλοῦν χαὶ ἀληθὲς 
ἕν τε Épit xaX ἐν λόγῳ, xal οὔτε αὐτὸς μεθέστατα:, 
οὔτε ἄλλους ἐξαπατᾷ, οὔτε χατὰ φαντασίας, οὔτε 
χατὰ λόγους, οὔτε χατὰ σημείων πομπὰς, οὔθ᾽ ὕπαρ, 
οὐδ᾽ ὄναρ. B4. 

(05) Δημιουργεῖν, creare, condere. De hoc. enim, 
nou de quavis actione sermo hic est. 'Aváyxnv 
siepe Jove omnibusque diis majorem faciunt tragici. 
De ejus throno Plato extremo , lib. x De rep 
Greaudi et condendi verbum etiam sequentibus clli- 
cieudi voce malim. ΒΑ. 

(04) €. P. νομίτοιμεν. 


101] 

CHRIST. Si Deus non est opifex, propterea quod A 
non condebat ab eo vi puncto ex quo cxstilil, 
exstitit autem ab seterno, sic nou est przeterea [6 - 
wefleus, et bonus, et qui non semper operatur, 
quid nunc igitur operatur? Non enim alios mundos 
respondebis, cum hic mundus sit unigenitits Plato- 
nis sententia. 

MED. Hunc mundum etiam nunc conficit. 


CHRIST. Ausculta, obsecro, quam a vestris de- 
erciis hzc propositio et sententia 47 & abhorreat, 


MED. Ostende. 

CHRIST. Res perfectas effecit ἃ prineipio, an 
kuperfectas quasdam reliquit? Si perfectas, quis 
dubitat esse supervacaneum circa ea qua perfecte 
se habent, jamque coogmentata sunt, occupari el Bp 
eperam ponere? Siu imperfectas, aut invidia addu- 
elus initio non perficiebat, aut perfectionis igno- 
ratione. Atqui utrumque alienissimum est a Deo, 
et indignissunum ab ea natura qu;e sela scientia el 
bonitate viget. ἂς quonam modo effugiel tui inge- 
nii dexteritas, nobiles vestrorum sapientum et bea- 
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ΧΡΙΣΤ. Εἰ ἐπειδὴ ἐξ οὗπέρ ἐστιν ὁ Θεὸς, ἐξ ác. 
δίου δέ ἐστιν, οὐχ ἐδημιούργει, οὐχ ἔστι δη μιουργό," 
πρὸς δὲ xol εὐεργέτης χαὶ ἀγαθὸς, ὡς μὴ ἀεὶ δη- 
μιουργῶν * τί νῦν ἄρα δημιουργεῖ; Οὐ γὰρ δὴ χόσμους 
ἑτέρους φήσεις * εἵπερ μονογενὴς ὅδε χόσμος χατὰ 
τὸν Πλάτωνα. 


ΙΑΤ. Τοῦτον τὸν χόσμον xaX νῦν δημιουργεξ. 

XPIXT. "Axouz οὖν, ἦν δ᾽ ἐγὼ, ὡς ἀσύμθατος τοῖς 
ὑμετέροις δοξάσμασιν dj τοιάδε: θέσις τε xal Óyo- 
λογίλ. 

IAT. Φάθι. 

APIZT. Τὰ ὄντα τέλεια πεποίηκεν, 3) ἐξ ἀρχῆς 
ἀτελῇ τινα χαταλέλοιπεν;; Εἰ μὲν οὖν τέλεια, παρέλχον 
ἂν εἴη ἡ περὶ τὰ τελείως ἔχοντα χαὶ ἀρτίως &ppo- 
σθέντα ἀσχολία τε xaX ἐνέργεια * el δὲ ἀτελῆ, ἢ φθόνῳ 
τὴν ἀρχὴν οὐχ ἐποίει τέλεια, f| ἀγνοίᾳ τοῦ τελείου. 
Ἑ χάτερον δὲ Θεοῦ ἀλλότριον xal ἀνάξιον τοῦ μόνου 
ἐπιστήμονος x' ἀγαθοῦ (65). Καὶ πῶς ἀποφεύξηῃ (66) 
τὸ σὸν περιδέξιον xal τὰς γενναίας ὑμῶν τῶν σοφῶν 
xai μαχαρίων ἀντιθέσεις χαὶ ἀπορίας ; f] οὐχ &toxov 
ὅλως τὸ Θεοῦ πέρι ταῦτα διανοεῖσθαι: 


torum oppositiones atque dubitationes οἱ quizestiones? Nonne absurdum omnino de Beo ista eo- 


gitare ? 

MED. Sane quidem. 

CHRIST. Ergo non est necesse benum perpetuo 
condere, aut proplerca non est benelicus et sapiens 
et gnarus praeclari et perfecti, quod in tempore 
agat, Ceterum quo pacto hunc etiam mundum 
nune temporis conficit? Quanquam, ut quidem di- C 
ecre soletis, neque animas nunc efficit, neque cor- 
pora. Animas enim non nunc effici dicitis, cum 
ünitas ipsas a principio Deum condidisse vestra 
declaret oratio : atque vitam egisse ante corpora, 
ei deinde multa corpora induere vicissim , tum 
brutorum, tuin hominum, vana quadam et sordida 
sapientia εἰ srüificio Pythagoras, et Plato apud 
vos sapienti: nomine clari somniant, hanc de 
inutatione corporum fabulam ab Agyptiorun 58» 
pientibus accipientes, et cum illis. delirantes. Sed 
ueque hominum qui sigillatim nascuntur, opificem 
esse Deum conceditis. Parentes enim et solem au- 


IAT. Πῶς γὰρ o6; 

ΧΡΙΣΤ. Οὐχ ἄρα ἀνάγχη τὸν ἀγαθὸν ἀεὶ Br μωυρ- 
γξῖν, ἢ παρὰ τοῦτο οὐχ εὐεργέτης ὁ ἀγαθὸς καὶ σοτὸς 
χαὶ ἐπιστήμων τοῦ καλοῦ χαὶ τελείου, ἣν ἐν χρόνῳ δη- 
μιουργῇ (01). Πῶς δὲ ἄρα xat τοῦτον τὸν χόσμον Ec τὸ 
παρὸν ποιεῖ ; Καίτοι χατὰ τὸν ὑμέτερον λόγον, οὔτε 
ψυχὰς νῦν δημιουργεῖ, οὔτε σώματα * τὰς γὰρ Ψυχὰς, 
οὗ vuv δημιουργεῖσθαί φατε" πεπερασμένας (68) γὰρ 
αὑτὰς ἐξ ἀρχῆς τὸν Θεὸν δεδημιουργηχέναι ὁ ὑμέτε- 
po; πρεσθεύει λόγος " προδιῶναί (69) τε αὐτὰς τῶν 
σωμάτων * xal πολλὰ μεταμπίσχεσθαι σὦματα, ζώων 
τε ἀλόγων χαὶ ἀνθρώπων ὑπό τινος περιττῆς σοφίας 
xai βαναυσίας, Πυθαγόρας (70) καὶ Πλάτων οἱ παρ᾽ 
ὑμῖν σοφοὶ ὀνειρώττουσι, τὸν τῆς μετενσωματώσεως 
μῦθον παρὰ τῶν σοφῶν Αἰγυπτίων (71) λαβόντες" 
xdi μετ᾽ ἐχείνων παραληρήσαντες. ᾿Αλλ᾽ οὔτε τῶν 
χατὰ μέρος τιχτομένων ἀνθρώπων εἶναι τὸν δημιουρ- 
γὸν συνεχωρήσατε * πατέρας γὰρ αἰτιᾶσθε xa ἥλιον. 


| Τοῦ μόνου ἐπιστήμονος κἀγαθοῦ. Qui et D omnes rumpat. ΒΔ. — | 


sciens et bonus solus est. Owissum hac illatione 
quod dici poterat : sponte, ut esset quod supplendo 
εἰ perficiendo semper operaretur, imperfectum 
mandum prima conditione Deo relictum Ba. 
(66). ᾿Αποφεύξει. Boiss. 
(67) Δημιουργῇ rescribendum fuit pro δημιουρ- 
εἴ, TAB. 
Ι (68) Pro πεπερασμένα restitutum. Tan, —JEneas 
Gaz : Τῶν ἀνθρωπίνων ψυχῶν τὸ πλῆθος πρὸς ἡμᾶς 
μὲν ἄπειρον, τῷ δὲ Δημιουργῷ πεπερασμένον, ὥσπερ 
χαὶ ἄλλαι τῶν λογιχῶν οὐσίαι, ἃς σὺ μὲν οὐχ ἀριθμή- 
σεις, θεὸς δέ... Hac Christianus. Paria Platonici. Ba. 
(68) Προδιῶγαι. Vide eumdem ab initio Dia- 
i 


logi. DA. 

(70) De Pythagora, cujus philosophia sub impe- 
gatoribus Romanis platonicze se infudit, omnia nota 
Meteinpsychosis pulchre ab eodem ZEnea refutatur, 
mille locis irridetur Luciano, qui vix alii de priscis 
anyitufientibus. ufestior ofleuditur, cum salibus 


(71) Παρὰ τῶν σοφῶν Αἰγυπτίων. At horum esse. 
veritatis sermones clamat omnis antiquitas gentili : 
ea ore velut communi eorum chorographus rusticus. 
Viris sapientibus pre omni mundo abundat AE qyptus. 
Apud metropolim ejus Alexandriam invenies omnem 
gentem philosophorum omnemque doctrinam, Ltaque. 
aliquando ceriaméne (acto /Egyptiorum et Greceorum 
qui& eorum mtusium acciperet , argutiores imventi.et 
per[eciiores /E gyptii, et vicerunt, et vnusinm iis adjx- 
dicalum est. Et impossibile est , in quacunque re eoe 
lueris , iucenire sapientem quomodo AEgyptium. Κὰ 
ideo omnes philosophi εἰ sapientiam litterarum seien- 
tes, qui ibi semper morati. sunt, meliores. [ueruut. 
Non eni: est ad eos ulla imposiura ; sed singuli 
eorum quod pollicentur certo sciunt, Propter quod 
non omnes omnium , sed quisque sua per suam disci- 


plinam ornans , per [icit lium. E : 
iste scriptor E AA nego ium. Ἐ fuit barbarus. 


A 
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Πρὸς ταῦτα σχοτοδινιάσας xal συμπεδηθεὶς, πάμμε- A ctores facitis. Ilis perstrictus et eaptus medieus 


γά τι xaY ἑξαίσιον ἀνεδόησεν ὁ Ἰατροσοφιστήῆς. 

IAT. Ὡς ἄτοπος εἶ (72), ὦ ἐταῖρε, τὰς τῶν πα- 
λαιῶν δόξας μελετῶν ἀνασχευάζειν χαὶ ἀνατρέπειν" 
καὶ οὐδεμία σε αἰδὼς ἦ λόγος εἰσέρχεται τῆς: τῶν 
μαχαρίων ἐχείνων xaX σοφῶν παρὰ πᾶσιν, Ó30t 
φιλολογίας μεταποιοῦνται (75), δόξης τε xal πεοι- 
φανείας; 


XPIXT. Οὐ γὰρ, Ἦν δ᾽ ἐγώ ἐπειδὴ τὰ παλαιὰ 
τιμᾶσθαι θέμις, ἡνίκα χαὶ τὴν ἀλήθειαν ἔχει ἐπαν- 
θοῦταν τῷ χρόνῳ (14). “Ὅτε δὲ μῦϑος τηνάλλως ἧ, 
χεχαλλιεπημένος ὀνόμασι, χαὶ τῷ γλαφυρῷ τῆς εὑ- 
επίας γοητεύων τὴν ἀχοὴν, τότε δὴ, τότε τὸν χη ρὸν 
τοῖς ὠσὶν ἐπιτίθεμεν τὸν Ὁμηριχόν (T5): οὕτω τε 
τὴν ὀλέθριον ᾧδὴν τῶν θανατηφόρων Σειρήνων ἀἁ πο- 
φυγγάνομεν * τοῦ δηλητηρίου (76) τὴν χύλιχα μέλιτι 
παραρτυθεῖσαν xaX περιχρισθεῖσαν (77) ἐπιγινώσχον- 
τες. Ἢ οὕτω γοῦν τοὺς "Opmprxoug περὶ θεῶν μό- 
θους, οὗς χαὶ αὐτὸς ὁ Πλάτων τῆς ὑπ᾽ αὐτοῦ συντε- 
θείσης πολιτείας (78) ἀποπέμπεται, τὸν τούτων 


(72) Ὡς ἄτοπος el. Similia in Theophrasto. Ve- 
tustatem satanicz idololatrizxe pro argemento liabet, 
uesciens origines veramque earum doctrinam, vel 
sane non inscius dissimulans. Similia vociferatur 
in edicto de non recipiendo Athanasio, quem ipse 
uon urbe ea solum, sed tota /Egypto, ejiceret, ad 
Alexandrinos Parabates nequissimus, epistola hodie 
51, qua novas, ut loquitur dzemoniacus nebulo, Jesu 
disserlationes antiquis sapientum scitis proferri 
pati nequit : Τὰ δὲ χοινῇ xa0' ἡμέραν οὐχ ἀνθρώ- 
ποις ὀλίγοις, οὐδὲ ἑνὶ γένει, οὐδὲ μιᾷ πόλει, παντὶ 
€t ὁμοῦ τῷ χόσμῳ παρὰ τῶν ἐπιφανῶν θεῶν δεδο- 
μένα, πῶς ὑμεῖς οὐχ ἴστε ; μόνοι τῆς ἐξ ἡλίου χατ- 
ἰούσης αὐγῇ; ἀναισθήτως ἔχετε" μόνοι θέρος οὐχ 
[41s xa χειμῶνα παρ᾽ αὐτοῦ γινόμενον " μόνοι ζωο- 
γονούμενα χαὶ φυόμενα παρ᾽ αὐτοῦ τὰ πάντα" τὴν 
δὲ ἐξ αὐτοῦ xal παρ᾽ αὐτου δημιουργὸν τῶν ὅλων 
σελήνην οὖσαν oüx αἰσθάνεαθε πόσων ἀγαθῶν αἱτία 
τῇ πόλει γίνεται" χαὶ τούτων μὲν τῶν θεῶν οὐδένα 
προσχυνεῖν τολμᾶτε" ὃν δὲ οὔτε ὑμεῖς, οὔτε οἱ πα- 
τέρες ὑμῶν ἑωράχασιν, Ἰησοῦν o εσθες Θεὸν Λόγον 
ὑπάρχειν" ὃν δὲ ἐξ αἰῶνος ἅπαν ὁρᾷ τὸ τῶν ἀνθρώπων 
γένος χαὶ βλέπει χαὶ σέδεται, χαὶ σεδόμενον εὖ 
πράττει, τὸν μέγαν Ἥλιον λέγω, τὸ ζῶν ἄγαλμα xai 
ἔμψυχον xai ἔννουν xa ἀγαθοεργὸν τοῦ νοητοῦ πᾶ- 
τρός. Nota sententia reliqua, etsi deficiant. verba. 
kt nus jam tzedet impiissimz malignitatis, Qui enim 
it10d0 8 pratulit Christianis, quantuin abest 
ut cognitionem illorum antiquitatis eese babaisse 
confiteatur ! Hoc si verum, quomodo nescire potuit 


ilolorum vanitatem? sed turpissima bellua etiam: 


pro argumento seductionis habet plures aunos 
Christianismum coluisse, ut inde resiliens ad Salta- 
nam ducat secum miseros suos cives. Sic enim lo- 
quitur paulo post : Οὐχ ἁμαρτήσεσθε τῆς ὀρθῆς 
ὁδοῦ πειθόμενοι τῷ πορευθέντι χἀχείνη» τὴν ὁδὸν 
ἄχρις ἐτῶν εἴχοσι, χαὶ ταύτην ἰδοὺ σὺν θεοῖς πορευ- 
ομένῳ δωδέχατον ἔτος. Quod nisi vegrande meuda- 
cium est, diu coxit honio pessimis privatim , quod 
priuceps factus semel propalavit, Quod saue et seu- 
tiunt Patrum non pauci. B4. 

(79) di AoAot(ac. Rationis et elegantis doctrinz 
titulos bic philologia complectitur; imo Lotum 
studium cujusvis docirinx. De eo alibi, Siv omnem 
lhumanain liberalemque doctrinam boc nomine cen. 
set Capella. Qua sane sumima auctoritate floruerunt 
bomines, de quibus isthic serino est. Ba. 

(74) "A.uj0ear. ἐπαγθοῦσαν τῷ χρόνῳ. lnitio 
cuim non compareus , cum tempore tandem  ellly- 


doctor inirum in moduni vocem extulit. 

MED. Quam inepte, inquit, mi homo, veterum 
sentertias moliris destruere et evertere! Nullus 
ne pudor aut ratio glorix& et dignitatis beatorum 
illorum, et sapientum apud omnes qui quidem eru- 
ditionem amant, te subit? 


CHRIST. Minime, inquam. Siquidem antiqua 
tum honorare fas est, cum veritatem). continent 
tempore efflorescentem. Cum autem fabulam ina- 
niter fucatam nominibus, et ornatu verborum de- 
mulcentem aures, tunc sane ceram Homericam 
auribus apponimus. Sic exitiosum cantum perni- 
ciosarum Sirenum evadimus, cicutze poculum melle 
conditum et oblitum agnoscentes. Aut sic igitur 
llomericas de diis fabulas, quas etiam ipse Plato a 
republica sua ejicit, illarum poetam ungens perinde 
unguento, quemadmodum feminz hirundines, am- 
plectemur et suscipiemus. Quanquam ipse Plate 


resci( veritas; nugae contra florent in speciem 
primo, efflorent vero dum spectantur ; nou enim 
radice ulla nituntur. Plato ipse veritatem, si quando 
superventura sit, suis scitis przferendam  sancit : 
Καὶ Πλάτωνι συνδοχεῖ τοῖς αὐτοῦ πρίθεσῦσε, ἕως ἂν 
εἰότερος ἄνθρωπος αὐτοῦ ἀναφανεὶς αὐτῷ «32766; 
ἐχδιδάσχοι, o προσήχει πᾶσι συνέκεσθαι, "Theo- 
plirastus apud /Eneam. Huic ut auscultent, neque 
antiqua majorum deliria ab auctoritate temporis 
magnifaciant, pariter gentiles monet Justinos Mar- 
iyr Parznetico : ᾿Αρχόμενος τῆς πρὸς ὑμᾶς παραι- 
νέσεως, ὦ ἄνδρες Ἕλληνες, εὔχομαι τῷ Θεῷ ἐμοὶ μὲν 
ὑπάρξαι τὰ δέουτα πρὸς ὑμᾶς εἰπεῖν" ὑμᾶς δὲ͵ τῆς 
προτέρας ἀφεμένους φιλονειχίας χαὶ τῆς τῶν προ- 
γόνων πλάνης ἀπαλλαγέντας, ἐλέσθαι τὰ λυσιτελοῦντα 
νυνὶ, οὐδὲν» olopívou; περὶ τοὺς προγόνους ὑμῶν 
ἔσεσθαι πλημμελὲς παρ᾽ ὑμῶν, εἰ τἀναντία νυνὶ τῶν 
πρότερον μὴ καλῶς δοξάντων αὐτοῖς χρήσιμα φαίνοιτο 
παρ᾽ ἡμῖν’ ἢ γὰρ τῶν πραγμάτων ἀχριδὴς ἐξέτασις 
χαὶ τὰ δόξαντα χαλῶς ἔχειν πολλάχις ἀλλοιότερα 
δείχνυσιν, ἀχριδεστέρα πείρᾳ τἀληθὲς βασανέστασα. 


Βλ. 

75) Κηρὸν 'Ομηριχόν. Odyss. M, ἙἘξείης δ᾽ 
ἑτάροισιν ἐπ᾽ οὔασι πᾶσιν ἄλειψα. Tan. Σειρήνων. 
Pulchre acuteque in liis lusit Claudianus ; ad cujus 


Epigramma 1n re vulgari non plane vulgaria nostra 


secunda editio, ΒΑ. 

(16) Hesychius : δηλητήριον" φάρμαχον, βοτάνη 
θανάσιμος. BA. 

(71) MéJici... περιχρισθεῖσαν. Oras et pocula 
circum Contingunt mellis dulci flavoque liquore. Tan. 

(18) Plato lib. πὶ De rep. 457: "Avópa δὴ 
δυνάμενον ὑπὸ σοφίας παντοδαπὸν γίγνεσθαι xoi 
μιμεῖσθαι πάντα χρήματα, εἰ ἡμῖν ἀφίχοιτο εἰς τὴν 
a vh αὐτός τε xai và ποιήματα βουλόμενο; ἐπ'- 
δείξασθαι, πρησχυνοῖμεν ἂν αὐτὸν ὡς ἱερὸν καὶ θαυ- 
μαστὸν xaX ἡδὺν, εἴποιμεν δ᾽ àv ὅτι οὐχ ἔστι τοίουτος 
ἀνὴρ ἐν τῇ πόλει παρ᾽ ἡμῖν, οὔτε θέμις ἐγγενέσθαι " 
ἀποπέμποιμέν τε üv εἰς ἄλλην πόλιν, μύρον χατὰ 
τῆς χεφλλῃς χαταχέαντες xal ἐρίῳ στέψαντες " Si 
quis ergo in nostram urbem venerit, qui animi sa- 
pientia in omnes possit sese veriere formas... lanaque 
coronantes, Vide Proclum iu Commentario, εἰ 
Maximum Tyrium orat, 7. Duc. — IIoA«telac. Do 
bac quid dicam scio; sed mon est necesse irritare 


' erabrones. lllud certum nequaquam ex usu. bomi- 


num fore talem institutibnem. Quod censulsse etiam 
puto amicos ac consiliarios Galieni, alioquin mi- 
nime prudentissimi principis, a quo pene impetra-. 
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nullam habens rationem. temporis et. antiquitatis, A ποιητὴν ἀλείψας μύρῳ, χαθάπερ ai uvaixeg τὰς 


neque eloquentiz ipsius, maguificentissime poetam 
e sua civitate exterininal quasi juvenes corrumpen - 
tem, si quidem eas illis communicet. Nulla igitur 
»pud nos erit ratio temporis, si mendacium nobis 
negotium facessat : neque nobis erunt pulchre ull: 
delicize, si quando ratio et veritas appareat. 


χελιδόνας (79), ἀγασθέντες παραδεξόμεθα. Kaka 
γε αὐτὸς ὁ Πλάτων μηδεμίαν φροντίδα θέμενος τοῦ 
χρόνου χαὶ τἧς ἀρχαιότητος, μέτε τῆς εὐεπίας αὐτῆς, 
μάλα σεμνῶς: τὸν ποιητὴν ἕξω τῆς αὐτοῦ mo- 
τείας (80) τίθησιν, ὡς διαφθεροῦντά γε τοὺς νέους (81). 
εἰ ταύτας αὐτοῖς μεταδοθείη. Οὐ τοίνυν xaX ἐμῖν 


μελήσε: τοῦ χρόνου ἕως ἂν τὸ ψεῦδος παρενοχλ ἢ " χαὶ μηδαμοῦ τὰ χαλὰ παιδιχὰ, ὅτε λόγος xal ἡ ἀλήθεια 


φαίνεται (82). 

MED. Quorsum ista concionaris, qu$si vero ra- 
tio et ei cognata demonstratio nobis desit, idque 
circa potissimas sententias? 

CHRIST. Rationi ergo, inquam, inest necessitas 
quam sequamur. Nihil quippe eorum qu: praxclara 


IAT. ᾿Αλλὰ τί ταῦτα δυιμηγορεῖς, T] δ᾽ Oz, ὡς ἡμῶν 
λόγου xai trj συντρόφου ἀποδείξεως ἀπορούντων, 
χαὶ τοῦτο περὶ τὰ χυριώτατα τῶν δοξασμάτων:ς 

ΧΡΙΣΤ. Οὐχοῦν, ἣν δ᾽ ἐγὼ, τῷ λόγῳ áváyxr, 
ἧπερ ἂν ἑπώμεθα (RS): ὡς εὖ ἴσγι, μηδέν poc τῶν 


sunt, ut ipse nosti, nihil sanctius et illustrius vi- B καλῶν ἁπάντων τιμαλφέστερον καὶ ἀγ:ώτερον xai 


detur quam istud. 

MED. Dicito igitur, quo pacto sit nuac opifex 
Deus, quidque operetur ? 

CHRIST. Dum continet ea qua sunt, et iis pro- 
videt, efficit. Sed non istud fuerit efficere, subjeci 
ego. Nam opifex est, nostra quidem sententia, qui 
substantiam ipsam e nihilo, quod nullo modo cxsi- 
stebat, producit, et furmz congruentem materiam 


verat Plotinus ut desertam quamdam in Cam- 
pania civitatem restituere liceret , Platonicis insti- 
tutis regendam. Sed amici, ut dictum, imperatoris 
rem impediverunt, bono, ut ego existimo, exemplo, 
ne cum auctoritate aliqua in vulgum irent noxiz 
ille nugae. Porphyrius rem tradit in Vita Plotini, 
invidiam tamen purpuratorum falso incesseus, neo 


σεμνότερον χαταφαίνεται τοῦτό Ys. 

IAT. $30: τοίνυν πῶς νῦν δημιουργὰς ὁ Oz, χαὶ 
τί δημιουργεῖ; 

ΧΡΙΣΤ. Τῷ συνέχειν, ἣ δ᾽ ὅς, τὰ δητα xal προν- 
eoa: δημιουργεῖ. ᾿Αλλ᾽ οὐ τοῦτο, hv δ᾽ ἐγὼ, Xv εἴη 
τὸ δημιουργεῖν. Εἴπερ δημιουργός ἔστι καθ᾽ ἡμᾶς 
μὲν ὁ τὴν οὐσίαν αὐτὴν ix μηδαμοῦ μηδαμῶς bv- 
τος (84) παραγαγὼν, xal τῷ εἴδει τὴν ἁρμόττουσαν 


θεῶν ἐντίέθησ: δόξας, καὶ ἀπαλοῖς ἔτι οὖσι μαθήματα 
πονηρὰ xaX διεφθαρμένα ἑνίησι. Sane et aliam cau- 
sau muliebris hujus peruunctionis licet adjicere : ne 
videlicet redirent, sic deungl solitas hirundines. 
Cujus nos rci efficax apud nobilem Argentinam olim 
experimentum fecimus. Meminerunt multi elinipa- 
tionis hujus Homerice; pauci contra divini ejus 


quidem animo : Ἐτίμησαν δὲ τὸν Πλωτῖνον μάλιστα C honoris, quem ἃ Ptolemzo Philopatore habuit, 


xai ἐσέφθησαν Γαλίηνός τε ὁ αὐτοχράτωρ xa ἡ 
τούτον γυνὴ Σαλωνίένα " ὃ τῇ φιλίᾳ τῇ τούτων χατα- 
χρώμενος, φιλοσόφων τινὰ πόλιν χατὰ τὴν Καμπανίαν 
γεγενῆσθαι λεγομένην, ἄλλως δὲ χατερειπομένην, 
ἠξίου ἀγεγείρειν, xai τὴν πέριξ χώραν χαρίσασθαι 
οἰκισθείσῃ τῇ πόλει, νόμοις δὲ χρησθαι τοὺς χατοι- 
χεῖν μέλλοντας τοῖς Πλάτωνος, χαὶ τὴν προσηγορίαν 
αὐτῇ Πλατωνόπολιν θέσθαι" ἐχεῖ τε αὑτὸ; μετὰ τῶν 
ἑταίρων ἀναχωρήσειν ὑπισχνεῖτο, Καὶ ἐγένετ᾽ ἂν τὸ 
βούλημα Ex τοῦ ῥᾷπτου τῷ φιλοσόφῳ, εἰ μή τινες 
κὧν συνόντων τῷ βασιλεῖ, φθονοῦντες T) νεμεσώντες, 
3| δι᾿ ἄλλην τινὰ αἰτίαν μοχθηρὰν, ἐνεπόδισαν. Fgre- 
gla sane lulura erat. harum legum cum Romanis 
concozdia. Da. 

(19). Αἱ γυναῖκες τὰς xsdO0óvac. Vetus et no- 
tein dictum. Plutarch, Tag. — Mas fuit talis Gr;e- 
caram mulierum hirnndines instar loquacium, inu- 
tilium de cetero, avium domibus ejicere, unguento 
tamen. perfusas, ne loquacitas scilicet irata^male- 
dictis sese ulcisceretur. Quo pacto cavendum, ne 
poetam aliquem quis inimieum habeat, suadet So- 
crates apud Platonem extremo Minoe : Διὰ χαὶ cb, 
ὦ βέλτιστε, ἐὰν σωφρονῇς, εὐλαδήσῃ xat ἄλλος πᾶς 
ἀνὴρ ὅτῳ μέλει τοῦ εὐδόχιμον εἶναι, μηδέποτε 
ἀπεχθάνεσθαι ἀνδρὶ ποιητιχῷ μηδενί" οἱ γὰρ ποιηταὶ 
μέγα δύνανται εἰς δόξαν, ἐφ᾽ ὁπότερ᾽ ἂν ποιῶσιν 
εἰς τοὺς; ἀνθρώπους, εὐλογοῦντες 7) χατηγοροῦντες. 
Ue Homero et avicula pariter ejectis Theodoretus 
Therapeut. 11 : Οὐδὲ μὴν ἐχεῖνο ξυνορῶσιν ὡς τῆς 
αληθείας οὗ πάντως ἣ εὐγλωττία διδάσχαλος" τί γὰρ 
^^; Ὁμήρου ποιήσεως ἤδιον; τί ὃὲ τῆς εὐεπείας 
ἐχείνης γλυχερώτερον; ᾿Αλλ᾽ ὅμως τοῦτον τῶν φιλο. 
οὖφων ὁ ἄριστος, μύρῳ γε ἀλείψας, χαθάπερ αἱ 
γυναῖχες τὰς χελιδόνας, bx τῆς ὑπ᾽ αὐτοῦ συντε- 
θείσῃς ἀπέπεμψε πόλεως, ἀχολασίας χαλέπας xal 
δυσσεδείας διδάσκαλον " βλασφημεῖν γὰρ, φησὶν, ἐχ- 
καιδεύεξι τοὺς νέους, καὶ πουτρὰς αὐτοῖς περὶ τῶν 


templo instar numinis cultus. ZElianus Var. lib. xi, 
c. 929 : Πτολεμαῖος ὁ Φιλοπάτωρ χατασχευάσα: 
Ὁμήρῳ νεὼν, αὐτὸν μὲν χαλῶς ἐχάθισε *. χύχλῳ & 
τὰ: πόλεις περιέστησε τοῦ ἀγάλματος, ὅσαι ἀντιπο:- 
οὔνται τοῦ ᾿ὑμήρου. Refero eodem verba Luciasi 
ex Encomio Demosthenis : Τῇ χειρὶ τὸν "Op 
ἐπιδείξας" ἴστε δήπου τὸν ἐν 6c t:d τοῦ τῶν Πτῖλες 
μαίων νεὼ τὸν χαθειμένον τὰς χόμας. Ubi demissus 
capillus vaticinantis elligiem denotat, velut apud 
Plautum. Ba. 

(80) Lib. x De leg. TaR. 

(81) Διαφθεροῦντά γε c. véovc. l'latonis verba 
ex Tlcodoreto moo. protulimus; quibus consonat 
longa ejusdem dissertatio lib. n De republ., ubi 
figmenta de diis llo:eri «t Hesiodi exagitat ς Οὐδὲ 
λεχτέον νέῳ ἀχούοντι ὡς, ἀδιχῶν τὰ ἔσχατα, οὐδὲν 
ἂν θαυμαστὸν ποιῇ, οὐδ' αὖ ἀδιχοῦντα πατέρα χο- 
λάξων παντὶ τρόπῳ, ἀλλὰ δρῴη ἂν ὅπερ θεῶν οἱ 


| πρῶτο τε χαὶ μέγιστοι“ quaque ibi ad finem se- 


quuntur, una cum ipso tertio. Non autem sequimur" 
iuterpretem qui sententiam philosophi immaniter 

auget, uatum ad corruimpeudos juvenes dicens Ho- 

merum, cujus alioquin landes multe apud enmdem 

philosophum. ΒΑ. Εἰ sua civitate ejecit, quasi natum 

ad juvenum mores corrumpendos, Tab, 

(82) Ita ediderat Latine. interpres :: [Nihil igitur 

tempus tantisper dum conturbat * nunquamnue. pra- 
dari voluptas ralio et. veritas tibi videtur? Sensum 
auctoris expressimus, qui non vult baberi rationem 
antiquitatis, si faleitati dandus sit locus. Duc. 
. (85) Pro illis verbis, τῷ λόγῳ ἀνάγχη, legebatur 
1 apographo Anglico εἴπερ ἀνέλχῃ ὁπώμεθα. Unde 
conjiciebat scribendum Montacutus : οὐχοῦν, ἣν δ' 
ἐγὼ, οὗπερ ἂν ὁ λόγος Exxn, ἑπώμεθα quo nos tre- 
hil ratio sequamur. Duc. 

(84) Ἐξ μηδξεμοῦ μηδωμῶς ὄντος. Ex nihilo, 
cujus nulla dari potest exsistentia. Da. 
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ὕλην (89) συναπογεννήσας. Οὐσιῶν γὰρ τὸν Θεὸν Α per generationem adhibet, Substsntiarum enim 


ποιητὴν εἷἶναξέ φαμεν, οὐ γὰρ δὴ μόνον σχημάτων, 
χατὰ δὲ τὸν ὑμέτερον λόγον δημιουργός ἔστιν ὁ τὴν 
ἀσγημάτιστον xal ἀνείδεον ὕλην εἰς εἶδος καὶ σχῇ μα 
μεταπλάττων * χαὶ τῆς προτέρας ἀπυλλάττων ἀμορ- 


φίας καὶ ταραχῆς, xai τοῦ ἐνόντος φυρμοῦ. Οὗτος 


μὲν ὁ τοῦ δημιουργοῦ xav ἄμφω τὰς δόξας ὄρος 
xai λόγος. Τὸ δὲ συνέχειν xal προνοεῖσθαι, ἕτερόν τι 
παρὰ τὸ δημιουργεῖν ἂν εἴη. Συνέχειν γάρ ἔστι, τὸ 
τὰ ὄντα χαὶ γεγενημένα περισφίγγειν τε χαὶ φυλάτ- 
τεῖν * προνοεῖσθαι δὲ, τὸ τοῖς οὖσί τε xal γεγενη- 
μένοις φροντίδα τινὰ νέμειν, 

lAT. Εὗ λέγεις 5L δέ σο! συνάγεται, ἧ δ᾽ ὃς, ix 
ποῦ νῦν δηυιουργεῖν τὸν Θεὸν, ἡδέως ἄν σου πυθοί- 
μην. 

XPIXT. Φημὶ δέ. 

ΙΔΤ Φάθι. 

XPIZT. Εἰ μὴ νῦν δημιουργεῖ, ἣν δ᾽ ἐγώ; δημιουρ- 
Y^» δὲ εἶναι φὴς, διὰ τὸ ἤδη δεδημιουργηχέναι " οὐ 
γὰρ ἀνάγχη, τοῦτον ἀεὶ δὴ μιουργεῖν * τῷ αὐτῷ λόγῳ 
ἔσται δημιουργὸς ἐξ ἑαυτοῦ, χαὶ μηδέπω τὰ ὄντα 
δημιουργήσα: (80), ὡς μηδενὸς δεόμενος. ᾿Αλλὰ 
Ἰὰρ ἔχων τοὺς δημιουργιχοὺς λόγους ἐν ἑαυτῷ, xal 
μέλλων χαὶ ἐνεργείᾳ δημιουργεῖν. Οὐ γὰρ ἀνάγχη 
κὸν δημιουργὸν ἀεὶ δημιουργεῖν, ὡς ὁ λόγος ἀπ- 
ἐδειξε. Πρὸς δὲ, χἀχεῖνο ἄθρει. ᾿ 

IAT. Τὸ ποῖον δή (81); 

XPIZT. Ei συναΐδιον τῷ Θεῷ τὸν χόσμον εἶναι 
φήσομεν, ἔσται που πάντως χατά vs τοῦτο χαὶ 
ὁμότιμος (85) αὐτῷ. Οὗ τί ἂν γένοιτο πρὸς ἀσέθδειαν 
μεῖζον, εἰ τὸν περιγεγραμμένον χαὶ ὁρατὸν τὸ ἀπτὸν, 
χαὶ σώμα ἔχοντα ὑλιχὸν, ἐς ταὐτὸν δόξης xaX τιμῆς 
πῇ ἀπεριλήπτῳ xat ἀνωτάτῳ πασῶν ἀναγάγωμᾷεν 
φύσει; 

JAT. Οὐ ταῦθ᾽ οὕτως ἔχει, ἧ δ᾽ ὃς, xaX εἰ βούλει, 
παραδείγματί sé τινι τῶν γνωρίμων ξεναγήσω (89) 
πρὸς τὸ ζητούμενον. east γὰρ ὅτι, καθάπερ αἴτιον τὸ 
cia τῆς ἑχάστου σχιᾶς (90) γίνεται, ὁμόχρονος (91) 
δὲ τῷ σώματι ἡ σχιὰ xal οὐχ ὁμότιμος " οὕτω δὲ 
xaX ὅδε ὁ χόσμο; παραχολούθημά ἔστι τοῦ Θεοῦ, αἱἷ- 
τίου ἄντος αὐτῷ τοῦ εἶναι * χαὶ συναῖδιός ἔστι τῷ 
Q0, οὐχέτι δὲ xal ὁμότιμος. 

XPIET. Εἶτα οὐ συνορᾷς ὅλως γε, ἣν δ᾽ ἐγὼ, τὴν 
ἀτοπίαν τῶν λεγομένων. Πρῶτον μὲν δὴ ἀπροαίρετον 


Deum οἰξοιϊοτοιν esse. dieiinus, nec vero tantum 
formarum. Ut vos autem censetis, opifex est qni in- 
forinem 975 et speciei expertem materiam in speciem 
el formam refiagit, et a priore deformitate et con- 
turbatione et. insita permistione- vindicat. Ista igi- 
tur est opificis juxta utrorumque sententias definitio 
atque ratio. Contiuere autem et providere aliud 
certe est, quam efficere. Naim continere, est res 
quz exsistunt quxque faciz sunt, tueri atque con- 
servare : providere autem, de rebus qux» eszstant 
quxeque facte sunt, curam habere. 

MED. Recte sentis : sed qnid ex eo colligitur, 
quod Deus nunc aliquid efficiat, aut non cfficiat, li- 
bentius ex te quzsieriim. 


B. CHRIST. Dicam 


MED. Age. 

CHRIST. Si hoc temporis articulo non cflcit, 
effectorem sutem esse ais, quod jam effecerit, (ne- 
que enim necesse est illum semper efficere), ea.lem 
ratione erit effector ex sese, etiamsi nondum res 
quz sunt, effecerit, ut nullius egens. Etenim babet 
efficieudi rationes in semetipso, et actu effecturus. 
Nam noa necesse est effectorem semyer efficere, ut 
sermo docuit. Preterea istud inspice. 


MED. Quidnam? 

CHRIST. Mundus, si eum cozvum Deo esso di- 
camus, ipsi erit honore par. Quo quid esse possit 
magis impium, si circeumscriptum, οἱ aspectabilem, 
et tractabilem, et corpore materiato przditum ad 
eamdem gloriam et honorem cnm iucircumscripto 
el iuaspectabili, et omnibus naturis superiore eve- 
hamus 7 

MED. Non hzc sic se habent. Ac si vis exemplo 
aliquo familiari té manu ducam ad id quod quari- 
tur. Aiunt enim quod quemadmodum corpus quidem 
causa exsistit uniuscujusque umbra, et tamen um- 
bra par est tempore corpori, non 3u!em bonore; 
sic saue hic mundus consectarium quiddam est Dei, 
quippe qui ipsi causam, ut sit, praebeat. Et vera 
cozvus est Deo, non tamen honore aqualis. 

CIIRIST. Atqui non cernis absurditatem eorem 
qua dicuntur. Primum quidem elgctionis expertein 


(85) Ἁρμόττουσαν ὕλην. Quz corgrua sit for- Ὁ losophi. Da. 


mis cnin niateria simul conditis. Seponit opinionem 
plurium insignium pbilosophorum de :eternitate 
materi, seu silvz, cui formas tantam | induxerit 
conditor universi deus. Etiam Ovidius cum uno suo 
Nature vuliu eam persuasionem secutus est, Vide 
libros Περὶ ἀρεσχόντων Plutarcho ascriptos, qui 
nec integri, nec diligenter collecti, nec magni 
omnino ponderis sunt. Ποιητὴς mox melius facior, 
quam effector traducitur. Da. 

(80) Μηδέπω τὰ ὄντα δημιουργήσας. Exdem 
AEneas noster, si satis memini. 

(87) Sustinet artificiose audientem sophistam, ut 
attentionem reddat, interrogare hominem faciens, 
suspeuso paulum sermone. ldque sz»pius Christianus 
per Dialogum hunc (acit, notabili artificio. latro- 
sophista, medicus-philosophus Latine erit traducen- 
dus. Sopliistie enim eo tempore qui prioribus phi- 


(88) μότιμος collegam. interpretatur. Cyrillus 
magister. Atticus. irridebat Aristotelem, qui quem 
corpus esse vidabat, mundum diceret. tamen :eter- 
num, et parem incorporeo conditori deo. Vide 
AEneam. Ba. 

(89) Ξενωγήσω. Tanquam bospitem ducam. Ze- 
ναᾳγῶν, ὁδηγῶν xaX ἄγων τοὺς ξένους lesychius. 
Maguificum se facit illa 8ua aimilitudine. sophista. 
λα. 

90) De unibra pariter multis η6 88 noster. Ba. 
91) Ὁμόχρονος. lneptissimum effatum. Cui 
enim in tenebris corpus, ubj umbra? Et totum hoc 
de umbra plusquam umbr3ticum.est, et merito paulo 
post exagitatur. Vide eruditisuimum lusum amici 
olim nostri Jo. Woweri qui vel selo hoc Ingenii 
sui sublimitatem et eruditionem animi esteudit. Ba, 
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el involuntariam. causam ín constitutione rerum Α αἰτίαν καὶ ἀδούλητον τῇ ausvásst τῶν ὄντων τὸν 


Deum esse fabulantur, qui consectarium illius muu- 
dum esse comminiscuntur, quemadmodum) et cor- 
poris consequens umbra ipsa exsistit, Neque enim 
velentes nos umbra sequitur. Igitur Deum ipsum 
etiam si ille nollet, mundus consequeretur, et abso- 
lute per se ipsum subsisteret. Et (sic) perperam 
Deum causam esse dicuut. Preterea illud etiam 
uou considerant. 

MED. Quid tanden? 

CHRIST. Aliam aliquam preterea causam esse 
utbrz. Nam non &oluin. corpus illam parit, sed οἱ 
lumen : eo enim non posito mon formaretur, aut 
conaequeretur umbra. Nau. oportet. lumen esse et 
corpus in medio, qux umbram creent. Jain vero 
quamnam adjurantem causam Deo sociabunt, qui 
involuntariam et electionis expertem mundi causam 
Deum esse aiunt, quemadmodum umbrz corpus? 
cum ipse sit lumen. inteliectuale, et nullum corpns 
in medio (collocatum) sit quod umbra consequi 
solet. Oppositum enim, ait aliquis vestrerum sa- 
.pientum, soli corpus non remittit, ut splendor ul- 
terius progrediatur? atque id est umbra. Unde et 
talis formatur, quale ipsum corpus exstiterit. Ve- 
rum hzc esse absurda atque animuin labef.ctare, 
cum de Deo et cogitantur et dicuntur, cuivis vel 
mediocriter intelligenti liquet. Quis vero non wi- 
rabitur, imo vero ridebit, exemplum? Aiunt. enim 
umbram non esse corpori honore parem ; nec vero 
aniimadvertunt quod alia ratione hrec non pari ho- 
nore afficiantar. Nam corpas triplicem recipit di- 
mensienem. Ümbram autem. corporis simulacrum 
si quis dixerit, non errabit. fyitur quod tempore 
sequalia sunt, non differunt, 

T'g. καρατρέπεται. ᾿Αγχιφανῆς, ἀχαράκτος, 

ΣΤΡ ἀνδρὸς ὁδεύςι * ΜΗ 29 iouys. 


AR. 

(95) Ad umbram lumen, corpus et locum minime 
lucidum pertinere vult Theodor. quzst. 6 in Ge- 
nes., ut Áudreas Cretensis in orat. 4 Gregor. Tan. 

(04) Αὐτοῦ ὄντος φωτὸς vorpov. lutellectui soli 
capienda lux dicitur et sic debebat verti : Deus cum 
sit [ux intellectualis. Caiera melius omittintur, qua 
juterpres adjecit. Non eniin seusuum mentio est. in 
Graco. Ba. 

(95) Quidam vestrorum doctorum. De re ipsa 
multis alibi. Et vide de Deo pulchira in Ectogis ad 
Anonim: quas vocat, Julii Ciesaris Bulengeri. Ba, 

. ἡμῖν. 

(90) Non sinit penetrare corpus aut transiré ful- 
gorem lucis. Retrocedere dicit lucem a corpore re- 
pulsam, et ita umbram fieri. Nou sinit a tergo lu- 
cem esse; itaque fit umbra a tergo, froute luci 
epposita. Ba. Nam nihil esse potest aliud, nisi lu- 
wine eassus Aer, id quod nos wmbrum perhibere 
suemus. Lucret. lib. iv. TAa. 

(97) Διαγράφεται. Depingitur velut ad lineas 

ix. B4. 

(98) Λώδης. lujuria mentein afficere saam dicit, 
quicuique [ἢ ei. cogitauda. olyecerit, Etymolo- 
gicon : Λώδη, ἡ ὕδρις ἐπὶ xax περιδόητο:... ἀπ 
μεταφορᾶς τῶν ἠκρωτηριασμένων᾽ al γὰρ παλαιοὶ 
τοὺς ἕν τινι ἀτοπήματι ἁλόντας ἐννδρίξαντε; τὰ 

τῶν ὥτων ἀπέτεμνον. BA. 

(99) ᾿Ομότιμον, paris pretii aut honoris. Ét sic 


C 


D 


Θεὸν μυθοπλαστοῦσι, παραχολούθημα τούτου τὸν 
χόπσμον εἶναι ὑποτοπάζοντες * ὡς δὲ xal τοῦ σώμα- 
τος fj σχιὰ τυγχάνε: οὗτα παραχολούθημα " οὗ γὰρ 
δή moo βουλομένοις ἡμῖν ἡ σχιὰ παρέπεται (92). 
Οὐχοῦν μὴ θέλοντος: τοῦ Θεοῦ, ὁ χόσμος αὑτῷ παρη- 
χολούθησε. Καὶ ἁπλῶς ἐχ ταυτομάτου παρυπέστῃ. 
Καὶ τηνάλλως τὸν Θεὸν αἴτιαν εἶναί φασιν. “Ἔτι δὲ 
χἀχεῖνο οὐ διασχοποῦνται, 

lAT. Τὸ ποῖον φὴς; 

ΧΡΙΣΤ, Ὡς ἕτερόν τι συναίτιον γίνεται τῆς 
σχιᾶς. Οὐ γὰρ δὴ μόνον τὸ σῶμα" τοῦτο δ᾽ ἂν εἶτ 
τὸ φῶς οὗ μὴ ὄντος, οὖχκ ἂν σχηματιπσθείη ἣ παρα- 
χολουθήσοι σχ'ά. Δεῖ γὰρ φῶς εἶναι καὶ σῶμα ἐν 
μέσῳ τὰ ποιοῦντα τὴν σχιάν (95). Ποῖον τοΐνυν ουν- 
αἰτιον τῷ Θεῷ ἐπεισφρήσουσιν, οἱ ἀδούλητον αἰτίαν 
χαὶ ἀπροαίρετον εἶναι λέγοντες τοῦ χόσμου τὸν Θεὲν. 
ὥσπερ τῆς σχιᾶς τὸ σῶμα; αὐτοῦ ὄντος φωτὸς vos- 
ροὗ (94), καὶ μηδενὸς; σώματος ὄντος ἐν μέσῳ" à 
εἴωθε παρέπεσθαι ἡ oxtá. ᾿Αντιστατοῦν γάρ qnot ^t; 
τῶν παρ᾽ ὑμῖν σοφῶν (95) τῷ ἡλίῳ τὸ σῶμα, οὐχ E3 
χατόπιν γενέσθαι τὴν λαμπηδόνα (96) " xat τοῦτο ἣ 
σχιά. Ὅθεν τοιαύτη διαγράφεται (97) οἷόν περ ἄν ἢ 
τὸ σῶμα. ᾿Αλλ᾽ ὡς ἄτοπα ταῦτα xal λώδης (98) τὴν 
Ψυχὴν ἐμπίπλησι, Θεοῦ πέρι διανοούμενα καὶ λεγό- 
μενα, παντί που ἀριδηλότατα, νοῦν τε ὁποσοῦν 
μέτριον χεχτημένῳ. Τίς δὲ οὐχ ἂν ἀγάσαιτο, μᾶλ- 
λον δὲ γελάσειε τὸ παράδειγμα ; Φασὶ γὰρ μὴ ὁμό- 
τῖμον (99) εἶναι τῷ σώματι τὴν σχιὰν, χαὶ οὗ περι- 
αθροῦσιν ὡς κατ᾽ ἄλλον λόγον (1), οὐχ ἂν εἴη ὁμότιμα 
ταῦτά γε. Τὸ μὲν γὰρ σῶμα τριχῇ διαστατόν (8) 
ἐστίν τε χαὶ λέγεται. Τὴν δὲ τοῦ σώματος εἴδωλον (δ) 
εἰπών τις οὐχ ἂν ἁμάρτοι. Τῷ μέν τοι ὁμόχρονα εἷ- 
ναι, οὐδεμία τούτων διαφορά (4). 


recte vertit Gilb. Genebrardus. Ba. 

(!) Kac" d Ador. Aóyor. lpsa suz nature ratione, 
Melius fortasse legatur : κατ᾽ ἀληθινὸν λόγον ᾿ non 
istam ascititiam, sed veram rationem exsistentisx. 

À. - ) 

(2) Τριχῆ. Nam corpus triplicem recipit. dimen- 
sionem, — Antea legebatur, Nam corpus. lumiunmt 
dimensione est alque. dicitur. Scripserat fortasse in- 
lerpres £rinum, quod typographi oscitautia. degene 
ravit in. luminum. Doctissimus DBudaes citat in 
Commentariis ex. Philopuno in Proclum τὰ τριχῇ 
διάστατον ἀπεργάξδϑσθαι, el exponit postea τρισὶ 
διατάσεσιν ὁριζόμενον, quod tribus dimensionibus 
lerminatur, ei τὸ ἀδιάστατον, quod nullum habet di- 
tiensionem, ut στ μεῖον xaX χέντρον, puucrum. Duc. 
Totidem verbis Philoponus ex l'roelo. Tan. Tory. 
Male hoc omisit Genebrardus. Philoponi in Proctlum 
paria verba adnoiat Jo. Tarinus; sed ante. eum 
idem fecerant vulgares texicozraphi. Ba. 

(5) Εἰδωΐλον. Ut umbrie mortuorum. εἴδωλα xa- 
μόντων Homero; Platoni in Phedone σχιοειδῇ oav- 
τάσματα. Tam. Sinulacrum. Ba idolum virginis 
pugione. ab. eo. interfecti. Po»usaniaimn inquietasse 
scribit Plutarchus in. Cimone; mnbram o s:mirem 
speciem ejus refercntem. Eixóva xz εἴδωλον de- 
functi deimenium referre dicit neas. Da. 

(4) Οὐδεμία τούτων διωφορά. Non habeo pro 
satis bl.cc verla, Potius enim dixerit, quod ὁμό- 
X0ov3 sint, nihil paritatis inter tam diversa facere. 
Scripsit furtasse : τὸ μέντοι! ὀμύχρονα εἶναι οὐδεμίαν 
aiit ἀδιαφορίαν. Sed quia confidentius hoc. uuu 
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lAT. Καλῶς λέγεις " ἀλλ᾽, ὦ μαχάριε, T, δ᾽ ὅς, εἰ Α MED. Praeclare : sed fortueate vir, si omne quod 


πᾶν τὸ γινόμενον ἐν χρόνῳ γίνεται" χρόνος δὲ ἅμα 
οὐρανῷ" xal οὐρανὸς ἅμα χρόνῳ ἕσται, χαὶ ὁ χρό- 
νος γενητὸς ἅμα οὐρανῷ. Μέτρον γὰρ οὗτος (5) τῆς 
τοῦ χύσμου περιστροφῆς τε χαὶ περιδινήσεως" ὁμοῦ 
δὲ τῷ μέτρῳ τὸ μετρούμενον (6) εἶναι ἀνάγχη * ἐπεὶ 
πρός τι (7), χαὶ ἅμα τῇ φύσει, τὰ πρός τι. Εἰ δὲ 
γέγονεν ὁ χρόνος" πᾶν δὲ τὸ γενόμεναν, ἐν χρόνῳ 
ὁ χρόνος ἄρα ἕν χρόνῳ (8) γέγονεν" καὶ ἦν χρόνος, 
ἵνα ὑπάρξῃ. Χρόνος fiv ἄρα xai πρὸ τοῦ εἶναι τὸν 
χότμον (9): ὅπερ ἀδύνατον. Εἰ δὲ τοῦτο ἄτοπον, 
ἀγένητος ἄρα ὁ χρόνος xai 08s ὁ xóspoz* ἐπεὶ πᾶν 
τὸ γινόμενον ἐν χρόνῳ γίνεται. 


ΧΡΙΣΤ. Καλῶς, ὦ ἑταῖρε, fjv δ᾽ ἐγὼ, τοῦ σοφοῦ 


Πλάτωνος τὰς δόξας ἀνασχευάξειν (10) ὑμεῖς μεμα- Β 


θήχατε" χαίτοι γε μαθητιᾷᾶν αὐτῷ ἑἐπαγγελλόμε- 
vot, xai Πλατωνιχοὶ προσονομάζεσθα: πρὸς τῶν 
ἀνθρώπων γλιχόμενοι ([1). Ἢ οὐχ ἐχείνου ταῦτα: 
« Χρόνος ἅμα (12) οὐρανῷ γέγονεν, ἵν᾽ ἅμα 
γενόμενα ἅμα καὶ διαλυθῶσιν - ἥνπερ ἄρα λύσις 
αὑτῶν γένηται». Ἵνα οὖν τῇ τε ἀληθείᾳ χαὶ τούτῳ 
- κῷ λόγῳ συμλμαχήσωμεν ἡμεῖς, οὕτω συντόμως xal 
ἁπλῶς τὴν ἐκ ψάμμου οἰχοδομέαν (15). τῶν παραλο- 
γισμῶν (14) ὑμῶν διαλύτομεν. Φχμὲν γὰρ ὡς οὐκ 
ἀληθὲς τὸ πρῶτον λημμάτιον (15), ὅτι πᾶν τὸ γινό- 
μενον ἐν χρόνῳ γίνεται. 

IAT. Ἐν τίνι οὖν ὁ χρόνος, ἧ δ᾽ ὅς, γενήσεται xal 
ὁ οὐρανὸς, εἰ μὴ ἐν χρόνῳ ; 

XPIXT. Ἐν αἰωνίῳ, μαχάρις (10). εἰχὼν τούτου 
Ὑὰρ ὁ χρόνος * οὐχ ἄρα ἀνάγχη τὸν χρόνον ἐν χρόνῳ 
Ὑίνεσθαι, ἣ ζητηθήσεται γελοίως χαὶ γριφοειξῶς 
χρόνος ἄχρονος (11), ἵνα ὑπάρξῃ ὁ χρόνος. 

IAT. Καλῶς λέγεις " ἀλλά μοι τοῦτο φάθι, 3) δ᾽ 0;, 
«πῶς τὸν Θεὸν ἀγαθὸν εἶναι ὁμολογῶν, χαὶ τοῦτον 
ἀναθότητι (18) τόδε τὸ πᾶν πεποιηχέναι λέγων, xal 
«αύτην αἰτίαν φάμενος τῆς τῶν ὄντων διαχοσμήσεως, 
φθείρεσθαι φὴς τόνδε τὸν χόσμον, πρὸς ἀγαθοῦ 
εγονότα χαλὺν ὄντα" ἐπειδὴ τ΄ ἀγαθὸν, πάντα 


affirmo. Et potest servari altera sententia, ut. rem 
eliam tant tenuem uon patiatur veram videri in 
verbis adversapii. Et legas simplicius : Οὐδεμία 
τούτων ἀδιαφορία. Da. 

v9) Μέτρον γὰρ οὗτος. Videndus Aristoteles in iv 


fit, in tempore tit ; viipus sutem simul cum colo ; 
et calum 276 siinul cum tempore erit, et tempus 
factum siwmul cu'n elo. Mensura enim est conver- 
sionis mundi et motus : simul autem cum mensura, 
quod mensuratur, esse necesse cst : quandoquidem 
relata sunt : et relata sunt simul natura. Quod. si 
factum est tempus; omne autem quod (fit, in tem« 
pore est : tempus igitur in tempore facium est; et 
fuil tempus, ut tempus exsisterel. Tempus ergo 
erat etiam antequam esset hic mundus : quod (ieri 
uon polest. Qux si absurda sunt, erit igitur tem- 
pus ei mundus iucreatus : quaudoquidein. omne 
quod fit, in tempore efficitur. 

CHRIST. Egregie, mi amice, sapientis Platonis 
sententiam subvertere vos didicistis, tametsi ipsi 
polliceainini vos ipsius discipliuam secuturos, et 
expetatis Platonici ab hominibus eoguominari. Nonne 
hiec illius sunt? « Tempus simul cum caelo factum 
est, uL quie simul effecta sunt, simul etiam dissol- 
vantur ; si quidem ipsorum fiat dissolutio. » Ut igi- 
tur veritati et huic orationi opem feramus nos, sic 


. concise et. simpliciter zdificationem vestrarum ca- 


ptionum ex arena constantem diluemus. Dicimus 
igitur primam s$uumplionem non esse veram, 
nempe omne quod fit, fleri in tempore. 


MED. In quo ergo tempus efficietur et mundus, 
8i non in tempore? 

CHRIST. In 2vo, mi medice. lwago enim ejus 
e»t lempus : sicque non necesse est. tempus fieri 
iu tempore, aut joculariter et captiose tempus ex- 
pers temporis quzretur, ut tempus. subsistat. 

MED. Eleganter : sed mihi istud narra, cum fa- 
tearis Deum esse bonum, et illum bonitate hauc 
universitatem condidisse affirines , bouitatemque 
solam causam dicas rerum constitutionis ; quo pa- 
cio corrumpi ais hunc mundum cuin sit effectus a 
bono, et cum pulcber sit? bonum quippe omnia 


proverbium, ἐξ ἄμμου σχοινίον πλέχειν, apud Sui - 
dam. Columella Praf. lib. X : Eadem (am exigua 
sunt, ul, quod aiunt Graci, ex. incomprehensibili 
parvitate arena funis effici non possit. Ba. 

(14) Παρωλογισμῶν, cireumventionum , dece- 


Physic. At Plato ipsam τὴν τοῦ οὐρανοῦ φορὰν ypó- D ptionum, ut interpretantur Glossz Cyrillo ascri- 


vov videtur »ppellare. Tan. De tempore vide non- 
nulla Adversariorum lib. Lviin, c. 5. B4. 

(6) Τὸ μετρούμενον. Quod metiri potest el me 
recipit. Da. 

(7) Isagog. c. 7. Tan. 

(8) Ο χρόνος ἄρα ἐν χρόνῳ. Aristotelis lia: sunt 
argutiz c. 13 lib. 1v et 1 De colo, &v χούνῳ πάντα γί- 
vetat xa* φθεΐρεται. Tan. 

9) CC. P. εἶναι ὁ xóspo;. 

(40) Ανασκχευάζειν, retractare, evertere. Da. 

(11) l'Aixóperot. VMesychius : γλιχόμενος, imi- 
θυμῶν. Non tamen sale caret hix»c vox. Unde idem : 
γλιχὸς, πολυπράγμων, περίεργος. Ἐχόμενος ὑπὲρ 
τὸ δέον * auctor. Etymologici. Ba. 

(12) "Hvzsp ἄρα Avcic. Non vult expresse sta- 
tuere solubilitatem, ut ita loqiamur, tam mundi 
quam temporis. Vide infra p. 112. Ba. 

(15) De structura ex arena Aueas et alii. Notum 


pte. Ba. 

(18) Λημμάτιον, acceptionem, acceptiunculam , 
Interpreteris cum eodem glossographo. Interpretes 
Tarinus et Genebrardus ssnptionem verterunt. Ego 
susceptionem dixerim. Da. 

(10) Ἐν alor, in &ternitate. Maxaplouz sese 
invicem vocant hi collocutores, non sine ironia qus- 
dam Grzcus; at serio Christianus, quia felicitate 
veram et xternanm vovel suo discipulo. Ba. 

(17) Vel znigmatice et ridicule quzretur tempus 
temporis expers, ut fiat tempus, δὶς vertendum 

ρόνος &ypovoz. Utraque versio vitiose vulgo editur. 
u Genebrardi lege : Aut. quaretur. joculariter εἰ 
cavtiose ; iu Tarini : tempus sine tempore quaretur. 


A. 

(18) ᾿Αγαθότητιε, per bonitatem, causante boni- 
tate. lllud pre interpretis parum commodum hic 
est. B4. 


1083 


ZACHARI/E MITYLENES EPISCOPI 


108. 


pulehra conficit. An mutabitur bonus, et quod diciu A χαλὰ δημιουργεῖ, "Apa τραπήσεται ὃ &va0b;, χαὶ 


est nefas, fiet ut qux» pulchre facta sunt, ct recte 
coagmentata, corrufhpi velit? 

CHRIST. Minime. Non id de summo lono, ne 
per cogitationem quidem animo recipimus; quippe 
qui sit solus et unus semper exsistat, ortum non 
habens, constanter semper permaneat et firmiter, 
neque unquam su$cipiat mulaltionem. Permansio 
enim est immutabilitas, et quod permanet, firmum 
est, et quod vere est, ipsum quoque unum est, et 
omnis modi libertas, et firmitas, summa beatitudo, 
sempiterna, invidiz:que expers bonitas, ad quam 
universa appetitio contendit, ipsissimnum bonum, et 
ipsiusmet boni natura. 

MED. Qua ratione ergo interire hunc mundum, 
aut ab sterno non esse factum, et (nihilominus) 
perseverare Deum in sua bonitate? 

CHRIST. Tibi ego id quod etiam heri philosopho 
talia interroganti respondi, dicam. 

MED. Dicito : libenter euim audiam. 

CHRIST. Dicam igitur. 

MED. Dic age. 

CIIRIST. Socratem Soplironisci filium, et Platos 
nem Árístonis, et Alcibiadem Cliniz, et principem 
Peripateticorum Aristotelem, et singulos viritim 
liomines pulchrum ac aliquid esse ducis nec ne? 


, 


MED. Certe. 

CHlltiST. Et summi boni opificia? 

MED. Opinor. 

CHRIST, Quo pacto igitur. interiit Socrates, in- 
terit et Plato, et puleher Alcibiades, el insignis 
l'eripatetice discipline dux. Aristoteles, intereunt 
et siugulares homines, cum Deus bonus sit, qui 
et effecit in tempore pulchra (non euim ab eterno: 
propria quippe Dei solius zternitas, nec mundus 
sibi ipsi istud attribuerit), οἱ interire decrevit? 
Sic enim oportebat. Ad utilitatem enim rerum crea- 
tarum, et ad id quod ipsis est commodum, beata 
illa et invidia carens natura movetur. 


MED. Ego tibi familiari aliquo exemplo hunc er- 
rorem abstergam. . 


(19) Περὶ τἀγαθοῦ. Non de summo bono, scd p 


de honitate ipsa, seu ὄντως ἀγαθῷ, id est Deo ipso, 
bonitatis principio et fundamento, hxc dicuntur, 
ltaque τὸ summo de suo uterque interpres adjecit, 


A. 

(20) 'H μόνη γὰρ ἀτρεψίω : permansio enim,est 
iamutabilitas, GeNEB. — Videtur legisse Genebrar- 
dus : Ἢ μονὴ yàp ἀτρεφία. Editio Tarini et apo- 
graphum Anglicum : 'H μόνη γὰρ ἀτρεφία * immu- 
labilis enim ratio solum perinanens, tirium, veri- 
tas. Duc. 

(41) Tára0óv xal ἡ φύσις τἀγαθοῦ. Iterum non 
satis circumspecte summum hic bono adjicit J. Ta- 
rinus. Nam sententía auctoris est, soluni bonum et 


unicum bonum bonique naturam ipsam esse deum, . 


prater quem bonum nullum sit, bouum nihil sit; 
non de qualitate aut quantitate boni loquitur. Me- 
ἢ :18 Genebrardus in boc, quamquam ie & Hon 
em. B4. 


ὃ μὴ θέμις εἰπεῖν, γενήσεται, ἵνα τὰ χαλῶς γεγε- 
νημένα xai εὐαρμηοθέντα φθαρῆναι θελῆσοι ; 
ΧΡΙΣΤ. "Hxtoza, ἣν δ᾽ ἐγώ" μὴ τοῦτο περὶ τ᾽ 
ἀγαθοῦ (19), μηδὲ μέχρι διανοήματος εἰσδεξαίμεθα 
χατὰ τὴν ψυχήν " τοῦ μόνου xai ἑνὸς καὶ ὄντος μὲ» 
ἀεὶ, γένεσιν δὲ οὐχ ἔχοντος, ἀεί τε παγίως μένοντος 
xii ἀραρότως, καὶ μηδέποτε δεξγημένου μετάδολή,. 
Ἡ μόνη γὰρ ἀτρεψία (20), καὶ τὸ μόνιμον, xal τὸ 
βέδαιον, καὶ τὸ ὄντως ὃν, xat αὐτὸ τὸ ἕν, καὶ fj πᾶσι 
ἐλευθερία xai ἑδραιότης, xaX ἡ ἄχρα μαχαριότης, 
xai ἡ ἄφθονος χαὶ ἀΐδιος ἀγαθότης, εἰς ἣν mds: 
ἔφεσις σπεύδει, τἀγαθὸν χαὶ ἡ φύσις τ᾽ ἀγαθοῦ (21). 


IAT. Πῶς τοίνυν, ἣ δ᾽ ὅς, φθεΐρεσθαι τὴς 5óvic 
τὸν xóspov* ἣ ἐξ ἀϊδίου. μὴ γεγΞνῆσθαε, καὶ διαμέ- 
νεῖν ἐν ἀγαθότητι τὸν Θεόν; 

ΧΡΙΣΤ. Ἐγώ σοι, ἣν δ᾽ ἐγὼ, ὃ χαὶ χθὲς τῷ 
φιλοσόνρ» ταὐτά σοι ἐρομένῳ ἔλεγον, ἐρῶ. 

ΙΑΤ. Λέγε" ἡδέως γὰρ ἂν ἀχούσαιμι. 

ΧΡΙ͂ΣΤ. Φημὶ δή. 

IAT. Φάθι (32). 

XPIXT. Σωχράτη τὸν Σιυφρονίσχου, xat Πλάτωνα 
τὸν͵ ᾿Αρίστωνος, καὶ ᾿Αλχιδιάδην τὸν Κλεινίου xol 
τὸν ἀρχηγέτην τοῦ Περιπάτου, ᾿Αριστοτέλῃ φημὶ, 
xaX τοὺς χατὰ μέρος ἅπαντας ἀνθρώπους, καλόν τι 
φὴς εἶναι, ἣ οὗ (25); 

FAT. Ναί. 

XPIZT. Καὶ δημιουργήματα τ᾽ ἀγαθοῦ ; 

IAT. Φαίνεται (24). 

XPIZT. Πῶς τοίνυν ἐτελεύτα μὲν Σωχράτης,, ἐτε- 
λεύτα δὲ xal Πλάτων, xai μὴν xaX ᾿Αλκιδιάδης ὁ 
χαλὸς, καὶ ὁ τοῦ σεμνοῦ Περιπάτονυν (25) καθηγεμὼν 
᾿Αριστοτέλης, xal οἱ χατὰ μέρος δὲ τελευτῶσιν ἄν- 
θρωποι, ἀγαθοῦ μὲν ὄντος τοῦ Θεοῦ, τοῦ xalir- 
μιουργήσαντος ἐν χρόνῳ τὰ χαλὰ (οὐ γὰρ δὴ ἐξ 
ἀϊδίου * ἴδιον γὰρ μόνον tou Θεοῦ τὸ ἀΐδιον * xal οὐχ 
ὃν ὁ χόσμος αὑτῷ τοῦτο συνεπιμερίσαιτο), χαὶ 
φθείρεσθαι ταῦτα νομοτεθήσαντος ; Ἐπε:δὴ οὕτω; 
ἔδει (26): πρὸς τὸ συμφέρον γὰρ τῶν γεγονότων, 
χαὶ πρὸς τὸ συνοῖσον αὑτοῖς, ἡ μαχαρία χαὶ ἄφθονο: 
χινεῖται φύσις. ᾿ 

IAT. Ἐγώ σοι (27), ἢ δ᾽ ὃς, παραδεέγματί τινι 
τῶν γνωρίμων τὴν πλάνην ἐχχαθαίρω. 

(22) Jucundum | erit audire. Nihil habet hic quod 
agat τὸ merito Tarinianum. Ba. Age, libens merito 
audiam. Ta&R. 

(25) Καλόν τι φὴς εἶναι ἢ οὔ. Non congruit 
sententia, quod interpretes ambo scripserant, necne? 
clare scribendum : an secus? Ba. 

(24) Φαίγεται. Apparet, paret, clarum est sic esse. 
Male interpretes. Affirmat alter, alter opinatur: 
cum reni) per 56 claram esse auctor dicat, ΒΑ. 

(25) Tov σεμνοῦ περιπάτου. Τὸ σεμνὸν ad sectam 
pertinet ; idque male illi eripiunt, et Aristoteli tr2-. 
dunt ambo traductores. Ba. lusignis Peripateticz 


secte. dux. GENEB. Gravis seclz perip.teticoram 
dux. TAR. 


(26) Οὕτως ἔδει" ita fieri opus erat. conveniebat. 


4. 
(21) Male τὸ σοὶ neglectum interpreti. Bene ratio- 
ne: ejus babuit Genebrardus, Ba. 
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XPIXT. Αλλά pot χαρίσῃ (98) τοῦτο ποιῶν, ὦ A "CHRIST. Mihi si id prazstes, gratissimum feceris, 


paxáp:e. Ὡς εὖ ἴσθι, μὴ ἄλλο τί μοι χαριούμενος 
τοιοῦτον, φίλῳ γε ὄντι, ἣ πλάνης τὴν ἐμὴν ψυχὴν 
ἀπαλλάττων xaY δοξασμάτων οὐχ ἀληθῶν, Ὁ πότε- 
co; δ᾽ ἂν ἡμῶν τοῦτο ποιῶν θατέρῳ, τὰ μέγιστα 
χαρ'εῖται, f οὐ σοὶ Goxsl ; 

IAT. Πάνυ γε. 

XPIZT. Φάθι τοίνυν 5 τι χαὶ βούλε!. 

IAT. Καθάπερ ὁ στρατηγὸς, T, δ᾽ ὃς, ἔχων ὑφ᾽ 
ξἑχυτὸν τριάχοντα ἣ ἑχατὸν στρατιώτας (29-30), 
γυμνάζοι τούτους πρὸς πόλεμον, xaX παιδ εὐοι τὰ τα- 
χιιχά εἰ δέ πού τις τούτων ἀποθάνοι, ἕτερον προσ- 
τίθησι τῷ χαταλόγῳ, χαὶ οὕτως οὐδεμίαν τὸ ἔργον 
τῶν τριάκοντα (21) fj τῶν ἑχατὸν χαὶ 1d) πᾶσα ἐργα- 
σία (532) λώδην f| ἀργίαν ὑπομένει " ἀντεισαγομένου 
τοῦ λικόντος (33) τῇ ἐπινοίᾳ τοῦ στρατηγοῦ, xai τοῦ 
ἀριθμοῦ ἀρτίου μένοντος * οὕτω δὴ xal ὁ θεὸς, ἀντὶ 
τῶν χατὰ μέρος τελευτώντων ἑτέρους δημιουργῶν, 
οὐδεμίαν πρὸς τὴν πᾶσαν τοῦ παντὸς &puoviav χαὶ 
σύστασιν βλάδην ὑπομένει' οὕτω τε διαμένει ἐν ἀγα- 
θότητι, καὶ τῶν χατὰ μέρος ἐν χρόνῳ γινομένων 
τελευτώντων τε χαὶ φθειρομένων. 

ΧΡΙΣΤ. Ba6ai, ἣν δ᾽ Eyó, τῆς τοῦ παραδείγμα- 
«τος ἀγχινοίας χαὶ τῆς περιττῆς ταύτης xai δαιμονίας 
δοφία:. Οὐ γὰρ δὴ ὑπὸ ἀδελτηρίας χαὶ βαναυ- 
eia; (54) αἰσθάνεσθ:- τῶν λεγομένων, οὐδὲ τὴν τρί- 
χα (35) νῶν πονηρῶν xai ἀθέων δοξασμάτων, xai 
τῆς συντρόφου πλάνης, ἣν χατὰ τὴν ψυχὴν περι- 
φέρετε, λήμην (50) ὥσπερ τινὰ τῶν τῆς διανοίας 
ὁμμάτων (57), ἀποχεῖραι βούλεσθε. Ὁ γὰρ στρατη- 
q5« ὁ σὸς, ὦ μαχάριε, ἐδούλετα ἂν μὴ ἀποθανεῖν 
ἐχείνους τοὺς πρώτους στρατιώταφ" ἀῤδουλήτως δὲ 
«ούτους καὶ ἀχουσίως ἀπολέτας (οὐ γὰρ δὴ ἀθα- 
άτους ποιεῖν ἠδύνατο), δεύτερον πλοῦν (38) ποιεῖ- 
“αι, τὸ δὴ λεγόμενον * ἑτέρους ἀντεισάγων ἀντὶ τῶν 
τετελευττυχότων, xai δι᾽ ἄλλων ἀναπληρῶν τῶν χε- 
νωθέντων ctv ἀριθιαὺν, οὕτω τε͵ τοῦτον ἄρτιον δια- 
φυλάττων, xal τῇ προσθήχῃ τῶν ὑπεξελβόντων δια - 
σώζων τὴν χρείαν. Τοῦτο δὲ ἐπὶ Θεοῦ τοῦ ἀθάνατα 
δημιουργεῖν δυναμένου λέγειν, μὴ xol λῆρος ἧ xai 


98) ᾿Α.2.116 μοι χαρίζῃ. Demereberis me: gratam 
mihi rem facies, Male idem Tarinus : amabis me. 
Sed τὸ ἀ.2.1ὰ niliil buc facit. Scribe, μάλα μοι yap., 
valde mihi gratificaberis. Ba. 

(29-30) Τριάκοντα ἣ éxactóv στρατιώτας. Mira 
Owissio inter hos numerorum, nec satis concinua. 
Scribas fortasse &vzvfjxovzx ?| Exatóv. Sed. subjun- 
gilur mox eadem scriptura, ut. tales manipuli vel 
scarsa (um fuerint in usu. Ba. 

51) Τὸ ἔργον τῶν τριάκοντα. Geuebrardi ver- 
sio aliquid de millibus gannit. Sed in ea militum 
vox corrupta est el vox una exeidit. Lege : Quod. si 
eorum aliquis intereat , alterum conscribit catalogo, 
atque ila. opus triginta centumve militum [ est mi- 
litum, non millium in editione Duczana ], ut et unt: 
versa actio, detrimentum. aut. vacationem. nullam 
sustinet, Quam bene autein Latine loquatur is houo, 
dicere non attinet. Ba. 

(32) 'Epracía, expeditionem, bellum quod pra: 
manibus sit, indicat ; ἀργίαν, prolougationem, tm- 
pedimentum. Da. 

(35) CC. P. Xcxó6vso; et λείποντος, 

(34) llesychius : βαναυσίας, ἰδιωτίας ἢ ἀλογίας. 
Dicas fiuuc locum respexisse Hesychium. Nain. in 


o bone. 977 Nam sat scis nihil perinde mihi amico 
("0 gratum esse, quam si errore aut falsis opinio- 
nibus meum animum liberes. Uter autet nostrum 
istud alteri fecerit, nonne maxime gratificabitur? 
Quid tibi videtur ? 

MED. Maxime. 

CHIIST. Narra igitur quod vis. 

MED. Quemadmodum dux qui suo se habet tri- 
ginta aut centum milites, exercet eos ad bellum et 
ad acies ordinandas : quod si eorum aliquis inter- 
eat, alterum conscribit catalogo , atque i!a opus 
wiginta militum aut centum, ut et universa actio 
nullum detrimentum aut vacationem — sustinet : 
quod prudentia ducis substituatur alius in. locum 
pereuntis, numerusque perfectus maneat : sic 
certe, Deus loco eorum qui sigillatin quotidie mo- 
riuntur, alios dum procreat , nullam adversus uni- 
versam universitatis harmoniam et constitutionem, 
noxam sustine! nec patitur; sicque permanet in bo- 
nitate, etiam si pereant et corrumpantur quotquot 
sigillatim in tempore procreantar, 

CIIRIST. Papx , quanta est. exempli subtilitas , 
quam eximia et. mirabilis hzc sapientia! Non enim 
pre amentia et stoliditate sentitis ea quae dicuntur, 
neque pilum pravarum et impiarum opinionum, et 
domestici erroris quem animo circumfertis, velut 
quamdam oculorum mentis lippitudinem expurgare 
vultis, Etenim dux ille tuus, mi medice, vellet qui- 


C dem illos primos milites non iuterire, sed prseter 


voluntatem et eonsilium eos perdidit : cumque non 
posset eos facere* immortales, alteram navigatio - 
nem instituit, ut proverbio dicitur. Nam alios in 
mortuorum vicem inducit, et per alios numerum 
eorum qui desiderabantur, supplet ; sicque ille per- 
fectum servat, et supplemento eorum qui demortui 
sunt, nsum tuetur. ld vero de Deo qui immortalia 
eflicere potest , sentire nonne nugamentum est εἰ 
insignis blasphemia? Itaque exemplum tuum plane 
iucptum est. et dissentaneum. Ac sane ego vobis il- 


eo non pauca sunt, quae ad loca etiam recentiorum 
auctorum respiciant. Etymologus τὸν ἀπάνθρωπον 
xaX ὑπερήφανον exponit; Cyrillus glossographus 
arroganttum, Ba. 

(55) Οὐδὲ τὴν τρίχα. Notissimum de minutissima 
re proverbium. Catullus : non facere pili, etc. Ci- 
cero ad Atticum lib, v, ep. 90. Et alibi. Ba. 

(96) Λήμην ὥσπερ τινά, Lippitudo, oculorum 
vitium, Latinos glumam dixisse docet jam  lauda- 
tuin Cyrilli Glossarium. Λήμη λέγεται τὸ συνιστάμε- 
vay ἐν τῷ ὀφθαλμῷ λευχὸν ὑγρὸν χαὶ ἀμδλνώττειν 
παραπχευάζον. Ἡραχλείδης δὲ ὁ Σωρανὸς λέγει 
λημᾷν λέγεσθαι τὸ ἀπολαυστιχῶς βλέπειν, παρὰ «τὸ 
λάξιν, ὅ ἔστιν ἀπολαύειν. Sclioliastes Aristophanis 
Pluto : Λήμη ἐσπὶ τὸ πεπηγὸς δάχρυον ὅπερ ἔπιχα- 
θεζόμενον βλάπτει τοὺς ὀφθαλμούς " οἱ τὰς λῆμας 
ἔχοντες τῶν ὀφθαλμῶν ἐμποδίζονται τὰς ἔψεις. Ba. 

(57) Τῶν» τῆς διανοίας ὀμμάτων. De his singu- 
lari tractatione in Adversariorum Commentariis. ΒΑ. 

(98) Δεύτερον πιιοῦν. Sccuudam navigationem 
facere, proverbium Graecis non rarum. Vide doctis- 
simum olim amicum nostrum Andr. Schotium ad 
Proverbia Suide cent. 5, adag. 54. Ba. 
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lud vieissim oppouam, et vestras vobis ineptias A βλασφημία περιφανὴς (59); Οὕτω μὲν οὖν τὸ παρά" 


ostendam. Qua. enim ratione dicitis nibil ledi ad 
opus ducem, sic sane el Deus nihil moxz aut 
damni patietur uL sit opifex et bonus, cum hunc 
mugduni transforniabit et imutabit et corrumpet : 
uon enim hune in zternum transformabit : neque 
rursum si ab zeterio. ipsum non effecerit (faciebat 
enim intellectualem) : sic nou in otio permansit 
Deus ante rerum qua sub sensum cadunt, consti- 
tutjonem , sed recto ordine procreat, Nam quod 
inordinatum est, non proficiscitur a Dco, sed a for- 
tina ; et dum destruit hunc sensibilem et spectatum 
mundum, bonus est, permanetque in bonitate. Non 
eiim penitus delet, neqne perfecto exitio addicit hanc 
universitatem, sed in melius alterat et commutat, et 
preestantiorem efficit. Novos enim celos et novam ter- 
ram commemorant divina oracula *. (uod autem opor- 
teat perire hanc universitatem, vel ex ejus partibus 
qua quotidie intereunt, intelligere est perfacile. Cujus 
enim partes intereunt, illius totum necessario tan- 
dem iisdem affectionibus quibus partes ipsze, subJi- 
cietur uti docet Basilius egregius et divinus. Suf- 
fragantur autem huic rationi eliam Stoici. Et ista 
raiio de muudi interitu est et necessaria et inelu- 
ctabilis : geometricisque necessitatibus et viuculis, 
uti proverbio fertur, implicamini, dum non potestis 
lirmitatem et vim demonstrationum atque rationum 


8 [sa.. Lxv, 17 ; 1} Petr. ii, 15. 


(39) Μὴ xal 1ῆρος f] x«l βλασφ. Impia nugaci- 
tas et blasphema stultitia. In versione Tarini ncgatio 
neglecta est. BA. 

(40) ᾿Ανάρμοστον, incongruum. Ba. 

(41) Ἡ,.λίθιον. Hesychius : Mázatov, ἀναίσθητον, 
μωρὺν, ἀνόητον, ἄφρονα, Una voce pulchre reddidit 
Cyrillus glossographus, brutum. Ba. 

(42) Eadem enim ratione qua affirmatis non 
praevaricarli officio suo imperatorem , eadem neque 
l'eus traducetur aut culpabitur, quin sit et conditor 
et bonus , alterans et iu aliam formam trausfereus 
mundum, imo et perdens. Non enim in zteruum 
eum transfigurabit,ut neque ab aeteruo eum condidit. 
flic est accuratus horum. verborum sensus, quem 
obnubilarunt nonnihil, alter etiam pene exstinxit, 
interpretes. Rationem vero istam non admodum 
capitalew esse docet creatio animarum et spirituum 
iu muudo, qui sane immortales creati sunt, ut sa- 
uior theologia docet ; quamvis non ignorem Arno- 
hium et alios secus esse arbitratos. De quo '500 
loco. Βα. 

(43) ᾿Ε ποίει γὰρ τὸν νοητόν. Hiec perspicue imen- 
dosa sunt, neque rationem Zachariz propositam 
tueniur aut absolvunt. A(firmat eniin nou ab xterno 
aut in zternum durationem mundum ἃ Deo esse 
constitutum; transformare igitur eum et penitus 
abolere non esse eontra ordinationem divinam, sed 
eum conclusisse trausligurandum eumdem e mortali 
quandoque in. imnortaleui. lHfanc necessariam sen- 
teutiam reddes optimo auctori, mutata una. voce 
legendo : ποιήσει γάρ. Sed et alteram recte muta- 
hi3 : ποιήσει γὰρ αὐτὸν νοητόν. Vide Owniuo se- 
quentia mox. I. 

44) Μετὰ τάξεω;;, servato constituto sibi ordine, 
ut jam diximus. Δημιουργεῖ, operatur; servat ordi- 
neum et prosequitur, queu iu creatione prima con- 
stituit ; non otiatur. ΒΔ. 

(45, Οὔτε... πάμπαν καταδιχάζει. Secundum 


δειγνα καθόλου ἀνάρμοστον (40) xat ἀνοίχειον. Ἔγὼ δὲ 
ὑμῖν τοῦτό γε ἀντιπεριτρέψω,, χαὶ τὸ ὑμέτερον ἡλί- 
θιον (41) ἡμῖν προδαλοῦμαι. "Q γὰρ λόγῳ φατὲ (42) 
ὡς οὐδὲν ἠδίχηται πρὸς τὸ ἔργον ὁ στρατηγὸς, οὕτω 
δὴ καὶ ὁ Θεὸς οὐ λωδήσεται ἣ ζημιωθήσεται τὸ εἶναι 
δημιουργὸς καὶ ἀγαθὸς, τόνδε τὸν χόσμον μετατο!ῶν 
χαὶ μετασχευάζων xaX φθείρων, οὐχ ἐς ἀΐδιον μΞ- 
ταυχηματίσει γὰρ τοῦτον. Οὐδ᾽ αὖ ἐξ ἀϊδίου μὴ ór- 
μιουργῶν αὑτόν * ἐποίει γὰρ τὸν νοητόν (45). Οὕτως 
οὖκχ ἐν ἀργίᾳ διέμενεν ὁ Θεὸς, πρὸ τῆς τῶν αἰσθητῶν 
διαχοσμήσεως, ἀλλὰ μετὰ τάξεως (64) δημιουργεῖ. 
Τὸ γὰρ ἄταχτον οὐ Θεοῦ, ἀλλὰ τοῦ αὐτομάτου * χαὶ 
φθείρων ὃὲ τὸν αἰσθητὸν τοῦτον χαὶ ὁρώμενον χό- 
σμον, ἐστὶν ἀγαθὸς χαὶ διαμένει ἐν ἀγαθότητι. Οὐ 


B γὰρ ἄρδην ἀφανίζει, οὔτε ἀναιρέσει πάμπαν χατα- 


διχάζε: (45) τόδε τὸ πᾶν, ἀλλὰ τὴν πρὸς τὸ χρεῖττον 
ἀλλοίωσιν xaX μεταθολὴν ἐργάζεται" xal petasyn- 
ματισμὸν ἀμείνονα ποιεῖται (46). Καινοὺς γὰρ οὐ- 
ρανοὺς χαὶ χαινὴν γὴν φησι τὰ Ocia λόγια. “Ὅτι δὲ 
ἀνάγχη φθαρῆναι τόδε τὸ πᾶν, xai Ex τῶν τούτου 
μερῶν, ὁσημέραι φθειρομένων, ἔστι ῥᾳδίως καταμα- 
θεῖν, Οὗ γὰρ τὰ μέρη φθείρεται, τούτου xat τὸ ὅλον 
ἀνάγχη ποτὲ τὰ αὐτὰ παθήματα τοῖς οἰχείοις μέρε- 
σιν ὑποστῆναι, ὥς φησι μὲν Βασίλειος ὁ χλεινὸς xal 
θεσπέσιος (41). Τίθενται δὲ τῷ λόγῳ xaX οὗ ἀπὸ τῆς 
Στοᾶς (48). Καὶ οὗτος ὁ λόγος τῆς τοῦ χόσμον φθο- 


doctrinam rationis et Pauli apostolicam. Eadem 
AEneas noster. B4. 

(46) intellectualem nempe mundum faciet pro 
sensibili. Hoc dicebat supra. Eadem apud neam 
ad finem Dialogi, qui ex argento et stanno aurum 
sua vate produci potuisse, ia exemplum in melius 
traducendi a deo muudi, memorat. ΒΑ. 

(41) BacíAsioc ὁ xAswóc xal 0sozéctoc. ln 
Hexaem. homil. 4, c. 5, Οὗ τὰ μέρη φθοραῖς xa 
ἀλλοιώσεσιν ὑπόχειται, τούτου xal τὸ ὅλον, etc., uti 
supra. Tang. Aduotavit locum Basilii Montacutius ex 
how. 1 in Hexaem. : Μηδὲ τοσοῦτον δυνηθέντες iv- 
νοηθῆναι. ὅτι οὗ τὰ μέρη φθοραῖς xal ἀλλοιώσεσιν 
ὑπόχειται, τούτου xat τὸ ὅλον ἀνάγχη ποτὲ τὰ αὑτὰ 
παθήματα τοῖς οἰχείοις μέρεσιν ὑποστῆναι " Sed nec 
lantum intelligentie habuerunt , ut. animadverterent 
quod ipsum totum, cujus parles corruptioni »utatio- 
nique subjiciuntur, easdem affectiones, quibus et ipse 
partes. afficiuntur , subire tandem necessarium sit, 
Duc. Κλεινὸς xai θεσπέσιος, inclytus et venerabilis. 
Mirum cur alios titulos Basilio dederint interpretes. 


D Citat vero hunc et infra p. 159, 15, μέγαν ἀληθείας 


διδάσχαλον nuncupaus, ut et Gregorium Nazianze- 
num, τὸν ἡμέτερον θεολόγον vocaus p. 150, 18 ; item 
p. 142, 26, ubi pariter μέγαν ἀληθείας διδάσκαλον 
appellat ; ne videlicet minus glorie alteri ex duobus 
contubernalibus tribueret , quos ambos, adjuucto 
Clirysostomo et duobus aliis Gregoriis, fere incom- 
parabiles doctores Eeclesia Grzca liabuit. Ba. 

(48) Τίθενγται δὲ τῷ Aóqp οἱ ἀπὸ τῆς Στοᾶς. 
]uem Montacutius et testem laudat Ciceronem lib. it 
Acad. qua'st., de Stoicorum sententia de muudi in- 
teritu : Erít persuasum etiam solem, lunam, stellas 
omnes, terram, mare, deos esse, quod qucmdum anima- 
lis. intelligentia per omnia illa permeet et transeat ; 
[o** * aliquando ut. omnis hic mundus ardore 

' lux Justino Martyri, apud. quem in 
ci atlirimantur docere Deum igne so- 
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pic ἀῤῥαγῆς τε καὶ ἀναγκαστιχὺς xal ἄφυχτος " xal A effugere. Caeterum ut te non tantum ratione arcte- 


γεωμετριχαῖς ἀνάγχαις (49) καὶ δεσμοῖς, ὃ δὴ λέγε- 
tat, περιελίττεσθε, μὴ δυνάμενοι τὸ ἀραφὸς xat 
ἰσχυρὸν τῶν ἀποδείξεων xal τοῦ λόγου ἀποφογγά- 
νειν. Ἵνα δέ σε μὴ μόνον τῷ λόγῳ ἄγχωμεν, καὶ 
ἐπὶ τὰ σὰ παιδιχὰ δραμούμεθα. Ἰδοὺ γάρ σοι τὴν 
Πλάτωνος (50) τοῦ σοφοῦ ἐχθήσομαι δόξαν, ὃς τὸν 
Τίμαιον συντιθεὶς, οὕτω ποῦ φησι τοῦ Θεοῦ περὶ 
xaX τοῦδε τοῦ παντός. « Τί τὸ ὃν μὲν ἀεὶ, γένεσιν ob 
οὖχ ἔχον * χαὶ τί τὸ γιγνόμενον μὲν, ὃν δὲ οὐδέποτε ; 
Τὸ μὲν δὴ νοήσει μετὰ λόγου περιληπτὸν, ἀεὶ χατὰ 
^X αὐτὰ Óv* τὸ δ᾽ αὖ αἰσθήσει ἀλόγῳ δοξαστὸν, γι- 
γυόμενον χαὶ ἀπολλύμενον, ὄντως δὲ οὐδέποτε ὃν (51).» 
Πάλιν δὲ περὶ τοῦ Δημιουργοῦ φησι (523) * « Τὸν μὲν 
οὖν πατέρα xai ποιητὴν τοῦδε τοῦ παντὸς, εὑρεῖν «s 
ἔργον * χαὶ εὑρόντα, εἰς πάντας ἐξετπεῖν, ἀδύνα- 
τῶν (53). » Καὶ αὖθι; τοῦ οὐρανοῦ πέρι (54) " 
« Πότερον ἦν ἀεὶ, γενέσεως ἀρχὴν ἔχων οὐδεμίαν, ἣ 
γέγονεν ἀπ᾽ ἀρχῆς τινος ἀρξάμενος ; Γέγονεν. 'Opa- 
τός τε γὰρ χαὶ ἀπτός ἔστι xal σῶμα ἔχων " πάντα 
ὃὲ τὰ τοιαῦτα γενητὰ ἐφάνη. » Καὶ πάλιν" ε Χρό- 
νος ἅμα τῷ οὐρανῷ γέγονεν, ἵν᾽ ἅμα γενόμενα, ἅμα 
xaX διαλυθῶσιν, ἄνπερ ἄρα λύσις αὑτῶν γένηται. » 
Καὶ αὖθις, τῶν πάντων βασιλέα πρὸς τοὺς ἄλλους, 
οὃς θεοὺς ὑποτοπάζετε, οὕτω που δημηγοροῦννα 


lutum iri : Οἱ λεγόμενοι δὲ στωιχοὶ φιλόσοφοι xat 
αὐτὸν τὸν Θεὸν εἰς mup ἀναλύεσθαι δογματίζουσι, 
hoc est mundum , quem pro Deo reputabant. Epi- 
phanius Anacephal. Στωΐχοὶ σῶμα τὸ πᾶν δογμα-- 
πίζοντες χαὶ τὸν αἰσθητὸν τοῦτον χόσμον θεὸν νομί- 


mus, ad tuas etiam delicias currimus. Ecce enim 
Platonis sapientis tibi exponemus sententiam, qui Ti- 
meum conscribens, sic alicubi de Deo et hac univer- 
sitate pronuntiat : « Quidnam est 978 quod semper 
exsistit, nunquam autem ortum liabet: ac quidnam 
quod sit quidem, nunquam vero exsistit. lllud qui- 
dem sane intelligentia cam ratione comprehenditur, 
cum semper eodem modo se habeat: lioc vero rur- 
sus quod opinione attingitur per sensnm rationis 
expertem, efficitur , atque interit, revera autem 
nunquam exsistit. » Rursum de opifice hzc poit : 
ε Porentem quidem et effectorem hujus universi 
invenire arduum est, et ubi inveneris, in vulgus 
indicare impossibile. » Et rursum de coelo : « Utrum 
nullum unquam liabuit ortws priucipium, an effe- 
eium est ab. aliquo incipiens principio? Effectum 
est. Aspectabile enim est , tractabile, et corpus la- 
bet; omnia vero qua talia sunt, facta videntur. » 
Et rursus : « Tempus simul eum eeeloeffecium est, 
ut simul facta, simul etiam dissolvantur, si quidem 
eorum aliqua fiat dissolutio. » Et rursum omniunr 
regem alios quos deos suspioamini, sic sane affan- 
tem inducit: « Dii. deorum quorum ego opifex, in- 
dissolubiles estis, me quidem volente. Ac quidem 


prolatum exscripsit et Theodoretus lib. iv Grecar. 
affect. curat, p. 62, ubl legit : Τὸν μὲν οὖν ποιητὴν 
xai δημιουργὸν τοῦδε τοῦ παντός... Sed apud Pla- 
tonem p. 526 editum est : Τὸν μὲν οὖν ποιητὴν xat 
πατέρα τοὺδε toU παντός" apud Zachariam, τὸν μὲν 


φόντες * Stoici corpus universum esse definiunt. et C; οὖν πατέρα xaX ποεητήν. Gregorius Nazianz. orat. 
8 


aspectabilem liunc mundum deum esse statuunt. Theo- 
doretug lib. v De curat. Grec. : Στωϊχοὶ τὴν loyu- 
ροτέραν ψυχὴν ζῇν ἔφασαν μέχρι τῆς τοῦ παντὸς 
ἐχπυρώσεως“ Stoici validiores animas perdurare dixe- 
runi usque ad mundi con[lagrationem. Doc. Seneca, 
Nat. quaest. line lib. 11 ? Peracto exitio generis hu- 
mani ezstinetisque paiiter feris, in quarum ingenia 
homines transierant, antiquus ordo revocabitur; omne 
ex integro animal generabitur, dabiturque terris homo 
wuiscius scelerum εἰ melioribus auspiciis. Plura idem 
epist. 71. Vide doctissimi Lipsii 5toica. Ba. 

49) Γεωμετριχαῖς ἀνάγκαις. Qui ut oculis ob- 
jecta, refutari non possunt, Cicero, Acad. 1v : Geo- 
welre provideant, qui se profitentur non persuadere, 
sed cogere, el qui omnia nobis, que describunt, pro- 
bant, Sengea, Nalur. |. 1, c. 4 : liationes, que& non 
persuadent, sed coguM, α geemetris ufferuntur. Sy- 
nesius, epist. 15U. Seu vide Sextum, iib. 10 Contra 
mathemaiicos. Ba. 

(90) Πλάτωνος τοῦ σοφοῦ. Sophi titulus magi- 
stris sectarum datur. Sic Christianos doctores ve- 
ritas τοὺς xa0' ἡμᾶς σοφοὺς vocat p. 142,4 : Ἧ 
φησί τις τῶν χαθ᾽ ἡμᾶς σοφῶν. Et sapiens Basilius 
ρ. 122, 6 : fj φησι Βασίλειος ὁ σοφός. Ita Calasiris 
δοφὸς apud Heliodorum, quem sanctum et. doctum 
praecipue vult. Platonis Tiís«us ejusque interpre- 
w$ ownibus sunt in manibus, nee uos philosephice 
hune tractare àaumpsimus. Ba. 

(54) Restituimus hunc locum ex. ipterprete Pla- 
touis iu Timo, cum legeretur antea : Cum semper 
in iisdem versetur, hoc vero rursum sensu rationis ex- 
perte opinabile e(Bci. Sed lic Grace aliter leguntur 
apud Platoneu : Τὸ δ᾽ αὖ δόξῃ μετ’ αἰσθήσεω, ἀλό- 
γου δοξαστὸν, γιγνόμενον xal ἀπολλύμενου ὄντω; δὲ 
οὐδέποτε v: hoc opinione per irrationalem sensum 
eum gignatur εἰ intereut, neque vero unquam sit. Duc. 

(92) Sequentem etian. lucum. ex eodem. Τα ὁ 


94, p. 5358 : Θεὸν νοῆσαι μὲν χαλεπὸν, φράσαι δὲ 
ἀδύνατον, ὥς τις τῶν παρ᾽ Ἕλλησι θεολόγων ἐφιλο- 
σόφησεν᾽ Deum intellectu percipere difficile est ; eloqui 
autem impossibile, ut profanorum theologorum qui- 
dam docuit. Duc. 

(93) ᾿Εξειπεῖν ἀδύνατον. Apuleius, Dogm. Pla- 
tonis. Plato hec de Deo sentit, quod sit incorporeus : 
is unus, ait, ἀπερίμετρος, rerumque genitor, omnium 
extortur, beatus et beatificus, optimus, nihil indigens, 
$pse conferens cuncia, quem quidem celestem pro- 
nuntiat, indictum, innominabilem, et, ut ait ipse, ἄῤ- 
ῥητον, ἀχατωνόμαστον ; cujus naturam invenire diffi- 
cile est ; si inventa. sit, in multos eam enuntiari. non 
posse. Athenagoras Legatione : Ὅτι μὴ μόνοι εἰς 
μονάδα τὸν θεὸν χαταχλείομεν, ἐπὶ τὰς δόξας ἐτρα- 
πόμην" φησὶν οὖν ὁ Πλάτων, τὸν μὲν ᾿'ποιητὴν xai 
πατέρα τοῦδε τοῦ παντὸς εὑρεῖν τε ἔργον χαὶ εὖ- 
ρόντα εἰς πάντας ἀδύνατον λέγειν. Elias Cretensis 


p in orat. 1 Gregorii Theol. Gregorius ostendit quo- 


ΝΩ͂ΙΝ pacte in uumerosa multitudine de Deo sermonene 
kabere difficile sit : id autem probat a. mentis imbe- 
cillitate, qua recte illuminari ac tante rei [ormany 
explicare nequiverit ;. (um αὖ imterpretis sermonis in- 
firmitate, qué id quod animo conceptum [werit, expli- 
care ae perspicue declarare minime potwerit ; Deuno 
enim, ui Plato aii, cogitare quidem difficile est, elo- 
qui autem, ut dignum est , impossibile. Minutius Pelis 
Ociavio : Platoné in, Tiuvo Dews est ipso suo nomine 
mundi parens, artifex anima, calestium terrenorume 
que (fabricator, quem et iuvenire difficile pra nimia eB 
tucredibili poiestaie , et, cum inveneris, in publicwus 
dicere impossibile prefutur. Um. 

(54) A&neas Gazieus : "Upatócz 4s γάρ ἔστιν ἀπτός 
τὶ &ott τοῦ οὐρανοῦ τὸ χαριέστατον ol ἀστέρες. Sic 
legeuda verba optimi auctoris. Idem poete : ὁρατὸν 
γὰρ ὄντα xal ἀπτὸν xai πάντη σωματοειδῆ, ἀμήχα- 
νον ἣν ἀγένητον εἶνα:. Ba. 
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certe omue vinctum solvi potest. » Et. rursum : A Totst* « Θεοὶ θεῶν ὧν ἐγὼ ὃν μαιουργὸς, ἄλυτοϊ ἔστε, 


« Proinde qvia facti. esiis , non. estis immortales, 
neque indissolubiles penitus. Attamen nou dissol- 
vemini, neque conseqvemini mortis fatum ; quippe 
meam voluntatem, majus vinculum ct potentius ade- 
pui, quam vinculum illorum quibus cum efficeremini, 
colligati coustrictique estis.» Te ne, mi medice, his 
verbis medicamur, el tandem persuademus potabili 
oratione falsum auditum ut expurges ? Tuisne ou- 
ribus oportet plura insusurrare? Cerne enim ut ipse 
Plato ortum norit ccelum, et quatenus ortum disso- 
lutioni et interitui obnoxium : quod necessario dis- 
solutio compositionem subsequatur. Omne enim 
compositum dissolvi etiam natura solet. Nil vero te 
conturbet, quod adjecit Plato : « Si quidem eorum 
aliqua fiat dissolutio ; » et iterum : « Non conseque- 
mini mortis fatum ; » cum praesertim dixerit : « ἃς 
quidem certe omne vinctum solvi potest :» et rursum: 
« Nou estis penitus indissolubiles. » Quin et e sua 
tabe caclum docet ali, dum cum Tiuo disputans, 
uatura omnes istiusmodi res interitui obnoxias agno- 
scit atque dissolutionis participes, quippe qu;e eff.- 
cue siut. Quod si voluntate Opificis immortalia hzc 
esse asserat, nimirum commotus hzc dixerit, sibi- 
que loquens contraria, οἱ tauquam in nocturna di- 
micatione secum pugnans. Humana quippe sapientia 
pauci est facienda , atque ideo nihili : etenim paulo 
ante natura sua posse interire, quod effecta essent, 
testatus 681. Noune? 
MED. Videtur. 


CIIRIST. Si igitur lise naturaliter interitui ob- C 


noxia sunt, nullatenus eos qui natura interire pos- 
sunt, deos suspicari oportet. Án tibi videtur iste 
mundus Deus esse, cum sit factus et natura interi- 
tui obnoxius, quemadmodum ratio demonstrat, et 
Plato tradidit? 

MED. Quid debeam dicere nescio. 

CHRIST. Progrediamur ergo oratione ad leges 
ratiocinandi accommodatius : stude autem assequi. 
Nain te istud facere, cum vir sis doctus et philoso- 
phus, cupio. Fateris ne igitur Deum incorporeum, 
increatum, incorruptum, a tabe alienum, a concre- 
tione liberum? 


. (58) Sic vulgo ἐγγίνεσθε. Forte certe ἑγίνεσθε. 
AR 


(56) Κατα:αρμαχεύομεν. Mludit professioni ho- 
minis imedici, qui sit instar mente capti, et habeat 
necesse simul potionibus et serinonibus curari. Ba. 
SD 'AAuvpár ἀχοὴν ἀπολύσασθαι" Hesychius : 
᾿Αλμυρὰ, χαλεπὰ, πιχρά" a mari. ldem ἀλμυρὸν 
ἁλιχὸν exponit, qua voce mari vicini &ut accola: ho- 
mines iu Peloponneso dicebantur. Κυρίως τίθεται ἡ 
λέξις ἐπὶ τῶν εἰς ἅλα μυρομένων ποταμῶν, ὅ ἔστιν 
ἐχχεομένων᾽ Auctor Etymol. : Κρένειν χυμοὺς ὀξεῖς, 
δοιμεΐς, ὁδαξιστιχοὺς, πιχροὺς, ἀλμυροὺς, ἁλυχούς. 
ἐἱλάτων ἀρ καὶ τῷ ἁλυχῷ ὀνόματι ἐν Τιμαίῳ χέ- 
χρῆται. dem sequitur hoc loco Zacharias. 'Azo- 

ὕσασθαι, abluere, eluere. Ba. 

(58) Κατεπάδειν. Manet in homine insauie exa- 
citanJo, alludens et medicorum ineptias, qui multa 
cantando curari credebant; de quo ex antiquitatis 
omnibus fere conditoris alibi. De verbo χατεπ- 
ἀδειν Hesychius, Pollux lib. v, c. ὁ, Suidas. Geue- 


ἐμοῦ γε ἐθέλοντος" τὸ μὲν δὴ δεθὲν πᾶν λυτόν. » 
Καὶ πάλιν" ε« Διὸ ἐπείπερ ἐγένεσθε, οὐχ ἀθάνατο: 
μὲν ἐστε οὐδὲ ἄλυτοι τοπάμπαν, οὔτε γε μὴν λυ- 
θήσεσθς, οὐδὲ τεύξεσθε θανάτου μοίρας, τῆς tuts 
βονλήσεω;, μείζονος ἔτι δεσμοῦ xal χυριωτέρας 
λαγόντες ἐχείνων οἷς ὅτε ἐγγίνεσθε (55), συνεδεῖοθς. » 
" Apáce χχταφαρμαχεύομεν (56), ὦ φίλος, τοῖς λόγοις 
κούτοι;, xal ὁψνὲ πείθομεν ποτίμῳ λόγῳ ἀλμυρὰν 
ἀχοὴν ἀποχλύσασθαι (51) ; fj δεῖ σου χατεπάδειν (58) 
μαχρότερα; ὅρα γὰρ ὅπως αὑτὸς ὁ Πλάτων χα! γε- 
νητὸν οἷδε τὸν οὐρανὸν, χαὶ εἰ (59) γέγονε, λυόμενόν 
«& χαὶ φθειρόμενον, λύσεως ἐξ ἀνάγχης τῇ συνθέσει 
παρεπομένης. Πᾶν γὰρ σύνθετον χαὶ διαλύεσθαι 
πέφυχε. Μὴ δή σε μορμολυττέτω (60) λέγων, « "Av- 


D «cp ἄρα λύσις αὑτῶν γένηται. » Καὶ ὡς « Οὐ τεύ- 


ξεσθε θανάτου μοίρας. » “ἜΦΗ γὰρ, « Τὸ μὲν δὴ πᾶν 
δεθὲν λυτόν. » Καὶ ὡς « Οὐ πάμπαν ἄλυτοι ἔσεσθε. » 
Καὶ ix τῆς οἐχείας δὲ φθορᾶς τὸν οὐρανόν φησι 
τρέφεσθαι αὑτῷ Τιμαίῳ προδιαλεγόμενος (61), φύσει 
τὸ φθαρτὰ χρήματα πάντα ταῦτα γινώσχει, χαὶ 
δεχτιχὰ λϑθσεως: οἶδεν, ἐπειδὴ xal γέγονεν. Ei δὲ 
βουλή τει τοῦ Δημιουργοῦ ἀθάνατα ταῦτα elvat φησιν, 
ἀσχάλλων ὅτι χαὶ φήσειεν ἐναντιολογῶν τε xol χα- 
θάπερ Ev νυχτομαχίχ μαχόμενος (02) ἑαυτῷ. Ἢ τὸρ 
ἀνθρωπίνη σοφία, ὀλίγου τινός ἐστιν ἀξία καὶ οὐδε 
vó; (03), τέως τῇ φύσει αὐτῶν προσμεμαρτύρτιχε τὸ 
δύνασθαι φθαρῆναι, ἐπειδὴ xal γέγονεν. Ἢ οὔ, 


ΙΑΤ. Φαίνεται. 

ΧΡΙΣ. Εἰ δὴ φύτει φθαρτὰ ταῦτα, σχολῇ v^ ἂν τοὺς 
φύσει φθαρτοὺς θεοὺς ὑποτοπητέον" ἢ σοι δοχεῖ χό- 
σμος Θεὸς εἶνα!, γενητὸς ὧν xaX φύσει φθαρτός" ὡς 
ὁ λόγος ἀπέδειξε, χαὶ ὁ Πλάτων τίθεται ; 


IAT. Οὐχ οἷδα ὃ τι φῶ. 

XPIZ. Οὐχοῦν φέρε συλλογιστιχώτερον τῷ λόγῳ 
προΐωμεν. Προθυμήθητι δὲ τούτῳ παραχολουθῇσαι᾽ 
τοῦτο γάρ σε ποιεῖν λόγιον ὄντα χαὶ φίλιον γλίχο- 
μαι. Τὸν Θεὸν ἀσώματον χαὶ ἀγένητον, ἄφθαρτόν τε 
xol ἀνώλεθρον, xat συνθέσεω: ἐλεύθερον ὁμολογεῖς, 
1 οὔ; 


D brardus hic intricatius. vertit altero. Ba. Tuisne 


auribus oportet plura iususurrare? GExgB. In pluri- 
bus incantandus. e*? Tan. 

(59) CC. P. $5, ἢ vel ἢ. GExEs. 

(60) Mopy., absterreat. Hesychius : μορμολύξτει, 
φοδερίζει" μόρμοι, φόδοι. A larvis trazicorum.. Vide 
euuidem et Izymologum. Nos supra. Da. 

(61) neas Gaz:eus : IDázo» οὐ τῆς γῆς μόνον, 
ἀλλὰ χαὶ τὸῦ οὐρανοῦ φθορὰν σαφῶς ἐπεισάγει Ζι- 
η“αίῳ, λέγων ἐχ τῆς οἰχείας φθορᾶς τὸν οὐρανὸν τρέ- 
φεσθαι" sl τοίνυν τργτὴ xal φθορὰ, ποῦ τὸ ἀθάνατον, 
Ba. CC. I^, προσ. 

(02) Ἐν γυχτομαχιᾳ μαχόμενος. Proverbium. 
Lain dicunt, Audabatarum more pugnare. Ue quo 
vide doctiss. Lipsium lib. i1 Saturnal. c. 19, Ba. 

(65) Non sunt omnino sana [ὅθ verba. Scribe, εἰ 
μὴ οὐδενός. Pulchre autem. ista. concluduntur, οἱ 


animo exigatur vel deum vel aliquid deo simile 
esse utndum. Ba. 


DISPUTATIO DE MUNDI ΘΡΙΕΊΟΙΟ, 


. Ναί. 

ΣΤ. Ὃ δὲ χόσμος αἰσθητὸς ἐφάνη χαὶ γενητὸς, 
ὄς τε οἷα ἐξ ὕλης χαὶ εἴδους xal τῶν τεσσά- 
'otzeltov συγχείμενος, χατὰ Πλάτωνα, χαὶ διὰ 
διαλύεσθαι πεωουχώς (64). 

. Ἐφάνη. ^ 

ET. El οὖν, ὦ μακάριε, ὁ μὲν θεὸς οὐχ οὕτως, 
ὄσμος οὕτως " οὐχ ἄρα Θεὸς ὅδε χόσμος. ELO 
)s οὗτο;, οὔτε τι τῶν τούτου μερῶν " οὔχουν 
ἰὸς ὁ ἥλιος, οὔτε ἣἡ σελήνη, οὔτε τι τῶν χατ᾽ 
v χινουμένων * μέρη γὰρ ταῦτα τοῦ παν-ὸς 
μιουργήματα τοῦ Θεοῦ (65). 

,. E5 λέγεις. 

ΣΤ. Εἰ τοίνυν μέρη ταῦτα τοῦ παντὸς, ἀπ- 
n δὲ τὸ πᾶν γενττὸν xal διαλύεσθαι πεφυχὸς, 
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MED. F^teor. 

CHRIST. Hic autem mundus sensibilis videtur, et 
factus, concretosque e materia, ac forma et quataor 
elementis compositus, Platonis judicio, et idcirco 
οὐ dissolutionem natura co:nparatus. 

MED. Viletur. 

CHRIST. Si igitur, mi medice, Deus aliter est ef- 
fectus, aliter mundus : non igitur Deus est iste 
mundus. Quod si non est Deus, neque aliqua ulla 
ejus pars : neque ergo sol Deus est, neque luna, ne- 
que quidquam eorum quzx in faclo moventur : bxc 
enim sunt universi partes, hzc Dei opificia. 

MED. Recte. 

CHRIST. Si igitur hzc sunt partes universi , re- 
cteque demonstratum universum factum esse el natum 


θετον ὃν xaY γενητὸν, τὸ δὲ οὕτως ἔχον ἔξω B ad dissolutionem, utpote concretum et factum : quod 


ἶσθαι τῆς μαχαρίας τοῦ Θεοῦ φύσεως δίχαιον 
. οὐχ ἄρα θεολογητέον οὔτε τὸν ἥλιον οὔτε 
λήνην, οὔτε τῶν ἄλλων πλανητῶν οὐδένα. 

. Οὐ γάρ. 

ΣΤ. Συναπεδείχθη οὖν ἄρα τὸ μὴ τὸν ἔλιόν 
ἵναι δημιουργὸν, εἴπερ μὴ θεὸς ὁμολογεῖται " 
ργῆμα δὲ Θεοῦ. Μόνος γὰρ ὁ Θεὸς δημιουργὸς, 
πρὸς ἑτέρου δημιουργηθείς. 

. Καλῶς λέγεις " ἀλλὰ τοῦτό μοι τὸ ἀπό- 
(66) λῦσον. 

ET. Τὸ ποῖον δή : 

. ΕἸ οὐχ ἣν ὁ χόσμος ποτὲ, πῶς fjv ὁ Θεὸς ἐν 
τοῦ χατὰ τρόπον ἤθει (07) ; πῶς δὲ χωρὶς τοῦ 
; εἶναι δύναται ; πῶς δ᾽ ἂν εἴη εὐεργέτης, μὴ 
τῶν εὐεργετουμένων ; τίνος δὲ χαὶ εἴη Θεὸς ὁ 


ΣΤ. *Eotxá; μοι, ὦ μαχάριε, $» δ᾽ ἐγὼ, ὥσ- 
E ὕπνου διαναστὰς (68) ἐπιλελῆσθαι μὲν ὧν 
ἐλέγομεν (09), τὸν δὲ χολοφῶνα (10) ὥσπερ 
ὃν ζητημάτων σὺν ἡμῖν διαφερόντως προῖσχε- 
xaX οὐ λογίζῃ ὅτι Θεὸς εὐεργετῶν, οὐχ ἀνάγχῃ 
πεῖ, χαθάπερ οὔτε δημιουργεῖν (71) ἀναγχά- 
ὥσπερ ἐλέγομεν (73). Μόνη γὰρ ἡ θεία φύσις 
ης ἐστὶν ἐλευθέρα. Ὑμεῖς δέ μοι τὸν Θεὸν οὐκ 


| Διαλύεσθαι πεφρυχώς, conditus nt dissolve- 
Eam sententiam nielius Tarino expressit Ge- 
rdus. Tarinus debebat meminisse ejus quod 
ante recte reddidit : Πᾶν γὰρ σύνθετον mé- 


vero sic se libet, ut collocetur extra beatam Dei natu- 
ram, Q79 justum videtur : soligitur non est in deos re- 
ferendus, neque luna, neque aliorum planetarum ullus. 

MED. Miuiine. 

CHRIST. Itaque simul demonstratum est solem 
alicujus rei non esse effectorem, si quidein. Deus 
non concedatur, sed Dei opificium. Solus quippe 
Deus opifex est, ut non productus ab alio. 

MED. Przclare loqueris, sed mihi istam dubita- 
tionem solve. 

CHRIST. Quamnam? 

MED. Si aliquo tempore non fuit mondus, quo 
pacto erat Deus in suo pro more domicilio? Quo 
pacto seorsum ab universo esse potest? quo pacto 
erit beneficus, ubi non erunt ea erga quz beneficen- 
tiam exerceat? przterea cujusnam erit Deus? 

CHRIST. Videris mihi, mi medice, velut e somno 
expergefactus, oblitus eorum esse qu: modo di- 
cehamus, coloplionenique quastionum nobiscum, 
veluti putas, te egregie proponere; nec cogitas be- 
nelicum numen non necessario bene facere, quem- 
admodum neque effcere cogitur, sicuti docuiinus. 
Sola enim divina nalura soluta est necessitate. Vos 
auteur Deum sibi ipsi sufficientem, nullius indigum 


xia;. Toózov " forte τόπον : ἐπεὶ αὐτὸς ἑαυτῷ τόπος 
xai αὑτὸς ἑαυτοῦ πλήρης xa ἱχανὸς αὐτὸς ἑαυτῷ ὁ 
0sóg* idem De legis allegoriis. Τλκ. Doctissimus 
Tarinus τόπον maluerit legere. Ego duas voculas 


διαλύεσθαι : Omne enim compositum. dissolvi p χατὰ τρόπον ex glossa nurgiuis aut. interlineari in 


.est. Peccat sic et paulo. post. Ba. Ad disso- 
em a natura coinparatus. GeNEs. Dissolutioni 
ium. TAR.. 

| Non eoncludit hoc quod auctor dictum vo- 
48i enim opifiecia Dei, tamen poterant immor. 
esse, ut. sunt. anima, spiritusque humani οἱ 
ei Sed ideo dicit mortalia esse, quia partes 
iujus a Deo condit» mortalis machine. Red- 
$ veram hoinini sententiam reponendo, δη- 
(fipatog, quam sane veram esse scripturam 
0. Consentiunt sequentia, ΒΑ. 

| Ἀπόρημω, dubitationem, | incertitudinem, 
n elegantius Latini dicunt. Ba. 

| Ἐν τῷ ἑαυτοῦ κατὰ τρόπον ἤθει. Scri- 
erat ἑαυτῷ [id nullibi scriptum reperi). Κατὰ 
v* Deus. apud se habitabat, apud se habitat ; 
je erat; apud se est : Avgustinus in psal. cxait. 
περ (ip àvbph; ἑπτία, xat νῦν λόγος ἐνδιαίτη- 
eum iu λόγῳ habitare eredit Plilo περὶ àro:- 


seriem orationis correpsisse existimo. Ἐν τῷ ἑαυ- 
τοῦ ἤθει, iu. naturali sua consuewudine ant. perpe- 
tuitate ejusdem moris οἱ constantis, designat. 
Tóxov -tamen legit, et domicilium vertit etiam Ge- 
nebrardus ; nec est homine idololatra indigna ea vox. 
Meo tamen animo utraque vox melius aberit. Da. 

(68) Ἐξ Dzvov διαναστάς. Paramnia. Ba. 

(69) Qua nuper dicta suut omnium oblivionem 
habere. Ebrietatem | quamdam homini, et eaim se- 
cutum crassum somnum insimulat ei. Ba. 

(10) Ko.logova. Sunmaum , τὸ τέλος xal πέρας 
τοῦ πράγματος" Hesychius. lufra p. 190, $6: 
151, 15. ΒΑ. 

(71) Δημιουργεῖν, operari. Ba. . 

(72) Ὥσπερ ἐλέγομεν. Sic ut statim dicebamus. 
TaR. Ut diximus. Non bene vocula statim de re prze- 
terita usum puto Tarinum. Etsi euim coucedamus 
aliquem ex veteribus sic ea aliquando usqu, ut 
insolens tameu aures radit. Da, 


So 
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atque perfectum non arbitramini, minimeque aliquo A αὐτάρχη εἶναι ofsa0z , xat ἀνενδεᾶ χαὶ τέλειον, χαὶ 


eorum qua produxit, egentem. Nam si non potest 
exsistere seorsum ab hoc universo, maximam pàr- 
tem, aut fortasse totam ipsam ezsistendi rationem 
hsec universitas ipsius subsistentiz iargitur : atque 
hac ratione universitas ipsius est causa, tion autem 
ipse universitatis. Quod enim altero indiget ad cou- 
stitutionem, illius est effectus, et non causa. Quo 
igitur modo ipse constituit hanc universitatem? Nam 
si eam constituit, ut inquit Plato, priusquam consti- 
tueretur (1114) non erat. Neque animadvertit, quo 
pacto dicere, quod propter svipsum suzque utili- 
tatis causa eam constituit, tollat alteram propositio- 
nem , nempe universitatem Dei bonitate esse consti- 
tutam? Quod vestra oratio. sursum deorsum movet 


aique construit. Si quidem seorsum ab hoc universo B 


esse nou poterat. Si autem cum essel bonus, voluit 
Tes exsistere, ipsis non egens ut exsisleret (antecc- 
debat enim ea ut perfectus , nulloque indigens) : ipse 
cum sit universa sufficientia, non est profecto ne- 
cesse ut effectum sit cozvum effectori. Nam oportet 
effectorem antiquiorem esse effectu, et opi(lciis opi- 
üicem. Siquidem id quod fit, secundum est ab eo 
quod eíficit, causa et tempore, nisi causa futura sit 
involuntaria, et non ratione consilioque przdita : 
quemadmodum umbrz corpus et splendoris id quod 
lucet. Quomodo eniin summus opifex esset opifex, 
nisi voleus id efficeret, quod facit? Sin minus, quem- 
admodum corpus umbra, sic omnino opificem seque- 
retur bzec universitas subsistens fortuito el casu. 
Erit autem Deus benelicus, etiamsi nondum consi- 
stant ea quibus sit benefaciendum, velut labens in 
sese ea quibus beneficia transferenda sint, etian 
sntequam ad subsistentiam veniant, et accedant ea 
quibus bene fieri oportet. Exempli gratia, genimina 
dicimus ea qux: ad gignendum nata sunt, quamvis 
ea qua gignuntur, nondum exsistant. Nam sic opi- 
ficem etiam dicebamus esse Deum, tainetsi opilicia 
nulla exstarent, quod in se haberet effectrices ra- 
tiones, el paratus esset actu eflicere. Quippe apud 
Deum beatum et perfectum, qui et perpetuo solus 
exsistit, eL bonus, ea qua nondum sunt neque cffe- 
cia sunt, quod futura sint, velut quae ja exsistaut 


(49) Χαρέζεται, indulget ipsi. Ba. 

(74) Kal οὐκ αἴτιον Οὐχ pro οὐ ascivimus. Tas. 
“-- Verte sic : Quod enim ad subsistentiam suam 
alicujus indiget, factura ipsius erit quam factor. 
Casusatum  dieas cum scholasticis doctoribus. Fa- 
eiuram tum alii dicunt, tum poetae christiani. Factor 
eb iisdem usurpatur, et a soluto numeris, perpetuo 
4“) 0 η alioquin poeta, Tertulliano. Onomasticou 
vetus, iod alii Glessas Servii vocant: Factor, 7:0:7- 
τῆς : Fuciura, ποίησις. Ba. 

(79) "Evvosi. Lege ἐννοεῖς. Tan. 

(16) Διακυχᾷ. Hesyohius : διαχυκῶσιν, διατα- 
ράττουσι. Da, 

(17, Εἰ δ' ἀγαθὸς Gv. Neque lec satis sana 

sunt. Malim legere, εἶτα &Ya06;... quo recepto 
^ gwelius conuectetur sententin, Ba. 

(718) Πᾶσα αὐτάρχεια. Sui in sese perfectio 
almelutio. Ba. Ipse cum sit. universa sullicie: 
gan, Qui est ipsa lhouorum Ομ ἑν se. co: 


e 


fxttá τινος τῶν πρὸς αὑτοῦ γεγονότων δεόμενον. 
Εἰ γὰρ μὴ δύναται χωρὶς εἶναι τοῦδε τοῦ παντὸς, 
μεγίστην αὐτοῦ μοῖραν τῇ ὑπάρξει, ἣ τάχα τὸ ὅλον 
xal αὑτὸ τὸ εἶναι τόδε τὸ πᾶν χαρίζεται (79) xal 
αὐτοῦ τούτῳ γε τῷ λόγῳ τὸ πᾶν αἴτιον, χαὶ οὐκ 
αὐτὸς τοῦ παντός. Τὸ γάρ τινος δεόμενον πρὸς σὺ- 
ατασιν, ἐχείνου ἂν εἴη αἰτιατὸν, καὶ οὐκ αἴτιον (74). 
Πῶς τοίνυν αὐτὸς συνεστήσατο τόδε τὸ πᾶν; Εἰ pip 
συνεστήσατο αὐτὸ, ὥς φησιν ὁ Πλάτων, πρὶν συστῆ- 
vat οὖχ fjv. Οὐχ ἐννοεῖ (715) ὃὲ ὅτι ἀναιρεῖ τὸ δι' 
ἀγαθότητα τοῦ Θεοῦ συ:τῆναι, τὸ λέγειν ὡς δι᾽ ἐαυ- 
τὸν χαὶ χρείας ἕνεχεν οἰχείας τοῦτο συνεστήσατο. 
Ὅπερ ὁ ὑμέτερος ἄνω xai χάτω χατασχενάζει χεὶ 
διαχυχᾷ (76) λόγος, εἴπερ χωρὶς τοῦδε τοῦ παντὸς 
εἶναι οὐχ οἱόν τε ἦν. Εἰ δ᾽ ἀγαθὸς ὧν (77), ἐδουλήθη 
εἶναι τὰ ὄντα, οὐ δεόμενος αὐτῶν πρὸς τὸ εἶναι 
($v γὰρ πρὸς τούτων ὡς τέλειος καὶ οὐδενὸς δεύ- 
μενος), αὐτὸς ὧν ἡ πᾶσα (78) αὐτάρχεια, οὐκ ἄρα 
ἀνάγχη συναΐδιον εἶναι τῷ πεποιηκότι τὸ ποίημα. 
Δεῖ γὰρ πρεσθύτερον εἶναι τοῦ ποιήματος τὸν ποιη- 
τὴν, καὶ τῶν δημιουργημάτων τὸν δημιουργὸν, εἴπερ 
τὸ ποιούμενον δεύτερόν ἔστι τοῦ ποιοῦντος, αἰτίᾳ xai 
χρόνῳ, εἰ μέλλει μὴ ἀδούλητος αἰτία τυγχάνειν χαὶ 
οὗ λελογισμένη * ὥσπερ τῆς σχιᾶς τὸ σῶμα xol 515; 
λαμπηδόνος τὸ ἀπαυγάζου (79). Πῶς γὰρ 3v εἴη δη- 
. ιουργὸς ὁ δημιουργὸς, εἰ μὴ βονλόμενος ὃ πεποίη- 
xtv εἴη δημιουργός ; Ἢ εἰ ὥσπερ τῷ σώματι i) axi 
οὕτως ἁπλῶς καὶ τῷ δημιουργῷ παρηκχολούθησεν ix 
ταυτομάτου παρυποστὰν τόδε τὸ πᾶν. Em δ᾽ ἂν ὁ 
Θεὸς εὐεργέτης xal μηδέπω ὑφεστώτων τῶν εὐεργε- 
τουμένων, ὡς ἔχων ἐν ἑαυτῷ τὰ εὐεργετεῖσθαι μέλ» 
λοντα, xal πρὶν ἣ πρὸς; ὕπαρξιν ἐλθεῖν xa αὑτὰ vi 
εὐεργετούμενα * ὥσπερ γέννημα (80) λέγομεν τὰ ze 
φυχότα γεννᾷν, xàv μηδέπω ἣ τὰ γεννώμενα (81). 
Οὕτω γὰρ χαὶ δημιουργὸν ἐλέγομεν εἶναι τὸν Θεὸν͵ 
χαὶ μὴ ὄντων τῶν δημιουργημάτων, ὥς ἔχοντα τοὺς 
δημιουργιχοὺς λόγους (82) ἐν ἑαυτῷ καὶ ἐνεργείᾳ 
δημιουργεῖν μέλλοντα. Παρὰ γὰρ τῷ μαχαρίῳ θεῷ 
xai τελείῳ, xal ἀεὶ ὄντι μόνῳ καὶ ἀγαθῷ τὰ μηδέπω 
ὄντα μηδὲ γεγονότα τῷ μέλλειν ἔσεσθαι ὡς ὄντα χαὶ 
γεγονότα λογίζεται" xal τῷ δύνασθαι τοῦτον b 
στιγμῇ χρόνυυ xai ἀχαριαίᾳ ῥοπῇ (85) πάντα παρά- 


D affluentia. GENES. 


(79) Basilius cod. Kal αἴτιον μὲν αὐτοῦ ὁμολο- 
γοῦσι τὸν Θεὸν, αἴτιον δὲ ἀπροαιρέτως, ὡς τῆς axi; 
*b σῶμα xai τῆς λαμπηδόνος τὸ ἀπαυγάξον. TAR. 

. (80) Forte γόνιμα. Tan. — Scribe cum Tarino, 
ὥσπερ γόνιμα : ut. genitica dicimus, vel wt generan- 
tia, fecunda. Quibus vis generandi inest dicuntur 
fecunda, vel geuitiva. etiam priusquam geuerent, 
cum solum generare sint habilia aut poteutia. Sic 
γόνιμα [ecunda exponit Cyrillus, et γόνιμον sÜxap- 
vov lesychiu:. Prolificum non inale etam: dicas. 
Male genimina interpretatur et accepit Genebrardus. 
Baer P. γέννημα. 
Τὰ γεγγώμεγα, quse ex ipsis progi 
sut. bi | Ph ἡ pits progiguenia 
(R*) Δημιουργικοὺς 1όγους, potentiam creandi. Ba. 
Δχαριαίᾳ ῥοπῇ " womento tau exiguo, ut 
"à won possit ; extrence exiguitatis spatio,; 
^5 nulla nec cogitari possit. Da. 
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γεῖν πρὸς γένεσιν. Xuvávapyov γὰρ xat συναΐδιον τῇ A atque effecta sint, existimantur ? et quod possit in 


μαχαρίᾳ φύσει, τὴν περὶ τῶν εὐεργετησομένων (85) 
χαὶ δημιουργεῖσθαι μελλόντων ἐχέχτητο βούλησιν. 
Παρέγαγε δὲ, ὅτε συνοίσειν ἔμελλε τοῖς γενομένοις, 
χαὶ ὁ λόγος xa fj τάξις ἠδούλετο. Οὕτω τε ἡ περὶ 
τῶν ὄντων τοῦ Θεοῦ βούλησις χαὶ εὐεργεσία οὐχ ἐν 
χρόνῳ, ὥσπερ xai fj φύσις αὐτῶν. Καὶ οὐδὲν τῶν 
γεγονότων ἀναφανήσεταί ποτε ὑφαρπάζον ἑαυτῷ xal 
ὑποσυλῶν τὸ μόνου τοῦ Δημιουργοῦ xa ἐξχίρετον. 
Τοῦτο δ᾽ ἂν εἴη τὸ ἀεὶ εἶναι. Ἢ πῶς ἂν εἴη ἀμφοῖν 
xai ἅμα ὄντων χαὶ ἀεὶ, Θεῷ τέ φημι χαὶ χόσμῳ, 
τῷ μὲν δημιουργὸς, τῷ δὲ, δημιούργημα ; ἣ τίς ἡ 
ἀποχλήρωσις (85), τοῦ τὸν μὲν ποιεῖν, τὸν δὲ πάσχειν; 
Τίς δὲ ὁ λόγος (86) τοῦ μὴ τοὔμπαλιν ὑποτοπάζειν 
ὅπερ xai διανοεῖσθαι οὐ θέμις * εἰ συναϊδίω ἄμφω, 
xai οὐχ ὃ μὲν Θεὸς, ἀεί τε καὶ ἄναρχος, ὁ δὲ χόσμος 
ἤρξατο χαὶ οὐχ ἀεὶ ἦν ; αὕτη γὰρ τάξις δημιουργοῦ 
τε χα' δημιουργήματος, ἵν᾽ ἔχοιμεν xaX ἡμεῖς εἰδένα:, 
xai μεθ’ ἡμῶν εἴτις ἄλλη λογιχὴ φύσις, τί μὲν δη- 
μιουργὸς xal ποιητής τί δὲ δημιουργήματα xal 
ποιήματα. Καὶ τί μὲν ἡ τελειοτάτη χαὶ αὐταρχε- 
στάτη χαὶ πάντων διαφέρουσα φύσις χαὶ δεσποτεία" 
τί δὲ τὰ γινόμενα, καὶ τῆς τοῦ Δημιουργοῦ δυνά- 
psc καὶ βουλήσεως ἑξηρτημένα, xat ὑπ᾽ αὐτοῦ 
συγχρατούμενα, xai αὑτοῦ μόνου δεόμενα, xáàxslvou 
δοῦλα. Εἰ γὰρ ἅμα τῷ Δημιουργῷ ἀεὶ πάντα, ποῦ τὸ 
χρεῖττον τοῦ Δημιουργοῦ ; χατὰ τὸ ἅμα εἶναι τούτῳ 
τὰ πάντα xa ἀεί. Πῶς δ᾽ ἂν εἴη χαὶ δημιουργὸς τῶν 
ἅμα ὄντων ἀτὶ χαὶ συμπεφυχότων αὐτῷ ; ποῦ δ' ἂν 


εἴη ἐν τοῖς ὁμοτίμοις χατατολμᾷ εἶναι χαὶ ἀεί (87). ς 


Ἥ τε δεσποτεία χαὶ ἡ δουλεία xal τὸ ἐν πᾶσι προῦ- 
yov τοῦ Θεοῦ xal τιμαλφέστεροὐ. Οὕτω μὲν οὖν ἀεὶ 
δημιουργὸς ὁ Θεὸς, xol εὐεργέτης, οὐχ ἀεὶ δὲ τὰ δη- 
μιουργήματα. Οὕτω χαὶ ὁ Θεὸς τῶν μτδέπω γεγονό- 
των ὁ θεὸς, ὡς ὄντων ἐν αὐτῷ χαὶ πρὸ γενέσεως. 
“Ἅπαντα γὰρ περιείληφε τῇ προγνωστιχῇ δυνάμει, 
τὰ πρὸς γένεσιν παράγεσθαι μέλλοντα. "Exastov δὲ 
οἷς ἐθέλει, xal ὅτε προσήχε;, χαὶ ὡς ἂν χάλλιστα 
ἔοι, σοφίᾳ τινὶ καὶ τέχνη χαὶ δημιουργιχῇ δυνάμει 
προδάλλεται" χαὶ ἔστι δημιουργὸς, οὐκ ἐχ τῶν χαθ- 
ἐχαστον γενομένων (88), ἀλλὰ παρ᾽ ἑαυτοῦ. Ἢ οὐ 
χαλεῖς τὸν εὐεργέτην τοῦ χάμνοντος xai ἰατρὸν, 
ἡνίχα διανοεῖται χαὶ βουλεύεται τῷ χάμνοντι βοηθεῖν, 
κἂν μηδέπω εἰς ἔργον ἀγάγῃ τὴν βούλησιν, μιχρὸν 
ὕστερον ἐπιθήσοντα τῷ διανοήματι xal τὸ ἔργον ; 


puncto temporis, et momento individuo omnia ad 
orium adducere. Possidet enim simul ingenitam et 
coxvam beate (suz) naturz voluntatem erga ea quae 
et producenda sunt, et beneficiis cuinulanda. Czte- 
rum produxit cum profuturum iis quz producta sunt, 
vidit, atque ratio et ordo postulabat. Sic circa res 
Dei voluntas et beneficentia zeterna est, non ut earum 
natura in tempore. Nihilque eorum quz 980 pro- 
creata sunt, videbitur aliquando sibi ipsi rapere et 
aurabere diguitatem unius summi opificis, que in 
eo semper cohwrendo posita est. Id vero est sen - 
per esse. Quomodo autem conveniret aut ambobus, 
el simul exstantibus, et semper, Deo dico et inundo, 
illi ut sit opifex, huic, ut opificium ; aut qua attri- 


B butio duorum, quorum unum agit, alterum patitur? 


Quaenam autem ratio, ne contrariam existimemus, 
quod quidem etiam cogitare non possumus, si quie 
dem ambo cozvi sunt, et nisi Deus semper exsti- 
terit, vacaveritque origine, mundus aatem ceperit, 
nec semper fuerit? Nam hic est ordo opificis et opi- 
ficli, ut cognoscamus ipsi et nobiscum natura alia 
rationis particeps si qua sit, quid sit opifex ét eff.- 
ctor, quid opificia et effectiones : quidque perfe- 
ctissiina sibi ipsi sufficientissima, et omnium pra- 
cipua natura et dominatio; quid vero qus effecta 
sunt, el que pendent e summi Opificis potestate at- 
que arbitrio, ab ipso continentur, ipso solo egent, 
ipsi famulantur. Si enim simul cum Opifice, et sem- 
per nniversa consistant , ubi jam est przstantia Opi- 
ficis? quatenus omnia simul cum eo semperque ex- 
sistunt. Jam vero quo pacto erit opifex eorum qoa 
simul semper exsistunt, et cum ipso nata sunt? quo- 
modo autem pari honore digna censebuntar in eo, 
ut simul sint et semper dominatio et servitas, Del- 
que suprema majestas et dignitas? Sic Igitur Deus 
semper est opifex, et beneficus; opiflicia autem non 
semper. Sic Deus eorum que nondum ezstabant, 
Deus erat, ut quis in ipso etiam ante ortum exsiste- 
rent. Universa enim complexus est vi praenoscendi 
quz ad ortum adducenda erant. Caeterum. unum- 
quodque ut vult, et quando consentaneum est, et ul 
optimum factum est, sapientia quadam et arte at- 
que potestate effectrice producit ; estque opifex non 


D ex iis quz sigillatim fiunt, sed ex sese, Án nou vo- 


cas benefactorem el conservaloremn ipsius zgrotantis et medicum, cum cogitat et deliberat zegrotanti 
opem ferre, etiamsi nondum in opus perduxerit suam voluntatem, quod paulo post sit cogitationi 


adjuncturus opus? 
IATP. Πᾶσα ἀνάγκη. 
ΧΡΙΣΤ. Οὕτω τοίνυν * ἀλλ᾽ ὅσον εὐσεδὲς τοῦ παρα- 


84) CC. Ρ. εὐεργετηθησομένω. —  — |. 

85) Τίς ἡ ἀποχιλήρωσις. Qua sit distantia, in- 
quit, iuter facturam el factorem, $1 non hic zter- 
nus, illa temporalis habeatur. ᾿Αποχλήρωσις, 
distinctio, velut cum hzreditas aliqua in duas par- 
tes distinguitur ; disterminatio, determinatio. Ba. 

(86) Τίς δὲ ὁ λόγος. Et bic rationem el. exitum 
quaro. Tag. Ubi mauet ratio, inquit, si hzc con- 


fundamus, et nundum Dev parem vel [coxternum] - 


suspiceinur? Locus est corruptus. Scribendum suspi- 
" PATROL. Gn. LXXXV. 


MED. Omnino necesse est. . 
CHRIST. Sic igitur, si quod religiosum et san- 


ceris : Τίς δὲ ὁ λόγος τὸ μὲν ἐναντίον ὑποτοπκάζειν, 
ὅπερ xai ἔμπαλιν διανοεῖσθαι οὐ θέμις ; quae ratio 
ferat aut suadeat contrarium suspicari, cum tale quid 
nefas sit. vel cogitare? Facile persuadear esse iptru- 
suni hic aliunde aliquid, vel et interlocutionem medici 
obliteratam. Codice manuscripto opus. Ba. 

(87) Lege meo periculo, xavà τὸ ἅμα. 728. 

(88) Τῶν καθ᾽ Éxactov γινομένων ᾿ qua pro 5e 
quoque secundumque speciem suam fiunt. Ba. 
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ctum est in exemplo sumas, amoveas autem. quod A δείγματος 


disseutaneum ; (sie, inquatn) Deus benefactor, et 
opifex, et Deus eorum quz bencficio affecturus est 
et procreaturus, non necessario beneficia conferens, 
aut procreans, neque ut Deus sil in rerum naturam 
res ipsas producens : habet enim ex seipso id quod 
est, sed ut bonus et Deus. Mihi autein istud consi- 
dera. 

MED. Quidnam? 

CHRIST. Num tacentem hominem sermonis com- 
potem dicis ex eo quod sermone uti possit? 

MED, Sit istud sane. 

CHRIST. Quid autem. Pythagoras, et. discipuli 
ipsius, quique olim in Italia philosophabautur, ser- 
ionis compotes et rationis videbantur, quaudo cum 
aliis in silentio philosophabantur ? 

MED. Quidni ? 

CHRIST. Igitur, mi amice, Deus etiam, ni apud 
vos deteriore sit conditione quam Pythagoras et cx- 
teri homines, Deus etiam et opifex , et beueficus, 
etiamsi reipsa aliquaudo noun efficiat, ex eo quod 
possit semper efficere, et habeat erga illa qux be- 
neficiis afficit et procreat, voluntgtem et propeusio- 
nem origine carentem. Porro vos mili videmini, 
dum vultis incommodum vestra opinione, exiguum 
effugere, magno malo implicari. Ut enim sane 
Deum nunquam in otio fuisse versatum, sed bc- 
nefecisse ab aeterno pronuutietis ; voluntatis exper- 
tem rerum causam, et non prudentem eum facitis, 
et conservam eífectionem insurgere facitis in effe- 
ctorem, et coxlerna suo opifici comminiscimini 
opiülcia, in deos illa referentes, et magnum no- 
inen et rem, quibus vultis attribuitis, 881 tanquam 
aliquid aliarum et communium rerum : non conce- 
denies solum Deum ipsum unum, et bonum, per 
omnia in omnibus priibas ferre, ct unum esse, et 
solum, idque singulari modo. Nam si cozeternus Deo 
bic mundus est, quidnam esL secundum quod est 
Deus melior boc mundo? Istud erit quod ab. zter- 
no sit: et quomodo oimnnibus rebus in omnibus ex- 
cellere dicemus? Ac si simul Deus, simul mundus, 
semper autem Deus, et simul cuin elffectore nata 
esse oportet effecta; ubi est ipsa unitas beata Dei, 
et libertas ab omni habitudine et essentia exua 


(89) Τοῦ παραδείγματος. Exemplum dicit quod 
supra proposuit Christiano paganus. Da. 

(90) Αθρει δέ μοι καὶ τοῦτο. Cogitabundus lic 
subsistere οἱ considerare aliquid hoino imaginan- 
dus est ; prxcipue cum de silente homine serio 
sit futurus. B4. 

(94) Σιωπὴν &ztiAocógovr : cum taciturnitatem 
give silentium certi temporis pro parte aliqua plii- 
losophix facesserent et pracciperent. Ba. 

(93) Genebrardus ediderat : Erga illa qua benefi- 
ciis afficit et divinitate voluntatem et propensionem. 
Anglus quidam pro θεούμενα legit ex conjectura δὴ - 
μιουργούμενα. Montacutius vero θεωρούμενα, pra'- 
visa scilicet ab aterno. Conjunxit. antea. Zacharias 
heec duo εὐεργετεῖσθαι et δημιουργεῖσθαι. περὶ τῶν 
εὐεργετησομένων καὶ δημιουργεῖσθαι μελλόντων. EL 
rursus : xat δημιουργὸς χαὶ εὐεργέτης. Duc. 
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(89) λαθὼν, τὸ ἀπ:μφαΐνου ἀποπέμπου, 
ἔσται xal δημιουργὺς ὁ Θεός * xal Θεὸ; 
τῶν μελλόντων εὐεργετεῖσθαι xal δημιουργεῖσθαι" 
οὐχ ἀνάγχῃ εὐεργετῶν ἣ δημιουργῶν, οὐδ᾽ ἵνα T, Θεὸς 
παράγων πρὺς γένεσιν τὰ ὄντα ' ἔχει γὰρ EE ξαυτοῦ 
τὸ εἶναι ὅ ἐστιν " ἀλλ᾽ ὡς ἀγαθὸς xal Θεός. "A8pzc δέ 
μοι χαὶ τοῦτο (90). 


εὐεργέτης 


lATP. Τὸ ποῖον δή ; 

XPIZT. Οὐ φὴς τὸν σιωπῶντα ἄνθρωπον λογιχὸν, 
τῷ δύνασθαι λόγῳ χεχρῆσθαι; 

ΙΑΤΡ. Πάνυ γε. 

XPIZT. Τί ὃὲ Πυθαγόρας χαὶ οἱ ἐς αὐτοῦ gov. 
σαντες χαὶ χατὰ τὴν Ἰταλίαν πάλαι φιλοσοφῇ 5σαν- 


T 5 * Lj * * - 
p "5e ἀρά got λογιχοὶ ἐδόχουν εἰναι, ἡνίχα μετὰ τῶν 


C 


D 


ἄλλων vn" σιωπὴν ἐφιλοσόφουν (91); 

ΙΑΤΡ. Ilo; γὰρ 05; 

XPIZT. Οὐχοῦν, ὦ ἑταῖρε, xal ὁ θεὸς, εἰ μὴ χεί- 
pov ἐστὶ παρ᾽ ὑμῖν Πυθαγόρου χαὶ τῶν ἄλλων ἀνθρώ- 
πων, χαὶ Θεὸς ἂν εἴη χαὶ δημιουργὸς xaX εὐεργέτης, 
xàv ἐνεργείᾳ ποτὲ μὴ δημιουργἧ " τῷ δύνασθαι δη- 
μιουργεῖν &cl* χαὶ τῷ ἄναρχον ἔχειν τὴν περὶ τὰ 
εὐεργετούμενα xal θεούμενα (92) βούλησἔέν τε καὶ 
προθυμίαν. Ὑμεῖς δέ μοι δοχεῖτε, μιχρὸν δοχοῦν 
ἄτοπον ἀποφυγγάνειν ἐθέλοντες, μεγάλῳ χαχῷ τε- 
ριπείρεσθαι. Ἵνα γὰρ δηθεν τὸν Θεὸν μὴ ἐν ἀρτ'ᾷ 
ποτὲ χαθῇήσθαι, ἀλλὰ vàp εὐεργετεῖν ἐξ ἀϊδίου ςἤ- 
σητε, ἀθούλητον τῶν ὄντων αἰτίαν, καὶ cox ἔμφρονα 
τοῦτον εἰσάγετε (95), xal τὴν ὁμόδουλον Tolnatv ἐξ- 
ανίστατε τῷ ποιητῇ (94) xai συναΐδια τῷ πεποιτ χότι 
φαντάζεσθε τὰ ποιήματα, εἰς θεοὺς ἀναθδιδάζοντε; 
ταῦτα, xai τὸ μέγα ὄνομά τε xal πρᾶγμα οἷς βούλε- 
σθε, διανέμετε, ὥσπερ τι τῶν ἄλλων χρη μάτων μὴ 
συγχωροῦντες τὸν μόνον Θεὸν αὐτὸ τὸ ὃν, καὶ τἀγα- 
θὸν, κατὰ πάντων ἐν πᾶσι τὰ πρωτεῖα φέρειν" xal 
ἕν εἶναι, καὶ μόνον, xal μόνως (98). El. γὰρ συναῖ- 
διος τῷ Θεῷ ὅδε ὁ χόσμος ἐστὶ, τί xaO" ὅ ἐστιν ὁ 
θεὸς ἀμείνων τοῦδε τοῦ xóspou; Τοῦτο δ᾽ ἂν εἴη, τὸ 
ἀϊδίως εἶναι (960). Καὶ πῶς πάντων αὐτῶν (97) ἐν 
πᾶσι διαφέρειν φήσομεν; Καὶ εἰ ἅμα ὃ Θεὸς, ἄμε 
χύσμος, ἀεὶ 0L ὁ Θεὸς, xal συμπεφυχέναι δεῖ τῷ 
ποιητῇ τὰ ποιήματα 702 τὸ ὃν τοῦ μαχαρίου θεωῦ, 
xai τὸ πάσης ἐλεύθερον σχέσεως (98), καὶ τῆς Gu- 
ματιχῆς ἐχτὸς εἶναι φύσεως ; Τὰ γὰρ ἅμα, τῶν πρός 


(93) Εἰσάγετε. Introducitis velut in scenam per- 
sonam de qua statuere vobis liberum sit quidquid 
volueritis. Ita Deum circumagebant philosophi, nullo 
ipsius retu aut respectu. Da. 

(904) Τὴν épnéó60vdor ποίησιν éxavictats τῷ 
ποιητῇ. Insurgere facitis. ltecte ità Genebrardus, 
non de more ubique suo. B4. 

(95) Kul £v cac xal uóror xal μόνως. Et unum 
esse el solum et nuilius socii patientem. Ba. 

(96) Τοῦτο δ᾽ ἂν εἴη τὸ ἀϊδίως εἶναι. Nempe 
cum hoc, quod oumnibus aniecellat, in eo consistat 
quod solus sit aternus, Ba. 

(97) Scribendum αὐτόν. Da. 

(98) Πάσης ἐλεύθερον σχέσεως. Liberum ab 
omni quod haberi potest, qualitate, quantila.e, 
omuique pradicabli. Hab. tum, habitudinem inter- 
pretatur Cyrillus, et sic uterque interpres, Ba. 
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τι" τὰ δὲ πρός τι, τῇ σωματιχῇ συνέζευχται (99) A naturam corpoream? Nam quie simul sunt, ponun- 


φύσει. Ὃ ὃὲ Θεὸς ἀσώματόν τι χρήμα xat vospóv ([). 
Οὐχ ἄρα ἅμα Θεὸς, ἅμα χότμος. Ἐπεὶ μήτε σῶμα 
ὁ Θεὸς ᾧ πὰ πρός τι συνέξευχται. Μόνος δὲ ἀγένητος 
χαὶ ἀΐδιος: ὡς ἕν χαὶ Θεός. Οὐ συνορῶ δὲ ὅπως εἰς 
ἐναντιώματα δοξασμάτων, ὥτπερ οἱ μεθύοντες (3), 
“τυχνὰ περιστρέφεσθε. Εἰ γὰρ τὴν ὕλην ἣν δεξλμε- 
νὴν (5) χαὶ τιθήνην ὀνομάζειν ὑμῖν φίλον, ἀνείδεον 
χαὶ ἀσχηυάτιστον, πεφυρμένην τε αὖ χαὶ πλημμελῶς 
χινουμένην σὺν ἀταξίᾳ ἄρα λαθεῖν τὸν δημιουργὸν, 
χαὶ εἰς τάξιν ἀγαγεῖν, καὶ ἡσυχίαν ἀντὶ τῆς 1apa- 
y^« ἐνθεῖνα:, ποιῆῇσαξ «s xal μορφῶσαι χαὶ τῆς 
προτέρας ἀμορφίας ἀπαλλάξαι, φησὶ μὲν ὁ ἸΙΪλάτων 
«^v Τίμαιον συντιθεὶς, πείθεσθε δὲ (4) " ὑμεῖς ἄρα 
ἣν (3) ὅτε fjv ἀχοσμία ἐν τῷ παντὶ, χατὰ τὸν Πλά- 
τωνα, χαὶ οὐχ ἣν ὅδε ὁ χότμο;, xai ἡ νῦν ἁρμονία. 
Εἰ δὲ τοῦτο, ἡ μὲν ὕλη ἔσται συναΐδιος τῷ Θεῷ, κατά 
γε τὸν Πλάτωνα" ὁ δὲ χύσμος οὐχέτι, Ὅπερ εἰ οὕτως 
ἔχει, χρόνῳ ἄρα δεδη μιουργῆ σθχι τὰ ὄντα xat ὑμεῖς 
συνομολογεῖτε, χαὶ εὐεργετεῖν τὸν Θεὺν οὐδαμῶς ἐξ 
ἀϊδίου φατέ" ὅπερ ἄνω χαὶ χάτω θρυλλεῖτε χαὶ περι- 
φέρετε, μοομολύττοντες τοὺς ἀπλουστέρους. Καὶ fj 
μὲν ἀταξία (6) τῆς ὕλης χαὶ ἡ ἐσχάτη ἀμορφία τῷ 
Θεῷ συνάναρχος ἕσται xal συναΐδιος χαὶ ὁμότιμο: " 
τοῦτό γε, τῶν αὑτῶν πρεπτδείων χαὶ τῆς αὐτῆς προ- 
sópíag τῷ Θεῷ τῷ σοφῷ χαὶ παγχάλῳ (7) ἀξιουμένη 
ὡς ἀγένττος. Τὸ δὲ σχῆμα, χαὶ τὸ εἶδος xal ὁ xó- 
σμος, ὕστερόν ποτε ἐπιτεθέντα τῇ ὕλῃ φανήσεται" 
ᾧ ἀχολουθήσει τό ποτε παυθήσεσθαι ταύτης, καὶ 
χωρισθῆναι τὸ σχῆμα χαὶ τὸ εἶδος, καὶ τὴν ὕλην 
ἐπανελθεῖν εἰς τὴν προτέραν ἀταξίαν χαὶ ἀμορφίαν. 
Τὰ γὰρ χρόνῳ ἀρχόμενα, χρόνῳ χαὶ παύεσθαι πέφυ- 
χεν (8). Ὁρᾷς, ὅσος λῆρος xaX ὅση ἀδελτερία παρα- 
πέπηγε τοῖς ὑμετέροις δοξάσμασι, μὴ βουλομένο!ς τὸν 
Θεὺν οὐσιῶν εἶναι ποιητὴν, ἀλλὰ γὰρ μόνων oym- 
μάτων, δίχην τεχτόνων τε xa) ζωγράφων χαὶ οἶχο- 
δόμων" οἷς εἰ μὴ ἐτύγχανεν οὖσα ἡ ὕλη, οὐχ ἂν τὴν 
ἑαυτῶν ἀπεδείξαντο τέχνην (9). υὕτως οὖν ἄρα καὶ 
τῷ θεῷ εἰ μὴ ὑπῆρξεν ἡ ὕλη, οὐχ ἂν τόνδε τὸν χό- 
σον ἐτεχτήνατο, οὔτε εἶχε, καθ᾽ ὑμᾶς (10), ποῦ τοὺς 
παγχάλους αὐτοῦ λόγους ἐνθείη τῆς εἰδοποιοῦ δυνά- 
μέως. Τάχα δὲ xa ἐνδείᾳ ὕλης ἐλάττονα ἧπερ ἐδού- 


(99) ΣΖυνέζευκται. Cohazrescunt, conjugantur. Ba. 
(1) Ἁσώματόν τι χρῆμα καὶ νοερόν. lncorpo- 


rcum quid et intellectu. constans. Jutellectuale wi- D 


nus est quam res poscat. Jatellectus obscurus; quod 

placuit tamen Tarino. Genebraráus vertitintelligens; 

quod non ex dignitate rei est, cum eL alii siut spi- 

ritus intelligentes. Ba. | 

b (2) Ὥσπερ οἱ μεθύοντες. Proverbii locum ha- 
vt. DA. 

(9) Δεξωμεγήν. Δεξαμενὴν Nereidum unam fiu- 
git Homerus, 144. Z, διὰ τὸ οἷον δεξαμενὴν elvat τὴν 
θάλασσαν ait Eustatlitus. TaR. 

(4) Πείθεσθε δὲ rescribendum fuit pro πίθος 
δέ. laR. 

(5) "Apa ἦν ὅτε ἦν. Erat igitur cum esset, Non 
romiatur tempus, quod. noudum fuisse fingitur. 
Sic blasphemia Ariana de Dei Filio loquebatur : 
Erat dum non erat. Geuebrardus non auendit hoc, 
et obscuravit Tarinus. Pariter loquitur infra, 
p. 128. ΒΑ. 

(6) 'H μὲν ἀταξία. Et sic illa confusio materiae 


tur in relatis. Relatà autem anuexa sunl. naturae 
corporate. Deus autem res est incorporca et in- 
telligens. Itaque. Deus et mundus non sunt siinul, 
quandoquidem Deus corpus won est, cui relata 
adh:erescuut, Solus autein increatus et sempiternus, 
ut unum, et Deus. Cxterum, uon video quo pacto 
in contrarias opiniones , ebriorum more, frequenter 
cireumagamiui. Si eniin materiam quam recepta- 
culum et nutricem soletis appellare, formz et figu- 
re expertem, permistam rursum, et sese moventent 
sine ordine, temere opificem sane accepisse et ad 
ordinem adduxisse, tranquillitatem loco perturba- 
tionis indidisse, et conformasse, atque pristina 
deformitate liberasse, inquit Plato in suo Timeo, 


D et vos creditis: erat igitur aliquando deformitas 


in universo ex Platonis sententia, el non erat hic 
mundus, et qus nunc est apta compages. Hoc au- 
tem posito, materia qnidem erat Deo :eternitate par 
juxta eundem Platonem ; non item mundus. Quod 
si verum est, etiam vos tempore res faisse produ- 
ctas confitemini, et nequaquam benefacere Deum ab 
&lerno dicitis: quod tamen sursum deorsum iu 
vulgus spargitis, et circuinfertis, terrentes imperi- 
tiores. Ac maleriz quidem inordinatio, et extrema 
deformitas eque ac De«s expers erit principii, 
eique co:xterna et honore par, et iisdei honoribus 
et privilegiia donata quibus Deus sapiens et peritus 
et pulcher, tanquam increata: figura autem et 
forma, et mundus post adjecta materim videbun- 
tur, ex quo consequetur tandem ab illa recessura . 
et separanda esse figuram el formauw, redituramque 
materiam in suam pristiuam iuordinationem et de- 
formitatem. Nam quae tenpore incipiunt, tenporo 
eiiam desinere natura solent, Cernis quantum de- 
lirium, quantaque amentià annexa sit. vestris per- 
suasionibus, dum non vultis Deum substantiarum 
esse effectorem, sed solus ligurarum, instar fabro- 
rum, et pictorum, et. structorum, qui sine pre- 
senti materia suam artem demonstrare nequeant. 
Sic igitur etiam Deus nisi habuisset in procinctu 
materiam, hunc mundum non fabricatus esset, 


alsque ordine et informitas extrema, pariter ut 
Deus, absque principio erit, simulque azeteruz οἱ 
ejusdem dignitatis. Nempe in eo quod :zqualis vc- 
tistate, ejusdem prine sedis cum Deo illo sapien- 
tis&iimo et supra omnia pulcherrimo par censeatur ; 
quippe ingenita ei ipsa. Non possunt hic Graeca La- 
tinis zequari. Da. 

(7) Legendum autem πανσόφῳ xal παγχάλω. 
Utrumque enim Dei solius est, et vindicavit sibi ejus 
a3mulatione damou in oraculo. Nam cum interro- 
garetar quomodo sibi supplicari vellet, ita respon» 
dit: Πάνσοφε, παντοδίδακχτ᾽, ἐνολοίστροφε, χέχλυθι, 
δαΐμον. Lactantius lib. 1, c. 7. De tota re iuepta 
"on sunt qua collegit Mutius Pansa in Conjunctioue 
humaueg cum divina sapientia, c. 63. Ba. 

(8) Παύεσθαι πέφυχεν. Cessare etiam in sua 
natura liabent ; id est naturaliter coguntur, Ba 

Ἢ Artem demonstrassent. Ba. 

10) Nec habuisset secundum vestram docirinaun, 


in qua collocaret rationes illas excelleptissimas 
creaudaruin formarum. ΒΔ, 
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neque habuisset, secundum vos, ubi perpulcliras A λετὸ (11) τόνδε τὸν χόσμον mzolnxev: ἢ εἰ ἐξέρχε. 


rationes suas potestatis formarum effectricis po- 
neret. Quin et fortasse. inopia materie minorem 
quam op'esset hunc. mundum fecit; aut. si suffecit 
ipsius voluntati niateria, totam suam scientiam et 
efficiendi ratiunes exprompsit. Preterea potestatem 
ordinate et incondite sese moventem adzquatis 
et opponitis magnae atque immensze Dei pote:tati, 
ut qua potuerit cunctas ejus rationes suscipere, et 
tanta esse, quantam ipse voluit. Sic omni ex parte 
eam esse Deo parem honore, orationis consc- 
quentia deprehendit; quo quid esse possit ad im- 
pietatem majus, cum deformis sic specie et figura 
wateria quatur. Deo, non tantum in eo quod 
. dum obtineat potestatem? 

MED. Sola ratione hane comprehendi posse di- 
cunt, οἱ docendi gratia simpliciter, ut in hypothesi 
liec docuisse Platoneim. 

489 CIIRIST, Igitur si sola ratione hanc perci- 
pimus, quemadmodum tragelaphum animo fingimus, 
erit cerle eiusmodi ut nec exsistat, nec subsisiat. 
Quod si verum est, non igilur ex materia antegressa 
Deus hoc universum fabricavit, sed ex eo quod nihi- 
lum om»nino erat. Hunc enim mundum esse factum, 
demonstratum est et. confessum, habereque ordi- 
nem et aptam compagem, qua ab aliquo. concin- 
nante efficiantur. Non enim fortuito neque casu 
exsistunt. Verum hxc materi: fabula, et insulsitas 
sententie a plerisque nostrorum non ignobilium, 
jamdudum refutata est. Unde iu presenti ἃ dis- 
putatione desistimus. 

MED. Apte tua oratio, amice, id quod quxrebas 
demonstravit. [tem adverte qui persuadeaut muu- 
dum carere principio et fine. 

CHRIST. Narra. 

MED. Perfectissimam figuram globosam esse 
geometria docet, ut qux neque principium habeat 
neque finem. Eam autem hunc mundum sortiri 
aspectus ostendit. Oportebat enim prastantissimam 
figuram et perfectissimam prestantissimze rei οἱ 
absolutissimz attribui. Videsis igitur quo pacto 
per hanc figuram hujusce mundi zternitas a parte 
utriusque extremi deimnonstratur.. Siquidem glo- 
bosa figura, neque principium habet, neque finem. 


σεν 1j ὕλη πρὸς τὴν αὑτοῦ βούλησιν, xai πᾶταν αὐτοῦ 
τὴν ἐπιστήμην ὑπεδείξατο, xaX τοὺς δημιουργ'χοὺς 
λόγους. Αὖθις τὴν ἀτάχτως καὶ πλημμελῶς χινου- 
μένην ἐξισοῦτε xal ἀντιπαρεξάγετε τῇ μεγάλῃ xal 
ἀμετρήτῳ τοῦ θεοῦ δυνάμε:" ἥπερ ἐδυνήθη πάντας 
αὐτοῦ τοὺς λόγους ὑποδέξασθα!, χαὶ τοσαύτη εἶναι 
ὄσηνπερ αὐτὸς ἐθούλετο (12). Οὗτως πανταχόθεν τὸ 
εἶναι αὐτὴν ὁμότιμον τῷ Θεῷ ἡ τοῦ λόγου ἀκχολουθί 
ἐφώρασεν" οὗ τί ἂν γένοιτο πρὸς ἀσέδειαν μεῖξον, 
τοῦ τὴν ἄμορφον xai ἀνείδεον xal ἀπσχημάτιστον, 
ἐξισοῦν τῷ Θεῷ, οὐ μόνον χατὰ τὸ ἀεὶ εἶναι, ἀλλὰ 
γὰρ χαὶ χατ᾽ αὐτὴν, ὡς εἰπεῖν, τὴν δύναμιν (15); 


semper exsislat, sed etian quod eamdem propemo- 


IATP. Móvi τῷ λογισμῷ (14) ταύττιν elvat ληπτίν 
φασιν εἶδος (13), καὶ διδασχαλίας ἁπλῶς χάριν (16), 
ὡς ἐν ὑποθέσει ταῦτα διεξεληλυθέναι τὸν Πλάτωνα. 

XPIZT. Οὐχοῦν, ἦν δ᾽ ἐγὼ, εἰ μόνῳ λογισμῷ τιὐ- 
τὴν λαμθδάνομεν, χαθάπερ τὸν τραγέλαφον (17) ἀν- 
πλαττόμεθα, ἔσται ἄρα xal ἀνύπαρχτος xai üvozó- 
στατὸς. Εἰ δὲ τοῦτο, οὐχ ἄρα ἐξ ὕλης ὁ Θεὸς τόδε τὸ 
πᾶν ἐτεχτήνατο προῦποχειμένης, ἀλλ᾽ Ex μηδαμοῦ 
μηδαμῶς ὄντος" γενητὸς γὰρ ὅδε ὁ κόδμος ἐφάνη τε 
zai ὡμολόγηται, τάξιν ἔχων χα! ἁρμονίαν, al 075 
τινος γίνονται τοῦ ἁρμόξοντος. Οὐ γὰρ ἀπὸ τύχτ: 
οὐδὲ αὐτομάτως. ᾿Αλλ᾽ οὗτος μὲν ὁ μῦθος τῆς ὕλης 
xai ἡ πλημμέλεια (18) τοῦ δοξάσματος, πολλοῖς τῶν 
ἡμετέρων οὐχ ἀγεννῶς πάλαι διελήλεγχται. Ὅθεν ἐς 
τὸ παρὸν χαταπαύομεν (19) τὸν λόγον. 


IATP. Καλῶς μὲν ὁ λόγος, ὦ φιλότης, τὸ σπουδα- 
ζόμενον ἀπέδειξεν. Ὅρα δὲ ὅπως χαταχομψεύονται 
τὸν χόσμον ἄναρχον εἶναι χαὶ ἀτελεύτητον. 

ΧΡΙΣΤ. Φάθι. . 

IATP. Τελειότατον σχημάτων, τὸ σφαιριχὸν εἶναι 
γεωμετρία φησὶν, ὡς μήτε ἀρχὴν ἔχον μηδ᾽ αὖ τε- 
λευτήν. Τούτου δὲ τόνδε τὸν χύσμον μεταλαγχάνειν, 
ἡ ὄψις δείχνυσιν. Ἔδει γὰρ τὸ ἄριστον χαὶ τελειότα- 
τον σχημάτων, τῷ ἀρίστῳ τῶν γεγονότων xal τελεὶν 
περιτεθῆναι. Ὅρα οὖν ὅπως xal διὰ τοῦ σχήματά 
φασι τὸ ἄναρχον xal ἀτελεύτητον τοῦδε τοῦ xÓ3c40) 
διαφαίνεται. Εἴπερ τὸ σφαιριχὺν σχῆμα, οὔτε ἀρχὶν 
ἔχει, οὐδ᾽ αὖ τελευτήν, 


CHRIST. Sed, o fortunate, inihi et tibi princi- p ΧΡΙΣΤ, ᾿Αλλ᾽, ὦ μαχάριε, v δ᾽ ἐγὼ, μοὶ καὶ oo 


pium hujusce figure incomprehensum est Σ omnes 


tamen circuli principium et finem habent. Quan- 


doquidem accedat geometra, et describat figuram 


44) CC. P. ἠδούλετο. 

12) "Oenvzep αὐτὸς £600Jeco. Ut nimirum 
meliorem et digniorem ipse Deus optare non posset 
aut vellet, Ba. 

(19) Kat' αὐτὴν τὴν δύναμιν. Quoad. ipsam 
etiam potentiam. Ba. 

(14) Νόθῳ .ογισμῷ. Νόθῳ νόθον esse puto, et 
lane legendum μόνῳ, Nau quie spuria illa. ratio ? 
ia ridicula lectionl acquiescere ridiculum est. Tan. 

15) Legendum ἢ δ᾽ ὅς. 

16) Διδασκαιλίας ἀπιϊιῶς χάριν. Solum doctrina 
«ratia, in hypothesi nempe. De cujus usu vide 


$ ἀρχὴ τοῦδε τοῦ σχήματος ἄληπτος. Πᾶ- μέντο: 
χύχλος, ἀρχὴν ἔχει xat τελευτήν. Ἐπεὶ παρίτω 
γεωμέτρης, xal χαταγραφέτω τόδε τὸ σχῆμα ἐπί- 


portum Contra mathematicos principio libri tertii. 
A. 

(17) C, χαὶ χαθάπερ τὸν τραγέλαφον. Qu:si 
tale aliquod animal in. rerum natura vere unquam 
fuerit. Circa uium amnem Phasin. exstare scribit 
Plinius lib. vu, c. 35. Dudum notarunt alij. Bs. 

(13) Πλημμέλεια σημαίνει τὸ &x δευτέρου τὰ αὐτὰ 
φροντίζειν τοῦ λέγειν ἣ ἐπαναλαμδάνειν" aucior 
Eiymologici wagni. Cyrillus in Glossario : Πλημ- 
μέλημα" peccatum, delictum, reatum , commissum; 
πλημμελὼ * delinquo, pecco, admitto. Ba, 

(19) Kucazavoger. Sistimus. Ba. 
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mtóov. "Ap' οὖν ἀπ᾿ ἀρχῆς τινος ἄρχεται, fj φησι A hauc in plano. Nonne ab aliquo principio incipit, 


Βασίλειος ὁ σοφὸς, χέντρῳ τινὶ xa διαστήματι me- 
ριγράφων αὐτό; 

ΙΑΤΡ. Πῶς γὰρ οὔ; 

XPIZT. Οὕτω δὴ ὅδε ὁ χόσμος, χἂν σχῆμα σφαι- 
p:xbv ἔχειν ὑποτοπάζοιτο, ἀπ᾽ ἀρχῆς τινος ἤρξατο 
χρονικῆς" καὶ πρὸ τοῦ δημιουργηθῆναι, οὐχ fjv. xal 
τέλος ἴσχει, ὅταν τῷ Δημιουργῷ δοχοίη συμπέρασμα 
τῇ φύσει ἐπιθεῖναι τῇ τούτου. Οὕτως à μαχρὰ xal 
διωλύγιος (20) ὑμῶν ἀδελτερία δόξειεν εἶναι οὐδὲν, 
. πρὸς τοῦ λόγου, χαὶ ἀποδείξεως φωραθεῖσα χαὶ δι- 
. ελεγχομένη. "Oz: γὰρ γενητὸς xaX φθαρτὸς ote ὁ vó- 
σμος, συμπροθυμήθητι παραχολουθῇσαι τῷ λόγῳ, 
xa φανερώτερόν σο: τουτὶ τὸ δόξασμα τῆς ἀληθείας 
γενήσεται (21). 

ΙΑΤΡ. Συνέπομαι. 


ἢ o5; 
ΙΑΤΡ. Φαίνεται. 
XPIZT. Καὶ εἴ τι ἄφθαρτον, ἀγένητον ; 


IATP. ᾿Ανάγχη 

ΧΡΙΣΤ. Καὶ μέντοι τοὔμπαλιν, εἴ τι γενητὸν, 
Exzivo xai φθαρτὸν, χαὶ εἴ τι φθαρτὸν, ἐχεῖνο γε- 
νητόν; 

ΙΑΤΡ. Καλῶς λέγεις. 

XPIZT. Φθαρτὸς δὲ ὁ χόσμος, ὡς δείχνυσι τὰ 
μέρη, ἄρα xaX γενητὸς ἐφάνη. "Ἔτι δ᾽ αὖ εἰ τὸ ἄφθαρ- 
τον, ἀγένητον ἐλέγομεν, xai τὸ ἀγένητον ἄφθαρτον" 
᾿γενητὸς δὲ ὅδε ὁ χόσμος, ἐπεὶ πᾶν σῶμα γενητόν" 
xai φθαρτὸς ἄρα ὁ κόσμος. Kai πάλιν εἰ οὐδὲν τοῦ 
ἀφθάρτου πέρι γράμματα (25) λέγεται, xol σχάφος 
ἐν Λιδύῃ (24) πρῶτον “ναυπηγηθῆναί φᾶσι, xal o5- 
δεὶς πόνος, τὸ τῶν ἐτῶν ἐξ ὅσου πέφηνεν ἔχαστος 
τούτον γενεαλογεῖν χαὶ διαριθμεῖν. Εἰ τοίνυν μῆτε 
τὰ xoDa τῆς γῆς συμπεπλήρωται, μὴτε τὸ ἀλμυρὸν 
τῇ; θαλάττης ἐπιχεχράτηται͵ μήτε ἄφθαρτόν ἐστιν 
οὗ τὰ μέρη φθαρτά" μήτε ἄπαυστον χαὶ ἄναρχον τὸ 
ὡρισμέντ,"») ἔχον τὴν φύσιν᾽ μήτε ἀΐδιον, ἐν ᾧ τέχναι 
xaX ἄνθρωποι ἀπ᾿ ἀρχῆς χρόνου συνέστησαν" μήτε 
πρόνοια τῷ μὴ παρ᾽ ἑαυτοῦ τὸ εἶναι ἔχοντι " γέγονεν 
ἄρα ὁ χόσμος. Εἰ δὲ τοῦτο, χαὶ φθαρήσεται" ἄμφω 
τῇ φύσει συγχεχληρωμένα ἔχων, τὸ γίνεσθαι χαὶ τὸ 
φθείρεσθαι. Γοιαύτη τις ἣν ἡ πρὸς τὸν αὐχοῦντα 


quemadmodum inquit sapiens ille Basilius, centro 
aliquo et intervallo ipsum oircumscribens? 

MED. Quidui? 

CIIRIST. Sic sane hic mundus etiamsi figuram 
globosa:im habere existimetur, a principio quodam 
temporali ccepit, et antequam conderetur, non erat : 
et finem habebit, cum Opifici videbitur extremum 
nature ipsius imponere. Sic summa et extrema 
vestra dementia nibili facienda videbitur, ratione 
et demonstratione deprehensa οἱ confutata. Quod 
enim hic mundus factus sit, οἱ interitui obnoxius 
considera, et rationi attentius inhzre, lum, tibi 
doctrina ista veritatis clarius apparebit. 


D MED. Attendo. 
XPIZT. Εἴ τι ἀγένητόν ἐστι χαὶ φθαρτὸν (22) , . 


CHRIST. Age, quod increatum est, incorrupti- 
bile est, an non? 
MED. Apparet. 


CHRIST. Et quod incorruptibile est, incres- 


. tum est ? 


MED. Necessario. 

CHRIST. Et contra, quod est creatum, illudn3 
corruptibile? et quod corruptibile, nonne illud est 
creatum ? 

MED. Pulchre. 

CHRIST. Corruptibilis autem mundus, ut osten- 
dunt partes: igitur etiam creatus demonstratus 
est. Praterea, si. quod incorruptum est, increa- 
tum dicebamus, et increatum incorruptum; mun- 
dus autem sit creatus, quandoquidem omne corpus 
creatum est: mundus igitur erit. corruptibilis. Et 
rursum : $i litterze nihil de incorrupto loquuntur, 
et navigium in Libya primum compaclum esse 
aiunt, nullusque sit labor quo quisque amicorum 
tempore apparui!, recensere per stirpes el. enume- 
rare. Si ergo nec cuncavitates terra oppletz sunt, 
neque salsugo maris victa est, neque iucorruptum 
est cujus partes corruptibiles, neque expers cessa- 
tionis seu interitus et principii, quod definitam ha- 
bet naturam, neque sempiternum, in quo artes et 
homines'a temporis principio constituti sunt, ne- 
que providentia ei qui non habet ex seipso, ut 
sit : igitur mundus effectus est. Si ita est, etiam 


τὴν ἰατριχὴν τέχνην διάλεξις" ὃς ἐπὶ σοφίᾳ πάσῃ Ὁ corrumpetur, utrumque natura attributum labens, 


βρενθύεται (25) xal γανύσχετα! (26) παρὰ πάντας 
τοὺς οἰχοῦντας τὸν Νεῖλον (26^). 


effici scilicet et interire. De hujusmodi fuit dispu- 
tatio contra eum qui gloriabatur arte medica, qui 


sapientiz: omnis generis nomine tumebat et. clarebat apud eos qui Nilum accolunt. 


(20) Διω.2λύγιος. lesychius : διωλύγιον, χοῦν 
ἐπὶ πολὺ, μέγα xal CUM Βα. Ἷ " 

(21) Φαγερώτερόν σοι τουτὶ τὸ δόξασμα τῆς 
ἀληθείας γεγήσεται. Proverbialis locutio. Swpe 
iu aliis rebus similiter loquitur Plautus, Ba. Tum 
tihi doctrina ista veritatis clarius apparebit. Duc. 

(232) Legendum ἄφθαρτον. Tan. Hecte doctiss. 
Tarinus ἄφθαρτον. Ba. 

(25) luter. ἀφθάρτου el γράμματα multa deside- 
rari liquet ex contextu. ] 

(24) Zxdgoc ἐν Λιξύῃ. Ad illud est quod Cle- 
mens lib. 1 Strom. ; Καρχηδόνιοι πρῶτοι τετρήρη 
xav:0xe037av. Tam. Exempli gratia. Sed valde 


ἀπροσδιόνυσα sunt hoc loco ista. Neque quadrat 
istud pro exemplo in mediis alienis rebus, Clemen- 
tis locum Tarinus producit, ubi paria traduntur. 
Ejus emendationes ad finem usque hujus libri pro- 
baa. A Q 

(25) Βρενθύεται, μεγαλοφρονεῖ, ὑπερηφανεύεται, 
ἐπαίρεται" βρενθύεσθαι, θυμοῦσθαι, ὀργίζεσθαι δυσ- 
χεραίνεσθαι- βρενθνόμενοι, ἐναδρυνόμενοι, τρυ- 
φῶντες " llesychius. . 

(26) Γανύσκχεται. Vide eumdem et Etymologum. 
Intelligitur hilaris qusdam aliorum irrisio, Ba. 

(267) Τοὺς οἰκοῦντας τὸν Νεῖλον. Alexandrinos 
omnesque alios /Egyptios sapientes dicit. B4. 
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perfecie dimittam,et nibil prztermittam eoruin quie 
conferunt ad. quzestionem, alterum tibi congressum 
quem habui cum philosoplio, exponam. Altera euim 
die, cum ipsi adessel (requens discipulorum coetus, 
nobis exponebat aliud Aristotelis opus, quod de 
virtutibus inoralibus ille conscripserat, Ac me de 
more interrogante, et prompte audiente ea qu: di- 
cebautur, serio de ideis insperato incidit, Dice- 
bam autem ego Aristotelem non. congruere cum 
ipsius sermone, sed de loc cum Platone. pugnare, 
quemadmodum et de aliis plurimis sententiis, Ne- 
que utrumque. philosophum convenire in his wa- 
xime sententiis quz pracipu:x snnt, ct maxime 
omnium universe : et commemorabain id quod a 
Stagirita diclum est : Valeant idez, sunt enim nu- 
g*. Kle autem conabatur tegere puguam. Atque 
linc nescio quo pacto ad eumdem sermonem de 
universo  revoluti relatique sumus. — Affirmabat 
igitur pliilosophus, quasi pridie de eo^ nulla mota 
fnisset disputatio, mundum Deo esse coxternum. 
Ego vero in ipsum. vehementius et acrius, atque 
adeo acutius intuens, et velut in luerum inspe- 
ratum | incidens in sermonem, audacius ime ei 
epponebam, οἱ jam istiusmodi propositionem con- 
ficiebam. 

CIIRIST. Ain' tu Deum primam causam, et solam 
omnibus excellere, esseque quovis mode citra 
comparationem prastabiliorem ? 


AMM. Aio. Quis enim his contradixerit? 

CHRIST. Omnium autem unam zternitatem esse 
dicis. 

AMM. Quidui ? 


CHIUST. Si igitur libenter hc profiteris circa 
hanc confessionem, et omnibus excellere simpliciter 
- Deum, primam causam etiam ipse confiteris, prze- 
terea omnium unam esse zeternitatem. Igitur etiam 
ilius ratione przecellere, et przstantiorem esse 
Deum hoc universo necesse est. 


' (27) 'Εστιάσας. ldem Hesychius : 'Εστιάτωρ, ὁ δει- 
πνίζων, ὁ εἰς εὐφροσύνην καὶ εὐωχίαν xaXov, ἤγουν 
τροφεύς. Cyrillus : ἑστιῶ, alo, pasco. Ba. 

(28) ᾿Εῤῥέτωσαν ἰδέαι" τερετίσματα... In Ana- 
"γι. Tag. Valeant. idez : sunt enim nugae. Duc. — 
Antea legebatur : Valeant idee, sunt. eutm portenta. 
Qussi legisset in:erpres τέρατα, non τερετίσματα. 
Locus est lib. 1 Analytic. Poster. c. 22 : Τὰ γὰρ εἴδη 
χαιρέτω * τερετίσματα γάρ ἐστι, xal, εἰ ἔστιν, οὐδὲν 
πρὸς τὸν λόγον ἐστίν. Valeant enim idem, qua sunt 
nug& οἱ inanes cantiones, el, si revera sunt, nihil 
tamen. ad hunc. sermonem. pertinent, Argyropylus 
vertit ; Fidium enim sunt «attrectationes. Wesychius : 
Ἱερετίσματα, (bat ἀπατηλαὶ, τὰ τῇς χιθάρας χρού- 
ματα xai τὰ τῶν τεττίγων ἄσματα. Suidas : Τερε- 
“ίσματα, ᾧδαὶ ἀπατηλαὶ fj ἄσματα ἔχλυτα ἀπὸ με- 
ταφορᾶς τῆς τέττιγος χαὶ τῆς χελιδόνος, Julius Pol- 
lux lib, v, c. 15, scribit, τέττιγας τερετίξειν, με- 
λίττας βομδεῖν, cicadas [ritinnire, apes bombilare. 
Εἰ lib. iv, c. 10: Μέλη αὐλημάτων, τερετίσματα" 
Modi tibiarum, cantus. ac. [remitus. Theodoretus, 
ib. 1v De curat, Gzecarum affect. : ὉὈρνίθων ἀδόν- 
των xai τεττίγων xidapitóvstov. Fnendandum , ut 
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Ἵνα δέ σε τελείως ἑττιάσας (27) ἀπέλθω, x1 
μηδὲν παραλίπω τῶν συντεινόντων πρὸς τὸ θεώρημα, 
ἑτέραν σοι συνουσίαν ἐμὴν τε xai τοῦ φιλοσόφου δ:- 
τυγύπομαι. Ἐν ἑτέρᾳ γὰρ ἡμέρᾳ παρόντως αὐτῷ τοῦ 
χοροῦ τῶν φοιτητῶν, ἐτύγχανεν ἡμῖν ἔτέραν 'Ἄρι- 
στοτέλους ἐξηγούμενος πραγματείαν, ἣν tOtxov ἀρε- 
τῶν πέρι Exelyo; συνέγραψε. Καί μον συνήθως zvv- 
θανομένου xat προθύμως ἑπαΐοντος τῶν λεγομένων, 
ὁ περὶ τῶν ἰδεῶν λόγος ἐξαπιναίως παρεῤῥύη. Ἔλε- 
γον δὲ ἐγὼ τὸν ᾿Αριστοτέλη μὴ τίθεσθαι τῷ λόγῳ" 
ἀλλὰ χαὶ πρὸς Πλάτωνα τούτου πέρι διαμάχεσθαι" 
χαθάπερ xai ἑτέρων πλείστων περὶ δοξασμάτων. Μὴ 
γὰρ δὴ συμφέρεσθαι ἄμφω τὼ ἄνδρε, περὶ αὐτὰ μά- 
λιστα tà χυριώτατα καὶ συνεχτιχώτατα τῶν δοξα- 
σμάτων'᾽ καὶ τοῦ, « Ἐῤῥέτωσαν ἰδέαι" τερετίσματα (28) 


B γάρ ἔστιν,» ἐμεμνήμην, πρὸς τοῦ Σταγειρέτου ῥτ,- 


θέντος. Ὁ δὲ ἐπειρᾶτο συγχαλύπτειν τὴν μάχην. 
Κἀντεῦθεν οὐχ ofó' ὅπως ὁ περὶ τοῦ παντὸς αὖθις 
ἀνενεοῦτο λόγος ἡμῖν xal ἀνελίττετο. Διεδεθαιοῦτο 
γοῦν τὸν κόσμον ὁ φιλότοφος, ὡς δὴ μηδενὸς χινη- 
θέντος λόγου τούτου πέρι τῇ προτεραίᾳ, συναΐῖδιον 
εἶναι τῷ Θεῷ. Ἑγὼ δὲ πρὸς αὐτὸν ὀξύτερον χαὶ 
προθυμότερον, ἤδη δὲ xaY δριμύτερον (39) ἀποῦλέ- 
dag, xai ὥσπερ ἑρμαίῳ (50) τῷ λόγῳ περιτυχὼν, 
γεανιχώτερον ἀντελαμδανόμην τούτου, xa ἤδη τοιαύ- 
τὴν τινὰ πρότασιν ἐποιούμην. 

ΧΡΙΣΤ. Φὴς τὸν Θεὸν, ἣν δ᾽ ἐγὼ, τὴν πρώτην al- 
clay xa μόνην τῶν ὄντων ἁπάντων προῦχειν xal 
εἶναι χρείττονα διαφοραῖς ἀσυγχρίτοις κατὰ πᾶν 


ὁτιοῦν ; 


C AMM. Καὶ τίς τούτοις ἀντερεῖ ; $ δ᾽ ὅς. 


ΧΡΙΣΤ. Ἕν 6b τῶν πάντων φὴς xai τὸ ἀϊδίως 
εἶναι. 

ΑΜΜ. Πῶς γὰρ οὔ; 

XPIZT. Εἰ τοίνυν οὐχ ἀσχάλλεις, ἣν δ᾽ ἐγὼ, πεοὶ 
τὸ ὁμολόγτμα, πάντων δὲ διαφέρειν ἐν πᾶσι τὸν Θεὸν 
τὴν πρώτην αἰτίαν χαὶ μόνην χαὶ αὑτὸς συνομολο- 
ysig ἕν δὲ τῶν πάντων φὴς εἶναι τὸ ἀϊδίως εἶναι, 
ἄρα xa κατὰ τοῦτο αὐτὸ προῦχειν, xai χρΞίττονλ 
εἶναι τὸν Θεὸν τοῦδε τοῦ παντὸς ἀνάγκη. 


in man. legitur, τερετιζόντων. Canoras aves cantus 
emodulari dicit, et cicadas tremulos evibrare con- 
ceutus. Clemens Alex. lib. 1 Pedag., c. 41, 880: 
Ἔξωθεν δὲ ἄρα μετὰ τῶν ἀθέων ἀλύουσι χρουμάτων 
xai τερετισμάτων ἐρωτιχῶν' — Foris autem. impiis 
modis et amatoriis cunticis se oblectant. Proprie igi- 
tir cicadarum cautus. sunt τερετίσματα, sed et 
precantus. inorticulati. citharaedorum et. pro nugis 
Sununtur et rebus nilili. Duc. Multa. loca Aristo- 
telis huc pertinentia. produci possint. Hodie lege- 
bamus lib. xir. Metaphys. c. 8, ubi paria exstant. 
Adde Sextum Conira. mathemuaticos ; alios. Ba. 

(29) Δριμύτερον. Intixis acrius in hominem ocu- 
lis. Δριμύτατα acrimonium  vocasse veteres docet, 
qui talia multa, non. vulpata , Cyrillus glossogra- 
phus : δριμύτης, acrimonium , acerbitas, Ba. 

(50) “ὥσπερ ἑρμαίῳ. Etynologus : "Epaatov, τὸ 
ἀπροσδέχητον χέρδος ' ἀπὸ τῶν ἐν ταῖς ὁδοῖς τιθε- 
μένων ἀπαρχῶν, ἂς οἱ ὁδοιπόροι χατεσθίουσειν " ἣ ἀπὸ 
τοῦ ἐν ἔθει λεγομένου, χοινὸς Ἑρυΐῖς, ἐπὶ τῶν εὑ- 
ριπχόντων τι, οἷον χοινὺν τὸ eüprpa. Vide Suidam, 
— Qui hie sequuntur illustrantur ex superioribus. 
Inticete Genebrardus. B4. 


1109 

AMM. Πάνυ γε, $. δ' ὅς. 
τιχόν ἐστιν ἀΐδιον. ὁ δὲ χόσμος ἀϊδίως γενόμενον" 
τοσαύτη τοίνυν ἔσται ἀ’ιφοῖν ἡ διαφορὰ, ὅση μεταξὺ 
ποιοῦντος χαὶ γινομένου, χαὶ δημιουργοῦντος χαὶ 

-χτιζομένου. 

ΧΡΙΣΤ. ᾿Αλλ᾽ οὐχ f, " ποιεῖ, ἧ δὲ γίνεται, fv 
δ᾽ ἐγὼ, διαφέρειν φαμὲν τὸν Θεὸν τοῦ παντός" οὐδὲ 
τοῦτο ὁ λόγος χατασχευάζειν ἑσπούδαχε. Τοῦτο γὰρ 
δὴ πᾶσι καὶ ὡμολόγηται" τὸ δὲ χοινὸν ἁπάντων ὅμο- 
λόγημα ἀνασχευάζειν (51), μὴ xaX λίαν ἀθέλτερον 
T. καὶ οὐκ ἐπιστήμονος ἀνδρὸς xai φιλοσόφου (52) ; 
Οὐ xatà τὸ ποιεῖν τοίνυν xal πάσχειν πρόσχειται 
νῦν ἡμῖν ἀνιχνεύειν, xal θηοᾶσθαι τὴν διαφορὰν τοῦ 
Θεοῦ πρὺς τὸν xóspov: xat τὸ ἀσυγχρίτως ὑπερέχον 
τοῦ Θεοῦ" ἀλλ᾽ εἰ μόνος (55) ἀΐδιός ἐστι, χαὶ χοινω- 
νίαν οὐδεμίαν ἔχει πρὸς τοῦτον κατά γε τὸ ἀεὶ εἶναι. 
Εἰ δὲ τοῦτο, ἐπανέρομαι χαὶ b; αὖθις, οὐχ ἀΐδιον 
φὴς εἶναι τὸ ἀεὶ ὅν ; 


AMM. Nat. 
XPIZT. Ὃ δὲ 8:5; ἀΐδιος ὧν, ἀεὶ ὧν ; 


ΑΜΜ. Οὕτω φημί. 


XPIZT. Καὶ ὁ χόσμος δὲ ἀΐδιος ὧν, χατὰ σὲ ἀεὶ 
ὧν ἐστιν: 


AMM. Πάνυ γε. 


XPIZT. Εἰ τοίνυν ἀΐδιον φὴς εἶναι τὸ ἀεὶ ὄν, τοῦτο 
δὲ οὐ μόνου Θεοῦ χατὰ τὸ ὑμέτερον δόξασμα, ἀλλὰ 
καὶ τοῦ χόσμου, ποῦ τὸ ὑπέρτερον τοῦ Θεοῦ, καὶ τὸ 
χωρὶς συγχρίσεως ἀπάσης ὑπεραναθεθδηχέναι τοῦτον 
τοῦ παντὸς κατὰ τὸ ἀεὶ εἶναι, ὅπερ ἐστὶν ἀϊδίως 
εἶναι, εἴπερ μὴ μόνος αὑτὸς ἔχει τοῦτο, ἀλλὰ xal 
ὁ χόσμος αὐτῷ τὸ τοῦ ἀΐδιος εἶναι ἀξίωμα συνεμερί- 
σατο, τῶν αὐτῶν πρεσδείων ἀξιούμενος, χαθ᾽ ὑμᾶς; 
Οὐ διανοῇ δὲ καὶ τοῦτο, ὡς οὗ χρεὼν τὸν τῆς φιλο- 
σηφίας μεταποιούμενον παρὰ πολὺ σοφιστιχῶς διαλέ- 
γεσθαί τε χαὶ ἐριστιχῶς, xa Καδμείαν νίχην γλί- 
yso02t νιχᾶν (54); Ταῦτα ἔφην μὲν ἐγὼ, ἐσιώπησε δ᾽ 
ἐχεῖνος λέθων τε χαὶ ἰχθύων ἀφωνότερος (55) γεγο- 
νώς, Ἑώρα γὰρ τοὺς περιεστῶτας θαυμάζοντας τὰ 
ἡμέτερα, χαὶ τὰς Χριστιανῶν ἀποδείξεις ἀγαμένους͵ 
καὶ ψιθυρίζοντας (50) πρὸς ἀλλήλους ὡς μάλα εἶεν 
νεανιχαί (57) τε χαὶ ἰσχυραί. Ὅτε δὴ καί τινας οὺς 
ἔτυχεν ἐμπλήσας πάλαι τῆς αὑτοῦ ἀδολεσχίας χαὶ 
ἀδελτερίας, ἐχέλευεν ἔξω γίνεσθαι χαὶ μὴ ἐπαΐειν 
τῶν λεγομένων, ὡς ἂν οἶμαι, μή τι πάθοιεν ὑπὸ τοῦ 
λόγου χαὶ τῆς ἀποδείξεως, χαὶ Χριστιανίζειν αὖθις 


) Fere omnes χατασχευάζειν recte. 

9-553) Videntur qu:edam. hic excidisse. Et for- 
tasse aliqua Ammonii interlocutio post istam inter- 
rogationem deperiit. Est enim solito prolixior ᾿ς 
units sermocinatio, Da. 

(54) Καδμείαν  víxnv. Vide ad Thebaidem -Pa- 
* pinii. Βα. 

(55) Αἰθων τε xal ἰχθύων ἀφωγνότερος. Notis- 
simum proverbium aliorum  notationibus, Adji- 
cienP'um istud, οἱ iufra. quod ait : Πεπῆγασι 
, xat ἰχθύων χαὶ λίθων ἀφωνότεροι γίνονται. Joannes 
ΟΠ 8} in silentem quemdani monachum carin. 
101 : Καὶ γὰρ ἐξ ἐπωνύμου Ἄφωνος ἰχθὺς xat δο- 
χεῖς χαὶ τυγχάνεις. Non dubito autem vere sic ista 
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num; mundus autem sempiternum effectum, Ac 
tanta utriusque differentia, quanta inter eflieientceiu 
el effectum, condentem οἱ rem conditam. 


CHRIST. Atqui non quatenus efficit, et quatentis 
eflicitur, differre diximus Deum ab universiiate, 
neque sermo istud astruere studuit. Istud. enim 
etiam omnibus in confesso est : czeterum commue- 
nem omnium sententiam destruere, noune demen- 
tissimum fuerit, et non liominis scientis et philoso- 
phi? Nou igitur ratione efficiendi et. patiendi, pro- 
positum nunc est vesiigare el. venari. differentiam 
inter Deui et mundum, et incomparabilem Dei 
przistautiam : sed an solus sempiternus sit, et 
nullam communionem habeat cum mundo, ratione 
sempiternitatis, Quod si ita est, rursum quxro num 
sempiternum affirmes id quod semper est? 


AMM. Certe. 

CHRIST. Deus autem sempiternus cum sit, 
nonne semper est ? 

AMM. Sic sentio. 


CHRIST. Ac inundus qui (va opioione sempiter- 
nus est, semper exsistit? 
AMM. Semper. 


CHRIST. Si igitur sempiternum dicis esse id 
quod semper exsistit : lioc autem non solius est 
Dei vestra sententla, sed etiam mundi : ubi est 
Dei eminentia, ἰ qua citra comparationem ullam 
excedit universitatem ratione  sempiternitatis , 
siquidem non ipse solus illud obtinet, sed etiam 
mundus cum ipso sempiternitatis dignitatem com- 
munem habel, eadem prerogativa dignus habitus, 
vestra opinione? Nunquid consideras, non oportere 
eum qui philosophiam sibi vindicat, captiose ct 
contentiose multum disceptare, et Cadmeam vi- 
etoriam appetere? ΠΡΟΣ quidem ego dicebam, ille 
autem silebat, magis mutus effectus, quam aut lapis 
968, :ut piscis. Cernebat enim, eos qui intererant, 
nostra admirari, ct Christianorum demonstrationes 
suspicerc, et inter se murmurabant eas valde csse 
efficaces et firmas. llle igitur quosdam quos olim 
inbuerat sua dementia οἱ fatuitate, jussit foras 
abscedere, neque audire qu:e dicebantur, ne, ut 
opinor, aliquo modo afficerentur hac disputatione 
et deinonstratione, et Christiana sapere persuadc- 


accidisse, non Πλατωνιχῶς fingi. Serio enim Chri- 
stianus liomo et cordatus veritatis doctor erubescat 
talia de successibus suis gloriari fictis personis. re- 
busque. Et ipse paulo inferius ait gloriam se minime 
omnium sectari, p. 151, 19 : Τούτους γ᾽ £a χαίρειν 
τοὺς λόγους * οὗ γὰρ ἐπαίνων ἕνεχα καὶ ἐπιδείξεως 
ταυτὶ διεξεληλύθαμεν, ἀλλὰ τῆς σῆς εὐεξίας xai 
ὑγείας μεταποιούμενοι. Ba. 

(96) Ψιθυρίξοντας. Vide scholiasten Theocriti 
initio γι primi, et scholiásten Aristophanis 
Nubitus 

(9i) Neavixal. Swenus, robuste , Grma. Pol- 
lux lib. 1, c. 10. Da. 
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rentur. Ego vero disputationi insistens, dicebam ei : A ἀναπεισθεῖεν (58). Ἐγὼ δὲ τοῦ λόγου ἐχόμενος, ἔφην 


Et vero istud, philosophe, mihi responde. 

AMM. Quidnam? - 

CBRIST. Ain' tu singulis rebus propriam esse 
potam, qua soli conveniat et semper, veluti homini 
risus, equo hinnitus capacitas ? 


AMM. Quidni ? 

CHRIST. Nonne igitár necessarium investigare 
quaenam sit Dei maxime propria notatio, quae soli 
et singulariter ipsi conveniat et semper ? Jam vero 
quznam fuerit dignior admiratione, et aptior beats 
natürz, quam existimare eam ab zterno exsistere, 
et solam immutabilem, nullius egentem eorum qua 
suffecta sunt, quod ipsa perfecta sit et per se effi- 
ciens, sempiterneque eodem modo se habentem 
simpliciter, et uniforniiter, et neque principium 
ullum habentem neque fipei, eam autem propter 
solam bonitatem condere, sí condat: catera vero 
genila esse eL mulabilia, temporarium habere prin- 
cipium; ita ut solius Dei sit sempiternitas, anne- 
xumque ipsi sit uniformiter semper esse, et solum, 
et Immutabiliter. Nullum igitur Grecorum, o philo- 
sophia (impellor enim eam velut animatam affari) 
qua natura obnoxia sunt mutationibus et varieta- 
tibus, et omni motui eL statui, Deo cozternum 
arbitreris. Sic enim quod solum ipsius est pro- 
prium, et singulariter, et semper, summam ejus 
divititatem non tollemus, fingentes communicare 
eum ipso aliquid eorum qux natura mutabilia sunt, 
neque revera exsistunt. Verum, ut tibi, o admira- 
bilis, ex tuis familiaribus et amicis demonstratio- 
nes afferam, interrogabo etiam istud, si mihi ad 
quiesitum respondeas, 

AMM. Istud certe faciam, 

CHRIST. Tibine videntur quz simul sunt, alia 
ex aliis causam habere posse effectricem ἢ 

AMM. Nequaquam. 

CHRIST. Dicis autem coseterna esse, de iis quie 
eunt simul? 

AMM. Dico. 

CHRIST. Coxternum autem Deo esse mundum ἢ 

AMM. Maxime. 

" CHRIST. Et effeciorem mundi Deum ? 

AMM. Quidni ? 

CHRIST. Considera igitur omnino quid sit quod 
colligitur. Nam. si mundus cozternus est Deo, co- 
d'erna autem suntsimul ; qua autem. sinul sunt, 
cx 86 invicem causam babere nequeunt effectricem : 


($8) CC. P. et Duc. ἀναπειθεῖεν. 

(39) Legendum μόνῳ. Et sic legit uterque inter- 
pretum. Bi. 

(49) Alii ἰδιαίτατον. 

(4) Cortigunt Angli quidam, referente Moutacu- 
tio, Μηδὲν οὖν, ὦ τῶν Ἑλλήνων θεὰ. φιλοσοφία, Ipse 
vero legi mavult : Μηδὲν οὖν τῶν ἄλλων, ὦ φιλοσο - 
tola : Tu nullam aliam rem, o philosophia, inter eas 
qua natura sua verii εἰ moveri possunt el quiescere, 
cum Deo coeternam putes. judicet lector, et re- 
* ceptam Graca lecüonis interpretationem  expen- 


πρὸς αὐτόν Kal τόδε μοι ἀπόχριναι,  paxápu. 

AMM. Τὸ ποῖον 6f; 

ΧΡΙΣΤ. Φὴς ἐχάστῳ τῶν ὄντων ἴδιον slvat τι χα- 
ραχτηριστιχὸν, ὃ μόνον (59) πρόσεστι χαὶ ἀεί ; οἷον, 
ἀνθρώπῳ μὲν τὸ γελαστιχὸν, ἵππῳ δὲ, τὰ χρεμετι- 
στιχόν: 

AMM. Πῶς γὰρ οὔ ; 

ΧΡΙΣΤ. Οὐχοῦν ἀνάγχη ζητεῖν, τί àv εἴη Θεοῦ 
ἰδιώτατον (40) γνώρισμα, ὃ μόνῳ xal μόνως αὑτῷ 
πρόσεστι, xat ἀεί; Τί δ᾽ ἂν εἴη ἀξιάγαστον χαὶ πρέ- 
v0y τῇ μαχαρίᾳ φύσει, f) τὸ ἀϊδίως δοξάζειν αὑτὴν 
εἶναι xal μόνην ἐν ἀτρεψίᾳ οὐδενὸς δεομέντιν τῶν 
γεγενημένων, διὰ τὸ τελείαν εἶναι χαὶ αὐτάρχη, ἀεί 
«€ ὡσαύτως ἔχειν, ἁπλῶς xai ἐνοειδῶς" xat μήτε 
ἀρχὴν ἔχειν οὐδεμίαν, μηδὲ αὖ τελευτὴν" δημιουρ- 
γοῦσαν δὲ, δι᾽ ἀγαθότητα μόνην δημιουργεῖν" τἄλλα 
δὲ γενητὰ xai τρεπτὰ, χρονιχὴν ἔχοντα τὴν ἀρχὴν 
χαταφάσχειν" ἵν᾽ f] μόνου Θεοῦ τὸ ἀΐδιον, συμπλεχο- 
μένου περὶ αὐτὸν ἐνοξιδὺῦς, τοῦ ἀεί τε αὑτὸν elvat, 
χαὶ μόνον, xaX ἀτρέπτως; εἶναι. Μτδὲν οὖν τῶν Ἐλ- 
λήνων, ὦ φιλοτοτία (ἐξάγεμαι (M) γὰρ ὡς ἐμψύχῳ 
ταύτῃ διαλέγεσθαι), τῶν πεφυχότων τρέπεσθαι χαὶ 
μεταδάλλεσθαι, χαὶ ὅλως χ'νεῖσθαι χαὶ ἢ ρεμεῖν, τῷ 
Θεῷ συναΐδιον ὑποτοπήσῃς. Οὕτω γὰρ ἄν, τὸ μόνον 
ἴδιον αὑτοῦ, καὶ μόνως xal ἀεὶ, χολοφῶνα ὄντα τῶν 
ἀξιωμάτων τῶν αὐτοῦ, οὐ περιαιρέσοιχεν, χοινωνὸν 
αὐτοσχεδιάξοντες αὑτῷ τῶν πεφυχότων τρέπεσθαι, 


* 


xai μὴ ὄντως ὄντων. ᾿Αλλ᾽ ἵνα σοι, ὦ θαυμάσιε, xal 


C 5x τῶν ὑμῖν συνήθων χαὶ φίλων τὰς ἀποδείξεις modi- 


σωμαι, ἐρωτήσω καὶ τοῦτο, εἴ μοι τὸ ἐρωτώμενον 
&zoxplvyp.  ' 


AMM. ᾿Αλλὰ τοῦτο ποιύσω, ἧ δ᾽ ὅς. 

ΧΡΙΣΤ. "Apá co: δοχεῖ τὰ ἅμα ὄντα ἐξ ἀλλήλων 
ait!2v (49) ἔχειν δύνατθα: ποιττιχὴν; 

AMM. Οὐδαμῶς. 

XPIZT. $rc δὲ τῶν ἅμα, εἶναι τὰ συναΐδια;: 


ΑΜΜ. ᾿Λνάγχη. 

ΧΡΙΣΤ. Συναΐδιον δὲ τῷ Θεῷ τὸν χόσμον ; 

AMM. Πάνυ γε. 

XPIZT. Καὶ ποιητὴν τοῦ χόσμου τὸν θεόν; 

AMM. Πῶς γὰρ o5; 

XPIZT. ΓΑθρει οὖν ὅλως τε τί συναγόμενην. Εἰ 
γὰρ συναΐδιος ὁ χόσμος τῷ Θεῷ, τὰ δὲ συναΐδια τῶν 
ἅμα ἐστί» τὰ δὲ ἅμα ὄντα ἐξ ἀλλήλων αἱτίαν ἔχειν οὐ 
δύναται ποιητιχῆν᾽ ὁ ἄρα χόσμος, Ex Θεοῦ ἔχειν αἱ. 


dat, δυο. Ἑ.11ἡκγων. Ἰιοϊοϊλίγγιπι. [4 infra : 
Πλῃηύος ἄλογον xai Ἑλληνιχὸν θεῶν. Origenes 
philocalia c. 18 : ὁποῖα διδάσχει ἡ παρ᾽ Ἕλλησι 
πανοῦργος σοφιστεία πολλὴν ἔχουσα τὴν πιθανότητα 
χαὶ MA ὀξύτητα. Auctor Chronici Alexandrini de 
Allienaide, lleracliti philosophi filia : Ἐποίησε αὐτὴν 
Χριστιανὴν (ἣν γὰρ Ἑλληνὶς), xal μετωνόμασεν αὖ- 
τὴν Εὐδοχίαν. Et quid communius? ΒΑ. 

(42) Αἰτίαν... ποιητικήν», Causam ex sese mutuo 
habere posse efficientem. Ba. 
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τίαν οὐ δύναται ποιητιχήν᾽ εἰ μέλλοι τὸ γινόμενον, A ergo mundus ex Deo habere causam non potest 


μὴ σχιά τις (45) εἶναι" μηξὲ εἰς τὸν τοῦ εἶναι λόγον" 
xal ὡς συμπληρωτιχὸν τῆς οὐσίας, τὸ αἱτιατὸν τῷ 
αἰτίῳ παραλαμδάνεσθαι" χαθάπερ ἐπὶ τοῦ ἡλίον xal 
«οὐ ἀπαυγάσματος' ἣ ὡς ὁμοούσιον αὐτῷ ὃς ἐπὶ 
Πατρὸς xai Υἱοῦ (44), ἀλλ' fj αἰτία ποιητιχή τις et- 
vat xài ἔμφρων xaX προαιρετιχὴ χαὶ οὐσίας παρὴλ- 
λαγμένης ποιητιχή. Ποῦ τοίνυν χώραν ἕξει, ὦ δαι- 
μόνιε, τὸν Θεὸν τοῦ χόσμου τοῦ χαθ᾽ ὑμᾶς αὐτῷ συν- 
αἴδίου ποιητιχήν τε xal ὑποστατιχὴν αἰτίαν χατα- 
φάσχειν, τῆς τοῦ χόσμου ἑτέρας οὔσης παρ᾽ αὐτὸν 
οὐσίας; ἣ ἅμα εἶναι τὸν Θεὸν χαὶ τὸν χόσμον ἐξ 
ἀϊδίου λέγειν" εἴπερ τὰ συναΐδια χαλῶς λέγομεν τῶν 
ἅμα εἶναι’ τὰ δὲ ἅμα ὄντα ἐξ ἀλλήλων ποιητιχὴν 
αἰτίαν ἔχειν μὴ δύνασθαι ; Δυοῖν γὰρ ἀνάγχη͵ θάτερον, 


ὡς τὰ χοινὰ ὁμολογήματα, χαὶ ἡ διαλεχτικὴ ἀπόφα- Β 


σις xai χατάφασις ἔδειξαν’ fj ποιητὴν λέγοντας τῆς 
τοῦ xó3po9 οὐσίας τὸν Θεὸν, μὴ συναΐδιον εἶναι τῷ 
Θεῷ λέγειν τὴν αἰσθητὴν οὐσίαν, ἣ τοῦτο δεχομένους, 
τὴν ποιητιχὴν αἰτίαν τοῦ παντὸς ἀπαρνεῖσθαι. Ἢ 
οὗ φαίνεται; - 


AMM. Κινδυνεύεις ἀληθὴ λέγειν. 

XPIZT. Οὐχοῦν τὸν αὐτὸν αὖθις γυμνάδσωμεν λό- 
γον, Λαχωνιχὴν βραχυλογίαν (44) ὡς οἷόν τε μιμη- 
σάμενοι" τὰ γὰρ χαλὰ, τῇ συνεχεῖ γυμνασίλ χαὶ συν- 
αὐασχήσει méquxs βεδαιότερα γίνεσθαι τοῖς ζητοῦσι. 
Ποιητὴν χαὶ αἴτιον τοῦ χόσμου τὸν Θεὸν συνομολο- 
γοῦμεν. - 

AMM. Nat. 

XPIZT. Συναΐδιον τῷ Θεῷ τὸν χόσμον εἶναι ὑπο- 
τοπάξετε, 

ΑΜΜ. Πάνυ γε. 

XPIZT. Τὰ συναΐῖδια, τῶν ἅμα ἐστί. 


AMM. Πῶς γὰρ οὔ ; - 

XPIZT. Τὰ ἅμα ὄντα, ἑξαλλήλων ἔχειν αἰτίαν οὐ 
δύναται ποιητιχήν ; ^ 

AMM. Οὔ. 

XPIZT. Ὁ ἄρα χόσμος σαναΐδιος ὧν τῷ Θεῷ, xa0' 
ὑμᾶς, kx Θεοῦ ἔχειν ποιητιχὴν αἰτίαν οὐ δύναται" 
ἀλλὰ μὴν ποιητιχὸν (45) τὸν Θεὸν τοῦ χόσμου ἐλέγχο- 
μεν. 

ΑΜΜ. Ναί. 


effectricem ; si modo id quod fit, non sit quzdam 
umbra, neque id quod e causa oritur, causs in 
rationem subsistendi et velut. complementum es- 
senti? accedat ; quemadmodum fit in sole et splen- 
dore, et ut consubstantiale, exempli gratia, in Pa- 
we et Filio; sed causa sit effectrix, et consilii 
electionisque compos, atque essentize aliernatze seu 
commutate procreatrix. Ubi igitur locum habebit, 
vir egregie, Deum mundi, qui ipsi secundum vos 
co:eternus est, effectricem et hypostaticam causam 
affirmare, cum mundi easentia diversa sit ab ipso? 
aut simul esse Deum οἱ mundum ab zterno dicere, 
si quidem cozterna recte dicimus simul esse ; qua 
autem sunt simul, ex se invicem effectricem cau- 
$am habere non posse? Duorum enim alterum ne- 
cessarium est, ut communes sententiz et dialectica 
affirmatio et negatio ostenderunt, aut effectorem 
essenti:e mundi Deum dicentes, asserere non co- 
seternam esse Deo sub sensom cadeatem essentiam , 
aut si istud admittamus, in(üciari effectricem uni- 
versi eum 6686 causam. Quid videtur ? 

AMM. Videris vera dicere. 

CHRIST. Eumdem igitur sermonem recolamus, 
Laconicam brevitatem, quoad fleri poterit, eemulati : 
qux» 285 enim pulchra sunt, continua exercitatione 
et opera solent quaerentibus effici firmiora. Kffecto- 
rem, et causam mundi Deum pariter confitemur. 


AMM. Sane. - 

CHRIST. Coziernum Deo mundam. esse suspi- 
camini ? 

AMM. Maxime. . 

CHUHIST. Costerna sunt de eorum genere qus 
sunt simul. - 

AMM. Quidni ? 

CHRIST. Qua sunt simul, alia ex aliis causam 
habere effectricem non queunt. 

AMM. Non. 

CHRIST. Mundus igitur cozternus eum sit Deo, 
vestro suffragio, ex Deo habere eífectricem cau- 
sam non potest. Atqui effeetorem Deum mundi 
dicebamus. 

AMM. Certe. 


XPIZT. Οὐκ ἄρα συναΐδιος ἔσται τῷ Θεῷ ὁ xó- p — CHRIST. Non igitur cozternus erit Deo mundus. 


σμος. Πᾶν γὰρ ποίημα τοῦ ποιήσαντος δευτερὲέύει 
αἰτίᾳ χαὶ χρόνῳ. 

ΑΜΜ. ᾿Αλλ᾽ εἰ τοῦτο, 7] δ᾽ ὃς, φήσομεν, ἄθρει εἰς 
οἵαν ἀτοπίαν ἐμπεσούμεθα. 

XPIZT. Λέγε’ ἡδέως γὰρ ἂν ἀχούσαιμι. 


(45) Σχιά τις. Simulacrum, non res ipsa. Vide 
ad Epigraminota Claudiani. B4. 

(44) Ui consubstautiale, exempli gratia, in Patre 
et in Filio.GEeNEB. Ut ejusdem substantie in eo qul 
est in Patre et Filio. Tan. 

(4 Λακωνικὴν SpaxvAoyíur.  Chilon. apud 
Ausonium : Dreriiate nota qua Lacones utimur.Vide 
Plutarchum in Lycurgo, ubi ait : Ἐδίδασχον δὲ τοὺς 
παῖδας xai λόγῳ χρῆσθαι πιχρίαν ἔχοντι μεμιγμένην 
χάριτικαὶ πολλὴν ἀπὸ βραχείας λέξεως ἀναθεώρησιν. 


Owne enim effectum effectore posterius est causa 
et tempore. 

AMM. Aisi istud asseruerimus, perspice in quod 
absurdum incidamus. 

CHRIST. Doce, libens enim auscultaverim. 


Plura vide in Nic. Gragii non inepto commentario, 
lib. iit, tab. 8, c. 6. Ba. 

(δ) Ποιητικόν. Rectius in man. Anglico : ποιητὴν 
^. 0. c. x. ἐλέγομεν. Editio Tarini : ποιητιχήν... Et 
vertit : Deum mundi effectricem causam esse osten- 
dimus. Corrector noster typographicus edidit ποιη- 
τιχόν. Dixerat antea Zacharias eodem moo : 
ποιητὴν xal αἴτιον τοῦ χόσμου τὸν Θεὸν συνομολο- 
γοῦμεν. Duc. ' 
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AMM. Nisi res cozternas Deo dixerimus, Deus A — AMM. Εἰ μὴ συναΐδια, $ δ' ὃς, τῷ Θεῷ τὰ ὄντα 


&1sue eas nolebat exstare : atque ita fuil cum vo- 
luntatem de rebus non haberet, ex tempore autem 
cum voluerit et constituerit, necessario aliquando 
etiam consilium mutabit, Quo posito, non jam a nobis 
de Deo consentanea opinio servabitur, Nam in teui- 
pore deliberare, et deliberationem inutare, muta- 
bilem inducit eum qui hujusmodi affectiouibus ob- 
noxius est. 

CHRIST. Verumenimvero, mi philosophe, nou 
necesse est dicere Deum im tempore consiliu:m ce- 
: pisse de rebus procreandis: si earum n.tura 
igitur ei cozeterna, et principii similiter expers, sed 
habuit de iis voluntatem carentem principio, tan- 
quam bonus et Deus, in actum autem perduxit cum 


commodum futurum erat rebus qux facte sunt. B 


Deinde deliberare, sive consilium capere, in homi- 
uibus quidem dum usurpatur, in cogitationem in- 
ducit mutationis et 3lterationis consilii. At in Deo 
deliberare non humanam habet intelligentiam, si- 
quidem Deus homo non est: accommodate igi- 
tur ad naturas subjectas verbum istud intelligen- 
dum est. 

AMM. Pulclire dicis. 

CHRIST. Fuit nobis aliquando, o amice, etiam 
Je principali et beata Trinitate sermo: el vero 
philosophus postulabat scire, quo pacto eamdem et 
Trinitatem el unitatem esse dixeramus : hzec enim 
non esse ullo modo consentanea pronuntiabat, Ego 
autem ad ipsun: Trinitatem dicimus esse, ini 
Christiane, in unitate, et unitatem in Trinitate, 
propterea quod hypostases qnidem tres sunt, unica 
autem essentia, Nam principium rerum fecundis- 
sima est natura, iavidiz expers bonitas, fons vitz, 
intelligens lumen, ipsum summum bonum et unum, 
prima causa ipse qni est, quodque vere est, quod- 
que semper se eodem modo habet : sane velut inens, 
et Pater Verbum generans non pronuntiabile, ne- 
que rursum internum, sed substantiale et in se 
consistens, ejusdemque cuin ipso substantie: ab 
stterno et coeiernum, quippe ejusdem cum ipso 
deitatis, non quidem lypostasi, sed substantia : et 
aliam hypostasin ab xterno producens sibi ipsi, et 
Verbo consubstantialem : quem sane Spiritum san- 
ctum divina vocant oracula, simul una cum Verbi 
el Filii atque Sapientiz generatione, absque ullo 
fluxu et sectione εἰ exinanitione. (Il:ec enim sunt 
corporum affectiones.) Supra vum, et tempus et 
omne spatium quod animo agitari valeat, unus est 
cun Verbo et Opi(ice, et Sapientia, et divino Spi- 

46) Οὐχ interposuimus. Tan. 
D (ἢ In man. Anglico legebatur : εἰ δὴ οὐ συν. 

Ὧ8) Generantissima natura. De Trinitate divina 
instar omuium sint Hilarii libri, sint. Atlianasio 
ascripti, sint qux contra Árianos scripserunt Greci 
Latinique Patres, siut. qux» contra Jud:eos omnis 
utati« auctores el tractatores, etiam qux  poste- 
riores Graci contra Saracenos. disputaverunt, the- 


bou omnis bon:e doctrinz. Pulchra. demonstratio 
pimp Ber, demde Trinitatis, apud Theodorum 


φήσομεν, ὁ Θεὸς ἄρα οὐχ (46) ἢδουλήθη ὑποστῆναι 
τὰ ὄντα xai ἦν ὅτε τὴν περὶ τῶν ὄντων βούλτσιν 
οὐχ εἶχε * χρόνῳ δὲ βουλευσάμενος, ἐξ ἀνάνπη ς ποτὶ 
καὶ μεταθουλεύσεται. Εἰ δὲ τοῦτο, οὐχέτ᾽ ἂν ἡ εἶν 
ἡ πεοὶ Θεοῦ πρέπουσα ὑπόληψις διασωθήσεται. Τὸ 
γὰρ χρόνῳ βουλεύεσθαι xal μεταδουλεύεσθαι, τρε- 
πτὸν εἰσάγει τὸν τοῖς τοιούτοις παθήμασιν ὑποχεί- 
μενον. ΄ . 
ΧΡΙΣΤ. Μάλιστα μὲν οὖν, ὥ τᾶν, Ἦν δ᾽ ἐγὼ, οὐκ 
ἀνάγχη χρόνῳ βουλεύσασθαι περὶ τῆς τῶν γεγονότων 
συστάτεως λέγειν τὸν Θεόν. Εἰ δὴ οὖν συνάναρχος (AT) 
τῷ Θεῷ λέγοιτο χαὶ συναΐδιος τούτων ἡ φύσις, ἀλλ᾽ 
εἶχε μὲν τὴν περὶ τούτων βούλησιν ἄναρχον ὡς ἀγα- 
θὸς xai Θεός " ὑπεστήσατο 6b, ὅτε συνοίσειν ἔμελλε 
τοῖς γινομένοις. “Ἔπειτα δὲ τὸ βουλεύεσθαι, ἐπὶ μὲν 
ἀνθρώπων λεγόμενον, τροπήν τε χαὶ τὸ μεταδου- 
λεύεσθαι, παρέχει νοεῖν" ἐπὶ δὲ Θεοῦ τὸ βουλεύεσθαι 
οὐκ ἀνθρώπων, ἐπειδὴ μὴ ἄνθρωπος 6 Θεός χαϑ- 
αλλήλως οὖν ταῖς ὑποχειμέναις φύσεσι τὸ βου- 
λεύεσθαι νοητέον. 


ΑΜΜ. Καλῶς λέγεις. 

ΧΡΙΣΤ. Γέγονεν ἡμῖν mote, ὦ ἑταῖρε, καὶ περὶ 
τῆς ἀρχιχῆς χαὶ μαχαρίας Τριάδος λόγος " χαὶ ἢξίου 
μανθάνειν ὁ φιλόσοφος, ὅπως τὴν αὐτὴν, καὶ Τριάδα 
φαμὲν εἶναι χαὶ μονάδα " ἀξύμθατα γάρ πως ἔλεγεν 
εἶναι ταῦτα. Ἐγὼ δὲ πρὸς αὐτόν’ Τριάδα φαμὲν 
εἶναι, ὦ φίλος, ἐν μονάδι, χαὶ μονάδα ἐν τριάδι * 9o 
τὰς μὲν ὑποστάσεις τρεῖς εἶναι, τὴν δὲ οὐσίαν μό- 
νην. 'H γὰρ ἀρχὴ τῶν ὄντων d γονιμωτάτῃη φύ- 
σις (48), ἡ ἄφθονος ἀγαθότης, ἡ πηγὴ τῆς ζωῆς, 
τὸ νοερὸν φῶς, αὐτὸ τἀγαθὸν χαὶ ἕν, ἡ πρώτη αἰτία, 
ὁ ὧν, καὶ τὸ ὄντως ὃν, xal ἀεὶ ὡσαύτως ἔχον, ofa δὴ 
νοῦς, καὶ Πατὴρ Λόγον γεννήσας, οὐ προφοριχὸν, 
οὐδ᾽ αὖ ἐνδιάθετον, ἀλλ᾽ οὐσιώδη τε χαὶ ἐνυπόστα- 
τον, xat τῆς αὐτῆς οὐσίας αὐτῷ ἐξ ἀϊδίου τε χαὶ 
συναΐδιος οἷα τῆς αὐτῆς ὄντα θεότητος αὐτῷ, o5 τῇ 
ὑποστάσει, τῇ οὐσίᾳ δὲ, καὶ ἑτέραν ὑπόστασιν ἐξ 
ἀϊδίου προδαλλόμενος, ὁμοούσιον αὐτῷ τε χαὶ τῷ 
Λόγῳ ὃ δὴ Πνεῦμα ἅγιον τὰ θεΐα χαλεῖ λόγια, ἅμα 
τῇ τοῦ Λόγου xal Υἱοῦ καὶ τῆς Σοφίας γεννήσει, 
χωρίς τινος ῥεύσεως, χαὶ τομῆς, xal χενώσεως. 


Ὁ Ταῦτα γὰρ σωμάτων παθήματα " ὑπὲρ αἰῶνά ze xal 


χρόνον, χαὶ πᾶν διάστημα νοεῖσθαι δυνάμενον, εἷς 
ἐστι μετὰ τοῦ Λόγου xai Δημιουργοῦ xal τῆς Xo- 
φίας χαὶ τοῦ θείου Πνεύματος, ὡς εἰς αἴτιον αὐτὸν 
ἀναφερομένων" τοῦ μὲν γεννητιχῶς, τοῦ δὲ προ- 
οδιχῶς (49), εἴτουν ἐχππορευτιχῶς. Εἴπερ Σοφέα τε 


Ahucaram libello Πρὸς τὸν τοῦ δρόμου  'Ep£onz, et 
alibi. B4. : 

(49) Emendavimus ex Regio manuscripto H. 1 et 
Auglico, τοῦ μὲν προοδιχῶς, cum esset in editioue 
Tar. προποδιχῶς, Sic de Spiritu sancto loquitur Con- 
cilium. Florentinum 5655. 90, p. 464 editionis Ro- 
mane : “ὥστε τὴν τάξιν τῆς mpoóbou οὐδὲν ἕτερον 
εἶναι 7| πρόσωπον ἕτερον ἐξ ἑτέρου λαμδάνειν ἀφ᾽ 
o9 ἐστι : Jta. ut. produciionis ordo nihil aliud sit 
quam "nam personam esse ex alia, et naturam ab 
eo a quo est accipere, Duc, 
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xai Λόγυς, ἡγεμονεύει τῆς συστάσεως xal δημιονρ- A ritu, illis in ipsum quasi iu causam relatis, illo 


γίας xal οὐσιώσεως τῶν ὄντων" Πνεῦμα δὲ θεῖόν 
ἐστι τὸ ἐμπνέον πάσαις ταῖς λογιχαῖς xal νοεραῖς 
οὐσίαις, xaX τὸ τελειωτιχὸν τῇ: τούτων ὑποστάτεως, 
Τὸν οὖν Πατέρα τοῦ Λόγου xal τῆ: Σοφίας xa προ- 
δσλέα τοῦ Πνεύματος τοῦ ἁγίου (50), τὴν πρώτην 
αἰτίαν (51) καὶ ἀρχήν φαμεν θεότητος εἶναι" ἀρχὴν 
ἄχρονον τῆς ἐν Υἱῷ τε xa Πνεύματι θεωρουμένης, 
Tj φησὶν ὁ ἡμέτερος Θεολόγος Γρηγόριος (52). Οὕτως 
ἢ μαχαρία xaX ἀρχιχωτάτη Τριὰς, χαὶ τριάς ἔστι 
xal ἑνάς" μῆτε εἰς πλῆθος ἄλογον καὶ Ἑλλην:χὸν 
διεσχεδασμένη" μονὰς γάρ. Μήτε μιᾷ ὑποστάσει 
περιχλειομένη φθονερῶς καὶ Ἰουδαϊχῶς" τριὰς γάρ. 
non in multitudinem alienam a ratione et pagauam 
clusa, invide et Judaice : trinitas enim est. 

AMM. Οὐχοῦν, 7, δ᾽ ὃς, ταῖς μὲν ὑποστάσεσι xal 
τῷ ἀριθμῷ, τρία (55) ταῦτά γε, τῇ 05 οὐσίᾳ ἕν. 

ΧΡΙΣΤ. 'Ave6ónoe πάμμεγα καὶ ἀνευφήμησε τῶν 
ἀχροατῶν ὁ σύλλογος, μετά τινος ἡδονῆς χαὶ χάρι- 
τος. Τουτὶ γὰρ ὃ ἡμῖν ὁ λόγος δειχνύναι ἐσπούδαζεν, 
ὁ φιλόσοφος συνήγαγέ τε xal συνεπέρανεν. 'O δὲ 
ὑπομειδιάσας μάλα τι σαρδώνιον (54) μετά τινος 
ἐρυθήματος, ἐσιώπα, καὶ ἑτέρου εἴχετο λόγου. Αὗταί 
μοι τρεῖς γεγόνασι πρὸς αὐτὸν συνουσίαι" δύο μὲν τοῦ 
οὐρανοῦ πέρι χαὶ τοῦ Θεοῦ, ὡς οὐ συναΐδιος τῷ Θεῷ 
ὅδε ὁ χόσμος " μία περὶ τῆς μαχαρίας χαὶ ἀρχιχῆς 
Τριάδος - ἤγουν τρισσῖ΄ς ἑνάδος τε xal μονάδος. --- 
Γεγόνασί μοι καὶ ἄλλαι πολλαὶ ἑτέρων πέρι δοξασμά- 
των ἡμετέρων τε xal ᾿Ἑλληνιχῶν * ἀλλ᾽ ὡς οὐδὲν τῷ 
προχειμένῳ σπουδάσματι xal θεωρήματι συντελού- 


quidem per modum generationis, hoc vero per 
modum progressionis sive processionis. Siquidem 
Sapientia et Verbum przest constitutioni el. opi- 
ficio et procreationi rerum : Spiritus autem divinus 
juspirat universis essentiis rationis et. intelligentia: 
participibus, et perficit illarum subsistentiam. Patrem 
ergo Verbi et Sapientize et ex quo procedit Spiritus 
sauctus, 986 primam causam et principiumdicimus 
deitatis esse, principium carens tempore: quz 
deitas in Filio et Spiritu spectatur, quemamodunm 
loquitur noster Theologus Gregorius. Sic beata εἴ 
principalissima Trinitas, et trinitas est et. unitas : 


dispersa : unitas enim, neque unica hypostasi cou 


B  AMM, lgitur subsistentiis sive hypostasibus et 


numeris tria ha:c sunt, substantia autem unum. 

CHRIST. Valde exclamavit et laudavit audito- 
rum corona cum quadam voluptate et gratia. Istud 
enim ipsum quod studebam mea oratione demon- 
strare, philosophus collegit et conclusit. Ille autem 
subridens valde etíam sardonice cum quodam ru- 
bore tacebat, et alteri sermoni insistebat. Atque 
hz tres quidem fuerunt cum ipso congressiones. 
Dus quidem de colo et Deo: mundum hunc non 
esse Deo cozternum ; una autem de beata et prii- 
cipali Trinitate, nempe triplici unitate, et singu- 
laritate. — Ilabui et alias multas de aliis senten- 
liis, tam nostris quam paganis; sed quia nibil in» 
stitut:e tractationi et contemplationi conferunt, in 


σὰς, σιωπᾷν ἐς τὸ παρὸν χαλὸν εἶναί μοι ἔδοξε. C prasens tacere integrum duxi. Visigitur, mi homo, 


Βούλει οὖν, ὦ φίλος, ἀρχεσθεὶς τανῦν τοῖς εἰρημέ- 
vote, καὶ πυθόμενος τῶν πρὸς τὸν φιλόσοφον λόγων 
ἀναχωρεῖν οἴχαδε ; 


B. Οὐδαμῶς, ὦ μαχάριε * χαὶ αὐτὸν γάρ μοι τὸν 
χολοφῶνα τῆς ἀπορίας, βούλομαί σε τῆς ἐμῆς ἀπ- 
ελάσαι Ψυχῆς * ἀγχίνους γὰρ εἶ καὶ σοφὸς δημηγόρος. 

Α. ᾿Αλλὰ τούτους γ᾽ ξα χαίρειν. τοὺς λόγους " o) 
Y1Xp ἐπαίνων ἕνεχα xal ἐπιδείξεως ταυτὶ διεξεληλύ- 
θαμεν, ἀλλὰ τῆς σῆς εὐεξίας καὶ ὑγείας (55) βετα- 
ποιούμενοι. Λόγος δὲ ἐμοὶ τῶν ἐπαίνων οὐδείς " ἀλλὰ 
"s φίλης ἀληθείας χαὶ τῶν ἐχχλησιαστιχῶν δοξα- 
σμάτων xai διδαγμάτων. Τοὺς ἐπαίνους οὖν χατα- 
λιπὼν τοῖς φιλοτίμοι:, xat δόξης ἐρῶσί τε καὶ γλιχο- 
μένοις, φάθι ὅ τι καὶ βούλει, xal τί σου τὴν ψυχὴν 
θορυθεῖ τε xat διαταράττει, περὶ τὰ τῶν δοξασμάτων 
τῆς ἀληθείας ὁμολογήματα. ἔφης (50), ὦ ἀγαθὲ, 
τόνδε τὸν χόσμον ὑπὸ τοῦ Θεοῦ δεδη μιουργῆσθαι μετὰ 


50) Zacharias Patrem) vocat ποοδολέα τοῦ ἁγίου 
Πνεύματος, ut ulem concilium Flore tinum «0060 
λὴν ei tribuit, p. 439 : Οὐχ ἄρα οὐδεμίαν ἔχει πρὸς 
τὴν τοῦ Πατρὸς προδολὴν χοινωνίαν, du. áióiwg τῷ 
Πατρὶ ἀποδέδοται" Nulia ergu 1atione communis est 
ili y.roduciio a. altre, que separatim Patri tribuitur. 
Dec. 

(91) Alríar. Latini religiosiores ab hac voce rc- 
fngiunt. Tan. .. 

(^2) 8&oAóyoc Γρηγόριος. Vide E!pnvtxo λόγῳ 
β', Orat. 15, Ex tot tantisque theologis μόνον τοὺ - 
τον, μετὰ τὸν εὐαγγελιστὴν Ἰωΐννην, θεολόγον ἀνχ- 


’ 


contentus nunc iis qu:e commemorata sunt, et in- 
tellectis iis quze cum philosopho tractavimus, pedem 
domum referainus? 


B. Nequaquam, mi Zacharia. Etenim ipsum mibi 
coloplionem dubitationis cupio ut ex auimo deleas. 
Ingeniosus enim et sapiens es orator. 

Α. Sed, heus! tu mihi hos sermones valere juhc. 
Non euim laudum cupidine et ostentationis ista 
percurrimus, sed ut tuz incolumitati et. saluti stu- 
deremus. Laudes vero nihili facimus : sed amicam 
veritatem, et ecclesiasticas sententias et documenta 
amplectimur. Reliciis igitur laudationibus, ambi- 
tiosis honorumque cupidis et appetentibus, pro- 


p Pone quod vis, quidque mentem tuam turbat et 


commovit circa sententiarum verarum professio- 
nem, Dicebas, vir bone, hunc mundum a Dco fa- 
bricatum post. intelligentias, quaudo ipsum opor- 


φανῆναι observat Gregorius in ejus Vita. Tan, 

(39) Τρία. Tres quideyi liceat, tria dicere reli- 
gio sit. TAR., 

(55) ᾿Ὑπομειδιάσας... σαρδώνιον. V'roverbium 
vide apud Zenobium lib. v, Adag. 85; Diogenianum 
l. vi, Adag. 5; Suidam Cent. 12, Adag. ΟΣ. Quos 
auctores junctos illustratesque doctiss. 5chotto de- 
bemus. B4. 

(53) Ἵἧς σῆς... ὑγείας. Saluii. GExEB. ΒΑ. Sani- 
titi. Tan. 

(00) "Egmnc. Person; hie eonturbate sunt, sed 
ita ut es facili possiut corrigi. Ba. 
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tebat in rerum naturam induci : libere enim et bo- Α τὰ νοητὰ (57) , ὅτε ἔδει αὐτὸν ἐπεισαχθῖναι τοῖς o0- 


nitate, non autem necessitate, Deum condere. 
Sic Deum non iu otio ante sensilis mundi opificium 
permanere dicebas: ut efficientem intelligentias, et 
in intelligentes naturas primum beneficia effun- 
dentem, et ipsas suis gratiis implentem, alioqui 
[ullo egentem eorum qua ab ipso effecta sunt. Ex 
scipso enim esse opificem, et non ex iis qux facta 
sunt: per se enim sufficiens et perfectus Deus. 
Nonne ista confirmabas? 


B. Maxime. 

À. Acutus menteque et memoria polles, et nihil 
eorum quz investigabantur, oratione te fugit. 

B. Jocaris, o fortunate, in regerendis laudibus, 
el ipse quidem non vis laudari, sed laudare, quan- 
quam :zqualit;tem et justitiaro in vila przcipue 
servas. 

A.. Sed his nunc omissis, proposit:e insistamus 
Aractatioui. Coramemora ergo quod sermone cope- 
vas illustrare. 

B. Dicebas me dicere, post munduin qui intelli- 
gentia percipitur, hunc qui sub sensum cadit, ef- 
feclum esse, cum et corruptioni obnoxium esse 
eun, quatenus effectus esset, explicasti. Manere 
autem Deum in sua ipsius bonitate, citra illius 
noxam ullam οἱ detrimentum, etiamsi mundus 
pereat, przclare et fortiter tua oratio demonstravit 
eL evicit. Preterea dicebatur ἃ (e, necesse esse ut 
mundus transmutaretur et immortalis fieret, susti- 
nens quamdam alterationem et commutationem in 
melius, et transformationem praesentis status, et 
suscipiens sublimiorem, sanctiorem et diviniorem. 
Nonne hzc sunt qu: dicebantur ? 

A. Sane. 

B. Age igitur, mihi quod quzxro respoude. 

À. Quale id, qu:eso ? 

B. Si mundum hunc Deus immortalem redditurus 
est, eL transmutaturus, et in melius reformaturus ; 
quie ratio cur non a principio ipsum talem effecit, sed 
aliquando 987 post eum immortalitate induet? Aut 
enim ignorantia pulchri talem non efliciebat, qualem 
effecturus est aliquando, velut ex incuria, aut quod 
non posset, aut, quod nefas dictu, invidi: labem 
non effugiet. Atqui procul ἃ beata natura ignoratio, 
et imbecillitas, et invidia, et incuria : quid ad ista 
habes dicere ? 

A. Necignoratione veri pulchri incorruptum non 
faciebat, nee quod non posset, nec rursum invidiae 


(57) Μετὰ cà γοητά. Hanc vero opinionem thico- 
logorum schola explosit. Tan. 

(58) Genchrardus : Sic Deum non in aciu ante sen- 
silis mundi opificium. Legerat quippe, ut habet An- 
glicus codex man., μὴ évspyelz πρὸ τῆς τοῦ αἰσθη- 
«09. Αἱ Regius codex, μὴ ἐν ἀργίᾳ. Cui suffragatur 
. similis locus infra, p. 141, 2: Μὴ διαμένειν δὲ ἐν 
ἀργίᾳ πρὸ τῆς τοῦ αἰσθητοῦ χύσμου, δημιουργίας 
φαμέν : Galerun non manere in otio. antea. hnjus 
mundi sub sensum cadentis procreationem asserimus. 
puc. 


σιν ἐλευθερίᾳ γὰρ xaX ἀγαθότητι xal οὐχ ávávxg 
δημιουργεῖν τὸν Θεόν. Οὕτω τὸν Θεὸν μὴ ἐν ἀρ- 
γίᾳ (58) πρὸ τῆς τοῦ αἰσθητοῦ χόσμου δημιουργίας 
διαμένειν ἔλεγες, ὡς ἐργαζόμενον τὰ νοητὰ xai ταῖς 
νοεραῖς φύσεσι πρῶτον τὰς εὐεργεσίας ἐχχέοντα, 
χαὶ αὐτὰς τῶν αὐτοῦ χαρίτων ἐμπιπλῶντα, ἄλλως τε 
μηδενὸς δεδεῆσθαι τῶν πρὸς αὐτοῦ γεγονότων. Ἐξ 
ἑαυτοῦ γὰρ εἶναι δημιουργὸν χαὶ οὐχ ἐχ τῶν γεγο- 
νότων᾽ αὑτάρχης γὰρ xal τέλειος ὁ Θεός. Ἢ οὐ 
ταῦτα διεθεθαίους; 

Β. Πάνυ γε. 

À. Καὶ ὀξὺς εἶ xa ἀγχίνους χαὶ μνημονιχὸς, xal 
οὐδὲν σε τῶν σπουδαζομένων τῷ λόγῳ διέλαθε. 

B. Παίζεις, ὦ μαχάοιε, περὶ τὴν τῶν ἑπαένων 
ἀντίδοσιν (59), xal οὐχ ἐθέλεις μὲν αὐτὸς ἐπαινεῖ. 
σθαι, ἐπαινεῖν δὲ, καίτοι γε τὴ" ἰσότητα καὶ τὸ δέ- 
xatov διὰ βίου τιμῶν (60). 

Α. Ταῦτά γε, ὦ ἀγαῦξ, τανῦν ἐάσαντες, τῆς ποο- 
χειμένης ἐχώμεθα θεωρίας. Φάθι τοίνυν ὅ τὲ σοι ὁ 
λόγος διατρανοῦν ὥρμητο. 

B. Ἔφης ὃ δὴ ἔλεγον, ὦ μαχάριε, μετὰ τὸν νοητὸν 
χόσμον, τὸν αἰσθητὸν δὴ τοῦτον γεγενῆσθαι " ἡνίχα 
χαὶ φθαρτὸν εἶναι τοῦτον εἰ γέγονε, διεσάφησας. 
Μένειν δὲ τὸν Θεὸν ἐν τῇ οἰχείᾳ ἀγαθότητι, μηδὲ 
μιᾶς λώθης αὐτῷ xai ζημίας περὶ ταύτην γινομένης 
χαὶ τοῦ κόσμου φθειρομένου, παγχάλως ὁ λόγος xal 
ἀνδρείως ἀπέδειξέ τε xxl διηγώνισται. Ἐλέγετο δὲ 
παρὰ σοῦ xai τοῦτο, ὡς ἀνάγχη μεταποιηθῆναι τὸν 
χόσμον, xal ἀπαθαν[ατ]͵΄ σθῆναι, xaX ἀλλοέωσιν ὑπο» 
μεῖναί τινα χαὶ μεταθολὴν τὴν πρὸς πόγε τὸ κρεῖττον, 
zai μετασχηματισμὸν δέξασθαι τῆς παρούσης χατα- 
στάσεως, ὑψηλότερόν τε xat ἁγιώτερον xal θεότερον. 
Ἢ 49 ταῦτα ἐλέγετο; 

A. Πάνυ γε. 

B. Ἴθι οὖν μο! τὸ ἐρωτώμενον ἀπόχριναι. 

A. Τὸ ποῖον δὴ; 

B. Εἰ ἀπαθανατίζειν (01) μέλλει τόνδε τὸν χόσμον 
ὁ Θεὸς, καὶ μεταποιεῖν χαὶ ἀναπλάττειν ἐπὶ τὸ χάλ- 
λιον, τίς λόγος τοῦ μὴ τὴν ἀρχὴν τοιοῦτον (62) αὖ- 
τὸν πεποιηχέναι, ἀλλ᾽ ὕστερόν ποτε τὴν ἀθανασίαν 
αὐτὸν μεταμπίσχεσθαι; Ἢ γὰρ ἀγνοίᾳ τοῦ καλοῦ 
τοιοῦτον οὐχ ἐποίει οἷον ποιήσει ποτὲ, ὥσπερ ἔχ 
μεταμελείας, ἣ μὴ δυνάμενος, ἣ, ὃ μὴ θέμις εἰπεῖν, 


D φθόνου πάθος οὐ διαφεύξεται. Πόῤῥω δὲ τῆς μαχα- 


ρίας φύσεως ἄγνοια xal ἀσθένεια καὶ φθόνος xal με-' 
ταμέλεια" τί λέγειν ἔχεις πρὸς ταῦτα;, ! 

A. Οὔτε ἀγνοίᾳ, ὦ ἀγαῦξ, τοῦ ὄντος xaJou ἄφθαρ- : 
τον οὐχ ἐποίει, οὔτε ὡς μὴ δυνάμενος, οὐδ᾽ αὖ φθόνου ᾿ 


(59) Ludis, o charum caput, ut redhostimentum 
offerendo laudes. Ba. ΝΕ ᾿ 

(60) Quamvis ad zqualitatem et justitiam vitam 
totam tuam conformaris. Ba. 

(01) ᾿Απαθαγατίζειν. 1n immortalitatem consti- 
tuere, redigere. fiadem autem docent Athenagoras 
et /Eneas Gazzus. B4. 

(62) Τοῦ μὴ τὴν ἀρχὴν τοιοῦτον. Vide OEcume- 
nium Commentario iu secundam Epistolam B. Petri, 
c. 5, p. 214, et p. 218 editionis recentissimae. Ba. 
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παθέματι χρατούμενος. "Ἔξω γὰρ φθόνος πᾶς, τοῦ A morbo victus. Nam longe abest a solo et summo 


μόνου ἀγαθοῦ xal αὐταγαθοῦ, xal ἀσθένεια τῆς δυ- 
νάμεως, χαὶ ἄγνοια τοῦ σοφοῦ χαὶ αὑτοσοφίας, χαὶ 
τοῦ ἀτρέπτου ἡ μεταμέλεια. ᾿Αλλ᾽ ἔδει, ὦ μαχάριε, 
χατάλληλον εἶναι τὸ χωρίον τοῖς μέλλουσιν οἰχεῖν τὸ 
χωρίον (05) xai μὴ ἀπάδειν τὸ οἰχητήριον παρὰ 
πολὺ τῶν ἐνδιαιτωμένων αὐτῷ. ᾿Ανάγχῃη τοίνυν ἡμῶν 
φθαρτῶν γεγονότων χαὶ ῥεόντων ὁσημέραι, xat τὰ 
περὶ ἡμᾶς τοιαῦτα γενέσθαι. Πάλιν δὲ εἰς ἀθανασίαν 
χωρούντων, xal ταῦτα ξυνέπεσθαι (04) * f) οὐ δοχεῖ 
ισοι, τὸ ὅμοιον τῷ ὁμοίῳ χαίρειν (65), καὶ φίλον εἶναι 
καὶ σύντροφον; τοῦτο γὰρ καὶ τῆς παροιμίας ἀχῆ- 
χοας, xaX ὁ ποιητιχὸς ἐδίδαξε λόγος. 

B. Μανθάνω ὃ λέγεις. 

À. Οὕτω τοίνυν. xat ὅδε ὃ χόσμος φυτῶν τε xal 
εἰδῶν παντοδαπῶν ποιχιλίᾳ χαὶ ζώων διαφοραῖς xal 
μυρίαις ἰδέαις καταπεποιχιλμένος τε χαὶ ἐμπρέπων, 
xai τούτοις ἅπασι πρὸς τοῦ Θεοῦ διαλάμπων, ἔτι δ᾽ 
αὖ χαὶ τὰς λογιχὰς φύσεις τοὺς ἀνθρώπους ἔχων 
περιπολούσας ἐν αὑτῷ, δι᾽ o9; δὴ χαὶ μάλιστα γέ- 
τονε πρὸς τοῦ Θεοῦ * xat ἣν μόνην αἰτίαν εἰπών τις 
τοῦ γενέσθαι τοῦτον, οὐχ ἂν ἁμάρτοι" ὅμοιος ἑαυτῷ 
χίνεται, xal τὴν πρὸς τὰ μέρη συμφωνίαν ἀσπάζε- 
και. "ἔδει γὰρ τοῦτον μὴ παντάπασιν ἀπαδόντως 
συναρμοσθῆναι, ἀλλ᾽ ἔχειν ἀμτηγέπη τινὰ πρὸς τοὺς 
ἐνοιχοῦντας ἐμφέρειαν. Ποία δ᾽ ἂν ἣν ἡ ἐμφέρε!α, 
εἰ τῶν μὲν γινομένων τε xal ἀπογινομένων xal 
χρόνῳ τῆς εἰς τὸ εἶναι παρόδου λαγχανόντων xal 
μετ᾽ οὗ πολὺ φθειρομένων ( τοιαῦτα γὰρ τὰ ἕν γε- 
νέσει καὶ φθορᾷ) ἃ αὕτως ἀθάνατα διαχεῖσθαι (66) 
ἔμελλε πρὸς τοῦ Θεοῦ; Πῶς δ᾽ ἂν τοῦ φθειρομένου 
ὀφθαλμοῦ τὴν θείαν ὑπεδέξατο, xal τῶν ἄλλων α- 
σθήσεων δεχτιχὰ ἣν, οὐρανὸς xai τὰ χατὰ οὐρανὸν 
χινούμενα, εἰ ἀθάνατα xal ἄφθαρτα xal ἀνώλεθρα 


ἐτύγχανεν ὄντα ; Τὸ γὰρ ὅμοιον τῷ ὁμοίῳ πελάζειν “ 


ὅ τε λόγος καὶ ἡ τῶν πάλαι γεγονότων ἀνδρῶν σοφία 
χαὶ αὐτὴ ἡ ἐνέργεια δείκνυσί τε xal διδάσχει. ᾿Αλλ’ 
ἐπειδὴ προνοίᾳ χαὶ εὐεργεσίᾳ τοῦ Δημιουργοῦ αὖθις 
ἀναδιωσόμεθα, τὰ σώματα λαθόντες ἀθάνατα (61), 
xai πάσης μεταδολῆς ὑπέρτερα, μεθ᾽ ὧν val ἔπολι- 
κευσάμεθα, xal εἰς τόνδε τὸν βίον παρήλθομεν (οὗ 
γὰρ δὴ χαθόλου xal διηνεχεῖ φθορᾷ κχατεδίχασεν 


bono omnis invidia, imbecillitas a potentia, a sa- 
piente et ipsa sapientia ignoratio, ab imimnutabili 
penitentia, Sed oportebat congruere locum cum 
iis qui illum inhahitaturi erant, neque multum dis- 
ercpare domicilium ab iis qui in eo victuri erant. 
Necesse eal igitur, cum nati simus mortales, et 
fluamus quotidie, ea etiam qux nobis circumfusa 
sunt, talia effecta esse. Rursus autem cum imnor- 
talitatem. inibimus, liec quoque consequi. Nonne 
sentis simile simili gaudere, esseque amicum et 
contubernale? lianc euim audivisti paraemiam, lioc 
et docuit poeticum dictum. 
B. intelligo qua dicis. 


A. Sic etiam hic mundus stirpium οἱ specierum 
omnis generis varietate animantiumque diversita- 
tibus et innumeris formis distinctus atque exor- 
natus, el bis omnibus Dei beneficio fulgens : pr:- 
terea etiam rationis participes naturas , homines 
habens in ipso eminentes, quorum causa precipue 
sane procreatus est a Deo, quamque causam solaia 
esse qui dixerit, cur sit effeclus, non aberrabit : 
similis sibi ipsi efficitur, et cum partibus cousen- 
sionem eomplectitur: Oportebat enim ipsum non 
plane discrepanter coaptari, sed habere aliquo mo- 
do cum incolentibus convenientiam. Qualis vero 
esset convenientia, si quidem aliis intereuntibus et 
orientibus, et tempore transitum in rerum naturam 
sortientibus, et aliquanto post pereuntibus (talia 
enim sunt qua sub ortum et interitum cadunt), 
ipse immortalitate afficiendus erat a Deo? Przetercea 
quomodo mortalis oculi aspectu cepissent, οἱ alio- 
rum sensuum capacia fuissent, ccelum et quz coeli 
motu convertuntur, si fuissent immortalia et in- 
corrupta et interitus expertia ? Simile euim ad si- 
mile accedere ratio, et velerum sapientia, ipsaque 
experientia ostendit et docet. Verum quoniam pro- 
videntia et beneficentia Opificis rursum revivisce- 


mus, adipiscentes corpora immortalia, omuiumque 


mutatione superiora, cum quibus et hoc avum 
transegimus, et in hanc vitam processimus (non 
enim prorsus, et perpetuo exitio nos figmenta ra- 


(63) Τὸ χωρίον. Priore loco omittenda puto hzc D que frustra adeo [mora facta essent. Montacu- 


verba. B4. 

(64) Ξυγέπεσθαι. Nostrum exemplum sequi. Da. 

(65) “Ὅμοιον τῷ ἑμοίῳ χαίρειν. Ex Homerico. 
"D; αἱεὶ τὸν ὅμοιον ἄγει Θεὸς ὡς τὸν ὅμοιον. Plato 
Sympos., ὁ γὰρ παλαιὸς λόγος εὖ ἔχει, ὡς ὅμοιον 
ὁμοίῳ ἀεὶ πελάζει. Quis nescit? Tan. — Prolert 
ex Aristotele lib. ix Moralium Erasmus prover- 
bium, ὅμοιον ὁμοίῳ φίλον, simile simili ami- 
cum; οἱ ex Homero Ὀδυσσ. P* Ὡς alex τὸν ὅμοιον 
ἄγει θεὸς ὡς τὸν ὅμοιον: Ad similem Deus adducit 
similemque paremque. Plato idem in Convivio : Ὃ 
γὰρ παλαιὸς λόγος εὖ ἔχει, ὡς ὅμοιον ὁμοίῳ ἀεὶ πε- 
Abe Scite quidem veleri proverbio [eriwr, simile 
simili semper haerere. Quo alludit e& Zacharias 
p. 135, 14, 25. Duc. 

(66) Αὕτως quis dubitet legere pro αὐτός * Tan. Iu 
man. Regio et Anglico apographo legebatur, ἃ αὖ- 
«τὸς ἀθάνατα διαχεῖσθαι. Doctissimus Tarinus corri- 
geudum censuit ediditque, ἃ αὕτως ἀθάνατα.  Hu- 
jusmodi enim sunt que generantur ei corrumpuntur, 


- 


tius duplicem affert emendationem , xaY ὁ αὐτὸς 
ἀθάνατος διαχεῖσθαι vel αὐτὸς ἀπαθανατίζεσθαι 
ἔμελλε, Itaque pendet senteutia ab illis verbis, qua- 
lis vero esset. convenientia; et finitur, periodus, 
illis, ipse immortalitate a[ficiendus erat. Deo. -Favet 
posteriori correctioni , quod dixit initio hujus pa- 
gina : El ἀπαθανατίζειν μέλλει τόνδε τὸν χόσμον ó 
Θεός" et p. 156, 4 : El γὰρ τοὺς ἀνθρώπους ἀθανά- 
τοὺς ποιεῖν ἔμελλε" et p. 141, 15 : Σὺν tol; ἡμετέ- 
po; σώμασιν ἀπαθανατίζεσθαι. Cum nostris corpo- 
ribus immortalitate donari. là demum locutus. e«t 
Justinus in Quecstionibus Graecis, 44 : Πῶς οὐχ ἔστι 
δυνατὸν τὸ ἀθανατίζεσθαι τοὺς νεχροὺς, βουληθέντος 
τοῦ Θεοῦ: Quomodo fieri-non potest ut non. mortui 
immortales fiant, Deo volente ? Duc. 

(67) Σώματα Aa6. ἀθάνατα, Eadem omnia babes 
apud /Zueam. Emendationes Jo. Tarini per omuia 
hic unt sequenda; Genebrardus parum oculatus 
uil, DA. 
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tionem pariícipantia addixit Deus summe bonus), ἃ ἡμᾶς τὰ λογιχὰ πλάτματα ὁ 'Ava05; (68)), ἔδει za- 


oportebat rursum quz nobis circumfunduntur talia 
esse, qualia et nostra corpora, glori:e et iinimnorta- 
litatis plewa, et &oluta omni mutatione et akera- 
' done, ut simile simili propinquet et. adhzereat. Ista 
est ratio, beate vir , cur non ab origine hzc uni- 
versitas immortaliset incorrupta a Deo producta sit. 

B. Dubio dubium mihi solvisti, amice vir. Nam 
si etiam homines facturus erat immortales, cur be- 
peficentiam suam differt? cur non simul cum ortu 
immortalia ownia effecit ? 


A. Ausculta przclarum sermonem quem divinus 
ille propheta et legislator Moses scripsi!, quem et 
verum esse ratio deprehendit. Nam Opifex εἰ ef- 
fector bujus universi, post coeli οἱ terrae et maris 
procreationem, itemque solis, lunz, stellarum, et 
eoru qui in ccelo, terra, aere et mari degun!, hio- 
minem condeus (oportebat enim quasi regi et cou- 
vive ab omnium rege et epuli magistro praeparari 
regias 5.68 et couvivium, el quze ad epulationem 
pertinent, deinde sic regem super terram imponi, 
et produci regem, et couvivau bonorum quz ma- 


gnus epuli magister apposuerat), hominem, inquam, - 


condeus 2868 bonus ille Opifex, mentemque intel- 
ligentem quam sane imaginem ipsius esse aguoscitL 
ratio, cum corpore quod sub seusum cadit compo- 
neus et colligans, et ab ortu primo immortalitatis 
semina per iumiortalem animam corporibus inse- 
rens, ul benelicentiam boni el contemplationem 
senLirent. etiani insensilia, ac per mistionein iutel- 
ligentis essentie, el temperationem ejus particeps 
essel, suz potestatis faciebat, ut a necessitate li- 
berum, solutuui, et sui juris. llla euim est nota et 
tessera ratione przsertim instructe natura, imago 
et imitatio superni regni : el premium illud immor- 
talitatis legem praebuit, ut nosset Doininum, neque 
se sine rege ac domino esse sciret, quautumvis 
eorum qua sunt super terram rex essel constitu- 
tus : id profectum e beneficentia Dei, qui eum re- 
gem constituit. Przclarum enim est suam servilem 
conditionem agnoscere, quod arrogantiam, et au- 
daciam, et superbiam et fastuin exterminat, pri- 


(68) 'O ἀγαθός. Non puto alibi sic loqui Zacha- 
riam. Jtaque et isthic voculam adjeceriui : Ὁ ἀγα- 
0b; Θεός. δα. 

(69) "Axove οὗ», φασὶ, μάλα καλοῦ «όγου. Si- 
milia apud A neam ad (ἰποῖ. Ba. 

(70) De Moysis auctoriiaie apud. veteres, etiam 
extra veritaieam, scriptores , caput deditus secundo 
volumine Adversariorum, Moysis cosimopesiam cuni 
gentilium compositam. babes apud Theophilum lib. 
n Ad Autolycum. Ba. 

(71) Δαιτυμόνιε. Convivas, hospiti ad mensam, ad 
epulas πεν 19. Vide Hesyctium, qui etiam coquos 
hac voce ceusitos autumat. Ba. 

(72) ᾿Εστιώτορος. Pr«biioris. Sic enim exhibi- 
lorem epularum. vocatum alibi ostendimus. Ba. 

(75) Τῶν ἀγαθῶν. Hoc est bonorum, ciborum 
$alubrium el bene apparatorum. Petronius de deli- 
cato lali, etc. Vide; son repeteuda enim hic aunt 
qux scripsimus Adversar. lib. etin [inedito], c. 2. 
Sequentia eadem habes apud Zneain nostrum. b 


D 


λιν τὰ περὶ ἡμᾶς το: αὔτ᾽ εἶναι ο'άπερ xal τὰ ἡμέτερα 
σώματα, δόξης τε xaX ἀθανασίας ἔμπλεα, xal πάστ- 
μεταθολῆῇῆς χαὶ ἀλλοιώσεως ἐλεύθερα" ὅπως τὸ 
ὅμοιον τῷ ὁμοίῳ πελάζῃ τε χαὶ θιγγάνῃ. Οὗτο: ὁ 
λόγος, ὦ μαχάριε, τοῦ μὴ ἀνέχαθε τόδε τὸ πᾶν àJà- 
νατον xai ἀνώλεθρον πρὸς τοῦ Θεοῦ γεγονέναι. 

B. ᾿Απορίᾳ μοι τὴν ἀπορίαν διαλέλυχας, ὦ ἑταῖρε. 
El Ὑὰρ δὴ καὶ τοὺς ἀνθρώπους ἀθανάτους ποιεῖν 
ἔμελλε, τί τὴν εὐεργεσίαν ἀναθδάλλεται ; Τί δὲ μὴ 
ἅμα τῇ γενέσει, ἀθάνατα πάντα ἑποέει ; 

A. "Axout οὖν, φασὶ, μάλα χαλοῦ λόγον (69), ἦν 
Μωῦστις μὲν ὁ θεσπέτιος προφήτης καὶ νομοθέτης 
συνέγραψεν, ἀληθῆ δὲ ὄντα ὁ λόγος ἐφώρασεν (10). 
Ὃ γὰρ Δημιουργὸς xai ποιητῆς τοῦδε τοῦ «2.15; 
μετὰ τὴν οὐρανοῦ xai γῆς xai θαλάττης γένεσιν, 
ἡλίου τε χαὶ σελήνης, χαὶ ἀστέρων, xa τῶν ἕν οὐ» 
ρανῷ χαὶ γῇ, ἀέρι τε χαὶ θαλάττῃ διαιτωμένων, τὸν 
ἄνθρωπον δημιουργῶν (ἕδει γὰρ ofa. βασιλεῖ τε xol 
δαιτυμόνι (71) ὑπὸ τοῦ πάντων βασιλέως xai Éottá- 
τορος (72), προετοιμασθῆναι τὰ βασίλεια xal τὸ 
συμπόσιον xal τὰ τῆς ἑστιάσεως “ εἶθ᾽ οὕτως τὸν 
ἐπὶ γῆς χειροτονοθῆναι xal προδληθῆναι βασιλέα 
καὶ δαιτυμόνα τῶν ἀγαθῶν (75), ὦν ὁ μέγας προῦ- 
θηχεν ἑστιάτωρ᾽) ὁ γοῦν ἀγαθὸς Ποιητὴς τὸν ἄν- 
θρωπον δημιουργῶν χαὶ νοερὰν ψυχὴν, ἦν δὴ εἰχόνα 
αὐτοῦ οἷδεν ὁ λόγος, αἰσθητῷ σώματι συγχρίνων τε 
χαὶ συνδέων, χαὶ ἀνέχαθεν τὰ τῆς ἀθανασίας σπέρ- 
ματα διὰ τῆς ἀθανάτου ψυχῆς τοῖς σώμασιν ἐγχα- 
τασπείρων, ὅπως ἂν τῆς εὐεργεσίας τ᾽ ἀγαθοῦ καὶ 
τῆς θεωρίας αἰσθάνοιτο xaX τὰ ἀναίσθητα, xai διὰ 
τῆς μίξεως τῆς νοερᾶς οὐσίας xai συναναχράδεως 
«κούτου μετέχοι, αὐτεξούσιον ἐποίει xal ἀνάγχης 
ἐλεύθερον, ἄφετόν τε χαὶ αὐτόνομον. Τοῦτο γὰρ 
γνώρισμα, καὶ σύνθημα λογιχῇς μάλιστα φύσεως, 
χαὶ εἰχὼν xai μίμησις (74) τῆς ἄνω βασιλείας" 
ἄθλόν τε τοῦτο ἀθανασίας, νόμον παρεῖχεν, ὅπως 
γνωρίζοι τὸν Δεσπότην, xal ὡς: οὐχ εἴη ἀδασίλευτός 
τε χαὶ ἀδέσποτος εἰδείη, εἰ χαὶ τῶν ἐπὶ γῆς γεγόνει 
βασιλεὺς (75), εὐεργεσίᾳ τοῦ βασιλέα πεποιηχότος. 
Χρῆμα γάρ τι χαλὸν ἡ τῆς δουλείας ἐπίγνωσις (76), 
ὑπερηφανίαν καὶ αὐθάδειαν χαὶ τῦφον χαὶ ἀλαζονείαν 


fuerunt utique duo egregii isti scriptores unius πη8- 
isti discipuli ; ita plaue eadem coumeutati sunt. 
ec est unus tamern omnino auctor. B4. 

(74) Εἰκὼν xal μίμησις. Sibyla : Ἄνθρωποι c5 
πλάστον ἔχοντες ἐν εἰχόνι μορφήν. Manilius. Exem- 
plumque Dei quisque est in imagine parva. Ovidius : 
Finzi in c|[igiem. moderantum. cuncta. deorum , 
eic. Ba. 

(79) Γεγόνει βασιλεύς. O!ympus Nemesianus in 
Halieutico, Ovidio vulgo ascripto : Accepit mundus 
regem. Qvidius : [Sunciius his animal mentisque ca- 
pacius alte [ Deerat adhuc, et quod dominaii in cetesga 
pos:et ; [Natus homo est. De hominis decoribus no- 
bilem librum liabeuus Neuicsii, philosophi Christiani 
quantivis pretii. Ba. 

(10) Aov.s(ac ἐπίγνωσις. De dignitate agnitz 
re«te servitutis, utque ea. per omnia distributa sit, 
pulchris versibus Papinius noster lib, n1, carm. 3 
Silvarnin, Lacrymis Etrusci, olim servi, post sul 
imperatoribus diversis magnis rebus admoli : [,Vec 
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ὑπερορίξουσα, τὸ πρῶτον xai τελευταῖον xaxóv (77): A muni et. extremum malum, et omnino spiritus 


φο" 


xat ὅλως συνάγουσα τὰ φρονήματα, χαὶ τοῦ, Γγῶθι 
σαυτὸν, τοῦ Ὑράμματος ἀναμιμνέσχουσα τοῦ Δελ- 
φιχοῦ (78). Ὀλιγωρήσας δὲ τοῦ νόμου, xai ἧττον 
φροντίξας ὁ ἄνθρωπος τοῦ νομοθέτου, τῆς ἀθανασίας, 
ἧ: εἰ φύλαξ ἐγεγόνει τοῦ νόμον, μετελάγχανεν, ἐχ- 
πίπτει, χαὶ τιμᾶται τὴν διάλυσιν. "Ἔδει γὰρ μὴ τὸ 
xaxby ἀθάνατον εἶναι, χαὶ τοῦτ᾽ εὐεργεσίᾳ τοῦ βασι- 
λέως, xa* νομοθέτου xai δημιουργοῦ. Καχὼὸν δ' ἂν 
εἴη ἡ τῶν βασιλιχῶν ποοσταγμάτων καταφρόνησις 
xai ἀφροντιστία, χαὶ 1d περὶ τὸν εὐεργέτην ὁλιγ- 
ωρία (79), ἥχιστα γραφὴν (80) ἀχαριστίας ἀπο- 
φυγγάνουσα. Ταύτην δὴ ἀρχὴν xai τοῦ ἄλλου τῇς 
χαχίχς ὁμαδοῦ, xai τοῦ ἐσμοὺ (81) τῶν τῆς ἀδου- 
λίας, καὶ ἀχολατίας ἡδονῶν ὁ ἄνθρωπος ἐποιήσατο" 
οὗτος ὁ λόγος τῆς λύσεως, ἧδε τῆς ἀναπλάσεως xal 
τῆς ἀθανασίας αἰτία, ἕτερον οὐδὲν" f| ἀγαθότη: Θεοῦ 
χαὶ οἶχτος περὶ τὸν πεπτωχότα xai φιλανθρωπίας 
ὑπερδολῆ. Ἐλεῆσας γὰρ ὁ δημιουργὸς τὸ πλάσμα, 
χαὶ νιχᾶσθαι τοῦτο πρὸς τῆς χαχίας μὴ ἀνασχόμενος, 
διαλύει μὲν τὸ ὑποδεξάμενον τὸ χαχὸν ἀγγεῖον, ἀνα- 
πλάττει δὲ αὖθις, xal ἀναχαλχεύει, τῶν μοχθηρῶν 
ἕξεων xal τύπων ἀπηλλάγμενον (82), ἵνα μήτε 
ἀθάνατα νοσῶμεν" μηδ᾽ αὖ πάλιν ἀϊδίῳ φθορᾷ xal 
διηνεχεῖ, τὸ πλάσμα γχαταδιχάζοιτο, ἐπ᾽ ἀθανασίᾳ 
τὴν ἀρχὴν γεγονός. ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ χαχία τῆς λύσεως 
προηγήσατο, xa νόμου ὑπεροψία, ἔδει πάλιν ἀρετὴν 
καὶ νόμου φυλαχὴν xai ἀναμαρτησίαν χαθηγήσα- 
δθαι ἀναπλάσεως xai τῆς ἀθανασίας. Διὰ ταῦτα, ὦ 
μαχάριε, αὐτὸς ὁ Θεὸς χαὶ νομοθέτης xaX βασιλεὺς, 
ἄνθρωπος γίνεται, καὶ μένει Θεὸς, χαὶ αὐτὸς ὁ τῆς 
φύσεως δημιουργὸς ἰᾶται τὰ τῆς φύσεως ἀῤῥωστή- 
ματα" χαθαρὰν δείξας ἐν ἑαυτῷ καὶ ἐλευθέραν τὴν 


φύσιν, χαὶ ἀλώδητον καὶ ἀπήμαντον, πρὸς δὲ χαὶ 


ἀθόλωτον πάμπαν xoi ἀναμάρτητον * xal ὁδὸς γί- 
νεται τῆἧς ἀθανασίας τῷ πλάσματι, xal χαθηγεμὼν, 
χαὶ ἁπλῶς εἰπεῖν, ἀρχὴ χαὶ ὑπόθεσις, ἀναστήσας τὸ 
σῶμα xal ἀπαθανατίσας, ὅπερ ix τῆς ἡμετέρας 
φύσεως Χαὶ οὐσίας αὐτὸς ὁ Λόγος γαὶ δημιουργὸς 


ἥνωσεν ἑαυτῷ μετὰ ψυχῆς ἀνθρωπείας χαὶ νοερᾶς ' 


δηλονότι, ἵνα πᾶσαν ἀναχαλχεύσῃ τὴν φύσιν. Ὧ γὰρ 
λόγῳ τοῦ πρώτου ἀνθρώπου ὑποδεξαμένου τὴν διά- 
λυσιν χαὶ τὴν πρὸς βραχὺ φθορὰν διὰ τῆς πλημμε- 
λείας, τὸ γένος ἅπαν τοῖς αὐτοῖς ἐτιμᾶτο" τούτῳ τῷ 


comprimit, et in nemoriau revocat Delplicam in- 
scriptionem, Nosce te ipsum. llomo autem  con- 
temnens legem et minus curaus, a legislatoris iin- 
mortalitate, quam, si custos exstitissel, sortitus 
fuisset, excidit, et punitur dissolutione. Oportebat 
enim malum non esse immortale, idque beucficio 
summi regis, ct legislatoris, et opificis. Malum au- 
tem. fuerit regiorum jussuum contemptio et negle- 
ctio, et erga suum benefactorem incuria et despi- 
catus minime culpam ingrati auimi effugiens. Hoc 
igitur principium alterius vitiorum turbz el ag- 
gregationis voluptatum, temeritatis οἱ intempe- 
rautie, homo sibi fecit : hzc ratio dissolutionis, 
hzc reformationis et immortalitatis causa, nihil 
aliud quam Dei bonitas, et. comuiseratio ejus qui 
ceciderat, benignitatisque exsuperautia. Miseratus 
enim opifex suum opus, et ipsum vinci a malo mi- 
nime ferens, dissolvit quidem vas nali receptacu- 
lum, sed iterum refingit reducit que, pravos habi- 
tus et formam delens, ne perenniter zegrotemus, ne- 
que rursus perpetuo interitu el sempiterno op.f(i- 
cium suum damnet, ad immortalitatem a principio 
factum. Verum postquam malum dissolutiouis au- 
ctor fuit et dux, itemque legis despicientia, rursuin 
oportebat virtutem et legis observationem et va- 
cuitatem peccati , restitutionem et inmunortalitateim 
antecedere. Proinde, fortunate vir, ipse Deus et 
legislator et rex, homo efficitur , et manet Devs, 
ac ipse nature opifex curat nature zegritudiues, 


pura:iá in seipso ostendens, et liberam noxz labis- 


que expertem naturamu ; praterea etiain plane in- 
contaminatam et peccati vacuam : viaque efficitur 
immortalitatis suo opificio atque dux, et ut semel 
dicam, principium el causa exsuscitans corpus et 
ininortalitate afficiens, quod e nostra natura et 
essentia ipsum Verbum et opifex sibi ipsi univit 
cum anima humana et intelligenti, ut universam re- 
formaret naturam. Qua enim ratione, ubi primus 
homo subjectum sese reddidit dissoluütoni et brevi 
corruptel: sua socordia, universum genus. iisdem 
multatum est : ea ipsa ratione per opificem Deuin 
permanentem, et interea effectum hominem, in quo 
nullam speciem aut motum sui. ipsius inalum  in- 


λόγῳ αὐτοῦ τοῦ δημιουργοῦ τοῦ μείναντος Θεοῦ, xai D venit (erat enim fons cunctarum virtutum et sau- 


γενομένου ἀνθρώπου, ἐν ip μηδὲν εἶδος μηδὲ χίνημα 
ἑαυτῆς ἣ χαχία (85) εὕρετο (ἦν γὰρ ἡ πηγὴ τῶν 
ἀρετῶν xal τῆς ἁγιότητος, καὶ dj ἀτρεψία xal ἡ 


pudor iste tibi; quid enim terrisque poloque [Parendi 
sine lege manet ? tice cuncta reguntur (Alternisque re- 
gunt, etc., que plura sunt. Ba. 

(11) Τὸ πρῶτον xal τεευταῖον xaxór. Süper - 
biam dicit, tali elugio etiam. apud poetas notatLam. 
De sacris libris notum DB. Augustini. dietum ; Hinc 
inde iis alia mala et vitia notari superbium fere omni- 
bus paginis, factis, dictis, exemplis, etc. Ba. 

(18) Γνῶθι σαυτόν. Veterum litteris commeuda- 
tissimam seuteutiam ; quam uostro :evo plenis bone 
miintis et lirtteraturae libris illustravit Diodorus Tucl- 
denis, Da. 

(79) Ὁ. τιγωρία. Despectio, contemptus, vilipensio.Ba. 


ciitatis, el ipsa mulationis et peccati iimmunitas), 
in universum genus causa immortalitatis et incor- 
ruptibilitatis signa transinittentur. 


(80) Γραφήν. Culpam, accusationem, poenam 
legibus coustiiutem. Vile Hesychium. Ba. 

(81) 'Ecpov. Examinis, ebullitionis, gregis den- 
sioris. ldem llesychius : 'Ecpoz;, ὄχλος, πλῆθος, 
συναθροισμός" χυρίως δὲ ἐπὶ μελισσῶν ἀθροίσματος. 
M.le vomitus, velut ἐμέτου legerelur, veriit. Jo. 

(82) Nemo inlicias ierit legendum ἀπηλλαγμένον, 
vel ἀπηλλειμμένον. 'TAg. Recte corrigit doctiss. Ta- 
rinus, ἀπηλλαγμένον. Veram senteyutiam | aninio 
etiam habuit Genebrardus ; sed. nescio an textum 
integrum sit secutus. Melius omnino Tarinus. ΒΑ. 

(85) Neque speciem ullam neque aflectiouenm 
malitie ivfuisse Christo dicit, Anima et corpore 
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ἀναμαρτγσία), ἐπὶ πᾶν τὸ γένος παραπεμφθέσπεται ἢ ὑπόθεσις τῆς ἀθανασία; xal τὰ τῆς ἀφθαρσία, 


συνθήματα (84). 


989 llabes, charissime, causam cur a principio A 


cum ipso ortu immortales non simus effec. Tu igitur 
oppositione usus et comparatione per teipsum dif- 
ferentiam opinionum considera et disce. llli co- 
aeternum opifici hune mundum opinantur, non per- 
mittentes Deum omnibus rebus secundum oinnia et 
in omnibus prestare et excellere, sed circumscri- 
ptum el corporatum ad eamdem gloriam cum im- 
mensa el incorporea natura evehunt. Atque, ut in- 
quit Basilius ille magnus veritatis doctor, eum qui 
natura corruptibilis est et omnino dissolvetur, ut 
ostendunt partes et compositio, si quidem omnino 
id quod compositum est, etiam dissolvetur, parem 
faciunt ei qui est incorruptibilis, noxze expers, re— 
vera consisteus, et semper eodem modo se habens : 
quin e1 Deum etficiunt eum et ejus partes, imperiti 
el agrestes, providentia et consilio opificem esse 
Deum non concedunt, expertem electionis, et cau- 
sam inundi esse ipsum exemplo pervulgato commi- 
niscuntur. Rursum autem propriis, juxta pargemiam, 
capti suut. peunis. Eum enim qui a bono effectus 
est et prz::clare coagmerntatus, non oportere cor- 
rumpi aientes, de singulis hominibus interrogati, 
quorum causa maxime liac universitas fabricata 
est, ut nascantur et iutereant : a bono Deo facti, et 
praeclare coagmentati, velut boni Dei opificia, hz- 
rent, et niagis muti quam lapides aut pisces, red- 


duntur. Praeterea hunc mundum minime babere a C 


seipso immortalitatem confitentes : ut enim audivi 
quemdam e discipulis Platonis triumphantem, si 
cogitatione abstraheretur ab universo Opifex, aut 
si non contineret, et quz condita suut stabiliret, 
complectereturque ea αὐ ab ipso producta sunt, 
cassa omnia perirent, et interitus atque corruptela 
universi sequeretur : istud, inquam, sic conf(iten- 
tes : solem, lunam, et, ut summatim dicam, septem 
qui vocantur planet:e, ipsumque ccelum deos esse 
pradicant, et causa eorum quae sigillatim geruntur, 
cum natura sint corruplibiles, sic eos deos noiis 
comminiscuntur, οἱ magnum et praestantissimum 
deitatis nomen et numen contumelia afficiunt, et 
deprimunt ad tabem noxa corruptelzeque expertem 


Ἔχεις, ὦ φιλότης, τὴν αἰτίαν τοῦ μὴ τὴν ἀρχὴν 
ἡμᾶς ἀθανάτους ἅμα τῇ γενέσει χατασχευχσθῖναι. 
Αὐτὸς τοίνυν ἀντιπαραθέσει χρώμενος ἐχ συγχρί- 
σεως παρὰ σαυτοῦ τὸ διάφορον τῶν δοξασμάτων 
ἄθρει xal χαταμάνθανε. Ἐχεῖνοι σνναΐδιον τῷ Ar- 
μιουργῷ τόνδε τὸν χόσμον ὑποτοπάζουσι, μὴ ἐῶντες 
τὸν Θεὸν πάντων τῶν ὄντων χατὰ πάντα χαὶ ἐν 
πᾶσι προὔῦχειν καὶ διαφέρειν" ἀλλὰ πρὸς τὴν αὐτὴν 
δόξαν ἀνάγουσι τὸν περιγεγραμμένον xal σῶμα 
ἔχοντα ὑλιχὸν, τῇ ἀπεριλήπτῳ χαὶ ἀσωμάτῳ φύσει" 
χαὶ ἦ φησι Βασίλειος, ὁ μέγας τῆς ἀληθείας διδάσχα- 
Aog (85), τὸν φύσει φθαρτὸν xal πάντως διαλνθτ- 
σόμενον, ὡς δείχνυσι τὰ μέρη χαὶ ἡ σύνθεσις, εἴπεο 


Β πάντως τὸ συντεθειμένον χαὶ διαλύεται, ἴσον ποιοῦσι 


τῷ ἀνωλέθρῳ xal ἀφθάρτῳ χαὶ ὄντως ὄντι (86) καὶ 
ἀεὶ ὡσαύτως ἔχοντι" θεολογοῦσέ τε τοῦτον, χαὶ τὰ 
τούτου μέρη, ἀμαθαίνοντες xal ἀγροιχκιζόμενοι, προ- 
νοίᾳ χαὶ βουλήσει δημιουργὸν εἶναι τὸν Θεὸν οὐ συγ- 
χωροῦπσιν' ἀπροαίρετον αὐτὸν αἰτίαν τοῦ χόσμου, 
διὰ τοῦ πολυθρυλλήέτου παραδείγματος (87) ὕποτο- 
πάζοντες. Πάλιν δ᾽ αὖ τοῖς ἰδίοις χατὰ τὴν παροιμίαν 
ἑάλωσαν πτεροῖς (88). Τὸν πρὸς ἀγαθοῦ γὰρ γεγο 
νότα, καὶ καλῶς ἁρμοσθέντα μὴ φθείρεσθαι δεῖν λέ- 
γοντες, περὶ τῶν κατὰ μέρος ἀνθρώπων ἐρωτώμενόι, 
δι᾽ oq μάλιστα τόδε τὸ πᾶν γέγονεν, ὅπως γίνον- 
τα! χαὶ φθείρονται πρὸς ἀγαθοῦ τοῦ Θεοῦ γεγονότες 
xai καλῶς ἁρμοσθέντες, ὡς ἀγαθοῦ Θεοῦ δη μιουργή- 
ματα, πεπήγασι, καὶ ἰχθύων χαὶ λίθων ἀφωνότεροι 
γίνονται. Πάλιν δ᾽ αὖ τόνδε τὸν χόσμον μὴ ἐξ αὐτοῦ 
τὴν ἀθανασίαν ἔχειν ὁμολογοῦντες" ὡς γὰρ ἤχουσα 
τῶν Πλάτωνος μυσταγωγῶν τινος χομψευομένου, εἰ 
ἐπινοίᾳ χωρισθείη τοῦ παντὸς ὁ δημιουργὸς, ἣ τοῦ 
συνέχειν τε xal τὰ δημιουργηθέντα χρατύνειν xal 
περιδράττεσθαι τῶν πρὸς αὑτοῦ γεγονότων, φροῦδα 
τὰ πάντα οἰχήσεται, χαὶ ἀναίρεσις καὶ φθορὰ vivs- 
ται τοῦ παντός * τοῦθ᾽ οὕτως ὁμολογοῦντες ἧἣλιόν τε 
xal σελήνην xai συνελόντι φᾶναι, τοὺς ἑπτὰ λεγομέ- 
νους πλανήτας, xal αὐτὸν τὸν οὐρανὸν θεοὺς εἶ αἱ 
φασι" χαὶ τῶν χατὰ μέρος οἰχονομουμένων αἰτίους, 
ποὺς φύσει φθαρτούς " xal τούτους θεοὺς ἡμῖν ἀνα- 
πλαττόμενοι, xal τὸ μέγα xal περιμάχττον τῆς θεό- 
τητος ὄνομά τε xal πρᾶγμα χαθυδρίξοντες, xal κα- 


naturam. Ac ba quidem istorum sunt opiniones, p ταδιδάζοντες εἰς φθορὰν τὴν ἀχήρατον φύσιν xal 


imo vero de universitate furiosa narrationes, el 
comnienta errorisque licentia. Nostra autem de re- 
bus sententia, et veritatis oratio talis est : Deuin 


purissimo ab omni infectiore intrinseca et actione 
exterua. Ba. 

(84) Συνθήματα. Wnsignia , ut interpretatur Cy- 
rillus glossographus. Nec male Geunebrardus, tesse- 
ras. Ba. 

(85) Βασίλειος ὁ μέγας τῆς ἀληθείας διδάσκα- 
Joc. Sic Theodoritus era 4. Βασίλειος ὁ μέγας, ὁ 
«τῆς οἶχου! « φωστῆρ. TAR. 
ἴζ80) Ὄντως bres Me principio, substantialiter 
ín et ex se ipso exsistenti. lta iu S. Scriptura 
ipsum se dici vult Deus , ut qui nomen. aliud non 
adwittat, sed sit ipsum illud ex quo sint omnia, el 


ἀπήμαντον. Ταῦτα μὲν ἐχείνων τὰ δοξάσματα * μᾶλ- 


λον δὲ τὰ περὶ τοῦ παντὸς θυμώδη (89) διηγήματα 
xal ἀναπλάσματα, xal fj αὐτονομία τῆς πλάνης (90). 


qui semper idem substantialiter exstiterit Ba. 

(87) Διὰ τοῦ zoAvOpuvAAQncov xapaóRlypatoc. 
Traductissima demonstratione. Potes et argumen- 
tationem vel iuductionem nou incommode interpre- 
tari. ΒΑ. 

(88) Τοῖς ἰδίοις.... πτεροῖς. Suis sibi alis capt 
suut. Proverbium ab avibus visco oblizerentibus 
sumptum. ΒΑ. 

(89) forte μυθώδη. 

(90) Αὐτονομία τῆς zx Aor nc. Auctoritas quasdam 
erraudi. Respicit ad supercilia philosopbica. [Insigne 
tale in Theophrasto describit ZEneas noster. Ba. 
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ἯΙ 55 ἡμετέρα περὶ τῶν ὄντων ὁόξα, χαὶ ὁ vr, ἀλη. A solum increatum, naturaque immortalem, priucis 


θείας λόγο; οὗτος; τὸν Θεὸν μόνον ἀγένττον, xai 
φύσει ἀθάνατον ἄναρχέν τε χαὶ ἀΐδιον ἐμολογοῦμεν * 
τὸν Ob χόσμον τοῦτον τὸν αἰσθητὸν xal ὁρώμενον, 
γεγενῆσθαι μετὰ τὴν τῶν ὄντων (91) δημιουργίαν, 
1άξει γὰρ καὶ ἀχολουθίᾳ δημιουργεῖ ὁ Δημιουργὸς, 
ἵνα μηδὲν ἐν τοῖς οὗτιν ἄταχτον εἴν, Τὸ γὰρ ἄταχτον, 
οὐ Θεοῦ, ἀλλὰ τοῦ αὐτομάτου. Οὕτω τὸν Θεὸν ἐξ 
ἑαυτοῦ μὲν εἶναι δημιουργὸν, καὶ οὐχ ἐχ τῶν γεγο- 
νότων (92) * μὴ διαμένειν δὲ ἐν ἀργίᾳ πρὸς τῆς τοῦ 
αἰσθητοῦ χόσμου δημιουργίας φαμὲν, ὡς ἐργαζόμε- 
νον τὰ νοητά (95) * χαὶ οὐχ ἀνάγχῃ ἐπὶ τὴν τῶν bv- 
τῶν δημιουργίαν ἐλθόντα * οὐδ᾽ αὖ παρυποστῆναι τὸν 
κόσμον αὐτῷ φαμεν ἐξ ἀϊδίου χαὶ παραχολουθῆ- 
σα! (94), ἵνα μὴ τοῦτον ἀπροαίρετον (95) αἴτιον εἰσ- 


pio carentem, seipiternumque confitemur : mun- 
dum autem hunc qui sub sensum cadit et. cernitur, 
productuu) esse post eocum 4028 sunt, effectionem. 
Ordine enim et consequentia efficit Opifex, no in re- 
bus ulla sit iuordinatio. Ordinis enim vacuitas, non 
est Dei, sed casus. Sic Deum ex se ipso esse ορίῦ - 
cem, et non ex rebus procreatis. Cieterum noo ina- 
uere in otio ante hujus inundi sub sensum cadeotis 
procreaüonem asserimus, utpole efficientem res 
qua intelligentia percipiuntur, et miuime necessi- 
tate ad res condendas adductuin. Preterea mundui 
astitisse ipsi ab aeterno neutiquam dicimus atque 
consecutum esse; ne cum causam universitatis 
consilii electionisque vacuam staluamus, quasi in- 


άγωμεν τοῦ παντός " otov περίττωμά (90) τε φυσι- B ducentes nature appendicem et quasi corollarium, 


χὸν ἣ ἐφόλχιον (97) ἐπαγόμενοι" ἀλλ᾽ ἀγαθότητος 
περιουσίᾳ xal βουλήσει δημιουργὸν εἶναε τῶν ὄντων 
ὁμολογοῦμεν. Τὸν δὲ χόσμον φύσει φθαρτὸν ἑπιστά- 
μεθα" γέγονε γάρ" φθείρεσθαι δέ φαμεν, οὐ πάμ- 
παν, ἣ ἐς ἀΐδιον (98), διὰ τὴν ἀγαθότητα τοῦ πε- 
ποιηχότος, ἀλλὰ μετασχηματίζεσθαι πρὸς τὸ χάλ- 
^tov (99), xat σὺν τοῖς ἡμετέροις σώμασιν ἀπαθα» 
νατίζεσθαι, μετὰ τὸ χαθολιχὸν συμπέρασμα (8). 
αὐὐδὲν γὰρ τῶν δι᾽ ἑαυτὰ (2) πρὸς τοῦ ἀγαθοῦ γεγο- 
νότων, διηνεχεῖ φθορᾷ παραδοθήσεται. Καὶ ἡ πρὸς 
βραχὺ δὲ φθορὰ, ἐπ᾽ εὐεργεσίᾳ τῶν λογιχῶν (5) 
ἐπῆχται πρὸς τοῦ ἀγαθοῦ, ὡς ἂν μὴ ἀθάνατα νοῶ- 
μεν (ὁ). "Apa δὲ xol διὰ τῆς τούτων πρὸς βραχὺ 
φθορᾶς, χαὶ τοῦ μετασχηματισμοῦ, μανθάνωσιν αἱ 


(91) Τῶν ὄντων. Angelos intelligit, ut apparet e C 


seq. Caute lege; nam innuere videtur angelos crea- 
Los apte mundum corporeum; qui senteutia jam 
absque temeritate adstirui non potest. Vide S. Tho- 
main, 1 part. 4. 61, art, 5; atque ejus interpretes. 
GENES. 

(92) Kal οὐκ ἐκ τῶν yeyorócov. Materiam illam 
decaulalam et supra refutatain dicit, quam Deo coze- 
vam dictitabaut. Elegantissimis pleraque hic pro- 
posita versibus de Deo, essentia, creatione, opera- 
1ione, beuiguitate, elc., ipsius, exsequitur Doethius 
lib. 1 De consol. philos. cari. 9 ; quod ascriben- 
dum et per partes illustraudum ad singularem hu- 
jus libri ἀναχεφαλαίωσιν arbitrabamur. Sed res, 
vel duobus primis versibus explicatis, in majorem 
solem proveniebat, quam ut ullo modo possent eain 
lae nota capere. Quare aliorsum eam distulimus, 
interim diviuum illud carmen omnibus diligendum 
commendantes. lia, 

(93) Ἐργαζόμενον cà voncd. Occupatum in re- 
bus solo intellectu, non sensibus, capiendis. ΒΑ. 

(94) HupaxoAovOnca. Conscctari. velut. adlie- 
pente: ; quod et ipsum supra confutatum est. Ba. 

(95) 'Axpoaípecov. Non secuuduim suam absolu- 
taui voluntatem et iucoactum propositum. Da. 

(96) Περέτετωμα. Accessionein quamdam super- 
fiuam et abundantem, minime necessariam aut 
congruam ipsi rei principali. Talem sane necesse 
habebant statuere mundum, qui eum Deo colierere 
arbitrabantur, cum ipsis sensibus et oculis cogeren- 
tur agnoscere  intellectualibus. sensibilia minime 
posse, ut : qualia aut paria, accedere. Stultissimi 
qui φυσιχὸν tale quid, aduatum nempe Deco, statue- 
bant. Ba. 

(97) Quasi inducentes nature appendicem et quasi 
corollarium. Duc. —-. Interpres scripserat : Quasi 


PATROL, G&. LXXXY., 


sed bonitatis exsuperantia et voluntate. opificem 
esse rerum profitemur. Mundum vero natura cor- 
ruptibjlem scimus : effectus enim est : corrumpi 
autem affirmamus non omnino aut in perpetuum, 
propter bonitatem effectoris, sed transmutari iu 
melius, et cum nostris corporibus immortalitafe 
donari post uuiversam consummationem. Nihil enim 
eorum qua propter se a summo bono confecia 
&unt, perpetuo corruptioni tradetur. Brevis autem 
corruptio, bene(icii erga res rationis participes 
causa inducia est a summo bono, ne immortalia 
cogitemus, uique simul ez earum non diuturna 
corruptione et iransformatione díscerent naturae 
intelligentes se non necessitate sus nature, sed 


inducentes. redundantiam quamdam physicam. aui 
navem alias trahentem. Melius Tarinus vertit : Ap- 
pendicem et quasi corollarium. Basilius Homil. in 
Gordium wartyrem : Τἄλλα 0;a, ὥσπερ ἑφόλχια, al 
πολνάνθρωποι τῶν πόλεων ἐπισύρονται" Et cetera 
qua , velut alligutas puppibus cymbas magne naves, 
secum populosa urbes trahunt. Duc. — AtUractivum ; 

uo.| adgnato quodam tractu. seinper deus secum 
duceret, ut inagna aliqua navis scapham appensam. 
Eiymnologus : Ἑ φόλχια, τὰ Ex περιττοῦ ἐπιφερόμενα 
τοῖς ἀποὸοημοῦσι. Sclioliastes Aristophanis iu Ves- 
pas: '"EgoAxt; χυρίως λέγεται fj λέμθος, ἤτοι ἡ p 
χρὰ ναῦς, ἡ ὑφ᾽ ἑτέρα; μεγίστης νεὼς ἐφελχομένη 
διὰ βραδυτῆτα. Et umbras asstunlatuie hzc talis na- 
vicula ; ut apud Suidam, 'EgoAx:óa : ὁ τοίνυν Βλέ- 
σος ἐπὶ τὴν θοίνην ἀναχληθεὶς, οἷον ἐφολχίδχ, ἄχλη- 
τον ἐπάγεται ᾿Ασχώνιον Παιδιανόν" ἐξῆν γὰρ xai 
ἐπιχλήτους οἱονεὶ σχιὰς ἑαυτοῖς παραχαλεῖν τινας. 
llesychius : ἐφόλχια, μιχρὰ χαράδια, παρὰ τὺ ἕλ- 
χεσθαι ὑπὸ τῶν χωπηλατῶν, f] τῶν «εγάλων πλοίων. 
Pollux lib. 1, c. 9. Ba. 

(98) Neque omnino, neque zternum. Eadem 80 - 
pra demousirata, pariterque traduntur ab /Euea 
Gaz:xo. DA. 

(99) "AJ.tà μετασ χηματίζεσθαι πρὸς τὸ κάλλιον. 
Sed formam suam amtitere, ut inelioreui accipiant, 
pulcliriorei sortiantur. Ba. 

(D) δ πέρασμα. Termiuationem : Glosse Cy- 
rilli, B4. 

(2) C. P. 1954 δι᾽ ἑαυτοῦ. 

(3) Tor JAopyuxov. Ratione utentium, id est, lio- 
minum, ut recte percepit uterque interpretum. Ba. 

(4) Νοῶμεν refeci pro vos opisv, quod et comuio- 
dius supra p. 158, 6, legatur : Ne immortalia cogi- 
Lemus ; homines nos esse meiinerimus, morlali, ut ait 
ille, conditione generatos. Tan. Ne adhuc immor.4- 


J0 


1:αἱ 


secundae sortis inopia in prima esse collocatas, nut in 
primm | prinripium, et solum. sumauim ipsum bo- 
nam et unum intierentur, ae nunqnam satiaren- 
iie contemplatione sui benefaetoris, amarent regi 
et illustratione diviua perfrui, odioque babereut 
anarchiíam. Simul autem. excedens Dei potentia et 
sapientia. conspicitur, qui mortalia effecit immor- 
talia, nec concedit, ut nostram mortalitatem peni- 
(ns ignoremus, aut. ut ío ea permaneamus, quem- 
admedum prodidit. aliquis nostrorum sapientum. 
Quare eorum qua sensu percipiuntur, dissolutio 
non perennem interitum aniverso affert. Sic enim 
id quod fit, alterum. a Deo esset, neque Δ summo 
bono procederet : sed. rationem. invenit ingens illa 
et varia Dei sapientia qua per dissolutionem huma- 
nofum corporum tolleret. interitam, quem malum 
introduxit, οἱ immortalitxtem communicaret cum 
mortalibus, at homines post experientiam interitus 
ei dissolutionis, odio haberent causam dissolutio- 
nis, quam molam esse dicebamus. Preterea et 
possent intelligere ex hajus universi dissolatione, 
et reformatione, et communiore atqne frequentiore 
metatione ipsum esse, qui principio condidit eo- 
rum qu» cernantur, magnitudines et species, ac 
eportere horum contemplatione praestantissimum 
opificem suspicere et admirari, neque iis qux ab 
ipso procreata sant, divinitatem attribuere propter 
pelehritadinem et consonantiam et concentum. ap- 
prime congruentem. Sicque justissime puniet eos 
qui ipsins opificia consecerant. et dominationem 
ipsius solam negant, ac fabulantur mundum esse 
cozternum ei cui soli s»ternitas convenit, remque 
procreatam opponunt Proereatori, quemadn:odum 
ait magnus ille veritatis assertor Gregorius. 

B. Hecte narras, et ex comparatione summatim 
emnia recensens, differentiam aperuisti opinionnm, 
et quantum lumen a tenebris differat, tantum in- 
Veresse. inter vestras sententias et fabulas paga- 
nas, docuisti. Sed istud, fortunate. homo, mibi 
quoque declarari aveo et rogo. 


litatem rerum przsentium nobis imaginaremur. ΒΔ. 
Legebatur antea. νοτῶμεν. Unde Genebrardus fide- 
liter expresserat : ne perenniter &grotaremus. Αἱ 
refecit νοῶμεν pro vo20 987 Tarinus, εἰ commodius 
legendum censuit supra p. 158, 6. Prohibet tamen 
constans codicum manuscriptorum consensus, reg 
nimirum Henrici 1l, et Auglici apographi, ne illis 
assentiamur, qui utrobique legunl νοσώμεν, ut ne 
elernum  agrotlaremus,  Suflrayantur etiam — huic 
lectioni similes apud Epiphanium sententiz IHzresi 
64, p. 045 : “Ὅπως διὰ τῆς λύσεως τοῦ σώματος τὸ 
ἐν αὐτῷ γεννηθὲν χαχὺν ἀποθάνῃ" ul er corporis 
dissolutioue quidquid in eo mule productum fuerat 
inte moreretur. Vt p. 547 : ἵνα τοίνυν μὴ fj xaxbv 
ἀθάνατον ὁ ἄνθρωπος, f) ἀείζωον ἔχων ἐν ἑαυτῷ τὴν 
ἀμαρτίαν χρατιστεύουσαν, ὁ Θεὸς αὐτὸν διὰ τοῦτο 
ὑνητὸν ἀπερήνατο νεχρότητι περιθαλών᾽ Igitur ne 
immortale quoddam: ας sempiternum. malum — easel 
homo ac peccati sempercivi in sese dominationem fo- 
verel, propterea mortalem illum Dcus esse voluit ac 
wore damnavit. Duc. . ! 
(5) Κατὰ δωρεὰν τοῦ Anjuovpyov. [ta Arnobius 


ZACTARLE MITYLENES EPISCOPI (à 


largitate. Opificis esse immortales, 2466 et neque A νοερα! φύσεις, ὅτι uT 20 ivivxTS 


3:2, ἀρλὰ χατὰ δωόξὰν τοῦ XMr:0. 67692 τον, 15i 
νατοῖ ξήνατι, χαὶ οὐχ ἁπορίᾳ, δευτέρας μοῖοας i. 
τῇ ποιύττὶ ξταχῆτταυ. ὡς Xv ποὺς Ti^ ποώττυ op. 
χαὶ uóvr) αὐτὸ v ἀγαθὴν χαὶ τὸ ἔν ϑλέτοιευ, rl 
ἀτρέποτε xócoy λάξοιεν τῆς θεω οέας τοῦ εἰ εονξτ,, 
ἀνγχπῶτσαι τὸ 10γΞ:755: χαὶ τῆς ἔχλαιειξως 3702325 
ἐσατὶ τ 471005, xai “ιτῶσι zT ἀυνποχίΐίαν. "Δ: 
6i, xai πεοιουσ) 2 δυνάπεως χαὶ 357a; O53 xra- 
φαίνεται, τὰ Üvrzà ποιοῦντος áÜE.x-x, χαὶ uiz 
τὸ θνητὸν ἡ ,ἧς ἀγνοεῖν, μέτε ἐν αὐτῷ διαπένετι 7 
χωροῦντος, f φητί τις τῶν χαθ᾽ hai; ποτῶν. ΤΠ 
Toivu9 λύσις τῶν αἰσθητῶν, οὐ Otr,vext, φθορὰν 3. 
ἄγει τῷ παχυτέ- ἢ γὰρ ἂν, Θεοῦ ἀλγλότοιον ἦν τ 
τνόμενον, χαὶ οὐ rob; ἀγαθοῦ (6) - ἀλλ᾽ Euryrw- 
σχτὸ l| usyvXam xai παποίχελος τοῦ Θεοῦ ποξί, Σ 
τς λύσεως τῶν ἀνθρωπίνων σωμάτειων, xiTrjlIn 
τὴν φθορὰν, ἣν εἰσενήνοχεν dà xaxim, xa. τῷ: ἐ5:- 
νασίας μεταδηῦνα: τοῖς θνητοῖς“ ὡς iv oi 2. θεωτε 
μετὰ τὴν πεῖραν τῆς φθορᾶς χαὶ cnl διαλύτεως, κε’ 
gnizy τὴν aiziav τῇ: διαλύσεως * αἰτέαν δ: ταύτης τ! 
χαχίαν Ξξλέγημεν. "Ezt δ᾽ χὰ χαὶ εἰὑσυθάσυεεν Ego 
διὰ τῇς TOUG& τοῦ παυτὸς λυπεώς τε χαὶ ἀναπλάσπε:, 
xai τῆς ἀμτφιλαφεστέρας μεταδολγ, ς. ὡς αὐτὸς b 
ὃ xai τὴν ἀρχὴν ὄν αιουργή ας τὰ ἀευέθη xi orina 
πὧν ὁρωμένων X2i ὡς ἔδε: GLX τῆς αὐτῶν θεωρί::, 
τὸν ἀριττοτέχνην (1) ἀγασθηνα! τε χαὶ θαυ; 2:1. 
xal ui τοῖς πρὸς αὐτοῦ πξεποιγ χένοις τὴν Ütoavrin 
ἀνάται διὰ τὸ χάλλης χαὶ τὴν ερυῖμον συμτων, 
χα. ἁρμουΐυ. Οὐτὼ τε διχαιότατα χολάσε' ταὺς 07 
λογοῦντας αὐτοῦ τὰ ποιύμστα, χαὶ τῆν μόνην αὐτῷ 
δεσποτείαν ἀσυουμένους, χαὶ τὸ «αἴξιον εἶναε τῷ μὲν 
aUa» τὸν χόσλον μυθολογοῦντας, χαὶ τὴν xit! 
ἐπαυιστά,τας τῷ Ἀτίσαντι, P gna: d παέγα; τῷ 
ἁλτθείας δ. δάπχαλοξ Γρηγόριος. 

B. Καλῶς λένξις, χαὶ ἀναχεφαλχ:ωσάτεενος Ex τ’ 
ραθέπεωξς, τὸ διάφορον ξδειξας τῶν δοξας- μάτων, xi: 
ὅπον τὸ φῶς τοῦ σχότους διενένοχε, τοσοῦτον 1 
ὑμέτερα δυξάπματα τῶν Ἑλληνικῶν μυθολογτὰ 
των (8). Τοῦτο δέ μοι, ὦ uaxáp:e, σαφηνισῖτα 
τλέχομα: χαὶ ἀντιξολῶ. 


tradit, non esse ab origine sua animas immertal 
sed douo dei; cui dogwati consentit Plato. ls 
temporis homines traducit Lucianus, quod ac 
cilixo Christo tale donum exspectarent. Locusk 
nobii est lib. 11 Platonis Timco, Luciani in ib 
de morte Peregrini. Βα. 

(6) Οὐ πρὸς ἀγαθοῦ. Neque bono conveni 
Sunt prorsus singularia Πῶς ; sed ex in ajorua get- 
tium Graecis Patribus traducta. Ba. 

(7) ᾿Αριστοτέχγνην. Optimorum  elaboraiores, 
opificem » arlificein. prasstantissimarum rerum. W- 
cem a Nazianzeno ex l'indaro iutuatau jan sot 
runt alii. B4. 

. (8) "EAAnrixor. μυθοογημάτων. Nazianzese 
in Aporrhetis c. 4 : Εἷς Θεός" ὕλη δ᾽ αὖτε xa: ciu 
poto, ἀφαυρὸς, ('IAXf wv πινυτοῖσι νοούμενα ὡς 
συνάναρχα" |Tov μὲν ὁσα πλάσσηυσι θεοὺς pope 
2:4 σεπτὰ, Οὐχ ἔσαν, ἀλλ᾽ ἐγένοντο, Θεοῦ μεγάλον 
ἔλοντος. Scholiastes vetus : Φέρε δὴ Oa2up zou ps6: 
xai τὴν μεγάλην τοῦ Θεοῦ χτίσιν, χόμενοι x3 
ἐναντιούμενοι ταὶς ψευδέσι δόξαις τῶν Ἑλλήνων᾽ 
ty 8667 ἢ ὕλη δὲ xal τὰ εἴδη τοῖς συνετωτέροις τῶν 
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A. Χαρίζῃ uot, ὦ 'Ya05, 6 τι καὶ βούλει πυνθανό- A — A. Mibi rem gratissimam feceris, bone vir, si 


μενος. 

B. Τὸν Θεὸν, αὐτεξούτιον πεποιηχέναι τὸν ἄνθρω- 
Toy ἔλεγες; 

Α. Nat. 


B. Καὶ νόμον αὐτὸν εἰληφέναι πρὸς τοῦ Δημιουρ- 
Ὑοῦ " ἧττον δὲ φροντίσαι τοῦ νόμον χαὶ χατολιγωρῇ- 
cat τοῦ νομοθέτου ; 


Α. Πάνυ γε. 
B. Καὶ ταύτην αἰτίαν ἔφης τῆς λύσεως (9) ; 
Α. Καὶ γὰρ οὕτως ἔχει. 


B. Τίς οὖν, ὦ 'va0b, ἀνάγχη τιμῆσαι τὴν φύσιν 
ἐλευθερίᾳ, xaX τὸ αὐτεξούσιον δοῦναι δι᾽ οὗ ἔμελλεν 
εἰς φθορὰν χατασύρεσθαι, χαὶ τόδε τὸ πᾶν συνερέλ- 
χεσθαι; f| πῶς τῆς ὀλιγωρίας τοῦ νόμου, ἣν xal 
αἰτίαν ἕφτς τῆς λύσεως, δευτέρας οὔσης τῆς τοῦ παν- 
τὸς δημιουργίας, αὐτὸς προλαδὼν (10), φθαρτὸν 
ἐποίει τὸν χόσμον; 


A. Ἤδει, ὦ Ὑαθὲ, τῇ προγνωστιχῇ δυνάμει 6 
Δηιημιουργὸς, ὡς ὀλιγωρήσει τοῦ νόμου xal ἕσται 
θνητὸς ὁ ἄνθρωπος * xal φθάσας θνητὸν αὐτῷ χατ- 
εσχεύατε χόσμον ἐπιτήδειον ἐνδιαίτημα. Ἐγὼ δέ σοι 
καὶ τοῦ γενέσθαι τὸν ἄνθρωπον αὐτεξούσιον τὴν αἷ- 
τίαν ἀποχρινηῦμαι. Σὺ δὲ εἴ τι ἕτερον ἔχεις, πυν- 
θάνου. 

B. Φάθι τέως τὸ προταθέν. 

Α. Φημί. Ὁ Δημιουργὸς, ὦ φιλότης, ἀγαθὸς ὧν, 
μᾶλλον δὲ ἡ αὐταγαθότης (11) xaX τ᾽ ἀγαθὸν, βού - 
4stat μὴ ἀνάγχαις ὑποχεῖσθαι τὴν φύσιν τὴν ἡμετέ- 
ραν, δίχην ἀλόγων, ἧπερ ἂν ἄγοιτο συνεπομένην (19) 
πρὸς δὲ καὶ τὸ χαλὸν ἡ μέτερον ({5) εἶναι" οὐ γὰρ 
δὴ τοῦ δεσμοῦ τῆς φύσεως, ἵνα τὴν ἀρετὴν (14) 
ἐχόντες ἐργαζόμενοι χαὶ τὰ χαλὰ, ἐπαίνων τε χαὶ 
ἄθλων ἀξιώμεθα. Οὐ γὰρ τὸ ἠναγχασμένον χαλὸν, 
αὐτῷ φίλον, ἀλλὰ τὸ Ex προαιρέσεως γεωργούμε- 
νον (14). Ἢ σὺ τὸν ἱχέτην τὸν σαυτοῦ, μαστι-- 
γίαν (15) ὄντα χαὶ δεσμώτην ἐπαινεῖς, εἴπου τι ὧν 
χελεύεται, διαπράττεται, f] ὅταν μηδεμιᾶς ἀνάγχης 
ἐπιχειμένης, χαὶ μάστιγος, μηδενὸς ἀπολιμπάνοιτο 


Ἑλλήνων νοούμενα ὡς συνάναρχα λόγος ἐστὶ μάταιος 
χαὶ ἀνίσχυρος" ὅσα γὰρ πλάττουσι μορφώματα σεπτὰ, 
τιμώμενα παρ᾽ αὐτῶν ὡς θεοὶ, οὐχ ἧσαν, ἀλλ᾽ 


quidquid tux voluutati sedebit, perconteris. 

D. Deum suz potestatis fecisse hominem di- 
cebas ? 

Α. Maxime. 


B. Et legem ab Opifice accepisse, sed eam ne- 
glexisse, contempsisseque legislatorem ? 


A. Equidem. 

B. Ας eam causam esse narrabas dissolutionis ? 

À. Ita est. 

B. Quid igitur, bone vir, necessarium fuit exor- 
nare naturam libertate, et liberum arbitrium im- 
partire, per quod ipsa attrabenda erat ad interitum, 
ei isiud universum secum simul attractura : aut 


B quo pacto cum neglectu legis, quam causam esse 


dicebas dissolutionis, posteriorem universitatis opi- 
ficio Deus ante perciperet, corruptibilem faciebat 
mundum ?- 


Α. Sciebat prznoscendi facultate Opifex homi- 
nem contempturum suam legem, foreque morta- 
lem, sicque anticipans mortalem ipsi praparavit 
mundum accommodatum domicilium. Ezo autem 
tibi causam cur factus sit bomo su:xe potestatis, 
respondebo : sed si quid aliud habes, interroga. 


B. Explicato quamprimum quod propositum est. 


A. Faciam. Creator bonus cum sit, imo vero 
ipsa bonitas, summumque bonum, primo vult non 
necessitatibus subjici naturam nostram, more bru- 
torum, ut quocunque impulsa fuerit, trahatur : 
deinde bonum nostrum esse non e nature nexu, ut, 
ubi virtutis opera et praeclara volentes gesserimus, 
laude et premis digui simus. Coactum enim bo- 
num ipsi gratum non est, sed quod consilio et de- 
lectu geritur. Tune servum tuum verberonem et 
vinctum, tamen laudes, si quando aliquid eorunt 
qua jussa sunt, prastiterit? an cum nulla necessi- 
late injecta nec flagro, nihil przetermittit eorum 
qui ratione servilis conditionis debet efficere, ne- 


illud συνε πομένην contemnendum , approbatumque 
Genebrardo. B4. 
(15) Τὸ xaAóv ἡμέτερον. Quod sane nostrum non 


ἐγένοντο, θελήσαντος τοῦ A Met Θεοῦ. [5 doctis- Ὁ esset, si cogeremur alieno arbitrio obtinere, nec 
l 


simus εἰ disertissimus Theologi liber jungendus 
lectione et consideratione huic Zachariz disputa- 
Uuoni, cum suis commentariis. Ba. 

(9) Aicíav τῆς «ύσεως. Causam ut anima et 
corpus a se discedere cogerentur et cogantur. Ba, 

(10) Προ.λαδών. Deus przsciens hae sic. succes- 
sura. Est sane dignus vindice hic nodus. Qu:erit 
enim hic discipulus, cum per contemptum legis mun- 
dus esset futurus. dissolubilis et eontemptum illum 
prascierit Deus, [cur] mundum tamen. corruptibi- 
lem condiderit : superfluum euim hoc esse vide- 
hatur. B4, 

, 01) Αὐταγαθότης. lpsa in se suaque natura priu- 
cipalis bouitas ; cujus esse ipsum sit sua genuina boni- 
las, ut nequaquain alius fons sit nativze bonitatis. Ba. 

(12) Legendum συνεπομένων. Tan. lia recte cor- 
rexit doctiss. Tarinus. Sed tamen neque alteruii 


nosirum jn id esset dominium. Quod acquiramus 
quodainmodo malum spernentes et. summa vi vi- 
tantes , mulabili, nec mutanda tamen, imnente, Ba. 
(14) Non sais hzec coherent. Scribe si placet : οὐ 
γὰρ δὴ τοῦ δεσμοῦ τῆς φύσεως ἕνεχεν, ἀλλ᾽ ἵνα τὴν 
ἀρ. ΒΑ. 
᾿ (14) Γεωργούμενον. Gregorio ut pleraque, 
orat. 1 : Kat τοῦτο δὲ ἦν ἄρα τῆς ἄχρας ἀγαθότητος, 
ποιῆσαι τὸ ἀγαθὸν χαὶ ἡμέτερον, οὐ φύσει μόνον 
χαταππειρόμενον, ἀλλὰ xal προαιρέσει γεωργούμε- 
νον xal τοῖς ἄμφω τοῦ αὐτεξουσίου χινήμασιν. TAR. 
(15) Μασετιγίαν'.. Comici hanc vocem Latio dona- 
runt, non inventa qua commode interpretarentur, 
Cyrillus tamen, more suo, id conatus est : μαστι- 
γίας, verberosus, [lagellosus; cui scilicet verbera et 
fl:gella velut natura aut fato conveniant. Verbero 
nein ab usu et patientia quotidiana dicunt. Ba, 
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que adversum ea qux ipsi imperantur, aggreditur, A τῶν τῆς δουλείας ἔργων, μηδὲ χατόπιν ἴοι τῶν σῶν 


sed prompte cum animi voluptate fauulatur? 
99] D. Plane posterius amplector ac recipio. 


A. Quidni igitur Creator posteriori iusistat, il- 
ludque amplectatur , solam nostram bene agendi 
rationem expeteus, ac istam solam e nobis volupta- 
tem. capiens, ut salvemur, quemadmodum ait in- 
signis ille et divinus Clemens? ltaque qui tollunt 
liberum arbitrium, et incusant Creatorem quod 
non fecerit nos consilii et electionis expertes, uihil 
aliud quam brutum impetum et naturam proferunt 
rationis participi, involuntariam metionem przpo- 
nentes voluntariz motioni eL virtuti ratione et con- 


προσταγμάτων ' ἀλλὰ προθυμίας ὑποδουλεύοι σὺν 


ἡδονῇ ; 


B. Δῆλον, ὦ Ὑγαθὲ, ὡς τὸ δεύτερον ἄγαμαί «i 
χαὶ ἀσπάξομαι (16). 


A. Οὐχοῦν, ὦ μαχάριε, χαὶ ὁ Δημιουργὸς τῷ 


δευτέρῳ τίθεται, zal τουτὶ ἀσπάζεται, μόνης τ, 


ἡμετέρας εὐπραξίας γλιχόμενος " χαὶ τοῦτο μόνιν 
ἀπολαύων ἡμῶν ᾧ σωζόμεθα - ὥς φησι Κλήμης ὁ 
χλεινὸς καὶ θεσπέσιος.Οἱ τοίνυν τὸ αὐτεξούσιον ἀναι- 
ροῦντες, χαὶ ὅτι μὴ γεγόνασιν ἀπροαίρετοι, τὸν Δη- 
μιουργὸν χαταιτιώμενοι, οὐδὲν ἕτερον f) τὴν ἄλογον 
ὁρμὴν τε xaX φύσιν προτιμῶσι τῆς λογιχῇς, tb 
ἀχούπιον φορὰν προτιθέντες τοῦ ἐχουσέου χινήματος 
χαὶ τῆς λογιχῆς ἀρετῆς " xal μονονουχὶ χαλεπαί- 


silio praditze οἱ instructae, ac propeniodum agre B γοντες ὅτι μὴ θρέμματα χαὶ πίθηχοι κάμηλοί τε xal 


ferentes quod non pecora et simi, cameli el acini 
nat sunt. 

B. Heus, o beate, me asinum certe et siuiam et 
camelum, et brutze nature notas propter hujusinodi 
quistioneni fecisti ! 

A. Jocaris, bone vir : ego vero existimabam non 
esse prudentis virique intelligens in tam magnis 
ludere. 

B. Urbanitatem affectans istud dicebam, non jo- 
cans, Nam ea qua dicebantur, sat intelligo, ac 
gratiam babeo summo Opifici quod rationis parti- 
cipem meique arbitrii procreaverit. Incusabo au- 
tem non ipsum quidem : quid enim homo incusa- 
verit sapientem, penitusque bonum οἱ probum? 


sed hominum amentiam, quod voluptatem przfe- € 


raut virtuti, illecti et inscientes : ul sí quis optet 
pruritu vexari, et voluptate deceptus totum corpus 
unguibus laceret, non cogitans et expendens secu- 
turam impetiginem. 

À. Recte se babet similitudo, et valde convenit. 
Si quid vero habes aliud, interroga. 

B. Hxc mihi sola restat dubitatio. Qui hominum 
corpora in mille partes et sectiones, si ita contige- 
rit, divisa, et a feris bestiis tam terrestribus quam 
aquatilibus spe depasta, szpe eliam penitus ab- 
sumpta, dicimus revictura et resurrectionem ade- 
piura? 


A. Ego ubi tibi vulgatam hanc quzstionem di- 
luero, finem imponam dialogo, nisi aliqua alia du- 
bitatio auimum tuum conturbet. 

B. Hoc unum insidet animo meo, et inhsrescit. 
Nain, mihi crede, magna quxstionum importunitate, 
et errore animum meum expurgasti. 


(16) Verissime imo, ut ego secundum amo et am- 
plector. Ταῦ. — Clarum, 0o bone, amare et ainplecti 
me posteriorem. Mirum cur hic tenebras otfuderit 
doctiss. Tarinus. B4. 

(11) Vall o beate! Cyrillus heu interpretatur. 
Urit vero discipulum sapientiam venditantem ma- 
gister, veiut in stabulum compactum. Et magister, 
uri vicissim illius Joco videri vult. B4. 

(18) Χαριεντιζόμεγος.  Adblandiri tibi volens, 
pon illudere aut jocari praeter rem voleus. Ba. fino, 


ut τὸ πᾶν ad omnes spectare possit : 
χαὶ σοφῷ, DA. 


ὄνοι γεγόνασιν. 


B. Ἰοὺ, ὦ μαχάριε (17), ὡς ὄνον με καὶ πίθηχον 
xoi χάμηλον xal τὰ τῆς ἀλογίας γνωρΐσματα, bà 
τὴν ἀπορίαν πεποίηκας! 

A. Παίζεις, ὦ γαθέ" ἐγὼ δὲ ᾧμην μὴ πρὸς φρο- 
νίμου elvat χαὶ ἀνδρὸς συνετοῦ, τὰ οὕτω μεγάλα 6:- 
παίζειν. 

B. Χαριεντιζόμενος (18) ἔφην, ὦ μαχάριε-" o) 
γὰρ δὴ παίξων. Ἐγὼ γὰρ ξυνίημι τῶν λεγομέτων, 
καὶ χάριν οἷδα τῷ Δημιουργῷ, ὅτι με λογιχὸν xai 
αὐτεξούσιον εἶναι πεποίηχε. Νεμεσήσω δὲ οὐχ αὐτῷ" 
τί γὰρ xal νεμεσήσειεν ἄνθρωπος τῷ σοφῷ κχαὶ 
παγχάλῳ (19) καὶ ἀγαθῷ; ἀλλὰ vào τῇ τῶν ἀνθρώ- 
πων ἀθουλίᾳ, ὅτι τὸ ἡδὺ προτιμῶσι τῆς ἀρετῖς, 
δελεαζόμενοι (20) xal ἀμαθαίνοντες * ὥσπερ ἂν εἴ 
τις ἀγάσαιτο “ὃ χνήθεσθαι (21), κχαὶ ὑπὸ τῆς 
ἡδονῆς ἀπατώμενος (22), ὅλον διαξέσαι τὸ σῶμα toi; 
ὄνυξι, τὰς ἑπομένας μὴ διανοούμενος Ψώρας. 

Α. Καλῶς λέγεις, χαὶ ἁρμονίως ἔχει τὸ τῆς εἰ- 
χόνος. Εἴ τι δὲ ἕτερον ἔχεις, πυνθάνου. 

B. Τουτὶ μόνον μοι τὸ ἀπόρημα περιλείπεται. Πῶς 
τὰ τῶν ἀνθρώπων σώματα εἰς μυρίας μοέρας ni 
τομὰς, εἰ τύχοι, διαιρεθέντα, ὑπό τε θηρίων πολι 
χις xai τῶν ἐν γῇ τε xal θαλάττῃ λυμαινομένων 
αὐτὰ, πολλάχις δὲ χαὶ πάμπαν ἀναλωθέντα xd 
ἀπολωλότα λέγομεν ἀναδιώσεσθαι χαὶ ἀναστάσεως 
«τυγχάνειν ; 

Α. Ἐγώ σοι τὸ πολυθρύλλητον τουτὶ ζήτημς: 
διαλύσας, πέρας ἐπιθήσω τῷ διαλόγῳ, εἰ μὴ τι 
ἕτερον ἀπόρημά oou τὴν ψυχὴν διαταράττει. 

B. Τοῦτο μόνον ἐφεδρεύει τῇ ψυχῇ xat ἐγκάθηται. 
Ὡς εὖ ἴσθι (35) πολλῆς ἀδολεσχίας ἀπορη μάτων χαὶ 
πλάνης τὴν ἐμὴν ψυχὴν ἐξεχάθαρας. 
facete aliquid dicere gestiens, uon illudere. 

(19) To σοφῷ xal xayxáAo. Trajiciendz voces 
τῷ παγχάλῳ 


(20) Δειλεαζόμενοι καὶ ἁμαθαίροντες, Wecebris 


decepii et mente inoti, Ba. 


(21) Kr0ec0a:. Scalpi. Quam rem alibi docvi- 


mus inultis iu deliciis quandoque fuisse. BA. 


(22) 'Axatóyeroc. l'er voluptatem deceptus. Bs. 
(23) M ij διαγοούμεγνος. Non animadvertens. Ba. 
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A, Αὐτῷ τῷ Δημιουργῷ χάρις, ὦ Ὑαθὲ, τῷ ταῦτα αὶ A. Ipsi. summo Opifici gratia, qui hac dicere 


λέγειν δεδωχότι. Προθυμήθητι οὖν χαὶ τὸ δυνατὸν, 
χαὶ τὸ εὔλογον (24) τῆς ἀναστάσεως τῶν σωμάτων 
πυθέσθαι. 

B. Λέγε' ἡδέως γὰρ ἂν ἀχούσαιμι. 

A. Τὰ τῶν ἀνθρώπων σώματα, ὦ ᾿᾽ἤὙαθὲ, πρὸς 
βραχὺ γὰρ φυσιολογεῖν àvavxatov, ix τίνων συγ- 
χεῖσθαι: φήσομεν (35) ; 

B. 'Ex τῶν τεσσάρων στοιχείων, χαὶ ὁ τῶν φυσι- 
χῶν λόγος φησὶ, καὶ ἡ ἀλήθεια δείχνυσι. 

Α. Ταῦτα δὲ διαλυόμενα εἰς τί χωρεῖν λέγομεν; 
* Ap' οὐχ εἰς ἐχεῖνα ἐξ ὧν καὶ συνετέθη (26) ; 

B. Πᾶσα ἀνάγχη. 

A. Τί τοίνυν θαυμαστὸν φαίνεται 7] ξένον, εἰ ὁ 
Δημιουργὸς, χαὶ σοφὸς, χαὶ δυνατὸς, χαὶ πάντων 


τοὺς λόγους εἰδὼς, εἰς μυρία τμήματα χαὶ μοίρας Β 


χαταχερματισθέντα (27) τῶν ἀνθρώπων τὰ σώματα, 
ἐχ τῶν τεσσάριυν στοιχείων αὖθις συνάγει πρὸς 
ἁρμονίαν; Ὃ γὰρ ταῦτα πρότερον συναθροίσας τε 
xai συναομόσας, xal τινα χρᾶσιν (28) ἀξιάγαστον 
xai ἀξιοθέατον ix τῶν ἐναντίων ἀρμοδάμενος μόνῳ 
τῷ βουληθῆναι, ὁ αὐτὸς διαλυθεῖσαν τὴν ἁρμονίαν 
εἰς. ἐχεῖνα ἐξ ὧν χαὶ συνετέθη, αὖθις χαλέσει πρὸς 
ἀδιάλυτον (29) συμφωνίαν. Ταῦτα δὲ πράξει τῷ με- 
γάλῳ αὑτοῦ νεύματι (50). Ἢ οὐχὶ πάντα τὰ ὄντα, 
τά τε ἄνω xal χάτω χαὶ τὰ ἐν μέσῳ περιδέδραχται 
ἡ θεία φύσις καὶ περιείληφε, καὶ ἕξω τοῦ παντός (51) 
ἐστι χαὶ ἐν τῷ παντὶ χαὶ ὑπὲρ τὸ πᾶν, χαὶ οὐδὲν 
χενὸν τῆς θείας δυνάμεως χαὶ τῆς ὑπερουσίου 
οὐσίας τῆς μόνης ἀπεράντου, χαὶ περιορισμὸν οὐχ 
ἀνεχομένης ; ΓἌποσον γάρ τι θεότης xal ἀμέγεθες, 
ὡς ἀσώματον. 

B. Πάνυ γε. 

Α. Εἰ τοίνυν τὰ πάντα πληροῖ, καὶ Πνεῦμα Κυρίου 
πεπλήρωχε τὴν οἰχουμένην, 7] φησι τὰ θεῖα λόγια, 
χαὶ ἐν τῇ χειρὶ αὐτοῦ τὰ πέρατα τῆς γής᾽ ποία δυσ- 
χέρεια ἣ ποῖος πόνος τῷ μαχαρίῳ, τὰ ἐν τῇ χειρὶ 
αὐτοῦ εἰδέναι ; Ἢ σὺ ἀγνοεῖς, ἄν τι τῇ χειρὶ περι- 
φέρῃς; 

Β. Οὐδαμῶς. 

À. Οὔτε ὁ Δημιουργὸς ἄρα χαὶ σοφὸς τοὺς λόγους 
τῶν σωμάτων ἀγνοεῖ, 7) τὴν ἐξ ἐχάστου λτηφθεῖσαν 
μοῖραν, καὶ εἰς αὐτὸ πάλιν ἀναλυθεῖσαν. Οὔτε μὴν 


* Sap. 1, 7. 


(24) Εὔ.1ογον. Et bona ratione nitentem et faci- 
lem perceptu simul dicit. 

(25) Parumper enim ad disquirendam naturam 
hacin parte venire necessitas postulat ; ex quibus 
compositam esse particulis dicemus. Da. 

(26) Nuin vero non in ea ex quibus collatis suut 
constituta. B4. 

. (21) Hesychius : χαταχερματίζει * εἷς πολλὰ ἀνα- 
λίσχει" διατέμνει T) λεπτύνει ἢ μερίζει, Rem ipsam 
habes pluribus apud Atheuagorau ZEneaim [p. 62], 
Ν A. n 

Κρᾶσιν. Ciunum. Ba. 

(29) ᾿Αδιάλυτον.  Vitiose 
τον. TAR. 

(50) Scribendum puto τῷ μεγαλοδυνάτῳ νεύ- 

att. Ba. 

(51) 'E£« τοῦ παντός. Supra, extra. el ultra 


legebatur διάλυ- 


concessit : stude igitur id quod fleri potest consen- 
taneumque est, corporum resurrectionem cogno- 
sccre. 

B. Age, libenter istud audierum. 

A. Hominum corpora (paucis enim philosophari 
necesse esi) e quibusnam componi dicemus ? 


B. E quatuor elementis physicorum sermo et 
veritas ostendit. 

A. Hzc autem dissoluta quam in rem abire di- 
cimus? Nonne in ea ex quibus constabant ? 

B. Omnino necessarium. 

A. Quid igitur mirum videatur, quid stupen- 
dum, si Opifex et sapiens et potens, qui et omnium 
rationes tenet, in mille segmenta et partes dissipata 
liominum corpora e quatuor elementis rursum re- 
digit ad concentum ? Qui enim ea prius coagmenta- 
vit, congregavit et concinnavit, et aliquam teim- 
perationem admiratu spectatuque dignam e con- 
trariis sola voluntate coaptiavit; idem dissolutum 
concentum in illa e quibus constabant, revocabit 
od indissolubilem consonantiam et conjunctionem, 
Hec autem faciet magno suo nutu. Annon divina 
natura omnia quz sunt supera, infera, interjecta, 
comprehendit et complectitur, estque extra univer- 
sum et in universo et supra universum, nihilque 
divina illa potentia, et omnibus superiori essentia 
vac;um est, 40:8 sola interminata est, neque pati- 
tur. circumseriptionem? Nam Deitas quantitatis 
expers eet, οἱ magnitudiuis, tanquam incerporea. 


B. Maxime. 

Α. Si igitur omnia replet *, et Spiritus Domini re- 
plevit 999 orbem terrarum, ut quidem aiunt divina 
oracula, et in manu ipsius fines terrze; qualis diffi- 
cultas aut qualis labor beato illi numini, ea qua in 
manu ipsius sunt, cognoscere? Tune ignoras, si. 
quid manu complectare?: 

B. Minime. 

A. Neque igitur opifex el sapiens corporum ra- 
tiones ignorat, aut partem e quolibet elemento ca- 
plam et in ipsum denuo resolulam. Neque sane 


D universum eet Deus. Videndi libri Marii Victorini 


contra Arianos, quos logicis tricis obscuros dixit 
Mierouymus. Hac autem sententia recepta cadit 
argumentatio velustissimorum philosopliorum, qui 
muudum ea ratione incorruptibilem esse sciverunt, 
quod extra eum nihil sit a quo possit corrumpi. 
Ocecllus Lucanus. Ei δὲ xal δοξάζοι τις αὐτὸ φθείρο- 
σθαι, ἦτοι ὑπό τινος τῶν ἔξω τοῦ παντὸς φθαρήσετα!: 
δυναστευόμενον, ἣ ὑπό τινος τῶν ἐντός " οὔτε δὲ ὑπό 
τινος τῶν ἔξωθεν, ἐχτὸς γὰρ τοῦ παντὸς οὐδέν " τὰ 
γὰρ ἄλλα, πάντα ἐν τῷ παντὶ, χαὶ τὸ ὅλον χαὶ τὸ 
πᾶν ὁ κόσμος" οὔτε ὑπὸ τῶν ἐν αὐτῷ * δεήσει γὰρ 
ταῦτα μείζονά τε χαὶ δυναμιχώτερα εἶναι τοῦ πᾶν- 
16;. l'ecte quidem ille secundum rationem ; at se- 
cundum veritatem, id. est cognitionem Dei omnina 
pessime, ut vel hic liber docuerit. DA, 
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prapotens bumana corpora dissoluta congregare A ὁ δυνατὸς, τὰ ἀνθρώπεια σώματα διαλελυμένα 


non poterit. Praterea istud mihi considera. 


B. Quid illud porro? 
A. Humanum hoc semen quod in mulieris vulva 
scritur, nonne guttam alicujus: lhiumoris esse dicis ? 


B. Certe. 

A. Quis igitur exiguam illam partem humoris et 
seminis genitalis corpus hominis efficit, et animo 
colligat, et facit animal rationis compos, mortale 
et disciplin:e capax? Nonne summus Opifex ? 


B. Sane. 

À. Qaid ergo tibi mirum videtur : si etiam hic 
rationes corporum post dissolutionem cognoscens, 
et reditum in quatuor elementa, et ipsa eoram se- 
mina, velut sapientia et potentia instructus Opifex 
rursum ea reviviscere jubet? Ac sic quidem sub 
potestatem cadere résurrectionem perspicuum est. 
Audi prztterea quod etiam consentaneum est. Pri- 
mum quidem Opifex, ut nihil eorum quz ab ipso 
produtta sunt, a morte et interitu perpetuo supe- 
retur, esse cuncta vult, atque adeo bene et semper 
esse. Deinde nonne tibi videtur equum, ut anime 
premia consequantur, quse praeclarum hoc vitse 
certamen peregerunt, el in hoc stadio curriculum 
bene cum corporibus cucurrerunt, cum quibus et 
vixerunt, et mille sudores virtutis exantlarunt ? 


B. /Equum sane et consentaneum videtur. 

À. Rursus autem ut ez qux» improbe hanc vitam 
transegerunt, et laxarunt quidem pennas a virtute, 
a multitudine autem intemperantize et voluptatum 
superaie sunt, et. sarcinz? ponderi obsecut:e sunt, 
86 deorsum ab equo malitie, et qu:xe in nobis sunt 
ludicris impulsze sunt, oblitze suze immortalitatis et 


. . (92) Obscura nonnihil li»c sunt ob omissum ver- 
bum. Scribe: Οὔτε μὴν ὁ δυνατὸς τὰ ἀνθρώπινα 
σώματα συνάπτειν, διαλελυμένα συνάγειν ἀδυνατέ- 

σειε. Vel, pro τῷ συνάπτειν, scribas δημιουργεῖν, 

κτίζειν, ποιεῖν, εἴς. Qui omnia de creatore Deo 
dieuntur. B4. 

(95) Σπέρμα τὸ ἀνθρώπινον. Utriusque hominis 
Intellige. Nullatenus enim dubitaudum sz pe et mu- 
lierem conceptioni suum semen conferre ; dicerem 
semper, nisi id aliquando tam latenter fieri arbi- 
tearer, ut neque ipsamet sentiat. De qua re multis 
alibi. BA. 

(64) TO εὔλογον. “Αλογον εὔλογον 1nco suo ejece- 
rat. Tan. Et hic czcutiit Tarinus. Est εὔλογον in 
codicibus. Τὸ εὔλογον * quod rationabile sit et ratío- 
ni comprehensibile atque demoustrabile, Sequentia 
cem et iisdem verbis leguntur apud /Eucam. BA. 

Πτερο σάσας. Aristoplianea quidem vox 
sel Ue Pools oraiio in Phedone ei Phe- 
dro. TAR. 

($6) ᾿Εσμοῦ. Examine. quodam, denso agmine. 
Tarinus idem vomitu vertit. Quomodo eum aber- 
rasse supra, n. 456, etiam ostendimus. ΒΑ. 

($7) Τῷ βάρει τοῦ Bpodxlov συνεπομένας. 
Pondere, gravitate. δι χῸ velut. navis abstra- 
1:8. Ba. MEE 

(38) Aro που ὑπὸ τοῦ τὴς κάκης ἵππου καὶ 


D 


συνάγειν ἀδυνατήσεις (52). Tlph; δὲ καὶ τοῦτο 
ἄθρει. 

Β. Τὸ ποῖον δῆ; 

Α. Τουτὶ τὸ σπέρμα τὸ ἀνθρώπινον (55) τὸ ἐν τῇ 
μήτρᾳ τῆς γυναιχὸς χαταδαλλόμενον, ἄρα οὗ pavióa 
τινὸς ὑγρότητος φὴς εἶναι ; 

Β. Ναί. 

A. Τίς οὖν, ὦ μσχάριε, ὁ τὴν βραχεῖαν ἐχείνην 
μοῖραν τῆς ὑγρότητος xal τοῦ θοροῦ, σῶμα χατερ- 
γαζόμενος ἀνθρώπου, xal ψυχῇ συνδεσμῶν, xa 
ποιῶν ζῶον λογιχὸν θνητὸν, νοῦ χαὶ ἐπιστήμης 
δεχτιχὸν, ἄρ᾽ οὐχ ὁ δημιουργός ; 

Β. Πάνυ γε. 

A. Τί τοίνυν θαυμαστόν σοι φαίνεται, εἰ καὶ Ev 
ταῦθα τοὺς λόγους τῶν σωμάτων χαὶ μετὰ διάλυσιν 
εἰδὼς, xal ἐπάνοδον τὴν εἰς τὰ τέσσαρα στοιχεῖα, 
xal αὐτὰ δὲ τούτων τὰ σπέρματα, ὡς σοφὸς καὶ δυ- 
νατὸς xal Δημιουργὸς, αὖθις ταῦτ᾽ ἀναθδιῶναι χε- 
λεύει; Καὶ ὧδε μὲν τὸ δυνατὸν τῆς ἀναστάσεως 
χατεφάνη. "Axoue δὴ λοιπὸν χαὶ τὸ εὔλογον (54) " 
πρῶτον μὲν ὁ Δημιουργὸς, ἵνα μηδὲν τῶν πρὸς αὖ- 
129 γεγονότων, ὑπὸ θανάτου xal φθορᾶς χρατοξτο 
διηνεχῶς * εἶναι γὰρ τὰ πάντα βούλετα', xa εὖ εἶναι, 
καὶ ἀεὶ εἶναι. "Ἔπειτα δὲ οὐ δίχαιόν σοι χαταφαῖ- 
γεται, τὰς Ψυχὰς τῶν ἄθλων τυγχάνειν, τὰς καλῶς 
τόνδε τὸν ἀγῶνα διανυσάσας, χαὶ τόδε τὸ στάδιον εὖ 
μετὰ τῶν σωμάτων διαδραιούσας, μεθ᾽ ὧν xal 
ἐθίωσαν, χαὶ τοὺς μυρίους ἱδρῶτας τῆς ἀρετῆς ὑπ» 


C ἐστησαν; 


Β. Δίκαιον ἐφάνη χαὶ εὔλογον. 

Α. Πάλιν δ᾽ αὖ τὰς χαχῶς τόνδε τὸν βίον διαχυ- 
δερνώσας, xal πτεῤῥορυησάτας (529) μὲν ἐξ ἀρετῆς, 
ὑπὸ δὲ τοῦ ἐσμοῦ (56) τῆς ἀχολασίας xaX τῶν ἡ δονὼν 
χινηθείσας xal τῷ βάρει τοῦ ἐφολχέου συνεπομέ- 
νας (37), xal χάτω ποὺ ὑπὸ τοῦ τῆς χάχης ἵππου 
xal τῶν ἐν ἡμῖν παιδιῶν φερομένα: (58), ἐχλαθομένας 


τῶν ἐν ἡμῖν παιδιῶν φερομένας. Ἵππου. Veetara 
maritime vim equi abstralentis commode conjan- 
git. Alludi quaedam videntur ex Tabula illa celeber- 
rima Cebetis nostri. Ba. Genebrardus verterat : Et 
gravitatem caring conseculg sunt, ac. deorsum ἃ 
pravo equo et que in nobis sunt. puerilibus impulse 
sunt. In apographo Anglico legebatur non παιδεῶν, 
sed πήδων : unde annotabat Montacutius legendum 
ἐπιθυμιῶν vel θηρίων, cupiditatibus vel bestiis, et 
pro xáx1; substituebat χαχίας, Alii malunt capxó;. 
Sed non animadverterunt esse locum ex Platonis 
Phaedro expressum, p. 34. Βρίθει γὰρ ὁ τῆς χάχης 
ἵππος μετέχων, ἐπὶ γῆν ῥέπων τε χαὶ βαρύνων, ἣν 
μὴ καλῶς f τεθραμμένος ὑπὸ τῶν ἡνιόχων * grasa- 
tur enim pravitatis particeps equus ad terram vergens 
atque trahens cuicunque [uerit equus ab aurigis non 
bene enutritus. Postremo illud πτεροῤῥυήσασαι ἐξ 
ἀρετῆς, que a virtute veluti pennis defluxerunt, ex 60» 
dem est. Platonis loco, Ἡ δὲ πτεροῤῥυήσασα φέρε- 
ται, ἕως ἂν στερΞοῦ τινος ἀντιλάδτηται * cui rero ale 
defluxeriut, fertur quoad solidum aliquid apprekende- 
rit. Sed in eodem Zachari:x loco fortasse commo- 
dius pro. πήδων legeretur πεδῶν, ut apud. Clemen- 
tein Alex. i1. Padagog., c. 12, πέδας περισφυρίου, 
tnlares, compedes, legimus, et apud Gregorium 
Naz. δεσμίου; σαρχός, carme prapeditos et quasi 
eowoedius eartis viuctos, Duc. 
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τε τῆς οἰκείας ἀθανασίας χαὶ τῆς ἄνωθεν συγγενείας, A supernz cognationis, οἱ imaginis illius primz εἰ 


xai τῆς εἰκόνος ἐχείνης xal πρώτης xal ἀθολώτου (59), 
βετὰ τῶν σωμάτων εἰς τὸ τῆς τίσεως ἱερὸν δεσμω- 
τήριον ἱένσι (40), μεθ᾽ ὧν καὶ χαχῶς διεφθάρησαν, 
χαὶ τοὺς Πυριφλεγέθοντας οὖς ὁ Πλάτων (41) φησὶ, 
xa τὸν Κωχυτὸν διανήξασθαι" ἃ δὴ χαὶ τὰ θεῖα λό- 
για ποταμὸν πυρὸς xal ἀχοίμητον σχώληχα xai 

γέενναν, xal αἰσχύνη" αἰώνιον, χαὶ quXaxhv, καὶ 
᾿ χόλασιν, καὶ τὰ τοιαῦτα προσαγορεύει ; 

Β. Δίχαιον ἐφάνη χαὶ τοῦτο. 


A. Εἴεν, ὦ μαχάριε" πεπλήρωται ἡμῖν τὰ τῆς 
διαλέξεως, Nov δὴ χαιρὸς εἰς εὐχὴν τὸν νοῦν τρέ- 
ψαντας, ὑμνεῖν τὸν τοὺῦδς τοῦ παντὸς Ποιητὴν xal 
Δημιουργόν (42). 


"Q Δέσποτα xal Δημιουργὲ τοῦδε τοῦ παντὸς, ὦ 
Πάτερ, καὶ Λόγε, χαὶ Πνεῦμα ἅγιον, ὦ θεία Τριὰς, 
xa τρισσὴ καὶ ἁγία μονὰς, Πάτερ ἄναρχε xai ἀγέν- 
νητε, Υἱὲ ἀνάρχως γεγεννημένε (42), Πνεῦμα 
θεῖον, προελθὸν ἀνάρχως Ex Πατρὸς, Τριὰς ἀῤῥήτως 
εἰς μονάδα ἀναχεφαλαιουμένη, μονὰς ἀνεχφράστως 
ἂν Τριάδι προσχυνουμένη, xai μὴ χαταλαμθανο- 
μένη, Τριὰς ἄχτιστε, ἀΐδιε xal ὁμοούσιε, ἡ πρώτη 
xaY μαχαρία φύσις, xaX τῶν ὄντων ἀρχῇ, ἡ ἄφθονος 
ἀγαθότης xai τὸ ὄντως "Ov, δοίης ἡμῖν χαθᾶραι (44) 
τὸν νοῦν, xaX ἄξιον ποιῆσαι τῆς σῆς ἐλλάμψεως (45) 
xal θεωρίας, ἵνα καθαρῶς ὡς οἷόν τε, σοῦ τοῦ χαθα- 
ρωτάτου ἑφαπτώμεθα, εἰ θέμις ἐστί’ χαὶ τοὺς χα- 
χοὺς χαραχτήρας xai τύπους τῆς ψυχῆς (40), ἐξελά- 


σαι, δεῖξαί τε τὴν εἰχόνα τὴν πρώτην ἀθόλωτον, C 


xal μὴ εἰς μάτην ἡμῖν γενέσθαι τὴν μεγάλην cou 
τοῦ τῆς Τριάδος ἑνὸς Θεοῦ χαὶ Λόγου ἐπιδημίαν χαὶ 
παρουσίαν, xal τὰ σωτήρια χαὶ ὑπερφυῆ παθήματα, 
δι᾽ ὧν τῆς ἁμαρτίας λελύμεθα. Ποιήσειας δὲ τὰς 
ἡμετέρας ψυχὰς, μὴ ἀμελετήτως ἔχειν πρὸς ἀρετὴν" 
ἀλλὰ γὰρ μελετῆσαι τὴν λύσιν, πρὸ τῆς λύσεως τῶν 
σωμάτων" ὡς ἂν μὴ ταραχθείημεν (47) λυομένων 
ἡμῖν τῶν δεσμῶν, xal πυχνὰ στρεφώμεθα πρὸς τὰ 
ὥδε, δυσχεραίνοντες τὴν διάζευξιν. Δοίης δέ γε διαφυ- 
γεῖν τὸν χατάλογον τῶν χολάσεων (48), χαὶ μὴ 
πειραθῆναι πιχρᾶς τῆς ἐχδημίας, ἀλλ᾽ elg τὰς ἄνω 
μονὰς συνάκποις χαὶ συντάττοις, ἡνίχα σοι φίλον 
ἧ, καὶ ἡμῖν ἔχοι διὰ τῆς μελέτης καλῶς, καὶ τοῦ 


Β Dan. vin, 19, 5 Dan. xii, 2. 


(39) Hesychius : 'A0c.1ocor, καθαρόν. Ba. 

(40) Εἰς τὸ τῆς τίσεως ἱερὸν δεσμωτήριον lérat. 
Sacrum poemz carcerem. Quo epitheto. horrenda 
omnia venire alibi centum ipsis exemplis deuon- 
siratum est. B4. .: 

(44) De inferorum diris fluviis Plato, Theodore- 
tus, aliique. christiani gentilesque philosopii, ut 
jtem alibi notatum. Da. . 

(42) Precationem sequeutem si quis dignis modis 
illustrare velit, omnes thesauros veteris recentisque 
theologiz liauriat et isihuc comportet. Da. 

(A31 Scripsi γεγεννημένε, more Patrum. ὁμοδό- 
ξων. TAR. 

(44) Καθᾶραι. Ab omni liumanarum rerum et 
operum οἱ cogitationum consortio. 1n tali enim 
expurgatiene summam philosophiz: ponebant. phi- 


incontaminatz, cum corporibus in supplicii sacrum 
ergastulum pergant, cum quibus prave corrupte 
sunt, et fluvios igne ardentes quos Plato comme- 
morat, et Cocytum trajiciant : qui& sacra oracula 
appellant fluvium ignis *, et vermem insomnem et 
gehennam et ignominiam perpetuam *, et. custo- 
diam, et supplicium, et czetera id genus? 


D. Etiam istud consentaneum videtur. 


À. Expleta sunt quz nobis in disputationem vc- 
nerant. Proinde nunc tempus est ut mentem ad 
precem convertamus, et celebremus hujus universi- 
tatis Conditorem atque Opificem. 


B Domine et Opifex hujus universi, Pater, Verbum 


et Spiritus sancte, divina Trinitas, et trina. atque 
sancta Unitas : Pater principii expers et ingenite, 
Fili sine principio genite, divine Spiritus procedens 
citra principium a Patre, Trinitas ineffabiliter in 
unitatem relata, Unitas inenarrabiliter in Trinitate 
adorata neque comprehensa, Trinitas increata, 
sempiterna et consubstantialis, prima beataque na- 
tura, et rerum principium, ab invidia alienissima 
bonitas et verum Ens, tribue nobis, ut purgata si- 
mus mente, et dignam eam reddamus [0.8 coelesti 
illustratione et contemplatione, quo pure, quoad 
fieri poterit, te purissimum attingamus, si quidem 
fas est, el pravas notas et typos ex animo expella- 
mus, ostendamusque imaginem primam inconta- 
minatam, neque supervacaneus nobis sit magnus 
tuus, o Trias, unius Dei et Verbiadventus atque prz- 
sentia, el salutares et supra vires naturz passio- 
ne:, quarum gratia peccato soluti sumus. Sic prz- 
terea ne animze negligenter se habeant erga virtu- 
tem, 993 sed meditentur dissolutionem, ante quam 
dissolvantur corpora, nec conturbemur dum resol- 
ventur nostri nexus οἱ vincula, et crebro ad ista 
caduca convertamur, moleste ferentes disjunctio- 
nein, Prxterea concede, ut vilemus numerum sup- 
pliciorum, neve experiamur acerbum vite exitum, 
sed in.snperas mansiones cooptes el conscribas, 
cum tibi gratum erit, seque praclare habeant nobis 


D losophi, precipue Pythagorici, ut multis ostendit 


Hieroclis 
rius. B4. 
(45) 'E.Ltápy-eoc. Interna illuminatione. Ba. 

(46) Xapaxtrpac xal τύπους τῆς ψυχῆς. Pla- 
tonicum. Et de characteribus notisque istis multis 
locis suoque prxcipue commentario, alibi. B4. 

(47) Μὴ ταραχθείημεν. Conturbewur toti. Quod 
necesse est aceidere iis, quibus repens ex h»c vita 
recessus incubuerit. Merito igitur vovet εὐϑανα- 
o:av. Da. 

(48) Κοϊάσεων. JEternarum poenarum perenni- 
Lis ultimum monitum accipiend:ze doctrine coelestis 
el vitiorum relinquendorum. Pulchre Theophilus 
noster liue lib. 1 ad Autolycum suum ; etc. Ba. 


in Aurea Carmina aureus comuineuta- 


{1.2 ZACHARLE MITYLENES EPISCOPI || 
quz pertinent ad hane exereitationem ei vitam qu:ze α μετὰ τῶν σωμάτων βίου τῶν ἐπεκήρων (49), εἰς xà. 
cum corporibus fragilibus et infirmis geritur, in mou; 'A6pakp καὶ Ἰσαὰκ καὶ Ἰαχώδ. Ἰχανῶς ἐμὶν 
sinu Abraham, Isaac et Jacob. Ha Deus sat ἃ nobis — »$xzat.. ᾿Αλλ᾽ ἴωμεν (BU). 

exoratus est, Discedamus igitur. - 


(49) Ἐπικήρων. Ἐπίκηρα, ἐπιθανάτια" χὴρ γὰρ — strum; οἱ memíni alibi me suspicatum de aro 
ὁ θάνατος * auctor Magni Eiymologici. Vide in utra- — utriusque libelli auctore, non tamen et peri 
que voce plura apud Hesychium. Da. dam. Ba. 

(50) Uftiina verba eadem sunt apud /Eneam no- 


t 
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EJUSDEM ZACHARLE 
DISPUTATIO 


CONTRA EA QU.£ DE DUOBUS PRINCIPIIS A MANICILEO QUODAM SCRIPTA ET PROJECTA IN VIAM 
FUBLICAM REPERIT, JUSTINIANO IMPERATORE. 


A— 


Si sunt in omnibus contraría principia qux ponis, B — Rude igitur est et valde ineruditum dicere ees- 
"num bonum quod vocas, et alterum malum; ne- trarium bono secundum substantiam et per se bono, 
cesse est, si bonum substantiam esse dicis, malum — malum, sicut contraria sunt sursum et deorsum; 
nen esse substantiam. Si bonum dicis principium — aut esse omnino aliquid contrarium bouo secundam 
esse, malum non esse principium : Si bonum esse — substantiam, quod est solus Deus : nemo enim be 
ingenitum et eternum, malum non esse sic. Si enim — nus, nisi unus Deus, quia ipsius bonum tantum est 
hzc communia habent omnia, quomodo sunt con- — imuutabile, tanquam primum bonus, et secundam 
traria ? Preterea. Contraria non quatenus substan- — substantiam bonus; qua ratione nibil est ei ceaus- 
tia sunt, dicuntur esse contraria ; substantie enim — rium. Quare malum non est secundum substantiam: 
nihil est contrarium , sed aut quatenus sunt ad ali- — ei enim quod est, opponitur dividendo, quod ue 
quid, aut secundum qualitatem et accidens, aut se- — est; unde non est substantia, quod non est. Si ae- 
cundum habitum et privationem : ex quo fit, ut primo — tem quod non cst, non est substantia , et opponitur 
et soli bono, cum nihil horum habeat, nihil sit con- — substantize, dividendo, ut ais, bono, quod est sub 
trarium ; quia secundum substantiam est bonum, — stantia, malum : malum igitur non est substantia, 
substantiz vero nihil est contrarium : contraria enim Si autem hac sic habent, et aliter bonum quod 
dicuntur sursum et deorsum, non quatenus substan- C est in Deo, consideratur, qui est bonum a seipee 
tia sunt, sed quatenus ad aliquid. Quz autein sunt motus, el secundum substantiam bonum, et quod 
ad aliquid, cum natura corporea aduexa sunt : non primum bonum inteiligitur; aliter vero considera- 
jgitur in natura incorporea, et que omnibus ante- — tur in hominibus, quod szpe privationem babites 
cellit et quie intelligitur compreheudi non posse, lo- — proprii voluntariam recipit, et veritas est cwm iis 
cum habent sursum et deorsum. quz sic intelliguntur et dicuntur : annon est bar- 

Et timor contrarius dicitur fortitudini, non tar- — bara et stulta et ex omni parte repugnans fabula de 
quam substantia aliqua, sed tanquam qualitas et — duobus principiis, quad communes notiones nea 
aceidens, quod sxpe adest, et abest : fortitudo enim — probant? Quomodo enim esse poterit ἀρχῇ, quae mon 
et timor in anima spectantur non tanquam substan- — in omnibus principatum tenet : si autem necesst 
tia, sed tanquam qualitates. Quocirca non dicuntur — est, ut in omnibus principatum teneat fj ἀρχὴ, unw 
animi, sed circa animam considerantur; fortitudo — solus erit princeps, quod principium vocamus. Igi 
tanquam habitus anima, timor tanquam privatio twr malum non est substantia, sed divinse legis 
habitus, Sicut sanitas et morbus in corpore: unde — transgressio, quae ex solo motu libers voluntatis 
necesse est priores esse habitus privationibus. Sum- ,, igRavis ratiocinatoribcs accidit, et in sola actione 
ma igilur amentiz essel cogitare hoc in Deo : distiu- — non obtemperantium legi Dei cernitur : unde in δὲ 
ctio enim boni a malo non habet locum in Deo, sed — inest, ut possit desinere, cum penitet szepenumero 
in bono et malo actionum humanarum : bono qui- — eos, qui maleficium faciunt, et ad virtutem mota 
dem in creaturam Dei ingrediente secundum habi- ^ voluntatis redeunt; quod quidem documento est, 
tum; malo vero secundum privationem habitus ex — non esse mala secundum maturam. Quae enim se- 
netu liberz voluntatis accedente sepe : bonum enim. — cundum naturam sunt, vinci non possunt. Sij autem 
jw anima, et vivere secundum virtutem tanquam — mala non sunt natura, et naturarum fabricator 
optinius quidam habitus, sicut dictum est, advenit — Deus est; unum igitur et solum principium erit : 
homini ; hu;us vero ignavia ex voluntateet ex prava — quod quia incircumscriptum est, et ubique esse in- 
consuetudine, ac conversatiene iala preficiscente, — telligitur, nullum locum dat nequitiz quae non esl. 
Analum tanquam privatio habitus siepe accidit, 
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-——— ἔν κω ὦ δον τὴ —) - τὰ 


ZACHARLE FRAGMENTA HISTORICA. 





EX ANG. ΜΑΙ PR,EFATIONE. 
(Script. Vet. tom. X, p xi.) 


De Zacharie fragmentis historie ecclesiastica. 


Codicum orientalium utilitatem rursus nobis demonstrat Zacharias historicus in sua Grreeca 
lingua deperditus (locis iis exceptis quos citat Evagrius), sed in Syriaca (*) partim conser- 
vatus, in quam olim nescio quo interprete translatus fuit. Notitiam ejus tradit Assemanus 
in B. O. t. II, p. 53, unde cognoscimus vixisse ipsum sub magno Justiniano circa annum 540 
et ultra ; rhetorem professione fuisse, et deinde Melitinensem in Armenia minore ad Euph:a- 
tem episcopum (1), quam sedem numerat inter Jacobiticas idem Assemanus eodem tomo in 
dissert. de Monophysitis. Igitur Guillelmus Cav&us errat, qui hunc historicum ad annum 491 
refert, ejusque in loco ad annum 536 Zachariam Scholasticum ponit; vel potius duos ex 
uno homine facit. Ego vero cum inter editas a me Procopii Gazsi epistolas (Class. AA. t. IV), 
nonnullas videam ad eruditum quemdam Zachariam missas, prelereaque inter ineditas 
Joannis Gazei grammatici odas unam esse sciam in qua philologus Zacharias laudatur (qui 
duo, Procopius, inquam, atque Joannes, equales Zacharie historici fuerunt), mihi propemo- 
üum persuasi hunc eumdem esse historicum et episcopum, qui antea rhetor in celebri Gaza 
urbis schola fuisset. Zacharie historia ecclesiastica, ut observat Assemanus, a Constantini 
Magni imperio usque ad annum Justiniani saltem vicesimum, Christi 546, decurrebat ; eaque 
in tres partes distributa erat ; quarum in prima Socratem, in secunda Theodoretum expilabat 
Zacharias ; in tertia denique ipse marte suo loquebatur ; sed tamen hujus pretiosioris partis 
nihil aliud in Syriaco codice Vat. 146 superest, quam illa novemdecim capitula, qua nos 
Syriace Latineque vu'gamus. Ex his duodecimum breve de Marino Apamensi Assemanus 
t. II, B. O. dederat; itemque illud prelongum et prestantissimum de Homeritarum martyrio, 
t. I, cap. 29, ubi de Simeone ab an. 510 ad 525, episcopo Betharsamensi scribit, a quo illam 
preclaram Historiam sumpsit ipsis verbis Zacharias. Erat autom Simeon orthodoxus epi- 
scopus, ut demonstrat Assemanus; quare et hi admirabiles Homerito pro fidei catholice 
confessione tale tantumque certamen anno Christi 524 sustinuerunt, quod meo judicio Ma- 
chabeorum et Romane matrone Felicitatis ejusque liberorum gloriam exequat. Jam vero 
integra Zacharie historia certe in quadam Byzantina bibliotheca erat, ut legebam partim in 
codice Vat.regine Suecia, et partim in codice Mediolanensi, in quibus hi deperditi apud nos 
libri recensentur. 1. Zacharic rhetoris Historia ecclesiastica. 2. Cyrilli monachi Epitome et 
explicatio legum imperialium. 3. Joannis Ecclesie Romane lectoris Historia Constantini Ma- 
gni. 4. Joannis pape Romani explicatio in Evangelia Dominicalia totius anni. 5. Procli pa- 
triarche Constantinopolitani Historia Grece theologie. 6. Sabini monachi Epitome omnium 
synodorum. 7. Symmachi Hebrei interpretatio in Psalterium, itemque in omnia bibliorum 
volumina. 8. Dionis Historia, desideratis tantummodo quatuor foliis. (Alter codex dicit initio, 
alter in medio.) 9. Menandri Comedie integre xxiv, explicate ἃ Michaele Psello. 10. Phi- 
lemonis Comedia. 11. Euripidestotus. 12. Aristophanis omnia. 13. Sophoclis omnia. 14. Eu- 
clides totus. 15. Lexicon Justiniani magni. 16. Lexicon Polydori. Salivam me commovere 
philologis scio; ceteroquin et hos eventus Deus moderabitur. 


Proatermissa quedam in Zacharie editione. 


Locum de Rome excidio a Gothis sub Justiniano pretermiseram in editione, quia initium 
tantum narrationis erat ab ovo repetitum, ideoque nullius usus. Desceriptionem item Romana 
urbis sine interpretatione reliqueram, quia vocabula quedam in Syriaco textu tam corrupta 
sunt, ut sensus nullus inde extricari posse videatur. Nunc tamen antiquitatum Romanarum 
studiosos hoc orientali subsidio fraudare nolo; ita tamen ut in vocabulis desperatis conje- 
cturas meas proponam, meliores deinde exspectans a peritioribus. Opto autem ut conferatur 
otiosius hiec descriptio cum regionum urbanarum scriptoribus, et presertim cum Vaticano 
apud Muratorium Inscript. p. 2126 seqq. edito, ejusque Breviario, p. 2134. 


(Ὁ) Versionem Syriacam ad Patrologiam orienta- 449. De eadem sermo est in descriptione episeoe 
lem remittimus. atuum Jacobiticorum ; przeter. dicta ἃ geographis. 

(1) Melitenen e magnis urbibus unam (presertim egio ejus primum Cappadocia fuit, deinde minor 
post Justiniani inerementa, Zacharie nostri zvo) — Armenia. Indideim erat, teste Eusebio Hist. eccl., 
Christi:no populo frequentissimam, cum sacris το. V, 5, illa legio Christiana, que pluviam a Deo exer* 
bus LVI, et ingenti. sacerdotuin numero, dicit bio-— citui Romauo impetravit sub M. Aurelio imp. 
grophus quidam apud Assemanum B. O. T. Il, y. - 
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CAP. XIX. — De Roma ezcidio, que sub Justiniano Augusto expugnata a Barbaris ac 
deleta fuit. 


« Tertio post Iliura captum anno (2), sacerdotiuin gerentibus Eli ac Simeone Hierosolyma, 
Rome reges coperunt emergere, que antea dicebatur ltalia : regesque qui in ea regna- 
bant, proxime accedebant ad primitivos homines. Joatham autem et Achaz (3) apud Judaeos 
imperantibus, Romulus Roma imperavit, eamque nobilibus oiticiis construxit, dictaque fuit 


ab «jusdem nomine Roma : civium autem ejus imperium, dictum fuit Romanorum, Ezecie 
regis temporibus. » 


De urbis Roma ornamentis. 


« Ornamentorum Romane urbis hac brevis historia est: in primis rerum copia atque tran- 
quillitas, qua ejus cives fruuntur, permagna ac multiplex est. Deliciee ejusdem et comniodi- 
tates superba atque magnifice, quales nimirum admirabilem urbem decent. Porro ornatuum 
cjus presstantia (preter ea que Jn interioribus redibus sunt, puta columnarum in atriis do- 
mestieis elegantiam ambitumque earum et excelsitatem) talis tantaque est, ut civitati qua- 
quaversus admirabili prorsus congruat. Sunt in ea apostolorum ecclesie xxiv ; basilicze due 
magnifice, in quibus imperator habitat, conveniuntque coram eo senatores quotidie ; Vie 
magne atque spatiosa cccxxiv ; capitolia duo; signa aurea deorum magna Lxxx; eburnea 
item deorum Lxvr; dor:us quadraginta sex mille sexcenta et. tres ; palatia MDCCLxxXxxxwui; 
fontes aquam eructantes McccLim. Pistores cc,xxiv, qui panem civibus suppeditant, preter 
eos qui eumdem panem vendentes urbem circumeunt (4); sepulera vw, in quibus congest 
sepeliuntur cadavera; bases magne marmorea xxx1; signa aenea MMMDCCLXXXV. iinperatorum 
aliorumque ducum ; similiter alia inea xxv, referentia Abrahamum, Sarai, regesque de 
stirpe Davidis, quee Vespasianus imperator Romam detulit, post deletam Hierosolymam, cum 
ejusdem urbis portis aliisque monumentis ; colossi duo; columnae cochlides duse ; circi duo; 
theatra xxxi; edificia obstetrieibus destinata duo; parturienübus autem, quatuor ; amphi- 
theatra x1; equi enei grandes atque magniliei xxii; balinea pcccexxvi. Arvilicon (Arcus? 
ἀχροστόλια, rostra? bibliothece? obelisci?), 1v ; tinon. ankaphtrion (σἰτων &zo07T,xax, horrea? 
pistrina? «àv ὠνίων &yopat, fora rerum venalium ?), xiv; phrenmapoli (τέθριππα, quadrige) 
equorum peregrini ceris duo; xysti XLv; officine aromataria MMCCC; carceres CcLXXXYI,; 
propeloca ludis publicis destinata latrine ccLiv ; amprochi (ἄγρυπνοι, vigiles? στενώπαρχαι, 
vicomagistri ? ἀγορανόμοι, rediles?) ob urbis custodiam, pcLxxiit, quos inter president septem; 

orta) urbis xxxvir; ambitus urbis xxiMDpcxxxv1 pedes, quie sunt quadraginta passuum mil- 
ia. Latitudo vero ab ortu ad occasum millia passuum xit, a septentrione ad meridiem millia 
passuum xni. Utinam fidelis Deus prosperitatem ejus futuram preterita majorem faciat, 
quandoquidem urbs haec universi Romani imperii decus est! » 

Zacharis notitiam curiose ex monumentis conquirens, haud negligendum putavi codicem 
Vallicellianum, olim Allatii, in quo preter alios Grecos melodos, Joannem quoque Gazeum 
grammaticum, cum sua inscripta Zacharie cuidam ode, connumerari cognoveram. Nam de 
alio quoque simili melodorum Grecorum a me inspecto codice dixi olim in praefatione δ 
hujus collectionis volumeu primum ; atque ut ille abs quovis erudito divulgaretur hortatus 
suin, quod tamen hactenus nemo attenlavit: nunc idem [atur Vallicelliano instare prorsus 
non judico, quia vir industrius non deerit, a quo tamdiu muta dictorum melodorum cithara 

ulsetur. Igitur ut Zacharic mei notitiam indagarem, praedictum Allatii codicem adii, ubi 

unc titulum od; legi : Ἰωάννου γραμματικοῦ Γάζης λόγο: εἰς τὸν ὑπερφυέστατον Ζαχαρίαν τὸν δοῦχε 
τὸν ᾿Ασχαλωνέτην " ἔχει δέ τινα xat εἰς τὸν μεγαλοπρεπέστατον Ζαχαρίαν τὸν Γαζαῖον παρόντα τῇ &xpoist. 
Duo igitur hic appellantur Zacharie, quorum primus nobilissimus Ascalonensis ducas, id esi 
mille militum dux, ut ait Mauricius apud Cangium τοὺς λεγομένους δούκας, ἤτοι χιλιάρχους. Ret- 
pse is in ode dicilur στρατηγός. Sic emm incipit : Ὁ λόγος στρατηγιχὴν λαδὼν ἐξουσέαν.... θαῤῥῶν 
πρόεισι τῷ στρατηγῷ συντρέχων. Alter vero clarissimus Zacharias, patria Gazeus est : et priores 


(2) Ex Eusebii Chronico, cujus vide nostram edi- — revera formam habet ; et in ambiente opere 282- 
tionem, t. VIII, p. 511. glypho pulchra et ampla totius panificii, a molea- 

(3) Coufer rursus Eusebium, p. 3529. dino usque ad venalem pauis distributionem, repre- 

(4) Marci Vergilii Eurysacis pistoris redemptoris, —sentatio est. Singulare conjuguan horum consilium! 
ejusque conjugis Atistie, sepulerum grande mi- qui cum opes suas pistori.carli acceptas referreat, 
rumque Romi detectum hoc auno est ante portam — in marmoreo panario sepeliri se jusserunt, appoe- 
Prenestiuam juxta Claudii aquseductum. Panariu — sita utriusque insigni statua. In occidentali latere 
dicitur id monumentum in inscriptione, ejusque — hzc bonis litteris inscriptio legitur : 


EST . HOC . MONIMENTYM . MARCEL . YVERGILE( . EVRYSACIS 
PISTORIS . REDEMTORIS . APPARET (apparitoris?) 


In lapide au:em juxta idem monumentum reperto 


FVIT . ATISTIA . VXOR . MIHEI 
FEMINA . OPITVXA . VEIXSÓT 
λιν. CORPORIS . RELIQVIAE 
QvuD . SYPERANT . SVNT . IN 
UsC c E ANARIO 
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quidem Martem vocat poeta, alterum Phoebum, propter ejus scilicet eruditionem : 


Πόθεν 130: Φοῖδος ἄνδρε: 
Κράτος "Apto; xspáocag; 


"O ὃὲ Φοῖδος ἄλλος ἐγγὺς 
Πάλιν εἴχελος φαάνθη. 


Porro ex his utrum alteruter evaserit historicus atque episcopus Melitinensis, an potius 
neuter, definire non queo : sed certe uni ex his Procopium Gazaum scripsisse quas ego 


edidi (5) epistolas, vix est dubitandum. 


(5) Classic, AA. t, 1V. 





ZACHARLE RHETORIS 


EPISCOPI MELITINENSIS 


HISTORIAE EGCLESIASTIC/E 
CAPITA SELECTA 


EX CODICE SYRIACO VATICANO (6). 


CAPUT PRIMUM. 
De Nestorii obitu. 


Mortuo fideli principe Theodosio, imperium ob- 
tinuit Marcianus, qui instante apud eum uxorem- 
«ue ejus Pulcheriam Leone Romano, congregari 
jussit synodum, qua reo»pse coacta est Chalcedone, 
anno Alexandri Macedonis 764, convenientibus ad 
cam episcopis sexaginta quatuor supra quingeutos. 
Sed tamen Theodoretus Cyri episcopus Leonem 
antea concitaverat ad scribendum ad Flavianum 
eam epistolam, quz? dogmatica dicitur, Eutychianz 
doctrinze adversantem. Scribens itaque Leo, Theo- 
doretum Marciano Augusto ejusque conjugi impense 
commendavit ? qui quidem Augustus Nestorii do- 


cirinam bauserat (7), ejusque dogmatibus adhzre- p 


bat : quare et ipsum ex oaseno exsilio per Joan- 
nem tribunum una cum Dorotheo Marciani ipsius 
populari, Nestorii socio, revocaverat (8). Porro 
redux Nestorius sanctam Virginem Deiparam ce- 
pit his verbis irridere : quid est Maria? Adhucne 
Mater Dei vocatur? Moxque ei poena Dei vindex 
supervenit, veluti olim Ario, qui in Dei Filium 
blasphemus fuit : etenim jumento dejectus Nesto- 
rius, concisa lingua, atque ore vermibus abroso, 
jn itinere exstinctus est; cum eoque simul Doro- 
theus socius obiit : quibus auditis, doluit impera- 
tor, neque hanc rem sine suspicione et cura traus- 
misit, Interim Joannes tribunus litteras imperatoris 
Marciani Dioscoro et Juvenali tradidit, quibus ad 


(6) Has nobiles Zachariz historici partes, Grzce 
ab auctore suo scriptas, deinde ab anonymo factas 
δ yriacas, mihi Latine scribenti interpretabantur ex 
Syriaco idiomate perdocti duo Maronit3e Mattheus 
Sciulian et Franciscus Mehaseb. 

(1) Nimirum Eutychiani, quorum in numero fuit 
Lcharias, orthodoxis catholicis Nestoriauismi ca- 


A synodum invitabantur, iisque Nestorii et Dorothei 


obitus signiflcabatur. Porro cum episcopi undique 
evocati synodum Niczz, prout primitus indictum 
fuerat, celehraturi essent, mandavit postea impe- 
rator uL. Chaleedone potius congregarentur ; no vi- 
delicet rebellium conventus Nicsz fieret. Interim 
Nestorii assecke imperatori persuaserunt, ut 8y- 
nodo przses Theodoretus przficeretur, cujas arbi- 
trio cuncta deliairentur. 


De Dioscoro. 


Apostolicus hic vir (9), apostolorum doctrine 
assecla, ejusque profiteud:& ritum ab infanti do- 
ctus, sede sua depositus fuit, et in exsilium pulsus, 
quia person: unitatem in duabus naturis adorare 
renuit, prout a Leone et a concilio Chalcedonensi 
delinitum fuerat; et quia Theodorcti lbxque par- 
tes sequi noluit, qui ob suas blasphemias ejecti al 
Ecclesia olim fuerant. Aiunt Dioscorum, cum 
Tiieodoretum baud pro more stantem sed. seden- 
tem in concilio loqui vidisset ; venià petita, et ceu 
ipse canonice de gradu sacerdotali depositus esset, 
tironum suum deseruisse dicentem : Non sedi cum 
impiis, neque cum stultis ingressus sum. Quo viso, 
Theodoreti fautores ipsum sibimet dignitatem 
abrogasse exclamaverunt : reliqui coutra. episcopi 
vociferabantur fidem pessunidatum iri, si Theodo- 
retus Nestorianus admitteretur, quod perinde esset, 
ac si nos quoque Cyrillum rejiceremus. Et paucis 
inierjectis. Postquam symbolum de duabus naturis 


lumniam affingebant. 
(8) Legebat hunc  Zacharizm locum Evagrius, 
lHlisi. eccl. lib. 1, 2: Ζαχαρίας μὲν ἐμπαθῶς ὁ ῥή- 
τωρ xai Νεστόριον ἐχ τῆς ὑπερορίας μετάπεεπτον 
γενέσθαι φησὶ (πρὸς σύνοδον). 
(9) Zacliarias hireticus Dioscorum laudat lizret:. 
cuu, 
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episcopi receperuut, eique assensum suum pra- Α illuc ciim. Dioscoro socio progressus, diu pro ἔ 


huerunt , fraudem propriam palam Theodoretus fa- 
cere coepit, irridens illos atque subsannans; Ilem, 
inquiens, Nestoriaui dogmatis succum eis propinavi, 
gratumque reddidi. Ceterum confessor Dioscorus 
Gangra ad habitandum extrusus est. Juvenalis au- 
tem, qui secum fuerat, (idem negavit, postpositis- 
que promissionibus, quas coram civibus llierosoly- 
mitanis fecerat, Chalcedonensis syuodi decreta 
amplexus est, uti deinceps patebit. 


CAP. 1l. 


De Proterio in locum  Dioscori 
dinato. 


Alexandrie or- 


Dioscoro in Alexandrina sede Proterius suflici- 


tur, qui presbyter cuim eo fuerat. Hie primum qui- B 


dem vehementer synodo adversabatur ; verum 
pestea ut thronum sibi usurparet, factus est, veluti 
Judas magistri, et veluti parentis Absalon, prodi- 
tor. Mox rapacis ritu leonis in grege suo semet 
ostendit : etenim capit multos injuriis afficere at. 
que opprimere, ut inviti in senlentiam suam irent, 
eosque exsilio et bonorum proscriptione multabat 
per civiles prx fectos qui ei de mandato Cesaris 
olnoxii eraut. Quamobrem presbyteri ac monachi 


populique pars maxima religionem corruptam re- : 


putantes, et iniquam Dioscori depositionem, Prote- 
riique audaciam et improbitatem, consensu inter se 
inito ab eo secesserunt; coperuntque Dioscorum 
proclamare, ejusque nomen tanquam probi fidelis- 
que Dei sacerdotis libro vitz? inscripseruut. Quod 
indigne admodum ferens Proterius, munera Ronia- 
nis obtulit, eorumque arma contra populum conm- 
movit, interemptorum sanguine manus suas cruen- 
tans : vim enim publicam intulit, nec sine multo- 
rum cede pugnatum est apud altaria et baptiste- 
rium, ad quz supplices confugerant (10). 


CAP. Ii. 
De Juvenali atque Theodosio. 


Paria, imo graviora, scelera in Palestina acci- 
derunt, quorum causa liec. Quo tempore Juvenalis 
Chalcedonem evocatus est, cum e Joanne tribuno, 
imperatoris voluntatem | Nestoriumque ab exsilio 
revocatum obiisse cognovisset ; salis przeterea ex- 
ploratum babens quam turpis doctrina in dogwa- 
tica epistola contineretur, quippe qui Nestorio 
prorsus favebat ; clero, monachis, populoque advo- 
cato, fraudem ejusmodi doctrin2 aperuit, eamque 
anathematizavit, animosque plurimorum in vera 
flde firmavit : insuperque mandavit, ut si ipsemet 
sententiam in synodo aliquaudo mutasset, nunquam 
&e deinceps ad communionem admitterent. Reapse 


! Joan. xix, 32. 


(10) Evagrius, list. eccl. u, 8: Τῷ μέντοιγε Za- 
χαρίᾳ τὰ περὶ τούτων διγγουμένω δοχεῖ πεποάχθαι 
ψὲν τὰ τούτων πλείω “εοίου, με- 
γίστας 120245, 7 


certavit : postremo tamen, urgentibus imperii ne- 
cessitatibus, imperatore ipso 1nire adulaute aiu 
blandiente, quippe qui episcopis manu propria ai 
nistrabat ad mensam, aliaque edebat demissi reve 
rentisque animi iudicia; accepta demum aba 
promissione de suljiciendis tribus Palzestinz seá- 
bus honori cathbedre llierosolymitan:z; ments 
oculos sibi obstruxit, solum destituit in certams. 
Dioscorum, οἱ adversariorum jin paries transit, 
spretoque Dei jurejurando, cum czeteris episcop: 
subscribere passus est. He cognita Theodosiss m 
nachus ejusque socii, qui acta synodi studiose o 
servabant, confestim in Palaestinam reversi pred 
tam fidem lierosolym:? nuntiaverunt, coaclas 
monachos de re tota certiores fecerunt. 

Proinde omnes consilio inito redeunti Juveeii 
occurrentes, de promissis factis et postea fraeis 
adinonuerunt, ab eoque ut res gestas anatbesmr 
improbaret, expostularunt : quibus ipse velut ali 
Pilatus ait : Quod scripsi scripsi * : quo aude 
monachi, se minime eum recepturos, quandoqs- 
dem jusjurandum promissionesque fregisset pro 
stati sunt. Sic ergo ipse quidem ad imperatores 
regreditur; hi vero Hierosolymam reversi popula 
el suaruns partium episcopos convocaverunt & 
piendi consilii causa, atque alium episcopam jn 
nali substituendum decreverunt : habitaque prima 
deliberatione circa duos verecundos monachos Me 
manum atque Marcianum, aliosque claros viru 
homines, suffragia tandem ad Theodosium ceotsle 
runt, prz:ditum zelo virum, et pro fide jamdis& 
certantein, lunc igitur ad episcopatum vi gt 
Iraxerunt, rejectis precibus ejus atque adjuratiee- 
bus, quibus orabat ut se ministrum potius alteris 
eligeudi esse sinerent; consecratumque in sek 
collocaverunt. Hac accepta notitia, alise Patestis 
urbes offerebant ei candidatos ad sacerdoti e 
cium consecrandos, quia videlicet hominis virte 
tem veritatisque zelum compertum liabebaoL 


CAP. IV. 
De Petro Ibero. 


[n his novi episcopi admiratoribus Petrus Ms 


D erat, toto orbe clarus, vir consiliosus, Theeih 


olim obses datus, eique et conjugi ipsius cbaris 
mus propter aclam recte vitam ; namque in 21 
regia educatus fuerat, οἱ magistri equitum digi 
(τοι in imperio assecutus erat. Is deinde rei 
aula, Christianam professionem amplexus est cex 
fideli patrino suo, a quo de fonte spiritali lera 
fuerat : ambo itaque in viam virtutis valde prete 
cti sunt, ita ut miracula etian Deus Constantis* 


ix τοῦ δήμου ταῦτα τετολμῆπθχι, ἀλλ᾽ ἔχ τινων στρδ' 
τι τειχῶν, ἐξ ᾿ἀπιστολῆς Τιμογέου πιστούμενος πρὶ 
ἔοντὰ γεγενημένης. 


1153 


EX IIISTORIA ECCLESIASTICA. 


117A 


poli per illos ediderit; qua ex urbe fugientes, ad A rum occisorum sanguinem cernere, eoque Leiari, 


P'alestinz deserta se contulerunt, ubi monasticam 
vitam studiose coluerunt; quantoque magis semel 
celare nitebantur, tanto de ipsis vehementior fama 
crescebat : etenim) prodigia quoque non secus at- 
que olim apostoli patraverunt. Denique dum varias 
stationes mutant, Gazam atque Majumam devene- 
runt : quibus omuis generis conditionisque viri at- 
que feminz obviam facti, Petrum vi correptum 
Mietosolymam ad Theodosium perduxerunt, oran- 
tes ut. eum sibi episcopum daret. Et Petrus qui- 
dem multis causis iu medium adductis resistebat ; 
verumtamen Theodosius, cui candidatus satis erat 
cognitus, reluctantem imposita manu consecravit : 
qui in bis angustiis positus ccpit se hsreticum 
dicere ; quo audito parumper subsistens Theodo- 
sius : De me, inquit, et de te pariter tribunal 
Christi judicabit : quo audito, verbum suum Petrus 
correxit, seque non hazretieum $ed peccatorem 
esse ait. Ceterum Theodosius, cui viri mores satis 
coguiti erant, Gazensibus episcopum eum ordina - 
vit. Ali: etiam viri hujus in scriptis feruntur lau- 
des, quas nos brevitatis causa praetermittimus. 


CAP. VY. 
De Theodosii expulsione. 


Dum hac Theodosius prospere gereret, audita 
rerum notitia imperator Marcianus, Juvenalem 
cum Dorotheo comite exercituque misit, ut in vin- 
cula Theodosium conjicerent, episcopos ab eo au- 
ctoritate propria ordinatos sedibus pellerent, mo- 
naclos populumque punirent atque vexarent, pro- 
pterea quod Theodosium temere οἱ audacter 
episcopum Hierosolyma fecissent ; uno excepto 
Peiro Ibero, pro quo Augusta intercesserat, licet is 
cum universitate episcoporum communicare nega- 
rel. Adveniens igitur Juvenalis multos invenit 
animo simplici monachos, vera tanummodo fide 
rectisque operibus armatos : quibus initio quidem 
blandiens ut secum communicarent orabat ; verum 
hi dicta ejus prorsus aversabautur, nisi ipse ea quae 
violenter apud Chalcedonem acta fuerant anathe- 
malizaret : quibus cum imperatoris voluntateu 
opponeret, nihilominus hi recusabant. Tunc demum 
mandato ejus Homani ac Samaritani coeperunt 
monachos fustibus caddere atque enecare qui can- 
tantes aiebant : Deus, venerunt gentes in. heredita- 
tem tuam, polluerunt. templum tuum, posuerunt 
Jerusalem desolatam *. Sane nonnulli Romanorum 
misericordia taciti flebant; alii tamen conjuucta 
opera cum Samaritanis permulios monachos in- 
terfecerunt, ila ut borum sanguine lerra redumn- 
daret. 

Quidam autem Samaritanus cecus. ducem suum 
fefellit dicens : Quoniam oculis nequeo Christiano- 


* Psal. rxxvuii. 1. 


(11) Hinc etiam Samuel Armenius a me editus, 
de cujus wonoplivsisino jam non dubito, scribit in 


C 


oro te ut ibi memet admoveas quatenus tangam: 
quem ubi dux admovit, is tacto sanguine manus 
oblinivit, huinique pronus (lens orabat ut eorum 
martyrii particeps fieret. Moxque surgeus oculos 
$uos eo cruore peruuxit, sublatisque in coelum ma- 
nibus, oculos sibi aperiri sensit ac vidit, et salu- 
tari baptismo donatus est : quam rem quotquot 
audierunt, admiratione t!acti fidem susceperunt. 
Ceterum mandatorum regiorum ministri , quos- 
cunque vivos dimiserant, finibus imperii extorres 
fecerunt, Aiunt autem, quod cum Petrus ille, de 
quo supra dictum est, tranquille ageret, nemine 
scilicet, ob imperatoris mandatum et August: pa- 
trocinium, ei molestiam exhibente, Dominum no- 
strum per visum conspexerit subirato vultu sibi 
dicentem: Ergone, Petre, ego in fidelibus meis 
persecutionem patior, tu vero quietem sequeris? 
Cui mox Petrus quietis δὺς peenitens obsecutus 
est, relictaque Gaza, cum agmine patientium de- 
migravit. 
CAP. VI. 
De Salomone monacho. 


Postquam Juvenalis Romano exercitu fideles ac 
monachos, qui in pagis degebant, persecutus fuit, 
llierosolymam venit, sedemque suam occupavit, 
promissorum suorum, cadium patratarum, per- 
juriorumque, qua ingressum ejus comitata fue- 
rant, prorsus oblitus. Tuuc quidam monachus, 
nomine Salomon, verecundia typus venerabilis, zelo 
commotus, benedictionem ab archiepiscopo postu- 
lare se simulavit ; sportamque cinere ac pulvere ple- 
nam brachio gestaus, Juvenali appropinquavit, quem 
hic conspicatus ad se accederc jussit: cui Salomon: 
Adsum,iuquit, Domine, ut a te beuedicar ; Itoma- 
nisque accessum ad personam concedentibus, ille 
sportam pulvere onustam in caput Juvenalis cffu- 
dit, his verbis utens:  Pudure et ignominia suffusus 
est mendaz et persecutor : quem cum Romani ver- 
beraturi esseut, non sivit Juvenalis; neque excan- 
duit, sed eo facto attonitus, pulverem capite ex- 
cussit. lnterim monachum apparitores e conspectu 
Juvenalis removerunt, quem is viatico attributo 
discedere jussit; sed enim miouacbus repudiata 
pecunia abiit. 


CAP. Vil. 
De Zenonis obitu ei de Anastasii exalta'ione. 
Exactis Zeno in imperio aunis 17, sicuti in libri 
sexti capitulis dictum fuit, obiit olympiade 317, 
anno Graecorum 802 indictione 14, bebdomada 
majoris feria quarta. Huic successit Anastasius, 
qui decurio silentiarius fuerat, urbe Dyrraebio ortus, 
specioso corpore, animo integerriimo, fidelique dog- 
mate przditus vir (11): qui apud Ariadnem augu- 


Chronico : Zeno et Anastasius orthodoxi hkabeniur. 
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stam stipendia faciens, gratia ejus pollebat, donec A magus, cujus Hunni consilio utebantur. Vicissim 


ad imperium voluntate cjusdem assumptus est. 
CAP. VII. 


De visione Joannis scholastici Amidensis, Donati cu- 
justam fratris, circa Anastasii imperium. 


Paucis antequam Anastasius purpuram sumeret 
diebus, Joannes quidam, cognomento scholasticus, 
Donati frater, Amidensis, vir illibata justitia, Dei 
reverens, vitio omni alienus, et in. suo scholastici 
Ecclesi: oflicio sponte ac libere perseverans, cuim 
ob patri: sue. negotia Constantiuopoli versaretur, 
big per visum cognovit fore ut Anastasius silentia- 
rius regnaret: quem ad se vocatuin ita allocutus 
est; Te quantocius regnaturum vaticinor: cura 
igitur ut pro tua excellente animi virtule sancte 
Dei voluntati acquiescas : pacificum te, tranquillum, 
humilem, eunctis dotibus exornatum exhibe, οἱ 
erga omnes mitem et comem, et tui generis omni- 
bus fave. Neque hzc aio, quia tui sim indigus, vel 
ut tibi blandiar. Jam vero quia hic Joannes satis 
erat clarus, multisque ob acte vit:e. rationem bene 
cognitus, fidem ei Auastasius sine dubitatione ad- 
hibuit, atque apud eum in Eeclesize vigiliis erat as- 
siduus. Coutigit autem ut ad regium fastigium 
evecius gratiam rependere amico suo Anastaeius 
salageret, iis videlicet rebus, quas mortales po- 
tissimum appetere solent; sed enim Joannes nihil 
omnino ab Augusto accipere passus cst ; cito insu- 
per ex urbe regia in patriam suam discessit; lioc 


pro essit cum quadringentis viris Pherozes, sumd- 
que omnes conscenso monte, fcedus inierumt, ei 
«communicato convivio, mutuam sublaiis in eclan 


. manibus fldem jurarunt. Exin, discedeptibes »! 


B 


uno contentus, quod ab Anastasio impetrasset, ut C 


ea, qux: Zeno pro Christianis constituerat, firma 
manerent. 


CAP. IX. 
De Amida a Persis expugnata. 


Regnante apud Persas Pheroze, anno Anastasii 
XIII, Hunni,viis locisque montanis, quos Persa 
custodiebant , superatis, in Persidem incurrerunt : 
quorum terrore Plierozes coacto exercitu obviam 
illis se obtulit, ut causam motus eorum atque in- 
cursionis in Persidem exploraret: cui responderunt 
illi, haud sibi ea stipendia sufficere 485 tanquam 
Barbaris Perse pendebant: Nos enim, aiebant, sub 
dio ritu ferarum vivimus in septentrionalibus, qux 
ad occasum vergunt partibus; arcu et gladio victum 
quierimus, atque omni cornium genere vescimur. 
Preterea Romanorum imperator duplex nobis sti- 
pendium per legatos suos promisit, si certe nostram 
vobiscum, o Persz, societatem diremerimus. llxc 
igitur causa est, cur accincti huc venerimus : quam- 
obrem vel nobis, quantum Romani, oportet de- 
tis; vel si minus, bellum parate. 

llis auditis Hunnorum molitionibus Pherozes, 
quanquam eos minore mumero quam suas copias 
esse videret, nihilominus fallaci eos promissione 
decipere maluit. Interim. Hunnorum duces cum 
quadringentis armatis processerunt, quibuscum 
erat Eustathius quidam Apaueensis mercator et 


suam regionem Hunnis, preter aliquot duces, mi 
cum quadringentis illis exigendi stipendii caesa re 
manserant; Pherozes post decem dierum carri 
lum fldem fregit, bellumque adversus Hunnos i- 
struxit: qui sane cum illis quadringentis, suisqu 
ducibus, pedem jam referebant ; nisi Emststhiw 
Huunorum animos instaurasset, quominus elsi δὲ. 
nore numero extimescerent: interim vero, eodea 
suadente Eustatbio, thus et inuscum in quo loeoje 
ratum fuerat, Deo incenderunt, ut perjaros ulcisee- 
retur. Deinde Pherozem bello: aggressi cum es 
universo exercitu occidione occiderunt, et Persidea 
depopulati, in suas terras sese receperunt. ον 
Plerozis cadaver (quem in regione sua cognomest 
mendacem appellabant) nusquam apparuit. 

Qui autem huic successit in imperio Cavads 
ejusque proceres infensis adversus Romanos anpias 
erant, eosque incusabant de Hunnorum incormd 
de patrix su:*& vastitale alque pernicie. Conux. 
tis itaque copiis Cavades Theodosiopolim in Arme 
nia aggressus expugnavit; attamen ejus cire 
clementem se prz:buit, quia nulla eum contumen 
|eserant. Cseterum Consiantinum urbis praefectea 
secum abduxit, et mense Octobri ante Amid 
constitit Mesopotamice urbem, eamque magno in- 
petu sagittis verberare cepit atque arietibus, qi 
bus moenia prosternere nitebatur. Pellibus enim, 
tanquam  teclo, machinas Perse  protegentes, cri 
admovebant, eductoque excelso aggere, mai 
co:quabant: nihilominus quotidie pugnantes, ar. 
bem haud expugnabaut, miles autem varia open 
et proeliis magnopere atterebatur. Per id tempe 
niagna vi conviciorum et derisionum Cavadis aere 
ab iis qui in meeniis consistebant verberabasur: 
quibua ille summopere dolens, valde etiam anim 
angebatur, proptera quod et rigida ingruebat hiemi, 
et Persz laxis vestibus implicati languidiores vide 
bantur, et eorum arcus humido aere enerves fiebss, 
frontes denique arietum moenia in cassum fui 


p tes nullo his detrimento erant, neque ullam ruis 


efficiebant : etenim defensores, juncorum fascia 
inter se connexis, ferientiuin arietum vim obw 
debant, vcl a recto cursu, quominus mosnisa dir 
derent, dimovebaut. 

Jam ubi machina consistebat, cives urbis murea 
ab interiore parte perforantes, materiamque effos- 
sam foras projicientes, loci cavitatem sarmenbus 
desub oppleverunt. Quo facto, quum in machinam 
quingenti circiter viri e Persis delecti eum armis 
inscendissent, jamque trabes in moenia protenót- 
rent, ut per eas insilirent (rege ipso astante cum 
exercitu, et clamoribus animos adden'e, armis in- 
&uper ct s2gittis opem ferente, et praesentia aspet- 
tuque suo eos stimulante) defensores cervum cun 
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bubulas quoque pelles aquis cum ervo decoctia, ut 
lubricas redderent, perfundebant; ignem denique 
sarmentis, qui 1nachinz  supposuerant, injicie- 
bant: quamobrem continuato per sex horas pre- 
lio, dum Persas ab urbis aditu defensores repelle- 
rent; ignis sarmenta corripuit, statimque materia 
reliqua flammis exarsit, atque ita consumpta ma- 
china corruit, Persis qui in ipsa erant ambustis 
atque contritis, lapidum quoque grandine ab iis 
qui in muro erant percussis : ita ut rex pudibundus 
mostusque recederet; praesertim quia ab audaci- 
bus superbisque civibus magnopere maledictis 
proscissus irridebatur. 

Quippe non aderat in urbe episcopus, qui eos 
ab illa temeritate compesceret: nam paucis ante 
diebus mortem eum vita commutaverat Joannes 
episcopus, vir frugi et castus, et sanctis moribus 
praeditus. Ilic e monasterio Cartaminensi ad. epi- 
$copatum assumptus, nihil de jejunio, abstinentia 
priscisque moribus immutaverat, sed diu noctuque 
in monasterio perstabat : opulentos autem civitatis, 
famis tempore el incursionis Arabum atque pesti- 
Jentiz graviter adinonuerat, ne frumentum in. an- 
nosz charitate supprimerent, sed potius venderent 
indigentibusque coneederent, ne forte ipsum ven- 
turis hostibus reservarent, ut ait Scriptura, cujus 
vaticinium verax evasit. ἢ] 5 palam conspicien- 
dum se dedit in aliaris la1ere angelus, liostiumque 
adventum pranuntiavit; et praeterea quod ipse, jus- 
titiz? sue causa, antea ad Deum colligendus esset, 
quam hostes urbein. invaderent: qua omnia ipse 
universo civitatis populo revelavit, ut poenitentiam 
agerent, et imminentem poenam vitarent. 

jam vero victus cum suo exercitu post repetita 
adversus urbem certamina Cavades, multisque suo- 
rum amissis , animo fractus petiit ut sibi tenuis 
argenti summa appenderetur, qua accepta, ab ur- 
bis obsidione discederet. "Verum Leontius Bar- 
Paphi, nobilitatis princeps, et Cyrus prafectus, et 
Paulus oeconomus, Cavadi responderunt velle se, 
ut ipse potius segetis omnis pretium solveret, quam 
ejus exereitus consumpserat, praltereaque Lritici 
ac vini, qnod e pagis ad se vehendum curaverat. 
Dum ergo hia ownibus angustiis pressus ac per- 
turbatus discessum rex moliretur, Christus ei per 
visum nocturnum apparuit (ut idem postea narra- 
vit) prouittens se intra triduum urbem ei cum ci- 
vibus traditurum, qui scelera adversus se commi- 
serant, Resautew isthoc 1uodo peracta est. Tur- 
ris quaedam in parte urbis occidentali commissa 
fuerat custodie monachorum qui monasterium 
Joannis Iberi incolebant, quorum abbas gente Persa 
" erat, E regione turris Lujus vigilibus monachis 
credit:e, castra posuerat dux quidam Cancrakus 
liaghirus dictus, qui non solum noctu diligenter ad- 
v'gilabat, verum etiam omrme studiuin et artificium 
jundiu adhibebat, ut stratagema aliquod ad ca- 
p.endawm urbem excogitaret. 
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sticte coctum trabibus e menibus superjaciebant, A — Erat audem quiam ia. urbe cui 
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nomen vulgo 
Cutricus, vir turbulentus et rapax, qui omne genus 
audacize adversus Persas expromens, plurimam ex 
eis predam agebat: atque hunc ipsi Perss, prout 
ab iis qui moenia — tuebantur audiebant, Cutricum 
appellabant. Interim Cancrakus prope turrim per 
aqueduactus ezeuntem ipsum ad przlam regredicn- 
temque observabat: quin adeo quandoque Perse 
liberam ei praedandi potestatem permittebant, iu- 
tentis in eum oculis, moxque eum persequebantur, 
atque ita. exitus reditusque locum comperiebant. 
Ea vero nox, qua urbis suprema evasit, obscura 
admodum et pluvialis fuit, contigitque ut civis 
quidam monachis amicalem coenam instrueret viuo 
ad multam noctem propinato : quare ipsi, occupante 


B somno, excubias pro iore solito nou tenuerunt. 


6 


Cum igitur Cancrakus cum paucis suis, Cutricum 
persequens, ad  inoenia accessisset, neque clamo- 
rem sustulerunt monachi, neque lapides jecerunt : 
ex quo intelligens Cancrakus monachos sonno in- 
dulgere, statim scalas iililesque accivit; atque 
illico qui eum eo erant per aquzductus | ingressi iu 
monachorum turrim evaserunt, iisque interfectis 
turri potiti sunt, moxque applicitis ad maia sca- 
lis nuntios ad regem i1niserunt. Eo casu inteliecio 
qui preximam turrim custodiebant, clamore edito 
suppetias exstinclis monachis ferre conati sunt ; sed 
frustra; imo ex eis nonnulli sagittis Persarum ici 
perierunt, Tum Cyrus praffectus rei certior factus, 
cum laupadibus accensis accurrebat, atque ita fa- 
cile Persarum telis patuit, qui in obscuro degentes 
ab hostium jaculis tuti erant. Sic Cyrus vulnera- 
tus discessit, 

Diluculo autem rege cum copiis superveniente, 
scale in moenia directe sunt, et miles conscendere 
jussus. Tum mulii ex iis qui conscenderant, lapidi- 
bus telisque percussi, lanceisque repulsi, peribaut : 
qui autem timore victi scalis desiliebant, eos rex 
ceu pavidos fugitivosque occidi jubebat. Quamobrem 
resuimptis animis Perse, gloriam potius ex victoria 
et pugna, vel cerle morlem pugnando partam adi- 
pisci decreverunt, quam a proprio rege contemni et 
occidi, qui certaminis spectator astabat. Εἰ cives 
quidem couati sunt turrim quam teuebant Perse 


D subruere, jamque ejus trabes dissolvebant; sed in- 


terim altera turris occupata fuit, οἱ mox alia, moe- 


hiumque defensores occisi. Petrus autem quidam, 


patria. Hamcarensis, ingenti corpore vir, partem 
aggeris civitatisque solus defendendam sibi vindi- 
cavit, ferreo thorace munitus, missilia spargens, 
Persas propulsaus, quemvis aditu egressuve pro- 
hibens, gigantis instar firmus atque inconcussus ; 
cumque in aliis Amidz partibus multa hominum 
millia perissent, in cuniculis, puteis, templisque, 
quiuque jam turribus expugnatis, ipse incolumis, 
nullo vulnere accepto, fuga se euhduxit. Persz vero 
ulterius progressi cunctis meenibus politi sunt, re- 
pulsis occisisque continenter per duas noetes unam - 
que diem custodibus : ac tum demum desceusione 
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(acta portas reserarunt, atque universus irrupit A dendo rege mostro tohibuerunt. Postremo cateuis 


exercitus cum mandato regis, ut tribus dicbus toti- 
demque noctibus cujusque gradus diguitatisve viros 
ac feminas interimerent, Exitium evasit uua eccle- 
sia, quam Magnam appellabant, x, Martyribus di- 
cata, regulo quodam Christiano, ex Arau regione, 
apud regem intercedente, qui eam plenam hoimini- 
bus servari indulsit, 


Triduo demum exacto, vastitatem rex inhibuit , 
deputatique fuere custodes spoliorum zdium sacra- 
rum atque palatiorum, ut quidquid coacervatum 
fuerat, regi servarent : qui etiam mandavit, ut occi- 
sorum conquisita cadavera extra occidentaleui por- 
tam efferrentur, ut ipse postea per meridionalem 
ingrederetur. Coacervata itaque sunt el inter cffe- 


vincti, cum omnium artificum turba, regio servitio 
seu captivitati addicti in Persidem a militum manu 
deducebantur. Post ᾿ς nonnulli de exercitu regeu 
adeuntes sic eum a[L.iii sunt : Cognati nostri fratres 
que ab hujus urbis civibus iu przelio pereussi perie- 
runt; postulamus igitur, ut decimus quisque civis 
ulciscendi gratia nobis tradatur. Reapse instiluie 
calculo, is numerus e civium catu concessus (uit, 
quos exquisitis cruciatibus necaverunt. Rez autem 
in balneo Barzainabi lavit, et hieme exacta urbe di- 
grediebatur, relicto ad eam regendam Eglone ur 
buno millitum cuim aliis duobus ducibus, tribusque 
militum millibus ad przssidium, nec non Joaune Bar- 
Ballia optimate, et Sergio Bar-Zabduni, qui milita 


rendum numerata cadaverum octoginta millia, prz- B przessent. 


ter illa qux vel mersa cuniculis, vel in puteos pro- 
Jecta, vel in atriis relicta fuerunt. Deinde rex 
ecclesiam ingressus, eum ibi Domiui nostri Jesu 
Christi qui Galilei habitu depictus erat, linaginem 
aspexisset, cujusnain ea esset percontatus est; re- 
spondentibus autem qui aderant, Dei Nazarenorum 
esse imaginem, inclinato rex ante illam capite : Hic, 
inquit, mihi dixit : Remane; urbemque a me tibi 
tradendam propter civium scelera, cape. 

Sic igitur Dei nutu tradita Persls urbe, Cavades 
ingens argenti pondus sacrorumque vasoruni) au- 
reorum, aliamque pretiosam supellectilem cepit, 
qua ante paucos aunos legata fuerat ecclesi ab 
]s2aco DBarai (ilio, consulari viro et inter cives valde 
opuleuto. Reperit etiam magnam optimi vini vim, 
ad f:ecem usque exsiccati, quod moris erat in sole 
per septennium collocari, atque ita aridum solidum- 
que fieri. [IIoc in pulverem redactum solebant oeco- 
nomi in itineribus seeum ferre, lineis saeculis pure 
repositum, ejusque tenuein partem potioui adinisce- 
bant, id quod vini saporem gustumque reddebat, 
ignaris autem Áana id esse, crocum videlicet, per- 
suadebaut. Id vini genus maguopere admiratus est 
pex, secumque abstulit; verum ex eo tempore ars 
hujuamodi gastrimargica inter Christianos oblivione 
deleta est. Aurum deinde argentumque et omnis 
pretiosa vestis ex axdibus optimatuin collecta prz- 
fectis :rarii regii tradita fuit : status quoque depo- 
sit» sunt, et horologia (solaria) et publica marmora, 
et 38 omne, et quidquid libitum fuit, tumultuariis 
scaplhis impositum per Tigrim, qui partem urbis 
orieutalem prezeterfluit, in Persidem deferebatur. 

Conquiri deinde rex jussit urbis magistratus et 
gubernatores, eique oblati sunt Leontius et Cyrus 
preefectus, qui telo. vulneratus fuerat, reliquique 
duces. Nain eiconomum quidem Paulum Bar-Zainab 
Perse trucidaverant, ne is forte regi vim magnam 
auri renuntiaret, qux apud ipsum comperta fuerat. 
Leontium deinde et Cyrum veste sordida iudutos, 
fune suillo collis illigato, porcasque feinellas eis 
imponentes, trahentesque infamis causa clamabant ; 
Hoc opprobrio digni sunt pirzfecti illi qui malc ur- 
bet $&uam rexerunt, neque ejus populum ab irri- 


Proxima vero estate adventarunt Amidam Ho. 
mani, ducentibus exercitum Patricio supremo det, 
provectae aetatis viro, et recto ac fideli, sed coosilii 
inope, cum Hypatio, Celere magistro, et Areobiude : 
quibuscum eral etiain Justinus comes , qui pos 
Anastasium purpuram induit. Hi collatis viribus ur- 
bem quatere bello coeperunt, turribus ligneis, ma- 
chinis, cuniculis; portaque ipsi, cui nomen Mar 
Zoane, ignem injecerunt : verum ingressu prohibit 
a Persis sunt, qui portam denuo clauserunt ; quare 
frustra fuere Romani, neque urbem marte obtisere 
potuerunt, Jam quania fuerit populi angustia famis 
causa, qui iu dies sxviebat, adeo ut cives invicen 


C devorarent ; quamque tetra et lacrymabilis sit bzx 


narratio, in sequenti capitulo palam fiet, ubi bell 
Amidensis historiam persequor. 


CAP. X. 
De redemptione Amidqr. 


Cavades rex, cum ab urbe Awida, uti supra di- 
ctum est, cum exercitu discederet, reliquit ibl Eglo- 
nei ducem, duosque prafectos, et tria circiter mi 
litum millia presidii causa, cum duobus uribesw 
optimatibus aliisque ejusdem urbis hominibus. Cen 
autem praedicti Romanorum duces Amidam espa- 
gnare nequaquam potuissent, Patricius tandem ia 
Persarum terras deacendit, captivosque fecit, α 
munita castella obtinuit : Areobiudus vero et Hype 


p tius Nisibiu aggressi sunt, quanquam ejus mus 


tiones occupare frustra conati sunt, civibus lice 
Romanos desiderantibus, ideoque languidius resis- 
tentibus. Re intellecta Cavades cum exercitu costa 
Romanos profectus est, qui se fuge commiserumt, 
Areobindus quidem ex agro Arzanienorum, Patri- 
cius vero et Hypatius e Siphrin castello, relictis ca- 
stris inpedimentisque suis, ac multis equis (praeter 
illos quibus ipsi insidebant) qui se rupibus przeci- 
pites dederuat, et vel graviter vulnerati suut vel 
distracti perierunt. Unus inter hos Pharazmenes 
feliciter sepe pugnavit, suumque nomen jamdiu no- 
tum formidandumque Persis reddiderat, quos variis 
aggressiouibus carptiu minuebat. consumebatque, 
ita ut timidi ante ipsum corruerent. llic demum 
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cum quingentis equitibus Amidam accessit, ceepit- A conditiones Persis jam debilitatis obtulit : quamobrem 


que insidias struere Persis, qui pabulatum in pagos 
vxibant, quos partim occidebat, partim gregibus 
«quisque spoliabat. 

Per id tempus Pharazmenem adiit vir callidus cui 
-homen Gadanas, e: pago Acliedoruin, quem ego ipse 
-de facie novi, eepitque cum eo consilium dandi ope- 
ram astu aliquo et fraude ut Eglon Persarum dux 
eum trecentis vel quadringentis equitibus ex urhe 
prodiret. Clarus venator erat Gadanas silvestrium 
Aerarum, perdicum et columbarem, eratque ei liber 
accessus ad Eglonem, cui de suo venatu partes of- 
ferebat, mens quoque ejusdein. adhibitus; a quo 
vicissim urbana officia haud certe minoris pretii 
Ámpetrabat. Hie taudem Egloni dizit, Romanos pe- 
dites vix square centeuarium namerum, eun quin- 
gentis equitibus, septemque circiter passuum. nilli- 
bus ab urbe abesse in loco dicto Habeto Rohen : 
quare amice ei suadebat, ut ad praedanda armenta, 
oecidendos Romanos, gloriamque sibi conciliandam 
prodiret. Misit tamen. Eglon exploratores, qui re- 
«ressi paucos Romanos equosque se vidisse dizc- 
Tunt. Tum accinctus Eglon eum quauringentis equi- 
ibus exiit, ipsum-Gadanam mulo impositum ducens, 
2 quo in mediis Romanorum insidiis constitutus fuit : 
&tque ita Persas Romani occisione occiderunt, ca- 
putque Eglonis in castellum tulerunt. 

lzc ezdes filio Eglonis magnum merorem irass- 
que injecit ; pr:efecti autem cautiores redditi, civi- 
*us obsessis haud 
exeundi ad nundinas, quie prope meenia flebant, quo 
rustiej vinum, triticum aliaque i: genus e pagis de- 
ferebani, ut Persis :wque ac civibus veuderent : uaui 
delecti equites obviam facii, rusticos excipiebani, 
atque in urbem deducebaut : nemoque, juxta lau- 
dabilem Persarum legem (12), pagorum incolis quid- 
quam eripere audebat; sed hi pro libito res snas 
pretio vendebant, vicissimque in urbanis nundinis 
quse sibi opus erant coemcebant. Verumtamen 9b 
SÉglonis ejusque armatorum cedem, ha nundine 
desierunt; ei qui reliqui eraut in urbe optimates, ct 
hominum ferme decem millia iy stadium quoddam 
detrusi fuerunt a militibus custoditum : qui alimo- 
nia destituti mori cceperunt, postquam sua calcea- 
inenta et stercora coinederant, atque urinaw bibe- 
rant, postremo inter se mutuo srvire ceperant, 
donec prope onmes consumpti sunt : qui autem ἴῃ 
stadio vivi superfuerant, tanquam mortui e sepulcris 
prodeuntes ex urbe dimissi suut. Femin:& quoque 
fame efferatz viros passim fraude callida arlificiis- 
que circumventos occidebant eisque vescebautur ; 
it3 ul viri ulura quingentos a feminis vorati sint ; 
tantaque fuit in bac urbe fais calamitas ut Sama- 
ri: ac llierosolyma excidium, de quo in sua llistoria 
Josephus, superaverit. 

Ad extremum Pliarazmenes ad urbem progressus, 


(12) De hac nilitari Persarum lege confer sis 
fragmenta politica Petri inagistri a me edita in Col- 


ParRoL. (in. LXXXV. 


deiuceps copiam faciebant c 


sedentibus in urbis porta Romanorum Persarumque 
ducibus, exibant sine armis Perse quidquid pete- 
taut secum fereutes : qui autem e civibus cos seque- 
bantur, optio els nomi»atim fiebat, «t si quidem 
manere vellcat, liceret; secus libere cum D'eisis 
abirent : atqne ia ex ürbe inigratum fuit, Cavadi 
tamen centum supra uille auri pondo data sunt per 
Celerem mayistrum, redemp:ze urhis pacisque pre- 
tium. Foederis couscripte tabulze regi ad subscriben- 
dum oblatae fucrunt; qui interposito samno, per 
visum admo:itus est ne pacem componeret; quare 
experrectus scriptum conseidit, et in Persidem, auro 
secum ablata, recessit. Porro Pliarazmenes urbi et 
incolis administrandis remansit, qui tributo immu- 
nes decreto Cesaris per septennium fuerunt ; eas- 
que benigne tractabat, et qui e captivitate redibanl 
beneficiis ornabat, cunctosque pro singulorum gradu 
picifice excipiebat : quamobrem civitas quiete et 
uranquillitate frui co»pit, atque zedificia in moenibus 
augeri : ad eamque missus est episcopus Thomas 
monachus, vir pacificus, comis atque misericora. 
lusuper Dei providentia illuc adduxit de monasterio 
C.tarzorum Samuelem quemdam, virum justum, 
ct miraculorum operatorem, nodis (daemouuim) ex» 
pedijendis idoneum, qui suis precibus urbem con- 
:servarit, et quamlibet civibus opem przestitit, 


£AP. ΧΙ. 
De urbe Dara condita, 


Graviier adinodum increpuit Auastasius Caesar 
Romanos milites eorumque duces, qui ad imperii 
melropolim post bellum Persicum  perveuerunt, 
quia scilicet haud ex ejus sententia, quam Deo 
placuisse sperabat, bellum prospere cum Persis 
gessisaent, neque eos armis, sed auio a se injsso, 
Amida expulissent. Ili contra se purgaUant dicen- 
ies arduum fuisse bellum cum rege gerere, quem 
licet Assyrium et bosdem, Deus tamen in Romapam 
ditionem immisera1 peccatorum causa puniendo- 
rum, ut ipsemet Deus aflirinaverat; prater. quam 
quod exercitu etiam valde numeroso stipatus erat, 
Ad Nisibin quod attinet, ean prorsus expuguari 
nOn poluisse, absente licet rege, deficientibus ido- 


D uncis machinis, nullo quieti nocturuz asylo, Roma- 


nis castellis lunge dissitis, et exercitui continenda 
ineptis, preter annon: et aqua penuriam. Dlinc 
hnperatorem rogabant. ut. urbem aliquam propo 
montem fabricari mandaret, quie exercitui perfu- 
gium esset οἱ statio, armorum  oflicina, el regionis 
Arabicz praesidium adversus Persas latrones atque 
Ismaelitas : porro alii Darzii, alii Amniodiam asi- 
ficand:un mir iendamve suadebant, 

Ergo imperator. Tüonar Amidas episcopo. uiisit 
epistolam cum architectlis ; qui cum u:ibis futura 
graphide venit ad Ciesarem, eui placuit. cum: pro. 


lect. Vat. t. I], p. 594, ubi serio est de ipso r 
l'heroze Cavadis decessore., peo Teyg 
EY 
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«emam consilio ut Dara zdificaretur. Pracfectus eo A mansisse : simulque accuratas et (irmas rationes 


tempore erat Plilzsimus, vir fortis et sapiens, pe- 
euniz miuime cupidus, sed aquus, et erga operas 
pauperesque benevolus. Dum itaque imperator bel- 
lum cum Tamaritis aliisque hostibus gereret, cer- 
iam auri summam Thome episcopo dedil, pagi 
(Dare) pretium qui Ecclesie patrimonium eral; 
eoque empto cunctos advenas ibi degeules dimisit 
liberos, domibus singulorum areisque coemptis : 
2d urbis vero zdificium multa centeua auri pondo 
guppeditavit, jurat;mque fidem dedit se liberaliter 
quidquid episcopus expendisset compensaturuui, ct 
neminem mercede fraudatum iri : denique amplum 
edictum proposuit de urbe ad nutum episcopi zi- 
flicanda, et de augendis artificibus atque operis, et 
de materia xdiflcii undique convebhenda. Misit in- 
super scalpiores mulios aique artis murarke opifi- 
ees, et lege cavit ut nemo laboris sui przuio carc- 
reb : bis quippe conditionibus urbem quantocius in 
imperii finibus zdificatuin iri intelligebat. 

Porro episcopus, cum Dei ope urbis zedificanda 
iuiium fecisset, presides incorruptos operi prae- 
posuit Cyrum, Acamum, atque Eutycliianum pres- 
byteros, diaconos autem. Papbinutium, Sergium, et 
Joannem, aliosque ex Aumida clero: ipseque epi- 
scopus &;epeloco aderat, eosque invischat, aique 
abunde pecunia artificibus alque onis opere 
hominibus sine ulla fraude dabatur ; ita ut. sirguli 
iu diem percipereni unum danek (qua est sexta 
pars drachmz) ; et qui jumentum | habebant, duos 
danck. Ex bac urbis :edificatione multi divitias cu:mn- 
psearunt; cumque operis et mercedis cquie fia 
percrehuissel, certatim ex oriente aique occasu 
amurarie artis opifices coucurrebant, nec non ope- 
«um praefecti, qui suas crumenas cuncli. impleve- 
runt ; merito ei favore episcopi, liberalis homiuis, 
comis atque. benigni, qui Ciesoris justi. promissis 
€onfisus erat : quare intra biennium — triei.piumve 
consummato opere, urbs in imperii fiuibus veluti 
germen quoddam, subito apparuit. 


Ubi rei notitiam accepit Cavades, urbem evertere 
nisus est ; sed fiusira, validis enim iuris vallata 
eral ad incolarum propugnaculum, Regium quoque 
balneum οἱ speciosa liorrea 2dificata fuerunt, cum 
aquaductu qui ad (adices montis decurril ; intra 
urbem autem piscina: mirabiles ad aqui recepta- 
culum. Operum vero exaclores ac przsides prz- 
claram de episcopo famam ad Cesarem perferen- 
dam curabant, videlicet de ejus rectitudine ac 
justitia : quare hoc homine Augustus. mirifice dele- 
ciabaiur,eique quantaimcunque auri sunimam peteati 
mittebat. Postremo calculus initus est pecunie uar. 
versre qua 155 fuerat; responditque. Citsari 
episcopus, testem Deum iuvocans, omoem eam pe- 
εὐ ἴδ in aedificium fuisse" iusumptun,  nibilque 
vel ju manu sua. vel ecclesie. sue devolutum  re- 


(9) εἰ ρίαν, hujis. Latinam. interpretationem διὲς 


1. ὧν. bv. 


C 


perscripsit, quibus demonstrabat universum anrum 
ad se missum in pago ad urbis formam dignitz- 
temque redigendo consumpsisse. Dara autem ai 
imperatoris nomine Anastasiopolis dicta fuit. 


Deinde Thomas Eutycbianum presbyterum urbi: 
primum episcopum consecravit, vigilantem virum. 
et gerendarum rerum peritum, eique pronoimias, 
id est ab Amidensi jurisdictione exemptionem, at- 
tribuit. lluic assiduus socius erat Joanues quida», 
Amidz nutritus, quanquam gente Romanus, csi 
lonsuraui contulit Eutychianns atque presbyterz- 
tum, fecitque syudicum, et comitem itineris al 
inperii metropolim secum duxit. Casare autes 
convento, dotem ab eo ecclesige sua reportavit 
lusuper Abralbamus quidam Bar-Chili Telebraue- 
sis, eo tempore notarius comite assumpto Epbrzss 
quodam Telensi, secutus est Eutychianum episoc 
pun, a quo presbyter ordinatus, εἶδον fuit cura 
tor :edificii balneorum regiorum, ct deuique ere 
nomatum Ecclesi* obtinuit. Cx»sar autem Ej 
chiano dona contulit, sacram nimirum Ssupellcci- 
lem, etauri vim ad ingentis Ecclesiz aedifi in, 
eumque ex aula. dimisit, Cxteroquin. parum [τ 
superstes hic episcopus ; eique snceessit Thona 
Resinensis, Abdias filius, ortu Ron.anus, qui Amwz 
era! 2conomus. Hic navus vir erat, οἱ negoliorsa 
gereudoruni) guarus, charumque habebat niaguope 
Joannem gyndicum, propter ejus zequitatem ae ve- 
recundiam, Cum autem sede sua ob fidei zelea 
pulsus fuit, secutus est eum fideliter hic Joannes 
queur eiiam. corepiscopum fecit, Exsulavit autts 
Thomas annis circiter 17, in. fide sua cenxtavs 
mortuusque est indictione tertia, «quo tempore 
Cosroes. Aniiochiam cepit. (auno Ghristi 540), se 
pultusque est in monasterio Tirensi, ubi semet cua 
monachis congregaverat, qui Merdino ab hosiam 
conspectu fugeraut ; et juxia episcopum ejus ec 
nasterii, qui ibi pariter quiescebat, deposits est 


CAP. XII. 
De Marino Apameeusi | (1). 
Post Macedonium Timotheus Constautinoph 


episcopus factus est, vir orthiodozus (impius se 


cet Eutyehianus) , cujus iiomini opera consentius: 
honoraus enim Deum interpretatur. Ejus iebe: 
Marinus quidam Apamneersis exstitit, vir vigilans, 
dexter, operibus sagax, sapiens et doctus. ilic or- 
thodoxain etiam fidem colebat, et imperatoris. awi- 
cus, à Secretis et consiliis erat : qui cuin per vica 
ui bis incederet, aut. alicubi. sederet, quidquid οἱ» 
servatu dignum in. mentem ipsi succurrebat, :|litte- 
ris mandari jubebat. Prieterea. atramnentarium ad 
lecz ilum, appeusum tenebat, acceusa juxta. pulvinar 


lucc 92, ut cogitationes suas in Charta. descnbere 


pH *" quas orto 5015 imperatori siguificabat. 


ex. Asseimani Bibliotheca Orien i. 6d, 
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eumdem. admonens, ut eas exsecutioni mandaret, A fidei aecideruut, quxque. Deus. mature praedixit ; 


Et quoniam ex Antiochiz provincia oriundus era!, 
que ab Eusthatii episcopi temporibus dictionem 
4"ὶ crucifizus est pro. nobis, primum predicare 
teutavit, ipse etiam omni studio Anastasium im- 
peratorem ad hoc idem perageudum sollicitabat. 
Quos liominis conatus cum bzreticj quidam co- 
gnovissent, ipsun catervatim adorti ; cur, inquiunt, 
terrenos howiues inducere vis, ut faciant prater 
sanctam hymnum, quem angeli Trinitati offerunt, 
dicentes : Sanctus, sanctus, sanctus Dominus forüs, 
cujus laudibus pleni sunt cceli et terra ? Ad hzc 
Deus Verbum, qui pro nobis hominibus crucifixus 
est, in ore. ejus apologiam hujusmodi statim. prze- 
p.ravit : angeli quidem hymuum confessionis sud 
reete ad adorandam et consubstantialem Trinita- 
tcm dirigunt, eumque pro ipsis crucilixum nequa- 
quam praedicant ; nos vero in bymno confessionis 
nostre crucifixuui pro nobis hominibus illum juste 
dicimus: ex nobis enim, non ex augelis corpus 
assuinpsit. Atque ita illis quidem os obturavit ; im- 
peratori vero sensum patefecit, qui particulam 
illam, qui crucifixus es pro nobis, sicut in Antio- 
£hena provincia, sic et urbe regia przdicari jussit. 
CAP. XIII. 
De eclipsi solis. 


Hoc eodem tempore prodigium accidit, simile 
illi quod olim prudentibus ostendit Christi divini- 
fatem in carne crucifixi llierosolyw:e, nempe de- 


fectus solis, qui ab hora sesta ad nonam obscurs- € 


ius est, 
CAP. XIV. 
De Ariadne Augusta. 

Ariadne Augusta poet. viri sui. Zenonis obitum, 
nupiias eum Anastasio celebravit, eumque regni 
&ocium assumpsit, mortpaque est auno Grecorum 
824, post adimninistratum imperium anvis 40. Vir 
ejus jaw azlate provectus, sancte recteque vixit, 
remque publicam vigilanter rexit. 

CAP. XV. 
De obitu Anastasii Augusti. 
Exactís in episcopatu Timotheus annis sex vcl 


septem, obiit, indictione nona, eique su cessit Ὁ 


Joannes. Quo anno mortuus est Anastasius, muli 
AEgyptii, Alexandrini, acceole trans Jordaneum, 
ldumzi, et Arabes, qui Hierosolymam venerant ob 
festum Exaltat:e Crucis. pridie 6 Septembris, a 
dx:monibus obsessi fuere; el. canum more advpr- 
$us crucem latvantes, deiude taciti exibant. Prodi- 
gium hoc dolorem atque tristitiam prudentibus in- 
jeci : quanquam ne ipsi quidem rei causam intel- 
lexerunt, nisi posiquaim factis. innotuit: portende- 
lantur videlicet contentiones et scandala qua: deiude 


$ fac. 1. 1-4. 


ut venturain tentationem accurate. perpenderenius, 
atque ita eam iminota fide perferentes, gaudium 
illud consequeremur, de quo Jacobus apostolus 
ait: Omne gaudium vobis sil, [ragres iei, cum in 
lentationes wultas. εἰ variag. incideritis ; scientes 
quod probatio fidei patientiam vobis acquiri ; huic 
patieniig autem erit opus. perfectum ; ut sitis per- 
[ecti et integri, in nullo deficientes *. Et Anastasius 
quidem quinta Idus Julii obiit, eique successit Justi- 
nus, qui in exercitu versabatur quo tempore Ca- 
vades Persarum rex Auidam venit. Eraj i$ state 
matura, formoso aspectu, prolixo canoque capillo ; 
religionem autem Bomanorum profitebawr quis in- 
didem erat, ortus in castello Bederiana, cujus aque 


B pessima nalura sunt, nam decocup vertuntur jn 


cruorem. 
CAP. XVI. 


De sanctorum confessorum Homeritarum 
martyrio (14). 

Epistola quam scripsit Simeon Christianorum 
in Perside episcopus auno Justini sexto ad Simeo- 
new abbatem Gabulitanum ita se habebat. 

Dilectioni tux significamus die vicesima Januarii 
prazsentis anni Graecorum octingentesimi tricesinji 
quinii ex ditione Naamauis discessisse nos, uga 
cum Abrahamo presbytero Euphrasii filio, qui a 
Justiniano imperatore ad Monderum Arabum reg- 
gem pro pace concilianda allegatys est: sicuti de 
ipso in priore nqstra epistdla scripsimus, gratias 
eidem agentes cum nos, tum fideles ownes, quod 
partes nostras foveat; et ipse perspecta babet 
qu» olim scripsimus, et qua modo seribimpe. 
Per desertum igitur diebug decem copsumptis, 
ausirum, alque orientem versus pergentes perve- 
uiumus ad Monderum contra mentes aree? uuu- 
cupatos, quos Arabes famle appellant. Monderi 
autem castra ingredientibus nobis, occurrunt Árs- 
bes ethnici, et Maaddeni; et, quid amplius agen- 
dum vobis restat, inquiunt, cum Christus vester 
ex Romanorum, Persarum, et Homeritarum fiii 
bus expulsus sit? Hoc nebis Arabes exprobra- 
ban£ ; at nos ingenti dolore tabescebamus : maxime 
cum juxta adesset legatus ab Homeritarum rege 
ad regeiu Monderum missus, qui plenam arroganz 
tie epistolam exhibuit, in hzc verba 


Noveris, frater mi Mondere rez, regem illum, 
quem AEtbiopes regioni nostre prafecerant, e vivis 
jam excessisse. Adventante autem hieine, cum in 
nostram regionem ZEibiopes conteudere nequirent, 
ut Christianum regem de more constituerent, to- 
tum ego Homeritanum regnum occupavi : ac pri- 
mum quidem cunctos Christianos, qui in Christum 
crelebart, cepi, mortem ipsis comminatus, nisj 


(14) Hinjus quoque capituli interpretationem &umqo ex Assemano, Biblioth. Orient. t. 1. p. 565, 
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Jud: nobis similes fierent. Ocvcidi autem, quos re- A liberorum intolerabiles luctus. Mihi ergo delibera- 


peri, bis cenium et octoginta sacerdotes : /Etliiopes 
quoque, qui ecclesiam custodiebant, una cum ipsis 
e medio sustuli ; eorum vero ccelesiam in synago- 
gam nostram converti. Tunc demum cum centum 
86 viginti millibus hominum ad Nagran regiam eo- 
rum nrheu castra movi : quam cum díebus aliquot 
frustra oppignassem, interposito jurejurando in- 
columitatem pollicitus sum : animo tamen datam 
Christianis hostibus meis fidem non observandi. 
Quare deditione facta pra'eepi, ut 3urum, argen- 
tum, et omnes opes suas proferrent. Prolatas sus- 
tuli. Mox Paulum eorum episcopum quaesivi : 
quem cum illi e vivis jam excessisse affirmassent, 
liaudquaquam ipsis (idem adhibui, donec tumulum 
ejus mihi ostenderunt : ego vero ossa inde extra- 
eta cremavi. Ecclesiam quoque eorum, et sacer- 
doles, οἱ quotquot ad ecclesiam confugisse depre- 
lendi, flammis absumpsi. BHeliquos vero cogebam 
Christum crucemque cjuraie.. Quod. tamen illi se 
commissuros wvegarunt : illumque Deum esse, ct 
Filium Benedicti testabantur ; et mortem hauc ob 
causam oppetitam vitas anteponendam oflirmabant. 
Scd et ipsorum princeps mulia effutiens , coutuime- 
liis. probhrisque me incessere non verebatur. Omnes 
itaque eorum proceres duci ad supplicium ju:si 
sunt. Interea feminas ut maritorum exituni apimo 
reputantes resipiscerent. hortabamur, si sibi suis- 
que liberis consultum vellent. Sed ille adeo nostris 
adhortationibus coumnotz non fuerunt, ut a virgi- 
nibus, quas neri add.xeramus, in eo praventas se 
fuisse conquererentur, et ultro in medium Jllarum 
agmen irruwperent, atque a $uis maritis se divul- 
$as dolereut. 

lis ergo vltimo supplicio affectis, Rumam regis 
designati uxorem, datis ex nostro exercitu custo- 
dibus, dimittendam putavimus, si forte filiarum 
eomniseratione capta, religionem Christianam re- 
pudiaret, ct Judaicam amptecteretur, filias, opes, 
fortunas omnes receptura. At illa ut a nostro sese 
conspectu proripuit, nudal caput, οἱ aperto vultu 
prodit in publicum, wirante populo : siquidem ejus 
faciem ex quo facta crat grandiuscula nemo in 
foro conspexisset : atque per vicos urbis et conipita 
discurrens clamare ac vociferari liunc io medum 
co»pit. Mulieres Nagraneuses, quotquot adestis so- 
dales, Christianz, Judex et geutiles, audite. Cliri- 
s!ianam me esse, el genus et proavos meos nostis, 
el ingentem auri argentique copiam, patrimonium 
quoque luculentum, ct servorum catervas praesto 
milii esse; et si modo, quoniam pro Christo mari. 
wis interiit, novas nuptias optare libeat, non defu- 
turam dotem Lx. ivillium autcorum, et praeter opes 
ab illu mihi relictas, mundum prope infinitum mo- 
riliom, gemmarum, et pretiosissinarun vestium : 
perspectumque vobis est, non falso ista ἃ me ja- 
ctari, sed nec illud vos latere $cio, nullam feminie 
dicm opiabiliorem csse die nuptiarum : huic autem 
succedere zrumnas, partluum dolores, et in funere 


p 


tum cst, his omnibus πο dare. Priorum itaque 
nuptiarum dies lxtissimos exegi : et nunc par 
cum animi mei latitia filias virgines quinque 
Christo despondi, llue ergo ferte oculos, soria; 
intuemini sodalem vestram, vestrum in conspectum 
en secundo prodeuntem. Quandoquidem in priori 
illa inearnm uuptiarum pompa, vobis omnibus spe- 
ctantibus, sponsi prioris domum traducta sum : e 
nune aperto similiter vultu ad. Cbri-tum Deum, et 
meum  filiarumque mearum Dominum propero, 
quemadmodum, et ipse Christus ob suain in nos 
charitatem 34. nios desceudit, et pro saiute nostra 
passus est. 

Meis ergo iusistcre vestigiis, vos etiam atque 
eiiam rogo, neve caduca oris forma transversum 
vos agi sinatis : nec euiin ego vobis minus formcsa 
sum : sed et ipsam hanc qualemcunque formam 
integram, et Judaicz perfidie immunem ad Chri- 
stum deferam, ut ipsa oris species Domino meo 
fidem faciat, me ab illa iu inddelitatis cri.nen ab- 
duci nequaquam potuisse : οἱ aurum, et argentum, 
et ingentes opes ostendent, nihil ipso mihi charius 
fuis.e. Rex namque perduellis salutem incolumita- 
temque, $i Christum ejurarem, promisit. Sed boe 
avertat Deus, sodales ; avertat, inquam, ne Chri- 
stam Deum, ἐν quem credidi, nunc deseram : sed 
quando ego, ct filie in nomine Trinitatis bapti- 
zate fuimus, Christi crucem adorare, et pro eo 
mortem cum vit» commutare, una cum illis est ra- 
tum mihi : siquidem et Christus pro nobis crucia- 
tus, et mortem in sua carue perpessus est. Quare 
res hasce caducas, quamvis modo oculos alli- 
ciant, corporique blandiautur quandoque tawea 
casuras, sponte resigno , perennes et perpetuo maa- 


;Suras$ opes a Domino acceptura. Ὁ vos beatas, se- 


dales, si dictis aures «dederitis meis, et veritati 
manus, Christumque Deum dilexeritis, pro quo 
ego et filie morimur! Nuuc autem piceu, et tr.p- 
quilla tempora populo Dei precor : fratrum οἱ so- 
rorum in hac urbe pro Christo. intereinptarum 
cruor ipsi niurus fiat, si tamen Doiiino suo Christo 
perpetuo adhaserit. En lidenter urbe excedo, in 
qua velut iu temporario quodam diversorio hacte- 
nus versalze sumus egzo et filie mes, illam civita- 
teni zternàm cogitantes, in qua Sponsum, cui ipsas 
wadidi, sunt iuventuras, Orate pro me, sodales, ut 
Dominus meus Christus we suscipiat, et ignoscat 
mihi, quandoquidem tridnum marito superstes viai. 

Gliscentibus ergo ex mibe clauoribus conci, 
percontabamur reduecs, quos eo legaveramus nun- 
tíos, quaenam το} insoliti illius cjulatus causa 
esset, ]sti, quie tox. nairabimus, renuntiarunt : 
Πα) Δ} videlicet, feminarum vulgus ad eos clauo- 
r«$ concitasse : eustoduim nempe segnitia. socordia- 
que factum fuerat, ut tantum feminis liceret. Et in 
eus quidem ultimo supplicio animadvertere ratu 
erat, nisi in. mitiorem sententiam quorumdam pre- 
ces nos postea flexissent. 
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Ecce autem ab urbe femina revertitur, bacchanti A rus, reveritus nobilissimi viri genus, et quod idem 


similis, nudoque capite, et filias secum trahens 
eleganter coucinncque ornatas, quasi ad thalamum 
concessuras, erecta fronte pelit conspectum no» 
strum : mox solutis plicatisque in manus crinibns, 
nudam cervicem porrigit, inclamans : Christianz 
sumus ; pro Christo morimur. Absc.nde caput, et 
ad fratres, ac sorores, mearumque filiarum paren- 
tem ocius transmitte. Ego vero post tantam mulie- 
riá amentiam, ut Christo renuntiaret, adhuc suade- 
bam : sin. minus, tantum ne diceret eum Deum 
esse. Αἱ uon persuasi; quin etiain ejus fliarum, 
altera nos objurgabat, qui ista suggereremus. Cum 
ergo persuasum haberem, nulla vi, aullove ingenio 
mulierem adduetum iri, ut Christum ejuraret : cze- 
leris Christianis metus incutiendi causa eam humi 
prosterni jussi; filias vero statim jugulari pone 
matrem, adeo ut dissectis e cervicibus erumpens 
cruor in os ejus influeret : mox ipsam pari suppli- 
cio necari. Deum Adonai juro, incredibili marore 
affecius sum, cogitans ipsius, filiarumque pulchri- 
Uidinem. 

Quoniam vero pontificibus, mihique videbatur 
scelus esse, si peccantibus parentibus insontes li- 
beri penas darent (id cnim etiam leges nostre 
vetant), idcireo lege lata edixi, ut impaberes a 
nostris militibus alantur, ut cum ad pubertatis an- 
nos. pervenerint, aut Judaicam religionem susci- 
piant, aut 3i Christianam profiteri malint, pereant. 
Iloc tibi, rex, eo perscribenda putavi, nt simul te 
admonerem, ne quemquam Christianum in tuo re- 
£no vivere patiaris, nisi forle, qui suam cum tua 
religione commutare voluerit. Judszos vero fratres 
neos ea, qua soles, benignitate fovere perge, fra- 
ter. Gratias pro hac tua in eos benevolentia ego 
rependam : quoscunque tibi charissimos fore tuis 
litteris ipse me feceris certiorem. 

Hzc rex profanus judzus Mondero. Cum autem 
108 eo pervenissemus, Monderus convocato ad con- 
tionem exercitu, regis litteras publice recitari jus— 
s$'t:remqne ila se habere presens ipsius regis 
legatus. attestabatur, attexens. alia. quxdam. de 
Christianorum οὐρα, eorumque ex Homeritide 
fuga. Tum vero Monderus »d Cliristianos, quos sub 


inter regni proceres esset clarissimus, οἱ in armis 
strenuus. 

Inde profecti Naamanis terras Sabbato primo 
jejunii tenuimus, ibique legatus exstincti regis Ho- 
meritarum occurrit, qui cum esedem a tyranno 36- 
dzorum commissam a nobis didicissct, Naamanitam 
quemdam paeta mercede jubet in urbem Nagram 
quantocius proficisci, omniaque ibidem gesta quam 
diligentissime explorare. 15 itaqne post dies aliquot 
legato Christiano, nobis audientibus, narravit quz 
supra memoravimus, subjecitue, cxsos eadem 
Occasione trecentos et quadraginta proceres, qui 
ín urbe tyranno occurrerant. Priterea addidit, 
Judeum Arethz (ilio Caleb illorum principi, et 
Rumz marito, insultasse in hxc verba : Viden' 
quo tua te in Christum fiducia adduxerit, bellum 
adversus me molientem? Jam resipisce, miser, el 
ejurato Christo, senectuti tu: consulere sero disce, 
ne te, qu:e socios tuos, involvat poena. Cui Are- 
thas : De istis, inquit, merito jam queror, ut qui me 
bene monenmtem obaudire noluerint : aiebam siqui- 
dem, nullam tuis dictis habendam esse fidem, scd 
in urbe manendum : et inde armis rem esse trans- 
igendam, non vcrbis : daturum scilicet Christum, 
quem optabamus, bello finem : nec urbem unquaimn 
expugnatum iri, in tanta przsertim rerum omnium 
copia, Sic illi nimirum statuerunt, tuis capti arti- 
bus. Quamobrem regio tc nomine indignum puto : 
impostorem potius dixero. Enimvero reges, quos 
vidi multos, pacta conventa servant, et a dolis 
fraudibusque abhorrent. (Quod summum est, daten 
Christo Deo meo fidem non muto, nec Judzus tui 
similis apostata fiam. Et vivere quidem, mortem- 
que evadere, nieo nunc stare arbitrio sat scio. At- 
tamen diu jam vixi, et liberorum, nepotumque, 
alque cognatorum magnam catervam relinquo : 
rebus insuper belli doinique gestis non modieam, 
Christo favente, collegi famam. Quod in posterum 
spectat, non dubia, sed ceria mihi spes manel, 
fore ut, quemadmodom vitis resectis superfluis 
sarmentis uvis exuberat, sic populus noster Chri- 
stianus sit futurus, et Ecclesia, quam incendisti, 
msguillcentius propediem instsuretur : iusuper et 


signis habebat plures conversus : Audistis, inquit, D Christiana religio resumptis viribus regnet, regi- 


quz adversus vestrae secte. homines decreta acta- 
que fuerint? Quin ergo vos Christum modo uon 
ejuratis? Neque enim regibus, qui Christianos ex- 
pellendos judicarunt, sum ipse melior. Ad h:ec 
1.168. quidam Christianus, qui in Monderi costris 
merebatur, divino zelo excitus prompte confiden- 
terque : laud. tia, rex, iuquit, ztate. Christiani 
nos facti sumus, ut modo Christum ejurare debea- 
mus. Cui Mouderus subiraus : Tune, inquit, me 
presente hiec. effütire audes? At ille : Pro pietate 
locuturus, neminem metuere soleo, nec moo 
hominum metus, ut in ea causa laceam, aeaquaui 
efficiet. Neque vero mihi gladius brevior cst glauio 
calerorum, paratus experiri sum. Tacuit Moude- 


busque imperet; Judzmorum autem secta tenebris 
obrustur, τ regna concidat, et potestas iu- 
tereat. Pone ergo fastum, neve aliquid preciarum 
te gessisse putes : cum enim clarueris, repente oc- 
cides. 

Ic aiebat magnus ac venerabilis senex Aretbas. 
Mox Christianos qui frequentes latus ejus stipave- 
rant Irunc in modum interpellat ? Audistis, fratres, 
quid isti Judeo testatus sum? Cui illi : Utique, Pa- 
ler. Aretlias : Vera sunt. illa, necne ? Cum respon- 
disseul vera esse, sabdidit : Si quis ergo wetu 
mortis concussus, datam Christo fidem mutare co- 
gitat, quautocius abscedat, llic. sublato. clamore 
eumes dixerunt ; Propitius sit nobis Deus, ue εἰ- 


111 
meamus, Pater : omnibus quippe tecum mori pro A 
Christo est ratum, nec unquam 8 too avelli latere. 
Post h*c Areihas δ circumstántem Christisno- 
rum, Judzorum, et Paganorum turban conversus : 
Aiddite, Inquit, quotquot adestis omnes. Siquis fórte 
ex genere meo, aut allinibus meis, aut cognatione 
mea a Christo defecerit, et isti Judzo adheserit, 
hunc meum esse abnego, et liaredem abnuo, bora- 
que mea iu sumptus construend:e ecclesie cedere 
voló. Si quis autein. meorum Cliristo (idem serva- 
verit, nibique superstes vixerit, hunc in jus faeul- 
tatum inearum suceedere jubeo, et heredem dico 
mentf) : ecclesia. veru quemcunque ex tribus agris 
pitrimonii mei elegerit, habeat sibi ad fabrice 
expetisas. 

MO iterum conversa ad regem oratione, Te, In- 
quit; et quoscunque Christum abdicastis, abdico, 
abjuro, abnuo. En adsumus, arbitrii jurisque tui 
fácti; His porro Aretie. verbis reliqui Christiani 
Iuflaminati : En Abraham princeps Patrum, aiehaut, 
le, nosque tecum przstolatur, venientes exceptu- 
rub. Quicunque a te defecerit, et Christum negave- 
Yil; hunc nos omnés abnegarmus. 

lixc illi. Quibus vehementissime | commotus 
iyrannus, lata |n. ómnes capitis sententia, ad sap- 
plicium duci jussit, ubi influit torrens. (Vadi incole 
vocant), ibique jugulari, et cadavera iu profluentem 
proJici. luterea Arethas sublatis in celum maani- 
bu& orabat in hae verba : Christe Deus, adesto 
Vobis, et confirma uos, animasque nostras &uscipe : ( 
placeat tibi effusus pro te servorum tuorum ciuor, 
Mosque tuo. dignos effice conspectu : confltere. nos 
cÓrami Patre. tuo, sicut pollicitüs es, et fac ut Ec- 
eclesia sedificetur, et famulo 1uo Paulo, cujus 0ssa 
Vlamwa dudum consumpsit, alter episcopus sufli- 
ctáütur. 

. la demum postquam 866. invicem pacis osculo 
gàlutassent; signoque crucis Arethas senex els be- 
.pedizisset, cervicem lictori sponte porrexit, οἱ ic- 
(Δ excepit. Mox scii conglobali &ccurrebànt 
tifoto cuan. animi ardore ut. se invicem comprime- 
Véni; interfectique nuper Aretbze sanguine asperge- 
meniur. [ta demum martyrio omnes coronati suut. 

Puer erat. uriennis, quem mater cum ad suppli- 
dium raperetur, manu trahebat. Hic regem seen- 
t&in; et regio culiu amictum forte conspicatus, e 
màttis latere dilapsus, ad illum accurrit, ejusque 
genua osculatur. Ea pueri simplicitate delectatus 
rex, párvulum, ut fit, amplexari carpit: postremo 
sit affatur. Quid tibi, mi puelle; mavis? morine 
ufià cum matre, an inecum una vivere? Cui puer: 
Pér Domitum nostrum, malo cum urea matre mori; 
proptereaque cum matre pergo; dixit enim mihi: 
Vehi, fili, imoriamur pro Christo. Sed dimitte, oro, 
me, ut ad malreni meam  properem, ne forte non 
videar morientem ; significavit enim mihi, regem 
jüdieerum eJixisse ut qui Christám abdicare no- 
Metint, interficiantur: ego autem Christum abdi- 
eare nolo. Cui rex: Undenam tandem. Christum 
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nosti? Tum puer : Quotidie ad ecclesiam ventitae 
cum maire; ibl illum video, Subdit rex : Mene 
ainas, an matrem? Puer: Pcr Dominum nestrum, 
matrem. Cui rursus rex: Mene 4mas, an Christum? 
puer : Magis Christumquam te. Quorsum ergo, subdit 
rcx, huc modo procurrens, genüa mea osculatus es? 
Putabam, respondit puer, te csse regem Christianum, 
quem in Ecclesia videbam, net huc usque noveram 
te Jud:eum esse. Rex: Dabo tibi huces, et amyg- 
dala, et ficus. Puer: Nequaquam per Christum; 
non comedau nuces Judzorum. Sed sine we, quiese, 
ad matrem ire, Rer: Mecum potius hic maneto, 
et fias inihi filius. Paer: Neutiquam per Christum 
non mauebo, quia féies, et non bene oles, sicut 
mater mea. Tum vero rex ad pone stantes : Δ8 
vero anima«dvertistis, ait, pessimam hanc sürpem, 
quam ab ineunte ztate seduxit Christus, ut illsm 
perderet ? Inieriu quidam procerum ordine pne- 
rüm sic interpellat : Veni mecum, et. ducam te, οἱ 
reginz filius lias. Respoudit puer: Ὁ  colaphis 
diguunm.-os, regina potior mihi est iater, quae me 
ad Ecclesiam ducit. Postquam vero se usque temeri 
invitum sensit, regis femur d«ntibos  impetit, in- 
clamans h:ec: Jude nequissiue, dimitte me, wt 
ad matrem pergau, et una cum ipsa mortar. Po- 
stremo rex parvulum cuidam éx procerum suorum 
numero traditam, jubet. diligenter educari, donee 
adultus, ant Christum cjuráret, et 8ic. supplicium 
evaderet, aut $i contra in Christi fide usque perse- 
veraret, necaretur,, Cumque puer a servo ejus ab- 
duceretur, luctabatur pro viribus, pedes quatiens, 
el iiatfein appellans : Succurre, mater, aiebat, el 
tolle me, etad ecclesiam deducito. Cui mater: 
Ast nunc. perge, illi, cogita te Christo commenda- 
tum, et. noli flere, sed priestolare me in. ecclesia 
apud Christum quantocius ad te redituram. Hzc 
fata, cervicem porrigit, decollatur. 

Hzc ubi tum hisce litteris, tum propagata multis 
rumoribus fama innotuere, ómnes Christiani in bis 
locis commorantes indoluerunt : eaque nos quoque 
vobis perscribenda duximus, ul sancti et fideles 
antistites cogaita rerum in Homeritide gestarum 
serie, sanctorum martyrum commemorationem per- 
agant. Quod reliquum est, vestram charitatem 
etiam atque etiam obtestamur, ut quamprimuu nmio- 
nasteriorum przfectis, et episcopis, in primis vero 
Alexandrino ista signi(icentur, ut regem ZEtliepum 
ad ferendam Ilomeritis opem suis litteris cohorte 
tur : simulque curetis ut pontitices Judisorum  Ti- 
beriade commorantes adigantur Scribere ad istum 
regem Jjudium, qui modo. apparuit, ut a bella οἱ 
persecutione lometitarum iu posterum abstiueat, 

C»tera qux& in epistola sequuntur, salutationes 
continent episcoporum οἱ abbatum illius temporis. 


CAP. XVII. 


Prologus elegans digni beatorum memoria sancti 
Mare Amid. episcopi in. Evangelium ei Ghrisii 
incarnati eGconomian. 


Ut unusquisque u.ente sua. et intellectus vi, longi 
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sermonis sententiam ad pauca capitula redigere A certamine, tum. etiam in. quzxstione tertatorem ; 


valeat, rei normam ipse proponam : ne:pe dabo 
operam ut conscripto Breviario quodam, possint 
hinc lectores theoriam universi operis, cum grada- 
Yim ab iis legetur, statim animo complecti. Reapse 
qui Evangeliorum scripturam ad compendium con- 
ferre voluerit, cognoscet ex ea Deum carnem as- 
sumpsisse, in ejusque potestate res humanas esse 
atque divinas, ab eo fundamenta mundi dissolutum 
iri, id quod in secundo adventu palam demonstra- 
bit. Quisquis haec quaquaversus considerabit, sen- 
sun. ín primis narrationis intelliget, quae incarna- 
tionem przcedit ; itemque Joannis Baptiste nativi- 
latem, qui Deo [sraelis testimonium daturus erat, 
conformen | fuisse iis quxe ante nuntiaverat angelus. 
Cognoscet insuper Christi nativitatem supernatura- 
lei ex Virgine Maria; eumque eeu hominem ter- 
renum ex ea sumpsisse principium; verumiamen 
quidquid non est terrenum, id Jesum de coelo de- 
(lisse, Testimonia antem incarnationis ejus ia 
Evangelii libro relata, ea sunt quz Elisabeth inspi- 
vata dixit, queque angelus Virgini atque Josepho, 
et denique angelorum verba ad pastores : item Za- 
chari vaticinium, stelle apparitio qux Filii Dei 
nuper nati regnum sempiteruum esse portendebat : 
cenique sacerdotis Simeonis atque Annz prophetia, 
(quod videlicet Christus ob mundi et Israelis salu- 
tem advenisset : quibus accelit przedicatio Daptistze 
testantis se quidem de terra. ortum, sed Salvato- 
rem nosirum de coelo, 


Preterea cognoscet lector ex Evangeliorum libro 
divinam Domini nostri. ceconomiam incomprehen- 
sibili sapientia fuisse patratam, non autem libro- 
Tum docirina neque scientiarum studio : potentiám 
ejus inelliget prodigiorum  effectricem, dicta ejus 
admiranda, omnium rerum scientiaip, et eum nulli 
unquam peccato fuisse obnoxium: in ejns. quoque 
potestate et arbitrio fnisse pali suo tempore, et 
extra id tempus miniine pati ; item abolere passiones 
hominum per suas in corpore voluntarias passio- 
nes, mortem resurrectione perimere, et. in. colum 
devique ascendere. Rursus docet hic liber, Jesum 
de Virgine carnem sumpsisse animata. atque. in- 
tellecta prisditam, conceptum ejus humanum ΟΥ̓ ΘΙ} 
mensibus consummatum, nativitatem naturalem 


Simul et supernaturalem, fasciis esse olvulutum, ! 


lactem suxisse, ritu. legali circumcisum, in ZEgy- 
pium ab Herodis niinis matie gestante fugisse, il!inc 
: postea reversum ad [sraelis instaurationem. (τος 
* vit deinde ejuscem tas dum matri. ejusque conjugi 
Í Josepho subesset ; et. in aquis abs Joaune baptiza- 
tus fait, ut humani generis renovationein, quod iu 
baptisino reapse figurate renovatur, significaret : 
quia tunc reapse. baptismus sanctum nobls nativi- 
tatem de. Spiritu comporavit, Tentatis ἃ diabolo 
ut homo fuit; sed utpute. Deus facile vicit tum in 


* Joan. vit, 5-1. 


B Judai de vertice montis dejicere conati sant, 


C 


wu 


eique angeli ministrarunt ; ac nostro generi quie- 
tem per reditum nostrum in paradisum concessit. 
Cum discipulis humano more versatus est, longe 
interdum a persecutoribus discessit, famem, sitim 
laboremque perpessus est. Ceeteroquin demonstravit 
nibil borum violenter au! necessario se passum, quasi 
Deus non esset ; dicitur enim, quod diebus quadra- 
ginta tolerato jejunio, postea esuriit. Pari dicitur 
ratione dormisse. Cum autem solitarius in monte 
esset, vigili orationi vacavit, humano scilicet more 
Patrem pro hominibus exoravit. ln navi szeviente 
procella dormivit, ob discipulorum | eruditionem, 
nempe ut crederent se dominari tempestatibus wa- 
ris et sono fluctuum ejus. Sic etiam quando euin 
fru - 
stra fuerunt ; quanquam enim ab his circumsessus 
esset, atiamen pertransiens in medio eorum dis- 
cessit: in cruce autem lancea. confisus, haud vio- 
lenter ejus animo excessit, sed ipse inclinato capite 
emisit spiritum, Ergo in ipso quaqmaversus divina 
bumanaque idiomata conspiciuntur. Jam remedia 
qui Christus mundo contulit hzc fere sunt: diaboli 
increpatio, demones ejecti, maligni spiritus de eor- 
poribus pulsi, graves morbi sanati, mortui ad vi- 
tam revocati, tentationum communiumque passio - 
num depulsio, qua vi.lelicet futurum. sxculum prz- 
figurabat omni malorum genere expers, quod nos 
cum spe, charitate ac (ide exspectamus, Porre Re- 
demptoris nostri doctrina homines arcet a pecuni:, 
glorie, voluptatumque cupiditate, eosque ad Dee 
famulandum recta cum voluntate sulilevat. 


Esstat in colice evangelico ejusdem sancti Ma- 
Τρ episcopi, sectione octogesima nona, eapmt sin- 
gulare Evaugelii Joannis?*, quod in aliis exempla. 
ribus desideratur. Est vero id caput hujuamoti. 
Contigit quadam die, nt docenti Jesu muliere 
sisterent, quse ex adulterio concepisse deprehensa 
fuerat, ipsi jue rem gestam narrarent. Jesus autein, 
cui utpote Deo ποῖ: erant turpes illorum passiones 
atque opera : Quid, inquit, ἃ lege praecipitur? Rc- 
spoideraut illi: Ut, si duo testes vel tres affirment, 
lapidibus uecetur. Tum Jesus ex ejusdem Mosaic 
legis norma, Si quis, ait, ab hujus peccati passione 
wundus liberque est, neque prorsus ejusmodi culps 
reus, testimonium suum adversus hane mulierem 
dicat, et primus lapidem jacias, eaque lapidibus 
icta pereat. Sed enim illi, cum se fragiles | ailiio- 
dum et culpabiles circa hujusmodi peccati passio- 
nein scirent, sigillatim ab eo dilapsi sunt, relicta 
illic muliere. Post quorum di;cecsum Jesus in ter- 
ram intueus et in pulvere scril ens, ait mulieri : Er- 
goue qui te huc adduxerunt, (*. contra te testiino- 
niu; dicturi erant, reputuntst 28 que ἃ me dicta 
audisti, te omissa, abierunt ἢ Pa ede nunc. et tu, 
necue ulterius peccare velis. 
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CAP. XYIII. 
De rebus stb Justiniano Augusto gestis. 


Justiniano reznante, Tlunni mzgno numera. Per- 
s:rum stipendiarii ineuwrstionem subitam iu. Roma- 
ram ditionem fecerant, agros. vastarunt, agricolas 
multos occilerint, pagos eormnque. ecclesias in- 
flammarunt, transmíssoque Euplirate Autiochiam 
usque. nemIne  obsistente aut. carpente. venerunt. 
Àttainen Basius quidam dux Maifersctensis iu eorum 
8 cable redit, sinanipulum ipsarum aggressis, quine 
geutos circiter equos eripuit, magnaqme. praeda po- 
titus est. Sic etiam apud Citrisiam. dux idem. vt- 
clor quadritigentos. ferme liomines prostravit, eo- 
rumque armenta sif vindicavit. 


Cavadi successit in. regno fllius Cosroes : cujus p 


mater, vivente adhuc Cavade conjuge, mnligno spi- 
ritu exceruciabatur, quin ullum οἱ remedium attulis- 
δι} 0 δὶ, arioli atqiie astrologi, ab ejusdem viro 
Cavade, 0 quo plurimum diligeba:ur, invocati: quin 
pal potius malignos spiritus spiritibus addiderunt. 
Hec igitur inissa fuit indictione quarta sub Liberio 


duce ad beati Moysen, qui in monasterio duobus 


fere stadiis ab urbe Dara dissito morabatur : et sul. 
nominis famam longe lateque. diffuderat: eumque 
npud eum paucis diebug mansisset, curata est, et 
in regionem sumi rediit, Accepit. autem. ab. hoc 
saneto Moyse ex monasterio Tarmel nuncupato be- 
nedicuunem (reliquias) ex ossibus Cyriaci martyris, 
quilius custaiiita atque protecta, ab immundi spiri- 


tus incursione libera esset : qua secreto zilicavit C 


iu regione s oratorium, ubi martyre colitur, Me- 
mor autem benefieli ab lioc beato Moyse "Tarmeleusi 
accepti Ro:uanos pro Fe nata, quam iufra comuc- 
worabinus, adjuvit. 


Etenim Justinianus res gestas. in. Mesopotamia, 
que intra fines imperii cst, reputans, suumque 
exercitum a Persis non. semel. casum, agricolas 
passim deletos vel in servitutem ab Hunnis. abdu- 
etos, pigos deuique In ea late regione inflaminatos ; 
wgro δι ποίυν adducebatur ot de novo mittendo 
exercitu, et de bello cum Cosroe, qui post Cava- 
dem regnabat, gerendo. cogitaret : prsesertim quia 
Cosroes Rufiul amicus erat, propterea quod Cavadi 
Rufinus suaserat. ut Cosroem regni heredem face- 
vet. Rufinuy igitur have Ciesarl narrans spem. inji- 
ciebat, spon debatque, si quideur ipse regem adiret, 
fore ut quiquid juste eirca pacem ab Augu-to op- 
tatam postularet, protinus impetraret. [taque mis- 
eus fait Rulnus, comitante llermogene magistro 
iuditiiene decima cum litteris 3d Cosioem, quocum 
diu celiecuti sunt. Εἰ quoniam hic Rufinus notus 
WM erat, utpote qui ssepe 8] Cavadem legatus ierat, 
Vjusque amoreu sibi conciliaverat, et regni opii- 
ἡ wuelis muneribus affecerat; regina vero 
CaBreis mater summo eumdem amore prosequebatur, 
quia Consilium Cavadi dedisset, αἰ filie soo re- 


*xieut wu, 06. * Jac. ui, 30. 


À guum traderet ; gratiam insuper eurationis suz pos: 


Deum beato Moysi Tarmelensi ebehat ; idcirco filium 
suuu ul pacem concederet enixe rogavit: qui 
cum auri seumama Justiniano Augusto per Ra- 
finuin. οἱ Hermogenem legatos sibi misgam  acee- 
pisset, pax facta est, οἱ scriptis obsignatisque li- 
bellis confirmata: visaque sunt in. caelo sidera ipsa 
ob novitatem rei exsultantia. Erat autem zstas in- 
dictionis, mansitque liec pax annis sex vel septem 
usque ad tertiam indictionem. 


CAP. XIX. 
E» epistola Juliani ad Severum. 


Ego qui semper Patrum propositum secutus sum, 
hos existimo neque sibi ipsis contraria, neque is. 
vicem unquam scripsisse. Veluti Paulus dicens: 
Non ez operibus sed ez fide justificatus est *; haod 
contradicit Jacobo dicenti: Fides site operibus.meor. 
(«a est *. Nequaquam, inquam, intet se adversan» 
tes, sed cum vera concordia id dizerunt. 


Ex epistola Severi ad Julianum. 


Bene et convenienter. dixisti, doctores nequaquam 
sibi invicem coutradicere, sicuti ne Paulus quidem 
atque Jacobus; cum ille dicat: Ez fi-le justificatur 
homo ; hic autem scribat: Fides sine operibus meor- 
(ua est. Etenim Paulus de fide locutus est bapti- 
$mum przcedente, qua cum confessione ex corde 
puro conjuncta sit : quiu tamen antea quidquam be 
norum operum in mundana vita homo prae se tule 
rit: quippe hujusmodi liomo ere:dendo, confitende, 
suscipiendoque baptismum  justieatur. — Jacobes 
vero fidem baptismo posteriorew dicit mortuam si 
operibus careat ; videlicet nisi eam hou: rectis oge- 
ribus confirmet, euandoquidem baptismus bonz vi- 
te arrha est. Ecce eniin ipse Dominus, qui exem- 
plar nosirum est, sanctifieatis per haptismorn wmi- 
nisterio Josunis susceptum aquis, factoque baptismi 
initio, montem consceudit, tentatoris eertamini eb- 
viam ivit, ejusque vim omnem [regit ; scilicet ao- 
bis significans, oportere ut post divinam oblatioaem 
certamen nostrum operibus expromamus, legitime- 
que eum hoste luciemur, quo virtutes nosura ἰδ» 
clarescant. 

Sed enim adversabiur aliquis diceas : Atqui Pae- 
les Abrabamo utitur tànquam argumento, ut. pre 
bet hominem (ide justificari sine eperibus ; ait emianz 
lgitur qui in fide, benedicentur cuui fideli Abrabameo. 
— Ei vero qui non operitur, credenti tamem ὧδ 
eum qui potest justificare peccatores, repetatur 
fides ejus ad justitiam. Jacobus vero in eaedem 
Abrabamo cenmonstravit, non. justi&cari hominem 
ex fide tanium, sed etiam ex operi;us &Je contr. 
malis. Quidni igitur bec iuter sc pagmant, si 
quide: unus idemque Al. rahamus exen'; tar est eo- 
ruu qui haud operati sunt, sed iantunimo-*o ecnedi- 
derunt ; ite: que eorum qui fijem operibus com 
probaruni? Quaestionem cx siccis Litteris solvaa, 


ΠῚ 


EX HISIUIRLA ECULESIASTICA. 


1178: 


Qui Abrabami tempora attente. eonsideret. (qui À verba, neque illa quz in Vetere Testamento acriptar 


utriusque rei exemplar est), sane deprehendet quod 
fidem ante baptismum cum salute profitetur. hoino 
ju Christum credens : illa autem, qua baptismum 
subsequitur, operibus conjuncta, antique in carne 
eircumcisionis reprassentatio est, quz preeputii. in- 
fidelitatem destruit, nosqüe ad adoptionem filibrmn 
Dei perducit. Nam etiam Moyses Pharaoul dicere 
jussus fuit: Tu autem loqnere Pharaoni, filius meus 
primogenilus lsrael*. Propter qnod scripsit. Paulus 
ad Colossenses his verhis: Et in fpso circumcisi 
estis circumcisione sine manibus, cum. ezuislis car- 
nem peccutorum per circumcisionem Christi, et. se- 
pnlti estis cum eo per baptismum *.. Ait igitur Abra- 
hamum justificatum fuisse ex fide sine operibus, 
dum adhuc in prieputio ante. circumcisionem ver- 
sarelur: atque ita. confessionem ame baptismum 
sine operibus demonstravit. Scribit enim ad Ro- 
manos: l[leputata est illi fides ejus. ad justitiam ὃ. 
Quomodo? non in circumcisione, sed in przeputio. 
Quippe nou negavit testimonium Moysis, qui Deum 
Abrahamo dicentem inducit : Suspice celum vt nu- 
mera stellas, εἰ cerle potes eas numerare. Aitque 
ipsi : Sic erit semen tuum, Credidit Abraham Deo, 
ei reputatum est. illi ad justitiam '* 

Jacobus pariter eodem Abrahamo utftur, jam cir- 
cumcíso, non aut^m  retinenti praputium, ut. de- 
monstret fidem post baptismum non sine operum 
co'nitatu salvare. [dque ex ejus scripto cognoscere 


leguntur : sed contra potius, unam eamdemque esse 
sententiam, ab uno spiritu prolatam : primo quidem 
de fide baptismum przcedente, quz una ac brevi 
confessione contenta sine opere eum justificat qui 
ad lavacrum venit: namque ipse baptismus satis 
est ad salutem, si quis illico 6 mundo demigret ; se- 
cundo autem de alia fide, quz baptismum subsequi- 
tur, queque bonorum operum osteosionem postu- 
lat, atque hominém ad excelsum perfectionis digni- 
tatisque gradum evehit. 

Quod autem apiid Ezechiclem prophetam dicitur : 
Omnia genua manabunt aquis!* ; id in Grazcoexem- 
ylari sic habetur : Omnia femora polluentur humore; 


p et de pestilentia dicitur (15). Aptissime igitur de 


bac postrema dixit Jacobus : Ex operibus fides per- 
ficitur ; nam sapiens quoque Paulus eadem alibi do- 
cet, quod uempe fides ex operibus perficiatur. Ga- 
latze suscepto baptismo, et per Spiritum inter. filios 
Dei numerati ad Judaismum semet  converterunt 
ascia circumcisione, vana spe ducti, fore ut de 
Christo melius mererentur 3i przsputiorum ecireum- 
cisionem fecissent. Quod in, ipsis reprehendens 
Apostolus, ita scripsit: Nam in Christo Jesu. meque 
circumcisio neque preputium prodest quidquam, sed 
fides que charitate perficitur", Ex his igitur ver- 
bis rursus constat. (dem baptismo posteriorem uti- 
lem esse, hominique salutem afferre, qui cum ea 
charitatem conjungat, eique operibus obseeuudet. 


possumus , quod ita se habet: Vis autem scire, o C Qua sint autem charitatis opera, idem Paulus sub- 


homo, quod fides absque oreribus mortua est ? Pater 
noster Abraham ex operibus justificatus est, offereus 
Jsaac filium suum. in. holocaustum. — Vitisii fidem 
adjwunento fuisse. ipsius operibus, atque in operibus 
perfectam. [uisse * et impleta est Scriptura qua dicit : 
Credidit Abraham Deo, et adwwumeratum est. illi ad 
justitiam, et amicus ejus vocatus est !!, Legen 11- 
bros Mosaicos pronum est intelligere ex Genesi, 
Abrahamum post circumcisionem obwlisse haaci 
holocaustum, Deique mandatum exsecutum, seque 
operibus justificasse; atque ita nobis fidei figuram 
baptismo posterioris exhibuisse, quz& est eircuuci- 
sio quadam rationalis, operibus hominem justi- 


jungit: Charitas longanimis esl, benigna est, chari- 
las non incide, non est turbulenta, pudibunda — est, 
non superbit, non querit qua sua. suni, Mon irasci- 
iur, neque cogitet malum: non. delectatur violentia, 
sed gaudet veritate : omnia. sperat, omnia ezcipit, 
charitas mon excidit subito!*. Atque hzc ad diri- 
gendam operam, laborem, sudoremque hominum 
dicuntur, ut hareditatem  adipiscantur, et salvi 
flaut, si fidei firmiter adhzereant. Quis vero h»c 
spérnat, quandoquidem Dominus ipse noster ait, 
Si diligitis me, mandata mea servate "..— Ac veluti 
sacre Littere Patresque. nostri concordem semper 
doctrinam nobis t:adiderunt; sic etiam hanc qua- 


ficaus. Etenim scriptum est: Circumcisus est Abra- Ὁ stionem eadem prersus concordia nos docuerunt ; 


ham et Ismael filius ejus, et omnes viri domus illius, 
lam vernaculi ejus, quam empti argento ipsius ex 
sentibus alienigenis **.. Post hzec autem Deus Abra- 
hamtnm tentans ait: Tolle filium tuum, quem dili- 
gis, Isaac, el vade in regionem ezcelsam, ibique offe- 
res ewm holocuusium V. Ergo demonstratum | est, 
nequaquam sibi contradicere neque apos!olorum 


* £xol. iv, 92. 


96. 21.  ! Gen. xxu, 2. 15 Ezech. vr. 17. 


(13) Wee pericopa aliena sine dubio a Severi 
proposito esi, arque aliquo errore obtrusa ; οἱ 
quidem in. alio codice Syriaco relegatur ad margi- 
nen. 

(10) Il:ec tantum. pericopa. legitur in co.lics, Se- 
quatur autem ibidem, in misceilo scilicet codice, 


(s) Vide supra col. 1047. 


* Coloss. v, 14, 13, * Row, iv, 5. 
!5 Galat. vi, 15. 


nisi forte aliqui erroneo medo legunt, et impru- 
denter intelligunt, Hactenus ego dilectioni tue, 
prout officium Chreistianornm est, prudenter scripsi. 

'Africz: provincia (Romana) protenditur in latum 
parasangas circiter quinquaginta, in eaque sunt 
urbes plus 130; sedes. autem regni Carthago (16). 


t Gen. vv, 5, 6. *! Jac. n, 20 85. "5 Gen. xvi, 
1 [ Cor. xut, 4-8. "7 Joan. xiv, 45. 


alia quedam de Rome originibus et. aedificiis, quse 
Syriace quidem edidimus, sed Latiua non fecimus à), 
quia. Zacharize feum. non existimavimus, Cetero- 
quin multa alia deperditze Zacharix nostri bistorise 
tragmenta apud Evogrium, Hb, εἰ ei πὶ; Graece lcgi 
queunt, 
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ANNO DOMINI CDL 


GELASIUS CYZICENUS. 


NOTITIA. 


(Fasntc., Bibl. Grec., ed. Harles, IX, 301.) 


Gelasius, presbyteri Cyziceni (lius, qui testatur ad se pervenisse Acta synodi Niceenee t£» 2:6 
ἀρχαιοτάτῃ ἐγγεγραμμένα ἐν μεμήράναις, in codice antiquissimo scripta in membranis, quee antea 
fuerint Dalmatii, archiepiseopi Cyziceni. Nihilominus tamen non hac, qualia in illo codice 
reperit, acta vulgasse se integra solaque, sed ex scriptis etiam Eusebii ac Rufini (quem te- 
men falso scribit concilio Niceno interfuisse), àliorumque collecta in tres libros, sive «s 
συντάγματα (a), digessisse se pro(ütetur, pag. 2 : Cujus synodi acta omnia, τὰ πεπραγμένα 
πάντα, cum, ut supra dixi, cognovissem prius et perquisivissem, vix tamen invenire poteram, 
que illis tractata et conscripta sunt, apud plures viros, litterarum studiosos, tam aperte 

essa, quam apud Joannem quemdam, ᾿Ιωάννῃ μέν τινι πρεσθυτέρῳ ἀνδρὶ παλαιῷ ἅγαν γρατιχῷ 
ἐν τετραδίοις παλαιοῖς λίαν, presbyterum, virum senem et scribendi admodum peritum, in qua- 
ternionibus valde antiquis : neque. tamen omnia inde. habui, sed ex aliis etium scriptoribu 
variis, ut ex Eusebio Pamphili, episcopo Cesaree, εἰ Rufino, presbytero Romano, τῶν xz τῇ 
ἁγίᾳ ἐχείνῃ χοινωνησάντων συνόδῳ, qui etiam sancta illi synodo interfuerunt, aliisque plurimis. 
Neque vero totius harmonie consequentiam inveni in sacro illo codice, in quem, ut supra 
dizi, prius incideram. Solus admirandus Eusebius. ἀτρεπτὶ τῇ λεωφόρῳ τῆς ἀληθείας constanter 
publicam veritatis viam ab adventu Domini usque ad magni Constantini tempora ingressus 
est. Sed neque omnia invenire potui, attamen, que noia mihi et veritati consentanea ia 
libro, quem antea legeram, reperi, collecta ex utrisque tiecessarium existimati in hunc librum 
descripta conferre ad communem utilitatem, confirmationemque eorum qui in hec inciderint. 
Tertius liber (δ) non integer videtur ad nos pervenisse; nam et brevior est caeteris, unaque 
et altera Constantini epistola absolvitur, et nihil habet de baptismo Constantini M., quod 
tamen in eo legisse se Photius protitetur cod. LXXXIX, ubi hoc opus quemadmodum εἰ 
cod. LXXXVIII, refert ad Gelasium, Cesareensem, duos vel tres Gelasios, Ceesareenses ep* 
SCOpOS, reperisse se testatus : cum in codice XV ejusdem Bibliothecae laudetur sub simplici 
nomine Gelasii : Πρακχτιχὸν τῆς πρώτης συνόδου ἐν τρισὶ τόμοις. Γελατίου δὲ ἔφερε τὸ βιδλίην kztyox- 
€f». Neque Caesarei, neque Cyzici, sed in Bithynia (c) scripsisse se post a. C. 475, testatur 
auctor ipse in Pref. his verbis : M:xà δὲ καιρούς τινα; φθάσας ἐνταῦθα, τῇ τῶν Βιθυνῶν ἐπα oua λίγα 
κατ᾽ εὐδοχίαν Θεοῦ" Non multo tempore post, cum huc, ín provinciam dico Bithynotum, colt 
Deo pervenissem, et commotio atque inquisitio plurima fieret sub impii Basilisci tyransi 
adversus catholicam et apostolicam Dci Ecclesiam, εἰ fidem apostolicam in ea comstitutan, 
succendente potissimum atque commovente imperatoris aulam eorum factione. qui haretico, 
Eutychi, consentiebant, qui nobis subdole proponebant, ut fidem Patrum, Nicenam, inquan, 
retineremus. Sed. convincebantur a nobis illius fidei hostes, etc. Prodiit primum hoc opus 
cum Rob. Balforei Scoti versione, Paris. 1599, 8, adjunctum habens librum Theodori, in 
Rhaitensi monasterio presbyteri, quem a&traque lingua ante Balforeum vulgaverat Bera. 
Hinc cum Actis synodi Ephesin: et Synopsi synodorum «ccumenicarum. apud Commelin. 
1604, fol.(d) Postea in editione conciliorum generalium Romana, quam curavit Sirmondus, 


(a) Tertii συντάγματος meminit pag. 554 elit. (c) Nota tamen, quod fuit quoque C:esarea. quz- 
Commelinian:m. dam Bithynia. 
(b) Vossius 11, 91 De hist. &recis, pag. 264 : Vi- (d) Gelasii σύνταγμα τῶ» χατὰ τὴν bv Nixaía 


detur tertius liber omissus, quia non omnibus pro- ἁγίαν σύνοδον πραχθέντων, TX, πρακτιχὰ τῆς olxov- 
barentur, quee scripsisset de baptizato Cousiantino exhi τοίτη; συνόδου τῆς ἐν Ἐφέσῳ συγχροτη. 

o ante. mortem, idque αὐ episcopo iare. Σύνοξι τῶν ἁγίων χαὶ οἰχου κενιχῶν συνόδων, 
Confer D. lttigii Bistoriam  concili ἢ χατὰ τένων ἑχάστη αὐτῶν συν- 


w-o apad uis ', 


lis] NOTITIA, 1122 


1608, fol., etin conciliis Binii Colon. 1618 ; Labbei, Paris. 1672, 1I, p. 105; et Harduini 1716, 
fol. p. 345, 423 [etiam Mansi Coll. ampl. tom. II, atque Excerpta inde in Fuchs. Bibl. conc. 
tom. I, p. 416 sq.]. Hos Gelasiilibros et alia quedam, ad Nicenam synodum et Arii causam 

erüinentia, cum versione Francisci Junii soceri sui, propriisque notis editurum se promisit 

ossius, pag. 264 De hist. Graecis. Sed nunquam lucem vidit ille Gelasius Junio Vossianus, 
neque quó devenerit, constat, cum nec in catalogo mss. Isaaci Vossii, quz jam accesserunt 
bib iothecm publice Leidensi, illius (lat mentio. Errores Gelasii persequitur J. Launoius, V 11, 1 
epist. p. 697.Non adeo esse contemnendum tamen ostendunt B. doctores, Balthasar Bebelius in 

ntiquitatibus. seculi 1v, parte 1, p. 65 seq. et J. Georgius Dorscheus in Διατυπώσει concilii 
Niceni, p. 85 seq. | 


P 


INDEX SCRIPTORUM, EPISCOPORUM, HJSRETICORUM, ἘΤῸ. 
QUI IN GELASII CYZICENI ACTIS SYNODI NÍCAENJE MEMORANTUR. 


(Fassmc. Bibl. Greec., XIL, 590.) 


Àcesius , Novatianorum  épiscopus, lib. wm, Athanasius, diaconas Alex. 1, 2. Archidiaconus, 


ep. 29. 

Achillas , Alexandrinus episc., lib. 15, cap. 1; 
alius presbyter Mareotidis, 1t, 3. 

Agatlius, presbyter Alex. 11, 5; alius Mareotidis, 
τυ]. — 

Alexander Alexandrinus, lib. à, cnp. 1, 2, 11, 
$5. Concilio Nic:eno subscripsit, n, 27. Épistola ad 
episcopos de depositione Arii, lih. 1, & 5. 

Alexandrini, presbyteri duo Alevaudrini. wt, ó. 
Tertius diaconus Mareotidis, id. 

Alexander, Thessalonicensis episc, subscripsit 
concilio Nicvno, iu, 97, 36. 

Alexander presbyter CDPol. Arii. adversarius, lt, 
X. Concilio Niezno subscripsit, v, 27, 56. 

Aunnonz, presbyteri duo Mareotidis, n, 5. 

Awmonius diaconus Alex. i, 9. Alius. M reoti- 
dis, id. 

Amphion, Eusebio Nicomediensi successor datu:, 
yi, 92. 

Amyntianns diaconüs Alex. 11, ὅ, 

Aphtbouius diaconus Alex. n, ὅ. 

Apis presbyter Alex. tr, $. 

Apollo presbyter Mareotidis, 11, $. 

Apollonius diaconus Alex. 11, 5. 

Ariaui, Η, δὲ, etc. 

Arii blasphemi:e, lib. 1, cap. 9; lib. n, cap. 21. 
Condemuatio, it, 95. 

Ariomanitze , μισθωτῶν ᾿Αρξείου τῶν φιλοσόφων 
πρὸς τοὺς ἐπισχόπους ἀντιῤῥήσεις, Prof. lib. i, et 
liban, cap. 49, 15, 14, 16, 17, 18, 19, 20, 91,23. 


$4090. 1604, fol. Separatim addite sunt. versiones 
WF'alforei, Theodori Peltaui eà Abraliami Sceulteti. v. 
lWambergeri Zuverl, Nachr. ΠΕ, p. 228 seq., qui pr:e- 
ierea landat ὦ. Cavei. Hist. [itt. 55. Eccl, ἵν p. 454 
$rq. (qui vero existimat, pluribusque ostendere stu- 
det, copiosas istas disputat, ex ipsius Gelasii, saltem 
autiquissimi codicis ab eo usurpati, auctoris cere- 
bro profluxisse), L. Ell. 4u Pin. Nouv. bibl. tom. 1V, 
p.280; ev R.. Ceillier, Hist. gen. des. AA. Eccles. 
tomi, XV, p. 559 ; ii primis Fabric, nostrum iufra, 
vol. Ml, pag. 357 seqq. vet. ed., ubi etiam codi. 
mss, memorantur, et vol, IX, p. 402 8.4. vet. ed. 
Schroeckhb, Hist — Eccl. Ghleriot, V, p. 009, ete, τὸ 


Arii adversarius, n, 7, 11. Magnus. Atlianasius, 
1I, 96. 

Boccon presbyter Mareotidis, 1, 5. 

C:ecilianus. Carthag. episc. subscripsit concilio 
Niczeuo, n, 27, 56. | 

Caius, diaconus Alex. n, 5. Alius Mareotidis, Id. 

Cbrestus, Theoguio Nicxuo successor datus, 
15 22. 

Colluthus, presbyter Alex. lih. n, cap. 5. 

Coin diaconus Mareotidis, 1, 5. 

Constantini Magni epistola ad Nicomedienses, 
incipit : Τὸν Δεσπότην Θεὸν, lib. 1, cap. 10, et In- 
tegra i1, 9. Ejusid. ad Alexindrum Alex. et Arium. 
lacipit : Μανθάνω ἐκεῖθεν ὑπῆρχθαι, nt, ὁ, ad epi- 
scopos et populos. lucip. Τοὺς πονηροὺς xaX àcs- 
δεῖς, τι, 36. Ad Alexandrinos adversus Arium, et 
ad omnes orthodoxos. Incip. Τελεΐαν rapi τῆς 
θείας προνοίας, id. ad episcopos, qui concilio non 
interfueruut. Incip. Πεῖραν λαδών. id. ad Arium et 
Arianos, incip. Καχὸς Eppumvsoc, n1, 1. Ad Theodo- 
tum (Laodicenum) incip. Ὅση τἧς θείας ὀργῆς, 
1:1, ὅ. Apparens in eclo crux cum litteris τούτῳ 
vixa, lib. 1, cap. 4. Orationis ad episcopus in con- 
cilio Niczeno congregatos mentio, lib. ir, e. 7. Dicta 
ejus modeste el clementer, 11, 8. 

Copres, preshyter Mareotidis, 11, 3. 

Cyrus presbyter Alex. ut, 3. 

Dalmatii archiepiscopi Cyziceni memLran:e an- 
iquie, in quibus acta coucilii Nicrni, pref. lib. 1. 

Dcmetrius presbyter Mareotidis, 1, 3. 


Paris. in bild. publ. codd, CDXIH et CDXIV, G«- 
]asii lHlistori« concilii Nini, ac. prior descriptus 
dicitur a. 1561, e vetusto. exemplari bibl. Grimauia- 
nx, in posteriore autem. (ria priora eap». desi i - 
rauttir. — — Vindobon. in cod. css. LVI, n. 2, ex 
Gelasii libro secando Actor. concilii Nie, primi fia- 
gientum valde notabile a cap. 149 usque ad eap. 25. 
V. Lambec. comm. Vlt, p. 1027 seq. — Taurini in 
hibl. regia cod. X, G«lasii Sgutagina actor. eoucil i 
Nic. V. cat. codd. Ger, Taur. p. 75. — Venetiis ia 
brbl. cujusdam archiepiscopi, cod. rec. Gelasii It.- 
S19n:N teste Montfaoc. $i Diario ital. p. 46. Ban. 


is 

Didymi, duo diaconi Mareotidis, wu, 2. Tertius 
Mareotidis presbyter, id. 

Dionysius presbyter Alex. i1, 5. 

Dioscorua, Alexandrinus presb. lib. i*, cap. $. 

Dioscorus, presbyter Mareotidis, 11, S. 

Eumenes diaconus Alex. ἢ’, 9. 

Eupsyebius, Tyaneusis cpiscopus, n, 17. 

Eusebius, Nicomediensis episc. lib. 1, eap. 10. 
Cum Ario faciens, i, 7, 12, 26, 54. 

Eusebius Pauphbhili, Czxssareze episc. praef. libri i, 
Μόνος Εὐσέθιος ὁ 02914310; 6 Πμφίλου ἀτρεπτὶ τῇ 
λεωφόρῳ τῆς ἀληθεία; ἀπὸ τῆς τοῦ Κυρίου maxpou- 
σίας ἕω; τῶν τοῦ μεγάλου Κωνσταντίνου χρόνων 
διώδευεν, ibid. ταῦτα ἐν ἐννάτῳ τόμῳ τῆς Ἐχχλη- 
σιαστιχῆς ἱστορίας ὁ πάντα ἄριατος συντέταχεν E5- 
σέδιος, lib. 1, cap. 9: Ὁ φιλαληθέστατος Εὐσέδιος 
ὁ τοῦ πανευφῆμου Παμφίλον, c. 10. Ὁ ἀροτὴρ 6 
κάλλιστος τῆς ἐχχλησιαστιχῇῆς γεωργίας, lib. i, 
cap. ). Ario non consensisse. [hid. et lib. 11, cap. 
48, 19. Synodo Nic:eng subscripsit, n, 96. Libro 
terüo de vita Constantini, iw, 5, 298, 26. Epistola 
ejus ἐγχύχλιος et. fides, n, 54. Citatur lib. 1, cap. 1, 
6, 9, 10 ; Kb. i1, cap, 1, 56. ᾿Αξιοπιστότατος lib. n, 
cap. 1. 

Eustathius, Antiochenus episcopus, n, 14, 15, 
$96. Subscripsit concilio Nicsno, n, 2T, 36. 

Eutyzhi favens Basili^ci aula, prief. lib. 1. 

Fraucoru:m mentio, lib. 1, c. 3. 

Gelasius (Ciesariensis) citatur, lib. :, cap. 7 
(Versio Greca Híst. eccles. Rufini). 

Harpocration presb. Alez. τι, ὅ. 

Hebreorum libri, lib. 1, cap. 4. 

Hercules, presbyter Mareotidis, τι, ὅ. 

Hierax, diaconus Mareotidis, n, 3. 

Ingenius, presbyter Mareotidis, i1, 3. 

Joannes preshy:er, ἀνὴρ παλαιὸς ἄγαν γραφιχὸς 
ἂν τετραδίοις παλαιοῖς λίαν. lunc in Actis concilii 
Nicweni secutum se — Gelasius. testatur, praef. li 
bri ». 

Joannes Persa, Ecclesiis in tota Persia et magna 
]udia prapesitus, subscripsit coucilio Niczno, 11, 
91, 50. 

justus, diacanus Mareotidis, un, 5. 

Leontius episcopus Cesarev Cappadocis, n, 17, 
20, 21, 22, 55. Concilio Nic;eno. subscripsit, 97, 
$6. — 

Lo:gus presbyter. Alex. n, 3. 

Macarii, diacoui duo Alexandrini, 11, 3. 

Macarius, Hierosolymitanus episcopus, Μ, 925. 
Subscripsit concilio Niceno, n, 27, 356. 

Mauichieus rejicitur, n, 96. 

Marci, diaconi duo Mareotidis, tt, 3. 

Marcion rejicitur, t, 26. 

Maris Clalcedonensis, faciens cum Ario, n, 7. 

Maurus, diaconus Mareoti !is, 1, 3. 

Meletius episcopus, n, 53. 

Menophantus Ephesi episcopus, faciens ciun Arío, 
3M, s 

Narcissus Nerionadis (je deinde lrenopolis) , 
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[tel 


sceundz Cilicie episeopus faciens Cum, iria, 
Ww, 7. 

Nemesius, preshyter Alex. tt, 5. 

Nicznum symbolum, 1d, 296 et 85. Uistypeses 
dogmatic:ze et ccelesiasticze, τι, 30. Cauoues v. 
ginti, n, 51. Concilii subscriptores, tt, 27. Sywo- 
dica epistola ad Eccleaias. ZEgypti aliasque, u, 5. 
lncip. Ἐπειδὴ τῆς τοῦ Χριστοῦ χάριτος. 

Nunechius, Laodicex episcopus, subscripsit (08. 
cilio Nico, it, 27, 56. 

Olympius, diaconus Alex. wt, 3. 

Oracula. ol χρησμολόγοι, Alexandro suadenwn 
Granicum transire, lib. 1, cap. 4. 

Orion, presbyter Mareotidis, 11, 3. 

Osius Cordubensis, ἐπέχων τὸν τόπον τοὺ 7 
Ῥωμαίων Ἐπισχόπου, u, 12, 16. Subscripsit ee 
cilio Niezuo, 1, 27, 56. 

Paphnutius (S.), 11, 9, 31, 52. 

Patrophilus, Scythopolis episcopus, faciens cra 
Ario, 11, 7. 

Paulus, presbyter Alex. 11, 5. 

Paulus , diaconus Alex. n, 3. 

Paulus Samosatenus rejicitur, n, 96. 

Petrus, Alexandriuus episc. martyr, lib. n, c3 
1 ei $5. 

Petrus, diaconus Alex. 11, 3. 

Plzdon philusophus, Arium propugaans. πὶ 1 
Vide supra, Arius. 

Phoiinus rejicitur, 1, 26. 

Pistus, Marcianopolis episc. concilio Nicano se 
scripsit, 11, 27, 56. 

Pirous, preshyter Alex. ti, 3. 

Pistus, dizcouus Alex. n, 3. 

Proterius, preshyter Alex. n, S. 

Protogeues, Sardicensis episc. n, 90. Conci» 
Niczeno subscripsit, 11, 27, 36. 

Ptolarion, diaconus Mareotidis, d, 3. 

De Pytliagora Samio, 92712701vta Oz τῶν Unt 
vou μαθητῶν, lib. 1, cap. 4. 


Rufnus presbyter interfuisse concilio Nirzw 
traditur. praf. libri 1. Citatur lib. 1, c, 1e (12,0. 


Sabellius rejicitur, 11, 26. 

Secundus, Ptolemaidis Zzypti cpi scopus, face 
cum Ario, 1!, 7. 

Serapion, diaconus Marcotidis, 11, ὧς 

Seras, diaconus Mareulidis, t. 3 

Serenus, presbyter Mareoudis, it, S. 

Silas, presbyrer Alex. n, 3. 

Silvanus, presbyter Alex. i, ὃ. 

Socratis daemonian, lib. 1, c. ὁ. 

So.;tras, presbyter Mareotidis, n), 3. 

Spyridou Cyprius, n, t0, 11. 

Tüeodoreti Mistor:a ecclesi«stica, u, 33. 

Theodorus, Heraelez Tlracizs episc. faciens eum 
Ario, n, 7. 

Tlieodotis (Laodicenns), ad qnem scribit Cer 
stantiuus M. ni, 5. 

Theoguius, lib. 1, cap. IU. 
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Tücognis Nicxnus cum Ario faciens, 11, 7, 12, A Theonas, Cyzici episcopus, concilio Nieseno sub- 


99. 

Thcon, presbyter Marcotidis, i, 5. 

Theonas, Marmarica episcopus, faciens cum 
Ario, n, 7 





scripsit, τι, 27, 56. 


Tryphon, diaconus Mareotidis, i, 3. 
Tyranuus, presbyter Mareotidis, τι, 3. 
Valeutinms h:ereticus rcjicitur, 1, 26. 


—— —ám (D 


ΓΕΛΑΣΙΟΥ͂ TOY KYZIKHNOY 
TON ΚΑΤᾺ ΤΗΝ EN NIKAIA XYNOAON IIPAXOENTON 


XYNTAIMA. 


GELASII CYZICENI 
ACTORUM CONCILII NIC/ENI ^ 


COMMENTARIUS. 


ADMONITIO AD LECTOREM 


EX ROMANA EDITIONE. 


(Maxst, Ampl. co'lecL. Conc. gen., t. H, p. 755.) 


Pene consilium fuerat hanc synodi Nieseuze. lli. 
storiam (qux alioqui suo loco inter c:lera (jus- 
dem synodi collectanea reponi debuisset) , pen'tus 
omittere : quod etsi in. Urbe non deerant. varia 
ejus exemplaria, ut V«lieanum , ex qvo n»gnaum 
Niceni concilii sui partem. exeerpsit Alpfio. sus 
Pisanus, et Sfortianum, quod olim fuit Bessa- 
rionis cardinalis, a!que alia in aliis bibliothecis ; 
omnia tamen auctoris nomine carebant , 61 iucerti 
auctoris opas in lucem dare non placebat. Tllud quo- 
que accedebat , quod non pauca iu hac Ilistoria le- 
guntur, quae meliorum scriptorum sententiis cum 
 repugnent, illam falsitatis coarguere videantur. lnitio 
euim operis auctor aflirinat, Arianos concilii Niczeni 
tempore non solum eontra. Filium Dei, sed. etiati 


contra Spiritum sanctum blasphemasse : et in libro C 


secundo introducit disputatioues de divinitate Spiri- 
Qus sancti io. eodem concilio eun philasophis habi- 
tas. At id repugnare videtur verbis Epiphanii lirrcesi 
septuagesima quarta, quie est Pneumatomachorum, 
qui in fine sic ait : (Nen fiit nuoc (id est, tempore 


(a) Confer cum his alia acta apud Niczeam, seu 
verius coimpendiosaim narratioaem rerum gestarum 
in causa Arii, sed suspectam. viris eruditis, quam 


Nicseni concilii) de Spiritu sancto qvaastio : item ver- 
bis sancti Dasilii in epistola septuagesima octava, 
qu:e fidei Nicznse confessionem continet ; Spiritus 
sancii ralio, inquit, im transcursu posita est, nulla 
di'igentia digna judicaia, propterea quod. nondum 
mola esset hec quasstio, sed senientia de ipso iu &ni- 
mis credentium nullas adhuc. insidias sustinuisset. 
Preterea idem Historia: hujus auctor libro secundo, 
capite primo, Eusebium Casariensem ab Ariani-mi 
suspicione diligenter purgare niliur, cum. tainen 
sanctus Athanasius librum integrum scripserit de 
decretis Nicaen:e synodi adversus Eusebium Cx-a- 
riengem Arianum, et saucius Hieronymus libr» se- 
cundo Apologi:e adversus Rulffinui, eundem Euse- 
bium modo non catholicum, modo A rianumn, al:quauto 
etiam principem Arianorum nominaverit, D«nique 
(ut alia leviora sileantur) hic ip«e nuctor lbri se- 
cundi capite tricesimo secundo scribit synodum Ni- 
cenam prohibere voluisse ne episcopi, preshyteri, 
diaconi et subdiaconi cuin uxoribus, quas antea cuam 
laici essent, duxissent, consuctudinem habere pos- 


Combefisius Grece edidit tom. 11. Dibl. p. 574 ex 
Photio in Bibl. cod. 956. HARD. 
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sent : obsistente. autem Paphnutio, uihil de liae re Α ἐν τρισὶ τόμοις. Γελασίου δὲ ἔφερε τὸ B. 6ilols. 


decretum fuisse, et uniuscujusque arbitrio relictum, 
si ab eis abstinere vellent. Sed hoe esse mauifestum 
figmentum, ἃ veritate prorsus alienum, facile depre- 
leniditur ex s2ucto Epiphanio, qui paulo, post cele- 
bratuim Nicaenum concilium scribens, disertis verbis 
affirmavit liievesi quinquagesima nona, qux est Ca- 
tharorum, sacris canonibus adversari quod episco- 
pus, presbyter, aut diaconus, ex uxore liberos gignat. 
Sanctus. etíiam. Auibrosius et. sanctas. [lieronynns 
Epiphauii 2 quales (ille in libro primo De officiis ca- 
pite ultimo, iste in libro Adversus Vigilantium) scri- 
hunt non licere in Occidente, neque in Oriente sd 
gacrim ministerium assumi nisi virgines, aut conti- 
nentes, aut qui, si uxores habeant, mariti esse ide- 
sistant. Quod idem in conciliis paulo post Nicienuiu 
celebratis, ut in Arelatensi secundo canone secundo, 
et in secunio Carthiaginensi canone secundo, contir- 
matum legimus. Quid, quod in ipsa Nicsna synodo 
exstat canon tertius, quo cavetur, ne ulli episcopo, 
vel presbytero, vel diacono liceat feminam aliquam 
domi retinere, przter matrem, sororem, vel ami- 
δι) ? quo canone setis aperte excluditur uxor, qu.e 
primo loco nominanda fuerat, si vera essent quz in 
hoc libro dicuntur. Sed nimirmm auctor, non in Actis 
concilii hanc Historiam reperi! , sed a Socrate Jibro 
primo capite octavo, vel ἃ Sozomeno libro primo 
capite vicesimo secundo, qui primi exin tradiderunt, 
desumptam, in hac sua collectioue inseruit. Quem- 
admodum autem nonnulla in ea legimus a coucilio 
Nicseno aliena, si veteribus Patribus credimus, sic 
etiam contra multa desunt, qua ex eorumdem Pa- 
trum sententia in actis ejusdem exstare deberent, 
Testantureuim sanctus Atlianasius in Oratione prima 
adversus Arianos, et Tueodorets libro prin o llisto- 
riarum capite octavo , Árii scripta οἱ epistolam Eu- 
sebii Nicomediensis leeta fuisse iu synodo Nicaeua. 
Teststur quoque Julius pontifex Romanus in epi- 
stola qua» exstat apud Athanasium in apologia se- 
cunda, in concilio Niczeno examinata fuisse acta sy- 
nodi Alexandrinz. At hori omnium in hac Historia 
pulla mentio habetur. Nibilominus tamen, cum ex 
Photii tes:imouio, cujus Bibliotlieca paulo ante in 
lucem prodiit, satis constet. hrjjus operis auctorem 
fuisse Geiasium Cyzicenum, et ejus etiam nomine 
Gr:ece et Latiue join editum sit (b), atque in eo nou- 
nulla habeantur, quae mitis rebus usui esse j'ossunt, 
ac praterea veteres Seriptores (quorum verla mox 
suljicientur) illius mentionem faciant tanquam ac- 
torum concilii Niczeui : ne a quopiam fortasse desi- 
deretur, in lioc tomo adjiciendgin censuimus (c). 


Veterum aliquot scriptorum de his libris et 
eorum auctore Lestimonia. 


Φώτιος πατριίρχης K. I1. ἐν Βιδιιιοθήκῃ. 
᾿Ανεγνώσθη χαὶ πραχτιχὺν τῆς πρώτης συνόδου 
* Cap. 15... * Cap. 83. 


(8) A Roberto Balforeo Scoto Parisiis, an. 4600, in 
od3v0, typis Frederici Morelli, et au. 1604.10 lulio, 


* Lib. 9, cap. ὃ. 


γραφὴν * οὐ μᾶλλον ὑπάρχον πρακχτιχὸν, ἣ 15:23, 
Ej::^hg δὲ xal ταπεινὸς τὴν φράσιν" «itv vti 
μερῶς διέξεισι τὰ ἐν τῇ συνόδῳ. 

᾿Ανεγνώσθη βιδλίαν, ὡς &v ἑᾳτορίας τύπῳ, τὸ ori 
τὴν ἐν Nixala σύνοδον πραχθέντα " τόμαι δὲ τοῦ ἡ. 
Ολίου πρεῖς. Λέγει ὃὲ τὸν μὲν “Ὅσδ:ον τὸν Ko. 
θης, xai Βίτωνα xal Βικέντιον Ῥεωωμαϊχοὺς ids, 
ἐχ προτώπου Σιλδέστρου τοῦ Ῥώμης mam 
Εὐττάθιον δὲ τὸν ᾿Αντιοχείας, αὐτὸν ἐχεῖνον" i. 
ξα δρην δὲ, ὃς τοῦ πρεσδυτέρου ἀξίωμα εἶχεν, εἰ 
πρόπωπον αὐτοῦ τοῦ Κωνσταντινουπόλεως Mr:s- 
φάους παρεῖναι. "Exsivo; γὰρ ἔχωλύετο Bebe», 
γέρα" ἐν ἄλλῳ μέν vot ἔχοντι τὰ αὐτὰ, « Γελατίω τῇ 
ἐπισχόπου Καισαρείας τῇ Παλαιστίνης, » εὗρον" 


᾿ βιδλέον ἐπιγραφόμενον, xai ἀπάρχεται δὲ εὗτω᾽ (Ti 


χατὰ τὴν ἁγίαν xal μεγάλην χαὶ οἶχουμενιχὴν 2« 
ἐπισχόπων συναθροισθεῖσαν σύνοδον ix πατῶν“ 
Ero: εἰπεῖν, τῶν τοῦ Ῥωμαίου κόσμου izsppis 
xal ἸΙΣοτίδος. 1 Φησὶ δὲ αὑτὸν ὁ συγγραφεὺς ἐπ 
ἐπὶ Βασιλίαχου, ὃς ἐχθδαλὼν Ζήνωνα ἐτυράνπς, 
ἀχμάζεινς 
Photius patriarcha CP. in Bibliotheca 

! Lecta. sunt prime synodi acta, tribus cope 
lepsa libris. Gelasii titulum opus. prefert; nec oa 
acta sunt, quam bistoria. Sermo siniplex et busic 
caeterum minima quique in syno.lo gesta nar. 

* Legimus. hi-torize forma res in Niczena μὰ 
gestas : liber antem divisus est in tres partes le 


C fert auctor? O ium Cordib:e episcopum, et Baots 
| &ique Vincentium Romanos sacerdotes Silvestri 


maui pontificis legatos 3:lfuisse. Eustathium ade 
Autiochenum patriarcbimn per seipsum : Aleyaa 
vero presbyterum, Metrophanis Co nstantinop-dits 
legatum. Neque euim hic zttate confectus adesse p 
terat, Iu alio tamen exemplari, quo eadem press 
continebantur, hunc titulum ljbro inscriptum reget: 
« Gelasii Czesarex Palzstin:e episcopi. » Operis » 
tem ipsius principium ejusmodi est : « Qua in prici 
ei magna et universali episcoporum synodo ex oe 
nibus, ut sic dicam, Romani orbis provinciis, ip 
que adeo Perside congregata, » etc. Alflirma ἐκ 
scriptor * se sub Dasilisco, qui Zenone pulso gr 
nidem occupavit, vixisse. 


» Νικήτας Xovidrqc ἐν παγοπιλίᾳ Goyyapa- 


E?oi6t0; δὲ ὁ llay.900» ἐν τῷ τρίτῳ λόγῳ τ. EON 
τὸν βασιλέα Κωνσταντῖνον, ἀπεῖναί cmt τὸν ker 
σταντινουπόλεως διὰ γῆρας" οὐ δηλοῖ Ok xa: cce 
του ὄνομα" ἀντ᾽ αὐτοῦ δὲ παρεῖναι πρεαδυτέρβο.ς 
Τὰ δέ γε πραχτιχὰ τῖςς συνόδου διαλα δάνονσι Mt; 
τροφάνη μὲν εἶναι Κωνσταντίνου πόλειυς ἐπίσχοτο. 
διὰ δὲ βαθὺ γῆρας μὴ συνεδρεῦσας τῇ συνόδω, ἀλὶ: 
πληζῶσα!: ἐχείνου τόπον ᾿Αλέξανδρον. Ὃς πρεσξ.- 
τερὸς ὧν, xat τοῖς συνοδιχοῖς τότε πρὸς τὰ τῆς E 
ρώπης μέρη διηχονήσατο γράμμασι. ᾿ 


* Ju Prfat. 


in Comweliniano biblicpolio. 
(c) De editione Romana G.-L. anni 1608 ,intelige 
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Nicetas Choniates de oriliodoxa fide, lib. v, c. 6. A qui contra omnium vel majorum vel zqualium suc- 


Eusebius Pamphili lib. 11 de Vita Constantini im- 
peratoris, Constantinopolitanum quidem pon'!ificem 
a synodo Nicena abfuisse scribit propter senium; 
ai noinen cjus supprimit : cujus loco presbyteri qui- 
dauir comparuerint. Αἱ vero ex syno.li actis * constat 
Metrophauem Constantinopoleos id temporis epi-co- 
pum fuisse, qui decrepitam ob ztatem in synodo 
considere non potuerit : cujus tamen vicem Alexan- 
der suppleverit presbyter, cujus ministerio synodicae 
liter: in Enropawm transmiticbantur. 


᾿Ιωάννης ὁ Κυπαρισσιώτῃς δεκάδος 4, κεφ. Ó". 
Ἐν τῇ ἁγίᾳ πρώτῃ καὶ οἰκουμενιχῇ συνόδῳ, ἀπὸ 
τῆς δι᾽ Εὐσεδίου τῶν Πατέρων ἀποχρίσεως πρὸς τὸν 


φιλότοφον, qaaí * Νοητέον οὖν, ὅτι οὗτός ἐστιν ὁ Κύ. ἢ 


ρος, ὁ χτίσας τὴν λογιστικὴν σοφίαν εἰς ἀρχὴν ὁδῶν 
αὑτοῦ, ἣν ηὐτρέπισε τῷ xav' εἰχόνα ἀνθρώπῳ αὐτοῦ. 


Joannes Cyparissiota decadis δ, cap. 4. 


in prima et ccumeuica synodo, ex responsione 
Patrum ad philosophum, quam Eusebius reddidit, 
Advertendum , inquiunt *, est hunc esse dominum, 
qui ss»pientiam ratiocinantem creavit. principium 
viarum suarum, quam przeparavit bomiui ad imagi- 
Rem suam a se creato. 

Ὃ αὑτὸς δεχάδος v. xsg. β'. 

᾿Ἀπὸ τῆς πρὸς Φαίδωνα τὸν φιλόσοφον διαλέξεως, 
ἐχ τῇ; πρώτης συνόδου. "Il δὲ χαθολιχὴ πίστις μίαν 
p^vr,v οἷδε θεότητα, xal ταύτην πρεσδεύει, Πατρὸς, 
Υἱοῦ, χαὶ ἁγίου Πνεύματος “ παρ᾽ ἣν οὐ λογισθήσε- 
«ax ἑτέρα. | 

ldem decadis 10, cap. 2. 

Ex disputatione contra Phedonem philosophum , 
quz est in prima synodo, Fides, iuquit *, catholica 
unam solam divinitatem novit, et hauc colit, Patris, 
Filii, et Spiritus sancti. Preter hanc non reputabi- 
tur altera. 


-- 


De tempore " quo celebratum fuit concilium 
Nicenum. 


Concilium Niczenum sub papa Silvestro celebra- 
tum fuisse, et Latin: subscriptiones canonum et om» 


rum fidem, ipsum ad Julii pontilicatum mendose 
deprimit, opponentibus. Photius !! ut atramque par- 
tem conviliet, et Sozomenum cum Gelasio Cyziceno 
jn concordiam reducat, sub Silvestro inceptum, sub 
Julio absolutum statuit, Προς εἰ nostri seculi (quo- 
rum in omuibus sindium est o(fi-ere ltonanz Ec- 
clesie, qu: ut antiquiorem, ita saniorem sententiam 
tetur) Sozomeni corruptum locum abripiaut, et sub 
Julio celebratum fuisse importune contendunt. Quod 
falso fund imento niti, πιο πὸ mauifestum iu 
Sozomeni scriptione esse, vel ex marginali ad- 
not:ztiono, qua in textem. irrepserit, vel. ex. voce, 
πολιὸς, [1 est senex , canus, venerandus , quie. vi- 
tio scril:e in. Ἰούλιος evaserit, sic ex  Sozomeno 
ipso demonstratur. Primum, causa quam prztexit 
Sozomenus, cur concilio Nicieno interfuerit Roma- 
nus pontifex, decrepitam scilicet seuectutem, in Ju- 
lium cadere nullo modo potest, qui juxta Socratem 
et Sozomenum ipsum usque ad triginta fere anuos 
post concilium. Nicenum atatem. produxit, Tradit 
enim Socrates **, atque ex ipso Sozomenus !*, Con- 
siantium post tyrannos Magneutiui, Silvauum et 
Gallum cesos, Sirmio Romam δὰ iriumphlandum 
profectum, ae eodem tempore concilium in ltalia 
convocasse, dumque ad illud episcopi iter pararent, 
Julium episcopum Romanum e vivis exce-sisse, Ma- 
gnentius autem c:iesus. fuit, juxta Sogomeaum **, 
sub sexto consulatu Constantii, et secanlo Gulli, 
qui annus a concilio Niceno 28 numerator : Gallus 
vero, juxta eadem Sog»menum 15, sub septin 0 con» 
sulatu Constantii, et tertio »ui ip-ius, qui aunus est 
40 a concilio : et Silvana, teste Aumnnano Marcel- 
liuo !*, post Gallum. Qui ergo fieri potuit, ut. qui 
Ecclesiam Romanam, secundum S: zomenum, trices 
simo fere post concilium Nicxwnum auno regebat, oh 
graviorem zlatem concilio Niceuo adesse uequive- 
rit? Przterea, Julii postificatum fuisse vigiuti quiu- 
que annorum scribit Sozomenus ", idque edam men 
dose, v in x verso, ul constat ex Socrate !5, undo 
Sozomenus illa omnia fere de verho ad verbum exa 
pressit, qui solos quindecim. annos Julio tribuit, 
Sed concedamus Julium aunis viginti quinque Ro» 
clesiam rexisse : quomodo potuit qui viginti quius 


nium veterum ?, qui de ea re scripserunt, inonu- p que annis in sede vixit, el obiit trices:mo fee post 


menta vel affirmant, vel significant, uto excepto 
Sozomeni 9 depravato loco, quem Cassiodorus, Histo- 
rie tripartit;u coucinnator, cet alii recentiores secuti 
suut, Inde oria est de tepore concilii Nicazni in- 
geus apud postezos controversia, aliis calculum sub- 
scriptionum Latinarum. et. auctoritatem. Eusehii , 
llierony ui, Socratis, Theodoreti et Gelasii Cyziveni, 
qui omnes illud vel diserte vel tacite ad Silvestri 
aatem referunt, proponentibus ; aliis Sogouienum, 


concilium Nicienunm anno, tempore concilii Nícui 
pontificatum tenuisse? Adde Sozomeni !'* ἐποχὴν qui 
iu »rolegouenis concilii Niczni, ut exordium H «to- 
vie sue temporis nola signaret, sic przlocutas est : 
Crispo οἱ Constantino Cxesaribus con-ulibus, Ro- 
mani Ecclesie antistes fuit Silvester, Fuis-e autem 
tin consulatum Crispi et Constantini tertium, bilem 
Sozomenus ita in. Priefatione operis sui altesta'ur : 
Sum vero historiam exersus a Crispo et Constantio 


* 
δ (ον ἢν cap. ὅ, * Lib. i, eap. 48. 7. Lib. n, cap. 22. * Ex eadem Romana. editione. sni 1008 
* Euseb, in cliron; ubi pro 22 Mi εἱ scripium est 2. Hieron. in Chron.; Socr. lib. uu, cap. 27; ἩΠ Οὐ, Hi-t. 


Eccl. Vb. 1, cap. 95 Gelas. Cvaic. lib. 1. 39 [Fist. Eccl. lib. 1, eap. 10. 1 Epist. ad Michi Bulg.. !* HJís', 
Eccl., br. n, cap. 27. ** (Hist. Eccl. lib. 1v, cp. 7, !* Ibid. cap. 6. ** bod, '* Lib. xv. 8 [ὡς 
ct, 18. Loc. iit, 5 Lib.i, c. 2 
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Cu ribus jum tertinm consulibus. Atqui tertius con» A wt concilium Nieznum aub Julio collocaret? Ipse 


sulatus Crispi et Constantini, qui annus-Christi 924 
fuit, immediate przcessit consulatum Paulini et Ju- 
liani, id est, annum Christi 225, sub quo celebruta 
est synodus Nicana, auetore. Socrate "Ὁ, et Sozo- 
meno 5 ipso, qui exitum concilii in principium vi- 
ceunalium Coustantini incidisse affirmat. Quomodo 
ergo «ici potest. legatos Ecclesi Romang in synodo 
Nicena m0i$808 fuisse a Julio, quos ob locorum in- 
tervalla multo ante concilium destiuatos oportuit , 
cum fiujs consulatus Crispi el Constantini vix qua- 
twor inensibus concilium Nicznuum mense Maio anni 
sequeutis celebratum anteverterit **, et Marcus [λ0- 
manus pontifex, codem Bozomeno, ut mox videbitur, 
teste, inter Silvestrum et Julium niedius intercesse- 


enim Sozomenus, qui lib. 1, cap. 16, asserit Roms- 
nui poutillcem ob pondus ztatis concilio N:ezne 
non adfuisse, quique ultiino capite ejusdem primi 
libri universam cencilii Niceni histeriam Qunino 
abselvit, priefixa freuti secundi libri hac clausul: : 
llactenus finem habuere que in. Nicaza gesta sun : 
3€ deiude toto secundo libro ad ea descendit nar- 
randa, qus sub reliquo Constantini Imperio conti 
gerunt; is, inquam, ipse Sozomenus, p»siquam re- 
bus concilii Niceni (nein inposuit, per integra 
priora secundi libri septemdecim capita percurrd 
ea, quz inter concilium Nicenum et Antiochenua 
in causa Eustathii celebratum, intercesserunt; et 
demum capite 18, Antiocheni cencilii celebrat.z:em, 


rit? Accedit etiam querela Julii, ni Sozomenus ipse B Eustathii abdicationem, et Euplironii subrogatiunem 


refert **, apud episcopos Oriemnales, quod eum ad 
syuodum Antiochenam non vocassent. lloc autein 
ut stare potest cum excusalione senectulis , ob quam 
oon ad(uit concilie Nicanno, quod sedeciin anpis An- 
tiucbeuo illo aitiquius fuit? lino quare Julio seue- 
€tutis causam pratexuit Sozomenus, cur a coucilio 
Nicweno abfuerit, nou autem eoi multo magis δι!» 
lit, cur ad concilium Sardicensc, quod duobus ei vi- 
ginti annis posterius Nicaeuo fuit, non profectus sil, 
sed tantum per legatos ei inlerfuerit? Sed quid ar- 
gumentis opus est, cum exstet apud Sozoimenum ip- 
&um locus expressus, qui uno ictu banc difficultatem 
evacuat, diserüsque verbis profitetur, Julium longo 
post concilium Nicznum intervallo, et circa tempora 
conciliabuli Antiocheni adversus Eustathiuu (qui in 
concilio Nicze:o episcopus Antiochenus fuerat) cele- 
brati, in poutificem Bopanum eleetum fuisse, atque 
ideo nunquam Sozomeno in mentem venire potuisse 


9 Lib. i — *' Lib. 1, cap. 25. 
lib. n, cup. 19. 


ram 


C 


** Socr, lib. 1, cap. 9. 


descripsit : tandem deveniens ad 19 libri secandi 
caput, affirmat sub id tempus, Sglvesiro mortuo, se 
in ejus locum ad breve spatium, id est secundum 
llieronymum?**, menses octo, suffecto Marco, Julium 
in sedem Romanam evectum fuisse. Verba ejos sunt: 
Per id tempus cum Marcus post Silvestrum | ad exi- 
guum tempus episcopatum Romanum gessisset, Julim 
in illam sedem successit : in sedem autem ἢ ἑετοεοῖῃ- 
mitauam post Macarium, Marimus **. Hac non ad- 
vertisse Belam et cxteros Latinos scriptores, qui 
pene Cassiodori vestigiis institerunt, minor culpa 
est : non enim exstabat apud eos inicgrum Sogo- 
meni exemplar, ubi hic locus habetur, sed. tantum 
vesserul? quzdam in illo Historiz tripartitge verui 
culato opere inseriz. At novos istos ceusores et ἴων 
tegro Bozomeni exemplari fretus, οἱ adeo oculates, 
ut sibi nihil non videre videantur, quis cacusare 
poterit? Sed de his hactenus. 


5. Lib. 1i, eap. 9, ** In γον, ** Sozom. 
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LIBER PRIMUS. 


Qus in sancta (1), magna ct universali episco- p Τὰ xaxa τὴν ἁγίαν xa: 


porum synodo ex omnibus, ut sic dicam, Romani 
orbis provinciis, et ex Perside, Dei gratia, et pii 
3c Deo chari imperatoris nostri Constantini edicto, 
Nice» congregata, pro apostolica et ortliodoxa 
fide, contra perversa et impia impii Arii dogmata : 
omnia, inquam, qua in praeclara illa et saucia sy- 


(1) Roberto Balforeo Scoto interprete post Al- 
fousi Pisani S. J. ampliorem eorumdem Actorum 
non solum ex Gcelasio, sed el ex aliis veteribus 
scriptoribus historiam iu ΙΝ partes distributam, 
quam » Riuius, secutus hic ut in czteris Ve- 


 oinnino sustulit et minus necessari 


μεγάλην xal οἴχου μενιχὴν 
τῶν ἐπισχόπων συναθροισθεῖταν σύνοδον ἐν τῇ Νι- 
χαέων, ix πασῶν, ὡς ἔπος εἰπεῖν, τῶν τοῦ Ῥωμαίου 
κόσμου ἐπαρχιῶν, χαὶ Περσίδος. £x «s τῆς τοῦ Θεοῦ 
χάριτος, χαὶ θεσπίσματος τοῦ θεοφιλοῦς xai εὖσε- 
600g βασιλέως Κωνσταντίνου τοῦ ἡμετέρου, ὑπὲρ 
τῆς ἀποστολιχῆς χαὶ ἰχαθολιχῆ-) ὀρθοδόξου πέστεω;, 


netam Nicolini editionem. Regius vero collector 
am exeniplo Ro 
et L. loquentem dun- 


manorum, qui Gelasium G. 
tasat. publicarunt auno 1608 
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κατὰ τῶν μοχθηρῶν χαὶ àstÓov δογμάτων τοῦ 0:o- A nodo dicla, facta et constituta fuerant, jampriuein, 


μάχου ᾿Αρείου " πάντα tX ἐν éxclvr τῇ ἐναρέτῳ xax 
ἁγίᾳ συνόδῳ λεχθέντα τε xal πραχθέντα χαὶ διατυ- 
πωθέντα πάλα: τε καὶ πρόπαλαι ἀναγνοὺς ἔτι ἐν τῇ 
πατρῴᾳ οἰκίᾳ διάγων, εὑρηχὼς αὐτὰ ἐν βίσλῳ ἀρχαιο- 
τάτῃ ἐγγεγραμμένα ἐν μεμδράναις ἅπαντα ἁπαρα- 
λείπτω; ἐχγύταις" γενομένης μὲν τοῦ θείου χαὶ &ocot- 
μου Δαλματίου τοῦ ἀρχιεπισχόπου γενομένου τῆς ἁγίας 
xai χαθολιχῆς Ἐχχλησίας τῆς τῶν Κυζιχηνῶν λαμ- 
ποᾶς μητροπόλεως, περιελθούσης δὲ εἰς τὸν τοῦ ποτε 
ἡμετέρου οἴχου δεσπότην, λέγω δὴ τὸν χατὰ σάρχα 
πατέρα ἐμὸν, τῆς αὑτῆς ἁγιωτάτης Ἐχχλησίας πρε- 
σδυτερίου ἠξιωμένον. Ητινιϊερᾷ βίδλῳ ἐντυχὼν, xat 
σχολὴν πολλὴν ἐν αὐτῇ ποιησάμενος, ἐπὶ μνήμης 
μὲν φέρειν πάντα οὐχ οἷός τε ἤμην οὐδὲ γὰρ ἄν τις 
ἀνθρώπων τὸ ἄφατον ἐχεῖνο πέλαγος τῶν ἐν αὐτῇ 
ἐγχειμένων ἐπὶ μνήμης διὰ στόματος φέρειν δυντ,- 
θείη * πλεῖστά τε ὅσα ἐπεσημηνάμην, τά τε τῶν ἧμε- 
τέρων ἁγίων Πατέρων xal ἐπισχόπων τῆς τοῦ ὑγιαΐί- 
νοντος λόγου διδασχαλία;ς αὐτῶν δόγματα, τάς τε 
πρὸς τοὺς ᾿Αρειομανίτας αὐτῶν ἀντιθέσεις, χαὶ τοὺς 
χατὰ τῆς ἐχείνων βλασφημίας ἐγγράφους ἐλέγχους, 
ἧς ἐδλασφήμησαν οἱ μιαροὶ ᾿Αρειομανῖται κατὰ τοῦ 
Yio9 τοῦ Θεοῦ, οὐ μὴν δὲ ἀλλὰ καὶ χατὰ τοῦ ἁγίου 
Πνεύματος " τά; τε τῶν μισθωτῶν ᾿Αρείου τῶν φι- 
λοτόφων πρὸς τοὺς ἐπισχόπους ἀντιῤῥήσεις, τάς τε 
τῶν ἡμετέρων πρὸς ἐχείνους διὰ Γραφιχῶν δ.δαγ- 
μάτων κατὰ τῶν αὐτῶν σοφισμάτων ἐναργεῖς ἐπι- 
λύσεις * περί τε τῆς ἀνάρχου xai ἀεὶ τῷ Θεῷ xal 
1Πατοὶ συνυπαρχούσης τοῦ Υἱοῦ αὐτοῦ καὶ τοῦ ἁγίου 
Πνεύματος προαιωνίου μιᾶς θεότητος, περί τε τῆς 
αὑτοῦ τοῦ Υἱοῦ τοῦ Θεοῦ Λόγου ἐπ᾽ ἐσχάτων, τῆς 
ἡμετέρας ἕνεχα σωτηρίας, Ex τῆς θεοτόχου Παρθένου 
Μαρίας ἀποῤῥήτου σαρχώσεως, xal τῶν τῆς Ἐχχλη- 
σίας ἀποστολιχῶν διατυπώσεων, πᾶσαν ἀπλῶς τὴν 
ἐχεῖδε γεγενημένην πραγματείαν ἐνιστορήσα; ἐν τῇ 
κροῤῥνθείσῃ ἱερᾷ βίδλῳ, πρὸ γε πάντων τὰς τοῦ 
πιστοτάτου βασιλέως Κωνσταντίνου, τοῦ ἐν τῇ συν- 
ὁδῳ συνεδρεύσαντος, θείας χαὶ ἀληθῶς ἀποστολιχὰς 
ἐννοίας " ἥσθην εἰς τοσοῦτον τοῖς τῇ βίδλῳ ἐχείνῃ τῇ 
ἱερᾷ περιεχομένοις, ὥστε εἰπεῖν με πρὸς τὸν Κύ- 
ρὸν" « Ὡς γλυχέα τῷ λάρυγγί μου τὰ λόγιά cov, 
ὑπὲρ μέλι τῷ στόματί μου. » Οὕτως ὑπερηγάσθην 
ἕν τοῖς ἐκεῖ ἀναγεγραμμένοις περὶ τῆς ἀσπίλου xal 


cuim adliuc in paterua domo vitam degerem, legi, 
cum illa invenissem iu. antiquissimo libro in mem- 
branis plane integris descripta, qui fuit divini et 
celebris Dalmatii, in illustri Cyzicenorum metropoli 
sancis atque callolicze Ecclesi: orchiepiscopi ; 
quique taudein ad famili: uostrz dominum devenit, 
patrem dico meum secundum carnem, dignum ha- 
bitum qui in ordinem presbyterorum — ejusdem 
Ecclesix cooptaretur. In quem sacrum librum cuim 
iucidissem, multumque in eo posuissem studii, ucc 
potuissem 1nemoria omnia retinere (nemo euim 
hoininum immensum illud mare omuia qui in co 
recondebantur, memoriter in ore habere poterit ᾽), 
plurima annotavi sanctorum nostrorum  Patrui, 


B san: doctrinz episcoporum dogmata, quique iideui 


adversus Aríomanitas objecerunt : et scriptas re- 
dargutiones adversus illorum blasphemiam, qua 
scelesti non solum contra Filium, verum etiam cor- 
wa Spirituni sauctum blasphemabaut, et mercena- 
riorum Arii philosophorum adversus episcopos con- 
tradiciones, et nostrorum adversus illorum sophi- 
s$inata per doctrinam e Scriptura petitam firmas et 
apertas solutiones : et de una divinitate Filii ct 
Spiritus sancti, qux ante s:ecula. exstitit, quaeque 
principium non habet, sed semper cum Deo et Pate 
subsistil : et de ejusdem Filii Dei Verbi in novissi- 
mis temporibus pro salute nostra ex Deipara Vir- 


gine Maria ineffabili incarnatione, et de apostoli- 


cis Ecclesi constitutignibus, omuem omniuo. tra- 
ctationem illic habitam cum in sacro illo libro 16- 
gissem, et omnium maxime fidelissimi imperatoris 
Constantini, qui in synodo consederat, divinas ct 
vere apostolicas sententias : ita delectatus sum iis 
que in sacro illo libro continebantur, ut. subiade 
ad Do:ninum dixerim : « Quam dulcia faucibus meis 
eloquia tua, super mel ori meo *. » Sic supra nio- 
dum admiratus sum quz illic scripta erant de pura, 
irreprehensa, orthodoxa ei apostolica fide. Post 
aliquot annos cum huc, in provinciam dico Ditby- 
norum, volente Deo pervenissem, et commotio ΔΙ - 
que inquisitio plurima fleret sub impii Basilisci (2) 
tyrannide adversus catholicam et apostoJicam Dei 
Ecclesiam, et fidem apostolicam in ea vigeuten, 


ἀμωμήτου, ὀρθοδόξου xaX ἀποστολικῆς πίστεως. Μετὰ D succendente potissimum atque commovenle regis 


6b χαιρούς τινας φθάσας ἐνταῦθα, τῇ τῶν Βιθυνῶν 
ἐπαρχίᾳ λέγω, κατ᾽ εὐδοχίαν τοῦ Θεοῦ, χινήσεώς τε 
χαὶ συζητήσεως πλείστης οὔσης, γεγενημένης ἐπὶ 
τῆς ἀνταροία; τοῦ ἀνοσίου Βασιλίσχου χατὰ τῆς ἀπο- 
στολιχῆς xal χαθολιχῆς Ἐχχλησίας φοῦ Θεοῦ xal 
τῆς ἐν αὐτῇ πολιτενομένης ἀποστολιχῇς πίστεως, 
ὑπεχχαιόντων μάλιστα χαὶ χινούντων τὰ βασίλεια 
τῶν τῆς τοῦ αἱρετιχοῦ ὐτυχοῦς ὁμοφρόνων συμ- 
μορίας, προδαλλομένων ἡμῖν ὑπούλως, τὴν ἐν Νικαίᾳ 


! Socrat., lib. vi, cap. 98. " Psal. cxvini, 103. 


aulam eorum factione qui hzretico Eutychi con- 
sentiebant : qui nobis subdole aiebant, se fideui 
Patrum, Nieznam, inquam, tenere. Sed convince- 
bantur a nobis illius (fidei hostes. Neque enim no- 
verant αὐ dicerent, aut de quibus affirmarent. 
Nau cum proferrem quz in sacra illa corona or- 
thodoxorum Dei sacerdotum in Spiritu sancto de 
Domino per eos fuerant explicata, resiliebant a 
nobis miseri, pejorem Ariana blasphemiam lingua 


e 


(2) Zenonem solio dejecit Basiliscus anno zr: Christionz 475, et. cuin Marco filio orthodoxos in- 


Sectatus est. 
l'ATnoL, Ga. LXXXV. 
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sua proferentes contra ea qux illic definita sun!, A φημὶ, ὑπὸ τῶν Πατέρων xpazety πέστιν" οἵ διγλέγ- 


οἱ anathema jacientes adversus eos qui ita sentiunt. 
Propter lizc aliaque multa quz movebantur contra 
fidem antiquam, primum a sanctis apostolis, deinde 
et a sanctis Patribus nostris Nicxz congregatis, in 
. Dei Ecclesia matre nostra vigeutem, plurimam oim- 
nino et ubique diligentiam adhibui, et, quod dici 
solet, omnem rudentem movi, ut. pervestigaren 
quis in sancta illa synodo acta. sunt pro. sancte et 
aposjelicze fidei determinatione, quam Dei Ecclesia 
non ab hominibus, neque per homines accepit, ve- 
rum ab ipso omnium nostrum Salvatore ac Deo 
Jesu Christo, Dei viventis Filio, qui post adventus 
sui in carnem diconomiam, « magnum certe pietatis 
mysterium, sicut scriplum cst, mauilestatus in 
carne, et angelis visus * : » neque enin vel angelis 
visibilis est Unigenitus in eux divinitatis essentia, 
nisi carnem assiunpsissel : postquam omnia quiz 
ad cconomiam incarnationis suz spectabant com- 
plevisset, voluntariam pro nobis passionem, sepul- 
turam et resurrectionem in illa sancta οἱ peccato 
non obnoxia carne sua, per quani geuus nostrum 
a morte liberavit, secedeus hinc, αἱ in column 
ascendens, hujus sanctze et irreprehense fidei divi- 
nam et adorandam formam per seipsum stabilivit, 
et magnum intonuit, sicut scriptum est: « Domi- 
nus in colos ascendit, et intonuit*, » et alibi : 
« Et intonuit de ccelo Dominus, et Altissimus dedit 
vocem suam *.» Εἰ quid intonuit ? quam vocem 


yovso πρὸς ἡμῶν πολέμιοι ἐκείνοις ὑπάρχοντες. (ἡ 
γὰρ ἔδεισαν τί λέγουσιν, ἣ περὶ τένων Gafis6awn. 
ται. Προφέροντος γάρ μου τὰ ἐν ἐχεένῃ τῇ &yia γο- 
psi τῶν ὀρθοδόξων τοῦ Θεοῦ ἱερέων ἐν Πνεύματι 
ἁγίῳ τὰ [ἴσ΄. περὶ] τοῦ Κυρίου δι᾽ αὐτῶν ἐἔχφωνη- 
θέντα, ἀπεπήδων ἀφ᾽ ἡ μῶν, χείρονα τῶν τοῦ "Apri 
βλασφημιῶν χατὰ τῶν ἐχεῖσε ὀρισθέντων διὰ γλωτ- 
τῆ; προσφέροντες [ἴσ΄. προφέροντες], καὶ ἀναθεμα- 
τισμὸν ῥίπτοντες χατὰ τῶν ταῦτα οὕτω: φρονούντων 
οἱ ἄθλιοι. Διὰ ταῦτα χαὶ δι᾽ ἄλλα χινηθέντα χατὰ τίς 
ἁγίας καὶ ὀρθοδόξου πίστεως ἡμῶν, τῆς ἀνέχαθεν Ex 
τε τῶν ἁγίων ἀποστόλων xal τῶν προῤῥηθέντων 
ἁγίων ἡμῶν Πατέρων τῶν ἐν τῇ Νικαέων συνειλεγ- 
μένων, ἐν τῇ τοῦ Θεοῦ Ἐχχλησίᾳ τῇ μητρὶ ἐμῶν 
πολιτευομένης, πλείστην ὅσην ἔρευναν ἐποιησάμην 
πάντη τε χαὶ πανταχοῦ, τὸ δὴ λεγόμενον, πάντα χά- 
λων χινῆσας, ἀνερευνῆσαι τὰ ἐν ἐχείνη τῇ ἱερᾷ συν- 
ὁῦδῳ πεπραγμένα ὑπὲρ τοῦ τῆς αὐτῆς ἁγίας χλὶ 
ἀποστολιχῆς πίστεως ὄρου, ἣν οὐχ ἀπ᾿ ἀνθρώπων, 
οὔτε δι᾽ ἀνθρώπων ἡ τοῦ Θεοῦ Ἐχχλησία παρείλη- 
φεν, ἀλλ᾽ ἀπ᾽ αὐτοῦ τοῦ πάντων ἡμῶν Σωτῆρος καὶ 
Θεοῦ "15209 Χριστοῦ, τοῦ Υἱοῦ τοῦ Θεοῦ τοῦ ζῶντος" 
ἃς μετὰ τὴν τῆ: ἐνσάρχου αὐτοῦ παρουσίας οἴχονο- 
μίαν, « τὸ μέγα ἀληθῶς τῆς εὐσεδείας μυστήρων, » 
χαθὼς γέγραπται, « φανερωθείς τε σαρχὶ, xal ἀγγέ: 
λοις ὀφθεί;. » Οὔτε γὰρ ἀγγέλοις θβεατὸς ὁ Μονογε- 
νὴς χατὰ τὴν τῆς θεότητος οὐσίαν, εἰ μὴ ἐσαρχώθη" 
τὰ πάντα πληρώσας tà χατὰ τὴν οἰχονομέαν, cá τε 


dedit Altissimus ? « Euntes, inquit, ad apostolos C ὑπὲρ ἡμῶν ἑχούσιον πάθος, xal τὴν ταφὴν, xai τὴν 


loquens, docete omnes gentes, baptizantes - eos in 
nomine Patris, et Filii, et Spiritus sancti *. » 
Quamvis enim propter suam erga. liomines charita- 
tem, nostram carnem cum anima et mente ex ve- 
neranda plane et sancta Virgine Maria suscepit, illa 
tamen carnis susceptione, nulla aud Trinitate 
Patris, Filii, et Spiritus sancti facta est. accessio, 
sed Trinitas manet Trinitas. « Euntes igilur docete 
omnes gentes, baptizantes eos in nomine Patris, 
el Filii, et Spiritus sancti. » Hanc sanctam et 
adorandam sancte et irreprehensm fidei regu- 
lam cum sancti apostoli ab ipso Domino acce- 
pissent, in universa sub ccelo Dei Ecclesia eatn 
pradicavezunt : ut ita propheticum oraculum im- 
pleretur, quo dicitur : 
So0uus eorum, et in fines orbis terr: verba eorum Ἶ. ) 
Post quam fidei summam, et adorandum istud 
donum nobis per sanctos apostolos a Dei Filio con- 
cessum, cum plures jam annos Ecclesize persecutio 
cessasset, nostrz salutis hostis iterum per Arium 
contra sanctam et irreprehensam fldem armatur, 
inusitata quzedam blasphema verba contra Salvato- 
rem nostrum introducens, quibus Dei Ecclesiam 
in toto orbe terrarum conturbavit. Quom ob cau- 
sam fidelissimus imperator Constantinus nume:o- 
sam ilam in urbe Nicx»a synodum congregavit. 


? | Tim. 11,16. * Psal. rxvn, σὲ. * Psal. svi, 14, * Matth, xxxini, 19, 20. 


3. 18. 


c in omnem terram exivit D 


ἀνάστασιν τῇ ἁγίᾳ ἐχείνῃ xat ἀναμαρτήτῳ σαρχὶ αὖ- 
τοῦ [αὐτῆς] παραχωρήσας, δι᾽ ἧς τὸ ἡμέτερον ἀπ- 
εθανάτισε γένος, ἀναδαίνων εἰς τοὺς οὐρανοὺς, ταύτης 
τῆς ἁγίας καὶ ἀμωμήτου πίστεως τὸν θεῖον καὶ προσ- 
χυνητὸν ὅρον δι’ ἑαυτοῦ ἔπηξε, xo! μέγα βραντήσας 
χατὰ τὸ γεγραμμένον « Κύριος; ἀνέδη εἰς οὐρανοὺς, 
xal ἐδρόντησε. ν Καὶ ἐν ἑτέρῳ" « Ἑθρόντῃησεν ἐξ 
οὐρανοῦ ἁ Κύριος, χαὶ ὁ Ὕψιστος ἔδωχε φωνὴν αὖ- 
τοῦ. » Καὶ τί ἐδρόντησεν ; ποίαν δὲ φωνὴν ἔδιωχεν ὁ 
Ὕψιστος ; « Πορευθέντες, φηοὶ, πρὸς τοὺς ἀποστό- 
λους λέγων, μαθητεύσατε πάντα τὰ ἔθνη, βαπτίζον» 
τες αὐτοὺς εἰς τὸ ὄνομα τοῦ Πατρὸς, xal τοῦ Υἱοὺ, 
xal τοῦ ἁγίου Πνεύματος. » Εἰ γὰρ φιλανθρωπκῖαν, 
τὴν ἡμῶν σάρχα ἔμψυχον χαὶ ἕννουν ἐκ τῆς παν 
σέμνου xal ἁγίας Παρθένου Μαρίας προαείληφεν, 
ἀλλ᾽ ἡ τῆς σαρχὸς πρόσληγις προσθήχην τῇ τοῦ Πσ- 
«pó; xal Υἱοῦ xal τοῦ á&yiou Πνεύματος Τριάδι οὐχ 
ἐποίησεν, ἀλλὰ μένει ἡ Τριάς. « Πορευθέντες οὖν μαθη- 
τεύσατε πάντα τὰ ἔθνη, βαπτίζοντες αὐτοὺς elc τὸ ὄνομα. 
«οὔ Πατρὸς, χαὶ τοῦ Υἱοῦ, xai τοῦ ἁγίου Πνεύματος. » 
Τοῦτον τὸν ἅγιον xal προσχυνητὸν ὄρον τῆς ὀρθῆς καὶ 
ἀμωμῆτον πίστεως παρὰ ποῦ Κυρίου λαθόντες ol 
ἱεροὶ ἀπόστολοι, πάσῃ τῇ ὑπὸ τὸν οὐρανὸν τοῦ Θεοῦ 
Ἐχχλησίᾳ ἐχήρυξαν" ὡς πληρωθῆναι ἐπ᾿ αὑτοῦ 
[ἴσ. αὑτῶν] τὸ προφητιχὸν λόγιον, τὸ φάσχον" « Ei; 
πᾶσαν τὴν γὴν ὄξηλθεν ὁ φθόγγος αὐτῶν, xal εἰς τὰ 


Ἴ Psal. xvi, 5 : Rom, 
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τινα [Μεθ᾿ ὄντινα] ópov xal τὴν προσχυνητὴν ταύτην 
δωρεὰν, τὴν εἰς ἡμᾶς διὰ τῶν θείων ἀποστόλων 
παρὰ τοῦ Υἱοῦ τοῦ Θεοῦ δεδομένην, μετὰ πλείστους 
ὅσους [πλείστους] χαιροὺς παυσαμένον τοῦ χατὰ τῆς 
Ἐχχλησίας τοῦ Θεοῦ διωγμοῦ, δι᾽ 'Αρείου πάλιν ὁ 
ἐχθρὸς τῆς ἡμετέρας ειυτηρίας κατὰ τῆς αὐτῆς ἁγίας 
χαὶ ἀμωμήτου ὁπλίζεται πίστεως, ξένα τινὰ παρειδ- 
φέοων χατὰ τοῦ Σωτῆρος βλάσφημα ῥήματα, δι᾽ ὧν 
τὴν εἰς πᾶσαν τὴν οἰχουμένην Ἐχχλησίαν τοῦ Κυ- 
ρίου ἐτάραξεν. Οὗ χάριν καὶ τὴν πολυάνθρωπον ἐχεΐ- 
νὴν ἐπὶ τὴν τῶν Νιχαέξων πόλιν ὁ πιστότατος βασι- 
λεὺς Κωνσταντῖνος συνήγαγε σύνοδον, ἧς τὰ πε- 
πραγμένα πάντα προεγνωχὼ:, ὡς ἀνωτέρω ἔφην, 
χαὶ διερευνησάμενος, μόλις ἐδυνήθην εὑρεῖν φανερὰ 
τῶν ἐχεῖσε ἐσχεμμένων xal ἐγγραφέντων παρά τισι 
διαφόροις φιλομαθέσιν ἀνδράσιν, Ἰωάννῃ μέν τινι 
πρεσθυτέ,ῳ ἀνδρὶ παλαιῷ, ἄγαν γραφιχῷ, ἐν τε- 
τραδίοις παλαιοῖς λίαν, οὐ μὴν ὅλα. Κααὶ ἐξ ἄλλων δὲ 
συγγραφέων, Εὐσεδίον τοῦ Παμφίλου ἐπισχόπου 
Καισαρείας, χαὶ Ῥουφίνον πρεσδυτέρου Ῥώμης, 
τῶν xal [xai τῶν] τῇ ἁγίᾳ ἐχείνῃ χοινωνησάντων 
συνόδῳ, χαὶ ἄλλων πλείστων ὅσων. Οὐ μὴν τὴν ἀχο- 
λουθίαν τῆς ὅλης ἁςμονίας εὗρον χατὰ τὴν ἱερὰν 
ἐχείνην βίδλον, f] προ[σ]ενέτυχον, ὡς ἀνωτέρω μοι εἴ- 
prat. Μόνος γαρ Εὐσέδιος ὁ θαυμάσιος ὁ Παμφίλου 
ἀτρεπτὶ τῇ λεωφόρῳ τῆς ἀληθείας ἀπὸ τῆς τοῦ Κυ- 
ρἷου παρουσίας ἕω; τῶν τοῦ μεγάλον Κωνσταντίνου 
χρόνων διώδευσεν. ᾿Αλλ᾽ οὐδὲ τὰ ὅλα εὑρεῖν tibuvf.- 


θην, πλὴν ὅσα γνώριμά pot καὶ τῆς ἀληθείας fora, 


HISTOMA ΟΟΝΟΙΠΠ NIC.ENI. — LIB. I. 
πέρατα τῆς οἰκουμένης τὰ ῥήματα αὐτῶν. » "Ov- A Cujus acta omnia cum, ut supra dixi, cognovisse 


Tm 


prius, perquisivi : vix tamen invenire potui non- 
uula ex iis quo: illic tractata οἱ conscripta erant, 
apud plures viros litterarum $iudiosos, ut apud 
Joannem quemdam presbyterum, antiquum virum 


et scribendi adinodum peritum, in quaternionibus ^ 


valde antiquis : neque tamen omnia inde habui, 
sed ex aliis etiam scriptoribus variis, ut ex Eusebio 
Pamphili episcopo Cesarea, et liuflino (5) presby- 
tero Romano (4), qui etiam sanctz illi synodo in- 
terfuerunt, aliisque plurimis, Neque tamen totius 
harmoniz consequentiam iuveni, ut in sacro illo 
codice, in quem, ul supra dixi, prius incideram. 
Soles namque admirandus ille Eusebius Pamphili 
constanter publicam veritati viam ab adventu Do- 


B mini usque ad magni Constantini tempora ingressus 


est, Sed neque omnia invenire potui, prater nota 
mihi et veritatis propria, ex eo libro quem prius 
ego legeram. Cum autem ex utrisque aliqua col- 
legissem, necessarium existimavi illa in hoc libro 
describere ad communem utilitatem, atque eonfire 
mationem eorum qui in hac scripta incideriat, 
Exordiemur deinceps sermonem nostrum, (prazeuute 
atque ducente nos Deo Verbo semper vivente) 3 
temporibus regni religiosissimi eg christigeri regis 
Constantini, qui synodum episcoporum in civitate 
Niczma congregari jussit. [n alio commentario, si 
Deo placet, nativitatem ipsius Deo charissimi Cove 
siantini, ac statum (emporum quibus pater cjus 
regnavit, referam. 


κατὰ τὴν προαναγνωσθεῖσάν μοι βίδλον, εὗρον. Καὶ ἐξ ἐχατέρων ἀναλεξάμενος, ἀναγκαῖον φήθην ἐγγρά» 
qat τῷδε τῷ βιδλίῳ πρὸς ὠφέλειαν χοινὴν, καὶ στήριγμα τῶν ἐντευξομένων τῷξΞ τῷ γράμματι. "Apes 
ται δὴ μοι λοιπὸν ὁ λόγος, προοδοποιοῦντός μοι xal ποδηγοῦντος τοῦ dci ζῶντος Θεοῦ Λόγου, ἀπὸ τῶγ 
χρένων τῇς βασιλείας τοῦ εὐσεδεστάτου xal Χριστοφόρου βασιλέως Κωνσταντίνου, τοῦ xal τὴν σύνοδον 
τῶν ἐπισχόπων ἐν τῇ Νιχαέων συναθροισθῆναι προστάξαντος πόλει. Ἐν ἑτέρῳ γὰρ, εἰ τῷ Θεῷ φίλον, 
τὰ τῆς γενέξεω: αὐτοῦ, χαὶ τῶν χρόνων τῆς τοῦ πατρὸς αὐτοῦ Κωνσταντίνου τοῦ θεοφιλεστάτου [1σ΄, 
Κωνσταντίνου) βαφ'λείας τὴν διαγωγὴν ἐντάξω σνγγράμματι. 


ΚΕΦΑΛΑΙΟΝ ΠΡΩΤΟΝ, 


€ Μετὰ τὴν ἀπόθεσιν τῆς βασιλιχῆς ἁλουργίδος 
τῆς τῶν τυράννων Διοχλητιανοῦ καὶ Μαξιμιανοῦ, 
τὸν ἰδιωτιχὺν ἀπειληφότων αὐτῶν βίον, καθά φη- 
σιν Ἑὐαΐβῥιος, χρόνου οὐ πλείστου μεταξὺ γενομένου, 
βασιλεὺς Κωνσταντῖνος, ( τὸν πάντα βίον πραότα- 
τος), χαὶ τοῖς ὑπηχόοις εὐνοϊχώτατος, τῷ τε θείῳ 
λόγῳ προσφιλέστατον ἑαυτὸν διαθέμενος, παῖδα 
γνήσιον Κωνσταντῖνον αὐτοχράτορα χαὶ σεδαστὸν 
ἄνθυ᾽ ἑαυτοῦ χαταλιπὼν, χοινῷ φύσεως νόμῳ τελευτᾷ 
τὸν βίον. ᾿Απάσης μετὰ θάνατον, ὅση βασιλεῖ τις ἂν 
ὠφείλετο, τιμῆς ἠξιωμένος, χρηστότατος, καὶ ἐ πιώ- 
τατος βασιλεὺς γεγονώς ὃς δὴ xai μόνος τῶν xa0' 
ἡμᾶς ἐπαξίως τῆς ἡγεμονίας τὸν πάντα τῆς ἀρχῖςς 
διατελέσας χρόνον, χαὶ τὰ ᾷλλα τοῖς πᾶσι δεξιώτᾳ- 


* fist. lib. 1, 96. 


(5) Ruffinus tamen. laudawr. ab. Hieronymo in 
Chronico ad an. 337, louge post concilium Nicieuum, 
Vide eaput sequens. HARD. 

(4) Et ez aliis, qui, etc., hahet Alfonsi Pisani ver- 
sio, quain identidem interpolavit Baljforcus subsji- 


CAPUT PRIAUM. 


« Non multo post tempore (ut inquit. Eu:ebius*) 
quam tyranni Diocletianus et Maximianus deposita 
regali purpura, privatam vitam elegerunt, impera- 
tor Constantius (tota vita clementissimus ) sub- 
jectis benevolentissimus, et erga divinum Verbum 
amicissime affectus, cum germanum filium suum 
Constantinum imperatorem ct Augustum pro se 
reliquisset, communi nature lege flnem vivendi 
fecit. Post mortem dignus habitus omni honore qui 
imperatori debebatur, quippe vir et optimus el 
mansuetissimus fuit, quique solus inter imperato- 
res .nostrz? memori», totum regni sui tempus, ut 
imperii dignitas postulat, exegit : et cum in aliis 
omnibus hnmanissimum et bene(jcentissimum sesg 


tuitque ex iis qui saneta illi, eic, ftomani vero edi-- 
tores. illis sublatis et substiluta particula eiigm ut 
melius responderet Greco. textui, rem omnem ob- 
scurarunt, dum. ltuflfinum son. Secus. atquo Euga- 
bium coucilio Niczeno prxsentem ingingant, 


1:3) 


GELASII CYZICENI 


1:00 


prebert, laudabilem. admodum et beatum. vile A τὸν zal εὐεργετιχώτατον παρλοχὼν ξαυτὸὺν, τέλος 


exitum co:seculus est, Solus ex. imperatoribus ob 
filium irgenunm, quem post sc in. imperio succes- 
sorcin reliquit, principem in. omnibus modestissi - 
mum et sancUssimum, prospere ac gloriose exces- 
sit e vita. Hujus filius Constantinus, statim a prin- 
cipio imperator sumniis et Augustus cum ab. exer- 
" eiübus, tum niulio ante ab ipso Deo summo omnium 
jmperatore declaratus, pateruas pietatis erga reli- 
gionem nostram zmulum sese et imilatorem prasti- 
tit. » Et. post aliqua* : « Cum eic Constantinus 
(quem imperatorem ex imperatore, religiosum ex 
religiosissimo patre el omnino modestissimo natum 
diximus) prudentia et pielate ornatus, Dei impera- 
toris omnium et Salvatoris instinctu, contra im- 


piissimos tyraunos excitatus esset : Romi quidem, b 


Deo opem ferente, Maxentius preter omnium opi- 
nionem ab ipso devictus cadit : qui vero in Orient? 
erat tyrannus, non multo tempore illi superstes, a 
Licinio nondum  insaniente (quem religiosissimus 
imperator Constantinus eo contra illum miserat) 
superatus, turpissima morte vitam finiit. Constan- 
linus autem bonore et imperii gradu summus, prior 
ipse eorum qui Roms tyrannide opprimebantur, 
antea misertus, postquam Deum coeli, Verbumque 
ejus Jesum. Christum Salvatorem omnium, adjuto- 
Tem sibi precibus invocasset, Romam cum omnibus 
copiis proficiscitur, ut Romanis pristinam liberta- 
lem, quam. à majoribus acceperunt, restitueret. ) 
Hec. Eusebius, Rutlinus vero licet nou. ordine re- 
rum omnem consequentiam, et veritatis harmoniam 
secutus, lustris illius Eusebii Pamphili historiam 
exposuerit : tamen. ego. quiecunque. aflinia. Eusc- 
biauz historie iuvenero, cum in. Rufliao, tuin in 
seriptoribus aliis, colligens, ut supra dixi, huic 
operi. inseram. llle vero sic ait (5) : « Pustquam 
l'iocletianus et Maximianus regni insignia depo- 
$uissent, ac Constantius excessissel e vita, reliqui 
Komani imperii reges qui si.nul imperabant, hi 
erant. Coustantinus in partem patris sui successit, 
quie ab ea qui vocatur Europa incipiens, ad Danu- 
bium usque protenditur, utramque Scythiam, Cel- 
tas omnes, lilyrios, Sarmatas, et omuem Darbaro- 
yum terram qua ad Rhenum fluvium porrigitur, 
atque Macedoniam, οἱ vicinum mare. complexa, 
Thessaliam, et Achaiam, et quacunque ad occidens 
tem solem  vergentia , lonio terminantur. mari. 
Maximinus Diocleuani filius (ut ait Eusebius) omues 
ad Orientem: gentes; Maxentius vero Romam, οἱ 


quie ab. Htalia ad Oceanum protenduntur, admini- 
strabant, » 


CAP. 1l. 
Postquam Constantinus. patri legitime parentas- 


* Euseb. lib. 1x, cap. ὃ. 


5) Ruffiuum ὁ" 
culus uunc €x 


C Ταῦτα ὁ Εὐσέθιος. Ὁ 


εὐδόχιλον χαὶ τριτμακάριον ἀπείληφε τοῦ βίου, μό- 
νος, ἐπὶ [fe πωρέιῖχει τὸ, ἐπὶ} τῆς αὐτοῦ βασιλείας 
εὐμενῶς καὶ ἐπιδόξως ἐπὶ διαδόψῳ γνησέω παιδὶ, τὰ 
πάντα σωφρονεστατῳ 52 xat εὐσεδεστάτῳ, TEAED- 
τήσας. Τούτου παῖ; Κωνσταντῖνος εὐθὺς ἀρχόμενος, 


βχσιλεὺς τελειότατος xal σεδαστὸ; πρὸς τῶν στρχτο- 
πέδων, χαὶ ἔτι πολὺ τούτων πρότερον παρ᾽ αὐτοῦ 


τοῦ παμθασιλέω; Θεηῦ ἀναγορευθεὶ;, ζηλωτὴν ἕαυ- 
τὸν τῆς πατριχῇς περὶ τὸν ἡμέτερον λόγον εὐπεδείας 
χατεστήσατο. » Καὶ μεθ᾽ ἕτερα " « Οὕτω δὴ Ko»- 
σταντίνου, ὃν βασιλέα Ex βασιλέως, εὑὐσεότ, τε b; 
£)0:6:31átoU xai τὰ πάντα σωφρονεστάτου Te7ové- 
vat εἰρήχαμεν, συνέσει τὲ xay εὐπτεδεΐᾳ τετιμη μένου, 
παρὰ τοῦ παμθατιλέως Θεοῦ τῶν ὅλων xal Σωτῖῇ- 
ρης χατὰ τῶν δυσσεξεστάτων τυράννων ἀνεγτγερ- 
μένον, Θεοῦ συμμαχοῦντος; αὑτῷ, παραδοξότατα π-ἰί- 
qiti μὲν ἐπὶ Ῥώμης ὑπὸ Κωνσταντίνου Μαξέντιος. 
Ὁ δ᾽ £z ἀνατολῆς οὐ πολὺν ἐπιζήσας ἐχεένῳ χρό- 
νον, αἰσχίστῳ xat αὐτὸς θανάτῳ ὑπὸ ΛΔιχινέου, οὔπω 
τότε μανέντος, πεμφθησομένου [fc. πε ψθέντο ] xa 
αὐτοῦ ὑπὸ Κωνσταντίνου τοῦ θεοφιλεστάτου βασι- 
λέως, χαταστρέφει τὸν βίον. Πρότερός γε μὴν ὁ χα: 
τιμῇ καὶ τάξει τῆ: βασιλείας πρῶτος Κωνσταντῖνος 
τῶν ἐπὶ Ῥώμης χατατυραννουμένων φειδὼ λαῤὼν, 
Θεὸν τὸν οὐράνιον, τόν τε τούτου ᾿Λόγον, αὑτῶν δὴ τὸν 
πάντων Σωτῆρα Ἰησοῦν Χριστὸν σύμμαχον δι᾽ εὑ- 
yov ἐπιχαλεσάμενος, πρόεισι πανατρατιᾷ τὰ τς Ex 
προγόνων ἐλευθερίας Ῥωμαίοις προμνώμενος. » 
δὲ Ῥουφῖνος, εἰ χαὶ μὴ χατὰ 
τάξιν τὴν ἀχολουθίαν χαὶ τὴν τῆς ἀληθείας ἁρμονίαν 
Ejs:6:09 τοῦ πάνυ τοῦ Παμφίλου τὴν iztopíav 
ἐνέθηχεν, ἀλλ᾽ ὅμως ὅσα συγγενῆ τῆς Εὐσεξίου πρα- 
γματείας εὕροιμι, Ex τοῦ αὐτοῦ Ῥουφίνου xal τῶν 
ἄλλων συγγραφέων ἀναλεξάμενος ἐνθέσω, καθὰ àv - 
τέρω εἴρηχα, τῷδε τῷ βιδλίῳ, Δέγει δὲ χαὶ οὗτος - 
« Μετὰ γοῦν τοῦ Διοχλητιανοῦ xai Μαξιμιανοῦ ἀπό- 
θέσιν, καὶ τὴν τελευτὴν Κωνσταντίνου, ὕπολς Ξέπονται 
«ἧς Ῥωμαίων ἀρχτς ὀμόχρονοι βασιλεῖς oiós * Κων- 
σταντῖνος μὲν τοῦ πατρὸς μοῖραν εἰληφώς" αὔτη δὲ 
ἣν ἀπότε τῆς χαλουμένης Εὐρώπη ἀρχομένη, ἐπί 
τε τὸν Ἴστρον διήχουσα, Σχυθίαν τε ἑχατέραν, χαὶ 
Κελτοὺ; ἅπαντας, Ἰλλυριούς τε xaX Σαυρομάτας, 
xai τὴ» ἐπὶ τὸν Ῥῆνον ποταμὸν χαθήχουσαν τῶν 


D Βαρδάρων γῆν, τήν τε Μαχεδονίαν, καὶ τὴν πρὸς 


αὐτὴν θάλασσαν, Θεσσαλίαν τε χαὶ ᾿Αχαῖαν, xal 
ὅσα πρὸς ἥλιον δυόμενον ἐπιστρέφοντα, τὸ Ἰόνιον 
ὁρίξει πέλαγος. Καὶ Μαξιμῖνος δὲ ὁ Διοχλητιανοῦ 
παῖς, ἅπαντα τὰ χατὰ τὴν ᾿Ανατολὴν ἔθνη, χαθά φτ- 
σιν ὁ Εὐσέθιος. Μαξέντιός τ: τὴν Ῥώμην, xat c3 
ἀπὸ τῆς Ἰταλίας εἰς αὐτὸν χαῦὔέχοντα τὸν ᾧχεανδν, 
διεῖτιον. » 


ΚΈΦΑΛ. D. 


Κωνσταντῖνος οὖν μετὰ τὴν τοῦ πατρὸς ἔννομον 


! Grace scripte, nam apud istum Latinum 
| nibil hujusmodi legitur. llano. 
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χηδείαν, zai τὰς νομιζομένας τιμάς, ζημίαν fyvf,- A set, et consuetos persolvissel honores, otium in.ea 


σατὸ τῆ: Ἑωμαίων συμφορᾶς [ἴσ΄. ἐπὶ tat; Ῥωμ. 
συμφοραῖς) τὴν ἡσυχίαν. "Hxous vXo τὴν Ῥωμαίων 
πόλιν χάμνουσαν τοῖς Μαξεντίου χαχοῖς" εἰς γὰρ 
ὠμότντα τυραννίδος ὁ τῆς βασιλείας αὐτῷ μετεδάλ- 
λετο τρόπος. Πολλού; τε γὰρ ἀκρίτως τῶν ἐν τέλει 
θανάτῳ παραδιδοὺς, ζημίας τε xal φυγὰς xal τῆς 
γῆς ἀναδασμὺν, xaY προτιμήσεις ἀνεξετάστως ἐπ- 
ἐδαλλεν" ἤδη δὲ xai γυναιχῶν ἀλλοτρίων igOv, f) 
τοῖς ἐπιτάγμασιν EÓrázexo * χαὶ λοιπὸν ἀνασταλὲς ἣν 
γυναῖκα ἔχειν εὐπρεπῆ" χαὶ διχ σωφροσύνης φυλαχὴν 
πολλή τις ἦν χατὰ τὴν πόλιν μιαιφονία. Ταῦτα xa 
πλιΐητα ἕτερα ἀχούων ὁ θεοφιλέστατος Κωνσταντῖ- 
νος, ἃ μὴ τῆ, παρούσης ἐττὶ συντάξεως, παρωξύνετο. 
Hot: γὰρ οἰχείαν λύπην τοῖς φιλοθέοις ἀνδράσιν ἡ 
τῶν ἀλλοτρίων πραγμάτων ἀδιχία. 


KE944. Γ΄. 


Περὶ τοῦ βασιλέως Κωνσταντίνου, ὅπως κατὰ 
τοῦ τυράνγου Μαξεντίου ἐστρατοπεδεύσατο. 
"Eóóxe: δὴ αὐτῷ λοιπὸν τῶν ὅπλων ἅπτεσθαι, xay 

τοῖ; τοιαῦτα πάσχουσι Ῥωμαίοις ἐπαμῦναι" τὸ Y5p 

ἐχείνους τῶν χαχῶν ἐξελέσθαι, ἴσον fjv, εἴπεν, xol 
πάντας ἀνθρώπους διασῶσαι. Βουλὴν δὲ λαμθάνει, 
πρότερον τὰ: ἁποστατούσας πόλεις τῆς Ῥωμαίων 
ἡγεμονίας ἀναχαλέσασθα:, τὰς μὲν τοῖς λόγοις, τὰς 
δὲ τοῖς ὅπλοις, τὰς δὲ τῇ τῆς φιλανθρωπίας εὐποιίᾳ. 

Τούς τε γὰρ φόραυς αὐτοῖς χουφοτέρους ἀπέφηνε, 

xal τὴν τῆς ἀχροάσεως ἰσότητα παρεῖχε, τάς τε 

νεωτεροποιίας χαὶ ἀπονοίας συνετῶς διέλυε, σιωπῶν 


μᾶλλον fj φοδῶν - εἰδὼς τὰ Σαύρων χαὶ τὰ Φράγχων C 


xa! τὰ Γερμανῶν ἔθνη φιλόχαινά τε slvat, xaX πρὸς 
τὰς τῶν βασιλέων ἐπαναστάσεις εὑρίπιστον ἔχει" 
ὁρμὴν, xai νόμον πολλάχις τὴν γνώμην ποιεῖσθαι. 
Ὑπηγάγετο δὲ xal Σπάνους, χαὶ Βρετανοὺς, χαὶ τὰς 
αὐτόθι νήσους, xal τὰ λοιπὰ γένη, χαὶ ἅπαντας τοὺς 
τῶν τοῦ ἡλίου δυσμῶν γινομένους μάρτυρας" εἰδέ- 
ναι (6) φασὶν, εἴτε ἀληθῶς τῷ ὠχεανῷ χαταδύεται, 
εἴτε xal περὶ τὸ ὕδωρ φθάσας, πάλιν δι᾿ ἑτέρας ἐδοῦ 
πρὸς ἡμᾶς ἀναχάμπτει" εἷλε δὲ xal τῷ χράτει τῶν 
ὅπλων τὰ αὐτόθι βάρδαρα φῦλα, παρέργῳ τῆς μά- 
χης πρὸς τὸ ἔργον συγχρησάμενος. Τοὺς μὲν γὰρ 
ὑποτάξας, τοὺς δὲ μισθοδοτήσα;, τοὺς φίλους ἀντὶ 
πολεμίων, χαὶ συνήϑεις ἀντὶ παλαιῶν ἐχθρῶν χα- 
ταστήσα;, ἐπανήγαγε πάντας συμμάχους, οὐδένα 
λυπήσας, οὐδὲ πολιοοχήσας, xal ἐπὶ τὴν ἑτέρων σω- 
τηρίαν ἐπειχθείς, "Ὅπου γὰρ ὁ Θεὸς συμμαχεῖ, πάν- 
τα χατευθύνεται, χαὶ τὸν ἀνθρώπινον λογισμὸν ὑπερ- 
aip:t. Μετὰ τοιαύτης φιλοθέου γνώμης à πάντα 
πιστότατος Κωνσταντῖνος τὸν Ρῆνον ἐπὶ δεξιᾷ δια- 
θὰς, xai πολλὰ μὲν ὄρη, πολλοὺς 05 ποταμοὺ; ἀνω- 
νύμους ὀλίγῳ στρατῷ περαιωθεὶς, πολλά τε βάρθαρα 
ἔθνη χειρωσάμενος, Γάλλων τε, χαὶ Φράγχων, χαὶ 
Σπάνων δέχα ξθνη προσαγόμενος, προτῆγε λοιπὸν 
τῆς Ἰταλίας ὄρεσι τὸ στράτευμα. Ταῦτα ἀχούσαντι 
τῷ Μαξεντίῳ, ταραχή τις ἣν ἀδόχητο;. Οὐ γὰρ ἄν 
ποτε τοσαύτην χώραν διαδῆναι προσεδόχα, ὄρεσι, 


(6) Forze, ct εἰδένα:. Magp. 


Romanorum calamitate sibi damnum esse dnxit, 
Audivit enim Romam Maxentii improbitate graviter 
affligi, qui regni moderationem in szvam tyranni- 
dem comimutaverat. Mulios enim principes viros 
indieta causa neci dedit : supplicia et exsilia irro- 
gabat, agros et honores sine delectu tribuebat : 
alienas conjuges, quarum amore capiebatur, aut 
fraude. in stuprum illexit, aut imperiis ad flagitium 
impulit : nulli tutum erat formosam uxorem ha- 
bere : pudicitize tutandie. causa. multa. erat in tota 
urbe cedes. Cum hzc aliaque plurinia, qux hujus 
instituti non sunt, Constantinus Deo cliarissimus 
audivisset, graviter commotus est. Viris enin piis 
proprium dolorem commovet aliena. imnjurta. 


CAP. Iif. 


De rege Constantino, quomodo: exercitum. contra 
Iyrannum. Maxentium duxit, 

Placuit ergo Constantino arma capere, et ltoma- 
nos 3 talibus injuriis vindicare ; nam illos ex ma- 
lis eripere perinde esse dicebat, atque omnes ho- 
mines servare. Primum statuit revocare urbes qua 
a Romano imperio desciverant; alias quideni ver- 
bis, alias vero armis, nonnullas etiam beueficenti:e 
el humanitatis officiis. Nam tributa leviora redii- 
di!, in hominibus audiendis admittendisque aequa- 
bilem se praebuit : rerum novarum studia et inso- 
lentias caute sustulit, silentio magis quam melu : 
sciens Saurorum, Francorum et Germanorum gen- 
tes novitatis studiosas, contra reges imutus facile 
concitare, ac &»pe animi seusum tanquam legem 
sequi. Adduxit etiam Hispanos, Britannos, el insu- 
larum qua illie sunt incolas, atque nationes reli- 
quas: omnes eliam Occasus solis testes, qui s9 
scire gloriantur utrum sol vere Oceano immergatut, 
sive circum aquas currens, rursum aiia via ad nos 
redeat : barbaras illic gentes vi et armis cepit, hac 
velut belli accessione ad susceptum opus oppor- 
tune usus, Ex iis enim populis alios quidem sub- 
egit, aliis stipendia solvit, nonnullos etiam ex hosti- 
bus amicos, ex veteribus inimicis fawiliares et 
conjunctos reddidit : omnes vero futuri belli $0c.0s 


p sibi adjunxit, nemiuem ]edens, nec obsidione pre- 


mens, et ad aliorum salutem  magua. festinatione 
properans. Deo euim belli adjutore, omnia recte 
geruntur, et res supra humana cousilia ad m«lio- 
res provehuntur exitus. Gum boc igitur tam piuni 
cousHium in animo baberet fidelissimus | iunpc- 
rator Constantinus , lhenum flumen ad. dextraii 
trajecit ; multos montes, multos etiam sine no- 
mine fluvios cum exiguis primum copiis traus- 
inisit : deinde Darbaris multis subactis, Galloruiw, 
Francorum, et llispanorum decem nationibus sili 
adjunctis , reliquum | omnem exercituum ad lialize 
piontes perduxit, Maxenüum tam inopiuala rei 
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nuntius magnopere commovit, Nunquam enim pu- A xal ποταμοῖς, xil πόιχίλοις fap6ápor; πεφραγμέ- 


tavit fore, ut quispiam exercitum per tain latas 
regiones trajiceret, easque montibus, fluviis, οἱ 
multorum barbarorum armis interclusas, atque aliis 
eliam diíficultatibus, qux in locis desertis sua 
sponte proveniunt. Regnorum enim przsidiuin 
maximum plerumque [it ipsa locorum solitudo. 
Placuit interim exercitum clam Roma egressum 
multa cum celeritate adversum ducere, et liostem 
ab Italia depellere. Ubi vero contra instruct erant 
acies, et visa. utrinque militaria signa; tum non 
eadem spe pugnaturi videbantur. lt'omani enim ex- 
positi, et per phalanges effusi, tum multa. cessa- 
iione et quiete recreati, digni videbantur qui pu- 
gnam cum hoste comimitterent, spiritus magnos 


vn», xal «al; αὐτοφνέσι τῆς ἐρημίας δυσχερεῖαις. 
Μέγιστον γὰρ γίνεται πολλάχις ἐπιτείχισμα paa 
λείας ἡ τῶν τόξων ἐρημία, Καὶ δὴ ἐδόχει, σὺ» ποὶ- 
Ap τάχει τῆς Ῥώμης ὑπεξελθόντα τὸν στρατὸν ἀνύ- 
υπεξάγειν, xal τῆς Ἰταλίας που προαναχροΐσα- 
σθαι. ὯὩ; 5$ ἀντιπαρετάττοντο, xal τὰ στιμεῖα e 
ἀλλήλων, ἐνταῦθα ἡ μάχη λοιπὸν ἄνισον εἷχξ τὶν 
ἐλπίδα. Οἱ μὲν yXo ἀπὸ Ῥώμης προεχτεθέντες, xai 
χατὰ φάλαγγας ἐχχεόμενοι, χαὶ ἐχ πολλτις ἐκεχειρίας 
διαναπαύσεως ὄντες, ἐδόχουν ἀξιόμαχοι χαταφαΐνε- 
σθαι φρόνημα φέρειν ἄξιον τῆς πόλεως ἐφάμιλλον. Οἱ 
δὲ μετὰ πωνσταντίνον παραταντόμενοι τεολλὴν μὲν 
χατειλήφεισαν γῆν, πολλὰ δὲ λάφυρα xal σχῦλα τοῦ 
πολέμου συνήγοντο πόθῳ, δρόμῳ δὲ μᾶλλον τῆς νί- 


gerentes et urbe ipsa dignos. Constantini vero mi- B χης, ἢ ἀπολαύσει τῶν εἰλημμένων χρησάμενοι. “Ἤδη 


lites Ín àrmis stantes instructi, multam quidem ter- 
fam occupaverant, inulta vero spolia el exuvias 


belli collegerant, cursu magis victoris utentes, 


δὲ λοιπὸν ἦσαν πρὸς τὸν χάματον ἀπαγορεύοντες, 
xai πρὸς τὴν πυχνότητα τῶν πόνων ἐνδιδόντες. , 
quam fructum. aliquem — percipientes ex rebus €a- 


ptis. Ceterum louga defatigatione fracti, nimia laborum assiduitate languentes erant et reinissi. 


CAP. 1Y. 


De cruce qu& apparuit Constantino in coto. 


Cum sd hunc modum pugnare decrevissent, et 
eopiz viribus pares utrinque starent instructe , 
Deus Constantinum coelitus armat, ostendens ei in 
ealo salutare crucis signum ex lucis splendore iun 
coelo figuratum ; litterzs vero visionis vim omnem 


KE9AA. Δ΄. 


Περὶ τοῦ σταυροῦ toU ὀφθέντος ἐν οὐρανῷ τῷ 
βασιλεῖ Κωγσταγντίγῳ. 


Οὕτω δὲ χεχριμένης τῆς μάχης, xol τῆςς mapi- 
τάξεως; ἰσοῤῥόπου οὔσης, οὐρανόθεν ὁ Θεὸς Κων- 
σταντῖνον ὁπλίζει, δείξας αὐτῷ τὸ σωτήριον τοῦ 
σταυροῦ σύμδολον φωτοειδῶς ἐν οὐρανῷ * γράμματα 
δὲ ἐμήνυε τῆς ὄψεως τὴν δύναμιν, λέγοντα * Τούτῳ 


et sensum explicabant, quibus scribebatur : Hoc C yrya - τοῦτο τὸ διήγημα τοῖς μὲν ἀπίστοις μῦθος εἷ- 


vince. Hac narratio in(idelibus fabula et commenz 
tum esse videtur in gratiam doetrinz nostr : sed 
vera credere asswelis, cerla rei gest: declaratio. 
Nem Deus qui siguum istud pinxit, reipsa postea 
ostendit graliam litteris significatam, ninime va- 
nam fuisse. Quod si nondum persuademus quod 
scribimus (prius enim historiam scribimus, eo quod 
rem omnem paulo altius arcessentes, colligamus 
quee ab illo utiliter gesta sunt in vita), verum iis 
qua deinceps sequuntur credere oportet, 40:8 cum 
nostra etiam :etate qui sub Constantio Constantini 
filio- militabant, suis vidissent oculis, veterem infi- 


delitatem novis visionibus sanarunt. Si Hebraei his. 


contradixerint, multa ex eorum libris incredibiliora 
proferri possunt, quz? tamen vera esse creduntur : 
ut maria pedibus peragrari, aquas velut muros 
coneretas stare et solidas, per pelagus iter fleri, 
Deum in rubo loqui, flaminam leges ferre, tubam 
sine organo in solitudine personare, angelos ad 
praelium iustrui, principes militie Domini pro exer- 
citu pugnare, et lapides velut grandinem cadere, et 
tela ignea pro cousuetis hastis emitti : nihilominus 
omnes qui recte sapimus, istis citra examen assen- 
timur. Deo enim volente, nihil est quod fleri non 
possit. Si vero gentiles miraculum istud niinus 
'probaverint, multa dicere possumus, quibus nunc 
censemus esse supersedendum. Quanta — Alexan- 
dro volenái conias Granicum flumen. trajicerc et 


vat δοχεῖ xal πλάσμα, tol; δὲ ἡμετέροις δόγμασι 
κεχαριαμένον * τοῖς δ' ἀληθῇ πιστεύειν συνειθισμέ- 
νοις, ἐναργὴς τοῦ πράγματος ἣ ἀπόδειξις. Ὃ γὲρ 
τοῦ συμθδόλον ζωγράφος Θεὸς ἔδειξεν ἔργῳ μετὰ 
ταῦτα τὴν ἀληθεύσασαν τοῦ γράμματος χάριν. El 


δὲ μήπω πείθομεν ἃ γράφομεν " πρότερον γὰρ ἧστο- 


ρίας Ὑράφομεν, διὰ τὸ μιχρὸν ἄνωθεν ἡμᾶς τὰ χρὴ» 
ἄιμα συλλέγειν τῶν ἐχείνῳ βεδιωμένων. ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἐν 


κοῖς ἐφεξῆς ἀπιστεῖν δεῖ, ἃ xal ἐπὶ τῆς ἡμετέρας 
γενεᾶς οἱ Κωνσταντίῳ τῷ Κωνσταντίνον παιδὶ συμ- 
παραταξάμενοι, χαὶ αὐτοπτήσαντες, τὴν παλαιὰν 
ἀπιστίαν νεαραῖς ὄψεσιν ἐθεράπευταν. Εἴτε γὰρ 
"E6palot εἶεν οἱ τούτοις ἀντιλέγοντες, πολλῷ τούτων 
ἀπιθανώτερά τὰ ἐν «at; ἐχείνων βίδλοις πιστευόμε- 
va* θάλασσα πεζενομένῃ, xai ὕδωρ τειχίξζον, xal 
πέλαγος ὁδοιπορούμενον, xai Θεὸς ἐν βάτῳ φθεγ- 
᾿γόμενος, χαὶ φλὸξ νομοθετοῦδα, xai σάλπιγξ ἄνευ 
ὀργάνου τὴν ἔρημον συνηχοῦσα, χαὶ ἄγγελοι συμ- 
παραταττόμενοι, χαὶ ἀρχιστράτηγοι δυνάμεως Κυ- 
ρίου τῆς φάλαγγος ὑπερμαχοῦντες, xat λίθοι χαλά- 
ζης, καὶ βέλη πυρὸς ἀντὶ τῶν συνήθων δοράτων 
βαλλόμενα" χαὶ ὅμως ἀνεξετάστως πάντες οἱ εὖ 
φρονοῦντες συντιθέμεθα. Θεοῦ γὰρ βουλομένου οὐ- 
δὲν ἀνήνυτον. Εἴτε “Ἕλληνες εἶεν οἱ τὸ θαῦμα μὴ 
παραδεχόμενοι, πολλὰ ἔχομεν εἰπεῖν, ἃ μὴ βουλό- 
μεθα λέγειν. Πόσα ᾿Αλεξάνδρῳ μέλλοντε περαιοῦσθαι 
τὸν ἐπὶ Γρανιχῷ πόλεμον, za τὴν ἐπὶ Δαρείου πα- 
ράταξιν, ἐπεθείαταν οἱ yonsuoXóyo ; χαίτοι τὰ 
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ἐχείνων πλάσματα τὴν φαινομένην ἀπόδειξιν οὐχ A bellum Dario inferre, vaticinati sunt arioli "Ὁ ἢ 


ἔχει. Πῶς τε Σωχράτει τῷ φιλοσόφῳ δαιμόνιον διὰ 
φωνῆς προεμῆννε τῶν μὴ πραχτέων τὴν ἔχδασιν, xat 
τὰ περὶ Πυθαγόρου τοῦ Σαμίου ὑπὸ τῶν ἐχεένον μὰ- 
θητῶν συνταχθέντα; ἐῶ λέγειν χαὶ τὰ τῶν ποιητῶν 
; πλάσματα, xal πῶς τινες τῶν παρ᾽ αὐτοῖς εὐδοχί- 
μῶν, χαὶ συμπολεμεῖν αὐτοῖς τινας τῶν παρ᾽ αὑτοῖς 
νημισθέντων θεῶν᾽ ἵνα μὴ τις τὰ μυθώδη τοῖς ἀλη- 
θέσι, καὶ τὰ μηδαμῶς πραχθέντα τοῖς πραχθεῖσιν 
ἀντεξετάζειν νομίσῃ. Τὴν γὰρ πολυδύναμον τοῦ Θεοῦ 
[Χριστοῦ] χάριν, ἀφ᾽ οὗπερ εἰς ἀνθρώπους ἤνθησε, 
χαὶ ἐν οὐρανῷ, xaX ἐπὶ γῆς, χαὶ ἐν θαλάσσῃ, χαὶ ἐν 
φυτοῖ;, χαὶ ἐν ξύλο'ς, χαὶ ἐν ἱματίοις, χαὶ ἐν νόσῳ, 
καὶ ἐν ὑγεία, xal ἐν βρωτοῖς, xaX ἐν ποτοῖς, ἀλεξ:- 
φάρμαχόν τε γενομένην, xai γινομένην καὶ ἐσομέ- 


νην θεραπείαν, xai οἱ πειρασθέντες μὲν ἴσασι, xal D 


ἡμεῖς δὲ χατὰ τὸν ἴδιον χαιρὸν προϊούσης τῆς στο-- 
ρίας ἐχθησόμεθα, 


ΚΕΦΑΛ. Ε΄. 


Περὶ τοῦ σίγνου οὗ ἐποίησεν ὁ βασιλεὺς Κων- 
σταντῖνος ἀντίτυπον τοῦ ós0Értoc αὑτῷ σταυ- 
pov ér o)parà. 

Ὁ δ᾽ οὖν Κωνσταντῖνος τὴν τοῦ θαύματὸς ὄψιν εἰς 
τρηπλίου σχῆμα μεταδαλὼν, xal χρυσοχολλήτοις λί- 
Oct; συναρμόσας, εἰς δόρατός τε ἀπαρτίσας ὑψηλο- 
τάτου ὄψιν, ἐδίδου φέρειν τοῖς προϊππεῦσι, τὴν 
τῶν γραμμάτων ὑπόδχεσιν διὰ τῶν ἔργων λοιπὸν 
ἐπιζητῶν. Καὶ τῆς ἐλπίδος οὐ διήμαρτε, θᾶττον μὲν 


οἷς τεθέαται πιστεύσας, ταχυτέραν δὲ τῆς ὄψεως τὴν C 


νίχην ὑποδεξάμενος. 
ΚΈΦΑΛ. G*. 
Περὶ τῆς κατὰ τοῦ ἀσεδοῦς Μαξεντίου v(xnc τοῦ 
εὐσεδοὺς βασιλέως Κωγσταγτίγου. 

Ὁ μὲν οὖν Κωνσταντῖνος τὸν πολὺν τοῦ πολέμου 
χάματον τῇ πίστει ὑποτευνόμενος, χαὶ τὸν ἀπὸ τῆς 
Ῥώμης στρατὸν οὐχ ὑφορώμενος, γενναίως ἁἀντι- 
παρΞξτάττετο. Μαξέντιος δὲ τὴν Κωνσταντίνου ἀλχὴν 
δείσας, ἔτι τε xat τὸ μῖστο; Ῥωμαίων ὑφορώμενος" 
πρὸς γὰρ τοὺς πλείστους διὰ τὴν ἀσωτίαν αὑτοῦ 
διεδέδλητο" ἐσχέψατο δόλῳ τὴν ἐπιθουλὴν μετελ- 
θεῖν - ὁ δὲ δόλος γέφυρα Tv εἰς μηχανῆς εἶδος ἀπὸ 
τῶν φοιούτων συμπαγεῖσα. Τὸ μὲν γὰρ φαινόμε- 
voy ἄνωθεν, διάδασις ἣν τὸν Κωνσταντῖνον ὑπο- 


atqui hec eorum commenta nullam. evidentem sui 
demonstrationem babent. Qnomodo Socratis philo- 
sophi daemonium voce prznuntiabat illi rerum non 
agendarum eventus? Quomodo vero qua de Pytlia- 
gora Samio ab ipsius discipulis scripta sunt? Poe- 
tarum figmenta, ac. quo pacto inter. illos nounulli 
fama celebres, quosdam eorum quos deos esse exi» 
stimant, una cum ipsis militare et bellare scribant, 
consulto pr:etereo, ne quis fabulosa cuim veris, ct 
que nusquam gesta cum gestis comparare me pu- 
tet. Priepotentem. enim. Christi gratiam, ex quo 
inter homines ea exuberavit et in celo, et in. terra, 
et in wmari, et in plantis, et in ligniz, et in vesti- 
bus, et iu. morbo, et in sanitate, el in cibo, et in 
poto, tutíssimum przsidium, et malorum tan pra- 
sentium quam futarorum remediuu esse, experti 
norunt, et nos etiam in progressu historie suo 
lempore exponemus. 


CAP. V. 


De vezillo quod feci Constantinus ad. exemptum 
crucis in. celo a se vise. 


Constantinus igitur signum quod viderat, in 
vexillum suum transtulit, idque auro et lapidibus 
pretiosis inteztum : ac in longissima hastz cuspide 
prefigens, prinis equitibus perferendum dedit, 
litterarum promissa reipsa deinceps explorare cu- 
piens. Nec spe sua frustratus est : eito eniin eum 
credidisset iis qua viderat, pene citius victoria 
potitus est. ' 

CAP. VI. 
De victoria quam pius Constantinus ab impio Mazxen- 
lio reportavit. 

Constantinus magnum belli laborem fide prazci- 
deus, et Romanum exercitum minime reformidans, 
suos contra fortiter instruxit. Maxentius vero Con- 
stautiui vires metuens, et ftomanorum in se odium 
suspectum babens (plurimis enim ob nequitiam 
suam invisus erat) dolo moliebatur üisidias : do- 
lum in ponie parabat, quem hac arte compegit. 
Quod aperte exstabat et apparebat, Constantiuum 
recipere et (ransitum prabere posse videbatur : 
sed latebat oceuite deceptionis laqueus, ad illius 


δεξομένη " «b δὲ λανθάνον, παγὶς τῆς πλάνης, τοῖς D pedes irretiendos paratus. Nam progredi solum in 


ἐκείνου βήμασι συντεθεῖσχ. Διαδῆναι γὰρ μικρὸν 
ἔδει, xal τὸ μηχάνημα λέλυτο, xal ὁ πολέμιος 
εἴληπτο, τάφον ἀδόχητον τῆς ἀπωλείας τὸν τόπον 
λαδών" ἀλλ᾽ ὁ μὲν οὕτως ἐσχεύασε τῇς ἐπιδάσεω: 
τὰ θήρατρα" θεία δὲ χάρι; τοῖς οἰχείοις σοφίσμα- 
σι τὸν τῶν χαχῶν τεχνίτην περιδάλλει. Πρὶν γὰρ 
Κωνσταντῖνον ἁλῶναι, φθάδας αὐτὸς ὑποπίπτει 
ταῖς οἰχείαις τέχναις ὁ τύραννος, χἀχεῖ τυραννοχτό- 
vog ἑαυτοῦ γεγονὼ;, χαὶ χρηστὴ» ἐπιδουλὴν χαθ᾽ 
ἑαυτοῦ σχευάσας πρὸ τῆς Ῥώμης, περὶ τὴν χαλου- 
μένην Μουλαίαν γέφυραν, ὁ προῤῥηθεὶς Matév- 
tto; αὐτὸς χαταδὺς εἰς τὸν ποταμὸν, ἀποπνιγεὶς 


19 Plutarch. iu Alexand. 


eo paulum oportebat hostem, ut soluta. uachina 
captus, inopinata morte in eo loco periret. Atque 
sic ille Ruinen. trajecturis retia posuit. Sed diviua 
gratia inalorum artificem suis ipsius technis im- 
plieuit. Nam - antequam caperetur Constantinus, 
tyrannus ipse prior progressus in sua incidit re- 
tia; eL illic sui ipsius tyraunicida fsctus, non inu- 
tiles ipse sibi insidias Án conspeetu Roma posuisse 
visus, ad pontem Milvium dictum, Maxentius ipse 
deinersum in flumen, suffocatus periit !! ; ut ime- 
rito (quemadmodum inquit Eusebius Pamphili) ex- 
clauarit universus populus Romanus : « Cantemus 


" Lob. ix. Hist. eccles. cap. 8. 
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Domino , gloriose enim magnificatus est, equum et A ὥλετο. Ὥστε τὸν δῆμον ὅλον Ῥωμαίων, xa0á φη- 


ascensorem dejecit in. mare : adjutor e! protector 
factus est. mibi ad salutem !?; » et : « Quis. si- 
milis tibi in diis, Domine? quis similis tibi, glorio- 
sus in sanctis , admirabilis in laudibus, faciens pro- 
digia **? » Quibus hac (addit idem), aliaque iu- 
super his similia εἰ germana Constantiuus omnium 
ducem et victorie auctorem Deum et unigenitum 
ejus Filium Jesum Chrisumn reipsa celebrans, Ro- 
mam cum triumpho et celebri pompa ingreditur, 
omnibus confertim , tam qui senatorio ordine, 
quam qui aliis dignitatum ornamentis illustres 
erant, cum toto populo Romano, infantibus simul 
et mulieribus, leto oculorum obtutu et libentibus 
animis, tanquam liberatorem, servatorem et bene- 
ficum patronum suum, cum faustis acclamationi- 
bus et insatiabili gaudio illum excipientibus. llle 
.vero inaita in Deum pietate imbutus, applausu illo 
strepituque populari nullo pacto elatus, sed auxilii 
4 Deo allati sibi probe couscius, statim salutaris 
passionis tropzeum -íin manu proprie imaginis poni 
jubet : et cum statuam ipsius dextra crucis signum 
tenentem, Rom in loco populi frequentia maxime 
€elebri collocassent, lianc inscriptionem his ipsis 
verbis Latino sermone in ea incidi mandavit : Hoc 
salutari signo, vero fortitudinis indicio, civitatein 
vestram tyrannidis jugo liberavi, et S. P. Q. R. in 
libertatem viudicaus, pristina auplitudini et splen- 
dori restitui. Hac Eusebius !*. 


σιν E50£6:0; ὁ Παμφίλου, βοῆσαι λέγοντα * « “Ασωμε» 
τῷ Κυρίῳ, ἐνδόξως γὰρ δεδόξασται, φησίν " iz 
χαὶ ἀναδάτην ἔῤῥιψεν εἰς θάλασσαν. Βοηθὸς χαὶ 
σχεπαστὴς ἐγένετό pot εἰς σωτηρίαν. » Καί" « Τί; 
ὅμοιός σοι ἐν θεοῖς, Κύριε ; τίς ὅμοιός σοι, δεδοξασμέ- 
νος ἐν ἁγίοις, θαυμαστὸς ἐν δόξαις, ποιῶν τέρατα» 
Οἷς ἐπιλέγει ὁ αὑτὸς ταῦτα, xat ὅσα τούτοις ἀδελτά 
τε χαὶ ἐμφερῆ Κωνσταντῖνος τὸν πανηγεμόνα χαὶ τῆς 
νίχης αἴτιον Θεὸν, καὶ τὸν μονογενῆ αὑτοῦ Υἱὸν "I»- 
σοῦν Χριστὸν αὑτοῖς ἔργοις ἀνυμνήσας, ἐπὶ Ῥώμτν 
μετ’ ἐπινιχίων εἰσήλαυνε, πάντων ἁθρόως αὑτὸν 
τῶν τε ἀπὸ τῆς συγχλήτου βουλῆς, καὶ τῶν ἄλλω; 
διασημοτάτων, σὺν παντὶ δήμῳ 'Ρωμαίων ἅμ 
χομιδῇ νηπίοις χαὶ γυναιξὶ, φαιδροῖς ὄμμασιν, αὐταῖς 


B ψυχαῖς, ofa λυτρωτὴν, σωτῆρά τε καὶ εὐεργέτην 


μετ᾽ ὠφημιῶν xal ἀπλήστου χαρᾶς ὑποδεχομένων. 
Ὃ δὲ ἔμφυτον τὴν εἰς τὸν Θεὸν εὐσέδειαν χεκτημέ- 
νος, μηδ᾽ ὅλως ἐπὶ ταῖς βοαῖς παρασαλευόμενος, εὖ 
μάλα 5g Ex Θεοῦ συναισθόμενος βοηθείας, αὐτίχα 
τὸ τοῦ σωτηρίου πάθους τρόπαιον ὑπὸ χεῖρα ἰδίας 
εἰχόνος ἀνατεθῆναι προστάττει. Καὶ δὴ σταυροῦ ση- 
μεῖον ἐν τῇ δεξιᾷ χατέχοντα αὑτὸν ἐν τῷ μάλιστα τῶν 
ἐπὶ Ῥώμης δεδημοσιευμένων τόπῳ στήσαντες, αὖ" 
τὴν δὴ ταύτην προγραφὴν ἐνταχθῆναι [ξγχαράξαι] 
ῥήμασιν αὐτοῖ; ἐγχελεύεται, τῇ Ῥωμαίων qoi 
Τούτῳ τῷ σωτηριώδει σημείῳ τῷ ἀληθινῷ ἐλέγχῳ 
τῆς ἀνδρίας, τὴν πόλιν ὑμῶν ἀπὸ ζυγοῦ τῶν τυράν- 
νων διασώσας ἰλευθέρωσα * ἔτ! μὴν xa τὴν σύγχλη- 


τον xai τὸν δῆμον Ῥωμαίων τῇ ἀρχαίᾳ ἐπιφανείᾳ xal λαμπρότητι ἐλ λευθερώσας ἀποχατέστησα. Τοσαῦτα 


Εὐσέδιος. 
CAP. VII. 


De Licinio a Constantino pio misso contra tyrannum 
qui in Oriente erat. 


Rutfinus autem (sive Gelasius) sic ait: Post hzc 
rogavit senatus Licinium Constantiz sororis Con- 
stantini illius pii maritum, ut una eum Constantiuo 
regnaret: hunc statim in Orientem contra tyran- 
mim qui illic erat misit, salutem Christianorum qui 
ilic erant, procuraus. Pius enim imperator tantis 
beneficiis a Deo affectus, bonam gratiam benelico 
rependere omni studio contendit. Ea erat Cliristia- 
noruin adllietionem quiete aliqua et reinissione le- 
vare, et alios de exsilio reducere, quosdam e car- 
cere et vineulis emittere, nonnullos cum bonis suis 
publicatos, in integrum restituere, et ipsorum ec- 
clesias instaurare : oinnia vero summa cum apimi 
alacritate fecit, ea qua Christi sunt sapiens jn om- 
nibus. Cum Christianus esset, omnia tanquam 
Christianus fecit, Dei quidem ecclesias exstrueus, 
et pretiosis ornans donariis ; gentilium vero templa 
dirui jubens et inceudi. 


ΚΕΦΑΛ. Z'. 


Περὶ Λικιγίου zeuzouérov παρὰ τοῦ εὐσεζξοὺς 
Κωγσταγτίγου κατὰ τοῦ éx' ᾿Ανατοιῆς τυ- 
párvov. 


"O vs μὴν Ῥουρῖνος, ἤγουν Γελάσιος, ταῦτλ 
λέγει ὧδε * Μετὰ ταῦτα Λιχίνιον γαμδρὼν τυγχά- 
vovyta τοῦ θεοφιλοῦς Κωνσταντίνου ἐπὶ τῇ ἀδελςἧ 
Κωνσταντίᾳ, συμδασιλεύειν τῷ Κωνσταντίνῳ d 
Ῥωμαίων ἡτήσατο σύγχλητος " ὄντινα αὖϑις ἐπὶ 
τὴν ἑῴαν ἐξέπεμψε χατὰ τοῦ ἐχεῖσε τυράννου, «ky 
σωτηρίαν τῶν ἐχεῖσε Χριστιανῶν προμηθούμενος. 
᾿Απολαύσας γὰρ τῶν τηλιχούτων εὐεργεσεῶν τοῦ 
Θεοῦ ὁ εὐσεδὴς Κωνσταντῖνος, εὐχαριστήρια τῷ εὐερ- 
γέτῃ προσφέρειν ἐσπούδαζε. Ταῦτα δὲ ἦν τὸ ἀνεῖναι 
τοὺς Χριστελνοὺς τοῦ διώχεσθαι, xal τοὺς ἐν ἐξοοΐᾳ 
ὄντα; ἀναχαλεῖσθαι, τοὺς ἐν δεσμωτηρίοις ἀφίεσθαι, 
xai τοῖ; δημευθεῖσι τὰς οὐσίας αὐτῶν ἀποκαθίπτα- 
σθαι, tá; τε Ἐχχλησίας αὐτῶν ἀνορθοῦσθαι - xai 
πάντα Emolst σὺν προθυμίᾳ πολλῇ, τὰ τοῦ Χριστοῦ 
φρονῶν. Τὰ πάντα Χριστιανὸς ὧν, ὡς Χριστιανὸς 
πάντα ἕπρατιεν, ἀνεγείρων τὰ; Ἐχχλησίας τοῦ 
Θεοῦ, xai πολυτελέσι τιμῶν ἀναθήμασιν, ἔτι δὲ xai 


τοὺς Ἑλλήνων ναοὺς καθαιρεῖσθαι, χαὶ πυρὶ διαφθείρεσθαι προστάττων. 


CAP. VIII. 

De Mazimini Orientis tyranni dementia. 
Orientis autem tyrannus Dei Eccle.ias iuterea de- 
?? ibid. 11. 


'! Eod. xv, 4. "Loco cit. 


ΚΕΦΑΛ. ἢ. 


Περὶ τῆς τοῦ κατὰ ἀνατολὴν τυρώνγου Μαξιμίνου 
ἀπονοίας. 


Ο μέντο: χατὰ τὴν Ανατοηλὴν τύραννος τὰς τ 
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6:03 Ἐχχλησίας ἐπόρθει. Ἐχπεριῆλθε δὲ αὐτὸν A populabatur. Decepit ipsum hujusmodi eausa. Ma- 


τοιαύτη τις αἰτία " Τὸ μέγεθος τῆς οὐ xaz' ἀξίαν 
αὐτῷ ἐπιτραπείσης ἡγεμονίας μήτε οἷός τε φέρειν 
ὧν, ἀλλὰ δι᾽ ἀπειρίαν σώφρονος καὶ βασιλιχοῦ λογι- 
σμοῦ ἀπειροχάλως τοῖς πράγμασιν ἐγχειρῶν, ἐπὶ 
πᾶτι δὲ ὑπερηφανίας μεγαλαυχίᾳ τὴν ψυχὴν ἀλόγως 
ἀρθεὶς, ἤδη xal χατὰ τῶν τῇς βασιλεία: χοινωνῶν, 
xal τοῦ μάλιστα Κωνσταντίνου, τοῦ πάντα αὐτοῦ 
διαφέροντος, γένει τε xal τροφῇ xai παιδείλ, 
ἀξιωματί τε xal συνέσει, xal τόγε πάντων χορυ- 
φαιότατον, σωφροσύνῃ, xai τῇ περὶ τὸν &Ar 0T, Θεὸν 
εὐσεδείᾳ διαλάμποντος, τολμᾷν ὥρμητο Μαξιμῖνος 
θρασύνεσθαι, xal πρῶτον ἑαυτὸν ταῖς τιμαῖς ὑπ- 
αγορεύειν. Ἐπιτείνας δὲ εἰς ἀπόνοιαν μανίας, τάς τε 
συνθήέχας, ἃς πρὸς Λιχένιον πεποίητο, παρασπονυ- 
δῆσα;, πόλεμον ἄσπονδον αἱρεῖται. Εἶτα ἐν βραχεῖ 
τὰ πάντα χυχήσα;, πᾶσάν τε πόλιν ἐχταράξας, χαὶ 
πᾶν στρατόπεδον μυρίανδρον τὸ πλῆθος συναγωγὼν, 
φξισιν εἰς μάχην πρὸς Λιχίνιον, χατά τε αὐτοῦ xal 
τοῦ αὐτὸν στείλαντος Κωνσταντίνου. Καὶ δὴ συμθα- 
λὼν εἰς χεῖρας, Épmpog τῆς ἐχ Θεοῦ καθίσταται 
ἐπισχοπῆς, ἐξ αὐτοῦ τῆς νίχη: τοῦ πάντων μόνου 
Θεοῦ πρυτανευθείσῃης τῷ τότε χρατοῦντι Κωνσταν- 
τἴνῳ. Ἀπόλλυτι μὲν πρῶτα τὸ ἐφ᾽ ᾧ ἐπεποίθει 
ὁπλιτιχὺν πλῆθος ὁ ἀλιτήριος" τῶν τε ἀμφ᾽ αὑτὸν 
ξορυφάριυον γυμνωθεὶς, xa πάντων ἔρημον αὐτὸν 
χαταλεληι πότων, τῷ τε χρατοῦντι προσπεφευγότων, 
ὑπεχδὺς ὁ δείλαιης ὡς τάχιστα, τὸν οὐ πρέποντα 
αὐτῷ βαπσιλιχὺν vóspov δειλῷς xai δυσμενῶς xoi 
ἀνάνδρως ἀποδὺς, ὑποδύνει τὸ πλῖθος, χαὶ ἔπειτα 
ὃ. αδιδράσχει, χρυπταζόμενός τε ἀνὰ τοὺς ἀγροὺς xal 
"^X, χώμας, μόλις τῶν πολεμιστῶν τὰς χεῖρας δι- 
ἐξεισι, τὰ τῆς σωτηρία; αὐτῷ προμνώμενος. Ἔρ- 
γοις αὐτοῖς εὖ μάλα πιστοὺς xal ἀληθεῖς τοὺς θείους 
ἀποφῆναι ἔνεστιν ὧδε χρησμοὺς, ἐν οἷς εἴρηται " 
« Οὐ σώζεται βασιλεὺς διὰ πολλὴν δύναμιν, xal γί- 
γᾶς 09 τωθήσεται ἐν TO fe: ἔσγύος αὐτοῦ. Weubi.c 
ἵππος εἰς σωτηρίαν" ἐν δῇ πλήθει δυνάμεως αὐτοῦ 
οὐ σωθήσεται. Ἰδοὺ οἱ ὀφθαλμοὶ Κυρίου ἐπὶ 
τοὺς φοθουμένους αὐτὸν, τοὺς ἐλπίζοντας ἐπὶ τὸ 
ἕλεος αὑτοῦ" ῥύσασθαι £x θανάτου τὰς ψυχὰς αὑτῷν. » 
Ὃ δὲ δυσσεδὴ: ἀθρόᾳ Θεοῦ πληγεὶς μάστιγι, ἐν δευ- 
τέρᾳ πολέμου συμθολῇ χαταστρέφει τὸν βίον. Γίνεται 


ὃὲ αὐτῷ τὰ τῆς χαταστροφῆῇς, οὐχ οἷα στρατηγοῖς. 


gnitudinem imperii, quod el. supra meritum. oh- 
tigerat , ferre atque sustinere non poterat , sed 
lionesti regiique ingenii expers , Inepte el perperam 
res gerebat, Gravi tandem atque intolerabili ar- 
rogantia elatus, etiam contra imperii socíos , ui&- 
xime vero contra Constantinum (qui rebus om- 
pibus illi longe antecellebat, genere, educatione, 
institutione, dignitate et prudentia; quippe, quod 
omnium capuL est, animi moderajione el vera erga 
Deum pietate przfulgebat) audere quavis et atten- 
tare animum induxit, et in honoribus votisque  pu- 
blicis sese primo loco renuntiare; mox stultitiam in 
furorem vertens, foelera cum Licinio pacta rupit; 
ac bellum atrox concitavit, Postremo cum brevi 
omnia miscuisset, omnesque civitales turbasset, 
atque numerosissimum confecisset exercitum, exit 
ad pugnam, tam contra Licinium ipsum, quam qui 
illum miserat, Constantinum. Sed manus couse- 
rens, divina ope destituitur, victoria tunc ab ipso 
uno omnium Deo rerum potieuti Constantino sub- 
ministrata, Primum sceleratus ille eatn armatoruui 
militum manum, cui. coufidebat, amisit: mox $a- 
tellitum praesidio. nudatus, et ab aliis omnibus, qui 
relicto illo ad victorem confugerant, desertus, clam 
discessit miser; et regium ornatum, qub parum 
sane illum decebat, timide simul et iracuude et 
inuliebriter exuens, muliitudini sese immiscet ; fuga 
deinde elapsus, et in agris vicisque latitans, vix 


C hosüum manus evitavit, saluti sue consulens. Αἱ- 


qui inde reipsa ostendere licet, certa aduodum ve- 
raque esse diviua oracula, in quibus dicitur : «Non 
salvatur rex per multas copias suas, el gigas non 
salvabitur in multitudine fortitudinis suz. Fallax 
equus ad silutem: jn abundantia »utem virtutis 
sus non salvabitur. Ecce oculi Domini super me- 
tuentes eum, et in iis qui sperant super inisericor- 
dia ejus; ut eruat a morte animas eorum δ. » 
Porro impius ille !* repentina Dei plaga percussus, 
in secunda belli conflictatione occumbit, alium vitze 
exitum sortitus, quam qui ducibus bellicosis con- 
tingere solet, qui pro virtute et pro awicis fortiter 
se gerentes, fidenti animo gloriosam niortem oppe- 
tunt. Ille vero impius et Dei adversarius, dum ad- 


πολεμάρχαις ὑπὲρ ἀρετῆς xal γνωρίμων πολλάχις p huc exercitus suus in. armis staret, ipse domi mo- 


ἀνδριζομένοις ἐν πολέμῳ τὴν εὐχλεῇ τελευτὴν εὖθαρ- 
00; ὑπομεῖναι συνέθη. ᾿Αλλὰ γὰρ ἄτΞ τις δυσσεδὴς 
xal θεομάχος, τῆς παρατάξεως Ev αὐτῷ πρὸ τοῦ 
πεδίου συνεστώσης, οἴχοι μένων αὐτὸς χαὶ χρυπταζό- 
μενος, τὴν προσήχουσαν τιμωρίαν ὑπέχει, ἀθρόως 
Θεοῦ πληγεὶς μάστιγι" ὦ; ἀλγηδόσι δειναῖς καὶ 
περιωδυνίαις ἐλαυνόμενος, πρὶν ἢ κχαταπεσεῖν, λι- 
μῷ τε διαφθείρεσθα!, τάς τε σάρχας οὐτοῦ ὅλας 
ἀοράτῳ χαὶ θεηλάτῳ πυρὶ χατατήχεσθαι * ὡς διαῤ- 
ἐεῦσαν τὸ μὲν πᾶν εἶδος τῆς παλαιᾶς μορφῆς ἀφα- 
νισθῆναι, ξηρὺν δ᾽ αὐτὸν μόνον ὀστέον γεγονέναι, 
0:6) .t μαχρῷ χρόνῳ χατεσχελετευμένον εἴδωλον 


15. Psal, xxi, 16-19. 


, ratus, intra parietes latitans, debitas luit poenas, 


inopinato Dei flagello percussus : sic ut gravi do- 
lore, et acerbo cruciatus sensu agitatus, priusquam 
occideret, dira fame conficeretur; ejus etiam caro 
universa igni non conspicuo et per Dei iram innnisso 
intabesceret, sic ut diffluens pristinze forme effigies 
tota deleretur, exsiccatusque in nuda 0.8a ipse re- 
digeretur, et tanquam  siipulacrum quoddam lon* 
ginquitate temporie exhaustum attenuatumque re- 
Jlnqueretur: ita ut qui przsto aderant, ejus corpus 
nibil aliud esse existimarent, quam sepulcrum ani- 
m: qui ia οὐ jam mortuo et plane putrido defossa 


!5 Euseb. lib. ix Jis. ccc'es. ip. 8. 
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esset, /Estu porro intimas adhuc medullas velie- Α ὑπολειφθῆναι * ὡς μηδὲν ἄλλο tt νομέζειν τοὺ; zar 


mentius perurente, exsilieruut ei oculi, et e suis se- 
dibus excidentes, c:ecum reliqueruut : qui post lec 
qgre spiritum ducens, Domino confitetur, mortem- 
que invocat : ad eziremum confessus se ista propter 
ameutiam, qua coutra Christum usus fuerat, merito 
perpeti, animam emittit, 


ὄντας, ἣ τάφον αὐτῷ τῆς ψυχῆς γεγονέναι τὸ σῶμς͵ 
ἐν ἔδη νεχρῷ καὶ παντελῶς ἀποῤῥεύσαντι xa 
ωὠρυγμένης σφοδρότερον δὲ Ett μᾶλλον tr θέρμης 
αὐτὸν ix βάθους; μυελῶν χαταφῳλεγούσης, προξηδῶ- 
σι» δὲ αὑτοῦ τὰ ba paza, καὶ τῆς ἰδέας λήξεως ἀπο- 
πεπόντα, πηρὸν αὐτὸν ἀφιᾶσιν. Ὃ δὲ ἐπὶ τοῦτα; 


ἀναπνέων, ἀνθομολογούμενος τῷ Κυρίῳ, θάνατον ἐπεχαλεῖτο" xai τὸ πανύστατον ἐνδίχως ταῦτα -ἴ; 
χατὰ τοῦ Χριστοῦ παρηινία; ἕνεχα πεπονθένα! ὁμολογήτα;, ἀφίησι τὴν ψυχήν. 


CAP. IX. 
De ecclesiarum. instauratione. 


Cum ad hunc modum Maximinus, inter. reliquos 
pietatis hostes longe  deterrimus, e medio sublatus 
essel : Ecclesi», gratia Dei omnipotentis, ab ipsis 
fundamentis erigebantur, et Christi verbum ad glo- 
riam Dei rerum omnium imoderatoris | efflorescens, 
majori quam autea libertate priedicabatur. [Lec in 
nouo libro ecclesiastice Historie scripsit optimus 
illo Eusebius Pamphili : ex illius enim et aliorum 
laboribus, ut supra dixi, summa capita decerpens, 
presentem bunc libellum qua possum brevitate cou- 
texo, summo studio festinans sermonem deducere 
ad suminum illum, illustrem, sanctum et divinum 
montem apostolica illius et laudabilis synodi sacer- 
dotum. Dei, que Nicxz fuit : maxime cum prophe- 
tam velut manu. prehendentem meet. bortantem 
videam : «Venite, inquit, ascendamus ad montem 
Domini, et ad domum Dei Jacob : οἱ anuuntiabit 
nobis viam suam, et ambulabimus in ea, Ex Sion 
enim exibit lex, et verbum Domini ex Jerusalem.» 
Vere enim Sion et Jerusalem, et mons Domini. al- 
tissimus, et domus Dei Jacob, est divinus ille ortho- 
doxorum Dei sacerdotum coetus, qui in Spiritu 
sancto perscrutati docuerunt per Scripturas pro- 
phlieticas, evangelicas et apostolicas, de verbo vitz, 
hoc est, Filio Dei, quod vere increatus sit secun- 
dum naturam divinitatis, non creatus, quemadmo- 
dum contra illum blasphemavit Dei hostis et im- 
pius ille krius: quod ejusdem naturz et substantize 
sit cum Patre qui eum ante omnia szxcula genuit : 
quod denique et Spiritus sanctus ejusdem pariter 
divinitatis et essentix sit cum Patre et Filio, mani- 
festissime ostenderunt. Et vere altus Dei inons, 
quz nobis ab initio est, uL antea declaravit serio, 
ab ipso Domino per apostolos nobis tradita, ct nunc 
per ipsius sacerdotes Niczz congregatos Scripturae 
testimoniis clare explicata veneranda illa et sancta 
lidei regula, de qua clarius, juvante Deo, progre- 
diente longius sermone a nobis disseretur. Sed ad 
propositum ecclesiasticas historie argumentum rc- 
vertamur, repetentes ea, quibus Deus populo suo 
subvenerit, et tyrannos e inedio sustulerit per di- 
lectum servum suum imperatorem Constantinum : 
quam per eumdem pacem corciliaverit suis in toto 
Orbe ecclesiis. « Solus magnus Dominus, qui facit 
míralilia magna solus *", el inscrutabilia, quorum 
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KE9AA. Θ΄. 
Περὶ τῆς τῶν ἐκχλησιῶν ἀνανεώσεως. 

Οὕὔτω δῆτα Μαξιμίνου ἐχποδὼν γενομένου, 5 
ἐπιλοίπων τῶν τῆς θεοσεδείας ἐχθρῶν ἀπάντων χεί- 
ρίστος ἀναπέφηνε, τὰ μὲν τῆς τῶν Ἐκχλησιῶν ἀν- 
νεώ:εως ἐκ θεμελίων χάριτι Θεοῦ τοῦ παντοχράτι- 
pos ἡ᾿γγείρετο * ὅ τε τοῦ Χριστοῦ λόγος εἰς δόξαν τοὺ 
τῶν ὅλων Θεοῦ διαλάμπων, μείζονα τῆς ἔμπροοθεν 
ἀπελάμθανς παῤῥησίαν. Ταῦτα ἐν ἐννάτῳ τόμ τῆς 
ἐχχλησιαστιχῆς 'Iotoplag ὁ πάντα ἄριστος συντέτα- 
y:v ὁ Παμφίλου Εὐσέδιος * τῶν Ὑὰρ αὑτοῦ πόνων, 
ὡς ἀνωτέρω μοι εἴρηται, χαὶ τῶν ἄλλων τὴν ἀνάλε» 
&v ποιούμενος, τοῦ βιθλιδίου τούτου διὰ βραχέων 
ἐγχαράττω τὴν σύνταξιν, πλείστῃ ὅσῃ σπουδῇ τὴν 
πορείαν τοῦ λόγου ποιούμενος ἐπὶ τὸ ὑψτλὸν χαὶ 
λαμπροφανὲς ἅγιον καὶ θεῖον ὅρος τῆς χατὰ INixaum 
ἀποστολιχῆς xal ἐναρέτου τῶν τοῦ Θεοῦ ἱερέων 
συνόδον * ὁρῶν μάλιστα τὸν πρυφήτην χρατοῦντά yi 
τῆς χειρὸς καὶ προτρέποντα᾽ εΔεῦτε, φησὶν, ἀναδῶμεν 
εἰς τὸ ὄρο; τοῦ Kuplou, καὶ εἰς τὸν οἶχον τοῦ Θεοῦ 
[2x06 * χαὶ ἀναγγελεῖ ἡμῖν τὴν ὁδὸν αὐτοῦ, χαὶ πο- 
ρΞυσόμεθα ἐν αὑτῇ. Ἐχ γὰρ Σιὼν ἐξελεύσεται νό- 
μος, χαὶ λόγος Κυρίου ἐξ ᾿Ἱερουδβαλήμ. » ᾿Αληθῶς 
γὰρ Σιὼν xai Ἱερουσαλὴμ, xa ὄρη: Κυρίου ὑψη- 
λότατον, xa o!xo; τοῦ Θεοῦ Ἰαχὼό, ὁ θεῖος ἐχεῖνος 
τῶν τοῦ Θεοῦ ὀρθοδόξων ἱερέων ὅμιλος, Πνεύματι 
ἁγίῳ διασχεψαμένων χαὶ παραστηδάντων διά τε 
Γραφῶν προφητιχῶν, xat εὐαγγελιχῶν, χαὶ ἀποστο- 
λιχῶν περὶ τοῦ Λόγου τῆς ζωῆς, τοῦτ᾽ ἔστι Υἱοῦ 
τοῦ Θεοῦ, ὡς ἀληθῶς ἄχτιστος τῇ τῆς θεότητος φύ- 
ctt, χαὶ οὐ χτίσμα, καθὼς ὁ θεομάχος χαὶ ἀσεδέστα- 
τος χατ᾽ αὑτοῦ ἐθλασφήμησεν “Ἄρειος * xal ὅτι τῆς 
αὐτῆς οὐσίας, ἧς καὶ ὁ γεννήτας αὐτὸν πρὸ τῶν 
αἰώνων ἀπάντων ὑπάρχει Πατὴρ, καὶ τοῦ αὐτοῦ 
χρήματος" ὁμοίως δὲ χαὶ τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον ci; 
αὐτῆς θεότητος χαὶ οὐσίας, ἧς ὁ Πατὴρ xai ὁ γος, 
σαφέστατα ἔδειξαν, Καὶ ἀληθῶς ὑψηλὸν ὅρος Θεοῦ, 
ἄνωθεν ἡμῖν, χαθλ προεδήλωσεν ὁ λόγος παρ᾽ αὐτοῦ 
τοῦ Κυρίου διὰ τῶν ἀποστόλων δοθεὶς, xal νῦν διὰ 
τῶν αὐτοῦ ἱερέων χατὰ τὴν Νιχαέων Γραφιχαῖς 
μαρτυρίαις τρανωθεὶς, ὁ προσχυνητὸς οὗτος xai 
ἅγιος τῆς ἀμωμήτου πίστεως ὄρος " περὶ οὗ σα; ἐστε- 
ρος ἡμῖν συνεργίλ τῆς τοῦ Θεοῦ χάριτος προϊὼν 
ἀποδείξει ὁ λόγος. ᾿Αλλ ἐπὶ τὴν προχειμένην ἡμῖν 
τῆς ἐχχλησιαστιχῆς ἱστορίας ὑπόθεσιν ἐπανέλθωμεν, 
ἐπχναλαδόντες τὰ περὶ τῆ: τοῦ βασιλέως Θεοῦ εἰς τὸν 


αὐτὸν [αὖτ99] λαὸν ἀντιλήψεως, xat τῆς τῶν τυράν- 
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νων χαταστροτφῆς διὰ τοῦ θεράποντος αὐτοῦ τοῦ θεοφι- A non est numerus 15: qui rerum opportunitates et tem- 


A00; Κωνσταντίνον τοῦ βατιλέω:" ἣν δι᾿ αὐτοῦ εἰρήνην 
ἐπρυτάνευϑε ταῖς χατὰ τὴν οἰχυυμένηναύτοῦ Ἐχχλη- 
σαι; " € 'O μόνο: μέγας Κύριος, ὁ ποιῶν θαυμάσια 
μεγάλα μόνος χαὶ ἀνεξιχνίαστα, ὧν οὐχ ἔστιν ἀρι- 
θμός " ὁ ἁλλοιῶν χαιροὺς χαὶ χρόνους, μεθιστῶν βα- 
σιλεῖς τε χαὶ χαθιστῶν, ἐγείρων ἀπὸ γῆς πτωχὸν, 
xal ἀπὸ χοπρίας ἀνυψῶν πένητα . χαθεῖλς δυνάστας 
ἀπὸ θρόνων, χαὶ ὕψωσε ταπεινούς" πεινῶντας ἐν- 
ἐπλητεν ἀγαθῶν, χαὶ πλουτοῦντας ἐξαπέστειλε χε- 


vous, χαὶ βραχίονας ὑπερν φάνων τυνέτριψεν * » ὁ θαν-. 


ματουργὸὺς. ὁ μεγαλουργὸς, ὁ τῶν ὅλων Δεσπότης, ὁ 
κοὐ σύμπαντος χόσμου δημιουργὸς, ὁ παντοχράτωρ, ὁ 
faváva8o; ὁ εἷς χαὶ μόνος θεός " « "IQ τὸ χαινὸν ἄσμα 
ἀναπέμπωμεν, προσυπαχούοντες τῷ ποιοῦντι θαυμά- 


δια μεγάλα μόνῳ, ὅτι εἰς τὸν αἰῶνα τὸ ἔλεος αὐτοῦ" B 


*(p πατάξαντι βασιλεῖς μεγάλους, xal ἀποχτείναντι 
βασιλεῖς χραταιούς * ὅτι εἰς τὸν αἰῶνα τὸ ἔλεος αὐτοῦ " 
ὅτι ἐν τῇ ταπεινώσει ἡμῶν ἐμνήσθη ἡμῶν ὁ Κύριος.» 
Ἐφ᾽ οἷς ἅπασιν ἀνυμνοῦντες μὴ διαλείψιυμεν τὸν 
τῶν ὅλων Θεὸν, xal τὸν τούτου μονογενῆ Υἱὸν "In- 
σοῦν Χριστὸν τὸν Κύριον ἡμῶν, τὸν δὺν τῷ Πάτρὶ 
πάντων ἡμῖν τῶν ἀγαθῶν αἴτιον, τὸν τῆς θεογνωσίας 
αὐτοῦ εἰσηγητὴν ἡμῶν, τὸν τῆς εἰς αὐτὸν εὐσεδείας 
διδάσχαλον, τὸν τῶν ἀσεθῶν ὀλετῆοα, «bv τυβὰν- 
γυχτόνον, τὸν τοῦ βίου διορθωτὴν, τὸν τῶν ἀπεγνὼ- 
σιλένων Σωτῆρα Ἰησοῦν ἐν ἑνὶ στόματ: χαὶ μιᾷ χαρα 
δίχᾳ πάντες δοξάζωμεν" ὅτι δὴ μόνος, οἵα παναγάθον 
Πατρὸς μονώτατος ὑπάρχων πανάγαθος Παῖς, ἐν 
βουλῇ τῆς πατρικῆς, χαὶ ἑαυτοῦ, xal τοῦ ἁγίου Πνεύ- 
ματος φιλανθρωπίας, τῶν χάτω Tou χειμένων ἐν 
φθορᾷ τὴν σωτηρίαν ἡ μῶν προμηθούμενος, εὖ μάλα 
προθύμως τὴν ἡμετέραν ὑποϑὺς φύσιν, χαθάπερ τις 
ἄριστος ἰατρὺς τὰς ἀσθενείας ἡμῶν ἀναλαδὼν, xal 
^à; νόσους φέρων, xui τότε xal ἀεὶ σωτηρίαν xal 
ζωὴν τῷ τῶν ἀνθρώπων χατειργάσατο γένει. Ὃς 
δὴ βασιλεὺς βασιλέων, xai τοῦ ἰδίου λαοῦ ἀεὶ προμη-- 
θηύμενος, τὸν αὐτῷ φίλον xai θεράποντα ἴδιον Κων- 


pora commutat, qui deponit reges et constituit **: 
Suscitans a terra Inopeu et de stercore erigeins pau- 
pereum ** : deposuit potentes de sede, et exaltavit hu- 
mi'es a terra : esurientes implevit bonia, et di- 
vites :imisit inanes *! , » et brachia superborum 
coutrivit : qu: est rerum admirabilium opifex, qui 
magnarum architectus, qui. universorum Dominus, 
qui totius mundi fabricator, qui omnipotens, totus 
bonus, unus et solus Deus, cui novum canticum 
cantemus, illud addentes : « Ei qui facit mirabilia 
magna solus, quoniam in ssculum misericordia 
ejus : qui percussit reges magnos, et occidit reges 
fortes, quoniam in seculuin misericordia ejus : quia 
in liumilitate nostra recordatus est nostri Domi- 
nus **,». Ob liec omnia nunquam desinamus cele- 
brare universorum Deum, unigenituin ejus Filium 
Jesum Christum Dominum nostrum, illum cum Pa- 
“ὁ omnium bonorum nobis auctorem, divin:ze nobis 
cognitionis doctoreu, verze erga ipsum pietatis ma- 
gistrum, impiorum eversorem,  interfectorem ty- 
rannorum, vitze nostre moderatorem, et nostrum 
omnium, cum rejectiet repudiati essemus, Salva- 
torem Jesum, uno "omnes ore, unoque corde cele- 
bremos: quod solus tanquam optimi Patris unus 
ipse optimus Filius, paterna, sua ipsius el Spirilus 
etiam sancti clementia, saluti nostre, cum in pec- 
catorum corruptione et sordibus jaceremus, prospi - 
ciens, naturam nostram libenter induerit: et tan- 
quam optimus medicus infirmitatem nostram susci- 
piens, et morbos auferens, tunc et. semper salutem 
et vitam nostro generi restituerit. (ui rex regum 
populi sui curam. agens, dilectum servum suum 
Constantinum pietatis erga se et fidei armis muni- 
lain, io impios tyrannos, Maxentium Rom: et Ma- 
ximinum in Oriente, concitavit : quibus per illum e 
medio sublatis, summam et tranquillam pacein po- 
pulo suo reddidit. 


σταντῖνον tol; τῆς el; αὐτὸν εὐσεδεία: xaX πίστεω: ὅπλοις φράξας; xatk τῶν ἀδεδῶν τυράννων. Τοῦ τε 
χατὰ Ῥώμην Μαξεντίου, xal τοῦ μετὰ τὴν ᾿Ανατολὴν Μαξιμίνου ἀνεγήγερχεν " οὺς δι᾽ αὑτοῦ ἀνελὼν, 
φλιδρὰν χαὶ βαθεῖαν εἰρήνην τῷ οἰχείῳ λαῷ ἀποδέδωχεν. 


ΚΕΦΑΛ. I. 
Περὶ tnc Auuriov xaxorposíac. 


CAP. X. 
De pravis. Licinii moribus. 


Οὐχ fjv δὲ ἄρα, φησὶν ὁ Παμφίλου Ἐὐσέδιος, τῷ D verum invidie probitatis hosti (inquit. Eusebius 


μισοχάλῳ φθόνῳ, τῷ τε φιλοπονήρῳ δαίμονι φορητὸς 
f| τῶν ὁρωμένων θέα * ὥσπερ οὖν οὐδὲ Λιχινίῳ μετα- 
πραπέντι ἐτύγχανεν αὐτάρχη πρὺς σώφρονα λογιτμὲν 
πὰ τοῖς ἔμπροσθεν δεδηλωμένοις τυράννοις συμδεθη- 
χότα. Ὃς εὖ φερομένης αὐτῷ τῆς ἀρχῆς, τῆς βασι- 
λέως μεγάλον Κωνσταντίνου δευτερεύων τιμῆς, ἐπι- 
vap6pla; τε xa συγγενείᾳ ἠξιωμένο;, μιμήσεως 
μὲν τῆς τῶν καλῶν ἀπελιμπάνετο, τῆς ὃὲ τῶν ἀσε- 
δῶν τυράννων μοχθηρίας ἐζήλου τὴν καχοτροπίαν " 
xii ὧν τοῦ βίου τὴν χαταστροφὴν ἐπεῖδεν αὐτοῖς 
ὀφθαλμοῖς, τούτων ἕπεσθαι τῇ γνώμῃ μᾶλλον, f] τῇ 


Pamphili 33) omnisque impietatis fautori diabolo 
nequaquain liarum rerum spectaculum toleraudum 
videbatur : neque itidem Licinio velut jam mutato, 
ea 488 tyrannis prioribus obtigerant; satis exempli 
ad modestiam et animi moderationem excolendam 
dederunt, Qui cum finperio prospere frueretur, e£ 
secundas in honore post imperatorem Constantinunr 
Magnum obtineret, et conjunctione atque affinitate 
ejus dignus habitus esset : relicta (amen przeclaro» 
rum hominum imitatione, perditos impiorum tyran» 
norum mores xmulatus est : et quorum miserunt 


'5 Joh. v, 9. !* Euscb. lib. x Hist. eccles. cap. ἢ. 35 Psal. cxi, 7, !'! Luc. 1, 52, 99. ** Paal. oxxxv, 4, 


437, 18,25. ?? Lib. x, cap. 18. 
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vitae exitum oculis conspexisset, eorum perditam A τοῦ χρείττονος φιλίᾳ τε xa διαθέσει ἐμμένειν t6c- 


mentem sequi maluit, quam in prastantioris viri 
amicitia atque — proposito perseverare.  luvidia 
enim contra Constantiuum, a quo plurima beneficia 
accepit, inflammatus, pestiferum et crudeie. hellum 
illi infert : non naturz leges reveritus, non jurisju- 
randi, non sanguinis, non foederum recordatus, Cou- 
siantinus enim tanquam optiiaus princeps, quo iu 
eum clara verz benevoleutiz indicia ostenderet, 
$uaw ipsius — affinitatem illi nou invidit, illustres 
nuptias sororis illi non denegavit. Et post pauca : 
Sed impius Licinius contraria his adunittere, onines 
wachinas quotidie contra prestanliorem excogi- 
tare, oinnes. insidiarum vias investigare — cepit, 
ut pro summis beneficiis maleficia rependeret. 


λετο. Διαφθονηθεὶς τοιγαροῦν τῷ πανευεργέτῃ, —- 
λεμον δυσαγῆ χαὶ δεινότατον πρὸς αὐτὸν ἐχτέρ::, 
οὐ φύσεως νόμων φεισάμενος, οὐχ ὀρχιυμοσιῶν, vij 
αἴματος, o) συνθηχῶν μνήμτν Ev διανοίᾳ λαῦον, 
Ὃ μὲν γὰρ αὐτῷ, οἷα πανάγαθος βασιλεὺς͵ 
εὐνοίας παρέχων ἀληθοῦς σύμδολα, συγγενείας 
τῆς πρὸς αὑτὸν οὐχ ἐφθόνισε, γάμων τὲ ix» 
ποῶν ἀδελφῆς μετουσίαν οὐκ ἀπηρνίσατο. Κὰ 
μεθ᾽ ἕτερα ᾿Αλλὰ τούτοις τἀναντία Αἰιχένιο; b- 
ἐπράττετο, παντοίας ὁσγμέραι xaz τοῦ χρείττους 
μηχλυὰς ἐπιτεχνώμενος ὁ μισόθεος, πάντας τ 
ἐπινοῶν ἐπιδουλῆς τρόπους, ὡς ἂν xaxol; τὸν εὑεργέ- 
τὴν ἀμείψηται. Οἷς ἐπιλέγει * Τῷ δὲ ἣν ἄρα ὁ Θεὶς 
φίλος, χηδεμὼν χαὶ φύλαξ, τῷ Κωνσταντίνῳ i 


Quibus h:c insuper addit : Verum Deus huic D yov, 3; αὐτῷ τὰς ἐν ἀποῤῥήτῳ καὶ σχότει μη- 


(Constantino inquiens) amicus fuit, curator ejus 
et custos , qui insidias in occulto et tenebris ei 
a tyranno comparatas, in lucem produxit atque 
patefecit, Tanium sancta pietatis arma ad depul . 
sionem hostium, et ad salutis etiam nostra pro- 
pugnationem przsidii habent : quibus sanctissimus 
imperator noster praeclare sepius, multiplices et 
callidas exsecrabilis hostis iusidias divino auxilio 
effugit. Liciuius deinde ubi clandestinos conatus 
suos neutiquam ex animi sententia. succedere vidit 
(Deus enim omnem dolum ac fallaciam pio impera- 
tori aperuerai), nec posset amplius facinus suum 
celare, bellum palam movet : ac dum cum Con- 
stantino bellum suscipere constituit, jam etiam 
coutra universorum Deum Constantini custodem, 
quemque norat Constantiuum colere, aciem in- 
struere iustituit : et ab eo lempore pios homines 
imperio suo subditos misere vexavit. Ei post alia 
qusdam : Modus autem et ratio cxedis qua eos pcr- 
dere consiituit, peregriua fuit, et antea. nunquam 
ulla saeculorum memoria. audita. Nau Amasiam 
et reliquas Ponti civitates, quantis malis affl gi 
jussit, omnei exsuperantiam crudelitatis superat. 
llic ex ecclesiis Dei alias dejecit et. solo adaequa- 
vit, alias occludi jussit, ne quisquam eorum qui 
eas frequentare consueverat, eo commearet, neve 
dehitos cultus et vota Deo re.Heret. Non. euim pro 
se illa ἤει existimabat (quomodo enim aliter 
cogitare potuit. qui. Deum odit, prava couscientia 
illud secum ipse reputans ἢ)», sed nos pro iiiperatore 
pio Constautino omnia agere, et Deum placare 
persuasum habebat, [lac itaque opinione concita- 
tus, omnem furoris sui impetum in nos. intorquere 
statiit, Et paulo. post : Multi episcoporum sine 
causa abripiebantur ad supplicium, et puniebantur 
tanquam sicarii, qui nihil mali commiserant ; no- 
vum mortis genus subibant : corpora eorum pri- 
mum gladio in multas. particula. dissecabantur, 
deinde post. crudele illud et horreudum spectacu- 
lum in altos iarís gurgites, quo a piscibus devu- 
rarentur, abjiciebautur. Ad hac rursus piorum 
omnium fugas, virorum pariter οἱ mulierum 7 
eiiam infantium : et. ex Dei servis alii i 


χανωμένας ὑπὸ τοῦ τυράννου ἐ τιδομνλὰς sl; os; 
ἄγων διήλεγχε. Τοσοῦτον ἀρετῆς [ἀρετὴ] τὸ μέγα 77; 
θεοσεθείας ὅπλον πρὸς ἄμυναν μὲν ἐχθρῶν, o- 
χείας δὲ φυλαχὴν σωτηρίας ἰσχύει. "Q δὴ πετραῦ- 
μένος ὁ θεοφιλέστατος ἡμῶν βασιλεὺς Κωῳνσταν:ῖ- 
νος, τῇ ix τοῦ Θεοῦ βοηθείᾳ τὰς τοῦ δυσωνύμω 
πολυπλόχους ἐπιδουλὰς διεδίδρασχεν. Ὃ δὲ τύρων- 
γος τὴν λαθραίαν συσχευὴν ὡς οὐδαμῶς ἑώρα χατὲ 
γνώμην χωροῦσαν" τοῦ Θεοῦ πάντα δόλον τε xà 
ῥᾳδιουργίαν τῷ θεοφιλεῖ βασιλεῖ κατάφωρα ποιοῦν 
τος" οὐχ ἕτι οἷός τε ὧν ἐπιχρύπτεσθαι, προςανῖ 
πόλεμον αἱρεῖται " ὁμόξε δῆτα Κωνσταντίνῳ πολε- 
μεῖν διαγνοὺς, ἤδη χαὶ χατὰ τοῦ Θεοῦ τῶν ὅλων ὡς 
φρουροῦ Κωνσταντίνον, ὅν ἠπίστατο σέδειν αὐτὸν, 
παρατάττεσθαι ὥρμηται" χἄπειτα τοὺς ὕπ᾽ αὑτῷ 
θεοσεδεῖς ἤλαυνε. Καὶ μεθ᾽ ἕτερα " Καὶ ὁ τρόπος δὲ 
τοῦ xat' αὐτῶν φόνου ξένος τις ἦν, χαὶ οἷος οὐδε- 
πώποτε ἡχούσθη. Τὰς γυῦν ἀμφρὶ τὴν ᾿Αμάσειαν xal 
«ἃς λοιπὰς τοῦ Πόντου πόλει; ὅσοις χαχοῖς πιέζε- 
σθαι προσέταξε, ndsav ὑπερθολὴν ὠμότητος ὑπεο- 
ηχόντισεν. Ἔνθα τῶν ἐχχλησιῶν τοῦ Θεοῦ α μὲν ἐξ 
ὕψους εἰς ἔδαφος αὖθις χατεῤῥίπτοντο, τὰς δὲ ἀπο- 
χλείεσθαι ἐχέλευσεν, ὡς ἂν μὴ συνάγοιτό τις τῶν 
εἰωθότων, μηδὲ τῷ Θεῷ τὰς ὀφειλομένας λατρείας 
χαὶ εὐχὰς ἀποδίδωσι. Συντελεῖσθα: γὰρ οὐχ idi 
ὑπὲρ αὐτοῦ ταῦτα " πῶ; γὰρ οἷόν τε ἣν τοῦτο ἐν- 
νοεῖν τὸν μισόθξον ; φαύλῳ συνειδότι τοῦτο λογιζό- 
μενος, ὑπὲρ δὲ Κωνσταγτίνου τοῦ θεοφιλοῦς Ban- 


D λέως πράττειν ἡμᾶς, xal τὸν Θεὸν ἑλεοῦσθαι ici- 


πειστο. Ὅθεν ἐχ τοῦτον παρορμηθεὶς, τὸν θυμὸν xal 
ἡμῶν ἐπισχήπτει. Καὶ μετὰ ῥραχέα- Καὶ δὴ ἀπ- 
ἤγοντο πολλοὶ τῶν ἐπισχόπων, xal ἐχολάξοντο ἀπρο- 
φασίστως, ὁμοίως τοῖς μιαιφόνοις οἱ μηδὲν ἢ δεχτιχό- 
τες, χαινοτέραν ὑπομένοντες τελεντῆν, ξέφει τὸ 
σῶμα εἰς πολλὰ τμήματα χαταχρεουργούμενοι, χαὶ 
stà τὴν ἀπηνῆ ταύτην xal φοιχτοτάττην θέαν, τοῖς 
τῆς θαλάσσης βυθοῖς, τοῖς ἰχθύσιν εἰς βορὰν ip2i- 
πτοντο. Φυγαὶ δὲ σὖθις ἐπὶ τούτοις τῶν θεοσεθδῶν 
ἀπάντων ὁμόσε ἀνδρῶν χαὶ γυναικῶν σὺν χομιδῇ 
νηπίοις ἐγίνοντο“ xal πάλιν ἀγροὶ, xaX πάλιν ἐρη- 
ul-: * t€ χαὶ ὄρη τοὺς τοῦ Χριστοῦ θεράπονυ- 
0, χατὺ —--yy ἀναχινήύσαντος τοῦ 
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nonnnlli in solitudines, quidam in silvas sese abdilerunt, cum aque emnuibus nefarius ille bellum 


indixissct. 


Καὶ μετὰ Brayia* El. μὴ τάχιστα «ὃ μέλλον ἔσε- Α Et paucis. interjectis : Nisi Deus servorum suo- 


σθαι προλαθδὼν ὁ τῶν οἰχείων ψυχῶν ὑπέρμαχος 
9.5;, ὡς ἐν βαθεῖ σχότῳ xol νυχτὶ ζοφωδεστάτῃ 
ζωστῆρα μέγαν ἀθρέως xal σωτῆρα τοῖς πᾶσιν ἐξ- 
ἐλαυψε τὸν αὑτοῦ θεράποντα Κωνσταντῖνον, ὑψηλῷ 
βραχίονι, γενναιοτάτῃ δὲ χειρὶ χειραγωγήῆσας. Τούτῳ 
μὲν οὖν ἄνωθεν ἐξ οὐρανῶν χαρπὸΨ εὑὐσεθδείας ἐπ- 
ἀξιον, τρόπαια χατὰ τῶν ἀσεδῶν παρεῖχε νίχτς, τὸν 
δὲ ἀλιτήριον αὐτοῖς συμδούλοι; ἅπασι xaX φίλεις 
ὑπὸ τοῖς Κωνσταντίνου ποσὶ πρηνῇ χατέδαλεν ὁ 
Κωνσταντίνου xaX πάντων ἡμῶν θεός. Ὡς γὰρ εἰς 
ἔσχατα μανίας τὰ xav αὐτὸν ἤλαυνεν, οὐχ ἕτ᾽ ἀν- 
εχτὸν εἶναι λογισάμενος βασιλεὺς Κωνσταντῖνος ὁ τῷ 
Θεῷ φίλος, τὸν ἔμφυτον σώφρονα xai εὐσεύῃ συν- 
αγαγὼν λογισμὸν, xai τὸν στεῤῥὸν τοῦ διχαίου τῤόπον 
φιλανθρωπίᾳ χερασάμενος, ἐπαμῦναι χρίνει τοῖς 
ὑπὸ τῷ τυράννῳ ταλαιπωρουμένοις " xal τό γε πλεῖ- 
στὸν ἀνθρώπων γένος, βραχεῖς λυμεῶνας ἐχποδὼν 
ποιησάμενος, ἀνασώσασθαι ὁρμᾶται. Μόνῃ γὰρ φιλ- 
av0puzíz χρωμένου τοῦ φιλανθρωποτάτου βασιλέως 
Κωνσταντίνου τὸν πρὸ τούτου χρόνον, xal τὸν οὐ 
συμπαθείας ἄξιον ἐλεοῦντο:, τῷ μὲν δυσσεδεῖ αὐτῷ 
ἐγίνετο πλέον οὐδὲν, τῆς χαχίας οὐχ ἀπαλλαττομένῳ, 
αὕξοντι δὲ μᾶλλον τὴν ιχατὰ τῶν ὑποχειρίων ἐθνῶν 
λύτταν" τοῖς δὲ χαχουμένοις οὐδεμία ἣν σωτηρίας 
ἐλπὶς, ὑπὸ δεινοῦ θηρίου χαταπονουμένοις. Διὸ δὴ 
τῷ φιλανθρώπῳ μίξας τὸ μισοπόνηρον ὁ τῶν ἀγα- 
θῶν χορηγὸς, πρόσεισιν ἅμα παιδὶ Κρίσπῳ βασιλεῖ 
φιλανθρωποτάτῳ ἀπὸ τῆς ᾿Εσπερίων τῆς μεγέστης 
Ῥώμης ἐπὶ τὴν Ἑῴαν χατὰ τοῦ τυράννον, σωτηρίας 
δεξιὰν ἅπασι. τοῖ; ἀπολλυμένοις ἐχτείνας * παμθα- 
σιλεῖ Θεῷ καὶ Παιδὶ Χριστῷ Σωτῆρι ποδηγῷ xo 
συμμάχῳ χρώμενοι, πατὴρ Κωνσταντῖνος βασιλεὺς 
ἅμα vip βασιλεῖ Κρίσπῳ, ἄμφω κύχλῳ διελόντες 
τὴν κατὰ τῶν θεομισῶν παράταξιν, ῥᾳδίαν τὴν νί- 
χὴν ἀποφέρονται, τῶν κατὰ τὴν συμθολὴν πάντων 
ἐξευμχρισθέντων αὐτοῖς xal χατὰ γνώμην ὑπὸ τοῦ 
παμθασιλέως Θεοῦ, χαθά φησιν ὁ φιλαληθέστατος Εὐ- 
σέδιος ὁ τοῦ πανευφήμον Παμφίλου. 'Pougivoc δὲ, 
φησὶν, εἰ xai μηδεμίαν μοῖραν τῶν γεγενημένων ἐπί 
Λικχινίου πραγμάτων ἐμνημόνευσεν, ὅμως xat αὐτὰ 
τὰ λεξίδια τοῦ προῤῥηθέντος ἀναλεξάμενος, ἐνθήσω 
τῇ συγγραφῇ. Φησὶ δὲ οὗτος " Λιχίνιος μὲν οὖν ὁ 
συμδασιλεύων, αὐτῷ δηλονότι τῷ βασιλεῖ Kovotav- 
τίνῳ, τὰς Ἑλληνιχὰς ἔχων δόξας, ἐμίσει Χριστια- 
νούς " xat διωγμὸν μὲν «pogavr, κατ᾽ αὐτῶν φόδῳ 
τοῦ βασιλέως Κωνσταντίνου χινεῖν ὑπεστέλλετο, λε- 
ληθότως δὲ πολλοὺς ἐσχενωρεῖτο. Προϊὼν δὲ, oave- 
ρῶς τὸν χατὰ πάντων διωγμὸν ἀνεχίνει ἐν cot; "Ava- 
κολῖς τόποις, ὡς χαὶ πολλοὺς τοῦ Χριστοῦ μάρτυρας 
ἀναδειχθῆναι ἐν διαφόροις τόποις, ἐχ δὴ τούτου εἰς 
ἀπέχθειαν τὴν πρὸς αὑτὸν μεγίστην τὸν βασιλέα 
Κωνσταντῖνον ἐχίνησεν. Ἦσαν δὲ πρὸς ἀλλήλους 
πολέμιο!, Ταῦτα μὲν οὗτος. Οἱ δὲ λοιποὶ, ὅσοι τῆς 
Εὐσεδίου τοῦ ΠΙαμφίλου ἀληθείας συνήγοροι, δι- 
ελόντες, φασὶν, ἄμφω τὴν στρατιὰν, πατὴρ Κων- 
σταντῖνος βασιλεὺς, xai υἱὸς Κρίσπος βασιλεὺς, 


ium propugnator celerrime quod futurnm erat 
przvertisset, et Constantinum famulum suum tan- 
quam lucis quoddam spleudidum jubar in obscuris 
tenebris ct caliginosa nocte repente ostendisset, et 
liberatorem excitasset omnibus, et excelso brachio, 
ac generosa manu duxisset : cui quidem tropza 
vietorize contra impios, quasi fructum ipsius pietati 
debitum coelitus lirgitus est, sacrilegum autem 
illum una cum consiliariis omnibus et amicis suh 
Constantini pedibus prostravit, Constantini et 
Rostrum omnium Deus. Nam ubi ejus iusania ad 
extremam progressa est amentiam , imperator Deo 
charus non ainplius ferendum putavit, sed insita 
sibi et modesta animi ratione piaque rem repu- 
tans, atque severam juris regulam €um humani- 
tate et. clementia temperans , eos qui tyrannidis 
jugo. opprimebantur, juvandos censet, atque pau- 
cis nefariis e medio sublatis, maximaimn  morta- 
lium partem servare properat. Nam cum antea. im- 
perator huinanissimus sola clementia usus fuisset, 
et miseratus esset nulla commiseratione dignum, 
impio quidem illi a pravitate neutiquam decedenii, 
sed potius rabiem suam conira gentes sibi subje- 
ctas augenti, nibil clementia illa profuit : afilictis 
vero et ab immani illa bellua divexatis, nulla plane 
fuit salutis spes relicta. Quapropter bonorum ille 
subministrator Constantinus, nequitiie odium cum 
humanitate permiscens, simul cum Crispo filio, 
principe bumanissimo, ab Occidentis urbe maxima 
Rows in Orientem contra tyrannum proficiscitur, 
salutarem dextram omnibus pereuntibus porrigens : 
pater simul ac filius, Deo Patre rerum universarum 
rectore, et Christo Filio omnium Salvatore, duce 
et auxiliatore utentes, undique acic contra impios 
eircuunjecta et disposita, perfacilem reportant vi- 
cloriam, cum omnia in eo conflictu ex animi sen- 
tentia ipsis complanata essent ab omnium impera- 
tore Deo, ut testatur veritatis studiosissimus Euse- 
bius celeberrimi Pamphili. Rufinus vero licet. nul- 
lam fere partem rerum a Licinio gestaram conune- 
moraverit, tamen illius voculas velut iu unum 
eorpus colligens, buic commentario inseram. Sic 
inquit ille : Licinius qui una cum Coustantino  im- 
peratore regnabat, gentilium opinionibus imbutus, 
odisse eespit Christianos : sed Constantinum iinpe- 
ratorem veritus, eum aperte 605 vexare non aude- 
ret, multos occuftis insidiis perimebat : deinde pro- 
prediente tempore palam omnes in Orientis parti- 
bus persequebatur, sic ut plures Christi martyres 
in diversis locis ostenderentur. Ex eo tempore 
maximum sui odium Constantino excitavit, factique 
sunt liostes sibi invicem infensi. Il»c quidem ille. 
Qui vero Eusebii veritati adhzrere malunt, aiuut 
imperatores ambos, patrem Constantinum et Gri- 
spum filium, diviso exercitu contra impium Lyran- 
num profectos, Crispum guidemn filium cum copiis 
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suis in Asiam iler intendigsse, patrem vero. Cum A χατὰ τοῦ ἀσεδοῦς τυράννου ὥρ;»ηντο: Ὃ μὲν οὖν»; 


satellitibus suis per Europam viam confecisse, lin- 
purus vero ille tyraunus, omni impietate pariter et 
czde pollutus, ex Oriente exercitum «numerosumn 
ducens contra eos, et magna spirans, Nicomediam 
venit: et cum probe sciret pium principem Con- 
stantinum Dei sacerdotes magna observautia co- 
lere, et summo in honore liabere Eusebium Nico- 
mediz episcopum, qui jam antea illius partibus 
adlizeserat, contra religiosum imperatorem mercede 
couducit, existimans per illum et illius socios ; 
Constantinum  inexpugnabilibus Dei armis muni- 
tum e medio tollere. Societatem ergo cum Licinio 
init admirandus ille Eusebius , multis promissioni- 
bus ab impietatis socio inductus, Atque hzc ita 
se habere, ex ipsius Christi amantis imperatoris 
epistola, quam ad Nicomedienses misit , comper- 
tum esse potest, Sic enim in (ine illius epistolae 
ait **) : 


Κρίσπος ἐπὶ τὰ χατὰ τὴν ᾿Ασίαν μέρη σὺν τῇ a 
τοῦ στρατιᾷ τὴν πορείαν ποιούμενος ^ ὁ δὲ mri; 
Κωνσταντῖνος: χατὰ τῆς Εὐρώπης τοῖς ἀμφ᾽ αὑτὸν 
δορυφόροις τὴν ὁδὸν διήνυεν. Ὃ δὲ μισόθεος, xii 
πάτης ἀσεθείας xal μιαιφονίας ἔμπλεος, ἐξ ᾿Ανατο- 
λῶν μετὰ πλείστου ὅσου στρατοῦ κατ᾽ αὐτῶν παρε- 
ταττόμενος, xai μεγαλαυχῶν ἤρχετο * φθάσας δὲ ἐν 
τῇ Νιχομηδέων Ργνωχὼς καὶ εἰδὼς τὴν τοῦ toa 
λοῦ; Κωνσταντίνου ψυχὴν σέδουσαν τοὺς τοῦ θεοῦ 
ἱερεῖς, καὶ ὅτι διὰ πάσης ἄγοι τιμῆς, μισθοδοτεῖ τὸν 
τῆς Νιχομηδέων ἐπίσχοπον Εὐσέδιον, πάλαι πρέδ- 
cuia αὑτοῦ ὄντα, χατὰ τοῦ εὑσεδοῦς βασιλέως 
Κωνσταντίνου, οἰόμενος δι᾽ αὐτοῦ xal τῶν ἀμφ᾽ 3» 
τὸν ἀνελεῖν τὸν τοῖς τοῦ Θεοῦ πεφραγμένον ἀχαταυασ- 


n γήτοις ὅπλοις Κωνσταντῖνον. Συντίθεται οὖν αὑτῷ ὁ 


θαυμαστὸς Εὐσέδιος, ἐπαγγελίαις λιπαρη θεὶς παρὰ 
«οὔ συνασεδοῦς αὐτοῦ Λιχινίου. Ὅτι ταῦτα οὗτος 
ἔχει, ἐξ αὐτῆς τοῦ φιλοχρίστου βασιλέως ἐπιστολῖς 


ἔνεστι. πληροφορηθῆναι, ἧς τοῖς Νιχομηδεῦσιν ἐπέστειλεν, ὧδέ πως λέγων πρὸς τῷ τέλει τῆς ime 


στολῆς" 

Quis innocentem multitudinem ista docuit ? Eu- 
sebius videlicet tyrannicze crudelitatis socius, Nam 
quod excubaret et omnino vigilaret pro tyranno, 
ex multis illius rebus gestis facile potest intelligi. 
Siquidem istnd episcoporum, eorumque vero epi- 
&coporum c:edesg testantur ; istud crudelissima Chri- 
stianorum persecutio palam clamat. Neque certe 
de iis que contra me egit, hoc loco verba faciam, 


Ti; ἐστιν ὁ ταῦτα διδάξας οὕτως Éxaxov và 0o;; 
Εὐσέξιος διλαλὴ ὁ τῆς τυραννιχῆς ὠμότητος συμ- 
μύστης. Ὅτι γὰρ πανταχοῦ τοῦ τυράννου γεγένηται 
προσφύλαξ, πολλαχόθεν ἔστι συνορᾷν. Τοῦτο μὲν αἱ 
τῶν ἐπισχόπων σφαγαὶ διαμαρτύρονται, ἀλλὰ τῶν 
ἀληθῶς ἐπισχόπων" τοῦτο δὲ ἡ χαλεπωτάτη τῶν 
Χριστιανῶν ἐχδίωξις διαῤῥήδην βοᾷ. Οὐδὲν γὰρ τῶν 
εἰς ἐμὲ γεγενημένων παρ᾽ αὐτοῦ νῦν ἐρῶ, δι᾽ ὧν ὅτι 


per qua adversariorum contra me concursus C μάλιστα αἱ τῶν ἐναντίων μερῶν xaO' ἡμῶν ἐπρα- 


quantum fleri poterat maxime procurabantur, qui 
oculis tanquam  speculatoribus me observavit : 
quiu etiam ministerio prope militari, quo tyranno 
opem ferret, perfunctus est. Ác nemo existimet 
me imparatum, minusque instructum esse etiam 
Ad igtas res, si opus fuerit, certissimis argumentis 
eonfirmandas ; verissime enim ostendi potest, tum 
presbyteros, tum diaconos a me inanifesto depre- 
hensos, qui Eusebium assidue stipabant. Sed hec 
non eo dicuntur » me, quod ipse ea graviter et 
iniquo animo ferai, sed quo eos 50:8 ipsorum pu- 
deat insaniz. ΠῚ εἰ solum metuo, illud animo verso, 
quod vos video in hujus criminis societatem vo» 
cari : nam institutione Eusebii et converaatione, 


Ὑματεύοντο συνδρομαί " οὗτος xal ὀφθαλμοὺς κατα- 
σχόπους ἔπεμπε χατ᾽ ἐμοῦ, χαὶ μόνον οὐκ ἐνόπλους 
τῷ τυράννῳ συνεισέφερεν ὑπουργίας. Μηδ᾽ ἐμὲ τις 
οἰέσθω εἶναι πρὸς τὴν τούτων ἀπόδειξιν ἀπαρά- 
σχευον" ἔλεγχος; γάρ ἔστιν ἀχριδὴῆς, ὅτι τοὺς πρε- 
σθυτέρονς χαὶ τοὺς διαχόνους τοὺς Εὐσεδίῳ παρα- 
πεμπομένους [παρε πομένους] φανερῶς ὑπ᾽ ἐμοῦ συν» 
εἰλῆφθαι, συνέστηχεν [παρέστηχεν)]. ᾿Αλλὰ ταῦτα 
μὲν παρ᾽ ἡμῶν νῦν οὐκ ἀγαναχτήσεως ἕνεχεν, ἀλλ᾽ 
εἰς αἰσχύνην ἐχείνων προενήνεχται. "Exsivo μόνον 
δέδια, ἐχεῖνο διαλογίζομαι, ὅτι ὑμᾶς ὁρῶ πρὸς τὴν 
τοῦ ἐγχλήματος χαλεῖσθαι χοινωνίαν " διὰ γὰρ τῆς 
Εὐσεθδίου διαγωγῆς τε xal διαστροφῆς, συνείδτοιν 
χεχωρισμένην τῆς ἀληθείας εἰλήφατε. ᾿Αλλ᾽ ἔστιν οὐ 


conscientia vestra a veritate deflexit, Verum hujus D βραδεῖα θεραπεία, εἴγε ἐπίσχοπον πιστόν τε xa ἀκν 


rei expedita est et facilis curatio, si modo episco- 
ptum (üdelem et integrum nacti, oculos ad Deum 
denuo converteritis, Quod quidem in prasentia est 
jn vesira situm potestate, quodque etiam dudum 
vestri arbitrii fuisset, nisi Eusebius ipse, de quo 
dixi, pravo eorum qui eum juverunt consilio buc 
presens ruisset, et rectum eligendi ordinem impu- 
denter conturbasset. Sed quoniam mihi de loc 
ipso Eusebio pauca apud vos dicenda suut, quaeso, 
libenter attendite. Non vos pr:eterit concilium Ni- 
exem celebratum, cui ipse, sicut. conscienti:e mex 
munus postulabat, interfui : non alio sam 


*! Apud Tlieodor. lib. 1: ll ist. cap. 9K 


paw νῦν γοῦν λαθόντες, πρὸς Θεὸν ἀπίδητε. “Ὅπερ 
ἐπὶ τοῦ παρόντος ἐν ὑμῖν ἐστιν, ὃ χαὶ πάλαι ἐχρῆν 
τῆς ὑμετέρας χρίδεως ἢρτῆσθαι, εἰ μὴ ὃ προειρῆ- 
μένος Εὐπέδιος δεινῇ τῶν τότε συλλαδομένων αὐτῷ 
προαιρέσει ἐνταῦθα ἐληλύθει, xal τὴν τῆς τάξεως 


ὀρθότητα ἀναισχύντως συνεπεπράχει [ἴσ΄. συνετεῖσ- 


ράχει). ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ περὶ τοῦ αὑτοῦ Εὐσεδίου πρὸς 


τὴν ὑμετέραν ἀγάπην ὀλίγα προσῆχε φράσαι, μα- 


χροθύμω; ἀχούσατε. Μέμνηται ἡ ὑμετέρα ἀνεξιχα- 
χία, ἐπὶ τῆς Νιχαέων πόλεως γεγενῆσθαι σύνοδον 
᾿ς muy f χαὶ αὐτὸς ἐγὼ πρεπόντως τῇ τῆς 

᾿δήσεως λατρείᾳ παρήμην, οὐδὲν ἕτερον 


| 
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βουλόμενος, ἣ ὁμόνοιαν ἅπασιν ἐργάσασθαι, xaX πρὸ A quam ut tum concordiam inter omnes coustitue- 


πάντων ἐλέγξαι xay ἀποσείσασθαι τὸ πρᾶγμα τοῦτο, 
ὃ τὴν μὲν ἀρχὴν εἰλήφει διὰ τῆς ᾿Αρείου τοῦ ᾿Αλεξαν" 
δρέως ἀπονοίας, ἰσχυροποιεῖτο δὲ παραχρῆμα δ'ὰ τῆς 
Εὐσεθίου ἀτόπου τε xal ὀλεθρίας σπουδῆς. ᾿Αλλ᾽ 
αὑτὸς οὗτος Εὐσέδιος, προσφιλέστατοι χαὶ τιμιώτα- 
τοι, μεθ᾽ ὅσης νομίζετε συνδρομῆς ἅτε δὴ ὑπὸ τῆς 
συνειδήσεως αὐτῆς ἡττώμενος, μεθ᾽ ὅσης δὲ αἰσχύνης 
τῇ πανταχόθεν ἐληλεγμένῃ ψευδολογίᾳ αὐτοῦ cuv- 
ίστατο, ὑποπέμπων μέν μοι διαφόρους τοὺς ὑπὲρ 
αὐτοῦ ἀξιοῦντας, ἐξαιτούμενος δὲ παρ᾽ ἐμοῦ συμμα- 
χίαν τινὰ, ὅπως μὴ ἐπὶ τοσούτῳ ἐλεγχθεὶς πλημμε- 
λήματι, τῆς ὑπαρχούσης αὐτῷ ἐχπέσοι τιμῆς ; Máp- 
«υς ἐστί »οἱ τούτων αὑτὸς ὁ Θεὸς, ὅς ἐμοί τε καὶ 
ὑμῖν φιλαγάθως ἐπιμένοι" ὅτι χαὶ ἐμὲ αὑτὸς ἐχεῖνος 
Εὐσέδιος περιέτρεψε, xal ἀπρεπῶς ὑφήρπασεν " 
ἀλλ᾽ ἡ θεία με πρόνοια ἐπὶ τὴν ἀληθεστάτην αὐτῆς 
ὁδὸν ἐπανήγαγεν" ὃ xal ὑμεῖς ἐπέγνωτε, χαὶ ἐπι- 
γνώσεσθε. Πάντα μὲν γὰρ ἐπράχθη παρ᾽ αὐτοῦ 
τότεο, Εὐπεθίου τοῦ ἀνοσίου λέγω, χαθὼς αὐτὸς ἐπό- 
θει, πᾶν ὁτιοῦν χαχὸν ἐπὶ τῆς αὐτοῦ δισνοία: ἀπο- 
χρυπτόμενος. ᾿Αλλὰ πρώην, ἵνα τὰ λοιπὰ τῆς toU- 
του σχαιότητος παρῶ, τί μάλιστα μετὰ Θεογνίον, ὃν 
«ἧς ἀνοσίας αὐτοῦ προαιρέσεως ἔχει χοινωνὸν δι- 
ἐπράξατο, ἀχούπατε, παρακαλῶ. ᾿Αλεξανδρέας τινὰς 
τῆς ἡμετέρας πίστεω;: ἀναχωρέσαντας, ἐνταῦθα ἔχε- 
χελεύχειν ἀποσταλῆναι, ἐπειδὴ διὰ τῆς τούτων ὑπη- 
ρεαίας, διχονοίας ἢγείρετο πυρσός. ᾿Αλλ᾽ οὗτοι οἱ χα- 
λοί τε χαὶ ἀγαθοὶ ἐπίσχοποι, οὗς ἅπαξ ἡ τῆς συν- 


ὀδον ἀλήθεια πρὸς μετάνοιαν ἑτετηρήχει, οὐ μόνον C 


ἐδέξαντο ἐχείνους, xal παρ᾽ ἑαυτοῖς ἠσφαλίσαντο, 
ἀλλὰ χαὶ ἐχοινώνησαν αὐτοῖς τῆς τῶν τρόπων xz- 
χοηθείας. Διὰ τοῦτο περὶ τοὺς ἀχαρίστους τούτους 
ἔκρινα πρᾶξαι. ᾿Αρπαγέντας γὰρ αὐτοὺς ἐχέλευσα 
ὡς ποῤῥωτάτω ἐξορισθῆναι. Nuv ἡμέτερόν ἔστι πρὸς 
τὸν Θεὸν ἐχείνῃ τῇ πίστει βλέπειν ἧ πάντοτε xol 
Ὑεγενῆσθαι ἡμᾶς xol εἶναι πρέπει, χαὶ διαπράξα- 
. σθαι οὕτως, ἵνα ἐπισχόπους ἁγνούς τὲ χαὶ ὀρθοδόξους 
χαὶ φιλανθρώπους ἔχοντες χαίρωμεν. Εἴ τις δὲ πρὸς 
υνήμην τῶν λυμεώνων ἐχείνων, ἣ πρὸς ἔπαινον, 
ἀπρονοήτως ἐξαφθῆναι τολμήσει, παραχρῆμα τῆς 
ἰδίας τόλμης, διὰ τῆς τοῦ θεράποντος τοῦ Θεοῦ, 
τοῦτ᾽ ἔστιν ἐμοῦ, ἐνεργείας ἀνασταλί σεται. Ὃ Θεὸς 
ὑμᾶς διαφυλάξοι, ἀδελφοὶ ἀγαπητοί, 


rem ; tum omnium mazime ut reprimerem penitus 
ei subinoverem eam rerum perturbationem, qua» 
ex Arii Alexandrini ame:tia orta, illico ex absurdo 
et pernicioso conatu Eusebii vires collegit. Nam 
quauta concursione, amantissimi honoratissimiquo 
fratres, putatis istum Eusebium, utpote ipsa con- 
scientia convietum, quanta cuim ignominia, men- 
daciis undique deprehensis, aggressum esse pri- 
mum certos quosdam liomines subornare qui pro 
eo deprecarentur, deinde a we auxilium petere, ne 
tanti sceleris damnatus, de lionoris sui gradu deji- 
ceretur ? |lujus rei testis est mibi Deus, qui tum 
inihi, tum vobis benignus perpetuo adsit, quod et 
meum pervertit judicium, et turpiter a veritate ah- 


D duxit. Sed divina providentia ad rectam me reduxit 


viam, Quod et vos novistis, et cognoscetis amplius. 
Nam tum omnia gesta sunt ex ejus impii, Eusebii, 
inquam, sententia, qui perniciem omnem adhuc 
intra cogitationem suam abditam et occultam te- 
nuit. Ας primum, ut czetera illius nequiti:e facinora 
praeteream, audite, quaso, quid cum CTheognio, 
quem impii instituti sui socium habebat, perpetra- 
verit. Ipse quosdam Alexandrinos, qui a fide nostra 
defecerant, huc mitti jusseram , quandoquidem 
eorum opera dissidii flamma incensa erat. Sed 
isti honesti bonique scilicet episcopi, quos vera 


concilii dijudicatio ad poenitentiam agendam re- 


servaverat, non solum eos admiseruut ad se,et 
secum tuto collocarunt , verum etiam illorum 
depravatis moribus communicarunt, Quamobrem 
ingratos istos aliquo pacto puniendos censui, et 
jussi ut a suis abrepti sedibus, quain longissime 
relegarentur, Jam nostrum est, ea fide in Deum 
aciem mentis vestra intendere, in qua nos semper 
mansisse constat : et nunc etiam manere decet, 
omnemque aetatem ita degere, ut episcopos integri- 
tate vite, doctrinz puritate, tum benignitate etiam 
jn omnes, eximios babentes, jure l:etemur, Si quis 
autem temere pestes illas vel memoria, ve) laudibus 
celebrare audeat, confestim servi Dei opera 
(meipsum dico) poenas sux audacie dabit. Deus 
vos, fratres charissimi, incoluines servet. 


Ταῦτα xa τὰ τοιαῦτα ἡ τοῦ θεοφιλοῦς βασιλέως D Hzc aliaque bis similia pii imperatoris Constane 


Κωνσταντίνου ἐπιστολὴ σαφέστατα ἔδειξε περὶ τοῦ 
ἀσεδηὺς Εὐπεδίου τοῦ Νιχομηδείας, ὃς προσφύλαξ 
οὐ μόνον γέγονε τοῦ θεομισοῦς Λιχινίου, ἀλλὰ xal 
συμμύστης xal ὑπουργὸς τῆς ἐχείνου τυραννίδος xaX 
ἀσεδείας. Βαδιῶ δὲ ἐντεῦθεν ἐπὶ τὴν προχειμένην 
τῆς ἐχχλησιαστιχῇς ἱστορίας ὑπόθεσιν. 


ΚΕΦΑΛ, ΙΑ’, 


Περὶ τῆς κατὰ τοῦ ἀσεδοῦς Λιχινίου νίκης τοῦ 
θεοφιλοῦς βασιλέως Κωγσταντίγου. 


ΔΛιχινίου τοίνυν σὺν στρατιᾷ τῇ σὺν αὐτῷ ἀπὸ τῆς 
Νιχομηδέων ἐξορμήσαντος ἐπὶ τὴ Βυζάντιον χατὰ 
θεοφιλοῦς Κωνσταντίνου τοῦ βασιλέας ἐχεῖσε τότε 
παρόντος, τῶν δ᾽ ἑχατέρων στρατιωτιχῶν φαλάγγων 


tini epistola manifestissime ostendit de impio illo 
Ensebio Nicomedis episcopo, qui non solum scelesti 
Licinii censervator, sed iyrannidis atque impiela- 
tis ejus minimer erat et adjutor. Redeo deinceps 
ad ecclesiastice historic: argumentum. 


CAP. XI. 


De vicloria quam ab impio Licinio religiosus impe- 
rator Constantinus reportacit. 


Licinius igitur ex Nicomediensium reglone una 
cum exercitu Byzantium progreditur contra imp: 
ratorem Constantinum, qui tum illic subeistebat, 
Sed cum ambas nilitares acies Chrisügerum im- 
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deratorem corona cingere videret llagitiosus ille, et A τὸν Χριστοφόρον βασιλέα ἐν χύχλε αὑτῶν ἐχουτων, 


se a suis ad przstantiorum clypeum transfagienti- 
bos desertam conspicaretur, primum in oppidum 
Bitbyniz Cbrysopolim (navale hoe est Chalcedonis) 
sese abdere cogitabat : cem vero id nom posset, et 
videret se sub Constantini pedibus quasi pronom 
jacentem, seipsum dedidit. Cum igitur zquissimus, 
Juxta ac religiosissimus imnperaior vivum cepisset, 
bumaniter admodum illum tractavit, nec occidit, 
sed quietum et otiosum Thessalonicam habitare 
jussit. Hie aliquand:u sese coytiuere videbatur : sed 
non its multo post, Barbaris quibusdam convocatis, 


ἰδὼν ὁ ἀλιτέριος, καὶ τῶν οἔχείευν ὃὲ στρατιωτῶ, 
ἔρτμο» ἔαυτὸν θεασάμενος, ἐπὶ τὴν τῶν χρειτούνω 
ἀπτδι προππετευγότων, τὰ μὲν πρῶτα Χρυπιᾶϊε.- 
6σθλ: E51:02024, 2» ἐν Χρυξοπόλει τῇ Βιθυνῳ ἐπίνεις, 
δὲ τούτο «rc; Χαλχτδόνος ἐστί" ub δυνηθεὶς Cb, Hc, 
ἑαυτὸν fóm zpmvr χεΐμενον ὑπὸ τοῖς Βιωνσταντίγο 
“οὐ βατιλέω; ποσὶν, ἐξέδωχεν ἑχυτόν. Ζῶντα οὖν 
συλλαβὼν ὁ ἐπιειχέστατος x3: εὐσεξέπτατος βασιλ:,- 
φιλαυθρωπεύεται, χαὶ χιείνεε μὲν οὐδαμῶς, oui, 
CE τίν Θεισταλονίχτν προσέταξεν ᾿αυχάξοντα. Ὁ 4 
zb; ὀλίτον χρόνον ἀσυχάξειν ἐδόχει - μετὰ δὲ ταῦτε 


ὯΠ8 cuim ipsis instaurare bellum, et cladein accep-— Βυρδάνους τινὰ; προσχαλούμενος, καὶ σὺν αὐτί: 
(2m τερειάεγε melitabatur. ως cum rescivissel διασχεπτόμενος, ἀναμάχεσθα: τὴν ἧτταν ἐσπούξα::, 
fidelissimus | imperator, ἰ0}} illum Deo invisum € Τοῦτο γνοὺς βασιλεὺς ὁ ξιστότατος, ἀναιρεθῖιναι τὸν 
meiio jussit : 34que iia Christi εἰ servi ejas opera pg 0:ou:sr ἐχέλευσε" χαὶ ἀνῃρέθη ὁ τοῦ [ἴσ΄. ὑπὸ τ] 
sablatus ille tyrannus est. Χριστοῦ χα: τοῦ αὑτοῦ θεράποντος τύραννος. 








ΛΟΓῸΣ AEYTEPOX. 


LIBER SECUNDUS 


CAPUT PRIMUM. KESAAAION IIPOTON. 
D» gestis post. sublatum Licinism, εἰ imperio regis C Περὶ τῶν μετὰ τὴν ἀναίρησιν τοῦ ἀς εξοῖς Am- 
Ccnstuntini, et de pace Ecclesiarum δεῖ. »íov, xal αὑτοχρατορίας τοῦ βασιλέως Κων- 
σταντίγου, xai εἰρήγης τῶν τοῦ Θεοῦ "cxaly- 
σιῶν. 

Constantinus iraque rerum potilcs, per pruden- 
tiam ** sibi a Deo datam, et summus iwperator de- 
claratus, res Christianorum in dies magis ac magis 
augere omni studio contendebat. Idque variis modis 
przstabat, igneam babens fidem, et innatam in 
Deum eniversorum fidissimam pietatem : et tota sub 
calo Ecclesia alta pace fruebatur. Audiamus sane 
quid bic d cat pulcherrimus ecclesiastici fundi ara- 
tor, ille veri studiosissimus Eusebius celeberrimi 


Κωνσταντῖνος τοίνον πάντων γενόμενος ἔγχρχτῆ;, 
διὰ τῆς Ex Θεοῦ δοθείση:; αὐτῷ συνάρσεως [ἴσ- συν- 
ἔτεως}, αὐτοχράτωρ βασιλεὺς ἀναδειχθεὶς, τὰ Χρι- 
στιανῶν αὕξειν εἰσέτι μᾶλλον xai μᾶλλον ἐσποΐδιη- 
ζεν. Ἐ ποίει τε τοῦτο διαφόρη:ς τοῖς τρόποις, iuz- 
pov ἔχων πίστιν, xai ἔμφυτον τὴν εἰς τὼν τῶν Gan 
Θεὸν πιστοτάτην εὐσέδειαν. Καὶ ἣν πᾶσα ἡ ὑπὸ τὸν 
οὐρανὸν Ἐχχλησία ἐν βαθείχ εἰρήνη. ᾿Αχούσωχεν 
e veri δὴ τί ἐνταῦθα λέγει xal ὁ ἀροτὴρ ὁ χάλλιστος [Ἀμ-- 
Pampbili. Licinius *6, inquit, persimilem cum im- στος] τῆς ἐχχλτσιαστιχῆς γεωργίας, ὁ φιλαλκβέ- 
piis tyranuis δι secutus, ad persimile etiam cum στατος Εὐσέδιος ὁ τοῦ παμφήμου Παμφίλου. Ὃ ab 
iisdem calamitatis przcipitium non sine causa ruil. p οὖν Αἰχίνιος, φησὶ, τὴν ὁμοίαν τοῖς ἀθέοις 


ς . t$ Su pie; 
Atqui iste hoc modo tandem percussus et prefligatus τῆς ἀαεδείας μετελθὼν ὁδὸν, ἐπὶ τὸν ἴσον αὑτοῖς ir 
occubuit : Coustantinus autem maximus, victor, 


óixe; περιηνέχθτ, χρημνόν. ᾿Αλλ᾽ οὗτος μὲν ταῦτ 
augustus, omni genere pietatis ornalu$, uua CUM) πεοιδεόλη μένος ἔχειτο΄ ὁ δὲ ἀρετῇ πάσῃ τῆς roz- 
{Π|ο Crispo iinperatore Dco charissimo, et patris re-— 6zia; ἐχπρέπων μέγιστος, νιχητὴς, Αὔγουστο: Κων 
bos in omnibus simillimo, Orientem in. suam red- σταντῖνος σὺν παιδὶ Κρίσπῳ βασιλεῖ θεοςιλεστάτν 
egit potestateui, atque Romanorum imperium, sicul χατὰ πάντων τῷ πατρὶ ὁμοιοτάτῳ, τὴν olxziav 'EGn 
jv olim. erat, in unum redegit et regnum uuiver- ἀπελάμθανε, xai μίαν ἡνωμένην τὴν Ῥωμαίων 
sum a sole oriente undique ad extremas occidentis χατὰ τὸ παλαιὸν παρεῖχον ἀρχὴν, τὴν ἀπ᾽ ἀνίαχοντας 
eras, et ad alteras utrasque mundi plagas, Borea:à— ἐλίου 5. 3. χύχλῳ] x20" ἑκάτερα dz 
pariter, et meridiem, cum uanquilla pace obtiunit: οἱ à xal μεσημθρίαν, d 


proinde metus malurum quibus antea premebantur, — (0 τὴν ad ντες εἰ- 
tum ex bominum vita prorsus sublatus fuit, Tunc . τῶν 
35. Al'onsi Pisani S.J. versio interpolata et in qq. d 


X Hiat. cap. 9. 
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πρὶν αὐτοὺς πιεζόντων " λαμπρὰς δὲ ἐτέλουν xal A frequentes conventus acti, tum festi dies celebrati, 


πανηγυριχὰς ἑορτῶν ἡμέρας" ἣν δὲ φωτὸς ἔμπλεα 
τὰ πάντα" χαὶ μειδιῶτι προτώποις, ὄμμασί τε φαι- 
δροῖς, οἱ πρὶν χατηφεῖς, ἀλλήλους ἔδλεπον. (Πα- 
pn» (7) δὲ αὑτοῖς.) Καὶ ὕμνοι χατὰ πόλιν ὁμοῦ χαὶ 
ἀγροὺς τὸν βασιλέα Θεὸν, xal τὸν τούτου γνήσιον παῖδα 
Χριττὸν πρώτιστα πάντων, ὅτι δὴ τοῦτο ἐδιδάχθησαν, 
ἐγέραιρον, χαὶ ἔπειτα τὸν εὐσεθῇ βασιλέα ἅμα παισὶ 
θεοφιλέσιν [θεοσεδέσιν] εὐφήμουν. Καχῶν δὲ ἀμνη- 
στία παλαιῶν fjv, xal λήθη πάσης δυσσεύδείας" τῶν 
δὲ ἀγαθῶν [παρόντων] ἀπόλαυσις, χαὶ προσέτι μελ- 
λόντων προσδοχία. Ἥπλωντο οὖν χατὰ πάντα τόπον 
τῇς τοῦ νιχητοῦ βασιλέως φιλανθρωπίας ἔμπλεοι δια- 
τάξεις, νόμοι τε μεγαλοδωρεᾶς καὶ ἀληθοῦς εὐσεδεία- 
γνωρίσματα ἔχοντες. Οὕτω δῆτα πάσης τυραννίδος 
ἐχχαθαρθείσης, μόνοις ἐφυλάττετο τὰ τῆς Tpos- 
ηχούσῃης βασιλείας βέδαιά τε καὶ ἀνεπίφθονα Κων - 
σταντίνῳ καὶ τοῖς τούτου παισί. Τοσαῦτα ὁ τῶν 
ἀρχαίων ἐχχλησιαστιχῶν συγγραφέων ἀξιοπιστότα- 
τοξ Εὐσέδιος ὁ τοῦ Παμφίλου, πλείστους ὅσους 
ἀγῶνας θέμενο, xal διερευνησάμενος, Ex τῶν ἁπλῶς 
ἐχόντων τὴν ἀναλογὴν ποιησάμενος, ἐν δέχα tópot; 
ὅλοις τὰ τῆς ἐχχλησιαστιχῆς ἡμῖν ἱστορίας ἀχριδῶς 
χαταλέλοιπεν᾽ ἀρξάμενος μὲν ἀπὸ τῆς τοῦ Κυρίον παρ- 
ουσίας, πληρώσας δὲ εἰς τούσδε τοὺς χρόνους, οὐχ 
ἀπόνως" πῶς γὰρ οἷόν τε ἣν τοσαύτην ἀναδεξάμενον 
φροντίδα τοῦ διασώσασθαι τῆς τοιᾶσδε συλλογῇς τὴν 
ἁρμονίαν ; ἀλλ᾽ ὡς ἀρτίως ἔφην, πολλὴν εἰσενεγχά- 
μενος τὴν σπουδὴν xal πλοῦτον ἄφατον πόνου" ἀλλὰ 
μηδεὶς οἰέσθω τὸν ἄνδρα ἐκ τῶν περὶ αὑτοῦ ἐπιπε- 
φημισμένων, ὡς; τῆς ᾿Αρείου βλασφημίας ποτέ τι 
πεφρονήχε:. ᾿Αλλὰ πεπείσθω, ὡς εἰ xal τιν᾽ ἂν ἐλά- 
λησεν ἣ ἔγραφε, μιχρόν τι τῶν ᾿Αρείου ὑπονοούμενα, 
οὐ μὴν κατὰ τὴν ἀσεδῇ ἐχείνου ἔννοιαν, ἀλλ’ ἐξ 
ἀπεριέργου ἁπλότητος, χαθὼς xal αὐτὸς ἐν τῷ ἀπο- 
λογητιχῷ [αὐτοῦ λόγῳ], ᾧ διεπέμψατο πρὸς τὸ τῶν 
ὀρθοδόξων ἐπισχόπων χοινὸν μαρτυράμενος, ταῦτα 
ἐπληροφόρησε. Καὶ ἀληθεύειν τὸν ἄνδρα ὑπολάδοι 
πᾶς τις εὖ φρονῶν, ὁπότε σύνεστι, χαὶ ἐξ ἐχείνου 
πεισθῆναι μήπω τότε πού ποτε τὰ ᾿Αρείον ἀχουσθη- 
σόμενα. Δείξει δὲ τὰ ἐν τῇ συνόδῳ τῇ χατὰ τὴν Νι- 
χαέων αὐτῷ ἡγωνισμένα χατὰ τῆς ἀσεθείας ᾿Αρείου 
ὑπὲρ τῆς ἀποστολιχῆς xat ὀρθοδόξου πίστεως. ᾿Αλλ᾽ 
ἐπὶ τὴν ἀχολουθίαν τῆς ἐχχλησιαστιχῆς ἱστορίας 


tunc omnia lztitia redundarunt. Tonc qui aute de- 
missa et contracta fronte erant, hilari vultu et Ixto 
oculorum obtutu se mutuo aspexerunt.. Tunc clio- 
reis, tum hymnis tam per singulas civitates, quam 
per agros, priihum omnium regem D»um et germa- 
num Filium ejus Jesum Christum (hoc enim edocti 
erant) predicaverunt : deinde pium imperatorem 
ae liberos Deo in. primis charos laudibus extule- 
runt. Tunc veterum nulla recordatio malorum, tunc 
omnis impietatis oblivio, tunc suavis praesentium 
bonorum usus et oblectatio, tunc jucunda futurorum 
exspectatio, Lune denique non decreta soluin impe- 
ratoris, victoris illustrissimi, plena humanitatis et 
clementiz, verum etiam leges, eximia magnificentiae 
illius et ver: pictatis judicia complectentes, in lo- 
cis quibusque divulgate. Sic ergo pestifera totius 
tyrannidis labe purgata. deletaque, Constantinus so- 
lum et liberi, imperii ad ipsos jure pertinentis gu- 
bernacula, auctoritate et presidio firma, invidix ac 
metus expertía deiuceps possederunt. Hactenus ve- 
terum ecclesiasticorum scriptorum fide dignissimus 
Eusebius Pamphili, qui summa contentione eni- 
tens, tum exquirens singula, et ex his φῦ simpli- 
citer se habebant, congruam partium mensuram 
efficiens, decem integris libris Historiam nobis ec- 
clesiasticam perfectam reliquit, incipiens ab adventu 
Domini, desinens autem in liec tempora, nou sine 
labore. Quomodo enim aliter fieri poterat ab eo 


C qui tantam curam susceperat, ut talis collectio- 


nis harmoniam nobis conservarel, imo vero, ut 
paulo ante dixi, summum studium et ineffabilem 
laboris copiam ad id contulerat ? Nemo autem zesti- 
met virum hune ex bis qua de illo fama circum- 
feruntur, quasi Arii blasphemix consenserit ; sed 
credat, si qux» protulit autacripsit, Árii dogma tan- 
tillum subolentia, ea non ex impio illius sensu pro- 
tulisse unquam aut scripsisse, sed ex minus curiosa 
parumque sollicita simplicitate : ut ipse inlibro apo- 
logetico, quem ad orthbodoxos omnes episcopos 
misit, plenius ista probavit. Vera autem dieere ho- 
minem copjiciet quicunque prudens considerat quo 
tempore ille vixit; et ex illo credat, quod nondum 
ea qu: sunt Arii, illo tempore audita usquam fue- 


ἐπανίωμεν. Τῆς οὖν ἀνὰ τὴν οἰχουμένην Ἐχχλησίας Ὦ runt. Demonstrabunt vero. idem ipsiusin synodo 


Χριστοῦ τοῦ Σωτῆρος ἡ μῶν εἰρήνην βαθεζαν ἐχούσης, 
πρυτανευθείσης αὑτῇ ταύτης παρὰ τοῦ παμῦασι- 
λέως Θεοῦ, διὰ τοῦ θεράποντο: αὑτοῦ Κωνοταντίνου 
χαὶ τῶν αὐτοῦ παίδων, μετὰ τὸ μαρτύριον τοῦ θε- 
σπεόίου Πέτρου τοῦ τῆς ᾿Αλεξανδρέων Ἔχχλησίας 
ἐπισχόπου γενομένου, τελειωθέντος αὐτοῦ ἐν αὐτῷ 
τῷ μαρτυρίῳ, xai τὸν τῆς ἀθλήσεως ἄφθαρτον στέ- 
qavov ἀναδησαμένου, χηρεύει ἣ ἐχεῖσε Ἐχχλησία 
ἐνιαυτὸν ἕνα" μετὰ δὲ τὸν ἐνιαυτὸν χειροτονεῖται el; 
τὸν θρόνον αὑτοῦ τοῦ ἁγίου μάρτυρος Πέτρου ᾿Αχιλ- 
λᾶς, ἀνὴρ, στιδαρὸς xaX μεγαλοφυὴς, ἀγιόφρων, εὖ- 


Niegena contra impietatem Arii pro apostolica et 
orthodoxa fidecertamina. Sed ad ecclesiasticze hi- 
storiz ordinem revertamur. Cum igitur per univer- 
sum orbem Ecclesia Christi Salvatoris nostri pro- 
funda pace gauderet, quam Deus universorum rex 
ei paraverat per servum suum Constantinum  ejus- 
que filios; post divini Petri martyrium, qui fuit 
episcopus Ecclesiz Alexandrinz, et in ipso martyrio 
fuit consummatus, et incorrupta sui certaminis co- 
rona redimitus, vidua remansit Ecclesia illa annuam 


unum : transacto autem anno, erdinatur in sede 
4 


Lat. His autem ipse intereram. Sed hzc, quz sunt inclusa parenthesi, non legun(ur spud Euse- 


» lab. 
- ParRoL. On. LXXXY. 
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sancii martyris Petri Achillas, vir gravis οἱ ma- A λαδείᾳ ὁμοῦ καὶ σοφίᾳ πλείστῃ ὅσῃ διαπρέπων, x 


gnanimus, ac sancte prudens, religioneque pariter 
3c sapientia plurima ornatus, ut nobis antiqui el 
omni carentes errore commentarii referunt : qui 
multa prius exhortatione usus, suscepit Arium in 
ordinem diaconorum. Cum autem hic mensibus 
tantum quinque supervixisset, suscepit sacerdotii 
principatum ibidem in Alexandrina Ecclesia Alexan- 
der, vir in summo bonore ab omni Ecclesiz clero et 
populo habitus, 1:naguiflcus, liberalis, facundus, 
vquus, Dei amalor, amans bominum, pauperum 
studiosus, bonus et mansuetus erga omnes, si quis 
alius : qui et ipse Árium proximum sibi presbyte- 
rum constituit. Sub hoc cuin Ecclesiarum pax magis 
ac magis quotidie reluceret, cum in unam con- 
cordiam conspirarent omnes, et in sanctorum mar- 
tyrum praemiis ubique locorum gloriarentur : non 
[erens diabolus tantum fidelissimi Ecclesie populi 
iu caelesti erga Deum cultu incrementum, iterum 
per quamdam ecclesiasticorum contentionem tur- 
bas excitat. 


CAP. 1l. 
De heresi a Dei hoste Ario inventa. 


Presbyter enim ille, quem dicebamus tali honore 
dignum existimatum fuisse ab Alexandro Alexan- 
driz episcopo, nomine Arius, vir specie quidem ma- 
gis pius, cetera vero vanitatis et glorise callidus 
amator, cepit circa fidem in Christum peregrina 


θὼς ἡμῖν τὰ παλαιὰ xal ἀπλανῶς ἔχοντα διηγοῦνιΣ 
συγγράμματα" ὃς πολλὰ παραχληθεὶς ὑ πεδέξατο τὸν 
ΓἌρειον εἰς τὴν διαχονίαν. Τούτου δὲ ἐπιδιώσανος 
μῆνας πέντε μόνον, ὑποδέχεται τὴν τῆς ἱερωσύν:ς 
ἀρχὴν τῆς αὐτόθι τῶν ᾿Αλεξανδρέων Ἐ χχλησίε; 
᾿Αλέξανδρος, ἀνὴρ τίμιος ἐν πᾶσι, παντὶ τῷ τῆς 
Ἐκχχλησίας χλήρῳ χαὶ λαῷ μεγαλοπρεπὴς [uuxp- 
μεγέϑης, εὐμετάδοτος, εὔλαλος, ἐπιεικὴς, φιλόθεος, 
φιλάνθρωπος, φιλόπτωχος, χρηστὸς, προσηνὴς tok 
πάντας, εἴπερ τις ἄλλος" ὃς xat αὐτὸς κατέστησε τὸν 
"Apttov πρεσθύτερον ἔγγιστα ἑαυτοῦ. ᾿Επὶ τούτω 
τῆς εἰρήνης τῶν Ἐχχλησιῶν ὁσημέραι ὡς ἔτι p3- 
λον xal μᾶλλον λαμπρυνομένης, xai εἰς pizv ὁμό- 
votay συνεστώσης, χαὶ τοῖς ἐπάθλοις τῶν ἁγίων 
μαρτύρων πανταχοῦ γῆς σεμνυνομένης" οὐχ ἐνεγκὼν 
ὁ διάθολος τὴν τοσαύτην τοῦ πιστοτάτου τῆς "Exxir- 
σίας λαοῦ ἐπὶ τῇ ἐν αὐτῇ πρὸς τὸν Θεὸν οὐρανίῳ 
θρησχείᾳ αὔξησιν, πάλιν ἔχ τινος φιλονειχίας τῶν b 
αὐτῇ ταραχὴν ὑφίσταται. 


ΚΕΦΑΛ. Β'. 


Περὶ τῆς ἐφευρεθείσης αἱρέσεως ὑπὸ τοῦ Θεομά- 
χου Ἁρείου. 

Ὃ γὰρ πρεσθύτερος ἐχεῖνος, ὃν ἔφαμεν τῆς τοιᾶσ. 
δὲ ἠξιῶσθαι τιμῆς ὑπὸ ᾿Αλεξάνδρου τοῦ ἐπισχύποω 
᾿Αλεξανδρείας, Άρειος τοὔνομα, ἀνὴρ προσχήματι 
μᾶλλον εὐσεδὴς, τὰ δὲ ἄλλα δόξης καὶ κχενότητες 
θερμὸς ἐραστὴς, ἤρξατο προφέρειν τινὰ ξένα περὶ 


quidam proferre, quz prioribus temporibus nemo C τῆς εἰς Χριστὸν πίστεως, ἃ τοῖς ἔμπροσθεν χρόνοις 


quesierat unquam aut introduxerat: conatus uni- 
genitum Dominum nostrum Jesum Christum a Pa- 
wis ineffabili et eterna. divinitate separare, magnz 
in Ecclesia perturbationis auctor fuit. Verum dum 
Alexander iugenita natura sua benignitate Arium 
in melius mutare vellet decentibus admonitioni- 
-bus, necdum statueret sententia uti : interea con- 
-igit ob hoc, ut pestilenti heresis calamitate 
muli absumereutur, et tanquam ex parva scin- 
«illa magnus ignis accenderetur. Malum incipiens 
ab Alexandrinorum Ecclesia, plures alias civitates 
atque provincias percurrebat. Postremo cum vide- 
ret Alexander malum in pejus progredi, synodum 
eubjectoruin sibi episcoporum convocans, et Arium 
sacerdotio dejiciens, suis collegis rationem reddi- 
dit: et que contra Arium fusius exponens, stu- 
diumque exstirpanda hzreeis iis injiciens, ut ad 
judicium praepararentur, ipsos adhortatur, in. hunc 
anodum ad eoe scribens : 


CAP. Ul. 


Dejeciio Arii et sociorum ejus, nissa ab Alexandro 
episcopo omnibus episcopis. 


Charissimis honoratissimisque fratribus, qui ubique 
ntium sunt nobiscum in Ecclesie ministerio con- 
juncti, Alezander sali1-— 40. 


e 0[( 


οὐδεὶς πώποτε ἐζήτησεν, f| παρεισήνεγχεν" ἐπιχειρή- 
σας τὸν μονογενῆ Κύριον ἡμῶν Ἰησοῦν Χριστὸν &- 
ελεῖν τῆ; τοῦ Πατρὸς ἀῤῥήτου χαὶ ἀϊδίου θεότητος, 
πολλῆς χατὰ τὴν Ἐχχλησίαν παραίτιος ταραχῆς γέ 
Yovtv. ᾿Αλλὰ δὴ τοῦ ᾿Αλεξάνδρου, πραότητι φύσεως, 
τὸν "Apetoy ἐπὶ τὸ ἄμεινον θέλοντος μεταδαλεῖν πρε- 
πούσαις παραινέσεσι, μηδέπω δὲ χρίνοντος ἀποτάσει 
χρήσασθαι, τέως ἐπινέμεσθαι διὰ τοῦτο πολλοὺς τὴν 
λοιμιχὴν περίστασιν τῇς αἱρέσεως γέγονεν, ἔπειτ: 
ὡς ἀπὸ μιχροῦ σπινθῆρος μέγα πῦρ ἐξαφθῆναι. 
᾿Αρξάμενόν τε τὸ χαχὸν ἀπὸ τῆς ᾿Αλεξανδρέων Ἐς 
χλησίας, xai χατὰ πόλεις ἄλλας xal ἐπαρχίας b 
ἔτρεχε. Τέλος, ὡς ἐνεῖδεν ἐπὶ τὸ χεῖρον τὸ x23 
προϊέναι, σύνοδον τῶν ὑπ᾽ αὐτὸν ἐπισχόπων auos; 
σάμενος, xal χαθελὼν τὸν “Αρειον, δίδωσιν εἰ, 
τοὺς συλλειτουργοὺς τὴν ὑπόθεσιν ὁ ᾿Αλέξανδρος, 
πλατύτερόν τε τὰ χατὰ τὸν “Αρειον ἐχτεθειχὼς, 
σπουδήν «t ἑνιεὶς πρὸς ἀναίρεσιν τῆς αἱρέσεως εἰς 
παρασχευὴν τῆς διαγνώσεως αὐτοὺς ἑτοιμάξεσθαι 
παραχελεύεται, γράψας πρὸ; αὐτοὺς τοιάδε - 
ΚΕΦΑΛ. I". 


Ka0aipecixór. Ἀρείου xal τῶν σὺν αὐτῷ δεαπεμ- 
θὲν παρὰ Ἀλεξάνδρου ἐπισχόπου "ta dear 
pelac toic ἀπαγταχοῦ ἐπισχόποις 


Τοῖς ἀγαπητοῖς καὶ τιμιωτάτοις συ.1.2ειτ. á 
τοις dXavrayov τῆς xa0oduxüc "ExxA 
᾿Αλέξανδρος ἐν Κυρίῳ χαίρειν. πσίας, 


B, apud Socr. lib. 1 Hist. cap. 6.) 


[ 
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Ἐπιστοιιὴ Κωνσταντίγου βασιλέως πρὸς 'AAÉ- 
ξαγδρον καὶ Ἄρειον διαπερμφυεῖσα διὰ 'Oclov 
ἐπισκόπου Κορδούθης. 


Νικητὴς Κωνσταντῖνος, μέγιστος, σεθαστὸς, Ἁ.16- 
ξάγδρῳ καὶ ᾿Δρείῳ. 
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CAP. 1V. 


Epistola imperatoris Constantini ad Alezandrum et 
Arium per Osium episcopum Corduba missa. 


Victor Constantinus, maximus, augustus, Alexandro 
et Ario. 


(Vide hujusce Patrologie tom. XX, col. 1041-1048, spud Eweb. lib. 11 De vita Constant. cap. 69; 


tom. LXVII, col.55-60, apud 


KEPAA. E'. 


"Oxov ὃ θεοφιλέστειτος βασιλεὺ 
σύνοδον ἐπισχόπων ἐπὶ τῆς 
ηδγέσθαι. 


Νωγσταντίγος 
καέων κε.1δύδι 


Ὁρῶν τοίνυν ὁ βασιλεὺς ταραττομένην τὴν Ἐχ- 
χλησίαν, σύνοδον οἰχουμενιχὴν συγχροτεῖ, τοὺς παν- 


cr. lib. 1 Hist. c. 7.) 


CAP. V. 
Quomodo imperator Constantinus Deo charissimus 
synodum episcoporum Nice celebrari jusserit. 


Cum videret imperator perturbatam Ecclesiam, 
concilium generale convocat, episcopos undccun- 


ταχόθεν ἐπισχόπους διὰ γραμμάτων elg Νίχαιαν τῆς D que per litteras, ut Nieeam Bithyniz concurrerent, 


Βιθυνίας ἀπαντῆσαι παραχαλῶν. "Hv δὲ αὐτῷ ix- 
χαιδέχατον ἕτος καὶ μῆνες EE τῆς βασιλείας, ὅτε 
ταῦτα αὐτῷ ὑπὲρ τῆς ἐχχλησιαστιχῆς εἰρήνης ἐσ- 
πούδαστο. Παρῆῇσάν τε ἐχ πολλῶν ἐπαρχιῶν τε xal 
πόλεων οἱ ἐπίσχοποι, περὶ ὧν ὁ Παμφίλου Εὐσέδιος 
ἂν τῷ τρίτῳ βιδλίῳ τῶν εἰς τὸν Κωνσταντίνου βίον, 
τάδε χατὰ λέξιν φησίν" Τῶν γοῦν Ἐχχλησιῶν ἀπα- 
σῶν, αἵ τὴν Εὐρώπην ἅπασαν, Λιθδύην τε xal τὴν 
᾿Ασίαν ἐπλήρουν, ὁμοῦ συνῆχτο τῶν τοῦ Θεοῦ λει- 
τουργῶν τὰ ἀχροθίνια᾽ εἷς τε οἶχος εὐχτήριος, ὥσπερ 
&x Θεοῦ πλατυνόμενος, ἔνδον ἐχώρει χατὰ τὸ αὐτὸ 
Σύρους τε ἅμα xai Κίλιχας, Φοίνιχάς τε χαὶ "Apa- 
6a; καὶ Παλαιστίνους, xai ἐπὶ τούτοι; Αἰγυπτίους, 
Θηδαίους, Λίδυας, τούς τε Ex μέσης τῶν ποταμῶν 
ὁρμωμένους. Ἤδη δὲ καὶ Πέρσης ἐπίσχοπος τῇ συν - 
ób παρῆν, οὐδὲ Σχύθης ἀπελιμπάνετο τῆς χορείας" 
Πόντος τε χαὶ ᾿Ασία, Φρυγία το χαὶ Παμφυλία τοὺς 
παρ᾽ αὐτοῖς παρεῖχον ἐχχρίτους. ᾿Αλλὰ χαὶ Θρᾷκες 
καὶ Μαχεδόνες, ᾿Αχαιοί τε καὶ Ἠπειρῶται, οἱ [αὖ- 
τῶν] ἔτι (8) προσωτάτω οἰχοῦντες ἀπήντων. Αὐτός τε 
Σπάνων ὁ πάνυ βοώμενο; ὁ "Ucto;, ἐπέχων xat τὸν 
τόπον τοῦ τῆς μεγίστης Ῥώμης ἐπισχόπου Σιλδέ- 
στρου, σὺν πρεσδυτέροις Ῥώμης Βίτωνι χαὶ Bixev- 
τίῳ, τοῖς πολλοῖς ἅμα συνεδρεύων. Τῆς τε νῦν βα- 
σιλευούσης πόλεως ὁ μὲν προεστὼς, Μητροφάνης (9) 
τοὔνομα, διὰ γῆρας ὑστέρει, πρεσθύτεροι δὲ αὐτοῦ 
παρόντες τὴν αὐτοῦ τάξιν ἐτέλουν. Ὧν ὁ εἷς ᾿Αλέ- 
ξανδρος ἦν, ὁ μετ᾽ αὐτὸν ἐπίσχοπος τῆς αὐτῆς γε- 


exhortans. Agebatur autem regni ejus annus sextus 
decimus, eL inensis praterea sextus, cum hzc ab 
illo pro Ecclesia pace summa cura agebantur. 
Aderant autem ex pluribus provinciis et civitatibus 
episcopi, de quibus Eusebius Pamphili libro tertio 
de vita Constantini, hxc ipsa verba refert "7 : Ex 
omnibus Ecclesiis, quz frequentes in tota Eu- 
ropa, África et Asia exstiterunt, Dei sacerdotes 
qui facile primas ferre putabantur, in unum con- 
vocantur : una etiam ades sacra, velut Dei nutu 
adaucta, intra parietes suos, Syros pariter et Cili- 
ces, Phoenices et Arabes, et Palzstinos, JEgyptios 
porro, Thebanos, Afros, aliosque ex Mesopotamia 
profectos recepit. Aderat etiam una in concilio 
Persidis episcopus, nec ab hoc choro Scytha abfuit : 
Pontus item et Asia, Phrygiaque et Pamphylia viros 
apud se lectissimos suppeditarunt. Quin etiam 
Thraces, Macedones, Aclizi, et Epirotze, et quorum 
domicilia multo longiore locorum ntervallo dista- 
bant, eo adventarunt. Ipse etiam Osius ex Hispanis, 
nominis et fama celebritate insignis, qui Silvestri 
episcopi maximx» Roma locum obtinebat, una cum 
Romanis presbyteris Bitone et Vincentio, cum aliis 
multis in consessu illo adfuit. Urbis autem illius, 
penes quam imperium est, episcopus, Metroplianes 
nomine, ingravescente atate prepeditus - abfuit : 
sed presbyteri ejus qui aderant, illius locum supple- 
verunt ; quorum unus Alexander illi postea in ejus 


γονὼς πόλεως. Τοιοῦτον μόνος ἐξ αἰῶνος εἷς βασιλεὺς p urbis episcopatw successit. Talem coronam ex 


Κωνσταντῖνος Χριστῷ στέφανον δεσμῷ συνάψας 
εἰρήνης, τῷ αὐτοῦ Σωτῆρι τῆς xav' ἐχθρῶν χαὶ mo- 
λεμίων νέχης θεοπρεπὲς ἀνετίθει χαριστήριον, εἰ- 
χόνα χορείας ἀποστολιχῆς, ταύτην χαθ᾽ ἡμᾶς συστη- 
σάμενος. ᾿Επεὶ xai xav ἐχείνου; συνῆχθαι, λόγος, 
ἀπὸ παντὸς ἔθνους τῶν ὑπὸ τὸν οὐρανὸν ἄνδρας εὐλα- 
δεῖς χαθὼς ἐν ταῖς Πράξεσι τῶν ἀποστόλων, ἐν οἷς 
ἐτύγχανον Πάρθοι καὶ Μῆδοι xai Ἐλαμῖται. Πλὴν 
ὅσον ἐχείνοις μὲν ὑστερεῖτο, μὴ ἐχ Θεοῦ λειτουργῶν 


“7 Cap. 7 et seqq. 


(8) Eusebius, Τούτων 0' οἱ ἔτι : et al. mox ; mo- 

τάτω. Haap. 

(9) Episcopi nomen nou habet. Eusebius, aut So- 
crates : in. Hist, Tripart. lib. 41, cap. 1, ex Socrate, 


omni prateritge setatis. memoria unus imperstor 


Cuonstantinus pecis vinculo ad Christi gloriam 


devinxit : el quo Sa]vatori suo gratius oge- 
rei, istud eximium victori: ab hostibus et inimicis 
parke monumentum obtulit, effigiem chori aposto- 
lici; quam in negro conventu pulchre expressit. 
Nam et de illis sermo sparsus, ex omni gente quse 
sub ccelo est, viros pios in unum convenisse, ut ia 
Actis apostolorum scribitur, inter quos erant Par- 


ut ibi dicitur, non Metropbanes appeliatar , sed 
Alexander ; Sozomenus, li "b fap. 6, quod alii 
dicunt de Metrophane, dicit de Julio Romano pon- 
tiflce. ΠΔΆΡ. 
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ui, Medi, Elamitze **. Vérum illis hoc defuit, quod A συνεστάναι τοὺς πάντας. Ἐπὶ δὲ τῆς παρούσης p- 


ποῦ omnes qui eo venerunt, ex Dei ministrorum 
numero erant illi quidem : sed in hoc praesenti 
choro fuit episcoporum multitudo ad numerum 
trecentorum et amplius : presbyterorum autem, 
diaconorum, acolythoruim, et aliorum qui istos co- 
mitabantur, turba vix numerari potuit. Atque ex his 
Dei sacerdotibus alii prudenter et diserte dicendo, 
alii vitze gravitste, et constanti. reruim arduarum 
perpessione , nonnulli quasi media inter eos inter- 
: jecta vivendi consuetudine eximii, insignem laudem 
adepti sunt. Erant etiam inter eos non pauci, qui 
propter longinquum temporis spatium quo vixe- 
rant, multum bonoris et gloriz collegerunt : alii qui 


ρείας, ἐπισχόπων μὲν πληθὺς fjv τριαχοσίων àa. 
θμὸν ὑπεραχοντίζουσα᾽ ἑπομένων δὲ τούτοις πρεσᾶ;- 
τέρων, χαὶ διαχόνων, ἀχολούθων τε “πλείστων δϑυ: 
ἑτέρων οὐδ᾽ ἣν ἀριθμὸς εἰς κατάληψιν. Τῶν & τὸ 
Θεοῦ λειτουργῶν οἱ μὲν διέπρεπον σοφίας λόγῳ. 
δὲ βίου στεῤῥότητι χαὶ χαρτερίας ὑπομονῇ" οἱ δὲ τῷ 
μέσῳ τρόπῳ κατεχοσμοῦντο. ἯἮ σάν τε τούτων οἱ μὲν 
χρόνων μήχει τετιμημένοι “ ob δὲ νεότητι xal qup; 
ἀχμῇ διαλάμποντες" οἱ δὲ ἄρτι παρελθόντες ἐπὶ τὸν 
τῆς λειτουργίας δρόμον. Οἷς δὴ πᾶσιν ὁ βασιλεὺς ἐφ᾽ 
ἑχάστης ἡμέρας τὰ σιτηρέσια δαψιλῶς χορηγεῖηθαι 
προσέταττε. Τοιαῦτα μὲν περὶ τῶν Exsi συνελθόν- 
των ὁ Παμφῶλον διεξῆλθεν Εὐσέόδιος. 


jo ipso statis flore propter ingeniorum acumen sunt magnum splendorem consecuti : quidam nuper 
sacerdotii cursum ingressi sunt. Quibus omnibus cibaria in singulos dies imperator large et liberali 
ter suppeditari praecepit. Sic de his qui eo convenerant, Eusebius Pamphili disseruit. 


CAP. VI. 
Quomodo rez cum episcopis consederit. 


Cum autem imperator festum ob victoriam cón- 
tra Licinium partam absolvisset, venit et ipse Ni- 
czam **. Postridie omnes episcopi in unum locum 
convenerunt : accesserat autem et post ipsos impe- 
rator ; et postquam accessit, in. medio constitit, nec 
prius sedere voluit, quam episcopi innuissent ; tanta 
religio et reverentia erga viros illos imperatorem 
occupavit. Kd quos laudatissimus imperator exbor- 
tatoriam et eruditam orationem habuit, in lsudem 
el gloriam et gratiarum actionem Dei universo- 
rum, qui tantam sibi gratiam concesserat, ita lo- 
cuius : 

CAP. VII. 


Sermo prosphoneticus Constantini augusti. ad 
ciam synodum. 


san- 


Plures quidem illustres vias humano generi ad 
suam redemptionem magní Dei omnipotentis justi- 
"tia praeparavit, et inter alias insigniorem illam et 
maxime refulgentem, et quasi legis suz sanctis- 
“δἰ summam, qua nos omnes in sancta Ecclesia 
-cathelica, quasi in quodam Dominico fldei domici- 
lio congregavit : quod omni miraculo majus est. 
diujus autem domicilii verticem usque ad siderum 
splendorem videmus pertingere : fundamenta vero, 
in ipso adhuc operis initio, divino nutu tam alte et 
fideliter egisse radices novimus, ut universus ter- 
rarum orbis id sensu percipere potuerit. — AÀ 
^erüice igitur predicto qui reliquis omnibus su- 


ΚΕΦΑΛ. Q'. 
Ὅπου ὁ βασιλεὺς συνεδρεύει τοῖς ἐπισκπόκοις. 


Ἐπιτελέσας δὲ ὁ βασιλεὺς ἐπινίκιον χατὰ Aum 
νίου ἑορτὴν, ἀπήντα χαὶ αὐτὸς εἰς τὴν Νίκαιαν, Τῇ 
δὲ ἔξῃς πάντες ἅμα ἐπίσχοποι εἰς ἕνα τόπον συνήρ- 
χοντο " παρήει δὲ xal ὁ βασιλεὺς μετ᾽ αὐτούς * xal 
ἐπεὶ παρῆλθεν, εἰς μέσον ἔστη, καὶ οὖ πρότερον 
καθίζειν ἡρεῖτο, πρὶν ἂν οἱ ἐπίσχοποι ἐπινεύσειαν᾽' 
τοσαύτη τις εὐλάθεια xal αἰδὼς τῶν ἀνδρῶν τὸν 
βασιλέα χατεῖχε. Πρὸς οὗς ὁ βασιλεὺς ὃ πανεύφημος 
παραινετιχὸν xal διδασχαλιχὸν προσενήνοχε λόγον, 
εἰς ὕμνησιν καὶ δοξολογίαν χαὶ εὐχαριστέαν τοῦ τῶν 
πάντων Θεοῦ, τοῦ τοσαῦτα αὐτῷ χαρισαμένου, ὧδέ 
κως λέγων * 

ΚΕΦΑΛ. Z'. 
Aópyoc Κωνσταντίνου σεθαστοῦ πτροσφωνηξκικὲς 
τὸς zpóc τὴν ἁγίαν σύνοδονο, 

Πολλὰς μὲν πρὸς εὐποιίαν τῷ τῶν ἀνθρώττω: γένει 
ἐπιφανεστάτας ὁδοὺς ἣ τοῦ παντοδυνάμου Θεοῦ τρό- 
φιμος διχαιοσύνη ὑπέστρωσεν, οὐχ ἤχιστα δὲ ἐχεί- 
γὴν ἐπισημοτέραν xal μάλιστα ἀστράπτουσαν, ἣν ἐν 
τῷ χεφαλαίῳ τοῦ ἁγιωτάτου νόμου τῇς χαθολιχῆς 
Ἐχχλησίας πᾶσιν ἡμῖν, παντὸς θαύματος μεῖζον, 
ἤθροισε, τῆς πίστεως χυριαχὸν οἰχητήριον. Toute ἃ 
τὴν μὲν χορυφὴν μέχρι τοῦ φέγγους τῶν ἄστρων ἕλη 
λυθέναι ὁρῶμεν" τοὺς δὲ θεμελίους, ἔτι &pyop£ve 
τοῦ ἔργου, οὕτως βαθέως, xol πιστῶς ἐῤῥιζξῶσθαι 
θείῳ νεύματι γινώσχομεν, ὡς πᾶσαν τὴν οἐχουμένην 
αἴσθησιν τούτου λαθεῖν. ᾿Απὸ τῆς χορυφῇς τοίνυν 
τῆς προειρημένης, ἁπασῶν τῶν λοιπῶν ὅλων ὕπερ- 


perjacet , usque ad finem exitus ipsius vitz, 10- χειμένης, ἄχρι τοῦ τέλους τῆς ἐξόδου ςαίνεται 


tum iter &equabile ac planum conspicitur, et splen- 
dore lucis quasi colore perfusum, cujus et fron- 
Vispicium sidereo sigillo exornatur. Duodecim nu- 
mero sent columnse nive candidiores atque immo- 
biles, et qux fidei constitutionem per potentiam 
divinitatis nostri Salvatoris perpetuo sustinent. Hoc 
igitur tantum opus cum arte nulla nos assequere- 


' 3 Act. 11,9. ** Socrates lib. 1, cap. 8. 


ὁμαλὴ καὶ laónsbo; πορεία, τῇ λαμπρότητι τοῦ φωτὸς 
χρωμένη ἧς xaX τὸ μέτωπον ἀστροειδεῖ σφραγῖδι 
χεχοσμημένον, δυοχαίδεχα τὸν ἀριθμὸν χίονες, 
χιόνος λαμπρότεροι, ἀχίνητοι, τῇ θέσει τῆς πίστεως, 
ἀϊδίως τῇ τῆς θεότητος, τοῦ ἡμετέρου Σωτῆρος δυ- 
νάμει, βαστάζουσι. Τούτου τοίνυν τοῦ τηλιχούτου 
ἔργου οὗ τέχνη τις προσλαμδάνουσι [ἴσ΄. τέχνῃ τινὶ 
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προσλ.] ἡμῖν, καὶ τὴν ἀπὸ ψυχῆς διχαίαν πίστιν, A mur, et animo justam fldem nom comprehendere- 


τοῦ ἀθανάτου αὐτοῦ νόμον εἰς νοῦν ἔδωχεν ἡμῖν τὴν 
σεμνότητα οὗπερ πρὸς τοὺς πυλῶνας οὐδὲν ἕτερον, 
εἰ ph ἀγνῆς xai εὐσεδοῦς ἐπιθυμίας ἐπειγούσης, 
μόνῃ καθαρᾶς διανοίας πεποιθήσει πρόσεισιν ὁ βου- 
λόμενος. Τοῦτο [ἴσ΄. τούτῳ] δὲ αὐτῷ θαυμαστήν τινα 
χόσμου λαμπρότητανπωτήριος προσήγαγε λογισμός " 
λέγω δὲ, ἔνδοθεν πίστις ἀνθρώπων, διὰ παντὸς τοῦ 
περιδόλου τοῦ Κυριαχοῦ ἀνθοῦσι στεφάνοις τετιμη- 
μένη, ἀθανασίας xapnbv ἀθροίξουσα, ἀγνοὺς τόνους 
τῆς ζωῆς τῆς ἀνθρωπείας εἰς φανερὸν ἄγουσα ἐπι- 
φανεῖς χαθίστησιν. Αὖθις ἐντεῦθεν ἡ ἔξωθεν οὐρά- 
νιος δόξα ἐστεμμένη, τοῦ αἰῶνος ἀεὶ τιχτομένου, 
μᾶλλον δὲ φυομένου, βραδεῖα ὑπογράφει, χαὶ τρα- 
φέντα μετὰ τοῦ προσήχοντος ἐπαίνου, ἅπασαν τοῦ 
αὐτοῦ ἔργου τὴν τελεσιουργίαν χησμεῖ- ὁ δὲ αὐτὸς 
οὗτος ὁ Κυριαχὸς οἶχος ὑπὸ δύο μόνων φυλάχων φρου- 
ρεῖται " xal φόδος μὲν θεῖος πρόσεισι τῇ ἑνίων ἐν- 
vola σωφρονιστήριον * πάρεστι δὲ ἀεὶ χαὶ τοῖς εὖ 
φρονοῦσιν ὁ πρὸς τὸ Θεῖον ἔπαινος, τῆς συνέσεως 
βραθεῖον" τούτων γὰρ ἑχατέρων ἐπιχειμένων τοῖς 
προθύροις τοῦ ἁγιωτάτου τόπου, διχαιοσύνην μὲν αἱ 
θύραι ἀναπεπταμέναι δέχονται, αὕτη τὲ εἴσω οἶχι- 
σϑεῖσα, μένει ἀχήρατος * τῇ δὲ ἀδιχίᾳ οὐδὲ θέμις ταῖς 
θύραις προσελθεῖν, ἀλλὰ ἐξόριστ τος τούτου τοῦ τόπου 
ἐχχλείεται " ταῦτά με, ὦ τιμιώτατοι xal παντὸς ἐπαί- 
vou ἄξιοι ἀδελφοὶ, τὰ πράγματα οὕτω σαφῇ εἰς τὴν 
τοῦ ἀϊδίου xat ἀθανάτου φωτὸς λαμπρότητα ἤγαγεν" 
ἵνα μὴ πόῤῥω ps ἑστῶτα ἀμφίδολός τις ἴσως τῆς 


Ψυχῆς πίστις ἀπεργάτηται τῆς ἀληθείας áváppoc- C 


τον. ᾿Αλλὰ τί πρῶτον διαδεθαιώσομαι ; Πότερον τῆς 
εὐδαιμονίας τὸν τύπον, fist; εἴσω τοῦ στήθους τοῦ 
᾿ ἐμοῦ συνειλημμένη λανθάνει, ἣ τὰς θείας εὐεργε- 
σίας τὰς περὶ ἐμὲ τοῦ παντοδυνάμου Θεοῦ, ἐξ ὧν τὸν 
ἀριθμὸν πολλῶν ἔργων, ἐχανὸν οὖν λέγωμεν, φανείη 


ἤδη καὶ τὴν ἐμὴν μετριότητα ὁ αὐτὸς ἡμέτερο; Θεὸς, 


xai πάντων πραγμάτων Πατὴρ, εἰχότως ἑαυτῷ χατ- 
εδοηλώσατο. Πιστεύετε, ὦ τιμιώτατοι ἀδελφοὶ, 
προσλαμδάνοντες ἀχέραιον πίστιν, τοῖς λεγομένοις " 
εἰ χαὶ μάλιστα ἡ ἐμὴ διάνοια τῶν θείων εὐεργετη- 
μάτων χορεσθεῖσα εὐδαιμονεῖν δοχεῖ, καὶ ἀπὸ τούτου 
πράγματος ἐξόχους ἐπαίνους πληρῶσαι δύνασθαι φαί- 
νεται" ὅμως, ὅπερ τῆς ἀληθείας tj πίστις ἐναργῶς 
δείχνυσιν, οὔτε φωνὴ, οὔτε γλῶττα τῷ προστάγματι 
τῆς διανοίας ὑπουργῆσαι ἀρχοῦσι" xal μάλα εἰχό- 
τως. ᾿Αμέτρου γὰρ ὄντος τοῦ μεγέθους τῶν εὐεργε- 
σιῶν, fj μὲν διάνοια ὑψηλή τις οὖσα, τοὺς ἀνωτέρω 
τοῦ σώματος τόπους χαταλαμθάνει" fj δὲ τῆς γλώτ- 
τῆς πορεία εἰς στενὸν χομιδῇ τόπον συγκχλεισθεῖσα, 
δόχιμος σχεδὸν λέγουσα, παντάπασι σιωπᾷ. Τίς γὰρ 
ἡμῶν οὕτω προπετὴς λογισμῷ, ἵνα τοιαύτης πεποι- 
θήσεως ἀποῤῥίψῃ λόγον, δι᾽ οὗ φάναι ἂν τολμήσειε 
πάνυ εὐχόλως τῷ τὰ πάντα δυναμένῳ θεῷ, ἣ καὶ 
πάντων τῶν χαλλίστων δημιουργῷ,, ἐνδόξους ἐπαί- 
νους xal ἑπαξίους ἐντελῶς εἰπεῖν: Ὁπότε εἴ τις 
μόνην τὴν μεγαλοπρέπειαν τοῦ αὐτὸν τετάχθαι νο- 
μοθετήσαντος λογίσαιτο, εἰδὼς ἂν σχοπῆσειε μηδὲν 
δύνασθαι εὑρεθῆναι, ὅπερ ἄξιον Θεοῦ λεχθῆναι δυνή- 
σεται, Τί τοίγυν τῆς ἐμῆς μετριότητος τὴν χαθοσίω; 


mus, immortalis legis sanctimoniam menti nostre 
Deus indidit : per cujus portas nullo alio decente 
nisi casto pioque desiderio, cum purze mentis flde 
qui vult ingreditur. Eidem autem structure mira- 
bilem quemdam ornamenti splendorem salubris 
attulit cogitatio, interna, inquam, hominum fides 
per totum domicilii ambitum florentibus coronis 
decorata, immortalitatis fructum colligens, quz 
castos vite humans splendores in apertum agens 
illustrat : ac rursus ibidem c«elestis existimatio 
exterius operiens, seculi semper nascentis, aut 
potius jam nati praemia delineat, et nutrita cum 
decenti laude totam zdiflcii perfectionem susten- 
tdns exornat. Domus autem ísta Domini ἃ duobus 
tantum excubitoribus custoditur : el timor quidem 
divinus quorumdam cogitationem castigat, recte 
autem sapientibus favor divinus semper przesto est, 
quasi prudentia premium. His duobus ad' ioci san- 
ctissimi januas assidentibus, ostia cum aperiuntur, 
justitiam suscipiunt, qux intus habitans permanet 
incorrupta : iniquitatem autem fas non est portis 
appropinquare, sed ab illis excubitoribus repulsa, 
loco excluditur. Hzc, fratres lionoratissimi, omni- 
que laude digni, cum ita sint manifesta, me ad 
zterni et immortalis luminis splendorem deduxe- 
runt : ne si longius a me fuisset, ambigua fortassis 
animi fides veritatem redderet inconcinnam. Ve- 
rum quid primum confirmabo? nunquid felicitatis 
formam, qua intra pectus meum concepta latet, an 
divina erga mne beneficia, qux ab. omnipotente Deo 
jam deraonstrata sunt , quorum numerum ad multa 
opera sufficere asserimus, ut meam mediocritatem 
idem Deus noster et omnium rerum Pater merito 
in suam servitutem redegerit ? Credite, fratres ho- 
noratissimi, et integram fidem dictis adhibete : etsi 
maxime animus meus Dei beneficiis plenus, felix 
esse videtur, et ob eam causam iunmensas laudes 
eidem posse persolvere : tamen, ut &des venitatis 
aperte ostendit, neque vox neque lingua mentis 
imperio servire sufficiunt; idque jure "optimo, Cum 
enim immensa sit beneficiorum magbpitudo, meus 
quidem altior exsistens sublimiora corporis loca 
occupat : linguz autem via in angustum admodum 


D locui conclusa, fere cum loqui creditur, omnino 


conticescit, Quis enim nostrum tam prseceps est 
cogitatione , ut hujus opinionis considerationem. 
omnem respuat, ideoque affirmare audeat, facile 
admodum esse, omnipotenti Deo el rerum omnium 
pulcherrimarum opifici gloriosas et illo dignas lau- 
des dicere? Quandoquidem si quis solam ejus, qui. 
eum nasci constituit, majestatem perpendat, sciens. 
intelliget nihil inveniri posse, quod- Deo dignum 
eloqui queat. Quid ergo in mez imediocritatis ju- 
stificatiore dicere oportebat, quam quod :divi- 
nus veritatis sermo demonstraret ? Hac est 
magnitudo, h:c maxima veneratio. Consideretur 
aperte, an incidere, an nullo errore illabi. po- 
test ín ea quae de ipso dicuntur. Atque ntinau- 
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mibi, qui vobis in Dei niaisterio sum conjunctus, A σιν λέγειν ἐχρῆν, εἰ μὴ τοῦτο, ὅπερ 6 θεῖος λόγος sr; 


copiosa dicendi facultas suppeteret, ut laudibus 
celebrarem illa praedicatione digna, qu: divinus 
Salvator noster, omnium rerum custos, principio 
sui adventus, quando redemptionis nostre gratia, 
puri corporis domicilium ex Virgine assumere di- 
gnatus est, omnibus bominibus exemplum sux mi- 
sericordie ostendens, tranquillo sux divinitatis 
nutu demonstravit ! Unde igitur incipiam ? an. ab 
ejus doctrina et majestate ? an potius a documentis 
illis, que ipse per seipsum solus magister pullo 
docente declaravit? Atqui respirarunt ejus provi. 
dentia tot populi, quot numero comprehendi non 
possunt, parvo quodam alimento, ac minimis ciba- 
riis, et solis duobus piscibus, per divinam ejus in- 


ἀληθείας δείχνυσιν ; Οὗ τὸ μέγεθος ἧτις perio 
προσχύνησις σχοπησάτω σαφῶς, εἰ καταντῆσαι δυνή- 
σεται ἐν αὐτοῖς τοῖς περὶ αὐτοῦ λεγομένοις, xa! οὐ- 
δεμία πλάνη αὐτὸν δλισθήσει. Καὶ εἴθε μοι τῷ ὑμε- 
τέρῳ συνδιαχόνῳ δαψιλὴς εὐπορία τοῦ λέγειν ἀρ- 
χέσειεν, ἵνα ἐχεῖνα ἄξια ὄντα τοῦ κηρύττεσθαι Ly- 
χωμιάσω, ἅπερ ὁ θεῖος Σωτὴρ ὁ ἡμέτερος, πραγμά- 
των τε πάντων φύλαξ, τοῖς προοιμίοις «Ὡς αὐτοῦ 
παρουσίας, ὁπότε τῆς ἡμετέρας λυσιτελείας ἕνεχα͵ 
ἁγνοῦ σώματος οἰχητήριον χατηξίωσεν Ex Παρθένο 
λαδεῖν, πᾶσιν ἀνθρώποις δίδαγμα τοῦ παρ᾽ ατοῦ 
οἴχτου δηλῶν, γαληνῷ νεύματι τῆς αὐτοῦ θεότητος 
ἔδειξε. Τίνος ἄρξομαι ἄρα; ἀπὸ τῆς αὑτοῦ διδαχῖς 
xa σεμνότητος ; ἀλλ᾽ ἀπὸ θείων διδασχαλιῶν, ὧν αὖ- 


dustriam. Lozari etiam post mortem brevi qua- D τὸς δι᾽ ἑαυτοῦ, μηδενὸς διδάσχοντος, μόνος διδάσχα- 


dam linea resurrectionem operatus est, et ad liujus 
lucis splendorem iterum reduxit. Quomodo dicam de 
pura etiam divinitate, per quam mulierem quam- 
dam ineffabili modo intuitus, eamque suo dun- 
taxat colloquio dignatus, sanam rursus atque 
omni morbo liberam ostendit? Quis autem digne 
praedicet ejus immortale factum, per quod qui con- 
tinuo οἱ diu absumente morbo detinebatur, mem- 
bris omnibus solutis atque divulsis jacens, repente 
divino medicamento sanatus, grabatum suum in 
quo jacebat, humeris imposuit, et laudes gratia- 
rum actionis fundens, per patriam et fines suos 
cucurrit? et divinum ac stabilem ejus ingressum, 
quo incedens, et szviens mare colcans connexuit, 
et divinis vestigiis profundissimi maris humorem 
compegit, et per medium pelagus nulla profundi- 
ttis mensura deünitum , quasi per terram iter 
fecit, et simplicem patientiam, per quam in omni- 
bus victor, insipientium populorum contumaciam 
edomuit, et domitam eorum ferociam, procul sb 
lis peregrinatus, legi subjecit; et illa diviua et 
maxima ejus divinitatis opera, quibus vivimus, 
quibus approbamur, quicuuque non solum future 
beatitudinis spem exspectamus, sed quodammodo 
jun tenemus? Ego quidem exiguo orationis mex 
. apparatu plus non audeo dicere, quam hoc solum, 
animam meam justificatam in sinceritate seu puri- 
tate versari oportere. Qualis igitur est omnipotens 


λος πέφηνεν; ἀλλ᾽ ὅπως ἀνέπνευσαν, διὰ τῆς αὑτοῦ 
προνοίας, τοσοῦτοι δῆμοι, ὅσους οὐδὲ ἀριθμῷ vxp:- 
λαθεῖν οἷόν τε, μικρᾷ τινι τροφῆ, καὶ ἐλαχέστοις av 
τίοις " xai μόνοις δύο ἰχθύσι, τῇ τούτου θεΐᾳ προνοίᾳ; 
xai Λαζάρου μετὰ τὴν τελευτὴν βραχείᾳ τινὶ ῥάδδῳ 
ἀνάστασιν πεποίηχε, καὶ εἰς τὴν τοῦ φωτὸς λαμπρό- 
«n'a αὖθις ἀνήγαγε. Πῶς δ᾽ ἂν εἴποιμι τὴν ἀγνὴν 
αὐτοῦ θεότητα, δὶ ἧς γνναῖχά τινα ἀποῤῥητοτέρως 
θεασάμενος, xal τῆς ἑαυτοῦ ὁμιλίας μόνης χαταξιώ- 
σας, ὑγιᾶ τε αὖθις, χαὶ παντὸς νοσήματος ἐλευθέραν 
ἔδειξε. τίς δ᾽ ἂν χατ᾽ ἀξίαν εἴποι αὐτοῦ τὸ ἀθάνατον 
ἔργον, δι᾽ οὗ τις συνεχεῖ xax μαχρᾷ νόσου τηκεδόνι 
ἀναλωθεὶς, χαὶ τῶν μελῶν αὐτοῦ χυθέντων χαὶ δια- 
σπασθέντων ὅλων χείμενος, ἄφνω θείῳ ἰάματι ῥω- 
σθεὶς, αὐτὸ τὸ σχιμπόδιον, ἐφ᾽ ᾧ ἔχειτὸ, τοῖς ὥμοις 
ἐπέθηχε, xa εὐχαριστίας ἐπαίνους διαχέων, διά τε 
τῆς πατρίδος, χαὶ τῆς ἐνορίας διέδραμεν ; ἀλλὰ τὸ ᾿" 
θεῖον αὐτοῦ, xal σταθηρὸν βάδισμα, ὡς ἐπιδαΐνων 
τὴν ἀγρίαν θάλασσαν καταπατήσας ἐπέζευσε,, xal 
τοῖς θείοις ἴχνεσι τῆ; βαθυτάτης θαλάττης τὴν ὑγρό- 
τῆτα ἔπηξε, χαὶ δ'ὰ μέσου πελάγους οὐδενὶ μέτρῳ 
βαθύτητος περιοριζομένου, διὰ γῆς, τὴν πορείαν 
ἐποιήσατο ; ἀλλὰ τὴν ἠπίαν αὑτοῦ ἀνεξιχακίαν, δι᾿ 
ἧς νιχητὴς ὧν, ἐν πᾶσι τῶν ἀνοήτων δήμων τὴν ab- 
θάδειαν ἐδάμασε, xaX δαμασθεῖσαν πόῤῥω ἀπ᾽ οὗ» 
τῶν διαχωρίζων τὴν ἀγριότητα, τῷ νόμῳ ὑπέταξεν; 
ἀλλ᾽ ἐχεῖνα τὰ ὑπέρλαμπρα xal μέγιστα τῆς abve) 
θεότητος, οἷς ζῶμεν, οἷς εὐδοχοῦμεν, οἵτινες τῆς 


Deus qui colum habitat, circa totum genus huina- p μελλούσης εὐδαιμονίας τὴν ἐλπίδα οὐ μόνον προσ- 


num, maxime autem ac pracipue circa puleberri- 
mam, et omni laude majorem justitiam, quando- 
quidem proprium divinum Spiritum merito sanctis- 
simum ipsius corpus inbabitare, et sic omuibus 
humanis corporibus salutarem esse dignum duxit ? 
Si quidem immensa hostium insania, quasi caligine 
«quadam pernicios:e umbra? confusa, sanctissimam 
et salutarem omnipotentis Dei dispositionem inter- 
pretari non dubitat : breviter id ego, quatenus 
fdes et animi justificatio facultatem dicendi de- 
derit, enarrare tentabo. Et quidem barum gentium 
prava opiniones id impudentiz genus inducunt, ut 
ore impio dicere non expavescant, Deum om. 
nipotentem — omnia qua divina lege notantur, 


δοχῶμεν, ἀλλ᾽ ὥσπερ τινὶ τρόπῳ ἤδη κχκατέχομεν; 
Τί πλέον τολμῶ λέγειν καὶ pev! αὐτῆς τῆς μιχρᾶς 
τοῦ λόγου παρασχενῆς,. εἰ μὴ μόνον τοῦτο, ὅπερ 
τῆς ἐμῆς χαθωσιωμένης ψυχῆς συνεῖναι χρὴ τὴν 
χαθαρότητα ; 'Omolo; τοίνυν ἐστὶν ὁ πολυδύναμος 
Θεὸς, ὁ τὸν οὐρανὸν οἰχῶν, καὶ περὶ πᾶν τὸ ἀνθρώ- 
πινον γένος, μάλιστα δὲ xal ἐξαιρέτως περὶ τὴν χαλ- 
λίσττν καὶ παντὸς ἐπαίνου μείζονα δικαιοσύνην ; 
ὁπότε χαὶ τοῦ ἰδίου θείου Πνεύματος τὸ ἁγιώτατον 
χατ᾽ ἀξίαν σῶμα ἐνοιχοῦντος αὐτῷ, χαὶ οὕτω σωτη- 
ριῶδες τοῖς ἀνθρωπίνοις σώμασιν εἶναι χατηξέωσεν. 
Ἐπειδὴ οὖν περὶ τῆς οὕτως ἁγιωτάτης xal σωτηρίου 
τῆς πάντα δυναμένης Θεοῦ τάξεως, ἄμετρος τῶν ἐχ- 
θρῶν μανία, ὥσπερ ἀχλύϊ τινὶ συγχεχυμένη ἐπ- 
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ολεθρίου σχαιότττος, ἑρμηνείαν ποιεῖσθαι οὐχ ἀμφι- A neque. creasse, neque creare. voluisse. Ὁ vocem 


ὀάλλει" διὰ βραχέων εἰς ὅσον fj πίστις καὶ ἣ xa0- 
οσίωσις τῆς ψυχῆς τῆς ἐμῆς τοῦ λέγειν, εὐπορίαν 
δαψιλεύεται, διηγήσασθαι πειράσομαι. Καὶ γὰρ αἱ 
τούτων τῶν ἐθνῶν χαχόνοιαι τοιοῦτον γένος εἰσάγει 
[εἰσάγουσιν] ἀναισχυντίας, ὥστε ἀσεδεῖ στόματι μὴ 
φοδηθῆναι εἰπεῖν, τὸν Θεὸν, τὸν παντοδυνάμενον, 
πάντα τὰ τῷ θείῳ νόμῳ δηλούμενα μὴτε πεποιηχέναι, 
μήτε ποιῆσαι βεδουλῆσθαι, Ὦ τῆς τοιαύτης ἀσεθοὺς 
φωνῆς, τῆς xav' ἀξίαν ἅπασαν ὑπερδολὴν τιμωρίας 
χαθ᾽ ἑαυτῆς ἑἐπαιτούσης ! Οὕτως ἐμμανῶς xal τολ- 
μηρῶς τῆς θείας ταύτης εὐεργεσίας τὴν δόξαν τὴν 
μηδενὶ τῶν ἀνθρώπων περιληφθῆναι δυναμένην, 
ἀφανῇ χαταστῇσαι ἐπιθυμεῖ, Τί γὰρ μᾶλλον ἣ ἀγνό- 
τῆς ἄξιον τοῦ Θεοῦ ; ἥτις ix τῆς ἁγιωτάτης ὄὁμι- 
λίας μετὰ τῆς πηγῆς τῆς διχαιοσύνης προελήλυθε, 
xal διὰ πάσης τῆς περιόδου τῆς οἰχουμένης ἐπλήμ- 
pope, xal τὰς δυνάμεις τῶν ἀγιωτάτων ἀρετῶν τοῖς 
ἀνθρώποις ἐπέδειξεν, ὥσπερ ἑαυτοῖς πρῶτον ἐχθρὰς 
νομίσαντες πάθει τῶν ᾿Ασσυρίων " οἷς προηγουμένου 
ποῦ φαύλον παραδείγματος, καὶ τὰ λοιπὰ ἔθνη 
συνθέσθαι αὐτοῖς ἀνεπείσθη. Ἐν οἷς, ὥσπερ ἡμεῖς 
ἰδίᾳ θεωρίᾳ δοχιμάζομεν, τὸν τοῦ Σωτῆρος ἡμῶν 
Θεοῦ θεῖον ὁρῶμεν συνεργεῖν οἴχτον, ὁπότε χαὶ χαθ᾽ 
ἡ μέραν xal χατὰ χρόνους πολλοὺς ἐξ αὐτῶν πυρώ- 
δους [ἴσ΄. πορώδη] μανίαν οἱστρουμένην, ὁ αὐτὸς εἰς 
τὴν τοῦ σωτηριώδους ἰάματος ἀνεξικαχίαν ἐχέλευσεν 
ἀνήχειν. Καὶ οὐδὲ οὕτως τοῖς λοιποῖς τῆς τοιαύτης 
εὐεργεσίας τὸ μέγεθος δύναται πρὸς χάριν ἐλθεῖν, 
τὴν παρὰ ἀνθρώπων ἄγνοιαν τὴν θείαν δυναστείαν 
δύνασθαι πάντα λόγον ὑψῶσαι, καὶ εἰς ὕψος ἀρθέντα 
βεδαιώσασθαι, αὖθις χαθελεῖν xaX διαλῦσαι" ἀλλὰ 
μᾶλλον τοῖς ἀνθρωπίνοις πράγμασιν ἐναντίως ἂν 
ἀπέδη, εἰ ὁ Θεὸς ὁ τὰ πάντα δυνάμενος σιωπηρῷ 
τῆς αὐτοῦ θεότητο; νεύματι πάντα πράττειν προ- 
ἔθετο. Μᾶλλον γὰρ ἂν ἣ τῶν ἀνθρώπων μανία ἐγένετο 
συχνὴ, καὶ ἡ ἀνθρωπεία οὐχ ἔχουσα πέρας ἂν τὰς 
ψυχὰς ἐπόρθησεν οὐδὲ ἂν τὰ ἄλλα πλεῖστα ὄντα, ἅπερ 
ἐν τῇ τοῦ χόσμου ἀναστροφῇ τὴν ἰδίαν λειτουργεῖ 
κάξιν, ἀναφανῆναι δεδύνηται" ἀλλ᾽ ὁμοῦ πάντα 
μὲν τῆς [μεστά] ἀγνοίας τοῦ Θείου, ταχέως ἂν ἀπ- 
ολώλει, τοῦ δὲ φθόνου xaY τῆς βασχανίας τὸ ἄδιχον 
οὕτως ὀλίγοις [ὀλίγῳ] μεμενήχει. ᾿Αλλ᾽ οὐδεὶς ἂν 
ηἠὐρέθη ταύτης τῆς βασχανίας ἀλλότριος, τῶν θρη- 


impiam, et quse digne omnem supplieii exu- 
berantiam in se postulat ! Itane insane ac audacter 
divini bujus benelicii gloriam, quam nullus bemo 
potest comprehendere, inanem reddere desiderat ? 
Quid euim puritate Deo dignius? quae ex sanctis- 
sima ejus conversatione cum fonte justitie proma- 
navit, et per totum orbis circuitum inundavit, et 
sanctissimarum virtutum facultates hominibus de- 
monstravit, quas Assyriorum affectu sibi prius iui- 
micas existimaront : quorum malum exempluin 
sntecedens, reliquas gentes se illis accommodare 
persuasit. ln. quibus, ut nos proprio theoremate 
comprobamus, Salvatoris nostri Dei divinam cle- 
mentiam cooperari videmus ; quandoquidem et quo- 
tidie et pluribus annis illorum insaniam ferventer 
concitatam , in salutaris medicamenti tolerantiam 
pervenire jussit. Neque sic tamen ad reliquos ejus 
beneficii magnitudo in gratiam potest pertingere, 
ut omni oratione inter homines puritatem et divi- 
nam potenliara exaltare queant, el exaltatam iu 
sublime confirmare : imo ut iterum potius depone- 
rent, atque dissolverent, contigit; quamvis erat id 
rebus humanis plane adversum. Etsi enim Deus 
omnipotens tacito suse divinitatis nutu omnia facere 
proposuit; hominum tamen insania frequentior fa- 
eta est : etsi humanitas iulinita omnes animas 
correxit, alia tamen plurima, quz in mugdi con- 
versatione iu ordine proprio ministrant, emer- 
gere non potuerunt : sed simul omnia post divinita- 
tis ignorationem cito perierunt, et invidic iniqui- 
tas et ingratitudinis brevi excitata est. Alienus au- 
tem a malignitate nemo inventus est, superstitio- 
num generibus longe lateque in aninios hominun 
msque adeo diífusis, ot earum turpitudine hujus 
nostri splendoris lumen dignis fuerit cireumfusum 
tenebris, et ipsi semper luce privati. Nulla itaque 
ratio poterit meam de predictis fldem ex aninuo 
meo avellere. Nullo enim malo impediente succe- 
dit perfecta potentia, et vivus sermo veritatis, unus 
onimipotens, omnium rerum cuslos, et nosirs sa- 
lutis procurator. ]ta igitur videlur quodammodo 
sanctissimi Verbi abundantia, ejus quem liberat 
conversationem custodire, et lucis splendorem no- 


σχειῶν τὰ γένη elg τοσοῦτον μεγάλως τε xai πλα- D bis prebere. Quam ob causam ergo gentium oin- 


τέως εἰς τὰς ψυχὰς τῶν ἀνθρώπων διαχυθϑέντων, 
ὡς ἀξίως τῇ τούτων αἰσχρότητι τὸ φῶς ταύτης τῆς 
ἡμετέρας λαμπρότητος ἐπισχιασθὲν αὐτοῖς, ἀεὶ 
ταύτης αὐτοὺς στερίσχεσθαι, Οὐδεὶς οὖν λόγος δυνῆ- 
σεται τῶν εἰρημένων τὴν ἐμὴν πίστιν ἀπὸ τῆς ἐμῆς 
ἐξέλχειν ψυχῆς. Ἕπεται γὰρ αὐτῇ, μηδενὸς φαύλου 
ἐμποδὼν ὄντος, δύναμις τελεία, ὁ ζῶν τῆς ἀληθείας 
λόγος, εἷς πάντα δυνάμενος, φύλαξ πάντων πραγ- 
μάτων, τῆς ἡμετέρας σωτηρίας κηδεμών. Οὕτως 
οὖν δοχεῖ τινι τρόπῳ τοῦ ἁγιωτάτου αὐτοῦ λόγου δα- 
Ψιλεύεσθαι τὴν ὁμιλίαν τοῦ ἐλευθεροῦντος διαφυ- 
λάττειν, καὶ τοῦ φωτὸς τὴν λαμπρότητα ἡμῖν παρ- 
ἐχε!. Τίνος τοίνυν ἕνεχα χαὶ νῦν πάντων τῶν ἐθνῶν 
οἱ δῆμοι, τὸ οὐράνιον μὴ καθορῶντες φῶς, xal τοῦ 


nium populi ccleste lumcn non aspicientes, et 50- 
bilissimam pietatem contemnentes, quod de terra est 
inquirunt, nullum habel veritatis fundamentum, 
neque puri splendoris claritatem, neque coelestis 
divinitatis potentiam ? O indignum facinus! «dhuc 
et nunc cum nibil impium omittant, nec in Deum 
respiciant, etin miserum errorem prolabantur, non 
vident, et sordidis his operibus mundi splendorem 
contaminsre non cessant. Nenpe liguum, lapidem, 
$5, argentum, et aurum, et hujusmodi alia de terra 
sunipta, ut adorentur proponentes, et ad ea vitse 
spem publice referentes, templa ipsis insigni or- 
natu sedificaut, et postea in su adormiionis addi- 
tamentis gloriantur ; si quidem structura megui- 
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tudo quam ipsi fecerunt, dignum eorum eonspectu A ἐνδοξοτάτου ὁσίου ὑπερφρονοῦντες, τὸ γήϊνον ἐκι- 


miraculum exbibet. Quandoquidem autem talía fa- 
cere videntur, manifeste intelligitur ipsos potissi- 
mum, neque sensu, neque visu przditos esse; 
et arroganter ín suis structuris sese jactare con- 
vincuntur. Qualis igitur, et quantus est omni- 
potens Deus, non conspiciunt, omnium auctor εἰ 
judex ; quem quidem propriz, ot opinantur, virtu- 
tis persuasione latent. Ipsius enim dispositione 
nostrí corporis species debitam formam accepit, ut 
harmonie vigorem haberemus : ipse membrorum 
omnium connexionem nervis fortissimis colligavit, 
ut in omni nostre intentionis actione, propri: 
harmonuise robur indefessum retineremus. His igi- 
tor salubri dispositione absolutis spiritum etiam, 
qui hzc omnia movere ac roborare posset, inspi- 
ravit : visumque oculis nostris concessit, et intel- 
lectum capiti nostro indidit, et intra regionem hanc 
totam nostre cogitationis rationem conclusit. Qua- 
propter si quis recte sapiens hujus dispositionis ra- 
tonem consideret, omittat autein slía, que neque 
verbo, neque numero comprebendi possunt, celeri 
attentione salutarem et eternam immortalis Dei 
potentiam videre atque intelligere poterit ; non po- 
terit autem errore aliquo temere implicari, sed 
manifeste contemplari licebit, atque videre omnia 
Dei potentia facts esse, sicut ipse omnia hzc exsi- 
stere voluit, Ut autem perspicere liceat, quod ali- 
qua illicita in mundo conversatio ignorationem Dei 
spud bomines effecerit , post natum ex illusione 
inimici in miseris infelicium hominum animis pri- 
mum rationis peccatum, ex divina lege datur nobis 
perspicuam hujus rei demonstrationem accipere. 
Ab illo enim tempore quo a duobus illis in prin- 
ciplo creatis, convenienti diligentia divinum et 
sanctum mandatum observatum non est, natus est 
deinceps hujus appellationis , ignorationis scilicet 
flos : factus est. autem continuus ac magis auctus, 
postquam pradicti duo iili voluntate divina repu- 
diati sunt : eoque autem materia illa miseriz hu- 
mans provecta est, ut orientis et occidentis fuu- 
damenta damnaverit : ipsa etiam adversarie pote- 
statis victoria mentes liominum circumvenit et ob- 
scuravit. 1n ipso nimirum pr:ecepto est. sancta el 


ζητοῦσιν, οὐδεμίαν ἔχον ὑπόστασιν ἀληθείας, οὐδὲ 
φαιδρότητα ἀγνῆς λαμπρότητος, οὐδὲ δυναστείαν 
τῆς οὐρανίου θεότητος; "OQ ἀναξίγυ δράματος Eu 
xai νῦν μηδὲν ἐλλείποντες τῆς ἀσεδείας, μηδὲ πρὸς 
τὸ δέον ἀφορῶντες [ἴσ΄. τὸν Θεὸν ἀφορῶντες], ὑπὸ 
^f; ἀθλίας πλάνης χαταπίπτοντες οὐχ ὁρῶσι“ καὶ 
τοῖς ῥυπαροῖς τούτοις ἔργοις τοῖς τοῦ χόσμου tb» 
λαμπρότητα οὗ παύονται μιαίνοντες, δηλαξὴ ξύλον, 
καὶ λίθον, xaX χαλχῦν, xaX ἄργυρον, xai χρυσὸν, καὶ 
ταύτας τὰς γηῖνας, εἰς τὸ προσχυνεῖν χαθιδρύντες, 
καὶ ἀπὸ τούτων ἐλπίδα τῆς ζωῆς ἀπαγγελλόμενοι, 
ναοὺς αὑτοῖς μετὰ ἐπισήμου χόσμου οἰχοδομοῦντες, 
xai ἀπὸ τούτου οὕτως αὔξοντες αὐτῶν τῆς -τ - 
νήσεως τὰς προσθήχας " ἐπειδήπερ τὸ μέγεθος τῶν 
οἰχοδομημάτων ὑπ᾽ αὐτῶν γενόμενον, ἄξιον τῆς Eau- 
τῶν ὄψεως παρέχεται τὸ θαῦμα. Ὁ πότε τοίνυν 
ταῦτα ποιεῖν δοχοῦσι, σαφῶς νοεῖται, εἰ xal τὰ μά- 
λιστα αὑτοὶ οὐχ αἰσθάνονται, οὐδὲ ὁρῶσιν, ὅτι τοῖς 
ἑαυτῶν ἔργοις ὑπερηφάνως αὐχεῖν δοχοῦντες ἁλέ- 
σχονται, Ἡλίχος τοίνυν χαὶ πόσος τε ὁ Θεός ἐστιν ὁ 
παντοδυνάστης οὐχ ὁρώμενος, τίς [ἴσ. δρῶσι, τί: 
χαὶ πάντων αὐθέντης ἐστὶ xat χριτὴς, ὄν τινες αὑτῇ 
τῇ πεποιθήσει τῆς ἰδίας, ὡς νομίζουσιν, ἀρετῆς 
λανθάνουσιν. Αὐτοῦ γὰρ τῇ διατυπώσει χαὶ τὸ εἶδος 
«οὔ ἡμετέρου σώματος ἔλαδε τὸν ὀφειλόμενον τύ- 
πον, καὶ ἵνα σχῶμεν τῆς ἁρμονίας τὴν ἀχμὴν, ὁ 
αὐτὸς τῶν πάντων μελῶν τὴν σνζυγίαν ἰσχυροτάτοις 
νεύροις συνέδησεν, ἵνα ἐν πάσῃ πράξει τῆς ἡμετέ- 


C ρᾶς σπουδῆς ἀχάματον ἔχοιμεν τὴν ἀχμὴν τῆς ol- 


χεία: ἁρμονία;. Τούτων τοίνυν σωτηριώδει διατυ- 
πώσει τελεσιουργηθέντων, xai πνεῦμα ἡμῖν, ἵνα 
ταῦτα πάντα χινεῖσθαι χαὶ ἀχμάζειν δύναιτο, ἐν- 
ἐπνευσε, χαὶ θέαν τοῖς ἡμετέροις ὀφθαλμοῖς συνεχὼ- 
ρησε, χαὶ πρὸς [ἴσ΄. πρὸς τούτοις] σύνεσιν τῇ ἡμετέρᾳ 
χεφαλῇ δέδωχε, χαὶ εἴσω τῆς χώρας ταύτης, πάσης 
«ἧς διανοίας τῆς ἡμετέρας τὸν λογισμὸν συνέχλεισε. 
Τοιγαροῦν εἴ τις εὐφρονῶν ταύτης τῆς διατυπώσεως 
τὸν λογισμὸν σχοπήσειε, τὰ δὴ λοιπὰ παύσειεν, ἃ 
μῆτε λόγῳ, μήτε ἀριθμῷ περιληφθῆναι δύναται, 
παχείᾳ ἐνθυμήσει xat ἰδεῖν χαὶ συνιέναι δυνήσεται 
τὴν αἰώνιον χαὶ σωτηριώδη τοῦ ἀθανάτου Θεοῦ 
ἐξουσίαν, xal οὐ δύναται ἐχεῖνον πλάνης τινὸς χωρὶς 
ἄνθρωπος ἐνδῆσαι" σχέπτεσθαι σαφῶς αὐτῷ ἕξεστι, 


immortalis et infatigabilis Dei omnipotentis cle- D xaX ἰδεῖν πάντα τὰ γεγονότα εἶναι δυνάμει τοῦ Θεοῦ, 


mentia; omnibus enim diebus et temporibus prz- 
teritis innumeras populorum multitudines ab boc 
onere , cujus servituli addicta: fuerant, per me 
servum suum Deus liberat, et in perfectum eterni 
luminis splendorem deducit. Post bsec igitur, fra- 
tres. desideratissimi, propinquiore quadam provi- 
dentia, et illustribus immortalis Dei nostri benefi - 
eia insigniorem me in posterum futurum, puris- 
siia orga ipsum fide sum persuasus. Suscipiat 
ergo mo sincerissimum concilium sauctitalis ve- 
aurin, nec mihi sanctissimam Ecclesiam, et coimmu- 
niá omnium nostrum castaeque watris portas opponi 
sustineatis. Quamvis enim nunc potissimum animi 
mel ratio perfectam catholice (fidei puritatem in- 


ὡς αὐτὸς πάντα ταῦτα εἶναι βεδούληται. Ἵνα δὲ εἴη 
ἰδεῖν, ὅτι τις ἀθέμιτος χόσμου πολιτεία τὴν τοῦ 
Θεοῦ ἀγνωσίαν τοῖς ἀνθριύποις ἀπειργάσατο, λογι» 
σμοῦ ἀμαρτήματος προτέρου τεχθέντος kx πλάνης 
τοῦ ἐχθροῦ ἐν ταῖς τῶν σχαιῶν ἀνθρώπων ἀθλέαις 
ψυχαῖς, kx τοῦ θείου νόμον λαθεῖν ἡμῶν [ἴσ΄. fitv] 
ἕνεστι σαφῆ τὴν περὶ τούτου ἀπόδειξιν. Ἐξ éxelvou 
γὰρ χαιροῦ, ἐξ οὗ ὑπὸ τῶν δύο ἐχείνων, τῶν ἐν 
ἀρχῇ κατασταθέντων, τὸ θεῖον χαὶ ἅγιον πρόσταγμα 
ἐτύχθη, μετὰ τῆς προσηχούσης ἐπιμελείας οὐκ ἔφυ- 
λάχθη μετὰ ταῦτα τῆς προσηγορίας ταύτης τὸ ἄνθος" 
γέγονε δὲ συνεχὲς, xal μᾶλλον ἐπηύξησεν, ἐξ οὗ καὶ 
oi προειρημένοι δύο θείῳ νεύματι ἀπεδλήθησαν" 
ἕως δὲ τοσούτου ἡ ὕλη αὐτὴ μετὰ τῆς σχαιότητος 
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τῶν ἀνθρώπων προήχθη, ὥστε τῆς τε ἑῴας, xai A vestigans, hoc sibi fleri dignum non esse arbitra- 


τῶν πρὸς δύσιν χρηπίδων χατεψηφίσατο" αὐτὴ vc ἡ 
ὑπερδολὴ τῆς ἐναντίας δυνάμεως τὰς διανοίας τῶν 
ἀνθρώπων χατέλαθδε χαὶ ἡμαύρωσεν. Ἐν ᾧ μέντοι 
προστάγματι ἅγιος χαὶ ἀθάνατός ἐστι τοῦ τὰ πάντα 
δυναμένου Θεοῦ ὁ ἀχάματος οἶχος. Πάσαις γὰρ ταῖς 
ἡμέραις, καὶ τοῖς χρόνοις τοῖς παρεληλυθόσιν, ἀν- 
αριθμήτους τῶν δήμων πολυπληθείας ἀπὸ τοῦ βάρους 
τούτου δι᾽ ἐμοῦ τοῦ αὐτοῦ θεράποντος ὁ Θεὸς δεδου- 
λωμένας ἐλευθεροῖ, xaX εἰς ἐντελῆ αἰωνίου φωτὸς 
ἐξάξει λαμπρότητα. ᾿Απὸ τούτων τοιγαροῦν ἐγὼ, 
ἀδελφοὶ ποθεινότατοι, οἰχειοτέρᾳ τινὶ προνοίᾳ xal 
ξυδόξοις ἐὐεργεσίαις τοῦ ἀθανάτου xai ἡμετέρου 
Θεοῦ, τὸ λοιπὸν ἐπισημότερος εἶναι τῇ πρὸς αὐτὸν 
χαθαρωτάτῃ πίστει πέποιθα. Δεξάσθω τοιγαροῦν με 


tur, suadet tamen atque admonet. Εἰ proprizse qui- 
dem verecundie frons omnium pulcherrimarum 
virtutum sigillum extulit, portasque immortalitatis 
cepit contingere, ipsasque pulsare : ut et vos co- 
pistis nostrze fraternitatis imprudeutize veniam dare, 
pacem fidei catholice respicientes. Hoc enim et 
Deum decet, et Ecclesi: catholicz fidei convenit, 
et reipublice negotiis utile est : ut pro divi- 
nitus nobis concessa pretiosissima pace dignam 
gratiarum actionem ejus gratie largitori commu- 
niter omnes referamus. Grave enim esset, imo vero 
quam acerbum, hostibus jam profligatis, et ne- 
mine ex direrso se opponere audente, invicem se 
oppugnare, et laetitiam inimicis atque adeo risum 


ἡ ἁγιωτάτη σύνοδος τῆς ὑμετέρας ἁγιότητος, xai B prebere; et prsserüm cum de rebus divinis dispu- 


μή pot τὴν σωφρονεστάτην Ἐκχχλησίαν, xai τῆς 
ἁγυτς γοινῆς καὶ πάντων ἡμῶν μητρὸς τὰς θύρας 
ἀντιτεθῆναι ἀνάσχησθε. Εἰ χαὶ τὰ μάλιστα καὶ νῦν 
ὁ λογισμὸς τῆς ἐμῆς ψυχῆς ἐντελῇ τὴν χαθαρότητα 
τῆς χαθολιχής πίστεως ἐπιζητῶν, τοῦτο ἑαυτῷ γε- 
νέσθαι οὐχ οἴεται εἶναι ἄξιον, ὅμως προτρέπει xal 
ὑπομιμνήσχει, καὶ τὸ μέτωπον τῆς οἰχείας αἰδοῦς 
πατῶν τῶν χαλλίστων ἀρετῶν ἐξενήνοχε σφραγῖδα, 


temus, babeamusque doctrinam sacratissimi Spl- 
ritus, litterarum monumentis proditam. Nam libri 
evangelistarum et apostolorum, quin etiam veterum 
prophetaruin oracula nos evidenter docent, quid de 
divino numine sentiendum sit. Omni igitur'sedi- 
tiosa contentione depulsa, Litterarum divinitus in- 
spiratarum testimoniis res in quzestionem adductas 
dissolvamus. 


xai τῶν πυλῶν τῆς ἀθανασίας ἤρξατο ἅπτεσθαι, xal τούτους χρούειν" ὅπως καὶ ὑμεῖς τῆς ἡμετέρας 
ἀδελφότητος εὐθὺς συγχωρῆσαι τὴν ἄνοιαν xal εἰρήνην τῆς χαθολιχῆς εὔνοιαν πίστεως βλέψαντες. 
Τοῦτο γὰρ τῷ Θεῷ πρεπῶδες, καὶ τῇ τῆς χαθολιχῆς Ἐχχλησίας πίστει ἁρμόδιον, xai τῷ χοινῷ «ὧν 
πραγμάτων συμφέρον" ἵνα τῆς θεόθεν ἡμῖν παρασχεθείσης ἐντιμοτάτης εἰρήνης ἀξίαν ἀμοιδὴν τῷ 
ταύτην ἡμῖν χαρισαμένῳ χοινῶς ἅπαντες προσενέγχωμεν. Δεινὸν γὰρ ὡς ἀληθῶς ἂν εἴη, καὶ ἄγαν 
δεινὸν χαταλυθέντων τῶν πολεμίων, καὶ μηδενὸς ἀντιτείνειν ἕτι τολμῶντος, βάλλειν ἡμᾶς ἀλλήλους, 
xaX τοῖς δυσμενέσιν ἡδονὴν xal γέλωτα προξενεῖν, ἄλλως τε δὲ xal περὶ θείων διαλεγομένους πραγμά- 
των, xa τοῦ παναγίου πνεύματος τὴν διδασχαλίαν ἀνάγραπτον ἔχοντας. Εὐαγγελικαὶ γὰρ βίδλοι, καὶ 
ἀποστολιχαὶ, καὶ τῶν παλαιῶν προφητῶν τὰ θεσπίσματα σαφῶς ἡμᾶς ἅπερ χρὴ περὶ τοῦ θείου φρονεῖν 
ἐχπαιδεύουσι. Τὴν πολεμοποιὰν οὖν ἀπελάσαντες ἔριν, ix. τῶν θεοπνεύστων λόγων λάδωμεν τῶν ζῆ- 
τουμένων τὴν λύσιν. 


- Ταῦτα xal τὰ τούτοις παραπλήσια ὁ πάνσοφος βα- C [518 aliaque id genus sapientissimus imperator, 


σιλεὺς, οἷα δὴ παῖς φιλοπάτωρ, τοῖς ἱερεῦσιν ὡς 
Πατράσι προσέφερε, τῶν ἀποστολιχῶν δογμάτων τὴν 
συμφωνίαν πραγματευόμενος. Τῆς δὲ συνόδου τῶν 
συνελθόντων ἐπὶ τὸ αὐτὸ ἐπισχόπων " τριαχόσιοι δὲ 
ἧσσν δέχα xai ὀχτώ ἀλλ᾽ οἱ μὲν τριαχόσιοι xal 
πρὸς τοῖς λεγομένοις ἐπείθοντο, χαὶ τὴν τε πρὸς ἀλ- 
λήλους ὁμόνοιαν, τήν τε τῶν δογμάτων ὑγίειαν ἧσπά- 
ζοντο. Οἱ δὲ λοιποὶ, καθὼς πάλαι εἰρήχαμεν, τοῖς 
ἀποστολιχοῖς ἀντεμάχοντο δόγμασιν" οἵ τινες τὴν 
τοῦ ᾿Αρείου δόξαν μεγαλοφυῶς συγχροτεῖν ἐσπού- 
δαζον, δέχα χαὶ ἑπτὰ τὸν ἀριθμὸν ὄντες, Εὐσέδιός τε 
ὁ Νιχομηδεὺς, ὡς xa πρότερον εἴρηται, Θεόγνης 
[θεογόνιος] ὁ τῆς Νικαίας, Μάρης Χαλκηδόνος, θεό- 
δωρος Ἡρακλείας Θράχης, Μηνόφαντο: ᾿Εφέσου, 
Πατρόφιλος Σχυθοπόλεως, Νάρχισσος Νερωνιάδος 
Κιλιχίας δεντέρας, ἣν νῦν Εἰρηνούπολιν ὀνομάζομεν, 
Θεωνᾶς ὁ Μαρμαρίτης, Σεχοῦνδος Πτολεμαῖδος 
Αἰγύπτου, χαὶ σὺν αὐτοῖς ἕτεροι ὀχτὼ οἵτινες δαυ- 
τοὺς τῷ τῶν τριαχοσίων ἁγίων χορῷ ἐπιμίξαντες, 
ὡς δῆθεν ὀρθόδοξοι, τοῖς ἀποστολιχοῖς ἀντέπραττον 
δόγμασιν, ᾿Αρείῳ συνηγοροῦντες " τούτοις γενναίως 
ἀντηγωνίζοντο οἱ ἐν ἁγίοις Πατέρες ἡμῶν ᾿Αλέξαν- 
ὃδρος 6 Κωνσταντινουπόλεως τότε mpsabutepos ὧν; 


dum doctrine apostolicze consensum stabilire mo- 
liretur, tanquam filius patris amantissimus, episco- 
pis et sacerdotibus velut patribus proposuit. Erant ^ 
autem qui ad synodum simul conveuerant, epi- 
scopi trecenti tt octodecim : sed trecenti quidem 
ante predicta persuasi erani, et consensum ad in- 
vicem ac dogmstum sanitatem amplectebantur : 
reliqui autem, ut Jam pridem diximus, adversus 
apostolica dogmata pugnabant, qui Arii sententiam 
maghifice concelebrare studebant, numero septem- 
decim : Eusebius scilicet Nicomediensis, cujus et 
superius mentionem fecimus ; Theognis Nicznus, 
Maris Chalcedonensis, Theodorus Meraclex€ Thra- 
cie, Menophantus Ephesi, Patrophilus Scythopolis, 


D Narcissus Neroniadis secundze Cilici:e, quam nunc 


lrenopolim appellamus, Theonas Marmaricz, Se- 
cundus Ptolemaidis Zgypti, et cum eis alii octo, 
qui seipsos, quasi essent orthodoxi, trecentorum 
choro miscentes, apostolicis doginatis repuguabant, 
Ario consentientes. Cum his generose decertabant 
sancti Patres nostri, Alexander iunc presbyter 
Constantinopolitanus, et Athanasius archidiaconus 
Ecclesie Alexandrinorum. Quamobrem invidia con- 
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tra eos arma movit, ut postea dicemus. Nostri au- A xal ᾿Αθανάσιος ἀρχιδιάχονος τῆς ᾿Αλεξανδρέων "Ex- 


tems sancti episcopi Árium ad synodum vocabant, 
permittentes ei propria dogmata proponere, nutu 
semper victoris imperatoris : nam et ille, ut paulo 
ante diximus, in synodo considebat. 


CAP. VIII. 


Quomodo imperator libellos episcoporum accepit. 


Verum admirabile illud facinus, quod in synodo 
ab imperatore seinper victore factum est, non. de- 
bet silentio prelermitti. Etenim cum in unum epi- 
scopi conveniasent, et, ut fleri solet ip disputatione 


xXncla;* διὸ xai φθόνος ὥπλιστο xatT' αὐτῶν, ὡς 
ὕστερον λέξομεν. Οἱ δὲ ἡμέτεροι ἅγιοι ἐπίσχοποι 
καλοῦσι τὸν "Apztoy εἰς τὴν σύνοδον, ἐπιτρέποντες 
αὐτῷ συστῆναι τοῖς ἰδίοις δόγμασι, νεύματι τοῦ τὰ 
πάντα νιχηφόρου βασιλέως " ἐπείπερ, ὡς ἀρτίως 
εἰρήχαμεν, χαὶ αὐτὸς τῇ συνόδῳ συνήδρευεν. 
ΚΕΦΑΛ. H'. 
“Ὅπως τοὺς Ai66Adove τῶν ἐπισχόπων ó βασι- 
"λεὺς δέχεται. 
᾿Αλλὰ τὸ χατὰ τὴν σύνοδον γεγονὸς θαυμαστὸν 
παρὰ τοῦ τὰ πάντα νιχηφόρου βασιλέως, οὐκ ἄξιον 
σιωπῇ παραπέμψασθαι. Καὶ γὰρ ἐπισυναχθέντων 
πάντων τῶν ἐπισχόπων, xaX χαθὼς ἔθος ἐστὶ, γενο- 


contentiosg, quzestiones et controversie inter eos p μένων ζητήσεών τε xal συγχρίσεων παρά τινων τῶν 


incidissent, et alii alios accusarent , cumque libel- 
los offerrent, et criminationes compositas ad 
pium deferrent imperatorem : ille acceptos libellos 
et annulo suo obsignatos, servari przcepit : et cum 
talium episcoporum mutuam contentionem perspi- 
ceret, dixit oportere ownes simul certo die ad res 
eas disceptandas convenire. Przstitutus autem dies 
cum venisset, consedit in medio imperator, et si- 
lentio opportune facto, omuium libellos afferri jus- 
sit : quos cum accepisset, et in sinu suo posuisset, 
nec voluisset in delationes eas incumbere, ita ad 
episcopos loquitur : Posteaquam Deus vos sacer.lo- 
tes et judires designavit a4 disceptandas et dijudi- 
candas populi controversias, vosque deos scriben- 


ἐπισχόπων, ἐρεσχελιῶν Évexa, ἄλλου πρὸς ἄλλον 
ἔχοντος, λιδέλλων τε ἐπιδιδομένων ὑπ᾽ αὐτῶν, xal 
ἔγχλημάτων συγχροτουμένων παρὰ τῷ εὐσεδεῖ βασι- 
λεῖ δεξάμενος τοὺς λιδέλλους, σφραγίσας τε τῷ δα- 
χτυλίῳ αὐτοῦ, ἐχέλευσε φυλάττεσθαι" Evoptov τε τῶν 
τοιούτων ἐπισκόπων τὴν πρὸς ἀλλήλους ζυγομαχίαν, 
εἷπεν, ὅτι χρὴ πάντας ὁμοῦ ἐν μιᾷ ἡμέρᾳ συνελθόν- 
τας, περὶ τούτων διαλαδεῖΐῖν. Καὶ ἐνστάσης τῆς προ- 
θεσμίας, εἰς μέσον χαθίσας 6 βασιλεὺς, καὶ ἡσυχίας 
γενημένης τῷ χαιρῷ πρεπούσης, πάντων τοὺς λι- 
Θέλλους προσέταξεν ἐνεχθῆναι" xal δὴ δεξάμενος, 
xai ἐν τῷ οἰχείῳ χόλπῳ θέμενος μήτ᾽ ἐνγχύψαι τοῖς; 
ἐμφερομένοις ἐθελήσας, λέγει“ τοῦ Θεοῦ ὑμᾶς mpo- 
χειρισαμένου ἱερεῖς τε xaX ἄρχοντας, χρίνειν τε xal 


dos censuit, tanquam hominibus czteris longe prz- C διαχρίνειν τὰ πλήθη, καὶ θεοὺς εἶναι, ἅτε δὴ àv- 


stantiores [dietum enim est : « Ego dixi: Dii vos 
estis, et fllii Altissimi omnes **; » et : « Deus ste- 
tit in synagoga deorum ?! »), certe vulgaria ista 
neg'igere oportet, omnique cur2 et studio in res 
diviuas incumbere. Cumque Jus-isset ignera afferri, 
libellos omnes exuri praecepit. Dabat enim operam 
né cuiquam exterorum talium episcoporum iniqui 
conatus innotescerent : tania scilicet. imperatoris 
erga Dei sacerdotes reverentia fuit , quantam mi- 
rari debent omnes qui recte sapiunt. Illud etiam 
simile huic ab eo factum non. arbitror z:equum esse 
silentio tradere. Viri quidam procaces et laicl, qui 
conviciis rixisque delectabantur, episcopos quosdam 
&ccusabant, et criminaliones scriptas imperatori 
tradiderunt, idque antequam res ad concordiam 
adduci potuisset. llle et eas quoque recepit, sed viu- 
culo constrictas, et aunulo suo obsignatas , custo- 
diri jussit. Deinde cum concordiz gratisque re- 
couciliationem fecisset, statim eas omnes afferri 
jussít, et praesentibus omnibus episcopis igne adus- 
sit, postquam prius sancte juravísset se nihil eorum 
qua in iis scripta fuisseni, legisse. Aiebat enim sa- 
cerdotum delicta vulgo ignota esse oportere, ne 
inde scandali occasione arrepta, minore cum metu 
delinquaut. Ferunt ipsum et hoc etiam addidisse, 
quod si quando ipse suis oculis videret episcopum 
slienz uxori stuprum inferentem, se sua purpura 


?* Ps3], txxx1, 6. 3. ibid. 4. 


θρώπων ἀπάντων ὑπερέχοντας, ὁρισαμένου, κατὰ τὸ 
εἰρημένον " « Ἐγὼ εἶπα " Θεοί ἐστε, καὶ υἱοὶ ὙΦί- 
στοῦ πάντες, » χαὶ τό» Ὁ Θεὸς ἔστη Ev συναγωγῇ 
θεῶν" » χρὴ τῶν μὲν χοινῶν ὀλιγωρεῖν πραγμάτων, 
πᾶσαν δὲ τὴν σπουδὴν περὶ τὰ θεῖα ποιεῖσθαι. Καὶ 
χελεύσας ἐνεχθῆναι πῦρ, ἐμπρησθῆναι τοὺς λιδέλ- 
λους προσέταξεν, "Ἔσπευδε γὰρ μηδένα τῶν ἕξω 
ἐπιγνῶναι τῶν τοιούτων ἐπισχόπων τὴν ἀνώμαλον 
ἐπιχείρησιν" τοσαύτη ἡ τοῦ βασιλέως πρὸς τοὺς 
ἱερεῖς τοῦ Θεοῦ εὐλάδεια, fiv θαυμάσειαν ἅπαντες 
οἱ εὖ φρονοῦντες. Κἀχεῖνο δὲ ὁμοιότροπον τούτῳ ὑπ’ 
αὑτοῦ γεγενημένον, οὐ δίκαιον ἡγοῦμαι παραδοῦναι 
σιγῇ. Φιλαπεχθήμονες γὰρ ἄνδρες xal φιλολοίδοροι 
λαϊχοὶ ἐγράψαντο τῶν ἐπισχόπων τινὰς, χαὶ τῷ βα- 
σιλεῖ τὰς ἐγγράφους χατηγορίας ἐπέδοσαν" xà 
ταῦτα πρὸ τῆς γεγενημένης ὁμονοίας. 'O δὲ xal 
ταύτας δεξάμενος, εἶτα δεσμὸν ἐπιθεὶς, χαὶ τῷ δα- 
χτυλίῳ σημηνάμενος, φυλαχθῆνα: καὶ ταύτας ἐχέλευ- 
σεν. Εἴτα τὴν σύμθασιν τῆς ὁμονοίας ἐργασάμενος, 
ταύτας προτχομισθῆναι προστάξας, παρόντων ἅπάν- 
των ἐπισχόπων, πυρὶ καὶ ταύτας χατέχαυσεν, ὅμω- 
μοχὼς μηδὲν τῶν ἐγγεγραμμένων ἀνεγνωχκέναι. Οὐ 
γὰρ ἔφη χρῆναι τῶν ἱερέων τὰ πλημμελήματα δῆλα 
τοῖς πολλοῖς γίνεσθαι, ἵνα μὴ σχανδάλου πρόφασιν 
ἐντεῦθεν λαμδάνοντες, ἀδεῶς ἁμαρτάνωσι. Φασὶ δὲ 
αὐτὸν xai τοῦτο προσθεῖναι, ὡς εἰ αὐτόπτης ἐπισχό- 
που ἐγεγόνει [γίνοιτο], γάμον ἀλλότριον διορύττοντος, 
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συγχαλύψαι [ἂν] ἐν τῇ πορφυρίδι τὸ παρανόμως γι- A flagitium contecturum, ne intuentium oculi facinore 


νόμενον, ὡς ἂν μὴ βλάψαι τοὺς θεωμένους τῶν δρω- 
μένων fj ὄψις. Τοσαύτη f) τοῦ βασιλέως θεοφιλὴς xal 
ἀξιάγαστος σύνεσις. Ἐπὶ πολλὰς δὲ ἡμέρας, οὐ 
μὴν δ᾽ ἀλλὰ χαὶ χαιροὺς ἐφεξῆς συνερχόμενος τοῖς 
ἐπισχόποις ὁ βασιλεὺς, ἅμα αὐτοῖς τὰ περὶ τῆς 
“πίστεως διελάμθανε, τάς τε διαφόρους αὐτῶν γνώμας 
ἀνελέγετο. Ἦσαν γὰρ, xad; πολλάκις εἰρήχαμεν, 
ἐν αὐτοῖς τινες τοῖς ἀθεμίτοις ᾿Αρείου δόγμασι συμ- 
φερόμενοι, xal τῷ πλήθει τῶν &ylov ἐπισχόπων, 
τῶν τῆς ἀληθείας ὑπερμαχούντων, ἀντιπράττοντες. 
᾿Αλλ᾽ οἱ ἄριστοι xal τὰ πάντα ἱερώτατοι Iav£pec 
ἡμῶν, τῷ τῆς ἀληθείας ὅπλῳ ἣσφαλισμένοι, τὴν 
λαμπρὰν, χαὶ ἀμώμητον πίστιν μετὰ παῤῥησίας 
ἐχήρυττον " μεθ᾽ ὧν xal ὁμολογητῶν πολὺς ἀριθμὸς, 


ipso offenderentur : tanta erat imperatoris et tam 
pia atque admirabilis prudentia. Per plures postea 
dies, imo vero ei per menses plures cum episcopis 
in unum locum conveniebat, et una cum iis de fide 
disceptabat, atque diversas eorum sententias sup- 
putabat. Erant enim, ut sepe jam diximus, inter 
eos nonnulli qui nefariis Arii dogmatis suffraga- 
bantur, et multitudini sanctorum episcoporuin ve- 
ritatem propugnantium adversabantur sedulo. Alii 
vero optimi et sanctissimi Patres nostri verita- 
tis armis muniti, gloriosam et inculpatam fidem 
magna cum libertate pradicabant : cum qui- 
bus magnus etiam confessorum numerus erat, qui 
volentibus perversa Arii dogmata defendere. stre- 


ἀνθισταμένων τοῖς ἐθέλουσι περιποιεῖσθαι τὰ po- D nue resistebant. 


χθηρὰ τοῦ ᾿Αρείου δόγματα. 
ΚΕΦΑΛ. 9’. 
Περὶ τοῦ ἁγίου Παφνουτίου. 

"Hv δὲ ἐν αὐτοῖς καὶ ὃ μέγας xal ἅγιος Παφνού- 
τιος τὸν τῶν ὁμολογητῶν xal ἐπισχόπων xataxo- 
σμῶν χορὸν, ἀνὴρ Αἰγύπτιος, Θεοῦ δὲ ἄνθρωπος, 
ix τῆς ὁμηγύρεως ἐκείνης, οὗ Μαξιμῖνος ὁ βασι- 
λεὺς τὸν δεξιὸν ἐξώρυξεν ὀφθαλμὸν, xal τὰς λαιὰς 
ἐνευροχόπησεν ἀγχύλας παραδοὺς τοῖς μετάλλοις 
συνέχεσθαι. "Ev ip τοσαύτη fv ἡ τοῦ Θεοῦ χάρις, 
ὥστε σημεῖα αὑτῶν ποιεῖν μηδὲν ἐλάττω τῶν πάλαι 
ὑπὸ τῶν ἀποστόλων γεγενημένων. Λόγῳ γὰρ μόνῳ 
τοὺς δαίμονας ἐφυγάδενε, χαὶ εὐχῇ διαφόρους ἀσθε- 
vouvtag ἐθεράπευε, τυφλοῖς τε τὸ βλέπειν, τὸν 
Θεὸν ἑξαιτούμενος, παρείχετο" χαὶ παρεθέντα- πρὸς 
τὴν κατὰ φύσιν ἦγεν ἀχμὴν, τὰ μέλη ἐνεργεῖν ποιῶν 
ὑγιῶς, Ὃν ὁ βασιλεὺς σφόδρα διὰ τιμῆς ἦγε, συν- 
ἐχῶς τε ἐπὶ τὰ βασίλεια μετεπέμπετο, καὶ τὸν ἐξορυ- 
γμὸν κατεφίλει, τοσαύτη προτῆν τῷ εὐσεδεῖ βασιλεῖ 
πρὸς τοὺς ἀγίους πίστις. 

KE9AA. I'. 
Περὶ τοῦ ἁγίου Σπυρίδωνος. 

Καὶ δὴ χαὶ Σπυρίδων Κύπριός τις ἀνὴρ ἐπίσημος 
ἐν Κυρίῳ, χαὶ τὴν &x παιδὸς ποιμενιχὴν (10) πεῖραν 
τ τοῦ Χριστοῦ ποίμνῃ χαθιερωμένος, προφητιχῷ 
βίῳ διαγινόμενος ἐγνωρίζετο " ὃς καί γε διέπων τὴν 
ἐπισχοπὴν, τοῦ ποιμένειν τὰ ἴδια πρόδατα οὐχ 
ἐπαύετο. Οὕτω δὲ fv χρηστὸς xal ἀνεξίχαχος, ὅτι 
λῃστῶν ἐφόδου δόλῳ προσδαλόντων τῇ ποίμνῃ, 
ἀοράτοις τε δεσμυῖς χρατουμένων χινηθῆναΐ τε μὴ 
δυναμένων ἕω; πρωϊ, ἐπιστὰς ὁ μαχάριος, δι' εὐχῆς 
ἀνεθῆναι αὐτοὺς τῆς συνοχῆς ποιεῖ" οὐ μὴν ἀλλὰ 
χαὶ τῶν χριῶν τὸν χράτιστον ἀποιχομένοις δίδωσιν, 
εἰπών" Λάδετε, ὦ νεανίσχοι, πρὸς ἀπόχρησιν τοῦτον, 
μὴ ἄπραχτοι ἀπιόντες τῇ νυχτὶ ταύτῃ δι’ ἐμὲ τὴν 
αἰτίαν τῆς ἀπορίας χαταμέμψησθε. Πολλὰ μὲν χαὶ 
ἄλλα θαύματα περὶ τοῦ ἁγίου τούτου ἀχηχόαμεν, ἕν 
΄ δὲ ix πολλῶν παραθήσομεν. 


** Vide Socratem, l. 1, c. J. 


CAP. 1X. 
De sancio Paphnutio. 


Erat inter 608 magnus ille sanciusque Paplinu- 
tius, confessorum et episcoporum cetui non parum 
ornamenti afferens, genere /gyptius, homo Dei, 
ex illis quos Maximinus dextero oculo effosso, et 
sinistro poplite succiso, ad metalla damnaverat. 
Sed in hoc tanta Dei gratia elucebat, ut miracula 
per eum fierent non minora his, qu:x oliin ab apo- 
stolis facta sunt. Nam dxinonas solo verbo fuga- 
bat, et 2egros plures oratione curabat: sed et ez- 
cis visum, fusis ad Deum precibus, tribuebat : et 


C paralyticis naturalem firmitatem restituehat: effi- 


ciens ut membra sana suis fuugerentur officiis. Hunc 
imperator summo in honore habuit, et seepius eum 
intra palatium evocatum complectebatur, et oculum 
effossum subinde exosculabatur: tanta erat apud 
pium imperatorem sanctorum virorum aoctorítas 
et gratia. 
CAP. X. 
^ De sancto Spyridone. 

Spyridon etiam Cyprius vir insignis in Domino??, 
qui a puerilia pastoralis vile rudimenta Christi 
gregi devovens, et propheticam vitam agens inno- 
tuit : quique episcopatum etiam administrans, non 
destitit oves suas pascere; adeo bonus erat et pa- 


D tiens, ut cm latrones quidam noctu iu ovile ejus 


irrupissent, et occultis ac invisis quibusdam viucu- 
lis deituerentur, nec inde niovere sese usque ad au- 
roram possent : superveniens beatus, obtinuit pre- 
cibus ut solverentur vinculis: imo vero arietem 
longe przstantissimum abeuntibus dedit, inquiens ς 
Accipite bunc, juvenes, ad usum vestrum, ne re in- 
fecta discedentes, me hac nocte inopi? vestre su- 
ciorem accusetis. Plura etiam alia mirabilia de 
hoc sancto audivimus : ΒΒ πι autem ex. niultis pro- 
poneinus. 


(10) Ms. Codex Bibl. Paris. Soc. Jesu ποιμαιν' χήν. Hanp. 
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CAP. XI. 


Quomodo filiam mortuam  excitaverit propter mer- 
catorem. 

Bestus ille et celebris bomo Dei **, filiam habuit 
Irenem nomine, qua seni utiliter ministrans, virgo 
vitam omnem castissime egit. Post ejus mortem 
mercator quidam peregre rediens, rogat senem de- 
positum, quod ejus filie virgini jampridem credi- 
derat, Rem omnem beatus Spyridon prorsus igno- 
ravit : sed cum liomo depositum szpius flagitaret, se- 
nex, posteaquam illud per. domum sursum ac deor- 
sum  perquisivisset, nec reperisset usquam, ani- 
mo angebatur graviter : et virum monuit, nec 
Scire se quidquam de deposito, nec esse in tota 
domo. Mercator tunc altius inclamans, et lacry- 
mans ejulansque poscit depositum, clamitans quoque 
se manus violentas sibi illaturum, nisi quod credi- 
dit, reciperet. Nam, inquit, se quod unicum serva- 
vit senectutis suz& subsidium et solatium, apud vir- 
ginemn deposuisse. Coactus igitur sanctus ille senex 
una cum mercatore ad sepulcrum f(ilise properat, ad 
percontandum ea de re; eamque ex nomine incla- 
mat, Filia, inquiens, Irene. llla de sepulcro respon- 
dens: Quid vis, pater? Tam senex: Ubi posuisti, 
filia, quod hic homo tibi credidit? At illa locum 
aperte patri indicans : In eo, inqnit, loco jacet, pa- 
ter. Ille ad filiam : Vade in pace, filia Irene. Se- 
nex domum regressus, depositum in eo ipso loco, 
quem puella designavit, inventum viro tradidit. 
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ΚΈΦΑΛ. ΙΑ΄. 
Ὅπου τὴν θυγατέρα αὐτοῦ τεθγεῶσαν ἐγείρῃ διὰ 
τὸν ἔμπορον. 
θυγατέρα ἔσχεν ὁ μαχάριος χαὶ ἀοίδιμος οὗτος τοῦ 
Θεοῦ ἄνθρωπος, Εἰρήνην τοὔνομα, f) τῷ γέροντι 
προσφόρως διαχονήσασα, ἐν παρθενίᾳ τὸν ἀνθρώπι- 
νον βίον διεξέρχεται [ὑπεξέρχεται]. Ταύτης μὲν 
θανούσης, ἐξ ἀποδημίας τις ἀναστὰς ἔμπορος, πα- 
ραθήχην ἀπήτει τὸν γέροντα, ἣν τῇ αὐτοῦ θυγατρὶ 
τῇ παρθένῳ Tv παραθέμενος. Ὃ δὲ μακάριος Exv-! 
plóuv ἢγνόησε παντελῶς τὴν ὑπόθεσιν ὡς δὲ πολὺς 
Ἦν ἐπιχείμενος αὐτῷ ὁ ἄνθρωπος, πολλὰ ἄνω xal 
χάτω τὸν οἶχον διερευνήσας ὁ γέρων, χαὶ μὴ εὑρὼν, 
ἡνιᾶτο σφόδρα, xoi πρὸς τὸν ἄνδρα ἔλεγεν, μήτε 
εἰδέναι, μῆτε εἶναί τι, ἐν τῷ οἴχῳ. Ὁ δὲ ἔμπορος 
ἐχθοῶν, δάχρυσί τε συνεχόμενος, χαὶ ὀλοφυρόμενος 
ἥτει τὴν παραχαταθήχην, λέγων αὐτὸν διαχειρίσα- 
σθαι τῆς ἀπωλείας χάριν, εἰ μὴ λάδοι τὰ παραχα- 
τατεθέντα, φάτχων ἕνεχα γήρως αὐτῷ ταύτην τὴν πα- 
ραμυθίαν πεφυλάχθαι, παρ᾽ αὑτῇ τῇ παρθένῳ παρα- 
θέμενος. ᾿Αναγχάζεται τοίνυν ὁ γέρων ὁ ἅγιος Exel- 
νος ἐπὶ τὸ μνῆμα τῆς θυγατρὸς ἅμα τῷ ἐμπόρῳ 
ὁρμῆσαι πρὸς πεῦσιν τοῦ πράγματος " ὁ δ᾽ ἐλθὼν χα- 
Aet τὴν θυγατέρα ἐξ ὀνόματος, xal φησι πρὸς αὖ - 
τήν" Τέχνον μου Εἰρήνη. Ἢ δὲ ἀποχριθεῖσα ἀπὸ τοῦ 
τάφου, λέγει πρὸς αὐτόν " Τί θέλεις, ὦ πάτερ; Ὃ 
δὲ γέρων πρὸς αὐτὴν ' Ποὺ ἀπέθου τὴν τοῦδε τοῦ 
ἀνθρώπου παραθήχην, ὦ θύγατερ; Κἀχείνη πρὸς 
αὐτὸν ἔφη Ἐν τῷδε χεῖται τῷ τόπῳ, πάτερ " σαφῶς 


Multa ille alia stupenda et admiranda fecit, qux C τὸν τόπον ἐπισημάνασα τῷ πατρί. Ὁ δὲ πρὸς αὐτήν" 


oinnium ore celebrantur, queque adhuc ab. indige- 
nis ostenduntur ad plenam persuasionem fidei in 
Jesum Christum, iis qui in ea re mentem curamque 
8usm dellgunt. Talibus igitur viris usque ad ea tem- 
pora flerebat Ecclesia, ex quibus plurimi Nicsnz 
synodo interfuerunt. Quinetiam Athanasium, cu- 
jus antea memini, tunc diaconum, a sacra illa san- 
ctorum corona minime abfuisse omnes fatentur. 
Erat autem una cum Alexandro Alexandrie epi- 
scopo, quem in multis fideli opera et consilio juvit. 
Communicabant igitur quotidie sancti episcopi no- 
stri multo tempore permulta inter se de flde, rati 
nihil cito aut temere de re tanta statui debere. 
Arium frequenter accersebant, et crebris interroga- 
tionibus propositiones ejus refutabant: omnique cura 
ac cogitatione quaxrebant, quomodo nefaria illius 
dogmata evertere, quidve contra ea statuere et de- 
cernere oporteret, acri semper consideratione usi, 
et fusisad Deum precibus illa tractabant. Quam- 
obrem sapienter admodum atque congruenter contra 
impia Arii et scctatorum ejus dogmata reprehen- 
siones suas opponebant, impuras eorum contra Dei 
Filium blasphemias radicitus evellentes, et delentes 
funditus. Et ei quidem quod illi asserebant, non ex 
Deo esse Dei Filium, illud, Deum de Deo, nostri 
opposuerunt, Ei vero quod illi dicebant, non esse 
Deum verum, definiverunt nostri esse Deum verum 


δὲ Socrates, loc. cit. 


Πορεύου ἐν εἰρήνῃ, τέχνον μου Eiofjvn. 'O οὖν γέ- 
ρων ἐπιστρέψας οἴχο', xai εὑρὼν οὗπερ εἶπεν id 
παρθένος χεῖσθαι τὴν παραθήχην, ἀπέδωχε τῷ ἀν» 
δρί. Πολλὰ δὲ καὶ ἄλλα τοῦ ἀνδρὸς ἄδονται θαύματα, 
xai παραδοξοποιίαι πολλαὶ, ai xat μέχρι δεῦρο πρὸς 
τῶν ἐγχωρίων δείχνυνται τοῖς ἐφισταμένοις πρὸς 
πληροφορίαν τῆς ἀληθοῦς ἡμῶν εἰς Χριστὸν πέστεως. 
Τοιούτοις τοιγαροῦν μέχρι τῶν χαιρῶν ἐχείνων 
ἁγίοις ἀνδράσιν ἡ Ἐχκχλησία διέπρεπεν, ἐξ ὧν πολλοὶ 
παρῆσαν χατὰ τὴν ἐν Νικαίᾳ σύνοδον. ᾿Αλλὰ μὴν 
xai ᾿Αθανάσιος, περὶ οὗ καὶ πρώην εἰρήχαμεν, τη- 
νιχάδε διάχονος ὧν, οὐχ ἅμοιρος τοῦ τῶν ἁγίων ἐχεί- 
νων χοροῦ εἶναι ὑπὸ πάντων ὡμολογεῖτο " συνῆν δὲ 
τῷ ᾿Αλεξάνδρῳ τῷ τῆς ᾿Αλεξανδρέων Ἐκχχλησίας 
ἐπισχόπῳ, βοηθὸς ἄριστος ὑπάρχων αὐτῷ. ᾿Ανεχί- 
νουν [ἴσ΄. ᾿Ανεχοίνουν] γοῦν ὁσημέραι οἱ ἣ μέτεροι 
ἅγιοι ἐπίσχοποι, ἐπὶ πλεῖστον ὅσον χρόνον, πάμ- 
πολλα περὶ τῆς πίστεως, οἰόμενοι δεῖν μηδὲν εὐχερὲς 
ἣ τολμηρὸν περὶ τηλιχαύτης ζητήσεως διαπιράττε- 
σθαι. Συχνῶς τε τὸν "Ἄρειον μετεπέμποντϑ, xal 
πυχνῇ ἀναχρίσει τὰς προτάσεις αὑτοῦ ἀναπτύσσον- 
τες διέλυον * πλείστη τε ὅτῃ σπουδὴ χαὶ φροντὶς fv 
αὑτοῖς, πῶς ἐχρῆν πρὸς τὴν ἀνατροπὴν τῶν ἀθέσμων 
αὐτοῦ δογμάτων Ψψηφίσασθαι χαὶ ἀνθορίσασθαι. 
Μετὰ πολλῆς οὖν τῆς σχέψεως, xal τῆς πρὸς τὸν 
Θεὸν ἱχεσίας, ταῦτα διελάμδανον. Διὸ καὶ σφόδρα 
σοφῶς, xaX λίαν ἁρμοδίως, τοὺς χατὰ τῶν ἀθεμίτων 
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δογμάτων 'Αρείου, xal τῶν σὺν αὐτῷ, ἐλέγχους ἀντ- A de Deo vero. Cumque illi censerent creatum ipsum, 


ἐθηχαν, πρόῤῥιζον ἀνασπάσαντες τὰς χατὰ τοῦ Υἱοῦ 
τοῦ Θεοῦ μιαρὰς αὐτῶν βλασφημίας, xal ἐξαφανί- 
σαντες. Καὶ τῷ μὲν οὐχ ἐχ τοῦ Θεοῦ λέγειν ἐχείνους 
τὸν Υἱὸν αὐτοῦ, ἀντέθηγαν οἱ ἡμέτεροι, τὸ, Θεὸν ix 
Θεοῦ. Καὶ τὸ, μὴ ἀληθινὸν Θεὸν xat! ἐχείνους, 
ἐγράψαντο οἱ ἡμέτεροι, Θεὸν ἀληθινὸν ἐχ Θεοῦ 
ἀληθινοῦ. Καὶ τὸ χτίσμα αὐτὸν λέγειν ἐχείνους, ἀνθ- 
ωὡρίσαντο οἱ ἡμέτεροι, γεννηθέντα, οὐ ποιηθέντα. 
Καὶ τῷ ἑτερουσίῳ ὑπ᾽ ἐχείνων προδαλλομένῳ ἀντ- 
ἐθηχαν οἱ ἡμέτεροι ἐπίσχοποι τὸ ὁμοούσιον εἶναι τὸν 
Υἱὸν τῷ Πατρὶ, τοῦτ᾽ ἔστι γεννηθέντα Ex τῆς οὐσίας 
τοῦ Πατρός" χτίστην τε αὐτὸν xai δημιουργὸν ὁρατῶν 


nostri contra sLatuerunt genitum, non facixm. Po- 
stremo cum illi alterius substantiz Filium esse con- 
tenderent, nostri episcopi eum cjusdem esse oppo- 
suerunt, hoc est, ex substantia Patris genitum, 
creatoremque ipsum atque opificem omnium visibi- 
lium pariter et non visibilium przdicaverunt, se- 
cundum fidem apostolicam jampridem Ecclesig ip- 
sius traditam, expressis testimoniis illud demon- 
strantes, ut progressu orationis patebit. Iloc anti- 
doto letalia venena subvertentes, clariorem in po- 


sterum apostolicam fidem uno omnes consensu de- 
&cribunt. 


τε xai ἀοράτων ἐχήρυξαν, χατὰ τὴν ἀνέχαθεν παραδοθεῖσαν τῇ Ἐχχλησίᾳ αὐτοῦ ἀποστολιχὴν πίστιν, 
Γραφικαῖς μαρτυρίαις τὰς ἀποδείξεις ἐχδώσαντες, καθὼς προϊὼν ὁ λόγος ἀποδείξειε, Ταύτῃ τῇ ἀντι- 
δότῳ τὰ θανάσιμα φάρμακα ἀνατοέψαντες, τρανωτέραν ἐντεῦθεν ἤδη λοιπὸν τὴν ἀποστολιχὴν συμφώνως 


ἐγγράφονται πίστιν. 
ΚΕΦΑΛ. IB'. 


Περὶ τοῦ δεῖν τρεῖς ὑποστάσεις vosiv καὶ πι- 
στεύειν ἀχωρίστως ἐπὶ τῆς ἀῤῥήτου τοῦ Πα- 
τρὸς καὶ τοῦ Υἱοῦ καὶ τοῦ ἁγίου Πγεύματος 
μιᾶς θδότητος. 

'H ἁγία xai μεγάλη xal οἰχουμενιχὴ σύνοδος τῶν 
ἐν Νικαίᾳ συναχθέντων ἀγίων Πατέρων ἡμῶν διὰ 
τοῦ μαχαρίου καὶ ἁγίου ἐπισχόπου Ὁσίου πόλεως 
ΚΚουρδούδης τῆς τῶν Σπάνων ἐπαρχίας, ἐπέχοντος 
χαὶ τὸν τόπον τοῦ τῆς Ῥωμαίων ἐπισχόπου σὺν τοῖς 
ἐχ τοῦ αὑτοῦ θρόνου προαναφωνηθεῖσι πρεσδυτέροις, 
ἑρμηνεύοντος αὐτὸν ἑτέρου, εἶπεν " 'H θεότης οὐχ ἕν 
πρόσωπόν ἐστι, κατὰ τὴν τῶν Ἰουδαίων ὑπόληψιν, 
ἀλλὰ τρία πρόσωπα xa0' ὑπόστασιν ἀληθινὴν, οὐχ 
óvóp.at: ψιλῷ xal τοῦτο μαρτυρίαις πολλαῖς ἀπό τε 


CAP. Xil, 


Quomodo oporteat tres personas intelligere et credere 
indivise in una illa ineffabili Patris, ei Filii, et 
Spiritus sancti divinitate. 


- Sancta et. magna et generalis synodus sanctorum 
Patrum Niczzx congregatorum, per beatum et sau- 
tum Osium episcopum civitatis Corduba in Hispa- 
Dia, tenentem locum episcopi Rhomani, cum pradi- 
ctis ejusdem sedis presbyteris, altero ipsum inter- 
pretante dixit : Divinitas non est una persona, ut 
Judaei existimant, sed tres persona vere subsistentes, 
non solo nomine : et hoc. pluribus testimoniis in 
Novo et Veteri Testamento pr:edicatur. Vetus qui- 
dem magis corporeo adbuc modo disserens, Ver- 


Παλαιᾶς χαὶ Νέας Διαθήχης χηρύττεται. 'H μὲν Πα- C bum quasi loquens exhibuit; Novum autem, Verbum 


λαιὰ xazà τὸν δωματιχώτερον ἕτι τρόπον διαλεγομένη, 
λόγον ὡς λαλούμενον παρέστησεν. Ἡ δὲ Καινὴ τὸν 
λόγον Θεὸν ἀπέδειξε, χατὰ τό" « Ἐν ἀρχῇ fv ὁ 
Λόγος, καὶ ὁ Λόγος ἣν πρὸς τὸν Θεὸν, χαὶ Θεὸς ἣν 
ὁ Λόγος. » Καὶ πρόσωπον τέλειον ἐκ τελείον * Θεὸς 
γὰρ, οὐ μέρος ὁ Υἱὸς, ἀλλὰ τέλειος ὥσπερ ὁ Πατὴρ, 
τῆς αὑτῆς οὐσίας ὧν, ἧς χαὶ ὁ γεννήσας αὐτὸν 
ἀφράστως Πατήρ. Συνυπάρχει δὲ ὡσαύτως τῷ Πα- 
τρὶ χαὶ τῷ Υἱῷ καὶ τὸ ἅγιον Πνεῦμα, τῆς αὐτῆς 
οὐσίας καὶ τοῦ αὐτοῦ χρήματος ὄν. Οὗπερ ὁ Πατὴρ 
xdi ὁ Υἱὸς μίαν τοίνυν βουλὴν, μίαν βασιλείαν, μέαν 
αὐθεντίαν, μίαν δεσποτείαν ἐπὶ πάντων τῶν χτιστῶν 
φύσεων ὁρωμένων τε, xal νοουμένων, μίαν θεότητᾳ 
χαὶ τὴν αὐτὴν οὐσίαν ὁμολογητέον πρὸς ἡμῶν, τοῦ 
Πατρὸς, xai τοῦ Yiou, χαὶ τοῦ ἀγίου Πνεύματος. 
Οὐ σύγχυσιν ἣ διαίρεσιν τῶν τῆς ἀῤῥήτου ἐχείνης 
χαὶ μαχαρίας Τριάδος ὑποστάσεων, χηρυττόντων 
ἡμῶν, ἀλλὰ Πατέρα ἀεὶ ἀληθῶς Πατέρα ἀληθινοῦ 
Υἱοῦ ἀεὶ ὄντα. xal ὑφεστῶτα * καὶ Yibv ἀληθῶς Υἱὸν 
ἀληθινοῦ Πατρὸς ἀεὶ ὄντα χαὶ ὑφεστῶτα, καὶ Πνεῦμα 
ἅγιον ἀληθῶς Πνεῦμα ἅγιον, ἀεὶ ὃν xat ὑφεστός * 
Τριάδα ἀχώριστον, ἄῤῥητον, xaX ἀληθῶς ἀπερινόητον 
καὶ ἀνέχφραστον, μίαν θεότητα, xal τὴν αὐτὴν οὐ- 
oíay ταύτης εἶναι πιστεύοντες. Καὶ ταύτην ὁμολο- 


** Joan. 1, ἢ. 


Deum esse demonstravit, juxta illud : « In principio 
erat Verbum, et Verbum erat spud Deum, et Deus 
erat Verbum ** :» et personam perfectam ex perfecta. 
Deus enim est, non pars, Filius, sed perfectus sicut 
et Pater: ejusdem essentiz, cujus et qui eum incffa- 
bili modo genuit Pater. Sicut Pater et Filius, si- 
mul subsistit Spiritus sanclus, ejusdem essentizx et 
potestatis, cujus Pater et Filius. Unum igitur 
consilium, unum regnum, unam voluntatem, unam 
dominationem in res omnescreatas, tam qua visu, 
quam qua mente et intelligentia percipiuntur, unam 
divinitatem et eamdem essentiam confiteri nos 
oportet, Patris, et Filii, et Spiritus sancti : non praze- 
dicantes coníusionem aul divisionem personarum 
ineffabilis et beatze illius Trinitatis, sed semper vere 
Patrem veri Filii semper exsistentem ; et Filium vere 
Filium veri Patris semper exsistentem ac subsisten- 
tem; et vere etiam Spiritum sanctum semper ex- 
sistentem quoque et subsistentem : Trinitatem in- 
dividuam, ineffabilem, qua neque animo concipi, 
neque satís exprimi sermone potest : unam divini- 
tatem el eamdem ejus essentiam credimus et con- 
fitemur secundum sanctam illam jam olim a Domino 
per sanctos ejus apostolos et antiquos sanctos Pa- 
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tres nostros, qui illam apostolorum fidem illibatam A γοῦμεν, χατὰ τὴν ἀνέχαθεν παρὰ τοῦ Κυρίου, διὰ 
conservarunt, nobis ab initio traditam fldei veram τῶν ἱερῶν αὐτοῦ ἀποστόλων, xaX τῶν τὴν ἐκείνων 
dogmatum integritatem, parati ex sancti Spiritas ἀγίαν πίστιν φυλαξάντων ἀσπίλως, ἀρχαίων ἁγίων 
arbitrio per plurima divinarum Scripturarum testi- ἡμῶν Πατέρων, παραδοθεῖσαν ἡμῖν τῆς αὐτῆς πί- 
monia demonstrare hzee ita se lisbere, Cum hec ab στεως ἀληθῆ δογμάτων ἀχρίδειαν, ἑτοίμως ἐχόντων 
ipsis, vel potius ἃ Spiritu sancto per ipsos pronun- ἡμῶν, σὺν εὐδοχίᾳ τοῦ &ylou Πνεύματος, διὰ πλεί- 
tiarentur, qui impielatem Arii asserebant (erant στων ὅσων μαρτυριῶν τῶν Ex τῶν θείων Γραφῶν 
autem pro ** Eusebio Nicomediz et Theognio Ni- δεῖξαι, ταῦτα οὕτως ἔχειν. Τούτων παρ᾽ αὐτῶν, 
esa, quos jampridem indicavimus), respiciebant μᾶλλον δὲ δι᾿ αὐτῶν ὑπὸ τοῦ ἀγίου Πνεύματος ἔχφω- 
pariter in conductitios Arii philosophos qvosdam νουμένων οἱ τῆς ἀσεδείας ᾿Αρείου ἀντιποιούμενοι " 
maxime diserlos, quos cum malitia sus patronos ἦσαν δὲ ὑπὲρ Εὐσέδιον τὸν Νιχομηδείας, καὶ Θέογνιν 
conduxisset Arius, cum illis venit ad sanctam illam τὸν τῆς Νιχαίας, o0; ἔμπροσθεν ἤδη ἐδηλώσαμεν" 
el generalem synodum. Aderant autein et plurimi ἀπέδλεπον δὲ ὁμοίως εἰς τοὺς μισθωτοὺς ᾿Αρείου 
philosopbi, in quibus sperantes, ut paulo ante dixi- φιλοσόφους τινὰς λογίους ὑπεράγαν, οὖς συνηγόρους 
mus, veritatis adversarii, immerito eum sua blasphe- τῆς: οἰχείας μοχθηρίας μισθωσάμενος "A pstoz, σὺν 
miz magistro damnati sunt. : impleta in ipso et in B αὐτοῖς fixev εἰς τὴν ἁγίαν ἐχείνην xal οἰκουμενιχὴν 
ipsis sacra Scriptura, qua dicit: «Maledictus homo σύνοδον. Παρῇσαν yàp πλεῖστοι ὅσοι φιλόσοφοι, εἰς 
qui conüdit in bomine, et a Domino recessit cor — 02; ἠλπιχότες, ὡς ἀρτίως elpfxapev, οἱ τῆς ἀληθείας 
ejus **.» Recessit enim vere a Domino blasphemuim πολέμιοι, εἰχότως ἑάλωνται xai μετὰ τοῦ τῆς βλα- 
cor Àrii cum Deo pugnantis, et eorum qui ejus im- σφημίας αὐτῶν διδασχάλου. Πληῃρουμένης ἐπ᾽ αὐτῷ 
pietati communicant, audentium dicere Filium — xal αὐτῶν [αὐτοῖς] τῆς ἱερᾶς Γραφῆς λεγούσης" 
Dei creaturam atque facturam, cum sit omnium τς « Ἐπιχατάρατος πᾶς ἄνθρωπος, ὃς ἔχει τὴν ἐλπίδα 
sibilium et invisibilium creatarum naturarum crea- αὐτοῦ ἐπ᾽ ἄνθρωπον, xai ἀπὸ Κυρίου ἀπέστη ἡ xap- 
tor et effector. δία αὑτοῦ. »'Améctr, γὰρ ὄντως ἀπὸ τοῦ Κυρίου $ 
βλάσφημος καρδία τοῦ θεομάχου 'Apelou , xal τῶν χοινωνῶν τῆς ἀσεδείας αὐτοῦ, χτίσμα καὶ Tolrpa 
τολμησάντων λέγειν τὸν Υἱὸν τοῦ Θεοῦ, τὸν πάντων χτίστην χαὶ δημιουργὸν, ἀοράτων καὶ ὁρατῶν χτι- 
στῶν φύσεων. . 
CAP. XIII. KE94AA. II*. 

Quomodo a philosophis Arii plurima contra sanctan— “Ὅπου ἀπὸ τῶν φιλοσόφων 'Apslov, κατὰ τῆς ἁγίας 


illam aposiolicorum Dei sacerdotum synodum pro- C ἐκχείνης τῶν ἀποστολικῶν τοῦ Θεοῦ 
lata fuerint. συγόδου, πλεῖστα ὅσα ἀποφθέγγεται. 


Unus ex mercenariis illis Arii philosophis, qui Εἷς δέτις τῶν μισθωτῶν ᾿Αρείου φιλόσοφος, λίαν 
pre cateris omnibus admirationi fuit, plurima pro παρὰ πάντας τοὺς ἄλλους θαυμαζόμενος, πολλὰ xal 
Ario contra nostros episcopos plures dies disseruit: πάμπολλα ὑπὲρ ᾿Αρείου πρὸς τοὺς ἐπισχόπους τοὺς 
sic ut quotidie propter disputationis conflictum in- ἡμετέρους διετείνετο ἐπὶ πλείστας ὅσας ἡμέρας, ὥστε 
geus esset concursus multorum ad audiendum pro- γίνεσθαι ἐφ᾽ ἑχάστης Ex τῆς διὰ τῶν λόγων συμδολῆς 
perantium, Philosophus interim mulia effundebat μεγάλην ἀχρόασιν τοῦ πλήθους τῶν συνερχομένων. 
jn ea αὔζ a sancta synodo dicebantur, atque ob- ἨἘπισυγχέοντος τοῦδε φιλοσόφου κατὰ τῶν παρὰ τῆς 
Jiciebat impias Arii blasphemias de Filio Dei, in- ἁγίας συνόδου λεγομένων, τὰς ἀσεδεῖς ᾿Αρείον βλασφη- 
quiens tempus aliquod fuisse cum ille non esset: μίας προδαλλομένονυ, λέγοντος περὶ τοῦ Θεοῦ τὸ, "Hv 
et quod creatus factusque esset ex lis quee non — ote ὅτε οὐχ fv: xal ὅτι χτίσμα χαὶ ποίημα ἐξ οὐχ 
sunt : quodque alterius esset natur:e et substantie ὄντων, xaX ἐξ ἑτέρας οὐσίας xal ὑποστάσεώς ἔστι. 
quam Pater. Atque hzc scelesta Arii dogmata ma- Καὶ ὑπὲρ τούτων τῶν μιαρῶν δογμάτων "Apsíso 
gna animi contentione et orationis flumine propu- πολὺς ἦν αὐτῷ ὁ ἀγὼν, καὶ al τῶν λόγων νιφάδες. 
gnabat. Cum bac ille rabie contra Dei Filium fure- " Λυττῶντος αὐτοῦ χατὰ τοῦ Υἱοῦ τοῦ Θεοῦ, καὶ κατα- 
ret, eisanciorum Patrum coronam insectaretur acri- φτρέχοντος τοῦ τῶν ἁγίων ἱερέων ἐχείνων χοροῦ, λα- 
ter, loquente inipso et per ipsum humanz salutis λοῦντος ἐν αὐτῷ, xal δι᾽ αὐτοῦ τοῦ τῆς τῶν ἀνθρώ- 
hoste : econtra veritatis propugnatores episcopi πων σωτηρίας ἐχθροῦ * οἱ δὲ τῆς ἀληθείας ὑπέρμα- 
nostri rationes convenientes et decentes pro apo- χοῖ, ol ἡμέτεροι ἐπίσχοποι, τὰς ὀφειλομένας xal 
stolicis dogmatis sine tumultu et strepitu philosopho πρεπούσας ὑπὲρ τῶν ἀποστολιχῶν δογμάτων ἀντι- 
opposuerunt, magnum illum prophetam juxta et re- θέσεις ἀταράχως τῷ φιλοσόφῳ προσέφερον * «by 
gem Davidem imitati, dicentem : «Paratus sum, et μέγαν προφήτην ὁμοῦ xat βασιλέα Δανῖδ μιμούμςε- 
non sum turbatus *'. » Omnes enim versutaa et — vot, λέγοντα" « Ἡτοιμάσθην, xat οὐχ ἐταράχθην. » 
Implicatas philosophie rationes, ceu stupas, divini Πάσας γὰρ τὰς τοῦ φιλοσόφον πολυπλόχους προτά- 
verbi flamma absumpsit. Verum ille diabolica σεις, ὡς πυρὶ, τῷ θείῳ λόγῳ, στυπκείον δίκην, xaz- 
verborum arte fretus, przdicatam ab episcopis veri- ἀανήλισχον. ᾿Αλλὰ xal οὗτος ὁ φιλόσοφος τῇ τῶν 
talem vexare non desiit, facile, ut putabat, cum λόγων διαδολιχῇ εὐτεχνίᾳ θαῤῥῶν, τὴν διὰ τῶν ἐπι- 


95 Cum sive przter..— ** Jerem. xvii, 1. !' Psal. cxvini, 60. 


1253 


HISTORIA CONCILII NIC/ENI. — LIB. II. 


1258 


σχόπων ἀλήθειαν χηρυττομένην ἀντιτοξεύειν ἐν- A quovis obvio manus conserens, dissolvere niteba- 


laxaxvo: εὖ μάλα ῥᾷητα πᾶσι τοῖς ἐπαγομένοις αὐτῷ, 
ὡς ᾧετο, προσφερόμενος, ἐπιλύειν τε ἐδιάζετο τὰ 
χινούμενα δίχην ἐγχέλυος " ἐν οἷς γὰρ ἐδόχει ἑαυτῷ 
συνίστασθαι, διολισθαίΐνων τῶν ἐπιχρατεστέρων 
αὐτῷ προσφερομένων νοημάτων. ᾿Αλλὰ χαὶ οὕτως 
χορυδαντιῶν ἀλαζονιχῶς χατὰ τῆς εἰρηνιχωτάτης 
συνόδου ἐφέρετο, ἐλπίζων νιχᾷν τοῦ ἐν αὐτοῖς ἀχτί- 
στου Πνεύματος Χριστοῦ τὴν ἀχαταμάχητον δύνα- 
μιν, ἐχ τῶν οἰχείων ῥημάτων ἀλισχόμενος συγχατ- 
ἐπιπτεν" ἵνα δείξῃ ὁ Θεὸς ὁ δρασσόμενος τοὺς σο- 
φοὺς ἐν τῇ πανουργίχ αὐτῶν, ὅτι οὐχ ἐν λόγῳ ἡ 
βασιλεία αὐτοῦ, ἀλλ᾽ ἐν δυνάμει συνίσταται, δι᾽ ἑνὸς 
τῶν ἐχεῖσε δούλων αὑτοῦ τὸν ἐν τῷ φιλοσόνῳ λα- 
λοῦντα πονηρὸν δαίμονα ἰσχυρῶς χατεσίγησεν, οὐ 
μόνον, ἀλλὰ xal ἐξέδαλεν. ᾿Ανὴρ γάρ τις ix τῶν 
παρόντων τῇ συνόδῳ ἁγίων ὁμολογητῶν, ἁπλοῦς τὴν 
φύσιν, εἴπερ τις ἄλλος τῶν ἁγίων, χαὶ μηδὲν ἕτερον 
εἰδὼς εἰ μὴ Ἰησοῦν Χριστὸν, xai τοῦτον ἑσταυρωμέ- 
νων σαρχὶ, χατὰ τὰς Γραφὰς, συνὼν τοῖς ἐπισχόποις, 
χαὶ ὁρῶν τὸν φιλόσοφον χατεπαιρόμενον τῶν ἡμετέρων 
ἁγίων ἐπισχόπων, xal τῇ μοχθηρᾷ αὐτοῦ συζητήσει 
χαταλαζονευόμενην, αἰτεῖ παρὰ τῶν ἐπισχόπων τῶν 
τοῦ Θεοῦ ἱερέων χώραν αὑτῷ συνομιλίας παρ᾽ αὐτῶν 
πρὸς τὸν φιλόσοφον δοθῆναι. Τότε οἱ καθ᾽ ἡμᾶς ἅγιοι 
ἐπίσχοποι θεωροῦντες τοῦ ἀνδρὸς τὴν ἀπλότητα, 
χαὶ τὸ ἄπειρον αὐτὸν εἶναι γραμμάτων, ἔπειθον μὴ 
δοῦναι ἑαυτὸν εἰς τὸ μέσον, μήποτε παρὰ τοῖς μο- 
χθηροῖς, χαὶ τῆς ἀληθείας ἐχθροῖς, γέλως γένηται. 


B 


Ὃ δὲ μὴ ἀνασχόμενος πρότεισι τῷ φιλοσόφῳ, xal C 


φησι πρὸς αὐτόν. Ἕν ὀνόματι Ἰησοῦ Χριστοῦ τοῦ 
ἀεὶ σὺν τῷ Πατρὶ ὄντος Θεοῦ Λόγου, ἄχουσον τὰ τῆς 
ἀληθείας δόγματα, ὦ φιλόσοφε. Ὃ δὲ πρὸς αὐτόν" 
Ἐὰν εἴποις. Καὶ ὁ ἅγιος πρὸς αὐτόν" Εἷς ἐστιν ὁ Θεὸς, 
φησὶν, ὁ τὸν οὐρανὸν, xaX τὴν γῆν, xal τὴν θάλασ- 
cav, xai τὰ ἐν αὐτοῖς πάντα δημιουργήσας, ὁ xal 
τὸν ἄνθρωπον ἐχ γῆ; διαπλάσας, ὑπεστήσατό τε τὰ 
πάντα τῷ Λόγῳ αὐτοῦ, χαὶ τῷ ἁγίῳ Πνεύματι. Τοῦ- 
τον τὸν Λόγον, ὦ φιλόσοφε, Θεοῦ Υἱὸν ἡμεῖς εἰδότες 
προσχυνοῦμεν, πιστεύοντες διὰ τὴν ἡμετέραν ἀπο- 
λύτρωσιν Ex Παρθένου αὐτὸν σεσαρχῶσθαι, χαὶ τε- 
τέχθαι xal ἐνηνθρωπηχέναι, xaX διὰ τοῦ τῆς σαρχὸς 
αὐτοῦ πάθους τοῦ ἐν τῷ σταυρῷ χαὶ τοῦ θανάτου 
ἠλευθερωχέναι αὐτὸν ἡμᾶς Ex τῆς αἰωνίου χκαταχρί- 
σεως διά τε τῆς ἀναστάσεως αὑτοῦ ζωὴν ἡμῖν αὐὖ- 
τὸν αἰώνιον περιποιεῖσθαι" ὅν xal εἰς οὐρανοὺς 
ἀνελθόντα ἐλπίζομεν πάλιν ἐλεύσεσθαι, χριτὴν τε 
ἔσεσθαι περὶ πάντων ὧν διεπραξάμεθα. Πιστεύεις 
τούτοις, ὦ φιλόσοφε; Ὁ δὲ φιλόσοφος, ὡς ἂν μηδε- 
πώποτε πεῖραν λόγων εἰς ἀντίθεσιν ἐσχηχὼς, ἀπ- 
ἡνεώθη, χαὶ ὡς κωφὸς ἣ ἄλαλος, οὕτως ἀπεσιώπησε" 
τοῦτο μόνον οἰχτρᾷ λίαν τῇ φωνῇ πρὸς αὐτὸν slpn- 
χὼς, ὅτι Κἀμοὶ ταῦτα οὕτως ἔχειν δοχεῖ, μηδὲν Éce- 
ρον εἶναι, ἣ πάντα καθὼς προείρηχας. Ὁ δὲ γέρων 
πρὸς αὐτὸν ἔφη * Εἰ ταῦτα οὕτως ἔχειν πιστεύεις, 
ὦ φιλόσοφε, ἀναστὰς ἀχολούθει μοι, χαὶ ἐπὶ τὴν 
ἐχχλησίαν σπουδάσωμεν, ἐν f] λήψῃ τὸ σημεῖον ταύ“ 


33 Job v, 15; 1 Cor. ni, (8, 


tir objectas quaestiones, ex argumentis etiam for- 
tioribus, quibus constringi sibi ipsi videbatur, in- 
star anguillae elabens. Licet ad hunc ille modum 
furens, multo fastu in. tranquillam syuodum sese 
inferret insolentius, existimans se vincere posse in- 
victam inereati Spiritus Christi qui in iis erat, po- 
tentiam, ex suis ipsius vesbis convictus. succubuit 
tandem : ut ostenderet Deus, qui comprehendit sa- 
pientes in astutia eorum ἢ, quod non. in sermone, 
sed in virtute regnum ipsius situm sit, per quem- 
dam ex servis suis qui illic aderant, malum daewo- 
neum in philosopho loqueutem non solum iwmperiose 
lacere jussit, verum etiam. ejecit inde. Quidam 
enim ex sanctis confes-oribus qui synodo inter- 
erant, vir simplex natura et apertius, si quis alius 
ex eo cuetu, qui nibil aliud noverat prxter Christum, 
et hunc crucifixum in carne, secundum Scripturas: 
cun una cum episcopis esset, el videret philoso- 
phum insultautem piis nostris episcopis, et disputa- 
lionis versutia sese jactantem, poscit ab episcopis 
Dei sacerdotibus veniam colloquendi et. congre- 
diendi cum philosopho. Tum vero episcopi no- 
siri cum simplicitatem. viri et. litterarum imperi- 
tiam videreut, swadebant ei in. medium non 
prodire, ne forte ab improbis et veritais bosti- 
bus irrideretur. llle cum continere se non pos» 
set, philosophum aggreditur, et ad eum inquit: 
ln nomine Jesu Christi Dei Verbi semper cuin 
Paire exsistentis, audi veritatis dogmata, 0 phi- 
losophe. Certe, inquit ille, si dixeris. Tum san- 
cius : Deus, inquit, unus est, qui posiquam 605» 
lum, terram, maria, et quaecunque in iis continen- 
tur, fabricasset, et lioininem ex terra fluxisset, 
omnia sustentavit Verbo suo, et Spiritu sancto. 
Hoc Verbum, o philosophe, Dei Filium esse cog- 
noscentes, adorainus, credeutes illum, ut nos redi» 
meret, ex Virgiue carnem assumpsisse, natum esse, 
et hominem. (actum esse, ei per carnis suas pas- 
sionem in cruce et mortem, ab zeterna damnatione 


nos liberavisse, perque resurrectionem suam, seter- - 


nam nobis vitam contulisse: quem ad colos re- 
gressum, speramus iterum venturum, et judicem 
futurum omnium quas in vita gessimus, B*ccine 


D credis, o philosophe ? llle tanquam disserendi et 


contradicendi imperitus obstupuit, et velut surdus 
aut mutus obticnit : hoc solum voce ad commisera- 
tionem inflexa dicere potuit : Mibi bec ita se ha- 
bere videntur, nec aliud quidquam verius esse 
credo, quam quod tu dixisti. Tum senex ait: Si 
hzc ita se habere credis, philosophe, surge, sequere 
me, ad ecclesiam properemus, in qua hujus fidei 
sigillum accipias. Philosophus autem cum mentem 
suam ad veram in Deum pietatem flexissel, surrexit 
el secutus est senem. Conversus vero ad discipe 
los δ008, et ad eos qui audiendi gratia iHuc cou- 
fluxerant : Audite, inquit, o viri: quandia verbis 
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contendebamus, verba verbis opposui, et objecta A τῆς τῆς πίστεως. 'O δὲ quUósogó, μεταθδαλὼν ὅλον 


dicendi arte refelli : sed ubi pro verbis divina vir- 
tus ex ore dicentis prodiit, non potuerunt amplius 
verba virtuti resistere, nec lomo adversari Deo 
valuit. Et ideo si quis vestrum intelligere potuerit, 
quz mihi intellexisse videor, credat in Christum, 
et &equatur bunc senem, in quo locutus est. Deus. 
Hioc itaque pacto philosophus illuminatus, et Chri- 
stianus factus, se victum esse a sene gratulabatur. 
Quod vero philosophus baptizatus fuerit, et Dei 
Ecclesi; adjunctus, quod quieverit, et ob magni- 
fica Dei facta exsultaverit, synodus ipsa gaudebat. 


ἑαντὸν πρὸς τὴν ἀληθῇ cl; τὸν τῶν ὅλων Θεὸν εὑσέ- 
θειαν, ἀναστὰς ἠχολούθει τῷ γέροντι, xal ἐπιστρα- 
φεὶς λέγει τοῖς μαθηταῖς αὐτοῦ, καὶ πᾶσι τοῖς συν- 
ελθοῦσιν εἰς τὴν ἀχρόασιν. ᾿Αχούσατε, φησὶν, ὦ 
ἄνδρες, ἕως ὅτε λόγων ἐποιούμην σπουδὴν, λόγους 
ἀντετίθουν, χαὶ τὰ προσφερόμενα τέχνῃ τοῦ λέγειν 
ἀνέτρεπον " ὅτε δὲ ἀντὶ λόγων δύναμίς τις θεία 
ἐχ στόματος τοῦ ζητοῦντος προελήλνθεν, οὐχ ἴσχυ- 
σαν οἱ λόγοι λοιπὸν τῇ δυνάμει ἀντιτάξεσθαι ^ οὔτε 
γὰρ ἄνθρωπος Θεῷ οἷός τέ ἐστιν ἀντιστήσεσθαι. Διά 
τοι τοῦτο εἴ τις ὑμῶν δύναται συνιέναι, ὡς ἐγὼ 


νενόμιχα, πιστεύσει εἰς Χριστὸν, χαὶ ἀχολουθησάτω τούτῳ τῷ γέροντι, ἐν ᾧ ἐλάλησεν ὁ Θεός. Τοῦτον 
τὸν τρόπον ἀναλαθὼν ὁ φιλόσοφος, φωτισθεὶς, xal γενόμενος Χριστιανὸς, ἔχαιρεν ἡττηθεὶς ὑπὸ τοῦ 


γέροντος * 


τούτου δὲ τοῦ φιλοσόφου βαπτισθέντος, xat τῇ τοῦ Θεοῦ Ἐχχλησίᾳ συναφθέντος, xal δι- 


αναπαυομένου xal ἀγαλλιῶντος ἐπὶ τοῖς μεγαλείοις τοῦ Θεοῦ, ἡ σύνοδος ἔχαιρεν. 


- CAP. XIV. 


Refutatio alterius philosophi, cui Pheedo nomen, qui 
etiam pro impio Ario, et blasphemia ab illo 
inven(a, verba fecit. 


Propositio philosophi ad sanctam synodum super 
illud : « Faciamus hominem **. » 


« Dixitque Deus : Faciamus hominem ad imagi- 
nem et similitudinem nostram. » Si quidem igitur, 
ut vox indicat, mens etiam erat separatim sub- 
6istens, Deum dixerit aliquis habere hominis effi- 
giem : novimus autem Deum simplicem esse ac 
sine figura. Quid ergo sihi volunt appellationum 
istarum significationes ? dicite, nunquid Deus ho- 
mipis habet figurain ? 

Rlesponsio sanctorum. Patrum per Eustathium | epi- 
scopum Antiochia. 

Non sic, o philosophe, sed quod Deus dixit : 
« Prasint universe terre, et dominentur ei, et om- 
nibus quz i» ea sunt?** : » hocaccommodatum est ei, 
facere scilicet hominem ad imaginem Dei, et pre- 
esse illum universe terre. Nam ut Deus przest 
toti terra, et omnibus que in ea sunt; sic bomi- 
nem totius terre et eorum quz in ea sunt, veluti 
alterum praesidem coustituit. Huc dico esse, homi- 
aem ad imaginem δι similitudinem Dei factum esse. 


CAP. XV. 


Altera adhuc responsio sanctorum. Patrum. per 
eumdem episcopum  Eustathium. 


« Dixitque Deus : Faciamus hominem ad imagi- 


KE9AA. [Δ'. 


᾿Αντίῤῥησις ἑτέρου g.Aonógov τοὔνομα Φαίδωνος, 
ποιουμένου xal αὐτοῦ τοὺς «1όγους ὑπὲρ τοῦ 
θεομάχου 'Apsiov, καὶ τῆς égsuvpsOslonc ox 
αὐτοῦ βιλασφημίας. 


Πρότασις τοῦ φιιοσόφου πρὸς τὴν ἀγίαν σύν- 
οδον εἰς τό" « Ποιήσωμεν ἄνθρωπον. ν 

«Καὶ εἶπεν ὁ Θεός" Ποιήσωμεν ἄνθρωπον xaz' εἰχόνα 

ἡμετέραν, xaX χαθ᾽ ὁμοίωσιν. » Εἰ οὖν ὡς fj φωνὴ 

δηλοῖ $ xal ὁ νοῦς ἐξαπαχθεὶς, ἀνθρωπόμορφον ἄν 

τις λέξοι τὸν Θεόν. Τὸν δὲ Θεὸν ἴσμεν ἁπλοῦν xai 

ἀσχημάτιστον. Τί οὖν βούλονται αἱ σημασίαε τῶν 


προσηγοριῶν τούτων ; φατὲ, μὴ ἄρα ἀνθρωπόμορφον 
τὸ Θεῖον ; 


᾿Απόχρισις τῶν ἁγίων Πατέρων διὰ Εὐὑσταθίου 
ἐπισχόπου Ἁγτιοχείας. 

Οὐχ οὕτως, ὦ φιλόδοφε, ἀλλ᾽ ἣ τὸ εἰπεῖν τὸν Θεόν" 
ε᾿Αρχέτωσαν πάσης τῆς γῆς" χαὶ τὸ, Kacaxupteucá- 
τωσαν αὐτῆς, xal πάντων τῶν ἐν αὐτῇ, » τοῦτο τὸ 
χύριόν ἐστ', τοῦ ποιῆσαι τὸν ἄνθρωπον χατ᾽ εἰχόνα 
Θεοῦ, καὶ ἄρχειν ἀὑτὸν πάσης τῆς γῆς. Ἐπείπερ, 
ὡς ἄρχει ὁ Θεὸς ἀπάσης τῆς γῆς, xot τῶν ἐν αὐτῇ 
πάντων, οὕτω καὶ τὸν ἄνθρωπον δεύτερον ἄρχοντα 
πάσης τῆς γῆ; χαὶ τῶν ἐν αὐτῇ χατέστησε. Τοῦτο 
εἶναι τὸ, χατ᾽ εἰχόνα Θεοῦ xai χαθ᾽ ὁμοίωσιν γενέ- 
σθαι τὸν ἄνθρωπόν φημι. 


ΚΈΦΑΛ. IE', 


D "Eti ἀνταπόχρισις τῶν ἁγίων Πατέρων διὰ τοῦ 


αὑτοῦ ἐπισκόπου Εὐσταθίου. 


« Καὶ εἶπεν ὁ θεός * Ποιήσωμεν ἄνθρωπον xaz' 


nem et similitudinem nostram. » Sed cai diiit, in- 
quiramus, o philosophe. In eo enim quod dicitur : 
« Dixitque Deus : Faciamus hominem, » subjecit di- 
cens : « Et fecit Deus hominem : ad imaginem Dei fecit 
illum, masculum et feminam fecit eos. » Verbi ergo, 
Faciamus, significatio personam esse concreantem 
indicat, et zqualem appellationem inducit. Ut enim 
later Deus est qui dixit: « Faciamus hominem : » 
Ka et Deus is est cui dixit, faciamus, cum sit 


cixóva ἡμετέραν xal χαθ᾽ ὁμοίωσιν. » ᾿Αλλὰ mol 
«ἶνα ἔφη, ζητήσωμεν, φιλόσοφε. "Ev τῷ γὰρ εἰπεῖν" 
« Καὶ εἶπεν ὁ Θεὸς, ποιήσωμεν ἄνθρωπον, » às 
ἤγαγε λέγων᾽ « Καὶ ἐποίησεν ὁ Θεὸς τὸν ἄνθρωπον" 
xav εἰχόνα Θεοῦ ἐποίησεν αὐτὸν, ἄρσεν καὶ θῆλν 
ἐποίησεν αὐτούς. » οὖν τοῦ Ποιήσωμδν σημασία 
τὸ εἶναι πρόσωπον συνδημιουργὸν σημαΐῖνει, xal 
συνισοπροσήγορον εἰσάγει. Ὡς γὰρ Θεὸς 6 Πατὴρ 
ἔστιν, ὁ εἰπὼν, ε« Ποιήσωμεν ἄνθρωπον * » οὕτως 
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ὁ Θεός ἐστι xal n2 
μιᾶς οὔσης τῆς τῶν ἀμφοτέρων προσώπων θεό- 
τῆτος, τοῦ τε εἰπόντος, ε Ποιήσωμεν ἄνθρωπον 
xav εἰχόνα ἡμετέραν χαὶ xa0' ὁμοίωσιν, » xi 
τοῦ ποιήσαντος τὸν ἄνθρωπον. Τὸ γὰρ Ποιήσω- 
[i£r, τὸ πανάγαῦον xal ἀπαράλλαχτον τῆς τοῦ Πα- 
τρὸς xai Υἱοῦ θεότητος παρίστησιν ἡ φωνή. 'H γὰρ 
τοὐ Θεοῦ εἰχὼν ἁπλῇ xai ἀσύνθετός ἐστι, πῦρ οὖσα 
πῇ φύσει. 

᾿Απόχρισις σύμφωνος τῶν ἁγίων Πατέρων. 

Φῶς ἀπρόσιτον χαὶ ἄστεχτός ἐστι φύσις, ἡ τῆς 
ἁγίας Τριάδος οὐσία. Αὕτῃ ἐστὶν ἡ διάνοια τοῦ, 
Ποιήσωμεν. 

ΚΕΦΑΛ. IG". 

Artífncic τοῦ φιλοσόφου ὑπὲρ 'Ἀρείου. 

Πάλιν ἐρῶ τὸ τὸν Θεὸν ἁπλοῦν εἶναι, χαὶ ἀσχημά- 
τιστον, xal ἀσύνθετον. Πῶς οὖν ἄρα νοητέον, τὸ, 
« Κατ' εἰχύνα ἡμετέραν, χαὶ καθ᾽ ὁμοίωσιν : » xal 
τὸ μὴ mpoüzápysiw τὸν εἰπόντα τοῦ mph, ὃν ἔλεγε, 
€ Πηιήσωμεν ἄνθρωπον * » χαὶ τὰ ἑξῆς ; Φατὲ ἡμῖν 
σαφῇ τὴν περὶ τούτων ἀπόδειξιν, εἰ δύνασθε. 


Οἱ ἅγιοι ἐπίσκοποι διὰ Ὁσίου ἐπισχόπου πόλεω 
Κυυρδούδης, ἑρμῃνεύοντος αὑτὸν ἑτέρου, εἷ- 
ΤΟΥ͂" 


Εἰ προῦπῆρχεν, ὥς σὺ φὴς, τοῦ Υἱοῦ ὁ Πατὴρ, 
xai μεταγενέστερος ὁ Υἱὸς μετὰ χρόνους τινὰς 
χτισθεὶς ὑπὸ τοῦ Θεοῦ, xal εἰς Υἱὸν αὐτοῦ 
μετὰ ταῦτα ὑπ᾽ αὑτοῦ τοῦ Πατρὸς ἀναγορενθεὶς, 
χαθά φαῖς ἀδσεθῶς βλασφημοῦντες, εἰς ποίησιν 
τῶν χτιστῶν φύσεων προχεχτίσθαι αὐτὸν ὁπ᾽ αὖ- 
«00* εἶπεν ἂν, χατὰ τὴν ὑμετέραν ἀσέθειαν, ὁ 
ἄχτιστος Θεὸς πρὸς τὸν χτιστὸν Υἱὸν χαθ᾽ ὑμᾶς " 
Ποίησόν μοι ἄνθρωπον xav! εἰχόνα ἐμὴν xal ὁμοίω- 
σιν. ᾿Αλλ᾽ ἐπείπερ ἀεὶ Πατὴρ ὁ Θεὸς, à; προᾶκε- 
δ:ίξαμεν, xaX ἀεὶ συνυπάρχει τῷ Πατρὶ ὁ Υἱὸς, οὐ 
μεταγενέστερος χρόνοις, οὐχ ἐλάσσων δυνάμει, οὗ 
περιγραπτὸς τόπῳ, ἀλλ᾽ ἀεὶ xal ὡσαύτως ἀϊδίως 
συνυπάρχων τῷ Πατρὶ, γεγενημένος ἐξ αὐτοῦ ἀπε- 
ρινοήτως χαὶ ἀνεχφράστως, καθὰ προειρήχαμεν, θεὸς 
ἀληθινὸς ὧν ἀεὶ, Ex τοῦ ἀεὶ ὄντος ἀληθινοῦ Θεοῦ 
χαὶ Πατρὸς, συνάναρχος τῷ Πατρὶ, συναΐδιος τῷ 
Πατρὶ, συμθδασιλεύων ἀεὶ τῷ Πατρὶ, ὁμοούσιος 
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ὃν τὸ Ποιήσωμεν zlumxs, A eadem essentia divinitatis utriusque persons, εἰ 
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ejus quie dixit: « Faciamus honinem ad ἱπιαβίνδιν 
el similitudinem nostram, « et ejus qux& hominem 
fecit. llla enim vox, Faciamus, sanctam prorsus et 
nequaquam diversam Patris et Filii diviuitatem 
exprimit. Imago enim Dei simplex est, et omnis 
compositionis expers, cuim $it iguis natura. 


Consors responsio. sanctorum Patrum. 


Lumeu inaccessihile est, et natura incomprehen- 
sibilis est sauctie Trinitatis essentia. Hic est sen- 
sus verbi, Faciamus. 


CAP. XVI. 
Contradictio plilosophi pro Ario. 


Iterum dicam Deum simplicem esse, sine flgura 
el compositione. Quomodo igitur intelligendum est 
illud: « Ad inraginem et similitudinem nostram ? » 
et quo pacto qui dixit, « Faciamus hiominem, » et 
qui sequuntur, non aubsistat ante illum cui. dice- 
bat? Enuntiate nobis perspicuam de his demon- 
sirationem, sí potestis. 


Sancti episcopi per Osium episcopum civitatis Cor- 
dube, inierpretante illum altero, dixerunt : 


Si, ut tu dicis, Pater ante Filium exstitit, et 
posterior Filius post aliqua tempora creatus est a 
Deo et postea Filius ab eodem Patre declaratus, 
ul impie blasphemantes asseritis, prius eum 80 
ipso fuisse creatum ad creationem naturarun 
que facte sunt : dixisset utique juxia impie- 
tatem vestram, increatus Deus ad creatum, secun- 
dum vos, Filium : Facias mibi hominem ad imagi- 
nem et similitudinem meam. Sed siquidem Pater 
semper est Deus, ut prius ostendimus, Filius etiam 
cum Patre semper exsistit, non temporibus poste- 
rior, non potestate minor, non loco circuniscri- 
ptus, sed semper itidem perpetuo cum Patre sub- 
sistens, ex ipso juxta pradieta incomprebensibili- 
ter et. ineffabiliter genitus, verus Deus semper 
exsistens : ex vero Dco et Patre semper exsistente, 
dominans cum Pstre, cozmternus Patri, regnans 
semper cum Patre, cousubsiantialis Patri, zque 


τῷ Πατρὶ, ἰσοδύναμος τῷ Πατρὶ, συνδημιουρ- D potens. ut Pater, creator cum Patre. Si enim om- 


γὸς τῷ Πατρί. Ei γὰρ διὰ vou Υἱοῦ γεγενῆσθαι 
λέγει ἢ θεία τῶν Εὐαγγελίων φωνὴ, xal ὅτι 
« χωρὶς αὐτοῦ γέγονεν οὐδὲ ἕν Ó γέγονεν, » ἀλλ᾽ 
ὅμως οὐ δίχα τοῦ Πατρὸς ἐδημιούργησεν. ᾿Αλλ᾽ ἐπεί- 
περ μία θεότης, xaX βουλὴ μία τοῦ Πατρὸς, καὶ τοῦ 
Υἱοῦ, χαὶ τοῦ ἀγίου Πνεύματος, ἀχωρίστως ἀεὶ ὄντος 
τοῦ Πατρὸς πρὸς τὸν Υἱὸν, καὶ τοῦ Υἱοῦ πρὸς τὸν 
Πατέρα" νοητέον οὖν, ὦ φιλόσοφε, ὅτι ὃν χατὰ τὴν 
τῆς θεότητος οὐσίαν ὁ Πατὴρ xai ὁ Υἱὸς xa0X xai 
ἐν Εὐαγγελίοις ὁ αὐτὸς Yi, Boi: « Ἐγὼ xoi ὁ 
Πατὴρ ἕν ἐσμεν. » Πρὸς ὃν ἔλεγε " « Ποιήσωμεν 
ἄνθρωπον xat' εἰκόνα ἡμετέραν xal καθ᾽ ὁμοίωτιν. » 


** Joan. 1, ὅ. * Joan. x, ὅ0. δ Gen, 1, 20. 
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nia per Filium facta testatur. divina Evangellorum 
vox, « et sine ipso factuin est nibil, quod factum 
est ^: » et simul, non divisim a Patre creavit : 
siquidem una est divinitas, ct sententia una Patris 
et Filii et Spiritus sancti, nunquam separato Patre 
a Filio, neque Filio a Patre: intelligendum ergo 
est, o philosophe, quod Pater et Filius secundum 
substantiam deitatis unum suni, sicut et in Evan- 
gelio ipse Filius clamat : « Ego et Pater unum sa- 
mus * ; » cui dicebat : « Faciamus bominem ad 
imaginem et similitudinem nostram **. » 


1259 | GELASII 
Con'ralictio philosophi. 

jam etiam in prioribus interrogationibus diceba- 
mus Deum non habere hominis effigiem : quam 
ergo significationem habet liec oratio : « Ad ima- 
ginem et similitudinem nostram ? » dicite wobis. 
Non euim parvam nobis hic sermo exhibet difficul- 
tatem : interim hoc dicendum est. 
Responsio sancte synodi per eumdem episcopum 

Qsium civitatis Corduba. 

lllud, « ad imaginem » o philosophe, non ad 
" corporum constitutionem, sed ad mentem relatum 
et ezpfessum esse docet sermo veritatis. Audi ergo 
et intellige. Deus cum sit natura bonus, intelligenti 
hominis substantie insculpsit illud : « Ad imagi- 
nem et similitudinem, » ut bonitatem, simplicitatem, 
sanctitatem, puritatem, candorem, probitateu, fe- 
licitatem, et his similia : ut qua» Deus est per na- 
turam, eadem per ipsius gratiam habere posset ab 
ipso creatus lomo, hoe esi, ipsius hominis mens. 
Et ut pictores perii similitudines imaginum in ta- 
bulis, non ex uno semper colore, sed ex variis per- 
petuo depingunt : sic Deus homini etiam quein 
creavit, in anima intelligeutis conditorio, hoc est 
in mente, concessit, ut per virtutes haberet illuJ, 
ut ad imaginem el similitudinem suam fingeretur : 
cuin iu bomine abunde conspiciatur iniago per prae- 
dictas illas res divinas, quas Deus in ipso reposuit, 
dicens : « Faciamus hominem ad. imaginem et si- 
militudinem nostram. » 


CAP. XVII. 
Contradictio philosophi. 


Differantur ista hoc presenti tempore: lud 
potius quaerendum est, de eo scilicet, per quod 
Deus hominem [íecit, el omnia qui videntur et 
que non videntur. Non enim mibi videntur recte 
se habere qua dixistis, quod unum pariter fueril 
semper Filius cum Patre in idipsum, et quod Filius 
seinper fuerit Deus cum Patre. Ego vero dicerem a 
Deo faetum fuisse, ut in creaturis ministruni ageret, 
ludigebat enim Deus ministro ad hominis et muudi 
oepi&cium, Ideoque opifex Deus maturas creatas 
effeciurus, constituit sibi iustrumentum per. quod 
naturas omnes crearet, Quemadmodum enim faher 
sibi constituit prius justrumentum, in eorum quz 
facturus est, structuram : ita licet in Deo cogitare, 
quod supponens sibi ipsi Filiam tanquam instru- 
mentuin, mundum per ipsum ercaverit, Quod enim 
ab Apostolo dictum cst, quod « omnia per ipsum 
[acta suut **, » naturae per ipsum quasi per instru- 
mentum facta sunt. Et quod Deus dixit. creatum 
esse howinem 29d imaginem et  similitudiuem 


hosLram, per instrumentum, hoc est. per Filium, - 


ad suam ipsius imaginem et similitudinem Deus 
dlxit. 
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CYZICENI | 1£60 
Α ἈΑγντίῤῥησις rov zilocógcv. 

Καὶ ἤδη ἐν ταῖς προτέρλις ἐπερωτήσεσιν Eqauv, 
μὴ εἶναι τὸν Θεὸν ἀνθρωπόμορφον * τίνα οὖν ἔχει τὴν 
σημασίαν ἡ ῥῇσις αὕτη, τὸ « Kaz' εἰχόνα ἡμετέραν 
xai xa0' ὁμοίωσιν; » φατὲ fitv. Οὐ γὰρ μιχρὸν 
ἡμῖν ἡ λέξις παρέχει ἀγῶνα" τέως τοῦτο Aexzéov. 


Ἁπόχρισις τὴς ἁγίας συνόδου διὰ τοῦ αὑτοῦ 
ἐπισκόπου 'Oclov zc.leuc Κουρδούδης. 

Τὸ « κατ᾽ εἰχόνα, » ὦ φιλόσοφε, νοητέον οὗ χατὰ 
τὴν σωμάτων σύνθεσιν, ἀλλὰ χατὰ νοερὸν ἐντετυ- 
πῶσϑαι ὁ τῆς ἀληθείας παρίστησι λόγος. “Ἄχουε 
τοίνυν xal σύνε;, ᾿Αγαθὸς ὧν ὁ Θεὸς τῇ φύσει, ἑνέ- 
πηξε τῇ νοερᾷ τοῦ ἀνθρώπου οὐσίᾳ τὸ, « xa:' εἰ- 
κόνα αὑτοῦ χαὶ ὁμοίωσιν, » οἷον τὴν ἀγαθότητα, 
τὴν ἁπλότητα, τὴν ἁγιότητα, τὴν καθαρότητα, τὴν 
ἀφθονίαν, τὴν χρηστότητα, τὴν μαχαριότητα, xoi 
τὰ τούτοις ὅμοια * ἵνα ἅπερ ἐστὶν ὁ Θεὸς τῇ ςύσει, 
ταῦτα xarà τὴν αὑτοῦ χάριν ἔχειν δυνηθῇ καὶ ὁ ὑπ᾽ 
αὐτοῦ χτισθεὶς ἄνθρωπος, τοῦτ’ ἔστι τὸ νοερὸν αὐ- 
τοῦ, Καὶ ὥσπερ ol τῶν ζωγράφων ἐπιστήμονε; 
γράφοντες ἐν σανίσι τὰς ὁμοιώσεις τῶν εἰχόνων, ix 
διαφόρων xal οὐχ ἐξ ἑνὸ; χρώματος τὰς εἰχόνας 
ἀπαραλείπτως γράφουσιν * οὕτω δέδωχεν ὁ Θεὸς τῷ 
ἀνθρώπῳ τῷ ὑπ᾽ αὐτοῦ χτισθέφει ἐν τῷ vos tip ταμείῳ 
τῆς ψυχῆς, τοῦτ᾽ ἔστι τῷ vip, ἔχειν διὰ τῶν ἀρετῶν 
τὸ χατ᾽ εἰχόνα αὑτοῦ xat ὁμοίωσιν * τῆς cixóvoz ànz- 
ρβαλείπτου εὑρισχομένης ἐν τῷ ἀνθρώπῳ διὰ τῶν 
προῤῥηθέντων θείων πραγμάτων, ὧν ἀνέθήχεν αὐτῷ 
6 θεὸς, εἰπών « Ποιήσωμεν ἄνθρωπον κατ’ εἰχόνα 
ἡμετέραν xal xa0' ὁμοίωσιν. » 

ΚΕΦΑΛ. IZ. 
Ἀγείῤῥησις τοῦ ριλοσόφον. 

Ὑπερχείσθῳ μοι ταῦτα ἐπὶ τοῦ παρόντος ΧΖιροῦ" 
Ἐκεῖνο δὲ μᾶλλον ἐπερωτητέον περὶ τοῦ, δι᾽ οὗ ἐποίτ- 
σεν ὁ Θεὸς τὸν ἄνθρωπον, καὶ πάντα τά τε ὁρώμενα, 
τά τε μὴ ὁρώμενα. Οὐ γάρ μοι δοχεῖ εὖ ἔχειν, ἅπερ 
εἰρήκατε, ὅτι ἕν χατὰ τὸ αὐτὸ ὁ Πατὴρ xa ὁ γῇ; 
ἀϊδίως ἅμα, xal ὅτι Θεὸς ἀεὶ συμπροῦπάρχων τῷ 
Πατρὶ ὁ Υἱός. ᾿Εγὼ δὲ φαίην ὑπουργὸν ἐν τοῖς χτί. 
σμασι γεγενῆσθαι αὐτὸν ὑπὸ τοῦ Θεοῦ. "E89 toL 
ὁ Θεὸς ὑπουργοῦ slg τὴν τοῦ ἀνθρώπου χαὶ πὶ 
χόσμου κατασχευήν. Διὸ μέλλων ὁ δημιουργὸς δὲ; 
υ κτίζειν τὰς χτιστὰς φύσεις, ὑπεστήσατο ξαυτὸ 
ἐργαλεῖον, δι᾽ οὗ χτίσει πάσας τὰς φύσεις, Ὥσπερ 
γὰρ ὁ τέχτων mpoügiosd ἐργαλεῖα εἰς τὴν τῶν iz 
αὑτοῦ μελλόντων γίνεσθαι χατἀσχευὴν, οὕτως ἐσ. 
νοῆσαι xal ἐπὶ τοὺ Θεοῦ, ὅτι ὑποστήσας ἑαυτῷ ὡ: 
ἐργαλεῖον τὸν Υἱὸν, ἔχτισε δι᾽ αὐτοῦ τὸν κόσμον. Τ᾽ 
γὰρ ὑπὸ τοῦ ἀποστόλου ῥηθὲν, ὅτι « Πάντα δι᾽ αὐτοῦ 
ἐγένετο, » ὡς δι᾿ ἐργαλείου ἐχτίσθησαν at δι᾽ αὐτοῦ 
φύσεις. Καὶ τὸ xaz' εἰκόνα δὲ ἡμετέραν xa χαθ᾽ 
ὁμοίωσιν εἰπεῖν τὸν Θεὸν χτισθῆναι τὸν ἄνθρωπον, 
διὰ τοῦ ἐργαλείου, τοῦτ᾽ ἔστι διὰ τοῦ Υἱοῦ χατὰ τὴν 
Eae εἰχόγα xai ὁμοίωσιν, εἶπεν ὁ Θεός. 
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᾿Ανταπόχρισις τῶν dyior Πατέρων διὰ Λεοντίου A Mutua. responsio. sanctorum Palrum per Leontium 


ἐπισχόπου Kaicapsiac Καππαδοκίας. xai Eo- 

φψυχίου ἐπισκόπου Τυάνγων. 

Εἰ οὖν, ὡς σὺ φὴς, ἐργαλεῖον ὁ Υἱὸς si; ποῖτ, τιν 
τῶν χτιστῶν φύσεων ὑπὸ τοῦ Πατρὸς ἐχτίσθη, ix 
τῶν σεαυτοῦ χαταπίπτεις λόγων, ὦ φιλόσοφε. Λέγει 
γὰρ ἢ τοῦ Εὐαγγελίου φωνὴ, ὡς xai αὑτὸς ἀρτίως 
ἐμνήσθης. « Πάντα δι᾽ αὐτοῦ ἐγένετο. » Καὶ ini- 
{ξι" € Καὶ χωρὶς αὐτοῦ ἐγένετο οὐδὲ ἕν, ὃ γέγονεν. » 
Εἰ οὖν πᾶν τὸ χτιστὸν δι᾽ αὐτοῦ γίγονε, χαὶ χωρὶς 
αὐτοῦ γέγονεν οὐδὲ ἕν ὃ γέγονε, χτίσμα δὲ καὶ ὁ Υἱὸς, 
ὡς αὐτὸς φῆς ᾿ ἑαυτὸν ἔχτισεν ἄρα, χαὶ οὐχ ὁ 
llaz*. 

- Ἀγτίῤῥησις τοῦ guilogogov. 

"Amas εἴπου, ὅτι πάντα δι᾽ ἐργαλείου, bU αὐτοῦ 
ἐποίησεν ὁ Θεὸς, εἰ; αὐτὸ τοῦτο ποιήσας αὐτὸν πά- 
ovs χτίσεω; [ἴσ΄. πρὸ πάσης]. καὶ πρὸς ποίησιν τῶν 
χτιστῶν φύσεων ἐργαλεῖον εὐτρεπίτας αὐτάν. 
᾿Αγσαπόκρισις τῶν ἁγίων Πατέρων διὰ τῶν αὑτῶν 

ἐπισχόπων Acortí(ov καὶ Εὐνυχίου. 

Εἰπὲ, ὦ βέλτιστε, ποῦ σοί τις ἐργαλεΐζα ἀνεδότ 5s 
τὸν Yü,v [ἴσ΄. xa τὸ] τοῦ Θεοῦ ; τέ xot τὸ (11) ἅγιον 
αὑτοῦ Πυεῦμα; παράσχου hulv τὰς μαρτνρίας τῶν 
ὑποθέσεων. Τίνο: πνευρατοφόρου ἔχεις τὰ; ὑπογραφὰς 
ἐχδώταντοςξ EpyaXstov τὸν Υἱὸν τοῦ Θεοῦ τὸν χτίττην, 


πάντων τῶν αἰώνων xil πασῶ; στοατιῶν ἐπῊ)ρ:τ- 4 


νίων, καὶ πάντων ἐπιγείων; "Ezixoo22) τοίνυν. ὦ 
φιλόσοφε, τῶν μαρτυριῶν τῶν ἐχ τῶν θείων Γραφῶν, 
τῶν ἐχθησάντων Θεὸν ὡς ἀΐδιον τῷ Πατρὶ «5v Υἱὸν 
αὐτοῦ, χτίττην τε xal δημιουργὸν πασῶν τῶν χτιστῶν 
φύσεων. Ἐν μὲν βίδλῳ κτίσεως ἔχεις Μωσῆν τὸν 
προφήτην, ὃς συνδημιουργὸν τῷ θεῷ xol Πατρὶ τὸν 


YU ἐξέδωχε, λέγων χαθὰ πρηειρήχαμέν oot, ὦ, 


βέλτιστε" εἶπεν ὁ Θεὸς, « Ποιήτωμεν ἄνθρωπον xaz' 
eixóva ἡμετέραν xai χαθ᾽ ὁμοίωσιν. ν Πρόσωπον 
συνῦη μιουργδν συγχαλεῖν πέρυχεν, ἀλλ᾽ οὐχὶ ἐργα- 
λεῖα. Τὸ γὰρ εἰπεῖν" «Καὶ ἐποίησεν ὁ Θεὸς τὸν ἄνθρω- 
πον, xat' εἰχόνα τοῦ Θεοῦ ἐποίησεν αὐτὸν, ἄῤῥεν xal 
5Au ἐποίησεν αὐτούς" » αὐθεντίαν προσώπου ση- 
μαίνει. "Ev τῷ γὰρ εἰπεῖν" « Ποιήσωμεν ἄνθριν- 
TOV, » ἀνα!ρεῖ τὴν τῶν ἐργαλείων ἐπίνοιαν. Τρα- 
νωτέραν δέχου μαρτυρίαν αὐθεντιχὴν, εἷς μόνον τὸ 


πρόσωπον ποῦ Υἱοῦ ἐχτεθεῖσαν, δειχνῦσαν αὐτὸν ᾿ 
p tum, ostendens ipsum esse auctorem omnium fa- 


Or αιουργὸν πασῶν τῶν γενητῶν φύσεων, ὡς γέγραπ- 
ται ἐν βίδλῳ Βαροὺχ, £x στόματος "Ἱερεμίου προφῇ- 
τὸυ λέγοντος, «€ Ὃ χατασχευάσας τὴν γῆν εἷς τὸν 
αἰῶνα χρόνην, ἐνέπλησεν αὐτὴν χτηνῶν τετραπόδων. 
Ὃ ἀποστέλχων τὸ φῶς, xal πορεύετα! - ἐχάλεσεν 
αὐτὸς, xa ὑπήχουσεν αὐτῷ τρόμῳ. Ot δὲ ἀστέρες 
ἔλαμψαν" ἐν ταῖς φυλακαῖς αὐτῶν, καὶ ηὐφράνθησαν. 
Ἔχάλεσεν αὐτοὺς, καὶ εἶπαν" Πάρεσμεν * ἔλαμψαν 
pis. εὐφροσύνης τῷ ποιήσαντι αὑτούς. Οὗτος ὁ Θεὸς 
ἡ λῶν, οὐ λογισθήσεται ἕτερος πρὸς αὐτόν. Ἐξεῦρε 
X302 ὁδὸν ἐπιστήμης, καὶ ἔδωχεν αὐτὴν Ἰαχὼδ τῷ 
παιδὶ αὑτοῦ, χαὶ 'I3patà τῷ ἡγαπημένῳ ὑπ᾽ αὐτοῦ. 

* Joan. 15, 9. "Gen. 1, 25. 


** Ibid. 27. 


(11) In. wis. nostro ἃ τό, Ilaap. 


episcopum Cesare Cappadocie, εἰ Fupsychium 

] yanensem episcopum. 

Si ergo, ut tu dicis, Filius iustrumentum ad na- 
turarum eífectionem a Patre creatus est, ex. tuis 
ipsius verbis excidis, o philosophe. Ait enim Evan- 
gelii vox, quemadmodum et ipse paulo ante memi- 
nisti : « Omnia per ipsum facta sunt. » Et adjungit : 
« Et sine ipso factum est nihil quod factum est **, » 
lgitur si omne creatum. per. ipsum lactum est, et 
sine ipso factum est siihil quod factum «est, Filius 
adteni factus est, ut ipse ais: se ipse utique crea- 
vit, uon Pater. 


Contradictio. phi'osoyhií. 


Semel dixi, quod o;unia per ipsum ut per iustru- 
mentum fecit Deus, in hoc ipsum ante omnem 
creaturam ipsum facieus, ipsuin instrumentum pric- 
paravil ad creataruim naturarum effectionem. 
Responsio sanctorum Patrum. per eosdem episcopos 

Leontium et Eupsychium. 

Die, vir optime, ubinam quispiam tibi insonuit, 
Filium Dei et Spiritum ejus sanctum iustrnmen!a 
esse? exhibe nobis harum hypotbesium testimonia. 
Cajus, qui quidem spirita ducatur, sebscriptiones 
liabes, qui Dei Filium instrumentum esse tradide- 
rit, cum sit creator omnium szculorum, δὲ oni- 
uium coelestium. exercituum, et omniam qui in 
terra sunt? Audi igitur, 0 philosophe, testimonia 


ex divinis Scripturis, cozternum Patri Filium ip- 


sius esse astruentibus, creatoremque et opiflceim 
omniam creatarum, naturarum. In libre quidem 
Genesis labes Moysen prophetam, qui creato- 
rem aimul cum Deo et Patre Filium fuisse tra- 
didit, dicens, ut tibi, vir optime, prius dixinus: 
4 Faciamus hominem ad imaginem οἱ similitudi- 
nem nostram 5, » Personam cooperantem compcel- 
lare natara comparatum est, non instrumenta. 
Sermo enim ille: « Et fecit Deus hominem, ^ 
imaginem Dei fecit illum, masculum et feminam 
creavit eus * ; ». person: auctoritatem signilicat, 
[n eo enim quod ait : « Faciamus hominem ; » tollit 
instrumentorum cogit«tionem. Clarius accipe testi- 
monium authenticum soli personze Filii proposi- 


ctarum naturarum, sicat scriptum estin libro Ba- 
rucb, ez ore Jeremis prophete dicentis: « Qui 
praeparavit terram ín ctersum tempus, implevit 
eam jumentis qusdfhipedibus. Qui mittit lumen, et 
vadit : vocavit illud, et obedivit illi cum tremore: 
ac stella: splenduerunt in custodiis suis, et lxiatze 
sunt: vocavit eas, el dixerunt : Adsumus: splen-- 
duerunt cum l:titia ei qui fecit illas. Hic est Deus 
noster, et non reputabitur alius adversus illum. 
Invenit omnem viam scientiz$, et dedit eam Jacob 
puero suo, et Israel dilecto suo. Post hoe im terra 
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visus est, eL inter homines conversatus est ". » Et A Μετὰ ταῦτα ἐπὶ «fic γῆς ὥφθη, καὶ τοῖς ἀνθοώποις 


Isaias ait ad Israel : « Nunquid nescis, aut non 
audivisti ? Deus sempiternus Dominus, qui creavit 
terminos terrz **. » Quis igitur est Deus iste sem- 
piternus, o philosophe, qui creavit terminos terre, 
qui in terra visus est, et inter liomines conversa- 
tus est ? Filium ais conversatum fuisse cum homi- 
nibus, an Patrem? 
Responsio philosophi. 

Filium dico fuisse conversatum, ut divinz Scrip- 
ture testate sunt, et. ego ex ipsis persuasus ap- 
probavi. Sed est adhuc mihi gravissima et cui con- 
tradici non potest, objectio, quod ante omnem crea- 
turam fecit illum Deus, ut per ipsum omnia crea- 


ret : et lic in ulterioribus concertationibus demon- B 


sirabo. 


Responsio sanctorum Patrum per eosdem piissimos 
episcopos Leontium ei Eupsychinm. 


Non ita, philosophe, non poteris demonstrare 
quz dixisti. Proles enim Dei est, non opus, ut plu- 
ribus ostendimus. Et quis, o philosophe, cx viris 
pietate ac prudentia prapollentibus, in tantis ejus- 
dem viribus, earum, quz ab ipso condite sunt, 
naturarum, tanquam a Deo, lioc est ab ipso creata- 
rum, non obstupescit ἢ clamante Scriptura : « Fecit 
Deus hominem *;» ct : « Vidit Deus cuncta qua 
fecerat, et erant valde bona. » Joanues autein evan- 
gclista manifestius demonstrat. ipsum semper cum 
Patre exsistere, cozternum Patri et superiori ca- 
rentem, ut Pater: « In principio enim, inquit, erat 
Verbum, ct Verbum erat apud Deum, et Deus erat 
Verbum. lloc erat in principio apud Deum. Omuia 
per ipsum facia sunt, et sine ipso factuin est niliil, 
quod faciuin. est 9*, ». Ecce apertissime ostensum, o 
philosophie, quod Filius omnis creata naturze opifex 
sit Igitur si opifex est. omnium creaturarum, ut 
yevera est tam earum αι videntur, quam earum 
quao intelliguntur, manifestum est quod vere 
Deus nalura sit, et non instrumentum, utl ais, 
neque creatura, neque factura, neque Patre. poste- 
rior, Illud enim, erat, ab evangelista quater dictum, 
non babet aliquid quod ante illum exstiterit. Ut 


autem perfectissime agnoscas quod non est alteri, 


subjectus, sed sui ipsius habet dominiurn ut Pater, 
accipe aliud expressissimum testimonium. Audi 
ergo divinum lsaiam clamantem : « Et volent esse 
igne combusti '. » Judzis prenuntians : « Quia 
puer natus est nobis, Filius datus est nobis, cujus 
principatus factus est super liumerum cjus, et voca- 
tur noinen ejus magni consilii nuntius, admirabilis 
consiliarius, Deus fortis, potens, princeps pacis, 
pater futuri seculi**. » Audi, plilosoplie, dominum 
eum esse predicatum, non autem ministrum, ul 
vos dicitis. In uno autem suorum beneficiorum ipse 
Filius Dei unigenitus exhibuit seipsum dominum et 
creatorem hominis, in supplemento scilicet, quod 


e? Barucl i1, 92-38. * 1a. xt, 95. '* Gen. s! 


συνανεσιράφη. » Καὶ ὁ Ἡσαΐας λέγει τῷ Ἵσραΐλ' 
« Καὶ νῦν οὐχ ἔγνως, ἣ ut) ἔχουπτας ; Θεὰὼς αἰώνιος, 
Θεὸς ὁ χατασχευάσας τὰ ἄχρα τῇ; γῆς. » Τ ἐς οὖν οὖ- 
τὸς ὁ Θεὸς ὁ αἰώνιος, ὦ φιλόσοφε, ὁ χατασχΞευάτες 
τὰ ἄκρα τῆς γῆς, ὁ χαὶ περὶ γῆς ὀφθεὶς, xal τοῖς àv- 
θρώποις συναναστραφείς; τὸν» Υἱὸν λέγεις συνανε- 
στράφθαι τοῖς ἀνθρώποις, ἣ τὸν Πατέρα ; 
Ἀπόχρισις τοῦ gidocégov. 

Ὁ Υἱός; φημι συνανεστράφθαι, χαθὼς ctor xav zi 
θεῖαι Γραφαὶ, χἀγὼ πιστωθεὶς ἐξ αὑτῶν ἀποδέδε- 
γμαι. ᾿Αλλ᾽ ἔστι μοι ἔτι δυνατωτάτη xai ἀναντὶ ὁ- 
ῥητος ἀντίθεσις περὶ αὐτοῦ, ὅτι pb πάτης xzisst 
ἔχτισεν αὐτὸν ὁ Θεὺς, tva δι᾽ αὐτοῦ τὰ πάντα χτίστ. 
Καὶ ταῦτα ἀποδείξω ἐν τοῖς ἔμπροσθεν τῶν ἀγώνων. 


Ἀπόχρισις τῶν ἁγίων Πατέρων διὰ τῶν αὑτῶν 
Ιδσιοτάτων ἐπισκόπων Λεοντίου καὶ Εὐψι- 
χίου. 

Οὐχ οὕτως, ὦ φιλόσοφε, οὐχ ἕνεστι δεῖξαξ σε ταῦτα 
ἅπερ ἔφης. Γένημα γάρ ἔστι τοῦ Θεοῦ, xa οὐ ποίτ- 
μα, καθάπερ διὰ πλειόνων ἀπεδείξαμεν. Καὶ τίς vio, 
ὦ φιλόσοφε, τῶν ἐν εὐσεθείᾳ xa ἀγχινοίᾳ πλου 
τούντων ἀνδρῶν οὐχ ἐχπλήττεται ἐπὶ ταῖς τοσαύταις 
αὐτοῦ ἐνεργείαις τῶν ὑπ᾽ αὐτοῦ δημιουργηθε:σῶ) 
φύσεων, ὡς ὑπὸ Θεοῦ, τοῦτ᾽ ἔστιν ὑπ᾽ αὑτοῦ xi- 
σθεισῶν ; τῆ: Γραφῆς βοώση ς᾽" «'Enoínacv ὁ Θεὸς τὸν 
ἄνθμωπον. » Καὶ, ε« Εἶδεν ὁ Θεὸς τὰ πάντα 22 
ἐποίησε, χαὶ ἰδοὺ χαλὰ λίαν. » Ἰωάννης δὲ ὁ εὐαγ- 


C Ὑελιστὴς σαφεστέρως δείχνυσιν αὐτὸν ἀεὶ συνυκάρ- 


χοντα τῷ Πατρὶ, συναῖδιόν τε xal σανάναρχον τῷ 
Πατρί" « ᾽ν ἀρχῇ γὰρ, φησὶν, ἣν ὁ Aóvos, καὶ ὁ 
Λόγος ἣν πρὸς τὸν Θεὸν, καὶ θεὸς ἣν ὁ Λόγος " οὗτο; 
ἣν ἐν ἀρχῇ πρὸς τὸν Θεόν. Πάντα δι᾽ αὑτοῦ ἐγένετ. 
xai χωρὶς αὐτοῦ ἐγένετο οὐδὲ ἕν, Ó γέγφνεν. » Ἰδοὺ 
σαφέστατα δέδειχται, ὦ φιλόσοφε, ὅτι πάσης γενητῖς 
φύσεως δημιουργὸς ὁ Υἱός " εἰ οὖν Ar «ιουργὸς τῶν 
ὅλων χτισμάτων ἐστὶν, ὥσπερ οὖν xai ἔστιν, ὀὁρωμὲ- 
νων τε καὶ νοουμένων, δῆλον ὅτι Θεὸς ἀλτνθῶς φύσει, 
xai οὐχ ἐργαλεῖον, ὡς φὴς, οὔτε χτίσμα, οὔτ: 
ποίημα, οὔτε μεταγενέστερος τοῦ Πατρός. Τὸ γὰρ ἣν, 
τετράχις λεχθὲν ὑπὸ τοῦ εὐαγγελιστοῦ, τὸ mpoüzi- 

yov οὐχ ἔχει. “να δὲ τελειοτάτως γνώσῃ ὅτι οὐχ iz- 

ξούσιος, ἀλλ᾽ αὐτεξούσιος, ὡς καὶ ὁ Πατὴρ, δέχου τ 


D ἄλλην ἐναργεστάτην μαρτυρίαν. "Axous τοίνυν τῷ 


θεσπεσίου 'Haotou βοῶντος" « Καὶ θελήσουσι, φησὶν, 
εἰ ἐγεννήθησαν πυρίκανοτοι. » Τοῖς Ἰουδαΐοις vf^- 
αναφωνῶν * € Ὅτι παιδίον ἐγεννήθη ἡ μὲν, Υἱὲς ἐδόθη 
ἡμῖν, οὗ ἡ ἀρχὴ ἐπὶ τοῦ ὥμου αὐτοῦ, xal καλεῖτα! 
τὸ ὄνομα αὐτὴῦ μεγάλης βουλῇ; ἄγγελος, θαυμαστὸς 
σύμθδουλος, Θεὸς ἰσχυρὸς, ἐξουσιαστῆς, ἄρχων εἰ- 
ρήνης, πατὴρ τοῦ μέλλοντος αἰῶνος. » "Axcv:. 
φιλόσοφε, ἐξουσιαστὴν αὐτὸν προχηρυττόμενον, xal 
οὐχ ὑπεξούσιον, χαθὼς ἡμεῖς φατε. Ἐν δὲ pid ses 
αὐτοῦ εὐεργεσιῶν παρίστησιν ἑαυτὸν ὁ αὐτὸς pcv-- 
γενὴς Υἱὸς τοῦ Θεοῦ αὐτεξούτσιόν τε καὶ χτίσττιν τοῦ 
à t τῇ τοῦ Ex γεννητῆς τυφλοῦ ἀναπληρώ- 


5. *']sa. ix, ὅ. 55 ibid. 6. 
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σει, ὑπ᾽ αὐτοῦ τοῦ Υἱοῦ τοῦ Oeov γεγενη μένῃ. A ipse Dei Filius fecit in c:eco a nativitate. Splendor 


᾿Απαύγασμα γά5 ἔστι τοῦ Πατρὸς cuvatówov, xai 
χαραχτὴρ ἀπιράλλαχτος τῆς ὅλης αὑτοῦ ὁποστάσεως, 
γαθά φησι Παῦλος ὁ ἀπόστολος, τὸ σχεῦος τῆς ἐχλο- 
γῆς. Ἰδοὺ, φιλόσοφε, τοτοῦτοι ἄναρχον, ἐπείπερ xat 
συνάχτιστον τῷ Πατρὶ, χτίστην τε πασῶν τῶν χτι- 
στῶν φύδεων, χαθὰ πλειστάχις εἰρήχαμεν. τῶν τε 
ὁρωμένων, τῶν τὲ νοουμένων, τὸν Υἱὸν τοῦ Θεοῦ 
ἀπέδειξαν. Ποῦ δὲ χαὶ οἱ μάρτυρες τῶν ἐργαλείων, 

c 1,00» εἰ ἔχε:ς τάχα οὖν χαὶ εἰς ἐργαλεῖα πιστεύσας 

ἐβαπιίσθης, εἴπερ, ὡς φὴς, πιστὸς ὑπάρφγεις τῷ 

0:0. 

ΚΕΦΑΛ. ΙΗ΄. 

Avciffnctc τοῦ gi.locógov περὶ τοῦ « Κύριος 
ἐκτισὲ μὲ ἀρχὴν ὁδῶν αὐτοῦ εἰς ἔργα αὐτοῦ, » 
£X των περοιμιίων  ZoAogortoc. 

Ἐπεὶ, φησὶ, τοτοῦτον βιάξεσθε ὑμεῖς τὴν ἀλήθειαν, 
τί εἴποιμεν περὶ ταύτης τῆς φανερᾶς λέξεως, τῆς" 
« Κύριος ἔχτισέ με ἀρχὴν ὁδῶν αὐτοῦ εἰς ἔργα a5- 
τοῦ.» 

Aóxpicic τῶν ἀγίων Πατέρων τῶν ἐπισκόπων 
διὰ Εὐσεδίου τοῦ Παμφίλου ἐπισκόπου Καισα- 
ρείας Παιμλαιτίγης. 

Té πιθανῶς χαὶ ῥᾳδίως, ὡς οἴει, τοὺς βυθοὺς δια- 
τιτρώσχεις ; μὴ σαυτῷ, ὦ φιλόσοφε, ἀφορμὰς ἀνάν- 
ὅρους ἐπισώρευε" ὄρα μὴ πὼς δυσεπιδάτοις χρη μνοῖς 
ἀπαραφυλάχτως ἐπιδὰς χρημνισθῇς. ᾿Αλλ᾽ εἰς τὸ, 
t Κύριος ἔχτισέ με, » νῦν φήσομεν ὃ οἱ πρὸ ἡμῶν 
ἐξέδωχαν περὶ τῆς λέξεως ταύτης, τῆς, ὅτι « Κύριος 


ἔχτισέ με, » πολλὰ μὲν χαὶ ἄλλα, χαὶ εἰς τὴν χατὰ ( 


σάρχα δὲ olxovou(av τῆς ἐπιφανείας τοῦ Κυρίου 
ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, xai ὅπως διείληφαν, πάντως 
ἴστε τὰς ἐχδόσεις, Ἡμεῖς ὃὲ καὶ ἐπ᾽ ἄλλαις ἱστορίαις 
τὴν ἔχδοσιν vuv ποιησόμεθα, τοῦ Κυρίου Ἰησοῦ Xpt- 
στοῦ συνεργοῦντος. Καὶ εἰ θέλεις, φιλόσοφε, αὐτὴν 
ὅλτ τὴν λέξιν προτείνομεν μετὰ xal τῆς ἀρχῆς αὖ" 
τῆξ. Λέγει γὰρ ἣ ἀρχὴ αὐτῆς " « Ἐὰν ἀναγγείλω 
ὑμῖν τὰ χαθ᾽ ἡμέραν γινόμενα, μνημονεύσω τὰ ἐξ 
αἰῶνος ἀριθμῆσαι. ν Εἶτα ἐπάγει λέγων" « Κύριος 
ἔχτισέ με ἀρχὴν ὁδῶν αὐτοῦ εἰς ἔργα αὐτοῦ, πρὸ 
τοῦ αἰῶνος ἐθεμελίωσέ με, ἐν ἀρχῇ πρὸ τοῦ τὴν γῆν 
ποιῆσαι, πρὸ τοῦ τὰς ἀδύσσους ποιῆσαι, πρὸ τοῦ 
προελθεῖν τὰς πηγὰς τῶν ὑδάτων, πρὸ τοῦ ὄρη ἑδρα-- 
σθῆναι πρὸ ὃὲ πάντων βοῦνων γεννᾷ pa. ν Ὅθεν 


est enim Patri coxternus, et figura immutabilis 
totius substantize ejus**, ut ait. Paulus apostolus, 
vas electionis. En philosophe, tam multi Filium 
Dei sine initio, nempe increatum ut Patrem, facto- 
rem autem omnium creatarum naturarum, ut s:epe 
diximus, earum quz videntur, et quz. intelligentia 
percipiuntur, demoustrarunt. Ubi autem sint in» 
strumentoru:n testes, dicas, si habes : et cito igitur 
credens in instrumenta baptizeris, postquam, ut 
ais, Deo fidelis exsistis. 


CAPUT X VIII. 


Contradiciio philosophi de eo : « Dominus condidit 
me inilium viarum suarum im opera sua; » ex 
proverbiis Salomonis. 
Postquam, inquit, tantopere vim facitis veritati, 

quid dicemus de liac mauifesta sententia : « Domi- 

nus condidit me initium viarum suarum in opera 
sua**, » 


Responsio sanctorum episcoporum per Eusebium 
Pamphili episcopum Casareg Palestine. 


Quid profunda penetras probabiliter ac facile, ut 
existimas? ne tibi ipsi, o philosophe, mollia cumu- 
les argumenta : vide ne scopulos aditu dilficiles 
jocaute conscendens, przceps ruas. Verum de illo, 
« Dominus condidit me, » nunc dicemus, quod ma-- 
jores nostri de illa sententia, « Dominus condidit 
me, » multa quidem alia tradiderunt, et de dispen- 
satione apparitionis Domini nostri Jesu Christi se- 
cundum carnem, quomodo explicaverint, nostis on- 
nino traditiones. Nos autem nunc, cooperante Do- 
mino nostro Jesu Christo, ex aliis etium historiis 
descriptionem faciemus : et si velis, o philosophe, 
ipsam totam sententiam ab ejus initio proferemus 
in medium. Ait enim principium ejus : « Si annun- 
tiavero vobis qu: quotidie flunt, memor ero 408 a 
seculo numerare. » Deinde adjungit, dicens : « Do- 
minus condidit me initium viarum suarum in opera 
sua, ante seculum fundavit me, in initio antequam 
terram faceret, et antequam abyssos faceret, ante- 
quam procederent fontes aquarum, antequam mon- 
tes. facti essent : ante autem omnes colles genuit 


χατασχευάζων τὸ, ὅτι « Κύριος ἔχτισέ με, » ἐπι D me**. » Unde muniens illud, « Dominus condidit 


συνάψας cUne* « Κύριος ἐποίησε χώρας xal ἀοική- 
τους. » Ζητῶμεν λοιπὸν Κύριον τὸν χτίσαντα αὐτὸν, 
τὸν xai ποιήσαντα χιύρας xai ἀοιχήτους " νυγματι- 
σθεὶς γὰρ ὁ Σολομῶν ἐχ τῶν τοῦ πατρὸς [πρὸς] Ἰὼδ 
εἰπόντος * « Ποῦ ἧσθα ἐν τῷ θεμελιοῦν με τὴν γῆν;» 
εἶπε᾽ « Κύριος ἐποίησε χώρας xai ἀοιχήτους, » Ἐν 
ὃὲ βίδθλῳ Βαροὺχ Ex στόματο; 'lepeplou τοῦ προ- 
φήτου, χαθὼς προαπεδείξαμεν, περὶ τοῦ ποιήσαντος 
χιυρας χαὶ ἀοιχήτους λέγει" « Υἱοὶ ᾿Αγὰρ οἱ ἐχζη- 
κοῦντες τὴν σύνεσιν ἐπὶ τῆς γῆς, οἱ ἕμποροι τῆς 
Mzoáy καὶ Θαιμὰν, χαὶ οἱ μυθολόγοι, xai οἱ ἔχζη- 


53 [lebr. 1, 9. 
AXAVILI, ὁ. 


δι Prov, vi), 99. ibid. 6. 


86 ibid. 22 seqq. 


me, » continuo inquit : « Dominus fecit regiones 
el inbabitabilia 7. » Quxramus deinceps Domi- 
num qui creavit illum, et qui fecit regiones et 
inhabitabllis. Stimulatus enim Salomon ab his quae 
Job dixerat : « Ubi erat. cum ponerem fundamenta 
terrze 5*1 » inquit : « Dominus fecit regiones et 
inhabitabilia. » In. libro autem Baruch ex ore Jere- 
mi;e prophet, ul prius ostendimus, de eo qui fecit 
regiones et inbabitabilia, dicitur : « Filii Agar ex- 
quirentes prudentiam — Super — terrauw, mercato- 
res Meran et Thxemap, et fabulatores, et exanina-. 


V Prov, viu, 96 sec. LXX. ** Job 
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tores  prudentke : viam autem sapieutize non co- À τηταὶ τῆς συνέτεως * ὁδὸν δὲ σορίας οὐχ ἔγνωσαν, 


gnoverunt, neque recordati sunt. semitas ejus*?; » 
el post pauca : « Sed sciens omnia cognoscit eam, 
adinvenit eam prudentia sua**; » loquens de eo 
qui invenit sapientiam prudentia aua, adjungit ejus 
opera, dicens : «Qui praeparavit terram in aeternum 
tempus, iwplevit eam jumentis quadrupedibus. Qui 
emittit lumen, οἱ vadit*!. Non connivendum est, 
e philosophe, eadem rursus proferre ad propositze 
hypothesis evidentem demonstrationem : « Qui nit- 
tit, inquit, lumen, et vadit : vocavit illud, et obe- 
divit illi cum timore : ac stell splenduerunt in cu- 
stodiis suis, οἱ l:elatze sugt : vocavit eas, οἱ dixe- 
runt : Adsumus : splenduerunt cum latitia ei qui 
“εἰς ias. Hic Deus noster, non reputabitur alius 
adversum eum. lavenit omnem viam  scienti:e, et 
dedit eam Jacob servo suo, et Israel dilecto $uo. 
Post bc in terra visus est, et inter. homines eon- 
vorgatus est **. » Duas naturas opponunt proprie 
ejus qui fecit regiones et inhabitabilia, quas dixit 
Salomon, et Baruch, sive Jeremias. Cum cuim di- 
xissel : « Condidit me; » subjunxit ejus opera, di- 
cens : « Dominus feeit regiones et. inbabitabilia, » 
Ratiocinemur, vir optime, quisnam est ille Domi- 
uus faciens regiones εἰ inhabitabilia : intelligemus 
von esse alium, sed omnino eum qui praeparavit 
terram in zeternum tempus (in terra enim przpara- 
tione consistit facere regiones et inhabitabilia), qui 
implevit eam jumentis quadrupedibus, qui vocavit 


οὐδὲ ἐμνήπῆη ταν τὰς τρίδους αὐτῆς. s» αὶ un 
ὀλίγον" « ᾿Αλλ᾽ ὁ εἰδὼς τὰ πάντα, γινώσχει αὐτῷ, 
ἔξξυρεν αὐτὴν τῇ συνέσε! αὐτοῦ " » εἰπὼν cA τοῦ 
ἐξευρόντος τὴν σοφίαν τῇ συνέσει αὑτοῦ, ἐ πάγε: σ΄.- 
ποῦ χαὶ τὰς ἐνεργεία:, λέγων "ε 'O χατασχευλτ-- 
τὴν γῆν εἰ; τὸν αἰῶνα χρόνον. ἐνέπλν ιν αὐτῇ 
χτηνῶν τετραπόδων. Ὃ ἀποστέλλων τὸ φῶς, xx 
πορεύεται. » Οὐ παραδλεπτέον q5p, ὦ φιλόσοφε, τὰ 
αὐτὰ πάλιν διαγορεῦσαι mph; ἐναργῆ ἀπόδειξιν τς 
“ποοχειμένης ὑποθέσεως. « Ὁ ἀποστέλλων, v1,5*, τὸ 
φῶς, χαὶ πορεύεται ἐχάλεσεν αὐτὸ, xat ὑπήχουσεν 
αὐτῷ *pójuo* οἱ ὃὲ ἀστέρες ἔλαμψαν ἐν ταῖς φυλαχαῖς 
αὑτῶν, xal ηὐφράνθηταν" ἐχάλεσεν αὐτοὺς, χαὶ εἰ- 
παν" lMápsausv: ἔλαμψαν μετ᾽ εὐφροσύνης τῷ ποι- 
ísavz αὑτούς. Οὗτο; ὁ Θεὸς ἡμῶν, οὗ λογισθήσεται 
ἕτερος πρὸς αὐτόν. Ἔξε:ῦοε πᾶσαν ὁδὺν kristiur;, 
χαὶ ἔδωχεν αὐτὴν Ἰαχὼῤ τῷ παιδὶ αὐτοῦ, xoi 
Ἱπ:ραὴλ τῷ ἢγαπημένῳ ὑπ᾽ αὐτοῦ, Μετὰ ταῦτα ἐπὶ 
κἴς γῆς ὥφθη, xat τοῖς ἀνθρώποις συνανεστράφῃ. » 
Τὰς δύο φύσεις προσθήσαντες χυρίως, ποιή Σαντος 
χώρας xai ἀοιχήτους, ἃ; εἶπε Σολομὼν xai Βαροῦχ, 
ἤτοι Ἱερεμίας. Εἰπὼν γὰρ, « “Ἔχτισέ με, » ἐπήγα- 
γεν αὑτοῦ xai τὰς ἐνεργείας, λέγων“ « Κύριος 
ἐποίησε χώρας xai ἀοικήτους. » Συλλογισώμεθα, ὦ 
βέλτιστε, τὸ τίς Κύριος ὁ ποιήσας χώρας xaX ἄοι- 
χήτους. Νοήσωμεν ὅτι οὐχ ἄλλος, ἀλλ᾽ ἢ πάντως ὁ 
χατασχευάσας τὴν γὴν εἰς τὸν αἰῶνα χρόνον * Ev γὰρ 
τῷ χατασχευάζειν τὴν γῆν, ποιεῖν ἔστι χώρας χαὶ 


lumen, et obedivit ei cum timore : et quie sequun- C ἀοιχέτους. Ὃ xai ἐμπλήσας αὐτὴν χτηνῶν τετρα- 


tar. De quo. inquit, quod «In terra visus est, et 
inter homines conversatus est. » lutelligendum est 
ergo, quod ipse est Dominus, condens rationalem 
^apientiam, initium viarum suarum, quam ad ima- 
ginem suam homini praeparavit, qui fecit regiones 
et Inbabitabilis, qui preparavit terram in zeternum 
tempus. Verum rursus principium sententiz videa- 
mus : « Si annuntiavero vobis quz quotidie fiunt ; » 
108 dixit : Que futura sunt : et iterum ait : « Me- 
mor ero qua a s&xrculo numerare ; » non dixit : Ante 
seculum. Notum est vobis, quod Filius Dei est qui 
rationalem sapientiam condklit, qui przeparavit ter- 
vam fn seternum tempus, qui fec't regiones et inha- 
b'tabilia, qui dixit Job : « Cum me laudarent astra 
matwtina, et jubilarent omnes filii Dei *. » Moyses 
; utem ait de eo qui fecit. lucem : « Dixitque Deus, 
Fiat lux ** ; » et subjunxit dicens : « Fecitque Deus 
duo leuminaria magna et stellas **, , οἱ quz se- 
quuntur, Sufficere mihi videntur, o philosophe, que 
dicta sunt, el. demonstrationes ostenderunt, quod 
scilicet Filius Dei est qui apud Salomonem ratio 
nalem sap:entiam  coudidit, οἱ omnes creatu- 
Fra$, et non. instrumentuin. Ut autem. tibi veraum 
rerum demonstiationem — manifestiorem | exhibea- 
mus, accedamus citius ad rei sensum, ejusque 

89 [jaruch 11,25. 


** ibid. 52.  *'ibid. 33. 


** ibid. $4, 58. 


πόδων, ὁ xal χαλέσα: τὸ φῶς, xat ὑπήχουσεν αὑτῷ 
τρόμῳ * xaX τὰ ἑξῆς. Περὶ οὗ λέγει, ὅτι ε Ἐπὶ τῆς 
γῆς ὥφθη, xai τοῖς ἀνθῥώποις συνανεστράφτ. » 
Νοητέον οὖν (12), ὅτι οὗτός ἐστιν ὁ Κύριος ὁ χτίσας 
τὴν λογιστικὴν σοφίαν εἰς ἀρχὴν ὁδῶν αὑτοῦ, ἣν τὖ- 
τρέπισε τῷ xat' εἰχόνα αὐτοῦ ἀνθρώπῳ, ὁ mots; 
χώρας καὶ ἀοιχήτους, ὁ χατασχευάσας τὴν γῆν εἰς 
κὸν αἰῶνα χρόνον. ᾿Αλλὰ χαὶ πάλιν τὴν ἀρχὴν τῆς 
λέξεως ἴδωμεν’ « "Exv ἀναγγείλω ὑμῖν τὰ xal 
ἡ λέραν γινόμενα. ν ᾿Αλλ᾽ οὐχ εἶπε’ Τὰ μέλλοντα" 
χαὶ πάλιν λέγει" » Μνημονεύσω τὰ ἐξ αἰῶνος ἐξαριῦ- 
poat ν ἀλλ᾽ οὐ τὰ πρὸ αἰῶνος. Ἐγνώσθη ὑμῖν, ὅτι 
ὁ Υἱὸς τοῦ Θεοῦ ἐστιν, ὁ xal τὴν λογιστιχὴν σοφίαν 
χτίσας, ὁ κατασχευάσας τὴν γὴν εἰς τὸν αἰῶνα χρό 
vo», ὁ ποιήσας χώρας xai ἀοιχήτους, ὁ xaX τῷ Ἰὼ 
εἱπών᾽ € Ὅτε ἐγενήθησαν ἄστρα, ἕνεσάν με πάντες 
ἄγγελοί μου. » Μωσῆς δὲ λέγει περὶ τοῦ ποιήσαντος 
τὸ φῶς" « Καὶ εἶπεν ὁ Θεὸς, Γενηθήτω φῶς" » καὶ 
ἐπήγαγε λέγων" « Καὶ Exoíra:y θεὸς τοὺς δύο φωστῆ- 
pie τοὺς μεγάλους, xal τοὺς ἀστέρας, » καὶ τὰ 
ἑξῆς. 'Ixavà εἶναΐ μοι δυχεῖ τὰ λεχθέντα, χαὶ αἱ 
ἀποδείξεις παρέστησαν, ὦ φιλόσοφε, ὅτι ὃ Υἱὸς τοῦ 
Θεοῦ ἐστιν, ὁ χαὶ τὴν ἐν Σολομῶντε λογιστιχὴν σο- 
φίαν χτίσας, xai πάντα τὰ χτιστὰ, xal οὐχ ἐργαλεῖον. 
Ἵνα δὲ σοι σαφεστέραν τὴν ἀληθῆ τῶν πραγμάτων 


*! Job xxx«eiii, 7, δ᾽ Gen. 1, ὅ. ** ibid. 46. 


(19) Citat ista. Cyparissiotes, decal. 5, cap. ὁ. Haar 
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ἀπόδειξιν παραπτήτωμεν, xal τάχιον ἔλθωμεν ἐπὶ A contemplationem, quz ex. Scriptura. prouunti;bi- 


τὸν νοῦν τοῦ πράγματος, XXV τῇ; θεωρίας |le. τὴν 
θεωρίαν) αὐτοῦ, τὰ ἐχ τῆς Γραφῆς λέξωμεν * μέλλων 

προφήτης Μωσῆς ἐξιέναι τὸν βίον, ὡς γέγραπται 
ἐν βίδλῳ ἀναλήψεως Μωσέως, προσχαλεσάμενος Ἴη- 
σηῦν υἱὸν Νανῇ, χαὶ διαλεγόμενος πρὸς αὐτὸν, ἔφη" 
« Καὶ προεθ:ἀσατό με ὁ Θεὸς πρὸ χαταδολῖῆ-ς χόσμου, 
εἶναί με τῆς διχθήχη:ς αὐτοῦ μεσίτην. » Καὶ ἐν βίδ) 
λόγων μυστιχῶν Μωσέως, αὐτὸς Μωσῆς προεῖπε 
πεοὶ τοῦ Δετυὶδ xaX Σολομῶντος, Περὶ τοῦ Σολομῶν - 
7^; οὕτω προεῖπε" χαὶ, « Διαδοχεύσς [ἴσ΄. διαχεύσει) 
αὐτὸν ὁ Θεὸς σοφίαν xaX διχαιοσύνην, xal ἐπιστήμην 
«1 fpn. Αὐτὸς οἰχοδομήσει τὺν οἶχον τοῦ Θεοῦ. » Καὶ 
τὰ ἔξῆς, "Iva δὲ σαφέστερον εἴη ὅ φημι, οὕτως ἐξ- 


mus. Exiturus e vita Moyses propheta, ut scripti 
est iu libro Analepsis Moysis, cam vocasset ad se 
Josue filium Nave, loqueus ad eum, dixit : « Pr:e- 
vidit Deus ante imuudi . coustitutionem futurum me 
testamenti sui mediatorew. » Et in libro sermonum 
mysticorum Moysis, ipse Moyses de Davide et Sa- 
lomoue praedixit; de Salomone sic : « Infundet ei 
Deus sapientiam, atque justitiam, et scientiam ple- 
na:. Ipse domum Dei zedifieabit : » et qux» sequun- 
tur. Ut autem sit manifestius quod. dico, ita. intel- 
lectum  perserutemur. Estne homo propter mubn- 
dum, an mundus propter liominem 7 Philosopbus : 
Omuino mundus propter hominem. 


ετάτωμεν τὸν νοῦν. Ὃ ἄνθρωπος διὰ τὸν χόσμον, ἣ ὁ xóspo; διὰ τὸν ἄνθρωπον; Ὁ φιλόσοφος" Πάντως 


ὁ χόσμος διὰ τὸν ἄνθρωπον. 


Οἱ ἅγιοι ἐπίσκοποι οἱ ἡμέτεροι διὰ τοῦ ἀὑτοῦ B Sancti nostri episcopi per eumdem ἐρίξεοραπι Ewuse- 


ἐπισχόπου ξ᾿ι ὑσεδίου τοῦ Παμφίλου εἶπαν. 

Καὶ εἰ ὁ χύσμος διὰ τὴν ἄνθρωπον, πάντως ὡς 
προγενεστέρου τοῦ ἀνθρώπου ἐν τῇ τοῦ Θεοῦ ἐνθυ- 
μήσει ὄντος, ὁ δὲ χόσμος μεταγενέστερος ἣν τοῦ &v- 
θρώπου xai τῆς λογιστιχῇῆς σοφίας ἐν τῇ τοῦ Θεοῦ 
ἐνθυμήσει' ὁ ἄνθρωπος οὖν προγενέστερό; ἐστι τοῦ 
χύσμον, προῦπάρχει xai τῶν τοῦ χόσμου φύσεων, 
οἷον οὐρανοῦ χαὶ τῆς YT; ἡμέρας, νυχτὸς, νεφῶν, 
ἀνέμων, ἀδύσσων, πηγῶν, ὁρέων, βουνῶν. Τούτων 
πάντων προγενεστέρα ἐστὶν ἡ σοφία, χαὶ ὁ ἄνθρω- 
T$ ἐν τῇ τοῦ Θεοῦ ἐνθυμήδσει ἤδη προῦπάρχει τοῦ 
χότμουν. 'AXA' οὗτος μὲν οὖν μεταγενέστερος χτισθεὶς 
1,4407, ἐν τῇ τῆς χτίσεως παρόδῳ. Ὁ δὲ μεταγενέ- 
6:270; τοῦ ἀνθρώπου ἐν τῇ τοῦ Θεοῦ ἐνθυμήσει οὗτος 
μεταγενέστερο: παρηνέχθη ἐν τῇ τῆς χτίσεως παρ- 
6X9. ᾿Αλλ᾽ ὅτι χαὶ ἡ σοφία, fjv ἐξεῦρε συνέσει αὐτοῦ 
ὁ Υἱὸς τοῦ θεου, fv δέδωχε τῷ xav εἰχόνα ἑαυτοῦ 
ἀνθρώπῳ, xal αὕτη προῦπηρξε τοῦ χόσμου χαὶ τῶν 
φύσεων αὐτοῦ ἐν τῇ τοῦ Θεοῦ ἐνθυμήσει. Εἰδὼς οὖν 
ἐν ἑαυτῷ ὁ Σολομὼν, διδαχθεὶς ἐχ τῆς τοῦ Θεοῦ δο- 
θ:ἰσης αὐτῷ σοφίας, ὅτι ὁ ἄνθρωπος xa ἡ σοφία 
--.οοὔπῆρξαν τοῦ χόσμου xal τῶν φύσεων αὐτοῦ, ἕν 
«2 τοῦ Θεοῦ ἐνθυμήσει, βασανίσας τὸ ἤδη προῦπάρ- 
χων ποῦ χόσμου, xai ἐν τῇ τοῦ Θεοῦ ἐνθυμήσει πρὸ 
χαταθολῆς χόσμου, ὃ ἐξεῦρε τῇ συνέσει αὐτοῦ ὁ Κύ- 
p:05, τοῦτο ἤδη ἔχτισεν ὁ αὑτὸς Κύριος μεταγενέστε - 
pov τοῦ κόσμου xal τῶν φύσξων αὐτοῦ. Λέγει οὖν ὁ 
Σολομὼν ὡς bx προσώπου τῆς ὃν ἀνθρώπῳ σοφίας 
τὶς προῦπαρξάση: τοῦ χόσμου ἐν τῇ τοῦ Θεοῦ ἐν- 
θυμέσεις" «€ Κύριος ἔχτισέ με ἀρχὴν ὁδῶν αὐτοῦ elg 
ἔργα αὐτοῦ, » τῇ ἐν τῷ ἀνθρώπῳ σοφίᾳ ἀνῖχεν 
ἐχφωνεῖν τῇ λογιστιχῇ, τῇ εὐτρεπισθείσῃ τῷ ἀν- 
θρώπῳ ταῦτα, τῷ xav εἰκόνα τοῦ Θεοῦ γενομένῳ, 
T5 οὖν fv, « Κύριος ἔχτισε, » τῷ προὐπάρξαντι τοῦ 
χύσμου ἐν τῇ τοῦ Θεοῦ ἐνθυμήσει, τοῦτο" τούτῳ 
“ποοσέῤῥυψε (13). Τὸ δὲ « Γεννᾷ με, » συνεὶς πάλιν 
εἰς τὰς μετὰ ταῦτα ἐχ φύσεως παιδοποιήσεις ἔχδι- 


δωμένου εἶπε τὸ, « Γεννᾷ με. » Νόει τοίνυν, φιλότοφε, 


8! Prov, vui, 99. 


(15) 3.c etiam ma. noster. HAMA. 


bium Pamphili dixerunt. 


Si mundus est propter hominem, omnino cum 
howo prior sit in Dei proposito, erit homine ac ra- 
tionabili sapientia posterior : igitur homo prior est 
mundo ; est etiam prior naturis mundi, quales sunt, 
coelum, terra, dies, mox, nubes, venti, abyssi, fon- 
tes, montes et colles. Omuibus his prior est sapien- 
tia, et homo in Dei proposito jam prior est mua- 
do : sed eumdem accidit posterius in via. creatio- 
nis coaditum faisse : qui autem in. divina inten- 
Hone homine posterior erat, itle in viam creationis 
prior incidit. Sed et sapientia quam | invenit. pru- 


dentia sua Filius Dei, quam dedit hoinini ad inia- 
C ginem suam, ipsa etiam in divina intentione mundo 


et nundi naturis prior fuit. Salomon igitur iustru- 
ctus sapientia, quam ei Deus dederat, in. seipso 
sciens hominem atque sapientiam 3nte mundum et 
mundi naturas in Dei propositu exstitisse, accurate- 
indicavit in divina intentione ante mundam olim 
fuisse. Quod enim ante muudi constitutionem Doni- 
nus iuvenit prudentia sua, hoc taudem idem Do- 
minus post mundum et uiündi naturas creavit, Ait 
ergo Salomon quasi ex persona liumanz sapientie, 
quie in divina intentione ante mundum exstitit : 
« Dominus condidit me initium viarum suarum in 
onera ejus ** ; » humanam sapientiam ac rationa- 
lem homini ad imaginem Dei facto prsparatam, 
liec pronuntiantem. induxit. Hoc igitur erat, « Do-- 


D minus condidit. » De iilo enim, qui in divina in- 


tentione ante mundum fuit, hoc exposuit. Illud vero, 
« Gigoit me, » rursusloquens de eo qui editus est 
2d sequentis exortus terrarum  creationes, dixit,, 
« Gignit me, » Intellige igitur, philosophe, usque 
ad perfectionem, naturam ipsam antiquam factam. 
esse, et renovalam. lllud ergo; « Dominus condidit. 
me ivitium viarum auarum in opera ejus, » de ra- 
tione ac sapientia hominibus concessa explicandum 
est, Illud vero, « Gignit me, » de natura eadem juxta 
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Dei pr:escientíam ex suis imaginibus, quasi rota qua- A τῆς αὐτῆς φύσεως παλαιουμέυτς xat ἀναυνεουμένης 


dam implicata in suam metam redeunte; ab initio 
primum creati bominis facti ad imaginem Dei, in 
quo rationalem, creatam sapientiam reposuit, ac 
sinceramsui eharitatení impressit Deus. Quod in 
seipso renovans Salvator dispensalorie ad Patrem di- 
cebat : « Quoniam, inquit, ante mundi constitutionem 
dilexisti me*". Illud autem : « Antesxcula in principio 
fundavit me ** ; »videns Salomon quod szcula in hoc 
mundo ex diei ac noctis circuitu consistentiam ha- 
bent; exsistere autem: ante diem et noctem, esse 
etiam exsistere ante hoc szculum: eas considera- 
tiones contemplans Salomon, homini atque sapieu- 
Ux congrue accommodavit. Quamobrem ex ejus 
persona pronuntians ait : «Dominus condidit mc 
initium viarum suarum in opera ejus, ante sxcula, 
in principio fundavit me.» Rursum cogitans in se- 
metipso, quod Deo hujus mundi naturas ante homi- 
nem ejusque sapientiam in essc perducente, opor- 
teret. praesentibus ipsis naturis, quz priora sunt 
adesse. Videns autem ordine naturas prodeuutes, 
et quod bomo ejusque saprentia. proposita fuerunt, 
ut reliqua opera precederent: rationalis ergo at- 
que judicatrix sapientia homini concessa, et. Salo- 
moni, ut magnus Moyses ait, infusa, loquitur in 
Salomone: « Dominus condidit me initium viarum 
suarum iu opera ejus ; » et qux sequuntur. Ex cujus 
persona, qua cum homine prior erat mundo, 'enar- 
-1u3 opera Dei naturas in. mundum producentis, 


inquit ipse : «Dominus fecit regiones οἱ inhabita- C 


bilia, eL summa quas habitantur ejus quz sub coelo. 
Quando przparabat ccelum, simul aderam ipsi, et 
quando secernebat suam sedem super ventos ; quan- 
do zthera firmabat sursum, et librabat fontes aqua- 
vum : quando circumdabat mari terminum suuin, 
ct legem ponebat aquis ne transirent (ines suos: 
quando appendebat fundamenta terra, cum eo eram 
vuncta componens, cui adgaudebat 9.» [Ic ex. per- 
sona sapientie. Qua haud dubie ostendunt, quod 
in divina intentione ante mundum exstitit, propter 
quam mundus exstructus est: constat etiam ante 
mundi naturas exstitisse. Testis ergo factus vix na- 
wirarum, qui prior. illis fuit earum ordinem nuine- 
:al per sapientiam quam invenit prudentia sua, 
quamque homini przparavit!*. Quis igitur hanc 
s»pientiam praeparavit et dedit homini, qux» ejus 
opera enarravit? Nonalius omnino, quam qui prz- 
paravit terram in z:eternum tempus, et qui implevit 
e:m jumentis quadrupedibus, qui inittit dumen et 
vadit: vocavit illud, et obedivit illi timore : qui in 
terra visus est, et iuter homines conversatus est; 
hic sapientiam hareditavit. Non est itaque Filii 
Dei illud :« Dominus condidit me:»sed rationalis 
sapienti: quam ipse Doininus homini dedit ac prze- 
paravit, propter quem iundus factus est. Claris- 
sime si quidein per omnia dewoustratum est in per- 
$ona ralionalis sapienti:e diclum | esse. Confirmat 


41 Juan. xvii, 24. '* Prov, vui, 22. 


" ibid. 25-50. 


ἄχοι συντελείας. Τὸ οὖν͵ « Κύριος ἔχτισέ με ἀρχὴν 
ὁδῶν αὐτοῦ εἰς ἔργα αὐτοῦ, » εἰς τὴν τῶν ἀνθρώπων 
δοθεῖσαν λογιστιχὴν σοφίαν διαληπτέον. T5 δὲ «Tes-. 
vd με, » τὸ χατὰ πρόγνωσιν τοῦ θεοῦ αὑτῇ ς τῆς φύ-᾿ 
σεως, τὸ ἐξ αὐτῆς ἐξ εἰχόνων 0; τροχὸν εἰλιττόκμενον 
ἐπ᾿ αὐτὸν τὸν xay mcn pa Emavibv ἀπὸ ττς ἀρχτς τοῦ 
πρωτοχτίστου ἀνθρώπου τοῦ χατ' εἰχόνα Θεοῦ xz- 
σθέντος, ἐν ᾧ τὴν λογιστιχὴν σοφίαν τὴν xztovt;) ἐν- 
ἐθηχεν, ἐν ᾧ τὴν εἰλιχρινῆ αὐτοῦ ἀγάπην ἐνετύπωσεν 
ὁ Θεός. "Ὅπερ τὴν ἀνάχτισιν ἐν ἑαυτῷ ποιούμενος ὁ 
Σωτὴρ ἔλεγε πρὸς τὸν Πατέρα olxovoptxo;* « Ὅτι 
τγάπησάς με, φησὶ, πρὸ χαταδολῆς: χόπμου. » Τὴ 
6t, « Πρὸ τοῦ αἰῶνος: ἐθε ελίωσέ με ἐν ἀρχῇ. » ἕστο- 
ρμΐπας ὃ Σολοιλὼν, ὅτι οἱ αἰῶνες οἱ ἐν τῷδε χό- 
σλῳ Ex τῆς περ'όδου τῆς ἡμέρας χαὶ τῇς νυχτὸς τὴν 
σύστασιν ἔχουσι. Τὸ δὲ προῦπάοξαι τῆς ἡμέρας χαὶ 
τῆς νυχτὸς, προῦπάρξα: ἐπτὶ τοῦ αἰῶνος τούτου " 
παύταις tal; ἱστορίαις θεωρήσας ὁ Σολομὼν, fiouo- 
σεν εὑαρμόστως τῷ τε ἀνθρώπῳ χαὶ τῇ σοφίᾳ. Διὸ ex 
προσώπου αὐτῆς ἐχφωνήσας λέγει τό « Κύριος 
ἔχτισέ με ἀρχὴν ὁδῶν αὑτοῦ εἰς ἔργα αὑτοῦ, πρὸ τοῦ 
αἰῶνος ἐθεμελίωσέ ps ἐν ἀρχἧ. ν» Συλλογισάμενος 
ἔν ἑαυτῷ πάλιν, ὅτι μέλλοντος τοῦ Θεοῦ παράγειν 
«αὐτὰς τὰς φύσει: τὰς ἐγχοσμίους, προγενεστέρας 
τοῦ τε ἀνθοώπου χαὶ τῆς σοφίας, εἰς τὸ εἶναι, χαὶ 
δτ!: δεῖ τοὺς προγενεστέρους παρεῖναι παραγενομέ- 
γων τε τῶν φύσεων ἱστορεῖν χατὰ τάξιν τὰς φύσεις 
παραγινομένας, χαὶ ὅτι ὁ ἄνθρωπος χαὶ ἣ σοφία 
ἡγεῖσθαι τῶν ἔργων ἐτέθησαν" dj οὖν τῷ ἀνθρώπῳ 
ὡοθεῖσα ὑπὸ τοῦ Θεοῦ Aoyioztxh xa* κριτιχὴ σοφία, 
ἡ διαδοχεύσασα ἐπὶ Σολομῶντα, καθά φησιν ὁ μέγας 
Μωσῆς, λέγει ἐν "Σολομῶντι" ε« Κύριος ἔχτισέ με 
ἀρχὴν ὁδῶν αὑτοῦ εἰς ἔργα αὐτοῦ" » χαὶ τὰ ἑξῆς. 
Ἧς ἐκ προσώπου τῆς προγενεστέρας σὺν τῷ ἀν- 
θ.ώπῳ τοῦ χόσμου, διηγούμενος τὰ; ἐνεργείας τοῦ 
Θεοῦ, τὰς ἐν τῷ χόσμῳ παράγοντος τὰς φύσεις, φη- 
civ αὐτός" « Κύριος ἐποίητε χυρας xai ἀοικήτους, 
xai ἄχρα οἰχούμενα τῆς ὑπ᾽ οὐρανόν. "Hv(xa ἣτοί- 
pate τὸν οὐρανὸν, συμπαρὴ μὴν αὐτῷ,ὅτε ἀφώριζε τὸν 
ἑαυτοῦ θρόνον ἐπ᾽ ἀνέμων" ἡνίκα ἰσχυρὰ ἑποέει τὰ ἄνω 
νέφη, xal ὡς ἀσφαλεῖς ἐτίθει πηγὰς τῆς ὑπ᾽ οὐρανόν" 
ἐν τῷ τιθέναι τῇ θαλάσσῃ ἀχριθασμὸν αὑτοῦ, καὶ ὕδατα 
οὐ παρελεύπονται λόγον στόματος αὐτοῦ" xal ἰσχυρὰ 


Ὁ ἐποίει τὰ θεμέλια τῆς γῆς, ἤμην παρ᾽ αὐτῷ ἀρμόζουπα, 


ἐγὼ ἤμην ἧ προσέχαιρε. » Ταῦτα Ex προσώπου τῆς σο- 
φίας. Καὶ δείχνυσιν ἀσφαλῶς, ὅτι ὁ προῦπάρξας τοῦ 
χόσμου ἐν τῇ τοῦ Θεοῦ ἐνθυμήσει " διὸ χαὶ ὁ χόσμος εὑ- 
τρεπίσθη, δηλονότι χαὶ τῶν τοῦ χόσμου φύσεων προῦ- 
πτιρξεν" ἴστωρ οὖν γενόμενος τῆς παρόδου τῶν φύσεων, 
ὑπαριθμεῖ τὴν τάξιν αὐτῶν, ὁ προγενέστερος αὐτῶν. 
ἡ σοφία, ἣν ἐξεῦρε τῇ συνέσει αὑτοῦ, ἣν εὑτρέπισε τῷ 
ἀνθρώπῳ. Τίς οὖν ὁ ταύτην τὴν σοφίαν oosuvos- - 
πίσας xai δεδιυχὼς τῷ ἀνθρώπῳ, ἣ ὑφηγήσατο αὖ- 
τοῦ τὰς ἐνεργείας ; "Ὅτι οὐχ ἄλλος, ἀλλ᾽ Ὁ πάντως 
ὁ χατιασχευάσας τὴν γῆν εἰς τὸν αἰῶνα χρόνον, ὁ xa 
ἐμπλίσας αὐτὴν χτηνῶν τετραπόδων, ὁ χαλέσας τὸ 


τὸ Baruch π|, 32. 
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φῶς, xal ὑπήχουσεν αὑτῷ τρόμῳ * ὁ ἐπὶ γῆς ὀφθεὶς, A autem. prx»dicta Dominus iu. Evangelio, diceus: 


xai συναστραφεὶς ἀνθρώποις. Τούτῳ χεχλήρωται 
τῆς σοφίας. Οὐχὶ τοῦ Υἱοῦ τοῦ Θεοῦ τὸ, ε Κύριος 
ἔχκτισέ ue, » ἀλλ᾽ ἣ τῆς λογικῆς σοφίας, τῆς ὑπ᾽ αὐτοῦ 
τοῦ Κυρίου εὐτρεπισθείσης xaX δοθείσης τῷ ἀνθρώ- 


«Sabbatum propter hominem factum est, non homo 
propter Sabbatum?! ;» attributa mundo persona seu 
figura Sabbati, pro eo ; mundus propter hominem 
factus est, non homo propter mundum. 


πῳ, δι᾽ ὃν ὁ χόσμος ἐγένετο. Σαφέστατα διὰ πάντων δέδειχται, ὅτι elg τὸ πρόσωπον εἴρηται, τῆς λογιχῆς 
σηφίας. Βεθαιοῖ δὲ τὰ προειρημένα ὃ Κύριος ἐν τῷ Εὐαγγελίῳ λέγων" « Τὸ Σάδθατον διὰ τὸν ἄνθρωπον 
ἐγένετο, οὐχ ὁ ἄνθρωπο; διὰ τὸ Xá6azow* προτωποποιήσας τὸν χόσμον εἰς πρόσωπον τοῦ Σαδόάτου 
ἀντὶ τοῦ" ὁ χόσμος διὰ τὸν ἄνθρωνπον, ἀλλ᾽ οὐχ ὁ ἄνθρωπος διὰ τὸν χότμον. 


Ἑτέρα ἀντίφρασις τοῦ φιϊοσόφου. 


᾿Αλλὰ, φησὶν, fj σοφία ἡ ἐν Σολομῶντι, ὁ Υἱὸς τοῦ 
8:02 ἐστι, τοῦτ᾽ ἔστιν ἡ σοφία τοῦ Θεοῦ, ὁ εἰπών " 
« Κύριος ἔχτισέ με, » χαὶ τὰ ἑξῆς. 
᾿Απόχρισις τῶν ἁγίων ἐπισχόπων πρὸς τὸν ciuó- 

cogor διὰ τοῦ ἐπισχόπου Εὐσεδίου toU Παμ- 

φίλου. . 

Εἰπὲ, ὦ φιλόσοφε, ἡ σοφία ἡ àv Σολομῶντι ὡς σὺ 
ch, fj τοῦ Θεοῦ ἔστι σοφία; Ὁ guAócozoc* Ναὶ, 
φησὶν, οὕτω: ἔχει. Ὁ ἐπίσκοπος " Eizt, ἡ σοφία 
ποῦ Θεοῦ πρόγνωσιν ἔχει, ἣ 65 ; Ὁ φιλόσοφος " Ναὶ 
ἔχει. Ὁ ἐπίσκοπος * Ἡ σοφία τοῦ Θεοῦ ὁ Υἱὸς τοῦ 
Θεοῦ ἐστιν, fjv φἣς ἐν Σολομῶντι; Ὁ φιιόσοφος" 
Ναὶ, φησίν. Ὁ ἐπίσκοπος " Πῶς χρίνει ὁ χρίνων, 
χατὰ πρόγνωσιν, ἣ οὔ; Ὁ φιλόσοφος. Ναὶ, φησίν. 
᾿Αλλὰ πῶς; Ὁ ἐπίσκοπος " 'O οὖν χρίνων, χατὰ 
πρόγνωσιν χρίνει, xal χατὰ τὰ ἔργα, ὡς προγνώ- 
στῆς; Ὁ gilécogoc: NaY εἶπον. Ὃ ἐπίσχοπος" 
Πῶς οὖν ἢ σοφία fj ἐν Σολομῶντι λέγει" « Τρία ἐστὶν 
ἀδύνατά pot νοῆἦσαι, χαὶ τὸ τέταοτον οὐχ ἐπιγινώ- 


Alia philosophi contradictio." 


At vero Salomonis sapientia testatur, Filium Dei 
esse, hoc est, Dei sapientiam, qux dixit: «Domiuus. 
condidit me,» οἱ qux sequuntur. 


Responsio sanctorum. episcoporum ad philosophum 
per episcopum Eusebium Pamphili. 


Dic, philosophe, sapientia qu: erat in Salomone, 
ut ais, eratue sapientia Dei? Philosophus. Vere 
inquit, erat profecto. Episcopus. Dic, sapientia Dei 
prescientiam habet, annon? Philosoplius. Certe 
habet. Episcopus. Sapientia Dei, quam dicis in 
Salomone fuissc, estne Filius Dei? P^oilosophus. 
Certe, inquit. Episcopus. Judex quomodo judicat, 
juxta prascientiam, an non? Philosophus. Certe, 
ait: quomodo enim aliter judicaret ? Episcopus. Ju- 
dex igitur juxta prazscientiam judicat, et secundum 
opera qua prius novit? Philosophus. Certe jam 
dixi. Episcopus. Quomodo igitur ait. sapientia Sa- 
lomonis: «Tria non possum intelligere, quartum 


8x0;» Τὰ τρία εἰοηχυΐα ἡ iv Σολομκῶντι σοφία, C benitus ignoro?» eumque tria dixisset sapientia Sa- 


ἀδυνατεῖ αὑτὴν νοῆσαι, περὶ τοῦ τετάρτου εἶπεν o) 
γινώσχειν, xat ὁδοὺς ἀνδρὸς ἐν νεότητι. Ei οὖν ἡ σο- 
cia τοῦ Θεοῦ ἐστιν ἡ ἐν Σολομῶντι, πῶς χρίνει τὸν 
χόσμον, μὴ εἰδυῖα ἀνδρὸς ὁδοὺς £v νΞότητι; χαὶ πῶς 
“οὔτο ἀληθὲς, ὅτι ὁ ποιήσας τὸν ἄνθρωπον xaz' εἰ- 
χόνα Θεοῦ, τοῦτ᾽ ἔστιν, ὁ Yib; τοῦ Θεοῦ, χαθώς φησι 
Ἰωσῆῇς ὁ προφήτης, ἔτι δὲ xol Ἰωάννης ὁ εὐαγγε- 
γιστῆς, « Πάντα δι᾽ αὐτοῦ, φησὶν, ἐγένετο“ » οὐχ 
ἐπίσταται ὁδοὺς ἀνδρὸς iv νεότητι; « Ὁ πλάσας 
χατὰ μόνας τὰς χαρδίας αὐτῶν, ὁ συνιεὶς εἰς πάντα 
τὰ ἔργα αὑτῶν, ὁ ἐτάζων χαρδίας xal νεφροὺς, » 
χατὰ τὸν προφήτην τὸν εἰπόντα " « Σὺ ἔγνως τὴν 
καθέδραν μου, καὶ τὴν ÉEyepolv μου" σὺ συνῆχας πάν- 
τας τοὺς διαλογισμούς μου, φησὶν, ἀπὸ μαχρόθεν, 
τὴν τρίδον μου, καὶ τὴν σχοῖνόν μου σὺ ἐξιχνίασας, 
xai πάσας τὰς ὁδούς pou προεῖδες. » Καὶ ἐν ἑτέρῳ 
πάλιν" €. Ὁ παιδεύων ἔθνη, οὐχὶ ἐλέγξε:, ὁ διδάσχων 
ἄνθρωπον γνῶσιν; Κύριος γινώσχε: τοὺς διαλογι- 
σμοὺς τῶν ἀνθρώπων, ὅτι celat μάταιοι. ν Ὃ οὖν 
καῦτα ἐπιστάμενος, χαὶ πάντα προγινώσχων, οὐχ 
ἐπίσταται ὁδοὺς ἀνδρὸς ἐν νεότητι; Καὶ πολλὰ ἔστιν 
εὑρεῖν ἐχ τῶν Γραφῶν, τὰ ἐλέγχοντα τὴν ἄνοιαν τῶν 
χαχὼς ὑπειληφότων περὶ τοῦ ῥητοῦ τούτου. Πῶς 
γὰρ ὁ διδά;χίυν ἄνθρωπον γνῶσιν, αὑτὸς οὐχ ἐπίστα- 
ται ὀδοὺς ἀνδρὺς ἐν νεότητι; Εὖ ἴσθι οὖν, ὦ φιλό- 
αηφε, ὅτι Σολομὼν χΧριτὴν ἔλαθε σοφίαν, ἣν ἐξεῦρε 


lomonis, quse ipsa non posset intelligere, quartum 
dixit se ignorare, nempe viam viri in adolescentia. 
Si ergo sapientia Dei est sapientia Salomonis, quo- 
modo judicat mundum, cum nesciat viam viri iu 
adolescentia? et quomodo hoc verum est, quod qui 
fecit hominem ad imaginem 'Dei, hoc e$t, Filius 
Dei (ut Moyses propheta ait, οἱ de quo ait Joannes 
evangeliata : «Oinnia per ipsuin facta sunt *? » ), non 
sciat viam viri In adolescentia ?. «Qui finxit sigilla- 
tim corda eorum, qui intelligit omnia opera eorum **, 
qui scrutatur corda et renes ?* :) Juxta Prophetam 
dicentem : «Tu cognovisli sessionem meam, et re- 
surrectionem meam; iu intellexiati cogitationes - 
meas de longe, semitam meam et funicalum meum 
investigasti el omnes vias meas pravidisti'*.» Et 
rursum alibi : «Qui instruit gentes, non arguet, qui 
docet hominem scientiam. Dominus scit cogita- 
tiones liominum, quoniam vanx sunt 77.» Qui ergo 
hzec novit et omnia prascit, nescit viam viri in ado- 
lescentia? Et multa ex Scripturis licet invenire, 
qua imprudentiam eorum qui hoc dictum male in- 
lelligunt, redarguant. Quomodo ergo qui docet ho- 
minem scientiam, ipse nescit viam viri in adole- 
scentia? Bene igitur intelligas, o philosophe, quod 
Salomon judicem sapientiam accepit, quam invenit 
Filius Dei prudentia sua, quam praparavit homini 


τι Marc. 1, 97. 7* Prov. x&x, 18. 12 Joan. 1, 3, "^ Psal. xxxi, 15. 15 Psal. vir, 2. 7* Psal. cxzxviul, 


2-4, '* Psal. xein, 10, 1. 
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ad imaginem suam, rationalem seilicet... Coufirmat Α συνέσει αὑτοῦ ὁ Yi; τοῦ 0:29, fw τῶτρέτεσε τὸ 


jam dieta quod Dominus in Evangelio loquitur: 
«Eece plusquam Salomon lic '*;» quo funditus ever- 
tit dicentes ipsum esse Salomonis sspieuliam, Si 
enim, ut vox suffragatur, zzqualem habet appella- 
tionem cum sapientia (sapientia enim Dei est Fi- 
Jius Dei), est ergo Deus przscius, qui juxta pre- 
scientiam judicat, et secundum opera, tanquam om- 
nium opifex et creator, ut ait Paulus vas electionis, 
qu ad Hebraeos scribens, sic de ipso loqnitur : 
cVivns est sermo Dei, et efficax, et penetrabilior 
on'ni gladio ancipiti, et penetrans usque ad divi- 
«ionem animse ac spiritus, et discretor eogitationum 
846 intentionum cordis : et! non est. aliquid o-cul- 
tnm in eonspectu ejus, sed omnia nuda suut et 


aperta oculis ejus, de quo sermo nester est 7*; » D 


et acl Romanos idem scribit, dicens: «Quorum pa- 
tres, ex quibus est Christus secundum earnem, qui 
est super omnia Deus benedictus in szcala. Amen, » 
Sic autem ostendit quod Dei et Patris sapientia 
l'eus vere sit ex ipso Deo, 2ternus ex eterno, verus 
ὃς vero, cum sit natara semper Filius zterni Dei 
et Patris. ΄ 


x17 ' εἰχόνα αὐτοῦ ἀνθρώπι». συλλογιστικῆν. ᾿Απέλει 
δὲ ἐπιθεδαιοῖ τὰ ῥηθέντα ὁ Κύριος ἐν ΕΛ χυγελίοις 
λέγων τὸ, « Καὶ ἰδοὺ πλεῖον Σολομῶντι.ς Eco 
᾿Ανέτρεψε τοὺς λέγοντας αὐτὸν εἶναι τὴν ἔν Loi 
μῶντι σοφίαν. El γὰρ τῇ ψήφῳ [τῷ ψόφῳ] τῆς qur; 
ἰσοπροτηγορός ἐστιν ὁ τῇ σοτία " ἡ yàg τοῦ θεῖν 
σοφία ὁ Υἱὸς τοῦ Θεοῦ * θεὸς προγνώστῃης ἔστι, xi. 
χατὰ πρόγνωσιν χρίνει, xal χατὰ τὰ ἔργα, ex χτί- 
ang χαὶ δταιουργὸς τῶν ἁπάντων, χαθώς φησι xa: 
ὁ Παῦλος τὸ σχεῦος τῆς ἔχλογῆς, 'E6palotz Y piye, 
ὧδέ πως λέγει περὶ αὐτοῦ « Ζῶν γὰρ ὁ λόγος τὸῦ 
Θεοῦ χαὶ ἐνεργὴς xaX τομώτερος ὑπὲρ πᾶσαν μάγαι- 
pa» δίστομον, χαὶ διϊχνούμενος ἄχρι μερισμοῦ ψυ- 
y5e xai πνεύματος, xal χριτιχὸς ἐνθυμήσεων xa: 
ἐννοιῶν χαρδίας" xal οὐχ ἔστι χτίσις ἀτανὴς &woz 
αὑτοῦ, πάντα δὲ Ὑυμνχλ xai τετραχηλιπσιεένα v: 
ὀφθαλμοῖς αὐτοῦ, πρὸς ὃν tutv ὁ λόγος. » Kati πρὸς 
Ρωμαίους δὲ ὁ αὐτὸς γράφει, λέγων" « Ὧν οἱ xa- 
τέρες, χαὶ ἐξ ὧν ὁ Χριστὸς τὸ χατὰ cápxa, ó ὧν ἐπὶ 
πάντων Θεὸς εὐλογητὸς εἰς τοὺς αἰῶνας, ᾿Αμῆν.» 
Δεΐχνυσι δὲ ὧδε, ὅτι ἡ ποῦ Θεοῦ xai Πατρὸς cogia 
Θ:ός ἐστιν ἀλτθῶς ἐξ αὐτοῦ τοῦ Θεοῦ, ἀΐδιος ἐξ à- 


δίου, xax ἀληθινὸς ἐξ ἀληθινοῦ, φύσει ὧν ἀεὶ Υἱὸς τοῦ ἀεὶ ὄντος Θεοῦ καὶ Πατρός. 


CAP. XIX. 
Contradictio philosophi. 

Quid igitur est, quod ais : «Viam sapientiz non 
cognoverunt, neque recordau sunt semitas ejus*!?; 
et qua sequuntar. 

Responsio sanctorum | episcoporum per eumdem epi- 
e scopum Eusebium Pamphili. 
Seepenuinero verba sapientiz eonsiderans, o pbi- 

josophe, admiratus es sapientise virtutem, quod bre- 

vjssimis locutionibus maximam sententiarum veri- 
tatem in ea invenire liceat: et justissime quispiam 
verba Scripture comparaverit evangelieze parabole 
asserenti, «Simile esse regnam coelorum grano si- 
napis, quod eum minus sit omnibus terre semini- 
bns, quando tamen crevit et perfectum est, idoneum 
tectuni volucribus przbet**.». Sic videmus divino- 
rum verborum potentiam brevibus locutionibus se- 
 minatam, plenam autem sententiis quasi ramis, ad 


KESAA. 19. 
'Avtiffncic τοῦ φιλοσόξου. 

Τί οὖν ἐστιν ὃ φής ; τ Ὁδὸν δὲ σοφίας οὖχ ἔγνω- 
σαν, οὐδὲ ἐμνήσθησαν τὰς τρίδους αὐτῆς ; » χαὶ τὰ 
ἑξῆς. 
᾿Απόχρισις τῶν ἀγίων ἐπισκόπων διὰ tov αὑτοῦ 

ἐπισχόπου Evcs6lov τοῦ Παμξέμδου. 

Πολλάκις πρὸς τὰ ῥήματα τῆς σοφίας ἀπιδὼν, ὦ 
φιλόσοφε, ἐθαύμασας τῆς σοφίας τὴν δύναμεν, ὅτι δὴ 
μεγίστην νοημάτων ἀλήθειαν ἔστιν εὑρεῖν ἐν αὐτῇ 
βραχυτάταις λέξεσι. Καὶ τάχα διχαξως ἄν τις παρ-᾿ 
εἰχάτει ῥήματα τῆς Γραφῆς τῇ εὐαγγελιχῇ παρα- 
Θολῇ, τῇ διαγορευούσῃ, « Ἐοιχέναι τὴν βασιλείαν 
τῶν οὐρανῶν χόχχῳ σινάπεως, ὅτι βραχύτερον μὲν 
ἐστι πάντων τῶν σπερμάτων τῶν ἐπὶ τῆς γῆς. φυὲν 
δὲ καὶ ἀναπληρωθὲν, ἰχανὴν σχέπτν tol; πετεινοῖς 
δίδωσιν. » Οὕτως ὁρῶμεν τὴν τῶν θεέων ῥτιμάτων 
δύναμιν Ev βραχέσι σπειρομένην λέξεσιν - ἀναπλῃ- 


volucrum, hoc est, hominum eontemplationem pro- D ρουμένων δὲ τῶν νοημάτων, xal ὥσπερ χλάδων ἐπὶ 


tenzis, in quibus tanta potentia invenitur, ut nen 
solis terrz hahitatoribus, verum etiam assistenti- 
bus volucribus sufüieiens exhibeant tegumentum. 
Uudenam igitur ad banc considerationem excitatus 
$uimn, nisi ex veibo sanct. Scripturz sacri cantoris 
Davidis, ad demonstrationem et conetitutionem non 
rationalis sapienti: ut ipse fueras opinatus, sed 
ejus quz illam et omia creata condidit, incompre- 
hensibilis sapienti.zs, increatz, ei initio carentis, 
boc est, Chrisii : siquidem Christus est Dei virtus et 
T'ei sapientia *, juxta modum sux ineffabilis deita- 
Us ex Deo verus Deus: Verbum. «Verbo euim Do- 


*9 Math. xii, 49. 


T? llebr. iv, 13, 135. 
4 j Cor, 1, 24. 


** Rom. iz, 5. 


τὴν διάνοιαν, τῶν πετεινῶν ἐπεχτεινομένων, τοὺ 
ἔστι, τῶν ἀνθρώπων, τοταύτη τις εὑρίσχεται δύν: 
pue, ὥστε μὴ μόνοις τοῖς γεωργοῖς, ἀλλὰ χαὶ toi, 
παρεστῶσι πετεινοῖ; ἰχανὴν παρέχειν τὴν σχέξτεν. 


Πόθεν οὖν ἐχινήθην πρὺς ταύτην τὴν ἔννοιαν, 8 ix 
τῆς τοῦ λόγου τῆς ἱερᾶ: γραφῆς ἱεροψάλτου Δαυὶδ, 
πρὸς ἀπόδειξιν xai σύστασιν, οὐ τῇς λογιστιχῇς co- 
οίας, ὡς αὐτὸς ὑπεΐίληψαι, àAAX τῆ: xai ταύττν x3i 
πάντα τὰ γεντ τὰ Σημιουργτσάσης àxa ταλή πτου auci; 


τῆς ἀχτίστον χαὶ ἀνάσχου, τοῦτ᾽ ἔστι Χριστοῦ" Ezsi:2 


Χριστὸς Θεοῦ δύναμις, xal Θεοῦ σοφία χατὰ τὸν τ᾿: 
ἀῤῥῥῆτου χαὶ ἀπερινοΐτου θεότητος αὑτοῦ τρόπο». 


*! Baruch ii, 835. *! Matin. 
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ἁληλὴς τοῦ Θεοῦ Os! ; Αὖγος, « Τῷ γάρλόγῳ Κυρίου cl A mini cceli firmati sunt, et. spiritu oris ejus omnis 


οὐρανοὶ ἐστερευθη σαν, xaX τῷ πνεύματι τοῦ στόμαλος 
αὐτοῦ πᾶπα ἣ δύναμις αὐτῶν. »"Hxovceas λόγον Κυρίου, 
ἤχουσας πνεῦμα τοῦ στόματος: αὑτοῦ " καὶ ἄχουε τοί- 
νυν xai πάλιν περὶ τῆς συστάσεως τῆς ἀληθοῦς πί- 
στεως τῆς εὐσεδῶς ὑπὸ τῶν εὐσεθῶν νοουμένης τε 
xai χηρυττομένης" ἐπείπερ οἶμαι οὐδὲν τῶν προανα- 
φωνηθέντων cot παρὰ τοσαύτης ἁγίων ἀρχιερέων 
πνευματιχῆς χορείας τὴν αἴσθησιν δέδεξαι. "Axous 
&olvov εὐσεδῶς, xal μὴ τοῖς ἀνθρωπίνοις λογισμοῖς 
διερευνᾶσθαι πειρῶ τὰ" ἀπόῤῥητα ὋὉ τέλειος οὔτε 
μειοῦται, οὔτε αὔξει, Εἷς ἀγένητος ὁ Θεὸς χαὶ Πατέρ. 
Εἷς χαὶ ὁ γεγεννημένος ἐξ αὐτοῦ μονογενὴς Υἱὸς Θεὸς 
Λόγος. “Ὥσπερ οὖν οὐχ ἔστι συναγένητο: τῷ Θεῷ χαὶ 
Πατρὶ Θεὸς ἕτερος, οὕτως οὐδὲ συγγεγεννημένος ἣ 
προγεγεννη μένος, fj μεταγεγεννημένος υἱὸς ἕτερο; 
τοῦ Θεοῦ τῷ μονογενεῖ Υἱῷ αὐτοῦ Θεῷ Λόγῳ. Εἷς 
δυτως θεὸς χαὶ Πατὴρ, εἷς ὄντως: καὶ ὁ γεγενντυμέ- 
vo; ἐξ αὐτοῦ ἀφράστως Υἱὸς Θεὸς Λόγος. Ὥσπερ οὖν 
69 Λόγῳ μόνῳ Πατὴρ ὁ Θεὸς. οὕτω; οὐδὲ λόγῳ μόνῳ 
Υἱὼὺς, ἀλλ᾽ ἀληθῶς Υἱός" γνήσιος ὁ Πατὴρ, yvfjsto; ὁ 
Υ]ός " Θεὸς ὁ Πατὴρ, Θεὸς χαὶ ὁ ἐξ αὐτοῦ Ὑεγενντ, ιένος 
Yi4c " τέλειος ὁ Πατὴ», τέλειος αὐτοῦ καὶ ὁ Υἱός" 
ἀσώματο: ὁ Πατὴρ, ἀσώματος χαὶ ὁ Υἱὸς, χαὶ ἀσω- 
μάτου γὰρ yxpaxvhp, χαὶ ἡ εἰχὼν ἀσώματο; δηλο- 
νότι. Πιστεύεις τούτῳ, ὦ φιλόσοφε, ὅτι γεγέννηται ix 


virlus eoram **. » Audisti verbum Domini, audisti 
spiritum auris ejus : audi rursus de verse fldei con- 
stitutione, qu:e pie a piis intelleela et praedicata 
est : quandoquidem ezistimo nihil pradictorum te 
suscipere przeter tanti sanctorum pontiflcum spiri- 
tualis chori sententiam. Audi ergo pte, nec liuma- 
nis ratiocinationibus 40:6 ineffabilia sunt, tenta per- 
scrutari, Perfectus nec minuitur, nec augetur. 
Unus ingenitus Deus et Pater : unus ex eo genitus 
unigenitus Filius Deus Verbum ; sicut non est alter 
Deus cum Deo et Patre ingenitus, ita neque conge- 
nitus, neque prior, neque posterior Filius, diver- 
sus a Deo unigenito Filio ejus, Deo Verbo. Unus 
vere Deus et Pater, unus etiam  ineffabiliter ex eo 


B genitus Filius, Deus Verbum. Quemadmodum autem 


non solo uomine Pater est Dens, sic neque solo nomine 
Filius, sed vere est Filius: verus est later, verus Fi - 
lius, : Deus est later, Deus etiam Filius ex co 
genitus : perfecins Pater, perfectus εἰ ejus Filius : 
incorporeus Pater, incorporeus et Filius :  in- 
corporei enim est. figura, incorporea nimirum iinago. 
Credis hoc, philosophe, quod ex substantia Patris 
sit genitus nnigenitus ejus Filius, quemadmodum ἃ 
principio disputatiouum per plurima expressa te- 
stiimonia demoustravimus, annon? 


τῆς οὐσίας τοῦ Πατρὸς ὁ μονογενὴ;: Υἱὸς αὑτοῦ, χαθάπεο ἐξ ὑπαρχῆς τῶν λόγων διὰ πλείστων ὅσων 


γραφιχῶν μαρτυριῶν ἀπεδείξα εν, ἣ οὔ ; 


“Αγτδπερώτησις τοῦ φιλοσόφου. 
Πῶς καὶ τίνι τοόπῳ ; φράσον. 


Οἱ ἅγιοι ἐπίσχοποι διὰ τοῦ αὐτοῦ Εὐσεδίου 
Παμφίλου &lzav. 


Μὴ ζήτει πῶς, φιλόσοφε εἰ δὲ μὴ, χαθὰ ἤδη διὰ 
πλειόνων εἴρηταί aot, xaX ἐν ἀρχῇ τῆς διαλέξεως διε- 
μαρτυράμεθα, ὅτι χρημνίσαι σεαυτὸν σπουδάζεις, 
διερευνᾷν πειρώμενος τὰ ἀνεξερεύνητα. Εἰ μὲν γὰρ 
ἐνδέχεται ζητεῖν πῶς ὁ ἀγέννητος, ἐνδέχεται καὶ ζητεῖν 
πῶς καὶ ὁ γεγεννημένος. Εἰ δὲ οὐ χαταλείπεις ζή- 
τησιν, πῶς γεγέννηται" μὴ ζήτει τὰ ἀνερεύνητα, 
οὐ vàp εὑρίσχεις. Τὰ εὑρισχόμενα ζήτει, xal εὑρί- 
σχεις. Ἐὰν γὰρ ζητῇς, παρὰ τίνος ἔχεις μαθεῖν ; 
παρὰ τῆς T1,6; οὐχ ὑφίστατο. Παρὰ θαλάσσης ; οὐ- 
δέπω ἐχέχτιστο ἡ ὑγρά. Παρὰ οὐρανοῦ; οὐχ ἦν 
ποιηθείς. Παρὰ ἡλίου χαὶ σελήνης xa ἄστρων; eà- 
δέπω δεδημιούργηντο. Παρὰ ἀγγέλων καὶ ἀρχαγγό- 
λων; οὐδέπω ἧσαν, ἐπείπερ xa αὐτῶν ποιητὴς ὁ 
Υἱός. ᾿Αλλὰ παρὰ αἱώνων ; πρὸ αἰώνων ὁ Μονογενής. 
Μὴ ἐξέταξε τὰ μὴ ἀεὶ ὄντα περὶ τοῦ Δεὶ ὄντος. "Ap- 
ὄττο;, ἀγέννητος ὁ Πατήρ" ἄῤῥητος, ὀῤῥήτως γε- 
Tsvvr μένος ἐξ αὐτοῦ ὁ Υἱός. Σιώπησον περὶ τοῦ πῶς, 
χαὶ παραχώρει τοῦτο τῷ γεγεννηχότι, val τῷ γεγεν- 
νυ μένῳ. Ὁ γὰρ Πατὴρ μόν'’ς γινώσχει τὸν Υἱὸν τίς 
ἐστι, καὶ ὁ ΥἹὸς τὸν Πατέρα, xaY ᾧ ἐὰν βούληται ὁ 
Υἱὸς ἀποχαλύψαι, χαθά φτσι τὸ Εὐαγγέλιον χὐτοῦ. 
ΒῈ δὲ μὴ θόλῃς παύσασθαι τὸ πῶς, ἀλλὰ φιλο ειχεὶς 


^ Psal. xxxn, ὃ. ** ΜΔΠ n, 27. 


]nterrogatio philosophi. 
Quomodo et quanam ratione ? dic. 


Sancii episcopi per Eusebium Pamphili dixerunt. 


Ne quzras quomodo, o philosophe; alioquin, ut 
jem pluribus dictum est tibi, et ab initio disputa- 
tionis testati sumus, studes le przcipitem agere, 
perscrutari tentans qua inscrutabilia sunt. Si enim 
qu:zerere licet, quomodo non geuitus, licet etiam 
quzrere, qui genitus. Si vero non deseris quzestio- 
nem, quomodo sil geuilus ; ne quaras inscrutabilia, 
non enim invenies: quaras qus inveniri possunt, 
et invenies, Si enim quasieris, a quo potes discere? 


D a terra? non. subsistebat. À mari? nondum crea- 


tum fuerat iare. À colo? nondum erat facium. 
Α sole aut luna vel stellis? nondum fuerant condita. 
Ab augelis et archangelis? nondum erant; siqui- 
dem οὐ ipsorum factor est Filius. Sed a s:culis? 
ipse ante secula unigenitus. Ne igitur queras quae 
non semper fnerupt, de eo quod semper fuit. 
lueffabilis et ingenitus est Pater, ineffabilis est et ex 
eo ineffabiliter genitus Filius. Taceas ergo de illa, 
quomodo, et concedas hoc ei qui genuit, et genito. 
Pater enim solus agnoscit Filium qui est, et Filius 
Patretw, et cui voluerit Filius revelare *5, ut ait ip- 
sius Evangelium. Si autem non vis cessare illu 
qui, sed contendis inscrutabilia perscrutari, videinus 
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tuam audaciam, quin magis deflemus te, quod. non Α διερευνᾷν τὰ ἀνεξερεύνητα, χαταγελῶμέν σον τὴν 


velis fide intelligere Deum semper Patrem Filii 
rui, et unigenitum suum Filium, semper ejus Filium, 
semper cum Patre fuisse uon posteriorem, ul iu 
impie asseris. Sed fide intellige atque confiteare, 
perfectum | Filium ex perfecto, ut szepe audisti, lu- 
men zlernum ex eterno lumine, Deum  veruin ex 
vero Deo et Patre, increatum ex increato, sine com- 
positione ab eo qui compositionis est expers, sem- 
per exsistentem apud Patrem: «In. principio enim 
erat Verbum, ut ait Joonues evangelista, et Verbum 
erat apud. Deum, et Deus erat. Verbuin ** » lilud, 
erat, philosophe, non habet aliquid przcedens: 
illud, erat, philosophe, tollit quod non erat, ut prius 
ostendimus: et illud, Deus, tollit quod non est 
Deus. Scriptis crede, qux non scripta sunt, ne co- 
gites, nec inquiras. Credas quod omnia condidit 
Filius qux facta suut voluntate Patris, non oculo- 
rum intuitu (Deus enim compositionis est expers, 
ut prediximus), sed voluntate, ut ipse solus novit: 
quod nos Fide intelligentes predicamus, juxta san- 
elarum— Scripturarum doctrinam, quod Patris 
consilio ac suo condidit omnem creaturam, el 
que in colo est, et. que in lerra, et que 
videtur, et quie iutelligentia percipitur, non 
instrumentis, aut machinis, nec alicujus al- 
terius auxilio, sed, ut paulo ante diximus, vo- 
luntate. Patris, qui ad ipsum et ad Spiritum san- 
ctum locutus est: « Faciamnus hominem ad imagi: 


nem et similitudinem nostram *'. » Non dixit Fac, C 


ncc Facite, sed Faciamus ; ostendens id quod est 
consubstantiale, ejusdem honoris iu beata illa et 
ineffabili trinitate, Ne obmurmures, o philosophe, 
peque oculos moveas : sed mentis intuitu vide 
apostolicorum dogmatum integritatem, ac fideliter 
suscipe, non amplius infidelis exsistens, sed fide- 
lis; Audi ergo atque intellige. Dei Verbum quod 
[nit ante sxcula, Filius ipsius, ad quem dixit: 
« Faciamus hominem, » et que sequuntur, ipsum 
rursus in diebus novissimis et Patris et sua senten- 
tia liomo factum est, incarnatum ex Virgine, pro- 
pter eum qui lapsus est, Adamum; incorporeum, 
cum in corpore semetipsum exinanisset, ut dixit 
apostolus Paulus**, propter corpus accepit Deus 


τύλμαν, μάλλον δὲ xay πευθοῦμέν σε, ὅτι οὐ πέστει 
θέλεις νοεῖν τὸν Θεὸν ἀεὶ Πατέρα τοῦ Υἱοῦ αὐτοῦ, 
xat τὸν μονογενῇ Υἱὸν αὑτοῦ, ἀεὶ Υἱὸν a0T02 συνυ-- 
ἄρχοντα ἀεὶ τῷ Πατρὶ, xol οὐ μεταγενέστερογ, 
χαθὼς σὺ ἀτεδῶς φῇς. ᾿Αλλὰ νόει πίστει, xal ὁμολόγει 
τέλειον ἐχ πελείου τὸν Υἱὸν, ὡς πολλάκις ἤχουτας, 
φῶς ἀΐδιον ἐχ φωτὸς ἀϊδίου, Θεὸν ἀληθενὸν ἐξ 
ἀληθινοῦ Θεοῦ xai Ὠατρὸς, ἄχτιστον ἐξ ἀχτίστου, 
ἀσύνθετον ἐξ ἀσυνθέτου, ἀεὶ ὄντα πρὺὸς τὸν Παπτέρ“" 
c Ἐν ἀρχῇ γὰρ ἣν ὁ λόγος, xa9& φησιν Ἰωάυντ,- ὁ 
εὐαγγελιστὴς, xat ὁ Λόγος ἣν πρὸ; τὸν Θεὸν, καὶ 8c; 
ἦν ὁ Λόγος. » Τὸ ἦν, φιλόσοφε, τὸ προῦπάρχον oix 
ἔχει" τὸ fiv, φιλόσοφε, περιγράφει τὸ οὐχ ἦν, xa0à 
προαπεδείξαμεν * xal τὸ Θεὸς περιγράφε: τὸ οὐ 

sóg* Toi; γεγραμμένοις πίστευε, τὰ μὴ yevpau- 
μένα μὴ ἐννόει, μηδὲ ζήτει. Πίστευε ὅτι πάντα 
αὐτὸς ἐδημιούργησεν ὁ Υἱὸς τὰ γεγενημένα νεύ- 
μᾶτι πατριχῷ, οὐχ ὀφθαλμῶν βλέμματι" ἀσύνθετος 
γὰρ ὁ Θεὸς, ὡς προειρήχαλεν; ἀλλὰ νεύματι, 
ὡς αὐτὸς οἷδε μόνος" ὅπερ ἡμεῖς πίστει νοοῦντες 
χηρύττομεν, μετὰ τὴν διδασχαλίαν τῶν ἱερῶν T'pz- 
φῶν, ὅτι βουλῇ τοῦ Πατρὸς χαὶ ἑαυτοῦ δεδη sos pynxs 
πᾶσαν τὴν χτίσιν τήν τε ἐπουράνιον χαὶ ἐπίγειον, 
τὴν τε ὁρωμένην χαὶ νοουμένην, οὐχ ὀργάνοις, οὔτε μη- 
χαναῖς, οὐδὲ συνεργίᾳ τινὸς ἑτέρου, ἀλλὰ βουλῆσει IIa- 
τρὸς, χαθὰ ἀρτίως εἰρήχαμεν, τοῦ εἰπόντος πρὸς 
αὐτὸν xal τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον " « Ποιήτωμεν ἄνθρω- 
πὸν χατ᾿ εἰχόνα ἡυετέραν χαὶ χαθ᾽ ὁμοίωσιν » Οὖχ 
εἶπε, Ποίησον» ἣ Ποιήσατε, ἀλλὰ Ποιήσωμεν, δειχνὺς 
τὸ ὁμοούσιον xal. ὁμότιμον ἐπὶ τῆς μακαρίας ἐχεί- 
vrs xai ἀφράπτου τριάδος. Καὶ μὴ ὑπογόγγνζε, ὦ 
φιλόδοφς, xai τοὺς ὀφθαλμοὺς ávaxivet, ἀλλὰ ὄρα 
τῷ τῆς διανοία: βλέμματι τὴν τῶν ἀποςστολιχῶν δο- 
μάτων ἀχρίόθειαν, χαὶ δέχου πιστῶς, μὴ ἐπὶ πλεῖον 
γενόμενος ἄπιστοΐ, ἀλλὰ πιστός. Ἄχουε οὖν χαὶ 
σύνες. ᾽0 τοῦ Θεοῦ λόγος, ὁ πρὸ ἀἰώνων αὑτοῦ YU, ^ 
πρὸς ὃ. εἶπε « Ποιήσωμεν ἄνθρωπον, » καὶ τὰ ἐξτ-" 
αὐτὸς πάλιν ἐπ᾽ ἐσχάτων τῶν ἡμερῶν βουλῇ πατρι. 
xfj καὶ οἰχείᾳ ἄνθρωπος γέγονε, σαρχωθεὶς &x Πας- 
θένον διὰ τὸν ἐκπεσόντα ἄνθρωπον ᾿Αδάμ, * ὃ ἀσώ- 
ματος ἐν σώματι χενώσας ἑαυτὸν, ὡς εἶπεν ὁ 
ἀπόπτολος Παῦλος, διὰ τὸ σῶμα, ἔλαθε νέφος 6 Θεοὺς 
Λόγος τὸ τῶμα, ἵνα μὴ χαταφλέξῃ τὰ; χτεστὰς φύσεις 


Verbum nubem eorporis, u& naturas creatas hujus D τὰς ἐν τῷ χόσμῳ " « Θεὸν γὰρ οὐδεὶς ἑώραχε πώ 


mundi non combureret : « Deum enim nemo vidit 
unquain *?, » Carnem accepit, ut. caro propter im- 
mutabilem cum ipso in unum conjunctionem a 
morte liberaretur : invisibilis visibilem, ᾿ξ ea quz 
videntur, sustineat : quasi liomo in. tempore, sed 
revera utrumque, Deus et homo, Lomo et idein 
Deus : unus enim ex ambobus Christus, intellecta 
el cognita substantiarum differentia divinitatis ejus 
&tque carnis, Deus erat οἱ est : factus est autem 
lio propter. dispensationem. Propter ipsum  pro- 
phcte, propter ipsum apostoli, propter eum mar- 
Qyres. Prophet: propter cum qui ἃ prophetis prx- 


86 ρων. 1,1, 2. "Gen. 1, 28. "^ Puitpp. d, 7. 


πστε. » Ἐχρατήθη capx!, iva xai fj σὰρξ διὰ τῆς 
πρὸς αὑτὸν ἀτρέπτου ξνώσεως ἐλευθῃρωθῇ τοῦ θανά- 
του, ἀόρατος, ἐν ὁρατῷ, ἵνα ὑπομένῃ τὰ ὁρώμενα" 
ὡς ἄνθρωπος ὑπὸ χρόνον, ἀλλ᾽ ἀληθείᾳ χατ᾽ ἀμρό- 
«epa θεὸς xal ἄνθρωπος, ἄνθρωπο; xal Θεὸς ὁ a5- 
τός " εἷς γὰρ ἐξ ἀμφοῖν Χριστὸς νοουμέντις xat γνωρι- 
ζομένης τῆς διαφορᾶς τῶν οὐσιῶν, τῆς τε θεότητος 
αὐτοῦ xai τῆς σαρχὸς, Θεὸς: ἣν xal ἔστι * γέγονεν 
ἄνθρωπος 8C οἰχονομίαν. Δι᾿ αὐτὸν προφῆται", δι᾿ αὐτὸν 
ἀπόστολοι, δι' αὐτὸν μάρτυρες " προφῆται διὰ τὸν προ- 
φητευθέντα, ἀπόστολοι διὰ τὸν ἀπεσταλμένον oixovo- 
μιχῶς, μάρτυρες διὰ τὸν πρωτομάρτυρα. λθε Beh; 


49 Joan. 1, (8. 
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ἐπὶ vr; ὁ Υἱὸς σαρχὶ χρύψα;, ὡς ἡδουλήθη, τὸ τῆς A dictus est : apostoli propter eum, qui dispensatorie 


αὐτοῦ 0eózr zo; μέγεθος, οὐχ ἐοημώσας τὰ ἐν οὐρανοῖς" 
οὐδὲ vào πρὸτοῦ στρχωθῆνα! ἔρη υος αὐτοῦ ὁ χόσμος, 
Θεὸς ἣν χαὶ ἔστι, γέγονς χαὶ ἄνθρωπος δι᾽ οἰχηνο- 
μίαν, σαρχωθεὶς χαὶ τεχθεὶς Ex Παρθένου δι᾽ οἰχείαν 
φιλανθρωπίαν. ΓΑξιον ἑ αυτοῦ xaX ἴσον Υἱὸν ἐγέννη- 
σεν ὁ [la:no, ὡς οἷδεν ὁ γεννήσας αὐτὸν Θεὸς χαὶ 
IIa:50, καὶ ὁ ἐξ αὐτοῦ γεγεννημένος Υἱὸς, ὦ φιλό- 
σοφε. 


missus et apostolus factus est : martyres propter 
cumdem protomartyrem. Venit Deus. in terram. 
Filius in carnem, occultans ut voluit, su: divini- 
latis magnitudinem, non ea quas in coelis sunt de- 
Serens; neque enim ante incarnationem desertu; 
ab eo erat mundus. Deus erat et est, et factus cst 
homo propter dispensationem, incarnatus et natus 
£x Virgine propter suam erga genus liumapuin 


charitatem. Pater dignum seipso et x:qualem genuit Filium, eo modo quein novit ipse qui eum ge- 
nuit Deus el Pater, et qui ex ipso genitus est Filius, o philosophe. 


᾿᾿Αγντίῤῥησις toU gidocógov. 


Μὴ ἐπὶ πλεῖστον ὅσον ἐπίμενε βιαζόμενος τὴν 
ἀλήθειαν, χαὶ τῇ τῶν λόγων εὐτεχνίᾳ ἐπισχιάζειν ὡς 


Contradiciio philosophi. 


Ne pluribus perseveres vim facere veritati, ct 
verborum arte quasi nube obumbrare tentes non 


νέφος πειρῶ, τῆς Γραφῆς ἀνάμαυρον φέγγος * ἀλλὰ p obscurum Scriptura sermonem : sed veni ad maui- 


εἰς τὸ προφανὲς τῆς Γραφῆς ἐλθὲ, τὸ προτεθέν σοι * 
χαὶ μὴ φεῦγε τὸ, « Κύριος ἔχτισέ με ἀρχὴν ὁδῶν ab- 
τοῦ εἰς ἔργα αὑτοῦ "» χαὶ τὸ, « Κύριος ἐποίησε 
χώρας xai ἀοιχήτους, χαὶ ἄχρα οἰχούμενα τῆς ὑπ᾽ 
οὐρανόν" » μίαν xal τὴν αὐτὴν ἔχει ἔννοιαν περὶ 
τοῦ ἑνὸς Κυρίου. Ταῦτά ἐστι τοῦ Θεοῦ, τοῦ xal 
πρωτόχτιστον Κτίσαντος εἰς ἀρχὴν ὁδῶν αὑτοῦ εἰς 
ἔργα αὑτοῦ, ὃν xai Υἱὸν αὐτοῦ προσηγόρευσε, τοῦ 
xai Κτίσαντος δι᾽ αὑτοῦ, ὡς δι᾽ ἐργαλείου, χώρας 
xai ἀοιχήτους. Εἰ γὰρ καὶ ἡ χτιστὴ, τοῦ Θεοῦ co- 
Cla, τοῦτ᾽ ἔστιν, ὁ Υἱὸς ἐργάζεται, ἀλλ᾽ ὁ Θεὸς ἣν 
6 χτίζων δι᾽ αὐτοῦ τὰ μὴ ὄντα, ὡς δι᾽ ἐργαλείου. 


᾿Απόχρισις τῶν ἁγίων ἐπισκόπων διὰ τοῦ αὐτοῦ 
ἐπισχόπου Εὐσεδίου cov IlagglAov. 


Πολὺ (διαστήχων τῆς βασιλιχῆς λεωφόρου, τοῦτ᾽ 
ἔστι τῆς ἀποστολιχῆς πίστεως, πῶς ἔξω ταύτης φέ- 
ρέσθαι ἀνέχῃ; χρημνίσαι σεαυτὸν ἅπαξ ἑλόμενος, 
xal μικρὸν ἀνανεύσας ἐχ τοῦ περιέχοντός σε τῆς 
ἀπεθείας βυθοῦ. Ὅταν ἤχουσας παρὰ τῆς ἁγίας 
συνόδου ταύτης τὴν προφητείαν τοῦ μεγάλου Ἵερε- 
μίου δαχτυλοδειχτοῦντος, ὡς ἂν εἴποι τις, χαὶ λέ- 
γοντος" « Οὗτος ὁ Θεὸς ἡμῶν, οὐ λογισθήσεται ἕτερος 
πρὸς αὐτὸν, » καὶ τὰ ἑξῆς. Οἷς ἐπιλέγει" « Μετὰ 
ταῦτα ἐπὶ τῆς γῆς ὥφθη, xal τοῖς ἀνθρώποις συν- 
ανεστράφη. » Καὶ οἶσθα, ὦ φιλόσοφε, ἐπερωτηθεὶς 
mo pà τῶν ἁγίων ἐπισχόπων, τίς ἐπὶ τῆς γῆς ὀφθεὶς, 
xai τοῖς ἀνθρώποις συνχττραφεὶς, ὁ Πατὴρ fj ὁ Υἱός ; 
xaX ὁμοληγήσας, ὅτι ὁ Υἱὸς, καθὼς αἱ θεῖαι Γραφαὶ 
λέγουσιν. Οὐ ταῦτα εἴρηκας ; πῶς πάλιν ἐπὶ τὸν βυ- 
θὸν τῆς μοχθηρίας 'Apslou ἑαυτὸν ἀχοντίζεις, μᾶλ- 
Any δὲ βυθίζεις ; οὐ γὰρ ἀνέζευξας χωρισθεὶς ἐχεί- 
νου, ὡς ἑαυτὸν συνέζευξας. Προχρίνεις, ὦ ἄθλιε τῶν 
ἀποστολιχῶν δογμάτων τὰ ᾿Αρείον βλάσφημα fj 
ματα, xzlopa xai ἐργαλεῖον τὸν Υἱὸν τοῦ Θεοῦ ἀπο- 
χαλῶν. "Axoue τοίνυν πρὸς ἡμῶν, ὦ φιλόσοφος, εἴπερ 
φιλόσοφος εἶ, χαὶ πείθον, μὴ αὐτὸν εἶναι τὸν Yiby τοῦ 
Θεοῦ τὴν χτιστὴν σοφίαν, τὴν λογιστικὴν, τὴν τῷ 
ἀνθρώπῳ ὑπ᾽ αὐτοῦ Υἱοῦ τοῦ Θεοῦ δοθεῖσαν, τοῦ 
Κτίσαντος χώρας χαὶ ἀοιχήτους. Ἐπίστησόν cou τὸν 
νοῦν, μὴ πρὸς ἀπέχθειαν βλέπων, ἀλλὰ mph; ἀλή- 


$3 Prov. νη}, 92. 


*! ibid. 96. scc. LNX 


*! Di racb, ux, 96. 


festam Scriptura m, qus tibi est proposita, et non 
fugias : ilud : « Dominus condidit me initium via- 
rum suarum in opera ejus ?*; » et. illud : « Domi- 
nus fecit. regiones el inlabitabilia, et summa quie 
habitantur ejus quie sub coelo *! ; » unam et eam- 
dem babet intelligentiam. De uno Domino Deo h:ec 
sunt, qui primo factum creavit initium viarum 
suarum in opera cjus, quem οἱ Filium appellavit, 
qui Deus etiam per ipsum, Filium quasi per in- 
strumentum fecit regtones et inbabitabilia. Etsi 
enim creata Dei sapientia, boc est, Filius operatur, 
Deus tamen est qui per ipsum quasi per instru 
mentum ea qui non erant, creat. 


Responsio sanctorum episcoporum per eumdem 
episcopum Eusebium Pamphili. 


Cum diu in vla publica et regia, hoc est, in apo- 
stolica fide permanseris, quomodo extra illam ferri 
sustines? ut simul sublatus teipsum pracipites, cu: 
ex profundo impietatis te circumstantis parum 
einerseris, quando ab hac sancta synodo audisti 
prophetiam magni Jeremiz, quasi digito, ut ita lo- 
quamur, indicautis el dicentis : « Ilic Deus noster, 
el non reputabitur alius adversus eum ** ; » et qu;e 
sequuntur, quibus addit : « Post liec. iu terris vi- 
sus, et cum hominibus conversatus cst **, » Et 
nosti, o philosophe, quod interrogatus a sanctis 
episcopis, quisnam in terris visus esset, et cum 
hoininibus conversatus, Paterne, an Filius ? confes- 


p $us es, quod Filius, ut divin:e Scripturz testantur. 


Nonne ha:c dixisti? quomodo iterum in profundum 
pravitatis Arii teipsum conjicis, aut potius demer- 
gis? Nou enim ab eo separatus castra moveres, ul 
teipsum implicares. Przfers, o miser, apostolicis 
dogmatibu$ Arii verba blasphema, creaturam et 
iustrumentum Filiuin Dei appellans. Audi ergo a 
nobis, o philosophe, si tamen pliilosophius es, et 
crede non ipsum Filium Dei esse sapientiam crea- 
tam rationalem, ab ipso Filio Dei qui fecit terram 
et. inhabitabilia, homini datam. Aniwum tuum 
converte, non ad odium respiciens, sed ad verita- 
tem, et ipsa veritas ducel te : atque agnosces, Fi- 


55 ibid. 98. 
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lium Dei unigenitam non esse creaturam, sed ipsum A Octav, xat ὀξηγήσει σε αὐτὴ ἡ ἀλήθεια * καὶ γνώσῃ 


ἐγολίογοι οἱ opificem omnium creatlarum natura- 
rum, sicut et ipse parum respiciens intellexisti, et 
intelliges, ut ego credidi, si salvari desideras. 


CAP. XX. 
Coniradictio philosophi de Spiritu sancto. 


Sint, inquit, credibilia de Filio, et minime dubia, 
ut dicitis, quod creaverit, aut. simul eum Deo et 
Paure condiderit, ut testimonia indicant, et quod 
non opus, sed germen sit Dei, qui natura ex ipso 
genitus est, et qua jam sunt. admissa. Cieterum de 
Spiritu sancto non potestis aliquid affirmare. Quis 
euim. audebit asserere Spiritum sanctum creatorem 
aliquarum creatarum. naturarum ? Ubi testimonia 
de ipso praedicant, condidisse illum aliquam crea- 
turarum quie videntur, aut qux non videntur? Quis 
vero de ipso prorsus, sicut de Filio scripsit? Pre- 
elamet aliquis vestrum, ei potest. 


Responsio Patrum. per. Protogenem episcopum Sar- 
dicensem. 


* Non diflicile, e philosophe, operum sancti Spi- 
ritus testimonia tibi. demonstrare, quz Patres no- 
etri de illo exposuerunt, quod creavit. terum pro- 
ponemus quod de creatione dictum est. « Dixitque 
Deus : Faciamus hoiminem ad imaginem et simili- 
tudinem nostram ** ; ^ et adjecit dicens : « Fecitque 


Deus hominem : ad imaginem Dei fecit illum , C 


masculum et feminam fecit eos 5.» Sicut ergo 
Deus est Pater αὶ Filio dixit : Faciamus; et 
Filius Deus, qui fecit. hominem. Si ergo D.-um 
asscrimus eum qui dixit, et qui fecit Adam el 
Evam, deinceps de Spiritu sancto audi. Qni. fe- 
cit Adamum, eratne Deus, an non? Philosophus : 
Est profeeto Deus. Episcopus : ln. libro Job, Eliu 
Buzites ait ad Job: « Divinus Spiritus qui fecit 
me **. » Si ergo Deus est qui Adamum fecit, quid 
dicis de illo qui fecit Etiu ? an alterius essentia 
videtur tibi Eliu esse, atque Adam? ex «quali 
enim artificum peritia aiqualem conclusionem pro- 
ferre, personx: hominis innatum est. Quid ergo 
dices, philosophe, de illo qui fecit Eliu ? Nunquid 


ὅτι οὐ χτίαμα ὁ μονογενὴς Υἱὸς τοῦ Θεοῦ, ἀλλὰ 
αὐτὸς Κτίσεης xat Δημιουργὸς πασῶν τῶν χτ'στῶν 
φύσεων, χαθὼς xai αὐτὸς μιχρὸν διαδλέψας νενό- 
ηχᾶς, xai νοήσεις, ὥς γε ἐγὼ πεπίστευχα, εἶπε) 
σωθῆναι ποθεῖς. 
ΚΈΕΈΦΑΛ. M. 
᾿Αγτίῤῥησις τοῦ. gulocópov κατὰ τοῦ ἁγίου 
Πνεύματος. 

Ἔστω, φησὶ, πιστὰ περὶ τοῦ Υἱοῦ, καὶ ἀναμς:- 
λεχτα, ὥς φατε, ὅτι ἔχτισεν, f| ὅτι συνέχτισε τῷ 
Θεῷ xal Πατρὶ, ὡς αἱ μαρτυρίαι δηλοῦσι, καὶ ὅτι 
οὐ ποίημα, ἀλλὰ γέννημα τοῦ Θεοῦ, φύσει ἐξ αὐτοῦ 
γεγεννημένος, xal ἰδοὺ δεχόμεθα. Μὴ καὶ περὶ τοῦ 
Πνεύματος ἔχετέ τι λέγειν: Τίς γὰρ τολμήσειε φῇῆσσι 
τὸ ἅγιον Πνεῦμα χτίστην τινῶν γενητῶν Quse; 
Hou δὲ καὶ μαρτυρίαι περὶ αὐτοῦ λέγουσι͵, δεδτ.- 
μιουργηχέναι αὐτό τι τῶν ὁρατῶν xal ἁοράτων 
χτισμάτων ;; Τίς 0: ὅλως ἀνεγράψατο περὶ αὖτοῦ, ὡς 
περὶ τοῦ Υ:γῦ; Ἐχθοήσει τις ὑμῶν, εἰ ἔχο!:. 


Arcazxóxpwic τῶν Πατέῤων» διὰ Hpotorérovc 
ἐπισχόπου Σαρδικῆς. 

Οὐκ ἔστ: δυσχερὲς, ὦ φιλόσοφε, ἐπιδεῖξχξ σοι τὰς 
μαρτυρίας τῶν ἐνεργειῶν τοῦ ἁγίου Πνεύματος, ἃς 
ol πατέρε: ἡμῶν ἐξέθεντο περὶ αὐτοῦ, ὅτι ἕχτισε. 
Πάλιν ἐρήτομεν τὸ περὶ τῆς χτίσεως ῥηθέν. « Καὶ 
εἶπεν ὁ Θεὸς, Ποιήσωμεν ἄνθρωπον χατ᾽ εἰκόνα ἧμε- 
τέραν χαὶ xa^?" ὁμοίωσιν» xa ἐπήγαγε λέγων" 
« Καὶ ἐποίγσΞ τὸν ἄνθρωπον " xac εἰχόνα ΘεΞοὺ 
ἐποίεσεν αὐτὸν, ἄῤῥεν καὶ θῆλυ ἐποίησεν αὐτοὺς. » 
Ὥ; οὖν Θεός ἐστιν ὁ Πατὴρ ὁ εἰπὼν τῷ Υἱῷ, 
« Ποιήσωμεν, ὁ δὲ Υἱὸς Θεὸς ὧν ἐποίησε τὸν 
ἄνθρωπον. Εἰ οὖν Θεὸν λέγομεν τὸν εἱπόντα, χαὶ 
τὸν ποιήσαντα τὸν ᾿Αδὰμ xai τὴν Εὔαν, λοιπὸν 
ἄχουσον περὶ τοῦ &yiou Πνεύματος" ὁ ποιῆσας τὸν 
᾿Αδὰμ Θεὸς fv, f| οὔ; 'O prlécogoc; Ναὶ Θεό; 
ἐστιν. Ὁ ἐπίσχοπος " Ἔν τῇ βίόλῳ Ἰὼδ, ᾿Ελεγὺ 
ὁ Βουζανίτης λέγει πρὸς Ἰώδ᾽ ε Πνεῦμα θεῖον τὸ 
ποιῆσάν us. » Εἰ οὖν Θεός ἐστιν ὁ ποιήσας τὸν 
᾿Αδὰμ, τί εἴποις τὸν ποιήσαντα τὸν ἙἘλιούμ; ἣ 
ἑτερούσιος δοχεῖ σοι εἶναι ὁ Ἑλιοὺμ τοῦ ᾿Αδάμ; τῶν. 
γὰρ δημιουργῶν ἐπὶ τῆς ἔσης ἐπιστήμης, τὸ ἐσοσχέ- 
διον τοῦ συμπεράσματος φανεροῦσθαι, πέφυχεν ἐπὶ 


uon etiam Deum affirmabis, et hominis creatorem? D τὸ τοῦ ἀνθρώπου πρόσωπον. Τί οὖν λέξεις, φιλόσοτε, 


Ut enim dixit de eo qui fecit Adamum : Fecitque 
Deus hominem ' ita nos dicere par est de eo qui fecit 
Eliu, quod scilicet Spiritus sanctus sit Deus ; el 
quorum creationis equalis est fabriea, aequalis 
cliam sit opificum appellatio. Siquidem una est di- 
vinitas sancte Trinitatis, quz in tribus subsisteu- 
tiis perfectis et qualibus consideratur, juxta illud : 
t Et. fecit- Deus. hominem ; » et illud : « Divinus 
Spiritus fecit Eliu. » In libro autem analepsis Moy- 
$is$, Michael angelus disputans cum diabolo dicit : 
« À Spiritu sancto ejus oinnes creati sumus, » Et 


*! Gen. 1, 90. ** ibid. 27. ** Job xxxiui, 4. 


τὸν ποιήσαντα τὸν Ἐλιούμ; "Apz οὐχὶ θεὸν χαὶ motr- 
τὴν ἀνθρώπου; ὡς γὰρ ἔφη περὶ τοῦ ποιήσαντος τὸν 
᾿Αδὰμ, καὶ ἐποίησεν ὁ Θεὸς; τὸν ᾿Αδὰμ * οὕτως 
εἰπεῖν ἡμᾶς δίχαιον χαὶ περὶ τοῦ ποιήσαντος τὸν 
Ἐλιοὺμ, ὅτε Θεὸς τὸ ἅγιον Πνεῦμα ὄν." ἴση τῆς δη.- 
μιουργίας ἡ πλάσις, ἴση xal ἡ τῶν δημουργῶν προα- 
ηγορίᾳ" εἴπερ μία θεότης τῆς ἁγίας Τριάδος ἐν» 
τρισὶν ὑποστάσεσι τελείαις χαὶ ἴσαις νοηυμκέντ. Τὸ 
ὅτι, « Καὶ ἐποίησεν ὁ Θεὸς τὸν ἄνθρωπον - κ» χαὶ, 
« Τὸ θεῖον Πνεῦμα τὸ ποιῆταν τὸν Ἐλιούμ. ν E) 
βιόλῳ 6& ἀναλήψεως Μωσέως, Μιχαὴλ ἂρ oij 
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Ao; διαλεγόμενος τῷ διαδόλιρ λέγει" € ᾿Απὸ vip A rursus ait ex persona Dei : « Exivit Sjiritus «jus, 


Πυξεύματο; ἁγίου αὑτοῦ πάντες ἐχτίσθη μεν. » Καὶ 
πάλιν λέγει * €. Ἀπὸ προσώπου τοῦ Θεοῦ ἐξῆλθε τὸ 
Πνεῦμα αὐτοῦ, xa ὁ χόσμος ἐγένετο, ». ᾿Αχώριστος 
γὰρ ἀεὶ ἣ θεία καὶ ἄῤῥητος Τριὰς, ὃ τε Πατὴρ χαὶ ὁ 
Υἱὸς χαὶ τὸ ἅγιον Πνεῦμα, δημιουργήσασα ἄ"α πᾷ- 
σαν τὴν χτίσιν, τήν τε νοητὴν, χαὶ τὴν ais0ün-iv. 
Λέγει γὰρ ἐν τῷ λβ’ ψαλμῷ * « Τῷ λόγῳ Κυρίου οἱ 
οὐρανοὶ ἐστερεώθησαν, χαὶ τῷ Πνεύματι τοῦ στόμα- 
τος αὐτοῦ πᾶσα dj δύναλις αὑτῶν. » "Axous δὴ τοῦ 
8:o0 ἐν ἸΙσαῖᾳ λέγοντος "« Ἐγὼ Kóp:o; ὁ Θεό; aov, 
ἐπχχούποιλαί σοὺ Θεὸς Ἰσραΐλ. » Εἰπὼν δὲ περὶ τῶν 
εὐεργεσιῶν τὰ πρὸς τὸν λαὸν, ἐπάγει λέζων, « Ἵνα 
ἴδωσι, χαὶ νοήσωσι, χαὶ ἐπίστωνται ἅμα, ὅτι χεὶρ 
Κυρίου ἐποίησε πάντα ταῦτα, χαὶ ὁ ἅγιος τοῦ Ἰσραὴλ 


χατέδειξεν αὐτὰ * » χεῖρα φήσας τὸ ἅγιον Πνεῦμα P 


πὴῶῦ Θεοῦ, ἅγιον δὲ τοῦ Ἰτραὴλ τὸν Υἱὸν αὐτοῦ. Καὶ 
πάλιν πρὸς Ἰαχὼδ εἶπεν" ε« Ἡ χείρ pou ἐθεμελίωσε 


τὴν γῆν, χαὶ dj δεξιά μου ἐστερέωσε τὸν οὐρανόν" » 


χαθὰ xa Ἰεζεχιὴλ, λέγων " « Ἐγένετο χεὶρ Κυρίου 


et factus est mundus. » Inseparabilis enim est di- 
vina et ineffabilis Trinitas, Pater, Filius, et Syiri- 
(u$ sanctus, quie simul condidit omnem creaturam, 
tun quis intellectu, quam qux sensu percipitur. 
Inquit. enim : « Verbo Domini coli firnati sunt, et 
spiritu oris ejus omnis virtus corum *!, » Auli ergo 
Deum in Jsaia loquentem : « Ego Dominus Deus 
tuus. Audiam te Deus Isracl **, » Postquam autem 
de beneficiis disseruit quae a populum pertinenti, 
adjungit, dicens : « Ut. videant, et intelligant, et 
sciant quod. manus Domini fecit h»c omuia, et 
sanctius lsrael ostendit ea*?*; » manum appellans 
Spiritum. Dei, sanctum autem Israel, Filium ejus. 
Et rursus ad Jacob ait : « Manus mea fundavit ter- 
ram, et dextera mea σοί lirmavit!;» ut cl 
Ezechiel dicit : « Facta. est manus. Dormini super 
me?. » Consuevit Scriptura, o. philosophe, manuum 
aut braebium appellare Spiritum sonctum Dei, 
dexteram autem Filium ejus. 


ἐπ᾿ ἐμέ. » Εἴωθεν ἡ Γραφή, ὦ φιλόσοφε, ἢ χεῖρα f| βραχίονα χαλεῖν τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον τοῦ θεοῦ, δε- 


ξιὰν δὲ τὸν Υἱὸν αὑτοῦ. 


Ἔτι οἱ ἅγιοι Πατέρες εἵπων διὰ Λεοντίου ézi- 
σχόπου Καισαρείας Καππαδικίας. 


"Ixavà μὲν τὰ λεχθέντα περὶ τῶν ἐνεργειῶν τοῦ 
ἁγίου Πνεύματος πεῖσαί σε, φιλόσοφε, ὅτι συνδγ μιου2- 
yo» τῷ Πατρὶ xaV τῷ Υἱῷ πασῶν τῶν χτιττῶν φύ- 
σεων, χαὶ τῆς αὐτῆς θεότητο; χαὶ οὐσίας, ἧς ὁ 


Πατὴρ καὶ ὁ Υἱός. Ἐπιστήσας, οὖν 15v νοῦν σου, ix C 


τῶν προλεχθέντων cot, ἄχους xai νῦν σαφεστέρας 
ἀποδείξεις περὶ αὐτοῦ Ex τῶν ἱερῶν Γραφῶν, Λέγει 
ὁ ποοφήτης Δαυὶδ ἐν τῷ ἐνενηχουτῷ ἑδδόμῳ dial dp: 
« Ἄσατε τῷ Κυρίῳ ἅτμα χαινόν.ν Ai τί; « Ὅτι 
θαυμαστὰ ἐποΐησεν ὁ Κύριος, ἔσωσεν αὐτὸν fj δεξιὰ 
αὑτοῦ * » ἀντὶ τοῦ ὁ Υἱὸς αὐτοῦ" « χαὶ ὁ βραχίων ὃ 
ἅγιος αὐτοῦ * » τὸ Πνεῦμα λέγων τὸ ἅγιον. Καὶ ἐν 
χαθολιχαῖς δὲ Ἰωάννης ὁ εὐαγγελιστὴς βοᾷ, περὶ 
τοῦ Πνεύματος τοῦ ἀγίου θεολογῶν αὐτὸ χαὶ αὐτὸς, 
χαθὰ χαὶ πάντες * « Τὸ πνεῦμά ἐστι τὸ μαρτυροῦν, 

*t τὸ πνεῦμά ἐστιν fj ἀλήθεια. ν Καὶ μετ᾽ ὀλίγα" 
€ ὁ πιστεύων, φησὶν, εἰς τὸν Υἱὸν τοῦ Θεοῦ, ἔχει τὴν 
“μαρτυρίαν τοῦ Θεοῦ ἐν ἐχυτῷ * » ἀντὶ τοῦ, x) Πνεῦμα 
τοῦ Θεοῦ" ὁ δὲ μὴ πιστεύων τῷ Υἱῷ, ψεύστην πε- 


Adhuc sancii. Patres dixerunt per episcopum Leon- 
lium Gesaree Cappudocie. 


Sufficiunt quidem qua dieta sunt de operibus 
sancti Spiritus, o philosophe, ut ipsum credas si- 
«ul cum Patre et Filio omuium factarum natura- 
rum esse creatorem, et ejusdem diviuilatis atque 
substanti:, cujus est Pater et Filius. A-lverteus 
igilur animum ad ea qu:e prius tibi dicta suut, audi 
οι uunc de eodem manifestiores demonstrationes 
ex sacris Litteris, Ait propheta David : « Cant:te 
Domino canticum novum; » quare? « quia mirabi- 
lia fecit : salvavit. dextera ejus (pro co quod est, 
F:lius ejus), et brachium sanctum ejus 5, » Spiritum 
sanetum siguificans. EL in catholicis Joannes cvan- 
gelista idem clamat, et ipse, quod et alii omnes, ce 
Spiritu saneto divinitus disserens : « Spiritus est 
qui testificatur, quia spiritus veritas est *; » et post 
pauca : € Qui credit, inquit, in Filium Dei, habet 
testimonium — Del in. semetipso *; » pro 60 
quod est, Spiritum. sanctuin. Dei : « Qui autem 
nou credit Filio, mendacem facit eum *. » Et ma- 


“ποίηχεν αὐτόν. » Καὶ ὁ μέγας δὲ τῶν ἀποστόλων D guum apostolorum propugnaculum, divinus Petrus 


πρόδολος ὁ θεῖος Πέτρο: φησὶ πρὸ; 'Avavíav* 
€ Εἰς τί ἐπλήρωσεν ὁ Σατανᾶς τὴν χαρδίαν σου, 
ψεύσασθαί σε τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον ; νΚαὶ μετ᾽ ὀλίγα’ 
« Οὐκ ἐψεύσω ἀνθρώποις, ἀλλὰ τῷ Θεῷ. » Καὶ ἐν 
τῇ Παλαιᾷ, πάλαι" « Τὸν οὐρανὸν, φησὶ, xai τὴν 
17» ἐγὼ πληρῶ, λέγει Κύριος. » Καὶ ὁ Σολομὼν δὲ 
δειχνὺς τίς ὁ πληρῶν, λέγει ’ « Πνεῦμα Κυρίον 
πεπλήρωχε thv οἰχουμένην. » Πείθου τγίνυν xai 
περὶ τῆς τοῦ ἁγίου Πνεύματος δεσποτείας, χαὶ δέχου 
χαὶ τὰς περὶ αὐτοῦ μαρτυρίας, πιστεύων ὅτι τῆς 
αὐττις θτότητος xal οὐσίας, χαὶ τοῦ αὑτοῦ χρίματος 


sit ad Ananiam : € Cur implevit Satanas cor tuum, 
mentiri te Spiritui sancto Τ 7.» Et post pauca : « Non 
es mentitus. homiuibus sed Deo *. » Et rursum in 
Veteri Testamento, « (οί et terrai ego impleo, 
dicit Dominus *. ». Et Salomon indicans quis im- 
pleat, ait: « Spiritus Domini replevit orbe terra- 
rum 9.» Crede et de potestate Spiritus sancti, et 
bec recipe de ipso testimonia, quod Spiritus. san- 
ctus ejusdem sit deitatis et substantie, ejusdemjue 
auctoritatis atque Pater et Filius : et cum Patre 
et Filio semper exsistat. Audi, philosophe. 


9" Psal. synt, 6. 9^ Isa, καὶ, 14. 5 ibid. 90. ' Isa. xtviu, 12, 45. 3" Ezoch. πὶ, 43. ? Psal. xcvi, 1d 


* 1Joan. v, 6. * ibid, 10. * ibid. Τ Act. v, S. 


* ibid. 4. 


* jerews xin, 21. 


!* Sap. 1, 7. 
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[!c. χρήματος], τὸ Πνεῦμα τὺ ἅγιον, οὗπερ ὁ Πατὴρ xal ὁ Yib;, xaX συνυπάρχον ἀεὶ τῷ Πατρὶ καὶ τῷ 


Υἱῷ. ᾿Αχούεις, φιλόσοφε. 
ftesponsio philosophi ad sanctos Patres nostros. 


Igitur, ut dicitis, et testimonia Scripturarum 
quas proponitis, indicant, oportet Spiritum sanctum 
Deüm esse affirmare : sed mihi videtur coactam 
esse lianc sententiam, nisi alis Scripturze nobis 
proferantur. Nisi quod illa de Eliu demonstratio 
Toanifesia est. Alteram vero ex Moysis analepsi, 
quam vocant, ut paulo ante dixistis, nunquam au- 
«ivi nisi nunc: quamobrem a vobis postalo, cla- 
riorem mihi eorum qua dicla sunt, consistentiam 
ob oculos exhibeatis. AJ perfectissimam enim de 
Spiritu sancto certitudinem non mihi sufficiunt qux 
jam a vobis dicta sunt, sed candidiori atque vehe- 
mentiori sermone opus habet h»c hypothesis. Non 
enim de passim occurrentibus quastio est. 
flesponsio sanctorum Patrum per. eumdem episco- 

putt Leontium. ad philosophum. 

Cum sit copiosa eorum qua tibi enarrata sunt, 
demonstratio, et testimonia ex divinis Scripturis 
cvidentissima, qua persuadere tibi propositaum hy- 
potlesim valeant, miramur, o philosople, qwue- 
snodo qui tanta intelligentia videris pollere, adhuc 
dubitas. Verumeniimvero , prasertim cum te veri- 
tatem aspicere volumus, et hoc precamur, et exhor- 
tamur prudentiam tuam, ut incipias increatam il- 
lam et immulabilem naturam lide intelligere, non 
autem humanis rationibus, ut spe diximus, quie 
intellectum superant, curiose audeas inquirere, 


meque pravis eti impiis Arii opinionibus auxilio C 


esse landiu sustineas, maxime cum philosophus 
sis, ul ais, o pliilosophe ; sed lileliter suscipe, ut 
paulo ante monuimus, et qua tibi sunt dicta, et 
qua dicenda sunt. Admitte unam divinitatem Pa- 
vis Filium ineffabiliter generantis, et Fili ex eo ge- 
niti, el Spiritus sancti ex eodem Patre procedentis, 
qui et proprius est Filii, ut ait divinus apostolus Pau- 
lus : « Qui spiritum Christi non habet, hic non est 
ejus ** ; » et idem alibi: « Dominus autem Spiritus 
est !* ; » et rursus : « Divisiones gratiarum sunt, 
idem autem Spiritus : et. divisiones ministratio- 
num $unt, idem autem Dominus :et divisiones ope- 
rationum sunt, idem autem Deus, qui operatur omnia 
in omnibus **; » et post non multa : « Ilzc autem 
omnia operatur unus aique idem Spiritus, di- 
videus unicuique prout vult!*. » Ecce tibi, o philoso- 
phe, nianifestissimam demonstrationem , que Deum 
praedicat Spiritum sanctum, et quz ostendit ejus ex 
natura sua potestatem. Vide igitur quomodo sic ait : 
« Divisiones operationum suut, idem autem Deus, 
qui operatur omnia in omuibus. » Et illud : « llc 
autem omnia operatur unus atque idem Spiritus, 
qui dividit unicuique prout vult. » Et Dominus in 
Evangeliis, ut scis, manifestius ad Samaritanam lo- 
quens, ait : « Spiritus est Deus !*. » Si ergo Spiri- 


** Rom. vin, 9. !* Hl Cor. 3, 17. 


1* ] Cor. xii, 4, 6. '* ibid. 11. 


A Azóxpicic τοῦ φιϊοσόφου πρὸς τοὺς ἁγίους 


ἡμῶν Πατέρας. 

Οὐχοῦν, χαθώς φατε, xai αἱ μαρτυρίαι δὲ τῶν 
Γραφῶν, ὧν παρηγάγετε, δηλοῦσι, θεολογεῖν δεῖ 
xai τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον * xal μοι Goxet Be6:aap£vrs 
εἶναι τὴν ἔννοιαν, εἰ μὴ τὰ τῶν Γραφῶν ὑφ᾽ ἡμῶν 
παρήχθη. Πλὴν τὸ μὲν περὶ Ἑλιοὺμ τοῦ Βουζανίτου 
σαφὴς fj ἀπόδειξις, Περὶ δὲ τῆς ῥηθείσης ἀναλήύψεως 
Μωσέως, περὶ ἧς ἀρτίως εἰρήχατε, οὐδὲ àxfxoi 
ποτε, εἰ μὴ νῦν ὅθεν αἰτῶ ὑμᾶς σαφεστέραν μοι 
τῶν λεχθέντων παραστῆσαι τὴν σύστασιν. Πρὸς 
ἐντελεστάτην γὰρ πληροφορίαν περὶ τοῦ Πνεύματος 
οὐχ αὐτάρχη μοι τὰ ἤδη παρ᾽ ὑμῶν λεχθέντα - λευ- 
χοτέρας γὰρ δεῖται φράσεως xai γενναιοτέρας ἢ 
ὑπόθεσις. Οὐ γὰρ περὶ τῶν τυχόντων ἡ ζήτησις. 


Ἀπόχρισις τῶν ἁγίων ἡμῶν Πατέρων διὰ τοῦ 
αὐτοῦ ἐπισχόπου Λεοντίου πρὸς τὸν ςιλό- 
cogor. 

Πολλῆς: obs"; τῆς τῶν εἰσηγηθέντων Got ἀποδεί- 
ξεως, xaX ἐναργεστάτων τῶν μαρτυριῶν τῶν Ex τῶν 
θείων Γραφῶν, πεῖσαί σε δυναμένων περὶ τῆς προ- 
χειμένης ὑποθέσεως, ὦ φιλόσοφε, θαυμάξομεν πῶς 
τοσαύτης συνέσεως δοχῶν ἔμπλεως εἶναι, ἔτι ἀμφι- 
θάλλεις. ᾿Αλλ᾽ ἐπειδὴ σε πρὸς τὴν ἀλήθειαν βλέπειν 
ἐθέλομεν, χαὶ τοῦτο εὐχόμεθα, παραινοῦμέν σου τῇ 
συνέσει ἄρξασθαι πίστει νοεῖν τὴν ἄχτιστον φύσιν 
ἐχείνην, καὶ ἄτρεπτον " χαὶ μὴ ἀνθρωπίνοις Aoyt- 
σμοῖς, ὡς πολλάχις εἰρῆχαμεν, πολυπραγμονεῖν χατα- 
τόλμα τὰ ὑπὲρ νοῦν ^ μὴ ταῖς χαχοδόξοις xa ἀσε- 
δέσιν ἐννοίαις ᾿Αρείου συμφέρεσθαι ἐπὶ πλεῖστον 
ὅσον ἀνέχου, φιλόσοφος ὧν, ὡς φὴς, φιλόσοφε, ἀλλὰ 
δέχου πιστῶς, ὡς ἀρτίως εἰρήχαμεν, τά τε νῦν ῥηθέν- 
τὰ σοι, τά τε μέλλοντα ῥηθήσεσθαι. Δέχου μίαν 
θεότητα τοῦ Πατρὸς τοῦ γεννήσαντος τὸν Ylbv ἀνεχ- 
φράστως, χαὶ τοῦ Υἱοῦ τοῦ γεγεννη μένου ἐξ αὐτοῦ, χαὶ 
τοῦ ἁγίου Πνεύματος τοῦ ἐχπορενομένου ἐξ αὐτοῦ τοῦ 
Πατρὸς, ἰδίου δὲ ὄντος τοῦ Υἱοῦ, χαθά φησιν ὁ θεῖος 
ἀπόστολος Παῦλος" « Εἴ τις Πνεῦμα Χριστοῦ οὐχ 
ἔχει, οὗτος οὐχ ἔστιν αὐτοῦ. » Καὶ ἀλλαχοῦ ὁ αὐτός᾽ 
€ Ὁ δὲ Κύριος τὸ Πνεῦμά ἐστι. » Καὶ πάλιν " € Διαι- 
ρέσεις δὲ χαρισμάτων εἰσὶ, τὸ δὲ αὑτὸ Πνεῦμα - χαὶ 
διαιρέσεις διαχονιῶν εἰσιν, ὁ δὲ αὐτὸς Κύριος ^ xal 

διαιρέσεις ἐνεργημάτων εἰσὶν, ὁ δὲ αὐτὸς Θεὸς ὁ ἕνερ- 
γῶν τὰ πάντα ἐν πᾶσι. » Kat μετ᾽ οὐ πολλά * « Πάντα δὲ 
ταῦτα ἐνεργεῖ τὸ ἕν χαὶ τὸ αὐτὸ Πνεῦμα,, διαιροῦν 
ἰδίᾳ ἑκάστῳ χαθὼς βούλεται. » Ἰδοὺ, ὦ φιλόσοφε, 
σαφεστάτη χαὶ τρανωτέρα ἀπόδειξις θεολογοῦσα τὸ 
Πνεῦμα τὸ ἅγιον, δειχνύουσα αὑτοῦ τὴν αὐτεξουσιό- 
τητα. Ὅρα πῶς ὧδε λέγει * ε Διαιρέσεις δὲ ἔνεργτ- 
᾿'μάτων εἰσὶν, ὁ δὲ αὐτὸς Θεὸς ὁ ἐνεργῶν τὰ πάντα ἐν 
πᾶσι. ν Καὶ τὸ, Πάντα δὲ ταῦτα ἐνεργεῖ τὸ ἕν χαὶ τὸ 
αὐτὸ Πνεῦμα, διαιροῦν ἰδίᾳ ἐχάστῳ χαθὼς βούλε- 
ται" ν Καὶ ὁ Κύριος δὲ ἐν Εὐαγγελίοις, ὡς οἷσθα, 
σαφῶς διαλεγόμενος πρὸς τὴν Σαμαρίτιδα, τί φησι; 


!5 Joan. 1v, 24. 


1289 


HISTORIA CONCILII NICENI. — LIB. II. 


1299 


« liveüpa ὁ Θε:ές. » Εἰ οὖν πνεῦμα Θεὸς, πάντως A tus est Deus, omnino et Deus erit Spiritus, neu au- 


Q:h; xai vb πνεῦμα,, ἀλλ᾽ οὐχ ἄλλος xaX ἄλλος, ἀλλὰ 
μία θεότης τῶν θατέρων προσώπων, χατὰ τὴν τῶν 
ὑποστάσεων ἔννοιαν. ᾿Αλλὰ πρόσωπον ἀχούοντες, μὴ 
ἀνθοιυπόμορφον τὸ θεῖον ὑπολάδωμεν. ᾿Ασύνθετον 
. γὰρ xat ἀσχημάτιστον, χαθὼς χαὶ ἐν ἀρχῇ τῶν λό- 
γων, χαὶ αὐτὸς, ὡς χαὶ ἡμεῖς, χαθωμολόγησας. Καὶ 
γὰρ xaYó οὐρανὸς χαὶ ἡ γῇ πρόσωπον ἔχειν μεμαρ- 
τύρηται, καθὰ αὐτὸς ὁ Κύριος ἐν Εὐαγγελίοις πρὸς 
τοὺς Γραμματεῖς καὶ Φαρισαίους διαλεγόμενος ἔφη" 
€ Ὑποχριταὶ, τὸ πρόσωπον τοῦ οὐρανοῦ xal τῆς γῆς 
οἴδατε δοχιμάξζειν, » καὶ τὰ ἑξῆς. Πᾶν γὰρ τὸ ὑφεστὸς 
ἐφ᾽ ὅσον ὑφίσταται, πρόσωπον ἔχειν λέγεται τῆς οἷ- 
xilag φύσεως, ἧτοι σχῆμα. ᾿Αλλὰ μὴν ὁ οὐρανὸς 
χαὶ ἡ γῆ χτιστὰ, χαθὰ χαὶ mdsa d τῶν γενητῶν 


tem alius atque alius; sed una divinitas utriusque 
persona, juxta hypostasium considerationem. At 
vero cum personam audimus, ne suspicemur, quod 
est divinum habere humanam effigiem. Expers est 
enim compositionis atque figure, ut in principio 
disputationum tu ipse, sicut et nos, confessus es. 
Nam et ccelum et terram personam habere testan- 
tur, quemadmodum et ipse Dominus in Evangeliis 
ad Scribas et Phariszos loquens, aiebat : « flvpo- 
crite, faciem sive personam celi et terrz dijudicare 
nostis **: » οἱ qux sequuntur. Quidquid enim per 
se subsistit, quatenus per se subsistit, propriz na- 
ture personam, sive faciem, sive figuram habere 
dicitur. Sed ccelum quidem et terra facta sunt, sicut 


φύσις" ἡ δὲ θεία xat ἄῤῥητος οὐσία, ἄχτιστος" ἐπεί- B et omnis creaturarum natura : substantia vero di- 


πξρ ἁπλοῦς xai ἀσύνθετος, xaX ἀσχημάτιστος, ἀϊοιός 
v: xal ἀθάνατος. ᾿Αλλ᾽ ἐπὶ τὸ προχείμενον ἐπανέλ- 
θωμεν. ᾿Απεδείξαμεν διὰ πλειόνων τῶν ἐκ τῶν θείων 
Γραφῶν μαρτυριῶν, συνδη μιουργὸν τῷ Πατρὶ xai 
τῷ Υἱῷ πάσης κτίσεως ὁρωμένης τε xal νοουμένης 
εἶναι τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον' ἐπείπερ χαὶ ἀχώριστον 
ἀεί ἐστι τοῦ Πατρὸς xai τοῦ Υἱοῦ, χαθὰ xa ὁ Υἱὸς 
τοῦ Πατρὸς, χαὶ ὁ Πατὴρ τοῦ Υἱοῦ. Δεῦρο δὲ, εἰ 
δοχεῖ, λάμδανε χαὶ δι᾽ ὑποδειγμάτων, εἰ χαὶ ἀσθε- 
νεστέρων, χρηστὰς ὑποθήχας * ὁ λόγος ὁ σὸς, χαθὰ 
καὶ παντὺ; ἀνθρώπου, προφοριχὸς μέν ἔστι, γεννᾶ- 
ται δὲ ἀτμήτως Ex τοῦ σοῦ νοῦ. Ὁμοίοςς καὶ τὸ 
πνεῦμά σου, xal ἐχπορεύεται Ex σοῦ " χαὶ οὐχ ἂν 
οὐδὲ τὸν λόγον σου, οὔτε 55 πνεῦμά σου εἴποις ἀλλό- 
τριόν σηυ. Καὶ ταῦτα μὲν οὐχ ἂν ἀπαξιώσῃς ἐπ᾽ ἀν- 
θρώπων νοεῖν * ἐπὶ δὲ τῆς ἀῤῥήτου χαὶ ἀπερινοήτου 
xai ἀχαταλήπτου οὐσίας ἐχείνης τοῦ Θεοῦ, ἀλλότριον 
τὸν οὐ προφοριχὸν αὐτοῦ λόγον, ἀλλὰ ζῶντα ἀεὶ, xal 
ἐνεργῆ, xai τομώτερον ὑπὲρ πᾶσαν μάχαιραν δίστο- 
pov, xovvfjv τε πάντων ὄντων, ἐπείπερ xal δημιουρ- 
γόν" ᾧ οὐχ ἔστι χτίσις ἀφανὴς ἐνώπιον αὐτοῦ, πάντα 
δὲ γυμνὰ καὶ τετραχυηλισμένα τοῖς ὀφθαλμοῖς αὐτοῦ. 
Καὶ τὸ Πνεῦμα αὐτοῦ τὸ ἅγιον τὸ ἐρευνῶν τὰ βάθη 
τοῦ Θεοῦ, τολμᾷ τι; ἀλλότριον elvat εἰπεῖν, f) τὸν 
Λόγον, ἣ τὸ Πνεῦμα τοῦ Θεοῦ ; ἣ τοὺς ταῦτα λέγοντας 
7902123021; ναὶ, φιλόσοφε. 
ΚΕΦΑΛ. KA'. 


᾿Απόχρισις τοῦ oidooógov πρὸς τὸ κοινὸν τῶν 
ἀγίων ἐπισκόπων. 


Ἐπειδὴ εἰς ὑψηλοτέραν ἔννοιάν με ἠγάγετε, of, 
σαντες δεῖν μίαν θεότητα νοεῖσθαι: καὶ πιστεύεσθα: 
τοῦ [{ἀτρὸς, xai τοῦ Υἱοῦ, xai τοῦ ἁγίον Πνεύματο;" 
ἐπιμέμνημαι δὲ τῶν παρ᾽ ὑμῖν ἔμπροσθεν ῥηθέντων, 
ὅτι Θεὺς ὁ Πατὴρ, xai θεὸ; ὁ Υἱὸς, χαὶ Θεὸς τὸ 
Πνεὺ ματὸ ἅγιον υῦν δέ φατΞ μίαν θεότητα τῶν τριῶν 
τελείων ὑποστά:εων, τοῦ Πατρὸς, xal τοῦ Υἱοῦ, καὶ 
τοῦ ἀγίου Πνεύματος " λευχότερον σαφηνίσατέ μοι 
τὰς ῥήτεις, παραχαλῶ. 
᾿Απύκρισις τῶν ἁγίων Πατέρων πρὸς τὸν σιῖϊόσο- 
gov, διὰ τοῦ αὑτοῦ Λεοντίου ἐπισκόπου. 


᾿Αυέχφραστός ἔστιν, ἐπείπερ xal ἀπερινόητος, 


16 Luc. xin, 56, 17 DHehbr. ww, 12, 
Parnor. GR. LXNXV. 


'*5 [ Cor. n, 10. 


vina et ineffabilis, increata siquidem et simplex cs!, 
atque omnis compositionis expers, iufigurata, :terna 
et immortalis. Sed ad institutum revertamur. Plu- 
ribus ex divinis Scripturis testimoniis deinonstravi- 
mus Spiritum sanctum simul cum Patre ac Filio 
conditorem esse omnis creature, et ejus quz intelli- 
gentia percipitur : quandoquidem insepararabilis 
semper est a Patre ac Filio, quemadmodum et Filius 
a Patre, et Pater a Filio. Agedum si videtur, per 
similitudines, quamvis in(irmiores , accipe bona do- 
cumenta, Verbuin tuum, ut et cujusvis bominis, pro- 
latitium est, gignitur autem insecaliliter et ex mente, 
quemadmodum spiritus tuus procedit ex te : neque 
3utem verbum tuum, neque spiritum tuum a te alie- 
num esse dixeris. Et haec quidem non dedignaris ig 
hominibus considerare : in illa vero Dei substantia 
ineffabili, et quz& superat intellectum, atque com- 
prehendi non potest, verbum non prolatitium, sed 
semper vivens et efficax, et penetrabilius omni gla- 
dio ancipiti “7, quod judex est omnium ; siquidem 
et opifex est, in cujus conspectu nulla creatura la- 
tet, omnia nuda et aperta in oculis ejus : et sanctum 
ejus Spiritum, qui scrutatur profunda Dei 18, audet 
aliquis alienum esse affirmare, aut Verbum aut Spi- 
ritum Dei? aut hzc asaerentes adinittere? utique, 
e philosophe. 


CAP. XXI. 


Responsio philosophi ad sanctos episcopos in wuni- 
versum. 


Postquam ad sublimiorem intelligentiam me du- 
citis, asserentes oportere unam divinitatem cogitare 
ac credere Patris, et. Filii, et Spiritus sancti : me- 
wini autem "vos prius dixisse, Deum essé Pa- 
trem, et. Deum Filium, et Deum Spiritum sauctum : 
nuuc autem dicitis unam esse divinitalem trium per- 
fectarum hypostasium, Patris, et Filii, et Spiritus 
saneti : cundidius, precor, has mihi sententias ex- 
plicate. 
liespousio sanctorum. Patrum ad philosophum , per 

eundem. Leontium . episcopum. 


luexplicabilis, siquidem mente et cogitatioro im 
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comprebensibilis est, et impenetrabilis divina ΠΑ xal ἀνεπιλόγιστος, xai πάντη ἀνεξιχνέχατο; ἡ 6.2 


et ineffabilis substantia, qux omnibus supereminet, 
stque omnia continel : tantum audi a nobis : Non 
alium tibi Deum atque alium protulimus, sicut im- 
pius Arius blasphemavit, unum Deum increatum, et 
alterum creatum pronuntiaus, et Spiritum sanctum 
similiter creatum pradicans : absit! sed unam dvi- 
nitatem cogitari et credi asseruimus, unzm suh- 
stintiam, dominationem el sententiam unam Patris. 
et Filii, et Spiritus sancti : scire autem sancte Tri- 
nitatis hypostases non esse disjunctas, aut locales, 
sed sola fide unam divinitatem considerari ct credi, 
"ut &rpius diximus, aanctz et consubstantialis οἱ 
adorandie Trinitatis. Ecce per omnia fides vera de- 
monstravit, non oportere in sancta Trinitate diffe- 
rentiai cogitare. Nunc autem parum animum nobis 
adverte, atque amplius persuadeberis , accipiens a 
Spiritu sancto per nos salvifica documenta, ut aguo- 
$cas sanctze Trinitatis unam esse divinitatem sem- 
per exsistentem, et subsistentem, Trinitatem vere 
Triuitatein, et nibil in ea prius aliquando, sed sem- 
per et eodem modo exsistentem | iudividuam ct con- 
substantialem Trinitatem. 
Responsio philosophi. 

Ne cogitetis invertere me dogmata veritalis : ne- 
que enim a principio disputationum rejeci sermones 
vestros : sed propterea perscrutor sententiarum ve- 
sirarum siguificationes, ut fiat mibi manifestior at- 
que dilucidior eorum qui a vobis dicuntur, hypo- 
the:is. 


IHypethetica responsio sanclorum Patrum ad philo- 
sophum de igne , splendore ei lumine , per eumdem 
Leoutizin. eysscopum. 


Audi et nunc, audi, o pliilosophe. Proposuimus 


jam cogitationi tuze fusius ex divinis Scripturis, quod, 


divinitas est simplex et compositionis expers, et ut 
tu inse in principio tuarum propositionum confessus 
es, et quod sit ignis immortalis, zeternus, et increa- 
tus natura, lunien immensum et iuncomprehensibile, 
nec in una persona juxia Judzoruin opinionem iu- 
telligatur, scd semper in Trinitate personarum qua 
a se invicein separari nequeunt , ab omnibus Chri- 
slianis creditur et praedicatur immensa Trinitas Pa- 
tris, et Filii, et Spiritus sancti, ut jam demonstratum 
est. Disce autem et nunc, o philosophe. Et quamvis 
audacius agimus, tamen propitia sit nubis divina 
wiagnitudo : pro tua enim et aliorum salute lic la- 
bor à nobis iransigitur. Disce igitur ex sensilibus 
intellectilia, ex his qua intellectui. subjiciuntur, 
ea qua intellectum superant, et ex his qua di- 
cuntur, ca qua suni super oninem sermonein. 
Quamvis autein omnia et qua videntur et quz intel- 
jiguntur, ex ccelestibus creaturis et his quz in terra 
vel sub terra sunt, conferri nequeant cum illa in- 
6fenia , iucomprehensibili et immortali Dei sub- 
etantin ; nihilominus tamen occurrentem similitudi- 
js groferemus, etsi non :equabilein, ad utilitatem 
ἐμὴ heller suscipientium, et qua sufficientem 


x3! ἀγόττος oj3la ἐχείντ, $ τὰ πάντ ὑ περέχουσα, 
χαὶ τὰ πάντα περιέχουσα" πλὴν ἄχουξ mob; ἡμῶν" 
οὐχ ἄλλον 20, Θεὸν χαὶ ἄλλον εἰρέχαμεν, γαθάπερ χαὶ 
ὁ ἀσεθὴς ἐθλαστήατσεν "Apsto;, ἕνα Θεὸν ἄχτιττυ,, 
xai ἄλλον χτιστὸν εἰρηχὼς, xai τὸ Πυεῦμα τῶ 
Θευῦ ὁμοίως χτιστὸν χεχηρυχὼ; (pf, γένοιτο), ἀλλὶ 
μίαν θεότητα νοεῖσηα: χαὶ πιστεύξσθις εἰρήχαμεν, 
μίαν οὐσίαν, χυοιότττά τε χαὶ βουλὴν μίαν 75 
Πατρὸς xai τοῦ Υἱοῦ xaX τοῦ ἁγίου Πνεύματος" 
εἰδέναι τε τὰ; τῆς ἁγίχς Totáoo; ὑποπτάσε': οὐ 
διεζξευγμένας, οὐδὲ ποπιχὰς, ἀνλὰ πέστες εὖ. 
μίαν θεότητα νοξῖσθαι χαὶ πιστεύξσθαι, χαθὰ χαὶ 
πολλάκι; εἰρήχαμεν, tf; ἁγίας xai ὁμογυσίου xi 
προσχυνητῆς Τριάδος. Ἰδοὺ διὰ πάντων ἔδειξεν 
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B ἢ ἀληθὴς πίστις, μὴ üdv ἐπὶ τῆς ἁγίας Τριάζος 


γοξῖν διαφοράν. ὯΩδΞ: δὲ μιχρόν σου τὸν νοῶν o oux: 

ἡμῖν ἐθέληπτον, χαὶ πιστωθήσῃ ἐπὶ πλεῖον, δεχόμενος 

ὑπὸ τοῦ ἁγίου Πνεύματος δι᾽ ἡμῶν σωτηριώξε:ς 
ὑποθήχας, ἵνα γνῷς τῆς ἀνίας Τριάξο: μ'αν θεότητι 
ἀεὶ οὖσαν χαὶ ὑφεστῶσαν, Τριάδα ἀληθῶς Τριάξχ, 
χαὶ μτ δὲν ἐν αὐτῇ προυπάρχον ποτὲ, ἀλλὰ ἀεὶ χοὶ 
ὡσαύτως οὗταν ἀδιαίρετον χαὶ ὁμοούτιαν Τριάδα. 

᾿ Ἀπόχρισις τοῦ cclocózov. 

Μή με οἴεσθε ἀποστρέφεσθαι τὰ τῆς ἀλτθεῖς 
δύγματα" οὗ γὰρ ἂν ἐχ πρώτης xaxapyrz τῶν λόγων 
παρωσάλην ὑμῶν τοὺς λότους, ἀλλὰ διὰ τοῦτο 
ἐρευνῶ τὰς τῶν νοημάτων ὑμῶν σημασίας, ἕνα σ1- 
φεστέρα μοι χαὶ διευχρινὴς γένηται dj τῶν λεγομέ- 
γων παρ᾽ ὑμῶν ὑπόθεσις. 

'Axóxpiwcic τῶν ἁγίων Πατέρων ὑποθετιχὴ πρὸς 
τὸν φιϊόσοξον περὶ πυρὸς καὶ ἀἁπαυγάσματος 
καὶ φωτὸς, διὰ τοῦ αὑτοῦ Λεογτίου ἐπισχόξπου. 
ἥΑχουε δὴ καὶ νῦν, ἄχουε, ὦ φιλόσοφε. Ἤδη προ- 

απεθέμεθά [ἴΦ. προῦπεθέμεθα! cou τῇ διανοίᾳ διὰ 

πλείστων ὅτων τῶν ix τῶν θείων Γραφῶν, ὅτι ἡ 

Θεότης ἀπλῇ τίς ἐστι ἀσύνθετο;, ὡς χαὶ αὑτὸς x10- 

ὡμολόγησας ἐν ἀοχΐἧ σου τῶν προτάσεων. xai ὅτι 

πὺρ ἀθάνατόν τε xal ἀΐδιον xai ἄχτιστον οὖσα τῇ 
φύσει, φῶς τε ἀχώρητον χαὶ ἀχατάληπτον, χαὶ οὖχ 
ἐν ἑνὶ προτώπν χατὰ τὸ δοχοῦν Ἰουδαίοις νοουμένῃ, 
ἀλλ᾽ ἐν Τριάδι ἀεὶ ἀχωρίστοι; οὖσι προσώποις, πκαοὶ 
πᾶσι Χριστιανοῖς πιστεύεται καὶ χηρύττεται d) ἀχώ- 


D ριστος Τριὰς τοῦ Πατρὸς χαὶ τοῦ Υἱοῦ xai τοῦ ἁγία 


Πνεύματος, χαθάπερ ἀποδέδειχται. Μάνθανε δὲ χὰ 
νῦν, ὦ φιλόσοφε, εἰ xai τολμτρὸν ποιοῦμεεν, ἀλλὰ 
Det; ἡμῖν ἡ θεία μεγαλειότης “ ὑπὲρ γὰρ «f; σῆς; 
χαὶ τῶν λοιπῶν σωτηρίας ὁ πόνος ἡμῖν διανύεται. 
Μάνθανε τοίνυν ἐκ τῶν αἰσθητῶν περὶ τῶν νοττῶν. 
xai ἐκ τῶν χατὰ νοῦν περὶ τῶν ὑπὲρ νοῦν, χοὶ 
ἐχ τῶν λεγομένων περὶ τῶν ὑπὲρ λόγον: εἰ καὶ 
ἀσύγχριτα πάντα τά τε ὁρώμενα, τά τε νοούμενα, 
τῶν τε οὐρανίων xal ἐπιγείων xal χαταχθωνίων 
χτισμάτων, πρὸς τὴν ἄχτιστον ἐχείνην xa ἀχα- 
τἄληπτον xal ἀθάνατον τοῦ Θεοῦ obciav: πλὴν τὸ 
ἐμπεσὸν ὑπόδειγμα οὐ μέτριον πρὸς ὠφέλειαν τοῖς 
πιστῶ; δεχομένοις, ἀλλ᾽ ἱχανὴν εἰχόνα παρέχον 
7*^ εὐσεδείας τοῖς εὐσεδῶς ἐθέλουσι νοεῖν, λέξομεν. 
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Ij αἰσθητὸν τοῦτο πῦρ φύσις μία ὃν, ἔτοι ojsía, A pietatis imaginem praebeat pie considerare voleut.: 


Τριάς ἐστι χατὰ ταυτὸ, πῦρ, ἀπαύγασμα, φῶς. Kal 
οὐδὲν τούτων προῦπάρχον τοῦ θατέρου εὐρίσχεται, 
ἀλλ᾽ ἔστιν ἀχωρίστως ἀλλήλων τὰ τρία, τὸ πῦρ, τὸ 
ἐξ αὐτοῦ ἀπαύγασμα, xal τὸ φῶς. Διαχώρισον τοί- 
vuv, εἰ δύνῃ, ὦ φιλόσοφε, τὰ τρία, χαὶ δεῖξον ἡμῖν 
θάτερον τοῦ θατέρου προῦ πάρχγον, ἣ τοῦ ἀπαυγάτμα- 
τος τὸ πὺρ xaÜ' ἑαυτὸ προῦτάρχον, καὶ μεταγενέ- 
στεροῦ μετὰ χρόνους τινὰ; τοῦ πυρὸς τὸ ἀπχύγασιια, 
f| μεταγενέστερον πάλιν ἢ μεταχρόνιον τοῦ πυρὸς 
xal τοῦ ἀπαυγάσματος τὸ ctos, T] προχρόνιον. Δεῖξον 
jul», εἰ δύνῃ, διαχωρίσας ἀπ᾿ ἀλλήλων τὰ τρία, xax 
μὴ οὐχὶ ὡσαύτως ὧν mop, ἀπχύγασμα, φῶς, μιᾷ; 
οὕτης τῆς τοῦ πυρὸς: φύσεως, Ταῦτα χατὰ γοῦν λα- 
£iv τὰ αἰσθητὰ xal χτιστὰ, εἰ xai ἀσύγχριτα, ὡς 
ἀρτίως εἰρήχαμεν, πρὸ; τὴν ἀΐδιον καὶ ἄχτιστον τοῦ 
Θεοῦ οὐσίαν, πλὴν δέχου Ex τούτων ἀτορμὰς σωτη- 
ρίους, χαὶ πτερώσας τῇ πίστει τὸ τῆς διανοίας sov 
ὄμμα. ἀνάβηθι ἐπὶ τὴν ὑψηλὴν τοῦ Θεοῦ ἐπίγνωσιν" 
χαὶ ἁπαντήτει σοι, ὥς γε εὐχόμεθα χαὶ πιστεύομεν, 
ἐναστράπτουπά σοι ἡ χάρις dj τοῦ Πατρὸς χαὶ τοῦ 
Υἱοῦ xal τοῦ ἁγίου Πνεύματος, δειχνύουσά 0o: μίαν 
θεότητα πῦρ οὖσαν ἀθάνατον, καὶ ἀπαύγασμα, χαὶ 
φῶς, ἀἁπλὴν xai ἀσύνθετον, ἀχώριστον, ἀδιαίρετον, 
ἀπερινόητον, καὶ ἀφέχφραστον Τριάδα ἀλνθῶς ὁμοού- 
σιον, τὴν τοῦ Πατρὸς, xal τοῦ Υἱοῦ, xai τοῦ ἀγίου 
Πυξύυατος. 
Ὅπου πιστεύει ὁ φιόσοφοςϊ εὶς τὴν ἁγίαν Τριάδα. 
Ταῦτα ἀχούσας ὁ φιλόσοφος, χαὶ ὡς ἐν ἐχστάσει 


Ὑενόμενος, ἀπηνεώθη ἐπὶ πλεῖστον ὅσον, xat οἱ δια- C 


λογισμοὶ αὐτοῦ συνετάρασσον αὑτὸν, φόδος τε πολὺς 
ἐπέπεσεν ἐπ᾽ αὐτόν" εἶτα εἰς ἑαυτὸν ἐλθὼν ἀνεχραύ- 
γασε μέγα, εἰπών’ Δόξα σοι, ὁ Θεὸς ὁ ἐμπνεύσας τού- 
τοις τοῖ; ἁγίοις σὸν τὸ ὑπὲρ πάντα νοῦν μυστήριον 
τῆς ἀχράντου xat ἀχωρίστου xal ἀχτίστου Θεότητος, 
᾿Αλλὰ δέομαί σον, Χριστὲ, ὡς παναγάθου Πατρὸς παν- 
ἄγαθος Υἱὸς, πάρες ἄπερ εἰς σὲ, ὑπαχθεὶς ταῖς 
ἀπεθέσι παρὰ τοῦ 'Λρείου δόξαις, ἥμαρτον, xal μὴ 
εἰσπραχθήσομαι δίχας παρὰ σοὶ τῷ διχαίῳ χριτῇ 
ὑπὲρ τῶν ἀσεδῶν ῥημάτων ἐχείνων, ὧν χατὰ σοῦ 
ἀπέφηνα ὁ τάλας. Οὐαὶ ᾿Δρείῳ xal τῇ συμμορίᾳ 
αὑτοῦ τῇ ἀσεδεῖ, βλασφη μήτασιν εἰς τὸν Υἱὸν τοῦ 
Θεοῦ, λέγουσιν: Ἦν ποτε ὅτε οὐχ Tjv* χαὶ ὅτι χτίσμα 
καὶ ποίημα καὶ ἐξ ἑτέρας οὐσίας ὁ "Yibz τοῦ Θεοῦ, 
χαὶ τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον, χαὶ μὴ τῆς αὐτῆς οὐσία; 
ἧς ὁ Πατὴρ, εἰρηχόσι τὸν Υἱὸν τοῦ Θευῦ xai τὸ 
Πνεῦμα τὸ ἅγιον, ᾿Αναθευατίζω νῦν xai πάντω-: 
[πάντοτε] “Ἄρειον xax τὰς ἀσεθεῖς αὐτοῦ δόξας, xol 
τοὺς τὰ αὐτοῦ φρονοῦντας πάντας, χαὶ τοὺς βλασ- 
φημοῦντας χατά τε τοῦ Πατρὸς, χατά τε τοῦ Υἱοῦ, 
xai χατὰ τοῦ ἁγίου Πνεύματος. Ὃ γὰρ τὸν Υἱὸν 
"ἢ ἔχων, οὐδὲ τὸν Πατέρα ἔχει" xai ὁ εἰς τὸν 
Yibv χαὶ τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον βλασφημήσας, εἰς τὸν 
Πατέρα ἑδλασφήμησε. Καθιχετεύω τὴν ὑμετέραν le- 
μὰν Yspooslav, βοηθήσατέ μοι διὰ τῶν ὑπὲρ ἐμοῦ 
πρὸς τὸν Χριστὸν «v Υἱὸν τοῦ Θεοῦ ἱχεσιῶν ὑμῶν, 
ἀχολουθοῦντι μάλιστα τοῖς δι᾽ ὑμῶν ὑπὸ τοῦ ἁγίου 


3. Senatui, hoc est, coetui vestro sacro, 


bus. Sensibilis iste ignis, natura una sive substantia 
cum sit, trinitas est in codem, ignis, splendor, lu- 
men; et nihil horum invenitur altero prius esse : 
sed a se invicem separari non possunt tria, ignis, 
ex ipso splendor et lumen. Distingue igitur, si po- 
tcs, o philosophe, tria lixc, et ostende nobis aliud 
alio prius exsistere, vel ignem ante splendorem post 
aliquot tempora igne posteriorem ; aut rursus lumen 
igne vel splendore posterius esse tempore, vel etiam 
prius : ostende si potes, dividens ab invicem hzc 
tria, et non simul exsistere ignem, splendorem et 
lumen : cum tamen sit una iguis natura. Hiec animo 
retinens sensilia et creata, quamvis conferenda non 
sunt, ut paulo ante diximus , ad zeternam illam et 
incomprelensibilem Dei substantiam, accipe ex his 
occasiones sa]utares, el fide quasi aliis quibusdam 
3daptans mentis tu:x:€ oculum, ad &ublimiorem D:i 
cogitationem ascende, et occurret tibi, ut oramus et 
credimus, irradians tegratia Patris, et Filii, et Spi- 
ritus sancli, et ostendens tibi unam divinitatem tan« 
quam ignem immortalem, splendorem et lumen, 
siplicem et sine compositione, inseparabilem, in- 
divisam, incogitabilem et ineffabilem Trinitatem 
vere consubstantialem , Patris, et Filii, et Spiritug 
sancij. 


Ubi credit philosophus in sanctam Trinilatem. 


Cum ᾿ς audisset philosophus, et quasi raptus ig 
exstasim maxime obriguisset, ejusque cogitationes 
ipsuin perturbarent, magnus timor in eum incidi. 
Deinde in seipsum reversus clamavit valde, dicens : 
Gloria tibi, Deus, qui inspirasti sanctis his tuis my- 
sterium, quod omnem intellectum superat, ipmacu- 
lae, immensz? et increate Divinitatis. Sed oro te, 
Christe, tanquam undequaque boni Patris undequa- 
que bonum Filium, condona quz impiis adhuc Arii 
opinionibus seductus peccavi : nec poenis graver 
apud te justum judicem propter impia illa verba, 
quae adversus te miser protuli. Vx» Ario et cjus im- 
pio coetui, blasphemantibus adversus Filium Dei, 
dicentibus : Erat quaudo non erat, et quod creatura 
sil el opus, ex alia substantia Filius Dei et Spiritus 
sanctus; et dicentibus Filium Dei et Spiritum san- 
cium non esse ejusdem subsiantiz, cujus est Pater. 
Aunatbematizo nunc el semper Aríum et impias ejus 
opiniones, eL omnes cum eo sententias, et blasphe- 
mantes adversus Patrem et Filium et Spiritum san- 
ctum. Qui eoim Filium non habet, neque Patrem 
habet : et qui contra Filium aut Spiritum sanctum 
blasphemavit, in Patrem blasphemavit. Supplico 
autem sacre vestrae senectuti '*, adjuvate me per 
vestras de me ad Christum Filium Dei preces, 
maxinie cum jam consentiam his quz a vobis de san- 
cto Spiritu exposita et definita sunt : et confiteor 
867-868 illa esse vera atque firma, hoc esse cre- 
dens, quod sacrorum scriptor Paulus dizit : & My» 
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xai φωτὸς ὁ Πατήρ’ φῶς xai ὁ Υἱὸς, £x φωτὸς τοῦ A viuitas Patris et Filii et Spiritus sancti, ut ipse cla- 


[ἰατρός φῶς xai τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον ἐξ αὐτοῦ τοῦ 
φιυτός. Ἐπείπερ, ὡς πολλάκις flv λεχτέον, μία 
θεότης τοῦ Πατρὸς xal τοῦ Υἱοῦ xai τοῦ ἁγίου Πνεύ- 
ματος, χαθὰ αὐτὸ; βοᾷ διὰ τῶν προφητιχῶν λόγων " 
« Ἐγώ εἶμι Θεὸς, οὐχ ἔστιν ἄλλος - xai ἐγὼ Θεὸς 
πρῶτος, χαὶ ἐγὼ μετὰ ταῦτα, χαὶ εἰς τὸν αἰῶνα 
ἐγώ εἶμι. » Καὶ πάλιν" « Ἐγώ εἰμι, xaX οὐχ ἣλ- 
λοίωμαι, χαὶ εἰς τὸν αἰῶνα ἐγώ εἶμι, » xal 
τὰ ἑξῆς. Kal χατὰ τὰ προαποδειχθέντα, ἀναγ- 
xotov γὰρ οἷλαι ἐπαναλαδεῖν τὰς ῥήσεις, εἰ xal μὴ 
πάσας διὰ τὸ πλῆθος, ἀλλ᾽ οὖν τὰς σαφεστέρας, πρὸς 
τὸ βεθαιοτέραν τὴν σύστασιν ἔχειν τὰ εἰρημένα. Τὰ 
οὖν Ex. στόματος Ἱερεμίον τοῦ προφήτου παραθήσο- 
μὲν" « Ὃ γχατασχευάσας, φησὶ, τὴν γῆν εἰς τὸν 
αἰῶνα χρόνον, ἐνέπλησεν αὐτὴν χτηνῶν τετραπόδων. 
Ὃ ἀποστέλλων τὸ φῶς, xai πορεύεται, ἐχάλεσεν 
αὐτὸ, xai ὑπήχουσεν αὐτῷ τρόμῳ * οἱ δὲ ἀστέρες 
ἔλαμψαν ἐν ταῖς φυλακαῖς αὐτῶν, καὶ ηὐφράνθησαν" 
ἐχάλεσεν αὐτοὺς, xal εἶπαν Πάρεσμεν " ἔλαμψαν 
μετ᾽ εὐφροσύνης τῷ ποιήσαντι αὐτούς. Οὗτος ὁ Θεὸς 
ἡμῶν, οὐ λογισθήσεται ἕτερος πρὸς αὐτόν" » xal τὰ 
ἑξῆς. ᾿Αναγχαῖον οὖν, ὦ θεοφιλέστατε φιλόσοφε, ἐπι- 
στῆσαι ὧδε τὸν νυῦν, καὶ ἀναπτύξαι τῆς Γραφῆς τὴν 
διάνοιαν. "“Ἔδειξε vào, χαθὰ xal αὐτὸς συνωμολό- 
171944, ὅτι περὶ τοῦ ΥἹοῦ ταῦτα προείρηται. « Μετὰ 
ταῦτα γὰρ, φησὶν, ἐπὶ τῆς γῆς ὥφθη, xal τοῖς ἀν- 
θρώποις συνανεστράφη. » Εἰ οὖν χατὰ τὴν ἀσεδῇ 
μοχθηρίαν "Agstou, ἄλλη τις οὐσία χτιστή ἔστι τοῦ 
Υἱοῦ xai μεταγενέστερος τοῦ Πατρὸς Θεύς" λέγει δὲ 
περὶ αὐτοῦ Γραφή" « Οὗτος ὁ Θεὸς ἡμῶν, οὐ λο- 
γισθήσεται ἕτερος πρὸς αὐτόν" » οὐ Θεὸς ὁ Πατὴρ 
χατὰ τὴν ᾿Αρείου ἀσέῤδειαν, ἐπείπερ λέγει περὶ τοῦ 
Τίοῦ, « οὐ λογισθήσεται ἕτερος πρὸς αὐτόν *» καὶ ἐλέγ- 
χονται οἱ ἀσεθεῖς ᾿Αρειομανῖται σὺν τῷ τῆς βλασ- 
φημίας αὑτῶν αὐθέντῃ, πρὸ τῆς περὶ τοῦ Υἱοῦ ἀρ- 
νήσεως, αὐτὸν τὸν Πατέρα ἐχδαλόντες τῇς θεότητος" 
xal ἄθεοι παντελῶς εὑρίσχονται οἱ τῆς ἀληθείας πο- 
λέμιοι, €. Ὁ γὰρ τὸν Υἱὸν μὴ ἔχων, » καθά φησιν ἐν 
χαθολιχαῖς, « οὐδὲ τὸν Πατέρα ἔχει. » Ἡ δὲ καθολικὴ 
πίστις μίαν Θεότητα οἷδε, χαὶ ταύτην πρεσδεύει, 


mat per verba prophetica : « Ego sum Deus, et 
non :st alius : et ego primus : et ego postea, et 
in seculum ego sum"; » et rursum : « Ego sum, 
et non mutor, et in seculum ego sum *$, » el 
quae sequuntur. Et juxta prius demonstrata ne- 
cessarium arbitror dicta repetere, quamvis non 
omuia propter multitudinem, sed clariora, ut lir- 
miorem habeant consistentiam qux dicia sunt. 
Qus igitur erant ex ore Jeremi:x prophete propo- 
nemus : « Qui przparavit, inquit, terram in zater- 
num tempus, et implevit, eam jumentis quadru- 
pedibus. Qui mittit lumen, et vadit : vocavit illud, 
et obedivit timore : stellae splenduerunt in custodiis 
suis, et exsultaverunt : vocate sunt, et dixerunt : 
Adsumus : splenduerunt cum exsultatione factori 
suo. Hic Deus noster, non reputabitur alius adver- 
sus eum **, » et quie sequuntur. Necessarium igi- 
tur, o Deo dilectissime philosophe, huc animum. 
advertere, et. Scripture sensum aperire. Ostendit 
enim, ut tu ipse pariter confessus es, de Filio lizec 
dicia esse. « Post hzec enim, inquit, in terra visus 
est, el inter homines conversatus est **. » Si ergo 
juxta impiam Arii pravitatem, alia quidem est Filii 
substantia creata, ut sit Deus P'atre posterior ; ait 
autem de ipso Scriptura : « Hic Deus noster, et 
non repulabitur alius adversus eum :» sequetur 
ex impietate Arii Patrem Deum non esse, siquidem 
ait de Filio: « Et non reputabitur alius adversus 
eum:» el convincuntur impii Ariomanite cuim 
sux blasphemis auctore, preter Filii negationem 
ipsum Patrem a divinitate depellere, et athei pror- 
sus deprehenduntur veritatis adversarii : «Qui enim 
Filium non habet, » ut in catholicis ait, « nec Pae 
trem habet **, » Fides autem catbolica unam deita^ 
tem novit et colit, Patris et Filii et Spiritus sancti: 
adversus quam non zstimabitur alia. Porro myste- 
rium hoc sancte atque adoranda et consubstan- 
tialis Trinitatia, omnem intellectum atque sermo. 
nem $uperat, et prorsus comprehendi non polest, 
sed sola fide percipi. 


τοῦ Πατρὸς, xai τοῦ Υἱοῦ, xai τοῦ ἁγίου Πνεύματος * παρ᾽ ἣν οὗ λογισθήσεται ἑτέρα. Τὸ δὲ μυστῇ - 
ριον τοῦτο τῆς &yla; χαὶ προσχυνητῆς xal ὁμοουσίου Τριάδας, ἀπερινόητον xai ἀνέχφραστον xai 
πάντῃ ἀχατάληπτον ὑπάρχει, πίστει μόνῃ νοεῖσθαι δυνάμενον. 


ΚΈΦΑΛ. ΚΓ’ 
'O φιιόσοφορ. 


θεῖα ὡς ἀληθὼς xai φωτὸς ἔμπλεα, τὰ παρὰ τοῦ 
ἁγίου Πνεύματος δὲ ὑμῶν ἐχφωνηθέντα. Δέομαι δὲ 
ὑμῶν, ἐρασμίων μοι ὄντων τῶν ἱερῶν τῆς διδασχα- 
Mag ὑμῶν λόγων, ὑπόσχετέ μοι τὰς εὐαγεῖς ὑμῶν 
ἀχοὰς, xal πρὸς ἃ ἐπερωτῶ διδάξατε, ἵνα πληρε- 
τάτην λήψεσθε παρὰ τοῦ Θεοῦ τὴν ὑπὲρ τῆς tuns 
σωτηρίας ἁμοιδήν. 
᾿Απόχρισις τῶν ἁγίων Πατέρων πρὸς τὸν φι.16. 
σοφον διὰ τοῦ αὐτοῦ Λεογτίου ἐπισκόπου. 


Εἰπὲ ὃ βούλει, ἐπιθυμητὸν γὰρ ἐμῖν πληροφο- 


" [;3. xpi, 4; xtv, 91. 


9? Malachli. τ, 6, *? Daruch. in, 59-56. 


CAP. XXIII. - 
/ Philosophus. 


Divina revera. et lucis plena sunt, quz a Spiritu 
sancto per vos fuerunt explicata. Oro autem vos 
(amo enim sacros doctrine vestras sermones), spou- 
dele mihi pias et religiosas aures vestras, et de 
his docete qux» adhuc inquiro, ut plenissimam a 
Deo pro salute mea remunerationem — accipiatis. 


Responsio. sanctorum Patrum αὐ philosophum per 
eumdem Leontium episcopum. 


Dic quod vis, cupimus enim te plenissime scize 


39 ibid. 58. *!1Joap. n, 35. 
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üe omuibus, maxime cum jam te illustrante Spi- A ρῆσαί os ἐν πᾶσιν, εὐμαρῶς δυναμένου σὴ} νῦν 


ritu sancto, facile possis dictorum deinonsirationeimn 

percipere. 

Gratiarum actio philosophi, et interrogatio de divina 
incarnatione. 

Gratia sacro vestro capiti. Dicite autem. mili, 
o sanctissimi, quomodo sit intelligendum Deum 
Verbum Dei Filium in terra visum esse, et inter 
homines conversatum, cum aspectabilis non sit ab 
binni creata natura, οἱ qu:e videtur, et quz intelli- 
gentia percipitur : et quae sit. causa, propter quam 
ha:c gesta sunt, doceatis rogo. 


fiesponsio sanctorum. Patrum αὐ pliilosophum per 
episcopum Leontium. 


μάλιστα δέχεσθαι τὰς ἀποδείξεις τῶν ῥήσεων, b- 

λαμφθέντος σοῦ ὑπὸ τοῦ ἀγίου Πνεύματος. 

Εὐχαριστία τοῦ gtAocógov, xal ἑπερώτησις περὶ 
τῆς τοῦ Κυρίον ἐναγθρωπήσεως. 

Χάρις ὑμῶν τῇ ἱερᾷ κεφαλῇ. Φατὲ δέ uot, ὦ ἱερώ- 
τατο!, πῶς νογητέον τὸ τὸν Θεὸν Λόγον, τὸν τοῦ Θεοῦ 
γῶν, ἐπὶ τῆς γῆς ὦφθαι, χαὶ τοῖς ἀνθρώποις συ"- 
ανεστράφθαι, ἀθέατον ὄντα πάσ, χτιστῇ φύσει, ὁρω- 
μένῃ τε xal νοουμένῃ * xai τίς fj αἰτία δι᾽ ἣν ταῦτα 
ἐπροαγλατεύσατο, διδάξατε, παραχαλῶ. 


'Aaxóxpicic τῶν ἁγίων Πατέρων πρὸς τὸν gzilc- 
cogor διὰ τοῦ ἐπισχόπου A&ortíov. 


Causa presentis ejus ab ipso dispensata est p Ἡ μὲν αἰτία τῆς αὐτοῦ παρουσίας ᾧχονομήθη ὑτ' 


propter primorum hominum Adami et Evz lapsum 
in paradiso, qui totum ipsorum genus invasit. 
Pestquam igi:ur transgressi praceptum, divina 
gratia privati fuerunt, eam humano generi Opifex 
voluit restituere. Et considerandum hic est, quod 
quemadmodum Deus dizit : « Faciamus hominem 
ad imagiuem et similitudinem nostram; et fecit 
Deus howninem **, » juxia. prius dictas demonstra- 
liones ; idem rursus dixit : Servemus perditum ho- 
minem, quem ad imaginem et similitudinem no- 
stram fecimus. Ut autem Deus ct Pater dixil, 
Faciamus ; et Filius Deus ex Deo fecit : idem rur- 
sus ex Patris sententia salvare homiuem voluit in 
semetipso. 


Interrogatio philosophi de eodem. 


Et quomodo in terra visus, et quasi homo inter 
homines conversatus est, cum sit Deus immu- 
tabilis ? 

Responsio sanctorum. Patrum per Macarium episco- 
pum llierosolymitarum. 

juxta divini Pauli vocem : « Magnum pietatis 
est sacramentum — quod  manifestatum est. in 
carne *! ; ». loc est, Dei Filius. Eodem tempore 
idem apparuit angelis, Neque enim angelis vel 
archangelis, vel aliquibus coelestibus potestatibus 
visibilis est Unigenitus, quandoquidem Deum nemo 
vidit unquam ὅν. Cujus de coelis adventum audiens, 
nullatenus immense divinitatis localem migratio- 
nem suspiceris, sed dispensationem cogita totius 
hujus magni revera pietatis sacrametiti, in quo su- 
mus renovati. Renovatio enim fuit novitatis res- 
sumptio. Per hoc enim qui nobis dedit similitudi- 
hem suam, Deus Verbum ad similitudinem nostram 
descendit. lmpossibile est autem Deum nobis assi- 
milari, et non incarnari : neque enim species iu- 
corporea substantia incorporez, qus quidem ipse 
erat, accessit, sed corporea ; corporea autem sub- 
Mantia absque assumptione non erat: propterea 
COrpus vere ossumpsit, ut qui a prima frateruitate, 
hoc est, gratia sancti. Spiritus, quam per primos 


αὑτοῦ διὰ τὴν ἐν τῷ παραδείσῳ τῶν πρωτοχτέστω" 
ἀνθρώπων τοῦ τε ᾿Αδὰμ xal τῆς Εὔας γεγενγ, κέντ" 
ἀπόπτωσιν, ἔτι; ἅπαν τὸ αὐτῶν ἐπενέμετο γένος, 
Ἐπεὶ οὖν παραθάντες τὴν ἐντολὴν, τοῦ θείου χαρί- 
σματος ἐστερήθησαν, τοῦτο ἀποδοῦναι ἠθέλησεν ὁ 
Δημιουργὸς τῷ τῶν ἀνθρώπων γένει. Kal νογτέον 
ἐνταῦθα, ὅτι ὥσπερ εἶπεν ὁ Θεός" ε Ποιήσωμεν &»- 
θρωπὸον κατ᾽ εἰχόνα ἡμετέραν xax χαθ᾽ ὁμοίωσιν" xil 
ἐποίτσεν ὁ Θεὸς τὸν ἄνθριυπον, » χατὰ τὰς προῤῥτ,- 
θείσας ἀποδείξεις" ὁ αὐτὸς πάλιν εἶπε, Σώτωμεν τὸν 
ἀπολωλότα ἄνθρωπον, ὅν κατ᾽ εἰχόνα ἡ μετέραν xai 
χαθ᾽ ὁμοίωσιν ἐποιήσαμεν. Καὶ ὥσπερ Θεὸς καὶ [1α- 
τὴρ εἶπε τό’ Ποιήσωμεν, xal ὁ Υἱὸς ἐδη μιούργτ- 
σεν, 8:5; ὧν ἐχ Θεοῦ ὁ αὐτὸς πάλιν βουλῇ πατρ'χῇ 


C ἀνασῶσα!: ἐν ἑαυτῷ ἢδουλέθη τὸν ἄνθρωπον. 


᾿Επερώτησις τοῦ φιλοσόφου περὶ tov αὑτοῦ. 

Καὶ πῶς ἐπὶ τῆς γῆς ὥφθη, xal συνανεαστράφη 
ὡς ἄνθρωπος τοῖς ἀνθρώποις, Θεὸς ὧν ἀναλλοίω- 
τος ; 

'Aaó«gicic παρὰ τῶν ἁγίων Πατέρων διὰ Maxa- 
ῥίου ἐπισκόπου ᾿]εροσολύμων.- 

Κατὰ τὴν φωνὴν τοῦ θεσπεσίου Παύλου, « Μέγὰ 
ἐστὶ τὸ τῆ; εὐσεδείας μυστήριον, ὃ ἐφανερώθη ἐν 
σαρχί" »τοῦτ᾽ ἔστιν, ὁ τοῦ Θεοῦ Υἱός. Τότε αὐτὸς 
ὥρφθη χαὶ ἀγγέλοις. Οὐδὲ γὰρ ἀγγέλοις, ἣ ἀρχαγγέ- 
λοις, ἢ τισι τῶν ἐπουρανίων δυνάμεων θεατὸς ὁ Μο- 
νογενής ἐπείπερ Θεὸν οὐδεὶς ἑώρχχε πώποτε. Οὗ 
περ τὴν ἐξ obpavioy καταφοίτησιν ἀχούων, μὴ s 

D πιχὴν μετάστασιν τῆς ἀχωρήτου αὐτοῦ ὑποπτεύσῃ 
0:ótnz0;, οἰχονο λίαν δὲ νόει τὸ ὅλον τοῦτο τὸ μέγ 
ὡς ἀληθῶς τῆς εὐσεδείας posi piov, ἐν ᾧ ἀνεχαινί- 
σθημεν, ᾿Ανακαίνισις γὰρ viyovs χαινότττος ἐπανά- 
ληψις. Διὰ δὴ τοῦτο ἀποδοὺς ἡμῖν τὴν πρὸς ἑαυτὸν 
ὁμοίωσιν, ὁ αὑτὸς τοῦ Θεοῦ Λόγος εἰς ὁμοίωσιν ἡμῶν 
χατῆλθεν. ᾿Αδύνατον δὲ fjv Θεὸν ὁμοιωθῆναι ἡ μὲν μὴ 
σαρχωθέντα" οὐ γὰρ ἀσώματον εἶδος αὐτῷ ἀσωμὰά- 
τοῦ οὐσίας προσεγίνετο, ὅπερ ἣν αὐτὸς, ἀλλὰ τὸ σω»- 
ματικόν * σωματιχὴ δὲ οὐσία ἄνευ προσλήγψεως οὐχ 
ἐγίνετο᾽ διὰ τοῦτο σῶμα ἀληθῶς προσέλαθδεν, ἕνα ol 
«T; ἐξ ἀρχῆς ἀδελφότητος ἐχπεσόντες, διὰ τὴν τοῦ 
ἀτω"άτου εἴδγυς ἀλλαγὴν, τοῦτ᾽ ἔστι τῆς τοῦ IT: 2- 


P Gen, 1, 26, 31. "| Tin. iu, 16. ?* Joan. 1, [8: 
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ματος χάριτος, ἧς διὰ τῶν πρώτων ἀνθ Gozo» τοῦ τὲ A parenteá Adamum et. Exam amisimus, per. figure 


᾿Αδὰμ xal τῆς Εὔας ἀπωλέσαμεν, εἰς ἀδελφότητα el3- 
αικϑῶμεν διὰ τῆς σωματιχῆς προσλήψεως, χαὶ πά- 
&ty τὸ ἀσώματον εἶδος τὸ θεῖον ἀπολάδωμεν. Λαμθά- 
vst δὲ σάρχα ix γυναιχός. Οὕτως γὰρ χαὶ ὁμογε- 
vhi ἡμῖν χαθέσταται, ἵνα χαὶ ὡς ὁμογενέσιν ἡμῖν 
μεταδῷ τῇ; δόξης τῆς ἑαυτοῦ, ἵνα xa τὴν γυναῖχα 
διὰ τῆς γεννήσεως ἀνασῴσῃ.« Σωθήσεται γὰρ, φν σὶν, 
ἢ γυνὴ διὰ τῆς τεχνογονίας. » ZXcG ὃὲ προπσείληπτο 
tà χατὰ φύσιν ἔχουσα ζωτιχόν" οὐδεμία γὰρ σὰρξ 
ἄνευ τοῦ ζωτιχοῦ, ὃ xal ψυχὴν ἰδίως ἡ Γραφὴ 
καλεῖ, 
ὋὉ φιλόσοφος. 

Τίς οὐκ ἂν ἐχπλαγῇ ἐπὶ τοῖς μεγαλείοις τοῦ Θεοῦ 
τούτοις, ὡς ἔφατε; Πλὴν πῶς λαμδάνει σάρχα ix 
γυναιχὸς, χαθὼς ἀρτίως εἰρήχατε;, 


᾿Απόχρισις τῶν ἁγίων Πατέρων διὰ τοῦ αὑτοῦ 
Maxaplov éxixóxov Ἱεροσο.ϊύμων... 


Ἤδη εἰρήχαμέν aot, ὦ βέλτιστε, μηδαμῶς ἐπὶ τῶν 
τοῦ Θεοῦ μυστηρίων λέγειν τὸ ὅπως * ἀπόῤῥητα γάρ 
εἰσι xal ἀνεπιλόγιστα" ὡς δὲ Ex τῶν ἱερῶν λόγων ἐδι- 
δάχθημεν, ἐροῦμεν ὅσον ὁ λόγος παραστῆσαι δυνήσε- 
ται, Τδ}όγὰρ παντελῶς καταληπτιχὸν τοῦ μυστηρίον 
ἐχείνου, τῆς τοῦ Κυρίου ἐνσάρχου οἰχονομίας, πῶς 
γέγονεν, οἶδεν ἀνθρώπων οὐδὲ ἀγγέλων οὐδεὶς, οὐδὲ 
αὐτὸς Γαδριὴλ ὁ διαχονησάμενο; τῷ μυστηρίῳ ἐχεί- 
νῳ, οὐδὲ ἡ πάναγνος χαὶ χαθαρὰ xai ἀγία Παρθένος 
Μαρία πιχραστῆσαι δυνήσεται τὴν ὅλην τῆς αὐτῆς τοῦ 
Θεοῦ Λόγου σαρχώσεως χατάληψιν. Αὐτὸς γὰρ μόνος 
ὁ μονογενὴς τοῦ Θεοῦ Υἱὸς τὸ ἀχριδὲς οἷδε τῆς ἐαυ- 
τοῦ δι᾽ ὑμᾶς ἐνανθρωπήσεως. El yàp καὶ παρέδω- 
σαν ἡμῖν οἱ ἀπ᾽ ἀρχή: αὐτόπται καὶ ὑπηρέται γενό- 
μένοι τοῦ λόγου, χαθά φησιν ὁ Λουχᾶς, περὶ τῇς ἐν- 
σάρχου αὐτοῦ οἰχονυμίας" ὅτι ix σπέρματος Δαυὶδ 
χαὶ ᾿Αὔραχμ τὸ χατὰ σάρχα, καὶ τὸ « Ἐξ ἧς ἔγεν- 
νήθη Ἰησοῦς,» τοῦτ᾽ ἔστιν ἐχ τῆς Παρθένου, « ὁ λε- 
γόμενος Χριστός " xaX ὅτι ὧν οἱ πατέρες, xax ἐξ ὧν 

᾿ὁ Χριστὸς τὸ χατὰ σάρχα" » xal ὅτι « οὐχ ἀγγέλων, 
ἀλλὰ σπέρματος ᾿Λόραὰμ ἐπελάδετο, » xal ὅτι 
« χατὰ πάντα ὡμοιώϑη ἡμῖν, πλὴν τῆς ἁμαρτίας, » 
ταῦτα ἴσμεν’ ὁ δὲ τρόπος, πῶς ταῦτα γεγένηται, πά- 
σης λογικῆς φύσεω; ὑπερθαίνει διάνοιαν. Λέγει γὰρ 
xa περὶ τούτου Ἱερεμίας ὁ προφήτης" « Καὶ ἄνθρω- 


incorporeze mutationem excideramus, ἃ} fraterni- 
latem. per corporis assumptionem reduceremur, el 
iterum incorpoream speciem divinam acciperemus. 
Accipit autem carnem ex mulie:e : sic enim uobis 
similis factus est, ut nos sibi similes participes su:e 
glorie faceret, et ut. mulierem. per nativitateuwm 
suam salvaret. « Salvabitur enim, inquit, mulier 
per filiorum generationeu **, » Caro autem as- 
su:upta est, qux secundum. naturam habebat. quod 
vitale est : nulla enim caro eo quod vitale est ca- 
ret, quod Scriptura proprie animum appellat. 
Philosophus. 


Quis non stupeat in. his Dei magnalibus, ut dice- 


B batis? Verumtamen quomodo accepit carnem ex 


muliere, ut paulo ante asseruistis ? 


Responsio sanctorum Patrum per eumdem Macarium 
episcopum llierosolymorum. 


Jam monuimus te, vir optime, nequaquam in 
divinis mysteriis dicere, quomodo ? ineffabilia enim 
sunt et incomprehensibilia. Ut autem ex sacris 
Litteris edocti sumus, dicemus quantum oratio 
consequi poterit. Ümninodam enim wysterii. illius 
cognitiouem , quomodo dispensatio in carne Do- 
mini facta sit, nullus neque hominum, neque ange- 
lorum, nec ipse Gabriel, qui eidem. mysterio mi- 
nistravit, neque omnino sancta, pura el casia virgo 
Maria consequi poterit totom hujus Dei Verbi iu- 


C carnationis intelligentiam. Ipse etenim solus uni- 


genitus Dei Filius exacte novit suam propter nos 
inhumanationem ; sed quz nobis tradiderunt, qui 
ab initio ipsi viderunt, et ministri fuerunt sermo- 
nis, αἱ ait Lucas?*, de illius in carne dispensa- 
tione, quod scilicet ex semine David et Abraham 
sccundum carnem; et : « De qua natus est Jesus, 
qui vocatur Christus *!, ». ii est, ex Virgine: « Et 
quorum Patres, et ex quibus Christus secundum 
carnem δ᾽ ; » et « quo non. angelorum, sed semen 
Abralie apprehendit ** ; » et quod « pet omuia no- 
bis assiwilatus est, excepto peceato *^;» hzc sci- 
mus ; modus autein. quo hxc gesta sunt, omnis 
creaturze rationalis cogitationem 1ranscendil. Ait 
autem et de hoc Jeremias propheta : « lIomo est, et 


»πός ἔστι, xal τίς γνώσεται αὐτόν; » Θαυμάζοντος Ὁ dis cognoscet illum *' ? » Admirante autem philo- 


δὲ τοῦ φιλοπόφου, xal παντὸς τοῦ συναθροισθέντος 
πλήθους εἰς τὴν ἀχρόασιν, προσθέντες ol ἅγιοι 
Πατέρες, διὰ Μαχαρίου ἐπισχόπου Ἱεροσολύμων 
εἶπαν" 

Ἤδη διὰ πλείστων ὅσων ἀπεδείξαμεν, ὅτ: Θεὸς 
ἦν ὁ μονογενὴς Υἱὸς τοῦ Θεοῦ, γέγονεν ἰγρ. xax γέ- 
γονεν] ἄνθρωπος διὰ φιλανθρωπίαν, σαρχωθεὶς xal 
γεννηθεὶς ἐχ τῆς Παρθένου Μαρίας ἀποῤῥήτῳ γεν- 
νήσει, Ἐπειδὴ γὰρ ἢδουλήθη, ὡς προαπέδειξεν ὁ λό- 
γος, ἀναχαινίσαι τὰ διὰ τὴν ἀπόπτωσιν τῶν πρωτο- 
πλάστων λυθέντα, γέγονεν ἐν τοῖς ἡμετέροις, ἵνα 


5} Tín. i1, 45. 


u 3* Lue, 1, 9, 
Jjevem. xvii, 9 


sec. LXX. 


9 Matth. 0, 16. 


$opho, et tota multitudine collecta ad ausculta- 
tonem, addentes sancti Patres, per Macarium 
episcopuin Hierosolymorum dixerunt ς 


Pluribus Jam demonstravimus, quod Deus unige- 
nitus Filius Dei factus sit homo propter benignita- 
tem erga genus humanum, incarnatus et genitus 
ex Virgine Maria inexplicabili generatione. Post- 
quam enim voluit, ut sermo prior ostendit, iustau- 
rare que per primorum parentum lapsum fuera:t 
soluta, natus est in nostris, ut nos in suis ipsius 


? Rom. is, 5. ?* flebr. 5n, 16, ** Hebr. iv, 05. 
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reficeret ; condescendens quasi optimus medicus A ἡμᾶς ποιήσῃ ἐν xol; ἑχυτοῦ, συγχαταδὰς ὡς ἰατρὺ; 


infirmitati nostra. Iterum dicemus hoc condescen- 
dere, et descendere, et mitti, juxta sux inhuma- 
nationis 1nodum accipiendum, ut prius demonstra- 
vimus. Divinitate enim sua omnia cum Patre sem- 
per implet, secundum prius traditas intelligentias. 
Audi ergo. Nati sumus ex muliere: venit in hoc 


. propter eharitatem erga homines, At nos ex  dele- 


clamento somni οἱ semine viri ; ipse autem solus ex 
Spirite sancto et Maria Virgine. Lactamur nos: 
venit etiam in hoc secundum carnem, qui deitate 
sua omni carni alimentum praebet. Profücimus in 
vetatis augmentum : non dedignatus est et ipse hoc 
leri corporaliter, sicut scriptum est, quod « Jesus 
proliciebat saplentia, zetate et gratia apud Deum et 
homines *5; » et usque ad tricesimum annuum trans- 
igens, ut omni zelati benediceret, tunc ad  bapti- 
simum venit, predicante Joaune Zachari» filio 
ad populum bapiismum  ponitentiz **, non au- 
tem reiissionis peccatorum, aut adoptionis filio- 
ram donum largiente : non enim erat Joannis hoc 
dare, sed neque angeli, verum ipsius duntaxat 
Incarnati et inhumanati Dei Verbi. Et accipit mno- 
strum baptismum, et cum esset Deus sine peccato, 
corporaliter baptizatus est at homo ; non ipse in- 
digens baptismo, sed ut nostrum baptismum ap- 
probaret : ut credamus quod quemadmodum in 
eum descendit Spiritus sanctus, ita et in nos in 
ipso baptizatos. Deinde conversatus cum liomini- 
bus *, et suorum divinorum praeceptorum  man- 
dans tradhiones, signorumque admiranda opera 
perficiens, post tertium annum, quarto jam inchoato 
ad corporslem pro nobis passionem sponte pervenit. 
Nobis quidem debebatur crucis supplicium ; sed sí 
omnes crucifixi fuissemus nosipsos a morte non 
potuissemus liberare. « Regnavit enim mors ab 
Adam usque ad Moysen, etiain in eos qui non pec- 
caverunt 5 ; ». multi sancti, multi prophete, multi 
justi ; et eorum nemo seipsum e potestate mortis 
redimere potuit. Sed venit ille Salvator omnium, 
et a nobis debita supplicia in sua carne, qua sine 
peccato erat, pro nobis et ex nobis et nomine nestro 


B 


suscepit. Descendebamus nos post mortem ad in- 


feros : suscepit et lioc, descenditque sponte ad eos : 
nou tamen detentus, sicut el nos, sed descendit 
tantum ; non enim erat subjectus morti, sed mortis 
dominus. Cumque solas descendisset, cum multis 
rediit. Ipse enim erat spirituale granum frumenti, 
quod pro nobis cadens in terram, et carne nioriens, 
per δυῷ divinitatis potentiam corporale suum tem- 
plum suscitavit secundum Scripturas, fructum affe- 
rens totius humani generis resurrectionem, ei post 
Lriduanam sepulturam, et reditum ex mortuis ad 
vitam, apparens disciputis, osteudit eis quas in 
cruce pertulerat sui corporis passiones, dicens: 
« Palpate ine, ac videte quod ego sum **, » qui fa- 
cio admirabilia, qui et pro vestro genere in carne 

44 Luc, 11, 52, 


? Luc, n, ὅ. δ Baruch, à, 58. 


* 


*5 Rom. v, 34. 


ἄριστος τῇ ἀσθενείᾳ ἡμῶν. Πάλιν ἐροῦμεν τὸ συγχα- 
ταὔὰν, xaX τὸ κατελθεῖν, χαὶ τὸ ἀπεστάλθαι, χατὰ 
τὸν τῆς ἐναυθρωπήσεως αὐτοῦ τρόπον Our πτέον, 
ὡς προαπεδείξαμεν " τῇ γὰρ θεότητι αὑτοῦ τὰ πάντα 
σὺν τῷ Πατρὶ πληροῖ ἀεὶ χατὰ «à; προαποδοθείςας 
ἐννοίας. "Axous τοίνυν. Γεννώμεθα £x γυναιχός" ἴλθε 
διὰ φιλανθρωπίαν el; τοῦτο. ᾿Αλλ᾽ ἡμεῖς μὲν ἐξ fibo- 
νῆς ὕπνου, xal σπέρματος ἀνδρός. Αὐτὸς δὲ μόνος Ex 
Πνεύματος ἀγίου xa Μαρίας τῆς Παρθένον. Γαλα- 
χτοτροφούμεθα * ἦλθε xal el; τοῦτο σαρχὶ, ὁ τῇ θεό- 
tnt: αὑτοῦ διδοὺς τροφὴν πάσῃ σαρχί. Γινόμεθα si; 
προχοπὴν xal αὔξησιν ἡλιχίας * οὐχ ἀπηξέωσε γενέ- 
σθαι xal αὐτὸς τοῦτο σωματιχῶς, χαθὼς γέγραπτα:, 
ὅτι « Ἰησοῦς προέχοπτε σοφίᾳ καὶ ἡλιχίᾳ χαὶ χάρ:- 
τ' παρὰ Θεῷ καὶ ἀνθρώποις "» xai ἕως vptaxosto- 
ετοῦς χρόνου διανύσας, ἵνα πᾶσαν ἡλικίαν εὐλογήσῃ" 
πότε ἐπὶ τὺ βάπτισμα ἔρχεται, χηρύσσοντος Ἶωάν- 
νου υἱοῦ Ζαχαρίου τῷ λαῷ βάπτισμα μετανοίας, οὐχ 
ἀφέσεως ἀμαρτιῶν, οὔτε υἱοθεσίας δῶρον διδόντος" 
οὐ γὰρ ἦν Ἰωάννου ταῦτα δοῦνα:, ἀλλ᾽ οὔτε ἀγγέλου, 
ἀλλ᾽ αὐτοῦ τοῦ σαρχωθέντος xal ἐνανθρωπήσαντος 
Θεοῦ Λόγου. Καὶ ἀνέχεται τὸ ὑπὲρ ἡμῶν βάπτισμα, 
χαὶ Θεὸς ὧν ἁμάοτητος ἐδαπτίσθη σωυματιχῶς ὡς 
ἄνθρωπος, οὐχ αὐτὺς δεόμενος βαπτίσματος, ἀλλ᾽ ἵνα 
“ὃ ἡμέτερον βάπτισμα δοξάσῃ * ἵνα πιστεύωμεν, ὅτι 
ὥσπερ ἐπ᾽ αὐτὸν κατῆλθε τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον, οὕτως 
καὶ ἐφ᾽ ἡμᾶς τοὺς εἰς αὐτὸν βαπτιζομένους. Εἶτα 
συναναστραφεὶς τοῖς ἀνθρώποις, τάς τε τῶν θείων 
αὐτοῦ ἐντολῶν παραδοὺς ἐχδόσεις, τάς τε τῶν ση- 
μείων ἐργασάμενος θαυματουργίας, ἐπὶ τριετῇ yp 
vov, χαὶ τετάρτου ἀρξαμένον, οὕτως ἐπὶ τὸ Orto 
ἡμῶν ἐχούσιον αὐτοῦ σωματιχὸν ἔρχεται πάθος" 
ἡμῖν γὰρ χεχρεώστητο τιμωρία σταυροῦ " ἀλλ᾽ εἰ 
κάντες ἐσταυρώθημεν, οὔτε ἑαυτοὺς ἐχ τοῦ ϑανάτου 
&orásat ἰσχύσαμεν. « Ἐδασίλευσε γὰρ ὁ θάνατος 
ἀπὸ ᾿Αδὰμ μέχρι Μωσέως xal ἐπὶ τοὺς μὴ ἀμαρτή- 
σανταςξ. » Πολλοὶ ἅγιοι, πολλοὶ προφῆται, πολλοὶ δὲ- 
xatot * xai οὐδεὶς αὐτῶν τῆς τοῦ θανάτου ἐξουσΐας 
ἑαυτὸν ἠδυνήθη λυτρώσασθαι. ᾿Αλλὰ ἦλθεν αὐτὸς ὁ 
τῶν πάντων Σωτὴρ, χαὶ τὰς ἡμῖν χρεωστουμένας τι- 
μωρίας εἰς τὴν ἐξ ἡμῶν, ἀνθ᾽ ἡμῶν, ὑπὲρ ἡμῶν ἀν- 
αἀμάρτητον αὐτοῦ ὑπεδέξατο σάοχα. Κατεφερόμεθε 
μετὰ τὸν θάνατον εἰς τὸν ἄδην ἀνεδέξατο χαὶ τοῦτο, 


D xot χατῆλθεν ἔχουσίως εἰς αὐτόν" οὗ χατηνέχθη χαϑ- 


ἀπὲρ ἡμεῖς, ἀλλὰ χατῆλθεν" οὐ γὰρ fjv ὑποχκεῖΐμε- 
vo; τῷ θανάτῳ, ἀλλ᾽ ἐξουτιαστὴς τοῦ θανάτου xal 
μόνος χατελθὼν, μετὰ πλήθους ἀνελήλυθεν. Αὐτὸς 
vàp ἣν ὁ νοερὸς χόχχος τοῦ σίτου, ὁ ὑπὲρ ἡμῶν πε- 
σὼν εἰς τὴν γῆν, xai ἀποθανὼν σαρχὶ, ὃς τῇ τῆς 
θεότητος αὐτοῦ δυνάμει ἀνέστησε τὸν σωματιχὸν αὐὖ- 


τοῦ ναῦν, κατὰ τὰς Γραφὰς, χαρποφορήσαντα τὴν τοῦ 


παντὸς ἀνθρωπίνον γένους ἀνάστασιν, xol ἐμφανί- 
σας τοῖς μαθηταῖς μετὰ τὴν τριήμερον ταφὴν, χαὶ 
τὴν Ex νεχρῶν ἀναθδίωσιν, ἐπέδειξεν αὐτοῖς τὰ ἐν τῷ 
σταυρῷ τοῦ σώματος αὐτοῦ πάθη, εἰπών " « ηλα- 
φήσατέ ps, xal ἴδετε, ὅτι αὐτὸς ἐγώ εἶμι, » ὁ θαυ- 


"Luc. xxiv, 99. 
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ματουργῶν, ὁ καὶ τὰ ὑπὲρ τοῦ ἡμετέρου γένου; ἐν A mea passiones suscepi. Deinde per dies quadraginta 


τῇ σαρχί μοὺ χαταδεξάμενος πάθη. Εἶτα ἐπὶ τεσσα- 
ράκοντα ἡμέρας συναυλιζόμενος αὑτοῖ;, δούς vs αὖ- 
"οἷς σωτηρίων ἐντολῶν ὑποθήχα:, ἀνελήλυθεν εἰς 
τοὺς οὐρανοὺς, βλεπόντων αὐτῶν, ἐν δεξιᾷ τε τοῦ 
Πατρὸς χεχαθιχόναι αὐτὸν οἱ ἱεροὶ ἐδίδαξαν λόγοι. 
Ὃν xax ἥξειν πρησδοχῶμεν ἐπὶ συντελείᾳ τοῦ αἰῶνος 
χρῖναι ζῶντα; xai νεχροὺς, ἀϊδίως, ὡς ἀεὶ συμόα- 
σιλεύοντα τῷ Πατρὶ εἰς τοὺς ἀπείρους αἰῶνας. Abt 
ἢ τῆς Ἐχχλησίας ἀποστολιχὴ χαὶ ἀμώμητος πίστις, 
ἤντινα ἄνωθεν παρ᾽ αὑτοῦ τοῦ Κυρίου διὰ τῶν ἀπο- 
στόλων ix προγόνων εἰς ἐχγόνους παραδοθεῖσαν ἡ 
Ἐχχλησία πρεσδεύει, xal νῦν χαὶ εἰς ἀεὶ ταύτην 
χρχτεῖ, εἰπόντος τοῦ Κυρίου τοῖς μαθηταῖς * « Πο- 
ρευθέντες λαθητεύσατε πάντα τὰ ἔθνη, βαπτίζοντες 
ἁγίου Πνεύματος. » 
ΚΕΦΑΛ. KA. 
Περὶ τῆς τῶν Πατέρων ὁμοφωνίας τῆς εἰς τὸ 
ὁμοούσιον. 

Τούτων οὕτως ὑπὸ τοῦ ἀγίου Πνεύματος διὰ τῶν 
ἁγίων ἡμῶν Πατέρων, τῶν ἐν ἐχείνῃ τῇ ἁγίᾳ συνόδῳ 
συνειλεγμένων, ἐχφωνηθέντων, ἐμεγάλυνε τὸν Θεὺν 
ἅπαν τὸ πλῆθος ἐχεῖνο, τὸ cl; τὴν ἀχρόλσιν ἐχείνην 
συνελθόν, Ἐπηχροᾶτο δὲ χαὶ αὐτὸς ὁ θεοφιλέστατος 
βασιλεὺς, συμπαρὼν καὶ αὐτὸς τὰ πλεῖστα τῇ συν- 
ὁδω χαὶ ὑπεραγασθεὶς, ἐδόξαζε τὸν Θεὸν, τοιούτων 
ἐπαχούσας θείων δογμάτων, χαίρων δῆτα ἐπὶ τῇ τῶν 
ἡ μετέρων ἐπισχόπων συμφωνίᾳ, ἡγαλλιᾶτο τῷ πνεύ- 
ματι" ἔσπευδε γὰρ μηδένα, μὴ μέγαν, μὴ μιχρὸν 
διαφωνῆσαι ταύτης τῆς σωτηρίου ὁμολογίας, Μετὰ 
γυῦν τὴν πολλὴν ταύτην xal χρονίαν τῆς προσχυνη- 
τῆς σχέψεως ἐχπλήρωσιν, ἔδοξε πᾶσιν ὁμοῦ τοῖς 
ἡμετέροις, τὸ ὁμοούσιον δεῖν ὁρίσασθαι ἐπὶ τῆς ἐχ- 
χλησιαστιχῆς πίστεως Óv τρόπον χαὶ οἱ μετὰ τοὺς 
ἀποστόλους ἅγιοι ἡμῶν Πατέρες ταύτην παρέδοσαν 
τὴν πίστιν, τοῦτ᾽ ἔστι τῆς αὐτῆς οὐσία; τῖς τοῦ Πα- 
«pb; ὁμολογεῖν τὸν Υἱὼν χαὶ τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον. 
ἭἬἭντινα πίστιν πάντες οἱ ἐν τῇ Νιχαέων συναθροι- 
σθέντες ἅγιοι ἐπίσχοπο! ἐδεδαίωσαν, τό τε τῶν [s- 
ρατιχῶν χαὶ ὁμολογητῶν ἀνδοῶν πλῆθος, αὐτός τε 
ὁ πανεύφημος xal θεοφιλέστατο; βασιλεὺς, xat ἅπαν 
τὸ ἐχεῖσε τῶν πιστῶν συνεληλυθὸς πλῆθος, χαίρον- 
τες ἀπεδέξαντο τὴν ὁμολογίαν τῆς πίστεως, παρ- 
εχτὸὺς ἐπταχαίδεχα ἐπισχόπων τὸν ἀριθμὸν, περὶ ὧν 
xai ἀνωτέρω εἰρήχαμεν * οἷς ὁ "Aceto; ἐπιτέρπεσθαι 
δοχῶν, σὺν αὐτοῖς ἑάλω, συμφώνοις αὐτῷ οὖσι, λε- 
γόντων αὐτῶν σὺν αὐτῷ, ἔξωθεν τὸν Υἱὸν δεδημιουρ- 
γῆσθαι τῷ θεῷ ἐχ μὴ ὄντων τινῶν ὑποστάσεων, xat 
οὐχ ἀπ᾽ αὐτῆς τῆς τοῦ Πατρὸς θεότητος γεννηθέντα. 

KEQAA, KE. 
Ὅπου ὑπὸ τοῦ κοινοῦ τῆς συνόδου ἐκκηρύττεται 
ὁ ἀσεδὴς "Apetoc, καὶ οἱ σὺν αὐτῷ. 

Διὸ ἐχχηρύχτους αὐτοὺς xal αὖθις γενέσθαι σὺν 
᾿Αρείῳ τῆς χαθολιχῆς Ἐχχλησίας, παμψηφὶ πάντες 
οἱ ἅγιοι ἡμῶν Πατέρες ὠρίσαντα, ἀναθεματίσαντες 
αὐτούς τε xaX τὴν ἀσεδῆῇ αὐτῶν δόξαν, xat τὰ δήυματα, 


* Act. 1, 8-14... 8 Matth, χχτ, 19, 30, 


versais cui eis, tradensque illis salutaria przecep- 
torum pignora, ipsis videntibus ad ccelos rediit, se- 
dereque illum ad Patris dextram sacri Libri de- 
monsirant "7. Quein et in fine seculi adjudicandum 
vivos et mortuos venturum exspectamus : qui in 
zternum, ut semper una cum Patre reguat per in- 
finita &xcula. Hc est Ecclesix fides apostolica et 
inculpata, quam desuper ab ipso Domino per aposto- 
los, eta. Patribus ad filios traditam Ecclesia colit, 
et usque nuuc et in sempiternum retinet, dicente 
suis discipulis Domino : « Euntes docete omnes geu- 
tes, baptizantes eos in nomine Patris, et Filii, ci 
Spiritus sancti "8, » 


αὑτοὺς εἰς τὸ ὄνομα τοῦ Πατρὸς xai τοῦ Υἱοῦ ναὶ τοῦ 


CAP. XXIV. 
De omnium consensu circa consubstantiale. 


His hoc modo ἃ sancto Spiritu per sanctos 
Patres nostros in sacra illa synodo collectos, expli- 
catis, magnificabat Deum tota illa multitudo, quae ad 
auditionem illam conveuerat. Auscultabat autem et 
ipsc Deo amabilissimus rex, qui ut plurimum: aderat 
synodo, et admirabundus laudabat Deum, .cun 
divina hzc audisset dogmata ; et gaudeus de 
nostrorum episcoporum concordia, exsultabat spi- 
ritu : studebat enim neminem neque magnum, ne- 
que parvum ab hac confessione dissentire. Post 
longam igitur atque diuturnam hujus. adorand:e 
considerationis pleuitudinein, visum est simul om- 


C nibus nostris, consubstantiale in ecclesiastica fide 


definiri oportere, ad eumdem modum «quo et post 
apostolos sancti Patres nostri fidem hanc tradide- 
rant, hoc est, confiteri Filium et Spiritum sanctum 
ejusdem substantiz: cum Patre. Quam fidem omnes 
Nicez congregati sancti episcopi confirmarunt, et 
tota sacrorum et confitentium virorum multitudo, 
et ipse laudatisstmus et Deo dilectissimus rex, et 
tota fidelium que illic convenerat multitudo, gau- 
dentes hanc fidei confessionem susceperunt, prater 
septemdecim episcoporum numerum, de quibus su- 
pra etiam diximus : quibus cum delectari Arius vi- 
deretur, convictus est cum ipsis ei consentientibus, 
qui cum eo asserebant exterius factum esse a Dco 
Filium ex quibusdam substantiis non exstantibus, et 
non es ipsa Patris divinitate genitum fuisse. 


CAP. XXV. 


Quomodo ab universa synodo excommunicatur. im- 
pius Arius, et qui cum illo eraut. 

Propterea rursus extra ecclesie catholice cotn- 

munionem pelli eos cum Ario omnibus suffragils 

sancti Patres nostri definierunt, anatbematizautes 

ipsos, et impiam ipsorum opinionem, ei verba 
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eorum, atque blasphemas sententias, quibus adver- À xal τὰ νοήματα αὑτῶν τὰ βλάσφημα, οἷς Ex£ypryo 


sus Filium Dei utebantur, diceutes : Ex non exstan- 
tibus ipsum esse, et quod erat quando non erat, et 
quod libertatis ad malitiam atque virtutem capax 
est ipse Filius Dei, et quod sit creatura ei opus. 
(λιν hzc et ipsosmet sancta synodus anathemate 
percussi, nec audire quidem sustinens. impiam 
eorum opinionem et amentiam, atque blasphema 
verba. Quin et tabellas ipsorum impietatis plenas, 
quas offerre ausi fuerant, protinus dilacerarunt. 
Et quz quidem illorum erant, a sancta synodo ta- 
lem sortita sunt finem. Qu:e autem fidei erant or- 
todoxz», et concorditer omnes episcopi compre- 
hensum brevibus verbis complectentes, propter 
fidelis populorum multitudinis simplicitatem , ita 
scripto exposuerunt catholiez fldei syuibo!um. 


CAP. XXVI. 


Expositio catholice εἰ apostolice fidei in. Nicena 
synodo promulgatee , sub. Deo charissimo iímpera- 
Lore Constantino, in consulatu. Paulin? et Juliani 
illustrium, anno ab Alexandro DUXXXVI. mense 
Junio ante xii Kalend. Jalias, in. Nicea Biuthynie 
mielropoli. 


Credimus in unum Deum, Patrem omnipotentem, 
omnium visibilium et invisibilium creatorem : Et 
ia unum Dominum Jesum Christum Filium Dei 
unigenitum ex Patre uatum, id est ex substantia 
Patris, Deum de Deo, lumen de lumine, Deum 
verum de Dvo vero, genitum non factum, consubstan- 
tialen Patri, per quem omnia facta sunt quz in 
celo et qu:e in terra. Qui propter nos homines et 
propter nostram salutem descendit, et incarnatus 
est, et lomo factus, passus est, sepul'us est, et 
resurrexit tertia die, et ascendit in caelos, et scdet 
1d dexteram Patris, et iterum venturus est judícare 
vivos et mortuos. Et in Spirituin sanctum. lis au- 
tem qui dicunt. fuisse aliquando tempus cum non 
essel, et. ex iis qux» non sunt ortum, vel ex ala 
Bubsisientia aut substantia esse, vel creatuin esse, 
vel converti aut. mutari posse Filium Dei ; istis ca- 
wiolica et apostolica Ecclesia anathema denuntiat, 
Hac est fides, quam exposuerunt Niezz saucti 


κατὰ τοῦ Υἱοῦ τοῦ Θεοῦ λέγοντες, ἐξ οὐχ ὄντων αὐ- 
τὸν εἶναι, καὶ ὅτι ἣν ποτε ὅτε οὐχ fjv, xat aii 
σιότητι χαχίας xal ἀρετῆς δεκτιχὸν αὐτὸν εἶνα: τὸν 
Υἱὸν τοῦ Θεοῦ, χτίσμα λέγοντες αὐτὼν εἶναι x 
ποίημα. ᾿Ανεθεμάτισεν ἅπαντα ταῦτα χαὶ αὑτοὺς ἢ’ 
ἁγία σύνοδος, οὐδὲ ὅσον ἀχοῦσαι τῖς ἀπεβοῦ: δόύξτ; 
αὑτῶν, xal ἀπονοίας, xa τῶ» βλασφήμων αὐτῶν 
ῥὁτμάτων ἀνασχομένη. ᾿Αλλὰ χαὶ τὸ πειττάχιον & 
αὑτῶν, ὅπερ γέμον τῆἧς ἀσεδείας αὐτῶν Exo 
ἐτόλμησαν, παραχρῆμα διέῤῥηξαν. Καὶ τὰ μὲν χατ' 
ἐχείνους τοιοῦτον εἴλυφε παρὰ τῆς ἁγέας avv m 
πέλος. Τὰ δὲ περὶ τῆς ópüctózou πίστεως συμφώνου; 
ἅπαντες οἱ ἐπίσχοποι ἐν ὀλίγοις ῥήῆμάσ:, διὰ τὴν τοῦ 
πιστοῦ πλήθους τῶν λαῶν ἀπλότητα τὸ ὅλον περιλι- 


D δόντες, ὧδέ πως ἐγγράφως ἐχτίθενται τὸ τῆς χλϑι 


ολιχῆς πίστεως σύμόδολον. 
ΚΕΦΑΛ. Κα’, 


Ἔχθεσις τῆς xa0o.xnc (14) καὶ dxocroduxy 
πίστεως, ἐκτεθείσης ὑπὸ τῆς ἐν Νικαίᾳ συν- 
ὀδου, ἐπὶ τοῦ θεοφιϊεστάτου βασιλέως Κων- 
σταντίγου, ἐν ὑπατείᾳ IlavAlrov καὶ "Tova- 
γοῦ τῶν Jayzpor, ἔτους ἀπὸ ᾿Α.Δεξάνδρου 
yAc', ἐν μηνὶ Δεσίῳ τῇ πρὸ δεκατριῶν Kaar- 
δῶν Ἰουλίου, ἐν Νικαίᾳ μητροστό.ῖεε τῆς Βι- 
θυνίας. 


Πιστεύομεν (15) εἰς ἕνα θεὸν Πατέρα παντοχρά- 
τορᾶ, ὁρατῶν τε πάντων xal ἀοράτων ποιητήν. Καὶ 
εἰς ἕνα Κύριον Ἰησοῦν Χριστὸν τὸν Y'ibvy τοῦ 8:05, 
γεννηθέντα ἐχ τοῦ Πατρὸς μονογενῖ,, τοῦτ᾽ ἔστιν 


C ix τῆς οὐσίας τοῦ Πατρὸς, θεὸν ἐκ Θεοῦ, φῶς ix 


φωτὸς, θεὸν ἀληθινὸν Ex Θεοῦ ἀληθινοῦ, γεὺνη- 
θέντα, οὐ ποιηθέντα, ὁμοούσιον τῷ Πατρὶ, δι᾽ οὗ 
τὰ πάντα ἐγένετο, τὰ ἐν τῷ οὐρανῷ χαὶ τὰ ἐν τῇ 
Y]: τὸν δι᾽ ἐμᾶς τοὺς ἀνθοώπους, xaY 5b τὴν 
Δμετέραν σωττρίαν χατελθόντα, καὶ σαρκωθέντα, 
xai ἐνανθρωπήσαντα, παθόντα, τσαφέντα (16), xo! 
ἀναστάντα τῇ τρίτῃ ἡμέρᾳ, καὶ ἀνελθόντα εἷς τοὺς 
οὐρανοὺς, xai καθεζόμενον (17) ἐν δεξιᾷ τοῦ [14- 
τοὺς, καὶ πάλιν ἐρχόμενον xplvat ξῶντας xax 
νεχρούς. Καὶ εἰς τὸ ἅγιον αὐτοῦ Πνεῦμα. Tox 
δὲ λέγοντας, "Hv ποτε ὅτε οὐχ fv, καὶ πρὶν γε» 
νηθῆναι οὐχ ἦν, xoi ὅτι ἐξ οὐχ ὄντων ἐγένετ, 
ἣ ἐξ ἑτέρας ὑποστάσεω; ἣ οὐσίας (18) φάπσχοντ; 
εἶναι, f| τρεπτὸν ἢ ἀλλοιωτὸν τὸν Ylby τοῦ On 


(14) Ex Athanasio in epist. ad Jovianum imp. et D quando non erat; aut non. eat antequam flere: 


Theodoreto lib, 1 Ecc. hist. cap. 14. Hano. 

(15) Ex Historia. tripart. lib. n, cap. 9, et ex 
Collectione vetusta canonum e mss. Parisiens. col- 
jegii Sov. Jesu, aliisque hic sequentem exhibet 
Harduinus Nicenam dem : « Crediinus in. unum 
Deum, Patrem. omnipotentem, omnium visibilium 
invisibiliumque factorem : Et in unum Dominum 
nostrum Jesum Christum. Filium Dei natum. ex Pa- 
we, unigenitum, hoc est, ex substantia Patris, Deum 
vex Deo, lumeu ei lumine, Deum verum ex Deco 
vero : natuin. non factum, consubstantialein Patri, 

Fr queni omnia facla sunt quie in. coelo et quie iu 

ffa ? qui propter nos homiues el propter nostram 
walitem desceudit, et incarnatus, et liomo factus : 
p»$»us est, et resurrexit tertia die : et ascendit in 
ixlos, et venturus est judicare vivos el mortuos : 
KL jy fyiritum sauctum. Dicentes. autein : Br. 


aut quía ex non exstantibus factus est ; aut ex ol- 
tera. substantia dicentes esse: aut. creatum, att 
convertibilei Filium Dei ; hos tales anathematitat 
ctholica et apostolica Ecclesia. » Vide etiam Hila 
rium lib. De sgnodis, num. 84. 

(19) Hzc vox ταφέντα, nou est apud Adlianasium 
in epist, ad Jovianum, neque apud. Theogoretum, 
lib. 1 Hist; eccles. cap. 11, neque Latine apud Hil: 
γίων in libro De synod. ubi symbolum recitit 
uum. 84; neque iu codice Ecclesiz Africana ex 
concil. Cartliag. vi. [ls8p. 

(17) Hze senteutia χαθεζόμενον, etc., non est 
apud Athanasium, et Theodor. locis citatis : nec 
apud. [lilarium, aut in concil. Carth. vi. HAgp. 

(18) Athan. in lib. De decr. synodi Nieaen. con- 
tra Arian, pag. 269, ἐξ ἑτέρας οὐσίας tantum. I ass. 
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τοὺς τοιούτου: ἀναθεματίξΞε: ἡ χαθολιχὴ xaX ἀποῦτο- 4 nostri Patres, orthodoxi episcopl : primum quidem 


Au "ExxXnsia. Αὕτη ἐστὶν ἡ πέστις, ἅν ἐξέθεντο 
οἱ ἐν Νιχαίᾳ ἅγιοι ἡ λῶν Πατέρες οἱ ὀρθόδοξοι ἐπί- 
σγοποι" πρῶτο» μὲν χατὰ 'Δρείου βλασφημοῦντο; 
xai λέγοντος χτίσμα τὸν Υἱὸν τοῦ Θεοῦ, xai χατὰ 
Σαβελλίου τε xal Φωτει" οὔ, καὶ Παύλου τοῦ Σαμο- 
σατίέως, Χαὶ Mav:yaíov, χαὶ Οὐαλεντίνου χαὶ Map- 
χίωνος, καὶ χατὰ πάτῃς δὲ αἱρέσεως, ἥτις ἐπανέστη 
«f| χαθολιχῇ xat ἀπο:τολιχῇ 'Exzingia* o2; χατ- 
ἐχρινεν ἡ ἐν τῇ Νιχαΐξω» πόλει συνηγμένη τῶν 
ἁγίων ὀρθοδόξιων σύνοδο;,“ ὧν τὰ ὀνόματα, καὶ τῶν 
ἐπαρχιῶν αὐτῶν, ἐστὶν ὑποτεταγμένα. ᾿Αναφέρεται 
ποίων ἐπὶ τὸν εὐσεθὴ χαὶ πανεύφημον βασιλέα τὰ 
ὑπὸ τῆς συνόδου χεχριμένα, f) τε χατὰ τῶν θεομάχων 
ἀπόφασι:, καὶ ἡ τῆς δοθοδόξου πίστεως ἔχθεσις " ἣν 
ὡς θΞτόγεν προενεχθεῖταν ἀσμένως προσεδέξατο μετὰ 
πλείστης ὅτης σεδλσμιότητος " τοὺς δὲ ταύτης πὸο- 
λεμίγυς, ὡς ἄτε Θεῷ ἐναντιουμένους, ἐξορίαν ὑπο- 
ὅτῆναι ψηφίζεται. Ἕξ τοίνυν £x τῶν μετὰ 'Apsíou 
ἐπιχόπων σὺν αὐτῷ ᾿Αρείῳ καὶ τοῖς πεοὶ αὑτὸν 
συναποστῆναι ἠνέσχονγ». Οἱ δὲ γὰρ ἕνδεκα δείσαντες 
ποῦ τε θεοφιλοῦς βασιλέω; τὴν παρουσίαν, χαὶ τῆς 
συνόδου τῶν ἐπισχόπων τὸ πλθος, μὴ ἐξοστραχι- 
σθεῖεν, ὑποχρινάμενοι ὑπογράφουσιν εἰς τὸ ὁμοούσιον, 
χειρὶ, οὐ προθέσει. Ταύτης τῆς ὑπουλίας ἔξαρχος ὁ 
Νιχομηδείας Εὐσέθιος, ὃς χαὶ μέχρι τέλους δείκνυ- 
ται τῇ ἐφ᾽ ἑχάτερᾳ χεχοημένος γνώμῃ, χαθὰ Εὐ- 
στάθιός τε ὁ τῆς ᾿Αντιοχέων, καὶ Εὐσέδιος ὁ Παμ- 
φίλου, ᾿Αθανάσιός τΞ ὁ μέγαξ, χαὶ πάντες ol τὰ τῆς 
συνόδου συγγρχψάμενοι διηγοῦνται. Τῇ (19) τε πρὸς 


B 


adversus Árium blasphemantem et dicentem ereatu- 
ram Filium Dei, et contra. Sabellium et Photinum, 
et Paulum Sainosatenum, et Manich:zeum, et Valen- 
tinum; et Marclonem, et adversus omnem hzeresim, 
qua orià est in catholica et apostolica Ecclesia : 
quos damuavit synodus sanctorum orthodoxorum iu 
civitate Nicza congregata , quorum nomina , quem - 
admodum et provinciarum quibus przerant, sub- 
juncta sunt. Referuntur igitur ad pium et illustris- 
simum imperatorem quicunque ἃ syuodo. fuerant 
judicita et sententia contra Dei hostes lata, et 
oribodox:z fidei expositio; quam ut divinitus obla- 
tan libenter οἱ magna cum reverentia excepit, 
hostes autem ejus tanquam Deo adversantes exsilio 
multandos censuit. Sex porro ex Arianis episcopis 
cum ipso Ário, et qui cuin eo erant, exsulare sus- 
tinuerunt.. Uudecim enim, qui religiosissimi im- 
peratoris praesentiam, et synodi episcoporum mul- 
litudinem reveriti sunt, non fuerunt relegati. Si: 
mulantes eniin, máuu quidem, non proposito, in 
consubstantiale subscripserunt. Simulationis hujus 
Eusebius Nicomediensis princeps fuit, qui et usqué 
et in flnem alterutra senteutia usus fuisse ostendi - 
tur, ut Eustathius Antiochenus, et. Eusebius Pam 
phili, et magnus Athanasius, et omnes alii qui 
synodo subscripserunt , referunt. Propter hauc si- 
mulationem virum bunc nostre senteutie — fuisse 
arbitrati sunt, qui adversariorum cotum genero- 
sius propugnaverunt, 


ἡ κᾶς δι᾽ ὑποκρίσεω; τὸν ἄνδρα τοῦ δοχεῖν εἶναι χαὶ τῆς τῶν ἐναντίων συμμορίας γενναίως ὑπερμα- 


γοῦντες (20). 
ΚΕΦΑΛ. ΚΖ. 
Al τῆς πίσέεως ὑπογραφαὶ τῶν ἐπισκόπων. 


"Qsto; ἐπίσχοπος πόλεως Κουρδούδης τοῖς χατὰ 
Ρώμην καὶ Σπανίαν καὶ Ἰταλίαν πᾶσαν, xal ταῖς 
ἐν τοῖς λοιποῖς ἔθνεσι, τοῖς ἐπέχεινα xav' ἐμὲ οὖσιν, 
ἕως τοῦ Ὥχεανοῦ, ἁγίαις τοῦ Θεοῦ Ἐχχλησίαις, 
διὰ τῶν σὺν αὐτῷ πρεσδυτέρων Ῥώμης Βίτωνος χαὶ 
Βιχεντίου. 

᾿λλέξανδρο: ᾿Αλεξανδρείας σὺν ᾿Αθανατίῳ τότε 
ἀρχιδιακόνῳ ὄντι, ταῖς κατ᾽ Αἴγυπτον πᾶσαν xai 
Λιδύην, xal Πεντάπολιν xai τὰ ὅμορα τούτοις, ἕως 
τῶν τῆς Ἰνδία; ἐπαρχιῶν. 

Εὐστάθιος ᾿Αντιοχείας τῆς μεγάλης τῆς (21) χατὰ 
Συρίαν χοίλην, xaX Μεσοποταμίαν πᾶσαν, χαὶ Κιλι- 
κίαν ἑχατέραν. 

Ἰωάννης Πέρτης τῆς [ἴσ. ταῖς] ἐν Περσίδι πάσῃ, 
χαὶ τῇ μεγάλῃ Ἰνδίᾳ. . 

Λεόντιος Καισαρείας Kamzabox(ag, τὸ τῆς Ἐχ- 
χλυσίας τοῦ Κυρίου καλλιύπισμα, ταῖς χατ᾽ αὐτὴν 
Καππαδοχίαν, Γαλατίαν, Πόντον Διοσπόντου, Πα- 
φλαγονίαν, Πόντον HoXepgatxhv, ᾿Αρμενίαν μιχρὰν 
xat μεγάλην. 

Θεωνᾶς Κυξίχου, ταῖς κατὰ τὴν ᾿Ατίαν χαὶ ᾿Ελ- 


(19) Lege πῇ. Ilan. ΝΞ 
(20) Lese ὑπὲ; μάχοντα. Tametsi cum libris edi- 


C 


CAP. XXVII. 
Substriptiones episcoporum fidem approbantium. 


Osius episcopus Cordubae sauctis Dei Ecclesiis, 
que Romz sunt, et in Italia et Hispania tota, et in 
reliquis ulterius nationibus usque ad Oceanum com- 
morantibus, per eos qui cum ipso erant, Rouanos 
presbyteros Vitonem et Vincentium. 


Alexander Alexandri; cum Atbanasio tunc ar- 
chidiacouo, Ecclesiis per totam ZEgyptum, Libyam, 
et Pentapolim, et regiones (initimas, usque ad 
Indix proviucias. 

. Eustathius magna? Antiochiz episcopus, ecclesiis 
in Colesyria et Meaopotamia tola, el Cilicia 
utraque. 

Joannes Persa, Ecclesiis in tota Persia et magna 
India. 

Leontius Casares Cappadoci:x, ecclesia domini 
ornameotum, Ecclesiis in eadem Cappadocia, Gas 
latia, Ponto Diosponti, Paphlagonia, Ponto Pule* 
maico [P'oleimoniaco], Armenia magna et parva, 


Tueonas Cyzici, Ecclesiis in Asia, et llellespuntty 


tis cousentit codex noster ms. llano. 
(21) begendum ταῖς. Han». 


1.11 


GELASII CYZICENI 


1312 


et Lydia et Caria, per episcopos qui sub ipso erant, A λήσποντον, Λυδίαν τε καὶ Καρίαν, διὰ τῶν ὑπ αὐ" 


Eutychium Smyrnz, et Marinum Troadis. 


Macarius llierosolymorum cum Eusebio Pam- 
phili episcopo Ciesareze Paliestinze, Ecclesiis in. Pa- 
lastina, Arabia et Pheenicia. 

Alexander Tüessalouicze episcopus per eos qui 
sub ipso censentur, Ecclesiis in Macedonia pria 
el secunda, cum iis quie in Gracia, οἱ Europa tota, 
iu utraque Scythia, et omnibus denique in lllyrico, 
Thessalia et Achaia. 

Nuneclius Laodicez: episcopus Ecclesiis qux in 
Phrygia prima et secunda, 

Piotogenes ille admirabilis, Sardiee civitatis, 
sanctis Dei Ecclesiis in. Dacia, Calauria, Dardania, 
el provinciis vicinis. 

C:ecilianus Carthaginensis, sanctis 'De! Ecclesiis 
ju provinciis Africie, Numidie, atque Mauritania: 
utriusque. 


Pistus Marcianopolis episcopns, Ecclesiis in My- 
8ia, Atheuarum, et Gallorum gentibus, et civitati- 
bus quz his vicinz sunt. 

Alexander Constantinopolis tunc solum presbyter, 
postea vero Ecelesie illius episcopatum sortitus, 
€um Paulo tunc lectore atque ipsius notario, Ec- 
clesiis omnium Cycladum insularum. 


Hi omnes sancti atque apostolici viri omnibus 


sub colo sanctis Dei Ecclesiis, quz in Nicsno C 


$anrtà magna et generali synodo decreta suul, 
vransinittentes, ubique tradiderunt. 


CAP. XXVIII., 


Quomodo imperator ex solio surgens Deo gratias 


egerit. 

Imperator autem Constantinus, post expositionem 
reci atque. apostolice fldei, a Spiritu sancto per 
trecentos sanctos Patres quasi ore uno promulgatze, 
et ab omnibus comprobatz, qui ad sanctam illam fi- 
dei disceptationem concurrerant, expausis manibus, 
et oculis in clam ad Deum sublatis, ipsum Do- 
minum omnium nostrum Salvatorcin et benefacto- 
rem claris verbis laudavit, quod desideratam epi- 
scoporum concordiam, et eorumdem circa rectam et 
salutarem fidem conseusum largitus sit. Tanta sci- 
Wcet eura optimus ille ac Deo charus imperator in 
Evclesias Dei et pacificam pastorum concordiam 
incubuit, Non absurdum autem. existitno huic coin- 
mentario inserere, qu:e pulchre disseruit Eusebius 
"amplili de vita Constantini Deo amabilis impera- 
toris, de gestis, inquam, in synodo verba facere jnci- 
piens. Sunt autem. hiec 5 : « Cum igitur multa 
€ssent ex utraque parte proposita, magnaque con- 


woversia in ipso disputatiouis ingressu a quibusdam 


*! Lib. ui, cap. 15. 
(32) L«ge ταῖς. Yan. 


τὸν ἐπισχόπων, Εὐτυχίον Σμύρνης, xai Majoiyo 
Τρωάδος. 

Μακάριος Ἱεροσολύμων σὺν Εὐσεδέῳ τῷ Παμτίλου 
ἐπισχόπῳ Καισαρείας τῆς (22) κατὰ Παλαιστίνην 
xai ᾿Αραδίαν χαὶ Φοινίχην. - 

᾿Αλέξανδρος Θεσσαλονίχης διὰ τῶν 9z' αὐτὸν 
τελούντων, ταῖς χατὰ Μαχεδονίαν πρώτην xai Gv 
τέραν, σὺν τῇ Ἑλλάδι, τὴν τε Εὐρώπην πᾶσαν, Yx»- 
θίαν ἑχατέραν, xaX ταῖς κατὰ τὸ Ἱλλυριχὸν ἀπάπα::, 
Θεσσαλίαν τε χαὶ "Ayatav. 

ΝΝουνέχιος Λαοδιχείας ταῖς χατὰ τὴν Φρυγίαν 
πρώτην xai δευτέραν. 

Πρωτογένης ὁ θαυμάσιος πόλεως Σαρδικῆς, ταῖς 
ἐν Δαχίᾳ, Καλαυρίᾳ, Aapóavia, καὶ cate ὁμόροις 
τούτοις. 

Κεχιλιανὸς Καρθαγένης ταῖς χατὰ πάσας τὰς 
ἐπαρχίας, τάς τε ᾿Αφριχὰς, xal τὰς Νουμιδέας, xal 
Μαυριτανίας ἀμφοτέρας, οὔσαις ἁγίαις τοῦ Θεοὺ 
Ἐχχλῃησίαις. . 

Πιστὸς Μαρχιανουπόλεως ταῖς χατὰ τὴν ἈΠυσίαν, 
χαὶ τὰ τῶν ᾿Αθηνῶν xa Γάλλων ἔθνη, xat ταῖς 
mÀnstoytpote τούτων πόλεσιν. 

᾿Αλέξανδρος Κωνσταντινουπόλεως τότε πρεσδύ- 
τερὸς ἔτι ὧν, εἰς ὕστερον δὲ xal τῆς ἐπισχοπιχῖς 
ἱερατείας τῆς αὐτόθι Ἐχχλησίας λαχὼν, σὺν Παύλι" 
ἔτι τότε ἀναγνώστῃ ὄντι xal νοταρίῳ αὐτοῦ, ταἷς 
ἐν ταῖς νήσοις πάσλις χυχλάσιν. 

Οὗτοι πάντες οἱ ἅγιοι χαὶ ἀπο-στολιχοὶ ἄνδρες 
πάσαις ταῖς ὑπὸ τὸν οὐρανὸν ἁγίαις τοῦ Θεοῦ Ἐκ- 
χλησίαις τὰ ἐν τῇ Νικαέων ἁγίᾳ μεγάλῃ xal olxov- 
μενιχῇ συνόδῳ χεχριμένα διαπορθμεύσαντες, παν- 
ταχοῦ γῆς παρέδωχαν. 

ΚΕΦΑΛ. KH'. 
Ὅκου ὁ βασιλεὺς ἀγαστὰς ἐκ τοῦ θρόνου. εὗχα- 
ριστηρίους φωνὰς ἀγαπέμπεε τῷ Θεῷ. 

Ὁ δὲ βασιλεὺς Κωνσταντῖνος ἐπὶ τῇ ἐχθέσει τῆς 
ὀρθῆς xal ἀποστολιχῇς πίστεως, τῆς Ex Πνεύματος 
ἁγίου διὰ τῶν τριαχοσίων ἁγίων ἡμῶν Πατέρων 
ἐχφωνηθείσης, ὥσπερ δι᾽ ἑνὸς στόματοξ, xai xv 
ρωθείσης παρὰ πάντων: τῶν συνδραμόντων εἰς τὶν 
ἁγίαν ἐχείνην τῆς πίστεω; ἀχρόασιν, χαὶ τὰς χεῖ- 
ρας ἁπλώτας, καὶ τὸ ὄμμα τείνας εἰς τὼν οὐρανὸν 


D πρὸς τὸν Θεὸν, εὐφήμοις ῥήμασιν ἀνύμνησε τὸν τῷ 


πάντων ἡμῶν Σωτῆρα χαὶ εὐεργέτην Θεὼν, ὅτι Ὁ 
ποθουμένην αὐτῷ τῶν ἐπισχόπων ὁμόνοιαν, χαὶ τὴν 
περὶ τῆς ὀρθῆς xal σωτηρίου πίστεως αὑτῶν ὁμο- 
φωνίαν αὐτῷ ἐπρυτάνευσε. Τοσοῦτος ἣν ὁ πάντα 
ἄριατος ἐχεῖνος xat θεοφιλὴς βασιλεὺς περὶ τὴν τῶν 
τοῦ θεοῦ Ἐχχλησιῶν φροντίδα xal τὴν τῶν ποιμένων 
εἰρηνιχωτάτην ὁμόνοιαν. Οὐκ ἄτοπον δὲ ἡγοῦμαι 
xai τὰ Εὐσεδίον τοῦ Παιλφίλου, ἅπερ περὶ τούτων, 
τῶν ἐν τῇ συνόδῳ πραγματευθέντων λέγω, ποιεῖσθαι 
τὸν λόγον ἀρχόμενο;ξ χαλῶς διελάδετο ἐν τῷ τρίτῳ 
αὐτοῦ βιδλίῳ τῷ εἰς τὸν βίον Κωνσταντένον τοῦ 
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θεοφιλοῦς βασιλέως, ἐντάξαι τῆδε τῇ συγγραφῇ. A concitata; imperator ille celeberrimus omnes he- 


Ἔστι δὲ ταῦτα" « Πλείστων δεῖται ὑφ᾽ ἑκατέρου 
τάγματος προτεινομένων, πολλῆς τε ἀμφιδολίας τὰ 
πρῶτα παρά τινων γινομένης, ἐπηχροᾶτο πάντων ὁ 
βασιλεὺς ὁ πανεύφημος, σχολῇ τε εὐτονωτάτῃ τὰς 
προτάσεις θατέρων τῶν μερῶν ὑπεδέχετο" ἐν μέρει τε 
ἀντιλαμδανόμενος τῶν παρ᾽ ἑχατέρου τάγματος λε- 
γομένων, ἠρέμα τε συνῆγε τοὺς φιλονείχως ἐνισταμέ- 
γους, πράως τε ποιούμενος τὰς πρὸς ἔχαστον ὁμιλίας, 
ἑλληνίξζων τε τῇ φωνῇ * ἐπειδὴ μηδὲ ταύτης ἀμαθῶς 
εἶχε, γλυχερός τις ἣν καὶ foU, τοὺς μὲν συμπείθων, 
τοὺς δὲ χαταδυσωπῶν τῷ λόγῳ, τοὺς δὲ εὖ λέγοντας 
ἐπαινῶν, «πάντας τε εἰς ὁμόνοιαν ἐλαύνων ἕως ὅτε 
ὁμογνώμονας: xat ὁμοδόξους ἐπ᾽ αὐτῷ [ἐπ᾿ αὑτοῦ] 
χατεστήσατο᾽ ὡς ὀμοφρόνως μὲν χρατῆσαι τὴν εὐὖ- 
es6:5 δοξολογίαν, χρατυνθῆναί τε τὴν ἀληθῶς ix 
Πνεύμλατος ἀγίου παρὰ πάντων τῶν προῤῥηθέντων 
ἁγίων ἡμῶν Πατέρων ἐχφωνηθεῖσαν σωτήριον πί- 
στιν. Ἐν τ᾽ αὐτῷ δὲ xai περὶ τῆς σωτηρίου ἑορτῆς 
τοῦ llásya ἕνα παρὰ πᾶσιν ὁμολογηθῆναι καιρὸν Evo- 
μοθέττησε. Τότε δὴ χαὶ ἐγγράφω; δι᾽ ὑποσημειώσεως 
ἑχάστου τὰ χοινῇ δεδογμένα χυρωθῆναι ὡρίσατο" 
xaX περὶ τῶν χαθ᾽ ἕχαστον ἐχχλησιαστιχῶν διατυ- 
πώσεων χαὶ χανόνων ἐγγράφως ἐχθεῖναι τοὺς ἐπι- 
σχόπους παρεγγυᾷ. » 
ΚΕΦΑΛ. Κθ'. 


Περὶ ᾿Ακεσίου ἐπισχόπου τῶν Νανυατιαγῶν, καὶ 
tox σὺν avt. 


Κινεῖ δὲ ἡμᾶς ἡ τοῦ βασιλέως πίστις xai ἑτέρου 


n 


nigne audiebat, intentissimo studio utriusque partis 
propositiones excipiebat : interdum etiam fereus 
opein alterutri disceptantium parti, eos.magna cum 
coutentione digladiantes paulatim reconciliabat, cum 
singulis comiter el. benigne sermonem conferebat 
Grace : nam ne hujus quidein linguz ignarus erat. 
Suavis erat et blandus, dum aliis persuadere, aliis 
sermone pudorem exprimere, alios qui diserte 
dixissent, collaudare, omnes denique ad concor- 
diam reducere contendebat : usque eo donec. tan- 
dem eos ti conspirantes animis, tum opinionibus 
consentientes redderet : ut pium Dominicze glori: 
studium principatum «no consensu obtineret et 
pravaleret fides salutaris vere a Spiritu sancto per 
omnes pradictos sanctos Patres. nostros proniul- 
gata. Ibidem etiam lege sanxit, ut apud omnes 
unum lempus constaret pro salutaris Paschatis 
festivitate : tum etiam ut per expressam singulo- 
rum subscriptionem, qua in coninuui decreta fue- 
rant, firmarentur. 'Deníque episcopos ut de eccle- 
siasticis constitutionibus et canonibus scriptum 
ederent, hortatus est. ὃ 


CAP. XXIX. 


De Acesio Novatianorum episcopo, et qui cum illo 
erant. 


Movet * autem nos imperatoris fides, ut et aliud 


πράγματος ἐπιμνησθῆναι, ὃς τὴν σπουδὴν καὶ πρό- C quiddam commemoretinus : qui tanto studio ei pru- 


νοιαν τῆς ἐχχλησιαστιχῆς εἰρήνης ἐποιεῖτο, ὡς μηδὲ 
τὰ ἐλάχιστα αὐτὸν παραλιπεῖν. Καὶ ᾿Αχέσιον γὰρ τῆς 
τῶν Ναυατιανῶν θρησχείας ἐπίσχοπον χαὶ τοὺς σὺν 
αὐτῷ ἐχεχλήχει εἰς τὴν σύνοδον, ὡς xal αὑτοὺς τὸ 
ὁμοούσιον χαὶ τὴν Τριάδα δοξάζοντας. Μετὰ οὖν τὸ 
ἐχτεθῆναι xal ὑπογραφῆναι παρά τε τῆς συνόδου 
καὶ τοῦ βασιλέως τὸν ὄρον τῆς πίστεως, ἡρώτα τὸν 
᾿Αχέσιον Κωνσταντῖνος ὁ βασιλεὺς, εἰ χαὶ αὐτὸς τῇ 
πίστει συντίθεται καὶ τῷ ὁρισμῷ τῆς περὶ τοῦ Πάσχα 
ἑορτῆς. Ὃ δὲ ᾿Αχέσιος πρὸς αὐτὸν, Οὐδὲν καινὸν, 
ἔφη, ὦ βασιλεῦ, ἡ σύνοδο; ὥριδεν * οὕτω γὰρ ἄνωθεν 
ἄπαντες Ex τῶν ἀποστολιχῶν θρόνων παρειλήφαμεν 
xai τὸν ὄρον τῇ; πίστεως, xal τὸν χρόνον τῆς τοῦ 
πάσχα ἑορτῆς. Καὶ ὁ Bacfebe πρὸς αὐτόν' Τί οὖν 


dentia in ecclesiasticam pacem incumbebat, ut ne 
minima quidem negligeret. Etenim Acesium δε. (Ὁ 
Novatianorum episcopum, et ejus socios in syno- 
dum vocavit, haud aliter quam ipsos qui consub- 
stantiale et Trinitatem celebrabant. Ac postquam 
decisio de fide cum in commentarios relata, tum 
subscriptionibus con(iruata ἃ synodo et impera- 
tore erat, imperator Constantinus  sciscitaba- 
tur ab Acesio, utrum ipse eidem fidei, et decreio 
quoque de festi Paschatis observatione constituto 
assentiretur. Tum ille: Nihil novi, inquit, o im- 
perator, concilium decrevit; nam antiquitus ab 
Apostolorum sedibus omnes eamdem fidei decisio- 
nem, et idem tempus festi Paschatis accepimus. 


τῆς: xotwovía; ἡμῶν χωρίζῃ; Ὁ δὲ ᾿Αχέσιος τὰ D Tun imperator : Cur igitur te a coinmunioue nostra 


ἐπὶ Aexlou χατὰ τὸν διωγμὸν γινόμενα περὶ τῶν ἐν 
τῷ μαρτυρίῳ ph δυνηθέντων ἀγωνίσασθαι, ἀλλὰ 
ἀρνησαμένων, διηγεῖτο, xai ἀχρίδειαν αὐστηροῦ χα- 
νόνος προεθάλλετο, λέγων᾽ ὡς "Apa οὗ χρὴ τοὺς 
μετὰ τὸ βάπτισμα ἡμαρτηχότας δέχεσθαι μετα- 
νυοῦντας, 1, τῆς χοινωνίας τοῦ μυστηρίου τοῦ λοιποῦ 
ἀξιοῦσθαι. Ταῦτα εἰπόντος τοῦ ᾿Αχεσίου, ἔφη πρὸς 
αὑτὸν ὁ βασιλεύς" Θὲς, ὦ ᾿Αχέσιε, χλίμαχα μόνος, 
χαὶ ἀνάδηθι: εἰς τὸν οὐρανόν. Μετὰ ταῦτα πάντες ol 
ἐπίσχηποι διατυπώσεις ἐχχλησιαστιχὰς διαφόρους 
ἐχτίθενται. 


- 


5? Socr. lib. 1, cap. 10; et Sozom. lib. 1, cap. 21. 


segreyasii? Ille res regnante Decio gestas , et 41:0 
persecutione ingruente acciderant, et de jis qui 
mariyrii certawen decertare non poterant, sed 
Christum abnegabant, narravit, exquisitamque 
severi cujusdam canonis observationem in medium 
adduxit : Quod non oporteat eos qui post bapii- 
smum peccarunt, quamvis poenitentes. admittere, 
nec mysteriorum communione dignari *'. Quz cum 
dixissel Acesius, imperator sie illum denuo affatus 
est : Erigito tibi scalam, Acesi, οἱ ad ccelum solus 
ascendito, Post h:ec onines episcopi varias eccle- 
siasticas constitutiones edunt. 


9' Conc. Eliber. ear. l. 
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De diatyjosibus ecclesiasiicis sermo dogmaticus. 


Versemur cum luce, qux est Christus, tanqnam 
ipsi propinqui exsistentes , et ipsum aspicientes. 
Sic in sanctificantibus precationibus exerceamus. 
Preces enim sanctificant, si divinum Verbum ado- 
reinus, Verbuin autem. divinum adest , ubi cor et 
pura vitze institutio in humilitate conservatur. La- 
borabat Israel sacrificia perficiens ; clamabant pro- 
plete ad Deum : « Emitte lucem tuam αἱ verita- 
tem tuam δ". » lili clamabant, et nos accepimas: 
« Alii laboraverunt, sicut Dominus dixit, et nos in 
laborem ipsorum introivimus. » Venit enim ad nos 
Dominus, dicens : « Ego sum luz, ego sum veritas?! : » 
sine labore accepimus gratiam , sed cum labore 
oportet nos gratiam conservare. 


De his qui dicunt non oportere Christianos laborare. 


Quoniam aliqui nolentes laborare, sed curiosi 
esse, male interpretantur sacras Domini voces, 
dicentis : « Ne sitis solliciti aniine vestra quid 
manducetis ** : » perinde ac si verbis ipsis adlii- 
rentes non oporleret Christianos terram colere et 
laborare : demonstrandum est non sic dixisse Do- 
minum. Possumus enim laborare, et securi esse , 


scientes ei credentes , quod operum nostrorum in-. 


erementum et fructus ipse Dominus dat, qui dixit : 
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15:0 
ΚΕΦΑΛ. Λ΄. 
Περὶ τῶν ἐχκχιϊησιαστιχῶν διατυπώσεωνγν Ac; 
διδασκα.1ικάς. 

Ὁμιλέσωμεν τῷ φωτὶ, ὅ ἐστιν ὁ Χριστὸς, ὡς zs 
σίον αὑτοῦ ἑπτῶτες, ὡς ὁρῶντες αὐτὸν, οὕτω; πολ:- 
τευσώμεθα ταῖς εὐχαῖς ἁγιαζούσαις. ΕΛ χαὶ vip 
ἀγιάξουσιν, ἐὰν λόγῳ θείῳ προσευχώμεθα - λόγος δὲ 
θεῖος πάρεστιν, ἔνθα καρδία xaX πολιτεία χαβαρὲ 
ἐν ταπεινοφροσύνῃ φυλάττεται. "Exagvev ὁ Tozaii 
τὰς θυσίας ἐπιτελῶν " ἔχραξον cl προφῆται πρὸς τὴν 
Θεόν * « Ἑξχπόστειλον τὸ φῶς σοῦ χαὶ τῶν ἀλήθειάν 
σου. » Ἐχεῖνοι ἔχραζον, xaX ἡμεῖς ἐλάθομεν" « 7 Àx- 
λοι χεχοπιάχασι,» χαθὼς εἶπεν ὁ Κύριος, « xai ἐμεῖς 
εἰς τὸν χόπον αὑτῶν εἰσεληλύθαμεν. » Ἧλθε vi» 
πρὺς ἡμᾶ; αὑτὸς ὁ Κύριος λέγων" « Ἐγώ εἶμι τὸ 
φῶς, ἐγώ εἶμι ἡ ἀλήθεια. » Αχαμάτω; ἐλάδοιεν 
τὴν χάριν, ἀλλὰ διὰ καμάτου δεῖ ἡμᾶς φυλάξαι τὸ» 
χάριν. 

Περὶ τῶν Aeyórtow μὴ δεῖν Χριστιανοὺς éprá- 
ζεσθαι. 

Ἐπείπερ τινὲς οὐχ ἐργάζεσθαι βουλόμενοι, ἀλλὲ 
περιεργάζεσθαι, ἐκχλαμθάνουτι χαχῶς τὰς τοῦ Kupio 
ἱερὰς φωνὰς, εἰπόντος" « Μὴ μεριμνᾶτε τῇ Cup, 
ὑμῶν, τί φάγητε" » ὡς οὐ χρῆναι λέγοντες, ἀχολου- 
θοῦντας τῇ φωνῇ ταύτῃ ἐργάζεσθαι εἰς τὴν viy 
Χριστιανούς" ἀποδειχτέον ἡμῖν μὴ οὕτως εἐρνχέναι 
τὸν Κύριον. Ἐγχωφεῖ γὰρ καὶ ἐργάζεσθαι καὶ μὴ 
μεριμνᾷν, εἰδότας ἡμᾶς xoi πιστεύοντας, ὅτι τῶν 
ἔργων ἡμῶν τὴν αὔξησιν, xat τοὺς καρποὺς αὐτὸς ὁ 


ε Sic est regnum Dei, quemadmodum si homo ja- C y; ριος δίδωσιν, εἰπών" « Οὕτως ἐστὶν ἡ βασιλεία τοῦ 


fiat sementem iu terram , et dormiat, et surgat 
nocte et die : et semen germinat, et assurgit , et 
non novit ipse ὅδ. » 


De clericis sacri ordinis, 


Cleijci sacri ordinis celestium typi et imagines 
esse debent. Episcopus quidem debet obtinere locum 
Domini, tanquam caput post illum Ecclesize quam 
recepit : preshyter tenere debet sedem et locum 
seraphicum ; diaconus autem cherubicum : imini- 
&ler vero his ministrare debet. 


εοῦ, ὡς ἐὰν ἄνθρωπος βάλῃ τὸν σπόρον αὑτοῦ tri 
τὴν γῆν, καὶ χαθεύξῃ, xal ἐγείρεται νύχτα xoi 
ἡμέραν" καὶ ὁ σπόρος βλαστάνει χαὶ μηκύνεται, ὡς 
οὐχ οἷδεν αὐτό-. ») 


Περὶ τῶν lepovuéron, 

Τοὺς ἱερουμένους εἰς τύπον xai εἰχόνα χρὴ; εἶναι 
τῶν ἐπουρανίων" xal τὸν μὲν ἐπίσχοπον ἔ πέχειν τὸν 
τόπον τοῦ Κυρίου, ὡς χεφαλὴν μετ᾽ αὐτὸν Dbuza τῆς 
Ἐχχλησίας, ἧς παρεΐλτφρε. Τὸν ὃὲ πρεσδύτερον, τὶν 
σερατφιχὸν ἐπέχειν θρόνον" τὸν δὲ διάχονον, τὸν 
χερουδιχόν" τὸν ὑπηρέτην εἰς διαχονέαν τούτων εἶναι 
προσΐχει. 


Quod non oportet laicos in suggestum ascendere. p Περὶ τοῦ μὴ δεῖν Aatxobe ἀνιέναι ἐν τῷ dp. Cur. 


Non licet laicos in suggestum ascendere , przter 
eos qui legere aut canere ex libris debent, 


De sancto. baptismate, 


Daptisma nostrum non oculis corporis conside- 
randum est , sed mentis. Aquam vides , considera 
virtutem Dci in aquis abseonditam. In sancto enim 
Spiriti et igne baptizari nos docet Evangelium. [n 
fide enim boaptizantis, et fide baptizati, per sacram 
Invocationem plenas sanctificatione Spiritus et ignis 
divini aquas considera. « Ipse enim , inquit, bap- 


V! Pssl, x10, 5. 


Περὶ τοῦ μὴ δεῖν λαϊχοὺς ἀνιέναι ἐν τῷ &ufem. 
πλὴν τῶν τεταγμένων ἀναγινώσχειν ἢ ψάλλειν ly 
ταῖς διρθέραις. 

Περὶ τοῦ ἁγίου βαπτίσματος. 


Τὸ βάπτισμα ἡμῶν o0 τοῖς αἷσθητοῖς ὀφθαλμοῖς 
χατανοητέον, ἀλλὰ τοῖς νοεροῖς. “ὕδωρ ὁρᾷς, νότισον 
τὴν ἐν τοῖς ὕδασι χρυπτομένην τοῦ Θεοῦ δύναμιν. 
Ἐν γὰρ Πνεύματι ἁγίῳ καὶ πυρὶ βαπτίζεσθαι ἡμᾶς 
οἱ ἱεροὶ διδάσχοναι λόγοι" ἐν γὰρ πίστει τοῦ βαπτίζον- 
τος, χαὶ ἐν miss: τοῦ βαπτιζομένου, διὰ τῇς ἱερᾶς 
ἐπικλήσεως, πλήρη τοῦ ἁνιασμοῦ τοῦ Πνεύματος xal 


9 joan. 1v, 58. δ᾽ Joan. viri, 42; xiv, 6. ^ Matth, vi, 25. ** Marc. iv, 26, 47, 
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τοῦ θείου πυρὸς νόει τὰ ὕδατα. « Αὐτὸ; γὰρ, φησὶ, A tizabit vos in Spiritu sancto et igne "7. » Desceie 


βαπτίσε: ὑμᾶς ἐν Πνεύματι ἁγίῳ xat πυρί. » Κατ- 
ἔρχεται μὲν οὖν ὁ βαπτιζόμενος ὑπεύθυνος ἁμαρτη- 
μάτων, χαὶ τῇ τῆ; φθορᾶς δουλείᾳ ἐνεχόμενο:" ἀν- 
ἐρχεται δὲ ἐλευθερωθεὶς τῆς vs τοιαύτης δουλείας 
χαὶ τῆς ἁμαρτίας, Υἱὸς τοῦ Θεοῦ xal χληρονόμος 
χάριτι αὐτοῦ γεγονὼς, συγχληρονόμος ὃὲ Χριστοῦ, 


αὐτὸν ἐνδυσάμενος τὸν Χριστὸν, χαθὼς γέγραπται" 


σασῆξ. » 
Περὶ τῆς θείας τρειπέζης, καὶ τοῦ éx' αὐτὴν μυ- 
στηρίου τοῦ σώματος καὶ τοῦ αἵματος τοῦ 

Χριστοῦ. 

Ἐπὶ τῆς θείας τραπέζης πάλιν χἀνταῦθα μὴ τῷ 
ποοχειπἔνῳ ἄρτῳ xal τῷ ποτηρίῳ ταπεινῶς προσ- 
ἔχωμεν. ᾿Αλλ᾽ ὑψώσαντες ἡμῶν τὴν διάνοιαν, πίστει 
vornauusy χεῖσθαι ἐπὶ τῆς ἱερᾷς ἐχείνης τραπέζης 
«5» ἁμνὴν τοῦ Θεοῦ, τὸν αἴροντα τὴν ἁμαρτίαν τοῦ 
χκύτμου, ἀθύτως ὑπὸ τῶν ἱερέων θυόμενον. Καὶ τὸ 
τίμιον αὑτοῦ σῶμα καὶ αἷμα ἀληθῶς λαμδάνοντας 
ἡμᾶς, πιστεύειν [ forte πιστεύωμεν] ταῦτα εἶναι τὰ 
τῆς ἡμετέρας ἀναστάσεως σύμόδολα. Διὰ τοῦτο γὰρ 
οὗτε πολὺ λαμδάνομεν, ἀλλ᾽ ὀλίγον, ἵνα γνῶμεν ὅτι 
οὐχ εἰς πλησμονὴν, ἀλλ᾽ εἰς ἁγιασμόν. 

Περὶ τῆς éx vexpor ἀναστάσεως, 

Οὐχ ἀπλῶς ὁ Κύριος τὴν ἑαυτοῦ σάρχα ὑπὲρ ἡ λῶν 
παρέδωχεν εἰς πάθος χαὶ θάνατον, ἀλλ᾽ ἵνα τὴν 
ἡμετέραν σωτηρίαν πραγματεύσηται, χαίπερ ἐλεύ- 
θερος ὧν τοῦ θανάτου, χαθὼς ἀνωτέρω ὁ λόγος ἀπ- 


ἐδειξε, Bod ὁ Προφήτης ὡς ix προσώπου αὐτοῦ, ς 


προαναφωνῶν τὸ μέλλον τῆς χατὰ σάρχα αὐτοῦ οἱ- 
χονομίας μυστήριον’ « Ἐγενήθην, φησὶν, ὡσεὶ ἄγ- 
θρωπος à65fünto;, ἐν vexpol; ἐλεύϑερος. » Τίς δὲ 
ἐλεύθερος θανάτον, εἰ μὴ Θεός ; ᾿Αλλὰ κατὰ τὰς 
προλποδειχθείσχς ἀποδείξεις σαρχωθεὶς διὰ φιλαν- 
θρωπίαν, γέγονεν ὡσεὶ ἄνθρωπος ἀδηήθητος, τα- 
πεινώσας τὴν ἑαυτοῦ σάρχα μέχρι θανάτου, θανάτου 
δὲ σταυροῦ, ἢ χαὶ ἐγηγέρθαι χηρύττεται, ἵνα ἡμᾶς 
ἀπαθανατίτας, πρυτανεύσῃ ἡ αἷῖν τοῖς ἀπεγνωσμένοις 
δι᾿ αὐτῆς τῆς ἡμετέρας ἀπαρχῆς τὴν τῆς ἀναστά- 
σεως ἡμῶν ἐλπίδα " ὅπως μηχέτι ὦμεν δοῦλοι τῷ 
αἰωνίῳ θανάτῳ, ἀλλ᾽ ἐλεύθεροι, καθάπερ xai fj ἀπαρχὴ 
ἡμῶν Χριστὸς, χαθά φησιν ὁ μαχάριος ἀπόστολος 
Παῦλος" « ᾿Απαρχὴ Χριστὸς, ἔπειτα οἱ τοῦ Χριστοῦ 


dit itaque qui baptizatur reus peccatorum , et ob- 
noxius servituti corruptionis : et ascendit liberatus 
ab hac servitute et peccato, factus filius Dei et h:e- 
res gratia. ipsius, cohzres autem Christi , indutus 
ipsum Chris:um, sicut scriptum est : « Quicunque 
iu Christum haptizati estis, Christuin iuduistis "δ. » 
« Ὅσοι εἰς Χριστὸν ἐδαπτίσθητε, Χριστὸν ἐνεδύ- 


De divina mensa, et de eo quod in ipsa est mysterio 
corporis el sanguinis Chrisii, 
! 

Iterum etiam hic in. divina meusa ne humiliter 
intenti simus ad propositum panem οἱ poculum : 
sed attollentes mentem , fiUe intelligamus situm in 
sacra illa mensa agnum illum Dei, tollentem pec- 
catum mundi, incruente a sacerdotibus immolatuui: 
et pretiosum ipsius corpus et sanguinent vere su- 
mentes , credere hzc esse nosira resurrectionis 
symbola. Propter hoc enim neque multum accipi- 
mus, sed parum, ut sciamus quod non satielati, sed 
sanctimonia sumimus, 


De resurrectione a. mortuis, 


Non simpliciter Dominus suam ipsius carnem pro 
nobis passioni et imorti tradidit, sed ut nostram 
s»lutem  procuraret, cum liber esset a morte , ut 
serino superius demonstravit. Clamat Prophela 
quasi ex persona ipsius, pr»dicens futurum ejus 
secundum carnem ccoaomize mysterium : « Factus 
sum, inquit, quasi homo sine adjutorio, inter mor- 
tuos liber **, » Quis autem liber a morte, nisi Deus? 


'Sed juxia prius ostensas demonstrationes incarna- 


tus propter hominum dilectionem , factus quasi 
homo sine adjutorio, humilians suam ipsius carnem 
usque ad mortem, mortem autem crucis **, qua et 
resurrexisse praedicatur : ut postquam nos immor- 
tales fecerit, per primitias nostras resurrectionis 
spem uobis etiam desperatis suppeditaret , ut uon 
amplius obnoxii simus zeternze morti, sed liberi, 
quemadinodum et primitie nostre Christus , ut 
inquit beatus apostolus Paulus : « Primitize Chri- 
sins, deinde bi qui sunt Christi, in adventu ipsius **.» 


ἐν τῇ παρουσίᾳ αὐτοῦ. » "Ov xai Σωτῆρα αὐτὸν δὴ p Et. ipsum Salvatorem hune. Dominum nostrum 


τοῦτον τὸν Κύριον ἡμῶν Ἰησοῦν Χριστὸν τὸν τοῦ 
Θεοῦ χαὶ Πατρὸς Υἱὸν μονογενῆ ἀπεχδέχεσθαι ἡμᾶς ἐξ 
οὐρανῶν, ἀναστήσοντα ἡμῶν ix τῶν τάφων τὰ σώ- 
ματα, ἐπιμαρτύρεται, λέγων" ε« Ἡμῶν τὸ πολίτευμα, 
φησὶν, ἐν οὐρανοῖς ὑπάρχει, ἐξ οὗ xaX Σωτῆρα 
ἀπεχδεχόμεθα Κύριον Ἰησοῦν Χριττὸν, ὃς μετασχη- 
ματίσει τὸ σῶμα τῆς ταπεινώσεως ἡμῶν σύμμορφον 
τῷ σώματι τῆς δόξης αὐτοῦ. » Οὕτω γὰρ δεῖ τὸ σῶμα 
«ἡ μῶν δοξασθῆναι, ὡς τὸ τοῦ Δεσπότου, ἀνεπίδεχτον 
χαχίας wai πάντων τῶν νῦν παθῶν, ἐλεύθερον τοῦ 
θανάτου καὶ τῆς ἁμαρτία;, ἅγιον' ἵνα ἐν καινότητι 
ζωῆς σὺν αὐτῷ περιπατῆσαι δυνηθῶμεν ἐν φωτὶ 


? Matth. i, 11. *^ Galat, i, 97. ?* Psal. Lxxxvir, 5, 6. 99 Philipp. i1, 8. 


lipp. πὶ, 20. 


Jesum Christum Dei et Patris Filium unigenitum 


: exspectare nos in colis, eum nostra corpora ex 


sepuleris excitaverit, testatur dicens : « Conver- 
satio nostra in caelis est, unde et Salvatorem Domi» 
num nostrum Jesum Christum, qui reformabit cor- 
pus humilitatis nostrz, configuratum corpori cla« 
riiatis sue **. » Sic enim oportet corpus nostrum 
clarificari, sicut et corpus Doinini , ut malitiam et 
eas quz nunc sunt passiones suscipere nequeat, 
liberum ἃ morte et peccato, saRctum, ut in novitate 
vite cum ipso possimus ambulare in coelesti lumiue, 
semper cum ipso Christo reguantes,. In bac enim 


*'[Cor.xv, 28. “2 Phi- 
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spe sanctum baptisma percepimus , et salutarem A ἐπουρανίῳ, συμόασιλεύοντες ἀεὶ αὐτῷ τῷ Χριστῷ. 


sanctorum ejus membrorum participationem susci- 
pimus. ᾿ς Ecclesi: catholice dogmata sunt. 


Quod una est Ecclesia Dei. 


Una est Ecclesia in colo, eadem et in terra : et 
in hac requiescit Spiritus sanctus. ITereses au- 
tem que extra hanc sunt, quas babent homines, 
non sunt. doctrinze Salvatoris nostri, neque apo- 
stolorum, sed Satanz et patris eorum diaboli. Que 
autem sunt hzereses Judaorum et Grxcorum, alio 
docent modo, ut veram vitam hominibus auferant, 


De providentia Dei, et de mundo. 


Minor mundus per providentiam factus est : 
previdit enim Deus peccaturum esse hominem. [- 
circo novos ccelos et novam terram speramus, juxta 
sacras Litteras 55, apparente nobis praesentia et 
regno magni Dei et Salvatoris nostri Jesu Christi : 
« Et tunc, ut ait Daniel, percipient sancti regnum 
Altissimi **,» et erit terra pura, sancta terra viven- 
tium, et non mortirorum ; quam oculis fidei preevi- 
dens David clamat : « Credo videre bona Domini in 
terra viventium **, » terra mansuetorum et hbumi- 
lium, « Beati, inquit, mites, quoniam ipsi posside- 
bunt terram**.» Et propheta : « Et caicabunt ipsam, 
ait, pedes mansuetorum ei humilium *', » las ex 
elaboratis ἃ sanctis nostris Patribus constitutionibus 


Ἐν ταὐτῇ γὰρ τῇ ἐλπίδι καὶ τὸ ἅγιον εἰλήταμεν 
βάπτισμα, xal τὴν σωτήριον τῶν ἀγίων αὐτοῦ μελῶν 
μετουσίαν ὑποδεχόμεθχ. Ταῦτα τῆς χαθολιχῆῇ; 'Ex- 
χλησίας τὰ δόγματα. 

Ὅτι μία ἡ Ἐκκλησία τοῦ Θεοῦ. 

Μία ἡ Ἐχχλησία ἐν οὐρανοῖς, 1; αὐτὴ καὶ ξπὶ quz 
ἐν ταύτῃ τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον ἐπανα παύεται. Αἱ ἔξω 
ταύτης οὖσαι αἱρέσεις, ἃς ἔχουσιν οἱ ἄνθρωποι, οὐχ 
εἰσὶ διδασχαλίαι τοῦ Σωτῆρος ἡμῶν, οὐδὲ τῶν ἀπο- 
στόλων, ἀλλὰ τοῦ Σατανᾶ, χαὶ τοῦ πατρὸς αὐτῶν 
τοῦ διαδύλονυν. Τὰ γὰρ Ἰουδαίων xai ᾿Ελλήνων ἑτέρῳ 
σχήματι: ἐκδιδάσχουσιν, ἵνα ἀφέλωνται τῶν ἀνθρώπων 
τὴν ὄντως ζωήν. 

Περὶ τῆς τοῦ Θεοῦ προγτώσεως, καὶ τοῦ κόσμου. 


Μικρότερος ὁ κόσμος ἐγένετο διὰ τὴν πρόγνωτν᾽ 
προέγνω γὰρ ὁ Θεὸς ὅτι ἁμαρτήσει ὁ ἄνθρωπος. à 
τοῦτο χαινοὺς οὐρανοὺς xaX χαινὴν γῆν προσδηχῶμεν, 
κατὰ τὰ ἱερὰ γράμματα, φαινομένης ἡμῖν τῖς ἐπ':- 
φανείας χαὶ βασιλείας τοῦ μεγάλου Θεοῦ xal Σωτῆρος 
ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ. « Καὶ παραλήψονται τότε, 
χαθά φησι Δανιὴλ, τὴν βασιλείαν ἅγιοε “ὙὙΨίστου, » 
καὶ ἔσται ἣ yr, καθαρὰ, ἀγία vr, ζώντων, καὶ οὐ νε- 
χρῶν" ἣν προεωραχὼς Δαυὶδ τῷ τῆς πίστεως ὀφθαλ- 
μῷ, βοᾷ" « Πιστεύω τοῦ ἰδεῖν τὰ ἀγαθὰ Κυριου ἐν pi 
ζώντων, » γῇ πραέων χαὶ ταπεινῶν. « Μαχάριο: 
γὰρ, φησὶν, οἱ πραεῖς, ὅτι αὐτοὶ κληρονομήσουσι 
πἣν y)». » Καὶ ὁ προφήτης" ε Καὶ πατήσουσιν αὖ- 
τὴν, φησὶ, πόδες πραέων χαὶ ταπεινῶν. » Ταῦτα ἐχ 


ecclesiasticis , paucas ex multis hoc commentario C τῶν σπουδασθέντων τοῖς ἁγίοις ἡμῶν Ἰ]ατράσιν ἐχ- 


deicripsimus. Ediderunt autem et ecclesiasticos 
canones vigiuti in Niczena synodo : quos ipsos ne- 
cessariuin existimavi huic scripto inserere. 


χλησιαστιχῶν διατυπώσεων, μιχρὰ ἐκ πολλῶν, τῖςς 
τῇ συγγραφῇ συνετάξαμεν. Ἐξέθεντο δὲ χαὶ ἐχχλη- 
σιαστιχοὺς κανόνας εἴχοσιν ἐν αὐτῇ τῇ ἐν Νιχαίς 


συνόδῳ, οὗς xal αὑτοὺς ἀναγκαῖον dfi» ἐντάξαι τῷ γράμματι, 


Canones. ecclesiastici sancte πια- Ὅροι &xx Anc cac tixol συναχθεί- 
σῆς τῆς ἁγίας xal μεγάλης 
ᾳ. 


gneque (25) synodi Nicana. 


(85) Canones ecclesiastici sancta 
magnaeque synodi Nicane. 


συνόδου ἐν (24) Nixa 


Definita sunt hec que subjicien- 
tur. 


'Dpic0n τὰ ὑποτεταγμέγα. 


Definita sunt "ας quae subjiciuntur, 


CAPUT XXXI. KEOAA. AA'. CAPUT XXXI 

l. A. Loo 

De eunuchis qui seipsos castrave-— Περὶ εὐγούχων dzxoxoyávtor ** De ezcisis. 
runt. ἑαυτούς. ; 


Si quis in :gritudine a. medicis 


4 isa. Lxv, 11. ** Dan. vii, 18, 
sc absciderint, aut castraverint. 


(25) Versio sequens in plerisque diversa est ab 
iis quas supra exlibuimus 8 pay. 667, 

(24) Eosdem labes supra p. 667. 

(25) In uno eodemque vetustissimo exemplari ms. 
quod ex Petri Pitheei monumentis non ita pridem 
editum est Parisiis in Typographeo Regio . quatuor 
sunt editiones canonum Niceenoruin , binz binis e 
regione appositz». Quarum prima est, que Dionysii 
Exigni superius pag. 659 est appellata : qu rta, 
de ir nomine ibidem pag. 686., est edita. 

oc itaque loco visum Harduino est tertiam ex illis 
reprzseniare, expuncla  Dalforei interpretatione , 
nec satís, ut ille ait, accurata, nec alicujus auctori- 
i3ue, prsesertiun cum liec tertia et titulos habeat fere 
eosdem, atque codex cl. Haridyi, senatoris Parisiensis. 


Εἴτις ἐχ νόσου ὑπὸ ἰατροῦ ἐχει- 


Δ Psal, xxvi, 45, ** Matth. v, 4. 


Si quis per vgritudinem vel 


* ]sa. xxvi, θ, ** Al. De bis χὰ 


superius laudatus ; et initium exlibeat sexti cano- 
nis Niczni, quale ἃ Pascliasio Latine recitatur in 
actione xvi. concilii Chalcedonensis. Nobi« Lab- 
bcanam editionem recudentibus non licuit Balforei 
interpretationem , qualiscunque ea sit , omittere; 
ne quid vero in hac desideretur, quod iu Harduini 
collectione occurrat, placuit tertiam illam verterem 
interpretationem hic e regione Balforeanz, et Greri 
textus apponere , qualis ab Harduino exhibetur. 
Secunda vero ex priedictis quatuor editionibus, ea 
ipsa est, qu: in concilio Cartbaginensi vr, suolo:o 


exhibet Labbeus ; cujus titulos hic in margine tertiz 


adjecit Harduinus, quoniam Graco textui sunt wa- 
gis affines. Has porro quatuor editiones. olim ah 
^ collectas, οἱ visas fuisse llinemaro Reurensi. 
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medicis sectus est, vel ἃ barbaris 
castratus est, iste permaneat in 
clero. Quod si quis sanus seip- 
sum exsecuerit, hunc amplius 
in clero non haberi convenit : 
el deinceps neminem talem oportet 
promoveri. Sicut autem manife- 
stum est illud dictum esse de iis 
qui eam rem consulte institue- 
runt, et ausi sunt seipsos exscin- 
dere : ita si qui vel a barbaris , 
vela dominis suis eunuchi facti 
sint, et inveniantur alioqui digni, 
eos in clerum recipit canon. 


il. 

** De neophytis neque ad. episcopo- 
rum neque ad presbyterorum 
ordinem evehendis. 

Quoniam multa sive per neces- 
sitatem, sive alias cogentibus, 
contra regulam ecclesiasticam 
gesta sunt ; ita ut homines ex vita 
gentili nuper adhuc accedentes 
ad fidem , et parvo tempore cate- 
chizati, vel instructi , statim cum 
ad spiritalem baptismum venerint, 
et continmo baptizati fuerint, 
etiam ad episcopatum vel presby- 
terium  proveherentur ; rectum 
esse visum est de czetero nihil tale 
fleri. Nam et tempore opus est ut 
sit catechumenus, et post baptisma 
multa probatione indiget. Evidens 
namque est apostolicum prace- 
ptum docens : « Non neophytum, 
ne elatus in judicium incidat , et 
laqueum diaboli **. » Si vero pro- 
cedente tempore, quod anime 
noceat peccatum inventum fuerit 
in ea persona, et convincitur 
duobus vel tribus testibus, cessa- 
bit a clero, qui hujusmodi est. Si 
quis vero preter bec facit, tan- 
quam contraria statutis sancii 
hujus concilii gerens, e(iam ipse 
de statu sui ordinis periclitabi- 
tur. 


lil. 
"! De synesactis. 


Omnimodis — interdixit sancla 


*» Al, De his qui ex ethnicis 
manentibus mulieribus. 


refert Franc. Turrianus lib. v Defensionis pro epist. 
Pontif. cap. 95, his verbis: Isidori meminit 
rus archiepiscopus Remensis in lib. De variis capi- 
tulis ecclesiasticis cap. 25, de translatione e Greco 
€onciliorum et canonum : sic enim ait : Et beutus Isi- 
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ρουργήθη, ἢ ὑπὸ βαρδάρων ἐξ- 
ἐτμήθη, οὗτος μενέτω ἐν τῷ χλήρῳ. 
Εἰ δέ τις ὑγιαίνων ἑαυτὸν ἐξέτεμε, 
τοῦτον xat ἐν τῷ κλέρῳ ἐξεταζό- 
μενὴν πεπαῦσθαι προσήχει, χαὶ Ex 
τοῦ δεῦρο μηδένα τῶν τοιούτων 
χρῆναι προσάγεσθαι [ ἴσ. προά- 
γεσθαι]. Ὥσπερ δὲ τοῦτο πρόδηλον, 
ὅτι περὶ τῶν ἐπιτηδευόντων τὸ 
πρᾶγμα, χαὶ τολμίνντων ἑαυτοὺς 
ἐχτέμνειν, εἴρηται" οὕτως εἴ τινες 
ὑπὸ βαρόάρων ἣ δεσποτῶν εὐνουχί- 
σθησαν, εὑρίσχοιυντο ὃξ ἄλλως 
ἄξιοι, τούτους εἰς χλῆρον προσ- 
ίἰεται ὁ χανών. 
Β. 


- Περὶ τῶν ἀπὸ ἐθγνιχῶν εἰς χειρο- 


τονγίαν πραχθέγτων. 


Ἐπειδὴ πολλὰ εἴτε ὑπὸ ἀνάγκης, 
ἣ ἄλλως πως ἐπειγομένων τῶν ἀν- 
θρώπων ἐγένετο παρὰ τὸν χανόνα 
τὸν ἐχχλησιαστιχὸν, ὥστε ἀνθρώ- 
ἄους ἀπὸ ἐθνιχοῦ βίου ἄρτι προσελ- 
θόντας τῇ πίστει, χαὶ ἐν ὀλίγῳ 
χρόνῳ χατηχηθέντας, εὐθὺς ἐπὶ τὸ 
πνευματιχὸν λουτρὸν ἄγειν, χαὶ 
ἅμα τῷ βαπτισθῆναι προσάγειν [ἴσ΄. 
προάγειν | εἰς ἐπίσχοπον, ἣ πρεσ- 
ὀύτερον, καλῶς ἔχειν ἔδοξε τοῦ λοι- 
ποῦ μηδὲν τοιοῦτον γίνεσθαι" χαὶ 
γὰρ xa χρόνου δεῖ τῷ χατηχουμέ- 
vp, xat μετὰ τὸ βάπτισμα δοχιμα- 
σίας πλείονος. Σαφὲς γὰρ τὸ ἀπο- 
στολιχὸν γράμμα τὸ λέγον « Μὴ 
νεόφυτον, ἵνα μὴ τυφωθεὶς εἷς χρῖ- 
μα ἐμπέσῃ χαὶ παγίδα τοῦ δια- 
δόλου. » El δὲ προϊόντος τοῦ χρόνου 
ψυχιχόν τι ἁμάρτημα εὑρεθείη 
περὶ τὸ πρόσωπον, χαὶ ἐλέγχοιτο 
ὑπὸ δύο χαὶ τριῶν μαρτύρων, παύ- 
σεται ὁ τοιοῦτος τοῦ χλήρου" ὁ δὲ 
παρὰ ταῦτα ποιῶν, ὡς ὑπεναντία 
τῇ μεγάλῃ συνόδῳ θρασυνόμενος, 
αὑτὸς χινδυνεύσει περὶ τοῦ χλή- 


ρου (29). . 


τ΄... 
Περὶ τῶν τὰς συνοισάχτους 
ὀχόνγτων 


᾿Απηγόρευσε καθόλου ἡ μεγάλη 


post baptisma ad clerum applicantur. 


Hicma- nes 


ἰδίον. {{λ80. 
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excisus sit, vel a barbaris exse- 
ctus, ille permaneat in clero. Si 
quis autem — semetipsum sanus 
»bscidit, Lic etiam, etsi est in 
clero, cessare debet : et ex hoc 
nullua talem oportet ordinari. 
Sicut ergo de bis qui vel affecta- 
verunt, vel ausi sunt seipsos ab- 
scindere, bzc qu: diximus statuta 
sunt : ita si qui vel a barbaris, 
vel a dominis suis eunuchi facti 
sunt, et probabilis vitze sunt, tales 
lios suscipit ecclesiastica regula. 


De his qui ab ethnicis venientes 
ordinantur. 


Quoniam muha vel pro necessi- 
tate, vel alioqui cogentibus homi- 
nibus contra canonem ecclesia- 
sticum facts sunt , ita ut homines 
ex vita gentili nuper accedentes 
ad fidem, et exiguo tempore eru- 
diti, statim ad spiritnale lavacrum 
ducantur, et simul atque baptizati 
fuerint, ad episcopi vel presbyteri 
dignitatem promoveantur : recte 
igitur visum est, de cetero nihil 
lale debere tieri. Nam et tempore 
opus habet catechumerius, et post 
baptismum longiori probatione 
indiget. Evidens nosmque aposto- 


. licum praeceptum est, dicens : 


« Nen neophytum, ne forte infla- 
tus in judicium incidat, et laqueuin 
diaboli. » Si vero procedente tem- 
pore, animi aliquod peccatum In- 
veniatur in ea persona, et duobus 
vel tribus testihus convincatur, 
abstineat talis a clero. Si quis 
vero adversus hzec facit , tanquam 
adversus magnum concilium ali- 
quid audens, de clericatu pericli- 
tabitur. 


1i. 


De his qui mulieres subintroduetas 
habeni. 


Magna synodus plenissime ve- 


7 ] Tiro. 11, δ. "* Al, De com-. 


dorus in Collectario suo de canonibus quatuor editio- 
Niceni concilii compaginavit. 
(26) Joannes Antiochenus, περὶ τοῦ χλήρον *ró 
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$yuodus, neque episcopo , neque 
presbytero, neque diacono, ne- 
que ulli omnino clericorum per- 
mittit habere secum mulierem 
extraneam, nisi forte mater sit, 
δυὶ soror, aut amita. In his nam- 
que personis et harum similibus 
omnis suspicio declinatur. Qui 
aliter preter. hzec. agit , periclita- 
bitur de clero suo. 


IV. 


"! De episcopis a comprovincialibus 
ordinandis. 

Oportet episcopum maxime 
quidem ab omnibus qui sunt in 
provincia episcopis ordinari. Si 
vero hoc difficile fuerit, sive ur- 
gente necessitate, sive itineris 
longitudine , certe omni modo tres 
episcopi in unum debent esse 
congregati; itia ut etiam cetero- 
rum absentium consensum et 
sententiam per litteras teneant, 
eL ita faciant ordinationem. Pote- 
stas sane vel confirmatio pertíne- 
bit per singulas provincias ad me- 
tropolitanum. 


V. 


" De his qui excommunicantaur, 
sive clericis, sive laicis. 

De his qui excommunicantur ab 
episcopis suis per suas quasque 
provincias, servetur ista sententia 
secundam canonem, ut hi qui ab 
allis excommunicantur, ab aliis 
non recipiautur. Requiratur sane, 
ne forte quis pro aliqua indigna- 
tione s»nimi aut contentiene, aut 
qualibet commotione stomachan- 
Us episcopi abjectus sit. Ut ergo 
Ὡς digna possint examinatione 
perquiri, rectum esse visum est 


per singulos annos in siugulis 


quibusque provinciis bis in anno 
episcoporum concilia fieri; ut 
simul in unum convenientes epi- 
scopi ex universis provinciis, hu- 
jusinodi examinent qusestiones ; 
et ita demum hi qui ob culpás 
suas episcoporum suorum offen- 
sam merito contraxerint, digue 
etiam a czteris episcopis excom- 
municati sint : usquequo in 
. €tommune omnibus, aut ipsi epi- 
sSCOpO suo, placeat humaniorem 
Circa eos ferre sententiam. Fiant 


GELASII CYZICENI 
σύνοδος, pf: ἐπισχόπῳ, μήτε 
πρεσδυτέρῳ, μήτε διαχόνῳ, μέθ᾽ 
ὅλως τῶν ἐν τῷ χλήρῳ τινὶ ἐξεῖναι 
συνείσαχτον ἔχειν. Πλὴν εἰ μὴ ἄρα 
μητέρα ἢ ἀδελφὴν ἣ θείαν, ἣ & 
μόνα πρόσωπα διαπέφευγε πᾶσαν 
ὑποψίαν. 'O δὲ παρὰ ταῦτα ποιῶν 
χινδυνεύσει περὶ τὴν ἑαυτοῦ ἀξίαν. 


At. 
Περὶ καταστάσδως ἐπισκόπων. 


Ἐπίσχοπον προσήχει μάλιστα 
μὲν ὑπὸ πάντων τῶν ἐν τῇ ἑπαρ- 
χίᾳ ἐπισχόπων χαθίστασθαι ^ εἰ 
δὲ δυσχερὲς εἴη τὸ τοιοῦτον, ἣ διὰ 
χαταπείγουσαν ἀνάγχην, f) διὰ 
μῆχος ὁδοῦ, ἐξάπαντος τρεῖς ἐπὶ 
τὸ αὐτὸ συναγομένους, συμψήφων 
γενομένων χαὶ τῶν ἀπόντων, καὶ 
συντιθεμένων διὰ γραμμάτων, τό- 
τε τὴν χειροτονίαν ποιεῖσθαι" τὸ δὲ 
χῦρος τῷν γινομένων δίδοσθαι εἰς 
ἑχάστην ἐπαρχίαν τῷ μητροπολίτῃ 
ἐπισχόπῳ. 


Ε΄. 
Περὶ τῶν ἀκχοιγωνήτων γιγομό- 
Yur. 


Περὶ τῶν ἀχοινωνήτων γινομέ- 


νων, εἴτε τῶν ἐν τῷ χλήρῳ, εἴτε 
τὧν ἐν τῷ λαϊχῷ τάγματι, ὑπὸ τῶν 
καθ᾽ ἑχάστην ἐπαρχίαν ἐπισχόπων, 
χρατείτω ἡ γνώμῃ χατὰ τὸν χανόνα, 
«οὺς ὑφ᾽ ἑτέρων ἀποῦδληθέντας, ὑφ᾽ 
ἑτέρων μὴ προσίεσθαι. Ἐξετα- 
ζέσθω δὲ, μὴ μικροψυχίᾳ, ἣ φιλο- 
νειχίᾳ, ἢ τινι τοιαύτῃ ἀηδίᾳ τοῦ 
ἐπισχόπου, ἀποσυνάγωγοι γεγένην- 
ται. Ἵνα οὖν τοῦτο τὴν πρέπουσαν 
ἐξέτασιν λαμδάνῃ, κχαλῶς ἔχειν 
ἔδοξεν Exáctou ἐνιαυτοῦ χαθ᾽ ἐχά- 
ὅτην ἐπαρχίαν δὶς τοῦ ἔτους συν- 
ὀδους γίνεσθαι, ἵνα χοινῇ πάντων 
τῶν ἑπισχόπων τῆς ἐπαρχίας ἐπὶ 
τὸ αὐτὸ συναγομένων, τὰ τοιαῦτα 
ζητήματα ἐξετάξοιτο᾽ xal οὕτως 
ol ὁμολογουμένως πῤῥοσχεχρουχόήτες 
τῷ ἐπισχόπῳ χατὰ λόγον ἀχοινώ- 
γητοι παρὰ πάντων εἶναι δοχῶσι, 
μέχρις ἂν τῷ χοινῷ ἣ τῷ ἐπισχό- 
πῳ δόξῃ τὴν φιλανθρωποτέραν 
περὶ αὑτῶν ἐχθέσθαι ψῆφον. AI 
δὲ σύνοδοι γινέσθωσαν, μία μὲν πρὸ 
τῆς Ἑεσσαρᾶχοστις, ἵνα πάσης 


" Al. De ordinatione episcoporum. 75 Al. De excommunicatione. 
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tuit episcopum, presbyterum, dia- 
conum aut ullum clericorum lia- 
bere secum mulierem  iuirodo- 
Clam :? nisi forte matrem vel so- 
rorem vel amitam, vel denique 
eas solas personas, quae omni su- 
$picione carere solent. Qui secus 
faxit, de dignitate sua periclitabi- 
tur. 


] V. 
De ordinatione episcopi. 


Episcopum oportet maxime ol 
omnibus episcopis qui in provin- 
cia sunt, constitui : quod si ho: 
difficile vel ob urgentem aliquam 
necessitatem, vel ob itineris lon- 
gitudinem fuerit, certe tres in 
unum locum convenientes, dum. 
modo consenserint qui absunt, et 
per litteras approbaverint, manos 
impositionem faciant, Confirmatio 
vero eorum qua fiunt in siagulis 
provinciis, dari debet a metropo- 
litano episcopo. 


V. 
De excommunicatis. 


De iis qui excommunicantuor, 
sive in clero sint, sivein laicorum 
ordine, ab cujusque provinciz epi- 
scopis, obtineat sententia secun- 
dum canonem jubentem, ab aliis 
ejectos ab aliis non admitti. Exqui- 
ratur autem num impotentia ani- 
mi, aut pertinacia, aut aliqua ali 
indignatione episcopi sint excom- 
municati. Ut igitur istud conrve- 
niente inquisitione examinetur, 
recte placuit quotannis per singe- 
las provincias bis in anno synodos 
fleri, ut omnibus provinciz ep- 
scopis simul in unum locum con- 
venientibus, hujusmodi questiones 
exculiantur, et ità demum qui 
manifeste episcopum  offenderint, 
merito apud omnes excommusi- 
cati. habeantur, donec communi 
episcoporum coetui, vel privatim 
ipsi episcopo, visum fuerit huma- 
niorem de ipsis ferre sententiam. 
Synodi autem fiant, una quidem 
ante Quadragesimam, ut omni si- 
multaie deposita, donum mundum 
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autem concilia semel quidem ante 
dies Quadragesima ; ut omnibus si 
quz sunt simultatibus amputatis, 
mundum solemne Deo munus pos- 
sit offerri. Secundum vero fiai 
circa tempus aatumni. 


VI. 


" Quod Ecclesia Romana semper 
habuit. primatum. 


Teneat autem morem antiquum 
et Agyptus, vel Libya, et Péntapo- 
lis : ita ut episcopus Alexandriz 
larum omnium habeat potesta- 
lem ; quoniam et Romano episcopo 
bxc est consuetudo. Similiter 
autem et qui in Antiochia consti- 
tutus est, Itaque et in czeteris pro- 
vinciis privilegia salva sint Eccle- 
siarum. Omninoauterm manifestum 
sit lioc : quod si quis przeter vo- 
luntatem — metropolitani fuerit 
episcopus ordiuatus, hunc statuit 
h:ec sancta synodus non debere 
esse episcopum. Sane si commu- 
ni omnium consensu rationabiliter 
habito, et secundum ecclesiasti- 
cam regulam facto decreto, duo 
aliqui aut tres per contentionem 


suam  contradixerint, — obtineat 
sententia plurimorum. 
N1I. 
* De honore Hierosolymitani 
episcopi. 


Quoniam antiquus mos obtii- 
nuit, et vetusta traditio, ut 
JElig, id est, Hierosolymorum 
piscope deferatur, habeat conse- 
quenter honorem. Metropolitano 
suo dignitas salva sit. 


VIII. 


"* De his qui dicuntur mundi, quo 
genere suscipiendi sint. 

De his qui seipsos Catharos , iJ 
est Mundos, vocant, si qui veniant 
ad Ecclesiam catholicam, placuit 
sancto concilio ut. ordinentur, el 
sic imaneant in clero. Ànte omnia 
vero hoc eos per scripturam con- 
venit profiteri ; ut fateantur se 
cum omni consensu observaturos 
catholice οἱ apostolice statuta 


Ecclesiz , id est, communicatu- 
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μιχροψυχίας ἀναιρουμένης, τὸ 5o- 
ρὸν χαθαρὸν προσφέρηται τῷ Θεῷ" 
δευτέρα δὲ περὶ τὸν τοῦ μετοπώρου 
καιρόν. 


G. 

Περὶ τῶν ἑξαιρέτων τιμῶν, al 
zpóc τοὺς μείζονας xv6epro- 
σιν ἐπισχόκπους (27) ἐκκλησια- 
στικῶς ἀκανογίσθησαν. 

Τὰ ἀρχαῖα ἔθη χρατείτω, τὰ ἐν 
Αἰγύπτῳ χαὶ Λιδύαις χαὶ Πεντα- 
πόλει, ὥστε τὸν ἐν ᾿Αλεξανδρείᾳ 
ἐπίσχοπον πάντων ἔχειν τὴν ἐξηυ- 
σίαν, ἐπειδὴ χαὶ τῷ ἐν Ῥώμῃ 
ἐπισχόπῳ τοῦτο σύνηθές ἔστιν. 
Ὁμοίως δὲ καὶ χατὰ τὴν ᾿Αντιό- 
χειαν, χαὶ ἐν ταῖς ἄλλαις ἐπαρχίαις 
τὰ πρεσδεῖα σώζεσθαι ταῖς Ἔχχλη- 
σίαις. Καθόλον δὲ πρόδν)λον ἐχεῖνο, 
ὅτι εἴ τις χωρὶς γνώμης τοῦ um- 
τροπολίτον γένοιτο ἐπίσχοπος, τὸν 
τοιοῦτον ἢ σύνοδος ἡ μεγάλη ὥρισε 
μὴ δεῖν εἶναι ἐπίσχοπον * ἐὰν μέν- 
τοι τῇ χοινῇ πάντων ψήφῳ εὐλόγῳ 
οὔσῃ καὶ χατὰ τὸν χανόνα τὸν ἐκ- 
χλησιαστιχὸν, δύο ἣ τρεῖς δι᾽ οἰκείαν 
φιλονειχίαν ἀντιλέγωτι, χρατείτω 
fj τῶν πλειόνων ψῆφος, 


EZ. ᾳ, 
Περὶ τοῦ ἐν Αἱλίᾳ ἐπισκόπου. 


Ἐπειδὴ συνήθεια χεχράτηχε, 


καὶ παράδοσις ἀρχαία, ὥστε τὸν 
ἐν Αἰλίᾳ ἐπίσχοπον τιμᾶσθαι, 
ἐχέτω τὴν ἀχολουθίαν τῆς τιμῆς, 
τῇ μητροπόλει σωζομένον τοῦ οἷ- 
x£lou ἀξιώματος. 
R'. . 
Περὶ ὀνομαζομένων Καθαρῶν. 


Περὶ τῶν ἑαυτοὺς μὲν ὀνομαζόν- 
πων Καθαρούς ποτε, προσερχομένων 
δὲ τῇ ἁγιωτάτῃ ἀποστολιχῇ xal 
καθολιχῇ "ExxAnola, ἔδοξε τῇ ἁγίᾳ 
xaX μεγάλῃ συνόδῳ, ὥστε χειροῖο- 
νουμένους αὐτοὺς οὕτως μένειν ἐν 
τῷ χλήέρῳ. Πρὸ ἁπάντων δὲ τούτων 
ὁμολογῇσαι αὐτοὺς ἐγγράφως προσ- 
ἤχει, ὅτι συνθήσονται καὶ àxo- 
λουθήσουσι τοῖς τῆς κχαθολιχῆς 
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offeratur Deo : altera vero circa 
tempus autuinni, 


M. 


De praecipuis honoribus qui majori 
episcopo in gubernatione ecclc- 
siastica decreié sunt. 


Antiquus mos valeat qui in 
JEgypto est, Libya et Pentapoli, 
ut Alexandrinus episcopasomnium 
potestatein habeat, quoniam et 
urbis Romz episcopo consuetum 
hoc est. Similiter autem et apud 
Antiochiam et ceteras provincias 
unicuique suus servetur honor. 
Iliad omnino manifestum est, quod 
si quis prater sententiam metro- 
polite factus fuerit episcopus, 
hunc magna synodus censuit non 
oportere esse episcopum : si vero 
communi omnium suffragio, eo- 
que justo secundum ecclesiasticum 
canonem comprobato, contradixe- 
rint duo aut tres propria pertina- 
cia inducti, valeat plurimorum 
sententia. 


| Vil. 
De Alice episcopo. 


Quoniam consuetudo obtinuit 
et antiqua traditio, ut Alis epi- 
scopus bonoretur, habeat proxi- 
mum gradum oneris, salva pro- 
pria dignitate metropolis. 


Yi. 


De 4ie qui vocantur Cathari, id est 
puri. 

De iis qui se aliquando voca- 
runt. Catharos, cum. ad sanctam 
catholicam et apostolicam Eccle- 
siam venerint, placuit sancto ct 
magno concilio, ut manus lis 
imponantur, et sic maneant ia 
clero. Ante omnia profiteri ipsos 
scripto oportet, quod observabunt 
et sequentur catholicze et. aposto- 
lice Ecclesi; dogmata, hoe est , 


** Al. De privilegiis que quibusdam civitatibus competunt. '* A/. De episcopo Alia, id est, Hierosoly- 
morum. 15 AI, De his qui se nominant Catharos. 


(27) Vel potius, αἵ τοῖς μείζονας χυδερνῶσιν ἐπισχοπάς. Han». 
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ros se bis, qui forte secundas 
nuptias experti sunt, vel his qui 
persecutionis tempore lapsi sunt: 
quibus tamen poenitenlie modus 
et tempus sequantur ea qua in 
catholica et apostolica obser- 
vantur Ecclesia. Sicubi igitur 
vel in vicis vel in urbibus soli 
jpsi reperti fuerint ordinati, bi 
qui inveniuntur in clero, in eo 
permaneant. Si vero episcopus vel 
presbyter catholic: Ecclesi: fue- 
rit, ad quem aliqui ex bis acce- 
dunt : certum est quod episcopus 
Ecclesie habeat suam dignitatem. 
Similiter et presbyter et diaconus 
debent. Hi vero qui ab istis ve- 
niunt, si forte episcopus fuerit, 
habeat presbyteri dignitatem : 
nisi forte placeat episcopo catho- 
lico concedere ei etiam episcopa- 
lis nominis honorem. Si vero non 
placuerit, inveniat ei locum, ut sit 
ja parochia chorepiscopus aut 
presbyter, dummodo permanere 
videatur in clero : el ne in una 
civitate duo sint episcopi. 


IX. 


" De his qui inexaminatl ordi- 
nantur. 

Si qui sine examinatione pro- 
vecti presbyteri, et post examinati 
confessi fuerint peccata sua, et 
cum confess! fuerint, contra re- 
gulam venieates homines manus 
temere eis imposuerint, hus eccle- 
siasticus ordo non recipit. In 
. omnibus enim quod irreprehensi- 
bile est catholica defendit Eeclesia. 


X. 
"8 De lapsis ordinatis. 


Quicunque ex liis qui lapsi sunt, 
per ignorantiam ordinati sunt, vel 
contemptum eorum qui eos ordi- 
naverunt, hoc non prajudicat ec- 
clesiasticm regule. Cum enim re- 
pertum fuerit, depoaantur. 


Xl. 


" De prevaricalis recipiendis. per 
panitentiam. 


De bis qui prevaricaüi sunt 


GELASII CYZICENT 

xat ἀποστολιχῇῆς Ἐχχλησίας δόγμα- 
σι, τοῦτ᾽ ἔστι διγάμοις χοινωνῶν, 
χαὶ τοῖς ἐν τῷ διωγμῷ παραπε- 
πτωχόσιν, ἐφ᾽ ὧν xal χρόνος τέτα- 
χται, χαὶ χαιρὸς ὥρισται, ὥστε 
αὑτοὺς ἀχολουθεῖν ἐν πᾶσι τοῖς 
δόγμασι τῆς χαθολιχῆς Ἐχχλη- 
σίας, Ἔνθα μὲν οὖν πάντες 
εἴτε ἐν χώμαις, εἴτε ἐν πόλεσιν 
αὐτοὶ μόνοι εὑρίσχοιντο χειροτονη- 
θέντες, εὑρισχόμενοι ἐν τῷ χλήρῳ, 
ἔσονται ἐν τῷ αὐτῷ σχήματι. Ὅσοι 
δὲ τοῦ τῆς χαθολιχῆς Ἐχχλησίας 
ἐπισχόπου ἣ πρεσδυτέρου ὄντος, 
προσέρχονται, πρόδηλον ὡς ὁ μὲν 
ἐπίσχοπος τῆς Ἐχχλησίας ἕξει τὸ 
ἀξίωμα τοῦ ἐπισχόπου " ὁ δὲ ὀνομα- 
ζόμενος παρὰ τοῖς Καθαροῖς ἐπίσχο- 
πος τὴν τοῦ πρεσδυτέρον τιμὴν 
ἕξει" πλὴν εἰ μὴ ἄρα δοχοίη τῷ 
ἐπισχόπῳ τῆς τιμῆς τοῦ ὀνόματος 
αὐτὸν μετέχειν. El δὲ μὴ τοῦτο 
αὐτῷ ἀρέσχοι, ἐπινοήσει τόπον ἣ 
χωρεπισχοπῆς ἣ πρεσδυτέρον, 
ὑπὲρ τοῦ ἐν τῷ χλήρῳ ὅλως δοχεῖν 
εἶναι, ἵνα μὴ ἐν τῇ πόλει δύο ἐπί- 
σχοποι ὥσιν. 


e. 
Περὶ χειροτονίας zpsc6vtépov. 


Εἴ τινες ἀνεξετάστως προήχθη- 
σαν πρεσθδύτεροι, ἣ ἀναχρινόμενοι 
ὡμολόγησαν τὰ ἡμαρτημένα αὐὖ- 
τοῖς, xa: ὁμολογησάντων, παρὰ 
χανόνα χινούμενοι ἄνθρωποι χεῖ- 
ρᾶς ἐπιτεθείχασι, τοὺς τοιούτους 
ὁ χανὼν οὐ προσίεται. Τὸ γὰρ ἀν- 
ἐπίληπτον ἐχδιχήσει dj χαθολιχὴ 
Ἐχχλησία. 


r. 


Περὶ τῶν παυόγτων, xal zpo- 
χειρισθέντων κατὰ ἄγνοιαν. 
Ὅσοι προεχειρίσθησαν τῶν πα- 

ραπεπτωχότων χατὰ ἄγνοιαν, ἣ 

χαὶ προειδότων τῶν προχειρισα- 

μένων, τοῦτο οὐ προχρίνει τῷ χα- 
νόνι τῷ ἐχχλησιαστιχῷ. Γνωσθέντες 
γὰρ καθαιροῦνται. 


1Δ'. 


Περὶ τῶν  zapa6áreur. χωρὶς 
ἀνάγκης. - 
Περὶ τῶν παραθαινόντων χωρὶς 
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quod communieabunt cum his qui 
secundas nuptias experti snnt, 
el his qui persecutionis tempore 
lapsi sunt, quibus tamen et tem- 
pus constitutum et dies definitus 
est, uL sequautur in omnibus de- 
creta catholice Ecclesiz. Ubicun- 
que igitur sive in pagis sive in 
urbibus ipsi inveniantur ordinati, 
inventi in clero, erunt in eodem 
ordine : quicunque 2a2utem eo 
veniunt, ubi jam est Ecclesise ca- 
tholicz episcopus aut presbyter, 
manifestum quod episcopus Eccle- 
si labebit auctoritatem episcopi: 
qui autem ἃ  Catharis vocatur 
episcopus, presbyteri honorem 
habebit : nisi forte placuerit epi- 
$copo nominis bonorem illi imper- 
tire. Sin minus hoc ei placuerit, 
providebit llli locum vel chor- 
episcopi, vel presbyteri ; ut omni- 
no ille in clero esse videatur, et 
in una urbe non sint duo epi- 
scopi. 


IX. 
De ordinatione presbyterorum. 


Si qui citra examinationem pro- 
noti sunt. presbyteri, aut exami- 
nati confessi sunt peccata sua, ct 
postquam confessi sunt, homines 
cominoti manus eis igposuerint 
preter canonem, tales non adnmit- 
tit canon. Quod enim reprehen. 
sione caret, tuetur Ecclesia ca- 
tholica. 


X. 
De lapsis, et ordinaiis per igne- 
rantiam. 

Quicunque ex lapsis ordinati 
sunt per ignorantiam, vcl etiain 
scientibus iis qui ordinarunt, hoc 
nof prajudicat canoni ecclesia- 
slico : coguiti euim deponuntur. 


Xl. 


De his qui pravaricati sunt citra 
necessitatem. 


De his qui prevaricati sunt abs- 


" Al. De his qui ad. sacerdotium sine examinatione promoti sunt. 7541. De his qui negaverunt 
ἣν Ada teeutione, et postea ad clericatum promoti sunt. "* Al. De his qui negaverunt, et habentur. iu 
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sine ulla necessitale, siue abla- 
Uone patrimonii, vel sine pe- 
riculo, aut aliqua tali re, qu: est 
in novissima tyrannide Licinii : 
placuit sancto concilio, licet in- 
digni sint misericordia, ta:ien 
aliquid contra [circa] eos huma- 
nilalis ostendi. Si qui ergo ex 
animo pouitent, tribus annis inter 
auditores constituantur : si tamen 
fideles sint, et septem annis inter 
pomnitentes sint : duobus vero 
annis extra communionem in 
oratione sola participes fiant po- 
pulo. 


XII. 


** De penitentia eorum qui baptizati 
ad secularem militiam revertun- 
tur. 

Si qui vero vocati per Dei gra- 
liam primo quidem ostenderunt 
fidem suam deposito militi: cin- 
gulo, postliadsc autem ad proprium 
vomitum reversi sunt, ila ut pe- 
cunias darent et ambirent rursus 
redire ad militiam ; isti decein 
annis sint inter poenitentes , post 


primum triennium quo fuerint in- . 


ter auditores. In omnibus vero 
illud precipue observandum, ut 
animus ac propositum eorum vel 
species poenitentis requiratur. 
Quicunque enim cum omni timore 
el laerymis perseverantibus et ope- 
ribus bonis conversionem suam, 
non solo habitu, sed opere et ve- 
ritate demonstrant; hi tempora 
statuta complentes merito oratio- 
nibus communicabunt. Licebit au- 
tem episcopo etiam humanius circa 
608 aliquid cogitare. Si qui vero 
indifferenter habuerunt lapsum 
suum, eL sufficere sibi existimave- 
runt ad conversionem, hoc ipsuin 
quod iutroire in Ecclesiam vide- 
bantur; δι} omnimodo tempora 
statuta complere debent. 


XIII. 


*! De reconciliatione danda morien- 
tibus. 

De his vero qui recedunt ex 
corpore, antiqua legis regula ob. 
servabitur etiam nunc : ita ut si 
recedunt ex corpore, ultinio el 
necessario vit: sud vialico non 
defrandentur. Quod si desperatus 
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&vdyxn;, f] ἀφαιρέσεως ὑπαρχόν- 
των, f| χωρὶς χινδύνων, Ἐ τινος 
τοιούτου, ὃ γέγονεν ἐπὶ «Tz; τὸ- 
ραννίδος Λιχινίου * ἔδοξε τῇ συν- 
ὀδῳ, εἰ χαὶ ἀνάξιοι ἦσαν φιλαν- 
θρωπίας, ὅμως χρηστεύτασθαι εἰς 
αὐτούς. Ὅσοι οὖν γνησίῳ; μετα- 
μελῶνται, τρία ἔτη ἐν ἀχροωμέ- 
νοις ποιήσουσι, χαὶ ἑπτὰ ἔτη ὑπο- 
πεσοῦνται" δύο δὲ ἔτη χωρὶς προσ- 
φορᾶς χοινωνήσουσι τῷ λαῷ τῶν 
εὐχῶν. 


IB'. 


Περὶ τῶν ἀποταξαμένων, xal 
πάλιν εἰς κόσμον ἀγωδραμόν- 
των. 

Οἱ προσχληθέντες ὑπὸ τῆς χάρι- 
τος, xdi τὴν πρώτην ὁρμὴν ἕνδει- 
ξάμενοι, xat ἀποθέμενοι τὰς ζώ- 
νας, μετὰ δὲ ταῦτα ἐπὶ τὸν οἰχεῖον 
ἔμετον ἀναδραμόντες, ὥς τινας χαὶ 
ἀργύρια προΐεσθαι, χαὶ βενεφιχίοις 
χατορθῶσαι τὸ στρατεύεσθαι " ob- 
τοι δέχα ἔτη ὑποπιπτέτωσαν, μετὰ 
τὸν τῆς τριετοῦς ἀχροάσεως χρό- 
νον. Ἐφ᾽ ἅπασι δὲ τούτοις προσ- 
ἥχει ἐξετάζειν τὴν προαίρεσιν, 
χαὶ τὸ εἶδος τῆς μετανοίας. "Osot 
μὲν γὰρ χαὶ φόδῳ, χαὶ δάχρυσι, 
χαὶ ὑπομονῇ, xai ἀγαθοεργία:ς 
τὴν ἐπιστρέφειαν ἔργῳ οὐ σχήματι 
ἐπιδείχνυνται, οὗτοι πληρώσαντες 
τὸν χρόνον τὸν ὡρισμένον τῆς 
ἀχροάσεωξ, τῶν εὐχῶν χοινωνή- 
σουσι. Μετὰ τοῦ ἐξεῖναι τῷ ἐπι- 
σχόπῳ φιλανθρωπότερόν τι περὶ 
αὐτῶν βουλεύσασθαι. Ὅσοι δὲ δια- 
φόρως ἤνεγχαν, xal τὸ σχῆμα τοῦ 
εἰσιέναι εἰς τὴν Ἐχχλησίαν ἀρχεῖν 
ἑαυτοῖς ἡγήσαντο πρὸς τὴν ἐπι- 
στροφὴν, ἐξάπαντος πληρούτωταν 
κὸν χρόνον. 


IT". 


Περὶ «àv ἐν τῷ ἀποθγήσκδιν 
κοιγωγνία» ἐπιζητούγτων. 

Περὶ τῶν ἐξοδευόντων ὁ παλαιὸς 
καὶ χανονιχὸς νόμος φυλαχθήσεται 
χαὶ νῦν, ὥστε εἴ τις ἐξοδεύοι, τοῦ 
Δεσποτιχοῦ ἐφοδίου μὴ ἀποστο- 
ρείσθω. Εἰ δὲ ἀπογνωσθεὶς, χαὶ 
χοιγωνίας τυχὼν, χαὶ προφορᾶς 


** Al. De his qui abrenuntiant, et iterum ad saculum suut reversi. 


nionem requirunt. 
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que necessitate, aut absque facul- 
tatum ablatione, aut absque peri- 
culo, aut aliquo simili, quod fa- 
ctum est sub tyrannide Licinii : 
placuit sancte synodo, licet ihdi- 
gni fuerint humanitate, benignitate 
lamen aliqua erga eos uti. Quos- 
cunque igitur serio pomitet, ii 
tres annos inter audientes agent, 
septem anuis prosternentur sup- 
plices , duobus vero absque obla- 
tione, orationum cum populo par- 
ucipes erunt. 


ΧΙ͂Ι, 


De iis qui separaverunt se, εἰ iteruin 
ad mundum redierunt. 


Qui vocati sunt per gratiam , et 
primam alacritatem suam osten- 
derunt, et cingulum militia: depo- 
Suerunt , postea vero tanquam ca- 
nes ad proprium vomitum redie- 
runt, sic ut quidam etiam pecu- 
niam conferant, et beneficiis mili- 
tiam? repetant : isti decem annos 
prosternantur supplices, etiam 
post auditionis trienuium. Sed in 
bis omnibus oportet propositum 
perpendere, et genus poenitentiae, 
Quicunque enim timore, et lacry- 
mis, et perseverantia, et bonis 
operibus emendationem vite re- 
ipsa, non simulatione ostendunt ; 
hi postquam prafinitum tempus 
auditionis compleverint, orationum 
participes erunt : deinde vero li- 
cebit et episcopo humanius aliquid 
de iis statuere. Qui vero utcun- 
que tulerunt, el videri ecclesiam 
ingredi sufficere sibi existimarunt 
ad mutationem vite, illi tempus 
omne quod praíinitum est im. 
pleant, 


XIII. 


De his qui morituri communionem 
peiun, 

De his qui ex hae vita excedunt, 
vetus et canonica lex servetur 
eliam nunc, ut Αἱ quis decedat, 
Dominieo viatico rou fraudetur : 
quod si desperatus communione 
sumpta et hostia percepta iteruni 


*! Al, De his qui in. exitu commu- 
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aliquis accepta communione $u- 
pervixerit, sit inter illos qui in 
oratione sola communicant, donec 
tempus statutum compleatur. De 
omnibus tamen his, qui ex nuo 
[al. ex nodo] corporis recedunt, et 
Eucharistiam postulant, in tra- 
denda eis communione', cura et 
probatio sit episcopo [al. episcopi]. 


XIV. 
De catechumenis lapsis. 


De eatechumenis vero lepsis, 
placuit sancio concilio, ut tribus 
annis sint inter auditores tantum- 
modo : posthiec vero: orent cum 
catechumenis. 


Xv. 


*5 De his quiecclesias deserunt, et 
ad alias (ranseunt. 


Propter multas perturbationes 
et seditiones, qus fleri solent, 
placuit omnimodo abscindi istam 
consuetudinem, si contra regulam 
repertus fuerit in aliquibus parti- 
bus de civitate ad civitatem trans- 
ire episcopus, vel presbyter, vel 
diaconus, vel clericus. Si quis vero 
postbec statuta sancti bujus con- 
cilii tale aliquid audere tentaverit, 
infringetur omni genere bhujus- 
inodi comatus: et restituetur pro- 
pri: ecclesiz, in qua vel episcopus 
vel presbyter aui diaconus ordi- 
natus est. 


XVI. 


*9 fe non suscipiendis alterius ec- 
clesie clericis. 

8| qui sine respectu agentes , et 
timorem Dei ante oculos non ha- 
bentes, neque ecclesiastica statuta 
scientes, recesserint ab ecclesia 
sua, sive presbyteri, sivediacones, 
sive in quocunque ordine ecclesia- 
stico positi fuerint, hl nusquam 
suscipi debent in eeclesis ; sed 
cum omni necessitate cogantur ut 
redeant ad ecclesias suas : aut si 
permanserint,excommunicatog eos 
esse oportet, Si quis autem ausus 
fuerit aliquem qui ad alterum per- 
tinet, ordinare in sua ecclesia, 
cum non babeat consensum epi- 


, A Al. De clericis, ne dc civitate 
provecti &unt, non moraniu . 
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μετασχὼν, πάλιν ἐν τοῖς ζῶσιν 
ἑξετασθείν,, ἔττω μετὰ τῶν χοινω- 
νούντων τῇς εὐχῆς μόνη:. Καθόλου 
δὲ χαὶ περὶ παντὸς οὗτινος ἐξοδεύον- 
τος αἰτοῦντος μετασχεῖν εὐχαρι- 
στίας, ὁ ἐπίσχοπος μετὰ δοχιμα- 
σίας μεταδιδότω τῆς προσφορᾶς. 


ΙΔ΄. 
Περὶ τῶν κατηχουμένων, xapa- 
πεσόντων ὃ 


Περὶ τῶν κατηχουμένων xai πα- 
ραπεσόντων ἐν τῇ κατηχήσει, ἔδοξε 
τῇ ἁγίᾳ καὶ μεγάλῃ συνόδῳ, ὥστε 
τριῶν ἐτῶν αὐτοὺς ἀχροασαμένους 
μόνον, μετὰ ταῦτα εὔχεσθαι μετὰ 
τῶν χατηχουμένωγν. 


IE'. 


[à δεῖν μετατίθεσθαι 


Περὶ τοῦ 
pac πόλεως slg éré- 


ἀπὸ ét 

par. 

Διὰ τὸν πολὺν τάραχον, xal 
στάσεις τὰς γινομένας, ἔδοξε παν- 
τάπατι περιαιρεθῆναι τὴν συν- 
ἤθειαν τὴν παρὰ τὸν χανόνα εὗρε- 
θεῖσαν ἕν τισι μέρεσιν, ὥστε ἀπὸ 
πόλεως εἰς πόλιν μὴ μεταθαίνειν, 
μήτε ἐπίσχοπον, μήτε πρεσδύτε- 
pov, μῆτε διάχονον. Εἰ δέ τις μετὰ 
τὸν τῆς ἁγίας συνόδου ὄρον τοιοῦτό 
τι ἐπιχειρήσειεν, ἢ ἐπιδῷ ἑαυτὸν 
πράγματι τοιούτῳ, ἀχυρωθήσε- 
ται ἐξάπαντος τὸ χατασχεύλσμα, 
xai ἀποχατασταθήσεται τῇ Ἐχ- 
χλισίᾳ, ἧς ἐπίσχοπος, f] πρεσθύ- 
τερος, ἣ διάχονος ἐχειροτονήθη. 


Ιζφ'. 

Περὶ τῶν ἐν αἷς προὺδιζήθησαν 
ἐχχιϊησίαις οὐκ &ppevórtov. 
Ὅσοι ῥιψοχινδύνως, μήτε τὸν 

φόδον τοῦ Θεοῦ πρὸ ὀφθαλμῶν 

ἔχοντες, μήτε τὸν ἐχχλησιαστιχὰν 
χανόνα εἰδότες, ἀναχωροῦσι τῆς 

Ἐχχλησίας, πρεσδύτεροι, ἣ διά- 

xovot, f] ὅλως kv. τῷ χλήρῳ ἐξετα- 

ζόμενοι" οὗτοι οὐδαμῶς δεχτοὶ 
ὀφείλουσιν εἶναι ἐν ἑτέρᾳ Ἔχχλη- 
olg, ἀλλὰ πᾶσαν αὐτοῖς ἀνάγχην 
ἐπάγεσθαι χρὴ ἀναστρέφειν εἰς τὰς 
ἑαυτῶν παροιχίας * ἐπιμένοντας 
δὲ ἀχοινωνήέτονς slvat προσέχει. 

Εἰ δὲ χαὶ τυλμήσειέ τις ὑφαρπάσαι 

τὸν τῷ ἑτέρῳ διαφέροντα, xa χει- 

ροθετήσει ἐν τῇ ἑαυτοῦ ἐχχλησίᾳ, 


ad aliam trauseant. 8) Al. De bis 
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convalescat, sit inter eos qui ora- 
tionum tantum participes snnt 
Omnino vero cuicunque rmoriture 
peteuti. Eucharistiam, episcopus 
cum inquisitione tribuat hostiam, 


XIV. 
De cateckumenis qui lapsi sunt, 


De catechumenis qui labenter 
dum sacra mysteria  doceutar, 
visum est sancte magnaeque sy- 
nodo, ut tres annos inter auditores 
tantum sint, postea orent cum 
catechumenis. 


XV. 


Quod non oporteat ex civitate in 
civitatem migrare. 


Propter plurimum tumultum et 
seditiones qux: exoriuntur placct 
prorsus consuetudinem tollere, 
qu: contra canonem in quibusdam 
partibus comperta est, ut nemo 
ex civitate una in aliam migret, 
ncque episcopus, neque presbyter, 
neque diaconus. Si quis post san- 
cix hujus synodi sanctionem tale 
aliquid tentaverit, aut se negotio 
huic dederit, irritus omnino erit 
hujusmodi conatus , et restituetur 
ecclesie, cujus aut episcopus , aut 
presbyter, aut diaconus ordinatus 
Íuerat. 


XVI. 


De liis qui non manent in ecclesiis 
in quibus ordinati sunt. 

Quicunque temere, neque timo- 
rem Dei ante oculos habentes, ne- 
que ecclesiasticum canonem scien- 
tes, recesserunt ab ecclesia , sive 
presbyteri, sive diaconi, sive in 
quocunque alio ecclesiastico or- 
dine fuerint; hi nequaquam ἰδ 
alia ecclesia recipi debent, sed 
omui necessitate cogi eos par est 
redire in paroecias suas : pertina- 
ces vero excommunicari oportet. 
Si quis autem fuerit subripere 
eum qui ad alium pertinet, et in 
sua ecclesia ordinare, non con- 
seutientle proprio episcopo, a quo 


qui in Ecclesiis suis, in quibus 
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scopi illius, à quo recessit clericus 
suus, irrita sit hujusmodi ordina 
tio. 

/ 


X VH. 
** De feneratoribus clericis. 


Quoniam multi clerici avari- 
ti2 causa turpia lucra sectantes, 
oblitique divini precepti quod 
dicit, Qui pecuniam suam non 
dedit ad usuram **, » feneran- 
tes centesimas exigunt; statuit 
sanctam hoc concilium, quod si 
quis inventus fuerit post hanc de- 
finitionem usuras accipere, vel ex 
quolibet tali negotio turpia lucra 
sectari, vel etiam in Grecis dimi- 
dias centesimas frugum ad sescu- 
plum dare ; omnis qui tale aliquid 
commenius fuerit ad quastum, 
excidetur de clero, et alienus ab 
ecclesiastico habebitur gradu. 


XVIII. 


** De diaconibus, ne supra presby- 
leros sint. 


Pervenit ad sanctum concilium, 
quod in locis quibusdam et civi- 
tatibus , presbyteris sacramenta a 
diaconis deutur; quod neque re- 
gula, neque consuetudo tradidit ; 
ut hi qui offerendi sacrificii non 
habent potestatem , Lis qui offe- 
runt, Christi corpus porrigant. Sed 
et illud innotuit, «quod quidam 
diaconi etiarn ante episcopum 
sacramenta contingant. Haec omnia 
amputentur : et maneant. diaconi 
jntra propriam mensuram: scien- 
tes, quia episcoporum quidam mi- 
nistri sunt : presbyteris autem 
inferiores sunt. Accipiant ergo 
Eucharistiam secundum ordinem 
post presbyteros ab episcopo vel 
a presbytero. Quod si non fuerit 
in praesenti vel episcopus vel 
presbyter, tune. ipsi proferaut et 
dent. Sed nec sedere quidem in 
medio presbyterorum liceat dia- 
conis: extra regulam eniin et extra 
ordinationem est ut hoc fiat. Si 
quis autem non vult his esse sub- 
jectus, etiam post hanc diflinitio- 
. pem cessel esse diaconus. 


** Al, De clericis qui usuras accipiunt. 
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μὴ συγχατατιθεμένου τοῦ Ezt2x5- 
που, οὗ ἀναχεχώρηχεν ὁ ἐν τῷ 
χανόνι ἐξεταζόμενος, ἄχυρος ἔστω 
1j χειροθεσία. | 
IZ. 
Περὶ κιληρικῶν τοχιζόντων. 


Ἐπειδὴ πολλοὶ ἐν τῷ xavów 
ἑξεταζόμενοι, τὴν πλεονεξίαν xal 
τὴν αἰσχροχέρδειαν διώχοντες, 
ἐπελάθοντο τοῦ θείου γράμματος 
λέγοντος * « Τὸ ἀργύριον αὑτοῦ οὐχ 
ἔδωχεν ἐπὶ τόχῳ᾽ » xax δανείζοντες 
ἐχατοστὰς ἀπαιτοῦσιν " ἐδιχαίωσεν 
ἡ ἁγία xai μεγάλη σύνοδος, ὡς 
εἴ τις εὑρεθείη μετὰ τὸν ὄρον τοῦ- 
τὸν τόχους λαμδάνων ἐχ μετάχει- 
ρίσεως, ἣ ἄλλως μετερχόμενος τὸ 
πρᾶγμα, ἣ ἡμιολίας ἀπαιτῶν, ἣ 
ἕτερόν τι ἐπινοῶν αἰσχροῦ χέρδους 
ἕνεχα, χαθαιρεθήσεται τοῦ χλήρου, 
χαὶ ἀλλότριος τοῦ χανόνος ἔσται. 


1Η’, 


Περὶ πρεσδυτέρων Aau6avórtov 
παρὰ διακόνων τὴν Εὐχαρι- 
στίαγ. ' 
ἮΗλθεν εἰς τὴν ἁγίαν χαὶ μεγά- 

λὴν σύνοδον, ὅτι ἕν τισι τόποις f) 

πόλεσι, πρεσδυτέροις τὴν Εὐχα- 

ριστίαν οἱ διάχονοι διδόασιν " ὅπερ 
οὔτε ὁ κανὼν, οὗτε ἡ συνήθεια παρ- 
ἐδωχε,, τοὺς ἐξουσίαν μὴ ἔχοντας 
προσφέρειν τούτους τοῖς προσφέ- 
ρουσι διδόναι τὸ σὥμα τοῦ Χριστοῦ- 

Κἀχεῖνο δὲ ἐγνωρίσθη ὅτι ἤδη τινὲς 

τῶν διαχόνων xal πρὸ τῶν ἐπι- 

σχόπων τῆς: Εὐχαριστίας ἅπτονται. 

Ταῦτα οὖν πάντα περιῃρήσθω, 

xal ἐμμενέτωσαν οἱ διάχονοι τοῖς 

ἰδίοις μέτροις, εἰδότες ὅτι τοῦ μὲν 
ἐπισχόπου ὑπηρέται εἰσὶ, τῶν δὲ 
κρεσδυτέρων ἐλάττους τυγχάνουσι. 

Λαμδανέτωσαν δὲ χατὰ τάξιϑ τὴν 

Εὐχαριστίαν μετὰ τοὺς πρεσδυτέ- 

ρους, ἣ τοῦ ἐπισχόπου αὐτοῖς δι- 

δόντος, ἣ τοῦ πρεσδυτέρου. ᾿Αλλὰ 
μῆτε καθῆσθαι ἐν μέσῳ τῶν πρε- 

“θυτέρων ἐξέστω τοῖς διαχόνοις. 

Παρὰ χανόνα γὰρ xaX παρὰ τάξιν 

ἐστὶ τὸ γινόμενον. Εἰ δέ τις μὴ 

θέλοι πειθαρχεῖν, χαὶ μετὰ τοὺς 
ὄρους πεπαύσθω τῆς διαχονίας. 


δὺ μαᾳχὶ, xtv, ὃ. 


4, 
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recesserai clericus ille, irrita erit 
bujusmodi ordinatio. 


XVII. 
De clericis [enerantibus. 


Quoniam plerique ecclesiastici 
avaritiam et turpem quasium se- 
ctantes, obliviscuntur diving Scri- 
pture dicentis : « (ui pecuniam 
suam non dedit ad usuram : el 
fenerantes centesimas exigunt : 
justum. duxit sanctum magnum- 
que concilium , vt si quis com- 
periatur post hanc sanctionem 
usuras capere ex negotiatione, aut 
aliter rem consectari , aul sescu- 
plas exposcere, aul aliud quid- 
piam excogitare turpis lucri causa, 
de clero dejicietur, et alienus 3b 
ecclesiastico ordine erit. 


XVI. 


De presbyteris accipienlibus Eu- 
charistiam a diaconis. 


Pervenit ad sanctum et magnum 
concilium, quod in quibusdam 
locis et urbibus diaconi presbyte- 
ris Eucharistiam przbeant : quod 
neque canon, neque consuetudo 
(radidit, ut qui potestatem offe- 
rendi non habent, his qui offerunt, 
corpus Christi porrigant. lllud 
etiam innotuit, quod jam quidam 
ex diaconis prius quam episcopi , 
Eucharistiam auingant. Omnia igi- 
tur ista amputentur, ei maneant 
diaconi in suo ordine, scientes 
quod episcoporum ministri sunt, 
et presbyteris inferiores exsistunt : 
accipiant Eucharistiam suo loco 
post presbyteros, vel episcopo 
dante, vel presbytero. Sed nec 
sedere diaconis in medio presby- 
terorum liceat : preter canonem 
enim et ordinem est quod fit. Si 
quis auiem parere noluerit post 
sanctiones has, desinat esse dia» 
conus, 


** AL. De privilegiis presbyterorum. . 
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XIX. 


8: De Paulianistis, quos Homuncio- 
nilas vocant. 


Si qui confugerint ad Ecclesiam 
de Paulianistis, stalutum sit re- 
baptizari eos omni modo. Si qui 
vero clerici erant apud eos, siqui- 
dem inculpabiles inventi fuerint 
et irreprehensibiles, rebaptizati 
etiam ordinentur ab episcopis Ec- 
clesie catliolicze. Si autem exami- 
nati minus apti fuerint deprehensi, 
deponi eos oportet. Similiter au- 
tem οἱ circa diacones, εἰ de 
omnibus qui in clero inveniuntur, 
eadem forma servabitur. Comme- 
moravimus etiam de diaconissis 
his, que in boc ordine iuveute 
suut, qui? nec manus impositio- 
nem aliquam habent, ita ut omni 
genere inter laicas. habeantur. 


XX. 


** De diebus Dominicis et Pente- 
costes, ut in eis stantes oremus. 
Qnoniam sunt in. die Dominica 

quidam ad orationem genua fle- 

ctentes, et in diebus Pentecostes; 
propterea itaque est constitutum 

a sancta synodo, quoniam conso- 

nà et conveniens per omnes eccle- 

sias custodienda consuetudo est, 
ut stantes ad orationem Domino 
vota reddamus. 


GELXASITI CYZICENI 
le. 

Περὶ τῶν ἐκ Παύ.ϊου tov Σωαμοσ- 
τέως προσελθόντων ἣ προ- 
cióvtov τῇ καθολικῇ ExxAn- 
σίᾳ. 

Περὶ τῶν Παυλιανισάντων, εἶτα 
προσφυγόντων τῇ χαθολιχῇ Ἐχ- 
χλησίᾳ, ὄρος ἐχτέθειται, ἀναδα- 
πείξεσθαι αὐτοὺς ἐξάπαντος. Εἰ δέ 
τινες ἐν τῷ παρεληλυθότι χρόνῳ 
ἐν τῷ κλήρῳ ἐξητάσθησαν, εἰ μὲν 
ἄμεμπτοι xal ἀνεπίληπτοι φανεῖεν, 
ἀναδαπτισθέντες χειροτονείσθωσαν 
ὑπὸ τοῦ τῆς Ἐχχλησίας ἐπισχό- 
που" εἰ δὲ ἀναχριθέντες ἀνεπιτῆ- 
δειοι εὑρίσχονται, καθαιρεῖσθαι ao- 
τοὺς προσήχει. Ὡσαύτως δὲ χαὶ περὶ 
τῶν διαχόνων (27*), xaX ὅλως περὶ 
τῶν ἐν τῷ αὐτῷ χανόνι ἐξεταζο- 
μένων ὁ αὐτὸς τύπος φυλαχθήσε- 
ται. Ἐμνήσθημεν δὲ χαὶ τῶν δια- 
χονισαῶν, τῶν ἐν αὐτοῖς, τῶν» ἐν 
τῷ σχήματι ἐξετασθεισῶν, ἐπεὶ μὴ 
χειροθεσίαν τινὰ ἔχουσιν, ὡς ἐξ- 
ἀπαντος ἐν τοῖς Aaixolg αὐτὰς ἐξ- 
ετάζεσθαι. 

K'. 

Περὶ τῶν ἐν τῇ Κυριαχῇ γόγυ 

κιϊιγόνγεων. 

Ἐπειδὴ εἰσί τινες ἐν τῇ Kup:a- 
κῇ γόνν χλίνουντες, καὶ ἐν ταῖς τῆς 
Πεντηχοστῇ; ἡμέραις " ὑπὲρ τού- 
του πάντα ὁμοίως ἐν πάσῃ παρ- 
otxía ὁμοφρόνως φυλάττεσθαι, 
ἑστῶτας ἔδοξε τῇ ἁγίᾳ συνόδῳ τὰς 
εὐχὰς ἀποδιδόναι τῷ Κυρίῳ. 
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XIX. 


De redeuntibus ex. harresi Pauli 
Samosateni ad Ecclesiam cathe- 
licam. 


Si qui ex Paulianis confugerint 
ad Ecclesiam catholicam, state- 
tum est eos omnino rebaptzari 
debere. Si qui antehac in clem 
numerati sunt, siquidem inculpati 
et sine reprehensione visi fuerint, 
denuo baptizati ordinentur 3b 
Ecclesi; catholiczge episcopo. Si 
vero examinati minus idonei esse 
comperiantur, deponi eos oportet. 
Similiter autem et de diaconis, 
et aliis omnibus ecclesiasticis ea- 
dem forma servabitur. Mentionem 
autem facimus de diaconissis, qu 
in eodem ordine nou habent, vut 
omnino inter laicos censeantur. 


XX. 


De genu flecientibus in die Domi 
nico. 

Quoniam sunt quidam, qui i» 
die Dominico genua flectunt, οἱ 
in diebus Pentecostes : ut omnis 
in omnibus ecclesiis concorditer 
serventur, placuit sancto concilio, 
stantes preces suas Deo red- 
dere. 


Has viginti leges sanctus ille episcoporum conses- A Τούτους τοὺς εἴχοσι νόμους τὸ αὐτὸ ἅγιον αὑτῶν 


sus in presentia Deo charissimi et celeberrimi 
imperatoris Constantini, de administratione eccle- 
siastica scripserunt. Statuerant autem et aliam 
quidem legem episcopi ferre, quam divinus Paph- 
nutius prohibuit : de quo operz pretium duxi histo- 
riam. narrare admiratione dignam. Visum erat 
quibusdam episcopis in concilio novam legem ín 
Ecclesia constituere, et ut de aliis rebus ecclesia- 
sticis, sic et eam rogare, 


CAPUT XXXIL 


Quod non oporteat ecclesiasticos suam. uxorem 
ejicere. 

Censebant igitur non oportere ecclesiasticos, 

slve episcopos, sive presbyteros, sive diaconos, sive 

subdiaconos, saut alios quoscunque sacri illius ordi- 


*' AJ. De hie qui ἃ Paulo Samosateno ad Ecclesiam veniunt. 


(87) Zonaras Δ'αχον'σσῶν. Han». 


συνέδριον ἐπὶ παρουσίᾳ τοῦ θεοφιλεστάτου xal παν- 
eupfjuou βασιλέως Κωνσταντίνον, περὶ τῆς ἐχχλῆ- 
σιαστιχῆς πολιτείας ἐγράψαντο. ᾿Εδουλεύσαντο 8 
καὶ ἕτερον νόμον ἐχθέσθαι [forte deest. -ινὲςἾ τῶν 
ἐπισχόπων, ὃν ὁ θεῖος ἐκώλυσε Παφνούτιος, περὶ ὦ 
ἀναγχαῖον ᾧήθην διηγήσασθαι μεγίστου θαύματο; 
ἄξιον διήγημα. Ἐδόχει τισὶ τῶν ἐπισχόπων νόμον 
νεαρὸν εἰς τὴν Ἐχχλησίαν εἰσαγαγεῖν ἐν τῇ συνόδῳ, 
ὡς περὶ τῶν ἄλλων τῆς Ἐχχλησίας, οὕτω καὶ τοῦτον 
ὁρίσαι. 
KEPAA. ΛΒ'. 


Περὶ τοῦ μὴ δεῖν τοὺς ἱερωμέγους ἕκαστον chr 
ἑαυτοῦ γωμετὴν ἐκθάλ.ειν. 


ἼἜἜγραφον οὖν περὶ τοῦ μὴ δεῖν τοὺς ἑερωμένους, 
εἴτε ἐπίσχοποι, εἴτε πρεσθύτεροι, εἴτε διάχονοι, εἴτε 
ὑποδιάχονοι, εἴτε τις τοῦ ἱερατιχοῦ χαταλόγου.. 


*5 Al. Dc flectendo genua. 
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συγχαθεύδειν ταῖς γαμετσῖς͵ ἃς ἔτι λαϊχοϊ ὄντες A nis , cum uxoribus suis dormire, quas jam antea 


ἐγάγοντο. Τούτων οὕτω διατνυπουμένων, ἀναστὰς ἐν 
μέσῳ τοῦ ὄχλου τῶν ἐπισχόπων ὁ θεῖος Παφνούτιος, 
μεγάλῃ τῇ φωνῇ ἐδόγσε, λέγων Μὴ βαρύνετε τὸν 
ζυγὸν τῶν ἱερωμένων" τίμιος γὰρ, φησὶν, ὁ γάμος 
ἐν πᾶτι, xa ἡ χοίτη ἀμίαντος. Μὴ τῇ ὑπερδολῇ τῆς 
ἀχριδείας τὴν Ἐχχλησίαν μᾶλλον προσδλάψητε" o) 
γάρ qnot πάντας δύνασθαι φέρειν τῆς ἀπαθεία: τὴν 
&axnotv. Οὐδεὶς, ὡς οἶμαι, φυλαχθήσεται ἐν τῇ σω- 
φροσύνῃ, τῆς ἑκάστου γαμετῆς τοῦ ἀνδρὸς στερου- 
μένου. Σωφροσύνην δὲ χαλὴν χαὶ τῆς νομίμου 
γαμετῆς ἑκάστου τὴν συνέλευσιν λέγω" μὴ μὴν 
ἀποζεύγνυσθαι ταύτην ἣν ὁ Θεὸς ἔζευξε, χαὶ flv 
ἅπαξ ἀναγνώστης, ἢ ψάλτης, ἣ λαϊχὸς ὧν ἢγάγετο" 
χαὶ ταῦτα ἔλεγεν ὁ μέγας Παφνούτιος ἄπειρος ὧν 


cui laici essent, duxissent (38). H»c cum illi 
constituerent, surgens in medio episcoporuin con- 
ventu divinus Paphnutius, inagna voce dixit : No- 
lite gravare jugum ecclesiasticorum. Nam honora- 
biles, inquit, sunt nuptiz apud omnes, et torus 
immaculatus** Nolite ledere Ecclesiau nimio severi 
juris excessu : non enim oinnes, ait, ferre possunt 
vitae illud institutum quod omnibus affectibus vacat : 
nemo, ut opinor, in charitate servabitur, si mariti 
singulis suis privantur uxoribus. Virorum cum suis 
uxoribus consuetudinem ego praeclaram continen- 
tiam esse dico, nec posse separari eam quam Deus 
conjunxit **, et quam semel, cum lector, out cantor, 
aut laicus esset, uxorem duxit. Atque ista quidem 


γάμου, διὰ τὸ νηπιόθεν Ev ἀσχητηρίοις ἀνατρέφεσθαι B suasit maguus Paphnutius, licet conjugii expers 


αὐτόν. Διὸ πεισθεὶς ὁ πᾶς τῶν ἐπισχόπων σύλλογος 
τῇ τοῦ ἀνδρὸς συμδουλίᾳ, ἀπεσΐγησε περὶ τοῦ ζητῆ- 


ματος τούτου, τῇ γνώμῃ χαταλείψαντες τῶν βουλο-͵ 


μένων χατὰ συμφωνίαν ἀπέχεσθαι τῆς ἰδίας γα- 
μετῆς. 

Ταῦτα ἐπράχθησαν ἐπὶ τῆς ἀγίας χαὶ μεγάλης xal 
οἰχουμενιχῆς συνόδου τῆς ἐν Νιχαίᾳ τῆς Βιθυνίας 
ἁθροισθείσης. Eósí6tog δὲ xai Θεόγνιος, χαὶ οἱ σὺν 
αὐτοῖς ᾿Αρειανοὶ, οὐχ ἐνεγχόντες τὴν τῆς ἀληθοῦς 
πίστεως χρατυνθεῖσαν βεόδαίωσιν, ἔτι μὴν xal τὸν 
“Ἄρειον ἀναθεματίσαι μὴ ἀνασχόμενοι, φωραθέντες 
xai αὖθις ἐπὶ τούτῳ, ἐξορίᾳ ὑπέπεσον Ψήφῳ τοῦ 
θεοφιλεστάτου βαπτιλέως, χαὶ χρίσει τῆς ἁγίας τῶν 
ἐπισχόπων συνόδου, ἄλλων ἀντ᾽ αὑτῶν ἐν ταῖς αὐτῶν 
παροιχίαις χαταστάντων ψήφῳ τῆς αὐτῆς συνόδου, 
xai τοῦ τῆς ἑχάστου παροιχίας χλήρου χαὶ λαοῦ" 
χαὶ ᾿Αμφίων μὲν τὴν τῆς Νιχομηδέων ἐχχλησίας 
ἡγεμονίαν mapéla6e, Χρῆἧστος δὲ τὴν τῆς Νικαίας, 
χαὶ ἄλλοι τὰς τῶν ὁμοφρόνων αὐτῷ. ᾿Αλλὰ μὲν χαὶ 
πάλιν ταῖς ἐξ ἔθους χρησάμενοι μηχαναῖς Εὐσέδιος 
xai Θεόγνιος, χαὶ τὴν βασιλέως φιλανθρωπίαν ἐφ- 
όδιον ἐξ ἀπάτης εὑρόντες, ἀναπαλαῖσαι πάλιν χαὶ τὴν 
προτέραν δυναστείαν ἀπολαθεῖν ἐπειρῶντο. Καὶ τὰ 
μὲν τούτων χάχιστα μηχανήματα πάμπολλα ὄντα, 
καὶ πάσης ἀσεθδείας ἔμπλεα τυγχάνοντα, πρὸς τὴν 
Θεοδωρίτου xaX τῶν λοιπῶν συγγραψάντων ἐχχλη- 
σιαστιχὴν ἱστορίαν τοὺς βουλομένους χαταμαθεῖν 
παραπέμψοιμι. Βαδιῶ δὲ ἐγὼ ἐντεῦθον τῷ λόγῳ ἐπὶ 


esset, propterea quod in monasteriis a pueritia 
fuerat educatus. Quocirca viri consilio persuasus 
episcoporum catus de questione ea tacuit, et eorum 
reliquit arbitrio, qui volunt ex mutuo consensu a 
propriis conjugibus abstinere. 

Hac gesta sunt in sancto, magno etl generali 
concilio, quod Nice» in Bithynia congregatum 
fuit. Eusebius autem, et Theognius, et qui cum eis 
erant Ariani, non ferentes vincentem verse fidei 
confirmationem, quin et Ario anathema dicere non 
patientes, iterumque in eo deprehensi, exsilio ces- 
serunt, suffragio religiosissimi imperatoris, et 
judicio sancti concilii episcoporum, postquam alios 
pro ipsis in ipsorum paroeciis constituerunt decreto 
ejusdem concilii, et cleri, ac populi uniuscujusque 
parecie : et Amphion quidem Ecclesi» Nicome 
diensi prefectus est , Chrestus vero Nicznz, et alii 
ejusdem cum ipso sententie aliis. Verum utentes 
rursus consuetis artibus Eusebius et Theognius, et 
occasionem fraudis invenientes, regis humanitatem 
callide agere iterum, et priorem potestatem recu- 
perare tentabant. Sed illorum commenta pessima, 
que plurima erant, et omnis impietatis plena, 
discere volentes, ad Theodoretum ac reliquos 
historie ecclesiastice scriptores remiserim. Ego 
autem hinc oratione properabo ad ea qus postea 
secuta sunt, de quibus episcoporum concilium misit 
epistolam ad reliquos episcopos, el eorum parco- 


τὰ ἑξῆς, περὶ ὧν ἡ τῶν ἐπισχόπων ἀπέστειλε σύν- p cias : quiu etiam imperator ipse semper victor et 


οὗος τοῖς ἀπολειφθεῖσιν ἐπισχόποις, xai ταῖς ἑαυτῶν 
παροιχίαις * οὐ μὴν δὲ ἀλλὰ xal ὁ νιχηφόρος xai 
πιστότατος βασιλεὺς, εἰς σύστασιν τῆς τε ἐχτεθείσης 
ἁγιωτάτης πίστεως, καὶ τῆς ἁγίας ἑορτῆς τοῦ Πάσχα, 
εἰς ἔλεγχον δὲ τῶν τῆς ἀσεδείας πρωτοστατῶν. Ἐπὶ 
τούτοις γὰρ πᾶσι μεγαλοφυῶς συγχροτηθείσης τῆς 
συνόδου, καὶ θεοπρεπῶς ἐχφωνηθείσης τῆς πίστεως, 
τά τε χατὰ τὴν ἐχχλησιαστιχὴν εὐταξίαν τυπώσαντες 
ἅπαντα οἱ ἅγιοι Πατέρες, δηλῶσαι πάντα τὰ ὡρισμέ- 
va διὰ γραμμάτων πάσαις ταῖς ὑπὸ τὸν οὐρανὸν 


fidelissimus, ad constitutionem expositz sanctissi- 
ma fidei et sanctz festivitatis Paschatis, ad redar- 
gutionem patronorum impietatis. Post hac enim 
omnia magnifice conspirante concilio, et decenter 
promulgata fide, cum oinnia 408 ad rectam Eccle- 
siz adiministrationein speclant, sancti. Patres con- 
stituissent, omnia deluita per litteras indicare 
omnibus, qux sub ccelo sunt, sanctis Dei Ecclesiis 
studuerunt, subjungentes etiam qux ad Meletium 
pertinent, 


ἁγίαις τοῦ Θεοῦ Ἐχχλησίαις ἐσπούδασαν, συνάψαντες xai τὰ κατὰ Μελήτιον. 


59 6 ῦΓ. xii, 4. *? Matth. xix, 6. 


(38) Socr. lib. t, eap. 8, al. 10; Sozom. lib. 1, cap. 12,al. 25. 
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CAPUT XXXIII. 


De nefario Meletio. 


Quoniam autem Meletius episcopus delectus 
non inulto ante Arii furorem, conviclus ἃ sanctis- 
*imo Petro Alexandrinx* Ecclesie — episcopo, et 
postea marlyrii corona exornato, et episcopatu 
abdicatus, sententiz abdicationis non acquievit, sed 
Thebaidew et finitimam ZEgyptum tumultu ac pro- 
cellis. contentionis implevit, tyrannidem contra 
praerogativam sedis Alexandri episcopi usurpans, 
conventus episcoporum ad Alexandrinam Ecclesiam 
scripsit, qua de Meletio res novas moliente sta- 
tuissel. 
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KE9AA. AI*. 
Περὶ τοῦ ἀνοσίου Με.1ητίου. 

Ἐπεὶ ὃὲ χαὶ Μελήτιός τις ἐπισχοπῆς χειροτονίας 
ἠξιωμένος οὐ πρὸ πολλοῦ τῆς ᾿Αρείου μανίας, δι- 
ελεγχθεὶς ὑπὸ τοῦ θειοτάτον Πέτρου τοῦ τῆς ᾿Αλεξιν- 
δρέων ἐπισχόπου, τοῦ xai τὸν τοῦ μαρτυρίου cii 
φᾶνον ἀναδησαμένου, χαθαιρεθεὶς ὁ αὐτὸς Μελέτιος 
οὐκ ἔστερξε τὴν τῆς χαθαιρέσεως Ψῆφον, ἀλλὰ τήν 
τε Θηδαΐδα χαὶ τὴν πελάζηουσαν Αἴγυπτον θορύδω, 
χαὶ ζάλης ἐνέπλησς, τυραννίδι χατὰ τῆς ᾿Αλεξάνδρῳ 
τοῦ ἐπισχόπου χρώμενος προεδρέας * ἔγραψε à τ᾽ 
χοινὸν τῆς συνόδου πρὸς τὴν τῶν ᾿Αλεξανδρέων 
Ἐχχλησίαν, ἅπερ περὶ τῆς τούτου νεωτεροποιία: 
[νεωτερίας] ἐνομοθέτησεν. 


Epistola concilii scripta sanctis Dei Ecclesiis per p Συγνοδιχὴ ἐπιστο.λὴ γραφεῖσα τοῖς κατὰ "AJetár- 


Alexandriam, Egyptum, Pentapolim, et Libyam, 
el ounem lerram qua sub calo est, cleris etiam el 
populis orthodoxa fidei, ab episcopis sancti Nicani 
concilii. 


Ópeiar, xal Αἴγυπτον, xal Πεντάποιῖιιν, xal 
εΔιδύην xal ταῖς κατὰ πᾶσαν τὴν óx' οὐραγὸν 
ἁγίαις τοῦ Θεοῦ Ἐκχκχιϊησίαις, κιϊήροις ts xal 
αοῖς τῆς ὀρθοδόξου πίστεως, παρὰ τῆς ἐν 


, Νικαίᾳ ἁγίας συνόδου τῶν ἐπισκόπων. 


(Vide hujusce Patrologie, tom. LXXXII, col. 927-952, apud Theodor. lib. τι, c. 9.) 


CAPUT XXXIV. 


Publica epistola scripta ab Eusebio episcopo Casaree 
Palestina. 


ΚΕΦΑΛ. AA'. 


᾿Εγχύχλιος ἐπιστολὴ ypapsica -ταρὰ Εὐὑσείου 
ἐπισκόπου Καισαρείας τῆς ἐν Ἠα.ἰαιστίνῃ.. 


(Vide hujusce Patrolcgie tom. LXXXII, col. 959, apud Theodor. lib. 1, cap. 41.) 


CAPUT XXXV. 
Fidei formula in concilio edita. 


KEQAA. ΛΕ’. 
Ἡ ἐν τῇ συνόδῳ $zaropsv0sica πίστις. 


(Vide hujusce Patrologie tom. LXXXII, col. 940, apud Theodor. lib. 1, cap. 11.) 


CAPUT XXXVI. 


Victor Constantinus, maazimus, augustus, episcopis 


el populis. 


KEOAA. AG". 


Νικητὴς Κωνσταντῖνος, μέγιστος, σεθαστὸς, 
ἐπισκόποις καὶ λαοῖς. 
L| 


(Vide hujusce Patrologie tom. LXVII, col. 88, apud Socr. lib, 1, cap. 9.) 


Epistola imperatoris Constantini ad  Alexandrinos 
adversus Arium, et ad omnes orthodoxos. 


'ExiwroAh τοῦ βασιλέως Κωνστανείνου πρὸς 
᾿Αλεξανδρεῖς κατὰ "Apslov, καὶ πρὸς πάντας 
ὁρθοδόξους. 


(Vide hujusce Patrologie tom. LXVII, col. 84, apud Socr. lib. 1, cap. 9.) 


Littere Constantini, quas. Niciea ad. episcopos misit 
qui concilio non inter(uerunt. 


'EzxiccoAh τοῦ βασιλέως Κωνσταντίνου ἣν ἀτὶ 
τῆς Νικαέων ἀπέστει.18 τοῖς ἀποιλεεφθεῖσι τῇ 
συγόδῳ ἐπισκόποις. 


(Vide hujusce Patrologie tom. XX, col. 1072, apud Euseb. lib. nni, de Vita Constant. c. 47; tom. LX VII 
col. 89, apud Socr. lib. 1, c. 9, tom. LXXXII, col. 951, apud Theodor. lib. 1, c. 9.) LIV 


H*c igitur absentibus a concilio per litteras 
significavit : eos autem qui convenerant, sermo- D ἀπέστειλε - 


nibus atque muneribus mullis benigne excepit. 
Cum autem plures lectos przparari jussisset, 
simul omnibus epulum dedit, et illustriores qui- 
dem mensa sua dignatus est, alios vero ad alias 
mensas dimisit. Cum autem vidisset dextros oculos 
quibusdam effossos, et intellexisset constantiam 
pietatis οἱ fidei in Christum cladis cjus causam 
fuisse; labra vulneribus &dmovens, sese osculo 
benedictionem inde eruere credebat. Convivio per- 
acto, alia dona rursus iis attulit : quin etiam lit- 
teras 3d provinciarum pra'fectos dedit, mandavitque 
wt virginibus perpetuam virginitutem voventibus, 
ei viduis, el iis qui divinis ministeriis oheundis 
eonsecrali essent, ín singulis civitatibus aunua 
frmmeata suppeditarentur, quie won Xam egentium 


Ταῦτα piv οὖν τοῖς ἀπολειφθεῖσι τῆς cuve 
τοὺς δὲ συνεληλυθότας ioi) o» ρονή σεῦ 
xai λόγοις xai δώροις. Πολλὰς δὲ στιδάδα- εὐτρεξ: 
σθήναι χελεύσας, χατὰ ταυτὸν ἑστίασεν a avia; 
τοὺς μὲν ἐπισημοτέρους ὁμοτραπέζους λαβὼν, τοῖς 
δὲ ἄλλους διελὼν εἰς τὰς ἄλλας τραπέζας. Θεασάμι- 
νος δέ τινας τοὺς δεξιοὺς ὀφθαλμοὺς οὐχ ἔχοντας, 
ἀλλ᾽ ἐχχεχομμένους, xal μαθὼν ὡς τὸ περὶ τὴν εὑ- 
σέδειαν τὸ εἰς Χριστὸν ἑδραῖον τοῦ πάθους ἐγένετο 
αἴτιον, τὰ χείλη τοῖς τραύμασι προσενηνοχὼς, Exo 
σειν ἐχεῖθεν τῷ φιλήματι τὴν εὐλογίαν ἐπίστε.ς. 
Τέλος 65 τοῦ συμποσίου λαδόντος, ἕτερα πάλιν αὖ- 
τοῖς πρσενήνοχε δῶρα" xal μέντοι xai γράμυατι 
πρὸς τοὺς τῶν ἐθνῶν προστατεύοντας δέδωχεν ἄρ- 
χουτας, χαθ᾽ ἐχάπττην πόλιν χορηγεῖσθα: παρεγγνῶν 
ἀειπαρθένοις χαὶ χήραις, χαὶ τοῖς τῇ θείᾳ λειτουρ- 
C3 ἀτιερω μένοις ἐτήσια σιτηρέσεχ, φιλοτιμίᾳ μᾶλ- 
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χρείᾳ ταῦτα μετρήσας. Περὶ ὧν καὶ Εὐσέ- A necessitate , quam sua ipsius magnificentia mensus 


Ἰαμφίλου 6axap6ávor) ὧδέ πως λέγει" Οὕτω 
ἁγίους ἐπισχόπους μετὰ πλείστης ὅσης εὖ- 
- διαναπαύσας ὁ πανεύφημος xal πιστότατος 
i Κωνσταντῖνος, συνταξάμενός 12 σφᾶς kn- 
οἴκαδε, τοὺς πάντας ἠφίει. Οἱ δὲ ἐπανήεσαν 
νροσύνῃ πολλῇ. Ἐχράτει τε λοιπὸν μία γνώμη 
οἷς πᾶσι, παρ' αὑτῷ βασιλεῖ συμφωνηθεῖσα, 
ομένων ὥσπερ εἰς ἕν σῶμα τῶν Ex μαχροῦ 
ἔνων. Χαίρων δῆτα ὁ βασιλεὺς ἐπὶ τῷ xatop- 
, τοῖς μὴ παρατυχοῦσι τῇ συνόδῳ ἐπισχόποις 
εὐθαλῆ δι' ἐπιστολῶν ἐδωρεῖτο" λαοῖς τε 
οἷς τε xat' ἀγροὺς xa τοῖς ἀμφὶ τὰς πόλεις 
,χρημάτων ἀφθόνους διαδόσεις ποιεῖσθαι «ap- 
ivo* ὧδέ πη γεραίρων τὴν ἑορτὴν τῆς εἰχοσα- 
εὐτοῦ βασιλείας" ἐχχαιδεχάτῳ μὲν ἕτει xal 
ἐξ τῆς βασιλείας αὐτοῦ, χαθὼς χαὶ ἀνωτέρω ὁ 
ἀπέδειξε, χατὰ τὰ παλαιὰ διηγήματα, τὴν 
:ῶν ἐπισχόπων συναθροίσας σύνοδον. Εἰχοστῷ 
διαλυσάντων τὸ τῆς συνόδου συνέδριον, ἀν- 
ἔχαστον εἰς τὰς ἰδίας παροιχίας, χαθὼς προ- 
ἀχται. Ἐγὼ δὲ τὰ ἐν αὐτῇ τῇ ἁγίᾳ συνόδῳ 
ὧν τῆς χαθολιχῆῇς xat ὀρθοδόξου πέστεως, τῆς 
ισμίου ἑορτῆς τοῦ ἁγίου Πάσχα, τῶν τε τῆς 
ιαστιχῆς θείας λειτουργίας διατυπώσεων, τῶν 
| τῆ: ἐν αὑτῇ εὐταξία: χανόνων χριθέντα καὶ 
κα ἑντάξα; χατὰ δύναμιν, τῇδε τῇ ἐχχλησια- 
Ἱστορίᾳ, πρὸς πληρεστάτην ἀσφάλειαν τῶν 
μένων τῷδε τῷ γράμματι, ἐνταῦθα χατα- 
τὸν λόγον * τὰ λοιπὰ τοῦ πανενφήμου xat πι- 
ju βασιλέως εὐσεθῇ ὑπὲρ τῆς πίστεως σπου- 
α ky τρίτῳ χατατάξαι συνιδὼν συντάγματι, 
1y τοῦ πάντων ἡμῶν Σωτῆρος Χριστοῦ, χαὶ εἰς 
στάτην ἀπόδειξιν τῆς τοῦ πιστοτάτου τοῦ βα- 
εὐσεδείας. "Excivo μόνον προσθεῖναι ἐνταῦθα 
ἴον ᾧῳήθην * μὴ πάρεργον ἡγησάμενος, ἀλλὰ 
ν ἁρμόδιον" τὰ τῶν ἐπισχόπων ὀνόματα, τῶν 
) χοιυνοῦ πάντων τῶν ἐπ'σχόπων εἰς τὰς ἀπαν- 
γῆς ἐπαρχίας σταλέντων δι᾽ ὧν τὰ ὑπὸ τῆς 
» χριθέντα, διὰ συνοδιχῶν ἐπιστολῶν xa* τῶν 
ἱνευφήῆμον βασιλέως γραμμάτων, πάσαις δι- 
410 ταῖς ὑπὸ τὸν οὐρανὸν ἁγία:ς τοῦ Θεοῦ Ἐχ- 
4e, εἰς δόξαν τοῦ Θεοῦ xai τοῦ Υἱοῦ αὐτοῦ 
Χριστοῦ τοῦ Κυρίου ἡμῶν, xai τοῦ ἁγίου 
τος. ᾿Αμῆν. 
γος τῶν ἁγίων ἐπισκόπων, δι' ὧν ἡ σὺν 
οἷς ἐν Νικαίᾳ ἀγία καὶ μεγάζη καὶ οἰχουμε- 
ἡ σύνοδος ταῖς ἀνὰ τὴν οἰχουμένην 'Ex- 
σίαίς τοῦ 8sov διεπέμψατο τὰ ἐν αὐτῇ δι᾽ 
ov κεχριμένα ὑπὸ τοῦ ἁγίου Πνεύματος. 
oe ἐπίσχοπος Κουρδούθης ταῖς χατὰ Ῥώμην, 
:αλίαν, χαὶ Σπανίαν πᾶσαν, χαὶ ταῖς ἐν τοῖς 
: ἔθνεσι τοῖς ἐπέχεινα κατ᾽ ἐμὲ οὖσιν ἕως τοῦ 
"νοῦ, ἁγίαις τοῦ θεοῦ Ἐχχλησίέχις, ^X τῶν σὺν 
πρεσδυτέρων Ῥώμης Βίτωνος xat Βιχεντίου. 


ἰξανδρος ᾿Αλεξαυδρείας σὺν ᾿Αθχνατίῳ τότε 


Lib. 11 De vita Constant., cop, 21, 22. 


est. De quibus et Eusebius Pamphili disserens in 
liunc fere loquitur modum (29) : Sic denique sanctos 
episcopos cum maxima reverentia interquiescere 
faciens laudabilis prorsus ac fidelissimus impe- 
rator Constantinus, przcipieusque illos domui 
redire, omnes dimisit. lpsi vero cum letitia 
multa redierunt. Obtinebat autem apud omnes una 
in posterum sententia, in quam prasente impera- 
tore conspirarunt, conjunctis velut in unum corpus 
lis qui diu separati fuerant. Imperator igitur lztus 
ob rem feliciter gestam, iis qui concilio non inter- 
fuerunt, episcopis, uberem [fructum per epistolas 
dabat : populis omnibus tam agros quam civitates 


"habitantibus, pecuniarum effusas largitiones fleri 


jubebat. Hoc modo vicesimum sui regni annum 
condecorabat. Sexto quidem decimo anno et sexto 
mense regni sui, Juxta veteres historias, ut supra 
diximus, sanctum episcoporum coneiljum congre- 
favit. Anno vero vicesimo cum synodi conventum 
dissolvisset, in suas paroecias, ut dictum est, unum- 
quemque dimisit. Ego sutem, qua in ipsa sancta 
synodo de catholica et orthodoxa fide, et veneranda 
sancti Paschatis festivitate, de divini ecclesiastici 
officii constitutionibus , et de ipsius disciplinze ca- 
nonibus judicata et definita sunt, cum ad plenissi- 
mam eorum securitatem qui hoc scripto utentur, 
in bac ecclesiastica Historias, ut potui, ordine pro- 
posuerim, huic sermoni linem imponam : reliqua 
prorsus laudabilis atque fldelissimi imperatoris pía 
pro fide studia in tertio commentario relaturum 
me reputans, in gloriam omnium nostrum Salva- 
toris Christi, et in mauifestissimam pietatis demon- 
strationem hoperatoris nostri fidelissimi. Illud so- 
lum bic addere necessarium existimavi ( non extra 
rem esse arbitratus, sed volde aecommodatum !, 
eorum scilicet episcoporum nomina, qui ex con- 
muni omnium episcoporum consensu in provincias 
ubique terrarum missi sunt : per quos qu: a sy- 
nodo fuerant judicata , per synodicas epistolas et 
laudatissimi regis litteras , ad omnes sanclas sub 
ecelo Dei Ecclesias sunt transmissa, in gloriam Dei 
Patris, et Filii ejus Jesu. Christi Domini nostri, et 
sancti Spiritus. Amen. 


Catalogus sanctorum. episcoporum, per quos sancta, 
magna et universalis synodus Nicee coacta , misit 
omnibus in toto orbe terrarum Dei Ecclesiis ea, 
que ab ipsis per Spiritum sanctum in ea conati- 
(uta sunt. 


Osius episcopus Corduba, sanctis Dci Ecclesiis, 
que Roma sunt, et ltalia εἰ llispania tota, et in 
reliquis ulterius nationibus usque ad Oceanum 
commorantibus, per eos qui cuin ipso erant, ltomo- 
nos presbyteros Vitonem (Vitum, seu Victorem] et 
Vincentium. 

Alexander Alexandri: cum Athanasio tunc. az» 
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chidiacono, Ecclesiis per totam ZEgyptum, Libyam A ἀρχιδιακόνῳ ὄντι, ταῖς κατ᾽ Αἴγυπτον vdsav, χαὶ Ac 


et Pentapolim, et regiones finitimas, usque ad 
Indi:e provincias. 

Macarius [lierosolymorum cum Eusebio Pamphili 
episcopo Casares Palzsstinze, Ecclesiis in Palzstina, 


; Arabia et Phoenicia. 


Eustathius, episcopus Antiochix:* magnz, omnibus 
iu Ceelesyria, in Mesopotamia, et Cilicia utraque. 


Joannes Persa, Ecclesiis in tota Persia et magna 
"εἰ. ᾿ 

Leontius Czsareze Cappadocie, magnum Eccle- 
sim Domini ornameutum, Ecclesiis in eadem Cap- 
padocia, Galatia, Ponto Diosponti, Paphlagonia, in 
Ponto Polemaico [Polemoniaco], Armenia parva et 
magna. 

Theonas Cyzici, Ecclesiis in Asia, et Ilelles- 
ponto, et Lydia, et Caria, per episcopos qui sub 
ipso erant, Eutychium Smyrnz, et Marinum Troadis. 

Alexander Theasalonic:e, per eos qui sub ipso 
censentur, Ecclesiis in Macedonia prima et se- 
cunda, cum iis qux in Grxcia et Europa tota, in 
utraque Scythia, et omnibus deuique In Illyrico, 
Thessalia et Acbaia. 

Nunechius , Laodices episcopus Ecclesiis quae 
in Phrygia prima elt seeunda. 

Protogenes ille admirabilis Sardicze civitatis epi- 
scopus, in Dacia (30), Calabria , Dardania, et pro- 
vinciis finitimis. 

Csecilianus, Carthaginensis episcopus, sanctis 
Dei Ecclesiis in omnibus provinciis Africe, Numi- 
di, et Mauritaniz utriusque. 


Pistus , Marcianopolis episcopus, Ecclesiis in 
Mysia, Athenarum, et Gallorum gentibus (51), et 
civitatibus qua his vicina sunt. 

Alexander, Constantinopolis tunc solum presby- 
ter, postea vero Ecclesi:e illius episcopatum sorti- 
tus, cum Paulo tunc lectore, atque ipsius notario, 
Ecclesiis omnium Cycladum insularum. 


Hi omnes sancti atque apostolici viri omnibus 
sub colo sancti$ Dei Ecclesiis, qua in saucia, 
magna et generali synodo acta sunt, omnibus ubi- 


θύην, xai Πεντάπολιν, xai τὰ ὅμορα τούτοις, bx 
τῶν τῆς Ἰνδίας ἐπαρχιῶν. 

Μαχάριος Ἱεροσολύμων σὺν ES σεδίῳ τῷ Iagchs 
ἐπισχόπῳ Καισαρείας, ταῖς κατὰ Παλδλιστίνην, 1 
᾿Αραδίαν καὶ Φοινίχην. 

Εὐστάθιος ᾿Αντιοχείας τῆς μεγάλης ταῖς 1:3 
Συρίαν κοίλην, χαὶ Μεσοποταμίαν πᾶσαν, xal ka- 
χίαν ἑχατέραν. 

Ἰωάννης Πέρσης τῆς ἐν Περσίδι πάσῃ, xi 
μεγάλῃ Ἰνδίᾳ. 

Λεόντιος Καισαρείας Καππαδοχίας, τὸ τῇς Yr 
χλησίας τοῦ Κυρίου χαλλώπισμα, ταῖς xav oim 
Καππαδοχίαν, Γαλατίαν, Πόντον Διοσπόντου, lie- 
φλαγονίαν, Πόντον Πολεμαϊχὸν [πολε μονιαχὸν), Ar 


Β μενίαν μιχρὰν xal μεγάλην. 


Θεωνᾷᾶ- Κνζίχου ταῖς χατὰ τὴν ᾿Ασέαν xax 'Eut: 
πόντον, Λυδίαν τε, χαὶ Καρίαν, διὰ τῶν ὑπ᾽ αὐτὸν 
ἐπισχόπων Εὐτυχίου Σμύρνης, xat Μαρένου Tpudi, 

᾿Αλέξανδρος Θεσσαλονίχης διὰ τῶν Oz αὐτὸν τε- 
λούντων, ταῖς κατὰ Μαχεδονίαν πρώτην καὶ δευτί. 
ραν, σὺν τῇ Ἑλλάδι, τήν τε Εὐρώπην πᾶσαν, Ix» 
θίαν ἑχατέραν, xai ταῖς χατὰ τὸ Ἰλλυριχὸν ze 
σαις, Θεσσαλίαν τε xaX 'Ayatav. 

Νουνέχιος Λαοδιχείας ταῖς κατὰ τὴν Φρυγίαν rp 
τὴν χαὶ δευτέραν. 

Πρωτογένης ὁ θαυμάσιος πόλεως Σαρδιχῇ;ς, p 
ἐν Δαχίᾳ Καλαυρίᾳ (33), Δαρδανέᾳ, καὶ ταῖς ὁμόρι: 
τούτοις. 

Κεκιλιανὸς πόλεως Καρθαγένης, ταῖς κατὰ vim; 
τὰς ἐπαρχίας, τάς τε ᾿Αφριχὰς, xat τὰς Nous, 
xaX Mavp:xaviag ἀμφοτέρας, οὔσαις ἁγίαις τοῦ θεῶ 
Ἐχχλυσίαις. 

Πιστὸς Μαρχιανουπόλεως, ταῖς χατὰ τὴν Mucin, 
χαὶ τὰ τῶν ᾿Αθηνῶν xal Γάλλων ἔθνη, καὶ ταῖς zi 
σιοχώροις τούτων πόλεσιν. 

᾿Αλέξανδρος Κωνσταντινουπόλεως τότε «probus 
ρος Ext ὧν, εἰς ὕστερον δὲ xal τῆς ἐπισχοπιχῆς lige 
τείας τῆς αὐτόθι Ἐχχλησίας λαχὼν, σὺν Παύλῳ ἐξ 
τότε ἀναγνώστῃ ὄντι, xal νοταρίῳ αὐτοῦ, ταῖς li 
ταῖς νήσοις πάσαις Κυχλάσιν. 

Οὗτοι πάντες οἱ ἅγιοι xat ἀποστολικοὶ ἄνδρες t 
σαις ταῖς ὑπὸ τὸν οὐρανὸν ἁγίαις τοῦ Θεοῦ "ait 
σίαις τὰ ἐν τῇ Νιχαέων ἁγίᾳ μεγάλῃ καὶ oim 


que terrarum tradiderunt, ut jam a nobis dictum Ὦ νικῇ συνόδῳ χεχριμένα διαπορθμεύσαντες, set 


fuit. 


[AU A UD 


γῆς παρέδωχαν, χαθὰ ἀρτίως ὁ λάέγος ἀπέδειξει. 





ΛΟΓῸΣ ΤΡΙΤΟΣ. 
LIBER TERTIUS. 


Constantinus Augustus. Ario εἰ Arianis. 


(54) Malus interpres , re vera, effigies quzedam et 
imago diaboli est. Ut enim illum periti artifices ad 


(30) Alia est a Calahria sive veteri sive recen- 
tiore Italie provincia inter freta Adriaticum Sicu- 
lumque extensa. 

(51) Gallo-Gra:ciam sive Galatiam intelligit. 


Kwrcrartivoc Ze6actóc 'Apsi καὶ 'Apeiaroc. 


Καχὸς ἑρμηνεὺς αὐτόχρημα εἰχών τε καὶ ἀνδριάϊ 
ἐστι τοῦ διαδόλου. "Ὥσπερ γὰρ Exatvov οἱ δεινοὶ κλέ“ 


(59) Citatur hxc Epistolà ab Epiphanio, hzró 
69, qux est Arianorum num. 9. Hanp. 

(33) In M5. nostro, Kala6ola* et mox xal τς 
Ilan». 
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HISTORIA CONCILII NIC.ENI 


. — LIB. H. 1246 


atat πρὸς ἀπάτης δέλεαρ πλάττουσιν, olovcY χάλλους A omnem deceptiouis dolum cffingunt, velut pulchri- 


αὐτῷ εὐπρέπειαν προσμτηχανώμενοι, αἰσχίστῳ χαθ- 
ἀπαξὄντι τῇ φύσει, ὅπως ἂντοὺς ταλαιπώρους ἀπολ- 
λύοι πλάνην αὐτοῖς προτείνων" τὸν αὐτὸν οὗτος ἂν 
οἶμαι τρόπον ποιήσειεν, ᾧ μόνον σπουδῆς ἄξιον τοῦτ᾽ 
εἶναι δυχεῖ, τὸ, τὰ τῆς οἰχείας ἰταμότητος δηλητή- 
ρια ἀφειδῶ; προδάλλεσθαι. Τοιγάρτοι χαινὴν, καὶ 
ἀφ᾽ οὗ γεγόνασιν ἄνθρωποι, οὐδεπώποτε φανεῖσαν 
ἀπιστίας εἰσάγει πίστιν. Διόπερ οὐδὲν τῆς ἀληθείας 
ἄρα ἀπᾷδον ἐχεῖνο φαίνεται, τὸ πάλαι τῇ θείᾳ ῥήσει 
διηρθρωμένον, ὅτι πρὸς τὸ χαχόν εἰσι σοφοί. Τί δ᾽ ἄν 
τις ἐχεῖνο λέγεσθα: τὴν τοῦ βουλεύεσθαι χάριν αὖ- 
τὸν ἀπολωλεχότα, μηχέτι χουφισμοῦ τινα ἐπιχουρίαν 
εὕρασθαι ἐπιθυμεῖν ; Τί τοίνυν φημὶ, Χριστὲ Χριστὲ, 
Κύριε Κύριε; τί δήποτε ἡμᾶς τὸ λῃστέριον ὁσημέ- 
pat τιτρώσχει; Ἕστῆχεν ἐξεναντίας δεινή τις βιαία 
τόλμα, βρυχᾶται ἐπιπρίουσα τὸν ὀδόντα. δύσμορφος 

π᾿ ἀτιμίας, xaY παντοδαποῖς περιτετρωμένη ἐγχλή- 
ματιν. Αὕτη μέντοι ἐν τῷ νόμῳ xal τῷ περὶ σοῦ χη- 
ρύγματι, ὥσπερ τισὶ ζάλαις τρικυμίαις χαχῶν δια- 
φορουμένη, ἐξερεύγεται μὲν ἐξώλεις λόγους, γρά- 
φουσα δὲ τούτους ἐχφαίνει, o0; οὐδέποτε ὁ τῷ ἀϊδίῳ 
τῆς σαυτοῦ πηγῆς τῷ πατρὶ συνυπάρχων, ταῖς περὶ 
σεαυτοῦ γνώσεσιν ἀφώρισας. Συνάγει δὲ ὅλως xal 
συμφορεῖ δεινὰ ἅττα xal ἄνομα ἀσεδήματα " vov μὲν 
τὰς γλώττας xpabalvouca, vov δ᾽ αὖ πάλιν ταῖς τῶν 
ἀθλίων σπουδαῖς ἐπαιρομένη, οὺς ἐπ᾽ ἀδείας αὐτὴ 
παρόντας ἐξαπατᾷ καὶ φθείρει. Βούλομαι 65 ἤδη τοῦ 
προέδρου αὑτῆς τὴν φύσιν ἐξετάσα'!. Τί γὰρ δὴ λέ- 


γει: Ἤ χατέχωμεν, φησὶν, οὗ ἤδη ἐχγρατεῖς γεγό- C 


vage, ἣ γενέσθω ὡς αὐτοὶ βουλόμεθα. Πέπτωχε, 
καὶ ταῦτα πέπτωχεν ἀναιρούμενος * δόλῳ, φησὶν, f| 
δεινότητι πανουργίας, οὐδὲν διαφέρει. Σεμνὸν μόνον 
ἡγεῖτα!, ὃ διὰ πονηρᾶς ἐπινοίας εἰς αὐτὸν εἰσεῤῥύη. 
Πλήθη, φησὶν, ἔχομεν" προδήσομαι δὴ μιχρὸν a3- 
τὸς ἐπὶ τὸ πρόσθεν, ὡς ἄν τῶν τῆς μανίας πολέμων 
θεατὴς γένωμαι. Αὐτὸς, ἔφην ἐγὼ, προδήσομαι, ὁ 
ποὺς τῶν ἀφρόνων πολέμους παύειν εἰωθώς, Αγε δὴ, 
ΓΑρες "Apete, ἀσπίδων ἣ [ἴσ΄. ἢ] χρεία. Μὴ σύ γε 
τοῦτο ποιήσῃς, ἱχετεύομεν " ἐπισχέτω γοῦν σε s) «Tc 
᾿Αφροδίτης ὁμιλία. ᾿Αλλὰ γὰρ εἴθε ὡς τοῖς ὄχλοις 
ἄριστα συνεχχροτεῖσθαι δοχεῖς, οὕτω σοι τῇ περὶ τὸν 
Χριστὸν εὐσεδείᾳ προσὴν ἀκμάζειν. Ἰδοὺ δὴ πάλιν 
αὖ ἱκέτης ἔρχομαι, καὶ τοῖς ὅπλοις πᾶν πλῆθος ἐσχύων, 


tudinis formaque. decus aflingentes illi, natura sua 
plane turpissimo, ut miseros mortales perdat, er- 
rorem iis objiciens, eodem plane modo, ut opinor, 
facit, cui illud solum studio dignum videtur, ut 
noxia impudentiz et audaciz sux pharmaca profu- 
sius omnibus objiciat. Etenim novam , nec post 
homines natos unquam visam, infidelitatis fidem 
iuducit. Quamobrem nec a veritate abhorrere illud 
videtur jampridem divina oratione explicatum, quod 
ad malum sunt sapientes*'. Quid enim quispiam 
dixerit illum consilii capiendi gratiam perdidisse, 
qui non amplius sublevationis auxilium ullum in- 
venire expetit? Quorsum igitur, Christe Christe, 
Domine Domine? quorsum nos quotidie pradones 


B vulnerant? Stat ex adverso dura quzdam et vio- 


lenta audacia, fremit frendetque dentibus infamia 
deformis, et innumeris sauciata criminibus. Ipsa 
certe in lege et promulgatione nominis tui velut 
quibusdam procellis et malorum fluctibus disjecta, 
effundit perniciosa verba, eaque scribens in lu- 
cem edit, que nunquam tu, qui cum zlerno 
Patre tui ipsius fonte una exsistis, in. cognitione 
tui deflnivisti. Cogit omnino et convelit graves 
el iniquas impietates, nunc quidem linguas cri- 
$pans, nunc vero iterum miserorum studiis elata, 
quos ipsa prasentes prz securitate de cipit simul 
et corrumpit. Jam autem volo praesidis ipsius 
ingenium expendere. Quid enim ait? Aut te- 
neamus, inquit, cujus jam compotes facti sumus; 
aut flat sicut ipsi volumus. Cecidit, et cecidit qui- 
dem interfectus : dolone, inquit, an atroci aliqua 
calliditate, nihil refert. lllud solum grande ducit, 
quod propter pravas cogitationes in ipsum irrepsit. 
Multitudinem, inquit, habemus. Progrediar et ipse 
paulo ulterius, ut insani belli spectator fiam : ipse, 
inquam, progrediar, insanorum bella sedare antea 
solitus. Age sane, Mars Arl, clypeis utendum est: 
ne iu hoc feceris, obsecro : detineat igitur te Ve- 
neris congressus. Verum utinam quemadmodum 
turba plausibilis videris, sic et pietate vigeres erga 


' Christum! Ecce iterum supplex venio, et armorum 


copia pollens, pugnare nolo : Christi vero fide mu- 
nitus, cum te sanare, tum alios curare volo. Cur 


μάχεσθαι μὲν οὐχ ἐθέλω τῇ δὲ τοῦ Χριστοῦ πεφρα- p igitur ais ea te facere quae moribus tuis non con- 


Ὑμένο: πίστει, σέ τε ἰάσασθαι χαὶ τοὺς ἄλλους θερα- 
πεῦσαι βούλομαι. Τί οὖν φῆς ταῦτα πράττειν, ἃ μὴ 
τοῖς ἤθεσι προησῆχε τοῖς σοῖς ; ᾿Αλλὰ μετὰ ποίας ἡ τυ- 
χίαξ, εἰπέ μοι, fj τίνα περιουσίαν περιδεδλημένος, 


. μᾶλλον δὲ, ἐφ᾽ 6 τι προπετείας ἐληλαχώς ; Ὧ τόλ- 


ης ὑπὸ χεραυνῶν ἀξίας καθαιρεθῆναι ᾿Αχούσατε 
γὰρ ἃ δεδήλωχε πρώην πρός με. ἰὸν ἀποστάζοντι 
γράφων τῷ χαλάμῳ. Οὕτω, qnot, πιστεύομεν. Εἶτ᾽, 
οἶμαι, προσθεὶς οὐχ οἵἷδα ἅττα σοδαρῶς πως xal 
μάλα ἀχριδῶς ἐξησχημένα, προϊὼν ποῤῥωτέρω, οὐ- 
δὲν ὅ τι τῶν δεινῶν ἀπεσιώπησεν" ἀλλ᾽ ὅλον ὡς ἂν 


! Jerem, iv, 22. 


veniunt? Sed qua quiete, dic mihi, dic, quaxso, aut 
quibus copiis cinctus, vel potius quo temeritatis 
provectus ? Q audaciam fulmine vindicandam! Au- 
dite qua nuper mihi indicavit, calamo virus instil- 
lante scribens : Sic, inquit, credimus. Deinde ad- 
dens nescio quz insolenter, et valde accurate ela- 
borata, progressus ulterius, nihil acerbitatis omisit, 
sed omnem, ut ita dicam, dementie thesaurum 
aperuit : Expellimur, inquit, et receptionis nostr ^ 
securitas omnis tollitur. Sed h:»c parum ad rem; 
quz sequuntur attendite : ipsius enim verbis utar z 


911 GELASII CYZICENT I^5 | 
lKogamus, inquit, si in eadem sententia maneat A εἴπῃ τις τὸν τῇς παρανοίας ᾿νέῳξε θυ δαυρόν. 'A-. 
Αἰεχδη γί episcopus, facultatem nobis posthac ελαυνόμεθα, φησὶ, καὶ τὴν τοῦ εἰσδεχθῆνναι fuii - 


dari ex legis prescripto legitimos et necessarios 
cultus Deo tribuendi. O insignem impudentidm, 
quam veritatis studio reprehendi oportebat! Quod 
enig illi ex animi sententia accidit, id dictionis 
compendio expressit. Quid ais, inepte? Dissidium 
speciosum scilicet nobis ulcus. efferati erga me 
animi opponere paras, et in malo tecum implica- 
tos perdere festinas. Quid, inquis, si nemo dignum 
me existimat qui recipiar? illud enim szpe impuro 
gutture elamas, Ego vero conira. tibi dicam : Ubi 
cerium documentum et testimonium ingenii tui 
ostendisti? Quod oportuit te diis et bominibus ex - 
plicare, et perspicue aperire, maxime cum venenati 
serpentes ium magis efferari soleant, quando in 
penitissimis lustris reconditos se esse sentiunt. Il- 
lud vero valde in eo urbanum est, quod sub per- 
sona pudoris tanto studio silentium simulet. Mitein 
et mansuetum te palam exhibes, cum malarum ar- 
tium et insidiarum plenus multos fallas. Sed, o ti- 
seriam | diabolus ut voluit, Arium nobis iniquitatis 
officinam fecit. Accede ac dic mihi fidei tux docu- 
mentum, et nequaquam taceas. Heus tu qui os obtor- 
tum et ingenium ad omnem improbitatem possides : 
unum dicis Deum? me suffragatorem habes : 
sic igitur sentias. Ejusdem essenti& ais esse Dei 
Verbum quod priucipio fineque caret? hoc quo- 
que laudo : sic credas. Si quid ulterius adnectis, 
id tollo. Si quid ad impiam scjunctionem astruis, 
id nec videre me nec intelligere fateor. Si corporis 
hospitium ad divinarum functionum dispensationem 
assumis, non repreheudo. Si spiritum zternitatis 
iu precellente Verbo genitum dicis, admitto. Quis 
novit Patrem, nisi qui venit a Patre? quem novit 
Pater, nisi quem ex se ab sterno et sine principio 
genuit? Tu hypostasim peregrinam substituere putas 
oportere, male utique credens : ego vero pracel- 
lentis et omnia pervadentis potestatis plenitudinem 
Patris et Filii, essentiam unam esse cognosco. Si 
igitur tu. aufers ab illo, a quo ne cogitatione qui- 
dem contentiosorum auferri unquam potuit ; addi- 
tionis autem characterem promoves, et signa 
Qquzstionum explicas, ilii cui integram quidem ex 
seipso :ternitatem dedit, incorruptam vero imraor- 
talitatis intelligentiam per seipsum, et Ecclesise 
fldem attribuit. Abjice igitur, abjice tam stultze opi» 
nionis flagitium, facete et canore Ari, mala ad in- 
sipientium perfidiam decantans. Jure te diabolus sua 
subvertit malitia, et quibusdam fortasse hoc jucun- 


D 


Octav. ἀφαιροῦνται - ἀλλ᾽ οὐδέν πω ταῦτα πρὶ - 
πρᾶγμα τοῖς δὲ ἑξῃῆς προσέχετε τὸν vouv: αὐτὶ 
γὰρ χρήσομαι τοῖς ῥήμασι. Δεόμεθα,, φησὶν, ἐὰν ἐπὶ 
τῇς abt]; ἐπιμένῃ γνώμης ὁ τῆς ᾿Αλεξανδρεία: iz. 
σχοπος, ἡμῖν τοῦ λοιποῦ δοθῆναι κατὰ τὴν τοῦ via 
διάταξιν, τὰς ἐνθέσμους xal ἀπαρα:τήτους θερχτεῦ: 
τῷ Θεῷ ἐπιτελεῖν, Ὧ δεινῆς ἀναιδείας, fiv ezox 
τῆς ἀληθείας ἀπελέγξαι προσῆχεν ! Ó γὰρ αὑτῷ χη 
ἡδονὴν ἐτύγχανεν ὃν, τοῦτο τῇ συντομοΐίᾳ τῆς opi 
σεως ἀπετυπώσατο. Τί φὴς, ἄτοπε ; Διάστασιν c- 
πρόσωπον ἡμῖν τὸ σαθρὸν τῆς κατ᾽ ἐμὲ ἀγρίας cv. 
διανοίας ἐπιτειχίζειν μηχανᾷ; καὶ τοὺς ἐπὶ xam 
σοι προσπλαχέντας ἀπολέσαι σπεύδεις : Τί οὖν, εἰς, 
πράξω, εἰ μυδεὶς ἄξιον ἡγεῖταίξ με δέξασθαι; Tozz 
γὰρ πολλάχις Ex τῆς ἀνοσίας φάρυγγος ἐχέξοξς" ir 
δὲ τοὐναντίον ἔρομαί ae* ποῦ δὲ σαφὲς γνώρισμα zi: 
μαρτύριον τῆς σεαυτοῦ διανοίας ἐπεδείξω; "Hh 
ἐχρὴν σε διαπτύξαντα, χαὶ τοῖς θεΐοις xal τοῖς ἀν- 
θρωπίνοις σα:φῇ χαταστῆσαι, xal μάλισθ᾽ ὅτ: τἰ 
ἰοβόλα τῶν ἑρπετῶν xal τηνιχαῦτα μᾶλλον àypua- 
vety πέφυχεν, ὅταν ἑαυτὰ τοῖς τῶν φωλεῶν μυχῖ; 
ἐνιδρυθέντα αἴσθηται. Ἐχεῖνο δέ γε λίαν àoub 
αὑτοῦ, τὸ σπουδαίως εὖ μάλα καθάπερ ὑπό τι τῷ 
σωπεῖον αἰδοῦς σιγὴν πλάττεσθαι. Τῇ μὲν τοῦ ot 
ματος τέχνῃ, τιθασσὸν σεαυτὸν χαὶ yeipotlh :: 
ys παρέχεις. Καχῶν δὲ μυρίων καὶ ἐπιδουλῶ 
Évóoy γέμων, τοὺς πολλοὺς λέληθας. ᾿Αλλ᾽ ὦ τί; 
ἀθλιότητος! ὡς ὁ πονηρὸς βεδούληται, cjus 
ἼΑρειον ἡμῖν ἀνομίας ἐργαστήριον χατεστίσδϑν. 
Λέγε δὲ νῦν μοι παρελθὼν τῆς σεαυτοῦ matte; 5: 
γνώρισμα, xal μηδαμῶς ys ἀποσιωπήσῃς. Ὡ τ 
μὲν στόμα διάστροφον, τὴν δὲ φύαιν ὀξύῤῥοπον τὶ 
πονηρίαν χεχτημένε᾽ ἕνα λέγεις Θεόν: σύμψηνν 
ἔχεις x&pi, οὕτω φρόνει. Τῆς οὐσίας αὐτοῦ ἄναρρι 
xal ἀτελεύτητον Λόγον εἶναι φής: ατέργω τοῦτ᾽ 
οὕτω πίστευε. Εἴ τι περαιτέρω προσπλέχεις, τοῦ 
ἀναιρῶ" εἴ τι πρὸς ἀσεδῆ χωρισμὸν συγχατατάται;, 
τοῦτο οὔτε ὁρᾷν, οὔτε νοεῖν ὁμολογῶ. El τὴν τοῦ e 
pavo, ξενίαν πρὸς οἰχονομίαν τῶν θεέων ἐνεργεῶν 
παραλαμθάνεις, οὐχ ἀποδοχιμάζω. El τὸ πνεῦρε sl; 
ἀϊδιότητος ἐν τῷ ὑπερέχοντι λόγῳ γεγεννῆσθαι iim 

ἔχομαι. Τίς ἔγνω τὸν Πατέρα, cl ph ὁ ἐλϑὼ ἐδ' 


p τοῦ Πατρός ; Τίνα ἔγνω ὁ Πατὴρ, εἰ μὴ ὃν ἀϊδιω, τ΄ 


dum esse videtur : sic enim tibi persuades. Est ' 


vero plane pestiferum hoc malum. Age sane relicto 
illo absurdarum opinionum studio, o miser Ari, au- 
di : tecum enim dissero. Non sentis te ab Ecclesia 
Dei ejectum? periisti, certo scias, nisi teipsum 
respiciens, dementiam tuam damnes. Sed dices 
enagnam multitudinem bominum te adjuvare, et 
curas tuas sublevare. Audi igitur, paululum aures 
uas submiltens, o impie Ári, et intelige Voata. de- 


ἀνάρχως ἐξ αὐτοῦ γεγέννηχε ; Σὺ μὲν izórs2 
ξένην ὑποτάττειν οἴει δεῖν, χαχῶς δή ποὺ vint 
ἐγὼ δὲ τῆς ὑπερεξόχου xal ἐπὶ πάντα διηκούσι; 
δυνάμεως τὸ πλήρωμα Πατρὸς καὶ Y'loo, οὐσίαν pi» 
εἶναι γινώσχω, εἰ τοίνυν μὲν σὺ ἀφαερεῖς ἀπ᾽ ixthe-. 
ἀφ᾽ οὗ χωρισθῆναι οὐδὲ διάνοια τῶν ἐρεσχελούναν 
δεδύνηται οὐδεπώ ποτε οὐδέν. Προσθήχης δὲ yept 
χτῇρας ὁδοποιεῖς, καὶ ὅλως γνωρίσματα ζητήσειεν: 
διορίζεις, ἐχείνῳ ᾧ ὁλόχληρον μὲν ἐξ ἑαυτοῦ τί" 
ἀϊδιότητα δέδωχεν, ἀδιάφθορον δὲ τὴν ἔννοιαν, éb- 
νασίας τε δι' ἑχυτοῦ χαὶ Ἐχχλτσίας ἕνειμςε εἰσιν. 
Κατάθαλε οὖν δὴ, χατάδαλε τὸ εὔνθες τοῦτο ἀνόμτ᾽ 
μα, ὦ ἀστεῖε σὺ xal εὔφωνε, xaX τὰ χαχὰ πρὸς àz* 
ατία" wefitovy ἐξάδων. Εἰκότως ἄρα σε ὃ co 
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phe τῇ ἑαυτοῦ κατεστρέψατο xaxía, xai τοῖς μὲν A mentiam. Tu vero, Deus, qui omnium curam geris, 


ἴσως ἔδη τὸ τοιοῦτον εἶναι δοχεῖ. Οὕτω γὰρ σεαυτὸν 
πέπειχας. Ἔστι δὲ πάντη ὀλέθριον τὸ καχόν. Φέρε 
δὴ τῆς ἐν τοῖς ἀτοπήμασι διατριθῆῇς ἀπαλ)αγεὶς, 
ἄχουε, ὦ δαιμόνιε "Apsie* σοὶ γὰρ διαλέγομαι. Τῆς 
Ἐχχλησίας δήπου τοῦ Θεοῦ ἀποχεχηουγμένος οὐχ 
αἰσθάνῃ ἀπόλωλας, εὖ ἴσθι, ἐὰν μὴ βλέψας εἰς σεαυ- 
κὸν, τὴν παροῦσάν σοι χκαταχρίνῃης ἄνοιαν. ᾿Αλλ᾽ 
ἐρεῖς, ὡς ὄχλοι συμπράττουσί σοι, xal τὰς φροντίδας 
ἀπελαύνουσιν. "Axouc δὴ μιχρὸν ὑποσχὼν τὰ ὦτα, 
ὦ ἀνόσιε "Apzte, xal σύνες τὴν σεαυτοῦ ἄνοιαν. Σὺ 
δὲ, ὦ πάντων κγδεμὼν Θεὸς, εὐμενὴς εἴης τῷ λεγο- 
μένῳ, εἰ πίστεως ἔχοιτο. Ἐγὼ γὰρ ὁ σὸς ἄνθρωπος 
Deo ἔχων τὴν παροῦσαν προμήθειαν, χαὶ ἐξ Ἕλλη- 
νιχῆς, xal ἐκ Ῥωμαϊχῆς γραφῆς πάνυ ἀρχαιοτάτης 
σαφῶς ἀποδείξω τὴν "Apslou μανίαν, πρὸ τρισχιλίων 
που ἑτῶν ὑπὸ τῆς Ἐρυθρᾶς προῤῥηθεῖσάν τε χαὶ προ- 
φηισθεῖσαν. "Egr γὰρ ἐχείνη γε Οὐαί aot, Λιδύη., 
ἐν παραλίοις χειμένη χώροις *. ἥξει γάρ σοι χαιρὸς, 
ἐν ᾧ μετὰ τῶν δήμων xal τῶν σαυτῆς θυγατέρων 
δεινὸν ἀγῶνα xal ὠμὸν xal παγχάλεπον ὑπελθεῖν 
ἀναγχασθήσῃ, ἀφ᾽ οὗ χριτήριον μὲν εἰς ἅπαντας 
πίπτεώ: τε χαὶ εὐσεδείας διαξοθήτεται" σὺ δὲ πρὸς 
ἔσχατον ἀποχλίνεις χαταστροφῆῇς " ὑμεῖς γὰρ τῶν 
οὐρανίων ἀνθῶν τὸ δεχτήριον ἀνασπάσαι τετολμή- 
χατε, xal δήγματι σπαράξα:" καὶ μὲν δὴ σιδηροῖς 
ἐχράνατε τοῖς ὁδοῦσι, Τί δῆτα, ὦ πανοῦργε ; ποῦ γῆς 
σαυτὸν εἶναι νῦν ὁμολογεῖς ; Ἐχεῖ δηλονότι * χατέχω 


γάρ σου τὰ γράμματα, ἃ τῷ τῆς μανίας χαλάμῳ 


πρό; με διεχάραξας, ἐν οἷς φὴς πάντα τὸν, Λίδυν, 
δῆμον σύμψηφον &lval σοι πρὸς σωτηρίαν δήπου. El 
δὲ οὐ φήσεις ταυτὶ οὕτως ἔχειν, μαρτύρομαι ἤδη τὸν 
Θεὸν, ἢ μὴν ἀρχαιότατον τῆς Ἐρυθρᾶς πυχτίον, δι’ 
Ἑλληνικῆς συντεταγμένον γλώττης, εἰς ᾿Αλεξάνδρειαν 
ἀποστέλλειν, ὡς ἂν θᾶττον ἀπόλοιο. Εἶτα σὺ ἀναμάρ- 
τῆτος, ὦ διχρανοφόρε ; Εἶτα o0 σαφῶς ἀπόλωλας, ὦ 
ἄθλιε, τοιούτῳ δεινῷ περιεστοισχισμένος ; ἴσμεν, 
ἴσμεν σου τὸ ἐγχείρημα ποία φροντὶς, ποῖόν σε 
θράττει δέος, οὐ λέληθεν ἡμᾶς, ὦ δύστηνε χαὶ 
ταλαίπωρε. Ὦ τῆς ἀμόλύτητος τῶν σῶν φρενῶν, ὃς 
οὐδὲ τὴν νόσον χαὶ τὴν ἀμηχανίαν τῆς σεαυτοῦ ψυχῆς 
ἀναστέλλεις, ὦ ἀνόσιε᾽ ὃς τὴν ἀλήθειαν ποιχίλοις δι- 
ορύττεις λόγοις " χαὶ τοιοῦτος ὧν οὐχ αἰσχύνῃ ἡμᾶς 
ψέγων, χαὶ νῦν μὲν ἐλέγχων, ὥς γε οἴει" νῦν δ᾽ αὖ 


adsis benignus iis qua dicuntur, si ex file sunt. 
Ego enim homo tuus divina Providentia fretus, ex 
scripturis Gracis et Romanis, iisque vetustissimis, 
insaniam Arii aperte demonstrabo ante ter mille an- 
nos ab Erythrza przsignificatam atque predictam : 
ait enim illa: Va tibi, Libya, in maritimis sita lo- 
cis : veniet enim tempus in quo cum populo et 
filiabus tuis certamen grave, durum et omnino dif- 
ficile subire cogeris,.ex quo omnium fides et pietas 
judicabitur: tu vero ad extremum exitium dever- 
gis : vos enim coelestium florum receptaculum con- 
vellere ausi estis, et morsu discerpere, atque adeo 
ferreis polluistis dentibus. Quid igitur, callide vete- 
rator, ubi locorum esse fateris? Illic scilicet : ha- 
beo enim littera8, quas ad me furoris tui. calamo 
scripsisti, in quibus ais omnem Libyz populum 
conspirare tecum ad salutem. Si vero negaveris lic 
ita se habere, Deum testor, me vetustissimum Ery- 
thrzex exemplar Grece scriptum habere, quod 
Alexandriam mittam, uL quam citissime pereas. 
Anne tu sine peccato, furcifer? anne manifeste 
periisti miser, tauto malo circumseptus ? Novimus 
quid moliaris : αὐ cura, quis metus te perturbet, 
non nos latet , infelix et calamitose. O mentis tux 
stuporem , qui morbum et inopiam anima tuz nor 
reprimis, impie! qui veritatem variis confodis ser- 
monibus : el cuim talis sis, nos vituperare not 
vereris, et nunc redarguens, ut tibi videtur, 
nunc vero commonens tanquam fide οἱ doctrina 
praestantior, a quo scilicet miseri auxilium sibi 
suppeditari cupiunt : tametsi neque congredi cum 
tali oportet, neque omnino illum compellare, nisi 
quis in subdolis hujus verbis recte viveudi spem 
et in versibus reconditam esse putet, Sed non 
est hoc verum : longe sane abest. O imprudentiam 
vestram, qui cum isto vos commiscetis ! Quis igitue 
furor vos hujus acerbam linguam et aspectum 10- 
lerare coegit? Esto, sed jam ad te sermonem con- 
verto, o hominem animo imprudentem, lingua vo- 
ljuhilem , mente infidelem : da mihi disputationis, 


"non amplum dico et latum campum, sed circulo 


recte circumscriptum : neque putrem, sed natura 
firmum solidumque, o impie et pessime et dissimu- 


πάλιν νουθετῶν, ὡς πίστει xat λόγοις ὑπερφέρων p lator : cogor enim ista dicere, imo vero laqueum 


περὶ οὗ [ἴσ΄. παρ᾽ ob] δῆτα ol ἄθλιοι Extxovplav &av- 
τοῖς πορίζεσθαι γλίχονται" χαΐίτοι οὐδὲ συγγίνεσθας 
τῷ τοιούτῳ ἐχρῆν, οὐδὲ ὅλως αὐτὸν προσφθέγγεσθαι, 
πλὴν εἰ μὴ τις ἐν τοῖς ὑπούλοις τούτου ῥήμασι τὴν 
κοῦ ὀρθῶς βιοῦν ἐλπίδα τοῖς μέτροις ἀποχεῖσθαι 
οἴεται. ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἔστι τοῦτο᾽ πολλοῦ γε δεῖ. Τὸ δὲ 
ἀληθὲς, ὦ τῆς ὑμετέρας ávola;, ὅσοι τούτῳ συνανα- 
γίνεσθε! Τίς ἄρχ ὁ ἴστρος ὑμᾶς τῆς χαλεπῆς τούτου 
γλώττης xat τῆς ὄψεως ἀνασχέσθαι χατηνάγχασεν ; 
ἀλλ᾽ ἐπ᾽ αὐτὸν ἤδη σε βαδιοῦμαι τῷ λόγῳ, ὦ τὴν μὲν 
Ψυχὴν ἄφρων σὺ, τὴν δὲ γλῶτταν στωμύλε, ἄπιστε 
δὲ τὰς φρένας, δὸς δή μοι τοῦ λόγου οὐχ ἀμφιλαφές 
tt λέγω χαὶ ἱππήλατον πεδίον, ἀλλ᾽ οὖν χύχλῳ γε 
δὐπερίγραφον" μὴ σαθρὸν μόνον, ἀλλ᾽ ἐῤῥωμένον τε 


tibi injiciam , et disputatione impeditum in medium 
te adducam , ut omuis populus improbitatem tuam 
videat. Sed ad rem ipsam progrediar. Lotz utique 
sunt manus: pergamus precibus invocare Deum, 
aut potius contineamus nos parumper. Dic mibi, 
callidissime, quem Deum in auxilium tuum implo- 
rabis? Sed cortinere me nequeo. O tu. omnium 
auctor, Domine, o singularis virtutis Pater, propter 
liunc impium Ecclesia probra, dolores, imo vero 
vulnera et moerores patitur. Arius tibi locum jam 
adaptat, idque admodum praeclare, in quo, ut puto, 
constituens sibi ipsi synodum, qux Filium tuum 
Christum illum ex te genitum,illum nostri auxilii du- 
cem, adoptionis lege arroget ac teneat. Aw SNREXS. 
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mirandam fidem. Te, Domine, loco moveri existi- À xal στεῤῥὸν τῇ φυξει, ὦ ἀνύσιε Or,-a xai xác 


mat, te defiuitae sedis terminis circumscribere au- 
det. Lbi enim tu non przsens es? aut tibi operatio- 
nem tuam atque efficaciam ex legibus tuis omuia 
pervadentibus non sentiunt omnes? Omnia enim 
ipse contines, et extra te nec locum nec aliud quid- 
quam cogitare fas est. Sic potentia tua cum opera- 
tione inlinita est. Tu autem, Deus, exaudi : at vos, 
populi , advertite mentem. Hic enim est impudens 
et nequam, qui ad extremam improbitatem et ini- 
quitatem progressus, pietatem sMnulat. Apage, in- 
quit, nolo Deum injuriis obnoxium videri, ac ob id 
suppono et fingo mirabili sane fide, quod Deus cuin 
novellam et nuper creatam Christi. substantiam 
faceret, auxilium sibi ipsi preparavit , ut mihi qui- 
dem videtur. Quod enim, inquit, ab ipso abstuleris, 
id minus. Tibi igitur hzc fides est, o lues et perni- 
cies? Tu ex hypothesi fignentum sumis eum, qui 
gentium figmenta condemnavit? Tu ascititium eum 
vocas et velut officiorum ministrum, qui sine cogi- 
latione eL ratiocinatione, eo quod semper una cum 
Patris zternitate exsistat, oninia perfecit? Adapta 
jam, si audes, adapta, inquam, Deo, quod pracaveat 
el ietuat, et speret eventurum : quod cogitet , el 
ratiocinetur, et quod considerans sententiam suam 
dicat, et verba formet ; quod delectetur, rideat, do- 
leat. Quid igitur ais, miserorum omnium miser- 
rime? O virum maliti:e plane perituin, intellige, si 
potes, quod in tua ipsius versutia consumeris im- 
probus. Christus, inquit, propter nos passus est. 
At ego jam dixi quod sub forma corporis mis- 
sus est. Sane, inquit; sed metuendum ne aliqua 
in re imminuere illum videamur. O ferarum inter- 
pres, anne insanis, duin ista dicis, et aperte furis? 
Ecce enim mundus ipse forma est sive figura, et 
astra characteres suos ostendunt : et omnino spiri- 
tus hujus globosi orbis, species quzedam est eorum 
que sunt, eli quasi figuratio. Nihilominus Deus 
ubique adest. Ubinam igitur in Deo coutumeliz 
sunt? adt qua in re minuitur Deus? O parricida 
zquitatis ! Considera, ex teipso conjecturam capiens, 
si peccatum videtur esse, in Christo adesse Deum. 
llle quidem perspexit ignominiam sermonis, nec 
tarde poenas irrogavit. Preterea quotidie in mundo 


peccata. committuntur, et tamen Deus adest, uec D 


diu supplicia differuntur. Qua igitur in re minuitur 
potestatis ejus magnitudo? an ubique patitur? nihil 
opinor, mundi enim mens per Deum esi : per ipsum 
omnis stabilitas, per ipsum omne jus. Christi fides 
sine principio ex ipso est. Omnino autem Christus 
Dei lex est, per ipsum immensitatem ct infinitatem 
habens. Sed dc his ex te quoque ingenio cogitare 
videris. O furorem insignem! Converte nunc in 
tuum ipsius exitium diaboli gladium, Videte omnes, 
videte, ut lameutabiles prietendat voces vipera 
fDorsa lesus, ut venz ipsius et carnes veneno im- 
butz acerbos cieant cruciatus : ut corpus ipsius 
tabe defluxit attenuatum , et squalore, sordibus, et 
]amentatione , et pallore, et horrore, et mille deni- 


xai χρυψίνου" ἐξάγομαι γὰρ ταῦτα λέγειν ^ μᾶλλο; 
βρόχον ἤδη σοι περιάψας, χαὶ συμποδίσας τῷ 15 
ei; μέσους σε χαταστήσω, ὡς ἂν πᾶς Ó δῆμος " 
σὴν χαταμάθῃ φαυλότητα. Ἐπ᾿ αὐτὸ δὲ πορεῦτο; 
ἤδη τὸ πρᾶγμα. Νενιμμέναι δή πουθ ἐν εἶσιν al χεῖρι 
προσίωμεν ταῖς εὐχαῖς ἐπιχαλέσαι δὴ τὸν Ocóv: y: 
λον δὲ μικρὸν ἐπισχὼν, εἰπέ μοι, ὦ θερμότατε o 
τίνα Θεὸν ἐπιχαλέσῃ πρὸς βοήθειαν; "AX; 
tioepetv οὐ δίναμαι. Ὧ τῶν πάντων ἔχων τὸ χὺς 
Δέσποτα, ὦ τῆς μονέρους δυνάμεως, ὦ πάτερ, ὁ 
τουτονὶ τὸν ἀνόσιον ὀνείδη τε, xat λύπας, xal μὲ 
«ot xal τραύματα, xal ὀδύνας ἣ σὴ ἔχει Ἐχχλησί 
"Αρειός σοι τόπον ἤδη προσαρμόζει, χαὶ μάλα γε: 
φυῶς, ἐφ᾽ οὗ χαθιζάνων οἶμαι σύνοδον ἑαυτῷ, 


B παῖδα τὸν Χριστὸν τὸν σὸν, τὸν ἐκ σοῦ, τὸν τῆς ἐμ 


τέρας ἐπιχουρίας ἀρχηγέτην, θέσεως νόμῳ περιτι 
εἴται χαὶ ἴσχει. 'Επάχουσον, ἀντιδολῶ σε, τῆς θα 
μασίας πίστεως. Σὲ τὴν χατὰ τὸν τόπον χινεῖσθ 
δέσποτα χίνησιν οἴεται. Σὲ τῆς ἀφωρισμένης χα 
ἐδρας χύγλῳ περιγράφειν τολμᾷ. Ποῦ γὰρ οὐχ Er. 
ἡ σὴ παρουσία ; ἣ ποῦ τὴν σὴν οὐ πάντες ἐνέργει 
ἐχ τῶν πάντα σὸν διηχόντων νόμων aisOá&vorz: 
Πάντα γὰρ αὐτὸς περ:έχεις, xai ἔξω σοῦ obse τ 
πον, οὔτε ἄλλο οὐδὲν ἐπινοΐσαι θέμις. Οὕτως ἡ. 
δύναμις μετ᾽ ἐνεργείας ἐστὶν ἄπειρος. Σὺ μὲν 

ἐπάχουσον ὁ Θεός. Ὑμεῖς δὲ πᾶς ó λαὸς προσέχε 
τὸν νοῦν. Ὁ γὰρ ἀναίσχυντος οὗτος καὶ ἀχρεῖος, 
ἐπ᾽ ἄχρον μοχθηρίας τε καὶ ἀνομίας ὁμοίως ἐληλ 
χὼς, εὐλάδειαν σχήπτεται. ἼΛπαγε, φησὶν, οὐ fo 
λομαι τὸν Θεὸν ἐγὼ ὕδρεων πάθει δοκεῖν ἐνέχεσθα 
χαὶ διὰ τοῦτο ὑποτίθεμαι xal πλάττευ θαυμάσιά. 
τῇ πίστει, ὡς ὁ Θεὸς νεογενῆ xal νεόχτιστον οὐσὶ 
Χριστοῦ ποιησάμενος, βοήθειαν ἑαυτῷ παρεσχει 
σατο, ὥς γέ μοι δοχεῖ" ὅ γὰρ ἂν, φησὶν, ἀπ᾽ aio 
ἀφέλῃς, τοῦτο ἔλαττον πεποίηχας. Εἶτα, ὦ λυμεὶ 
χαὶ ὁλέθριε, σοὶ τοῦτό ἐστι πίστις; σὺ χαθ᾽ ὑ Ξόθεϑ 
χαὶ πλάσμα λαμθάνεις τὸν τὰ πλάσματα τῶν in 
καταχρίναντα ; σὺ ἐπείσαχτον xaleig , χαὶ ὥσει 
καθηχόντων ὑπηρέτην, τὸν ἄνευ ἐνθυμήσεως zx 
λογισμοῦ, τῷ συνυπάρχειν τῇ τοῦ πατρὸς ἀϊδιότηι 
πάντα διανύσαντα; ἐφάρμοσον νῦν, εἰ δὴ τολμᾷ 
ἐφάρμοσον τῷ θεῷ xal τὸ εὐλαδεῖσθαι,, καὶ τὸ ψι 
δεῖσθαι, xat τὸ ἐλπίζειν τὸ ἐχδησόμενον" ἔτι ὃ: 
ἐνθυμεῖσθαι, τὸ λογίζεσθαι, τὸ σχεπτόμενον γνέφι 
ἀποφαίνεσθαι χαὶ διαρθροῦν, xal ὅλως τὸ τέρπεσιε 
τὸ γελᾷν, τὸ λυπεῖσθαι. Τί τοίνυν ghz, ὦ τῶν ἀθδλὶν 
ἀθλιώτερε; Ὧ τῆς χαχίας αὐτόχρημα pic 
σύνες δὴ, εἰ δύνασαι, ὡς ἐν αὐτῇ γέ σου πανουρτὶ 
μοχθηρὸς ἂν ἀναλίσχῃ. Ὁ Χριστὸς, φησὶ, δι᾽ fpi 
πέπονθεν. ᾿Αλλ᾽ ἔδη φθάσας ἔγωγε εἶπον, ὡς pom 
σώματος ἀπεστάλη. Ναὶ, φησὶν, ἀλλὰ δέος μὴ δόξι 
pev χατά τι ἐλαττοῦν. Εἶτα, ὦ τῶν θηρίων μεσίτ 
ταῦτα λέγων οὐ μαίνῃ xal σαφῶς λυττᾷς ; Ἰδοὺ qi 
ὁ χόσμος μορφὴ, εἴτουν σχῆμα τυγχάνει Gv xal 

ἀστέρες γε χαραχτῆρας προδέδληνται" xal ὅλως ' 
πνεῦμα τοῦ σφαιροειδοῦς τούτου χύχλου͵, εἶδος τὸ 
ὄντων τνγχάνει ὃν, καὶ ὥσπερ μόρφωμα. Καὶ ὄμε 
ὁ Θεὸς πανταχοῦ πάρεστι. Ποῦ τοίνυν εἰσὶν ἐν τ 
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Θεῷ αἱ ὕβρεις; ἢ xasà τί ὁ Θεὸς ἐλαττοῦται! , "D A que malis plenum misere exaruit : ul aspectu «de- 


πατροχτόνε τῆς ἐπιειχείας σύ 1 Λόγισαι δὴ οὖν éx 
σαυτοῦ τεχμαιρόμενος, καὶ ἐνθυμήθητι, εἰ ἁμάρτημα 
εἶναι δοχεῖ, τὸ ἐν Χριστῷ παρεῖναι τὸν Θεόν. Ἐχεῖνος 
μὲν οὖν χατεῖδε τὴν ἀτιμίαν τοῦ λόγου xa τὴν τι- 
μωρίαν o3 βραδέως ἐπήγαγε. Χωρὶς δὲ τούτων xa 
ἐχάστην δήπουθεν ἡμέραν ἀμαρτήματα ἐν τῷ χόσμῳ 
γίνεται" καὶ ὅμως ὁ θεὸς πάρεστι, χαὶ τὰ τῆς δίχης 
οὐχ ὑστερίξει. Τί οὖν κατὰ τοῦτο ἐλαττοῦται εἰς τὸ 
μέγεθος τῆς αὐτοῦ δυνάμεως, εἰ τὰ πανταχου διαι- 
σθάνεται; Οὐδὲν, οἶμαι. Ὃ μὲν γὰρ τοῦ χόσμου νοὺς 
διὰ τοῦ Θεοῦ" δι᾽ αὐτοῦ πᾶσα διαμονὴ, δι᾽ αὑτοῦ πᾶσα 
δίχη᾽ fj δὲ τοῦ Χριστοῦ πίστις ἀνάρχως ἐξ αὐτοῦ. 
“Ὅλως δὲ Θεοῦ νόμος ἐστὶ Χριστὸς, δι᾽ αὐτοῦ τὸ ἄπει- 
pov ἅμα xa ἀτελεύτητον ἔχων. ᾿Αλλὰ γὰρ σὺ χατὰ 


σεαυτὸν ἐννοῶν φαίνῃ ; Ὦ τῆς μανίας λίαν ! περίτρε- D 


doy 35v εἰς τὴν σαυτοῦ ἀπώλειαν tb τοῦ διαθόλου 
ξίφος. Ὁρᾶτε δὴ, ὁρᾶτε πάντες, ὡς γοερὰς ἤδη 
προΐσχεται φωνὰς, τῷ τοῦ ἔχεως ἐνεσχημένος δῆγ- 
ματι" ὡς αἱ φλέδες αὐτοῦ xal σάρχες τῷ ἰῷ ἐχγατει- 
λημμέναι, δεινὰς ἀναμιγνύουσιν ὀδύνας" ὡς διεῤῥύη- 
xtv αὐτοῦ τὸ σῶμα πᾶν, αὐχμοῦ τε xal θρήνων, xal 
ὠχριάσεως, xal φρίχης, xat μυρίων γέμει χαχῶν, 
χαὶ δεινῶς χατέσχληχεν᾽ ὡς εἰδεχθὲς χαὶ χατάῤῥυ- 
vov τὸ τῆς χόμης δάπος, ὡς ὅλος ἡμιθνὴς, xal 
ἐξασθενῶν ἤδη τὸ βλέμμα" ὡς ἄναιμον τὸ πρόσωπον, 
καὶ ὑπὸ μερίμνης ἐχτετηχός "ὡς ὁμοῦ πάντα εἰς αὖ- 
τὸν συνδραμόντα, οἶστρος, μανία τε xal ματαιότης, 
διὰ τὸ χρόνιον τοῦ πάθους, ἄγριόν τε χαὶ θηριώδη σε 


πεποιήχασιν. Αὐτίχα οὐδὲ ἐπαισθανόμενος οὗ δὴ C 


καχοῦ τυγχάνει ὧν, Αἴρομαι, φησὶν, ὑφ᾽ ἡδονῆς, καὶ 
πηδὼ γε σχιρτῶν ὑπὸ χαρᾶς, καὶ πτεροῦμαι. Καὶ 
πάλιν νεχνιχῶς γε λίαν, Εἶεν, φησὶν, ἀπωλόμεθα. 
Τοῦτο μέν γε χαὶ ἀληθές East σοὶ γὰρ μόνῳ ἡ χαχία 
τὰς πορ' ἑαυτῆς σπουδὰς δαψιλῶς χεχορήγηχε " χαὶ 
ὃ πολλῆς ἐῴνητο τιμῆς, τοῦτό σοι ῥᾷστα δεδώρηται. 
Φέρε δὴ νῦν εἰπὲ, ποῦ τὰ σεμνά σού ἔστι παραγ- 
γέλματα; ἀπόνιψαι δὴ σαντὸν τῷ Νείλῳ, εἰ οἷόν τε, 
ὦ ἀτόπου γέμων ἄνθρωπε ἀναισθησίας" xal xo, σύ γε 
τὴν οἰκουμένην ἅπασαν τοῖς αὑτοῦ ἀσεδήμασι δια- 
ταράξαι ἐσπούδαχας, "Apá γε συνίης ὡς ἅπαντα 
ἤδη ὁ τοῦ Θεοῦ ἄνθρωπος ἐγὼ ἐπίσταμαι; ᾿Αλλὰ 
γὰρ ἀπορῶ, πότερον μένειν, f) ἀπιέναι δεῖ * οὔτε 
γὰρ βλέπειν εἰς τοσοῦτον ἔτι δύναμαι, χαὶ τὴν ἁμαρ- 
τίαν ἐπαισχύνομαι, ὦ “Αρειεῖ ᾿Ημᾷς μὲν εἰς φῶς 
χατέστησας, σαυτὸν δὲ εἰς σχότος, ὦ ταλαίπρρε, 
χατέδαλες, Τοῦτό σοι τῶν πόνων πέφηνε τὸ τέλος. 
᾿Αλλ᾽ ἐχεῖσε πάλιν ἐπάνειμι. Πλῆθος εἶναι φὴς, τῶν 
περὶ σὲ ἀλωμένων (51). Εἰχὸς, οἶμαι. xal δέχου γε 
τούτους, δέχου, φημί" λύκοις γὰρ xaX λέουσιν ἑαυ- 
τοὺς βρωθησομένους ἐχδεδώχασι. Πλὴν ἀλλὰ xal 
τούτων ἔχαστος προσθέχῃ χεφαλῶν δέχα, χαὶ τε- 
λίσμασι τούτων πιεσθεὶ;, αὐτίκα δὴ μάλα ἱδρώσει, 
ἐὰν μὴ τὴν ταχίστην ἐπὶ τὴν auf; prov δραμὼν Ἐχ- 
χλησίαν, τὴν τῆς ἀγάπης εἰρήνην τῷ φίλτρῳ τῆς 
ὁμονοίας ἐπανέληται. Οὐ γὰρ δὴ ὑπὸ σοῦ λοιπὸν 


(51) In ms. nostro , ἁἀλωμένων. ἤλκν. 
(52) Hoc est, prater tributariam fuuctionem et 
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formis, et illuvie sordida capillorum silva, ut totus 
semimortuus, et aspectu ipso jam languido, vultu 
exsangui el curis absumpto : ut simul omnia quz 
concurrerunt, furor, insania, vanitas, propter mali 
diuturnitatem agrestem et ferum reddiderunt. Ne 
sentit quidem quibus sit in malis. Efferor, inquit, 
pre voluptate, et tripudio, saliuque lascivio prae 
gaudio, et exsulto. Et rursum valde juveniliter : 
lleu, inquit, periimus. Hoc quidem certe verum est : 
tibi enim soli malitia largiter sjudia et amores sui 
suppeditavit : quodque magno pretio emerat , tibi 
facillime donavit, Age vero jam dic , ubi preclara 
illa tua monita? Ablue teipsum Nilo, si fieri potest, 
homo absurdi stuporis plenissime : quippe univer- 
sum orber terrarum flagitiis tuis perturbare omni 
studio. contendisti. Nonne intelligis quod ego jam, 
qui Dei homo sum, omuia sciam? At vero jam du- 
lito utrum manere an abire oporteat ; neque eniin 
adhuc visu tantum contendere possum, et peccatuin 
erubesco, o Ári : nos in luce collocasti, teipsum 
vero in tenebras conjecisti, iniser; hic enim visus 
est laborum tuorum exitus. Sed illuc iterum redeo. 
Multitudinem hominum circa te vagantium esse ais. 
Par est, opinor : et recipe eos, recipe, inquam ; 
nam lupis et leonibus sese devorandos prabuc- 
runt, Yerumetjam horum unusquisque (22) decem 
capitum accessione, et horum sumptu opprese 
sus continuo ponas dabit, nisi quam celerrime 
ad salutarem Ecclesiam recurrens, charitatis paceui 
amore ac studio concordix suscipiat. Non enim a 
te decipientur amplius de mala conscientia dainnati: 
neque funditus perire sustinebunt sceleratis tuis 
questionibus implicati : manifesta enim οἱ nota 
erunt in posterum sophismata tua : nec ipse quid« 
quam proficies, frustra finges, equitatem et sermo- 
num lenitatem simulans , el simplicitatis, ut ita di« 
cam, personam extrinsecus induens. Vanum erit 
omne artificium iuum : cito enim te veritas ipsa 
circumstabit : cito flammas tuas divinz potentiz, 
ut sic dicam, imber restinguet. Atqui socios οἱ suf» 
fragatores tuos, qui se jam obnoxios curis fecerunt, 
publicorum — ministeriorum curx excipient, nisi 
quam citissime fugientes congressum tuum, incor- 


D ruptam fidem amplexi fuerint. Tu vero, vir ferrce, 


da mihi aliquod specimen propositi tui, si tibi ipsi 
fidis, et fidei firmitate fretus es, ac puram omnino 


habes conscientiam. Veni ad me, veni, inquam, ad 


Dei hominem : crede quod interrogationibus meis 
cordis tui abdita scrutabor : et si quid insanize in 
te residere videatur, divinam gratiam implorans, a 
inorsu te melius curabo ; si vero mente sana esse 
videberis, cognito in te veritatis lumine, Deo gratias 
agam, ct mihi ipsi pietatis causa congratulabor. Et 
alia manu : Deus vos custodiat, charissimi. 


ἐξαπατηθήσονται ἐπὶ πονηρᾷ σννειδήσεςι χατεγνων 


rapitationem suam pro decem) insuper capitibus 
wributum pendent singuli. HARD, 
BS 
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opávot, οὐδ᾽ ἀ"ξωτα! τῇεον ἀπυλέτθτι, ταῖς μιαραῖς σῷ. ζητήσεσιν ἐμπλαχέντες. Eat, καὶ γνώριμα: 
πρὸς γοῦν τὴν ἑξῆς χρόνο». τὰ σά lost σοφίτματα" χαὶ αὖ» οὐδὲ αὐτὸ; àvo3al τι δυνήσῃ, ἀλλὰᾳμ 
σκηλατιχῇ, ἐπιείχειάν τε xal πραύτητα λόγων καθυποχρινόμενκς, χαὶ ἀπλόττιτος, ὡς εἰπεῖν, -: 
ωὠπεῖνν ἔξωθεν περιτιθέμενο;. Μάταιον ἔσται σου τὸ ὅλον τέχνασμα" αὑτίχα γάρ σε ἢ ἀλήθεια v: pic 
12ι΄ αὐτίκα σου τὰς φλόγας ὁ τῆς θείας δυνάμεω;, ὡς εἰπεῖν, μόρος ἀποτδέσει. αὶ μέν τοι χαὶ 
ταΐίρηυς καὶ ὀμυγνώμονάς σου ἐνόχους εἶναι τῇ βουλῇ γενομένους, αἱ τῶν δημοσίων λεετουργη μάτων 1 
λήψννπαι φροντίδες, ἐάν γε μὴ τὴν ταχίστην ἀποφυγόντες τὴν πρὸς σὲ συνουσίαν, τὴν ἀδιάφθορον 
αλλάξζω ται πίστιν. Σὺ δὲ, ὁ σιδηρόφρων ἀνὴρ, δεῖγμά μοι δὺς τῆς of; προαερέσεως, εἰ σαυτῷ 
στεύεις, καὶ ἔῤῥωται τῷ βεδαίῳ τῆς πίστεως, καὶ χαθαρὰν ὅλω; ἔχει; συνείδησιν. Ἧ χε πρὸς 
ἧκε, φημὶ, πρὸς Θεοῦ ἄνθρωπον πίστευσον ὡς sat; ἐμαυτοῦ πεύσεσι διερευνῆήσομαξ σου τὰ ἀπόῤῥττι 
καρδίας' κἂν μέν τι μανιχὸν ἐνεῖναι δόξῃ, τὴν θείαν ἐπιχαλεσάμενος χάριν, παραδύγματός σε χά 
ἰάσομαι. "Exv δὲ ὑγιαίνων τὰ χατὰ Ψυχὴν φανῇς, τὸ τῆς ἀληθείας qi; ἐπιγνοὺς, ἐν σοὶ xai τῷ θεῷ. 
εἴσομαι, καὶ ἐμαυτῷ τῆς εὐσεδείας συνησθήσομαι. Καὶ &AAg χειρί. Ὁ Θεὸς ὑμᾶς διαφυλάξοι͵ ; 
πντοί, 

Per Syneleilum et Gaudentium moagistrianos per- A διὰ Συγχλητίου xai Γαυδεντίου pav: 
j3ta sunt. hac, cum Paterius praefectus esset /Egy- ἐχομίσθη xai ταῦτα, ὅτε Πατέριος T$» ἔπαρχος 


pti, et lecta sunt in palatio. (0x 10v, χαὶ ἀνεγνώσθη £v τῷ παλατίῳ. 
Contra Eusebium εἰ Theognium. Κατὰ Εὐσεδίου xal Θεογ»ίου. 
Constantinus Augustus. catliolice Ecclesie Nicome- Κωγσταγτῖνος Ee6actóc τῇ καθο.δικῇ "Exxd 
diensium. Δικομηδέων. 


(33) Omnes probe nostis, fratres dilectissimi, Do- Τὸν Δεσπότην θεὸν δηλαδὴ xai Σωτῆρα Xp 
ininum Deum scilicet οἱ Salvatorem Christum Pa» ἀχριδῶς ἅπαντες ἴστε, ἀγαπητοὶ ἀδελφοὶ, fix: 
wem et Filium esue : Patrem dico, sine principio, τε xai Υἱὸν εἶναι. Πατέρα φημὶ, ἄναρχον, ἄνευ 
sine fine, parentein szculi ipsius; Filium vero, hoc λους, γονέα τοῦ αἰῶνος αὐτοῦ" Υἱὸν δὲ, τοῦτ᾽ ἔστι 
est Patris voluntatem, quz quidem neque per cogi- τοῦ Πατρὸς βούλησιν, ttc οὔτε δι᾽ ἐνθυμή σεώς - 
tationem aliquam assumpta cst, neque ad operum ἀνείληπται, οὔτε πρὸς τὴν τῶν ἔργων αὑτοῦ - 
suorum perfectionem per substantiam extrinsecus σιουργίαν διά τινος ἐξεζητημένης οὐσίας χατελής 
quvsitan accepta. Qui enim boc intelliget; hic ha- Ὃς γὰρ τοῦτο xal νοεῖ xal νοήσει, οὗτος ἕξει : 
b«bit ad omne supplicii genus indefessam toleran- ἢ ἅπαν τιμωρίας γένος ἀχάματον ὑπομονήν. "AX 
Uam, Sed Del Filius Christus omnium opifex , ei ὁ τοῦ Θεοῦ Υἱὸς Χριστὸς ὁ τῶν ἁπάντων δημεουρ 
immortalitatis ipsias largitor genitus est, quantum xai τῆς ἀθανασίας αὐτῆς χορηγὸς, ἐγεννήθη i 
ud fidem spectat eam qua credidimus : genitus est, πρὸς τὴν πίστιν ἀνῆχεν f| πεπιστεύχαμεν-" b 
imo vero progressus est ipie, cum omnino in Patre νήθη, μᾶλλον δὲ n porOtv αὐτὸς, καὶ πάντοτε b» 
exsct, ad eorum quae ab. ipsu facta sunt, ordina- Πατρὶ ὧν, ἐπὶ τὴν τῶν ὑπ᾽ αὐτοῦ γεγενημένων! 
tionen, Genitus. igitur. individuo quodam pro- κόσμησιν. Ἐγεννήθη τοίνυν ἀμερέστῳ προελεύσε 
ceseu, Voluntas enim. simul atque domicilio ipsius γὰρ βούλησις ὁμοῦ xai τῷ οἰχητηρίῳ αὐτῆς ig 
Ἰιβχα ουἱ, 68 que diversa indigent cura, so-  smye, xol ταῦθ᾽ ἅπερ διαφόρου δέεται ἔπιμε)ε 
eundum uniuscujusque qualitatem tractat. atque.— xazà τὴν ἑχάστου ποιότητα πράττει τε xal διοῦ 
administrat, Quid igitur est? quid inter Deum Τί οὖν ἐστι; τί μεταξὺ τοῦ Θεοῦ τοῦ Πατρὸς xoi 
Patrem οἱ Filium medium ? nibil scilicet. : — Yiou; Οὐδὲν δηλαδή, αὔτη γὰρ ἢ τῶν πραγμά 
ipsa enim rerum completlo cognitione accepit συμπλήρωσις αἰσθήσει παρείληφε τὸ τῆς βουλέα 
voluntatis imperium , non quidcm separata ex πρόσταγμα, οὐχὶ δὲ μερισθεῖσα Ex «τῆς τοῦ [σι 
Patris essentia. voluntatem separavit. Quod vero οὐσίας τὴν βούλησιν διέστησεν. Ὃ δὲ τούτοις ἴ 
ad data sequitur, quis est qui Dominum meum (Σ ται, τίς ἐστιν, ὃς τοῦ Χριστοῦ τοῦ ἐμοῦ Acszi 
Christum. filium. reverentia inagis ductus quam παιδὸς δι᾽ αἰδῶ μᾶλλον ἣ μωρίαν δέδιεν ; "Ag 
stultitia metuit? Num itaque patitur Deus? πάσχει tb Θεῖον; ἐπειδὰν ἡ τοῦ σεμνοῦ Ge 
postquam. augiuati corporis habitatio ad notitiam τος olxrct; πρὸς ἐπίγνωσιν τῆς ἰδίας &vsitt 
propris sanctitatis properat : au cadit sub tactum ὀἐρμᾷ, ἣ ὑποπίπτει θίξει τὸ τοῦ σώματος ἔχχεχω 
ilum quod separatum est ἃ corpore? Num igitur σμένον; "Ap' οὐχὶ διέστηχε τοῦθ᾽ ὅπερ Ex cix 
separavit hoc quod ἃ corporis huunilitate ablatum σώματος ἀφήρηται ταπεινότητος ; οὐχὶ δὲ Lug 
ext! num. vero viviuus, licet ad mortem, anima χἂν πρὸς θάνατον d τῇς Ψυχῖς εὔχλεια τὸ αἱ 
gloria eorpus ascivecit ? Quid igitur hic innoxia εἰ προσχαλέσηται; Τί τοίνυν ἐνταῦθα ἡ &Gaz6i. 
sincera fides dubitatione dignum offendit? nouue — xal εἰλιχρινὴς πίστις ἄξιον ἀμφιδολέας xacsizmg 
vides Deum augustims curpus elegisse, quo dei — 7, οὐχ ὁρᾷς ὅτι σεμνότερον σῶμα ὁ Θεὸς ἐξελέξε 
imdicia et virtutis sux documenta voluit esten- δι᾽ οὗ τὰ τῆς πίστεως τεχμέρια xal cà τὸς elm 


(S3) Aliam versionem veterem hujus Epistole, — titulo dicitur, Baroni bi - 
φιυδὶειν Jusünianus misisse ad Vigilium papam in — llanp. ; Baronius exhibet ad an. 339, amm. ! 
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ἀρετῆς ὑποδείγματα ἔμελλεν ἐμφανίζειν ; xaX τὴν A dere? et jam confusum a diabolo errorem, humaei 


ἤδη συγχεχυμένην ὀλεθρίῳ πλάνην τοῦ ἀνθρωπίνου 
γένους ἀπώλειαν ἀποσείεσθαι, χαινήν τε θρησχείας 
διδόναι διδασχαλίαν τῷ τῆς ἀγνοίας ὑποδείγματι, 
«ὰς ἀναξίας τοῦ νοῦ πράξεις χαθαέρειν, ἕπειτα δὲ 
τὴν μὲν τοῦ θανάτου βάσανον ἐχλύειν, τὰ δὲ τῆς ἀθα- 
vacla; ἔκαθλα προαναφωνεῖν. ᾿Αλλ᾽ ὑμεῖς, οὖς λοι- 
πὸν ἀδελφοὺς ἡ τῆς ἀγάπης χοινωνία εἰχότως ὑπ᾽ 
ἐμοῦ προσαγορεύεσθαι ποιεῖ, οὐχ ἀγνοεῖτέ μὲ τὸν 
ὑμέτερον συνθεράποντα, οὐχ ἀγνοεῖτε τὸ τῆς ὑμε- 
τέρας σωττρίας ὀχύρωμα, οὗ τὴν φροντίδα γνησίως 
ἐπανήρτημαι, xo δι᾿ οὗ τῶν ἡμετέρων ἐχθρῶν οὐ 
μόνον τὰ ὅπλα χατεμαχεσάμεθα, ἀλλὰ χαὶ ζῶντας 
ἔτι τὴν Ψυχὴν συγχατείρξαμεν πρὸς τὸ τῆς φιλαν- 
ϑρωπίας ἀληθῇ πίστιν ἐχφάναι. ᾿Αλλ᾽ ἐγὼ ἐπὶ τοῖς 
ἀγαθοῖς τούτοις διὰ τὴν τῆς οἰχουμένης μάλιστα 
ἀνανέωσιν ἔχαιρον. Καὶ γὰρ θαύματος ἦν ἄξιον ἀλη- 
θῶς ἔθνη τοσαῦτα εἰς ὁμόνοιαν ἐπαγαγεῖν, ἃ πρὸ 
βραχέος ἐλέγετο τὸν Θεὸν ἀγνοεῖν. ΠΙλὴν τί ἔμελλε 
«Ὑινώσχειν τὰ ἔθνη ταῦτα, ἃ οὐδεμίαν φιλονειχίας 
ἐπανήρηντο φροντίδα ; Τί οὖν νοεῖτε, ἀδελφοὶ ἀγα - 
πητοὶ, ὡς ἡμᾶς αὐτοὺς: αἰτιῶμαι; Χριστιανοί ἐσμεν 
«αἱ οἰχτρᾷ διαθέσει διχονοοῦμεν. Αὕτη ἄρα ἐστὶν 1) 
ἡμετέρα πίστις ; αὕτη ἡ τοῦ ἁγιωτάτου νόμον δ:δα- 
σχαλία : ἀλλὰ τίς ἐστιν αἰτία, δι᾽ ἣν ὁ τοῦ παρόντος 
καγχοῦ ὄλεθρος ἐξεγήγερται; Ὦ τῆς ἀτοπίας 1 ὦ μί- 
σους ὑκερθδολὴ, πάσης ἀγαναχτήσεως μέγεθος ὑπερ- 
παίουσα Τίς ἡ τοῦ λῃστηρίου τούτου ἀναπέφανται 
δεινότης ; fj τὸν τοῦ Θεοῦ Υἱὸν ἀρνεῖται ἐξ ἀμερίστου 
τοῦ Πατρὸς οὐσίας προεληλυθέναι ; "Ap! οὐχὶ παν- 


δου γί. perniciem excutere, novamque religionis 
doctrinam dare ignoranti: documento, indignas 
mentis cogitationes purgare, deinde vero mortis 
cruciatus retundere, ac immortalitatis premia 
longe ante predicere. Sed vos, quos ut deinceps 
fratres appellem, charitatis comniunio facit (non 
ignoratis nie conservum vestrum) non ignoratis ve- 
stra? salutis presidium, cujus curam ingenue sus- 
cepi, et per quod non solum armatos bostes no- 
siros devicimus, verum etiam viventes adliuc coegi- 


mus humanitatis veram fidem profiteri. Ego vero 


in his bonis propter instaurationem orbis terrarum 
maxime gaudebam. Etenim admiratione plane di- 
gnuin fuit tol gentes ad concordiam consensumque 


] adduxisse, quze paulo aute dicebantur Deuin iguo- 


rare. Verum quomodo cogniturz erant gentes ea, 
qu:e nullo contentionis studio intelligere curarent? 
Quid igitur cogitatis, fratres charissimi, quod nos- 
ipsos accuso? Christiani sumus, et miserabili affe- 
ctu dissent;mus. ilc igitur ipsa est fides nostra? 


"hxc sanctissime legis doctrina? Sed quae tandem 


est causa, ob quam praesentis mali pernicies exci- 
(ata est? O rem absurdam! o summum odium, quod 
omnis indignationis magniludinem excedit! Qua 
tandem visa est hujus atrocitas ? Num Dei Filium 
negat ex individua Dei substantia processisse * Aune 
Deus ubique est? atqui hunc semper adesse nobis 
sentimus. Anne hujus potentia universitaus ornatus 
coaluit, atque separationis dissidio privatus est? 


«ταχοῦ ἐστιν ὁ Θεός ; χαίτοι γε τοῦτον πάντοτε xap- C Ne quid igitur a nobis actum sit, fratres charissimi, 


εἶναι ἡμῖν αἰσθανόμεθα. "Ap' οὐχὶ διὰ τῆς τούτου 
δυνάμεως ἡ τῶν ὅλων συνέστηχεν εὐχοσμία; χαίτοι 
χε τῆς τοῦ χωρισμοῦ διαστάσεως ἐστέρηται. Μὴ οὖν 
ἐμῖν τι πέπραχται, ὦ ἀγαπητοὶ ἀδελφοὶ, χαταμάθετε 
νῦν, ἀξιῶ, τὰς βασάνους τῆς παρούσης ἀλγηδόνος 


attendite, quaeso, praesentis doloris probationem, 
Vos illius confessores fore promisistis, quem esse 
negatis, cum vobis istud exitiabilis ille doctor per- 
suaserit. 


Ὁμολογητὰς ὑμᾶς εἶναι τούτου ἐπαγγέλλεσθε, ὃν 


εἶναι ἀρνεῖσθε, ὑμᾶς τοῦ πανώλους διδασχάλου πείθοντος. 


(Ab hoc loco describit reliquam Epietolam Theodoretus lib. 1, Hist. Eccl., c. 20, hujusce Patrologie 
tom. LXX XII, c. 961.) 


Νικητὴς Kovcrarciroc Ec6actóc Θεοδότῳ. 


Ὅσῃ τῆς θείας ὀργῆς ἡ ἰσχὺς míquxe, xai ἐξ ὧν 
Ἑὺσέδιός 4“ε καὶ Θεόγνιος πεπόνθασιν, εὐχερὲς xal σὲ 
μαθεῖν" οἱ εἰς τὴν ἁγιωτάτην παροινοῦντες θρη» 
σχείαν, τὸ τοῦ Σωτῆρος Θεοῦ ὄνομα τῷ συστήματι 
τοῦ οἰχείου λῃστηρίου χαὶ μετὰ τὸ τυχεῖν συγγνώ- 
μὴς ἐμίαναν. Ὅτε γὰρ μάλιστα μετὰ τὴν τῆς συν- 
ὁδου ὁμογνώμονα συμφωνίαν ἐχρῆν τὴν προτέραν 
ἐπανορθώσασθαι πλάνην, τότε τοῖς αὐτοῖς ἀτοπήμα- 
σιν ἐμμένοντες ἑάλωταν. Διὰ τοῦτο γοῦν ἡ θεία 
Πρόνοια αὐτοὺς τοῦ ἑαυτῆς ἀπώσατο λαοῦ" ἐπειδὴ 
μηδὲ ἔφερε τὰς ἀχάχους ψυχὰς ὀλίγον &vovola φθει- 
ρομένας xaüopiv* xaX νῦν μὲν ἀξίαν παρ᾽ αὐτῶν 
fi*noc δίχην, μείζονα δὲ χαὶ εἰς τὸ ἑξῆς διὰ τοῦ παν- 
τὸς αἰῶνος λήψεται. “Ὅπερ τῇ σῇ ἀγχινοίᾳ δηλωθῆ- 
ναι δεῖν ἡγησάμην, ἵν᾽ εἴ τις χαχὴ παραίνεσις τῶν 


(54) Laodiceno episcopo Aríanis occulte faventi. 
Vide Theodoretum lib. 1 Hist. eccles. cap. 21, ubi 


Victor ConstanMinus Augustus. Theodoto (31). 


Quanta vis divinz irz exstitit, etiam ex iis quz 
Eusebio et Theognio acciderunt, facile licet tibi 
intelligere : qui in &anctissimam religionem debac- 
cbantes, Dei Salvatoris nomen ipsa wrma przdo- 
num $uorum eliam post impetratam veniam pol- 
luerunt. Nam tum maxime quando post concordem 
synodi consensionem, priorem errorem eos corri- 
gere oportuit, absurdis istis opinionibus adharo- 
scere depreheusi sunt. O^» hoc igitur divina Provi- 
dentia ex populi sui numero eos exturbavit; quo- 
niam neque tulit minime malas mentes amentia illa 
corruptas videre : et nunc debitas ab iis paenas 
exposcit, majores etiam deinceps in omni sxculo 
sumpturus. Quod prudenti tux indicare oportere 
putabam, ut si qua perversa admonitio istorum 


interfuisse Antiochen: synodo dicitur, io qua Eu- 
stathius e sede pulsus est. Hanp. 
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(quod non existimo) tuo iusideat animo, ea ex 
a8uimo deleta, puram ut decet, cogitationem, veram 
sanctificationem, intemeratam lidem servatori Deo 
, prxbere studeas. Etenim consentaneum est hoc ab 
co fieri, qui iueorruptis zternze vitze premiis dignus 
haberi constituerit, Deus te custodiat, fraler dilecte. 


THEOTIMI TOMITANI EPIST. AD LEONEM IMP. 


A τοιούτων, ὡς ἔγωγε οὐχ οἵἴμαι, τῇ σῇ ἕνεχ; 
προαιρέσει, ταύτην τῆς Ψυχῆς ἀφελόμενος x: 
ὡς προσῆχε τὴν διάνοιαν, εἰλιχρινῇ t& xafo: 
xai ἄγραντον πίστιν τῷ Σευτῆρι Θεῷ παρ: 
προθυμηθῇς. Καὶ γὰρ τοῦτο προσῆχόν iz- 
τούτου πράττεσθαι, 0; 6 ἂν ἀχεραίων τῶν -τ; 


νίου ζωῆς ἐπάθλων ἀξιοῦτθαι βουλεύηται, Ὁ Θεός σε διαφυλάξοι, ἀδελφὲ ἀγαπητέ. 





ANNO DOMINI DLVII. 


THEOTIMUS JUNIOR 


TOMITANUS EPISCOPUS. 


NOTITIA. 


(Mich. Lequien., Oriens Christ. t. T, p. 1215.) 


Leo Augustus de Proterii Alexandrini nece cunctis Orientis metropolitis scripsit, atque; 
Theotimo reverentissimo episcopo Tomitano. Cujus exstat responsoria ad illum Epi 


hac inscriptione : Domino piissimo, etc. 





THEOTIMI EPISTOLA AD LEONEM IMP. 


Mansi, Conc., t. VII, 545.) 


Domino piissimo, el Christianissimo imperatori no- 
stro. Leoni, Theotimus humilis Scythim regionis 


episcopus. 


Decet tuam pietatem, venerabilis imperator Αὖ - 
guste, Ecclesiarum tranquillitate gaudere, et tribu- 
Jationes populi conturbati et tempestates tranquil- 
lissimis vestris allocutionibus ad pacis jura trans- 
ferre. Propterea siquidem vos Deus coelitus divino 
hutu suo munivit, ut ea quidem quz» s3na sunt, 
imperiali potestate integra semper salvaque custo- 
diati$; 48 vero vexata sunt atque corrupta, ve- 
strae pietatis medicina curetis, nihil itaque Deo 
nmabilius est, nilil acceptius, quam ut illa vos 
sapiatis, quz» ἃ Dei Patris sapientia didicistis; et 
illa doceatis, quie ab ipsis fidei vestrze incunabulis 
saluberrime estis eruditi. Et quoniam sacratissimis 
vestris syllabis admonuistis, ut qux: sapimus de 
sancto Chalcedonensi concilio, nostris litteris refe- 
ramus ad vestra notitiam pietatis; cognoscat Ve- 
rtra Serenitas, quoniam nibil amplius, nihil minus, 
quam quz in Chalcedonensi (1) concilio a sanctis 
Patribus integre atque perfecte definita sunt, cre- 
dimus, aut consentimus. Neque enim aliud nos 


(1) Vetcres libri, quam qua in Ephesino. 


ultra sapere, quam ea quas tantorum Patrum 
mino sanctus Spiritus erudivit. Unde, mans 
sime imperator, et ego, et omnis Ecclesia De 
sapimus, et in consensu nostro sanctorum Ps 
definitiones file et devota confessione firma 
De Timotheo vero sic sapimus : quoniam secun 
virtutem precum adliuc vivo exsistente epist 
impudenti intentione ab excommunicatis estt 
natus et excommunicatum ecclesiastica π 
eum esse decernii : neque manus imposiis 
illorum episcoporum jn eancta Ecclesia per 
quamdam habere virtutem, qui Christi fidem 
lantes, ordinationem impositam sibimet amise 
Nuuc igitur nostrz confessionis verbum [scit 
saluberrimis vestris auribus manifestum, dept 
mus Dominum nostrum Jesum Christum, ot 

Β strum imperium catholice fidei robore coufortat 
et crucis virtute munitum, ab omni Suspeci 
bellorum intactum semper custodire dignetur. 0 
mus vestram tranquillitatem divina Providenti: 
semper incolumein, et coronam imperii vestri i 
meratam et impollutam multis annis nobis dit 
tas donare digneiur, Domine sacratissime et v 
rabilis imperator. 


(2) Veteres libri ct edit. prudentia, 





ANNO DOMINI DLVIII. 


. AMMONIUS 


PRESBYTER ALEXANDRINDUS. 
NOTITIA. 


(Fasnc. Bibl. Grac. edit. Harless, V, 722.) 


1onius, Ecclesie Alexandrine presbyter et cconomus, a. Chr. 458 subscripsit epi- 
»piscoporum Egypti ad Leonem imp. pro defensione concilii Chalcedonensis. Hic es! 
nius presbyter de quo hac ex Mich. Glyce epistola 56 affert Allatius De libris ec- 
ücis Grecorum, pag. 325 : Ἐπιδεδαιοῖ δὲ ταῦτα xaX ὁ πρεσδύτερος ᾿Αμμώνιος λέγων, ὅτι τοῦ 
| χατελθόντος εἰς ἄδην αἱ ψυχαὶ πᾶσαι, αὐτὴ ἡ τοῦ Ἰούδα τῶν δεσμῶν ἀπελύθησαν. Idem esse vi- 
'rancisco Combefisio in Bibl. Concionatoria, cujus multe in Catenis ad N. T. οδη- 
raesertim) occurrunt symbole, in quibus Cyrillum et Chrysostomum videtur sublegisse. 
etiam Rich. Simonis lib. rr Hist. critice N. T., p. 410. Anastasio Sinaitee im ffodego, 
, dicitur ὁ περὶ πάντα πολυπειρότατο: τῶν ἐξηγητῶν ᾿Αμμώνιος ὁ ᾿Αλεξανδρεύς, et contra Ju- 
Halicarnasseum Eutychianee heereseos antesignanum , scripeisse cognoscitur etiam ex 
06. Atque p. 284, ante verba ἔστι γοῦν τὸ παρ᾽ αὐτοῖς τοῖς τῆς συνόδου Χαλχηδόνος ἐπιμεμ- 
ς-. jn MS. Cesareo CCCVI. teste Nesselio (1) legitur : ᾿Αμμωνίου πρεαδυτέρου ᾿Αλεξανδρείας 
ερὸς τῆς αἱρέσεως Εὐτυχοῦς xat Διοσχόρου. Eumdem esse putat doctissimus Caveus, qui in 
. Catena in Psalmos citatur sub nomine Ammoaii junioris (2), et ex cujus ἑρμηνείᾳ τῶν 
» fragmentum MS. memorat Lambecius lib. v, p. 154. (pag. 325 edit. Kollar. 1t. in 
edic. Laurent. cod. iv, plut. 5, n. 2, teste Bandin. r, p. 98.) Commentarium hujus Am- 
probatissimi Écclesie Alexandrine ἐξηγητοῦ, in Hexaemeron e SS. Patrum et Cyrilli 
e scriptis concinnatum, laudat idem Anastasius Prefatione Anagogicarum suarum in 


neron contemplationum. 


ut Lambecio comm. vol. V, col. 968 ; item 
reg. Taurin. vid. catalog. codd. Gr. 
8, cod. CC. nr. 19. Hanr. 
id. n. 7, et sub nomiue Ammonii junioris 
mbecius, (ut ibid. notavi). In cod. V, plut. 6, 
iblioth. Medic. Laurent. (vid. Dandin. ca- 
d. Gr. 1, pag. 101 seq.) est catena quorum- 
erpr. in vii epistolas canonicas : in qua me- 
t quoque Ammonius presbyter. — t. in Ca- 
Danielem, et in quatuor evaugelistas. vid. 
l. c. pag. 21 et 161, adde Fabric. B. Gr. VII, 
1, et pag. 790, de cod. Oxoniensi, in quo 
ua in Acta et epistolas catholicas, et in illa 
e Ammonii, — In cod. Coisliniano VII 
" est Severi Antiocheni epistola ad Ammo- 
'esbyterum (Ex τῆς πρὸς ᾿Αμμώνιον πρεσδύ- 
leste Montfaucon in Biblioth. Coislin. pag. 55, 
19, sed posteriore loco is observat, in ltegio 
ji ad Ammoaium scliolasticum, qui illi vi- 
lius esse ab Amuinouio presbytero. lbid. 


pag. 56, n. 27, ejusdem Severi epistola ad Ammo- 
nium et Petrum in cod. Coislin. LXXXI, memora- 
tur. — Cod Coislin, XXV, sxc. x, complectitur 
Acta apostolorum et epistolas catholicas cum com- 
mentariis, ex Chrysostomo aliisque Patribus et au- 
ctoribus collectis in ordinemque digestis ab Andrea 
presbytero. Iu. illis frequeptissime occurrit nomen 
Ammonii, seinel memorato libro vel libri parte cuí 
titulus Παραγραφὴ ; et Montfaucon, l. c. 76, ponit 
fragmenti initium, in quo respondet Ammonius 
Casario scholastico inuterrogauti, adfirmans, cuiu 
descendisset Jesus ad inferos, omnium animorum 
vincula esse soluta. Secus sentit Severus Antio- 
chenus in epistola ad Ammonium. (ibid. pag. 77.) 
Cum vero Severus ille Antiochenus vixisset a. 
Chir. 512, a quo auno episcopus Antiochenus factus 
est, (vid. Saxii Onom. 1I, pag. 17, et Fabric. B. 
Gr. vol. IX, pag. 545) sequitur, ut Ammonius ille 
presbyter aut scholasticus, ad quem scripsit Seve- 
rus, diversus sit ab eo de quo bic egit Fabric. Han, 





AMMONII ALEXANDRINI | 
AXMMENTAIIORUM IN VETUS ET NOVUN. TESTAMENTUM 


QU/E SUPERSUNT. 


FRAGMENTA IN PSALMOS. ' 


(Ex Catena Corderii, in Psalmos, t. L) 


Σὺ δὲ Κύριε, ἀντιλήπτωρ uoo εἶ, δόξα pou, αὶ Psar. IH, vens. 4. «Tu autem, Domine, susceptoz. 
09 τὴν χερλλὴν μου, » incus es, gloria mea, et exaltans caput-meum.» 
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Primám quidem ait esse Deum susceptorem suum, A 


deinde gloriam, denique exaliantem caput. Sus- 
ceptor quidem est, ut liberetur a multis tribulantibus 
et circeumdantibus eum, Deinde vero post susce- 
ptorum est gloria: nam primum Deus suscipit, 
deinde glorifieat, ac tandem exaltat caput ejus quem 
glorificavit. 

Vens. 7. «Non timebo millia populi cireumdantis 
me.) 

Nam liominum salutem tanquam benignus Salva- 
tor et tex subditis propitius, propriam arbitratur. 

Vzns. 8. «Quoniam tu percussisti omnes adversan- 
tes mihi sine causa.» 

Percussit quidem adversantes, peccatorum vero 
dentes contrivit; illos quidem ut iterum sanet: 
Ego (enim, inquil) percutiam, et iterum. sanabo. 
Dentes autem peccatorum, id est, pravos, sermo- 
nes, et carnivoras actiones contrivit, penitus eas 
abolere eupiens. Fortassis vero etiameosdem appel- 
lavit adversarios et peccatores: siquidem Christo 
adversantur omnes quidem peccatores, sed przci- 
pue Judzi propter infidelitatem, quorum dentes con- 
Uii^it; illos nempe dentes de quibus in alio Psalino 
ait: Qui devorant. plebem meam in escam panis, 
Bominum non invocaverunt *. Hos enim dentes, id 
e$t subdolos sermones Judzorum, penitus con- 
trivit, quando a mortuís resurrexit, 


Vens. 9. eDomini est salus, et super populum 
tuum benedictio tua.» 

Quod illi nomen erat, hoc et res: Et vocabis no- 
men ejus Jesum *. 





AMMONII ALEXANDRINI | 


Πρῶτον μέν φησιν εἶναι τὸν Oebv ἀντιλὲτ 
αὑτοῦ, ἔπειτα δόξαν, ἔπειτα ὑὕψοῦντα τὴν xia 
᾿ἈΑντιλήπτωρ μέν ἐστι, ἵνα ῥύσηται ἀπὸ τὸ 
θλιδόντων xal ἐπανισταμένων. Ἑξῆς δὲ τῷ 
λήπτορι ἡ δόξα ἐστί" πρότερον γὰρ ἀντιλαμήξ 
ὁ Θεὸς, εἴτα δοξάζει, καὶ ἑξῆς ὑψοῖ τοῦ δεδοξ:; 
τὴν χεφαλήν. 

€. « Οὐ φοδηθήσομαι ἀπὸ μυριάδων λαοῦ 
χύχλῳ ἐπιτιθεμένων pat. » 

Τὴν γὰρ τῶν ἀνθρώπων σωτηρέαν, ὡς Σωτὴρ à 
καὶ Βασιλεὺς φειδόμενος τῶν ὑπηκόων, olxelavip:, 

η΄. € Ὅτι σὺ ἐπάταξας πάντας τοὺς ἐχθρείν 
μοι ματαίως. » 

Tou; μὲν ἐχθραίνοντας ἐπάταξε, τοὺς δὲ 
ἁμαρτωλῶν ὀδόντας συνέτριψε, τοὺς μὲν ὥστι 
λιν ἰάσασθαι *. Ἑγὼ γὰρ, φησὶ, xavdto, καὶ a 
ἰάσομαι, τοὺς δὲ τῶν ἁμαρτωλῶν ὀδόντας, to; 
κοὺς πονηροὺς λόγους, καὶ τὰς σαρκχοδόρους 
ξεις συνέτριψεν, εἰς τὸ παντελὲς ἀφανίσαι βου; 
vos. Τάχα δὲ τοὺς αὐτοὺς ἐ χθροὺς xal ἄμαρτι 
ἐχάλεσεν. Ἐχθραίνουσι γὰρ τῷ Χριστῷ 7 
μὲν ἁμαρτωλοὶ, Ἰουδαίων δὲ παΐξδες διὰ τὰν 
στίαν ἐξαιρέτως, ὧν τοὺς ὁδόντας συνέτριψεν" 
«ας ἐχείνους oüc αὐτὸς ἐν ἑτέρῳ Ῥαλμῷ €. 
Οἱ ἐσθίοντες τὸν Jaórv μου ἐν βρώσει ἄρτου 
Κύριον οὐκ ἐπεκαλέσαντο. Τούτους γὰρ τοὺς 
τᾶς, τουτέστι τοὺς τῆς Ἰουδαϊκῆς ἀπάτης λό 
συνέτριψε παντελῶς Ex νεχρῶν ἀναστάς. 

θ΄, « Τοῦ Κυρίου ἡ σωτηρία, xaX ἐπὶ τὸν λλί 


C fj εὐλογία σου. » 


Ὅπερ ἦν αὐτῷ ὄνομα, τοῦτο xal πρᾶγμα 
καλέσεις τὸ ὄγομα αὑτοῦ Ἰησοῦν. 


FRAGMENTA IN DANIELEM., 


(Anc. Mat, vet. script. Bibl. t. I, p. ut, col. 28 seq?) 


CAP. XHI. 

Vins. T. « Nomen ei Joacim. » 

Hie rex Jud» a Nabucliodonosore iu. Babylonem 
captivus abductus est. 

VR3. 5. « Qui videbantur gubernare. » 

Optime dixit, videbantur, nam visi sunt guber- 
natores; at vero eerum qui ipsis obsequebantur, 
animas naufragiis immerserunt. 

VgRs. 6. « Manebant in domo. » 


KE9AA. II", 

« "ὄνομα αὐτῷ Ἰωλχείμ. » 

Οὗτος βασιλεὺς ὧν τοῦ Ἰούδα ἐλήφθη αἰχμά 
εἰς Βαδυλῶνα ὑπὸ Ναδουχοδονόσορ. 

« Οἵ ἐδόχουν χυθερνᾷν. » 

Καλῶς εἶπε τὸ ἐδόχουν" ἐφαίνοντο γὰρ κυδερι 
xai εἰς ναυάγια ἐποίουν ἐμπεσεῖν τὰς ψυχὰς τὰ 
«οἷς πειθομένων. 

€ Προσεχαρτέρουν ἐν τῇ οἰχίᾳ. » 


Quia in honore erant. apud Judzos, non rece$se- D Διὰ τὸ τιμᾶσθαι παρὰ τῶν Ἰουδαίων, οὐχ 


runt ἃ domo uti quidam praefecti szculares. 

VERS. 8. « Conspiciebant eam. » 

Presbyteros enim casta non fugiebot. 

VkAs. 29. « Cheleie flliam que est uxor Joacimi.» 

Cum erga omnes impudenter se gererent, et Joa- 
cimum virum apud Judaeos celebrem, et Chelciam 
justum calumniabantur dicentes, immerito eos in 
honore haberi, bunc qui talem uxorein , illum qui 
talem filiam haberet. : 

Vgas. 30. « Venit, » etc. 

Propterea. oinnes venerunt ut. testimonium fer- 


! Pyal. xin. 1. * Luc. 5, 31, 


ίσταντο τοῦ οἴχου χαθά τινες ἄρχοντες xocpaxo 
€ Ἐθεώρουν αὐτήν. » 
Ὥς γὰρ πρεσθυτέρους ἣ σώφρων οὐχ ὕπεστέλ 
« θυγατέρα Χελχίου fj ἐστι γυνὴ Ἰωαχείμ. . 
Καὶ εἰς πάντας ἀναισχυντοῦντες, καὶ τὸν εὖ 
παρὰ Ἰουδαίοις ἄνδρα τὸν Ἰωαχεὶμ. χαὶ τὸν δ’ 
Χελχίαν διέσυρον, ὅτι εἰς μάτην οὗτοι τιμιῶντι 


μὲν ὡς ἔχων τοιαύτην γυναῖχα, ὁ δὲ θυγατέρα. 


« Ἦλθεν, » x. τ. λ. 
Διὰ τοῦτο πάντες 15007, ἵνα μαρτυρήσωσι 
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FRAGMENTA IN DANIELEM. 
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οὐδέποτε ἐπίψογος λόγος ἐῤῥέθη περὶ Σωσάννην. A rent, nunquam viluperandi locum dedisse Susan- 


« Ἐχέλευσαν ἀποχαλυφθῆναι αὐτήν. » 

Ei συνέδη τὴν Σωσάνναν ἀποθανεῖν, οὐδὲ οὕτως εἷ- 
yov» παύσασθαι τῆς ἐπιθυμίας, εἰδωλοποιοῦντες αὖ- 
τὴν ἐν ἑαυτοῖς * ὅπου γε ἣν ἔμελλον ἐχδοῦναι εἰς θά- 
νατον, οὐχ ἀπεστρέφοντο, ἀλλὰ χαὶ πλείω ἐπεμαί- 
γοντο ἐν αὐτῇ. -- Ἐθάῤῥξει εἰς τὸν Θεὸν, ὡς συνειδὸς 
ἔχουσα χαθαρόν" ἔχλαις δὲ δειλιῶσα τὸν θάνατον, 
κἂν μαρτυρίον στεφάνους αὐτῇ προὐξένει τὸ πρᾶγμα. 
— Οὕτως ἔθος τοῖς ψευδομάρτυσι τῇ ἀληθείᾳ ψεῦδος 
ἀναμιγνύειν τῆς ἀχολουθίας ἀπαιτούσης ἐπὶ τῶν 
«οιούτων σχημάτων, μῆτε τοῖς ἐν ἁληθείᾳ λεχθεῖσι 
προσέχειν τὸν διχαστὴν, ἀλλὰ πάντα ὡς Ψευδῇ ἔχειν. 
— El xai μὴ δύνανται Χριστὸν οἱ αἱρετιχοὶ συλλα- 
δεῖν, ἀλλὰ τοὺς πιστοὺς ἄνδρας χατέχοντες, βίᾳ παρα- 
διδόασιν εἰς θάνχτον. 


« Ἑπίστευσεν αὐτοῖς ἡ συναγωγή. » 

Ἐπὶ τῶν τοιουτοτρόπων τὸ τοῦ λαοῦ χρῖμα οἱ 
ἡγούμενοι ὑποφέρουσιν" ἔνθα μάλιστά Edvt χεχρυμ- 
μένα μυστήρια χαὶ βαθέα, ἅπερ ὁ ἀγελαζος οὐχ ἐπί- 
δταται λαός * οὕτως οἱ ἑερεῖς ἔπεισαν τὸν λαὸν σταυ- 
ρῶσαι τὸν Ἰησοὺν τῆς δόξης Κύριον, λέγοντες, Οὐκ 
ἔστιν οὗτος ὁ Χριστὸς ὁ προσδοχώμενος, ἀλλ᾽ ἐν Βεελ- 
ψεδοὺλ ἐχδάλλει τὰ δαιμόνια " χαὶ ὡς εἰδόσιν αὐτοῖς 
ἀχριδῶς τὰς Γραφὰς; πεισθεὶς ἥμαρτεν. 


« Ἐξήγειρεν ὁ Θεός. ν 


Πνεῦμα ἣν ἅγιον ἐν τῷ Δανιὴλ, ὅπερ χινηθὲν αὐτῷ C 


παρεσχεύασεν αὑτὸν λαλῆσαι" τὸ ἀποχρῖναι τὴν xpl- 
σιν, χαὶ στῆσα: σχῆμα διχαστηρίου, τοῦ χαθίσαι δι- 
χαστὴν xai χρῖναι σαφῶς τὰ παρὰ τῶν μαρτύρων 
λεγόμενα, xa μὴ ἁπλῶς πείθεσθαι τοῖς λεγομένοις " 
ἐν γὰρ τοῖς προλαδοῦσιν αὐτοὶ χριταὶ ἧσαν καὶ μάρ- 
τυρες᾿ xai δῆθεν τὸ ἀδιάχριτον πλῆθος ἔστησαν xpi- 
τάς xal αὐτοὶ τὴν τῶν μαρτύρων ἐξετέλουν τάξιν " 
οὕτως χαὶ οἱ περὶ Καϊάφαν αὐτοὶ χριταὶ ὄντες χαὶ 
pápzupsg ἕλεγον, Τί ἔτι χρείαν ἔχομεν μαοτύρων ; 
Αὐτοὶ καὶ ἡμεῖς, φησὶν, ἀχούοντες, xal μαρτυροῦ- 
μὲν ὅτι βλασῳφημεῖ ὁ Ἰησοῦς λέγων ἑαυτὸν Θεόν. 

« Τίς ὁ λόγος οὗτος ; » 

Ὡς ἐξ ὕπνου ἀναστὰς ὁ λαὸς ἐλάλουν ταῦτα πρὸς 
«ὃν Δανιήλ. --- Διδάσχει ὡς προφήτης ὁ Δανιὴλ μὴ 


nai. 

VEas. 32. « Jusserunt ut discooperiretur, » 

Si Susanna vel mortem obiisset, ne sic quidem 
eorum libido exstincta fuisset, quippe qui eati cuMu 
idolelatrico venerareutur, Cum enim morti eau 
tradere conarentur, non solum non aversi sunt, scd 
eiiam majori in eam libidinis cestro perciti. — Fidu- 
ciam ponebat in Deo, ut qux puram haberet con- 
scientiam ; flebat. autem, ut que inortem timeret, 
quamvis hzc causa martyrii coronam ei procura- 
ret, — Sic solent falsi testes. veritati mendacium ad- 
miscere, unde necessario, ubi res ita sese habent, 
sequitur, ut judex ne eorum quidem qua secundum 
veritatem prolata sant, rationem habeat, sed om- 
nia ut mendacia judicet. — Christum quidem ne- 
queunt capere heretici, sed pios viros comprebea- 
80s vi ad mortem adigunt, 

Vegas. 4l. « Fidem habuit eis synagoga. » 

Tali modo populi jídicium corrumpitur a princi- 
pibus, inprimis ubi agitur de mysteriis occultis ct 
profundis qux multitudinis captum excedunt. Sic 
sacerdotes populo persuaserunt, ut Jesum glorise 
Domiuum cruei afligeret, dicentes : llic non est 
Christus quem exspectamus, sed in Deelzebul ejicit 
dzemonia ; quo facto populus illis, ut qui accurata 
Scripturae scientia imbuti essent, fidem habuit, ct 
peccavit. 

VEnS. 45. » Excitavit Deus. » 

Spiritus sanetus erat in Daniele, eumque ad lo- 
quendum permovit, ut sententiam re]icerent atque 
judicium sisterent, utque judex sederet, et qua: a 
testibus prolata essent, sapienter dijudicaret, nec 
simpliciter dictis crederet. Antea enim fuerant ipsi 
el testes et judices , et multitudini judicii ignara: 
judicis partes. commiserant, dum ipsi testium vi- 
cibus fungebantur. Sic etiam apud Caipham, ut ju- 
dices simul atque testes, dixerunt : Quid nobis ad- 
huc opus est testibus? Nos ipsi audivimua et [6- 
s'amur, Jesum  blasphemare dicentem seipsum 
Deum. 

Vgns. 47. « Quis est hic serio ? » 

Velut e somno excitatus hic populus ad Danie- 
lem dicit, — Daniel ut proplieta docet, liaud opor- 


τῷ αὐτῷ ὑποπεσεῖν ὑποδείγματι xol ἐπὶ τοῦ Χριστοῦ, p tere eodem procedeudi modo uti crga Christum , 


xa ἀδιαχρίτως πεισθῆναι τοῖς ἡγουμένοις, xat xata-, 
χρῖναι τὸν Κύριον εἰς θάνατον" ἀλλ᾽ ἀχριδῶς ζητεῖν 
ἀπὸ τῶν Γραφῶν χαὶ ἀπὸ τῶν γεγονότων el αὐτός 
ἔστιν ὁ Χριστὸς ὁ προσδοχώμενος, καὶ ζητοῦντες εἰ 
συμφωνοῦσι τοῖς ἔργοις οἱ λόγοι. 

€ Σοὶ ἔδωχεν ὁ θεὸς τὸ πρΞεσὄεζον. » 

El χαὶ εἰρωνενόμενοι τοῦτο εἶπον οἱ πρεσδύτεροι, 
ὡς παιδίον αὐτὸν διασύροντες, ἀλλ᾽ οὖν οὕτως εἶχεν 
ἡ ἀλήθεια, xazà τὸ λεχθὲν, "Avril τῶν πατέρων σου 
ἐγεγγήθησάν σοι υἱοί" ὡς χαὶ ὁ Κύριος εἶπε τοῖς 
Ἰουδαίοις, ὅτι οἱ Υἱοὶ ὑμῶν οἱ πιστεύσαντες εἰς 
ἐμὲ, ἔσονται ὑμῶν κριταί. --- Ὁ δίχαιος Κριτῆς 
οὕτως δέχεται τοὺς δύο μάρτυρας, οὐχ ἅμα τοὺς δύο 
λαλοῦντας, ὅπερ ἐποίησαν οἱ πρεσδύτεροι, ix συμ- 
φωνίας ἔνα xax τὸν αὐτὸν εἰπόντες λόνον. — Οἱ γὰρ 


nec 5.0 impetu principes seqni et capitis οοπάειη- 
nare Dominum, sed secundum Scripturam οἱ facia 
diligenter inquirere, num ipse sit Christus exspc- 
ctatus, atque videre, num factis verba consentiant. 


Vgas. 50. « Tibi dedit Deus honorem seuectutis. » 

Etiamsi ironice hoc dicebant presbyteri, ei ul 
adolescenti irridentes, tamen res vere sic se habe- 
bat, uti dictum est : Pro patribus tibi nati sunt filii, 
et üti Dominus dixit Jud:is : Filii vestri qui credi- 
derint ín me, vestri judices erunt. — Justus judex ita 
recipit duos testes, non ut duo simul loquantur, 
quod fecerunt presbyteri qui, sicuti convenerat, 
unum idemque dixerunt. — Qui enim in sancto 
gradu constituti sunt, primum dissecantur i« duas 


- 


1:61 
partes et dignitate exuuntur, deinde autem υἱὲ in— 
fideles in gehennam detruduntur, ne gratia Spiritus 
sancti contumelia affici videatur per eos qui dono 
divino indignos sese exhibuerunt. Ita etiam Domi- 
hus in Evangeliis dixit : Sic etiam in tribunalibus 
mundanis fieri solet. — Verecuudius quam impu- 
dentes et crudeles sacerdotes locutus est Daniel ; 
cum enim illi dixissent : « Concubuit cum ea, » hie 
tem appellavit conversationem , qua vox in auras 
abit. lloc dicto autem mendacem et instabilem esse 
injustorumn orationem innuit. 


Vgns. 55. « Mentitus es. » 

Propheta quidem illum mentitum esse dizit, po- 
pulum autem hzc res latuit, Multitudo enim non 
comprehendit effata prophetica, priusquam videant 
res eventu coniprobatas ; tunc autem qux pradicta 
fuerunt, optime intelligunt. — 1Israel significat de- 
cem tribus, gentem ad idololatriam proclivem, Ju- 
das autem tribus Jude et Benjamin, in quibus erant 
templum et cultus legalis quz prafigurabat bona 
futura, et civitas ad legis norinam constituta et vita 
casta, οἱ peenz? adversus transgressores stalutz. 
lude originem Susannz? deducit. — Ut ratum fieret 
illud dictum : Qui foveum fodit proximo suo, in eam 
incidet. —Semper igitur advertere debemus animum, 
charissimi , caventes ne quis peccato obstrictus 
anims sus jacturam faciat, et memores, Deum ut 
qui totus sit oculus de ornnibus esse sententiam la- 
tarum. Nihil enim eorum qux in mundo flunt, eum 
latet. Quapropter semper animo vigilantes et caste 
viventes Susannz: exemplum sequamur. Utut se ba- 
bet historia ( nam tropice quoque Scripturz verba 
interpretari licet), Chelcias sigulücat, conversio Dei, 
aut laudatio Dei ; Susanna, letitia eorum, aut li- 
lium apostolicum ; Joacim, Domini inclinatio , aut 
Domiui laudatio , Daniel, judicium Dei , vel judicans 
Deus.—Quando igitur letitia animarum virtutem se- 
ciantium Ecclesi, quz est lilium apostolicum, flos 
beue olens, fragrantia spiritualis, filia Chelcie, quz 
didicit a suis majoribus vitam instituere secundum 
prophetarum traditionem, quiz? est conversio et sors 
Israelis, conjungitur spirituali Sponso Christo, qui 
est Joacim, spiritualis Ecclesix sponsus, qui fideli- 
bus futuri szeculi bona preparavit, regnum caelorum 
annuntiavit, et Spiritus sancti participes reddidit 
fideles, laudandus in secula , amen : tunc aggre- 
diuntur eam improbi plebis judices, et si ejus ani- 
imam per prava dogmata corrumpere et enecare 
uequeunt (bec enim est mors anima), tunc stulto 
ac judicare nescio populo tradunt corpus ad sup- 
plicium. Si Deus permittit, ut sponsa mortem subeat, 
martyrii corona eam ornat; si véro e manibus ini- 
micorum eripit, prepe se ipsum collocat eam et sic 
honore afficit. llli autem meditantur ctiam justum Dei 


| judicium , quod fecit Daniel , cujus nomen significat 


judicium Dei. Presbyteri autem nomine carent, ut 
dives in Luce "Evangelio, qui Lazarum ulceribus 


obruiuu commiseralione uou diguatus cst. 


AMNMONII ALEXANDRINI 


Id 
iv ἀξίᾳ ἱεροπρεπεῖ δεχοτομοῦνται πρῶτον χοὶ 
μνοῦνται τῆς ἀξίας, xal τότε ὡς ἄπιστοι ψιλοὶ za 
δίδονται τῇ γεέννῃ, ἵνα μὴ 6oxf, ἡἣ τοῦ [Πνεύμς: 
χάρις συνυδρίζεσθαι τοῖς ἀναξίοις ἑαυτοὺς xui 
τῆς τοῦ Θεοῦ δωρεᾶς" οὕτω xal ὁ Κύριος ἐν Εἰ: 
γελίοις εἶπεν’ οὕτω xax ἐπὶ τῶν πολιτικῶν γἵκ: 
δικαστηρίων. ---- Σεμνότερου, ὁ Δανιὴλ λαλεῖ τῶν 1: 
χρῶν xa μιαιφόνων πρεσδυτέρων " ἐκείνων τ 
εἰπόντων ἀνέπεσε μετ᾽ αὐτῆς, οὗτος ὄμιλίεν 
πρᾶγμα ἐχάλεσεν, 5 ἐστ: λόγος εἰς ἀέρα διαλυόμεν 
τυῦτο δὲ εἶπεν ὑποσημαίνων ὅτι ψενδὴς xal ἀσύτ 
τος ὁ ἰῶν παρανόμων λόγος. 

« "“ἔψευσαι. » 

Ὁ μὲν προφήτης εἶπεν, ὅτι ἐψεύσατο " ἄδηλον 
ἦν τοῦτο τέως τοῖς λαοῖς" οὕτως γάρ εἶσιν ἄγνα: 
τοῖς πολλοῖς τὰ προφητιχὰ, ἕως ἴδωσι τὰς ix6i: 
τῶν πραγμάτων οἱ ἄνθρωποι, καὶ τότε νοοῦσι 62; 
τὰ προφητευθέντα. —'O Ἰσραὴλ εἰσὶν al δέχα qui 
τὸ γένος τὸ εὐόλισθον εἰς εἰδωλολατρεξαν * Ἰούδα: 
ἡ φυλὴ Ἰούδα χαὶ Βενιαμὶν, ὅπου ὁ ναὸς xa αἱ x: 
νόμον λατρεῖαι σχιὰν ἔχουσαι τῶν μελλόντων ἀγαθ 
xai εὔνομος πολιτεία, χαὶ ὁ σώφρων βίος, χάὶϊ αἱχ' 
τῶν παραθδατῶν τιμωρίαι, ἐξ ὧν γενεαλογεῖ τὴν Σ 
σάνναν. — "Iva πλυοωθῇ τὸ εἰρη μένον, 'O ὄρύσο 
βόθρον τῷ πιϊησίον αὐτοῦ, εἰς αὑτὸν ἐμπεσεῖ 
— Προσέχειν οὖν ὀφείλομεν πᾶσιν, ἀγαπητοὶ, 
6ojpevot μὴ τις ἕν τινι παραπτώματι κρατηθ: 
αὐτὸς τῆς αὑτοῦ ψυχῆς ἔνοχος γένηται" γινώσχοι 
ὅτι ἔχδιχος ὁ Θεὸς περὶ πάντων γίνεται, αὐτὸ; 
ὅλος ὀφθαλμός. Λαυθάνει δὲ τοῦτον τῶν ἐν xóc 
πραττομένων οὐδέν " διὸ ἀεὶ ἐγρήγοροε καρδίαις. 
σωφρόνως βιοῦντες τὴν Σωσάνναν μιμν σώμεθα. 

Ἔχει μὲν ὡς ἔχει τὰ τῆς ἰδτορίας * δυνατὸν δὲ: 
τροπολογγθῆναι τὴν διασχευὴν τοῦ γράμματι 
ἑρμηνέύεται οὖν Χέλχίας διαστρος:ἣ Θεοῦ, ἣ ali 
σις Θεοῦ" Σωπτάννα, χαρὰ αὑτῶν, ἣ χρένον ἀποσ 
λικόν" Ἰωαχεὶμ Κυρίου ἑτοιμασμὸς, ἣ Κυρίον. 
γεσις" Δανιὴλ χρίσις Θεοῦ. ἣ κρίνων Θεός. Ὅταν 
ἡ χαρὰ τῶν ἐναρέτων ψυχῶν τῆς Ἐχχλησίας ft 
τὸ χρῖνον τὸ ἀποστολιχὴν, τὸ εὐῶδες ἄνθος, f) t 
ματικὴ εὐωδία, dj θυγάτηρ τοῦ Χελχίου, μαθο' 
παρὰ τῶν ἰδίων πατέρων πολιτεύεσθαι κατὰ τὴν’ 
προφητῶν παράδοσιν, ὅπερ ἐστὶ στροφὴ xai xij 
τοῦ Ἰσραὴλ, αυναφθῇ τῷ πνευματιχῷ νυξλφίω X 
D στῷ, ὃ ἐστιν Ἰωαχεὶμ, ὁ πνευματιχὸς τῇςς 'Exx 

σίας νυμφίος, ὁ ἑτοιμάσας τὰ τοῦ μέλλοντος alc 

ἀγαθὰ τοῖς πιστοῖ;, χαὶ κηρύξας βασιλείαν οὖραν 
χαὶ ΠΠΙνεύματος ἁγίον ποιῆτας γενέσθα: μετόχους : 
πιστοὺς, ὁ ὧν αἰνετὸς εἰς τοὺς αἰῶνας. ᾿Αμὴν" : 
- ἐπέρχοντα' αὐτῇ οἱ παράνομοι τοῦ λαοῦ χριταὶ, 
ἐὰν μὴ δυνηθῶσι διαφθεῖραι αὐτῆς τὴν Ψυχὴν àv 
ἀπηγορευμένοις δόγματ: xat θανατῶσαι αὑτὴν (τι 
γὰρ Ψυχῆς θάνατος), τότε τὸ σῶμα παραδιδόασι: 
ἀλόγῳ καὶ ἀδιχχρίτῳ πλήθει εἰς σφαγήν “ xa εἰ 
συγχωρεῖ ὁ θεὸς παθεῖν τὴν νύμφην, περιτίθ' 
αὐτῇ τὸν τοῦ μαρτυρίου στέφανον" εἰ δὲ καὶ δύσ 

αὐτὴν Ex χειρὸς ἐχθρῶν, χαὶ πάλιν τιμᾷ αὑτὴν E 

πλησίον αὑτοῦ" οἱ δὲ ἐπιδουλεύονται χαὶ διὰ τῆς 

χαίας τοῦ Θεοῦ χρίσεωξ, ὅπερ πεποίγιχεν Ó Ααν 
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ὃ; ἑρμηνεύεται χρίσις Θεοῦ" ol δὲ πρεσθδύτεροι ἀνώνυμοΐ εἶσιν, ὡς; ὁ πλούσιο; ὁ παρὰ τῷ  Aouxd, ὁ τὸν 


δλχωμένον Λάζαρον μὴ χατελεΐσας, 
ΚΕΦΑΛ. Α'. 
€ Δανιἣδλ συνῖχεν ἐν πάσῃ ὁράσει χαὶ ἐνυπνίοις. » 


Προαναφωνεῖται ἀποχαλύψεις τὰς θείας xai τὰ 
ἐνύπνια ἃ εἷδε καὶ ἀπεγράψατο ὡς προφήτης" καὶ 
μὴ κρύπτει τὰ Octa. χαρίσματα, χατὰ τὸν χαταχώ- 
σαντα τὸ δεσποτιχὸν τάλαντον. 

« Ἐγένετο, x. τ. λ. » 

. Ἐντεῦθεν δηλοῖ ὅτι περὶ τὸ ἐέλὸς τοῦ ἰδίου βίου 
συνέγραψεν ὁ Δανιὴλ τὴν πρόφητιχὴν ταύτην xal 
ἱστοοιχὴν βίδλον. 

ΚΕΦΑΛ. B'. 

€ Ἐὰν μὴ γνωρίσητέ μοι. » 

Φυσιχῷ λογισμῷ εἶπε τοῦτο, εἰ xal tao τὸ 
σύνηθες" ὅτι ὁ μὴ δυνάμενος εἰδέναι, τί εἶδε xac 
ὄναρ, οὔτε ἐὰν ἀχούσῃ τὸ ὄναρ δύναται αὐτὸ λῦσαι. 
Ἰδοὺ γὰρ ἐν τῇ πέμπτῃ ὁράσει εἶπεν αὐτοῖς τὸ ἐν- 
ὕπνιον τοῦ δένδρου, χαὶ οὐχ ἐδυνήθησαν αὐτὸ λῦσαι. 

« Καὶ λέγουσιν, Οὐχ ἔστιν ἄνθρωπος. » 

Ὅσον ἀπὸ τοῦ προχεῖρου ἐψεύσαντο οἱ μάγοι" ὁ 
γὰρ Δανιὴλ ἄνθρωπος χαὶ ἐπὶ γῆς ὧν ἔγνω τοῦτο, el 
καὶ παρὰ τοῦ Θεοῦ ἀπεχαλύφθη αὐτῷ. 

« Πᾶς βασιλεὺς χαὶ ἄρχων τὸ ῥῆμα τοῦτο οὐχ 
ἐπερωτᾷ. » 

Ὅπου εἰπὶν οἱ βασιλεῖς χαὶ οἱ ἄρχοντες, εὐνομία 
ἐστίν - ὅπου τύραννοι͵ βία χρατεῖ xaX τὸ ἄδιχον- xal 
οὐ δεῖ σὲ βασιλέα ὄντα τὸν ἄδικον τοῦτον εἰπεῖν 
λόγον. 

€ Ἐπαοιδὸν, μάγον, χαὶ Χαλδαῖον. » 

Ἑπαοιδός ἐστιν ὁ διὰ ψιθυρισμῶν λέγων τινὰ ποι- 
εἶν, οἷοί εἰσιν οἱ τῶν ὄφεων ἑἐπαοιδοί" μάγοι οἱ διὰ 
σοφισμῶν τινων ἀπατῆσαι δυνάμενοι" Χαλδαῖοι ol δι᾿ 
ἀστρονομίας ἐπαγγελλόμενοι λέγειν πάντα, μάλιστα 
δὲ τὰ ἐσόμενα. 

« Ἡξίωσεν ὅπως χρόνον δῷ. » 

Ὡς πιστὸς ὑπέσχετο λύειν τὸ ὄναρ, λαμδάνων 
παρὰ τοῦ Θεοῦ τὴν διὰ προσευχῆς χαὶ ἐχεσίας χάριν. 

« Εὔρηχα ἄνδρα ἐχ τῶν υἱῶν τῇ; αἰχμαλωσίας. » 

"Exetvog μὲν ὡς ἐξευτελίζων τὸν Δανιὴλ, aly- 
μάλωτον αὐτὸν ὠνόμασεν' el δὲ οἱ παρ᾽ 'Εδραίων πι- 
στοὶ τηλιχοῦτοι ἧσαν ὡς χαταλαμθάνειν μυστήρια, 
πᾶν εὐτελεῖς ἐδόχουν εἶναι παρὰ τοῖς ἐθνιχοῖς, τί 
χρὴ ἐννοεῖν περὶ τῶν ἐπισημοτέρων προφητῶν ; 

€ ᾿ἔστι θεὸς ἐν οὐρανῷ. » 

᾿Ανάγει τὸν νοῦν τοῦ βασιλέως ὁ Aav:tà ἀπὸ τῶν 
Ὑηΐνων ἐπὶ τὰ οὐράνια, πρὸς ἀληθῇ αὐτὸν ἕλχων 
θεογνωσίαν, Ó χαὶ γέγονε πρὸς χαιρόν. 

« Ἕνεχεν τοῦ τὴν σύγχρισιν τῷ βασιλεῖ γνωρί- 
eat. » 

Διδάσχει ὁ Δανιὴλ ὅτι διὰ τὸ χοινωφελὲς τοῦ χόσμου 
xai ὁ Ναδουχοδονότορ εἶδε τὸ ἐνύπνιον, χαὶ ὁ Δανιὴλ 
ἔγνω τὴν ἐπίλυσιν αὐτοῦ. Οὕτω γέγονε χαὶ ἐπὶ τοῦ 
Φαραὼ χαὶ τοῦ Ἰωτήφ. Ὅσα οὖν μή ἐστιν ἐπωφελῆ 
τῶν χοινῶν ὀνείρατα, τούτοις οὐ δεῖ προσέχειν, οὐδὲ 
ζητεῖν τούτων λύσιν παρὰ ἀπατεώνων ἀνθρώπων" τὰ 
γὰρ ψυχωφελῇ μόνων τῶν ἁγίων ἐστὶ λύειν. 


CAPUT PRIMUM. 

V£ghs. 17. « Daniel autem intellexit omues visio- 
nes et soninia. » 

Enuntiat revelationes divinas et somnia qua vidit 
et litteris mandavit ut propheta, neque occultat 
divite grati: munera, quod fecit ille qui talentum 
domini sui in terra abscondidit. 

VgRs. 91. « Fuit, » etc. 

Hic ostendit Daniel, se hunc propheticum atque 
historicum librum sub fiuem vitz conseripsisse. 


CAP. If. 

VgBs. 9. « Nisi indicaveritis mibi. » 

Justa conclusione, quaimvis preter consuetudi- 
nem, dixit eum qui nesciat quid viderit per som- 
nium, neque solvére posse, si vel somnium audic- 
ri. Ecce enim ín quinta visione eis somnium 
enarravit; nec potuere illud explicare. 

Vgns. 10. « Et dicunt : Non est liomo. » 

Mentiri magis in promptu erat. Daniel enim, qui 
et homo et in terra erat, hoc novit, quamvis ei a 
Deo revelatum fuerit. 

« Nullus rex vel princeps de hujusmodi re 
quarit. » 

Ubi reges sunt et principes, leges bene conati- 
tutz» florent; ubi tyranni, violentia et injustitia 
dominantur. Quare tu, cuin. rex sis, non debes tain 
injuste quzrere. 

« Incantatorem, magum, et Chaldzam. » 

Incantator est qui per sibilationem aliquid se 
facturum profitetur, quales sunt serpentium incan- 
latores; imagi, qui per quasdam ratiocinationes 
imponere valent; Chaldzi, qui per astronomiau 
omnia, precipué autem futura, se scire jactant. 

V£ns. 16. « Rogavit, ut sibi tempus concederet. » 

Ut fidelis, somnium se explicaturum esse proinisit, 
gratia divina per preces et supplicationes accepta. 

Vgns. 95. « Inveni virum ex filiis captivitatis. » 

llle quidem, ut Dauieli detracturus, captivum 
eum appellavit. Jam si fideles inter Judzos inysteria 
comprehendere potuerunt, quamvis viles apud gen- 
tiles haberentur, quid cogitabimus de illustrio- 
ribus prophetis? 

VgRs. 98. « Est Deus in coelo. » 


D Daniel regis mentem a rebus terrenis ad cale 


stia convertit, ut ad veram Dei scientiam eum eve- 
heret, quod etíam per tempus factum est. 

VgBRs. $50. « Ui interpretationem regi manifc- 
stam facerem. » 

Ostendit Daniel Nabucliodonosorem ob commu. 
nei mundi utilitatem vidisse somnium, et Danie- 
lem ejus solutionem novisse. Sic et Pharaonis et 
Josephi temporibus evenit. Qua igitur non inser» 
viunt ecominuni saluti somnia, eorum neque cura 
habenda, neque solutio quzrenda est apud homi. 
ncs fraudulentos. θυ enim anima prosunt, eorum 
sancti solummodo solvendorum compotes sunt. 
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Quedam e cornibus amicitia quodam vinculo 
inter se constringi videntur, sed nequaquam bene 
inter se consentiunt. 

Vegas. 47. «In veritate vester Deus ipse est Deus 
deorum. » 

Quoniam Ananias ejusque amici in spiritualibus 
eum adjuverant, et simul cum ipso de somnii in- 
terpretatione Deum | invocaverant, justum esse Da- 
niel putavit, ut sui honoris fierent participes, noa 
quia glorie terrenz studerent, sed ut gentes, ubi 
pios homines a Deo el regibus bumanis bonoratos 
viderent, ad veram Dei scientiam instigaret. 


CAP. 11. 


« Ànno octavo et decimo. » 

Imo sedecim annis post somnium iaaginis. 

Vgas. 12. « Sunt viri Judzi. » 

lloc etiam in ipsos concitavit invidiam quod puri 
essent et pra: omnibus honorati. 

VEms. 39. « Nune autem non licet nobis aperire 
os uostrum. » 

Propterea enim Deus nos bene agere jubet, ut 
etiam bonorum infandorum copiam nobis faciat. — 
Sensus est: Nulla gaudemus fiducia ob miracula 
jam patrata; calauitas enim fiduciam in iis quz 
facta sunt ponendam aufert, quapropter etiam con- 
viciis petiti in sileatio perseveramus. — Sed post 
penas inflictas, inquit, concede misericordiam. — 


AMMONII ALEXANDRINI 
εις. 45. « Quod vidisti ferrum comieistum. » A 


| 
€ Ὅτι εἶδες τὸν σίδηρον &vausprraivoy. à 
Δοχοῦτι τινὰ μὲν τῶν χεράτων ἔχειν τρὸς ἐς. 

φιλίαν, ἀλλ᾽ οὖν οὐχ εὐνοοῦ:εν οὔτε πρὸς E177. 


€. Ἐπ᾿ ἀληθείῖσς ó Θεὸς ὑμῶν αὐτός is 
θεῶν. » 

Ἐπειδὴ ἐχοινώνησαν αὑτῷ ἐν τοῖς πνευ!:: 
ἅμα τὸν Θεὸν παραχαλέπαντες περὶ τῆςς τοῦ ἐν, 
γνώσεως, δίχαιον ἔχρινεν ὅ Δαν: χοινωνοὺς 
γενέσθαι τῆς τιμῆς τοὺς περὶ ᾿Ανσνίαν" οἱ 
ἀντιποιουμένους τῆς χοτμεκῃς e, ἀλλ᾽ Ua 
ζηλώσῃ τὰ ἔθνη εἰς τὴν ἀληθῇ θεοτέδειξν, 5p 
τὸ 0:02s6k; γένος παρὰ θεοῦ xai ἀνθρώπων ds: 
«τιμώμενον. 

τ ΚΕΦΑΑ. I". 

ε Ἕτους ὀχτωχαιδεχάτον. » 

Μᾶλλον μετὰ tc" ἔτη τοῦ ἐνοπνέου τῆς εἶχόν 

« Εἰσὶν ἄνδρες Ἰουδαῖοι. » 

Τοῦτο χαὶ ἐποΐξησεν αὑτοῖς τὸν φθόνον, ὅτι χ 
ὄντες ἐν δοχίμοις ὑπὲρ τοὺς ἄλλους. 

« Καὶ γῦν οὐχ ἔστιν ἡμῖν ἀνοζξαι τὸ στόμα ἡ 


Διὰ γὰρ τοῦτο ὁ θεὸς καραγγέλλει ἡμῖν χαλο 
ἵνα χαὶ τῶν ἀνεχφράστων ἡμᾶς ἀξιώσῃ χαὶ 
Τουτέστιν, οὐ δυνάμεθα καῤῥταιάσασθαι Exic 
γεγενημένοις θαύμασιν" ἡ γὰρ συμφορὰ ἀκα 
τὴν ἐπὶ τοῖς γεγενημένοις καῤῥησέαν διὸ χαὶ 
ζόμενοι ἄτωνοι διαμένομεν. --- ᾿ΑΔλ᾽ εἰσπραξς 
ἡμᾶς, φησὶ, δίκας, κα 9 ἔλεον. ---Εὶ γὰρ: 


Nam etiamsi nos ipsi, inquit, nom digmi sumus, C τοὶ, φησὶν, οὐχ ἄξιοι τυχεῖν τῆς Ξαρὰ σοῦ χηδε 


quibus prospicias, tamen, ob promissionem patri- 
bus factam, converte mala qus nos opprimuant. 
Namque probe sciens quz futura essent, illorum 
posteros ad numerum stellarum et arena marinz 
te evecicrum esse promisisti. — Ownia, inquit, in 
contrarium nobis cesserunt : non. babemus regeia 
secundum ordinem a te constitutum ; aemo Spiritu 
repletus inter nos versatur qui fatura prznuntiet ; 
nemo qui rempublicam administret ; nalles sacer- 
dos qui bolocaustis dominationem indicet ; nemo 
qui pro peccatis offerat vietimas vel aliis donis 
(Deum) bonoret ; nemo qui fragrantie debitam ho- 
porem reddat. 

Vegas. 41. « Nunc sequimur et quazrimus faciem 
(uam. » 

Cum dixerit, sequimur, jam faciei optimo jere 
wcntionem facit : nam qui probe secutus faerit, 
etiam aspectu dignus babebitur. — Extemplo enim 
aspectus faciei tmz eorum qui te vident vultum 
exhilarat, mequo padore saflundit. — Sensus : Ne 
excidamus spe in te posita, sed pre bumanitaie 
(ua € periculis nos vindica, ac mirifice malis quz 
premunt nos libera, ita ut cuncti laudibus te effe- 
rant, propterea qued cos qui übi confidunt, ne- 
quaquam deseras. — E conirario, inquit, illos qui 
calamitates mobis infliguut, excidere fac &'ucia in 
bomimibws collocata, ita ot vanam csse pole:tia:n 
humanam appareat. 

VERS. $3. « Quasi ventum roris flantem. » 


ἀλλ᾽ οὖν διὰ τὴν πρὸς τοὺς πατέρας ἔξαγ 
μεταδολὴν παράσχου τῶν χατεχόνττων δετνῶν i 
γὰρ ἐπιστάμενος τὰ μετὰ ταῦτα͵, i3ag:0uec 
ἄπττ:ροις χαὶ τῇ παραλίᾳ ἄμμῳ τοὺς ἔχεΐνων 
νους ὑπέσχου ποιήσειν.-- Πάντα ἡμῖν, esi 
ἐναντίον μεταξέδατται χαὶ οὔτε χατὰ τῆν 
ὁριπθεῖσαν τάξιν ἔχομεν βασιλέα ^ οὗ πνευμσ 
1:29" ἡμῖν τὸ μέλλον λέγων οὗ τῶν πραγμᾶτι 
τὴν διοίχη σιν οὐχ ἱερεὺς τοῖς ὁλοχαυτώμα: 
ρίζων τὴν δεσποτείαν οὐχ ὑπὲρ ἄμαρτη; τι 
φέρων θυσίας, οὐ γεραίρων ἑτέροις τεξὶ δὼ; 
^f εὐωδὶξ τὴν ὀφειλομένην ἀνα πέξταυν tini 


« Nov ἐξυχωλυυνθοῦμεν χαὶ ζητοῦμεν τὸ x 
σον. ν 

"Ezz:bh γὰρ χαταχολουθῶν εἶπεν, εἰκότως 
προσώπου μέμνηται" ὁ γὰρ χαλὼῶς χαταχόλο 
xai προσώπου ἀξιοῦται. — Εὐθέως γὰρ f! 
σοῦ 70030720) εὐφραίνει τὸ πρόξπωπα τὶ 
θεατῶν, ἀλλ᾽ οὗ χαταισχύνει. — Touzís:, | 
μάρτωμεν τῆς εἰς σὲ ἐλπίδος, ἀλλὰ συνήθως 
«οὔ φιλανθρωπὶ τῶν χινδύνων ἐξάρπατον, xs 
δόξως ἐλευθέρωσον τῶν χατεχόντων ξεινῶι 
δπαντας εἰς s0grui1w yoptsi:, ὡς, οὐχ ἀτὶ 
δεινοῖς τοὺς ἐπὶ σοὶ πεποιθότας. --- ἜΣ δὲ τὰ 
πίων, croi, τοὺς ἐπιτρίζοντας Lui» τῆς Gu 
διαμαρτεῖν τὴ,ς ἐν ἀνθρωπος Ξαῤῥτασξας ποῖς 
αάταιοι ἐν τῇ παρουῦττ, 02v13:::2 ὡς 06iiv. 
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Τὸ φωτιστιχὸν ἑάσας τοῦ πυρὸ; τῆς χαμίνον, τὸ A — Vim iguis lucentem in fornace nog sustulit, com- 


χαυστιχὸν ἐχοίμισεν. 
4 Εὐλογεῖτε, πάντα τὰ ἔργα Κυρίου, τὸν Κύριον. » 


Ἵσως ἐάν τις τῶν ἀμυήτων ἀχούσας ταύτης τῆς 
δοξολογίας, γὙελάσει τοὺς ἁγίους τούτους χαὶ θεο- 
«νεύστους ἀνθρώπους, λέγων, ὅτι τὸ μὲν εἰπεῖν, Εὐ- 
λογεῖτε ἄγγελοι Kopico , καὶ δυνάμεις Κυρίου, xat 
vio! τῶν ἀνθρώπων, xal ἱερεῖς Κυρίου, χαὶ δοῦλοι 
Κυρίου, χαὶ πνεύματα, χαὶ ψυχαὶ δικαίων, χαὶ ὅσιο:, 
καὶ ταπεινοὶ τῇ χαρδίᾳ τὸν Κύριον, ἀκχόλουθον’ 
45 δὲ εἰπεῖν, Εὐλογεῖτε, οὐρανοὶ xaX γῆ χαὶ ὕδα- 
τα, χαὶ τὰ ἐν αὐτοῖς, ἀλλόχοτον, οἷον ἥλιο:, ἄ- 
στρα, δένδρα" ἄλογα γάρ ἔστι ταῦτα καὶ ἄψυχα καὶ 
ἀναίσθητα. Οὐ γὰρ δεῖ πείθεσθαι τοῖς λέγουσιν εἶναι 


burentem sedavit. 

VERS. 57. « Laudate. omnia Doinini opera, Do- 
minum. » 

Fortasse profanorum quis, audita hae doxologia, 
sanctis his Deoque inspiratis hominibus irriserit, 
dicens, illa quidem verba, Laudate Dominum, an- 
geli Domini, et potestates Domini, et filii homi- 
num, et sacerdotes Domini, et servi Doinini, et 
spiritus, el animx justorum, et sancti, et humiles 
corde, bene eolierere ac procedere ; illa vero, Lau- 
date, coeli et terra et aqu», et quxcunque in iis 
sunt, v. g., 50], sidera, arbores, minus bene dicta 
esse, siquidem hec mente et anima et sensu 
carent. Haud enim fidem addere debemus dicenti- 


τὰ στοιχεῖα ἔμψυχα καὶ λογιχὰ, χἂν ὡς πρὸς ἔμψυχα B pus, elementa vita et ratione predita esse, quamvis 


τὸν πρὸς αὐτὰ λόγον ἐποιήσαντο ol προφῆται" χοινῶς 
γὰρ πρὸς τὰ λογιχὰ xol τὰ ἄλογα διαλέγοντα:, λέγον- 
«ες, Εὐλογεῖτε, οὐρανοὶ, χαὶ εὐλογεῖτε, ἄγγελοι" πρὸς 
ὃ λεχτέον, ἐν ὅσῳ τὴν ἰδίαν τάξιν φυλάσσει τὰ χτί- 
σματα, εὐλογεῖν λέγεται τὸν Θεόν" ἐὰν 6b παρεξέλθῃ 
τὸν ἑαυτῶν ὄρον, δοχεῖ πως ὀργὴν ὑποσημαΐνειν 
Θεοῦ. Οὕτως καὶ νῦν τὸ πῦρ οὐχ ἔστη ἐπὶ τῆς ἰδίας 
κάξεως, διὰ τὴν χατὰ τῶν Βαδυλωνίων ὀργήν" εἰ καὶ 
ἐπὶ σωτηρίᾳ γέγονε τῶν τριῶν ἁγίων παίδων" ὁμοίως 
χαὶ ἐπὶ τοῦ Σαμουὴλ ἐν χαιρῷ θέρους, ὑετὸν αἱ νε- 
φέλαι παρὰ τὴν ἰδίαν συνήθειαν χαταγαγοῦσα: ἐτήμα- 
ναν τὴν ἐπιχειμένην χατὰ τοῦ Ἰσραὴλ ὀργήν" xal 
ὁμοίως ὅταν τι συμθῇ τοιοῦτον, δειλιῶσιν οἱ ἄνθρω- 
ποι ὡς ὀργῆς ἐπιχειμένης. Ἐπεύχονται οὖν οἱ ἅγιοι 


σώζειν τοὺς ἰδίους χανόνας τὰ στοιχεῖα" διὰ γὰρ τού- C 


του μανθάνομεν ὅτι ὁ Θεὸς εὐϊλατεύει ἡμῖν. Οὐ μόνον 
δὲ ἐπὶ τῶν ἀλόγων τοῦτο λεχτέον, ἀλλὰ xal ἐπὶ τῆς 
λογιχῆς χτίσεως. Ὅταν γὰρ ὁ ἄνθρωπος φυλάσσῃ τὴν 
οἰχείαν τάξιν, τὸ ἄχαχον, τὸ εὐθὲς, ὅπερ ἔσχεν ix 
πρώτης δημιουργίας, χαὶ τὴν τοῦ ἁγίου Πνεύματος 
χάριν, χαλῶς xat εὐλογεῖ τὸν Θεόν " ὁμοίως δὲ xal ol 
ἄγγελοι" ἐὰν δὲ παρατραπῶσι τοῦ χαλοῦ, οὐ δοχοῦ- 
σιν εὐλογεῖν τὸν Θεόν’ διὸ xaX ὁ Κύριος λέγει, Οὐ 
£üc ὁ λέγων μοι, Κύριε, Küpie, εἰσελεύσεται εἰς 
τὴν βασιιείαν, ἀ.1.1: ὁ ποιῶν τὸ θέλημα τοῦ Πα- 
tpóc μου" ὁμοίως xa οἱ μετατραπέντες ἄγγελοι εἰς 
xaxiav, xai γεγονότες δαίμονες, οὐχ ἐπαινέται εἰσὶ, 
χἂν προσπίπτωσι τῷ Ἰησοῦ ὡς Θεῷ, xal Υἱὸν αὐτὸν 
λέγωτι τοῦ Θεοῦ. Διὰ γὰρ τὴν xa0' ἑαυτῶν ὀργὴν 
ἔλεγον ταῦτα" ἐδασανίξοντο γὰρ ἀοράτως" διὸ xal 
ἔλεγον, Ἧ.1θ0ες πρὸ καιροῦ βασανίσαι ἡμᾶς. 


ad ea, quasi vitam baberent, prophetz verba fece- 
rint ; rationabilia enim οἱ irrationabilia simul allo- 
quuntur, ubi dicunt : Laudate, coeli, et laudate, 
angeli. Ad hzc respondebimus : Quandiu creaturae 
ordinem ipsis coustitutum sequuntur, Deum laudare 
dicuntur; quando autem ordine illo excedunt, iram 
divinam innuere videntur. Sic nunc quoque ignis 
in ordine suo non constitit, ob iram contra Babylo- 
nios susceptam, licet hoc saluti fuerit tribus sanctia 
pueris. Pari modo Samuelis tempore nubes, quie 
przter consuetudinem per zstatem imbres demit- 
tebant, iram adversus Israelitas ingruentem indica- 
runt. ΕἸ sie, ubi tale quid acciderit, bomines ti- 
ment quasi ira ipsis imininente. Hanc ob causam 
sancti preces fundunt ut elementa intra fines suos 
se contineant, quoniam binc Deum nobig prupi- 
tium esse cognoscimus. Neque vero de irrationabi- 
libus solam, sed etiam de creaturis mente przditis 


'hoc dicendum erit. Dum enim homo finem suum 


conservat, nimirum probitatem et integritatem , 
quali a prima creatione gaudebat, necnon Spiritus 
sancti gratiam, optime etíam laudat Deum; et si- 
mili ratione etiam angeli; quando autem a virtute 
sese averterint, Deum laudare desinunt. Quaproptec 
Dominus dicit : Non quisquis mihi dixerit, Domine, 
Domine, in regnum ingredietur, sed qui fecerit vo- 
luntatem Patris mei*. Nec inagis angelos qui ad 
hnprobitatem defecernnt et. dzemones facti. sunt , 
laudatores esse dixeris, quamvis genubus flexis 
Jesum tanquam Deum adorent eumque Filium Dei. 
appellent ; dixerunt enim h:ec propter iram ipsis 


ingruentem. ínvisibiliter enim torquebantur, unde, Venisti, inquiunt, ante tempus nos torquere *. 


« Συνάγονται ol σατράπαι. » 

Ὡς ὁρῶντες θαῦμα παράδοξον συνέτρεχον * σχεδὸν 
ὙΧρ τοῦτο μεῖζον ἦν τοῦ Ex νεχρῶν ἀναστῆναι " ἐδό- 
χοὺν γὰρ χαὶ αὐτοῦ τοῦ θανάτου χαταχεχρατηχέναι, 
ὡς ἐν ἀθανάτοις ὄντες σώμασι χαὶ ἀφθάρτοις, ὅπερ 
οὐχ fv * ἐν χὰρ θνητοῖς ὄντες σώμασιν ἔφυγον τὴν 
διαφθορὰν, μὴ πειραθέντες τὸ συνόλον τῆς τοῦ πυρὸς 
θέρμης. 

€ Ὁσμὴ πυρός. » 

Τὰ σημεία ἐπαγωγιχά ἐστι" διὸ οὐ δοχεῖ γνήσιος 
εἶναι πιστὸς ὁ ix σημείων πεισθείς " ὅθεν ὁ Κύριος 


! Mattb. vii, 21. " Matib, vani, 9. 


Vens. 94. « Congregantur satrapa. » 

Ut viderent miraculum incredibile, couveuerunt. 
Propemodum enim hoc plus valebat quam si ex 
moriuis resurrexissent, siquidem mortem effugisse 
videbantur, velut immortalibus etincorruptibilibus 
induti corporibus. At res non ita se habuit : mor- 
talibus enim corporibus przditi interitum effugerunt, 
quoniam non totuin ignis ardorem experti erant. 

Vnas. 95. « Olor iguis. » 

Signa persuadendi vim habent, quapropter non 
vere fidelis xstimari debet qui ob signa fidem babet 5 
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unde faetum est ut Dominus discipulis dixerit : Vi- A ἔλεγε τοῖς μαθηταῖ.: Ὑμεῖς ἑωράχατε χαὶ ἐπ: 


distis et credidistis : beati qui non vident et credunt ὃ. 
CAP. IV. 
Vgas. 6. « Baltasar incantatorum princeps. » 
Nabuchodonosor reprehendit magos ut qui nil 
sciant deque somnio imaginis mendacia verba protu- 
lerint, dicentes : ftex dicat somnium servís suis, εἰ 
interpretationem | ejus indicabimus ; ecce enim vel 
postquam audieraut somuium, non explicuerunt. 


VgRs. 9. « Fructus ejus nimius, » 

Licet nimius, non tamen erat dulcis, propter 
grassantem idololatriam : neque enim virtutem in- 
didit, neque mentem aluit, sed tantummodo eos qui 
bestiarum more viverent. fjusmodi enim estexterna 


cate* μαχάριοι οἱ μὴ ἰδόντες καὶ πιστεύσαντε:. 
ΚΕΦΑΛ. A'. 

« Ιδχλτάσαρ ὁ ἄρχων τῶν ἐπαοιδῶν. » 

Ἐλέγχει τοὺς μάγους ó Na6ovyoóovósop uv 
δότας, xai ἐπὶ τοῦ ὀνείρου τῆς εἰχόνος ψευδεῖς: 
δαλλομένους λόγους, kv τῷ λέγειν, 'O Bao 
πάτω τὸ ἐνύπνιον τοῖς παισὶν αὑτοῦ, καὶ 
σύγχρισιν ἀναγγειλοῦμεν αὐτοῦ. Ἰδοὺ γὰρ 
ἀχούσοντες «b ὄναρ, οὐχ ἔλυσαν αὐτό. 

« Καρπὸς αὐτοῦ πολύς. » 

Διὰ τὴν ἐπιχρατήσασαν εἰδωλολατρείαν, εἰ 
πολὺς, ἀλλ᾽ οὐ γλυχύς. Οὐ γὰρ εἶχεν εὖ πρέπειξν 
ἐμποιοῦντα, οὗ τρέφοντα δὲ τὸ λογιχὸν, ἀλλὶ 
χτηνωδεστέρους * τοιαύτῃ γὰρ 1) ἔξω καιδείς, : 


scientia, quz aspectu quidem jucunda sit, ad men- B δὴς κατὰ τὸ φαινόμενον δοχοῦσα,, κατὰ δὲ τὸ vog 


tem. vero nihil utilitatis afferat. Hinc irrationabile 
honiinum genus ferarum et bestiarum iustar, in ea 
acquievit, nec vero Israel, qui est meus videns Deum, 
uon corporalem. 7 

Vgns. 22. « Septem anni convertentur. » 

Tres auni οἱ sex 1nenses, Perse enim usque ad 
hunc diem in duas diffindunt partes, hiemem et 
vslalem, hiemi ver, 2stati. autumnum conjungeu- 
tes. Vocem eir quidam angelum, alii vigilem inter- 
pretati sunt, 

Vgns. 25. « Regnum tibi manet. » 

Mos est prophetarum, ut libera dicant quz'even- 
tura sint dura, simul autem bene sperare jubeant 
eos qui ponitentiam ogunt, siquidem eventus esl 
in hominum facultate. 

CAP. VII. 

Vgas. 26. « luterimere usque ad fluem. » 

Illico enim post Antichristuim erit flnis. Et frustra 
Judzi fabulantur, cum dicunt per mille annos sese 
cum Antichristo regnaturos, siquidem ille nounisi 
ues annos et dimidium regnabit. 

CAP. Vil. 
Vsns. 5. « Unum altius altero. » 
Quia Perse MeJis dignitate prasstabant. 


CAP. IX. 
Vgns. 21. « Et ecce vir Gabriel volans. » 
Cum Christus venturus esset ultimis diebus, ut 


ἀνωφελής * διὸ τὰ ἄλογα xal ἄγρια καὶ Onpuuls, 
ἀνθρώπων γένη ἐπανεπαύετο * οὐ΄ μὴν ὁ Ἰσραὶ 
ἐστι γοῦς ὁρῶν Θεὸν, ἀλλ᾽ οὐ capxtxóv. 


€ Ἑπτὰ χαιροὶ ἀλλαγήσονται. » 

Τρία ἥμισν ἔτη οἱ γὰρ Πέρσαι ἕως τῆς vov 
ἐνιαυτὸν εἰς δύο διαιροῦσιν, εἰς χειμῶνα χαὶ θὲ 
τὸ ἕαρ χειμῶνι συζευγνύντες, xat τῷ θέρει τὸ 
ὄπωρον. — ᾿Αντὶ τοῦ Éap οἱ Ο ἄγγελον ἡρμῆνεν 
οἱ δὲ λοιποὶ, érpityopor. 

« Ἢ βασιλεία σοι μένει. » 

Ἔθος προφητικὸν τοῦτο, ἀποτόμως μὲν λέγε: 
συμδησόμενα δεινὰ, χρηστὰς δὲ ἐλπίδας ὑποςαί 
τοῖς μετανοοῦσιν, ὡς ἐν ἐξουσίᾳ χειμένης τῶν 
θρώπων τῆς ἐχθάσεως. 

ΚΕΦΑΛ. Z'. 

« ᾿Απολέσαι ἕως τέλος. » - 

Εὐθὺς γὰρ μετὰ τὸν ᾿Αντίχριστον τὸ co; 
μάτην πλανῶνται οἱ Ἰουδαῖοι λέγοντες, ὅτι pio» 
χίλια ἔτη χρατεῖν σὺν τῷ ᾿Αντιχρίστῳ - τρία f; 
μόνον ἔτη μέλλοντος αὐτοῦ xatagystv. 

ΚΕΦΑΛ. H'. 

« Τὸ ἕν ὑψηλότερον τοῦ ἑτέρου. » 

Διὰ τοῦ μείζους εἶναι ἐν ἀξίᾳ τοὺς IIé paa; 
Μήδων. 

KE9AA. 6, 
« Kat ἰδοὺ ἀνὴρ Γαθριὴ). πετόμενος. » 


Ἐπειδὴ ἐπ᾽ ἐσχάτων ἡμερῶν ἔμελλεν ἐλθεὶ 


üeret victima pro salute muudi, jure meritoque illa D Χριστὸς, ἵνα γένηται ἡ ὑπὲρ τῆς τοῦ χόσμου ct 


bora Danieli apparuit etiam Gabriel, inhumana- 
tionis Verbi nuntius ac przco. 


Ves. 24. « Obaignare peccata. » 

Christo adventante peccatum mundi solvitur. 
Cum enim Christus advenerit, non amplius secun- 
dum legem ac prophetas ambulabuni; finis enim 
legis est Christus * ad justitiam. Per spiritus ad- 
ventum. Christiani obsignantur et ad imaginem (υἱ- 
vinani) renovantur. Per aquam mysticam peccata 
abluuntur. Per ponitentiam reconciliatio alque 
veuia peccatorum recuperatur, et qui legis operibus 
justificari noa potuit, jam per fidem jusüficatur. 


* joan. xx, 29. * lom. x, &. 


plac θυσία, εἰχότως xal ὁ Γαδριὴλ τοιαύτῃ ! 
ὥφθη τῷ Δανιδλ, ὁ τῆς τοῦ Λόγον σαρχώσεως εὖ 
γελιστὴς χαὶ χήρυξ. 

« Σφραγίσαι ἀμαρτίας. » 

Χριστοῦ παραγινομένου λύεται fj ἁμαρτία τοῦ 
σμου. — Χριστοῦ γὰρ ἐλθόντος οὐχέτι νόμῳ v 
χοῦσι xal προφήτῃ" τέλος γὰρ νόμου Χριστὸς 
διχαιοσύνην. — Διὰ τῆς τοῦ Πνεύματος Exige: 
σεως σφραγίζονται οἱ Χριστιανοὶ, ἀνακαινιξόμι 
εἰς τὸ χατ᾿ εἰχόνα. — Διὰ τοῦ μυστικοῦ ὕδα 
ἀπαλείφονται αἱ ἁμαρτίαι. --- Διὰ μετανοίας Üas 
xai αυγχώρητις γίνεται ἀμαρτιῶν,, xai διχαιοῦ 
τις ἐχ πίστεως ὁ μὴ δυνηθεὶς ἐξ ἔργων διχα:ωϑξ 
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νόμου. "Atos, ἅγιο; ὁ Χριστὸς, χριόμενος οἰχονομι- A Sanctus, sanctus Christug qui, liomo factus, se- 


κὼς διὰ τὴν cápxa. 

« Ἐξολοθρευθήσεται χρίσμα. » 

Ταῦτα εἰς τὸν ᾿Αντίχριστον ὁρᾷ, ὃς μετὰ τὴν τοῦ 
Χριστοῦ παρουσίαν, ἐπ᾽ ἐσχάτην τῶν ἡμερῶν, οὐχ- 
ἐτ: ἐᾷ Χριστιανὸν ποιῆσαι βάπτισμα. 

« Ἐν χαταχλυσμῷ. » 

Καταχλυσμὸν λέγει τὸ πλῆθος τοῦ ὄντος λαοὺ μετὰ 
τοῦ ᾿Αντιχρίστου, τῶν πολεμούντων τοῖς ἁγίοις ἕως 
τῆς συντελείας. 

ε«Δυναμώσει διαθήχην πολλοῖς ἑδδομὰς μία. » 


Τοῦτο λέγει ὅτε πολλοὺς τῶν Ἰουδαίων χαὶ τῶν 
πιστῶν ἔχουσιν οἱ περὶ Ἐνὼχ, πεῖσαι μὴ πεισθῆναι 
τῷ πλάνῳ, ἀλλὰ δυναμωθῆναι εἰς τὸ ἀντιστῆναι 


αὐτῷ. --- Ἑθδομάδα μίαν λέγει τὰ ἑπτὰ ἔτη, ἐν ἡ B 


'"Ilíag χαὶ Ἑ νὼχ ἔρχονται, xal μενοῦσι τρία ἥμισυ 
ἔτη᾽ xai ἔρχεται ὁ ᾿Αντίχριστος χαὶ φονεύσει αὐτούς * 
xai μένει xal αὐτὸς ἄλλα τρία ἥμισυ ἔτη" xat τότε 
ἥξει ὁ Χριστὸς, τέλος λαμθάνοντος τοῦ αἰῶνος. — 
Διὰ ἸΙλίαν λέγει xaX Ἐνὼχ, περὶ ὧν χαὶ Ἰωάννης 
εἶπεν ἐν τῇ ᾿Αποχαλύψει, Καὶ δώσω τοῖς δυσὶ 
μάρτυσί μου" xal προφρητεύσουσι ἡμέρας xi Mac 
c& περιδεθδιημένοι σάκκους. 

ΚΈΦΑΛ. Il'. 

« Ἄρτον οὐχ ἔφαγον. » 

Διδάσχει ὁ προφήτης ὅτι μεγάλη ἀρετὴ ἡ νηστεία 
xai ἡ χαχοπάθεια σὺν προσευχῇ, δι᾽ ὧν τις ἀξιοῦται 
xai ὁπτασιῶν ἔσθ᾽ ὅτε. 

« ἰΑνὴρ εἷς ἐνδεδυμένος βαδδίν. » 

T^ βαδδὶν ποικίλον σημαίνει χιτῶνα, οἷοί εἰσιν 
οἱ πιστοὶ οἱ ἐν τῷ ποιχίλῳ τῶν ἀρετῶν διαπρέπον- 
4:6, 00; ὁ Χριστὸς φορεῖ ὡς ἱμάτιον. --- Ἐνδυσάμε- 
νος τοὺς πιστοὺς ὁ θεὸς, περισφίγγει αὐτοὺς τῷ 
Εὐαγγελίω τῷ τιμίῳ χαὶ χαθαρῷ, ὥστε πιστεῦσαι 
εἰς τὴν ἀνάστασιν᾽ ὀφὰξ γὰρ ἑρμηνεύεται χαθαρόν. 

« Τὸ πρόσωπον αὐτοῦ ὡσεὶ ὅρασις ἀστραπῆς. » 

Ὡς χριτοῦ αὐστηρόν ἐστι τὸ πρόσωπον χαὶ πυρῶ- 
δες χατὰ γὰρ τοῦ ἀντιχε:μένου καυστιχὸν ὁρᾷ " ἣ 
ὅτι πλέρης ὧν Πνεύματος ἀγίον, τὰ ἐν xapóla 
ἑώρα. — Οἱ βραχίονες τὰ ἄνω μέρη δηλοῦσιν, ὅ ἔστι 
τοὺς προπάτορας " τὰ δὲ σχέλῃ, τοὺς νῦν πιστούς " 
μἱὰ γὰρ ἡ τῶν προπατόρων χαὶ ἡ τῶν νῦν τάξις. 


€ Ὑπελαοίφθην μόνος. 1 

Οἱ γὰρ ἄπιστοι οὐ γνώσονται τὸν Χριστὸν, ἀλλὰ 
φεύξονται " οἱ δὲ πιστοὶ ὄψονται αὐτὸν, φωτιζόμενοι 
ὑπ᾽ αὐτοῦ, ὡς xal ὁ πιστὸς Δανιήλ. 

« Ἰδοὺ χεὶρ ἁπτομένη μου. » 

Ἡ χεὶρ σημαίνει τὴν ἐχ μέρους γνῶσιν τῆς ἀλη- 
θείας τὴν εὐαγγελιχήν. — Αὐτὸς γάρ ἔστιν ὁ Χριστὸς 
ὁ μέλλων ἀναστῆσαι πᾶν τὸ τῶν ἀνθρώπων γένος. 

« Ἦχούσθησαν οἱ λόγοι σου. » 

Ἐπειδὴ ἠκούσθη ἡ δέησίς σου, ὥστε ἀποσταλῆναι 
τὸν λαὸν, βουλὴ ἐγένετο περὶ τούτου * xal πάντων 
λεγόντων, Μὴ ἀποσταλῇ ὁ λαὸς, μόνος ὁ Μιχαὴλ ἀντ- 
ἐστη, ὃς T pyev ὑμῶν ἐν γῇ Αἰγύπτου. 


5 Apoc, Mt, 3. 


cundum corpus unctus est. 

VEBs. 26. « Abrogabitur unctio. » 

liac ad Antichristum spectant, qui post. Christi 
adventum, sub finem dierum, laud amplius bbapti- 
zari quemdam patietur. 

« [n diluvio. » 

Diluvium dicit. multitudinem plebis qua erit cum 
Antichristo, et quae bellum geret adversus sanctos 
usque εἰ consummationem. 

Vrns. 27. « HRoborabit foedus multis septimana 
una. » 

lloc dicit quod Enoch multis Jud:xis et fidelibus 
persuadebit, ut ne deceptori obsequantur, sed ad 
resistendum ei sese accingant. Septimanam unam 
dicit septem annos, quando Elias et Euochi venient 
et manebunt tres annos el dimidiuin ; et veniet Au- 
ticliristus, eosque iuterficiet, ac manebit ipse quo- 
que tres annos et dimidium ; denique vero adveniel 
Christus, atque lunc sxculum ad. finem verget. Ob 
Eliam et Euoch hzc dicit, de quibus etiam Joau- 
nes in Apocalyysi, Et dabo, inquit, duobus martyri- 
bus meis, et prophetabunt dies mille ducentos sexa- 
ginta, saccis induti. 

CAP. X. 

Vens. ὅ, « Panem nou comederunt, » 

Propheta docet magnam esse virtutem jejunium et 
malorum patientiam precibus conjunctam, quibus 
nonnunquam aliquis visionibus dignus habetur. 

VeRs. 5. « Vir unus indutus baddin. » 

DBaddin significat vestem varie distinctam, qua- 
les sunt sancti variis virtutibus prefulgentes, quos 
Christus vestimenti instar gestat. Deus (ideles iu- 
dutus, circumvolvit eos venerando puroque Evan- 
gelio, ut in resurrectionem credaiff. Ophaz enim 
significal purum. 

VERS. 6. « Facies ejus velut aspectus fulgoris. » 

Ut judex severam habet et quasi fulmineam fa- 
ciem ; nam contra adversarium igneos convertit ocu- 
los ; aut quia Spiritu sancto repletus videl quz in 
corde sunt. Brachia signifcant membra superiora, 
id est, majores, femora autem eos qui nunc vi- 
vunt : majorum enim et nunc viventium unus idem- 
que est ordo. 

Vgns, 8. « Relictus sam solus. » 

Infideles enim Christum non cognoscent, sed 
aufugient ; fideles vero, collustrati ab eo, uti etiam 
D.iniel fidelis, eum videbunt. 

Vgns. 10. « Ecce inanus mea tangens. » 

Manus indieat evangelicam qux ex parte flt, 
veritatis cognitionem. Ipse enim Christus omne 
hominum genus resuscitabit. 

Vgns. 12. « Audita sunt verba tua. » 

Auditis precibus quas pro dimittendo populo fe- 
cisti, consilium hac de re habitum est, et cum om- - 
nes, Ne dimittatur populus, dixissent, solus Michael 
in contrariam abiit sententiam, qui vobis praefecit in 
Agypto 
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σαν, xaY ἐχωλύθησαν γίνεσθαι al χατὰ νότιον A Judzis trucidati sunt, siquidem a cultu legali pro- 


xt. 
t ἀναστήσῃ. » 

Ἑ οὖν ἐπ᾽ ἐσχάτων τῶν ἑμερῶν ἔσται àvá- 
xotvh, μεθ᾽ ὧν μέλλει Δανιὴλ ἀναστῆναι. 


hibebantur. 

V£ns. 15. « Et resuscitabit. » 

Comrmvfis igitur in fine dierum erit resurrectio, 
et tunc Daniel quoque resurrecturus est. 





FRAGMENTA IN MATTHEUM. 


(Ex catena Nicetz, interprete Corderio.) 


ΚΕΦΑΛ. I4". 


ς γὰρ ἂν θέλη τὴν ψυχὴν αὑτοῦ σῶσαι, &ro- 
τὴν" ὃς δὲ ἂν ἀπολέσῃ τὴν ψυχὴν αὐτοῦ 
ἐμοῦ, εδοΐήσει αὐτήν. » 

δ᾽ ἂν οὕτως μαχάριος, ὁ τοῖς οὖσιν ἅπασιν 
ὡς ἀποθανὼν, τοῖς μὲν αἰσθητοῖς, τῇ ἀπο- 
ἧς κατ᾽ αἴσθησιν ἐνεργείας * τοῖς δὲ νοητοῖς, 
χατ᾽ αἴσθησιν ἀπολαύσει χινήσεως * νοῦ γὰρ 
;: ἐπαινούμενος, ἡ πρὸς πάντα τὰ ὄντα γνω- 
ιπογένεσις, μεθ’ ἣν τὴν θείαν χάριτι ζωὴν 
ισϑαι πέφυχεν, ἀντὶ τῶν ὄντων τὸν αἴτιον τῶν 
ἱνεννοήτω; ἀποδαλὼν, ἐπειδὴ εἶπεν ὁ Κύ- 
Ὁ θέλων σῶσαι τὴν yvxhv, ἀκποικλέσει 
ὃς δ᾽ ἂν ἀπολέσῃ, σώσει. Κἀχεῖ σωτηρίαν 
ὠλειαν, xai ἐνταῦθα σωτηρίαν xat ἀπώλειαν 
ν. Ἵνα γὰρ μὴ νομίσῃ τις, ἴσην εἶναι τὴν 
ty ταύτην χἀχείνην, xat τὴν σωτηρίαν, ἀλλὰ 
φῶς ὅτι τοσοῦτον ἐχείνης τῆς σωτηρίας xal 
τὸ μέσον, ὅσον ἀπωλείας xai σωτηρίας " διὰ 
:άγει" «Τί γὰρ ὠφελεῖται ἄνθρωπος, » x. τ. À. 


ΚΕΦΑΛ, KA. 


ι ἰδὼν συχῆν μίαν ἐπὶ τῆς ὁδοῦ, ἦλθεν ἐ π' 
αὶ οὐδὲν εὗρεν ἐν αὐτῇ εἰ μὴ φύλλα μόνον. 
εἰ αὐτῇ, Μηκέτι ix σοῦ χαρπὸς γένηται εἰς 
γα " καὶ ἐξηράνθη παραχρῆμα 1 συχῇ. » 
εἶχεν ὁ νόμος τῆς ἀληθείας. Ὁ δὲ Αόγος 
ος σὰρξ, χαὶ πρὸς τὴν ἐν κνεύματι λατρείαν 
pv μεταγαγὼν, οὐχ ἐδούλετο τῆς ἀληθείας 
g τὴν σχιὰν ἔχειν τὴν δυναστείαν, ἧς τύπος 
| ἣ συχῇ. Διὰ τοῦτο, φησὶν, ἐπανιὼν ix 
ς ἐς Ἱεροσόλυμα, τουτέστι μετὰ τὴν τυπι- 
σχιώδη χατὰ τὸν νόμον λανθάνουσαν αὐτοῦ 
αν, αὖθις τῇ φύσει τῶν ἀνθρώπων διὰ σαρ- 
δημῶν (οὕτω γὰρ ληπτέον τὸ ἐπανιὼν), 
ἣν ἐν τῇ ὁδῷ φύλλα μόνον ἔχουσαν, διὰ τὸ 
ἐν τε xal ἄστατον. Ἣν ἰδὼν ὁ Λόγος χεχο- 
jv χαθάπερ φύλλοις συχῆν τοῖς ἐχτὸς περι- 
τῶν σωματιχῶν τοῦ νόμου παρατηρήσεών, 
δρηχὼς καρπὸν, δηλονότι διχαιοσύνης, χατ- 
, μᾶλλον δὲ προσέταξε μηχέτι τοῖς χατὰ 
'ποις δυναστευομένην χαλύπτεσθαι τὴν ἀλή- 
δὴ προδὰν ἐδείχθη διὰ τῶν ἔργων. Οὺχ ἦν 
, Χαιρὸς σύχων" τουτέστιν, ὁ χρόνος xaO bv 
τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως ὁ νόμος οὐχ ἣν δι- 


A 


CAP. XVI. 


VEns. 25. «Qui enim voluerit animam suam sal. 
vam facere, perdet eam ; qui autem perdiderit ani- 
mam suam propter me, inveniet cam. » 

[ta beatus esse possit, qui omnibus rebus lauda- 
biliter moritur, ac quidem sensibilibus, depositione 
operationis sensilibus, aliis autem spiritualibus 
fruitione sensibilis motus; mentis enim laudata 
mors est, ad omnia qus sunt mentalis nativitas 
quam divina per gratiam vita solet excipere, loco 
omnium, omnium causam sine cousideratione assu- 
mens, quia dixit Dominus, Qui voluerit animam 
&xam salvam facere, perdet eam: qui vero perdide- 
rit, servabit eam, et ibi salutem et perditionem, et 
hic salutem et perditionem posuit : ne enlm  zqua- 
lem hanc et illam perditionem et salutem quis existi- 
met, sed clare intelligat tantum bujus et illius esse 
diserimen , quantum perditionis et salutis, propter- 
ea subdit : « Quid enim prodest homini, » etc. 


CAP, XXI. 


Vgas. 16. «Et videns fici arborem unam secus 
viam venit ad eam: et nibil invenit in ea nisi folia 
tantum et ait illi; Nonquam ex te fructus nascatur 
in sempiternum. Et arefacta est continuo ficulnea. » 

Umbram babuit lex veritatis, Verbum autem caro 
factum, et δά spiritualem cultum naturam ducens, 
noluit eum veritas apparuisset umbram liabere po- 
tesiatem, eujus typus ficus exstitit: idcirco, in- 
quit, ascendens ex Detliania Jerosolymam, id est, 
post Gguratam illius, ἃς umbratlem in lege laten- 
tein pésesentiam, iterum ad. hominum naturam. per 
caraem accedit (ita enim accipiendum est illud ascen- 
dens), vidi ficum in, via folia tantum habentem ; 
propter transitum brevem, ac instobilitatem : quam 
cum vidisset Verbum ornatam, tanquam foliis ficum, 
cxterioribus corporearum legis observationum in- 
dummentig, et non invenisset fructum, scilicet ju- 
stitize, maledictione perculit, imo vero statuit ne 
amplius figuris legalibas subditam opprimeret veri- 
iatem : quod utique ipsis operibus factum esse osteu- 
sum est, Non erat autem, inquit, tempus ficuum: 
id est, tempus, quo imperabat humanz natur lex, 
non erat fructum justitig, sed adumbratrix, et 
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quasi futurae gratie index, ad quam antiquus popu- ἀκ 


jus non perveniens, periit infidelitate. Jsrael enim , 
ait divinus sectando legem jus:itim, eam scilicet qu;e 
in umbra erat, ac figuris, ad legem justitia non per- 
tenit 5, in spiritu scilicet secundum Christum per- 
fectam, aut forte ficus infructuosa Scribarum ac 
Plariseorum opinio est : quam aridam reddit, illo- 
rum esuriens deilicationem, ut esse justi malint, 
quam videri, bypocriticam quidem moralis osten- 
sionis togam exucnutes, vere autem virtuosam in- 
duentes, piam. vilam Deo offerant, re potius animi 
affectum, quam exteriorem morum (figuram Deo 
exhibeant, Sin autem Christianorum quidam tales 
sumus: morum reverentiam siue operibua justiüe 
praferentes, suscipimus Verbum ut benignum 
nostra» salutis esuritorem, exarefacientem semen 
wmaliti& animz, inanem scilicet opinionem, ut nun 
amplius fructum ferat corruptionis, studium pla- 
ceudi hominibus, 


Vgss. 91. «Respondens autem Jesuáa ait eis: 
Amen dico vobis, si babueritis fidem, non solumillud 
de ficulnea facietis, sed etsi inonti huic dixeritis : 
Tollere, et mitte te in mare, flet.» 


Vgns. 22. «Et omnia quicunque petieritis in 
oratione credentes, accipietis.» 


Qui non discreverit in corde suo, id est, mente 
non dijudicarit, sive diviserit immediate per fidem 
ad Deum factam unionem, dicet monti huic, Trans- 
ferre, et transferetur, dicendo demonstrative, monti 
huic, sensum declarat, legemque carnis vere gra- 
vem, ac difficulter mobilem, aut etiam immobilem : 
tantas enim vis irrationalis in hominum natura egit 
radices, ut multi non aliud quid putent esse liomi- 
nem, nisi carnem, ac vim quamdam ad hujus vüz 
fruitionem seusu valentem : omnia enim possibilia 
sunt credenti, el mente non discernenti unionem 
cnm Deo sibi factam per fidem, propter affectum sen- 
susfem anime cum corpore, Omnia autem, inquit, 
quacunque a mundo et carne mentem alienant, 
cum Deo vero perfectos virtutibus conjungunt, lix»c 
enim possibilia sunt credenti. Ecquid vero illud ite- 
rum est, Omnia quecunque petieritis in oratione cre- 
dentes, accipietis? Clare ostendit solam unionem 
quierendam esse credentibus, eamque virtutem que 
hanc operibus ornst. Quandoquidem enim omnia 
sint ad. cognitionem Dei ac virtutem, quz credentes 
quaruut, liberatio passionum, tentationum toleran- 
lia, rationes virtutum, modi operationum, abdica- 
tio affectus passionum erga carnem, abalienatio sen- 
sus ab iis qua sensibilia sint, secessus omnimodus 
mentis ab omnibus quz creata sunt, ac quaecunque 
simpliciter alia propria sunt ad abolitionem maliti:e 
ac ignorantiz, emendationem autem cognitionis ac 


'- Ron. ix, 51. 


AMMONII ALEXANDRINI 


ἿΣ 
χαιοσύνης χαρπῶν, ἀλλ᾽ εἰπκονεστῆς, χαὶ om: 
μελλούσης χάριτος μηνυτιχὸς, εἷς ἦν μὴ vos: 
παλαιὸς διὰ τῆς ἀπιστίας ἀπώλετο λαός. lc;e 
ὰρ, φτσὶν ὁ θεῖος ᾿Απόστολος, διώχων διχακς 
γῆς γόμον, τὸν ἐν σχιᾷ 6r, ^0vótt. xal τύποις, 
γόμον δικαιοσύνης οὐχ Ég20acte, τὸν ἕν iix 
δηλαδὴ χατὰ Χριστὸν τελεςτού μενον" ἧ τάχ: -. 
ἄχαρπος ἡ τῶν Γραμματέων xai Φαρισδίων :: 
οἴησις, ἣν ξηραίνει ὁ πεινῶν αὐτῶν τὴν xoá: 
ὅπως τοῦ δοχεῖν εἶναι δίχαιοι, τὸ εἶναι μᾶλλον - 
χρίνοντες, τὸν μὲν χαθ᾽ ὑπόκρισιν τῆς ἰθ'χῖς: 
διίξεως ἐχδυσόμενο: χιτῶνα, τὸν ἐνάρετον δὲ ἀμ! 
μετελθόντες, εὐσεθῶς τὴν ζωὴν μετενέγχωσι t 
μᾶλλον τῆς ψυχῆς τὴν διάθεσιν, 3) τὸν ἐχτὸς iz 
κνύμενοι περὶ τὰ ἔθη σχηματεσμόν. Εἰ δὲ xii: 
B Χριστιανῶν ἐσμέν τινες τοιοῦτοι * τὴν clum 
τῶν τρόπων σχηματιζόμενοι δίχα τῆς ἔργοις δι: 
σύνης, ἐχδεξόμεθα τὸν λόγον ὡς φιλάνθρωπον t. 
πεινῶντα σωτηρίαν, ἀποξηραίνοντα τῆς dur; 
τῆς χαχίας σπέρμα τὴν οἴητιν, ἵνα μηχέτι xx 
φθορᾶς φέρῃ, τὴν ἀνθρωπαρέσχειαν. 

« ᾿Αποχριθεὶς δὲ ὁ Ἰησοῦς, εἶπεν αὐτοῖς À 
λέγω ὑμῖν, ἐὰν ἔχητε πίστιν, καὶ μὴ διαχριθῆτε, 
μόνον τὸ τῆς συχῆής ποιήσετε, ἀλλὰ xiv τῷ ὄρε:: 
τῳ εἴπητε, ΓἌρθητι, xal βλήθητι εἰς τὴν 0dias: 
γενήσεται. » 

« Καὶ πάντα ὅσα ἂν αἰτήσητε ἐν προσευχΐ 
στεύοντες λήψεσθε. » 

Ὁ μὴ διαχριθεὶς ἐν τῇ χαρδίᾳ αὐτοῦ, τουτί! 
ἐν τῷ νοῖ μὴ διαχρίνας, ἤγουν διατεμὼν τὴν δὰ 
πίστεως πρὸς τὸν Θεὸν γεγενημένην ἄμεσον Evo 
ἐρεῖ τῷ ὄρει τούτῳ, Μετάδηθι, καὶ μεταξήσεται. 
τῷ φάναι δειχτιχῶς τῷ ὄρει τούτῳ, τὸ φρόνημι 
λοῖ xaX τὸν νόμον τῇς capxb; , τὸν βαρὺν ὄντως 
δυσμεταχίνητον. Τοσοῦτον γὰρ ἐῤῥίξωται τῇ τ: 
τῶν ἀνθρώπων διὰ τῆς αἰσθήσεως τῆς ἀλογία: 
δύναμις, ὥττε τοὺς πολλοὺς μηδ᾽ ἄλλο τι νομί! 
εἶναι τὸν ἄνθρωπον f| σάρχα xal δύναμιν, πρὸς 
ἀπόλαυσιν τῆς παρούσης ζωῆς τὴν αξσθησιν E 
σαν. Πάντα γοῦν δυνατὰ τῷ πιστεύοντι, χαὶ μὴ 
Χρινομένῳ, τῆς χατὰ νοῦν διὰ τῇς πέστεως TT! 
μένης αὐτῷ πρὸς τὸν Θεὸν ἑνώσεως, διὰ τὴν x 
τὸ σῶμα τῆς ψυχῆς χατὰ τὴν αἴσθησιν cxi 
Πάντα δὲ, ong, ὅσα χόσμου xai σαρχὸς «bv: 
D ἀλλοτριοῖ, Θεῷ δὲ προσοιχειοῖ τετελε:ωμένον 

κατορθώμασι" ταῦτα γάρ εἶσι τὰ δυνατὰ τῷ 

στεύοντι. Τί δὲ πάλιν ἐστὶ τὸ, Πάντα ὅσα ἂν αἰτῆι 
προσευχόμεγοι, πιστεύοντες «2ήψεσθε; Σλς 
ἔδειξε περὶ μόνης ἑνώσεως δεῖ ζητεῖν τοὺς πιστε: 

τας, xaX τῆς αὑτὴν χοσμούφης διὰ τῶν ἔργων à 

τῆς. Ἐπειδὴ γοῦν πολλὰ τυγχάνει τὰ πρὸς γνὰ 

Θεοῦ xal ἀρετὴν ζητού!λενα τοῖς πιστεύουσιν, ἀπ 

λαγὴ παθῶν, ὑπομονὴ πειρασμῶν, ἀρετῶν λό) 

τρόποι ἐνεργειῶν, ἐξήλωσις τῆς πρὸς σάρκα ἐμ 
0oog διαθέσεω;, ἀποξένωσις τῆς πρὸς τὰ alcü 
τῆς αἰσθήσεω;, σχέσεως τοῦ νοῦ παντελὴς | 


C 
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πάντων τῶν γεγονότων ἀναχώρησις, xai ἀτὴ) ὡς A virtutis, similia studio fideque φυφγθηῖοδ invenie- 


μυρία ἄλλα εἰσὶ πρὸς ἀποχὴν xaxa; xai ἀγνωσίας" 
κατόρθωσιν δὲ γνώσεως καὶ ἀρετῖς, τὰ τοιαῦτα 
ζητοῦντες μετὰ ἐπιστήμης χαὶ πίστεως ληψόμεθα. 

« Λίθον ὃν ἀπεδοχίμασαν οἱ οἰχοδομοῦντες, οὗτος 
ἐγενέθη εἰς κεφαλὴν γωνίας. ν 

᾿Απεδοχιμάσθη ὁ Σωτὴρ λίθος ὧν ἐχλεχτὸς. rapk 
τῶν ὀφειλόντων ὠφελεῖν τὴν τῶν Ἰουδλίων συναγω- 
γήν. ᾿Αλλὰ γέγονεν εἰ: χεφαλὴν γωνίας. Γωνίᾳ δὲ 
παοειχάζει τὸ Γράμμα τὸ ἱερὸν, τὴν συνάφειαν τῶν 
δύο λαῶν, φημὶ δὴ τοῦ Ἰσραὴλ xai τοῦ ἐξ ἐθνῶν. 
Ἔχτισε γὰρ ὁ Σωτὴρ τοὺς δύο λαοὺς εἰς ἕνα χαινὸν 
ἄνθρωπον. "Eotxe δὲ τὸ χρῆμα γωνίᾳ δύο τοίχους 
συναπτούσῃ. Ὡς γὰρ ἡ γωνία δύο τοίχων ἕνωσις 
Ὑίνεται, πρὸς ἀλλήλους αὑτοὺς διασφίγγηυσα, πρὸς 


ἀδιάλυτον συνοχὴν, οὕτως xai fj γωνία αὕτη, ἤγουν Β 


ἡ ἁγία Ἐκχλησία τῶν δύο λαῶν γέγονεν ἕνωσις xa 
ἕνα πίστεως λόγον ἀλλήλους συνδέουσα πρὸς μίαν 
σφίγγουσα σύμπνοιαν ἧς ἀχρογωνιαῖος λίθος ὁ Χρι- 
στὸς, ὡ; χεφαλὴ τοῦ παντὸς σώματος. 
ΚΕΦΑΛ. ΚΔ'. 
ε Ὁ δὲ ὑπομείνας εἰς τὸ τέλος, οὗτος σωθήσεται. » 


Ἵστέον ὅτι πάντα τὰ ἄλλα πάθη, ἣ τοῦ θυμιχοῦ 
μέρους τῆς ψυχῆς ἐφάπτεται μόνον, ἣ τοῦ ἐπιθυ- 
μητικοῦ, ἣ xal τοῦ λογιστιχοῦ, ὡς ἠλάσθη xo jj 
ἄγνοια. Ἢ δὲ ἀχηδία πασῶν τῶν τῆς ψυχῆς δυνά- 
μεων ἐπιδραττομένη, πάντα σχεδὸν ὁμοθυμαδὸν χι- 
νεῖται πάθη" διὸ χαὶ πάντων τῶν ἄλλων παθῶν ἔστι 


Inus. 


Vgas. 42. « Lapidem quem reprobaverunt zdi- 
ficantes, hic factus est in caput anguli.» 

Reprobatus est Salvator lapis electus, ab iis qui 
adjuvare debebant Judaeorum Synagogam, sed fa- 
clus est in caput-anguli. Angulo autem assimilaut 
sacre Scripture connexionem duorum populorun. 
Israelis, inquam, ac gentium ; constituit enim Salva- 
tor duos populos in nnum novum hominem : assi- 
milata autem est h:ec res angulo duos parietes con- 
jungenti. Ut enim angulus duorum murorum unio 
est, ad invicem eos connectens indissolubili nexu, 
ita etiam hic angulus, sancta scilicet Ecclesia, duo- 
rum populorum facta unio est unius fidei ratione 
invicem colligata, in unam conspirationem eos 
compingens, cujus angularis lapis Christus est, 
tanquam caput totius corporis. 


CAP. XXIV. 


45. « Qui autem perseveraverit in finem, hic sal- 
YUS eril.» 

Sciendum est omnes alias passiones partem ani- 
mew, aut irascibilem attingere tantum, aut concu- 
piscibilem, aut rationalem, prout expulsa est igno- 
rantia. Acedia vero omnes aniinz polentias suppri- 
mens, omnes quodammodo simul movet passiones, 
ideoque aliis omnibus passionibus gravior est. 


βαρύτερον. Καλῶς οὖν ὁ Κύριος τὸ xav' αὐτῆς φάρ- C Recte igitur Dominus contra eam remedia dans di- 


p.axoy δεδωχὼς ἔφη" Ἐν τῇ ὑπομονῇ ὑμῶν κεήσα- 
σθε τὰς ψυχὰς ὑμῶν, ὁ δὲ ὑπομείνας εἰς céloc, 
οὗτος σωθήσεται. “ 

« Ὅπου γὰρ ἐὰν fj τὸ πτῶμα, Exst συναχθήσονταν 
καὶ οἱ ἀετοί. » 

Δέγει ὃξ xal ἕτερον σημεῖον, "Oxov τὸ πτῶμα, 
ἐχεῖ συναχθήσονται καὶ οἱ ἀετοὶ, τὸ πλῆθος τῶν 
ἀγγέλων, τῶν μαρτύρων, τῶν ἁγίων ἁπάντων δηλῶν. 
Νοητοί εἰσιν ἀετοὶ, οἱ μηδὲ τῆς νεχρωτιχῆς ἁμαρτίας 
ἔχοντες, μηδὲ τοῖς χαμαιζήλοις πράγμασιν ἐνηλού- 
pivot ἀλλ᾽ ὑψιπετεῖς τὴν ἀρετὴν xa τὴν γνῶσιν, 
καὶ τὸ τῆς ψυχῆς ὄμμα χαθαρὸν ἔχοντες, πρὸς τὴν 
τοῦ θείου φωτὸς ἀχτῖνα ἀδλαδῶς ἀτενίζοντες, κατὰ 
τοὺς αἰσθητοὺς ἀετούς. Οἱ τοιοῦτοι οὖν ὅπου ἣ ἀπαρχὴ 
τοῦ ἡμετέρου σώματος συναχθήσονται, xal οὕτως 
πάντοτε σὺν Κυρίῳ ἔσονται. 

ΚΕΦΑΛ. KE. 


« Πορευθεὶς δὲ ὁ τὰ πέντε τάλαντα λαδὼν, εἰρχά- 
σατο ἐν αὐτοῖς, χαὶ ἐποίησεν ἄλλα πέντε τάλαντα. » 


« Ὡσαύτως χαὶ ὁ τὰ δύο, ἐχέρδησε χαὶ αὐτὸς 
ἄλλα δύο. » 

Εἰχότως δὲ ὁ τὰ πέντε διπλασιάσας, καὶ ὁ τὰ δύο, 
τῆς αὐτῆς ἔτυχον ἀποδοχῆς. Ἐπειδὴ γὰρ οὐχ ἡ ῥᾳθυ- 
μία τούτου, οὐδὲ ἡ προθυμία ἐχείνου, ἀλλ᾽ ἡ παρα- 
καταθήχης ποσότης παρεσχεύασεν, ἣν πρὸς τὴν δύ- 
vapty τῶν ἐργασαμένων δέδωχεν ὁ Δεσπότης, εἰχό- 
πως ὁ ἔπαινος ὁ αὐτὸς, εἰ xat μὴ f] πρόσοδος 1) αὐτή" 


PaTROL, Gn. LXXXV. 


xit, Jn patientia vestra possidebitis animas vestras, 
qui autem perseveraverit usque. in finem, bic salyus 
erit. 

Vsas. 28. « Ubicunque fuerit corpus, illic con- 
gregabuntur et 3quilz.» 

Aliud autem etiam signum proponit, Ubi fuerit 
corpus, illic congregabuntur et aquile, multitudi- 
nem angelorum, martyrum et. sanctorum omnium 
declarans. Spiritales aquile. sunt omnis mocüiferi 
peccati expertes, neque ad res terrenas abjeeti, sed 
alta petentes, virtutem ac cognitionem, ac puro 
animz praeditos oculo ad lucis radios sine noxa 
contemplandos, ut sensibiles aquila. Hujusmodi 
igitur ubi nostri corporis primitis colligentur, ita 
semper etiam cum Domino erunt. 


CAP. XXV. 


Vrns. 106. « Abiit autem, qui quinque talents 
acceperat, et operatus est in eis, e lucratus est 
alia quinque talesta.» 

Vgns. 17. «Similiter et qui duo, lucratus est et 
ipse alia duo.» ' 

Merito autem hic quinque duplicavit, et ille duo 
pro ea, quam sortiti sunt portione: cum enim non 
ignavia hujus, neque illius alacritate, sed depositi — 
quantitate illud factum sit, quam pro operantium 
virtute dedit Dominus, merito laus eadem, etsi pro- 
venius idem non sit bonorum, quorum quis Dei 

DAN 
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gratia particeps fit, ac aliis sine invidia communi- A ὧν μετέτχε τς xav θεοῦ χάριν ἀγαθώ;, xal ix; 


care debet. Gratis enim, inquit, accepistis, gratis 
date. Qui vero sub terra abscondit talentum seu do- 
num, tanquam sortem, calumniatur Dominum, par- 
citque carni, virtutem exterminans. 


CAP. XXVI. 


Vgas. 90. « Vespere autem facto, discumbebat 
cum discipulis suis.» 

Wgas. 21. «Εἰ cedentibus illis dixit: Amen dico 
vobis, quia unus vestrum me traditurus est.» 

Preparatio quidem Paschatis facta est, cena 
autem est, et nondum Paschatis comestio: neque 
enim habitus est Pascha comedentium, sed recubue- 
runt ccenantes. Quoinodo autem, si Pascha comede- 
* runt, contra legem comederunt? (non enim fas erat 
comedere recumbentibus.) Quidnam igitur dicen- 
dum? quod posiquam comederunt, recubuerunt 
deinceps qui comederaut. Alius autem evangelista 
dicit, ad vesperam illam non comedisse solum Pa- 
scha, sed ei dixisse : Desiderio desiderati hoc 
Pascha manducare vobiscum ὃ, id est, hoc anno. 
Cur tandem ? quia tuin. futura erat orbis terrarum 
salvatio, ac mysteriorum traditio, tristiumque 
per mortem solutio, ita illi crux erat grata. 

Vgnas. 29. « Dico autem vobis : Non bibam amodo 
de hec geuimine vitis, usque in diem illum, cum 
illud bibam norum vebiscum in reguo Patris mei.» 


Vini polus non tantum necessitatem explet, ve- C 


rum etiam omnimodam affert sensui voluptatem. 
Post resurrectionem autem ἃ mortuis, abstersa hu- 
manorum corporum corruptione, ipsa quoque rerum 
astura ad novitatem transferetur; adeo ut et ipsa 
nostra lxtitia nova sit futura. Lzetitize autem. sym- 
bolum est vini haustus, quem novum quoque fieri 
ait, secundum quod ex eo contingit, id est, lzetitiam ; 
secedei enim post resurrectionem bumana natura 
ab assueta sibi terrenaque delectaüome, transibit 
autem ad deliciarum novitatem, ipsius videlicet 
omnium nostrum Servatoris Christi, insitam ac ge- 
nwiaam lziitiam animabus eorum qui pie ac reli- 
giese eum colunt immiteutis, ac convenienter 
sgensuris uniuscujusque distribuentis ; fore autem 


nos in spiritualibus lztitiis, divinus vates David se- ἢ δὲ ἐν εὐφροτύναι: B25:::03 νυτταῖς ὁ 6 
wv "- $45: 2 .a* - 


cure prouitüt dicens ς luebriabun:ur αὖ ubertate 
domus tud, εἰ torrente. voluptatis iue potabis eos* ; 
Sapientia vero rursus vinum in calice miscens εἰ 
proponens panes : Venite, inquit? , cemedite paucm 
meum, et bibite cinum quod miscni vobis. 


Vins. 51. «Quomodo ergo implebuntur Scripture, 
quia sic oportet fieri? » 

Divini amoris stimulo quidem incitati discipuli 
gladios eduxerunt iasultum repellentes: Geri autem 
hoc Christus non permittit. Dedit autem per boc 
€iiam mobis typum, quodamuioJo charitatem ip- 


? lac. xxi, 105... * Psal. xxv, 9..." Prov. ix, 5. 


ἀφθόνως μεταδοῦναι χρεώστης ἕστέ. Δωρεὰν si, 
φησὶν, ἐϊλάξετε, δωρεὰν δέτε. Ὃ δὲ ὑπὸ rivi 
πτὼν τὸ τάλαντον, ἔγουν τὴν δωρεάν, ὡς Xt. 
διαδάλλε: τὸν Κύριον φειδοῖ τὴς σαρχὸς τὴν àpz 
ἐξομυύμενος. 
KEPAA. KG'. 

ε« "Ua; δὲ γενομένης ἀἄἀνέχειτο μετὰ τῶν ὁ 
δέχα. » 

« Καὶ ἐσθιόντων αὐτῶν, εἶπεν" ᾿Αμὴν λέγω 11: 
ὅτι εἷς ἐξ ὑμῶν παραδώξει με. » 

Ἢ μὲν Ézotpas!a γέγονε τοῦ Πάσχα; δεῖν» 
ἐστι, xal οὕπω τοῦ Πάσχα βρῶσις. Οὐδὲ γὲρ sy: 
τὸ Πάσχα ἐσθιόντων, ἀλλ᾽ ἀνέχειντο δειτενοῦντες. Ih 


Β ók εἰ τὸ Πάτχα ἤτθιον παρανόμως ἤσθιον; (057 


ἀναχειμένους ἔδει φαγεῖν.) T£ οὖν ἔστιν εἰπεῖν; 
μετὰ τὸ φαγεῖν ἀνέχειντο λοιπὸν ἐσθεόξενοι. "Ezo 
δὲ εὐαγγελιστής φησιν, ὅτι χατὰ τὴν ἐτπέραν ix 
νην οὐχ ἤσθιε μόνον τὸ Πάσχα, ἀλλ᾽ ἔλεγεν "Ei 
θυμίᾳ ἐπεθύμησα τὸ Πάσχα τοῦτο --αγεῖν μὲ 
ὑμῶν», τουτέστι χατὰ τὸν ἐνιαυτὸν τοῦτον. Τ' ὁ 
πότε ὅτ: τότε ἔμελλε τῆς οἰχου λέντις ἡ ὀωττρί:. 
νεσθα!:, xat τὰ μυστήρια παραζίξζοσθα:, xal sii 
πιρὰ λύεσθαι διὰ τοῦ θανάτου. Οὕτω χατὰ pw 
αὐτῷ ὁ σταυρὸς tv. 

ε Λέγω δὲ ὑμῖν, δτ: Οὐ μὴ πίω ἀπ᾿ ἄρτι ἐχ τὶ 


Gela τοῦ Πατρός μου. » 

Ἢ τοῦ οἶνου πόσις οὗ χρείαν ἀποπλτιροῖ μόν 
ἀλλὰ χαὶ παιλποίχιλον ἡδονὴν τῇ αἰσθή set προσφέρῃ 
μετὰ δὲ τὴν Ex νεχρῶν ἀνάστασιν, ἀτοοτεναχθε!" 
-ἴς φθορᾶς τῶν ἀνθρωξίνων σωλάτων, χαὶ “Ὁ 
τῶν πραγμάτων ἡ ςτὑσις πρὸς χαινότη τα μετοιχισί 
σεται, ὦστε χαὶ αὐτὴν ἡπῶν τὴν εὑφροπτόντιν εἶ 
χαὶνήν. Εὐφροτύνη: δὲ σύμδολον τὸ ἐξ οἴνου xpii 
ὃ xal γεγενταθχὶ crnst χαινὺν κατὰ τὸ EZ aL 
συμθαῖνον, τουτέστι τὴν εὐφτροτώντν" ἀναχων 
γὰρ μετὰ τὴ» ἀνάπτατιν d τοῦ ἀνθρώξου z 52:5, 5 
αὑτῇ συνήθους xat γηΐνης τέργεως, μεταχωρΐ σε! 
πρὸς χαϊνότττα τουρῖς, αὐτοῦ ὄγλονότε τοῦ civ. 
ἡμῶν Σωτῆρος Χριστος τὴν ἔαφυτον χαὶ itia 
φροσύνην ταῖς τῶν σεδυμένων αὐτὸν Σνιέντος uy 
χαὶ ἀναλόγως τοῖς ἑκάστου μίτροις δι ανξιεοντος- 
ξξως Buià ὁ 
λέγων" Μεϑθιςϊσενεα ἃ 
πιέτητες εἶχεν ccv, καὶ tér χειμάξῥξειν τῆς τι 
φῆς ccv πετιεὶῖς αὐτούς.  ποξὶΣ &kb τᾶλιν - 
ἔχυττ,ς οἶνον χεράταξα εἰς χραττ ολ χαὶ προδεῖτα τε 
ἄρτους CEJdge:e, -ησὶ, τάχετε τὸν ἐμὸν ἄρτι 
xg) πίετε εἶνον, ἔν χεχέραχα ὑμῖν. 

« il οὖν πλτοωθῶτιν αἱ Γοχταὶ, ὅτι οὕτω. 
Yeví30a1; ν 

To μέντο: questa; χέντρῳ Cixvoccóarwa 
μαχᾶριο: αλθτταὶ μαχαίρας ἐπυνετείνοντο dle 
δοῦντες τὴν ἔτοζον. 02x ἐᾷ δὲ τοῦτο «ενέτθχι PY 
315;. Δέδωχε GE xi: bafis αὐτοῖς τύπον £i τοῦτ 


6b πλτροφορίσξ: 
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τινὰ δὴ τρόπον τῆς αὐτοῦ ἀγάπης ἀντέχεσθαι, χαὶ A sius przeferendi, et quousque extendere oporteat in« 


μέχρι τινὸς ἐχτείνεσθαι δεῖ τὸν ὑπὲρ τῆς εἰς αὐτὸν 
εὐσεθδείας ἀναπτόμενον ζῆλον" οὐ γάρ τοι μαχαΐραις 
ἡμᾶς χεχρῆσθαι βούλεται, εὐνοίᾳ δὲ μᾶλλον xax συν- 
ἐσει χρωμένους ἀποσείεσθαι γεννιχῶς τοὺς δι᾽ ἐναν- 
«ἰους. 

ΚΕΦΑΛ. KZ. 

« Τὸ δ᾽ αὐτὸ καὶ λῃσταὶ οἱ συσταυρωθέντες αὐτῷ, 
ὠνείδιξον αὐτῷ. » 

Ἔστι λῃστὴς εὐγνώμων, ὁ χἂν ἐπ᾽ αὐτὸ τὸ πέρας 
τῆς παρούσης γενόμενος ζωῆς, ἐλθὼν εἰς auvaís0n- 
σιν τῶν πλημ μεληθέντων αὐτῷ αἰτῶν συγγνώμην x 
βάθους ψυχῆς ὧν ἥμαρτεν. ᾿Αγνώμων δὲ λῃστής ἐστιν 
ὁ χατ᾽ αὐτὸ τὸ πέρας τῆς ζωῇ, τὸν χατὰ ψῆφον τε- 
θέντα 6pov τοῦ μερ'σμοῦ τῆς ψυχῆς ἀπὸ τοῦ σώματος, 
ὡς μὴ χαλῶς δοθέντα διὰ τιλοξζωῖαν μεμφόμενος. 
Καὶ αὖθις λῃστῆς ἐστιν εὐγνώμων, ὁ διὰ τῆς παντε- 
Àou; τῶν παθῶν νεχρώσεως χαταξιωθεὶς συσταυρω- 
θῆναι Χριστῷ, τουτέστι μετὰ λόγου χαὶ γνώσεως 
πᾶσαν διεξιὼν ἀρετὴν ἀγνώμων 0E ὁ ὑπούλως τὸν 
χατ᾿ ἀρετὴν βίον ὑποχρινόμενος, σχολιὸς δὲ τὴν 
Ὑνώμην Gv. Ὃν δεῖ ἐπιστομίζειν" ἴσως γὰρ παύσεται 
τοῦ διαδάλλειν διὰ τῆς οἰχείας ἀναστροφῆς τὸν λόγον 
τῇ παραινέσει τοῦ ἐπιπλήττοντος. Ἔστι 0g. ἐν ἡμῖν 
πάλιν ὡς μὲν ληστὴς ἀγνώμων ὁ τῆς σαρχὸς νόμος τῷ 
λόγῳ τῆς ἀρετῆς ἀντιπίπτων' ὡς λῃστὴς δὲ εὐγνώ- 
pav ὁ τοῦ πνεύματος νόμος, τὸν Σωτῆρα λόγον διὰ 
τῶν χατὰ τὴν πραχτιχὴν τρόπων (xàv ἐπίπονοι ὥσιν) 
ἀποδεχόμενος, ᾧ συνεισέρχεται γεγηθὼς εἰς τὸν τῆς 


Β 


censum in eum pietatis zelum ; non enim gladiis 
uti nos vult, sed inente potius ac intellectu utentes, 
excutere generatim eos qui contrarii suut. 


CAP. XXVII. 


Vgns. 45. « ldipsum autem et latrones, qui eruci- 
fixi erant cum eo, improperabant ei.» 

Bona mentis latro est, qui, licet in hoc ipso vitae 
praesentis termino constitutus, cum ad sensum ve- 
nerit suorum peccatorum, eorum quie peccarat, ex 
intimo corde postulat remissionem; ingratus autem 
latro e&t qui lioc ipso vite termino, pronuntiata di- 
visionis anim: a corpore sententia, illam lanquam 
non recte datam. ob vitze amorem accusat. Ac rur- 
$us bonz mentis latro est, qui per omnimodam 
passionum mortificationem, dignus est habitus qui 
cum Christo cruci affigeretur, id est cum ratione 
ac cognitione omnem exerceret virtutem ; ingratus 
autem, qui dolose vitam virtuosam simulans, per- 
versa mente exsistit. Cui os obsiruere oportet ; 
fortasse enim cessabit per suam conversionem per- 
stringere ratiouem increpantis se per adhortationem. 
Iterum vero in nobis est, tanquam latro quideai in- 
gratus carnis lex, virtutis rationi reluctans: at, vel- 
ut latro bon: mentis spiritus lex, Verbum Serva- 
Lorei vitz? active moribus (licet laboriosi sint) sus- 
eipiens, qui cum introeat appropinquans ad nu- 


εὐωχίας τόπον, τὸν πάσης xaváxpov γνώσεως, τοῦ (c ptiaruin locum, cognitionis omnis babitaculum, a 


χατὰ cápxa φρονήματος παντελῶς ἀπηλλαγμένος. 
Σπουδάσωμεν οὖν ἕως ἐνταῦθά ἐσμεν, τὸν συσταυρού- 
μενον ἡμῖν ἱλεώσασθαι Λόγον, εἴπερ ἡ σήμερον τὴν 
ἐνεστῶσαν τούτου τοῦ αἰῶνος ἡμέραν ἐνδείχνυται, 
« Σήμερον γὰρ, φησὶ, μετ᾽ ἐμοῦ ἔσῃ ἐν τῷ παρα- 
δείσῳ. » Ἢ δὲ αὔριον, τὴν τοῦ μέλλοντος χαθ᾽ fjv 
οὐδεμίαν ἄφεσιν ἁμαρτημάτων ἐνδέχεσθαι χρή. 

€ IDA, Ἠλὶ, λαμασαδαχθανὶ, τουτέστι, Θεός μου, 
Θεός μου, ἵνα τί με ἐγχατέλιπες ; 9 

Τέσσαρές εἰσι γενιχοὶ ἐγχαταλείψεως τρόποι, Ἡ 
μὲν οἰχονομιχὴ, ὡς ἐπὶ τοῦ Κυρίου, ἵνα διὰ τῆς 
δοχούσης ἐγχαταλείψεως οἱ ἐγχαταλελειμμένο!: σω- 
θῶσιν * ἡ δὲ πρὸς δοχιμὴν, ὡς ἐπὶ τοῦ Ἰὼόδ, χαὶ τοῦ 
Ἰωσὴφ, ἵνα ὁ μὲν ἀνδρείας, 6 δὲ σωφροσύνης στήλη 


prudentia carnis omnino liberatus. Studeamus igi- 
tur, dum hic sumus, nobiscum cruci affizum placare 
Verbum, si fors instantem hodie hujus szculi diem 
exhibeat. « Hodie enim, inquit, mecum eris in pa- 
radiso.» Cras vero futuri temporis est, quo nullam 
peccatorum remissionem consequi licet. 


V&Rs. 46. « Eli, Eli, lamasabachthani : hoc esi, 
Deus meus, Deus meus, utquid dereliquisti me? » 

Quatuor sunt generales derelictionis modi : unüs 
quidem dispensativus, ut ille Domini, ut per appa- 
rentein derelictionem, ii qui derelicti sunt, serven- 
tur; alter vero ad probationem, ut ille Jobi, ac 
Josephi, ut ille quidem fortitudinis, hic vero tem- 


&vagavfj* ἡ δὲ πρὸς παίδευσιν πατριχὴν, ὡς ἐπὶ D perantie columna appareat; alius vero ad pater- 


τοῦ ᾿Αποστόλου, ἵνα ταπεινοφρονῶν τὴν ὑπερθολὴν 
φυλάξῃ τῆ: χάριτος " ἡ ὃὲ χατὰ ἀποστροφὴν, ὡς 
ἐπὶ τῶν Ἰουδαίων, ἵνα χολαζόμενοι πρὸς μετάνοιαν 
χκαταπεμφθῶσιν. Σωτήριοι δὲ πάντες οἱ τρόποι ὑπάρ- 
χουσι, xai τῆ; θείας ἀγαθότητος χαὶ φιλανθρωπίας 
ἀνάμεστοι. - 
ΚΕΦΑΛ. Kll'. 

« Διδάσχοντες αὐτοὺς τηρεῖν πάντα ὅσα ἕνετει- 
λάμην ὑμῖν. » 

Πάντα ὅσα ὁ Χριστὸς ἐνετείλατο δεῖ τηρεῖν, τὸν 
εἰς Τριάδα βαπτισθέντα. Τούτου γὰρ χάριν τῇ ὀρθῇ 
πίστει τὴν πασῶν ἐντολῶν ὁ Κύριος συνέζενξε τή- 
ρησιν " ὡς εἰδὼς ὅτι πάνυ ἀμήχανον τὴν μίαν δια- 


nam eruditionem, ut iu Apostolo factum est, ut 
demisse sapiens supereminentiam grati: custo- 
diat ; alius iterum aversionis, ut ille Judzorum, 
ut puniti ad peenitentiam redeant : salutares autem 
omnes modi sunt; ac divine bonitatis el bepignita- 
tis pleni. 

CAP. XXVII. 


VrRs. 90. « Docentes eos servare omnia quz- 
cunque mandavi vobis. » 

Omnia quzcunque Cbristus precepit observanda 
sunt ei qui in Trinitate baptizatus est : bujus enim 
gratia rect» fidei mandatorum omnium Doffinus 
conjunxit observationem : utpote qui sciret, fleri 
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omnino non posse, uL uua ab altera disjuncto homo A ζευχθεῖσαν τῆς ui; σώζειν τον ἄνθρωπον. δὲ τι 


servetur. Propterea. David quoque cum rectam 
haberet in Deum fldem, dixit : Ad omnia mandata 
iua. dírigebar, cmnem víam iniquam odio habuii *. 
Etenim contra. omnem iniquitatem, nobis omnia 
mandata a Domino data. sunt. Si vel unicum prze- 
termissum fuerit, oppositam ei omnino malitiz 
viam introducit. 


xai 36:8 τὴν ὀρθὴ.» πέστιν ἔχων πρὸς τὸν θεὸν oz 
Πρὺς πάσας τὰς ἐντοιύς σου  xatwpüoy, 
πῦσων» ἐδὸν ἄξικον ἐμίσησα. Katà τὰ τῇ 
ἀδιχίας πᾶσα! ἐμοῦ αἱ ἐντολαὶ ἢ -αἶν ὑπὸ τοὺ KJ: 
δε ὠρηνται. Καὶ ἐὰν παρα)ειφθῇ μέα, τὴν ἀντ; 
νην αὐτῇ ὁδὸν τῆς χαχίας πάντω;: εἰσάγει. 





EJUSDEM AMMONII 
EXPOSITIO IN EVANGELIUM S. JOANNE 


(Ex catena. Patrum 'Griecormm in S. Joannem, interprete Balth. Cordcrio, necnon ex catena in Evange 
8. Joannis ad (idem codd. Paris, et Bodl., edente J. A. Cramer.) ᾿ 


CAPUT PIUMUM. 


γεν. 1. cu principio erat Verbum, et Verbum B 


erat apud Deum. » 

Sermo evangelicus unicum tantum novit priuci- 
plum , non duo, ut asserunt Manich:ei : neque 
edam primum aliquod quod agnoscat causam, et 
ulierum cujus non sit causa, uti Ploto, Basilides, 
Marcion, Arius atque Eunomius asseverant.. Dici- 
wur slquidem principium Pater, et princlpium Fi- 
llus, et principium Spiritus sanctus, propter cocter- 
nitatem Trinitatis, non quod tria exsistant prin- 
cipia (quoniam οἱ Patrem vocumus Deum, et Fi- 
lium Deum, et Spiritum. sauctum. Deum, et ut 


trinum causs expertem, non ul trideum veneramur), 


stantiam, in tribus subsistentem. 


KEOAA. A*. 


« Ἐν ἀρχῇ fj» ὁ Λόγος, καὶ ὃ Λόγο: £v τρὸ; 
Θεόν. » 
Ὁ λόγος μίαν οἶδεν ἀρχὴν, οὐ δύο, ὡς X 


' Μανιχαῖοι" οὐδὲ πρῶτον αἴτιον, xal δεύτερον ἃ 


τιον, ὡς λέγουσι Ἠλάτων, xai Βασιλέδης, Magz 
"Apttoc, Εὐνόμιος. Λέγεται μὲν γὰρ ἀρχὴ ὁ ΠΣ 
καὶ ἀρχὴ ὁ Υἱὸς, καὶ ἀρχὴ τὸ Ἡνεῦμα διὰ τὸ -. 
διον τῆς Τριάδος, οὐ διὰ τὸ τρεῖς εἶναι ἀρχὰς . 
χαὶ τὸν Πατέρα λέγομεν Θεὸν, xai τὸν Υἱὸν 6 
xai τὸ Πνεῦμα Θεὸν, xal ὡς τριττὸν ἀναξττον͵ 
ὡς τρίθεον σέδοντε:), ἀλλὰ διὰ τὸ ὁμοούσιον 
μιᾶς θεότητος τῶν τριῶν ὑποστάσεων. 

sed propter eamdem unius  Diviniiadis : 


Sabellii ligeresim per hoc evertit, quod Patris ac, Τὴν Σαδελλίου aip:3tv διὰ τοῦτο xac3€32an, 


Filli hypostases demonstret : non. enim filio-pater- 
nitatem Ecclesia celebrat, uti Afer ille fabulando 
confnxit. Unicam in Trinitate lypostasin affirmant 
Sabellius, Novatus, Paulus Samosatenus, aique 
Mercellus. Nou. erat prolatitium, sed subsistentia 
preeditum : nec tantum subsistentia przditum, sed 
etiam Deus. Phoiinus alt, Verbum, uti et nostrum, 
ex Patre sine lypostasi prodiens, iu. caruem fuisse 
trausimiutatum, Cum itaque nounulli bseretici, au- 
dientes. Patrem genuisse Filium, scandalizarentar, 
Quxuenm aliquem, vel humanitus quid passum esse 
Patrem erisümantes, qualiter. crassieribus hisce 
cotporibus accidere consuevit : illorum errori atque 
vesanuc eccurrens evangelista, ia ipso statim exor- 


ὑποστάσεις σημαίνων Πατρὸς χαὶ Ytoa - οὗ τὰ 
πατορίαν ἡ Ἐχχλησία δοξάζει, χαθὰ μυθεύεον i 
6v, εἶπεν. Μίαν ὑπόστασιν λέγουσι τῷ; Tp 
Σαδέλλιος, Νανάτος, Παῦλος ὁ Σαςιο:απτεὺ- 
Μαρχέλλος. Οὐχ fjv προφοριχὸς, ἀλλ᾽ ἑνυπόςτα 
xal οὐ μόνον ἐνυπόστατος, ἀλλὰ xai Θεό- Guy 
λέγει, ὅτι ix τοῦ Πατρὸς Λόγος ἀνυτόπσ- τὸς 
ὡς ὁ ἡμέτερος εἰς σάρχα μετεδλήθῃ. "Eccihibàm 
τές τινες τῶν αἱρετιχῶν, ὅτι ὁ Πατὴρ ἔγένντα 
Yibw σχανδαλίζονται, ἐννοοῦντες δεῦσεν, * x 
γίνεσθαι περὶ τὸν Πατέρα, ἅπερ πὲς υχεν Em 
παχέων σωμάτων ἔσθ᾽ ὅτε συμδαΐνειν - -- ,ὐκναι 
λων αὐτῶν τὴν εὐθεῖαν ὁ εὐχγγελεστῆ, ir τι 
μίων τὸν Υἱὸν ἅπαξ, xai δεύτερον, x»i τιῷ 


dio, seumel, iterumque ac tertio Filium Verbum ap- p ἐχάλεσε Λόγον, ἵνα τὸ ἀπαθὲς παραστέσι τῆς 


pellavit, quo geaereiionem ejus ab ouni passione 
vimdicaret, Quemadmodum enim nosirum verbum 
&iwe fluxioae, integre, sine passione a mente pro- 
duciter (uti similiter aoster spiritus), sic etiam 
Filii generatio, de qua dicitur, Éructatt cor meum 
wrbum bonum ", id est Deum, qui solus bonus esi*. 


* Psal. c viri, 98. * Psal. xvuiv, 9. 


νήσεως. Ὡς γὰρ ὁ ἐμέτερος λόγος ἀρεύπτως͵ 
ἀμειώτως, χαὶ ἀπαθῶς γεννᾶται Ex τοῦ web T 
xai τὸ ἡμέτερον πνεῦμα), οὕτω xai ἢ σένυῃςς, 
Yiou- διὸ xai ἐλέχθη - ᾿Εξηρεύξατο ἢ ἀρδια 
δόγον ἀγαθὸν, ὃ ἔστι Θεὸν, ὃ; όνο- Ep—» ὅκα 


* Lec. xvii, 19. 
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« Οὗτος ἦν ἐν ἀρχῇ πρὸς τὸν Θεόν. » 

᾿Αντὶ τοῦ συναΐδιος ὧν τῷ Πατρὶ, ἐν τῇ τοῦ 
Πατρὸς ὑτάρχων φύσει, ἔχων τόπον ἀρχαιότατον 
«ἣν τοῦ Γεννήσαντος φύσιν, Ἢ γὰρ ἀρχὴ ὑπερανα- 
δαΐνει τοὺς; αἰῶνας. ᾿Αρχὴ γὰρ λέγεται ὁ Πατὴρ τοῦ 
Ὑἱοῦ χατὰ μόνον τοῦ ἐξ οὗ - τῇ γὰρ αἰτίᾳ ὁ Πστὴρ 
τοῦ Υἱοῦ προεπινοηθήσεται, οὐ μὴν τῇ ὑπάρξει 
προθεωρηθήσεται. Παυταχοῦ δὲ ἐντίθησι τὸ ἦν, πα- 
ραπέμπων τὸν Υἱὸν ἐπὶ τὸν ἄναρχον. Οὐ γὰρ εἶπεν, 


| ἡ ᾿Αρχὴν ἔσχεν, ἀλλ᾽ "Ev ἀρχῇ ἦν. 


, 


« Πάντα δι᾽ αὐτοῦ ἐγένετο, xax χιυρὶς αὐτοῦ ἐγέ- 
γξτο 920b ἕν ὃ ἐγένξτο. » 

ἤ"Λλλὴν ἐχδάλλει αἵρεσιν, διδάσχων ὅτι διὰ τοῦ 
Υἱοῦ ἐχτίσθη πάντα τὰ γενητὰ, οὐ μὴν δι᾽ ἀγγέλων 


χαχῶν ἣ xaXov, ὡς χαχῶς τινες ὑπέλαθον, ὧν εἰσὶ B 


Ὠλάτων, Σίμων, Βασιλίδης, Νιχόλαιος, Μένανδρος, 
Βορθοριανοὶ, XZazopusivo;, Κέρινθος. Διὸ xai τὸν 
γάμον τινὲς ἀπαγορεύουσι, xal τὸ γεννᾷν, Σατορνεῖ- 
νος xa οἱ ἀποστολιχοί. 


ἽἜἜμφασιν ἔχει ὁ λόγος, ὅτι οὗ μόνος ὁ Υἱὸς ἔχτισε 
τὰ πάντα, ἀλλὰ χαὶ ὁ Πατὴρ χαὶ τὸ Πνεῦμα. Ὅσα 
γὰρ ποιεῖ ὁ Πατὴρ, διὰ τοῦ ΥἹοῦ ἐν Πνεύματι ἁγίῳ 
ἐργάξεται" χλὶ ὅπου ula τῶν τῆς Τριάδος ὑποστάσεων 
λέγετα: ποιεῖν, συνεπινοοῦνται xal αἱ λοιπαὶ τῆς 
μιᾶς οὐσίας ὑποστάσεις. 


« Ἐν αὐτῷ ζωὴ Tv, χαὶ ἡ ζωὴ ἦν τὸ φῶς τῶν 
ἀνθρώπων. » 

lláv:a 03a ἐποίησεν ὁ Dlztho δι᾽ Υἱοῦ, ἐξ αὐτοῦ 
ἐζωοποιήθη, Καὶ πάλιν, οὐχ àv ἀνθρώπῳ γέγονεν ὃ 
Λόγος, ἀλλὰ τρόπον τινὰ αὐτὸς διὰ τοῦ Πνεύματος 
ἐνισχύσας τὴν Παρθένον, xai ἐνοικέσας ἐν τῇ μήτρᾳ 
abre, θεμέλιος ἐγένετο, xaX ἐν αὐτῷ ᾧχοδόμησεν 
τὴν £x Μαρίας ἐνωθεῖσαν αὐτῷ σάρχα ἔμψυχον λογι- 
χὴν, ὅπερ ἐστὶ ζωὴ. Ὡς γὰρ αὐτός ἐατι ζωὴ, οὕτω 
xai ἡ ἑνωθεῖσα αὐτῷ σὰρξ, ἧς οἱ μετέχοντες ζωο- 
ποιοῦνται, τοῦ Üavitou χαὶ τῆς φθορᾶς ἀπαλλασσό- 
pivot, xat εἰς τὴν ἀπόλαυσιν τῶν τοῦ μέλλαντος 
αἰῶνος ἀγαθῶν τῶν ἀκαταπαύστων πεμπόμενοι, 
ὅπερ ἐστὶν ἣ ἀληθῶς ζωή. 

'H σάρχωσις τοῦ Μονογενοῦ; φωταγωγεῖ τοὺς 
ἀνθρώπους πρὸς τὴν ἀληθῆ θεογνωσίαν, xal πρὸς 


IN S. JOANNEM. - 
A  VeBs. 9. « lloc erat in principio apud Deum. » 
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Quoniam cozternus erat Patri, in Patris etiam 
natura exsistebat, habens pro loco antiquissima 
Geuitoris naturam. Hoc namque principium cuncta 
sxcula praecedit. Principium euim dicitur Pater 
Filii tantum ex quo : origine siquidem Pater Filio 
prior intelligitur, non tamen exsistegtia esse prior 
cognoscitur. Ubique autem verbum erat interseril, 
Filium ad Patrem principio carentem referendo. 
Nun enim dixit, Principium habuit, sed, In princi- 
pioerat. .* 

Vrns. 9. « Omnia per ifsum facta sunt, et sine 
ipso factum est nihil quod factum est. » 

Aliam bzresim refellit, cum docet, omoia quz 
facta suni, per Filium creata esse, pon autem pert 
angelos sive bonos sive malos, ut perperam non- 
nulli opinati sunt, inter quos Plato, Simon, Basili- 
des, Nicolaus, Menander, Borboriaui, Saturninus, 
Cerinthus. Qua occasione etiam aliqui eorum, ut 
Saturninus et apostolici, nuptias et generationem 
induxerunt. 

Hic sermo etiam illam vim habet, uti ostendat 
non solum Filium creasse omnia, &ed et Patrem ac 
Spiritum sanctum. Quidquid enim facit Pater, id 
per Filium in Spiritu sancto operatur : et quando 
una SS. Trinitatis persona quidpiam facere perhi- 
betur, id ipsum etiam reliquz, quibus eadem est 
nalura, persons perficere intelliguntur. 

Vegas. 4. «ln ipso vita erat, et vita erat lux 
hominum. » 

Quacunque Pater per Filium creavit, ez eodem 
vitam hauserupt. Et rursus, non in homipe factum 
est Verbum, sed ipsum quodammodo per Spiritam 
sanctum Virginem invadens, οἱ iu visceribus ejus 
inhabitans, fundamentum exstitit, ipsique guper- 
sirüuxit unitam sibi ex Maria carnem aniustam 
rationalem, quod est vita. Quemadinodum enim 
ipsum vita est, ita etiam unita ipsi caro, cujus qui 
participes sunt, vivificaptur, a morte ac corruptione 
liberati, et ad sempiternorum futuri szculi bono- 
rum (ruitionem admissi, in qua vera vita consistit. 


Inearnatio Unigeniti przlueet hominibus facem 
ad veram Dei cognitionem, omneque genus virtu- 


πᾶν εἶδος ἀρετῆς, δι᾽ ὧν ἡ ζωοποίησις γίνεται, 6 Ὁ tun, quibus ipsa vivificatio, hoc est bonorum om- 


ἐστι τῶν ἀγαθῶν ἡ ἀπόλαυσις. 

€ Καὶ τὸ φῶς ἐν τῇ σχοτίᾳ φαίνει, καὶ ἡ σχοτία 
αὐτὸ οὐ χατέλαθεν. 1 

Σχοτία ἐστὶ πᾶς ὁ χόσμος, πρὸς σύγχρισιν τοῦ 
ἀνεχφράστου xal ἀπροσίτου φωτός. Πλὴν καὶ ὁ Υἱὸς 
φωτίζει τὸν νοῦν πρὸς τὰ πρακτέα, xal ἀεὶ περι- 
xpatel ἡ ἀλήθεια, οὐ μὴν τὸ ψεῦδος περιγίνεται τῆς 
ἀληθεία:. Διὸ χαὶ αὐτὸς εἶπεν " ᾿Εγὼ γενίχηχα τὸν 
κόσμον" ἀντὶ τοῦ, Πᾶσαν πεπλανημένην αἵρεσιν 
ἤλεγξα, καὶ πάντων περιγέγονα τῶν παθῶν, ὅσχ 
ἐστὶν ἐπείσαχτα (οὐ μὴν φυσιχὰ xol ἀναγχαῖα, 
ἅπερ ἑχὼν ὑπέστη, ἵνα δείξῃ τὸ ἀληθὲς τῆς σαρχώ- 


* Joan. xvi, 99. 


nium fruitio, acquiritur. 

Vggs. 5. « Et lux in tonebris lucet, et tenebras 
eam non comprehenderunt, » 

Tenebre sunt universus mundus, cum ineffabili 
et inaccessa illa luce comparatus. Caxterum, Filius 
illuminat mentem circa res faciendas, et semper 
przvalet veritas, nec unquam a mendacio sypera- 
(ur. Quocirca etiam Christus ait; Ego vici man- 
dum?; !d est, Omnem erroneam bazresim confu- 
lavi, atque omnes passiones mibi illatas superavi 
(non dico naturales ac necessarias quas sponte sus- 
tinuil, ut carnis su:e veritatem ostenderet, easque 
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quz naturales ac necessari sunt, minime vitiosas A σεως, xat ὅτι οὐ φαῦλα τὰ qu3ixk χαὶ ἀνχγαν 


este commonstraret, Idcirco enim istz carni Dei 
Verbi acciderunt, non ut roborarentur, sed ut in 
ipso perimerentur). Indecentes namque passioues 
ne quidem Imsginatione sustinuit. 

Vyas. 6. « Fuit liomo missus a Deo, cui nomen 
erat Joannes. » 

Missus est Joaunes tanquam a deserto descen- 
dens in regionem babitatam, ut populis Christum 
praedicaret, Ipse etiam Dominus appellatus est 
missus, non quasi de locu in locum commigret 
(Deus enim immobilis est) ; sed ut «qui de sinu Pa- 
trís quodammodo $cmotus, ad nostram pauperta- 
tem sese demiserit, unde et semetipsum humiliasse 
dieitur **, Quando itaque Scriptura utitur verbis ad 
divinam dispensationem accoimmodatis, si quidem 
diest quoniam semetipsum exinanivit '!, domina- 
tionem ipsius ac regiam majestatem sponte sua 
catnem assumpsisse significat. Si vero missum di- 
cat, docet ipsum uon sine Patris voluntate carnem 
induisse. Hxc sutem humano more dicimus : una 
siquidem eademque Patris ac Filli voluntas est, 
tametsi ejusdem unius Divinitatis atque substantize 
personarum differentiam aguoscamus. Solum eniin 
Fillum, non autem Patrem, aut Spiritum sanctum, 
incarnatum essc prollteimur. 

Vgas. 7. «llic venit in testimontum, ut. testi- 
monium perhiberet de lumine, ut omnes crederent 
per illum. » 

lloc Joannes major est cxteris prophetis, quod 
alii quidem prodicaverint illum qui exspectabatur; 
lpse vero, cum vidisset eum, et propter signa quo- 
niam ipse est, credidisset, venit, ex iis quae et au- 
diverat et viderat, testimonium perhibere. 

Vgns. 8. « Non erat ille lux, sed ut testimonium 
perhiberet de lumine. » 

Tamets] quoque Joannes et sancti lux sint, ta- 
men non sunt illa, de qua hic Theologus agit, quz 
est Cbristus, lux per naturam; sancti namque per 
gretiam lucem acceperunt, quocirca de Christo 
dicit : Erat lux vera. 

Vgus. 9. « Erat lux vera, quz illuminat omnem 
hominem venientem in bunc mundum. » 

Dominus rationales suas creaturas naturalibus 


Διὰ γὰρ τοῦτο προτήγγιζε τῇ τοῦ Θεοῦ Λόγου zz, 
οὐχ ἵνα χρατυνθῇ, ἀλλ᾽ ἵνα ἐν αὐτῷ &vaphz ). T; 
γὰρ ἄσεμνα πάθη οὐδὲ χατὰ φαντασίαν zio. 


€ γένετο ἄνθρωπος ἀπεσταλμένος παρὰ θεΐ, 
ὄνομα αὑτῷ Ἰωάννης. » 

᾿Απεσταλμένος ἐστὶν ὁ Ἰωάννης ὡς ἀπὸ cii 
μὸν μεταδὰς εἰς τὴν οἰχουμένην χώραν, ἵνα xrpz 
τὸν Χριστὸν τοῖς λαοῖς. Ὁ δὲ Κύριος ἐχλήθη, τὶ 
αὐτὸς ἀπεσταλμένος, οὐχ ὡς ἀπὸ τόπων εἰς τότ: 
μεταδὰς (ἀχίνητον γὰρ τὸ Octov), ἀλλ᾽ ὡς ix τῶν-- 
II2:ph, κόλπων οἱονεί πως κινηθεὶς, xai πρὸς τ 
ἡμετέραν ἐλθὼν πτωχείαν, 6c ἣν καὶ λέγεται iz 
ταπεινῶσαι. Ὅταν οὖν εἴπῃ ἡ Γραφὴ τὰ τῇ οἶχον 


D pia πρέποντα ῥήματα, εἰ μὲν εἴπῃ, ὅτι ἑαυτὸν ἐς 


νωσεν, σημαίνει τὸ αὐτοδέσποτον xaX βχσιλ'χὸν, $ 
ἐχὼν ἐσαρχώθη. Εἰ δὲ εἴπῃ, ὅτι ἀπεστάλη, διδάτι 
ὅτι οὐχ ἄνευ τοῦ Πατρὸς ἐσαρχώθῃη. Ταῦτα ξὲὶ 
λοῦμεν ὡς ἄνθρωποι " μία γὰρ τοῦ Πατρὸς καὶ - 
Υἱοῦ βούλησις, χἂν τὸ διάφορον ἐννοοῦμεν τῶν τ 
μιᾶς θεότητος χαὶ οὐσίας ὑποστάσεων. Οὕτω v 
λέγομεν, ὅτι μόνος ὁ Υἱὸς σεσάρχωται, οὐχ ὁ Πατὶ 
οὐ τὸ Πνεῦμα. 


« Οὗτος ἦλθεν εἰς μαρτυρίαν, ἵνα μαρτυρῆτῃ τι 
τοῦ ςωτὸς, ἵνα πάντες πιστεύσωτσι δι᾽ αὑτοῦ. » 


Διὰ τοῦτο μείζων τῶν ἄλλων προττι τῶν ὁ Ἰωὲ 
νης, ὅτι ἐχεῖνοι μὲν ἐχήρυξαν τὸν προσδηχώμενο 
οὗτος δὲ ἑωραχὼς αὐτὸν, xal πιστευθεὶς διὰ στα 
ὅτι αὐτός ἔστιν ^, ἦλθεν μαρτυρῶν ἐξ ὧν ἔχο.: 
xax εἶδεν. 

« Οὐχ Tfjv ἐχεῖνος τὸ φῶς, ἀλλ᾽ ζνα μαρτιοΐ 
περὶ τοῦ φωτός. » 

Ei xal φῶς ὁ Ἰωάννης, χαὶ οΣ ἅγιο’, ἀλλ᾽ 9 
ἐχεῖνοι τὸ θεολογούμενον ὅς ἔστι Χριστὸς, ὃ oz 
φῶς οἱ γὰρ ἅγιοι χάριτι ἔσχον τὸν ςωτιαμὲν,. 
xal περὶ τοῦ Χριστοῦ φησιν "Hv τὸ coc τὸ dl 
θινγόν. 

ἯΝν τὸ φῶς τὸ ἀληθινὴν, ὃ φωτίζει àv! 
θρωπὸν ἐρχόμενον εἰς τὸν χόσμον. » 

Ὁ Κύριος τὰ λογιχὰ αὐτοῦ χτίσ τα X73) sumx 


Instinctibus illuminat, ad credendum aliquem esse p ἐννοιῶν φωτίζει, εἰς τὸ πεισῆτναι, ὅτι ἔστ: Θεό 


Deum : colligendu nimirum ex ipsarum pulchritu- 
dine, atque ordine creaturarum, immeusam ejus 
potestatem. 

Vsns. 10. « In mundo erat, et mundus per ipsum 
factus est, et mundus eum noa cognovit. » 

Deus erat in. mundo, secundum substautiam, sed 
non stcundum pracoguiuonem. Rursum refellit 
beresim dicentium bomines, uli οἱ res ceteras, 
non esse Dei creaturas. 

Mundum bie vocat bomines, sic a parte 588 


!* Philipp. t, 6, 7. δ ibid. 


ἃ Οὗτος δὲ RAO: uact. Cr. br. στοχιζομένους. 
4 Gr. μόνους. d ibl 


στοχαζόμενα b Ex «T; τῶν χτισιζτων αὐτοῦ xiaj 
vhs xal εὐταξίας, τὸ ὑπερανέχον τῆς xj-9u &a 
Urox. 

c. Ἐν τῷ χότσμῳ T$», x23 6 χέσπες δι᾽ αὐτοῦ ἔ' 
γετο, xal ὁ χόσμος αὐτὸν οὖχ ἔγνω. » 

Ὃ Θεὸς fv ἐν τῷ χύτμω. xxt odatmo, ἄλλα 
χατὰ τὸ προνοττιχόνς. Πάλιν ἀναξε:οάνς ε: ci: 
ρεπιν τῶν λεγόντων, εὐ εἶνα: χτέσισστα τοῦ 0k 
τοὺς ἀνθρώπους, χαὶ τὸ χα πᾶς 

Ὧδε χόσμον τοὺς 4 ἀνδοώποως λέγες, dc^ μέρο 


€ Cr. Οὐ χατ᾿ οἱ τίν, ἀὰλχ χατὰ τὸ Ξρονας cui». 
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ὀνομάζων τὸν χόσμον " fixo: τοὺς τὰ τοῦ χόσμου A mundum denominans : vel potius eos qui ca 41: 


φρονοῦντας, xai αὑτῷ προσηλωμένους, οἴτινες € διὰ 
τὴν πρὸς τὰ γήϊνα προσπάθειαν, οὔτε ὅλως ἔγνωσαν 
αὗτόν * οἷον f ἧσαν οἱ εἰδωλολάτραι, xat τῶν παθῶν 
δοῦλοι. 

« Εἰς τὰ ἴδια ἦλθε, χαὶ οἱ ἴδιοι αὐτὸν οὐ παρέλα- 
ὅον. Ὅσοι δὲ ἔλαθον αὐτὸν, ἔδωχεν αὐτοῖς ἐξουσίαν 
ἐέχνα Θεοῦ γενέσθαι, τοῖς πιστεύουσιν εἷς τὸ ὄνομα 
αὑτοῦ. » 

 Δέγεται εἰς τὰ ἴδια ἐληλυθέναι, καθ᾽ ὃ 5 σαρχω- 

"θεὶς ἐγνωρίσθη τοῖς αὐτὸν θεασαμένοις ὀφθαλμοφα- 
νῶς * f| ὅτι πρὸς τοὺς ἰδίους ἦλθεν" οἵ ἐδόχουν αὐτοῦ 
ἴδιοι εἶναι, χατὰ τὸ ἐξ ὧν ὁ Χριστὸς τὸ χατὰ 
σάρχα (1). ; 

Ἦλθε δὲ οὐ τῆς αὐτοῦ χρείας ἕνεχεν ( ἀνενδεὲς γὰρ 
τὸ Θεῖον), ἀλλὰ τῆς τῶν ἰδίων ἕνεχεν εὐεργεσίας. 
Καὶ οὐδὲ οὕτως αὐτὸν οἱ ἴδιοι cl; τὰ αὐτοῦ. παραγε- 
νόμενον ἐπωφελείᾳ τῇ αὐτῶν παρέλαθον, ἀλλὰ δι- 
ἐχρούσαντο μᾶλλον, ἀλλὰ χαὶ ἔξω τοῦ ἀμπελῶνος 
ἐχδαλόντες ἀπέχτειναν. 

Εἰς τὰ ἴδια ἡ.1θεν. Πόθεν Ἦλθεν ὁ πάντα πληρῶν, 
xai πανταχοῦ παρών: Ποῖον χενώσας τόπον τῆς 
αὐτοῦ παρουσίας, ὁ πάντα χειρὶ συνέχων, xal δια- 
χρατῶν; Τόπον μὲν οὐδένα ἤμειψε, πῶς γάρ; τῇ 
δὲ πρὸς ἡμᾶς καταθάσει τοῦτο εἰργάσατο. Ἐπειδὴ 
γὰρ £v τῷ χόσμῳ παρὼν 05 παρῆν, τὸ μὴ γνωρίζεσθαι 
παρ᾽ ἡμῶν. Ὕστερον ὃξ ἑαυτὸν ἐφανέρωσεν, -τὴν 
ἡμετέραν ὑποδῦναι σάρχα χαταξιώσας. Τὴν φανέ- 
ρωσιν ταύτην, xaX τὴν συγχατάθδασιν, ἔλευσιν χα- 
λεῖ (3). 

« Οἱ οὐχ ἐξ αἱμάτων, οὐδὲ ἐχ θελήματος σαργὸς, 
οὐδὲ ἐχ θελήματος ἀνδρὸς, ἀλλ᾽ ἐχ Θεοῦ ἐγεννήθη- 
σαν. » 

Οὐχέτι χρεία τῆς βουθυσίας, ὡς ἀρεστῆς Θεῷ χατὰ 
τὸν τοῦ νόμου τύπον, ὡς ἀρχοῦντος τοῦ αἵματος τοῦ 
Χριστοῦ πρὸς διχαιοσύνην. 

« Καὶ ὁ Λόγος σὰρξ ἐγένετο, χαὶ ἐσχήνωσεν ἐν 
ἢμῖν. » 

"Use γέγονε σὰρξ ὁ Λόγος, οὐ μετεδλήθη τὴν ob- 
clay: ἀλλὰ χαὶ ὁρατὸς γεγονὼς διὰ τὴν σάρχα, ἔμεινεν 
ἔχων τὴν ἰδίαν δόξαν, ὡς μονογενὴς Υἱὸς τοῦ Θεοῦ xal 
Πατρός. Τὸ γὰρ σχηνοῦν, ἕτερόν ἐστι xaz' οὐσίαν τῆς 
σχηνῆς. Οὐχ εἶπεν δὲ, Σῶμα, ἵνα μὴ εἴπωσί τινες, 
ὅτι οὐράνιον σῶμα ἐφόρεσεν. Οὔτε εἶπεν; Ανθρωπος 
γέγονεν, ἵνα μὴ ἄλλοι εἴπωσιν, Οὐ τὸν ἔξω, ἀλλὰ τὸν 
ἔσω ἄνθρωπον ἔλαδεν. Οὔτε εἶπεν, "Ex' τοῦ Λόγου 
σὰρξ ἐγένετο, ἵνα μὴ ἄλλοι εἴπωσι, Μετεδλήθη ix 


e C. ὅτι τινές. 1 C. οἷοι. 6 C. Καθά. 


(!) Plura hic tribuit Ammonio catena Crameri 
qu.e cod. Bodl. Chrysostomi esse dicit, et qua reipsa 
paucis mutatis reperiuntur apud Chrysostomum, 
tom. Vlil, 75. 

. a Catena Crameri sic habet : Tb δὲ, « Εἰς τὰ ἴδια 
Ὥλθε,χαὶ οἱ ἴδιοι αὐτὸν οὐ παρέλαδον, » ἣ περὶ τῶν 
Ἰουδαίων λέγει ὡς λαὸν ὄντα περιούσιον, f| xai περὶ 
τῶν Cod. Bodl. πάντων ἀνθρώπων τῶν ὑπ᾽ αὐτοῦ γε- 
γενημένων * φιλάνθρωπος γὰρ ὧν ὁ θεὸς, -βίᾳ μὲν 
οὐδένα, πειθοῖ δὲ πάντας ἕλχει πρὸς αὐτόν" διὸ καὶ 
ἐλθόντα αὐτὸν, οἱ μὲν ἔλαδον, οἱ δὲ οὐκ EXa6ov, (Cod. 
Bodl. ἐδέξαντο) cl; τὰ ἴδια ἦλθεν οὐ τῆς αὑτοῦ χρείας 


mundi sunt, sapiunt, illique «αὔϊχὶ inhzrent, qui 
propter àuam ad res terrenas nimiam propensionem, 
omnino ipsum ignorarunt; quales fuerunt idolola- 
trzz, et qui suis passionibus serviebant. 

VERs. 11, 12. c [n propria venit, et sui euim non 
receperunt. Quotquot autem receperunt eum, dedit 
eis potestatem filios Dei fieri, bis qui credunt in 
nomine ejus. » 

Dicitur in propria venisse, in quantum jam in- 
carnatus, oculis intuentium conspicuus inuotuit : 
vel quia ad proprios venit, eos scilicet, qui eo quod 
Christus ex ipsis secundum carnem ezsisteret, ejus 
proprii videbantur. Venit autem non propri: indi- 
geutix:: causa (Deus enim nullius eget), sed suis 
benefaciendi studio. Sed ne sic quidem sui ob illo- 
rum utilitatem in propria venientem receperunt, 
quiniino: repulerunt, quin etiam extra. vineam eje- 
ctum occiderunt. 


In propria venit. Unde venit, qui omnia implet, 
el ubique locorum przsens est? Quem locum prz- 
senlia sua privet, qui omuia manu continet, peni- 
tusque penetrat? Locum quidem nullum commuta- 
vit (quomodo enim id fieret?) : sed conformando 
se nobis id fecit. Cum enim mundo praesens ades- 
Set, non tamen aderat, quia nobis ignolus erat. 
Demum semetipsum manifestavit, nostram carnem 
induere non dedignatus. Hanc itaque manifestatio- 
nem atque dignationem, adventum vocat. 

VERs. 15. « Qui non. ex sanguinibus, neque ex 
voluntate carnis, neque ex voluntate viri, sed ex 
Deo nati sunt. » 

Non jam amplius opus est boum victimis, qua 
Deo juxta figuram legis grax erant, quandoquidem 
Christi sanguis modo ad justitiam sufficiat. 

Vgns, 44. « Et Verbum earo factum est, et ha- 
bitavit in nobis. » 

Quando Verbuin caro factum est, substantiam 
suam minime permulavit: sed conspicuum per 
carnem redditum, tanquam unigenitus Dei Patris- 
que Filius, gloriam sibi propriam reservavit. Quod 
enim inbabitat, secundum substantia est ab ha- 
bitatione diversum. Non dixit autem, corpus, ne 
quiasserant ipsum coeleste corpus attulisse. Neque 
etiam hominem factum ait, ne jactent alii. solum ho- 
inem interiorem, non autem exteriorem assumptum 


Évexev, ἀνενδεὲς γὰρ τὸ Θεῖον, ἀλλὰ τῆς τῶν ἰδίων 
εὐεργεσίας χάριν. Πόθεν δὲ ἦλθεν ὁ τὰ πάντα πληρ- 
ὧν xal πανταχοῦ παρών ; ποῖον χενώτας τόπον ὁ 
πάντα συνέχων ; τόπον μὲν οὐδένα ἥμειψε, πῶς γάρ; 
τῇ δὲ πρὸς ἡμᾶς συγχαταθδασει((οὐ. bold. xava6 dat.) 
τοῦτο εἰργάσατο, xaX ἑαυτὸν ἐφανέρωσεν ἡμῖν, τὴν 
ἡμετέραν ὑποδὺς σάρχα. Τὴν φανέρωσιν οὖν ταύτην 
xai χατάδασιν ἕλευσιν χαλεῖ, εἰ χαὶ Ἰουδαῖοι αὐτὸν 
παραλαθεῖν πάντες οὐκ ἐθέλησαν. 

Hec Chrysostomi suut. Cop. Bopr. Sed non in- 
veniwus in Opp. Chrysostomi. Eo. PATROL. 
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AMMONII ALEXANDRINI i" 


esse. Neque etiam ex Verbo carnem factam. tradit, A τοῦδε εἰς τόδε. Ἡ μὲν οὖν σὰρξ, xal σῶμα λέγεις" 


ne aliqui ex hoc in illud conversum spargant. Om- 
nis autem caro, etiam eorpus dicitur ; non vero 
omne corpus, caro nominatur. Quocirca etiam Do- 
minus: Qui comedit, inquit, meam carnem '*. Et 
alibi : Palpate me, et videte, quia spiritus carnem et 
ossa non habet, sicut me videtis habere 3. 

VERs. 15. « Et. vidimus gloriam ejus, gloriam 
quasi Unigeniti a Patre, plenum gratie οἱ ve- 
ritatis. » 

Quomodo eam vidimus? Per stellam Magorum, 
per angelos, per pastores, per Aunam, per Sy- 
meonem, per Gabrielem, per Deiparam Virginem, 
per vocem Patris ipsi testimonium perbibentis, per 
Spiritum sanctum super ipsum descendentem, alia- 
que innumara signa et curationes. 

Si erat plenus gratia ac veritate, quomodo tan- 
dem profecerit plenitudo? vel quale omnino sum- 
pserit incrementum, cui supererat nibil? Non igi- 
tur Verbum vel Deus apud sanctam Lucam pro- 
ficere perhibetur, sed propter miracola atque pro- 
digia, iis qui ipsum cernebant, in dies magis ad- 
mirandus, magisque gratus accidisse significatur : 
proficiente nimirum verius (uti potius dicendum 
esi) admirantium affectione ad babitum gratiz, 
quam ipso jam perfecto, utpote Deo, ejus incre- 
mentum sumente. 

Vzas. 16. « Et de plenitudine ejus nos omnes ac- 
cepimus, et gratiam pro gratia. » 

Tanquam radix nimirum, δἰ fons bonorum om- 
nium exsistit, qui plurimos bonitatis suz partici- 
pes efficiens, minime imminuitur: ex quibus qui- 
dem ipse largitur, sed accipit creatura, Christus 
nempe Deus. 

Vgas. 17. «Quia lez per Moysen data est, gratia 
el veritas per Jesum Christum facta est. » 

Pro gratia nobis in Adamo przparata, ἃ qua 
excidimus, Christus per bapüsmum nobis Spiritum 
$anctum incolam dedit. 

Vias. 18. « Deum nemo vidit unquam : unige- 
nitus Filius, qui est in sinu Patris, ipse enarravit. » 


Non solus Pater videri nequit, sed nec Filius. 
Etsi enim iu carne apparuerit, non iamen secun- 
dum iubstantiam, quam nec ipsimet angeli, ut in 
ee est, cernunt. Molti siquidem Denm norunt, 
verumtamen ejus substantiam nemo penitus vidit. 
Corpus aliquod absconditum non dicitur inaspecta- 
bile ; sed quod ita incorporeum est, ut etiam men- 
tis aciem effugiat. 

Sublimissimam banc et plusquam humanam do- 
curinam, ab auctoritate persons fide dignissimae 
con&rmat. Quis enim ea qus Dei ac Patris sunt, 
ullo modo valeat enarrare, nisi qui ex ipso patus 
est Filius, et Spiritus sanctus, qui euam profunda 
et arcana Déi cuneta cognovit ? 

Cam itaque hsc testando protulisset, Jesum. vi- 


19 Jean. vi, ὅ5. ** Luc. xxiv, 39. 


οὐ πάντως δὲ xal τὸ σῶμα, σάρξ. Διὸ xal ὁ Kia; 
ἕλεγεν᾽ Ὁ τρώγων μου τὴν σάρκα. Καὶ àisp- 
Ψηϊω,ρἡσατέ us, καὶ ἴδετε, ὅτε πνεῦμα céa 
καὶ ἑστέα οὐκ ἔχει, καθὼς ἐμὰ Θεωρεῖτε Eycra 


« Καὶ ἐθεασάμεθα τὴν δόξαν αὑτοῦ, δόξαν ὡς ἣν» 
νογενοῦ; παρὰ Πατρὸς, πλήρης χάριτος xal di 
θείας. » 

Πῶς ἐθεασάμεθα ; Διὰ τοῦ ἀστέρος τῶν Mi, 
τῶν ἀγγέλων, τῶν ποιμένων, τῆς ἽἌννας, τοῦ ἢ» 
μεὼν, τοῦ Γαδριὴλ, τοῦ τόχου τῆς Παρθένου, τὶ 
φωνῆς τοῦ Πατρὸς τῆς μαρτυρούσης αὑτῷ τῆς ἐξ 


B αὐτὸν τοῦ Πνεύματος ἐπιφοιτήσεως, xal τῶν popan 


θεοσημείω» χαὶ ἰάσεων. 

Εἰ πλήρης χάριτος χαὶ ἀληθείας, ποΐποτε pe 
vet τὸ πλῆρες, f] ποίαν ὅλως ἐπιδέξη ται προσϑέχηι 
οὗ ἐπέχεινα μηδέν; Οὐχοῦν οὐχὶ Αόγος ἐπτὶ τὶ 
Θεὸς, ὃς προχόπτειν εἴρηται παρὰ τῷ μαχαρὶ 
Λουχᾷ, ἀλλ᾽ ὅτι μειζόνως ἀεὶ θαυμαζόμενος, τὲ 
χαριέστερος παρὰ τοῖς ὁρῶσι δι τῶν ἀποτελετιέ 
κων ἀνεδείχνυτο, προσχοπτούσττης (ὡς ἔστι piu 
εἰπεῖν) ἀληθέστερον τῆς τῶν θαυμαξόντων Eft 
ἥπερ αὑτοῦ τοῦ τελείου πρὸς χάριν, ὡς Θεοῦ, 


« Καὶ ἐχ τοῦ πληρώματος αὐτοῦ ἡ μεῖς πάντες ἐλ 
ὄομεν, xaX χάριν ἀντὶ χάριτος. » 


C  'O; ῥίζα πάντων τῶν ἀγαθῶν xal πηγὴ, wol 


μεταδιδοὺς τῶν ἰδίων ἀγαθῶν, οὖχ ἀπομειοῦται" z)i 
ἐξ ὧν ὁ μὲν χορηγεῖ, ἡ δὲ χτίσις δέχετας:, δηλονό 
Θεὸς ὁ Χρι5τός. 


« Ὅτι ὁ νόμος διὰ Μωσέως ἐδόθη, ἢ χάρις x 
ἡ ἀλήθεια διὰ Ἰησοῦ Χριστοῦ ἐγένετο. » 

"Avi τῆς ἐν ᾿Αδὰμ χάριτος, ἕς ἐξεπέσομεν, 
Χριστὸς διὰ τοῦ λοντροῦ δέδωχεν ἡ μὲν Πνεύμαι 
ἁγίου ἑἐνοΐχησιν. 

« Θεὸν οὐδεὶς ἑώραχε πώποτε " ὁ μονογενὴς Yi 
ὁ ὧν εἰς τὸν χόλπον τοῦ Πατρὸς, ἐχεῖνος ἐξτῚ 
σατο. » 

Οὐ μόνος ὁ Πατὶ; ἀόρατος, ἀλλὰ xai 6 Υῖῇός. 


D γὰρ xai ὥφθη ἐν σαρχὶ, ἀλλ᾽ οὐ χατὰ τὴν οὐτέίαν, 


οὔτε ἄγγελοι θεωροῦσιν ὡς ἔττι. Πολλοὶ μὲν . 
ἴσασι Θεὸν, τὴν ὃὲ οὐτίαν οὐδεὶς εἶδεν. Οὐ τὸ xj 
πτόμενον σῶμα τοῦτο χαλεῖται ἀόρατον, ἀλλὰ 
ἀσώματον τὸ μὴ πεφυχὸς ὁςᾶσθαι κέτε νῷ. 


Διὰ τοῦ ἀξιοπίστου τοῦ προσώπου τὸ ὑψγιλὸν τοῦ 
δόγμα καὶ ὑπὸ; ἄνθρωπον zovis-r3:. Τίς γὰρ o 
τὰ τοῦ Θεοῦ xai Πατρὺς εἰπεῖν, εἰ nh ὃ ἐξ αὖτ 
Ὑενντθεὶς YU, χαὶ τὸ τιον αὐτοῦ Ilvz322, τὸ 
τὰ βάθη τοῦ Θεοὺ ἐπιστάμεγον: 


Ἀντὶ τοῦ ταῦτα ἐλάλτοε μαρτυρῶν, δτι Cac 


ΙΝ S. JOANNEM. 
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ἰιστὸς, οὗ μὴν αὐτὸς ὁ Ἰωάννης, ὡς χαχῶς A delicet esse Christum, et non ipsum Joannem, uti 


σάν τινες περὶ αὐτοῦ, τοῦτο ὑπήγαγε" Καὶ 
tiv ἡ μαρτυρία τοῦ Ἰωάνγου, ὅτε dx- 
* οἱ Ἰουδαῖοι ἐξ Ἱεροσοιϊύμων ἱερεῖς xal 
, ἵγα ἐρωτήσωσιν αὐτόν" Σὺ τίς sl; 

οἱ ἀπεσταλμένοι ἧσαν àx τῶν Φαρισαίων. » 


χριδέστεροι περὶ τὴν γνῶσιν τῶν Γραφῶν 
οι, οὃς ὁ Ἰωάννης ἠρέμα ἤλεγξεν ἀπαιδεύ- 
1t xal ἀνοήτους, ὡς τοῦ χατημαξευμένου 
ἧς προφήτου, τὴν περιχοπὴν, τὴν περὶ ἑαυ- 
μένην, ἀγνοεῖν. 

ἡρώτησαν αὐτὸν, καὶ εἶπον αὐτῷ Τί οὖν 
:. εἰ σὺ οὐχ εἶ ὁ Χριστὸς, οὔτε Ἠλίας, οὔτε 
ἧς; P 


V τοιαύτας εἶχον παρὰ τῶν διδασχάλων ἑαυ- Β 


δήσεις, ὡς μόνοις ἐχείνοις ἐξῆν βαπτίζειν 
τῷ, ἢ Ἠλίᾳ, ἢ τῷ προφήτῃ. 

» βαπτίξω ἐν ὕδατι. » 

ὁ Ἰωάννης ἀξιόπιστός ἔστι τῶν ἑαυτοῦ 
ὅπουγε οὐδὲν μέγα περὶ ἑαυτοῦ ἐφθέγξατο, 
πολὺ ταπεινὸν, Ψιλὸν ὕδωρ ἀποκαλέσας τὸ 
βαπτίσματος. 

ὃς δὲ ὑμῶν ἕστηχεν, » 

τοῦ χαιροῦ τῆς οἰχονομίας, ὁ Χριστὸς πα-» 
ἐπῳ πάντων ἠγνοεῖτο. Μέσον δὲ ἱστάμενον 
γύμενον λέγει τὸν Χριστὸν διὰ τὴν τῆς σαρ- 
boy. 

παύριον βλέπει ὁ Ἰωάννης τὸν Ἰησοῦν ἐρ- 
πρὸς αὑτὸν, xal λέγει" "IÓs ὁ ᾿Αμνὸς τοῦ 
[puv τὴν ἁμαρτίαν τοῦ χόσμου. » 

; ἐστιν, ὡς διδόμενος ὑπὲρ ἀφέσεως ápap- 
| ἀναγεννωμένων ÓtX λουτροῦ παλιγγενε- 
ΚΟΥ δὲ εἰπὼν, δείχνυσιν ὅτι ἀεὶ αἴρει. 


$ ἐστι περὶ οὗ ἐγὼ εἶπον, Ὀπίσω μου Ép- 
]p ὃς ἔμπροσθέν μου γέγονεν " ὅτι πρῶτός 
) 

οσθεν γέγονεν ὁ Χριστὸς τοῦ Ἰωάννου, ὡς 
| ἁμαρτίαν τοῦ χόσμου, χαὶ ἐν Πνεύματι 
πτίζων, ὡς ψιλοῦ ὄντος ὕδατο: τοῦ βαπτί- 
Ἰωάννου. 'Avhp δὲ χαλεῖται, ὡς ἐχ γυναι- 
εἰς τὸ κατὰ σάρχα, ἣ ὅτι τέλειος ἦν ἐν ἡλι- 
«ονταετής που ὑπάρχων fj ὅτι τέλειος ἦν 


€ 


perperam nonnolti de illo suspicabantur, subjunxit : 
Et hoc est testimonium Joannis, quando miserunt 
Judei ab Jerosolymis sacerdotes ei Levitas ad eum, 
ut interrogarent eum : Tu quis es? 

Vzns. 24. « Et qui missi fuerant, erant ex Pha- 
risis. » 

Hi tanquam in Scripturis intelligendis accura- 
tiores accesserunt; quos Josnnes modeste sane et 
ignaros et rudes esse arguit, ut qui pervulgati ipsig 
Prophetz decisionem a se datam ignorarent. 


Vgnas, 951 « Et interrogaverunt. eum, et dixerunt 
ei : Quid ergo baptizas, δὶ tu non es Christas, ne- 
que Elias, neque Propheta ? 

Quinimo przceptorum suorum relatione quid 
ejusmodi acceperant, quasi soli Christo, vel Eliz, 
vel prophetz, fas esset baptizare. 

γεκβ. 96. « Ego baptizo in. aqua. » 

Joa:nues utique fide dignus suiipsius testis est, 
quoniam nihil magnifice de se locutus est, sed sub- 
misse omnis, ut qui se sola aqua baptizare pro- 
fitebatur. 

« Medius autem vestrnm stetit. » 

Usque ad tempus gratize Christus, euin in medio 
omnibus adesset, tamen  ignorabatur. Medium 
aulem, sive in medio constitutum a'que ignotum 
dicit, propter earnis indumentum. 

Vegas. 19. « Altera. die vidit Joannes Jesum ve- 
nientem ad se, et ait: Ecce Agnus Dei, ecce qui 
tollit peccatum mundi. » 

Agnus est, in quantum datus pro dimissione pec- 
catorum eórum qui renati sunt per lavacrum rege- 
nerationis. Cum autem dixit, Qui tollit, quoniam 
semper tollat demonstrat. 

Vgns. 30. « Hic est de quo dixi: Post me venit 
vir qui ante ine factus est : quia prior me erat. » 


Ante Joannem factus est Cbristus, utpote quod 
solvat peccatum mundi, et in Spiritu sancto bapti- 
zei, cum Joannes tantum in nuda aqua baptizaret. 
Vir autem nuncupatur, in quautum ex muliere na- 
tus est secundum carnem; vel quia setate perfectus 
erat, jam exsisteng tricenarius ; vel quia in omni 


ἀρετῇ πραχτιχῇ τε καὶ θεωρητιχῇ " f| ὅτι D virtute tam practica quam speculativa consumma- , 


ΙΖ λογικῆς φύσεως, ὅ ἐστι τῆς Ἐχχλησίας, 
ἐστὶν, ὡς τῆς Ἐχκχλησίας γυναιχὸς ἐχούστς 
V, ὁ Χριστὸς ἀνὴρ χαλεῖται, ὡς νυμτρευόμε- 
τῶν πιστῶν ψυχάς. Οἰχονομίας δὲ τρόπῳ 
οὔτο" ἀχώριστον γάρ ἔστι τοῦ Υἱοῦ. ὡς xal 
Ἄς. Αἰσθητῶς γάρ τι τῶν τῆς Τριάδος ἰδεῖν 
. ᾿Ανύποπτον ἐνταῦθα τὴν μαρτυρίαν Epyá- 
ἰκνὺς αὑτὴν οὐχ ἀνθρωπίνης ob3av φιλίας, 
ἱποχαλύψεως θεία: γεγενημένην, ἵνα φα- 
τῷ Ἰσραὴλ, διὰ τοῦτο ἦλθον βαπτίζων ἐν 
ὑ τοίνυν αὐτὸ; βαπτίσματος ἐδεῖτο, οὐδὲ &)- 
αἰτίαν εἶχεν ἐχεῖνο τὸ λσυτρὸν, f προοδο- 
τἣν τοῦ Χριστοῦ πίστιν τοῖς ἄλλοις ἅπασιν, 
εἶπεν, Ἵνα χαθάρω τοὺς βαπτιζομένους, 


tus ; ve) denique quod universe nature rationalis, 
jd est Eeclesiz, sponsus sit, Ecclesia nimirum mu- 
lieris personam referente, eujus ipse Christus Vir 
appelletur, ut qui fidelium animas sihi despousas 
habeat. Dispensationis autem ratione hoc dicitur. 
Tain enim quidquid Filium, quam quod Patrem con- 
cernit, incoryprehensum est. Nibil namque Trini- 
tatis percipi sensu potest. Atque hiuc testimonium 
suum omni penitus suspicione liberat, dum illud 
non bumanz amicitize causa datum, sed divina re- 
velatione acceptum ostendit, ul notam sit filiis 
Israel ipsum idcirco venisse aqua baptizatum. Non 
itaque ipsi baptismate opus erat, neque alia lava- 
cri illius causa exslstebat, quam ut eateris omnibus 
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οὐχ εἶπεν αὐτὸν βασιλέα τῆς χτίσεως, ἀλλὰ A perfectus, non dixit ipsum totius rerum universi- 


9 Ἰσραὴλ, xavX τὸ εἰρημένον" Kal ἐγενήθη 
υρίου JAaóc αὐτοῦ ᾿Ἰαχὼδ σχοίνισμα xAn- 
tc αὐτοῦ "opa. 
δὴ μόνου τοῦ Ἰσραὴλ ὠνόματεν 6 Ναθαναὴλ 
στὸν βασιλέα, παιδεύει αὐτὸν διὰ τούτου, ὅτι 
ψιλὸς ἄνθρωπος ὁ Χριστὸς, ἐπεί πως αὐτὸν 
᾿ῦσιν ἄγγελοι. 
uat διὰ τούτου, ὅτι οὐ δοχήσει͵ ἀλλ᾽ ἀληθείᾳ 
ἄνθρωπος, ix Μαρίας σαρχωθεὶς, ὃς μόνος 
ζῆτος ὧν, ἔσωζεν ἐν ἑαυτῷ τὸ χατ᾽ εἰχόνα, 
Ἰῶτος ἄνθρωπος εἶχεν, ὃ xaz' εἰχόνα xai xa0' 
ν θεοῦ γεγονώς. 


KEPAA. DB'. 


σαν δὲ Exet ὑδρίαι λίθιναι BE. χείμεναι χατὰ 
ἀρισμὸν τῶν Ἰουδαίων, χωροῦσαι ἀνὰ με- 
δύο ἣ τρεῖς. » 

ετρητὴς ποιεῖ ξέστας ἑχατὸν πεντήχοντα (3). 
οὔ μὴ εἰπεῖν τινας, ὅτι μεθυόντων ἀνθρώπων 
(0g ἦν, καὶ ἡ αἴσθησις αὐτῶν διεφθαρμένη 
ἱκανὴ διαχρῖναι πότερον ὕδωρ ἣ οἶνος εἶναι 
V, διὰ τοῦτο χελεύει τῷ ἀρχ'τριχλίνῳ δοθῆναι 
οντι" χαὶ γὰρ οἱ τοιαύτην διαχονίαν, ὡς ἐπί- 
, πεπιστευμένοι, μάλιστά εἶτιν οἱ νήφοντες, 


latis principem, sed solius Israelis, juxta illud: 
Pars aute Domini populus ejus Jacob : funiculus 
hareditatis ejus Israel **. 

Postquam Nathanael Christum solius — Israclis 
Regem appellaverat, oatendit insuper ipsum nou 
esse purum hominem, cum ei etiam angeli mini- 
strent. 

IIoc utique probat Christum non externa tantum 
specie, sed revera, ex Maria carne assumpta, ho- 
minem exstitisse. Qui cum essel expers peccati, 
illud quod primus homo, ad imaginem Deique simi- 
litudinem efforimatus, acceperat, in semel ipse 
servavit. 


CAP. 1l. 


VEns. 6. « Erant autem ibi lapidee hydrie sex 
positaà secundum  purificationem Judaxorum, ca- 
pientes singulae metrctas binas ve! ternas. » 

Metretes metitur. centum quinquaginta sextia- 
rios. Ne quidamdicant, ebriis hominibus, sensum el 
gustum corruptum non posse discernere utrum po- 
tus aqua esset vel vinum, idcirco jubet aquam vi- 
nui factam dari sobrio architriclino. Tale enim 
ofliciumn committunt, uL scitis, praesertim Ssobriis, 
ut omnia possint juxta ordinem disponere. 


' χόσμῳ xax τάξει πάντα διατίθεσθαι αὐτούς [Cnaa.]. 


Y λέγει αὐτοῖς" ᾿Αντλήσατε νῦν, χαὶ φέρετε 
ιτριχλίνῳ * xaX ἤνεγχαν. » 

' 66atog ποτίζων τὴ" ἄμπελον, καὶ ποιῶν αὐ- 
νᾷν τὸν οἶνον, αὐτός ἐστιν, ὁ καὶ νῦν μεταῦο- 
; οἶνον τὸ ὕδωρ. 

την ἐποίησε τὴν ἀρχὴν τῶν σημείων ὁ "In- 
y Κανᾷ τῆς Γαλιλαίας, χαὶ ἐφανέρωσε τὴν 
ιὗτοῦ " καὶ ἐπίστευσαν εἰς αὐτὸν οἱ μαθηταὶ 
) 

ς πρῶτον ἐχ Κανᾷ λέγουσι τοῦτο τὸ σημεῖον, 
) πρῶτον πάντων. Παρήνοιγεν δὲ αὐτοῖς τὴν 
τῆς πίστεως, διὰ τῶν θεοσημείων ἑαυτὸν 
λύπτων, ἦτοι τὴν αὐτοῦ δόξαν xal δύναμιν. 
taX τίνι τρόπῳ ; οὐδὲ γὰρ πολλοὶ προσεῖχον τῷ 
vp, ἀλλ᾽ οἱ διάχονοι xal ὁ ἀρχιτρίχλινος, xat 
plog. Πῶς οὖν ἐφανέρωσε τὴν δόξαν αὐτοῦ : 
ἰς μὴ τότε, ἀλλ᾽ ὕστερον, ἔμελλον τὸ θαῦμα 
σθαι ἅπαντες. Ὅτι γὰρ ἐν ἐχείνῃ τῇ ἡμέρᾳ 
rteg ἤδεσαν, ἀπὸ τῶν ἐπαγομένων δῆλον. El- 
1p, Καὶ ἐφαγέρωσε τὴν δόξαν αὐτοῦ, ἐπὴγα- 
αἱ ἐπίστευσαν εἰς αὐτὸν οἱ μαθηταὶ αὑτοῦ. 


αὶ ποιήσας φραγέλλιον Ex σχοινίων, πάντας 
εν Ex τοῦ ἱεροῦ, τά τε πρόδατα, χαὶ τοὺς βόας, 
Y χολλυδιστῶν ἐξέχεε τὸ κέρμα, xat τὰς τρα- 
ἀνέστρεψε. » 

ἐδαλε τὰ χατὰ νόμον σφαγιαζόμενα, ἵνα τὰς 
ατιχὰς ἀντεισάγῃ λατρείας. Πατέρα δὲ ἴδιον 


eut. xxxu, 9. 


Cod. Bodl. ας Chrysostomi esse dicit. Cf. 
muino eadem reperies. 


Vens. 8. « Et dicit eis Jesus : Ilaurite nuuc, et 
ferte architriclino : et tulerunt. » 

Qui aquis vineam potat, eamque viniferam elicit, 
is ipse est qui modo aquam in vinum vertit. 


Vens. 11. «Hoc fecit. initium signorum Jesus in 
Cana Galilez : οἱ manifestavit gloriam suam, et 
crediderunt in eum discipuli, ejus.» 


Nonnulli quidem primum id signum, non tamen 
absolute omnium, sed in Caaa editorum, dicunt. 
Hoc autem fidei iis januam aperuit, dum divine 
su gloris, virtutisque signa dedit. At qui illud, 
et quanam ratione? cum pauci rei gestze conscii 
fuerint, ministri scilicet soli, cum architriclino, et 
sponso. Quomodo igitur manifestavit gloriam 
suam ? Quia nimirum non quidem tunc, sed post- 


D ea, omnes miraculnm hoc audituri erant. Quod. 


uamque ista die non omnesillius conscii fuerint, ex 
sequentibus manifestum fit. Cum enim dixit: Et 
manifestavit gloriam suam , subjunxit : Εἰ credide- 
runt in eum discipuli ejus. 

εββ. 15. « Et cum fecisset quasi flagellum de 
funiculis, omnes ejecit de templo, oves quoque et 
boves, et nummulariorum effudit 2s, et mensas 
subvertit.» 

Ejecit victimas legales, ut pro lis spiritalem cul- 
tum introduceret, Deum vero Christus Patrem 


Chrysost. Opp. VIII, p. 155, ubi quadam fere, sed 
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turam. 

Vens. 18. « Responderunt ergo Judei, et dixe- 
runt ei : Quod signum ostendis nobis quia bac 
facis ἢ» 

Quandoquidem, inquiunt, tanquam Dei Filius, 
carualia ejicias, j voba nobis aliquo signo te a Deo 
missum esse. 

Vrns. 19. «Respondit Jesus, et dixit eis : Solvite 
templum hoc, et in tribus diebus suscitabo illud.» 


Idcirco dixit : Solvite templum hoc, ut ostende- 
rel se ventura przvidere. Quamvis enim tunc anci- 
pites essent et dubitarent quid hoc significaret, post 

resurrectionem vero intellexerunt. 


VERs. 24. «Ipse autem Jesus non credebat se- 
metipsum eis, eo quod ipse nosset omnes. » 

Similibus non sunt profunda dogmata  propo- 
nenda, uti antiquis in fide. Siquidem qui propter 
signa sola credunt, cito pervertuntur, si quis illis 
sigua non rite facta persuaserit. 


CAP. Ill. 


VEgnRs. 1. « Erat autem homo ex Phariswis Nico- 
demus nomine, princeps Jud:eorum. » 

Vitrperandus hoc nomine Nicodemus, quod clan- 
destinus esse Gdelis velit. 

Vrns. $9. Respondit Jesus, et dixit ei : Amen, 
&men dico tibi, nisi quis renatus fuerit denuo, non 
potest videre regnum Dei. » 

Cum ad Christum, tanquam od purum hominem, 
Nicodemus accessit, volens eum ad se allicere, ea 
qua hominis captum superant, edisserit, ut qui 
sursum sit in ccelis, noveritque quie. illic agantur, 
indeque ad homines deriventur. 

εκ. 4. « Dicit ad eum Nicodemus: Quomodo 
potest homo nasci, cum sit senex ? nunquid po- 
test iu ventrem matris su: iterato introire, et 
renasei ? » 

Qui itaque supernam Angelorum vivendi rationem 
emulatur, et sublimia Christi dogmata amplectitur, 
is denuo renascitur. Qui secundam item genera- 
lionem per lavacrum suscipit, is quoque denuo re- 
nascitur, et Spiritus sancti particeps elficitur. Vox 
autem denuo, Spiritus sancti regeneralionem signi- 
ficat, osienditque ex Patris substantia esse Spiri- 
tum. ]ta quoque semetipsum Christus desursum 
nominans, ex Patris substantia se exsistere declarat. 

VegRs. 5. « Respoudit Jesus: Ameu, amen dico 
tibi, nisi quis renatus fuerit ex aqua el Spiritu 
Sancto, non potest introire in regnum Dei. » 

Aqua quidem corpus eimundat, sed animam in- 
aspectabilem Spiritus sanctificat. Et aqua matricis 
loco sumitur, Spiritus vero vice Dei effectoris. 
Aqua illa quee sensu percipitur, ad divinam quain- 
dam virtutem elevatur, omnesque quos contigerit 
sanctificat, utpote solo conunotato a Spiritu diversa, 
cum sit eadem operatione, Aqua quoque sepulturae 


AMMONII ALEXANDRINI 
suum vocat, utpote unigenitus ejus secundum na- A καλεῖ ὁ Χριστὸς τὸν Θεὸν, ὡς αὐτὸς μόνο ai 


κατὰ φύσιν ὑπάρχων. 
« ᾿Απεχρίθησαν οὖν ol. Ἰουδαῖοι, χαὶ εἶπε τ 
Τί σημεῖον δειχνύεις ἡμῖν, ὅτι ταῦτα ποιεῖς: 






'Avtt τοῦ, Εἰ ὡς Y!Sz τοῦ Θεοῦ τὰ sapeuz 
Art; πεῖσον ἡμᾶς διὰ σημείου, ὅτι ἐχ θὲ» 
q0;. 

« ᾿Απεχρίθη ὁ Ἰησοῦς, xai εἶπεν ail; 1: 
τὸν ναὸν τοῦτον, xal ἐν τρισὶν ἣ μέραις ira 
τόν.» 

Διὰ τοῦτο εἶπεν, ὅτι Αύσατεε τὸν νοὺν ταὶ 
ἵνα δείξῃ ὅτι προγινώσχει τὰ μετὰ cavis 
El γὰρ καὶ τότε μὲν ἠπόρουν «b τί ἂν cit: 
ὃξ ἀμφίθδαλλον, ἀλλ᾽ ὕστερον ἐπέγνωσαν ua 


B ἀναστασιν. |Caan.] 


« Αὐτὸς δὲ ὁ Ἰησοῦς οὐχ ἐπίστευσεν n3 
τοῖς, διχ τὸ αὐτὸν γινώσχεεν πάντας. » 

Τοῖς τοιούτοις οὐ δεῖ γχειρίζειν βαθέα V», 
ὡς ἤδη πιστοῖς γενομένοις. Οἱ γὰρ ἀπὸ ovpa 
στεύοντες, εὐχερῶς μετατίθενταε, ἐάν τινε: 
σοφίσωνται, ὅτι οὐχ ὀρθῶς γεγόνατ: τὰ ovas 


ΚΕΦΑΛ. I". 


« "Hv δὲ ἄνθρωπος Ex τῶν Φαρισαίων, Na 
ὄνομα αὐτῷ, ἄρχων τῶν Ἰουδαίων. » 

Ψεχτὸς ὁ Νιχόδημος, ὁ λεληθότως εἶναι 
βουλόιλενος. 

€ "Ansxplün ὁ Ἰησοῦς, καὶ εἶπεν αὐτῷ᾽ 
ἀμὴν λέγω cot, ἐὰν μὴ τις γεννηθῇ ἄνωϊ 
δύναται ἰδεῖν τὴν βασιλείαν τοῦ Θεοῦ. » 

Ἐπειδὴ ὡς ψιλῷ ἀνθρώπῳ προσῆλθεν. 
Νιχόδημος, θέλων αὐτὸν ἑλχῦσαι πρὸς iv 
ὑπὲρ ἄνθρωπον αὐτῷ λαλεῖ, ὡς ἄνω ὧν ἕν οἱ 
χαὶ εἰδὼς τὰ Excel πραττόμενα, καὶ ἐχεῖθεν 


- θρώπους παραγόμενα. 


« Λέγει πρὸς αὑτὸν ὁ Νικόδημος- Πῶς 
ἄνθρωπος γεννηθῆναι γέρων ὧν ; μὴ δύναται 
χοιλίαν τῆς μητρὸς αὑτοῦ δεύτερον εἰσελθ: 
γεννηθῆναι; » 

Ὁ τὴν ἄνω τῶν ἀγγέλων ζιυὴν, xai « 
δόγματα διὰ Χριστοῦ μαθὼν, ἄνωθεν γενν 
τὴν δευτέραν, τὴν διὰ τοῦ λουτροῦ γέννησιν 0: 
οὗτος ἄνωθεν γεννᾶται, χαὶ ὁ μετέχων Π' 


D ἁγίου, Τὸ “Λνωθεν τὴν διὰ τοῦ Πνεύματο: 


vno: σημαίνει, χαὶ δείχνυσιν ὅτι Ex τῆς οὐ 
τοῦ ΠΙΠατρὺς τὸ Πνεῦμα. Οὕτω γὰρ καὶ ἑαυτὸ 
ὀνομάσας, Ex τῆς οὐσίας ὄντα τοῦ Πατρὸς c 


€ ᾿Απεχρίθη ὁ Ἰησοῦς" ᾿Αμὴν, ἃ μὴν λέγω 
μὴ τις γεννηθῇ ἐξ ὕδατος χαὶ Πνεύματος, οὗ 
εἰσελθεῖν εἰς τὴν βασιλείαν τοῦ Θεοῦ. » 

Τὸ ὕδωρ καθαρίζει τὸ σῶμα, xaX τὸ Πνε 
ἀόρατον ἁγιάζει ψυχήν. Τὸ ὕδωρ ἐν τάξε! 
λαμθάνεται, τὸ δὲ Πνεῦμα ἐν τάξει τοῦ δια 
τος Θεοῦ. Τὸ αἰ σθητὸν ὕδωρ πρὺς θείαν &vac: 
και δύναμιν, xal ἁγιάζει τοὺς ἐν οἷς ἂν γέν 
ὕϑωρ ἐπινοίᾳ μόνον διαφορὰν ἔχει πρὸς vb | 

ἐπεὶ ταὐτόν ἐστι τῇ ἐνεργείᾳ. Τὸ ὕδωρ sop 
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qc xal àvaatáseo;, διὸ χαὶ ἀναγχαΐω; παρᾶλαμ- A resurrectionisque symbolum  ezsistit, quapropter 


Νὰ νεται. Τρεῖς; δὲ χαταδύσει: γίνονται, xol τρεῖς 
αδύσεις, ἵνα γνῶμεν, ὅτι δυνάμει Πατρὸς, καὶ 
"log, xai àylou Πνεύματος τὰ πάντα πληροῦται. 
al 
« T) γεγεννημένον &x τῆς σαρχὸς, σάρξ ἔστι" xal 
Eb γεγεννημένον Ex τοῦ Πνεύματος, πνεῦμά ἐστι. » 
31 Kl σάρξ ἐστιν ἡ Μαρία ἔμψυχος λογιχὴ, xax ὁ χαρ- 
(€ αὐτῆς, ὁμοούσιος αὐτῆς, σὰρξ ἔμψυχος λογιχὴ, 
ππὶ οὐ φάντασμα, ἣ ἄλλο τι παρὰ τὴν τεχοῦσαν 
πῆρκχα, τὴν τοῦ Λόγου σάρχα, τὴν ψυχὴν ἔχουσαν λο- 
xhv, ἐν T] χατῴχει πᾶν τὸ πλήρωμα τῇς θεότητος 
πυματιχῶ 7; 
az 
; € Τὸ πνεῦμα ὅπου θέλει πνεῖ, xal τὴν φωνὴν αὖ- 
jg ἀκούεις, ἀλλ᾽ οὐχ οἷδας πόθεν ἔρχεται, xal ποῦ 
πάγει" οὕτως ἐστὶ πᾶ: ὁ γεγεννημένο; ἐχ τοῦ Πνεύ- 
μἄτος. » 
g Ἡνεῦμα ὁ Πατὴρ ὡς; θεὸς, πνεῦμα xoi ὁ Υἱὸς ὡς 
«(ας διὸ τὸ Πνεῦμα, ὃ ἐστιν ὁ Θεὸς xoi Πατὴρ, 
νεῦμα τίχτει, ὅ ἐστι τὸν ΥἹὸν xat ϑεόν. Ὁ μοούσιος 
οὖν ὁ Χριστὸς τῷ Πατρὶ χατὰ τὴν θεότητα, καὶ 
εἰοούσιος τῇ Μητρὶ κατὰ τὴν σάρχα, εἰ καὶ εἷς ἐξ 
ἀμφοῖν ὁ Χριστὸς, ἀτρέπτως χαὶ ἀσυγχύτως, κατὰ 
ἢ τὸν χανονιχῶς ἐχτεθέντα νῦν παρὰ τοῦ Κυρίου 
ἐόγον, διὰ Χριστοῦ ἀναμορφούμεθα, τῆς διανοίας 
ἡμῶν εἰς πνευματικὴν ποιότητα διαπλαττομένης. 
5. Ki τὰ ἐπίγεια εἶπον ὑμῖν, xai οὐ πιστεύετε, 
Wü, ἐὰν εἴπω ὑμῖν τὰ ἐπουράνια, πιστεύσετε ; » 
oC Ἐκίγειον χαλεῖ τὸ βάπτισμα, θεῖον ὃν καὶ πνευ- 
ἐματιχὸν, ἐπειδὴ ἐπὶ γῆς τελεῖται, πρὸς ἁγιασμὸν 
ἱφξῶν ἐπὶ γῆς ὄντων ἀνθρώπων. 
ἐς Καὶ οὐδεὶς ἀναδέθηχεν εἰς τὸν οὐρανὸν, εἰ μὴ ὁ 
'ibx τοῦ οὐρανοῦ χαταδὰς, ὁ Υἱὸς τοῦ ἀνθρώπον, ὁ 
ἰὼν ἐν τῷ οὐρανῷ. » 
ΕΓ Μετὰ τὴν χαθ᾽ ὑπόστασιν ἕνωσιν, χοινοποιεῖ τὰ 
«ἧς capxb;, χαὶ τῆς θεότητος χατὰ τὰς ἐνεργείας, οὐ 
κατὰ μεταδολὴν τῶν ἐξ ὧν ὁ Χριστός. Ἐνεργείας δὲ 
καὶ ἡ χατάδασις χαὶ ἡ ἀνάθδασις. 


Οὐχ ἔστι δὲ οὐράνιον τὸ τοῦ Κυρίου σῶμα, πάθεσι 
"qàp ὑπόχειται. Ὡς δὲ εἷς ὧν i μετὰ σαρχὸς, λέγεται 
Υἱὸς ἀνθρώπου, ἀπὸ τῆς ἐλάττονος οὐσίας ὅλον ἑαυτὸν 
δνομάσας !. . 

« Καὶ χαθὼς Moon; ὕψωσε «bv ὄφιν ἐν τῇ 
ἐρήμῳ, οὕτως ὑψωθῆναι δεῖ τὸν Υἱὸν τοῦ ἀνθρώ- 
που. » 

“Ὥσπερ ὁ χαλχοῦς ὄφις οὐχ ἦν τὸ ἰοξόλον θηρίον, 
ἀλλ᾽ ὁμοίωμα Κ' οὕτως ! xa ἡ σὰρξ τοῦ Κυρίου, 
σὰρξ μὲν ἣν xav' ἀλήθειαν, οὐ μὴν σὰρξ ἁμαρτίας, 
ἀλλ᾽ ὁμοίωμα σαρχὸς ἁμαρτίας. 

Τὸ ὑψωθῆναι δηλοῖ τὸ ἐμφανῆναι xal ἐπέσημον 
γενέσθαι τὸν Χριστόν. [CRAMER.] 

« Οὕτως γὰρ ἡγάπησεν ὁ Θεὰς τὸν χόσμον, ὥστε 


! Coloss. 11, 9. 


tum  relormamur, 


eliam necessario adhibenda est. Tres autem ἐπι" 
mersiones totidemque emersiones celebrantur, quo 
hiec omnia Patris et Filii el Spiritus sancti. wrtute 
peragi intelligamus. 

VEBRs. 6. « Quod natum est ex carne, caro esit 
el quod natum est ex Spiritu, spiritus est. » 

Si Maria caro sil animata, et rationis particeps, 
utique et Íructus ejus ipsi similis, caro quoque ani- 
nia rationeque praedita exsistet ; non autem phan- 
asma, vel aliud quidpiam a Genitricis carne diver- 
sum, Verbi caro fuerit, utpote anima rationeque 
pollens, in qua habitzvit omnis plenitudo divinita- 
tis corporaliter !*, | 

VenBs. 8. « Spiritus ubi vult spirat : et vocem ejus 


B audis, sed nescis unde veniat, aut quo vadat : sic 


'est omnis qui nascitur ex Spiritu. » 


Spiritus Pater est ut. Deus, Spiritus quoque Fi- 
lius est ut Deus : quocirca Spiritus, qui Deus et 
Pater est, Spiritum gignit, id est Filium et Deum. 
Ejusdem igitur Christus cum Paire substantise est 
secundum divinitatem, similis quoque Matri secun- 
dum carnem, tametsi ex utrisque sit. unus Christus 
sine immutatione et absque ulla permistione, Juxta 
Domini autem jam expositum sermonem, per Chri- 
mente nostra in spiritalem 
quamdam qualitatem transformata, . 

VgBs. 12. « Si terrena. dixi vobis, et non credi- 
tis, quomodo, si dixero vobis celestia, credetis ? » 

Terrenum baptisma vocal, cum divinum sit et 
spiritale, quia nimirum hic in terra confertur, ad 
homines, qui terram incolunt, satictificandos. 

Vgns. 13. «Et nemo asceudit in ccelum, nisi qui 
descendit de colo, Filius hominis, qui est in 
caelo. » 

Propter hypostasis unionem, ea quz sunt cornis 
divinitatisque in Christo, non quidein per unius in 
alierum conversionem, sed seeundum operationem, 
sibi invicem cominunicant, Ad operationem autem 
lam ascensus quam descensus spectant. 

Non autem corpus Domini coeleste est, utpote 
passionibus subjectum. Quoniam vero unus est 
cum carne, filius hominis nuncupatur, a viliori 


D nimirum substantie portione se lotum nominans. 


Vzgns. 14. « Et sicut Moyses exaltavit serpentem 
in deserto, ita exaliari opoflet Filium hominis. » 


Quemadmodum serpens zneus non erat venena- 
tus, Sed venenata fere simulacrum : iia caro quo- 
que-Domipi vera quidem erat caro, non lamen caro 
peccati, sed similitudo carnis peccat. 

Christum autem elevari, idem est ac conspicuum 
et illustrem &eri. 

Vuas. 16. «Sic enim Deus diezit mundgm, vt 


t Cr. add. xat. i Cr. addit : ὥσπερ xal ἀπὸ τῆς θεότητος ὅλον ἑαυτὸν καλεῖ, — k Cr. add. τοῦ ἰοδάλου. 
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AMMONII ALEXANDRINI 


Filium suum unigenitum daret: ut omnis qui A τὸν Υἱὸν αὐτοῦ τὸν μονογενῇ ἔδωχεν' iw zi 


credit in eum, uon pereat, sed Lhabeat vitam 
seternam. » 

Omnia hic ilerum communia facit , post unionem, 
nullam agnosceus divisionem. Carne siquidem morti 
exposita pro szculi vita, ipsemet Filius uorti tra- 
ditus dicitur, quamvis ut Deus passionis expers 
permanserit, sola carne, qu: ipsi propria erant, 
sustinente, quando nimirum et quantum volebat ac 
permittebat Deus. 

Ariani idcirco aiunt, vocari Filium unigenitum, 
quod solus ex Deo natus sit, Ad quos dicendum, 
solem etiam a quibusdam unigenitum vocari, quia 


solus est ; nequaquam tamen f(ilius est. 


Si Christus venisset ut mundum judicaret, om- 
nes utique condemmnaret : sed przcipue venit, ul 
salvum faciat munduin, Infideles autem per. acci- 
dens judicat. Non venit sicut lex Mosaica ut mun- 
dum judicet, sed ut salvum faciat. 

VEns. 18. «Qui credit in. eum, non judicatur: 
qui autem non credit, jam judicatus est, quia non 
credit in nomine unigeniti Filii Dei. » 

Universim itaque tenendum | omnem, qui non 
credit in. Christum, condemnatum, supplicio tra- 
dendum esse. Isti igitur nequaquam in judicium ad- 
ducendi, utpote jam condemnati. ldem de diabolo 
sentiendum : quoniam: princeps hujus mundi jam 
damnatus cst, non solum quod non crediderit, 


στεύων εἰς αὐτὸν, μῇΉ ἀπόληται, ἀλλ ip 
αἰώνιον." 

"Dós πάλιν χοινοποιεῖ τὸ πᾶν, οὐχ εἰδὼς pez 
μετὰ τὴν ἕνωσιν. τῆς γὰρ aapxb; τεθείστς 75: 
τοῦ χόσμου ζωῆς, xal 6o0clanc sic θάνχτν,ι: 
λέγεται δεδόσθαι εἰς τὸν θάνατον, χαΐτερ ἢ 
μείνας ὡς Θεὸς, τῆς αὑτοῦ μόνης πατχοῦσι; ἢ 
σαρχὸς, ὅτε συνεχώρει καὶ ἤθελεν. [(διε. 


Οἱ ᾿Αρειανοὶ λέγουσιν, ὅτι δεὰ τοῦτο ri 
Υἱὸς μονογενὴς, ὅτι μόνος Ex Θεοῦ γέγοκ τὰ 
λεχτέον, ὅτι xal τὸν ἥλιόν τινεξ λέγουσι pk, 
χαθὸ ἥλιος μόνος ἐστίν - ἀλλ᾽ οὐχέτι xz Γ; ξ 
[Cnax.] 

El ἐπὶ τὸ xplvat τὸν χόσμον ἐληλύθει ὁ Xy 
πάντας χατέχρινεν᾽ ἀλλὰ προηγουμένως fila: 
σῶσαι τὸν χόσμον. Κρίνει 6b. xaczà τὸ συμ 
τοὺς ἀπιστήσαντας. Οὐχ ὡς ὁ Μωῦ σέω; vias 
χαταχρῖναι τὸν χόσμον, ἀλλὰ σῶσαι. [Css] 

« Ὁ πιστεύων εἰς αὑτὸν, oO xpivezar di 
πιστεύων, ἤδη χέχριται, ὅτι μὴ πεπίστευζεν 
ὄνομα τοῦ μονογενοῦς Υἱοῦ τοῦ Θεοῦ. » 

Er μειωτέον οὖν |Cramer ὅτι]ὔ καθολιχῶς, zi 
πιστεύων εἰς τὸν Χοιστὸν κατάκριτός ἐστι τῇ χα 
ἀποδοθησόμενος. Οὐχοῦν οὔτε ἄγονται οὗτοι εἰ 
σιν, ὡς; ἤδη χαταχριθέντες. Obz« χαὶ ἐπὶ Ὁ 
θόλου νοητέον᾽ ὅτι ὁ ἄρχων τοῦ κόσμου τούτο) 


*** 


ται, οὐ μόνον ὅτι οὗτος οὐχ ἐπίστευσεν, ἀν 


verum etiam ipsummet Dominum tenlarit, οἱ in (; ἐπείρασε τὸν Κύριον, χαὶ εἰς τὸν Ἰούδαν cli 


Judam ingressus sit, ut eum inorti traderet. 

« Qui non credit jam judicatus est. » Quomodo? 

quia ipsa infidelitas punitio est. Esse enim extra 
lucem maximam habet poenam, vel futura prinun- 
tiat. Quemadmodum etenim qui aliquem occidit, 
eisi nulla judicis sententia condemnatus fuerit, fa- 
cinore ipso jam condeuinatur, sic et infidelis. 
Adamus qua die de ligno comedit, mortuus es', et 
quamvis adhuc vita frueretur, sententia tamen et 
natura rei erat mortuus. Oinnem illis tollit excusa - 
tionem dicens : Quia [ux venit in. mundum, et di- 
lezerunt homines magis tenebras quam lucem. Quem 
enim rmisereat nolentis e Leuebris ad lucem «eve- 
nire? : 
Vkns. 19. «loc est autem. judicium : quia lux 
venit in mundum, et dilexerunt homines magis te- 
nebras quam-lucem : erant enim corum mala 
opera. » 

Lux sponte sua venit, ut sine labore reperiri 
facile potuerit. Quare omni carent excusatione, 
quotquot prz luce tenebras amarunt ; siquidem non 
ex ignorantia Christi fidem respuunt, sed quia per- 
verse agere statuerunt, quod Christi disciplina mi- 
nime permittit. Cum igitur eos non potuisse cre- 
dere audiverimus, haudquaquam nature defectus 
aliquis, aut impotentia cogitanda est, sed ipsimet 


ἵνα παραδῷ αὐτὸν εἰς θάνατον. 

c Ὁ δὲ μὴ πιστεύων ἤδη χέχριται. » (4) Ils 
αὐτὸ τὸ ἀπιστεῖν χόλασίς ἐστι" τὸ γὰρ ἐχτὸὺς εἶ! 
φωτὸς, xal χατὰ τοῦτο μεγέστην ἔχει τὴν τιᾷ 
ἣ τὸ μέλλον προαναφωνεῖ᾽ χαθάπερ γὰρ ὁ το 
χὰν μὴ τῇ ψήφῳ τοῦ χρίνοντος χκαταδιχασθῇ, 
πράγματος χαταδεδίχασται φύσει, οὕτω 
ἄπιστος. Καὶ ὁ ᾿Αδὰμ δὲ 7| ἡμέρᾳ ἔφαγεν ἃ 
ξύλον, ἀπέθανε, χαίτοι γε ἔζη, ἀλλὰ τῇ ἀ: 
xai τῇ τοῦ πράγματος φύσει τεθνηχὼς f. 
στερεῖ ὃς αὐτοὺς xat ἀπολογίας πάσης διὰ τοῦ 
Ὅτι ἡ.:θε τὸ φῶς εἰς τὸν κόσμον, xal ἡγὲ 
οἱ ἄγθρωποι μα.1..ο» τὸ σκότος Τίς οὖν τὸν 
λόμενον ἀπὸ σχότους φωτὶ προσελθεῖν ἄν: [C 

ε Abc δέ ἔστιν ἡ χρίσις" ὅτι τὸ φῶς EX 
τὸν xócpov, xal ἡγάπηταν ol ἄνθρωποι μᾶ 
σχότος, ἢ τὸ φῶς" ἣν γὰρ πονηρὰ αὐτῶν τὰ. 


Τὸ φῶς ἀφ᾽ ἑαυτοῦ ἦλθεν, μηδενὸς πον σα 
τὸ εὑρεῖν αὐτό, ᾿Αναπολύγητοι οὖν εἶσιν c 
πήσαντες τὸ σχότος ὑπὲρ τὸ φῶς" οὐ γὰρ δι 
οὐ πιστεύουσι τῷ Χριστῷ, ἀλλὰ διὰ τὸ θέλει" 
πράσσειν, ἅπερ ἡ τοῦ Χριστοῦ διδασχαλέα οὐ 
ἔχεται. Ὅταν οὖν ἀχούσωμεν, ὅτι οὐχ ἢ 
πιστεύειν, μὴ φύσεως ἐννοήσωμεν δύναμιν, 
τινὸς ἐπιχράτειαν, ἀλλὰ τὸ αὑτὸ δέσποτον Ao 


4 ^ . . . . . 
οὐδ. Que sequuntur cod. Bodl. Chrysestomo tribuit, sed non invenimus in Opp. Chryso: 
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δουλώσαντα ἑαυτὸν col; πάθεσι τοῖς ἀσέμ- A arbitrio rationis imputandum, quod tese servituti 


μὴ θέλοντα «jc χαχίστης ἀποστῆναι συν- 
τοι γὰρ ἐπιγινώσχουσι τὸ φῶς, οὐχ Épyov- 
ὃς αὐτὸ, ἵνα μὴ ἐλέγχηται ἡ ὑπόχρισις αὖ- 
λεγόντων εἰδέναι Θεὸν, ἔργοις δὲ αὐτὸν 
ων. 
καῦτα ἦλθεν ὁ Ἰησοῦς, xai οἱ μαθηταὶ ab- 
Ἰν Ἰουδαίαν γῆν" χαὶ ἐχεΐ διέτριδε μετ᾽ αὖ- 
ἐδάπτισεν. » 
ὑτὸς ἐδάἀπτίζεν, ἀλλ᾽ οἱ μαθηταὶ αὐτοῦ" 
εὐτὸς ἐν Πνεύματι ἐθάπτιζε. Καὶ οὕπω ἦν 
jc τοῦ Πνεύματος δόσεως, πρὸ τοῦ πάθους. 
λιχὸν λοιπὸν παρεδίδου βάπτισμα, ὅπερ 
ἶχεν διαφορὰν πρὸς τὸ Ἰωάννον. Ὁ γὰρ 
hà τῆς τῶν ἀποστόλων χειρὸς ἐδάπτιζεν, 
; ἐν τοῖς ἑξῆς λέγει. 
i£xo οὖν ζήτησις Ex τῶν μαθητῶν Ἰωάννου 
δαίων περὶ χαθαρισμοῦ. » . 
) Ἰωάννου βάπτισμα, οὔτε τὸ τῶν μαθητῶν, 
[νεῦμα ἅγιον" ἀλλ᾽ ἵνα μὴ τὸν χαθ᾽ ἕχαστον 
$, χηρύξωσι τὸν Χριστὸν, συνεστήσαντοβά- 
᾿οὺς προστρέχοντας ὄχλους ἀγάγωσι πρὸς 
v. 
ἦλθον πρὸς τὸν Ἰωάννην, χαὶ εἶπον αὐτῷ" 
ς ἦν μετὰ σοῦ πέραν τοῦ Ἰορδάνου, ᾧ σὺ 
γῆχας, ἴδε οὗτος βαπτίζει, χαὶ πάντες ἔρ- 
Xe αὐτόν. » 
p τοῦ ῥαντισμοῦ τὸ ἔχον σποδὸν τῇς δαμά- 
βαρισμὸν ἐποίει ἀχουσίων ἁμαρτημάτων, 
ἀπὸ ἁφῆς νεχρῶν ἐχάθηρε" τὸ δὲ Ἰωάννου 
τοῖς γνησίως: μετανοοῦσι xal τῶν ἐχουσίων 
ἄφεσιν. Τὸ δὲ τοῦ Χριστοῦ, πάντων τῶν 
ἀτων, xat Πνεῦμα ἅγιον παρεῖχε, xai υἷο- 
(av. 
ιἱκῶς δὲ ζήτησις γέγονεν, ἔτι ζῶντος Ἰωάν- 
διὰ τῆς φωνῇς αὐτοῦ ἡ τῶν βαπτισμάτων 
γανῇ. 

Ὡν τὴν νύμφην, νυμφίος: ἐστίν ὁ δὲ clo 
(ou, ὁ ἑστηχὼς, xai ἀχούων αὐτοῦ, χαρᾷ 
t τὴν φωνὴν τοῦ νυμφίου. Αὕτη οὖν ἡ χαρὰ 
πλήροωται. » 

βαπτίσματος νυμφεύετα! ὁ Χριστὸς τὴν Ἐχ- 
ναγεννηθεῖσαν * ἡ δὲ συζυγία αὕτη ἡ πνευ- 
ἰὰ τοῦ διδασχαλιχοῦ λόγου συνάπτει Θεῷ. 
δ᾽ ἐστὶ, καὶ ἁγνὴ, καὶ νύμφη διὰ τὴν τῶν 
ὁρθότητα,ἡ αὐτὴ καὶ γυνή ἐστι τοῦ Χριστοῦ, 
ς Ὑεννῶσα πράξεις, οὐχ ἀφ᾽ ἑαυτῆς, ἀλλὰ 
σπείροντος ἐν αὐτῇ Χριστοῦ, ἧς οὐδεὶς τῶν 
δύναται εἶναι γυμφίος, ἐπείπερ πρωτοτύ- 
τοτύπῳ Cod.] οὐδεὶς αὐτῶν ἐστι δοτὴρ ἀγα- 
'α οὖν λογιχὴ φύσις ἀγγέλων τα xal ἀν- 
ύμφη ἐστίν. (CnaM.) 

ς ἐστὶν ὁ Χριστὸς xaX ἡ Ἐχχλησία νύμφῃ, 
φὼν ὁ τόπος τοῦ βαπτίσματος, ἔνθα γίνεται 
τιχὴ συνάφεια, ἐπειδὴ πάντα φαιδρὰ χαὶ 
igsota xal εὐφροσύνης. Τί γὰρ μαχαριώ- 
. καθαρισθῆναι ἁμαρτιῶν xal χολληθῆῇναι 

χοινωνὸν γενέσθαι θείας φύσεως διὰ τῆς 

Πνεύματος μετουσίας ; Ταῦτα γὰρ ὁ ἀῤ- 


turpium tradat passionum, nolitque pessimam ab- 
rumpere consuetudinem. Qui tales sunt, utique lu- 
cem norunt, sed ad eam venire renuunt, ne ΠΥγρο- 
crisis eorum redarguatur, qui dicunt se nosse 
Deum, factis autem negant. 

Vrns. 92. « Post hzc venit Jesus, et discipuli ejus 
in terram Judzeam : et illic demorabatur cum eis, et 
baptizabat. » 

Non ipse baptizavit, sed discipuli ejus: ipse autem 
in Spiritu baptizavit. Tunc autem, utpote ante 
passionem, nondum erat tempus donandi Spiritum. 
Caterum, baptisma Evaugelicum tradebat, quod 
multum erat a Joannis baptismate diversum. Chri- 
stus per manus Apostolorum baptizabat, uti ex se- 


B quentibus clarum fit. 


VERs, 95. « Facta est autem quaestio ex discipulis 
Joannis cum Judxis de purilicatione . » 

Neque Joannis, neque discipulorum baptismus 
Spiritum sanctum conferebat : sed ne sigillatim ob- 
eundo, singulis seorsim Christum praedicarent, ba- 
ptismum constituerunt, ut ad eum confertim accur- 
rentes turbas ad Christum adducerent. 

Vgns. 96. « Et venerunt ad Joánnem, et dixerunt 
ei: Rabbi, qui erat tecum trans Jordauem, cui ta 
testimonium perhibuisti, ecce hic baptizat, et om- 
nes veniunt ad eum . » - 

Aqua lustrationis, cui aspersi erant cineres vi- 
tule, involuntaria peccata perpurgabat, et ἃ mor- 
ticini contactu emundabat : Joannis autem bapti- 
smus vere poenitentibus etiam peccata voluntaria di- 
mittebat, Christi vero baptismus omnium plane 
peccatorum — condonationem, ipsumque Spiritum 
sanctum conferebat, atque adoptionis dignitatem. 

Quzstio autem ista per dispensationem, Joaune 
adliuc superstite, contigit, ut vel ipso teste bapti- 
smatum differentia constaret. 

Vgns. 99. «Qui habet sponsam, sponsus est : ami- 
cus autem sponsi, qui 5.41, et audit eum, gaudio 
gaudet propter vocem sponsi. Jioc ergo gaudium 
ineum impletum est . » 

Christus per baptisma  regenerátam sibi déspon- 
δι Ecclesiam. 106 autem conjugium spiritale per 
verbum doctrinz conjungit Deo. Sponsa vero, etl 
virgo est, et casta, propter dogmatum sinceritaten ; 
quz οἱ ipsa uxor est Christi, quoad probas actiones 
parit, non quidem ἃ semetipsa, sed ex Christi in- 
spiratione. Cui nullus possit esse creatus sponsus, 
cum null: creature competat, primitivum esse bo- 
norum largitorem. Omnis itaque natura praedita 
ratione, sive angelorum sive hominum, sponsa 
est. 

Christus vero sponsus : et sponsa quoque Ec- 
clesia, thala:»usque nuptialis, baptismi locus, ubi 
spiritalis ista conjunctio perficitur, quandoquidem 
ibi omnia illustria sint, et gaudio lzetitiaque plena. 
Quid enim beatius quam a peccatis emundari, Deo- 
que conjungi, atque Spiritus sancti participatione, 
diving nature consortem — exsistere? Hac pignus 
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quoddam sunt rerum fotursrum, uUque perfectissi- A ῥαύών " τὰ δὲ τελειότερα. kv τῷ pisi 


marum : quando nimirum rediturus denuo sponsus, 
Hiroducet secum. virgines animas, clandeturque 
janun aute naptislis, solique qui intus fuerint, [2- 
(itia perfruentur, Memo autem. omnino illuc ingre- 
ditur, donec illi. presentis seculi dies, vel propria 
cuique mors, aul nuptialis januam aperiat animis 
Cliritto desponsari cupientibus. 


Vene. 20. e llum oportel crescere, me autem 
minil.: 

fleque Ghristis crescit, neque Joannes minuitur, 
sed instar luciferi Joannes a. sole intellectuali ob- 
(uscatur.. Et Christus quidem. ut Deus in. immeue 
Bit crescit, ostensus, ine suicus incis. mo. oportet 
l'erminis continere, 


VgRs. 91. e Qui. desursum — venit, super omnes 
est, Qui est de terra, de terra est, et de terra lo- 
quitur, Qui de exelo venit, super omnes est. » 


Quid est lioc quod. dixit : Qui. desursum venit, 
super omnes. est * Sigollicat superemineutem gloriae 
Christi excellentiam, quod. nulla re indiget et sibi- 
metipsi satis eat. Hac de Christo profitetur. Seipsum 
de terra esse et de teira loqui dicit; non quod de 
terrenis. loquatur, dicit 56 de terra loqui, sed pras 
doctrina Christi suam deprimens, fatetur sc parva 
et liuaiilia tantuin docero, 


Dicens autem, Qui. venit, & superis ad inferiora 


descensum signilicat, Quoniam vero semper in Patee C 


8ursum manet, specie condesceasus. venit ad. suos 
inferiores. Quando igitur. effert, Qui venit [in prz- 
rentij. (d tanquam. de. Deo dicit : cum vero ait, 
Qui venit. ( prmterita significatione], quasi de ho- 
mine loquitur, eum idem Deus sit et homo. 

Qui naturaliter ex. Patre originem habet, Patris 
quoque in creatas ves omnes. obtinet principalem, 
utpote Deus et conditor earum, 


Vrns. 55. « Qui accipit ejas. testimonium, signa- 
vit quia Deus verax est. » 


Pro tesimonio habet manifestationem et signum. 


Vkns, δὲ. « Quem enim misit Deus, verba Dei 
loquitur : Row. enim ad mensaram det Deus. Spi- 
ritum. 

Missus dicitur Filius à Patre, vel prepter. ejus 
in. carne presentism, vel quia Pater, habens in sc- 
metipso Filiem, non sbscondit illnm, scd ex pro- 
pri^ sua natura, non secus ac lux splendorem, illu- 
stravit, Processit enim ex Patre. seeundum. pro- 
prism sebsisntiam Filis, quamvis in. ipso &6cun- 
dum nataram sit. 


Tanquam fons Spiritus semcti, ipsum donat, 
Operationem vero, inquit, Spiritus, quam homines 
8d mensuram accipiunt, ipse totàm omRem conti- 
fet, etpote. Qui, ut Filius, secundum substantiam 
totum ín semetipso Spiritum babet, ei non ex par- 


εἰσελθὼν ὁ νυμφίος εἰσάγει σὺν αὐτῷ τὶ; 
ψυχάς. (Caam.) Καὶ χλεΐεται fj θύρα — 
xai μόνοι οἱ ὄντες ἔσω, τῆς εὐφροσύνη; à 
Καὶ οὐχέτι οὐδεὶς εἰσέρχεται ἐχεῖ, ἕως. 
pov παρόντος αἰῶνος, ἢ ὁ ἰδιχὸς ἐχάστο. 
θύρα τοῦ νυμφῶνος; ἀνέῳχται ταῖς pou 
χαῖς νυμφενθῖνας Χριστῷ. 

« Ἐκεῖνον δεῖ αὐξάνειν, ἐμὲ δὲ bac: 


Οὔτε ὁ Χριστὸς αὔξεε, οὔτε ὁ "Joker: 
ἀλλὰ δίχην ἑωσφόρου ὁ Ἰωάννης iz 
ἡλίον σχέπεται. Καὶ ὁ μὲν Χριστὸς i 
πλεῖον αὔξει φανερούμενος, ἐμὲ δὲ δεῖ! 
εἰμι. 

€ Ὁ ἄνωθεν ἐρχόμενος, ἐπάνω Tiv 
ὧν ix τῆς γῆς, Ex τῆς γῆς ἔστι, x 
λαλεῖ. Ὁ ἐκ τοῦ οὐρανοῦ ἐρχόμενος, t 
ἐστί. » 

Τί σημαίνει ὅπερ εἶπεν, Ὁ ἄνωθεν &; 
γω πάντων ἐστί; Tr» ὑπερθάλλουτςαν 
ὑπεροχὴν, καὶ ὅτῃ οὐδενὸς δεῖταϊςξ ποτε 
ἐστιν ἑαυτῷ. Ταῦτα δὲ περὶ τοῦ Xp:z- 
μηδὲ ix τῆς γῆς ὄντα xal λαγοῦντα i 
οὐχ ὅτι δὲ ἐπίγεια ἐφθέγγετο, διὰ τοῦτο 
ἐχ τῆς γῆς λαλεῖν, ἀλλὰ πρὸς τὴν τοῦ 
δασχαλίαν παραθάλλων ἑαυτὸν, εὐτεὰξ 
καὶ μιχρὰ ταῦτα ἐλογίζετο. [Cnau.! 

Εἰπὼν δὲ, ᾿Ερχόμενος. μετάθαασιν : 
ἀπὸ τῶν ἄνω πρὸς τὰ χάτω. Αλλ᾽ δ-: 
τῷ Πατρὶ ἄνω, συγχαταδάσεω : σχέαε::ξ 
πούτους, ὧν ἐπάνω ἐστίν. "Οτε οὖν λένε: 
ὡς περὶ θεοῦ λέγει" ὅταν δὲ λέτε: Ἔ19ὲ 
ἀνθρώπου λαλεῖ, ἐπειδὴ Θεός ἐστι xz. 
αὐτός. 

Ὁ δὲ ὧν ἐχ τῆς ῥίζης τοῦ Πατρὶς 
τὴν τοῦ Πατρὸς ὑπεροχὴν, ἐπεάνω πάν 
ποιτι μένων, ὡς Θεὸς αὐτῶν xac E UE 

« Ὁ λαδὼν αὑτοῦ τὴν μαρτυρέαν, £x 
ὁ Θεὸς ἀληθὴς ἔστιν. » 

Ἀντὶ τοῦ ἐπληοοφυρήθῃ, xa ἔχε: i 
σφραγίδα. [(παν.] 

« Ὃν γὰρ ἀπέστειλεν ὃ Θεὸς, τὰ δὲμ 
λαλεῖ" οὗ γὰρ ἐχ μέτρου δίδωσιν ὁ Θεὲ: 


᾿Απεστάλθα: λέγεται ὁ Υἱὸς inm 
διὰ τὴν ἔνσαρχον παρουσίαν, Y ὅτι ὁ ἢ: 
ἑαυτῶ τὸν Yibv, οὐχ ἔχρυψεν, ἀλλ᾽ ἐξ ἐλ 
ἐχ τῆς ἰδίας φύσεως, ὡς ἐκ ςωτὲ- am) 
ἐλήλυθε γὰρ ὁ Υἱὸς εἰς ἰδίαν ὕπαρξιν, εἰ: 
κατὰ φύσιν ἐστίν. 


Ὥς: πητὴ ὧν τοῦ Πνεύματος bis 
ἐνέργειαν, λέγει τοῦ Πνεύματος. ἣν 
μέτρῳ λαμδάνουσιν. Αὐτὸς γὰρ Cr 
θλον ἔχει τὸ Πνεῦμα ὁ Yià. οὐσεωδῶ- 
μέρους ὡς χτίσμα, Διὸ xa: αὐτὸς αὐτὸ ὃ 
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t ἱκεσίας ποιοῦσι τὸν Χριστὸν δι᾽ αὐτῶ» Ext- A te, sicut creatura, quapropter ipse quoque euim do- 


αι τὸ Πνεῦμα. [Coa] 


Hatrp &yazd τὸν Υἱόν. » 

ἃ ἀγαπᾷ τὸν χόσμον ὁ Πατὴρ, ἀλλ᾽ οὐχ ὡς 
y, ὃν ὑπερδαλόντω; ἀγαπᾷ διὰ τὴν φυσιχὴν 
,, ὡς ἴδιον Λόγον, xal σοφίαν, xal ἀπαύ- 


, πάντα δέδωχεν ἐν τῇ χειρὶ αὑτοῦ. » 

πληροῦται τοῦτο, ὅτε xav τὸν τῆς δευτέρας 
ας καιρὸν, πᾶν γόνυ αὐτῷ γάμπτει, ἀπο- 
IW ἣν ἔχουσι χαχίαν. Χεῖρα ὧδε τὴν δύναμιν 
y ἔχει ὁ Υἱὸς φυσιχῶς, καὶ οὗ μεταληπτῶς, 
ἀγαθοῦ παντὸς οὐσιωδῶς ὄντο; ἐν Πατρὶ, χαὶ 
uet. νοουμένου τοῦ Υἱοῦ. Λαμθάνει δὲ xci ὡς 


nàt. Sancti autem per preces $uas jd el(liciunt, ut 
Christus eorum gratia Spiritum largiatur 

Vgns. 99. « Pater. diligit Filium. » 

Tauectsi mundum quo.;ue Pater amet, uon ta- 
men ut Filium, quem propter naturalem  genera- 
tionem, tanquam proprium Verbuim, et sapientiam, 
ac splendorem, singulari prorsus modo diligit. 

« Et omnia dedit in inauu. ejus. » 

Tunc hoc implebitur, quaudo tempore secundi 
adventus omne genu jpsi curvabitur, oni jam 
malitia sublata. Mauum hic appellat virtutein, qu. 
Filius natura sua, non autein participatione habet ; 
Patre nimirum omne bonuin substantialiter con- 
tinente, Filioque per virtutem intellecto. Accipit 


ὃς ἣν εἶχεν ἐξουσίαν, xal πρὸ τῆς σαρχώ- B autem ut homo potestatem, quam etiam anie. in- 


ς Θεός. 

ὀργὴ τοῦ Θεοῦ μένει ἐπ᾽ αὐτόν. » 

h δὲ Θεοῦ τὸ ἐν βασάνοις εἶναι διηνεχέτιν, 
πὶ παντὸς θανάτου χαλεπώτερον. 


ΚΕΦΑΛ. A. 


; οὖν ἔγνω ὁ Κύριος ὅτι ἤχουσαν οἱ Φαρισαῖοι, 

σοῦς πλείονας μαθητὰ; ποιεῖ, xai βαπτίζει, 

ννης * χαίτοιγε Ἰησοῦς αὐτὸς οὐχ ἐθάπτιζεν, 
μαθηταὶ αὐτοῦ" ἀφῆχε τὴν Ἰουδαίαν, xai 
κάλιν εἰς τὴν Γαλιλαίαν. » 

εν ἐχεῖνα πρὸ τοῦ πάθους ὠφελῆσαι τούτους, 
εὐαγγελιχοὺ χηρύγματος. 

aX οἶδεν πάντα ὡς Θεὺς, ἀλλὰ xaX τοῦτο Üco- 


ie οἰκονομίας, τὸ χατὰ καιρὸν ποιεῖν τι, xac 


γκεῖν μανθάνειν, ὅτε χρεία ἐστίν. 

, δὲ χατὰ συναίνεσιν τῶν ἦγον λένων ποιοῦσιν 
χουι, αὐτῶν ὁρόντων, xal μὴ ἀντιλεγόντων, 
ὄντων οἱ ἡγούμενοι λέγονται ποιεῖν. Πρῶτον 
ἱπὼν ὅτι Ἰησοῦ; ἐθάπτιζεν, ὧδε λέγει, ὅτι 
- οὐκ ἐθάπτιζεν, τὴν τῶν μαθητῶν πρᾶξιν 
τροσνέμων δυνάμε;, εἰ καὶ μὴ ἐνεργείᾳ ἐποιεῖτο 
pa. 'Δρμόζει δὲ τὰ λεγόμενα εἰς τὰ γινόμενα, 
tiv ἀποστελλομένων κληρικῶν, παρὰ ἐπισκύ- 
is συνόδους, f] συνοδιχὰς ἐπιστολὰς, f] ἑτεροζά 
(όντων" xal γὰρ ἐπειδὴ οἱ μαθηταὶ Εὐτυ͵ οὕς, 
ἐαρώπιο; ἐφωράθησαν μετὰ τὴν ἐν Ἐφέσῳ 
αν σύνοδον, πάλιν διεστραμμένα δόγματα λα- 
ς Εὐτυχοῦς, εὐλόγως; Εὐτυχὴς ἀναθεματίζε- 
xiv αὐτὸς ἐφάνη οὐδὲν τοιοῦτον λαλήσας, 
οὔὗων τῶν αὑτοῦ μαθητῶν λαλούντων τὰ μὴ 
χαὶ σιωπῶν. Τὰ γὰρ ἐχ τῶν μαθητῶν λαλού- 
ἣ γινύμενα, εἰς τὸ τοῦ διδασχάλου πρότωπο" 
ἔχει. 09:0; ὁ Ἧλὶ ἐμέμφθη, ἀνεχόμενος τῶν 
| υἱῶν πταιόντων, ὡς ἀμαρτήσας. 


Uber δὲ αὐτὸν διέρχεσθαι διὰ τῆς Σαμαρείας. 
ται οὖν εἰ; πόλιν τῆς Σαμαρείας λεγομένην 
, πλησίον τοῦ χωρίου ὃ ἔδωχεν Ἰαχὼδ Ἰωσὴφ 
p αὑτοῦ. ») 

op^t ἦσαν τῶν Ἰουδαίων οἰ« Σαμαρεῖται, διὸ 
τὸ τῆς πηγῆς ἐπίνοντο τοῦ Ἰαχώθ. Σαμαρεῖται 
γένους ὄντες τοῦ Μήδων xal Περσῶν ξύνονς, 


Ῥατιοι. GR. LXXXV. 


earuationem | habuit ut Deus. 

Vgas. δύ. « lra Dei manet super eum. » 

Ira autem Dei est, iu perpetuis tormentis vere 
sari, quod qualibet morte gravius est. 


CAP. IV. 


Vgas, 1.5. « Ut ergo cognovit Jesus quia audio- 
runt. Plarisei quod Jesus plures discipu/üs facii, 
et baptizat, quam Joannes, quauquam Jesus noa 
bsptizaret, sed discipuli ejus, reliquit Judxaw, et 
abiit iterum in Galileam. » 

Venit eo, ut evangelica praedicatione aute passio» 
ne:n suam iis prodesset. 

Eisi. omnia sciebat ut Deus, attamen hoc divini 
dispensationi erat consentaneum, ut  opporlune, 
quidque ageret, (umque discere viderclur, cuin 
usus essct. 

Quidquid autem subditi superioribus approbanti- 
pus, ipsisque cernentibus, et non contradicentibus, 
neque velantibus agunt, id ipsum superiores facere 
dicuntur, Cum enim primum dixisset, Jesum ba- 
piizasse; hic ait, Jesum minime bapüsasse, disci- 
pulorum opus ipsius ascribens virtuti, etsi reipsa 
nou baptizarit. Accommodare liceat hac dicia ía- 
etis clericorum, ab episcopis ad concilia, missiones- 
ve synodales vel alias quaslibet congregationes 
delegatorum, Etenim. cum — discipuli BEutycheus, 
post secundum concilium Ephesinum erronea rur - 


psum Euiychetis dogmata, pre nimia temulentia 


effutira comperii sint, jure. meritissimo Eutychies 
anathemate. feritur, tametsi nihil ipse siwile di- 
xisse visus ail, utpote qui, cum discipulos suos 
non recta loqui audivisset, siluisset. Qu: enim a 
discipulis dicuntur vel tiunt, iu. praeceptoris. per- 
sonam reduudaut., Sic et Hleli, fiios suos pec«autes 
minime coerceus, criminis arguitur, 

VeRs. ὁ, 5. « Oportebat autem. eum transire pet 
Sawariam. Venit ergo in. civitatem Samariz quie 
dicitur Sichar: juxta. praidium quod dedit Jacob 
Joseph filio suo. » 

Contermini eraut. Judaeis Samaritze, quaproptec 
etiam bibebant de fonte Jacob. Samaritani at.ewm, 
cum ex gente Medorum aique l'ersarum genus da 
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cerent, pro Jacobi liliis se venditabant. Quam ob A ἐπεφήμιζον Eauxob ; τοῦ Ἰακὼδ (5). Τίνος ten : 


rem vero evangelista lam exactam loci mentio- 
nem facit? Ut videlicet, cum audieris mulierem 
dicentem : Jacob pater noster dedit nobis fomem 
lunc, nequaquam peregrineris. 1s namque locus 
erat, ubi Dinz causa indiguabundi fratres Simeon 
et Levi cruentam illam cedem perpetrarunt. 

Vrns. 6. « Erat autem ibi fons Jacob. Jesus ergo 
(atigatus ex itinere, sedebat sic supra foutem. Hora 
erat quasi sexta. » 

Fontem hic vocat puteum, eo quod in illo aqua 
ebulliat atque scaturiat. Puteum autem fuisse, de- 
vlarat ipsamet Samaritana, Christum hisce verbis 
aloquens: Neque im quo hamxrias habes, et. puteus 
alius esi, lunc autem. effoderat Jacob. Huc ita- 


que Christus aeceasit, desidem quidem ac mollem B τὸν μὲν βάναυσον xat ὑγρὸν ἐκδάλλων βίον, i 


vivendi rationem exterminaans, laboriosam vero ac 
studiosam inducens. Non enim jumentis usus est, 
sed incedit tanta contentione, αἱ ex itinere defati- 
garctur : ubique siquidem laboris studium et super- 
vacui fugam, frugalitatemque commendat, ut etiam 
reium necessariarum plurima resecemus. 

Quandoquidem Verbum caro factum erat, conse- 
quenter ex itinere, quod meridie con&ciebat, fa- 
tigabatar. Meridies autem, est lucidissimum iHud 
tempus apparitionis Christi : habuit enim corpus 
noswo simile, iisdem quibus nostrum constans, 
excepto viri congressu. Quamobrem mou defatiga- 
tioni solum, verum etiam siti vulneribusque-obno- 
xium fuit, quandoquidem corpus intra humana na- 
twre terminos continebat, ne phantasma vide- 
retur. 

Christus, cum post incarnationem tanquam unus 
ex nobis esset, nature humana affectiones sibi 
proprias fecit, tametsi ut Deus maneret expers 
passionis. 

Vzas. 7. « Veuit mulier de Sameria haurire 
aquam. Dicit ei Jesus: Da mibi bibere. » 

Semaritanam interrogat de legis umbra, ut illi 
aquam vivam praebeat. Sic etiam ubique fidem 
exigit, ut praestet ea. quis superant rationem. Per 
boc euam Judaicas caeremonias non magni facien- 
das docet, ostendens, id quod in os intrat, homi- 
nem non inquinare. 


Vegas. 10. « Respondit Jesus, et dixit ei: Si scires p 


donum Dei, et quis est qui dicit tibi: Da wihi bi- 
bere; tu forsitan petisses ab eo, et dedisset tibi 
aquam vivam. » 

Potus immortalitatis, sant eloquia Domini, vivi- 
ficum Spiritus sancti donum, quo vitam homines 
accipiunt. Spiritus autem sancti gratia quandoque 
ignis, nonnunquam vero aqua vocatur : nomina 
siquidem ista non substantiam, sed operationem 
denotant. 

Vzans. 15.-14. «Respondit, Jesus, et dixit ei : Om- 
nis qui bibit ex aqua hac, sitiet iterum : qui autem 

(5) Plura hie Ammonio tribuit Crameri catena 
qui cod. Bodl. Chrysostomi esse dicit, et quae re- 











ἀχριδολογεῖται ὁ εὐαγγελιστὴς περὶ τοῦ tita; 
ὅταν ἀχούσῃς τῆς γυναιχὸς λεγούσης, "ed: 
πατὴρ ἡμῶν ἔδωχεν τὴν “ἡγὶ» case, po 
90j:. Ὃ γὰρ τόκος ἐχεῖνος ἦν, ἔνθα περὶ ck; ἐς 
οἱ ἀδελτοὶ Acut xal Συμεὼν é&yavaxtourx,, 5 
χαλεπὸν ἐχεῖνον εἰργάσαντο φόνον. 

ε "Hv δὲ bal κηγὴ τοῦ Ἰαχώδ. Ὃ οὖν he; 
χεχοπιαχὼς ix τῆς ὁδοιπορέας, ἐχαθέζετο dim: 
τῇ πηγῇ. Ὥρα ἦν ὡσεὶ ἔκτη. » 

πηγὴν δὲ τὸ φρέαρ φησὶ διὰ τὸ βρύειν, καὶ zm 
(ety ἐν αὐτῷ τὸ ὕδωρ. "Oct γὰρ φρέαρ ἦν, lg 
ὕουσα ἣ Σαμαρεῖτις τῷ Χριστῷ" Obrs dv 
ἔχεις, καὶ τὸ φρέαρ δσεὶ βαθύ. Τοῦτο δὲ ὥρεζοι 
Ἰαχώδ. Ἐνταῦθα τοίνυν ὁ Χριστὸς παρέχει 


ἐπίπονον εἰσάγων, xal συνεσταλμένον. Οὐ Tàpie 
ζυγίοις χέχρηται, ἀλλ᾽ ὡσαύτως βαδίξει συντάν, 
ὡς xai χοπκιᾶσαι ix. τῆς ὁδοιπορίας. Καὶ τοῦ 
πανταχοῦ παιδεύει τὸ αὐτουργὸν, καὶ ἀπέριττει α 
μὴ πολλῶν δεῖσθαι, ὡ; καὶ αὐτῶν τῶν &wpos 
πολλὰ περιχόπτειν. 

Ἐπειδὴ ὁ Λόγος γέγονε σὰρξ, ἀχολούθω; xix 
xtv ix τῆς συντόνου ὁδοιπορίας τῆς ἐν μεσημα 
γεγονυίας. Μεσημόρία δέ ἐστιν ὁ φωτεινὸς τῇ ir 
φανείας χαιρός. Εἶχεν γὰρ σῶμα ὡς τὸ ἡμῶν, ἃ 
συστὰν ἐξ ὧν καὶ τὰ ἡμῶν, δέχα μόνης ἀνδρὸς ip 
λίας. Διὸ οὐ μόνον χόποις, ἀλλὰ xal δέψῃ καὶ τρία 
σιν ὑπέχειτο, ἐπείπερ εἴασε τὸ σῶμα μεῖναι irs 


c φυσικοῖς ὅροις τῆς ἀνθρωπότῃτος, ἕνα μὴ δόξῃ μὲ 


τασμα εἶναι. 


Ὡς εἷς ὧν ἡμῶν ὁ Χριστὸς μετὰ τῆς ἰδίας σαρὰ, 
οἰχειοποιεῖται τὰ τῆς ἀνθρωπότητος πάθη,, χείδι 
μεῖνας ὡς Θεὸς ἀπαθής. . 


ε Ἔρχεται γυνὴ Ex τῆς Σαμαρείας ἀντλῆσαι Uia. 
Λέγει αὐτῇ ὁ Ἰησοῦς" Δός μοι πιεῖν. » 

Τὴν Σαμαρεῖτιν αἰτεῖ τὴν τοῦ νόμου σχιὰν, M 
δῷ αὐτῇ τὸ ζῶν ὕδωρ. Ὡς καὶ παραπαντὸς αἰτεῖ ὁ 
στιν, ἵνα χαρίσηται τὰ ὑπὲρ λόγον. Διὰ τούτου δὲ 
cx&t χαταφρονεῖν τῶν Ἰουδαϊχῶν, δειχνὺς, δε! 
εἰσερχόμενον εἰς τὸ στόμα, o0 χοινοῖ τὸν ἄνθρω» 


€ ᾿Απεχρίθη Ἰησοῦς, xoi εἶπεν αὐτῇ" Εἰ ἢ 
τὴν δωρεὰν τοῦ Θεοῦ, χαὶ τίς ἐστιν ὁ λέγων 5 
Δός μοι πιεῖν' σὺ ἂν fi*noa c αὑτὸν," χαὶ ἔδωχεν! 
σοι ὕδωρ ζῶν. 

Πότος ἀθανασίας ἐστὶ τὰ τοῦ Κυρίου λόγια, ἡ ν 
ποιὸς τοῦ Πνεύματος δόσις, δι᾽ ἧς ἀναζῶσιν dl 
0pu et. Ἡ δὲ τοῦ Πνεύματος χάρις ποτὲ xaX: 
πῦρ, ἄλλοτε ὕδωρ᾽ τὰ γὰρ ὀνόματα ταῦτα, οὐ τ 
οὐσίας ἐστὶ παραστατιχὰ, ἀλλ᾽ ἐνεργείας. 


« ᾿Απεχρίθη ὁ Ἴησους, χαὶ εἶπεν αὐτῇ " ΠΩ; 
πίνων ἐχ τοῦ ὕδατος τούτου, διψήσει πάλιν“ ὃς δ' 


Ipsa reperiuntur zpud Chrysost. edit. nostrae t. VI 


se ἔχ. δ. δ΄ ES "e 


m. om 
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tip ix τοῦ ὕδατος, oU ἐγὼ δώσω αὐτῷ, οὗ μὴ διψήσῃ A biberit ex aqua quam ego dabo ei, nos sitiet. iu 


εἰς τὸν αἰῶνα. ᾿Αλλὰ τὸ ὕδωρ ὃ δώσω αὑτῷ γενή- 
σεται ἐν αὐτῷ πηγὴ ὕδατος ἀλλυμένου εἰς ζωὴν αἰώ- 
νον. » 

'H Παλαιὰ Γραφὴ δέεται τῆς εὐαγγελιχῆς διδα- 
φκαλίας τῆς διαδεχομένης αὑτήν. Ἦ γὰρ Νέα ἀδιά- 
δοχός ἐστιν, ἀεὶ ἐπιῤῥεούσης τῆς εὐαγγελιχῆς παι- 
δεύσεως, τῆς ἀναδιδαξούσης εἰς ζωὴν τὸν πίνοντα. 
᾿Αῤῥαδὼν δέ ἐστι τῆς μελλούσης ἀναστάσεως, μὴ 
συγχωρῶν τὸν πεπωχότα αὐτὸν, πίπτειν εἰς ἁμαρτίαν 
ἄγουταν εἰς θάνατον. 

Τυῦ Πνεύματος τὴν χάριν fj Γραφὴ κοτὲ μὲν πῦρ, 
«ook δὲ ὕδωρ χαλεῖ, δειχνῦσα., ὅτι οὐκ οὐσίας ἐστὶ 
τὰ ὀνόματα, ἀλλ᾽ ἐνεργείας. Οὐδὲ γὰρ ἐκ διαφόρων 
συνέστηχεν οὐσιῶν τὸ Πνεῦμα, ἀόρατον χαὶ μονοειδὲς 


ἄν. Καὶ ὁ μὲν Ἰωάννης. ταῦτα λέγει, ὅτι αὐτὸς B 


ἡμᾶς βαπτίζει ἐν Πνεύματι ἁγίῳ xoi πυρί. Ὁ δὲ 
Χριστός" Ποταμοὶ ἐχ τῆς χοιλίας αὑτοῦ ῥεύσουσιν 
ὕδατος ζῶντος. Τοῦτο δὲ λέγει περὶ τοῦ Πνεύματος, 
φησὶν, οὗ ἔμελλον λαμθάνειν. Οὕτω xat τῇ γυναιχὶ 
διαλεγόμενος, ἐχάλει τὸ Πνεῦμα. διὰ μὲν τῆς τοῦ πυ- 
ρὸς προσηγορίας τὸ θερμὸν, xaX διεγηγερμένον τῆς 
χάριτος, xai δαπανητιχὸν ἀμαρτημάτων αἰνιττόμε- 
νὸς" διὰ δὲ τοῦ ὕδατος, τὸν χαθαρμὸν τὸν ἐξ αὐτοῦ, 
καὶ τὴν πολλὴν παραψυχὴν τῆς ὑποδεχομένης αὐτὸ 
διανοίας ἐμφαίνων. 

« Λέγει αὐτῇ ὁ Ἰησοῦς" Γύναι, πίστενσόν μοι, 
ὅτι ἔρχεται ὥρα, ὅτε οὔτε ἐν τῷ ὄρει τούτῳ, οὔτε ἐν 
“Ἱεροσολύμοι; προσκυνήσετε τῷ Πατρί. » 


alernum. Sed aqua quam ego dabo ei, fiet iu eo 
fons aqua salientis in vitam zetern:un., » 


Antiqua Scripture opus habent evangelica. do- 
ctrina, quz illis succedat. Novum vero Testamen- 
tun) successore caret, evangelica nimirum disci- 
plina perenniter fluente, suique poltatorem ad vi- 
tam devehente. Pignus siquidem est futura: resurre- 
cionis, non sinens eum, qui id biberit, in pecca- 
tum labi qnod ducat ad mortem. 


Spiritus sancti gratiam Scripture quandoque 
quidem ignem, quandoque vero aquam vocant, ad 
ostendendum, non substantie ista, sed operationis 
esse nomiua. Siquidem iminime diversis e rebus Spi- 
ritus constat, eum ipaspectabilis et uniformis exsi- 
siat. ÁAc Joannes quidem ait ipsum nos baptizare 
ju Spiritu sanclo, οἱ igui !*. Christos vero, Flu. 
mina de venire ejus fl'ue»t aque. vive *'. Hoc. autem 
(inquit) dixit de Spiritu, quem accepturi. erant. 
Eo modo mulieri loquens, Spiritum appellavit ; per 
ignis quidem appellationem, grati» fervorem, et 
excitaudi vim, atque peccata cousumendi virtutem 
insinuans ; aquae vero nomine, purgandi faeuliatem, 
et multiplicem, quam suscipientium mentibus affert, 
consolationem indicans. 


Vgas. 21. « Dicit ei Jesus : Mulier, crede mihi, 
quia venit hors, quaudo neque in monte hoc, ne- 
que in Jerosolymis adorabitis Patrem. » 


Λέγουσιν, ὅτι ἐν τῷ ὄρει ἐχείνῳ ἀνήνεγχεν ὁ C Tradunt Abrabamum filium suum l1saacum ad 


᾿Αδραὰμ τὸν "Ioakx, ὅπερ ὑπέδειξεν ἣ Σαμαρεῖτις 
τῷ Κυρίῳ ὡς προφήτην δὲ ἐρωτᾷ, xau δεῖ προσχὺυ- 
γεῖν. 

Οὐχ ὄντος ἐχεΐῖ μόνον τοῦ Θεοῦ, ἀλλ᾽ ἵνα ἅμα Exel 
συναγόμενοι, συμφώνως ποιοῦσι τὰς νενομισμένας 
ἑορτὰς, χαὶ θυσίας. 

Ὥραν δὲ τὴν ἑαυτοῦ ἐπιδημίαν xalst, ἐπείπερ 
πνεῦμα ὧν ὁ Θεὸς, οὐ τόπῳ περιορίζεται. ᾿Αρμοδίως 
δὲ ἕκαστος προσχυνεῖ Ex τοῦ τόπου αὐτοῦ. 

« Ὑμεῖς προσχυγεῖτε ὃ οὐχ οἴδατε" ἡμεῖς mpos- 


κυνοῦμεν ὃ οἴδαμεν, ὅτι ἡ σωτηρία Ex τῶν Ἰουδαίων 
ἐστίν. » 


᾿Απονέμε: δέ τι πλέον ταῖς Ἰουδαίων λατρείαις. 
Σαμαρεῖται μὲν γὰρ ὡς ἐν ἁπλῷ τε χαὶ ἀζητήτῳ 
λόγῳ, προσχυνοῦσι τὸν Θεόν. Ἰουδαῖοι δὲ διὰ νόμου 
xai προφητῶν τὴν τοῦ ὄντος γνῶσιν χατὰ τὸ ἐγχω- 
ροῦν δεχόμενοι, τῶν Σαμαρειτῶν ὑπῆρχον συνετώ- 
τεροι. Ἔν δὲ τοῖς προσχυνοῦσιν ἑαυτὸν χατατάττει 
πάλιν ὡς; ἄνθρωπος, ὁ μετὰ τοῦ Θεοῦ xal Πατρὸς 
πρός τε ἡμῶν, χαὶ τῶν ἁγίων ἀγγέλων προσχυνού- 
μενος. Ἐπειδὴ γὰρ τὸ οἰχετιχὸν περιεδάλετο σχῆμα, 
τὴν οἰχέτῃ πρέπουσαν ἀποπληροῖ λειτουργίαν, οὐχ 
ἀπολέσας τὸ εἶναι Θεὸς, xai Κύριος, xal προσχυνη- 
τός" μένει γὰρ ὁ αὐτὸς, εἰ χαὶ γέγονεν ἄνθρωπος. 
Πρὸς τὴν ὑπόνοιαν οὖν τῆς γυναιχὸς εἶπεν touto 
τῶν γὰρ προσχυνουμένων ἐστὶν ὡς Θεός. 


i! Luc. 11, 10. "17 Joan. νη, 58. 


hunc montem adduzisse, quod Samaritana ista Do- 
mino insinuavit; ut propbetam vero rogat, ubi 
oporteat adorare. 

Non quod ibi solum Deus esset, sed ut eo loco 
omnes congregati, statutas pariter festivitates, le - 
gitimaque sacrificia celebrarent. 


Horam autem adventum suum vocat, quaudoqui- 
dem Deus, cum sit spiritus, loco minime coneluda- 
tur. Convenienter autem e loco quisque δυὸ adorat. 

Vgns. 22. « Vos adoratis quod nescitis: nos ado- 
ramus quod scimus, quia salus ex Judzis est. » 


Tribuit autem plusculum cultui Judzorum. Sa- 


D maritani siquidem simplici plane atque incondita 


ratione Deum adorabant, Judzi vero per legem et 
prophetas veri Dei, pro capacitate sua, cognitione 
percepta, Samaritanis erant intelligentiores. Rur- 
sum autem semetipsum, ut homo, inter adoratres 
collocat, cum una cum Deo ac Patre, et a nobis et 
a sanctis angelis adoretur. Quando enim servilem 
formam assumpsit, conveniens quoque servo mini- 
sterium explet, nequaquam desinens esse Deus, ac 
Dominus, atque adoratus: idem namque perma- 
nei, tametsi factus sit homo. ltaque secundum 
mulieris opinionem baec dixil; nam vere adoratur 
ut Deus. 


, Mb 


Καὶ τὰ xazà τὸν ὄφιν, xai τὰ κατὰ τὴν ῥάδδον τὴν 


. Βιωῦσέως, xxi τὰ χατὰ τὸν σαὰχ, xaX τὸ πρόθατον, 


᾿ χαὶ πολλὰ ἕτερα, 


ἐξὴν βουλομένοις ἐχλέγειν, τὴν 


: . παρουσίαν αὐτοῦ ἀναχηρύττοντα. ᾿Αλλ᾽ οὐχ ἀπὸ τού- 


' *ttov ἐνῆγε τὴν γυναῖχα, ἀλλ᾽ ἀπὸ τοῦ ὕδατος χαὶ τῆς 
προαιρέσεως αὐτὴν ἐπισπᾶται, χαὶ διὰ τούτων εἰς 


^ μνήμην ἄγει τοῦ Χριστοῦ, χαὶ ἐχχαλύπτει λοιπὸν 


: ϑαυτόν. 


Ἀπὸ συνέσεως δὲ τοῦτο εἶπεν" od0t vip 
f8zt τὸν Χοιστὸν, Σαμαρεῖτις οὗτα. 
« Λέγει αὐτῇ ὁ Ἰησοὺς" Ἐγώ εἶμι, ὁ λαλῶν σοι.» 


Ὅπερ οὖκ εἶπεν Ἰουδαίοις ἐρωτῶσι μετὰ δόλου, 


: τοῦτο εἶπεν τῇ γυνα!χὶ ἀπλουστέρχ οὔσῃ" καὶ οὔτε 


an 


ἀπὸ Μωῦσέως εἶπέν τι αὐτῇ, συνιστῶν τὰ περὶ αὐτοῦ 


, ἀπείρῳ οὔτῃ Γραφῆς, ἀλλ᾽ ix μόνης τῆς συνειδή- 
, θεὼς αὐτῆς μετέπεισεν αὐτήν. 


«Καὶ ἐπὶ τούτῳ ἦλθον οἱ μαθνταὶ αὑτοῦ" χαὶ ἐθαύ- 


| pasay ὅτι μετὰ γυγαιχὸς ἐλάλε!.» 


Ὅτι μετ᾽ ἀλλοφύλου ἐλάλει, τὸ ἄτυφον αὐτοῦ ἐθυύ- 


| μβαζον, καὶ ὅτι πενιχρᾷ Σαυαρείτιδ' ἐλάλει" ἔδεισαν 
. vào, ὅτι πάντα ποιεῖ μετὰ χεχριμένης συνέσεως xa 


εὐλαθδεΐας, ἃ ἐποίει. 
᾿«Δεῦτε, ἴδετε ἄνθρωπον, ὃς εἶπέ μοι πάντα ὅσα 
ἐποίησα. Μήτι οὗτός ἐστιν ὁ Χριστός ; » 


Τῶν ἄγαν ἐστὶν ἀτόπων, τὸ μὴ δημοσιεύειν τὰ 
χοινωφελῆ. Αὕτη ὃὲ οὐχ ἀπεφήνατο σαφῶς, οὔτε 
ἐσίγησεν" ἐδούλετο γὰρ, οὐχ Ex τῆς οἰχεῖχς ἀποφά- 
σεως εἰσάγειν αὐτὸν, ἀλλὰ χαὶ αὐτοὺς τῆς ψήφου 
παύτης εἰσαγαγεῖν χοινωνγὺς, ὃ χαὶ 8λλον εὐπαρά- 
δεκτον ἐποίξ' τὸν λόγον. Καὶ οὐχ εἴπεν, Δεῦτε, πι- 
στεύετε, ἀλλὰ, Δεῦτε, ἴδετε" ὃ (ἰᾶλλον χουφότερην 
ἦν, xaX μᾶλλον αὐτοὺς ἐφείλχετο. Ἤδει γὰρ σαςῶς, 
δι γευσάμενοι μόνου, τὰ αὐτὰ πείτουτα! ἅπε καὶ 
αὐτή. | 

€ Λέγει αὐτοῖ; ὁ "Inso2;: Ἐπὴν ϑρῶμά ἐστιν, 
ἵγα ποιῶ τὸ θέλημα τοῦ πένκψαντό; με, xal τελειώτω 
αὐτοῦ τὸ ἔργον. » 

s διδασχάλους «X olxoupism;, διδάσχει τοὺς 
μαθητὰς, προτιμᾷν τῆς ϑρώσεως τὸ θέλῃμα τοῦ Θεοῦ. 
[Cnast, λνυ.] Ὡς ἐπιθυμεῖ τις τροφῆς, οὕτω χἀγὼ, 
τῆς σωτηρίας τῶν ἀνθρώπων. 

« Καὶ ὁ θερίξων, μισθὸν. λαμδάνει, χαὶ συνάγει 
χαρπὸν εἰς ζωὴν αἰώνιον: ἵνα xal ὁ σπείρων ὁμοῦ 
χαίρῃ xal ὁ θερίζων. » 

'O ππευματιχὸς θερισμὸς ὅς P ἐστιν ἢ θεοσεδῆς 
ἐργασία, τὴν μὲν ἀπόθεσιν, καὶ τὸν ἀποθησαυρισυὸν 
ἐν οὐρανοῖς ἔχει" ἐν δὲ τῷ μέλλοντι αἰῶνι ἀπόλαυσιν 
ἀτελεύτητον" οὗτος γάρ ἔστιν ὁ χαιρὸς τῆ; ἀνταπο-. 
ipe 

€ Ἐγὼ ἀπέστειλα ὑμᾶς θερίζειν, ὃ οὐχ ὑμεῖς xe- 
χοπιάχατε" ἄλλοι χεχοπιάχασι, xal ὑμεῖς εἰς τὸν 
χόπον αὐτῶν εἰδεληλύϑατε. » 

Ὃ σπείρων ἐστὶν ὁ Χριπττὸς τὰ σωτηριώδη δό- 
γμᾶτα διὰ προφητῶν * θερισταὶ δὲ οἱ ἀπόπτολοι. Ot 
προφῆται γοῦν ὧτεὶ σπείραντες πολὺν ἔσχον χόπον, 


Ρ (ἀν. ὅ. 


FRAGMENTA IN S. JOANNEM. 
y τῶν désJdpor ἡμῶν ὡς ἐμὲ, αὐτοῦ ἀκούσεσθε. À serpente, et virgo Moysi, et de Isaac eL ove: 


1:26 
atque 
alia multa liceat studiosis colligere, qua Christi 
adventum testantur. Sed nulla istarum rerum inc- 
lierem induxit, sed aqu:* duniaxat pollicitatione 
atqne przdictione eam allicit, et per hxc in Christi 
mentionem adducit, et se jam, qui sit, manifeatat. 
À conscientia utique hoc dixit: non enim Chbri- 
sium noverat, quod esset Samoaritana. 


Vgns. 26, « Dicit ci Jesus: Ego sum qui loquor 
tecum. » 

Quod non dixit Jud:is dolo interrogantibus, id 
mulieri simplici revelavit : et neque de Moy:e 
quidquam illi proposuit, sciens eam iguaram esse 


5 Scripturarum, sed ex iis lantum quis noverat illi 


C 


persuasit. 

Vrns. 27, « Et continuo venerunt discipuli ejus : 
et mirabantur quia cuin muliere loquebatur. » 

Quod cum alienigena, caque paupercula Sama- 
riiana loqueretur, aduirabantur : uorant  eniri 
eum, quidquid agebat, occulta quadam cognitioue 
atque pietate peragere. 

Vrns. 29. « Venite, et videle hominem qui. dixit 
mili omnia quacunque feci. Nunquid ipse e: 
Christus? » 

Plane absurdorum est, ea qu: c re communi 
sunt minime evulgare. llaec autem neque clare 
affirmavit Christuin esse, neque retienit : nolebat 
eniin propria ipsum auctoritate inducere, sed et eos 
iu eamdem secuin. sententiam cominunibus suffra» 
giis ire cupiebat, quo eermouem suum faceret longe 
probabiliorem. Et non dixit, Venite, credite ; sed; 
Venite, videte, quod et facilius erat, eosque magis 
alliciebat. Sciebat profecto eos, si dumtaxat degu- 
stassent, eadem de eo, que et ipsa, sensuros. 

VEns. 94. « Dicit eis Jesus: Meus cibus est, ut 
faciam voluntatem ejus qui misit uc, ut pertichs m 

pus ejus. » 

Tanquam orbis praceptores, discijitlos erudit; 
cibis divinam anteponere voluntatem. Quemadmo- 
dum cibuia desiderat aliquis, sie salutem hominum 
desidero. 

V&ns. 36. « Et qui. metit, inercedem aecipit, et 


p congregat fructum in vitam eternam : ul et qui 


seminat simul gaudeat, et qui metit. » 

Spiritalis niessis, 4085 sunt opera pia, depositum 
quidem ac thesaurum in colis habent, iu futuro 
autem saculo, eo perfruuntur sempiterno : prosens 
onim tempus non est retributionis. 


Vrns. 53. « Ego misi vos metere quod vos non 
laborastis : alii laboraverunt, et vos in labores 
eornm introlstis. y 

Sator Christus est, qui per prophetas salutaria 
dogmata seminavit, messores vero apostoli. Pro- 
phelz;e itaque lanquam seminntores plurimum Ia- 
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borarunt, ut qui primum pietatis semina mortslium A 


animis inseverint. Discipulig enim non tantopere 
erat laborandum, cum per Scripturas bominibus 
persuaderent. 

Me quodammodo semen exsistente, per prophe- 
tas dictum est : Mitto vos metere. Discipuli nam- 
que gentiles a terreno, et Judsos a carnali legis 
cultu rescindunt, et in aream reeondunt, id est Ec- 
elesiam, ubi spiea contrita flt panis qui fideles vi- 
vificet. 


Vens. 40. « Cum venissent ergo ad illum Sama- 
ritani, rogaverunt eum ut ibi maneret, et mansit 
ibi duos dies. » 

Semaritani rogant Christum ut apud eos maneat, 


€um essent alienigenz : cognati vero ejus secun- B 


dam carnem, Judsi, ipsum persequebantur, quo- 
niam inimici hominis domestici ejus *'. 

Vgns. ἐδ. « Post duos autem dies exlit inde, et 
abiit in Galileeam. » “ 

Non tanquam honoris avidus discessit, sed ut 
civibus parceret, Quando enim videbant eum, suc- 
censebant illi, quod, cem divino esset honore prze- 
ditus, incarnaretur, et ignominiosissimam pro salute 
nosira mortem oppeteret. 

Vgas. 44. « lpse enim Jesus testimonlum perhi- 
buit, quia propheta in sua patria homorem non 
habet. » 

llic semet ipse prophetam appellat, qui a Moyse 
fuerat preedicatus, et per dispensationem prophetse 
nomen acceperat, cum ipsemet esset Spiritus lar- 
gitor, ut Deus, per quem prophetse prophetaverunt. 

Vgas. 48. «Dixit ergo Jesus ad eum : Nísi signa 
et prodigia videritis, non ereditis. » 

Prodigium est quod supra naturam fit, quale est 
cmcorum oculos aperire, ae mortuos suscitare. 
Signum vero est, quod non omnino naturse limites 
excedit, ot infirmum eurare. 

Vgas. 55. « Cognovit ergo pster, quia illa bora 
erat, in qua dixit ei Jesus: Filius tuus vlvit : et 
credidit ipse, et domus ejus tota. » 

Primum quidem credebst, sed" postea reipsa 
factum comperit, quod futurum crediderat. Píu- 
rima namque fides valet, cum effectorem ac con- 
suromatorem sui babeat Deum. 

CAP. V. 


Vans. 2. Est autein. Hierosolymis Probatica pi- 
scina, quze cognominatur Hebraice Bethsaida, quin- 
que porticus habens. » 

Probatica dicta est, eo quod ibl pecora in festum 
diera occidenda congregarentur, eorumque ibidem 
viscera eluerentur. 

VrRs. ὁ. « Angelus autem Domini descendebat 
secundum tempus in piscinam, et movebatur aqua. » 


*! Matth. x, 96. 


4 Cr. sine γάρ.  * Cr. ὅτι τινές. 5 Cr. ὅς. t1 ὧδε χαλεῖ des. in cod. B. 


ἐν δὲ τῇ ἑξῆς xat ἔργῳ ἤχουσεν. 


AMMONII ALEXANDRINI 


᾿ 


ὡς πρῶτοι τὰ τῆς εὐσεδείας σπέρματα i» ui; ἃ 
ἀνθρώπων ψυχαῖς καταδαλόμενοι. Οἱ rip μές; 
οὗ τοσοῦτον ἔσχον κάματον, ἀπὸ τῶν Γραφῶν z, 
θοντες τοὺς ἀνθρώπους ταὐτῷ. 

Ὡς ἐμοῦ ὄντος τοῦ σπόρου, καὶ διὰ cpi 
ἐλαλήθη, Πέμκω ὑμᾷς θερίσας. Θὲ γὰρ « gabs 
xai τοὺς Ἕλληνας τῶν γηΐνων, καὶ τοὺς "hits 
τῶν Ga px:xiy τοῦ νόμην λατρειῶν ἀποτέμνουσα, u 
εἰς τὴν ἅλω ἀποτίθενται, ὅ ἔστιν τὴν "Excaie, 
ὅπου ὁ στάχυς τριδόμενος γίνεται also; 6 (wm 
τοὺς πιστούς. 

« Ὡς οὖν ἦλθον κρὸς αὑτὸν οἱ Σαμαρεῖτει, ὦ 
των αὐτὸν μεῖναι παρ᾽ αὑτοῖς, καὶ ἔμεινεν ἐπὶ 
ἡμέρας.» 

Σαμαρεῖται αἰτοῦαι τὸν Χριστὸν μεῖναι πρὸ ὁ 
τοὺ;, οἵτινές 5 εἰσιν ἀλλογενεῖς, καὶ οἱ σηγά 
αὐτοῦ τὸ κατὰ cápxa, Ἰουδαῖοι, ἐδίωχον αὐτὸν k 
ἐχθροὶ τοῦ ἀνθρώπου οἱ olxiaxol αὐτοῦ. 

« Μετὰ δὲ τὰς δύο ἡμέρας ἐξῆλθεν ixi 
ἀπῆλθεν εἰς τὴν Γαλιλαίαν. » | 

Οὐχ ὡς τιμῆς ἀντιποιούμενος ἐξῆλθεν, ἀλλὶ ὦ 
πολιτῶν φειδόμενος. Ὅτε γὰρ ἑώρων αὐτὸν, ὅν» 
μοῦντο, ὅτι 5 ἐν τιμῇ ὧν τῇ θείᾳ, ἐσαρκώθη, κεὶ ὧι 
ἀτιμότατον ὑπέστη θάνατον, διὰ τὴν ἡμῶν oc 
ρίαν. 

« Αὐτὸς γὰρ ὃ Ἰησοῦς ἐμαρτύρησεν, ὅτι προς 
“ἧς ἐν τῇ ἰδίᾳ πατρίδι τιμὴν αὖκ ἔχει. » 









Ὧδε ἑαυτὸν χαλεῖ ! τὰν προφήτην, τὰν ὑπὸ M» 
σέως προαναχηρυχθέντα, ὃς xaX προφήτης eixenp 
κῶς ἐχλήθη, αὐτὸς ὧν ὁ τοῦ Πνεύματος χορηγὸς, 
Θεὸς, δι᾽ οὗ προφῆται ἐπροφήτευον. 

« Εἶπεν οὖν ὁ Ἰησοῦς πρὸ: αὐτόν" Ἐὰν μὴ oui 
xai τέρατα ἴδητε, o). μὴ πιστεύσητε. 

Τέρας ἐστὶ τὸ παρὰ φύσιν, οἷον τὸ &.c:za: ἐφ 
μοὺς τυφλῶν, xat ἐγεῖραι νεχρόν. Στ usto; 65, τὸ οἰ 
ἔξω τῆς φύσεως, οἷόν ἐστιν ἰάσασθαι ἄῤῥωττοι. 


« Ἔγνω οὖν ὁ πατὴρ, ὅτι ἐν ἐχείνῃ τῇ ὥρς, v 
εἶπεν αὐτῷ ὁ Ἰησοῦς, ὅτι Ὃ Υἱός coo ζῇ" xa: 
στευσεν αὐτὸς, καὶ ἡ οἰκία αὐτοῦ ὅλῃ. 

Πρῶτον μὲν ἐπίστευσεν, ὕστερον ὃὲ xai E 
ἤχουσεν ", ὅτι γέγονεν ὃ ἐπίστευσεν Eas20a:. Tio 


γὰρ ἰσχύει πίστις, ἐνεργὸν χαὶ τελειωτὴν Eyoqag 


Ὁ θεόν. 


ΚΕΦΑΛ. E'. 


« Ἕστι δὲ ἐν τοῖς Ἱεροσολύμοις ἐπὶ τῇ προδατ 
κολυμδέθρᾳ, dj ἐπιλεγομένη Ἕ δραϊστὶ Βηθεσὶ 
κέντε στοὰς ἔχουσα. » 

ἸΙροδατιχὴ ἑἐχαλεῖτο, ὅτι ἐκεῖ συνήγετο τὰ 1 
621a τὰ μέλλοντα σφάζεσθαι εἰς τὴν ἑορτὴν, καὶ 
ἔγχατα αὑτῶν ἐπλύνοντο ἐχεῖ. 

« "Αγγελος γὰρ χατὰ καιρὸν χατέδαινεν ἐν 
χολυμθήθρᾳ, xaX ἑτάραασς τὸ ὕδωρ. » 


v Cr, Πρὸ μιᾶς ἐ πίστευε 


R 
k 
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κΑγγελος χατιὼν ἐν τῷ ὕδατι, xal ταράσσων τὸ αὶ Augelus qui iu aquam descendebat, eauque per- 


ὕδωρ, ἰατιχὴν ἐνετίθοι αὐτοῖς δύναμιν. "Abnioy δὲ 
ἐν ποίᾳ ἡμέρᾳ κατῇξι ὁ ἄγγελος. Ἐν τῇ Πεντ χοστῇ 
κατῇει. Αδηλον δὲ μένει ποίᾳ ὥρᾳ. Τύπος δὲ ἦν 
τοῦτο τῆς νομιχῆς λατρείας, τῆς δι᾽ ἀγγέλων ἑνὶ 
ἔθνει μόνῳ δοθείσης, χαὶ Ev ἐνὶ μόνῳ χαιρῷ ἐν τῷ 
«£a τῆς ἑορτῆς, ὅ ἐστιν ἐπ᾽ ἐσχάτου χαιρῶν, προ- 
Φαινούσης τῆς ἰάσεως, καὶ οὐ χωρούσης slc τὸν. ἑξῆς. 


ε Ἦν δέ τις ἄνθρωπος &xs? τριαχονταοχτὼ ἕτη 
ἔχων ἐν τῇ ἀσθενεία. » 

Ὧδε προδιεγράφετο τὸ τοῦ βαπτίσματος μυστή- 
ριον, ἐν ᾧ πᾶν εἶδος ἁμαρτημάτων ἐθεραπεύετο. 
"Ev ταύταις xacéxevo πλῆθος πο.λὺ, καὶ τὰ ἑξῆς. 
ἜἜχπληχτος ἡ χαρτερία τοῦ παραλυτιχοῦ" ἔτη τρια- 
πονταοντὼ εἶχε, χαὶ χαθ᾽ ἔχαστον ἐνιαυτὸν ἀπαλλα- 
Ὑήσεσθαι τοῦ νοσήματος προτδοκῶν ἐνηδρεύετο, xal 
οὖν. ἀφίστατο" οἱ γὰρ τὰ μὴ παρελθόντα, τὰ γοῦν 


ᾳῤέλλοντα (5) οὐχ ἱκανὰ ἣν αὐτὸν ἀπαγαγεῖν τοῦ τό- 


που, ἀλλ᾽ ὅμως οὐχ ἀνέπεσεν οὐδὲ ἀπέγνω. [Cran.] 

e θέλεις ὑγιὴς γενέσθαι ; » 

Οὐχ ὡς ἀγνοῶν ἐρωτᾷ, ἀλλὰ διανιστῶν αὐτὸν εἰς 
ἐπιθυμίαν τοῦ θεραπευθῆναι. [Caas.] 

« Ὁ δὲ Ἰησοῦς ἀπεχρίνατο αὐτοῖς" Ὁ Πατήρ. μου 
ἕως ἄρτι ἐργάζεται, κἀγὼ ἐργάζομαι. » 

᾿Βμοῦ μόνου, φησὶ, Πατήρ ἐστι, καὶ οὐχ ἄλλου. 
Av ὧν συγχρατῶν τὴν κτίσιν, ἥλιον, οὐρανοὺς, xat 
αὔξειν ποιῶν τὰ σώματα, ἐργάζεται. 


turbabat, curandi qnoque vim οἱ imprimebat. lu- 
certum autem quo die angelus descendebat. Peu- 
tecostes probabiliter, sed incertum manet quauain 
hora. Cxterum id figura erat cultus legalis, per 
angelum uni duntaxat genti. et eno tantuam  tem- 
pore, idque in fine solemnitatis dari, ultimis vide- 
licet temporibus curatione obtingente, neque ultra 
sese extendente. 

Vgns. 5. « Erat autem quidam homo ibi triginta 
et octo annos labens in infirmitate sua. » 

Sic pr:esignabatur baptismatis mysterium in quo 
omnis peccatorum species sanatur. [n his jacebat 
multiludo magna, eic. Admirabilis paralytici con- 
stantia. Triginta et octo annos habebat, et quotan- 
nis sperans sese ab infirmitate sua solutum iri, 
sedebat et non recedebat. Quamvis enim nec pre- 
terita, nec igitur futura eum a loco dimovere po- 
terant, non illi tamen decidit anluius nec spes. 


Vgas. 6. « Vis sanus fleri ? 
Non ignoraps iuterrogat sed ut ipsum inducat in 
sanationis desiderium. 


VkBs. 17. «jesus autem respondit eis: Pater 
meus usque modo operatur, et ego operor. » 

Mei, inquit, sollus Pater est, et non alterius ; 
quocirca universam continens creaturam, solem 
ecelumque, corporibusque incrementa  suppedi- 
tando, operatur. ᾿ 


« Πατέρα ἴδιον ἔλεγε τὸν Θεὸν, ἴσον ξαυτὸν ποιῶν ((— Vans. 18. « Patrem suum dicebat Deuin, ηυ- ἡ 


«ip θεῷ. » 
Ὃ Υἱὸς τῷ Πατρὶ διὰ τοῦτο μάλιστα λέγεται ἴσος, 


ὡς ὁμοούσιος. Διὸ χαταγέλαστοι οὗ ἄνομο!: "Apsiavol, 
οἱ μὴ λέγοντες ἴσον τὸν Υἱὸν τῷ Πατρί. 


« Καὶ οἱ ἀχούσαντες ζήσονται. » 

Εἰ xai τὰ ἄλλα ζῶα τὰ λογιχὰ ἔλαξον ζωὴν, ἀλλ᾽ 
οὗ δύνανται ζωοποιεῖν. Οἱ δὲ ἄπιστοι xaX διὰ τῆς 
εἰς Χριστὸν πίστεως, χαλούμενοι εἰς ζωήν. 


« Καὶ ἐχπορεύσονται ol τὰ ἀγαθὰ ποιήσαντες, εἰς. 
ἀνάστασιν ζωῆς" οἱ δὲ τὰ φαῦλα πράξαντες, εἰς ἀνά- 
στασιν χρίσεως. » 


lem se fáciens Deo. » 


Filius idcirco maxime Paui squalis dicitur, 
quia ei est consubstantialis. Quapropter exsibilandi 
sunt impii Ariani, quod Kilium Patri aqualem 
negent. 

Vgas. 25. « Et qui audierint, vivent. » 

Tametsi etiam alia ratione praedita animalia vi- 
tam acceperint, vivificare tamen minime valeat. 
Jufideles autem per fidem iu Christum ad vitam 
quoque revocantur. 

V&us. 29. « Et procedent qui bona feceruut, in 
resurrectionem vite : qui vero inala egerunt, in 
resurrectionem judicii. » 


Ὥστε οὐχ &pxel dj πίστις μόνη σῶσαι, εἰ μὴ xal p  Sicnon sufficit ad sa:utem sola fides, si bona 


ἔργα τις ἔχει ἀγαθά. |Cnaa.] 
« Οὐ δύναμαι ἐγὼ ποιεῖν ἀπ᾽ ἐμοῦ οὐδέν. » 


Συγχα'αδάσει πάλιν χέχρηται διὰ τοὺς ἀπίστους 
ἀντὶ τοῦ, Οὐδὲν γίνεται παρ᾽ ἐμοῦ ὧν οὐ θέλει ὁ 
ἸΙατὴρ, ἐπειδὴ οὐκ ἔστιν ἐν τῇ Τριάδι ἄλλο xat ἄλλο 
θέλημα, ἀλλ᾽ ἕν. ᾿Ασθένειαν ὁ λόγος σχηματίζεται, 
ἔχει δὲ οὐχ οὕτω; κατ᾽ ἀλήθειαν, ἐπείπερ ἴσος ἐστὶ 
τῷ Πατρὶ, εἰ χαὶ ὡς ἄνθρωπος ὑπὸ νόμον γεγονὼς 
λχλεῖε 

€ Ὑμεῖς ἀπεστάλχατε πρὸς Ἰωάννην" xal μεμαρ- 
τύρηχε τῇ ἀληθείζ. » 


(9^) Hic locus iancus csse videtur. 


opera etiam nou babet, 

Vans. 50. « Neu possum) ego a imeipso facere 
quidquam. ». 

Hic iterum dispensatione usus est propter ini-le- 
les, ac si dicat : Nihil fit à me, quod non etian 
velit Pater; quandoquidem iu Triuitate mou sit 
alia alque alia voluntas, sed unica. Seruo quidem 
ille infirmitatem prae se fert, verum nulla ei subeat, . 
cum Patri sit. equalis, etsi loquatur ut boue sub 
lege constitutus. 


Vkns. 59. « Vos misistis ad Joauncm : et testi- 
monium perhibuit veritati. 1 


118] 

Joannis testimonium omui suspicione vacat : non 
enim ipse £3 ad illud perhibendum ingessit. 

Vegas. δῦ. «lile erat lucerna ardens, el lucens : 
vos autem voluistis ad horam exsultare in luce 
ejus. » 

Lucerna est Joauües in ordine ad politiam Christi, 
qui sol est. Lucelat quidem Joannes, sed prse ni- 
mio solaris jubaris fulgore fuit obfuscatus. Sic in 
regeneratione sol quidem et lupa fulgebunt, verum 
adeo sanctorum lucis gloria superabuntur, ut néc 
ouinino lucere videantur. Joannem auteni lucernam 
nominavil, uL qui non ἃ se, sed a Spirilus gratia 
lucem habeat, quodque exorto sole, superfluus sit 
luceruz usus. 


VrRs. 30. « Opera enim qua dedit mibi Pater. » 

Pauis beneplacitum, ac consensum, donum vocat. 
Vel hoc dicit, propter figuram humauitatis. 

Vgas. 354. « Et verbum ejas non habetis in vobis 
manens: quia quem misit ille, huic vos uon 
creditis. » 

Neque prophetis, inquit, nec voci superne delatz, 
neque miraculorum patrationi fidem adbibuistis. 
Simplicioris autem mentis sit, dicere quosdam vi- 
disso Deum. lli sunt qui neque speciem Patris vi- 
derunt, neque vocem ejus audiverunt, neque Christo 
credunt qui est Verbum Patris, ac vera ejus efligies. 


Vens. 40. « Et nou vultis venire 3d me, ut vitam 
habeatis. » 

Tametsi Judaos doctrina sua Chrislus persuasos 
velit, nihilominus minime cogit libertatem. 

εις. ἐδ. « Ego veni in nomiue Patris mei, εἰ 
nen accipitis me: si alius venerit in. noinine suo, 
illura ace pietis. » 

Etsi przsciret iis noa persuasum iri, attameu ut 
Deus partes suas agit, increpan:o ei instruendo. 
Auüebristus gloriam vits prz se feri, idcirco ipsi 
credüis. 

VgRs. ἐξ. « Est qui accusat vos Moyses, in quo 
vos speratis. » 

Conscriptus jam a Movse contra vos libellus ac- 
cusalieais, qui, quod aped ves fidem nen invene- 
rit, vos accesasbit. 


CAP. VI. 


gas. 10. « Dait ergo Jesus : Facile bomines 
discambere. Erat auiem fewac multam i» loco. 
D;scubseruni ergo viri muamero qoasi quimque 
milis. » 

Seles viros competat, justa legis consuetuui- 
mec, qui videlicet nibil. paerile vel maliebre ba- 
beant, sod predestia vigeant, quos. auirit pane ccc 
ConÁtmante, 3€ deiectatiene refociiisawe. 


Vz&s. 04. « Accept. ergo Jesu: pases : et, cem 
gras egisset, disiribail discamleat.bus, » 


Hédrco agiem grass apt, no Ivo adwerzs 3 


AMMONII ALEXANDRINI 


ἢ 


᾿Ανόποπτός ἐστὶν ἡ μαρτυρία "uávro ὦ π' 
αὐτόχλητος προσέδραμε τῇ μαρτυρίᾳ. 

€ Ἐχεῖνος ἦν ὁ λύχνος ὅ καιόμενος, κεὶ qiu 
ὁμεῖς δὲ ἠθελήσατε ἀγαλλιασθῆναι πρὸς Gg bs 
φωτὶ αὑτοῦ. » 

Δύχνος ἐστὶν Ἰωάννης πρὸς τὴν τοῦ Χριστὰ ν 
λιτείαν, ὃς ἐστιν ἥλιος. Φαένω"» μὲν ὁ Ἰωάννη," 
λυπτόμενος δὲ τῇ ὑπερδολῇ τῆς δόξης τοῦ τυῖζὰ 
ἡλιαχοῦ. Οὕτως γὰρ ὃ ἥλιος καὶ σελήνη, bids 
λιγγενεσίᾳ φανοῦσι μὲν, ὑπὸ δὲ τῇς δόξης τοῦ μὲς 
τῶν ἁγίων τοσοῦτον χαταπρατούμενοι, ὡς ὑπὸ 
pitt ὅλω; λάμπειν. Αύχνον δὲ εἶπεν τὸν "uim 
ὡς οὐχ οἴχοθεν ἔχοντα τὸ φῶς, ἀλλ᾽ ἀπὸ vc 
Πνεύματος χάριτος, xal ὅτι ἦλέῥο.» üvastüavm, 
ἢ περιττὴ ἡ τοῦ λύχνου ypsta. 

« Τὰ γὰρ ἔργα ἃ ἔδιυχὲ μοι ὁ ἢ! “τή. » 

Τὴν τοῦ Πατρὸς εὐδοχίαν, καὶ σύνεξιν, Ven 
γει. Ἢ τοῦτό φυσι, διὰ τὸ τῆς ἀνθρευτούτητο cjfea 

« Καὶ τὸν λόγον αὑτοῦ 00x ἔχετε μένοντα bvizr 
ὃτι ὃν ἀπέστειλεν ἐχεῖνος, τούτῳ ὑμεῖς d 
στεύετε. ) 

Οὔτε τοῖς ποοτέταις, φησῖν, οὔτε τῇ ἄνωθεν ie- 
χϑεΐί πη τωνΐ, οὔτε τῇ τῶν πρανμάτιον θαυ ατουν"Σ 
ἐπιστεύσατε. ᾿Απλουστέρας vóp ἔστι γυνώ,ενς τὸ ὁ 
γεῖν, ὅτι τινὲς bopixas Θεόν, Οὗτοξ εἶσιν, οἱ αἴ: 
εἶδος τοῦ {ἰπτρὺς ἑωραχότες, puits φωνῖς € 
ἀχτχούτες, οἱ pi πιστεύσαντες ttp Ἰριττῶ, 5; i 
Δόνες τοῦ Πατρὸς, x2: τὸ Gir Ok; αὐτοῦ εἶδος. 

« Καὶ οὐ θέλετε ἐλθεῖν πρός με, ἵνα ζωξν ἔχετε... 


À 


C 


E: xai θέλε: ὁ Χριστὸς πεισθῆναι τῷ αὐτοῦ éd! 
τοὺς Ἰουδαῖηῦς, ἀλλ᾽ οἱ βιάζετχι τὸ αὐτεξούσιον, 

« Ἑτὼ ἐλέλυθα bv τῷ ὀνόματι τοῦ Πατρό; m. 
χϑὶ οὐ λαμδαυξτέ με iw ἄλλος ἔλθτ͵ iv cp ὀνέᾳσι 
τῷ ἰδίῳ, ἔχεῖνον λήφετδε. 0 

E! xai οἶδεν ὅτ: οὐ πείβονταε, ἃλλ᾽ ὧς 6: d 
ἐχυτοῦ ποιεῖ ἐλέγγων καὶ νουθξτῶν. [Cmam. Ase.! 
Ὃ ᾿Αντίχριστος τὴν τοῦ εἴου δόξαν ἐςπαγυῶλετει 
χαὶ διὰ τοῦτο ἐχείνῳ Ξιστεύετα. 

c Ἔστιν ὁ χαττιχύρειν ὑμῶν, Μωθαξ, ς, εἰς ὃν ὑμεῖ 
ἐχπίχατε.ν 

Ἕγυρατος xiii: x19 ὑμῶν χαττ το, 5 τὸ Ma) 
Ξαῖϊχὰ, ὃς; ὡς ἀπιστούπενο; ἐξ ὑμῶν, xxvYopis 
Sat». 

KESA. C. 


e Ei; ἐξ ὁ Ἵττιςς - Doizz τοῖς Ekmyrz 
iva. Ἣν δὲ χόρτος cALID ἐν τῷ τέξωω CA. 
ἐπετιν οὖν οἱ ἄνδοες τὴν ἃριδμῦν ὦξε: Ξενταχισχ' 
ΣΌΣ. 9 

Μύνους τοὺς ἄνδρα: ἀειδμεῖ, χυτὰ τὸν τοῦῷ νύξ! 
τυνζξεισι, τοὺς μτὸὲεν νττξῶξες ἔχυντες 9 θτλυκῦν, 
ἀλνὰ νεπνιχαν τρυνέτίατο:, SO χπὶ BE lr: δεὰ ev 


τττοίζοντος χαρξίαν $s:v., χα. ἰδ: ἐξετέξηλσο.- ἂνε- 


FRAGMENTA IN S. JOANNEM. 


ἵνα διδάξῃ ἡμᾶς ἐν τῷ ἐσθίειν εὐχαριστεῖν. 
ὡς ἄνθρωπος εὐχαριστεῖ, ἵνα λάθῃ ἕως 

(€ τὸν ἄρχοντα τοῦ νῦν αἰῶνος. 

γᾶγον οὖν, xaX ἐγέμισαν δώδεχα κοφίνους 

)»ν, ἐχ τῶν πέντε ἄρτων τῶν χριθίνων, ἃ 

)σε τοῖς: βεδρωχόσιν. » 


τοὺς πιστοὺς ὁ Χριστὸς διὰ τῶν πέντε 
ἦν χριθίνων, ὅπερ νοεῖτα! ἣ παχυτέρα τῆς 
you διδασχαλία" xa διὰ τῶν δύο ἰχθύων, 
ly ἡ ἁπαλὴ διδαχὴ τοῦ εὐαγγελιχοῦ xal 
(οὔ χηρύγματος. 
ὧν ἄνθρωποι ἰδόντες ἃ ἐποίησε σημεῖον ὁ 
ἔλεγον * Ὅτι οὗτός ἐστιν ἀληθῶς ὁ προφή- 
μενος εἰς τὸν χόσμον. » ᾿ς 
ξι διὰ τοῦ σημείου θαῤῥεῖν αὐτῷ, xai μὴ 
v στενοχωρίᾳ, Ἦτο: μὴ δειλιᾷν πρὸς φιλοξς- 
à πρὸς πᾶν ἀγαθὺὸν εὐτόλμους εἶναι. 


ἄζεσθε μὴ τὴν βρῶσιν τὴν ἀπολλυμένην, 
βρῶσιν τὴν μένουσαν εἰς ζωὴν αἰώνιον, fjv 
ἀνθρώπου ὑμῖν δώσει. Τοῦτον γὰρ ὁ Πατὰρ 
:v 6 Θεός. 9 
hv [τροφὴν] καὶ λογιχὴν χαὶ πνευματι- 
) γὰρ συμδάλλε:ται εἰς τοάπολαῦσαι ἡμᾶς τῶν 
ν ἀγαθῶν,ἣν ἡ εἰς Χριστὸν πίστις προξενεῖ, 
"στιχὴν μετάληψιν λέγει τὴν ἁἀγιάζουσαν 
& σῶμα, συναναπλέξας τῷ θεοπρεπεῖ τὸ 
ov. [Cnau.] 
λύε: τὸ ἐργάζεσθαι,ἀλλὰ τὸ μεριμνᾷν xal 
ν τῆς αὔριον ἵνα τὴν προαίρεσιν ἀνασειράσῃ 
(αίων τῶν μὴ ἐγχείρῳ χρωμένων τινί. 
'Y ἐσφράγισεν'" ὅ ἔστιν, ἔχρισεν ἁγίῳ 
τὴν σάρχα τοῦ Κυρίον τὴν ἀνθρω- 
) τὴν θεότητα ^ πάντα γὰρ σχεδὸν τὰ 
ομίας ὀνόματα περὶ τὴν σάρχα λέλεχται x. 
'0 εἴπεν, * ὅτι μεμόρφωται φυσικῶς πρὸς 
a. Ἤτοι ᾽᾿Εσφράγισεν 5, ταυτὸ τῷ ἔχριπεν, 
icev, ἧτοι ἀναντιῤῥήτως ἐξεχάλυψεν ὁ Πα- 
Υἱὸν διὰ τῆς ἰδίας μαρτυρίας" ἐκμαγεῖον 
ὁ Υἱὸς καὶ σφραγὶς τῆς τοῦ Πατρὸς οὐσίας, 
ἀπαραλλάχτως, ὡς ὁ Πατήρ. 
χρίθη ὁ Ἰησοῦς, xai εἶπεν αὐτοῖς" Τοῦτό 
γον τοῦ Θεοῦ, ἵνα πιστεύσητε εἰς ὃν ἀπ- 
ἰχεῖνος. ) 
fs. ἐχεένους μηδὲν ὠφεληθησομένους, 
τὸ χοινοφελὲς τῆς διδαχῆς ἀπεχρίνατο. Οὐχ 
εἰαῖς δουλεύων τοῦ νόμου, ποιεῖ τὸ τοῦ 
μα, ἀλλ᾽ ὁ εἰς τὸν Χριστὸν πιστεύων. 
) οὖν αὐτοῖς 6 Ἰησοῦς ᾿Αμὴν, ἀμὴν λέγω 
) Mots. δέδωχεν ὑμῖν τὸν ἄρτον Ex τοῦ 
ἀλλ᾽ ὁ Πατὴρ μου δίδωσιν ὑμῖν τὸν ἄρτον 
pavou τὸν ἀληθινόν. » 
: ψεύδους οὔσης τῆς τοῦ μάννα τροφῆς, 
^ ἄρτον ἐκ τοῦ οὐραγοῦ τὸν d.lnÜüoér- 
ix:lvo τύπος ἦν, οὐκ αὐτὸ ἡ ἀλήθεια. Ὁ 


ὃν ἄρτον. 


x Cr. εὔλγπεαι. 
nus nt. 


Y Cr. sine ἢ. 


1:34 
deatur, nosque doceat cibos benedicendi ritum. 
Verum ut homo benedicit, quo in passionis usque 
tempus, principem hujus szxculi lateret. 

Vgns. 15. « Collegerunt ergo, et impleverunt 
duodecim cophinos fragmentorum, ex quinque pa- 
nibus hordeaceis, que superfuerunt his qui man- 
ducaverant. » 

Christus alit fideles suos quinque panibus hor- 
deaceis, quibus crassior illa Pentateuchi doctrina 
significatur; el duobus piscibus, id est simplici 
evangelic;ie apostolic:eque praedicationis eruditione, 


VeRs. 14. « llli ergo homines cum vidissent quod 
Jesus fecerat. signum, dicebant : Quia hic est vere 
proplieta qui venturus est ip mundum. » 

Docet hoc signo , ei confidendum esse, et in an- 
gustiis animum minime despondendum, neque de 


D hospitio nimis snxium, sed ad omne bonum expedi- 


tum 6856 oportere. 

Vgns. 27. « Operamiui non. cibum qui perit, sed 
qui permanet in vitam aternam, quem Filius 
bominis dabit vobis. llunc enim Pater signavit 
Deus. » 

Intellectualem et spiritualem cibum dicit. Hac 
enim nos perducit ad bonorum futurorum f[ruitio- 
nem. Hanc profert fides in Christum. 

Mysticam participationem dicit qu:e animam et 
corpus sanctificat, humana divinis connectens. 


Non vetat laborem, sed nimiam sollicitudinem et 
de crastino curam, ut Manichaorum refellat opi- 
niouem, nullo penitus manuali opere utentimn. 

Hunc signavit, id eit humanam Domini carnem, 
non vero divinitatem Spiritu sancto unxit : nam 
omnia fere dispensationis nomina de carne dicta 
sunt. Vel hoc dixit, quod natura sua Patri confor- 
mis sit, Vel etiam signavit idem sit, quod unxit, 
vel confirmavit, vel, irrefragabili suo testimonio 
Pater Filium manifestavit : Filius enim est effigies 
atque signaculum substantia Patris, omis, uli 
Pater, expers mutationis. 


Vgns. 99. « Respondit Jesus, et dixit eis : IIoc 
est opus Dei, ut credatis in eum quem misit ille. » 


Quanquam nihil illis profutaram prasciret, pro- 
pter communem tamen doctrinz utilitatem, re- 
spondit. Non qui umbris legalibus servit, Dei vo- 
luptatem faeit, sed qui in Christum credit. 

VEns. $2. « Dixit ergo eis Jesus : Amen, amen 
dico vobis : Non Moyses dedit vobis panem de caelo, 
$ed Pater meus dat vobis panem de calo verum. » 


Non quasi fictitius esset. niannae cibus , idcírco 
dixit, Panem de celo terum; sed quia illud figura 
erat, hoc veritas. Christus siquidem manna est, ul 
a Cr. 


: Cr. add. 5. f;/pwos*. χκαταυφραγίζονται 
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qui animam corpusque nutriat. Pro Moyse quidem 
Deum, pro manna vero seipsum posuit, quia magna 
erat auditorum imbecillitas. Poterat enim dicere: 
Non Moyses da!, sed ego. 


Vegas. 35. « Panis enim Dei est, qui de ccelo 
descendit, et dat vit3m mundo. » 

Liberat enim a peccato, et amicos Deo efficit, 
divinsque consortes nature, a gebenna vindicat, 
et ad reghnum evehit, quotquot digne decenterque 
vi vini Verbi carne pascuntur. Hisce siquidem uni- 
versa immortalis anim: vita cibusque continentur. 


VERs. 35. « Dixit autem eis Jesus : Ego sum pa- 
nis vite : qui. venit ad me, non eseriet : et qui 
credit in me, non sitiet unquam. » 

Panis cst vitze, non quasi corporis famem miti- 
get, sed totum ex integro animal ad vitam refor- 
wet, dum verbis nimirum ejus spiritalibus, quz 
vera vita suut, saturamur. 

εις. 57. « Omne quod dat mihi Pater, ad me 
veniet : el eum qui venit ad me, pon ejiciam 
foras. » 

Non temere, iaquit, üdes in me obtingit, sed 
spera opus est motione, ut quie intellectum supe- 
rant, cognoscas. Pater autem δὰ Christum, quasi 
ad medicum, infirnos homines addecit. Christus 
vero ut homo, per dispensationem defert Patri quz 
divinz cempetunt nature, tametsi quoque sibiipsi 
ut Deo illa posset ascribere. Aquam autem et po- 
tum hic appellat, vel Spiritas sanctificationem, vel 
ipsummet Spiritum sanctum. 

Vgns. 4f. « Et ego resuscitabo eum. » 

Omnes quidem homines resurgunt, soli tamen 
fJeles bonis potiuntor. lilius autem credentes vi- 
vificat, natura sua mortales ad immortalitatem re- 
formans. 

Cer tam frequenter resurrectionem memorat? 
Ne przsentihus solum ia rebes Dei providentiam 
ststuant : ut si hic bona noa recipiant, me ideo 
secniores sint, sed futura sperent et aliam specteat 
vitam. 


Vrms. 43. « EA. dicebant : Nonne hie est Jesms 


B τῆς ζωῖς ὁ ἐρχόμενος πρός με, οὗ pi τεῦς 


AMMONII ALEXANDRINI ὰ 
qui natura $04 vita sit omnia vivificans, panisque A Χριστὸς γάρ ἔστι «b pávva, ὡς φύσει lez: 













πάντα ζωογονῶν, ὅς ἔστιν ἄρτος ὁ τρέφων "- 
χαὶ σῶμα" ἀντὶ μὲν Μωῦσέως τὸν θεὸν εἶξία, 
τὶ δὲ τοῦ μάννα, Eautbv, διὰ τὴν τῶν im 
ἀσθένειαν. Ἐνῆν γὰρ εἰπεῖν, Οὐχ ὁ Μωδεῆς 
ἀλλ᾽ ἐγώ. 

« Ὁ γὰρ ἄρτος τοῦ Θεοῦ ἐστιν, ὁ χατεῖσιν 
«οὔ οὐρανοῦ, xal ζωὴν διδοὺς τῷ χόσμῳ. ! 

᾿Απαλλάσσει γὰρ ἅμαρτίας, καὶ ποιεῖ 
χαὶ θεία: φύσεως χοινωνοὺς, xal τῆς uw; 
θεροῖ, χαὶ τῆς βασιλείας ἀξιοῖ τοὺς ἀξίως 
&il τῆς τοῦ θεοῦ Aóyou σαρχὸς μετασχόπε, 
rip ταῦτα ζωὴ ἔστε τῆς ἀθανάτου vq 
τροφῇ. 

« Εἶπε δὲ αὐτοῖς ὃ Ἰησοῦς “ Ἐγώ dui 


χαὶ ὁ πιστεύων εἰς ἐμὲ, οὐ μὴ διψήση vixi 
“Ἄρτος ἐστὶ ζωῆξς, οὐχ ὡς σωματιχὸν haha 
μυθούμενος, ἀλλ᾽ ὅλον ἐξ ὅλου» τὸ Qum J 
ἀναπλάττων, δι᾽ ὧν τῶν λόγων 35:59 ipoqe 
τῶν πνευματιχῶν, ὅ ἔστι ζωὴ ἀληθής. 
« Πᾶν ὃ δίδωσί pot ὅ Πατἣρ, τρὸς ipis. 
τὸν ἐρχόμενον πρός με, οὗ μὴ ἐκδάλω ἕξ.» 


Οὐχ ἔστι, φησὶ, τὸ τυχὸν B εἷς ἐμὲ πἰεικ i 
«ἧς ἄνωθεν δεῖται ῥοπῆς, ἕνα γνῷς τὰ ὑτὶρν 
Ὥσπερ ἰατρῷ προτάγες ὁ Πατὰρ τῷ Χρσω! 
ἀσϑενεῖς ἀνθρώπους, οἰκονομινοῶς δὲ ὡς bi 
τῷ Πατρὶ τὰ θεοπρεπῆ ἀνατέθησιν - ἐπεὶ bye 
Θεὸς ὁ Χριστὸς ἐλυτῷ προσαγαγεῖν. "Tw! 
καὶ πότον ὧξε λέγει, ἢ 0x Πνεύματος ἀγιεην 
αὐτὸ τὸ ἅγιον Πνεῦμά... 


« Καὶ ἀναττήξω αὐτὸν Ero. » 

Πάντες μὲν ἄνθρωποι ἀνίστανται, μόσεϊ 
πιστοὶ ἀξιοῦνται τῶν ἀγαθῶν. Ζεουποιεῖ ὁ Yi 
«τστοὺς, τοὺς φύσει φθαρτοὺς ἀνθρώπους art 
«ων εἰς ἀθαναΞίαν *. Συνεχῶς περὶ cnc &wesid 
διαλέγεται, ἕνα μὴ τοῖς παροῦξι πράγμει | 
κρίνωσι tbv τοῦ Θεοῦ πρόνοιαν, χαὶ ὅτι χἂν ir 
pà ἀπολάδωσι, μὴ διὰ τοῦτο ὑπτιώτερον τῇ 
ἀλλὰ τὰ μέλλοντα προδοχῶσι, χαὶ Exi parv ζωξ 


« Kai ἔλεγον Οὐχ οὗτός ἔστιν ξηνοῦς ὁ νυ 


fis Jeseph, emjus nos novimus patrem et ma- p cho, οὗ duci; οἴδαμεν τὸν πατέρα χαὶ τὲν gn 


trem? Quomodo ergo dicit hie, quia de cele de- 
scendi? 

Prepier matres ejes secundum carnem impossi- 
bile existimabaat ipsum e calo descendisse. Vel ia 
visibilia respicientes, noa invisibilem ipsiws aata- 
ram recogitantes, sesadalizabaator, dicentibas Ju- 
dxis : Nenne hic est βίας Joseph? etc. Quare noa 
respondit illis : Filius Joseph μὸν sum. Quia son- 
dun il'am admirabiksa ejus ex Virgine gcaeratio- 


b Cr. sn» Σὲ. € Cr. o τῦξει τ' 
Cac. αετχπλάττον εἰς dM. 


Dec οὖν λίγει οὗτος, ὅτι Ex τοῦ οὐρανοῦ 5 
6ex3; » 

Δ:ὰ τὴν κατὰ sipxz μετέρα αὐτοῦ ἀδόναι 
pus» ἐξ οὐρανοῦ αὐτὸν πεταδεδηπέν;ι" ἢ 
φαινόμενον ὄρῶντες. οὗ τὴν ἀόφρεστον αὑτοῦ 
« Οὐχ οὗτός is ὁ υς Tuzta ; » xat τὰ ἐξ 
tí uk ἀπεχοῖδτ 120. € Una glalumk T 
ix£Zb κηδέχω ἐδύναντο τὸν ÜÉxoaas3iw 


τοῖς ἀιϑρωξος τᾶν ζωγχκὸν τοῦ Π᾿χτρὲς ἔντιδε:: δόντας 


(6) Hac ceJ. BcJl. ΟἹ τε ϑοϑέσθει esse cic eb reipea quecis matts imvenimes im Opp. Ch 
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τόκον τὸν ἐκ παρθένου. El δὲ τὸν χατὰ A nem poterant audire. Si nativitatem secundum 


óx ἠδύναντο σαφῶς ἀχοῦσαι, πολλῷ μᾶλλον 
jvov τὴν ἄνω. [Caau.] 

i4 δύναται ἐλθεῖν πρός με, ἐὰν μὴ ὁ Πατὴρ 
& με, ἐλχύσῃ αὐτόν " xal ἐγὼ ἀναστήσω αὖ- 
τχάτῃ ἡμέρᾳ. » 

χατὰ προαίρεσιν ἀγαθοὺς ἕλχει ὁ Πατὴρ, 
μοχθηροὺς ἐᾷ. Οὐ τὸ ἐφ᾽ ἡμῖν αὐτεξούσιον 
ὁ λόγος, ἀλλὰ δείχνυσι βοηθείας δεομένους. 
; γὰρ οὐχ ἄχων, ἀλλὰ πολλῆς ἀπολαύων 
ας. Θεοδίδαχτον δέ ἃ ἐστιν ἀγαθὸν, τὸ περὶ 
μυστήριον. 

Ἐ γεγραμμένον ἐν τοῖς προφήταις " Καὶ 
πάντες διδαχτοὶ τοῦ Θεοῦ. Πᾶς οὖν ὁ ἀχού- 
& τοῦ Πατρὸς, xai μαθὼν, ἔρχεται πρός 


ὰ τῆς τῶν προφητῶν διδασχαλίας εἶλχεν ὁ 
ἰλλὰ πολλὴ ἡ διαφορά * oi μὲν γὰρ πρῶτοι 
rto διὰ τῶν προφητῶν, οἱ δὲ πιστοὶ διὰ τοῦ 
ot τοῦ ἁγίου Πνεύματος. Τὸ ἀχοῦσαι χοι- 
ἃ μαθεῖν μόνων τῶν ἐπιδιδούντων ἑαυτοὺς 
l. 

ὅτι τὸν Πατέρα τις Eo paxsv, εἰ μὴ ὁ ὧν 
Θεοῦ, οὗτος ἑώραχε τὸν Πατέρα. » 

oe ἀόρατος μόνῳ τῷ ἀοράτῳ τὴν φύσιν φαί- 
ὄνος ὁρᾷ ὁ Υἱὸς τὸν Πατέρα, ὡς ἕξω ὑπάρ- 
ων, xal μόνος ὧν ix τῆς οὐσίας τοῦ IIa- 
€ πλείονας δὲ, fjtot πάντας τοὺς βουλομέ- 
ἀσχει ὁ Θεός. 

) εἶμι ὁ ἄρτος τῆς ζωῆς. » 

ἢν αἰώνιον διδοὺς τοῖς πιστοῖς * ὃ ὡς δια- 
μῶν τὴν ζωὴν, xal τὴν νῦν, xal τὴν μέλ- 


«ipt ὁ ἄρτος ὁ ζῶν, ὃ ἐχ τοῦ οὐρανοῦ 
, 
τις φάγῃ Ex τούτου τοῦ ἄρτον, ζήσεται εἰς 
ι" καὶ ὁ ἄρτος δὲ ὃν ἐγὼ δώσω, ἡ σάρξ μού 
ἐγὼ δώσω ὑπὲρ τῆς τοῦ χόσμου ζωῆς. » 
γὼν δὲ αὐτοὺς χατὰ μιχρὸν πρὸς τὴν εἰς 
στιν, πάλιν φησὶ, « Καὶ ὁ ἄρτος ὃν ἐγὼ 
Σάρξ μού ἐστι, » xai τὰ ἑξῆς. Καὶ γὰρ &au- 
διδόναι νῦν, οὐ τὸν Πατέρα. [Cnau.] 
χαλεῖ τὴν ἑαυτοῦ σάρχα, διὰ τὸ ἐσθέεσθαι 
«οἷς μυστιχοῖς. 


ἰχοντο οὖν πρὸς ἀλλήλους οἱ Ἰουδαῖοι, λέ- ἢ 


Πῶς δύναται οὗτος ἡμῖν δοῦναι τὴν σάρχα 
, 
ρὰ φύσιν ὄντος τοῦ πράγματος ἀπιστοῦσιν, 
to) οὗ νοοῦσι τὸ πνευματιχὸν τοῦ Κυρίου 
 Εἰπόντες δὲ, « Πῶς δύναται οὗτος ἡμῖν 
α ἑαυτοῦ δοῦναι φαγεῖν, » δείχνυ[ν]ται ἐξ 
τοῦτο λέγοντες" ὅταν γὰρ ἣ ζήτησις τοῦ 
6pm, συνεισέρχεται xal ἡ ἀπιστία. Διὰ 
αὑτὸς: θέλων δεῖξαι, ὅτι οὐχ ἔστι τοῦτο 
, ἀλλὰ xaX σφόδρα ἀναγχαΐον, καὶ οὐχ ἔστιν 


ne δέ. 


carnem nondum clare audire poterant, multo mi- 
nus illam ineffabilem supernam generationem. 

VEns. 44. « Nemo potest venire ad me, nisi Pa- 
ter qui misit me, traxerit eum ; el ego resuscitabo 
eum in novissimo die. » 

Probos quidem libera sua voluntate trahit Pater, 
pravos autem sibi relinquit. Neque liberum no- 
strum arbitrium sermo ille tollit, sed nos auxilii 
indigos ostendit. Non enim invitus trahitur, sed qui 
magnum adhibet conatum. Dei autem donum cst 
Christi fides. 

VEns. 45. « Est scriptum in prophetis : Et erunt 
omnes docibiles Dei. Omnis qui audivit a Patre, et 


B didicit, venit ad me. » 


Per doctrinam quoque prophetarum Pater traxit, 
sed modo longe diverso : olim siquidein veteres illi 
per prophetas docebantur, modo vero fideles per 
ipsummet Filiuin sive Spiritum sanetum — Audire 
quidem, commune est omnibus; sed intelligere, il- 
lorum duntaxat, qui gratie obsequuntur. 

Vgas. 46. « Non quia Patrem vidit quisquam, 
nisi is qui est a Deo, hic vidit Patrem. » 

Qui solus inaspeetabilis est, a solo natura sua 
inaspeetabili cernitur. Solus itaque Filius Patrem 
videt, ut qui omnia exeedat, solusque ex substantia 
Patris exsistat. Plurimos autem, vel quotquot etiam 
velunt, Deus doeet. 

VgRs. 48. « Ego sum panis vitz. » 

Ut quod vitam zternam fidelibus przstet, vel 
vitam nostram, tam presentem quam: futuram, red- 
dat fortiorem. 

εις. 51. « Ego sum panis vivus qui de caelo 
descendi. » 

Vens. 52. « Si quis manducaverit ex hoc pane, 
vivet in seternam : et panis quem ego dabo, caro 
mea est pro mundi vita. » 

Adducens illos paulatim sd fidem in seipsum, 
jterum dicit : Et panis quem ego dabo caro mea 
est, etc. Reipsa dicit nune dare se, non Patrem. 


Carnem soam vocat panem, eo quod in mensa 
illa mystica comedatur. 

Vgns. 55. « Litigabant ergo Judsel ad invicem, 
dicentes : Quomodo potest hic nobis carnem suam 
dare ad manducandum? » 

Tanquam rem nalors contrariam, minime cre- 
dunt, neque ut animales spiritale Christi verbum 
capiunt. 

Dicendo : (Quomodo potest hic nobis carmem suam 
dare ad manducandum ? Convinetntur hoc ex Intl. 
delitate dicere. Quando enim venit hsc interrogatio 
quomodo, accedit etiam infidelitas. Idcireo volena 
illis ostendere illud non esse imposaibile,sed maxime 


ὁ Cr. add. Οὐ σαρχοφαγεῖν λέγει, ἀλλὰ τὸ μετασχεῖν τῶν μυστιχῶν. 


δ Chrysost. dat cod. ἐς Βοὰ,; ; non reperiuntur in homil. XLVl iu Joan. uhi S. Chrysost. de boc 


disserit; cf VIII, 
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[à ῥήνατα ἃ ἐγὼ λαλῶ ὑμῖν, πνεῦμά ἐστι, A prodest quidquam. Verbo qux ege leestue sum 


ἐστιν. » 

ιά φησιν, ᾿ἀντὶ τοῦ, πνευματιχά ἐστιν, οὐχ 
ζυσιχὴν ἀχολουθίαν, ἀλλ᾽ ἔξω ἐστὶ τῆς τοι- 
ἰνάγκης. Πνεῦμα ὧδε χαλεῖ τὴν σάρχα πε- 
£v» τῆς ζωσποιοῦ Πνεύματος ἐνεργείας. 
àp ἡ σὰρξ σάρξ. | 
τεχρίθη αὐτοῖς ὁ Ἰησοῦς" Οὐχ ἐγὼ ὑμᾶς 
δεχα ἐξελεξάμην, xai ἐξ ὑμῶν εἷς διάδολός 


^ πὸ ἐσόμενον ὁ Ἰησοῦς, ὡς Θεὸς, ποιεῖ τὸ 
χαὶ δωρεῖται τὰ ἀξιάγαστα. Πλὴν οὐχ ἀνα- 
jv τὸ αὐτεξούσιον" αὐτὸς γὰρ τὸ ἑαυτοῦ 
ἐν ἡμῖν δέ ἐστε τὸ φυλάξαι. Ὅθεν οὐ τὸν 
4 αἰτιᾶσθαι ἐφ᾽ οἷς εὐεργετεῖ, ἀλλὰ τοὺς 
πολέσαντας τὰ χαρίσματα, οἷος ἦν ὁ ᾿Αδὰμ, 
ὁ Ἰούδας, xai ὅσοι τοιουτότροποι. El xoi 
roiv, ὑμᾶς ἐξελεξάμην, ἀλλ᾽ αὐθαίρετον ἐν 
))ς τὰ τῆς ἀρετῆς xai χαχίας. Διάδολον δὲ 
ν χολλώμενον τῷ διαδόλῳ, xal ἐξομο:ούμενον 
αὶ τὰ ἀρεστὰ αὐτῷ ποιοῦντα. Ὡς ἀποθαυ- 
τοῦτο εἶπεν ὁ Εὐαγγελιστὴς, ὅτι τοσοῦτον ὁ 
; πολεμεῖ, ὡς δυνηθῆναι ἕνα τῶν δώδεχα 
σαι, τῶν ἐγειράντων νεχροὺς, καὶ δαίμονας 
ὃν, xal τῆς ζωοποιοῦ xai πνευματιχῆς τοῦ 
διδασχαλίας ἀπολαυσάντων. 


KE9AA. Z'. 
γὰρ ἤθελεν ἐν τῇ ᾿Ιουδαίᾳ περιπατεῖν" ὅτι 
αὑτὸν ol ᾿Ιουδαΐῖο! ἀποχτεῖναι. » 
σι τὰ τῆς ἀνθρωπότητο:;, φεύγων τοὺ; "loo- 
καὶ ἐλέγχει Μαρχίωνα χαὶ Παῦλον, τοὺς 
t4, ὅτι οὗ γέγονε τοῦ Θεοῦ Υἱὸς ἄνθρωπος 
,θειαν. 
ον οὖν πρὸ; αὑτὸν οἱ ἀδελφοὶ αὐτοῦ" Μετά- 
εὖθεν, καὶ ὕπαγε εἰς τὴν Ἰουδαίαν, ἵνα xal 
ral σου θεωρήσωσι τὰ ἔργα σον ἃ ποιεῖς. » 
ouy Ψέγειν ὡς δειλὸν, xaX χρυφῇ ποιοῦντα 
ἴα, xai ὡς φιλόδοξον θέλοντα ἐν παῤῥησίᾳ 


δύναται ὁ χόσμος μ'σεῖν ὑμᾶς, ἐμὲ δὲ μισεῖ" 
| μαρτυρῶ περὶ αὐτοῦ, ὅτι τὰ ἔργα αὐτοῦ 
ἔστιν. ») 

ὃν λέγει τοὺς μισοῦντας τὰ ἐν χόσμωυ, Πέμπει 


vobis, spiritus et vita sunt. » 

Spiriws sunt, inquit, id est spiritalis, non ha- 
bentia naturalem consequentiam, sed. ejuscemodi 
necessitati minime subjecta. Spiritum hie vocat 
carnem vivifica Spiritus efficacitate repletam. Caro 
enim caro permanet. 

V£Rs. 7], « Respondit eis Jesus: Nonne ego vos 
duodecim elegi : et ex vobis unus diabolus est ? » 


Cum Jesus futura pranosset üt Deus, benefacit, 
et stupenda etiam elargitur bona, Verum libertatem 
nobis haudquaquam eripit: ipse siquidem «uod 
suum esl facit, nostrum autem est data custodire. 
Non itaque Deus quod benefacial aceusandus, sed 


B qui sponte oblata dona perdiderunt, qualis erat 


Adam, Eva, Judas, et qui iis moribus non sunt 
absimiles. Etsi ego, inquit, vos elegerim, nihilomie 
nus est hominibus libertas, vel virtutem vel niali- 
tíam amplectendi. Diabolum autem vocat, eum qui 
diabolo adhzret, illique similis est, et quz ei pla- 
cita sunt facit. Evangelista hoc quasi admirabun- 
dus dixit, quod nimirum diabolus tantum oppu- 
gnando efficere valuerit, ut ex illis duodecim unum 
abstraxeril ; ex illis, inquam, qui mortuos suscita- 
bant, dz:mones propulsabant, et vivifica spirita- 
lique Domini doctrina fruebantur. 


CAP. VII. 
Vgns. 1. « Non enim volebat in Judzam ambu- 


C lare : quia quaerebant eum Judzi interficere, » 


S pccimen dat humanitatis suz, fugiendo Judaeus, 
et confutat Marcionem ac Pauluw, qui Dei Filium, 
verum hominem factum negant. 


Vens. 5. « Dixerunt autem ad eum fratres ejus : 
Transi hinc, et vade in Judaam, ut et discipuli 
tui videant opera tua quz facis. » 

Videbantur ipsum tanquam timidum arguere, ut 
qui signa sua occultaret ; et ut glorize cupiduu, 
qui se propalari vellet. 

VrgRs. 7. « Non. potest mundus odisse vos: me 
autem odit : quia ego testimonium perhibeo de illo, 
quod opera ejus mala sunt. » 

Mundum dicit eos qui odiunt qux? in mundo sunt. 


ἀδελροὺ; εἰς τὴν ἑορτὴν λέγων" « Ὑμεῖς D Mittit fratres ad diem festum , dicens : « Vos ascen- 


εἰς τὴν ἑορτὴν ταύτην, » δειχνὺς ὅτι οὐχ 
εἰ σὺν αὐτῷ μένειν μὴ βουλομένους. [(κλμ.] 
ιεῖς ἀνάδητε εἰς τὴν ἑορτὴν ταύτην, ἐγὼ 
"αθαίνω εἰς τὴν ἑορτὴν ταύτην᾽ ὅτι ὁ χα!ρὺς 
ὕπω πεπλήρωται.» 
$» φηοὶν, ἀπερισχέπτως ποιεῖτε ὃ βούλεσῆε. 
; οὗ, διὰ τὸ οἰχονομεῖν ἔχαστα πρὸς τὸ συμ- 
ξένω τὸ πάθος, ἵνα ἀναστὰς, πᾶσι χατάδτλου 
τὴν ἐμαυτοῦ δύναμιν. 
; δὲ ἀνέδησαν οἱ ἀδελφοὶ αὐτοῦ, τότΞ χαὶ 
νέδη εἰς τὴν ἑορτὴν, οὐ φανερῶς, ἀλλ᾽ ὡς ἐν 
9 


rc cod. Bodl. Chrysost. dat; Cf, Clirysost 


dite ad diem festum hunc, » ostendensse nemiucin 
velle cogere ut cum ipso maneat. 

Vgns. 8. « Vos ascendite ad diem festum liene, 
cgo autem non ascendo ad diem festum istuui : 
quia meum tenipus nondum impletum est. » 

Vos, inquit, temerarie agitis quod vultis, Non 
sic ego, eo quod singula gerain utiliter. Kxspecte 
passionem, ut resurgens omnibus virtutem meam 
notam faciam. 

Vrns. 10. « Ut autem ascenderunt. fratres ejus, 
tunc et ipse ascendit ad diem festum, ron mani- 
feste, sed quasi in occulto. » 


. Opp. VIII, 979, : 


un 


cenderet, Judzis ejus odio sssiuantibus. Postea vero 
fine jam appropisquante, nequaquam contra quam 
dizerat, fecit, Non enim festum celebraturus ascen- 
dit, sed iis consultum voluit : quapropter occolte 
venit, non cum ea qua festivi concionatores oti 
solent hilaritate. ln antiqua vero lege Moysi loquens, 
pollicitus erat se cum eis egressurum. 

Vgas. 16. « Respondit eis Jesus, et dixit : Mea 
. doetrina non esL mea, sed ejus qui misit me. » 

Propter summain zqualitatem suam doctrinam 
l'atris dicit, vel quia ipse est Patris sapientia, per 
quam omnia Pater enuntiat; vel qued. per modom 
dispensationis, tanquam bomo, Patri omnem suam 
defert eruditionem, propter Judssorum  incredulita- 


tem. Missum vero se dicit, propter assumptam ἢ θαι δὲ αὐτὸν λέγει διὰ τὴν σάρκα, ἣ ὡς Μη 


carnem, vel quia tanquam verbum ex menie, aut 
quasi splendor ἃ sole promanavit. 

Vgas. 18. « Qui a semeiipso loquitur, gloriam 
propriam quzritL » 

De seipso per dispensationem, propter Judsorum 
ad scandala proclivitatem, reique difficultatem, 
tacens, Patris sul gloriam anpuntiat, istum syllo- 
gismuin faciens, quo se glori. nequaquam  inhiare 
intelligerent. 

Vzas. 25. « Si circumcisionem accipit home ia 
Sabbato, ut mon solvatur lex Moysi: mihi in- 
dignamini quia totum hominem salvum feci in 
Sabbato ? » 

Qusre conturbsmini? Sanum [scere infirmum, 
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των τῶν Ἰουδαίων. Kal μετὰ ταῦτα ma. 
λύεσθαι, οὐκιξναντία πετοοίηκεν ὧν εἶπεν. &- 
ἀνέδη ἑορτάσων, ἀλλὰ συ μδουλεύσων᾽ δὼ xài 
ἀνέθη, οὐ μετὰ ἔλαρότητος fj χέχρηντει dim 
ρίζοντες. Καὶ ἐν τῇ Παλπιᾷ δὲ εἰπὼν, τῷ li 
ὑπέσχετο συνεχπορεύεαθαι αὐτοῖς k. 


Ι« 'Απεκρίθη αὐτοῖς ὅ Ἰησοῦς, καὶ εἶπον Ti 
διδαχὴ οὐκ ἔστιν ἐμὴ, ἀλλὰ τοῦ πέμψανιίς p: 

Διὰ τὴν ἄχραν ἑξομοΐωσιν, τὴν δαυτῶ 
τοῦ Πατρὸς λέγει, ἣ ὅτι αὗτός ἔστιν ἡ τὸ in 
σοφία, δι᾽ ἧς πάντα λαλεῖ ó Πατήρ" ἢ κεὶ ἀ 
θρωπὸς οἰκονομικῶς ἀνατίθησι τῷ Des i 
δασχαλίαν, διὰ τὸ ἄπιστον τῶν Ἰουαίων. ' 


νοῦ, ἢ ὡς ἐξ ἡλίου ἀπαύγασμα. 


« Ὁ ἀφ᾽ ἑαντοῦ λαλῶν, τὴν δόξαν εἰν ὃ 
ζητεῖ. » 

Τὸ χαθ᾽ ἐαντὸν δι᾽ οἰκονομίαν σιωπῶν, ἃ 
εὐσχανδάλιστον τῶν Ἰουδαίων, καὶ τὸ 
τὴν τοῦ Πατρὸς διαγγέλλει δόξαν, νοῦτον τὸ 
λογισμὸν πλέχει, ἵνα γνῶσιν ὅτι οὐ δόξης ira. 


« Εἰ περιτομὴν λαμόάνει ἄνθρωπος ἐν Ieííe 
ἵνα μὴ λυθῇ ὁ νόμος Μωῦσέως * ἐμοὶ χολᾶτε ici 
ἄνθρωπον ὑγιῆ ἑποίγσα ἐν Σαδδάτῳ; » 


Τί ταράττεσθε ; οὐ γὰρ τὸ ὑγιάσαι τὸν περίῃ 


non solvit Sabbatum, sed non sanare. Cum, inquit, ὦ ἐποίει λύσιν τοῦ Σαδδάτον, ἀλλὰ τὸ μὴ θερετα 


homo signum quo dolore afficitur accipit, nemo de 
violatione legis indignatur. Sed cum totus homo 
sanus effectus est, segre fertis de violata lege con- 
querentes. 

Cum Dominus esset ipsius Moysis ac legis, pro- 
pter imbecillitstem Judxorum suo quodammodo jure 
ceJens, a Moyse legem nominat. Audire enim nullo 
modo potuissent, ipsum esse natura Deum, neque 
mysterii profunditatem cepissent. 

δὶ illos qui in Sabbato circumcidunt, vel sacri- 
fiant, vel bellum gerunt, minime reprehenditis, 
neque me debetis : nam lllud alioqui nihil aliud 
erit quam acceptio peraonsruim. 

Vgas. 25. « Dicebant ergo quidam ex Hierosoly- 
mis : Nonue hic est quem quarunt | interficere ὃ} 

llis mendacii. arguuntur. Judsi volentes Chri- 
stum interficere. et inanere nelentes, duum Christus 
verax ostenditur. Cum autem his verbis « huuc sci- 
mus unde sit » illud solum innuere volunt et os- 
tendere. nempe Christum de terra esse et fabri 
filium, idcirco illos. in celum egit dicens : « Et 
me scitis unde sim; et ἃ meipso non veni, » etc. 
Id est non sum hine, sed unde et qui misit me, 
e& vos scitis me a Patre missum, quamvis hoc 
palam dicere non vultis. 


1 Cr. ἀναμεῖναι. 
ὑπέσχετο συνετπορεύεσθαι αὐτοῖς, 


Ὅτε, φησὶ, σημεῖον λαμδάνει ἄνθρωπος ὀδύνῃ! 
ποιοῦν, οὐδεὶς ἀγαναχτεῖ λυομένου τοῦ νόμου ὦ 
ὅλον ἀνθρώπον ὑγιασθέντος, δυσχεραίνετε ὡς; 5 
νομίας γενομένης. [Cuas.] 

Κύριος ὧν Μωῦϊσέως xal τοῦ νόμου, διὰ τὸ ἃ 
vig τῶν Ἰυνδαίων, οἱονεὶ ἀπαλλοτριοῖ ἑαυτὴν 
νόμον, Μωῦϊσέως αὐτὸν χαλῶν. Οὐ γὰρ ts 
ἀχοῦσαι ὅτι φύσει Θεὸς fiv, οὔτε τὸ βαθὺ τῆς! 
νομέα; μυστήριον. 

Εἰ «ol; ἐν Σαδδάτῳ περιτέμνουσιν, ἣ θυσιᾶζε 
ἣ πολεμοῦσιν,οὐ μέμφεσθε, μήτε ἐ μοί " τοῦτο i 
οὐδὲν ἕτερόν ἐστιν ἢ προσωποληψία. 


« Ἕλεγον οὖν τινες ix τῶν ᾿Ἱεροσολυμετῶν' 
οὗτός ἐστιν ὃν ζητοῦσιν ἀποχτεῖναι : » 

Ἐλέγχουσι τούτοις θέλοντας αὐτὸν ἄποαχτι 
xai ἀρνουμένους μένειν, ψευδομένους δὲ, εἰ 
Χριστὸν ἀληθεύοντα περὶ τούτου. Καὶ ἐ πειδὶ 
« Οἴδαμεν τοῦτον πόθεν ἐστὶ, » 5v οὐδὲν ἕτερον] 
ἀλλ᾽ ἣ ὅτι ix τῆς γῆς ἔστι, δεῖξαι θέλοντες x 
τοῦ τέχτονος υἱὸς, διὰ τοῦτο αὑτὸς ἀνζγεν aite 
τὸν οὐρανὸν, λέγων, « Καὶ ἐμὲ οἴδατε «τόθεν εἶν 
ἀπ᾽ ἐμαυτοῦ οὐχ ἐλήλυθα, » xaX τὰ ἑξῆς" τοῦτ 
Οὐκ ἐντεῦθέν εἶμι, ἀλλ᾽ ὅθεν ὁ πέμψας με, x 
οἴδατε, ὅτι παρὰ τοῦ Πατρὸς ἀπεστάλην, εἰ 3 
τοῦτο ἐχχαλύπτετε. [Cau] 


k Cr. εἰπὼν τῷ Muüsel, « Οὐ συναναδήσομαι ὑμῖν, » ὕττερον παραχαλοῦντι M 


FRAGMENTA IN S. JOANNEM. ὁ 1446 


λλὰ τοῦτον οἴδαμεν πόθεν kctiv: ὁ δὲ Xpi- A. Vgns. 27. « Sed hunc scimus unde sit : Christus 
'ᾶν ἔρχηται, οὐδεὶς γινώσχει πόθεν ἐστίν. » autem cum venerit, nemo scit unde sit. » 

ὥς λέγεται, ὅτι ὅταν ἔλθῃ ὁ Χριστὸς, οὐδεὶς Bene dicitur, cum venerit Christus, neminem 
δι πόθεν ἐστίν" ὁ γὰρ ἀληθινὸς θεὸς ἐξ οὗ — scire unde sit, cum etenim verum Deum ex quo 
ινόηται ὑμῖν, xal οὐδὲν ἀπεικὸς εἰ ἀγνοεῖτέμε — sum nescitis, nihil mirum quod ignoratis me esse 
) εἶμι ὁ Χριστὸς, οὐχ εἰδότες τὺν ἐξ οὗ εἰμι. Christum, nescientes illum ex quo sum. 


γὼ δὲ οἶδα αὑτόν. » γε. 29. « Ego autem scio eum. » 
ἐστιν, Ἐμοὶ μόνῳ θεατός ἔστιν, ἐπείπερ Θεός ld est: Mihi soli perspectus est, cum nalura 
ιτὰ φύσιν, xal οὐ τῆς χτιστῆς φύσεως, οἶτι. — mea Deus sim, el non nature create, cui tantum, 
olat; μόνον χατὰ «b δυνατὸν γινώσχουσι τὸν — quantum cogitando licet, Patrem nosse fas est. 
t, Ὁ δὲ Υἱὸν αὐτοῦ ὅλον ἐν ἑαυτῷ θεωρεῖ τὸδ Filius vero totum in semetipso contemplatur Geni- 
αντα, xal τὴν τοῦ τέχτονος οὐσίαν ἐν τῇ ol- torem, ejus denique substantiam propria sua na- 
ὕσει QUypagst, xal οὕτως οἷδεν αὐτὸν, ὡς — tura ad vivum exprimit, atque eo, quo explicari 
τιν εἰπεῖν. ᾿Ανέχφραστα γὰρ τὰ περὶ Θεοῦ. uon potest, modo ipsum novit. Qua enim divina, 
B etiam ineffabilia sunt. 
ζήτουν οὖν αὐτὸν πιάσαι, καὶ οὐδεὶς ἐπέδαλεν Ὑκπ5. 50. « Quarebant erge eum apprehendere : 
τὸν τὴν χεῖρα, ὅτι οὔπω ἐληλύθει ἡ ὥρα — et nemo misit in illum manus, quia nondum vene- 
) rat hora ejus. » 
τούτου μανθάνομεν, ὅτι ἐχὼν ἔπαθεν, καὶ οὐχ — Hinc discimus Cbristum sponte psssum, et Ju- 
ονεξίας Ἰουδαϊκῆς συλληφθείς. "Doav δὲ M- — daorum viribus minime superatum. Horam autem, 
) εὔχαιρον τῶν πραγμάτων ἔχδασιν. vOCal opportunam rerum exsecutionem. 
Ixoucav οἱ Φαρισαῖοι τοῦ ὄχλου γογγύζοντος Vas. 32. « Audierunt Pharisei turbam  murmu- 
ιὁτοῦ «aica- xat ἀπέστειλαν ol Φαρισαῖοι xal — rantem de illo bec: et miserunt principes et pba- 
χιερεῖς ὑπηρέτας, ἵνα πιάσωσιν αὐτόν. » riszi ministros, ut apprehenderent eum. » 
ὧν ἐγόγγυζον, φαίνονται ἀποδεχόμενοι τὸν - Quis murmurabant, videbantur Christum sus- 
4, xat θέλοντες ἀπὸ τῶν ἡγουμένων ἀποσχί- — cepturi, el principes suos deserere velle. Hoc itaque 
θ0περ αἰσθανόμενοι οἱ ἡγούμενοι, ἔπεμψαν — principes intelligentes, miserunt qui eum caperent, 
ἐσθαι αὐτὸν, διὰ τοῦτο μόνον, ὅτι ἐπιστεύετο — vel idcirco solum, quod Christus crederetur. 
Χριστός!. 
v δὲ τῇ ἐσχάτῃ ἡμέρᾳ τῇ μεγάλῃ τῆς ἑορτῆς ὦ — Vans. 57. « In novissimo autem die magno festi- 
£6 Ἰησοῦς, xai ἔχραξε, λέγων" Ἐάν τις — vitatis stabat Jesus, et clamabat, dicens : Si quis 
ρχέσθω πρός με, xal πινέτω. » sitit, veniat ad me, et bibat. » 
πάντες συνέτρεχον, xal ἔμελλον ἀναχωρεῖν Ubi omnes convenerant, et domum discessuri 
πότε διδάσχει, ἵνα σχῶσιν ἐφόδιον τοὺς αὐτοῦ — rant, tunc demum docet, ut pro viatico ejus ser- 
, Ἐπειδὴ δὲ ὁ νόμος χλητὴν ἁγίαν χαλεῖ τὴν — mones acciperent. Cum autem lex diem septimum 
ν ἔθει παλαιῷ, καὶ Εὐαγγελιστὴς ἀχολουθή- sanctum vocatum dicat, morem antiquum imítatus 
εγάλην αὐτὴν εἶπεν. evangelista, diem istum magnum vocat. 
juvo δὲ εἶπα περὶ τοῦ πνεύματος, οὗ ἔμελλον Vgas. 59. « Hoc autem dixit de Spiritu quem ac- 
ity ol πιστεύοντες εἰς αὐτόν. Οὔπω yàp ἦν — cepturi erant eredentes in eum. Nondum enim erat 
ἃ ἅγιον, ὅτι ὁ Ἰησοῦς οὐδέπω ἐδοξάσθη. » Spiritus datus, quia Jesus nondum erat glori- 
ἐπὶ τὴν ὑπόστασιν ἀναφέρει τὸν λόγον, ἀλλ᾽ — ficatus. » 
v τοῦ Πνεύματος ἐνέργειαν, ἥτις γέγονε ετὰ Non ad hypostasin sermonem refert, sed ad Spi- 
9 Χριστοῦ ἀνάστασιν" δι' ὧν ὡς εἷς ἐξ ἡμῶν — ritus operationem, quse post Christi resurrectionem 
τὰ δεσμὰ τοῦ θανάτον, ἀνέστη, xal ἐδοξάσθη p fuit, quando tanquam upus ΕΧ ,Dobis, mortis vin- 
ς, καὶ ἡ πᾶσα ἀνθρωπότης, ὡς iv ἀπαρχῇ cula dissolvens resurrexit, et glorificatus est Chri- 
p. Καὶ ὅταν ἐνεφύσησε τοῖς μαθηταῖς «b ἅγιον stus, eL In ipso tanguam in primitiis universa bo- 
a, ἔδοξεν ἀρχὴν ἡ χάρις λαμδάνειν. minum natura. Et quando inspiravit discipulis Spiri- 
^ tum sanctum, visa est gratia ejus exordium cepisse. 
λλοι ἔλεγον * Οὗτός ἐστιν ὁ Χριστός, "AXXoc δὲ Vgns. 44. «Alli dicebsnt : Hic est Christus. Qui- 
* Μὴ γὰρ ix τῆς Γαλιλαίας ὁ Χριστὸς £p- dam autem dicebant: Nonquid a Galilea venit 
, Cbristus ? » 
ρος ἦν ἡ γνώμη, ὡς Ev πλήθει τεταραγμένῳ. Diversa erat sententia, utpote in perturbata mul- 
γὰρ ἀχριδῶς προσεῖχον τοῖς λεγομένοις, οὐδ — titudine. Neque enim diligenter verbis ejus atten- 
θεῖν ἕνεχα. Διὰ δὴ τοῦτο καὶ οὐδὲν αὐτοῖς &ro- — dehani, neque ut discerent. Propterea etiam nihil eis 
at. Christus respondit. 
ὑχὶ fj Γραφὴ εἶπεν" Ὅτι ἐχ τοῦ σπέρματος Vgns. 48. « Nonne Scriptura dieit : Quia ex se- 


*, ad]. ἵνα αὐτὸν ἀνέλωσι. - 


εἰ 
saine David εἰ de Bethleem  eastelle, ubi erat Da- 
vid, venit Christus ? » 

Optime quidem dixerunt, ex semine David et ex 
Bethleem Christum proditurum,sed propter Nazaretb, 
ubi educatus fuerat, fallebantur, tametsi in Bethleew 
ex virgioe de sürpe David natos esset. 


CAP. VIII. 


Vegas. 12. « ftercm ergo locutus est Jesus, di- 
cens : Ego sum lux mundi : qui sequitur me, 0n 
ambulat in teacebris, sed liabebit lumen vitz. » 


Ostendit se eum esse, de quo predictum fuerat : 
Ecce posui te in [ucem gentium **, eque non unum 
ex prephetis, sed ipsorum Dominum esse. Neque 
dixit : In. me est lux mundi, sed, Ego sum iux 
mundi; ne qois videlicet Christum in duox filios 
dividat. Unus siquidem Christus tam ante quam 
post carnem assumptam , unusque verus ac solus 
ex Deo Patre Filius. Quando etiam factus est homo, 
nequaquam mutilata fuit hominis natura : ipsius 
enim proprium corpus est, Christumque post incar- 
nationem dividere in duos Filios, vel duas naturas, 
eque impium est atque blasphemum. 

Vgns. 14. « Quia scio unde veni, et quo vado : vos 
autem nescitis unde venio, aut quo vado. » 

Si scivissent ipsum esse Filium Dei, et e cao 
descendisse, haudquaquam sane propter corpus, 
quod cernebant, scandalizati fuissent. Dcus, inquit, 
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V 
A A268 καὶ ἀπὸ Βηθλεὲμ τῆς χώπτς,͵, oo bas: 
Χριστὸς ἔρχεται: » 

Καλῶς μὲν ἔλεγον, ὅτε δεῖ ix σπέρμε-, ul 
καὶ ἀπὸ Βιθλεὲ ἔρχεσθαε τῶν Χριστόν iz 
δὲ διὰ τὸν Ναζαρὲτ, Ev E ἦν ἀνατεθρακρένς, 
γεννηθέντος αὐτοῦ ἐν Βηθλεῖ;ε, ix 17; τορὲέκ: τ 
ix A26:6. 
















KES9AA. H'. 
c Πάλιν 05» ὁ "Izcou; αὕτοξς ἐλάλησε, Abvwr 
εἰμι τὸ φῶς τοῦ χόσμου - ὁ ἀχολουθῶν is), € 
ἕξει τὸ gx: 


περιπατίσῃ} ἐν τῇ σχοτίξ, ὅλα 
ζωΐς. » 
(9) Δείχνυσιν ὅτι αὐτός ἔστι περὶ οὗ | 
ἹΙδοὺ τέθειχά σε εἰς sc ἐθνῶν, xài 971 ὦ 
B προφητῶν, ἀλλὰ Δεσπότης. "Exu-bw εἶπε τόσες: 
μὴν, ὅτι Ἔν ἐμοί ἐστε τὸ φῶς: ἵνα pf cu x 
νῶν διατέμῃ τὸν ἕνα Χριστόν. Εἷς γἀρὲτιν!;: 
στὸς, χαὶ πρὸ σαρχὺς, xal μετὰ σαρχὸς, τὸ 
χαὶ μόνης χατ᾿ ὀλέθειαιν Υἱὸς ὁ kx Θεοῦ Dex 
Καὶ ὅτε γέγονεν ἄνθρωξος, οἷα ἐν pipes vix 
τῆς ἀνθρώπου φίσεως" αὐτοῦ γὰρ ἴδιον τὸ 9a 
xal τὸ διατέμνειν τὸν Χριστὸν μετὰ τὴν cigw 
εἰς 620 Υἱοὺς, fj δύο φύσεις, ταῦὖ τὸν i331 βλάσ τ 


« Ὅτι οἵἷὸχ πόθεν ἦλθον, καὶ ποῦ ὑπξάνω ἢ 
fi οὐκ οἴδατε πόθεν ἔρχομαι, καὶ ποῦ ὑπάγῳ." 
Εἰ ζὸεισαν ὅτ: Θεοὺ ἔστιν 5 Υξος͵, χαὶ ἀπ᾿ ox: 
κατελθών, οὐχ ἂν διὰ τὸ β)ετπόςενον σῶμε iX 
δαλίζοντο. Θεός ctus, φη τὲ, xai ἀξιόπιστος ἔμεν: 


sum, et idoneus mei ipsius testis. Vos autem idcirco (; μάρτυς 9. Ὑμεῖς δὲ διὰ τοῦτό με b οὐχ οἴδατε, iz 


me non cognovistis, quia nihil preterquam quoJ 
apparet intelligere vulüis. Non dixit autem , Quia 
Deus sum , sed unde cenio, humilia sublimioribus 
miscetiss. 

Vegas. 15. « Vos secundum carnem judicatis : eco 
non judico quemquam. » 

Corpus meum quod apparet intuentes , falso de 
me judicatis. Ego non judico quemquam. Non enim 
ad boc veni, cum nondum sit tempas judicii. Si au- 
tem judicare voluissem, vos jam essetis condeninati. 
Non veni nunc ad judicandum mundum, sed ad 
salvandum. 

Vas. 16. « Judicium meum verum est, quia so- 
lus n0n sum. » 


οὐδὲν θέλετε τοῦ uh φαινοικένο. νοεῖν. Οὐχ εἰξ 
ὅτ: Θεός cipi, ἀλλὰ, Πόθεν ἔρχομαε, -απεινὰ p. 
τοῖς ὑψηλοῖς 4. 


€ "Yu χατὰ τὴν cáoxai χρίνετε- ἐγὼ οὖχ 
οὐδένα. B 

Πρὺς τὸ φαινόμενον σῶμὰ uoo ἀτορῶντες, i 
μένως τὰ χατ᾽ ἐμοῦ * χρίνετε. Ε γὼ οὐ πρίγε 
δένα. Οὐ γὰρ ἐπὶ τούτοις ἤλθον, ἐπείπερ oa 
χαιρὸς χρίτεως. Ei γὰρ ἔθελον χρῖναι, ὑμεῖς 
χαταδεδιχασμένων ἐστέ. Οὐχ ἦλθον νῶν εἰ- «bz 
τὸν χόϊμον, ἀλλ᾽ εἰς τὸ σῶσαι. 

« Ἧ χρίσις ἡ ἐμὴ ἀλτοὺς ἔστιν, ἔτ: pon 


eint. » 


m opiuionem auditorum loquitur. Ac si D ta -O.À ων 
Secundum op q Πρὸς τὴν ὑπόνοιαν τῶν ἀχουόντεων χέγει. 


dicat : Judicium meum | Patris est. Neque ego aliter 
judico quam Pater, neque Pater aliter quam Filius. 
Non quasi imbecillis sit ad judicandum id dicit, 
sed quod Pater una cum Filio judicaturus sit cos 
qui non crediderunt in eum qui a se missus est. 
Vgns. 19. « Dicebant ergo ei : Ubi est l'ater 
tuus? Respondit Jesus : Neque me scitis, neque 
Patrem meum : δὶ me sciretis, forsitan et Patrem 


meum scirelis. » 
3? ἧς. xLvx, 9. 
* Cr. fv. 


PCr. ἐμαυτῷ. * Cr. μαρτνρῶν. 


P Cr. "έν. 


ἐστιν" Ἢ ἐμὴ χρίσις, τοῦ Πατρός ἔστι: χαὶ οἱ 
^C; ἐγὼ παρὰ τὸν {τέρα χρίνω, t ὁ Πατὴρ 
τὸν Υἱόν. Οὐχ ὡς ἁπθενῶν Ξερὶ τὸ χρῖναι col 
τοὺς δπιστοῦντας τῷ ἀπεσταλμένῳ ἐξ αὑτοῦ. 

.ι Ἔλεγον οὖν αὐτῷ Ποῖ ἐστιν ὁ Πατ-ίι 
᾿Ἀπεχρίθη ὁ Ἴπσοὺς  Οὗτε ἐμὲ oioa-s, οὖ 
Πατέρα μην." εἰ ἐμὲ ἔδειτε, χαὶ τὸν Πατέι 
ἕξετε ἄν. » 


v 
- 


€ 


4 Cr. οὖχ 


-.- "ns. ἐπε Ch. Θεός ain: 32 
ἔρχομαι xal ποῦ ὑπάγω. » Ἐθελοχάχουν γὰρ, xal προςεποίουντο pt, £icévat. Bt. ἀλλὰ, c 


(9) Hac catena Crareri Ammonio tribuit, 


"Cr. ἐμέ. 9 C. χατα: 


FRAGMENTA IN S. JOANNEM. 


w3hp οἰόμενοι αὑτοῦ εἶναι πατέρα, τοῦτο À 


ὀνειδίζουσιν αὐτῷ ὡς ἐχ πορνείας τεχθέντι, 
ιἰἰδότι τὸν ἴδιον πατέρα. El ἄνθρωπον, φη- 
"πτεύετε εἶναι τὸν Πατέρα μου, οὐχοῦν οὐδὲ 
ε. ᾿Αλλ᾽ ἐπείπερ οἱ φιλομαθεῖς διὰ τῆς τοῦ 
σεως νοοῦσι τὸν Πατέρα, ὁ Πατὴρ ἐν Υἱῷ 

ἰδίᾳ χαραχτηρίζεται v. Οὐχοῦν ἴσος ὁ Υἱὸς 
4 λέγων ὅτι ᾿Αγγοεῖτε τὸν Πατέρα pov, 
διδάσχει, ὅτι οὔτε τοῦ Ἰωσὴφ ἦν οὗ ἥδεσαν, 
τερὶ τῆς σαρχώσεως αὐτοῦ ἠπίσταντο λόγον. 


τα τὰ ῥήματα ἐλάλησεν ὁ Ἰησοῦς iv τῷ 
ἱχίῳ, διδάσχων ἐν τῷ ἱερῷ. » 
ἱερῷ ἐδίδασχεν ὡς διδάσχαλος, ὅπερ αὑτοὺς 


χνε, xat οὐδεὶς ἐπίασεν αὐτὸν, ὅτι οὕπω Tv 


αθ᾽ ὃν ἤθελε παθεῖν. 
ou ἐγὼ ὑπάγω, ὑμεῖς οὐ δύνασθε ἐλθεῖν. » 


ὧν τῆς βασιλείας ἀγαθῶν διαμενεῖτε, φησὶν, 
tevot εἰς οὐρανοὺς ἀναδῆναι, ἐπείπερ τὸν 
λθόντα οὐ προσεδέξασθε. 

εἷς ἐχ τοῦ χόσμου τούτου ἐστὲ, ἐγὼ οὐχ 
Οὐ χόσμονυ τούτον. » 

y ὧδε τὰς σαρχιχὰς ἐννοίας φησί. Λέγων δὲ 
ἢ εἶναι! ἐκ τοῦ χόσμου, οὐ τὸ μὴ σάρχα 
ναι ἐστὶν, ἀλλὰ τὸ πόῤῥω εἶναι τῆς ἐχείνων 
*. Καὶ γὰρ xaY τοὺς μαθητὰς εἰπὼν μὴ εἶναι 
(ὀσμου (ὡς χαὶ Παῦλός φησιν" Οὐχ ἑστὲ ὃν 
οὐχ ἀσωμάτους εἶναί φησιν, ἀλλὰ φιλοσοφίαν 
ἀρτυρεῖ. 

ιν ὑψώσητε τὸν Υἱὸν τοῦ ἀνθρώπον, τότε 
£ , ὅτι ἐγὼ εἶμι. » 

τῶν σημείων τῶν γεγονότων ἐν τῷ χαιρῷ τοῦ 
ἔγνωσαν, ὅτι αὐτὸς ἣν ὁ Χριστός, Ὅταν, 
ἰνέλητέ με, χαὶ δόξετε ἀπαλλάξεσθαΐ μου, 
)σεσθς ὅτ: Υἱὺς Θεοῦ εἰμι, ἀπὸ τῶν σημείων, 
ἀναστάσεως, ἀπὸ τῆς ἁλώσεως ὑμῶν. 

ὁ. πέμψας με, μετ᾽ ἐμοῦ ἐστιν, οὐχ ἀφῆχέ 
Ιὁ Πατὴρ, ὅτι ἐγὼ τὰ ἀρεστὰ αὑτῷ ποιῶ 
.} 
| ἀσθενὲς τῶν ἀχροατῶν οὕτω λαλεῖ, τοῦτ- 
9x εἰμλ ἐναντίος τῷ Πατρὶ, διὰ τὸ τῆς οὐὖ- 
ἐράλλακτον, ἐπειδὴ ὁμοούτιός εἰμι τῷ Πατρὶ, 
τῶ, ὧν οὐ ποιεῖ ὁ Πατήρ. Κἀχεῖνος γὰρ ἐν 
) ἐργάζετα:, ὡς ἐγώ" καὶ ἃ λαλεῖ, λαλῶ. Καὶ 
& ὡς ἀντίθεον διαθάλλετε: “ἵνα μὴ διὰ τοῦ 
Ὁ πέμψας με, ἐλάττωσιν ἐννούσωσι, λέγει, 
U ἐστιν" ἀμφότερα λέγων, διὰ τὴν θεότητα, 
οἰχονομίσν τῆς σαρκώσεως. 


ν ὑμεῖς μείνητε ἐν τῷ λόγῳ τῷ ἐμῷ, ἀληθῶς 
μοὺ ἔστε χαὶ γνώσεσθε τὴν ἀλήθειαν, χαὶ 

α ἐλευθερώσει ὑμᾶς. » 

Slat χαὶ οἱ ῥαντισμοὶ οὐδέποτε ἡλευθέρουν 

4, οἱ δὲ τὴν ἐν τοξτύματι λατρείαν ἐπιτελοῦν- 


n, ΥἹἍ, 9. 


sine φησίν, 


PaThROL. Gn. LXXXV. 


u Cr. εἰχόνι διαχαραχτηρίξεται, 
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Josephum putantes esse patrem ejus, id dixe- 
runt; vcl contumeliam illi ingerunt, tanquam ex 
fornicatione edito, et proprium patrem ignoranti. 
Quod si hominem, inquit, suspicamini Patrem 
meum, neque me novistis. Verum cum diligentes 
ex cognitione Filii Patrem intelligant, Pater iu Fi- 
lio tanquam propria imagine exprimitur. ZEqualis 
igitur Patri Filius, cum dicit : MNescitis Patrem 
meum, neque me, docet se non esse Josephi fllium, 
eosque incarnationis rationem ignorare, nec cre- 
dere. 

γεββ. 920. « Hac verba locutus est Jesus in 
gazopbylacio, docens in templo. » 

lo templo docebat quasi magister, quod illi eger- 
rime ferebant. Et nemo apprehendit eum, quia 
nondum aderat tempus quo pati cupiebat. 

Vegas. 21. « Quo ego vado, vos non potestis ve- 
nire. » 

Regni, inquit, bonis frustrabimini, ccelum ingredi 
non valen'es, quia superne venientem non susce- 
pistis. 

Vegas. 25. « Vos de mundo hoc estis, ego non 
sum de hoc mundo. » 

Mundum híc carnales vocat cogitationes. Cum 
vero dicit se non esse de hoc mundo, non se car- 
nem negat assumpsisse, sed ab eorum inalitia pro- 
cul abesse ait. Etenim cum et discipulos suos di- 
cat non esse ex hoc mundo, uti et Paulus : Non 
estis in carne **, non cotporis expertes asserit, sed 


c sapientize studiosos dicit. 


Vens. 28. « Cum enxaltaveritis Filium hominis, 
tunc cognoscetis, quia ego sum. » 

À signis quz flebant teinpore passionis, cognosce- 
bant ipsum esse Christum. Quando me, inquit, e 
medio sustuleritis, et a me liberati videbimini, tunc 
cognoscetis quia sum Filius Dei : a signis nimi- 
rum, ἃ resurrectione, et a captivitate vestra. 

Vgns. 29. « Et qui misit me , mecum est, et non 
reliquit me solum : quia ego quz placita sunt ei 
facio semper. » 

Propter imbecillitatem auditorum sic loquitur, ac 
si dicat : Non sum contrarius Patri, ob substantiam 
indiscretam, quandoquidem sim ejusdem cum Paire 


D essentiz ; nihil facio, quod non faciat Pater. Ipse 


enim non secus atque ego in Sabbato operatur ; et 
qu: ipse loquitur, loquor et ego. Quid igitur me 
tanquam Dei adversarium traducitis? Ne quia dixe- 
rat, Qui misit me, inferiorem cogitarent, ait, mecum 
est ; uurumque cum propter divinitatem, tum propter 
incarnationis dispensationem dicens, 

Vens. 91, 52, « Si vos manseritis in sermone meo, 
vere discipuli mei eritis : et cognoscetis veritatem, 
et veritas liberabit vos. » 

Sacrificia eL lustrationes nunquaia a peccato li» 
berarunt; qui vero cultum exhibeut spiritalem, per 


EN 
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ivzt, El xal ἀσαφές ἔστι, πρεπωδέστερον ὁ διά- A cat, diabolus, qui homicida est ac mendax, conve- 


: óvopáxotzo ὑμῶν πατὴρ ὁ ἀνθρωποχτόνος xav 
τῆς. Αὐτὸς πρῶτος ἕἔτεχε τὸ ψεῦζος͵ ἕτερα ἀνθ᾽ 
ων εἰπὼν πρὸς τὴν Εὔαν. [(πλκμ.] 

ιτέρα τῶν Ἰουδαίων χαλεῖ τὸν Κάϊν, ὃς πρῶτος 
ὠπὼν φθόνου, xal φόνου, xai ψεύδους, xai 
s ἀρχηγὸς γέγονε μετὰ τὸν Σατανᾶν, οὗπερ àv 
'ως ὀνομάζοιτο. Οἷς ὅμοιοι Ἰουδαζοι, xai πᾶς ὁ 
γυς μιμούμενος. Οὐχοῦν οὐδὲν ἀπεικὸς xàpi 
εἶναι τοῦ ἀληθοῦς Θεοῦ, τὸν τὰ ἀλη θῇ λαλοῦντα, 
ὑμᾶς δεῖ πιστεύειν ἐμοὶ τῷ τὰ ἀληθῆ λαλοῦντι. 
i; δὲ διὰ τῆς παραχοῆς ἀπέχτεινε τὸν ᾿Αδὰμ, 
δι᾽ αὐτοῦ τοὺς λοιποὺς ἀνθρώπους. 

Τίς ἐξ ὑμῶν ἐλέγξει με περὶ ἁμαρτίας ; Εἰ δὲ 
ειᾶαν λέγω, διὰ τί ὑμεῖς οὐ πιστεύετέ μοι ; » 


joco εἶπεν, ἵνα ἐχ τῆς τοῦ βίου χαθαρότητος δυσ- Β 


sy αὐτοὺς, ἀποφαίνων ὅτι Θεὸς ὧν ἄτρεπτος, 
πεσεῖν τῇ ἁμαρτίᾳ οὐ δύναται. Πᾶσα γὰρ ἀμαρ- 
ix παρατροπῆς τοῦ βελτίονος, ἐπὶ τὸ φαῦλον 
ἰθαίνει. 

Ὁ ὧν ἐχ τοῦ θεοῦ, τὰ ῥήματα τοῦ Θεοῦ ἀχούει. 
τοῦτο ὑμεῖς οὐχ ἀχούετε, ὅτι ix. τοῦ Θεοῦ οὐχ 
.}9 

γὺς πιστοὺς δὲ x ix τοῦ Θεοῦ λέγει, οὐ χατ᾽ οὖ- 
, ἀλλὰ κατὰ τὸ ἐξ αὐτοῦ τὸν τύπον τῆς εὐσεδείας 
ἵν, καὶ οἰχειωθῆναι αὐτῷ, ἐξ ἀρετῆς, χαὶ ἐννόμου 
τείας. Τὸ δὲ, ᾿Αχούει, λέγει οὐ τοῖς αἰσθητοῖς 
€ 7, ἀλλὰ ταῖς τῆς ψνχῆς συγχαταθέσεσι. 


εἐίκνυσι δὲ * ὅτι οὗ * διὰ τοῦτο οὐχ ἐπίστευον αὖ- 
ὅτι ὡς ἀντιθέῳ προσεῖχον, ἀλλ᾽ b ὅτι καὶ ἀλλό- 
| ἦσαν τοῦ Θεοῦ. 

᾿Απεχρίθησαν οὖν οἱ Ἰουδαῖοι, xai εἶπον" Οὐ 
ὃς λέγομεν ἡμεῖς, ὅτι Σαμαρείτης εἶ σὺ, καὶ 
ὄνιον ἔχεις; » 

ιἱμονῶντα καλοῦσι τὸν δαίμοσιν ἐπιτάττοντα, Ex 
as ἀμέτρου. Ὅτι καὶ Σαμαρείτην αὑτὸν ἔλεγον, 
ἐν τοῖς ὀπίσω οὐκ ἐμνήσθη ὁ εὐαγγελιστής. 
αρείτην δὲ ἐκάλουν τὸν Κύριον, ὡς ἀδιαφοροῦντα 
, πὰς νομιχὰς ἐντολὰς, xal λύοντα τὸ Σάδδατον" 
to Σαμαρεῖται οὐχ ἀχριδῶς Ἰουδαΐξουσι. 


᾿Απεχρίθη Ἰησοῦς" Ἐγὼ δαιμόνιον οὐκ ἕχω, 
t τιμῶ τὸν Πατέρα μου, καὶ ὑμεῖς ἀτιμάζετέ 
, 

)cav G6 pl tv sat, πράως φέρει, διδάσκων ἡμᾶς τὰς 
αὐτοὺς ὕόρεις παρορᾷ». Ἔνθα δὲ ἔλεγον αὐτῶν 
ἐρα τὸν Θεὸν, σφοδρῶς αὑτῶν χαθάπτεται, παι- 
»ν ἡμᾶς τὰ εἰς Θεὸν ἐχδιχεῖυ. 

Ἐγὼ δὲ o0) ζητῶ τὴν δόξαν μον. » 


! γὰρ τῆς δόξης ἐφιέμην, οὐχ ἄν, ἐν μορφῇ Θεοῦ 
pxtov, ἐλάμδανον δούλου μορφὴν, xaX ἑταπείνουν 
"τὸν διὰ τὴν ὑμῶν σωτηρίαν. ᾿Αλλ᾽ οὐδ᾽ ἂν παρ- 
τὰς εἰς ἐμὲ ὕδρεις, ἀλλὰ δίχας παραντίχα εἰσ- 
αττόμην" νυνὶ b. τῷ Θεῷ xat Πατρὶ ἀμαρτάνετε 
ἁμαρτίας εἰς αὐτὸν ἀναδαινούτης. Οὐδὲν γὰρ 


nienüus vester pater appelletur. Ipse primus falla. 
ciam genuit, alia pro aliis Evae dicens. 


Patrem Judzorum vocat Cainum , qui post Sata- 
nam (cujus merito filius nomiuetur ) primus homi- 
num , odii, cxdis atque mendacii οἱ deceptionis 
auctor exstitit. Quibus non absimiles Judzi, et quis- 
quis ipsos imitatur. Quare quoque vero non absi- 
mile est, me esse veri Dei Filium qui vera dicat, 
vobisque mihi vera dicenti (ides adhibeuda est. Dia- 
bolus vero per inobedientiam occidit Adamum , et 
per illum ca:teros liomines. 

VEus. 46. « Quis ex vobis arguet me de peecato ! 
Si veritatem dico vobis, quare non creditis mihi? » 

Hoc dixit, ut vit:e sux innocentia ac puritate il- 
los confunderet, commonsirans se, quod Deus esset 
immutabilis, in peccatum labi non posse. Oinne si- 
quidem peccatum accidit ex conversione melioris iu 
pejus. 

VgBs. 47. « Qui ex Deo est, verba Dei audit. 
Propterea vos non auditis, quia ex Deo non estis. » 


Fideles autem ex Deo esse ait, non secundum 
substantiam, sed quod ab ipso normam accipiant 
pietatis, ejusque proprii sint, cum propter virtutem, 
tum propter sanciam vivendi rationem. Audit au- 
tem, inquit, non auribus sensitivis sed animi as- 
Sensu. 

Ostendit autem, illos non propterea ei idem non 
adhibuisse, quod Dei 2sdversarium existimarent, 
sed ipsimet a Deo alieni exsisterent. 

V&ns. 48. « Responderunt ergo Judai, et dixe- 
ruunt ei : Nonne bene dicimus nos, quia Samaritanus 
es tu, et dzemouium habes ? » 

Pre nimia vesania dzemonium babere dicunt eum, ' 
qui daemonibus imperabat. Quod et Samaritanum 
eum appellaverint, postea non meminit evangelista. 
Domiuum autem vocabant Samaritanum, quod le- 
ga3lia mandata non observaret, ac Sabbatum solve- 
ret : Samaritani namque non omnino accurate ju- 
daizabant. )J 

VgBs. 49. « Respondit Jesus : Ego daemonium 
non habeo : sed honorifico Patrem meum, et vos 


D inhonorastis me. » 


Quando contumeliis afficitur, equo animo fert, 
docens nos contumelias nobis irrogatas despicere. 
Ubi vero dixerunt Patrem suum esse Deum ; acriter 
illos increpabat, Dei injurias nos vindicare nonens. 

VgRs. ὅθ. « Ego autem non quero gloriam 
meatu. » 

δὲ enim glorie inhiassem , nequaquam, cum in 
Dei forma eram, servi formam assumpsissem, nee 
me propter salutem vestram humiliassem. Quin ne- 
que etiam contumelias mibi irrogatas contempsis- 
sem, sed coufestim earum vindictam intulissem. 
Modo vero in Deum ac Patrem peccatis, peeeato in 


Cr. sine δέ. * Cr. αἰσθητιχοῖς ὠσίν. 1 Cr.sine δέ. 4 Cr. sine οὐ, P Cr. ὅτι ὡς ἀντιθέῳ προσεῖχον, 


ὅτι ἀλλότριοι ἧσαν τοῦ Θεοῦ. 


"EY 


ὡς χαὶ φθείρεται, ἐπὶ δὲ αὑτοῦ τὸ εἰμὶ, ὡς ἀΐδιος 
ταὶ χρείττων φθορᾶς. [CRaw.] 
, ΚΕΦΑΛ. 9. 


« Καὶ ἠρώτησαν αὐτὸν οἱ μαθηταὶ αὐτοῦ, λέγον- 
δες " Ῥαθθὶ, τίς ἥμαρτεν, οὗτος ἣ οἱ γονεῖς αὑτοῦ, 
να τυφλὸς γεννηθῇ ; » 

! Ἐσφαλμένη ἐστὶν ἡ ἐρώτησις αὕτη, οὔτε ἁμαρ- 
ὕάνει τις πρὸ τοῦ γεννηθῆναι, ὁ μηδὲ ὅλως ὧν, οὔτε 
ἄλλος ὑπὲρ ἄλλου τιμωρεῖται. 

* « Ὅταν ἐν τῷ χόσμῳ ὦ, φῶς εἶμι τοῦ χόσμου. » 
A 

t Φῶς δὲ ἐχυτὸν εἶπεν, ὡς φωτίζων τὰς τῶν πιστῶν 
υυχὰς, xal ὅτι ἔμελλεν ἀνοῖξαι τοὺς ὀφθαλμοὺς τοῦ 
3 Ὑενετῆς τυφλοῦ. 

« Ταῦτα εἰπὼν ἔπτυσε χαμαὶ, χαὶ ἐποίησε πηλὸν 
:€ τοῦ πτύσματος, xal ἐπέχρισε τὸν πηλὸν ἐπὶ τοὺς 
ῥφθαλμοὺς τοῦ τυφλοῦ. » 

: € Ἔπτυσε δὲ χαμαὶ καὶ ἐποίησε πηλὸν ἐχ τοῦ πτύ- 
Σματος, χαὶ ἐπέχρισε τὸν πηλὸν ἐπὶ τοὺς ὀφθαλμοὺς 
ῥοῦ τυφλοῦ,,ν δεῖξαι βουλόμενος διὰ τοῦ πηλοῦ, ὅτι 
αὗτός ἐστιν ὁ xal τὸν ᾿Αδὰμ ἀπὸ πηλοῦ πλάσας. Τὸ 
μὲν γὰρ εἰπεῖν, ὅτι "Evo εἶμι ὁ τοῦτο ποιῆσας, πρόσ- 
ἅντες ἐδόκει εἶναι τοῖς ἀχούουσι. Διὰ δὲ τοῦ ἔργου 
βειχνύμενος τοῦτο, οὐχ ἔτι λοιπὸν προπσίστατο " διὰ 
κοῦτο οὐχ ἁπλῶς, ἀλλ᾽ ἐχείνῳ τῷ τρόπῳ τὰ ὄμματα 
Ἰδημιούργησεν, οὐχ ἕπλασς δὲ μόνον, οὐδὲ ἀνέῳξεν, 
ἀλλὰ xal τὸ ὁρᾷν ἐχαρίσατο" ὅπερ τεχμήριόν ἔστι 
τοῦ xai τὴν ψυχὴν αὐτὸν ἐμφυσῆσαι τῷ ᾿Αδάμ. 


“Ἔχείνης μὲν γὰρ μὴ ἐνεργούσης, ὀφθαλμὸς, xàv C 


Ἀπηρτισμένος T, οὐχ ἂν ἴδοι ποτέ (15). [Cnaw.] 

(€ Ἔλεγον οὖν ix τῶν Φαρισαίων τινές “ Οὗτος ὃ 
ἄνθρωπος οὐχ ἔστι παρὰ τοῦ Θεοῦ, ὅτι τὸ Σλδδατον 
00 τηρεῖ. » 

Ἐξ ἄχρας ἀχριθείας " τὸ Σάδδατον προετίμων τῆς 
θείας αὐτοῦ δυνάμεως, xal βλασφημοῦντες ἔλεγον, ὅτι 
Οὐχ ἔστιν οὗτος παρὰ Θεοῦ, ὅτι Σάδδατον οὐ τηρεῖ. 

Χριστὸς μὲν ἐν Σαδθάτῳ ἑνὶ δαχτύλῳ χρίσας 
τὸν πηλὸν ἐγχαλεῖται, αὐτοὶ δὲ ὅλῃ χειρὶ λούοντες 
«πὰ ζῶα xal ἀπάγοντες mob; ποτισμὸν, χαὶ τὰ εἰς 
βόθρον ἐμπεσόντα πρόθατα ἀνασπῶντες, οὐ διαδάλ- 
λονται. [Caax.] 

c Ἡμεῖς οἴδαμεν ὅτι 6 ἄνθρωπος οὗτος ἁμαρτωλός 
ἐστιν.» 

ἍΛφρονες οἱ ᾿ἸΙουδαῖοι τὸν μὲν Θεὸν δοξάζεσθαι 
παραχελευόμενοι διὰ τὸ θαῦμα, v»v δὲ τὸ τοῦ Θεοῦ 
ἔργον ποιήσαντα χαταχρίναντες. 

« Οἴδαμεν δὲ ὅτι ἁμαρτωλῶν ὁ Θεὸς οὐχ ἀχούει" 
ἀλλ᾽ ἐάν τις θεοσεδὴς Tj, xal τὸ θέλημα αὐτοῦ ποιῇ, 
τούτου ἀχούει. » 

Οὐ γὰρ 5 προσωπολήπτης ὁ Θεός " μὴ γένοιτο ! 
ἀλλ᾽ ὡς δίχαιος xai διχαίων ἐραστὴς, διὰ τῶν ἐγίων 
ἐνεργεῖ τὰ παράδοξα, οὐ μὴν διὰ τῶν ἁμαρτωλῶν b, 


f Cr. ἀσεδείας. δ Cr. οὐχ ὡς. 


(19) Hoc scholium quod catena Crameri tribuit Ammonio, Cod. Bodl. 


invenimus in Opp. Chrys. cf. vini, 12 
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De Abraliam dicit fieri, quia natus et. dissolutus 
651; de semetipso dicit sum, quippe qui Deus zeter- 
nus et corruptionis expers. 


CAP. IX. 


Vgns. 2. « Et interrogaverunt eum discipuli ejus : 
Rabbi, quis peccavit, liic aut parentes ejus , ul cx- 
cus nasceretur? » 

Erronea est interrogatio isla, cum nemo peccet 
antequam nàLus sit, cum tunc orpnino non exsistat, 
nequo alius pro alio puniatur. 

VgRs. 5. « Quandiu sum in mundo, lux θυ 
mundi. » 

Lucem vero semetipsum appellavit, eo quod fidc- 
lium animas illuminet, et quia czxci nati oculos 
aperturus esset, 

VgRs. 6. « liec cum dixisset, exspuit in terram, 
et fecit lutum ex sputo, et liuivit lutum super ocu- 
los ejus. » 

« Exspuit in terram, et fecit lutum ex sputo, ct 
linivit lutum super oculos ejus, » ostendere volens 
per lutum ipsum esse qui Adamum e luto plasima- 
vit. Dicendo enim , Ego sum qui lioc feci, difficile 
videri poterat audieutibus. Sed cum illud opere 
demonstraret, jam non erat contradicendi locus. 
Idcirco non simpliciter, sed illo modo oculos crea- 
vit, non solum formavit et aperuit, sed ut videant 
est largitus : quod testimonium est anii in Adan 
ab ipso inspiratz. llla enim anima nou operaute, 
oculus quamvis esset instrucius, non vidissel un- 
quam, 


Vgns. 16. « Dicebant ergo ex Pharismis quidem : 
Non est hic homo a Deo, qui Sabbatum non custo- 
dit. » 

Ex nimia Sabbati observatione ipsum divinz vir- 
tuti. przferebant, et blasphemantes dicebant : Non 
est hic a Deo, qui Sabbatum non custodit. 


Christus enim quoi in Sabbato lutum uno digito 
liniret arguitur, ipsi autem cum animalia lavant et 
ducunt ad potum, et in foveam cadentes educunt 
oves, nullum tamen criuen incurrunt, 


VEns. 24. « Nos scimus quia hic homo peccator 
est. » 

Insani illi Judei Deum quidem honorari jubent 
per miraculum, eum vero qui Dei opus perficit con- 
demnabant. 

VERs. $1. « Scimus autem quia peccatores Deus 
non audit : sed si quis Dei cultor est. et voluntatem 
ejus facit, lunc exaudit. » 

Non enin personarum acceptor Deus ; absit ! sed 
tanquam justus ac justorum amator per sanctos mi- 
rabilia operatur, uon autem per peccatores. 


b Cr. ἀμαρτανέντων. 


vero dal Clirysostoui0, uon 
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ται " xal εἰσελεύσεται, xat ἐξελεύσεται, xal A ttoierit, salvabitur : el ingredietur, et egredietur, et 


εὑρῆσει. » 

(0201, 6; διὰ 00pa;, διὰ Χριστοῦ el; τὴν 

! ζωὴν παραπέμπονται, 

ἡ ἐστι τὰ θεῖα διδάγματα, ὧν ἀπολαύουσιν ol 
Θύρα ἐστὶν ὁ τοῦ Θεοῦ Λέγο;, εἰσάγων εἰς 
σίαν, χαὶ οἱ δι᾽ αὐτοῦ εἰσελθόντες, ἔξω τοῦ 
γίνονται. 

μισθωτὸς 65, καὶ οὐχ ὧν ποιμὴν, οὗ οὐχ εἰσὶ 
6a:a ἴδια, θεωρεῖ τὸν λύχον ἐρχόμενον, xal 
τὰ πρόθατα, χαὶ φεύγει" xal ὁ λύχος ἀρπά- 
&, χαὶ σχορπίνε: τὰ πρόθατα. 3 


ωὠτὸν ἀμελοῦντα τῶν προδάτων, ἕχαστον τῶν 
ὧν τοῦ λαοῦ ὀνομάζει, ἐπειδὴ οὐδὲν ἐποίουν 
λειαν τῶν λαῶν, ἀλλ᾽ ὡς ἀλλότριοι ἀπέσχηντο. 
) Ἦσαν αὐτῶν ἴδια, διὸ οὐδὲ ἤχθοντο ἐν τῇ 
ᾳ αὐτῶν. Τοῦτο οἱ μισθωτοὶ ποιοῦσιν, αὑτὸς 
Ιαντίον * ὅτε γὰρ συνελήφθη, εἶπεν "Agere 
c ὑπάγειν. Ἔστι καὶ ὧδε νοῆσαι τὸν νοητὸν 
τὸν διάδολον " xal γὰρ οὔτε ἐχεῖνον εἴασεν 
τα ἁρπάσαι τὰ πρόδατα. Ἐξ ὧν δὲ τίθησι 
τοῦ ψυχὴν ἵνα σωθῶσι, συνίστησιν ἑαυτὸν 
usva χαλὸν, xal οὐ πλάνον " προσήνεγχε γὰρ 
ὑπὲρ ἁπάντων λύτρον. 


θὼς γινώσχει pe ὁ Πατὴρ, χἀγὼ γινώσχω 
τέρα" χαὶ τὴν ψυχὴν μου τίθημι ὑπὲρ τῶν 
ων. } . 

y τὸ τίθημι, ἔδειξεν ὅτι ἑχὼν ἔπαϑε * τὸ δὲ, 


pascua inveniet, » 

Fideles per Christum , tanquam per ostium , in 
vitam aternam intromittuntur. 

Pascua sunt divinee eruditiones, quibus fideles 
pevífruuutur. Ostium est Dei. Verbum quod ad divi- 
nam evehit cognitionem, quique per illud iogrediun- 
tur, extranei uundo fiunt, 

Vrns. 12. « Mercenarius autem, et qni non est 
pastor, cujus non sunt oves proprie, videt lupum 
veujentem, et dimittit oves , et fugit : et lupus ra- 
pit, et dispergit oves. » 


Mercenarium oves negligentem , vocat quemlibet 
populi principem, quod nihil ex populi utilitate ges- 


B sissent, sed tanquam alieni recessissent. Quia enim 


non erant illorum propria, neque eorum perditionem 
maguopere dolebant. Hic mercenariis usus est, illi 
aatem omnino contrarius : quaudo enim compre- 
heudebatur, aiebat, Sinite hos abire **. L'ceat et lie 
ivtelligere spiritalem luputu, diabolum : etenim uec 
liunc. insilientem oves rapere permisit, Ex quo au- 
tem animam suam pro ovium salute exposuit, com- 
probavit se vere bonum pastorem et non impostorem 
esse. Tradidit enim semetipsum pro redemptione 
omnium. 

Vgns, 15. « Sicul novit me Pater, et ego agnosco 
Pauem ; et animam meam pouo pro ovibus 
meis. » 

Cum dixit pono , ostendit se sponte ac prompte 


trei, οὐχ ἔστιν ἀνάγχης, ἀλλὰ τοῦ ἐσομένου C pati. Illud autem , oportet me adducere, nou necessi« 


tóv. 

t ἄλλα πρόδατα ἔχων ἃ οὐχ ἔστιν Ex. τῆς 
αύτης. » 

) εἶπε διὰ τοὺς ἀπιστήσαντας " οὐ γὰρ πάντα 
Ἰατα ἤχουσαν αὐτοῦ, ἀλλὰ τὰ γνωσθέντα ἐξ 
καὶ γνόντα αὑτόν. Πάντες μέν εἶσι πρόθατα, 
à τὸ τῆς γνώμης διάφορον λέγει, μὴ εἶναι 
τῆς αὐλῆς ταύτης, Ó ἐστι τοῦ χόσμου. Καὶ 
V, ὅτι τῶν Φαρισαίων ἐχθαλλομένων, αὐτὸς 
ὡς Θεὸς ἄρξαι τῶν ἐθνῶν, xal εἰς θεογνω- 
ντας ἀγαγεῖν, ᾿Ιουδαίους τε χαὶ Ἕλληνας, ὁ 
᾿σέως xal τῶν προφητῶν προαναχηρυχθεὶς, 
ἔλλων ποιεῖν. 


τοῦτο ὁ Πατήρ με ἀγαπᾷ" ὅτι ἐγὼ τίθημι p 


div μου, ἵνα πάλιν λάθω αὐτήν. » 

ν λέγει τὴν ἀσφάλειαν, ὃ γέγονεν ἐπὶ τῶν 
ων, οἵτινες ὡς χύριο: τῆς οἰχουμένης εἰσ- 
αἱ ἐξήεσαν, xal οἱ δεὶς αὑτοὺς ἴσχυσεν Ex6a- 
RAM.] 

ὃν σφαγέντων xal ἀπολομένων ἦλθεν ὁ Xpi- 
σαι xai ζωὴν δοῦναι. [Cnaw ] 

τὴν τὴν ἐντολὴν ἔλαδον παρὰ τοῦ Πατρός 
τολὴ δηλοῖ τὴν ónóvoixy τὴν πρὸ; τὸν Πα- 
|! xai ταπεινῶ; λαλεῖ, Ἡ δὲ ἐντολή ἔστιν, 


ἵν ὑπὲρ τοῦ χόσμου. 


in, xvii, 8. 


latis est, sed quid futurum sit signilicantis. 


Vgns. 16. « Et alias oves habeo, qux non sunt ex 
lioc. ovili, » 
. Moc dicit propter infideles. Noa enim omnes oves 
ipsum audiverunt, sed solum iste qua ab ipso 
cognitze, ipsum vicissim cogaoscebant. Omnes qui- 
dem oves sunt, sed propter sententiarum diversita- 
lem ait eas ex hoc ovili, scilicet inundi non esse. 
Et osteudit, ut ejectis Phariszis ip*e tanquam Deus 
gentes recturus sit , omnesque ad Dei cognitionem 
adducturus, tam Judzos quam gentiles , utpote qui 
a Moyse ac prophetis hoc facturus praedicetur. 


VERS. 17. « Propterea me diligit Pater : quia 
ego pono animam meaui, ut ilerum sumam eam, » 

Sortem dicit fortitudinem ; quod in Apostolis 
evenit qui quasi orbis uuiversi domini, ingredie- 
b:ntur et egrediebautur, et. nemo eos valebat im- 
pedire. 

Onnibus interfeclis et perditis venit Christus ut 
$alutem. vitamque largiretur. 

Vens, 48. « Hoc mandatum aetepi a Patre meo. à 


Mandatum significat ejus cum Patre consensio- 
nem, tametsi humilius loquatar, Mandatum — vero. 
illud est ut pro mundo moriatur. 
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ὕει. 20. « Dicebant autem multi ez ipsis : Dz- A ε Ἔλεγον δὲ πολλοὶ ἐξ αὐτῶν - $axavo ἜΝ 


τοοηΐυηι habet εἰ insanit : quid eum auditis ? » 

Cum plus quam bominis essent quae dicebantor, 
vocabant ipsum dzmoniacum. Per hoc autem qnod 
audiens ista Dominus tacebat , nos nostras modeste 
ae leniter ferre injurias docuit. 

Vgas. 24. « Si tu es Christos, dic nobis palam. » 

Etsi non. dilucide se Christum esse dixerit, se 
Linen lucem, pastorem, ac viam vocans, illud ip- 
gum significabat (illis siquidem nominibus Seriptu- 
ra Christum appellare solet). Clariorem enim, inquit, 
eperuin quam verborum vocem szepenumero emisi, 
et non credidistis, quia mon estis ex ovibus meis. 
Ego siquidem ex parte mea , omnia quzxe pastorem 
decent, explevi. Si autem me non sequamini, non 
ideo accidit quo! pastor non sim, sed quod vos non 
silis oves. 


Vgas. 29, « Poster meus quod dedit mili , majus 
omnibus est : οἱ nemo potest rapere de nianu Patris 
wel. » 

Signum ovium domini docilitas, alienarum  in- 
obedientia. Cum solus ex illis qui Filio dati sunt 
Judas in malum cecidit, manifestum est homines 
non natura et essentia inalos esse, sed voluntate 
perverti. 


Vgns. 30. « Ego et Pater unum sumus. » 

Ut ostenderet Patrem ac Filium non quid unum 
esse secundum hypostasin , idcirco dixit : Ego et 
later. Esseutia siquidem et virtute unum sunt, quam 


μαΐνετα!" τί αὐτοῦ ἀχούετε ; » 

Ἐπειδὴ ὑπὲρ ἄνθρωτοον ἣν τὰ λαλολεκ;, ai- 
αὐτὸν δαιμονιῶντα. Δε᾿᾽ ὧν δὲ ταῦτα ἀχηίεν i 
ρος ἐσίγα, ἐδίδαξεν fj X7 πράω; φέρει» oz 
ἑαυτῶν ὕόρεις. 

« Εἰ σὺ εἶ ὁ Χριστὸς, elxk ἣμῖν παῤῥττίς.» 

E! xai μὴ εἶπεν ἑαυτὸν  λευχῶ: Χριστὸν ἃ 
εἰπὼν ἑαυτὸν φῶς, ποιγεένα,, ὁδῶν, Eatarx τς 
(Τούτοις γὰρ εἴωθεν fj Γραφὴ τοῖς 6 ain nc 
τὸν Χριστόν. ) Τῆς γὰρ διὰ τῶν ῥημάτων, τ. 
φεστέραν ἁφῆχα πολλᾶχις φωνὴν Bi τῶν Eos 
χαὶ οὐχ ἐπιστεύσατε, ὅτε οὖχ ἐστὲ ἐκ τῶν zs 
tur τῶν ἐμῶν. Ἐγὼ μὲν yip τὰ παρ᾽ Gc 
πάντα ἐπλήρωσα, ἃ τὸν ποιμένα ποιῆσαι ἐγρτι} 
δὲ μὴ ἀκχολουθεῖτέ μοι, οὐχ ἐπειδὴ οὐκ εἰμὶ zx 
ἀλλ᾽ ἐπειδὴ ὑμεῖς οὐκ ἐστὲ πρόδατα. 

« Ὃ Πατήρ μου, 0; δέδωχέ poc, μεΐξων ziv 
ἐστὶ, xa οὐδεὶς δύναται ἁρπάζειν Bx τῆς χειρὶ; 
Πατρός μου.» 

᾿Απόδειξις τῶν τοῦ χυρέου προθδάτων τὸ εὐΐδα 
τῶν δὲ ἀλλοτρίων τὸ ἀπειθές. Ἐπειδὴ χαὶ b 
εἷς ἦν τῶν δοθέντων τῷ Υἱῷ μετέπεσεν εἰς τω 
δείχνυνται οἱ ἄνθρωποι οὐ φύσει xal xaz' οὐτίοΡ 
τες χαχοὶ, ἀλλ᾽ ἑχουσίως τρεπόμενοι. [Cas] 

€ Ἐγὼ χαὶ ὁ Πατὴρ ἕν ἐσμεν. 1 

Σημαίνων Qv: οὐχ ἔστι χαθ᾽ ὑπόστασιν ἕν ὁ rz 
χαὶ ὁ Υἱὸς, εἶπε τὸ, Ἐγὼ xal ὅ Πατήρ. Ἕν τ 
εἰσι τῇ τε οὐσίχ, χαὶ τῇ δυνάμει, ἣν καὶ χεῖρε 5 


et manum vocat , modo quidem suam , modo vero C λεῖ, ποτὲ μὲν ἑαυτοῦ, ποτὲ δὲ τοῦ Πατρός. 


Patris. 

Vrns. $2. « Respondit eis Jesus : Multa bona opera 
ostendi vobis ex Patre meo , propter quod eorum 
opus me lapidatis? » 


Non mei, iuquit, solius opera sunt, sed totius 
Diviuitotis. Pater euim per Filium iu Spiritu sancto 
cuncta facit. Docet autem nos modestiam , et ne 
extollamur, cum quidpiam a Deo accipimus. 

Vens. 55. « De bono opere non lapidamus te, sed 
de blasphemia : ct quia tu liomo cum sis, facis te 
ipsum Deum. » 

Cum autem ignorarent Filium non in nuda di- 
vinitato venturum, sed ex semine David iucarnau- 
dum, veram confessionem , blasphemiam appella- 
bant, 

Vgns. 56 « Quem Pater. sanctificavit, et misit in 
mundum, vos dicitis : Quia blasphemas : quia dixi, 
Filius Dei sum? » 


Filius autem dicitur sanctificatus, quia missus 
erat ut pro mundi sulute occideretur, Sancta enim 
nominantur, qu: Deo in sacrificium segregata sunt. 

Vgas. 38. « Si autem facio : et si mihi non vultis 
credere, operibus credite, ut cognoscalis, el creda- 
tis quia Pater in me est, et ego in Patre. » 

Cum essentiam ipsam videre non liceat, ab ipsis 
eperibus virtatis immutabilem equalitatem ostendit, 


j Cr. αὐτόγε ^ 


« ᾿Απεχρίθη αὐτοῖς ὁ Ἰησοῦς * Πολλὰ xad lr 
ἔδειξα ὑμῖν Ex τοῦ Πατρός μου, διὰ ποῖον αὐτῶι i 
γον λιθάζετέ ps; » 

Οὐκ ἐμοῦ, φησὶ, μόνου εἰσὶ τὰ ἔργα, ἀλλὶ 5 
πάσης Θεότητος. Ὁ γὰρ Πατὴρ δι᾽ Υἱοῦ ἐν Ivez 
ἁγίῳ πάντα ποιεῖ, Διδάσχει δὲ ἡμᾶς μετριοςρι 
xai μὴ ἀλαζονεύεσθαι, ἐὰν λάδωμέν τι παρὸ δὲ 

« Περὶ χαλοῦ ἔργου οὐ λιθάζομέν σε, ἀλλὶ ΚΞ 
βλασφημίας" καὶ ὅτ: σὺ ἄνθρωπος ὧν, ποιεῖς σεσὰ 
Θεόν. » 

᾿λγνοοῦντες δὲ ὅτι οὗ γυμνῇ τῇ θεότητι Ends 
Υἱὸς ἐπιδημεῖν, ἀλλὰ σαρχούμενος ix σπέρρε 


υ Δαδὶδ, βλασφημίαν ἔλεγον, τὴν ὀρθὴν ὁμολογίαι. 


« Ὃν ὁ Πατὴρ ἡγίασε, χαὶ ἀπέστειλεν εἰς τὸν! 
δμον, ὑμεῖς λέγετε. Ὅτι βλασφη μεῖς - ὅτι c 
Υἱὸς τοῦ Θεοῦ εἰμι; » 

᾿Αγιασθεὶ; δὲ λέγεται ὁ Υἱὸς, ὃ πειδὴ ἐπέ 
σφαγῖνα! ὑπὲρ τῆς τοῦ χόσμου σωττ, pias. γα" 
ἐστι τὰ ἀφορικόμενα τῷ Θεῷ εἰς θυσίαν. 

« Εἰ δὲ ποιῶ" x3» ἐμοὶ μὴ πιστεύετε, τοῖς fp 
πιστεύσατε, ἵν γνῶτε xal πιστεύσγτε, ὅτι ἐν ἐπ 
Πατὴο, χἀγὼ ἐν αὑτῷ. » 

Ἐπειδὴ τὴν οὐσίαν ἰδεῖν ἀϊκέχανον͵ ἀπὸ tis 
ἔργων ἰσότητο: τὸ ἀπχράγλαχτον τῆς δυνάμεως: 


NI 
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| ᾿ἔστησι, δι ὧν λέγει ἐξ ἑαυτοῦ γινώσκεσθαι τὸν Πα- A eum propter ea ex ipso Patrem et ex Patre ipsum 


πέρα, xat ἐχ τοῦ Πατρὸς ἑαυτόν. 
ἢ Ἐγὼ ἐν τῷ Πατρί εἶμι, χαὶ ὁ Πατὴρ ἐν ἐμοὶ θεω- 
, sitat, χατὰ τὸ ταυτὸν τῆς φύσεως xal τῆς οὐσίας. 
ὰν Ὁ γὰρ ὁ τῆς φύσεως ὄρος, x&v ἐν ἰδιαζούσαις ὑπάρ- 
Best νοοῦμεν τὴν ἁγίαν Τριάδα. Ὁ γὰρ Πατὴρ οὐχ 
ἐξ στιν Υἱὸς, ἣ Πνεῦμα, οὔτε μὴν τὸ ἀνάπαλιν, εἰ xal 
"el y εἰσὶν ἐν διαστάσει διὰ τὴν πρὸς ἀλλήλους χοινω- 
"áyfay τε xal ἰσότητα. El γὰρ xal ἐφ᾽ ἡμῶν ἡ τοῦ τε- 
πἰχόντος οὐσία γινώσχεται, καὶ ἐν τῷ τεχθέντ: ὁ macho, 
"ixazk τὸν τῆς οὐσίας λόγον " ἀλλὰ τῷ κεχωρίσθαι 
9 dide τοῖς σώμασιν, οὐχέτι ἕν ἐσμεν οἱ πολλοί, 
τῇ ι 


W^ κε Kal ἀπῆλθε πάλιν πέραν τοῦ Ἰορδάνου. » 

Kf ἘῈξ ὧν εὐχόλως αὐτοὺς διαφεύγει, xat ἀχόντων 

ih αὐτῶν, δείχνυται, ὅτι οὐχ ἂν ἑάλω εἰ μὴ ἐχών. 

Ὡς Kai πολλοὶ ἦλθον πρὸς αὐτὸν, χαὶ ἔλεγον" Ὅτι 

Lt Ἰωάννης μὲν σημεῖον ἐποίησεν οὐδέν. » 

Σ “Ἵνα ἀναμνήσῃ τοὺς ὄχλους, ὧν εἶπε περὶ αὐτοῦ ὁ 
Ἰωάννης, ἦλθεν ἐχεῖ. Οἱ δὲ περάσαντες τὸν μυστι- 

5 xbv Ἰορδάνην, ἀποχομίζονται πρὸς Θεὸν, ὡς χαὶ ὁ 

€ Χριστὸς περάσας τὸν Ἰορδάνην ἦλθεν εἰς τὴν τῶν 

ει ἐθνῶν Ἐχχλησίαν, xaX ἔμεινεν ἐχεῖ, 


ΚΕΦΑΛ. ΙΑ’. 


« ᾿Αχούσας δὲ ὁ Ἰησοῦς εἶπεν * Αὕτη ἡ ἀσθένεια 
οὖκχ ἔστι πρὸς θάνατον, ἀλλ᾽ ὑπὲρ τῆς δόξης τοῦ Θεοῦ, 
ἵνα δοξασθῇ ὁ Υἱὸς τοῦ Θεοῦ δι’ αὐτῆς. » 

Οὐχ ἔστι πρὸς θάνατον, τουτέστι πρὸς διηνεχῇ, 


, 


cognosci dicit. 

Ego in Patre sum, et Pater in me conspicitur, 
secundum natur: atque substantie identitatem. 
Una siquidem est natur: definitio, tametsi in pro- 
priis subsistentiis sanctissimam Trinitatem cogno- 
scamus. Pater enim non est Filius vel Spiritus san- 
ctus, neque e diverso, licel mutua communione at- 
que zequalitate non differant. Etenim quamvis etiam 
in nobis genitoris substantia cognoscatur, et in nato 
pater, secundum substantiz: rationem : sed cum 
corporibus distinguamur, uequaquam jam amplius 
quid unum sumus mulii. 

VgRs. 40. « Et abiit iterum trans Jordanem. » 

Exinde autem, quod facile illos effugiat vel invi- 


B tos, arguit, eum nonnisi voluntate sua captum esse, 


Vrns. 41. « Et multi venerunt ad eum, et dice- 
bant : Quia Joanues quidem signum fecit nullum. » 

Ut turbas eorum qux de ipso Joannes dixerat, 
commoneret, eo concessit. Qui autem mysticum 
Jordanem transeunt , ad Deui accedunt ; quemad- 
mo.lum et Christus Jordanem transiens venit ad gen- 
tium Ecclesiam, ibique permansit. 


CAP. XI. 


VgBs. ὁ. « Audiens autem Jesus, dixit eis : In(ir- 
mitas liec non est 3d martem, sed pro gloria Dei, 
ut glorificetur Filius Dei per eam. » 

Non est ad mortem, scilicet ad mortem perpetuam, 


ἀλλ' εἰς μόνας τέσσαρας ἡμέρας, ἐπειδὴ ἀνέστη C sed per quatuor dies tantum, cum non diutius in 


μετ᾽ o9 πολύ. Πρὸς τὸ πέρας δρῶντες τοῦ πράγματος, 
λέγομεν μὴ εἶναι πρὸς θάνατον τὴν ἀσθένειαν. Οὐ 
τοσαύτης fj» δόξης χαὶ θαύματος τὸ ἐγεῖραι τὸν Λά- 
ζαρον ix τῆς νότου, ὅσον τὸ ἀναστήσαι αὐτὸν Ex 
νεχρῶν. [Cnau.] 

« Ἵνα δοξᾳσθῇ. φησὶν, ὁ Υἱὸς τοῦ ἀνθρώπου δι᾽ 
αὐτῆς. a 

Οὐ γὰρ τοσαύτης ἦν δάξης χαὶ θαύματος, τὸ ἐγεῖ- 
ραι τὸν Λάζαρον ἐκ τῆς νόσου, ὅσον τὸ ἀναστῆσαι 
αὐτὸν ἐχ νεχρῶν. 

« Ὡς οὖν ἤχουσεν ὅνι ἀσθενεῖ, τότε μὲν ἔμεινεν 
ἂν ᾧ ἣν τόπῳ δύο ἡμέρας. » 

Διὰ «οὔτο δὲ ἔμεινεν ἐχεῖ δύο ἡμέρας ἵνα ἀπο- 
θάνῃ χαὶ ταφῇ, χαὶ μὴ εἴπωσιν οἱ Ιουδαῖοι, ὅτι xa- 
ρωθέντα αὑτὸν ἀνέστησε. Διὰ τοῦτο δὲ προλέγει τοῖς 
μαθηταῖς, Ἄγωμεν εἰς τὴν "Iovóalar, ἵνα μὴ 
ἀθρόον ἀπελθόντος αὐτοῦ ἐχεῖ ταραχθῶσιν, 'Exetvot 
δὲ οὕπω ὄντες ἀπηρτισμένοι, χαὶ νομίζοντες ὅσι 
ἄχων ἔπασχεν, εἶπον᾽ Nov. ἐζήτουν σε Ai6ácat, 
καὶ πάλιν ὑπάγεις ἐκεῖ; 

€ ᾿Απεχρίθη ὁ Ἰησοῦς - Οὐχὶ δώδεχά εἰσιν ὧραι 
τῆς ἡμέρας ; » 

Τὸ δὲ, ζητοῦσί σε «λιθίσαι, χαὶ τὰ ἑξῆς, ὡς 
μήπω ὄντες ἀπηρτισμένοι, xa νομίζοντες ὅτι χαὶ 
ἄχων ἔπασχεν, εἶπον τοῦτο᾽ « Οὐχὶ δώδεχα ὧραί 
εἶσι ; » xaY τὰ ἑξῆς. [Ὁκλκμ.] 

Ὥσπερ ἄστατος ἣ ἡμέρα ἀπὸ ὥρας εἰς ὥραν με- 
ταδαίνουσα, οὕτω χαὶ ἡ τῶν ἀνθρώπων γνώμη, 5 


morte detentus est. Finem intendentes diclinus inflr- 
mitatem non esse ad mortem, Non tam gloriesum 
et mirabile erat Lazarum a morbo sanare quam e 
mortuis suscitare. 


« Ut glorificetur, inquit, Filius hominis per 
eant. » 

Non enim tantz glorie vel miraculi opus erat, 
Lazarum a morbo liberare, quam a mortuis ipsum 
suscitare. 


Vgns.6. « Ut ergo audivit quia infirmabatur, tunc 
quidem mansit in eodem loco duobus diebus. » 

Idcirco autem mansit ibi duobus diebus, ut ex- 
spiraret, ac sepeliretur, ne Jud:zi dicerent , qnod 
somno gravatum excitasset. Propterea vero pr:edi- 
cit discipulis, Eamus in Judeam , ne ipso eo ite- 
rum eonfestim abeunte turbarentur. Jpsi aotem, 
utpote adhuc imperfecti , et existimantes eum in- 
vitum pati, dicunt : Nunc querebant te lapidare, et 
tterum vades illuc? 


Vgns. 9. « Respondit Jesus : Nonne duodecim 
sunt herz diei? » 

lloc vero, querunt te lapidare, etc., dicebant quia 
adhuc ignari erant, putabant enim etiam invitum 
passurum. Propterea dixit : « Nonne duodecim horse 
sunt diei?» etc. 

Quemadmodum instabilis cst dies ab hora ad lio- 


ram transiens, sic sensus hominum, scilicet Ju- 
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δ δπὲρ ἑαυτοὺς εὐχαριστῶμεν. Τοῦτο ἐπὶ φίλων λέ- A el nos ei pro nobis gratias agamus. Quod inter ami- 


Ὦχγεται xay ὁμοτίμων. 

ἃ ε Ἐγὼ δὲ ἤδειν ὅτι πάντοτέ μου ἀχούεις, ἀλλὰ 
ειδιὰ τὸν ὄχλον τὸν περιεστῶτα εἶπον" ἵνα πιστεύσωσιν 
κὅτι σύ με ἀπέστειλας. » 

Ἐν τοῖς ὑπὲρ φύσιν φαίνεται ἡ τοῦ Θεοῦ δόξα. 
πὰ LÀ δὲ τοῦ Πατρὸς δόξαν φησὶ, διὰ τὸ ἀσθενὲς τῶν 
ἑεἀχροατῶν, xai διὰ τὸ ἀχενόδοξον οὐχ εἶπεν, "Ὄψει 
Ly τὴν δόξαν μον, ἀλλὰ, τὴν τοῦ Πατρός !. 


E 
z. € Kai ταῦτα εἰπὼν, φωνῇ μεγάλῃ ἐχραύγασε" 
᾿Λάζαρε, δεῦρο ἕξω. » 

"D; πόῤῥωθεν οὖσαν τὴν ψυχὴν διὰ χραυγῆς χαλεῖ, 
í,90 μὴν ὡς οὖσαν ἐν τῷ μνήματι, ὡς Ἑλλήνων μυ- 
,; θαύουσι παῖδες. Ἢ χραυγὴ δὲ τοῦ Κυρίου, τύπος fv 
NE μεγάλης σάλπιγγος, τῆς μελλούσης ἠχῆσαι ἐν 

«τῇ χοινῇ ἀναστάσει. Οὕτω γὰρ καὶ ἡ χαθολιχὴ μέλ- 
ἔχει γίνεσθαι m ἀνάστασις, ἐν ἀτόμῳ, ἐν ῥοπῇ 
ὀφθαλμοῦ. Ὅμοιον σημεῖον σχεδὸν τῆς ἀναστάπεως, 
8 τὸ δεδεμένων τῶν ποδῶν, xal τῶν χειρῶν, vai 
ΙΣ τῶν ὀφθαλμῶν ἐξελθεῖν περιπατοῦντα. Διὰ δὲ 5 τοῦ 
λύειν ἐμαρτύρουν, ὅτι οὐχ ἦν φαντασία *, ἀλλὰ ὁ 
& Δάζαρος ἦν. 
ξ Ὡς ἀνόσιόν τι τετολμηχότα διέθαλλον, ὡς «iv 
« «εθαμμένον ἀνασχάψαι ἐπιτάξαντα' μετὰ τοσχύτας 
ἀποδείξεις, ὡς περὶ Ψιλοῦ ἀνθρώπου ἔλεγον, ἀγ- 
, wooUvts, ὅτι αὐτὸς fv ὁ Χριστὸς ὁ τῶν σημείων 
. δημιουργός. [Cnaat.] 
«Τινὲς δὲ ἐξ αὐτῶν ἀπῆλθον πρὸς τοὺς Φαρισαίους,» 


, “-- χαὶ d; ἀνόσιόν τι τετολαηχότδ ποιῆσαι διέδαλον, C 


᾿ ὡς τὸν τεθαμμένον ἀνασχάψαι ἐπιτάξαντα. 

Q0 Τί ποιοῦμεν, ὅτι οὗτος ὁ ἄνθρωπος πολλχ ση- 

| μεῖα ποιεῖ; » 

᾿ς Μετὰ τοσαύτας ἀποδείξεις ὡς περὶ ψιλοῦ ἀνθρώ- 
που ἔλεγον, ἀγνοοῦντες ὅτι αὐτὸς ἣν Χοιστὸς, ὁ τῶν 

᾿ σημείων δημιουργός. 

« Ἐὰν ἀφῶμεν αὐτὸν οὕτω:, πάντες πιστεύσου- 
σιν εἰς αὐτὸν, xaX ἐλεύτουται οἱ Ρωμαῖοι, χαὶ ἀροῦ- 
ev ἡμῶν τὸν τόπον, xo [τὸ] ἔθνος. » 

Ἐν, φησὶν, οἱ πιστεύοντες εἰς αὐτὸν ποιήσωσιν 
αὐτὸν βασιλέα, ἐπέρχονται ἡμῖν ὡς τυραννήσασιν 
οἱ Ῥωμαῖοι, χαὶ γυμνοῦτιν fjpdz πάντων, Διὰ τὸ 
μὴ ὑπομεῖναι, τὰ δεινὰ ἔλεγον, ἵνα ἀναιρεθῇ. Καὶ 
ὅτε αὐτὸν ἐφόνευσαν, τότε ἐξέδη τὰ λυπηρὰ χατ᾽ 


αὑτῶν. 


« Τοῦτο δὲ ἀφ᾽ ἑαυτοῦ οὐχ εἶπεν, ἀλλὰ ἀρχιερεὺς 
ὧν τοῦ ἐνιαυτοῦ ἐχείνου προεφήτευσεν, ὅτι ἔμελλεν 
Ἰηστοὺς ἀποθνήσχειν ὑπὲρ τοῦ ἔθνους. » 

Στόματι λαλοῦντι μόνον (οὐ μὴν τῆς τοῦ ἁγίου 
Πνεύματος χάριτος ἁψναμένης αὐτοῦ τῆς χαρδίας), 
πρὸς τιμὴν τῆς ἱερατείας, ἐδόθη αὐτῷ τὸ προειπεῖν 
(οὐ μὴν ὡς προφήτῃ) Οὐδὲν δὲ ὠφελεῖ τινα τὸ οὕτως 
προφητεῦσαι. "'Apu^zst γὰρ χατὰ τῶν μὴ ὀρθῶς 
πιστευόντων, προλεγόντων δέ τινα, οἴτινες ἐὰν εἴ- 


| Cr. "Ev 5. ὑ, φ. ταίν. dj τ. Θεοῦ δόξα, διὰ τὸ ἀσθενὲς ΄ "os 
ἀχενόδοξον οὐχ εἶπεν, Ὄψει τὴν δύξαν μου, ἀλλὰ, τὴν τοῦ Πατρός. δ Cr. γενέσθαι, * Cr. sine δέ. 


φάντασμα. 


ij 


cos et a quales locum habet. 

Vins. 42. « Ego autem sciebam quia semper 
me audis, sed propier populum, qui circumstat, 
dixi : ut credant quia tu me misisti. » 

In rebus siquidem supernaturalibus Dei gloria 
cernitur. Patris autem gloriam appellat, propter au- 
ditoerum imbecillitatem; et ad evitandam inanern 
gloriationem, non dixit, videbis gloriam meam, sed, 
Patris. 

Vrns. 45. « Hzc cum dixisset, voce magna cla- 
mavit : Lazare, veni foras. » 

Animam quasi procul distantem clamando vocat, 
non utique, ut Graci fabulantur, quasi in sepulcro 
etzsistentem. Ille autem Domini clamor, typus erat 
magn2e illius tube, qu: in universali resurrectione 
flet, in momento, in ictu oculi. Simile fere resur- 
rectionis indicium est, quod /igatus pedes et manus, 
el oculos, egressus sit ambulans. lpsum autew 
solventes, testabantur non esse prastigiuin, sed 
ipsum Lazarum. 


Illum arguebant quasi aliquid impium attenta- 
visset, mortuum e sepulero exire jubendo. Post 
tanta miracula sicut de puro liomine adhuc loque- 
bantur, nolentes agnoscere illum esse Christum 
qui prodigia operabatar. 

Vgns. 46. «Quidam autem ex ipsis abieruntad Pha- 
risze08, ὃ — et tanquam sacrilegi quid perpetrantem 
traduxerunt, utpote qui sepultum effodi curaverit. 

Vrn8. 47. « Quid facimus, quia hic homo multa 
signa facii? » 

Post tot signa, tanquam de vili liomine loquc- 
bantur, nescientes ipsum esse Christum, et tanto- 
rum auctorem miraculorum. 

Vgns. 48. « Si dimittimus eum sic, omnes cre- 
dent in eum : et venient Romani, et tolleut nostrum 
locum, et. geutem. » 

Cum, inquiunt, credentes in eum , facturi sunt 
ipsum regem, supervenient nobis, tanquam tyran- 
nidi subjectis, Romani, qui rebus omnibus nos 
exuent. Quod nimirum ipsum non ferrent, istiusmodi 
dicebant, quo e medio tolleretur. Cumque ipsum 
interfecerunt, tunc ea ipsa qua timebant . eis mala 
evenerunt. 

Vegas. 51. « Hoc autem a semetipso non dixit : 
sed cum essel pontifex anui illius, prophetavit, quod 
Jesus moriturus erat pro gente. » 

Ore teuns duntaxat proloquenti (divini Spiritus 
gratía cor ejus nequaquam attingente), propter $a- 
cerdotii disnitatem, concessum illi fuit (non tamen 
tanquam prophetz), ut futura przediceret. Sie autem 
aliquid przidicere, uihil prodest. Convenit enim 
loc etiam pravis fidelibus ut quidpiam praedicant, 


νὲς τῶν ἀχροατῶν. Τὴν τοῦ Πατρὸς δόξαν, qnot, διὰ τὰ 
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ἰκυθὺς ἀπέθανεν, ἀλλ᾽ ἐπέζησε, xal ἔμεινεν ἐσθίων A Non enim illico mortuus est, sed supervixit, remau- 


ἱκαὶ πίνων, xaX τὰ συνήθη πράττων, ὅπερ ὡς ἀπο- 
θαυμάζων ὁ εὐαγγελιστὴς εἶπε. 

ἔς Λέγει οὖν εἷς Ex τῶν μαθητῶν αὐτοῦ, Ἰούδας 
Σίμωνος Ἰσχαριώτης, ὁ μέλλων αὐτὸν παραδιδόναι * » 
δ Μέμφεται ὁ Ἰούδας ὅτι μύρον προσήνεγκε, καὶ 
Xx ἀργύριον, ἀγνοῶν τὸ ὄντως χαλόν. Δεῖ γὰρ τὴν 
wi; Θεὸν δωροφορίαν P, προτιμωτέραν εἶναι τῶν 
πτωχῶν. 

& ε Εἶπε δὲ τοῦτο, οὐχ ὅτι περὶ τῶν πτωχῶν ἔμέλεν 
αὐτῷ, ἀλλ᾽ ὅτι χλέπτης ἦν, χαὶ τὸ γλωσσόχομον 
ule. » - 

Ἡνείχετο δὲ αὐτοῦ ὁ Κύριος χλέπτοντος, ἵνα μὴ 
ἐλΐπῃ, ὅτι Διὰ χρημάτων ἔρωτα, καὶ ἔνδειαν ἐποιτσά- 
ἐμὴν τὴν προδοσίαν. Ἱἱερόσυλος fjv ὁ Ἰούδας, τὰ τῷ 

ϑεῷ ἀνατεθειμένα χρήματα χλέπτων. 

: «Ἐἶπεν οὖν ὁ Ἰησοῦς. ΓΑφες αὐτὴν, εἰς τὴν 
τμέραν τοῦ ἐνταφιασμοῦ μου τετήρηχεν αὐτό. » 

, Πρὺς ἔλεγχον τοῦ ἀναισθήτου Ἰούδα ἐμνήσθη τοῦ 
ἀνταφιασμοῦ" τῆς δὲ γυναιχὸς ὑπεραπολογεῖτα:, ἵνα 
pA δόξῃ προτιμᾷν ἑαυτὸν τῶν πτωχῶν. Εἰπὼν, 
“Ἄφες, τὴν τοῦ Ἰούδα ὑπόχρισιν ἐλέγχει, τὰ ἄξια 
Σπαίνου μεμφόμενον. Ἐπειδὴ δὲ ἡ τοῦ μύρου δα- 
“κάνη, οὐ διὰ τρυφὴν ἐγένετο, ἀλλὰ διὰ χρείαν μυ- 
στικὴν, ἀπολογεῖται ὑπὲρ τῆς Μαρίας, εἰ καὶ ἡγνόει 
τοῦ μυστηρίου τὴν δύναμιν, xaX τὴν oixovoplav. AU 
ἕν δὲ εἶπεν ἐνταφιασμὸν, χαταισχύνει τὸν Ἰούδαν, 
ὅτι δι᾽ αἰσχροχέρδειαν ἔμελλε προδοῦναι τὸν δι- 
Βάσχαλον. 

« “Ἐλαύον τὰ Bata τῶν φοινίχων, xai ἐξῆλθον εἰς 
ὅ πάντησιν αὐτῷ, καὶ ἔχραζον' ὯὩσαννά. » 

ὭὯ; νενιχηχότι τὸν θάνατον ὑπήντησαν αὐτῷ μετὰ 
Batov. Ἢ Δαδὶδ προφητεία διὰ τούτου πληροῦται. 
Tono; ἐστὶ τοῦ νόμου τὰ ἔθνη, οὗς ὁ Κύριος ὄντας 
ἀχαθάρτονυς πεποίηχεν ὑποχειρίους. [Cnas.] 

— Τύπος δέ ἔστιν ὁ πῶλος τῶν ἐθνῶν, ὧν ὁ Κύριος 
χαθίσας, ἀνάγει εἰς τὴν ἄνω Ἱερουσαλὴμ, ἧς τύπος 
ἢ ἐπίγειος. Πῶλον δὲ αὐτοὺς χαλεῖ, ἐπειδὴ ἀγύμνα- 
στοι ἦσαν τῆς xav' εὐσέδειαν πίστεως. 

᾿ς Ταῦτα δὲ οὐχ ἔγνωσαν οἱ μαθηταί, » 

!" Διὰ τοῦτο γὰρ ἠγνόουν, ἵνα μὴ σχανδαλισθῶσιν, εἴ 
γε βασιλεὺς ὧν τοιαῦτα μέλλει πάσχειν, καὶ ὅτι οὐχ 
"ἡδύναντο εὐθὺς χωρῆσαι τὴν γνῶσιν τῆ: βασιλείας. 


sitque comedens et bibeus , et consueta faciens, uti 
quasi admirabundus evangelista iudicat. 

Vgns. 4. « Dixit ergo unus ex discipulis ejus, 
Judas Iscariotes, qui erat eum traditurus. » 

Reprehendit eam Judas , quod unguentum obtu- 
lisset, et non pecuniam : nesciebat utique quid de- 
ceret. Munus enim quod Deo offertur, pretiosius 
esse debet, quam quod pauperibus erogatur. 

Vgns. 6. « Dixij autem hoc, non quia de egenis 
pertinebat ad eum, sed quia fur erat, et loculos 
labens. » 

Eum etiam furem exsistentem Dominus toleravit, 
ne se divitiarum cupiditate, vel pr:e egestate pro- 
ditionem adornasse diceret. Sacrilegus itaque erat 


D Judas, ut qui res Deo oblatas furabatur. 


VeRs. 7. « Dixit ergo Jesus : Sinite illam, ut in 
diem sepulturz* mez servet illud. » 

Ad insensatum illum Judam reprehendendum, 
sepuliurze mentionem fecit : inulierem vero defen- 
dil, ne 86 pauperibus przferre videretur. Dimitte, 
inquit, Judze simulationem increpans, ut qui digna 
laude reprebendat. Cuin vero unguenti effusio et 
expense, non deliciarum causa facta essent , sed 
propter usum mysterii, Mariam excusat, tametsi 
vim mysterii, ac dispensationem ignorantem. Se- 
pulturt* autem mentionem faciendo Judam coufun- 
dit, quod nimirum turpis lucri gratia magistrum 
esset proditurus. 

VERs. 13. « Acceperunt ramos palmarum, et 
processerunt obviam ei, et clamabaut : Hosanna. » 

Ut mortis victori processerunt obviam ei, cum 
ramis palmarum. Sic Davidis prophetia impletur. 
Typus legis gentes quos Dominus ex inlidelitatis 
inmunditia in ditionem suam adduxit. 

Pullus autem figura est gentium, quibus insidens 
Dominus, adducit eas ad supernam Jerusalem, 
cujus hzec terrestris typus erat. Pullum vero eas 
vocat, quod ad pietatem ac fidem nondum essent 


informat 


VgRs. 16. « Ilxc non cognoverunt discipuli. » 

Idcirco enim ignorabant, ne scandalizarentur, si, 
rex cum esset, talia. passurus erat, et quia non 
poterant ita statim regni ejus cognitionem capere. 


« Ὁ δὲ Ἰησοὺς ἀπεκρίνατο αὐτοῖς, λέγων "EXM,- Ὁ — VERs. 95. « Jesus autem respondit eis, dicens : 


λυθεν ἡ ὥρα, ἵνα δοξασθῇ ὁ Υἱὸς τοῦ ἀνθρώπου. » 

Καὶ μὴ χρώμενοι τῷ νόμῳ, ἀνέπεσαν προσχυνή- 
σοντὲες εἰς τὸν νόμον, ὡ; εἰς σεπτὸν τόπον διὰ τὰ 
γενόμενα θαύματα περὶ Ἰουδαίων. [Cnau.] 

Δόξαν δὲ χαλεῖ τὴν ἀνάστασιν, μεθ᾽ ἣν ὁ Υἱὸς τοῦ 
Θεοῦ ἐδοξάσθη. Καιρὸς οὗτος τοῦ μεταδῆναι τοὺς 
μαθητὰς ἐπὶ τὰ ἔθνη, εἰ χαὶ χατὰ τὴν ἀρχὴν οὐχ 
ἐποίησαν τοῦτο, ἵνα μὴ σχκανξαλισθῶσιν Ἰουδαῖοι. 

« ᾿Αμὴν, ἀμὴν λέγω ὑμῖν, ἐὰν μὴ ὁ χόχχος τοῦ 
σίτου πεσὼν εἰς τὴν γὴν ἀποθάνῃ, αὐτὸς μόνος μένει. 
"Eàv δὲ ἀποθάνῃ, πολὺν χαρπὸν φέρει. » 


Ρ (ἀν. 515.5 xal δωροφορίαν. 


Venit hora, ut clorificetur Filius hominis. » 

Quauvis legem non observarent, in. legem ut. in 
locum sancium procidentes adoraverunt propter ni- 
racula in Judaeos facta. 

Gloriam autem vocat resurrectionem, post quam 
Filius Dei glorificatus est. Tempus illud erat, quo 
discipulis ad gentes transeundum erat, licet ab ini- 
tio id non fecerint, ne Judzei scandalizarentur. 

Vgns. 24. « Amen, amen dico vobis, nisi granum 
frumenti cadens in terram, mortuum fuerit, ipsam 
solum manet; si autem mortuuiu fuerit, multum 
fructum affert, » 
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przdicatio capiet incrementum, et gentiles credent. 
Neque diffidite : nam et in frumento id accidit. 
Cuum per passionem mortuus fuero, resuscitatus 
majori gloría resurgam; omues enim in me tan- 
quam Deum credituri sunt. 

VgRs. 25. « Qui amat animam suam, perdet 
eam : el qui odit animam suam in boc mundo, in 
vitam aeternam custodit eam. » 

Hec dixit Dominus, non quasi anima quidquam 
inde patiatur : sed amorem vocat anim:e, velle vi- 
deri eam retinere, nec corpus periculis exponere. 
lle itaque qui amat animam suam, et perdit eam, 
est is qui absurdis ejus indulget cupiditatibus. Qui 
autem odit el servat eam, est, qui eidem absurda 
pracipienti tninime morer gerit. 


VEns. 28. « Pater, clarifica nomen tuum. » 

Gloriam autem vocat crucein, per quam homines 
cognoverunt nomen Patris. 

Venit ergo vox de celo. Quomodo autem vox hzc 
facta sil, nostrum non est dicere : non enim, quasi 
corpus liabeat Pater, locutua est, ut aliqui hzeretici 
asiruere voluerunt. 

Conspicuus quidem semper erat Christus in mi- 
raculia suis, cooperatorem babens Patrem, qui et 
denuo eum glorificat signis in morte. In quantum 
enim hoino est, a Patre suscitatus fuit ; licet etiam 
Filius, in. quantum est natura Deus, semetipsum 
Suscila vit. 


Vgns. 29. « Turba ergo, quz stabat et audierat, C 


dicebat tonitruum esse factum. Alii dicebant : Àn- 
gelus ei locutus est, » 

Turb:e quidem vox illa erat obscura, forte autem 
discipulis per Christum innotuit, Oportuit autem 
scire Judaos, Patrem eo quo ipse nosset modo re- 
spoudere : Christus euim non petierat tonitruum 
emitti. 


Vgns. 32. « Et ego si exaliatus fuero a terra, 
omnia tralhau ad meipsum. » 

Cum dixit omnia, etiam gentiles designavit. Tra- 
hit autem, tanquam a tyranno detentos, et non va- 
lentes ex semetipsis effugere : quod alibi rapinam 
appellat. Nemo hic subjiciat : Quomodo ergo te supe- 
ravit? Non enim resurgo solum, sed et omnes tralio 
ut in me credant, quoniam Deus sum, et non inerus 
homo. 


Vgns. 55. « (Hoc autem dicebat , signiflcans qua 
morte esset moriturus. ) » 

Ostendens ipsum sponte passum, et scivisse non 
solum mortem, sed etiam modum ejus, evagge- 
lista eam crucem nominavit. 


Vgns. 54. « Nos audivimus ex lege, quia Christus 
manet in seternum. » 

ignorabant Judxi Christum tanquam ovem occi- 
dendum ; post resurrectionem vero manere in :eter- 
pum, nop amplius moriturum. 


αὔξει τὸ χήρυγμα, καὶ ol ἐξ ἐθνῶν πιστεύποϊ 
μὴ ἀπιστεῖτε" καὶ γὰρ καὶ ἐν τῷ σίτῳ τις 
νεται, Ὅταν παθὼν ἀποθάνω,, ἀνιστάμενκι: 
πλείονος δόξης ἀἐγεροῦμαε μέλλουσι ri; z 
πιστεύειν εἰς ἐμὲ ὡς Θεόν. 

« Ὁ φιλῶν τὴν Ψυχὴν αὑτοῦ, ἀπολές' : 
xai ὁ μισῶν τὴν Ψυχὴν αὑτοῦ ἕν τῷ xózs 
εἰς ζωὴν αἰώνιον φυλάξει αὑτήν. » 

Ταῦτα εἶπεν ὁ Κύριος, οὐχ ὡς τῆς ψυχῆς ἐν 
τι πασχούσης, ἀλλὰ Ψυχτις φιλίαν χαλεὶ zi 
αὐτὴν κατέχειν, xal μὴ διδόνχι εἰς χινὸυν 
σῶμα. Ἐκεῖνο: οὖν ἐστιν ὁ φιλῶν τὴν iy: 
xai ἀπολλύων αὑτὴν, ὁ τὰς ἐπιθυμίας 277; 
τὰς ἀτόπους. Ὃ δὲ μισῶν xai σώζων αὐτὴ 


b πειθόμενος αὑτῇ ἐπιταττούσῃ τὰ ἄτοπα. 


« Πάτερ, δόξαπόν σου τὸ ὄνομα. » 

Δόξαν δὲ χαλεῖ τὸν σταυρὸν, δι᾽ οὗ αἱ 
ἔγνωσαν τὸ τοῦ Πατρὸς ὄνομα. 

ἵΒι1θὲν οὖν φωνὴ ἐκ τοῦ οὐρανοῦ. lk 
φωνὴ διεσχευάσθη, οὐχ ἡ μῶν ἔστιν εἰπεῖν" s 
σῶμα ἔχων ὁ Πατὴρ ἐλάλησεν, ὥς τινες bez: 
εἰπεῖν αἱρετιχοί. 

Περίδλεκτος μὲν ἦν ἀεὶ ὁ Υἱὸς ἂν τοῖς zio 
συνεργὸν ἔχων τὸν Πατέρα, καὶ εἰσαῦθις δὶ 
αὐτὸν διὰ τοῦ ἐπὶ τῷ θανάτῳ σημείου. 0; 1 
θρωπος, διὰ τοῦ Πατρὸς f$y£p0n- εἰ xai ὑ; 
Θεὸς ὁ Υἱὸς ἑαυτὸν ἤγειρε. 


ε Ὁ οὖν ὄχλος ὁ ἑστὼς καὶ ἀχούσας͵ Eie 
τὴν γεγονέναι. “Ἄλλοι ἔλεγον: “Αγγελο; ci 
λάληχεν. » 

Τῷ μὲν πλήθει ἄσημος fj φωνὴ, ἴσως δὲ 
μαθηταῖς διὰ τοῦ Χριστοῦ ἐγνωρίσθη. Ἔδει: 
τοὺς Ἰουδαίους, ὅτι ὁ Πατὴρ ἦν, ὁ ἀντιφθεν 
χαθ᾽ ὃν οἷδε τρόπον’ o0 γὰρ βροντὴν τησεν ὁ 
γενέσθα!. 

«€ Κἀγὼ £xy ὑψωθῶ ix τῆς γῆς, πάντας 
πρὸς ἐμαυτόν. » - 

Εἰπὼν Πάντας, χαὶ τοὺς ἐξ ἑθγῶν m 
Ἕλχει δὲ ὡς ὑπὸ τυράννου κατεχομένους, 
δυναμένους ἀφ᾽ ἑαυτῶν φυγεῖν, ὅπερ ἀλλαχι 
ἁρπαγήν. Καὶ μὴ λεγέτω τις " Πῶς xai ao 
εγένετο ; Οὐ γὰρ μόνον ὅτι ἀνίσταμαι, ἀλλὰ x 
τας ἕλχω, εἰς τὸ πιστεῦσαι εἰς ἐμὲ, ὅτι 0: 
20 ψιλὸς ἄνθρωπος. 

« (Τοῦτο δὲ ἔλεγε, σημαΐνων ποέῳ θανάτῳ 
ἀποθνήσχειν.) » 

ἼἜδειξεν ὅτι ἑκὼν ἔπαθε, χαὶ εἰδὼς Geo 
ἀποθνήσχει, ἀλλὰ xal ποίῳ τρόπιν, ὁ εὐαγὶ 
τὸν σταυρὸν ὠνόμασε θάνατον. 

€ Ἡμεῖς ἠκχούσαμεν ix τοῦ vóuou , ὅτι 6: 
μένει εἰς τὸν αἰῶνα. » 

᾿Αγνοοῦσιν Ἰουδαῖοι ὅτι Χριστὸς ὡς μὲν π 
σφαγιάσεται, ἀναστὰς δὲ μένει εἰς τὸν αἰῶνα, 
ἀποθνήσχων. 


4 Cr. ἐάν. τ Cr. sine χαί. 5 Cr. τούτῳ. ἴ Cr. ἀνίσταλα!., ὦν Cr. sine ἐγεροῦμαι. 


FAAGMENTA IN S. JOANNEM. 


ἐριπατεῖτε ἕως τὸ φῶς ἔχετε, iva μὴ σχοτία A 


tazas06m. » 

χαλεῖ τὴν εὐαγγελιχὴ" διδασχαλίαν, σχότος 
ἄγνοιαν, ἣ τὴν τῶν ἀσεθῶν χατάχρισιν. Αὐτός 
φῶς. Χρόνον δὲ λέγει καὶ τὸν πρὸ τοῦ πάθους 
, χαὶ πᾶσαν τῇ» νῦν ζωῆν, διὰ φιλανθρωπίαν 
πόμλενο; αὐτοὺς εἰς πίστιν. 

y τῷ φωτὶ περιπατοῦντες, υἱοὶ φωτὸς γίνου- 
; χαὶ ἄνω νίους 622 εἶπε τοὺς πιστού; * μία 
ἔργεια Πατρὸς χαὶ Υἱοῦ. 'Oóbz δὲ σωτηρίας, 
Χριστὸν πίστις, ἥτις ποιεῖ υἱοὺς φωτὸς, xat 
πρός - φῶς γὰρ ὁ Υἱὸς xat ὁ lavtp, ὡς; μιᾶς 
;- 

ἃ τοῦτο οὐχ ἐδύναντο πιστεύειν, ὅτι πάλιν 
Ησαῖας.» 

ἀπὸ τῆς προῤῥήπεως Ἡσαΐου ἐθιάσθησαν εἰς 
πεισθῆναι, ἀλλ᾽ ὅτι δύστροποι ἧσαν ἡ πείθησαν. 
ugav οἱ Ἰουδαῖοι τὸν Κύριον διὰ οἰχείαν xa- 
,, 09; ἵνα πληρώσωσι τὰς προφητείας, ὅτι 
si; ἧσαν. 

τύφλωχεν αὐτῶν τοὺς ὀφθαλμοὺς, χαὶ πεπώ- 
αὑτῶν τὴν χαρδίαν, ἵνα μὴ ἴδωσι τοῖς ὁφθαλ- 
αἱ νοήσωσι τῇ χαρδίᾳ, χαὶ ἐπιστραφῶσι, καὶ 
tt αὐτούς. » 

ὁ Θεὸς ἐπώρωσεν αὐτοὺς, ἀλλὰ συνεχώρησε 
ἃ ἤθελον * ἔσχον δὲ τὴν πώρωσιν Ex τῆς ἀπι- 
᾿Αδύνατον δὲ ἣν μὴ ἐχόῆναι τὴν τοῦ Θεοῦ 
υσιν, προθλέπουσαν τὴν ἀπιστίαν, οὐχ ἀν- 
jucav. Οἱ οὖν μὴ δυνάμενοι πιστεύειν, οὐ 
ἔχουσιν ἀντιπράττουσαν τῷ πιστεύειν, ἀλλὰ 
εἐσιν xaxt,y* διὸ ὁ διάῤολος σχοτίζει αὐτοὺς, 
) χωλύει ὁ Θεός. Τὸ "Ira οὐχ αἰτιολογέας 
ἀλλ᾽ ἐχδάσεως. ΟΘὺ γὰρ ἐπειδὴ εἶπεν, οὐχ 
"σαν ἀλλ᾽ ὅτι οὐχ ἔμελλον πιστεύειν, εἶπε’. 
ὖχ εἶπεν οὕτως ὁ εὐαγγελιστὴς, ἀλλ᾽ ἀπὸ τῇς 
τεἰας τὴν ἀπιστίαν εἶναι λέγει, τὸ ἀψευδὲς 
δεῖξαι τῆς ἐχθόάσεως τῆς προφητείας εἶπε 
Διὰ τοῦτο δὲ προλέγουσιν οἱ προφῆται, ἵνα οἱ 
ἐς φεύγουσι τοὺς διαθολιχοὺ; βόθρου;. Καὶ 
, Οὐκ ἠδύναντο, χεῖται ἀντὶ τοῦ͵ Οὐκ ἤθε.1ον. 
Xp xai ἐν ἄλλοι; δύναμιν τὴν προαίρεσιν 
'Ve . 

πωγίου xaX ἸΙωάγγου. Οὐχ ὁ Θεὸς ἐπώρωσεν 
τὴν χαρδίαν (ἢ γὰρ ἂν οὐχ ἂν ἀπήτησεν αὐτοὺς 
$, ὅπη. γε χαὶ τὰ ἀχούσια πταίσματα σνγχω- 
Joe δὲ δυστρόπου: τυφλωθέντας ὑ πὸ τοῦ διαδό- 
ιραδίδωσιν εἰς πάθο: χαὶ ἀδόχιμον νοῦν" ἐν ᾧ 
οἰοῦτοί εἶσιν, οὐ δίκαιον αὐτοὺς γνῶναι τοῦ 
γίου τὸ βάθυς, τοὺς τῆς διλνοίας αὐτῶν μύσαν- 
γαλμούς. [Cnau.] 

n309« δὲ ἔχραξε, xai εἶπεν: Ὁ πιστεύων εἰς 
ὑ πιστεύει εἰς ἐμὲ, ἀλλ᾽ εἰ; τὸν πέμψαντά 


τὸ ἀσθενὲς τῶν ἀχροατῶν, ὡς ἄνθρωπος ἐλά- 
$ ἂν εἴπῃ " Ὅταν ἐγὼ τιμῶμαι, μὴ ἄνθρωπον 
τὸ τιμᾷν δι᾽ ἐμοῦ γὰρ ὁ Πατὴρ τιμᾶται. 


αὶ ὁ θεωρῶν ἐμὲ, θεωρεῖ τὸν πέμψαντά με. » 


1418 

VeRs. 959. « Ambulate dum lucem habetis, ut 
uon vos tenebre comprehendaui. » 

Lucem vocat evaugelicam doctrinam, tenebras 
autem ignoraniiam, vel impiorum condemnationem. 
Ipse Chiistus lux est. Tempus vero dicit illud quod 
prcedit passionein, atque eiiam totius vitze hujus, 
liumaniter illos ad fidem invitans. 

Qui in luce ambulaut, filii lucis fiunt ; quemad- 
modui etiam superius fideles, Dei filios vocavit : 
una siquidem eademque operatio est Patris ac Filii, 
Via vero salutis, est in Christum (ides, quee lucis 
ac Patris filios efficit: lux enim sunt Filius et Pater, 
utpote unius natura. 

V&Bs. 99, « Propterea non poterant credere, quia 
itcrum dixil Isaias. » “ 


B Nequaquam propter Isaim predictionem coacti 


sunt non credere; sed quia improbi erant, ideirco 
non credebant. Propria sua malitia Judei Donmi- 
num occiderunt, non ut implerent prophetias, quo- 
niam impii erant. 

γε. 40. « Excamcavit oculos eorum, et in- 
duravit cor eorum : ut non videant oculis, et non 
intelligant corde, et convertantur, et sanem eos. ὃ 


Neque Deus eos indurovit, sed permisit facere 
quz vellent ; indurati autem sunt incredulitate sua, 
Fieri porro nequibat, ut non evaderent infideles , 
quos Dei przcuguitio prxviderat, licet non coegerat 
ad non credendum. Qui itaque non possunt credere, 
non naturam habent fidei repugnantem, sed per- 
versam voluntatem : quapropter diabolus eos ex- 
ciecat, Deo non impediente. Vox Ui non causae est, 
sed eventus, Neque enim quia dixit, non credide- 
runt; sed quia non erant credituri, ideo dixit. Si 
autem non it2 dixerit evangelista, sed incredulitatem 
a prophetia exstitisse asseral; hinc vult eventus 
prophetiz veritatem ac certitudinem demonstrare, 
Idcirco autem futura przdicunt propheta, ut scopuli 
diabolici diligenter evitentur. Etenim ΔΝΌΝ poreraut, 
ponitur pro Nolebant. Nam et in aliis potestatem 
idem ac voluntatem et propositum intelligimus. 


Ammonii et Joannis. Non Deus cor eorum indu- 
ravit, quia non ab eis rationem peteret δὶ involun- 
tariis tautum gravarentur culpis; sed callidos a 
diabolo caxcítate affectos in passionem tradit εἰ 
perversum zensum. lienim Judi qui ut mysterii 
altitudiaem dignoscerent erant indignl , quippe qui 
orulos mentig clauserant, 


Vkns. 44. « Jesus autem clamavit, et dixit : Qui 
credit in me, non credit in me, sed in eum qui misit 
me. » 

Propter imbecillitatem sudlentium, ut homo lo- 
quebatur. Ac si diceret : Quando ego honoror, no 
existimetis vos hominem honorare, per me enim 
Pater honoratur. 

VEns. 45. « Et qui videt me, videt eum, qu: mi: 
sit me. » 


P9 "o UN Ὁ wp 7 € 
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11:9 AMMONiI ALEXANDRINI là 
Caen enim imago sit Patris, in semet ipse Patrem A — Eixiv γὰρ ὧν τοῦ Πατρὸς, δι᾿ αὐτοῦ itr: - 


exhibet : quocirca etiam individuam ejus substan- 
Uam signi&cat, et ejusdem identitatem demonstrat ; 
incerporeus siquidem Deus est, Hanc itaque simi- 
liiodinem denotat. 

Vgns. 4G. « Ego lux io mundum veni : ut omnis, 
qui credit in me, in tenebris non maneat. » 

Quemadmodum Pater lux est, ita et Filius. Quo- 
cirea Paulus cum vellet omnimodam ejus similitu- 
dinem declarare, splendorem Patris Filium appella- 
bat **. Sicut enim lux, cum apparet, et se et alia red- 
dit conspicua ; sic et Filius, quippe lux, adveniens, 
el semetipsum nobis et Patrem notum fecit. 

Vegas. 49. « Quia ego ex meipso non sum locutus, 
sed qui misit me Pater, ipse mihi mandatam dedit 


. quid dicam, et quid loquar. » 


Seopas autem praesentis adventus, non erat ad 
judicandum, sed ad salvandum fideles. Ne vero iis 
occasionem daret incredulitatis, eorum infidelitatis 


. in se causam ad Patrem refert. 


Sermo humilitatis ejus condemnat illos. Ipse au- 
tem Filios incredulos judicaturus est, non vero 
sermo : aenigmalice enim loquitur. Sermo qui ad 
salutem vos vocavit, minime persuasos in die ju- 
dicii condempabit ac puniet. 

Vgzs. 50. « Et scio quia mandatum ejus vita 
zterna est. Quz ergo ego loquor, sicut dixit. mibi 
Pater, sic loquor. » 

Sicul dizit mihi Pater, sic loquor. Hoc dicendo, 
$uam 2aucloritatem minime tollit, sed ostendit, in 
Filio nihil a Patre esse alienum, ac si dieat : Nihil 
loquor Patri contrarium, vel tanquam mibi soli 
proprium, sed commune. 

Cam sit Verbum Patris, que in Patre suut ἰη- 
terpreiatur ac manifestat, quapropter legem quoque 
se accepisse dicit. Sic enim verbum etiam quod in 
nobis est, quae in mente sunt, evulgat. Ait se ista 
tanquam ex Patre facere, quandoquidem videbant 
Judzi, eum legis umbram in rem magis spiritalem 
commutare. 


CAP. Xil. 


VERs.. 1. « Ante diem festum Paschz, sciens 
Jesus quia venit hora ejus ut transeat ex hoc mun- 
do ad Patrem : cum dilexisset suos, qui erant in 
mundo, in finem dilexit eos. » 

Pravidebat passionem, quapropter dicendus est 
voluntarie passus esse. Non euim invitus tam iguo- 
miniosam mortem pertulisset. lloram vero vocat 
festum Pasceliz? quo passus est. 

Amabat quidem eos eliam ante Pascha, utpote 
homo factus. Quando autem etiam tradidit semet- 
ipsum pro nobis in mortem, tum demum perfecte 
suum in hoinines amorem declaravit. Neque solum 
Judzos, sed et alios omnes ut Creator babet pro- 
prios. $uos autem vocat, quotquot in mundo. sunt. 


** flebr. 1, 5. 


Πατέρα" διὰ τοῦτο τὸ ἀπαράλλακτον στρ -. 


οὐπίας, xaX δείχνυσι τὸ ὁμοούσιον ἀσώμς - 
τὸ θεῖον. Ταύτην οὖν ὁμοιότητα σημαίνει. 


t Ero φῶς sl; τὸν χόσχον ἐλήλυθα“ i4 
κιστεύων εἰς ἐμὲ, ἐν τῇ σχοτία μὴ μεῖνῃ, i 

"D; ὁ Ha:np φῶς, οὕτω καὶ ὁ Υἱός. Διὸ KL 
^v ὁ Παῦλος τὴν πολλὴν ἐμφέρε:αν, gir 
χαλεῖ τοῦ Πατρὸς τὸν Ylóv. Ὥσπερ γὰρ τὸ τὰς 
xa: ἑαυτῷ " ὅτιλον, "owl xal τὰ ὁρώενχ᾽ ὧλ 
Yib; φῶς ὧν xat ἐλθῶν, xat ἑαυτὸν ἐγνώρι::» i: 
χαὶ τὸν Πατέρα. 

« Ὅτι ἐγὼ ἐξ ἐμαυτοῦ οὖχ ἐλάλησα, ἀλλ᾽ i: 
va; μὲ Πατὴρ, αὐτός μοι ἐντολὴν ἔδωσε -: 


B xa: τί λαλήσω. » 


Ὃ δὲ σχοπὸς τῆς vuv xz poootac γέγονε, « 
«ὸ χοῖναι, ἀλλὰ διὰ τὸ σῶσαε τοὺς -ιιστούς. T 
μὴ δῷ αὐτοῖς ἀφορμὴν ἀπιστέας, ἐπὶ τὸν 
ἀνάγει τὴν αἰτέαν τῖςς Ξ εἰς αὑτὸν ἀπιστί::. 

"O λύγος ὁ 1* τῆς ταπεινοφροσύνη: αὐτοῦ, x1- 
νει αὐτούς. Αὐτὸς ὁ Υἱὸς μέλλει χρένε:ν τοὺς 
θεῖς, οὐ μὴν ὁ λόγος -" αἐνειγμα τωυδῶς γὰρ iic 
ἡμέρᾳ χρίσεως ὁ πρὸς σωτη piae ἡμᾶς xni 
(9$ ἀπειθήσαντας * τιμωρεῖταε. 

« Καὶ οἷδα ὅτι ἡ ἐντολὴ αὗτοῦ ζωὴ aired; 
"A οὖν λαλῶ ἐγὼ, χαθὼς εἴρτικέ μοι ὁ az 
λαλῶ. » 

Καθὼς εἴρηχέ μοι ὁ Πατὴρ, οὕτω Jalo. 


c λέγων, οὐ τὴν ἑαυτοῦ ἐξουσίαν á&vfjpe:, ἀλλὰ καὶ 


σιν, ὅτι οὐδὲν ἀλλότριον τοῦ Πατρὸς ἐν Yio- 
εἴπη, Οὐδὲν ἐναντίον φθέγγομαι τῷ Πατρ, ἃ 
ἐ μοὶ ἴδιον μόνῳ, ἀλλὰ χοινόν. 

Λόγος ὧν τοῦ Πατρὸς, αὑτὸς ἐρμτνεύει ci 
Πατρὶ, xai ςανεροποιεῖ, δεὸ xat ἐντολὴν ia; 
ληφέναι λέγει. Οὕτω γὰρ καὶ ὁ ἐν ἡ μὲν λόγος 
σιεύει τὰ ἐν τῷ νῷ. Ὡς ἐχ Πατρὸς λέτει 
ποιεῖν, ἐπείπερ ἑώρων αὐτὸν ol ουδαῖος - 
νόμου σκιὰν μεταπλάττοντα ἐπὶ τὸ πνεὺμ 
τερον. 

KE9A^. IT". 


c Πρὸ δὲ τῇς ἑορτῆς τοῦ Πάσχα εἰδὼς 6 7 
ὅτι ἐλήλυϑεν αὐτοῦ ἡ ὥρα, ἵνα μεταδῇ £x τοῦ; 
τούτου πρὸς τὸν Πατέρα " ἀγαπήσας τοὺς ἱδέοι 
ἐν τῷ χόσμῳ, εἰς τέλος ἐγάπησεν αὐτούς. » 
eet: τὸ πάθος, διὸ λεχτέον ὅτι ἐχὼν 
£y τὸ παθεῖν. Οὐ γὰρ ἂν ἄχων ὑπέχεινε τὸν 
ἐξύδρι στον θάνατον. Ὥραν δὲ 7 ἀέγει τὴν τοῦ 
ἑορτὴν, χαθ᾽ ἣν πέπονθε. 

Ἠγάπα μὲν αὑτοὺς χαὶ πρὸ τοῦ Πάτχα, ἡ 
ἄνθρωπος. Ὅτε δὲ xal ἐπέδωχεν ἐχυτὸν 
ἀποθανεῖν, τότε τελείως ἐνεδεέξατο τὴν εἰ 
ἀνθρώπους ἀγάπτν. Οὐδὲ μόνον Ἰουδαίους 
χαὶ ἄλλους ἔχει ἰδίους ὡς τ μιουργός. "V 


λέγει, πάντας τοὺς ἐν τῷ xÓSut». 


Y Cr. ἑαυτόν. x (τ. sine £uiv. » Cr. sine δέ. * Cr. sine τῆς. τ Cr. om. ὁ * Cr. ἐχπειθέσα 
[| 


V 2431 FRAGMENTA IN 
8. Καὶ δείπνου γενομένον, 102 διαθόλου ἤδη βεύλῃ- A 
Ν χότος εἰς τὴν χαρδίαν Ἰούδα Σίμωνος Ἰσχαριώτου 
* ἵνα αὐτὸν παραδῷ. » 

Τὴ πέμπτῃ τὸ δεῖπνον, τῇ τετράδι ὁ Ἰούδας συν- 
V. ἔθετο παραδοῦναι τὸν Χριστόν. Διὸ εἶπε" Τοῦ δια- 
7 δόλου ἤδη βεδιληκότος εἰς τὴν καρδίαν, iva πα- 
ραδῷ αὐτὸν Ἰούδας. 

« Εἰδὼς ὁ Ἰησοὺς ὅτι πάντα δέδωχεν αὐτῷ ὁ IIa- 
τὴρ εἰς τὰς χεῖρας, xaV ὅτι ἀπὸ Θεοῦ ἐξῆλθε, xal 
«πρὸς τὸν Θεὸν ὑπάγει. » 

Παράδοσιν χαλεῖ τὴν τῶν πιστῶν σωτηρίαν, fv 
καὶ αὐτὸς ἀντιπαραδίδωσι τῷ Πατρὶ, ὅτι Ex τῆς 
€ οὐσίας ἐγεννήθη τοῦ Πατρός. 
€ ς Καὶ λαδὼν λέντιον, διέζωσεν ἑαυτόν. » 


B» HB - 


E Ὅρα πῶς οὐ τῷ νίψαι μόνον, ἀλλὰ xa ἑτέρως τὸ 
z ταπεινὸν ἐνδείχνυται. Οὐ γὰρ πρὶν f] χαταχλιθῆνα:, 
ἀλλὰ μετὰ τὸ ἀναπεσεῖν πάντας, τότε ᾿Αγέστη, 
καὶ «όνγτιον περιεζώσατο. Kal οὐδὲ τούτῳ tpxé- 
σθη, ἀλλὰ xal αὑτὸς ἐγέμισε τὸν νιπτῆῇρα, xal οὐχ 
ἑτέρῳ ἐμπλῆσα: ἐχέλευσεν, ἀλλὰ πάντα αὑτὸς ἐργά- 
ζεται ταῦτα, διὰ πάντων δειχνὺς, ὅτι οὐχ ἀφοσιω- 
μένως δεῖ ποιεῖν τὰ τοιαῦτα, ὅταν ποιῶμεν, ἀλλὰ 
μετὰ τῆς προθυμίας. Ἐμοὶ δοχεῖ τοῦ προδότου πρῶ- 
πον νίψαι τοὺς πόδας. Ἤρξατο γὰρ νίπτειν τοὺς 
πόδας, φησὶ, xaX τότε ἦλθε πρὸς Πέτρον. 

*« Ἔρχεται οὖν πρὸς Σίμωνα Πέτρον, xai λέγει 
αὐτῷ ἐχεῖνος * Κύριε, σύ μου νίπτεις τοὺς πόδας; » 

Διὰ τῆς ἁφῆς ἐχαθάρισεν αὐτῶν τοὺς πόδας εἰς 
ἑτοιμασίαν τοῦ Εὐαγγελίου. ΓΑγει: δὲ χαὶ εἰς ταπέι- C 
νοφροσύνην. ' 

« Ἐὰν μὴ νίψω σε, οὐχ ἔχεις μέρος μετ᾽ ἐμοῦ,» 


Ἐὰν μὴ καταδέξῃ τὸ τῆς ταπεινοφροσύνης μάθη- 
pa, οὐκ ἔχεις μέρος μετ᾽ ἐμοῦ, ἤτοι, Ἐὰν μή τις 
ἀπονίψηται τὸν τῆς ἁμαρτίας ῥύπον διὰ τῆς χάριτος, 
οὐ τυγχάνει τῆς ζωῆς, οὔτε ἀπολαύει τἧς τῶν οὐρα- 
γῶν βασιλείας. 

€ Λέγει αὐτῷ ὁ Ἰησοῦς * Ὃ λελουμένος οὐ χρείαν 
ἔχει ἣ τοὺς πόδας νίψασθαι, ἀλλ᾽ ἔστι καθαρὸς ὅλος. 
Καὶ ὑμεῖς χαθαροί ἐστε, ἀλλ᾽ οὐχὶ πάντες. » 

Οὐχ ὅτ: ῥυπαροὶ ἧσαν, νίπτει b αὐτοὺς, ἀλλ᾽ tva 
διζάξῃ μετριάζειν. Οὐ λουτροῦ τάξιν ἐπέχει ὁ νιπτὴρ, 
oj ἀμαρτήματα χουφίξει, ἀλλ᾽ εἰς τελείαν ἀρετὴν 
ὁδηγεῖ. 


S. JOANNEM. 1489 


Ἶεβϑ. 9. « Et coena facta, cum diabolus jam mi- 
sissel in cor, ut traderet eum Judas Simonis Isca- 
riot. » 


Feria quinta cena erat, quarta vero constituit 
Christum prodere. Idcirco dixit : Cum diabolus 
jam misisset in cor, ul traderet eum Judas. 


VEns. 9. « Sciens quia omnia dedit ei Pater. in 
manus, et quia a Deo exivit, et ad Deum vadit. » 


Traditionem vocat fidelium salutem, quam ipse 
Patri retribuit, quoniau ex substantia Patris erat 
genitus. 

VgRs. ὁ. « Et cum accepisset linteum, przcin- 
xit se. 2 

Considera quomodo non lavando solum, sed : 
cliam aliter humilitatem ostendit. Non enim prius- ᾿ 
quam discumbereut, sed post omnium accubitum, 
Surgit a caua, et linteo se pracinzit. Neque bis 
contentus, ipse pelvim implevit, et nemine altero 
jusso, ipsemet omuia fecit; exemplo docens, non 
remisse ac frigide ejuscemodi opera, sed quam di- 
ligentissime facienda esse. Videtur mihi primum 
ipsius proditoris lavasse pedes. Coepit euim, inquit, 
lavare pedes, et inde venit ad Petrum. 


Vzas. 6. « Venit ergo ad Simonem Petrum. Et 
dicit ei Petrus : Domine, tu mihi lavas pedes? » 

Per atiactum  mundavit pedes eorum, in preepa- 
rationem Evangelii. Quin et ad humilitatem iuducit. 


VEns. 8. « Si non lavero te, non habebis partem 
inecum. » 

Nisi susceperis doctrinam humilitatis, non habebis 
partem mecum, vel, Nisi quis per gratiam peccati 
sordes abluerit, non consequetur vitam, neque 
regno celorum potietur. 


VgaS. 10. « Dicit ei Jesus : Qui lotus est, nou 
indigel nisi ut pedes lavet, sed est inundus totus. 
Et vos inundi estís, sed non omnes. » 

Non quod sordidi essent, eos lavit, sed ut mo- 
destiain doceret, Pelvis autem non lavacri vicem 
subibat, neque peccata tollebat, sed ad perfectam 
virtutem viam sternebat. 


Καθαροὶ ἦσαν τῇ διδασχαλίχ φωτισθέντες, xal D Muni erant, utpote doetrina illuminati, et Ju- 


ἀπαλλαγέντες τῆς Ἰουδαϊχῇς mÀávn;, xai πᾶσαν 
πονηρίαν ἀποδαλόμενοι τῷ συνεῖναι Χριστῷ. Δι᾽ ὧν 
δὲ τοῖς ἄλλος μαρτυρεῖ χαθαρότητα, μεμολυσμένον 
ἀποδείχνυσι τὸν μὴ καθαρόν. 

€ Ὑμεῖς φωνεῖτέ με, ὁ Διδάσχαλος, xat ὁ Κύριος " 
καὶ καλῶς λέγετε * εἰμὶ γάρ. » 

Εἰπὼν δὲ τὸ, « εἰμι, » ἔδειξεν, ὅτι φύσει Θεός ἐστι 
xai Σιλδάσχαλος. [Cmam.] 

ὑπόδειγμα γὰρ Ebwxz ὑμῖν, ἵνα χαθὼς ἐγὼ 

2.730. ὑμῖν, χαὶ ὑμεῖς ποιῆτε. » 


b Cr. ἔλιπτεν. 


PaTROL. Ga. LXXXV. 


daico errore liberati, et Christi praesentia omni ma- 
litia propulsata. Aliorum autem puritati testimo- 
nium perhibendo, coinquinalum arguebat eum qui 
non eral mundus. 

Vgns. 15. « Vos vocatis me Magister, et Domine: 
et bene dicitis : sum etenim. » | . 

Per hoc verbum « sum » ostendit se esse natura- 
liter et Deum et magistrum. 


VgBs. 15. « Exemplum enim dedi vobis, ut quem- 
adinodum ego feci vobis, ita el vos faciatis. » 


Wu 


n Ww 


X σ pe 1 IE 


Ce o94 tg lg, ine nem 


!C»MWrN 659.9 


$9 
' 


J'33 AMMONII ALEXANDRINI | 


- Non solum verbo, sed et opere perfecte humili- A Οὐ μόνον λόγῳ, ἀλλὰ καὶ ἔρτῳ τῆς cuu 


tatis specunen dedit. 

Vgas. 17. « Si hzc. scitis, beati eritis si feccri- 
lis ea. » 

Non enim virtutem cognoscere, sed operari, 
laudabile est. Scire «enim, el non facere, inajus 
supplicium accersit, Plurimi siquidem sciunt, sed 
non emnes faciunt. Beati eritis, si feceritis ea. 


VgRs. 18. « Non. de omnibus vobis dico : ego 
scio quos elegerim : sed ut adimpleatur Scriptura : 
Qui manducat mecum panem, levabit contra ine 
«alcaneum suuin. » 

Judas non ut Spiritus sancti serino impleretur ad 
tradendum Dominum est. coactus, quod omni blas- 
phemia esset plenum; sed ut discamus Scripturam 
de illo przenuntiasse, quem videmus przdicta 
patrantem. Si Dominus Judam e:egit qui praevari- 
catus est, nibil exinde, qui bonus erat cum Deus 
illum elegi!, et postea snutatus est sicut Adam et 
Saul. Deus enim nemini tollit libertatem, sed unum- 
quemque ad arbitrium suum agere permittit, ut 
mali puniantur et coronenlur qui operantur vir. 
lutem. 

Vens. 96. « Respondit Jesus : Ille est cui ego in- 
liuctum panem porrexero. » 

- Per buccellam implevit Dominus prophetiam 
qua ait : Qui edebat panes meos, magnificavit super 
me supp'antalionem Ἶ". 

Vgas. 97. « Et dixit ei Jesus; Quod facis, fac 
ciUuus. » 

Non quasi ímperando hoc dicit, sed tanquam 
exprobrando ei, cui quod vellet facere permiserat, 
quandoquidem emendari mollet. Cum hoc, inquit, 
tibi decretum sit, accelera proditionem meam, non 
enim subterfugio passionem, 

Vkas. 28. « Hoc autem nemo scivit discumben- 
tium ad quid dixerit ei. » 

Cum forte Joannes clam euim rogarit, clam etiam 
respousum tulit, nemine id intelligente : quia si co- 
gnovissent, forte illum occidissent. Vel quod essent 
perturbati, tanquam ignari quid in corde Jude co- 
queretur, id quod dicebatur ignorabant. 

Vgnas. 50. « Cum ergo accepisset ille buccellam, 
exivit continuo. Erat autem nox. » 

Quarta dies erat cum Satanas misit in. cor Judze 
ut Dominum traderet, et quinta die sub noctem 
dc hoc collocutus est Judas cum Judzis. Cum ergo 
vidit Judam Dominum tradere reipsa volentem et 
in hoc opus properantem, introivit in eum Satanas. 
Aliud enim est mittere in cor ipsius, aliud in ipsum 
introire, quemadmodum aliud est alicui manum 
impingere, aliud illi lethale vulnus et gladium in- 
figere. 

εις. $2. « Si Deus clarificatus est in eo, ei 
Deus clarificabit eum in semetipso : et contiuuo 
clarificabit eum. » 


3? Pal. χα, 16. 


πεινοφροσύνης bibuxiv ὅτήδειγμσ. 

« Εἰ ταῦτα οἴδατε, μαχάριοί ἕττε ib oz 
αὐτά.» 

Οὐ γὰρ τὸ εἰδέναε τὴν &petikv ζηλωτὸν, i; 
ἐργάζεσθαι. Τὸ vxo εἰδέναι, xal μὴ ποιεῖν: 
χόλασιν ἐπάγει. Τὸ μὲν εἰδέναι, τυχὸν zulun 
δὲ ποιεῖν, οὐ πάντων. Διὸ εἶπε, Ἀξακάριοί icu. 
σοιῆτα. 

« υὐ περὶ πάντων ὑμῶν λέγω" ἐγὼ οἷδε αἰ 
ἐλεξάμην, ἀλλ᾽ ἵνα ἢ Γραφὴ πληρωθῇ" Ὁτα 
μετ᾽ ἐμοῦ τὸν ἄρτον, ἐπῆρεν ἐπ᾽ ἐμὲ τὴν τῷ 
αὑτοῦ. » 

Οὐ διὰ τὸ ἀποδῆναι τοὺς τοῦ Πνεύματο ἃ 
ἡναγχάσθη ὁ Ἰούδας προδοῦναι, ὅπερ ἐστὶ - 


B βλασφημίας ἀνάμεστον, ἀλλ᾽ fva γνῶμεν, 22 


ἐχείνου εἶπεν ἡ T ; ὃν δρῶ ποιέσαν: 
“προλεχθέν. Εἰ δὲ ὁ mid ἐξελέξατο κὸν "iln 
vap£6n, οὐδὲν ix τούτου - καλὸν γὰρ bra i 
ἐξελέξατο, xal μετεδλήθη ez 6 ᾿Αδὰμ xai à 
Τὸ γὰρ αὐτεξούσιον οὐχ ἀναιρεῖ ὃ Θεὸς, àXi 
χωρεῖ ὕκαστον χαθὼς βούλεται πράττειν, ix 
οἱ χαχοὶ χολασθῶσι, xal ot ἄρετοι ατεφανω 
[Craau.] " 

€ ᾿Αποχρίνεται ὁ Ἰησοῦς - ᾧ 
βάγας τὸ ψωμίον ἐπιδώσωι a Toatvis ben 

Διὰ τοῦ ψωμίου ἐπλήρωσε τὴν προφητείαν i 
ptos, τὴν λέγουσαν " Ὁ ἐσθίων» ἄρτους μου, ig 
Avrer ἐπ᾿ ἐμὲ πτερνισμόν. ' 

᾿ Λέγει οὖν αὐτῷ ὁ Ἰησοῦς - Ὃ ποιεῖς, mi 
τάχιον. » 

Οὐχ ὡς προστάττων τοῦτο λέγει͵ ἀλλ᾽ ὡς dvi 
ὃν ἀφῆχε πράττειν ὃ ἔθελεν, ἐπείπερ οὐχ tf 
διορθωθῆναι. Ἐπειδὴ τοῦτο, φησὶ, σοὶ δέδοχται, : 
δασον ἐπὶ τὴν xax' ἐμοῦ ἐπιδουλήν - οὗ γὰρ ion 
τὸ παθεῖν. 

« Τοῦτο δὲ οὐδεὶς E τῶν ἄναχε μένων 
εἶπεν αὑτῷ. » T ) 3 

Ἐπειδὴ τάχα ὁ Ἰωάννης λάθρα αὐτῷ cim, 
λάθρα ἤχουσεν, οὐδεὶς ἔγνω“ ἐπεὶ [εἰ] ἔγνωσαν, 
ἂν χαὶ ἀπέχτανον αὐτόν. Ἢ ὅτι ἐν θορύξῳ fon 
μὴ εἰδότες τὰ ἐν χαρδίᾳ τοῦ Ἰούδα͵ ᾿γνόουν τὸ iq 


« Λαδὼν σὃν τὸ ψωμίον ἐχεῖνος ν εὐθέως LE 


p Ἣν δὲ νὺξ ὅτε ἐξῆλθε. » 


Τῇ τετράδι ἐνέδαλεν ὁ Σατανᾶς τὸν Ἰούδαν, 
προδῷ τὸν Κύριον, καὶ ἐλάλησε τοῦτο τοῖς Ἴουδι 
τῇ πέμπτῃ ἑσπέρᾳ. Ἐπειδὴ εἶδε τὸν Ἰούδαν 60. 
ἔργῳ παραδοῦναι τὸν Κύριον, χαὶ σπεύδοντα 
τοῦτο, τότε εἰσῆλθεν εἰς αὑτόν. "AXAo οὖν ἐστι τὸ 
6aXelv, xal ἄλλο τὸ εἰσελθεῖν εἰς αὐτὸν, ὥσπερ, 
ἐστὶ τὸ πλῆξαί τινα χειρὶ ἔξωθεν, χαὶ ἄλλο τὸ ie 
τινὶ χαιρίαν καὶ εἰσωθῆναι τὸ Elooc. [Cnax.] 


« Εἰ ὁ Θεὸς ἐδοξάσθη ἐν αὐτῷ, xal ὁ Θεὸς δ᾽ 
αὑτὸν ἐν ἑαυτῷ" xal εὐθὺς δοξάσει αὑτόν. » 
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Ὁ Χριστὸς, ὡς διὰ τοῦ ἰδίου θανάτου θανατώτας À — Christus, ul qui propria sua morte mortem de- 


τὸν θάνατον, ἐδοξάσθη, διδάσχων ὅτι τὸ ὑπομεῖναι 
διὰ τὸν Θεὸν ἐπονείδιστα, δόξα ἐστίν. 

Δι᾽ ἑαυτοῦ ὁ Πατὴρ δοξάσει τὸν Υἱὸν, xai εὐθὺς, 6 
στιν ἐν τῷ σταυρῷ, ὅτε ὁ ἥλιος ἐσχοτίσθη, αἱ πέτραι 
ἐσχίσθησαν, χαὶ μετὰ πεντήχοντα ἡμέρας τὸ Πνεῦμα 
χατελθὸν πᾶτι χατάδηλον ἐποίησε τὸν Υἱόν. 

€ Ἐντολὴν καινὴν δίδωμι ὑμῖν, Ἵνα ἀγαπᾶτε ἀλ- 
λήλους, χαθὼς ἡγάπησα ὑμᾶς, ἵνα καὶ ὑμεῖς ἀγαπᾶτε 
ἀλλήλους. » 

Καινόν ἐστι τὸ εἶδος τῆς ἐντολῆς ταύτης, χαὶ ὑπὲρ 
γόμον τὸ ἀγαπᾷν τὸν πλησίον ὑπὲρ ἑαυτόν. Οὐ θέλω 
ὑμᾶ; ἀγαπᾶν ἐχείνους οὃς χρεωστεῖτε, ἀλλ᾽ οἷς οὐχ 
ὀφείλετε * καὶ γὰρ χἀγὼ ὑπὲρ ὑμῶν ἀποθνήσχω, οἷς 
οὐδὲν ἑποφείλω. 

€ Ἐν τούτῳ γνώσοντα: πάντες, ὅτι ἐμοὶ μαθηταί 
ἐστε, ἐὰν ἀγάπην ἔχητε ἐν ἀλλήλοις. » 


Ld 


Οὐχ ἐξ ὧν ποιεῖτε σημείων γνωσθήσεσθε, ὅτι 
μαθηταί μού ἔστε ( τοῦτο γὰρ ὅλον τῆς ἄνωθέν ἐστι 
χάριτος), ἀλλ᾽ ἐξ ὧν ἀγαπᾶτε ἀλλήλους, xal ὁμόνοιαν 
ἔχετε, χαὶ οὐ χωρίζεσθε ἑαυτῶν. Ὁ Χριστὸς Υἱός 
ἐστιν ἀγάπης, 0; ἐστιν d χατὰ φύσιν ἀγάπη, καὶ 
χαρπὸς ἀγάπης, οὐχ ἐπέχτητον ἔχων τὸ τῆς ἀγάπης 
ἀγαθόν. 

« Λέγει αὐτῷ Σίμων Πέτρος" Κύριε, ποῦ ὑπάγεις ; 
᾿Απεχρίθη αὐτῷ ὁ Ἰησοῦς" Ὅπον ἐγὼ ὑπάγω, οὐ 
δύνασαί μοι νῦν ἀχολουθῆσαι" ὕστερον δὲ ἀχολουθή- 
σεις μοι. D 

Τύπος ἡμῖν γέγονε Πέτρος ἐρωτᾷν τοὺς διδασχά- 
λους ἅπερ ἀγνοοῦμεν. 

Διὰ τὸ ἀδρανὲς ἀπαγορεύει τῷ Πέτρῳ ἀχολουθήσειν 
αὑτῷ, ὕστερον δὲ ὑπισχνεῖται διὰ τὸ εὔτολμον, xal 
ἐπειδὴ χαὶ αὐτὸς ὡς ὁ Χριστὸς ἔμελλε σταυρωθῆναι, 
προλέγει τὸ μέλλον αὐτῷ μόνῳ συμδήσεσθαι. 

« ᾿ἀπεχρίθη αὐτῷ ὁ Ἰησοῦς" Τὴν ψυχὴν σου ὑπὲρ 
ἐμοῦ θήσεις; ᾿Αμὴν, ἀμὴν λέγω σοι * 00 μὴ ἀλέχτωρ 
φωνήσει, ἕως οὗ ἀπαρνήσῃ με τρίς. » 

Ἐπειδὴ, φησὶν, οὐ θέλεις πιστενθῆναι, ὅτι ἀδύνατόν 
ἐστι μὴ γενέσθαι ὃ λέγω, ἐν τῇ ἀρνήσει αὐτὸ γνώσῃ. 
Τοῦτο δὲ ὑπέστη, οὐ τοῦ Χριστοῦ αὐτὸν εἰς τοῦτο 
ἀγαγόντος, ἀλλ᾽ ἑάσαντος αὐτὸν ἔρημον, ἵνα μὴ ἀρθῇ 
εἷς ἀπόνοιαν. Μηδεὶς λεγέτω ὅτι ὁ Πέτρος διὰ τοῦτο 
ἠρνήσατο, ὅτι εἶπεν ὁ Χριστός " οὐ γὰρ ἀνάγχην 
ἐπέθηχεν αὐτῷ, ὥστε ἐλθεῖν αὐτὸν εἰς ἄρνησὶν" ἀλλ᾽ 
ὅπερ ἔμελλε e πάντως ἔσεσθαι, προλέγει τῷ μαθητῇ 
ὡς Θεός. Οὐχ ἐξ ἀπίστου δὲ ψυχῆς γέγονεν fj ἄρνη- 
σις, ἀλλ᾽ ἐξ ἀσθενείας. 


KE9AA. IA, 


« Καὶ εἶπε τοῖς μαθηταῖς αὑτοῦ’ Μὴ ταρασσέσθω 
ὑμῶν ἡ καρδία. Πιστεύετε εἰς τὸν Θεὸν, χαὶ εἰς ἐμὲ 
πιστεύετε. ) 

Οὐ πάντες, φησὶ, μέλλετέ με ἀρνήσασθαι, xal ἡ 
ἄρνησις τοῦ Πέτρου διὰ τῆς μεταμελείας xa ὁμολο- 
γίας ἐξαλειςθήσεται. 


* Cr. ἤμελλε. 


leverit, clarificatus est, nos docens, etiam probro- 
sissima quxque pro Deo perpeti, gloriosum esse. 

Per semetipsum Pater clarificabit Filium, et con- 
tinuo, id est in cruce, cuin sol obscuratus est, pe- 
Urz 8.158: sunt, et post quinquaginta dies descen- 
dens Spiritus omnibus notum fecit Filium. 

Vgns. 54. « Mandatum novuin do vebis : Ut dili- - 
gatis invicem, sicut dilexi vos, ut et vos diligatis 
invicem. » 

Nova est forma mandati hujus, et legem excedit, 
ut quis amet. proximum plus quam seipsum. Non 
volo vos amare eos quibus obstricti estis, sed qui- 
bus nihil debetis; nam et ego pro vobis mortein 
oppeto, quibus nihil debeo. 

VrRs. ὅδ. « [n lioc congnoscent omnes quia di- 
scipuli mei estis, si dilectionem habueritis ad invi- 
cem. 3 

Non ex signis qua facitis, cognoscemini esse mei 
discipuli (nam hoc totum superna grati: est) ; sed 
ex dilectione quam habueritis ad invicem, et ex 
consensione animorum, et quod nínimo dissideatis. 
Christus ipse Filius est dilectionis, quippe qui est 
natura sua cbaritas, et fructus dilectionis, ut cui 
minime ascititium sit dilectionis bonum. 

Vgns. $6. « Dicit ei Simon Petrus: Domine, quo 
vadis? Respondit Jesus: Quo ego vado, non potes 
me modo sequi : sequeris autem postea. » 


Exemplum nobis dedit Petrus interrogandi magi- 
stros ea qux ignoramus. 


' Propter. imbecillitatem non permittit Petram sa 
sequi, attamen propter animositatem, οἱ quia ipse 
quoque sicut Christus in crucem agendus era!, 
przedicit illi soli quid ei eventurum esset. 

V&Bs. 58. « ltespondit ei Jesus: Animam tuam 
pro me pones? Amen, amen dico tibi: non cantabit 
gallus, donec ter me neges. » 

Cum, inquit, nolis credere fieri non posse quin 
eveniat id quod dico, in ipsa negatione id cogno- 
sces. Hoc autem sustinuit, Christo nequaquam ad 
hoc ipsum inducente, sed permittente ipsum de- 
seri, ne arroganter efferretur. Nemo itaque dicat 
Peirum idcirco negasse, quia Christes dixerat; 


D nullam enim ei imposuit necessitatem, qua ad ne- 


-gandum impelleretur : sed quod omnino futurum 
tanquam Deus discipulo przdixit. Non autem ex 
animo incredulo, sed ex imbecillitate negatio 
exstitit. 


CAP. XIV. 


VgBs. 1. « Et dixit discipulis suis: Non turbetur 
cor vestrum. Creditis in Deum, et in me credite. » 


Non omnes, inquit, me negabitis, sed et ipsa 
Petri negatio per paenitentiam εἰ confessionem 
abolebitur. 


UY τ mom OQ ty ὦ LUE ΦΥῊΝ ΠΡ ΡΟ ΤΗΣ ΤῊΝ mts 


ut ubi sum ego, el vos sitis. » 
Non ascendendum esti ut parem vobis locum, sed 


.ut potestatem vobis faciam ascendendi ad angelo- 


rum domicilium, quod univers: carni erat inacces- 
sum, Cum itaque hoc peregero, in regeneratione 
denuo rediens, accipiam vos ad meipsum, uL sitis 


-ubi sum ego. 


V£Rs. 6. « Dicit ei Jesus : Fgo sum via, et ve- 
ritas, οἱ vita. Nemo venit ad Patrem, uisi per 
me. » 

Via est, quia per ipsum veniebant, el ipse potens 
crat eos ad Patrem adducere: veritas, quia in eo 
non est inendacium, et sine dubio hzc erunt : vita 
vero, quia neque ipsa mors, inquit, vos prohibere 
poterit ne ad me veniatis. Via est, per operationem ; 
veritas, in quantum vera fidei regula ; vita, qua- 
tenus nos suscitat, οἱ ad immortalitatem | adducit, 
et antiquam abolet maledictionem. 

VEns. 7. « Si coguovisselis ine, et Patrem meum 
utique cognovisselis : eL amodo cognoscetis eum, 
et vidistis eum. » 

Visum autem hic vocat mentis cognitionem. 
Qui itaque videt Filium, non in nuda substantia, 
sed carne indutum, cognoscit et Patrem ipsi in oin- 
nibus aequalem. Cognitio mentis significat cogita- 
tionem, visio vero plenam per divina opera per- 
suasionem. 

Vins. 9. « Philippe, qui videt me, videt et Da- 
irem. Quomodo tu dicis : Ostende nobis Patrem ? » 

Nihil, inquit, aliud est Filius, quam id quod est 
Pater, maneus Filius. Si enim, ut accidit, dicas, o 
Philippe, quoniam Te novi quia Filius es, verum 
lamen non novisti me, quia totum habeo in meipso 
Patrein, et maneo tamen Filius exsisteus. 

Venus. 11. « Non creditis, quia ego in Patre, ei 
Pater in ime est? » 

Verba illa intimum complexum et zqualitatein 
denotant, ldcirco ne quis incidat in hazresim Sa- 
bellii, personas dividendo, subjungit dicens: Qui 
sidel me, videl εἰ Patrem. Hoc autem | intelligit per 
cognitionem, istaque de invisibili sua et Patris sub- 
stantia loquitur. Divinum enim Numen corporeis 
oculis videri nequit, ideoque dicit : Qui videl me, 
videt el Patrem, non quod ipse Pater sit, sed quia 
propter intimam conjunctionem, quicunque Filium 
videt, videt οἱ Patrem. Habet. enim quisque pro- 
priam hypostasinm. 

Propter naturz identitatem naturaliter omnes in 
me Patris proprietates possideo. Substantialiter 
enim Filius Patrem coinplectitur, eique intime inex- 
sistit. 

Vgas. 12. « Amen, amen dico vobis, qui credit 
in me, opera qua ego facio, et ipse faciet, et ma- 
jora horum faciet : quia ego ad Patrem vado. » 


Quasi Filium cognoscens hoc dicit, existimans se 
stativ! suis oculis posse Deum videre. 
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Vins. 5. « Et si abiero, et praparavero vobis lo- A 
eum : iterum venio, el accipiam vos ad meipsum, 


« Kai ἐὰν πορευθῶ καὶ ἑτοιμάσω ὑμῖν c- 
πάλιν ἔρχομαι, xal παραλήψομαι ὑμᾶς πρὸς ἐμ:.-. 
ἵνα ὅπον εἰμὶ ἐγὼ, καὶ ὑμεῖς ἧτε. » 

Οὐ χρὴ ἕνεχα τοῦ ἑτοιμάσαι ὑμῖν τόπον ἀν": 
ἀλλ᾽ ἵνα νομὴν ποιήσω ὑμῖν ἀνόδου, ὅπου τῶν :-- 
λων οἰχητήριον, ὅπερ ἄδατον T;v τιάσῃ σαρχί. τ". 
οὖν ποιήσω τοῦτο, ἐν τῇ παλιγγενεσίᾳ ἐλβὼν i. 
θάνω ὑμᾶς μετ᾽ ἐμαυτοῦ, ἕνα ἧτε ὅπου εἰμὶ ἐγὼ. 


c Λέγει αὐτῷ ὁ Ἰησοῦς - Ἐγώ εἶμι ἡ 69; x 
ἀλήθεια, xa ἡ ζωή. Οὐδεὶς ἔρχεται πρὸς τὸν E 
τέρα, εἰ μὴ δι' ἐμοῦ. » 

ὋὉδός ἐστιν, ὅτι δι᾽ αὐτοῦ ἤρχοντο, χαὶ αὐτὸξ τ 
Q:o; ἣν τοῦ ἀνάγειν πρὸς τὸν Πατέρα" ἀλέθεια i: 
τὴν ἀψευδίαν, ὅτι πάντως ταῦτα ἔσται" Qui, ἔξ: 


Β οὐδὲ αὑτὸς, φησὶν, ὁ θάνατος δυνήσεται ὑμᾶς xw: 


ἐλθεῖν. Ὁδός ἐστι διὰ τὸ πρακτιχόν" dons, 
ἀληθὴς τῆς πίστεως ὄρος  Qcoh, ὡς ἐγείρων t 
χαὶ εἰς ἀφθαροίαν ἄγων, xaX τῆς ἀρχαΐας bes 
ἀοᾶς. 

c Εἰ ἐγνώχειτέ με, καὶ τὸν Πατέρα μου ἐγνία: 
ἄν" χαὶ ἀπ᾽ ἄρτι γινώσχετε αὐτὸν, xal ἑώραχλ: 
τόν. » 

"Quy ὧδε λέγει τὴν χατὰ δ: ἄνοιαν γνῶσιν. '0: 
θεωρῶν τὸν Yibv, οὐ γυμνῇ τῇ οὐσέᾳ, ἀλλὰ cit 
περιθεθλημένον, τὸν ἴσον αὐτῷ ἐν ἅπασι γινώ: 
Πατέρα. Ἢ γνῶσις τὴν διὰ τῶν ἐννο:ῶν θεὼ 
δηλοῖ, ἡ δὲ θέα τὴν διὰ τῶν θεοπρεπῶν ἔργων x 
ροφορίαν. 

€ Φίλιππε, ὁ ἑωραχὼς ἐμξ, ἑώραχε τὸν "τέ 
Καὶ πῶς σὺ λέγεις Δεῖξον ἡμῖν τὸν Πατέρα: » 

Οὐδὲν, φησὶν, ἕτερόν ἐστιν ὁ Υἱὸς, εἰ μὴ ὅπερ i 
ὁ Πατὴρ μένων Υἱός. Εἰ γὰρ καὶ, ὡς ἔτυχε, Xiv 
ὦ Φίλιππε, ὅτι Σὲ οἶδα ὅτ' ὁ Υἱὸς εἶ, ἀλλ᾽ οὐχ En 
με ὅτι ὅλον ἔχω ἐν ἐμαυτῷ τὸν Πατέρα, μένω πὸ 
Yl; ὦν. 

« Οὐ πιστεύετέ μοι, ὅτι ἐγὼ Ev τῷ Πατρὶ, x: 
Πατὴο ἐν ἐμοί ἐστιν; 1 

Ὁλόγος σημαίνει τὴν ἄγαν ἐμφέρειαν καὶ ἰσόττ 
Διὸ ἵνα μὴ ἐμπέσῃ τις εἰς τὴν Σαδελλίου ape: 
διαιρῶν τὰς ὑποστάσεις, ἐπάγει λέγων" Ὃ δωρα; 
ἐμὲ, ἑώραχε τὸν Πατέρα. Τοῦτο δὲ δηλοὶ διὰ 
γνῶσιν, ταῦτα περὶ τῆς ἀοράτου λέγει οὐσίας Em 
τε xa τοῦ Πατρός. 00 γὰρ δυνατὸν σα ρκικοῖς ὁδοί 

D pot; ἰδεῖν τὸ Θεῖον" διὸ εἶπεν - Ὁ ἑωρακὼς ἐμὲ. 
paxs τὸν Πατέρα, οὐχ ὅτι αὑτός ἐστιν ὁ Πατὴρ, ! 
ὅτι διὰ τὴν ἄγαν ἐμφέρειαν, ὁ τὸν Τὸν ὁρῶν, τὸν 
τέρα βλέπει. “Ἔστι γὰρ ἕχαστος ἰδιοσυστάτως. 


Φυσιχῶς ἐν τῇ ἰδίᾳ μου φύσει ἔχω τὰ τοῦ Ila: 
ἴδια διὰ τὸ ὁμοούσιον. Οὐσιωδῶς γὰρ ὁ Yo ἐμ 
ριέχει τὸν Πατέρα, καὶ ἔστιν ἐν αὑτῷ. 


€ ᾿Αμὴῆν, ἀμὴν λέγω ὑμῖν, ὁ πιστεύων cl; ἑμὲ͵ 
ἔργα ἃ ἐγὼ ποιῶ, χἀχεῖνος ποιήσει, xc μείζονα 
των ποιήσει ὅτι ἐγὼ πρὸς τὸν Πατέρα μου Top 
pat. o 

Ὡς τὸν Υἱὸν εἰδὼς εἶπε τοῦτο, οἱόμενος τ' 
ὀφθαλμοφανῶς δύνασθαι ἰδεῖν τὸν Θεόν. [Caaw.] 
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ε Κἀγὼ ἐρωτήσω τὸν Πατέρα, xai ἄλλον Παράχλτ- A ἢ VERs. 16. « Et ego rogabo Patrem, et slium Pa- 


toy δώσει ὑμῖν, ἵνα μένῃ μεθ᾽ ὑμῶν el; τὸν αἰῶνα. » 


Εἰπὼν &Jor, δείχνυσι τῶν ὑποστάσεων τὸ διά- 
qopoy* εἰπὼν δὲ, ὡς ἐμὲ, τῆς οὐσίας τὸ συγγενές. 
Ἕρωτᾷν δὲ λέγει τὸν Πατέρα, διὰ τὸ εἶναι αὐτοὺς 
ἀτελεῖς. Ἐπεὶ πῶς αὐτὸς αἰτῶν πέμπει, ὅπερ οἱ 
ἀπόστολοι τῇ ἐπιθέσει τῶν χειρῶν ἐδίδουν τοῖς πι- 
στοῖς ; Οὔτε δὲ τὸ Πνεῦμα πέμπεται, ἀλλ᾽ αὐθεντι- 
χῶς ἐφίσταται, τὸ πανταχοῦ ὄν' ἀλλὰ τοῦτο εἶπε 
δειχνὺς τῆς παρουσίας τὸν χαιρόν. El μὴ γὰρ ἐτύθη 
ὁ Χριστὸς, καὶ ἐλύθη ἡ &paotía, οὐχ ἐπεφοίτησε 
ol; πιστοῖς τὸ Πνεῦμα. Παράκχλητος δὲ χαλεῖται ὁ 
YU καὶ τὸ Πνεῦμα, ὡς παραμυθίαν ἡμῖν ἐμποιοῦν- 
τες, χαὶ ὡς παραχαλοῦντες ὑπὲρ ἡμῶν τὸ» Πα- 


raclitum dabit vobis ut maneat vobiscum iu setcr- 
num, » 

Dicendo alium, personarum significat. dilferen- 
tiam ; dicendo vero, mei similem, substantiz osteu- 
dit cognationem. Dicit vero se rogare Patrem, 
propter eorum imbecillitatem. Verum quomodo ipse 
rogando mittit, quem apostoli per manuum impo- 
sitionem fidelibus dabant ? Neque vero Spiritus mit- 
titur, cum ubique locorum per se przsens sit: sed 
hoc dixit, ut tempus adventus declararet. Si enim 
Christus non. fuisset immolatus, et solutum pecca- 
tum, Spiritus sanctus in (deles minime descen- 
disset. Paraclitus autem tam Filius quam Spiritus 
nominatur, ut qui nobis consolationem afferant, 


τέρα. Tb γὰρ ὄνομα τοῦτο παραμυθίας ἐστὶ ποιητι- B Patremque nobis concilient. Nomeu enim hoc est 


xbv, οὐ διάφορον οὐσίαν σημαῖνον Πνεύματος xol 
Ἰ]ατρός. 

Εἰπὼν τὸ, ἵνα μένῃ,, ἐδίδαξεν, ὅτι οὔτε μετὰ τε- 
λευτὴν ἀφίσταται τὸ Πνεῦμα, ὥσπερ τις θεότητος 
ποιότης ἐν ἡμῖν γίνεται, καὶ ἀπομένει διαπαντὸς ἐν 
τοῖς ἁγίοις, ὅταν δι᾽ ἀρετῆς xal χαθαρότητος τηρεῖν 
ἐν ἑαυτοῖς σπουδάσωσι τὴν χάριν. 

« Οὐχ ἀφήσω ὑμᾶς ὀρφανούς" ἔρχομαι πρὸς ὑμᾶς. » 


Οὐδέποτε μὲν εἴασεν αὐτοὺς ἐρήμους τῆς αὑτοῦ 
προνοίας, πλὴν ὥφθη αὐτοῖς χαὶ μετὰ τὴν ἀνάστα- 
σιν. Ἐπειδὴ ἐλθὼν ἐχάλεσεν αὐτοὺς t&xvía, μέλλων 
ἀπιέναι, εἶπεν ὀρφαγούς. [Cnau.] 


Ὅτι ἔμελλε μόνοις αὐτοῖς ὀφθῆναι μετὰ τὴν ἀνά- ς 


στασιν, πᾶσιν εἶπε, μιχρόν" μιχρὺὸν χρόνον λέγει τὸν 
ἕως τῆς δευτέρας πάρουσίας. Mixgby γὰρ Θεῷ, καὶ 
ὁ μαχρός ἃ, Ὑμεῖς δὲ οἱ ἅγιοι διὰ τῆς τοῦ Πνεύματος 
ἐνοιχήσεως γνώσεσθέ με, οὐ μὴν οἱ τὰ τοῦ κόσμου 
ἀγαπῶντες. [Cnau. App.] ᾿Αῤῥαδὼν [ὃν] τῆς μελλού- 
σῆς ζωῆς ἔχετε λαθεῖν, ἐστὶν ἡ ἐμὴ ἀνάστασις. 

« Ὁ ἔχων τὰς ἐντολάς μου, xal τηρῶν αὐτὰς, 
ἐκεῖνός ἔστιν ὁ ἀγαπῶν με. Ὁ δὲ ἀγαπῶν με, ἀγα- 
πηθήσεται ὑπὸ τοῦ Πατρός μου, καὶ ἐγὼ ἀγαπήτω 
αὐτὸν, χαὶ ἐμφανίσω αὐτῷ ἐμαυτόν. » 

Ὅτε ἀνέστη ἐκ νεχρῶν, xal ἔτυχον τοῦ ἁγίου 


͵, Πνεύματος, ἔλαθον γνῶσιν, ὅτι ὁ Υἱὸς τὴν αὐτὴν 


ἔχων δύναμιν τῷ Πατρὶ, ἐχείνου μὲν οὐκ ἀποσχίζε- 
ται διὰ τὴν τῆς οὐσίας ἑνότητα, αὐτοῖς 6b σύνεστιν 


ἀεὶ βοηθῶν αὐτοῖς. Ἐγὼ ζωὴ φύσει ὑπάρχων, συνῆψα C 


ἐμαυτὸν τῷ Πατρὶ, φύσει καὶ αὐτῷ ζωῇ ὄντι * συνῆψα 
ὃ: xal ὑμᾶς τῷ Πατρὶ διὰ τῆς συνοιγήσεως τοῦ ἁγίου 
Ἰνεύματος, θείας φύσειυς ποιήσας ὑμᾶς. Ἐγὼ μὲν 
γὰρ φυσιχῶς ἐν Πατρὶ ὡς χαρπὸς αὐτοῦ, ὑμεῖς δὲ 
ἐν ἐμοὶ xa0* ὅ γέγονα ἄνθρωπος, xal ἐγὼ ἐν ὑμῖν 
διὰ τῆς τοῦ Πνεύματος ἑνοιχήσεως. 


Μετὰ τὴν ἀνάστασιν οἱ ὀρθῶς πιστεύοντες τελείως 
γνώσονται" νῦν γὰρ ἐχ μέρους γινώσχομεν. "Oct 
ὥσπερ ἐστὶν ὁ Υἱὸς ὁμοούσιος τῷ Πατρὶ, οὕτω χαὶ 
ἕν ἀμφοτέρων θέλημα. 

« Λέγει αὐτῷ Ἰούδας, οὐχ ὁ Ἰσχαριώτης" Κύριε, 


4 Cr. add. χρόνος. 


consolatorium, neque diversam Spiritus a Patre 
substantiam significat. 

Dicendo ut maneat , simul docuit ne post obitum 
quidem Spiritum deserere, ut qui quasi divina quie- 
dam qualitas in nobis exsistat, et semper in sanctis 
perseveret , quando per virtutem ac puritatem in 
semetipsis servare gratiam conantur. 

VgRs. 18. « Non relinquam vos orphanos : ve- 
niam ad vos. » - 

Nunquam eos providentia sua orbos reliquit ; in- 
super visus est ipsis etiam post resurrectionem. 
Adveniens eos vocavit filios, cum esset profecturus 
orphanos dixit. 


Quia solis discipulis post resurrectionem appa- 
riturus erat, omnibus di£it modicum, sic appellans 
tempus usque ad secundum adventum. Modicum 
enim Deo ést, tametsi nobis longuin. Vos autem 
sancti per inhabitantem Spiritum cognoscetis me, 
secua quam qui mundum diligunt. 


VgBs. 91. « Qui habet mandata mea, et servat ea: 
jlle est qui diligit me. Qui autem diligit me, dili- 
getur a Patre meo : et ego diligam eum, et manile- 
stabo ei meipsum. » 

Quando Cliristus a mortuis resurrexerat, ipsique 
Spiritum sanctum acceperant, cognoverunt Filium 
eamdem habere cum Patre virtutem : siquidem ab 
illo propter naturz identitatem nequaquam divelli- 
lur, ipsis vero semper auziliator assistit, Ego, iu- 
quit, cum sim a natura vita, conjunxi me Patri, qui 
etiam a natura sua vita exsistit : quin et vos Patri 
coadunavi per cohabitationem Spiritus sancti, divi- 
nz vos nature comparticipes efficiens. Ego enim 
naturaliter in Patre sum tanquam fructus ejus, vos 
autem in me in quantuin factus sum homo, et ego 
in vobis per inbabitatlonei Spiritus. 

Post resurrectionem qul recte credunt , perfecte 
cognoscent: modo enim ex parte cognoscimus. 
Quoniam sicut Filius est consubstantialis Patri, sic 
et una est utriusque voluntas. 

Vgns. 92. « Dicit ei Judas, non ille [scariotes : 
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Domine, quid factam est, quia manifestaturus es A τί γέγονεν, ὅτι ἡμῖν μέλλεις ἐμφανέζειν σεαυτὴν, 


nobis teipsum, et non mundo ? » 

Judas, cnm benignus esset, omnes volebat divina 
visionis czeterorumque bonorum esse participes. 

P'ost resurrectionem recte credentes eum perfecte 
cognoscent. Nunc enim ex parte cognoscimus, idcirco 
turbatus Judas apostolus dixit : Domine, quid est 
quia manifestaturus es nobis leipsum, et non mundo? 
Etenim putabat quemadmodum mortuos in somniis 
videmus, sic illis Christum esse appariturum. Ne 
diutius hoc creJant, dicit illis : Si quis diligit me et 
sermonem meum sercaverit, Pater meus diliget eum, 
et ad eum veuiemus el apud eum mansionem facie- 
mus, dicens tantummodo, sicut Pater manifestat 
seipsum, sic el ego in veritate, non per phantasma, 


χαὶ οὐχὶ τῷ xóaqup ; » 

Ὥς φιλάγαθος ὁ Ἰούδας πάντας ἔθελεν ἀπολαῦσαι 
τῆς θεοπτίας χαὶ τῶν ἀγαθῶν. 

Μετὰ τὴν ἀνάστασιν οἱ ὀρθῶς πιστεύοντες τελείως 
γνώσονται" Νῦν γὰρ ἐκ μέρους γιγνώσκομεν * ὅτι 
πολλοῖς χρατηθεὶς ὁ ἀπόστολος; Ἦούδας φησίν Κύ 
ριξε, καὶ τί γέγονεν, ὅτι ἡμῖν μέ.1.:εις ἐμφανίζειν 
σεαυτὸν, καὶ οὐχὶ τῷ κόσμῳ; KoV γὰρ ἐνόμιζεν 
ὅτι, ὥσπερ τοὺς νεχροὺς ὁρῶμεν κατ᾿ ὄναρ, οὕτω xii 
αὐτὸν μέλλειν ὁρᾶσθαι. Διὸ, ἵνα μὴ τοῦτο μέχρι su. 
λοῦ νομίζωσι, λέγει αὐτοῖς" «'Edy τις ἀγαπᾷ με, τὸν 
JAóyor μου τηρήσει, καὶ ὁ Πατήρ μου ἀγαπήσει αὖ. 
τὸν, xal πρὸς αὐτὸν ἐλευσόμεθα, καὶ μονὴν sap 
αὑτῷ ποιήσομεν" μονονουχὶ λέγων" “Ὥσπερ ὁ Πατὲρ 


ita ut qui bzec verba non audit, nec me, nec Patrem B ἐμφανίζει ἑαυτὸν, οὕτω xal ἐγὼ ἂν ἀληθείᾳ, καὶ c 


diligat. Idem ostendit et in medium adducit dicens : 
Qui non diligit me, sermones meos non servat, quos 
pempe dixi me e mortuis vere surrecturum. Eadem 
frequenter dixit, ue illum post resurrectionem esse 
phantasma putarent, Nam si super aquas ambulan- 
tem. videntes, id existimarunt , quid non suspicati 
fuissent, si. vidissent illum resurgentern quem ca- 
pium viderant, crucifirtum et sepultum ? Dicenido 
autem : Sermo quem audistis non est meus, sed ejus 
qui misil me, ostendit se nihil extra Patrem loqui, 
neque proprium quidpiam prater placitum ejus. 


χατὰ φαντασίαν" ὥστε οὐχ ἐμὲ μόνον, ἀλλ᾽ οὐδὲ τὶν 
Πατέρα ἀγαπᾷ, ὃ μὴ τούτῳ μου πιστεύων τῷ My, 
Τὸ γὰρ αὐτὸ ἐμφαίνει, xal ὅπερ ἐπήγαγε λέγνων, ὅτι 
Ὁ μὴ ἀγαπῶν με, τοὺς λόγους pou οὐ τηρεῖ" τοῦτέ 
ἐστιν, Οὗς εἶπον, ὅτι ἐχ νεχρῶν ἐν ἀληθείᾳ ἐγείρομει. 
Ταῦτα δὲ πάντα συνεχῶς λέγει, ἕνα μὴ μετὰ τὴν 
ἀνάστασιν φάντασμα αὐτὸν εἶναι νομίσωσιν. Εἰ γὰρ 
ἐπὶ τῶν ὑδάτων ἰδόντες αὐτὸν, τοῦτο ἐνόμισαν, τί ἦν 
οὐχ ὑπώπτευσαν ἅν, θεασάμενοι αὐτὸν ἀναστάντα, 
ὃν εἶδον χατεχόμενον xal σταυρούμενον xat θαπτέ- 
μενον ; Ἐν δὲ τῷ εἰπεῖν, Ὁ Aóroc ὃν ἠκούσατε, oit 


ἔστιν ἐμὸς, dAlà τοῦ πέμψαντός μὲ Πατρὸς, δείχνυσιν ὅτι οὐδὲν ἔξω τοῦ Πατρὸς φθέγγεται, οὐδὲ 


ἴδιόν τι παρὰ τὸ δοχοῦν ἐχείνῳ. [Chan] (15) 


Vsgas. 25. « Respondit Jesus , et dixit ei : Si quis C 


diligit me, sermonem meum servabit, et Pater meus 
dilige eum , et 4d eum veniemus, et mansioneimn 
apud eum faciemus. » 


Pater est natura sua in Filio, in nobis autem affe- 
ciu : οἱ quando audimus inter Patrem εἰ Filium 
esse unionei, naturalem omnino intelligimus : inter 
bomines vero et Deum, illam, quo in sanctis ex 
affectionum consensione per fldem et Dei Patris 
communieationem exsistit. Pluraliter autem lo- 
quendo , tollit bzeresim Sabellianam , qux: unam 
hypostasim , unamque Patris ac Filii personam 
asiruit. 

VkAas. 24. «Qui non diligit me, sermones meos non 
servat. Et sermonem quem audistis, non est ineus : 
sed ejus, qui misit me, Patris. » 

Docet solis discipulis praecipue et ineffabiliter fore 
illuminationem, quia mandata servant. 


Vrgs. 47. « Non turbeiur cor vestrum, neque 
formidet. » 

Nolite conturbari quod passurus sim, hoc enim 
multum proderit. Mundi pax est, quando etíam cum 
malo flt. Sed pax Christi non solum externos con- 
ciliat, sed et homines secum, ne caro ab anima 
dissideat. 


(131 H»c Cod. Bodl. Chysost. dat, et reipsa. quaedam fere similia. membratim reperies 


Opp. Vill, 401. 


εΑπεχρίθη ὁ Ἰησοῦς, καὶ εἶπεν αὐτῷ ^ Ἐλν τι; 
ἀγαπᾷ με, τὸν λόγον μου τηρήσει, xai ὃ Πατήρ pe 
ἀγαπήσει αὐτὸν, xal πρὸς αὑτὸν ἐλευσόμεθα, χεὶ 
μονὴν παρ᾽ αὐτῷ ποιήσομεν. » 

Ὁ Πατὴρ ἐν τῷ Υἱῷ ἔστε φυσιχῶς, kv. ἡμῖν ξὶ 
σχετιχῶς" καὶ ὅταν ἀχούσωμεν ἕνωσιν Πατρὸς χαὶ 
Υἱοῦ, τὴν φυσιχὴν νοοῦμεν" ὅταν δὲ ἕνωσιν Θεοῦ χαὶ 
ἀνθρώπων, ἀχετιχὴν νοοῦμεν τὴν Ex πίστεως γινομέν 
νὴν τοῖς ἁγίοις, xaX τὴν ἀπὸ τῆς τοῦ Πατρὸς μετοχῆς 
κοινωνίαν. Εἰπὼν δὲ πληθυντιχῶς, τὴν Σαδελλίου 
ἀναιρεῖ αἵρεσιν, τὴν λέγουσαν μίαν ὑπόαστααιν χεὶ 
ἕν πρόσωπον Πατρὸς xai Υἱοῦ. 


c Ὁ μὴ ἀγαπῶν pe, τοὺς λόγους teu 60 «nost. Κὼ 
ὁ λόγος ὃν ἀκούετε, οὐχ ἔστιν ἐμὸς, ἀλλὰ τοῦ πέμ- 
ψαντός με Πατρός. » 

Διδάσχει ὅτι μόνοις τοῖς μαθηταῖς ἐξαιρέτως καὶ 
ὑπὲρ λόγον ἔσται ἡ ἔλλαμψις, ὑπὲρ ὧν τηροῦσι τὰς 
ἐντολάς. [Chant]. 

« Μὴ ταρασσέσθω ὑμῶν ἡ χαρδία, μηδὲ δειλιάτω.:; 


Μὴ θορυδεῖσθε, ἀχούσαντες ὅτι ἐλέλλω πάσχειν᾽ 
πολὺ γὰρ ix τούτου χέρδος. [CRaM.] 'H τοῦ χόσμου 
εἰρήνη ἔστιν ὅπου χαὶ ἐπὶ χαχῷ γίνεται. Ἢ δὲ τοῦ 
Χριστοῦ εἰρήνη o5 μόνον πρὸς τοὺς ἔξω εἰρηνεύειν 
πείθει, ἀλλὰ xal πρὸς ἑαυτοὺς, ἵνα μὴ d σὰρξ στα- 
σιάζῃ χατὰ τῆς ψυχῆς. 
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« Ὅτι ὁ Πατὴρ μείζων μού ἐστι. νυ 

« Οὐ τὸ μείζονα εἶναι τὸν Πατέρα, ποιεῖ αὐτὸν ἑτέ- 
ρας οὐσίας, ὡς οἱ αἱρετιχοί φασιν. Ὅτε f ἣν ἐπὶ 
γῆς ὡς ἄνθρωπος, μείζονα εἶπε τὸν Πατέρα" τοῦτο διὰ 
«ὃ φαινόμενον σῶμα λέγει, ἐπεὶ χαθόλου ἐστὶ δ Θεὸς, 
οὔτε ἥττων ἐστὶ τοῦ Πατρὸς, οὔτε εἰς οὐρανοὺς 
ἀνάγεται Ó τὰ πάντα πληρῶν, xal ἀχώριστος ὧν τοῦ 
[Ἰατρός. 

€ 'AXY ἵνα γνῷ ὁ κόσμος, ὅτι ἀγαπῶ τὸν Πατέρα, 
χαὶ χαθὼς ἐνετείλατό μοι ὁ Πατὴρ, οὕτω ποιῶ. 
Ἐγείρεσθε, ἄγωμεν ἐντεῦθεν. » 

Ἐντολὴν δὲ πάλιν αὐτῷ δεδόσθαι λέγων, xa0' 
ὁμοιότητα ἡμῖν δοχεῖ τοῦτο λέγειν, οἷον ἀνθρωπίνῳ 
τρόπῳ νοῆσαι Θεὸν, ἀλλ᾽ οὐ Θεὸν ἀχούοντα. Μείζονα 
γὰρ φωνῆς τὰ θεϊχὰ, καὶ φυσιχῷ τρόπῳ νοεῖται ταῦτα, 
χατὰ τὸ οἰχεῖον Θεῷ τῆς οἱονεὶ βουλῆῇς τοῦ Πατρὸς 
ἐντολῆς λεγομένης, fj σύμφωνος ὧν xaX σύνδρομος ὁ 
YU, ἐπιτελεῖ τὴν οἰχονομίαν. Κάλλιστον γὰρ xo 
τὸ Ποιῶ" ἵν᾿ ἴδωμεν, ὅτι καὶ τὸ πάθος ἐνεργείας ἦν 
αὐτοῦ δι᾿ ἧς καθαίρει μᾶλλον τοὺς ἐπιτιθεμένους, 
ἐπεὶ χαὶ θριαμδευόμενος ἐθριάμδευσε, καὶ σταυρού- 
μενος ἐσταύρου, καὶ [εἰς] αἰσχύνην ἐπῆγε τοῖς τοῦτο 
ἐργαζομένοις. Ὥστε διὰ τὴν ἀγάπην, φησὶ, τὴν εἰς 
τὸν Πατέρα ὑπομένω θάνατον. 


| ΚΕΦΑΛ. IE. 

« Πᾶν χλῆμα ἐν ἐμοὶ μὴ φέρον xaprbv, αἴρει αὐτό" 
xai πᾶν τὸ χαρπὸν φέρον, καθαίρει αὐτὸ, ἵνα πλείονα 
χαρπὸν φέρῃ. » 


Ὃ πιστὸς χλημά ἐστι τῆς νοητῆς ἀμπέλου, ὅς (C 


ἐστι Χριστός. Καὶ οὐδὲν ὠφελεῖται ἐχ μόνης πίστεως, 
ἀλλὰ χρεία xo ἐναρέτων ἔργων, ἅπερ γίνεται διὰ 
χαθαρμῶν. Οἱ οὖν χολλώμενοι τῷ Κυρίῳ, xal μὴ 
ἀξίως αὐτοῦ πολιτευόμενοι, χολάζονται * οἱ δὲ εὖσε- 
δῶς ζῶντες, πολὺν φέρουσι xapnóy. 

« Ἤδη ὑμεῖς καθαροί ἐστε, διὰ τὸν λόγον, ὃν λε- 
λάληχα ὑμῖν. » 

Ταῦτα λέγει περὶ ὧν ἔμελλον ὑπομένειν πειρᾶ- 
σμῶν, οἴτινες αὐτοὺς ἐποίουν δοχιμωτέρους. Οἱ só- 
σεδῶς ζῶντες πολὺν φέρουσι χαρπόν. 

« Mslváze ἐν ἐμοί * χἀγὼ ἐν ὑμῖν. » 

Κἂν ἡνώθη τις Χριστῷ διὰ τοῦ ἐν Πνεύματι ἁγια- 
σμοῦ, ἀλλὰ χρήζει καὶ τῆς τελείας ἀγάπης ἔχεσθαι, 
καὶ ἀκολουθεῖν αὐτῷ. Ὁ γὰρ ἀποχοκεὶς ἀπὸ Χρι- 


FRAGMENTA IN S. JOANNEM. 
À  Vrgns. 98. « Quia Pater major me est. » 


Cura 


Quod Pater major sit, non facit ipsum alterius 
esse substantix, ut hzretici affirmant. Quando enim 
in terra degebat, tunc, in quantum homo, dicebat 
majorem esse Patrem , propter corpus suum quod 
videbatur. In quantum tameu Deus est, neque mi- 
nor est Patre, neque in ccelum conscendit, utpote 
qui omnia impleat, et immensus sit z:que ac Pater. 

VERs. $1. « Sed ut cognoscat mundus quia diligo 
Patrem , et sicut mandatum dedit mihi Pater , sic 
facio. Surgite, eamus hinc. » 

Mandatum autem rursus sibi datum dicens, ad 
similitudinem nostram videtur loqui, quasi humano 
more Deum intelligendo, cum tamen Deus non au- 
diat. Divina enim omni voce majora sunt, et liec 


D naturali tantum modo intelliguntur, prout Deo con- 


veniunt , voluntate nimirum Patris per mandatum 
significata, cui sese Filius conformando atque ob- 
sequendo dispensationem peragit. Et sane pulcher- 
rime ; ut cognoscamus passionem etiam fuisse opus 
ejus, qua vicit potius quam victus fuerit, ut qui in 
triumphum actus, triumphavit, et crucifixus cruci- 
fixit erucifixores suos, iisque ignominiam attulit. 
Propter aimnorem itaque, inquit, Patris mortem sus- 
tineo, 


CAP. XY. | 
Vens. 2. « Omnem palmitem in me non feren- 
tem fructum , tollet eum : et omnem qui fert fru- 


ctum, purgabit eum, ut fructum plus afferat. » 


Ilomo fidelis palines est spiritalis vitis, quae est 
Christus. Et non prodest illi sola (ides, sed opus 
habet insuper operibus bonis, quze fiunt per purga- 
tionem. Qui igitur conglutinati sunt Domino, nec 
digne ipso vitam instituunt , punientur : qui vero 
pie vivunt, multum fructum afferunt. 

VgBs. 5. « Jam vos mundi estis propter sermo- 
nem, quem locutus sum vobis. » 

Hac dicit de tentationibus quas perpessuri erant, 
qua illos reddebant meliores. Qui enim pie vitam 
instituunt, multum fructum ferunt. 

VgBs. δ. « Manete in me : et ego in vobis. » 

Etsi quis Christo per sancti Spiritus sanctifica- 
tionem conjunctus fuerit, adhue tamen perfecta 
cliaritate opus est et sequela ejus. Nam qui perfecte 


στοῦ διὰ τοῦ μὴ ἔχειν τέλειον τὸν ἁγιασμὸν, καὶ τὴν D sanctitatis cbaritatisve  defeclu ἃ Christo. resectus 


ἀγάπην, o0 δύναταί τι ποιῆσαι ἀγαθόν. 

€ Ἐγώ εἶμι ἡ ἄμπελος, ὑμεῖς τὰ χλήματα" 6 
μένων ἐν ἐμοὶ, χἀγὼ ἐν αὐτῷ, οὗτος φέρει χαρπὸν 
πολύν" ὅτι χωρὶς ἐμοῦ οὐ δύνασθε ποιεῖν οὐδέν.» 

Διὰ τὸ μὴ δύνασθαι χαρποφορεῖν, εἰ μὴ μόνους 
τοὺς προσηλωμένους αὐτῷ, χαλεῖ ἑαυτὸν ἄμπελον, 
ὡς ἐξ αὐτοῦ δυναμουμένους. [Cnan.] 

᾿Αντὶ τοῦ, Χαίρει ὁ Πατὴρ, ὅταν ἐν ἐμοὶ μένητε, 
δι᾽ ὧν ποιεῖτε, εὐφημεῖται ὁ Πατήρ. [Chan] 

€ Ἐὰν μή τις μείνῃ ἐν ἐμοὶ, ἐδλήθη ἕξω ὡς τὸ 
κλῆμα, xai ἐξηράνθη, xaX συνάγουσιν αὐτὰ, xat εἰς 
«0p βάλλουσι, xat καίεται. » 


e Gr. przem, Ἑ πάνοδον λέγει τὸν καιρὸν τῆ: ἀναστάσεως. 


[uerit, nihil potest boni facere. 

Vgns. 5. « Ego sum vitis, vos palmites : qui ma- 
nel in me, et ego in eo, hic (grt fructum multum . 
quia sine me nihil potestis facere. » 

Cum nemo possit fructum ferre nisi ipsi adhze- 
serit, Vocat seipsum vitem, quia ex ipso virtutem 
accipimus, 

Non dicit: Gaudet Pater dum in me manetis, se, 
Benedicitur Pater per ea qua vos facitis. 

Vzns. 6. « Si quis in me non manserit, mitte- 
tur foras sicut palmes, et arescet, et colligent 
eum, et in ignem mituent, et ardet. » 


f! Cr. ὅτι. 8 Cr. sine. ἐστί. ὦ €r, οὐδέ, 
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Qui otiosus est , exciditur, nec amplius fert fru- A 
ciim, nec tantum arescit cultura destitutus, sed et 
moritur, et ardet. 

Vgns. 9. «Sicut dilexit me Pater, et eco dilexi 
vos. Manete in dilectione mea. » 

Rursus humano more sermonem instituit : non 
enim legislator legibus ac mandatis subjiciendus 
crat, Vides quomodo semper ob auditorum imbe- 
cillitatem similia dicat, uti hinc etiam ostenditur. 
Nam secundum opinionem illorum multa dicit , ut 
ostendat omnino tuta illis omuia fore, et iniinicos 
eorum delendos esse. Observa autem, ut majori cum 
auctoritate illis loquatur. Non enim dixit : Manete 
in dilectione Patris, sed in dilectione niea. Deinde, 
ne. dicerent : Quando nos rebus omnibus  exuisti, 
tunc nos deseris et discedis ; declarat se non tam 
deserere, quam magis eis conglutinari, modo velint, 
ut palmes viti. 

Vgas. 12. « Majorem hac dilectionem nemo 
habet, ut animam suam ponat quis pro amicis 
suis. » 


Christus tanquam totius orbis universi prxceptor Ὡς διδάσχαλος τῆς οἰχουμένης παραδίδωσιν aio 
ista illis tradidit, quoniam dilectio est exterarum ταῦτα ὁ Χριστὸς, ὅτι ἡ ἀγάπη κεφάλα!:ὁν ἔστι τῶν 
caput viriutum. Μαμάδλιιπι ejus etiam jubet nos ἀρετῶν, Ἡ ἐντολὴ αὐτοῦ τὸ ὕπερα ποθνήσχειν τῶι 
pro amicis mori, et plus quam nosmetipsos eos di- — cuv, xal τὸ ὑπὲρ ἑαυτὸν 1 ἀγαπᾷν τοὺς cox. 
ligere. Et ostendit discessum suum non odii, sed Δείχνυσι δὲ ὅτι 1 ἀναχώρησις οὑτοῦ οὖχ ἣν uices, 
amoris ergo fieri. Nam pre vobis, inquit, morior. ἀλλ᾽ ἀγάπης. Ὑπὲρ yàp ὑμῶν ἀποθνήσχω, φησίν. 

Vgns. 18. « Si mundus vos odit, scitote quia me t El ὁ χόσμος ὑμᾶς μισεῖ, γινώσχετε ὅτι ἐμὲ πρῶ- 
priorem vobis odio habuit. » «oy ὑμῶν μεμίσηχεν. » 

Ut qui ab omnibus odio habendi essent, commen- Ὡς μελλόντων μισεῖσθαι παρὰ πάντων, rapit 
dat illis ;inutuum amorem. Si mundus vos odit, γέλλει αὐτοῖς ἀγαπᾷν ἀλλήλους. El κόσμος ὑμᾶς pr 
propter me hoc patimini, ac proinde nolite contri- — cet, δι᾽ ἐμὲ τοῦτο πάσχετε, διὸ μὴ ἀλγεῖτε, μὴ δυσχε- 
slari, nec zegre feratis : non enim estis me melio- palvete * οὐ γάρ ἐστέ pou χρείττους. El Egon 
res. Si diligesent vos mali, id est mundus, essetis ὑμᾶς ol πονηροὶ, ὅ ἐστιν ὁ χόσμος, δηλονότι x 
el vos perversi. ὑμεῖς πονηροὶ fixe. 


Ὃ ἀργὸς ἐχχόπτεται, καὶ οὐκέτι xaptocent ὁ 
μόνον ξηραίνεται μηχέτε γεωργούμενος, xi τ: 
ἀποθνέσχει, xai χαίεται. 

ε Καθὼς ἠγάπησέ με ὁ Πατὴρ. χἀγὼ ira 
ὑμᾶ;. Melvaxe ἐν τῇ ἀγάπῃ τῇ ἐμῇ. » 

Πάλιν ἀνθρωπίνως ὁ λόγος πρόεισιν" 05 γὰρ δῖ 
ὁ νομοθέτης ὑπὸ ἐντολὰς ἔμελλε κεέσεσθαι. Opi; is 
ἀεὶ λέγει Dix. τὴν τῶν ἀχροωμένων ἀσθένειαν ti 
τοιαῦτα, τοῦτο δὲ xaX ἐνταῦθα δείκνυται" πρὸς τὴ 
τὴν ὑπόνοιαν αὐτῶν τὰ πολλὰ λέγει, xai διὰ zii 
δειχνύει Ev ἀσφαλείᾳ ὄντας, καὶ τοὺς ἐχθροὺς αὐτῶι 
ἀπολλυμένους. Σχόπει δὲ αὑτὸν αὐθεντιχώτερον ly 
λούμενον αὐτοῖς. Οὐ γὰρ εἶπε, Μείνατε ἐν τῇ ἀγάπ 
τοῦ Πατρὸς, ἀλλὰ, ἐν τῇ ἐμῇ. Εἶτα, ἵνα μὴ λέγωπι, 
Ὅτε πᾶσιν ἡμᾶς ἐξεπολέμησας, τότε ἡμᾶς ἀτ[ες 
xa ἀναχωρεῖς" δείχνυσιν ὅτι οὖκ ἀφίησιν, ἀλλ᾽ οὖτυ; 
αὐτοῖς χεχόλληται, ἐὰν θέλωσιν, ὡς τὸ χλῆμα d 
ἀμπέλῳ. 

« Μείζονα ταύτης ἀγάπην οὐδεὶς ἔχει, ἵνα τις τὴν 
ψυχὴν αὐτοῦ θῇ ὑπὲρ τῶν φίλων αὑτοῦ. » 





Vgas. 20. « Non est servus major domino suo. « Οὐχ ἔστι: δοῦλος μείζων τοῦ xupíou αὗτοῦ. E 
Si me perseculi sunt, et vos persequentur : si ser- ἐμὲ ἐδίωξαν, χαὶ ὑμᾶς διώξουσιν " εἰ τὸν λόγον pe 
monem meuin servaverunt, el vestrum servabunt. » ἐτήρησαν, xai τὸν ὑμέτερον τηρήσουσιν. 1 

Si ego pro servis talia sustinui, quando vos, qui El ἐγὼ ὑπὲρ τῶν δούλων ταῦτα ; ἔπαθον, ὅταν 
servi estis, talia pro Doniino sustinebitis, non de- ὑμεῖςοἱ δοῦλοι περὶ k τοῦ Δεσπότον πάσχῃητε τὰδ uoa, 
letis zegre ferre. Si mecum similia patimipni, nolite οὐχ ὀφείλετε βαρέως φέρειν. Εἰ τὰ ὅμοιά μου πάθητε, 
conturbari : sic enim passionis mez participes μὴ θορυθῆσθε 1" οὕτω γὰρ γίνεσθε χοινωνοὶ τῶν 
(6118, eLad honorem quidem vohis hoc cedet, sed θὰ ἐμῶν παθημάτων, χαὶ πρὸς τιμὴν μὲν ὑμὲν τοῦτο 
mie et Patrem meuin contumelia redundat. ποιοῦσιν, ἀλλὰ δι᾽ ἐμοῦ εἰς τὸν Πατέρα ὑδρίξουσι 5. 

Vzns. 22. « Nunc autem. excusationem non ha- D — « Νῦν δὲ πρόφασιν οὐχ ἔχουσι περὶ τῆς ἁμαρτία; 
Lent de peccato suo. » αὐτῶν. » 

Nihil, inquit, omisi eorum qua } 518 prodesse Οὐδὲν, φησὶν, παρέλειψα τῶν εἰς ὠφέλειαν "Ioo- 
possent, sive in verbis, δίνθ operibus, quorum simi- δαίων συντεινόντων, οὐχ ἐν λόγοις, οὐκ ἐν ἔργοις, 
lia nemo vidit unquam. ὧν μηδ᾽ εἶδέν τις ὅμοια. 


CAP. XVI. ΚΕΦΑΛ. IS". 


VERs. 1. « Hzc locutus sum vobis, ut non scanda- 
lizemiui. 1 


Corroboraus eos contra pericula, futuras dilfi- 
eultates ργα ει. Tanta, inquit, erit occidentium 
vos, nou tautum Judzorum, sed et gentilium et 


« Ταῦτα λελάληχα ὑμῖν, ἵνα μὴ σχανδαλιαθῇῆτε. » 


Νευρῶν αὐτοὺς πρὸς τοὺς χινδύνους προδιαγγέλλε: 
τὰ ἐσόμενα δυσχερῖ,͵. Τοσαύτη, φησὶν, ἔσται ἡ μανὶ 
τῶν ὑμᾶς ἀποχτεινόντων, 09 μόνον Ἰουδαίων, ἀλλὰ 


i Cr. αὐτῶν. 4, Cr. πάντα. k Cr. ὑπέρ. 1 Cr. 9opufzts0:. 


- m (Cr. Ei καὶ πρὸ; ἐμὴν ὕδριν «o2 
ποιοῦσιν, ἀλλὰ δι᾽ ἐμοῦ xal τὸν Tiazépa ὑθρίζουσο) ς Pos ἐμὴ ρ “τὸ 
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«iy xai αἱρετιχῶν, ὅτι λατρείας θεοφιλοῦς À bxreticorum vesania, ul vos occidendo, putaturi — 


εἶναι νομίζουσι τὸ σφάξαι ὑμᾶς. 
λὰ ταῦτα λελάληχα ὑμῖν, ἵνα ὅταν ἔλθῃ ἡ 
Ἱμονεύητε αὑτῶν, ὅτι ἐγὼ εἶπον ὑμῖν. » 


γνῶναι ὑμᾶς (ὅτε ὡς φύσει Θεὸς οἶδα πάντα) 
τὰ ἐσόμενα, χαὶ ἵνα πιστεύσητε ὅτι δύναμαι 
υθερῶσαι τῶν ἐπαγομένων ὑμῖν χινδύνων. 
γὰρ μὴ ἀπέλθω, ὁ Παράχλητος οὐχ ἐλεύ- 
ὺς ὑμᾶς.» 
54 πάθω, οὐχ ἐπιφοιτᾷ ὑμῖν τὸ Πνεῦμα, τὸ 
σεως ἀγαθῆς αἴτιον. [CRaw.] 
ἐλθὼν ἐχεῖνος ἐλέγξει τὸν χόσμον περὶ 
ν Xa περὶ δικαιοσύνης, καὶ περὶ χρίσεως. » 
ἢ ἐστὶν ἡ δύναμις τῆς τοῦ ἁγίου Πνεύματος 
ὅτι τότε φανερωθήσεται ἡ τῶν εἰς ἐμὲ πε- 
Ἰχότων ἁμαρτία. Ὅσοι δὲ μετὰ τὴν τοῦ 
εύματος χάθοδον οὐχ ἐπίστευσαν εἰς τὸν 
ἔμειναν ἐν ταῖς ἑαυτῶν ἁμαρτίαις. Ὡς 
ς οὖν χαταχρίνεται, ὁ μὴ πιστεύσας εἰς 
' ἀναμάρτητον" ὡς ἀδόχιμος 5, ὁ μὴ πι- 
ἰς τὸν δίχαιον, τὸν διὰ τὴν δικαιοσύνην αὖ- 
Ι'φθέντα εἰς οὐρανοὺς, xal ἁφανῇ γεγονότα 
ὑποις᾽ ὡς ῥάθυμος, ὅτι χαταχλασθέντος τοῦ 
ὕτε οὕτως αὐτὸν ἠθέλησαν * νιχῆσαι. 
δὲ χρίσεως, ὅτι ὁ ἄρχων τοῦ χόσμον τούτου 
, -. 
[0n ὡς ἀποχτείνας διὰ τῶν Ἰουδαίων τὸν 
ναμάρτητον ὄντα, ἐπειδὴ προφασιζόμενος 


sint se Deo gratum obsequium exhibere. 

VgRs. 4. « Sed liec locutus sum vobis : ut, cum 
venerit hora, eorum reminiscamini, quia ego dixi 
vobis. » 

Quia vos novi (quippe ut natura Deus novi om- 
nia) przedico futura, et ut credatis quia vos ex om- 
nibus periculis imminentibus valeo liberare, 

VgBs. 7. « Si euiin. non abiero, Paraclitus non 
veniet ad vos. » 

Nisi passus fuero, non veniet in vos Spiritus, 
oinuis doni boni principium. 

Vrns. 8. « Et cum venerit ille, arguet mundum 
de peccato, et de justitia, et de judicio. » 

Tanta vis est descensus Spiritus sancti, ut tunc 
appariturum sit eorum qui itn me peccarunt pecca- 
tum. Quicunque autem post Spiritus sancti descen- 
sum in Christum non crediderunt, in peccatis suis 
perseverarunt, Tanquain peccator itaque coudemna- 
tur, qui non credit in Christum peccati expertem : 
tanquam iniquus, qui non credit iu justuin, qui 
propter justitiam suaim in coelos ascendit, et bomi- 
nibus factus est inaspectabilis : tanquam socors et 
piger, qui Satanam sic contritum atque confractum 
noluit superare. 

Vgns. 11. « De judicio autem, quia princeps hu- 
jus mundi jam judicatus est. » 

(. Condemnatus est, ut qui Christum peccati exper- 
tem per Judzos occiderit, quandoquidem excusando 


t ᾿Αδὰμ οὐ δι᾽ ἐμὲ ἀπέθανεν, ἀλλ᾽ ὅτι fjuag- C dixerit Adamum non sui causa, sed quia peccave- 


δὴ δὲ μετὰ τὸ πάθος, διὰ τοῦ ἁγίου Πνεύ- 
'οντο αἱ ἰάσεις, διὰ τῶν πραγμάτων δείχνυ- 
ἰδόλου ἡ χατάλυσις. 

δὲ ἔλθῃ ἐχεῖνος, τὸ Πνεῦμα τῆς ἀληθείας, 
μᾶς εἰς πᾶσαν τὴν ἀλήθειαν. » 

) Πνεῦμα διδάξῃ ὑμᾶς, τότε δυνήσεσθε τῶν 
ποστῆναι τύπων, χαὶ τὴν ἐν πνεύματι xal 
ἴσαι λατρείαν. 

oc ἐμὲ δοξάσει, ὅτι bx. τοῦ ἐμοῦ λήψεται, 
jet ὑμῖν. » 


μα διδάσχει τοὺς ἀνθρώπους τὰ τῆς τοῦ 


qvo; xal δόξης, xal τῆς πρὸς Πατέρα 
ἐντὶ τοῦ, Συνῳδά μοι λαλεῖ, Οὐ γὰρ ἐνδεὲς 


rat, mortuum esse, Cum autem post passionem per 
Spiritum sanctum curationes facta sint, rebus ipsis 
ostenditur diabolum esse enervatum. 


Vens. 15. « Cum autem venerit ille, Spiritus 
veritatis, docebit vos omnem veritatem. » 

Quando Spiritus vos erudiet, tunc poteritis ab 
umbris et figuris legalibus abstinere, atque in spi- 
ritu ac veritate Deum adorare. 

VEeRs. 14. «lie me clarificabit : quia de meo 
accipiet, et annuntiabit vobis. » 

Spiritus docet homines ea qua ad divinitatem ac 
gloriam Dei, et ad Patris zqualitatem spectant, id 
est, consentit mecum. Nullius enim indigus est, 


᾿ ἰδιοσύστατον γὰρ ὃν ὡς ὁμοούσιον Πατρὸς p cum per se subsistat, et ejusdem sit cum Patre Fi- 


πάντα οἷδε xal ἰσχύει ἀφ᾽ ἑαυτοῦ ποιεῖν, 


y, καὶ οὐ θεωρεῖτέ με. » 
λυπήσῃ τοὺς μαθητὰς, οὐχ εἶπεν, ὅτι Amo- 
A&, Οὐ θεωρεῖτέ ps. 


τί ἐστιν ὃ λέγει τὸ, Μιχρόν ; οὐκ οἴδαμεν - 


ig λύπης οὐχ ἐνόουν, χαὶ ὅτι μὲν ἀπήει 
X δὲ ἥξει οὐκ ἤδεσαν. Ἠγνόουν γὰρ τὴν 
πρὸ τῆς ἐχδάσεως. 


ἐν παροιμίαις λελάληχα ὑμῖν. Ἔρχεται 


χος. ^" Cr. ἠθέλησε, 


lioque substantiz, atque omnia per se scit ac po- 
test facere. 

Vzns. 16. « Modicum, et jam non videbitis me. » 

Ne discipulos contristaret, non dixit: Morior, sed, 
Non videbitis me. 

Vens. 18. « Quid est hoc, quod dicit, Modicum ἢ 
nescimus quid loquitur. » ] 

Prz luctu non intelligebant. EL quoniam quide 
abiret noverant, quomodo vero rediret ignorabant. 
Nesciebant enim quidquam de resurrectione ante- 
quam contingeret. 

Vkne. 25. « Hae in proverbiis locutus sum vo- 
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ov* οὔτε ὅτε ἀνελήφθη μετὰ «ἧς σαρχὸς, À mundum venisse dicitur : neque quando cum carne 


εἰφθη τοῦ χόσμου" Θεὸς γάρ ἐστι πληρῶν τὰ 
α. - 

Ἰδοὺ ἔρχεται ὥρα, xai νῦν ἐλήλυθεν, ἵνα σχορ- 
ἥτε ἕχαστος εἰς τὰ ἴδια, xal ἐμὲ μόνον ἀφῆτε" 
(ox εἰμὶ μόνος, ὅτι ὁ Πατὴρ μετ᾽ ἐμοῦ ἐστι. » 


» ἄρτι πιστεύετε [Ἕπλπ.] ἀνθρωπινώτερον 
! λέγει. Καθ᾿ ὃ τ γὰρ θεὸς ὑπάρχει *, ἐν τῷ θεῷ 
Ιατρί ἐστι !* φυσιχῶς xat ἀδιαστάτως᾽ διὰ συγ- 
ὄασιν εἶπε τοῦτο, ἐπειδὴ οἱ μαθηταὶ ἤθελον 
£tV τοῦτο, 
χ ὅτε παραδίδομαι, ἀλλὰ μετὰ ταῦτα θλίψιν 
. ᾿Αλλὰ διανάστητε τῷ λογισμῷ" οὐδὲν γὰρ 
ἰσθε δεινόν * τοῦ διδασχάλου περιγενομένον τῶν 
ὧν, o0 χρὴ τοὺς μαθητὰς ἀλύειν. 
Γαῦτα λελάληχα ὑμῖν, ἵνα ἐν ἐμοὶ εἰρήνην ἔχητε. 
«p χόσμῳ θλίψιν ἕξετε’ ἀλλὰ θαρσεῖτε, ἐγὼ ve- 
«a τὸν χόσμον. » , 
γείττων xal δυνατώτερος ὥφθη ὁ Χριστὸς πάσης 
ιχῇς ἁμαρτίας, xaX δίδωσι χαὶ τοῖς πιστοῖς τὸ 
^ Ὅτε οὖν ὁυ Χριστὸς ἐξ ἡμῶν γεγονὼς, xa0' 
ἔνθρωπος, κρείττων x ἐφάνη θανάτου xaX φθο- 
xaX εἰς ἡμᾶς ἡ χάρις διαξαίνει" χαὶ οὕτως Y 
ιοόμεν θαῤῥεῖν, ὅτι νιχησόμεθα 5, ἐπειδὴ ὡς ἄν- 
tog νενίχηχε, xal ἡμεῖς δοχοῦμεν ἐν αὐτῷ νε- 
c£yat, Εἰ γὰρ ὡς θεὸ,, ἐνέχησε, πρὸς ἡμᾶς οὐδέν. 
ΚΕΦΑΛ. IZ. 
Ταῦτα ἐλάλησεν ὁ Ἰησοῦς" xal ἐπῆρε τοὺς 
λμοὺς αὑτοῦ εἰς τὸν οὐρανὸν, xaX εἶπε" Πάτερ, 
θεν ἡ ὥρα, δέξασόν σου τὸν ΥἹὸ", ἵνα xai ὁ 
σου δοξάσῃ σε. » 
k «τοῦ σχήματος τῆς εὐχῆς παιδεύει ἡμᾶς ἐν 
κειρασμοῖς εὔχεσθαι, xal εἰς τὸν Θεὸν χατα- 
εἰν. 
Καθὼς ἔδωχας αὐτῷ ἐξουσίαν πάσης σαρχὸς, 
ἄν, ὃ ἔδωχας αὐτῷ, δώσῃ αὐτοῖς, ζωὴν αἰώνιον.» 
X τὸ μὴ σχανδαλισθῆναι τοὺς ἀχούοντας οἶχο- 
«9e φησιν, Ὃ δέδωχάς μοι. 
Αὕτη δέ ἐστιν ἡ αἰώνιος ζωὴ, ἵνα γινώσχωσί σε, 
λόνον ἀληθινὸν Θεὸν, καὶ ὃν ἀπέστειλας Ἰησοῦν 
πόν. » 
'ἱμειωτέον οὖν, ὅτι ἡ ὀρθὴ πίστις ἐστὶν ἡ ὄντως 
.$ τὰ ἴδια δωρουμένη ἀγαθὰ τοῖς πιστεύουσιν. 


ascendit, mundum dereliquit; Deus enim est, qui 
implet omnia. 

Vegas. 92. « Ecce venit hora, jam venit, ut di- 
spergamini unusquisque in propria, et me solum 
relinquatis : et non sum solus, quia Pater me- 
cum est. » 

Hoc modo creditis humano more dicit. Nam in 
quantum Deus, in Deo Patre manet naturaliter et 
constanter : nam hoc dixit illis condescendendo, 
quia nimiruim audire illud desiderabant. 


Non tam quando trador, quam postea affligemini. 
Sed exsurgite animo; nam magistro ab inimicis 
capto, nibil vobis mali flet, quare non oportet di- 
scipulos animo concidere. 

VrgR8. 55. « Hzc locutus sum vobis, ut in me , 
pacem habeatis. In. mundo pressuram habebitis : 
sed confidite, ego vici mnndum. » 

Christus superior ac fortior apparuit totius mundi 
peccato, ei concedit quoque fidelibus suis ut vin- 
eant. Cum itaque Christus, in. quantum homo, ex 
nobis natus, mortem et interitum superarit, etiam 
in nos ista gratia derivatur; ideoque confidere de- 
bemus nos quoque victuros, quandoquidem in 
quantum homo vicerit, in ipso nos quoque vicisse 
videamur. Nam si ut Deus vicisset, nihil ad nos. 

CAP. XVII. 
Vins. 4. « Hzc locutus est Jesus, et sublevatis 
oculis in ccelum, dixit : Pater, venit hora, clarifica 
Filium tuum, ut Filius tuus clarilicet te. » 


Per hanc orandi formulam docet nos in tenta- 
tionibus orare, et ad Deum confugere. 


Vgns. 2. « Sieut dedisti el poteststem omnis car- 
nis, ut omue quod dedisti ei, del eis vitam aeternam. ὃ 

Ne scandalizarentur audientes, per dispensationem 
dixit, Quod dedisti mihi. 

VgBs. 9. « Hzc est autem vita zeterna : αἱ cogno- 
scant te, solum Deum verum, ei quem misisti 
Jesum Christum. » 

Profitendum itaque, rectam fidem, veram esse vi- 
tam, quz vera bona credentibus affert. Dicit autem 


στάλθαι λέγει ἑαυτὸν, οὐχ ὡς ἐξ ἀνάγχης p se missum esse, non quasi ex necessitate Patris 


Ογήσας τῇ τοῦ Πατρὸς βουλήσει, ὡς oi &y- 
4 ἀλλ᾽ ὡς δύναμις αὐτοῦ ὦν. 
Καὶ νῦν δόξασόν με co, Πάτερ, παρὰ σεαυτῷ, τῇ 


εἶχον, πρὸ τοῦ τὸν χόσμον εἶναι, παρὰ σοί. » 





; οἰχονομιχῶς λέγει τοῦτο 8, 
ὅδε. sip. τοῖς ἀνθρώποις, ἵνα 
Wie σαρχὸς μείνωσιν οἱ 

uw b λογιζόμενοι, 


Mt καὶ τὰ σὰ ἐμά" xal 


. ὅν. εἰμί, * Cr. ἣ 
b Or. om. Λόγου. 


9910. 


subsersiat voluntati, quemadmodum angeli, sed ut 
est virtus ejus. 

VgRs. 5. € Et nunc elarifica me, tu Pater, apud te- 
metipsum, claritate, quam habui, prius quam mun- 
dus esset, apud te. » 

Utitur forma orationis per dispensationem, ac δὶ 
dicat; Ostende me hominibus, ut intelligant quis- 
nam sim, ne propter carnis mess passionem $Can« 
dalizentur homines, nibil Verbo Dei dignum cogi- 
tantes. 

Vgas, 10. « Et mea omnia tua sunt, ef iua. uca 
sunt ; et clarificatus sum in eis. » 


ὅτι ὁ ΤΟΥ, χαθό, x Cr. χρεῖττον. Υ Cr, τούνῳ. 
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ν τὰ φύσει προσόντα αὐτῷ. Λέγει δὲ τὴν A forma orationis rogat, et in quantum homo dicitur 


ματος χάριν. 


ep, οὖς δέδωχάς μοι, θέλω, ἵνα ὅπου εἰμὶ 
cetvot ὦσι μετ᾽ ἐμοῦ. » 
λέγει τὸν δεδωχότα χαὶ τὸν λαθόντα, τὰς 
:t$ δηλοῖ Πατρὸς χαὶ Υἱοῦ. Καὶ πάλιν εἰπὼν 
υτὸν πρὸ χόσμον,, ἐλέγχει τοὺς αἱρετιχοὺς, 
ἡντας ὅτι Ex τῶν χρόνων Μαρίας ἔσχε τὴν 
Χρισιός. 

ΚΕΦΑΛ. IH'. 
09g οὖν εἰδὼ; πάντα τὰ ἐρχόμενα ἐπ᾽ αὐτὸν, 
εἶπεν αὐτοῖς " Τίνα ζητεῖτε ; » 


i ἀγνοῶν ἐρωτᾷ, ἀλλ᾽ ἵνα γνῶμεν, ὅτι xat 
ὑχ ἑωρᾶτο, ἣ ἐγνωρίζετο, εἰ μὴ ὅτε ἤθελε v. 


ὼς πάντα, ἀταράχως ὅλα Emolec xal ἐλάλει, 
ἀπὸ τῆς φωνῆς, οὔτε ὁ Ἰούδας οὔτε oi λοι- 
ἰγνωσχον αὐτὸν, εἰ μὴ ὅτε ἠθέλησε. [Cnaa.] 
, πλτρωθῇ ὁ λόγος, ὃν εἶπεν - Ὅτι οὖς δέ- 
γι, οὐχ ἀπώλεσα ἐξ αὐτῶν οὐδένα. » 

ς τῶν μαθητῶν ἀσθενείας ἔξω ποιεῖται αὖ- 
ρασμῶν, ὡς θεὸς ἀεὶ φυλάσσων d τοὺς μα- 
ὄνον τὸν Ἰούδαν τῇ προαιρετικῇ χαχίᾳ ἐάσας 
xt. 

ὧν σπεῖρα, καὶ ὁ χιλίαρχος, xaX ol ὑπηρέται 
Ἰδαίων συνέλαδον τὸν Ἰησοῦν, χαὶ ἔδησαν 


accipere qua naturaliter babebat, Spiritus autem 
dicit gratiam. 

Vgns. 25. « l'ater, quos dedisti mili, volo ut ubi 
sum ego, et illi sint mecum. » 

Dui) dantem et. accipientem assignat, Patris Fi- 
liique personas signilicat. Et rursus, cum se ante 
munduin esse asserit, hzreticos reprehendit, dicen- 
tes Christum iu tempore ex Maria principium ha- 
buisse. 


CAP. XVIII. 


. VgRs. δ. « Jesus itaque sciens omnia, qux ventura 
erant super eum, processit, et dixit eis: Quem 
qu:eritis ? » 

Non quasi nescius interrogat, sed ut sciamus quia 
preseus non videbatur, nec cognoscebatur, nisi 
quando volebat. 

Cum cuncta scit, omnia quiete et facit et loqui- 
tur, et neque Judas neque cateri discipuli eum a 
sonitu vocis cognoscebant si non vellet. 

Vgns, 9. « Ut impleretur. sermo, quem dixit: Quia 
quos dedisti inihi, non perdidi ex eis quemquam. » 

Propter discipulorum imbecillitatem, eos tenta- 
Gonibus subducit, ut Deus semper eos custodiens, 
solum Judam ob spontaneam pravitatem — perdi 
sinens. 

Vgns. 12. « Coliors ergo, et tribunus, et ministri 
Judzorum comprehenderunt Jesum, et ligaveruut 
eum. » 


τες αὐτὸν ἐπλήρωσαν τὸ εἰρημένον Ἡσαΐου C Ligantes eum impleverunt quod dictum est per 


y τὸν δίκαιον. Ἐδεσμεύθη ὁ Kupto;, ἵνα 
ἡμᾶς ἀπαλλάξῃ διαδολιχῶν. 

Ἰλθεν οὖν ὁ μαθητὴς ὁ ἄλλος, ὃς ἣν γνωστὸς 
pel , xai εἶπε τῇ θυρωρῷ, xat εἰσήγαγε τὸν 
, 

ἦλθεν Ἰωάννης τῷ Ἰησοῦ μετὰ τοῦ ὄχλου 
ig, xaX τότε ὡς γνωστὸς εἶπε τῇ θυρωρῷ, xal 
; € τὸν Πέτρον. 

οὖν ἀρχιερεὺς ἣρώτησε τὸν Ἰησοῦν περὶ 
ητῶν αὐτοῦ, xai περὶ τῆς διδαχῆς αὐτοῦ. » 
τασιαστὴν χαὶ νεωτεροποιὸν ρώτα αὐτὸν, ὡς 
ὃν μαθητῶν αὐτοῦ προσερχόντων αὐτῷ, xal 
Dou, ὡς ἐργαστηρίου πονηροῦ. Ἠρώτα τί 


τοὺς ἑαυτοῦ μαθητὰς, fpica αὐτὸν εἰ συν- , 


]saiam : Ligemus justum, Ligatus est Dominus , ut 
nos a diabolicis vinculis liberaret. 

Vens. 16. « Exivit ergo discipulus alius, qui erat 
notus ponlifici, eL dixit ostiarix, et introduxit Pe- 
wum. » 

lugressus est Joannes una cum turba incognitus, 
el tunc ut notus dixit ostiariz,, etintroduxit Petrum. 


VEns. 19. « Pontifex ergo interrogavit Jesum de 
discipulis suis, et de doctrina ejus. » 

Tanquam seditiosum ac  novatorem interrogabat, 
quasi discipuli soli ipsum audivissent, et nulli alii, 
utpote maleficum. Petit autem quid docuerit di- 
scipulos suos, et num Moysi consentiat, an vero 


ς διὰ Μωῦσέως f, ἣ ἀλλοίαν διδασχαλίαν εἰσ- D atiam quampiam doctrinam introducat, et qualia 


ἃ ποῖα πείθονται οἱ αὑτοῦ μαθηταὶ, ἵνα ἐὰν 
τὸν τοῖς Μωῦὐσέως ἐναντιούμενον, παραδῷ 
ὺς ὡς θεομάχους τοῖς Ἰουδαίοις. 
εχρίθη αὐτῷ ὁ Ἰησοῦς’ Ἐγὼ παῤῥησίᾳ 
«ip κόσμῳ᾽ ἐγὼ πάντοτε ἐδίδαξα ἐν τῇ συν- 
καὶ ἐν τῷ ἱερῷ, ὅπου πάντες οἱ Ἰουδαῖοι 
ἧκε» χαὶ ἐν χρυτετῷ ἐλάλησα οὐδέν. » 
&—— Mbpyei αὐτὸν προσποιούμενον ἀγνοεῖν 
ἤϑηρέμι, ^ Et δὲ πάντα φανερῶς ἐδί- 
παερά. τισι περὶ αὐτοῦ ἀπό- 


υλάσσει. 


€ Cr. εἰσήνεγκε. 


discipulis persuadeat, ut si in aliquo Moysi con- 
trarium deprebenderet, discipulos quoque ut Deo 
contrarios Judzels traderet. 

VgnBs. 20. « Respondit ei Jesus : Ego ραΐδηι locu- 
tus sum immundo : ego semper docui in synagoga, et 
in templo, quo omnes Judai conveniunt : et in 
occulto locutus sum nibil. » 

Jesus autem ipsum arguit, ut qui ea qu:e publice 
dieta sunt, nescire se simulat. Quod si autem pu- 
blice ac palam docuerit, ea qu: a quibusdam ab 
ipso occulte dicta feruntur, non sunt. admittenda. 


f Cr. διὰ M., ἵνα ἐναντιουμένους παραδῷ xal 


δαίοι;. δ Cr.sine τά. * Cr. &pov. 


ἐφ ἢ 2388. 5} B8 -. 


UN. 


em? 


9D AMMONII ALEXANDRINI | 
VkBs, 21. « Quid. me interrogas ? interroga eos, A — « Tl με ἐπερωτᾷς ; ἐπερώτησον τοὺς ἐκηχοί:: 


qui audierunt quid locutus sim ipsis : ecce hi sciunt 
qua dixerim ego. » 

Roga ministros tuos, qui nuper quidem doctrinam 
meam admirati fuerunt, modo vero me capiuut. 


VgBs. 99. « Hzc autem cum dixisset, unus assi- 
stens ministrorum dedit alapam Jesu, dicens : Sic 
respondes pontifici ? » 

Servus etiam non jussus Christum verberavit, 
quod nimirum Christus insinuassel se nonnunquam 
ab iis auditum et laudatum fuisse, a qua suspicione 
se purgare volens hoc fecit. Nibil enim alioqui 
dixerat ynde moveri potuisset ad Christum percu- 
tiendum., Arguit itaque ministrum maxime injurias, 


ἐλάλησα αὐτοῖς - ἴδε οὗτοι οἴδασιν ἃ εἶπον ἐγώ, 


Tou; ὑπηρέτας ἐρώτησον τοὺς πρώην μέν 
θαυμάσαντας τὴν διδασκαλίαν, νῦν δέ us cui 
μένους. 

« Ταῦτα δὲ αὐτοῦ εἰπόντος, εἷς τῶν ὑπτρ 
παρεστηχὼ; ἔδωχε ῥάπισμα τῷ Ἰησοῦ, εἰκών" 
τως ἀποχρίνῃ τῷ ἀρχιερεῖ; » 

Καὶ μὴ προσταχθεὶς ὁ ὑπηρέτης ἕτυψε τὸν Χρι: 
ἐπειδὴ αὐτοὺς 1 ὑπέδειξεν ὁ Χριστὸς 1 6uzei: 
ἀχούσαντες χαὶ ἐπαινέσαντες αὖ τὸν, χαὶ θέλων i. 
ἀπαλλάξαι τῆς ὑποψίας, ὅτε τῶν θαυμαζόντων 
ἐποίησε τοῦτο. Θὺ γὰρ ἀναπχολούθως τι Dr 
ἵνα ὡς ἐχ τούτου χινηθεὶς τύψῃ αὐτόν k. Ez 


non solum eo quod sinipliciter alapam iuflixit, sed B οὖν τὸν ὑπηρέτην ἀδιχοῦντα,, οὐ μόνον ὅτι ἀς 


quod prius eum 3dmiratus, modo siue causa con- 
tumeliam inferret. 

Vgns. 85. « Erat autem Simon Petrus stans, οἱ 
calefaciens 86. Dixerunt ergo ei : Nunquid et tu 
ex discipulis ejus es? Negavit ille, et dixit: Non 
sum. ? 

Petrus a maligno tentatus, prumissis non stetit : 
neque hortus illi dicta in memoriain reduxit, neque 
magnus amor, quem ibi verbis pre se tulit ; verum 
omnia ista illi pr: aoxietate exciderunt. Ad quid 
autem omnes unanimiter evangelistae ipsius memi- 
nerunt ? Non. tam ut discipulum accusarent, quam 
uL nos erudirent, quantum mali sit non totum Deo 
committere, sed sibi ipsi confidere. Vertin hic ma- 
gistri sollicitudinem admirare, quod captus ac li- 
gatus, adhuc discipuli magnam curam gerat, et 
jam collapsum oculi nutu. erigat, et ad lacrymas 
conmimuoveat, 


Vgns. 28. « Adducunt ergo Jesum a Caipla in 
pratorium. Erat autem 1naue : et ipsi non iutroie- 
runt in praetorium, ut non contaminarentur, sed ut 
manducarent Pascha. « 

ipsi non occidebant, ut qui sub Romanis erant, 
ne a Pilato muliarentur. 

Et quaenam, quaso, contaminatio, ingredi prz- 
torium, ubi iniqui poenas dabant ? Decimautes wen- 
tham et anethum, cum injuste interüciebant, mini- 
ie se contaminari existimabant ; sed cum ad pra- 
torium veuiebant, putabant se coinquinari. Sed eur 
ipsi non interimebant euin, sed ad Pilatum duce- 
bant ? Multum videlicet de Illorum imperio jam 
ademptum erat a Romanis, sub quorum eraut po- 
testate : preterea timebant ne a Pilato accusati, 
poenas postmodum darent. Sed. quid signiflcat, ut 
mauducarent Pascha ? Atqui Jesus jam id fecerat 
una die azymorum. Vel igitur Paicha vocat totam 
solemnitatem, vel quia ipsi tunc Pascha faciebant. 
Christus autem pridie id fecerat, cedein suar 


i (ὗν, αὐτός. i ν΄. ὁ λέγων. k Cr. ἐπειδὴ... 

ποτὲ ἀχούσαντες xaX ἐπαινέσαντες * xaX θέλα 
αὐτὸν ἐποίησε τοῦτο. Οὐ γὰρ ἂν ἀχολούθως τι t: 
δ Cr, νῦν δέ, (τ, καταγνούς. . 


αὐτὸν ἔτυψεν, ἀλλ᾽ ὅτι πρώην θαυμάσας, νῦν] 
οὐδενὶ χαταγνὼς ἢ ἡτίλασεν αὐτόν. 

c Ἦν δὲ Σίμων Πέτρο; ἑστὼς καὶ θερμαινόμε 
Εἶπον οὖν αὐτῷ" Μὴ xal σὺ ἐκ τῶν μαθητὼν εἰ 
εἴ, Ἠρνήσατο ἐχεῖνος, καὶ εἶπεν * Οὐχ εἰμί.» 


Τοῦ πονηροῦ σείσαντος τὸν Πέτρον, ἡττήξι' 
ὑποσχέσεως " οὐδὲ ὁ χῆπος αὐτὸν εἰς μνήμην t 
τῶν εἰρημένων, οὐδὲ ἡ πολλὴ φιλοστοργία tii 
διὰ τῶν ῥημάτων ἐπεδείξατο ἐχείνων, ἀλλὰ x 
κάντα ὑπὸ τῆς ἀγωνίας ἐξέδαλε. Τί δήποτε d τὰ 
γελισταὶ ὁμοφώνως περὶ αὐτοῦ ἀνέγραψαν, ἢ 
τοῦ μαθητοῦ χατηγοροῦντες, ἀλλ᾽ ἡμᾶς rk: 
βουλόμενοι, πόσον χαχὸν τὸ μὴ τῷ Θεῷ τὸ zh 
τρέπειν, ἀλλ’ ἑαυτῷ θαῤῥεῖν. Σὺ δὲ θαύμδον: 
διδασχάλον «hv χηδεμονίαν, ὅτι κατεχόμενο ! 
δεδεμένος, πολλὴν ἐποιεῖτο τοῦ μαθητοῦ τὴν τῇ 
νοιᾶν, διὰ τοῦ βλέμματος αὐτοῦ x£ipsvoy br 
xa εἰς 6áxpua χαθέλχων. 

« λγουσιν οὖν τὸν Ἰησοῦν ἀπὸ τοῦ Kaüégt: 
τὸ πραιτώριον. "Hy δὲ mputa - χαὶ αὐτοὶ οὐχ εἰ 
θον εἰς τὸ πραιτώριον, ἵνα μὴ μιανθῶσιν, B 
φάγωσι τὸ Πάσχα. » 

Αὐτοὶ οὐχ ἀνεῖλον ὡς; ὑπὸ Ῥωμαίους ὄντις,) 
μὴ τιμωρηθῶσιν ὑπὸ Πιλάτου. 

Καίτοι ποῖος μολυσμὸς, εἰπέ pot, ἐπιδξνειὶ 
χαστηρίον, ἔνθα δίχην οἱ ἀδιχοῦντες διδόααν: 
ἀποδεχατοῦντες τὸ ἠδύοσμον xaX τὸ ἄνηθον, qw 


p?* μὲν ἀδίχως, οὐχ ἐνόμιζον μιαΐνεαθαι, àax 


ρίον δὲ ἐπιδαίνοντες μιαίνειν ἑαυτοὺς ἡγοῦνται. b 
«ίνος ἕνεχεν αὐτὸν οὐχ ἀνεΐληον, ἄλλ᾽ ἐπὶ τὸν ὃ 


utd τῶν ἀζύ, 
ere, νὴ Hán: 


we [2] 
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δὲ πρὸ μιᾶς αὑτὸ παραδέδωχε, τηρῶν thv ἑαυτοῦ A Parasceven reservans, quando antiquitus l'ascha 


σφαγὴν τῇ Παρασχευῇ, ὅτε χαὶ τὸ παλαιὸν ἐγίνετο 
Πάσχα. Αὐτοὶ δὲ ὅπλα βαστάζοντες, ὅπερ οὐχ ἐξὸν 
ἦν, xal αἷμα ἐχχέοντε;, ὑπὲρ τοῦ τόπου ἀχριθολο- 
γοῦνται. 

Τὸν τύπον τιμῶντες, οὐχ εἰσῆλθον, ὅ ἐστι πρό- 
θατον. 

« ᾿Απεχρίθησαν, xal εἶπον αὐτῷ Εἰ μὴ ἦν οὖ- 
τος χαχοποιὸς, οὐχ ἄν σοι παρεδώκαμεν αὐτόν. » 


"Aveu αἰτίας ἀπεφήναντο 5 δικαίως αὐτὸν παρα- 
δεδόσθαι, αἰτίαν εὔλογον λέγουσι, τὸ ὑπ᾽ αὐτῶν 
συλληφθῆναι, ὡς πλαττόμενοι μηδὲν ποιεῖν ἄδι- 
xov 9. 

« Εἶπεν οὖν αὐτοῖς ὁ Πιλάτος" Λάδετε αὐτὸν 


celebrabatur. Ipsi vero armati, quod nefas erat, et 
fundentes sanguinem, locum caveut. 


Figursm observantes, non inirarunt, quz erat 
ovis. 

Ykas. 30. « Besponderunt, et. dixerunt ei : Si 
nos esset hic malefactor, non tibi tradidissemus 
eum. » 

Sine culpa juste. videri volunt eum tradidisse, 
suflicientem causam allegant quod ab ipsis captus 
sit, quasi nibil ab illis iujuste peragi possit. 


VEns. 31. « Dixit ergo eis Pilatus : Accipite eum 


ὑμεῖς, καὶ χατὰ τὸν νόμον ὑμῶν χρίνετε αὑτόν. B Vos, et secunduin legem vestram judicate eum. Di- 


Eixov οὖν αὐτῷ ol Ἰουδαῖοι" Ἡμῖν οὐχ ἔξεστιν 
ἀποχτεῖναι οὐδένα. » 

Εἰ μὲν ἑαυτόϊς ἐπιτρέπετε τὴν χρίσιν, αὐτοὶ χαὶ 
τὴν ἐξέτασιν ὡς βούλεσθε Ρ-4. Εἰ δὲ ἐπ᾽ ἐμὲ τ βούλε- 
σθε χρῖναι τὸν ἄνδρα, τὴν αἰτίαν ὑμᾶς εἰπεῖν ἀναγ- 
καῖον 5 (15). 

El ὁ νόμος ὑμῶν xal τὸν ἀναίτιον χολάζει, χρί- 
γατε αὐτοί. 

Ἡμῖν οὐκ ἔξεστιν ἀποκχτεῖναςι οὐδένα. Ὡς 
ἐχπεσόντες τῆς ἀρχῖς (ἦσαν γὰρ ὑπὸ Ῥωμαίους) 
εἶπον τοῦτο. τοι, οὐχ ἔξεστι σταυρῶσαι αὐτόν" 
οὕτω γὰρ ἤθελον, ἵνα xal τὸν τρόπον τῆς αὐτοῦ τε- 
λευτῆς ἐχπομπεύσωσι. Ἢ ὅτι βασιλέα ἑαυτὸν λέγει, 
xa ἔστι δημόσιον *b ἔγχλημα, καὶ σοὶ ἀνῆχε θα- 
νατῶσαι, αὐτόν. 

« Εἰσῆλθεν οὖν εἰς τὸ πραιτώριον πάλιν ὁ Πι- 
XAáto;, xai ἐφώνησε τὸν Ἰησοῦν, xai εἶπεν αὐτῷ " 
Σὺ εἶ ὁ βασιλεὺς τῶν Ἰουδαίων: » 

Σαφὲς τεχμήριον ὅτι ἐχὼν ὁ Κύριος ἔπασχεν, ἐξ 
ὧν εἰδὼς προεῖπεν ὅτι ἤμελλε τοῖς ἔϑνεσι παραδο- 
θῆναι ἐπὶ τῷ σταυρωθῆναι. 

« Εἶπεν οὖν αὐτῷ ὁ Πιλάτος * Οὐχοῦν βασιλεὺς εἶ 
σύ; ᾿'Απεχρίθη ὁ Ἰησοῦς" Σὺ λέγεις ὅτι βασιλεύς 
εἶμι ἐγώ. » 

Λύει τὴν ἀγωνίαν Πιλάτου, πείθων ὅτι οὐχ ἔστιν 
ἀντάρτης, ἀλλὰ βασιλεὺς οὐρανοῦ xal γῆῇς. Διὸ ἀν- 
ἀπολόγητος ὁ Πιλάνος, οὐχ ὡς βλάσφημον αὐτὸ" 
φονεύσας, ἀλλὰ πρὸς χάριν Ἰουδαίων. 


Οἱ ἄγγελοι δὲ * ἡσύχαζον τοῦ βασιλέως αὐτῶν 
ὑδριζομένου, ἐννοοῦντες τὴν οἰκονομίαν τῆς Χριστοῦ 
παρουσίας. 

Ἐγὼ διὰ τοῦτο γέγονα ἄνθρωπος, xai ἐγεννήθην 
ix Maplac, ἵνα τὸ ψεῦδος καὶ τὸν διάδολον ἐχ τοῦ 


wéegeo ἀπελάσας, βασιλεύουσαν ἀποδείξω * τὴν θείαν 


Ma ὃ αν 


ΚΈΦΑΛ. I8. 
αν αὐτῷ οἱ Ἰουδαῖοι - Ἡμεῖς νόμον 


Νᾶ αὐτόν. P-3 Cr. add. ποιήσασθε. 


add. πάντων, 


xerunt ergo ei Judzi : Nobis nou licet interficere 
quemquam. » 

. Si quidem vobis ipsi judicium arrogatis, ipsi quo- 
que inquirite prout vultis. Sin vero me vuliis 
virum judicare, etiam causam proferatis necesse est. 


Si lex vestra etiam innocentem punit, vos ipsi 
judicate. 

Nobis mom licet interficere quemquam. Ut qui 
principatum amiserant ( erant euim sub Komanis ), 
hoc dicebant. Vel quia non poteraut eum cruci 
afligere, quod cupiebant, ut et infami mortis genere 
ipsi insultarent. Vel quia regem se diceret, quod 
est crimen populare, adeoque te decet eum occidere. 


Vens. ὅδ, « Introivit ergo iterum in praetorium. 
Pilatus, et vocavit Jesum, et dixit ei : Tu es rex 
Judzorum ? ) 

Manifestum argumentum est Dominum fponte 
passum esse, quod praescieado prazdixerit se gen- 
libus traditum iri ad crucifigendum. 

VEns. 57. « Dixit itaque Pilatus : Ergo rex cs 
tu ? Respondit Jesus : Tu dicis quia rex sum ego. » 


Solvit dubium Pilati, doceus se non tyrannum 
esse quempiam, sed cali ac terre regem. ldcirco 
etiam inexcusabilis est Pilatus, quod non tanquam 
blaspbemum aliquem occiderit, sed iu gratiam Ju- 
dorum. 


D  Augeli sutem passi sunt regem suum affici con- 


tumellis, considerantes boc esse dispeusationis ad- 
ventus Christi. 

Ego propterea factus sum bomo, et ex Maria 
natus sum, ut meudacium ac diabolum e mundo 
exterminans, regnare ostendam divinam naturam. 


CAP. XIX. 
Vgns. 7. « Responderunt ei Judzi : Nos. legem 


r Cr. ἐπ᾿ ἐμοῦ. 5 Cr. χριθῆναι, εἰτεῖν 


ameri Ammonio tribuit, Corderius vero Theodoro Mopsuesieno. 
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habemus : et secundum legem debet inori, quia fi- (; ἔχομεν, xat χατὰ τὸν νόμον ἡ μῶν ὀφεΐλει ἀποβεν: 


lium Dei se fecit. » 

Non Filium Dei semet ipae fecit, sed cum esset Filius 
Dei, hominem semetipsum fecit, vere immutatns 
manens, uti erat, Deus. Quod. enim objiciebant Ju- 
dzei, ct fieri non poterat, ut vel hiuc minime subsi- 
stere probaretur, et falsum erat. Quaprepter etiam 
Pilatus ut mutus idololatra quasi consternatus ti- 
iuit. 

VkRs. 11. « Respondit Jesus : Non haberes po- 
testatein adversum ine ullam, nisi tibi datum esset 
desuper. » 

Tametsi princeps sis, nullum tameu in me deli- 
cunn inveniens non potuisses ime condemnare, nisi 
ego sponte meipsum ex Patris beneplacito ad pas - 
sionem obtulissem. 

Vgns. 14. « Erat autem parasceve Pascho, hora 
quasi sexta, et dicil Judzeis : Ecce rex vester. » 

Horam evangelista denotavit propter resurre- 
elionein tertio die factam. Insignis autein scriba 
pro. Gainina. elemento, qnod tertiam siguat, aliud 
signum posuit, quod Gabex Alexandrini vocant, et 
sextam denotat, magnamque inter se habeut simi- 
litudinem : et ex. errore scriptionis ista irrepsit 
diversitas lectionis. Nam pro tertia hora sextain 
scripsit. 

Vena. 18. « Ubicrucifixerunt eum, et cum eo 
alios duos, hinc et hiuc, medium autein Jesum. » 

Per hoc quod iuter duos latrones crucifixus est, 


ὅτι ἑαυτὸν υἱὸν Θεοῦ ἐ:οίησεν. » 

Οὐχ Υἱὸν θεοῦ ἑαυτὸν ἐποίησεν, ἀλλ᾽ ὧν Υἱὸς 8: 
ἄνθρωπον ἑαντὸν ἐποίησεν, ἀτρέπτως μείνας, o;i 
Θεός. Ὃ γὰρ εἶπον Ἰουδαῖοι, xat ἀδύνατον", 
καὶ ix τούτου δειχθῆναι αὐτῶν τὸ ἀσύστατο;, i 
ψευδές. Διὸ χαὶ ὡς εἰδωλολάτρῃς χοῦφος ὁ lla 
συναρπαγεὶς, ἀδιαχρίτως ἐφοδήθη. 


€ ᾿Απεχρίθη ὁ Ἰησοῦς * Οὐχ εἶχες E&ouslzy οὐ; 
μίαν χατ᾽ ἐμοῦ, εἰ μὴ ἣν σοι δεδομένον ἄνωθεν.» 


Κἂν ἄρχων f, ἀλλ᾽ οὖν μὴ εὑρέσχων χατ᾽ ip 
πταΐσμα, οὐχ ἠδύνου μου χαταψηφίσασθαι v, εἰ; 


ἐχὼν ἐγὼ εὐδοχίᾳ Πατρὸς ἤγαγον ἐμαυτὸν εἰς τὸ τ 


Β θεῖν. 


« Ἦν δὲ παρασχευὴ τοῦ Πάσχα, ὥρα δὲ ὡσεὶ bx 
χαὶ λέγει τοῖς Ἰουδαίοις - "Iós ὁ βασιλεὺς ὑμῶν. à 

Τὴν ὥραν ἐπεσημήνατο ὁ εὐαγγελιστὴς, bi: 
ἀνάστασιν τὴν ἐν τῇ τρίτῃ Yeyovutav ἡμέρᾳ. Ὁ 
χαλλιγράφος ἀντὶ τοῦ Γάμμα στοιχείου, ὅπερ στ: 
νει τὸ τρίτην, ἔγραψε τὸ ἐπέσημον ὃ χαλοῦτ:» 
᾿Αλεξανδρεῖς Γαδὲξ͵, ὃ δηλοῖ τὴν ἔχτην, πολλὴν ἔχον 
πρὸς ἑαντὰ τὴν ὁμοιότητα - καὶ διὰ τοῦ pam 
σφάλματος γέγονεν dj διαφωνία. ᾿Αντὶ γὰρ scs 
ὥρας, ἕχτην ἔγραψε. 

« Ὅπου αὐτὸν ἐσταύρωσαν, xat μετ᾽ αὑτοῦ Bir. 
δύο, ἐντεῦθεν χαὶ ἐντεῦθεν, μέσον δὲ τὸν Τησοῦν 

Διὰ τοῦ σταυρωθῆναι ἐν μέσῳ τῶν δύο Apri 


impleta est Scriptura, que dicit: Et cum iniquis re- ( ἐπληρώθη ἡ Γραφὴ λέγουσα, Kal μετὰ ἀνόμων ἐμ 


pulatus est 9. Figura hi fuerunt. duorum  populo- 
rum, qui propter peccata sua rei erant. Vel quia 
qui Christo agglutinati sunt, semetipsi crucifigere 
debent, priori conversationi quodammodo morien- 
tes, el in novitate vite juxta Evangelium ambulan- 
les. 

Vens. 19. « Scripsit autem et titulum Pilatus : 
et posuit super crucem. Erat autem scriptum : 
Jesus Nazarenus, Hex Jud;ieorum. » 

Cum nihil, quod illi objiceret, Pilatus reperisset, 
hoc scripsit, ne et ipse latro putaretur. Regem 
eui populus proclamaverat : et quia Judzei regem 
suum e medio tulissent, eos perstringens hoc scri- 
psit. Illud est chirographum, quod Adami condem- 


γίσθη. Τύπος εἰσὶν οὗτοι τῶν δύο λαῶν ὄντων χει 
χρίτων διὰ τὰς αὐτῶν ἁμαρτίας. "H ὅτι οἱ Xgs- 
χολλώμενοι ὀφείλουσι σταυροῦν ἑχυτοὺς͵ Gam 
ἀποθνήσχοντες τῇ πρώτῃ διαγωγῇ, ζῶντες δὲ ü 
καινότητι χατὰ τὸ Εὐαγγέλιον. 


« Ἔγραψε δὲ xal τίτλον ὁ Πιλάτος, xai ἔθει 
ἐπὶ τοῦ σταυροῦ. Ἦν δὲ γεγραμμένον - Ἱτσοχὶ 
Ναζωραῖος, ὁ βασιλεὺς τῶν Ἰουδαίων. » 

Μὴ εὑρὼν τί εἴπῃ κατ᾽ αὐτοῦ ὁ Πιλάτος, ἔγρᾷ 
τοῦτο, ἵνα μὴ νομισθῇ καὶ αὑτὸς εἶναι λῃστής. Br 
σιλέα αὑτὸν δημοσίῳ ἀνηγόρευσε, καὶ ὅτι οἱ Ἰουδεῖ 
τὸν βασιλέα αὐτῶν ἀνεῖλον, διασύρων ᾿ἰουδείον, 
ἔγραψε. Τοῦτό ἔστι τὸ χειρόγραφον ὃ προσήλωσε 


natio cruci przefixit, quod jain diabolus possidens, Ὁ σταυρῷ ἡ κατὰ τοῦ ᾿Αδὰμ ἀπόφασις, ὅπερ ὁ bil 


omnes homines morti dabat. Verum Salvator αὐὶ 
pro nobis in ligno mortuus fuit, nos liberavit. 


VEns. 50. « Et inclinato capite tradidit spiritum.» 


Caput inclinavit, hoc enim non erat affixum, et 
tunc exspiravit, Etenim universi erat. Dominus; 
cum alias primum erspirare quis soleat, ac tuin 
demum caput inclinare. 


VsBs. $1. « Jud:ei ergo (quoniam Parasceve erat) 


9? ]sa. Lui, 12. 


Y Cr. οὐχ ἠδύνατο xaxa. 


λος χατέχων, πάντας ἀνθρώπους ἀπέφερεν εἰς δ΄ 
νατον. ᾿Αλλ᾽ ὁ Σωτὴρ ὑπὲρ ἡμῶν ἐν τῷ ξύλῳ àz 
θανὼν, ἠλευθέρωσεν ἡμᾶς. 

« Καὶ κχλίνας τὴν χεφαλὴν, πκαρέδωχε 9 
«νεῦμα. » 

Τὴν χεφαλὴν ἔχλινεν’ αὕτη Ὑὰρ οὗ «posl 
καὶ τότε ἐξέπνευσε. Καὶ γὰρ τοῦ παντὸς ἣν Kopeo 
χαίπερ τοῦ ἔθους ἔχοντος πρῶτον ἐχπνεῖν, καὶ eit 
τὴν χεφαλὴν χλίνειν. 

«0! ^ "'^ubator (in ^ fun 
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| ἐπὶ toU σταυροῦ τὰ σώματα ἐν τῷ Za66áto A ut non remanerent in cruce corpo:a Sabbato (erat 


àp μεγάλη ἡμέρα ἐχείνη τοῦ Σαδδάτου), fjpu- 
ν τὸν Πιλάτον ἵνα χατεαγῶσιν αὐτῶν τὰ σχέλη, 
ρθῶσιν. » 

οσποιοῦνται τιμᾷν τὴν ἡμέραν, χαὶ αἰτοῦσι 
| ὥστε ταχύτερον ἀποθανεῖν τοὺς ἀνθρώπους" 
σιν, ἵνα πληρωθῇ πάλιν ἄλλη Γραφὴ, fj λέγου- 
Οστοῦν ov συντριδήσεται αὐτοῦ. 

Ἐγένετο γὰρ ταῦτα, ἵνα ἡ Γραφὴ πληρωθῇ 
γῦν οὐ συντριδήσετα! ἀπ᾽ αὐτοῦ. » 

στοῦται ὁ εὐαγγελιστὴς, ὅτι αὐτός ἔστιν ὁ 
τὸς, ὁ διὰ τῶν Γραφῶν προαναφωνηθείς * συν- 
γὰρ τοῖς περὶ αὐτοῦ λεχθεῖσιν ἐξέδη τὰ πρά- 
a. [(κλν.---- Ὀστοῦν Ex νοεῖται τὸ εὔτονον xal 
ὑστον τοῦ μυστιχοῦ λόγου. Ἐπειδὴ δὲ εἰχόνα 


enim magous dies ille Sabbati) ; rogaverunt Pila- 
tum ut frangerentur eorum crura, ei tollerentur. » 


Pratexunt sediem honorare festum, et gratiam 
postulant quo citius. homines morerentur. Petunt 
boc, ut impleretur iterum alia Scriptura, qua di- 
cit : Os non comminuetis ex eo ὃ. 

Vgas. 96. « Facta sunt. enim hzc, ut Scriptura 
impleretur : Os non comminuetis ex eo. » 

Testatur Evangelista ipsum esse Christum, Scri- 
pturis praedictum, quia consonant facta prznuntiatis 
deillo.— Osautem intelligitur (irmitas ac soliditas my - 
slici sermonis. Quoniam vero ovis agni Dei figuram 
retulit, nutritur quis copite Christi, qui excipit illa 


τὸ πρόθδατον τοῦ ἀμνοῦ τοῦ θεοῦ, τρέφεταί τις D quie. de. ejus traduntur. divinitate; pedibus vero, 


ιεφαλὴν τοῦ Χριστοῦ, τὰ περὶ τῆς θεολογίας 
) ἐχλαμθάνων * τοὺς δὃὲ πόδας, διδασχόμενος Y 
τῆς ἐνσάρχου αὐτοῦ οἰχονομία ;* τὰ δὲ ἐνδήσθια, 
πόχρυφα δόγματα. "Exactoy Ὑὰρ τῶν περὶ 
τοῦ δογμάτων ἀπόχρυφον ἔχει χαὶ μυστιχὸν 
. Ἐπεὶ οὖν ὀστοῦν νοεῖται τὸ εὔτονον τοῦ μυ- 
ου, οἱ ἁρμοδίως xal συμφώνως χατέχοντες τὸ 
Χριστοῦ μνστήριον, ὁστοῦν αὐτοῦ οὐ συντρί- 
z, "Oxcs δὲ 4 ἔρχεται χρῖναι, τότε ὄψονται αὐὖ- 
«αἱ θρηνήσουσι. 
ἥετὰ δὲ ταῦτα ρώτησε τὸν Πιλάτον ὁ Ἰωσὴφ 
, Ἀριμαθαίας (ὧν μαθητὴς τοῦ Ἰηπτοῦ, χεχρυμ- 
; δὲ διὰ τὸν φόδον τῶν Ἰουδαίων), ἵνα ἄρῃ τὸ 
. toU Ἰησοῦ, Καὶ ἐπέτρεψεν ὁ Πιλάτος. Ἦλθεν 
«αἱ foe τὸ σῶμα τοῦ Ἰησοῦ. » 
δεδιότες φανερῶς πλησιᾶσαι τῷ Ἰησοῦ, νῦν 
ων τῶν Ἰουδαίων αἰτοῦσι τὸ σῶμα. Οὗτοι b οὐ 
ἰώδεχα ἦν, ἀλλὰ τῶν ἑδδομήχοντα, xat ὡς a6c- 
ο; τοῦ θυμοῦ τῶν Ἰουδαίων, ἀδεῶς προσ- 
' €, Οὕτω δὲ ὠμοὶ ἦσαν οἱ Ἰουδαῖοι, ὅτι οὔτε 
, αὐτοῦ τὸ σῶμα ἡνέσχοντο οἱ ἐπιχώριοι, 
) ἀπὸ ᾿Αριμαθαίας ξένος. 
Hv δὲ ἐν τῷ τόπῳ, ὅπου ἑστανρώθη, χῆπος, 
ν τῷ χήπῳ μνημεῖον καινὸν, ἐν ᾧ οὐδέπω οὐ- 
πέθη. » 
ἣν μετ᾽ ἄλλων, ἔμελλον τῶν ἀπίστων τινὲς λέ- 
ὅτι οὐ τὸ τοῦ ᾿[ησοῦ ἀνέστη σῶμα, ἀλλὰ ἄλλου. 
χινὸν ἐτέθη μνημεῖον, διὰ τὸ ξένον τῆς Ex θα- 


qui docetur mysteria incarnationis : viscera vero 


sunt dogmata arcana. Sivgul enim qux de Christo 


sunt doctrinz, arcanam quamdam habent ac my- 
sticam rationein. Cum itaque per os mysterii soli- 
ditas intelligatur, qui congruenter ac consentanee 
Christi mysterium comprehendunt, os ejus minime 
conterunt. Quando s»utem veniet judicare, tunc 
ipsum videbunt, et plangent. 


᾿ς 


Vgns. ὅ8. « Postbzec autem. royavit Pilatum Jo- 
seph ab Arimath:zea (eo quod esset discipulus Jesu, 
occultus suteni propter metum Judxorum), ut tolle- 
ret corpus Jesu. Et permisit Pilatus. Venit ergo, 
et tulit corpus Jesu. » 

Qui publice ad Jesum accedere formidabant, 
nunc etiam videntibus Judeis corpus petunt. lli 
autem non erant ex duodecim, sed ex septuaginta, 
el jam quasi sedato furore Judzorum, imperterrite 
accedunt. Tam autem erant crudeles Judai, ut 
eorum incolz corpus Christi sepelire dedignarentur, 
sed id fecerit peregrinus ab Árimatbsea." 

VgRs. δὶ. « Erat autem in loco , ubi crucifixus 
est, hortus : et in horto monumentum novum, in 
quo nondum quisquam positus erat. » 

Si fuisset cum aliis, quidam in(ldeles vtique 
dixissent, non Jesu corpus surrexisse, sed alterius. 
In novum illatus est. monumentum, propter inusi- 


εἰς ζωὴν ἀναδρομῆς, καὶ τὴν καινοτομίαν τὴν D (atum ex morte ad vitam reditum, et eam ΠΕ: se- 


ηθεῖσαν χατὰ τῆς φθορᾶς. Οἰχονομήθη δὲ ἃ 
; εἶναι τὸν τόπον, ἵνα χαὶ ψευδὴς δειχθῇ ὁ περὶ 
λοπῆς λογος. 


ΚΕΦΑΛ, K. 
ἢ δὲ μιᾷ τῶν Σᾳδθάτων Μαρία ἡ Μλγδαληνὴ 
“ —^ai, σκοτία; ἔτι οὔσης, εἰς τὸ μνημεῖον - 
Ww λίθον ἡρμένον ἐχ τοῦ μνημείου. » 


"S8, Xx, M. 


cundum corruptionem intelligitar muovationem. 
lta autem fuit dispensatum, ut vicinus esset locus, 
ut quod de furto objiciebant, commentum esse pro- 
baretur. - 

CAP. XX. 


VERS. ἃ. « Una autem Sabbati, Maria Magdale- 
ne venit mane, cum adbuc tenebre casent, ad muo- 
numenium : et vidit lapidem sublatum a monu- 
mento, » 


'etoov οὐ συντριδήσεται ἀπ' αὐτοῦ. 4 Cr. sine δέ. 5 Cr. obvoc.- 
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Com Matthzeus dicit alta jam riocte factam fuisse A Τοῦ Ματθαίου εἰπόντος, ἑσπέρα Babe! γεγο 


resurrectionem, et Joanues summo mane dum ad- 
huc tenebra essent, non tamen dissentiunt de mo- 
mento resurrectionis, sed ambo in idem horarum 
tempus, nempein mediam noctem concurrunt, unus 
a principio, alter a noctis fine narrationem ordieus. 

Vgas. 7. « Et sudarium, quod fuerat super caput 
ejus, non cum lipteaminibus positum, sed separa- 
tim involutum in unum locum. » 

Indicium hoc erat resurrectionis. Nam si ab ini- 
wnicis sublatus fuisset lucri gratia, vestimenta mi- 
nime reliquissent : sin ab amicis, nudum sane cor- 
pus non permisissent dedecore affici. Quod si disci- 
ouli fuissent raptores, fugisseat utique propter mi- 
lites ἃς Judaros custodes, nec substitissent ut cor- 
pus solverent, et seorsim linteamina collocarent, 
et separatim sudarium. Ostendit itaque, non am- 
plius vestimentis opus esse corpori ad iucorru- 
ptiouem transmigranti. Non conspexerunt eum re- 
surgentem, sed ex vestium couipositione intelligunt 
vesurrectionem, eamque credunt, sacra id atte- 
stante Scriptura. Quando angelus apparebat, territi 
custodes aufugerunt, idcirco qui cum Petro erant, 
imperterrite ad sepulcrum 3ccesserunt. 

Vzns. 8. « Tunc ergo introivit et ille discipulus 
qui venerat primus ad monumentum : et vidit, el 
credidit. » 

Non hoc adversatur Lucz dicenti, quia solus 
Petrus abiit ad monumentum. Cum enim visis lintea- 
minibus abivissent, postmodum venerunt mulieres 
apud Joannem dicentes, quoniam surrexit Dominus. 
Et accurrit solus Petrus iterum ad monumentum, 
sperans fortassis, fore uL et ipse visionem videret. 

VgRs. 9. « Nondum enim sciebant Scripturam, 
quia oportebat euin a mortuis resurgere. » 

Cognoverunt itaque et crediderunt verbum re- 
surrectionis, quod prius ignorabant discipuli, et 
Deo ita disponente ad semetipsos aufugerunt, nc 
quidquam illis ante pradicationem mali accideret, 
Maria vero uihil peifecti cogitans, manebat plorans 
in monumento, nou solum quia mortuus erat, ve- 
rum etiam quia putabat corpus Domini sublatum 
esse. Quia tamen amoris gratia remanebat, ange- 
lorum apparitione digna fuit. 


Νεββ. 11. « Maria autem stabat ad monumeptum D 


foris, plorans. Dum ergo fleret, inclinavit sc, οἱ 
prospexit in inonumentur. » 

Ut ubertim fleret, incubuit in monumentum. Ad 
quam blande angeli : Quid fles, inquiunt ?. allicien- 
tes eam ad quidpiam interrogandum, et discendum 
de resurrectione, propter quam etiam albicantes 
apparuerunt. Per candorem intellige angelorum 
puritatem. Interrogaut autem, non ut discant quare 
fleret, sed ut cesset a fletu : non decebat enim eam 
tali tempore flere, et celebritati hanc injuriam in- 
ferre. Hoc ipso autem quod apparebant isto loc: 
angeli, significabant neminem, angeli istum lc 
cnm frequentantibus, divinum corpus auferre pc 
Quisse ; οἱ mysterium resurrecuouis δὰ c 


τὴν ἀνάστασιν, τοῦ δὲ Ἰωάννου πρωΐ σχοτίας οὗ: 
οὖ δια ςωνοῦσι περὶ τὸν τῆς ἀναστάσεως xat, 
εἰς τὸν αὐτὸν τῶν ὡρῶν συνέδραμον χαιρὸν, ὁ, 
γὰρ ἀπὸ τοῦ τέλου:, ὁ δὲ & πὸ τῆς ἀρχτζὶς εἰς αὐτὶ 
μεσότατον τῆς νυχτὸς χωρεῖ. [Cnau.] 

« Καὶ τὸ σουδάριον, ὃ ἦν ἐπὶ τῆς χεφαλῆς a5 
οὐ μετὰ τῶν ὀθονίων χεΐμενον, ἀλλὰ χωρὶς Evttzu 
μένον εἷς ἕνα τόπον. » 

Γνώρισμα ἦν τοῦτο τῆς ἀναστάσεως. Ei | 
ἐχλάπη ὑπὸ ἐχθρῶν, οὐκ ἂν εἴων τὰ ἱμάτια 03 x 
boc * εἰ δὲ φίλοι ἦσαν, οὖκ ἢινείχοντο γυμνὸν ἐνυ 
σαι τὸ σῶμα. Εἰ γὰρ ἦσαν ol. μαθηταὶ ἀρκάτσαν: 
ἔφυγον [ἂν] διὰ τοὺς φυλάσσοντας στρατιώτα: 
Ἰουδαίους, xat οὐχ ἂν ἴσταντο ἀποδύοντες τὸ zc; 
χαὶ ἰδίᾳ τιθέντες τὰ ὀθόνια, ἐδέᾳ δὲ τὸ σουδάριον.! 
χνυσι δὲ, ὅτι οὔτε ἱματίων λοιπὸν χρεέα τῷ εἰς ἀφ 
clay μεταχωρήσαντι σώματι. Οὐχ εἶδον αὐτὸν 
στάντα, ἀπὸ δὲ τῆς τῶν ἱματέων συλλογῆς brew 
τὴν ἀνάστασιν, xal πιστεύουσι τοῦτο, Boucy 
ἁγίας Γραφῆς. Ὅτε ὥφθη ὁ ἄγγελος, πτοηθὲ! 
οἱ φύλαχες ἔφυγον, xat διὰ τοῦτο οἱ περὶ τὸν [Is 
ἦλθον εἰς τὸν τάφον ἀδεῶς. 


« Τότε οὖν εἰστλθε xal ὁ ἄλλος μαθητὴς, ὁ ül 
πρῶτος εἰς τὸ μνημεῖον, χαὶ εἶδε, χαὶ ἐπίστευσιν 


Οὐχ ἔστι τοῦτο ἐναντίον τῷ Δουχᾷ, ὅτι E 
Πέτρος ἀπῆλθεν εἰς τὸ μνημεῖον. “τε γὰρ pri 
ἰδεῖν τὰ ὀθόνια ἀπῆλθον, 300v ὕστερον αἱ περὶ ἴα 
νὴν λέγουσαι, ὅτι ἀνέστη ὁ Κύριος. Καὶ ἕδρεμι!; 
νὸς πάλιν εἰς τὸ μνημεῖον ὁ Πέτρο;,, ἐλπίζων ἵν 
χαὶ αὐτός τινα ὁπτασίαν ὁρᾷν. 

« Οὐδέπω γὰρ ἤδεισαν τὴν Γραφὴν, ὅτι δεῖ εἰ 
ἐχ νεχρῶν ἀναστῆνα:. » 

Συνῆχαν οὖν xal ἐπίστευσαν τῷ τῆς ἀναστὰξ 
λόγῳ, ὃν πρώην ἢγνόουν οἱ μαθηταὶ, xat πρὰ E 
τοὺς ἔφυγον δι᾽ οἰχονομίαν Θεοῦ, ἕνα μὴ τι τὴν 
πρὸ τοῦ χηρύγματο:. Ἡ δὲ Μχρία μηδὲν ivvoisi 
τέλειον, ἔμεινε δαχρύουσα ἐν τῷ μνημείῳ, οὐ pi 
ὅτι τεθνήχει, ἀλλ᾽ ὅτι χαὶ ᾧξτο μετατεθεῖσθαι di 
Κυρίου σῶμα. Διὰ φιλοστοργίαν δὲ μείνασα, tii 
καὶ τῆς τῶν ἀγγέλων ὀπτασίας. - — 


« Μαρία δὲ εἰστήχει πρὸς τὸ uvr μεῖον χλεῖς 
ἕξω. Ὡς οὖν ἔχλαιε, παρέχυψε εἰς τὸ μνημεῖον." 


Ἵνα ἐπιπλεῖον δαχρύσῃ, παρέκυψεν εἰς τὸ ppl 
πρὸς ἣν ψυχαγωγιχῶς οἱ ἄγγελοι διαλεγέμιη 
φασί Τί χλαίεις ; προτρεπόμενοι αὐτὴν εἰς 9i 
τῆσαί τι, καὶ μαθεῖν περὶ τῆς ἀναστάσεως, δ᾽ 
xa λευχειμονοῦντες ἐφαίνοντο. Διὰ τοῦ λουμκοΣθιᾶ 
τὸ τῶν ἀγγέλων xe Ἐριογῶαι d. 
μάθρναι τί χλαίει, 

àv τὸ 
E 


FRAGMENTA IN S. JOANNEM. 
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ς μυστήριον, ὡς μὴ εἰδυῖαν τὴν Γραφὴν χατὰ A bant, utpote qux Scripturam. ignoraba' , uti et 


ιἰθητάς. 

Y ταῦτα εἰποῦσα ἐστράφη εἰς τὰ ὀπίσω, καὶ 
τὸν Ἰησοῦν ἑστῶτα, xal οὐχ ἤδει ὅτ: ὁ Ἴη- 
Tto» 

Ivote μὲν ὥφθη θαυμασιώτερος, τῇ δὲ γυναιχὶ 
ινῷ καὶ χοινῷ σχήματι, ἵνα μὴ αὐτὴν Ex fem 
κηπουρὸν εἶναι αὐτὸν ᾧήθη. Ὁρᾷ τὸν Κύ- 
αὶ οὐχ ἐπέγνω, fj διὰ τὴν σχοτίαν, fj ὅτι θεο- 
δυνάμει ἐχάλυπτεν ἑαυτόν. Κατ᾽ οἰκονομίαν 
η, xat εἶδε τὸν Κύριον, πλὴν οὐχ ἐπέγνω, ἵνα 
υδηθῇ ὡς φαντασίαν ὁρῶσα δαιμονιώδη " ἔτι 
ὦπτευεν ὅτι νεχρὸς ἦν. 


τὶ τοῦτο εἰπὼν, ἔδειξεν αὐτοῖς τὰς χεῖρας, xat 
:upXy αὑτοῦ. Ἐχάρησαν οὖν οἱ μαϑηταὶ ἰδόν- 
Κύριον. 9 
ξεν αὐτοῖς τὰς χεῖρας, τουτέστιν, ἔδειξε τοῦ 
τὰ γνωρίσματα, ἵνα πληροφορηθῶσιν, ὅτι 
) τὸ πεπονθὸς, εἰ xal πνευματιχὸν ἣν γεγο- 
| εἷς ἀφθαρείαν μεταχωρῆσαν. Διὰ τοῦτο αὖ- 
je£ev, ἵνα πᾶσαν αὑτῶν ταραχὴν xataxot- 


οὐτοῦ ἐπληρώθη xat ὁ λόγος, ὃν εἶπεν ὁ Κύ- 
l.xpór, καὶ ὄψεσθὲ με, καὶ χαρήσεται ὑμῶν 
(a. Διὰ τοῦ ῥήματος τῆς εἰρήνης, λύει αὐτῶν 
λίαν" αὐτὸ; μέν ἔστιν ὁ Χριστὸς, dj εἰρήνη 
Πλὴν διὰ τούτου χαὶ ἡμεῖς ἐδιδάχθη μεν ἐν 
υστιχαῖς συνόδοις ἐπιφθέγγεσθα: ἑαυτοῖς τὸ 
ήνης ῥῆμα, 
πὲν οὖν αὐτοῖς ὁ Ἰηποῦς πάλιν" Εἰρήνη ὑμῖν. 
ἀπέτταλχέ με ὁ Πατὴρ, χἀγὼ πέμπω ὑμᾶς. » 
μίαν ἔχετε δυσχολίαν, ἀπό τε τῶν ἢδη γεγε- 
ν, ἀπό τε τῆς ἀξίας ἐμοῦ τοῦ πέμποντος. Διὰ 
ιν; Ἐνταῦθα ἐπαίρει αὐτῶν τὴν ψυχὴν, καὶ 
"t πολὺ τὸ ἀξιόπιστον * εἴγε μέλλοιεν αὐτοὶ 
y ἀναδέχεσθαι * xal οὐχέτι παράχλησις πρὸς 
τέρα γίγνεται, ἀλλ᾽ αὐθεντίᾳ δίδωσιν αὑτοῖς 
μιν. Ἐπε:δὴ, φησὶ, διὰ τοῦ σταυροῦ πάντα 
γέγονε, πέμπω ὑμᾶς ποιῆσαι τὸ ἔργον ὃ 
1. 
εἰ τοῦτο εἰπὼν, v$223705, xaX λέγει αὐτοῖς * 
Πνεῦμα ἅγιον. » | 
ν τίνων ἀφῆτε τὰς ἁμαρτίας, ἀφίενται αὐὖ- 
V τινων χρατῆτε, χεχράτηνται. 9 
ματιχὸν αὐτοῖς δέδωχε χάρισμα, τοῦ λύειν 
ag xaX χαταχρίνειν. Λλλοι δὲ λέγουσιν, ὅτι 
dou; αὐτοὺς ἐποίησε πρὸς ὑποδοχὴν τοῦ 
tv0; , οὗ ἤμελλον λαμδάνειν μετὰ τὴν ἀνά- 
δι᾿ ὃ οὐχ εἶπεν, Ἐλάθετε Πνεῦμα ἅγιον, ἀλλὰ. 
.. Πλὴν δυνατὸν εἰπεῖν, ὅτι εἰς μὲν οὖν τὸ 
|. ἁμαρτία: ἑλαόδον τὸ χάοισμα, μετὰ δὲ τὴν 
τὸ ἐγεῖραι τοὺς νεχροὺς, χαὶ ὅσα τε- 
ἣν ἐμφυσήσα:, ἔδωχε τὸ Πνεῦμα, ἔδει- 
Ν αὐτοῦ ἐστι, καὶ οὐχ ἀλλότριον, 
ix Πατρὸς, ὅπερ αὐτοὺς ἐνεύ- 
& Δρεστὰ, καὶ γνῶναι 
δύναμιν. Τὸ δὲ 
νθρωπό- 


apostoli. 

VERS. 14. « Haec cum dixisset, conversa est re- 
trorsum, et vidit Jesum stantem : et non sciebat 
quia Jesus est. » 

lilia quidem admirabilior, femiuz vero hunmilioi 
ἃς communi specie apparuit, ne illam percelleret ; 
quare etiam hortulanum euin esse existimavit. 
Videt Dominum, et non cognovit eum, vel quia te- 
nebrae erant, vel quia divina virtute sese occulta- 
bat. Dispensatorie conversa est et vidit Dominum, 
sei] non cognovit, ne perturbaretur, quasi daemo- 
biacum spectrum videns ; jam pridem enim mor- 
tuum suspicabatur. 

Vans. 20. « Et cum hoc dixisset, ostendit eis 


B manus, et latus. Gavisi sunt ergo discipuli, viso 


Domino. » 

O:steudit eis manus, hoc est, ostendit eis vestigia 
passionís, ut certiores redderet hoc ipsum esse 
corpus quod passum fuerat, etsi nunc esset factum 
spiritale, atque expers corruptionis. Idcirco id eis 
esteudit, ul omnem illorum sedaret perturbationem. 


Per hoc etiam impletus est sermo quem dixit 
Denminus : Modicum et videbitis me, et gaudebit cor 
vestrum. Verbo pacis solvit eorum metum : ipse 
siquidem Cbristus est pax nostra. Verumtamen et 
nos quoque per hoc edocti sumus in saeris congre- 
gationibus nobis invicem pacem apprecari. 


VzBs. 241. « Dixit ergo eis iterum: Pax vobis. 
Sicut misit me Pater, et ego milto vos. » 

Nullum habetis impedimentum, et propter ea 
qui jam faeta sunt, et propter meam vos mitten- 
tis dignitatem. Quare hoc dixit? Eorum animos 
hie erigit, et suam proponit auctoritatem, siquidem 
suum eis relicturus erat ministerium : nec jau 
amplius interpellat Patrem, sed sua eis auctoritate 
potestatem przbet. Cum, inquit, omnia per crucem 
meam facta sint facilia, mitto vos, ut faciatis opus 
quod ego feci. 

Vghs. 92. « Hzc cum dixisset, insufflavit: ct 
dixit eis : Accipite Spiritum sanctum. » 

VgRs. 25. « Quorum remiseritis peccata, remit- 
tuntur eis : el quorum retiuueritis, retenta sunt. » 

Spiritale illis donum dedit solvendi peccata, et 
dijudicandi. Alii autem dicunt, quod hic idoneos 
illos fecerit &d Spiritum suscipiendum, quem ac- 
cepiuri erant post ascensionem : quocirca non dixit : 
Accepistis Spiritum sunctum, sed Accipite. Verum 
dici potest, eos 1modo donum peccata remittendi 
accepisse, post l'entecosten vero inortuos suscitan- 
di, οἱ eorum quz perfectiora sunt, accepisse po- 
iestatem. Quod autem insufflando, Spiritum prse- 
buerit, ostendit sibi consubstantialem esse, et ne- 
quaquam a se alienum ; ut qui per eum procedat 
ex Patre, quod eos con(irmabat ut facerent quz 
placita sunt Deo, et virtutem Christi mysterii co- 
gnoscerent. Insufflatio autem humanam πειαταια. 
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Lis. Venit hora, cum jam non in proverbiis loquac A ὥρα, ὅτε οὐχέτι ἐν παριμιαις λαλήσω Opi à 


vobis, sed palam de Patre annuntiabo vobis. » 

Sicut in proverbiis et per accommodationem hzc 
dicit Christus, non enim possunt ad verbum ac- 
cipi : ille petit et accipit qui utilia ad perfectionein 
aniuws petit, 

Cum creveritis, tunc gloriam Patris vobis reve. 
labo : post resurrectionem clare vobis dicam qux 
sunt Patris. De quanam hora dicit : Venit hora cum 
jam non in proverbiis loquar vobis, etc. ; de tem- 
pore resurrectionis dicit. Nam quadraginta diebus 
versabatur loquebaturque cum illis, convescens et 
exponens ea quz ad regnum Dei pertinent. Quando, 
inquit, vestra de me fides firmior erit, Non rogabo 
Patrem pro vobís; ipse enim Pater diligit vos, eic. 


παῤῥησίᾳ περὶ τοῦ Πατρὸς ἀναγγελῶ ὑμῖν.» 

Ὡς γὰρ ἐν παροιμίαις λαλεξ ταῦτα ὁ Χριστὸς, 
παραχατιὼν λέγει" o) γὰρ δύναται κατὰ τὸ vpi; 
νοεῖσθαι ἐχεῖνος δὲ αἰτεῖ χαὶ λαμδάνει ὃ τὰ Yos: 
αἰτῶν πρὸς βελτίωσιν ψυχῆς. [CRAM.] 

Ὅταν προχόψητε, τότε ἀποχαλύπτω ὑμῖν τὴν 
Πατρὸς δόξαν" μετὰ τὴν ἀνάττασιν σαφῶς ὑμῖν! 
πὰ" περὶ τοῦ Πατρός. Περὶ ποέας ὥρας λέγει, 
Ἕρχεται ὥρα, ὅτε οὐκέτι ἐν “πταροιμίαις Jat 
ὑμῖν, καὶ τὰ ἑξῆς ; Τὸν τῆς ἀναστάσεως αὑτοῦ yo 
καὶ γὰρ ἐπὶ τεσσαράχοντα ἡμέρας σὺν alcol," 
ελέχθη, συναυλιζόμενος καὶ λέγων τὰ περὶ τῆς D: 
λείας τοῦ Θεοῦ (14). Καὶ ἐπειδὴ, φησὶ, τὴν εἰς 
πίστιν βεδαίαν ἕξετε, Οὐχ ἐρωτήσω τὸν Παι 


Sufficit vestra in me dilectio ad patrocinium. Cum Β περὶ ὑμῶν" αὐτὸς γὰρ ὁ Πατὴρ gAst ὑμᾶς, xà: 


autem non parum eos consolaretur quod audirent 
illum a Patre ezivisse ei eodem redire, frequenter 
illa versat. Hoc maxime illis bonam spem indidit, 
quod audirent futuros se Patri amicos. Ideo dicunt : 
Nunc scimus quia nosti omnia, et a Deo existi : 
quasi dicerent : Antequam audias, vides ut Deus 
. quid nos pertarbet ei nos recreasti. Tam rudes 
adbuc erant. Et cum ceu gratias agentes hec di- 
cere viderentur, ait illig : Modo creditis? Ecce venit 
hora et nunc est, ul dispergamini unusquisque in 
propria et me solum relinquatis, etc. Cum dicerent 
Nene scimus, ostendit nihil adhuc ab illis esse per- 
fectum. Nunc igitur me inimicis tradetis, inquit, el 
tanta vos iunvadet formido, ut neque simul absce- 
dere possitis. Sed nihil hinc ego damni patior. Pa- 
ter enim mecum est; illud propter eos iterum po- 
suit. Hoc enim discere semper volunt. Quod autem 
dixit: Hac locutus sum vobis, ut in. me pacem ha- 
beatis, id est ut. non excidam, inquit, ex auimo 
vestro, sed me magis recipiatis. 


ἑξῆς" ἀρχεῖ γὰρ fj εἰς ἐμὲ ἀγάπη πρὸς τὴν ὑμῶν 
xai ἐπειδὴ οὐχ ὡς ἔτυχεν αὑτοὺς παρεμυθεῖτ: 
ἀχούειν, ὅτι Παρὰ Θεοῦ ἐξῆλθον καὶ &xsi ὑπά) 
συνεχῶς αὐτὸ περιστρέφει " ὅθεν τοῦτο ἀχούδανι: 
xai ὅτι τῷ Πατρὶ ἔσονται φίλοι, σφόδρα ἀνέπνευ: 
διὸ καὶ εἶπον" Nov. οἵδαμδν ὅτε οἷδας πάντα, 
ὅτι ἀπὸ Θεοῦ &éEnA0sc * ὃ δὲ λέγοναι, τοῦτό & 
Πρὶν ἣ ἀχοῦσαί σε, εἶδες τὰ σχανδαλίζοντα ἡμᾶ; 
Θεὸς, χαὶ “ἀνέπαυσας ἡμᾶς εἰς ταῦτα. Οὕτω; 
ἀτελῶς εἶχον, καὶ ἐπειδὴ ἐδόχουν ὥσπερ τινὰ yi 
αὐτῷ προσέχοντες λέγειν ταῦτα, φησὶ πρὸς αὑτὸ 
Ἄρτι πιστεύετε; ἰδοὺ ἔρχεται ὥρα, καὶ νῦν bc: 
ἵγα σκορπισθῆτε ὅκαστος &lc τὰ ἴδια, καὶ ἐμὲ, 
vov ἀφῆτε, καὶ τὰ ἑξῆς. Ἐπειδὴ γὰρ εἶπον, : 
ὄγγωμεν,, δείχνυσιν ὅτι οὐδὲν οὐδέπω  xatuple: 
Προδώσετε γάρ με τοῖς ἐχθροῖς, φησὶ, xal «ox 
ὑμῶν χρατήσει qó6oc, ὡς μηδὲ μετ᾽ ἀλλήλων δ. 
θῆναι ἀναχωρῆσαι, ἀλλ᾽ οὐδὲν ἐχ τούτον πάθω δει 
Ὃ γὰρ Πατὴρ usc ἐμοῦ ἐστι, καὶ τοῦτο δὲ τι 
δι᾽ αὐτοὺς τέθειχε' τοῦτο γὰρ ἄνω xal χάτω poU 


ται μαθεῖν. Ὅπερ δὲ εἶπεν, "Orc λελάληκα ὑμῖν ἵγα ἐν ἐμοὶ εἰρήνην ἔχητε, τοῦτό ἐστιν, Ἵνα 
 ἐχθάλητέ με, φησὶν, ἀπὸ τῆς διανοίας ὑμῶν, ἀλλὰ παραδέξησθε '** ἐπὶ πλεῖον. [Caaw.] 


Propter ruditatem eorum obscure loquitur. Pro- 
verbium autem vocat obscurum sermonem eL in- 
volutum. 

VrBs. 26. « In illo die in nomine meo petetis : 
et non dico vobis quia ego rogabo Patrem de 
vobis. » 


rum cum, ut homo, antea dispensatorie dixérit, 
Itogabo, adhuc eidem loquendi modo insiatit. 

VsRs. 28. « Exivi a Patre, et veni in mundum: 
iterum relinquo mundum, et vado ad Patrem. » 


Exivi, inquit, ex substantia Patris, minime se- 
paratus 8 Patre, et in propria mea subsistentia 
continens in me Patrem. Neque vero, quando fa- 
cius est bomo, quasi Patrein deseruisset, in hunc 


Cod. ἐρωτᾷ. *' Cod. Bodl. συνῆν αὐτοῖς. ""* Cod. Bodl. προστῆναι ὑμῶν. 


«0v. P (ν. νηπιότητα. 4 Cr. χεχαλυμμένον. 


Διὰ τὴν ἡἠπιότητα P αὐτῶν ἐπεσχιασμένως λα 
Παροιμίαν δὲ λέγει τὸν ἀσαφῇ λόγον καὶ ἔγχεχαλ 
μένον. 

€ Ἐν ἐχείνῃ τῇ ἡμέρᾳ ἐν τῷ ὀνόματέ μου αἱ 
ge30e* xal οὐ λέγω ὑμῖν δει ἐγὼ ἐρωτήσω 


D Πατέρα περὶ ὑμῶν. » 
Potest quidem, in quantum Deus est, dare; ve- ὁ 


Δύναται μὲν ὡς Θεὸς δοῦναι, πλὴν ὡς ἤδη εἰ: 
τὸ, Alta, οἰχονομιχῶς ὡς ἄνθρωπος ἑνέμεινε 
λόγῳ. 

« Ἐξῆλθον παρὰ τοῦ Πατρὸς, καὶ ἐλήλυθα εἰς 
χόσμον" πάλιν ἀφίημι τὸν χόσμον, xal πορεῦο 
πρὸς τὸν Πατέρα. » 

Ἐχ τῆς οὐσίας, φησὶν, ἐξῆλθον τοῦ Πατρὸς, ἀδι 
ρέτως ὧν ἐν Πατρὶ, χαὶ ἰδιοσυστάτως ἔχων ἐν ἐμ 
τῷ τὸν Πατέρα. Οὔτε, ὅτε γέγονεν ἄνθρωπος, 
ἀπολειφθεὶς τοῦ Πατρὸς, ἐληλυθέναι λέγεται εἰς 


*'* Cod. Bold. παραδέ 


(14) Ilepi— Θεοῦ. lec Cod. Bodlr Clirysost. dat et reipsa, paucis mutatis reperiuntur apud Ch: 


ef. 1. MI, &a8. 
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FRAGMENTA IN S, JOANNEM. 


1:02 


χόσμον᾽ οὔτε ὅτε ἀνελήφθη μετὰ τῆς σαρχὸς, À mundum venisse dicitur : neque quando cum carue 


ἀπελείφθη τοῦ χόσμου" Θεὸς γάρ ἔστι πληρῶν τὰ 
πάντα. - 

« Ἰδοὺ ἔρχεται ὥρα, χαὶ νῦν ἐλήλυθεν, ἵνα σχορ- 
πισθῆτε ἕκαστος εἰς τὰ ἴδια, καὶ ἐμὲ μόνον ἀφῆτε" 
xai οὐχ εἶμι μόνος, ὅτι ὁ Πατὴρ μετ᾽ ἐμοῦ ἐστι. » 


Τὸ, ἄρτι πιστεύδτε [ἝΒΑΜΝ.] ἀνθρωπινώτερον 
τοῦτο λέγει. Ka0' ὃ * γὰρ Θεὸς ὑπάρχει 5", ἐν τῷ Θεῷ 
᾿ καὶ Πατρέ ἔστι * φυσιχῶ; xat ἀδιαστάτως * διὰ συγ- 
χατάδασιν εἶπε τοῦτο, ἐπειδὴ οἱ μαθηταὶ ἤθελον 
ἀχούειν τοῦτο. 

Οὐχ ὅτε παραδίδομαι, ἀλλὰ μετὰ ταῦτα θλίψιν 
ἕξετε. ᾿Αλλὰ διανάστητε τῷ λονισμῷ" οὐδὲν γὰρ 
πείσεσθε δεινόν " τοῦ διδασχάλου περιγενομένου τῶν 
ἐχθρῶν, οὐ χρὴ τοὺς μαθητὰς ἀλύειν. 

ε Ταῦτα λελάληχα ὑμῖν, ἵνα ἐν ἐμοὶ εἰρήνην ἔχητε. 
Ἐν τῷ χόσμῳ θλίψιν ἕξετε" ἀλλὰ θαρσεῖτε, ἐγὼ ve- 
νίχηχα τὸν χόσμον. » “ 

Κρείττων χαὶ δυνατώτερος ὥφθη ὁ Χριστὸς πάσης 
χοσμιχῆῇς ἁμαρτίας, καὶ δίδωσι xaX τοῖς πιστοῖς τὸ 
νιχᾷν. Ὅτε οὖν ὁ" Χριστὸς ἐξ ἡμῶν γεγονὼς, χαθ᾽ 
ὃ." ἄνθρωπος, κρείττων x ἐφάνη θανάτου χαὶ φθο- 
ρᾶς, καὶ εἰς ἡμᾶς ἡ χάρις διαξαίνει" xaX οὕτως Y 
ὀφείλομεν θαῤῥεῖν, ὅτι νιχησόμεθα *, ἐπειδὴ ὡς ἄν- 
θρωπος νενίχηχε, xal ἡμεῖς δοχοῦμεν ἐν αὐτῷ ve- 
νιχηχέναι, El γὰρ ὡς Θεὸς, ἐνίκησε, πρὸς ἡμᾶς οὐδέν. 

ΚΕΦΑΛ. 1Ζ'. 
« Ταῦτα ἐλάλησεν ὁ Ἰησοῦς" xoi ἐπῆρε τοὺς 


ascendit, mundum dereliquit; Deus enim est, qui 
implet omnia. 

Vns. 92. « Ecce venit hora, jam venit, ut di- 
spergamini unusquisque in propria, et me solum 
relinquatis : et non sum solus, quia Pater me- 
cum est. » 

Hoc modo creditis humano more dicit. Nam in 
quantum Deus, in Deo Patre manet naturaliter et 
constanter : nam hoc dixit illis condescendendo, 
quia nimirum audire illud desiderabant. 


Non tam quando trador, quam postea affligemini. 
Sed exsurgite animo; nam magistro ab inimicis 
capto, uibil vobis mali fiet, quare non oportet di- 
scipulos animo concidere. 

VgRs. 55. « Hzc locutus sum vobis, ut in me , 
pacem habeatis. In. mundo pressuram habebitis : 
sed confidite, ego vici mnndum. » 

Christus superior ac fortior apparuit totius mund: 
peccato, ei concedit quoque fidelibus suis ut vin- 
eant, Cum itaque Christus, in quantum homo, ex 
nobis natus, mortem et interitum superarit, etiam 
in nos ista gratia derivatur; ideoque confidere de- 
bemus nos quoque victuros, quandoquidem in 
quantum homo vicerit, in ipso nos quoque vicisse 
videamur. Nam si ut Deus vicisset, nibil ad nos. 

CAP. XVII. 
Vins. 4. « Hzc locutus est Jesus, et sublevatis 


ὀφθαλμοὺς αὑτοῦ εἰς τὸν οὐρανὸν, xaX εἶπε" Πάτερ, C oculis in ccelum, dixit : Pater, venit hora, clarifica 


ἐλήλυθεν ἡ ὥρα, δόξασόν σου τὸν Yl), ἵνα xat ὁ 
Υἱός σου δοξάσῃ σε. » 

Διὰ τοῦ σχήματος τῆς εὐχῆς παιδεύει ἡμᾶς ἐν 
τοῖς πειρασμοῖς εὔχεσθαι, xal εἰς τὸν Θεὸν χατα- 
φεύγειν, 

« Καθὼς ἔδωχας αὐτῷ ἐξουσίαν πάσης σαρχὸς, 
[a πᾶν, ὃ ἔδωχας αὑτῷ, δώσῃ αὐτοῖς, ζωὴν αἰώνιον.» 

Διὰ τὸ μὴ σχανδαλισθῆναι τοὺς ἀχούοντας οἶχο- 
νομιχῶς φησιν, Ὃ δέδωχάς μοι. 

« Αὕτη δέ ἐστιν ἡ αἰώνιος ζωὴ, ἵνα γινώσχωσί σε, 
τὸν μόνον ἁληθινὸν Θεὸν, xaX ὃν ἀπέστειλας Ἰησοῦν 
Χριστόν. » 

Σημειωτέον οὖν, ὅτι ἡ ὀρθὴ πίστις ἐστὶν ἡ ὄντως 
ζωὴ, ἡ τὰ ἴδια δωρουμένη ἀγαθὰ τοῖς πιστεύουσιν. 


᾿Απεστάλθαι λέγει ἑαυτὸν, οὐχ ὡς ἐξ ἀνάγχης p se missum esse, non 


ὑπουργήσας τῇ τοῦ Πατρὸς βουλήσει, ὡς οἱ ἄγ- 
γβλοι, ἀλλ᾽ ὡς δύναμις αὐτοῦ ὦν. . 

« Καὶ νῦν δόξασόν με σὺ, Πάτερ, παρὰ σεαυτῷ, τῇ 
δόξῃ T] εἶχον, πρὸ τοῦ τὸν χόσμον εἶναι, παρὰ σοί. » 


Ἐν τάξει προσευχῆς οἰχονομιχῶς λέγει τοῦτο 8, 
τουτέστι, Δεῖξόν με τίς εἶμι τοῖς ἀνθρώποις, ἵνα 
μὴ διὰ τοῦ πάθους τῆς ἐμῆς σαρχὸς μείνωσιν οἱ 
ἄνθρωποι, μηδὲν ἄξιον Λόγου 5 λογιζόμενοι, 


« Καὶ τὰ ἐμὰ πάντα σά ἐστι, xal τὰ σὰ ἐμά" καὶ 
δεδόξασμαι ἐν αὐτοῖς. » 


X Cr. χαθό. 


᾿ 5 Cr. ὑπάρχω. t Cr. εἰμί, * Cr. ἣ 
5 Cr. ληψόμεθα. * Cr. sine τοῦτο. ^ Gr. om. Λόγου. 


Filium tuum, ut Filius tuus clarificet te. » 


Per hanc orandi formulam docet nos in tenta- 
tionibus orare, et ad Deum confagere. 


Vgns. 2. « Sieut dedisti ei potestatem omnis car- 
nis, ut omne quod dedisti ei, del eis vitam aeternam. 9 

Ne scandalizarentur audientes, per dispensationem 
dixit, Quod dedisti mihi. 

Vgas. 5. « Hzc est autem vita zeterna : ut cogno- 
scant te, solum Deum verum, ei quem misisti 
Jesum Christum. » 

Profitendum itaque, rectam fidem, veram esse vi- 
tam, quz vera bona credentibus affert. Dicit autem 
quasi ex necessilate Patris 
subserviat voluntati, quemadmodum angeli, sed ut 
est virtus ejus. 

Vgns. 5. e Et nunc clarifica me, tu Pater, apud te- 
metipsum, claritate, quam habui, prius quam mun- 
dus esset, apud te. » 

Utitur forma orationis per dispensationem, 86 δὶ 
dicat: Ostende me hominibus, ut intelligant. quis- 
nam sim, ne propter carnis mes passionem scan 
dalizentur homines, nibil Verbo Dei dignum cogi- 
tantes. 

Vgns. 10. « Et mea omnia tua sunt, e£ iua. nca 
sunt ; et clarificatus sum in eis. » 


ὅτι ὁ * Cr. χαθό. x Cr. χρεῖττον. Y Cr. τούνῳ. 
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AMMONII ALEXANDRINI | 


Nilil est Patris, quod non sit Filii, et contra. A Οὐδέν ἔστι τοῦ Πατρὸς, 5 μὴ ἔστι τοῦ Υἱοῦ, 


Propter meam ac tuam zqualitatem glorificabor 
semper. 

ες. 11. « Et jam non sum in mundo, et hi in 
mundo sunt, el ego ad te venio. Pater sancte, 
serva eos in nomine tuo, quos dedisti mihi : ut sint 
unum, sicut etos. » 

Juxta verborum proprietatem Scriptura hic illa, 
qu:e ex eventu contigerunt, quasi causam assiguat. 
Oportebat ergo Judam, cum lioc prazdictum nosset, 
Christum non prodere. Si quis autem petat, quo- 
modo Christo custodiente perierit, dicendum ma- 
los eum non custodire, sed eos pro libertate sua 
quod volunt facere. Probos autem custodit et robo- 
rat, quia libertas arbitrii per se non sufficit homini 
custodiendo. 

Vens. 14. « Ego dedi eis sermonem tuum, et mun- 
dus cos odio habuit, quia non sunt de mundo, sicut 
et ego non sum de mundo. » 

Quando dicit, de mundo sunt, naturam intelligit ; 
cum vero dicil, non sunt, eorum significat innocen- 
tiam, uti et ipse erat. Particula vero sicut non est 
otnimod:e paritatis; sed ac si dicat : Jam coeli ci- 
ves facti sunt, et nibil babeut cum mundo commune. 
Magua siquidem naturarum diversitas est : ille 
quippe natura Deus, hi vero homines erant. 

Vkns. 15. « Non rogo ut tollas eos de mundo, sed 
tit aerves eos a imnalo. » 

Quandoquidein discipuli in factis suis etiam Chri- 
ito sliniles futuri erant, ait. eos opus habere Spiri- 
tus sanctificatione, ut orbem absque mali alicujus 
impedimento peragrare possent. 

Vkns. 10. « Et pro eis ego sanctifico meipsum : 
ut sint et ipsi sanctiflcati in veritate. » 

Saerificia omnia sancta vocantur, utpote Deo 
eblata, Hoc autem in veritate dixit, quia in figura 
erat qua per ovem fiebat sanctiflcatio, vel etiam 
quia hos tibi offero in oblationem ; vel quia lioc in 
capitis immolatione factum est; vel etiam, quia 
ipsi obtulerunt corpora sua liostiam viventem ; vel 
denique, quia sine morte eorum, ipse fecit illos 
sacrificium, pro illis occisus. 

Vins. 90. « Non pro eis autem rogo tantum, sed 


τὸ ἀνάπαλιν. 

Διὰ τὴν ἐμοῦ χαὶ σοῦ ἰσότητα δοξάσομα: τ: 
παντός. 

« Καὶ οὐχ ἔτι εἰμὴ ἐν τῷ κόσμῳ, καὶ οὗτοι E 
κόσμῳ εἰσὶ, xaX ἐγὼ πρὸς σὲ ἔρχομαι. Πάτερ i 
τήρησον αὐτοὺς ἐν τῷ ὀνόματί σου, οὗς δέδωχά;͵ 
ἵνα ctv ἕν, χαθὼς ἡμεῖς. » 

Κατά τι ἰδίωμα ἡ Γραφὴ ὡς αξτιολογέαν cir: 
Ex τῆς ἐχθάπεως συμδαίνοντα. “Ἔδει: οὖν τὸν 'l; 
μαθόντα τὸ προδιαγορευθὲν, μὴ προδοῦνα: τὸν. 
στόν. Ei δέ τις εἴποι * Πῶς φυλάσσοντος τοῦ Χο: 
ἀπώλετο; λεχτέον, ὅτι οὗ τοὺς φαύλους gui 
ἀλλ᾽ ὃ ἐὰν αὐτεξουσίως θέλωσι πράττουσι. T; 
ἀγαθοὺς φυλάσσει xal δυναμοῖ, διὰ τὸ μὴ à; 
&hv τοῦ ἀνθρώπου προαίρεσιν φυλάσσειν αὐτόν. 


€ Ἐγὼ δέδωχα αὐτοῖς τὸν λόγον aov, χαὶ ὁ xc 
ἐμίσησεν αὐτοὺς, ὅτι οὐχ εἰσὶν Ex τοῦ χόσμου, : 
ὡς ἐγὼ οὐχ εἰμὶ ἐχ τοῦ χόσμου. » 

Ὅταν λέγῃ, ἐκ τοῦ κόσμου εἰσὶ, τὴν quao 
γει" ὅταν δὲ λέγῃ, ὅτι οὖκ εἰσὶ, διὰ τὸ àv 
λέγει, ὡς xal αὐτὸς ἦν. Τὸ δὲ χαθὼς ὧδε οὐχὶ 
ἀχριδείας ἀπαραλλάχτου" ὃ δὲ λέγει, τοῦτό ἐ: 
Οὐρανοπολῖται γεγόνασι, xat οὐδὲν ἔχουσι πρὸς 
γῆν xo:vóv. Πολὺ γὰρ τὸ τῶν φύσεων διάφορι 
ὁ μένεστι φύσει θεὸς, οἱ 65 ἄνθρωποι. 

«€ Οὐχ ἐρωτῶ ἵνα ἄρῃ: αὑτοὺς Ex τοῦ xc 
ἀλλ᾽ ἵνα τηρήσῃς αὐτοὺς Ex τοῦ πονὴ ροῦ. » 

Ἐπειδὴ ὅμοιον ἤμελλον ποιεῖν ol μαθηταὶ 
ἐποίησεν ὁ Χριστὸς, δεῖσθαι αὐτούς φησι t0 
Πνεύματος ἁγιασμοῦ, ἵνα δυνηθῶσι διαδραμεῖν 
οἰχουμένην, μὴ ἐμποδιζόμενοι ὑπὸ τοῦ Tovro». 

« Καὶ ὑπὲρ αὐτῶν ἐγὼ ἁγιάζω δμαυτόν " ἵν 
αὐτοὶ ὦσιν ἡγιασμένοι ἐν ἀληθείᾳ. » 

Αἱ θυσίαι πᾶσαι ἅγιαι καλοῦνται, ὡς Θεῷ τὶ 
αγόμεναι. Τὸ δὲ ἐν ἀληθείᾳ εἶπεν, ὅτι ἐν τύπῳ 
διὰ τοῦ προθάτον ἁγιασμός ἦτο: τὸ Καὶ αὑτοῦ; 
ἀνατίθημι προσφοράν" ἣ τὸ, τῆς χεφαλῆς θνομ 
τοῦτο ἐγίνετο" f], ὅτι χαὶ αὐτοὶ παρέστων τὰ cu; 
ἑαυτῶν θυσίαν ζῶσαν ᾿ f) χαὶ, ὅτι χωρὶς θανάτο. 
σίαν αὐτοὺς ἐποίει, ὑπὲρ αὐτῶν σφαγιαξζόμενος. 


« Οὐ περὶ τούτων δὲ ἐρωτῶ μόνον, ἀλλὰ xal: 


et pro eis qui credituri sunt. per. verbum eorum D τῶν πιστευόντων διὰ τοῦ λόγου αὐτῶν εἰς ἐμέ. i 


jn me. » 

Non solis discipulis, sed et omnibus (delibus po- 
siulat. Christus Spiritus sancti. gratiam. concedi, 
qui nimirum hominem ad divinam imaginem re- 
format. llla autem conjunctio non (it secundum sub- 
«tantiam, vel hypostasin, sed per fidei concordia, 
qua noverunt fideles Filium beneplacito Patris incar- 
natum esse. Hoc enim est esse missum. 


Vgns. 92. « Et cgo claritat. 
dli eis: ut sint unum, sicut 
Claritatein dicit enm que 
Bique n:morum conscusione 

EHI bum lorgivetur 


Οὐ μόνοις τοῖς μαθηταῖς, ἀλλὰ xa πᾶσι τοῖς 
στοῖς αἰτεῖ ὁ Χριστὸς τὴν διὰ τοῦ ἁγίου Πνεύμ 
δοθῆναι χάριν, τὴν εἰς θείαν εἰκόνα τὸν ἄνθρο 
ἀναμορφοῦσαν. Αὕτη ὃὲ ἡ ἕνωσις οὐ xac' οὐσίσ: 
νεται, ἣ xa0' ὑπόστασιν, ἀλλὰ χατὰ τὴν τῆς 
στεως συμφωνίαν, χαθ᾽ ἣν ἔγνωσαν ol πιστοὶ, 

λοχίᾳ Πατρὸς ἐσαρχώδη. Τοῦτο γάρ i 
te 
τὴν δόξαν, 4 ἕω 
1v», χαθὼς " 
τῶν GTI 
oy ὁ ὃ 
νην 
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λαμθάνειν τὰ φύσει 
«οὔ Πνεύματος χάριν. 


« Πάτερ, o0; δέδωχάς μοι, θέλω, ἵνα ὅπου εἰμὶ 
ἐγὼ, χἀχεῖνοι ὦσι μετ᾽ ἐμοῦ. » 

Av ὧν λέγει τὸν δεδωχότα xal τὸν λαθόντα, τὰς 
ὑποστάσεις δηλοῖ Πατρὸς χαὶ Υἱοῦ. Καὶ πάλιν εἱπὼν 
εἶναι ἑαυτὸν πρὸ χόσμου,, ἐλέγχει τοὺς αἱρετιχοὺς, 
τοὺς λέγοντας ὅτι Ex τῶν χρόνων Μαρίας ἔσχε «hv 
ἀρχὴν ὁ Χριστός. 

ΚΕΦΑΛ. IH'. 


ε« Ἰησοῦς οὖν εἰδὼς πάντα τὰ ἐρχόμενα ἐπ᾽ αὐτὸν, 
ἐξελθὼν, εἶπεν αὐτοῖς * Τίνα ζητεῖτε ; » 


Οὐχ ὡς ἀγνοῶν ἐρωτᾷ, ἀλλ᾽ ἵνα γνῶμεν, ὅτι xal 
παρὼν οὐχ ἑωρᾶτο, ἣ ἐγνωρίζετο, εἰ μὴ ὅτε ἤθελε e. 


Ὡς εἰδὼς πάντα, ἀταράχως ὅλα Exolec χαὶ ἐλάλει, 
xaX οὔτε ἀπὸ τῆς φωνῆς, οὔτε ὁ Ἰούδας οὔτε οἱ λοι- 
no! ἐπεγίγνωσχον αὐτὸν, εἰ μὴ ὅτε ἠθέλησε. [(πΑΜ.] 

c Ἵνα πληρωθῇ ὁ λόγος, ὃν εἶπεν" Ὅτι o5, δέ- 
Buc pot, οὐχ ἀπώλεσα ἐξ αὐτῶν οὐδένα. » 
Διὰ τὰς τῶν μαθητῶν ἀσθενείας ἔξω ποιεῖται αὖ- 


* «obe πειρασμῶν, ὡς Θεὸς ἀεὶ φυλάσσων d τοὺς μα- 


θητὰς, μόνον τὸν Ἰούδαν τῇ προαιρετικῇ χαχίᾳ ἐάσας 
ἀπολέσθαι. 
« 'H οὖν σπεῖρα, καὶ ὁ χιλίαρχος, καὶ οἱ ὑπηρέται 


: 46V Ἰουδαίων συνέλαδον τὸν ᾿ἸΙησοῦν, xai ἔδησαν 


αὐτόν. » - 
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accipere qui naturaliter. habebat. Spiritus autem 
dicit gratiam. 

Vens. 21. « l'ater, quos dedisti mibi, volo ut ubi 
sum ego, et illi sint inecum. » 

Dui dantem et. accipientem assignat, Patris Fi- 
liique personas signilicat. Et rursus, cum se ante 
mundum esse asserit, h:ereticos reprehendit, dicen- 
tes Christum in tempore ex Maria principium ha- 
buisse. 


CAP. XVIII. 


. VERs. 4. « Jesus itaque sciens omnia, quz ventura 
erant super eum, processit, et dixit eis: Quem 
quaeritis ? » 

Non quasi nescius interrogat, sed ut sciamus quia 
presens non videbatur, nec cognoscebatur, nisi 
quando volebat. | 

Cum cuncta scit, omnia quiete et facit et loqui- 
tur, et neque Judas neque cateri discipuli euim a 
sonitu vocis cognoscebant si non vellet. 

Vgns, 9. « Ut impleretur seruio, quem dixit: Quia 
quos dedisti inihi, non perdidi ex eis quemquam. » 

Propter discipulorum imbecillitatem, eos tenta- 
tionibus subducit, ut Deus semper eos custodiens, 
solum Judam ob spontaneam pravitatem — perdi 
sinens. 

VgRs. 12. « Cohors ergo, et tribunus, eti ministri 
Judzorum comprehenderunt Jesum, οἱ ligaverunt 
eum. » 


Δήσαντες αὐτὸν ἐπλήρωσαν τὸ εἰρημένον Ἡσαΐου" α΄ Ligantes eum impleverunt quod dictum est per 


Δήσωμεν τὸν δίκαιον. Ἐδεσμεύθη ὁ Κύριο;, ἵνα 
δεσμῶν ἡμᾶς ἀπαλλάξῃ διαδολιχῶν. 

« Ἐξῆλθεν οὖν ὁ μαθητὴς ὁ ἄλλος, ὃς ἣν γνωστὸς 
τῷ ἀρχιερεῖ, καὶ εἶπε τῇ θυρωρῷ, καὶ εἰσήγαγε τὸν 
Πέτρον. » 

Συνεισῆλθεν Ἰωάννης τῷ Ἰησοῦ μετὰ τοῦ ὄχλου 
ἀγνώστως, xa τότε ὡς γνωστὸς εἶπε τῇ θυρωρῷ, xal 
εἰσήγαγε * τὸν Πέτρον. 

« Ὁ οὖν ἀρχιερεὺς ἠρώτησε τὸν Ἰησοῦν περὶ 

τῶν μαθητῶν αὐτοῦ, χαὶ περὶ τῆς διδαχῆς αὐτοῦ. » 
*Q; στασιαστὴν xal νεωτεροποιὸν ρώτα αὐτὸν, ὡς 
μόνον τῶν μαθητῶν αὐτοῦ προσερχόντων αὐτῷ, xai 
οὐδενὸς ἄλλου, ὡς ἐργαστηρίου πονηροῦ. ᾿Ηρώτα τί 


ἐδίδασχε τοὺς ἑαυτοῦ μαθητὰς, ἡρώτα αὐτὸν εἰ συν- , 


Isaiam : Ligemus justum, Ligatus est Dominus , ut 
nos a diabolicis vinculis liberaret. 

VEns. 16. « Exivit ergo discipulus alius, qui erat 
notus pontifici, eL dixit ostiarix:, et introduxit l'e- 
trum, 3 

lugressus est Joannes una cum turba incognitus, 
eltunc ut notus dixit ostiarie, etintroduxit Petrum. 


Vxns. 19. « Pontifex ergo interrogavit Jesum de 
discipulis suis, et de doctrina ejus. » 

Tanquam seditiosum ac novatorem interrogabat, 
quasi discipuli soli ipsum audivissent, et nulli alii, 
utpote maleficum. Petit autem quid docuerit di- 
scipulos suos, et num Moysi consentiat, an vero 


atyst τοῖς διὰ Μωῦσέως f, ἣ ἀλλοίαν διδασχαλίαν elo- D atiam quampiam doctrinam introducat, et qualia 


άγει, xal mola πείθονται οἱ αὐτοῦ μαθηταὶ, ἵνα ἐὰν 
εὕρῃ αὑτὸν τοῖς Μωυσέως ἐναντιούμενον, παραδῷ 
xa αὐτοὺς ὧς; θεομάχους τοῖς Ἰουδαίοις. 

« ᾿Απεχρίθη αὐτῷ ὁ Ἰησοῦς: Ἐγὼ παῤῥησίᾳ 
ἐλάλησα τῷ xócjup* ἐγὼ πάντοτε ἐδίδαξα ἐν τῇ συν- 
αγωγῇ, καὶ àv τῷ ἱερῷ, ὅπου πάντες οἱ Ἰουδαῖοι 
συνέρχονται * xa ἐν χρυπτῷ ἐλάλησα οὐδέν. » 

Ἰησοῦς δὲ ἐλέγχει αὐτὸν προσποιούμενον ἀγνοεῖν 


' «X ἂν φανερῷ εἰρημένα. El δὲ πάντα φανερῶς ἐδί- 


δυο» “Ὁ λεγόμενα τὰδ παρά τισι περὶ αὐτοῦ ἢ ἀπό- 
'* εἰσὶ δεχτά. 


di ἤθελεν. ἃ Cr. φυλάσσει. 


Ἰμομάχου; τοῖς Ἰουδαίοι;. δ Cr. sine τά. 


e Cr. εἰσήνεγκε. 


discipulls persuadeat, ut si in aliquo Moysi con- 
trarium deprebenderet, discipulos quoque ut Deo 


contrarios Judzis traderet. 


VgRs. 20. « Respondit ei Jesus : Ego palani loeu- 
tus sum mundo : cgo semper docui iu synagoga, et 
in templo, quo omues Judai conveniunt : et in 
occulto locutus sum nihil. » 

Jesus autem ipsum arguit, ut qui ea qox publice 
dicla sunt, nescire se simulat. Quod si autem pu- 
blice ac palain docuerit, ea quz a quibusdam ab 
ipso oeculte dicta feruntur, non sunt. admittenda. 


f Cr. διὰ M., ἵνα ἐναντιουμένους παραδῷ χαὶ 
pov. 


» » Cr. i 


1:01 


VgBs. 21. « Quid me interrogas ? interroga eos, A 


qui audierunt quid locutus sim ipsis : ecce bi sciunt 
qua dixerim ego. » 

Roga ministros tuos, qui nuper quidem doctrinam 
meau admirati fuerunt, modo vero me capiunt. 


Vgns. 22. « Hzc autem cum dixisset, unus assi- 
stens ministrorum dedit alapam Jesu, dicens : Sic 
respondes pontifici ? » 

Servus etiam non jussus Christum verberavit, 
quod nimirum Christus insinuassel se nonnunquam 
ab iis auditum et laudatum fuisse, a qua suspicione 
se purgare volens hoc fecit, Nihil enim alioqui 
dixerat ynde moveri potuisset ad Cliristum percu- 
tiendum. Arguit itaque ministrum maxima iujurize, 


AMMONII ALEXANDRINI 


c Τί με ἐπερωτᾷς ; ἐπερώτησον τοὺς ἄχηχα 
ἐλάλησα αὐτοῖς " ἴδε οὗτοι οἴδασιν ἃ εἶπον ἐγὼ 


Τοὺς ὑπηρέτας ἐρώτησον τοὺς πρώην μέ 
θαυμάσαντας τὴν διδασχαλίαν, νῦν δέ με c 
μένους. 

« Ταῦτα δὲ αὐτοῦ εἱπόντος, εἷς τῶν jm 
παρεστηχὼς ἔδωχε ῥάπισμα τῷ Ἰησοῦ, εἰπώ 
τως ἀποχρίνῃ τῷ ἀρχιερεῖ: » 

Καὶ μὴ προσταχθεὶς ὁ ὑπηρέτης ἕτυψε τὸν X, 
ἐπειδὴ αὐτοὺς i ὑπέδειξεν ὁ Χριστὸς i ὄτιποτὶ 
ἀχούσαντες χαὶ ἐπαινέσαντες αὐτὸν, χαὶ θέλων! 
ἀπαλλάξαι τῆς ὑποψίας, ὅτι τῶν Üaupalórs 
ἐποίησε τοῦτο. Οὐ γὰρ ἀναχολούθως τι UD 
ἵνα ὡς Ex τούτου χινηθεὶς τύψῃ αὐτόν k. Ἐ 


non solum eo quod simpliciter alapam inflixit, sed B οὖν τὸν ὑπηρέτην ἀδιχοῦντα,, οὐ μόνον ὅτι! 


quod prius eum admiratus, modo sine causa con- 
tumeliam inferret. 

Vgas. 95. « Erat autem Simon Petrus stans, ct 
calefaciens se. Dixerunt ergo ei : Nunquid et tu 
ex discipulis ejus es? Negavit ille, et dixit: Non 
sum. » 

Petrus a maligno tentatus, promissis non stetit : 
neque hortus illi dicta in memoriain reduxit, neque 
magnus amor, quem ibi verbis pre se tulit ; verum 
omnia ista illi prx» anxietate exciderunt. Ad quid 
autem omnes unanimiter evangelistae ipsius mermi- 
nerunt ? Non tam ut discipulum accusarent, quam 
ut nos erudirent, quantum mali sit non totum Deo 
committere, sed sibi ipsi confidere. Verum hic ma- 
gistri sollicitudinem admirare, quod captus ac li- 
gatus, adhuc discipuli magnam curam gerat, et 
jam collapsum oculi nutu. erigat, et ad lacrymas 
conimoveat, 


Vgns. 28. « Adducunt ergo Jesum a Caipha in 
praetorium. Erat autem  inaue : et ipsi non introie- 
runt in praetorium, ut non contaminarentur, sed ut 
manducarent Pascha. « 

Ipsi non occidebant, ut qui sub Romanis erant, 
ne a Pilato multarentur. 

Et quaenam, quaso, contaminatio, ingredi pr:e- 
torium, ubi iniqui poenas dabant ? Decimautes wen- 
tliam et anetbum, cum injuste interüciebant, mini- 
. me se contaminari existimabant ; sed cum ad pra- 
torium veniebant, putabant se coinquinari. Sed eur 
ipsi non interimebant eum, sed ad Pilatum duce- 
bant ? Multum videlicet de illorum imperio jam 
ademptum erat a Romanis, sub quorum eraut po- 
testate : praeterea. timebant pe a Pilato accusati, 
poemas postmodum darent. Sed quid signi(lcat, ut 
mauducarent Pascha ? Atqui Jesus jam id fecerat 
unà die azymorum. Vel igitur Paicha vo 
solemnitatem, vel quia ipsi tuuc Pascha 
Christus autem pridie id fecerat, czdei 


| ΟὟ, αὐτός. 1 Ον. ὁ λέγων. k Cr. ἐπειΐ 
οἱ ποτὲ ἀχούσαντες χαὶ ἐπαινέασ 
αὐτὸν ἐποίησε τοῦτο. Οὐ γὰρ ἃ" 
δ Cr, νῦν δέ, » Cr, καταγνοῦ 


αὐτὸν ἔτυψεν, ἀλλ᾽ ὅτι πρώην θαυμάσας, νῦν 
οὐδενὶ χαταγνὼς " ἡτίλασεν αὖ τόν. 

c "Hy δὲ Σίμων Πέτρο; ἑστὼς καὶ θερμαινό; 
Εἶπον οὖν αὐτῷ Μὴ xal σὺ &x τῶν μαθητῶν 
εἶ, ἨἩρνήσατο ἐχεῖνος, xal εἶπεν - Οὐχ εἰμί.» 


Tou πονηροῦ σείσαντος τὸν Πέτρον, ἡττήϑ 
ὑποσχέσεως " οὐδὲ ὁ χῆπος αὐτὸν εἰς μνήμην. 
τῶν εἰρημένων, οὐδὲ ἡ πολλὴ φιλοστοργία f; 
διὰ τῶν ῥημάτων ἐπεδείξατο ἐχείνων, ἀλλὰ 
πάντα ὑπὸ τῆς ἀγωνίας ἐξέδαλε. Τί δήποτε οἱ 
γελισταὶ ὁμοφώνως περὶ αὐτοῦ ἀνέγραψαν; 
τοῦ μαθητοῦ χατηγοροῦντες, ἀλλ᾽ ἡμᾶς xai 
βουλόμενοι, πόσον χαχὸν τὸ μὴ τῷ Θεῷ τὸ πὸ 
τρέπειν, ἀλλ’ ἑαυτῷ θαῤῥεῖν. Σὺ δὲ θαύμαον 
διδασχάλου τὴν χηδεμονίαν, ὅτε κατεχόμενο 
δεδεμένος, πολλὴν ἐποιεῖτο τοῦ μαθητοῦ τὴν 
νοιαν, διὰ τοῦ βλέμματος αὐτοῦ χκεΐμενον ἐν 
καὶ εἰς δάχρνα καθέλχων. 

« "Avoucty οὖν τὸν Ἰησοῦν ἀπὸ τοῦ Καῖάν 
τὸ πραιτώριον. "Hy δὲ πρωϊα - xaX αὑτοὶ οὐχ εἰ 
θον εἰς τὸ πραιτώριον, ἵνα μὴ μιανθῶσιν, ἀλ 
φάγωσι τὸ Πάσχα. » 

Αὐτοὶ οὐχ ἀνεῖλον ὡ; ὑπὸ Ῥωμαίους ὄντε 
μὴ τιμωρηθῶσιν ὑπὸ Πιλάτου. 

Καίτοι ποῖος μολυσμὸς, εἶπέ Rot, ἑπιθῆν 
χαστηρίου, ἔνθα δίχην ol ἀδικοῦντες διδόασιν 
ἀποδεχατοῦντες τὸ ἡδύοσμον καὶ τὸ ἄνηθον, « 
πὲς μὲν ἀδίχως, οὐχ ἐνόμιζον μιαίνεσθαι, ὃιχι 
ρίου δὲ ἐπιδαίνοντες μιαίνειν ἑαυτοὺς ἡ γοῦντο. 
τίνος ἕνεχεν αὐτὸν οὐχ ἀνεΐλον, ἀλλ᾽ ἐπὶ τὸν 
λάτον ἤγαγον; Μάλιστα μὲν τὸ πολὺ τῆς ἀρχῆς 
τῶν xai τῆς ἐξουσίας ὑπετέμνετο λοιπὸν, ὑπὸ 
μαίους τῶν πραγμάτων χειμένων καὶ ἄλλα 


ἐδεδοίχεισαν μὴ δίχην ὑστέραν δῶσι Χατη] 
θέντες ᾿ 


; , Τί δ᾽ ἐστὶν, "Ive 
vro; dall." , 
κῶν 


λ lpuv τὸ Ig 
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δὲ πρὸ μιᾶς αὑτὸ παραδέδωχε, τηρῶν τὴν ἑαυτοῦ A Parasceven reservans, quando aniquitus l'ascha 


σφαγὴν τῇ Παρασχευῇ, ὅτε χαὶ τὸ παλαιὸν ἐγίνετο 
Πάςτχα. Αὐτοὶ δὲ ὅπλα βαστάζοντες, ὅπερ οὐχ ἐξὸν 
ἦν, xal αἷμα ἐχχέοντε;, ὑπὲρ τοῦ τόπου ἀχριδολο- 
γοῦνται. 

Τὸν τύπον τιμῶντες, οὐχ εἰσῆλθον, ὅ ἐστι πρό- 
θατον. | 

« ᾿ΑἈπεχρίθησαν, xal εἶπον αὐτῷ Εἰ μὴ ἦν οὖ- 
τος χαχοποιὸς, οὐχ ἄν σοι παρεδώχαμεν αὐτόν. » 


"Aveu αἰτίας ἀπεφήναντο ? διχαίως αὐτὸν mapa- 
δεδόσθαι, αἰτίαν εὔλογον λέγουτι, τὸ ὑπ᾽ αὐτῶν 
συλληφθῆναι, ὡς πλαττόμενοι μηδὲν ποιεῖν ἄδι- 
xov 9. 

« Εἶπεν οὖν αὐτοῖς ὁ Ilàátoz* Λάδετε αὐτὸν 


celebrabatur. Ipsi vero armati, quod. nefas erat, εἰ 
fundentes sanguinem, locum caveut. 


Figursm observantes, uon intrarunt, qux erat 
ovis. , 

Ykas. 30. « l'esponderunt, οἱ dixerunt ei : Si 
non esset hic malefactor, non tibi tradidissemus 
eum. » 

Sine culpa juste videri volunt cum tradidisse, 
suflicientem causam. allegant. quod. ab ipsis captus 
sit, quasi nibil ab illis injuste peragi possit. 


Vens. 91. « Dixit ergo eis Pilatus : Accipite eum 


ὑμεῖς, xai xatk τὸν νόμον ὑμῶν χρίνετε αὑτόν. ἢ VOS, et secundum legem vestram judicate eum. Di- 


Εἴπον οὖν αὐτῷ ol Ἰουδαῖοι’ 'Hpiv οὐχ ἕξεστιν 
ἀποχτεῖναι οὐδένα. » 

El μὲν ἑαυτοῖς ἐπιτρέπετε τὴν χρίσιν, αὐτοὶ xal 
τὴν ἐξέτασιν ὡς βούλεσθε Ρ-4. Εἰ δὲ ἐπ᾽ ἐμὲ τ βούλε- 
σθε χρῖναι τὸν ἄνδρα, τὴν αἰτίαν ὑμᾶς εἰπεῖν ἀναγ- 
καῖον 5 (15). 

Εἰ ὁ νόμος ὑμῶν xal τὸν ἀναίτιον χολάζει, xpl- 
vate αὐτοί. mE 

Ἡμῖν οὐκ ἔξεστιν ἀποχτεῖγαε οὐδένα. Ὥς 
ἐχπεσόντες τῆς ἀρχῖς (ἦσαν γὰρ ὑπὸ Ῥωμαίους) 
εἶπον τοῦτο. Ἤτοι, οὐχ ἔξεστι σταυρῶσαι αὐτόν" 
οὕτω γὰρ ἤθελον, ἵνα xat τὸν τρόπον τῆς αὐτοῦ τε- 
λευτῆς ἐχπομπεύσωσι. Ἢ ὅτι βασιλέα ἑαυτὸν λέγει, 
χαὶ ἔστι δημόσιον τὸ ἔγχλημα, xai σοὶ ἀνῆχε θα- 
νατῶσαι αὐτόν. 

« Εἰσῆλθεν οὖν εἰς τὸ πραιτώριον πάλιν ὁ Πι- 
λάτο:, xal ἐφώνησε τὸν Ἰησοῦν, χαὶ εἶπεν αὐτῷ " 
Σὺ εἴ ὁ βασιλεὺς τῶν Ἰουδαίων; » 

Σαφὲς τεχμήριον ὅτι ἐχὼν ὁ Κύριος ἔπασχεν, ἐξ 
ὧν εἰδὼς προεῖπεν ὅτι ἤμελλε τοῖς ἔϑνεσι παραδο- 
θῆναι ἐπὶ τῷ σταυρωθῆναι. 

« Εἶπεν οὖν αὐτῷ ὁ Πιλάτος * Οὐκοῦν βασιλεὺς et 
σύ; ᾿Απεχρίθη ὁ Ἰησοῦς’ Σὺ λέγεις ὅτι βασιλεύς 
εἶμι ἐγώ. » 

Λύει τὴν ἀγωνίαν Πιλάτου, πείθων ὅτι οὐχ ἔστιν 
ἀντάρτης, ἀλλὰ βασιλεὺς οὐρανοῦ χαὶ γῆς. Διὸ ἀν- 
απολόγητος ὁ Ππελάνος, οὐχ ὡς βλάσφημον αὐτὸν 
φονεύσας, ἀλλὰ πρὸς χάριν Ἰουδαίων. 


xerunt ergo οἱ Judzi : Nobis non licet interficere 
quemquam. » 

. Si quidem vobis ipsi judicium arrogatis, ipsi quo- 
que inquirite prout vultis. Sin vero me vultis 
virum judicare, etiam causam proferatis necesse est. 


Si lex vestra etiam innocentem punit, vos ipsi 
judicate. 

Nobis non licet interficere quemquam. Ut qui 
principatum amiserant ( erant enim sub Komanis), 
hoc dicebant. Vel quia non poterant eum cruci 
afligere, quod cupiebant, ut et infami mortis genere 


Àpsi insultarent. Vel quia regem se diceret, quod 


est crimen populare, adeoque te decet euin occidere. 


VgRs. ὅδ. « Introivit ergo iterum in praetorium. 
Pilatus, et vocavit Jesum, et dixit ei : Tu es rex 
Judeorum ? » 

Manifestum argumentum est Dominum sponte 
passum esse, quod prascieado pradixerit se gen- 
libus traditum iri ad crucifigendum. 

VEns. 57. « Dixit itaque Pilatus : Ergo rex cs 
tu ? Respondit Jesus : Tu dicis quia rex sum ego. » 


Solvit dubium Pilati, docens se non tyrannum 
esse quempiam, sed coli ἃς terree regem. llcirco 
etiam inexcusabilis est Pilatus, quod non tanquam 
blasphemum aliquem occiuerit, sed in gratiam Ju- 
dorum. 


Οἱ ἄγγελοι δὲ * ἡσύχαζον τοῦ βασιλέως αὐτῶν D — Angeli autem passi sunt regem suum affici con- 


ὑδριζομένον, ἐννοοῦντες τὴν οἰκονομίαν τῆς Χριστοῦ 
παρουσίας. 

Ἐγὼ διὰ τοῦτο γέγονα ἄνθρωπος, χαὶ ἐγεννήθην 
ix Μαρίας, ἵνα τὸ ψεῦδος xat τὸν διάδολον ἐχ τοῦ 
πόαμρου ἀπελάσας, βασιλεύουσαν ἀποδείξω * τὴν θείαν 


PAA. 16’. 
M Ἰουδαῖοι" Ἡμεῖς νόμον 


', add. αὐτόν. Ρ-4 Cr. add. ποιήσασθε. 


. *" Cr. add. πάντων, 


tumeliis, considerantes boc esse dispensaüonis ad- 
ventus Christi. 

Ego propterea factus sum homo, et ex Maria 
natus sum, ut mendacium ac diabolum e mundo 
exterminans, regnare ostendam divinam naturam. 


, 


CAP. XIX. 
Vgms. 7.« Responderunt ei Judzei : Nos. legem 


τ Cr. ἐπ᾿ ἐμοῦ. * Cr. χριθῆναι, clraiv 


ena Crameri Ammonio tribuit, Corderius vero Theodoro Mopsuesteno. 
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liabemus : et secundum legem debet inori, quia (i- (C; ἔχομεν, καὶ χατὰ τὸν νόμον ἡ μῶν ὀξεΐλει &xsbzvi 


lium Dei se fecit. » 

Non Filium Dei semel ipae fecit, sed cum esset Filius 
Dei, hominem seinetipsum fecit, vere immutatus 
manens, uti erat, Deus. Quod. enim objiciebant Ju- 
dari, οἱ fleri nou polerat, ut vel binc minime subsi- 
stere probaretur, et falsum erat. Quapropter etiam 
Pilatus ut mutus idololatra quasi consternatus ti- 
muit. 

Vas. 11, « Respoudit Jesus : Non haberes po- 
testatem adversum ine ullam, nisi tibi datum esset 
desuper. » 

Tametsi princeps sís, nullum tamen in me deli- 
ctun inveniens non potuisses me condeinnare, nisi 
ego spoute meipsum ex Patris beneplacito ad pas - 
sionem obtulissem. 

Vgns. 14. « Erat autem parasceve Pascho:, hora 
quasi sexta, et dicit Jud:els : Ecce rex vester. » 

Horam evangelista denotavit propter resurre- 
ctionem tertio die factam. Insignis autem scriba 
pro. Gamina elemento, quod tertiam signat, aliud 
signum posuit, quod Gabex Alexaudrini vocant, el 
sextam denotat, magnamque iuter 86 habent simi- 
litudinem : et ex errore scriptionis ista irrepsit 
diversitas lectionis. Nam pro tertia hora sextam 
scripsit. 

Vgns. 18. « Ubicrucifüixerunt eum, et cuim eo 
alios duos, hinc et hinc, medium autem Jesum. » 

Per hoc quod inter duos latrones crucifixus est, 


impleta est Scriptura, quae dicit: Et cum iniquis re- C 


pulatus est 35. Figura hi fuerunt duorum  populo- 
rum, qui propter peccata sua rei erant. Vel quia 
qui Cliristo agglutinati sunt, semetipsi crucifigere 
debeut, priori conversationi quodammodo morien- 
tes, el in novitate vitze juxta Evangelium anmbulan- 
tes. 

Vkns. 19. « Scripsit autem et titulum Pilatus : 
el posuit super crucem. Erat autem scriptum : 
Jesus Nazarenus, Hex Judieorum. » 

Cum nihil, quod illi objiceret, Pilatus reperisset, 
hoc scripsit, ne et ipse latro putaretur. Regein 
eum populus proclamaverat : et quia Jud:ei regem 
suum e medio tulissent, eos perstringens hoc scri- 
psit. lllud est chirographum, quod Adami condem- 


ὅτι ἑαυτὸν υἱὸν Θεοῦ ἐτοίΐησεν. » 

Οὐχ Υἱὸν θεοῦ ἑαυτὸν ἐποΐησεν, ἀλλ᾽ ὧν Υἱὸς θ6:: 
ἄνθρωπον ἑαντὸν ἐποίησεν, ἀτρέπτως μείνας, ὡς 
Θεός. Ὃ γὰρ εἶπον Ἰουδαῖοι, xai ἀδύνατον ἦν, ι 
xai ἐχ τούτου δειχθῆναι αὐτῶν τὸ ἀσύστατο,, χ 
ψευδές. Διὸ χαὶ ὡς εἰδωλολάτρης χοῦφος ὁ ài: 
συναρπαγεὶς, ἀδιαχρίτω; ἐφοδήθη. 


€. ᾿Απεχρίθη ὁ Ἰησοῦς * Οὐχ εἶχες ἐξουσίαν oZ 
μίαν xac' ἐμοῦ, εἰ μὴ ἣν σοι δεδομένον ἄνωθεν. 


Κἂν ἄρχων ἧ, ἀλλ᾽ οὖν μὴ εὑρέσχων xa: ἐμ: 
πταῖσμα, οὐχ ἧἡδύνου μου καταψηφίσασθαι v, εἰ; 
ἑἐχὼν ἐγὼ εὐδοχίᾳ Πατρὸς ἤγαγον ἐμαυτὸν εἰς τὸ - 


Β θεῖν. 


« Ἦν δὲ παρασκευὴ τοῦ Πάσχα, ὥρα δὲ ὡσεὶ ἔχ- 
xai λέγει τοῖς; Ἰουδαίοις * Ἴδε ὁ βασιλεὺς ὑμῶν.» 
Τὴν ὥραν ἐπεσημήνατο ὁ εὐαγγελιστὴς, διὰ τὶ 
ἀνάστασιν τὴν ἐν τῇ τρίτῃ γεγονυῖαν ἡμέρᾳ. Ὁ 
χαλλιγράφος ἀντὶ τοῦ Γάμμα στοιχείου, ὅπερ ora: 
νει τὸ τρίτην, ἔγραψε τὸ ἐπίσημον ὃ καλοῦτ:ν: 
᾿Αλεξανδρεῖς Γαδὲξ, ὃ δηλοῖ τὴν ἔχτην, πολλὴν ἔχον: 
πρὸς ἑαυτὰ τὴν ὁμοιότητα * καὶ διὰ τοῦ (paz 
σφάλματος γέγονεν ἡ διαφωνία. ᾿Αντὶ γὰρ τρίτ' 
ὥρας, ἕχτην ἔγραψε 
« Ὅπου αὐτὸν ἐσταύρωσαν, καὶ μετ᾽ αὑτοῦ Eur; 
δύο, ἐντεῦθεν χαὶ ἐντεῦθεν, μέσον δὲ τὸν Ἰησοῦν." 
Διὰ τοῦ σταυρωθῆναι ἐν μέσῳ τῶν δύο ληττῶ», 
ἐπληρώθη ἡ Γραφὴ λέγουσα, Kal μετὰ ἀνόμων dc 
γίσθη. Τύπος εἰσὶν οὗτοι τῶν δύο λαῶν ὄντων x13- 
χρίτων διὰ τὰς αὐτῶν ἁμαρτίας. Ἢ ὅτι ol Xp 
χολλώμενοι ὀφείλουσι σταυροῦν ἑαυτοὺς, ésre 
ἀποθνήσχοντες τῇ πρώτῃ διαγωγῇ, ζῶντες δὲ ἐν 
χαινότητι χατὰ τὸ Εὐχγγέλιον. 


« Ἔγραψε δὲ xal τίτλον ὁ Πιλάτος, xal ἔθτει 
ἐπὶ τοῦ σταυροῦ. "Hv δὲ γεγραμμένον - "Iovi 
Ναζωραῖοξ, ὁ βασιλεὺς τῶν Ἰουδαίων. » 

Μὴ εὑρὼν τί εἴπῃ κατ᾽ αὐτοῦ ὁ Πιλάτος, Eypsi 
τοῦτο, ἵνα μὴ νομισθῇ καὶ αὐτὸς εἶναι λῃστής. he 
σιλέα αὑτὸν δημοσί, ἀνηγόρευσε, καὶ ὅτι οἱ "Iooisis 
τὸν βασιλέα αὐτῶν ἀνεῖλον, διασύρων Ἰουδείω 
ἔγραψε. Τοῦτό ἐστι τὸ γειρόγραφον ὃ προσήλμωσεν 


natio cruci przefixit, quod jain diabolus possidens, D σταυρῷ ἡ χατὰ τοῦ ᾿Αδὰμ ἀπόφασις, ὅπερ 6 Uie 


omnes bomines morti dabat. Verum Salvator ubi 
pro nobis in liguo mortuus fuit, nos liberavit. 


Vgns. 50. « Et inclinato capite tradidit spiritam.» 

Caput inclinavit, hoc enim non erat affixum, et 
tunc exspiravit. Etenim universi erat. Dominus; 
cum alias primum exspirare quis soleat, 3 
demum caput inclinare. 

VkB$. 941. « Jud:ei ergo (quoniain Paras 


9 sa. 1}, 12. 


* Cr. οὐκ ἠδύνασο xata. 


àog χατέχων, πάντας ἀνθρώπους ἀπέφερεν εἰς & 
νατον. ᾿Αλλ᾽ ὁ Σωτὴρ ὑπὲρ ἡμῶν ἐν τῷ ξύλῳ àz* 
θανὼν, ἠλευθέρωσεν ἡ μᾶς. 

« Καὶ χλίνας τὴν κεφαλὴν, 
«νεῦμα. » 

Τὴν χεφαλὴν ἔχλινεν’ αὕτη γὰρ οὗ προσήλωτι, 
χαὶ τότε ἐξέπνευσε. Καὶ γὰρ τοῦ παντὸς ἣν Κύριος, 


παρέδωχε "ἢ 


καΐπερ τοῦ 'ς πρῶτον ἐχπνεῖν, xal τότε 
κεφα) 
τ οὗ Παρασχευὴ ἦν), 3 
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μείνῃ ἐπὶ τοῦ σταυροῦ τὰ σώματα ἐν τῷ Σαθδδάτῳ A ut non remanerent in cruee corpo:a Sabbato (erat 


(ἣν γὰρ μεγάλη ἡμέρα ἐχείνη τοῦ Σαδδάτου), tpo- 
τησαν τὸν Πιλάτον ἵνα χατεαγῶσιν αὐτῶν τὰ σχέλη, 
xa ἀρθῶσιν. » 

ἸΙροσποιοῦνται τιμᾷν τὴν ἡμέραν, χαὶ αἰτοῦσι 
χάριν ὥστε ταχύτερον ἀποθανεῖν τοὺς ἀνθρώπους" 
αἱτοῦσιν, ἵνα πληρωθῇ πάλιν ἄλλη Γραφὴ, fj λέγου- 
ca * Ὀστοῦν ov συντριθδήσεται αὐτοῦ. 

« Ἐγένετο γὰρ ταῦτα, ἵνα ἡ Γραφὴ πληρωθῇ " 
Ὁστοῦν οὐ συντριδήσεται ἀπ᾽ αὐτοῦ. » 

Πιστοῦται ὁ εὐαγγελιστὴς, ὅτι αὐτός ἐστιν ὁ 
Χριστὸς, ὁ διὰ τῶν Γραφῶν προαναφωνηθείς " συν- 
ῳδὰ γὰρ τοῖς περὶ αὐτοῦ λεχθεῖσιν ἐξέδη τὰ πρά- 
ματα. |CRAM.|]— 'Ocxouv δὲ Σ νοεῖται τὸ εὔτονον xal 
ἄθραυστον τοῦ μυστιχοῦ λόγου. Ἐπειδὴ δὲ εἰχόνα 


enim magnus dies ille Sabbati) ; rogaverunt Pila- 
tum ut frangerentur eorum crura, et tollerentur. » 


Pretexunt sediem honorare festum, et gratiam 
postulant quo citius homines morerentur. Petuut 
hoc, ut impleretur iterum alia Scriptura, que di- 
cit : Os non comminuetis ex eo 3). 

Vegas. 96. « Facta sunt. enim hzc, ut Scriptura 
impleretur : Os non comminuetis ex eo. » 

Testatur Evangelista ipsum esse Christum, Scri- 
pturis praedictum, quia consonant facta prznuntiatis 
deillo.— Osautemintelligitur firmitas ac soliditas my- 
stici sermonis. Quoniam vero ovis agni Dei figuram 
retulit, nutritur quis capite Christi, qui excipit illa 


ἔφερε τὸ πρόδατον τοῦ ἀμνοῦ τοῦ Θεοῦ, τρέφετλί τις D qux de ejus traduntur. divinitate; pedibus vero, 


τὴν χεφαλὴν τοῦ Χριστοῦ, τὰ περὶ τῆς θεολογίας 
αὐτοῦ ἐχλαμδάνων * τοὺς δὲ πόδας, διδασχόμενος Y 
περὶ τῆς ἐνσάρχου αὐτοῦ οἰχονομία ;" τὰ δὲ ἐνδήσθια, 
τὰ ἀπόχρυφα δόγματα. Ἕχαστον γὰρ τῶν περὶ 
Χριστοῦ δογμάτω» ἀπόχρυφον ἔχει χαὶ μυστιχὸν 
λόγον. Ἐπεὶ οὖν ὀστοῦν νοεῖται τὸ εὔτονον τοῦ μυ- 
στηρίου, οἱ ἀρμοδίως xat συμφώνως χατέχοντες τὸ 
περὶ Χριστοῦ μνστήριον, ὀστοῦν αὐτοῦ οὐ συντρί- 
ὄουσι *. Ὅτε δὲ ἃ ἔρχεται χρῖναι, τότε ὄψονται ab- 
τὸν, χαὶ θρηνήσουσι. 

« Μετὰ δὲ ταῦτα ἡρώτησε τὸν Πιλάτον ὁ Ἰωσὴφ 
ὁ ἀπὸ ᾿Αριμαθαίας (ὧν μαθητὴς τοῦ Ἰητοῦ, χεχρυμ- 
μένος δὲ διὰ τὸν φόδον τῶν Ἰουδαίων), ἵνα ἄρῃ τὸ 
σῶμα τοῦ Ἰησοῦ, Καὶ ἐπέτρεψεν ὁ Πιλάτος. Ἦλθεν 
οὖν, xal ἦρε τὸ σῶμα τοῦ Ἰησοῦ. » 

Οἱ δεδιότες φανερῶς πλησιᾶσαι τῷ Ἰησοῦ, νῦν 
δρώντων τῶν Ἰουδαίων αἰτοῦσι τὸ σῶμα. Οὗτοι b οὐ 
τῶν δώδεχα Tv, ἀλλὰ τῶν ἑδδομήχοντα, χαὶ ὡς σόε- 
σθέντο; τοῦ θυμοῦ τῶν Ἰουδαίων, ἀδεῶς προσ- 
ἤεσαν *. Οὕτω δὲ ὠμοὶ ἦσαν οἱ Ἰουδαῖοι, ὅτι οὔτε 
θάψαι αὐτοῦ τὸ σῶμα dvícyovro οἱ ἐπιχώριοι, 
ἀλλ᾽ ὁ ἀπὸ ᾿Αριμαθαίας ξένος. 

« Ἦν δὲ ἐν τῷ τόπῳ, ὅπου ἑστανρώθη, χῆπος, 
xai ἐν τῷ xfj μνημεῖον xa:vby, ἐν (p οὐδέπω οὐ- 
δεὶς ἐτέθη. » 

Ei ἣν μετ᾽ ἄλλων, ἤμελλον τῶν ἀπίστων τινὲς λέ- 
γειν, ὅτι οὐ τὸ τοῦ Ῥησοῦ ἀνέστη σῶμα, ἀλλὰ ἄλλου. 
El; χαινὸν ἐτέθη μνημεῖον, διὰ τὸ ξένον τῆς Ex θα- 


qui docetur mysteria incarnationis : viscera vero 


sunt dogmata arcana. Sirgulie enim qux de Christo 


sunt doctrinz,, arcanam quamdam liabent ac my- 
sticam rationem. Cum itaque per os mysterii soli- 
ditas intelligatur, qui congruenter ac consentanee 
Christi mysterium compreheudunt, os ejus minime 
conterunt, Quando autem veniet judicare, tunc 
ipsum videbunt, et plangent. 


" 


Υεμϑ. ὅ8. « Postbzc autem rogavit Pilatum Jo- 
seph ab Arimathxa (eo quod esset discipulus Jesu, 
occultus auteni propter metum Judzorum), ut tolle- 
ret corpus Jesu. Et permisit Pilatus. Venit ergo, 
et tulit corpus Jesu. » 

Qui publíce ad Jesum accedere formidabant, 
nunc etiam videntibus Judzis corpus petunt. lli 
autem non erant ex duodecim, sed ex septuaginta, 
et jam quasi sedato furore Judzorum, imperterrite 
accedunt. Tam autem erant crudeles δι δὶ, vt 
eorum incolz corpus Christi sepelire dedignarentoar, 
sed id fecerit peregrinus ab Arímathza.' 

VgRs. 41. « Erat autem in loco , ubi crucifixus 
est, hortus : et in horto monumentum novum, ín 
quo nondum quisquam positus erat. » 

Si fuisset cum aliis, quidam in(ldeles vtique 
dixissent, non Jesu corpus surrexisse, sed alterius. 
In novum illatus est. monumentum, propter inusi- 


' ψάτον sl; ζωὴν ἀναδρομῆς, xaX τὴν χαινοτομίαν τὴν D latum ex morte ad vitam reditum, et eam qu: se- 


ἐπινοηθεῖσαν χατὰ τῆς φθορᾶς. Οἰχονομήθη 6i4 
ἐγγὺς εἶναι τὸν τόπον, ἵνα χαὶ ψευδὴς δειχθῇ ὁ περὶ 
τῆς χλοπῇς λογος. 


ΚΈΦΑΛ. K. 
« Τῇ δὲ μιᾷ τῶν Σαδδάτων Μαρία ἡ Μαγδαληνὴ 
ἔρχεται πρωϊ, axovla; ἔτι οὔσης, εἰς τὸ μνημεῖον * 
καὶ βλέπει τὸν λίθον ἡρμένον ἐχ τοῦ μνημείου. » 


4* (0 M» xix, 36. 


sh, δέ, 
LXXXV. 


cundun corruptionem intelligitur inuovationem. 
lta autem fuit dispensatum, ut vicinus esset locus, 
ut quod de furto objiciebant, commentum esse pro- 
baretur. - 

CAP. XX. 

VERS, 1. « Una autem Sabbati, Maria Magdale- 
nc venit mane, cum adbuc tenebre casent, ad nuo- 
numentum : et vidit lapidem sublatum a monu- 
mento. » 


|. τά. * Cr. ὀστοῦν ob συντριδήσεται ἀπ᾿ αὐτοῦ. ὁ Cr. sine δέ, b Cr. οὗτης.΄ 


uv 
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στάπτεως μυστήριον, ὡς μὴ εἰδυῖαν τὴν Γραφὴν χατὰ A bant, utpote quic. Scripturam ignoraba: , uti et 


τοὺς μαθητάς. 

« Καὶ ταῦτα εἰποῦσα ἐστράφη εἰς τὰ ὀπίσω, xal 
θεωρεῖ τὸν Ἰησοῦν ἑστῶτα, χαὶ οὐχ ἤδει ὅτι ὁ Ἰη- 
σοῦς ἐστ'!. » 

Ἐχείνοις μὲν ὥφθη θαυμασιώτερος, τῇ δὲ γνναιχὶ 
ἐν ταπεινῷ καὶ χοινῷ σχήματι, ἕνα μὴ αὐτὴν ἐχπλήξῃ;" 
διὸ xa κηπουρὸν εἶναι αὐτὸν φήθη. "Opi τὸν Κύ- 


* piov, καὶ οὐχ ἐπέγνω, ἣ διὰ τὴν σχοτίαν, ἢ ὅτι θεο- 


πρεπεῖ δυνάμει ἐχάλυπτεν ἑαυτόν. Κατ᾽ οἰκονομίαν 
ἐστράφη, καὶ εἶδε τὸν Κύριον, πλὴν οὐχ ἐπέγνω, ἵνα 
μὴ θορυδηθῇ ὡς φαντασίαν ὁρῶσα δαιμονιώδη " Ext 
γὰρ ὑπώπτευεν ὅτι νεχρὸς Tv. 


« Καὶ τοῦτο εἰπὼν, ἔδειξεν αὐτοῖς τὰ; χεῖρας, xal 
τὴν πλευρὰν αὑτοῦ. Ἐχάρησαν οὖν οἱ μαϑηταὶ ἰδόν- 
«ες τὸν Κύριον. » 

Ἔξδειξεν αὐτοῖς τὰς χεῖρας, τουτέστιν, ἔδειξε τοῦ 
πάθους τὰ γνωρίσματα, ἵνα πληροφορηθῶσιν, ὅτι 
αὐτὸ ἣν τὸ πεπονθὸς, εἰ καὶ πνευματιχὸν ἣν γεγο- 
νὸς, xai εἰς &g0apslav μεταχωρῇσαν. Διὰ τοῦτο αὖ- 
4ol; ἔδειξεν, ἵνα πᾶσαν αὐτῶν ταραχὴν χαταχοι- 
Δίσῃ. 

Διὰ τούτου ἐπληρώθη xaX ὁ λόγος, ὃν εἶπεν ὁ Κύ- 
pios * ΔΙιχρὸν, καὶ ὄψεσθέ με, καὶ χαρήσεται ὑμῶν 
ἡ καρδία. Διὰ τοῦ ῥήματος τῆς εἰρήνης, λύει αὐτῶν 
τὴν δειλίαν" αὐτὸς μέν ἔστιν ὁ Χριστὸς, 1d εἰρήνη 
ἡμῶν. Πλὴν διὰ τούτου καὶ ἡμεῖς ἐδιδάχθη μεν ἐν 
ταῖς μυστιχαῖς συνόδοις ἐπιφθέγγεσθα: ἑαυτοῖς τὸ 


: σῆς εἰρήνης ῥῆμα. 
« Εἶπεν οὖν αὐτοῖς ὁ Ἰησοῦς πάλιν" Εἰρήνη ὑμῖν. C Vans, 41. « Dixit ergo eis iterum: Pax vobis. 


"- Ww» "7" " " 


-— --- - - 


Καθὼς ἀπέσταλχέ με ὁ Πατὴρ, χἀγὼ πέμπω ὑμᾶς. » 

Οὐδεμίαν ἔχετε δυσχολίαν, ἀπό τε τῶν ἤδη veye- 
νημένων, ἀπό τε τῆς ἀξίας ἐμοῦ τοῦ πέμποντος. Διὰ 
«l φησιν ; Ἐνταῦθα ἐπαίρει αὐτῶν τὴν ψυχὴν, xal 
δείχνυσι πολὺ τὸ ἀξιόπιστον" εἴγε μέλλοιεν αὐτοὶ 
τὸ ἔργον ἀναδέχεσθαι * xal οὐχέτι παράχλησις πρὸς 
τὸν Πατέρα γίγνεται, ἀλλ᾽ αὐθεντίᾳ δίδωσιν αὑτοῖς 
τὴν δύναμιν. Ἐπειδὴ, φησὶ, διὰ τοῦ σταυροῦ πάντα 
εὔχολα γέγονε, πέμπω ὑμᾶς ποιῆσαι τὸ ἔργον ὃ 
ἐποίησα. 

ε Καὶ τοῦτο εἰπὼν, ἐνε)ύσησς, xal λέγει αὐτοῖς * 
λΛάδετε Πνεῦμα ἅγιον. » 

c "Av. τίνων ἀφῆτε τὰ; ἁμαρτίας, ἀφίενται αὐὖ- 


τοῖς " ἄν τινων χρατῆτε, χεχράτηνται. » 


Πνευματιχὸν αὐτοῖς δέδωχε χάρισμα, τοῦ λύειν 
ἀμαρτίας xai χαταχρίνειν. Λλλοι δὲ λέγουσιν, ὅτι 
ἐπιτηδείους αὐτοὺς ἐποίησε πρὸς ὑποδοχὴν τοῦ 
Πνεύματο;, οὗ ἤμελλον λαμδάνειν μετὰ τὴν ἀνά- 
6aai- δι᾽ ὃ οὐχ εἶπεν, Ἐλάδετε Πνεῦμα ἅγιον, ἀλλὰ. 
Adésre. Ἰλὴν δυνατὸν εἰπεῖν, ὅτι εἰς μὲν οὖν τὸ 
ἀφεῖναι ἁμαρτία; ἔλαδον τὸ χάοισμα, μετὰ δὲ τὴν 

^ — "^ dh ἐγεῖραι τοὺς νεχροὺς, xal ὅσα τε- 
boa, ἔδωχε τὸ Πνεῦμα, ἔδε:- 

ἦστι, xal οὐχ ἀλλότριον, 

"ερὸς, ὅπερ αὐτοὺς ἐνεύ- 

jeip ἀρεστὰ, xoi γνῶναι 

lou τὴν δύναμιν. Τὸ δὲ 

ἐκαχινισμὸν τῇ ἀνθρωπό- 


apostoli. 

VERS. 14. « Hac cum dixisset, conversa est re- 
trorsum, et vidit Jesum stantem : οἱ non sciebat 
quia Jesus est. » 

Illia quidem admirabilior, feminze vero humiliori 
ac communi specie apparuit, ne illam percelleret ; 
quare etiam horülulanum eum esse existimavit. 
Videt Dominum, et non cognovit eum, vel quia te- 
nebra erant, vel quia divina virtute sese occulta- 
bat. Dispensatorie conversa est et vidit Dominum, 
se) nou cognovit, ne perturbaretur, quasi dasemo- 
niacum spectrum videns ; jam pridem enim mor- 
tuum suspicabatur. 

Vgas. 90. « Et cum hoc dixisset, ostendit eis 


B manus, et latus. Gavisi sunt ergo discipuli, viso 


Domino. » 

Ostendit eis manus, hoc est, ostendit eis vestigia 
passionis, ut certiores redderet hoc ipsum esse 
corpus quod passum fuerat, etsi nunc esset factum 
spiritale, atque expers corruptionis. Idcirco id eis 
esteudit, ul omnem illorum sedaret perturbationem. 


Per hoc etiam impletus est sermo quem dixit 
Denminus : Modicum et videbitis me, et gaudebit cor 
vesirum. Verbo pacis solvit eorum metum : ipse 
siquidem Christus est pax nostra. Verumtamen et 
nos quoque per hoc edocti sumus in saeris congre- 
gationibus nobis invicem pacem apprecari. 


Sicut misit ine Pater, et ego milto vos. » 

Nullum habetis impedimentum, et propter ea 
qui jam facta suut, et propter meam vos miuen - 
tis dignitatem. Quare hoc dixit? Eorum animos 
hic erigit, et suam proponit auctoritatem, siquidem 
suum eis relicturus erat ministerium : nec jam 
amplius interpellat Patrem, sed sua eis auctoritate 
potestatem prabet. Cum, inquit, oinnia per crucem 
meam facta sint facilia, mitto vos, ut faciatis opus 
quod ego feci. 

Vgas. 9229. « Hzc cum dixisset, insufflavit: οἱ 
dixit eis : Accipite Spiritum sanctum. » 

VERs. 25. « Quorum remiseritis peccata, remit- 


p tuntur eis : et quorum retinueritis, retenta sunt. » 


Spiritale illis donum dedit solvendi peccata, et 
dijudicandi. Alii autem dicunt, quod hic idoneos 
illos fecerit ad Spiritum suscipiendum, quem ac- 
cepturi erant post ascensionem : quocirca non dixit : 
Accepistis Spiritum sanctum, sed Accipite. Verum 
dici potest, eos modo donum peccata remittendi 
accepisse, post Pentecosten vero moriuos suscitan- 
di, et eorum quz perfectiora sunt, accepisse po- 
lestatem. Quod autem insufflando, Spiritum pre- 
huerit, ostendit sibi consubstantialem esse, et ne- 
quaquam a se alienum ; ut qui per eum procedat 
ex Patre, quod eos confirmabat ut facerent quse 
placita sunt Deo, et virtutem Christi mysterii co- 
gnoscerent. Insufflatio sutem humanam nstucam 
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ται δὲ ol ἑκατὸν τὸ τῶν ἐθνῶν πλήρωμα, οἱ δὲ * πεν- A intelligitur plenitudo gentium ; per quinquaginta, 


τήχοντα, τὸ xaz' ἐχλογὴν τὸ f ἐξ Ἰσραὴλ σωθὲν 
γένος * οἱ δὲ τρεῖς, τῆς ἁγίας Τριάδος τὴν δήλωσιν 
σημαίνουσιν, ἧς εἰς δόξαν ἡ τῶν ἀπίστων ζωὴ τῶν 
σαγηνευθέντων νοεῖται συνεξευγμένως. 

Τὸ, δεῦτε, ἀριστεύσατε, αἴνιγμα ἔχει ὁ λόγος, ὅτι 
μετὰ τοὺς πόνους διαδέξεται τοὺς ἁγίους ἀνάπαυσις 
xai τρυφὴ xai ἀπόλαυσις. [Caas.] 

« Ἔρχεται οὖν ὁ "In309; , xaX λαμθάνει τὸν] &p- 
τὸν, xai δίδωσιν αὐτοῖς, xat «b ὀψάριον ὁμοίως. » 

Οὐχ ηὔξατο νῦν χλῶν τὸν ἄρτον, δειχνὺς ὅτι συγ- 
χαταδάσεως ἣν τὰ πρῶτα " τὰ ἀνθρώπινα δὲ ποιεῖ 
πρὸ τοῦ παθεὶν 5. Εἰ δὲ xal h ὁ Aouxdg εἶπεν, ὅτι 
καὶ αὐτὸς ἔφαγεν, οὐχ ὡς ἔτι τῆς σαρχὸς δεομένης, 
ἀλλὰ πρὸς ἀπόδειξιν i τῆς ἀναστάσεως. 


c Λέγει αὐτῷ τὸ τρίτον" Σίμων "Iovd, φιλεῖς με ; 
Ἑλυπήθη ὁ Πέτρος, ὅτι εἶπεν αὐτῷ τὸ τρίτον, Φι- 
Jal; με; xal εἶπεν αὐτῷ * Κύριε, σὺ πάντὰ οἷδας " σὺ 
γινώσχεις ὅτι φιλῶ σε. Λέγει αὐτῷ ὁ Ἰησοῦς. Βόσχε 
«ὰ πρόθατά μου. » 

᾿Αναζωπυρῆσαι αὐτὸν βουλόμενος ἐχ τῆς χατὰ τὴν 
ἄρνησιν ῥᾳθυμίας, ἐρωτᾷ αὐτὸν, xal διὰ τῶν τριῶν 
ἐρωτήσεων. xal καταθέσεων, ἐξαλείφει τὰς τρεῖς 
φωνὰς τῆς ἀρνήσεω;, xal διχ λόγων ἐπανορθοῖ τὰ 
ἂν λόγοις γενόμενα πταίτματα. “Ἔϑος δὲ γέγονεν ix 
τούτου, τρεῖς ὁμολογίας ἀπαιτεῖσθαι τοὺς μέλλοντας 
βαπτισθῆναι. 

Ἐρωτᾷ αὑτὸν τρίτον, oy ὡς ἀγνοῶν ( πῶς γὰρ 
καὶ ὁ προειπὼν τοῦ αὐτοῦ “πάθους ; ), ἀλλ᾽ ἵνα δείξῃ, 
ὅτι πάνυ μέλει αὐτῷ τῆς προστασίας τῶν αὐτοῦ 
προδάτων, καὶ ὅτε πάνυ αὑτὸν ἡ γάπα ὁ Πέτρος. 

€ 'Aphv, ἀμὴν λέγω σοι" ὅτε ἧς νεώτερος, ἐξζών- 
νυες σεαυτὸν, χαὶ περιεπάτεις ὅπου ἤθελες " ὅταν 
δὲ γηράτῃ:, Extevel; τὰς χεῖράς aou , χαὶ ἄλλος σε 
ζώτει, χαὶ οἴσει ὅπου οὐ θέλεις. » 

Τοῦτο τὸν διὰ σταυροῦ θάνατον σημαίνει, ὃν ἄχων 
ὑπέστη, εἰ xal διὰ τὰ ἐλπιζόμενα ἐχὼν ἐθανατώθη. 
Τινὲς Ex τούτου ὠήθησαν ὅτι ἄχων ὁ Πέτρο; ἔπαθεν" 
τὸ δὲ οὐχ οὕτως ἔχει, ἀλλ᾽ ἤθελε μὲν παθεῖν, οὐχ 
ἤθελε δὲ σταυρωθῆναι, ἵνα μὴ δόξῃ παρὰ τοῖς ἁπλου- 
στέροις τῆς αὐτῆς τῷ Δεσπότῃ ἐξιῶσθαι τιμῆς. Δι- 
δάσχει οὖν αὐτὸν μὴ ταράττεσθαι" οὐ γὰρ προαιρε- 
τιχὸν τὸ σχῆμα τοῦ πάθους, ἀλλὰ ὑπὸ ἄλλων ἐπαγό- 
μένον. 


« Λέγει αὐτῷ ὁ Ἰησοῦς᾽ Ἐὰν αὐτὸν θέλω μένειν 
ἕως ἔρχομαι, τί πρὸς σὲ; σὺ ἀχολούθει μοι. » 

Τοῦτο εἶπεν, ἐχχόψαι θέλων τὴν πρὸς αὐτοὺς ἣν 
εἶχον ἄχαιρον συμπάθειαν. Εἰ γὰρ μὴ ἐχωρίξοντο 
ἀλλήλων, τὰ μέγιστα εἶχεν ἡ οἐχουμένη ζημιωθῆναι. 
Θὺχ εἶπε δὲ, Οὐχ ἀποθνήσχει, ἀλλὰ, 'Eàv αὐτὸν 
θέλω μένειν" τουτέστιν, Ἔργον ὃ ἐνεχειρίσθης τοῦτο 
ποίει, τὰ σαυτοῦ μερίμνα. Τί γὰρ σὺ θέλεις, εἰ μὴ 
βδοραι αὑτὸν ἀποστεῖλαι σὺν σοὶ, ἀλλὰ μεῖναι 

$50. 


aed ie 6 μαρτυρῶν περὶ τούτων, 


electum genus Israelis, quod salvatum fuit; per 
tria denique, sanctissima Trinitas declaratur, iu 
cujus gloriam, captorum iufidelium vita conjunctin 
cedere intelligitur. 

llc verba, venite, prandete, a2nigmoaticum sen- 
sum babent : significant post labores quietem, deli- 
cias el gaudia sanctos manere. 


VgRs. 19. « Et venit Jesus, et accepit panem, et 
dat eis, el piscem similiter. » 

Non orsvit modo, panem frangens, ut ostenderet 
priora fuisse permissionis; pro hominum autein 
more agit aute passionem. Tametsi vero Lueas 
dixerit eum quoque comedisse, non tamen id fecit 
propter carnis indigentiam, sed ad deelarandain 


p resurrectionem. 


Vgns. 17. « Dicit ei tertlo : Simon Joannis, amss 
me ? Contristatus est Petrus, quia dixit ei tertio, 
Amas me? et dixit ei : Domine, tu omnia scis : tu 
scis quia amo te. Dixit ei : Pasce oves meas. » 


Volens illi torporem negationis excutere, inter- 
rogal eum, et per trinam interrogationem, atque 
animi demissionem, trinam oblitterat negationem, 
et verbis emendat qu: verbis peccarat, Hinc au- 
tem orta consuetudo, trinam a baptizandis exigendi 
c.nfessionem. 


Interregat eum tertio, non ut ignorans (utpote 
qui id ante passionem praedixerat), sed ui osten- 
dat sibi valde curz esse ovium suarum praefeetu- 
ram, et quoniam Petrus eum valde amabat. 


VrgRs. 18. « Amen, amen dico tibi : cum esses 
Junior, cingebas te, et ambulabas ubi volebas: 
cnm aütem senueris, extendes manus tuas, et alius 
te cinget, et ducet quo tu non vis. » 

Hoc crücis mortem sigui(lcat, quam invitus susti- 
nuit, tametsi propter ea quz& sperabat libens mor- 
tuus sit. Quidam hinc putarunt Petruimn invite pas- 
sum : verumtamen non ila fuit ; sed vel maxime 
pati desiderabat, non tamen volebat crucifigi, ne a 
simplicioribus pari cam Demino houore afficeretur. 
Securum ergo esse juhel, ut qui non hoc genus 
passionis sponte sua clecturus) sed ab aliis eo af- 


D liciendus esset. 


Vgns. 92. « Dicit ei Jesus : Si eum volo ma- 
nere donec veniam, quid ad te? tu me sequere. » 

Hoc dixit, ut intempestivam, quam ad invicem 
habebant, condolemtjain. rescinderet. Nam nisl a se 
mutuo fuissent separati, maximum profecto dam- 
num totus orbis aceepisset. Non dixit autem : 
Nou moritur, sed, Si eum volo manere, hoc est, 
opus quod coepisti, perfice, rem tuam cura. Quid 
enim ad te, si non volo eun tecum mittere, sed 
liic manere ? 

Vrss. 24. « Hic cst discipulus ille, qui testimo- 
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Ἰουδαίῳ ἐν Σαδδάτῳ περιπατεῖν, πρὺς τὸ ἀδολεσχῇ- A dais licebat Sabbato ambulore, ad ol'ectandum 


σαὶ ὡσανεὶ διαχινοῦντα. 
ΚΕΦΑΛ. B. 


« Καὶ τὰ χτήματα xal τὰς ὑπάρξεις En npaoxov, 
χαὶ διεμέριζόν αὐτὰ πᾶσι, χαθότι ἄν τις χρείαν 
εἶχε.» . 

Σημειωτέον, ὅτι ὡς ἐπὶ μιᾶς ψυχῆς xa ἐπὶ ἑνὸς 
σώματος, οὕτω δεῖ φρονεῖν περὶ παντὸς πιστοῦ * xat 
6 τῆ; Ἐχχλησίας θεσμὸς χοινὸν βίον θέλει ἔχειν 
ἅἄπαυτας μεθ᾽ ἑαυτῶν. 

ΚΕΦΑΛ. I". 


« "Avópze Ἰσραηλῖται, τὲ θαυμάζετε ἐπὶ τούτῳ; » 


Σημειωτέον ὅτι χἂν σημεῖά τις ποιῇ! οὐχ ὀφεΐλει 
ἐπαίρεσθαι. 

« Καὶ ἡ πίστις ἡ δι᾽ αὑτοῦ ἔδωχεν αὐτῷ τὴν ὁλο- 
χληρίαν ταύτην ἀπέναντε πάντων ὑμῶν. à 


Καὶ ἡ πίστις ἡ δι᾽ αὑτοῦ" ὅτι διὰ πίστεως τῆς 
εἰς Χριστὸν ὑγιάξεταί τις - δεῖ οὖν ἀμφοτέρων τὴν 
πίστιν συνδραμεῖν, xal τοῦ ὑγιαζομένου xai τοῦ 
ὑπερευχομένου" ὅμοιον ἐπὶ τοῦ παραλύτον χαὶ τῆς 
αἱμοῤῥοούτης. 

ΚΈΦΑΛ. Ε΄. 

« ᾿Ανὴρ δέ τις ὀνόματι ᾿Ανανίας, σὺν Σαπφείρᾳ 
τῇ γυναιχὶ αὐτοῦ, ἐπώλησε xia, xal ἐνοσφίσατο 
ἀπὸ τῆς τιμῆς.» 

Εἰ μέρος ἀργυρίου & σφετερισάμενος ἐχ τῶν ἰδίων, 


καὶ Ῥ μὴ τὸ πᾶν παρὰ τοὺς πόδα: τῶν ἀποστόλων C 


τιθεὶς € ἀπέθανς, τί δὴ xal φήσομεν περὶ τῶν μὴ 
ὁλοσχερῶς ἑαυτοὺς προσαγόντων τῷ cp, ἀλλὰ με- 
QUOS μὲν τὰ τοῦ Θεοῦ ποιούντων, εἰ τύχοι, μερικῶς 
δὲ ταῖς ἰδίαις ἐπιθυμίαις διυλευόντων ; οἷς ἀπαντήσει 
πολὺ μείζων τιμωρία" ὡς δυνατοῦ ὄντος τοῦ Θεοῦ 
χαὶ ψυχὴν xal σῶμα ἐν γεέννῃ ἀπολέσαι" ταῦτα δὲ 
λέγω, διὰ τοὺς μὴ θερμῶς ἀπαιτοῦντας τοὺς πιστοὺς 
ζῆν. 

« Συνειδυίας xat τῆς γυναιχὸς, καὶ ἐνέγχας μέρος 
τι παρὰ τοὺς πόδας τῶν ἀποττόλων ἔθηχεν. » 

Σημειωτέον ὅτ: χαὶ τὸ συνειδέναι τι γινόμενον 
120' ἄλλου χαχὸν, xa σιωκᾷᾶν, ἁμαρτία ἐστίν. 

« Εἶπ: δὲ ὁ Πέτρος" ᾿Ανανία, διατί ἐπλήρωσεν ὁ 
Σατανᾶς τὴν χαρδίαν σου, ψεύσαοθαξ σς τὸ Πνεῦμα 


quasi moventem. 
CAP. Il. 

Vgms. 45. « Possessiones et substantias vende- 
bant, et dividebant illa omnibus prout cuique 
opus erat. » 

Notandum quod quxsi de una anima et de uno 
corpore sic oportet cogitare de omni fideli ; et Fe- 
clesixe lex vult ut omnes communem inter se invi- 
cem agant vitam. 

CAP. Ut. 
Vrms. 12. « Viri Israelitae , quid miramini in 


loc? » 
Notandum quod etsi signa quis faciat, superbien- 


B dum uon cst. 


Vegas. 16. « Et fidcs, qu: per eum est, dedit inte- 
gram sanitatem istam in conspectu onmium ve- 
strum. 

Εἰ fides que per eum est : quia per fidem qua per 
Christum est sanatur aliquis : oportet ergo ut $un- 
borum fides concurrat, et sanati et orantis super 
infirmum; sic et de paralyiico et de muliere quie 
sanguinis fluxum patiebatur. 

CAP. V. 


Vgns. 1-9. « Vir autem quidam nomine Ananías, 
cum Saphira uxore sua, vendidit agrum, et frau- 
davit de pretio agri. » ' 

Si partem argenti e propriis reservans sibi, nec 
totunr ad apostolorum pedes ponens mortuus esl, 
quid dicemus de iis qui seipsos non totaliter Deo 
offerunt, sed partim. forte qux Dei sunt facinnt, 
partem propriis concupiscentiis inserviunt? Quibus 
iufligetur multo: major pena, cum possit Deus et 
animam et corpus in geliennam perdere : hzc au- 
tem dico, propter eos qui non exigunt ut fideles 
cum fervore vivant. 


« Conscia uxore sua et afferens partem quamdam, 
ad pedes apostolorum posuit. » 

Notandum quod conscium esse de inalo alterius 
et silere peccatum est. 

Vgns, 9. « Dixit autem Petrus : Anania, cur re- 
plevit Satanas cor tuum mentiri te Spiritui sancto, 


τὸ ἅγιον, xaX νοσφίσασθαι ἀπὸ τῆς τιμῆς τοῦ. χω- D et fraudare de pretio agri? » 


pio» 5» 

(1) EL ὁ Σατανᾶς τοῦτο ἐποίησε, τί αὐτὸς atrio; 
Ὑέγονεν, ὁ δεξάμενος αὐτοῦ τὴν ἐνέργειαν καὶ πλη- 
(slc; ᾿Αλλ᾽ ἔδει διορθῶσαι. φησίν" ἀλλ᾽ οὐχ ἂν 
διωρθώθη ὁ γὰρ τοιαῦτα ὁρῶν xol μὴ κχερδάνας, 
πολλῷ μᾶλλον οὐχ ἂν ἑτέρως ἐχέρδανεν. Οὐχ ἔδει 
τοίνυν ἀπλῶς παρελθεῖν τὸ γεγονὸς, ἀλλ᾽ ὡς σηπεδόνα 
ἐντμηθῆναι, fva. μὴ τῷ λοιπῷ λυμήνηται σώματι. 
Νὺν μὲν γὰρ καὶ οὗτος ὠφέληται μὴ προελθὼν περαι- 
τέρω καχίας, xal οἱ λοιποὶ σπουδαιότεροι γεγόνατι᾽ 


p. b C.C.xaió. cC. C. θείς. 


St illad fecit Satanas, quomodo reus ille factus 
est, qui ipsius operslionem recepit, ipsoque est re- 
pletus? Sed oportebat ut corrigeretur, inquit, sed 
non correctus est; talia enim videns, nec proficiens, 
multo magis nec aliter profecit. Nen ergo opertebat 
simpliciter dimittere qnod factum est, sed ut pw- 
tredo secari debebat, ne reliquum corpus infceret. 
Nunc enin et isti consulitur, in co quod ad ulterie- 
rem malitiam non progreditur ; ct reliqui diligen. 


ium Chrysost. dat cod, Coisl. Cf. Chrys. Opp. t. JX, 99. 
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tiores fiunt. Tunc vero evenit contrarium : secun- Α τότε δὲ ἂν τοὐναντίον συνέδη" δεύτερον ἰ)λέγχϑτ, » 


dum argutus est, et ostendit quod illum non latuit 
quod factum est; et tunc judicium fert : cur? qua- 
nam intentione id fecisti? habere volebas; habere 
debebas ab initio nec polliceri ; exitiosum sacrile- 
. gium, o optime! Hic enim fortassis aliena concupi- 
vit, libi tua possidere licebat; cur igituf ea qux 
voveras Deo, subripuisti? multo contemptu sic 
egisti; veniam non ineretur factum; excusationem 
non habet. Ne ergo scandalizemini si qui nunc quo- 
que sunt sacrilegi : si enim tunc aderant, multo 
magis nunc, quando multa mala pullulant; sed 
ipsos arguamus coram omnibus, ut et reliqui timo- 
rem habeant. e 

Vgàs. 8. « Dixit autem οἱ Petrus : Dic mihi, mu- 


δείχνυσιν ὅτι οὐχ ἔλαθεν αὑτὸν τὸ γεγονός" x31 τ 
χαταδιχάξει. Διατί δέ: ἐκ ποίας προαιρέσεως -. 
πεποίηχας s Ἤθελες ἔχειν" ἔδει ἔχειν ἐξ ἀρχῆς, xxt 
ὑποσχέσθαι" χαλεπή τίς ἐστιν fj ἑεροσυλία, àyaz 
ὁ μὲν γὰρ ἐπεθύμησεν ἴσως ἀλλοτρίων, σοὶ δὲ E 
ἔχειν τὰ σά' τί τοίνυν ἐποίησας αὑτὰ ἱερὰ, χαὶ τ 
ἔλαδες αὑτά: ἀπὸ πολλῆς χαταφρονή σεως τοῦτο : 
ποίηχας" οὐχ ἔχει τὸ γενόμενον συγγνώμην" ἐχ' 
ἐστιν ἀπολογίας. Μὴ σχανδαλέζεσθε τοίνυν, εἴ «: 
xal νῦν εἰσὶν ἱερόσυλοι" εἰ γὰρ τότε ἦσαν, τὸ 
μᾶλλον νῦν, ὅτε πολλὰ τὰ xax ἀλλ᾽ ἐλέγχωμεν: 
«οὺς ἐπὶ πάντων, ἵνα xaX οἱ λοιποὶ φόθον ἔχωσι. 


€ ᾽᾿λπεχρίθη δὲ Πέτρος πρὸς αὐτὴν - Εἰπέ po, 


ler, si tanti agrum vendidistis? At illa dixit : DB τοσούτου τὸ χιυρίον ἀπέδοσθε ; 'H δὲ εἶπε" Ναὶ, τος; 


Etiam tanti. » 

luterrogari, nec propriam culpam fateri, sed 
e contra quzrere quomodo ignotum remaneat per 
denegationem, venia indignum malum; itaque et 
confestim. ingruit poena, Sic invenimus et de Cain 
qui audiens : Ubi est Abel frater tuus? dixit : Nescio, 
et statim post hzc maledictio subsequitur. 


Vxns. 17. Qu: est hzresis Sadduczorum. » 

Notandum quod hzretici sunt Sadducsei. 

VERS. 18. « Et injecerunt mauus in apostolos, et 
posuerunt eos in custodia publica. » 

Nunc vehementius eos aggrediuntur; non statim 


του. 9 

Τὸ ἐρωτηθῆναι χαὶ μὴ ὁμολογῆσαι τὸ 5 
κταΐσμα, ἀλλὰ xai τὸ ἐναντίον ζητεῖν λαθεῖν 
ἀρνήπτεως, ἀσύγγνωστον χαχόν" δεὸ xaX ἐπι: 
εὐθὺς fj τιμωρία. Οὕτως εὑρίσχομεν χαὶ tz: 
Κάϊν, ὃς ἀχούσας, Ποῦ ἐστιν "A6&A ὁ ἀδε!; 
σου 3, εἶπεν, Οὐκ olüa: xaX λοιπὸν ἢ xatápa y: 
ταῦτα ἐπιφθάνει. 

« 'H οὖσα αἵρεσις τῶν Σαδδουχαΐων. » 

Σημειωτέον ὅτι αἱρετιχοί εἶσιν ot. Σαδδουχαῖοι. 

« Καὶ ἐπέδαλον τὰς χεῖρας ἐπὶ τοὺς vog 
xaX ἔθεντο αὐτοὺς ἐν τηρήσει δημοσίᾳ. » 

Νῦν σφοδρότερον αὐτοῖς ἐπιτίθενται" οὐχ c) 


ipsos judicavit, sperans quod mites futuri essent, C αὐτοὺς ἔχρινς, προσδοχῶν πάλιν πράους ἔσεσθαι,: 


et veliementius eos adoritur. 

Vrns. 19, 20. « Angelus autem Domini per no- 
ctem aperuit januas carceris, et educens eos dixit : 
&te, et stantes loquimini in templo plebi omnia 
verba vitae hujus. » 

id et in illorum cousolationem factum est, et 
borum utilitas documentumque. Kr paulo post : Ἰη- 
quirendum ergo prium erat, Quomodo exivistis? 
li vero quasi nihil evenisset, interrogant : Nonne 
praocipiendo precepimus vobis ne docerelis ? EX ecce 
per alios audiunt omnia : vident clausum carcerem 
cum diligentia, eL custodes stantes ante januas. 


Vgzs. ἐδ. « Cum autem venissent ministri, non 
invenerunt illos in custodia. » 

Si illos eduxissent custodes, sicut isti putabant, 
aufugissent, si etiam conciliati abiissent, et si illos 
eduxissent isti, non sane in templo conttilissent, 
sed aufugissenl; id autem nemo tam mente captus 
qui non intelligat. - 

Vgas. 956. «Exstitit Theodas, dicens se esse 
aliquem. » 

Theodas beresiarcha et Judas Galileus in tem- 
pore recensionis mortui sunt. 


d C. C. om. ὁ ἀδελφός aov. 


(3) liuc et scholium sequens Cod. Coisl. dat Cliry- 
8ostomo, ct reipsa paucis mutalisexstan! * — fpp. 
Chrysost, IX, 105, 


σφοδρότερον αὐτοῖς ἐπιτίθεται (2). 

€ Ἄγγελος δὲ Κυρίου διὰ τῆς νυχτὸς ἀνοίξας * 
θύρας τῆς φυλακῆς, ἐξαγαγών τε αὐτοὺς εἶπε ἴ 
ρεύεσθε, xal σταθέντες λαλεῖτε ἐν τῷ ἱερῷ τῷ à 
πάντα τὰ ῥήματα τῆς ζωῆς ταύτης. » 

Τοῦτο xai εἰς ἐχείνων παραμυθέαν γέγονεν". 
κούτων ὠφέλεια xal διδασχαλία. Kal μετ᾽ cA 
Δέον τοίνυν ἐρωτῆσαι πρῶτον, Πῶς ἐξήλθετε ; o 
ὡς οὐδενὸς γενομένου ἐρωτῶσι λέγοντες, O 
παραγγελίᾳ παρηγγείλαμεν ὑμῖν μὴ «1α.1εῖν;} 
ὅρα 6v ἑτέρων μανθάνουσιν ἅπαντα" ὁρῶσι: 
χλεισμένην τὴν φυλαχὴν μετ᾽ ἀσφαλείας xav 
φύλαχα; ἑστῶτας πρὸ τῶν θυρῶν. . 

« Οἱ δὲ ὑπηρέται παραγενόμενοι οὐχ εὗρον a 


D ἐν νῇ φυλαχῇ. h 


Ei ἐξέδαλον αὑτοὺς οἱ φύλαχες, ὡς ἔἐκχεῖνοι i 
μιζον, ἔφνγον ἂν, εἴγε πεισθέντες ἐξῆλθον" xxi 
ἐξέδαλον αὐτοὺς ἐχεῖνοι, οὐκ ἂν εἰς τὸ ἱερὸν Eozzo 
ἀλλ᾽ ἀπέδρασαν ἄν " τοῦτο δὲ οὐδεὶς οὕτιως àvóm 
ὥστε μὴ συνιδεῖν. 

« ᾿Ανέστη Θευδᾶς λέγων εἶναί τινα ἑἕαυτὸν᾿ 


γᾶν. » 
MeR35 (5) αἱρεσιάο"““" 3 Ἰούδας Ta 
"Ὁ im 
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τοῦ συνεδρίου. » 

Ὑπὲρ τοῦ ὀνόματος ἀτιμασθῆναι" τῷ καθολιχῷ 
"ρησάμενος ἐδήλωσεν, ὅτι Θεὸς ἦν ὁ Ἰητοῦς. Ὥσπερ 
γάρ τις λέγων, Αὐτὸς εἶπεν, Ὃ ὧν εἶπε, τὸν Θεὸν 
σημαίνει" οὕτως καὶ ὁ ἀορίστως τὸ ὄνομα μόνον εἷ- 
πὼν, ὁμοίω: τὴν θείαν τοῦ Ἰησοῦ οὐσίαν ἐσήμανεν. 


ΚΕΦΑΛ. ('. 


Καὶ προτευξάμενοι ἐπέθηχαν αὐτοῖς τὰς χεῖ- 
pa;. » 

Σημειωτέον ὅτι DU εὐχῆς χαὶ ἐπιθέσεως τῶν yet- 
ρῶν τῶν ἡγουμένων τῷ λόγῳ ἡ χειροτονία, χαὶ ἡ ἀξία 
πῆς διαχονίας ἐδόθῃ ἐξ ἀρχῆς τοῖς διαχόνοις, καὶ 
τοῦτο 5 ἔθος μέχρι χαὶ νῦν σώζεται. 

€ Ὁ f ἄνθρωπος οὗτος οὐ παύεται λαλῶν ῥήματα 
βλάσφημα χατὰ τοῦ τόπου τοῦ ἁγίου τούτου xai τοῦ 
vóuou* ἀχηχόχμεν γὰρ αὐτοῦ λέγοντος. » 

Σημειωτέον ὅτι αὐτοὶ οἱ Ψευδομάρτυρες ἀληθῆ 
προεφήτευον, xal μὴ βουλόμενοι, περὶ τῆς τοῦ ναοῦ 
ἀπωλείας xal τῆς ἐναλλαγῆς τῆς χατὰ τὸν νόμον 
σαρχιχῆς λατρείας. | 

« Καὶ μετετέθησαν εἰς Συχὲμ, xoi ἐτέθησαν ἐν τῷ 
μνήματι ᾧ ὠνήσατο ᾿Αδραὰμ τιμῆς ἀργνρίου, παρὰ 
κῶν viov Ἐμμὼρ ἐν Συχέμ. » 

Σημειωτέον (Δ) ὅτι εἰς Συχὲμ ἐτάφησαν οἱ περὶ 
“ὃν ᾿Αδραὰμ, χαὶ οἱ πατριάρχαι" Sow ἐχαλεῖτο τάχα 
Σίχιμα" αὐτὴν γὰρ ὠνήσατο παρὰ Ἐμμὼρὸ ᾿Αδραὰμ, 
ἵνα θάψῃ &xsi Σάῤῥαν. 

ΚΕΦΑΑ. Z. 


« Καὶ ἀνεθρέψατο αὐτὸν ἑαυτῇ εἷς νἱόν. » 

Οὔτε Μωῦσῇῃ:, οὔτε οἱ περὶ ᾿Ανανίαν xal Δανιὰλ 
ἔμαθον ἂν τὴν ξένην παιδείαν, εἰ μὴ ἀνάγχῃ xaX βίᾳ 
δεσποτῶν’ xa γὰρ ἐν οὐδενὶ αὑτῇ χέχρηνται" el μή 
ToU εἴποι τις, ὅτι χαλὸν μαθεῖν πρὸς τὸ ἀνατρέψαι 
«ἃς ἐχείνων ἀπάτας. 


ε Ἰδοὺ, θεωρῶ τοὺς οὐρανοὺς ἀνεῳγμένους, xaX τὸν 
Υἱὸν τοῦ ἀνθρώπου ἑστῶτα ἐχ δεξιῶν τοῦ Θεοῦ. » 
Θεὸν ἰδεῖν ἀδύνατον" διὸ εἶπε, δόξαν Θεοῦ" ταύτην 
τὴν δόξαν χαλεῖ Θεὸν χαταχρηστιχῶς. Διὸ σημειω- 
«ἕον ὅτι ol λεγόμενοι ἑωραχέναι Θεὸν, δόξαν ἑώρων 
θείαν, ἣ kv πυρὶ, ἢ ἐν στύλῳ νεφέλης, f] iv σαπφει- 
ροειδεῖ ὁράματι, ἣ ἢλεχτροειδεΐ, 
ΚΈΦΑΛ. H'. 


« Προσεῖχον δὲ αὐτῷ, διὰ τὸ ixavip χρόνῳ ταῖς 
μαγείαις ἐξεσταχέναι αὑτούς. » 

Σημειωτέον ὅτι οὐ δεῖ μὲν πλησιάζειν μάγοις" πλὴν 
εἰ ἁπατηθείς τις ἐποίησεν, ἀφιστάσθω ταχέως" ἡ γὰρ 
ἐπιμονὴ ἡ ἐν τοῖς χαχοῖς εἰς Exaxaatv ἄγει φρενῶν 
ὥστε μὴ συνιέναι τὰ γινόμενα διαχρῖναι. 


« Τότε ἐπετίθεσαν τὰς χεῖρας ἐπ᾽ αὐτοὺς, xal 
ἑλάμδανον Πνεῦμα ἅγιον. » 


^^ f Cod. ext ὁ. 
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Vrms. 4l. « Et illi quidem ibant gaudentes ἃ 
conspectu concilii. » 

-Pro nomine [Jesu] contumeliam pati; generali 
utens demonstravit qnod Deus erat Jesus : quem- 
admodum dicens quidam; ipse dixit, Qui est dixit; 
Deum siguiflcat, sic et qui absque definitione no- 
men tantum dieit , similiter divinam Jesu essentiam 
significavit. 

CAP. VI. 
VrBs. 5. « Et orantes imposuerunt eis manus. » 


Notandum quod per preces et manuum ad ver- 
bum accedentium impositionem ordinatio, et dia- 
conatus dignitas diaconis ab initio data est; et mos 
ille usque ad nos perseverat. 

VEns. 15. « Homo iste non cessat loqui verha 
blasphemize adversus locum sanctuin et legem (4). 
Audivimus enim eum dicentem. » 

Notandum quod ipsi falsi testes vera propheta- 
bant et inviti, de templi ruina et immutatione car- 
nalis juxta legem latria. 


Vgns. 16. « Et translati in. Sichem, el positi 
sunt in sepnlero quod emit Abraham prelio ar- 
genti a filiis Bemor filii Sichem. » 

Notandum est in. Sichem Abraham et patrfíarchas 
sepultos fuisse. Sichem eadem forte ac Sichima. 
llanc enim ab lBlemor emit Abrsham ad sepelien- 
dum corpus Sarz. 


CAP. Vif. 


Vgns. 21. « Et nut£civit eum sibi in fifium. » 

Nec Moyses, nec Auanias et Daniel et socii didi- 
cissent vana documenta, nisi ex necessitate et im- 
perio dominantium; etenim talibus documentis ad 
nihilum usi sunt, ni forte dicat quidam quod pul- 
chrum sit discere ad confatandas horum vani- 
tates. 

VEns. 55. « Ecce video coelos apertos, et Filium 
hominis stantem ἃ dextris Dei. » 

Deum videre impossibile : ideo ait : Gloriam Dei ; 

. banc gloriam vocat Deum, per catachresim ; itaque 

notandum quod qui vidisse Deum dicuntur, gloriam 
conspexerunt divinam , aut in igne, aut in columna 


p nubis, aut in visione quasi sapphiri aut electri. 


CAP. Vill. 


- Ngns. 11. « Attendebant autem enm propter quod 
certo tempore magiis dementassel eos. » 

Notandum quod magicos frequentare non opor- 
te; attamen δὶ deceptus quidam fuit, confestim 
recedat; namque inora apud malos, in errorem 
inducit mentium, ita ut non intelligatur ut facta 
judicentur - 

Vgns. 17. « Tunc imponebant manus super illos, 
et accipiebant Spiritum sanctum. » 


* 


iat Ámmonio Cod, Coisl, — 
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οὕπω xai, ἔδεισαν τὴν δύναμιν τοῦ Χριστοῦ, A bene noverant Christi virtutem. ΕἸ paulo post : Si 


Kal μετ’ ὀλίγα * El πρὸς αὐτὸν ἀντεῖπε, πολλῷ 
μᾶλλον εἰ ἄγγελον ἔπεμψε" διὰ τοῦτο οὐδὲ πρὸ 
τούτου ὁ Φίλιππος ἀχούει τὸ γινόμενον, ἀλλ᾽ ὁρᾷ 
τὸν ἄγγελον" χαὶ τότε τὸ Πνεῦμα προστάττει αὐτῷ 
χολληθῆναι τῷ ἅρματι" px δὲ ἐνταῦθα πῶς αὐτοῦ 
τὸν qó6ov ὑποτέμνεται " Πηρός ἐστι, φησὶ, xoi εὔχε- 
ται, χαὶ σὺ δέδοιχας ; οὕτω καὶ Μωῦσῇ; φοδεῖται " 
ὥστε τὰ ῥήματα φοδουμένου ἦν χαὶ ἀναδαλλομένου, 
οὐχ ἀπιστοῦντος. 

« Καὶ ὧδε ἔχει ἐξουσίαν παρὰ τῶν ἀρχιερέων, 
δῆσαι πάντας τοὺς ἐπιχαλουμένου: τὸ δνομά σου. » 


. Πόθεν (6) τοῦτο δῆλον ; Εἰχὸς ἣν αὐτοὺς iv φόδῳ 
ὄντας περιεργάζεσθαι" οὐχ ὡς οὐχ εἰδότος τοῦ 
Χριστοῦ ταῦτα λέγει, ἀλλὰ, Τούτων ὄντων, πῶς δύνα- 
ται, φησὶ, ταῦτα γενέσθαι ; ἐπεὶ χαὶ ἐχεῖνοι λέγουσι, 
Τίς δύναται σωθῆγαι; τοῦτο γεγένηται ἵνα πιστεύ- 
cy τῷ ἐρχομένῳ * ἐν ὀνείρῳ εἶδε, προεμήνυσεν αὐτῷ" 
προσεύχεται, φησὶν, μὴ φοδοῦ. Kal μετ᾽ ὁ.1γα. — 
Elóe, φησὶν, ἐν ἀρώματι ἄγδρα "Avaríay " διὰ τοῦ- 
τὸ γὰρ ἐν ὁράματι, ἐπειδὴ πηρὸς ἦν" xol οὐδὲ τοῦ 
θαύματος ἡ ὑπερδολὴ εἷλε τὸν μαθητὴν, οὕτως ἐφο- 
βεῖτο * 6pa δὲ, Παῦλον τυφλὸν ὄντα ἀναδλέψαι οὕτως 
ἐποίησε (T). 

"Opa, φησὶ, τίνι με παραδίδως * φοδοῦμαι μή 
ποτέ μὲ εἰς Ἱεροσόλυμα ἀπαγάγῃ τί με εἷς τὸ 
στόμα ἐμδάλλεις τοῦ λέοντος ; Φοδεῖται, χαὶ ταῦτα 
λέγει, ἵνα μάθωμεν τὴν ἀρετὴν πάντοθεν τοῦ ἀνδρός" 
τὸ μὲν γὰρ παρὰ Ἰουδαίων ταῦτα λέγεσθαι θαυμα- 
στὸν οὐδέν" τὸ δὲ χαὶ τούτους οὕτω φοδεΐῖσθαι μέ- 
γίιστον τεχμήριον τῆς τοῦ Θεοῦ δυνάμεως δείχνυται" 
καὶ φόθδος δείχνυται, xai ὑπαχοὴ μείζων μετὰ τὸν 
φόδον * ὄντως γὰρ ἰσχύος χρεία. 

« Εἶπε δὲ πρὸς αὐτὸν ὁ Κύριος " Πορεύον, ὅτι σχεῦος 
ἐχλογῆς ἐστί μοι οὗτος, τοῦ βαστάσαι τὸ ὄνομά μου 
ἐνώπιον ἐθνῶν τε xai βασιλέων, υἱῶν τε Ἰσραήλ. » 


... (Δ) Ἔχ περιουσίας τὸν φόδον ἔλυσεν, εἴγε 
μέλλοι οὕτω προθύμως τὰ ἡμέτερα φρονεῖν, ὡς χαὶ 
πολλὰ πάσχειν. Σχεῦος ὃξ χαλεῖται διχαίως, δεῖ - 
χνύντος τοῦ λόγου ὡς οὐχ ἔστι φυσιχὴ fj* χαχία. 
Σχεῦος, φησὶν, éxAoync * τὸ δόχιμον γὰρ ἐχλεγό- 
μεθα. Μηδὲ νομίσῃ τς ὅτι ἀπιστῶν τοῖς λεγομένοι:; 


coram illo contradicit , multo magis si angelum 
misisset ; propterea nec ante ipsum Philippus audit 
factum, sed videt angelum ; et tunc Spiritus przci- 
pit ipsi ut ad currum adjungat se; ibi vero vide 
quomodo timorem averlere curel: caecus est, in- 
quit, et orat, et tu times? Sic et Moyses formidat ; 
unde timentes verba erant el procrastinantis et in- 
creduli. 


Vgns. 14. « Et bic habet potestatem a principi- 
bus sacerdotum alligandi omnes qui invocant no- 
men tuum. » 

Unde illud cognitum ? Videtur quod curlosius ob- 
servabant utpote in timore degentes; non quasi 


B nesciret Christus hzc dicit; sed his positis, quo- 


modo possunt, ait, ista esse? tanquam eum illi 
dicunt : Quis potest salvus. fieri? facium est. id ut 
fiduciam babeat venienti : in somnis vidit, indicavit 
ipsi : orat, inquit, ne timeas. Et post pauca: — 
Vidit, inquit, in visione hominem Ananiam. ]deo 
enim in visione, quia czcus erat ; aec prodigii in- 
solitum discipulum vapuit, qui sic timebal : ecce 
autem Paulum cz:ecum vium recipere sic effecit. 


Ecce, ait, cui. me tradis; vereor ne forte me in 
Jerusalem trahat ; cur me in os leonis injicis? For- 
midat, et hxc fatur ut. discamus omnimodo viri 
virtutem ; namque ἃ Judseis hzc dicantur, nihil 
mirum ; quod vero illi sic timeant, maximum $si- 
gnum ostendit Dei virtutis; et timor ostenditur, et 
obtemperatio timore major; sane enim virtute 
opus erat. 


Vzns. 15. « Dixit autem ad eum Dominus : Vade, 
quoniam vas electionis est mihi iste ul portet no- 
men meum coram gentibus et regibus et filiis 
israel. » 

Abundanter timorem excussit, si tamen sic futu- 
rus est optime nobiscum cogitare, sicut οἱ multa 
pati. Vas vero recte vocatur, ostendente sermone 
quod non est naturalis malitia. Vas, inquit, electio- 
nis : probatum enim eligimus. Ne autem putet quis 
quod dietis incredulus hiec loquatur, non Christum 


παῦτά φησιν, οὐδὲ ἡπατῆσθαι νομίζων τὸν Χριστόν * D fallere arbitrans; absit : sed timens el. tremens di- 


ph γένοιτο" ἀλλὰ φοδούμενος xai τρέμων, οὐδὲ 
“ροτεῖχε τοῖς λεγομένοις, ἀχούσας τὸ ὄνομα Παύλον. 
Ὁ διώχτης xa βλάσφημος xai ὑδριστὴς, χῆρυξ 
τῆς οἰχουμένης ἀποδείχγνυται. 

« Σαοὺλ ἀδελφὲ, ὁ Κύριος ἀπέσταλχέ με Ἰησοῦς, 
ὁ ὀφθείς σοι ἐν τῇ ὁδῷ T] ἦρχον, ὅπως ἀναδλέψῃ: 
xaX πλησθῇς Πνεύματος ἁγίου. » . 

Καὶ ἡ ἴασις διὰ τῆς τῶν χειρῶν ἐπιθέσεως γίνεται, 


5 Montf. ἤδησαν. 
. 49) Cad. Ceisl. dat Chrysostomo. Cf. Opp. Chrys. 
ni C6 Cisonomo. C On Cry 
" ν᾿. Chrys. IX. 158 


etis non obtemperavit, Pauli nomine audito. Perse- 
eutor et blasphemus et contumeliosus , praeco orbis 


manilestatur. 


VEgas. 17. « Saule frater, Dominus misit me 
Jesus qui apparuit tibi in via qua veniebas uL videas 
et implearis Spiritus Sancio. » 

Et sanatio per manuum impesitionem ἢ, quasi 


(8) Qux de catena. Crameri hic. resecamus legc 
iuter Opp. Chrysost. 1X, 158. 
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pie * ὅτι οὐδέποτε ἔφαγον πᾶν χοινὸν xal ἀχάθαρ- A sit, Domine, quia nunquam manducavi omne com- 


τον. ) 

Μᾶλλον ἣ πάντα ἀχάθαρτα fjv ἐν τῷ σχεύει τῷ 
ὁθονοειδεῖ v, ἣ δειχτιχῶς ἡ φωνὴ αὐτῷ 4 ἐσήμανεν 
ἐχ τῶν ἀχαθάρτων φαγεῖν" ἣ χαὶ χοινῷ ὀνόματι 
ἀορίστως εἰποῦσα 1) φωνὴ ᾿᾿Αναστὰς, φάγε ὃ δοχεῖ 
σοι ἐχ τῶν φαινομένων, ἐποίησε τὸν Πέτρον εἰπεῖν" 
Μηδαμῶς, Κύριε, ὅτι οὐδέποτε Égayor πᾶν κοι- 
vor. — Τοῦτο δὲ ἐγέγετο ἐπὶ τρίς τ. 


« Τοῦτο δὲ ἐγένετο ἐπὶ τρίς" χαὶ ἀνελέφθη τὸ 
σχεῦος εἰς τὸν οὐρανόν. » 

T^ τῆς Τριάδος δείχγυσιν αὑτῷ τὸ ἁληθὲς τῆς 
éxtaclag* ὥσπερ καὶ ἡ εἰς 5" Τριάδα πίστις τὴν 
ἀληθῆ θεοσέδειαν παρίστησιν. 


mune et immundum. » 

Potius aut cuncta immunda erant in vase lintei 
magui speciem prebente, aut demonstrativa vox 
illi significavit ut de immundis manduearet ; aut ct 
communi nomine el non deflnite dicens vox : 
Surge, manduca quod placet tibi ex apparentibus, 
causa fuit cur Petrus dixerit : Absit, Domine, quia 
nunquam manducavi omne commune. — lHoc autem 
[actum est. per ter. 

V&ns. 16. « Hoc autem factum est per ter; et 
receptum est vas in ccelum. » 

Trinitatis assimilata mentio ipsi visionis veritatem 
«probat ; sicul et ip Trinitatem fldes veram pietatem 
excitat. 


€ Καὶ φωνήσαντες ἐπυνθάνοντο, εἰ Σίμων ὁ ἐπι- Β Vgns, 18. « Εἰ cum vocassent, interrogabant εἶ 


χαλούυενος Πέτρος ἐνθάδε ξενίζεται. Τοῦ δὲ Πέτρου 
διανοουμένου περὶ τοῦ ὁράματος, εἶπε τὸ Πνεῦμα 
αὐτῷ. » 

Σημειωτέον ὅτι οὐ δεῖ τινα ἑαυτῷ αὐθεντεῖν xal 
καινοτομίας εἰσάγειν ἐν τῇ πίστει" ὅπου μετὰ ὁπτα- 
αίαν ὁ Πέτρος τοσοῦτον διηπόρει, ὥστε xal t Πνεῦμα 
αὐτὸν προτρέψασθαι" δεῖ οὖν χαὶ θείας προτροπῆς 
ἐν tol; δοχοῦσι παρὰ χανόνα γίνεσθαι, ὡς χαὶ ἄνω 
ἐπὶ τοῦ βαπτέσματο: Φιλίππου σεσημείωται" ὃν εἶπον 
διάχονον ὄντα μὴ δύνασθαι δίχα ἀνάγχης βαπτίζειν. 

« Ὃ δὲ Πέτρος ἤγειρεν αὐτὸν λέγων " ᾿Ανάστηθε, 
χαὶ ἐγὼ αὐτὸς ἄνθρωπός εἶμι. Καὶ συνομιλῶν αὐτῷ 
εἰσῆλθε * xal εὑρίσχει συνεληλυθότας πολλούς. » 

Εἰ ὁ Πέτρο: ὁ τοσοῦτος οὐχ ἢνέσχετο τοῦ προσπε- 
σόὄντος αὐτῷ, ἴσον ἑαυτὸν ποιῶν τῷ Κορνηλίῳ, xal 
ταῦτα ἔτι ὄντι ἐθνιχῷ, τί δεῖ εἰπεῖν περὶ τῶν λοιπῶν 
ἀνθρώπων; 

« Καί po: ὁ Θεὸς ἔδειξε μηδένα χοινὸν ἣ ἀχάθαρ- 
τον λέγειν ἄνθρωπον. » 

ι Συμειωτέον ὅτι αὐτὸς ὁ Θεὸς ᾿ἐπέτρεψε τῷ Χρι- 
στιανῷ λαῷ, μηδένα ἄνθρωπον χοινὸν ἣ ἀκάθαρτον 

λέγειν, ἀλλὰ συνεῖναι αὐτοῖς " ἅτε ἐλπίδα ἔχοντες τοῦ 
πιστεύειν μάλιστα εἰς τὸν Χριστόν. ᾿ 


« ᾿Αλλ᾽ ἐν παντὶ ἔθνει ὁ φοδούμενος αὐτὸν xal 
ἐργαζόμενος διχαιοσύνην, δεχτὸς αὑτῷ ἔστι. » 

Πρὸ τοῦ οὖν δέξασθαι ἃ τὸν διχαιοπραγοῦντα διὰ 
«ἧς εἰς ἑαυτὸν πίστεως ὁ Χριστὸ; εἰς τὴν Ἐχχλη- 
cíav, καὶ πιστεύσῃ " τοῖς θείοις καὶ ἀληθινοῖς δό- 
γμασιν, ἀπρόσδεχτος ὧν, οὐχ εἰσέρχεται εἷς τὴν τῶν 
οὐρανῶν βασιλείαν. 

« Ἔτι λαλοῦντος τοῦ Πέτρον τὰ ῥήματα ταῦτα, 
Exsos τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον ἐπὶ πάντας τοὺς ἀχούοντας 
τὸν λόγον. » 

“ Σημειωτέον ὅτι οὐχ [ἂν] ἄλλως ἐπέπεσε τὸ Πνεῦμα 
τὸ ἅγιον ἐπὶ τὸν Κορνήλιον xat τοὺς σὺν αὐτῷ, χαΐτοι 
μαρτυρηθέντας εἶναι θεοσεδεῖς χαὶ διχαίους, εἰ μὴ 
προχατηχηθέντας τὸν τῆς πίστεω; λόγον, Ἦχουσαν 
«al ἐπίστευσαν᾽ ὡς xat ἔνθεν δῆλον εἶναι, ὅτι ὁ ἐθνι- 

κᾶν πάνυ δίκαιος ἧ, οὐδέποτε μεταλαμδάνει "s 


|. Coisl. ὀθονοειδῇ. 
ταὶ τό. 
*. Leg. κἂν πιστεύσῃ. 


« C. Coisl. αὐτῷ ἡ qu 


ἃ δέξαι prim. man. corr. postea ᾿δέξασθαι. 


Simon qui cognominatur Petrus, illic haberet ho- 
spitium. Petro autem cogilante de visione, dixit 
Spiritus ei. » 

Notandum quod quemdam auctoritatem sibi dare 
non oportet, et novitates inducere ad fidem ; quando 
post visionem Petrus sic hzesitat, quem et Spiritus 
incitare debet. Oportet ergo et diviua incitatione 
fieri quod contra regulam videtur, sicut supra de 
Philippi baptismate notatur; quem dicebam dia- 
conum nou posse absque necessitate baptizare. 

Vgns. 20. « Petrus vero eleravit eum dicens : 
Surge, et ego ipse homo sum ; et loquens cum illo 
intravit, et invenit multos qui convenerant. » 

Si Petrus talis non sinebat ul ante ipsam pro- 
sterueretur, parem se zstimans Cornelio, et id cum 
adhuc ethnicus esset, quid dicere oportet de cxteris 
hominibus ? 

Vrns. 98. « Et mihi ostendit Deus neminem com- 
munem aut immundum dicere bominem. » 

Notandum quod Deus ipse populo Christiano man- 
davit, neminem communem aut immundum pro- 
nuntiare, sed consociari ipsis; tanquam spem ha- 
hentes praesertim fide in Christum. 


γεκς. 55. « Sed in omni gente qui timet eum et 
operatur justitiam acceptus est illi. » 

Antequam admittat qui operatur justitiam per 
fidem in ipsum Christus in Ecclesiam, et divinis 
verisque dogmatibus fidem habeat, uou est acce- 
ptus, non intrat in ceelorum regnum. 


Vgns. 44. « Adhuc loquente Petro. verba hiec, 
cecidit Spiritus sanctus super omnes qui audiebat 
verbum. » 

Notandum quod non aliter cecidit Spiritus san- 
ctus super Cornelium et eos qui cum ipso erant, 
sane testimonium quod pii et justi essent habentes, 
nisi quod fidei sermonem auribus percepissent ; 
audlerunt et crediderunt. 1nde patet quod ethnicus, 
licet omnino justus sit nequaquam Spiritus doni 


r C. Coisl. ἐπιτρεῖς. 5 Cod. Coisl, εἷς τήν,  * Cod. 
v Priv. man. πιστεύσῃ dein corr. aliq. 
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particeps accipitur, qui verz fidei non particeps A τοῦ Πνεύματος δωρεᾶς, ἀμέτοχος ὧν xo ἄγνωτ 


οἱ nescius. 
CAP. XI. 


Vegas. 18. « Glorificaverunt Deum dicertes : 
Ergo et geutibus poenitentiam dedit Deus ad vitam. » 
Quia tides in Christum poenitentiam habens, pro 
his qui recens parati sunt et dogmata audierunt, ad 
vitam adducit. 

Vgns. 26. « Et cognominavisse primum Antio- 
chix discipulos Christianos. » 

Notaudum quod przsertim ob hoc sede primaria 
dignata sit Antiochia, iu qua primum cognominati 
sunt fideles Christiani. 

Vgns. 50. « Mittentes ad seniores per manus Bar- 
naba et Sauli. » 

Itaque seniorum habebant dignitatem apostoli, 
quod et in alio notatum est capile. 


CAP. XII. 


Vgns. 1. « Eodem autein tempore misit Herodes 
rex manus ut sffliyeret quosdam de Ecclesia. » 


Vide quod fideles bomines et illorum congregatio 
Ecclesia vocatur. 

Vgas. 9. « Occidit autem Jacobum (ratrem Joan- 
nis gladio. » 


Notandum quod Jacobus primus martyr fuit e . 


duodecim discipulis ab Herode aut mactatus aut 
capite truncatus. 
Vgns. 12. « Venit ad domum Maris matris Joan- 


nis qui cognominatus est Marcus, ubi erant inulti C 


, 


congregati et orantes. » 

Forsan iste est Marcus evangelista per quem di- 
cunt Peirum Evangelium disseminasse. Nam Marci 
Evangelium, Petri dicitur esse ; quod verisimile est 
ex eo quod et apud ipsum remanerent et Petrus et 
reliqui. 

Vgns. 15. « [lli autem dicebant : Angelus ejus est. » 

Attamen notandum in primis quod hominum 
unusquisque vi:e custodem habet, et quod. indesi- 
 wenter angelos considerabant fideles, sicut Philip- 
pus et Petri et Joannis socii, et alii ; infideles 
enim non vident, licet non longe siut ab illis. Certe 
non vidit ipsum percutientem angelum llerodes, sed 
plagam sensit; quis vero percutiens erat, hunc non 
vidit Herodes. 

CAP. Xii. 


Vegns. 1. « Erant autem in Ecclesia qe erat An- 
tiochie prophetze et doctores in quibus, Barnabas et 
Simon qui vocabatur Niger, e4 Lucius Cyrenen- 
8:5, » etc. 

Notandum quod et Paulus. el Barnabas cum pro- 
phetis includuntur. 

« Et Manshen, qui erat llerodis tetrarehze. colla- 
ctaneus. » 

Ecce uniuscujusque mores, nec prim:e infantize 


.3 Cod, Coisl. εὐηγ. Y Cod. Coisl. ὁ περί. 
(12) Cod. Coisl. h»c Awmonio assignat. 


tf; ἀληθινὴ: πίστεως. 
ΚΕΦΑΛ. ΙΑ΄. 

« Ἐδόξαζον τὸν Θεὸν, λέγοντες * "Apa γε χαὶ τ 
ἔθνεσιν ὁ Θεὸς τὴν μετάνοιαν εἰς ζωὴν ἔδωχεν. » 

Ὅτι ἡ εἰς Χριστὸν πίστις, μετάνοιαν ἔχουσα i 
τοῖς πρώην πραχθεῖσιν αὐτοῖς 7) δογματισθεῖσιν,. 
ζωὴν ἄγει. 

« Χρηματίσαι τε πρώτως ἐν“ ᾿Αντιοχεΐ τοὺς μ 
θιτὰς Χριστιανούς. » 

Σημειωτέον ὅτι μᾶλλον διὰ τοῦτο dj ᾿Αντιύχι 
ϑρόνου ἠξιώθη ἀρχοντιχοῦ" ἐπειδὴ ἐκεῖ πρῶτον £j: 
μάτισαν οἱ πιστοὶ Χριστιανοί. 

« ᾿Αποστείλαντες πρὸς τοὺς πρεπδυτέρους ὁ 
χειρὸς Βαρνάθα xaX Σαύλου. » 

Ὥστε οὖν χαὶ πρεσδυτέρων εἴχον ἀξίαν οἱ át 
στολοι" χαὶ ἐν ἄλλῳ δὲ χεραλαίῳ σεσημείωτα:. 

ΚΕΦΑΛ. IB. 

€ Κατ' ἐχεῖνον δὲ τὸν χαιρὸν ἐπέδαλεν Hoo 
βασιλεὺς τὰς χεῖρας χαχῶσαί τινας τῶν &rb - 
Ἐχχλησίας. » 

θέα ὅτι οἱ πιστοὶ ἄνδρες, καὶ τὸ ἐξ αὑτῶν σύσττῃ 
Ἐχχλησία χαλεῖται. 

€. ᾿Ανεῖλε δὲ Ἰάχωθον 
χαίρᾳ. ᾽ 

Σημειωτέον ὅτι Ἰάχωθος πρῶτος ἐμαρτύρη: 
ἀπὸ τῶν δώδεχα μαθητῶν, ὑπὸ Ἡρώδου ἣ σφαγεὶ; 
ἀποτμηθεὶς τὴν κεφαλήν. 

« Ἦλθεν ἐπὶ τὴν οἰχίαν Μαρίας τῆς μητρὸς Tod 
νου τοῦ ἐπικαλουμένου Μάρχον, οὗ Ἦσαν ἑχανοὶ zx 
ηθροιτμένοι χαὶ προσευχόμενοι. » 

Τάχα οὗτός ἐστι Μάρχος ὁ εὐαγγελιστὴς, ἐὐ: 
λέγουσιν ὅτι Πέτρος εὐαγγελέίσατο X* τὸ γὰρ Mágr 
Εὐαγγέλιον, Πέτρου λέγεται εἶναι" πεθανδ: δὲ ὁ Mp 
ἐξ ὧν xal πρὸς αὐτὸν χατέμενον Ó «a Πέτρος χαὶ 
λοιποΐ. 

« Οἱ 6b ἔλεγον’ Ὁ ἄγγελος αὑτοῦ ἐπτ::).» 

Τέως σημειωτέον ἐν πρώτοις, ὅτι ἕχαστος τἰ 
ἀνθρώπων ἔχει ὁδηγόν" χαὶ ὅτι συνεχῶς ξώρων ày1 
λους οἱ πιστοί: ὡς ὁ Φίλιππος χαὶ ol. περὶ ) Πέτρ 
xat Ἰωάννην xal οἱ ἄλλοι’ οἱ γὰρ ἄπιστος οὐχ ὁξῶ: 
χἂν πλησίον ὦσιν αὐτῶν᾽ ἀμέλει ὁ Ἥρώδη: οὐχά 
τὸν πατάξαντα αὐτὸν ἄγγελον " ἀλλὰ τῆς μὲ» cer 


τὸν ἀδελφὸν Ἰωάννου αὶ 


Ὁ ἤσθετο, τίς δὲ ὁ πλήξας οὐχ ἐθεάσατο. 


ΚΈΦΑΛ. Γ΄. 


« Ἦσαν δέ τινες ἐν ᾿Αντιοχείᾳ χατὰ τὴν οὖσ 
Ἐχχλησίαν προφῆται χαὶ διδάσχαλοι, 6 τε Baovis 
xai Συμεὼν ὁ χαλούμενος Νίγερ, xaY ΔΛούχιος 
Κυρηναῖος. » 

Σημειωτέον ὅτε χαὶ Παῦλος xal Βαρνάδας με 
τῶν προφητῶν χατετάγησαν. 

« Μαναήν τε Ἡ ρώδου τοῦ τες ράρχου σύντροξζος 


Ἰδοὺ ὁ τρόπος ἑχάστον, xal οὐκ ix * παιδὸς ἂν 


* Cod. Coisl. οὐχ & 1x. 
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τροφὴ σώζει" βλέπε γὰρ πῶς ὁ μὲν Ἡρώδης xáxt- A educatio salvat, Vide quam pessimus erat iste Ile- 


στὸς ἧν, μὴ βουληθεὶς μετανοῆσαι" ὁ δὲ τούτου σύν- 
τρόφος Μαναὴν, τοσοῦτον μετεδλήθη, ὅτι xal προ- 
φητείας ἠξιώθη. 

« Λειτουργούντων δὲ αὐτῶν τῷ Κυρίῳ χαὶ νη- 
στευόντων, εἶπε τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον.» 

Συμειωτέον ὅτι οὐ τοῖς τυχοῦσι λαλεῖ τὸ Πνεῦμα 
τὸ ἅγιον, ἀλλὰ τοῖς λειτουργοῦσιν αὐτῷ καὶ νη- 
στεύουσι’ xal πάλιν σημειωτέον, ὅτι οὐχ ὡς ἔτυχεν 
ἐχειροτόνουν τοὺς διαχόνους, ἀλλὰ προνηστεύοντες 
xa εὐχόμενοι" xal ἰδοὺ πάλιν ἐπέθηχαν τὰς χεῖρας 
τοῖς περὶ ZauÀov: ὡς Ex τούτου στοχάζεσθαι, ὅτι τὸν 
τοῦ διαχόνου βαθμὸν διὰ τῆς ἐπιγενομένης χειροθε- 
σίας ὑπερέδησαν. 

« Μετὰ ὃὲ τὴν ἀνάγνωσιν τοῦ νόμου xal τῶν προ- 
φητῶν, ἀπέστειλαν ol ἀρχισυνάγωγοι πρὸς αὐτοὺς 
λέγοντες" "Avbpec ἀδελφοὶ, εἴ τίς ἐστιν ἐν ὑμῖν λόγος 
παραχλήσεως πρὸς τὸν λαὸν, λέγετε. » 

Ἔθος; τοῖς Ἰουδαίοις ἐν τοῖς Σάδδασιν ἀναγινώ- 
σχεῖν τὸν νόμον Μωῦϊσέως xal τοὺς προφήτας" xal 
μετὰ τὴν τούτων ἀνάγνωσιν προσομιλεῖν χαὶ ἐξηγεῖ- 
σθαι " διὸ xat οἱ Ἰουδαίων ἀρχισυνάγωγοι μετὰ τὴν 
ἀνάγνωσιν προετρέποντο τοὺς περὶ Παῦλον λαλῇσαι 
παραινετιχοὺς λόγους τῇ συναγωγῇ. 

« Διὰ τοῦτο ὑμῖν ἄφεσις ἁμαρτιῶν χαταγγέλλεται" 
γχαὶ ἀπὸ πάντων, ὧν οὐχ ἐδυνήθητε ἐν νόμῳ Μωῦ- 
σέως διχαιωθῆναι, ἐν τούτῳ πᾶς ὁ πιστεύων διχαιοῦ- 
και. » 


Σημειωτέον ὅτι ὁ εἰς τὸν Χριστὸν πιστεύων, xal 
διχαιοῦται, xal ἄφεσιν ἁμαρτιῶν λαμδάνει" ὁ γὰρ 
νόμος Μωῦσέως οὐχ ἄδιχος, ἀλλὰ σχληρὸ;, xaX δυνά- 
μενος δὲ διχαιῶσαι τὸν ἀμέμπτω; πάντα τὰ τοῦ νό- 
βου τελέσαντα " διὸ ἀδύνατο: εἰς χατόρθωσιν τοῖς 
ἀνθρώποις ἐφάνη, διὰ τὸ τὸν ἑνὶ πταίοντα γίνεσθαι 
πάντων Évoyoy* οὐχ ὁ νόμος οὖν οὐχ ἠδύνατο διχαιῶ- 
σαι, ἀλλὰ τὸ ἀχατόρθωτον αὐτοῦ ἀδυνάτους ποίει 
τοὺς ἀνθρώπους διὰ τῶν ἐντολῶν τοῦ νόμου διχαιω- 
θῆναι" χαθὼς xal τὸ ῥῆμά φησιν, Ὧν οὐχ ἠδυνή- 
nte ἐν γόμῳ Μωῦσέουνς δικαιωθῆγαι. 

« Ἑξιόντων δὲ αὐτῶν εἰς τὸ μεταξὺ Zá66atoy 
“αρεχάλουν λαληθῆναι αὐτοῖς τὰ ῥήματα ταῦτα. » 

Εἰς τὸ μεταξὺ Σάδδατον" ἀντὶ τοῦ, τὸ α ἐσόμε- 
νον, ὡς σαφηνίζει χάτω (13). 

« Καὶ οὐχ ἀξίους χρίνετε ἐχυτούς. » 

Ὥστε οὖν ὁ Θεὸς οὐδὲν ἀνάξιον λέγει τοῦ σωϑῆναι 
ἣ εἰς τὴν βασιλείαν αὑτοῦ εἰσελθεῖν, οὔτε τὸ ἐναντίον 
κρίνειν b τὸν ἄνθρωπον ἄξιον εἶναι χολάσεως " ἀλλ᾽ 
ἡμεῖς ἑαυτοὺς χρίνομεν χατὰ τὴν ἐχούσιον ἡμῶν 
xaxíav, ἀναξίους μὲν τῆς αἰωνίου ζωῆς, ἀξίους δὲ τῆς 
αἰωνίου χολάσεω; " ὥστε οὖν ἐν ἡμῖν ἡ χρίσις, τό τε 
«ἧς μελλούσης χαταστάσεως χλήρωμα. 

« Καὶ ἐπίστευσαν, ὅσοι ἦσαν τεταγμένοι εἰς ζωὴν 
αἰώνιον. » 


ἃ Cod. Coisl. om. τό. » Cod. Coisl. χρίνει. 


rodes qui converti nolebat. Collactaneus ejus Ma- 
nahen quantum mutatus qui dono propbetie di- 
gnus haberetur. 

VegRs. 2. « Ministrantibus autem illis Domino et 
jejunantibus, dixit Spiritus sanctus. » 

Notandum quod uon ei qui primus obvenit fatue 
Spiritus sanctus, sed mini»strantibus et jejunantibus. 
Et iterum notandum quod uon sicut in manu erat ma- 
nus imposuerunt super diaconos, sed prius super je- 
junantes et orantes ; sed ecce adliuc manus imposue- 
runt super Saulum. Tanquam exinde omnem pie- 
tatem inferentes, quia diaconi gradum per super- 
venientem ordinationein excedebant. 


Vgns. 15. « Post lectionem autem legis et prophe- 
tarum, miserunt principes synagogz ad eos dicen- 
les : Viri fratres, si quis est in vobis sermo exhor- 
tationis ad plebem dicite. » 

Mos apud eos Sabbatis legendi Moysis legem et 
prophetas ; et post illocum lcgem, concionem lia- 
bere et explanare ; itaque et Judzorum  archisyna- 
gogi post lectionem Paulum et eos qui cum illo 
erant invitabant ut exhortationis sermones ad sy- 
nagogam exponerent. 

Vxkns. 39. « Per hoc vobis renissio peccatorum 
annuntiatur ; et ab omnibus quibus non potuistis 
in lege Moysi justificare. In hoc omnis qui credit 
Justificatur. » 


Notandum quod qui in Christum credit, et justi- ᾿ 


C ficatur et remissionem peccatorum consequitur. 


Nam Moysis lex non injusta sed, dura, et justificare 
valens eum qui integre legis cuncta perficit ; ideo 
impar visa est 401 homines reduceret quia: qui in 
uno cecidit factus est. omnium reus ; non ergo lex 
Justificare valuit, sed quod erat impar in ipsa, in- 
capaces faciebat homines qui per legis prascripta 
justificarentur, sicut textus dicit : quibus non po- 
luistis in lege Moysi justificari. 

Vgns. 49. « Exeuntibus autem illis rogabant ut 
intermedio Sabbato loquerentur sibi verba hzc. » 

Intermedio Sabbato pro futuro, nt apparet in- 
fra. 


D  vVzas. 46. « Et indignos vos judicatis. » 


Inde ergo Deus neminem indignum dicit qui ssl- 
velur aut in regnum ejus intret, nec e contra judi- 
cat hominem damnatione diguum esse ; sed nosmet- 
ipsos judicamus per liberam nostram malitiam, in- 
dignos quidem zterna vita, zeterna vero damnatione 
dignos ; itaque ergo nostra sententia, nostra bcati- 
tudinis futura: sors. | 

Vgns. 48. « Et crediderunt quotquot erànt prs- 
ordinati ad vitam xternam. » 


x d Quse hic in catena Crameri sub nomine Ammonii inscribuntur, legere est. iuter Chrys. Opp. 
l. 


i5 


itaque secundum prascientiam preordinati ad A 


vitam isti crediderunt, propria nihilominus sen- 
tentia et. delectione ; Dei enim przscientia volun- 
tatis nostrze non tollit liberum arbitrium ; siqui- 
dem ante mundi constitutionem pradestinatus Pau- 
lus juxta Dei przscientiam qui vas electionis futurus 
esset, non in utero matris illad assecutus est, nec 
tenera in ztate, sed in temporis decursu quando ad 
pulchri et boni notitiam devenit ; et. juxta ipsius 
agendi rationem beri biaspliemus et perseculor, post 
μας Jesu gratia. conversus tremefactus in visione 
per viam, et libenter in Jesum credens. Dicat autem 
quilibet : Cur ergo nec nunc fit timor infidelium ut 
convertantur ? respondendum, quod non homo om- 
nis in formidine convertitur, sed qui bona dele- 
ctione pia operatur ; per fldem a patribus tradi- 
tam im errorem inductus circa veritatis cognitio- 
nein, quales Cornelius et Paulus et Clemens, qui 
sbsque disputationis vano amore credentes Scriptu- 
rarum veris documentis salvati sunt, hzcque cum 
de institutione aliena a fide divina essent. 

Vrgns. 50. « Judi autem concitaverunt mulieres 
religiosas et honestas, el primos civitatis, et exci- 
taverunt persecutionem in Pauluu et Barnabam, et 
ejecerunt eos de finibus suis. » 


Honestas dicit divites religiosas, non fideles, sed 
Graecas Judzas ; attanien tanquam pessimi et imi- 
tatores d:emonis patris mali οἱ transgressoris per 
mulieres intercludere hominibus salutis viam con- 
tendunt : quemadmodum iste per Evam intercludit 
ad tempus hominibus paradisum, quem- Deus Jesus 
credentibus in nomine ejus iterum pandit, ipsosque 
illic introire fecit, quorum primus cum ipso intra- 
vit latro. 


CAP. XIV. 


Vens. 2. « Qui vero increduli fuerunt Judxi sus- 
citaverunt et δύ iracundiam concitaverunt animas 
gentium adversus fratres. » 

Suscitaverunt adversus fideles. Judei Grzcis 
consociantur, ul et iu hoc impletum fuerit quod 
dictum est in Psalmis : Quare fremuerunt gentes, et 
populi meditati sunt inania * * Scilicet fidelibus fra- 
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Ὥστε χατὰ μὲν πρόγνωσιν ot τεταγμένοι. 
ζωὴν, οὗτοι ἐπίστευσαν, πλὴν οἰχείᾳ γνώμῃ: 
προαιρέσει" fj γὰρ τοῦ Θεοῦ πρόγνωσις οὐχ ἀν:: 
τῆς ἡμετέρας βουλήσεως τὸ αὐτεξούσιον * ὅπου: 
χαταθδολῆς χόσμον προορισθεὶς ὁ Παῦλος, xai: 
τοῦ Θείου « πρόγνωσιν, σχεῦος ἐχλεχτὸν ἔσε:.: 
οὐχ ix χοιλίας μητρὸς ἔτυχε τούτου͵, οὐδὲ ἐν. 
ἡλικίᾳ, ἀλλὰ μετὰ προχοπὴν χρόνου, ὅτε εἶχεν E 
τοῦ γνῶσιν χαλοῦ xat ἀγαθοῦ * xai χατὰ τὴν i2» 
γνώμην πρώην βλάσφημος ὧν καὶ διώχτης, ὕστιι 
διὰ τῆς τοῦ Ἰησοῦ d χάριτος μετέγνω, φοῦτῇ 
τὴν ἐν τῇ ὁδῷ ὁπτασίαν, χαὶ &xüv πιστεύσας’ 
Ἰησοῦ. Εἰ δέ τίς φησι, Διατί οὖν καὶ νῦν o5 γίνε: 
φόδος τοῖς ἀπιστοῦσι» ἵνα μεταγνῶσιν, ἐχεῖνοὶ 


xtéov: ὅτι οὐ πᾶς ἄνθρωπος ἐχφόδος 6 μετανοεῖ à 


Β ὁ ἀγαθῇ προαιρέσει ποιῶν θεοσεδεῖς πράξεις" ὑτὸ. 


πῆς πατροπαραδότου πίστεως πλανώμενο; Tipi 
τὴν τοῦ ὄντως ἁληθοῦς γνῶσιν" οἷος ὧν Κορνίλι 
xat Παῦλος, χαὶ Κλήμης" οἵτινες ἀφιλονείχως πιστ- 
σαντες τῇ ἀληθεῖ τῶν Γραφῶν διδασκαλίᾳ ἐτώθησι 
χαὶ ταῦτα ὄντες Ex τῆς ἔξωθεν παιδεία:. 

« Οἱ δὲ Ἰουδαῖοι παρώτρυναν τὰς σεδομένας y 
ναῖχας τὰς εὐσχήμονα:, xal τοὺς πρώτους thc τ 
λεως, xai ἐπήγειραν διωγμὸν ἐπὶ τὸν Παῦλον x 
Βαρνάδαν, xai ἐξέθαλον αὐτοὺς ἀπὸ τῶν ph 
αὑτῶν. » 

Εὐσχήμογας λέγει τὰς πλουσία :" σεξομένας ὃ 
οὗ τὰς πιστὰς λέγει, ἀλλὰ τὰς Ἑλληνίδας ἤτοι Ἶ» 
balas πλὴν ὡς χάχιστοι xal μιμηταὶ τοῦ ἀρχεχῖχ' 
δαίμονο; xaX παραθάτου, διὰ τῶν γυναιχῶν àroxii 
gat σπουδάζουσι τοῖς ἀνθρώποι: τὴν ὁδὸν τῆς x 
τηρίας" ὥσπερ χἀχεῖνος διὰ τῆς Εὔας ἀπέχλεια 
πρὸς χαιρὸν τοῖς; ἀνθρώποις τὸν παράδεεσον, ὃν 
Θεὸς Ἰησοῦς ἀνέῳξε πάλιν τοῖς πιστεύουσιν ἐπὶ: 
ὄνομα αὐτοῦ, x2Y εἰσήγαγεν αὐτοὺς ἐχεῖ ὧν πρὲ 
τος εἰσῆλθε σὺν αὑτῷ ὁ λῃστής. 

ΚΈΦΑΛ. IA'. 


« Οἱ δὲ ἀπειθήσαντες Ἰουδαῖοι ἐπήγειραν x 
ἐχάχωσαν τὰς ψυχὰς τῶν ἐθνῶν χατὰ τῶν ἀδελφῶν." 

Ἐπήγειραν χατὰ τῶν πιστῶν" ol Ἰουδαῖοι σὺν 
δυάζουσι [συνδιάζουσι cod.] μετὰ Ελλήνων, ἵνα χε 
ἐν τούτῳ πληρωθῇ τὸ εἰρημένον ἐν Ψαλμοῖς" "Der 
ἐφρύαξαν ἔθγη, καὶ «λαοὶ ἐμελέτησαν κενὰ 
Καίτοι τῶν πιστῶν ἀδελφοὺς αὐτοὺς χαλούντων παν 


tres ipsos vocantibus ubique in exhortationibus οἱ D ταχοῦ ἐν ταῖς παραινέσεσι, xal λεγόντων, "Avüpe 


dicentibus : Viri fratres. Sic eniin et Psalmus. pro- 
phetavit de Domino idem faciente et dicente quasi 
in Christi Jesu persona : Nentiabo nonen tuum fra- 
tribus meis? . 

VEns. 5. « Intelligentes, confügerunt ad civitates 
Lycaonie, Lystram et Derben, et universam in eir- 
cuitu regionem : et ibi evangelizantes erant. » 

Haudquaquam nefas est sanctos fuga se subdu- 
cere manibus insidiantium ; neque ide» existiman- 


! Psal m, 4. * Psal. xxi, 95. 


* Cod. Coisl, Θεοῦ. — 4 Col. Cuisl. Χριστοῦ. 


Om. οἱ hà Cod. Coisl. φεύνωτι. i Cod. C. aüzets. 


ὁ Cod Coisl. ἐκ φόβου. 


dósAgol. Οὕτω γὰρ καὶ ὁ ψαλμὸς προεφήτευσε stp 
ποῦ Κυρίου, τὸ αὐτὸ ποιοῦντος καὶ λέγοντος ὦ 
ἐχ προσώπου τοῦ Χριστοῦ Ἰησοῦ. Ἀπαγγαιῶ t 
ὄγομά cov τοῖς ἀδε.1ςοἷς μου. 

« Συνιδόντες χατέφυγον εἰς τὰς πόλεις tnc Àv 
χαονίας, Λύστραν xal Δέρδην καὶ τὴν περίχωρον, xà 
χεῖ ἧσαν εὐαγγελιζόμενοι. » 

Οὐδὲν οὖν ἄτοπον εἰ οἱ 5 ἅγιοι φεύγουςι b τοὺ 
ἐπιδουλεύειν αὐτοὺς i. μέλλοντας * xaX οὐ δοχοῦσιν L 


f! Cod. Coist. “περί, € Cod. Coi; 
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τούτον δραπετεύειν τὸν ἀπὸ τοῦ μαρτυρίου πόλεμον Α dum eos detrectare martyrii pugnam crucialibus 


&v6&savov (sic). Τοῦτο δέ μοι σεσγμείωται διὰ τοὺς 
μεμψαμένους ᾿Αρειανοὺς τὸν μέγαν ᾿Αθανάσιον ἐν τῇ 
πίατει φεύγοντα, xal μὴ ἐχδιδόντα ἑαυτὸν τοῖς 
᾿Αρειανοῖς ) εἰς τὸ θανατῶσαι αὐτόν. 

« Οἱ θεοὶ ὁμοιωθέντες ἀνθρώποις χατέδησαν πρὸς 
ἡμᾶς * ἐχάλουν τε τὸν Bapvá6av, Δία, τὸν δὲ Παῦλον, 
Ἑρμῆν. » 

Ἐν τοῖς ἀναγραψαμένοις τὰς παλαιὰς ἱστορίας εὑ- 
ρίσχεις, ὅτι ὁ Ζεὺς ἄνθρωπος ὧν ἑαυτὸν ἐθεοποίησε, 
λέγων ἑαυτὸν εἶναι Θεόν" ὡς xal πολλοὶ τῶν Ῥω- 
μαίων βασιλεῖς χαὶ Μαχεδόνων ἐχρημάτιζον θεοί" 
διὸ οὐ χρὴ ἀπιστεῖν τοῖς πάλαι λεχθεῖσι περὶ τούτου, 
ὅτι ἡπατήθησάν τινες xal ὠνόμασάν k τινὰς θεούς " 
ὅπου γε καὶ οὗτοι ἠπατήθησαν εἰς τὸν Βαρνάθδαν xol 
Παῦλον" xai ὀπίσω δὲ ἔστι τοῦτο ! σημειώσασθαι 
ἐπὶ Σίμωνος τοῦ Μάγου, ὃν m ἐν τῇ Σαμαρείᾳ ἔλεγον 
τὴν τοῦ Θεοῦ δύνχωιν τὴν μεγάλην οὖς ἐπιστομίξον- 
τες, ἅμα δὲ xal ἠρέμα διδάσχοντες, οἱ περὶ Βαρνάδαν 
ἔλεγον, Θεὸν οὐδεὶς ἑώραχε πώποτε" ὃ οὖν φαι- 
νόμεθα xai Ψηλαφώμεθα, οὐχ ἑσμὲν θεοὶ, ἀλλὰ ἄν- 
θρωποι " μόνον δὲ ἐπὶ τοῦ Ἰησοῦ τοῦτο γέγονεν " ὃς 
ἦν Θεὸς xal ἄνθρωπος ἐν ταυτῷ, κατὰ τὸν τῆς ἑνώ- 
δεως λόγον᾽ ὧδε δὲ ψιλοὶ ἦσαν ἄνθρωποι, διὰ Πνεύ- 
ματος θείου τερατουργοῦντες. 

« (14) Καὶ ταῦτα λέγοντες, μόλις χατέπαυσαν τοὺς 
ὄχλους τοῦ μὴ θύειν αὐτοῖς, ἀλλὰ πορεύεσθαι ἔχα- 
Gtov εἰς τὰ ἴδια. » 


liorribilem : quod notandum putavi propter Árisnos 
magno Athanasio fugam suam crimini vertentes, eo 
quod se eis occidendum non tradiderit. 


Vg&s. 10, 11. « Dii si:niles facti hominibus de- 
scenderunt ad nos. Et vocabant Barnabam Jovem , 
P'aulum vero Mercurium. » 

Apud veterum historiarum scriptores reperies 
Jovem, cum liomo esset, se Dcum fecisse, se Deum 
esse dicentem, non secus ac mulii sive Romanorum 
sive Macedonum reges se deos sunl mentiti; qua- 
propter non deneganila fides iis quze ea de re dice- 
bantur, plures scilicel fuisse decep!:os, et quibusd:um 
nomen divinum attribuisse; siquidem isti fuerunt 
decepti de Barnaba et Paulo; quod antea videre 
fuerat in Simone Mago, quem in Samaria maguam 
Dei Virtutem vocabant. Apostoli autem, quo eorum 
ora obturarent, simulque eos mansuete docerent, 
dicebant : Deum nemo vidit unquam *; quod vide- 
mur esse, hoc sumus : non dii, sed homines. In solo 
Jesu factum est id quod fuerit Deus simul et fiomo, 
lege unionis ; hic non eraut nisi homines, per Spiri- 
tum sanctum mirabilia operantes. 


VEns, 17. « Et haec dicentes, vix sedaverunt tur- 
bas ne sibi immolarent, sed irent quisque in domum 
suam. » 


"Opa τὸ ἄτυφον xai ἀχενόδοξον vv ἁγίων " ὅτι (C Vide modestiam sanctorum, et quam immunes 


οὔτε θεοὶ ἠξιώθησαν χληθῆναι τῶν ἐθνῶν, ἀλλ᾽ ἑαυ- 
τοὺς ἐταπείνουν λέγοντες " Καὶ ἡμεῖς ὁμοιοπαθεῖς 
ἐσμεν ὑμῖν ἄγθρωποι" διὰ τῆς ταπεινοφροσύνης 
ὑψοῦντες ἑαυτούς. 

c ἙἘπιστηρίζοντες τὰς ψυχὰς τῶν μαθητῶν, παρα- 
χαλοῦντες ἐμμένειν τῇ πίστει, χαὶ, ὅτι διὰ πολλῶν 
θλίψεων δεῖ ἡμᾶς εἰσελθεῖν εἰς τὴν βασιλείαν τοῦ 
Θεοῦ. » 

Ὅρα ὅτι ἄνευ χόπου xol μόχθου πολλοῦ οὐ διχαιοῦ- 
ταί τις " στενὴν γὰρ διὰ τοῦτο χαὶ τεθλιμμένην, 
ἀντὶ τοῦ θλίψεως μεστὴν, ἐχάλεσεν ὁ Κύριος τὴν 
κύλην τῆς εἰσόδου τῆς εἰς βασιλείαν ἀγούσης " οὐχ 
ἁπλῶς δὲ οἰαδήποτε θλίψις ἄγει εἰς βασιλείαν, ἀλλ᾽ ἡ 
διὰ τὴν εἰ; Θεὸν πίστιν. Ὅρα γὰρ πῶς οἱ μαθηταὶ 


sint vanz gloriz : quippe qui noluerunt existimari 
dii gentium, sed semetipsos humiliaverunt dicentes : 
Homines sumus sicut et vos mortales ; se sutem hu- 
miliantes se exaltabant. 

Vegas. 21. « Confirmantes animas discipulorum, 
exhortantesque ut perinaferent in flde, ei quoniam 
per multas tribulationes oportet nos intrare in re- 
gnum Dei. » 

Vide neminem absque labore et molestiis justifi- 
cari : angustam enim et arctam, quasi molestiz ple- 
nam, portam vie qua ducit ad regnum caelorum, 
ea de causa dixit Dominus : Non autem quzcunque 
tribulatio ducit ad regnum, sed quas propter fldem 
in Deum. Vide etenim quomodo discipuli in primis ad 


ἐν πρώτοις παρήγγελλον ἐπιμένειν τῇ εἰς Χριστὸν D permanendum in fide Christi exhortentur, sine qua 


πίστει, ἧς ἄνευ σωθῆναι ἀδύνατον, x&v διὰ πολλῶν 
τις θλίψεων παρέλθῃ. El γὰρ τοῦτο fjv, πᾶς ἄνθρωπος, 
σχεδὸν εἰπεῖν, ἐδιχαιοῦτο * ὅτι τὸ πλεῖστον τῆς ζωῆς 
αὐτοῦ χόπος χαὶ πόνος" xal ὡς ἐπὶ τὸ πολὺ πᾶσα 
ψυχὴ εἰς πόνον, xai πᾶσα χεφαλὴ εἰς λύπην ἀδύνατον 
γὰρ μὴ λυπεῖσθαι ἄνθρωπον, ἣ διὰ τὰ μάταια τοῦ 
χόσμου, ἣ διὰ τὸν Θεόν " ἀλλὰ τὴν μὲν τοῦ βίου λύπην, 


! Joan. 1, 18. 


) Cod. C. 'Αριανοῖς. Κὶ Col. Coisl. ὀνόμ. 1 


Coisl. τῷ. 


(14) Post versiculum 15 cod. Coisl. livc habet : 
᾿Αμμωνίου zpec6vtépov. Γνώμη ἰδία φησὶν ὁ Θεὸς 
Λόγος. Ὅτε ἐδουλήθη εὐδοχίᾳ Πατρὸς ἐσαρχὠΊη τὸν 
πρῶτιν χρόνον διαλογισμὸν ὃν αὐτὸς οἷδὲν χατὰ τὴν 


PaTROL. GR. LXXXV. 


Col. Coisl. τοιοῦτο. — ^ Cod. Coisl. ὃν ol. 


nemo potest salvari, etiamsi per multas tribulatio- 
nes fuerit expertus. Sin aliter, omnes ferme justifi- 
carentur ; major enim pars humauz vitz, labor est 
et molestia, et ut. plerunque omnis anima labori 
dedita, omne caput dolori ; non enim potest liomo 
non dolore affici, sive oh iuudi vauitates sive pro- 
pter Deum; sed qua ex mundo est tristitia, eam 


2 (εὐ. 


ἐπωφελῇ αὑτοῦ xal φιλάγαθον xplstv* avvyupfjsa.; 
τοῖς ἀνθρώποις δουλεύειν xal προσχυνεῖν τοῖς εἰδώ-» 


VIA 


49 
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᾿ἈΜΜΟΥ͂ΠΙ ALEXANDRINI l5 


exciplt luctus inexstingulhilis; qua autem est se- A διαδέχεται δάχρυον ἀχατάπαυστον ** τὴν δὲ x; 


cundum Deum, eam excipit ketitia et gaudium : 
siquidem aliquod in bac vita tanti doni pignus acci- 
' pientes, inenarrabili 1xtitia perfunduntur quicunque 
sic tristanptur, et qui nunc in lacrymis semina mit- 
tunt, ji cum exsultatione fructus hinc abeuntes col- 
ligent : hzec est exsultatio cum tremore in aniina ex 
Dei timore, enata. ' ' 

Vgns. 22. « Et eum constituissent illis per singu- 
las Ecclesias presbyteros, et orassent cum jejunatio- 
nibus, commendaverunt cos Domino in quem credi- 
derunt. » 

Ex hoc liquet Barnabam et Paulum episcopali di- 
gnitate esse donatos ,. quod instituerint nou solum 
diaconos, sed etiam presbyteros. Jani autem notavi 
cum jejunationibus et orationibus discipulos manus 
imponere; hoc quoque notavi, scilicet Barnab:e et 
Paulo mauus fuisse impositas in Mileto, eosque inde 
exeuntes przdicasse in civitatibus usque ad Pisi- 
diam et in o«mnBibus iis qu: hucusque suut recen- 
Sitz? ; cuidam vero exemplari occurri. Antioclilam 
pro Mileto babenti, quod mihi probabilius videtur. 


CAP. XV. 


Vtns. 1. « Et quidam descendentes de δυάδα do- 
cebant fratres : Quia nisi circumcidamiui secundum 
morem Moysi, non potestis salvari. » 

Quia nisi circumcidamini secundum morem Moysi, 
non potestis salvari. Observandum est illud fuiase 
legis preceptum quod Scriptura more: dicit : non 
enim per manus, sed per Scripturam hzc tradidit 
Moyses. Aut forsan solverunt apostoli, quia mos, 
non 2utem legis statutum; quod lamen nonnisi 
perperam dici potest, quia Ecclesi: mores non sunt 
contemnendi. 

Vins. 5. « Surrexerunt autem quidam de hzresi 
Phariseorum qui crediderunt, dicentes : Quia opor- 
tet circuincidi eos, praecipere quoque servare legem 
M ^ysi. » 

Non ex gentibus fideles, sed ex Julais, circum 
eidi credentes οἱ servari oinnia legis carnalia pra- 
cepta expostulabant; quibus, utpote antiqualam 
legem sapientibus et proprie ostentaiionis gratia 
fileles circeumcidere volentibus, discipuli, licet ipsi 
de circumcisione fuerint, non ohtemperaverunt, 
quia proprie voluntati minime indulgebant, sed to- 
tius muudi bonum quarebant. Notaudum vero est 
Phariseog fuisse .hereticos, et eos qui non recte 
sentiebant dictos fuisse, etiam ante Christum , li:- 
reticos. 

VERs. 6. « Convenerunique apostoli et senieres 
videre de verbo hoc. » 

Hinc etiam conjecturare licel quamdam apostolis 
fuisse dignitatem, presbyterorum dignitate przstan- 
tiorem ; 60 quod non couinuni nomine cum ipsis 
designantur. 


9 Cal, Coil. ἀκατάπαυστον" xat λύπη ἐπὶ iier, 
Cod. Cuisl. χαταχρηστιχόν. a' Verba € 


aque ἃ 


Θεὸν, εὐφροσύνη xal χαρά " ὅπουγε xaX ἐν τῷ . 
βίῳ ἀῤῥαδῶνα τῆς τοιαύτης δωρεᾶς λαμδάν»;: 
ἀνεχδιήγητον χαρὰν ἔχουσιν οἱ οὕτως λυπούμεν 
xai νῦν τὰ σπέρματα ἐν χλαυθμῷ κχαταθάλλο-: 
τοὺς χαρποὺς ἐν ἀγαλλιάσει μετὰ τὴν ἔνθεν Exer: 
ἀπολαμδάνουσιν * αὔτη ἐστὶν ἡ ἔντρομος: ἀγαλ):}: 
ἡ χατὰ τὸν τοῦ Θεοῦ φόδον γινομένη τῇ Ψυχῇ. 

ε Χειροτονήσαντες δὲ αὑτοῖς κατ᾿ 'Ex»r 
πρεσδυτέρους, προσευξάμενοε μετὰ νηστειῶν, -: 
ἔθεντο αὑτοὺς τῷ Kupltp εἰς ὅν πεπιστεύχεισαν , 


Ὅρα ὅτι xat οἱ περὶ Παῦλον καὶ Βαρνάδαν :- 
σχόπων εἶχον ἀξίαν, ἐξ ὧν ἐχειροτόνουν οὐ ji: 
διαχόνους ἀλλὰ xal πρεσδυτέρους. Καὶ ὁὀπίτω! 


D ἐσημειωσάμην, ὅτι μετὰ νηστειῶν xa εὐχῶν Es. 


οἱ μαθηταὶ τὰς χειροτονίας "ἔστ, pe (eo 3a. δὲ xal τοῦτ 
ὅτι εἰς Μίλητον ἐχειροτονήθησαν ο περὶ Bacoif: 
xat Παῦλον" καὶ ἐξ αὑτῆς ἐξελθόντες, εὐηγγελίσεν 
τὰς μέχρι τῆς Πισιδία: πόλεις, καὶ ὅσας ἄλλα; 
λόγος ἐσήμανε τέως: " ἄλλο δὲ ἀντίγραφον εὗρον fr 
ἀντὶ Μιλήτου ᾿Αὐτιόχειαν, ὃ χαὶ πιθανώτερόν PI 
μᾶλλον ἐφάνη. 
ΚΕΦΑΛ. IE'. 

t Καίτινες κατελθόντες ἀπὸ τῆς Ἰουξαία:, i53: 
σχον τοὺ; ἀδελφούς * Ὅτι ἐὰν μὴ περιτμηθττετ 
ἔθει τοῦ Μωῦϊτέως, οὐ δυνήσεσθε σωϑῆναι. » 

Ὅτι ἐὰν μὴ περιτέμνησθε τῷ ἔθει Μωϊτέωι 
οὗ δύνασθε σωθῆναι. Σημειωτέον ὅτι ἔθος χαλεὶῖ- 


C ἔννομον πρόσταγμα d Γραφή" οὐδὲ γὰρ ἀγράτυ; 


ἀλλ᾽ ἐγγράφως καὶ τοῦτο εἶπε Μωῦσῇς " ἣ τάχα χ: 
διὰ τοῦτο ἐλύθη ἀπὸ τῶν ἀποστόλων τοῦτο, ὡς ξβΞ᾿ 
ὃν χαὶ οὐχ ὡς νόμιμον * πλὴν τοῦτο δεῖ χαταχριτ: 
χῶς 4 εἰπεῖν, ὅτι οὐδὲ τὰ τῆς Ἔ χχλη σίας ἔθη Dj 
παραχαράττειν. 

€ Ἐξανέστησαν δέ τινες τῶν ἀπὸ τῆς αἰἱρέσιν 
τῶν Φαρισαίων πεπιστευχότες, λέγοντες, Gc ἃ 
περιτέμνειν αὑτοὺς, παραγγέλλειν τε τηρεῖν s 
νόμον Μωῦτέως. » 

Οὐχ οἱ ἀπὸ ἐθνῶν πιστοὶ, ἀλλ᾽ ol ἀπὸ Ἰουδ: 
ἀπήτουν τοὺς πιστοὺς περιτέμνεσθαι,, χαὶ τὰ fu 
τοῦ νόμου σαρχιχὰ ποιεῖν" οὗς, ὡς ἔτι τὰ τοῦ vé 
τοῦ παλαιοῦ φρονοῦντας, χαὶ εἰς ἰδίαν χαύχπ 
θέλοντας περιτεμεῖν τοὺς πιστοὺς, οὖχκ ἀπεδέξτα 


D οἱ μαθηταί * xalzot χαὶ αὐτοὶ ἐχ περιτομῖῦ,ς ὄντες" » 


γὰρ τὸ ἴδιον θέλημα ἐζήτουν στῆσαι, ἀλλὰ τὸ τὰ 
νωφελὲς τοῦ χόσμου. Σημειωτέον δὲ ὅτι alpeur 
ἦσαν οἱ Φαρισαῖοι " καὶ ὅτι τὸ τῶν αἱρετιχῶν ὄνομ 
xai πρὸ τῶν Χριστιανῶν, τοῖς οὖκ ὀρθῶς φρονοὺπ 
ἐπετίθετο. 

t Συνήχθησαν δὲ οἱ ἀπόστολοι καὶ ol πρεσθύτερ 
ἰδεῖν περὶ τοῦ λόγου τούτον. » 

Πάλιν καὶ ἔνθεν ἐπιστοχάσασθαι,, ὅτι ἄλλην τιν 
ἀξίαν ἐπαναθδαίνουσαν τοὺς πρεσδυτέρους εἶχον ei! 
ἀπόστολυι" διὸ οὐ συμπεριέλαδον αὐτοὺς xol; πρεσῦι 
πέροις χρινῷ ὀνόματι πάντας σημᾶναι. 

P Cor 


£0. 4 Cod. X puri 
pl. rec. m, in mam. 
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« Πολλῆς δὲ ζητήσεως γενομένης. » 

Ὅτι τοὺς περὶ δογμάτων λόγους μετὰ πολλῆς 
ζητήσεως ἐποιοῦντο οἱ πάλαι πιστοὶ, xal μετὰ πολ- 
Ans σπουδῆς " xal ὅτι τοσοῦτον ἣν αὐτοῖς ὠφεληθῆναι 
διὰ λόγων τ, ὅτι οὐχ ἀκώχνησαν οἱ ἀπὸ ᾿Αντιοχεία: 
πέμψαι εἰς Ἱερουσαλὴμ χαὶ ἐρωτῆσαι τὸ ἀμφιθδαλ- 
λόμενον * χαΐίτοι μὴ πρωτοτύπως περὶ θεότητος f) 
τῆς τοῦ Υἱοῦ οἰχονομιχῆς 5 σαρχώσεως f| περὶ τοῦ 
Πνεύματος, ἣ ἀγγέλων, f) ἀρχῶν, ἢ οὐρανοῦ, ἣ ἄλλου ! 
τοιούτου ζητηθέντος ", ἀλλὰ περιτομῆς, μέρους 
ἐλαχίστου τῶν ἀσχημόνων τοῦ σώματος τοῦ ἀνθρώ- 
του * ἤδεισαν γὰρ ὅτι ἰῶτα ἕν ἢ μία κεραία τοῦ vó- 
μου πνευματιχῇς ἔγεμεν (sic) ἐμφάσεως " καὶ 
ἐδειλίαταν οἱ ἐν ᾿᾿Αντιοχείᾳ μαθηταὶ αὐθεντῆῇσαι * 
ἀλλὰ τοσοῦτον ἐφρόντιζον καὶ τῶν δοχούντων Ψιλῶν 
εἶναι ζητημάτων, ὅτι δὴ * οἱ μὲν ἀπὸ ᾿Αντιοχείας 
ἀπέστειλαν Βαρνάδαν xoi Παῦλον ἑἐρωτήσοντας τ 
τοὺς ἐν Ἱεροσολύμοις " οἱ δὲ ἀπὸ Ἱερηουταλὴμ μαθη- 
ταὶ τοὺς περὶ Ἰούδαν χαὶ Σίλαν ἔπεμψαν μετὰ τῶν 
ἐδίων γραμμάτων εἰς ᾿Αντιόχε!αν. 

« Καὶ οὐδὲν διέχρινε μεταξὺ ἡμῶν τε xal αὐτῶν, 
τῇ πίστει χαθαρίσας τὰς χαρδίας αὐτῶν. » 

Οὐδεμία, φησὶ, διαφορὰ πιστῶν " εἴτε Ἰουδαζοί εἰ- 
σιν, εἴτε Ἕλληνες, ὅπου à πίστις χαθαρισμὸν ποιεῖ 
τῶν ἁμαρτιῶν τῶν ἀπὸ τῆς χαρδίας ἐξιόντων. Οὖ- 
τος δὲ ὁ χαθαριτμὸς ἔοιχε περιτομῇ ^ καὶ ἀντὶ τῆς ἐν 
σαρχὶ περιτομῆς δίδοται fj ἐν Πνεύματι περιτομὴ, 
χαθαρίζουσα τῇ πίστει τῇ εἰς Χριστὸν τὰ χρυπτά’ 
οὕτω δὲ οὐχ ἦν χοινωφελὴς f) σαρχικὴ περιτομὴ, 


ὅτι μόνῳ τῷ ἄῤῥενι ἐδόθη " οὐδὲν δὲ τῶν ἀληθινῶν C 


προσώπων συστέλλεται" ἐν γὰρ τῇ ἀληθ[ιν]ῇ πίστει 
οὐχ ἕνι ἄῤῥεν xal θῆλυ" οὐχ Ev Ἕλλην ἣ Báp6a- 
ρος 7" ἀλλὰ πάντες ἕν ἐσμεν. 


« Νῦν οὖν τί πειράζετε τὸν Θεὸν, ἐπιθεῖναι ζυγὸν 
ἐπὶ τὸν τράχηλον τῶν μαθητῶν. » 

Οὐχοῦν εἰ ζυγὸς ὁ νόμος, δεῖ τῷ προφήτῃ πειθαρ- 
χεῖν λέγοντι * ᾿Αποῤῥίψωμεν ἀφ᾽ ἡμῶν τὸν ζυγὸν 
αὐτῶν * τὰ σαρχιχὰ τοῦ νόμου λέγων ἡμᾶς &xosel- 
σασθαι, τουτέστι τοῦ φυλάττειν τὸν νόμον Μωῦσέως, 
ὅπερ ἦν δυσχερέστατον, Δύναμις γὰρ ὑπάρχει τῆς 
ἁμαρτίας, xa0& φησιν ὁ θεσπέσιος Παῦλος" λέγει 
γὰρ ἐν τῇ πρὸς Κορινθίους Ἐπιστολῇ᾽ Τὸ γὰρ κέν- 
τρον τοῦ θαγάτου ἡ ἁμαρτία" ἡ δὲ δύναμις τῆς 
ἁμαρτίας ὁ νόμος. KaX τοῦτο τὸ χωρίον ἐξηγούμενος 
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A  V&Rs. 7. « Cum autem magna conquisitio fleret. » 


Nempe cum magna conquisitione et magna dili- 
gentia de dugmatibus decernebant veteres fideles ; 
adeoque sua interesse arbitrabantur, ut non dubita- 
veriut Antiocheni mittere in Jerusalem ad inquiren- 
dum de controversis ; quamvis non de divinitate, aut 
de Filii incarnatione, aut de Spiritu sancto, aut de 
angelis, aut de principatibus, aut de caelo, aut de 
hujusmodi esset inquirendum, sed de circumcisione, 
id est, de minima parte pudendorum corporis hu- 
mani; non enim eos latebat íeta unum aut unum 
legis apicem multo spirituali sensu esse refertum. 
Meluebant Antiocheni discipuli temere se gerere ; 
sicque de dubiis, etiam iis quae minima esse vide- 
bautur, sollicite curabart,ut ab Antiochia Hieroso- 


B lymam miseript Barnabam et Paulum ad inquiren- 


dum ; discipuli autem qui erant in Jerusalem Judain 
et Silam cum suis litteris Autiochiam remiserint, 


V£ns. 9. « Et nihil discrevit inter nos et illos, 
fide purificaus corda eorum. » 

Nulla, inquit, fidelium discretio, sive Judi sint 
sive Gr:eci, cum fides peccata ex cordibus excuntia 
purificet. Qu: purificatio circumcisioni similis erat ; 
sed pro carnali circumcisione, datur circumcisio 
spiritualis occulta peccata fide in Christum purifi- 
cans. Non autem omnibus utilis erat carnalis cir- 
cumcisio , qux solis masculis daretur : nunc vero 
nullus excluditur, nam in vera fide non est mascu- 
lus neque femina , non est Grzcus πος Barbarus, 
sed omnes unum sumus. 


Vgas. 10. « Nunc ergo quid tentatis Deum, im- 
ponere jugum super cervices discipulorum? » 

Quod si jugum lex, prophet: obediendum dicenti : 
Projiciamus a nobis jugum ipsorum * ; quibus verbis 
Dos monet ut carnalia legis a nobis projiciamus, 
id est, legis Mosaica» observantiam plus zquo dilli- 
cilem. Virtus enim peccali est, ut ait divinus Pau- 
lus ad Corinthios : Stinulus mortis peccatum est, 
virtus vero peccali lez ὃ. quem locum intarpretaus 
sanctissimus Joannes Constantinopolitanus episco- 
pus : « Quomodo, inquit, virtus peccati lez ? quia 


ὁ ἀγιώτατος Ἰωάννης ὁ Κωνσταντίνου πόλεως ἐπί. D mortis stimulus. peccatum, majorque in eo morti 


σχοπος οὕτω φησί’ « Πῶς δύναμις τῆς ἁμαρτίας 
ὁ γόμος ; ? ὅτι μὲν γὰρ κέγτρον τοῦ θανάτου ἡ 
ἁμαρτία, καὶ χαλεπωτέραν χαὶ ἐν αὐτῇ τὴν ἰσχὺν 
οὕτως * ἔχει, δῆλον " πῶς δὲ καὶ ταύτης δύναμις ὁ 
νόμος; Ὅτι χωρὶς αὐτοῦ ἀσθενὴς ἦν, πραττομένη μὲν, 
οὗ δυναμένη δὲ οὕτως χαταδιχάσαι * τὸ μὲν γὰρ xa- 
xbv ἐγίνετο" σαφῶς δὲ οὐχ ἐδείχνυτο οὕτως " ὥστε 
οὐ μιχρὸν εἰσήνεγχεν ὁ νόμος τὸ καὶ γνωρίσαι τὴν 
ἁμαρτίαν μᾶλλον, καὶ ἐπιτεῖναι τὴν χόλασιν, Εἰ δὲ 


* gal. ιν, 5, * I Cor. xv, 56. 


28 ES 


- 


* C. C. οἰχονομιασχῆς. 


J C. C. θῆλυ * οὐχ ἕνι δοῦλος ἣ ἐλεύθερος. 


vis, quod evidens est ; sed quomodo ejus virtus lex? 
nisl quia sine lege iufirmum erat, comimnissum qui- 
dem, sed non dijudicatum. Peccatum enim commit- 
tebatur, sed non satis manifeste declarabatur; unde 
non modicum effecit lex, peccatum manifestius de- 
clarando, peenamque statuendo; sed si reprimere 
volens, illud magis noxium effecit, culpandus non 
est medicus, sed is qui medicina male utitur ; siqui- 
dem ipsa Christi praesentia Judzos magis oneravil ; 


τινος ἄλλου.  * C. C. «θούτος, "C.C. 


4 
eal x C. C. οὗτος. 
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unde tamen eam non culpamus, magis autem wmi- À βουλόμενος χωλῦσαι, χαλεπωτεραν ἐποίησεν, 


ramur; eos vero majori odio prosequemur, qui ex 
quo salvari oportuisset, damnum passi sunt : quia 


. legem illam qua peccatum non potuit domare, Chri- 
- $us totam implevit, quin peccato servierit. » 
. θαυμασόμεθα " ἐχείνους δὲ καὶ μειζόνως μιτήσομεν, βλαθέντας * δι’ ὧν ὠφελεῖσθαι ἔδει" ὅτι γὰρ oj 


παρὰ τὸν ἰατρὸν τὸ ἔγχλημα, ἀλλὰ παρὰ τὸν χαχι 
τῷ φαρμάχῳ χρησάμενον " ἐπεὶ xat ἡ παρουσία 7 
Χριστοῦ μᾶλλον ἐύάρησε τοὺς Ἰουδαίους * ἀλλ᾽. 
διὰ τοῦτο αὑτῇ ἐγχαλέσομεν " ἀλλὰ ταύτην μὲν x 


γόμος οὗτος τὴν ἁμαρτίαν ἐδυνάμωσεν, ὁ Χριστὸς αὐτὸν ἐπλήρωσεν ἅπαντα, xal ἁμαρτίας ἑἐχτὸς Tv. 


« Quod neque postres nostri, neque nos portare 
potuimus? » 

Notandum est carnalia precepta observatu diffi- 
cilia non esse omnibus imponenda, ut puta duram 
jejunationem, nuditatem et silentium, nisi quis 
sponte sua ea sibi imperet, quz, etsi difficiliora 
sint, non tamen impossibilia, el a multis reipsa ob- 


« Ὃν οὔτε ol πατέρες ἡμῶν, οὔτε ἡμεῖς 0042215 
βαστάσαι: 

Σημειωτέον ὅτι τὰ δισχατόρθωτα ἐπιτάγματα 7 
σαρχὸς οὐ δεῖ ἐπιχλᾷν τισιν * οἷον &xpav νηστεί:ν 
γυμνότητα, ἣ σιωπήν εἰ μὴ γέ τις ταῦτα lavo 
ἐπιτάξει" εἰ γὰρ καὶ δυσχερῆ, ἀλλὰ μὴν οὐχ xx: 
όρθωτα, ἀλλὰ xal γενόμενα ὑπὸ πολλῶν xai τιν 


servantur. Gratia namque Domini Jesu credimus p μενα " ἀλλὰ διὰ τῆς χάριτος τοῦ Κυρίου Ἶησοῦ z 


salvari, sicut dictum est : Gratia salvi facti estis *. 
Itaque lex eos olim salvos fecit qui legis omnia iin- 
plebant, nunc autem Cliristi gratia per fidem et 
absque legis observatione nos facit salvos. 


Yzgns. 25. « Placuit nobis collectis in unum. » 

Notandum est neque Jacobum neque Petrum esse 
ausos, quanquam esse bonum judicarent, siue omni 
Ecclesia aliquid de circumcisione statuere : quem- 
admodum nec universi statuissent, nisi coguovis- 
seut videri Spiritui sancto, cujus auctoritatem sua 
epistole przemittunt, dicentes : Visum est Spiritui 


-sancto ei nobis, Baruab:e et Paulo. qui animas suas 


yroprer Domini nomen tradiderunt : tanti erant 
illi ut a discipulis inagni fuerint dicti. 


Vgns. 32. « Judas autem et Silas, et ipsi cum es- 
sent propleta, verbo plurimo consolati sunt fra- 
. Ares, et confirmaverunt. » 

Ecce et ipsi prophetze erant : lex enim nova, non 


"autem sola lex vetus multos habuit prophetas. 


"VEns. 38. « Paulus autem rogabat eum (ut qui 
discessisset ab eis de Pamphylio, et nou isset cum 


eis in opus) nou debere recipi. » 


Notandum opus esse pradlatorum ἃ se illuminatos 
visitare, utruin in. fide sint sani, an claudicent, et 
eos emendare. 


"Vgns. 39. « Facta est autem dissensiu, ita ut dis- 
cederent ab inviceim., ? 


Propter cauteriatam habentes conscientiam, pau- 
cis dicendum pro apostolis Barnaba et Paulo defen- 
deudis, qui sic inter se, ut dicitur, dissenserunt, ut 
ab invicem discederent. Marcum quidem eos relin- 
quendo deliquisse constabat : quem ut emendaret, 
iratus est Paulus, eumque aJ tempus contristare 
voluit, quatenus veniret ad penitentiam, atque ^: 
posterum sua voluntati non iudulgeret , sev - 


* Rom. 11,.24; Ephes. 1}, 8. 


ἃ C. C. βλέποντας, b C.C. ἑαυτῷ ταῦτα 


στεύομεν σωθῆναι" ὅμοιον τοῦ, Χάρεεί ἐστε ccce 
σμένοι" ὥστε οὖν πάλαι μὲν οἱ νόμοι € τοὺς τὰν 
διαφυλάττοντας τὰ εἰρημένα τῷ νόμῳ ἔσωζε, νὺν 
ἡ χάρις τοῦ Κυρίου, xai δίχα τῆς τοῦ νόμου zip 
φυλαχῖς, διὰ τῆς πίστεως σώξεε. 

« Ἔδοξεν ἡμῖν γενομένοις ὁλοθυμαδόν. » 

Σημειωτέον ὅτι οὖτς Ἰάχωδος οὔτε Πέτρο; ἑτῶ 
μῆσαν, χαίτοι χρίναντες αὑτὸ χαλὸν εἶναι, δίχα s: 


σῆς τῆς Ἐχχλησίας δογματίσαι τὰ περὶ τῆς περ! 


pre d: ὅπουγε οὔτε πάντες ηὐθέντησαν, ti; 
ἐπείσθησαν ὅτι τοῦτο δοχεῖ xal τῷ ἀγίῳ Πνεύμας 
οὗ xai προέταξαν τὴν αὐθεντείαν ἐν τῇ ἐπιστολῇ : 
πόντες " "Εδοξε τῷ ἁγίῳ Πγεύματεε καὶ ἡμῖν͵ Bz; 
νάῤᾳ χαὶ Παύλῳ, ἀνθρώποις παραδεδωχόσι 1 c: 


C χὰς αὐτῶν ὑπὲρ τοῦ ὀνόματος τοῦ Κυρίου " «rius: 


τοι ἧσαν οὗτοι, ὅτι ἐμαρτυρήθησαν ὑπὸ τῶν pali: 
μεγάλοι εἶναι. 

« Ἰούδας τε χαὶ Σίλας, χαὶ αὗτοὶ προφῆται ὄντ; 
διὰ λόγου πολλοῦ παρεχάλεσαν τοὺς ἀδελτοὺς, rn 
ἐπεστήριξαν. » 

Ἰδοὺ xai οὗτοι προφῆται Ἦσαν" σημειωτέοι ἡ 
ὅτι χαὶ ἡ νέα διδασχαλία ἔσχε προφῆτας πολλοὺ;, t 
μόνον ἡ Παλαιὰ Γραφῇ. 

« Παῦλος δὲ ἐξίου, τὸν ἀποστάντα ἀπ᾽ ojü 
ἀπὸ Παμφυλίας, χαὶ μὴ συνελθόντα αὐὑτοξ; εἰς : 
ἔργον, μὴ συμπαραλαμθάνειν τοῦτον. » 

Σημειωτέον ὅτι ἔργον τῶν ἡγουμένων mepipr 
ζεσθαι τοὺς ὑπ᾽ αὐτῶν φωτισθέντας - μῆπως ὦ 
οὐχ ὑγιαίνουσι τῇ πίστει, ἀλλὰ χωλεύουσι" xal V 
αὐτοὺς διορθωθῆναι. 

. ε« Ἐγένετο οὖν παροξυσμὸς, ὥστε ἀποχωρισθξε 
αὐτοὺς ἀπ᾽ ἀλλήλων. ») 

Διὰ τοὺς χεχαυτηριασμένους τὴν αυνεέδησιν, ὁ 
διὰ συντόμου ἀπολογητέον περὶ τῶν ἀποστῶω 
Βαρνάθα xai Παύλου * ot ἐπὶ τοσοῦτον ἐ πέτειναν τὶ 
φιλονειχίαν, ὅτι xal ἐχωρίσθησαν, φησέν. Ὁ Μάρε 
ἔδοξεν ἡμαριηχέναι ἀπολιπὼν αὑτούς - ὁ iow 
πρὸς τὸ σωφρονισθῆναι αὐτὸν ὠργίζετο, καὶ 6o 

ν πρὸς ὀλί' ἵνα. αἰσθόμενος ἐχεῖν 
fon, x YT * τῷ μὴ ποιεῖν 


C àuoti 
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θέλημα τὸ ἑαυτοῦ, ἀλλὰ παρὰ τὴν ἑαυτοῦ θέλησιν A sterii operibus, prztermissa voluntate, inhzreret : 


ἀχολουθεῖν πρὸς τὸ ἔργον τῆς διαχονίας" οὕτως: 


ἐποίησε xai ἐπὶ τοῦ Κορινθίου * ἐχδαλὼν αὐτὸν τῆς 
Ἐχχλησίας, xal αὐτὸς ὑπὲρ αὐτοῦ παραχαλῶν, 
ἡνίκα μετεμελήθη" οὕτως οὖν f ἤθελε xat τὸν Mápxov 
δαμάσαι, Ὃ.δὲ Βαρνάδας ἀπλούστερος ὧν, συνεχώ- 
βησεν αὑτῷ μᾶλλον καὶ δίχα ἐχπλήξεως δ τὸ ἀμάρ- 
vna * ὃν ὁ Παῦλος παρεχάλει λέγων, μὴ οὕτως ὡς 
ἔτυχε τὸν δραπετεύσαντα τῆς συνοδίας προσλαδεῖν, 
ἀλλ᾽ ἀπαστραφῖναι αὐτὸν, διότι οὐκ αὐταὺς ἐνύδρισε 
τοῦτο ποιήσας, ἀλλὰ τῆς διαχονίας χαταφρονήσας, 
τὸν Θεὸν ἐξουδένωσε. Τούτῳ οὖν τῷ αχοπῷ ἀντέλεγεν 
ὁ [Παῦλος τῷ Βαρνάδᾳ * ἀμέλει οὐδὲ ὠργίζετο, ἀλλὰ 
ταρεχάλει αὐτὸν, ὥς φησιν ἡ Γραφή" IlavJoc δὲ 
ἠξίου * οὐκοῦν ὁ μὲν Βαρνάδας χρηστότητα εἶχε πρὸς 
τοὺς ὑπηκόους ἕτοιμον, ὁ δὲ Παῦλος ἀποτομίαν, πρὸς 
χαιρὸν ἀποδιδοὺς τοὺς χαταφρονητὰς τῷ διαθόλῳ εἰς 
ὄλεθρον τῆς σαρχὸς, ἵνα μεταμεληθῶσιν. Οὐχοῦν 
ἀμφότεροι κατὰ τὸν οἰχεῖον σχοπὸν χαλῶς ἔπραξαν" 
ἀπεχωρίσθησαν δὲ χαὶ διὰ τοῦτο ἀπ᾽ ἀλλήλων᾽ ἐπείπερ 
οὐχ ἦσαν μιᾶς ἕξεως ἀμφότεροι" καὶ ἠδύνατο χαὶ οὔ- 
τως, διὰ τῆς ἄγαν ἀνεξιχαχίας μὴ θέλων χρίνειν ἄλ- 
λον, δυσωπῆσαι τοὺς πιστούς" xal ὁ Παῦλος διὰ τοῦ 
ἐπιστατιχοῦ ἑαυτοῦ xal ζηλοτυπιχοῦ, σῶσαι xal σω- 
φρονίσαι τοὺς ἀμελεῖς * οὕτω γὰρ διδάσχει λέγων" 
"Ελεγξον, ἐπιτίμησον, &apaxáAscor * οὖχ ὡς μὴ 
δυνάμενοι δὲ φέρειν ἀλλήλων τὰ ἐλαττώματα ἀπέστη- 
σαν" ὅπουγε πολὺν συνέζησαν χρόνον, συγχαμόντες 
ἀλλήλοις xaX συγχινδυνεύοντες * ἀλλ᾽ ἵνα μή τις τὸ 
ἀνώμαλον τῆς αὐτῶν ὁρῶν b πολιτείας σχανδαλισθῇ 
πρὸς ἕνα, ἣ τὸν Παῦλον ὀργίλον xaXov, f) τὸν Bap- 
νάθαν χαταφρονητὴν xai ἑαυτοῦ γινόμενον" μὴ 
θέλοντα δὲ τοὺς ἁμαρτάνοντας ἐπιστομίζειν, ἀλλὰ 
παρορῶντα τοὺς τῆς ἑαυτῶν ἀμελοῦντας σωτηρίας" 
ἐθνιχοῖς μάλιστα μέλλοντες εὐαγγελίζεσθαι, τοῖς 
μηδεμίαν ἔχουσι διάχρισιν χαλρῦ xaX χαχοῦ " xal 
πολλάχις ἐχ τοῦ διαφόρου τῆς αὐτῶν πολιτείας, ὡς 
ἀσύμφωνον ἐχόντων ἕξιν, ἀσύμφωνον xol τὸ παρ᾽ 


αὐτῶν εὐαγγελιζόμενον μυστήριον ὑποπτεύοντες εἶναι" ὅπερ μᾶλλον ὑπονοήσαντες, 


liaud aliter in Corinthium se gessit , eum ab Eecle- 
sia separans el ipse pro 60 precatus , posteaquam 
penitentiam egisset; sic quoque Marcum domare 
volebat. Barnabas autem, cum simplicior essc, 
peceatum absque poena ei condonavit; quem Paa- 
lus rogabat, dicens non oportere ita temere euim re- 
cipere qui se ab eorum societate subiraxerst, sed 
repellere, eo quod non eos injuria affecissct sic fa- 
ciens, sed.Deum, despecto ministerio, contempsis- 
set. Ea de causa Baruabz Paulus restitit; nec ira- 
scebatur, sed rogabat eum, ut dicit Scriptura : Pau- 
lus autem rogabat. Barnabas igitur magis ad nan- 
suetudinem erat pronus, Paulus autem ad severita- 
tem, peccatores ad tempus diabolo tradens in inte- 


B ritum carnis ut ad penitentiam venirent. Uterque 


igitur pro fine intento recte fecit; discesserunt au- 
tem ab invicem, propterea quod non ejusdem erant 
sententiz ambo. Qui propter nimiam patientiaim ne- 
minem volebat judicare, is potuit fideles persuasio- 
ne flectere; Paulus vero sua vigilantia et suo zelo 
peccatores emendare : sicque ipse docet, dicens : 
Argue, increpa, obsecra *. Non vero ab invicem dis- 
cesserunt idcirco quia non poterant alter alterius 
ferre vitia, qui diu simul vixerant, laboraverant, 
periculis interfuerant; sed ne quis, videns diversam 
eorum agendi rationem, in alterutro scandalízare- 
tur, sive Paulum iracundum dicens, sive Barnabam 
sui immemorem, utpote peccantes non reprehendeu- 
tem, sed eos despicientein qui propriam salutem 
contemnebant : quod tunc przsertim erat metuen- 
dum cum ad gentes mox essent ituri, qua non ha- 
bentes quo bonum a malo discernerent, sepe, ob 
eorum diversam agendi rationeimn e diversa senten- 
tia ortam, diversum quoque esse mysterium ab illis 
przedicatum suspicarentur. Hoc przvidentes, ab invi- 
ceni discesserunt, eo inodo rati melius implendum 
esse ministerium. . 

ἀπέστησαν ἀπ 


ἀλλήλων * οὕτως εὖ ἔχειν χρίναντες πρὸς τὴν τοῦ λόγον διαχονίαν. 


ΚΕΦΑΛ. Iq. 


« Καὶ λαδὼν περιέτεμεν αὐτὸν, » x. τ. à. 
Τὴν αἰτίαν εἰπὼν 5v ἣν 1 περιέτεμς τὸν Τιμόθεον 


CAP. XVI. 


VgRs. 9. « Et assumens circumcidit eum, » eic. 
Dicens Paulus quam ob causam Timotheum cir- 


ὁ Παῦλος, ἐξέφυγε τὰ τῶν μεμψιμοίρων ] ἐγχλήματα" D cumncidit, crimina querulorum effugit ; ilius, inquit, 


'"Jovéaíac πιστῆς ἀπὸ Ἰουδαίων φησί" σημειωτέον 
6i ὅτι τοτοῦτον ἦταν Ἰουδαῖοι τοῦ νόμου χαταφρο-. 
νήσαντες, ὅτι xal Ἕλλησιν ἐγαμοῦντο, χαὶ Ἑλλη- 
νίδας ἐγάμουν. 

« Ὡς δὲ διεπορεύοντο τὰς πόλεις, παρεδίδουν αὖ- 
sol; φυλάσσειν τὰ δόγματα τὰ χεχριμένα ὑπὸ τῶν 
ἀποστόλων χαὶ πρεσδυτέρων τῶν ἐν ᾿Ιεροσολύμοις. » 

Δόγματα k λέγει, o0 τὸ τῆς ἐνσάρχου οἰχονομίας 
μυστῆριον " ὅπερ χηρύσσων ἔλεγε᾽ Μηδ’ ἂν ἐγὼ f) 
&Lloc τις, ἣ dyyeAoc ἐξ οὐρανοῦ εὐαγγε.ἱίσηται 


* ἢ Tim. 1v, 9. 


vulieris Judew fidelis, id est ex Judaeis. Obser- 
vandumn est autem Judaeos ita legis contemptores 
fuisse factos, ut cum Graecis connubia jungerent. 


VEns. ὁ. « Cum autem pertransirent civitates, 
tradebant eis custodire dogmata, quai erant decreta 
ab apostolis et presbyteris qui erant Hierosolymis. » 

Dogmata dicens, non lox uitur de mysterio divinae 
incarnationis, de quo dixerat : Si ego, aut quivis 
alius, aut angelus d. calo- evangelisaverit wobis pra:- 


MS. C.C. om.ópgov. *C.C. ἧς. 16. 6, μεμψιμύρων. & C. C. δόγμ. 
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terquam | accepistis, ne. credatis * ; sed loquitur de À ὑμῖν παρ᾽ ὃ παρελάδετε, μεταπεισθῆτε. ᾿Αλλὰ si 


non servanda circumcisione , aut aliis quz iu lege 
erant, et e contra de abstinentia ab idolothytis, a 
sanguine, a suffocalis et. a fornicatione; hzc enim 
fuerant visa Spiritui sancto et decreta a discipulis 
qui erant Hierosolymis, et conürmata, et sancita, el 
ab Antiochenis recepta. 


Vxns. 7, 8. « Et non permisit eos Spiritus Jesu. 
Cum asutem periransissent Mysiam , descenderunt 
Troadem. » 

Notandum est nihil ex proprio sensu fecisse apo- 
stolos, sed Spiritus sancti impulsu fecisse aut non 
fecisse. Itaque non sine periculo vituperaretur quod 
ab apostolis agebatur, neque temere investigaretur 


περὶ τοῦ μὴ φυλάττεσθαι τὴν περιτομὴν, xal ὅπ 
τούτοις ὅμοια, ἃ ἐν τῷ vópap v^ dXX τὸ ἀπέχεσθε 
εἰδωλοθύτων, καὶ αἵματος, καὶ πνιχτοῦ,, καὶ m 
νείας" ταῦτα γὰρ fjv δόξαντα τῷ ἁγίῳ Πνεύματι, zi 
θεσπισθέντα διὰ τῶν ἐν Ἱεροσολύμοις μαθητῶν, nil 
βεδαιωθέντα, καὶ χρατυνθέντα, καὶ δεχθέντα διὰ" 
τῶν ἐν ᾿Αντιοχείᾳ. 

« Καὶ οὐχ εἴασεν αὐτοὺς τὸ Πνεῦμα ησοῦ " z25- 
ελθόντες δὲ τὴν Μυσίαν, κατέδησαν εἰς Τρωάδα." 


Σημειωτέον ὅτι οὐδὲν ἐποίουν ἰδέᾳ αὐθεντίς 5 d 
ἀπόστολοι" ἀλλὰ πάντα ἃ ἐποίουν, ὃ πὸ τοῦ Πνεύμε- 
τος νυττόμενοι ἐποίουν, Tj οὖκ ἐποίουν" ὥστε οὖν vit 
ἀχΐίνδυνον μέμφεσθαι τὰ ὑπὸ τῶν ἀποστόλων nwi- 


quod ἃ sancto Spiritu precipiebatur; nequaquam n μενα, ἣ πολυπραγμονεῖν τὰ ὑπὸ τοῦ Πνεύματος ἀ- 


igitur est inquirendum cur Spiritus Paulo nou per- 
miserit in Ásia praedicare. 

Vans. 9. « Et visio per noctem Paulo ostensa est. 
Vir Macedo quidam erat stans, et deprecans eum et 
dicens : Trausiene in Macedoniani, adjuva nos. » 

Non jam per angelum, ut Philippus, ut Cornelius, 
monetur : sed quid? in visione apparet ei aliquid 
humani, non jam divini : ubi enim facile est per- 
suadere, humanum; ubi autem non nisi per vim 
multam, divinum : quoniam ergo ad priedicandum 
incitandus esset , somnium ei tantummodo mitti- 
tur; non enim predicare non tulisset; in eum fl- 
nem revelat Spiritus sanctus, sicut et alibi ad Pe- 
trum : Pergens, inquit, descende  : facilia enim non 
faciebat Spiritus, sed satis erat somuium. Quacum- 
que somnia utilitatem et pietatem prz se ferunt, iis 
parere oportet ; illiusmodi enim tantum in Scriptura 
referuntur. 

Vgas. 11. « Navigantes autem a Troade, recto 
cursu venimus Samotliraciam; et sequenti die Nea- 
polim. » 

Cum Paulo in omnibus illis civitatibus una erat 
Lucas : siquidem seipsum comprehendit cum dicit : 
Quesivimus, recto cursu venimus. 


VzBs. 15. « Die autem Sabbatorum egressi su- 
nuts foras urbem juxta flumen, ubi videbatur ora- 
lio esse. » 


τυπούμενα. οὗ δεῖ οὖν ζητεῖν, διατέ ἄρα οὐκ knispes 
τὸ Πνεῦμα τῷ Παύλῳ χηρύξαε ἐν 'Aaíq. 

ι Καὶ ὅραμα διὰ νυχτὸς ὥφθη τῷ Baule" ἀν 
Μαχεδών τις ἦν ἑστὼς, xul mapaxaes αὐτὸν ri 
λέγων " Διαδὰς εἰς Μαχεδονέαν, βοήθησον ἡ μὲν.» 

Οὐχέτι (15) 6v ἀγγέλου καθάπερ Φέλιππος, καθά. 
περ Κορνήλιος" ἀλλὰ τί; δι᾽ ὁράματος φαΐνεται αὐτῷ 
λοιπὸν ἀνθρωπινώτερον, οὐχέτι θειότερον " ἔνθα γὰρ 
εὔχολον τὸ πεισθῆναι, ἀνθρωπεντότερον * ἔνθα & 
πολλῇ βίᾳ, θειότερον" ἐπειδὴ γὰρ κηρύξαι μὲν it 
γετο, μόνον εἰς τοῦτο ὄναρ φαίνεται αὐτῷ" μὴ xrpx 
ξαι δὲ οὐκ ἂν ἠνέσχετο᾽ εἰς τοῦτο Πνεῦμα ἅγιον ἀπ᾿ 
χαλύπτει" οὕτω χαὶ ἐκεῖ τῷ Πέτρῳ, ᾿Α»αστὰς xza- 
τάθηθιε" οὗ γὰρ δὴ καὶ τὰ εὔχολαι τὸ Πνεῦμα cipré 
ζετο, ἀλλ᾽ ἤρχει xal ὄναρ. 

Ὅσα ἐστὶ χοινωφελῇ ὀράματα καὶ θεοσ:βεῦς 
ἐχόμενα, τούτοις δεῖ πειθαρχεῖν * ταῦτα γὰρ καὶ ἐν" 
εγράφησαν μύνα ἐν τῇ Γοαφῆ. 

« ᾿Αναχθέντες οὖν ἀπὸ Τρωάδος, εὐθυδρομ σαμεν 
εἰς Σχμοθράχην, τῇ δὲ ἐπιούσῃ εἰς Νεάπολιν. » 


Σημειωτέον ὅτι σὺν τῷ Παύλῳ ἣν ἐν ταὶς πόλια 
ταύταις ὁ Aouxdg * ὡς ἐξ ὧν καὶ τὸ πρόσωπον E 
τοῦ συμποριλαμθάνει, λέγων" "EZntücapsr, εὐδι 
δρομήσαμεν. 

« Τῇ τε ἡμέρᾳ τῶν Σαδδάτων ἐξήλθομεν ἔξω τὸς 
πόλεως παρὰ ποταμὸν, o9 ἑἐνομέξετο προσευχὴ" 
εἶναι. » 


Juzta flumen ubi videbatur oratio esse. Quia non Ὦ Παρὸ ποταμὸν οὗ ἐνομίζετο προσευχὴ, (si) c 


erat ibi synagoga propter paucitatem, jaxta flumen, 
extra orbem, clam pii congregabantur. 


Vans. 14. « Εἰ quedam mulier nomine Lydia, 
purpuraria civitatis Thyatirenorum, colens Deum, 
andivit. » ' 

Netandum przcedere catecheses , et, postquam 
auditores verbum receperint, subsequi baptismum. 


ὁ Galat 1, 8. ᾿ Act. χ, 20. 
ἢ χρατυῦ. xa δεχθ. διὰ add. rec. im. 5 


(18) Cod. Coiel. Τοῦ Xo. ἰόντα hzc [ 
nosire edit. IX, 950. 


ναι" μᾶλλον μὴ οὔσης ἐχεῖ συναγωγῆς διὰ τὸ σπάνων, 
παρὰ τὸν ποταμὸν ἕξω τῆς πόλεως λάθρα συνήγοντο 
οἱ ὄτθεν θεοσεθδεῖς. 

« Καί τις γυνὴ ὀνέματι Λυδία, πορφυρόπωλις si 
λεως θυατείρων, σεθομένη τὸν Θεὸν, ἤχουεν. » 


Σημειωτέον ὅτι δεῖ πρῶτον τὰς χατηχέσεις γίνε- 
afa: καὶ ὅταν δέξωνται τὸν λόγον οἱ ἀχούοντες, τότε 
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ἐπιφέρειν xal «b βάπτισμα. El δέ τις τολμήσειεν A Sel si quis audeat. dicere: Eece quem vult Deus 


εἰπεῖν, ὅτι Ἰδοὺ ὃν βούλεται ὁ Θεὸς σώζει" ὃν γὰρ 
θέλει ἐλεεῖ " χαὶ οὗ θέλει, διανοίγει τὴν καρδίαν" ὡς 
ζητῶν αὐτῷ τὴν αἰτίαν περιάψαι τοῦ σώζεσθαι ἡμᾶς 
ἣ μὴ σώξεσθαι" ἵνα αἴτιον εἶναι τὸν Θεὸν φήσωσιν. 
Ὅρα γὰρ, φησὶ, πῶς διήνοιξε τὴν καρδίαν τῆς Av- 
δίας " πρὸς ὃν δεῖ εἰπεῖν" "Epevrüze τὰς Γραφάς" 
ὁ γὰρ μὴ ἐρευνῶν οὐχ εὑρίσχει τὸ ζητούμενον. Τὶ 
οὖν φαμεν Θεοῦ χάριτι, ὃ ἐπὶ τοῦ Κορνηλίου ἐλέχθη ; 
ὅτι ἐχείνοις ἀνοΐγει θύραν ὁ Θεὸς τοῖς θεοσεδῶς μὲν 
ζῶσι, πλανωμένοις δὲ περὶ τὴν πίστιν, διὰ τὴν πα- 
τροπαράδοτον χαχοπιστίαν᾽ ἰδοὺ γὰρ xax αὐτὴ ἔσεδε 
μὲν τὸν Θεὸν, ἡγνόει δὲ τὸ πῶς δεῖ σωθῆναι, ὅπερ αὐτῇ 
ὁ Κύριος ἀνεπλήοωσε διὰ τῆς ἀληθοῦς διδασχαλίας" 
ὡς τὸ ῥητόν φῆσι " Σεδομένη τὸν Θεόν. "Ex δὲ τοῦ 


ἐγαντίου, ὅταν ὁ Θεὸς οὐχ ἀνοίγῃ καρδίαν τινὸς, διὰ Β 


τοῦτο οὐχ ἀνοίγει, ἐπεὶ P. ἄθεός ἐστι, xal εἰς μάτην 
δέχεται τοὺς λόγους " x&v γὰρ δι᾽ ἐναργῶν 4 ἀποδεί- 
ξεων συστήσῃ τις τὸν θεῖον λόγον, ὥσπερ καὶ οἱ 
ἀπόστολοι διὰ σημείων χαὶ τεράτων ᾿" ἀλλ᾽ οὖν δου- 
λεύειν θέλων τοῖς ἑαυτοῦ πάθεσι καὶ * χακίᾳ, ἀπο- 
τρέπεται τὸν λόγον" αὑτὸς ἑαυτῷ αἴτιος γενόμενος 5" 
οὐδέποτε γὰρ ὁ Θεὸς συνεργεῖ τινι εἰς καχόν * ἀλλ᾽ 


ealvum facit; cujus enim vult miseretur, et cujus 
vult cor aperit; quia in Deum causam vult referre 
cur salvemur aut non salvemur; si ad. id per(icien- 
dum dicat : Vide quomodo cor Lydia aperuerit ; 
illi respendendum : Serutamini Scripturas *; qui 
enim non scrutatur, quxsitum nou invenit. (juo- 
modo igitur Dei gratie tribuimus quod de Cornelio 
dicitur ? Quia Deus portam iis aperit qui piam vitam 
Jeguit, sed cirea fidem, ob errorem a patribus tra- 
ditum, errant. Ecce enim Lydia quoque Deui co- 
lebat, sed uesciebat quomodo salvari oporteat, quod 
Dominus per veram doctrinam in ea. perfecte ope- 
ratus est : dicitur colens Deum. Econtra, δὶ cujus 
Deus cor non aperit, ideo non aperit, quia impius est 
et frustra verba audit : quamvis enim validissimis 
argumentis, ut apostoli signis et prodigiis Dei ver- 
bum econfirmares, suis cupiditatibus, sua perversitati 
servire volens, verbum repellet, sibi ipsi causa 
factus, nunquam enim Deus in malum adjutori es!, 
sed in bonum, propter suam bonitatem ; unumquem- 
que autem post suas cupiditates ire sinit ; unusquis- 
que, prout vult, vivit, 


εἰς μὲν τὰ χαλὰ διὰ τὴν αὐτοῦ φιλαγαθίαν συνευδοχεῖ" ἐπὶ δὲ χαχῶν, συγχωρεῖ πορεύεαθαι Éxactov ἐν 


τοῖς ἐπιθυμήσασιν αὐτοῦ" πρὸς ὃ οὖν θέλει τις t ζῇ. 

« Αὕτη χαταχολουθοῦσα τῷ Παύλῳ καὶ ἡμῖν, 
ἔχραξε λέγουσα, Οὗτο: οἱ ἄνθρωποι δοῦλοι τοῦ Θεοῦ 
τοῦ ὑψίστου εἰσὶν, οἴτινες χαταγγέλλουσιν ὑμῖν ὁδὸν 
αωτηοίας. » 

Τὸ τῆς Πυθοῦς πνεῦμα μαντείας ἐποίει " διὰ δὲ 
ποὔτο Πύθωνος πνεῦμα ἐκαλεῖτο" ἐπειδὴ ἡ Πυθία κ, 
fot ὁ ἐν τῇ Πυθίᾳ δαίμων, ᾿Απόλλων Υ χαλούμενος, 
ἐμαντεύετο" xal πάτα τοὺς ἀνθρώπους, λέγων αὐ- 
τοῖς τὰ γεγενημένα " οὐδὲν γὰρ f» δυσχερὲς τῷ δαί- 
μονι ἐδεῖν τὰ γενόμενα ἐν Ῥώμῃ σήμερον, καὶ εὖ- 
θὺς ἀπαγγεῖλαι αὐτά" ὃ χαὶ ἐποίησε τῷ Κροίσῳ, 
ἧτοι τοῖς ὑπὲρ αὐτοῦ μαντενομένοις, ἡνίχα ἐπείρα- 
(ev αὐτὸν ὁ Kpolco; διὰ τῶν εἰς τὴν Πυθίαν ὄντων, 
τί ποιεῖ σήμερον ὁ Κροῖσος ; Καὶ ἀκόπως ὁρῶν τὰ ἐν 
Λυδίᾳ, ἤρχετο εὐθὺς ἐν τῇ Πυθίᾳ, καὶ ἀπήγγελλεν x 
αὐτοῖς * ἔλεγεν οὖν περὶ τῶν παρελθόντων εὐχερῶς. 
Πολλάχις δὲ χαὶ περὶ τῶν μελλόντων ἔλεγε στοχα- 
σμῷ, ὥσπερ τοῦ Küpou, ὁρῶν αὐτοῦ τὴν ἀρχιχὴν 
ἕξιν, καὶ τὴν μεγαλοφυῖαν Ex παιδός * οὐδὲν οὖν δυσ- 


ἕεκμε. 17. «ΠῚ subsecuta Paulum et nos, clama- 
bat dicens : Isti homines servi Dei excelsi suut, 
qui annuntiant vobis viam salatis. » 


Pythonisse spiritus divinabat, et ideo spirilus 
Pythonis dicebatur ; Pythia ergo, aut dzemon ille, 
Apollo dictus, qui in illa erat, divinabat et homi- 
nes decipiebat, preterita illis aperiens; non enim 
dzwoni difficile erat videre qu» Roma hodie flebant, 
et ea statim aperire, quod pro Creeso fecit aut pro 
lis qui de eo eonsulebant, quando Croesus per eos 
qui apud Pythiam erant, quiesivit : Quid nunc facit 
Crassus? Absque difficultate in Lydia cernens que 
flebant, statim. in Pythiam veniens eis nuntiavit ; 
facile igitur de preteritis loquebatur. Sepe etiam 
de futuris per conjecturam locutas est, quemadmo- 
dum de Cyro, quem ἃ pueritia strenuum et domi- 
nationis cupidum videbat ; non enim dxmoni, cuin 
sit incorporeus, difficile erat videre longinqua , et 


χερὲς τῷ δαίμονι ἀσωμάτῳ ὄντι ὁρᾷν τὰ πόῤῥω D homines decipere in quibus eum consulebant. Alio- 


ὄντα, xal ἀπατᾶν τοὺς ἀνθρώπους ἐν ofc ἐζήτουν 
μαντεύεσθαι" ὅπουγε ὡς ἐπὶ τὸ πλεῖστον περὶ τῶν 
παρελθόντων ἣ ὄντων ἐρωτῶσιν οἱ ἀφερέπονοι, χαὶ 
πάντα ὡς ἐὰν Y παραστῇ ποιοῦντες, ἐρωτῶντες περὶ 
ἀπολλομένων * πραγμάτων ἣ περὶ ἀπόντων *" Apa ζῇ 
ὁ ὧν ἐν τῇδε τῇ πόλει ἀπόδημος ; Ὅ, ὡς εἶπον, eO- 
χόλον 8 ἦν εἰπεῖν τῷ δσίμονι, ἣ δι᾽ ἀνδρὸς ἢ διὰ γυ- 
ναιχὴς δι᾽ αὐτῶν λαλῶν ἀμέλει γοῦν xal ἕως νῦν 
τινες τοὺς δαιμονῶντας. ἐν τῷ χαιρῷ χαθ᾽ ὅν b ἐπι- 

* Joan. v, ὅ9. 


» C. C. ἐπειδή. « C. €. ἐναργῶν. τ C. C. χαὶ τῇς . C. C. γινόμενος. * C. C. τις θέλει. 
M & C. C. ἀπήγγειλεν. ΣΟ. C. ἐὰν αὐτοῖς. * C. C. ἀπολλοιμμένων. 


We, 59$. C. ᾿Απόλλων ὁ. 
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quin de przteritis plerumque aut de presentibus 
quzeroügt homines morz impatientes, qui omnia ut 
menti occurrunt, faciunt, qu:erentes de perditis aut 
de absentibus, nt exempli gratia : Vivitur qui in 
tali urbe advena est ? quod, ut dixi, dicere d:emoni 
facile erat, sive per virum, sive per mulierem, in 
eis, scilicet, loquendo ; usque modo quidam (entant 
dzmoniacos interrogare eo tempore quo a dsemoni- 
bus vexantur : quod est impium. — Notandum 


" (C. C. 
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autem est. Christum per dzmones quos credebant A τίθενται τοῖς ἀνθρώποις, πειρῶνται ἐπε, 


gentes, frisse predicatum ; nam testimonium 3po- 
stolis rerbibebant quod servi erant Dei, et quod 
salutaris eerum erat przedicatio, e& quod Deus erat 
Jesus, non mere homo, quandoquidem δος erat 
Sile et Pauli przedicatio; quod pugnat contra Ne- 
storianos et Paulianistas. Postquam autem sape- 
numero testatus erat demon apostolorum przdica- 
tionein esse salutarem, tunc ejecit eum Paulus, ad 
ostendendum credentibus in eum eo fortiores esse 
quoslibet fideles, se quoque potestatem habere dz- 
monem, ut sibi subjectum, sive manere sinendi sive 
ejiciendi. Vide autem quantum valuerint Christi 
servorum verba , siquidem simul ac jusseraut, 
exibant daemones. 


Vegas. 25. « Procipientes custodi ut diligenter cu- 
stodiret eos. » 

« Cum cognoscerent eorum virtutem, seipsos fe- 
fellerunt dicentes : Tuto eos custodit ; sed et ipsi 
testiabantur eos esse ignobiles, sed magnos quos- 
dam viros potestatem habentes faciendi per Domi- 
pum quacunque vellent, 

Vgns. 95. « Media autem nocte, Paulus et Si- 
las orantes, laudabant Deum: et audiebant eos 
qui in custodia erant. » 

« Psalmistam secuti dicentem : Media nocte sur- 
gebam ad confitendum tibi 3.» 


Vrgns. 29, 50. « Petitoque lumine introgressus 
est : et tremefactus procidit Paulo et Sil: ad pe- 
des. Et producens eos foras ait : Domini, quid me 
oportet ficere ut salvus fiam ?» 

linc quoque videre est quam libera sit (des in 
hominibus. Ecce enim post tantum pavorem solus 
custos carceris credidit : cum tamen potius debuis- 
sent ad (idem ferri qui erant in custodia, quippe qui 
prodigium magis erant experti, et ferreas manicas 
Subito perruptas videraut ; sed quia vecordes erant, 
in praesenti fuerunt territi, commotis carceris fun- 
damentis et apertis januis; contemptores autem Dei, 
post tantum signum, nescierunt quid fuerit factum, 
adeo ut nec carceris custodi, nec cuivis alteri locuti 


ὅπερ ἐστὶν ἄθεον. Σημειωτέον δὲ ὅτι x 
δαιμόνων οἷς ἐπίστευον οἱ Ἕλληνες ix 
Χριστός * xai αὐτῶν διαμαρτυρουμένων 
των, ὅτι οἱ ἀπόστολοι δοῦλοί εἶσι τοῦ Oc 
τῆριόν ἐστι τὸ παρ᾽ αὐτῶν κήρυγμα" x 
ὁ Ἰησοῦς, οὐ ψιλὸς ἄνθρωπος " τοῦτο v. 
χήρυγμα τῶν περὶ Σίλαν χαὶ Παῦλον" 
χατὰ Νεστοριανῶν xai Παυλιανιστῶν. "( 
ἐμαρτύρατο πολλάχις ὁ δαίμων, ὅτι τὸ xfj 
ἀποστόλων σώξει τότε χαὶ ὁ Παυλος &££6. 
ἵνα δείξῃ τοῖς d αὐτὸν (sic) πιστεύουσιν͵ 
ρότερος αὐτοῦ ἣν € πᾶς πιστὸς, καὶ ἕξοι 
ὡς ὑποταγέντα αὐτῷ τὸν δχίμονα συγχωρῖ 
xai ἀπολῦσαι ὄρα δὲ πῶς ἐνήργησε τὰ 


B δούλων ὁ λόγος " ὅτι εὐθὺς ἅμα τῇ χελεύσε 


δαιμόνια ἐξήει. 

« Παραγγείλαντες τῷ δεσμοφύλακι ἄσφα 
αὐτούς. ν 

Ὥστε οὖν εἰδότες αὐτῶν τὴν δύναμεν 
τοὺυν ἑαυτοὺς λέγοντες, ὅτι ἀτραλῶς αὖτ 
xai ἐμαρτύρουν χαὶ αὐτοὶ, ὅτι οὐχ ἧσαν « 
ἄνθρωποι, ἀλλὰ μεγάλοι τινὲς, &Eouclc 
ποιεῖν ὃ θέλουσι διὰ τοῦ Κυρίου. 

« Κατὰ δὲ τὸ μεσονύχτιον Παῦλος xa X 
εὐχόμενοι ὕμνουν τὸν Θεόν * ἐπηχροῶντο i 
δέσμιοι. » 

Τῷ Ῥαλμῳδῷ πειθόμενοι λέγοντι " Me 
ἐξεγειρόμην, τοῦ éCouoAoryetecOal co 
τοῦτο. ; 

« Αἰτήσας δὲ φῶτα εἰσεπήδησε, χαὶ ἕν: 
νόμενος προσέπεσε τῷ Παύλῳ χαὶ τῷ 
προαγαγὼν αὐτοὺ; ἕξω, εἶπε * Κύριοι, 
ποιεῖ, ἵνα σωθῶ;: » 

Πάλιν ἔνθεν ἔστι στοχάσασθαι τὸ abceE 
τῶν ἀνθρώπων πίστεως. Ἰδοὺ γὰρ τοσούτ' 
νου φόδου μόνος ὁ δεσμοφύλαξ ἐπίστευσε - 
ἔδει μάλιστα τοὺς δεσμώτας ἴ χινηθῆναι 
πιστεῦσαι" ὅπου γε xal πλείονος ἐπειράσι 
θαυματουργία: " ἄφνω τὰς σιδηρᾶς αὑτῶν 
δας ἑωραχότες διαῤῥηχθείσας 5- ἀλλ᾽ ἡλίθ' 
πρὸς μὲν τὸ παρὸν ἐδειλίασαν, τῶν θεμι! 
φρουρᾶς ἀναχινηθέντων χαὶ τῶν θυρῶν ἀνεῃ 
καταφρονηταὶ δὲ ὄντες τοῦ θεοῦ, μετὰ τ 


fuerint de tanto timore; cum certe eos oportuissel ἃ f) τοσοῦτον ἐπελάθοντο τοῦ γεγονότος, ὥστε 


carceris custode aut a Paulo causam audire pro- 
digii, et multoties ex pietate corde compungi. Ar- 
bitror autem ego aliquid tale factum fuisse in in- 
ferno, cum Dominus noster Jesus Cliristus, Dei 
Verbum, huc descendit gustata aliquantisper morte. 
Comnmota sunt. fundamenta terre, et universorum 
soluta sunt vincula; quique Salvatori obviam ive- 
runt et iu eum. crediderunt, omnes salvi facti sunt, 
sicul carceris custos ct domus ejus; quicunque 
autem eum non invocaverunt, neaue studuerunt (d 


* Psal. cxvini, 62. 


* C. C. τὸ γάρ, 4C, C.* 
^ C. C. ἄλλο. 


Ansa τῷ δεσμοφύλαχι ἢ ἄλλῳ b τινὶ τὸν 
φόδον * ἣ γὰρ ἂν ἤμελλον ὑπὸ τοῦ δεσμος 
ὑπὸ τῶν περὶ Παῦλον ἀχοῦσαι τὸ αἴτιον τῇς 
ουργίας, καὶ πολλάχις κατανυγῆναι εἰς θε 
Ἡγοῦμαι δὲ χαΐ τι τοιοῦτον γεγενῆσθαι χα 
κατὰ τὸν χαιρὸν ἐχεῖνον χαθ᾽ ὃν χατῆλθεν 
ἡμῶν Ἰησοῦς Υριστὸς, ὁ τοῦ θεοῦ Λόγος x. 
ὀλίγον τοῦ θανάτου γευσάμενος " καὶ ἐσεία 
θεμέλια τῆς γῆς, καὶ πάντων τὰ δεαμὰ i 

« μὲν προσέδραμον τῷ Σωτῆρι xal 


^" 


. δεσμότας, — |! 
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σαν εἰς αὐτὸν, ἐσώθησαν, ὡς ὁ δεσμοφύλαξ xai ol A incredibili miraculo investigare, ii omnes in inferno 


αὐτοῦ * ὅσοι δὲ ἀποπροσεποιήσαντοὶ xal οὐχ ávt- 
ἐποιήσαντο j τοῦ πολυπραγμονῆσαι τὸ παράδοξον τοῦ 
θαύματος, οὗτοι ἔμειναν πάλιν ἐν ᾷδου“ ὥσπερ γὰρ 
οἱ περὶ Παῦλον ἐξῆλθον ἀπολυθέντες ἕω k ἀπὸ τῇς 
φυλαχῇς, οὕτω καὶ ὁ Χριστὸς ἔννυχος ! πρωΐας ἀνελ- 
θὼν ἀπὸ τοῦ ἄδου͵" xal ἀπολυθεὶς, (οὐ γὰρ fjv 5 αὐτὸν 
εἰχὸς, Θεὸν ὄντα, χρατεῖσθαι ὑπὸ τοῦ θανάτου), ἀν- 
ἔστη, χαὶ συντυχὼν τοῖς πιστοῖς αὐτοῦ μαθηταῖς, 
καὶ ταῖς περὶ Μαρίαν γυναιξὶν ἐν πρώτοις, χαὶ πα- 
paxalécag αὑτοὺς xal παραθαρσύνας πρὸς τὴν πί- 
στιν, xat λέγων * Θαρσεῖτε, ἀνελήφθη εἰς οὐρανοὺς, 
ἐνδημήσας πρὸς τὸν Πατέρα ἑαυτηῦ τὸν Θεόν " οὕτω 
γὰρ xaX οἱ περὶ Σίλαν ἐξελθόντες ἀπὸ τοῦ δεσμωτη- 
plou, xaX συντυχόντες ταῖς περὶ Λυδίαν, xat τοῖς 


remanserunt. Quemadmodum Paulus, solutis vin- 
culis, mane e carcere exivit, ita Christus summo 
mane ex iuferno revertens et solutus , non enim 
decebat eum, utpote Deuin, morte superari, sur- 
rexit, οἱ fidelibus discipulis guis, et Marize primum 
apparens, eos consolatus est, et confirinavit in fide, 
el dicens : Fortes estote, assumptus est in cc- 
lum , ad Deum Patrem suum se recipieus. Similiter 
Paulus et Silas e carcere exeuntes , et Lydia fratri- 
busque visis, profecti sunt. Notandum est autem si- 
ne fide in Christum impossibile esse salvum fieri, 
nec castum, nec humilem , nec mausuetum, nec 
$i quem dicas quamcunque virtutem , secundum 
pseudophilosophos et Judzeos amplectentem. 


πιστοῖς ἀδελφοῖς, ἀπεδήμησαν. Σημειωτέον δὲ ὅτι ἄνευ τοῦ πιστεῦσαι εἰς τὸν Ἰησοῦν, ἀδύνατον σωθῆ- 
ναι" χἂν σώφρων τις T, χἂν χενόδοξος 5, χἂν πραῦς, xàv εἴτι δήποτε ἕτερον Ρ εἴπῃς ἀρετῆς ἐχόμενον 4, 


διὰ τοὺς ψευδοφιλοσόφους χαὶ τοὺς Ἰουδαίους. 


« Καὶ ἐλάλησαν αὐτῷ τὸν λόγον τοῦ Κυρίον, σὺν B. Vins. 52. « Et locuti sunt ei verbum Domini, cum 


πᾶσι τοῖς ἐν τῇ οἰχίᾳ αὐτοῦ. » 

Ἰδοὺ πάλιν καὶ ὧδε προλαμδάνει ἡ χατήχησις 
«b βάπτισμα’ διὰ τὸν τέλειον ἄνδρα, “Ἕλληνα ὄντα 
xaX ἔξω ἔχοντα, οὐχ ὀφεῦλει βαπτίζειν τις, ἐν ᾧ μὴ 
δύναται ἀχοῦσαι λόγον χατηχητιχὸν χαὶ χαταδέξα- 
σθαι, μάλιστα εἰ μηδέποτε ἐμυήθη λόγων θείων" 
βλέπε δὲ ὅτι διὰ τὴν ἀνάγχην εὐθὺς μετὰ τὴν χατ- 
ἦχησιν ἐπηχολούθησε τὸ βάπτισμα * δέος γὰρ ἦν, μὴ 
διωχθέντος τοῦ δυναμένου βαπτίσαι, μείνῃ ἀμέτο- 
χος τῆς Cue ὁ βουλόμενο;, διὰ τὸ μὴ εἶναι τὸν 
«οὔτο ποιοῦντα. 

« Ἐξελθόντες δὲ Ex τῆς φυλαχῆῇς εἰσῆλθον πρὸς 
τὴν Λυδίαν * xat ἰδόντες τοὺς ἀδελφοὺς, παρεχάλεσαν 
αὐτοὺς, καὶ ἐξῆλθον. » 


"OQ πόσην εἶχον ἀτυφίαν xal ἀγάπην! ὅτι οὐχ C 


ἄλλως ἠνέσχοντο ἐχδημῆσαι, xal ταῦτα παρὰ τῶν 
στρατηγῶν χατασπευδόμενοι, εἰ μὴ εἰσῆλθον πρὸς 
τὴν εὐτελῆ γυναῖχα xai τοὺς λοιποὺς, οὗς xai ἀδελ- 
φοὺς ἐχάλουν, καὶ συνετάξαντο αὐτοῖς τ. 


ΚΕΦΑΛ. 1Ζ'. 


« Ζηλώσαντες δὲ Ἰουδαῖοι, xai προσλαδόμενοι 
τῶν ἀγοραίων ἄνδρας τινὰς πονηροὺς, καὶ ὀχλοποιή- 
σαντες, ἐθορύδουν τὴν πόλιν. » 

Διττοῦ ὄντος τοῦ ζήλου, τὸν χείρονα ἐπετήδευον 
Ἰουδαῖοι " ζῆλον οὖν ὧδε τὸν φθόνον χαλεξ, 

« Καὶ οὗτοι πάντες ἀπέναντι τῶν δογμάτων Καί- 
capo; πράσσουσι, βασιλέα ἕτερον λέγοντες εἶναι, 
Ἰησοῦν. Ἑτάραξαν δὲ τὸν ὄχλον χαὶ τοὺ; πολιτάρ- 
χᾶς ἀχούοντας ταῦτα. ) 

Οὕτω μὲν 5 xai οἱ τούτων πατέρες χατηγόρουν 
τοῦ Ἰησοῦ, λέγοντες ὅτι βασιλέα ἑαυτὸν χαλεῖ " πλὴν 
ἐχεῖνοι, χἂν εἶχόν τινα χατὰ τὸ φαινόμενον εὐαπά- 
τῆτον λόγον, διότι ἔζη ὁ χατηγορούμενος, οὗτοι ! 
ποίαν εἶχον ἀποφυγὴν τοῦ ψεύδους, λέγοντες, ὅτι 
Ἰησοῦν καταγγέλλουσι * βασιλέα, τὸν κατ᾽ αὐτοὺς 


| C. C. ἀπεπρ. | C. Ο. ἀντεποίησαν. 


k C, C. ἕωθεν. 


omnibus qui erant in domo ejus. » 

Ecce bic etiam catechesis baptismum pr:cedit ; 
itaque virum Gentile, quantumvis perfectum, nemo 
debet baptizare, si non potuit catechesim audire, 
prasertim si nondum divinis verbis fuerit initiatus. 
Vide autem, propter necessitatem, baptismum $/a— 
tim catechesi succedentem; metuendum namque 
eral ne, cum eum persequerentur qui baptizare 
poterat, vitam expers maneret, "baptizari volens, 
non autem habens baptizantem. 


Vgns. 40. « Exeuntes autem de carcere, intro- 
ierunt ad Lydiam : εἰ visis fratribus consolati sunt 
608, et profecti sunt. » 

O quanta eis erat modestia et charitas 1 Qui 
proficisci noluerunt,. licet a magistratibus dimissi, 
quin introissent ad ignobilem mulierem et ad alios 
quos fratres appellabant, et se eis pares effecis- 
sent. 


CAP. XVII. 


Vgns. 15. « Zelantes autem Judzi, assunmentes- 
que de vulgo viros quosdam malos, et turbo facta, 
concitaverunt civitatem. » 

Duplex zelus : pejorem sequuntur Judei ; nam 
hic pro invidia zelus dicitur. 

Vgns. 7, 8. « Hi omnes contra decreta Cesaris 
faciunt, regem alium dicentes esse Jesum. Concita- 
verunt autem plebem et principes civitatis audientes 


D hiec. » 


Eodem modo Jesum patres eorum criminabantur, 
dicentes eum se regem facere ; qui saltem vide- 
bantur probabiliter decipi, eo quod viveret crimina- 
tus ; istis autem quodnam falsitatis effugium, cum 
dicunt istum przdicari regem, quem ipsi occide- 
runt ? Vivens quidem sane erat, sed non apparebat; 


! C. ( Κύριος ἕννυχον. 


» (C. C. ἐξ ἄδου. 
5 ]n marg. abscissa leg. add. rec. m. σ' Évvuy put ἀνελθ’ τὸ τοῦ ἄδου xal τολυθεὶς οὐ γὰρ ἦν. Himc defe- 


ctum supplevimus. “ €. C. χαὶ ἀχενόδ. 


P C. C. δήποτε οὖν ἕτερον. 


4 C. C. ἐχόμενον ἀρετῆς, "fr C. C. 


αὐτούς. * C. C. μέ. 1 C. C. οὗτοι δέ. * C. C. χαταγγέλλωσι, 
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nec propter eum. enr timerent , habebant reges A αποθανόντα' ἦτοι ζῶντα μὲν, οὗ φαινόμενον δέ 


terra, euin. non. videntes omnino : deliria igitur 
cerininationes. Verumtamen nosse credendi sunt 
apostoli, eum, scilicet, etsi non appareret, reipsa 
regem esse, cujus regni non erit finis. 


Vas. 10, 11. « Qui cum venissent, in synagegam 
Judzorum introierunt. Hi autem erant nobiliores 
eorum qui sunt Thessalonica. » 

Huc augebot Judaos, sicut. supra dictum est : 
mulierum | nobiliorum magna multitudo, Ditiotes 
enim mulieres secum habere volebant ad lacrum 
ex eis capiendum, quando avariti: et sul ipsorum 
amor, seu potius daemon, eos tenebat ; unde satis- 
factione accepta Jasonem et c:eteros dimiserunt. 


« Qui susceperunt verbum, cum omni aviditate, 
quotidie scrutantes Scripturas, si hzec ita se babe- 
yent. » 

Non ut increduli investigabant , siquidem jamjam 
credideraut, sed ut ignari antiqux:e prophetarum do- 
ctriuz : vel potius eo magis credebant quod, Scriptu. 
Tas scrulantes, veterum prophetarum dictis consen- 
Üre incarnationis Domini circumstantias viderent. 


Vens. 14. « Statimque tunc. Paulum. dimiserunt 
fratres ut iret usque ad mare : Silas autem et Ti- 
moiheus remanserunt ibi. » 

Paulo eniin plus quam aliis adlizerebant, quia ipse 
erat dux verbi, ut supra manifeste declaratum est : 
nam ex Lystris gentiles eum vocabant Mercurium, 
quía ipse, inquit, erat duz verbi ; quo autem minus 
reinisse ageret, eo magis eum oderant Judzi. 


VEns. 16. « Paulus autem cum Athenis eos expe- 
claret, incitabatur spiritus ejus in ipso, videns ido- 
lolatri:e deditam civitatem. » 

Contrisiabatur videns idololatri: deditam civita- 
tem, et incitabatur ad loquendum ad eos, nec se 
continere poterat ; sed disputabat cum iis qui apud 
Athenienses sapientes esse videbantur, in primis 
vero cum Epicureis, qui omnia esse fortuita conten- 
debant ; in quos presertiin orationem intendebat, 
dicens, pos!quaim unum Deum esse omnjbus colen- 
dum przedicaverat : Dans omnibus vitam et inspiratio- 
nem,definiens statula tempora, et tlerminos habitatie- 
nis eorum, sic ostendens Deum omnibus providere. 


Vgns. 20.« Genus ergo cum simus Dei, non debemus 
esiimare auro, aut argento, aut lapidi, sculpturs 
artis et cogitationis hominis, divinum esse simil 


** Act, xvi, 95. 


Y C. C. ἣν αὐτοῖς. * C. C. χερδάνιησιν. Y! 
ὁρῶν οὐσαν. € €. C. αυζητέσης. $7 ] 


οὗ οὐδέποτε εἶχον οἱ ἐπὶ γῆς βασιλεῖς qo6nir: 
ὁρῶντες αὐτὸν ὅλω; φαινόμενον " λῆρος οὖν τὸ 
αὐτῶν κατηγορούμενα " ἀλλ᾽ ὡς ἔοιχε τὸ ἀληβὲ 
pócsovtec ἔδεισαν " ὅτι εἰ καὶ ἀφανὴς fv ", à 
ὄντως βασιλεὺς ἦν" καὶ τῆς βασιλείας αὐτοὶ 
ἔσται céAoc. 

« Οἵἴτινες παραγενόμενος, εἰς τὴν συναγωγὴ 
Ἰουδαίων ἀπήεσαν. Οὗτοι δὲ ἦσαν δὐγενέστερι 
ἐν Θεσσαλονίχῃ. » . 

Τοῦτο γὰρ ἔδακνε τοὺς "Ioubatouc καθὼς xai i 
φησί " Γυναιχῶν τὰ τῶν πρώτων πιῆθος οὐκ 
γον ἤθελον γὰρ ἔχειν μεθ᾽ ἑαυτῶν τὰς πλουσί: 
ναῖχας, (vq χερδαίνωσιν x. ἐξ αὐτῶν᾽ xal yàp. 
φιλοχρηματίας καὶ αὐταρεσχείας ἔρως ἤτοι & 


B ἐπεῖχεν αὐτούς 3* διὸ καὶ λαδόντες χρήματα à 


σαν τὸν Ἰάσωνα xai τοὺς λοιπούς. 

« Οἴτινες ἐδέξαντο τὸν λόγον μετὰ πάσης 1 
μίας, καθ᾽ ἡμέραν ἀναχρίνοντες τὰς Γραφὰς, : 
ταῦτα οὕτως. ) 

Οὐχ ὡς ἄπιστοι ἀνεζήτουν * ἤδη γὰρ ἦσαν 
στευχότες" ἀλλ᾽ ὡς ἄμοιροι τῆς τῶν παλαιὼν 
φητῶν παραδόσεω: ὅπουγε μᾶλλον διὰ τοῦτ 
στότεροι ἐγίνοντο, ἐρευνῶντες τὰς Γραφὰς, x: 
pisxovceg τοῖς τῶν παλαιῶν προφητῶν λόγοις 
ἀδοντα τὰ περὶ τῆς ἐνσάρχα * τοὺ Kupioo olxoy 
πράγματα. 

« Εὐθέως δὲ τόν τε Παῦλον ἐξαπέστειλαν οἱ 
qot πορεύεσθαι ὡς ἐπὶ τὴν θάλασσαν " ὑπέμενό 
τε Σίλας χαὶ ὁ Τιμόθεος ἐκεῖ. » 

Τῷ γὰρ Παύλῳ ἐνεῖχον μᾶλλον ἥπερ τοῖς ἄλ 
διότι αὐτὸς ἣν ὁ τοῦ λόγου χαθηγητῆς" ὡς xal 
τοῦτο σαφῶς ἐδηλώθη * ot τε ἀπὸ τῶν ἐθνῶν E 
ὅτροις ἃ ἐχάλουν αὐτὸν Ἑρμῆν " Αὐτὸς γὰρ 
ἡγούμενος τοῦ Aórov, φησῖν * ὅσῳ δὲ αὐτὸς οἱ 
εδίδου, τοσοῦτον ἐγένετο τὸ κατ᾽ αὐτοῦ παρὰ 
Ἰουδαίων usos. 

€ Ἐν δὲ ταῖς ᾿Αθήναις ἐχδεχομένου αὐτοὺ, 
Παύλου, παρωξύνετο τὸ πνεῦμα αὐτοῦ iva 
θεωροῦντος χατείδωλον οὖσαν τὴν πόλιν. » 

Ἐλυπεῖτο ὁρῶν b χατείδωλον τὴν πόλιν καὶ 
ηρεθίξετο λαλεῖν πρὸς αὐτοὺς, καὶ οὐκ ἠδύνατο 
τερεῖν ἐπὶ τούτῳ ἀλλὰ xal συζητήσεις 6 ἐπι 
μετὰ τῶν δοχούντων εἶναι παρὰ τοῖς "Aürv 
σοφῶν, μάλιστα μετὰ τῶν Ἐπιχουρείων, τῶν à 
νόητα λεγόντων εἶναι τὰ πάντα " πρὸς οὖς μά; 
τὸν λόγον ἀποτεινόμενος, ἐν τῇ αὐτοῦ 4d διδασχι 
μετὰ τὸ χηρύξαι τὸ σέδειν ἕνα Θεὸν τοῖς κἄσι 
οἷς φησι" Αὐτὸς διδοὺς πᾶσε ξωὴν καὶ xm 

óplcac προστεταγμένους καιροὺς, καὶ τὰς 
θεσίας τῆς κατοικίας αὑτῶν, δεικνὺς τοῦ Θεοῦ 
πρόνοιαν. 

« Γένος οὖν ὑπάρχοντες τοῦ Θεοῦ, οὐχ ὀφεῶι 
wanitsty, χρυσῷ ") ἣ MO», χαράγματι 

xai &yi "που, τὸ Θεῖον | 
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γμβίωσα: ὅτι οὐ δύναται νοῦς ἀνθρώπου xaxa)a-  Α Docet non posse mentem hominis Dsum, sicuti 


τὸν Θεὸν, ὡς ἔστι φύσει ** xal τοὺς λέγοντες f 
ωπόμορφον τὸ Θεῖον, δεῖ ἐπιστομίζειν ἐχ τῶν 
εἰμένων ῥητῶν᾽ εἰ γὰρ δύναται ἄνθρωπος πλά- 
ἣ γλύψαι, ἣ γράψαι ἄνθρωπον, ἦτοι ἀνθρώπου 
292, ἣ ἄλλου οἱουδηποτοῦν ἐπὶ γῆς ραινομένου 
'α ἐχτυπῶσαι " οὐδενὶ δὲ Éorxe τῶν χειροποιήτων 
ὃς, κατὰ τὸ εἰρημένον τῷ ᾿Αποστόλῳ͵ ἄρα ἀπε- 
ἄφον, ἀχατάληπτον, ἀνείδεον, ἀσώματον, ἄδη- 
$ Θεῖον μήτε ἀνθρώπου μορφῇ fj ἄλλο (sic) 5 τινὶ 
ἧς εἰχὸς γὰρ τοὺς Ἕλληνας μὴ μόνον τὰ ἀν- 
τόμορφα ξόανα €t6civ, ἀλλὰ xal τοὺς ἀλλοίας 
«bh μορφῆς ὡς θεοὺς, οἷον, ἴδεις i, χαὶ αἴλού- 
, xai πιθήχους d, xal ἄλλα τούτοις παρα- 
"nu. 


ralura est, comprehendere ; hisque verbis oportet 
eis os occludere qui divinum in hominis formas esse 
dicunt. Si eniua potest bomo fingere, vel sculpere 
vel delineare sive bominem, sive bominis imagi- 
nem, vel cujuscunque rei terrenz similitudinem de- 
pingere, nulli tamen hominum operi similis Deus, 
juxta Apogjoli diclum, nimirum  incircumscriptum, 
inceipreheusibile, absque figura , incorporeum, 
invisibile esse divinum, ncc hominis forme, nec 
cuivis rei esse simile :liquet autem Grxcos non 
solum simulacra hominum adorasse, sed diversa 
figurz deos, ut puta, ibes, feles, simias, et his simi- 
lia. 


Τοὺς μὲν οὖν χρόνους τῆς ἀγνοίας ὑπεριδὼν ὁ Β — Vans. 50. «Et tempora. quidem bujus ignoran- 


, τανῦν παραγγέλλει τοῖς ἀνθρώποις. » 


"χοῦν εἰ ὑπερεῖδεν ὁ Θεὸς τὰ ἐξ ἀγνοίας γενόμενα 
ἀνθρώποις παραπτώματα ἀπὸ χαταθδολῇς xó- 
», καὶ παντὶ δίδωσι τῶν παραπτωμάτων ἄφ- 
εἰχότως ἐπ᾽ ἐσχάτου τῶν χαιρῶν ἐπεδήμησεν" 
ἱφ᾽ ὅσον ἀναδάλλεται τὴν ἑαυτοῦ παρονσίαν, 
τοσοῦτον δειχθῇ αὐτοῦ ἡ ἀμέτρητος φιλανθρω- 
ἐξ ὧν πολυπλασιαζόμενα τὰ χαχὰ συγχωρεῖ, 
τῶν μελλόντων συσφίγγει τὸν χρόνον * ἵνα ἐν τῇ 
ertt τοῦ χρύνου διασιυθῇ ἡ πίστις " διὸ δὴ ἔλε- 
αὐτοῖς k* ρα ἐλθὼν ὁ Υἱὸς τοῦ ἀνγθρώπου 
cet τὴν ! πίστιν ἐπὶ τῆς γῆς ; Καὶ μή μοι 
, Τί πρὸς τοὺς τετελευτηχότας; ὋὍπουγε xal 
ς ἐκηρύχθη τὸ τῆς ἀληθείας εὑσεδὲς μυστήριον’ 
τάντες οἱ πιστεύσαντες ἐλύθησαν ἐκ τῶν τοῦ 
του δεσμῶν * xal ἀνελθόντες ἐξ ἅδον μετῴχησαν 
ὃν παράδεισον χαὶ ὅτι τοῦτο ἀληθὲς, δυνατὸν 
ον xai ἐξ ἐχείνου στοχάσασθαι " Οἴδαμεν ὅτι ἐν 
p1 fj ἀπέθανεν Ἰησοῦς, ὁ Θεὸς ἡμῶν, πολλοὶ 
X ἀνέστησαν va ὥφθησαν " ἐν ἹἹεροσολύμοις 
τὸ προφητευθέν" Ἁνγαστήσογται οἱ νεκροὶ, 
ἐγερθήσονται οἱ ἐν τοῖς μνημείοις. Ὡς ἐχ 
9 γνῶναι ἡμᾶς, ὅτι χατελθὼν εἰς δον ὁ Κύριος, 
χηρύξας ἄφεσιν τοῖς εἰς αὐτὸν πιστεύουσιν, ἀπ- 
; τὰς ψυχὰς τῶν εἰς αὐτὸν πιστευσάντων᾽ ἅπαντες ἃ 
x 9 ἐπίστευσαν, διὸ οὐδὲ πάντα τὰ σώματα τῶν 
᾿μημένων ἀνέστη τότε, ἀλλά τινα οὐχ εἶπε δὲ τὸ 
γέλιον, ὅτι Ἰουδαίων μόνον P ἀνέστησε σώματα, 
4 ἀορίστως εἰπὼν, πο.1.1οἱ, ἐδήλωσεν ὅτι xal 
ἤνων * ἦσαν γὰρ ἀπὸ χρόνων αἰωνίων, χαὶ σώ- 
ἐχεΐ ἐθνικῶν, διὰ τὸ πρώην ὑπὸ Ἑλλήνων τὴν 
v οἰχεῖσθαι * χαὶ ὕστερον πάλιν λαδόντων τῶν 
αίων τὴν πόλιν ΤΣ, μὴ ἐξολοθρευθῆναι τὸν "Te- 
εἶον λαὺν elg τέλος, ἀλλὰ χατοιχῆσα! ἐν μέτῳ 5 
Ιοὐδα. Καὶ μὴ μοῖ τις λεγέτω ^ Καὶ πῶ; ps 
t$ χαὶ περὶ τῶν λοιπῶν ψυχῶν ; ἀπὸ γὰρ τοῦ 
υς τὸ πᾶν καταλαμδάνομεν. Εἰ μὲν γὰρ οἷόν τε 


Luc. xvii, 8. 13 Joan. v, 98. 


U. C. φύσεως. f C. C. λέγοντας. δ C. C. ἄλλῳ. 
κοῦς, , à C. C. αὐτός. 
Xe. P(.G. μόνων. 4 C. C. ἀλλά. 


1C. C. om. τήν. ^ C. C. 0:20 
τ C. C. τὴν πόλιν τῶν "lovtalwv. 


tig despiciens Deus, nunc annuntiat hominibus ut 
omnes ubique poenitentiam agant. » 

Si igitur Deus delicta ab hominibus, ex ignoran- 
tia, a mundi constitutione, despicit, omnibusque 
condonat, recte in fine temporum veuit; quo eui 
longius differt suum adventum, eo plus suain im- 
mensam charitatem | manifestat , quandoquidem 
multiplicata delictà remitüt et futurum tempus 
abbreviat,ut temporis exiguitate servetur fides; 
ideoque dicit : Veniens Filius hominis inveniet fi- 
dem super terram !! ? Nec mihi dicas : Quid ad mor- 
1.08 Ὁ Nam eis quoque praedicatum est pietatis 
mysterium , et qui crediderint, omnes e mortis vin- 
culis erepti sunt, et ex iuferno egressi in paradisum 
introierunt. Quod jude facilius conjectari potest : 
qua hora mortuus est Jesus, Deus noster, multi 
eorum qui dormiebant resurrexerunt, et in Jerusa- 
lem visi sunt, juxta illud : Resurgent mortui, et evi- 
gilabunt qui in monumentis sunt 13, Unde scire 
possumus Jesum, in infernum cum descendisset, ibi 
prxdicasse remissionem peccatorum et omnium in se 
credentium animas liberasse, non autem uuiversos 
credidisse : quare non universa mortuorum corpora 
surrexerunt, sed aliqua tantum; non vero in Evange- 
lio dicitur Jud:eorum selum excitata esse corpora, 
sed indeterminate dicens multi, ostendit gentilium 
quoque; ibi enim aszeculis erant gentilium corpora, 
siquidem prius regionem illam incoluerunt gentiles, 
et postea non omnino deleta est Jebuseorum gens, 
urbe a Jud:eis capta, sed in medio Judzorum habi- 
taverunt, Nec mihi dicat aliquis : Quomodo de aliis 
animabus mibi persuadebis? lu parte enim totu'n 
comprehendinus. Quod si fas esset animas in ho- 
minum corporibus degentes cernere, vidissemus 
omues fideles ex inferno in paradisum, seu in cc- 
los, avolantes ; quoniam vero hominis natura, 
subtilissimus spiritus, id est, anima, oculis cerni 
non potest, non immerito, ad persuadendum, quas- : 


ἡ C. C. xa 
e C. C. 


b C. C. ἀλλοίοντας. 
. τοῖς. 


i C. C. «6e. 
Ὁ (j, C. οὐ πάντες. 
s €. C. ἐμμέσω τοῦ. 
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σφάζων ἑαυτὸν τιμωρεῖται ὡς φονεὺ: παρὰ τῷ Θεῷ : 
εἰ δὲ ἄλλος τις γένηται b αἴτιος αὐτῷ τούτον €, χά- 
xtivo;* τί γὰρ ὅτι διωχόμενός τις ὑπό τινος, xa 
fija; ἑαυτὸν χατὰ χρημνῶν ἀπέθανεν, ἣ xat ὑπὸ 
πολλῆς περιστάσεως, καὶ πιχρᾶς φυλαχῆς, xal ποι- 
πίλων ἐπιπολὺ βασάνων συνεχόμενο;, δηλητηρίῳ 
ἐχρήσατο; 

« Εἶπε δὲ ὁ Κύριος ἐν νυχτὶ δι᾽ ὁράματος τῷ 
Παύλῳ. » 

Σημειωτέον ὅτι εἶδε τὸν Κύριον Ἰησοῦν ὁ Παῦλος 
6v ὀνείρων " διὸ καὶ αὐτὸς ἔλεγεν" Οὐχὶ Ἰησοῦν 
τὸν Κύριον ἡμῶν &opaxa; Εἴτε δὲ δι᾽ ὀνείρων, 
εἴτε χαὶ ἐγρηγορῶς ἐθεώρησε τὸν ᾿Ιησοῦν, οὐδεμία 
διαφορά" πλὴν xal ἐν fjpépz ὥφθη αὐτῷ (16). 


FRAGMENTA IN ACTA APOSTOLORUM. 
᾿αῆς δὲ τῆς σημειώσεως δυνατὸν τάχα εἰπεῖν, ὅτι ὁ A tem. ego sum. Ex qua observatione forsan dici 


1570 


potest. seipsum interficientem a Deo puniri non se- 
cus ac homicidam ; etsi quis alicui causa est cur 
se occidat, iste quoque sibi ipse: quil enim est 
cum aliquis, alio insequente, se pracipitem dat et 
moritur, aut propter nimias molestias, sive duram 
captivitatem, sive diversos et diuturuos cruciatus, 
veneno sibi mortem consciscit? 

Vens. 9. «Dixitautem Dominus nocte per visionein 
Paulo. » 

Notandum est Paulum per somnia vidisse Dominum 
Jesum : quapropter dicebat : Nonne vidi Jesum Do- 
minum nostrum!* ? Quod. autem Jesum in somniis 
aut vigilans viderit, nihil inlerest : eum tamen de 
die vidit. 


« ᾿Επιλαδόμενοι δὲ πάντες ol Ἰονδαῖοι Σωσθένην Β Vgns. 17. « Apprehendeutes autem omnes Sosilie- 


τὸν ἀρχισννάγωγον, ἔτυπτον ἔμπροσθεν τοῦ βήμα- 
τος * χαὶ οὐδὲν τούτων τῷ Γαλλίωνι ἔμελλεν. » 

Ἢ διὰ τοῦτο ἕτνπτον τὸν Σωσθένην, ἐπειδὴ xai 
αὐτὸς ἦν μᾶλλον προστιθέμενος τῷ Παύλῳ, ὡς xat 
Κρίοσπος ὁ ἀρχισυνάγωγος " f) εἰς τοσοῦτον ἦσαν ἐλη- 
λαχότες μανίας, ὅτι ἀποτυχόντες τοῦ σχοποῦ ἑαυτῶν, 
ἀντὶ τοῦ τύπτειν τὸν Παῦλον, Σωσθένην τὸν ἀρχι- 
συνάγωγον ἔτνπτον᾽ f) διὰ τοῦτο ἔτυπτον αὐτὸν, 
ἐπειδὴ ἃ ἠδονυλήθησαν αὐτὸν φονεῦσαι τὸν Παῦλον, 
xai Σωυσθένης δ'εχώλυσεν αὐτούς. — Καὶ μετ᾽ ὁ.1έγα" 
Ἐπ᾿ αὐτοῦ τοῦ ἄρχοντος ἀχαθοσιώτως ποιοῦντες, 
ἕτυπτον Σωυσθένην, τοῦτο λέγοντες * Εἰ ὁ θέλων ποιεῖ 
ὃ θόλς:, χαὶ οὐχ ἔστι νόμος, ἰδοὺ € ἡμεῖς τύπτομεν 
τοῦτον" xal οὐ προσεποιεῖτο αὐτοὺς ὁ ἀνθύπατος, 


ποῖ principem Synagogs, percutiebant eum ante tri- 
bunal : et nibil eorum Gallioni cure erat, » 

Percuiiebant. Sosthenem, vel quia magis Paulo 
adlixrebat, ut Crispus Synagog:e princeps ; vel quia 
ad id furoris devenerant, ut, suo desiderio fru- 
strati, pro Paulo, Sosthenem Synagog:e principem 
percuterent ; vel quia, cum Paulum occidere vel- 
lent, Sosthenes eos prohibebat. — Et post pauca : 
Sosthenem percutiebaut Synagoge principem im- 
pü, dicentes : Si quod vult quisque, id agit, nec 
est lex ; ecce nos istum percutimus. Nec adversaba- 
tur eis proconsul, sed sinebat invicem percutere, 
cum, si ita male egissent in alium quemcunque, non 
autem in invicem, certe eos castigavisset. 


ἀλλ᾽ εἴα αὐτοὺς τύπτειν ἀλλήλους " ἐπεὶ εἰ ἦσαν xatá τινο; ἄλλου xal μὴ xa0' ἑαυτῶν ποιήσαντες «b 


ἄτοπον τοῦτο, πάντως εἶχεν αὐτοὺς σωφρονίσαι. 


« Ὁ δὲ Παῦλος ἔτι προσμείνας ἡμέρας ἱχανὰς, C — VeRs. 18. « Paulus vero cum adhuc sustinuisset 


τοῖς ἀδελφοῖς ἀποταξάμενος, ἐξέπλει εἰς τὴν Συ- 
ρίαν (xaX σὺν αὐτῷ Πρίσχιλλα χαὶ ᾿Αχύλας), χειρά- 
μενος ἐν Κεγχρεαῖς τὴν χεφαλήν᾽ εἶχε γὰρ εὐχήν. » 


Εὐχὴν fjv λέγει ὑπόσχεσιν ὑποσχόμενος ἦν ἀπο- 
χόψαι τὴν τρίχα" ἵνα μηχέτι ὡς χοσμικὸς τὰ τῶν 
κοσμιχῶν πράττει " ἀλλ᾽ ὡς χατὰ Θεὸν ζῶν παρα- 
μείνῃ τῇ Ἐχχλησίᾳ σχολάζων τὸ ἀχόλουθον $ τοῖς 
ἀποστόλοις χαὶ μαθηταῖς " καὶ ᾿Αχύλας δὲ ἐξ ὑπο- 
σχέσεως ἀπέχοψεν ἑαυτοῦ τὰς τρίχας. Σημειωτέον 
δὲ ὅτι οἱ θέλονξες δῆθεν θεοσεδῶς ζῇν, ἐποίουν 
τοῦτο᾽ ὥστε οὖν χαλῶς xal οἱ μονάζοντες xat αἱ 
χανονιχαὶ ἀποχείρονται τὴν χόμην " οὐχ ἀπλῶς δὲ 
τοῦτο ἐποίουν, ἀλλ᾽ ἔθος ἦν παλαιὸν Ἰουδαίοις τοῦτο, 


dies multos, fratribus valefaciens navigavit iu Sy- 
riam, et cum ipso Priscilla et Aquila, qui sibi 
totouderat in Cenchris caput : liabebat euim vo- 
tum. » 

Votum de quo dicit : habebat totwn, tondendi 
comam, ut, quasi non jam de mundo, qui mundi 
erant non jam faceret, se secundum Deum vivens, 
in apostolos et discipulos ministerio totum se darct, 
in Ecclesia commoratus ; sic ex voto sibi comam 
totondit Aquila. Notandum autem est volentes pie 
vivere loc fecisse; unde reete sibi coniam przescindnut 
monachi et moniales ; nec. temere hoc faciebant, 
sed apud Judzos mos erat antiquus, ut in secundo 


"et tricesimo capite reperies ; illi autem in figura, 


ὡς ἐν τῷ λβ’ χεφαλαίῳ εὑρήσεις - χἀκεῖνοι μὲν oxto- p nos: vero in. veritate, in mundo, scilicet a mundo 


τύπως, ἡμεῖς δὲ ἀληθείᾳ τὸ ἔργον ποιοῦμεν, ἐν τῷ 


"5 1 Cor. 1», 1. 


come pracisione segregati ; in illo capite memorat 


b C. C. γέννηται. 6 C. C. τοῦτο. ἃ C. C. ἐπειδὴ μᾶλλον. * C. C. ἰδοὺ xal. f C. C. πράττῃ. $C.- 


C. ἀχολουθεῖν. 


(16) Scholium quod sub nomine. Chrysostomi in 
catena. Crameri p. 305 inscribitur post codicem 
Coisl. Aimmonio restituimus. 118 vero se habet : 
Δείχνυσι τῶν Ἰουδαίων τέως χατὰ τὸ πρόχειρον τὴν 
παράνομον χατὰ τοῦ Παύλου χατηγορίαν ὁ ἀνθύπα- 
το;, ἀποθαλλόμενο; αὐτούς" xal χαταχρίνει τὸν 


Iloátov, τὸν μηδεμίαν εὑρηχότα χατηγορίαν χατὰ 
τοῦ Θεοῦ Λόγου Ἰησοῦ, χαὶ μαστιγώσαντα αὐτὸν, 
xal παραδόντα εἰς θάνατον" χαίτοι αὐτὸς λέγων " 
"Oti οὐδεμίαν εὑρίσχω ἀφορμὴν θαγάτου xavà 
tov ἀγθρώπου τούτου. 
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1511 AMMONII ALEXANDRINI 
historieus Aquilam, Priscillam, Crispum et Titum, A κόσμῳ διὰ τῆς ἀποχοκῆς τῆς χόμης à: 


quem Apostolus ipse in aliquibus e sais Epistolis, 
sicut Lucas meminit Marci et Timothel secum iter 
facientium. 


V&ns. 99, 95. « Et descendens Carsaream, ascen- 
dii, et salutavit. Ecclesiam : et descendit Ántio- 
chiam. Et facto ibi aliquante tempore, profectus 
est, perambulans ex ordine Galaticam regionem el 
Phrygiam, confirmans omnes discipulos. » 

Solebat Paulus visitare fideles e confirmare ; et 
εἰ quos inveniebat languentes aut inürmos, sua 
doctrina confirmabát, onus eorum divinis verbia 
levaus, ut, in Deum sperantes tanquam qui possit 
lapsos erigere et meinbra mostra iufirmata sua 
sancia et incorruptibili carne reficere, ad toleran- 
dos labores aiacriures fierent. 


- 


VEns. 24. « Judzug autem quidam, Apollo nomine, 
Alexandrinus genere, vir eloquens, deveuit Ephe- 
sum, potens in Scripturis. » . 

Divinam Scripturam edoctus et rationem red- 
dere poscentibus sufficiens atque demonstrare nova 
antiquis consenlire, sicut prosecutus dicit : potens 
in Scripturis. 

Vgns. 25. «llic erat edoctus viam Domini, et fervens 


ἐν τῷ κεφαλαίῳ τούτῳ μέμνηται ὁ 
᾿Αχύλα xat Πρισχίλλης καὶ Κρέσπου x: 
καὶ αὐτὸ: ὁ ᾿Απόστολος ἕν τισι τῶι 
ἑαυτοῦ, ὡς καὶ Αουχᾶ; μέμνηται χα 
Τιμοθέου, ot ἦσαν σὺν αὐτῷ περενοστι 
« Καὶ χατελθὼν εἰς Και»ἄρειαν, ἀν 
“πασάμενος τὴν Ἐχχλησίαν, κατέδι 
χειαν. Καὶ ποιήσας χρόνον τινὰ, ἐξῆλθε 
χαθεξῆῇῆς τὴν Γαλατιχὴν χώραν xai: 
ἐπιστηρίζων τοὺς μαθητάς. » 
Ἔθος ἀεὶ τοῦτο τῷ Παύλῳ, ἐπισχέ 
κιστοὺς, xal ἐπιστηρίζειν αὐτούς" al - 


p τοὺς σαθρωθέντας ἢ ἀτονήσαντας, δε: 


λικοῦ αὐτοῦ λόγον ἀνεχούφιζεν αὖτο 
αὑτῶν ἐπιστηρίζων διὰ τοῦ Θεοῦ λόγ 
ζοντας εἰς αὐτὸν ὡς δυνάμενον ἀνωρθῶ 
εὐῥαγμένους, καὶ ἰσχυροποιῆσαι διὰ 
ἀφθάρτου αὐτοῦ σαρχὺς τὰ φθαρτὰ tite 
σαλεώτεροι πρὸς τοὺς πόνους γένωντο 
ε« Ἰουδαῖος δέ τις ᾿Απολλὼς δνόματι 
τῷ γένει, ἀνὴρ λόγιος, χατήντησεν 
δυνατὸς ὧν ἐν ταῖς Γραφαῖς. » 
Πεπαιδευμένος τὴν θείαν Γραφὴν, 2 
δοῦναι δυνάμενος τοῖς ἐρωτῶσι, xa ἔχ 
παραστῆσαι τὰ νέα τῇ παλαιᾷ συνά 
καραχατιών φησι, δυνατὸς ὧν ἐν τε 
« Οὗτος ἣν χατηχημένος τὴν ὁδὸν τι 


spiritu loquebatur, et docebat diligenter ea qu£ C ζέων τῷ Πνεύματι, ἐλάλει καὶ ἐδίδο 


sunt Jesu, sciens tantum baptisma Joannis.» 


Quomodo ille baptismo tantum Joannis baptiza- 
tus, Spiritum sanctum habebat, dum ezleri non 
haberent? ad quod dicendum est eum eo inagis 
fervere spiritu, quod, gratia Dei illuminatus, dili- 
genter ex Scripturis discebat Jesum esse Christum , 
et quod, eum silere non siuente ea scientia, qua 
Bunt Jesu docebat ipse et discipuli ejus, evangeliste 
fungens officio. Notandum est autem mulieribus 
etiam verbum fldei tradentibus esse credendum. 
Vide etiam quantum arderet Apelles salvus fleri, 
qui, licet eloquens fuerit et Scripturarum mysteria 
noverit, a muliere tamen veram fidem ediscere non 
aspernatus est, nec superbia motus est a muliere 
audiens se minus recte mysteria Verbi Dei esse 
edoctum ; itaque diligenter qux fidei erant eum 
illa docebat, Apelles autem accipiebat. Sciebat qui- 
dem Jesum esse Cbristum Dei Filium, et suam fidem 
Scripturis roborabat ; imperfectus tamen erat, non 
sciens quz de Spiritu sancto ab apostolis diceban- 


h C. C. ὧν. i Cod. Coisl. καραχατιόντες τοῦ λόγου ἐν Ἐφέσῳ ὄντες. 


οἱ. 1C. C, ὅλος. 


(11) Ὃ Παῦλος προφήτης ὧν, χαὶ εἰδὼς ὅτι ἔμελ- 
λεν ἀναστρέφειν, ἐπηγγείλατο πάλιν ἀναστρέφειν" 
πλὴν ἵνα μή τις ὑπὸ προπετείας τὸ αὐτὸ ποιῇ, ἀτό- 
πως ὑπισχνούμενος τόδε τι ποιεῖν, ἐδίδασχεν ἡμᾶς 

ν περὶ τῶν μελλόντων ὑπισχνεῖσθαι ποιεῖν, δίχα 
τοῦ αἰ πεῖν" Τοῦ Θεοῦ θέοντος - οὕτω γὰρ χαὶ ὁ Ἰα- 
πωῦος παραινεῖ ἐν τῇ αὑτοῦ Ἐπιστολῇ * Οὐ γάρ τις 


τὰ περὶ τοῦ Ἰησοῦ, ἐπιστάμενος μόνο 
Ἰωάννου. » 

Πῶς οὗτος μόνον εἰς τὸ Ἰωάννου 
πτισθεὶς εἶχε Πνεῦμα ἅγιον, οἱ δὲ παρα; 
εἶχον ; πρὸς ὅ δεῖ εἰπεῖν, ὅτι μᾶλλον ( 
«ᾧ Πνεύματι ὁ ᾿Απελλῆς, ἐπειδὴ τῇ 
φωταγωγηθεὶς, ἀχριδὼς ἠπίστατο. : 
ἀπὸ τῶν ραφῶν, ὅτι Ἰησοῦ; ἐστιν ὁ 
αὐτὴ ἣ γνῶσις οὐχ εἴα αὐτὸν ἢρεμεῖν, 
καὶ αὐτὸς xol οἱ k μαθηταὶ τὰ περ 
ἔργον ποιῶν εὐαγγελιστοῦ. Ση μειωτές 
γυναῖχας τὸν λόγον τῆς πίστεως map 
πείθεσθαι" βλέπε δὲ πῶς ὅλως ! τοῦ 
᾿Απελλῆς, ὅτι χαΐπερ λόγιος ὧν, καὶ τι 
διαγινώσχων ἀπόχρυφα ; οὐκ ἀπηξίως 
«τἧς πίστεως παρὰ γυναικὸς μαθεῖν * οὐ 
ἐτράπη, παρὰ γυναιχὸς ἀχούων ὡς ἐν 
ἁπλούστερον τὰ περὶ τῆς οἰχονομίας co 
χατηχήθης " διὸ ἠχρίδαζεν αὑτῷ τὰ τῇ 
τῆς διδασχαλίας, xal χατεδέχετο ὁ "A qu 
δει μὲν ὅτι Ἰησοῦς ἐστιν ὁ Χριστὸ. 


} C. C. om. τῇ 


clés τί τέξεται ἡ ἐπιοῦσα ἡμέρα - ἃς 
προσδιηρίζων τῇ ἐπαγγελίᾳ τὸ, Ἐὰν ὁ 
xal ἐὰν ὡς θαρρῶν, ὅτι πάντως ποιῆσε 
ται, ἀχούσεται πολλάχις, Ἄφρον, ταύτη 
ψυχήν σου ἀπαίρω" ἃ δὲ ὑπέσχου πός 
in catena Grameri p. 509 sub noinine 
Ibscribuntur, Cod. Coisl. vero dat Am; 
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παῖς, xal συνίστατο ἀπὸ τῆς Γραφῆς πλὴν ἀτελὴς A tur. et. decernebantur ; propter. quod accuratiog 


ἦν, μὴ εἰδὼς τὰ διὰ τοῦ Πνεύματος; τοῖς ἀποστόλοις 
λαληθέντα χαὶ θεσπισθέντα᾽ διὸ xal ἀχριδέστερον 
αὐτῷ οἱ περὶ ᾿Αχύλαν, ὡς ἀχολουθήσαντες τῷ Παύλῳ 
ἐξέύεντο τὴν ὁδὸν τοῦ Θεοῦ " οἷον, τὴν ἐν Πνεύματι 
λατρείαν, xaX τὴν ἀχειροποίητον περιτομὴν, xal ὅσα 
ἄλλα πρὸς καταρτισμὸν τῆς ᾿Εχχλησίας ἐλέγετο. 

« Εὐτόνως γὰρ τοῖς Ἰουδαίοις διαχατηλέγχετο 
δημοσίᾳ, ἐπιδειχνὺς ἀπὸ τῶν Topaz, εἶναι τὸν 
Χριστὸν Ἰησοῦν. 1 

Δεῖ γὰρ εὔτονον εἶναι τὸν πιστὸν χαὶ μὴ χαταλε- 
λυμένον, κατὰ τῶν ἀνθισταμένων τοῖς τῆς Ἐχχλη- 
σίας θεσμοῖς, xal τῇ ἀχαπηλεύτῳ πίστει. 

ΚΕΦΑΛ. I8. 


« ᾿Αχούσαντες δὲ ἐδαπτίσθησαν εἰς τὸ ὄνομα τοῦ 
Κυρίον Ἰησοῦ. » 

"Ὥστε οὖν τὸ Ἰωάννου βάπτισμα προτροπὴν εἶχε 
μετανοίας μόνον, οὐ μὴν xat καθαρισμοῦ ἁμαρτίας" 
ὡς εἶναι ταύτην διαφορὰν τοῦ Ἰωάννου βαπτίσματος 
καὶ τοῦ τῶν πιστῶν ὅτι τὸ τῶν πιστῶν χαὶ ἄφεσιν 
ἀμαρτιῶν χαρίζεται" ὁ μὲν Ἰωάννης βαπτίζων ἔλεγε, 
Βαπτίζω σε εἰς τὸν ἐρχόμενον μετ᾽ ἐμὲ, χαὶ ἀπαιτῶ " 
σε πιστεύειν εἰς αὐτὸν, ὅτι οὗτός ἐττιν ὁ ᾿Αμνὸς τοῦ 
Θεοῦ" ὁ δὲ πιστῶς P βαἀτίξζων φησί’ Βακπείζω σα 
εἷς τὸ ὄνομα τοῦ Πατρὸς καὶτοῦ Ylov καὶ τοῦ ἁγίου 
Πνεύματος, εἰς τὴν ὁμοούσιον Τριάδα πιστεύειν " χαὶ 
ἀποπλύνων καὶ ἀπεχδύων αὐτὸν ἀπὸ τῆς προῦ πούτης 
αὐτῷ θρησχείας, καὶ μετενδύων αὐτὸν εἰς * Χριστὸν, 


᾿ καὶ χαθαρῶς τὴν οὖσαν διαγγέλλων πίστιν. Σημειω- 


τέον δὲ πάλιν, ὅτι μετὰ τὸ εἰς Χριστὸν βάπτισμα, 
διὰ τῆς ἐπιθέσεως τῶν χειρῶν τοῦ βαπτίζοντος, 
ἐπιφοιτᾷ τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον τοῖς βαπτισθεῖσι " xal 
ὅτι οὐχ εἶχον Πνεῦμα ἅγιον οἱ τὸ Ἰωάννου βάπτι- 
σμα βαπτισθέντες P^ πῶς οὖν d ᾿Απελλῆς μόνον εἰς 
τὸ Ἰωάννου τ βαπτισθεὶς, ἔζεε τῷ Πνεύματι; 'O 
᾿Απελλῆς, εἰ xal ἔζεε τῷ Πνεύματι, ἀλλ᾽ οὖν οὐχ εἴ- 
ρηται ὅτι xal 5 Πνεῦμα ἅγιον εἶχεν" ἀμέλει γοῦν 
οὔτε γλώσσαις ἐλάλει, οὗτε ἐπροφήτευεν᾽" ἄλλο οὖν 
τι ἐστὶ τὸ ζέειν τῷ Πνεύυατι, xa ἄλλο τὸ ἔχειν 
Πνεῦμα ἅγιον ὁ ἔχων Πνεῦμα ἅγιον * εἶχεν αὐτὸ κ 
ἑνοιχοῦν ἐν αὐτῷ;, xal ἐλάλει αὑτὸ τὸ Πνεῦμα ix 
τῶν ἔσωθεν" ὡς πολλὰ τοιαῦτα χεῖται ὀπίσω, πῶς 
ἐλάλησε Υ τῷ Φιλίππῳ, τῷ Πέτρῳ, τοῖς ἀποστόλοις, 


τοῖς περὶ Παῦλον, κωλύον * αὑτοὺς λαλεῖν τὸν λόγον, 


ἢ μὴ λαλεῖν ἕν τισι τῶν πόλεων * ὁ δὲ ζέων τῷ Πνεύ- 
ματι δι᾽ ἐλλάμψεως Y xai προτροπῆς τῆς ἔξωθεν 
ἔπραττέ τι, ὁδηγοόμενος ὑπὸ τοῦ Πνεύματος, ὡς ἂν 
εἰ δι᾽ ἀγγέλου τις ὁδηγηθείη ἢ φυλαχθείη. Καὶ μή 
μοι λέγε" Καὶ πῶς οἷόν τε ζέειν τῷ Πνεύματι, τὸν μὴ 
μέτοχον ὄντα τοῦ Πνεύματος ; ἀπὸ γὰρ τῶν αἰσθη- 
τῶν τὸ ἀόρατον * δεῖ στοχάζεσθαι " εἰ ὁ ἥλιος ἔξωθεν 
ὧν, xai τὸ πῦρ, διὰ τοῦ πλησιάζειν τοῖς σώμασιν ἣ 
xai ὀλίγον ἀφεστάναι, ὅ ἐστιν ἐπὶ πυρὸς εἰπεῖν, θερ- 
μαίνοι ἡμῶν τὰ σώματα, τί δεῖ εἰπεῖν περὶ τοῦ θείου 
Πνεύματο; τοῦ ὄντως θερμοτάτου xai πυρίζοντος 


m C. C. ἀπέτώ. 85 C. C. πιστός. 
! C. C. Ἰωάννον βάπεισια. 5 C. C. om. xat. 


* €. C. εἰς τόν. 
t C. C. om. ὁ ἔχων Πνεῦμα ἅγιον. 


eum viai Dei Aquila et Priscilia, Pauli socii, edo- 
cebat, seilicet adorationem in spiritu, — circuimci- 
sionem ton manufactam, et quecunque ad Ecclesias 
adificationem dicebantur. 


Vgns. 98. « Vehementer. enia Judzos revince- 
bat publice, ostendens per Seripturas esse Chri- 
stum Jesum. » 

Oportet enim firmum esse fidelem ct non segnem, 
contra morum Ecclesi: et incorrupte lidei adversa- 
rios. 


CAP XIX. 


B VERS. 5. «Ilis auditis , baptizati sunt in nowine 


Domini Jesu. » 

Joannis igitur baptismus ad penitentiam exhor- 
latio erat, sed non peccata delebat ; unde hzc erat 
differentia inter baptismum Joannis et baptistnum 
fidelium, quod baptismus fidelium remissionem pec - 
catorum operatur ; Joannes baptizans dicebat : Ego 
te baptizo in eum qui post. me venturus est, a te 
peto ut credas in eum, quia ipse est Agnus Dei ; 
fidelis. autem, cum baptizat, dicit; Ego 1e ba- 
piso im nomine Patris et Filii et Spiritus. sancti, 
ut in consubstantialem Trinitatem credas : lavat ba- 
p'izatum, et pristina superstitione exuit, Christoque 
induit, veram eum docens fidem. Rursus autem 
hoc notandum quod, post in Christo baptismum, 


C per impositionem manuum baptizantis, Spiritus 


sancius super baptizatos descendebat, not autem 
Spiritum sanctum habebant qui Joannis baptismo 
fuerant baptizati : quomodo ergo Apelles, qui Joan- 
nis baptismo tantum erat bopiizatus, spiritu tamen 
fervebat? Si Apelles dicitur spiritu ferveus, non 
t2men eum dicitur Spiritum sanctum habuisse ; 
profecto non linguis loquebatur, neque prophetabat; 
aliud igitur spirits fervere, aliud Spiritum sanctum 
habere : qui Spiritum babebat, eum in se manentein 
habebat; et Spiritus ipse interius loquebatur, nt su- 
pra saepenumero dictem est, quo modo scilicet 
locutus sit Philippo, Petro, apostolis et Paulo, seu 
praecipiens seu prohibens in aliquibus civitatibus 
loqui; qui antem spiritu fervebat, per exteriorem 
illuminationem vel. exhortationem hoc vel illud 
agebat, Spiritu duee utens, non secus ac si quis 
angelum baberet ducem et custedem, Nec mihi di- 
cas : Quomodo spiritu fervet, qui spiritum nona 
habet ? a sensjbilibus de invisibili cogitandum : si 
extra nos positas sol aut ignis, eo quod nostris cor- 
poribus est. proximus aut. parum distat, quod de 
igne dicitur, corpora nostra calefacit, quid dicendum 
de Spiritu sancto, sane calidissimo, qui nostrum in- 
terioreni hominem inflammat, licet non sit intus, sed 
extra ? Vult ergo, quoniam omnia Deo sunt possibi- 


q C. €. οὖν ὁ. 


PC. C. βάπτισμα βαπτισθείς. 
* C. C, αὐτῷ. 


Y Cod. ἐλάλειτ4. x €. €. χωλύων, — 7 Cod. iXaab;o;. 5 C. C. τὰ ἀόρατλ. 
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lia, calefieri aliquem etiam in se calorem non ha- A τὸν Exo ἡμῶν ἄνθρωπον, κἂν μὴ tw 


υδιι δι. 


εεβ. 29. « lia ut etiam super languidos 
deferrentur ἃ corpore ejus sudaria et semicinctia, et 
recedebant ab eis languores, et spirilus nequam 
egrediebautur. » 

Signa sudariis et umbra discipulorum facta si- 
gnis ἃ Jesu factis majora erant, et. impletus est 
sermo quem Jesus dixit: Qui in me crediderit, ma- 
jora signa faciet quam que ego [acio. — Sudaria et 
semicinciia : utraque linea fuisse censeo : sed su- 
daria quidem capiti imponuntur, semicinctia autem 
in manibus habent qui (v. c. consularibus stolis 


ξωθεν 3; ἐγχωρεῖ οὖν, fj 5 πάντα buva: 
Θεῷ, θερμαίνεσθαί τινα, x&v μὴ b ἐν ἔα: 
τὸ θερμαῖΐνον (8). 

« Ὥστε καὶ ἐπὶ τοὺς ἀσθενοῦντας à: 
ἀπὸ τοῦ χρωτὸς αὐτοῦ σουδάρια ἣ en: 
ἀπαλλάσσεσθαι ἀπ᾿ αὐτῶν τὰς νόσηυς, τά τε 
τὰ πονηρὰ ἐχπορεύεσθαι. » 

Τὸ τῶν σουδαρίων χαὶ τῶν σχιῶν τῶν 
σημεῖά ἐστι μείζονα ὧν ὁ Ἰησοῦς ἐπὸ 
πληροῦται χαὶ ἐν τούτοις ὁ λόγος ὃν εἶπεν 
Ὅτι ὁ πιστεύων εἰς ἐμὲ μείζονα σημεῖι 
ὧν ἐγὼ ποιῶ. — Σουδάρια xal enpxiré 
τερα νομίζω λινοειδῇ εἶναι " πλὴν τὰ μὲ 
ἐπὶ τῆς χεφαλῆς ἐπιόάλλεται, τὰ δὲ ση; 


induti) gestare non possunt oraria, id est, quie- D ταῖς χερσὶ κατέχουσιν c, οἱ μὴ δυνάμενο 


cunque inserviunt detergendis vultus humoribus, ut 
puta, sudori, salivze, lacrymis, et similibus. 


VEns. 15. « Tentaverunt autem quidam et de 
circumeuntibus Judas exorcistis, invocare super 
eos qui liabebant spiritus malos, nomen Domini Jesu, 
dicentes : Adjuro vos per Jesuin quem Paulus prz;- 
dicat. » 

Tentaverunt quidam : hoc verbo constat non quasi 
in Jesum credentes Judzos exorcistas immundos 
spiritus in nomine Domini nostri Jesu Christi exor- 
cizavisse; sed quasi tentautes, duplices animo, deor- 
dinatos ; itaque, sicul testatus est spiritus im- 


mundus, quia infideles erant, non multo post au- C 
dacie poenas dederunt ; verbum hoc, tentacerunt, 


ostendit eos non fiduciam habuisse, sed tamen ma- 
nus misisse si forte scopum obtinerent : sic /Egy- 


ptia Joseph manus injecit, nec obtinuit, sic Judzi 
discipulis. 


Vgns, 18, 19. « Multique credentium veniebant , 
confitentes et annuntiantes actus suos. Multi autem 
ex his qui fuerant curiosa sectati, contulerunt li- 
bros, et combusserunt coram omnibus, et compu- 
tatis pretiis illorum, invenerunt pecuniam deuario- 
rum quinquaginta millium *, » 

Quemcunque fidelem oportet sua peccata coufiteri, 
et seipsum redargueutem, eis jam faciendis reuun- 
tiare, ut. justificetur, juxta quod dictum est : Con- 
fiiere primum peccata tua, ut justificeris ; et: Justus 
se accusat. Tantopere autem idololatrie dedii et 
magie erant Ephesii, ut magnis smuptibus libros 
contuleriut magicos, ut. ad vitam optima exhiben- 
les; quos, posteaquam in Christum crediderant, 
non vendiderunt, licet ibi fuerint inulti eorum ac- 


quirendorum cupidi, sed combusserunt ; primo elt 2?" ἐχεῖσε toto 


«C. C. οὖν, εἰ. 5C. G. μὴ ἔχῃ. * C. C. om 
f C. C. om. τάς, 8£-hC. C. οὐχ. 1C. C. ἐπὶ. 


(18) "H ὁδὸν λέγει τὸν Χριστόν" xal àóhe xa. 
ται" ἣ ὁδὸν λέγει τὴν πίστιν τὴν à ; 
Παύλον χαταγγελλομένην, δι᾽ fjv 


φορέσαι (οἷόν * εἰσιν οἱ φοροῦντες τὰς ! 
στολὰς), ἤγουν οἷα πρὸς τὸ ἃ πομάττεσθαι 
τήτας τοῦ προσώπου, οἷον, ἱδρῶτας, v 
κρνυον, χαὶ τὰ ὅμοια. 

€ Ἐπεχείρησαν δέ τινες καὶ τῶν περ! 
Ιουδαίων ἐξορκιστῶν ὀνοματίζειν ἐπὶ τι 
τὰ πνεύματα τὰ πονηρὰ τὸ ὄνομα τοῦ ]) 
σοῦ, λέγοντες * Ἐξορχίζομεν ὑμᾶς τὸν ' 
Παῦλος χηρύσσει. » 

᾿Επεχείρησαν δέ τινες " αὕτη ἣ λέξις 
ὅτι οὐχ 5-b ὡς πιστεύοντες τῷ Ἰησοῦ οἱ & 
ἐπόρχιζον τὰ ἀκάθαρτα πνεύματα τῷ ὃν 
Κυρίου ἡμῶν Ἴησοῦ Χριστοῦ, ἀλλ᾽ ὡς π 
δίψυχοι ὄντες, ἀχατάστατοι * διὸ, ὡς καὶ τὶ 
ἀχάθαρτον ἐμαρτύρησεν, ὡς μὴ ὄντες ' 
προπετείας δεδώχασι πρὸς ὁλἔγον δέκτην " 
ἐχείρησων τοῦτο δηλυΐ, ὅτι οὐχ ἐθάῤῥουν 
ἐπέδαλλον τὰς χεῖρας, εἴπως ἐπιτεύξοντο 
ποῦ * οὕτω xal ἡ Αἰγυπτία ἐπεχείρησε τῷ᾽ 
οὐχ ἐπέτυχε" χαὶ οἱ ἐπιχεερήσαντες "Ic 
μαθηταῖς. 

« Πολλοὶ δὲ τῶν πεπιστευχότων — foy« 
λογούμενοι χαὶ ἀναγγέλλοντες τὰς πράξ 
'[xavo δὲ τῶν τὰ περίεργα πραξάντων, t 
τες τὰς βίδλους, χατέχαιον ἐνώπιον “--: 
συνεψήφισαν τὰς τιμὰς αὑτῶν, καὶ εὗρε 
μυριάδας πέντε. ν 

Δεῖ πάντα πιστὸν λέγειν τὰς ἑαυτοῦ 


Ὁ χαὶ ἀποτάττεσθαι διὰ τοῦ ἑαυτὸν ἐλεγ) 


ποιεῖν τὰ αὐτὰ, ἵνα δίχαιος γένηται χα 
μένον" Λέγε σὺ τὰς ἁμαρτίας σου πὶ 
διχαιωθῃς * xaX τὸ, Δίκαιος ἑαυτοῦ a 
τοτοῦτο: ! δὲ ἧσαν κατείδωλοι οἱ Ἐ φέσι 
τες. ὅτι xal πολυτίμως τὰς γοητευτικὰς 
Qov βίδλους, ὡς τῶν ἐν βίῳ ἐχουσῶν τὶ 
ἅπερ εἰς Χριστὸν πιστεύσαντες οὐχ ἐπώ 


τῶν 
* Sic Co | 
-. Κα v. 
μίαν 4 
dat . 
ioni, 
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βίδλους χτήσασθαι, ἀλλ᾽ ἔχαυσαν " πρῶτον μὲν ia A quidem ne quis, per se, mala illo aulmarum peste in- 


μήτις μετάσχῃ τῆς ἀπ᾽ αὐτῶν ψυχοφθόρου λύμης" 
ἔπειτα δὲ ἵνα μὴ ἀπὸ τοιαύτης αἰτίας χτήσωνταί 5 
τι. Ὥσπερ γὰρ ἀπηγόρευται τὸ τοῦ χυνὸς τίμημα, 
ἢ τὸ ἀπὸ πορνείας χέρδος προσάγειν Θεῷ, οὕτως 
οὐδὲ τὸ Ex τῆς αἰτίας ταύτης ἀργύριον τεθῆναι παρὰ 
τοὺς τῶν ἀποστόλων πόδας δίχαιον ἔχριναν. 

« O0; συναθροίσας, xal τοὺς περὶ τὰ τοιαῦτα 
ἐργάτας, εἴπεν “Ἄνδρες, ἐπίστασθε ὅτι bx ταύτης τῆς 
ἐργασίας ἡ εὐπορία ἡμῶν ἔστι. » 

Ἤδει οὖν ὁ Δημήτριος ὅτι πάτα τοὺς ἀνθρώπους, 
ποιῶν αὐτοῖς ναοὺς χαὶ θεοὺς ἀργυροῦς " χαὶ ἐδε- 
δίει ο μὴ ἐλεγχθῇ αὐτοῦ ἡ ῥᾳδιουργία καὶ 1j ἀπάτη, 
διὰ τῆς ἀληθοῦς τοῦ Παύλου διδαχῆς. Σημειωτέον 
δὲ ὅτι τοσοῦτον διέλαμπεν ἡ ἀληθὴς πίστις, xalzot 
μήπω ἐπιχρατήσασα τότε τῆς οἰχουμένης, ὅτι Δη- 
μήτριος ἐδεδίει, μὴ xal εἰς τέλος ἀπόληται τῆς 
᾿Αρτέμιδος ὁ ἐν Ἐφέσῳ ναός * καὶ προανεφώνει 
τὴν ἀπώλειαν τοῦ ναοῦ, ὃ xa γέγονεν (19). 

«Ἄλλοι μὲν οὖν ἄλλο τι ἔχραζον" ἦν γὰρ d) Ἐχχλη- 
σία συγχεχυμένη, xat οἱ πλείους οὐχ ἤδεισαν, τίνος 
ἕνεχα συνεληλύθεισαν. » 

Δείχνυσι τὴν ἄχριτον κατὰ τοῦ Παύλου ἐπανάστα- 
σιν * ὅτι δὴ xal ἠγνόουν τινὲς χαταθοῶντες, ἐφ᾽ οἷς 
συναχθέντες ἔχραζον. 

« Καταστείλας δὲ ὁ γραμματεὺς τὸν ὄχλον, qn- 
σίν" "Ἄνδρες Ἐφέσιοι, τίς γάρ ἐστιν ἀνθρώπων, ὃς 
οὖχ ἐπιγινώσχεν τὴν τῶν Ἐφεσίων πόλιν νεωχόρον 
οὖσαν τῆς μεγάλης ᾿Αρτέμιδος xal τοῦ διοπε- 
£006 ; * 

Καὶ τοῦ διοπετοῦς, τοῦ ναοῦ τοῦ Διός" fjtot τοῦ 
στρογγυλοειδοῦς * 1] μᾶλλον ὅπερ xat ἀληθές ἐστι, 
διοπετὲς χαλεῖ τὸ ἄγαλμα τῆς ᾿Αρτέμιδος, ἤτοι τὸ 
Παλλάδιον - ὅπερ ἄνωθεν ἐκ τοῦ Διὸς διαθήλασθαι P 
ᾧοντο, xai οὐκ ἐξ ἀνθρώπων. 

« ᾿Αγοραῖοι ἄγονται, καὶ ἀνθύπατοί εἰσιν * Eyxa- 
λείτωσαν ἀλλήλοις. » 

Εἴδος ἣν διχαστῶν ἐν τῇ ᾿Ασίᾳ εὐτελῶν ol ἀγο- 
ραῖοι, οἵτινες ἐδίχαζον τοῖς πένησι χαὶ ἀγοραίοις 
ἀνθρώποις" διὸ xal ἀγοραῖοι ἐχαλοῦντο μᾶλλον" 
ὥσπερ εἰσὶν οἱ ἔχδιχοι χατὰ πόλεις τινάς " οἱ δ᾽ ἀνθ- 
ὑπατοι ταῖς τῶν πλουσίων ἣ τῶν ἐγχλημάτων 
δίχαις ὑπήχουον P' ij ἀγοραῖοί εἰσιν οἱ διχολόγοι, 
παρὰ τὸ ἀγορεύειν λεχθέντες, ὅ ἐστι δημηγορεῖν. 

ΚΕΦΑΛ. K' 


« Ἤγαγον δὲ τὸν παῖδα ζῶντα xal παρεχλήθη“ 
σαν οὐ μετρίως. » 

Σημειωτέον ὅτι καὶ ὁ Παῦλος νεχρὸν ἤγειρεν τὸν 
καλούμενον Εὔτυχον 4. 

€ Δουλεύων τῷ Κυρίῳ μεθ᾽ ὑμῶν μετὰ πάσης 
«ἀπεινοφροσύνης. » 

Οὐχ ὡς ἑπαινῶν ἑαυτὸν ὁ Παῦλος καταλέγει τὰς 


* welaeueny, ὁ (C. C. ἐδεδείεε. 


μενον. 


am 522, post versiculum 
ponit. scholium sequens : 
. Τούτων ἕν τινι ἕαντου 


LXXXV. 


e 


ficeretur ; deiude ne ex illo fonte quidquam lucri 
facerent ; sicut enim non licet stupri pretium aut 
fornicationis mercedem Deo offerre, sic bonum non 
censuerunt pecuniam inde ortam ad apostolorum 
pedes afferre. 


Vgns. 25. « Quos convocans, et eos qui hujus- 
modi erant opifices, dixit : Viri, scitis quia de hoc 
artificio est nobis acquisito. » 

Non nesciebat Demetrius se homines decipere, 
eis templa et deos ex argento facientein, et uietue- 
bat ne convinceretur ejus fraus et deceptio per ve- 
ram Pauli doctrinam. Notandum est autem tanto 
fulgore splenduisse veram fidem, quamvis nondum 
universum orbem subegerit, ut veritus fuerit Deine- 
trius ne everteretur Dianz templum Ephesinum ; 
templi autem quam pranuntiavit eversionem, bzc 
accidit. 


VrRs. $2. « Alii autem aliud clamabant ; erat 


,enim Ecclesia confusa ; et plures nesciebant qua de 


causa convenissent. » 


lnordinatum fuissein Paulum tumultum ostenJi- 
tur, siquidem conclamantium plures nesciebant qua 
de causa vociferarentur. 

V£nRs. 55. « Et cum sedasset scriba turbas, di- 
1it ; Viri Ephesii, quis enim esthominum qui nesciat 
Ephesiorum civitatem cultricem esse magnz Dianz, 
Jovisque prolis? » 


Jorísque prolis, id est, templi Jovis; aut rotundi ; 
aut polius, quod verum est, sic vocat statuam Dianz 
aut Palladium, quod crederent e ccelo descendisse, 
nec bominum opus fuisse. 


Vens. 38. « Conventus forenses aguntur, οἱ pro- 
consules sunt. » 

Erat in Asia genus quoddam judicum inferiorum 
qui pauperes et plebeios judicabant et dicebantur 
foreises, sicut in quibusdam civitatibus ultores sunt ; 
proconsules divitum lites aut criminales causas ju- 
dicabant : vel forenses sunt causidici, a concio- 
naudo, quod est coram populo dicere, sic dicti. 


CAP. XX. 


Vems. 12. « Adduxerunt autein puerum viven- 
tein, et consolati sunt non minine. » 

Netandum est Paulum) resusciiasse mortuum 
nomine Eutychum. 

Vgns. 19. « Servieus Dowino cum omni humili- 
late. » 


Non ut seipsum glorificet, suas virtutes enume- 


P ἐχ «τ. Διὸς διαθ. suppl. rec. m. in marg. — P' C. C. ὑπήχοον. 


ἐπιστολῇ μέμνηται ὁ ᾿Απόστολος - πλὴν xai γραφὴ 
αὐτοῖς μαρτυρεῖ ὅτι διὰ τὴν πίστιν χαὶ ἐχινδύ- 
νϑυσαν. 
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rat ; scientibus enim dicere absurdum fuisset ; sed À 700309026; αὐτῷ ἀρετάς " ἄτοπον γὰρ xal 


ut cjus imitatores essent in omnibus, sicut in fine 
sui sermonis dicit : Vobis omnia ostendi, quomodo 
oporteat sic laborantes suscipere iufirinos. 


Vza5. 22. « Et nunc ecce alligatus ego spiritu, vado 
in Jerusalem : que in ea ventura sunt mihi igno- 
rans. » 

Notandum est non omnia nosse prophetas, sed 
quae suggereret Spiritus sanctus ; ecce enim prae- 
dicens, ut propheta, Paulus, quia vincula et tribu- 
lationes me manent, et quia eum non amplius essent 
visuri Ephesii, addens quoque ea qus ab iucre- 
dulis et haereticis essent facienda, unum tamen se 
nescire dicit, quis scilicel erit eorum finis ; nam- 


πρὸς εἰδότα; λέγειν, ἀλλ᾽ ἵνα μιμηταὶ αὗτο 
ται ἐν πᾶσι" χαθὼς ἐν τέλεε τῆς αὑτοῦ δη; 
φησί Πάντα ὑπέδειξα ὑμῖν, ὅτι οὕὗτο; x: 
δεῖ ἀντιλαμδάνεσθαι τῶν ἀσθενούντων. 

« Καὶ νῦν ἰδοὺ, δεδεμένος ἐγὼ τῷ Πνεύ: 
ρεύομαι εἰς Ἱερουσαλὴμ, τὰ ἐν αὐτῇ συμᾶ 
μοι μὴ εἰδώς. » 

Σημειωτέον ὅτι οὐ πάντα ἴσασιν οἱ πὶ 
ἀλλ᾽ ὅσα ὑποδάλλει αὐτοῖς τὸ ἅγιον Πνεῦ 
γὰρ προειπὼν ὡς προφήτης ὁ Παῦλος, "Ot 
καὶ 0.Myrsic μὲ μένουσι, καὶ ὅτι οὐκέτι ἢ; 
ἐν Ἐφέσῳ βλέπειν αὐτὸν, xat περὶ τῶν γενη 
ἐν αὐτοῖς χαχοπίστων χαὶ αἱρετικῶν, τὸ 
ἀγνοεῖν * τὸ τί ἄρα ἔσται τούτων τὸ τέλος. 


que qui omnia manifestaverat ei Dominus, illud B 4 φανερώσας αὐτῷ ὁ Κύριος, ἐκεῖνο μόν 


solum celavit, quid nimirum ei post vincula et 
tribulationes eveniret, ne in superbiam elatus, se 
ejus omnibus potitum videns, superbia laberetur ; 
illud in ambiguo reliquit Spiritus sanctus, ut illein- 
firmitatem carnis timens, a Deo se a tentationibus 
liberari postularet. 


V&gns. 25, 24. « Quoniam vincula, et tribulationes 
me manent. Sed nihili facio; nec habeo animam 
meam pretiosiorem quam me, dummodoconsummem 
cursum meum et ministerium verbi, quod accepi a 
Domino Jesu, testificari Evangelium gratiz Dei. » 


Hic contra conimmunem usum accipiendum est fa- 
cio pro non antepono titam meam, id est, nihil in 
bac vita potius habeo quam ministerium meum 
implere, et Domini voluntati parere ; non sum simi- 
lis Jonz, qui przdicationis munus deseruit; ne 
videar, inquit, mendax, si a me pranuntiata non 
eveniant ; ministerio non antepono hominum opi- 
nionem, nec divitias, nec quidquid aliud : illud 
enim significat, ni fallor, hoc dictum, nihili fa- 
cio, 

VEns. 26. « Quapropter contestor vos hodierna 
die, quia mundus sum a sanguine omnium. » 


Quia mundus sum a sanguine omnium. Jam su- 
pra notavimus erroris magistrum penas dare pro 
animabus audientium sermones ejus, quasi fundens 


vtv &r' αὐτοῦ, τὸ τί ἄρα ἔσται αὐτῷ μετὰ 
xal τὰς θλίψεις * ἵνα μὴ ἐπαρθεὶς καὶ εἰδὼς $ 
τεύξεται τούτου, διὰ ὑπερυΨψίας ἐκπέσῃ " àX 
αὑτὸ ἀμφίδολον αὐτῷ τὸ Πνεῦμα *. ἵνα δεδιὼ 
σαρχὸς ἀσθενὲς, δεηθῇ τοῦ Θεοῦ δυσθῆναι 
ρασμῶν. 

e Ὅτι δεσμὰ καὶ θλίψεις με μένουσιν 
οὐδενὸς λόγου ποιοῦμαι, οὐδὲ ἔχω τὴν Ψυχὴ; 
ἐμαντῷ, ὡς τελειῶσαι τὸν δρόμον μου μετὰ 
xa τὴν διαχονίαν ἣν ἔλαδον παρὰ τοῦ Kupiou 
διαμαρτύρασθαι τὸ Εὐαγγέλιον τῆς χάρι 
θεοῦ. » 

Ἵνα χατὰ χοινοῦ λάδῃ Τ τις τὸ στοιοῦμε 


C τοῦ, Οὐ προτιμῶ τὴν ζωήν μου ἀλλ᾽ οὐδ 


τινὸς ἀνγτιποιοῦμαι ἐν τῷ νῦν βίῳ, ἢ τοῦ ἐν 
τὴν διαχονίαν μου, καὶ πειθαρχῆσαι τῇ τοῦ 
βουλῇ * οὐ γίνομαι χατὰ τὸν Ἰωνᾶν τὸν ἀπο; 
τὴν διαχονίαν τοῦ χηρύγματος, ἵνα μὴ φανῶ 
ψεύστης, ἐν ᾧ μὴ ἀποδαίνει τὰ παρ᾽ αὑτοῦ 
τόμενα. Οὐ προτιμῶ δόξαν ἀνθρώπων τῆς δια 
οὐ χρήματα, οὐχ ἄλλο τι * τοῦτο γὰρ οἶμαι 
νειν τὸ, οὐδενὸς 1όγου ποιοῦμαι. 

« Διὸ μαρτύρομαι ὑμῖν ἐν τῇ σήμερον ἡμέ 
χαθαρός εἰμι ἀπὸ τοῦ αἴματο; πάντων. » 


Ὅτι καθαρός εἰμι, ἀπὸ τοῦ alpatoc πι 
Καὶ ὀπίσω τοιοῦτόν τι ἐσημειωσάμην, ὅτι 6 
διδάσχαλος δίχην ὑπέχει ὑπὲρ τῶν ψυχῶν τῶ 


sanguinem ipsorum : sanguis enim vita nobis : hzc D μένων τὸν λόγον αὐτοῦ * ὡς τὸ αἷμα αὑτῶν, 


igitur verba : mundus sum, hoc magis significant : 
nempe, testiflcor mea doctrina neminem zterna vita 
esse defraudatum, sed e contra regnum coelorum ob 
oculos proponi ; quisquis ergo me non audierit, se- 
ipsum damnet ut bomicidam; ego enim sum mundus 
a sanguine omnium qui, acceptis sermonibus meis, 
mihi nun crediderint. 


Vas. 97. « Non enim subterfugi quominus an- 
nuntiarem omne consilium Dei vobis. » 

Notaudum non utilem esse magistrum q 
aliquid celat eorum quz ad pietatem per: 


"C, C. λάδοι * €. C, ἡμῶν. ! C. C 


ἡ ζωὴ ἡμῖν *, ἐχχέων " τὸ οὖν καθαρός elg. 
τοῦτο σημαίνει * Μαρτύρομαι, ὅτι ἡ διδασχαλ 
οὐδένα τῆς αἰωνίου ζωῆς ἀποστερεῖ, ἀλλὰ προτ 
χαὶ οὐρανῶν βασιλείαν " ὁ οὖν μὴ πειθαρχᾶ 
ἑαυτὸν αἰτιάσθω ὡς φονέα * ἀθῶος γάρ εἶμι b 
τοῦ αἵματο; πάντων τῶν ἀκουόντων ἃ τῶν 
χαὶ μὴ πιστενόντων. 
« Οὐ γὰρ ὑπεστειλάμην τοῦ μὴ ἀναγγεῖλαι 
τὴν βουλὴν 7-7 Θεοῦ ὑμῖν. » 
^O Zope δὲν ὠφελεῖ ὁ διδάσχαλο 
m ^ τῶν ὅσα πρὸς Oso 
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« ΤΙροσέχετε baoculg καὶ παντὶ τῷ ποιμνίῳ, ἐν A. — Vens. 98. « Attendite vobis et universo gregi, in 


ὑμᾶς τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον ἔθετο ἐπισκόπους. » 

Ὁρᾷς δύο προσέταξεν" οὔτε γὰρ τὸ ἑτέρους κατ’ 
ορθοῦν μόνον ἔχει χέρδος " Φοδοῦμαι γὰρ, φησὶ, 
μήπως ἄλλοις κηρύξας, αὐτὸς ἀδύκιμος γένωματ" 
οὔτε τὸ ἑαυτοῦ ἐπιμελεῖσθαι ἔχει “ ὁ γὰρ τοιοῦτος 
φίλαυτος, καὶ τὸ ἑαυτοῦ ζητεῖ " χαὶ τοῦ τὸ τάλαν- 
τον χαταχώσαντος ἵσός ἐστιν οὐχ ἐπειδὴ προτιμοτέ- 
ρα ἡ ἡμετέρα σωτηρία τοῦ ποιμνίου, ἀλλ᾽ ἐπειδὴ 
ὅταν ἑαυτοῖς προσέχωμεν, τότε xal τὸ ποίμνιον 
χερδαίνομεν. Ἐν ᾧ ὑμᾶς có Πνεῦμα τὸ ἅγιον 
ἔθετο ἐπισκόπους ποιμαίνειν τὴν 'ExxAnc(av τοῦ 
Κυρίου " ἰδοὺ καὶ ἄλλη ἀνάγχη τοῦ Κυρίου ἐστὶν ἡ 
Ἐχχλησία. Ὁρᾷς παρὰ τοῦ Πνεύματος τὴν χειρὸ- 
τονίαν ἔχετε ποιμαίνειν τὴν Ἐχχλησίαν τοῦ Κυ- 
glou (4θ). 

Ἔν ᾧ ὑμῶς τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον ἔθετο ἐπισκχό- 
πους. Σημειωτέον ὅτι οὖς ὀπίσω ἐχάλεσε πρεσῦυ- 
«ἐρους, ὧδε ἐπισχόπους καλεῖ * fiot χαὶ διὰ τὸ τοὺς 
πρεσδυτέρονς ἀνάγχην ἔχειν ἐποπτεύειν τὰ τῆς 
Ἐχχλησίας λογιχὰ ποίμνια" git ἀσθενεῖ τῇ 
πίστε:, μήτις πεινᾷ ἣ διψᾷ, f) ἐλέγχου χαὶ ἐπι- 
στροφῆς δεῖται, χατὰ τὸ, "Ε.16δγξον, ἐπιείμησον, 
παρακάλεσον " f; καὶ ἐπισχόπους ὧδε τοὺς ἐππισχό- 
πους λέγει. 

« Ἐγὼ olba ὅτι μετὰ τὴν ἄφιξίν μου, εἰσελεύ- 
σονται λύχοι βαρεῖς εἰς ὑμᾶς, μὴ φειδόμενοι τοῦ 
ποιμνίου" χαὶ ἐξ ὑμῶν αὐτῶν ἀναστήσονται ἄνδρες 
λαλοῦντες διεστραμμένα, τοῦ ἀποσπᾷν τοὺς μαθη- 
τὰς ὀπίσω αὐτῶν. » ᾿ 


Τοῦ ἀποσπᾷν τοὺς μαθητὰς ὀπίσω αὑτῶν" ὃ C 


yàp τῶν αἱῥετιχῶν σχοπὸς σπουδάζει περιποιῆσαι 
ἑαυτοῖς λαὸν, οὐ τῷ Κυρίῳ ἵνα ἑαυτοῖς χαυχῶνται, 
ἐμφερομένου αὐτοῖς τοῦ ὀνόματος τῶν αἱρετιχῶν, 
ἵνα ἐξ αὐτοῦ χρηματίζωσιν" olov ix. Μάνη, Mavi- 
χαΐοι" ἐξ 'Αρείου, 'Apetavol* ἐχ Νεστορίου, Νεστο- 
ριανοί" xaY ἄλλα αἱρέσεων εἴδη " τοῦτο προαναστέλ- 
λων αὐτὸς ὁ Παῦλος ἐπιστομίζει, καὶ μέμφεται τοὺς 
λέγοντας: Ἐγὼ μέν εἶμι Παύλου" ἐγὼ δὲ 
'AzoAAG: ἐγὼ δὲ Κηφᾶ" μὴ θέλων ἐξ δνομασίας 
ἀνθρώπου δηλοῦσθαι αὐτῶν τὸ σύστημα, ἀλλ᾽ Ex τοῦ 
Χριστοῦ, Χριστιανοὺς πάντας ὀνομάζεσθαι θέλων * 
xàv παρὰ διαφόρων διδασχάλων χκατηχήθησαν. Ὅταν 
οὖν * οἱ πάντες ἕνα σχοπὸν ἔχωσιν οἵ διδάσχαλοι, τὸ 


quo vos Spiritus sanctus posuit episcopos. » 

Ut videre est, duo statuit : nam aliorum regimen se 
solo non expedit : mam, limeo, inquit, ne cum 
aliis predicaverim, ipse reprobus efficiar 15. Sed ne- 
que sui cura; nam qui sibi solum attendit, is sui 
est amator et. sua quasrit, et ei assimilatur qui ta- 
lentum | infodit ; non quod sit gregis salute melior 
salus nostra, sed quod, cum nobismetipsis atten- 
dimus, gregem quoque lucrifaciamus. In quo Spi- 
rilus saucius episcopos posuit pascere Ecclesiam Do. 
mini ; ecce aliud officium quod ad Ecclesiani Domini 
pertinet. Vide: ἃ Spiritu sancto habetis pascere 
Ecclesiam Domini. 


In quo vos Spiritus sanctus. posuit. episcopos. No- 
tandum quod quos supra presbyteros dixit, hos hic 
vocat episcopos, sive quia presbyteros oportet invigi- 
lare spiritoafibus Ecclesie gregibus; an quis in (ide 
infignetur, aut. esuriat, aut sitiat, aut emendationis 
exhortationisve egeat, juxta illud : Zncrepa, argue, 
obsecra δ; sive quia episcopos ipsos hic vocat 
episcopos. 


Vgns. 29, $0. « Ego scio quoniam intrabunt post 
discessionem meam lupi rapaces in vos, non par- 
centes gregi. Et ex vobis ipsis exsurgent viri lo- 
quentes perversa, ut abducant discipulos post se. » 


Ui abducant discipulos post se; haereticorum euim 
scopus ad id vergit ut sibi ipsis concilient plebem, 
non Domino; ut sibl glorientur, nomine hzxeretico- 
rum ad discipulos translato, ita ut eo designentur, 
ut a Mane Manichzi, ab Ario Ariani, a Nestorio 
Nastoriani, et sic de aliis hareseon speciebus. Quod 
pracavens Paulus, reprimit et arguit dicentes : Ege 
sum Pauli, ego. autem Apollo, ego vero Cepha, uon 
volens humano nomine publicari eoruin societatem, 
sed nomine Christi omnes Christianos dici, etiamsi 
ἃ diversis magistris fuissent edocti. Cum enim 
unum finem intendunt omnes magistri, veram sci- 
licet fidem annuntiare, non a privato magistro no- 
minantur discipuli, sed nomine communi dicuntur 


τὴν ἀληθῆ χαταγγεῖλαι πίστιν, σδεννυμένου τοῦ ἐξ p Christiani ; si autem [ἢ aliquo ab Ecclesiz dogma- 


ἰδιχοῦ διδασχάλου χρηματίζειν τοὺς μαθητὰς, τῷ 
χοινῷ ὀνόματι χαλοῦνται Χριστιανοί " εἰ δέ τι παρα- 
τρώσουσι τῶν τῆς Ἐχχλησίας δογμάτων ol χαθ- 
ηγηταὶ, σδεννυμένης τῆς χαθολιχῆς προσηγορίας , 
ἐπὶ τὸ ἰδικὸν τοῦ διδάξαντος ἀνάγονται ὄνομα. 

« Καὶ τανῦν παρατίθεμαι ὑμᾶς, ἀδελφοὶ, τῷ Θεῷ 
χαὶ τῷ Λόγῳ τῆς χάριτος αὐτοῦ, τῷ δυναμένῳ οἶχο- 
δομῆσαι xa δοῦναι ὑμῖν τὴν χληρονομίαν ἐν τοῖς 
ἡγιασμένοις πᾶσιν. » 


Δ [| Cor. 1x, 97, “511 Tim. τν, 2. 
Y Cod. Coisl. οὖν in margine. 
. Moe 'schot. Cod. Coisl. dat Chrysostomo et 


wer. Bautis mutatis, legere est in S. Chry-. 


tibus discedunt docentes, pro catholica denomina- 
tione, ad privatum sui magistri nomen deducuntur 
discipuli. 


VEns. 52. « Et nunc commendo vos, fratres, 
Deo et Verbo gratie ipsius, qui potens est edili- 
care et dare vobis haereditatem in sanctiffcatis om- 
nibus. » 


, 


s0st. hom. 44 in Acta edition. nosirie tom. VE. 


col. 510. 
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1:83 AMMONII ALEXANDRINI 
Obscure et tacite ostendit Patrem esse Deum, et A δΔείχνυσιν ἀφανῶς xai λεληθότως, ὅτι | 


Filium ejus Jesum, Deum Verbum in eo ésse : non 
enim pluraliter dicit potentes, &ed singularis nu- 
meri nomine singularem amborum essentiain indi- 
eat, dicens, potens. Nos igitur unam Patris et Filii 
essentiam inde novimus, et eos duos esse et sub- 
sistere, non nuda appellatione distinctos, sed reipsa 
subsistentes, ex his qux dicit Apostolus in adifica- 
tionem Ecclesiarum Asix, coguoscimus. 


V&as. 99. « Argentum el aurum, aut vestem 
nullius concupivi. » 

Notandum quod oportel avaritiam aversari, et 
in universum nihil terreni concupiscere. 


Vgns. 54. « lpsi scitis quoniam ad ea qua mihi 
opus erant, et his qui mecum sunt, ministraverunt 
manus iste. » 

Notandum est veram eleemosynam e propriis la- 
boribus dandam pauperibus. 

V&ns. ὅθ. « kt cum hzc dixisset, positis genibus 
Suis, oravit cum omnibus illis. » 

Notandum oportere eum qui valedicit, orare et 
genua flectere cum omnibus prasentibus, et sic dis- 
cedere. 


CAP. XXI. 


Vgns. 9. « Huie autem erant quatuor filix virgi- 
nes prophetantes. » 
Erant Philippo diacono filix ; licebat igitur his 


χαὶ Θεὸς, xal ὁ τούτου Υἱὸς Ἰησοῦς, ὁ 8c 
ἔνεισιν’ οὐ γὰρ εἶπε τοῖς δυναμένοις πληθ 
ἀλλ᾽ ἑνικῷ ὀνόματι τὴν μοναδικῶν οὐσίαν ἀμ 
ἐσήμανεν εἰπὼν τῷ δυναμένῳ " ὥστε οὖν 
μίαν οἴδαμεν Πατρὸς xai Υἱοῦ οὐσΐαν, xat 
εἰσὶ xaX ὑφίστανται, οὐχ ὀνόμασι Ψιλοῖς Órj) 
ἀλλ᾽ ἀληθείᾳ ὑφιστάμενοι, ἐκ τῶν νῦν τῷ 
λεγομένων εἰς χαταρτισμὸν τῶν τῆς ᾿Ασία 
χλησιῶν. 

« ᾿Αργυρίον ἣ χρυσίον f) ἱματιασμοῦ οὐδ 
εθύμησα. » 

Σημειωτέον ὅτι δεῖ ἀποστρέφεσθαι τὴν 3 
ρίαν, xal μηδενὸς τὸ σύνολον τῶν ἐπὶ TT, 
μεῖν. 

« Αὐτοὶ γινώσχετε ὅτι ταῖς χρεέαις μου, 
οὖσι μετ᾽ ἐμοῦ, ὑπηρέτησαν al χεῖρες αὗται: 


Σημειωτέον ὅτι ἡ ἀληθὴς ἐλεὴ μοσύνῃη τὲ 
ἰδίων χόπων διδόναι τοῖς ἐνδεέσι. 

« Καὶ ταῦτα εἰπὼν, θεὶς τὰ γόνατα ai 
πᾶσι Υ προσηύξατο. » 

Σημειωτέον ὅτι δεῖ τὸν συνταττόμενον εὐ 
γονυχλισίαν ποιεῖσθαι σὺν πᾶσι Y τοῖς παρο 
οὕτως ἀποχωρεῖν. 

ΚΈΕΦΑΛ. KA'. 

« Τούτῳ δὲ ἦσαν παρθένοι θυγατέρες τ 
προφητεύουσαι. » 

Ὅτι τοῦ διαχόνου Φιλίππου ἦσαν al θυγ 


qui matrimonio fuerant juncti ministrare. Nota vero C ὥστε οὖν ἐξῆν τῷ χοινωνήσαντι γάμῳ (a 


filias ejus prophetissas fuisse virgines, et eas pieta- 
tis causa virginitatem servasse, unde prophetia de- 
nate sunt: nisi autem virginitas magni pretii fuis- 
sel, non subjecisset historicus cas fuisse virgines. 


Vgss. 15. « Tunc respondit Paulus et dixit : Quid 
facitis flentes οἱ affligentes cor meum ? ego enim 
non solum alligari, sed et mori in Jerusalem pa- 
ratus sum, propter nomen Doinini Jesu. » 

Notandum est oportere eos repellere qui aliquem 
8 faciendo aliquid generosi prohibent, etiamsi fleant ; 
istis quoque fletibus Pauluig ipsum fuisse fractum 
et ejus robur aturitum, quapropter eos repellit. 
Quid ergo dicendum de his qu: Paulus adjicit ? 


διαχονεῖν" σημείωσαι δὲ ὅτι αἱ προφήτιδει 
γατέρες αὐτοῦ παρθένοι ἦσαν, καὶ ὅτι Ὦσχο 
λον δι᾽ εὐλάδειαν τοῦτο, ὥστε xal προφντεῖα 
σθαι" εἰ μὴ δὲ Tiv περισπούδαστον, οὐχ & 
ἐθηχεν ὁ συγγραφεὺς, ὅτι xal παρθένοι fsav 
« Τότε ἀπεχρίθη ὁ Παῦλος Τί ποιεῖτε χλ 
xai συνθρύπτοντές μου τὴν χαρδίαν; ἐγὼ 
μόνον δεθῆναι, ἀλλὰ xal ἀποθανεῖν εἰς Ἵερο 
ἑτοίμως ἔχω ὑπὲρ τοῦ ὀνόματος τοῦ Κυρίου 'I 
Σημειωτέον ὅτι δεῖ ἀποτρέπεσθαι τοὺς χω) 
τινα ποιεῖν τι γενναῖον, xÀv. δαχρύωσι" xal 
τοιοῦτον δάχρυον xol αὑτὸν τὸν Παῦλον σι 
xai τὸ ἐῤῥωμένον Σ αὐτοῦ διέλυε " διὸ ἀπο 
αὐτούς " τί οὖν δεῖ εἰπεῖν περὶ τῶν λοιπῶν τοὶ 


Contra matres et parentes qui suos liberos mona- D λου τοῦτο εἰπόντος"; ᾿Αρμόζει χατὰ μητέρο 


chos esse prohibent, aptissima sunt. 

Vrms. 19. « Quos cum salutasset, narrabat per 
singula quae Dens fecisset in gentibus per ministe- 
rium ipsius. » 

Per ministerium. ipsius, id est, per pradicatio- 
nem Evangelii. Eum nec laudabant nec. admira- 
bantur, quia sic narrabat ut cuncta ad Deum re- 


ferret. 


. Vgas. 93, 94. « Sunt nobis viri quatuor, votum 
habentes super se. llis assumptis, sanctilica te 
cum illis. » 


X οὐσίας. 7 Cod. Coisl. συμπᾶσι. 
μονάζην. «" Cod. ἕνα. 


γονέων χωλνόντων τοὺς ἑαυτῶν b παΐδας μονά 

« Καὶ ἁσπαπτάμενος αὐτοὺς, ἐξηγεῖτο xal 
ἕχαστον ὧν ἐποίησεν ὁ Θεὸς ἐν τοῖς ἔθνεσι 0 
διαχονίας αὐτοῦ. 

Διὰ τῆς διακονίας αὐτοῦ " ἀντὶ τοῦ τῇς χη; 
τοῦ εὐαγγελιχοῦ λόγου. Οὐχ ἐχεῖνον ἐπήνου" 
ἐθαύμαζον" οὕτω γὰρ διηγήσατο ὡς ἄνατιθ 
τῷ Geo. 

ε Εἰσὶν ἡμῖν ἄνδρες τέσσαρες εὐχὴν ἔχον: 
ἑαντῶν" τούτους παραλαθὼν ἀγνίσθητι σὺ 
τοῖς. )» 


: C. ἐῤῥωμενές. * C. C. εἰπόντες. l C.C. ἑαυτόν. ε 


1585 


FRAGMENTA IN ACTA APOSTOLORUM. 


1586 


Οἱ ἐν Ἱεροσολύμοις πιστεύσαντες ἀπὸ "loubaíov 4 — Qui in Jerusalem ex Judzis crediderant volcbant 


τὰ ἔθη τὰ νομιχὰ ἤθελον c** φυλάττειν. 

« Τότε ὁ ]αῦλος παραλαθὼν τοὺς ἄνδρας, τῇ ἐχο- 
μένῃ ἡμέρᾳ σὺν αὐτοῖς ἁγνισθεὶς εἰσήει εἰς τὸ 
ἱερόν. » 

Ἔθος μᾶλλον ἦν τοὺς ἔχοντας εὐχὴν χείρασθαι 

τὴν χεφαλὴν μετὰ τὸ ἀγνισθῆναι, xal οὕτως ἐπὶ QC 
ἡμέρας ποιεῖν προσφορὰν ὑπὲρ ἑαυτῶν " τοιοῦτόν τι 
ἐποίησεν ἃ ᾿Αχύλας xal Πρίσκιλλα " ὡς δῆλον εἶναι, 
ὅτι ὡς θεοσεδοῦντες ἀπεχείροντο τὴν χόμην ** χαλῶς 
οὖν χαὶ νῦν οἱ εὐλαθεῖς χείρονται" δεῖ δὲ χαὶ ἀγνι- 
σμοῦ" ἐν τοῖς ᾿Αριθμοῖς δὲ χεῖται ὁ νόμος οὗτος " 
Ἰουδαϊχὸν οὖν τὸ ἔθος. 

ε Ἦχολούθει γὰρ τὸ πλῆθος τοῦ λαοῦ, χράζοντες" 
Alpe αὐτόν. » ᾿ 


legalia servare. 

Vrgns. 96. « Tunc Paulus, assumptis viris, po- 
stera die purificatus cum illis, intravit ia. tem- 
plum. » 

Mos erat votum habentes radere capita aua, post- 
quam íuerant purificati, et ita post septem dies 
oblationem pro se ipsis faciebant : aliquid tale fece- 
rant Aquila et. Priscilla; unde manifestum est eos 
qui religiosi erant sibi comam abscidisse ; recte 
igitur et nunc pii raduntur ; sed purificatione opus 
est : porro in Nameris jacet lex illa ; ergo Judaicus 
est mos. 

VERS. ὅθ. « Sequebatur eum multitudo populi 
clamans : Tolle eum 15. » 


Ἔθος τοῖς Ἰουδαίοις ταύτην λέγειν τὴν φωνὴν B Solebant Judei hanc vocem adversus justos, ef- 


xatà τῶν δ'χαίων᾽ ὡς xai xavà τοῦ Kuplou* Αἦρε 
αὐτόν ἀντὶ τοῦ, "Erapoy αὐτὸν ἐχ τῶν ζώντων. 

« Εἶπε δὲ ὁ Παῦλος, Ἐγὼ ἄνθρωπος μέν εἶμι 
Ἰουδαῖος. Ταρσεὺς, τῆς Κιλιχίας οὐχ ἀσήμου πό- 
λεως πολίτης. » | 

Ἄνθρωπος μέν εἶμι Ιουδαῖος. Φύσει γὰρ Ἴου- 
δαῖο! ἐσμεν οἱ Χριστιανοὶ, ὡς ἐξομολογούμενοι τὴν 
ἀληθῆ πίστιν" ὅπερ σημαίνε: τὸ Ἰούδας ὄνομα. 

ΚΕΦΑΛ. KB. 

« Ἐγένετο δέ μοι πορευομένῳ χαὶ ἐγγίζων τῇ 
Δαμασχῷ, περὶ μεσημόρίαν ἐξαίφνης Ex τοῦ οὐὖ- 
ρανοῦ περιαστράψαι φῶς ἱχανὸν περὶ ἐμέ. » 

Φῶς ἱκαγὸν, πολὺ φῶς " οὗ μὴ ἐνεγχὼν τὴν αἴγλην 
ὁ Παῦλος, ἀπελιθώθη τοὺς ὀφθαλμούς " 
τοὺς αἱἰσθητοὺς, ἀλλὰ τάχα xal τοὺς νοητούς" ἀμέλει 
φησίν. Ὡς δὲ οὐχ ἐνέδιλεπον ἀπὸ τῆς δόξης τοῦ 
φωτὸς ἐχείγου. 

€ Ὅτι ἔσῃ μάρτυς αὐτῷ πρὸς πάντας ἀνθρώπους, 
ὧν τε ἑώραχας καὶ ἤχουσας. » 

Σημειωτέον ὅτι xal εἶδε τὸν Ἰησοῦν xal ἤχουσεν 
αὐτοῦ ὁ Παῦλος * οἱ 65 συνόντες τὴν λαμπηδόνα μόνον 
τοῦ φωτὸς αὑτοῦ εἶδον, οὐ μὴν αὐτόν. καὶ τὸν ἦχον 
ἤχουον τῆς φωνῆς, οὐ μὴν συνῆχαν τὰ λαλούμενα, 
ὡς ὀπίσω ἐλέχθη. 

« Καὶ viv τί μέλλεις; ἀναστὰ; βάπτισαι xal 
ἀπόλουσαι τὰς ἁμαρτίας σου, ἐπιχαλεσάμενος τὸ 
ὄνομα αὐτοῦ. 1 

Οὐ πᾶν οὖν βάπτισμα ἀλλὰ μόνον τὸ εἰς 1 Κύριον 
Ἰησοῦν ποιεῖ ἁμαρτιῶν χαθαρισμόν. 


ε« Ἐγένετο δέ μοι ὑποστρέψαντι εἷς Ἱερουσαλὴμ, ᾿ 


xaX προσευχομένου μου ἐν τῷ ἱερῷ, γενέσθαι με ἐν 
ἐκστάσει, χαὶ εἶδον αὐτὸν λέγοντά μοι" Σπεῦσον xal 
ἔξελθε ἐν τάχει ἐξ Ἱερουσαλήμ διότι οὐ παραδέξον- 
ταί σου τὴν μαρτυρίαν περὶ ἐμοῦ. » 

"Opa πῶς αὐτὸν εἰσωθεῖ" Ἦλθον, φησὶ, μετὰ τὴν 
ὄψιν ἐχείνην εἰς Ἱερουσαλήμ * πάλιν τοῦτο ἀμάρτυ- 
ρον ἀλλ᾽ ὅρα ἐχ δ τῆς ἐχόάσεως ἡ μαρτυρία" εἶπεν, 
ὅτι οὗ δέξονταί σου τὴν μαρτυρίαν" οὐχ ἐδέξαντο" 
xaX μὴν φησιν, εἴγε ἀπὸ λογισμῶν ἔδει τοῦτο ὑπο- 


!* Joan. xix, 15. 


c** Cod. f0e)3oy. 4 C. C. ἐποίησαν. 


.* C. C. γνώμην. 


ferre, ut adversus Jesum fecerunt. Tolle eum, pro, de 
medio vivorum eum sustollé. 

Vrns. 39. « Dixit autem Paulus : Ego homo sum 
quidem Judeus a Tarso Cilicie non ignotz civi- 
tatis municeps. » 

Homo quidem sum J udeus. Revera euim Judzi 
sumus quicunque Christiani, qui veram fidem coufi- 
temur : nam boc significat nomen Juda. 


CAP. XXII. 


WNEgns. 6. « Factum est autem, eunte me, et ap- 
propinquante Damasco, media die, subito de coelo 
circeum(ulsit me lus sufficiens. ? 

Luz suffidiens : lux copiosa, cujus splendorem 


οὗ μόνον C non ferens Paulus exczcatus est. oculis, non au- 


tem solum corporis, sed forsan etiam mentis, si- 
quidem dicit : Cum non viderem pre fulgore hujus 
luminis. 

Vgns. 15. « Quia eris testis illius ad omnes ho- 
mines eorum quie vidisti et audisti. » 

Notandum est quod Jesum viderit et audierit 
Paulus; hi autem qui cum eo erant, splendorem tan- 
tum luminis viderunt, non autem eum; sonum quo- 
que vocis audierunt, dicta autem non perceperunt, 
sicuti supra dictum est. 

Vgns. 16. « Et nunc quid moraris? exsurge, et 
baptizare, et ablue peccata tua. invocato nomine 
ipsius, » 

Non omnis baptismus, sed is solus qui in Chri- 


D stum est, abluit peccata. 


Vxns. 17. « Factum est autem revertenti mihi in 
Jerusalem, et orauti in templo, fieri. me in stupore 
mentis, et videre illum dicentem mihi : Festina, et 
exi velociter ex Jerusalem : quoniam non recipient 
testimonium de me. » 

Vide quomodo eum impellit: Veni, inquit, post 
hanc visionem, in Jerusalem ; nondum adest testi- 
monium ; sed in sequentibus vide testimonium , 
dixerat : Non recipient testimonium tuom ; non 
receperunt : et. dicium est, quamvis arbitrandum 


I. C. C. εἰς τόν, 5 C. C. ἀπό, , 
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essel eos omnino recepturos : eram inimicus Chri- A πτεῦσαι, ὅτι πάντως δέξονται hb * ἐγὼ 1 fu 


tianorum, unde eos recipere oportebat. Hic duo s!a- 
tuit : priino inexcusabiles erant, qui absone et re- 
pugnante ratione eum persecuti sunt ; deinde Deus 
est Christus, qui ea quai contra omnem erant ex- 
spectalionem prophelabat, non prasentibus atten- 
dens, sed futura previdens. — Et post pauca : Oranti 
mihi, inquit, ín templo : quia phantasma non erat, 
ideo orauti astitit. Ostendit quoque se non metu 
periculorum fugisse, sed quia ejus testimonium 
non reciperent. 


Vgns. 19. « Et ego dixi: Domine, ipsi sciunt 
quia ego eram concludens in carcerem, et czdens 
per synagogas eos qui credebant in te, » 

Ipsi sciunt quia ego in carcerem eram concludens. 
Hoc dicit Paulus : Si tibi non credunt Judzi, meum 
lamen sermonem recipere debuissent, quandoqui- 
dem cum eis eram persequens Ecclesiam ; ipsi 
quoque debuissent persuasum babere, me pristi- 
nam opinionem non deserturum fuisse, nisi omnino 
persuasus fuissem non posse salvum fieri homi- 
nem nisi per fidem in Christum ; admiranda mea 
inmutatione debuissent et ipsi iminutari. 


Vzns. 20. « Et cum funderetur sanguis Stephani 
testis tui, ego astabam, et consentiebam, et custo- 
diebsm vestimenta interficientium eum. » 


Non ignorabat hominem confitendo peccata sua 
coram Deo et seipsum reprebendendo mundum fieri 
ab omnibus iniquitatibus suis ; itaque confitetur et 
ipse sua delicta, ut justificetur et in magno judicio 
absolvatur ; unde in terris seipsum judicantem eum 
viderunt. 

Vgns. 27. « Accedens autem tribunus, dizit illi : 
Dic mibi si tu Romanus es ? At ille dixit : Etiam. » 

Dic mihi tu : Romanus es? at ille dixit : Etiam : 
&ciens quia oportet regnis et potestatibus obedire, 
el quia Romanorum reges universo, ut ita dicam, 
orbi imperabant, et ipsi Jude, quao Cesari tri- 
luta solvebat , affrmavit se esse Romanum, non 
ad repellendum Romanorum imperium et domina- 


λεμῶν Χριστιανοῖς, ὥστε δεὰ τοῦτο ἔδει 
δέξασθαι" ἐνταῦθα δύο xacaaxsuázet, ὅτι τι 
λόγητα αὐτοῖς ἐστιν’ οὐ γὰρ κατὰ τὸ six 
ἐδίωχον, οὐδὲ χατὰ λογισμόν * καὶ ὅτι Θεὸς 1 
στὸς, τὰ παρὰ προσδοχίαν προφητεύων, 
ὁρῶν εἰς τὰ γενόμενα, ἀλλὰ τὰ μέλλοντα π 
— Καὶ μετ' ὀλίγα" Προσδευχομέάνῳ,, φησὶ 
ἱερῷ" ὅτι οὐχ ἁπλῶς φαντασία ἦν “ διὰ τοῦ’ 
εὐχομένῳ ἐπέστη" xal δεέχκνυσιν ὅτι οὐχὶ 
μενος αὐτὸν τοὺς χινδύνους ἔφυγεν, ἀλλ᾽ 
ἐδέχοντο τὴν μαρτυρίαν αὐτοῦ. 

« Καὶ ἐγὼ εἶπον. Κύριε, αὐτοὶ ἐπίσται 
ἐγὼ ἤμην φυλαχίξων xai δέρων κατὰ τὰς 
γὰς τοὺς πιστεύοντας ἐπὶ σέ. » 

Αὐτοὶ ἐπίστανται, ὅτι γὼ ἤμην φυ.ῖ 
Τοῦτό φησιν ὁ Παῦλος, ὅτι Εἰ χαὶ μὴ πιστεὶ 
οἱ Ἰουδαῖοι, ἀλλ᾽ οὖν ὥφειλον τὸν ἐμδν χαταΐ 
λόγον * ἐπείπερ σὺν αὐτοῖς ἤμην ὁ διώχων τ 
χλησίαν, xaX ἔδει αὐτοὺς πληροφορηθῆναι, 
ἄλλως ἀπέστην τῆς πρώτης δόξης, εἰ pii 
ἐπληροφορήθην" ὅτι οὐχ ἔστιν ἄλλως σωθῇ 
θρωπον εἰ μὴ διὰ τῆς εἰς Χριστὸν Ἰησοῦν - 
τὸ οὖν παράδοξον τῆς ἐμῆς μεταδολῇς Ly, 
χείνους μεταπεῖσαι. 

« Καὶ ὅτε ἐξεχεῖτο τὸ αἷμα Στεφάνου τ 
τυρός cou, καὶ αὐτὸς ἤμην ἐφεστὼς xai συν! 
τῇ ἀναιρέσει αὐτοῦ, καὶ φυλάσσων τὰ ἐμά 
ἀναιρούντων αὐτόν. » 


C οἵδεν ὅτι τὸ ὁμολογεῖν ἐπὶ τοῦ Θεοῦ cà ἴδι 


μελήματα, καὶ καταχρίνειν ἑαυτὸν, ποιεῖ 
σμὸν ἁμαρτιῶν " xaX ὁμοληγεῖ καὶ αὐτὸς « 
χθέντα αὑτῷ ἄτοπα, ἵνα διχαιωθῇ, xal τοῦ | 
χριτηρίου ἀφεθῇ * ἐξ ὧν αὐτὸς ἑαυτὸν  kvsa. 
ταχρίνων ἐφαίνετο. 

« Προσελθὼν δὲ ὁ χιλίαρχος εἶπεν αὐτῷ 
μοι, σὺ Ῥωμαῖος cl; ὁ δὲ ἔφη" Ναί. » 

Aére μοι σύ * 'Ῥωμαῖος εἶ ; ὁ δὲ ἔφη, Nai 
ὅτι δεῖ ἀρχαῖς χαὶ ἐξουσίαις ὑποτάττεσθαι" xc 
Ῥωμαίων βασιλεὺς xav ἐχεῖνο χαιροῦ i 
σχεδὸν εἰπεῖν πάσης qnc), Ext μὴν χαὶ αὖ 
Ἰουδαίας * οἵτινες χαὶ φόρον ἐτέλουν Κι 
ὡμολόγησεν εἶναι ἑαυτὸν ῬΡωμαΐον k nih ἀπο: 


lionem, sicut faclebant οαιοτὶ Judzorum, qui, se- "96 τὴν ἀρχὴν xat δεσποτείαν τὴν "Pexpatxf 


jpsos decipientes, Deum solum sibi regem esse, non 
autem hominem, dicebaut ; de facto autem, ut viles 
servi, tributa solvebant, servitutis nomen repudian- 
les, revera subjacentes ; quos Vespasianus, quintus 
Romanorum rex, quasi non obedientes, evertit. 


Vsas, 28. « Εἰ respondit tribunus: Ego multa 
summa civilitatem hanc consecutus sum : et Pau- 
lus ait : Ego autem el natus sum. » 

Cilicia, ante ortum Pauli, a Romanis subaetu, 


^ C. C. δέξωνται. 1 C. C. ἐγὼ γάρ. 


) Cod. ἐξεχύνετο. 


ol λοιποὶ Ἰουδαῖοι φρεναπατῶντες, τὸν μὲ 
ἑαυτῶν μόνον ἔλεγον ἴδιον βασιλέα, οὗ μὴν ἄνθ 
ἔργοις δὲ αὐτοῖς ὡς ὑποτελεῖς οἰχέται φόρον & 
τὸ μὲν ὄνομα ἀρνούμενοι, ἔργοις δὲ ὑποχεῖμει 
καὶ ἐπόρθησεν Οὐεσπασιανὸς, ὡς μὴ ὕποτο 
νους" ὃς μετὰ τέσσαρας βασιλεῖς Ῥωμαίων 
λευσεν. 

«᾿Απεχρίθη δὲ ὁ χιλίαρχος, Ἐγὼ πολλοῦ χες 
τὴν πολιτείαν ταύτην ἐχτησάμην. Ὁ ὃὲ Παῦλι 
ἘἘΈγὼ καὶ γεγέννημαι. » 

Πρὸ γὰρ τοῦ γεννηθῆναι τὸν Παῦλον γεγεν 


j* σχεδ. πάσ. v. εἶπ. Cod., eorr. i 
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τῆς Κιλιχίας ὑπὸ 'Ρωμαίους !, ἀνάγχη xal αὐτὸν ὡς À necesse erat. Paulum, eis subjectum, Romanum 


ὄντα ὑπ᾽ αὐτοὺς, Ῥωμαῖον εἶναι τέως δὲ κατὰ τὴν 
προφητείαν ἐξεσμεύθη ἐν Ἱερουσαλὴμ ὁ Παῦλος, 
xat ἐξέδη ὁ λόγος. 


ΚΕΦΑΛ. KI" 


ε Καὶ σὺ χάθῃ χρίνων με χατὰ τὸν νόμον, καὶ 
παρανομῶν χελεύεις p.e τύπτεσθαι. » 

Καὶ παρανομῶν κελεύεις με τύπτεσθαι; ἤλεγχε 
τὸν ἀρχιερέα τῶν Ἰουδαίων παραδάτην ὄντα τοῦ 
νόμου, χαὶ μὴ ὀφείλοντα ἄλλον ἐπὶ παρανομίᾳ χρί- 
νειν. , 

« Τοῦτο δὲ αὐτοῦ λαλήσαντος, ἐγένετο στάσις τῶν 
Φαρισαίων xal τῶν Σαδδουχαίων, xai ἐσχίσθη τὸ 
πλῆθος, Σαδδουχαῖοι μὲν γὰρ λέγουσι μὴ εἶναι ἀνά- 


esse. Interea Paulus, secundum prophetiam, iu 
Jerusalem fuit alligatus, et sic impletus est 
serio. 


CAP. XXII. 


Vens. 5. « Et ta sedens judicas me secundum le- 
gem, et contra legem jubes me percuti ? » 

Contra legem jubes me percuti ? Principem sacer- 
dotum Judzorum arguit quod legem transgredi- 
tur, cum neminem debeat contra legem judicare. 


Vgns. 7, 8. « €um lige dixisset, facta est dissen- 
sio inter Pharis:eos et Sadduceos, et soluta est 
multitudo. Sadducai enim dicunt non esse resur- 


στάσιν, μὴτε ἄγγελον μὴτε πνεῦμα - Φαρισαῖοι δὲ D rectionem , neque angelum, neque Spiritum : Phia- 


ὁμολογοῦσι τὰ ἀμφότερα. » 


Σημειωτέον ἐν ῥητῷ τὴν τῶν Σαδδουχαίων αἵρεσιν" 
xaV ὅτι ἡ λέξες ἡ λέγουσα ἀμφότερα, οὐ μόνον περὶ 
δύο λέγει, ὅπερ χυρίως δηλοῖ τὰ ἀμφότερα, ἀλλὰ χαὶ 
περὶ τριῶν" ὥστε οὖν οὐ δεῖ Ex τῆς ἔξωθεν ἀχριδο- 
λέχτου χυριότητος χρίνειν τὰς τῶν ἁπλῶν καὶ ἀγραμ- 
μάτων ἁλιέων συγγραφάς " ἐκ τούτων γὰρ πᾶσα, ὡς 
εἰπεῖν, αἵρεσις γεννᾶται, χατὰ χυριολεξίαν ἐπί τινων 
λόγων τὰς Γραφὰς πολυπραγμονεῖν ζητούντων. 


« Ἐγένετο δὲ χραυγὴ μεγάλη" xai ἀναστάντες 
«ινὲς τῶν γραμματέων τοῦ μέρους τῶν Φαρισαίων 
διεμάχοντο, λέγοντες" Οὐδὲν χαχὸν εὑρίσχομεν Ev τῷ 
ἀνθρώπῳ τούτῳ. Εἰ δὲ πνεῦμα ἐλάλησεν αὐτῷ ἣ ἄγ- 
γελος, μὴ θεομαχῶμεν. » 

Εἰ δὲ πνεῦμα ἐλάλησεν αὐτῷ ἣ ἄγγειος. ᾿Αδα- 
φὲς τὸ ῥητὸν, 7j γὰρ λείπει τι αὐτῷ πρὸς ἀναπλήρω- 
σιν τοῦ νοήματος, ἵνα fj οὕτως" Εἰ δὲ Πνεῦμα ἣ ἄγ- 
γελος ἐλάλησεν αὐτῷ τὴν μηχανὴν τοῦ λόγου, ἵνα 
ἐχφύγῃ τὴν ἐπιδουλὴν, ἄδηλόν φησιν" f) ὡς ἀπὸ τῶν 
Φαρισαίων τὸ ῥῆμα λεχτέον' El δὲ Πγεῦμα éAdAR- 
σεν αὐτῷ ἣ dyreAoc " ἀντὶ τοῦ, Ἰδοὺ τὰ περὶ ἀνα- 
στάσεως 9 λαλῶν δῆλός ἔστιν, ἣ διὰ Πνεύματος ἁγίου 
ἣ δι᾿ ἀγγέλου χατηχηθεὶς τὸν τῆς ἀναστάσεως λόγον. 

« Πολλῆς δὲ γενομένης στάσεως, φοθηθεὶς ὁ χιλίαρ- 
xoc μὴ διασπασθῇ ὁ Παῦλος ὑπ᾽ αὐτῶν, ἐχέλευσε τὸ 
στράτευμα χαταθὰν ἁρπάσαι αὑτὸν kx. μέσου αὐτῶν, 


ἄγειν τε εἷς τὴν παρεμθολήν. à 


ris:i autem utraque confitentur. » 


In his verbis notatur hxresis Sadduczorum; ob- 
Sefvanduin autem est verbum utraque non de duo- 
bus esse, ut verbum utraque proprie notat, sed 
de tribus : non enim ex auctoritate accuretioris 
verborum inscrütationis judicandz sunt simplícium 
et indoctoruto piscatorum historie : inde omnis, 
ut ita dicam, hzresis oritur, quibusdam curiosius 
inquirere de certis Scripturarum locís juxta verbo- 
rum proprietatem studentibus. 

Vens. 9. « Factus est autem clamor magnus. Εἰ 


surgentes quidam Phariseorum, pugnabant, dicen- 
tes : Nihil mali invenimus in lioniine i$to. Quid si 


C Spiritus locutus est ei aut angelus? » 


Si Spiritus locutus est ei aut angelus? Obscurum 
dictum istud : vel enim afiquid deest ad complemen- 
lum sententie , qui esset heec : Si Spiritus vel an- 
gelus ei sermonern suggessit caelestem quo insidias 
effugeret, non vera dicit; vel dictüm Phbariséeorum 
est : Si autem Spiritus locutus est ei aut angelus, 
pro : Ecce, quoniam de resurrectione disserit, in 
Spiritu sancto aut angelo haud dubie de mortuorum 
resurrectione doctrinam füit edoctus. 

Vgns. 10. « Et cum magna dissensio facta esset, 
timens tribunus ne discerpeéretur Paulus ab eis, 
jussit milites deseendere et rapere eurh de medio 
eorum, ac deducere eum ín castra.» 


Φοδεῖται λοιπὸν ὁ χιλίαρχος μὴ διασπασθῇ n, ἐπειδὴ ὃ — Tune, quia dixerat : Romanus sum, veretur tribu- 


εἶπεν, ὅτι ἹΡωμαῖός ἐστι xal οὐχ ἀχίνδυνον ἦν τὸ 
πρᾶγμα" ὁρᾷς ὅτι διχαίως ὡμολόγησεν ἑαυτὸν Ῥω- 
μαῖον εἶναι" dj γὰρ ἂν οὐδὲ νῦν ἐφοδήθη" xai τὸ 
στράτενυα λοιπὸν ἀρπάζει αὐτὸν ὡς ἴδιον, οἶμαι. 


ε Γενομένης δὲ ἡμέρας, ποιήσαντες συστροφὴν οἱ 
Ἰουδαῖοι, ἀνεθεμάτισαν ἑαυτοὺς, λέγοντες μήτε φα- 
γεῖν μῆτε πιεῖν, ἕως οὗ ἀποχτείνωσι τὸν Παῦλον. » 


᾿Αγεθεμάτισαν δαυτούς" ἀντὶ τοῦ, Ἔξω εἶναι τῆς 
κατὰ Θεὸν πίστεως εἶπον ο ἑαυτοὺς, εἰ μὴ ποιήσαιεν 
πὰ δόξαντα - εἴτε οὖν ἐψεύσαντο τὴν ὑπόσχεσιν, ὡς 


ι Ῥωμαίους xaí, 7 C, C. ἀναναστάσεως. 5" C. C. 


nus ne discerpatur : el hoc non sine periculo fa- 
etum fuissét. Vides ergo quam feliciter Paulus se 
Romanum dixerit. Quod ni fcélsset, nec tunc titnuis- 
set tribunus, Milites autem, ut arbitror, eum tan- 
quam sut rapiunt. 

Vrns. 12. « Facta aotem die, collegérunt se qui- 
dam ex Judwis et devoverunt se, dicentes neque 
manducatüuros neque bibituros, donec oceiderent 
Paulum. » 

Devoverunt se ipsos, pro, se dixerunt spem qua 
in Deum est abjudicare, nisi que statuerant fecis- 
sent; quod si promissum mentirentur, ut mentiti 


διαςπαθῆ. * C. C. εἶπαν. 
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sunt, anathema erant; si autem Paulum, justum A καὶ ἐψεύσαντο, ἀνάθεμά εἰσιν “ εἴτε xaX τὸν 


et jiudemnatum virum, ut occiderent obtinuissent, 
seipsos, t homicidas, anathema fecissent, vel Deus 
fecisset, licet tacuissent sacerdotum principes. 


Vens. 16. « Quod cum audisset filius sororis Pauli 
insidias, veoit οἱ intravit in castra, nuntiavitque 
l'aulo. » 

Facilius, ut qui Judzus et cum eis conversatus, 
audivit : notandum autem non propinquitate, sed 
moribus gigni fidei communitatem ; vel non fuit 
Judzus, et tamen audivit et Paulo nuntiavit. 

εκ. $5. « Jussit in pr:etorio Herodis custodiri 
eun. » 

Notandum est in Czesarea fuisse praetorium flero- 
dis. i 
CAP. XXIV. 

Vens. 1. « Post quinque autem dies descendit prin- 
ceps sacerdotum, Aunanias, cum senioribus qui- 
busdam et Tertullo quodam oratore : qui adierunt 
principem adversus Paulum. » 

Adierunt principem : hic rursus deest aliquid 
ad sensum, qui hic est : Qui adversus Paulum libel- 
lum obtulerunt. 

VERS. 5. « Auctorem seditionis haeresis Nazarao- 
rum. » 

Nazarzos Tertullus dicit hxreticos, quia inter 
Judaeos hxc quoque erat hzresis : vel potius Tertul- 
jus gentilis erat, et ideo rhetorum aut causidico- 
rum more loquebatur. 

Vgns. 14. « Confiteorautem hoctibi, quod secundum 
viam quam vocant lhxresim sic deservio patrio Deo.» 

Viam dicit aut fidem aut traditionem; notandum 
quoque est Nazareos servire patrio Deo , 1andatis 
legis et prophetis parere, et mortuorum resurrectio- 
nem credere; ostendit Paulus ex his quz dicit, 
scilicet deservio patrio Deo, sein Jesum credere, nec 
alium Deum colere ac illum qui idem est cum Patre, 
lege et prophetis praedicato, et omnes in Cliristum 
credentes, ut Paulus ipse, Moysi legem et prophetas 
recipere. Neque ex verborum strictiori acceptione 
«redas hos solum libros esse legendos, sed potius 
oportere, ea latiori sensu intelligendo, quia omnis 
vetus Scriptura divinitus inspirata et utilitatis 
plena, Esther etiam, et Judith, et Tobiz libros reci- 
pere. 

VEns. 22. «Quibus auditis, distulit illos Felix, 
certissime sciens de via hac, dicens : Cum tribunus 
Lysias descenderit, audiam vos. » 

Notandum quod certissime fidem noverit Felix, 
qui sunt Christi ex veteri Scriptura edoctus, non 
autem Paulum dimiserit, hominibus cum placere 
vellet, βίου! declarant sequentia verba 2? Volens gra- 
liam Judaeis prestare Feliz; οἱ speraret pecuniam 
ab eo accipere : fidem autem ideo noverat, quia 
conjugem habebat Judzam, a qua hxc assidue audic- 
bat. 


P.4 C. C. ὅτι ol. TC. C. ὄν. * C, C. mnm 
παρέσχειαν. 


δίχαιον ἄνδρα καὶ ἀχατάχριτον ἐξεγεγόνει 
φονεῦσαι, πάλιν ὡς φονεῖς ἀνάθεμα ἑαυτοὺς i 
fiot ὁ Θεὸς ἐποίει αὐτοὺς, εἰ xal παρεσμ 
ἀρχιερεῖς. 

« ᾿Αχούσας δὲ ὁ υἱὸς τῆς ἀδελφῆς Ix. 
ἐνέδραν, παραγενόμενος xaX εἰσελθὼν εἰς τὴν 
6013», ἀπήγγειλε τῷ Παύλῳ. » 

Μᾶλλον ὡς Ἰουδαῖος ὧν καὶ συνὼν αὐτοῖς 
σημειωτέον δὲ ὅτι οὗ συγγένεια ποιεῖ ὄμοι 
ἀλλ᾽ ὁ τρόπο: f| xai οὐχ ἣν Ἰουδαῖος, xai« 
ἦλθε, χαὶ προδιωρθώσατο τὸν Παῦλον. 

€ Ἐχέλευτέ τε αὐτὸν ἐν τῷ πραιτωρΐίῳ ' 
φυλάσσεσθαι. » 

Σημειωτέον ὅτι ἐν Καισαρείᾳ ἐστὶ τὸ mpa 


pote». KEOAA. KA. 

« Μετὰ δὲ πέντε ἡμέρας χατέδη ὁ ἀρχιερε: 
νίας μετὰ πρεσθυτέρων τινῶν xat ῥήτορος Tc 
τινός" οἵτινες ἐνεφάνισαν τῷ ἡγεμόνι χατὰ τ΄ 
λου. 2 

'Evezávicay τῷ ἡγεμόνι" λείπει πάλιν - 
πρὸς τὸ νόημα λέξις, ἵνα fj οὕτως " Οἴτινες 6 
cay διδασχαλιχὸν χάρτην χατὰ τοῦ Παύλου. 

« Πρωτοστάτην τε τῆς τῶν Ναζωραίων alpi 


Αἱρετιχοὺς λέγει τοὺς Ναζωραίους ὃ Τέρ 
ὡς εἶναι χαὶ ταύτην ἕν Ἰουδαίοις αἶρε σεν" μὲ 
ὁ Τέρτυλλος Ἕλλην ἣν" διὸ καὶ ἐρητόρευεν, 1 
χολόγει. 

« Ὁμολογῶ δὲ τοῦτό σοι, ὅτι κατὰ τὴν 
λέγουσιν αἵρεσιν, οὕτως λατρεύω» τῷ πατρῷ» 

Ὃδὸν λέγει τὴν πίστιν ἧτοι τὴν παράδος 
σημειωτέον ὅτι Ρ.4 Ναζωραΐοι πιστεύουσι τῷ 
πατρῴῳ, καὶ τοῖς χατὰ by νόμον, χαὶ τοῖς προ 
χαὶ εἰς ἀνάστασιν νεχρῶν" δείχνυσιν ὁ Παὺ 
ὧν τ φησι, Τῷ πατρῴῳ Θεῷ λατρεύω, ὅτι 
Ἰησοῦν πιστεύει 5’ ἀλλ᾽ οὐχ ἄλλον σέδει Θ-ὃ' 
τὸν αὐτὸν ὄντα τῷ ! Πατρὶ τῷ Ex νόμου καὶ πρ' 
χηρυχθέντι" xat ὅτι ol εἰς τὸν α Χριστὸν πιστε 
ὡς xai ὁ Παῦλος, δέχονται Μωσέως τὸν νό; 
τοὺς προφήτας" χαὶ βλέπε μὴ Ex τῆς τοῦ ῥητο 
δείας μόναις δεῖ ἐγχύπτειν ταύταις ταῖς pt6) 
μήτιγε χαταχρηστιχῶς, ὡς πάσης οὔσης ἢ 


p Γραφῆς θεοπνεύστου καὶ ὠφελίμου, δέξοιτό, 


τὴν Ἐσθὴρ xai Ἰουδὴθ, xaX τὴν Τωδὶ βίδλο 

« ᾿Αχούσας δὲ ταῦτα ὁ OT ἀνεδάλετο a 
ἀχριδέστερον εἰδὼς τὰ περὶ τῆς ὁδοῦ, εἰπὼν, ὅτ 
σίας ὁ χιλίαρχος χαταθῇ, διαγνώσομαι τὰ καθ᾽ 

Σημειωτέον ὅτι ἤδει ὁ Φῆλιξ τὴν πέστιν à 
χατηχηθεὶς ἐχ τῆς Παλαιᾶς τὰ περὶ Χριστο 
κατὰ ἀνθρωπαρέσχε!ιαν υ' οὐχ ἀπέλνε τὸν ἢ 
ὡς παραχατιὼν ὁ λόγος φησί’ Θέλων 68 x 
καταθέσθαι τοῖς Ιουδαίοις ὁ dnJA«E- ἔτι 
xai χρήματα ἐλπίζων λαμθάνειν διὰ τοῦτο T 
τοῦ ἤδει δὲ, ὡς ἔχων γυναῖχα Ἰουδαίων, 1 
συνεχῶς ἤχονε ταῦτα. 


t C C. om. τόν. *"'Cod. ἁγί 
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ι δὲ ἡμέρας τινὰς παραγενόμενος ὁ Φῆλιξ A — Vens. 24. « Post aliquot autem dier,veniens Felix 


ίλλῃ τῇ ἰδίᾳ γυναιχὶ οὔσῃ "loubala. » 

ουσί.λ.:ῃ τῇ ἰδίᾳ γυναικί. Παρὰ τὸν νόμον 
γνήφθη Ἰουδαία οὖσα "Ελληνι * ἣ τάχα ἦν 
χία, γαμηθεῖσα δὲ αὐτῷ ἐγένετο ᾿Ελληνίς " 
ἔλεγεν αὐτῷ τὴν ἑαυτῆς πίστιν" ἣ οὖν Ἶου- 
αἱ ἔλεγεν, ἵνα χαὶ * μεταπείσῃ χαὶ τὸν ἄν- 
παραδᾶσα τὸν νόμον, χαὶ εἰς τοῦτο παρέθδη. 


. ΚΕΦΑΛ. KE'. 


γουμένου δὲ αὐτοῦ, «Ὅτι οὔτε εἰς τὸν νόμον 
ialtov, οὔτε εἰς τὸ ἱερὸν, οὔτε εἰς Καίσαρά 
)ν. 9 

αρτυρία σαφὴς ὅτι ἐν πᾶσιν ἑαυτὸν ἀπρόσ- 
ἰαῦλος ἐφύλαττε" μήτε εἰς Y τὸν νόμον f) εἰς 


cum Drusilla uxore sua, quz erat Judza. » 

Cum Drusilla uxore sua. Przter legem ei nupsit 
Jud:ea gentili; aut forsan e Judaea, ei nupta, fa 
cta est gentilis ; quod autem ei notam fecerit suam 
fidem, vel quia Judza erat, et ut virum converteret 
loquebatur ; vel quia, legem prsetergresso, eo usque 
transgressa est. 

CAP. XXV. 


VERS. 8. « Quoniam neque in legem Judzorum, 
neque in templum, neque in Caesarem aliquid pec- 
cavi. » 

Ecce manifestum argumentum Paulum se jn om- 
bus injuriis abstinuisse; qui neque in legem, neque 


, ἣ elc τὸ ἱερὸν ἁμαρτήσας, ἀντὶ τοῦ, οὐδὲ B in hominem, neque in templum peccavit, quasi 


lov οἰχοδομήματα τῶν Ἰουδαίων ἐνύδρισέ 
κτῦλος., xalrep εἰδὼς xal χηρύσσων, μὴ ἐν 
τοις τὸν Ὕψιστον οἰχεῖν, ἀλλ᾽ οὔτε ἱερέα 
) ὑθρίσαι ἕν εἰδήσει Ἰουδαΐον, καίτοιγε μὴ 
y Ext τοῖς Ἰουδαίων ἀρχιερεῦσιν. 


δὲ ὁ Ἰ]αῦλος : Ἐπὶ τοῦ βήματος: Καίσαρος 
t, οὗ με δεῖ χρίνεσθαι. » 

oc ἑστώς εἶμι’ οὗ με δεῖ κρίνεσθαι" ἀντὶ 
τῇ Ῥώμῃ θέλω ἀπελθεῖν παρὰ τῷ βασιλεῖ, 
ἀσασθαι ἐχχαλοῦμαί σε, φησίν, 

ρῶν δὲ διαγενομένων τινῶν, ᾿Αγρίππας ὁ 
xai Βερνίχη χατήντησαν εἰς Καισάρειαν, 
νοι τὸν Φῆστον. » 


τάξιν βασιλέως κατήει ἐν ταῖς ἐπαρχίαις C 


τᾶς, xal διὰ τοῦτο xai βασιλεὺς ἐχρημά- 
χὶ τάχα βασιλεὺς ἣν xal αὐτὸς τῶν ἀνατολι- 
)v* τοῦ Νέρωνος τῶν δυτιχῶν ἄρχοντος xal 
Ῥώμῃ τὸ γὰρ Καῖσαρ ὄνομα Ῥωμαϊστὶ 
ἡμαίνει, ὡς χοινῷ ὀνόματι πάντας βασιλεῖς 
| Καίσαρας μὲν χαλεῖσθαι,, χαθὸ βασιλεῖς" 
τὶ ἰδικὰ αὐτῶν εἶναι ὀνόματα ταῦτα" τοῦτο 
ἵνα μῆτις Ex τῆς ὁμωνυμίας τοῦ χαθολιχοῦ 
νομίσῃ, ὅτι ἐπὶ τοῦ αὐτοῦ βασιλέως χαὶ ὃ 
κῶν ἐτέχθη, καὶ ὁ Παῦλος ἔπαθεν * ἐτέχθη 
5 Κύριος, χαθὼς ol χρόνοι δηλοῦσιν, ἐπὶ 
v Καίσαρος * ἀπέθανε δὲ μετὰ τριάχοντα 
τὶ Τιδερίου Αὐγούστου " ὁ δὲ Παῦλος ἀπέθα- 
Νέρωνος μετὰ εἰχοστὸν δεύτερον ἕτος Σ 
iov τοῦ Κυρίου. Μᾶλλον δὲ xal ὁ Ἡρώδης 
ιγρίππας ἐν τάξει βασιλέως χατῆλθε" διὸ 
ἐχαλεῖτο βασιλεύς. 

οὃς ἀπεχρίθην, ὅτι οὐκ ἔστιν ἔθος Ῥω- 
γίξεσθαί τινα ἄνθρωπον εἰς ἀπώλειαν, πρὶν 
ορούμενος χατὰ πρόσωπον ἔχοι τοὺς xat- 
τόπον τε ἀπολογίας λάδοι περὶ τοῦ ἐγχλή- 


ὧν ὁ Πιλάτος χαρισάμενος τὸν Ἰησοῦν τοῖς 
, ἵνα αὐτὸν ἀνέλωσιν, δῆλος ἦν μιαιφονιχῇ 
0 ποιήσας, ὅπου γε οὗ μόνον τὸ τοῦ Θεοῦ 
χρῖμα εἰς τοῦτο, ἀλλὰ χαὶ τὸν τῶν Ῥω- 


diceretur Paulus ne zdificia quidem Juds»orum 
ex lapidibus constructa injuriis impetivisse, quam- 
vis sciret et praedicaret non in manufactis Altis- 
simum habitare, neque Judeum sacerdotem sciens, 
contumeliis afficere ausus est, licet non aimnplius 
Judzorum sacerdotum principibus obediret. 

VEns. 10. « Dixit autem Paulus : Ad tribunai Cze- 
saris sto : ubi me oportet judicari. » 

Ad Cesarem sto : ubi me oportet judicari, pro, 
Romam volo ire ad regem, et ibi, ut judicer, in te 
appello. 

Vgns. 132. « Et, cum dies aliquot transacti essent, 
Agrippa rex et Bernice descenderunt Czssaream, ad 
salutandum Festum. » 

Vel regie potestatis in provinciis erat Agrippa, 
et ob eam causam rex dicebatur; vel forsan revera 
crat rex Orientalium partium, Nerone in Occidente 
regnante et Romz commorante : nomen enim Cesaris 
Latine regem sonat, unde omnibus Romanorum re- 
gibus Czsar nomen erat, in quantum erant reges; 
propria autem eorum nomina non erant eadem: 
quod dixi ne quis, ex nominis communitate, ar- 
bitretur sub eodem rege et Dominum esse natum et 
Paulum esse passum : natus est enim Dominus, ut 
tempora evincunt, sub Augusto Caesare; mortuus 
est autem post duo et triginta annos , sub Tiberio 
Augusto ; Paulus vero mortuus est sub Nerone, duo 
ei viginti annos post Domini mortem. Sed potius 


p Herodes, non secus ac Agrippa , regiam potestatem 


habebat, et ideo rex dicebatur. 


Vgns. 16. « Ad quos respondi : Quia non est 
Romanis consuetudo damnare aliquem hominem 
priusquam is qui accusatur przsentes habeat aecu- 
satores, locumque defendendi accipiat ad abluenda 
crimina. » 

Igitur Pilatus, Jesum Judzis ad occidendum pro- 
pter gratiam trauens, apparuit ex perversitate egisse, 
quandoquidem non solius Dei judicium contem- 
psit, sed etiam Romanorum leges pedibus calcavit, 


αὐτῇ. x €C.C om. ἵνα. xal. Y C.G.. τὸν θεὸν ἢ, * G, C. εἰχοστοῦ δευτέρου ἔτους. ἃ C. C. 
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vegisque mandata prieterivit, ut sanguinem imocen- 'A μαίων νόμον γατεπάτησε, καὶ τῶν 


tem tradens Judzis placeret, 4ι8πινὶ5 fuerit, ut le- 
gum transgressor, judicandus a rege a quo missus 
fuerat ut provinciam Jerusalem procuraret. 


Vgas. 21. « Paulo autem appellante ut servaretur 
ad Augusti cognitionem, jussi servari-eum, donec 
mittam eum ad C»sarem. » 

Augustum perperam regem vocal, sicut et Cz- 
'Sarem, quem in sequentibus dominum vocat. 


Vgns. 95. « Ego vero comperi nihil dignum morte 
eum fecisse. Ipso autem hoc sppellante ad Augustum 
judicawi mittere. » 

Testatar judex eum innocentem esse, nec tamen 
dimisit , ita sané disponente Domino ut appellaret, 
el ex. appellationis necessitate Romam mitteretur, 


unde adimpleretur quod przdixerat : Quia oportet 
«e Romam videre. 


CAP. XXVI. 


Vgns. 4, 5. « Et quidem vitam meam o juventute, 
qus ab initio fuit in gente mea in Jerosolymis, 
noverunt emnes Judsi ; — prazscientes me ab initio, 
si velint testimonium perhibere, quoniam secundum 
cerlissimam $ectam nostra religionis vixi Pha- 
risus. » 


Pro, Verum sciunt, non autem dicere volunt, 


ἐφρόνησε τοῦ βασιλέως" fva αἷμα ἀθὰ 
θάνατον ἀρέσῃ τοῖς φονευταῖς, x 
ἤμελλε χρίνεσθαι παρὰ τοῦ 'ῬΩωμο 
παρ᾽ οὗ ἣν xal ἐχπεμφθεὶς ἄρξαι τ 
σαλὴμ $pov. 

« To) δὲ Παύλου ἐπικαλεσαμένου τ 
εἰς τὴν τοῦ Σεδαστοῦ διάγνωσιν, àx£ 
αὑτὸν, ἕως οὗ ἀναπέμψω αὐτὸν πρδι 

Σεθαστὸν χαταχρηστικῶς τὸν | 
ὥσπερ χαὶ Kaloapa: ὃν xal παραχα 
καλεῖ. 

€. Ἐγὼ δὲ χαταλαδόμενος μηδὲν 
αὐτὸν πεπραχέναι, xal αὐτοῦ δὲ τού 
μένου τὸν Σεθαστὸν, ἔχρινα πέμπει 

Τέως αὐτὸς ὁ δικαστὴς μαρτυρεῖ 
θυνος ἣν’ πλὴν ὅμως οὐκ ἀπέλυσεν. 
τως οἰχονομέσαντος τοῦ Κυρίου, tv 
xai ἀνάγχῃ τῆς ἐχχλήτου πεμφθῇ ε 
πλτρωθῇ τὸ προφητευθὲν ὑπ᾽ αὐτοῦ 
καὶ Ρώμην ἰδεῖν. 


. ΚΕΦΑΛ. KQ'. 

« Thy piv οὖν βίωσίν pou £x ve 
ἀρχῆς γενομένην ἐν τῷ ἔθνει μον &à 
ἴσασι πάντες οἱ Ἰουδαῖοι" «τρογινώσχι 
ἐὰν θέλωσι μαρτυρεῖν, ὅτι κατὰ τὴ 
αἵρεσιν τῆς ἡμετέρας θρησχείας ἔζη 


᾿Αντὶ τοῦ, Ἴσασι τὸ ἀληθὲς, ἀλλ 


voluntarie decepti ei delinquentes, non natura (ἡ πεῖν, ἐχουσίᾳ γνώμῃ ψευδόμενοι καὶ 


cogente. Quod pugnat adversus Manichzos et eos 
qui omnia facta astrologi, sorti eL fato tribuunt. 
Notandum vero est Phariszos fuisse bsreticos, licet 
pra omnibus aliis Judzorum sectis, Scripturae dili- 
gentius scrutarentur ; non dicit verius, sed diligen- 
tius ; non enim habebant veram Scripturarum 
scieutiam : namque diligentia minutius inquirit el 
ratiocinatur, non quod omnino verum cognoscat, 
sed quod sxpe seipsam decipit. 


V£gRs. 9. « Et ego quidem existimaverem me 
adversus nomen Jesu Nazareni debere multa contra- 
ria agere. » 


Et ego quidem existimaveram, id est, meo judicio 


οὐχ ix φύπεως ἔχοντες. Τοῦτο ἄρμό 
χαίων, ἧτοι τῶν ἀστρολογίαις καὶ « 
μένῃ τὰ πραχτέα ἀνατιθέντων, χαὶ «i 
αὑτεξούσιον ἀναιρούντων * Or μειωτέ 
Φαρισαῖοι αἱρετιχοὶ, εἰ xat ἀπκριδέσι 
αἱρέσεων τῶν Ἰουδαϊχῶν τὰς Γραφὰ 
ἀχριθῶς δὲ εἶκε xal οὐκ ἀληθῶς " οὐ 
ἀληθῆ τῶν Γραφῶν γνῶσιν * ἢ οὖν ἀχ 
vtl καὶ συλλογίζεται" οὗ μὴν ὅτι «t 
τὸ ὃν, ἀλλ᾽ ἔστιν ὅτε xal φρεναπατᾷ “ 

t Ἐγὼ μὲν οὖν ἔδοξα ἐμαυτῷ πρὸ 
φοῦ τοῦ Ναζωραίον δεῖν πολλὰ ἕναντ 


Ἐγὼ μὲν οὖν ἔδοξα ἐμαυκῴῷ, ἕνέ; 


putavi hoc fieri debere, Ampliusque iasaniens, per- Ὁ ἐπιχρίσεως τοῦτο οὕτω δεῖν γενέσϑαι. 


versa multa agebam, quz faciunt omuino insanien- 
tes ; vel forte amplius iis insaniebam , siquidem li- 
beus male agebsm. 


Vegas. 15. « Die media 1a via vidi, rex, de eoo 
supra splendorem solis eireümfudisse me lumen, 
et eos qui mecum simul erant. » 

Vidi super splendorem solis; sensibilium splen- 
didissimum proferens, nec valens hoc lumen cum 
Jesu lumine eonferre, ut hominis intellectui pos- 
sibile e$t audire; dicit hoc lumine vinci solis splende- 


b (;. C, ὅτι, * Cod. Coisl; ἐμμαινόμενος 
φούμενος. 


ὁμμαιγόμενος «, ἄτοπά τινα ἐποίουν. 
μεμηνότες ἐποίουν" ἣ τάχα καὶ xe, 
ἐχείνων ἐμαινόμην, ἐπείπερ Exi E 
xÓóv. 

* Ἡμέρας μέσης, κατὰ τὴν ὁδὸν. 
οὐρανόθεν ὑπὲρ τὴν λαμπρότητα τοῦ ὃ 
ψαν με φῶς, χαὶ τοὺς σὺν ἐμοὶ πορευ 

Εἶδον ὑπὲρ τὴν Auyzpótnca co 
αἰσθητῶν τὸ φωτεινότερον παράγων, 
νος ἀντιβῶσαι τῷ φωτὶ ἐκχείνιυ τὸ « 
καθὼς δύνατι ξασθαι ἀκοὴ ἂν 


ud δαιμόνων 
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v τὸ ἡλιαχὴὸν φῶς ἐχεῖνο φήσας droitu: A rem ad aperiendos oculos eorum (quod gentili illi 


bc αὐτῶν, τῷ ἐθνιχῷ διαλεγόμενος, χηρύξαι 
πρῶτον ἀνάστασιν νεχρῶν, ἐπιφέρει, χαὶ τὸ 
ἰύειν τῷ μόνῳ Θεῷ, ἀποστάντα τινὰ τῆς 
νἃ πλάνης" ἀφίσταται δὲ, εἰ τοῖς λόγοις τοῖς 
γελιζομένων πεισθῇ τις" εἶτα χαταλέγει xal 
πιστῶν ἀγαθὰ, τὴν ἄφεσιν τῶν ἁμαρτιῶν 
ἃ τῶν ἀγίων ἐγχαταλεγῇναι. 
, βασιλεῦ ᾿Αγρίππα, οὐχ ἐγενόμην ἀπειθὴς 
ip ὁπτασίᾳ. » 
jog κηρύξας δι᾽ ὧν χρίνεται τὴν πίστιν, 
«oU λόγου φησὶ, Τῷ λαῷ xal τοῖς ἔθνεσιν" 
ὃν ᾿᾽λγρίππαν * xal τοὺς σὺν αὐτῷ προτρέ-: 
νιχοὺς, xai τοὺς ὅσοι παρῆσαν Ἰουδαῖοι. 
»' Ὅθεν, βασιλεῦ ᾿Αγρίπαα, οὐκ ἐγενόμην 
τῇ οὐρανίῳ ὀπτασίᾳ" ὥσπερ οὖν ἐγὼ ἐπί- 
οὕτω δεῖ f χαὶ τὸν ἀχούοντά μου, πιαστεῦσαί 
γὰρ ἀχοὴν ἀπαγγέλλω λόγων ἑτέρων, ἀλλ᾽ 
χουσα xai δ εἶδον ἐξ οὐρανοῦ * χατὰ ὁπτα- 
ἐστιν ἡ χαθαρὰ θέα, ἡ ὑπερδαίνουσα ἄνθρω- 
? τις ἐν σαρχὶ 1 δίχα τοῦ ἀποχαλυφθῆναι αὖ- 
ὀφθαλμοὺς, οὐχ ἔστιν ἰδεῖν δυνατός. 
αθητὸς ὁ Χριστὸς, εἰ πρῶτος ἐξ ἀναστά- 
ρῶν, φῶς μέλλει χαταγγέλλειν τῷ λαῷ xal 
n.» 
9ntóc ὁ Χριστός" τὸ τοῦ Χριστοῦ ὄνομα 
tpxov, σὺν ψυχῇ νοερᾷ παρέχον i νοεῖν ἡμῖν, 
λόγον, xa παθητὸν αὐτὸν λέγει" ταῦτα δὲ, 
γυσῇς καὶ οἱ προφῆται προεῖπον" εἰ πρῶτος 
σεως νεκρῶν, φῶς μέλλει χαταγγέλλειν τῷ 
τοῖς ἔθνεσι τὸ τί, ἀντὶ τοῦ, 6 τί ἐστι. Μω- 
εἶπεν" Εἰ παθητὸς ὁ Χριστὸς, εἰ πρῶτος 
desc: ὅτι παθητὸς ὁ Χριστὸς, πρῶτος. 
'&p οὗτος ἀνέστη, xal οὐχέτι ἀποθνήσχει" 
στάντες δι᾽ αὐτοῦ, f] τῶν μαθητῶν, πάλιν 
ν ἕως τῆς καθολιχῇς ἀναστάτεως μένοντες. 
t Παῦλος ἔφη" Εὐξαίμην ἂν τῷ Θεῷ,, καὶ 
xaX ἐν πολλῷ, o0 μόνον σὲ ἀλλὰ xal πάντας 
ἡύαντάς μου σήμερον γενέσθαι τοιούτους, 
γώ εἶμι, παρεχτὸς τῶν δεσμῶν τούτων. » 
Ἰνιχὸν εἰς πίστιν θέλων ἑλχῦσαι, ἤθελεν 
ρτυρῆσαι τοῖς ὑπ᾽ αὐτοῦ λεγομένοις, δι᾽ ὧν 
[ἄπιστον κρίνεται παρ᾽ ὑμῖν; ἵνα, δι᾽ ὧν 
Λολόγει ! αωθῇ * τῷ δὲ Θεῷ τὴν τῆς ἀνα- 
τῶν νεχρῶν χατόρθωσιν ἀφορίζε; πρὸς τῷ 
οἷς λεγομένοις ἀντειπεῖν " τίς γὰρ οὗτος m 
| βλάσφημος. 0; τολμήσειεν εἰπεῖν, ὅτι οὗ 
| Θεὸς 5 ποιῆσαι ὅσα θέλει; ἢ οὖν ἐχόντας 
ν ἤθελεν ἐχείνους συνθέσθαι τῷ τῆς ἀνα- 
λόγῳ, ἢ διὰ τὸν  φόδον τοῦ μὴ θεομάχους 
ῆναι αὐτούς. 
αι τὸ τῆς θεοσεδοῦς αὐτοῦ ἀγάπης ὁ λόγος" 
ἃ χαλὰ πάντας θέλων χοινωνοὺς εἶναι, μη- 


δτῷ χοινωνῇσαι εἰς βάσανον ἣ θλίψιν. 
καὶ τό. * C. C. ᾿Αγρίππα. ! €. C. δή. 
| C. C. σαρχὶ ὦν. T 

"ἦσαι ὁ Θεός. 


dicebat), et postquam ei primum nuntiavit resur- 
rectionem mortuorum, addit oportere unum cre- 
dere Deum, deserto diabolico errore, quem deserit 
quicunque evangelizanóum sermonibus fidem ad- 
hibet; deinde fidelium bona enumerat, reinissio- 
nem nempe peccatorum et cum sanctis adnumera- 
tienem. 

V&ns. 19. « Unde, rex Agrippa, non fui incre- 
dulus celesti visioni. » 

Postquam Paulus fidem eorum de quibus in judi- 
cium venit, predicavit, versus finem sui sermo- 
nis dicit : Populo et gentibus, ut Agrippam et qui 
cum eo erant gentiles, et quicunque aderant Jadzos 
exhortetur. Et rursus : Unde, rez Agrippa, non fui 
incredulus celesti visioni. Sicut igitur ego credidi, 
ja et mibi, qui audit me, credere eum oportet ; 
non enim alia predico quam quz audivi de ccelo 
et vidi. Per visionem autem clare spectantur quz 
supra hominem sunt, qua nisi oculus apertus 
fuerit, cernere non potest. 


Vgns. 95. « Si passibilis Christus, si primus 
ex resurrectione mortuorum , lumen annuntiatu- 
rus est populo et gentiboas. » ᾿ 

Si passibilis Christus. Nomen Christi significare 
Deum incarnatum, cum rationali anima, non absur- 
de dicit, Christumque vocat passibilem ; qua, ait, 
Moyses et prophete przedixerunt : si primus ex resur- 
rectione mortuorum, lumen annuntiaturus est po- 
pulo et gentibus, quid sit, id est, quia est. Moyses 
autem dixit : δὲ passibilis Christus , si primus 
ex resurrectione : passibilis enim Christus, primus; 
primus surrexit, nec jam moritur ; qui autem ab eo 
vel a discipulis ejus resuscitati supt, rursus mor- 
tui sunt, generalem resurrectionem exspectantes. 

Vgns. 29. « Et Paulus : Opto apud Deum, et in 
modico et in magno, non tantum te, sed etiam om- 
nes qui audiunt, hodie (ieri tales qualis et ego sum, 
exceptis vinculis his. » 

Gentilem ad fldem (rahere volens, eum voluit 
testimonium perhibere de his qua ab eo dicta eraut 
(propter quod dicit : Quid incredibile judicatur 
apud vos?), utex sua confessiene salvus fiat; Deoau- 


D tem moruaorum resurreciionem eltribuit, pre- 


terquam nemo dictis contradicebat : quis enim 
tam stolidus aut blasphbemus , qui dicere audeat 
Deum quecunqoe velit facere noa posse? Eos igitur 
incredulitati paratos vult sibi copeiliare vel resur- 
reetionis doeuina, vel metu, ne in suspicionem in- 
surgendi in Deum venirent. — Declarant haec verba 
ejus piam eharitatem, quippe qui eptat omnes parti- 
cipes fleri suorum bonorum , neminem adgteni δ. 8» 
rum molestiarum aut tribulationem. 


δ C. C. καὶ &. b C. C. οὐρανοῦ χατὰ ὀκτασίαν" ὁπτ- 


) C. C. παρέχων. x C. C. Μωῦτῆς. 


1C. C. ox. (sic. "C. C. οὕτως,. 


rameri catena boc scholium dat Chrysosinno. 
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CAP. XXVII. 


Vzgns. 10. « Viri, video quoniam cum injuria 
et multo damno, non solum oneris et navis, sed etiam 
animarum nostrarum, incipit esse navigatio. » 

Propheta enim cum esset Paulus, nuntiavit peri- 
culum quod eis in navi immineret, sed eis non 
persuasit ut in Creta biemarent, non quod fatum 
eos ad id traxerit, sed propria voluntas. 


Ves. 11. « Centurio autem gubernatori et nauclero 
magis credebat quam his qua a Paulo dicebantur. » 


Ratus nempe magis credendum esse peritioribus 
navigationis quam vectori illius artis ignaro; itaque 
non fati, sed voluntatis erat peccatum : nam, cum sci- 
mus nalura duce periculum fugere, rerum ipsa ex- 
perientia nos docet non debere quemquam se przci- 
pitare, quasi in hoc non esset nisi dubium periculum, 
afferentem sortis aut. fati discrimen; quod tamen, 
sive dormiat, sive vigilet, nihil potest adversus ho- 
minis voluntatem, quas quo vult, ea qua sibi sub- 
Jiciuntur dirigit, uti fecerunt qui cum Paulo naviga- 
bant ; sic enim secundum suam voluntatem ageban!, 
ut statim favente vento latati sunt, sicut. dictum 
esl: aspirante autem austro, existimantes propositum 
se lenere, eorum incredulitatem arguens Paulus 
dicit : Oportebat quidem, o viri, audito me, non 
solvere a Creta. 


Vgns. 15. « Cumque arrepta esset navis, et non 
possel aspicere contra ventum, data nave flatibus, 
ferebamur. » 

Cumque arrepta esset navis, et. non posset aspicere 
contra ventum, Non oportet in Scripturis verborum 
proprietatem requirere : quomodo enim proprie po- 
test usurpari de navi vox aspicere contra , quz lio- 
winl convenit? 

Vgns. 24. « Et ecce donavit tibi Deus omnes qui 
navigaut tecum. » 

Donavit tibi Deus omnes. Unde falsum quod dicit 
llomerus : 


Nullum hominem dico posse fata effugere, 


KE9AA. KZ. 

€ “Ἄνδρες, θεωρῶ ὅτι μετὰ D 6pr 
ζημίας, οὐ μόνον τοῦ φορτίου xai τι 
xai τῶν ψυχῶν ἡμῶν, μέλλειν ἔσεσθα 

Προφήτης γὰρ ὧν, ἀνήγγειλε τὸν 
πλοίῳ χίνδυνον Παῦλος * xai zapatvi 
αὐτοὺς ἐν Κρήτῃ παραχειμάσαι, οὐ΄ 
αὐτοὺς εἰς τοῦτο εἰσαγούσης 9, ἀλλ 
γνώμης. 

ε Ὁ δὲ ἑκατοντάρχης τῷ xubspvt 
χλήρῳ μᾶλλον ἐπείθετο, f) τοῖς ὑπὸ 
γομένοις. » 

Νομίζων ὅτι δεῖ μᾶλλον τοῖς ἕ; 
πρὸς τὸ πλεῖν πείθεσθαι, ἣ ἐπιδάτι 
xe * ὥστε οὖν γνώμης ἣν καὶ οὗ τύχη 
ὅτι γὰρ οἴδαμεν κατὰ φύσιν ἐχφυγεὶν 
ἡ πεῖρα τῶν πραγμάτων διδάσχει μὴ 
ἑαυτόν τινα, ὡς ἀναμφιδόλως τοῦ πρ 
νον φέροντος, τῆς τύχης xa εἶμι 
προῦπτον χοιμωμένης, ἣ Ὑρηγορούση 
δυναμένης ἀντιπράξασθαι κατὰ τῆς T 
τῶν ἀνθρώπων" καθ᾽ ἣν ᾧ ἂν βού 
ἐχυτῆς P πράγματα ἄγουσι xat φέρο 
civ τῷ Παύλῳ ἐχδημοῦντες * οὕτω 
ρεσιν ἔπραττον, ὅτι εὐθέως ἐπιτηδείο' 
μου ἔχαιρον χατὰ τὸ ῥητόν * φησὶ T 
σαντος δὲ νότου, δόξαντες τεῆς. 
κρατηκέγναι, ὧν τὸ ἀπειθὲς κατελέ: 
yn3tv* Ἔδει này, a ἄγδρες, πειθαρ 


C μὴ ἀνάγεσθαι ἀπὸ τῆς Κρήτης. 


« Συναρπασθέντος δὲ τοῦ πλοίον, 
νου ἀντοφθαλμεῖν τῷ ἀνέμῳ, ἐ πιδόντ 


Συναρπασθέγτος δὲ τοῦ z.Aolov, 
μένου ἀντοφθαλμεῖν τῷ ἀνέμῳ" à 
ριολεχτεῖν ἀπαιτεῖν τὴν Γραφὴν ^ Ex 
χυρίως ἐπὶ πλοίου λαδεῖν τὴν λέξιν τ 
μιδῖν', ὅπον ἐπὶ ἀνθρώπου ἁρμόζει ; 

« Καὶ ἰδοὺ χεχάρισταί σοι ὁ Θεὲ 
πλέοντας μετὰ σοῦ. » 

Κεχάρισταί σοι ὃ θεὸς πάντας" 


. δὲς τὸ εἰρημένον τῷ Ὁμήρῳ *^ 


Μοῖραν 0: οὔτιγά φημε πεφυγμένο 


Neque malum, neque bonum, nec si ex primoribus sit. Ὁ Οὐ κακὸν, οὐδὲ μὲν ἐσθιλὸν, ἐπὴν 


Quod significat non esse possibile necessitatem mor« 
tis effugere, quz homini, cum nascitur, mortem deter- 
minat; ecce enim, sine Paulo, omnes mori habuis- 
sent, siquidem Deus vitam eis tribuit respectu justi ; 
deinde, si fato fuisset decretum omnes esse moritu- 
0S, cerle, ut videtur, mortuus fuisset, ipse quatuor- 
decim dies non manducans et postea naufragus : di- 
citenim inendax sermo, 


Non malum, nec etiam bonum ; 
nccesse igitur erat et bonos et malos, evidenti mor- 


^ €. C. ἀγαγυύσης. P» C. C. ἑαυτῆς. «6. C. ὦ. 
Παῦλος ἀπολέσθαι. 1 C. C. οὐδέμενον (sic). 


Ὅ σημαίνει ὅτι ἀδύνατον ἐ χφυγεΐν 
tou εἱμαρμένην ἅμα τῇ γεννήσει: | 
ἀνθρώπου τὸν θάνατον" ἰδοὺ γὰρ εἰ 
πάντες εἶχον οἱ ἐν τῷ πλοίῳ ἀπολέ 
τοῦτο δωρησαμένου αὐτοῖς τιμῇ τοῦ ὃ 
δὲ εἰ εἴμαρτο πάντας ἀπολέσθαι 5, Go 
των, £y πελάγει ἄσιτος μείνας δεχατέ 
ἐν τῷ πλοίῳ, καὶ ὕστερον ναναγὴσ 
ψευδὴς λόγος, 

Οὐ κακὸν, οὐδὲ μὲν " ἐσ Θ.16"»" 
ἔδει γὰρ χαὶ τοὺς χαλοὺς χαὶ τοὺς 


r C. C. ὁρίξουσα. 5 C. C. ἀπολέσθαι 


hj 
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κτώματι: ἀναμφίδολον φέροντι θάνατον, A Lis periculo una obnoxios, una mori; e Cupra, 


| ἀλλὰ πὸ ἐναντίον εἶπεν ἡ Γραφὴ, ὅτι ὁ 
ζετο ἐξ ὡμολογη μένου χινδύνον, χαίτοι 
iv ἐν αὐτῷ ἀποθνησχόντων * οὕτω γὰρ ἦν 
ξαν ἀπελθεῖν αὐτὸν ἐν Ρώμῃ ᾿ xal ἡδύ- 
Θεὸς xai ἁρπάσας ἡ ἀπὸ ᾿ἱερουσαλὴμ δι' 
ἦσαι ἐν Ῥώμῃ, χαθὼς τὸν ᾿Αμθαχοὺμ 
€ ἁρπάσας παρέστησεν ἐν Βαθυλῶνι τῷ 

Δανιήλ" ἀλλ᾽ οὐχ ἐποίησε" χαὶ τοῦτο 
γίας Y ἔργον εἶναι δείξας, τὸ ἐξ ἀνελπίστου 
σαι τὸν Παῦλον xai τοὺς σὺν αὐτῷ * ἐχα- 
τὰς μὲν ψυχὰς τῷ Παύλῳ (φιλόστοργος 
i φιλάδελφος) " τὸ δὲ πλοῖον xal τὰ σὺν 
κιἢ ἀντιποιουμένου τοῦ θεοφιλοῦς τῶν ἐπὶ 
ἰχθομένου ἐπὶ τῇ τούτων ἀπωλείᾳ * ὧδε 


tamen, dicit Scriptura justum ex evidenti periculo 
esse salvatum , quamvis oinnes in eo morerentur ; 
sic visum Deo fuerat eum Romam ire; et poterat 
Deus, eripiens eum ex Jerusalem, per angelum 
Romz statuere, quemadmodum Habacue in Judza 
assumens, Dabylone ad lacum Danielis constituit : 
hoc autein non fecit ; sed tamen ostendit wiraculo- 
suin esse factum, Paulum cum sociis salvum faciens; 
eique animas eorum donavit, eo quod charitatem 
in fratres haberet, non autein navim nec qua in ea 
erant,quia vir pius non magni facit terrena, nec eo- 
rum jactura contristatur. Hic igitur propter pium 
vivunt impii; aliquando vero e contrario accidit, 
pro $ua enim perversitate ante tempus moritur im- 


'δίχαιον x. ζῶσιν ol ἀσεδεῖς * ἔστι δὲ ὅτε p pius, sic jubente Deo, sicut ait Ecclesiastes : Ne 


'* xa πρὸ ὥρας ὃ ἀσεθὴς ἀπέλλυται διὰ 
χαχίαν " τοῦ Θεοῦ οὕτως πάλιν βουλομέ- 
ὁ Ἐχχλησιαστήῆς φησι, Μὴ ἀσεδήσῃς 
ὰ γίγου exAnpóc , ἵνα μὴ ἀποθάνῃς ἐν 
γου " πιστεύω γὰρ τῷ Θεῷ ὅτι οὕτως Eo 
t μὲν δυνατὰ τῷ πιστεύοντι * πλὴν οὗτος 
τεως xal εὐχής ἤνυσε τὴν σωτηρίαν τῶν 
τῷ. 
ὁ Παῦλος τῷ ἑχατοντάρχῃ καὶ τοῖς στρα- 
Xv. μὴ οὗτοι μείνωσιν ἐν τῷ πλοίῳ, ὑμεῖς 
δύνασθε.--- Τότε ἀπέχοψαν οἱ στρατιῶται 
τῆς σχάφης, xai εἴασαν ἐχπεσεῖν. » 
ον ὅτι ἡ ἀδουλία αὐτῶν ἐποίησεν αὐτοὺς 


impie agas, nec perversus fías, ne ante tempus tuum 
moriaris ^. Deo autem credo hzc ita fieri. Om- 
nia quidem possibilia sunt credenti ; attamen ille nec 
per fidem nec per orationes suorum sociorum salu- 
tem jmpelravit, sed quia credidit ca futura esse 
qu» sibi dieta erant. 


συμπλεόντων, ἀλλὰ πιστεύσας ὅτι οὕτως ἔσται, ὦ; 


VgRs. 51, 53, « Dixit Paulus centurioni et mili- 
tibus : Nisi hi in navi manserint, vos salvi fleri 
non potestis. — Tunc absciderunt inilites funes sca- 
phe, et passi sunt eam excidere. » 

Postquam viderunt sua mala voluntate se in peri- 


;, τότε ἤρξαντο τῷ Παύλῳ πείθεσθαι, ὡς ( culum incidisse, tunc Paulo ceperunt credere, rati 


; εὐκαίρου συμόδουλῆῇς τῆς παρὰ ἁγίου 
ἡμένης, δυναμένης σῷσαι, ἣ εἱμαρμένης 
ἰύνῳ, μηδὲ ὄνομα ἐχούσης " εἰ γὰρ εἰμαρ- 
οντο ἐχεῖνοι, χαίτοι ὄντες ἐθνιχοὶ, παρ- 
' τοῦ θεοσεθοῦς συμδουλὴν, εἴων ἀπελθεῖν 
€ λέγοντες, ὅτι Οὐχ ἂν οὗτοι ἀπέλθωσι, 
ἡμᾶς ἀποθανεῖν οὐδὲν τοῦτο ποιεῖ. ᾿Αλλ᾽ 
τε ἐποίησαν τὸ ἡλίθιον τοῦτο, xal πάσης 
ἀπάτης xal ἀγνοίας *'* δι' ἃ ix πολλῶν 
ἡ περὶ εἱμαρμένης ἣ τύχης λόγος. 
δὲ ταῦτα, καὶ λαδὼν ἄρτον, εὐχαρίστησε 
πίον πάντων, χαὶ χλάσας ἤρξατο ἐσθέειν. 
γενόμενοι πάντες, καὶ αὐτοὶ προσελά- 
ἧς.» 
ὧν ἄρτον, εὐχαριστήσας Y τῷ Θεῷ ἐν- 
των χαὶ χλάσας ἤρξατο ἐσθίειν" ἑωρα- 
χῦλος ὅτι διὰ τὴν ἀνάγχην ἐπείθοντο τῷ 
συνόντες " χαιρὸς Ob οὐχ ἦν ἀθυμοῦσιν 
κινδυνεύουσιν εὐαγγελίζεσθαι τὸν Χρι- 
; ix μέρους διδάσχει αὐτοὺς τὴν θεοσέ- 
dj ἄλλως χλᾷν ἄρτον εἰ μὴ πρῶτον εὖχα- 
tg τῷ μόνῳ Θεῷ, καὶ οὕτως ἐσθίειν. Καὶ 
ὃ αὐτὸ διδάσχει" ὁ δὲ τῆς εὐχαριστίας 
ico δοχεῖ ἔχειν, ὅτι Εὐχαριστοῦμέν σοι, ὦ a 


s. vi, 18. 


16 αὐτόν. 


pax. «C 


opportunam viri justi orationem plus valere ad salu- 
tein suam quam fatum periculi, cui nec nomen est; 
si enim in fatum, utpote gentiles, credidissent, monito 
pii viri contempto, sivissent nautas abire dicentes : 
Quod ii abeant, nihil ad nostram salutem attinet ; 
non autem ita stolide locuti sunt aut egerunt, 
nec sic decepti sunt, nec ignorantia irretiti. sunl : 
et ex hoc ἃ multis rejicienda est de fato et sorte 
opinio. 


VEns. 55, 96. « Et cum ligc dixisset, sumens pa- 
nem gratias egit Deo in conspectu omnium : et cum 
fregisset coepit. manducare. Animazquiores auteni 
facti omnes, et ipsi sumpserunt cibum. » 


Et cum hec dixisset, sumens panem gratias egit 
Deo in comspectu omnium; et cum fregisset , caepit 
manducare. Videns Paulus quod necessitate compulsi 
ipsi credidissent, οἱ quod tempus non erat illis 
animo fractis et perielitantibus Christum evange- 
lizandi, saltem ex parte eos docet pietatem, id est, 
non prius panem frangere quam uni Deo gratias 
egerint, et ita manducare; idem quoque nos docet; 
porro hoc modo grates videntur Deo acts : Tibi 
grates agiinus, Deus, quod nos usque modo digna- 


Y C. C. θαυματουργήσας. τῷ C. δικαί, * C. C. ἀγνοίας. Y C. C. εὐχαρίστησεν, 
. €. ὁ. 
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tus es vivere ainere, non panem marnducantes ; À θεὸς, ὅτε ἠξίωσας ἡμᾶς ζῆσαι Ec 


itaque tibi gloriam reddentes, panem ad sumenduni ci- 
buin frangimus. 

Vgns. 43, 45. « Militum autem consilium fuit ut 
custodias oociderent : ne quis, cum enataseet, effu- 
geret. Centurio autem, volens servare Paulum, 
prohibuit fleri. » 

Rursus notandum quod volens occidit homicida, 
non autem fato vel prohibente vel impellente : 
ecce enim, consilio inito, ad patrandam cedem 
sponte sua devenerunt, et, audito centurione, sponte 
etiam sua cessaverunt, quia eorum erat non obtem- 
perare, cum multi essent et fortes et armati; sed 
voluntas et sui arbitra ratio qua vult facit, et quz 
non vult non facit; insulsum igitur est aliquid 
de inanibus verbis cogitare. 


CAP. XXVIII. 


Vgns. 5. « Et ille quidem, excutiens. bestiam 
in ignem, nihii mali passus est. » 

llle quidem excutiena bestiam in ignem : fideles 
enim omnibus impuguationibus majores sunl , sivo 
ab hominibus sive a bestiis sint, et sunt diis similes, 
sicut dicit Scriptura : Ego dizi : Dii estis : vos au- 
tem, propter incredulitatem, ut homines moriemini *?, 
Itaque Barbari videntes quia non moreretur, sed 
certam mortem effugeret, eum pru Deo habuerunt, 
omnem quicunque mirabilia faceret Deum putare $0- 
liti ; quo etiam modo antiquos deos existimaverunt, 
Sive propter virium prastantiam quibus fleri vide- C 
bant supra proprias vires, ut puta Herculem Se- 
meles filium, vel per magiam spectantibus admi- 
ralionem cientes, qualis fuit in Samaria Simon. 
Esistimabant eum in tumorem convertendum. 

VRs. 8. « Contigit autem Publii patrem febribus 
et dysenteria vexatum jacere, ad quein Paulus intra- 
vit : et cuim. orusset, et. imposuisset οἱ manus, sana- 
vit eum. » 

Dysenteria sanatu difficilis morbus; qui per Pau- 
lum sanationem acceperat, is multos ad fidem duxit ; 
jtaque fere semper miracula in infidelibus et pro- 
pter infideles patrantur. ' 

VgRs. 15. « Et. post diem unum, flante austro, 
secunda die venimus Puteolos. » 

lta celeriter currebat (idei in Christum przdicatio, 
ut Roman usque Jam pervenerit οἱ floruerit , etiam 
ante adventuin Pauli; magna autem Paulo letitia 
fidelem videre, et Deo gratias ageljat propterea quod 
ἴῃ euin pervenisset Dei dignatio. 


Vzns. 19. « Contradicentibus autem Judzis, co- 
actus sum appellare Cesarem. » 

Notandum denuo est non solum scriptis legibus 
ant mandatis fideles oportere parere; quicunque in 
Christum credunt, sed etiam moribus : quod proprie 


!* Psal. Lazxi, 6, 7. 


bC.C.65. -C.C. ἀποθνήσχετε. ὁ C. C. μαγίας. 


μείναντας * διό σοι δόξαν ἀνα πέμπτου 
ἄρτον ἐπὶ τῷ μετασχεῖν τροφῆς. 

« Τῶν δὲ στρατιωτῶν ἡ βουλὴ 
δεσμώτας ἀποχτείνωσι, μή τις Ex 
φύγῃ. Ὁ δὲ ἑκατοντάρχης βουλόμε 
Παῦλον, ἐχώλυσεν αὐτοὺς τοῦ βουλ 

Σημειωτέον πάλιν ὅτι ἐχών τις 
τῆς εἱμαρμένης χωλυούσης τοῦτο ' 
τρεπομένης " ἰδοὺ γὰρ βουληθέντες 
ἐπὶ τὸ ἔργον τοῦ φόνου αὐτόδουλοι 
τοῦ ἑχατοντάρχου, πάλιν ExÓvttE, 
ἐξὴν αὐτοὺς μὴ πεισθῆναι, πολλοὺς 
ροὺς χαὶ ξιφηφόρους * ἀλλ᾽ ἡ βουλὴ 
γνώμη xal πράττει ἃ θέλει, xat o 
βούλεται. μωρὸν οὖν τὸ ἐνθυμεῖσθ 
στάτων ὀνομάτων. 


ΚΕΦΑΛ. KH'. 


« Ὁ μὲν οὖν ἀποτιναξάμενος - 
«up, ἔπαθεν οὐδὲν χαχόν. » 

Ὃ μὲν οὖν ἀποτιγαξάμενος c 
αῦρ" οἱ γὰρ πιστοὶ χρεΐττους εἰσὶ 
λῆς, εἴτε ὑπὸ ἀνθρώπων, εἴτε ὑπὸ O1 
χαὶ ὅμοιοί εἶσι θεοῖς, καθὼς xai 1 
εἴπω" Θεοί ἐστδ' ὑμεῖς δὰ b 6v ἀπιὰ 
ποι θνήσχετε e. Διὸ χαὶ οἱ Βάρδαροι ἑ 
μὴ ἀποθανόντα᾽, ἀλλ᾽ ἐκφυγόντα τὸν 
νατον, Θεὸν αὐτὸν ἐνόμισαν εἶναι, 
πάντα τὸν ποιοῦντά τι παράδοξον 
ὥσπερ καὶ τοὺς παλαιοὺς θεοὺς" ὦ 
ἰσχὺν περισσόν τι τῶν καθ᾽ ἑαυτοὺς 
ἣν ὁ Ἡρακλῆς ὁ ἐχ Σεμέλης " ἣ διὰ 
ἰστάνων τοὺς ὁρῶντας" οἷος ἣν ὁ Σίμο 
Προσεδόκων uéAAsw ἐμπίπρασθαι 

« Ἐγένετο δὲ τὸν πατέρα τοῦ Ik 
καὶ δυσεντερίᾳ χατεχόμενον κατακεῖ 
Παῦλο; εἰσελθὼν, xoi προσευξάμεναε 
χεῖρας αὑτοῦ, ἰάσατο αὐτόν. » 

Δυσεντερία τὸ δυσίατον τοῦ- πάθου 
διὰ τοῦ Παύλου πολλοὺς εἰς πίστιν 
οὖν ἀεὶ τὰ σημεῖα ἐν τοῖς ἀπίστοις x 
στους ὡς ἐπιτοπολὺ γίνεται. 

« Καὶ μετὰ μίαν ἡμέραν ἐπιγενομι 


D τεραῖοι ἤλθομεν εἰς Ποτιόλους. » 


Τοσοῦτον fv διαδραμὸν τὸ τῆς τ 
Χριστὸν χήρυγμα, ὅτι δὴ καὶ ἄχρι ἢ 
σαν χαὶ ἐνεργῆσαν, χαὶ πρὸ τῆς τοῦ 
μίας" χαρὰ ἣν τῷ Παύλῳ μεγάλη’ 
χαὶ ὡς εἰς αὐτὸν φθανούσης τῆς εἰ 
placet. 

€. ᾿᾿Αντιλεγόντων δὲ τῶν Ἰουδαίῳ 
ἐπιχαλέσασθαι Καίσαρα. » 

Σημειωτέον πάλιν ὅτι οὐ μόνον à 
ἦτο! παραγγελίαις δεῖ ἡμᾶς πειθαρλ) 
στει τῇ εἰς Χριστὸν πιστεύοντας, à 
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χυρίως ἐστὶν ἔγγραφος * νόμος " ἁρμόζει A est lex. non scripta. Pugnat porro contra eos qui 


và ἔθη τῆς Ἐχχλησίας πολυπραγμονούγ- 
γισιλὺν ἀφ᾽ ἑἐχάπτου ζητούντων, ἣ ἔγγρα- 
ὑοσιν χαινοτομίας εἰσάγειν πειρωμένων 
ἄχριτον αὐτῶν βουλήν. ᾿ἈΑγτιζεγόγτων 
ἠγαγκάσθην ἐπικαλέσασθαι Καίσαρα" 
t9A0q ὅτι ἄτοπον iv ὅλως f διχάσασθαι, 
a παρὰ ἀπίστω, περὶ ἀμφοτέρων ἀπυλο- 
οὔτε παρὰ τὸν νενομισμένον πράξας, ἀλλὰ 


εὶς ἀνεχλήθην ὑπὸ Ἰουδαίων, οὔτε ἐχὼν. 


λὴν Καίσαρα, ἀλλ᾽ αὐτῶν δεδωχότων τὴν 
' ὧν οὐχ ἠνείχοντο, οὔτε κατὰ τὸν τῆς 
; νόμον διχάσαι μοι, οὔτε ταῖς τῶν ἀρχόν- 
χῆσαι ἐννόμοις ἀποφάσεσι * εἴγεχα γὰρ 
$ τοῦ Ἰσραΐλ, μία γὰρ ἣν ἐλπὶς σωτη- 


Ecclesie mores curiosius serutantur et uniuscujus- 
que rationem expostulant, aut novitates iuter scri- 
ptas traditiones ponere, secundum inordinatan vo- 
luntatem. | Coptradicentibus Judaeis, coactus sum 
appellare Cesarem. Sciens Paulus absurdum esse 
se judicari, presertim autem ab in(ideli, de utroque 
se defenilit : non legis transgressione, sed a Judzxis 
calumniatus appellavi, neque libenter Caesarem ap- 
pellavi ; sed.illi me coegerunt, quoniam non pas- 
si sunt me juxta consuetudinem Ecclesiz* judicari, 
el legitimis principum sententiis obedire; quie feci 
ob spem Israel : una enim salutis spes Judzis relin- 
quitur in Scripturis, Christus scilicet, quem ego prz- 
dicans in hancce captivitatem veni. 


;ubalote περιλιμπανομένη x τῶν Γραφῶν, ὁ Χριστὸς, ὃν ἐγὼ χηρύσσων εἰς ταύτην ἦλθον τὴν 


! τῶν δεσμῶν. 


μὲν γὰρ τῆς αἱρέσεως ταύτης, γνωστὸν B — VEns. 22. « Nam de hzresi hac notum est nobis, 


» 

χαλοῦσιν Ἰουδαῖοι τὴν εἰς Χριστὸν πί- 
πανταχοῦ ἀγτιιλέγεται" ἰδοὺ χαὶ 'lou- 
Ἰροῦσιν δπι πανταχοῦ ἐχηρύχθη ὁ Χριστός" 
ἄντες, φησὶ, χαταδέχονται τὸ χήρυγμα, 
ἐγουσί τινες Ἰουδαῖοι ἣ Ἕλληνες, f] xai 
τιχοὶ, μὴ συμφωνοῦντες tf, ἀληθῇ πίστει" 
ἃ αἱρέσεις εἶναι, ἵνα οἱ δόχιμοι φανῶσι, 
ϑῇ διὰ πάντων τὸ προφητενθὲν εἰς τὸν 
à Συμεὼν τοῦ προφήτου εἰπόντος περὶ 
ὑ οὗτος κεῖται εἰς πτῶσιν xal ἀνάστα- 
v ἐν τῷ ἸΙσραὴ.1, καὶ εἰς σημεῖον ἀν- 
v. . 

ενοι δὲ ἡμέραν, ἦλθον εἰς «hv ξενίαν 


quia ubique ei contradicitur. » 

lleresim vocant Judzi in Christum (idem, quia 
ubique ei coniradicitur. Ecce ipsi quoque Judaei 
testificantur ubique Christum esse predicatum ; 
licet. non omnes, inquit, prazdicationem recipiant, 
sed contradícant aliqui Judaei aut gentiles, et diver- 
$0 quidem modo lizretici verz ἢ 6] non consentien- 
tes; oportebat enim. esse haereses, ut apparereut 
electi, et impleretur ab omnibus quod przedictum erat 
de Christo a Simeone propheta dicente : Ecce hic 
positus est in ruinam et in resurrectionem maltorum 
in Israel, et in signum cui contradicetur **. » 


Vgas. 93. « Cum constituissent illi diem, vene- 


! πλείονες * οἷς ἐξετίθετο διαμαρτυρούμε- C runt ad eum in hospitium. plurimi, quibus exponebat 


StÀslav τοῦ Θεοῦ, πείθων τε αὑτοὺς περὶ 


, ἀπό τε τοῦ νόμου Μωῦσέως xal τῶν͵ 


ἀπὸ πρωΐ ἕως ἑσπέρα;. » 

Ἰάφων ἀποδείξεων συνιστᾷ τοὺς ἑαυτοῦ 
αὔλος; " xat οὐδὲ ἐξ ἀσήμων xat ἀχανο- 
λίων, οὐδὲ ἐξ ἀλλοτρίας θρησχείας, ἀλλ᾽ 
' διό φησι, Καλῶς τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον 


à Ἡσαΐου τοῦ προφήτου πρὸς τοὺς 
ἡμῶν. — Καὶ μετ᾽ ὀλίγα" — "AAA ἐκ. 


al τῶν προφητῶν." διὰ 1 πρὸς τοὺς μὴ 
, ὡς καχοήθω; καὶ ἄνευ λόγου ἀποτρε- 
εὑτὴν. παρήγαγε τὴν Ἡσαΐου χρῇσιν * ἐν 
'al τοῖς ὡσὶ βαρέως fixovcar, καὶ τοὺς 
: αὑτῶν ἐχάμμυσαν " δειχνὺς ὅτι ἐν 
ie τοῦ ἀληθοῦς, ἀποπροσποιοῦνται, μὴ 
1007,vat * καὶ οἱ μὲν ἐπείθοντο τοῖς As- 
οἱ δὲ ἠπίστουν * ἀνενδότως εἶχε περὶ τὸ 
Ιαῦλος, μὴ ἀποχάμνων πρὸς τὸ ἔργον τῆς 
᾿ς πίστεως, καὶ πρὸς τὸν εὐαγγελιχὸν 
MN. 

jv οὖν ὑμῖν ἔστω, ὅτι τοῖς ξύνεσιν ἀπ- 
to τὸ σωτήριον τοῦ Θεοῦ αὐτοὶ xat ἀχού- 


o4 31]58. vi, 10. 


testificans regnum Dei, suadensque eis de Jesu 
ex lege Moysi et prophetis, ἃ mane usque ad ve- 
speram. » 

E Scripturis desumptis argumentis sermones suos 
conficit Paulus, non autem ex libris ignobilibus aut 
non canonicis, neque extranez religionis, sed ipso- 
rum; itaque dicit : Spiritus sanctus per Isaiam pa- 
tribus vestris locutus est, — Et post pauca :—Sed et ez 
Moyse et prophetis ; ideoque contra incredulos, tau- 
quam perverse et absone resistentes, hanc lsai:e pro» 
fert sententiam : Gravibus auribus audierunt, oculos- 
que suos clauserunt?! ;. ostendens eos , quamvis ve- 
ritatis sinteonscii, illam repudiare, crederc nolentes : 
Εἰ quidam credebant iis qua dicebantur, quidam vero 
non credebant, lwpigre negotio instabat Paulus, nun- 
quam fessus in laborando pro salutari fide et Evange- 
lii przdicatione; qua de causa, aliquos persuade- 
bat, eCxieris ob suam pravitatem non credcutibus, 


λόγον " διὸ xai ἔπειθέ τινας, τῶν ἄλλων διὰ xaxlay 


Vgns. 98. « Notum ergo sit vobis, quoniam gen- 
tibus missuin est hoc salutare Dei, et ipsi audient.» 


γραφος, recte. f C. C. ὅλως τό. 5C. C. σωτηρίας. 5 C. C. ἀληθεῖ. 1 C. C. διὸ xal 
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Supra dictum etiam fuit quia, Jud:zeis verbum re- A Kalónicu ἐλέχθη ὅξι, τῶν "Kk 
pellentibus, Convertimur ad gentes : deest autem. μένων τὸν λόγον, Zzpss psa sic : 


vox per, pro, salutare quod per Deum fidelibus da- 


1. 


τὸ διὰ, ἀντὶ τοῦ, ἣ σωτηρέα ἡ διὰ 
νη τοῖς πιστοῖς. 





FRAGMENTUM IN PRIMAM S. PETRI EPIST 


( Ex càtena CaauEn in Epistolas catholicas, p. 68.) 


CAP. 1i. 


VgRs. 19, 20. « In quo ethis qui in carcere erant, 


KE9AA. Γ΄. 


« Ἐν ᾧ καὶ τοῖς ἐν φυλακῇ πνε 


spiritibus, veniens praedicavit, qui increduli fue- B ἐχήρυξεν, ἀπειθήσασέί ποτε, ὅτε à 


rant aliquando, quando exspectabant Dei patientiam 
in diebus Noe, cum fabricaretur arca : in qua pauci, 
id est octo anima salva factae sunt per aquam. » 
luterrogavit me Caesarius scholasticus, num, de- 
scendente ad inferos Jesu, Dei Verbo, omnium ani- 
marum vincula soluta sint; et respondi : Utique. 
Et ille : Ipse etiam Judas liberatus est? Omnino, in- 
quam : praesente enim universorum rege, non potuit 
tyrannus, et ipsesubactus, mortem dico, ulluin post- 
ea detinere captivum. Quid igitur fecit Dominus? in- 
quit. Sicutsuper terram pradicaverat, ita omnibus 
qui in inferno erant praedicavit viam qua ad zternam 
salutem duceret, neinpe ut crederent in Patrem, et in 
ipsum, qui incarnatusest, mortuus est propter nos, ei 
descendit ad inferos, necuon in Spiritum sanctum ; el 
qui crediderunt, eos quidem secum abduxit, incre- 
dulos autem in priori statu reliquit. Tum ille : 
Quomodo, inquit, fleri potuit ut qui in inferno erant, 
per poenitentiam liberarentur? In inferno enim, iu- 
quit Scriptura, quis confitebitur tibi**? Sane, inquam, 
poenitentia, sive confessio, locum habcre solet in 
lis qui, a prave actis resipisceutes, propria delicta 
confitentur : quod ibi minime factum est, siquidem 
sola fides eos salvavit qui in inferno crediderunt. 
Caterum aperte legitur in Epistolis Catholicis, Chri- 
sium incredulis in inferno predieasse, nec frustra 
praedieasse, verum ut pra:dicationi credentes libera- 
ret. Quemadmodum, duin in terris conversaretur, a 
peccatis per regenerationem liberabat credentes, ad 
archetypum eos reforinans. lpsine δυάς, inquit 
Caesarius, etiam pradicavit, eique facultatein dedit 
per poenitentiam secum ascendendi? Nou opinor, 
inquam : frustra enim scienti praedicatum fuisset, 
siquidem ii qui baptizandi sunt, nystagogicas ca- 
techeses semel accipiunt; porro Judas, non modo, 
dum redemptionis mysterio initiatus est, illud est 
amplexus, verum etiam ipse aliis pr:dicavit, divi- 
uaque gratia dignatus est, adeo ut daninouia ejiceret 
et sanationes operaretur; postea vero per liberuin 
sue voluntatis arbitrium a recta via aberravit : 
qui ne reprehensus quidem a Domino dicente : Tu 


** Dial, v1 f. 


Θεοῦ μαχροθυμία, ἐν ἡμέραις No 
μένης χιδωτοῦ, εἰς fv ὀλίγαι, τουτί 
διεσώθησαν δι’ ὕδατος, » 

Ἡρώτησέ μὲ ὁ σχολασ-τιχὸς Κα 
ελθόντο; εἰς ὅδο) Ἰησοῦ τοῦ Θει 
τῶν ψυχῶν ἐλύθη τὰ δεσμά. Καὶ 
οὖν qrnot* Καὶ ὁ Ἰούδας λελυμένο 
Καὶ πάνυ. Οὐ γὰρ οἷόν τε ἦν, τ 
παρόντος, τὸν τύραννον xat αὑτὸν ; 
δὴ τὸν θάνατον, Ext τοὺς αἰχμαλώτ 
οὖν ὁ Κύριος ἐποίησε, φησίν; Ἐχήρ 
xai τοῖς ἐν ἅδου πᾶσι, τὴν εἰς a 
ἄγουσαν ὁδὸν, ὥστε πιστεύειν εἰς 
εἷς αὑτὸν τὸν ἐνανθρωπήσαντα xal. 
ἡμῶν, xai χατελθόντα εἰς ἅδου, xa 
τὸ ἅγιον. Καὶ τοὺς μὲν πιστεύσαν. 
ἑαυτῷ * τοὺς δὲ ἀπιστήσάντας clac. 
τῇ πρώτῃ χαταστάσει. Εἶτα πάλιν cl 
οἷόν τε ἣν τοὺς ἐν &bou διὰ μετανοία 
Ἐν δὲ τῷ ᾷδῃ τίς ἐξομοιογήσετα; 
ἐξομολόγησις ἐπὶ τῶν μεταμελομένω: 
xal ἐξομολογουμένων τὰ ἴδια mmu; 
ἔχει, ὅπερ τότε οὗ γέγονε - Ψιλὴ γι 
τοὺς ἐν ἄδῃ πιστεύσαντας, Καὶ ἔστι 
ὕνωσμα ἐν ταῖς Καθολιχαΐῖς, ὅτι ὃ) 
τοῖς ἀπειθήσασιν ἀνθρώποις, ἐκέρυξ 
ἀλλ᾽ ἵνα τοὺς πιστεύσαντας τῷ x" 
σηται " ὥσπερ xai ἐπὶ τῆς γῆς ὦ 
σανταὰς ἡλευθέρορ τῶν προτέρω" 
διὰ τῆς θείας ἀναγεννήσεως, ἐπ 
αὑτοὺς ἀναστοιχειῶν. Εἶτα πάλιν 
τῷ Ἰούδᾳ ἐχήρυξε, xa ἔδωχεν αὖτι 
μετανοίας συναναδῆναι αὐτῷ ; Καὶ, 
ζω. Καὶ γὰρ περιττὸν ἣν τῷ εἰδότι : 

χαὶ τοῖς μέλλουσι βαπτίζεσθαε: προῦ 
αγωγιχαὶ χατηχήσεις γίνονται" ὁ δὲ 

ὅτε χατηχήθη τὸ μυστήριον xat κατεὶ 
ἄλλοις αὐτὸς ἐχήρυξε, xal θεέας X 
ὥστε xal δαίμονα; ἐχδάλλειν καὶ 
ὕστερον δὲ διὰ τοῦ αὐτεξουσίου τῆς 
μετατραπεὶς ἐξώχειλεν " ὃς οὐδὲ Eae 


Ἢ 


s 
lE 


-1 


4 8'R HU 4 μ P 


DU DU ug M on 


v9 


ANDREAS SAMOSATENSIS. — NOTITIA. 


1610 


Kupiou, ὅν: σύ pz ἔχεις παραδοῦνα,͵ 1340v0n, οὔτε A sme trades*, » pudefactus est, neque eum ipsi pedes 


νιπτόμενο: τοὺς πόδας μετὰ τῶν ἔνδεχα παρὰ τοῦ 
Ἴησοῦ, ἐκὶ τῷ ἐλεγμῷ διετράπη, ἀλλ᾽ ἔμεινε τῷ 
-&avtou σχοπῷ. Kat μὴ got τις εἴπῃ, ὅτι ἄχων ἔπραξε 
τὸ χαχόν τοῦτο γὰρ οὐδεὶ; Χριστιανῶν λέγειν ἀν- 
«ἔχεται τάχα δὲ οὐδὲ ἄλλης θρησχείας ἄνθρωπος. ᾿Αλλ᾽ 
οὔτε αὐτὸς; ὁ Ἰούδας τοῦ πταίσματος τὴν αἰτίαν εἰς 
ἄλλον ἀνήγαγεν, ἀλλ᾽ εἰς ξαντόν. ᾿Αμέλει γοῦν ὕστε- 
pov συνεωραχὼ; τὸ πταῖσμα, ὃ ἐποίησεν, ἑαυτὸν 
ἐτιμωρήσατο xa ἀπήγξατο * xaX ἐν τούτῳ δειχνὺς τὸ 
φονιχὸν ἑαυτοῦ τῆς ψυχῆς χίνημα᾽ οὗ γὰρ ἢρχέσθη 
'ὅτι ἐφόνευσε τὸν Κύριον, ἀλλὰ χαὶ ἑαυτὸν ἀνεζλεν " οὗ 
φόνῳ τὸν φόνον ἐξιλεούμενος * ἔδει γὰρ ὅτι ὁ ἑαυτὸν 


simul ac undecim apostolis Jesus lavasset, tali δι - 
monitione mutatus est, sed in suo proposito persti- 
tit. Nec mibi dicat aliquis «antum scelus invitum 
admisisse : nemo est enim Christianam, imo alian 
quamcunque religionem  profiteas, qui illud dicere 
sustineat. Quigeliam nec ipse Judas lapsus sui cau - 
sam in alium retulit, sed in seipsum : siquideu, 
sentiens postea quantum scelus commisisset, se 
ipsum ultus est et suffocavit, in lioc etiam homicida- 


rium animz sux appetitum prodens : non enim oc- 


cidisse Dominum satis habuit, sed οἱ seipsum sus- 
tulit: homicidium homicidio minime expians, quippe 


qui optime nosset, quod qui seipsum occidit, eidem 
ponz obnoxius sit ac qui alium occidit; sed 2b 
p 9inuibus despectus, neque se uL prediterem contu- 
meliis affici sustinens, suspendium elegit. Etenim 
80) ignorabat quod penitentia perseverans Deum 
placare valeat; sed, ut superbus erat, hoc facere non 


φονεύων τιμωρεῖται ὡς ὁ ἄλλον φονεύων * ἀλλὰ μεστὸς 
"ὧν ὑποψίας, καὶ μὴ ἀνεχόμενος ὀνειδισθῇναι ὡς προ- 
δότης, ἀγχόνῃ ἐχρήσατο. Οὐχ trvóst γὰρ ὅτι ἐπί- 
μονος μετάνοια τὸν θεὸν δυσωπεῖΐ, ἀλλ᾽ ὡς ὑπερόπτης 
Οὐχ ἠνέσχετο τοῦτο ποιῆσαι, ὅπερ ποιῆσας καὶ 11αὉ- 
Ao; ὁ τὸν Στέφανον φονεύσας δυνάμεις ἡλεήθη " xol 
ἩΈέτρο; ὁ ἀρνησάμενος τὸν Χριστὸν, xal διὰ μετα-ὀ — sustinuit, quod faciens ipse Paulus, qui virtualiter 
xolas; xai δαχρύων συγχωρῃηθεΐς. Siephanum  necaverat, misericerdiam consecutus 
vest, sicut et. Petrus qui per penitentiam el lacrymas, negationis sux remissionem obtinuit. 


?Luc. xrit, 48. 








Qus Ammonius contra Monophysitas scripsit jin est inter Opp. sancii Anastasii. Siuaite, hujusce 
Pairotogie tom. LX XX1X, col. 255, 245 seqq. 





ANNO DOMINI CDLY. 


ANDREAS SAMOSATENSIS. 


NOTITIA. 


(Xicn. Leectes, Oriens. Christianus, t. 11, p. 955. 


Quo tempore Ephesina synodus ceacia est, Andreas Ecclesie Samosatensi preerat, 
ad eam tamen cum Joanne Antiocheno suisque Orientalibus non acoessit : sed contra 
duodecim Cyrilli Alexandrini capitula seu anathema!ismos, quibus Nestorii impietas va- 
pulabat, calamum strinxii, cujus lucubrationem Cyrillus vicissim refellit. In. collectione 
ex Tragoedia irenai cap. 43, epistola est. sancte wemorie Andree episcopi Samosate ad 
Alexandrum episcopun Hierapolitanum de Rabbula episcopo Edesseno, qui se ab Orientali 
eynedo separasit. Quecebatur Rabbulam praesumere Theodorum beatum, recte glorifica- 
£ionís (ὀρθοδοξίας) magistrum anathematizare, οἱ illos etiam qui volumina illius legunt, 
í£nsuper εἰ illa que scripsimus, inquit, e£ qui non. portaverint ad combustionem Theodori 
codicem, et eos qui. prater. illa qua Curiis sunt, sapiunt. Cap. 59, altera ejus epistola 
est ad eumdem Alexandrum, qua Cyrillo ápolliparis alterius appellaünonem impingebat, 
adjecta ad dicti confirmationem insomnii narratione. Alie demum cap. 62 ei 63 alieque 
rursus vicissim ad ipsum, quibus ejus pro Nestorio pertinacia efferebalur. Anno vero 432 
concilio interfuit Antiocheno, in quo de pace cum Cyrillo ineunda tractatum est. Qua 
sancita nihilominus Andreas ad syngdum quam Alexander metropolita suus ad illam im- 
pugnandam apud Zeugma oppidum cogebat, se venturum promisit, anno nimirum 433. 
Ceterum ille qui tot eas epistolas ex collectione Irenei excerpsit, cap. 187, ubi Hypom- 
nesticon visitur Joannis Antiocheni ad clerum Hierapolitanum, quo significabat optimos 
ex Dei amantissimis episcopis ad Alexondrum a se destinatos, qui eum commovere - 
sent, ne infestarel ecclesiasticam pacem quam Deus orbi preter spem largitus erat, addit : 
Quod per nullum episcoporum fecit Joannes nisi per Theodoretum et Andream. r 
inter obstinatiores Nestorii patronos, in quos imperator animadvertit, minime censentur, 
c. 190. Quinimo c. 109, Maximinus Anazarbi Alexandro Hierapolis seribit, se multo stupore 
3tfectum, ubi ex sanctitatis ipsius litteris comperit, illum qut est Germanicie (Joannes) et 
eum qui est Samosatenorum (Audreas) semetipsos. abrupisse a sancto ejus concilio quod 


PaTEOL. in. LXXXV, EYN 


1011 GENNADII. ΡΑΤΆΙΛΠΟΙ 5 CP. 


Zcugmati celebraveral. Cap. 106 Andreas ipse ad economos Ecclesie Hicraj 
allatam Alexandria epistolam communionis scribens : Ego, aiebat, et ampleci 
omnibus ubique sanctissimis episcopis commuünico, et sanctissimo episcopo Sizt 
et Marimiano, et Rabbule, et Melitinensi, et omnibus Ponticis, ct catholican 
fessus se pacis tenacissimum fore declarat. 


TILNLLLLLLTLLL———————————————ÉÉa——————————MHRÓ———M————————— 
ANDREJE SAMOSATENSIS EPISTOLJE EPHESINAJE. 


Exstant in. Synodico adcersus tragediom lrenai, inter Opera Theodor 
tom. LXXXIV, col. 649, 658, 650, 669, 612, 691, 704, 13, 716, 7117, 
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FRACMENTUM. 
Exstat in Operibus S. Anastasii Sinaite, infra, tom. LXYX XI X, col. : 





ANNO DOMINI CDLXXI. 


GENNADIUS 
CONSTANTINOPOLITANUS PATRIARCHA 


NOTITIA. 
. (πη. Leocigs, Or. Christ., t. 1, p. 217.) 


Amo 11 Leonis imp., Christi 458, Anatolium excepit Gennadius presby: 
anno insequenti synodicum decretum edidit contra Simoniacos, a quamplurir 
subscriptum, inter quos illi /JEgypti presules occurrunt, qui, grassante in 4 
Ecclesiam impio Timotheo /Eluro, Constantinopolim sese receperant. Theopl 
tredecim ei episcopatus annos assignant, totidem Nicephorus ac menses duc 
quitur illum obiisse anno 471. Mattheus Cygala in serie patriarcharum CP. ἢ 
insula, cum Hierosolymis reverteretur, vita functum rarrat. 





NOTITIA ALTERA. 


(Ex Cat. Nicephori monachi, Lipsie, 1772, Pro'eg.) 


Sanctus Gennadius, Ecclesize Constantinopolitanze 
presbyter, anno 458, postquam Anatolius e terrenis 
migrasset, in patriarchalem thronum evehitur, 
Marcianum autein, qui Catbaroruim superstitionem 
primnu: amplexus, ad Ecclesiam reverterat, emenu- 
danda rerum ecclesiasticarum administrationi prx- 
floiens, per ipsum decrevit ut singularum regionum 
presbyteri, qux in sua cujusque ecclesia oblata fui:- 
sent, reciperent, cum antea omnia magna ecclesi;e 
altribuerentur. Neminem porro consecrabat sancius 
patriarcha, qui psalterio meroriter recitando impar 
foret. 

Anno 459, ipse, collecta suffraganeorum septua- 
ginta trium episcoporum synodo, suo et. ipsorum 
uomine encyclicam epistolam scripsit contra Simo- 
uiacos. 1mo vero miracula patrandi gratia pollebat. 
Pictoris enim illius qui Salvatorem sub Jovis figura 
pingere przzsumpserat, manum exsiccatam precibus 
sanavit. Eleutherio dein martyri, unum ex clericis 


Γεννάδιος ὁ ἅγιος πρεσδύτερο: ὦ, 
τανυτινουπόλει Ἐχχλησίας 4, ἐν Ecc 
πολίου ctv tfjós μεταστάντος, εἰς τὸ 
προδιθάζεται θρόνον. Τὸν Μαρχιανὰ 
Καβαρῶν ὄντα ὑρησχκείας. xai εἰς τ 
μετελθόντα, ἐπὶ ἐπανορθώσει τῶν i 
πραγμάτων οἰχονόμον προδαλὼν, δι 
ἑκάστῃ προσφερόμενα Ἐχχλησία τι 
χλγριχοὺς χομίζεσθαι διετύπωσε, cf; 
χλησίας ἕως τούτου πάντα χομιζομέι 


ἐχειροτόνει, μὴ τὸ ψαλτήριον διὰ στ 
-χο 


a e. 

Ἐν ἕτει δὲ 459 ἃ σὺν τῇ περὶ αὖτ 
σχόπω" συνόδῳ τὴν χατὰ τὼν σιμων:α 
συνέγραψεν ἐπιστολὴν 5, ᾿Αλλὰ γὰρ x 
πουργίας ὁ θεσπέσιος ἐπλούτει τὸ χάρ 
ξηρανθεῖταν τοῦ ζωγράφου χεῖρα, co: 
τὸν Σωτί ρα γρᾶγαι τολμλήσαντος, δι᾿ : 
Καὶ Ἐλενθερίῳ τῷ μάρτυρι κληριχόν 


κθεόδωρ. ὁ ᾿Αναγν. ἐν βιδλ. 1, 0:2. 599. b. Ὁ Καόδ. ἐν Τόμ. 1, σελ. 442. * Ὃ Θεό 
τὴν 567. σελ. τοῦ 5. Τόμ. τῶν Πρᾶχτ. τῶν συνόξ. τῆς τοῦ Bun ἐχδόσ. ὁ Κεῖται ἐν or 
των Πανδέχτ. Ὁ δὲ Ουδξν. (ἐν τῷ περὶ ἔχχλησιαστ, συγγραφ. 1, Τόμ. σελ. 1978.) τὰ ὀνόματι 
ἣι συνόδῳ συνελθόντων οὐχ ογ΄, ἀλλ᾽ πα’, ἀπὸ x60. τῆς ἐν Βιέννῃ βιδλιοθ, ἀναγραφέντα £xà 
δὴ xat σεσημείωχεν, ὅτι ἐν τῇ τῆς ἐπιστολῆς ταύτης ἐπιγραφῇ προσθήχη ἐπττὶ τὸ, Πρὺς τὸν 1 
Ταῦτα γὰρ τὰ í ματα ἐν τῷ εἰρημ. xuó. παλαιᾶς χειρὸς πονήματι, οὐ χεῖται. f Θεόδωρ. ὁ 


χαὶ Νιχηφ. ὁ 
Σωτῆρος τὸ οὗλον μᾶλλον xat ὁλιγότ 


ιστ. (ἐν βιόλ. 15. χεφ. 99.) xai ταῦτα προσθέντες " Χρεὼν μέντοι εἰδένα 
ριχον ἀληθέστερόν ἔστιν, ὡς ἐχ τῶν ἱστορούγτων διέγνωμ. 


δὲ, ὅτι οὐ μιχρὸς καὶ τοῦτο τὸ τῇ: παλαιότητος δεῖγμα τῶν μὴ γιατόντων, μηδὲ προσχυνούν. 


ρος τὴν εἰχόνα ἔλεγχος. 


"18 EPISTOLA ZA^cCiYCLiCA. 


iu ἐγχαλῶν, οὕτως ξγφαγεν" € "Avus μάρτυς τοῦ 
μοῦ, Ἐλευθέρ'ε, ὁ σὸς στρατιώτης ἀτάχτω; διχυύει 
"edv ἢ διορθοῦν αὑτὸν, ἣ ἐχχόπτειν σε δεῖ" » ὁ 
t. ηριχὸς εὐθὺς ἐτελεύτα, Καὶ εἰς τὸ θυσιαστήριον 
'χτὸς χατελθὼν εὔξασθα:, εἶδέ τι φάσμα δαιμόνιον, 

ἐπιτιμήσα;, ἤχουσε χράξοντος, ὡς αὐτοῦ μὲν 
ὦντος, ἐνδίδωσιν, ὕστερον 6b λυμανεῖται “πάντως 
ww Ἐχχλησίαν. Δείσας δὲ xat πολλὰ τὸν θεὸν ἱχετεύ- 


161i 


ipsius coarguens, scripsit his verbis : « Sancte Dei 
wiartyr. Eleutheri, miles tnug inordinate vivit : ii- 
eoque vel corrigendus tibi est, vel omnino exci- 
dendus; » clericus autem ille ipso tempore mortuus 
est. Post biec, cum ad. altare noctu. venisset Gen- 
n'dius, orandi causa, vidit diabolicain. quamdam 
visionem, dimonemque increpans, ipsum. claman- 
:em audivit, se quídem, illo vivente cedere, postea 
tg, μετὰ μιχρὸν 8, εἴτουν ἐν ἔτει 471 h τὸ φθαρτὸν vero omnino. afflicturum | Ecclesiam. Quo audito 
απέθετο axi, vos. timore perculsus uimiltasque Deo. preces offerens, 
. paulo post, anno scilicet. 471, corruptibile corpus 
? exuit. 
Τὰ τούτου συγγράμματα. 

"H ῥηθεῖσα ἐγχύχλιος ἐπιστολῇ. Ὑ πομνήματα εἰς 
V προφήτην Δανιήλ. MoAxal ὁμιλίαι à. Κατὰ τῶν 
ὃ Κυρίλλου ἀναθεματισμῶν i. Καὶ τὰ ἐν τῇδε τῇ 
ὅλῳ ὑπομνήματα. "A οὐχ ἄλλου τοῦ ποιΐύματα 
γούμεθα, xàv μὴ τῷ Ἱ᾿ενναδίου ὀνόματι xai τὸ, 
ωγσταγτιγουπόμεως, προσετέθη. Οὐδὲ γὰρ 4:0; 
5 Γεννάδιο; ἐν 50i; περὶ ἐχχλησιαστιχὼν διαλαμ- 
ἄνουτιν ὑποθέσεων εὕὔρτται συγγραφεῦσι. 


δ Οἱ οὐτοὶ αὖτ. bh Ὁ Κάδ. αὖτ. i Γεννάδ. ὁ Δίχττελ. πρεσθύτερ. ἕν χεφ. 00 περὶ ἐχχλησιαστ. συγ- 
pag. 1 Αποσπασμάτ. τούτων (ὥς φησιν ὁ Κάδ, αὖτ.) ἐξέδωχεν Φαχούνδιος ἐν βιόλ. 2. χεφ. 4 


Gennadii scripta. 

Precieta encyelica. epistola; Comenentaria — in 
prophetam Dasielem ; BHoiwiliie multe ; Adversus 
Cyrilli Anuatheinatismos, et Commentaria. qu» iu 
hae collectione reperiuntur, qua non possumus 
Alii adjudicare, etsi Gennadii nomini non appositum 
legatur Constantinopolis, siquidem  qullum alium 
Gennadium inter scriptores ecclesiasticos sit repe- 
rire 
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| Δ EPISTOLAM SEQUENTEM SEV. BINII MONITUM. 


Cum Leo imperator apud Leonem ponulficem de indicenda universali synodo diu frustra egisset, 
3gavil tandem ut a latere suo legatos mitteret Constantinopolim, qui una cum Gennadio ejusdem  seuis 
nitistite vigilantissimo, Ecclesias ab Eutychiana heresi et a labe Simoniaca expurgareut. Praesentibus 
fitur Domitiano atque Geminiano episcopis, apostolicz sedis a latere legatis, Gennadius e proximiori- 
us provinciis episcopos 75 couvocavit. Inchoato concilio, ex more, primo omnium actum est de firmando 
dei. decreto in Chalcedonensi concilio edito ; quod hbzretici frequentibus ictibus concutere atque pcui- 
3s dejicere conabantur. Deinde recitat:e fuerunt ibidein omnes illz epistola, quas et episcopi Orientis, 
t sanclissimi anachoret» conscripserant. Ad tollendam Simoniacaim labem, qua Constantiaopolitanaum 
:«eclesiam deturparat, canonem illum ediderunt, qui in epistola encyclíca hujus concilii infra continetur 
veliqua acta omnia przter fragmentum infra positum interierunt, Vide Baronium anno 459, num. 1, 2, 3.. 





l'ENNAAIOY HATPIAPXO) 


ΚΑΙ ZYN AYTO ΑΓΙᾺΣ EYNOAOY 


ELKYKAIOX EIIIZTOAR 


ΠΡΟΣ HANTAZ ΤΟΥ͂Σ OXIQTATOYZ MHTPOIIOAITAZ ΚΑΙ ΠΡῸΣ TON IIAIIAN ΡΩΜΙΙΣ. (1), 


.GENNADII PATRIARCIIJE 
ET SYNODI CUM 1PSO 


EPISTOLA ENCYCLICA 
AD OMNES SANCTISSIMOS METROPOLITAS, ET AD PAPAM ROME 
(Massi, Conc. gen. V. Vl, p. 912) 


"£g 


-—À 4 


T θεοξιιζλεστάτῳ συ.1.λειτουργῷ τῷδε Γενγά- A Religiosissuno et sanctissimo in sacris comminisiro 
διος, xal ἡ érónyovca τῇ βασιλικῇ πόλει véa Ν. Gennadius , et qua in Christi amante regia ci- 


Ῥώμῃ, dyía σύγοδος. 

"0 Δεσπότης ἐπῶν χαὶ θεὸς, καὶ Σωτὴρ 1209; Xp:- 
στὸς ἐγχειοἶσας xot; ἁγίοις αὐτοῦ μαθηταῖς τοῦ Εὐαγ- 
γελίου τὸ κήρνγμα, καὶ 6002343109; τούτους ἀνὰ πᾶσαν 


τὴν οἰχουμένη) ἀνθρώποις ἐξαποστείλας, περεχεν 


λεύσατο δια ῥήδην, ἣν εἰλήφασι παρ᾽ αὐτοῦ δωρεὰν, 
ταύτης χαὶ αὐτοὺ; τοῖς ἀνθρώποις μεταδιδόναι ὄω- 
ρεὰν, μὴ χτωμένους ὑπὲρ αὑτῆς χαλχὸν, ἣ ἄργυρον, 


(1) In. Codd. Cisaico, ct. duobus. Colbe:ti::is 
4962 et 924 deesse. x23 πρὸς τὸν minii τῆς 


vi:ate Constantinopoli coacta est sancta synodus. 


Cum Dominus et Deus Salvator noster Jesus 
Cüristus suis discipulis Evangelii pradicationem 
credidisset , eosque per universum terrarum orbein 
inter bomines ad docendum misisset, aperte jussit, 
ut quod gratis accepissent, eis quoque gratis darent, 
non aurum vel argentum, aut alías omnino materiales 
et terrenas facultates pro eis acquirentes, Coelestibus 


notaat. Ballerini in. Praefat, ad Epistolas S. Leonis 
M igui t. 1, pag. 560. Alas 
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enim et spiritualibus donis nulla est cum terrenis et A ἢ χρυσὸν, ἢ τιν 


temporalibus cómmutandi ratio. lloc autem przecep- 
tum non solum illis, sed etiam nobis per illos dedit, 
quos in illorum gradumetlocum substituere dignatus 
est : et oportet, sicut illi tunc, nos quoque nunc accu- 
rate et diligenter servare, nec in iis quze technas 50- 
phisticas non admittunt, uti sophistica calliditate, nec 
aleam periculosam jacere : Gratis, inquit, accepistis, 
gratis date. Non possidentes ccs, neque aurum, neque 
argentum in zonis vestris *. Simplex est et aperta hu- 
jus mandati ratio, qus nihil liabet varium, nihil 
quod non sit facile et explicatum, niliil quod sophi- 
$lica expositione egeat. A ie, inquit, accepistis di- 
gnitatem sacerdotii. Si mihi pro ipso parum quid 
vel magnum solvistis, et hoc a me venditum est , 
vos quoque ipsum aliis vendite : si autem gratis 
accepistis, vos quoque gratis date. Quid hoc est man- 
dato apertius? Quid autem iis qui parent, utilius? 
Vx illisre vera qui Dei donum acquirere, vel illud pro 
pecunia dare in animum inducunt. In fel enim ama- 
ritudinis et vinculum iniquitatis ii, juxta sancti Petri 
sententiam *, a $ua malitia comprehensi sunt. 
σύνδεσμον ἀδιχίας οἱ τοιοῦτοι, χατὰ τὴν ἀπόφασιν 
ἑαυτῶν φιλαργυρίας. 

Unde et sanctorum et beatorum Patrum sanct 
magna synodi ocumenic? Chalcedone congregate 
liuic legi Dominic? convenit canon, qui sic a nobis 
aperte iisdeni verbis editus est : 


« Si quis episcopus pecuniis ordinationem fecerit, 
vel non venalem gratiam ad venditionem deduxe- 
rit, et pecuniis ordinaverit episcopum, vel chorepi- 
scopum, vel presbyterum, vel diaconum, vel aliquein 
corum qui in clero connumerantur, vel pecuniis 
provehat ceconomum, vel defensorem, vel paramo- 
narium, vel omnino aliquem ex clero, propter suum 
turpe lucrum : qui hoc aggressus esse convictus 
fuerit, de proprio gradu veniat in periculum ; et qui 
ordinatur , nibil ex ordinatione, vel promotione , 
qux fit instar mercatura, juvetur, sed sit alienus a 
dignitate, vel curatione, quam pecuni.s assecutus 
est. Si quis autem his turpibus ac nefariis lucris 
sequester intercessorve »pparuerit, is quoque si sl 
clericus, a primo gradu excidat : si autem laicus, 
vel monachus, anatliematizetur. » 

Pulcherrima et valde pia sunt hujus canonis $au- 
ctorum Patrum przecepta, qui omnem invasionem sa- 
tanicam, diabolicumque conatum, qui in donum 
spirituale intenditur, repellit et rescindit. Nullo 
enim modo vult ordinationis promotionem pecuniis 
aul fieri, aut suscipi, nec ab eo qui illam esercet, 
ncc ab eo qui ordinationis promotionem accipit : 
sed nec ante tempus ordinationis, nec post, dari 
pecunias concedit : omnium enim in hac quoque re 
esse sordes, munerumque corruptionem pronuntiat. 


γξώδη" ph γὰρ 
τιχῶν χαρισμάτ 
Ταύτην τὴν ἐν 
ἡμῖν δι᾽ ἐχείνω! 
θμόν τε, χαὶ τό 
χαθάπερ ἐχεῖνο 
τεῖν τε, χαὶ : 
ἄσοτα, μτδὲ xc 
ρεὰν, φνοὶν, ἐν 
vot xa Axóv, μ' 
ζώνας uà». 'À 
λόγος ἐστὶν, οὐδὲ 
σοφιστιχὴς δεύμ 
ἐδέξασθς τὸ τῆς 
τοῦ μοι μιχρὸν, 
ὑμῖν πέπραται 
αὑτό. El δὲ δωρ 
Τί τῆς ἐντολῆς 
&04003t λυσιτε; 
σθαι τὴν τοῦ 8c 
μάτων ὑπειλης 


109 ἁγίου Πέτρο 


Ὅθεν χαὶ τῶ 
«ἧς ἀγίας χαὶ ᾿ 
δόνι συναχθείστ 
δει ὁ περὶ toot 
ξεσιν αὐταῖς b» 

€ Εἴ τις ἐπίο 
σαιτο, xal εἰς m 
χαὶ χειροτονύ σι 
επίσχοπον, ἣ x 
τῶν ἐν τῷ χλήρ 
ἐπὶ χρήμασιν o 
ἣ ἄλλως τινὰ τι 
ὁ τούτῳ ἐπίχειρ 
οἰχεῖον βαθμόν᾽ 
χατ᾽ ἐμπορίαν c 
ἀλλ᾽ ἔστω ἀλλό: 
οὗπερ ἐπὶ χρήμ 
φανῇ τοῖς alayt 
xaX οὗτος εἰ μὲν 
βαθμοῦ" εἰ δὲ λο 


Κάλλιστα χαὶ 
Πατέρων ὑπάρ, 
σατανιχὴν, xal. 
πνευμαφιχῆς QE 
ἀναχόπτοντα. Ὁ 
μάτων γίνεσθαι 
ὑποδέχεσθαι, οὔ’ 
παρὰ ποῦ τῆς Ὶ 
μένου, ἀλλ᾽ οὐδὲ 
μετὰ τὸν χαιρὸν 


βὸν αὐτὸν τῆς χειροτονίας, ὑπὲρ τῆς χειροτονίας δίδοσθαι χρήματα συγχι 


μᾶτι τούτῳ δωροδοχίαν ἀπέφηνεν. 


"Mab. λὲν, 8, 9. * Act. vir, 20. 
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πειδὴ νῦν, καίτοι προδήλως τούτων οὕτωλ — Quoniam tameu iis ifa aperte prohibitis , quidam 


ων, ἐφωράθησάν τινες χατὰ τῶν Γαλατῶν 
ἐς, καὶ παραθαίνοντες δι᾿ αἰσχροχέρδειαν, 
uplav: τὰ σωτήρια ταῦτα, xaX φιλάνθρωπα 
At& , εὖ ἔχειν ἔδοξε xa ἡμῖν ταῦτα πάλιν 
θαι μετὰ τῆς ἁγίας συνόδου, τἧς ἐνδημού- 
ἢ τῇ βασιλευούσῃ νέᾳ Ῥώμῃ, ὥστε δίχα 
οίας, χαὶ πάσης προφάσεως, xaX παντὸς 
τὴν βδελυρὰν ταύτην, χαὶ ἀσεδῇ οὐχ οἱδ᾽ 
ἰξλθοῦσαν συνήθειαν ταῖς ἁγιωτάταις 'Ἔχ- 
αντελῶς ἐχτεμεῖν" ἵνα ἀληθῶς ἀχαπη- 
τὶ χαθαρᾶς παρὰ τῶν ἀρχιερέων τῆς ἐπὶ 
"νουμένων ἀναῤῥήσεως γινομένης, ἄνωθεν 
ματος χάρις ἐπιφοιτᾷ" ὧν νῦν γε οὐχ οἷδα 
των τὴν προδολὴν ποιουμένων, xal οὐ τῆς 


sunt in Galataruim Ecclesia deprehensi propter turpe 
lucrum et avaritiam h:ec salutaria et humana prz- 
cepia negligere el transgredi : ea quoque ipsa nolis 
renovare visum est cum hac sancta synodo, qua in 
hac regnante nova Roma, nunc agit : ut sine omui 
penitus. inventione , et omni pretextu, callidoque 
commento , impiam hanc οἱ odiosam, qux  nescio' 
quomodo in sanctissimas Ecclesias subiit, consuetu- 
dinem omnino exscindaiwus ; ut cum pura et absque 
ulla cauponatione eorum qui ordinantur, renuntia- 
tio ab antistitibus facta fuerit, gratia Spiritus sancti 
superne veniat. Quibus uescio an per pecuniam 
promotionem facientibus, οἱ manu non pure ope- 
rante, ad eum qui promovetur;accedit, secundum 


αρῶς ἐνεργούσης, ἐπιφοιτᾷ τῷ προχειρι- Β vocem Evangelii, et non potius retrahitur gratia 


πὰ τὴν φωνὴν τοῦ χηρύγματος, xai οὐχὶ 
tt μᾶλλον ἡ τοῦ ἀγίου Πνεύματος χάρις. 
γυν, τὰ πάντα θεοσεδέστατε, πάντα τὸν 
ἀλίσχομεν ἐπὶ τῷ τοιούτῳ τινὶ ἐπίσχοπον, 
χοπὴν, f] περιοδευτὴν, f) πρεσθύτερον, ἣ 
| ἄλλον τινὰ δήποτε τοῦ κανόνος, f| λαϊχὸν, 
λᾶτι τῶν ἀρχιερέων χαταχεχρίσθαι, xa 
p, χαθὼς περὶ τούτου χαὶ ὁ τῶν ἁγίων 
ανὼν φθάσας διαλαλεῖ. Δεῖ Ὑὰρ εἶναι χά- 
ιρῖν, xal μηδαμοῦ μεπτιτεύειν παρ᾽ αὐτῇ 
Ἔστω τοίνυν xai ἔστιν ἀποχύρυχτος, xal 
ιτιχῆς ἀξίας τε, xaX λειτουργίας ἀλλότριος, 
*ápi τοῦ ἀναθέματος ὑποχείμενος, ὅ τε 
150a. διὰ χρημάτων οἱόμενος, χαὶ ὁ ταύ- 


ἐν ἐπὶ χρήμασιν ὑπισχνούμενος, εἴτε χλη- C 


λαϊχὸς εἴη, x3v ἐλέγχοιτο, x39 μὴ ἐλέγ- 
ἵν, ὅτι οὐδὲ οἷόν τε συμδιθασθῆναί ποτε 
x, οὐδὲ 8s συμφωνῆσαι τὸν μαμμωνᾶν, 
τῳ δουλεύοντας δουλεῦσαι Θεῷ. Δεσποτιχὴ 
ιστὶν ἀπόφασις àvaupl6010;; Οὐ ÓUvac 0s 
βύδι»ν, καὶ μαμμωγᾷ. 

ἐπιθαῤῥουντες ἡμεῖς χατὰ δύναμιν, καὶ 
ἥχοντες, μετὰ τοῦ ταῦτα φήσαντος, χατὰ 
παρανομούντων τὴν ἀπόφασιν πεποιήμεθα. 
2 δὲ καὶ ἡ σὴ ὁτιότης διὰ πάσης mepupu- 
γυμένη, δῆλα χαταστῇσαι διὰ ἀντιγράφων 
πὸ σὲ θεοφιλεστάτοις ἐπισχόποις, χαὶ πε- 
ῳ χαὶ τοῖς ἄλλοι: ἅπασιν" ἵνα ἐν ἑνὶ πνεύ- 
μιᾷ ψυχῇ πάντες ὁμοῦ Χριστιανοὶ συμ- 
t χατὰ τοῦ χοινοῦ δυσμενοῦς ἰσχύσωμεν 
τὴν ὑπ᾽ ἐχείνου φυτευθεῖταν ἐν ἡμῖν τῆς 
ἰς ῥίξαν, ἅμα πᾶσιν αὐτοῖς τῶν χαχῶν 
ἦμασιν ἐχτεμεῖν. Πᾶσαν τὴν σὺν σοὶ ἐν 
ἐλφότητα προσαγορεύω. Ἐῤῥωμένος ἐν 
ρεύχου ἡμῶν, θεοφιλέστατε ἀδελφέ. 

Q ἐπιστοιιμαίῳ «1ύγῳ σὺν αὐτῷ δὴ τῷ 
ὑπέγραψαν xal οἱ ἐθδδομήκογτα τρεῖς. 


sancti Spiritus. 


Scias ergo, o vir religiosissime et omni ex parte 
sanctissime, quod quicunque hujus convictus fuerit 
episcopus, vel chorepiscopus, vel viator, vel presby - 
ter, vel diaconus, vel quivis alius ex canoue, vel ex Ι 
laicis, communi antistitum decreto, communiqua 
sententia condemnatus est, sicut de hoc quoque 
sanctorum Patrum pr:ecedens canon loquitur. Opor- 
tet enim gratiani semper esse gratiam, et argentum. 
apud eam nequaquam intercedere. Sit ergo et ab 
omni sacerdotali dignitate et ministerio alienus, et 
anathematis loco subjectus, qui et se per pecunias 
acquirere existimat, et qui eam pecuniis habere pol- 
licetur, sive sit"clericus, sive laicus, sive hoc facere 
convincatur, sive non : quia fieri non potesl, ul 
conveniant quz convenire nequeunt, nec uL mam- 
mona Deo consentiat; vel ut qui ei serviunt, Deo 
serviant. Domini est sententia, cui contradici non 
potest : Non potestis Deo servire ei mammonc'?. 


Nos in his pro viribus consulentes, et eis cre- 
dentes, cum eo qui bzc dixit, adversus eos qui in 
iis peccant, sententiam protulimus. Tua sanctitas 
curam gerat, omni adhibita diligentia, ut haec per 
transcripta exemplaria innotescant et sanctissimis 
episcopis qui tibi subsunt, et περιοδευταῖς, et aliis 
omnibus : ut in uno spiritu et una anima omnes si- 
mul constipati Christiani adversus communem ini- 
micum, Dei auxilio, possimus avaritix radicem, qux 
ab illo in nobis insita est, cum omnibus eorum ma- 
lorum germinibus exscindere. Omnem quz tecum 
est in Christo fraternitatem salutamus. Fortis exsi- 
stens in Christo, ora pro nobis, sanctissime frater. 


Huic epistole cum ipso Gennadio  subscripseruns, 
eliam septuaginta tres. 


STEPHANI BALUZII ADDITIO. 


n istius Concilii adversus simoniacas 
exstat apud Balsamonem, et hinc in edi- 
onciliorum. Desunt autem utrobique sub- 


vi, 94. 


scriptiones Episcoporum, quas exhibet Petrus Lam- 
becius ex vetustissimo codice ms. Busbekii, qui 
nunc servatur in bibliotheca imperatoria. Exgtant 
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eltam in libro secundo Juris Grzeco-ftomaui. Exrum A imperotorio et in Colbertino nt in: 


xvu priores et sex. posteriores nos inveuimus in 
vetustissimo codice 924 bibliothecee Colbertias, in 
quo desideratur folium intermedium ubi erant reli- 
qux. Porro titulus istus decreti sic habet in codice 


Gennadius episcopus Constantinopoleos ΠΟΥ 
Rom» subscripsi, — Joannes episcopus metropoleos 
Ileraclesxe subscripsi. — Anastasius episcopis metro- 
poleos Ancyr:ze subscripsi. — Eunomius. episcopus 
metropoleos Nicomedise subscripsi. — Petrus. epi- 
scopus metropoleos Nic:e: subscripsi, — Pergamius 
episcopus metropoleos Antiochix DPisidi:x suliscripsi. 
— Paulus episcopus metropoleos | Marcinnopolis 
subscripsi. —  Nunechius episcopus | metropaleos 
Laodiceze subscripsi. — Petrus episcopus metropo- 
leos Gangrorum subscripsi. — Carterius episcopus 
wetropoleos Claudiopolitanoruem subscripsi. — Aga- 
pitis episcopus. metropoleos. Rhodi subscripsi. — 
Eleutherius episcopus metropoleos Chaleeouis swh- 
scripsi. — Stephanus. episcopus. metropaleos. IEc- 
rapolis Euphratesize subscripsi. — Gregorius episco- 
pus meltropoleos Adrianopolis s"hbseripsi, — Lu- 
cianus episcopus wetropoleos Bvze subscripsi, — 
Eunoius episcopus metropoleos Mytilenes subscripsi. 
— Thalassius episcopus metropoleo: Parii subscripsi. 
— Maximus episcopus metropoleas Laodiceze Syrze 
suliscripsi. — Gerontius episcopus metropoleos Se- 
leuci:e subscripsi. — Eustathius eniscopus Parnassi 
subscripsi. — Netiras episcopus Gaz.e subscripsi. 
— Theodosius episcopaa Canotlie sabscripst. — 
Auatolius episcopus. Atheniensis subscripsi, — Ste- 
phanus episcopus Prusenus subscripsi. — Cyriacus 
episcopus Apolloniadis suhsceripsi, — Acacius epi- 
scopus Antandri subscripsi. — Plutarchus episcop's 
Platvensis subscripsi. — Cyriacus episcopus Cir- 
phiensis (1) subscripsi. —  Aphobius episcopus 
Coroni:e subscripsi. — Macedon. episcopus Magili 
subscripsi. — Rufluus episcopus /Egx:e subscripsi. 
— Palladius episcopus Audri subscripsi. — Pho- 
tinus episcopus Orri subscripsi. — Eutropius epi- 
scopus Aureliopoleos subscripsi. — Joannes episco- 
pus Écelisin:e subscripsi. — Photinus | episcopus 
'Thermarum subseripsi, — Hypatius episcopis Ger- 
menorum subscripsi, — Sabbatius episcopus sub- 

scripsi. -— Eudoxius episcopus Bospori subscripsi. 
-— Basilius episcopus Naucleorum subscripsi. — 
ΟΡ θη episcopus Clysmatis subscripsi. — Apo!lo 
episcopus Pilliauie snbscripsi. — Esaias episcopus 
Naucratitorum subscripsi. — Isaac episcopus Thy- 
neos subscripsi. — Helpidius episcopus Tamistheos 
subscripsi. — Mar:ón episcopus Cynorum subscripsi. 
-— Theoteenus episcopus Asen:e subscripsi. — (2) 
Atticus episcopus Malenorum subscripsi. — Theo- 
timus -episcopus Ácinonz &ubscripsi. — Chariton 
episcopus Appi:e subscripsi. — Serenus episcopus 
metropoleos  Maximianopoleos subscripsi. — Ma- 
Ximus episcopus Zagyleusis subscripsi. — Athana- 
*ius episcopus Zoitorum subscripsi. — Plusanmon 
episcopus Niciotarum subscripsi. — Papas episco- 
pus Eleitorum subscripsi. —  Theonas episcopus 
Butitoruu subscripsi. — Apollo episcopus Anti- 
plirorum subscripsi. — Agathus episcopus Periceci- 
densis. subseripsi. — Petrus episcopus Eplhzesti 
subscripsi.- - Apollonius episcopus Athribeos sub- 
Scripsi. — Petrus episcopus Dysiheos subscripsi. — 
llarpocras episcopus 'Taneos subscripsi. — Paulus 
episcopus Sebennyti subscripsi, — Aristoteles cpi- 
scopus Echinei subscripsi. — Photius episcopus Ba- 
hylouis subscripsi. — Augustinus episcopus novae 
Marcianz subscripsi. — Joannes episcopus Nicopo- 
leos Armeniz subscripsi. — (3) Julianus episcopus 


ῳ In Leunclavio est Attalus. * 
2) Leuncl. Lunianus. 


ista, χαὶ πρὸς τὸν Πάπαν Ῥώμτει! 
laudatis codicibus, Exstant. t3mea 
bibliothece Celle tinae. — Sequumte 
nes. 


Γεννάδιης ἐπίσχοτος Ἐωύσταντ' 


'Poun: ὑπέγραψα. — Ἴω xvm: ἐπέ: 
4 
λεω; Ἥ ρχχλείας ὑπέγραψα. --- ᾿ΑΥ 


T0; μητροπόλεως ᾿Αγχκύρας ὑπῆγρα 
ἐπίσχοπος μητροπόλεως Νιχομνδείς 
Πέτρο; ἐπίσχοπος μητροπόλεως N:x 
-- Περγάμιος ἐπίσχοπο: μητροπόλε 
Πισιδῶν ὑπέγροαψα. ---- Παῦλος bis 
Aeg Ἀχρχιανουπολιτῶν ὑπέγραψ: 
ἐπίσχοπος μητροπόλεως Λαοδιχεΐία: 
Πέτρος ἐπίσχοπος μητροπόλεως Tar 
— Καρτέριο: ἐπίσχοπος μη τροηπόλει 
λιτῶν ὑπέγραψα. — ᾿Αγαπητὸς ἐπὶ 
πόλεω: Ῥόδων ὑπέγραψα. — Ἔλευθ 
μητροπόλεως Χαλχηδόνος ὑπέγραῳφ: 
ἐπίσχοπος μητροπόλεως ἹΞεραπόλεω 
ὑπέγραψα. — Γρηγόριος ἐπέπσχοτπο 
᾿Αδοιανουπολιτῶν ὑπέγραψα. — Aoux 
μητροπόλεως Βύζης ὑπέγραψα. — Ἰ 
πος μητροπόλεως Μυτιλήνης ὑπέγρ: 
σιη: ἐπίσχοπος μητροπόλεως Παρΐο 
Μάξι"λης ἐπίσχοπος μητροπόλεω; Aa 
ὑπέγραψα. — Γερόντιος ἐπέσχοπο 
Σελευχείας ὑπέγρχψα. — Εατά! 
Παρναττοῦ ὑπέγραψα. --- Νιεοτίρας (ἢ 
ζη: ὑπέγραψα. — Θεοδότιος Exi 
ὑπέγρχψα. — ᾿Ανατόλιος ἐπέίσχοπο 
ἐγραψα.--- Στέφανος ἐπίσχηπος Πέρσου σι 
— Kuo:axh; ἐπίτχοπος ᾿Δπολλωνεα, 
— ἸΑχάχιος ἐπίσχοπος ᾿Αυτάνδρων 
Πλούταοχος ἐπίσχοπος Πλαταιῶν ὅπ 
ριχχὸς ἐπίσχοπος αρφιῶν, ὑπέγρας 
ἐπίσχοπο; Κορωνείας ὑπέγραψα. — 
σχοπὴς Μίανδρῶν ὑπέγραχψα. --- Ῥους 
Αἰγαιῶν ὑπέγραψα. — Παλλάδιος ἐπί 
ὑπέγραψα. --- Φωτεινὸς ἐπίσχοπος "O 
— Εὐτρόπιος ἐπίσχοπο:; Αὐρηλέου τοῦλ 
-- Ἰωάννης ἐπίσχοπος Ἔχελσν vf: 
Φωτεινὸς ἐπίσχοπος τῶν Θεομὧῶν Or E 
«to, ἐπίσχοπος Γερμενῶν ὑπέγραψα. 
ἐπίσχοπος ὑπέγραψα. — Εὐοόξιος ἐπὶ 
ρου ὑπέγραψα. — Βασίλειο; ἐπέίσχο 
ὑπέγραψα. — Ποιμὴν ἐπίσχοτοος K 
ἐγραψα. — ᾿Απόλλων ἐπίσχοπος Il: 
τάνους. llard.] ὑπέγραψα. — "Ha: 
Ναυχρατιτῶν ὑπέγραψα. — "lIzaxx 
νεω; ὑπέγραψα. — Ἐλπίδιος ἐπέτχοι 
ὑπέγρανα. — Μαοίων ἐπίσχηπος Kv 
Θεύτεχνος ἐπίσχοπος ᾿Ασηνῆς ὑπέγρ: 
λος ἐπίσχοπος Μαληνῶν ὑπέγραψα. — 
exomo; ᾿Αχμονείας ὑπέγραψνα. — Xa 
πος ᾿Αππίας ὑπέγραψα. — Σερῖνος 
τροπόλεω; Μαξιμιανουπόλεως ὑπέγρ 
po; ἐπίσχοπος Ζαγυλέως ὑπέγραψα, 
ἐπίσχοπο: τῆς Ξοϊτῶν ὑπέγραψα. - 
ἐπίσχοπος τῆς Νιχιωτῶν ὑπ γραψα. 
σχοπος τῆς Ἐλεϊτῶν ὑπέγραψα. --- 
πος Βουτιτῶν ὑπέγραψα. — ΑᾺ πόλλων 
τίφοων ὑπέγραψα. — Αγαθὸς ἐπίσχο 
ὑπέγραψα. — Πέτρος ἐπίσχοπος 
ἐγραψα. — ᾿Απολλώνιος ἐπίσκοπος 
ἐγραψα. — Πέτρος ἐπίσχοπος Δύσθεω. 
'Aproxodg ἐπίσχοπο; Τάνεως ὑπέγρι 
ἐπίσχοπο; Σεδεννυτοῦ ὑπέγραψα. -- 
ἐπίσχοπος ᾿χινεωτῶν ὑπέγραψα. --- 
πος Βαδυλῶνος ὑπέγραψα. — Αὐγο 


(3) Foite Scarphiensis et Grzece Xx. 
(1) Est ct in Concil. Νετέρας. (Ip 


FRAGMENTA 
; Μαρχιανῆς ὑπέγραψα. — Ἰωάννης ἐπίσχο- 
πόλεως ᾿Αρμενίας ὑπέγραψα. — Ἰουλιανὸς 
og Κώου, ὑπέγραψα. — Σχδδάτιος ἐπίσχη- 


χιάλου ὑπέγραψαι — Στρατοχλῖς ἐπίσχοπος 
νήσου ὑπέγραφψα. --- Ἰωάννης ἐπίσχοπος 
υπόλεως ὑπέγραψα" --- Μάξιμος ἐπίσχοπος 
ὑπέγραψα. Θεοδόσιη: [4]. Θεόδουλος apud 
vium Hard.| ἐπίσκοπος Τρανουπόλεως ὑπ’ 
-- Μαρῖνος ἐπίσχοπος Ἐπιφανείας ὑπ- 
— Βασίλειος ἐπίσχηπος ᾿ΑΛλεξανδρείας ὑπ- 
— ώἸωάνντς ἐπίσχοπος Γερμανιχείας ὑπ- 
— ἼἽνδιμος ἐπίσχοπος Εἰρηνουπόλεως ὑπ- 
«-- Τιμόθεος ἐπίσκοπος Δολισχῆς ὑπέγραψα. 


i 
ἐπίσχοπος Διδελτοῦ ὑπέγραψα. 


un. Trajanupoleos. 
:un. Theodolus Tranopoleos. 


seated ape pm 
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Coensis subscripsi. — Sabbatius episcopus Ancbiali 
subscripsi. — Stratocles episcopus Proconnesi sub- 
scripsi. — Joannes episcopus (1) Tranipoleos sub- 
scripsi. — Maximus episcopus Liby:x subsciipsi. 
— Theodosius episcopus (2) Trajanopoleos sub- 
scripsi. — Marinus episcopus Epiphaniz subscripsi. 
— Basilius episcopus Alexandrie subscripsi. — 
Joannes episcopus Germaniciz subscripsi. — [60] - 
mus episcopus lrenopoleos subscripsi. — Timotheus 
episcopus (3) Doliches subscripsi. — (4) Fonteianus 
episcopus Sagalassi suhsciipsi. — Docimasius epis- 
copus Maroniz subscripsi. — Jovinus episcopus 
Debelti subscripsi. 


ηἴανὸς ἐπίσχοπος Xayalásou ὑπέγρχψα. — Aoxipáctog ἐπίσχοπος Μαρωνείας ὑπέγραψα. — 
L] 


(3) Leun. Dolischie. 
(4) Photinus Ag«laussi. 





DOGMATICA., 


Ex Ἐλοῦνοο Hgnuiangnst, pro Defensione trium capitulorum, lib, n, p. 16 seq. edit. Sirm. 


ibi a malis. Ileu, heu! unde enim quisquam p Prophete prophetant iniqua τ: sacerdotes plauscrunt 


nti aliunde sumat exordium ?. Quales Cy- 
yptii, οἱ quantas blasphemias incurri, et 
blasphemias audivi | Quis revera det capiti 
dit, et. oculis meis fontem. lacrymarum ? et 
istud die el uocte : quoniam extendit lingua 
idacium, et non fidem : confortatus eat super 
. Ex certo. pax peccatoribus deceptio : 
hoc enim obtinuit eos, inquil, superbia eorum 
, cogitaverunt et locuti sunt in malignitate ; 
em in alium locuti sunt ; posuerunt in colo 
,€l lingua eorum transivit. super terram. 
ie ista sunt *. Jeremiz: autem prophete 
i2, Evge, o beate Paule. Exsurgent, inquit, 
»is ipsis viri loquentes perversa, ut abducant 


manibus suis, et populus meus dilexit ita *. Quid 
enim minimum, aut quid mediocre in illis ? oninem 
supereminentiam blasphemi:x jaculatus est adver- 
sus sanctos Patres, adversus eorum priores (1) Apo- 
stolos, adversus ipsum Salvatorem, in resurrectionem 
meditatus est. Assumptam quidem bumanitatem (2) 
ex nobis et pro nobis injuriat : divinam ejus (Ὁ) 
naturam, et impassibilem passionibus subjacere 
contendit. 

Quin etiam respondens primo. ejusdem sáncti Cy- 
rilli capitulo, quo dixit : Si quis non confitetur 
Deum esse secundum veritatem Emmanuel, et pro- 
pterea Dei genitricem sanctam Virginem, genuit enim 
carnaliter carnem factum Dei Verbum, anathema sit ; 


)5 post se *. Vae malo Alexandriz, familiari B ita in. eum invectus est. Anathematizaturus est te 


proprio jam isti secundo, qux: corrupta 
$, queque corrumpi!. Ex toto jam myste- 
quilatis, e£ vereor ne forle nunquam qui 
medio fiat. Euge Jeremiz prophete. ltem 
exstasis terribilis facta est super terram . 


Deus, paries dealbate *; justissimum enin est te, 
similiter Ananie Judzeorum principi sacerdotum 
linguam adversus diacipulos Christi moventem, si- 
inilem ab eis indignationem experiri. E! cetera, 
quee in eodem opere, si quis volet, inveniet, (4). 


- £x Philippi Solitarii Diopt. rei Christ. (Biblioth. Patrum XXI, 611). 


iim coguitio, qux sermone explicari potest, 
sermone : et est. cognitio cum sermone. 
im multi, cognitionem quidein habentes, 
m nequaquam, ut idioLe, et qui non pos- 


sunt significare ac docere perspicue, quz in mente 
habent, et proferre, donec Deus his sermonem inv 
pertiverit. 


Ex Awc. Man, Vet. script. Biblioth. VII, 250. 


lius quoque episcopus de processione Spiritus. sancti a Patre εἰ Filio ita ait : Credimus unum 


n. 1x, 1,5. * Psal. υχχι!, 6-9. ?* Act. xx, 50. 


id. Ver., superiores. 

id. Ver., Humanitatem Unigeniti. 

d. Ver.. autem ejus. 

'nnadii locum alterum ex lib. 11 ad Parthie- 
ofert Leontius in locis co:mmunibus de ori« 


* ll Thess, i, 7.. * Thren. 1, 44,15. * Aet, xxiu, 5. 


gine animarum, l'evvabiou Κωνσταντινουπόλεως ix 
τοῦ πρὸς Παρθένιον δευτέρου λόγου. 

Potuit Gennadius et ipse de Christiana religione 
recte sentiens, non intellectum beatem Cyrillum 
bona fide celpare. Epiv. PARAL. 


1623 GENNADII PATRIARCHE CP. 
Deum esse, l'atrem, οἱ Filium, et Spiritum sanctum : A haheat Patrem ; Spiritum sanct 1m, en 
Patrem, eo quod habeat Filium ; Filiun, eo quod — Patre procedens et Filio.. 


, Ez Georgidii Collectione Gnomica (Axc. Mai, Spicileg. Rom. VV, 611). 


Οἵνου χορ: σθεὶς xai τροφῶν ust 


Οἶνον πίνων συμμέτρως οὐχ εἰς χόρον, J x 
Q3x à» χρατῆσῃς ἧδονων xaxocy 


Ῥῶσιν τρυγήτῃ ἀσφαλῇ χαὶ γνητίαν᾽ 





EJUSDEM FRAGMENTA IN GENESIN-:- 


(Ex Catena. Nicephori monachi: Lipsiee 1172, cui titulus : Σειρὰ ἑνὸς χαὶ πεντήκοντα ὕπομντ 
τὴν Ὀχτάτευχον, x. t. δ. 


CAPUT PHIMUM. B KESJAAATON A"*. 

Vens. 3. « ln principio creavit Deus coelum οἱ ε Ἐν ἀρχῇ ἐποίησεν ὁ Θεὸς τὸν o5p 
Iceram. » 1Yiv.» 

Sunt qui conteudant Deo , cuucta creare volenti, Εἰσί τινες, οἵ φᾶσι δεξν τὸν Θεὸν 
ΜΠ tam sero, sed mulio prius creaturam fuisse χτίσαι τὰ σύμπαντα, μὴ ὕστερον οὗτα 
proferendam. Qui autem sermo non temerarius (an- πολλοῦ τοῦτο ποιῆσαι. ἜἝατι δὲ οὗτος 
tim, sed el stultus. Deus enim, cum zternus sit et τῷ τολμηρῷ λίαν εὐήθης. ᾿ΑἸδέου γὰρ 
esse credatur, eadem semper, si libuerit, dici po- ὄντος, xai εἶναι πιστευομένου, πάντο 
tuissent, etiamsi mille millibus ante annis ea con- τὸ αὐτὸ τοῦτο τοῖς ἐθέλουσι λέγειν ὑτ 
didisset quae facta sunt. Nam semper a creatura in-.— πρὸ μυριάχις μυρίων Exov éxeTtoínco xà 
fiuito intervallo distare ; quantumvis mens nostra Πάντοτε yàp πρὸς τὸ τοῦ πεποιηπότο 
ad superiores ziatcs longius longiusque referatur ὁμοίως àv ἀπελείπετο, ἀνιούσης μὲν | 
ac revehatur, nunquam prorsus aeternum et princi- χωρούσης εἰς τὸ ἄνω τῆς διανοίας dj 
pio. carentem Deum centingere poterit. Rejecta μένης δὲ οὐδαμῶς οὐδεπώποτε πρὸς τὶ 
igitur inani audacique cura, traditis studendo acquie- (; αὐτοῦ xal ἀΐδιον. Ὥστε οὐδὲ τοῦτο 04 
scanius. Aliter. UL lex veris tempore exordium suiit, πολυπραγμονητέον ἡμῖν, ἀλλ᾽ εὐλαδῶς 
iia οἱ Novum Testamentum, passionem scilicel δομένοις axspxzéov. "AJAAtoc. Καὶ ὁ νόμ 
subeunte Domino; idem fortasse de muni crea- ἄρχεται, xai ἡ Καινὴ Ma0fxv, , ftot - 
tione valet. Kuplou, τάχα δὲ xaX € χτίσις τοῦ κόσμα 

Non defuerunt qui colum et terram ab angelis Εἰσί τινες, oi. προδεδημιουργῆσθαι 
fuisse condita assererent, Platonis, ni fallor, Gre- γῆς ἔφασαν τοὺς; ἀγγέλους, Ἡλάτωνος, 
corum sapientissinii fabulis indulgentes, quippe qui τοῖς μύθοις τοῦ σοφωτάτου παρ᾽ "EAArG 
sensibilibus spiritualia et rationalia tanto antiquiora θήσαντες. "Uc πρεσδύτερα τῶν αἰσθητῶ 
esse contendebat, quanto sunt reipsa prastantiora. τὰ νοητὰ xal λογιχὰ τοσοῦτον, ὅσον ἐστὶ 
Talia quidem docebat ille,"uti a Platonico quodam τιμιώτερα. Λέγει «γοῦν οτωσέπερ Exe 
superbo ore declamante me audire inemini. Ani- μέμνημαί ποτέ τινος Πλατωνιχοῦ καὶ p 
mau vero, licet eam recentiorem dicere non dubi- λαρυγγίζοντος ἐπαχγυχούς. Τὴν 6i qv 
temus, non tamen ἃ Deo recentius. esse factam, γῶν ὑστέραν ἐπιχειροῦμεν λέγειν, οὕτω 
quod non sivissel Deus antiquiora a recentioribus σατο xal ὁ 0:5; νεωτέραν" οὐ γὰρ: 
dirigi; nam loquendo, sxpius, ut agendo, incerta Ὁ πρεσδύτερον ὑπὸ νεωτέρου στέρξας εἴασε 
et obvia qu:sque coniplectiimnur. Plato igitur animam ἡμεῖς πολὺ μετέχοντες τοῦ προστυχόντ 
et origine simul et virtute priorem et antiquiorem ταύτῃ zr, xai λέγομεν" ὁ δὲ xal γενέσε 
corpore, magistram scilicet ac dominam servo, προτέραν xài πρεσθυτέραν Ψυχὴν oc 
contendebat. Quibus ergo, ut dizi, quidam assen- δεσπότην τε xat ἄρξουσαν ἀρξομένου, c 
tentes, nec invenientes hoc in loco illorum crca- Τούτοις οὖν, ὡς ἔφην, προσχόντες τιν 
tionem diserte per Scripturas commendatam , ae μὴ εὑρόντες ἐπὶ τοῦ παρόντος τὴν συγ 
przeterea forsan, humana quidem ratione, Dei po- τῶς αὐτῶν τῆς ποιήσεως μεμνῃ μονευκυὶ 
testatem. parvifscientes , quasi per seipsum (auto δ᾽ ἴσως, xat τοῦτο ἀνθρωπίνως, ὡς EvOuj 
operi impar creaturarum suarum auxilio indigeret, μὴ οἷόν τε elvat μόνον ἐφ᾽ ἑαυτὸν τὸν ( 
inxerunt ipsi ante celi terrzque creationem spiri«— τῆς £x τῶν ποιημάτων αὐτοῦ Tp, Oz 
walem quemdam exstitisse mundum. Uude beatus. μενον, τῆς οὐρανοῦ τὲ xal 7$; To s3:6 


mj 625 


IN GENESIN FRAGMENTA. 


1626 


s£vat, νοητόν τινὰ χότμον dco! ξχυτῶν ἀλλήλων ἔτερα- A Moyses dum: dicit : In principio fecit Deus. ccelum 


τεύσαντο" xai νῦν Μωσέα τὸν μαχάριον λέγειν μὲν, 


ll. Ἔν ἀρχῇ ἐποίησεν ὁ Θεὸς τὸν οὐραγὸν καὶ τὴν 


γῆν, εἶναι δὲ οὐχ ἀληθῶς αὐτοῦ τῆς ποιήσεως ταύ- 


witrny ἀρχὴν, ἀλλ᾽ ἑτέραν πολλῷ πρεσδυτέραν, ἐν T, 
9 Tlk- yc ἀοράτους xaX λογιχὰς ὑπεστήσατο φύσεις. Ἐχρῆν 


δὲ ἀχριδῶς Ἱπιστήσαντας τὸν νοῦν τῇ διδασχαλίᾳ 


-- τοῦ Πνεύματος, ζητῆσαι τὸ ἀληθές. Εὔροις γὰρ ἂν 


'N 


ἐντεῦθεν σχτὡὼς τῆς εὐλογοφανοῦς ἁπάτης ἐχείνης 
τὸν ἔλεγχον * οὐ μόνον τὸ τιμιώτερον τῆς γῆς ὄντα 


“τὸν οὐρανὸν μετὰ ταύτης, ἀλλὰ μὴ πρὸ ταύτης 


Ὑενέσθαι, ἀλλὰ xal τὸ τὴν τοῦ φωτὸς φύσιν ὑστέραν 


ix παραχθῆνα:ι, χρείττονα τοῦ σχότους προδήλως ὑπ- 


“πιο πὺ κα ΜΝ Mn 


ἄρχουσαν. Εἶτα σπέρματα, μετὰ τοῦτο χαὶ δένδρα, 
εἶτα ζῶα πτηνῶν τε χαὶ χτηνῶν χαὶ χερσαίων θεάσῃ, 
χαὶ ἐπὶ πᾶσι τούτοις τὸν ἄνθρωπον. Εἰ δὲ λέγοιεν, ὅτι 
τούτων ἔχα τον, χἂν εἰ τιμιώτερόν ἐστι τὸ μεταγε- 
νέστερον τοῦ πρωτογενεστέρου, τὸν ἡμέτερον λόγον 
οὐδέν τι μᾶλλον ψευδῆ διελέγχει, οὐχ αἰσθητὰ πρὸς 
αἰσθητὰ παραδάλλοντα, ἀλλὰ πρὸς αἰσθητὰ νοητὰ, xal 
διὰ τοῦτο τῶν αἰσθητῶν ἔφαμεν προγεγενῆσθαι τὰ 
νοητά" ἐροῦμεν χαὶ πρὸς τοῦτο ἡμεῖς, ὅτι περ ἡ τοῦ 
ἀνθρώκου Ψυχὴ λογιχὴ τε οὖσα χαὶ νοητὴ, δευτέραν 
«τῆς σαρχὸς ἔσχε τὴν γένεσιν, ἜἜπλασε γὰρ ὁ θεὸς 
πρῶτον τὸν ἄνθρωπον χοῦν ἀπὸ τῇς γῆς, εἶτα μετὰ 
τοῦτο ἐνεφύσησεν εἰς τὸ πρόσωπον αὐτοῦ πνοὴν 
ζωῆς. Τοῦτο δὲ χαὶ ὁ προφήτης Ζαχαρίας δηλοῖ, λέ- 
Tov* Ὃ πιιάσας πγεῦμα ἀνθρώπου ἐν αὑτῷ. 
Ὥστε τὸ μὲν τοῦ Πλάτωνος δόγμα ψευδὲς, ἀληθὲς 


δὲ Μωσῆς εἶπεν" Ἐν ἀρχῇ ἐποίησεν ὁ Θεὸς τὸν C 


οὐραγὸν xal tiv qur: ἐπεὶ xaX χατὰ ἀνθρώπινον 
λογισμὸν τοῦτό ἐστιν ἐχείνου πολλῷ πλέον ἀχολου- 
θότερον. Τῷ μὲν γὰρ ἥττονι, μᾶλλον δὲ xai τῷ 
χείρονι τὸ χρεῖττον ἐπιγενέσθαι τάξεως τῆς ἀρίστης 
λόγον ἔχον ἐστέ. Προχοπὴ γὰρ ἐν τοῖς πᾶσιν ἀπὸ 
τοῦ ἀτελοῦς ἐπὶ τὸ τέλειον γίνεται. “Ὅθεν οὐδὲ τὸ 
πνευματιχὸν πρῶτον, ἀλλὰ τὸ Ψυχιχὸν ἐγένετο, 
ἕπειτα τὸ πνευματιχόν. Τὸ δὲ', ὡς ἐχεῖνοί φασι, 
τοῖς βελτίοσι [f. πρὸ; προτίθεσθαι δεύτερα τὰ 
φαυλότερα, τοὐναντίον ποιεῖ᾽ τοῦ χείρονος μὲν ἐπί- 
δοσιν, ἐλάττωσιν δὲ τοῦ ἀμείνονος. Ὃ κατὰ τοῦ σο- 
φωτάτου τῶν ὅλων Δημιουργοῦ οὐδεὶς ἂν ἐνθυμη- 


θῆναι τολμήσειε. Καὶ μετ᾽ ὀλίγα" ᾿Αλλ᾽ ἐχείνοις μὲν 


οὐδαμῶς προσεχτέον : ἐπεὶ μηδὲ ἕτερον οὕτω τι τοῖς 
“λείοσι τὴς ἐσφαλμένης περί τε τοῦ Υἱοῦ xal τοῦ 
ἁγίου Πνεύματος δόξης παραίτιον γέγονεν, ὡς τοῦτο 
παρερμηνευθῆναι τῶν πρώτων, οὐ καλῶς ἐχδοθῆναι. 
Ὑποθέμενοι γὰρ ἑαυτοῖς πλείονας δημιουργίας, xat 
τὴ» μίαν χαὶ μόνην τῶν ποιημάτων ἀρχὴν ὡς ἀληθῶς 
ἀθετήσαντες, βαθμούς τινας χαὶ τάξεις Θεῶν χε- 
χαινοτομήχωσ', μεγάλους καὶ μείζους xai μεγίστους 
ἐξευρηχότες. Οἷς εἰ παρέστη δήπουθεν βεδαίως τὸ, 
τὸν Θεὸν μηδὲν ἔξωθεν, ὧν Μωσῆς ἡμῖν παραδέδωχε, 
προπεποιηχένα:ι, οὐχ ἂν τῆς ὁρθῇςς δόξης περὶ τῆς 
ἁγίας Τριάδος ἀπεπλανέθησαν. Εἰδύτε; vip ὡς τὸ 
πᾶν εἰς δύο ταῦτα διαχέχριται, cf; τε Δημιουργὸν 
xaX δημιουργήματα, χαὶ ὡς ὁ μέν ἔστιν ἀγέννητός 


* Zachar. xui, 1. 


et terram , non. verum creationis initium memora- 
ri! ; nam alia exstaret multo antiquior, qua invi- 
sibiles spiritualesque nature forent conditz. lstos 
autem oportebat, mentem spiritus doctring inten- 
dentes, veritatem diligentius inquirere. llla enim 
speciosum istum errorem manifeste confutatum re- 
peries. Nam cavum, licet terra praestantius, una 
cum ea, non autem ante eam factum invenies ; 
imo etiam lucis naturam, absque dubio tenebris 
meliorem , posterius tamen prelatam. Deinde se- 
mina, et postea arbores, ac denique genera volati- 
lium οἱ pecorum et terrestrium animalium, ac po- 


,stremo tandem homines editi sunt. Dicent forte : 


Quamvis in istorum ordine posteriora usque priori- 
bus praestant, hoc nulla ratione doctrinam nostrain 
refellit ; non enim sensibilia cum sensibilibus con- 
ferimus, sed cum sensibilibus spiritualia, ideoque 
spiritualia diximus prz: sensibiiibus exstitisse. Ad 
lisc autem respondebimus animam hominis , licet 
spiritualis sit et rationalis, carne recentiorem esse. 
Nam primum finxit Deus hominem , pulverem «e 
terra, ac deinde sufflavit in faciem ejus flatum vitz. 
ldem declarat etiam propheta Zacharias dicens : 
Et fingens spiritum hominis in. eo *. Platonis igi- 
tur doctrina falsa, Moysis autem effatum verum : 
In principio fecit Deus celum et terram. Videtur 
etiam hic ordo rationi humane multo magis 
consentaneus. lnnuit enim ratio bunc esse opti- 
mum ordinem, si minus, aut potius si deterius me- 
liori przegrediatur, Nam per omnia ab imperfectis 
ad perfecta profectus. Ünde non spiritualia primum, 
sed animalia condenda , et deinde spiritualia. At 
viliora, ut illi volunt, melioribus adjicere , contra- 
rium przbet : pejoris accessionem et melioris im- 
mipnutionem. Quod sane de sapientissimo rerum 
omnium Conditore cogitare nemo audebit. E! paulo 
posi : Αἱ illis nulla ratione consentiendum ; nam 
nibil aliud plerosque ad illas perversas de Filio et 
Spiritu sancto opiniones magis deduxit, quam pra- 
vie ἰδ de rerum origine interpretationes. Nain 
plures creationes pro certo tenentes, et unam so- 
lamque creaturarum omnium originem respuentes, 
gradus quosdam et ordines deorum finxerunt, ma- 


D gnos et majores et maximos distinguentes. Qui 


profecto, si firmiter credidissent Deum nibil extra 
86 ante ea creavisse, qux a Moyse traduntur, ἃ 
recta doctrina de sancta Trinitate nunquam defle- 
xissent. Scienles enim oinnia qua sunt in hzc duo 
distingui, in Creatorem scilicet et creaturas, atque 
illorum unum quidem esse increatum et ingenitum, 
altera autem creata οἱ genita , alterutrum horom 
profüteri oporiuisset, Áut enim ex nihllo crea- 
tos docuissent Filium et Spiritum sanctum, cete- 
risque creaturis intra sex dies editis, non autem 
Deo, annumeraudos, neque eos prz creationis viri- 
bus extulissent; aut, rejecto tam impio errore, 
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wirumque Deum verum couiessi , creaturarum or- A τῇ xal ἄχτιστος, τὰ ók, κτιστχ χαὶ sva, 
dini eos nunquam ascripsissent, quasi eorum glorie ἃ.) τῶν δὺο τὸ ἕτερου Evvo 27. H τὰ 
satis fleret, si ante cartera exstitisse dicerentur. 45) τε Υἱὸν χαὶ τὸ Πνεῦμα τὸ Xvto) ὃς 
ἀποφαινόμενοι, τοῖς λοιποῖς ἂν τῶν χτισμάτων αὑτοὺ; τοῖς ἐν ταῖς ἐξ Ξνομένοις ἡμέραι 
Θεῷ συντοίθλουν, οὐδὲ τῶν τῆς χτίσεως: μέτρων ὑπερετίθουν᾽ ἣ φεύγοντες τὸ πρόφανος 
οὐχ ἂν θεὸν ἀληθῶς ἑχάτερον χαθομολογοῦντες, τοῖς ποιήμασιν αὑτοὺς αὖθις συνξταττου, 


κοῖς ὥσπερ τι θχυμάτιον χαριξόμενοι, τὸ συγχωρεῖν αὐτοὺς τῶν ἄλλων προγεγονέναι. 


γεβ5. 9. « Et tenebra erant super faciem abyssi. » 


Tenebras vocat non naturam quamdam mali- 
guam, uli inepte volunt impii Manichzi, sed lucis 
defectum et absentiam. 

« Et Spiritus Dei ferebatur super aquas. » 


Hoc nonnulli interpretes de Spiritu sancto intel- 
ligunt, prepter adjectam. vocem Dei, pia et fideli 
mente deducti ; nam hinc prebare conantur ipsum 
q'oque creationis auetorem esse. At lisec probatio 
nec accurata uec. iuexpugnabilis. Nam primum 5i 
ver illud. Dei Spiritus sanctus significatur, quid ve- 
Uil quin eiiam tilad ; Spirabit Spiritus ejus, et fluent 
ἐπα *, siwili ratione, nou de acre interpreteris, 
sed. de Spiritu sancto? Deinde indicat aperte vox 
super[ereba:xur quam absurda sil hzc interpretatio ; 
nam boc non diceret quis vel de creatura animata, 
«quanto minus de increata, et beata Spiritus sancti 
uatura. [dem quidem hic beatus Movses eadem 
voce de arca usus est, dicens eam super aquas 
superferri, at de animata creatura. nunquam, licet 
multa innumeraque animalia per aquas et super 
aquas patent. Insuper ipse narrationis nexus aerem 


« Καὶ σχότος ἐπάνω τῆς ἀδύσσου. » 

Σχότος λέγει o) πονηράν τινα Quan 
ἀθέων Μανιχαίων βούλεται λῆρος, ἀλλὰ 
φωτὸς ἀπουσίαν τε καὶ ἀτεύλειψεν. 

« Καὶ Πνεῦμα Θεοῦ ἐπεφέρετο δε: ἄνω τί 

Τοῦτό τινες τῶν προερμηνευσάντων πε 
Πνεύματος ἐξειλήφασι, διὰ τὸ «pos3xsist: 


D σχοπῷ μὲν εὐσεδεῖ xal ὀρθοδόξεν ypnoá 


γὰρ ἀπόδειξιν τοῦ xal αὐτὸ ὅτ, μεουργ 
χτίσεως πεποιήχασιν" ὅμως οὐχ ἀχριδ 
αντίδῥττος ὃ λόγος. Πρῶτον μὴν γὰρ, 
Θεοῦ, Πνεῦμα σημαίνει τὸ ἅγιον, τέ χωλ 
Πνεύὐσειτὸ πνεῦμα αὑτοῦ, xal ῥνήσι 
χατὰ τὴν διιοίαν ἔννοιαν, οὗ περὶ τοῦ 
περὶ τοῦ ἁγίου Πνεύματος ἐκλαδεῖν: "E 
ἐπειρέρετο λέξι: ἄντιχρυς ἐλέγχε: τοῦ } 
ἅτοπον. Τοῦτο γὰο οὐδ᾽ ἂν περὶ χτισ 
εἴποι ποτὲ κατὰ προαίρεσιν χινου μένο: 
περὶ τς ἀχτίστου, χαὶ μακαρίας TO) 

ματος ὑποστάσεως. Αὐτὸς γοῦν οὗτος 3 
χάριος, ἐπὶ μὲν cfc χιδωτοῦ κέχρηται τί 
κωνΐ λέγων αὐτὴν vol; ὕδα πεν Ec 


indicat; nam proposita Creatoris meutione , scri- “ζώου δὲ οὐδενός" xal τος πολλῶν χαὶ à? 


ptor protinus de rcbus creatis verba facit. 


χομένων, xal ἐπινηχομένων αὑταῖς. Πρὰ 


αὐτὸς ὁ τῆς διηγήσεως εἰρᾳὸ;, τὸν ἀέρα στμαῖνε: “ ὀνομαστὶ γὰρ τὸν Ποιττὴν ὁ Gor: 
προεχθέμενος, ἕξτς περὶ τῶν ποιγθέντων εἰχότως διέξεισι. 


ἵεμε. 6. « Dixit quoque Deus : Fiat firmamen- 
tum io medio aquarum. et dividat aquas ab aquis. » 


Deus cum uno opere cunctam universamque re- 
rum naturam perficere potuisset, nec ula ratione 
ad boc tempore aut diebus indigeret, intra sex 
dies omnia creavit, ista per partes εἰ ex ordiue 
facta creatione semetipsum, uti diximus, animis 
ratione przditis revelans. Conditis prioribus natu- 
ris, lucem ex nihilo elidit, docens ita manifeste se 


eum esse, qui ea crearet qu: non sunt. Quos ut D 


doceat se vel eurum quae anie lucem exstiterant 
esse auclorem, atque omnia pariter er nihilo 
creasse, de spiritualibus tacet, donec liominis nar- 
raret fabricationem ; tunc. autem animam ex nihilo 
protulit natura spiritualibus haul imparem. Ex 
przexsisteniibus nunc. aquis (irmamentum prodire 
jubet, priori carlo simile. Qua ratione docet. nos, 
quod ipse cali et quarum conditor : celi quidem, 
dum illud nova forma instruit ; aquarum vero, dum 
ex illis qnodeunque libuerit, e!ucit. Juxta unam 
l4men rationem informandum erat primo ita coelu:v, 
et postica iu aliam formam constituend:m. Nam 


* Psal. cxtvu, 18. 


€ Καὶ εἶπεν ὁ θεὸς * Tevr Sf ze) στερέο 
«99 95a:0;* xai ἔστω διαχωρέχον ἄν αὶ 
χαὶ ὕδατος" χαὶ évfvszo οὕτω. » 

δυνάμενος ὁ Θεὰς ὅτ᾽ ἑν! συνθέζλατι τὶ 
αὐτοτελῆ φύξτιν παραγαγεῖν, xai οὐδὲν 
“οὔτο χρόνου δεόμενο:, οὐδῇὴ ἑκεοῶν,, 
ὅμως ἡμέραις 75, τῇὸ κατὰ μέσης ἐν τὰ 
vía γνωρίζων τοῖς ληγικοῖς, ὡς ἕξαι 
Mick πρώτας τοίνυν οὐσίας τὴν ζω 
οὐχ δυτων ὑποττήέτας, ἐδίδαξεν αὐτοὺς 
τὰ μὲ ὄντα ποιεῖν ἐττ: δυνατός. "EZ 
σύτυυς, ὅτ: xai τῶν τοῦ qol ποροῦτοα 
«ἧς ἔἐττιν ὁ ποιττῆς, χα σὺν αὑτοῖς & 
xiziivi ἔποίταξ, τὸ μὲν xav αὑτοῖς, 
“ξἔως; ἐπὶ τὸς τὸν ἀνθοώπου τε ρῶν. 
(72:5 vig ψυχὴν ἐξ οὐκ bw Uv uos 
Yivh τοῖς wonlU x17 οὐτίαν.) "Ex cu 
v)9v δλτων t2n viwiaÜa: ποοϊτάπτει g 
ποογεγχονότ: παρλπαύσιον οὐ αν" ὃ: ἃ 
ξύων αὐτοὺς, 671 569 οἰ αν, xX2* τῶ 
-ἰς ἔττι cenUhD τοῦ gi», ὡς ποτέ τας 
αὐτόν" τῶν Gb. ὡς ἐξ αὐτῶν δττουρτῇ τα 
cix ξπερ ἐδῶττε. Ko) iva -ἔντε: ᾿ 
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ma Ὅτως ἡ τοῦ οὐρανοῦ τούτου ποίησις &va yxaía , A terram apparere impossibile , quandiu tauta aqua- 


ἀξπειτα xal xa 


ἕτερον. Οὐ γὰρ ἣν οἷόν τέ φαντνα! 
Ἦν γῆν, ὑδάτων ἐπιχλυζομένην πλέθει τοσούτων, 
(3. δὲ iy αὐτοῖς πέπτοις παγδυτοςξ τοῦ στερεώματος, 
ταὶ μετεωυρισθέντων μὲν τῶν ἡμίσεων ὑπὲρ τούτου, 
τῶν δὲ ἠπίσεων cl; τὰς συναγωγὰς συλλεγέντων, 
ὐτρεπίσθη πρὸς τὴν ἁρμόζουσαν yosía, τοῖς iz' 


ΩΣ αὐτῆς, xal πάντα τὸν νῦν αὐτῇ πρησόντα χόσμον 
“πδηικέλαδεν " ἀλλὰ χαὶ χατὰ τοῦτο ἀναγχαίως αὐτό τε 
κἀκὸ στερέωμα γέγονε, xaX ἐπὶ τούτου dj τῶν ὑδάτων 
| ἀφαίρεσις. Τὸ στερέωμα μὲν, διὰ τὸ μέλλειν ἐπ᾽ ab- 
᾿ς τοῦ τὸν ἤλιον σὺν τοῖς ἄστροις: ἅπασι τίθεσθαι" ἡ δὲ 


ἃ πὶ τοῦ στερεώματος τῶν ὑξάπτων ἀφαέρεσις ἀναγχαία 


& γέγονε. Διὰ τοῦτο δὲ ἐν tol; ὕδατι τὸ στερέωμα τὴν 


am ΒΒ gn [-] Ma u HN mM HW 
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αύστασιν ἔσχεν᾽ ὡς γὰρ Ex τούτων γενόμενον, xpu- 
σταλλῶδε: εἰχότως ἐστί" γειτονευούσης δὲ αὐτῷ τῆς 
πυρώδους οὐσίας, ἔμελλεν εἰχότως ἐξ αὑτῆς θερμαί- 
νεσθαι. Ἵνα οὖν μὴ τοῦτο πάσχων ἀπείπῃ πρὺς τὴν 
στάσιν ποτὲ, ἀλλ᾽ ἀκάματον ὁμοίως χαὶ ἀγήρω πάν- 
«ott διαμένη, σοτῶς ὁ ἀριστοτέχνης Θεὸς τὴν ἀφαί- 
p:7w ἐπ᾽ αὐτοῦ τῶν ὑδάτων ἐμηχανήσατο᾽ τῆς ἐχ 
τούτων ἐγγινομένης αὐτῷ χαταψύξεως πρὸς τὴν ἐχ 
τῶν ἄστρων ἀντιχαθισταμένης θερμότητα, καὶ διὰ 
τῆς ἰσοῤδόπου τούτων μάχης φυλαττομένης Exsivtp 
βεξαίου τῆς στάσεω;:, "Es: πρὸς τούτοις ἡ ἀχριδὴς 
περὶ πάντων τοῦ Θεοῦ πρόγνωσις ἐπεδείχνυτο τῇ vs 
μετρίᾳ τῆς τῶν ὑδάτων φύσεως διαιρέσει, xat τῷ ἐξ 
épyns τὴν ἐν Χριστῷ σωτηρίαν ἡμῶν προωρῖσθαι, 
ἅνκωθεν εὐθὺς εἰς δύο χαταστάσεις τὴν χτίσιν διξελο- 
μένου Θεοῦ, καὶ χατάλλγλον εὐτρεπιχότος ἐχάσττῃ, 
xai ἐπιτήδειον. τὴν χαταγωγῆν. Τρεπτοῖς μὲν γὰρ 
εὖσιν» ἔτι xal παθητοῖς, διὰ δὲ τοῦτο xal ὑπὸ νόμον, 
τὴ» ἐπίγειον ταύτην οἴκησιν ἐδωρήσατο" μεθιστα- 
μένοις δὲ Χριστοῦ χάριτι πρὸς τελείαν χαὶ παντελῶς 
ἀναμάρτητον, ἀναπετάσει τοὺς οὐρανοὺς, ὅπου πρό- 
δρομος ὑπὲρ ἡμῶν εἰσῆλθεν Ἰησοῦς, Στερέωμά γε 
μὴν ὡς ἐκ τῆς δημιουργίας προσεῖπεν αὐτὸν, ὅτι ἐξ 
διαλύτον, στεῤῥὰν χαὶ ἀδιάπτωτον τὴν πῖξιν ἐδέξατο. 


« Καὶ εὐλόγησεν αὐτὰ ὁ Θεὸς, λέγων " Αὐξάν- 
εαθε, καὶ πλτθύνεσθε, xal πληρώσατε τὰ ὕδατα τὰ 
ἐν ταῖς θαλάσσαις " χαὶ τὰ πετεῖνὰ πληθυνέσθωσαν 
ἐπὶ τῆς γῆς. » 


"Ex τῶν δένδρων, χαὶ τῶν σπερμάτων τὴν αὐτὴν 
ταύτη» ὁ Θεὸς ῥητῶς εὐλογίαν οὐκ ἐποιήσατο" χαί- 
το; χἀχείνων ἐν τῇ διαδοχῇ τὴν vs διαμονὴν ἐχόντων 
xaX τὴν ἐπίδοσιν. Τί ποτε οὖν ἄρα τούτου τὸ αἴτιον ; 
"Eje δοχεῖ, ὅτι παιδεῦσαι ἡμᾶς ταύτῃ βουλόμενος, 
πρῶτον μὲν, ὅτι πλείων αὐτῷ λόγος ἐστὶ τῶν αἱσθή- 
σξώς τε xal ζωῆς μετεχόντων, ἤπερ τῶν αἰσθητῶν" 
ἔπειτα, ὅτι τοῖς σπέρμασ' μὲν xai δένδροις ὁ Θεὸς 
τὴν ἐχ τῆς διαδοχῇ διαμονὴν, Ex τῆς γεωργίας δέ- 
δωχὲν ἔχειν" τοῖς δέ γε ζώοις πᾶσιν, Ex τῆς πρὸ: 
ἄλληλα συνουσίας. “Ὅπω; τοίνυν μὴ προαιρετιχαῖς 
ὁρμαῖς δοχῇ ἐμποιεῖσθαι τήνδε τὴν χίνησιν, συν- 
ὠθεῖσθαι 6E μᾶλλον πρὸς τοῦτο τῷ προστάγματι τοῦ 


rum copia. operiretur, Nunc autem stabilita in me- 
din aquarum firmauiento, et elatis eis partiin supra 
i'n, et partim. in. congregationes snas. collectis, 
jamidoneam se prestitit terra in omnium usum incg- 
I» rum, et convenientem sibi mundum suscepit. Quod 
autem non poterat fleri, nisi prius firmamentum 
constitueretur, et aqua supra illud tollerentur : il- 
lud quidem, ut sol et czetera astra. firmamento affi- 
gerentur ; hoc autem pariter necessarium, et ea de 
exusa in medio aqu: factum est. firmamentum, 
Quod enim, utpote ex aquis ortum, in crystallorum 
fpeciem frigore astrictum videtur ; admota igitur 
ignea materia, illa profecto calefaciendum erat. Ne 
autem ita calefactum unquam solveretur , ue un- 


δ quam veterasceret et fatiscerel, sapientissimus 


rerum conditor Deus aquas supra illud prudenter 
congregavit. Aquarum igilur frigor stellarum ar- 
dorem teinperat, et re una sic cum altera 2que 
compensata , inconcussus servatur lirinamenti sta- 
tus. Indicatur insuper accurata Dei de rebus omni- 
bus providentia dum tanta prudentia aquarum na- 
turam distinguit, et jam ab initio uturam nobis in 
Christo salutem deflnit ; nam tunc protinus divisit 
Deus omnem creatiogem in duos ordines, el suas 
cuique pertes suumque Jocuw convepienter tri- 
buit. Hominibus enim adhuc mutationi et peccato 
inservientibus, utque hanc ob causam sub lege con- 
stitutis, terrestrem istam habitationem donavit ; iis- 
dem vero Christi gralia im. statum perfectum ct 
peccati oinnino expertem constitutis , coelos pate- 
faciet, quos jam adiit pracursor noster Jesus. Vo- 
calur autem firmamentum velut propter creationis 
rationem, quod ex humida et fluida et liquida aqua- 
rum natura procedens, firmam οἱ stabilem formam 
«uscepit. 


ὑγρᾶς τε xdi ῥευστῆς φύσεως τῶν ὑδάτων, xal ci- 


Vgns. 99. « Benedixitque illis Deus, dicens : 
Crescite, et imultiplicamini, et replete aquas ma- 
ris : avesque inultiplicentur super terram. » 


D Arbores et semina non benedixit Deus lam di- 


seria voce, licet et illa crescere et multiplicari, 
procedente tempore, statutum fuerit. Quz tandem 
hujus rei causa? Ut nos ita doceret Deus, ni fallor, 
primuin se pluris facere ea qux:» sensu et vita in- 
siruuntur, quam qux sensu tantum ; deinde arho- 
res quidem et semina, de consilio Dei, agricultura, 
opera in posterum esse servanda, animalia autem 
oinnia sua quodque cum alio societate. Haud im- 
merito igitur de animalibus expressam lianc bene- 
dictionem edidit, ut divino pracepto ad conservanu- 
dum genus inservire , magis quam libidini sua 
indulgere viderentur. 


[[γιήσαντος εἰς τὴν τοῦ γένους διαμονὴν, εἰκότως ταύτην τὴν εὐλογίαν ῥητῶς ἐπὶ τούτων ἐποιήσατο. 


€ Καὶ ἐποίτσεν ὁ Θεὸς τὰ θηοία χατὰ γένος, χαὶ 


Vgns. 25. « Et fecit Deus bestias terrx juxta spe- 
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cies suas, et jumenta juxta genus suum. Et vidit A τὰ χτήνη χατὰ γένος αὑτῶν 4. Kat e€:vi 


Deus quod esset bonum. » 

Qua de causa cum quinto die pisces el volatilia 
ex aquis produci jusse'it, sexto pecora creare sta- 
tuit, qui eodem die bomin^»m quoque de terra fictu- 
rug erat? Quando cuncta :eque bominis gratia facta 
sint, at cuneta. non :eque eamdem illi utilitatem 
prsstent. (nam pisces ipsi non nisi aJ cibum in- 
serviunt, alia aetem tot ac tanta prebent ut sine 
quibusdam ne vivere quidem possemus), rem recte 
ia disposuit conditor Deus, ut que magis necessa- 
via et que majores nobis utilitates conferunt, eo- 
dem quoque die et eadem de terra conficerentur. 
Finxit etiam in utroque ordine quxe nobis omnino 
inutilia, imo formidanda videntur, ne nimia super- 


bia efferamur, et immodeste sentiamus, omnia non- B 


nisi ad utilitatem nostram fuis:e facta. Quibus saue 
optime discimus, neque cztera nobis inservitura, 
148i id à Deo statutum fuisset, sed potius fero et 
czc0 impetu. per silvas vaganiia, nobis nociva fore. 


χαλά. » 

Τίνος χάριν ἐν τῇ πέμπτη ἡμέρᾳ τὰ τε 
πτηνὰ προελθεῖν Ex τῶν ὑδάτευν εἰπὼν | 
τὰ χερσαῖα παραχθῆνα: προστάττει, ὅτε 
τὸν ἄνθρωπον κατὰ τὴν ἡμέραν ταύτην 
διαπλάττειν; Ἐπειδὴ τοίνυν πάντα μὲν. 
ἀνθρώπου χάριν γεγένηται, ἅπαντα δὲ. 
αὐτὴν αὐτῷ χρείαν παρέχει b, (τὰ μὲνῚ 
ὑδάτων εἰς μόνην αὐτῷ τροφὴν ἐστιν 
ταῖτα δὲ e, xal πρὸς ἄλλων ὑπηρεσίαν τὶ 
ἐνίων ἐχτὸ; οὐδὲ ζῇν ἐδυνάμεθα. ) Kalox 
Θεὸς ἔχειν ἡγήσατο, τὰ μᾶλλον ἧ μὲν &va 
xal πλέον πως πρὸς τὴν χρείαν ἐγγξο 
χαὶ ἐν ἡμέρᾳ τῇ αὐτῇ, xal Ex γῆς το, 
ὑποστήσασθαι. Πεποίηχέ vs μὴν ἐν ἀμτο 
xal πιντάπασιν ἄχρηστα, μέλλον δὲ x 
ἵνα μὴ τηνάλλω; ἁπλῶς βρενθυώμεθα, 
μετρίου πέρα φρονοίημεν, αἰτέαν δὲ ἃ & 
γεγονέναι αὑτὰ τὴν ἡμετέραν x psizv vog. 


δείτμεν δὲ ἀχριδῶς ἐχ τούτων μαυθάνοντες, 0t: μὴ Θεοῦ βουληθέντος, οὐδὲ τῶν ἄλλων ἡμῖν 
ετέτακτο, ἀλλὰ τοῖς ἀνημέροις xal ταῦτα παραπλησίως ὁρμαῖς ἐξχγριαινόμενα Or, puroóbs:, 


iud; ἐθανάτουν- 

Vgns. 90. « Et dixit Deus : Faciamus homivem 
ad imaginem et similitudinem nostram. » 

lllud ad imaginem nostram, hoc est, ut sentiendi 
ct ratiocinandi facultate prz ditus nostra sit imago, 
docet nos spirituum dotibus instrui, et velut domus 
cujusdam imperio totius mundi przponi. Etenim, 


ne plora dicam, Scriptura sacra. dum divina de- c 


scribit, eumdem tribuit vocibus sensum, quo apud 
nos usurpantur. Quando igitor Deos Christi caput 
dicitur, hujus effai vim non prius intelligam, 
quam cum consideravero ei percepero, qua sint 
apud nos capitis partes et boc 2d praedicta retulero. 
EsJem ratione examinanda vox imago. Quod si 
vero Cogitem quid apud nos iinago designet, repe- 
riam imaginem venerandam esse propter illum 
quem exprimit. Ad illum enim relertur mauifesie 
meà3 bac de re cogitatio. lp:e igitar Dominus in 
Evangeliis dieit : Quandinu fecistis nni ex his (ratri- 
bus meis. minimis, mihi fecistis; et: Quandiu non 
fecistis uni de minoribus his, nec mihi fecistis *. Ad- 
jecit autem | illad ad similitudinem, quia necessario 
similitedinem imago habet cum illo cojus est. Nostrze 
ergo imagines, cum corporem imagines sint, sunt et 
ipse corporew, a"zx quidem coloribus, aliz forma 
arcbetypem referentes. Divinitatis autem imago, 
cam Deus incorporeus sit, banc quoque cum 60 simi- 
limdinem habeat oportet. Nec deswat im nobis 
monnulla hujusce generis indicia, lta Deum agnosco 
cuncta providere, ex eo quod ipse plura proviJeo ; 
immensum esse et omnibas prx-euiem, quia vel 
[erexigua mente ubicunque volacro 3ds0m; rerum 


? M ttbi axe, 40-45. 


4 Τὸ χχὶ mivtai τὸ ἔς πιτὸ τῆς τῆς oxi3tlvy.6;. 5. 
ve. τι ἔγει.  €* Is τὸ NO 4 Hd ell 


« Καὶ εἶπεν ὁ Θεός" Ποιέσωμεν ἄν 
εἰχόνα ἡμετέραν χαὶ χαθ᾽ ὁμοέευσεν. » 

Τὸ μέντοι χατ᾽ εἰκόνα ἡμετέρεα;», του- 
αὑτὸν ἐξ οὐσίας τῆς αἰσθηττις τε χαὶ νον 
γέντα ἐν εἰχόνο; ἡπετέρας εἶναι τάξει, n 
δειχνυούση: προσέχειν, οἷον οἰχέας τενὸ; 
ἀναθεμένοις αὐτὴν τοῦ πεντὸς χόσ,εου 
τείαν. Ὧ;: γὰρ ἄπλως εἰπεῖν, Ex τῶν tta, 
μάτων ἡμᾶς ἡ θεία περὶ Θεοῦ διδάτχει T, 
xiv χεφαλὴν τοῦ Χριστοῦ τὸν Θεὸν ἄχο 
στς, οὗ πρότερον συνή τὼ τοῦ λεγοϊκένου - 
ἄχρις Xv ἐχλογισάμενος, χαὶ εὑρὼν àxp:t 
πιρ᾽ ἡμῖν κεφαλῆς ἔστι τὸ ἐξαΐοετων, & 
x:lusvov οὕτως ἔνέγχω τὸ νογθέν. Καὶ αἱ ὁ 
δὲ τῶν ἄλλων τῶν ττουτοτρόπεων δετοξεως. 
x3i τὸ xav tixcra νοΐτω, ζττήπας c; 
wap ἐμὶν tixóvo; τὴν χροεῖχν  νούπας 4 
τὴν εἰχόνα διὰ τὸν οὗπέρ ἔστιν. El ἔχε 
περὶ τούτων ἀνάγετα! μοῦ γνώμτ σαςτῶς. 
qni» ἐν τοῖς Εὐαγγελίοις ὁ Κύριος - 


D ἐπείίςατε éri Cum μιχρὼν κοὐύεωνν ἐμοὶ. 


καὶ ἐξ ἔςσον etx ἐπειήςατε ἐνὶ τοι. 
ἐμοὶ ἐπεοιήςατε. Τὸ δὲ xa. ἐμεξωκετν" -- 
ἐπειδι χοῦ χαὶ ὀχρεόττ τὰ χεχτΥ τσ: τῆν à 
ix:iwy οἱ πξ2 ἔστιν. Ἐπὶ nbw οὖν “ὧν t: 
χίνων, ἐπΞτιξξ Υχὶ Sedes ib|x lvii. x3i Ξ 
εἰ τὶν, εἰχότος 2i ui, τοῖς yoiaziw, ai i 
sinmignvlm τὸ izyilom Ἔξ: δὲ τὰ - 
«ὃς θείας, ἔπειτ ἀτοεχτὰς ἔστιν 4 6€ 
ἐχείνου EP πρυτεδνα: zit τῇ εἴχένι τὸς, 
Mai ἔττ: calli iv $uiv οὐχ ἐλίνχ τ΄ 


xt. zm. ΔῚΣ cc.T οἷχ i-r 
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Οἷον, προνοεῖν oia τὸν ἀπάντων Θεὸν, ἀφ᾽ ὧν xa A omnium regem, quod ipse nonnullis dominor ct 


μ αὐτὸς ἐγώ τινων προνοῶ ἀπερίγραφον εἶναι, xai 
παρεῖναι τοῖς ἅπασιν, ἀφ᾽ ὧν ἐν ἀχαρεῖ τῇ διανοίᾳ, 
καὶ αὑτὸς οἷς ἂν βιυληθείην παρίσταμαι" βασιλέα 
τοῦ παντὸς, ἀφ᾽ ὧν ἔχω τὸ xal αὐτὸς ἄρχειν τε xal 
᾿ δεσπόζειν τινῶν᾽ χριτὴν ὑπάρχειν ἀδέχαστον, ἀφ᾽ 
ὧν χἀμοὶ τούτου μετέδωχεν" ἀόρατον οὖν τοῖς ἅπασι 
καὶ ἀθάνατον, ἀφ᾽ ὧν ἔχω xal αὐτὸς τοιαύτην ψυ- 
7 xiv δημιουργὸν καὶ χτίστην, ἀφ᾽ ὧν ἃ xal ἐμαυτὸν 
ΠΣ δρῶ χτίζειν δυνάμενον. Αλλα πρὸς τούτοις ἐστὶ μυρία 
"P δειχνύντα, χαθὼς οἷόντε, τὴν πρὸς τὸ ἀρχέτυπον 
5 ἡμῶν ὁμοιότητα, Τούτου προδήλου τυγχάνοντος, ὅτι 
B ὥσπερ dj τῶν ἀνθρώπων εἰχὼν, ὁμοία κατὰ τὸ σχῆμα 
7 αυγχάνουσα τῷ ἀνθρώπῳ, δοχεῖ μὲν ἔχειν val πόδας, 
καὶ χεφαλὴν, ἔχει δὲ τούτων οὐδὲν χατὰ ἀλήθειαν, 


πέραν τούτων, τὰ ἐμοὶ χαθ᾽ ὁμοιότητα τῶν θείων 


μεθ᾽ f; τοῦ εἶναι χαὶ αὐτὸς εἴληφα τὴν ἀρχήν. 

Δεῖ μέντοι χαὶ τοῦτό σοι, τί ποτέ ἔστι τὸ xac' el- 
μόνα σαφῶς τε xal συντόμως εἰς ἐμὴν δύναμιν 
διελθεῖν. ᾿Απὸ τῶν παρ᾽ ἡμῖν εἴωθεν ὡς τὰ πολλὰ 
πρὸς ἡμᾶ: ἡ Γραφὴ περὶ Θεοῦ διαλέγεσθαι, xal τὴν 
διδασχαλίαν Ex τῶν γνωρίμων ἡμῖν ποιεῖν ἐναργῆ. 
*Q; οὖν, ὅταν ἀχούῃς χειρὶ τὸν Θεὸν ἐχτεταχέναι τὸν 
οὐρανὸν, ἣ γνόφον ὑπάρχειν ὑπὸ τοὺς πόδας αὑτοῦ, 
οὖχ ἀληθῶς χεῖρας ἔχειν νοεῖς τὸν Θεὸν, οὐδὲ πόδας 
(ἁπλοῦν γὰρ τὸ Θεῖον, ὅτιπερ καὶ ἀσώματον), ἀλλ᾽ Ex 
τῶν ἡμετέρων, διὰ μὲν τῆς χειρὸς, οἶδας σημαίνεσθαι 

᾿ τὴν ἐνέργειαν, ἐπειδὴ χερσὶν ἡμεῖς ἐνεργοῦμεν᾽ διὰ 
δὲ τοῦ ποδὸ:, τὴν παρουσίαν, ἐπειδὴ ποσὶν ἡμεῖς ou- 
περ ἐθέλομεν ἀφιχνούμεθα * xal ἐπὶ πάντων δὲ τῶν 
τοιουτοτρόπων παραπλησίως ἡγῇ, καὶ οὐχ ἑτεροίως" 
οὕτως ἔχδεξαι χαὶ τὸ τῆς εἰχόνος. Ἡ τοίνυν εἰχὼν 
τοῦτο δύναται παρ᾽ ἡμῖν' τὸν οὐχ ὁρώμενον πολλάχις 
ἡμῖν ὑποδειχνύει οὗπέρ ἔστι, xal διὰ τῆς εἰκόνος 
παρεῖναι τὸν ἀπόντα νομίζομεν. Ἐπειδὴ τοίνυν xai 
ὁ Δεσπότης θεὸς ἀόρατος παντελῶς, xal ἀπερινόητος 
πάσῃ γενητῇ φύσει χαθέστηχε, πρὸς δὲ χαὶ ἀνενδεὴς, 
ky εἰχόνι Θεοῦ τὸν ἄνθρωπον εἶναι τῇ χτίσει πεποίηκε, 
xa) βασιλέα πάσης ἀπέδειξεν αὐτόν' ἵνα τὴν ἐποφει- 
λομένην αὐτῷ τιμὴν παρ᾽ αὐτῆς ἐν τούτοις, καὶ τῇ 
περὶ τούτων θεραπείᾳ χομίζοιτο. Καὶ ὅτι μὲν τὰ 


impero; judicem incorruptum, quia et mihi hoc 
competit; omnibus invisibilem et immortalem , 
quia et mihi immortalis anima ; creatorem et con- 
ditorem, quia ipse quedam condere valeo. Alía 
sunt insuper iunumera, quas nostram cum arche- 
typo similitudinem, quoad fieri potest, declarant. 
Neminem fugit quod imago lowminum, ad illurum 
speciem effecta, pedes quidem habere et caput 
videtur, reapse autem nihil hujusce generis habet, 
preter solam figuram. Simili ratione, imo multo 
fortiori ratione, qu: mihi per similitudinem cum 
Divinitate competunt, divina natura longe superan- 
tur. Nam Deus :eternus, et me una cum czeteris ex 
nihilo protulit; ego autem imaginem meam ex ma- 


ἀλλ' ἄχρι μόνου τοῦ σχήματος. οὕτω, μᾶλλον δὲ D teria quadam (ingo qui mecum simul in lucem 


prodiit. 


προσόντα, ἐνεργείᾳ πρὸς τὰ τῶν ὡς ἀληθῶς θείων ἀπολιμπάνεται. Θεὸς μὲν γὰρ αὐτὸς ἀΐδιο; ὧν, ἐξ 
οὖχ ὄντων ἐμὲ τοῖς ἄλλοις ἅμα συνυπεστήσατο * ἐγὼ δὲ τὴν εἰχόνα πεποίημαι τὴν αὐτὸς ἐμαυτοῦ ἐξ ὕλης, 


Oportet tamen quoque pro viribus tibi breviter 
et aperte explicare quid sibi voluerit illud ad ima- 
ginem. Solet quidem Scriptura ea de Deo adhibere 
qui? apud nos usurpantur, οἱ docirinam suam per 
ea lllustrare qux? nobis innotescunt. Quod si igitur 
de Deo audieris, eum manu celum extendisse, aut 
caliginem habere sub pedibus suis, noli credere eum 
reipsa manibus aut pedibus instructum esse (nam 
simplex Deus, quia incorporeus); sed bumana ratione 
indicatur per manus operatio, quando ipsi manibus 
operamur; et per pedes pr:zsentia, quando pedibus 
nos quocunque libuerit conferimus, De omuibus 
rem se simili modo habere credas et mon alio, 
idem valet et de illo ad imaginem. Ea est igitur 
apud nos virtus imaginis, ut rem, cujus est, vel ab 
oculis remotam plerumque demonstret, et illius ope 
vel absentia adesse putetnus. Quando igitur Domi- 
nus Deus oinnino invisibilis et incomprehensibilis, 
omni creeturse, imo nulla re indigus homineu ad 
imaginem suam creavit, el regem omnis creaturas 
demonstravit eum; fecit hoc primum ut debitum 
sibi a creaturis honorem per homines acciperet, 
ideoque merito cultu coleretur; deinde ut omnibus 
appareat cunctas res sensibiles, terram scilicet, et 


αἰσθητὰ πάντα πρὸς τὴν τούτου χρείαν ούνθητ... (5) p mare, et animantium naturas, et aerem, in homi- 


γῆ, θάλαττα, ξώων φύσεις, &hp, ὡμολόγηται, Τάχα 
δ᾽ ἄν τισι προσταίη τὸ, χαὶ περὶ τῶν ἀγγέλων ταυτὸ 
κοῦτο φάσχειν ἡμᾶς" οὗς Παύλῳ παραπέμψαντες 
φάσχοντι, Πάντας αὐτοὺς εἶναι .λειτουργιχὰ πγεύ- 
ματα εἷς διακονίαν ázocceAAdpseya διὰ τοὺς péA- 
Jorrac κιληρογομεῖν σωτηρίαν, αὐτοὶ τῆς πρὸς αὐ- 
τοὺς φιλονειχίας ἀπαλλαξόμεθα. “Ὄνπερ τοίνυν τρό- 
Tov τῶν χατὰ γῆν τούτων βασιλέων, ὅσαι μέν εἶσι 
τῶν πόλεων ὑπήχοοί τε χαὶ φίλιοι περιέπουσί τε 
τὰς εἰχόνας αὐτῶν, xal τιμὴν αὐταῖς ἅπασαν προοσ- 


* Hebr. 1, 14. 


€ "Ic. συντέθειται. 


num usum fuisse creata. Quod si quis indignabitur, 
nos ilem de angelis profiteri, dimittemus euin ad 
Paestum dicentem : Omnes esse. administratorios 
spiritus ,' in ministerium missos propler eos, qui 
hereditatem capient. salutis *, soluto sic omni con- 
tentiouis crimine. (Quo modo igitur in terris regum 
subditi et amici Imagines eorum reverentur, et 
eodem eas cultu prosequuntur, quo vel ipsos reges ; 
ita quoque se habent Dei, rerum omnium domini, 
creatura. Qui Creatorem venerantur, imaginem 
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1635 GENNADIU PATRIARCH.E CP. 


quoque magnifaciunt, οἱ adhuc nunc eam. sunimo A ἄγουσι, xdi βασιλεῦσι T-po3t;xoo3üv* ὁ 


studio ampleetuntur. Qui autem ἃ Deo defecerunt, 
iidem pro viribus ad tollendam imaginem desudant, 
et nunquam ad saniora revertentur. 
ἐπιδείχνυνται" ὅσοι δὲ ἀποστασίαν ἐνόσησαν, αὑτοὶ 
cav, καὶ μεθίενται τῆς τοιαύτης γνώμης οὐδέποτε. 
Prolatis tamen illis, Faciamus hominem ad imagi- 
nem nostram, εἰ ad similitudinem, adjecit : Et ha- 
beant principatum piscium, εἰ volatilium, et ferarum 
terre, et pecorum, declarans, quod res omnes ho- 
wnini non vi et necessitate inserviunt, sed quoniam 
imayini Dei rerum omnium principatus competit. 


CAP. t. 


VrgRs. 99. « Et cedificavit Dominus Deus costam 
quam tulerat de Adam in mulierem : et adduxit 
eam ad Adam. » 


Cum Deus viro majorem vellet, secundum natu- 
ram, indere mulieris amorem, efformavit eam cx 
illo; neque ex parte anteriori, ne videretur quasi 
adversam ei facere, neque ex parte posteriori, ut 
se minus honorala putaretur, sed e latere quod 
velut medium erat, ut, respectu viri, medium te- 
neret inter honercm et subjectionem. 


CAP. Ili 


VERs, 2. « Sed el serpens erat callidior cunctis 
animantibus terre qui fecerat Dominus Deus. » 


Serpentem hic appellat Satanam ob vim no- 
cendi, quemadmodum Salvator quoque, Vidi, iu- 
quit, Satanam fulguris instar decidentem e calo *. 
Et : Écce ,dedi vobis potestatem. calcandi super ser- 
pentes et scorpios *, etc. 


εκ. 8. « Et aperti sunt oculi amborum et co- 
gnoverunt se esse nudos. » 


Et aperti. sunt, inquil, oculi amborum. Quori 
potest unde edoctus serpens liz;c futura przdixerit. 
Quod enim ventura pr:evidere daemonibus non com- 
petit, cerium, cum boc non nisi Dei proprium, et 
eorum quibus Deus concesserit. Uude propheta da- 


ὑπὸ τοῦ παμθασιλέως γενομένων Gc; 
δεπθέντες τὸν Ποιητὴν, ἔστερξαν τὴν εἰ 
ἐπιθάλλουσαν αὐτοῖς σπουδὴν περὶ αὖτ 


πάντα τρόπον εἰς τὴν καθαέρεσαιν αὐτῇ 


Εἱπὼν μέντοι τὸ, Ποιήσωμεν ἅνγι 
εἰχόνα ἡμετέραν καὶ καθ᾽ ὁμοίωσι 
Καὶ ἀρχέτωσαν τῶν ἰχθύων, καὶ τὰ 
καὶ τῶν θηρίων τῆς γῆς. καὶ cor a 
χνὺς, ὡς οὐχὶ χατὰ ἀνάγχην αὐτῷ τὸ 
βίαν ὑπέταξεν, ἀλλ ὡς ὀφειλομένην εἰ 
ἁπάντων τὴν ἀρχὴν ἐγχέχεέριχε. 

ΚΕΦΑΛ. Β΄. 

« Καὶ ᾧχοδόμησε Κύριος ὁ Θεὸς τὴν 
ἔλαδεν ἀπὸ τοῦ ᾿Αδὰμ εἰς γυναῖχα, xa 
τὴν πρὸς τὸν ᾿Αδάμ. » 

Βουλόμενος ὁ Θεὸς παείονα «d ἀνδι 
ἑνεῖναι τὴν περὶ τὴν Yuvalxa στοργὴ 
μὲν αὐτὴν ἐξ αὐτοῦ, οὔτε δὲ ἔχ ctvo. 
ἔμπροσθε" " ἵνα μὴ δόξῃ πρὸς ἀντίστασι 
διαπλάττειν αὐτήν" οὔτ᾽ αὖ πάλιν xat 
ὄπισθεν, ἵνα μὴ ἀτιμοτέρα λογίζο:το 
πλευρᾶς τῆς μεταξύ πως ἐχούσητ ὁ 
πρὸς τὸν ἄνδρα φαίνοιτο xal αὐτὶ τὸ 
μίας τε καὶ ὑποταγῖς. 

ΚΕΦΑΛ. I*. 

« Ὁ δὲ ὄφις ἣν φρονιμώτατος κάντω 
τῶν ἐπὶ τῆς γῆς, ὧν ἐποίησε Κύριος ὁ 

"Ogtv ἐνταῦθα τὸν Σατανᾶν, διὰ τὲ 
ὀνομάζει. χαθὼς xat ὁ Σωτήρ φησιν. 
εὸν Σαταγὰν ὡς ἀστραπὴν πεσόντα i 
yov. Καὶ’ Ἰδοὺ δέδωχα ὑμῖν» ἔξους 
ἐπάνω ὄφεων καὶ σκορπίων, xaX τὰ E 

« Καὶ διηνοίχθησαν οἱ ὀφθαλμοὶ τ 
ἔγνωσαν ὅτι γυμνοὶ ἧσαν. » 

Καὶ διηνοίχθησαν, φησὶν, oi ὀρθα.1, 
Ζετούμενόν ἐστι, πόθεν ὁ ὄφις γνοὺς, τ 
αὐτοῖς συμθήσεσθαι. Ὅτι γὰρ οὐ μέτεσ 
τῶν μελλόντων προγνώσεως, ἀναντίῥῥ 
Θεοῦ τοῦτο ἑξαίρετον ἴδιον, καὶ ὅσοις ( 


mones ita alloquitur : Nuntiate nobis que ventura, Ὁ ffiontat. Λέγει γοῦν ὡς πρὸς τοὺς δαΐμ 


εἰ sciemus quoniam dii estis *. Dicam igitur illum, 
cum prudentissimus sit juxta Scripture de ipso 
effatum, et ex minimis magna, atque ex paucis 
plura perspicere valeat, ab eis quxe Deus ad Adam 
protulerat. ventura quaeque providisse, Hac enim 
sic sonant : De ligno autem cognoscendi bonum et 
malum, non edelis de illo : qua die autem | ederiiis 
ez eo, morte moriemini. lntellexit. ergo, utpote 
prudens, 3 noinine arboris quid eveniendum erat : 
€os scilicel corroborandos esse,; cum primum cibo 
ilo fuerint usi. IHloc enim significatur apertis ocu- 
lis. Corroborato autem in eis nativo torpore, ar- 
dendum erat eis cirea nuptiales voluptates. Quo 


*' Luc. x, 18. * ibid. 19. * Isa. x11, 95. 


φήτης, 'ArarryelAate ἡμῖν cà ἐπερχόμε 
καὶ γνωσόμεθα ὅτι θεοί écte. Φημ 
φρονιμώτατος ὧν κατὰ τὴν τῆς ραφῆς 
μαρτυρίαν, χαὶ δεινὸς ἐκ μιχρῶν μεγ 
ἐλίγων πολλὰ συνιδεῖν, Ex τῶν πρὸς τὸ 
Θεοῦ ῥημάτων ἐστοχάσατο τὴν àró6aav 
οὕτως" ᾿Απὸ δὲ τοῦ CUAov τοῦ γινὼώο 
xal πογηρὺν" οὐ φάγεσθε ἀπ᾽ αὐτο 
ἡμέρᾳ φάγησθε ἀπ' αὐτοῦ, θανάτῳ ἁ. 
Συνῆχεν οὖν ὡς φρόνιμος ἐκ τοῦ ὀνόμι 
τοῦ τὸ ἀποδησόμενον * χαὶ ὅτι τῆς τροφὶ 
πες, ἐν σχύσουσι μὲν ὡς ElxÓó; * τοῦτ 
διάνοιξιν ὀφθαλμῶν " ἐνισχύσαντες δὲ - 


IN GENESIN FRAGMENTA. 


ΠΑΝ 


οἷς νάρχωσιν, ἀναξζωπυρήσουσι τὴν τς vaut. A quidem facto, recesse erat ut pudore υἤἠιορογδηίυν, et 


λογία: ἐπιθυμίαν" τούτου 6t συμῦάντος αὐτοῖς, 
αἰσχύνη; ἐξ ἀνάνχης ἐπιτυμδέσεται, xal 
y οὕτως εἰς διάγνωσιν χαλυῦ τε xal χαχοῦ. 
μὴν, ὡς τὴν ἐνίσχυσιν ἡ μῶν, διάνοιξιν λέγειν 
py οἶδεν ἡ θεία Γραφὴ, λέγε: ἢ πρώτη τῶν 
tQv, ὅτι τοῦ Σαούλ ποτε πολεμοῦντος ἀλλο- 
, xal χαταρασαμένου τὸν λαὸν, εἰ πρὸ τῆς 
t$ μεταλάθδοι τροτρῆς, Ἰωνάθαν ὁ υἱδς αὐτοῦ 
οὐκ ἐπαχήχοεν. Εἰσελθὼν ὃὲ χατά τι μέρος 
» περιτυγχάνει συστρέμ"ατι μελισσῶν, xal 
tg τὸ ἄχρον τοῦ σχήπτρου τοῦ iv τῇ χειρὶ 
ἐνέδαψεν αὑτὸ εἰς τὸ χηρίον τοῦ μέλιτος, xal 
Eje τὴν χεῖρα αὐτοῦ εἰς τὸ στόμα αὐτοῦ, xa 
ψαν οἱ ὀφθαλμοὶ αὑτοῦ. Μαύὼν ὃὲ μετὰ τοῦτο 
τρὸς, φησὶ, τὴν ἀρὰν, εἶπεν’ Ἀπήάαχεν ὁ 
μου τὴν γῆν. Ἴ1δὲ διότι ἐγευσάμην βραχὺ 
ἔλιτος τούτου " εἶδον οἱ óg0aAuol μου. 
οὖν xdi ἐπὶ τῶν πρωτοπλάστων νοήσωμεν 
θλλμῶν τὴν διάνοιξιν. "Oct γὰρ αὐτοῖ; οὗτοι 
ρὸ τῆς βρώσεως οὐχ ἐχέχλειντο, πρόδηλον. 
ἂρ, φησὶν, ἡ γυνὴ ὅτι καιϊὸν τὸ ξύλον εἰς 
vr, xal ὅτι ἀρεστὸν τοῖς ὀφθακϊμοῖς τοῦ 
Οὕτω μὲν οὖν χατ᾽ ἐμὴν ἔννοιαν χαὶ δόξαν ὁ 
πὸ τῆς τοῦ ξύλου προσηγορίας ἔγνω ταῦτα τῇ 
i προειπεῖν - ἐχαχούργησςε δὲ ἀφ᾽ ἑαυτοῦ τὸ, 
ι"νράτῳ ἀποθανεῖσθε, ψενσάμενο: * χαὶ τὸ, 


ad agnitionem boni ct mali venirent, Quod autem in 
divina Scriptura oculos aperiri idem sonet ac cur- 
roborari, apparet ex primo libro Regum. Nam Saul 
cum alienigenas lacesseret, et populum adjuravis- 
$el, ne quis ante vesperau caperet cibum, Jona- 
Ihan filius ejus non audivit maledictum. lngressus igi- 
iur nemus quoddam, apiario occurrit, et extendens 
summitatem sceptri sui quod in manu suz leneba!, 
tinxit. illam in favo mellis, et convertit manum 
suam ad os suum, et suspexerunt oculi ejus. Co- 
gnito autem postea maledicto patris, dixit : Per- 
turbavit. pater meus. terram. Vide quoniam. gustavi 
brete quid de melle hoc, viderunt oculi mei ?. Simi- 
lia ergo puten:us primis hominibus evenisse, quando 


Bj aperti suntoculi. Quod enimantea clausi non fuerant, 


manifestum. Nam vidit mulier, ait, quoniam bo- 
num est lignum ad escam, el quia gratum oculis a4 
videndum. lta, u& opinor et censeo, cognovit ser- 
pens ab ipso ligni nomine qux mulieri przenuntia- 
vit. De semetipso autem mentitur illud : Non morie 
moriemini, haud secus ac illud : et eritis sicut dii. 
Non enim dii effecti sunt, esca sumpta, sed e 
contrario carnis cupiditates protinus aguoverunt 


jn seipsis, et se reipsa morte damnatos esse ex eo 


intellexerunt, quod natara ipsorum immutata esset 
et ad procreandoes pueros excitarentur. 


1, παρενθείς. Οὐ γὰρτοῦτο φαγόντες ἐγένοντο, ἀλλ᾽ ἀντὶ τούτων τὰ τῆς θνντῆς ἐπέγνωσαν ἕν Eav- 
,τίκα πάθη σαρχός᾽ χαὶ χεχυρῶσθαι τοῦ θανάτου χατ᾽ αὐτῶν ἀληθῶ; τὴν ἀπόφασιν E αθὸν ix 
ὃ τῆς φύσεως αὐτῶν διαδοχῆς, διὰ τοῦ πρὸς παιδογονίαν ἐρεθισμοῦ. 


ἃ ἔῤῥαψαν φύλλα σνυχῆς, xai ἐποίησαν ἑαν- C 


᾿οιἰζώματα. » 
» νομίζω τὸν Δεσπότην Θεὸν ἐνθεῖναι αὐτοῖς 
χύνην μετὰ τὴν παράθδασιν, ὡς ἂν xat ταύτῃ 
ἣν τῶν ἁμαρτημάτων ἀναχόπτωνται ἐπίδοσιν. 
μέντοι διὰ πάντων περὶ τοῦ ξύλου τῆς συχῆς 
σθαι πρὸς αὐτοὺ: ὁ Θεὸς τὸ παράγγελμα. Οὔτε 
εὐθὺς μετὰ τὴν γεῦσιν, ἐπιγενομένης αὐτοῖς 
χύνης, ἔμελλον τὸ παρὸν δένδρον χαταλιμπά- 
ἐχπεριιέναι ζητεῖν ἐξ ὅτου σχεπάσονται * 
; θείας αἰσθόμενοι παρουσίας, οὐχ ἂν ἑαυτοὺς 
εἶνο χατέχρυπτον, πεοὶ ὃ παρανενομήχεισαν, 
κου ὑπ᾽ αὐτοῦ, xai σχεδὸν ἐσθίοντες ἕτι xaca- 
τες. Τούτου ὃὲ vuv ἐπιμνησθῆναι χαιρὸς, ὅτι 
ἣν ἔχτην ἡμέραν ὁ ἄνθρωπος xai γενόμενος, 


« Et. cousuerunt. folia fiei, αἱ fecerunt sibi suc- 
cinctoria. » 

Credo eos de Dei Domini consilio, violata legc, 
protinus pudore fuisse confuses, ut vel ideo a pec- 
candi libidine averterentur. Videtur autem per oni- 
nia de ligno fici factum esse ad 805 Dei mandatum. 
Non enim cum escam. gusisverant, et rubore alli- 
ciebantur, decebst eos statim istud lignum etf:- 
gere, el circumire ac querere unde operirentur ; ac 
Dei presentiam reformidantes, nunquam se illuc 
confugissent, ubi peecaverant, ni ab eo improviso 
et prope cemedentes adhuc deprehensi fuissert. 
Notandum est etiam liic hominem sexto die fuissc 
creatum, et in paradisum introductum, et legi ae 
ligno subjectum, et eodem eiiam legem violasse. 


τὸν παράδεισον εἰσαχθεὶς, ἐδέξατό τε- τὴν D Nondum .enim de alio quovis fructu comederat, 


b φυτὸν ἐντολὴν, xal παραθὰς, &£&oploün. O5- 

9v οὐδενὸς τῶν ἄλλων μετειληφὼς, ἐπὶ thy 
γεῦσιν ὑπὸ τοῦ ὄφεω: mpoutpánm. 

t ἐχάλεσεν ᾿Αδχμ τὸ ὄνομα τῇς γυναιχὺς 

, Ζωὴ, ὅτι αὔτη μήτηρ πάντων τῶν ζών- 


:£0 τὸ, ᾿Αγ»γεὶ τούτου κατα,1είψει ἄγθρωπος 
itépa αἰτοῦ xal τὴν μητέρα, τοῦ ᾿Αδὰμ 
είαν ἀποχάλυψιν εἰπόντος, τοῦτο ἐξ ἀρχῆς ὁ 
tv τοῖς Εὐαγγελίοις τὸν ποιητὴν Θεὸν ἔφησεν 
ναι" οὕτω xai νῦν Μωσῆς ὁ μαχάριος τὴν 


Reg. xiv, 99, "^ Marc. x, 7i. 


€um ad gustondum istud liguam 8 serpente perdu- 
ctus est. 


Vegas. 91. « Et vocavit Adam momen uxoris su? 
Heva, eo quod mater esset cunetorum viventium. » 


Quemadmodum illud : Propter hoc relinquet ha- 
mo patrem suum ei mairem, quod Adem ez divina 
revelatione protulit, ab ipso Deo conditore ab mi- 
tio dictum asserit Salvator in Evangcliis*; i:a di- 
citur hic Deus a beato Moyse Adam induisse, quod 
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illi per divinam revelarionem suaserit sibi loco fo- A ἐπίνοιαν, τὴν περὶ τῶν ᾿Αξὰμ τι 


liorum vestimenta ex pellibus conficere. 


Vgns. 92. « Et ait Dominus Deus: Ecce Adam 
quasi unus ex nobis factus est, sciens bonum et 
svalum, » 

Gravius his verbis cruciat Adam, ut lac leni 
increpatione quam optime intelligat serpentis fal- 
laciam dicentis : Eriiis sicut dii, scientes bonum et 
malum. Quid enim, inquit, adhuc deest Adamo, 
ex iis qua speravit? Integre recepit qux serpens 
de actus ejus exitu nuntiaverat. Ecce igitur amare 
didicit quomodo wurus e nobis effectus est. 


« Nunc ergo ne forte mittat manum suam, et D 


sumat etíam de ligao vite, et comedat, et vival in 
ateruuim, 9 

Jam hinc in posterum recedas, iuquit, Non 
erat enim quo pacto praecepti diviui transgressor, 
et per peccatum mortis servitio addictus, adhuc 
de ligno vita comederet. lloc enim certa immor- 
talium esca, homo autem prebuerat se immortali 
vita indignum. 

Vans. 23. « Et. collocavit Cherubim, et flam- 
meum gladium atque versatilem, ad custodiendam 
viam ligni vitae. » 

Cherubim sunt virtutes invisibiles. Quse cum 
custodiendo paradiso przflciantur, speciem referre 


ἀντὶ τῶν φύλλων χιτῶνας taut 
χατὰ θείαν ἀποχάλυψεν ἐνδοθεξτᾶν, 
ἐνέργειαν. 

« Καὶ εἶπε Κύριος ó Θεός - "oo 
ὡς; εἷς ἐξ ἡμῶν, τοῦ γενώσχειν x 
ρόν. » 

Alay τοῖς ῥῆμασι τούτοες ὠδύνη σι 
συναίσθησιν αὐτὸν, διὰ τοῦ ἐν αὐτοὶ 
στα τῆς ἀπάτης τοῦ ὄφεως, ἀγαγὼν, 
c0s ὡς θεοὶ γιγώσχονγξες xadór a 
γὰρ ἐνδεῖ λοιπὸν, φησὶ, τῷ ᾿Αξὰμ τ 
ἐδόχησεν; αὐτοτελῆ τοῦ ὄφεως τῶν 
κῆς ἐχδάσεως τῶν ἔργων ἐδέξατο. 
δῶς μεμάθηχεν, ὅπως γέγονεν elc 

« Καὶ vov. μήποτε ἐχτεένῃ τὴν y: 
λάθῃ ἀπὸ τοῦ ξύλου τῆς ξωῆς, xai 
ται εἰς τὸν αἰῶνα. » 

᾿Αλλὰ γὰρ ἐντεῦθεν, φησὶν, ἀπέίτι 
οἷόν τε παραδεδηχότα τὴν δντολὴν, 
διὰ τῆς ἁμαρτίας ἐπισπασάμενον, E 
(ws μετασχεῖν. Τοῦτο μὲν γὰρ ὁ 
τροφὴ, ὁ ὃὲ ἀνάξιον ἑαυτὸν ἀπέφην! 
τοῦ ζωῆς. 

ε Καὶ ἔταξε τὰ Χερουδὶμ., xa 
ῥομφαίαν τὴν στρεφομένην φυλάσα 
ξύλον τῆς ζωῆς. » 

Τὰ δὲ Χερουδὲμ εἶσι δυνάμεις ἃ 
φησὶ, δεξαμένας τοῦ παραδεΐσου τὶ 


finguntur. rhoimphaz flammea ac semper agitata, C ματίζεσθαι εἰς ῥομφαίας ὄψιν ςλ 


et ita Adam ab ingressu ἀδίογγογο. 


CAP. IV. 


VgRs. 4. « Et respexit ;Dominus ad Abel, et ad 
munera ejus; super Cain autern, et super sacrificia 
€jus non adsertil. » 

Quazsiverunt quidam hic, qua de causa propheta 
vocum significationem perimultaverit, sacrificium 
(ructuum oblationem, et munera ovium oblationein 
vocaus. Αἱ mihi non videntur illae voces ulla ra- 
tione diversa signiflcare, el nonnisi Scriptura 
lingua in varios sensus distingui, cum unum idem- 
que utraque designet, juxia illud Pauli utramque 
conjungentis : Ut offerat dona et sacrificia pro pec- 
catis *. Cujus tamen rei causas nonnulli afferunt : 
primam, quod animantibus nondum vescebautur 
homines ; secundam, quod Scriptura solet per 
snigmata ventura adumbrare. Quando igitur, in- 
quiunt, sacrificia primum exigenda ac dcin respuenda 
erant, baud immerito vocatur sacriülcium ingrata 
Caini oblatio, Nemiuem autem fugit, quam vanus, 
quamque juvenilis hic sermo sit. Nam salutaris 
quoque Domini crux dicitur sacrificium : 4n con- 
summatione seculorum , ad destitutionem peccati, 

per sacrificium suum. apparuit 16, Qui autem, si 


* Hebr. v, 1. !* Hebr. ix, 26. 


{Ἴσως 1x φλοιῶν. 


ἀειχινήτου, καὶ τῷ ᾿Αδὰμ τὴν εἴσοδο 
κε. A'. 


« Καὶ ἐπεῖδεν ὁ Θεὸς ἐπὶ “Αδελ 
δώροις αὐτοῦ ^ ἐπὶ δὲ Κάϊν, xat & 
αὐτοῦ οὐ προσέσχε. » 

Τοῦτό τινες ἐζητήκασιν, ὅτου χά; 
τὴν χρῆσιν τῶν ὀνομάτων ἐνήλλαξε". 
τῶν χαρπῶν προσχομιδὴν, δῶρον δὲ, 
προσειπών. Ἐμοὶ μὲν οὖν οὐδέν τι ὁ 
ἀλλὰ συνήθως χατὰ τὸ τῆς Γροφῇ 
σθαι, ἕν τι xal ταὐτὸν ὄντα τὰ συνα; 
που xai Παῦλος λέγει αὐτὰ συναρ 


προσφέρειν δῶρά τὰ καὶ ϑυσέας ὃ 


Ὁ “ἃς μέντοι τούτου τινὲς αἰτίας εἐρὴχ: 


μία μὲν, ἐπειδὴ μήπω τότε τὰ Qua, q 
«£10 * δευτέρα δὲ, ὅτι ἔθος τῇ θείᾳ 
Ὑμάτων τὰ μέλλοντα προδηλοῦν. 
ἔμελλε, φησὶ, νομοθετεῖν περὶ θυσι 
αὐτὰς καταργεῖν, εἰκότως τὴν οὐ δεχᾷ 
προσφορὰν, θυσίαν ὠνόμασεν. "Ὅτι 
μειραχιώδης οὗτος ὁ λόγος, αὐτόθεν 
γοῦν χαὶ τὸν σωτήριον τοῦ Κυρίου 
póv* 'Επὶ συντε.ϊείᾳ γὰρ τῶν αἰώνια 
ἁμαρτίας διὰ τῆς θυσίας αὑτοῦ πες 
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ς ἂν ἀληθοὺς ὄντος ἐχείνου τοῦ λόγου, τῷ A valeret illa ratio, vocaret hic eodem nomine mor- 


ὧν τοῦ Κυρίου θάνατον ὀνόματι προσηγό- 


ΚΕΦΑΛ, QG'. 


ἥγτες δὲ οἱ υἱοὶ τοῦ Θεοῦ τὰς θυγατέρας τῶν 
xov, ὅτι χαλαί εἰσιν, ἔλαδον ἑαυτοῖς εἰς γυ- 
ἀπὸ πασῶν, ὧν ἐξελέξαντο. » 

; Θεοῦ χατ᾽ ἐξαίρετον λόγον τοὺς τοῦ Σὴθ 
γὺς ὠνόμασεν, ὡς πατρὸς περὶ αὐτοὺς κηδε- 
ἐπιδειχνυμένου τοῦ Θεοῦ, χαθάπερ οἶμαι xal 
τοῦ '"laxo6 * γιοὺς γὰρ, φησὶν, ἐγέννησα 
ωσᾶ. 

σονται δὲ αἱ ἡμέραι αὐτῶν ἑκατὸν εἴχοσι 


vcat δὲ, φησὶν, αἱ ἡμέραι αὑτῶν ἔτη ἑχατὸν 
' πουτέστιν ἀλυσιτελὴς ὁ μαχρὸς τοῖς οὕτως 
σιν αἰών. Διὸ τὸν βίον αὐτοῖς, ὡς ἐπὶ τὸ 
ν, εἰς εἴχοσι xai ἑχατὸν ἑτῶν ἀριθμὸν συν- 
Καὶ γοῦν χατ᾽ ὀλίγον αὐτῶν ὑποτεμνομένων 
ἣν, εἰς τοσοῦτον αὐτὴν ἐπὶ τῶν πατριαρχῶν 
κατεστήσατο χρόνον. Ταύτῃ γε μὴν ἡμῶν 
ἔσει συμφωνεῖ χαὶ Ἰώσηπος, οὕτως εἰπών " 
τέμνετο γὰρ ἤδη τοῖς ἀνθρώποις τὸ ζῆν, xal 
pov ἐγίνετο μέχρι τῆς Μωσέως γενέσεως, 
ἔτη πρὸς τοῖς εἴχοσι ζήσαντος. » Ἐπειδὴ δὲ 
iv τινες εἰρῆσθαι μὲν περὶ τοῦ χαταχλυσμοῦ 
όφασιν ταύτην ἐν τῷ πενταχοσιοστῷ ἕτει τοῦ 
ὡς ἔχτοτε μετὰ τοσούτων ἑτῶν ἀριθμὸν ἐπ- 
μένου (ἐπήχθη δὲ ουτος ἑξαχοσιοστοῦ ἕτους τοῦ 


συλλογιζόμενοι τὸν χρόνον, ἔφησαν προειλῃ- C 


τὸν Θεὸν εἴχοσι ἕτεσι τὴν οἰχείαν ἀπόφασιν. 
ἐστὶ παντάπασιν ἀτοπώτατον, τοῦ Θεοῦ τὰς 
ag ἀεὶ βραδύνοντος, xat ἀναθαλλομένου μᾶλ- 
| προλαμδάνοντος. Ἔνιοι μὲν οὖν προσιέμε- 
τῆς τῆς ἑρμηνείας τὰ πρότερα, καὶ συνομο- 
ντες τὴν προεγχειμένην ἀπόφασιν, τὴν ἐκ τοῦ 
υσμοῦ τοῖς ἀνθρώποις ὀλέθριον ἀπειλὴν, 
à ἑξῆς, τὰ περὶ τῆς τοῦ χρόνον φημὶ προθε- 
, ἀντιδεδήχασιν. Οὐδὲ γὰρ χατὰ τὸ πενταχο- 
) ἕτος τοῦ Nü£ φασι ταῦτα πάντως εἰπεῖν τὸν 
κἂν εἰ προλαδὼν ὁ συγγραφεὺς ἔφη τὸ, "Hy 
τῶν πενταχοσίων " ὅθεν οὐδὲ πρὸς τὸν Nox 
ἐὸν αὐτὰ φῆσαι" ἀπολελυμένως δὲ οὕτως 
, ὡς ἐντεῦθεν εἶναι στοχάσασθαι μᾶλλον &xó- 
, ὅτιπερ εἰχὸς, πολλῷ πρότερον καὶ τῶν ἔχα- 
σι ἐτῶν ἐξενηνέχθαι παρὰ Θεοῦ τὴν ἀπόφα- 
j πρὸς τὸν Νῶε εἰπεῖν τὸν Θεὸν, καὶ ἐπὶ πέρας 
) ἤδη προαγαγεῖν. Οὕτω μὲν οὖν ἕνιοι τῆς τῶν 
ἑρμηνεία: ἀποσχευάσασθαι τὸ ἄτοπον ἐπειρά- 
, Ἐγὼ δὲ τὸν πολὺν κύχλον παρεὶς, πιθανώτε- 
οἶμαι, καὶ ἀληθέστερον, καὶ παρὰ πόδα μᾶλλον 
τροηρμηνευχέναι" ταύτην μὲν ἀπόφασιν τὴν, 
ται αἱ ἡμέραι αὐτῶν ἑκατὸν εἵχοσι ἔτη, 
ἔνηὴν ἐπὶ τῇ πορνείᾳ τῶν Ex τοῦ Σὴθ, περὶ τῆς 
ετέπειτα ζωΐς ἐχδεξάμενος, οὐ περὶ τῶν πρὸ 
ιταχλυσμοῦ, χαὶ μέχρι τοῦ χαταχλυσμοῦ * τὴν 


8. t, 3. 
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tem Doniini ἢ 


CAP. VI. 


VxRs. ὅ, « Videntes filii Dei filias liominum 
quod essent pulchre, acceperunt sibl uxores ex 
umnibus quas elegerant. » 

Filii Dei vocantur pra czterls posteri Seth, ut 
paternam suam de eis curam Deus indicet, sieut 
et, ni fallor, quando de filiis Jacob dicit: Filios 
genui et exaliavi '*. 


Vgns. 9. « Erunt autem dies illorum ceptum vi- 
ginti anni, » « 


Β Erunt autem dies eorum centum viginti anni, hoc 


est, non est cur. diutius vivant, qui istis affectibus 
inserviunt. Qua de causa ita vitam illoram defini- 
vit, ut. nunquam numerum centum viginti anno- 
rum superaret. [m:ninuta est. igitur sensim vita, 
donee post patriarcharum etatem his finibus tan- 
dem terminaretur. Cui iuterpretationi consentit 
Josephus, dicens: « Nam abbreviata est hominum 
vita, et paulatim in brevius coarctata usque ad tem- 
pora Moysis, qui eentum viginti annos vixit. » 
Quando sutem quibusdam visum est hiec. verba de 
diluvio dicta fuisse anno Noe quingentesimo, quasi 
illud post centum viginti annos eventurum esset, 
hoc vero anno Noe sexcentesimo factum est, dixe- 
runt illi Deum consilia sua viginti annos ante sta- 
tutum tempus przvenisse. Ast istud omnino ab- 
surdum, nam supplicia differt Deus semper, ac mo- 
ratur potius quam properet. Alii igitur, hanc inter- 
pretationem quoad priorem partem probantes, et 
praedicta verba ad exitium hominum per diluvium 
referentes, posteriorem partem respuerunt, qua 
tempus prenuntiaretur. Hac enim, aiunt, non 
protulit Deus anno Noe quingentesimo, licet paulo 
superius scriptor dixerit illud : Erat Noe aunorum 
quingentorum ; nec ideo his ipsum Noe allocutus 
est; sed absoluta ac adeo generali ratione prolata 
sunt, et non nisi conjectura intelligi potuerit quid 
significent ; ut, uti decebat, longe ante illos centum 
viginti annos edita, qua non prius Noe revelavit 
quam consilium jam perfecturus esset. Hocce modo 
conati sunt nonngelli interpretationem illam ab 
omni crimine liberare. Ego vero seriem hanc inde- 
finitam omittens, verisimilius puto, et verius, ac 
multo magis obvium dicere, Sententia bec: 
Erunt autem dies eorum centum viginti anni, spe- 
ctat ad flagitia filiorum Seth, et vitam eorum definit 
qui postea fuerunt, non eorum qui ante diluvium 
aut usque ad diluvium vixerunt. lila autem alia 
sententia Dei dicentis , Delebo hominem, quem feci, 
a facie Lerre, ideo data quod homines a deteriori- 
bus ad deterrimna delaberentur, universam rerum 
omnium per diluvium ruinam intendit. 


S 
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δὲ͵, Ἐΐπεν ὁ Θεὸς, ᾿Απαλείψω τὸν ἄνθρωπον, ὃν ἐποίησα ἀπὸ προσώπου τεῆς rii 
ἀπόφασιν, διὰ τὴν ἐπὶ τὸ χεῖρον εἰς ἄκρον ἐχτροπὴν τῶν ἀνθρώπων, ταύτην εἶναι περὶ 


ταχλυσμοῦ παντελοῦς τοῦ παντὸς ἀπωλείας. 


Vgas. 4. « Et. post illud, cum intrarent filii Dei A 


ad filias hominum et genersbent eis; illi erant 
gigantes a sseculo homines nominati. » 

Deücientibus scilicet filiis Dei a Deo, et iniquas 
nuptias admittentibus, ortum est illad impiissimo- 
rura hominum genus, quorum iupieltas toties dein- 
ceps celebrata est. Gigantes enim solet Scriptura 
eos vocare, qui nimiz impietatl et arrogantise in- 
serviuut, quique suz? virtuti per omuia confidunt. 
Unde Psalmista : δ᾽ gigas , inquit, mon salsabitur 
in multitudine viriutis suu '*. 


CAP. VIIL 


V&Bs. 15, 16. « Aii Dominus Deus ad Noe, dicens : 
Exi Ut et uxor iua, οἱ filii tui, et uxores filiorum 
tuorum, » οἱ cater, 

Nonnulli quidem diversam rativaem consideran- 
tes, qua juxta Scripturam iagressus Nee in arcam 
ei exitus ejus narrantur, non inelegantem dederunt 
hujusce rei causam, Nam cum intraret in arcam, 
subierunt statim post Noe, testante Seriptura, δἰ ὶ 
ejus, ac dein uxor ejus, ac demum uxores filiorum 
ejus ; nunc autem egredientem insequitur primum 
uxor, ἃς dein exeunt filii cum uxoribus suis. Dicunt 
igitur illi rem ita se babere, ideoque eos singulos 
ingredi, coujugatosque ex arca exire, quia in arca 
manenlibus a conjugio absünendum erat, egressi 
aulem rursus crescere et multiplicari Dei benedi- 
clioue juberentur. 


CAP. IX. 


Vrxs. δ, « Excepto. quod carnem cum sanguine 
non comedeus. » 

Deus ea de causa, ni fallor, vetat ne carnem eum 
sanguine comedamus, quía sanguis animalibus ra- 
tione carentibus 'anim9 niunera przstat : anima 
autem nobis non comedenda. 

Vgns. 95. « Et ait : Maledictus Chanaan, servus 
servorum erit fratribus suis. » 

Ideo maledicitur Chanas3n, non autem Cham, 
quia zquum est, meo quidem judicio, in puero 
suo filium poenas dare, qui ín patrem suum pec- 
caverit. Ac propterea etiam occupaturi erant dein- 
ceps filii Sem regionem Chat : Et intravit Israel in 
f£ gyptum : εἰ Jacob accola fmit in terra Cham "3. 
Usurpata est Chananza, 
trucidati sunt, alli vero, uti Gabaonitze, ita oppressi 
sunt, ot aqvarii et calones fieri eogerentur. 


«Dilatet Beus Jupbeth, et habiiet in-domibus Sem : 
'eU fiat. Ghana peer ejus. » 


Cum Sem participat benedictionem Japheth. At 
'! Psal. xxxi, 16. !* Psal. civ, 25 


E χαὶ ἐγεννῶταν αὐτοῖς. 


« Καὶ μετ᾽ ἐκεῖνο ὡς ἄν Ertope 
Θεοῦ ἐπ᾿ τὰς θυγατέρας τῶν ἀνθρώπι 
οἱ γίγαντες, οἱ ἀπ᾽ αἰῶνος ἄνθριωπι 

Μετὰ γὰρ τὸ ἀποστῖνναι Θεοῦ, 
τοῦ Θεοῦ, καὶ γάμῳ παρανόμῳ x, 
ἀθεωτάτων ἀνδρῶν ἐκεαἔνων γέγονε 
ἀνέχαθεν ἐπ᾽ ἀσεύείᾳ λόγας πολύ 
οἷδεν ἡ Γραφὴ καλεῖν τοὺς χαθ᾽ ὑ: 
xai ὑπερηφάνους, xai τῇ οἰχεί £ 
τρέποντας. Οὕτω φησὶν ὁ Vau 
σωθήσεται ér πλήθει ἰσχύος abt 


KEOAA. Hr. 


« Καὶ εἶπε Κύριος ὁ Θεὸς τῷ Nux 
00, xai ἡ γυνή σον, καὶ οἱ υἱοΐ σου 


B τῶν υἱῶν cov, » xoi τὰ ἑξῆς. 


Τινὲς ἐπισημηνάμενοε τῷ διῃλα) 
περὶ τῆς εἰς τὴν χιδωτὸν εἰσόδου 1 
Νῶε ( ἐν μὲν γὰρ τῇ εἰσόδῳ, μετ᾽ 
κοὐ τοὺς υἱοὺς ἔφησεν ὁ συγγραφεὶ 
τὰς γυναΐχας οὕτω; αὐτῶν * ἐνταῦθ. 
μετ᾽ αὐτὸν, εἶτα τοὺς υἱοὺς αὐτῶν, 
τὰς ἐχείνων γνναῖχας ), οὐχ ἄχομι 
αἱτίας ἀποδεδώχασι λόγον * ὅτι τότι 
συζυγίαν εἰσαγαγὼν ὁ Θεὸς, νῦν οὔ: 
τὸ ἐν τῇ χιδωτῷ μένοντας αὐτοὺς x 
λοις μὴ suvotxcely * ἐξελθόντας δὲ 
γεσθε xal πιιηθύγεσθε, πάλιν ε 
δεῖν. 


ΚΕΦΑΛ. Θ΄. 
« Πλὴν χρέας ἐν αἵματι ψυχῆς οὐ 


Τοῦτο λέγει͵ ὅτι οὐ μὴ βρωτέον ἡ 
αἵματι, διὰ τὸ, ὡς οἶμαι, τοῦτο tod 
τάξιν ἐπέχειν" εἶναι δὲ ἄδρωτον αὖτ 


« Καὶ εἶπεν, Ἐπιχατάρατος Xave 
ἕσται τοῖς ἀδελφοῖς αὐτοῦ. » 

Καταρᾶται τὸν Χαναὰν, οὐ τὸν X 
οἶμαι, δίκαιόν τε εἶναι δοῦναε δέκην 
τὸν εἰς πατέρα παρανομήσαντα * xol 
λειν ὕστερον τοὺς Ex τοῦ Σὴμ πῇ pd 
παροιχεῖν " Εἰσῆλθε γὰρ, φησὶν, ἴα 
πτον, καὶ 'laxe6 -αρῴχησεν ἐν. 


εἰ Chananmorum ajij D Xavavaiav χληρονομοῦντας, τοὺς μὲ! 


Χαναναίων, ἐνίους δὲ ἐξ αὑτῶν, οἷον 
τας, εἰς ὑδροφόρους ἑαυτοῖς xa E 
δονλώσασθαι. 

« Πλατύναι ὁ Θεὸς τῷ Ἰάφεθ, x 
&v τοῖς σχηνώμασι Σήμ' xai γενηθὴ: 
αὐτοῦ. » 


Τῇ τοῦ Σὴν εὐλογίξ καὶ Ἰάφεθ 
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toixncáco ἐν toic οἴκοις τοῦ Σὴμ ὁ Θεὸς, A illud, habi*et in domibus Sem Deus, hoc declarare 


ἵνα ἧ τοιοῦτόν τι τὸ λεγόμενον, ὅτι Εὖ μὲν 
ὁ Θεὸς xal Ἰάφεθ, ἅπασαν μέντοι τὴν 
γόνοιαν παράσχοι μᾶλλον τῷ olx τοῦ Σήμ. 


ΚΕΦΑΛ. IA'. 
γενόμενος δέ τις τῶν ἀνασωθέντων, ἀνήγ- 
ὄραμ τῷ περάτῃ. » 
jv δὲ ἑπωνόμαζον, διὰ τὸ περαιωθέντα τὴν 
9v ποταμῶν πρὸς αὐτοὺς οὕτως ἐλθεῖν. 
δὲ χατὰ τὴν τῶν Σύρων γλῶτταν Ἑδραῖος 
εὐεται" ὅθεν xal τὸ ἐξ αὐτοῦ γένης ἅπαν 
Ν ἐπωνυμίαν ταύτην ἐδέξατο. 

KEOAA. 1Ε΄. 
| “ΛΔύραμ, Δέσποτα, τί μοι δώσει: ; Ἐγὼ δὲ 
t ἄτεχνος. » 
μὴ τουτέστι τῆς χοινῆς φύσεως χρείττων 
' ἀνάγχῃ χἀμὲ τὸν βίον, ὡς τοὺς λοιποὺς 
€, ὑπεξελθεῖν. Τί τοίνυν μοι τῶν ὑπὸ σοῦ 
«v τὸ ὄφελος ἄπαιδι καθεστῶτι, xal ἐξ 
ὧν ἐμῶν οὗ χαταλείποντι χληρονόμον ; 

ΚΕΦΑΛ. IZ'. 


τη ἡ διαθήχη, ἣν διατηρήσεις ἀνὰ μέσον 
ὑμῶν, xal ἀνὰ μέσον τοῦ σπέρματός σου 
εἰς τὰς γενεὰς αὐτῶν * περιτμηθήσεται 
ἀρσενιχόν. » 

ζητῆσαι τί δήποτε μὴ ἐπὶ τῆς γεννήσεως 
hÀ δ᾽, ἀλλ᾽ ἐπὶ τῆς τοῦ Ἰσαὰκ δίδωσι τὴν 
, κχαΐτοιγε μέλλουσαν ἐπὶ ταῖς Παλαιαῖ- 
ιιαθῆχαις. Αἰνιττόμενος, ἐμοὶ δοχεῖ, τὸ εἰς 
χράσχευὴν τῆς χάριτος αὐτὴν συντελεῖν, 
καθ᾽ ἑαυτὴν οὐχ οἵαν τε εἶναι πρὸς πέρας 
εὐλογίαν. οὐδὲ μὴν ix τῆς κατὰ νόμον 
τέλος δύνασθαι λαδεῖν τὰς ἐπαγγελίας. 
γὰρ ἀπέσχον οἱ ὑπὸ τὸν νόμον βιοῦντες εἷς 
σωτηρίας τοὺς ἐθνιχοὺς προσλαδεῖν, ὅσον 
αὐτοὶ πρὸς τὴν ἐχείνων εἰδολωλατρείαν 
Ὁ. Τὸ μὲν οὖν ὀκταημέροις ἔτι οὖσι τοῖς 
στάξαι προσφέρεσθαι τὴν περιτομὴν, ἐδή- 
t μὴ διδασχαλία τινός ἐστιν ἀρετῆς, ἑπεὶ 
ἢ τοιούτου τινὸς μαθήματος ἡ τοιαύτη 
ἔστηχεν ἡλικία. Σημεῖον δὲ μόνον ὑπάρ- 
iplvstv δυνάμενον ἀπὸ τῶν λοιπῶν τοὺς 
; αὐτῇ, καθάπερ βασιλιχὴ τις σφραγὶς τοὺς 
ς τῶν ἰδιωτῶν ἀφορίζουσα. Τὸ δὲ ἐπὶ τοῦ 
) μορίου κελεῦσαι τοῦτο ποιεῖν, ἐμήνυεν, 
αι πρὸς ὑπόμνησιν αὐτοὺς lévat συνεχῶς 
αὐτοὺς ὑπὲρ φύσιν προνοίας, χαθ᾽ ἣν τὸ 
ὃν ἐχ μήτρας στείρας τε χαὶ νενεχρωμένης 
ipa παρὰ πᾶσαν ἀκολουθίαν συνεστήσατο. 
f£ μὴν χατὰ τοῦτο τοῦ Ἰσαὰχ fd γέννησις 


videtur, Deum quidem Japheth henigne, susceptu- 
rum, sed praecipuo tamen studio domum Sem 
refoturum. 


CAP. XIV. 
VEns. 15. « Adveniens autem eorum, qui evase- 
runt, quidam nuntiavit Abram transitori. » 
Transitor dicebatur, quia eos non nisi transactis 
fluminibus adire poterat. Syriaco sermone signi- 
ficat vox transitor idem ac Hebrxus, unde omne 
genus Abram hoc nomine vocatum est. 


CAP. XV. 
Vgns. 2, « Dicit 3utem Abram : Domine, quid 


B mihi dabis? Ego autem dimitor sine liberis, » 


Non sum scilicel cxteris natura przestantior, sed 
mihi sicut et ezetleris de vita exeundum est. Quid 
igitur mihi donis is opus, cum liberis caream, 
et heredem partium mearum non habeam? 


CAP. XVII. ΠῚ 


γεβϑ. 10. « Et hoc est pactum quod observabitis 
inter me et vos, et semen tuum post te in genera- 
tiones eoram : circumcidetur ex vobis Qmne ma- 
.scalinam. » 
inquirendum est eur nascente 4820 ciregmcisio 
detur, et non potius quando Ismael natus est, cum 
tamen inter Vetera Testamenia annumeranda erat. 


C Hoe innuebat, ni fallor, circumcisionem ad prseparan- 


dam gratiam valere, per seipsam antem non eam 
esse quis benediciionem omnino per(üeeret. Signi- 
fleabatur prseterea conversantibus ad prsecepta 
legis promissiones perüei non posse. Tantum enim 
aberant legis observatores a perducendis ad salutis 
partem gestibus, ut vel ipsi millies ad eorum ido- 
lolatriam delaberentur. Quod autem pueri acto 
dierum circumcidi jubeantur, deelaratur illa nullam 
virtutem doceri; nam tenella hac setas nullius do- 
etrinz hujusce generis capax. Nihil ergo prseter si- 
«gnum est, quo insigniti a celeris discernantur, 
quemadinodum regalibus insigsibus milites a civi- 
bus distinguuntur. Praputium autem ideo jubetur 
praecidi, ut nunquam meminisse desinant se di- 


D vina Providentia foveri, qua genus eorum ex 


utero sterili et annis effeto , praeter omne auxilium 
eduxit. Probet igitur hzc Isaac nativitas figuram 
resurrectionis bomigum ex mortuis. Ex eo autem 
quod servi variis de gentibus ori circumcidendi 
sunt, apparet vel gentes ad bona qus per promis- 
siouem in Christo acciendas esse. 


(iv ἀναστάσεως αἴνιγμα. Τὸ δὲ χαὶ τοὺς Ex διαφόρων ἐθνῶν οἰχέτας αὐτῷ προστάξαι περιτε- 
συμμεθέξειν καὶ τὰ ἔθνη τῶν ἀγαθῶν τῆς ἐπαγγελίας τῆς ἐν Χριστῷ προχατήγγειλε 


ΚΕΦΑΛ. ΙΘ΄. 
τισαν δὲ τὸν πατέρα αὐτῶν οἶνον ἐν τῇ 
ἢ." 


CAP. XIX. 


Vens. ὅδ. « Dederunt etiam et illa nocte patri 
suo bibere viuum. » 


( 
laxi óxel ἐννοεῖν * αὐτὸς γὰρ Ἰσραὴλ ὠνομάσθη. 


Lev 
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prater peccatum nihil mali nobis inesse sentit; 


quotiescunque igitur nobis utilia, aut nociva refert, 


alia quidem laudat, alia vero reprehendit, ut ad 
illa nos propellere, ab his autem avertere videatur. 
Quando autem talia narrat, quz, ut facinus Lot, in- 
souti animo admittuntur, a laudibus xque abstiuet 
et a vituperatione, ue carnales homines et volupta- 
tibus deditos excitet. 


CAP. XX. 


V£gns. 42. « Et vere soror mea est, filia patris 
mei, et non filia matris mex, οἱ duxi eam in 
uxoreni. ἢ 

Etenim vere soror mea est, (ilia patris mei est, 
non autem filia matris mez. 


CAP. XXII. 


Vrns. 15. « Et ecce aries hzrens cornibus in 
virgultio Sabec. » 

Sabec alii remissionem interpretantur; alii ar- 
duum, vocem banc ad arietem referentes. Forsan lioc 
non aliud, nisi nomen virgulti. 


CAP. XXIV. 


Vgns. 9. « Et dixit Abraham ad servum seniorem 
domus suz, qui preerat omnibus qua babebat: 
Pone manum iuam subter femur meum. » 


Quod fecit Abraliam bac de causa : non ignora- 
bet circunicisionem ipsi a Deo datam fuisse velut 
signum quo a cseleris hominibus distingueretur. 
Nihil igitur antiquius habebat, quam ut posteri, 
observata circumcisionis lege, ab externis recede- 
reut. Hoc ergo intendens secum reputavit, ni fallor, 
uxorem Isaac, si apud finitimos quareretur, utpote 
genti suse usque propiorem, vel omnino non, aut 
non nisi difficillime ab idololatria ad veram fidem 
deduci posse; sponsam sutem ex ipsius patria ac 
genere desumpta, facillime viri sui moribus con- 
sensuram. Preterea recordabatur sane gentes quae 
tunc temporis Palestinam incolebaut a Deo fuisse 
rejectas ; nec quum putabat, si de gente Deo in- 
fensa et hostili Isaac conjugem acciperet. Quam- 
obrem przcipit puero ut in circumcisione per Domi- 
num circumcisionis auctorem juret se verba *hac 
observaturum. Tradunt autem nonnulli puerum 


istum eumdem esse quem superius Abrabain memo- 


raverat dicens : Filius autem Masec, vernacule mec, 
iste hereditabit me**. Nam videtur eum illa de 
causa tanquam heredem selegisse, quia eum sibi 
devotissimum οἱ amicissimum per omnem vitam 
expertus fuerat. 


CAP. XXV. 


vERS 12. « lerrexitque. ui. consuleret Dowi- 
num. ὃ 


'** Gen. xv, 9. 


ἁμαρτίας οὐδὲν φαῦλον τῶν iv 
χρηστὰ μὲν ὁσάχις ἂν ἡμῖν ἣ ga; 
προστίθησι τοῖς μὲν ἔπαινον, τοῖς 
ἀπείργουσα, πρὸς δὲ τὰ παρορμι 
λέγῃ τῶν τοιούτων, οἷόν ἔστι τὸ 
πονηρᾶς γενόμενον διαθέσεως, ti 
οὐ μὴν οὐδὲ ἐπαινεῖ, τοὺς σαρχιχο 
ὑφορωμένη. 
ΚΈΦΑΛ. K'. 
« Καὶ γὰρ ἀληθῶς ἀδελφή μού 
ἀλλ᾽ οὐκ ix μητρός" ἐγενήθη δέ μι 


Καὶ γὰρ ἀληθῶς ἀδελφή uo» 


Β μού ἐστι, πλὴν o0 θυγάτηρ μητρό 


ΚΕΦΑΛ. ΚΒ' 

« Καὶ ἰδοὺ χριὸς εἷς κατεχόμενι 
ἐχ τῶν χεράτων. » 

Τὸ Σαδὲχ ἄφεσιν τινὲς ἔχδεδὼ 
θιογ" ὡς εἶναι αὐτὸ τὸ λεγόμενον 
Δύναται δὲ χαὶ τὸ φυτὸν οὕτω προ. 

ΚΕΦΑΛ. KA'. 

Koi εἶπεν 'A6paàg. τῷ παιδὶ αὐ 
τέρῳ τῆς οἰχίας αὑτοῦ, τῷ ἄρχο 
ὑπαρχόντων αὐτῷ " θὲς τὴν χεῖρά 
ρόν μον. » 

Τοῦτο πεποίηχεν ᾿Αόραὰμ διὰ τέ 
γΥἵἷδα τὴν περιτομὴν αὐτῷ δεδομένη 


C τὴν ἀπὸ τῶν λοιπῶν ἀνθρώπων δι. 


δαζεν οὖν ὅπως καὶ οἱ μετ᾽ αὐτὸν ἐξ 
τες ταύτην φυλάττοντες ἐφ᾽ ἔαν' 
Τοῦτο τοίνυν ἑσπουδαχὼς,, διελογέσ. 
ὡς εἰχὸς, ὅτι εἰ μὲν πρός τινα τῶν 
άψῃ τὸ χῆδο;, ἐγγύθεν ὄντος τῇ x 
δύσχολος ἣ xai ἀδύνατος ἧ ἀπὸ τῇ 
πρὸς τὴν εὐσέδειαν ἔσται μετάθεσι 
ἑαυτοῦ πατρίδος καὶ τοῦ οἰχείου γέν 
qoo, ῥᾳδίως αὕτη πρὸς τὰ ἤθη «o 
ῥυθμισθήσεται. Πρὸς δὲ τούτοις ἀν 
ἐξενηνεγμένης χατὰ τῶν οἰχούντων. 
στίνην ἀποφάσεως ἐἑπεμέμνητο" οὔχ 
τοῦ γένους τοῦ προσχεχρουκότος xi 
γυναῖχα λαμθάνειν τῷ Ἰσαάκ. Διὰ τ 
παιδὶ τῆς περιτομῆς ἐφαπτομένῳ,,: 
δεδωχότος ὀμνύειν περὶ ὧν φησι πρὶ 
δὲ αὐτὸν εἰρήχασί τινες εἶναι, οἱ 
"A6paàp. ἐν τοῖς ἔμπροσθεν ἔλεγεν" 
σὲκχ τῆς olxoyeroUc μου, οὗτος xJ 
Καὶ ἀπειχός γε οὐδὲν, βούλεσθαι o 
χρήσασθαι χληρονόμῳ, ὡς συναναστ 
σχεδὸν xal εὐνουστάτῳ παρὰ avt: 
νημένῳ. 
ΚΕΦΑΛ. ΚΈ,. 


« Ἐπορεύθη δὲ πυθέοθαι παρὰ K 
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n εἰς τόπον δηλονότι τινὰ, ἐν (prep map' A. — Adivit, αἱ videtur, locum quemdam, quo Deus 


᾿αίνεσθαι τὸν Θεὸν πολλάχις συνέδαινε. 
τὴν παρὰ τὸν Μελχισεδὲχ ἔφασαν πεπο- 
στι δὲ οὐχ ἀπίθανον" ἦν γὰρ αὐτὸν εἰκὸς 
εἶναι. 


ΚΕΦΑΛ. KZ" 


ἰχότει Ἡσαῦ Ἰαχὼδ περὶ τῆς εὐλογίας, 
v αὐτὸν Ἰσαὰκ ὁ πατὴρ αὐτοῦ. Εἶπε δὲ 
jj διανοίᾳ: Ἐγγισάτωσαν αἱ ἡμέραι τοῦ 
| πατρός; μου, ἵνα ἀποχτείνω Ἰαχὼδ τὸν 
E 

X0 χατὰ διάνοιαν τὸν φόνον τοῦ Ἰαχὼδ 
, πῶς ἔφησε τὸ, 'AznrréAn δὲ τῇ Ῥε- 
δήματα ταῦτα ; &nyX τοίνυν, ὅτι διὰ τὸ 
xt τῇ θείᾳ Γραφῇ τὰς τῆς ψυχῆς διαθέ- 
You; πολλάχις xal φωνὰς σχηματίζειν, 
γῦτο ἐποίησε. 


ΚΕΦΑΛ. KH'. 

οὗ κλίμαξ ἐστηριγμένη ἐν τῇ γῇ, ἧς ἡ 
χνεῖτο εἰς τὸν οὐρανόν" xaX οἱ ἄγγελοι τοῦ 
tvoy χαὶ χατέδαινον ἐπ᾽ αὐτῇ. Ὁ δὲ Κύ- 
jptxvo ἐπ᾿ αὐτῆς" xal εἶπεν, Ἐγώ εἶμι ὅ 
ἂμ, καὶ ὁ Θεὸς Ἰσαὰχ τοῦ πατρός σου. 
fj γῆ ἐφ᾽ ἧς σὺ καθεύδεις ἐπ᾽ αὐτῆς, σοὶ 
) καὶ τῷ σπέρματί σον. » 

) δὲ διὰ τούτων, xaX τὸν Ἰαχὼδ ἐξεδίδα- 
νον τὸ τοὺς ἀγγέλους ἐν τῷ xa0' ἡμᾶς 
. τῷ ὑπουρανίῳ φημὶ, ἀλλὰ χαὶ τὸ μόνον 
ἄνωθεν ἐφεστάναι τὸν Κύριον, ἀγγελιχαῖς 
τὰ χαθ᾽ ἡμᾶς διοιχούμενον, χαὶ μηδὲν 
᾿πῶν τῇδε ὡς ἔτυχε νομίζειν φέρεσθαι" μὴ 
διὰ τοῦτο μηδὲ αὐτὴν τὴν ἐχδημίαν ὀχνεῖν" 
Σεσθαί τι δυσχερὲς ἐν αὐτῇ. Καὶ γὰρ εἶναι 
θέντα νῦν αὐτῷ τοῦτον ἐχεῖνον τὸν πα- 
, χαὶ οὐχ ἕτερον, ὅς ἐπαγγέλλεται σαφῶς 
Y τοῖς ἐξ αὐτοῦ τῆς ἐφ᾽ ἧς νῦν χαθεύδει 
ιπάσχεσιν. 

ΚΕΦΑΛ. AA' 


δὲ ᾧχετο χεῖραι τὰ πρόδατα αὐτοῦ" ἔχλεψε 
τὰ εἴδωλα τοῦ πατρὸς αὐτῇ. » 

Ὡς ὅσον Ex τῶν εἰκότων ἀπὸ τῆς ἱστορίας 
λογίσασθαι, τῇ θεοσεδείᾳ μὲν προσεσχηκχέ- 
| τὴν Λείαν, xaX χατὰ τοῦτο τῷ Ἰαχὼδ 
ἰναι" 
'ayhÀ ἐμμεμενηχέναι. Καὶ γοῦν ὑφελομένη 
ιεται χατὰ τὸν τῆς ἀποδημίας χαιρὸν, οὐχ 
τρίψαι χαὶ ἀπολέσαι, χαθὼς ὑπελάμδανον 
Jy οὐδὲ συνέτριψεν ἐξ ἀρχῆς), ἀλλ᾽ ἐπὶ τῷ 
ς ἔχειν αὐτά. Δοχῶ δέ μοι χαὶ τὸν Θεὸν 
ἣν τε στείρωσιν λῦσαι τῇ Λείᾳ ταχέως, 
ἀνδρὶ συνταφῆναι χαρίσασθαι" χαθάπερ 
μετὰ τοῦ ᾿Αὄραὰμ, xai μετὰ τοῦ Ἰσαὰχ 
κᾳ φαίνεται δωρησάμενος. Ὧν οὐδέτερον 
ἀαραπλησίως ἔγνωμεν τῇ "Payfj. 

ΚΕΦΑΛ. ΛΒ΄. 


δὲ, ὅτι οὐ δύναται πρὸς αὐτόν" χαὶ ἧψατα 
€ τοῦ μηροῦ αὐτοῦ, καὶ Lyápxnoe τὸ πλά- 


τῇ περὶ τὰ εἴδωλα δὲ δόξῃ τοῦ πα- ὃ 


ipsis apparere solebat. Dicunt etiam plures eam ad 
Melchisedech accedisse. Nec hoc absurdum. Non 
est enim cur eum tunc jam defunctum dixeris. 


CAP, XXVII. 


Vgas. 41. « Oderat ergo Esau Jacob pro benedi-- 
ctione qua benedizerat ei pater. Dixitque in corde 
suo : Venient dies luctus patris mei, et occidanr 
Jacob fratrem meum. » 


Esau czxdem Jacobi in mente agitante, quo pacto 
dictum est illud : Nuntiata autem sunt. Tebeccee 
verba hec ? Dicam igitur, Scripture sacrz hoc- mori 
esse uL anims affectus verba et voces vocet ; quot 
et hic factum est. 


CAP. XX VIII 


Vgas. 129. « Viditque scalam stantem super ter- 
ram, et cacumen illius tangens ccelum, angelos 
quoque Dei ascendentes et descendentes per eam, 
[15] et Dominum innixum scale dicentem sibi : 
Ego sum Dominus Deus Abraham Deus Isaac et 
patris tui : ne timeas ; terram, in qua dormis, tibi 
dabo et semini tuo. 9 

Innuit his verbis, et Jacobum docet, non modo 
angelos eamdem frequentare regionem ac nos, eam 
scilicet quz sub ccelis est, sed etiam Deum rebus 
omnibus solum de colo praesse, et ministerio 28. 
gelicarum virtutum humana dirigere, ita ut nihil 
hic in terris casu et absque divino Numine fleri cre- 
damus. Non dubitet igitur Jacob velin exsilium 
abire; exsulem enim opprimet nulla necessitas; 
Nam qui hzc ipsi revelat, idem ille Deus patrum, 
et non alius, Qui etiam preterea manifestius decla- 
rat ipsum posterosque ejus terram occupaturos 51}-. 
per quam dormiebat. 


CAP. XXXI. 


VgRs. 19. « Eo teinpore ierat Laban ad tonden- 
das oves, et Rachel furata est idola patris sui. » 

In quantum ex historia conjicere licet, videlur 
Lia pietati diligentius inserviisse, atque hac de causa 
consensisse Jacobo : Rachel vero.patrie de idolis 
opinioni diutius adbzesisse. fdeo-enim, dum fugiebat, 
idola furata est, non ut ea frangeret ac dissiparet, 
quamvis hoc nonnulli sentiant: (nam nonnisi se- 
rius perfregit ea) , sed ut. ea secum retineret. Credo 
igitur ego hanc fuisse causam cur Deus citius Liz 
sterilitatem solverit, illamque concesserit una cum 
viro suo consepeliri : ita enim fuerat, largiente 
Deo, Sara cum Abraham, et Rebecca cum 1Isaae 
consepulta. De Rachel autem certum est illam nun-- 
quam fuisse tantis muneribus auctam. 


CAP. XXXIL 
Vas. 25. « Et. vidit quod eum superare non pos— 
set : el tetigit nervum femoris ejus, et statim emar«- 
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1:81 GENNADII PATRJARCHLE CP. 
cuit nerus femoris Jacob in pugna cum 60. » Α τὸς τοῦ μτροῦ "laxc»6 ἐν τῷ πὶ 


Formidine fracto Jacobo, immisit Deus hanc 
visionem ut. animam justi reficeret. lllud quidem, 
vidit quia non valet erga ipsum Jacobum, quasi dicat, 
intellexit adversarium ab ipso superari ; voluerat 
euim Deus tali ratione cum eo colluctari, atque 
euam iuferior videri. lllud, tetigit latitudinem femo- 
ris colluctautis, ut per hunc dolorem, vi fallor, me- 
moriam hujus visionis Jacob usque retineret. 


Vgnas. 26. « Dixitque ad eum : Diuitte me : jam 
eniin asceudit aurora. Respondit, Non dimittain te, 
nisi benedixeris mihi. » 

Et dixit ei : Dimitte me ; ascendit enim diluculum. 
Manifestum, quod his verbis Deus Jacobi menti 
revelavit, non alium esse qui apparebat, nisi Deum. 
Non erat autem fas Deum ab hominibus conspici. 
Unde, ni fallor, intelligeus hioc beatus Jacob : Non 
te dimittam, inquit, nisi me benedixzeris. Cui autem 
Deus : Non vocabitur ultra nomen iuum Jacob, sed 
Israel erit nomen tuum. Sicque nomen imponendo 
luce clarius declarat quis sit ipse. 


Vgnas. 27, 98. « Ait ergo : Quod nomen est tibi? 
Respondit : Jacob. At ille : Nequaquam, inquit, 
Jacob appellabitur nomen tuum, sed Israel : quo- 
niam, δ contra Deum fortis fuisti, quanto magis 
conira homines przevalebis? » 


Israel iuterpretatur videns Deum. (Quia invaluisti 
cum Deo, εἰ cum hominibus potens eris. Quibus 
revelat manifestius cur visio facta sit. Nou poterit 
enim homo euin superare, quei nee Deus vincere 
valuit. 

- Vkns. 98. « Interrogavit eum Jacob Dic mibi, et 
dixit : quo appellaris nomiue? Respondit : Cur quz- 
ris nomen meuni? Et benedixit ei iu codem loco. » 


Deinde volentem quoque nomen apparentis scire 
reprehendit, quasi plus a»quo rogaret ; ac demum ad 
wodestiora revocatum benignius benedicit. Qua- 
propter miratus rem patriarcha adjicit : Vidi enim 
Deum facie ad [aciem, et salva facia est anima mea. 
Profitetur se, cum Deum aperte intueri meruerit, 
tanto munere donatum, jam nihil mali relormidare. 


CAP. XXXIII. 


Vkas. 7. « Responderunt fratres ejus : Nunquid 
rex noster eris? aut subjicieinur ditioni tuae ? Ilzec 
ergo Causa somnioruni atque sermonum, invidiz et 
odii fomitem ministravit. » 


Haud immerito causas explicat cur Josepho fra- 
wes tantum inviderent. Prima quidem, peculiare pa- 
ris in eum &tudiutü : quod criminibus restiuguere 
436ressi sunt, sed frustra, quia Jacob jam senex, etl 


αὑτοῦ. » 

Ἐπιταθέντος tou qó6ou τῷ ἴα 
Θεὸς ἐποιήσατο τὴν ἐπιφάνειαν, « 
χαιον. Τὸ μὲν οὖν, Εἶδεν ὅτε. 
αὐτὸν τὸν Ιαχὼδ᾽, τουτέστιν, Ἷ 
συνῆχε τὸν προσπαλαΐοντα “ οὕτω 
πάλην προσενεχθέντος αὐτῷ τοῦ ! 
μᾶλλόν πως προσποιησαμένου. 1l 
μηροῦ αὐτοῦ τοῦ προσπαλαΐοντος 
τῆς ὀδύνης ἔμμονος ἡ μνήμη τῷ 
παραμένῃ. . 

« Καὶ εἶπεν αὐτῷ, ᾿Α πόστειλόν 
ὄρθρος. Ὁ δὲ εἶπεν, Οὐ μὴ σε ἀπὸ 
εὐλογήσῃς. ? 

Καὶ εἶπεν αὐτῷ" ᾿Απόστειιλόν 
ὄρθρος. Εὔδηλον, ὅτι διὰ τῶν sip 
τοῦ τῇ διανοίς τοιαύτην ὁ Θεὸς ἐν 
φανεὶς οὗτος εἴη ὁ Θεός. Οὐ θέμις 
ὁραθῆναι θεόν. “ὕθεν, οἶμαι, συνε 
χάριος Ἰαχὼδ, Οὗ μὴ σε dxoct 
μὴ μὲ εὐ.ογήσῃς. Ὃ δὲ Θεὸς πρὶ 
θήσεται τὸ ὄνομά σου ᾿Ιακχὼδ, d. 
τὸ ὄνομά cov. Καὶ διὰ τῆς τοῦ 
6311; ἐστὶν ὁ ἐπιφανεὶς αὐτῷ xac: 

ε Εἴπε 0, Τί τὸ ὄνομά σού ko 
Ἰαχώδ. Καὶ εἶπεν αὐτῷ, O0 33801 
σου Ἰαχὼδ. ἀλλ᾽ ἢ "Iopatà ἔσται 
ἐνίσχυσας μετὰ θεοῦ, καὶ uec ἀν 


Ἰσραὴλ ὁ ὁρῶν Θεὸν ἕρμηνεύε: 
cac μετὰ Θεοῦ, καὶ μεεὰ ἀνγθρώκ 
Ἐγνώρισεν αὐτῷ διὰ τούτων Gaz 
αἰτίαν. Οὐδεὶς γὰρ ἀνθρώπων σοῦ 
οὗ γε οὐδὲ ὁ θεὸς περιγέγονεν. 

« Ἡρώτησε δὲ Ἰαχὼδ, καὶ el 
μοι τὸ ὄνομα. Καὶ εἶπεν, Ἵνα τί τι 
ὄνομά μὸν 5; Καὶ εὐλόγτισεν ἀὐτὸν 

Εἴτα ζητήσαντι γνῶναι χαὶ τὸ 
νέντος, ἐπιτιμᾷ λοιπὸν, ὡς τοῦ δὲ 
Καὶ πρὸς μέτριον ἐπανάγων, εὖλο 
ζεται. Διὸ καὶ θαυμάζων ὁ κὰτρ 
Εἶδον γὰρ θεὸν πρόσωπον πρὸς 


D ἐσώθη μου ἡ ψυχή. Λέγει γὰρ, 


οὕτω θεὸν ἰδεῖν καταξιωθεὶς,, δ; 
τοσοῦτον πλησιάσας, βλάδην ὑπέυ 


ΚΕΦΑΛ. ΔΙ". 


« Εἶπαν ὃὲ αὑτῷ οἱ ἀδελφοὶ 
λεύων βασιλεύσῃς ἐφ᾽ ἡμᾶς, 9) x 
ἡμῶν; Καὶ προσέθεντο ἔτι pios 
ἐνυπνίων αὐτοῦ, χαὶ ἕνεχεν τῶν i 

'Avavxaiog τὰς αἱτέας τοῦ pts 
προεχτίθεται. Καὶ πρῶτον μὲν 
αὐτῶν τὸ περὶ αὑτὸ» φξέλτρου ἐξα 
λυθέντες ἀμελῦναι διαδολαῖς, o 


Ἀ Ὅ ἐστι θωυμας τὸν πρόσχεισαι iy ταῖς τοῦ Αλδου ἔχδόσ. 


IN GENESIN FRAGMENTA. 


1654 


(p γενομένου, xal πλέον ὑπεραγαπῶν- A majori eum charitate diligebst. Secunda et tertia 


δευτέραν δὲ xa τρίτην αἰτίαν λέγει τοῦ 
ἐνύπνια. 

& ἐνύπνιον ἕτερον, χαὶ διηγήσατο αὐτὸ 
ὑτοῦ, xal τοῖς ἀδελφοῖς αὐτοῦ * xal εἶπεν, 
ἰάσθην ἐνύπνιον ἕτερον * ὥσπερ ὁ ἥλιος, 
ἢ, χαὶ ἕνδεχα ἀστέρες προσεχύνουν με. » 
ἰράδοξον, εἰ τῆς μητρὸς αὐτοῦ τελευτη- 
᾿ πῷ ἡλίῳ xai τοῖς ἄστροις τοῖς ἕνδεκα 
λήνην ἔδοξεν αὐτὸν προσχυνοῦσαν ὁρᾷν. 
ἐν γὰρ οὐ διαπαντὸς ἐξισάζει πρὸς áxpl- 
τράγμασι τὰ ἐνύπνια " πολλὰς δὲ xal λίαν 
ὡς ἐπὶ τὸ πλεῖστον, παρέχεται τὰς ἐξαλ- 
ὡς ἐπὶ τοῦ παρόντος οὐ πάνυ τὸ γεγονὸς 
páXoyov, τῷ τε τὰς ἄλλας μητέρας τῶν 
τοῦ περιεῖναι, καὶ τῷ τὴν Ῥαχὴλ αὐτὴν, 
γείᾳ μὴ προσεχύνησὲέν αὐτὸν διὰ τὸ προ- 
, ἀλλὰ δυνάμει γε οὐδὲν ἧττον ἐν τῷ 
τὸ πεποίηχεν. 


ΚΈΕΦΑΛ. AH. 


τὸ δὲ ἡνέχα ἕτιχτε, καὶ τῇδε ἦν δίδυμα ἐν 
ἧς. Ἐγένετο δὲ ἐν τῷ τίχτειν αὐτὴν, ὁ 
νεγχε τὴν χεῖρα αὐτοῦ " λαδοῦσα δὲ ἡ 
T&v ἐπὶ τὴν χεῖρα αὐτοῦ «b χόχχινον, λέ- 
τος ἐξελεύσεται πρῶτος. Ὡς δὲ ἐπισυν- 
χεῖρα, xal εὐθὺς ἐξῆλθεν ὁ ἀδελφὸς ab- 
εἶπε, Τί διεχόπη διὰ σὲ φραγμός; Καὶ 
ὄνομα αὐτοῦ, Φαρές. Καὶ μετὰ τοῦτο 
ἀδελφὸς αὐτοῦ, ἐφ᾽ Óv ἦν ἐπὶ τῇ χειρὶ ab- 
Xxtvoy * xai ἐχάλεσε τὸ ὄνομα αὐτοῦ 


ὄντων τῶν τιχτομένων, τοῦ ἑνὸς τὴν χεῖρα 
ἰόντος, 1j μαῖα τῷ δαχτύλῳ χόχχινον πε- 
; ἂν μὴ περὶ τὴν λοιπὴν αὐτῶν θεραπείαν 
&, τὸν πρωτότοχον ἀγνοήσῃ, Ἐπειδὴ δὲ 
ἡνάγοντο; ἐχείνου τὴν χεῖρα, προεξῆλθεν ὁ 
θήσεσθαι ὕστερον, θαυμάσασα, φησὶν, ἡ 
Τί διεκόπη διὰ cà φραγμός!; ἔφησεν ἐπ’ 
ἐστιν, ὅτι Καθάπερ τι διατείχισμα τὴν τά- 
ἱμενος, ἐτέχθης παραδόξως πρότερος τοῦ 
Καὶ Φαρὲς αὐτὸν, ὡς ἀπὸ τοῦ συμδάντος 
72, Ζαρὰ τὸν ἕτερον προσηγόρευσεν. Ἐση- 
ἔντοι καὶ διὰ τούτων τὰ μέλλοντα. Καὶ ὁ 
τρεσδεῖα λαμδάνει πρὸ τοῦ Ζαρὰ τεχθεὶς, 
ety Ex τοῦ γένους αὐτοῦ τὸ χατὰ σάρχα 
ἡσοῦν τὸν ἐπὶ πάντων Θεὸν ἀναδείχνυσθαι. 
μὴν τὴν χατὰ τὸν Ἰούδαν πᾶσαν ἱστορίαν 
ὁ περὶ τοῦ "Iocho ὁ Μωσῆς παρενέδαλεν, 
X τὸ ὑπὸ τοὺς αὐτοὺς γενέσθαι χρόνους αὖ- 
) γε ἂν ἡμῖν xai ἄλλα γενόμενα πάμπολλα 
ἀλλὰ καὶ διὰ τὸ μάλιστα τῆς πάσης αὐτοῦ 

«αύτην εἶναι τὸ χυριώτατον, xal πρὸς 
ντα σχοπὸν ἀναγχαιοτάτην αὐτῷ ταύτης 
χθεσιν. Ἡ γὰρ χατὰ σάρχα τοῦ Χριστοῦ 
9 διὰ τὸν Φαρὲς ἐπὶ τὸν Ἰούδαν τὸν ix 
LÀ ἀναφέρεται. Ἐπειδὴ τοίνυν ἔμελλον 
ασχαίνοντες τῇ ἐν Χριστῷ τῶν ἐθνῶν σω- 
£Utly τῷ χηρύγματι, χαὶ διαδάλλειν τὸ 


Causa, eomnia. 


VEeRs. 8. « Aliud quoque vidit somnium, quod 
narrans fratribus, ait : Vidi per somnium, quasi 
solemn, et lunam, et stellas undecim adorare me. » 


Licet mater tunc jam defuncta fuerit, mom absur- 
dum ei cum sole et undecim stellis, lana quoque eum 
adorare visa est. Non enim per omnia respondent 
usque rebus somnia. Multis enim et gravissimis 
etiam rationibus, quam szpissime inter se dissen- 
tiunt. Hic tamen non tanta occurrit difficultas, cuam 
czelere fratrum matres adhuc superessent, οἱ ipsa 
Kachel, quamvis reipsa eum, utpote mortua, adorare 
non potuerit, virtute nihilominus boc in Jacob 
faceret. 


CAP. XXXVII. 


Vzgns. 27-50. « Instante autem partu, apparae- 
runt gemini in utero. Atque ipn ipsa effusione infsn- 
tium, unus protulit manum, in qua obstetrix ligavit 
coccinum, dicens : Iste egredietur prior. lllo vero 
retrahente manum, egressus est alier, dixitque mu- 
lier : Quare divisa est propter te maceria? Et ob 
banc causam vocavit nomen ejus Phares. Postea 
egressus est írater ejus, in cojus manu erat cocci- 
nuin : quem appellavit Zara. » 


Cum gemelli parerentur, οἱ unus manum prs- 
ferret, ligavit obstetriz soper digitos ejus coccinum, 
ne reliquis muneris sui coris disiracta primogeni- 
tom ignoraret. Quando autem , contrahente illo rur- 
sus manum, (rater exiit qui posterior egreesurus vi- 
debatur, rem mirata obstetrix dixit: Quid divisa 
est propter ie maceria ? Habuit hzc de illo quia, 
meltato ordine velut divisa maceria,: praster ορὶ- 
nionem posterior priori loco partus faerat. Phares 
vocavit eum ab eis quz facta fuersnt, οἱ alterum 
Zara uominavit. Innwebantur etiam his qux» yen- 
tura erant. Nam Phares primogenita obtinuit. 2nto 


p Zara partus, quia ex genere ejus processurus erat 


secundum carnem Christus Jesus, rerum omnium 
Deus. Hane autem de Juda narrationem inseruit 
Moyses bistoriz Josephi, non solum quia circa eadem 
tempora res illa evenerunt (alioquin referenda 
fuissent vel innumera alia) ; sed quia in tota Seri- 
ptura nibi] occurrit quod. majoris momenti sjt, et 
cum pracipuo 4805 pagis lige. arciius colm- 
reat. Nam genus Chris secupdum carnem re- 
ρει per Phares a Juda filio Israel. Quando 
igitur Judsei, salutem geptium indigne ferentes 
in Christo perficiendam , predicationem  re- 
jecturi, et Evangelium incusaturi erant, quasi 
non nisi homines ignobiles et viles δὲ immundos in: 
suos admitteret, merito copfulat propheta piae bi- 


Ὡι 


"b GENNADIJ PATRIARCH E C^. 


»toria geutem illam de nobilitate &ua tam superbam, A Εὐαγγέλιον, ὡς δυσγενεῖς xal 


qvamvis ex Chananza. matre ort fuerint. Ita quo- 
que docet geutes recte fuisse servatas. Mauifestum 
enim quod et. caeteri. patriarcharum Chananzas 
uxores duxerunt. Unde enim alioquin accepis- 
sent ? Moyses autem illud deJuda tantum mermo- 
ravit, quia gens bec reliquis multo przstantior, 
et ut omnibus innotesceret Dominum nostrum Je- 
sum Christum ex hac meretricis progenie carnet 
suat sumpturum esse. Non erat igitur cur gentiles 
propter ignobilitatem generis respueret, potius quain 
eos propter morum nobilitatem adimitteret. 


ὀλήτους ἀνθρώπονς ἁπλῶς sla 
πρφ' ἧς Τιὰ τῇτδε τῆς ἕστορ 
εὐγενείᾳ πεφυσημένους εἰχῆ, 6: 
ἐξ ἡμισείας τυγχάνοντας" τὰ 

εἰκότως δείχνυσι σεσωσμένα.Π 
χαὶ οἱ λοιποὶ τῶν πατριαρχῶν 3 
Πόθεν γὰρ ἔλαρον ἄλλοθεν : 'O 
τῇ μνήμῃ τῇ χατὰ τὸν Ἰούδαν 

τὴν φυλὴν ταύτην ἀπτασῶν γενέ 
χαὶ ὥστε τὸν Κύριον ἡμῶν "Inox 
tfc τῆς Ex πορνείας συστάσης τὲ 


γημένον φαίνεσθαι" χαὶ διχαίως μὴ διὰ τοῦτο τοὺς ἐθνιχοὺς. μᾶλλον ἀποστρεφόμενι 


τρόπων εὐγένειαν πῤοσιέμενον. 
CAP. XXXIX. 


VkBRs. 9. « Et erat Dominus cum Josepli ; et erat 
vir in cunctis prospere agens : habitavitque in 
domo domini sui. » 

Et fuit Dominus, ait, cum Joseph : et fuit vir, 
addit, feliciter perficiens quodcunque aggressus 
fuerit. 

CAP. XLII. 
Vkns. 241. « Avertitque se parumper ab eis, et 


flevit Joseph : et reversus locutus est ad eos. Et 
tulit Symeonem, et illum ipsis presentibus ligavit, » 


Ligavit prze ceteris Symeonem, vel quod hic ipsi 
iufensissimus fuerat, vel potius quia cum Ruben fra- 


tribus pr:estabat, ideoque vehementius moverentur C 


ad fovendum desiderati Benjaminis iter. 


CAP. XLVII. 


V&gns. 94. « Et ille : Jura ergo, inquit, mibi. Quo 
jurante, adoravit Israel Deum, conversus ad sum- 
mitatem virga ejus. » 

Jamjam moriturus Jacob, hortatur Joseph ut pa- 
tren. ín sepulero. majorum in terra Chauaan se- 
peliat. Quo juramento letus. senes, el certus exinde 
promissiones fore exzplendas, existimavit sibi Deo 
gratias agendum esse. Putans autem ren non de- 


cere, si lioc lecto stratus faceret, se erigere conatur, 


οἱ baculo manibus innixus eoque fultus adora- 
tionem suam perficit. Nam illud, adoravit super sum- 
milatem virge ejus, lioc significat. Perperam its- 
que quibusdam visum est illom super virgam ado- 
ravisse, tanquam super figuram crucis. Non scri- 
plum est enim : Adoravit summitatem virge ejus ; 
sed, Adoravit super summitatem virge ejus. Simili ra- 
tione se habet illud secundi (tertii) libri Regnorum: 
Et adoravit rez David super cubile **. Nam hic 
David lztitia quoque elatus quod ante mortem Sa- 
Jomonem vidisset super thronum sedentem, move- 
tur ad. vehementiores Deo gratias exhibendas ; at 
scuio debilitatus, adorationem suam capitis cultu 


:* Ill Reg. 1, 47. 


᾿Ἴσ. θάψῃ" ὑπερησθείς, vt infra de Davide. 


ΚΕΦΑΛ. ΑΘ. 
« Καὶ ἦν Κύριος μετὰ Ἰωτήφ᾽ 
τυγχάνων" χαὶ ἐγένετο ἐν τῷ εἴ 
τῷ Αἰγυπτίῳ. » 
"Hv δὲ Κύριος, φησὶ, μετὰ Ἧι 
φησὶν, ὧν ἐπετήδενεν εὐστοχῶν 


ΚΕΦΑΛ. MB. 

«€ ᾿Αποστραφεὶς δὲ ἀπ᾽ αὐτῶν, 
xai πάλιν προσῆλθε πρὸς αὐτοὺς 
Καὶ ἔλαδε τὸν Συμεὼν ἀπ’ αὐτῷ 
ἑναντίον αὐτῶν. » 

Ἔδησεν ἐξ ἁπάντων τὸν Συμεὼὰ 
κότα πλέον αὑτῷ, ἣ μᾶλλον ὡς τὰ 
«οὔ Ῥουδὶμ. τιμιώτερον, καὶ δὺυν 
ἀνάγχασμα γενέσθαι πρὸς τὴν 
Βενιαμὶν παράστασιν. ὁ 

ΚΈΦΑΛ. MZ. 

« Εἶπε δὲ αὐτῷ, "Ouosóv μοι. | 
xa προσεχύνησεν Ἱσραὶλ ἐπὶ τὸ 
αὐτοῦ. » 

Μέλλων τελευτᾷν ὁ "Taxi, παρ 
ἵνα ἐν τῷ τάφῳ τῶν πατέρων, i 
γεχρὸν.. .. 1 ἡσθεὶς; ὁ πρεσδύττ 
ρίαν περὶ τῶν ἐπαγγελιῶν ἐντεὶ 
χάριν θεῷ δεῖν χαθομολογῆσας:. M 
πεῖν αὐτῷ καταχεχλιμένῳ ταύτην 1 
ται μὲν ἑαυτὸν πρὸς ἐπανόρθωσιν 


Ὁ καὶ ἐπαναπαυσάμενος τῇ ἐν χερσὶ 


τὴν προσχύνησιν. Τὸ γὰρ, προσ 
ἄκρον τῆς ῥάδδου αὑτοῦ, «oU 
τινες ἀπλῶς ἐφαντάσθησαν, ὅτι « 
νήσας, ἐν αἰνίγματι τῷ σταυρῷ x, 
γὰρ οὕτω γέγραπται, ὅτι Προσ 
τῆς ῥάδδον αὐτοῦ, ἀλλὰ, Προσςε 
ἄχρον τῆς ῥάδδου αὑτοῦ. Ὅμοι 
τέρῳ τῶν Βασιλειῶν" Kal προσε 
ζεὺς Δαδὶδ ἐπὶ τῆς κοίτης abi 
γὰρ ὁ Δαδὶδ ὑπερησθεὶς, ἐφ᾽ οἷς 
«ἧς βασιλείσς ἐπιδάντα τὸν Zolopn. 
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μὲν τοῦ Θεοῦ χινεῖται θερμότερον, ἡττηθεὶς A super caput cubilis, aut super summum cubile per- 


ἦρᾳ, τῇ τῆς χεφαλῆς ἐπιχλίσει πληροῖ τὴν 
νησιν ἐπὶ χεφαλῆς τῆς κλίνης, ἣ ἐπὶ τὸ ἄχρον 
νης. - 
ΚΕΦΑΛ, M8'. 

γυδὶμ πρωτότοχός μου, σὺ ἰσχύς μον, ἀρχὴ 
pov, σχληρὸς φέρεσθαι, xal σχληρὸς αὖ- 
, 

δὶμ πρωτότοχός μου, xal ἀρχὴ t6xwwv 
υτέστιν ὁ πρῶτος ἐξ ἐμοῦ γεννηθεὶς, καὶ ἐν 
τῳ τεχθέντι τὸ ἰσχυρὸν χαὶ τὸ ἀχατάλυτον 
;jj διαδοχῇ πρὸς τὸ φθαρτὸν xal ἀσθενὲς τῆς 
ἀνταγωνισάμενος " Σχιληρὸς ψέρεσθαι, καὶ 
'c αὐθάδης. 

ἰὑόρισας, ὡς ὕδωρ μὴ ἐχζέσῃς. » 

ρισας ἀχκαθέχτως, ἀντὶ τοῦ ἀλογίστως, xol 
(gov τοῦ δέοντος πρὸς πρᾶξιν παράνομον ὁρ- 
ἐξήμαρτες. Βούλεται δὲ εἰπεῖν τὴν γενομένην 
€ χοίτην πρὸς Βάλλαν. Τοῦ μέντοι μέλλοντος 
, συνετώτατα λίαν αὐτοῦ προτάττει τὸ, ὡς 
d ὀχζσῃς" πρὸ τῆς κατηγορίας καὶ τῶν 
' ἑξαρπάζων ὥσπερ αὐτὸν τῆς ὀφειλούσης, 
i τῷ τοῦ πλημμεληθέντος τολμήματι, δι- 
παχθῆναι χολάσεως. Διὰ γὰρ αὐτὸ τοῦτο xal 
ἣν τοῦ περὶ αὐτὸν λόγου τοιαύτην ἐποιήσατο 
ἰυαστιχὴν ἑχανῶς πρὸς τὸ τῆς παραιτήσεως 
, Τὸ οὖν, ὡς ὕδωρ μὴ ἐχζέσῃς, τοῦτό φη- 
Μὴ γένοιτό σοι διὰ τὸ cup6áv σοι περὶ τὴν 
ρός σου χοίτην ἐχ προπετείας πλημμέλημα, 


fecit. 


CAP. XLIX. 


VERS. 9. « Rub»n primogenitus meus, tu forti- 
tudo mea, et principium doloris mei : prior in do- 
nis, major in imperio. » 

Ruben primogenitus meus, et principium filiorum 
meorum, hoc est, quem primum genui, in quo primo 
presidium mihi et genus cerlum inveni, progeniei 
adversus corruptibilis et debilis naturz fallaciam 
confisus ; Durus ad ferendum, et durus pervicaz. 


VEgns. 4. « Effusus es, sicut aqua non crescas. » 

Fecistl contumeliam, hoc est vesano et nimio im- 
petu ad rem malam prseceps peccasti. Significare 
autem vult impium ejus cum Balla concubitum. At 
priusquam rem explicet, quam solertissiime profert 
illud sicut aqua non crescas ; eum non ante incusat 
et incriminatur, quam merita debitaque pcena prope 
solverit, in quantum boc delicti facinus admittebat. 
Ea enim de eausa hisce verbis orationem suam de 
ipso exorditer, quibus veniam aptissime exoptat. 
Illud igitur, sicut aqua mon crescas, quasi dicat : 
Licet patris cubile temere violaveris, non bene- 
dictione defrauderis cirea generis perennitatem 
facta. Ne poenas a te Deus bas exigat, vim pariendi 
tollendo, ardorem refrigerando et exstinguendo 


i ἐπίδοσιν τοῦ γένους εὐλογίας ἀποπεσεῖν. (: quo pueros proereares, instar aquse procul ab igne 


(ng ὑπὲρ τούτου δίχην, τὸ μὴ γενέσθαι πα- 
οψυγέντος τοῦ τῆς φύσεως ἐν σοὶ χαὶ ἀπο- 
το; πρὸς παιδοποιίαν θερμοῦ, παραπλησίως 
ὠρισθέντι πυρός. Ὥστε δηλονότι νῦν ἐν εὖὑ- 
ἴδει προλέγει τῆς φυλῆς τὴν ἐσομένην ἐπέ- 
Αξιόν γε μὴν ἔχρινεν εἶναι συγγνώμης αὐτὸν, 


βεηιοίξ. Qua deprecatione futuran gentis fortunam 
profecto praenuntiat. Judiceat eum ideo dignum 
esse qui veniam consequeretur, οἱ progenie multa 
donaretur, quia alie ipsi inerant virtutes, praeser- 
tim vero quia fratribus de necando Joseph non. 
consentiendo Ruben eum serva verat. 


μὴ τῆς φυλαρχίας ἀποπεσεῖν, διὰ τὸ ἄλλην τε αὐτῷ συνειδέναι τινὰ τυχὸν ἀρετὴν, xal μάλιστα 
ιἢ σύμψηφον γινόμενον τοῖς ἀδελφοῖς, ἐξαρπάσαι θανάτου τὸν Ἰωσήφ. 


la, σὲ αἰνέσαισαν οἱ ἀδελφοί σου" αἱ χεῖρές 
νώτου τῶν ἐχθρῶν σον * προσχυνήσουσί σοι 
πατρός σου." 
στι χαὶ συγγενῶν χαὶ ἀλλοφύλων χατάρξεις, 
Ἰσῃ παρὰ πᾶσιν ἐπαινετός. 
μνος λέοντος Ἰούδα" &x βλαστοῦ, υἱέ μου, ἀν- 
ναπεσὼν, ἐχοιμήθης ὡς λέων, xal ὡς σχύ- 
(e ἐγερεῖ αὐτόν; » 
v, éx βλαστοῦ, υἱέ μου, ávé8nc, ἀντὶ τοῦ, 
», χαθάπερ ἔχ τινος ἀγαθῆς ῥίζης, ἐμοῦ, πρέ- 
Ἰαλὴς ἐχδεθλαστηχώς" τὸ δὲ, ὡς Aéur, xal 
troc, tx παραλλήλου, δηλοῖ τὸ αὐτό" ὡς τὸ, 
^ ἄνθρωπος, ὅτι μιμγήσχῃ αὑτοῦ, ἣ υἱὸς 
ου, ὅτι ἐπισχέπτῃ αὐτόν; Τὸ 65, ἀναπε- 
κοιμήθη" τίς ἐγερεῖ αὐτόν; τὴν ἐπὶ vf 
οὔ λέγει βεθαίωσιν. "Ἔστι γὰρ παραπλήσιον 
' χοιμηθῆτδ ἀγὰ μέσον τῶν χιιήρων. Καὶ 
ἰλάχις τῶν λοιπῶν φυλῶν πολεμουμένων τε 
γομένοων, ὡς ἐπὶ τὸ πλεῖστον αὐτὴ μηδὲν ὑπὸ 


l. vin, 4. ! Psal. rxvir, 14. 


Vgns. 8. « Juda, te laudent fratres (ui : manus 
tus super dorsum inimicorum tuorum : adorabunt 
te filii patris tui. » 

Hoc est, cognatis et alienigenis dominaberis, om- 
nes te laudibus efferent. 

VEns. 9. « Catulus leonis Juda : ex germine, fili 
mi, ascendisti. Reeumbens dormisti ut leo , et quasi 
catulus leonis : quis suscitabit eum? » 

Hlud quidem, ez germine, fili mi, ascendisti, quasi 
dicat : Ortus es ex me, velut ex radice optima stipes 
florida germinat, At illud, ut leo, et quasi catulus 
leonis, aliis. verbis eamdem sententiam ezprinit, 
haud secus ac in illo : Quid est homo, quod memor 
es ejus, aul filius hominis quoniam visitas eum :*? 
lllud autem recumbens dormisti, quis suscitabit eum ? 
indicat quam firmiter terram suau Judas occupa- 
turus erat. Consentit enim cum eo : Si dormiatis 
inter medios cleros '! , Ac certe vel szpissime cz- 
teris gentibus eum aggredientibus et impugnanti- 


εν 
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toria gentem illam de nobilitate sua tam superbam, A Εὐαγγέλιον, ὡς δυσγενεῖς χαὶ ἀκαθάρτους 


quamvis ex Chananza. matre orti fuerint. Ita quo- 
que docet gentes recte fuisse eervatas. Manifestum 
enim quod et ceteri. patriarcharum  Chananazas 
uxores duxerupt. Unde enim alioquin accepis- 
sent ? Moyses autem illud de Juda tantum memo- 
ravit, quia gens hac reliquis uulto przstantior, 
et ut omuibus innotesceret Dominum nostrum Je- 
pum Christum ex hac. meretricis progenie carnem 
suam sunpturum esse. Non erat igitur cur gentiles 
propter iguobilitatem generis respucret, potius quain 
eos propter morum nobilitatem admitteret. 


6)$10ug ἀνθρώπονς ἁπλῶς εἰσδεχώμενον, 
πρφ' ἧς Τιὰ τῆτδε τῆς ἱστορίας ἐχεΐνου 
εὐγενείᾳ πεφυσημένους εἰχῆ, διελέγχε:, X: 
ἐξ ἡμισείας τυγχάνοντας" τὰ δὲ ἔθνη, : 
εἰχότως δείχνυσι σεσωσμένα. Πρόδηλον ii 
χαὶ οἱ λοιποὶ τῶν πατριαρχῶν Xavavaía; 1 
Πόθεν γὰρ ἔλαβον ἄλλοθεν ; Ὃ μέντοι Mo 
τῇ μνήμῃ τῇ xarà τὸν Ἰούδαν ἐρκχέπθη, ὁ 
τὴν φυλὴν ταύτην ἀπασῶν γενέσθαι προτι 
χαὶ ὥστε τὸν Κύριον ἡμῶν Ἰησοῦν Χριστὸν 
τῆς τῆς Ex πορνείας συστάδσης τὸ χατὰ cáp» 


νημένον φαίνεσθαι" χαὶ διχαίως μὴ διὰ τοῦτο τοὺς ἐθνιχοὺς μᾶλλον ἀποστρεφόμενον, Tj διὰ. 


τρότων εὐγένειαν πρῤοσιέμενον. 
CAP. XXXIX. 


VkBs. 2. « Et erat Dominus cuum Josepli ; et erat 
vir in cunctis prospere agens : habitavitque in 
domno domini sui. » 

Et fuit Dominus, ait, cum Joseph : et fuit vir, 
addit, feliciter períiciens quodcuuque aggressus 
fuerit. 

CAP. XLII. 


Vkns. 24. « Avertitque se parumper ab eis, et 
flevit Joseph : et. reversus locutus est ad eos. Et 
tulit Symeonem, et illum ipsis praesentibus ligavit, » 


Ligavit prx czteris Symeonem, vel quod hic ipsi 
iufensissimus fucrat, vel potius quia eum Ruben fra- 


tribus prestabat, ideoque vehementius moverentur C 


ad fovendum desiderati Benjawinis iter. 


CAP. XLVII. 


Vgns. δὶ. « Et ille : Jura ergo, inquit, mibi, Quo 
jurante, adoravit lsrael Deum, conversus ad suim- 
mitatem virgze ejus. » 

Jamjam moriturus. Jacob, hortatur Joseph ut pa- 
trem. in sepulero uajorum in terra Chauaau se- 
peliat, Quo juramento letus senes, et certus exinde 
promissiones fore explendas, existimavit sibi Deo 
gratias agenduui esse. Pulans autem rem nou de- 
cer£, 8i lioc lecto stratus faceret, se erigere coua" 
et baculo manibus innixus eoque fultus a' 
tionem suam perficit. Nam illud, adoravit super 
milatem virg ejus, hoc significat. Perperan 
que quibusdam visum est illum super virgan 
ravisse, tanquam super figuram crucis. Non 
ptum est enim : Adoravit summitatem virgae 
sed, Adoravit super summitatem sirge ejus. Sin 
tione se babet illud secundi (tertii) libri Regm 
Kt adorawit rex David super cubile 15. Nai 
David Izetitia quoque elatus quod ante morte! 
Jornonem vidisset super thronum sedentem, 
tur ad vehementiores Deo gratias exhibend: 
senio debilitatus, adorationem suam capitis 


^ [Hl Reg. 1, 47. 


! "Ig. θάψῃ" ὑπερησθείς, ut infra de Davii 


KE9AA. A8. 


« Καὶ ἦν Κύριος μετὰ Ἰωσήφ" καὶ ἣν & 
τυγχάνων" χαὶ ἐγένετο ἐν τῷ cExqp παρὰ 1 
τῷ Αἰγυπτίῳ. » 

"Hv δὲ Κύριος, φησὶ, μετὰ Ἰωσήφ’ xai 
φησὶν, ὧν ἐπετήδευεν εὐστοχῶν 


ΚΕΦΑΛ. MB. 

« ᾿Αποστραφεὶς δὲ ἀπ᾿ αὐτῶν, ἔχλαυσεν 
xai πάλιν προσῆλθε πρὸς αὐτοὺς, xa εἶπε 
Καὶ ἔλαδε τὸν Συμεὼν ἀπ’ αὑτῶν, καὶ ἔδης 
ἐναντίον αὐτῶν. » 

Ἔδησεν ἐξ ἁπάντων τὸν Συμεὼν, fj ὡς πε 
κότα πλέον αὐτῷ, 1] μᾶλλον ὡς τῶν ἄλλων 5 
τοῦ Ῥουδὶμ τιμιώτερον, xat δυνάμενον ai 
ἀανάγχασμα γενέσθαι πρὸς τὴν τοῦ Cw 
Βενιαμὶν παράστασιν. 

ΚΕΦΑΛ. MZ. 

« Εἶπε δὲ αὑτῷ, "Ouosóv μοι. Καὶ ὥμοσε 
χαὶ προσεκύνησεν Ἰσραΐλ ἐπὶ τὸ ἄχρον πῆρ 
αὑτοῦ, P : δ 

Μέλλων τελευτᾷ 
ἵνα ἐν τῷ τάφῳ ἡ 
γεχρὸν.. ..} 
ρίαν περὶ 
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v μὲν τοῦ Θεοῦ χινεῖται θερμότερον, ἡττηθεὶς A super caput cubilis, aut super summuni cubile per- 


γήρᾳ, τῇ τῆς xcqaAm; ἐπιχλίσει πληροῖ τὴν 
ύνησιν ἐπὶ χεφαλῆς τῆς χλίνης, ἣ ἐπὶ τὸ ἄχρον 
λένης. 
ΚΈΕΦΑΛ. M8'. 

λουδὶμ πρωτότοχός μου, σὺ ἰσχύς μου, ἀρχὴ 
ν μου, σχληρὸς φέρεσθαι, xal σχληρὸς αὖ- 

» 
v6la πρωτότοκός μου, xal ἀρχὴ téxvurv 
Ουτέστιν ὁ πρῶτος ἐξ ἐμοῦ γεννηθεὶς, xai ἐν 
uto) τεχθέντι τὸ ἰσχυρὸν xal τὸ ἀχατάλυτον 
4f διαδοχῇ πρὸς τὸ φθαρτὸν xal ἀσθενὲς τῆς 
ς ἀνταγωνισάμενος " ZxAnpóc φέρεσθαι, καὶ 
)óc αὐθάδης. 
'ξξύόρισας, ὡς ὕδωρ μὴ ἐχζέσῃς. » 
ἡόρισας ἀχαθέχτως, ἀντὶ τοῦ ἀλογίστως, xal 
:6gov τοῦ δέοντος πρὸς πρᾶξιν παράνομον óp- 
, ἐξήμαρτες. Βούλεται δὲ εἰπεῖν τὴν γενομένην 
uq χοίτην πρὸς Βάλλαν. Τοῦ μέντοι μέλλοντος 
ν, συνετώτατα λίαν αὐτοῦ προτάττει τὸ, ὡς 
μὴ ἐχζέσῃς" πρὰ τῆς χατηγορίας χαὶ τῶν 
v ἑἐξαρπάζων ὥσπερ αὐτὸν τῆς ὀφειλούσης, 
πὶ τῷ τοῦ πλημμεληθέντος τολμήματι, δι- 
ἐπαχθῆναι χολάσεως. Διὰ γὰρ αὑτὸ τοῦτο xal 
χὴν τοῦ περὶ αὐτὸν λόγου τοιαύτην ἐποιήσατο 
εναστιχὴν ἐχανῶς πρὸς τὸ τῆς παραιτήσεως 
ν. Τὸ οὖν, ὡς ὕδωρ μὴ ἐχζέσῃς, τοῦτό φη- 
t Μὴ γένοιτό σοι διὰ τὸ cup 6áv σοι περὶ τὴν 
τρός σου χοίτην ἐχ προπετείας πλημμέλημα, 


fecit. 


CAP. XLIX. 


VrRS. 9. « Rub^n primogenitus meus, tu forti- 
tudo mea, et principium doloris mei : prior in do- 
nis, major in imperio. » 

Ruben primogenitus meus, et principium filiorum 
meorum, hoc est, quem primum genui, in quo primo 
presidium mihi et genus certum inveni, progeniei 
adversus corruptibilis et debilis naturz fallaciam 
confisus ; Durus ad ferendum, et durus pervicaz. 


VEgns. 4. « Effusus es, sicut aqua non crescas. » 

Fecistl contumeliam, hoc est vesano et nimio im- 
petu ad rem malam praeceps peccasti. Siguificare 
autem vult impium ejus cum Balla eoncubitum. ΑἹ 
priusquam rem explicet, quam solertissiime profert 
illud sícut aqua non crescas ; eum non ante incusat 
et incriminatur, quam merita debitaque poena prope 
solverit, in quantum hoc delicti facinus admittebat. 
Ea enim de eausa hisce verbis orationem suam de 
ipso exorditur, quibus veniam aptissime exoptat. 
Illud igitur, sicut aqua mon crescas, quasi dicat : 
Licet patris cubile temere violaveris, non bene- 
dictione defrauderis circa generis perennitatem 
facta. Ne poenas a te Deus has exigat, vim pariendi 
tollendo, ardorem refrigerando et exstinguendo 


Oe ἐπίδοσιν τοῦ γένους εὐλογίας ἀποπεσεῖν. (? quo pueros proereares, instar aquse procul ab igne 


olng ὑπὲρ τούτου δίχην, τὸ μὴ γενέσθαι πα- 
ποψυγέντος τοῦ τῆς φύσεως ἐν σοὶ χαὶ ἀπο- 
ντος πρὸς παιδοποιίαν θερμοῦ, παραπλησίως 
ἰωρισῆέντι πυρός. "Ὥστε δηλονύτι νῦν ἐν εὖ- 
εἴδει προλέγει τῆς φυλῆς τὴν ἐσομένην ἐπί- 
hes γε μὴν ἔκρινεν elvat συγγνώμης αὐτὸν, 


















αἰνέσαισαν οἱ ἀδελφοί σου" αἱ χεῖρές 
uy ἐχθρῶν σου " προσκυνήσουσί σοι 
JU, E] 

νῶν xal ἀλλοφύλων χατάρξεις, 

ἐᾶσιν ἐπαινετός. 


τοιμηῦης ὡς λέων, xal ὡς σχύ- 
Àv; , 
οὖ, υἱέ μου, ἀνέθης, ἀντὶ τοῦ, 
uoc ἀγάαῦης ῥίζης, ἐμοῦ, πρέ- 
τηκὼς" τὸ 55, ὥς ἴόων, καὶ 
οὔ, E τὸ αὐτό" ὡς τὸ, 
yn κῇ αὑτοῦ, ἣ υἱὸς 
»: Τῇ 8, ἄναπε- 
ἣν ἐπὶ τῆς 
"ἱπλήσιον 
ων. Καὶ 
μένων τε 
μηδὲν ὑπὸ 


Ἰούδα" Ex. βλαστοῦ, υἱέ μου, ἀν- D 


semotz. Qua deprecatione futuram gentis fortunam 
profeeto pranuntiat. Judicat eum ideo dignum 
esse qui veniam consequeretur, et progenie multa 
donaretur, quia alie ipsi inerant virtutes, preeser- 
tim vero quia fratribus de necando Joseph non. 
consentiendo Ruben eum serva verat. 


ἡ ph τῆς φυλαρχίας ἀποπεσεῖν, διὰ τὸ ἄλλην τε αὐτῷ συνειδέναι τινὰ τυχὸν ἀρετὴν, xal μάλιστα 
T 19ov γινόμενον τοῖς ἀδελφοῖς, ἐξαρπάσαι θανάτου τὸν Ἰωσήφ. 


εκ. 8. « Juda, te laudent fratres (ui : manus 
tux super dorsum inimicorum tuorum : adorabunt 
te filii patris tui. » 

Hoc est, cognatis et alienigenis dominaberis, om- 
nes te laudibus efferent. 

VEns. 9. « Catulus leonis Juda : ex germine, fili 
mi, ascendisti. Reeumbens dormisti utleo , et quasi 
catulus leonis : quis suscitabit eum? » 

lllud quidem, ex germine, fili mi, ascendisti, quasi 
dicat : Ortus es ex me, velut ex radice optima stipes 
florida germinat. At illud, wt leo, et quasi catulus 
leonis, aliis verbis eamdem sententiam exprimit, 
haud secus ac in illo : Quid est homo, quod memor 
es ejus, aul filius hominis quoniam visitas eum 19 ἢ 
Illud autem recumbens dormisti, quis suscitabit eum? 
indicat quam firmiter terram suam Judas occupa- 
turus erat, Consentit enim cum eo : Si dormiatis 
inter medios cleros !! , Àc certe vel szpissime -- 
teris gentibus eum aggredientibus et impugnanti- 
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bus, plerumque ab hostibus omnino illesus reman- A τῶν πολεμίων ἀδικου μένη διέμεινε. 


sit, Dicit ergo : Ut leo, omnibus formidan/lus eris. 
| Vghs. 10. « Non deficiet princeps ex Juda, et dux de 
femoribus ejus, donec veniant quie reposita suut ei. » 
Senserunt quidam — promissiones islas non 
fuisse expletas, quod Juda ipsa tribus, a Babylo- 
niis quoque in captivitarem dedtücla regnum ami- 
serit. Non. attendunt autem quod vel diebus illis 
Juda nihilominus cxteris tribubus pra:fuit, οἱ Je- 
rusalem reduces per Zorobabel direxit, et postea 
omnem populum adversus Macedonum impeuis pro- 
texit, donec post adventum Salvatoris, civitate a 
Romanis capta, omues tandem e patria ejecti 
euut, 


Vzns. 11. « Ligans ad vineau pullum suum, et ad P 


vitem, o fili mi, asinam suam. » 

Dicendo propheta illud, donec veniat quod. repo- 
sithm est, sermonem a tribu ad personam Christi 
deducit, ac deinde de ipso reliqua babet quas se- 
«quuntur. Possunt quidem cramiori ratione de cuneta 
tribu Juda iutelligi, cum bxc partem sortita sit 
vitibus abundautem ; reipsa autem ad Salvatorem 
nostrum Christum spectant illa : Et ipse. est exspe- 
ctatio gentium. In ipso euim faeta est. communis et 
universalis hominum salus. 

Bermonem bic insütuit de ils qus in sacris 
Evangeliis memoria tradita suut. Dominus euim 
noster Jesus Cliristus, demounswaturus se crucis 
supplicium sponte subire, sub festum Pascbatis, ut 
prophetiam de se promulgatam impleret, qux di- 
cit : Ne timeas, filia Sion, ecce Rex inus venit ad te 
justus εἰ selvans, ipse mansuetus et insidens jumento 
ei pullo filio jumenti 15, festinavit intrare Hieroso- 
lymam, idcoque jussit quosdam discipulorum pro- 
filcisci in castellum quod e facie erat, ibique inven- 
tuu asinum alligatum cuum pullo ^uo solvere et ad 
se adducere '*. Cui insidens, urbem ingreditur ut 
czetori, ne singulari et spleudido ingressu eam ca- 
ptare videretur, ostendens potius sic rem vere sese 
liabere, ac manifesto Dei potentiam esse qum Llzc 
Omnia ad exitum perduzerit. 


« Lavabit in vino stolam suam. » 


Φοδερὸς, ὡς λέων, γενήσῃ tol; ἄπασι 
« Οὐχ ἐχλείψει ἄρχων ἐξ ἹἸούδα, xa 
τῶν μηρῶν αὐτοῦ, ἕως ἂν ἔλθῃ ᾧ ἀπι 
Ὠήθησάν τινες τὰς προῤῥήσεις τὰ 
φέναι τὴν ἔχδασιν, ἄπο τοῦ χαὶ τὴν 
γενομένην ὑπὸ Βαδυλωνίοις αἐχμάλα 
λείαν ἀποδαλεῖν" οὗ προσχόντες, ὅτι 
ἡμέρας ἐχείνας οὐδὲν ἧττον d) φυλὴ a 
χαθηγεῖτο φυλῶν, ἐπανιοῦσά te πρὸι 
μα, τῆς ἐπανόδου διὰ τοῦ Ζοροδάδελ: 
μετὰ ταῦτα πρὸς τὰς Μακ:δονιχὰς i 
μένη παντὸς τοῦ λαοῦ, ἄχρις οὗ μετ: 
τῆρος ἐπιδημίαν ὑπὸ Ῥωμαίων alyn 
vot, τῖς γῆς εἰς τὸ παντελὲς ἐχπεπτώ 
« Δεσμεύων πρὸς ἄμπελον τὸν Tus 
τῇ ἕλιχι τὸν πῶλον τῆς ὄνου αὐτοῦ. » 
Εἰπών ys μὴν ὁ προφήτης, Soc ἂν E 
ται, καὶ μεταστὰς ἅπαξ ἀπὸ τῆς φυλῖ 
ωπὸν τοῦ Χριστοῦ, πάντα λοιπὸν πε 
τὰ καθεξῆς " δυναμένων μὲν καὶ αὐτῶ 
pov εἰς τὸ χοινὸν ἐχλαμδάνεσθαι, dx 
Ἰούδα χαταχληρωθέντος μερίδα" τὸ ὃ 
τοῦ Σωτῆρος ἡμῶν εἰληφότων Χριδι 
προσδοχίω ἐθνῶν. Ἕν αὑτῷ γὰρ ἢ : 
ολιχὴ γέγονε τῶν ἀνθρώπων σωτηρία. 
T5 iv τοῖς ἁγίοις Εὐαγγελί. ἐς ἀναγι 
*a90& φησιν. Ὁ γὰρ Κύριος ἡμῶν "Ir 
δεῖξαι θελήσας, ὅτε τοῦ σταυροῦ τὸ πὸ 
δέχεται, χατὰ τὴν ἑορτὴν τοῦ Πάσχι 
ἐφ᾽ ἑαυτῷ προφητείαν, τὴν, Μὴ ox 
Σιὼν, ἰδοὺ ὁ βασιϊεύς cov ἔρχετα 
καὶ σώζων, αὐτὸς πρᾶος καὶ ἀπιδεδν 
ζύγιον καὶ πῶϊζον υἱὸν ὑποζυγίου 
ἐλθεῖν εἰς Ἱεροσόλυμα, χελεύεε δέ τισι 
ἀκελθεῖν εἰς τὴν χατέναντι χώμην, x: 
ὄνον εὑρόντας, καὶ τὸν πῶλον αὐτῆς X 
γεῖν πρὸς αὑτόν. Καθεσθεὶς ὃξ ἐπ᾽ abc 
εἰς τὴν πόλιν, ὡς εἷς τῶν πολλῶν - ἵνα 
δόξῳ xal λαμπρῷ τῆς εἰσόδου δόξῃ πρ 
τὴν ἐφελχύσασθαι“ τὸ δὲ ἀλτθεῖας. 
πρᾶγμα, καὶ τὸ θείαν ἄντιχρυς etva: 2 
τοῦτο αὐτοὺς χαταστήσασαν. 
« Πλυνεῖ ἐν οἴνῳ τὴν στολὴν αὑτοῦ. 1 


Disciplin:e causa faciet boc, eo ipso candidior ἢ Τῆς διδασχαλίας ἐχάλεσεν. Ἐξεργάσε: 


factus, quod exteros inquinat. Non enim natura vini 
wiundare vestes, sed inquiuare ; proprium mortis est 
eos perdere qui moriuntur, non autem illostriores 
eflicere. Auamen bac in. Christo perfecta sunt, qui 
post triduanam | mortem, immortales. carueim per 
resurrectionem obtinuit. Nec immerito confertur 
P388iO cum vino. Vocavit etiam illud sanyuiuein 

"va, a longe imnwens mysticum vini usum quo 
nunc frui:uur. 


" Zuchar. ix, 9. !* Marc. τι, 9 sejq. 


)] Ἑλλειπές, CU. 


ἄλλους μολύνοντι, τούτῳ λαμπρότερος a. 
μενος. Οὔτε γὰρ οἴνῳ χαθαΐρειν ξξεάτιο 
μολύνειν" xal θανάτου τὸ διαφθεΐξοειν 
αχοντας ἴδιον, οὐχ ἐπιδοξοτέρηυς ποιεὶ 
ἐπὶ τοῦτοκ γεγένηται, μετὰ τὸν τριΐ 
αὐτοῦ, ἀθάνατον διὰ τῆς ἀναστάσεως τὶ 
μιταμένου. Καλῶς δὲ οἴνῳ mapetxáz 
Atua στατυλῆς αὐτὸν προτηγέρευσε, vv 
μηνύων τὴν ἐπὶ τοῦ μυστιχοῦ μέξλλους 
αὑτοῦ πιαραδίδοτυα: χροιάν. 


- ób ἀναγνωσχτἕων οὕτω ^ οἶνον, τὴν δι ΧΙ ἴχν ixiWiie ὃ, τὸ ξιγαχτὸν τῆς 


ἔχλλεσεν" ἐξ- οοτοτα: δὲ τῶν, X. τ 


e£. ΚἼσ. ἐτὰ τούτῳ, ἢ, ἐπὶ τοῦτον. 
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γποιοὶ ol ὀφθαλμοὶ αὐτοῦ ἀπὸ ofvou, xal λευ- A. — Vgns. 14. « Gratifici oculi ejas super vinum: et 


ὄντες αὐτοῦ -ἣ γάλα. » 

"tv, οἱονεὶ χραιπάλῃ τινὶ xal μέθῃ τῷ Ex 
uc χάρῳ συγχατασχεθεὶς, λαμπρότερος αὖ- 
ἱστήσεται. Καὶ γὰρ τοιουτότροποι τῶν ἐξοι- 
οἱ ὀφθαλμοὶ, τῷ μὲν πλείστῳ συμμεμυχό- 
βλεφάρου τὴν χόρην ἐπιχαλύπτοντος, βραχὺ 
Y αὐτὸ χαταπληκτιχὸν ὑπανεῳγότες, xatà 
'Üov τι xài πιχρὸν ὑποδλεπομένους. Καὶ 
ὀδόντες τῶν τοιούτων, ὅτε τῷ οἴνῳ περί- 
νοι, λευχοὶ προφαίνονται, ἐῶν χειλῶν περι- 
fy αὐτῶν, πάντη τοῦτο χατάδηλον."Ελαύόν γε 
μὲν τῶν ὀφθαλμῶν χάρωσιν, ἐπὶ τοῦ θανά» 
κὸ τοῖς ἄπασι τοῦτον ἐπίδηλον γεγονέναι * 


candidi dentes ejus quam lac. » 

Hoe est, tauquam crapula et ebrietate, somno post 
passionem gravatus, illustrior rursus exsurget. Tales 
enim sunt oculi ebrioruni, magna ex parte clausi, 
palpebra pulpam tegente, leviter et mire subaperti, 
ad instar eorum quibus iracusdum os ei amarum. 
Quorum autem dentes, utpote vino circumquaque 
aspersi, eandidi videntur, labiis eorum wunadique 
latatis : hoc omnino manifestum. Oculorum grave - 
dinem de morte Christi intellexerunt, quia bzc ab 
omnibus conspecta ; candorem autem dentium de 
resurrectione , quia ista magis occulta et paucioribus 
perspicua. 


Üvita δὲ τῶν ὀδόντων, ἐπὶ τῆς ἀναστάσεως" ὡς ταύτης ἐν ἀποῤῥήτῳ μᾶλλον, καὶ οὐχ ὡσαύτως 


iv τεγοννίας. 


κρινεῖ τὸν λαὸν αὐτοῦ, ὡσεὶ καὶ μία φυλὴ B. Vias. 16. « Dan judicabit populum suum, sicut 


|. » 

ἧς φυλῆς ταύτης ἡγεμονίαν, τὴν διὰ τοῦ 
Ἐρομηνύει, τοῦτο λέγων " ὅτι τοσοῦτον ἰσχυ- 
αὐτῆς χριτὴς ἀναστήσεται, ὡς τῶν δώδεχα 
ὑχόλως οὕτως, ὡσανεὶ xal μιᾶς χατάρξει 


γενηθήτω Δάν * (ἀντὶ τοῦ, τῷ Δὰν γενηθήτω) 
ἐφ᾽ ὁδοῦ, ἐγχαθήμενος ἐπὶ «pl6ou , δάχνων 
ἵππου " χαὶ πεσεῖται ὁ ἱππεὺς εἰς τὰ ὀπίσω, 
Ιρίαν περιμένων Κυρίου. » 

πῇ, ὅτι ὄνπερ τρόπον ὄφις ἐφ᾽ ὁδοῦ, παρ- 
ποῦ τὴν πτέρναν δαχών, ἐξ ἀνάγχης xal 
ούμενον συγχαταστρέφει, ὡς ἐλπίδα σωτη- 
Ὁ μίαν ὑπολείπεσθαι μόνην τὴν θείαν βοή- 


unica tribus in Israel. » 

Aacteritatem bujus tribus, olim per Samson ob- 
tinendam, prenuntiat dicens : adeo potentem judi- 
cem ex ea egressurum, ut duodecim tribubus tam 
facile doteipatetar, quasi uni tantum prz esset. 


Vgns. 17. « Et. fiat Dan (hoc est fiat ipsi Dan) 
serpens in via, sedeus in semita, mordens calca- 
neum equí, et tadet eques reirorsum, salutem 
exepectans Domini. » 

Quasi dicat, quomodo serpens in via, si. preter- 
euntis equi caleaneom  momorderit, profecto εἰ 
ipsum equitem ita dejicit, ut jam non alia ipsi spes 
salutis relinqaatur praeter divinum auxilium ; sic 


τω χαὶ τὸν Σαμψὼν ἡ γυνὴ ῥίψασα δι’ ἀπά- C cum. Samson mulier dolis projecerit, una et ever- 


ντα τὸν ἐπαναπανόμενον αὐτῷ συγχατα- 
ναόν" ἄχρις οὗ πάλιν τῆς θείας τυχὼν ἀντι» 
ἀμύνηται τοὺς ἡδιχηχότας αὐτῷ. Τὸ δὲ γε- 
ν ἐν προσταχτιχῷ σχήματι προεφήτευσε, 
€, λέγων, τῷ Δὰν ὄφις, ὡς τὸ παρὰ τῷ 
, ἀχ.1είψει ἐχλιπέτω ἡ γῆ ἀπὸ προσώπου 
Εὐκαίρως δὲ τῷ ὄφει τὴν διὰ τῆς γυναιχὸς 
ἱπείχασεν * ἐπειδὴ xal τὸν ᾿Αδὰμ πρότερον 
νναιχὸς ὁ αὑτὸς παρεχρούσατο. 

ἐμὶν λύχος ἄρπαξ" τὸ πρωϊνὸν ἔδεται ἕτι, xat 
πέρας διαδώσει τροφήν. » 

"yon. μὲν, ὅτι τοῦτό τινες εἰς τὸν ἀπόστολον 
ὡς τῆς φυλῆς ὄντα Βενιαμὶν, ἐξειλήφασι, 
ἀφυῶς, οὐδ᾽ ἀλλοτρίως. "Ὅμως οἶμαι μᾶλλον 


tet totam gentem quan) sustinebat, donec ille, recu- 
perato Dei prsesidio, imimicos suos ulciscatur. Ven- 
tura autem imperativo modo prznuntiat, Fiat , aii, 
ipsi Dan serpens ; uti in illo prophet: : Defectione 
deficiat terra a facie Domini **. Haud immerito 
autem cui serpente confertur mulieris dolus, cum 
serpens olim Adam per mulierem deceperit. 


Vgas. 97, « Benjamin lupus rapax: maneo come- 
del adhue, et ad vesperam dabit escam. » 

Non ignoro quidem hzc a nonnullis ad apostolum 
Paulum, utpote ex tribu Benjamin ortum, referri, 
nec inepte, nec graimito. Attamen pute rectius hanc 


ov τὴν πρόῤῥησιν εἰς πᾶσαν τείνειν χοινῇ D prophetiam de tota gente communiter intelligi. Audi 


jV. Τῇ γὰρ φυλῇ ταύτῃ τοιοῦτόν τι γέγονε 
τὴν γῆν τῆς ἐπαγγέλίας λαδεῖν τὸν λαόν " 
αἰτιχὴν οὗτος ὁ Βενιαμὶν ὕόριν ἐξώχειλεν. 
υἵτου κοτέ τινος ἅμα τῇ αὐτοῦ γυναιχὶ χατὰ 
δον εἰς l'a6aX τὴν πόλιν αὐτοῦ χαταλύσαν- 
έξατο αὐτὸν οὐδὲ εἷς ἐξ αὐτῶν. Πρεσδύτου 
ix τῆς Ἐφραῖμ φυλῆς παροιχοῦντος αὐτοῖς, 
ἐτείᾳ περιτυχόντος αὐτῷ, xat οἴχαδε αὐτὸν 
ν εἰσχαλεσαμένον, περιστάντες οἱ περὶ Βε- 
' δωμάτιον, πρὸς βίαν ἐζήτουν πρὸς παροι- 


lus. 1, 2, 


enim quid ipsi acciderit, oceupata jam a populo terra 
promissionis, Delapsus est hic Benjamin in Sodomi- 
tarum inhurhanitatem. Vir enim Levita et exor ejus 
iter facientes advenersnt in arbem Gabaa, et nemo 
erat qui eos hospitio foveret. Ecce autem vir senex 
de tribu Ephraim qui in Gabaa incolebat, vidit eum 
in platea. manentem, et iniroduxit eum in domum 
suam ; at filii Benjamin domain circumeuntes, ho- 
winem ad vim et petulantiam  repetierunt, flic 
cum tandem necessitate eypressus eis axorem loco 


4᾽)εκε 
εὐ 
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sui tradidisset, accepta illi in. muliercula tantam A νίαν τὸν ἄνθρωπον. Τοῦ δὲ xatà πολ) 


illuserunt, eaque tantum sunt abusi, ut vel ante di- 
luculum deficeret. Suscepit igitur mane demortux 
mulieris corpus, illudque in domum suam reduxit 


" Levita, ac dein partitus est eam in duodecim mem- 


bra, et missis illis ad omnes tribus, cunctis ita fa- 
eiuus revelavit. Qua de causa bellum inter Benjamin 
εἰ reliquos ortum. Prima quidem et secunda acie 
superior exstitit Benjamin, et occiderunt quadra- 
giunta millia virorum ex Israel. At postremo victus, 
tantam cladem :'accepit, ut prope totus periret. 
Superstitum autem plerique uxores sibi de finitimis 
rapuerunt, quoniam juraverat populus neminem se 
cum eis libenter matrimonio conjuncturum ?!, 
Quz omnia hoc versu pruedicuntur, οἱ cecus Benja- 
min furor, et duplex victoria (nam comedet, ait, et 
quidem bis, uti innuit addita voce adhuc), et ipse 
tandem cateris esca factus. Possunt etiam aliter 
hzc de Benjamin intelligi, quod hic eadem ac Juda 
fata contigerit. Unde hostes quam sepissime vicit, 
ita ut vel ex spoliis ditesceret ; at post longum 
tempus, ad occasum Judaica fortune, ab hostibus 
demum victus est. 


γαμετὴν αὐτοῖς ἄνθ᾽ ἑαυτοῦ προΐεμ 
ἐχεῖνοι τὸ γύναιον, εἰς τοσοῦτον Lp: 
παρεχρήσαντο, ὡς μὴ δυνηθῆναι αὖ 
αὐγῆς ἑξαρχέσαι. ᾿Ανελόμενος οὖν | 
ἡμέραν νεχρὸν τοῦ γνναίου τὸ σῶμ 
εἰς τὸν οἶχον τὸν ἑαυτοῦ, διαιρεῖ μὲν 
pa« αὐτὸ, μίαν δὲ χατὰ φυλὴν ἐχάστ 
νος, οὕτῳ πᾶσι τὸ τολμηθὲν ἐφανέρι 
πρὸς τὸν Βενιαμὶν τοῖς λοιποῖς γίνετ 
προτέραν μὲν xai δευτέραν ó Βενια; 
χαὶ χιλιάδας sl; τεσσαράκοντα tou ' 
ρει. Συμπεσὼν δὲ τὴν ὑστέραν, ttt 
μικροῦ μὲν καὶ χινδυνεῦσαι παντε 
ἐχτριδῆναι, τῶν περιλειφθέντων δὲ 
ἁρπασαμένους ἑαυτοῖς kx τῶν Gv 
εἰς γυναῖχας λαδεῖν, διὰ τὸ προομὼω 
ἑχόντας αὐτῶν ἐπιγαμδρεύσασθαι y 
ἅπασαν ἐν τούτοις αὐτοῦ προμῃηνύει. 
ὅτι τὰ μὲν πρῶτα xal ἀλογίστως. 
μῆσας, οὐχ ἅπαξ μόνον, ἀλλὰ καὶ 
Θηράσπι γὰρ, φησί" καὶ τοῦ, ὅτε, ἡ 
παραπημαίνει" τελευταῖον δὲ ἤδη - 


πάλιν ἑτέροις αὐτός. Δύναται μέντοι χαὶ ἑτέρως αὐτὰ ταῦτά πως τοῦ Βενιαμὶν ἔχλης 
τοῦ Ἰούδα συγχεχληρῶσθαι xai τὴν τούτου φνλήν χαὶ νιχᾷν μὲν ὡς ἐπὶ τὸ πλεῖστον τοὺ. 
καὶ χατὰ περιουσίαν πλουτεῖν ἀπὸ τῶν σχύλων αὐτῶν" ὀψὲ δέ ποτε τοῦ χαιροῦ, xal τ 
τὴν τῶν Ἰουδαϊχῶν ἤδη πραγμάτων, ὑπὸ πολεμίους γενέσθαι. 





EJUSDEM GENNADII 
FRAGMENTUM IN EXODUM. 


(Ex catena Nicephori monachi, Lipsis, 1772.) 


CAP. XXVI. 


VERS. 99. « Mensamque extra velum et contra C 


mensam caudelabrum iu latere tabernaculi meri- 
diauo, Mensa enim stabit in parte aquilonis. » 


Candelabro existimo lumen sensibilium istarum 
stellarum desiguari; et mensa terram, el panum 
propositione copiam rerum nobis e terra deduceu- 
dam. Prior illa constructio dicitur sancta : Post ve- 
lamentum | autem. secundum tabernaculum quod di- 
citur Sancta sanctorum : aureum habens thuribulum, 
et csera, Figura liec futurze constitutionis ; uti illa 
presentis vitae, Aureum igitur thuribulum videtur 
mibi indicare illam acceptam esse Deo ; manna au- 
tem siguificat celestem et spiritualem Salvatoris ci- 
bum; Virga Aaron, que fronduerat, sacerdotio Aaron 
sternum et perfectum Christi sacerdotium succes- 


" Judice. vix, xxi. * Hebr, ix, 3. 


KEPAA. KG. 


« Καὶ θήσεις τὴν τράπεζαν EG0 
τάσματος, χαὶ τὴν λυχνίαν ἀπέναντ 
ἐπὶ μέρους τῆς σχηνῆς τὸ πρὸς νότο 
πεζαν θήσεις ἐπὶ μέρουξ τῆς o» 
βοῤῥᾶν. » 

Τὴν μὲν λυχνίαν οἶμαι τὸ Ex τῶ" 
των ἄστρων αἰνίττεσθαι φῶς" τὴν τί 
T"nv' τὴν 0b πρόθεσιν τῶν ἄρτων, 
τῶν ἡμῖν ἐπιτηδείων ἀνάδοσιν. AT 
σχηνὴ ἐπωνομάζετο ἅγια. Μεετὰ δι 
καταπέτασμα σχηγὴ ἡ Jerouévm 
χρυσοῦν ἔχουσα θυμιατήριον», χαὶ 
ὄολον ταῦτα τῆς μελλούσης καταστ 
οὖν τὰ πρῶτα, τῆς παρούτης ζωῆς. 
μιατήριον στμαίνειν μοι δοχεῖ τὲ 
αὐτὴν εἶναι Θεῷ᾽ τὸ δὲ uárra , τῇ 
πνευματιχὴν 109 Σωτῆρο: τροφὴν " 


IN PSALMOS FRAGMENTA 


1666 


γὴν βλαστήσασαγ, τὸ τὴν ἱερωσύνην πρὸς A surum ; tabule testamenti, tabulas novi testamenti, 


dg ἐν Χριστῷ προδήσεσθαι xal τὸ τέλειον " 
"λάχας τῆς διαθήκης, τὰς τῆς χαινῆς δια- 
ἀρχίνας πλάχας τῶν xapóuov* τὸν δὲ ἐν 
γυσὸν, τὸ τιμιώτερα τῶν παρόντυν εἶναι 
ra. Ὑπεράγω δὲ τῆς κιδωτοῦ Χερουδ)μ 
ατασχιάζοντα τὸ ἱλαστήριον. Ἦν τι χρυ" 
ἅλον Ἰουδαίοις πεποιημένον ἐπὶ τῆς χιδω- 
ἱλαστήριον τοῦτο ἐκάλουν, ἀπὸ τοῦ τὸν Θεὸν 
νον χρηματίζειν αὐτοῖς, ἐρωτῶσι περὶ τῶν 
ὄντων ἀπ᾽ αὑτοῦ τὰ πραχτέα. Ἐπὶ τούτῳ 
: ἑστῶτα δύω πεποίητο, σύμδολα τῆς χαθ- 


corda scilicet hominum ; aurum ex omni parte veu- 
tura przsentibus prastantiora esse... Superque ar- 
cam erant Cherubim glorie obumbrantia propitiato- 
rium. Hoc erat lamina aurea ἃ Judsis arce impo- 
sita, el propitiatorium vocabatur, quia hic dignantem 
Deum cum ipsis conversari interrogabant quid sibi 
ad eum placandum faciendum. Desuper stabant 
Cherubim duo, symbola divinz sedis : per tbro- 
num propitlatorium obumbtantem indicabatur ideo, 


ipsum adesse qui throno insedebat, et propitio stu- 


dio gentem fovere. 


κα τῆς θείας" διὰ τοίνυν τοῦ κχατασχευάζοντο; θρόνου τὸ ἱλαστήριον, «b παρεῖναί τε οἶμαι 
ᾧ θρόνῳ, xal ἐπισχιάζειν ἐξιλεούμενον, ἐσημαίνετο. 





EJUSDEM 
FRAGMENTA IN PSALMOS. 


(Ex expositione Patrum Grecorum in. Psalmos, inl. Balth. Cordero.) 


IN PSALMUM PRIMUM. 


ἔσται ὡς τὸ ξῦλον. » 
'αῦτα παραληψώμεθα τὸ παρὰ τοῦ ᾿Αχύλα 
ν, μεταπεφυτευμόέγνον. Πόθεν γὰρ τὸ ξύ- 
οὗ ὁ λόγος, μεταπεφύτενται ἐπὶ ταῖς τῶν 
"αιρέσεσιν; Ἢ γὰρ ἐῤῥιζωχὸς ἐν τῷ Πατρὶ, 
[εσίᾳ πολλῶν μεταπεφύτευται, εἰς τὸ xal 
εταλαδεῖν αὑτοῦ τῆς εἰχόνος, τῆς χατὰ τὸ 
ὑτεῦσθαι λαμδανομένης. Οὐχ ὅτι οὐχ ἔστιν 
πρὶ (ἔστι γὰρ), ἀλλ᾽ ὅτι xaV map! ἑτέροις 
t. Ἢ xa0' ἑτέραν ἐπιδολὴν, ἡ Ψυχὴ ἔστι 
Ἰρος, ἣν ἔλαδεν, ἐντεῦθεν μεταπεφυτευμένη 
ταράδεισον, ὅπου xaX τὸ Εὐαγγέλιόν φησιν, 
ἰτὰ τὸ πάθος γεγονέναι, διηγούμενον αὑτὸν 
t τῷ μετανοήσαντι λῃστῇ “ Σήμερον pec 
ἢ ἂν τῷ παραδείσῳ τοῦ Θεοῦ. Μεταπερφύ- 


B εμββ. ὅ. « Et erit tanquam lignum. » 


Post hzc adjungamus id quod ab Aquila dicinm 
est, transplantatum. Unde enim lignum, de quo hie 
sermo est, transplantatum fuit secus aquarum divi- 
siones? Vel enim cum in Patre radicatum csset, in 
commodum plorimorum transplantatum fuit, quo 
et alii participes exsisterent imaginis istius , quam 
in transplantatione assu mpsit ; non quod non sit in 
Patre (est etenim ), sed quod etiam apud alios na- 
tus sit. Vel secundum aliam applicationem , anima 
Salvatoris , quam assunipserat , ! hinc transplantata 
est in paradisum, ubi etiam Evangelium ait ipsum 
post passionem exstitisse, narrans ipsum latroni poe- 
nitenti dixisse : Hodie mecum eris in paradiso Dei "3. 
lliuc autem. transplantatus fuit, ut ii qui Christi 


; ἐχεῖ, ἵνα οἱ ἄξιοι σὺν Χριστῷ elvat, φωτί- C consortio digni sunt, ab ipso illuminentur lumine 


“π᾿ αὐτοῦ τῷ τῆς γνώσεως φωτισμῷ, προχό- 
ἐν τῇ τῶν ὄντων θεωρίᾳ, χατὰ τὴν σοφίαν 
. Ταῦτα δὲ οὕτως ἐξειλήφαμεν, ἐπειδὴ xv- 
δένδρων λέγεται τὸ φέρειν χαρπόν. Τὸ δὲ 
κιᾶλλον ἐμψύχοις ἁρμόζει, xal ταῦτα λογι- 
τητέον 5b, εἰ ἔστι χαιρὸς ( τὸ ξύλον ζωῆς 
ποῦ λέγειν τὴν σοφίαν) χαρπόν ποτε μὴ 
y, ὅσιον, διὸ oOx εἴρηται, "O τὸν χαρπὸν ab- 
cq Ev χαιρῷ αὐτοῦ, ἀλλ᾽ ὃ τὸν χαρπὸν" αὐτοῦ 
καιρῷ αὐτοῦ. Καιρὸς δὲ αὐτοῦ τοῦ διδόναι 
ἀμθάνοντός ἐστιν ἐπιτηδειότης. Ὅσον γὰρ 
ὁτῷ,, ἕτοιμός ἐστιν ἀεὶ διδόναι τὸν χαρπὸν 
[ δὲ τὸ φύλλον τῆς ζωῆς, τουτέστι τῆς σο-» 
x ἀποῤῥεῦσον, χατιδεῖν ἄξιον. Οὐχ ἄλλοθεν 


. ΧΙ, 4ῦ. 


cognitionis, secundum Dei sapientiam in rerum 
contemplatione proficientes. Hac autem 8ic acce- 
pimus, quia proprie de arboribus dicitur quod fru- 
ctum ferant. Hunc autem. dare, inagis congruit re- 
bus animatis, iisque rationalibus. Porro querendum 
an sit tempus (lignum vitz: fructus dicendo sapien- 
tiam ) quo fructum aliquando non habet, non san- 
ctum, quia non est dietum quod fructum suum fe- 
rat in tempore suo, sed, quod fructum suum dabit 
in tempore suo. Tempus autem ejus dandi, est sus- 
cipienlis opportunitas ; quantum enim ex parte ip- 
sius, semper parata est dare fructum suum. Quo- 
nam autem sit folium vitse, id est, sapientim, quod 
non diffluat , consideratione dignum. Verum id ca- 


e à * , 
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pere nequeunt, nisi qui in rebus natnralibus me Α δὲ λαθεῖν αὐτὸ ἔστιν, ἣ μετρίως 1 


diocriter vereati sunt. Manifestum autem quod pro- 
pter (rucius, [rugiferas arbores Creator jusserit ger- 
minare, propter quos per consequens fecit ea qua 
ipsis utilia sunt : fructibua autem utile est tegmen 
foliorum, ut custodiantur. Hec utique eliam in oin- 
nium sapientia considerare licet, in qua Conditor 
universorum omnia fecit. Quxdam enim primario 
fiunt, quxdam vero per cousequentiam, pro- 
pter ea qua primario exsistunt. Primario siqui- 
dem exsistit animal rationale, ad ejus vero usum 
sunt pecora, οἱ terrze gerinina.. Nequaquam igitur 
eorum quidem quz primario faefa sunt, causze ex- 
sistunt fructus arboris vite, cc:etlerorum vero qua 
propter hzec creata. sunt, folia : quorum nihil fru- 
stra est, neque omnino extenuari dignum tanquam 
vile, ut cadere mereatur, aut perire non custoditum. 
Quin potius, ut sequitur : Et omnia quecunque fa- 
ciel prosperabuntur. Liceat enim ad quadam neces- 
saria etiam abuti iis omnibus qux ex consequenti 
fiunt. Fructus porro Christi primario sit doctrina 
illa, qu:e cibus est perfectiorum; queniadmodum 
homines fructibus vescuntur, pecora vero foliis. Li- 
ceat quoque Seripturae quosdam fructus dicere illos, 
quos capiunt peritiores ; folia vero, quibus simpli- 
ciores nutriuntur. Ca:sterum ejus qui beatus przdi- 
catur, et ligno vitae comparatus est, fructus quidem 
dici possint opera primaria, ut beneficentia, et. stu- 
dium sapientie ; folia vero vitales ejus motiones : 


que eliam haudquaquam negligendz sunt, neque C 


digna ut pereant, quod cuim iatentione etiam ad Dei 
gloriam omnia fiant. 

Nonnulli apposuerunt illud secundum, mon sic. 
Sed nec Hebraicus textus id babet, nequequisquam 
interpreinm usus est istiusmodi dictionis repeti- 
tione. 

Vzas. 5. « Filii bominum, usquequo gravi corde ? » 

lllud, Füili heminum, putabit aliquis periphrastice 
dictum, uti mos est Gracis dicere ; Filii Achirorum. 
Alii vero a Salvatore sumpto exordio, qui multis 
locis Filius ominis nuncupatus est, rationem etiani 
investigare volent de cseteris bominibus , qui non 
absolute &:penumero dicuntur filii hominum nun- 
cupati. Verumenimvero, quoad Salvatorem haud- 


διατρίψαντας. Δῆλον δὲ ὅτι διὰ ΄ 
χαρποφόρα δένδρα ὁ Δημιουργὸς | 
σαι, δι᾿ οὗς τὰ ἐχείνοις χρειώδη x: 
πεποίηχε᾽ χρεία δὲ σχέπης τοῖς 

τῶν φύλλων, φυλαχῆς ἕνεχεν. Ta 
περὶ τῶν ὅλων σοφίας ἔστιν ἰδεῖν, 
τῶν ὅλων Δημιουργὸς πεποέηχεν. 
ηγουμένως γίνεται, ἃ δὲ xav' ἐπαν 
προηγούμενα, ροηγουμένως uh 
ζῶον, διὰ δὲ τὴν αὑτοῦ χρείαν x: 
τῆς γῆς φυόμενα. Μήπυτε οὖν οἱ p 
ἡγουμένως γεγονότων, ol καρποί 
τῆς ζωῆῇς * τῶν δὲ διὰ ταῦτα xttof 
ὧν οὐδὲν μάταιόν ἔστιν, οὐδὲ ἐξο 
ἄξιον ὡς εὐτελὲς, ἵνα ἔλθῃ πίπτει, 
μὴ φρουρούμενον. Καὶ ἔτι μᾶλλο 
πάντα ὅσα ἂν ποιῇ κατευοδωθής 
εἴς τινα ἀναγχαΐζα χαταχρήσασθαι, 
τοῦ ἀχολουθήματος γενομένοις. 

Χριστοῦ εἴη ἂν προηγουμένως ἣ δι 
τιμιωτέρων τροφὴ " ὥσπερ τοῖς xa 
ἄνθρωποι, φύλλοι; δὲ τὰ βοσχήματο 
τῆς Γραφῆς καρπούς τινας λέγειν, 
σιν οἱ λογιχώτεροι" φύλλα δὲ, o 
ἀπλούστεροι. Τοῦ δὲ μαχαριζομένο 
μένου τῷ ξύλῳ τῆς ζωῆς, καρπὸς 
προηγούμενα ἔργα, οἷον εὐποιία, χαὶ 
ἀσχολία " φύλλα δὲ τὰ βιωτιχὰ αἱ 
οὐδὲ ταῦτα ἄξια καταφρονεῖσθαι, οἱ 
μετὰ προσοχῆς χαὶ εἰς δόξαν Θεοῦ rc 


Τινὲς προστιθέασι δεύτερον τὸ ct 
"E6paixbv ἔχει αὐτὸ, οὔτε τις τῶν 
ἐχρήσατο τῇ ταύτῃ ἀναλήψει τῆς λέ! 


« Υἱοὶ ἀνθρώπων, ἕως πότε βαρυχὲ 

Τὸ, Υἱοὶ ἀνθρώπων, ó μὲν τις οἱή 
στιχῶς εἰρῆσθαι, ὡς καὶ Ἕλλησιν ἔθος 
Ἕτεροι δὲ ἀπὸ τοῦ Σωτῆρος ἀρξάμ' 
χρηματίζοντος Υἱοῦ ἀνθρώπον, τὴν α 
ται ἐξιχνεῦσθαι καὶ περὶ τῶν à 
ἀπλῶς λεγομένων πολλάχις viov ἀνθ 
τιζόντων. Οὐ δήπου γὰρ xaX περὶ «o 


quaquam fuerit circumscriptio, cum Filius hominis Ὁ ρίφρασις ἂν εἴη τὸ Υἱὸν ἀνθρώπου 


nominatur, ut cum dicitur : Potestatem dedit ei 
etiam. judicium [ecere, quia Filius hominis est**. 
ltsque hoc in genere sciendum est quod appellatio 
hominis, quando quidem de sanctis enuntiatur, ad 
vituperium sumitur, ut in illo : Ego dixi : Dii estis, 
et Alii Excelsi : vos autem sicut homines moriemini "5. 
Quando vero peccatores pecora et bestise vocantur, 
tunc in laudem poaitur, juxta illud : Homines et ju- 
menta salvabis, Domine **. 


** Joan. v, 47. 


ζεσθαι, ἐπεὶ λέγεται" 'ξξουσίαν E68. 
κρίσιν ποιεῖν, ὅτι Ylóc ἀνθρώπου 
vuv τοῦτο χαθόλου γινώσχειν, ὅτι d) di 
ηγορία, ὅτε μὲν οἱ ἅγιο; προσαγορε 
γου λαμδάνεται, ὡς τὸ, Ἐγὼ εἶπα, 
υἱοὶ Ὑψίστου, ὑμεῖς δὲ ὡς ἄνθρ 
σκδῖε" ὅτε δὲ χτήνη xai θηρία, οἱ 
ἐπαίνου xaloo τάσσεται, ὡς τό" ^A 


κτήνη σώσεις, Κύριδ. 


9 Psal. Lxxx1, 6, ἢ. 5 Psal. xxxv,8 
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FRAGMENTA IN EPISTOLAM AD ROMANOS 


à) COMMENTARIIS TlHEODULI, E CATENA CRAMERI. NECNON E COD. MONACENSI. 


E Catena Theoduli vet. Patrum Bibl. tom. VII, 589. 


KEOAA. Α΄. 


᾿Ιρωμένους πάσῃ ἀδιχίᾳ, πορνείᾳ, πονηρίᾳ, 
xaxía* μεστοὺς φθόνον, φόνου, ἔριδος, 
κοηθείας “ Ψιθυριστὰς, καταλάλους, θεο- 
θριστὰς, ὑπερηφάνους, ἀλαζόνας. » 
ἐνὶ τούτῳ τῷ τῆς ἀδιχίας προσρήματι, 
ie ἀλλήλους αὐτῶν πάντα περιλαδὼν &uap- 
v τοῖς ἑξῆς ἀπαριθμεῖται χαθ᾽ ἔχαστον. 
lav μὲν λέγει, τὸ ἐχ χατασχευῆς εἷς τινα 
πόνου γινόμενον" πλεονεξίαν δὲ, τὴν ὑπὲρ 
τἷας τοῦ πλείονος βλάδτν * χαχίαν δὲ, τὴν 
Xt τὸν πέλας σπουδήν * φθόνον δὲ, τὴν ἐπὶ 
λησίον καλοῖς βασχανίαν " φόνον δὲ, τὴν 
λιρέσεως χίνησιν " ἔριν δὲ, τὴν ἐπίψογον 
)* δόλον δὲ, τὰς ἐπὶ λύμῃ τῶν ἀδελφῶν 
τε χαὶ μηχανάς" χαχοήθειαν δὲ, τὴν χα- 
᾿Ψιθυρισμὸν δὲ, τὴν ὑπ᾽ ὀδόντα τῶν παρ- 
ολογίαν" χαταλαλιὰν δὲ, τὴν εὶς ἀπόντας 
βλασφημίαν" θεοστυγεῖς δὲ, οὐ τοὺς ὑπὸ 
μένους (οὐ γὰρ αὐτῷ τοῦτο δεῖξαι πρό- 
l, ἀλλὰ τοὺ; μισοῦντας Θεόν " ὑδριστὰς δὲ, 
ς xai λοιδόρους" ὑπερηφάνους δὲ, τοὺς 
οὐκ ἐχόντων ἐφ᾽ οἷς ἔχουσι φυσωμένους " 
t, τοὺς ἐφ᾽ οἷς οὐκ ἔχουσιν αὐχοῦντας ὡς 
ζκευρετὰς χαχῶν, τοὺς ἐπὶ τοῖς παλαιοῖς 
ρα καινοτομοῦντας xaxá* γονεῦσι δὲ ἀπει- 
xai μέχρι τῶν γονέων ἀγνώμονας * ἀσυν- 
τοὺς ἀσυνειδήτους, ὧν οὐδὲν ἀφρονέστε- 
ἔτους δὲ, τοὺς ταῖς συνθήχαις μὴ ἐμμέ- 
ἂν πρός τινας σύνθωνται᾽ ἀστόργους δὲ, 
i; καὶ ἀφίλους * ἀσπόνδους δὲ, τοὺς ἀδιαλ- 
χὶ μνησιχάχους " ἀνελεήμονας δὲ, τοὺς 
xai ἀνενδότους πρὸς ἕλεον. ᾿Α.1αζόνως. 
ατορθῶν, τῇ ἀλαζονείᾳ χρησάμενος ἐχέ- 
πορθωθέντα, ποίας ἂν εἴη τιμωρίας ἄξιος 
τίαις ἀλαζονευόμενος ; Ἐφευρετὰς κιι- 
) μελετώντων χαὶ σπουδαζόντων ἴδιον, οὐ 
ντων. Ασυγθέτους ἀνε.εήμογας. Δπο- 
ς ἀπὸ πάντων, τουτέστι, πάντας μισοῦν- 
"στρεφομένους. 


Α 


e non immemores ; immisericordes vero, 
am es ; si enim recte agens (si ostentet sese) in nihilum redegit ab se reete seta, et cam 
alinam supplicio dignus fuerit qui in peceatis suis sese ostentat ἢ  Inventeres. malorum, 


immorigeros, insipientes, federis expertes, a charitatis 
quod quidem exercentium sese proprium est, et studiose quidquam agentium ; non 


des : 


CAP. 1. 


VERS. 29. « Repletos omni injustitia, fornicatione, 
malitia; refertos invidia, czde, lite, dolo, pravis 
moribus ; murmuratores, detractores, Deo odibiles, 
injurios, superbos. » 

Hac injusüitiz appellatione omnia illorum, qu:e 
inter sese admiserunt , scelera complexus, singula 
deinceps sigillatim dinumerat, Ac malitiam quidem 
dicit, quz ex confirmatione ad qusedam, e labore 
fit, πλεονεξίαν. avaritiam autem, noxam et cir- 
cumventionem accipit, 4086 fit ex eupiditste plura 
habendi; malitiam vero eonatum, quo proximam 
suum quisquam affligere stadet ; invidiam porro, eb 
proximi secundiorem fortunam, livorem ; eamdem, 
ad ipsum usque homicidium, motionem ; litem, 
vituperandam seu ad convicia vergentem centen- 
tionem vocat ; dolum, ob fratrum honorem insidias 
et artes; morum pravitatem, ipsam morositatem, 
atque adeo in vita cenversationisque ratione dif- 
ficultatem ; murmurationem autem, sub dente de 
presentübus maleloquentiam; obirectationem  ma- 
ledicentiam a quibósdau in absentes. Deo odibiles, 
non eos quos Deus oderit ; non enim istud saneio 
Paulo jam nunc monstrare propositum est, verum 
eos qui Deum oderunt : hominum ita circa omnia 
exsecrationem explicans, injurios, audaces, teme- 
rarios et conviciatores vocat; superbos, ees qui 
eorum causa que ipsi habent, inflantur erga eos 
qui talia non possident. Arrogantes, ostentatores 


C dicit, qui ob ea quae non habent, gloriantur seque 


ac si habeant ; inventores malorum, qui ob vetera 
mala, alia non perinde bona, nova moliri flagrant; 
parentibus  iimmorigeros, imprudentes in rebus 
parentum ; insipientes, conscientia vacantes : hu- 
jusmodi enim nihil est insipientius ; feederis exper- 
tes, qui pacta non servant, nec promiseis stant, nec 
[cederibus perdurant, quz eum nonnullis percussc- 
rint, A charitatis affecti. alienos , immites appel- 
lat, et s:evos, et amicis carentes ; irreeonciliabiles, 
reconciliationem aut inducias non admittentes, in» 


inflexibiles, neque adeo ad misericerdiam propen- 


effectu alienos, irreconciliabiles, 


intium, Dissidentes ab oninibus hoc est, omnes odio prosequentes aversantesque. 


à deprompsimus ex cateua Okcumenil in. Epi τοι sancti Pauli, tom. 1, p. 210. 
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« Qui simul ac justitiam Dei agnovisseut. » 

Rursum indicat, per cognitionet! eos peccasse : 
justitiam — vero. Dei mandata vocat, Nempe quod 
talia agentes. digni sint morte, Quae vero est justitia 
Dei 1 Quoniam , inquit, hujusmodi committentes , 
digni sunt. morte ; hzc enim Dei est justitia. Non 
solum qui ea (aciunl, verum eliam qui consentiuni 
egentibus. Duas culpas et accusationes ponit : alte- 
rain facere et coagere, vel adjuvare facientes : alte- 
rain, proximum ad uiala cohortari invitareque. 


CAP. V. 


Vgas. 13. « Usque ad legem peccatum erat in 
mundo, » 

Vitam illam quie in mundo peccato et morti ob- 
noxia est, cuique ideolex opus fuit, lex, inquam, 
peccatum simul manifestans et prohibens, primus 
webis auspicatus est Adam, quippe ante omnes 
creatus et pravaricatus. Quicuuque ergo ex ipso per 
generationum — successiones orti sunt, merito tmo- 
riuntur, primi videlicet pareutis naturam hazreditan- 
tes. Verum ex illis ownibus morte damnatis, alii 
per propria etiam quae ipsi admisere peccata in 
mortem pracipitant, alii vero propter solam Adami 
condemnationem : quales sunt. infantes. Propterea 
nunc quidem dicit: [Ὁ omnes homines mors per- 
Iransiit, in quo omnes peccaverunt, omnes pro plu- 
rimis dicens, sicut et iu sequentibus. Si ergo propter 
unius delictum plurimi mortui sunt, plurimos pro om- 
nibus usurpat , — nuuc autem : Regnati. mors ab 
Adem usque ad Moysen, eliam in eos qui mon pec- 
caverunt : qui enim agendi, discernendi eligendique 
Don sunt capaces, quomodo delicto possint esse 
obnoxii ? Talis est explicatio illius quod dictum est : 
Usque ad. legem peccatum erat in mundo. 

V&gBs. 16. « Et nou sicut per unum peceatum, ita 
et dontun. Ὁ 

Uuum enim priwi parentis peccatum omnium con- 
demnationis causa exstitit, et peccati illius penam 
omnes persolverunt, Gratia vero non illud tantum, 


À 


€ Οἴτινες τὸ διχαέευμα τοῦ Θεοῦ 

Πάλιν δείχνυσιν αὑτοὺς ἐν γνώ: 
Διχαίωμα δὲ τὰς ἐντολὰς λέγε:" ὁ 
σαϊχὸς τρανῶς xai ἀποτόμως δι: 
θανάτου χρίνιυν τοὺς τὰ τοιαῦτα 1 
γάρ ἐστι τὸ δικαίωμα καὶ fj ἕντο; 
τίθησιν ἐγχλήματα, τὸ ποιεῖν τε 
τοῖς ποιοῦσι, xai εἰς τὸ χαχὸν παι 
olov. 


΄συ- 


II. 


Ez catena Crameri cum cariis cod. Monacensis lectionibus 


ΚΕΦΑΛ. Ε΄". 
« "Axpt γὰρ νόμον, ἁμαρτία Tv 


Ταύτης ἡμῖν, φησὶ τῆς ἂν coót 
τῆς ἀμαρτεῖν τε xaX ἀποθανεῖν ἐπι 
τοῦτο χαὶ νόμου δεομένης εἰκότω; 
ὑποδειχνύντος τε xal ἀπαγορΞξύον: 
ὁ ᾿Αδὰμ, ἅτε πρῶτος xai γενόμενι 
δας. Τῶν οὖν ἐξ αὐτοῦ χατὰ διαδι 
πάντες ἀπέθνησχον, ὡς εἰχὸς, cou 7. 
νομοῦντες φύσεως" ἀλλὰ τῶν dr 
των οἱ μὲν δι᾽ ὧν xal αὐτοὶ παρτν 
τῷ θανάτῳ οἱ δὲ διὰ μόνην τοῦ "A 
σιν, οἷον ἡ τῶν νηπίων μερίς - δι. 
φησιν" Elc πάντας ἀνθρώξκους si 
toc, ἐφ᾽ ᾧ πάντες ἥμαρτον" ἀντὶ 
19v» τοὺς πάντας ὥσπερ αὑτοῖς " 
γὰρ τῷ τοῦ ἑγὸς πυρασεώματι οἱ 
γον, τοὺς πο.ιλοὺς ἀντὶ τῶν $n 
ἐδασίδευςσεν ὁ θάνατος ἀπὸ ᾿Αδὰμ 
καὶ éxl τοὺς μὴ ἁμαρτήσαντας ". 
ξεως, οὔτε διαχριτιχῖς προα:ρέσε 
πῶ; ἂν εἶδεν ὑπεύθυνοι πλτηιμμελήμα 
ψόμου ἁμαρτία ἣν» ἐν χέσμῳ, τοῖς 

« Καὶ οὐχ ὡς δι᾽ ἑνὸς ἀμαρτίή παν, 


Ma μὲν γὰρ, φησὶν, ἡ ἁμαρτία. 
πάντων αἰτία, καὶ τὴν ἐχεΐνης δέχτο 
τὸς ἐξέτισαν. Ἡ ὃξ χάρις οὐχ ἔχεὶ 


verum etiam multa alia, peccato illo graviora, per p xa: πολλὰς ἄλλας ἐχείνης βαρυτέρα 


posteros sponte excogitata el commissa, abolevit, 
naturam nostram a lapsu penitus immanem et ju- 
stam constituens. 

Vgas. 17. « Si enim unius delicto, » etc. 

Pos:quam suflicienter per comparationem demou- 
stravit gratie przstantiam, concludit jam, et illud 
quod maiime intendebat, astruit, dicens : Sienim 
wnius delicie mors. regnavit per unum, οἱ qus se- 
quuntur. Conjunctionem exim hic usurpat proigi- 
iur. δὶ igitur, inquit, per unius bominis delictum, 
et unum delictum. regnavit. mors, multo magis qui 


! Leg. àv τοῖς. 


ὑπὸ τῶν μεταγενεστέρων ἀνεῖλεν, à 
Ab; xai διχαίαν ἐργασάμενος [leg. . 
231v ἡ λῶν. 

« Εἰ γὰρ τῷ τοῦ ἑνὸς παραπτιῦμα 

᾿Αποδείξας αὑτάρχως τὸ περι-ς᾿ 
χατὰ σύγχρισιν, ἐπιτυλλογέξεται ἃ 
σχευάς:: τὸ σπουδαζόμενον, xal φυσι 
ἐνὸς παραπτώματι ὁ θάνατος &Ca, 
ἐνὸς, xai τὰ ἔξτς. Τῷ vào ουνδέ 3; 
τοίνυν Eypi32:0. El toirvyr, ens 
ποῦ παραπτώματι xal 67 Ev. παρ 
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ἰὐχτίλευσεν, ἄρα οὖν πολλῷ μᾶλλον οἱ τὸ A abundantiam gratie in uno Christo γοοόρογι, s c- 


ἧς εἰς διχαιοτύνην χάριτος ἐν τῷ ἐνὶ Χρι- 
μκιζόμενοι, χαθὼς ἀποδέδειχται, βατιλεύσου- 
ἰθανάτῳ ζωῇ (1). 
a ὥτπερ ἐδχατίλευπεν ἡ ἁμαρτία ἐν τῷ θα- 
, 
: φησὶν ἀναντίῤῥητον ὅτι, χαθάπερ ἢ ἁμαρτία 
γτῆς ἐν τῷ θανάτῳ xai διὰ τοῦ θανάτου δυ- 
ν ἐχράτυνεν, οὕτω χαὶ ἡ χάρις τὴν ἐν Χρι- 
ἧς πᾶσι παρεχομένη διχαίωδσιν, ἐν ἀτελεὺυ- 
ofi τὴν βασιλείαν ἀδιάδοχον ἕξει. 
ΚΕΦΑΛ. G'. 

( οὖν ἐροῦμεν; Ἐπιμενοῦμεν τῇ ἁμαρ- 
t. τ᾿ À. 
Ῥολαθόντα εἰρηχὼς ἐπὶ συστάσει τοῦ περὶ τῆς 
(ριστὸν χάριτος λόγον, συνεῖδεν Ex τούτων 
ἰχτομένην ἀντίθεσιν" xal ταύτην ἀντιθεὶς, 
) τοῦ ἐναντίου τὴν λύσιν αὑτῆς ἰσχυροτάτην 
ται, xal φησιν 7 Τί οὖν ἐροῦμεν; Ἐπιμε- 
" τῇ ἁμαρτίᾳ, ἵνα ἡ χώρις πιεογάσῃ; Μὴ 
2! " Apa οὖν, φησὶν, ἔχ qz ὧν ἔφην, ὡς ἐπεξ- 
Ἱτέον ἡμῖν, xai ταύτῃ τὴν χάριν ποιητέον 
ἱ τε χαὶ μείζονα, εἴπερ οὖν πρὸς τὸ τῶν ἦμε- 
πλῆθος ἁμαρτημάτων xoi ἡ ταύτης αὔξεται 
('Eotxe δὲ μάλιστα τοῦτο, τῷ Φασί tirsc 
1έγειν, Ποιήσωμεν τὰ κακὰ, iva. &40p τὰ 
)) Ai] γένοιτο ! φησί. Τέως ὡς ἀνόσιον [f. ἀνά- 
παντὸς λογισμοῦ τὸν λόγον ἀπηύξατο" μετὰ 
ie ἤδη χαὶ λογισμοῖ; ἀναμφιλέχτοις * τὴν ἀτο- 
ὑτοῦ διελέγχει, xal φησιν" Οἴτιγες dxs0dro- 
| ἁμωρτίᾳ, πῶς ἔει ζήσομεν ἐν αὐτῇ; Τοῦτο 
ἄν, φησὶν, ἔχοιεν οἱ σαρχιχοί τε χαὶ ἄπιστοι" 
1Éytot. τῶν παντάπασιν ἀδυνάτων ἐστὶν αὖθις 
γναι τῇ ἁμαρτίᾳ τοὺ; ἅπαξ ἀποθανόντας αὑτῇ. 
| ἀγνοεῖτε ὅτι ὅσοι ἐδαπτίσθημεν εἰς Χοιστὸν 
V, 9) X. τ. ἃ. 
ξ τοῦτο πάντως, φησὶν, ὡς τὸ Χριστοῦ βάπτι- 
ποὺ ἔχειν αὐτοῦ, τοῦ vz θανάτου φαμὲν xal 
Ιαστάσεως. Οἱ τοίνυν τοῦτο πίστει δεξάμενοι, 
ον ὡς ἐπὶ ταῖς ἐλπίσιν αὐτὸ ταύταις εἰλήφα- 
a ὥσπερ ἡγέρθη Χριστὸς ix νεχρῶν εἰς νίοθε- 
τἰδοξον * τοῦτο γὰρ λέγει Διὰ τῆς δόξης τοῦ 
€, οὕτω xal ἡμεῖς τοῦ θανάτου χεχοίνωνηχό- 
τῷ διὰ τοῦ βαπτίσματος, χοινωνοὶ ἧμεν τῆς 


ut. denmonstratuta est, regnabunt in aeterna. vita, 


^ 


Vgges. 91. « Ut sicut. regnavit peccatum per 
mortem. » 

Unde procul dubio mauifestum | est quod, quem- 
alinoduim peccatum in morte et per inortem po- 
tentiam suam confirmavit, ita et gratia, omnibus iu 
Christo justificationem largiens, regauin indeficieus 
in zterna vita obtinebit. 

CAP. VI. 

V£ns. 1. « Quid ergo dicemus ὃ Permanebi-nus 
in peccato, » etc. 

Qus precedunt, prafaotus ut doctrinain de Cliri- 
sti gratia astrueret, sensit ansam objectioni datam, 
quam ipse sibi opponens, ejus validissimaur solutio- 
nem quasi ex. persona contradicentis adducit, di- 
cens : Quid ergo dicemus? Permanebimus in peccato, 
ut gratia abundet? Absit ! Nui, inquit, ex his quae. 
a me dicta sunt erui potest quod nobis peccata pec- 
eatis addere liceat, quo videlicet major abuu- 
dantiorque gratia evadat, siquidem illa secundum 
muliitadinem delictorum nostrorum amplificatur ἢ 
(Hoc autem fere idem est atque illud : Aiunt quidam 
20s dicere, Faciamus mala wu veniant bona.) Absit | 
inquit. Primum scilicet talem sententiam, quasi 
omni discussione indigua sit, deprecatur; deinde 
probationes etíam indubitatas adducit, quibus ab- 
surditatem ejus arguat, dicens : Qui enim mortui 
sumus peccato, quomodo adhuc vivemus in illo ? Hoc, 
inquit, dicere carnalea forsan infidelesque prasu- 
ment:sed revero omnino impossibile est, nos, 
peccato semel mortuos, peccato denuo reviviscere. 

Vgns. 9. « An ignoratis quia quicunque bapti- 
zali sumus in Christo Jesu, » etc. | 

floc, inquit, omnino novistis, Christi baptisma ty- 
pum ejus habere, wortis, inquam, et resurrectionis 
ipsius. Quicunque autem hoc niyysterium, creder- 
tes, suscepinius, ideo fidem illam amplexi sumus, ut 
ipsam in hanc spem traducamus, quod scilicet, 
quemadmodum surrexit Christus a mortuis iu glorio- 
sam adoptionem (hoc enim significat Per glorium 
Patris) , ita et aos, mortis ejus, per baptismum, 


ου καὶ ἀπαλαιώτου xa: παμμακαρίας ἐχείνης p participes facri, vitam illam perbeatam, corru- 


9*0 γινώσχοντες, ὅτι ὁ παλαιὸς ἡ μῶν ἄνθρω- 
X. t. À. 

αιὸν ἄνθρωπον, τὸν φθαρτὸν λέγει καὶ παθη- 
$ τῆς παιαιότητος φθειρούσης τὸν ὅσπερ ἂν 
31:0 * ἁμαρτίας δὲ σῶμά φησι, τὸ μηχέτι μέ- 


d. ἀνεμφιλέχτοις. 


itena T heoduli sub nomine Gennadii hec tradit: 
est lioc ei quod Galatis Apostolus dixit : Lex, 
ricationum causa lata est, Nam particula 7ra, 
ut, hic juxta proprietatem linguz posuit, si- 
4 enim cousequens. Cuuctis euim Adauii po» 


PATROL. Gn. LXXXY. 


puionisque eL senectutis immunem, cum ipso par- 
ticipabimus. 

VEns. 6. « lloc scientes, quia vetus homo no- 
ster, » eic. 

Veterem hominem, corruptibilem et passibilem 
intelligit, quippe quod vetustas, sive senectus, qui- 
cunque ad eam pervenerit, ipsum in corruptionem 


steris, imo ipsi etiam Adamo lege lats, abundavit 


. delictufa. Quo enit przcepta majora, bae , si quis 


ea lransgrediatur, delicta grandiora. Subintravit, 
accessit, opportunitatem ejus ostendit, Ui abunuda- 
ret delictum. (Bibl, vet. Patrum, V, n, 597.) 


SS 
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Àp ὑμᾶς τοῦτο, φησὶ, λέληθεν, ὅτι προσῆχον A 


ig ὑμῶν αὐτῶν ὁμολογίαις ἐμμένειν καὶ 
ὅτι δεσπότην ἑαυτοῦ τοῖς ἔργοις τις ἐπιδέ- 
τὸν οὗ τοῖς (sic) χελεύσματιν ἔγνωχεν ὑπα- 
χἈν ἁμαρτία τοῦτο, χἂν διχαιοσύνη. Τὸ γὰρ 
αρτίας, ἣ ὑπαχοῆς εἰς διχαιοσύνην ἀσαφῶς 
ον τοιοῦτόν ἐστιν, ἧτοι ἁμαρτίας εἰς ὑπα- 
διχαιοσύνης. 

ipte δὲ τῷ Θεῷ, ὅτι ἧτε δοῦλοι τῆς ἁμαρ- 


^, φησὶ, τῷ Θεῷ, ὅτι ἦτε δοῦ.οι τῆς ἁμαρ- 
λάχετε, τῆς ἁμαρτίας ἀνθελόμενοι τὴν δι- 
ἣν, χαὶ ταύτην ἀντ᾽ ἐχείνης δεσπότην ἔχειν 
ἀμενοι. Hz xal τὸν τύπον τῆς διδαχῆς παρ- 
ες προσήχασθε, πρὸς ὃν τοῦ λοιποῦ βιωτέον 
ριδῶς. Εἰς τοιούτους χατενήνεγμαι λόγους, 
ραδείγμασιν ἀνθρωπίνων ἐχρησάμην ἐθῶν 
ς ἀρετὴν ἀτόνου τῆς σαρχὸς ὑμῶν με χατ- 
javta. 

περ γὰρ παρεστῆσατε τὰ μέλη ὑμῶν δοῦλα 
lapala. » 

8ρ γὰρ παρεστήσατε, φησὶ, τὰ μέλη ὑμῶν, 
ἑξῆς. Τὸν γὰρ κἀνταῦθα σύνδεσμον, ἀντὶ τοῦ 
παρείληφε. Δεῖ τοίνυν ὑμᾶς, φησὶν, ὥσπερ 
᾿ρόσθεν ὅλου; ἑαυτοὺ: τῇ ἀνομίᾳ πρὸς ἐργα- 
ἰαθαρσίας ἐχδεδώχειτε πάσης, οὕτω vov, fj 
λλον ἀποσχθμένους ἐχείνων παντάπασι, τὴν 
νης σπουδαίως ἀγιότητα μετελθεῖν. Ἴστε 
) τὸν χρόνον ἐχεῖνον, φησὶν, ἐν ᾧ τῆς ἁμαρ- 


τάγμασιν ὑπετάττεσθε, Πῶς ἣν ὑμῖν πρᾶγμα ς 


πρὸς τὴν διχαιοσύνην οὐδέν. 
'& οὖν xapmbv εἴχετε τότε, ἐν οἷς νῦν ἐπαι- 
ε;» 
οἱ ἡδέως ἂν ἔγωγε νῦν πυθοίμην ὑμῶν ὑπὲρ 
τεσπευσμένως οὕτως τῇ ἁμαρτίᾳ τὴν χαλὴν 
δουλείαν ἐξεπληροῦτε, xal τίς τῆς πολλῇς 
εὐνοίας ὑμῶν ὁ χαρπός. Οὐ φθορὰ, χαὶ àxa- 
χαὶ θάνατος, χαὶ τὰ πάτης αἰσχύνης ἀνά- 
"Apa οὖν, φησὶ. τοιαῦτα xal τὰ νῦν, ἣ μι- 
χαὶ τῷ τυχόντι διεστηχότα, ἀλλ᾽ οὐχὶ τῷ ὅλῳ 
παντί ; ᾿Αλλαξάμενοι γὰρ τῆς ἁμαρτίας Θεὸν, 
δοχοῦντα τούτῳ διαπράττεσθαι γνόντες, χαρ- 
μὲν τὸν ἀγιασμὸν τὸ ἀναμάρτητον" τουτ- 
X δὲ τούτου τὸ ἀθανάτοις ὑμῖν διαμένειν πε- 


ΚΕΦΑΛ. Z. 


τε, ἀδελφοί μον, xat ὑμεῖς ἐθανατώθητε τῷ 
X τοῦ σώματος τοῦ Χριστοῦ. » 

δὴ, φησὶν, συστήσωμεν χαὶ ἀπὸ τοῦ νόμου 
"τό. Οὐχοῦν ἴστε νομομαθεῖς ὄντες τοῦτό γε 
;, ὅτι τοῦ ἀνθρώπου χύριος ὁ νόμος μέχρις οὗ 
στῆχεν. Ἡ γοῦν ὕπανδρος γυνὴ ζῶντι μὲν 
X, προσδέδεται νόμῳ. Οὐχοῦν αὐτοῦ περιόν- 
πρὸς ἕτεῤον, ἣ ᾿χεχρίσεται μοιχαλίς " τελευ- 
& δὲ ἀφεῖται τοῦ νόμου, χαὶ συνοιχήσει μὲν, 
ται" τὸ δὲ τῆς μοιχείας ἔγχλημα διαφεύξε- 
γα οὖν, ἀδελφοὶ, τοιοὐτόν τι xal τὸ χκαθ' ὑμᾶς. 
't μὲν γὰρ πιστεύσαντες τοῦ σώματος τοῦ 
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Non ignoratis, inquit, vos debere in propositis 
vestris constantes perinanere, et. unumquemque 
liunc. sibi accipere operibus magistrum, cujus co- 
gnovit maudatis subjacere, sive peccatum sit, sive 
justitia. Quod enim obscure dicitur sive de peccato 
sive de obeditione ad justitiam dicendum est, sive 
de peccato ad obeditionem, sive de justitia. 


VgRs. 17. « Gratias autem Deo, quod fuistis 
servi peccati. » 

Gratias Deo, iuquit, quod fuistis. servi peccati. 
Obtinete pro peccato justitiam, loco peccati justi- 
tiam Dominum habere przponentes. Cujus doctriu:e 
toto corde admisistis formam et pro qua vobis 
deinceps accurate est couversaudum. Iu tales feror 


B seruiones, et argumentis morum bumanorum utor, 


quia cogit me infirmitas carnis vestra ad virtutem. 


Vgns. 19. « Sicut enim exhibuistis membra ve- 
stra servire immunditia. » 

Sicut enim, inquit, exhibuistis membra vestra, etc. 
Vineulum posterius loco viuculi prioris accepit. 
Oportet igitur, inquit, quemadinodum antea totos 
vosmelipsos injustitiz tradidistis ad operationem 
omnis immunditiz, ita nunc longius ab istis om- 
nino discedentes, cum omni studio ad justitize san- 
ctitatem progredi. Scitis enim, inquit, tempus il- 
lud, in quo inandatis. peccati serviebatis, quomodo 
nihil ad justitiam agebatis. 


VgRs. 21. « Quem ergo fructum habetis tunc in 
illis, in quibus nunc erubescitis? » 

Libenter nunc a vobis audirem cum quanto ar- 
dore hanc pulchram peccato servitatem serviistis, 
et quisnam sit liujus magni studii fructus. Nonne 
corruptio, et immunditia, et mors, eLomni verecundia 
plena? An igitur his sunt similia quae nunc habetis, 
aut modicum, et casu tantum a prioribus discrepan- 
tia, et non plane diversa? Deum loco peccati acce- 
pistis, et quz placita sunt ei cognoscentes, fruetuin 
labetis sanctificationem, id est innocentiam, qua 
vobis insuper dabitur immortalibus esse. 


CAP. VII. 


Vgns. &. « Itaque, fratres mei, et vos mortificati 
estis legi per corpus Christi. » 

Age igitur, füquit, hoc per legem ipsam conlir- 
menus. Non ignoraiis, cum legem et quidem ac- 
curatissime scitis, legem in homine domin:ri 
quanto tempore vivit. Mulier igitur qu: sub viio 
est, vivente iparito, legi subjacet. Si, vivente viv, 
alium  conspexerit, vocabitur adultera. Si δι: θη 
mortuus fuerit maritus ejus, liberata est a lege ; cum 
viro quem voluerit vivet, quin incurrat adultci ii 
crimen. lta ae habent, fratres, que ad vos. ἔμι- 
cant. Per fidem corporis Christi membra estis εἴν 
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fecti. Christus legi mortuus ad slteram vitam ex Α Χριστοῦ “ τετελευτηκὼς δὲ ἔἐχεῖνος 3 


muortuis surrexit. Vos igitur effecti uuun corpus in 
ipso, mortificati estis legi, et illi [ructificate eodem 
fere modo per resurrectionem. 


Vgns. 5. « Cum enim essemus in carne, passio- 
nes peccatorum qua per legem erant, » etc. 

Vox caro in Scriptura sacra frequenter usurpa- 
tur. Per banc voeem modo ipsam designat corpo- 
ream forinam, ut in his. qux Salvator discipulis 
post resurrectionem suam de seipso dicit : Spiritus 
carnem et ossa non habet, sicut me videtis habere ; 
modo uon naluram sed ipsius passiones ut in loco 
praíato; non enim quasi hominibus nunc carnis 
expertibus bzc verba proposuit, Cum enim essemus 
in carne, sed quasi hominibus qui iu. Christo pro- 
gresei sunt ad immortalitatem et passionum voca- 
tionem. Frequenter enim, sicut jam dixi, quz de 
Christo credimus, hec nobis quasi praseutia indu- 
cit. Etenim dicit, cum adbuc esseinus ia vita prz- 
cedenti carnali, passiones in membris uostris per 
legem operari ad peccata ; id est, actiones nosire, 
per legen. in. peccatum iaputabantur. Peccato au- 
tem vulnerati necessario 3d mortem mittebamur. 
llis enim sese invicera corroboraniibus iu errorem 
inducebatur natura nostra. iniquitas per leget iu- 
valescebat, corroborabatur mors per peccatum, dum 
lex inortalibus, et ideo ad peccatum propensis, ne- 
oessario dominarelur. Lex igitur peccatum pretu- 


ἑτέραν Ex τῶν vex piv &vs6lu ζωὴν - c 
xaX ὑμεῖς tv αὐτῷ, τῷ μὲν νόμῳ τεῦ 
ταῦσετε διὰ τς ἀναστάσεως αὑτῷ τιρ 
ὑμεῖς. 

« Ὅτε μὲν γὰρ ἦμεν ἐν τῇ σαρχὶ,' 
τῶν ἁμαρτιῶν τὰ διὰ τοῦ νόμου,» x. 

To tnc capxéc ὀνόματι διχῶς d 
Γραφὴ vuv plv thv quatv οὕτως αὐτὴ 
ὡς τὸ, Πγεῦμα σάρκα καὶ ὀστέα οὖς 
ἐμὲ θεωρεῖτε ἔχοντα, τῷ Σωτῆρι πρὸ 
«ὰς περὶ αὐτοῦ μετὰ τὴν ἀνάστασιν εἰ 
δὲ οὐχ αὑτὴν, ἀλλὰ τὸ αὐτῆς ἐμπεῖ 
αὑτὸ τὸ προκείμενον. UO γὰρ ὡς ἀ5ά 


p τῶν ἔφησε τὸ, Ὅτε ὦμεν ἐν τῇ capxi, 


ἀθανασίαν καὶ ἀπάθειαν ἐν Χριστῷ μ' 
Πολλάχις γὰρ, χαθὼς ἤδη --ροέφην, i 
Χριστὸν πιστευομένων ἡμῖν ὡς Evcace 
λέγεται. Αέγει τοίνυν ὅτι τῆς poti 
«ἧς σαρχιχΐῇς ὄντων ζωῆς, τὰ ἐν τοῖς" 
θήματα μέλεσι πρὸ; ἀμαρτἔαν Evepyc 
pov * τοντέστιν ὑφ᾽ ἡμῶν ἐνεργούμενα, 
ἡμῖν εἰς ἁμαρτίαν χατελογέξετο- τιτὶ 
ὑπὸ ταύτης, ἀναγχαίως τῷ θανάτῳ xa, 
Hiph; γὰρ τούτοις δι᾽ ἀλλήλων xpacv 
σις ἡμῶν ἐδογματίζετο " τῆς μὲν ἀμε 
Gv διὰ τοῦ νόμου, τοῦ θανάτου ὃΣ διὰ 
χρατοῦντος" τοῦ νόμου δὲ τοῖς θνητι 
τοῦτο πρὸς ἁμαρτίαν ἐπιῤῥεπέσιν, à 


lit, mortem genuit peccatum. Mors per passiones C χειμένου. Οὐχοῦν τὴν μὲν ἁμαρτίαν. 


reddidit naturam ad peccatum propensam, el in lege 
necessario constituta fuit. 


Vaas. 6. « Nunc autem soluti sumus a lege mor- 
tis in qua detinebamur. » 


Nune autem, inquit, soluti sumus a lege in qua 
detinebamur, iia ut serviamus in novilale spiritus et 
mom in vetustate littere. Oportet igitur nos de cz- 
tero gerere quasi homines qui immortales spiritaa- 
lesque effecti sunt, non quasi homines adhuc cor- 
rapiibiles, ae vetustati et ideo legis servituti subje- 
ctos. Spiritum a littera distinxit Apostolus, a ve- 


μος συνέστη. Ἢ δὲ ἁμαρτία τὸν Oáva 
Ὁ δὲ θάνατος τὴν φύσιν εἰς ἀ;εασιρτίαν 
τοῦ ἐμπαθοῦς ἐργασάμενος, ἐν χρεῖΐ 
στῆσεν. 

« Νυνὶ δὲ χατηγορήθημεν ἀπὸ τοῦ 
νόντες, ἐν ᾧ χατειχόμεθα. » 

Νὺν μέντοι, φησὶν, ἀπὸ τοῦ νόμου « 
ἡμᾶς κατηργήθημεν, ὥστε δου.ξεδδεν 
γότητι πνεύματος καὶ οὗ παιλαιότηι 
Δέον οὖν ὡς ἀθανάτους τοῦ λοιποῦ χαὶ 
τεγενημένους ἡμᾶς πολιτεύεσθαι " 822; 
τοὺς ἔτι χαὶ παλαιουμένους, xat νόμῳ 
τηναγχασμένους δουλεύειν. ᾿Αντιδιέα 


ἰυδίλι6 novitatem, et per ista nomina maximam D γράμματι μὲν τὸ κνεῦμα " τῇ καλαιόττ 


rerum differentiam ostendit. 


γεκθ. 7. «Quid ergo dicemus? lex peccatum 
est? » etc. 


Concupiscentiam enim, inquit, nescirem, nisi lex 
diceret : Non. concupisces. Non dicit mandatum in 
me inseruísse concupiscentiam quam non habebam, 
nam est concupiscentia naturalis. Sed priusquam 
lex per prohibitionem edocuisset me, nesciebam 
concupiscenüam et viluperandam et malam esse. 


ας. xxiv, 39 
* Sic Cod. 


νότητα" xal αὐτοῖς toi; ὀνόμασι με 
«ἣν τῶν πραγμάτων διαφοράν. 


« Τί οὖν ἐροῦμεν; ὁ νόμος ἁμαρτία 


Τήν τε γὰρ ἐπιθυμίαν, φησὶν, ooa 
ó νόμος ἔλεγεν, Οὐκ ἐπιθυμήσεις. Οἱ 
ὅτι τῆς ἐπιθυμίας got τὴν φύσιν ὲ 
ἔχοντι τὸ παράγγελμα dj γὰρ ἔπιθυ TT 
᾿Αλλ᾽ ὅτι μὴ διδάξαντός με τοῦ νόμου 
γορεύσεως, ἐπίψογόν τε καὶ φαύλην ἐπ 
χειν οὐχ ἢ πιστάμην. 
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(oput, δὲ λαδοῦσα ἡ ἁμαρτία διὰ τῆς bvvo- A — Vins. 8. « Occasione autem accepta, peccatum 


t. 5, ). 

ἰδάξαντός με τοῦ νόμον, φησὶ, διὰ τῆς ἀπα- 
ως, ἐπίψογόν τε xal φαύλην ἐπιθυμίαν ὑπάρ- 
x ἠπιστάμην. Νυνὶ δὲ Ut τῆς ἐντολῆς τοῦτο 
xa. Μετρούσης γάρ μοι ταύτης τὴν ἐγχειμέ- 
θυμίαν τῇ φύσει, χαὶ τὴν χρῆσιν αὐτὴς ἄφε- 
; ἐώσης, ἀλλ᾽ ὄροις ταχτοῖς αὐτὴν περιγρα- 
τε χαὶ περιλαμδανούσης, fj ἁμαρτία λαδοῦσα 
Ὡς ἀφορμὴν, τουτέστιν ἰσχύος εὐπορύσασα 
ἰχουρίας, εἶτά με πρὸς ἀμετρίαν ὑποσχελί- 
ἐνεργὸν εἰς ἁμαρτίαν μοι πᾶσαν ἐπιθυμίαν 
μένην κατέστησε. Τὸ **' γὰρ, Κατειργάσατο 
Σ πᾶσαν ἐπιθυμίαν, ἐνδεῖτο " ἀπηγορευ- 


pie γὰρ νόμου, ἀμαρτία νεχρά. » 
Ic γὰρ νόμου, φησὶν, ἡ ἁμαρτία vexpá. Τὴν 
ἄξιν ἁμαρτωλὸν ὁ νόμος ἀπαγορεύων cuvlatrn- 
᾿ξὰν μὴ τούτου μοι προπαρηγγελχότος αὑτῆς 
" ἐπιτετηδευχὼς ὑπῆρχον αὐτὴν, οὐχ ἂν ἦν 
πλημμελήματι. Οὗ γὰρ οὐκ ἔστε νόμος, οὐδὲ 
σις. Οὐ γὰρ ἐλλογεῖται ἁμαρτία, μὴ ὄντος 
᾿ς Ἐγὼ " δὲ ἔζων χωρὶς γόμου ποτέ. Τὸ ἐγὼ 
τὶ τοῦ ὁ ἄνθρωπος λέγει, λέγει δὲ περὶ τοῦ 
᾿Ελθούσης δὲ τῆς ἐντολῆς, ἡ ἁμαρτία 
“ἐν, ἐγὼ δὲ ἀπέθανον. Ἐμὲ γοῦν 1" τὸν ἄν- 
! ἔχοντα πρὸ τοῦ νόμου τὸ ζῇν ἡ ἐντολὴ προσ- 
t διὰ τῆς πρόσθεν νεχρᾶς ἁμαρτίας, ἀναζη- 
τοῦτο ἀφείλετο" Καὶ δὑρέθη μοι ἡ évco.1h 


per mandatum, » etc. 

Priusquam lex edocuisset me, inquit, per prohi- 
bitionem , nesciebam et vituperandam et nialam 
esse concupiscentiam. Nunc autem hoc per manda- 
tum didici. Cum enim mandatum concupiscenti 
mihi naturaliter insite modum imposuit, nec illius 
liberum permisit usum, sed eam statutis limitibus 
cireumscripsit eomprehenditque, peccatum exinde 
acegpit occasionem, vim scilicet οἱ a.!jutorium ; ad 
transgressionem impulit me, οἱ in me eonstituit om- 
nem predictam concupiscentiam ad peccatum ope- 
rantem, Etenim dicendo : Operatum est. in me on 
nem concupiscentiam, innuit probibitam. 


« Sine lege enim, peccatum mortuum. » 

Sine lege enim, ioquit, peccatum moriuum. Lex 
per prohibitionem actum peecaminosum efficit, ita 
ut si non jussisset ut peccatum cum omni studio 
fugerem, non essem peccato obnoxius, Etenim wbi 
nom est lex, mulla fil transgressio. Non. imputatur 
peccatum siue lege. Ego autem sine lege vivebam 
aliquando. Hoc ego nunc pro homo ponitur, dicit 
autem de Adamo. Sed cum venisset mandatum, pec- 
calum revizil, ego autem moriuus sum. Ego homo 
scilices ante legem vita fruebar ; hanc mihi cum 
venit mandatum abstulit, per peccatum quod prius 
mortuum postea revixit. E! invenium est mihi man- 
datum, quod erat ad vitam, hoc esse ad mortem ; e 


wv, αὕτη elc θάνατον " χαὶ πέπονθά "3 τι ( accidit mihi aliquid lugendum et vere miserandum ; 


v, χαὶ ὄντω: ἐλεεινὸν, τῇ εὐεργεσίᾳ βλαβεὶς, 
πρὸς ζωὴν δοθέντι μοι βοηθήματι, τούτῳ τὸ 
ok£cac* Ἣ γὰρ ἁμαρτία ἀφορμὴν Aa600ca 
c ἐντολῆς ἐξηπάτησὲέ qe, καὶ δὲ αὐτῆς 
tv£v. "ἔχουσα γὰρ διὰ τῆς ἐντολῆς πρόφασιν 
ρατος ἀμαρτία, χαὶ δυνατωτέρα τῷ ὅπλῳ τῷ 
νομένη, δι᾽ αὐτυῦ με τούτου !! παραχρουσα- 
ατέσφαξε. Δίεισι μέντοι περὶ τῆς ἁμαρτίας, 
Ὡς τε xal ὑφεστηχυίας xai σοφιζομένης τὸν 
ον, χατὰ τὸ τῆς θείας E00; Γραφῆς. Οὕτω γοῦν 
᾿ δικαιοσύνην προσωποποιῶν ὁ μακάριος εἰσά- 
γων *, Δικαιοσύνη ἐνώπιον αὐτοῦ προ- 
“ται. Kol πάλιν ὁ Σολομὼν τὴν σοφίαν" xai 
τοῖς θείοις Λογίοις πολὺ τὸ τοιοῦτον ἰδίωμα. 


beneficium nocuit mibi,et adjutorium quod ad vi- 
tam mibi datam fuerat, hoc vitam destruxit : Nam 
peccatum, occasione accepta per mandatum, seduxit 
me, et per illud occidit. Ansam per mandstum acei- 
piens msledictum peccatum et fortius armis meis 
effectum, per illa me impulsum jugulavit. Juxta sa- 
ere Scripture consuetudinem loquitur de peccato 
quasi vivente, agente hominemque decipieute. Sic . 
beatus Apostolus justitiam ageutem inducit dicens : 
Justitia coram ipso ambulabit. Sic Salomon sa- 
pientiam effingit ; et in genere. multa sunt in sacris 
Scripturis hujusmodi idiomatis exempla. 


στε ὁ μὲν νόμος ἅγιος, xaX ἣ ἐντολὴ ἀγία, xay 8 Vgas. 12. « ltaque lex quidem saucta, et man- 


xat ἀγαθή. » 

€, φησὶν !5*, ὁ μὲν γόμος ἅγιος, xal ἡ ἐντοϊὴ 
'&À δικαία, καὶ ἀγαθή. Ὃ μὲν σύνδεσμος 
ἐνταῦθα προσέῤῥιπται !** νόμον δὲ xai &vto- 
τὸν ἀμφοτέρως ὠνόμασεν "7. ᾿Αγίχν μέντοι 
ολὴν εἶπεν !5, ὡς τῆ; ἁμαρτίας ἀκάγουσαν, 


datum sanctum, et justum, et honum. » 

Jtaque, inquit, lez quidem sancta, εἰ mandatum 
sanctum, ei justum, et bonum, Vinculum hic simpli- 
citer projectuim est. Sed sub eadem deuominatione 
et legem designat ei mandatum. Sanceluin. tamen 
dicit mandatum, quia ἃ peccalo removet οἱ arcet a 


. M. τῷ. *C. M. ἕνδει, τό. f. ἔνδειχτο. * Χωρὶς γὰο---ἦντος νόμον. Cod. Monac. Τὴν γὰρ πρᾶξιν ὁ νόμος 
Uv, ἁμαρτωλὸν συνίστησιν " ὡς ἐὰν μὴ AND προξαρηγχελκότος τὴν 1 Τὰρ τρῖδν ἐπιτε- 
ὡς ὑπῆρχον αὐτὴν, οὐχ ἂν ἣν ἕνοχος πλημμελέμαει " Οὗ γὰρ οὐκ ἔτι νόμος, οὐδὲ παράθασις * οὐ 
λογεῖται ἁμαρτία, μὴ ὄντος νόμου. Τὸ οὖν, Χωρὶς γόμου ἡ ἁμαρτία νεχρὰ, ἀντὶ τοῦ, οὐχ ἂν Evtp- 
, φησὶ, ἁμάρτημα, μὴ νόμῳ διωρισμένον διὰ τέ; ὅτι οὐχ ἡ ποᾶξις ἁμάρτημα ἁπλῶς, ᾿Αλλὰ τὸ εἰ- 
) δεῖ ἀπέχεσθαι, ποιεῖν τι παρὰ τὰ ἐγνωσμένα καλῶς ἔχειν. ᾽5 ἐγὼ --- ἀπέθανον C. M. ὥστε ἐγὼ, 
πος λέγει vov* λέγει δὲ περὶ τοῦ ᾿Αδάμ " τὸ δὲ, ὄζων χώρις vópov, νόησον xal οὕτως. 3" C. M. siue 
'* C. M. πέπονθε. 1* C. M. διὰ τούτου με αὐτοῦ. ' c. M. εἰσάγει Δαδὶδ, δι». ὃν. αὖ. apocx. 

l. sine φησίν. !* παρέῤῥιπται. 1} C. M. τὸ αὐτό. !* C. M. εἴρτχεν. 
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289 55; διαπράττομαι. Τὸ γὰρ οὐ γινώσκω, οὐχ ὅτι A non cognosco, non dicit se nescire. Quomodo enim 


Wis γνοῶν λέγει. [Ig γάρ, εἰ ὃ πράττει τις τοῦτο 25- 
παρὸν ἀγνοεῖν ἐγχωρεῖ ; fj ὅλως ἂν αὐτῷ τὸ τοιοῦτον 
"jg σφάλμα χαταλογίζοιτο ἐν Εὐαγγελίοις τοῦ Σω- 
wsigr po; **, Οὐχ οἷδα ὑμᾶς, ἀπέλθετε ἀπ’ ἐμοῦ" ἀντὶ 
NEREZOU χατεργάζοιλαί τι πολλάχις, οὐχ οἰχειούμενος, 
"“--ηοὺδὲ χαίρων, οὐδὲ ἡδόμενος αὐτῷ χατὰ πρόθεσιν " 

οὐδὲ ἐμαυτοῦ, συντόμως εἰπεῖν, ὑπαχούων *', ἀλλ᾽ 
᾿φἄλλου. Καὶ ὅτι τοῦτο οὕτως ἔχει, φησὶ, δῆλον. Οὐ γὰρ 

ὃ θέλω, τοῦτο πράσσω, d. AA ὃ μισῶ, τοῦτο ποιὼ "5, 
- «Τουτέστιν, ἃ μὲν αὐτὸς ἐμαυτῷ θέλω, τούτων οὐδὲν 

διαπράττομαι. Toto δὲ τἀναντία * xaX ἃ peso ?*, οὐχ 
. ἄν ἐμαυτῷ βουληθείτν ποτέ. Διὰ piv? τοιούτων 
.. πὸν τοῦ Σωτῆρος ἐχείνηυ *! νόμον παραθδαίνειν φησὶ 
«bv quatxó) τε xal περιεχτιχὸν τῶν ἁπάντων ^ τὸν 
“Ὅσα ἂν θέλητε ἵνα ποιῶσιν ὑμῖν οἱ ἄνθρωποι, 
οἱ προφῆται. 

« Εἰ δὲ ὃ οὐ θέλω τοῦτο ποιῶ, σύμφημι τῷ νόμῳ 
ὅτι χαλός. » 

Εἰ τοίνυν, φησὶ, Ὃ μὴ αὑτὸς θέλω, τοῦτο ποιῶ, 
διὰ τοῦτο ** τὸν νόμον εἶναι χαλὸν χαθομολογῶ. “ἃς 
γὰρ ἐχεῖνος χαχίζων πράξεις ἀπαγορεύει μοι, τούτων 
xaY αὐτὸς ἐγὼ προχατέγνωχα, χἂν μετίω τοῖς ἔργοις 
αὐτά. 

« Εὑρίσχω ἄρα τὸν νόμον τῷ θέλοντι ἐμοὶ ποιεῖν 
τὸ καλὸν, ὅτι ἔμοι τὸ χαχὸν παράκειται. » 

Οὐχοῦν, φησὶν, ἐχ τούτων δείχνυται βουλόμενος χαὶ 
ὃ νόμος συνῳδὰ τῷ περὶ τὸ χαλόν poo θελήματι, ἐξ 
ὧν xal τὸ χακὸν, ἀμφοτέροις, ἐμοί τε χἀχείνῳ, ταυ- 
κὸν ἀποφαίνεται ὃ“. 

« Συνήδομαι γὰρ τῷ νόμῳ τοῦ Θεοῦ χατὰ τὸν ἔσω 
ἄνθρωπον. » 


Boh HO m ua! 


si quis quod agit ignoret, ei imputaretur ad pecca- 
tum? IToc nescio simile est verbo quod dicit Salva- 
tor in Evangelio : Nescio vos, ite a. me?*. llic po- 
nitur pro, frequenter aliquid ago, non mihi viudi- 
cans, non gaudens, noa delectans ad propositum, 
uno verbo, non mihi sed alteri obediens. Et rein ita 
se habere, iugyiit, evidens est : Non enim quod τυΐο 
hoc ago, sed quod odi, illud facio. ld est, que ipse 

mihi volo, horum nihil ago ; facio contraria 4088 

odi et nunquam voluissem. Per (9114 vero trans- 

gredi dicit illam Salvatoris legem naturalem et 
universalem : Quodcunque vultis ut. faciant. vobis 
homines, hoc illis facite, in hoc enim lex et pro- 

phete "3. 
καὶ ὑμεῖς ποιεῖτε 33. οὗτος γάρ ἐστιν ὁ γόμος xal 
B  Vens. 16. « Si autem quod nolo illud facio, con- 
sentio legi quoniam bona est. » 

Si igitur, inquit, quod nolo, illud facio, legem 
ideo bonam esse confiteor. Quos enim improbans 
mihi prohibet actus, hos ipse jom condemnavi, 
quamvis agendo delinquam. 


Vens. 21. «Invenio igitur legem volenti mihi 
facere bonum, quoniam mihi malum adjacet, » 

Lex igitur, inquit, exinde deinonstratur velle 
etiam quz me: voluntati circa bonum consentiunt. 
Apparet quoque idem utrique, 1uilii scilicet legique 
esse malum. 

VEns. 22. « Condelector enim legi Dei secundum 
interiorem hominem. » 


Συγήδομαι γὰρ, φησὶ, τῷ γόμῳ τοῦ Θεοῦ κατὰ C  Condelector enim, inquit, legi Dei secundum in- 


τὸν ἔσω ἄγθρωπον, xaX τὰ ἑξῆς. Τῷ γὰρ ἀντὶ τοῦ 
τοίνυν χἀνταῦθα ἐχρήσατο. Πάντων γὰρ ἀπὸ τοῦ, 
Οἵδαμεν ὅτι ὁ γόμος πνευματικός ἐστι, προειρημέ- 
νων αὐτῷ, συναγωγὴν ἢδουλήηη ποιήσασθαι" τῷ μὲν 
νόμῳ τοίνυν, Συγήδομαι τοῦ Θεοῦ κατὰ τὸν ἔσω 
ἄνθρωπον, ὀνομάξει τὸν ἐν ἡμῖν νοερὸν, xal χαίρω 
χαὶ γέγηθα τούτου τοῖς παραγγέλμασι. Βλέπω δὲ 
νόμον ἕτερον τῶν ἑαυτοῦ μελῶν ἀντιπαραττόμενον 9t 
τούτῳ, xai πρὸς βίαν ὡς ἑαυτὸν ἀποσπῶντά με, καὶ 
οἷον αἰχμαλώτιῳ τινὶ παραχεχρημένῳ μοι. "A γὰρ 
ἐχεῖνος ἐπιτάττει, χαὶ ὧν ἐχεῖνος ἔχεσθαί μοι χε- 
λεύει, οὗτος ἀπέχεσθαι τούτων ἀπαναγχάζει. Νόμον 
δὲ " ἁμαρτίας ἐν τοῖς μέλεσιν αὐτοῦ 35, τὸ βούλημα 
'χαὶ τὸν σχοπὸν τῆς παθητῆς λέγε: σαρχός " ἐπειδὴ 
καὶ παντὸς ἴδιον νόμου, τὸ τοῖς ὑπ᾽ αὐτὸν τὰ αὐτῷ ? 
δοχοῦντα παρακελεύεσθαι. Ἐγὼ τοίνυν οὐχ ᾧ χαίρω 
νόμῳ, φησὶν, ὑπαχούω, ἀλλ᾽ ᾧ μὴ χαίρω. Οὐ πράττω 
“γὰρ βούλομαι" ἃ δὲ μὴ βούλομαι πράττω. Καὶ μᾶλλόν 


!* Matth. xxv, 12, 15 Matth. vir, 12. 


teriorem hominem et alia. Hoc enim pro igitur bic 
usurpatur. Nam ex omnibus qus dixit ab hoc ver- 
siculo, Scimus quia lex spiritualis est, conclusionem 
voluit deducere. lloc autem Condelector igitur legi 
secundum hominem interiorem (partem no tri spi- 
ritialem designat), id est, gaudeo et illius manda- 
tis delectatus suni. Sed video legem aliam menibro- 
rum teorum legi Dei repugnantem, me violenter 
abducentem, meque quasi servo abutentein., Quee lex 
Dei przcipit οἱ quorum curam mihi mandat, ab 
his lex corporis me eogit abstinere. Legem peccati 
in membris suis, carnis passibilis voluntatem dicit 
el propositum; cum cujusque legis proprium sit 
D subjectis quz sibi placent precipere. Ego vero, 
inquit, non legi quam amo obedio, sed quam odi. 
Non enim qua volo hzc ago, sed quod nolo iioc 
facio. Magis in me dominatur lex membrorum quam 
lex Dei, et illi reluctans resistere non valeo. Per 


** χαταλογίζοιτο --- Σωτῆρος] C. M. χαταλογίξοιτο. 'AXAX τὸ, οὐ γινώσκω τοιοῦτόν ἐστιν, οἷον τὸ iv 


Ε αγγελίοις τοῦ Σωτῆρος. 
πράσσω. 356. M. μισῶν. 
3? C. M. δι. αὐτοῖς ὁμοίως. 


80 €. M. add. τῶν. 


*' C. M. ἐπαχούων, ἀλλὰ ἄλλου. 
δι C. M. ἐχεῖνον. 
δ C. M. δι αὐτοῦ τούτου. 


35 C. M. τοῦτο ποιῶ. ᾿Αλλὰ ὃ μισῶ, τοῦτο 
3* €. M. παραδαίνειν φησὶ τὸν φυσιχόν. 
88 οὐχοῦν --- ἀποφαίνεται. c M. EL δὲ βούλει 


καὶ οὕτω νόησον «b ῥητόν. "Ex «000v δείχνυται, φησὶ, βουλόμενος xai ὁ νόμος συνῳδὰ τῷ περὶ τὸ χαλόν 
μοῦ θελήματι" ἐξ ὧν xal τὸ χαχὸν ἀμφοτέροις ἐμοί τε χἀχείνῳ, ταυτὸν χαταφαίνεται. 35 1) inarg. γρ. àw- 


τιπαραταττόμενον, 57 C. M. δὴ οὖν. ?* C. M. μελέσι, τὸ βούλ. 


9? C. M. αὐτός. 
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δύνατον τοῦ νόου ἐν ᾧ ἠσθένει διὰ 


tog, φησὶ, διχαίωσιν ὁπαγορεύων ἣτό- 
ἱετέρας σαρχὸς bv ἡμῖν χατορθῶσαι, 
ριστῷ παρέσχεν ἡμῖν ὁ Θεός. Τὸν γὰρ 
τὸν ἑαυτοῦ "*, σάρχα τὴν αὑτὴν ἡμῖν 
ἦν τε καὶ ἀμαρτεῖν ἐπιδεχομένην 9** 
) σαρχὸς ἁμαρτίας, τὴν ἐνδεχομένην 
χα φησίν" ὡς xai τὸ ἐν ὁμοιώματι 
γόμενος ἀντὶ τοῦ γενόμενος ἄνθρω- 
ὧν ἔχοντα τὴν σάρχα, φησὶν, ὁ θεὸς 
ν πέμψας περὶ ἁμαρτίας, τουτέστιν 
ἁμαρτίαν καταγωνίσασθαι, χατέχρι"ε 
ἐν τῇ σαᾳρχὶ, χατεδίχασεν αὐτὴν ἐν 
)ν αὐτὴν δδ χαὶ ἀνάλωτον παντελῶς 
τἦν. Ἢ καὶ ἄλλω; * "Ott περὶ ἁμαρ- 
τὴν ἁμαρτίαν ἐν τῇ σαρχί " ἀντὶ τοῦ, 
"€ σαρχὸς οὔσης αὑτῷ, xat οὐχ ὕπο- 
τοῦτο θανάτῳ χατέχρινε μὲν περὶ 
ἁμαρτίαν ὁ Θεὸς ἐν αὑτῇ, ὡς οὐχ ἐν 
t τὴν τοῦ Κυρίου σάρχα περιθαλοῦ- 
ς ἐχ νεχρῶν ἀναστάσεως, ἐχείνην με- 
πάθειαν. Καὶ οὕτω λοιπὸν ἡ τοῦ νό- 
ἐν ἡμῖν χατορθοῦται, διὰ πίστεως 


1090 
CAP. VIII. 


"Vgns. 9. « Nam. quod. impossibile crat legi, iu 
quo infirmabstur per carnem. » 

Justitiam, inquit, quam lex pr:ecipiebat, sed in 
nobis eounferre non. poterat ob. caruem nostram, 
hane Deus nobis concessR in Christo, Nam cum 
misisset Filium suum in carne nostra passibili et 
peccato obnoxia (similitudinem enim carnis peccati, 
pro carnem peccato obnoxiam dicit, quemadmodum 
in. similitudinem hominis factus pro homo factus), 
cum igitur misisset Filium in carne nostra de pec- 
cato, scilicet ut peccatum pugnaret, judicavit ct 
damnavit peccatum in carne, inexpugnabilem illam 
invincibilemque servando. Vel aliter : De peecato 


p damnavit peccatum in carne, id est cum caro 


ipsius impeccabilis esset, et idcirco non obnoxia 
morti, de peccato damnavit Deus peccatum in ea, 
quia caro Domini sententiz? mortis non erat subje- 
cta. Hanc autem per resurrectionem transtulit ad 
impassibilitatem. Sic deinceps justitia legis in nobis 
efformatur, cum per fidem Christo jungimur et ef- 
ficimur homines pro carnalibus spirituales. Wis 
consonat quod dicit Apostolus in Antiochia Pisi- 
dis : Ab omnibus quibus non potuistis im lege Moysi 
justificari, in hoc omnis qui cred&t justificatur ν᾽ 


v αὑτῷ, καὶ πνευμστιχῶν ἀντὶ σαρχιχῶν γινομένων. Τοιοῦτόν ἔστι xal τὸ ἐν ᾿Αντιοχείᾳ 
ἰρημένον αὑτῷ, ὅτι Ἀπὸ πάντων ὧν οὐχ ἠἡδυνήθητε ἐν τῷ νόμῳ Μωσέως δικαιωθῆγαι, 


ὅ πιστεύων δικαιοῦται. 


t σάρχα ὄντες, τὰ τῆς σαρχὸς qpo- C —Vkns. ὅ. « Qui enim secundum carnem sunt, 


t, τοὺς ὄντας φθαρτοὺς, xat τὸ φρό- 
ἔχειν ἀνάγχη, οὕτω χαὶ τοὺς ὄντας 
Ἰαρτον εἶχός ἐστιν ἔχειν xa τὸ φρό- 
tov ἀνάλογον τῆς οἰχείας φύσεως τῶν 
μένων. Τὸ γὰρ φρόνημα, φησὶ, τῆς 
Ὅς, θάνατον τουτέστι προξενοῦν, χαὶ 
αροξύνον Θεόν. Τὸ δὲ ρρύγημα τοῦ 
ἢ καὶ εἰρήνη " τουτέστιν ἀθανασίαν 
| φιλίαν τὴν πρὸς Θεόν, 

γόνημα τῆς σαρχὺς ἔχθρα εἰς Θεόν. » 


(ὰρ, φησὶ, τοῖς τοῦ Θεοῦ θελήμασι, 
μου γνωριζομένοις ἡμῖν, τὸ θέλημα 
Ἑ συνελθεῖν χαὶ φιλίαν ἀσπάσασθαι. 
:άθειαν ἐπαγγέλλετα:, ἣ ὃὲ ἐστὶ πΔ- 
v οὐδὲ τοὺς ἀνεχομένους τῷ φρονή- 
i$, xal μετέχοντας τῆς φύσεως ταύ- 
ἐσα! Θεόν. Ἐπὶ τοσοῦτον γὰρ αὑτοῦ 
ρ᾽ ὅσον εἰσὶ ταύτης ἐγγύς " xal εἰσὶν 
τοσοῦτον, ὅσον θνητότητος ** ἀθανα- 


iux ἐστὲ ἐν σαρχὶ, ἀλλ᾽ ἐν πνεύματι" 
ϑεοῦ οἰχεῖ ἐν ὑἷν. » 


$8, ὅ9. 


m. Καὶ οὕτως δὲ τί ἄνωθεν διεξηλθΞ- περὶ τῶν προχειμένων. 
ομένηκ.] C. M. ἁμαρτητιχὴν, οὐχὶ τῷ ἀμαρτεῖν, ἀλλὰ τῷ ἱκανὴν εἶναι ὑ ποϑέ- 
, 5* Lez. vid. θνητότης. 


ρτεῖν ἐπιδὲχ 
Ε. ἐφ᾽ ᾧ. 5: 


C. M. αὐτῇ. 


quie carnis sunt. sapiunt. » 

Quemadmodum, inquit, carnales carnalia. sapere 
necesse est, sic spirituales spiritualia cogitare de- 
cel. Unusquisque qux secundum maturam. suam 
sunt, sapit. Nam prudentia, inquit, carnis mors 
est, mortem scilicet hospitio excipit, Deunque ad 
vindictam exacerbat,. Prudentia autem. spiritus, vita 
et paz : immortalitatem scilicet ac Dei amicitiam 
largitur. 


Vgns. 7. « Quoniam,sapientia carnis inimica est 
Deo. » 

Nam difficile est, inquit, voluntatem carnis cum 
Dei voluntatibus legisque mandatis unquam con- 
venire et inire amicitiam. Deus impassibilitatein 
prz se fert, illa passibilis est. Impossibile est igitur 
illos qui prudentiam carnis sequuntur et illius 
natur fiunt participes, Deo placere. Quanto pro- 
pius sunt carnis, tantum a Deo discedunt, et tantum 
a virtute distant, quantum mortalitas ob immortali- 
tate. 


Vgns. 9. « Vos autem in carne non estis, sed in 
spiritu; siquidem Spiritus Dei habitat in vobis. » 


τ C. M. ταύτην, 7 C. M. 
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Gennadii et Thcodoreti. Sed τος, inquit, translati A Fevraficv rovro xmi 6e. 


estis ex mortalitate ad immortalitatem, spiritgales 
ex caraalibes facti ; et indubitatam dicti probatio- 
nen affer. : Siquidem, inquit, Spiritus Dei kabitet 
ἐπ robis. Nam prater adoptionis beneficium alias 
eüsm ad miracula operanda graiias accipiebant, 
Spiritg propter b.ec et ad ea revelanda quz adhoc 
e*apl ebscura, iiis dato. Vos igitur, inquit, e vita 
t orn.-li ad vitam spiritualem translatos esse, graua 
«μῖσος quz babitat in vobis abonJaiter de:non- 
eirat. 


« Si qu/« autem. Spiritum Christi non habet, b:c 
pit e-l eius. » 

Si quis autem, inquit, S, éri'um Christi nom hs- 
Let, hic mon es ejus. Quemadmo!um nos qui ex 
Alamo sumus, Α 221 esse dicimur, quia natara 
ip«us sumus participes, sic qui Cbristo onigatur 
oer partcipationem ejusJesm Spiritus dicuntur esse 
Chri-ti, δὲ an:em Carisus im vobis esl, corjus qui- 
cem moriumm es[ propier peccatum , spiriius vero 
tiril propler jusiifcationzm. Si igitur Christus. ia 
vobis, iuquit, dignoscitur per Spirits ejus partici- 
paiionem, quenadinodam corpes propter peccatum 
ab immortalitate exzcladitur, sie e cont: a a morte 
per just.&cationem distat spiritss. Spiritom dieit 
corpus spirituale, ex porticipato participantes vo- 
4255, sicul in Evangeliis, quod matum est ex Sgi- 
riu, in ;uil, Sp ritus est". 


Vras. {{.. « Quod εἰ Spiritus ejus qui suscitavit c 


Jesu:n a r:ortui: habitat in vobis. » 

Nuj'5 mod dubita *un, inquit, illos qui at &e- 
rent (δῖ 12 Spiri:us. szpcti et Christi. participes, 
cigni babiti s: nt, idcirco participes esse ipsias re- 
surrect;onis a moriuis ad vitam immortalem. 


Vgas. 12. « Ergo. frair-s, debitores sumus noa 
carn?, ul secunduin earnem vivamus. » 

lilos non an;plius decere AJamo visere, vitz sci- 
licet passio:;ibus obnoxim et sub lege, sed esse 
Cbristi, spiritoales scilicet insocentesque, cum suf- 
fi. icaier contendit ac probavit, sapra dicta recolli- 
gens, claram et compendiariam dedocit adsromiuo- 
nem, dicens noa oportere deinceps ipsos sese pas- 


sionibus dedere. Qaare? Si enim, inquit, secundum D vr τοῦ 25:2 cA τῇ: apr) 


carnem virerilis, moriemiai. Talis enim vitz destre- 
ctio, inquit, corruptio. Si autem spiritu facta carnis 
mori ficaterilis, riretis. Si tamen, inquit, secundum 
£ralia;in Spiritus ;n vobis babitamtem, vivere con- 


*3** Joan. 11,6. 


5: C. M. οὖν. '* C. M. add.-cov. 55 C. M. z-. 
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τες Ccx ἔστιν» αὑτεῦ **. "faz 
ἌΣ: gar λεγύμεῦς. TI TIT 
21v-£; ξνώπξως EDVRIOAÍIUYIII TY 
“οὐ EA Πνεύματος χύταν.ξὲς ΖΞ 
στὲς ἐν ὑμῖν, τὸ μὲν Casi YEX 
τὲ δὲ zre£vua Gur €:à Ccxaioci 
puri: Xe. ττϑῖν, Ew έν. 
To. αὑτοῦ μετέχειν ὥ::3-, ὧν τὸ} 
διὰ τῶν ἀμπ’τῖαν 161visial Xni 
θανάτιυ Lie δι τῆν δ: Σλ:οτΞοντ, 
ὃ τὸ πνευματιχὸν Ξῶω 5 Ἐ29Ξ3Ξ:: 
χοῦ τὸ ἀὐτοχιν χηλέτας. Ὡς X3. ἕν᾽ 


“ἘΣΕΥΏΜΕΥΟΥ͂. τττῖν ἐκ τοι Irt 
« E: δξ. τὸ v2za τοῦ Evzip 
σον ἰχεῖ E. ὑμῖν 


ἐττι χοινονξ 11: 22170 2: πὐτὸ τ 
ν -ὦ « * - ». 

( "Áza 2.7, AXE yt, UEILAET2I 
τοῦ χατὰ τάςχἃ Lv. » 

᾿Ατυ :τάσξτος ὃ. TEX 
προυτίχειν αὐτοὺς τῷῇῷ Αξχα, - 
xii ὑπὸ wipe. ζωξ. 3A εἴν: 
πιξοματιχοὺς C£ χὰ: ἀχτ κάτους, 
πὰ 2:ὰλ Tailí44 ἕν V EalÍpgest 
αἶαν 22 τῇ τὸ x3. 3277917» ξπτ::Ξ ὁ 


ἐχξιδένα:. Aa Ei τὰρ κατὰ 
μέλλετε ἀπεϑενιζειν. Tr; «: 


zn ςτϑοοὰ τὸ τέλος EzTiv. KE 


πράξεις τεῦ σώματες θάνατε 


eC. M. πίλλυον. "C. M. z-- 


ix τῆς sapxuxfl. U C. Μ. ἐγχατυιχοῦτα χάρις ἀπουχρώσπως.  '* C. M.CH xii οὕτως. 7 
τον Αὐλὰ riva λεγί μεῦχ, τῆς τὐτεως αὐτῷ χοενσνΐτατες, οὕτως οἱ τῆς Ξρὺς Ἀ ριΞξτὸν 
ξνώττως, εἰνῶι ἔχοντα: τοῦ Χριστοῦ διὰ τῆς ἑὰς Πνεύματος μετουσίας. ΟΝ τὸ. “Ὁ 
à^2v22ix; ἀμέτοχον τὸ 2022 δ: τὴν ἀαρτίαν. '" C. M. οὐ. ΖΕ. “' σνυειματιχὸν Heri 
eh πυξυματιχὺν πρυξειτῶὼν τῶμα, ἔκ τοῦ μεθεχτον τὸ ositi45w xi(i2ig ὭϊπΞες ἐν τ΄ 


ἡἘγεγη μεν οΥς τη ϑὶν, ἐκ τοῦ Πνεύματος, πνεῦμά ἐς 
περι τούτου Οιχαςιπόττεῖν. Uc: τοὺς Plo χένους vz^. 
τας Ἀριίστῷ, ἐχόμενόν ἔττ: τὸ χυικωνῖ 71: αὐτὸ, 5D 317) 


Su. 


pO f" dlbl—áractdctwc. C. M 
Dicliz5a: τ Πγεύματας, xal -: 


15.215. καὶ τὸς ἔχ ὑξχρὼν :i; Üxv 


FRAGMENTA IN EPIST. AD ΒΟΥ. 


1691 


*, xatà τὴν ἐνοῦσαν ὑμῖν τοῦ Πνεύματος A tenditis, vosmetipsos inertes ad facla corporis ser- 


ἰάζοιτε ζῇν, ἀνενεργήτους ἑαυτοὺς πρὸς 
$ τοῦ σώματος πράξεις διαφυλάττοντες, 
ἀθανασίαν. 

ἃρ ἸΪνεύματι Θεοῦ ἄγονται, οὗτοί εἶσιν 


νεύματι Θεοῦ χυδερνώμενοι, τουτέστιν ol 
. Χαὶ οὐ Ψυχιχοὶ, ἑαυτοῖς ὡς ἀληθῶς τὸ 
toU βεδαιοῦσιν. "Ἔφη δὲ τοῦτο πρὸς ἀν- 
τῶν ὑπὸ τὸν νόμον χρηματισάντων υἱῶν 
ὑτῶν διὰ τὴν ὡς πρὸς τοὺς λοιποὺς ἀν- 
ἰίρετον τοῦ Θεοῦ χηδεμονίαν περὶ αὐτούς. 
' γὰρ ἐν ὁράσει τοῖς υἱοῖς σου, φησί" 
πα᾿ Θεοί ἐστε, καὶ υἱοὶ 'Υψίστου πάν- 
οὃς τούτους οὖν ἀντιδιαιρῶν τοὺς χατὰ 
ἡ Οὗτοι εἰσὶν viol Θεοῦ. 

Πνεῦμα συμμαρτυρεὶ τῷ πνεύματι ἡμῶν, 
χνα Θεοῦ, Εἰ δὲ τέχνα, xal χληρονόμοι. » 


ἤοπϑ..] Αὐτὸ μὲν γὰρ τὸ Πγεῦμα, τὴν 
[νεύματος ὑπόστασιν λέγει " πνεῦμα δὲ 
ἐπ᾿ ἐχείνου δεδημένην χάριν fjutv, ἣν 
! τῶν λαδόντων χαλεῖν. Ὡς ἐν τῷ, Evr- 
ὑμῶν xal τοῦ ἐμοῦ πγεύματος " χαὶ, 
" ὑμῶν τὸ πνεῦμα" xol, Ἢ ψυχὴ xal 
"npnOsim. “Ὥσπερ γὰρ "to; μέν ἔστιν 
λα τοῦ ἡλίου * λέγεται δὲ xa ἡ ἐξ αὐτοῦ 
pog τῷ ὅλῳ. Φαμὲν δὲ τῶν τόπων, τοὺς 
λιον, τοὺς δὲ, ἀνηλίους ὑπάρχειν" οὐχ ὡς 


vantes, immortalitatem feretis. 


VEns. 14. « Quicunque enim Spiritu Dei agun- 
tur, ii sunt filii Dei. » 

Quicunque enlm Spiritu Dei reguntur, homines 
scilicet. spirituales et non animales, certi sunt se 
esse vere filios Dei. Hoc dixit per oppositionem 
eorum qui sub lege filii Dei sunt appellati, et quo- 
rum Deus singularem prster exteros liomines egit 
curam. Locutus es in visione filiis tuis !*, inquit ; el: 
Ego dizi, Dii estis, et fili Excelsi omnes **. lllis igitur 
Christi discipulos quasi opponit dicens : 1 sunt 
filii Dei. 


VEns. 16. «Ipse enim Spiritus testimonium red- 
dit spiritui nostro quod sumus fllii Dei. [(Vzas. 17.) 
Si autem filii, et heredes. » 


Ipse enim Spiritus, de persona Spiritus sancti lo- 
quitur; spiritum autem nostrum vocat gratiam ἃ 
Spiritu sancto datam, quam propriam accipientium 
solet dicere. Sicut in his locis : Convenientibus vo- 
δὲς et spiritu meo ; et, Ut integer sit. spiritus. vester, 
el, Ut anima et corpus servarentur **. Quemadmodum 
eninr sol idem est ac solis corpus et eadem denomi- 
natione designantur, et totus sol et radius ex ipso. 
Loca quadam habere solem dicimus, quxdam au- 
tem sine sole esse, non quod mutatur substantia 


ἰσεως τοῦ ἡλίου ἐξισταμένης, ἀλλὰ διὰ C solis, sed quia lumen ejus in alia emittitur, ab aliis 


ὑτοῦ ἀπαύγασμα, τῷ μὲν, τῶν χωρίων 
!* 509 δὲ, προθόλοις τισὶν ἀποχλείεσθαι " 
|* τοῦ ἁγίου Πνεύματος χάριν ὁμωνύ- 
; οὗπέρ ἐστιν ἡ θεία λέγει Γραφή. 

υμπάσχομεν, ἵνα χαὶ συυδοξασθῶμεν. » 
[8 πρὸ ὀλίγου τῆς ἀντεξετάσεως ἀψάμε- 
ς τὰ παλαιὰ, χαὶ δ'ὰ τῆς παράλληλα θέ- 
^ τὸ ὑπερέχον γνωρίσας τῆς χάριτος’ 
διὰ τὸ μέγεθος τοῖς μαθηταῖς ἀμφιδά- 
ωσάμενος αὐτὸ τῇ τοῦ ἀγίου Πνεύματος 
ιέτεισιν ἐπὶ παράχλησιν ἀχολούθως, χαὶ 
μηδὲν ἀχίνδυνον 7' ὑπὲρ τῶν τοιούτων 
tw. Σφόδρα χρησίμης καὶ ἀναγνχαίας 
περὶ τούτων οὔσης διδασχαλίας 73. ἄλλως 
ὧν πολέμων ἐν ταῖς ἀρχαῖς τοῦ χηρύ- 
φερομένων τοῖς μαθηταῖς. Χρὴ τοίνυν, 
»à Χριστοῦ δόξης ὀρεγομένους, ὁμοίως 
τοὺς ὑπὲρ αὑτῆς ἐνίστασθαι πειρασμούς. 
παθημάτων χοινωνία, xai τῆς ἀντιξό- 
lav ἐργάπεται. Ἐγὼ γοῦν, φησὶν, ἐνθυ- 
χαὶ πάσας ἀντιπαρατιθεὶς τὰς ἐπὶ τοῦ 
Vete αἰῶνος, τοῖς ἐπηγγελμένοις ἡμῖν 


ι1], 94. 


Due τε. 


!5 Psal, rxxxi, 6; Joan. x, δὲ, 


D 


τ C. M. μηδένα χίνδυνον. 5 C. M. χρησίμης αὐτῷ καὶ ἀναγκαίας. 


autem quibusdam obstaculis impeditur. Jta etiam 
Scriptura sacra eodem nomine rocat et Spiritum 
sanctum el gratiam qua ex ipso oritur. 


« Si tamen compatiinur, ut et conglorificemur. » 

Paulo supra comporationem ínstituens grati 
cum veteri Jege, ΟΣ comparatione gratiz: excellen- 
tiam deduxit, Deinde ne ob magnitadinem dubita- 
rent discipuli, probat hoc per presentiam Spiritus 
sancii, el deincepsad consolationem transgreditur, 
hortaturque ut ne ullum periculum de his subeun- 
dum recusarent. Hec enim instructio valde utilis 
erat ac necessaria, multis aliunde bellis initio prz- 
dicationis Evangelii in discipulos irruentibus. Ergo 
oportet, inquit, eos qui gloriam per Christum am- 
biunt, pro illa sicut ipse Christus subire tentatio- 
nes. Nam passionum communio remunerationis 
communionem efficit. Ego igitur, inquit, cum re- 
cogito et bonis nobis in Christo promissis omnes 
szculi przesentis tribulationes compono, eas parvas 
et nullas esse invenio. 


ἀγαθοῖς ἐν Χριστῷ, μιχρὰς χαὶ τὸ μηδὲν οὖσας εὖ- 


14} Thess. v, 25. 
7 C. M. hic 


"μαι γὰρ, ὅτι οὐχ ἄξια τὰ παθήματα τοῦ vOv x31p99 πρὸς τὴν μέλλουσαν δόξαν ἀποχαλυφθῆνσι 
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Vens. 19. « Nam exspectatio creatura revelatio- A 


nem filiorum Dei exspectat. » 


Tanta est, inquit, excellentia glori: in nos re- 
velata, nt manifestum appareat exspectationem 
creatura, exspectationem scilicet quam a longo tem- 
pore habet, exspectare revelationem filiorum Dei, 
quia usque ad hioc tempus vita nostra. abscondita 
est cum Christo in Deo. Totus autem sensus, cst 
liic, Frequenter solemus liomines post rerum even- 
lus ut. clara memoriis recipere quae prius erant 
obscura : exempli gratia, si quis aliquid boni vel 
mali egisse deprehenditur, statim adsumus dicen- 
tes : Hic a longo tempore talis apparebat et habitu 
prodebatur. Ego vero hunc ex hoc verbo qualis es- 
sel statim cognovi, EL in genere talia przteritarum 
rerum ad prasentem actionem signa colligentes, 
nobismetipsis confirmamus posteriora prioribus. 
T4le quid dicit etiam evangelista de discipulis D.- 
mini, qui primum quidem non intellexerunt qux 
cires illum erani disposita. Postquam autem a 
-mortpis surrexit, cognoverunt hzc de ipso scripta 
ess&, οἱ Scripturz ac verbis Jesu crediderunt. Nunc 
igitnr &anctus Paulus cum divinz dispositionis in 
Christim. Gutelligentiam per gratiam Sjiritus acce- 
ni', eL cognovit quia Deus probavit et elegit nos à 
constitutione undi, ex prioribus arcana docet. 
Dici enim talem hujus creationis dispositionein 
Evangelium nunc manifestatum prenuntiare, clare- 
que ac evidenter exspectare. revelationem (iliorum 


« Ἧ γὰρ ἀποκαραδοχία τῆς x 
λυψι» τῶν υἱῶν τοῦ Θεοῦ ἀπεχδέχε 

Τοσοῦτόν ἐστι, «rot, τῆς εἰς ἡ 
σομένης δόξης τὸ περιὸν, ὡς καὶτ 
τῆς: χτίσεως, τουτέστε thv ἄπωθεν 
δήλην ὑπάρχειν, ὅτι τὴν àroxáiv 
υἱῶν τοῦ θεοῦ, διὰ τὸ τέως τὴν ζ 
φθαι σὺν τῷ Χριστῷ ἐν τῷ Θεῷ.᾽ 
νόημα, τοιοῦτόν στιν 5. Εἰώθαμ: 
θρωποι: μετὰ τὰς τῶν πραγμάτωνὲε 
ταῖς μνήμαις ἀναλαμδάνειν τὰ πρὶ 
οἷόν τι λέγω" πεφώρατα τις &yal 
f$, πάλιν "*xaxóv: εὐθὺς παριόντες " 
πόῤῥωθεν οὗτος τοιοῦτος ὧν κατεφαί 
τῷ σχήματι. Καὶ ἐγὼ μὲν 18 αὐτὸν 
σξω; ὅττις ἦν, αὐτίχα μάλα 75" χα! 
τοιαῦτά τινα πρὸς τὴν παροῦσαν 
λαιῶν Aau6ivovs&; σύμδηλα, βεῦύα 
τῶν προτέρων τὰ δεύτερζ. Τοιοῦ: 
ὁ Εὐαγγελιστὴς περὶ τῶν par, 
ὅτι οὗ συνίεσαν μὲν τὰ περὶ αὖτ 
κρότερον. Ὅτε δὲ ἀνέστη ἐχ τῶν v 
σαν ὅτι ταῦτα ἦν ἐπ᾿ αὐτῷ γεγο 
στευσαν τῇ Γραφῇ, xaX τῷ λόγῳ. 
Κἀνταῦθα τοίνυν ὁ μαχάριος Il. 
χάριτι τῆς οἰχονομίας τῆς ἐν Xp:« 
παρειληφὼς, χαὶ γνοὺς ὅτι ἄνα 
Θεῷ, xa ὅτι ἐξελέξατο ἡμᾶς 55 : 
σμου, διδάσχει τὰ τοῖς πρόσθεν ἀπ 


Dei ; quia uou in vanum certe creavit Deus omnes (C ὅτι αὐτῆς τῆς χτίσεξως ἧ cotoui 


filios hominum. 


προσχηρύττει τὸ νῦν͵ πεφτινὸς EO 


χαὶ σαφῆ: ἐστι τὴν ἀποχάλυψιν τῶν vlov τοῦ Θεοῦ περιμένγυσα δ᾽" ἐπεὶ μηδὲ uace 


πάντας τοὺς νἰοὺ; τῶν ἀνθρώπων "5, 
γεβ8. 20. « Vanitati enim creatura subjecta est, 
non voleus. » 


Vanitatem vocat caducam hauc et eorruptibilem 
vitm nostram ; quare, inquit, ad servitium corrupti- 
biliuin oinnis intenta est, nec curat de spe et talibus 
exspectationibus quas illi prxecepit Deus? lloc. au- 
tem, »àn voleus, per prosopopoeiam dixit. Frequens 
in Seriptura sacra idiotismus, vocem scilicet et 
actiones inanimatis attribuere : sicut. utique in li- 
hro quarto Regum : Remisit enim, iuquit, Joas rex 
Israel ad Amasiam regem Juda, dicens : Carduus 
Libani misit qd cedrum que est in Libano, dicens : 
Da filiam tuam filio meo uxorem"! ; nec non et iu 
libro Judicum dixit Joatham flliuá Gedeon et Jero- 
boam, inquit, viris Sichem : lerunt ligna, ut unge- 
renl &uper se regem ; dizeruntque olive : Impera πο" 


7 [V πες. xiv, 9. 


» Τῇ γὰρ ματαιότητι ἢ κτί 


ἐχοῦσα. » 


Ματαιότητα λέγει τὸν ῥευστὸν 
τὸν βίον ἡμῶν" ἐπεὶ τίνος γάριν, 
τὴν ὑπηρεσίαν τῶν φθαρτῶν ἅπας 
ἐπ᾿ ἐλπίδι χαὶ προσδοχίαις τοιαι 
«oU Θεοῦ τοῦτο νομοθετήσαντος - 
προσωποποιΐσας ἔφη. Πολὺ δὲ c 
πνεύστῳ Γραφῇ τὸ ἰδίωμα * λέγα 
ἔθη τοῖς ἀψύχοις περιτιθέναι 99, ᾿ 
τῇ τετάρτῃ τῶν Βασιλειῶν- "Aaxéc 
Ἰωὰς βασιλεὺς "IepanA πρὸς " 
Ἰούδα, Aéyor * Ὃ ἀχὰν ὁ ἐν 
στει.16 πρὸς τὴν κέδρον τὴν ἃ 
γων * Δὸς τὴν θυγατέρα cov τῷ 
γαῖχα. ᾿Αλλὰ xal ἐν τοῖς Κριτα 


QU Τοσοῦτον ἐστίν} C. M. Ἔφη δέ τις ἀποχαραδοχίαν τῆς χτίσεως, τὴν ἄποθεν 4 
Hz ἐστὶ τὸ ἀπεχδέχεσθαι ἀποχαλυφθῆναι τὴν τέως χεχρυμμένην ἐν Χριστῷ ζωὴν ἡ 
εἰπὼν τὸ σύμπαν νόημα. ἴδ C. M. oni, πάλιν. 7^ C. M. παρόντες. 1 C. M. καταφαΐνε: 
μέν, 7 C. M. om. μάλα. "* C. M. om. τι. ! C. M. γνῶσιν. 5 δέδοχται τοῦτο. δ: C, 
"* G. M. τῶν υἱῶν τοῦ Θεοῦ περιμ. C. M. ἐπεὶ μτδ; ματαίως ἔχτισε τοὺς υἱοὺς τῶν 


** Ματαιότητα --- περιτιθέναι. Ματαιότ 


τὰ τοιγαροῦν λεχτέον τὺν παρόντα τοῦτον fie 


ἄντιχρυς τοῦ ᾿Αποστόλου. Ἐπεὶ τίνος χάριν οὕτω πρὸς τὴν ὑπηρεσίαν τῶν φθαρτῶν, ᾶ 
μὴ ἐπ᾿ Elo: τοιτύττις ποιεῖν αὐτῇ, Θεοῦ τοῦτο νομοθετήσαντος; χαὶ τὸ. Οὐχ éxoUca,f 
ἐΐοηχε, κατὰ τὸ ἰδίωμα τῆς Γραφῖς, ὡς εἶπον, τὸ xaX φωνὰς xa) ἤηη τοῖς ἀψύχοις ifl 
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xal Ἱεροδοὰμ υἱὸς. εἶπε, φησὶ, πρὸς &o- A bis '^. Et in genere hujusmodi exemplis plena est 


μων" ᾽Εξεπορεύθη τὰ CéAa rov xplcai 
& BaciAéa* xal εἶπον τῇ éAatg * Βασί- 
γ᾽ ἡμᾶς. Καὶ ὅλως ἀνάπλεω:, ὡς ἔφην, τῶν 
ἡ θεία Γραφή. Τὸ οὖν, οὐχ ἑκοῦσα. χατὰ 


Scriptura sacra. Hoc autem, non velens, juxta hunc 
idiotismum dixit Apostolus. lloc angelis etiam con- - 
ungere affirmat, ut quod de majori dicitur, de omni 

creatura sit dictum. 


ὁ ᾿Απόστολος ἔφησε τὸ ἰδίωμα. Ἢ καὶ διὰ τοὺς ἀγγέλους τυχὸν, ἵνα ἀπὸ τοῦ κρείττονος ὡς 


tore αὐτῆς f] τὸ λεγόμενον. 
καὶ αὐτὴ ἡ χτίσις ἐλευθερωθήσεται ἀπὸ 
G; τῆς φθορᾶς. » 
αι μέντοιγε νῦν, φησὶν, ὡς χαὶ αὐτὴ τῆς 
ἐλευθερίας συναπολαύουσα. Ilaócszat γὰρ 
λοιπὸν δουλεύουσα 7j φθορᾷ᾽ τουτέστιν 
ἔτι φθαρτοῖς οὖσιν ἐξυπηρΞετήσεται. Ἴσμεν 
ὧν fj τῶν στοιχείων χτίσις ἀλλοίωσιν ὑφί- 
tV φθοράν. Καὶ μὴν xal τοὺς ἀγγέλους ὅτι 
[δι τὸ ἄτρεπτον ἔχουσιν ἐπιστάμεθα " οὐχ 
χπεπτωχότων μόνον, χαὶ διὰ τοῦτο πεσόν» 
ρανοῦ, ἀλλὰ xal ἀφ᾽ ὧν Παῦλος ἔφη “περὶ 
ἐνδεχομένων τὸ ἀμαρτεῖν' Κἂν γὰρ ἡμεῖς, 
ἄγγειλος ἐξ οὐραγοῦ εἰαγγειλίξηιται ὑμᾶς 
nyreAwdpus0a ὑμῖν, ἀνάθεμα ἔστω. 


εν γὰρ ὅτι πᾶσα ἡ χτίσις συστενάζει xal 
ἄχρι τοῦ νῦν. » 

óc στιν ἅπασι, φησὶν, ἡ φύσις τῆς χτίσεως 
ωρουμένη τέως ἡμῖν, xat οἷον ἡ *5 χατε- 
χαὶ προεντρεπιζομένη πρὸς τὴν χοινὴν 
V. 

ἦνον δὲ, ἀλλὰ xal αὐτοὶ τὴν ἀπαρχὴν τὴν 
; ἔχοντες, xal ἡμεῖς αὐτοὶ ἐν ἑαυτοῖς στε- 
) 

| τῆς χτίσεως ταῦτα λέγω ; φησίν. ᾿Αλλ᾽ 
οἱ τὸ χεφάλαιον τῆς δημιουργίας" χαὶ δι᾽’ 
θ' ὧν τὰ πάντα ἀναχαινίζεται, δεδεγμένοι 
νεύματος ἀπαρχὴν, τοσοῦτον τῶν μελλόν- 


βᾶμεν πόθον, ὥστε ἀσχάλλομεν πρὸς τὴν 
xa ῥᾳδίως οὐχ ὑποφέρομεν τὴν ἀναδολήν" ᾿ 


ίσασθαι τὸ πᾶν ἤδη γλιχόμεθα. Καὶ τὴν 
δηλῶν, τὴν ἀπολύτρωσιν, φηπὶ, toU. σώ- 
ὧν ἐπιθυμοῦμεν, τουτέστιν ἀπολυθῆναι τὸ 
σῶμα φθορᾶς καὶ ἁμαρτίας χαὶ θανάτου 
ἰδιδήπερ ἐν τοῖς ἀνωτέροις μὲν ὡς ἤδη τῆς 
ig τὴν εὐχαριστίαν ἀνέχραγεν, ἐνταῦθα πά- 


πω τούτου τετυχηχὼς, ἀλλ᾽ ἔτι τυχεῖν ἐφ- D 


ροαστίθησι" Τῇ γὰρ ἐπίδει ἐσώθημεν" ἐν 
t, φησὶ, τὰ τῆς σωτηρίας ἡμῶν. 
jw xai τὸ Πνεῦμα συναντιλαμθάνεται. » 


. Monac.] Ἢ καὶ οὕτως. Ἡ μὲν φύσις 
t, φησὶν, ἀσθενὴς, xal τὸ χαθ᾽ αὑτὴν τὸ 
διώσεσθαι. Τὰ δὲ ἐπηγγελμένα, μεγάλα τε 
xai οἷα μηδὲ νῷ χωρηθῆνα: δυνάμενα. 
ὡς πρὸς πίστιν τούτων τῶν τηλιχούτων, 
Πνεύματος οὐ μιχρὰν ἐπιχουρίαν ἔχομεν. 
ιαὶ αἰτήσεως χρείττονα, χαὶ περὶ ὧν οὐχ 
'. 1x, 8. 


19 Galat. 1, 8. "9 Rum. vui, 94. 


[. ὡσπερεί, ** Leg. οἱονεί. 


Vas. ἘΠ, « Quia et ipsa creatura liberabitur ἃ 
servitute corruptionis. » 

AuUamen sustinet. nuuc quidem, inquit, quia et 
ipsa libertaté nostra frai debet. Nam cessabit tunc 
servire corruptioni, nobia scilicet adhuc eorruptihi- 
libus servitium denegabit. Scimus enim quamcum- 
que elementorum creaturam nunc mutationi et 


B corruptioni esse subjectam. Nec non el angelos 


etiam nondum naturaliter iumutabilitatem adeptos 
esse cognoscimus, non tantum ex his «ui peccave- 
ruut, et idcirco e callo exciderunt, sed ex verbia 
sancti Pauli quibus innuitur angelos posse peccare : 
Sed licet nos, aut angelus de celo evangelizet vobis 
preterquam. quod. evangelisasimus vobis, anathema - 
sit **. 

Vegas. 92. « Scimus enim quod omnis creatura 
ingemiscit et parturit usque adhuc. » 

Notum est omnibus, inquit, crextur naturam 
usque adhuc nobiscum miseram esee, et quantum 


festinat ac paratur ad communem regcuerationem. 


Vgas. 25. « Non solum autem illa, sed et nos 
ipsi primitias spiritus habentes, et ipsi intra nos 
gemimus. » 

Quid creaturam dico? inqwit, Sed nos ipsi erea- 
tionis caput, propter quos et cum quibus cunctá 
renovapntur, primitias Spiritus adepti, tantom futu- 
rorum desiderium concepimus, ut de mora dolea- 
mus et zgre feramus dilationem, sed promissa ob- 
tinere cupiamus. Et adoptionem declaraus , redeni- 
ptionem corporis nostri, inquit, desideramus, cu- 
pientes scilicet corpus nostrum, & corruptione, a 
peccato et a morte tandem redimi. Qaandoquidem 
supra, quasi jam immortalitatem adeptus fuisset, 
gratiarum actiones clamavit; nunc Herum quisi 
nondum hoc adeptus, sed adhuc obiinere deside- 
rans, adjicit : Spe enim salvi facli sumus **; in 
spe enim, iuquit, salus nostra. 


VEns. 96. « Similiter autem. et. Spiritus adjuvat 
infirmitatem nostram. » 

Vel etiam hoc modo. Natura mostra infirma qui-.. 
dem, inquit, et secundum hanc nova regeneraiio. 
Promissa vero magna elt divina,ita ut mens ea con- 
cipere non valeat. Sed ad fidem tantorum bonorum 
non modicum a Spiritu accipimus auxilium, Num 
qua petitione etiam suat superiora, de quibus ne- 
scimus quomodo orare oporicat, id est qua sunt 
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supra mentem humanam ct orationem, bzc gratia A ἴσμεν, οὐδὲ ὅπως εὔξασθαι χρὴ, 


saneti Spiritus data nobis ineffabiliter operatur, et 
dant primitie de toto fiduciam. Quemadmodum 
enim nupliarum pignora que sibi invicem dant 
sponsores, nuptias illa secutnras spondent, et pro- 
ferentes de quibus dantur compositiones ad perfi- 
ciendum cogunt : ita ego existimo etiam primitias 
Spiritus, id est Spiritus donum ex parte quod est 
pignus hareditatis nostrae, nobis confirmare gra- 
tiam quz in tempore integre dabitur. Non igitur 
recusare oporlet labores pro illa subeundos. Sed 
per hoc verbum, interpellare, metaphorice dixit nos 
nostris necessitatibus posse mutuo per interpella- 
tiones prodesse. 


Vgns, 97. « Qui autem scrutatur corda, scit quid B 


desideret Spiritus; quia secundum Deum postulat 
pro sauetis. » 

Per hac verba qui. scrutatur ostendit Deum non 
ignorare, sed accurate coguoscere quie circa nos 
suut, siquidem ei nos ipsi serutatione et. majori 
disquisitione digna zstimaumus quacunque accu- 
rate discere voluerimus, Hinc cousonant : Spiritus 
omnia scrutatur, etiam profunda Dei *! ; et in pro- 
plieta Sophionia : In die illa, dicit Dominus, in qua 
scrutabor Jerusalem in lucernis **. Deus igitur, in- 
quit, cui omnia cirea homines mauifesta sunt, non 
iguoral spiritus nostri intentionem, sed. scit illam 
esse secundum ipsius voluntatem, et ad finem quem 
dedit tendere; hoc est quod dicit. secundum Deum. 


Deum igitur precatur ut quos diligit sanctitatis per- C 


fectionem obtineant, id est, uL per resurrectionem 
ad vitam transeant immortalem, et passionum om- 
niumque calamitatum expertem. Scit. enim donum 
nondum esse perfectum. — Sanctos autem dicit 
fileles. Nam dupliciter sumitur sanctitatis nomen, 
a fide scilicel et ab optima vita, Vel sanctos dicit, 
qui per precem sanctificati sunt. Áut pro sauciis di- 
cit, id est pro sanctis operibus et Deo placentibus 
postulat; vel pro hominibus qui sauctitatem deside- 
rant, Non dixit postulat, sed intercedit , ardentem et 
sollicitam precem siguificaus. 


Vins. 28. « Scimus autem quoniam diligentibus 
Deum omnia cooperantur in bonum, iis qui secun- 
dum prdpositum vocati suut sancti. » 

Certe equidem, inquit, omnes unanimiter confi- 
tentur Deum nunquam eos qui illum diligant dese- 
rere, sed omnia qua eis eveniuut dispouere in bo- 


*! | Cor. 11, 10. ** Sophon. ), 12. 


ὑπὲρ νοῦν ἀνθρώπινον xat εὐχὴν, 
δομένη τοῦ Πνεύματος; τοῦ ἁγίου. 
εἰσπράττεται, xat δίδωσιν ἡ ἀπαρχὶ 
παντός. Ὥσπερ ὙΧρ ot ἐπὶ τῶν Y 
o9; ἀλλήλοις οἱ γαμοῦντες διδόασ 
μετὰ ταῦτα καὶ προφερόμενοι τὰ 
συνθήχας, ἐπὶ πέροις ἀχθῆναι χατὰ 
τως οἶμαι xal ἡ ἀπαρχὴ τοῦ ἣν: 
τὸ μεριχὸν τοῦ Πνεύματος χάριτμ 
65v τῆς χληρονομέας ἡμῶν, τὴν ὁ 
σομένην χαθόλου χάριν ἡμῖν Bs6a 
τοὺς ὑπὶρ αὑτῆς πόνους μὴ mno; 
ευγχάγνειν, μεταφορικῶς εἶπεν * ( 
τὰ; χρείας ταῖς πρὸ: ἀλλήλους iv 

« Ὁ δὲ ἐρευνῶν τὰς χαρδίας, ol 
ποῦ Πνεύματος, ὅτε κατὰ Θεὸν 
ἁγίων. » . 

Οὐχ ἄγνοιαν, ἀλλὰ τὴν ἀχριδῇ 
πῶν xa0' ἡμᾶς διὰ τῆς ἐρευγῶν 
ἐπειδὴ χαὶ ἡμεῖς ἐρεύνης ταῦτα χαὶ 
ζητήσεως, ἅπερ ἂν ἀχριδῶς μαθι 
Τούτῳ προσέοιχεχάχεϊῖνο" Τὸ Πνδὺμ 
καὶ τὰ βάθη τοῦ Θεοῦ * καὶ τὸ παρ. 
φονίχ" Ἐν τῇ ἡμέρᾳ ἐκείνῃ, .1έγ. 
civ Ἱερουσαλὴμ μετὰ «ζύχνου.θ 
σαφῶς τὰ τάντα τῶν ἀνθρώπων εἰ; 
πὸν τοῦ πνεύματος ἡμῶν ἀγνοεῖ, à; 
τὸ αὐτοῦ βούλημα ἐφ᾽ qp δέδωχεν 
ἐστι τὸ χατὰ Θεὸν, πρὸς αὐτὸν c 
ξιν, ὥστε τυχεῖν τοὺς οἷς πρὰς σὲ τ 
ἁγιότητος, τουτέστιν ὅτε αὑτοῖς διὸ 
εἰς ἀθάνατον xal ἀπαθῇὴ xai παν 
μεταστῆναι ζωὴν ". εἰδὼς δὲ τοῦ 
τὴν δωρεάν. [E cod. Monac. suppl 
ἐ φησιν, τοὺς πιστούς. Διττὸν γὰρ 
ὄνομα, τὸ μὲν, ἀπὸ τῆς πίστεω;" 
ἀρίστης πολιτείας. "H ἁἀγέους, τοὺ. 
ἀγιαζομένους. Ἢ ὑπὲρ ἁγίων c 
ὑπὲρ χαθαρῶν xat θεαρέστων Éor 
ποιεῖται " ἣ ὑπὲρ ἀνθρώπων τὸν, 
θούντων. Οὐχ εἶπε δὲ ἐ»ευγχάγει, à 
χάνει τὴν σύντονον xat χατεασπου 
ἔντευξιν. 

« Οἴδαμεν δὲ ὅτι τοῖς ἀγαπῶσι 
συνεργεῖ εἷς ἀγαθὸν τοῖς χατὰ « 
οὗσιν. ) 

᾿Αλλὰ μὴν καὶ τοῦτο ἡμῖν φησί π 
μολόγηται ὅτι Θεὸς οὐχ ἔγνω καταλ 
τῶντας αὐτὸν, ἀλλὰ πάντα αὐτοῖς 


*! υὐχ ἄγγοιαγ-ζωήν. C. M. Διὰ μέντοι τοῦ, ὁ ἐρευγῶν, οὐχ ἄγνοιαν ἐσήμανεν, ἀλλὰ 
Θεοῦ γνῶσιν τῶν xaÜ' ἡμᾶ;. Ἐπεὶ xat ἡμεῖς ἐρεύνης xat πλείονος ἀξιοῦμεν ζητήσξως, 
6o; βουληθείημεν λαύεῖν. Τοῦτο προσέοιχε xàx&ivo: 1 Πνεῦμα πάντα épevrà* xat τὸ 
φήτου Σοφονία " 'Er τῇ ἡμέρᾳ ἐκείν ἢ, Ἰέγει Κύριος, ἐξερευνήσω τὴ» JepovcaAng per 
09V, φησὶν, ὁ σοφῶς πάντα τὰ τῶν ἀνθρώπων εἰδὼς, οὐδὲ τὸν σχοπὸν τοῦ πνεύματος ἡμ 
οἷδεν ὅτι χατὰ τὸ αὐτοῦ θέλημα " xal ἐφ᾽ t δέδωχεν αὐτό. Τοῦτο γάρ ἐστι, τὸ χατὰ Θεόν" πρὶ 
τὴν ἔντενξιν. “Ὥστε τυχεῖν οὺς ἀγαπᾷ, ὁλοχλήρου τῇς ἁγιότητος " τουτέστιν, ὥστε αὐτοὺς 


εἰς ἀθάνατον xat ἀπαθὴ μεταστῆνσι ζωήν. 
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πα γίνεται ** παρασχευάζει πρὸς ἀγαθὸν", A num, et secundum bonum propositum eorum quos 


χτὰ τὴν ἀγαθὴν αὐτῶν πρόθεσιν προσχε- 
. 9! αὑτούς " ἐντεῦθεν μέντοι χαὶ τὴν ἀπο- 
; ὑπὲρ τῆς "* Ἰουδαίων ἀποδολῇς ἥοξατο 
χευάζειν. 

οὗς προέγνω, xal προώρισε συμμόρφους 
ς τοῦ Υἱοῦ αὐτοῦ, εἰς τὸ εἶναι αὐτὸν πρω- 
' πολλοῖς ἀδελφοῖς. » 

3€ δὲ τοῦτο, φησὶ, xal ** μετέδωχε τῆς 


xal ἄλλοις. Οὐ τὸν Υἱὸν ταύτῃ τοι ζημι- 


ἔχει γὰρ οὕτως ἐχεῖνος τὴν χατὰ πάντων 
, xaX πλεονεχτεῖ τοῖς πρωτοτόχοις τῶν 
— |E Cod. Monac. Ἢ συμμόρφους qrol 
oc τοῦ Υἱοῦ αὐτοῦ " ἀντὶ τοῦ, τῆς υἱότη- 


ὦματος αὑτοῦ. Διὸ xal ἐπήγαγεν, Εἰς τὸ Β 


ὁν πρωτότοχον. 

jv ἐροῦμεν πρὸς ταῦτα; εἰ ὁ Θεὸς ὑπὲρ 
: χαθ᾽ ἡμῶν; "Uc γε τοῦ ἰδίου Υἱοῦ οὐχ 
, | 

(vuv, φησὶν, ὄντος ὑπὲρ ἡμῶν, ἡμεῖς ἄλ 

ὧν πάντων φοδηθησόμεθα: χαὶ τὸν ἴδιον 
ὃς ὑπὲρ ἡμῶν διδοὺς ἀφειδῶς, οὗτος εἰς 
i τῶν ὑπολοίπων σμιχρολογήσεται; Οὐχ 
1 δεύτερα Θεῷ τῆς ἀγάπης αὐτοῦ τῆς περὶ 
ιαιρον τούτῳ "6 νῦν ἐπισχεῖν, ὅτι ἐνταῦθα 
" παρὰ τοῦ Πνεύματος ** ὑπὲρ ἡμῶν πα- 
& 9* λέγων ἁ Παῦλος, ἐν τῇ πρὸς Ἐφε- 
᾿ὃν παρ᾽ ἑαυτοῦ λέγει τὸν Υἱὸν τοῦτο πε- 
* Ὁ Χριστὸς γὰρ, φησὶν, ἠγάπησεν ἡμᾶς, 
δωχεν ξαυτὸν ! ὑπὲρ ἡμῶν. Τί διδάσχων 
ον ἣ ἕν εἶναι Πνεύματι " xal Υἱῷ τῆς ἀν- 
σωτηρίας τὸ βούλημα; 

γχαλέσει χατὰ ἐχλεχτῶν Θεοῦ ; θεὸς ὁ δι- 
ς ὁ χαταχρίνων:; » 

ούντων τοιγαροῦν οἱ βουλόμενοι καὶ χατηγο- 
μᾶς * οὐ γὰρ ἰσχύουσιν ἡμῖν ἀμύνεσθαι τὸ πα- 
: Θεοῦ ψήφου, μεθ᾽ ἡμῶν τε xat ὑπὲρ ἡμῶν 
e" βούλεται εἰπεῖν ὅτι μηδενὶ δυνατὸν ταῦτα 
ελέσθαι, ἃ» προλαθὼν ἡμῖν ὁ Θεὸς ἐχαρί- 
:& οὖν ἐχλεξαμένου ἡμᾶς τοῦ Θεοῦ ἐπὶ τῇ 
ὄντων ἀπολαύσει ἀνατραπῆναι ὑπό τινος 
ἣν ἡμῶν δυνατόν" οὔτε παρέχοντος ἡμῖν τὰ 
μενα. Καὶ πρό γε πάντων τὴν ἀληθινὴν 
ικαίωσιν ἐν fj καταστησόμεθα, ἁμαρτεῖν οὐχ 


οι, τότε ἔσται τις ὁ μεταδολὴν τῶν xaO D 


σαι δυνάμενος ; “Ὥστε ob προσῆχε δεδιέναι 
οντας " ἀφελέσθαι γὰρ τὰ ἀγαθὰ παρ᾽ ἡμῶν 
ὑδαμῶς, ἅπερ ἐπὶ τοῦ μέλλοντος ἡμῖν αἰῶνος 
αι ἐλπίζομεν. Διὸ εἶπε, τὴ» ἐχιογὴ» καὶ 
ἰωσιν, διὰ μὲν τῆς ἐχλογῆς τὸ πρὸς τοῦτο 
ἤδη ἀφωρίσθαι" σημαίνων δὲ διὰ τῆς δι- 

τὸ εἶναι αὐτῶν ἐν ἀπολαύσει, τό τε δι- 


5.0, 9. 


vocavit. Exinde etiam de Jud:eorum perditione apo- 
legiam pra parare incepit. 


Vgns. 29. « Nam quos przscivit, et przedcestina- 
vit conformes fleri imaginis Filii sui, ut sit ipse 
primogenitus in multis fratribus. » 

Hoc autem przedestinavit, inquit, alios etiom 
adoptiouis fleri participes. Nullum exinde Filio da- 
mnum intulit. Ille enim sic habet super omnes 
excellentiam, et primus est inter primogenitos fra- 
trum. — Vel conformes dicit imaginis Filii sui pro 
filiationis corporis ejus. Idcirco adjecit : Ut sit ipse 
primogenitus. 


Vrgns. $1, 22. « Quid ergo dicemus ad bxc? Si 
Deus pro nobis, quis contra nos? Qui etiam proprio 
Filio suo non pepercit. » 

Cum Deus, inquit, sit pro nobis, nunquid quem- 
dam alium timebimus? et qui pro nobis proprium 
Filium sic tradidit profuse, nunquid in catteris no- 
bis dandis erit parcus? Nonne Deus omnia amore 
quem in nos babet inferiora ducit * Opportunum est 
lhic animadvertere, sanctum Paulum nunc dicere 
Filium a s2ucto Spiritu pro nobis traditum fuisse, 
cum in Epistola ad Ephesios Filium lioc a semcet- 
ipso fecisse dicat : Christus enim, inquit, dilexit nos, 
et (tradidit. semetipsum pro nobis 38, (9uid 4110. "05 


C docet, nisi unam esse et Spiritus et Filii de humana 


salute voluntatem? 


Vrns. 95, ὅδ. « Quis accusabit adversus electos 
Dei? Deus qui justificat. Quis est qui condemnet?» 

Nos igitur, iuquit, in jus vocent, qui volunt, et 
accusent. Nullo modo enim possunt a nobis aver- 
tere decretum quod Deus pro nobis ac de nobis se- 
mel tulit; id est nemo potest a nobis auferre qu: 
Deus nobis largiri decrevit; neque cum nos semel 
elegit ad futurorum bonorum fruitionem quisquam 
potest hanc nostram mutare electionem. Et cum nobis 
bona dederit qux? spectamus, et. impriinis justitiam 
hauc veram in qua constituemur, et quam amit- 
tere non poterimus, num quisquam tunc poterit in 
eonditione nostra mutationem afferre ? Itaque noa 
decet formidare eos qui nos persequuntur, quia 
impossibile est illis a nobis au'erre bona qua in 
venturo ssculo nobis affutura speramus. 1460 dixit 
electionem εἰ justificationem ; ostendeus nos quidem 
jam ab liac vita per electionem ad illa bona prazdesti- 
nari, sed in illorum fruitione constitui per justifica- 
tionem. Justificationem vocat impossibilitateu pec- 


, γίνεσθαι. 5 ἀλλὰ μὴν — ἀγαθόν.) C. M. Καὶ τοῦτο ἡμῖν που πάντως ἀνωμολόγηται, φησὶν, 


ς οὐχ ἐγχαταλείπει ποτὲ τοὺς ἀγαπῶντας αὐτόν " ἷ : 
νεσθαι παρασχενάξει εἰς ἀγαθόν. "ἢ Cod. προσκεχλημένος. *3 C. M. add. τῶν. 
! C. M. οὐδὲν ἐντεῦθεν τὸν Υἱὸν ἐζημίωσεν. . 

. αὐτὸν παρέδωχεν. " C. M. Πατρί. * C. M. ἀνθρώπων. 


6g. *" Cod. παραδέδωσθαι. ᾿ C. 


ἀλλὰ ἅπαντα αὐτοῖς tà περὶ αὐτοὺς συμόα'. 
** C. M. εἰ γὰρ 
*! C. M. τοῦ Πατρό:. 35 C. M. 


9?* (5, add. δέ. 
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1535 GENNADII PATRIARCILE CP 


malo ; justum quia obedientes juste remunerat, po&- A xaX διιστῶσάν τε xat ἀφορίξου πα) ποῦ 


naque afficit contemnentes ; bonum quia. ad bonum 
deducit, et per misericordiam a Deo datum est. Non 
igitur, inquil, peccatum est lex per quam malum 
cognosco et ab illo removeor; sed est e contra 
sancta, et justa, et bona. 


VgRs. 13. « Quod ergo bonum est, mili factum 
est mors? » 

Quod ergobonum est mihi, inquit, (auctum est mors ? 
Absit ; sed peccatum, Bonum ergo, iuquit, mali uon 
arguam. Sed peccatum accuso et odi, et cum ipso 
nunquam libeus fedus inibo. Ut appareat, inquit, 
peccatum per bonum operatum esse mihi mortem. 
]psum enim per bonum nocuit milii ; el naturam 
ejus quinam sit ostendit : w/ fiat, inquit, sepra 
modum peccans et peccatum per mandatum, Per le- 
gem enim manifestum evadit quale ct quantum 
malum sit peccatum. Qux fugam peccati jubet et 
in adjutorium data fuit lex, hanc tibi peccatum 
me seducendo lethiferam effecit. 


xaíav 0i, ὡς μετὰ τοῦ δικαίου τιμῶσάν. 
«a2. χαὶ χολάζουσαν παραχούοντας" à 
ὁδηγοῦσάν τε πρὺς τὸ ἀγαθὸν καὶ 5 & 
θεῖσαν Θεοῦ '*. Οὐ «ofvuv ὁ νόμος ἀπε 
ὅτγε γνωρίζει τέ μοι τὸ φαῦλον, καὶ τῇ: 
ξεως εἴργει" ἀλλὰ τουναντίον, ἅγιός τε 
χαὶ ἀγαθός. 

« Τὸ οὖν ἀγαθὸν, ἐμοὶ γέγονε θάνατο. 


Τὸ obr ἀγαθὸν ἐμοὶ, φηπὶ, γέγονεί 
γέγοιτο" ἀ.11) ἡ ἁμαρτία. Οὐκ ἄρα, « 
χοῦ μοι τὸ ἀγαθὸν αἰτιάσομαι" τῆς δὲ καὶ 
-πηγορῶ, χαὶ ταύτην μισῶ. Καὶ πρὸς € 
ἑχὼν εἶναι ozetcalumv ποτέ. "Iva ca 
ἁμαρτία διὰ τοῦ ἀγαθοῦ μοι χατεργα 
τον. Αὕτη γὰρ βλάψασά με τῷ ἀγαθῷ, 
τούτου χαὶ τὴν ἑαυτῆς φύσιν ὅτις ES 
iva γένηται, oro καθ᾽ ózxepColn 
xui ἁμαρτία διὰ τῆς érco.Aqc. Ἐλέξγ 
τοῦ νόμου, cn3lv, ἡλίχον τε χαὶ ὅσον ὁ 
ta χαχόν 35. Τὺν γὰρ παραχελευόνεν 


φυλάττεσθαι xai δεδομένον εἰς συμμαχίαν, ὑποσχελίσαπά με, δι᾽ ἀπάτης αὐτόν μοι τοῦ 


φονευτήν, 
V£ns, 14. « Scimus enim quia lex spiritualis est. » 
Legein defendere pergens et ab omui accusatione 
excludens, scio, inquit, quia lex spiritualis est ; 
quasi diceret perfecta et completa, virtutem perfe- 
elam qua immortalibus decet exigens. Mihi autem 


« Οἴδαμεν γὰρ ὅτι ὁ νόμος πνευματ 
Ἐπὶ πλέον ὑπεραπολογούμενός τε 
καὶ τῆς αἰτίας ἀπολύωγ αὑτὸν, τοῦτο 
σταμαι, ὅτι ὁ νόμος πνευματιχός ἐσ 
τέλειος χαὶ ἀνενδεὴς, xal ἀρετὴν à: 


quid accidit? Carne mortali, corrruptibili et multis ( ἀπαιτῶν ἀθανάτοις προσήχου σαν. ᾿Αλλ᾽ 


passionibus obnoxia circumventus, quasi in casum 
sum traditus ; venumdatus sub peccato : remumdatus 
dicit pro quasi venumdaltus, hoc cst enim idioma 
Seripturis proprium sine similitudinis adverbio di- 
cere quxe frequenter jam. sunt posita ; qualia sunt 
hiec : Deus noster ignis consumens? ; Serti eratis pec- 
cali * ; Quis est creditor meus cui vendidi vos? ecce 
iniquitatibus vestris venditi estis ** ; et illud iu san- 
etis Evangeliis Salvatoris nostri etfatum : Qui facit 
peccatum, servus est peccati '*, Vere enim quisque 
illi servit a quo victus est. 


VEas. 15. « Quod. enim operor, non íniellizo. » 

Postquam dixit, venumdatus sum. sub peccato: et 
idcirco constitutus est. sub. regimine tyrauni et in 
servorum conJitione, consequenter adjicit ; Quo 
enim. operor, non intelligo. Hoc est enim servilis 
conditionis proprium non esse sux mentis domi- 
pun, sed dominicis subjacere mandatis. Frequenter 
igitur, inquit, hoe ago quod non elegi. Ilis verbis 


θνητὴν χαὶ φθαρτὴν xal πολλοῖς πάθε 
ynv περιχείμενο; σάρχα, ἐχδεξομένο 
πταίσματα; Tí yàp πεπραμένος ὑπὸ“ 
ἀντὶ τοῦ ὡς: πεπραμένος λέγει 35» 
ἰδίωμλ γραφιχὸν ᾽᾽ τὸ δίχα τοῦ ὁμοιωι 
phuatos λέγειν τι τῶν προχειμένων 1 
ἐστι χαὶ τὸ, Ὃ Θεὸς ἡμὼ» πῦρ χα 
"Eo:xe δὲ τὸ, Δοῦ.ῖοι ἦτε τὴς ἁμαρτίας 
ὑπόχρδως ὧν πέπραχα ὑμᾶς; d AM 1 
τίαις ὑμῶν» ἐπράθητε" χαὶ «à. Ev τοῖς 
γελίοις εἰρημένῳ παρὰ 500 Σωτῆρος 
ποιῶν τὴ» ἁμαρτίαν, δοῦλός ἐστετ 
"Üvtoss YXoqQ τις ἥττηται, τούτῳ χαὶ 
c Ὃ γὰρ κατεργάζομαι οὗ γινώσκω. 


D Ἐπειδὴ εἶπεν τὸ πεπραμέγνος 35 ὁ: 


tíur* χαὶ üàiX τούτου τὴν μὲν ἐν τά 
ὑπέθετο" ἑχυτὼν δὲ ἐν δούλου, περὸς : 
θως ἐπάγει" Ὃ γὰρ κατεργάζομαιε, 
Τοῦτο γὰρ ἴδιον οἰχετῶν, τὸ μὴ γνώμ 
χυρίους, ἀλλὰ δεσποτιχοῖς ὑπηρετεῖ 
γμασι. Πολλάκις γοῦν τι, φησὶ, οὗ : 


* Deut. 1v, 98 ; [lebr. xii, 29. * Rom, vi, 20. 1 Isa. 1, d... ὦ" Joan. vin, 34. 


** C, M. Θεοῦ καὶ χαλῶν παρεχτικὴν, τῷ τε παρέχειν τὴν διάγνωσιν, xai τῷ μείξον: 
ὑπισχνεῖσθαι χατάστασιν. "9 dAUxor — κακό».} C. M. ἡλίχον χαχὸν xol ὅτον ἐστὶν ἡ ἁμαρ 


οὖν τοῦ νόμου ὑπεραπ. τί γὰρ — λέγε:.}) C. M. 


&) γὰρ πεπραμέγος ἀντὶ τοῦ ὡς πεπι 


*! C. M. ἰδίωμα γραφικόν" τὸ δίχα.  T* ἐν τοῖς — δεδούλωται.] C. M. "Ev τοῖς ἔμπροτθεν r 
τῷ παρὰ τῷ προφήτῃ, Τίνι ὑπόχρεως ὧν, téxpuxa ὑμεῖς" dll ἢ. ταῖς ἀμαρτίαις pon ἃ 
τῷ ἂν τοῖς Εὐαγγελίοις λεγομένῳ, Ὁ ποιῶν τεὴν ἁμαρτίαν δυυμὸς ἔστι τὴς ἁμαρτίας" ὄντ 
ἤττηται, τούτῳ χαὶ δεδηύλωτα!. “δ God. πεπραγμένης. 


1685 


FRAGMENTA IN EPIST. AD ROM. 


1686 


Bitao:h, διαπράττομαι. Τὸ γὰρ οὐ γιγνώσκω, οὐχ ὅτι A non cognosco, non dicit se nescire. Quomodo enim 
im: ἀγνοῶν λέγει. [Ig γὰρ, εἰ ὃ πράττει τις τοῦτο 25- 
"ὦ τὸν ἀγνοεῖν ἐγχωρεῖ ; f] ὅλως ἂν αὐτῷ τὸ τοιοῦτον 
ντεἰς σρᾶλμα χαταλογίξοιτο ἐν Εὐαγγελίοις τοῦ Σω- 
- τῖιρος **, Οὐκ οἷδα ὑμᾶς, ἀπέλθετε ἀπ’ ἐμοῦ" ἀντὶ 
κ᾿: τοῦ χατεργάζομαί τι πολλάχις, οὐχ οἰχειούμενος, 
ἐξ οὐδὲ χαίρων, οὐδὲ ἡδόμενος αὐτῷ κατὰ πρόθεσιν" 


». 
-»- 


$5 
- 


"Coa; "LH S M 


οὐδὲ ἐμαυτοῦ, συντόμως εἰπεῖν, ὑπαχούων ?', ἀλλ᾽ 


ἄλλου. Καὶ ὅτι τοῦτο οὕτως ἔχει, φησὶ, δῆλον. Οὐ γὰρ 


ὃ θέλω, τοῦτο πράσσω, d AA ὃ μισῶ, τοῦτο ποιῶ 35, 


Τουτέστιν, ἃ μὲν αὐτὸς ἐμαυτῷ θέλω, τούτων οὐδὲν 
ιδιαπράττομαι. Ποιῶ δὲ τἀναντία " χαὶ ἃ μισῶ 15. οὐχ 
ἄν ἐμαυτῷ βουληθείτν ποτέ. Διὰ μὲν ὅ9 τοιούτων 
. *€bv τοῦ Σωτῆρος Exzlvou ?! νόμον παραθαίνειν φησὶ !* 


«ὃν φυσιχόν τε xal περιεχτιχὸν τῶν ἁπάντων ^ τὸν 
“Ὅσα ἂν θέλητε ἵνα ποιῶσιν ὑμῖν οἱ ἄνθρωποι, 
οἱ προφῆται. 

« Εἰ δὲ 0 οὐ θέλω τοῦτο ποιῶ, σύμφημι τῷ νόμῳ 

τι χαλός. » 

Ei τοίνυν, φησὶ, Ὃ μὴ αὑτὸς θέλω, τοῦτο ποιῶ, 
διὰ τοῦτο δ" τὸν νόμον εἷναι χαλὸν χαθομολογῶ. "Aq 
γὰρ ἐχεῖνος χαχίζων πράξεις ἀπαγορεύει μοι, τούτων 
καὶ αὐτὸς ἐγὼ προχατέγνωχα, χἂν μετίω τοῖς ἔργοις 
αὐτά. 


« Εὑρίσχω ἄρα τὸν νόμον τῷ θέλοντι ἐμοὶ ποιεῖν 


τὸ χαλὸν, ὅτι Euot τὸ χαχὸν παράχειται. » 

Οὐχοῦν, φησὶν, ἐχ τούτων δείχνυται βουλόμενος χαὶ 
ó νόμος συνῳδὰ τῷ περὶ τὸ χαλόν poo θελήματι, ἐξ 
ὧν xaX τὸ χαχὸν, ἀμφοτέροις, ἐμοί τε χἀχείνῳ, ταυ- 
τὸν ἀποφαίνεται ?*. 

« Συνήδομαι γὰρ τῷ νόμῳ τοῦ coU χατὰ τὸν ἔσω 
ἄνθρωπον. » 


si quis quod agit ignoret, ei imputaretur ad pecca- 
tum? loc nescio simile est verbo quod dicit Salva- 
tor in Evangelio : Nescio vos, iie a me'*. Hic po- 
nitur pro, frequenter aliquid ago, non mihi viudi- 
cans, non gaudens, noa delectans ad propositum, 
uno verbo, non mihi sed alteri obediens. Et rein ita 
se liabere, πη, evidens est : Non enim quod volo 
hoc ago, sed quod odi, illud facio. 1d est, qu:e ipse 
mihi volo, horum nihil ago ; facio contraria quz 
odi et nunquam voluissem. Per talia vero trans- 
gredi dicit illam Salvatoris legem naturalem et 
universalem : Quodcunque vultis ul. faciant. vobis 
homines, hoc illis facite, in hoc enim lex et pro- 
pliete "3. 


καὶ ὑμεῖς ποιεῖτε 33. οὗτος γάρ ἐστιν ὁ γόμος xal 


γεβϑ. 16. « Si autem quod nolo illud facio, con- 
sentio legi quoniam bona est. » 

Si igitur, inquit, quod nolo, illud [acio, legem 
ideo bonam esse confiteor. Quos enim improbars 
mihi prohibet actus, hos ipse jom comndemnavi, 
quamvis agendo delinquam.. 


Vens. 21. «Invenio igitur legem volenti mihi 
facere bonum, quoniam mihi malum adjacet, » 

Lex igitur, inquit, exinde demonstratur velle 
eliam quz me voluntati circa bonum consentiunt. 
Apparet quoque idem utrique, 1ailii scilicet legique 
esse malum. 

VEns. 22. « Condelector enim legi Dei secundum 
interiorem hominem. » 


Συνήδομαι γὰρ, φησὶ, τῷ γόμῳ τοῦ Θεοῦ κατὰ C  Condelector euim, inquit, legi Dei secundum in- 


τὸν ἔσω drOpunor, xaX τὰ ἑξῆς. Τῷ γὰρ ἀντὶ τοὺ 
τοίνυν χἀνταῦθα ἐχρήσατο. Πάντων γὰρ ἀπὸ τοῦ, 
Οἴδαμεν ὅτι ὁ γόμος πνευματικός ἔστι, προειρημέ- 
νων αὐτῷ, συναγωγὴν ἠδουλήθη ποιήσασθαι" τῷ μὲν 
νόμῳ τοίνυν, Συνήδομαι τοῦ Θεοῦ κατὰ τὸν ἔσω 
ár0üpuzor, ὀνομάξει τὸν ἐν ἡμῖν νοερὸν, χαὶ χαίρω 


xaX γέγηθα τούτου τοῖς παραγγέλμασι. Βλέπω δὲ 


νόμον ἕτερον τῶν ἑαυτοῦ μελῶν ἀντιπαραττόμενον ** 
τούτῳ, xai πρὸς βίαν ὡς ἑαυτὸν ἀποσπῶντά με, καὶ 
οἷον ᾳαἰχμαλώτῳ τινὶ παραχεχρημένῳ μοι. "À γὰρ 
ἐχεῖυος ἐπιτάττει, χαὶ ὧν ἔχεῖνος ἔχεσθαΐ μοι χε- 
λεύει, οὗτος ἀπέχεσθαι τούτων ἀπαναγχάζει, Νόμον 
δὲ 3 ἁμαρτίας ἐν τοῖς μέλεσιν αὐτοῦ 35, τὸ βούλημα 


xai τὸν σχοπὸν τῆς παθητῆς λέγει: σαρχός * ἐπειδὴ D 


xai παντὸς ἴδιον νόμου, τὸ τοῖς ὑπ᾽ αὐτὸν τὰ αὐτῷ ** 
δηχοῦντα παραχελεύεσθαι. Ἐγὼ τοίνυν οὐχ ᾧ χαίρω 
νόμῳ, φησὶν, ὑπαχούω, ἀλλ᾽ ᾧ μὴ χαίρω. Οὐ πράττω 
“γὰρ βούλομαι: ἃ δὲ μὴ βούλομαι πράττω. Καὶ μᾶλλόν 


1: Matth. xxv, 12, 35 Mattb. vii, 12. 


teriorem. hominem et alia. Hoc enim pro igitur hic 
usurpatur. Nam ex omnibus quz dixit ab hoc ver- 
siculo, Scimus quia lez spiritualis est, conclusionem 
voluit deducere. lloc. autem Condelector igitur legi 
secundum hominem interiorem (partem no tri spi- 
ritualem designat), id est, gaudeo et illius manda- 
tis delectatus sum. Sed video legem aliam membro- 
rum meorum legi Dei repugnantem, me violenter 
abducentem, meque quasi servo abutentem., Que Tex 
Dei precipit et quorum curam mihi mandat, ab 
his lex corporis me eogit abstinere. Legem peccati 
in membris suis, carnis passihilis voluntatem dicit 
et propositum; cum cujusque legis proprium sit 
subjectis qux sibi placent przcipere. Ego vero, 
inquit, non legi quam amo obedio, sed quam odi. 
Non enim qua volo hzc ago, sed quod nolo loc 
facio. Magis in me dominatur lex membrorum quam 
lex Dei, ct illi reluctans resistere non valeo. Per 


35 χαταλογίζοιτο — Σωτῆρος] C. M. χαταλογίζοιτο. Ἀλλὰ τὸ, οὐ γινῴσχω τοιοῦτόν ἐστιν, οἷον τὸ ἐν 


ἘΠαγγελίοις τοῦ Σωτῖρος. 
πράσσω. 5 C. M. μισῶν. 
9! C. M. adi. αὐτοῖς ὁμοίως. 


39 €. M. add. τῶν. 


?' C. M. ἐπαχούων, ἀλλὰ ἄλλον. 
3! C, M. Exeivoy. 
δ €. M. 6v αὐτοῦ τούτου. 


38 C. M. τοῦτο ποιῶ, ᾿Αλλὰ ὃ μισῶ, τοῦτο 
8: C£. M. παραθαίνειν φησὶ τὸν φυσιχόν. 
85 οὐχοῦν --- ἀποφαίνεται. c M. Εἰ δὲ βούλει 


καὶ οὕτω νόησον τὸ ῥητόν. 'Ex «οὐτων δείχνυται, φησὶ, βουλόμενος xai ὁ νόμος συνῳδὰ τῷ περὶ τὸ χαλόν 
μου θελήματι" ἐξ ὧν xaX τὸ xaxbv ἀμφοτέροις ἐμοί τε χἀχείνῳ, ταυτὸν χαταφαίνεται. 3856 ]n marg. yp. ἀν- 


κιπαραταττόμενον, 37 C. M. δὴ οὖν. 3* C. M. μελέσι, τὸ βούλ. 


33 C. M. αὐτός. 
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GENNADII PATRIARCHILE CP 


legem divinam edoctus scio quid sit. faciendum, A poo τῶν μελῶν ὁ νόμος τοῦ θείου νόμο 


quid. vitandum; virtutis notitiam habeo, se! ab 
illa sequenda per carnem impeditus, auxilium quod 
ab illa venit non mihi conceditur. Meorum autem 
membrorum let immoderate ruit, bellumque ge- 
rendo spolia detrahit. 

αὐτοῦ βοηθείας οὐχ ἀξιοῦμαι. "AXX ὁ τῶν μελῶν 
p^» χαταχτώμενος "5. 


Vens. 94. « Iufelix ego homo, quis me liberabit 
de corpore mortis bujus?» 


Non dicit, malus liomo, perversus homo, se inje- 
liz. Existimans ac ostendens se mente quidem ad 
bonum tendentem, sed ad malum per passiones 
carnis allectum, jure se dixit infelicem nisericor- 


dia dignum, non perversum, odio prosequendum. D 


Sed mirandum imprimis quod adjicit quis? per 
interrogationem ostendens rei difficultatem. Quis 
Igitur, inquit, tam potens ut a corporis hujus ty- 
rannide me eripere valeat, per quam ad peccatum 
tractus. morior? Nam corpus mortis vocat quod 
mortis causa est, ab exitu nomen deducens. Cum 
autem sufficienter demonstravit necessitatem αἱ rei 
magnitudinem, ostendens cum gratiarum actionibus 
et lymnis benefactorem, pergit dicens : Gratius Deo 
per Jesum Christum Dominum nostrum ; id. est, 
gratias Deo misericordi qui nobis largitus est im- 
snortalitatem, incorruptionem et impassibilitatem 
per admirandam dispositionem secundum Jesum 
Christum Dominum nostrum, qui magna voce ad 


τοῦ xai πρὸς αὑτὸν ἀγωνιζόμενος i 
ἀρχῶ. Τὸ μὲν γὰρ τὸ καὶ τὸ ποιΐσ:ι,} 
xai τὸ μὴ ποιΐσαι, 6tX τοῦ θΞίου νόμο : 
ἔχω μετρούμενος ὑπὸ τὴ» γνῶσιν τῆς ἃ 
Υἵσαι δὲ αὑτὴν χωλυόμενος ὑπὸ tri: 


μου νόμος ἀμετραίνων οἔχεται μετὰ τι 


« Ταλαίπωρος ἐγὼ ἄνθρωπος, τίς μι 
«οὐ θανάτου τούτοῦ 5» 


Οὐχ εἶπ: xaxóc " ἄνθρωσςτος, οὐδὲ ac 
ταλαίπωρος. Ilgosbtr,yna&pevoz ** γὰ; 
αὐτὸν τῷ νῷ μὲν ὁρῶντα πρὸς τὸ xaX 
ρόμενον δὲ πρὸς τὸ φαῦλον ** τῷ cát 
capxhs, εἰχότως ὡς ἐλεεινὸν μᾶλλον V 
προσηγόρευσεν, οὐχ"ὔἵὔ ὡς petam, τὸν ποντ͵ 
σιώτατα δὲ ἔφη τὸ εἰς ; ξμφαΐίνω"» διὰ 
σεως τὸ τοῦ πράγματος δύσκολον. Τίς οὗ 
ποποῦτος, ὅς μὲ τῆς τυραννέδος τοῦ σώ 
λάξει, ὑφ᾽ $; πρὸς ἀυαρτίαν χαθελχόμε 
μαι; Σῶμα γὰρ θανάτου, τὸ θανάτο 
λέγει, £x τοῦ ἀποτελέσματος αὐτὸ προσε 
δείξας δὲ αὐτάρχω; τὴν ἀνάγχην., xal 
τοῦ πράγματος μέγεθος, ἐπάγει, μετ᾽ 
χαὶ ὕμνου τὸν εὐεργέτην δηλῶν, Εὐχαρι 
μου διὰ Ἰησοῦ Χριστοῦ τοῦ ΚΚυρίοι 
ποῦτο λέγων ὅτι χάρις τῷ φιλανθρώξῳ 
σλιλένῳ τὴν àÜavasíav ἡμῖν, καὶ τὴν ( 
xo τὴν ἀπάθειαν διὰ τῆς οἰχονομίας τὶ 


nos elamavit : Venite ad me, omnes qui laboratis e! C Κύριον ἱρῶν Ἰτσοῦν Χριστὸν, ὃ; μεγαλ 


onerati estis, et ego reficiam vos. 


Vrms. 25. «gitur ego ipse mente servio legi 
Dei, earne autem legi peccati. » 


Datis congruis benefactori gratiis ad propositum 
revertit, Ego igitur servus sum et Dei et peccati; 
peecatum 1:ne per carnis passiones cum Deo divi- 
dit. Cum legis imperfectionem ad justitiam satis 
ostendit, grati perfectionem inducit dicens : Nihil 
ergo nunc damnalionis est iis qui sunt in Christo 
Jesu, et alia, Sed. ecce enim, inquit, gratia per 
Christum ab liae damnatione liberavit nos. Nam 
ad vitam impassibilem el immortalem translati per 


donum Spiritus. sancti, et toti. spirituales elfecii, D 


liberati sumus a peccato et ἃ morte quie per illud 
venit. 


ἡμᾶς χηρύγματι χέχραγε" Δεῦτε πρός 
οἱ χοπιῶντες xal πεφορτισμένοι, κἀγὼ 
ὑμᾶς. 

€ "Aga. γοῦν αὑτὸς ἐγὼ, τῷ μὲν vot δο 
Θεοῦ, τῇ ὃξ σαρχὶ, νόμῳ ἁμαρτίας. » 

᾿Αποδοὺς τῷ εὐεργέτῃ τὴν χαθέχουσα 
ἔχεται τοῦ προυχειμένου" ἐγὼ τοίνυν ὁ 
πε δοῦλος, καὶ ἁμαρτίας elut, xat με διὲ 
«οὔ τῆς σαρχὸς ἡ ἁμαρτία μερίξεται 
"γποδείξας 68 τῶν ὑπὸ νόμον τὸ πρὸς ὃ 
λιπε:, ἐπιφέρει τὸ τῆς χάριτος πέλειον, 
Οὐδὲν" üpa κατάχριμα vor τοῖς £y. : 
CcU, xal τὰ ἑξῆς, 'AXY ἰδοὺ γὰρ voy ἡ 
χάρις, qnot, τῆς χαταχρίσξως ταύτης ἡ 
ρωσς" πρὸς γὰρ ἀπαθῆ xat ἀθάνατον QC 
τοῦ Πνεύματος δωρεᾶς μεθιστάμενοι:, xa 
ματιχοὶ δι᾿ ὅλων γινόμενοι, τῆς τε ἅμα 
χαττόμεθα, xal τοῦ θανάτου τοῦ δι᾽ αὐτί 


" παρακελεύεσθαι --- καταχτώμενος.] C. M. Παραχελεύεσθαι " καὶ ἐν τῷ Συγήδοριαιε γ᾽ 
τοῦ Θεοῦ τῷ γὰρ. ἀντὶ τοῦ τοίνυν, ὡς xai ἐν ἄλλοις ἐχρήσατο. Πάντων γὰρ τῶν ἀπὸ τοῦ, OTÉ 


νόμος πγευματιχός ἐστιν αὑτῷ προειῖρῃ 


μένων. συναγωγὴν ἠδουλήθη ποιήσασθαι" τῷ μὲν vós 


γῶν Συγήδομαι τοῦ Θεοῦ, κατὰ τὸν ἔσω ἄνθρωπον" Ἦγουν τὸ ἐν ἡμῖν νοερόν. Καὶ χαίρω 
παρχγγέλμασι. Βλέπω δὲ νόμον ἕτερον τῶν ἐμαυτοῦ μελών, ἀντιπαραταττόμενον τούτῳ - χαὶ 


, 
e) 
v9 


ἑαυτὸν ἐνυποσπῶντά μς. Καὶ οἷον αἰχμαλώτῳ περιχεχρημένον μοι" οὗ γὰρ ᾧ χαίρω νόμ 


&À' ip μὴ χαίρω᾽ χαὶ μᾶλλόν μου τῶν μελῶν ὁ θεῖος οὐδαμὼς νόμος, τοῦ θείου νόμου xaca 


πρὰς αὐτὸν ἀγωνιζόμενος. ἀντισχεῖν οὐχ ἀρχῶ. 
tà χαλά. 


Κυρίον ἡμῶν. * C. M. om. τὴν ἀφθαρσίαν. 


δ C, M. add. ἐγώ. 
* C. M. τὰ φαῦλα. δ C. M. παθητῷ. 5 C. M. sine μᾶλλον. " C. M. xaX οὐχ. 


^ C. M. προδιηγησάμενο 


FRAGMENTA IN EPIST. AD ROM. 


ΚΕΦΑΛ. I. 


ἀδύνατον 
» 
μος, φησὶ, διχαίωσιν ὑπαγορεύων ἣτό- 
ἱμετέρας σαρχὸς ἕν ἡμῖν χατορθῶσαι, 
Χριστῷ παρέσχεν ἡμῖν ὁ Θεός. Τὸν γὰρ 
τὸν ἑαυτοῦ 55, σάρχα τὴν αὐτὴν ἡμὶν 
τὴν τε xal ἁμαρτεῖν ἐπιδεχομένην δ 5" 
tp capxóc ἁμαρτίας, τὴν ἐνδεχομένην 
ἀρχα φησίν" ὡς xai τὸ ἐν ὁμοιώματι 
δγόμενος ἃντὶ τοῦ γενόμενος ἄνθρω- 
οὖν ἔχοντα τὴν σάρχα, φησὶν, ὁ Θεὸς 
ἰὸν πέμψας περὶ ἁμαρτίας, τουτέστιν 
! ἁμαρτίαν χαταγωνίσασθαε, χατέχρινε 
) ἕν τῇ σαρχὶ, χατεδίχασεν αὐτὴν ἐν 
pov αὐτὴν "5 xal ἀνάλωτον παντελῶς 
ὑτήν. "H καὶ ἄλλως * Ὅτι περὶ ἁμαρ- 
i£ τὴν ἁμαρτίαν ἐν «Tj σαρχί * ἀντὶ τοῦ, 
τῆς σαρχὸς οὔσης αὐτῷ, xai οὐχ ὑπο- 
τοῦτο θανάτῳ χατέχρινε μὲν περὶ 
ἡ ἁμαρτίαν ὁ Θεὸς ἐν αὐτῇ, ὡς οὐχ ἐν 
τῳ τὴν τοῦ Κυρίου σάρχα περιθαλοῦ- 
ἧς Ex νεχρῶν ἀναστάσεως, ἐχείνην με- 
ἀπάθειαν. Καὶ οὕτω λοιπὸν ἡ τοῦ νό- 
€ ἐν ἡμῖν χατορθοῦται, διὰ πίστεως 


τοῦ vóuou ἐν ip ἠσθένει διὰ 


1090 
CAP. Vill. 


"Wgns. 9. « Nam. quod. impossibile crat legi, iu 
quo infirmabstur per carnem. » 

Justitiam, inquit, quam lex pr:cipiebat, sed iu 
nobis eonferre nou. poterat oh carnem nostram, 
hanc Deus nobis coucessi in Christo. Nam cum 
misisset Filium suum in carne nostra passibili et 
peccato obnoxia (similitudinem eniin carnis peccati, 
pro carnem peccato obnoxiam dicit, quemadmodum 
in. similitudinem hominis factus pro homo factus), 
cum igitur misisset Filium in earie nostra de pec- 
cato, scilicel ut. peccatum pugnaret, judicavit ct 
damnavit peccatum in carne , inexpugnabilem illam 
invincibilemque servando. Vel aliter : De peecato 


p damnavit peccatum in carne, id est cum caro 


ipsius impeccabilis esset, et idcirco non obnoxia 
morti, de peccato damnavit Deus peccatum in ea, 
quia caro Domini sententiz? mortis non erat subje- 
cta. Hanc autem per resurrectionem transtulit ad 
jmpassibilitatem. Sic deinceps justitia legis in nobis 
efformatur, cum per fidem Christo jungimur et ef- 
fieimur bomines pro carnalibus spirituales. llis 
consonat quod dieit Apostolus in Antiochia Pisi- 
dis : Ab omnibus quibus non potuistis in lege Moysi 
justificari, in hoc omnis qui credit justificatur **' 


tV αὐτῷ, xal πνευμσατιχῶν ἀντὶ σαρχιχῶν γινομένων. Τοιοῦτόν ἔστι xal τὸ ἐν ᾿Αντιοχείᾳ 
εἰρημένον αὑτῷ, ὅτι ἀπὸ πάντων ὧν οὐκ ἡδυνήθητε ἐν τῷ γόμῳ Μωσέως δικαιωθῆναι, 


! d πιστεύων δικαιοῦται. 


τὰ σάρχα ὄντες, τὰ τῆς σαρχὸς φρο- C —VknRs. D. «Qui enim secundum carnem sunt, 


Ἰσὶ, τοὺς ὄντας φθαρτοὺς, xat τὸ opó- 
ν ἔχειν ἀνάγχη, οὕτω χαὶ τοὺς ὄντας 
ῥθαρτον εἶχός ἐστιν ἔχειν xai τὸ φρό- 
ρὼν ἀνάλογον τῆς οἰχείας φύσεως τῶν 
μένων. Τὸ γὰρ opórnya, φησὶ, τῆς 
ἴτος, θάνατον τουτέστι προξενοῦν, χαὶ 
παροξύνον Θεόν. Τὸ δὲ φρύνημα τοῦ 
ωὴ xal δἰρήνη " τουτέστιν ἀθανασίαν 
αὶ φιλίαν τὴν πρὸς Θεόν. 

ῤῥρόνηυμα τῆς σαρχὸς ἔχθρα εἰς Θεόν. » 


γὰρ, φησὶ, τοῖς τοῦ Θεοῦ θελήμασι, 
ἰόμου γνωριζομένοις ἡμῖν, τὸ θέλημα 
γτε συνελθεῖν χαὶ φιλίαν ἀσπάσασθαι. 
“πάθειαν ἐπαγγέλλετα:, fj δὲ ἐστὶ πα- 
vv οὐδὲ τοὺς ἀνεχομένους τῷ φρονή- 
«be, xal μετέχοντας τῆς φύσεως ταύ- 
ρέπσα! Θεόν. Ἐπὶ τοσοῦτον γὰρ αὑτοῦ 
ἐφ᾽ ὅσον εἰσὶ ταύτης ἐγγύς" καὶ εἰσὶν 
) τοσοῦτον, ὅσον θνητότητος ** ἀθανα- 


οὐχ ἐστὲ ἐν σαρχὶ, ἀλλ᾽ ἐν πνεύματι" 
Θεοῦ οἰχεῖ ἐν buiv. » 


, 98, 99. 


em. Καὶ οὕτως δὲ τί ἄνωθεν διεξῃλθε περὶ τῶν προχειμένων. 


quie carnis sunt. sapiunt. » 

Quemadmoduin, inquit, carnales carnalia sapere 
necesse est, sic spirituales spiritualia cogitare de- 
eet, Unusquisque qux secundum naturam suam 
sunt, sapit. Nam prudentia, inquil, carnis mors 
est, mortem scilicet hospitio. excipit, Deumque ad 
viudictam exacerbat, Prudentia autem. spiritus, vita 
et paz : immortalitatem scilicel ac Dei amicitiam 
largitur. 


Vgns. 7. « Quoniam,sapientia carnis inimica est 
Deo. » 

Nam difficile est, inquit, voluntatem carnis cum 
Dei voluntatibus legisque mandatis unquam con- 
venire et inire amicitiam. Deus impassibilitatein 
prz se fert, illa passibilis est. Impossibile est igitur 
illos qui prudentiam carnis sequuntur et illius 
nature fiunt participes, Deo placere. Quanto pro- 
pius sunt carnis, tantum a Deo discedunt, et tantum 
ἃ virtute distant, quantum mortalitas ob immortali- 
tate, 


VERs. 9. « Vos autem in carne non estis, sed in 
spiritu; siquidem Spiritus Dei habitat in vobis. » 


8 6. M. ταύτην. “6. M. 


T e ἐπιδεχομένην. [6. M. ἀμαρτητιχὴν, οὐχὶ τῷ ἀμαρτεῖν, ἀλλὰ τῷ ἱκανὴν εἶναι od: 


* C. M. 


αὑτῇ. 


*5 Lez. vid. 


Yn τότης. 
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Gennadii et Theodoreti. Sed vos, inquit, translati A Γενναδίου τοῖτο xai Oe; 


estis ex mortalitate ad immortalitatem, spirituales 
ex carnalibus facti ; et indubitatam dicti probatio- 
nem affert : Siquidem, inquit, Spiritus Dei habitat 
in robis, Nam prater adoptionis beneficium alias 
eüam ad miracula operanda graiias accipiebant, 
Spiritu propter h:ec et ad ea revelanda quz adhuc 
erant obscura, illis dato. Vos igitur, inquit, e vita 
carnali ad vitam spiritualem translatoe esse, gratia 
Spiiitus qux babitat in vobis abundauter demon- 
strat. 


« Si quis autem. Spiritum Christi non habet, bic 
non est eius. » 

Si quis autem, inquit, Spiri'um Christi non ha- 
Fet, hic non est ejus. Quemadmodum nos qui ex 
Adamo sumus, Adami esse dicimur, quia naturz 
ipsius sumus participes, sic qui Christo uniuntur 
ner participationem ejus:-Jem Spiritus dicuntur esse 
Chri-ii. δὲ autem Christus in vobis est, coryus qui- 
dem moriuum est propler peccatum , spirilus vero 
tiri. propter. justificationem. Si igitur Christus in 
vobis, inquit, dignoscitur per Spirilus ejus partici- 
pauonem, quemadmodum corpus propter peccatum 
ab immortalitate excluditur, sic e cont:a a morte 
per justficationem distat spiritus. Spiritom dicit 
corpus spirituale, ex participato participantem vo- 
cans, sicut in Evangeliis, quod matum est ex Spi- 
ritu, in juit, Sp ritus est". 


Ves. 10. « Quod si Spiritus ejus qui suscitavit (. 


Jesum a mortuis habitat in vobis. » 

Nul*o mod» daubitan.*unn, inquit, illos qui ot fie- 
rent templa Spiri:us szncti et Cliristi participes, 
cigni habiti scnt, idcirco participes esse ipsius re- 
surrectiouis ἃ moriuis ad vitam immortalem. 


Vggs. 12. « Ergo, fratr?s, debitores sumus non 
carni, ut secundum carnem vivamus. » 

lilos non amplius decere ÀJamo vivere, vitz sci- 
licet. passiozibus obnoxiz et sub lege, sed esse 
Christi, spirituales scilicet innocentesque, cum suf- 
fivienter contendit ac probavit, sopra dicta recolli- 
geus, claram et compendiariam dedaocit admonitio- 
nem, dicens noa oportere deinceps ipsos sese pas- 
sionibus dedere. Qaare? Si enim, inquit, secundum 
carnem rixerilis, moriemiai. Talis enim vitz destre- 
ctio, inquit, corruptio. Si autem spiritu facta carnis 
mori'ficateriiis, wurelis. Si tamen, inquit, secundum 
gratia: Spiritus in vobis babitamtem, vivere con- 


*5** Joan. ui, 6. 


5: C. M. οὖν. 
x τῇς zapxuxs.. 


st C. M. adl. -ον. 
? C. M. ἐγχατοιχοῦτα χάρις 


D vn τοῦ 31m τοῖς τῆς 


5 C. M. zz. 
TA EOGThA. 


γὰρ "Κ΄, qr3iv, Ex θνη zit εἰς ἃ 
δεδέχατε- ἀντὶ "5 σαρχιχῶν τεῖτ 
xoi χαὶ ἀναντίῥτ, τοῦ τοῦ λόγοι τὰ 
ξιν ἔχων: Εἴπερ Πνεῦμα 68e, : 
ὑμῖν. Τότε δ᾽ γὰρ πρὸς τῷ τῇ: 74 
χαὶ n ἐπὶ θαυματουρΥΣ qu 
£o **, ποῦ Πνεύματος αὐτοὺς " ἃ 
τῶν τέως ἀφανῶν πιστουμένο" t 
ποὺς τυευματιχῖν μετέστησε qt 
xz; δ᾽, ἡ τοῦ Πνεύματος χχτοχοΣ 
ἀποχρώντως oret. 

« Εἰ δὲ τἰς Πυεῦμε Xp:z— vaa 
ἔστιν αὐτοῦ. ν 

Εἰ δέ tic, 7,23, Πνεῦμα Χριξτι 
τος εχ ἔστιν αὑτοῦ **. “ὨὭτθξρ' 
"AZXa εἶναι AzYj ὑμεῦα, ττὶ CL. τύσεεις 
ααυτε:, ἔνώσεως εἶνα: λένοντε: τοῦ 
«52 EA; Πνεύματος χοζαυνξας 3:77 
στὲς ἐν ὑμῖν, τὲ μὲν copa r£z( 
τὸ δὲ πνεῦμα ζωὴ ξιὰ διχαιεσίτῃ 
ρίζετα: Χριπτὸς, qrnolw, ἔν ταῖν," 
τος αὐτοῦ μετέχειν ὅς, ὅν τοῦ 
διὰ τῶν ἀμαρταν ἀθχνχσξας Xa 
θανάτου 72220 διὰ τὴν 6:x 3:022 vt" 
Qi € τὸ πνυευκατιχὴν 2:13 z0527 ς: 

τὸ μέτοχον χαλξτας, ὡς χαὶ ἔν τι 

“τ: ενημένεον, τι τὸ, ἐκ τοῦ Πτγεὶ 


21: αὑτῷ δι αὐτὸ τὸ 
xpi di Μὰ χε νατον ζῶν ἀναπιλτ 
ν 


€ "Aga 92i, 34A Z5, ὑξτιλέτα: 
τοῦ χχατὰ 2215X21 τ. B 


πουτίχειν αὑτοὺς T0 C 
xii τ} νον Yo. 
πιξυματιχούς τὸ χα: ἀχτ κσάτιυς, 
κὰ L3 ταξιόων ἔν TX ξ:1Ξ 
ci» Στ τὸ x15 357-9479 ἔπξι- 
ς: Ζχρχξ, 
ἔχξιδένχι. Διχτὶ : Ed τὰρ νατὰ « 
μέλλετε ἀπξεϑνης χει. Iu T3 
vn3M vei τὸ Pziv. Fi 


πράξεις τεῦ σὐματεος Acrerc 


j 


-ξλος 


"C. A. zl- 
eq. M. Ἢ xa va. 


e C. M. 3:23. 


T3 Wa εἶνα: λεγξ μεόα, τῆς τίτεως αὑτῷ χυενεσυΐξταντες, V. εἰ τῆς Ξοὺς τισιν 


bz, εἶναι λὲς Fev τοῦ XLI ὰ τι EI Πνεύματος 


ἀς χυχτὶχ: iai: τεχὸν τὸ » 20226 τὴν i 137. 


; - 
C$ mWil.pilTeXv. πρυτξειπὼν Toa. ἐκ τοῦ μεῦεχτιῦ 


“--«οὶ 


M C. M. om. 6: 
- --ετὲχον χελέτες ὦ 
TID έν. τισιν, ἐκ τοῦ Irc (liée, X τεῦ μα ἐϊζςε.. 


Parii aC M. E es c- 


- . 
-. 5.» 


- po 3 2 f “- τὸ 


e d.LLi-áraczáctec. C.M 


T τοιτοῦ €; YT n n "Uc: τοὺς $iaxodfw62l ῪΣ “ἦς τξιξζε. - De 2dhz2az. xi: b 


- - 


τς Χριστῷ, ἐχόμενόν ἔστ: τὸ χοὶ πον τὰ: 2273 D 


Sta. 


A125 1211. χϑ΄ τὸς ἔχ wxrzals iii Üüny. 
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κατὰ τὴν ἐνοῦσαν ὑμῖν τοῦ Πνεύματος A tenditis, vosmetipsos inertes ad facta corporis ser- 


γιτε ζῇν, ἀνενεργήτου; ἑαυτοὺς πρὸς 
οὔ σώματος πράξεις διαφυλάττοντες, 
ἀνασίαν. 

Πνεύματι Θεοῦ ἄγονται, οὗτοί εἰσιν 


μᾶτι Θεοῦ χυδερνώμενοι, τουτέστιν οὗ 
XX o9 ψυχιχοὶ, ἑαυτοῖς ὡς ἀληθῶς τὸ 
| βεθαιοῦσιν. "Ἔφη δὲ τοῦτο πρὸς ἀν- 
ν ὑπὸ τὸν νόμον χρηματισάντων υἱῶν 
X διὰ τὴν ὡς πρὸς τοὺς λοιποὺς ἀν- 
τον τοῦ Θεοῦ χηδεμονίαν περὶ αὐτούς. 
"p ἐν ὁράσει τοῖς υἱοῖς σου, φησί" 
"Θεοί ἐστε, καὶ υἱοὶ 'Υψίστου πάν- 
τούτους οὖν ἀντιδιαιρῶν τοὺς χατὰ 
Οὗτοι εἰσὶν υἱοὶ Θεοῦ. 
εῦμα συμμαρτυρεῖ τῷ πνεύματι ἡμῶν, 
t Θεοῦ. Εἰ δὲ τέχνα, καὶ χληρονόμοι. » 


ac.] Αὐτὸ μὲν γὰρ τὸ Πγεῦμα, τὴν 
ἡματος ὑπόστασιν λέγει" πνεῦμα δὲ 

ἐχείνου δεδομένην χάριν ἡμῖν, ἣν 
ἦν λαδόντων χαλεῖν. Ὡς ἐν τῷ, Zuv- 
ὃν xal τοῦ ἐμοῦ πγεύματος " χαὶ, 
μῶν τὸ πνεῦμα" καὶ, Ἢ ψυχὴ καὶ 
ἡθείη. Ὥσπερ γὰρ fig μέν ἐστιν 
τοῦ ἡλίου * λέγεται δὲ xal ἡ ἐξ αὐτοῦ 
)ς τῷ ὅλῳ. Φαμὲν δὲ τῶν τόπων, τοὺς 
ν, τοὺς δὲ, ἀνηλίους ὑπάρχειν" οὐχ ὡς 


vantes, immortalitatem feretis, 


VEns. 14. « Quicunque enim Spiritu Dei agun- 
tur, ii sunt fllii Dei. » 

Quicunque enim Spiritu Dei reguntur, homines 
scilicet spirituales et non animales, certi sunt se 
esse vere filios Dei. Hoe dixit per oppositionem 
eorum qui sub lege filii Dei sunt appellati, et quo- 
rum Deus singularem prxter ceteros liomines egit 
curam. Locutus es in visione filiis tuis "5, inquit ; et: 
Eso dixi, Dii estis, et filit Excelsi omnes **. lllis igitur 
Christi discipulos quasi opponit dicens : Ji. sunt 
filii Dei. 


VEns. 16. «Ipse enim Spiritus testimonium red- 
dit spiritui nostro quod suinus filii Dei. [Vggs. 17.) 
Si autem filii, et hxredes. » 


Ipse enim Spiritus, de persona Spiritus sancti lo- 
quitur; spiritum autem nostrum vocat gratiam 8 
Spiritu sancto datam, quam propriam accipientium 
solet dicere. Sicut in his locis : Convenientibus vo- 
bis et spiritu meo; et, Ut integer sit. spiritus. vester, 
el, Ut anima et corpus servarentur 18, Quemadmodum 
eninr sol idem est ac solis corpus et eadem denomi- 
nalione designantur, et totus sol et radius ex ipso. 
Loca quaedam habere solem dicimus, quxdam au- 
tem síne sole esse, non quod mutatur substantia 


og τοῦ ἡλίου ἐξισταμένης, ἀλλὰ διὰ C solis, sed quia lumen ejus in alia emittitur, ab aliis 


Ὁ ἀπαύγασμα, τῷ μὲν, τῶν χωρίων 
Οὗ δὲ, προθόλοις τισὶν ἀποχλείεσθαι " 
τοῦ ἁγίου Πνεύματος χάριν ὁμωνύ- 
ὑπέρ ἐστιν dj θεία λέγει Γραφή. 
πάσχομεν, ἵνα xal συνδοξασθῶμεν. » 
'ρὸ ὀλίγου τῆς ἀντεξετάσεως ἀψάμε- 
à παλαιὰ, χαὶ διὰ τῆς παράλληλα θέ- 
3 ὑπερέχον γνωρίσας τἧς χάριτος * 
t τὸ μέγεθος τοῖς μαθηταῖς ἀμφιθά- 
ἱμενος αὑτὸ τῇ τοῦ ἀγίου Πνεύματος 
σιν ἐπὶ παράχλησιν ἀχολούθως, xal 
δὲν ἀχίνδυνον "! ὑπὲρ τῶν τοιούτων 
Σφόδρα χρησίμης καὶ ἀναγχαίας 
οἱ τούτων οὔστης διδασχαλίας 73. ἄλλως 
πολέμων ἐν ταῖς ἀρχαῖς τοῦ χηρύ- 
οἰλένων τοῖς μαθηταῖς. Χρὴ τοίνυν, 
Χριστοῦ δόξης ὀρεγομένους, ὁμοίως 
ς ὑπὲρ αὐτῆς ἐνίστασθαι πειρασμούς. 
ἰθημάτων χοινωνία, xaX τῆς ἀντιξό- 
|! ἐργάσεται. Ἐγὼ γοῦν, φησὶν, ἐνθυ- 
πάσας ἀντιπαρατιθεὶς τὰς ἐπὶ τοῦ 
ς αἰῶνος, τοῖς ἐπηγγελμένοις ἡμῖν 


94.  !* Psal. ΠΥΧΧΙ, 6; Joan. x, 51. 


ὺς τε. 


ἀγαθοῖς ἐν Χριστῷ, 


"! C. M. μηδένα χίνδυνον. Ἶ" C. M. χρησίμης αὐτῷ καὶ ἀναγκαίας. 


autem quibusdam obstaculis impeditur. ]ta etiam 
Scriptura sacra eodem nomine rocat et Spiritum 
sanctum el gratiam que ez ipso oritur. 


« Si tamen compatimur, ut et conglorificemur. » 

Paulo supra comparationem instituens gratie 
cum veteri Jege, cx comparatione gratiz excellen- 
tiam deduxit. Deinde ne ob magnitadinem dubita- 
rent discipuli, probat hoc per praesentiam Spiritus 
sancti, et deincepsad consolationem transgreditur, 
hortaturque ut ne ullum periculum de his subeun- 
dum recusarent. Hzc enim instructio valde utilis 
eral ac necessaria, multis aliunde bellis initio prz- 
dicationis Evangelii in discipulos irruentibus. Ergo 
oportet, Inquit, eos qui gloriam per Christum am- 
biunt, pro illa sicut ipse Christus subire tentatio- 
nes. Nam passionum communio remunerationis 
communionem efficit. Ego igitur, inquit, cum re- 
cogito et bonis nobis in Christo proiissis omnes 
szculi przesentis tribulationes compono, eas parvas 
et nullas esse invenio. 
μιχρὰς xal τὸ μηδὲν οὔσας só- 


!5 | Thess. v, 95. 
73 C. M. hic 


| γὰρ, ὅτι οὐχ ἄξια τὰ παθήματα τοῦ νῦν x3tpo9 πρὸς τὴν μέλλουσαν δόξαν &roxaAuqOr, vot 
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Vgns. 19. « Nam exspectatio creaturg revelatio- A 


nem filiorum Dei exspectat. » 


Tanta est, inquit, excellentia glorie in nos re- 
velate , nt. manifestum appareat exspectationem 
crealurs&, exspectationem scilieet quam a longo tem- 
pore habet, exspectare revelationem filiorum Dei, 
quia usque ad hoc tempus vita nostra abscondita 
est cum Christo in Deo. Totus autem. sensus, c 
bic. Frequenter solemus homines post rerum eveu- 
lus ut clara memoriis recipere qus prius eranl 
obscura : exempli gratia, si quis aliquid boni vel 
mali egisse deprehenditur, statim adsumus dicen- 
1608 : llic a longo tempore talis apparebat et habitu 
prodebatur. Ego vero hunc ex boc verbo qualis es- 
sel slatim cognovi, EL in genere talia przteritarum 
rerum ad praesentem actionem signa colligentes, 
nobismetipsis confirmamus posteriora prioribus. 
T4le quid dicit etiam evangelista de discipulis Da- 
mini, qui primum quidem non intellexerunt. quie 
circa illum erant disposita. Postquam autem Aa 
-mortyis surrexit, cognoverunt hac de ipso scripta 
6886, £l Scripturze ac verbis Jesu crediderunt. Nunc 
igitur sanctus Paulus cum diving dispositionis in 
Chrisuim . iutelligentiam per gratiam Spiritus acce- 
pi', et cognovit qnia l'eus probavit et elegit nos à 
constitutione mundi, ex prioribus arcana docet. 
Dici enim talem hujus creationis diapositioncin 
Evangelium uunc manifestatum prenuntiare, clare- 
que ac evidenter exspectare revelationem filiorum 


c Ἢ γὰρ ἀποκαραδοχία τῆς xii 
λυγιν τῶν υἱῶν τοῦ Θεοῦ ἀ πεχδέχετει 

Τοσοῦτόν ἐστι, φησὶ, τῆς εἰς ἐμὲ 
σομλένης δόξης τὸ περιὸν, ὡς καὶ τὴν 
τῆ: χτίσεως, τουτέστε thy ἄπωθεν 2: 
δήλην ὑπάρχειν, ὅτι τὴν ἀποχάλυφι 
υἱῶν τοῦ θεοῦ, δεὰ τὸ τέως τὴν Gs 
φθαι σὺν τῷ Χριστῷ ἐν τῷ θεῷ. Ti 
νόημα, τοιοῦτόν ἔστιν "*. Εἰώθαμεν 
θρωποι μετὰ τὰς τῶν πραγμάτων ix 
ταῖς μνῆμαις ἀναλα μδάνειν τὰ πρό 
οἷόν τι λέγω * πεφώραταΐ τις ἀγαϑβό 
3 πάλιν "xaxóv: εὐθὺς παριόντες "i 
πόῤῥωθεν οὗτος τοιοῦτος ὧν κατεφαΐνι 


B τῷ σχήματι. Καὶ ἐγὼ μὲν '* αὐτὴν 


σξω; ὅττις ἣν, αὐτέκα μάλα 15" xat! 
τοιαῦτά τινα πρὴς τὴν παροῦσαν 
λαιῶν λαιλδάνοντες σύμδηλα, βεὔαι 
τῶν προτέρων τὰ δεύτερα. Τοιοῦτ 
ὁ Εὐαγγελιστὴς περὶ τῶν μαθης 
ὅτι οὗ συνίεσαν μὲν τὰ περὶ αὑτὸ 
πρότερον. Ὅτε δὲ ἀνέστη Ex τῶν νε 
cav ὅτι ταῦτα ἣν ἐπ᾽ αὐτῷ γεγοαῦ 
στευσαν τῇ Γραφῇ, xa τῷ λόγῳ à 
Κἀνταῦθα τοίνυν ὁ μακάριος Πα: 
χάριτι τῆς οἰκονομίας τῆς ἐν Xp:s: 
παρειληφὼς, xai γνοὺς ὅτι ἄνω 
Θεῷ, xal ὅτι ἐξελέξατο ἡμᾶς ** πὶ 
σμου, διδάσχει τὰ τοῖς πρόσθεν ἀπὸ 


Dei ; quia non in vanum certe creavit Deus omnes (C ὅτι αὐτῆς τῆς χτίσεξως 1d) τοιουτ' 


filios hominum. 


προσχηρύττει τὸ νῦν πεφν, νὸς Eua 


χαὶ σαφῆ: ἐστι τὴν ἀποχάλυψιν τῶν υἱῶν τοῦ Θεοῦ περιμένηυυσα δ ἐπεὶ μτὸξ ματαί 


σιάντας τοὺς υἱοὺς τῶν ἀνθρώπων "5. 
Vgns. 30. « Vanitati enim creatura subjecta est, 
non volens. » 


Vanitatem vocat caducam hauc et corruptibilem 
vitam nostram ; quare, inquit, adservitium corrupti- 
bilium oinnis intenta est, nec curat de spe et talibus 
exspectationibus quas illi przecepit Deus? Iloc au- 
tem, nón voleus, per prosopopeeiam dixit. Frequens 
in Seriptura sacra idiotismus, vocem scilicet et 
actiones inanimatis attribuere : sicut utique in li- 
bro quarto Requm : Remisit enim, iuquit, Joas rex 
Israel ad Amasiam regem Juda, dicens : Carduus 
Libani misit ad cedrum que est in Libano, dicens : 
Da filiam tuam filio meo uxorem" ; nec non et iu 
libro Judicum dixit Joatham filiua Gedeon et Jero- 
boam, inquit, viris Sichem : lerunt ligna, ul unge- 
ren super 86 regem ; dizeruntque olive : Impera no- 


7" [V Reg. xiv, 9. 


» Τῇ γὰρ ματαιότητι ἢ κτίσι 
ἐχοῦσα. » 

Μίαταιήτητα λέγει τὸν ῥευστὸν - 
τὸν βίον ἡμῶν" ἐπεὶ slvoz γάριν, q 
τὴν ὑπηρεσίαν τῶν φθαρτῶν ὅἅπασ-: 
ἐπ᾿ ἐλπίδι χαὶ προσδοκέαις cow: 
“οὔ Θεοῦ τοῦτο νομοθετήσαντος : 1 
προσωποποιίσας ἔφη. Πολὺ δὲ co: 
πνεύστῳ Γρχφῇ τὸ ἰδίωμα * λέγω 
ἤθη τοῖς ἀψύχοις περιτιθέναι 59, "4 


D τῇ τετάρτῃ τῶν Daonstov- ἾΑ “έσ: 


Ἰωὰς βασιλεὺς ᾿Ισραὴ.} πρὸς "A 
Ἰούδα, Aéyur * Ὃ ἀχὰν à ἐν c 
στει.18δ πρὸς τὴν κέδρον τὴν ἐν 
qu * Δὸς τὴν θυγατέρα σου τῷ 
γαῖκα. ᾿Αλλὰ xal ἐν τοῖς Κριταῖ, 


νι Τοσοῦτον ἐστίν ] C. M. Ἔφη δέ τις ἀποχαραδοχίαν τῆς χτίσεως, τὴν ἄποθεν . 
Ἥτις ἐστὶ τὸ ἀπεχδέχεσθαι ἀποχαλυφθῆναι τὴν τέως χεχρυμμένην ἐν Χριστῷ ζωὴν fu 
εἰπὼν τὸ σύμπαν νόημα. ἴδ C. M. om, πάλιν. 1* €. M. παρόντες. 1 C. M. καταφαΐνετι 
μόν. 75 C. M. om. μάλα. 5" C. M. om. τι. δ᾽ C. M. γνῶσιν. 53 δέδοχται τοῦτο. ὅδ), ἢ 
"t G. M. τῶν υἱῶν τοῦ Θεοῦ περιμ. 550. M. ἐπεὶ prs ματαίως ἔχτισε τοὺς υἱοὺς τῶν é 


88 ᾳταιότητα — περιτιθέναι. δΔΙαταιότη 


τα τοιγαροῦν λεχτέον τὺν παρόντα τοῦτον βίον 


ἄντιχρυς τοῦ ᾿Αποστόλου. Ἐπεὶ τίνος χάριν οὕτω πρὸς τὴν ὑπηρεσίαν τῶν φθαρτῶν, ἄπ 


eUÁ 


. . e ^ a ἣν p 9 -- 
μὴ ἐπ t$ ποιεῖν αὐτῇ, Θεοῦ τοῦτο νομοθετήσαντος; χαὶ τὸ, οὐχ ἑκοῦσα, ἣ 
e. * - 9 
we εἶπον, τὸ χαὶ φωνὰς χαὶ fn τοῖς ἀψύχοις περιτιί 
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ὰ Ἱεροθδοὰμ υἱὸς. εἶπε, φησὶ, πρὸς &o- A bis '*. Et in genere liujusmodi exemplis plena est 


»»* "E£ezopevün τὰ £64a rov χρίσαι 
JaciAéa* xal εἶπον τῇ àJAaíg * Βασί- 
ἡμᾶς. Καὶ ὅλως ἀνάπλεως, ὡς ἔφην, τῶν 
εἰα Γραφή. Τὸ οὖν, οὐχ ἑκοῦσα. χατὰ 


᾿Απόστολος ἔφησε τὸ ἰδίωμα. Ἢ xai διὰ 


:$ αὑτῆς f) τὸ λεγόμενον. 
. αὐτὴ ἡ χτίσις ἐλευθερωθήσεται ἀπὸ 
τῆς φθορᾶς. » 
μέντοιγε νῦν, φησὶν, ὡς χαὶ αὐτὴ τῆς 
ευθερίας συναπολαύουσα. Παύσεται γὰρ 
οιπὸν δουλεύουσα τἧ φθορᾷ" τουτέστιν 
t φθαρτοῖς οὖσιν ἐξυπηρετήσεται. Ἴσμεν 
᾿ἣ τῶν στοιχείων χτίσις ἀλλοίωσιν ὑφέ- 
φθοράν. Καὶ μὴν χαὶ τοὺς ἀγγέλους ὅτι 
τὸ ἄτρεπτον ἔχουσιν ἐπιστάμεθα" οὐχ 
ἐπτωχότων μόνον, xat διὰ τοῦτο πεσόν» 
νοῦ, ἀλλὰ xal ἀφ᾽ ὧν Παῦλος ἔφη περὶ 
δεχομένων τὸ ἁμαρτεῖν" Κἂν γὰρ ἡμεῖς, 
Ὑεῖος ἐξ οὐρανοῦ εἰαγγε.λίζηται ὑμᾶς 
γελισάμεθα ὑμῖν, ἀνάθεμα ἔστω. 


γὰρ ὅτι πᾶσα ἡ χτίσις συστενάζει xal 
'ι τοῦ νῦν. » 
ἐστιν ἅπασι, φησὶν, ἡ φύσις τῆς χτίσεως 
Ἰουμένη τέως ἡμῖν, xal οἷον ἡ *5 χατε- 


εὶ προεντρεπιζομένη πρὸς τὴν χοινὴν | 


y δὲ, ἀλλὰ xal αὐτοὶ τὴν ἀπαρχὴν τὴν C 


χοντες, xal ἡμεῖς αὐτοὶ ἐν ἑαυτοῖς στε- 


ἧς χτίσεως ταῦτα λέγω ; φησέν. ᾿Αλλ᾽ 
τὸ χεφάλαιον τῆς δημιουργίας" χαὶ δι᾽ 
ὧν τὰ πάντα ἀναχαινίζεται, δεδεγμένοι 
ὑματὸς ἀπαρχὴν, τοσοῦτον τῶν μελλόν- 
λὲν Λόθον, ὥστε ἀσχάλλομεν πρὸς τὴν 


Y ῥᾳδίως οὐχ ὑποφέρομεν τὴν ἀναδολήν 


ισθαι τὸ πᾶν ἤδη γλιχόμεθα. Καὶ τὴν 
λῶν, τὴν ἀπολύτρωσιν, φηπὶ, τοῦ, σώ- 
ἐπιθυμοῦμεν, τουτέστιν ἀπολυθῆναι τὸ 
ipa φθορᾶς καὶ ἁμαρτίας xaX θανάτου 
δῆπερ ἐν τοῖς ἀνωτέροις μὲν ὡς ἤδη τῆς 
τὴν εὐχαριστίαν ἀνέχραγεν, ἐνταῦθα πά- 


|» πούτου τετυχηχὼς, ἀλλ᾽ ἔτι τυχεῖν ἐφ- D 


τίθησι" Τῇ γὰρ &A32i04 ἐσώθημεν" ἐν 
φησὶ, τὰ τῆς σωτηρίας ἡμῶν. 
ς καὶ τὸ Πνεῦμα συναντιλαμθάνεται. 9 


Monac.] Ἢ xai οὕτως. Ἢ μὲν φύσις 
φησὶν, ἀσθενὴς, xal τὸ xa0' αὑτὴν τὸ 
ὥσεσθαι. Τὰ δὲ ἐπηγγελμένα, μεγάλα τε 
τὶ οἷα μηὸδ νῷ χωρηθῆναι δυνάμενα. 
πρὸς πίστιν τούτων τῶν τηλιχούτων, 
ματος οὐ μιχρὰν ἐπιχουρίαν ἔχομεν. 
αἰτήσεως χρείττονα, xai περὶ ὧν οὐχ 
ix, 8. 


19 Galat. 1, 8. ** Rum. vir, 94. 


υσπερεῖ, ** Leg. οἷονεί. 


Scriptura sacra. Hoc autem, non velens, juxta hunc 
idiotismum dixit Apostolus. IIoc angelis etiam con- 
üngere afliriat, ut quod de majori dicitur, de omni 
creatura sit dictum. 


κοὺς ἀγγέλους τυχὸν, ἵνα ἀπὸ τοῦ κρΞίττονος ὡς 


Vegas. 2!. «Quia et ipsa creatura liberabitur ἃ 
servitute corruptionis. » 

Auamen sustinet nunc. quidem, inquit, quia et 
ipsa libertate nostra frui debet. Nam cessabit tunc 
servire corruptioni, nobia scilicet adhuc eorruptibi- 
libus servitium denegabit. Scimus enim quamcum- 
que elementorum creaturam nuac mutauoni et 
corruptioni esse subjectam. Nec mon et angelos 
etiam nondum naturaliter immutabilitavem adeptos 
esse cognoscimus, non tantum ex his «ui peccave- 
ruut, et idcirco e calo exciderunt, sed ex verbia 
sancti Pauli quibus innuitur angelos posse peccare : 
Sed licet nos, aut angelus de celo evangelizet vobis 
preterquam quod. evangelisavimus vobis, anathema Ὁ 
sit 15. 

Vgns. 22. « Scimus enim quod omnis creatura 
ingemiscit et parturit usque adhuc. » 

Notum est omnibus, inquit, crextur naturam 
usque adhuc nobiscum miseram esse, et quantum 
festinat 8c paratur ad communem regcnerationem. 


Vgas. 25. « Non solum autem illa, sed et nos 
ipsi primitias spiritus habentes, et ipsi intra nos 
gemimus. » 

Quid creaturam dico ? inquit, Sed nos ipsi erea- 
tionis caput, propter quos et cum quibus cunctá 
renovantur, primitias Spiritus adepti, tantum futa- 
rorum desiderium concepimus, ut de mora dolea- 
mus et zgre feramus dilationem, sed promissa ob- 
tinere cupiamus. Et adoptionem declaraus, redeni- 
ptionem corporis nostri, inquit, desideramus, cu- 
pientes scilicet corpus nostrum, & corruptione, a 
peccato et a morte taudem redimi. Qaaudoquidem 
supra, quasi jam immortalitatem adeptus fuisset, 
gratiarum actiones clamavit; nunc iterum quasi 
nondum hoc adeptus, sed adhuc obtinere deside- 
rans, adjicit : Spe enim salvi facli sumus **; in 
spe enim, inquit, salus nostra. 


Vrns. 26. « Similiter autem. et. Spiritus adjuvat 
infirmitatem nostram. » 

Vel etiam hoc modo. Natura mostra infirma qui-.. 
dem, inquit, et secundum hanc nova regeneraiio. 
Pronmissa vero magna et divina, ita ut mens ea con- 
cipere non valeat. Sed ad fidem tantorum bonorum 
non modicum a Spiritu accipimus auxilium. Num 
quar petitione etiam suat superiora, de quibus ne- 
scimus quoniodo orare oporicat, id est qua sunt 
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supra mentem humanam et orationem, hzc gratia A ἴσμεν, οὐδὲ ὅπιυς εὔξασθαι yob, ! 


sancti Spiritus data nobis ineffabiliter operatur, et 
dant primitia de toto fiduciam. Quemadwoduimn 
enim nuptiarum pignora quae sibi invicem dant 
sponsores, nuptias illa secuturas spondent, et pro- 
ferentes de quibus dantur compositiones ad perli- 
ciendum cogunt : ita ego existinio etiam primitias 
Spiritus, id est Spiritus donum ex parte quod est 
pignus hireditatis nostrzs, nobis confirmare gra- 
tiam qui: in tempore integre dabitur. Non igitur 
recusare oportet labores pro illa subeundos. Sed 
per hoc verbum, interpellare, metaphorice dixit nos 
nostris necessitatibus posse mutuo per interpella- 
tiones prodesse. 


Vgns. 97. « Qui autem scrutatur corda, scit quid B 


desideret Spiritus; quia secundum Deum postulat 
pro sanctis. » | 

Per hac verba qui. scrutatur ostendit Deum ton 
ignorare, sed accurate coguoscere qu:e circa nos 
$unl, siquidei^ et nos ipsi scrutatione et. majori 
disquisitione digna astimamus quzecunmique. accus 
rate discere voluerimus. llinc cousonant : Spiritus 
omnia scrutatur, etiam pro[(unda Dei *'! ; et in pro- 
pleta Sophonia : /n die illa, dicit Dominus, in qua 
scrulabor Jerusalem in lucernis **. Deus igitur, [5 
quit, cui omnia cirea homines mauifesta suni, non 
iguoral spiritus nostri intentionem, sed. scit illam 
esse secundum ipsius voluntatem, et ad finein quein 
dedit tendere; lioc est quod dicil secundum Deum. 


Deum igitur precatur ut quos diligit sanctitatis per C 


fectionem obtineant, id est, ut per resurrectionem 
ad vitam transeant immortalem, et passionuu om- 
niumque calamitatum expertem. Seit. enii donum 
nondum esse perfectum. — Sanctos autem dicit 
fideles. Nam dupliciter sumitur sanctitatis nomen, 
a lide scilicet et ab optima vita, Vel sanetos dicit, 
qui per precem sanctificati sunt, Áut pro sauctis di- 
cit, id est pro sanctis operibus et Deo placentibus 
postulat ; vel pro hominibus qui sauctitatem deside- 
rant, Non dixit postulat, sed intercedit, ardeutein et 
sollicitam precem siguificaus. 


V&ns. 28. « Scimus autem quoniam diligentibus 
Deum omnia cooperantur in bonum, iis qui secun- 
dum prdpositum vocati sunt sancti. » 

Certe equidem, inquit, omnes unanimiter confi- 
tentur Deum nunquam eos qui illuin diligant dese- 
rere, sed omnia qua eis eveniunt dispouere iu bo- 


*! | Cor, 1:1, 10. ** Sophon. y, 12. 


ὑπὲρ νοῦν ἀνθρώπινον χα: εὐχὴν, -: 
δομένη τοῦ Πνεύματος τοῦ ἁγίου y: 
εἰσπράττεται, καὶ δίδωσιν ἡ ἀπαρχὶ! 
παντός. "Ὥσπερ vào oi ἐπὶ τῶν vis 
oe); ἀλλήλοις οἱ γαμοῦυτες διδόασιν 
μετὰ ταῦτα " καὶ προφερόμενοι τὰς. 
συνθέχας, ἐπὶ πέρας ἀχθῆναι xazzv. 
τως οἶμαι xal ἡ ἀπαρχὴ τοῦ By 
τὸ μεριχὸν τοῦ Πνεύματος χάρι:μι 
66v τῆς χληρονομίας ἡμῶν, τὴν ἐ: 
σομένην χαθόλου χάριν ἣμἧἭ Beau 
«οὺς ὑπὶρ αὑτῆς πόνους μὴ &zozt 
ευγχάνειν, μεταφοριχῶς εἶπεν " & 
τὰ; χρείας sai; πρὸς ἀλλήλους ἐντ 

« Ὁ δὲ ἐρευνῶν τὰς χαρδίας, oli 
τοῦ Πνεύματος, ὅτι χατὰ Θεὸν i 
ἁγίων. » . 

Οὐχ ἄγνοιαν, ἀλλὰ τὴν ἀχριδῇ᾿ 
τῶν xa0' ἡμᾶς διὰ τῆς ἐρευνῶν t 
ἐπειδὴ xal ἡμεῖς ἐρεύνης ταῦτα xai: 
ζητήσεως, ἅπερ ἂν ἀχριδῶς μαθε 
Τούτῳ προσέοιχε xàxzivo- Τὸ Πγεῦμι 
καὶ τὰ βάθη τοῦ Θεοῦ * καὶ τὸ παρὰ 
φονίᾳ * 'Ev τῇ ἡμέρᾳ ἐχείνῃ, .1έγε 
τὴν ἹἸερουσαμὴμ μετὰ AUyvov. Θι 
σαφῶς τὰ τάντα τῶν ἀνθρώπων elz 
πὸν τοῦ πνεύματος ἡμῶν ἀγνοεῖ, ἀλ 
τὸ αὑτοῦ βούλημα ἐφ᾽ d δέδωχεν 
ἐστι τὸ κατὰ Θεὸν, πρὸς αὐτὸν «o 
ξιν, ὥστε τυχεῖν τοὺς οἷς πρὰς σὲ c 
ἀγιότητος, τουτέστιν ὅτε αὐτοῖς διὰ 
εἰς ἀθάνατον xal ἀπαθῆ xai παν, 
μεταστῆναι ζωὴν "5 εἰδὼς δὲ cov 
τὴν δωρεάν. [E cod. Monac. suppl 
δέ φησιν, τοὺς πιστούς. Διττὸν γὰρ’ 
ὄνομα, τὸ μὲν, ἀπὸ τῆς πίστεω;" 
ἀρίσττς πολιτείας. Ἢ ἁγίους, τοὺς 
ἀγιαζομένους. Ἢ ὑπὲρ ἁγίων dc 
ὑπὲρ χαθαρῶν xal θεαρέστων ἔἕργι 
ποιεῖται " ἣ ὑπὲρ ἀνθρώπων τὸν | 
θούντων. Οὐχ εἶπε δὲ ἐ»ευγχά»εε, à 
γάγει τὴν σύντονον xal χατεαπου 
ἔντευξιν. 

« Οἴδαμεν δὲ ὅτι τοῖς ἀγαπῶσι 
συνεργεῖ εἰς ἀγαθὸν τοῖς χατὰ 17 
οὖσιν. » 

᾿λλλὰ μὴν χαὶ τοῦτο ἡμῖν qnot z 
μολόγηται ὅτι Θεὸς οὐχ ἔγνω χαταλ 
πῶντας αὐτὸν, ἀλλὰ πάντα αὐτοῖς 


9 υὺκχ ἄγγοιαγοζωήν. C. M. Διὰ μέντοι τοῦ, ὁ ἐρευγῶν, οὐχ ἄγνοιαν ἐσήμανεν, ἀλλὰ 
Θεοῦ γνῶσιν τῶν καθ᾽ dud; Ἐπεὶ xal ἡμεῖς ἐρεύνης καὶ πλείονος ἀξιοῦμεν ζητήσξως, 
θῶς βουληθείημεν λαδεῖν. Τοῦτο προσέοιχε xàx&ivo: 1ὺ 1» εὔμω πάντα ἐρευγᾳ " χαὶ τὸ 
φήτου Σοφονία * Ἐν τῇ ἡμέρᾳ ἐκείν ἢ, ἰέγει Κύριος, ἐξερευγλήσω τὴν» JepovcaAng pe: 
ουν, φησὶν, ὁ σοφῶς πάντα τὰ τῶν ἀνθρώπων clot, οὐδὲ τὸν σχοπὸν τοῦ πνεύματος fu 
οἷδεν ὅτι χατὰ τὸ αὐτοῦ θέλῃμα " χαὶ ἐφ᾽ (o δέδωχεν αὐτό. Τοῦτο γάρ ἐστι, τὸ χατὰ Θεόν" πρὸ 
τὴν ἔντευξιν. Ὥστε τυχεῖν οὺς ἀγαπᾷ, ὀλοχλήύρου τῆς ἁγιότητος " τουτέστιν, ὥστε αὐτοὶ, ς 


εἰς ἀθάνατον xat àxzaÜv, μεταστῆσι ζωήν. 
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γίνεται ** παρασχευάζει πρὸς ἀγαθὸν"), A num, et secundum bonum propositum eorum quos 


X τὴν ἀγαθὴν αὐτῶν πρόθεσιν v. posxc- 
! αὑτούς * ἐντεῦθεν μέντοι χαὶ τὴν ἀπο- 
ip τῆς ᾽) Ἰουδαίων ἀποθολῇς ἤρξατο 
)άζειν. 

ς προέγνω, χαὶ προώρισε συμμόρφους 
τοῦ Υἱοῦ αὐτοῦ, elg τὸ εἶναι αὐτὸν πρω- 
ολλοῖς ἀδελφοῖς. » 

δὲ τοῦτο, φησὶ, χαὶ ** μετέδωχε τῆς 
V ἄλλοις. Οὐ τὸν Υἱὸν ταύτῃ τοι ζημι- 
t γὰρ οὕτως ἐχεῖνος τὴν χατὰ πάντων 
«di πλεονεχτεῖ τοῖς πρωτοτόχοις τῶν 
[E Cod. Monac.) Ἢ συμμόρφους φησὶ 
τοῦ Υἱοῦ αὐτοῦ " ἀντὶ τοῦ, τῆς υἱότη- 
ιατος αὑτοῦ. Διὸ χαὶ ἐπήγαγεν, Elc τὸ 
σρωτότοχον. 

ἐροῦμεν πρὸς ταῦτα; εἰ ὁ Θεὸ; ὑπὲρ 
ιαθ᾽ ἡμῶν; “Ὃς γε τοῦ ἰδίον Υἱοῦ οὐχ 


ν, φησὶν, ὄντος ὑπὲρ ἡμῶν, ἡμεῖς ἄλ- 
| πάντων φοδηθτσόμεθα: xal τὸν ἴδιον 
ὑπὲρ ἡμῶν διδοὺς ἀφειδῶς, οὗτος εἰς 
τῶν ὑπολοίπων σμιχρολογήσεται ; Οὐχ 
εὐτερα Θεῷ τῆς ἀγάπης αὐτοῦ τῆς περὶ 
pov τούτῳ "ὁ νῦν ἐπισχεῖν, ὅτι ἐνταῦθα 
παρὰ τοῦ Πνεύματος ** ὑπὲρ ἡμῶν πα- 
* λέγων ἁ Παῦλος, ἐν τῇ πρὸς Ἐφε- 
παρ᾽ ἑαυτοῦ λέγει τὸν Υἱὸν τοῦτο πε- 
Ο Χριστὸς γὰρ, φησὶν, ἠγάπησεν ἡμᾶς, 
χεν ἑαυτὸν * ὑπὲρ ἡμῶν. Τί διδάσχων 
ἣ ἕν εἶναι Πνεύματι " καὶ Υἱῷ τῆς ἀν- 
γτηρίας τὸ βούλημα ; 
ἀλέσει χατὰ ἐχλεχτῶν Θεοῦ ; Θεὸς ὁ δι- 
ἡ χαταχρίνων ; » 
των τοιγαροῦν οἱ βουλόμενοι xa χατηγο- 
ς ob γὰρ σχύουσιν ἡμῖν ἀμύνεσθαι τὸ πα- 
εοῦ ψήφου, μεθ᾽ ἡμῶν τε χαὶ ὑπὲρ ἡμῶν 
βούλεται εἰπεῖν ὅτι μηδενὶ δυνατὸν ταῦτα 
σθαι, ἃ» προλαθὼν fjutv ὁ Θεὸς ἐχαρί- 
οὖν ἐχλεξαμένου ἡμᾶς τοῦ Θεοῦ ἐπὶ τῇ 
των ἀπολαύσει ἀνατραπῆναι ὑπό τινος 
ἡμῶν δυνατόν" οὔτε παρέχοντος ἡμῖν τὰ 
να. Καὶ πρό γε πάντων τὴν ἀληθινὴν 
ἰίωσιν ἐν f] καταστησόμεθα, ἁμαρτεῖν οὐχ 
t, τότε ἔσται τις ὁ μεταθολὴν τῶν χαθ᾽ 
tt δυνάμενος ; “Ὥστε οὐ προσῆχε δεδιέναι 
τας" ἀφελέσθαι γὰρ τὰ ἀγαθὰ παρ᾽ ἡμῶν 
αμῶς, ἅπερ ἐπὶ τοῦ μέλλοντος ἡμῖν αἰῶνος 
; ἐλπίζομεν. Διὸ εἶπε, τὴ» ἐκλογὴ καὶ 
σιν, διὰ μὲν τῆς ἐκλογῆς τὸ πρὸς τοῦτο 
1 ἀφωρίσθαι" σημαίνων δὲ διὰ τῆς δι- 
ὃ εἶναι αὐτῶν ἐν ἀπολαύσει, τό τε δι- 


v, 9. 


vocavit. Exinde etiam de Judaeorum perditione apo- 
legiam pra parare incepit. 


Vgns. 29. « Nam quos przscivit, et przdestina- 
vit conformes fleri imaginis Filii sui, ut sit ipse 
primogenitus in inultis fratribus. » 

Hoc autem przdestinavit, inquit, alios etiam 
adoptionis fleri participes. Nullum exinde Filio da- 
mnum intulit. Ille enim sic habet super omnes 
excellentiam, et primus est inter primogenitos fra- 
trum. — Vel conformes dicit imaginis Filii sui pro 
filiationis corporis ejus. Idcirco adjecit : Ut sit ipse 
primogenitus. 


VrRs. 31, 32. « Quid ergo dicemus ad hzc? Si 
Deus pro nobis, quis contra nos? Qui etiam proprio 
Filio suo non pepercit. » 

Cum Deus, inquit, sit pro nobis, nunquid quem- 
dam alium timebimus? et qui pro nobis proprium 
Filium sic tradidit profuse, nunquid in catteris no- 
bis dandis erit parcus? Nonne Deus omnia amore 
quem iu nos babet inferiora ducit ? Opportunum est 
hic animadvertere, sanctum Paulum nunc dicere 
Filium a sancto Spiritu pro nobis traditum fuisse, 
cum in Epistola ad Ephesios Filium lioc a semcet- 
ipso fecisse dicat : Christus enim, inquit, dilexit nos, 
et tradidil. semetipsum pro nobis **. (Quid aliu nos 


C docet, nisi unam esse et Spiritus et Filii de humana 


salute voluntatem? 


Vgns. 53, 94. « Quis accusabit adversus electos 
Dei? Deus qui justificat. Quis est qui condemnet?» 

Nos igitur, inquit, in jus vocent, qui volunt, et 
accusent. Nullo modo enim possunt a nobis aver- 
tere decretum quod Deus pro nobis ac de nobis se- 
mel tulit; id est nemo potest a nobis auferre qu:e 
Deus nobis largiri decrevit; neque cui nos semel 
elegit ad futurorum bonorum fruitionem quisquam 
potest lianc nostram mutare electionem. Et cum nobis 
bona dederit qux? spectamus, et. imprimis justitiam 
hanc veram in qua constituemur, et quam amit- 
tere non poterimus, num quisquam tunc poterit in 


D conditione nostra mutationem afferre ? Itaque noa 


decet formidare eos qui nos persequuntur, quia 
impossibile est illis a nobis au'erre bona quz iu 
venturo s&zxculo nobis affutura speramus. Ideo dixit 
electionem et justificationem ; ostendens nos quidem 
jam ab lac vita per electionem ad illa bona przedesti- 
nari, sed in illorum fruitione constitui per justifica- 
tionem. Justificationem vocat impossibilitatem pec- 


ίνεσθαι. " ἀ.1.1ὰ μὴν — ἀγαθόν. C. M. Καὶ τοῦτο ἡμῖν που πάντως ἀνωμολόγηται, φησὶν, 


jx ἐγχαταλείπει ποτὲ τοὺς ἀγαπῶντας αὐτόν " 
*? Cod. προσχεχλ 


θαι παρασχενάζξει εἰς ἀγαθόν. 


. M. οὐδὲν ἐντεῦθεν τὸν Υἱὸν ἐζημίωσεν. 


ἀλλὰ ἅπαντα αὐτοῖς τὰ περὶ αὐτοὺς συμᾶα!. 
ἕνος. ** C. M. add. τῶν. 5" C. M. εἰ γὰρ 


** C. M. add. δέ. 5" C. M. τοῦ Πατρός. 58 C. M. 


** Cod. παραδέδωσθαι. ᾿ C. M. αὑτὸν παρέδωχεν. "Ο.Μ, Πατρίς * C. M. ἀνθρώπων. 
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1:03 GENNADII PATRIARCHJE CP. 
candi : hzec est enim vera justificatio. Ex his dalo- A καίωσιν τὸ ἁμαρτίαν ph ixdéy: 


rum stabilitas ostenditur. Non peccantes enim sem- 
per permanemus ip bonis unde a nemine dixit nos 
posse divelli. 


« Christus Jesus qui mortuus est, imo qui et re- 
surrexit. » 

Ad con(irmationeim prefatorum pergit et dicit : 
Christus qui moriuus est, imo qui el resurrexit, etc. 
Non enim, ut opinati sunt. aliqui, ad quorumdam 
futuram objectionem diluendam bac adjecit, quia 
nullo modo ex prafatis oriebatur coutradicendi lo- 
cus, quod de aliis objectionibus invenimus. Quis 
etenim. contra Paulum contenderet, justificationem 
uobis a Deo Patre datam, a Christo Filio non per- 
mitti? Nullus certe. Non igitur voluit Apostolus 
contra non objecta in vanum contendere et pu- 
gnare. Sed valde necesse erat ipsi, ut jam diximus, 
vrobare ac amplius confirmare Dei in bomines mi- 
sericordiam. ldcireo prafatis adjecit : Christus qui 
mortuus est, imo qui et resurrexit, qui est ad dezte- 
ram Dei, qui etiam interpellat pro nobis. Nonue 
sufficit? Quid adhuc, inquit, tibi deest ? Nulla mu- 
iaiio0 metuenda; finitum est ; opus ad terminum 
pervenit ; nibil deest ad nostram salutem. Christus 
murtuus est, imo et resurrexit, et primos apud 
Deum obtinuit honores, amoreuique suum erga nos 
emittit. Ex his manifestum est. Christum nos sicut 
semelipsum vocavisse, totuur primitias subseculue 
rum, et capiti reliquuin. corpus datum iri. Nam 
adimpleta ejus de nostra salute missione, cum jam 
exaltavus sit, nos sicut semetipsum trahet juxta 
promissionem suam : Cum enim, iuquit, exaltatus 
[wero, omnia traham ad. meipsupt. Sed ad. plenam 
persuasionein nostram figuris serimoneu nunc exor- 
navit per verbum interpellut, quemaduiodum paulo 
supra diximus de Spiritu sancto. 
χἀνταῦθα τὸ πρᾶγμα διὰ τῆς ἐγτυγχάνει λέξεως, 
κοῖς περὶ τοῦ Πνεύματος ἔφαμεν. 

VERs.59. « Quis nosseparabit a charitate Christi?» 

Postquam amorem Dei in nos exaltavit, et gra- 
tiam quain. deinceps erga tantuni benefactorem ba- 
bere debemus, pergi& dicens, non decere nos ullis 
malorum qui hominibus accidunt, a charitate 
Christi separari. 

VrERs. 36. «Quia propter te mortificamur tota 
die. » 


Il2c a Davide propheta praedieta sunt de. Macha- 
bxorum constantia pro lege. Nam quid mirum, 
iuquit, agemus, si parem antiquiorum benevolentia 
awüni grati erga Deum benevolentiam ostenderi- 
mus, qui non aequalem, sed multo majorem gratiam 


Ly Leg. vid. οὗ. δ ταῦτα προξίρηται — ἀγαπήσαντος ἡμὰ C i M . 
. ΦΕΝ ^t . - . (C. Üt . gnac. Καὶ τὸ 
τως ἀπέδωχέ τις. Ἐπειδὴ, φησὶ, τὰ τῷ προφήτῃ Δαθὶδ περὶ τῆς ὑπὲρ τοῦ νόμου τῶν Mar 


γὰρ ἀληθὴς διχαίωσις. ᾿Απὸ δὲ : 
τῶν διδομένων ἡμῖν στ μαίνων. Οἱ 
τες ἐν τοῖς διδομένοις μενοῦμεν à 
«ραπῆναι ὑπό τινος αὐτὸ ξυνχτὸν 

€ Χριστὸς ὁ ἀποθανὼν, μᾶλλον! 


Πρὸς τὴν ἀπόδειξιν αὖθις τῶν 1 
psi, xal φησι" Χρεστὸς ὁ ἀποθαγὼ 
ἐγερθεὶς, καὶ τὰ ἐξῇ :;. Οὐ γὰρ à 
μέλλουσαν ἀντίῤῥησιν αὐτῷ παρά 
θυποφέρεσθαι διαλύων τοῦτο ἐπί: 
ὑπεφύετο μηδαμόθεν ix τῶν x2 
τοιαύτη τις ἔνστασις * ὅπερ ἐπὶ τ' 
ἀντιθέσεων. Τίς γὰρ ἂν τοῦτο ὑπέμ 

B λὸν, τὸ ὅτι τοῦ Θεοῦ χαὶ Πατρὸς! 
ὁ Χριστὸς ὁ Υἱὸς οὐχ £ácsc; Οὐδὲ, 
νυν οὐδὲ ὁ ᾿Απόττολος πρὸς οὐχ ἀ 
λόγον ἔμελλεν clxm διαγωνέξεσθαι 
Πιστοῦσθα!: μέντοι χαὶ βεδα:ιοῦν πὸ 
φιλανθρωπίαν, ὡς προέφαμεν, ἦν 
γε ἀναγχαῖον. Διὰ τοῦτο τοῖς πρι 
γαγε, Χριστὸς ὁ ἀποθανὼν, ga.L 
θεὶς, ὃς καὶ ἔστιν ἐν δεξιᾷ τοῦ ( 
ευγχάγνϑδι ὑπὲρ ἡμῶν. Μὴ γὰρ Evt 
τοῦ λοιποῦ; μὴ γὰρ ὑπείδεσθαι 
τέλος " τὸ πρᾶγμα πρὸς πέρας kx6i 
δεῖ πρὸς τὴν σωτηρίαν ἡμῶν. Τέθν!: 
λον δὲ χαὶ ἐγήγερται, καὶ τετίμητα 
Θεῷ χαὶ τὴν χάριν αὐτὸς ἐχότβά: 
Τουτέστιν αὐτῷ τῷ πράγματι δὴλ 
τὸν ἡμᾶς προσκαλούμενος, xal ἡ 
ἀπολήψεται καὶ τῇ χεφαλῇ τὸ λοι 
σῶμα. Τὴν γὰρ ὑπὲρ ἡμῶν πληρ 
xai ὑψωθεὶς, ἔλξει χαὶ ἡμᾶς ὡς ἔα 
χείαν ὑπόσχεσιν" Ὅταν γὰρ, φης 
πάντας ἐλχύσω πρὸς ἐμαυτόν. 

πρὸς πληροφορίαν ἡμῶν, xa6& xa 


« Τίς χωρίσει ἀπὸ τῆς ἀγάπης « 

Αὐξήσας τὸ περὶ ἡμᾶς elAzpov 
ἡμετέραν λοιπὸν εὐγνωμοσύνην, ἢ 
τον ἡμᾶς εὐεργέτην ἔχειν χρεὼν, ἃ 
ὡς οὐδὲν τῶν ἐν ἀνθρώποις ὄντω 
Χριστὸν ἀγάπης ἡμᾶς ἐπ: στᾶν. 

« Ὅτι ἕνεχά σου θανατού μεϑα o) 


Ταῦτα * προείρηται τῷ προφήτι 
ὑπὲρ τοῦ νόμου τῶν Μαχκαδαέων ἐλ 
τὸ θαυμαστὸν, φτσὶν, & ργασόμεθο 
πρεσδυτέροις εὔνοιαν ἐπιδειχνῦμεν, 
οἷς οὐχ ἴσην, ἀλλὰ χαὶ πολλῷ μεέζο 


σε 


HIT. εἰρημένα προήνεγχεν, ὁπήγαγεν "AAA" ἐν τούτοις ἅπασιν ὑπεργικώμεν. Ti rXp ! 
οἷς 


σόμενχ, τὴν ἴσην τοὶς πρεσδυτέροις εὔνοιαν ἐπιδειχνύμενοι περὶ τὸν Θεόν" 
χεχημίσμεθα χάριν. Kal ἐπειδὴ τῆς οἰκείας γνώμης ἐξεῖπε τὴν πρόθετιν, ἵνα μὴ ὃδόᾷ 
ἐφθέγχυαι, ἐπήγαγε, διὰ του ἀγαπήσαντος ἡμὰς" ἔχομεν λέγων, τὸ τούτων χατὰ 


924 ἅτ᾽ ἐχυτῶν, 3233, διὰ τοῦ ἀγαπήταντος ἡ λᾶς. 


οὐχ [5rv, ἃ 
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ἐπειδὴ τῆς οἰχείας γνώμης ἐξεῖπε τῆν πρό- A accepimus? Et αἱ proprie intentionis propositum 


μὴ δόξῃ κατ᾽ ἀλαζονείας ἐγέτθαι, ταχέως 
) ἑξῆς. 

ἐν τούτοις πᾶσιν ὑπερνιχῶμεν διὰ τοὺ 
Ἂς ἡμᾶς.» 

μέντοι, φησὶ, τὸ τούτων χατὰ περιουσίαν 
X ἀφ᾽ ἑαυτῶν, ἀλλὰ διὰ τοῦ ἀγαπήσαντος 


Σμαι γὰρ ὅτι οὔτε θάνατος, οὔτε ζωή. » 


μὲν οὖν πάντα λέγει τὰ χαλεπά" ἐπειδὴ 
των πάντων τέλος ὁ θάνατος " ζωὴν δὲ 
pugnis τε χαὶ ἀγαθά * ἐπειδὴ τῶν τοιού- 
ay τέλος πάλιν ἐστὶν ἡ ζωή. ᾿Αγγέλους 
ἃς καὶ δυνάμεις, τὰς ἀοράτους οὐσίας al 


ροις τούτοις ὀνόμασι χαταλλήλως αἷς ὑπ- Β 


τ χρείαις προσαγορεύονται" ἄγγε.ϊοι μὲν 
ἐξαγγέλλειν τοῖς ἀνθρώποις τὰ Ex Θεοῦ" 
καρὰ τὸ ἄρχειν, ἣ πόλεων, fj ἐθνῶν ὅλως 
iot * δυγάμεις δὲ, παρὰ τὸ δυνατὰς δ: δη- 
Jav πρὸς ὑπηρεσίαν Θεοῦ. Εὐ.1ογεῖτε, 
, τὸν Κύριον, πάγτες οἱ ἄγγειϊοι αὑτοῦ, 
σχύϊ, ποιοῦντες τὸν Aóyor αὐτοῦ. 'Ev- 
b, σύμπαντα περιληπτιχῶς τὰ παρόντα " 
δὲ, ὁμοίως πάντα τὸν προσδοχώμενα * 


xai βάθος, ὑπερουράνιά τε xat ὑποχθάνια.. 


& ὃὲ χαὶ τοῦτο, οὔτε τις κτίσις ἑτέρα, 
ἧς περὶ Θεὸν ἀγάπης αὐτοῦ τὴν ὑπερῦο- 
ὅτι ταύτης χάριν ἕτοιμός ἐστιν τοῖς τὲ 
οἷς οὐχ οὖσι διαμάχεσθαι. Διὰ μέντοι τοῦ 
Jorra, δῆλον πεποίηχεν ἀχριδῶς, ὅτι οὐ 
εἶ τὸν Θεὸν, οὐδὲ ἁμοιδῶν ἐλπίδι τινῶν, 
τοῦτο στέργων τὸ φιλεῖν τὸν Θεὸν, χοὶ 
| χρίνων αὐτὸ περισπούδαστον. Οὐδὲν οὖν 
πηριθμημένων, φησὶν, ἀποστήσει τῆ; εἰς 
τῆς ἡμᾶς, ἕνεχα τῆς ἀφάτου περὶ ἡμᾶς 
ἰσεως, ἦν διὰ τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ 
ποιησάμενος ἐνεδείξατο. 
ΚΕΦ. Θ΄. 

θειαν λέγω ἐν Χριστῷ, οὐ ψεύδομαι * συμ- 
'σῆς μοι τῆς συνειδήσεώ: μου. » 


tz οὕτω διὰ πάντων αὐτοὺς εἰς τὸ πιστεύ- 
| Εὐαγγελίῳ βεδαίως, πάντας ἀόχνως τοὺς 


aperiat ac ostendat se non per joctantiam loqui, 
statitu adjecit. 

VgRs. 57. « Scd in his omuibus superamus pro- 
pter eum qui dilezit nos.» — 

Possumus tamen, inquit, illis superiores esse, 
non per nosmetipsos, sed per eum qui dilexit nos. 


Vgns. 58. « Certus sum enim, quia neque mors, 
neque vita. » 

Mortem quidem dicit omnia mala ; siquidem ^m- 
nium malorum summa, mors; vitam vero omni« 
bona et voluptates, quia talium omnium summa 
est vita. Angelos vero et principatus et virtutes vo- 
cat, invisibiles naturas quie diversis ab invicetu 
nominibus dicuntur juxta varia quibus inserviunt 
ministeria : angeli ab annuntiando divina homini- 
bus ; principatus a regendo sive urbes, sive natio- 
nes super quas constituuntur ; virtutes, quia poten- 
tes sunt ad. exscquendum Dei mandatum. Benedi- 
rite, enim inquit, Dominum, omnes angeli ejus, po- 
tentes. virtute, facientes verbum ejus 3". Instantia 
conglobatim omnia dicit presentia ; futura similiter, 
omnia exspeciata ; altitudinem et profundum, cco- 
lestia scilicet atque terrestria. Adjecit etiam, neque 
alia creatura, amoris sui in Deum siguificans ex- 
cessum, ac se pro illo amore ad pugnandum conira 
ea 41:8 sunt. et ea quz non sunt esse paratum. At- 
tàimen per πᾷ. verba neque futura, evidenter osten- 
dit se non propter aliquid, neque remunerationis 
spe Deum diligere; sed illud ipsum desiderare, 
Deum scilicet amare, quod el omni studio dignum 
judicat. Nihil igitur, inquit, horum qua& supra enu- 
meeravimus nos separabit a charitate Dei proptcr 
ineffabilem ejus erga nos benevolentiam quai 
ostendit per Dominuin nostrum Jesum Christum. 


CAP. IX. 

Vgns. 1. « Veritatem dico in Christo, non men- 
tior; testimonium mihi perhibente conscientia 
mea. » 

Postquam ita omnimodo eos qui firmiter credunt 
Evangelio in hoc confirmavit, ut omnes pro illo 


του πειρασμοὺς χαταδέχεσθαι, βούλεται D subeundas alacriter sustineant tentationes, ad ob- 


rta3tv ἀνθυποφερομένην αὐτῷ xal μάλα 
ἀποχρίνεσθαι. Ἐπειδὴ γὰρ ἐν τοῖς προλα- 
νόμον ἐχθαλὼν, τὴν χάριν πολυτρόπως xal 
γε ἀπ᾽ αὐτοῦ τοῦ νόμου συνέστησε" xal 
ἰοὺς Θεοῦ τοὺς ταύτης ἔφησεν εἶναι, οὃς 
t προειδότα χεχληχέναι νῦν τὸν Θεόν * ἔγνω 
ῥαῖον εὐθὺς τοῦτον ἀντιστησόμενον, xal τὴν 
λητον αὑτοῖς ἐχείνην ἀντίθεσιν αὐτῷ προ- 
γον. “Ἔφασχον γὰρ Ἰουδαίων οἱ τοῖς ἀποστό- 
τῷ χηρύγματι πολεμοῦντες, δυοῖν ἐξ ἀνάγ- 
χεῖν τὸ ἕτερον * ἣ ψευδὲς τὸ Εὐαγγέλιον, ἣ 
ψεύστην. Εἰ μὲν γὰρ ἃ χηρύττετε, φησὶν, 


l. cii, 20. 
PATROL. Gn. LXXXV. 


jectionem illi propositam et quidem validissimam 
vult respondere. Nam cum in przcedentibus capiti- 
bus legem ejicieus, gratiam multis modis et inpri- 
mis a lege ipsa constabilivit, et illos dixit vere fi- 
lios Dei esse, qui illam recipiunt, quos Deus nunc 
vocavit ex antiquo preedestinationis decreto, pra- 
vidit Judzum illi contradicturum et objeciionem 
allaturum illam szpius ab illis celebratam. Dice- 
bani enim Judzi qui apostolos et Evangelii pradi- 
cationem impuguabant, unum e duobus necessario 
existere : Aut Evangelium falsum, aut mendax Deus. 
Nam si vera, inquiunt, quae praedicatis, fallax Deus 
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1751 GENNADII PATRIARCH.E CP. 
qui promissis patribus nostris de nobis opere nou A εἰσὶν ἀληθῆ, ψευδὴς ὁ Θεὸς, τὰς οἱ 


stetit, Nam. Abraliamo quidem promisit in. semen 
ejus transmittere benedictiones nunc autem pro 
nobis gentes, immundos ac aliepigenas recepit. Si 
igitur illarum promissionum exitus est, ut dicitis, 
predicatio vestra, manífestum est patres nostros 
a Deo quasi deluaos fuissc. Sed si livc de Deo di- 
cere noa possuinus, ergo vos fallaces et falsa prz- 
dicatio vestra. Talia frequenter objiciendo Aposio- 
lis molestiarum non modicarum ac tumultuum 
causa crant. Persuasoriis enim his sermonibus 
simplicium corda decipientes, illos ἃ salute averte- 
bant, et intolerabiles in apostolos congerebant per- 
secutiones. 


πατέρας ἡμῶν περὶ ἡμῶν $753! 
ἐξαρνησάμενος. Ἐπηγγεΐλατο μὲν 
εἰς τὸ σπέρμα τὸ αὐνοὺ παραπὲμ! 
vow δὲ ἀνθ᾽ ἑλῶν, ἀχαθάρτους χα 
θρώπους τὰ ἔθνη προσδέδεχται. 

ἐπαγγελιῶν ἐκείνων ἔχθασίς ἐστιν, 
τερον χήρυγμα, πρόδηλον ὡς Edjsua 
ἡ μῶν ὁ Θεός. Εἰ δὲ οὐχ ὅπεον περὶ ( 
ὑμεῖς ἄρα xai ὁ παρ᾽ ὑμῶν λότγο: 
πρὸς τοὺς ἀποστόλους τὸν λόγον cv 
μενοι, πραγμάτων οὗ μιχρῶν a3: 
ρύθων χαθέσταντο. Διὰ Ὑὰρ τῆς τί 
γίας αὑτῶν ἐξαπατῶντες τὰ; xapi 
τούτου; τε ἀφῃροῦντο τῇς σῳτηρ 
τοῖς ἀποστόλοις ἀφορήτους Σπίγε:ρ 


lil. 


Fragmenta que sequuntur, supplentur e codice Monacensi. 


Vras 49.21. « Voluntati enim ejus quis resi- 
αι Ὁ Ὁ fomno, tu quis es, qui respondeas Deo? 
Numquid dicet figmentum ei qui se finxit : Quid me 
fecisti sic? An non habet potestatem figulus luii, 
ex eadem massa facere aliud quidem vas in liono- 
rem, aliud vero in contumeliam? » 

Alius vero hunc locum interpretatus est hoc 
modo : Interroges me : Voluntati ejus. quis resistit? 
E;o autem tibi dico : Tu prz omnibus, qui Deo re- 
spondes. Nam tu saltem aliquis cs, et te nullum 
esse uunquam admitteres. Deo autem. contradi- 
cendo quomodo ei non resistis? Tuis igilur captus 
es verbis ; et quibus negare prxsumebas, his confi- 
teris oppositionem tuam ; et tu tui ipsius accusator 
magis quam ego es effectus. Quieris. etenim, Quis 
resistit? Tune aliquis es? Nam si confiteris te ne- 
minem esse, concedo tibi non jure Deum vituperare 
homines. Sed si aliquis es, Deus, quamvis millies 
negares, justus proba'ur et de te primo reportat 
victoriam. Sed quod in quibusdam de prosenti 
quastione admiratus sum, illud ad te transmitterc 
volo, charissime Petre. Quidam cuim hunc Epistole 
locum conarentur interpretari, nec valerent, pro- 
pria consilii inopia sanetum Paulum nen dubita- 
runt aecusare. Dixeruut enim illum non liec verba, 
dixis:e, O homo, tu quis es qui respondeas Deo? ad 
solvenda adversariorum objecta, sed objurgando, 
increpando et accusationem ab ipeis in Deum illa- 
tam propemodum confirmavisse. Si etenim non 
reddit rationem de hac re, sed potestatem Dei 
optimi proponit, coufutat adversarium; si vero 
illius conclusionem admittit, manifesto deprehendi- 
tur concedere quod Deus non sceundum justitiam, 
sed ex arbitrio res humanas gubernat; illos autem 
decere contentos esse his qux de illis disposuit 
Deus, sicut vasa a figulis ficta, et non judicio con- 
tendere contra eum qui illos malos fecit; et inus 
deinde exprobrat quia mali sunt. 6 οἱ talia dicunt, 
ej nihil aliud, illud saltem intelligere debuerunt, 


« Τῷ yàp θελήματι αὐτοῦ τίς àv 
γξ, ὦ ἄνθρωπε, σὺ τίς εἴ ὁ ἀντο 
Θεῷ ; Μὴ ἐρεῖ τὸ πλάσμα τῷ πλάς 
σας οὕτως ; Ἢ οὐχ ἔχει ἐξουσί 
πηλοῦ, ix τοῦ αὑτοῦ φυράματος « 
τιμὴν σχεῦος, ὃ δὲ εἰς ἀτιμέαν - » 

“Ἑτερης δὲ τοῦτο οὕτως ἑρμήνευ 
Τίς ἀγθέστηχεν αὑτοῦ τῷ βου. 
σοι λέγω, ὅτι Σὺ πρὸ πάντων, Ó 
τῷ Θεῷ. Τὶς μὲν γὰρ εἴ mou πάν 
οὐδεὶς εἶναί ποτε χαταδέξαιο " ἀντι) 
οὐχ ἀνθέστηχας ; Οὐχοῦν τοῖς αὖς 
καὶ οἷς ἀρνῇ, τούτοις ὁμολογεῖς vi 
σαυτοῦ, πρὸ ἔμου χατήγορος γέγι 
γὰρ, Τίς ἀνθέστηχε; Τίς δὲ ὑπάρχε 
οὖν ὁμολογεῖ; εἶναι μηδεὶς, GUY, 
σθαι τοῖς ἀνθρώποις εἰκῇ τὸν Θεόν 
μυριάκις ἀρνοῖο, δίχαιος; ὁ Θεὸς ὁ 
παρὰ σοῦ πρώτου φέρεται τὴν vtx 
ὃ τινῶν ἐπὶ τοῦ παρόντος τεϑαύ͵ 
πρὸς σὲ, φῇτατέ μοι ΠΙέτρε, B. 
Ἐπιχειρήσαντες τουτὶ τῆς Ἕπιστο 
μηνεῦσαΐ τινες, εἶτα οὐχ ἐξαρχέσο 
II30Xov τὴν οἰχείαν ἀπορίαν οὐχ do; 


Ὁ σασθαι. Οὐ γὰρ ἐπιλυόμενον αὐτὶ 


ἐναντίων -:ροοὐλήματα, τὰ Merovr. 
σὺ tíc εἶ dvraxoxpwréperoc và 
ρηχέναι, ἀλλ᾽ ἐπιτιμῶντα xal Emu 
νονοὺ βεδαιοῦντα τὸ τῷ Θεῷ παρ᾽ ἃ 
voy χατηγόρημα. El γὰρ οὐχ ἀπε 
πράγματος, ἀλλὰ τὰ τῆς ἐξουσία- , 
προτεινόμενος, ἐπιστομίζει τὸν d 
ἐχείνου λόγῳ συντρέχων, σαφῶς EAE 
γεῖν οὐ δικαίως, ἀλλ᾽ αὐθεντέᾳ τὸν 

πινα πράττειν * τοῖς δὲ, προσήχειν 
ὅπως ἂν Éyo: τὰ χατ᾽ αὑτοὺς, ἕοιχό: 
χεραμέων πλαττομένοις OXEUEGQU — ( 
πρὸς τὸν δημιουργήσαντα φαύλους - 
λοι μεμφόμενον, OO; εἰ μηδὲν ἄλλο. 
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ἐχρὴν συνιδεῖν, ὡς εἴπερ ὁ ᾿Απόστολος ἡ πί- A quod, si apostolus quidem pravidisset se non posse, 


μὴ δυνάμενος, χατὰ τὸν λόγον ἐχείνων, 
ἦσαι ταῖς προτάσεσι ταύταις, obz ἂν αὐτὰς 
Ἰάλετο τὰς ἀρχάς. OS γὰρ χαὶ τοῦτο δήπουθεν 
το οὐδ᾽ ἂν αὐτὺς λαθὰ- εἷς χατάλυσιν τοῦ 
χηρύγματος τοῖς ἀντιπάλοις παρείχετο, χαθ- 
τὰ ἐχείνων, οὐ τὰ οἰχεῖα προῃρημένος συν- 
“ποῦτο γὰρ οὐδ᾽ ἂν ἔπαθεν ὁ πάντων εὐηθέ- 
c. ᾽᾿Αλλ᾽ οὐχ οὕτως ἔχει. Τεθαρρηχὼς δὲ, οἶμαι, 
à xaX τῇ ἀληθείλ συνηγορῶν, οὐδεμίαν τοῖς 
[ong ὑπελείπετο πρόσφασιν * ἀλλ᾽ ὥσπερ τῶν 
! ἁπασῶν ἀντιθέσεων, οὕτω xai ταύτης ἰσχυρο- 
ἐποιήσατο τὴν ἀναίρετιν, xaX τῶν βλασφήμων 
ἰάψα: τὰ στόματα, προσεπάγει τούτοις xal 
ν Ex παραδείγματος τῷ πράγματι προσφνοῦς, 


secundum ipsorum aflirmationem, tales sustinere 
propositiones, non ipse primus hanc quzstionem 
proposuisset ; hoc enim nullo modo poterat, non 
ipse adversariis ansas prabuisset in ruinam pro- 
prie praedicationis, quasi partes adversariorum, non 
proprias, sustinere proponens; quod non ageret 
hominum etiam stultissimus. Sed res nou ita se 
habet. Sed Christo, ut puto, confisus et veritatem 
propugnans, nullam adversariis reliquit occasio- 
nem; sed quemadmodum omnium aliarum objc- 
ctionum ita el hujusce validissimameconfutationein 
attulit; et ore blasphemorum obturato, aliud. in- 
ducit ex excmplo rei apto, opinionem illorum ma- 
fis ac magis subverteus stabiliensque pietatem. 


y ἐκείνων ἐπὶ πλέον ἀνατρέπων opóvnus, τὸ ἢ Numquid, ait, dicet figmentum ci qui se finxit : 


ἰσεδὲς συνιστάς. Μὴ ἐρεῖ, φησὶν, τὸ πλάσμα 
λάσαντι, Τί ue ἐποίησας σὕτως; Οὕτω μὲν, 
, αὐτὸς ὑφ᾽ ἑαυτοῦ διηλέγχθης. ᾿Ανθιστάμενος 
ast; Θεῶ, χαὶ λέγεις, Τί ἔτι μέμφεται; 
t πρὸς τοῦτο, Τῷ γὰρ βουλήματι αὑτοῦ τίς 
"tüxer; ἀντειπὼν, ἑρμηνεύει λοιπὸν χαὶ τῶν 
θεισῶν ῥήστων τὸν σχυπόν ^ ὧν ἐν μὲν τῇ 
τὸν Mubsé2 δηλοῦται φιλάνθρωπος, ἐν δὲ τῇ 
τὸν Φαραὼ, τιμωρητιχὺς ὁ Θεός """ 
ὃ; χαὶ ἐχάλεσεν ἡμᾶς: οὐ μόνον ἐξ Ἰουδαίων, 
καὶ ἐξ ἐθνῶν. » 
λεται τοίνυν ó Παῦλος εἰπεῖν ἐν τούτοι., ὅτι 
ἴρηται χάλλιστα πρός τε τὸν Μωσέα" Ἑ.εήσω 
^ ἐλεῶ, καὶ οἰχτειρήσω ὃν ἂν οἱχτείρω" xai 
ὃν Φαραὼ, τὸ, Εἰς αὑτὸ τοῦτο ἐξήγειρά σε, 
ἐγδείξωμαι ἐν σοὶ τὴν δύναμίν μου. θέλων 
φησὶ, ὁ Θεὸς γνώριμον: ἅπασι τὴν οἰχείαν ἐρ- 
θαι δύναμιν, μεθ᾽ ἧς τοὺς μὲν ὀργῆς ἀξίους 
tt, τοὺς δὲ οἰχτιρμῶν, ἐλεήσει * τὰ χατὰ τοὺς 
τίου: καὶ τοὺ: Ἰσρατλίτας ἐπραγμα-εὖσατο, 
λίαν τῆς οἰχείας διχαιόχρισίας, ταύτην χοι- 
) xóa προθείς. ΠΙαμπονήρων γὰρ χαὶ δυσσε- 
ντων τῶν περὶ τὸν Φαραὼ, χαὶ τὴν ἐσχάτην 
ὑπομεῖναι δικαίων, μαχροθυμίᾳ μὲν τὴν κατ᾽ 
ἀνεδάλετο τιμωρίαν, xal συνεχώρησεν ὑψω- 
χατὰ τοῦ ἰδίου λαοῦ. Περιθλέπτου: δὲ χαὶ πε- 
τοὺς Ἦδη δι᾽ ὠμότητα χαταστάντας, ἐμφανῶς 
Àexe, χαὶ τὸ τῶν Ἰσρανλιτῶν ἐλεήσας, Tiv- 
διεσώσατο γένος. Αὕτη μὲν τῆς ἀποστολιχῆῇς 
? 1j διάνοια. Ἐνδεῖ δὲ αὐτῇ πρὸς ἀποπλήρωσιν, 
τὸ μέμφῃ Ua ἣ τοιοῦτον τὸ πᾶν " El δὲ 
ὁ Θεὸς ἐνδείξασθαι τὴν ἐργήν xal γνωρί- 
 Évratór αὐτοῦ, ἤνεγχεν ἐν ποιιλῇ μα- 
pig σκεύη ἀργῆς κατηρτισμένα elc ἀπώ- 
, καὶ Tra γγωρίσῃ τὸν πιοῦτον τῆς δόξης 
ἐπὶ σχεύη éAéovc, d προητοίμασεν εἰς δό- 
09:0 χατηγορεῖς ; Πληρώτας μέντοι τὰ πρὸς 
αροῦδαν ἀντίθεσιν ἄχρι τούτου, πρὸς τὴν τοῦ 
άτος ἔρχεται λύτιν, ἀχόλουθον τοῖς προχειμέ- 
ἣν ἀπὸ τῆ; παρενθέσεως ἐπάνοδον πρὸς τὰ 
γα ποιησάμενος. Εἰπὼν γάρ" "A προητοί- 


3η1. iz, 48, 22. 


Quid me fecisti sic? Sic, inquit, tu a temetipso 
redargueris. Contra Deum vero sistens , Deum 
accusas et dicis: Quid adhuc reprehendi? Verba 
hec pro Voluntati enim ejus quis resistit 5 ponendo 
verborum przcedentium sensum interpretatur ; qui- 
bus in Moysen quidem Deus misericors ostenditur, 
in Pharaonem autem acerbus * * * 


VEns. 21. « Quos et vocavit nos mon solum ex 
Judaris, sed ctiam ex gentibus. » 

l'aulus igitur his iunuere intendit optime dictum 
fuisse Moysi : Miserebor cujus misereor et misericoy- 
diam prastabo cujus  miserebor ; et Pharaoni : 
In hoc ipsum excitavi te, ut oslendam in (6 virtutem 
meam, Nam vult Deus, inquit, omuibus notam fa- 
cere polentiam suam, qua alios quidem ira dignos 
poena afficiet, aliorum vero misericors miserebitur, 
quod in /Egyptios et lsraelitas operatus est, do- 
ctrinam justi judicii communem mundo proponens. 
Nam in multa patientia distulit poenam populi 
Pharaonis perversi οἱ impii dignique qui supremam 
subiret sententiam ; illum supra proprium popu- 
lum permisit extolli. Sed postquam conspicuus il- 


7"lustrisque jam per scvitlam effectus est, illum 


aperte destruxit ; et universum lsraelitarum popu- 
lum misertus servavit. Talis est verbi apostolici 
sensus, Sed illi deest ut sit completum, tu Aoc re- 
prehendis, αἱ sit seusus completus lujusmodi : Quod 
si Deus volens ostendere et notam [acere poten:iam 
suam, sustinuit in multa patientia vasa ire, apta in 
interitum, εἰ ut. ostenderet. divitias glorie sum in 
vasa misericordie, qua praeparavit ín gloriam, num- 
quid hoc reprehendis? Absolutis usque buc qux ad 
przssentem objectionem spectant, ad solutionem quz- 
stionis pergit, consequenter prafatis ex parenthesi 
3d priora rediens. Nam cum dixit Que pyreparavit 
in gloriam, quod dictum est de Judzis, subjunxit : 
Quos εἰ rocavit nos non solum ex Judaeis, sed etiam 
ex gentibus ** ;. adeo ut nunc propemódum dicaj 
Deum justo judicio et praescientia nos vocavisse qi 
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1l GENNADIL PATRIARCH.E CP. 


ex Judzis et ex gentibus ad illum accurrimus, ac A pacer. eic 66£ar, εἴρη μένον ri 


nolentes dereliquisse, et qu:e nobis eveniunt et quae 
postea acciderunt non differre, 


συνῖψεν, Otc καὶ éxd.dgc'ev. ἡὶ 
Ιουδαίων, ἀ.1.:1ὰ καὶ ἐξ ἐθν 


παραπλησίως, φησὶ, τῇ αὐτοῦ χρίσει τε χαὶ προγνώσει διχαίᾳ τοὺς ἐξ Ἰουδαίων 
προσδραμόντας αὐτῷ χέχληχεν ὁ Θεὸς, χαταλελοιπὼς τοὺς οὐ βουλγθέντας - xal 


πρόσθεν ἐστὶ τὸ συμδὰν Eo! ἡ μῶν. 

Vgns. 26. « Et erit : in loco ubi dictum est: 
Ncn plebs mca vos : ibi vocabuntur filii Dei vivi. » 

Ostendit igitur a prophetis predictum fuisse 
fore ut juste ex Judzis et gentibus vocarentur vo- 
lentes, nolentes autein relinquerentur ; et primum 
inducit Osee vocem qua prznuntiavit de Israeliiis 
aliorum quidem ín captivitatem perditionem, alio- 
rum autem ex captivitate liberationem el vocatio- 
nem gentium ; deinde verbum Isaize clamantis, om- 
nis Israel, paucis exceptis, fore ruinam. 


Vgns. 32, 55. « Offendcrunt cnim in lapidem of- 
feusionis : sicut scriptum est: Ecce pono in Sion 
Ispideimn offeusionis, el petram scaudali : et omnis 
qui credit in eum uon confundetur. » 

Sciendum tamen hanc dictionem lapidem offen- 
sionis nou acervatini sicut nunc ab Apostolo addu- 
citur, sed membratim in Isaix prophetiis exsistere. 
Nam in principio lsaise libri scriptum est de Do- 
mino secundum interpretationem Aquilae cui con- 
cordat apostolica : Jpse pavor vester el ipse terror 
rester ; et erit vobis in sanciificationem, et in lapidem 
offensionis εἰ in petrum scandali **. Et post multa : 
Isece ego mittam. in fundamentis Sion lapidem, lapi- 
dem probatum, angularem, pretiosum : qui crediderit, 
non confundetur *!, Et cuicunque attente. utramque 
dictionis partem inspicienti, clare intelligere licet 
in uno loco lapidem simpliciter dictum, iu aliero 
Dominum a divina majestate explicatum. 


CAP. X. 


VEgns. 1, 2. « Fratres, voluntas. quidem cordis 
mei et obsecratio ad Deum pro Israel fit in salu- 
tem. Testimonium euim perbibeo illis quod zemula- 
tionem Dei habent, sed non secundum scientiam. » 

Hec igitur, inquit, de illis dixi non illis injuriam 
áfferre intendens, sed veritate coactus, siquidem 
tanta est mea erga illos benevolentia ut precer pro 
illorum salute. Et affectionis probabilitatem osten - 
deus, dixit : Testimonium enim perhibeo illis, quod 
aemulationem Dei habent. Scio enim et testimonium 
perhibeo, illos zelo divino bellum contra Evange- 
'ium suscepisse, nam ipse unus ex illis quondam 
fui : ille zelus tamen vera scientia caret. Nun eniin 
intelligentes justitie magnitudinem et illam hotni- 
ues solummodo per divinam gratiam esse assecu- 


 turos, zmulantur inepte sancire quz illis placent 


et justificationem propriis operibus obtinere, con- 
tradicentes justitia a Deo nobis nnnc in Christo 
data. 


94 [sa. viu, 15, ** Isa. xxviii, 16. 


Καὶ Éaza:, ἐν τῷ τόπῳ οὗ E, 
pov ὑμεῖς, ἐχεῖ χληθήσονται vulc 
Δείχνυσι τοίνυν xal ἐκ τῶν 7 
θὲν, ὡς ἐσόμενον τὸ διχαΐως xa 
ἐθνῶν τοὺς προσδραμόντας xàr, 
βουληθέντα;, xaraLe:gÜrnvat- x 
τὴν τοῦ "Doni φωνὴν, δι᾽ ἧς "Io 
εἷς αἰχμαλωσίαν, àto60) hv, τῶν 
λωσίας οἰχείωσιν, καὶ ἐθνῶν x) 
εἶτα τὴν 'Hoaíou βοῶντος τὸ, 
Ἰσραὴλ πλὴν ὀλίγων, ἔσεσθαι & 
« Προσέχοψαν γὰρ τῷ λίθῳ . 
χαθὼς γέγραπται, Ἰδοὺ, tO 
χόμματος, χαὶ πέτραν σκανδάλο 
τεύων ἐπ᾽ αὐτῷ, o0 καταισχυνί 
Ἱστέον γὲ μὴν, ὡς ἡ τοῦ .1. 
λέξις διεσπαρμένως, οὐχ ὡς ctp 
wo; τῷ ᾿Αποστόλῳ, ἐν ταῖς τοῦ ' 
φητείαις. Περὶ μὲν γὰρ ἀρχὴν ct 
περὶ τοῦ Κυρίου χατὰ τὸν ἔχδοι 
συμπεφώνηχε καὶ ἡ ἀποστολιχῇ 
ὑμῶν" καὶ αὑτὸς θρόησις op 
ἁγίασμα, καὶ εἰς 1έθον προσ. 
πέτραν σκανδάλου. Μετὰ πολλὰ 
elc τὰ θεμέλια Σιὼν Al0or. “πο. 
áxpoyoriator, Érziuor*. καὶ ὁ 
καταισχυνθῇ. Καὶ ἔστι γε vió 
τέρῳ μέρει τῆς λέξεως, χατανοὶ 
τῷ ἑτέρῳ λίθον ἁπλῶς εἰρη, μένο 
Κύριον ἡρμηνευμένον ἐπὶ τοῦ θε 


ΚΕΦ. τ΄. 


* ᾿Αδελφοὶ, ἣ μὲν εὐδοχία τῆς 
ἡ δέησις ἡ πρὸς τὸν Θεὸν ὑπὲρ 
εἰς σωτηρίαν. Μαρτυρῶ γὰρ aj 
ἔχουσιν, ἀλλ᾽ οὐ xax' ἐπίγνωσιν. 

Ταῦτα γοῦν, φησὶ, ἔφην περὶ. 
ζειν βουλόμενος " ἀλλ᾽ ὑπὸ «mnc 
σμένος, ἐπεὶ, τόγε ἐμὸν, οὕτως 
αὐτοὺς, ὡς συνεύχεσθας τὴν σωτ 
τὸ εὔλογον᾽ τῆς διαθέσεως δειχνὺ, 
γὰρ αὐτοῖς ὅτι ζῆλον Θεοῦ ἔχο 
xai μαρτυρῶ ζήλῳ θείῳ πρὸς τὸ 
ληφέναι μάχην αὐτούς" εἷς γὰρ. 
αὐτός" ζήλῳ μέντοι γνώσεως ὁ 
μένῳ. Οὐ γὰρ συνιέντε; τῆς διχαι 
ὅτι θείᾳ χάριτι μόνως ἂν αὐτῆς & 
φιλονειχοῦσιν εὐήθως τὰ αὐτοῖς 
καὶ τῆς δικαιώσεως δι᾽ οἰχεέων € 
τιλέγοντες τῇ ὑπὸ Θιοῦ νῦν ἃ 
ὑμῖν, . 


FRAGMENTA IN EPIST. AD ROM. 
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$ γὰρ νήμου Χριστὸς εἰς διχαιοσύνην παντὶ Α Υελϑ. 4. « Finis enim legis Christus, ad justi- 


ὑοντι. » ΄ 
; τοίνυν τὸν τοῦ νόμου σχοπὸν ὁ Xpiszóz* 
π᾿ αὐτὸν πίστεω; τὴν διχαίωσιν τοῖς πρΉ5- 
tt πᾶσι δωρούμενος. 
σῆς γὰρ γράφει τὴν ἐχ τοῦ νόμου διχαιοσύ- 
ὁ ποιήσας αὐτὰ ἄνθρωπος, ζήσεται ἐν αὑ- 


υγχρίσεως 65 τῆς Tob; τὸν νόμον, δειχνὺς 
τος τὸ φιλότιμον, λέγει, φησὶ, ὁ Μωσῆς, μὴ 
ἐν νόμῳ διχυαιοῦσθαί τινα, ἕξω; ἂν πληρώσῃ 
ὅμου ἅπαντα παραγγέλματα. 

ἐὰν ὁμολογήσῃς ἐν τῷ στόματί coo Koptov 
xai πιστεύτῃς ἐν τῇ x202/a σον, ὅτι ὁ Θεὸς 
ειρεν ἐχ νεχρῶν, σιυθή σῇ. » 

τοίνυν ἐλέγετο περὶ τῆς τοῦ νόμου 503:t0; 
τοῦτο χαὶ ἡμῖν νῦν ἐπὶ τῆς διὰ Χριστοῦ 
ἐφαρμόζει, Οὐ χρὴ οὖν διαπιστεῖν ἡμᾶς, fj 
; ἐξ οὐρανοῦ τοῦ Σωτήρης χαθόδον, ἣ περὶ 
νεχρῶν αὐτοῦ πάλιν ἀνόδου " ἀλλὰ τελείᾳ 
πεπιστευχύτας, ὁμολογεῖν χαὶ διὰ γλώττης 
tv. Περιγενήσεσθαι γὰρ ἡμῖν τοῦτο ποιοῦσι 
ἧς δικαιώσεως σωτηρίαν συμόῇ. Τὸ γὰρ δὶς 
ὕγην., χαὶ τὸ εἷς σωτηρίαν, διεῖλε συνήθως" 
ἕν, τῇ πίστει τῆς χαρδίας" τὸ δὲ, τῇ ὁμολογίᾳ 
ματος ἀποδέδωχεν * ἑχατέροις ἀρμόξζοντος 
υ" χαρδίᾳ μὲν γὰρ, φησὶ, πιστευόμενος ὁ 
διχα!οἵ * στόματι ób ὁμολογούμευνος, σώζει. 
à $ πίστις ἐξ ἀχοῆς, ἡ 65 ἀχοὴ διὰ ῥήματος 


δὲ θεὶς τὴν τοῦ Ἡσαΐου φωνῖν, τὸ, Κύριε, 
στευσε τῇ ἀκοῇ ἡμῶν; Éotxe συνιστᾷν Ex 
χαὶ τὸ εὖ αὐτῷ «postpro0at, τὸ, Πῶς πι- 
υσιν οὗ οὐκ ἤχουσαν; λέγει γάρ" "Apa 
tc ἐξ ἀχοῆς. Τοῦτο ἐχεῖνο, φησὶν, ὃ μιχρῷ 
, ἑφάσχομεν, ὅτι τὸν πιστεύειν μέλλοντα Oct 
)y τῆς περὶ τοῦ πιστευθηομένου διδασχαλίας 
. Ἡ δὲ ἀχοὴ, διὰ ῥήματος Θεοῦ " ἀντὶ τοῦ, 
τοι διδασχαλία, δι᾽ ἐνεργείας θείας τοῖς δι- 
xt παραγίνεται. 
ΚΕΦ. IA'. 


γω οὖν, Μὴ ἀπώσατο ὁ Θεὸς τὸν λαὸν αὖ- 


ἧς προσθήχτς ταύτης ἐμφήνας, οὐδὲ λαὸν 
jue ἄλλους, Θεοῦ, xàv τὸν αὐτὸν τούτοις ὃπι- 
vto χατὰ σάργα προπάτορα. 

λλὰ τί λέγει αὑτῷ ὁ χρηματισμός ; κατέλιπον 
) ἑπταχισχ'λίους ἄνδρας, οἴτινες οὖν ἔχαμψαν 
| Βάαλ, » 

ἅμα ἐχ τῇς Γραφῆς ταύτης παρίστησι τὸ, 
€ ἔμπροσθεν χρόνοις πολλοὺς ἐξ αὐτῶν ἀπο- 
σθῆναι" τὸ μέντοι ἐγ τῷ 'HA(g, ἀντὶ τοῦ, 
| Ἡλίον, εἴρηται. 

"τω xal ἐν τῷ νῦν χαιρῷ Astupa xaz' ἐχλογὴν 
ς γέγονεν. ' 

ἐν οὖν, ὡς ἔοιχε, καινὸν οὐδὲ ἐν τῷ παρόντι 
ται, λειψάνου τινὸς χατὰ χάριν ἐχλεγέντος 


88. Κ|}1, 1. 


tiam omni credenti. » 
Finem legis perficit Christus, per fidem in se om- 
nibus qui ad illum accedunt largiens justificationcun. 


VEgns. 5. « Moyses enim scripsit quoniam justi- 
liam, qux ex lege cst, qui fecerit lomo, vivet 
in ea. » 

AL ex comparatione cum lege, ostendens gratiae 
aemulationem, dicit Moyses, inquit, hominem non 
prius in lege justificari quam omnia legis mandata 
adimpleverit. 

VERs. 9. « Quod si coufitearis in ore tuo Domi- 
num Jesum, et in corde tuo credideris quod Deus 
illum suscitavit a mortuis, salvus eris. » 

Quod igitur de illo dono legis dicebatur, hoc 
etiam nobis nunc convenit de gratia Christi. Non 
ergo dubitare debemus, sive de Salvatoris e coelo 
descensu, sive de reditu a mortuis; sed toto corde 
credentes, gratiam lingua confiteri, N:in. nobis hoe 
facientibus evenit ut per justificationem salutem 
insuper obtineamus. Ad justitiam cnim et ad salu- 
tem frequenter distinxit; illud quidem cordis fidei 
largitus est, hoc vero oris confessioni; utrumque 
utrique apte conneclitur; nam Christus, inquil, 
corde in ipsum credentes jusüificaJ, ore autem 
confitentes salvat. 


VeRs. 17. « Ergo fides ex auditu, auditus autem 


C per verbum Christi (Dei). » 


Modo allato hoc Isaize verbo : Domine, quis credi- 
dit auditui nosiro **? confirmare videtur recte ἃ se- 
mellpso supra dictum, Quomodo credent. ei, quem 
non audierunt ? dicit enim : Ergo fides ex auditu. 
Hoc ipsum, inquit, paulo supra dicebamus, creden- 
tem oportere primum audire doctrinam ejus cui 
credere debet. Auditus autem per verbum Dei, pro, 
Doctrinam tamen per operationem divinam reci- 
piunt qui docent. 


CAP, XI. 


Vgns. ἃ. « Dico ergo : Numquid Deus repulit po- 
pulum suum ? » 

Hzc addendo ostendit alios non esse populum 
Dei, quamvis cumdenm secundum carnem progeni- 
torem agnoscant. 

Vgas. 4. « Sed quid dicit illi divinum respon- 
sum ? Reliqui milii septem millia viroruw,.qui nou 
curvaverunt genua ante Baal. » 

Et simul ex boc Scriptura? sacre loco constat, 
etiam in precedentibus temporibus multos ex illis 
fuisse rejectos. Hoc tamen, in Elia, pro, ab Alia, 
dictum est. 

Vgnài. 5. « Sic ergo et in lioc tempore, reliquize 
secundum electionem graliz salva fact sunt. » 

Nihil ergo, ut videtur, novi in tempore przsenti 
accidit, cum ctiam nunc quosdam cx omni gcnere 
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nostro Deus secundum gratiam elegit. Nam quem- A xal vov, ἐκ τοῦ παντὸς γένους lu 


sdmodum tune juxta. sacram Scripturam ne unus 
quidem salvus factus esset, nisi Deus sibi reliquis- 
set septem millia virorum, nisi scilicet divina gra- 
tía illos in pietate servavisset, sic puto etiam nunc 
fleri. 

VEns. 6. « Si autem gratia, jam non ex operibus; 
alioquin gratia jam uon est gtatia. » 

Non leviter effutire volens, hiec ita posuit Apo- 
3tolus, sed contendens ostendere, omnino inter se 
dissidere legem et gratiam et non posse sijnul exsi- 
stere, sed alterum ab altero necessario ejiciendum. 
ltaque si gratia eligimur, facilior accessio et fides in 


' €hristum. Non enim ut ad Christum veniamus et iu 


eum credamus, necessaria sunt opera, sed sufli- 
eiunt sola ratio et voluntas. Secuuduti. electionem 
grati: non propter opera nos recipit. Si gratia nos 
vocat et recipit, non nobis ad h«c operibus opus 
est ; nam si nobis operibus opus est, gratia 0} non 
manel gratis. Si vero opiuemur uccessaria esse 
eperz ut ad Cliristum veniamus el credamus iu 
eum, non liec tantum absurda admittenda, sed et 
aliud hís simile. Si eteuiim credimus quod oportet 
nos ex operibus venire, manifestum est quod tolli- 
tur gratia ; si gratia non tollitur, opus jam non ua- 
met opus, gratia non permittente opus subsistere, 
sed ostendente gratuitam electionem. Nam gratia et 
epus penitus ab invicem sunt distincta. Opus se- 
quitur merces, non gratia; gratia autem ditur, 
non ut mercedis solutio, sed ut donum ac munifi- 
centia. Mauifestum igitur gratiam beneficii natu- 
ram habere. Si quis putat operibus gratiam obti- 
nere, gratiam quantum in ipso est tollit, et gratia 
jain non est gratia, nec opera manent opera et pro- 
priam servant naturam; iuerces opera scquilur, 
aon gratia. Gratia beneficium indueit, el quamvis 
aliquis eam operibus obtinere conatus fuetit, irri- 
tus erit ipsius conatus, opera jam non poterunt 
esse opera, non enim babebunt mercedem, cuin 
gratia precedit; et in. vanum laborat per opera 
accipere quod gratuite jam przebuit gratia. δὶ au- 
lem gratia, inquit, jam non ex operibus. Quia si 
eonceditur qued ex operibus venit gratiam esse, 
tollitur gratia; iterum si ex operibus, jam non est 
gratia. Si gratiam esse admittitur, opus jain uon 
est opus. 


Vins. 8. «Dedit ills Deus spiritem cosmpun- 
etionis. » 
Vcl, spiritum compunctionis, pro, tardissimam vo- 


|: Bntatem cui opus est conversione et directione. 


Vrns. 11. eDieo ergo, Numquid sic offenderunt 
ut caderent? Absit! Sed illornm delicto, salus est 
gentibus wt illis &mulentur. » 

Postquam igitur sufficienter conlatavit Jud:zos 
eui in vanum propter legem erant inflati, et ostendit 
illorum exclusionem totam ipsis, non autem Evan- 
gelii przedicationi esse imputandam, ne ipsi de 
semetipsis, vel eredeutes de illis, ut omuino perdi- 


»«^9 9 


τότε χατὰ τὸν l'p2:2txb v. λόγον, οὐδ᾽ ἃ; 
μὴ ἑαυτῷ τοὺς ἑπτακχισχιλέους ὑπολει: 
τουτέστι, μὴ θείας χάριτος αὐτοὺς ἔς 
τῆς εὐσεδοῦς φυλαττούσῃ ς, οὕτως oiu: 


«Εἰ δὲ χάριτι. οὐκέτι E& ἔργων᾽ ἐπε: 
éxt ἐστὶ 7 3p. » 

Οὐ τηνάλλω: 6b ἀδολεσχτ, σα: Bovi 
«auta Eürxsv ὁ ᾿Απόστολος, ἀλλὰ δεῖς 
ἀσύμθδατον b;za παντελῶς τὸν νόμον τ 
οὐ δυνάμενα χατὰ ταυτὸς ἀμφότερα 
ἀναγχαίως ἔχον θατέρῳ θάτερον ὑπεξέο 
εἰ χάριτ: ἐχλεγόμεθα, ῥάδιον τὸ rpose 
στεῦσαι Χριστῷ. θὑδὲ γὰρ ἔργων ὃ 


B προσδραμεῖν αὐτῷ xal πιστεῦσαι Xows 


γγώμη xal προαίρεσις ἀρχεῖ. Κατὰ 

δι᾿ ἔργα προσδέχεται. Ὥστε εἰ yáp: 
προσδέχεται, οὐχ ἔχομεν εἰς τοῦτο | 
Ἐπεὶ εἰ χρείαν σχοίη μεν ἔργων, οὐ: 
χάρις μένει. Θὺ μόνον δὲ τοῦτο ἀχολν 
πον, ἐὰν νομλίσωμεν ὅτι δεῖ ἡμῖν ἔργω: 
ελθεῖν, xal πιστεῦσαι Χριστῷ, ἀλλ. 
ὅμοιον. Εἰ γὰρ ἐξ ἔργων προσιέμαι & 
σομεν, δήλην ὡς; ἀνήρηταε ἡ χάρις - à 
ἦρηται, οὐχέτ: οὐδξ τὸ ἔργον μένει Épy 
τὸς οὐχ ἑώσης ὅλως ἔργον ὑποστῆναι. 
τὴν ἐκλογὴν ἐπιδειχνυμένης. Κεχώρι 
ἀπ᾽ ἀλλήλων τῇ φύσει χάρις χαὶ ἔργον 
ἔργῳ ἕπεται μισθὸς xal οὐ χάρις" d 


€ ται, οὐχ ὡς ἀντιμισθία, ἀλλὰ δῶρον » 


Δῆλον οὖν, ὅτι τὴν εὐεργετέαν τῆς χά 
μένης, εἴ τις οἴεται διὰ τῶν ἔργων 
λαύειν, ἀναιρεῖ τὴν χάριν τὸ 630v ἐφ᾽. 
μένει ἡ χάρις ἔτι χάρις, πάλιν οὐδὲ τ 
ἔργα τὴν γὰρ οἰχείαν οὐ σώζει φύσ 
ἔργοις μισθὸς, ἀλλ᾽ οὐ χάρις ἀχολουθ εὶ 
οὖν χορηγούσης τὴν εὐεργεσέαν, κᾶν 
ταύτης τυχεῖν πειρασθείη, εἰς μάτην É 
μήτε τῶν ἔργων, ἔργων ἔτι δυναμένο 
γὰρ ἔσται τούτοις μισθὸς, τῆς χάριτος 
Καὶ ματαιοπονοῦντος λαδεῖν δι᾿ ἔργι 
παρέσχεν ἣ χάρις. El γοῦν χάριτε, 
ἐξ ἔργων. Ἐπεὶ εἰ συγχωρηθῇ τὸ ἐξ! 
ται ἡ χάρις, χάρις εἶναι " πάλεν' εἰ ἐξ 
ἐστὶ χάρις" ἐπεὶ εἰ συγχωρηθξ ἡ 
μένει: τὸ ἔργον, ἔργον. 

ε Ἔδωχεν αὐτοῖς ὁ Θεὸς πνεῦμα : 


Ἢ, πνεῦμα καταγύξεως, ἀντὶ το 
βαρυτάτην, δεομένην μετανοίας xaX δι 

c Λέγω οὖν, Μὴ ἔπταισαν, ἕνα πέ 
votzo* ἀλλὰ τῷ αὐτῶν παραπτώματι ἡ 
ἔθνεσιν, εἰς τὸ παραζηλῶσαι αὐτούς. » 

Καταγωνισάμενος οὖν ἱκανῶς τὴν τ 
μερίδα, τετυτωμένων εἰχῆ διὰ τὸν vópe 
σφάλμα διόλου τὴν αὐτῶν δείξας d&szof 
τοῦ χηρύγματος, ἵνα μὴ ἣ αὑτοὶ περὶ d 
οἱ πεπιστευχότες περὶ αὑτῶν, ὡς περ 
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των ἔχοντες τέλεον Arouoate, ἐπήγαγε, Α tos considerantes, in desperationem incidant, addi- 


iv, Mi ἀπώσατο ὁ Θεός; Μὴ ἔπταισαν 
ὡσιν; Ap' οὖν τὴν ἀμαρτίαν αὐτῶν ἀνίατον 
χντελὲς εἶναί φημι; τὸ γὰρ Tra - χἀνταῦθα, 
σύνηθες λέγει. Μὴ γένοιτο ! Τοὐναντίον 
ων πταισάντων προσεχλήθη [τὰ ἔθνη], ὡς ἂν 
τρὸς αὐτοὺς ζῆλον ταύτῃ ἐρεθισθέντες, μὴ 
ἰνοιεν εἰς τὸ διηνεχὲς ἐν τῷ πτώματι. 
& χαταχαυχᾶσαι, οὐ σὺ τὴν ῥίζαν βαστάζεις, 
Ἰέξα σέ. 
μοι xal ἀπαρχὴν μὲν νοήσεις, τὸν Δεσπότην 
, ὡς ἐξ αὐτῶν τὸ χατὰ σάρχα γενόμενον, xal 
ἀναστάσεως, τῆς υἱοθεσίας χατάρξαντα " 
, τὸν ᾿Αόραχμ, ὡς πρῶτον τοῦ γένους παὺυ- 
ρᾶμα δὲ χαὶ χλάδους, σύμπαντα τὸν λιόν. 


i; οὖν, Ἐξεχλάθησαν οἱ χλάδοι, ἵνα ἐγὼ Β 


ισθῶ. » 

ιῦθα 05 τὸ (va συνήθως σημαίνει τὸ ἀποθάν. 
ὰρ μεγαλαυχούμενος, ὅτι ᾿Εχχοπέντων ἐχεί- 
ἱἐντρίσθην ἐγώ. Οὐχοῦν προσχατανοῶν xal 
ν τῆς τὲ ἐχείνων ἐχτρίψεως, χαὶ τῆς σῆς 
ἑω;, σωφρονίζων δέδιθι. 

(àp θέλω ὑμᾶς ἀγνοεῖν, ἀδελφοὶ, τὸ μυστή- 
to, ἵνα μὴ ἧτε παρ᾽ ἑαυτοῖς φρόνιμοι, ὅτι 
; ἀπὸ μέρους τῷ Ἰσραὴλ γέγονεν, ἄχρις οὗ 
γωμᾶ τῶν ἐθνῶν εἰσέλθῃ" xaX οὕτω πᾶς 
σωθήσεται. » 

V, φησὶ, μὴ μέγα τι χαὶ θαυμαστὸν ὑπονοὴτ 

ὧν ἀπατώμενοι, ὡς ὑπὲρ τοὺς ἄλλους ὄντες 
υνετοὶ, μάθετε συντόμως ἄλλο μυστήριον 
στερον, ἄφατον τοῦ Θεοῦ τὴν περὶ πάντας 
) ὑποφαῖνον' τῶν Ἰσραηλιτῶν, πλὴν τῆς ἐχ- 
'τὸ γὰρ ἀπὸ μέρους, τοῦτό φησι) πωρω- 
καὶ ^t,» σωτηρίαν ἀπωθουμένων, ἐφ᾽ ὑμᾶς 
χε ταύτην ὁ Θεός. Εἰσποιηθέντων μέντοι 
ὑμῶν, χἀχείνους αὖθις ἅπαντας περιλήψε- 
ipis (2) 

εταμέλητα γὰρ τὰ χαρίσματα xaX ἡ χλῆσις 
). } 


ιὕτα χαρίσματα ἀμεταμέλητα elvas λέγει, ἃ 


προφήτου ἐπηγγείλατο ὁ Θεὸς τῷ Ἰσραὴλ, 
Ἢξει ἐκ Σιὼν ὁ ῥυόμενος, xo τὰ ἑξῆς" 
σιν τὴν διὰ τοῦ Κυρίου. 
ἔχλεισς γὰρ ὁ Θεὸ; τοὺς πάντας εἰς ἀπεί- 
να τοὺς πάντας ἐλεήπτῃ. » 
ἰνυν, C'uréx Aster, ἴσόν ἐστι τῷ, Νόμος δὲ 
1.1θεν, ἵνα πιλεονάσῃ τὸ παράπτωμα. Οὔτε 
εὸς ἀπειθεῖς τούτους ἐποίηξεν, ἀλλὰ σωτήρια 
παραγγέλματα" τῶν δὲ ἀνομησάντων, τοῦτο 
ἐν" οὔτε διὰ τοῦτο τὰ προστάγματα δέδωχεν, 
ιθήσαντας ἑλχύσῃ, ἀλλ᾽ οὕτω τοῦτο διὰ τὴν 
ἀποθέθδηχεν ἀπείθειαν. Τοῦ δὲ αὐτοῦ τύπου 
λα ὅσα τοιαῦτα τῶν προεχτεθέντων ἐστὶν, 


z catena Theoduli hee supple. : Testimonium 
et huic seutentiz ipsum divini lsaize vatis 
m deproniit. Ez parte, Israeli contigit. Nou 
| (iuquit), siquidem et ex Judzis plerique 
runt, et. credituri sunt, Tantisper dum ple- 
geutium. accesserit. Plenitudinem gentium, 


dit : Dico ergo: Nunquid illos repntit Deus? Nunquid 
sie offenderunt. ut cadereni? Nunquid. illorum pec- 
catum prorsus irremissibile esse affirmo? Nam hoc 
ira dicit juxta. consuetudinem. Absit ! Cum cnim 
excidissent, gentes vocat:e sunt, ut ne in perpe- 
tium manerent. in. lapsu, sed potius ad illos zinu- 
l-ndos iucitarentur 

V£ns, 18. « Quod si gloriaris, neu tu radicem 
portas, sed radix te. » 

Delibationem quidem Christum Dominum intel- 
liges, ex ipsis secundum carnem natum et per re- 
surrectionem principium adoptionis effecium ; ra- 
dicem autem Abralian, omnis generis primogeni- 
tum; massam tandem ramosque, universuai populum. 

Vgns. 19. « Dices ergo : Fracii suut rami ut ego 
inserar. » 

Hic autem hxc vocula fra. pro more exitum si- 
gnificat. Pices enim maguifice te elferens, Fracts 
istis ergo insertus fui, Recogitans igitur horum de- 
letionis et tui insertionis causam, prudenter tiute. 


. VWens. 25, 20. « Nolo vos ignorare, fratres, iuy- 
sterium lioc, ut non sitis vobis ipsis sapientes, quia 
czcitas ex parte contigit in Israel donec plenitudo 
gentium intraret, et sic omnis Israel salvus fieret. » 


Ne forsan, inquit, quid magnum et mirum de vo- 
bis cogitelis vosmetipsos decipientes, quasi $a- 


C pientes super omnes, breviter discite aliud myste- 


rium magis horrendum quam Israelitarum electio, 
inscrutabilem Dei in omnes providentiam ostendens. 
Nam ex parte illud signifücat. Exceeatis illis el 
salutein rejicientibus, hanc Deus nobis transtulit. 
Nobis tamen universis adoptatis, illos iterum omnes 
excipiet gratia. 


Vans. 29. Sine poenitentia enim sunt dona et vo- 
catio Dei. » 

Vel hixec dona sine poenitentia esse dieit 40:8 per 
prophetam promisit Deus lsraeli dicens : Veniet ex 
Sion liberator, etc. , et vocationem per Douinum. 


Vens. 52. « Conclusit enim Deus omnes in incre- 


D Julitate : ut omnium a&isereatur. » 


lloc igitur, conclusit, simile est huic verbo, ἐν - 
troivil lex ul abundaret delictum, Neque enim Deus 
illos inGdeles redJidit, sed illis salutaria dedit meu- 
data; cum autem illi impie egissent, illud evenit. 
Neque idcirco praecepta dedit ut ad infidelitatem 
traherentur, sed hoc accidit propter illorum infi- 
delitatem. Hujusmodi sunt qua in praecedentibus 
capitibus dicuntur : qualia : Cecitas ex parie con— 


cunctos ex gentibus eredentes dicit, Quando ergo 
ad fidem omnes accesserint, tum et Israel credens 
servabitur. Ilsraelem autem appellat eos qui in Ju- 
daismo perdurarunt. Nom, Pones (inquit Scriptura) 
eos dorsum, et in residuis (hoc est reliquiis) parabis 
facicm eotum. Et sic omnis Derael servabitur. 
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τῇ ἐξουσίᾳ, τῇ τοῦ Θεοῦ διαταγῇ A qui resistit potestati, Dei , ordinationi resistit. Qui 


δὲ ἀνθεστηκότες, xpigua ἑαυτοῖς 


) χηρύγματος χεχρατη μένοις ^oi; 
ὧν προτέρων ἐθῶν, δυσπαροάδεχτον 
, ὑπισχνούμενον xat τὰ ὑπὲρ ἔννοιαν 
παρ᾽ ἰδιωτῶν xal πτωχῶν χαταγ- 
ιάριν, πολλή τις ἣν τότε τῶν χαρι:- 
ᾧ δυσωποῦσα τούτους μεταμανθάνειν 
ἱποστόλων διδάγματα. Κάτογχοι δὲ 
γεύματε, xat οἷον πρὸ διΡθαλμῶν 
ὑττόμενα διὰ τῆς δ'δομένης αὑτοῖς 
'τὸς ἐξουσίας εἰς τὴν τῶν σημείων 
$09 τὰ παρόντα, πλοῦτον, δόξαν, xal 
'Ex τούτου προθαίνειν ἔμελλεν εἰς 
τὸ πρᾶγμα, περιττὸν ᾿γουμένο'ς 
πρόσθεν ἐμμένειν χαταστάσε;, τῆς 
ς μάλιστα xal ἐξ αὑτῆς αὑτοῖς τῆς 
υμένης. Διὰ πάσης γὰρ συνεθούλευνε 
α ζῇν ἔτι αὐτοὺς ὡς Χριστῷ μετα- 
1tà πνεῦμα. Τοῦτο οὖν προῦπιδόμε- 
, τὴν ἁρμόζουσαν πρὸς αὐτοὺς xav 
ιεῖται διδασχαλίαν, Πᾶσα ψυχὴ, 
iC. ὑποτασσέσθω" xai οὐχ εἶπεν, 
ιλ᾽ ἐξουσίαις, ἵν᾽ &x τοῦ πράγματος 
“ματι διδάξῃ τιμᾶσθαι, xat μὴ διὰ 
) τὸ πρᾶγμα ὑδρίξηται. 
"πᾶσι τὰς ὀφειλάς" τῷ τὸν φόρον, 
) τέλος, τὸ τέλος " τῷ τὸν φόδον, τὸν 
μὴν, τὴν τιμήν. » 
0€ χαὶ τὸ τέλος, ταυτόν. ᾿Αμέλει 
ὃ τούτου ῥητῷ τελεῖν ἔφησε" Διὰ 
όρους τελεῖτα, Νὺν δὲ αὐτὸ διεῖλεν" 
νος εἰπεῖν, ὅτι Εἴτε φόρον, εἴτε 
iy τις ἐθέλοι χαλεῖν, ὑμῖν γε αὐτὸ 
ὄναι" ἣ τὸ μὲν ἔφησε, δηλῶν τὴν 
τῶν χρημάτων συντέλειαν" τὸ δὲ, 
χεχτημένοις προσόδους. Τῷ τὸν 
tov, οἷον, τοῖς ἐν ἀρχαῖς" τῷ τὴν 
pr; οἷον, τοῖς φίλοις, xat ὅλως τοῖς 


KE&, IA'. 


ἡμέραν, Κυρίῳ φρονεῖ" καὶ à ph 


D non áapit diem, Domino uon sapit. » 


xv, Κυρίῳ οὐ φρονεῖ. » 
"Apte παρατηρήσεως ὁ λόγος. 
ν, φησὶ, ἑνὶ χρῶνται σκοπῷ " τιμῇ 
) τε γὰρ παραφυλαττόμενος τὴν 
| νόμον πληροῦν * ὅ τε ἀδιαφορῶν 
Θεοῦ γενομένην ἡμέραν 


^ xai ὁ &aülov 










autem resistunt, ipsi sibi damnationem acquirunt. » 


Initio przdicationis evangelicz diffieile erat homi- 
nibus sub imperio priorum morum Evangelium 
recipere quod res supra entem humauam pro- 
mittebat, et ab idiotis pauperibusque pra«dicabatur. 
Hanc propter causam tunc multa erat donorum 
largitio, eos pudore afficiens quod ea qux ab Apo- 
stolis docebantur nun discebaut. Sed Spiritus sancti 
participes effecii, et quasi oculis videntes przedicata 
propter potentiam a Spiritu illis datam ad miracula 
patranda, pr:sentia, divitias, gloriam et regnum 
ipsum despiciebant. Et res in factionem exire debe- 
bat ipsis existimantibus suam meliorem esae post 
Christum quam antea conditionem. Talia przsertim 
et ex hac ad. illos Epistola licet coguoscere et edu- 
cere. Nam in toto Epistol:e decursu eos hortatur 
ut in Christum trauslati jam non secundum carnem 
vivant sed secundum spiritum. lloc enim previdens 
Apostolus, accommodatam ipsis dat doctrinam, 
dicens : Omnis anima poleslatibus subdita sit. Non 
dixit, potestatem labentibus, sed potestatibus, ul 
ex dignitate doceat eos honorare qui in ea sunt 
constituti, et dignitas ex aliquorum malitia non 
patiatur injuriam. 


VrRs. 7. « Reddite ergo omnibus debita : eui 
tributum, tributum ; cui vectigal, vecligal; cui 


C timorem, timorem ; cui honorem, honorem. » 


Sunt autem tributum et vectigal unum et idem. 
Utique in prxiecedenti versiculo dixit praestare tri- 
buta : Ideo enim et tributa prastatis, Nunc autem 
idem distinxit : vel hoc dicere volens, quod sive 
tributum, sive vectigal quis vocare velit, illud 80] - 
vere debemus; vel hoc dixit, per unum quidem 
publicarum pecuniarum solutionem ostendens, per 
alterum autem privatis possessoribus debita. Cwi 
timorem, timorem, iis qui iu potestatibus sunt con- 
slituli ; cui honorem honorem, ut amicis et proximo 
in genere. 


CAP. XIV. 


Vas. 6. « Qui sapit diem, Domino spit, et qui 


Vel de observatione dierum est sermo. Uterque 
erga, inquit, eumdem sibi propoait finem, Dei 
scilicet honorem. Nam unus diem observando, 
putat Dei legem implere; alter non observando 
omnem diem utpote a Deo creatam aquali tenet 
bonore. Pariter et qui manducat. 


Et de his qus ex infirmitatibus corporis proce- 
dunt, passionibus moriuntur et Christo vivunt. 

Vzns, 11. « Scriptum est enim : Vivo ego, dicit 
Dominus, quoniam mihi flectetur omne genu, οἱ 
omnis lingua coufltebitur Deo. » 

Clare asuuitur per boc testimonium Filii cum 
Pate perfecta zqualitas. Nam saias ex persona 
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1:19 GENNADII PATRIARCHAE CP. 
tigit in Israel, donec plenitudo. gentium | intraret. À οἷον, τὸ, Πώρωσις ἀπὸ μέρους τῷ 


Non enim ut salvarentur gentiles, quidam in Israel 


τ excacati sunt; sed c:ecitatem illorum. subsecuta 


est salus gentium, ΕἸ: Jsti autem. non crediderunt 
in vestram misericordiam, ut et ipsi misericordiam 
consequantur. Et omnia hujusmodi quz in inodum 
criminatorium γα πίον, elsisensum criminatorlum 
non habeant. 


CAP. ΧΙ. 


Vrns. 1. « Obsecro itaque vos, fratres, per mise- 
ricordiam Dei, ut exhibeatis corpora vestra liosti: m 
viventem, sanctam, Deo placentem, rationabile 
obsequium vestrum. » 

lluc usque in datis supra de dogmate sermonem 
protraxit ; exinde ad moralem tautum .transgreditur 
doctriuam. Hoc vero in omnibns ejus Epistolis, et 
jure quidem, facit. Oportet enim, ut opinor, illum 
qui vult optime vivere, Deum cognoscere et credere 
primum quia est οἱ quia ipsum qu:erentibus per 
bonam vitam remunerator exsistit. Paulus autem 
ex przfatis ad conclusionem progreditur, et ex iis 
quibus dogmatica conclusit, ethices sumpsit exor- 
dium. 


Vens. 3. « Dico euim per gratiam que data est 
mihi. » 

Vel, per gratiam Dei que data est mihi, dixit, pro, 
cem potestatem hzc vos docendi a divina gratia 
 acceperirm. 

Vgns. 7. « Sive ministerium in ministrando, sive 
qui docet in doctrina. » 

Ministerium dicit, facultatem quibusdam inhren- 
tem iis qui indigent ministrandi ; doctrinam autem, 
absolutum consilium ; exhortationem, mutuam doc- 
trinam ; simplicitatem, fraudis et invidix€ absen- 
tam; hilaritatem, animum ad misericordiam 
promptum, miserationem. cum gaudio ostenden- 
tem. Hoc tamen secundum rationem fidei, non pro- 
phetize tantum congruit, sed omuibus est commune 
donis et omnia alia ad idem relationem liabeut. 
Sive ministerium in. ministrando. Vide quomodo 
indiscriminatiro enumerantur dona. Parvum ponitur 
primum ; magnum, ultimum. Hoc ipso docet 
Apostolus non inflari neque extolli. 

VERS. 17. « Nulli malum pro malo reddentes. » 

Cum non malum pro malo reddere, juxta αν 
legis przecptum, multi, ex ira injustitiam xemulantes, 
stultitiam esse dicunt, et amorem pacis ut parum 
homine dignum valere dicentes in. majoris damni 
studium feruntur, Apostolus nos hortatur ut hzc 
fugiamus, ut non ex ira proprias cogitationes no- 
siras quasi Dei mandato meliores sequamur, sed ut 
huic obediamus, illas valere dicentes. 


CAP. XIII. 
VEns. 1, 2. « Omnis anima potestatibus subli- 
mioribus subdita sit. non est enim potestas nisi a 
Dco : quie autem suut a Deo ordinate sunt. ltaque 


γεν, ἄχρις οὗ τὸ πιλήρωμα cor i 
Οὐ γὰρ ἵνα σωθῶσιν ol ἐθνιχοὶ, 
Ἰσραήλ τινες ἐπωρώθησαν" ἀλλὰ τὸ 
των, ἐχεῖνο ἐπηχολούθησε. Καὶ τὸ, 
τῷ ὑμετέρῳ ἐλέει, ἴ»'α καὶ avro. 
πάντα ὅσα τοιαῦτα, χατὰ τὸν aizu 
τρόπον, οὐχ ἔγοντα τὸν νοῦν aizuastx 
ΚΕΦ. IB'. 


«Παρακαλῶ οὖν ὑμᾶς, ἀδελφοὶ, διὰ 
τοῦ Θεοῦ, παραστῆσαι τὰ σώματα 
ζῶσαν, ἁγίαν, εὐάρεστον τῷ Θεῷ, τῇ 
τὴν λατρείαν ὑμῶν, » 

"Aypt τούτον τὸν περὶ δόγματος δι: 
δεδομένων συμπεράνας λόγον, ἔντεῦθε 
ρῶς ἐπὶ τὴν ἡθιχὴν διδασχαλέαν μεθ’ 
δὲ διὰ πασῶν αὐτοῦ ποιεῖ τῶν Ἕ πιστο 
εἰχότως. Δεῖ γὰρ, ὡς οἶμαι, τὸν ὡς 
σθαι μέλλοντα, γνῶναί τε xal πεστε 
πρῶτον ὅτι ἔστιν, εἶθ᾽ ὅτι xal τοῖς zx 
δι᾽ ἀγαθῆς πολιτείας, μισθαποδότης Y 
δὲ ἐπὶ τὴν συμδολὴν Ex. τῶν προειίρημ: 
ἐν οἷς ἀπεπαύπατο τῶν δογματιχῶν, 
ἀρχὴν αὑτῆς ἐποιήσατο. 

c Λέγω γὰρ διὰ τῆς χάριτος τῆς ool 


Ἢ τὸ, διὰ τῆς χάριτος τοῦ Θεοῦ 
μοι, ἔφη, ἀντι τοῦ, ὡς τὴν περὶ τ΄ 
Σξουσίαν &x θείας χάριτος εἰληφώς. 

« Εἴτε διαχονίαν, ἐν τῇ διαχονἔχ" « 
ἕν τῇ διδασχαλίᾳ. » 

Ἢ διαχονίαν φησὶν, τὴν πρὸς 3 
τοῖς δεομένοις προσοῦσάν τισιν ᾿ 
διδασχαλίαν δὲ, τὴν ἀπόλυτον συμὄου 
σιν δὲ, τὴν χατάλληλον διδασχαλέαν 
ἁπλοῖχό) τε χαὶ ἄφθονον * ἱλαρύτητα 
εἰς ἔλ:ον γνώμην, τὴν σὺν χαρᾷ τὸν. 
μένην. Τὸ μέντοι, κατὰ τὴν ἀνα. λογίς 
οὐ τῇ προφητείᾳ μόνον προσῆχει, 


- πάντων ἐστὶ, xal πρὸς αὐτὸ τὴν 


πάντα. Εἴτε ὁ διδάσχων ἐν τῇ διι 
πῶς ἀδιαφόρως τὰ χαρίσματα " τὸ | 
xai τὸ μέγα, ὕστερον’ πάλιν τὸ ς 
δεύων, τὸ μὴ φυσᾶσθαι μηδὲ ἐπαΐῖρε 

« Μηδενὶ καχὺὸν ἀντὶ xaxou ἀποδι 

Ἐπειδὴ τὸ μὴ τοῖς ὁμοίοις ἀμύνε 
ροὺς, τοῦ θείου διαγορεύοντος vó 
ἀνθρώπων ἐν ταῖς ἀδιχίαις ἐρεθιζό 
μωρίαν τοῦτο δοχοῦσι, χαὶ τὸ στέρῚ 
ἐῶντες ὡς ἄνανδρον, εἰς σπουδὴν 
περιάγονται, παραινεῖ μὴ οὕτω πο: 
ἐξ ὀργῇ; οἰχείοις παραχωρεῖν, ὡς 
θείας διατάξεως λογισμοῖς, ἀλλ᾽ ὑ 
χαίρειν φήσαντας τούτους. 

ΚΕΦ. II". 


« Πᾶσα ψυχὴ ἐξουσίαις ὑπερεχού 
σθω" οὐ γάρ ἔστιν ἐξουτία εἰ μὴ ( 
οὗσαι ἐξουσίαι, ὑπὸ Θεοῦ τεταγμένο 
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vo, τῇ ἐξουσίᾳ, τῇ τοῦ Θεοῦ διαταγῇ A qui resistit potestati, Dei , ordinationi resistit. Qui 


' ol δὲ ἀνθεστηχότες, χρῖμα ἑαυτοῖς 


| τοῦ χηρύγματος χεχρατημένοις τοῖς 
πὸ τῶν προτέρων ἐθῶν, δυσπαοάδεχτον 
ἕλιον, ὑπισχνούμενον xai τὰ ὑπὲρ ἔννοιαν 
χαὶ παρ᾽ ἰδιωτῶν χαὶ πτωχῶν χαταγ- 
Οὗ χάριν, πολλή τις ἣν τότε τῶν χαρισ- 
ηγία, δυσωποῦσα τούτους μεταμανθάνειν 
ὃν ἀποστόλων διδάγματα. Κάτογχοι δὲ 
» Πνεύματι, xai οἷον πρὸ δοθαλμῶν 
χηρυττόμενα διὰ τῆς διδομένης αὐτοῖς 
εὐματος ἐξουσίας εἰς τὴν τῶν σημείων 
τίμαζον τὰ παρόντα, πλοῦτον, δόξαν, xal 
τήν. Ἐχ τούτου προθαίνειν ἔμελλεν εἰς 
οἷς τὸ πρᾶγμα, περιττὸν ἡγουμένοις 
iw τῇ πρόσθεν ἐμμένειν χαταστάσει, τῆς 
ὦμη: μάλιστα xal ἐξ αὑτῆς αὑτοῖς τῆς 
χυρουμένης. Διὰ πάσης γὰρ συνεθούλευς 
σάρχα ζὴν Évt αὐτοὺς ὡς Χριστῷ μετα- 
ἰὰ κατὰ πνεῦμα. Τοῦτο οὖν προῦπιδόμε- 
Ὅλος, τὴν ἀρμόζουσαν πρὸς αὐτοὺς χαὶ 
ποιεῖται διδασχαλίαν, Πᾶσα ψυχὴ, 
)σίαις ὑποτασσέσθω" xat οὐχ εἶπεν, 
v, ἀλλ' ἐξουσίαις, ἵν᾽ ἐχ τοῦ πράγματος 
πράγματι διδάξῃ τιμᾶσθαι, χαὶ μὴ διὰ 
ixíav τὸ πρᾶγμα ὑδρίζηται. 
ε οὗν'πᾶσι τὰς ὀφειλάς " τῷ τὸν φόρον, 
τῷ τὸ τέλος, τὸ τέλος " τῷ τὸν qó6ov, τὸν 
τὴν τιμὴν, τὴν τιμήν. » 
| φόρος xai τὸ τέλος, ταυτόν. ᾿Αμέλει 
ἡ πρὸ τούτου ῥητῷ τελεῖν ἔφησε" Διὰ 
αἱ φόρους τελεῖτε. Νὺν δὲ αὑτὸ διεῖλεν" 
λόμενος εἰπεῖν, ὅτι Εἴτε φόρον, εἴτε 
ἰοὔτόν τις ἐθέλοι χαλεῖν, ὑμῖν γε αὐτὸ 
πιννύναι" ἣ τὸ μὲν ἔφησε, δηλῶν τὴν 
σιον τῶν χρημάτων συντέλειαν" τὸ δὲ, 
τοῖς χεχτημένοις προσόδους. Τῷ τὸν 
φόθδον, οἷον, τοῖς ἐν ἀρχαῖς" τῷ τὴν 
τιμὴν, οἷον, τοῖς φίλοις, χαὶ ὅλως τοῖς 


ΚΕΦ. ΙΔ΄’. 


v τὴν ἡμέραν, Κυρίῳ φρονεῖ " καὶ ὁ μὴ 
ἡμέραν, Κυρίῳ οὐ φρονεῖϊ. » 

je τῶν ἡμερῶν παρατηρήσεως ὁ λόγος. 
τοίνυν, φησὶ, ἑνὶ χρῶνται σχοπῷ " τιμῇ 
Θεόν. Ὅ τε γὰρ παραφυλαττόμενος τὴν 
1t Θεοῦ νόμον πληροῦν " ὃ τε ἀδιαφορῶν 
πᾶσαν) ὡς ὑπὸ Θεοῦ γενομένην ἡμέραν 
ἔχει τιμῆς. ᾿Αλλὰ μὴν xal ὁ ἐσθίων 
ἰῶν διὰ χαχουχίας τοῦ σώματος, νεχρῶν 
xaX ζώντων ἐν Χριστῷ. 

ται γὰρ, Ζῶ ἐγὼ, λέγει Κύριος" ὅτι ἐμοὶ 
γόνυ, xal πᾶσα γλῶσσα ἐξομολογήσετσ: 


μὴν συνίσταται διὰ τῆς μαρτυρίας ταύ- 
ἡ τὸ πρὸς τὸν Πατέρα τελέως ἐπότιμον, 


autem resistunt, ipsi sibi damnationem acquirunt. » 


Initio przdicationis evangelicz diffieile erat homi- 
nibus sub imperio priorum morum Evangelium 
rccipere quod res supra inentem humanam pro- 
mittebat, et ab idiotis pauperibusque przdicabatur. 
Hanc propter causam tunc multa erat. donorum 
largitio, eos pudore afficiens quod ea qux ab Apo- 
stolis docebantur nun discebant. Sed Spiritus sancti 
participes effecti, et quasi oculis videntes przedicata 
propter potentiam a Spiritu illis datam ad miracula 
patranda, pr:sentia, divitias, gloriam et regnum 
ipsum despiciebant. Ei res in factionem exire debe- 
bat ipsis exístimantibus suam meliorem esae post 
Christum quam antea conditionem. Talia przsertim 
etex liac ad. illos Epistola licet cognoscere et edu- 
cere. Nam in toto Epistolze decursu eos hortatur 
ut in Christum translati jam non secundum carnem 
vivant sed secundum spiritum. lloc enim przvidens 
Apostolus, accommodatam ipsis dat doctrinam, 
dicens : Omnis anima potestatibus subdita sit, Non 
dixit, potestatem labentibus, sed potestatibus, ut 
ex dignitate doceat eos honorare qui in ea sunt 
constituti, et diguitas ex aliquorum malitia non 
patiatur iojuriam. 


VEns. 7. «c Reddite ergo omnibus debita : cui 
tributum, tributum ; cui vectigal, vectigal ; cui 


C timorem, timorem ; cui honorem, honorem. » 


Sunt autem tributum et vectigal unum et idem. 
Utique in prxcedenti versiculo dixit praestare tri- 
buta : Ideo enim et tributa prasiatis, Nunc autem 
idem distinxit : vel hoc dicere volens, quod sive 
tributum, sive vectigal quis vocare velit, illud sol- 
vere debemus; vel hoc dixit, per unum quidem 
publicarum pecuniarum solutionem ostendens, per 
alterum autem privatis possessoribus debita. Cwi 
timorem, timorem, iis qui iu potestatibus sunt con- 
stituti; cui honorem honorem, ut amicis et proxiuo 
in genere. 


CAP. XIV. 


Vzns. 6. « Qui sapit diem, Domino spit, et qui 


D non sapit diem, Domino non sapit. » 


Vel de observatione dierum est sermo. Uterque 
ergo, inquit, eumdem sibi propoait finem, Dei 
scilicet honorem. Nam unus diem observando, 
putat Dei legem implere; alter non observando 
omnem diem utpote a Deo creatam aquali teuet 
honore. Pariter et qui inapducat. 


Et de his qux ex infirmitatibus corporis proce» 
dunt, passionibus moriuntur et Christo vivunt. 

Vrns, 11. « Scriptum est enim : Vivo ego, dicit 
Dominus, quoniam mibi flectetur omne genu, et 
omnis lingua confitebitur Deo. » 

Clare asuuilur per hoc testimonium Filii cum 
Patre perfecta aqualitas. Nam Isaias ex persona 
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o; τῇ ἐξουσίᾳ, τῇ τοῦ Θεοῦ διαταγῇ A qui resistit potestati, Dei , ordinationi resistit. Qui 


ol ὃὲ ἀνθεστηχότες, χρῖμα ἑαυτοῖς 


τοῦ χηρύγματος χεχρατημένοις τοῖς 
τὸ τῶν προτέρων ἐθῶν, δυσπαοάδεχτον 
λιον, ὑπισχνούμενον καὶ τὰ ὑπὲρ ἔννοιαν 
καὶ παρ᾽ ἰδιωτῶν xal πτωχῶν χαταγ- 
JO χάριν, πολλή τις ἦν τότε τῶν χαρισ- 
Ἰγία, δυσωποῦσα τούτους μεταμανθάνειν 
y» ἀποστόλων διδάγματα. Κάτογχοι δὲ 
' Πνεύματι, xai οἷον πρὸ ὀφθαλμῶν 
κηρυττόμενα διὰ τῆς διδομένης αὐτοῖς 
ματος ἐξουσίας εἰς τὴν τῶν σημείων 
ἔμαζον τὰ παρόντα, πλοῦτον, δόξαν, xal 
rjv. Ἐχ τούτου προθδαίνειν ἔμελλεν εἰς 
ic τὸ πρᾶγμα, περιττὸν ἡγουμένοις 
! τῇ πρόσθεν ἐμμένειν χαταστάσει, τῆς 
oun; μάλιστα χαὶ ἐξ αὑτῆς αὑτοῖς τῆς 
υρουμένης. Διὰ πάσης γὰρ συνεθούλενε 
άρχα ζῇν ἔτι αὐτοὺς ὡς Χριστῷ μετα- 
X χατὰ πνεῦμα. Τοῦτο οὖν προῦπιδόμε- 
joe, τὴν ἀρμόζουσαν πρὸς αὑτοὺς χαὶ 
ποιεῖται διδασχαλίαν, Πᾶσα ψυχὴ, 
σίαις ὑποτασσέσθω" xaX οὐχ εἶπεν, 
, ἀλλ᾽ ἐξουσίαις, tv. ἐχ τοῦ πράγματος 
:ράγματι διδάξῃ τιμᾶσθαι, χαὶ μὴ διὰ 
κίαν τὸ πρᾶγμα ὑδρίξηται. 

οὗνιπᾶσι τὰς ὀφειλάς" τῷ τὸν φόρον, 
p τὸ τέλος, τὸ τέλος" τῷ τὸν qó6ov, τὸν 
ἣν τιμὴν, τὴν τιμήν. » 

φόρος χαὶ τὸ τέλος, ταυτόν. ᾿Αμέλει 
πρὸ τούτου ῥητῷ τελεῖν ἔφησε Διὰ 
εὶ φόρους τελεῖτα. Nov δὲ αὐτὸ διεῖλεν" 
ὄμενος εἰπεῖν, ὅτι Εἴτε φόρον, εἴτε 
τόν τις ἐθέλοι χαλεῖν, ὑμῖν γε αὐτὸ 
γνύναι" ἢ τὸ μὲν ἔφησε, δηλῶν τὴν 
toy τῶν χρημάτων συντέλειαν" τὸ δὲ, 
τοῖς χεχτημένοις προσόδους. Τῷ τὸν 
pó6or, οἷον, τοῖς ἐν ἀρχαῖς" τῷ τὴν 
ἐμὴν, οἷον, τοῖς φίλοις, χαὶ ὅλως τοῖς 


ΚΕΦ. IA'. 


thv ἡμέραν, Κυρίῳ φρονεῖ" χαὶ ὁ μὴ 
μέραν, Κυρίῳ o3 φρονεῖ. » 

; τῶν ἡμερῶν παρατηρήσεως ὃ λόγος. 
γίνυν, φησὶ, ἑνὶ χρῶνται σχοπῷ " τιμῇ 
)εόν. Ὅ τε γὰρ παραφυλαττόμδνος τὴν 
t θεοῦ νόμον πληροῦν " ὃ τε ἀδιαφορῶν 
:dgay ὡς ὑπὸ Θεοῦ γενομένην ἡμέραν 
(εἰ Cups ᾿Αλλὰ μὴν xai ὁ ἐσθίων 
ὧν διὰ χαχουχίας τοῦ σώματος, νεχρῶν 
(αὶ ζώντων ἐν Χριστῷ. 

τι γὰρ, Ζῶ ἐγὼ, λέγει Κύριος" ὅτι ἐμοὶ 
"ὄνν, xaX πᾶπα γλῶσσα ἐξομολογήσετσ: 


thy συνίσταται διὰ τῆς μαρτυρίας ταύ- 
τὸ πρὸς τὸν Πατέρα τελέως ἰσότιμον, 


autem resistunt, ipsi sibi damnationem acquirunt. » 


Initio przeicationis evangelicz diffieile erat homi- 
nibus sub imperio priorum morum Evangelium 
recipere quod res supra ineutem humanam pro- 
mittebat, et ab idiotis pauperibusque przdicabatur. 
Hauc propter causam tunc multa erat donorum 
largitio, eos pudore afficiens quod ea qux al Apo- 
stolis docebantur nun discebant. Sed Spiritus sancti 
participes effecti, et quasi oculis videntes praedicata 
propter potentiam a Spiritu illis datam ad miracula 
patranda, pr:sentia, divitias, gloriam et regnum 
ipsum despiciebant. Et res in factionem exire debe- 
bat ipsis exístimantibus suam meliorem esae post 
Christum quam antea conditionem. Talia presertim 
et ex hac δὲ illos Epistola licet cognoscere et edu- 
cere. Nam in toto Epistolz: decursu eos hortatur 
ut in Christum translati jam non secundum carnem 
vivant sed secundum spiritum. lloc enim przvidens 
Apostolus, accommodatam ipsis dat doctrinam, 
dicens : Omnis anima potestatibus subdita sit. Non 
dixit, potestatem labentibus, sed potestatibus, ut 
ex dignitate doceat eos honorare qui iu 68 sunt 
constituti, et dignitas ex aliquorum malitia non 


patiatur injuriam. 


VERS. 7. « Reddite ergo omnibus debita : cui 
tributum, tributum ; cui vectigal, vectigal; cui 


C timorem, timorem ; cui honorem, honorem. » 


Sunt autem tributum et vectigal unum et idem. 
Utique in prz:cedenti versiculo dixit prastare tri- 
buta : Ideo enim et tributa prestatis, Nunc autem 
idem distinxit : vel .hoc dicere volens, quod sive 
tributum, sive vectigal quis vocare velit, illud sol- 
vere debemus; vel hoc dixit, per unum quidem 
publicarum pecuniarum solutionem ostendens, per 
alterum autem privatis possessoribus debita. Cwi 
timorem, timorem, iis qui iu potestatibus sunt con- 
stituti; cui honorem honorem, ut amicis et proximo 
in genere. 


CAP. XIV. 


Vins. 6. « Qui sapit diem, Domino s^pit, et qui 


D non sapit diem, Domino non sapit. » 


Vel de observatione dierum est sermo. Uterque 
ergo, inquit, eumdem sibi propoait finem, Dei 
scilicet honorem. Nam unus diem observando, 
putat Dei legem implere; alter non observando 
omnem diem utpote a Deo creatam azquali teuet 
honore. Pariter et qui mapducat. 


Et de his qux ex infirmitatibus corporis proce- 
dunt, passionibus moriuntur et Christo vivunt. 

γε, 11. « Scriptum est enim : Vivo ego, dicit 
Dominus, quoniam mihi flectetur omne genu, et 
omnis lingua confitebitur Deo. » 

Clare asuuitur per «hoc testimonium Filii cum 
Patre perfecta zqualitas. Nam isaias ex. persona 


FRAGMENTA IN EPIST. AD ROM. 


ΚΕΦ. IE. 


ὃ Χριστὸς οὐχ ἑαυτῷ ἤρεσεν, ἀλλὰ 
ται, Ot ὀνειδισ μοὶ τῶν ὀνειδιξόντων σε 
ἐμέ.» 

οὔτο τὴν διάνοιαν ἔχει. Δύναται vp 
px χαὶ Θεὸν παρὰ τοῦ Υἱοῦ εἰρῆσθαι, 
μένου τοῦ Μονογενοῦς τὰς παρὰ τῶν 
τὸν ἑαυτοῦ Πατέρα βλασφημίας, xal 
βλασφημούντων τὸν Θεὸν ἀνθρώπων 
ὧν ἐθδλασφήμουν αὐτὸν, εἷς ἑαυτὸν 


; τῆς ὑπομονῆῇς xal τῆς παραχλήσεωξ 
0*8 φρονεῖν ἐν ἀλλήλοις, χατὰ Χριστὸν 
ὑμοθυμαδὸν ἐν ἑνὶ στόματι δοξάζητε 
. Πατέρα τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ 


μονῆς χαὶ παραχλήσεως λέγει, τὸν τὴν 
παράχλησιν χαριζόμενον, ὡς χαὶ Θεὸν 
ἰὸν οἰχτιομῶν. Τὸ δὲ, Δώῃ ὑμῖν τὸ 
κατὰ Χριστὸν 'IqcoUrv, ἀντὶ τοῦ, 
τὰ παλαιὰ τῶν πατέρων ὑμῶν ἔθη 
, ἀλλ᾽ ἐνουμένους χατὰ τὸν οὐράνιον 
δὲ, τὸν Θεὸν xal Πατέρα τοῦ Κυρίου 
Χριστοῦ, ἵνα εἴπῃ, Τὸν θεὸν, ὃ; ὅτιπερ 
Ἱμᾶς προσεχαλέσατο, διὰ τῆς Ex νεχρῶν 
ἱπιστώσατο περὶ τὸν Υἱὸν αὐτοῦ τὸν 
Ἰησοῦν Χριστὸν, πρῶτον τοῦτο διοιχη- 


Δ 


1126 
CAP. XY. 


VgRs. 9. « Etenim Christus non sibl placuit, 
sed sicnt. scriptum est : lmproperia improperan- 
tium tibi cecidetunt super me. » 

Duplicem id seusum habet. Nam dici potuit a 
Filio ad Deum Patrem, et quia Unigenitus sibi 
vindicavit hominum blasphemias in Patrem, et 
quia ponam quam pro blasplemiis in Patrem 
increbantur, in se suscepit. 


VeRns. 5, 6. « Dcus autem patientiz οἱ solatii det 
vobis idipsum sapere in alterutrum secundum Jesum 
Christum, ut unanimes uno ore bonorificetis Deui, 
et Patrem Domiui nostri Jesu Christi. » 


Patientie et solatii Deum dicit, qui patientiam 
el solatium largitur, quemadmodum et Deum niseri- 
cordie et Deum miserationum. lloc vero, Det vobis 
idipsum sapere secundum Jesum Clirisium, pro, ut 
jam non sitis juxta veterem patrum vestrorum mo- 
rem divisi, sed uniti secundum hominem coelestem. 
Hoc autem, Deum et Patrem Domini nostri Jesu 
Christi, ut dicat : Deum, qui per resurrectionem a 
mortuis, circa Jesum Cliristum Dominum nostrum 
credibile effecit quia nos in adoptionem vocavit, 
quod primum promiserat. lloc, Det vobis Deus ut 


ἔντοι, Δώῃ ὑμῖν ὁ Θεὸς, Tra. ópodv- (t unanimes ore. honorificetis Deum, uon de uno, et 


|re τὸν Θεὸν, οὐ περὶ ἄλλου καὶ ἄλλου 
Θεοῦ πολλαπλῶς, ἀλλ᾽ ἐν τῷ δευτέρῳ 
; ἀντωνυμίας τὸ αὐτὸ τέθειχεν ὄνομα. 
φέστερον οὕτω λεχθέν" Δώῃ ὑμῖν ὁ 
) φρονεῖν, ἵνα ὁμοθυμαδὸν δοξάξητε 
ἀντὶ τοῦ, αὐτὸν, τέθειχε τὸν Θεόν" 
ἧς Γραφῆς, ὡς τὸ, "E6pste Ηύριος 
, τουτέστι, παρ᾽ δαυτοῦ" xai τὸ, Δώῃ 
εὑρεῖν ἔλεον παρὰ Κυρίου" καὶ τὸ, 
"T cov ὡς ὄρη Θεοῦ" xal ὅσα 


(ὰρ διαπαορευόμενος θεάσασθαι ὑμᾶς, 
προπεμφθῦῆναν Excl, ἐὰν ὑμῶν πρῶτον 
“πλησθῶ. » 

2ησθῶ ἀπὸ κόρους. ἀντὶ τοῦ, χατὰ 
iv ἐμπλησθῶ. Ἢ τοῦτο εἶπεν, ὡς xat 
τοὺς ἀφιξόμενος, δπείπερ οὐχ ἅπαξ εἰς 
φίχετο ὁ μαχάριος Παῦλας, 

ὅτι ἐρχόμενο; πρὸς ὑμᾶς, ἐν πληρώ- 
τοῦ Εὐαγγελίου τοῦ Χριστοῦ ἐλεύσο- 


, ὅτι πρὸς ὑμᾶς παοαγενόμενος, πολ- 
τοῦ χατὰ Χριστὸν Εὐαγγελίου τὴν 
$0 τε xaY παρέξω, μυρίων ἐπαίνων 
à Χριστὸν ὑμῖν Εὐαγγελίου τυγχάνον- 
στι τούτῳ, τὸ, « Τοῦτο δέ ἔστι συμ- 
4 év ὑμῖν διὰ τῆς ἐν ἀ.1.1η.1οις 
v τε καὶ ἐμοῦ. » 


18. ?' Psal. xxxv, 7. 


altero Deo significans multoties dixit, sed secunda 
vice loco pronominis idem nomen iterum posuit. 
Clarius sic dixisset : Det vobis Deus idipsum sapere 
ul unanimes ore bhonorificetis eum. Nune autem 
pro, eum, posuit Deum, juxta Sripturz consuetudi- 
nem, quemadmodum, P/uit Dominus a Domino, pro, 
a semetipso; et, Det illi Dominus invenire misericor- 
diam apud Dominum ?*, et, Justitia tua sicut montes 
Dei 3", et alia plura hujusmodi. 


VEgns. 24. « Spero quod pratericns videam vos, 
et a vobis deducar illue, si vobis primum ex parte 
[ruitus fuere. » 


D Hoc ex parte fruitus fuero, pro receptione frui- 


tns fuero. Vel illad dixit qui iterum ad illos iturus 
erat, siquidem mon semel ivit Romam beatus 
Paulus. 


VEns. 99. « Scio autem quoniam veniens ad. vos, 
|n abundantia benedictionis Evangelii Christi vg- 
niam. » 

Scio, inquit, quoniam veniens ad vos multam 
ín vobis Evangelii Christi consolationem habebo et 
prabebo. Mille laudibus apud vos dignum est Evan- 
gelium Christi. Huic simile quod et in alio loco 
dicit : lloc est. communem percipere cousolaiio- 
nem in vobis propter mutuam nostram αὐ imciccm 


fiduciam. / 
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CAP. XVI. 


A 
Wess. 17, 18. « Et declioate δῦ illis. Hujusmodi 


enim Cbristo Domino sostro non serviunt, sed suo 
ventri : et per dulces sermones, et benedictiones 
seJucunt corda innocentium. » 

Hortatur igitur. illos ut sancti Petri servent tra- 
ditiones, et falsa Judzorum prodigia vitent, quos 
bene dicit non Christo servire, sed suo ventri, om- 
nem pietatem in observatione ciborum ponentes. 
Beati igitur estis vos, inquit, qui, clari ob vestram 
cirea fidem sapientiam, nec vos bona fama speliari, 
nec meum de vestra gloria gaudium  infuscari 
patimini. 


Vgas. 19. « Sed volo vos sapientes esse in bono D 


et simplices in malo. » 

Volo igitur vos, inquit, quz bono sunt contraria 
cognoscerc, et esse in bono facieudo sapientes, 
simplices vero et sine malitia nescientes malum. 


ΚΡΕΦΆΑ. V 

« Καὶ ἐχχλένατε àx' αὑτῶν 
Κυρίν "Insoo Χριστῷ o5 Gewar 
τῶν xotàig, διὰ τῆς γχρηστῶ 
ἐξαπατῶσι τὰς xapbiz; τῶν ἀχ 

Παραινεῖ τοένυν αὑτοὺς τὰς 
«apabóstt;, φυλαττομένους τῇ 
λογίαν, οἧς καλῶς: οὐχὶ τῳ Xp 
τί ἑαυτῶν, ἔφη, χοιλέξ, διὰ τῷ 
6:2v αὑτοὺς &v τῇ πιρατηρὶ 
ὁρίζεσθαι. Οὕὔχουν χαλῶς ἔχει ὑ 
θεῖσιν ἐπὶ τῇ περὶ τὴν πίστιν 
αὑτοὺς τῆς εὐκλείας ἀποστερῖ 
τας, οὔτε τὴν ἡμετέραν ὑπὲρ τὶ 
μήσεως àp6luvat χαράν. 

« θέλω ὃὲ ὑμᾶς σοφοὺς μὲν 
ἀχεραίους δὲ εἰς τὸ χαχόν. » 

Βούλομαι οὖν, φησὶν, γινώσχε 
χαλοῖς ἐναντία, χαὶ εἶναι πρὸς τὶ 
σοφοὺς, ἀφελεῖς δὲ xal ἁπανούρ 
χαχίας ἁπλῶς ἀμαθεῖς. 





IN EPISTOLAM PRIMAM AD CORINTHI 


(CaauER, tom. VI.) 


CAP. X. 


Vegas. 5. « Scd non in pluribuà eorum beneplaci- € 


tuni est Deo. » 
lloc loco, commemoratione majorum facta, qux 
facere deceat eos docere conatur, ostendens illos 
quoque, veluti per figuram quamdam, iisdem dignos 
liabitos fuisse. Cum enium sic exemplum propositum 
optime quajdraret, jure meritoque eos visus est ad- 
hortari, ut ab iisdem peccatis sibi caverent, ne 
cadem paterentur. Quod igitur illi sub nube fuerunt, 
gradam Spiritus prefigurabat : illos enim nubes 
olumbrans ab /£gyptiorum impetu defendit, nos 
autem gratia conira daemonum malitiam (uetur. 
Quod autem bis illi imare transierunt, hoc modo ad 
nos pertinet : illis duplex maris transitus ad hoc 
profuit, ut prorsus hostium conspectui subduceren- 
tur, et. praterea firmam libertatem recuperarest, 
et nobis idem subsidium contra hostes nostros sup- 
peditat baptisma. lllud autem, Jn Moyse baptizati 
&BAL, in nube et in mari **, hoc significat : Sicut illi, 
quando iis hoc contigit, Mosaicis legibus vitam suam 
devoveiunt, ita nos etiam ja baptismale, ubi spiri- 
tum adoptionis filiorum accipimus, nos sccundum 
Christi pracepta vitam esse instituturos sponde- 
mius ac vovemus. 


CAP. Nil. 
λα. 38. « Deinde potestates. » 


δε » 
"AV Cur. x, 3. 


| KE9AA. T. 

« ᾿Αλλὰ οὐχ ἐν τοῖς πλείοσιν 
θεός. » 

Ἔν τούτοις ἀπὸ τῆς τῶν π΄λλι 
cto; παιδεῦσαι βούλεται τὰ m 
χἀχείνους χαθάπερ ἄν τινε τύπῳ 
τας. Οὕτω γὰρ χαταλλήλου cat 
δείγματος, εὑρίσχετο διχαίως α 
τὰ ὅμοια πλημμελεΐ), ἵνα μὴ τὶ 
τὸ μὲν οὖν ὑπὸ τὴν νεφέλην a3 
ἦν τῆς τοῦ Πνεύματος χάριτος. 
νεφέλη σχιάξζουσα, τῆς ἐκ τῶν 
ἀπήλλαττεν * xa ἡμᾶς d χάς 
ἐξαιρεῖται χαχίας, Τὸ δὲ δὶς τῇ 
διελθεῖν ἔοιχεν χατὰ τοῦτο «τοῖς i 
ἐχείνοις ἡ δὶς τῆς θαλάσσης παρ 
μὲν πολεμίων αὐτοὺς παντελῶ 
6ai2» δὲ αὑτοὺς τοῦ λοιποῦ τὴν 
μένη " τοῦτο ἡμῖν πρὸς τοὺς 
τὸ βάπτισμα γέγονεν. Τὸ δὲ εἰς 
πτίσαντο ἐν τῇ νεξέιῃ καὶ ἐν « 
wst τοῦτο, ὅτι χαθάπερ κεῖνοι 
ὑπέσχοντο τοῖς Μωσαϊχοξς νόμο 
ἡμεῖς ἐν τῷ βαπτίσματι, τὸ τῆς 
psv Πνεῦμα, συνθήχας χαὶ 4 
ποῦ χατὰ τὰς X οιστοῦ λοιπὸν »i 

RES9A. itr. 
( Εἶτα δυνάμεις. s 


! Au Boy? 
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ata δηλονότι τῶν δυνάμεων. AJ utv A — Effectus videlicet potestatum. Potestates quidem 


ἰῶντο τοὺς &a0evelq, xal ἐχόλαζον τοὺς 
ὡς Παῦλος τὸν Ἐλύμαν, xat ὁ Πέτρος 

Οἱ δὲ τὰ χαρίσματα τὼν ἰαμάτων 
| ἰῶντο. Διὰ τοῦτο xol προτιμᾷ τὰς 
Catena OEcumenii tom. 2, p. 546]. 
; τὰ χαρίσματα τὰ χρείττονα. » 


xav' ἐρώτησιν ἀνέγνωσαν, ἀντὶ τοῦ, 
επθε τῶν μειζόνων χαρισμάτων ; Εἰ 
ἐγὼ ὑμᾶς ἐπὶ ταῦτα ποδηγήσω προ- 
γὰρ ἐπήγαγε, « Καὶ ἔτι χαθ᾽ ὑπερδολὴν 
νυμι, » τουτέστι, τῶν χαθ᾽ ὑπερδολὴν 
σμάτων δείχνυμι τὴν ὁδόν. [Εχ (- 
ii. | 
KEOAA. IT". 

(ὦ προφητείαν, xal εἰδῶ τὰ μυστήρια 
ἦσαν τὴν γνῶσιν, καὶ ἐὰν ἔχω πᾶσαν 
στε ὄρη μεθιστάνειν, ἀγάπην δὲ μὴ 
t» 

οὗ τὴν τῶν πιστῶν ἔφη, τὴν xotvhv 
* ἀλλὰ τὸ χάρισμα τὸ τῆς πίστεως * 
ρίαματος εἶδος, ὁμωνύμως οὕτω τῇ 
ον * ὅθεν ἐπὶ φανερώσει πνευματιχῆς 
οηγεῖτο πολλοῖς ἐν τῷ τότε τῶν εὐσε- 
του γὰρ ὁ Κύριος ἐν Εὐαγγέλίοις φησὶν, 
τίστιν ὡς κόχχον σιγάπεως, ἐρεῖτε 
, Ἄρθητι καὶ β.λήθητι εἰς τὴν 0dAac- 
ἤσεται οὕτως. Οὐ δήπου γὰρ ὡς πρὸς 
κοινὴν πίστιν ταῦτα πρὸς αὐτοὺς διελέ- 
Catena. OEcumenii supplend.] ἀλλὰ 
lou μαθητάς. Τουτέστιν "Eàv ἔχητε τὸ 
ἀρισμα. Ὃ δὲ εἶπεν ὁ Κύριος ἐν Εὐαγ- 
oy εἶναι, τὸ διὰ πίστεως ὄρη μεθιστᾶν. 
δὲν εἶναι ἀγάπης χωρίς. 





et infirmos sanabant, sicut Paulus Elymam et 
Petrus Ananiam : qui vero dona sanationum  ha- 
bebant, solum sanabant : propterea etiam potesta- 
les in honore praeponit. 


Vrns. 51. « /Emulamini autem charismata me- 
liora. » 

(Theod. Joan. Gennad.) Quidam hoc per inter- 
rogationem legerunt, hoc est, Omnino majora de- 
sideratis dona? Si omnino id cupitis, ego vos 
prompte ad h«e deducam. Nam id subjungit : « Et 
adhuc excellentiorem viam vobis deinonstro, » 
hoc est, ad ea quas excellenter majora sunt dona 
viau ostendo.) 


CAP. XIII. 


Vgns. 2. « Et si habuero prophetiam, et noverim 
mysteria omnia , et omnem scientiam : et si habuero 
omnem fidem, ita ut montes transferam, charita- 
tem autem non habuero, nihil sum. » 

Non jam fidelium dicit fidem, communem illam 
et universalem, sed donum gratix fidei : erat enim 
doni grati:e species quie eodem nomine, quo fides, 
appellabatur, quare in apparitione communicationis 
spiritualis, multis piorum qui illo tempore vivebant, 
concedebatur. De hoc enim Dominus in Evangeliis 
dicit : Si habueritis fidem sicut. granum sinapis, 
dicetiá monti huic : Tollere οἱ mittere in. mare, et 
fiet ita **. Non igitur velut ad infideles qui commu- 
nem lidem non amplexi essent, hzc ad eos 
peroravit, —sed ad suos discipulos sermo erat : hoc 
est, Si habueritis fidei donum. Quod autem Dominus 
jin Evangeliis maximum esse dixit, nempe montes 
transmutare, hoc ait sine charitate nihil esse. 





EPISTOLAM SECUNDAM AD CORINTHIOS. 


(E cod. Bodl. Cr«uza, t, VI.) 


KE9AA. T. 
πρόσωπον βλέπετε. » 
τἰμητικὴν ὑπόχρισιν τοῦτο ἀναγνὼω- 
Οὐχ ἐχ τῶν ἔργων τῆς ἀληθείας τὴν 
δὲ τῶν ἐπιπολῆς ἁπλῶς φαινομένων 





CAP. X. 
VERs. 7. « Qux secundum faciem sunt, videtis. » 
Ad vituperandam simulationem hoc referri de- 
bet. Sensus est : Non ex operibus veritatis, sed ex 
iis solummodo qux in superficie apparent, judi- 
ciui fertis. 





IN EPISTOLAM AD GALATAS. 


(Ex Catena OEcumenii, tom, T, 712, 747.) 


KE9AA. Γ΄". 
της ἑνὸς οὐχ ἔστιν. » 
v, ὅτι Μωτῆς μὲν ἐμεσίτευσε πρὸς τὴν 


1, 19. 


CAP. 1i. 
Vgas. 90. « Mediator autem unius non est. » 
Dicit ergo quod Moses quidem mediator fuerit ad 
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1731 GENNADII PATRIARCHJAE CP. IN EPIST. AD HEBR. 
dationeia legis, sed uui soli genti mediator fuit ; A δόσιν τοῦ νόμου, ἀλλ᾽ ἑνὶ μόνου 


oportet autem eum qui vere mediator futurus est 
erga unum Deum omnium gentium, creari non su- 
per mediationem unius gentis, sed omuium geu- 
tium : quandoquidem etiam omnium gentium unus 
est Deus. llunc autem esse oportet non nudum he- 
minem, qualis erat Moses, sed Christum Filium Dei, 
qui idem simul vere Deus est et vere homo : el co- 
gnatione quam ad utrumque habet, utrumque in 
seipso conjungit. Ipse siquidem e»t pax nostra qui 
fecit ex utrisque unum. 


CAP, XV. 


Vgas. 3. « Sic el nos cum essemas pueri, suo 
clementis mundi eramus in servitutem &dacti. » 

lu similitudinem procuratorum et cecouomorum, 
qui imperfectos per utatem ipstruunt ac [moderau- 
tur ad id quod expedit, mundi accepit elementa, 
quibus in servitutem redacti eramus propter cogui- 
lionis imperfectionem. Nequaquam igitur, ut opi- 
nor, solem et lunam in ordinem procuratorum re- 
degit, propterea quod inutile esset his esse subje- 
cium, sed elementa mundi dicit, aut elementarem 
el introductivam legem (Scribebat enim credentibus 
e Judas, οἱ significat tum ea qua paulo superius 
dicta sunt, tuin quod si circumdamini, Christus vo- 
bis nihil proderit) aut elementa vocat dies, aquam 
ei ignem, quorum erant observationes ex lege quz 
in servitutem adigebat : dierum quidem in sabbatis 
et neomeniis ac circumcisionibus, aqui autem in 


Δεῖ δὲ τὸν ὡς ἀληδῶς μέλλοντα ji 
τῶν ἀπάντων ἐθνῶν ἕνα Θεὸν, o5 
ἀλλ᾽ ὑπὲρ πάντων χοινῇ τὴν prs 
ἐπειδὴ xol πάντων ἐθνῶν εἷς ἐσ: 
οὗτος, οὗ ψιλὸς ἄνθρωπος οἷος Ma 
ὁ Υἱὸς τοῦ Θεοῦ, Θεός τε ὧν XX 
χαὶ ἄνθρωπος ἀληθῶς, xal τῇ c 
ἑχάτερον, εἰς £v συνάγων ἐν Ea 
τὸς γάοἐστιν ἡ εἰρήνη ἡμῶν, ὁ 1 
τέρα ἕν. 
ΚΕΦ. Δ'. 

ε Οὕτως καὶ ἡμεῖς, ὅτε ἦμεν vi 

χεῖα τοῦ χόσμου ἦμεν δεδουλωμέν 


B Ἐν τάξει τῶν ἐπιτρόπων χαὶ οἱ 


ἀτελεῖς τῇ ἡλιχίᾷᾳ πρὸς τὸ συμφέ 
των, ἔλαθε τὰ στοιχεῖα τοῦ χόσμο 
λωμένο: διὰ τὸ τῆς γνώσεως ἀτελέ 
οἶμαι; ἥλιον χαὶ σελήνην ἔλαδεν: 
τρόπων, διὰ τὸ ἀσύμφορον εἶναι τὶ 
ταγὴν, ἀλλὰ στοιχεῖά φησι τοῦ x 
χειώδη xax εἰσαγωγιχὼὸν νόμον. {( 
Ἰουδαίων πιστοῖς ἔγραφε, xai 
ἀνωτέρω εἰρημένα, καὶ τὸ ἐὰν si 
στὸς ὑμᾶς οὐδὲν ὠφελήσει). Ἢ az 
pas, ὕδωρ, πῦρ, ὧν ἦσαν Ex τοῦ 

γαγόντος νόμου αἱ παρατηρήσεις. 
*s Σαθδάτοις xai νεομηνίαις xa 7 
τος δὲ, ἐν ταῖς σωματικαῖς ἀγνείαι 


purilicationibus ac lotionibus, ignis vero in non ac- C; πυρὸς δὲ, ἐν τῷ μὴ ἀνακαΐέειν m 


cendendo sabbatis igue, sed edeudis pridianis ac 
frigidis. Vide autem quid circa hoc admirandum 


dicat Eusebius quarto libro de Demonsiratione 
evaugelica. 


τοῖς, ἀλλ᾽ ἕωλα ἐσθίειν. "Opa δὲ - 
ξένον Εὐσέδιο; ἐν τῷ τετάοτῳ λό 
x]; ᾿Αποδείξεως. 





IN EPISTOLAM AD HEBR/EOS., 


(E cod. Puris. 258 deprompsit Cnauxn, t. VII.) 


CAPUT PRIMUM. D 


Vgns. 1. « Muliifariam multisque modis olim 
Deus loquens patribus in prophetis, novissime díe- 
hus istis lecutus est nobis in Filio, quem constituit 
hiredem universorum, per quem fecit ei szcula. » 


Deus, inquit, qui Abraamo et Moysi eorumque 
posteris vario inodo, nec minus omni tempore μνᾶς 
joribus nostris locutus est per prophetas 8005, Cen- 
sunmalo jam omni tempore locutus cst nobis in 
Deo (Christo), id est, legibus generi numano per 
Omnes dtates adaptatis, ita ut servi ipsius justi- 


*C. Crameriana. ᾿ξθούσης δὲ τῆς πίστεως. Οὐ τοίνυν ἐγδελόμενον οὐ δ᾽ 


εὐλογῶν δεδόσθαι φάναι τὸν γόμον. 


ΚΕΦΑΛΑΙ͂ΟΝ IIPOT: 


« Πολυμερῶς καὶ πολυτρόπιως πι 
Gag τοῖς πατράσιν ἐν τοῖς Tt poc, 
τῶν ἡμερῶν τούτων ἐλάλησεν ἡμῖν 
χε χληρονόμον πάντων, δι᾽ οὗ ; 
ἐποίησς. » 

Τοῖς ἀμφὶ τὸν 'A6paám *& xa 
τοὺς χαθεξῆς διαφόρως οὖν, cat, 
ἑχάστιρ χαιρῷ tol; ἡμετέροι; qm, 
οἰχείων προφητῶν ὁμιλήσας Θεὸς 
χρόνου συμπληρουμένου, λελάχηχι 
τουτέστι, νόμοις πρότερον τὸ γένς 


εὔλογον i: 
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ἱλλήλοις πρὺς κτῆσιν διχχιοσύνης vs xal A tiam divinarumque rerum scientiam sibi cemparare 


; διὰ τῶν ἑαυτοῦ δούλων, παιδαγωγήσεως 
| ἤδη συμπληρωθέντων ἐν Ἰτσοῦ Χρι- 
ἦ᾽ κατ᾽ αὐτὸν οἰχονομίᾳ τοῖς τούτων ἡμᾶς 
ἔριν εὐηγγελίσατο (λέγει δὲ τοῖς μετὰ τὸν 
ὰ τῆς ἀναστάσεως αὐτοῦ πρὸς τὸ ἄφθαρ- 
αλάρτητο τῆς φύσεως τῆς ἡμετέρας 
ἃς. 
καὶ τοὺς αἰῶνας ἐποίησεν. » 
ῥέμως χέχληχε τὸν Πατέρα, ἀπαύγασμα 
, διδάγχων &x παραδείγματος, ἐκ Πατρός 
γαι xat συναΐδιον τῷ Πατρί" τοιοῦτον γὰρ 
μα ix τοῦ τε ὃν, συνυπάρχον αὐτῷ * οὔχ- 
y εἴποι τις ὑπό τε τοῦ οἰκείου πρεσθύ- 
Ἰγάσματος. Ἔφη ὃὲ αὐτὸ δίχα τῆἧς ὡς 
ατὰ τὸ ἰδίωμα τῆς Γραφῆς. 

ΚΈΕΦΑΛ. E'. 
υσθεὶς ἀπὸ τῖς εὐλαθείας, καίπερ ὧν 
v ἀφ᾽ ὧν ἔπαθε τὴν ὑπαχοήν. » 


,, Τῷ πάθει τὸ μάθημα τῆς ὑπαχοῆς ἔχων 
ν, ἐπεδείξατο, xai ταῦτα τυγχάνων Υ1ός. 
t ἡμεῖς λέγειν εἰώθαμεν " πολλάχις γοῦν 
)ν διεξεληλυθύτος τινὸς, φαμὲν ὅτι Οὗτος 
αθεν ἀφ᾽ ὧν siprs λόγους, τουτέστ' τῇ 
ὶ τῇ φράπε. βιαίως ἔδειξεν χατωρθω- 
ὄγων τὴν μάθησιν. 


potuerint, jam, completis doctrine per Jesum 
Christum afferend:e. temporibus , per dispensaiio- 
nem i8 eo factam nobis perfectam gratiam anpun- 
tiavit, utpote qui post crucem per ejus resurrectio 9 
nem ad puritatem iniegritatemque naturze nostrae 
restituti sumus. 


Vgns. 2. « l'er quem fecit et szecula. » 

Gennadii. Honorifice gloriam appellavit Patrem, 
splendorem autem Filium, ostendens per compara- 
lionem, cum esse ex l'atre et cogternum Patri : εἰσ 
cnim splendor est ex aliqua re eique coexsistit. 
Quare nec solem quis dixerit antiquiorem ipsius 
splendore. Neque adjecit voculam ὡς, secundum 


B Seripturz consuetudinem. 


CAP. V. 


VgRs. 7. 8. « Exauditus est pro sua reverentia. 
Et quidem cum csset Filius Dei, didicit ex iis quae 
passus est obedientiam. » 

lloc est, passione scientiam obedientizx perfectis- 
sinam nactus esse demonstratur, et quidem ut Fi- 
lius. Sic nos quoque diccre cousucvimus, siquidem 
haud raro, ubi quis bene verba fecit, eum ex ora- 
tione sua veie didicisse contendimus, id est, enun- 
tiatione atque dictione manifesto ostendit se ea, 
que pronuntiavit, iu. suceum ac saegninem ver- 
lisse. 





ANNO DOMINI CCCCLIXXV. 


SANCTUS QUINTIANUS, 


EPISCOPUS ASCULANDS. 


S. OUINTIANI -EPISTOLA 
iTRUM FULLONEM EPISCOPUM ANTIOCHI (9, 


(Mansi, Ampl. coll. Conc. gen., t. VIT, p. 1110.) 


Ὡς (2), xaY πολυμερῶς ἐξένευσας, &va- 
ἰληθείας, τἀναντία πράττων toU δεσποτι- 
loo, μὴ ἐπέμενος τοῖς Εὐαγγελίοις, fizot 


eHovacensi codice, et altero S. Victoris, 
ti, episcopi Asculani, ad Petrum Antio- 
Ms. cod. Bibl. Czesarez, teste Lambecio 
[se 494, titulus Grece hic est: Ἴσον 
υντιανοῦ ἐπισχόπου ᾿Αρχουλιανῶν (in 
λιανῶν), πρὸς Πέτρον ἐπίσχοπον (in alio 
πονὴ ᾿Αντιοχείας. MAR». 
it G. L. R. P. Fronto Duccus S. J. post 


Multifariam multisque modis, charissime, a veri- 
tate deviasti, contraris herilis mysterii faciens, non 
sequendo Evangelia, vel apostolos, vel sanctos Patres. 


commentaria Jo. Zonarze S. J. anuo 1618 Grece 
vulgavit Binius eodem anno. — llanc epistolam 
contendit falsam esse et supposititiam Valesius lib. 1 
Observ. eccles. 3d Evagrium cap. 4; genuinam vero 
esse probat Pagius ad au. 485, n. 15 et seqq., da- 
lamque contra Fullonem. IIzc Quintiani epistola 
spectat ad syuodum Qipuüani an. 485 habitam. 





1725 S. QUINTIANI EPISCOPI. ASCULANT. 


Etenim expositio tua gravem fert contra ipsos A tol; ἀποστόλοις, ἧτοι τοῖς ἁγίοις 
novitatem catholice Ecclesi: Et quidem non ab- βαρεῖαν φέρε: κατ᾽ αὐτῶν χαινοτι 
jecisti ipsam , moltis episcopis przmonentibus te — 'Exxincía; ἡ ἔχθεσίς cou. Καὶ μ 
( maxime sanctissimo archiepiscopo Felice) ab ipsa ταύτην, πολλῶν ἐπισχόπων ὑ' 
divertere , et esse rectum et orthodoxum salubris μάλιστα τοῦ ἁγιωτάτου ἀρχιεπιο 
predicationis sectatoreim : sed certe contra bere- ταύτην ἀποστραφῆναξ cs, xal. 
sium affectator fuisti, et lalentum diviuze doctrine εἶναι τοῦ σωτηρίου xnprpaszo; 
in terram abscondisti, et non potius ipsum supra ποιούμενος αἱρέσεων, τὸ τῆς θείας 
mensam projicere censuisti, videlicet sanain doctri- τὸν ἀπεχρύψω εἰς thv γῆν, xat o 
nam in cordibus hominum inserere; sed e contra ὄάλλεσθαι ἐπὶ τράπεζαν εἶξας, o 
zizania seminasti. Et quis adbuc sustinebit te, per-' θρώπων χαρδίαις τὴν ὑγιῇ διδασ 
vertentem Christi Evangelium? Scilicet non predicas ναντίον ζιζάνια ἕσπειρας. (Καὶ 4 
unum Filium in duabus naturis Dominum nostrum διαστρέφοντος τὸ τοῦ Χριστοῦ E 
Jesum Cliristum, et liunc erucifizum; sed Deum for- ἐν δύο φύσεσιν ἕνα Υἱὸν, τὸν Κύ 
tein, immortalem, videlicet unam Triuitatis substan- Χριστὸν, τοῦτον κηρύσσων ἕσταυ 
tiam dicis crucifixam : et non solum, sed et unam D Θεὸν τὸν ἰσχυρὸν, τὸν ἀθάνατον, 
naturam Dei Verbi et carnis dicis. Εἰ ài una natura Τριάδος οὐσίαν, φάσχων ἔσταυρω! 
Dei Verbi et carnis est, una autem natura. Dei Ρᾶ- ἀλλά γε xal τοῦ Θεοῦ Λόγου φύ 
wis et Verbi, quomodo non una et ipsa natura Pa-  capxó; φής. Καὶ εἰ μία φύσις τι 
tris et corporis et Verbi ? Si autem non una natura σαρχὸς, μία δὲ φύσις τοῦ Θεοῦ II 
Dei Patris, et carnis humanz, et. Verbi : dic quo- — yov, πῶς οὐ pla, καὶ ἡ αὐτὴ quo 
modo ui natura Verbi et carnis ? Quomodo creata, τοῦ σώματος, xal τοῦ Aóyou; E 
et iucreatum * , una natura est ? Si autein.hoc im- Θεοῦ xai Πατρὸς, xa σαρχὸς àv 
possibile est, quomodo caro et increatum Verbum Λόγου, φράσον πῶς μία φύσις τι 
una natura, et non duae commulate? Si autem σαρχός ; Πῶς γὰρ χτιστὴ xal ἄν 
unius natur est Christus , et non duarum : quare — El δὲ τοῦτο ἀδύνατον, πῶς ox 
nou dicis Christum creatum, sicut. Arius, vel in- ἄχτιστος Λόγος, μία φύσις, καὶ οὐ 
creatum , sicut Manichzus? Ubi autein. est. tem- — Et δὲ φύσεως μιᾶς ἐστιν ὁ Χριστὸ 
poralis Christi generationis natura, et divinitatis λέγεις τὸν Χριστὸν χτιστὸν, ὡς. 
ipsius zeterna geueratio? ubi et illud, llodie genui ( στον, ὡς ὁ Μανιχαῖος ; Ποῦ δὲ καὶ 
te! ? et illud , Jesus Christus heri et hodie, ipse est γεννήσεως φύσις, xaX ἡ τῆς Osóc 
et in secula *? Quomodo autem et dicis, aute unio-— ὦνιος γέννητις ; Ποῦ τὸ, Σήμερο 
nem Verbi Dei et carnis, duz 5, vel € aute fuit 86- xal τὸ, 'Ex γαστρὸς πρὸ ἑωσφόρι 
cundum subsistentiam ex Virgine unio? Etenim $i χαὶ τὸ, ᾿Ιησοῦς Χριστὸς χθὲς x. 
est Christi caro ante Mariam, secundum Valentini τὸς, xal εἰς τοὺς αἰῶνας ; Πῶς ὃ 
impium sermonem , quomodo dus ante fuerunt τἧς ἑνώσεως τοῦ Θεοῦ Λόγου, xa 
naturze ante. Mariam ? Cujus autem est ipsa ex- 7| πρῦπῆρχεν ἡ xav! οὐσίαν £x IIa, 
pressio ? non d. Eutyclis, magis Atychis e, ex dua- γὰρ sl προὔπάρχει ἡ τοῦ Χριστοῦ 
bus dicere unam naturam factam fuisse? Si ista χατὰ τὸν Οὐαλεντίνου ἀσεθῇ λόγο" 
autem cum illo sapis, quomodo ipsum abjicis, qui tex?» φύσεις πρὸ Μαρίας . Tiv 
ipsius recipis pessimas innovationes ? Quod si in Éxopast;; οὐχὶ Εὐτυχοῦς, τοῦ μᾶ 
Moria lioc factum M sanctos patres in Clialce- ἐχ δύο λέγειν φύσεων μίαν γεγενῇ 
dor conr ipsum Jabuiss eee sterpt, Di τοῖτὰ Dadvs φροῖς, πῶς τοῦτο 
odd , quomodo uniter Pater et Filius autou παραδεχόμενος χάχιστα xc 
bu d ond dere iue t Ὁ. ἐδ t P πέπρακε 
ras * Et si Trinitas unus Deus e ) Deu. di ὁγίους Πατέρας, τοὺς ἐν 
, unus | οἱ, quomodo Deus, δεχτούς. Πλὴν φράσον μοι, πᾶ 
et corpus nostrum ipsi unitum, non debet dici unus ἠνωμένω;] ὁ Πατὴρ, χαὶ ὁ Υἱὸς, χα 
Filius in duabus naturis? Si autem una natura, λέγεται Τριὰς, μόνος ὧν Θεός ; 3: 
Dcus Verbum et caro; vel mutatum est Verbum, γεῖν ἐν ἑνὶ ΥἹῷ δύο φύσεις" xai c! 
vel caro, μι si caro mutata, facta fuit. Verbum, πῶς ὁ Θεὸς, xai τὸ ἡμῶν σῶμα 
non erit amplius caro. Si autem istis non facta ὀφείλει λέγεσθαι εἷς Υἱὸς ἐν δυσὶ « 
est mutatio, quotodo in Cliristo nou sunt du: na- φύσις ὁ Θεὸς Λόγος, καὶ ἡ σὰρξ 
turze ? Caro enim caro est, quanquam sit Dei caro: ὁ Aóvo; οὐχ ἔτι εἴη Λόγος, ἀλλὰ 
et Verbum , Verbum est, licet assumpsit nostrum τραπεῖσα γέγονε Λόγας, οὐκ ἔτι 


. Psal. n, 7. *lHlcebr. xui, 8. 


* In Grzco, increata. [lanp. t for nature dus, vel antequarm 


: * Pro, vel 
δ Melius, nonne. Hann. ,* Eutyches. sonat faustum, Atyches in[austum tes forte re 
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γέγονε τροπὴ, πῶς οὐχ εἰσὶν ἐν Χοιστῷ 4 »ssumptuim. Si autem mutata est, quoinodo non csi 


:;; Ἡ γὰρ σὰρξ, σάρξ ἐστι, χαὶ εἰ ἔστ’ 
xai ὁ Λόγος ἐστὶν, εἴ xai ἀνέλαδ: τὴν 
ληψιν. Εἰ cb ἐτράπη, πῶς οὐχ ὁμοούτιυς 
. Guyatóto; τῷ Πατρὶ, καθ᾽ à χαὶ ὁ Λόγος; 
Ιούσιός ἐστιν ἡ σὰρξ τῷ Πατρὶ, χαθότι 
τρόσφατος, ὁ δὲ Πατὴρ ἄλρονος, πῶς οὐχὶ 
χαὶ ὁ Λόγος ; xa05 γὰρ μίαν εἶναι φύσιν 
χαὶ τοῦ Θεοῦ Λόγου λέγεις, χαὶ τῷ Πατρὶ 
! αὐτὸν λέγεις. Εἰ δὲ οὐχ ἣ αὑτὴ φύσις τοῦ 
) xal τῆς σαρχὸς, πῶς οὐχ εἰσὶ δύο, ἡ 
ὁ Λόγος; Εἰ δὲ πᾶσα ἡ θεότης σὰρξ γε- 
πῶς ἔμεινεν ὁ Λόγος ὃ 1v; πῶς δὲ xal 
Ιαρχωθεὶς, εἰ οὐχ ἔστι Χριστὸ; ἐν 020 φύ- 
σαρχωθεὶς ὁ Θεὸς Λόγος ἔμεινεν ὃ Tv; 


consubstantialis caro et cozterna Patri, sicut et 
Verbum ? 8i autem alterius substantiz est caro Pa- 
tri, in quantum recentior est, Pater autem sine tem- 
pore est, quomodo non recens et Verbum ? sicut 
enim unam esse naluram carnis et Verbi Dei. dicis, 
et Filium alterius substantiz Patri, dicis. Si autein 
non est eadem natura Verbi Dei et carnis, quomodo 
non sunt dux , caro et Verbum? Si autem omnino 
deitas caro facta est, quomodo inansil Yerbum quod 
fuit? Quomodo autem inconnnutabiliter incarnatum 
est, si non est Christus in duabus naturis? Quo- 
modo incarnatus Deus Verbum mansit quod fuit? 
Et si est Deus Verbum passibilis, iapaseibilis autem 
Pater, quomodo unus et solus est Deus? Quomodo 


iv ὁ θεὸς Λόγος παθητὸς, ἀπαθὴς δὲ ὁ B autem et istorum una est natura ? Si autem et im- 


s εἷς xai μόνος ἐστὶν ὁ Θεό; ; Πῶς δὲ xal 
ἐστὶν ἡ φύσις ; Ei δὲ xal ἀπαθὴς ἡ Τριὰς, 
ig Λόγος ἔπαθεν ὑπὲρ ἡμῶν ; Ei δὲ οὐχ 
; ἣ ἑτέρα φύσις τὴς σαρχὸς οὐχ ἔπαθε; 
τὸ πάσχον χτιστὸν, κῶς ὁ Θεὸς Λόγος 
, πάσχων capxi; Ei δὲ πάσχει σαρχὶ ὁ 
οὐ πάσχει θεότητι; Εἰ δὲ οὐ πάσχει θεό- 
τάσχει capxi ; Εἰ δὲ σαρχὶ πάσχει, πῶς οὐ 
ἑαυτῷ ὁ Θεό;; Εἰ δὲ ταὐτὸν τὸ εἰπεῖν, 
τος σαρχὶ, τῷ εἰπεῖν, Χριστοῦ παθόντος 
οὐκ ἔσται ταὐτὸν τὸ εἰπεῖν, Πνεῦμα θεῖον 
9x, ἐπειδὴ Πνεῦμα ὁ Θεός; Εἰ δὲ οὐχ 
ἱπεῖν, Θεοῦ παθόντο; σαρχὶ, τῷ εἰπεῖν, 
θόντος σαρχὶ, πῶ: δυνατὸν, πλέον οἰχειοῦ- 
I&by λόγον τῆς σαρχὸς, οὗ οἰχειοῦται τὰ 
ἦγου ὁ Πατήρ; Πὼς δὲ xa, el οἰχειώσει 
ὡς πάσχει σαρχὶ, οὐχ ἔσται οἰχειώσς: ὁ 
ϑεῷ Λόγῳ πάσχων ; Καὶ εἰ ἀπέθανεν ὁ 
; σαρχὶ, πῶς ἐστιν ὁμοούσιο; τῷ Πατρὶ 
q; ὁ γὰρ θανὼν ὑπὲρ ἡμῶν, οὐχ ἔστιν 
ἀπέθανε γὰρ, κατὰ τὰς Γραφάς. Καὶ εἰ 
ιάδος ἀπέθανε, ποτὲ δυὰς ἡ Τριά;. Καὶ εἰ 
ἃς οὐ γέγονέ ποτε, πῶς εἷς τῆς Τριάδος 
Εἴ γε ἡ ἑτέρα φύσις τοῦ Θεοῦ Λόγου, 
| ἀνθρώπων φύσις, οὐχ ἔθανεν. Εἰ δὲ ἡ 
Xovh, Τριὰς, οὐχ ὑφίσταται, δῆλον ὅτι 
ἀδεως εἶναι λέγεις τὴν Τριάδα. Καὶ πῶς 
t €lvae Σαδελλιανό, ; Ei δὲ ἐν τρισὶν ὑπο- 
t φύσις ὑφίττατα: τῆς τρισαγίας φωνῆς, 
τὴν Τριάδα σταυρωθεῖσαν λέγεις, xal 
)y, ὡς οἱ Μαρχιωνισταὶ, εἶναι οὐ λέγεις ; 


passibilis est Trinitas, quomodo Deus Verbum pas- 
sus est pro nobis? Si autem non passus est, quo» 
modo altera natura carnis nou est passa? EL si 
onne patiens crealum est, quomodo Deus Verbuin 
uon est creatus, patiens carue? Si autem carne 
patitur Deus, quomodo non patitur sibi ipsi Deus ὃ 
Si aulem idem est dicere, Deum passum carne; 
et dicere, Christum passum carne : quomodo 
non erit idem dicere, Spiritum divinum carne pati, 
cum Spiritus Deus sit ? Si autem non simile, Deum 
passum carne dicere, et Christum pati carne : quoe 
modo possibile erit, plus appropriari Deum Verbum 
carnis, cujus appropriat Pater ea qui? sunt Dei 
Verbi? Quomodo autem et si appropriatione Deus 
Verbum patitur carne, non erit appropriatione Lf. 
appropriatio ] et Pater Deo Verbo patiens? Et si 
mortuus est Deus Verbum carne, quomodo est con« 
substantialis Patri immortalitate ? Mortuus enim pro 
nobis non est immortalis : mortuus certe est se- 
cundum Scripturas f. Et si unus de Trinitate amore 
tuus est, quandoque Trinitas dualitas facta est. Et 
si Trinitas nunquam dualitas facta est , quomodo 
unus de Trinitate mortuus est ? Et si altera natura 
Verbi Dei, scilicet hominum natura non est mor- 
tua δ; οἱ si trisagia vox, Trinitas, non subsistit, 
manifestum est quod unius substantiz Β esse dicis 
Trinitatem. Et quomodo non ostendis esse [ f. esse 
te] Sabellianum ? Et si in tribus hypostasibus una 
natura subsistit trisagize vocis, quouiodo nona dicis 
Trinitatem esse crucifixam , et sine Deo teipsum, 
sicut Marcionistz, esse non dicis ? 


S. QUINTIANI Xll ANATHEMATISMI. 


γοῦν, ὅστις λέγει μίαν φύσιν Θεοῦ Λόγου 
, καὶ οὐ δύο ἡνωμένας, χαθαιρείσθω, 


ἵτις [ἴσ. ἄνουν] φέρει τὰς δύο τοῦ Χριστοῦ 
ὧν Θεὸν παθόντα σαρχὶ, xal οὐ παθόντα 
ρχὶ, χατὰ τὸν ᾿Απόστολον, χαθαιρείσθω. 


' hic locus ab Anastasio ms. fol. 184 ex Quintilliano. Hanp. 


, hypostaseos. Banb. 


PATROL, G&. LXXXV. 


I. Omnis ergo qui dicit unam naturam Dei Verbi 
el carnis, non duas unitas indivisasque, dam- 
nelur. 

ll. Si quis confundit duas Christi naturas, di- 
cens Deum passum carne et non passum Christum 
carne, secundum Apostolum, damnetur. 


δ Forte in Greco mortuus. lVanp. 


bs 
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S. QUINTIANI ANATHEMATISMI. 


lil. Si quis impsssibilem et. immortalem Deum A Γ΄. Kat εἴ τις τὸν ἁπαῦν xa 


Verbum dicit conversum in passionem et mortem, 
et non hoc reddit ejus carni, damnetur. 

IV. Si quis nomen trísagion , hoc est, ter san- 
ctum, dicit propter nos crucifixum , et non Domi- 
num Jesum Christum Filium Dei unigenitum , 
jamnetur. 

V. Si quis post vocem ter sanctam, Deum dicit 
crucifizum propter nos, et non potius unum Fi- 
lium, cui in medio ter sancize vocis bymnus dici- 
tur, damnetur. 

VI. Si quis hominem dicit qui pro nobis cruci- 
fixus est, sive Deum, dividendo naturas, et non eas 
copulando in crucifixione ejus , damnetur. 

VM. Si quis nudum hominem dicit, sicut Pau- 


Yo» τετράφθαι εἰς πάθος xai : 
οὐχ ἀποδιδῷ τὸ πάθος τῇ αὐτοῦ 

A'. Καὶ εἶτις τὴν τρισατγίαν 
ρωθεῖσταν θεότητα, xai οὐχὶ τὸ 
σοῦν Χριστὸν, τὸν Υὲδν τοῦ Θεοὶ 


E'. Καὶ εἴ τις χατὰ τὴν tp:o2 
λέγει σταυρωθέντα, χαὶ οὐχὶ μ 
τὸν ἐν μέσῳ τῆς τρισαγίας oo 
χαθαιρείσθω. 

G'. Καὶ εἴτι: ἄνθρωπον λέγει 
οωθέντα, ἧτοι τὸν Θεὸν, χωρίζων 
συνάπτων ἐν τῷ σταυροῦσθα: a 

Ζ'. Καὶ εἴ τις ψιλὴν ἄνθρωπον. 


lus Samosatenus, aut sicut Photinus, damnetur.  Σαμοσατέων, & ὥσπερ Φωτεινὸς 


V1. Si quis dicit duas personas, seu subsisten- 
tias, et non potius duas naluras in unam personam 
el unam subsistentiam concurrentes, daimnetur. 

IX. Si quis alterius. substantiz dixerit carneui 
Doinini ἃ carne nostra , et non. potius nobis con- 
substantialem absque peccato, damnetur. 

X. Si quis Deum hominem, et uon magis Deum 
et liomineim dicit, damnetur. 

Xl. Si quis dicit creatum Patris Verbum, et non 
magis ejus carnem , et si quis dicit consubstantia- 
lem carnem Domini Deo et Patri , et nen potius 
Deum Verbum, damnmnctur. 

XII. Si quis dicit sine mente et siue anima Do- 
minum nostrum Jesum Christum, et pro ea habuisse 
divinitatem , et ex hoc dicendum passum carue 
Deum, et non magis mentem cum anima rationali 
humanatum Deum Verbum, et impassibilera dicen- 
dum eumdem divinitate, lumauitate vero passibi- 
lem, damnetur. 

Has duodecim depositiones (1) misi tibi, ut ter- 
refactus istorum judiciis, removearis ab omni tua 
iniqua novitate ; sciens, quod oportet scqui reve- 
lationem | sanctissimi Procli Constantinopolitauz 
Ecclegle episcopi, quomodo in campum cum toto 
populo concurrit, fluctuante ipsa civitate sub terrz- 
motu, et omnibus fletum emittentibus, repente 
puerum in aera levari a quadarm virtute, et huic 
imponi trisagium litaniz, et dicere : Sanctus Deus, 


Θ΄. Καὶ εἴτις ἑτεροούσιον λέγει 
χὺς τὴν σάρχα τοῦ Χριστοῦ, xalo 
ὁμοούσιον, χωρὶς ἁμαρτίας, καθα 

l'. Καὶ εἴ τις θεανθρωπίαν λέ 
χαὶ ἄνθρωπον μᾶλλον λέγει, ἀναθ 

IB'. Καὶ εἴ τις λέγει [ἴσ. qo: 
ἄψυχον τὸν Κύριον ἡμῶν τ σοῦν 


^ ψυχῆς ἔχειν τὴν θεότητα, χαὶ ὦ; 


σαρκὶ τὸν θεὸν Λόγον λέγει, καὶ ο 
ἔχειν, τὴν ψυχὴν τὴν λογιχῆν ἀν 
Λόγον, χαὶ ἀπαθὴ λέγει αὐτὸν « 
ὲ τῇ ἀνθρωπότητι, χαθα:ρεἔσθω. 
Ταύτα; τὰς ξώδεχα χαθαιρέσ 
ὅπως φοδηθεὶς τούτων τὰς xpíz 
τῆς πανδεινοτάτης σὸν χαινοτομ 
ἐξαχολουθεῖν τῇ ἀποχαλύψει τ 
Κωνσταντινουπόλεως "Exx)nscía 
xÀou* πῶς ἐν τῷ χάμπῳ χαταδρ: 
λαῷ, χκυματιζομένης ὑ πὸ σεισμῶν 
χαὶ θρήνου ὑπὸ πάντων ἀνα πεμπι 
εἷς τὸν οὐρανὸν ἀρθῆναι ὑπό « 


δαπείμε fortis, sanctus immortalis, miserere nobis ; D τούτῳ ἐνθέσθαι τοῦ λιτανεύεεν τὸ 


et hiec annuntiare episcopo jussus est : sicque per 
tres horas in tribunoli stans secus pedes ipsius 
episcopi, hzc narravit. Et sic postquam litanias fe- 
cerunt, slelit terr:emotus. Sic ergo el tu litanias 
fac, et pausabit ira quie contra te proferenda est. 
Si autem non, veniet super te depositio ἃ patre no- 
stro Felice. Custodiet auteii Deus mundum a 8can- 
dalis. Cui gloria nunc εἰ semper et in. ssecula szecu- 
lorum. Amen. 
64v. Ὧ ἡ δόξα νῦν, xal ἀεὶ, xal el; τοὺς αἰῶνας 
(1) Has duodecim depositiones, εἰς. Vides hoc 
loco uon plures quam duodeciu fuisse Quintiani 


anathematisnios, lteliqui igitur octo,alii , qui tom: Il 
Coucil. in editionibus anterioribus post hos duodeci.i 


γεῖν" Ἅγιος θεὸς, ἅγιος lo xvp 
ἐλέησον ἡμᾶς" καὶ ταῦτα τοῦ d 
πῷ προσετάχθη. Ὅς: xol μετὰ « 
τριδουναλίῳ παρὰ τοὺς πόδας coi 
χαὶ ταῦτα διηγήσατο. Καὶ οὔτε 
ἔστησαν οἱ σεισμοί. Οὕτως οὖν χ 
παύσεται ἡ χατὰ σοῦ βελετωμένη 
Εἰ δὲ μὴ, ἥξει ἐπὶ σὲ χαθαίρεσις. 
Φήλιχος. Φυλάξει δὲ ὁ Θεὸ- τὸν χό 


τῶν αἰώνων. ᾿Αμὴν. 


sequuntur, non sunt Quintiaai epi; 
Asclepiadis Trallensis antistitis, 
cauo apparet. BiNius. 





ANNO DOMINI CDXCI. 


CANDIDUS ISAURUS, 


CHRISTIANUS SCRIPTOR. 


NOTITIA. 
(Fasntc., Bibl., Grec. ed. Harles, t. VIII, p. 455; X, 521.) 


jus Isaurus, Christianus scriptor et concilio Chalcedonensi favens, sub Anastasio, ut 
scripsit affectata, ut ;arguit Photius, dictione, Historiarum ab auspiciis Leonis 
(a) , usque ad obitum Zenonis Isaurici (b), libros tres. Idem Photius cod. 79, ubi 
itum operis recenset, de auctore, qui Christianus fuit, heec habet : Ἔστι δὲ πατρίδος 
ρίας, ὡς αὐτός φησι, vro Τραχείας, ἐπιτήδευμα δ᾽ ἔσχεν ὑπογραφεὺς (notarius sive tabula- 
ἐν Ἰἰσπαύροις πλεῖστον ἰσχυσάντων. Τὴν δὲ θρησχείαν Χριστιανὸς ἣν xaX ὀρθόδοξο-:, τὴν τε γὰρ 
σύνοδον ἑπαίνοις στέφει, xal τῶν χατὰ αὐτῆς Χαινοτομούντων χαθάπτεται διχαίως. Libros tres 
istoriarum desideramus, preter excerpta a Photio servata cod. cit., que tomo I 
um Historie Byz. post excerpta de legationibus cum notis suis dedit Philippus Lab- 
rris., 1048, fol. Fragmentum ex Candido historico habet Suidas in Χειρίζω, ubi pro 
τοριογράφος, quem ex corrupto Suida loco retulit etiam Simlerus in suam Bibl. et 
ntus in sua de historicis Graecis Paralipomena, legendum esse Κάνδιδο;, monuit 
;, et ante eum Reinesius III, m, Var. Lect., pag. 366, et Valesius pag. 14 ad Eva» 


mperatorein evecti a. C. 457. (9) Anno 491. 





EKAOTAI EK ΤΗΣ IXTOPIAZ 


KANAIAOY IZAYPOY. 


EX HISTORIA 


. CANDIDI ISAURI 
. EXCERPTA. 


(Ex Corp. script. Historie Bysanting, ed. B. G. Niebuhrii C. F. Bonn. 1829.) 


γεγνώσϑησαν Kavólbou ἱστορίας λόγοι τρεῖς. αὶ Lecti sunt Candidi historici libri tres. Inchoat bi- 
μὲν τῆς ἱστορίας ἀπὸ τῆς Λέοντος &vap- — storiam abelectione Leonis, qui e Dacia lllyrica oriun- 
jc ἦν ix Δακίας μὲν τῆς ἐν Ἰλλυριοῖς (1), — dus, cum militari agmini Selymbrianisque cohor- 


PHILIPPI LABBEI NOTAE. 


- Eclog. Hist. de rebus Byzantinis, Labb., — raneamque, divisam norunt eruditi. Hane ad prioris 
048, reprxsentantur. distinctionem Δαχίαν τὴν ἐν Ἰλλυριοῖς, Daciam Illy. 
vr. ἦν ἐκ Δαχίας τῆς ἐν Ἰλλυριοῖς. θΔ- ricam vocat sive Photius, sive is cujus verba sen- 
jse. duplicem, Trans-Danubianam scilicet — tentiasque excerpit, Caudidus, qui ribus libris 
:é&em, quam Gothiam ac Gepidiam suo tem- — historiam annorum 35 complexus est. Totideimn 
tam fatetur Jornandes, et novam cis )- quippe fluxerunt ab anno Dominici Natalis 457, 
àtam, in duas posteo, Ripensem Mediter- — (quo, studio presertim Asparis, genere Alani, Ar 


1 EXCERPTA E CANDIDI HISTORIA. 


libus praiesset, A: paris studio imperium adeptus esl. A στρατιωτιχῷ παραγγείλας τάγματι. 


llic Aspar genere Alanus erat, a pueritia militiam 
secutus , qui ternis nuptiis totidem filios, Ardabu- 
rium, Patriciuu, Ermenarichum (2), duasque filias 
sustulit. Iucipit ergo, uti diximus, historicus ab initio 
Leonis imperatoris, desinit vero cum Anastasius 
imperator renuntiatus est. Patria illi ea lsauria 
cst, ut ipse fatetur, qux Tiachea sive Aspera dici- 
tur. Tabellio fuit vitze instituto sub iis, qui apud 
Isauros poterant plurimum : religione vero Chri- 
stianus, οἱ quidem orthodoxus. Quartam enim 
synodum laudibus ornat, meritoque perstringil 
eos, qui eam oppugnant. Stylum habet historiz: non 
satis accommodatum, Nam et poetarum plirasibus 
sinc delectu ac juveniliter abutitur : et compositio 


τῶν ἐν Συλυμδρίᾳ, τὴν βασιλείαν ὅξ 
ρος ἐγχειρισθεὶς, ὅς ἣν ᾿Αλανὸς ub 
pi; 6: στρατευσάμενος ἡλικίας xal 
vo; Ex τριῶν γάμων "ApeaCospies, 
μενάριχον, xal θηλείας δύο. Ποιεῖ 
γραφεὺς, ὡς εἴρηται, ἀρχὴν vt ἐσ: 
τῆς Λέοντος βασιλείας, τελευτᾷ δ᾽ ε: 
(tv ᾿λναστατίου. Eat: ὃὲ πατρίζος κα 
αὐτός φτσι, τῆς Τραχείας " ἐπιτήδευ; 
γραφεὺς τῶν ἐν Ἰσαύροις πλεῖστον ! 
δὲ θρησχείαν Χριστιανὸ: Ἦν xai ép 
γὰρ τετάρττν σύνοδον ἐπαένοις στέτε! 
G)th; χαινοτομοῦντας χαθάπτεται ! 
φράσιν οὐχ ἔχει πρέπουσαν λόγῳ is 


ejus durior et absona, ditlhyramborum ritu, qua p γὰρ ποιττιχαῖς λέξεσιν ἀπειροχάλοε 


lias iterum in dissolutum atque inconciunuim dila- 
bitur. Constructioues innovat uon ad ornatum ma- 
jorem ac venustatem, ut reliqui solent, sed ita, ut 
auditu molestus (jat, omnisque adeo expers suavi- 
tatis. Interduin autem se ipso verbis melior prorsus 
evadens, promiscuam historiam, etiam ex admodum 
dissimilibus, coucinnare deprehenditur. Hic lau- 
riam ab Esau nomen mutuatam dicere (3) audet. 


Primo libro narrat Asparis liberorumque ejus po- 
tentiam, et Leonis per Asparem electionem (4). De 
urbis conflagratione exorta (5), quaque hic ab As- 
pare reipublice commodo gesta sint. De Titiano el 


xa. μειραχιωδῶς, xat ἡ συνθήχῃη a2: 
&epov xai δύσηχον ἐχδιθυραμθοῦται͵ 
λιν εἰς τὸ ἐχλελυλένον τε xai ἐχμελὲς 
κερίξει δὲ χαὶ ταῖς συντάξεσιν οὐχ ε 
μᾶλλον χαὶ ἐπαφρόδιτον, ὥσπερ ἔτι 
δυσχερὴς ἀχοῦσαι, xal τοῦ djcéo; ὑ 
αὐτὸς ἑαυτοῦ πολὺ βελτίων ἐν:αγοῦ t 
γινόμενος, συμμιγῇ τὴν ἱστορίαν xa 
των ἁρμόζων ἀλίσχεται. [18] Οὗτος 
'I3aupíav ἀπὸ τοῦ Ἡσαῦ λαδεῖν τὴν 

Διέρχεται δὲ ἐν μὲν τῷ πρώτῳ λόγ 
χαὶ τῶν παίδων αὐτοῦ δυναστείαν. 
6:X τοῦ Ἄσπαρος Λέοντος, τὸν Gv 
λει ἐμπρησμὸν, χαὶ ὅσα Ασπαριτ 


PHILIPP] LADBEI NOT.£. 


daburii, de quo ad Olympiodorum diximus, filii, C; didi narrationem accedit tum Suida: 


Marciano Augusto suffectus est Leo imperator), 
usque ad mortem Zenonis, et Anastasii Silentiarii 
anno 491 factam Ariadna opera inaugurationem. 
Leonem hunc alii Thracem appellant, et cognomina- 
tum fuisse Magnum, Seniorem ac Μαχέλλην volant, 
Theodorus Auaguostes libro primo Collectaneorum : 
Προχειρίξεται δὲ εἰς βασιλέα Λέων τις, Θρὰξ μὲν τὸ 
γένος, τριδοῦνος δὲ τὴν ἀξίαν, quam dignitatem 
Candidus longa circuitione exponit : στρατιωτιχῷ 
παραγγείλας τάγματι xal τελῶν ἄρξας τῶν ἐν Ση- 
λυμδρίᾳ. De paria εἰ officio cousentit Theophanes 
in Chronico iisdem usus verbis, quibus subnectit : 
μηνὶ ex6pouaplo, "Ivó. v στεφθεὶς ὑπὸ ᾿Ανατολίου 
 ατριάρχου, quod au verum sit, in Chronico vide- 
imus. 

(2) Ardaburium, Patricium εἰ Hermenarichum. 
Tres Asparis filios ex tribus uxoribus susceptos 
memorat Candidus. De quibus plura paulo post, 
cum es , um ex aliis eosetaneis scriptoribus 
dicentur a nobis; interim  qbserva, implexam υἱ- 
inis apud Zonaraum orationem levi mutalione sanari 

556 : εἴχων ἀνάγχῃ Καίσαρα ποιεῖ ἀπὸ πατριχίου 
lle e τὸν Πατρίχιον) τὸν τοῦ "Aonapo; παῖδα, 'Ap- 

ρίου δὲ ἀδελφόν. 

(3) Jsauriam ab. Esau momen τεμίκαίαηι. Idem 
quoque infra eadem pagina inculcat. Sed de bac 
origiustione tDiruum apud caeteros silentiam. 

(δ) Leonis per Asparem electionem. Auctor Chro- 
nici Alexandrini ab exercitu creatum Leonem Ma- 
guum testatur vit Idus Februarii, Constantino et ltu- 
fo coss., anno Dominici Natalis 457 : Καὶ ἐπήρθη 
Λέων ὁ βέγας βασιλεὺς ὑπὸ τοῦ ἐξερχέτου μηνὶ 
ἱεριτίῳ πρὸ ζ᾽ ἰδὼν Φεδρουαρίου. Propius ad Cau- 


barius, tum. Priscus rhetor apud | 
cap. 16 : "Azsp ἀχριδέστατα [ois 
«ETÓvT»TAt. Ὅπως τε δόλῳ περιελί 
σθὸν ὥσπερ ἀποδιδοὺς τῆς ἐς αὖτ 
ἀναιρεῖ "Asmapa τὴν ἀρχὴν αὐτῷ 7 
6á; τε αὑτοῦ ᾿Αρδα ούριον xai [lax 
capa πεποίητο πρότερον, ἵνα τὴν "A. 
χτήσηται, seu potius, s9vo:aw ut jau 
davit doctissiuuus Jacobus Billius | 
Observationum sacrorum, Aspari sena 
Constantinus Manasses in Coinpendio 
58 editionis Regie : 

"H σύγχλητος σὺν “Ἄσπαρε τῷ «ὅτε 
Ei; Λέοντα xaváqoust τὴν σχτπτροχς 
Τὸν φροντιστὴν τὸν λογιστὴν τῶν "A 


Καθυποσχόμενος αὑτῷ θάτερον τῶν ὑ 
Τῷ στέφεϊ τοῦ Καίσαρος τὴν χεφρφαλὴν 


D Οὐδὲ γὰ ἣν τὸν Ἄσπαρα χράτους ἐπ 


Τὴ λύσσῃ κατεχόκενον 'Apztoo τοῦ B. 
(3 De urbis conflagratione exorta. 
sub ne imperatore iucendiuin reg 
sime describit Evagrius, lib. u, cap 
τῷ βορείῳ χλίματι, bv d xal νεώρ 
χαθεστᾶσιν ἀπὸ τοῦ χαλουμένου Bo? 
τοῦ παλαιοῦ ᾿Απόλλωνος * ἐν δὲ τῷ 
Ἰουλιανοῦ λιμένος μέχρι οἰκιῶν οὗ 
τοῦ εὐχτηρίου τῆς ἐπίχλην ὅὁμονοία- 
δὲ τῷ μεσχιτάτῳ τῆς πόλεως μέρει 
ταντένου προσαγόρευομένου φόρου 
ταύρου χαλουμένης ἀγορᾶς. Quibus : 
bus naxisc veibis. $igiilicat, quam . 


e 


EXCERPTA E CANDIDI IIISTORIA. 1140 


υμφέρον διαπέπραχτα: " καὶ περὶ Τατια. A Viviano (6), utque de illis Aspar cimimperatore con- 
μιθιανοῦ, xai ὡς περὶ αὐτῶν διηνέχθη — tenderit,et qua ac qualia intereos verba tuin jaetata 
Y ὁ βασιλεὺς, xaV οἷα εἰς ἀλλήλους àm- Sint. Imperatorem ea ex causa cum Isaurorum genere 
.* καὶ ὡς ὁ βασιλεὺς διὰ τοῦτο ἡται:ρίσατο — societatem iniisse per Tarasicodissam (7), Rusum- 
)ν γένος διλ Ταρασιχοδίσσα Ῥουσουμ- —bladeotiam, quem etiam Zenonem, mutato nomine, 
, ὃν xai Ζήνωνα pszovouásag γαμδρὸν — vocatum, generum sibi ascivit, cum is priorem eonjp- 
,thv προτέραν γυναῖχα θανάτου νόμῳ — gem mortalium lege amisisset, Ardaburium (8) item, 
t. Kal ὡς ᾿Αρδαδούριος εἰς tb ἐναντίον — quod imperatori adversaretur, Rauros zque suarum 
Q βασιλεῖ, xai αὐτὸς οἰχειοποιήστασθαι — partium facere constituisse : atque Martinum quem. 
joue διενοήθη" xaX ὅτι Μαρτῖνος, olxelo; — dam, Ardaburii familiarem, Tarasicodisse indicasse, 
γυρίου, μηνύει Ταρασιχοδίσσᾳ &zsp 'Ap- quicunque in imperatorem machinaretur Ardabu- 
κατὰ βατιλέως᾿ ἐτυρεύετο * xaX ὡς ἐντεῦθεν rius. Quonoo exinde asperius in dies crescente mu- 
óvepov τῆς ἐς ἀλλήλους ὑπονοίας mpoioj. Ua suspicione Leo imperator Asparem sustulit ejus- 
γεῖ Λέων ὁ βασιλεὺς "Asmapa xai τοὺς QUÉ liberos, Ardaburium et Patricium (9) Caesarem; 
)δαδούριον xai Πατρίχιον τὸν Καίσαρα. etsi Czesar excepta plaga, inopinato salvus evasit, 
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ades et quantam urbis partem flamma py λούμενον. Rectius Agathias Scholasticus lib. iv, pag. 
&. Ejusdem  conflagrationis mentio npud 155 editionis Grazcze : Ζήνων ὁ Ῥωμαίων βασι δὺς 
1 excerptis legationum, pag. 15 D. editio- ὁ "I3a2p0;, ὃς δὴ πρώην Ταρασισχωδίσεος ἐπωνομά- 
et Marcellinus comes in Chiro»., Basilisco ζετο, ὑπὸ Ἴλλου τε xai Βασιλίσχου xai Κόνωνος 
ieríco coss., hoc. est, anno Christi 465, ἐπιδουλευθεὶς, συνεργούσης Eq τὰ μάλιστα xa Bn- 
opolim magno inensam incendio facieque ρίνης, ἐχπέπτωχε τῆς ἀρχῆς" etc. Interpres dialysi 
deplanzisse, memorat. Diem przscribere — vitiosa usus sic vertit, pag. 127 : Zeno ille Isaurus 
eodorus Anagnostes Magni Ecclesi, bh, — Romanorum imperator, qui antea. Tarasis Codiseus 
I: Ἐμπρησμὸς ἐγένετο μέγας τῇ δευτέορχλ — cognominabatur, insidiis ei per Hillum et Basiliscum 
βμδρίου μηνὸς ἀπὸ τοῦ νεωρίου ἀρξάμε- εἰ Cononem struciis, coadjuvsnte precipue. Berine, 
φθᾶσας ἕως τοῦ ἀποστόλου Θωμᾶ τοῦ — imperio excidit, etc. Auctor. Chronici Alexandrini 
. Quo tempore idem testatur, Marcianum — errandi ansam. Vulcanio pr:ebere poterat, si jam e 
im super tegulas ecclesia: Sancte Anasta-— tenebris in lucem editus fuisset : sic enim dimidia- 
'endisse, et. Evangeliis manu prehensis — tam duntaxat vocem usurpat ind. xii, sub consulatu 
lacrymisque templum illud illesum ser- — Leonis Junioris: ᾿Εδασίλευσε Ζήνων ὁ Κοδιοσεὺς ὁ 
lem habet Theophanes in Chronico iis- Ἴσαυρος μετὰ τοῦ ἰδίου £x óvou Λέοντος ὀλίγον χρό- 
»me verbis, hoc ἀυυίαχαι insuper addito, νον. fheophanes iu Chronico ad annum Zenonis 8, 
nnum Leonis quintum atque indictionem — sacram Verinz: Auguste, Zenonis socrus, refert, 
inum Dominici Natalis 461, incendia- — in qua imperium se Zenoni tradidisse gloriatur : 
1 popnlationem referat, in quo, ut vides, C Ἴστε, ὅτι τὸ βασίλειον ἡμέτερόν ἔστι, καὶ ὅτι μετὰ 
io dissidet a Marcellini calculo. Chroni- τὴν ἀποδίωσιν τοῦ ἐμοῦ ἀνδρὸς Λέοντος προεχειρ'σά- 
nd. duplex distinguit incendium. et pri- μεθα βασιλέα ΤἸαρασχαλισαῖον τὸν μεταχληθέντα 
em accidisse refert Basilisco et Arimena-— Ζήνωνα elc. Certiora de his affirmare posseuius, $i 
.. post. dies 50 δῦ injusta cede Meni, — injuria temporum non periissel Eustathii Syri lucu- 
igilum, ac vindicta numinis conflagrasse — bratio, in qua, teste Evagrio mox citato, unde iste 
10 regiones 2 Sept. fer. 4, indict. 11 (seu. Zeno ad tantam dignitatem. ascendissel, et quam ob 
jcum celebraretur memoria sancti Ma- — causam omnibus a Leone fuisset prelatus, comme- 
Iteram vero refert ad annum Christi 409, — morabatur. 
| Marciano eoss., quo arsisse urbem seri- (8) Ardaburium, Hunc majorein nata Asparis (i- 
i ad mare. Utrumque videtur confudisse — lium avoque suo. cognominem ἃ Leone Aug. Caesa- 
apud quem leges, Ásparem tunc vas aqua. remcereatum fuisse persuadebit interpres Evagrii 
umeris ferentem vicos percurrisse, popu- — iis, qui, usitato plurimis more, Grzca consulere 
rtatum fuisse el singulis nuuimum argen- — dedignantur, Locum vide, quem paulo ante exseri- 
mercede dedisse. psimus. Priscus, pag. 40 editlonis Regie, ab eo 
l'iiiano et Viviano. Reponendus forte pro — superatos Saracenos ad Damascum, memorat. Eum- 
atianus, de quo Priscus historicus iu Ex- — dem tyrannidem in Occidente molientem expulit 
igationuin, pag. 74 editionis Regi»: Ὅτε — Anthemius imperator apud, Cassiodorum in Chron., 
Ἂς βασιλέως Ρωμαίων ἐπρεσδεύετο παρχ — Marciano εἰ Zenone coss. Chronicon Alexandri- 
ἥλους ὑπὲρ Ἰταλῶν Τατιανὸς ἐν τῇ τῶν p num, Rustico et Olybrio coss., anno Christi 464, 
y ἀξίᾳ χαταλεγόμενος, quie verba ibidem ^ ind. 11, scribit e vita migrasse sanctum Symeonem 
P. 45 D. Vivianus vero sive Bibianus — Stylitam, ὄντος τότε χόμητος ἀνατολῆς 'Apóa6ou- 
iiniei Natalis. 465, ind. τ, cum Felice, aut, lou τοῦ πατριχίου τοῦ υἱοῦ "A3vapog τοῦ στρατη- 
bent, Basilio consnlatum gessit, quemad- λάτου, Videndus etiam Suidas in Excerptis nostris, 
iscimus ex l'astis consularibus apud Cas- — pag. 34 elitionis regiz. 
; Marcellinum et auctorein Chronici Alexan- (9) Patricium | Ciesarem, Asparis filium, excepta 
duntaxat plaga, prier opinioueu salvum evasisse 
asicodisam, Rusumbladioti filium. Patrem — ac fuisse superstitem, solus, quod viderim  lege- 
3olus, quod sciam, commemorat Candidus: — rimve, testatur. Candidus : alii quippe omnes una 
nemo ambigit, Priurigenium autem illius — cum  Aspare fllios Ardaburium atque Patricium . 
rum nowen varie a variis concipitur, uL — interemptos fuisse memorant : Marcellinus lilyri- 
in perigrinis vocibus, Omnium maxime — cianus in. Chron. ind. 1x, Leone Aug. 1v et Pro- 
| recto. tramite Evagrius lib. n, cap. 15.: biano eoss., lioc est anno. Christi. 471 : Aspar, pri- 
γαμθρὸν ἐπὶ θυγατρὶ "Apiáóvr προτλαμ- — muspatriciorum, cum Ardabure et Patriciolo (liis, . 
ἥνωνχ, ᾿Δριχμῆ Toy μὲν ix σποργάν» χα- ὀ ὠ Ilo quidem olim qutvicio, hoc uet Sepxe θέλω - 





eL YI EXCERPTA E CANDIDI HISTORIA. 
vixitque : et alius item de Aspari filiis, Armeneri- A ᾿Αλλ᾽ ὁ μὲν Καῖσαρ τῶν πληγῶν ἀνε 


chus, quod abesset tum forte a patre, cedem perinde 
effugit (10). Tarasicodissam ergo sibi generum, 
data Ariadna (ilia, imperator ascivit, Zenonemque 
nominatum, exercitus in Oriente ducem creavit (11), 
Refert deinde quz in Africa secunda adversaue 
gesserit Dasiliscus (12). Leonem quoque multa voleu- 
tem molientemque, quo Zenonem generum imperato- 
rem renuniiaret subditis repugnantibus, : minime id 
quidem efficere potuisse, sed paulo ante obitum nepo- 
tem ex Ariadna et Zenone natum creasse : ita post 
Leonis excessum a Leone filio Zenonem patrem, as- 
sentiente senatu, esse imperatorem coronatum (13). 
Hinc Isaurorum stemma perseries descripsit auctor, 
atque illos esse Esau posteros ac sobolem, studiose 


δόξως δ'εσώθη xat διέξησεν. ᾿ΑλᾺΣ a 
παίδων, ᾿Αρμενέριχος, οὗ συμπαρὰ 
φόνον τότε διέφυγε. Tapasixolis: 
ἐπὶ θυγατρὶ ᾿Αριάδνῃ Λέων ὁ Basi 
μετονομάζει Ζήνωνα, στρατηγὸν τῇ 
σας. Καὶ τὰ χατὰ ᾿Αφριχὴν Βα 
χήματά τε xal δυστυχήματα. Καὶ 
βουληθεὶς χαὶ διαμηχανη σάμενος Ζ 
6phbv ἀνειπεῖν βασιλέα, τῶν ὑπηχόω 
μένων, obx ἴσχυσε * καὶ ὡς πρὸ τε) 
ἔγγονον μὲν αὐτοῦ ἐκ Ζήνωνος φύν 
χαὶ ὡς μετὰ τελευτὴν Λέοντος ὁ πα 
τὸν πατέρα, συναινέσει τῆς βουλῆς 


qe. ΔΛεπτομερῆς τε τῆς ἯἘἸσαύρ 
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que Leonis principis appellato, Arianus cum Ariana B no Leonis imp. septimo Theophan 


prole spadonum ensibus in palatio vulneratus inte- 
riit, Chronicon Alexandrinum, etsi nou suo loco, 
Puszo et Joanne coss., hoc est. anno Christi 467 : 
Τούτῳ τῷ ἕτει τυραννίδα μελετήσαντα (sic enim le- 
gendum es!, non μελετήσας τις ) "Aomapa τὸν 
κατρίχιον, ὡς: ποῶτον τῆς συγχλήτου, ἐφόνευσεν 
ἐν τῷ παλατίῳ ἔσω, xal ᾿Αρδαδοῦριν xaX Πατρίχιον 
«οὺς υἱοὺς αὐτοῦ ἐν χομθένδιυ xal αὐτοὺς συγχλητι- 
χοὺς ὄντας͵ χαταχόψας τὰ σώματα αὐτῶν. Dauaseius 
in vita Isidori philosophi apud Photium coJ. 242 : 
ἡγεμόνα τῶν Γότθων Λσπαρα βασιλεὺς Λέων ἐδο- 
λοφόνησδν, αὑτὸν xal παῖδας, ut omittam ea. que 
de speetro Authus:ze in nubibus oblato fabulatur. 
Tüeophaues in Chronico bis terve illud idem repe- 
tit, aperitque causas cur Aspar Leoni suspectus 
fuerit, eamque praecipue, aliis intactam, quod Ze- 
uoni, genero imperatoris, in. Thraciam misso, in- 
sidias tetendisset A-par, occidissetque imparatum, 
uisi re detecta Sardicam Zeno aufugisset. Scio 
Procopium, lib. 1 Vandalic. solius Ardaburii cuin 
patre czesi meminisse, sed de Patricio salvo ue γρὺ 
quidem. Cur vero Patricius C:esaris dignitatem prz 
Ardaburio fratre natu majore nactus sit, discimus 
ex eodem Theoplane, qui quoniam nondum e litus 
est, verba illius ex nostro codice ms. tibi repriesen- 
tabimus : Τούτῳ τῷ ἔτει Λέοντος ιβ' Πατρίχιος ὁ 
υἱὸς "Aoxapo;, ὃν Καίσαρα ὁ βασιλεὺς Λέων πε- 
ποίηχε διὰ τὸ ἑλχύσαι τὸν "λσπαρα ix τῆς "Apsia- 
νιχῆῇς δόξης χαὶ εὐνοεῖν τῷ βασιλεῖ, παρεγένετο ἐν 
᾿Δλεξανδρείᾳ μετὰ μεγάλης φαντασίας εἴς. Quod si 
verum est, immerito Marceliinus Asparemn ejusque 
filios, cum occisi sunt, Arianz h:reseos criiniue 
infamat. Porro, ne id fugiat ad alia properantenm, 
Victor Tunnuneusis in. Chronico: Joanne et Severo 
£088., lioc est anno 470, Leo Augustus Patricium, 
JAsparis filium, Cesarem facit ; (ui anno sequeuti ; 
Leone Augusto v et Probino coss. Aspar et. duo filii 
jus, Patricius Casar et Ardaburius CP. praccepto 
onis occiduntur. 7 
(10) Alíus item. de Aspari filiis, Armenarichus, 
c&dem effugit. Nomen. illud variis, modis pingitur 
in editis manuscriptisque codicibus. Dainascius in 
Vita Isidori philosophi Armerichum vocat, docetque, 
Severiaui adversus Zenoneu conjuratiouem al eo 
fuisse delectam : ᾿Αρμερί ου τοῦ ΓΛσπαρος παιδὸς 
ἐφειπόντος τὴν συνωμοσίαν τῷ Ζήνωνι. Basilium οἱ 
lMerienericum coss. anuo Christi 463 assignat 
Marcelliuus comes : Herminericus dicitur Cassio- 
doro, Fastis vero Siculis sive Chrouico Alexandrino 
Δρμενάριχος. Theophanes iu Chron. Armenarichi 
hujus uou ineminit, 
. (1) Zenone dala Ariadne filia generum adsci- 
vM et in Qrieue ducem exercitus creavit. Jam ab an- 


nerum Leonis appellat et in Orieat 
bit : Λέων ὁ βασιλεὺς Ζήνωνα τὸν 
στρατηγὸν τῆς Ἑῴα: πάσης πεποίτ 
Latine reddidit Anastasius Bibliot 
p. 41, eiit. Lupar., quae sub . prelo 
lempus Leo imp. Zenonem, genen 
strum totius Orientis fecit, et Bai 
Verine Auguste, magistrum Th 
Zeno autem veniens Antiochiam int 
pum sacrum Martyrium. Petrus aut 
quebatur Zenonem, etc., qua ad ius 
non pertinent. Áuno vero ejusdem 
chronograplus, autequam ciedew . 
que ejus referat, Zenonem similite 
nis, in Thraciam missuin. asserit. 
que Lector lib. 1 Coll. ubi Zenonem 
γαμόρὸν ἐπὶ θυγατρ! ᾿Αριάδνῃ cou . 
euin Antiochiam venisse asserit cun 


n templi Sancte Basse martyris, « 


erat, presbytero, At vero Candidu 
linus et quidam alii nuptias Leor 
post necem Asparis differre viden! 
quidam auctores, inquit Zonaras, 4 
burium ea gratia a Leone iuterfect« 
filia Leonem  Juniorem. imp. creai 
rin potentiam, ne despecta hujus ii 
sibi vindicarent., 

(12) Qua in Africa secunda ad 
Basiliscus. llujus aliorumque du 
Alrica expeditionem pluribus in € 
inus ex ldatio, Marcellino, Theodo 
Collect., ubi inter caetera : Baci 
λαθὼν πάντα προέδωχε παραινέσει 
copio lib. 1 Vaudalic., Thüeophane 
no, Coustantino Manasse, Nicepho 
dam hic in antecessum verba Th 
sento ex M5, noslro codice : Nau 


D τοῦ Γεντζερίχον μετὰ τῶν νηῶν τῷ 


εἶτα xal αὑτὴν tovt 0n Καρχηδόνα 
ον δὲ ὑπὸ Γεντζερίχου xa πλείς 
εασθεὶς ἡττήθη Exov, ὡς Περσιχὸ 
ἱστόρησεν ὁ Θρᾷξ. 

(19) A Leone filio Zenonem pat 
coronatum, Vidlendi Theodorus L 
nes, Marcellinus, Evagrius, Chron 
num, Procopius, lib. 1 De bello X 
passim. Uuum hic tacere non 
'Tunuuneusem iu Chronico affirma 
Juuiorem ad necem a Zenone pa 
Ariadue matre servatum fuisse : A 
eo ejus uxor similem. puerum ad m 
Leonem eumdem Augustum  occwl 
que clericum unius eccleside CP. [fec 
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à ὡς εἴηταν ἀπόγονοι τοῦ ᾿Ησαῦ, πολλὴ 
διήγησις, Ὅπως τε Ζήνων ὑπὸ Βηρίνης 
φεύγει γυναιχὶ ἅμα χαὶ μητρὶ τῆς πό- 
ἧς βασιλείας " xai ὡς Βηρῖνα, ἐλπίδι τοῦ 
Πατριχίῳ τῷ μαγίστρῳ xax βασιλεύειν 
γαμδρὸν αὐτῆς φυγαδεύσασα ἐξ ἀπά- 
ὑτὴ τῆς ἐλπίδος ἐσφάλη, τῶν ἐν τέλει 
τὸν αὐτῆς ἀδελφὸν ἀνειπόντων βασιλέα. 
' Ἰσαύρων ἐν Κωνσταντινουπόλει ἀμυθή- 
. Καὶ ὡς μετὰ Νέπωτα βασιλέα 'Po- 
τουλὸν ὁ πατὴρ Ὀρέστης Ῥώμης χκατ- 
ἀσιλεύειν. Ταῦτα ὁ πρῶτος λόγος. 
; δεύτερος, ὅπως Πατρίχιος ὁ uáytocpo; ὁ 
ἰφθειρόμενος, ἐπαγαναχιήσαντος αὐτῷ 
ἀπεδίω. Καὶ διὰ τοῦτο Βηρῖνα δι᾽ ἔχθρας 
ἰδελφὸν χαταστᾶσα, χαὶ Ζήνωνι διὰ χρη- 
τῆς βασιλείας ἀνάληψιν συμπράττουσα, 
ἔπασχεν ὑπὸ τοῦ ἀδελφοῦ, χαὶ εἰ μὴ δι- 
τὴν ᾿Αρμάτος ix τοῦ ναοῦ, τάχα ἂν 
1. Ὡς ᾿Αρμάτος τῇ γαμετῇ συνξιαφθε:ρό- 
ἰέσχου, ἐπὶ μέγα δυναστείας ἤρθη" xal 
τὸν χατὰ Ζήνωνος πιστευθεὶς πόλεμον, 
ἱπὶ συνθήκαις δι᾽ Ἴλλου πρὸς αὐτόν. Καὶ 
ἐπὶ Ζήνωνος, ὡς xaX τὸν υἱὸν Βασιλίσχον 
ttv , ὕστερον ἐχρεουργήθη, χαὶ ὁ mat; Ex 
ὸς εἰς τοὺς ἐν Βλαχέρναις ἀναγνώστας 
Ὡς πρὸ τούτων Βασιλίσχος Μάρχον 
by Καίσαρα ἀνεῖπεν, εἶτα καὶ βασιλέα" 


1,59 


A Persuadere conatur. Ut a Verina deceptus Zeno (14; 


[ege item vxoreac matre ex urbe imperioque : utque 
Veriia spe adjungendi sibi Patricium magistrum, 
foreque ut imperaret, generuni suum Zenonem fu- 
gaverit per fraudem, quz tamen spes eam [efelle- 
rit, cum ii, qui in magistratu erant, Basiliscum, 
ejus fratrem, Imperatorem renuntiarunt. De Isau- 
rorum incredibili Constantinopolitana in urbe cae, 
utque. post Nepotem (15), Romanorum iimnperato- 
ren, Orestes paier Augustulum Romano przfecerit 
imperio. Ei hzc fere libro primo narrat Candidus. 


Altero vero libro ista : Patricius magister , qui 
cum Verina consuetudinem habebat, indignante ipsi 
Basilisco, periit, Eapropter in fratrem Verina odio 


B concepto, ae Zenonem opibus ad recuperandum 


imperium adjuvans, extrema quaque ἃ fratre per- 
tulit, ac nisi e tempio Ármatus eam clam subduxis- 
set, forte et ipsa e medio sublata fuisset, Cum Basi- 
lisci deinde uxore adulteratus Arnatus (16), ad suin- 
mam perveuit potentiam, adeo at tandem ei bellum, 
quod adversus Zenonem gerebatur, creditum fuerit, 
ad quem tamen certis pactis Ililli opera conditionibus 
defecit. Sub Zenone igitur tanti cum esset nominis 
Armatus, ut et filium Basiliscum Cxsarem viderit, 
post niliilominus in frusta discerptus est, et puer ipse 
ex Cwsare inter lectores in Dlachernis profiteri 
coepit (17). Basiliscus ante hzc Marcum flium(18) 
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ni principis tempora vixit, Eadem habet C 


ispal. in. Chronico, atque ex alterutro 
; Viterbiensis in Panutheo parle xvi, qui 
e plura etiam de suo addidit. 
'erina deceptus. Zeno. Causam illius in 
dii auctor Chronici Alex. hanc. profert, 
socrum nescio quid petentem repulerit. 
nemorat Candidus, quod in Patricium 
derivare vellet imperii dignitalem, qua 
ta, Basiliscum fratrem imperatorem re- 
Plura Theophanes, Procopius, Agathias, 
agrius, Theodorus Lector, Marcellinus, 
)nymus post Ammianum editus, aliique, 
jnciliare aut exscribere non est animus. 
distingue: Καὶ ὡς βηρίνα ἐλπίδι τοῦ συν-- 
[ἰατριχίῳ τῷ μαγίστρῳ χαὶ βασιλεύειν 

αμόρὸν αὐτῆς φυγαδεύσασα. 

epote, Oreste, filioque ejus Augustulo, 
lo, Grece apud Theoplianem et Evagriuin 


leetione familiares sibi feceriut. Malchus ae Snidas 
juterfeetorem Armati Onulphum sive Onuolphin 
nominant eumdemque Barbarum ac genere Thu- 
ringum fuisse testantur. Neque vero Armatus hic 
idem videlur cum altero ejusdem nomiuis przefe- 
cto praetorio Galliarum, ad quem anno 425 Ven- 
tinianus IIl rescripsit, ut habes tom. 1 Conciliorum 
Galli. 

(17) Basiliscus ex Cesare inter lectores in Bla- 
chernis profitleri coepit. Aliter rem narrat. auctor 
Chronici Alex. Theodorico et Venantio coss., hoc 
est, anno Dominici Natalis 484 : Καὶ μετὰ τὸ φο- 
νευθῇῆναι "Appázov, τότε xal τὸν υἱὸν αὐτοῦ Baot- 
λίσχον τὸν Καίσαρα νεώτερον ὄντα ἐπίσχοπον ἔχε:- 
ροτόνησεν εἰς Κύζιχον, μητρόπολιν ᾿Βλλησπόντου, 
ἐπειδὴ ἣν φορέσας πορφύραν βασιλιχὴν ὡς Kai- 
cap, hoc est, post cedem Armati DBasiliscum, filium 
ejüs, Cesarem adluc adolescentem, episcopum €y- 
2ici, llellesponti metropoleos, inauguravit, propterea 


( unde vulgaris de Momyllo erroris ori- p quod purpuram gestaret regiam mon secus ac Gesar. 


1) non est quod plura quis a me exspe- 
contriia xai καθημαξευμένῃ. Ex recen- 
& his consule Henricum atque Adrianum 
par fratrum eruditissimum, hunc libro v 
ancicarum, ilum in notis ad fragmen- 
ymi ex :chedis R. P, Jacobi Sirinondi 
ianum Marcellinum evulgati. Cabadem ac 
imperiis spoliatos ea recuperasse obser- 
gathiam aliosque Constantinus Manasses, 
it. Regie. Solum Nepotem dejectuin for- 
inis oculis non respexit. 

malus, sive Armaltius, (cui voei sunt qui 
em prafigant,) nou. ignotus erit iis, qui 
Philadelphieusem, pag. 94 editionis Re- 
$e Excerpta, pag. δὲ cjusdem editionis, 
! Alexandrinum, Procopium, lib. 1 Vanda- 
yhanenm similesque scriptores frequent 


Audi Constantinum Manassem, pag. 61 editionis 
Regio : 


T^v μὲν 'Appáttoy olxzpi θανάτῳ παραπέμπει 
Προδότην δολομήχανον φανέντα τῷ δεσπότῃ. 
Πληροῖ δὲ τὴν ὑπόσχεσιν χαὶ τὸν ἐχείνου παῖδα. 
Καταχοσμεῖ τῷ Καίσαρος ὀλδιωτάτῳ στέφει, 
Μετ᾿ οὐ πολὺ χἀχείνου δὲ τὰς τρίχας ἀποχείρας 
"Eqistnot Κυζιχηνοῖς ἀρχιερέα βίᾳ. 


Evagrium paulo post citabimus. De celeberrimo 
DBlachernarum templo plura, Deo daute, dicemus 
in nostris adnotationibus ad topographiam ΟΡ. 
Petri Gyllii. 

(18) Basiliscus Marcum fllium Cesarem tum impe- 
ratorem facit. Evagrius lib. ns, cap. A, recitat illo- 
rum litteras ad. Timotheum turum hoc titulo : : 
Αὐτοκράτωρ Καῖσαρ Bat oxeq εὐσεδὴς, νικητὴ,. 
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σιν τοῦ βασιλέως Νέπωτος ᾿Ρώμης xoi A ac justitie cultu. Post interemptum Nepotem, im- 


) τοῦ μετ᾽ αὑτὸν Αὐγουστούλου, Ὁδέαχρος 
ἃ αὐτῆς ἐχράτησε Ῥώμης. Καὶ στασια- 
ᾧ τῶν δυσμιχῶν Γαλατῶν, διαπρεσδευ- 
: αὐτῶν xal Ὀδοάχργυ πρὸς Ζήνωνα, 
μᾶλλον ὁ Ζίνων ἀπέχλινεν, Ὡς ᾿Αλα- 
uy ἀνελεῖν βουληθεὶς xal πλήξας, Ἐπινί- 
ὃ; ἣν οἰχεῖος Βηρίνῃ, τὴν ἀναίρεσιν ὕπο- 
Y ὡς ἐξεδόθη ἙἘπινέχιο; Ἴλλου *. χαὶ ὡς 
xai ἀμνηστία: xal εὐεργεσιῶν ἐξεῖπε 
νέχιος, 633 ἐπεδούλευς Βηρῖνα χατὰ "λ- 
: Ζήνων Βηρῖναν δ'ὰ τοῦτο ἐχδίδωσιν, ὁ 
ς φρούριον Κιλιχίας ὑπερορίσας ᾿σφαλί- 
Παμπρεπίῳ τῷ δυσσεδεῖ διὰ Μάρσου 
κωϑεὶς, ἅπαντα χατὰ μιχρὸν συνέχεε τὰ 


ἱμφύλιος συνέστη Ζήνωνι πόλεμος, ἐξάρ- ! 


κιανοῦ χαὶ Προχοπίου νἱῶν τοῦ βασιλεύ- 
Ῥώμης ᾿Ανθεμίου, χαὶ χρατήσαντος Zt 
Aou, πρε:δύτερος μὲν Μαρχιανὸς ἐχειρο- 
IIpoxóxto; πρὸς Θεοδώριχον τὸν ἐν Θράχῃ 
Y ὡς ὑπερορ!:σθεὶ; Μαρχιανὸς ἐν Καππα- 
ιαφυγὼν ἑτάραξε τὴν xaz' λγχυραν Γα- 
t συλληφθεὶς εἰς Ἰσαυρίαν διῳχίτθη. Καὶ 
ἤλλουν ἔχθρα τῷ βασιλεῖ συνέστη xal 
τω μὲν οὖν xal ὁ δεύτερος. 


τος ἄλλα τε περιέχει χαὶ ὡς εἰς τὸ ἐμφα- 
ἐπαναστὰς Ζήνων: βασιλέα Λεόντιον σὺν 
εἶπεν. Ὅπως: τε δυσπραγήσαντες ἐπ- 
1, xaX ἁλόντες ἀπετμέθησαν, xaX τἄλλα 
νωνὸς τελευτῆς. 


peratorem. Romanum, et ejus successorem, Augu- 
stulum, expulsum, Odoacer Italia atque ipsa adeo 
Urbe potitus est. Rebellantibus autem huic Occi- 
dentis Gallis, et legatione ab ipsis, aliaque ab Odoa- 
cro ad Zenonem missa, in Odoacrum inagis Zenonis 
animis inclinavit (22). Alanus quidam occidere Ilil- 
lum conatus, cum eum percussisset, ab Epinicio, 
qui erat Verinz: domesticus, subornatum se ad cze- 
dem ait ; itaque traditus [Iillo Epinicius est, qui data 
fide et oblivionis et przmiorum, ordine cuncta enar- 
ravit, qua in Ilillum Verina moliretur. Quare Zeno 
Verinam Hillo tradidit, qui eam in Ciliciz castellum 
ablegavit (25), atque ita tutum sese reddidit. [lillus 
Pamprepio, homini impio, Marsi opera, factus clia- 
rus, paulatim ownnia ipsius negotia perturbavit. Ci- 
vile Zenoni bellum (uit atque intestinum, insurgen- 
tibus Marciano et Procopio, filiis ejus, qui Roms 
imperaverat, Anthewii (21). Quos eun Hillus Ze- 
nonis auspiciis devicisset, Marcianus quidem natu 
grandior ordinátus est preshyter : Procopius vero 
ad Thenderichum in. Thraciam confugit, Quin et 
exiorris in Coppadocia Marcianus, fuga elapsus, 
quae ad Áncyram pertinet, Galatiam turbavit, do- 
nec captus in lsauriam est relegatus. ln Hillum 
quoque ab imperatore odium conceptum est au- 
etumque. Atque liec libro secundo prodita, 

Tertius deinde liber cum alia continet, tttin quo- 
modo palam in Zenonem llillus insurrexerit, Leon- 
ltiumque imperatorem eum Verina renuntiaverit (25), 
utque re infeliciter gesta, obsessi captique capito 
Lroncati sint : aliaque ad exitum usque Zenonis. 


PHILIPPI LABBEI NOT X. 


Idoacrum magis Zenonis animus iuclina- 
los Occidentis, qui Odoacro nou acquie- 
»nanos intellige, qui Galliarum partem 
colebant, el adversus Francos, Vesogo- 
rgundiones, civitates aliquot propugua- 
iim  expouo δυσμιχηὺς Γαλάτας, ad dis- 
Γαλατῶν τῶν ἐν τῇ 'Aslz. Eadem locu- 
modum usus. Priscus Panites Sophista, 
cerptorum de legationibus edit, ltegi;e, 
ιλατῶν τῶν ἐν τῇ Ἑτ:περίᾳ. De Odoacre, 
rege, qui pulso Roma Augustulo Itali: 
os imperavit, plura alias ex coztaneis 
cripteribus proferemus. [nterim lege 
nentum post. Ammianum Marcellinum 
iusque Ánonywmi ἃ Cuspiniano Cassio- 
inserti pretiosas reliquias. 

nam in Cilicie castellum ablegavu. Pa- 
aurie nominatim designant. Theodorus 
(inem libri primi Collectaneorum et ini- 
. ὃς Theophanes, cujus sententiam in- 
*iosis lectoribus exhibeo : ᾿ΕδουλεύτατἪ 
atevpo; (dignitate magistrum oflicioruu 
y appellat) «p βασιλεῖ Ζήνωνι, ὅπως 
v πενθερὰν αὐτοῦ ἐχδάλῃ τῆς πόλεως, 
νὶ πέμψας αὐτὴν εἰς XaAxnóóva, μετ᾽ ὀλί- 
5 Παρίου (corrigo Παπυρίου) χαττέλλιον 
ἰστειλε συνδιάγειν Μαρχιανῷ xat Λεοντίχ 


υγατρί. Reliqua ob prolixitatem omitto, . 


de amputata auricula, et Orientis pr:x- 
isque uberrime pertractatur, quibus il- 
"sint qua babet Marcellinus comes iu 
Theodorico et Venautio coss. sive anno 


Dionysiano 481 : J/lus natione. Isanrus, amputata 
apud Comitatum auricula, Orientem Zenoni infestus 
invasit. Porro eum Leontio tyrannidem arripuit, 
(24) Marciano et Procopio, filiis... Anthemii. Civilis 
illius helli causam tacuit Candidus «quam Theo- 
dorus Lector extremo libro primo, Theophanes 
Chronico, alíique pluribus explicant : Marcianus 
Leontiam duxerat Leonis ex Verina liliam, cui eo 
nomine regnum deberi asserebat, quod regnante 
patre nata. esset, cum Ariadne, ejus soror Zeno- 
nis conjux, antequam Leo imperaret, fuisset in lu- 
cem edita. [dem bellum eleganter descripserat Eu- 


D stathius Syrus οἱ Malchus Philadelphiensis, ut tum 


ex pag. 80 Excerptorum de legationibus editionis 
Regie, tum ex cap. 20 libri tertii Historie eccle- 
siastice  Evagrii clarum est. Marciano et Procopio 
tertium — adjongunt utriusque. fratrem Romulum 
citati paulo ante Theodorus et. Theophanes, quem 
silentio Candidus obvolvit, et Marcianum quidem 
in Papyrii castellum  relegatum, Procopium vero 
ae Romulurm in Occidentem sive Romaw aufugisse 
testantitf., 

(35) Hillus insurrexerit et Leontium imp. renun- 
tiaverit. Rebelliouem Hilli ac casum referunt Theo- 
dorus Lector initio libri 1, Evagrius, lib. nr, cap. 
27, ex Eustatlio Syro, quem vulgo Epiphaniensewm 
nuncupant, ubi et Theodorici, Gothorum dueis, 
meminit, qui postea Roma regnavit ; Damascids in 
Vita Isidori loco supra indicato, Marcellinus co- 
mes, Dynamio et Sifidio coss., »nn. Christi 488 : 
Leontius rex et. Hlillus tyrannus in Papyrio, Isaurie 
castello, capti decollatique sunt. Capua eorum CP, 
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1155 ANTIPATER BOSTRENSIS. — NOTITIA. 
Sequentia leguntur apud Suidam s. v. Χειρίζω. 


Candidus historicus refert a Leone Lanione in A Καάνδιδος ἱστοριογράφος φησὶν à 
bellum adversus Vandalos infinitam pecuniam ero- λης περὶ τὴν ἐχστρατείαν τὴν xazi 
gatam fuisse. Fuerunt enim, testibus illis qui χρήματα δεδαπάνηχκε. σαν γὰρ, 
eam tractarunt, per przfectos numerata aurj pondo — vépu32v xeyetptxózec, διὰ μὲν τῶν 
quadraginta septem millia : argenti vero septingenta λίτραι τετραχισμύριαι πρὸς ἔπτα: 
millia, cum ex bonis publicatis, tum ab impera- τοῦ χόμητος τῶν θησαυρῶν ἕπταχ 
tore Anthemio. ρίαις * xaX ἀργυρίου λίτραι Entzxá 

τε τῶν ἀνηλωμένων ἀρχόντων ix | 
ix τοῦ βασιλέως ᾿Ανθεμίου. 


PHILIPP] LABBEI NOTE. 


allata prefixa hasiilibus tabuere. Victor Tunnunen- — edocent : Ὁ ὃ πατρίχιος λλος 
sis in Chronico, et Theophanes, qui überrimesingu- τοῖς λοιποῖς παραγίνεται &g τὸ Has 
Ja queque persequitur, suo tempore alias proferen- — xal ἐξαγαγὼν Bsplvav εἰς Tapsb 
da, ex quibus hiec pauca delibavit Anastasius Di- g ἐποίησεν αὐτὴν στέψαι ἔξω τἧς πό) 
bliothecarius, pag. 46 edit. Regie : I/llus Patricius Πέτρον Βασιλέα Λεόντιον τὸν πατρ 
cum Leontio el reliquis venit ad castellum  Papyrii, — dev ἡ δέτποινα Bsplva a&xpav τοῖς 
et educia Verina Augusta. in Tursum Cilicie, fecit — pot; etc. Que vero ad mortein Zen 
eam coronari ἐσίγα civitatem apud Sanclum Petrum. — pete sis ex. vulgaribus historicis | 
Scribe eum, nempe Leontium, ut Graca manifeste — scriptoribus. 


.,.* 








ANNO DOMINI CDLX. 


ANTIPATER, 


BOSTRENSIS EPISCOPUS. 


NOTITIA. 


(Fasmc. Biblioth. Greca edit. Harless, Lom. X, 518.) 


Antipater Bostrensem in Arabia Ecclesiam rexit statim post Constantinum i 
concilio Chalcedonensi a. 451 interfuit, siquidem paucis post concilium annis 
jam episcopum litteras dedit Leo imperator tom. Il Concil. Harduini, p. 69 
scripsisse 5. Euthymius traditur ab auctore Vite Euthvmii in tom. IT, pag. 2 
Cotelerii, cujus addesis notas pag. 636 seq. et Ácta Sanctor. Junii tom. 1, | 
— Conf. Cave Hist. lit. SS. Eccl. 1, jy ag. 447, ad a. 460, in primis Oudin. in €« 
Eccl. II, pag. 101, sqq., qui distinguit duo Antipatros, n. Seniorem, ( qui sec 
circa a. 460 floruisse creditur. saliem ante synodum Nicenam 11, a. 737, qui 
ῥησιν,) et Juniorem, auctorem homiliarum, cujus etatem collocat ante a. 84( 
minit Leo Allatius in diotriba de Simeonum scriptis, p. 89, el, « Verum, in 
codd. (quos enumera!), alia plura encomia Antipatri, Bostrorum episcopi, di 
ments, quorum titulis et inscriptionibus si fidem habeamus, non omnino ὁ 
synodum Nicenam τε exstiterit, sed longe post ipsam, vixque ante annum 84 
Donum medium. » — Saxius in Onam. litt. I, p. 517, it in sententiam Ca 

ARL. 

1. Precipuum ac celeberrimum ejus opus fuit. ᾿Αντίῤῥησις contra. Pamphili 
Origene. Incipit a verbis : Ἐγὼ μὲν ἀρχούντως ἐνόμιζον γεγραφηχέναι, ut notatur 
Nicene secunde a. 187 celebrate, actione v, tom. VII Labbei, p. 367 sq. (Ha 
p. 304), uhi fragmenta quedam c libro primo exstant. Longe plura et ampi 
τῶν βλασφημιῶν Ὠριγένους; πραγματείας χεφαλ. t, ιτς΄, scrvavit. Jo. Damascenu. 
sacris tom. Il edit. nova, p. 764 ad 772. Vide etiam Cyrillum Scythopo 
$. Sabe, tom. IIl Monument. Cotelerii pag. 362, ubi narrat, Gelasium preep: 
crescenti Origenianismo occurreret, Antipatri opus in ecclesia publice legen: 
Τὸ σύγγραμμα τοῦ ἐν ἁγίοι: ἐπισχόπου Βόστρων ᾿Αντιπάτρου, τὸ xazà τῶν Ὡριγένο 
ἐχχλησίας ἀναγινώσχεσθαι παρεσχεύασεν. Mentio iterum pag. 364. FAbBR. — In duotl 
rin. sunt quedam Antipatri opp.; sed quaenam illa sint, non indicatur a 
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ja, Diblioth. Msslar. II, pag. 1306, E, nec in vol. I, pag. 593, E, de cod. August. Vindel. 68 
Ἂν anorum Patrum homilias continet. — Ín cod. Coislin. 286 in Joannis monachi eclogis 
excerpta ex Antipatro eontra Origenem. V. Montfauc. Bibl. Coislin. p. 390. HARL. 
"Mile τὸν ἅγιον Ἰωάννην τὸν Βαπτιστὴν χαὶ εἰς τὴν σιγὴν Ζαχαρίου, χαὶ εἰς τὸν ἀσπασμὸν τῆς ὑπερ- 
εἰ, Θεοτόχου. Homilia tn S. Joannem Baptistam, silentium Zacharie et salutationem san- 
Um Deipare. Incipit : Ἐν γεννητοῖς γυναιχῶν. Ms. in bibl. Cesarea. Lambec. V. pag. 18. 
22$. Koll.] Vidit etiam in Itali bibliothecis Allatius, qui ejus meninit pag. 89 libri de 
onibus. Habuit et Thom. Galeus. Si recte memini (neque enim liber Jam ad nanus), 
23e eam dedit Combefisius in bibl. Concionatoria. FABR. tom. VII Bibl. concion. p. 10 
mat preterea homilia in S. Joann. Baptistam, silentium Zacharie, et salutationem Marie, 
εὐ, Taurin. 135. V. Cat. codd. Gr. Taur. p. 232. — Orat. in Joannem, Paris. in quinque 
l. bibl. publ. — Florent. in cod. Laurent. Medic. 27, n. 4, plut. 70. V. Bandin. Cat. coJd. 
Laur. II, pag. 687, et in tom. I, pag. 445, n. 6. — Oxon. in cod. Barocciano 199. — In 
- Sfortiana. V. Montfauc. Bibl. biblioth. Msstar. pag. 700, E, et pag. 1317, A, in cod. 
*rino 72. HARL. 
wii τὰ ἅγια Θεοφάνεια. Ms. apud eumdem Galeum. FanR. In cod. Thome Gale 38, sive 
0511 Catal. Msst. Anglie tom. II. — In cod. Bodlei. V. n. 26. s. n. 2500, cat. cit. tom. I, 
RL. 


. Εἰς τὴν αἰμόῤῥουν. fn mulierem. sanguinis profluvio laborantem. Incipit : Ὅτε μὲν πρώτη ἡ 
Bale κλῆσις. Locus ex illa affertur in Actis synodi Niceene secunde actione IV, tom. VII 
ybei, pag. 208. (Harduin. tom. IV, pag. 169). FABR. 
lomiliam ín ramos Palmarum alii tribuunt Antipatro; alii, juniori, Tito (1). HARL. 
n cod. Thome Gale 31, descripto ex antiquissimo cod. in insula Chio, s. n. 5865, cat. 
J. Anglie II, pag. 185, sq., Antipatro Bostrensi multe homilie, etc., ascribuntur : n. 1) 
2omium S. Athanasii; 2) Oratt. adhortatorie, quarum prima est de publicano et phari- 
2; 3) Hom. in Dominica filii prodigi ; 4) In Dominica septuagesima ; 5) In Dominica quin- 
ima ; 6) In Presentationem B. Virginis;) Laudatio B. Virginis, quando preesentaba- 
- in templo ; 8) Homil. in Assumptionem B. Virginis; 9) In ;Presentation. B. Virginis in 
iplo ; 10) De paralytico; 11) De cruce; 12) De demoniaco ; 13) De predictione Passionis 
aninice ; 14) Eucomiurm S. Joannis evangeliste; 15) Homilia de Joanpe theologo ; 16 
.-comium Luce evangelistae; 17 ) Encom. Cosme et Damiani, medicorum sine mercede ; 18 
(mil. in introitum B. Virginis; 19) In Christi Nativitatem. Sed Oudin. l. c. p. 102 seq. 
cet et concludit, propter celebritates festorum dierum B. Virginis, (de quibus codex habet 
milias,) quee et festivitates Sanctorum synodo Nicena rr, a. 781 sant posteriores , vel esse 
*6 omnia Antipatro Bostrensi seniori a Grecis recentioribus supposita, vel homilias 
is ὁ perüinere ad Antipatrum aliquem recentiorem, qui circa seculum nonum medium flo- 
erit : et alia argumentorum pondera cumulat. 
Citatur quoque Antipater ab Andrea Cesariensi in Apocalypsin serm. 22, pag. M24, 
ximo ad cap. 7 Dionysii De eccles. Hierarchia, eic. (2). Sunt etiam, qui ejus homiham in 
inuntiationem B. Virginis et in Nativitatem Christi commemorent.— ΑΒΕ. Citatur, aut fra- 
jenta in catenis Patrum alienisque colleetionibus occurrunt. V. Lambec. y, p. 165; Mont- 
icon. in Dibl. Coislin. p. 251 et 390, et in Bibl. biblioth. Msstar. pag. 1309, E. HaRr. 


(4) Exstat inter Opera Titi Bostrenss, hujuscePatrologie tom. XVIII, col. 1265. 
(2) Hujusce Patrol. tow. ΕΥ̓͂, col. 175. 
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Multos reperies qui nullam aut saltem minimam auctoritatem quibusdam homiliis tribuant, ea sola ra- 
»ne innixi, quod nullibi reperiantur, nisi in collectionibus eo tempore editis, in quo nondum vi- 
bat ars critices, Quamvis mihi ista sententia plane non arrideat, fatendum tamen est opervin 
lorum auctoritatem exinde multum minui, et non ita efficaciter ex iis testimonia posse deproii, praeser- 
m sl agatur de confirmanda doctrina aüt de stabiliendo dogmate. Et hzc precipua hujus sententiz ra- 
9, quia multiplici et quotidiana edocti experientia, haud immerito dubitamus utrum sint vere genuina 
actoris cui ascribuntur opera, et consequenter an ea ἴδιο ad quam referuntur apparuerint ; utrum vero ex 
mni parte sincere, aut plus minusve corruptze ; utrum tandem, si sermo sit de externo axiomate, fideli- 
er transcript», verum referant auctoris sensum. 

Ratio aderat quz nos impelleret ad accurate requirendum Grxcum textum homilize cujusdam nomen 
mtipatri Bostrensis pr se fereutis, quam olim Latina liugua vulgaverst Laurentius Surius (1), et cx 
urio Combefisius (2) in sua Bibliotheca concionatoria inseruerat. Hujus laboris suscipiendi causa erai 


(1) Ad diem xxv Junii, (2) Vol. Vlt, peg 106. 
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quod dodi viri (3) communiter post Leonem Allatium (4) existimant hanc hoini 
tro esse tribuendam ; et longe antiquior testis Nicetas his accedit, sensum illo 
nomine Antipatri fragmentum quoddam hujus homilix affert in sua SS. Patrun 
catena, quam Graece cvulgavit. eminentissimus cardinalis Angelus Mai in 

Nova Collectione (5). Spem nostram non fefellit eventus; nam, divino favente 3 
fuit duplex Graci texius codex, et uterque maximi pretii : alter nempe Vaticanus 
inscriptus ; alter Barberinus, sub n» 488 cod. Grzc. qui olim ad illustrissimum 
tinuerat, sin manu ejus exaratus, saltem eo jubente et dirigente redactus. 

Attamen imntrum integer textus Grece esset edendus, incerti ambiguique bare 
tionis duplex aderat causa. Ex un» parte, in hac homilia multe erant sententiz : 
tilissimz2e; et exinde nostri erat Leetorum oculis non solum sententias auctoris 
t(exium, quem aliter consulere non potuissent, et exinde bomiliam integram st 
pars homiliz fere dimidia aliud habet argumentum, prout ex titulo videre est, qi 
ἅγιον "Iodrrny τὸν Βαπτιστὴν xal elc τὴν σιγὴν Ζαχαρίου, xal εἰς τὸν di 
Θεοτόχου. In S. Joannem Baptistam et in silentium Zacharie, et in salutationem 
igitur integram ederemus homiliam, lector qui primo intuitu rem animadvertei 
non pertinebant miscuisse exprolraret. Tandem, omnibus rite perpensis, ne bon 
pleta evaderet, quod certe plane displiceret, si tantum partem quz ad Deiparam 
remus, textum iutegrum exhibemus; eoque inagis quo aliter sic truncata brevi: 
Autipatri homilia, 

Insuper haud inutile erat in lucem proferre quae ad sanctum Joannem et ad 
Nam Laurentius Surius, quamvis laude dignus et a nobis bene meritus sit, mul 
hene exarata et qua non satis humana caverat natura reliquit ; ila utin locis non p 
Greco Latinam lectionem contulerit, non solum auctoris acumen, sed eti 
ipsum male exprimi deprehendet. Quapropter eam versionem polire aut potius refi 

In hac nostra homilia neque uni Vaticano neque uni Barberino omnino ac 
inter se dissidebant codices, illum praetulimus sensum, qui magis consentaneus 1 
cem tamen remiltentes varias lectiones ex quibus uno intuilu videbitur in quo cor 
manuscripti. Insuper versiones quasdam addidimus ex Antipatri Fragmentis a N 
relatis. 


Nunc dicere superest de controversia ab Oudino excitata, qui posteriorem e» 
Bostrensi diversum, cui homilias dequibus hic agitur ascribit. Übinam ergo inve 
diat quin veteri Antipatro tribuantur has homiliz? lllum loquentem audiamus : F. 
Virginis et. sanciorum synodo secunda Nicena, qu& anno 181 celebrata est, post 
tur homiliarum collectio posterior est controversia de cultu imaginum ac sanctor 
Leonis 1sauri anno 746 incepit, atque ad imperium Theophili et annum 849 perdur 
tot homilig in Prasentationem beate Virginis in templo ei homilia in. Assumption 
Ius cnim sanctorum ac beate. Virginis, invocatio illorum, institutio festorum in eori 
Nicena secunda synodo plaue recentiores sunt. Sie habet Oudinus. Fatendun 
tam nefarias nonnisi a czeco furore contra catholicam Ecclesiam impie lasciviente « 
immensa czcitatis esset qui non sentiret controversiam de cultu sanctorum et im 
quod, regnante Leone lsauro, novus cultus introductus fuerit, sed e contra 
lsaurus bellum intulerit cultui jam recepto et pluribus retro seculis antiquior 
non esset qui ob liauc rationem negaret vel dubitaret, aute septimam synodum ha 
cultu sanctorum vel beat: Virginis. Igitur Oudini verba non impediunt quin Bos 
tribuantur homili: de quibus sermo uobis est. 

Sed licet rationes a Casimiro Oudino allatz, omni fundamento destituti», perab 
dite ab omnibus eruditis habeautur, fatendum tamen est, ex bac quxstione, sis 
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wwsterio beatae Virginis, vel per aliquam solemnitatem ejus dicta videatur, e contra videtur esse 
mie Dominica, in qua explicatio dabatur brevissima de historia evangelica ; cujus homiliae aliquot 
iy Vestigia in Scholiis antiquis ἐπ Evangelium Luce, qua eminentissimus cardinalis Angelus Mai iu 
M; Classicorum Auctorum Grece edidit (4). 
mer addi potest in nostro sensu nullo modo opus esse cur ad recentiorem Antigatrum recurramus, 
g,ribantur homilis de Presentatione et de Asenmptione Virginis. Quidquid sit de Trombellii (5) 
ial, qui contendit banc inscriptionem In Deipare Assumptionem a manu recentiori in textu Antipa- 
rtam fuissé, cum in toto sermone nulla meniio hujus inysjerii habeatur, nulla est necessitas alium 
ιν Antipatrum quem solus somniavit Oudinus, etiamsi przedicta homilia de Virgine assumpta age- 
. ut et quatuor alii, si titulis fides habeatur, quie de ejus Przsentatione tractant. Si objicias baec 
.seentiori tempore fuisse instituta, ex eo quod nullum sit horum vestigium'in anterioribus szculis, 
geponetur hoc vestigium esse vel bomilias eorum occasione liabitas, vel horum festorum mentio in 
ariis Ecclesi»; et in hocce casu qusri polest cur ex Antipatri homiliis non concluderetur ante- 
rum festorum exsistentia. Quinam melior ratiocinandi modus? Quinam sans critic accommoda. 
"Jtrum melius est ex testimonio scripto facti exsistentiam concludere, vel ex silentio aliorum, du- 
Ν de exsistentia ejusdem facti, vel scripta testimonia falsi arguere? Insuper facile videre est nullius 
oboris hoc negativum argumentum. Qux sunt enim monumenta ex quorum silentio coucluditur 
Waon instituta fuisse? Ea videlicet qux& ad Ecclesias occidentales vel orientales pertinent, uullo 
"vero ad Arabicas vel Bostrensem. Etiamsi concederemus, in Ecclesiis ubi exstant quedam monu- 
! ex silentio quid posse concludi, absurdum esset sic ratiocinari de aliis : ratio est quia si in ali- 
itrius fuerit usus Ecclesiarum, maxime in festorum celebratione ; ergo ex eo quod aliquod festum 
i Fecepuum fuerit in quodam loco, concludi non potest lioc festum antea in alia Ecclesia non cele- 
8 fuisse. 
Wi insuper potest, argumentum 'exinde petitum quod deflciant honilie, ad concludendum festum 
làm non exstitisse, nullius esse roboris, Nam ad singula festa non habebantur homiliz, vel istze ad 
Wiiverssz non pervenerunt. Si talis admitteretur ratio, concludi posset in Ecclesia Bostrensi festa 
wis et Pentecostes ante quintum sxculum non fuisse instituta, ex eo quod nullus sit de eis sermo 
amilia in Antipatro (6). Sed de his satis superque dictum. 


Titulus est: Σχόλια παλαιὰ εἰς Εὐαγγέλιον (6) Apud Oudinum l. c., pag. 102, et apud Mar- 
Λουκᾶν. Conf. scholia ad cap. 1, v. 94 seqq., — lestum in Addit. ad Grac. Biblioth. Fabricit, vol. X, 
434 seqq. pag. 519. 

L. c., p. 9365. 
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quod docti viri (3) communiter post Leonem Allatium (4) existimant hanc bomili: 
tro esse tribuendam ; et longe antiquior testis Nicetas his accedit, sensum illoru 
nomine Antipatri fragmentum quoddam hujus homiliz affert in sua SS. Patrum 
catena, quam Grece evulgavit. eminentissimus cardinalis Angelus Mai in s 
Nova Collectione (5). Spem nostram non fefellit eventus; nam, divino favente au: 
fuit duplex Graci textus codex, et uterque maximi pretii : aller nempe Vaticanus, 
inscriptus ; alter Barberinus, sub πο 488 cod. Grec. qui olim ad illustrissimum 1 
tinuerat, sin manu ejus exaratus, saltem eo jubente et dirigente redactus. — 
Attamen utrum integer textus Grace esset edendus, incerti ambiguique hzereb 
tionis duplex aderat causa. Ex una parte, in hac homilia multe erant sententize 2« 
tilissimz; el exinde nostri erat Leetorum oculis non solum sententias auctoris, 
textum, quem aliter consulere non potuissent, et exinde homiliam integram sul 
pars homiliz fere dimidia aliud habet argumentum, prout ex titulo videre est, qu 
ἅγιον "Ioávrnv τὸν Βαπτιστὴν xal slc τὴν σιγὴν Ζαχαρίου, xal εἰς τὸν ác 
Gsotóxov. In S. Joannem Baptistam et in silentium Zacharie, el in salutationem i 
igitur integram ederemus liomiliam, lector qui primo intuitu rem animadverter 
non pertinebant miscuisse exprohraret. Tandem, omnibus rite perpensis, ne bom 
pleta evaderet, quod certe plane displiceret, si tantum partem quiz ad Deiparam 
remus, textum integrum exhibemus; eoque tagis quo aliter sic truncata brevis 
Autipatri bomilia, 


Insuper haud inutile erat in lucem proferre quae ad sauctum Joannem et δὰ 
Nam Laurentius Surius, quamvis laude dignus et a nobis beue meritus sit, muli 
heneexarata et qua non satis humana caverat natura reliquit ; ita utin locis non p. 
Greco Latinam lectionem contulerit, non solum auctoris acumen , sed eti: 
ipsum male exprimi deprehendet. (Quapropter eam versionem polire aut potius refi 

ln hac nostra homilia neque uni Vaticano neque uni Barberino omniuo adl 
inter se dissidebant codices, illum praetulimus sensum, qui magis consentaneus n 
cem tamen remittentes varias lectiones ex quibus uno intuitu videbitur in quo con: 
manuscripti. Insuper versiones quasdam addidimus ex Antipatri Fragmentis a Ni 
relatis. 

Nunc dicere superest de controversia ab Oudino excitata, qui posteriorem ex« 
Bostrensi diversum, cui homilias dequibus hic agitur. ascribit. Übinam ergo inven 
diat quin veteri Antipatro tribuantur hz homilix? Illum loquentem audiamus : Fes 
Virginis et sanctorum synodo secunda Nicena, qu& anno 7187 celebrata est , poste: 
tur homiliarum collectio posterior est controversia de cultu imaginum ac sanctoru 
Leonis Isauri anno 716 incepit, atque ad imperium Theophili et annum 842 perdura 
tot homilig in Prasentationem beate Virginis in templo et homilia in. Assumptionen 
(us cnim sanctorum ac beute Virginis, invocatio illorum, institutio festorum in corun 
Nicena secunda synodo plaue recentiores sunt. Sic liabet Oudinus. Fatenduin 
tam nefarias nounisi a 00 furore contra catliolicam Ecclesiam impie lasciviente ex 
immensa cacitatis esset qui non sentiret controversiam de cnliu sanctorum et imaj 
quod, regnante Leone lsauro, novus cultus introductus fuerit, sed e contra v 
lsaurus bellum intulérit cultui jam recepto et pluribus retro seculis antiquiori. 
non esset qui ob hanc rationem negaret vel dubitaret, aute septimam synodum hab 
cultu sanctorum vel "σοί Virginis. Igitur Oudini verba non impediunt quin Bosti 
tribuantur homiliz: de quibus sermo nobis est. 

Sed licet rationes a Casimiro Oudino allatz, omni fundamento destitutz», perabs 
diti? ab omnibus eruditis habeantur, fatendum tamen est, ex bac quastioue, si su 
deretur, gravissimam oriri diflicultatem. Quamvis enim proliteamur omnes im 
cultum sanctorum admisisse et celebravisse, attamen simul profitemur hujus eul& 
tum fuisse, Sic ab incunabilis Ecclesi augustissimo Eucharistize sacramento. culi 
uis ; attamen solemnitas Corporis Domini recentiori tempore fuit instituta, Poremh 
viri » lestivitates Prasentationis beat Maric in templo, vel Assumptionis in calum, pos 
institulas. Unde gravis oritur ratio dubitandi uirum collectio homiliarüds- inter qmm 
tur in Prasentationem vel in Assumptionem, reipsa Antipatrum habuaer 

Sed hzc omnia nihil ad nos : nam ex duabus quas subjicimus boy 
sancti Joannis Dapiisie habita est ; porro nullum est dubium quin selei 
pus antecesserit iu Ecclesia sive Gr:eca sive Latina, Posterior vero 1 


(3) Diatribe de Simeonum scriptis, gag. 89... boss 
(*) Conf. Gui. Caxe a3 ὅς οὐδ. dis (:) 
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sterio beate Virginis, vel per aliquam solemnitatem ejus dieta videatur, e contra videtur esse 
je Dominica, in qua explicatio dabatur brevissima de historia evangeliea ; cujus liowilias aliquot 
vestigia in Scholiis antiquis in. Evangelium. Luce, qux emiuentissimus cardinalis Angelus Mai iu 
.Classicorum Auctorum Grxce edidit (4). 
3Ὁ addi potest in nostro sensu nullo modo opus esse cur ad recentiorem Antipatrum recurramus, 
ibantur homilie de Presentatione et de Assumptione Virginis. Quidquid sit de Trombellii (5) 
pP» qui contendit hanc inscriptionem In Deipare Assumptionem a manu recentiori in. textu Antipa- 
tam fuissé, cum in toto sermone nulla mentio hujus myslerii habeatur, nulla est necessitas alium 
Antipatrum quem solus somniavit Oudinus, etiamsi praedicta homilia de Virgine assumpta age- 
"4 et quatuor alii, si titulis fides habeatur, quie de ejus Prasentatione tractant. Si objicias hzec 
;entiori tempore fuisse instituta, ex eo quod nullum sit horum vestigium'in anterioribus szculis, 
'»ponetur lioc vestigium esse vel homilias eorum oecasione liabitas, vel horum festorum mentio in 
tiis Ecclesia; et in hocce casu quxri potest cur ex Antipatri homiliis non. concluderetur ante- 
um festorum exsistentia. Quinam melior ratiocinandi modus? Quinam sans critic? accommoda. 
.rum melius est ex teslinionio scripto facti exsistentiam concludere, vel ex silentio aliorum, du- 
le exsistentia ejusdem facu, vel scripta testimonia falsi arguere? Insuper facile videre est nullius 
*oris hoc negativum argumentum. Quz sunt enim monumenta ex quorum silentio coucluditur 
"n instituta fuisse? Ea videlicet qux ad Ecclesias occidentales vel orientales pertinent, nullo 
lero ad Arabicas vel Bostrensem. Etiamsi concederemus, in Ecclesiis ubi exstant quedam monu- 
"X silentio quid posse concludi, absurdum esset sic ratiocinari de aliis : ratio est quia si in ali- 
ius fuerit usus Ecclesiarum, maxime in festorum celebratione ; ergo ex eo quod aliquod festum 
eceptum fuerit in quodam loco, concludi non potest lioc festum antea in alia Ecclesia non cele- 
:fuisse. 
insuper potest, argumentum exinde petitum quod deflciant honilie, ad concludendum festen 
n non exstitisse, nullius 6586, roboris, Nam ad singula festa non habebantur lomiliz, vel ista ac 
Verss non pervenerunt. Si talis admitteretur ratio, concluli posset in Ecclesia Bostrensi festa 
B et Pentecostes ante quintum sxculum non fuisse instituta, ex eo quod nullus sit de eis sersme 
Mia in Antipatro (6). Sed de his satis superque dictum. 


malus est : Σχόλια παλαιὰ εἰς Εὐαγγέλιον (6) Apud Oudinum 1. c., pag. 109, et apud flar- 
» zxdv. Conf. scholia ad cap. 5, V. 94 seqq., Mig Addit. ad Grec. Biblioth. Fabricii, «el. X, 
seqq. pag . 
«€., p. 965. 
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pa φανεῖσα Θεῷ ; Τίς ἡ τὸν ἀχώρητον A universis excellentior visa est Deo (2)? Qusnam 


χλυσα; τίς ἡ τὸν ἀπρόσιτον φέρουσα 
Τίς ἢ μεσιτεύσασα τῷ τῆς ἀνθρωπό- 
τὸ πὺρ ἐνεγχεῖν !* τῆς θεότητος ; Τίς 
τοῦ προπάτορος ᾿Αδὰμ !* γυναιχὶ τὸ 
oy μυστήριον ; Τίς λέξει, ὅτιπερ ἡ xa- 
λυθεν ἔνδον ἔχουσα τὸν χριτὰὴν ᾽5 χαὶ 
» τέξει " τέχγα, ἀχούσατα, βαστάζουσα 
ὃν τῆς λύπης ἡμῖν τὴν λύσιν ὑπαγο- 


τιμῆς  Βαδαὶ τῆς ἀφάτου μεταθδολῆς ! 
'ou ὁ Θεὸ; ἐχώρισε τὸν πρωτόπλαστον, 
ὑρῆσεν ἡ τούτου ἀπόγονος ! Ὁ δέρματα 
ιραδείσῳ, ἐν νηδύϊ χαλύπτεται |. ἐν ἧ 
ia ὀργισθεὶς ἐξέδαλεν, ἐν ταύτῃ σπλα- 
ἰδήμησεν “Ἣν χατηράσατο γῆν, ταύτην 
εἐᾳ βάσει, τὴν ἀπόφασιν ἀχυρῶν, ἀχράν- 
γντρίδων τῆς ἁμαρτίας ἄχανθαν ! 


, sententia illa deleta, divino calcavit 


Ἰωάννου τὰ σχιρτήματα, μᾶλλον δὲ ῥῇ- 
'& γὰρ ἦν τοῦ μήπω τεχθέντος παιδὸς 
τα. Τίς ἐξ αἰῶνος Ἑλλήνων ἐν πολιᾷ 
χξεν, οἷα πρὸ σπαργάνων ὁ Πρόδρομος "ἢ 
Τοιαῦτα γὰρ τῆς παρούσης πανηγύρεως 
ἃ χηρύττειν ἐθέλων, εὑρεθήσομα: βυθῷ 
(χυδιστῶν 1€, χαὶ ἀεροπορεῖν οὐράνια 
διό μοι ἱκετεύω, Βαπτιστὰ, τῆς εὐχῆς 
ἄγχυραν *!, καὶ ἄπταιστα τάδε μοι δια- 
335 φωνὴ τυγχάνων, τῶν φωνητιχῶν 
αἰσθητήρια " π'στεύσας γὰρ οὖχ ἀπι- 
)θα τὸ τῶν λόγων σοι προσφέρων θυ- 
καὶ πεποιθὼ: τοὺς σοὺς ἀγῶνας ἐχὸ!:- 
, δὲ, χαὶ ?** ἡττηθήσομαι χαίρων " νίχη 
τοῦ ἐμοῦ προστάτου νιχηθῆναι τοῖς θαύ- 


ro, φησὶν, ἐν ταῖς ἡμέραις Ἡρώδου 
c. Μήτις τῇ ἐπωνυμίᾳ τῶν Εὐαγγελίων 
ξήγησιν. Ἕτερος γὰρ ὁ Ἡρώδης, ὁ *! 
jy ἀνελὼν, xai ἄλλος οὗτος Ἡρώδης ὁ 
χθερίσας τὴν χλοίην 35, τὸν τῆς εὐσεδείας 
τῶν. Ἐν ταῖς τούτου ἡμέραις, ἐγένετο 
γόματι Ζαχαρίας, καὶ ἡ γυνὴ αὐτοῦ 
ἧσαν δὲ δίκαιοι ἀμφότεροι" ἑχοινώνει 
οινωνίας τὸ γύναιον τῷ ἀνδρὶ εὐτάχτως 


16. *Luc. 1, 6. 


ista est, quae utero suo eum cont' net, qui nullo capi 
loco potest? Quznam ea est, quz illum qui inac- 
cessus est, ventre inclusum gerit? Quanam ista 
est, que mediatrix foeno humanitatis fuit, ut ferre 
posset ignem divinitatis? Quis protoparentis Ads 
uxori renuntiabit mysterium, quod nunc perfici- 
tur? Quis (ipsi) referet, mulierem, qux» olim dam- 
nata fuerat, nunc ipsum judicem in utero habere, 
quzque olim illud audierat b, In dolore paries filios, 
hane mo:lo sinff suo illum gestare, qui nobis dolorig 
solutionem annuntiat ? 

Proh quantus honor ! Proh ineffabilis rerum im- 
mutatio! Ρε ἃ se conditum hominem Deus e 


B paradiso exclusit; et Deum in se conclusit primi 


hominis soboles! Qui in paradiso protoparentes 
pellibus contexit, ipse virgineis contegitur visceri- 
bus! Qu: in causa faerat ut indignatus protopa- 
rentem ejiceret, hzc effecit ut misericordia motus 
ad honiines adventaret! Quam exsecratus terram 
gressu, peccali spimam impollutis vestigiis pro- 


IlJ. Hxc sibi volebant ille Joannis exsnltationes, 
seu potius verba; nam exsultationes illa nondum 
nati instar verborum erant. Quis gentilium sapien- 
tum vel in caunitie tam sublimia unquam edocuit, 
qualia vel antequam fasciis involveretur Prescursor 
enuntiavit? Ejusmodi enim sunt solemnitatis hu- 
jus mysteria, que persequi si velim, miraculorum 
profunditate me obrui, dumque coelestia enarro, 
quasi per aerem gradi me sentiam. Quocirca, te 
rogo, o Baptista, tuarum precum anchoram mibi 
tribue; et tu, utpote vox exsistens, integros serva 
mihi vocalis organi sensus. Certa enim fide innixus 
ac nihil ambigens accessi, ut sermonis tibi suffitum 
offerain ; ac propterea fidenter tua certamina enar- 
rabo, inde etiam sumens argumentum gaudii, si 
longe inferior laudibus tuis sermo 10eus evaserit ; 
instar enim victori? mibi est, quod patroni mei 
miraculis vincar. 

IV. Fuit, inquit, in diebus Herodis regis *. Nemo 
hic ob nominum similitudinem in Evangeliis inter- 


D pretandis decipiatur. Alius enim fuit Herodes qui 


precursorem sustulit, et alius Ilerodes iste qui 
germinantem infantium herbam messuit, cum pie- 
tatis spicam (ad necem) quzreret. /n diebus hujus 
Ilerodis fuit sacerdos quidam nomine Zacharias, et 
uxor ejus Elisabeth. Erant autem justi ambo (con- 
cordem enim vilz societatem cum viro mulier age- 


VARLE LECTIONES, 


ἐνέγχαι. 


rie addebat : xai πρόδρομον * al abs E od. 55 
33 Abest ᾧ a C. Barb. et a cod. Suril. 
36 C. Vat. χλόην. 


imus. 8 Codd. πόλει σοφῶς. 
3 Abest ὡς a C. Barb. 
tic. ὁ a Yat. C. abest. 
οινωνίαν. 


15 Vox. ᾿Αδάμ a codice Surii abfuisse videtur. 


** Surius addit : et precursoren ; 
uod apud LXX in hoc Gene- 
arb. ἐχχυδιστῶν. *! C. Barb. 
** Abest εἰ δὲ καὶ a cod. 
35 C. Barb. βίον * forte le- 


" Attice pro "Ems 
ρόμος. 


9 C. Vot. ἀστάχυν. 


NOTE. 
ivina tantum maternitatis decore, sed etiam puritatis οἱ sanctitatis excellentiae 





. » - 
Δ.» i ν . 
e . 
-- . - 
᾿ P " 
, T . 
«Ὁ 
: v 
: m" 
L) LP . - 
Ὡς “τ .-. 
-- ^ ZA 
.- 5 . t 
e(t - - 
' ᾿ i 
» 
LI - - 
"m 
PE £ 
2a .8 T6 
-— uc et . «- * 
- DN .* 
" “ 
T£ o 
"ν᾽ e ὦ 
IP c^ d 
* * H s - “ 
- τς . ὰὼ 
ΠῚ ,ν 
ΟΞ 
- :ὖν - 
.* ^, e, 9 “ὦ 
-. 4 - 
* , T 2 .* 
ep. ^ Ὶ . ? 
tn aM 
v2 8 t 
᾿ - - '- e ! 
so" - 2 . ^w 
, ν - 
2 ».: “ . «. 
“ . - . M 
2. . 
2) “ 4 
. Π 
e 59^" 
ν"-" »*s " te 
4 e:*i 
. A e 
. .-- . SO 
. », , 
^ - . » ." - 
5 034 * vfu 
. - 6 δι 
n : 
Ὶ γ7'..4-. " X 
HOP 9 . T 
d , t$ ἢ * 
bcc ) Ν 
, (07 ^ - ἢ ἃ 
Dl ἅν ἐμ 
» " IS . . 
*. . LI E »t 
^ *, 5 e 2E 
Lal L [] DC «Ὁ ε8 
4, , ἂ 
“ δος “-᾿ φ. Ss. 
€. 7: bd af 
pto ots. 
4^. un 9 
d «- e. ^v. 
ει . ..? a 
. t .! ^. 
* ^. 
. *. οὖν 
Pl e 9 .9 
. - 
5 6, - 
0S ὑφ 
Ld "m 
e END ' .* 
* e 4 e. "V 
: 9o ,. 
2" ϑ .." : 8 
. - a 
Sys λ΄ Q8 


1107 


'ANTIPATRI BOSTRENSIS EPISCOPI 


Ua, beneste 86 gerens), jngum legis ferentes, ju- A 69:20, (tv τοῦ νόμου βαστάζοντις , 


elita abundautes, liberos non habentes. Maurice 
enim longo giatis processu debilitata, sine liliis 
Elisabeth erat et sterilis. Ambo autem processeranti 
in diebus suis d. Ex naturz conditione, inquit, so- 
bolis erant expertes, et cum propler dlalem pro- 
creandorum filiorum definitum tempus fuissent prz- 
tergressi, non quidem spem abjicientes, sed statam 
czteris legem excedentes secundum quodammodo 


νὴν εὑποροῦντες, παῖδας οὐχ ἔχηι 
γὰρ τῆς μήτρας ** τῷ τοῦ χρόνο 
Ἐλισάδετ καὶ στεέρα ἣν ᾿Αμξότερ 
κότες ἥσων 89 ἐν ταῖς ἡμέραις a 
φησὶ, γεγόνασι φύσει, xal χρόνῳ τῇ; 
νομιχὴν ἀλώσαντες 3", οὐ τὴν ἐλπίζα 
ἀπολέσαντες, δεύτερον 35 χρόνον τὶ 
σαντο. Ἐξέλιπεν ἡ Yovh, ἀλλ᾽ οὐχὶ 


tempus (procreand:e sobolis) nacti sunt. Elanguida erat generandi virtus; at infirma i 
e 


precum. 
V. Faclum est autem cum sacerdolio fungeretur 


Zacharius * (solemnis autem agebatur festivitas), 
sanctificationis stolam indoatus, lamina redimitus et 


E'. Ἐγένετο δὲ 33 £y. κῷ lepate 


ρίαν (ἐπιφανὴ ἰδὲ ** ἣν ἡ τεχνήγυρις, 
ἐνδισάμενος τὴν στολὴν, καὶ τὸ πὲ 


incensum assumens, in sanctorum adyta ingredie- B νος, λαδὼν τὸ θυμίαμα 3", εἰς τὰ τ 


batur ; atque sub tintinnabulorum sonitu (5) multi- 
tudo sacerdotem ceu augustum. nuntium ad Deuin 
legans, aute fores soapplicabot. 

Qui cum intra velamen venisset, visus est ei aa- 
gelus Domini stans a dextris aliaris incensi f. Tur- 
batus. est autem. Zacharias δ, et angeli aspectu 
actus retrorsum, ulterius progredi non valuit. Diu 
8utem stupore defixus permansit immotus, hzc 
animo volvens : Sane quid illud sit, quod cerno, 
prorsus awbigo: alius ad altare incensi ministe- 
rium explet ; quomodo vero ego incensum in ignem 
injiciam ? Prescribit enim lex ut unus duntaxat 
sacerdotis munus obeat. At angelus est, quem vi- 
deo, non homo; non ergo adeundum (mihi) hoc 
saerarium ὁδὶ; neque enim didicimus ministerio 
Sacro simul cum augelis fungi. Quid de me licet? 
Quid agam? A quo petam consilium? An sancta 
sancto permittam ? Num. accedeus eum salutabo? 
Tradamne ipsi thuribulum? Nunquid me socium 
admittet? An. potius advenil ul rationes a sacro- 
rum ministris exposcaLt? 

Terribilem eum cerno simul et hilarem, Venitie 
benuwm aliquod nuntium allaturus, an vero famem 
bellumve minitaturus ? Et sane quod minister δια: 
celestis sit, qui ante oculos astat, non autem Deus, 
inde patet quod stantem video. Isaias enim h Domi- 
num vidit sedentem ; et supra thronum Ezechiel 
vidit incorporeum 1; iterumque Daniel Antiquum 
dierum aspexit sedentem ]. Hic autem siat velut 
ministerium explens , partemque altaris nobiliorem 
tenens. Hei mihi! nunquid prater peccatum meum 
etiam pro peccatis populi a me rationem exiget? 
Nunquid honoris amplitudo gravioris poenz wihi 
occasio evadet? 

VI. Hiec Zacharias secum ipse mente pervl- 
vens, interno jactabatur tumultu, At angelum Ga- 


4 Luc. 1, 7. *ibid. 8. tibid. ibid. 12. 


h [sa. vi, 1. 


ζεν ἄδυτα * προτρεχούσης δὲ τῆς τῷ 
fs πληθὺς πρὸ τῶν θυρῶν ἐλιτάνε: 
ἀπαξ ἄγγελον πρέσδωυν τῷ Θεῷ ázxx 

'Q γενομένῳ τοῦ καταπετάσματ 
ἄγγελος Κυρίου ἐκ δεξιῶν ἑστὼς 
ρίου τοῦ θυμιάματος. 'Εταράχθη 
xai προδαίνειν οὐχ ἴσχυσεν τῇ τοῦ 
τὰ ὀπίσω πεμπόμενος" ἐπιπολὺ δὲ 
νὴς ταῦτα λέγων χαθ᾽ ἑ χυτόν" Τί 6 
ἀπορῶ " ἕτερος ἱερατεύει παρὰ τὸ 0 
θυμιάματος" ἐγὼ δὲ πῶς ἐπιθήσω 
μίαμα; Ἕνα μόνον ἱερατεύειν ὁ νό 
ἄγγελος, οὐχ ἄνθρωπος ὁ ὁρώμενος, : 
ἄδατος !** οὐ γὰρ ἐμάθομεν ἀγγέλ 
γεῖν. Τίς γένωμαι; Τί πράξω; 1 
λάδω; Παραχωρήσω τῷ ἁγίῳ τὰ | 
μαι προσελθὼν 57 τὸ θυμιατήριον i 
με λήψεται χοινωνόν; "Apa. μὴ λογοθ 
τῶν ἀγίων λειτουργούς ; 


Φοδερὸν ὁρῶ xax φαιδρόν " εὐαγγέλ 
λυθε, λιμὸν, ἢ πόλεμον ἀπειλῶν ; xo 
νιος δορυφόρος ὁ ὁρώμενος, xa οὐ 
δηλοῖ. Ἡσαῖα: γὰρ χαθήμενον εἶδε. 
ζεχιὴλ ἐπὶ θρόνον κατενόησε τὸν &a 
ὡσαύτω; τὸν Παλαιὸν τῶν ἡμερῶν 
τος ἕστηχε τὴν διαχονίαν πληρῶν 3», 
μέρη τοῦ θυσιαστηρίου λαδών. Oy 
τῇ ἐμῇ ἁμαρτίᾳ καὶ τοῦ λαοῦ τὰ- : 
ξηται 9; Μή ποτέ μοι τὸ μένεθος τῇ, 
γένηται τιμωρίας ἀφορμῇ; 


Z'. Ταῦτα Ζαχαρίας λογιζόμενος, 
ἔλαθε δὲ τὸν ἄγγελον Γαδριὴλ τοῦ tc 


i Ezech. 1, 20. 1 Dan. vi, 


VARL£E LECTIONES. 
Ἢ Seq. aliter C. Barb. xat χρόνου μῆχος ἀνήλωσε τὴν νομιχὴν Ἐλισάδες στεῖρα. 99 A 


Barb. 8' Cod. Vai. ἀλόσαντες. 


31 C. Barb. hic addit δέ. * Abest δέ a 


C. Barb. ** C. Vat. y 


μᾶλλον τὸ θυμιάματι. 36 C. Barb. ὁ ἄδατο;. !' C. Barb. προΞξλθών. 35 C. Darb. δηλῶν, ** C. Bar 
NOTA, 


(3) Cf. Exod. xxxix, 25. 


HOMILIA IN S. JOANNEM DAPTISTAM. 


11: 


'& &uzp»v αὐτῷ φωνὴν χαθάπερ τινὰ A brielem haud latuit sacerdotis perturbatio. Quo- 


ιν, 8:v * Μὴ go6ov, Ζαχαρία. Ilpó- 
3j δέος ἐξέδαλε " xal τότε τὸ εὐαγγέ- 
σεν, ἵνα ἀταοάχῳ (duy, τὸ μήνυμα δέ- 
οίας, λέγων ** Μὴ go6ov Ζαχαρία" 
' χαταθύμιον *. EleqxovcOn ἡ δέησίς 
σου γεγγήσει υἱὸν, καὶ τοῦτον x«a- 
γη». Ἦλθον γάρ σοι οὐρανόθεν, οὗ μό- 
ομίζων, ἀλλὰ xal τοῦ τιχτομένου τὸ 
i$ ἄνωθεν βίδλου τὴν προσηγορ' αν EM- 

Ἐπολιτογράφησεν ὁ Θεὸς **, ὃν οὐχ 
στήρ. Ilo4AAol ἐπὶ τῇ γεγγήσει αὑτοῦ 

Σὸν μὲν γὰρ τέχνον, σὸς ὁ βλαστὸς, ὁ 
γινός, Σὺ πατὴρ, ὁ δὲ τιχτόμενος πάν- 
». 


ὁ Ζαχαρίας ἀκούσας, περιχαρὴς * ἅμα 
περίεργος. Λογισμῷ γοῦν V περιέργῳ 
| μήνυμα τοῦ Γαδριὴἣλ, ἀπεχρίνατο οὐ 
à τί γγώσομαι τοῦτο ; Οὐχ Ἦνεγχε * 
| τὴν πεῦσιν ὁ Γαδριἣλ, ἀλλ᾽ ἐξουδένωσε 
᾿αίαμα μὲν προσφέροντα, πίστιν δὲ οὐχ 
τῷ προσώπῳ μηνύσας τὴν ἀγανάχτη- 
δε’ Εὐθύνας μοι "7 ὦ Ζαχαρία, ὧν εἴ- 
;; ΔΛογοθετεῖς τοῦ Θεοῦ τὸν Otáxovov; 
ἐροντι ** ἐνέχυρα ἀπαιτεῖς ; Οὐχ εὑχα- 
ι βασανίζων τὰς θείας δέχῃ δωρεὰς, καὶ 
ι τί γρώσομαι 9 τοῦτο ; ᾿Εγώ εἶμι Γα- 


circa statim quasi amicam ei dexteram porrigens, 
placida eum voce alloquitur, inquiens : Ne timeas, 
Zacharia X. Ui Zacharias animo tranquillo id quod 
sibi signifiearetur exciperet, primo metum ab ipso 
expulit, et tunc bonum nuntium exposuit, dicens : 
Ve timeas, Zacharia; jucundum ad te defertur 
nuntium, exaudita es! deprecatio tua : uxor tua pa- 
riel filium, et vocabis eum Joannem !, E caelo enim 
ad te veni non modo ut nuntiarem de filio, sed 
eliam ut nomen nascentis indiearem, Veni, post- 
quam e superno libro appellationem ejus didici. ln 
censu celestium civium descripsit eum Deus, quem 
necdum venter concepit. Mulii in mativitlate ejus 
gaudebunt *. Tuus enim est filius, tuum germen; 


B sed fructus omnibus est communis. Tu pater ei 


es; sed qui nascitur lucerna est omnium ». 

VI. Hac cum audiisset Zacharias, gaudio re- 
pletus est simul, et multa captus curiositate. Cuin 
itaque curiosis cogitationibus Gabrielis sermonem 
excepisset, liaud satis plena fide respondit : Unde 
hoc sciam *? Non tulit Gabriel hanc Zacharis in- 
terrogationem ; sed pro nihilo babuit sacerdotem, 
qui cum thymiama offerret, fide tamen carebat ; ei 
vultu przferens indignationem, ᾿ς dicit : Ratio- 
nem ἃ me, 0 Zacharia, exposcis eorum quz locu- 
tus sum? A Dei niinistro rationes exigis? pignus 
ab eo qui tibi fausta fert nuntia, postulas? Dona 
divina excipis non quidem cum gratiarum actione, 


ipov τῶν λαληθέντων λάμδανέ pou τὸ ( sed curiosis inquisitionibus, οἱ dicis : Unde hoc 


:l μιχρόν σοι τοῦτο, μάνθανε τὸ ἀξίωμα δ᾽" 
παρεστηκὼς ἑἐγώπιον' Κυρίου 3" λοιπὸν 
)ν ὑπονοεῖς, ἄρα ποῦ σοι * τὰ τῆς χατ- 
εἴ; Ἐγὼ γάρ εἶμι ὁ παρεστηχὼς ἐν- 
v, xaX λέγεις, Κατὰ τί γνώσομαι τοῦτο; 
ὥσῃ ; σὺ γὰρ, φησὶ, πρεσθδύτης xal ἡ 
τροδεδηκυῖα ἐν ταῖς ἡμέραις αὐτῆς. 
ἱερεῦ, τοῦ δημιουργοῦ τοῦ χρόνου χυ- 
χρὰ σοί; Οὐ παύῃ θεῷ μὴ θαῤῥῶν xal 
ραχωρῶν, ἀλλὰ λέγεις, Κατὰ τί γγώ - 
γ; πῶς μεμάθηχας τῷ "A6paxp. δ᾽ «ey0n- 
ἀκ; Ἐπειδήπερ ἐπίστευσε, τὸν χρόνον 
Xx, ἐπειδήπερ ἐπίστευσε, τὸ γῆρας ἐπ- 
δέ σοι τὸ τῆς στείρας ἀδύνατον, πῶς τὸ 
υ μυστήριον θαῤῥήσω σοι; El οὖν ἔχων 
Ἰὰς, ἐνέχυρα ἀπαιτεῖς, πῶς τὴν ἀνωτέ- 
χείαν 5" cov! διηγήσομαι, ἧς ἕνεχα πρὸ 
ὧν Ἡσαῖας προεφήτευσε "^ λέγων" Ἰδοὺ 
. ἐγ γαστρὶ ἕξει, καὶ τέξεται υἱόν; 


I3. '!'ibid. mibid. 14. 2Joan. v, 55. 


"Luc. 1, 18. Pibid. 19. 


sciam? Ego sum Gabriel Ῥ : pignus eorum qua di- 
cla sunt, nomen meum habe ; et si parum tibi lioc 
videtur, (meam) nosce dignitatem : Ego sum qui 
asto ante Dominum 4. Cseterum num causas forte in 
promptu habes, quamobrem me falsa loqui suspi- 
ceris? Ego enim sum qui asto ante Dominum ; et 
tu dicis : Unde hoc sciam ? Unde scies? Τὰ enim, 
scilicel, senex es, et uxor (ua processit in diebus 
suis τ. Tempus te magis permovet, o sacerdos, 
fjuam temporis conditor? Deo ergo minus fidere et 
senectutem objicere nunquam cessas; sed reponis, 
Unde hoc sciam ? Nosti que pacto Abrahz natus 
sit filius Isaac? Quandoquidem  eredidit, :etatis 
obicem devicit : nonne enim senectus cessit, quo- 


D niam credidit? Quod si impossibile id tibi videtur, 


cum de sterili agitur, quomodo mysterium virginis 
tibi committere ausim? Si ergo, ubi multa ante 
oculos habes exempla, pignus tamen exposcis, quo- 
modo sublimiorem tibi proponam Verbi conceptio. 


qibid. τ ibid. 18, 


VARIJE LECTIONES. 


, χαθάπερ τινα, 


*! C. Vat, χατέστειλε, scil. timorem ejus compeseutt, 


** Apest λέγων afcod. 


.. Barb. ἐπολιιογράφησε θεός. ** Voces ἀχούσας, περιχαρή: aC. Darb. exciderunt. δ C. Barb. 
a 


arb. fvey e. *! Nicelas in Catena apud Mai : με. ** C. 


ia postulas pignus ? Nicet. φέροντα. 


ι. φέρων’ seusus essel : bona sus- 


*5 C, Barb. γνώσῃ. ** Apud Nicetam sic inverso ordine: 


ν λαληθέντων λάμδανέ μου τὸ ὄνομα" ἐγώ εἰμι Γαδριῆλ, οἱ eoninuo addit : ὃ ἐστιν ἄνθρυπο; 
uz tamen ceu glossa Nicelze haberi potest. *! Apud Nicet. pergitur ὅτι παρέστηχα. 55 Apud 
ur: παρ᾽ οὗ xal ἀπεστάλην Lorca σοι ταῦτα. δ (. Barb. τοι, ^C. Barb. χρόνῳ. | C. Vat. 
M6paáp. "5 C.Barb. λοχίαν. " Abest σοι ἃ C. Barb. ** C. Darb.. εὐαγγέλιον ὑπηγόρεισε. 
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ANTIPATRI BOSTRENSIS EPISCOPI 


nem de qua l»aias multis amie saculis prophetavit A "Exzva; -:57:232€ τὸ pie 


dicens : Ecce virgo in wtero habebit, εἰ pariet. fi- 
lium *? Mle fidem habeus, id quod majus est pre- 
dicavit ; tu vero, in re leviori incredulus, a. me ra- 
tiones exigis, qui a.J te propter te e coris missus 
sum! Sed quoniam tibi cordi est signum aliquod 
accipere, (id euim petiisti, atque utinam non peliis- 
scs ἢ) gignen:le prulis pignus habe tibi loqueke inm- 
pedimeutim : mutus. eris, donec sermones mcos 
facta confirmavcrint. Transeant a generandi orga- 
nis ad organa vocis sterilitatis sincula : voce impe- 
ditus, gigne mihi eum qui vox futurus est. lili 
enim soli patris peccatum condonabo. Amicus cst 
Domini : quecunque vult, tanquam amicus petit. 

Vlll. Cum hxc intra sanctuarium agerentur seu 
dicerentur, protraeta (sacerdotis) mora magnum 
multitudini stuporem creabat, eorumque suspicio in 
varias partes distracta unicuique yarias ingerebat 
«onjecturas, donec prodiens Zacharias silentio suo 
edocuit qu:e, dum Intus lateret, passus fuerat. Cuur* 
sutem dies ministerii explesset, domum se contu- 
lit, in praecordiis bonum nuntium, in ore autem 
frenum gerens. Et hoc quidem, si ita loqui lubet, 
inliium est. conceptiouis Praecursoris : cujus nati- 
vitatem celebrare si velimus , necesse prorsus est 
ut cognatze solemnitatis mentionem faciamus. 

IX. Sexio enim a conceptione Jeaunis mense, 
Gabriel in urbem Nazareth venit, ut faustas a Pa- 
—cre aununtiationes ad Virginem deferret, Quam 
cum domi visisset, prior salutavit (dicens) : Ave, 
gralia plena, Dominus tecum *. Ave, inquiens, 
que prima et sula paris infantem a imaledictione 
liberum, Ave, 48 mundo gignis originem vitz, 
Ave, qui incorrupta, sed non expers es prolis. 
Ave, qua innupta manes, sed non infecunda. 
Ave, quae satu, sed non fructu cares. Ave, quam 
acerbissimi dolores manent, et partus tamen do- 
lores nescies. Áve, quis primo tuo pareuti Adz 
defensorem profers. Ave, qua sine lassitudine geris 
latius create. natur fundamentum. Ave, quz fa- 
cile humanitati mediatrix intercedis. Ave, qu:e 
Deum sed non nudum, et hominem sed nou merum 
liomiuem paris. Áve, gratia plena, Dominus tecum. 

X. llla vero etsi gaudium nuntiari audiret, non 
arrexit aures, sed sermonem perpendebat, secum 
inquiens : Qualis est. isla salutatio *? Quis iste est 
(inquit) qui non vocatus nostram ingressus est do- 
munculam? non fauiliaris , non cognatus, non 
genus ducens ab Adamo; ex ipsa forma id arguo. 


*]sa. vini, 14... Luc. 1,38. t itid 99. 


ἐγάττονι ἀπιστήπας, εὐθύνας εἰ 
οὐρανδήεν ἀττοσταλξυτα x) Si 
co: χαταθύμεου στιμεῖον λαξεῖν d 
ὡς οὐχ ὥφελες 45), δέχου τῇ», ἃ 
ποιίας ἐνέχυρον “ ἔσῃ σιγῶν u£yz 
χυρώστ, τὰ πράγματα. Ἐχ τῶν 
φωνητιχὰ ὄργανα μεταδαινέτω. 
và 6copà, πεδη θεὶς τῇ φωνῇ, x 
ον *** ἐχείνῳ YXp μόνῳ zapayo, 
παράπτωμα. Δεσποτιχὸς ςίλος i: 


ὡς 90; alit. 


H'. Τούτων ἕνδον τελουμένων 1 
ρὺς συστελλόμενο; *5 εἰς θαῦμα! 
$ τε “1 ὑπόνοια εἰς πολλὰ μεοις 
δοχοῦν ὑπηγόρευσε **, μέχρ:ς οὗ 
ἐδίδαξε σιγῶν ἃ πέπονθε λαθών. ' 
γίας ἡμέρας ἀποδοὺ:, ἀπτιλθεν ** 
σπλάγχνοις τὸ εὐαγγέλιον, xal E 
νόν. Καὶ αὕτη μὲν, ὡς ἂν εἴποι ?* 
δρόμου σνλλήέψεως ἡ ἀρχὴ" οὗ τὸ 
ἐθέλοντας "!, ἀνάγχη πᾶσα τῆς γι 
μνησθῆναι. 


Θ΄. Ἔχτῳ γὰρ μηνὶ τῆς συλλέψ, 
ἐπεδήμητε Γαδριλ Παρθένῳ χομ! 
γέλια " ἣν ἐπ᾿ οἴχου θεασάμενος, b 


C Χαῖρε, κεχαριτωμένη, ὁ Κύριος 


λέγων, fj πρώτη χαὶ μόνη ἦ5 cix: 
ἀρας ἐλεύθερον. Χαῖρε, fj κόσμῳ γε 
μὴν. Χαΐρε, ἡ ἄφθορος, ἀλλ᾽ οὐχ 

ἄγαμος, ἀλλ᾽ οὐχ ἄγονος "*. Χαῖρε 
οὐχ &xapzoc. Χαῖρε, ἡ ὀδύνας 15 

νας οὐχ ἔχουσα. Χαῖρε, ἡ τῷ σῷ 
προπτάτην φέρουσα. Χαῖρε, ἡ àx 
τῆς χτίσεως τὸν θεμέλιον. Χαῖρε 
τεύουσα τῇ θνητότητι. Χαῖρε, ἡ 

γυμνὸν, xal ἄνθρωπον οὐ ψιλόν. 

μένη, ὁ Κύριος μετὰ σοῦ. 


l'. Ἢ δὲ χαρὰν ἀχούσασα, οὐχ i 
ἀλλ᾽ ἐδασάνιστε τὴν φωνὴν Hoc 
ἀσπασμὸς οὗτος; Ὃ αὐτόχλτ,τα 
κὸν ἡμῶν εἰσελθὼν, Τίς, cra:y, « 
0) συγγενὴς, οὐχ ᾿Αδὰμ &xóyovo; 
μορφῇ " ὡς '* ξένος ὁ ἁσπασμός . 


YARLE LECTIONES, 


"“ Εἰσπράττει Attic. 
ὑζελες. * C. Barb. χρόνους. 
,SU3EY. Apud Nic. ὑπηγόρευε. ** C. Barb. ἀπῆλθε. 
μὲν. U* C. Barb. Ναζαρέτ. 


pro εἰσπράττῃ * μοι autem. vel redundare. videtur, vel. legendur 
| ** C. Barb. μεταδαλλέτω. 
Ap. ** Apud Nic. παρελχόμενος. ** Apud Nic. ἦγον ἔξω ἑστῶσαν. *' C. Barb. 


es Τὴν φωνὴν abest a C. B 
ἧτε. 
" G. Vai, et 


7* C. Barb. εἴπτ. 


" C, Vat. χαῖρε, ἡ πρώτη xal μόντ, λέγων. Το C. Barb 


»yo. Surius vero banc pericopen penitus owisit. In propatulo aut ui cusa est omissionis, 
sepius repetita, 1? C. Vat. ὠδῖνας, et secundum banc lectionem Surius, Are, que partus 


qui (c. minime incadent..— 7* C. Vat. αὐτοχλήίτως. Τ| 


Ὕ . Ld 
C. Y at. ron 


τ Abeit ὡς a C. 1 


IIOMILIA IN S. ΖΟΑΝΝΕΝ BAPTISTAM, ETC. Vin 
ἁπάγομαι τῇ φωνῇ * μόνῃ γὰρ, ὥς φασι, A Quam nova hxc salutatio! Non adest Joseph ; ver- 
ἡ ἀρχέχαχος τῇ πρωτοπλάστῳ. bis me abduci haud. committo. Primam a Deo con- 

ditam mulierem, ut narrant, cum sola esset, 3llo- 

- cutus est primus malorum auctor. 
Ὕελο; πρὸς αὐτήν᾽ Μὴ po6ov, Μαριάμ" Angelus vero ad eam : Ne timeas, Maria; inve- 
| εὗρες, ἣν ἀπώλεσεν dj πρωτόπλαστο:" — nisii gratiam Y (4) quam perdidit qux primo con- 
ἢ τὴν ἀπάτην ἐδέξατο, σὺ δὲ μόνη τῆς — dila est, Ipsa, cum sola essct, deceptionem admi- 
ν λύσιν ἐχόμισας. Τέξεις υἱὸν, xal τοῦς — sit; tu vero, dum sola manes, deceptionis solutio- 


εἰς 13 Ἰησοῦν. uem obtinuisti : Paries filium , et humc vocabis 
Jesum x. 
ὄχον ἀχούσασα xaY υἱὸν δ, Πῶς, ἔλεγεν, Ipsa autem cum partum audiret οἱ filium, Quo- 


tovto, ἐπεὶ ἄγδρα ob γιγώσχω; Οὐχ — modo, inquit Y, erit hoc mihi, quoniam virum non 
«, ἀλλὰ χατὰ πεῦσιν pavÜávouca* Πῶς — cognosco? Non ut contradiceret, sed ut sciscitando 
τοῦτο; Ἐγὼ, φησὶ, μόνη τὴν qst» χαι- edoceretur. (respondit) : Quomodo erit hoc mihi? 
im" ἐμοὶ λυθήσονται τῆς τεχνογονίας al — Egone, inquit, sola natur:e leges innovo? Num in 
Λέγε pot, ξένε, τὸν τρόπον " ξένον γάρ B me liberorum procreationis evertentur rationes? 


υγέλιον. Expone mihi, peregrine, modum : peregrinum enim 
est, quod affers, nuntium. 
suya ἅγιον, ἔφησεν ὁ Ta6pv ", ἐπ ΧΙ]. Spiritus sanctus, ait Gabriel , superveniet in 


ἐπὶ cà, xal δύναμις 'Υψίστου ἐπισκιά- te, et virtus Altissimi obumbrabit tibi *. Tene, inquit, 
ἔχου, orat, Παρθένε, τὸ λεχθὲν, xai pij o Virgo, quod dictum est; et ne sis soilicita de eo 
vet τὸ σιγηθέν" τῷ τόχῳ μαρτυρῶ, 1 — quod silentio occultum manet. Certum de partu te- 
"αχωρῶ 55. “Λγγελος γὰρ, ob διδάσχαλός  stimonium fero; modum docere, hoc facultates 
«ovoulag ἐλήλυθα" χῆρυξ ἀπεστάλην τῆς meas excedit. Nuntius enim mystiez dispensatio- 
; ἐπιδημίας, οὐχ ἑρμηνεύς. nis ad te veni, non ejusdem interpres : missus fui 
ut Dominicum manifestarem adventum, non ut ra- 
tionem explicarem. 
αι τοῦτο"; τὸ πῶς οἷδεν αὐτὸς ὁ παρὼν" Quomodo (inquis) hoc erit? quomodo, novit ipse 
ῬὉ πάρεστιν, ἐπίσταμαι" προπηδᾷ γὰρ ἐν — qui adest ; adesse enim eum scio; nam certum in 
θεν τεχμήριον * τὸν δὲ τρόπον λέγειν, οὐ te signum ab intrinseco se prodit : at modum di- 
0τι δὲ οὐ ψευδολόγος ἐγὼ, ᾿Ελισάδετ μαρ- C cere in mea non est potestate. Quod vero falsa non 
ot, ἐν στειρώσει xal γήρᾳ τοῦ ἐν σοὶ δ΄ — Joquar, testimonium mibi feret Elisabeth, qus, 
1 τὸν Πρόδρομον. Ei δὲ ἐν στειρώσει χαὶ sterilis licet et senex, illius, qui in te est, Prxcur- 
ὁρον "ὃ εἴρηχα, οὗ μιχρὸν τὸ ἐνέχυρον. X«el- — sorem gestat. Quod si habentem in utero memoravi 
)εοθύτιδος xai παρθένου ἐς τὸ vexelv μέσ sterilem et senescentem, jam haud levis momenti 
pignus habes. Quod enim ad gignendum attinet, 
nihil a sterili anu ea demum distat, quz virgo esse 
perseveret. 
τα ἣ Παρθένος ἀχούσασα, Ζαχαρίου γατ- ΧΙ. Hzc cum Virgo audiisset, ad Zachariz do- 
γμάτιον, xai τὴν Ἐλισάδετ εὑροῦσα xvogó- — munculam se contulit, cumque Elisabeth pregnan- 
ζετο. Μαρία τὴν Ἐλισάδετ ἢσπάζετο ** tem reperisset, eam salutavit. Maria salutavit Eli- 
qoe ἔνδοθεν ἀπεχρίνατο" τῷ γὰρ ἐμόρύῳ — sabetbam, et infans intrinsecus respondit. Auris 
οἣ ἡ τῆς μητρὺς ἀχοὴ " καὶ ἐπειδήπερ *! feetui exstitit matris auris; et quoniam naturz fi- 
ote Ἰωάννης cipypévog οὐχ ἴσχνε *5 λα- nibus conslrictus Joannes lingua uti non poterat, 
ἱενος ἔλεγε τῇ οἰχείᾳ μητρὶ διὰ τῶν oxtp- ,, locutus est, matrem quidem propriam per saltatio- 
θεγγόμενος, τῇ δὲ τοῦ Σωτῆρος μητρὶ διὰ — nes affatus, Galvatoris vero matri per maternam 
εἧς γλώσσης ἀποχρινόμενος.. linguam respondens. 
'xaca δὲ ἡ Ἐλισάδετ τὰ τοῦ τέχνου σχιρ- Cum autem Elisabeth filii saltationes jam ferre 
[vsópacog ἁγίου πλησθεῖσα ἀνεφώνησε, non posset, repleta Spiritu sancto exclamavit, di- 
Ilapüévp* Εὐλογημένη σὺ ἐν γυναιξὶ, — cens : Benedicta tu. in. mulieribus, εἰ benedictus 
Ἱμένος ὁ καρπὸς τῆς κοιλίας cov. Xo, — fructus ventris twi *. Tu, inquit, benedicta, qua 
$0. xibid, 51. ibid. δέ. *ibid. 35. * ibid. 42. 
| VARLE LECTIONES. 


l. χαλέσεις τοῦτον. 8 Verba, Ἢ δὲ «(xov ἀχούσασα xal υἱόν, a C. Barb. absunt. *' Absunt a 
erba, "Egnoev ὁ Γαδριήλ. ** Cod. Barb. τρόπω rapaytopip. 55 Ahest a C. Vat. incisum, πῶς ἔσται 

Voces τοῦ ἐν aot a codice Surii abfuisse videntur. ** Abest a C. Barb. χυοφόρον. 55 Pericope, 
Ἐλισάδετ Ῥοπάζετο, abest a C. Vat. eta versione Surii. ' C. Barb. ἐπηδήπερ. ** C. Barb. ἴσχυσε. 


NOTAE. 
iam scilicet originalem.: 
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σε θεῖς portas solationerm. Tu benedicta, qua A vr2iv. &22orr,p£vu, $ τῆ: σστᾶτα 


denen sapientiz affers. Ta benedicta, quz illum in 
ub r( geslae, qui in paradiso dezmbulasit, Tu be- 
ge lico, eujus venter sanctam templam evasit. Be- 
medica ig ín mulieribus, et benedictus (rucius ven- 
tris (ni, e quo cum Adam comederit, inimicum su- 
perabít, Benedictus fructus, qui mundi facias. est 
4| δ et. indiminentum. Et unde hoc. mihi, «t 
tceníat mater. Domini mei ad meb? ilc, o Virgo, 
intua me docuit infan«, ad salutationem tuam supra 
patnurz ordinem exsiliens, Bc inspirata divinitus 
[uere Elisabeth verba. 


Xil, Z.ocharías autem, proot dixi, constrictus 
freno , quod incredulitas ipsi imposuerat, domo non 
eecesserat, utpote qui vocem.ab eo tempore amise- 
ral, quo Joannes conceptus est, nec ante pueri 
nativitatem finein paenz inflictze vidit. Sed postquam 
» solitaria matricis sede in lucem prodiit solitudi- 
nis incola, pater, pugillarem postulans, scripsit ἢ- 
deliter quz incredulus audierat, et cum infanti 
"Qrmen imposuisset, vocem recepit. 

Talia sunt, o Pracursor et Daptista, mysteria 
tiia, antequam nascereris ; talem tibi Deus vel ante 
conceptionem honorem largitus est. Idem enim et 
Dominicam nativitatem, et tuam conceptionem Ga- 
brlel annuniiavit, et in templo, veluti in thalamo, 
conceptum tuum praedicavit. Ortum tuum, tanquam 
donum Deo. acceptum, per solemnem festivitatem 
archangelus templo detulit : in utero degens diviuo 
nfilatus fuisti spiriti, prophetiae dono exornatus, et 
aliens in venlre materno ea prodicasti qux Deus 
Moysi jam seni manifestavit : ideo majorem pro- 
nhetis te Sponsus Ecclesi appellavit 6, Quis enim 
inter prophetas ex utero mysteria matri sug re- 
velavit? Quisnam e justis iu. ortu suo vocem pa- 
renti. tanquam xenium obtulit ? Tu vero eum qui 
ie genuerat, ἃ lingue impedimento liberasti, et 
simul proplieti:e munere dignum effecisti. Qui enim 
p:ulo ante mutus erat, repletus Spiritu sancto, 
canticum nohis modulatus est, quod paululum im- 
mutans, opportune recantabo. Ille enim dicit : Be- 
nedicius Dominus Deus lsracl d ; ego autem dico : 


(5271. Σὺ £UAOTTE REY, É τῶν τῆς 
δωρεάν. Σὺ εὐλυχε aREÉVE, b oxwucu 
δείσῳ περ: Ξτή αΥτΣ. ἘΠ, snam: 
ὑπῆρξεν ἡ γαστήρ. Εδ.1εγηρῖσι 
xal εἰ.1ο;ημένες ὅ xopsxéc τῆ 
οὗ ςατὼν ὁ ᾿Αξάϊε νιχἕσες D» 
ὁ χαρτῶς, ὁ χόστμο Ὑενόχενος τρι 
πόθεν μοι τοῦτο, Tra ἔ2θη 8 4 
μου πρός με; Ταῦτά ps **, ΠΣ 
ἐδίδαξεν ἔνδοθεν, ἐπὶ τῷ σῷ à: 
ἁλλόμενον. Ταῦτα τὰ: ἝΛισλά; 
ῥήματα. 

Γ΄. Ζαχαρίας δὲ £z οἴχου, x29 
μένηχε τὸν τς ἀπιστίας separet: 
χρονον τῇ χνῆσξει τὴν ἀςωνίαν Aat 
δίχτς τοῦ παιδὺς τὸν τόχον δεξάν 
θεν Ex τῇς ἐρήμου μέτρας ὁ τῦ 
δέλτον αἰτήσας ὁ πατὴρ εὐγνωμό: 
&xfjxocv οὐ πιστῶς" καὶ τῷ sedia 


ἀποδοὺς, ἀπέλαδε τὴν φωνὴν "" 


Τοιαῦτά σον, Πρόδρομε xat ** 
τοῦ τόχου μυστί,ρ', τοιαύτην σοι 
συλλέψξως ἀξίαν χεχάρισται. l'a 
σποτιχὺν τόχον xal τὴν σὴν e2my) 
ἐν τῷ ναῷ καθάπερ ἐν νυμφῶνι τὶ 
χύσιν. Δῶρον τῷ ναῷ 5 ἐν zxavr, 
σὸν τόχον ἔγαγεν ὁ ἀρχάγγελος 
γέγονας, προφητείας χάρισμα ἐν μ 
ἀλλόμενος; ἔλεγες ἐν γαστρὶ, ἃ 1 
ἐδήλωσεν 37 ὁ Θεός" διό σε μεέξον: 
Ἐχχλησίας νυμφίος ἐχάλεσε. Τίς 
μήτρας μυστήριον ὑπηγόρευσε: T 
χθεὶς, ξένιον φωνὴν προσήνεγχε " 
ταυτῷ τὸν γεγεννηχότα ἁφωνέας ἀτ 
φητείας ἠξίωσας. Ὁ γὰρ πρὸ Bpa; 
Πνεύματος πλησθεὶς, ᾧξὴν ἡμῖν 
μικρὸν ὑπαλλάξας εἰς εὔκαιρον 
μὲν γάρ φησιν" Εὐλογητὸς Kv, 
Ἰσραή.1" ἐγὼ δέ φημι - Εὐλογητὶ 
στιανῶν. Αὐτῷ ἡ δόξα εἰς τοὺς αἱ 
᾿λμήν. 


Benedictus Duus Clristianorum :; ipsi gloria in secula sculoru:n. Amen. 


It. 


ΙΝ SANCTISSIM.E DEIPAR.E ANNUNTIA- 
TIONEM (a) 


D»^nedic, Pater. 
l. Anteacta. die Dominica interpretatio prazces- 


D 


B'. 
ΕΙΣ TON EYATCTEAIEMON T 
ΘΕΟΤΟΚΟΥ͂. 


Eo.leéyncoxr, Πάτ. 


Α΄. Προέδραμεν ἐν τῇ προτέρᾳ 


bLuc. à, 45. * Luc. τα, 28. In Ecclesie hymnis Mazimus vatum appellatur. 4 Lu 


VARLE£ LECTIONES. 


"C. Vat, Ταῦτά μοι. ** C, Vat. χαγὰ προεῖπον, ?! Apud Nicet, aclditur : xav ἡ χεὶρ 82v 
σιωπὴν. 91 A C. Vat. sbest xat. ' Abest τῆς ἃ Vatic. C. ** Abest yxoa C. Vat. δ C. V it. λ: 
V rsio legit, popalo. ** Abesta C. Vat. xai. *' C. Barb. ἔλεγεν. **C. Barb. διχαΐξος. 9» C. 

NOTE. 


e) Brevis lizec liomilis et simplicitate et elegantia 
prestans, ejusdem. est auctoris ac. praecedens, uti 
&ylis aperte demonstrat. E. codice Augustano, 
uunc Monachensi, deducta est, a doctissimo viro 


Andrea Steinhubes, Socr the 
Ro nano doctore, Gevce pronria 
et ab illustrissimo Georgio Krabi 
tvpo collata. U erque de nobis be 
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li 


τοῦ Προδρόμου * ἄγε"; δὲ νῦν ἡ λᾶς ὁ Πρό- A sit, qui circa Pracursorem versalur; nunc vero 


᾿ κὸν χηρυττόμενον. El 6k εὔφρανεν dj 
οὔ Προδρόμου, εὐφρανάτω πλέον ἡμᾶς ἡ 
 χοινοῦ Σωτῆρος. Ἔχεϊνος μὲν γὰρ προ- 
νον εἰς τὸ χη ρῦξαι * οὗτος δὲ ἐλήλυθεν εἰς 
Καὶ διὰ Χριστὸν Ἰωάννης * ὁ δὲ Χριστὸς 
tyyv, ἀλλὰ διὰ τὸν Πατέρα. 


μεν τοίνυν εἰς τὴν ἐξήγησιν τῶν εὐαγγε- 
ἄτων. Ὁ γὰρ αὐτὸς ἀρχάγγελος διαχονεῖ, 
)υ γεννωμένου ! xat τοῦ Σωτῆρος συλλαμ- 

Ἐχεῖ μὲν οὖν στείρας ὁ ἀνὴρ εὐανγελί- 
190a δὲ Παρθένο; διδάσχεται. ᾿Αποστέλ- 
ὁ ἀρχάνγελος οὐχ ἔτι εἰς ναὸν, ὡς ἐπὶ 
ἀλλ᾽ ἐπὶ τὸν ἔμψυχον ναὸν τὴν Παρθένον. 
ἀαρίας ὁ ἱερεὺς εἰσῆλθεν θυμιᾶσαι, xal 
Ug εὐώδεις λόγους τοὺς παρὰ τοῦ ἀρχαγγέ- 
α δὲ οὐχ ἔτι ναὸς, ἀλλὰ ναὸς ἡ Παρθένος.Οὐχ 
ἰγγελος πρὸς τὸν ἀρχιερέα" ἀλλ᾽ ἔρχεται 
'χτουσαν τὸν οὐράνιον ἀρχιερέα. Ἐχεῖ ἣλ- 
Ὕελος ἐν καιρῷ λειτουργίας " ἐνταῦθα οὐχ 
λειτουργίας " ἔμελλεν γὰρ ὁ τιχτόμενος 
σωματιχὴν λατρείαν. Ἐχεῖ ἔρχεται ὁ ἀρχ- 
)ὃς τὸν πατέρα " ἐνταῦθα δὲ οὐχ ἔρχεται 
ἢ γενόμενον πατέρα Ἰωσὴφ, ἀλλ᾽ ἔρχεται 
ἰαρθένον τὴν γενομένην ἄνευ πατρὸς μη- 
ἴ ἦν Ἐλισάθδετ καὶ Ζαχαρίας ἐνταῦθα δὲ 
a. "Hv γὰρ ὁ Ἰωσὴφ ὡς μνηστὴρ ἀνήρ" 


Pricursor ad eum quem μγα οανῇ, nos adducit. 
Porro, si fausta illuxit Praecursoris nativitas, multo 
magis opus est ut nos nativitas Salvatoris coni- 
munis exhilaret,. llle enim tantummodo przcurrit, 
ut hunc annuntiaret; liic vero ut salutem afferret, 
advenit. Et Joannes quidem propter Christum : 
Christus vero, non propter Joannem, sed propier 
Patrem, 

ll. Veuiamus itaque ad evangelicorum verborum 
explanationem. Atque idem sane archaugelus fun- 
gir ministri munere tum in natalitio Joannis, 
tum in Servatoris conceptione. Illic igitur nuntium 
viro sterilis uxoris defertur; hic vero res Virgini 
aperitur. Idcirco archangelus non jam ad templum, 
quemadmodum cum de Joanne agebatur, sed ad 
templum animatum, ad Virginem nempe, mittitur. 
lbi Zacharias sacerdos ad thymiama adolenduam 
ingressus est, el ab archangelo suaves sermones 
audivit : hic vero non jam templum oculis objici- 
tur, sed templum (5) ipsa. est Virgo. Nou ad s&um- 
mum illum sacerdotem angelus venit, sed ad eau: 
pergit, quze celestem summum Sacergotem geno- 
rat. lbi archangelus venit tempore sacrificii; hic 
autem nou apparet hora sacrificii, quoniam qui 
nascebatur, cultui illi materiali finem in:positurus 
erat. Ibi archangelus se confert ad genitorem; hic 
vero non se Josepho sistit, quippe qui nullatenus 
pater fuit, sed Virginem adit, qux» s8emoto genitore 


᾿ παρθένον παρθένον. Οὐχ ἔρχεται τοίνυν (. mater evasit. lbi locum habuere Elisabeth et Za- 


v ὁ ἀρχάγγελος " ἀλλ᾽ ἔρχεται πρὸς τὴν 


verum quam virginem habuit virginem 
8; sed ad Virginem se contulit, 

τί λέγει αὐτῇ; Χαῖρε, χεχαριτωμένη " 
v ὁ θεὸς τῇ Εὔᾳ᾽ "Ey λύπαις τέξῃ τέχγω. 
apicopérm * λύεται γὰρ ἡ λύπη τῆς Εὔας. 
λύπαις ἕτιχτεν" αὕτη τοίνυν ἡ χαρὰ λύει 
y λύπην. Διὰ τοῦτο ἔλεγεν" Χαῖρε, xexa- 
' ὁ Κύριος μετὰ σοῦ. Ἦν γὰρ μετ᾽ αὖ- 
ὃν ὕστερον ἐξ αὐτῆς. 

ὁ ἐπὶ τῷ 1όγῳ διεταράχθη" οὗ γὰρ ἧσπά- 


γυναῖχα, ἀλλ᾽ οὐράνιος πολίτης τὴν ἐπὶ. 


charias : bic vero sola Maria (6). Nam uiique 20- 
sephus ei, utpote sponsus, connubii jure conjun- 


servavit, Mac igitur de causa non eum conveuil 


111. Quid porro dicit Virgini? Ave, gratia plena *, 
quandoquidem Deus Eva dixerat : In doloribus pa- 
ries filios 1 (1). Ave, gratia plena; solvitur enitn 
Evz dolor. Eva in doloribus pariebat ; hoc igitur 
gaudium dolorem illum abigit. Propterea dixit (an- 
g-lus) : Ave, graiia plena, Domiuus lecum, Eia 
enim cum ea, qui paulo post ab ipsa oriturus erat. 


]V. lila vero turbata est in sermone 5; non eniti 
mulier mulierem salutaverat, sed celestis civis in 


[ópeuazv. 'H δὲ ἐπὶ τῷ λόγῳ διεταράχθη. D terris degentem. allocutus fuerat. Ipsa auiem in 


κὶ ὡς πρὸς ἀνδρὸς φωνὴν. ἀήθης γὰρ ἦν 
πρὸς ἀνδρῶν ἀσπασμόν. Μένει τοίνυν πτή- 
φωνὴν, χαὶ διελογίζετο ὃν αὑτῇ, ποταπὸς 


,98. Γ6Ὁδη.πι|͵,16. 5 Luc, 1, 99. 


sermone turbata est, Fortassis porro expavit etiam 
ad vocem quasi virilem; quod enim ad virorum 
galutationes attinet, nullatenus sancta illa his erat 


VARLE LECTIONES. 


ευνομένου. 


NOTE. 


Mflicio Conceptionis immaculatz dicitur : 
Genitriz Maria Virgo, templuu Domini. 
bea de conceptu. in. utero. Anu;e hane 
dicat : Templum divinum ac salutare. in 
'ipilur ac construitur ; in matris visceribus 
scala, qug mortales omnes αὐ cuelestia re- 
eliter conceplionem ejus sunonis laudibus 
j|; γαγτρὶ χωρεῖτχι χαὶ πλάττιται vabQó 


θεϊχὴς χαὶ σωτήριος * ἡ πρὸς τὰ ἄνω πάντας 905105; 
Enava[aYoUca* ἧς τὴν σύλληψιν πιστῶς πανηγυ ἐ- 
ςωμεν. 

(6) Graci beatam Virginem ut solam Dei matrem 
frequepter salutant. 

(7) Frequentissiua apud Patres Mariam inter ac 
Evam antithesis, Posterior Eva iu. medelam malis 
prioris cessit, 
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iet δέ σε γενέσθαι ἁγιωτέραν. 
ων ξύλον, ἣ χαλχεὺς σίδτρον, Ext αὐτὸ 
i ἐπιτηδειότερον πρὸς τὴν τέχνην ἐργά- 
σὺ τοίνυν παρθένος μὲν εἶ" δεῖ δέ o: 
(sv$30at, ἵνα τὸν ἅγιον συλλάδῃς. 


iG. ἅγιον ἐπελεύσεται ἐπὶ σὲ, καὶ δύ- 
7tov ἐπισχιάσει σοι. Mo λέγει" Πνεῦμα 
δύναμιν. Τίς ἡ δύναμίς ἐστιν; Χριστὸς 
ες. Ἔρχεται τοίνυν τὰ δύο" χαὶ τὸ Πνεῦμα 
; ὁ Χοιστὸς ὁ μονογενὴς τοῦ Θεοῦ. Ἐπειδὴ 
rov * £x σοῦ ἅγιον" κιϊηθήσεται. "Opa. 
ὅλον ἔχουσεν, Πνεῦμα ἅγιον, χαὶ δύνα- 

ἄγγελος οὐδὲν ἀφτιχεν, οὐδὲν ἐσιώ- 
μα ἅγιον ἐπειεύσεται ἐπὶ σὲ, xal 
ψίστου ἐπισχιάσει σοι, περιθαλεῖ xal 
Ξ, χαὶ χύχλῳ σου γενήσεται xal περιχα- 
, χαὶ σχέπη σοι ἕσται. 


ἃ ἅγιον, Δύναμις, Ὕψιστος * ἀρίθμησόν 
ματα, χαὶ εὑρίσχεις ὅλα ἠχριόωμένα. 
ταῦτα ; Ἄνθρωπος ἐπὶ γῆς " ἄγγελος ἐν 
εὔμα ἅγιον, xal Υἱὸς, xa Πατήρ. Ὅτ᾽ 
lg τὴν ἀρχὴν, οὐχ ἔτι χωρεῖς ἀνώτερον" 
στιν ὁ “Ἵψιστος, οὗ οὐδὲν φαίνεται. Τοί- 
ᾧ λόγῳ τῷ !* περὶ γενέσεως τοῦ Υἱοῦ, 
j, χαὶ ὅλα χεχοινώνηχε, χαὶ εἰς ἑνότητα 
ἔστιν γὰρ μόνα ταῦτα" ἄγγελος, ἄνθρω- 
x ἅγιον, Υἱὸς, xa Πατήρ" xai παρὰ 
οὐχ ἕνι. "Acse γάρ uot τὰ ἄλογα ζῶχ, 
τὸν ἄνθρωπον λόγου οὐ μετέχει, οὐχ 
*, οὐ χρένεται, οὐ κατορθοῖ, οὐκ ἐπαινεῖ- 
τἰώνιον οὖκ ἔχε;, ὧδε γίνεται xai ὧδε 
Ανθρωπος δὲ λογιχὸν ζῶον, βασ’λιχώτα- 
V, χόσμου πολίτης, χύριος τῶν !* δι᾽ αὖ- 
"ων. Ἐπεὶ τοίνυν ταῦτά ἔστι΄ μόνα͵ ἄν- 
γελος, Πνεῦμα ἅγιον, Υἱὸς xaX Πατὴρ, 
νῆπτα'! τὰ πράγματα" ΓΛνθρωπος fj Παρ- 
ἕνος παρθένου ἀναχαλουμένη τὸ σφάλμα" 
xov τὴν Παρθένον ᾿ ἄγγελος ὁ Γαθδριήλ᾽" 
») τὸ ἐπερχόμενον * δύναμις Ὑψίστου, ἡ 
ἃ δύναμις. Ὅρα, πῶς τῷ λύγῳ ἐν τῇ 
Κυρίου συνῆλθεν τὰ ὄντα. "λγγελος χατ- 
ἣν Παρθένον" Πνεῦμα ἅγιον ἐπέρχετα!" 
ὙψΨίστου ἐπισχιάξει" αὐτὸς ὁ ὕψιστος 
τὸν 'Μονογενῇ, xai οἰχονομήσας, αὐτὸν 
θένου τεχθῆναι, ἵνα ὁ ἐξ ἀρχὴς σφαλεὶς 
$, αὐτὸς διασωθῇ διὰ τῆς συλλήψεως τῆς 


D mini quotquot sunt, concurrant. 
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ἐ Du 


ταν γὰρ A Spiritus sauctus ? Quia seilicet sancta quidem es, 


sed opus est ut adhuc aanctior fias. Nam et cum 
faber liznarius sumit lignum, aut zraríus ferrum, 
idem etiam expoliuut, et aptius ad opus efficiunt. 
Et wi igitur es quidem virgo (8) ; sed sanctior eva- 
das oportet, ut sanctum illum concipias. 


IX. Spiritus sanctus superveniet in te, et virtus 
Altissimi obumbrabit tibi". Duo dicit : Spiritum 
sanctum, et virtutem, Qusnam ista est virtus ? Dei 
Virtus esi Christus *. Duo igitur adveniunt ; nempe 
et Spiritus. sanctus, et. Christus Dei unigenitus, 
Quod enim ex te nascitur, sanctum vocabitur. Vide, 
quaso, quomodo tolum (illa) percepit, Spiritum. 
sauctuum et Altissimi virtutem. Nihil angelus omi- 
sit, nihil tacuit. Spiritus sanctus superveniet. in te, 
el virtus Altissimi obumbrabit tibi, circumdabit et 
circumvestiel te, et circumquaque le cinget, ac 
vallabit te, et tegimen tibi erit. 


X. Spiritus sanctus, Virtus, Altissimus : enumera 
mihi ejusmodi, et universa reperis accurate recen- 
sita. Sane quanam liec sunt? Homo in terra ; iu 
ccelo angelus ; Spiritus sanctus, et Filius, et Pater. 
Quandoquidem si. initium versus ascendas, profecto 
altius non excurres ; ipse enim est Altissimus, qui 
plane invisibilis est. l;itur cum agitur de Filii genc- 
ratione, colliguntur omnia, et omnia conveniunt, 
atque in unitatem concurrunt. Haec enim tauturni- 
modo habentur : angelus, lomo, Spiritus sanctus, 
Filius, et Pater; et preter h»c, nil inest aliu. 


C Irraiionalia enim fac mihi omittas animalia, qu;e 


sunt propter hominem ; rationis sunt expertia, nou 
peccant, non subeunt judicium, recta facta nou 
norunt, non habent laudem, vitam non sortiuntur 
»iernam, talia nascuntur, talia moriuntur. Ast homo 
animal est ratione. przedituimn, animantium omnium 
nobilissimum, mundi civis, dominus eorum que 
in gratiam ipsius creata sunt. Quoniam igitur bizec 
sola habentur, homo, angelus, Spiritus sanctus, 
Filius, et Pater, vide quomodo hxc iu mysterio 
conveniunt, Homo (adest) Virgo, virgo nempe [ἃ - 
psum virginis reparans; in Virgine itaque habes 
hominem ; angelus (adest) Gabriel ; Spiritussanctus 
est qui descendit; virtus Altissimi est virtus quie 
obumbrat. Vide quomodo vere ín generatione Do- 
Angelus ad Vir- 
giuem descendilL: Spiritus sanclus supervenit ; el 
virtus Altissimi obumbrat (9), Altissimus ipse est, 
qui unigenitum Filium generavit, et constituit ul 


[moque hie. generaretur, quo is qui ab initioper Evam deceptus fuerat, ipse per conceptuun 


varetur. 


$99. ?lI Cor. 1, 24. 


VARLE LECTIONES, 


vióasvov. 19 Cod. μὴ 


! Cod. ἐνδύτη. 


13 Cod. τοῦς. ' Cod. οὐχ ἁμαρτάνει. 15 Cod. τὸν. 


NOTE. 


prepler corporis tantum, «ed. maxime 
ims integritatem. Ergo liabuit Deipara 
Matem, e qua. dicit Clirysostomus, ob 


Adie prevaricationem mortalium genus. escidisse. 


(9) Autipater ipse Virginis obumbrationem Dci 
Verbo attribuit, 
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XI. Et respondens Angelus dixit illi: Et ecce A 


Elisabeth cognata tua et ipsa concepiu filium. P. Ste- 
rilis nempe conceptum Virgini praebet veluti si- 
gnum. Et hic mensis sextus est illi (10), quia non 
erit impossibile apud Deum omne verbum 4. Scilicet, 
Deus est qui operatur ; ne ambigas. 

Dixit autem Maria : Ecce ancilla Domini, fiat 
mihi secunilum verbum tuum τ. Ancilla Dowini 
sum, tabella sum iu qua scribatur: scriptor quod 
vult scribat : in. promptu est materia ; quod vult, 
artifex faciat, Et discessit ab ea angelus * ; accepit 
verba consensus, et discessit. 

Ecce ancilla Domini, fiut mihi secundum verbum 

tuum. Videlicet non reponit Virgo ? Apage, vanum 
e»t quod dicis ; ego sum virgo ; non cognosco virum ; 
liaud consentaneum est quod loqueris ; sed post- 
quam angelus dixit : Spiritus sanctus superveniet in 
te, spiritualis spiritualiter audiens, et saucta sanctis 
verbis sancte credens, constans in fide perstitit, ac 
promissiones excepit. Discessit igitur angelus 
ab ea. 
“ΧΙ. Exsurgens autem. Maria in diebus illis, abiit 
in montana cum festinatione (14) ad cognatam. Maria 
nempe venit ad Elisabeth, quemadmodum et Chri- 
8tus venit ad homines. Nam decebat ut Elisabeth 
venirct ad Mariam ; et magis congruus hic erat ordo, 
ul iater Precursoris se conferret ad matrem Do- 
mini. Sed Maria exsurgit, et venit ad Elisabeth, 
mater Doinini ad matrem servi. 


XIII. Et intravit in domum Zacharie *. Po:tquam 
enim angelus ei dixit: Ecce cognata (ua concepit, 
eam adivit, ut ipsi congauderet, quod praeter speu 
conecpisset, ΕἸ intravit in. domum |. Zacharie, εἰ 
salutavit Elisabeth. Et factum est, ut audivit salu- 
tantem Mariam Elisabeth (12) , (salutationis vocem) 
per aures transmisit ad meutem, mens vero (trans- 
inisit) ad Precursorem ; et Pracursor, antequam 
aures acciperet, audivit; audivit (inquam) non 
mentis facultate ad hoc jain. parata, sed Spiritus 
(sancti) virtute. Et Przcursor ad significandum gau- 
dium, et δι indicandum suum prophet:e munus, 
exsultat ; exsultat scilicet in utero Elisabeth. Elisa- 
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ΙΔ’, Καὶ ἀποχριθεὶς ὁ ἄγγελο; 
ἰδοὺ Ἑ1λισάδεςε, ἡ συγγενής c 
ειἰησυῖα υἱόν. Kat ξίδωτι 7 
Gn) τῆς στεΐραᾶς. Καὶ οὗτος 
&ri οὐκ ἀδυνατήσει παρὰ Θεῷ 
ἐνεργῶν * μὴ ἀμφίδαλλε. 

Εἶπεν δὲ Μαρεάμ- Ἰδοὺ ἡ ὁ 
γοιτό μοι χατὰ τὸ ῥὴμά cov. ὁ 
πίναξ εἰμὶ γραφόμενος" ὅ pooit 
φέτω ἕτοιμος dj ὕλῃ ποιείτω i 
Καὶ ἀπῆλθεν ἀπ᾽ αὑτῆς 6 ἅγτε! 
ῥήματα, χαὶ ἀπτθευ. 

Ἰδοὺ ἡ δού.ἴη Κυρίου, γέν 
f. uid σου. Καὶ οὐχ εἶπεν ἡ Παρ 
ριπττὸν ὃ λέγεις" ἐγὼ παρϑέυος εἰ 
σχω᾽ οὐχ ἔχε! λόγον, ὃ λέγεις". 
ἄγγελος" Πνεῦμα ἅγιον &xeJe 
πνευματιχὴ πνευματιχῶ:; Xxo23t 
ἁγίοις ῥήμασιν ἁγίως πιπτεύσαπι 
τηροῦσα, xaX τὴν ἀπαγγελίαν Exi 
οὗ» ὁ ἄγγελος ἀπ᾿ abr. 

IB'. Araccaca δὲ δαριεὰμ ἐν 
ψαις, ἑπορεύθη εἰς τὴν ἐρεινὴἣν 
τὴν συγγενῆ. Καὶ ἦλθεν Μαριὰμ 
θετ, οὕτως xat ὁ Χριστὸς ἦλθεν 
ποὺς. Ἐχρῆν γὰρ ἑλθεῖν τὴν "i 
Μαριάμ xaX αὕτη ἣν τῆς ἄχολο 
λον, ὥστε τὴν μητέρα τοῦ Προ 
τὴν μητέρα τοῦ Δεσπότου. ᾿Ανία 


C xai ἔρχεται! πρὸς τὴν Ἐλισάθετ, 


χτουσα πρὸς τὴν μητέρα τοῦ δού 
]I' Καὶ εἰση.θεν εἰς τὸν 
Ἐπειδὴ γὸρ εἶπεν αὐτῇ ὁ ἄγγελ 
γεν ὴς !'* σου συγεί,ἴηςρεν, εἰσὴλ 
ναι, ἐπειδὴ παρὰ προσδοκίαν συνε 
θεν εἰς τὸν οἶχον Ζαχαρίου a 
'E.Lcd66r. Καὶ ἐγένετο, ὅτε fix 
γης Μυρίας ἡ ᾿Ελισάδες, παρὲπ 
πρὸς τὴν διάνοιαν, χαὶ ἢ διάνοι: 
pov* xai fixousev ὃ Πρόδρομος 
ἤχουσεν οὐ τῇ χατασχευΐῇ «Tn; 
ἐνεργείᾳ τοῦ Πνεύματος. Καὶ cx 
εἰς ἔμφασιν χαρᾶς, καὶ 6r Xwst 
σχιρτᾷ τὸ βρέφος bv τῇ χοιλίᾳ . 


beth autem rem advertit ; non tamen humana adver- p ἐνόησεν ἡ Ἑλισάδετ τὸ ποᾶγμα. 


tit intelligentia, sed sancto Spiritu (revelante) quid 
lieret percepit. 

XIV. Et exclumavit voce magna, el dixit: Bene- 
dicta iu in mulieribus (15). Quid me tu salutaus 
prevertia? Quid prior tu me compellas? Nunquid 
ego sum qua Salvatorem pario ἢ Me oportebat ad 


P Luc. 1, 36. a ibid. 57. ribid. 58. * ibid. 


!*5 Cod. ἔχτος. 15 Cod. suy sv. 
(10) Καὶ οὗτος μὴν ἔχτος ἐστὶν αὐτῷ s Luc. 1,57, τῷ. 
(11) Luc. 1, ὅϑ. "Ev ταῖς ἡμέραις ταύταις. lia 
de Mattliei et Seliulz.. Petrus Sabatier iunuit co- 
dicem ms. haberi, ubi legitur ἐν ταῖς ἐμέρτις 
ἐχείναις ; buic lectioni suffragatur Antipatri locus ; 
ei50 ngu gratis in Vulgata. legitur, in dicbus. ilis, 


γισμῷ ἀνθρωπίνῳ * ἀλλὰ χατέλαθι 
γινόμενον. 

lY. Καὶ ἀνεξζόησεν κραυγῇ p 
Εὐ.ἰογημένη σὺ ἐν γυναιξίν. T: 
Ti με σὺ πρώτη προσαγορεύε:ς 
ἡ τὸν Σωτῆρα τίχτουσα ; "Ep ἐχι 


* ibid. 40. 
VALE LECTIONES, 


(13) Luc. 1, 41 : Καὶ ἐγένετο, 
σάθες τὸν ἀσπασμὸν τῇς Maola 
μι aulivit salutationem Marie E. 

(14) Luc. 1, 43 : Kal &v:ce 
14^, x. τ΄ À 
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$ με; σύ με ἡσπάσω mpola6oUca ; Σὺ Α te venire ; et tu ad ine venisti ? Tu me sslutando 


ἰένη ἐν γυναιξί" μονογενῶς εὐλόγησαι 
(τουσα. Παρθένος μόνη σὺ τίχτεις " οὐ 
An " πρὸ co), οὐ συλλήψεται μετὰ σὲ 
υναιξίν " ἐν ὅλῳ δὲ τῷ γένει τῶν γυναι- 
ως εὐλογημένη τυγχάνεις. Καὶ εὐ.1ο- 
ἱρπὸς τῆς xoiAíac σου" οὐχ ὁ καρπὸς 
; σου" οὐ γὰρ ἐξ ἀνδρὸς τὸ γινόμενον, 
οιλέας σου. 


ἣν μητέρα τοῦ Ἰωάννου, ὁποῖα φθέγ- 
ζτος ἁγίου πληρωθεῖσα. Καὶ πόθεν μοι, 
εήτηρ τοῦ Κυρίου μου πρός με; Iap- 
| μητέρα χαλεῖ, φθάνουσα προφητιχῶς 
ἐθασιν" xal ἡ μηδέπω μήτηρ χαλουμένη, 


praoccupasti ? Sed benedicta tu es in mulieribus : 
instar unigenitze benedicta fuisti, quz paris unige- 
nitum. Tu sola parturis virgo; non alia anie 
concepit, non concipiet post te alia inter femi- 
nas virgo; tu sola in universo wuliebri sexu 
ratione ista es benedicta. Et benedictus (ructus ven- 
tris tui ; non fructus sane illius qui ne vir quidem 
est libi ; non enün ex viro est quod nascitur, sed 
ex utero (uo. 

XV. Inspice matrem Joannis, quanam, post- 
quam Spiritu sancto impleta est, loquatur : Et unde 
mihi, ut veniat mater Domini mei ad me? Virginem 
videt, et matreim appellat, exitum scilicet per spi- 
ritum prophetiz sermone praevertens ; el qu& non- 


συνειληφυΐα, μητέρα χαλεῖ τὴν ἔτι παρ- B dum water, utut jamdiu concepisset, appellabatur, 


yovev ἡ στείρα τῆς Παρθένου πρόδρο- 
ωτῆρος Ἰωάννης. 


α πανταχόθεν εὐηγγελίζετο. ᾿Αγγέλου 
γενομένη, τῆς δὲ συγγενοῦς τὰ παρα- 
γομένης, προστιθείσης τὸ, Μακαρία 
γα" ὅτι ἔσται τε.Ἰείωσις τοῖς AsAa- 
tfj παρὰ Κυρίου, βεδαιοτέρα πρὸς τὴν 
vo, ὧν ἤχουσε παρὰ τοῦ ἀρχαγγέλον, 
| ἐὰν πιστεύσῃ, ἀγγέλου τε προσημαῖ- 
ἧς συγγενοῦς παραπλήσια προφητευού- 
ts, Θεοτόχος ἔσεσθαι. 
ἰχόθεν ἣ Παρθένος; εὐὑαγγελισθεῖσα, οὐχ 
δάλλει" ἀλλὰ τὸν ἑχατέρωθεν ῥηθέντα 
ὧν συμδητπομένων, παρ᾽ ἀγγέλου τε xat 
;, δεξαμένη, ἐνδέχεται τὴν ἔχδασιν. Καὶ 
ἱνέχεται" ἀλλ᾽ ἤδη τὸ γεῦμα xal τὴν 
πελθόντος αὐτῇ ἁγίου Πνεύματος δί- 
ρθέγγεται, Τοῦ γὰρ ἀγγέλου φήσαντος, 
παγγειλαμένου, Πνεῦμα ἅγιον ἐπελεύ- 
τὴν " ἐπειδὴ ἤχουσε τοῦ αὑτοῦ ἁγίον 
X τῶν τῆς συγγενοῦ: λόγων, πλήττετα: 
τὸν νοῦν, xai χινεῖται παραπλησίως 
τῷ Πνεύματι" ἵνα καὶ ὁ ἄγγελος ἀλη- 
᾿ τοῦ λόγου εἰς ἔργον μεταθαίνοντος, 
εὐματος ἀρξαμένου ἐπιέναι τῇ Μαρίᾳ. 


k xa0' ἕνα χαιρὸν ἐν τῷ αὐτῷ τόπῳ iy 


matrem eam dicit, 418 adhuc erat virgo. Hinc 
Bterilis facla est Virginis precursor, quemadmo- 
dum Salvatoris Joannes. 

Marix autem felicia omni ex parte denuntiaban- 
tur. Etsi angeli vocem tunc non audiret, at cum 
cognata, consimilia eloquens, et illud adjecisset. 
Beata, que credidisti ; quoniam perficientur ea quat 
dicia sunt tibi a Domino * , magis ad ea credenda 
contfirmabatur, quz? ab archangelo audierat, beata 
przdicata, si et angelo prius significante et cognata 
parià per prophetiam portendente, propterea cre- 
deret se Dei genitricem futuram. 

XVI. Boni ominis verbis Maria undique con/Jir- 
mata, non amplius profecto fluctuat animo ; sed iis 
qua sibi ab utrisque, aL angelo nempe et Elisabeth, 
de futuris dicta fuerant, plane coníisa, eventum 
exspectat. Sed nec coliibere linguam potest ; verum 
per voces in quas erumpit, specimen ac priinitias 
sancti Spiritus, qui ir eam supervenerat, jam prz- 
bet. Cum enim angelus dixisset, atque aperte de- 
nuuntiasset X , Spiritum sanctum superventurum in 
ipsam ; postquam eumdem sanctum Spiritum per 
cognatze sermones (loquentem) audivit, percellitur 
et ipsa, et eodem pariter ac illa spiritu agitur, ut 
pollicitatione statim in opus deducta, $ancto nempe 
Spiritu Mariz illabi incipiente, etiam angelus verax 
appareret. 

XVII. Cum autem eodem tempore eodemque loco 


y ἐνεργοῦν ἑφαίνετο, ἐν aceípa τε xa! ἢ in duabus mulieribus operari cerneretur (Spiritus), 


€ μὲν στείρα; προλαδούσης, ἐπεὶ xal 
γνειλήφει, χαὶ μαχαριζούσης τὴν Θεοτό- 
παρθένου ἐπαχολουθούσης, ἐπειδὴ τὸν 
| συνελάμδανεν xa εἷς τεχνίτης τὸ 
tytov δύο λύρας ἀνεχίνει, δύο ψυχὰς 
«y * ἡ μὲν γὰρ Ἐλισάδετ ἐμαχάριζεν " 
ἔφησιν; Μεγαζλύγει ἡ ψυχή μου τὸν 


τρῶτον δείχνυσιν ὅτι πιστεύει col; λα- 
jj διὰ τὸ, Μακαρία ἡ πιστεύσασα, ὅτε 


i. ΤΥ, 49. x ibid. 35. Y ibid. 47. 


el iu sterili scilicet et in virgine, sterili quidem, 
postquam Pracursorem conceperat, przeunte, et 
beatam przdicante Deiparam ; virgine vero, post- 
quam peenuntiatum conceperat, sequente, el unus 
artifex, Spiritus sanctus, duas animas sanctaruun 
mulierum, ceu duas lyras pulsarel ; Elisabeth qui- 
dem beatam (Mariam) prmdicabat; Maria vero 
quid effatur ? Magnificat anima mea Dominum 7. 
XVIll. Ac primo quidem dum dicit : Magnificat 
anima mea Dominum, ostendit se (dem iis habere 


VAIUA£ LECTIONES, 


X ἡ. 15 Cod. αὐτῇ. 
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qua dicta sibi fuerant per illud: Beata qwe credi- A ἔσται ce.leceoctc τοῖς .1α ἰηϑεῖςιν 


disti, quoniam perficientur que dicia sunt. tibi a 
Domino *. Deinde non beatam vicissim praedicat 
Elisabeth, ne exiequari ea. viderentur, quz mirum 
quantuim invicem differant, Quam enim compara- 
tionem servus ad dominum, seu persona militis ad 
regiam majestatem habet ? Quocirca beatze quidem 
ipsa praicationem habet, .sed laudis gloriam in 
Dominum refert, dicens: Magnificat anima mea 
Dominum. Quandoquidem enim prater cominunewn 
nature ordinem iu utero, virgo exsistens, corpo- 
raliter conceperat, corporaliter, inquam, quippe in 
curpore, sed spiritualiter, quia sine viri commu- 
nione ; attamen quoniam in corpore completa fue- 
rat admiran4a illa dispensatio, ipsa dicit : Magni- 


plov, φάσκουσα" Meryaure ἡ tv 
ριον. Ἔπειτα ojx ἀντιδίδωτι gar 
ἴσα γένηται τὰ πράγματα, TX 
κότα 15. Ποίαν γὰρ ἔχει σύγχρισι 
δεοπότην, f) στρατιωτιχὸν πρότωτι 
ἀξίωμα ; Ὅθεν μακχαρίζεται μὲν, 
τὸν Κύριον τὴν δοξολογίαν, φάσχο 
ἡ ψυχή μου τὸν Κύριον. 'Ez: 
οὖσα ἐν γαστρὶ σωματιχῶς παρὰ 
ἐλάμδανεν φύσιν, σωματικῶς μέν: 
πνευματιχῶς δὲ, ὅτι ἄνευ χοινωνΐ:ς 
ἐν σώματι ἐγένετο τὸ παραδόξω 
φησίν: Μεγαλύνεε ἡ γυχή μου 
γὰρ ἐν τῷ ἐμῷ σώματε θαυμαστὰ 


ficat anima mea Dominum. Etsi euim, inquit, utique B Θεὸς ἐνεργήσῃ, ἀλλά γέ μον, gn 


in substantia hac mea corporea Deus se admiranda 
effecturuni significaverit, ac porro effecerit, at certe 
coram Domino neque anima mea est fructus expers. 
Et sane maximum quidem fructum, prout ipsa in- 
quiebas, o Elisabeth, corpus prabebit ; tu enim 
mihi dixisti : Benedictus fructusventris tui ; verum- 
tamen ejusmodi fructus censeri haud potest in vo- 
luntatis me» recte factis, sed opus est Dei qua sunt 
supra naturam in me mirabiliter efficientis. Par 
est autem ut etiam voluntatis fructum proferam ; 
adeo ut non modo corpus meum fractificet, sed et 
anima mea Deo in me mirabilia operanti fructum 
liberze voluntatis offerat ; ideo inquit : Magnificut 
anima mea Dominum ; scilicet non. modo corpus, 


ἔστιν ἄχαρπος πρὸς τὸν Κύριον. T 
χαρπὸν μέγιστον χατὰ τὸν ob», ς 
λόγον προσοίσει * σὺ γάρ pot Es, 
καρπὸς τῆς κοιλέας σου " ἀλλ᾽ δι 


be οὐ τῆς ἐμῆς προαιρέσεως χατόρ 


τοῦ θαυματουργοῦντος ἐν ἐμοὶ τὰ ! 
δέ με xal προαιρέσεως χαρπὸν m 
μὴ μόνον τὸ σῶμά μου χαρποφορί 
Ψυχὴ μου τὸν προαιρετιχὸν χαρπὸν τὶ 
τουργοῦντι θεῷ προσαγάγῃ " καί qv3 
ψυχή μου τὸν Κύριον" o2 μόνον τὸ 
ἡ Ψυχὴ μου. Ὅσον γὰρ ὑπηρετοῦμ 
ματι χαὶ κατορθώματι, τοσοῦτον ὀφεὶ 
ζεῖν τὸν ἐν ἐμοὶ παράδοξα ἐνεργοῦν 


sed etiam anima mea. Quantum enim deservire et ingenti miraculo οἱ recte factis 
tantumdem. glorificare eum, qui operatur in me portenta, ante omnia debeo. 


XIX. Et exsultavit spiritus meus in Deo salutari C 


meo*; meus enim Solvator Deus est. Syiritus 
meus, duplici scilicel nomine designat suam ipsius 
animam. Ezsultavit, inquit, spiritus. meus ; quo- 
niam tam amplis donis digna habeor. In Deo salu- 
tari meo, hoc est, Deus inundo Salvatorein ex me 
largitur. 

Quia respexit. humilitatem ancille sue 5. Quid 
enim sum ego, 5] cum tanto opere conferor ? Ipse 
respexit ; ego ne suspicata quidem: id sum; nam 
abjecta ego eram et contempta, nec aliud quidpiam 
cogitare poteram preterquain virum advenisse ; at 
pro viro supervenit Spiritus sanctus: e terra iu 


θ΄. Καὶ ἡἠγα.λιλίασε τὸ πνεῦμά, 
τῷ Σωτῆρί μου" Σωτὴρ pou γάρ 
ἐμὸν πνεῦμα" διττῶς ὀνομάζουσα 
χήν. HyaAAíacer, φησὶ, τὸ πνεῖ 
περ τοιούτων χαταξιοῦμαι. Ἐπὶ τῷ 
μου, ὅ ἐστιν, ὁ θεὸς Σωτῆρα ἐξ ἐμ 
ριζόμενος. 

Ὅτι ἐπέδλεψεν ἐπὶ τὴν caxe 
Anc αὑτοῦ ?!. Τίς γάρ εἶμι ἐγὼ 1 
γον; Αὐτὸς ἐπέδλεψεν " οὐχ ἐγὼ τ 
πεινὴ γὰρ ἤμην, ἀπεῤῥιμμένη t$, c 
δεχομένη, ἣ ἀνδρὸς παρουσίαν" ἃ 
χετα: Πνεῦμα ἅγιον" ἀπὸ γῆς εἰς οἱ 


colum transeo, et ad ministrandum ineffabili dis- D χαὶ εἰς ἄῤῥητον οἰχονομέαν ἕλχομα 


pensationi asciscor, Propterea, respexit humilitatem 
ancille suc. 

XX. Ecce enim ex hoc beatam me dicent. omnes 
qeneralioues *, Εἰ se ipsa beatam praedicat ; non 
quasi ex ore proprio loquens, sed ad specimen 
Spiritus sancti, qui in eam supervenerat, verba 
facit ac. vaticinatur, inquiens: Ecce enim ex hoc 
beatam me dicent omnes. generationes, nedum pro- 

* Luc. 1, 45. ^ ibid. $7. P ibid. 48. * ibid. 


é6Asy ev. ἐπὶ τὴν ταπείνωσιν. 
tov **. 

Κ΄. ᾿Ιδοὺ γὰρ ἀπὸ toD νῦν με 
σαι αἱ γεγεαί. Καὶ ἑαυτὴν μαχαρ, 
«ἧς λαλοῦσα, ἀλλὰ τὸ γεῦμα τοῦ 
τοῦ ἐπελθόντος αὐτῇ, παρεχομέ" 
τεύουσά φησιν’ ᾿Ιδοὺ yàp ἀπὸ τοὶ 
pe πᾶσαι al yevsal, οὐ σὺ δὴ μι 


VARUE LECTIONES. 


7? Cod. διεστιχῶτα, 309 Vox ἐπειδή in margine eadem manu ascripta huic loco | ing 
*! Cod. αὑτοῦ. *! Col. ἀπεῤῥιμήνη * et Trommius quidem (ad v. ἀποῤῥ'πτω) vocem 
in psalmo xxx, v. 25 legatur, indicat ; al neque in editis neque iu variantibus codicum 
invenire id mili licuit, ? Cod. αὐτοῦ, 3" Cod. παρ:ρχομένη. 
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179] AN'TIPATHI BOSTRENSIS EPISCOPI 
se pro mentis suz sensu semelipse disperdil, et A αὐτῶν. Αὐτὸς γάρ τις ἑαυτῷ ἔχετ 


indignum se przsta!, queni Jesus vocet. 

XXIV. Deposuit potentes de sede, ei exaliavit hu- 
miles *. Magnos enim spiritus gerebant Phariszi ac 
Scribz, et primas cathedras ambiebant f ; e quibus, 
propterea quod Jesu contradixerunt, deturbati aunt. 

Et exaltavit humiles dispersos, quoniam ipsuin e 
celo et ab alto venisse crediderunt. Esurientes im- 
plevit bonis 5. Universum enim hominum genus, 
Judzis exceptis, fame laborabat, Et divites dimisit 
inanes ; Judzos videlicet, qui et accepta lege οἱ 
sanctorum prophetarum, doctrinis ditati fuerant. Qui 
quidem quoniam, pro eorum superbia acriter cou- 
tendentes, suaque dignitate valde elati, ad Salvato- 
rem humano habitu inter eos versantem accedere 
humiliter animum non induxerunt, vacui dimissi 
sunt, nihil secum afferentes, neque fldem, neque 
coguitionem, neque spem bonorum ; sed a terrestri 
Jerusaletn juxta ac a futura vita exciderunt. 

XXV. Suscepit Israel. puerum. suum 5 ; non ad 
nomen (l:raelis) spectat, sed verum (lsraeleim) de- 
signat, acilicet non eos qui nomine gloriantur, sed 
qui noininis fidem servaveriut. Recordatus | miseri- 
cordim sua, sicul locutus est ad patres nostros, 
Abraham et Isaac et Jacob, et. semini ejus. in se- 
cula i. 

Vaticinium non suum duntaxat, sed et propheta- 
rum absolvit pollicitatione Dei, qui ex ipsa nasci- 


νοεῖται, ἑαυτὸν σχορπίζες, ἀνάξιος 
xfjg γενόμενος. 

KA'. Καθεῖ.ῖιεν δυνάστας ἀχὸ 0/6 
ταπεινούς. Μεγάλα Ὑὰρ ἐφρίνον 
Γραμματεῖς, τὰς πρωτοκαθεδρίας | 
χαθῃρέθησαν διὰ τὴν πρὸς τὸν "Dna 

Καὶ ὕψωσεν καστειγοὺς τοὺς ἀπ 
ἐπειδὴ τῷ οὐρανόθεν xal ix τῶν 
πεπιστεύχασιν. ΠΙ]εινῶντας rix. 
Ἐλίμωττε γὰρ τὸ Ὑένος τῶν dog 
δαίων. Καὶ πιουτοῦντας étaxü 
Ἰουδαίους δηλαδὴ, πεπλουτηχότας : 
τῇ διδασχαλίᾳ τῶν ἁγίων προφητῶν 
φανίᾳ ὑπερμαχήσαντες, καὶ λίαν τῷ 
θέντες, διὰ τὸ μὴ ταπεινῶς προσελβ 
πίσαντι͵ ἐξαπεστάλησαν χενοὶ, μηδὲν 
μὴτε πίστιν, μήτε γνῶσιν, μῆτε, 
ἀλλ᾽ ἐχπεπτώχασι καὶ τῆς ἐ πιγείου 
τῆς μελλούσης ζωῆς. 

KE ᾿Αγτβλάδετο ᾿Ισραὴ.ῖ xau 
ὀνοματίζει, τὸν ἀληθινὸν σημαίνει" 
σεμνυνομένους, ἀλλὰ τοὺς τὴν mia 
τας τῆς προσηγορίας. Μνησθῆγαι, 
ἐλάλησε πρὸς τοὺς πατέρας ἡμ 
xal τῷ Ἰσαὰκ xal κῷ "Iaxo6, : 
αὐτοῦ εἰς τὸν alova. 

Τελειοῖ τὴν προφητεέαν, οὐ μόνο 
xai τῶν προφητῶν xatà τὴν ἐπα. 


turus erat communis Salvator Jesus Christus. Non ( μέλλοντος ἐξ αὑτῆς γεννᾶσθαι, τοῦ 


humiliora itaque. vaticinatur Maria, dum perfectis- 
sini dispensationi ministrat ; el exsultat spiritus 
ejus in Domino. Exsultet et. Ecclesia in spouso ac 
Salvatore. Si euim lztatur illa vel ante operis exi- 
tum, qui non magis congruit ut Ecclesia jam de- 
sponsata et per angelici sermonis doctrinam sancti 
Sponsi seminejain fecundata, multo magis gaudeat, 
et gaudeat indesinenter, et miriflcas gratias agat, 
et virtutis operibus placere studeat Christo, qui 
factus est ei Salvator? Cui gloria et iinperium iu 
szcula saeculorum. Amen. 


Ἰησοῦ Χριστοῦ. Οὐχ οὖν sóteXEm 
προφητεύει, τῇ τελειοτάτῃ olxovop. 
xai ἀγάλλεται αὐτῆς τὸ πνεῦμα ἐπ 
φραινέσθω δὲ χαὶ ἡ Ἐχχλησία ἐπ 
Σωτῆρι. Εἰ γὰρ ἐχείνη εὐφραίνετο: 
σεως τοῦ ἔργον, πῶς οὗ μᾶλλον yp 
νυμφευθεῖσαν, καὶ ἤδη τὰ σπέρματι 
φίου δεξαμένην τῇ διδασχαλίᾳ τῶν 
πλέον μὲν εὐφραίνεσθαι, ἀδιαλεῖπ 
σθαι, εὐχαριστεῖν δὲ ὑπερδαλλόντι 
ἀνεσχόντως ἐν ἔργοις ἀρετῆς τῷ τ 
τῆρι Χριστῷ; 'Q ἡ δύξα xai τὲ 
αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 











FRAGMENTA. 


ANTIPATR] (3) episcopi Βοεῖτα Contradictiones 
in Eusebium episcopum Casarew pro. Origenis 
defensione, sermo primus, cujus initium est : 


Ego quidem sufficienter :zestimabam me scri- ἢ 


psisse, et his quz a iua sanctitate jussa sunt, salis- 


ANTIHATPOY ἐπισκόπου Bóc 
τῆς Evce6iov éxiexózxov Και 
'Ωριγένους ἀποιϊογίας, .16γο 
ἀρχὴ" 

Ἐγὼ μὲν ἀρχούντως ἐνόμιζον. 
τὸ ἱκανὸν τοῖς παρὰ τῆς σῆςς 6cu 


Luc.:, 52. f Mattb. xxi, 6 ; Luc. xi, ἐὅ. 5 Luc. 1, 55. ^ ibid. 54. i ibid. 55. 
VARLE LECTIONES. 


* Cod, ὧν. 35 Cod. p δέν. 


(1) Maxst, Conc. gen. t. XII, p. 177. 


NOTAE. 


FRAGMENTA 
τε πᾶ: A fecisse, per omnia Deo amabilis et sanctissime pater 


t πάντα θεοφιλέστατε xal ὁσιώτ 
). Καὶ uev! ὁ. γα" Ἐπειδὴ γὰρ 
hp γέγονε, πάσας τ 
xai συγγράμματα ἑἐξερευνήσας xai ἀν- 
αὶ τὰς πάντων μιχροῦ δεῖν δόξας ἐχθέμε- 
εἶστα συγγράμματα χαταλείψας τῷ βίῳ " 
3X πάσης ἀποδοχῆς ἄξια τυγχάνει" τῇ 
) ἀνδρὸς ὑπολήψει χρώμενοι, συναρπά- 
ροῦσιν ἑνίους, ὡς ὅτι, φησὶν, οὐχ ἂν ct- 
ς ἐπὶ τοῦτο ἰδεῖν, εἰ μὴ πάσας ἀχριδῶς 
ὧν παλαιῶν τὰς δόξας τοῦτο βουλομένα:. 
τι μὲν πουλυϊστωῤ ὁ ἀνὴρ, xai οὐδέν τι 
ρων συγγραμμάτων τὴν ἐχείνου διέλαθε 
μφημι xat ὁμολογῶ. Βασιλιχῇ γὰρ συν- 
ενος, ῥᾳδίως τὰ πανταχοῦ πρὸς ἑαυτὸν 
ὕνατο. Οὐχέτι δὲ πρὸς τὴν τῶν δογμάτων 
"θάσαι φημὶ τὸν ἄνδρα. 006v πολυμαθίας 
ρητέον αὐτῷ, δογμάτων δὲ γνῶσιν οὐὖχ- 
χαὺ mávu χατόπιν τοῦτον τῆς τοιαύτης 
ἐνόμενου ἐπιστάμεθα. Καὶ μετὰ βραχέα" 
να μὴ δόξωμεν Encu6alvety τῷ ἀνδρὶ, 
πρόχειται ἡμῖν ἐπὶ τοῦ παρόντο; λέγειν, 
τοντες πρὸς ἀχρίδειαν τὴν γενομένην 
αἱρετιχοὺς ἀποδείξωμεν τοὺς ἀμφοτέ- 
) τὲ τὸν ἀπολογησάμενον, xai τὸν ὑπὲρ 
Ὀλογίαν συνέταξε. Καὶ μηθ' ἕτερα" Δεῖ- 
χαὶ ἀναμφί θολόν τινὰ τῶν τῆς Ἐχχλη- 
νῶν διδασχάλων, ὅτι προῦπάρχουσιν al 
τῶν Ψυχαὶ, δογματίσαντα * χαὶ μὴ παρα- 
tyag προφέρειν πειρῶ εἰς ἀπόδειξιν. Τὸ 
αι σὲ σπεύδειν, τὴν τοῦ Υἱοῦ πρὸς τὸν 
ὀθασιν ὁμοίως αὐτῷ τινας εἰρηχότας, 
) οὐ ξενισθῶμεν * σοῦ γὰρ xa τῶν περὶ 
ἡ δόξα. “Ὅθεν περὶ τούτου ἐπὶ τοῦ παρ- 
; fjuiv οὐδεὶς, πάλαι μὲν οἰχουμενιχῇ 
ἡδληθέντος χαὶ ἀποχηρυχθέντος. Μὴ πεί- 
) τούτῳ [ἴσ΄. μὴτς πείθεσθαι δέον τούτῳ], 
: ταῦτα ἡμῖν πρόχειται, βασανίζειν " τὸ 
y περὶ ἀρχῶν φωνὴν διαβάλλειν, οὐδαμῶς 
λέχρι τοῦ νῦν ἀχήκοας, ὦ δεινὲ συνήγορε 
γοὺς ἀτηπήλασιν. 


“πολυ- 


DY 41)ὴ. Ἐχ τοῦ | Aórov tov εἰς τὴν al- 
μόῤῥουν * οὗ ἡ ἀρχή" 

πρώτη Ἰουδαίων χλῆσις, ἐδίδαξεν ἡ 
| μεθ᾽ ἕτερα" 
9 σωτηρίου χρασπέδου λαδομένη ἔλεγεν 
; ὡς βασιλέα τῆς quae; χρατοῦσα τὸν 
(«oU πάθους τὴν τυραννίδα διδάσχουσα. 
x τῆς δωρεᾶ:, ἀνδριάντα ἤγειρε τῷ Χρι- 
ἂν πλοῦτον ἑἱατροῖς ἀναλώσασα, τοῦ δὲ 
λειπόμενα προσενέγχασα τῷ Χριστῷ. 


ΤΟΥ͂ (2). 
ot διάδολος τῆς αὐτῆς ἀθανάτου τῶν ἀγ- 
χων δόξης, μὴ τηρήσας τὴν ἑαυτοῦ ἀξίαν 


Ἐκ τῶν κατὰ ὩὨριγέγους. 


noluisset hoc suscipere, nisi videretur 


tam cognitionem. 


$ τῶν ἀρχαιοτέρων - 


1-01 


Joannes. Ei post pauca : Quoniam multus in histo- 
riis fuit vir, omnia antiquorum volumina et con- 
scripta scrutatus atque rimatus, et cunctas ferme 
opiniones exponens, et plurima conscripta in szeculo 
derelinquens, quorum nonnulla omni receptione 
digna consistunt, talis viri opirione utentes, subri- 
pere conantur nonnullos, fatentes quod Eusebius 
(47) ad hoc non traheretur vidisse, nisi omnes 
ad liquidum veterum sciret opiniones hoc velle 
monstrantes. Αἱ ego, quod multus quidem in histo- 
riis fuerit vir, et nihil ex veteribus conscriptionibus 
illius latuerit notitiam , consentio et confiteor. 
Imperiali quippe cooperatione usus, facile quz ubique 
&parsa erant, colligere poterat. Non autem ad 


B dogmatum acribiam (18) hunc pervenisse perbibeo. 


Unde concedendum quidem est illi, quod multa 
didicerit ; quod autem dogmatum habuerit notionem, 
nullo modo : quem videlicet nimis fuisse procul ab 
horum acrihia scimus. Et paulo post: Itaque ne 
videamur aggredi virum, de quibus non est nobis 
imprzsentiarum dicendi propositum ; neque discu- 
lientes diligentius apologiam quas facta est, bzre- 
ticos ostendamus utrumque, ipsum scilicet qui 
excusatur, et eum qui pro eo excusationem expo- 
suit. Et post alia : Ostende quemquam ex illustribus 
Ecclesix: magistris, qui expresse et indubitabiliter, 
quod praexsistant animze, dogniatizaverit : et ne 
subreptiones quasdam proferre tentes ad compro- 
bationem. Illud enim quod demonstrare festinas.- 
Filii ad Patrem subjectionem etiam sibi similiter 
aliquos perhibere, primo quidem non miremur: 
lua est et eorum qui circa te sunt, talis opinio. 
Unde nec super hoc in prasenti nobis ullus est 
Sermo, cum videlicet universali sit olim inquisi- 
tione projectum (19) atque repulsum : et non in 
hoc obediatur, neque discutiatur propter eos, pro 
quibus hzc nobis proposita sunt. Porro purz voci 
qua est Periarchon detralii, nequaquam ἃ quoquam 
usque nunc audisti, o acer advocaie Origenis pra- 
vitatum. 


EJUSDEM. Εἰ sermone in mulierem que fluzum 
sanguinis passa est : cujus initium est. 


Quod prior quidem fuerit Judzorum vocatio, 


D Scriptura docuit. Et post alia : 


[Irc salutari fliinbria comprehensa dicebat mulier 
quz; fluzsum sanguinis patiebatur, ut regem  na- 
turz tenens Dominum, et passionis tyrannidem 
edocens : perceptoque dono, statuam erexit Christo, 
Et: quidem divitias in medicos expenderat, sed 
divitiarum residua obtulit Christo. 


EJUSDEM. Ex disputationibus adversus Origenem. 


Diabolus enim, ejusdem cum angelis glorie im- 
mortalis particeps, dignitatem suam ac locum haud 


(19) Gr. inquisitioni su s j^ctum. 
(1) LaABnR. conc. gen., , VII, p .. 908. 
(3) Asc. Mat, Vet. Pair. B' B'ioth. Vil, 908. 
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1795 ANTIPATRI BOSTRENSIS EPISCOPI FRAGMENTA. 


conservavit ; et dejectus de sua, et excidens e A χαὶ τάξιν, τῆς ἰδίας & o6 Ar OsV., : 
divina gloria, mansit quidem quod erat, secundum δόξης ἀποπεσὼν, ἔμεινεν μὲν, 6: 
naturam immortalis, nec amisit, sed retinuit pote- ἀθάνατος, χαὶ τὴν δύναμιν ὡσαῦτι 
statem quam ab initio, ipsius naturz convenienter, τὸν ἧσπερ ἐξ ἀρχῆς Ev τῇ φύσει 
a Deo acceperat, impeditur autem nunc quominus Θεοῦ * χωλυόμενος 6E νῦν ὑπὸ Eco: 
liac potestate ulatur et iram quam contra genus σασθαι ταύτης, xat τὴν καθ᾽ ἡμῶν 
bumanum concepit, in perniciem nostram expleat, τοῦ φθόνου ἐχτήσατο κατὰ τοῦ γέ 
siquidem Deus nobis prospicit ab illiusque malitia γοουμένων καὶ φυλαττομένων ἡμῶ: 
nos defendit, dummodo ejus tutela digni exsistamus. τῆς ἐχείνου πονηρίας, ἕως ἂν ἄξιο 
Cum autem per socordiam reperti fuerimus indigni δεμονίας ὑπάρχωμεν. El δὲ xaza, 
ejus auxilio, iste pravitaten suam ac potentiam ἄξιοι εὑρεθῶμεν τῆς αὐτοῦ βοηθείας 
adversus nos exserit, ubi nimirum, prorsus desti- αὐτοῦ πονηρίαν xal δύναμιν καθ᾽ 

(uti bonis operibus, a divina providentia nos 3D- ται, ὅτ᾽ ἂν παντελῶς ἐρήμους ἐξ E 
alienaverimus. Ubi vero digni sumus qui ejus patro- γονότας ἑαυτοὺς ἀλλοτρίους τῆς t! 
cinium nanciscamur, nullo modo contra nos diabolo χαταστήσωμεν. Ἕως δ᾽ àv ἄξιοι 
progredi permittitur, quod testantur Gadarenorum B τῇ παρ᾽ αὐτοῦ ἀντιλήψε:, οὐδαι 
porci, adversus quos (daemonibus) potestas injuri ἡμῶν συγχωρεῖται. Καὶ μαρτυροῦ. 
nunquam erat concessa, quam autem tunc acCcepe- χοῖροι ὡς οὐδὲ xat' αὐτῶν Guyy 
runt, ob multas variasque ceconomize rationes qua$ ἀδιχίας ἐχέχτηντο, ἥνπερ ἔλαδον 

recensere non est hujus temporis. xai διαφόρους οἰκονομίας, ἃς οὐ x 

ἐπὶ τοῦ παρόντος. . 


Longe plura et ampliora Ex τῆς xarà τῶν βλασφημιῶν "pryévoug πραγματειας 
servavit ΦΟΑΝΝΕΒ DAMASCENUS in Parallelis sacris, tom. 1}, editionis Eequin 
165-772, quas typis grandioribus expressas invenies hujusce Patrolog. tum 


EJUSDEM. Ex dissertatione in crucem. TOY ΑΥ̓ΤΟΥ͂ (5). 'Ex τοῦ .16γ. 
σταυρόν». 
Secundum humanam voluntatem qua sicut nos Tou γὰρ ἀνθρωπίνου «r.c ἡμετέι 


praeditis erat Christus, unde icit: « ΝΌΝ mea, αὶ ματος ἐν Χριστῷ, περὶ οὗ φησι, Mi, 
sed tua fiat voluntas, » mortem detrectavit ; etenim,: γενέσθω, ἀ.1.λὲὰ τὸ σὸν, ἴδιον ἣν dj 
qua Deus praedixit calicem ipsum esseprateriturum. — alvnotg* προεμήννε γὰρ ὡς Θεὸς 6: 
Nimirum post tres dies resurrexit, postquam car» τὸν τὸ ποτήριον. 'Avéatr) γὰρ cpi 
nem immortalitate donaverat et morlis calicem σὰς «hv aápxa, xal συντρίψας τὸ 


confregerat. τήριον. 
EJUSDEM. Ex tractatu adversus Apollinarium. TOY ΑΥ̓ΤΟΥ͂ (A. 'Ex τοῦ Aóq 
Ac'apíov. 
Qui iyitur pro nobis passus est, non tantum 'O γοῦν ὑπὲρ ἡμῶν παθὼν oj μό 


peccatum non fecil, verum etiam peccali radices ἐποίησεν, ἀλλὰ χαὶ τὰ: ῥίξας The dj 
funditus evulsit. Quare haud velut. Deo refractans λίων ἀνέτρεψεν. Οὐχοῦν οὐχ ὡς i 
dicit, Non mea fiat voluntas ; sed ut nobis ratio- λέγει, Μὴ τὸ ἐμὸν θέλημα Ter éc 0 
nem ostendat quomodo in tentationibus precari σεις ἡμῖν παρέχων πῶς ἐν τοῖς πε: 
debeamus. Si vero Apollinarius propterea quod' χεσθαι Θεῷ. Εἰ δὲ διὰ τὸ λέγειν, 
Christus dixit, Non mea fiat voluntas, rationabile p ἴημα γεγέσθω, ἀναιρεῖ αὐτοῦ τὸν 
ejus anim: tollit, et, mente capti instar, iubuma- ὁ ᾿Απολινάριος ἅψυχον αὐτοῦ καὶ à 
nationem cjus sine aniuia. eL imente fuisse conten- ρύττων τὴν σάρχωσιν, πολλῷ πλεῖ 
dit, multo magis quam quod de voluntate viue θελήματος ἐφύθριστόν ἐστι λέγειν 
amante habetur, contumeliosum erit dicere, Chri- νόμενον κατάραν xa ἁμαρτίαν, xat 
stum facium esse abominationem el peccatum, οἱ τοῦ Σατανᾶ τεσσαράχοντα ἡμέρας͵ 
tentatum a Satana per quadraginta dies, et ab Ἡρώδου ἐν Αἰγύπτῳ, xai ὑποταττέ 
Herode fugisse in Zgyptum, et subjectum fuisse τέχτονι, xat ἐνισχυόμενον ὑπὸ ἀγγέ 
Josepho fabro lignario, et corroboratum ab angelo τὸν θάνατον. 

ut qui mortem reformidaverit. N 


(3) Asc. Mai, loc. cit., p. 201 (4) Anc. Mai, loc. cit., p. 904. 





ANNO SEC. V INCERTU. 


DALMATIUS MONACHUS, 


CYZICI EPISCOPUS. 


E NOTITIA. 


(Mica. Lguiex , Oriens Christianus, t. 1, p. 159.) 


r Cvzici pra»sules numeratur sanclissimus Proclus, quem Sisinnius CP. rescripti cu- 
1 Theodosii Junioris Augusti Attico decessori ejus dati auctoritate fretus, urbis illius 
puin civibus insciis ordinarat. Verum Cyziceni adventum ejus pravertentes, Da'matium 
^um episcopum suum ordinari curarunt (1). Dalmatius Ephesino concilio adfuit, cum- 
)annes Antiochenus eum Orientalibus suis ad constitutum diem non accessisset, unus 
x illis fuit qui Contestatione repugnarunt, ne Cyrillus Alexandrinus concilii celebra- 
! ante illius adventum inchoa:et. Subscripsit perinde alteri Contestationi Orientalium, 
usam sibi Apostoli Joannis ecclesiam querebantur, cum interim concilium in majore 
à haberetur. Quas quidem subscriptiones legere licet in Collectione ex Synodico 
'ageedia Irenii Tyrii cap. 7 et 8. His enim Contestationibus subscriptus legitur Dalma- 
iscopus Cyzici, Dalmattus episcopus Cyzici metropolitanus. At vero in ipsismet Graecis 
nis synodi actis, etiam apud Marium Mercatorem , diserte fertur Dalmatium Cyzici 
pum actioni prima ejusdem concilii cum Cyrillo Alexandrino et Memnone Ephesino 
lisse, καὶ Δαλματίῳ Κυζίχου, et. Dalmatio Cyzici, quin etiam in subscriptionibus legilur, 
to; ἐπίσχοπος τῆς χατὰ Κύζιχον ἁγίας τοῦ Θεοῦ Ἔχχλησίας" Dalmatius episcopus sancte Dei 
ie Cyzici. Gelasius Cyzicenus initio commentarii sui actorum concilii Nieeni, se illud 
exscripsisse testatur ex vetustis membranis divini laudatissimique Dalmatii , τοῦ θείου 
δίλου Δαλματίου τοῦ ἁγίας xat χαθολιχῆς χατὰ Κύζιχον Εχχλησίας ἀρχιεπισχόπου, sancta et ca- 
P Cyzici Ecclesie archiepiscopi, 


tem, vii, 98; Tripart., xn, 5; Niceph., xiv, 29. 
FABR. 


e Dalmatio hoc, quem ex monacho episco- 
ii delegerunt Cyziceui, mentio apud Socra- 


* 








DALMATII EPISTOLE. 


(Mansi. Ampl. coll. conc. gen., t. IV, c. 1258.) 


»1ὴ πεμρθεῖσα πρὸς τὴν ἁγίαν ἐν τῇ A Epistola missa ad sanctam synodum Ephesinam a 


τίων πόϊλει σύνοδον παρὰ Δαϊλματίου τοῦ 
ἄτου ἀρχιμανδρίτου. 

ἐπιστολὴν τὴν πεμφθεῖσάν μοι παρὰ τῆς 
υνόδου ἐδεξάμην, χαὶ γνοὺς τὰ ἐν αὐτῇ ἐμ- 
Ια, ἐν πριύτοις μὲν ἐλυπήθην σφόδρα διὰ τὰς 
ηχυίας ὑμῖν περιστάσεις τε xol θλίψεις " 
τὸ γὰρ ἐν τῇ ἐπιστολῇ, ὅτι τινὲς τῶν ἀγίων 
) αὑτόθι διάγοντες, &x τῆς στενοχωρίας ἐτε- 
ν. Λοιπὸν δὲ γινώσχετε, ὅτι ἑτοίμως ἔχω 
κέλευσιν ὑμῶν πληρῶσαι, xai ἐν οὐδενὶ παρ- 
παραδλέπω, f) ἡμέλησα, xol μάλιστα ὅτι xal 
ic ὀρθοδόξου πίστεώς ἐστι τὸ πρᾶγμα, xal 
! πρὸς τὸν Θεόν. Οὐδεὶς γὰρ δύναται ἀποστῇ - 
Θεοῦ ζῶντος, xal ἄλλα τινὰ βουλεύεσθαι. 
ὀρθοτομοῦντες τὸν λόγον τῆς ἀληθείας τοῦ 
fv ἔχουσιν, xal ἐν τῷ αἰῶνι τούτῳ, xal ἐν 
λοντι * οἱ δὲ ἀφιστάμενοι ἀπὸ τῇς τοῦ Θεοῦ 
χατηραμένο! εἰσὶν, ἐῤΥῥιμιμένο! εἰς τὸ σχότις 


Dalmatio sanctissimo archimandriia. 


Accepi epistolam a sancta synodo ad me missam, 
et legens quie contineret, in primis iudolui vehe- 
menter propter ea qui vobis acciderunt mala. 
Scriptum enim erat in epistola aliquos ex sanctis 


, Patribus illic agentes, propter augustias locorum 


exstinctos esse. Ceternm scitote me prompte jussa 
quielibet vestra. impleturum, nec quidquam bacte- 
nus przteriisse. Neque enim negligenter aliquid pro- 
video, nec incuriosus sum, cum praesertim res fidci 
ortliodox:: Deique agatar. Nemo enim potest de- 
ficere a Deo vivente, et alia quxdam consilia ca- 
pere. Qui enim recte tractant verbum veritatis, 


B Dei vitm habent et in. hoc. szculo et in futuro ; 


qui vero deficiunt a Dei gratia, ejiciuntur in tene- 
bras exteriores, quemadmodum  Nestorius, et qui 
eadem cum ipso sentiunt. Deus enim et Pater Do- 


[128 DALMATII MONACHI 
iini nostri Jesu. Cliristi complacuit sibi in sancla Α τὸ ἐξώτερον, ὡς xat N&gt5pux, 


synodo, eamque totam ut aedificium suum curat, 
vestrosque labores et sudores gratos babet. Gratias 
ergo agimus Deo, qui vos recta via. duxit, et vi- 
ctoriam dec fide vobis tribuit, Orate pro me, precor 
sanctitatem vestram. 


Exemplum epistole cleri Constantiropolitani ad 
sanctam synodum, 


D'iissimis sanctissimisque Patribus nostris, juxta re- 
lígiosissimorum imperatorum nostrorum decretum 
ex universo orbe in Ephesiorum melro»oli congre- 
gatis, Cyrillo, Jurenali. Memnoni, Flaviauo, Fir- 
$0, Theodoto, Acacio, Amphilochio, | Eleusio, 
Palladio, Irenao (Beriniano, Vereniano], lconio, 
universeque synodo, Dalmotius, Tigrius, Sampso- 
nius, Maximianus, Joannes, Evander, Modesiianus, 
Adelphius, Philotheus, lulogius, Basiliscus , Flo- 
fentius, εἰ omnis Constantinopolitanus clerus. 


Semper et ab ineunte zetate orthodoxo dogmate 
ploriantes, toti in hoc sumus, ut sanctorum Patrum 
traditionem conservemus. De qua quidem per ea 
qus sanctisaimus piissimusque episcopus Cyrillus 
ad nos perscribere dignatus est, a vestra sanctitate 
nuper iterum admoniti, gratias egimus Salvatori 
Deo. Multa itaque οἱ magna facinora, qua pro 
eadem recta. fide egregie gesta sunt, aperte nobis 
Innotruerunt. Quare cum Nestorium, nostrum quon- 
dam antistitem, quod apostolicam, sinceramque ac 
piam doctrinam. adulteraret, a vestra pietate ordine 
locoque inotum esse intellexissemus, commemora- 
tas litteras ἃ Theodosio et Valentiniano piissimis 
Christianissimisque b. imperatoribus exhibitas no- 
bis, tanquam a vestra sanctitate missas accepimus, 
ac statim illas palam in sancta Dei Ecclesia, uni- 
verso popnlo congregato et audiente, legi curavi- 
mus. Sciat ergo vestra sanctitas, populum nobis 
una voce consensisse, el magnis quoque laudum 
preconiis evexisse cum sauctam et ocumenicam 
vestram synodum, tum victores quoque imperato- 
res, quod pium vestrum conventum omni studio 
eurassent, Nos porro gavisi, pr:sentes rescripsi - 
mus, Nunc vero celeberrimam vestram pietatem 
obtestamur, ut pro. nobis Deum precetur, curamque 
omnem: adlibeat, ut, quod reliquum est, sancta 
Dei Ecclesia quw apud nos est, perfecte constitua- 
tur. lloc. enim vel unum magna. vestra. orthodoxi 
dogmatis providentia reliquum adhuc esse intelligit, 
ut hac ratione omuia Christo Domino placentia ad 
linem perducantur, universaque nostra nulli alteri, 
nisi vesc: sanctitati, piissimisque ac Christianissi- 
mis * imperatoribus accepta ferantur. 


Δ |n cod. Seguieriano , Οὐτρηντανῷ, Εἰχονίω, 5 Δοιεστιανοῦυ. ὃ ᾿Αδελ-ίου. 
σχόπο;. " ὑπόγυον τοίνυν, " φρυττίδα δὲ θέσθα: τοῦ λειποιλένου. ὃ γαλτινί. 


D 


αὑτοῦ μετ᾿ αὑτοῦ. Ὃ yàp 0: ! 
ρίου fuv Ἰησοῦ Χριστοῦ £gaioe: 
τὴν ἁγίαν σύνοδον πᾶσαν, xai 
xai ἱδρῶτα: προπεξέξατο. ELy 
Θεῷ τῷ οὕτως εὐοδώσαντι, xai 
ρασχόντι ὑπὲρ τῆς πίστεως. EL 
παραχαλῶ τὴν ὑμετέραν ἀγ:ωτὺν 
Ἷσον ἐπιστολῆς γραφςφείσης 

Κωνσταντιγου πόλεως πρὸς τὴ 


Τοῖς θεοσεδεστάτοες xal ὅσιω 
ἡμῶν, τοῖς ἀϑροεσθεῖσε κατι 
εὑὐσεξεστάτων βασι.Ἰέων τῆ. 
'Epsciux untpocó.1er, Kvpi. 
Μέμνονι, $4aviav«p, Φίρμῳ. ( 
Ἁμριλοχίῳ, Ἑ.ευσίῳ, Πα. 
[Βερινιανῷ, Εἐρηντανῷ]. Ἰκχον 
Aoixn ἁγίᾳ συνόδῳ, παρὰ Δα 
Σαμψωνίου, Ma&uscavov, 1o 
λΙοδεστιανοῦ *, 'AOgAz ceci? 
γίου, Βασιλίσκου, ΦιΙωρενι 
tov κατὰ Κωγνσταντινού.το.Δι» 


᾿Δεὶ xat ἐχ νέας ἡλικίας τῷ 
σεμνυνόμενοι, τὴν τῶν ἁγίων Π 
φυλάττειν σπουδὴν τιθέμεθα. Τα: 
«ἧς ὑμετέρας ἁγιωσύνης πρώην. 
τες *, δι᾿ ὧν ὁ θεοσεδέστατο; xo 
σχοπὸς * Κύριλλος ἐπιστεῖλαι τ 
χάριν ὠμολογήσαμεν τῷ Σωτῇρ 
τοίνυν δ τὰ ὑπὲρ τῆς αὐτῆς óp0 
θώματα πολλὰ xaX μεγάλα, δῖ λὰ 
xai τὴν χαθαέρεσιν τοῦ πάλαι προ 
Νεστορίου, διὰ τὸ παρχχαράξαι 
xal εἰλιχρινῇῆ, εὐσεθῇ τε διδῖγ 
παρὰ τῆς ὑμετέρας γνόντες θξοι 
μονευθέντας ἡμῖν χάρτας παρὰ 
xal φ'λοχρίστων ἡμῶν βασιλέων, t 
λεντινιανοῦ, ὡς; ἀποσταλέντας qm 
τοι, ἐδεξάμεθα, xal ἐπὶ τῆς ἁγίας 
cíag ἀδροισθείσης πσνδέύέμου ἂν 
πεποιήχαμεν. Ἵστω οὖν ἡ ópes 
ὁ λαὸς σύμφωνος ἡμῖν γεγένηται 
φημίαι; εἴς τε τὴν ὑμετέραν ài 
χὴν ἐχρήσατο σύνοδον, εἴς τε 1 
βασιλέας, τοὺς φροντίδα ποιησα 
λοὺς ὑμῶν συνελεύσεως. Ἡμεῖς 
χερσὶν ἀντεγράψαμεν -“ xal δὴ x 
ὑπερεύχεσθαι μὲν ἡμῶν τὴν ἀοῖ 
ὄξιαν, φροντίδα δὲ τοῦ λειπομένοι 
«ἴς παρ᾽. ἡμῖν ἁγίας τοῦ Θεοῦ ἡ 
γὰρ xal μόνον ὑπόλοιπον elvat συν 
μεγάλη * τοῦ ὀρθοδόξου δόγματ 
πάντα ἐπὶ πέρας; ἀχθῆναι, τῷ A: 
Χριστῷ, χαὶ μηδενὶ ἑτέρῳ ἐπιγε 
ὑμετέρᾳ ἁγιότητι, τὰ xao" ἡ μᾶς 
εὐσεδεττάτοις, χαὶ φιλοχρέίστοις 8. 


* 1306. 


* Vet. V. a juvenili. a1. a jnrenili etate. al. a juventute. b Vct. V. et Christo amabiiibu; 


Ckiis. i amantissimis. 


APOLOGIA. 


1203 


ittog πρεσδύτεροης ** καὶ ἀρχιμανδρίτης, Πα- Α — Dalmatius presbyter et archimandrita, monaste- 


χατηρίων, ὑπερεύχεσθαί μου παραχαλῶ τὴν 
y ἁγιωστύνην, ὦ θεία χαὶ ἱερὰ συνέλευσις. 


ΔΑΛΜΑΤΙΟΥ AIIOAOTIA. 


)εν ἐφ᾽ ὑψηλοῦ ὁ ἅγιος Δαλμάτιος, xaX εἶπεν" 
Ἑ ἀχηῦσαι, ἡσυχάσατε, xal μανθάνετε, xal 
σητε ἐμποδίσαι τοῖς λεγομένοις, ἀλλὰ μα- 
cate, ἵνα τὰ ῥήματα ἀχριδῶς ἀχούσητε. 
στολὴν τὴν νῦν ἀναγνωσθεῖσαν τῇ ὑμετέρᾳ 
, ὁ εὑσεδέστατος βασιλεὺς ἀνέγνω, xaX 

Ἐπειδὴ ἤμην ἐγὼ εἰρηχὼς τῷ βασιλεῖ, 

πρός με, ὅτι ὥφειλε γράψαι τῇ ἁγίᾳ συν- 
λέχθη αὐτῷ, χαὶ οὐχ **'* ἐγράφη. Ἔπεμψε 
με, καὶ ἀνεγνώσθη. Καὶ ἵνα μὴ λυπήσω αὖ- 
ἀχόλουθα προέπεμψεν !!, ἃ οἱ ἀποφέροντες 
;av, ἀλλὰ ἀντὶ αὐτῶν ἄλλα ὑπέδειξαν γράμ- 
ἃ πρέποντα οὖν χαὶ τὰ ἀχόλουθα ἐλάλησα 
oüx ἔξεστι vov εἰπεῖν ἐπὶ τῆς ὑμετέρας 
ς. Μὴ γὰρ νομίσητε, ὅτι ὑπεραιρόμενός "5 
f| χαυχώμενος * συντρίψει γὰρ ὃ Θεὸς ὀστᾶ 
ὃν 15, Ὁ Δεσπότης γὰρ πάντα ἀχολούθως 
ἰὰ γεγενημένα, χαὶ ἐχάρη μετὰ εὐχαριστίας 
; Θεὸν, καὶ συνεφώνησε τοῖς ῥήμασι «Jc 
ag τῆς ἁγίας συνόδου, ὡς πρέπει τῇ αὐτοῦ 
, οὗ τοῖς ἐμοῖς ῥήμασιν ἐξαχολουθήσας, ἀλλὰ 
εἰ τῶν πάππων αὐτοῦ χαὶ πατέρων. Πλὴν, 
πρεπεν, ἐδέξατο, χαὶ ἀνέγνω, xai ἐπείσθη, 
Ὁ εἶπεν, ὅτι Ἐὰν οὕτως ἐστὶν, ἄφες, ἔλθωσιν 
“ενόμενοι ἐπίσχοποι. Καὶ εἶπον. αὐτῷ, ὅτι 
ὑτοῖς συγχωρεῖ τοῦ ἐλθεῖν * xal εἶπεν " Οὐ- 
ύει. Ἐγὼ δὲ εἶπον, ὅτι ἐχρατήθησαν, χαὶ 
σαν τοῦ ἐλθεῖν. Καὶ εἶπον πάλιν, ὅτι Ex τοῦ 
κείνου χαὶ ἔρχονται πολλοὶ, χαὶ ἀπέρχονται 
i$ ᾿ τὰ δὲ παρὰ τῆς ἁγίας συνόδου πραττό- 
M; συγχωρεῖ ἀνενεχθῆναι ἐπὶ τὴν ὑμετέραν 
y !*, Εῤς δὲ τὸ μέρος τὸ ἕτερον, τουτέστιν 
οὔ KupÜ.Aou, εἶπον αὐτῷ τῷ βασιλεῖ fp- 
πάντων" Τίνος θέλεις ἀχοῦσαι, τῶν ἐξαχισ- 
ριθμῷ ἐπισχόπων, ἣ ἑνὸς ἀνθρώπου δυσσε- 
ὧν ἐξαχισχιλίων δ εἶπον, οἵτινές εἶσιν 
ἐξουσίαν τῶν μητροπολιτῶν τῶν ἁγίων ἐπι- 


riorum Pater, divina sanctaque congregatio, ut 
ores pro me, te obsecro. 


APOLOGIA DALMATII. 


Sanctus itaque Dalmatius, ubi in suggestum as- 
cendisset, dixit : Si vultis audire, quieti adeste, ct 
discite : neque lis quze dicentur, obstrepere velitis. 
Adeste autem patienti animo, ut verba exacte per- 
cipere valeatis. Quam nunc pietas vestra epistolam 
audivit, eam piissimus imperator quoque legit, et 
persuasus est, Nam ego, cum ad me venisset, dixe- 
ram imperatori, cum ad sanctam synodum debuisse 


B scribere qua suggesta quidem ipsi fuerunt, non 


tamen plene perscripta. Misit autem ad me, et lecta 
sunt. Verum ne qua illum tristitia afficerem, quz 
consequebantur, premisi ; qu:e latores non. exhi- 
buere, sed illorum loco alias quasdam litteras sub- 
ostenderunt. ltaque convenientia, et ad rem oppor- 
tuna cum eo locutus sum, qu:? nunc coram vestra 
pletate repetere opus non est, ne elatus, aut gloria - 
bundus a vobis existimer. Conteret enim Deus si- 
mulatorum ossa. Imperator omnia qux facta nar- 
rabantur, ordine audivit, audiendoque gavisus est, 
et Deo gratias egit ; et narrationis quoque seriem 
sancte synodi, sicut illius majestatem decebat, com- 
probavit, non meis quidem verbis ad hoc inductus, 
sed patrum et avorum suorum (idem secutus, 
Scripta ilaque, ut par erat, suscepit et legit, ac 
persuasus ait: Si res ita babet, sine ut profecti 
episcopi huc veniant. Cui ego : Nemo eorum venire 
sinitur; et ille: Nemo prohibet. Rursum ego : De- 
tinentur, inquam, et prohibentur, ne veniant. Sub- 
[εἰ : Qui e Nestorii factione sunt, eorum multi 
eunt et redeunt libere: qu: vero ἃ sancta synodo 
aguntur, ea nemo ad vestram pietatem referri per- 
mittit, Czeterum pro altera parte, Cyrilliana scili- 
cet, coram omnibus imperatori dixi : Sex milliane 
episcoporum audire mavis, an unum hominem, 
eumque impium ? Sex millia autem eos aieban:, 
qui sub metropolitanorum sanctissimorum episco- 
porum potestate degunt. (Hec autem omnia co 


Τοῦτο οὖν ἐγένετο, ἵνα πεμφθῇ, καὶ ἔλθω- p spectabant, ut accerserentur et veniren!, qui ea 


ρχόμενοι, ol xaX τὰ πεπραγμένα ποιοῦντες 
χαταστῆναι. Λέγω δὴ, οἱ ἁγιώτατοι ἐπίσχο- 
νῦν ἐρχόμενοι παρὰ τῆς ἁγίας συνόδου. Καὶ 
ὅτι Καλῶς ἐζήτησας. Καὶ πάλιν προσέθηχε 
, xal εἶπεν * Εὔχεσθε ὑπὲρ ἐμοῦ * xat οἶδα, 
τιλεὺς ἐξηχολούθησε μᾶλλον τῷ Θεῷ, xal τῇ 
Gp, καὶ οὐχέτι τοῖς διεστραμμένοις ἀνθρώ- 
χεσθε οὖν ὑπὲρ τοῦ βασιλέως, καὶ ὑπὲρ ἡμῶν. 
ὃς ὁ !' ἐν Κωνσταντινουπόλει μιᾷ βοῇ πάν- 
άθεμα Νεστορίῳ! 


qui facta sunt, patefacerent. Loquor autem de 
sanctiasimis episcopis, quos sancta sysodus huc 
destinavit.) Et respondit : Recte quzsivisti. Rur- 
sumque adjecit verbum unum, et dixit: Precemi i 
pro me : et certo novi imperatorem Deo et sanct: 
synodo obsecutum polius quam perversis homini- 
bus. Orate igilur pro imperatore, ei pro nobis. 

Populus Constantinopolitanus una simul voce 
exclamavit : Anathema Nestorio! 


7xo*oc. mendose omnino, nec in ms. habetur: 3.19 πλείρης οὐχ. 1! προέπεμψα. 15 ἐπαιρόμενος, . 


'παρέσχγων.  !* εὐσέδειαν. 


ParRoL. Gn. LXXXY. 


15 τοὺς δὲ ἐξαχισχιλίους. 


M εἶπεν. 7 ὁμοῦ. 
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ANNO S.ECULI V INCERTO. 


TIMOTHEUS BERYTENSIS 
NOTITIA. | 


(Min. ᾿ πογιεν, Oriens Christ. 1], 818.) 
In indice episcoporum qui Constantinopolitano concilio primno interfuer 


.Berytius, de provincia Phennices. Annon vero jpse est Timotheus ille Beryti 


Apollinaris haeretici discipulus fuit, et cujus nonnullorum operum fragmenta 


». FRAGMENTA. 


(Exstant inter Opera Leunüi Byzantini in opere cui titulus : Liber adversus fraudes 
Vid. hujusce Patrolog. tow. LXXXVI.) 








od 


SJXCULI V ANNO INCERTO. 


EUSTATHIUS 


BERYTENSIS EPISCOPUS. 


NOTITIA. . 


(Mica, Lzocigs, Oriens. Christ. 11, 818.) 


Sedebat Beryti antistes Eustathius quo tempore Constantinopoli Flavianus, 
synodo delegatus est, ut cum Photio Tyri causam Athanasii Perrhensis exa 
Tyri primum, ac subinde Beryti conventibus habitis preestiterunt. Ad s 
Ephesinam. secundam venit, in qua nihil non pro votis Dioscori Alexandrini 
apud Theodosium imp. obtinuit, ut Berytus nove provincie metropolis inst 
ΟἹ cum Photio Tyrensi seminarium litis fuit. Anno 451, in synodo Chalcedoi 
quam ante biennium Ephesi admiserat, ejurata Eutychis et Dioscori impietat 
fidei delinitioni, epistole Leonis ad Flavianum , aliisque decretis subscril 
Scholasticus, qui postmodum Mitylenes episcopus fuit, in Dialogo suo qui 
phutosopho De mundi opificio in ecclesia Berytensi habuit, templum hoc el 
;ustathio exstructum describit. Ad ipsum uti metropolitam Leo Augustus epi 
nece sancti Proterii Alexandrini, Eustathio reverentissimo episcopo Beryti τ 
nonnisi epistole synodiee Phonicie prime secundus post Dorotheum T 
Timotheum ZElurum Proterii interfectorem pro synodo Chalcedonensi imp 
contrá illum voluminis fragmentum exstat in Collect. Mss. contra haereticc 
asservantur in Dibl. Collegii Paris. Soc. Jesu. 


Eustathii episcopi Beryti Apologia sive defensio epistole Leonis Pontificis . 
Timotheum ZElurum. 
(HeNnic. Camis. Lection. antiq. 11, 257.) 


Cognosce (1) ex iis qua sequuntur liorum do- — Non sobjunxit autem, σώματος à 
guiatum ἀχρίθειαν, id est, limatam et perfectam — pore operaute, sed, ἐχτελοῦντος, 
rationem; nam cum dixisset : « Operabatur euim — cunque suut corporis, ut tibi si 
utzaque forma cum alterius communione, quod ha-— corpus ad voluntatem Verbi uniti, c 
huit proprium ; » subjungit : « Verbo quidem ope- — proprium, movebatur χατὰ τὴν ἀχ 
rante lioc, quod est Verbi, corpore vero perficiente σεως, ἡνίχα τοῦτο παρασταίη τῷ Θι 
quiecunque erant corporis. » Cum dixit, τοῦ Λόγου ἀφ᾽ ἑαυτοῦ πρὸς τὰ φυσιχὰ πάθη τὴν 
χατεργαζομένου, id est, Verbo operante : τὴν αὐ. τὰ ἔξωθεν προσπίπτοντα, ἀλλὰ τοῦ A 
θεντίαν xal ἐξουσίαν xol τὸ ἀξούλωτον, id est, au- — τος οἰχονομιχῶς, id est, secundum 
ctoritatem, et potestatem, et libertatem divinitatis quando hoc placeret Verbo non en 
siguilicavit: quzecunque enim sunt Verbi, hiec sunt naturales passiones ciebatur aut ἃ 
ἀρχιχὰ xal βασιλιχὰ, id est, principalia οἱ regia. sccus accidebant, sed Verbo permite 


(1) Hujusce Apologie fragmentum dat et Possevinus, Apparatus sacri 1. I. 
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APPENDIX AD S/ECULUM V. 
! — pE FRAGMENTIS HISTORICIS TUSCULANIS. 


(Anc. Mat. Spicileg Rom. t. II, part, ur, pag. 1-23.) 


Com essem in rure Tusculano, mense Maio, anno 1842, ob reparandas valetudinis affect vires, 
*divi interdum proximi monasterii Dasilianorum, quod vulgo dicitur Crypt Ferrata, bibliothecam, olim 
quidem Graecis codicibus abunde instructam, nunc autem valde imminutam, postquam ejus pars melior 

t maxima in Vaticanum palatium sub pontificibus Sixto V, Paulo V, et Pio Vl transiit ; quos ego ple- 
Posque codices Romx ante hos annos non solum vidi, verum etiam manu tractavi, quum Vaticanz 
Jibliothecz przeessem, Et quidem S. Sophronii historiam miraculorum SS. Cyri et Joh. e codice 
Crypiensi, nunc Vaticano, sumptam ; in tertio hujus Spicilegii volumine edidi. Àlios insuper ejusdem 
«enobii codices ad Barberiniorum bibliothecam translatos Urbani VIII nutu, narrat Rodota in historia 
Greci apud Italos ritus lib. n, cap. 11. Nec vero dubito quin alia preterea detrimenta bibliothec:e illi, 
ut fit, contigerint a lapsu teniporis, a loci per politicas conversiones solitudine et vastitate, et ab hominum 
Iquandoque improbitate, Itaque nec ille famigeratus ZEsopi codex, quem rumor inter doctos diditus, 
apud Cryptam-Ferratam servari tradidit, nunc cerle uspiam apparet : etsi ego suspicor plus fortasse in 
hac fima latere fabule, quam fabularum in eo codice unquam exstitisse. Moicus igitur illic remanet 
'Griecorum codicum numerus (nam de Latinis sileo) rem asceticam, hagiologicam, et liturgicam ferme 
spectautium : scio tamen me ibi vidisse Galeni quoque partem, juris eivilis tractatum, lexici fragmeutum, 
scholia parva ad llomerum, itein Odysseam, et lliadis fragmentum, et ut puto pauca alia, inter qua 
priscarum h:eresum, si bene memini, quamdam historiam. Sed quantnla demum hiec sunt prz copia 
vetere, et prz? Romanarum bibliothecarum lautissimi$ opibus ? lllud peculiare Cryptensium codicum est, 
quod pene omnes in palimpsestis scripti fuerunt. Etenim hoc im more positum apud illos monachos 
fuisse videtur, ut nunquam fere novus codex exararetur, quin alicujus prisci et obsoleti membrana hnic 
usui acceinmodarentur. Magna est igitur iu. iis codicibus sepultorum scripturarum seges, qua primo 
quidem aspectu curiositatem legentis prolicit, mox tamen notz ut plurimum rei satietate studium infringi. 

Quanquam igitur in his pusillis codicum reliquiis parum aut nihil immorandum mihi censebain, 
presertim ne valetudinem labore obtunderem, mentem tamen parumper defixi in quodam palimpsesto, 
quem niultos quoque ante annos vidisse memineram, lliadis dico fragmentum, ssculo xiv desineate 
scriptum, cujus membrana ex variorum codicum ruina collectz, diversas sub Homero scripturas exhibent, 

randioris quidem et priscze forma, sed prxter unam, liturgici vel certe sacri argumenti omnes. Ergo 
fis omissis, unicam illam scripturam speetare cepi, quae studium meum magis commovebat, quia Grzci 
Imperii Ecclesizx que res gestas continebat ; quam tamen in quatuor tantum paribus foliia, id est sexdecim 
paginis, coarctatam comperi ; quorum foliorum nexus ita se habet. Fol. 62-69. Fol. 65-68. Fol. 64-67. 
Fol. 65-66. Ex his paribus foliis duo perverse complicata fuisseanimadverti ab eo qui rescripsit codicem : 
ita ut nunc folium simplex 69 prxponendum sit sinplici 62 ; itemque simplex 67 simplici 64. Ergo his 
quatuor foliorum inveutis paribus, speravi primo me integrum codicis quaternionem tenere, ideoquo 
materiz seriem fore continuam : sed ea spes illico evanuit ; etenim in primo folio (sic enim foliorum 
ordinem mili demonstrat temporum series) expeditio Persica Juliani imp. narratur : in. secundo sunt res 
Arcadii, et mox filii eius Theodosii : in teruo res sub hoc Theodosio paulo serius gesta : in quarto 
demum Justiniani magui aetas decurrit. Necessario itaque paria haec foliorum, interjectis lacunis, invicem 
absunt, Quamvis autem paria ipsa foliorum inter se distant, simplicia tamen, uno excepto, cohzrent : 
vel, ut clarius loquar, íragmenta tria l, 11], IV, continuam singula totis paginis dictionem continent ; 
secundo exceplo, in quo simplex folium 67 non continuatur a folio 64. ltaque tria illa fragmenta, 
quaternionum totidem intima fuerunt folia ; secundum non item : quam rem palimpsestorum seu codicum 
periti mecum facile intelligent. . . 

Quas cum ita se haberent (neglecto IHTomero, quod est per se nullius pretii fragmentum, prz tot inte- 
gris et antiquioribus Iliadis codicibus alibi obviis) ad exscribendam sub Homero sepultam historici Graci 
scripturam incumbere cgpi ; cujus elsi partes aliquot erant conspicua, plereque tainen ita obrutz, 
ut nulla prope vi suscitari posse viderentur. Gravi demum conaíu, multaque animi et oculorum per 
splendidiores diei lioras molestia perfunctus, quidquid in his plagulis fuerat, in adversaria retuli ; et mc 
JKkomam ad Grzcos Christianorum temporum historicos lectitandos contuli. Hactenus enim mihi constabat, 
hunc historicum magno vivente Justiniano scripsisse, qui iu postremo folio ter ab eo dicitur ὁ δεσπότης 
ἡμῶν dominus: noster, quod nonnisi de vivente principe dici solet. Multis igitur consultis historicis, 
quorum ratio in scholiis habebitur, unum pr: czteris Joannem Malalam grasdiores historici mei partes 
usurpasse cognovi, Juliani scilicet Augusti tractum, et Areobindi monomachiam, aliasque aliquot partes ; 
quiu tamen ipse Malalas fragmentorum nostrorum auctor esse possit. Nam prater quam quod Humphredus 
Modius Malalam longe recentiorem Justiniano fuisse, satis demonstravit iu Prolegomenis ad eumdetn 
cap. 15-29, sunt multa in his lragmentis quie modo ἃ Malalz bistoria absunt, modo discrepant. Ceeteroqui 
Byzantinorum sequioris avi scriptorum huuc perpetuum ac molestissimum morbum fuisse scimus, ut 
alter alterum impudentissime exscripserit. Et quidem pr:estans in his Theophanes fatetur in Prafatione, 
nihil se de suo penu depromere, sed omnia ex priscis ante se seriptoribus sumere, ordine tantum tem- 
porum a se concinae disposito : quem deinde ordinem Georgius Hamartelus, non conteimuendus profecio 
listoricus, secutus est, cujus chronicas tabulas in mss. codicibus persimiles video. Chronici Paschalis 
inasper, Ceureni, Glyez, Zonare, Nicephori Callisti, aliorumque de corpore Byzautium collectionis 
Scriptorum, quis plagia non videt ? quis recoctam crambein non aversatur ? Ac de eodem plagii crimino 
postulandi sunt iuediti quoque chronographi, v. gr. Joanues Siculus, Theodosius Melitinus, atque alii 
(uos iu. Vaticauis codicibus identidem vidi. - 

Ab hac tamen Byzantinorum quasi rejectionc, Tusculana seu Crypicusia fragmenta prorsus excipio, 
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1907 APPENDIX AD S.EC. V. — FRAGMENTA HISTORICA. 


son tam ut mes rusticationis fructus aliquis exstet, quam quia reliquiz bz (atpoie 
Justipiano, ut. disi, scribentis, ideoque przedictis omnibus antiquioris) sub illis Ilomericz ves 
relinquendz non erant. lino et meam Juterpretatiouem Latinam adjungemdam esse puuvi. 
legenti constabit, et novi aliqnid continent, et in aliis historicis το αν emendant, ei 

ὦ liauserunt demonstrant. Quis Gargilii Martialis quaternionem Ne: politanmin non eepdu 
propterea quod rei rusticae scriptor Palladius nonnullos ex eo locos sibi Surripuerat ἢ Spe 
scripturze dignitas me delectabat, quze vix uuo szculo a Justiniani, id est ab autoris ; 
videtur, nisi forte et synchrona credenda est. Hujus specimen, quarium una pagina cod:cis 
emissa Homerica veste, cudendum are curavi, delineatum ἀγα a meae. rusticationis 

Matranga, viro Grzeca non minus stirpe quam doctrinis cluente. ] 

Exspectabunt, credo, lectores, ut liorum fragmentorum auctorem, si fieri possit, revelem 
meas saliem conjecturas in medium proferam. Sane quinam Graci historici cirea temp 
magni floruerint, demoffstrant fere Photii. B:bliotheca, Suidz Lexicon, Nicephorus Callistus 
εἰ Byzantinorum Bistoricorum collectio in 4,3 nomina multa deperditorum 2udautur, il 
m Apparatu, Hodius in Prolegoienis ad Jo. : alalam, Vossius in list. Gr., denique magnus 
Graeca Bibliotheca. Equidem suspicabar in primis de Theodoro lectore, cujus historia per ai 
et indictiones, ut. flit in nostro, digerebatur. Veniebaut etiam. in. meutem Zacharias sc 
Petrus. patricius ; sed duos priores malebaim, utpote ecclesiasticos : hiec enim Tuscula 
auctorem laicum non videutur liabere. Quid jam alios nowinem, aut diutius barioler ? przsei 
inquisitio paulo operosior sit, quam mei temporis otiive ratio postulare videtur. Totus igitar 
caute supprimo, vel certe differo, in quo me ab aliis pra verti ketabor. 


FRAGMENTUM I. 


His prodigiis Juliano ipsi Augusto relatis, templi A 


sedificatio cessavit. 


idem vero Julianus Augustus expeditione suscepta 
adversus Saporarsacem Persarum regem, contulit 
se Hierapoliin, missis qui apud urbem Euphratesiz 
Samosala naves pararent partim ligoeas partim 
pelliceas , sicuti — chronographus — sapientissinius 
Magnus  Corrensis scriptum reliquit, qui ip- 
sius Augusti Juliani iu comitatu erat. Deinde 
proficiscens llierapoli, venit ad urbem Carras. Ibi 
autem dus se obtulerunt viz, una ducens Nisibin, 
que tuuc erat Romana ditionis civitas, altera ad 
ltomanum castrum, cui nomen Circisium, intra duo 
fluina situm, Euphratem atque Abboram, quod 
Diocletiauus lomanorum imperator exstruxit. Ibi 
exercitu suo in duas partes diviso, Julianus Augustus 
misit Nisibiun veraus gravis armaturae milites sex- 
decim imille, cum duobus ducibus Sebastiano et Pro- 
copio, Perrexit autem ad Circisium castrum ipse 
Julianus, ibique relictis, quotquot reperit, statio. 
nariis scx. mille, adjectis aliis quoque gravis arma- 
turaze militibus, cuui duobus ducibus Acmeo et Mauro, 
discessit inde, Abboramque flumen ponte trajecit, 
premissis per Euphratem navibus, quarum erat 
numerus mille et ducente. quinquagene. Tuin 
exercilu suo ad concionem — vocato, habens 


[Co4. fol. 69 3.] Καὶ &vr,y0£vcwv τὸ 
βασιλεῖ Ἰουλιανῷ, ἐπαύσαντο τοὺ ἐς 
χτίσαι τὸν ναόν (1). 

Κατιὼν δὲ ' ὁ αὑτὸς βασιλεὺς Ἴουλι: 
θουραρπάχου βασιλέως Περσῶν, χατέ: 
ρχπόλει᾽ xal πέμψας χατεσχεύασεν τὶ 
σάτοις, πόλεως * τῆς Εὐφρατησίας, « 
λων *, τὰ 65 διὰ βυρσῶν, ὡς ὁ σοφώτα 
χρονογράφος ὁ Καρηνὸς ὁ συνὼν αὐτῷ 
λιανῷ συνεγράψατος. 'Ar:b ὃὲ Ἵεραπ' 
ἦλθεν ἐν Κάραις τῇ πόλει * κἀχεξζθεν δ᾽ 
δύο *, μίαν ἀπάγουσαν εἰς τὸ Νιτζέξις 
σαν τότε ᾿ Ῥωμαίων, xai ἄλλην ἐπὶ 
κάστρον χαλούμενον Κιρκέσιον, χκεέμε 
σον τῶν δύο ποταμῶν τοῦ Εὐφράτου 


uU δώρα *, ὅπερ ἔχτισεν Διοχλητιανὸς ὁ * 


μαίων. Καὶ μερίσας τὸν στρατὸν α 
βασιλεὺ;, πέμπει ἐπὶ τὸ Νιτζίδιος ὁ 
μυρίους ἐξαχισχιλίους, μετὰ δύο ἐξάρχ 
νοῦ xal Προχοπίου. Kal χατέτθατεν 
λιανὸ; (2) [τὸ Κιρχίσιον χάστρον" καὶ 
τῷ Κιρχίτιῳ χάστρῳ ὅσους εὗρεν ἐγχι 
τιώτας ἐξαχισχιλίους, προσθεὶς} αὖτε 
ὁπλίτας ἄνδρας μετὰ ἐξάρχων δύο |! 
μέου 5 xal Μαύρου (5), ἐξτλθεν ἐχεῖι 
ἦλθεν τὸν 'A66opav ποταμὸν διὰ τ 
τῶν πλοίων φθασάντων εἰς τὸν Eb c páz 


* Malalas xai χατιών, 3 Sic est, non πόλει, tam in palimpsesto, quam apud Malalam, 5] 
legere in codice ποδὼν, quod interdum dici pro renis scimus. ἢ Deest in Mal. δ Malalas 


* Mál. τὴν Νίσιδιν liic et iufra. 7 Mal. ποτέ. 
Ammiano lib. xav, 1, est Machama'ws. 


1) Perspicuum est, sermonem hic essc de pro- 
digiis, que dum Juliani jussu templum Hlierosoly- 
nmutanum . adificaretur, evenerunt; quibus principi 
nuntiatis, a:dificatio illa cessavit. Jam vero quum 
liujus rei nullam prorsus ientionem faciat Joannes 
M.lalas, vel hinc satis. cognoscitur, banc palimpse- 
sí Tusculani Historiam alium prater Malalaui ba- 
bere auctorem. Quod autem reiiqua qux sequuntur 
de Juliano, sibi Maulalas usurpaverit, ed. Venet, 
part. u, p. 8-9, liec demum Byzantiuorum, ut jain 


* Mal. 'A660p3. " Deestapud Mal. 195 Mal 


in previo sermone monui, parum lau 
suetudo fuit, ut a minoribus superio 
verbum exscriberentur. Noster quoque 
tatus fuerat Zosimum lib. ni. 

(2) Decurtata. palimpsesti membrana 
tres versiculi, quos ex Malala suinim 
lioc perpetuum palimpsesto illatum f 
inferiore margine, iodo in superiore. 

(5) Fratres erant hi, teste Ammiano | 


FRAG. I. JULIANI IMP. RES GEST. E. 
v πλοίων ὑπῆρχεν ὁ ἀριθμὸς xav. Καὶ συν- A secum — Anatolium 


tg τὸν ἴδιον αὐτοῦ στρατὸν, ἔχων μεθ᾽ Eav- 
ιατόλιον μάγιστρον, χαὶ Σαλλούστιον !! ἔπαρ- 
αιτωρίων, χαὶ τοὺς στρατηλάτας αὑτοῦ, 
V ἐν ὑψηλῷ βήματι, δι᾽ ἐχυτοῦ προσεφώνησεν 
ατῷ, ἐπαινῶν αὑτοὺς xal προτρέπων !*, προ» 
χαὶ σωφρόνως ἀγωνίσασθαι χατὰ Περσῶν 
ἕέως ἐμθαίνειν εἰς τὰ πλοῖα ἐπέτρεψεν, ἀπελ- 
χαὶ αὐτὸς ὁ βασιλεὺς εἰς τὸ εὐτρεπισθὲν αὐτῷ 
' xai ἡγεῖσθαι αὐτῶν προσχο(ιλλγάτορας "" 
αξὲν ἄνδρας γενναίους τοῦ ἀριθμοῦ τῶν λαγ- 
ν χαὶ ματτιαρίων ἀφ΄, κελεύσας xai τὰ σίγνα 
λαστάξεσθαι (4), [xaX τὸν κόμητα Λουχιανὸν, 
πολεμιχώτατον εἶναι σὺν αὑτῷ, ὅστις καὶ 
χάστρα Περσιχὰ |f. 62 a] παρὰ τὸν Εὐφρά- 
μενα, xal ἐν μέσῳ τῶν ὑδάτων ἐν νήσοις 
τόρθησεν, (xa) τοὺς Ev ναυσὶν !* ἱέντας Πέρ- 
Ξε. Βίχτωρα δὲ xal Δαγλάϊφον χατέτασσεν 
| 1* τῶν λοιπῶν πλοίων εἶναι, χαὶ "Ἶ φυλάτ- 
; πλήθη, Καὶ χατῆλθεν ὁ βασιλεὺς μετὰ τοῦ 
ὕ παντὸς διὰ τῆς μεγάλης διορυγῆς !* τοῦ 
του, τῆς μισγούσης τῷ Τίγρει 1* ποταμῷ, xa 
ἣν εἰς τὸν αὐτὸν Τίγριν 39 ποταμὸν ὅπου μί- 
ιοἱ δύο ποταμοὶ, xal ἀποτελοῦσιν λίμνην με- 
xai παρέθαλεν *! εἰς τὰ Περσιχὰ, by τῇ χώρᾳ 
γομένων Μαυζανιτῶν, πλησίον Κτησιφῶντος 


{Ὁ 
magistrum οἱ Sallustium 
praefectum prztorianorum, aliosque duces, de su- 
blimi suggestu per se ipse milites allocutus est, 
laudans eos, et adhortans ut alacriter et composite 
adversus Persas decertarent : statimque inscendere 
naves jussit, pergens et. ipse Augustus ad paratum 
sibi navigium : prz»cepitque ot procursatorum instar 
precederent viri strenui mille et quingenti ex 
agmine lanceariorum et mattiariorum, quos etiam 
signa imperatoria gestsre voluit. Secum autem 
retinuit Lucianum comitem virum pugnacissimurn, 
qui complura circa Euphratem, necnon in fluminis 
insulis posita castra depr:edatus est, l'ersasque in 
pavibus sibi occurrentes occidit. Porro Victorem 
et Daglaiphum retro collocaverat post reliquas 
naves, ut excubias agerent. Venit ergo imperator 
cum universo exercitu per magnam Puphratis 
fossam, quz Tigridi fluvio miscetur, ipsumque Ti- 
gridem ingressus est, quo loco uterque fluvius cou- 
currentes magnum lacum efficiunt ; transmisitque 
in Persicos fines, in regione Mauzanitarum , prope 
Ctesiphontem urbem, ubi Persicorum regum palatia 
erant ; atque hoc ad. Babylonem aditu potitus, per 
Ctesiphontis planitiem incedebat, volens Babylonem 
quoque, comitante senatu, adire, eamque in suam 
potestatem redigere. 


ἢ) ἔνθα ὑπῆρχεν τὸ Περσιχὸν βασίλειον " xal 33... χη ἐπιχρατῆς γενάμενος ** τοῦδε ἀνόδου * 
νος, ἦλθεν *5 διὰ τὴν πεδιάδα τῆς αὐτῆς πόλεως Κτησιφῶντος, βουλόμενος μετὰ τῆς ἰδίας συγχλή- 
ἃ τῆς βαδυλῶνος ἐπελθεῖν xal παραλαθεῖν (5). 


Σ Σαθηουραρπάχῃης [ὑπονοήσας ὅτι διὰ τὸ Νιτ- C 


[f. 63 b] ἤρχετο ὁ βασιλεὺς Ῥωμαίων Ἰου- 
| ὥρμησεν χατ' αὑτοῦ μετὰ τοῦ πλήθους αὖ- 
χντός" ἀπαγγελθέντος δὲ αὑτῷ ὅτι ὄπισθεν 
ἐστιν ὁ βασιλεὺς Ῥωμαίων παραλαδὼν τὰ 
à μέρη, χαὶ ὅτι ἔμπροσθεν "5 ἀπαντῶσιν ol 
JYot τῶν Ῥωμαίων χαὶ τὰ πλήθη *', γνοὺς ὅτι 
θη, φεύγει ἐπὶ τὴν Περσαρμενίαν, δόλῳ πέμ- 
jo συγχλητιχοὺς αὐτοῦ, xal αὑτοὺς. xav' ἰδίαν 
itv ῥινοτομήσας, πρὸ: Ἰουλιανὸν τὸν βασιλέα 
ων, ἵνα πλανήσωσιν αὐτὸν πρὸς τὸ μὴ κατα- 
ντα αὑτὸν φθατθῆναι 8, Οἱ δὲ ῥινοτομηθέν- 
ἦλθον πρὸς τὸν βασ!:λέα Ῥωμαίων, προδοῦναι, 

θέλοντες τὸν βασιλέα Περσῶν ὡς τιμωρησά- 
αὑτούς. ᾿Απατηθεὶς δὲ ὑπ 5. αὐτῶν ἐπομνυμέ- 
αὐτὸς βασιλεὺς Ἰουλιανὸς, ἠχολούϑησεν αὖ- 

μετὰ τοῦ στρατοῦ" xaX ἀπήγαγον αὑτὸν εἷς 


μὸν xai ἄνυδρον ἐπὶ μίλια pv! πλανηθέντας 


Malalas cum nica X. Sed. rectius noster, uti. reapse Latini 56 γ 


. εἰσελθών. 


debatur in cod, At Malalas ἐν αὐτοῖς ὄντας. 
. Τίνρητι. 
. γενόμενος. ν᾽ Cod. videbatur àvósov. 
eue ἐσχήνωσεν ἐν πεδιάδι. 
e ἕμπροσθεν, loco φθασθῆναι. 
. πλανήσαντες. 


—- 


Item abscissi a codice tres versus. - 
Ilcc ad litteram propemodum, a. vocabulo 


Interim vero Saporarsaces, suspicatus, impera - 
torem Romanorum fhulianum per Nisibin iter habere, 
cum suis omnibus copiis contra ipsum properabat. 
Mox nuntio accepto, quod sihi a tergo esset Ro- 
manus imperator qui jam Persicos fines occupasset, 
et quod sibk a fronte Romani duces cum magna 
manu occurrerent, videns se medium teneri, fugit in 
Persarmeniam. Duos tamen fraudulenter misit sc- 
natores suos, quibus consentientibus nares przci- 
derat, ad imperatorein. Romanorum Julianum, ut 
eum fallerent quominuia se persequendo attingeret. 
Isti vero pracisas nares ostenlantes, ad l'omanun 
imperatorem venerumt, prodituri, ut aiebant, Per- 
sarum regem, qui ipsos eo supplicio affecerat. Ergo 
ab horum perjurio idem Julianus Augustus deceptus. 
sequebatur ipsos cum exercitu : qui illum per de- 
serta et inaquosa loca duxerunt ultra centesimum 


et quinquagesimum lapidem cum. exercitu errabundp. 


15. Mal. προτρεπόμενος. 


1!* fia. mihi dubie erant in codice tres litterze, Chilimeadus quidem legendum μι δ1 
ala προσχουλχάτορας, quasi excubitores vel exploratores. Ego vero suspicabar legendum 
procursatores, quo voeabulo szpe utitur Ammianus in hac ipsa Juliani expe:lttione. 
'€ Malalas ὄπισθεν, "7 Mal. sine xat. 
** Mal, Τίγρητα. *' Mul. mendose παρέλαθεν, 


προχουρσά: 
"qa pror - 
18. Mal, διόρυγος. 
"5 [ egi nequit in cod. unum vocabulum. 


35 |a. videbatur in cod. At Malalas. γενόμενος Ἰουλιανὸ: 
** Mal. addit αὐτῷ. 
*! Mal. addit. Πέρσες pro Πέρσαι, 


7 Mal. xa πλήθη πολλά. 35 Cod. videbatur 


Κτησιφῶντος ad παραλαδεῖν, scripserat Eutychia- 
nus ehronographus, teste Malala p. 10. 


* Mal, xap'.. *! Mal. αὐτοῖς. 
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1811 APPENDIX AD S.EC.V.—FRAGMENTA HISTORICA. 
usque ad Desii, id est Junii mensis vicesimam quin- A αὐτοὺς ἐπ᾿ εἰχάδε [πέμτετη τοῦ Ac: 


tam diem. 


νίου urv5;.] 


FRAGMENTUM II. 


(igitur post Theodosii Magni, gente Hispani, 
regnum, iinperavit filius ejus Arcadius Roma yro- 
fecius, annis omnino xxitij, relicto in urbe Roma 
Honorio] fratre suo minore. Erat autem Arcadius 
vir acer et strenuus, qui statim post adventum 
suum Constantinopolim assumpsit imperii socium 
filium suum Theodosium qui dicitur Minor. 


Arcadio regnante, pulsus ín exsilium fuitsauctis- 
simus Joannes Constantinopoleos episcopus, con- 
apirantibus adversus eum Theophilo Alexandrino 
episcopo, Severiano Gabalorum item epíscopo, et 
Eudoxia Augusta ipsius Arcadii conjuge : missusque 
est ad Armeni urbem Cucussum. liaque indicta 
exsilii sententia, accessiL ad sacratissima Magne 
ecclesie — Constantinopoleos — baptisterium | idem 
sanctissimus episcopus, ibique salutavit religiosis- 
simam Olympiadem, Seleuci exprefecti filiau, 
aliasque nobiles feminas: et post precationem, 
ecclesia est egressus. Interim vero ignis repente 
totam corripuit ecclesiam. Erumpens enim ex altori 
eonscendit idem iguis per catenam lampadis, qua 
super altaris concliam perpetuo ardebat, univer- 
Semque ecclesiam inflammavit , circaque eam 
senatus ades usque ad palatium: magnusque tumul- 
tus conseculus est per ecclesiam et civitatem. Nam 
et episcopi diversarum urbium expellebantur, 
itemque variorum ordinum clerici, necnon mona- 
eki et laici homines, quotquot cum Ecclesia com- 
municare renuebant propter Joannis episcopi 
exsilium. Multi etiam in dignitatibus constituti, 
plagis cz:edebantur, et bonorum publicatione mul- 
tabantur, quia se a communione Ecclesie retraxe- 
pant; neque idcirco quisquam communicare patie- 
batur. Quiu adeo senatorii quoque ordinis illustres 


(6) Hactenus est in palimpsesio pagina vacua, 
relicto quatuor versiculorum spatio. ld autem acci- 
dit vel quia scriba locum reliquerit illuminatori, 
qui eos versiculos utpote novi libri primos, auro 
vel alio eolore scriberet, quod postea factum uon 
fuit, ut ego in multis codicibus usuvenisse cognovi : 
vel quia reapse scripti fuerint colorati versiculi, 
quorum linctura iu faciendo palimpsesto eluta fuit : 
ueque enim colores cateri tenacitatem. atramenti 
reunent, ut ego pariter aliis exemplis comperi. 
Mac super re seripsi accuratius in monito ante 
librum I4. Cic. De rep. Verba autem hic supplevi 
ex Malala p. 17, uuo vel altero omisso vocabulo, 
qua spatio non quadrabant. 

(1) Omnia quae deinceps sequuntur de Chrysosto- 
mi exsilio, desunt apud Malalam, qui statim claudit 
narrationem suam de Arcadii rebus, obitu ejus 
tribus verbis nuntiato. Ergo hinc rursus evidenter 
patet, Malalam quidem nostro historico plagia 
multa fecisse, csteroqui alium prorsus esse au- 
ciorem. Exsilium Chrysostomi brevissime memorat 
Tüeophaues p. 68, ed. Paris. quem exscribit Geor- 
gius llanartolus ms. Narrant οἱ alii historici, sed 


[Μετὰ οὖν τὴν βασιλείαν Θεοῦ 
τοὺ Σπανοῦ, ἐδασίλευς:εν ὃ vi; 
ἐλθὼν ἀπὸ Ῥώμης, τὰ πάντα ξ 
Ῥώμῃ '0vop:ov ] (6) τὸν ἀδελφὸν 
pov. "Hv ὃὲ περίγοργος xai [ f. 6 
xai εὐθέως ἐποίησεν ἐλθὼν B 
στ-αντινουπόλει τὸν υἱδν αὐτοῦ 6 
x(óv (7). 

Ἐπὶ ὃὲ τῆς βασιλείας τοῦ αὖτ 
ὡρίσθη [ὁ ἁγιώτατος Ἰωάννης ἂρ] 
σταντινουπόλεως (8) 7 χατασχευαῖ 
ἐπισχόπου ᾿Αλεξανδρείας «Tn; p 
ηριανοῦ ἐπισχόπου Γαδάλων, x 
γούστας γυναιχὸς τοῦ αὑτοῦ ᾿Αρχαξ 
εἰς Κούχουσσον πόλιν τῆς ᾽Ἄρμε: 
ἑξορίζεσθαι αὐτὸν, χατελθὼν iv 
τῆς ἁγιωτάτης Μεγάλης ἔχχλησίο 
πόλεως ὁ αὑτὸς ὁσιώτατος ἐπίτν 
Ὀλυμπιάδα τὴν εὐλαδεστάτην, τ 
λεύχου (9) τοῦ ἀπὸ ἐπάρχων, x 
γυναῖχας " xal εὐξάμενος ἐξῆλθεν 
σίας. Ἐν τούτῳ δὲ πῦρ ἐξαπίνης 
χλησίαν ἐπεδόσχετο" ἔξτιλθεν và 


᾿ποῦ θυσιαστηρίου (12), xoY [f. 6 


αὐτὸ πῦρ διὰ τῆς ἀλύσιδος τῆς ἀχι 
τῆς χρεμαμένης ἐπὶ τῇ χόγχῃ τι 
xai κατέχαυσεν πᾶσαν τὴν ἐχχλησί 
τῆς αὐτῆς ἐχχλησέας [| τὸν συγχλ᾽ 
ἕως τοῦ παλατίου * χαὶ ἐγένετο τι 
τῇ ἐχχλησίᾳ χαὶ ἐν τῇ πόλει. 

ἐπίσχοποι ἀπὸ διαφόρων πόλεω 
καὶ χληριχοὶ ἀπὸ διαφόρων xau 
ζοντες xai λαϊχοὶ μὴ θέλοντες xo 
χλησίᾳ διὰ τὴν ἐξορίαν ᾿Γωάννου το 
πολλοὶ δὲ ἐν ἀξίαις ὄντες συγχλητ 


diversis ab auctore nostro verbis. 
(8) Hxc supplevi verba, qux» ii 
relieto duorum ferme versiculorun 


D licet auro vel colore aliquo insign 


rant, propter liominis dignitatem. 
(9) Aniwadvertamus parentem 
leucuim, propter ea qux aliter. di 
in moníio p. 529, t. lll, opp. Chry 
tamen editore sublubitante, Ne Ni 
Callistus, quanquam multa de Oly. 
XIII, 24, parents nomen prodidera 
geuere ortam affirmans. 
(10) Desunt tres saltem. versiculi 
(11) Hec supplementa partim sui 
lib. viii, 92, qui tamen nullatenus ci 
congruit. Reui norunt. etiam  Socra 
ct Palladius in. Vita Chiysostomi. 
(12) Ita legebam in cod. Palladiu 
probabiliter ait ex sede episcopali - 
Alii incensam fuisse a populo eccle 
(13) Obscuratum hic — codicis 
utcuuque ex Palladio. 
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ID ἐδημεύσαντο ἕνεχεν τοῦ μὴ χοινωνῆσα! τῇ "Ex- A matronz ex sedibus suis trahebantur. inlioncste in 


Egainola: xai οὐδεὶς ἠνείχετο κοινωνῆσαι. ᾿Αλλὰ καὶ 
"WE, γυναῖχας τῆς συγχλήτου οὔσας χατέφεορον 

X τῶν οἰχιῶν αὐτῶν σύροντες αὐτὰς ἀσχήμως 
Ἰημοσίᾳ ἄνευ μαφορίων χαὶ ὑποδημάτων * xai ἀπ- 
jvouv χατὰ χέλευσιν τοῦ αὐτοῦ ᾿Αρχαδίου βασιλέως 
τό καὶ Εὐδοχίας τῆς γυναιχὺς αὐτοῦ ἣ χοινωνῆσαι τῇ 
ὦ ἘΧχλησίᾳ * * * ποταμὸν 'χρυσίου λα * ““ (14) [f. 
--ἰοϑϑᾶ. α.} 5 ['Ex£ 7 λευσεν [ ἐνεχθῆναι τὸ μῖλον] 
«υἱκαὶ ἔδειξεν αὐτῇ αὐτό" | xa ἠγανάχτησεν ὁ βατι- 
πελεὺς] (15) τὸ λοιπὸν, xal ὑπενόησεν τὸν αὑτὸν 
, ἃ Παυλῖνον [ ἀγαπᾷν αὑτὴν βασίλισσαν Εὐδοχίαν ὁ 
.Θεοδόσιος " διὰ τὴν αὐτὴν αἰτίαν ἀνεῖλεν τὸν αὐτὸν 
Παυλῖνον ὁ αὐτὸς βασιλεὺς Θεοδόσιος. Καὶ Xumm- 

, ,, θεῖσα Αὐγούστα δέτποινα Εὐδοχία, xai ὑδρισθεῖσα " 
᾿ς ἐγνώσθη γὰρ πανταχοῦ ὅτι δι᾿ αὐτὴν ἐσφάγη ὁ Παυ- 
᾿λῖνος, ὡς εὔμορφος νεώτερος " xal ἡτήσατο τὸν βα- 
σιλέα Θεοδόσιον αὐτὴ Εὐδοχία τοῦ χατελθεῖν εἰς τοὺς 
᾿ἁγίους τόπους εἰς εὐχὴν χαὶ παρέσχεν αὐτῇ " xal 
᾿ κατῆλθεν ἀπὸ Κωνσταντινουπόλεως ἐπὶ Ἱεροσόλυμα 
εὔξασθαι, φησίν (16). Καὶ εἰσελθοῦσα ἐν ᾿Αντιοχείᾳ 
τῇ μεγάλῃ (εἶπεν) ἐν τῷ βουλευτηρίω λόγον ἐγχω- 
μιαστιχὸν εἰς τὴν αὐτὴν 'Δντιόχειαν πόλιν xal τὸ 
λεγόμενον βουλευτήριον, χαθημένη εἴσωθεν δίφρου 
ὁλοχρύσου" χαὶ διαλίθου βασιλιχοῦ " καὶ ἔχραξαν αὐτῇ 
οἱ τῆς αὐτῆς πόλεως" χαὶ ἀνηνέχῆη αὐτῇ ἐν τῷ 
“βουλευτηρίῳ εἴσω εἰχὼν ἔνχρυσος, καὶ (εἰς τὸ αὐτῶν) 
ΕΞ μουσεῖον στήλη χαλχὴ εἴσω, (ἅτινα) ἕως τῆς νῦν 
* ἴστανται. Καὶ φιλοτιμησαμένη τῇ τῶν ᾿Αντιοχέων 


" s 


V^ Ww"*wa.üW Hg 


πόλει * * * (17) * - [καὶ ἔχτισεν ] εἰς Ἱεροσόλυμα C 


πολλὰ [f. 64. b. (, καὶ τὸ τεῖχος ἅγιον ἀνενέωσεν 
τῆς Ἱερουσαλὴμ. εἰποῦσα ὅτι Av! ἐμὲ εἴπεν ὁ προ- 
φήτης Δαδὶδ, 'Ev εὐδοχίᾳ σου οἰχοδομηθήσεται τὰ 
τείχη Ἱερουσαλὴμ, Κύριε. Καὶ μείνασα εἰς τὴν αὐ- 


publicum, capitibus nudatis et excalcea Ὁ. Exige- 
batur autem, jussu ipsius Arcadii Augusti et. 
Eudoxis conjugis, ut vel cum Ecclesia communi - 
carent, vel magnam auri vim persolverent . . . 

.. . Pomum afferri jussit, eique ostendit ; iraque 
cum jurgio concepta, suspicatus quoque est a Pau- 
lino Eudociam Augustam amari : quam ob rem, 
eumdem Paulinum interfici jussit imperator Theo- 
dosius. Hine Augusta domina  Eudocia n crore 
correpta, et se contumelia affectam putans, quia 
ubique innotuit quod tjus causa Paulinus forimno- 
sus juvenis fuisset occisus, petiit a Theodosio 
Augusto, ut sibi ad sancta loca orandi gratia pro- 
(icisci liceret ; qua facultate impetrata, Constanti- 
nopoli venit Ilierosolyma, orationis causam prx- 
texens ; et Antiochiam magnam ingressa, panegy- 
ricum sermonem in curia dixit de ipsa Antiochia 
ejusque senatu, sedens in aurea curuli sella, 
regalibus gemmis distincta ; eiquea civibus plau- 
sum est; eidemque dedicata fuit intra ipsam 
curiam aurea imago, et in urbano museo area 
statua, quarum vtraque ad hanc usque diem 
manet. Tum muneribus Autiocbenz urbi donatis... 
multa Hierosolymis struxit aedificia, et sanctum 
quoque nurum Hierosolymitanum  instauravit , 
dicens Davidem de se ipsa verba illa protulisse : lu 
beneplacito (εὐδοχίᾳ) tuo zedificabuntur muri Jeru- 
salem, Domine. Cumque Hierosolymis domicilium 
constituisset, ibique regale sibi sepulcrum parasset, 
excessit e vita, et eadem in urbe est deposita. 
"Mori vero proxima, jurejurando affirmavit, nili! 
ad se pertinere calumniam, quam Paulini causa 
sibi intulerant. 


τὴν Ἱερουσαλὴμ, καὶ χτίσασα ἐχεῖ ἑαυτῇ μνῆμα βασιλιχὸν, ἐτελεύτα, καὶ ἐτέθη Excel ἐν Ἱεροσολύμοις * 
ἔνθα δ᾽ ἔμελλεν τελευτᾷν, ἑπωμόσατο μὴ συνειδέναι τῇ κατηγορίᾳ τῇ γεναμένῃ κατ᾽ αὐτῆς ἕνεχεν 


Παυλίνου (18). 

Ὃ δὲ αὑτὸς Θεοδόσιος βασιλεὺς [ἐτελεύτησεν * 
ἦν 8 ] φύσιν ὡραῖος, λευχόχρους, εὔθετος, εὕρινος, 
εὔστηθος, μέλασιν ὄφροις, ἁπλόθριξ, δασυπώ- 
γῶν "ξ 5 ^ * μεγαλόψυχος, εὐχαρίίεις), ἐλλόγι- 
μος, παρὰ παντὸς τοῦ δήμον φιλούμενος χαὶ τῆς 
συγχλήτου. ὔ 


Ipse quoque Theodosius obiit; qui fuit specie 
formosa, candidus, bene compactus, justo naso, 
pectorosus, nigris superciliis, porrecto capillo, 
densaque barba vir; idem... magnanimus, gratio- 
sus, eruditus, populo universo ac senatui charus. 


Ἐπὶ δὲ τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Θεοδοσίου xal D — Theodosio et Valentiniano regnantibus, expedi- 


Βαλεντινιανοῦ (19) ἐπεστράτευσεν χατὰ Ῥώμης xai 
Κωνσταντινουπόλεως ᾿Αττιλᾶς, ὁ Ex τοῦ γένους τῶν 
1 ηπίδων, ἔχων πλῆθος μυριάδων πολλῶν, δηλώσας 


(14) Graphice narrat hanc. adversus Chrysostomi ' 


sectatores persecutionem etiam Sozomenus lib. 
viii, 95, et 24. Et quidem inter. multatos ob eim 
rem pecunia ponit duas illustres feminas Olympia- 
dem et Nicaretem. 

(19) Res ex aliis quoque historicis satis nota. 
Scilicet Theodosius imp. insignis magnitudinis 
pomum Eudoci» conjugi obtulerat; he Paulino 
juveni aulico transmiserat : qui praecedentium igna- 
rus, Theodosio ipsi pomum idem Jono misit: qui 
zelotypia conimotus, uxorem interrogavit, quidnam 
demuin pomo illi factum esset. Illa se manducasse 
mentita est. Tum pomo prolato Theodosius: uxo- 
reut acriter increpuit, et deportatum procul Pau- 


tionem suscepit ad rersus Romam et Constantinopo- 
lim Atiilas, gente Gepida, cum innumero. exercitu ; 
isque misso nuntio Romam ad Valebtinianum ila 


linum jussit occidi. 

(16) Hactenus fragmentum prope ad verbum 
exstae exscriptum apud Malalam p. 22; non tamen 
sequentia de Eudociz in urbe Antiochia concione, 
et de honoribus ei decretis ; qua aliis verbis legun- 
tur partim apud Evagrium Hist. lib. 1, 20. 

(17) Desunt tres saltem versiculi Hinc autem 
rursus Malalas p. 22, οἱ Glycas ed. Paris. p. 261. 

(13) Qua sequuntur de forina. corporis Theodosii 
imperatoris, absunt a Malala; sed conferenda sunt 
eum dictis ab. Ephraemio chronograplio (^ 1u0. 
seqq.) quem nos edidimus Script. vet. «. Ml. 

(19) Rursus Malalas loc. cit, et Chronicon. 
paschale. 
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. habeas apparatum. 


: Sarum: nempe si in ejus cuncto exercitu vit. foret, 


1815 APPENDIX AD SEC. Y. — FRAGMENTA HISTORICA. 


intunavit : Mandat tibi per me dominus meus simul- A διὰ πρετόευτοῦ αὐτοῦ Βαλεντινεανῷ f 
que dominus tuus Attilas, ut ei palatium tuum — m^ ᾿Εχέλευσέν σοι 6€. ἐ μοῦ ὁ δεσπότι 
σπότης σου 'Αττιλᾶς, fva [| εὐτρεπέστς 
λάτιόν σου.] 


FRAGMENTUM ΠΙ. 


Creatus est prefectus. Rufinus, Augusti. affinis ; 


[ Προήχθη ἕπαρχος Ρουφῖνος (19' 
sed deinde quasi tyrannidem affectans neci traditus. 


[f. 65. ἃ.] Βασιλέως καὶ ἐφονεύθη 
τυραννίδα. 

Ὁ δὲ αὐτὸς Θεοδόσεος ἐφίλει τὸν 
χουδιχουλάριον, τὸν λεγόμενον Στούμ 


ldem Theodosius Chrysaphium amabat cubicula- 
rium, cognomine Sumimane, ut egregia plane forma 
praeditum, et ei quidquid peteret largiebatur:itaque εὐπρεπῇ ὄντα, χαὶ παρεῖχεν αὐτῷ ᾿ 
is potentia plurima atque fiducia apud eumdem pol- τησεν αὐτὸν, xal ἠδύνατο παρ᾽ αὖ 
[cbat, summamque negotiorum tenebat, cuncta ad B ἔχων, χαὶ κατεῖχεν τῶν πραγμάτων 
suam utilitatem convertens el rapiens. Erat enim ἄγων xal ἀρπάζων πάντα **- ἦν y? 
ubique patronus et przsses factionis 'rasinz. προστάτης τῶν Πρασίνων πανταχοῦ. 

Eodem Theodosio regnante, neomeniz tempore, Ἐπὶ δὲ τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ ( 
Nicomedia Bithynie metropolis quintam $uam θεν αὐτῇ νεομηνίᾳ *9** Νιχομήδεια jw 
calamitatem passa est, solo prostrata, el simul Βιθυνίας τὸ πέμπτον αὐτῆς πάθος, Es 
absorpta mari. Ibi quoque Theodosius multa zdifl- χαὶ ἀπώλετο sl; γαῖαν χαὶ εἷς 043a: 
cia condidit, balnea scilicet, porticus, portum, τισθεῖσα. Καὶ πολλὰ ἔχτισεν Exzt, xc 
atque prztorium, item confessionem sancti. Anthi- — xa τοὺς ἐμθόλους, xat τὸν λιμένα, x 
mi, ejusque omnes ecclesias. pi **, καὶ τὸ μαρτύριον τοῦ áylou 

πάσας τὰς ἐχχλησίας αὐτοῦ, 

Eodem adhuc regnante, lsauri praedonum duces Ἐπὶ δὲ τῆς βασιλείας αὐτοῦ Tap 
Seleuciam Syrie occupaverunt, mense Februario, pov λῃσταρχοῦντες Σελεύχειαν [τῆς 
consulibus ipso Theodosio et Romoride: praedam- Περιτίῳ ἐπὶ τῆς ὑπατείας τοῦ αὐτοῦ 
que egerunt, et regionem vastarunt, facta irrup- c Ῥομορίδου " καὶ ἐπραίδευσαν [ f. 63. 
tione per Amanos montes ; direptisque omnibus, in ψαν τὴν χώραν, ἐλθόντες ] διὰ τῶν óc 
Isauriam reversi sunt. | μένων ᾿Αμανῶν **, xaX πάντα λαδόντι 
ψαν εἰς τὴν Ἰσαυρίαν. 

Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτῆς Βασιλείας ἔπαθε 
vla; xa Κωνσταντινούπολις πρώτη 
σεισμοῦ, μηνὶ Αὐδινέῳ "" τῷ xal "I. 
χάδι ἔχτῃ, νυχτὸς, xat ἕπεσαν 35 ἀπὸ τι 
Τρωαδησίων ἐμόόλων ** ἕως τοῦ X 
λου (20), ὥστε "5 ὁ βασιλεὺς ἐλιτάνει 
ὄχλου χαὶ τῆς συγχλήτου χαὶ τοῦ xXfp 
ἐπὶ ἡμέρας πολλάς. 

Ἐν δὲ τῷ αὐτῷ χρόνῳ ἦλθεν πολεμ 


Sub eodem imperatore, divina indignatione Con- 
stantinopolis in primis terre motu concussa fuit 
mensis Januarii die vigesima sexta, noctu; ruitque 
urbs a Troadensi porticu usque ad Tetrapylum 
sereum; ita ut imperator cum populo, senatu 
cleroque, nudipes multis diebus supplicationem 
duxerit. 


Eodem tempore bellum intulit Romanis Persarum 
rex Dlasys: qna re cognita, Romanus imperator Βλάσυς βασιλεὺς Περσῶν - xai γνοὺς 4 
creavit ducem in Orientalibus partibus Procopium σιλεὺς Ῥωμαίων ἐποίησεν στρατηλά- 
patricium, eumque cum exercitu misil. Cui prz- D τὸν πατρίχιον Προχόπιον, xat ἔπεμψε 
liam paranti, misit nuntium hujusmodi rex Per- ἐξπαιδίτον πολεμεῖν. Μέλλοντος δὲ a 
λειν, ἐδήλωσεν αὑτῷ ὁ βασιλεὺς Περσῶ 
ὅλον τὸ ἐξπαίδιτόν σου ἄνδρα δυνάμενον 
xat νιχῆσαι, ἕνα Πέρσην προδαλλόμενι 
εὐθέως ποιῶ τὰ πάχτα τῆς εἰρήνης à 


qui singulari certamine Persam ἃ se deligendum 
vinceret, pacis illico in quinquaginta annos se 
fidus esse icturum: quod si Romanus vinceretur, 


."! Cod. πάντα. — **' lta legebam in cod. Sed Malalas ὑπὸ θεομηνίας, qui fortasse veri 
Nam sic eiiam noster paulo infra. ?* τώρια quidem evidens est in cod., ante vero latent a 
Supplevi igitur. πραι. Malalas habet θεώρια. 35 Desunt 3pud Mal. vecba τῶν λεγομένων "Apa 
evidenter λαδότες, 37 Deest hoc vocabulum apud Mal. ** Deest opud Mal. ** Mendose M. 
49 Cod. οστι, Mal. ὅστις. *' Deest apud Mal. 


(19*) Supplevi ex Malala p. 24, apud quem ἴ6- 
guntur eliam sequeutia non sine lamen va- 
rietatibus, et aliquot apud nostrum increnientis. 


(20) De his duobus siificiis consul 
Constantinop. christ.lib. 1. p. 110 et 4 
bemus etiam apud Chronicon paschale. 
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, λαμθάνειν με χεντηνάρια ν' (21), τὰ A quinquaginta se librarum centenaria accepturum, 


γεχόμενα. Τούτων δοξάντων, προεδάλετο 
ἱερσῶν éx τοῦ τάγματος τῶν λεγομένων 
ἐρστιν ὀνόματι [ f. 68. ἃ. ᾿Αρδαζάνην " 
ot ᾿Αρεόδινδον τὸν Γόθθον, χόμιταν "" 
(32). Καὶ ἐξῆλθον οἱ δύο ἔφιπποι χαὶ 
δὲ ᾿Αρεόδινδος ἐδάστασεν xal σόχχα- 
X τὸ Γοθθιχὺν ἔθος. Πρῶτος δὲ ὁ Πέρσης 
τὰ τοῦ χόντου " xal πλαγιάσας ὁ 'Apsó- 
ὃ δεξιὸν αὑτοῦ μέρος, ἐσόχχευσεν αὐτὸν, 
γχεν ἐχ τοῦ ἵππου, xai ἔσφαξεν * xal 
seus Περτῶν ἐποίησεν πάχτα εἰρήνης " 
μετὰ τὴν νίχην ὁ αὐτὸς ᾿Δρεόδινδος ἐν 
γυπόλε!, ἅμα τῷ στρατηλάτῃ Προχο- 
ιἀρισθεὶς παρὰ τοῦ βασιλέως, προήχθη 


ὃς βασιλεὺς ἐποίησεν ἐπαρχίαν, ἀπομε- 
ἧς Auxaovlac, ἥντινα ἐχάλεσεν Λυχίαν, 
ἣν μητροπόλεως, xal ἄρχοντα τῇ λεγο- 
Μύρᾳ τῆς αὐτῆς Λυχίας, ἔνθα ἐστὶν 
Ἰρίον, ὄρος τέχτον "2 πῦρ αὐτόματον. 
ὁ αὑτὸς βασιλεὺς χαὶ Συρίαν δευτέραν 
ἀπὸ τῆς πρώτης, ἐποίησεν ἐπαρχίαν "", 
) μητροπόλεως, xal ᾿Απαμείᾳ τῇ πόλει 
à Κιλικίαν "5" δευτέραν ἀπομερίσας ἀπὸ 
;, ἐποίησεν ἐπαρχίαν, δώσας δίχαιον 
€, xai ἄρχοντα ᾿Αναζάρθῳ τῇ πόλει" 
παρχίαν ἀπομερίσας ἀπὸ τῆς Βιθυνίας, 
ἱεσεν ᾿θνωριάδα " εἰς ὄνομα τοῦ αὐτοῦ 
(ou, δώσας δίχαιον μητροπόλεως, καὶ 
γαχλείᾳ τῇ πόλει τῆς Πόντου. 

ἧς αὐτοῦ βασιλείας ἐπεθολοῦτο τὰ περὶ 
ἐ4)" xaX ταραχῆς γεναμένης ἐν τῷ ὁμι- 
ἠναγχάσθη ὁ αὑτὸς Θεοδόσιος βασιλεὺς 
Jat τὴν σύνοδον τῶν Gp ἐπισχόπων ἐν 
ἃ τοῦ αὑτοῦ Νεστορίου" χαὶ χαθείλαντες 
' αὑτὸν Νεστόριον ἀπὸ τῶν ἱερῶν δυπτύ- 


δὲ χαιρῷ ἐν τῇ Ῥώμῃ διάγουσα χήρα t 
ἡδοξία, ἣ γεναμένη γυνὴ " Βαλεντινια- 
ie. θυγάτηρ δὲ Θεοδοσίου καὶ Εὐδοχίας, 
ατὰ Μαξίμου τοῦ τυράννου, τοῦ φονεύ- 
ἄνδρα αὐτῆς, xaX βασιλεύσαντος, προ- 
ἰγζίριχον τὸν Οὐάνδαλον τὸν ῥῆγα τῆς 
θεῖν χατὰ Μαξίμου βασιλέως, καὶ " τῆς 
€ ἐξαίφνης εἰσῆλθεν ἐν τῇ πόλει Ῥώ- 
f0ou;, xaX παρέλαθε τὴν πόλιν Ῥώμην, 
ἂν τὸν Μάξιμον βασιλέα, χαὶ πάντας 


ic, χόμιτα. 


qua jam pendi solebant. Conditione accepta, rex 
Persarum delegit de agmine, quod dicitur immor- 
talium, virum Persam nomine Ardazanem ; Homani 
vero Areobindum Gothum, faederatorum comitem. 
Uterque igitur in equis armatus. prodiit, Areobin- 
dus autem soccariin quoque more Gothico secum 
tulit. Primus eum conto fecit. impetuin Peraa; sed 
Areobindus dextrorsum in latus semet obliquans, 
soccarim Persa injecit, detractumque ex equo 
interemit. Quod ergo reliquum erat, rex Persaruimn 
pacis fedus composuit. Ipse autem a victoria 
rediens Areobindus Constantinopolim, cum duce 
Procopio, gratiisei ab Augusto actis, factus est 
consul. ᾿ 


ldem imperator novam provinciam fecit, 8 
Lycaonia abscindens, quam Lyciam appellavit, dato 
ei jure metropoleos, et przeside urbi Myrorum ejus- 
dem Lycie, ubi et visitur Dei miraculum, mons 
spontaneum ignem parturiens. /Eque idem impe- 
rator Syriam secundam a prima separans, novam 
fecit provinciam, dato pariter metropoleos jure, et 
urbi Apamez  przside. Ciliciam item secundam ἃ 
prima sejunxit, provinciam novam efficiens, con- 
cesso jure meiropoleos, et Anazarbo urhi przeside. 
Denique et aliam provinciam a Bithynia avulsit, 
quam Honoriadem de patrui sui !lonorii nomine 
dixit, non sine jure metropoleos, attributoque pra- 
side Ponticze urbi Heraclea. 


Eodem regnante, Nestorii perturbatio eontigit. 
Tumultu enim ex ejusdem concione coorto, coa- 
cius est Theodosius convocare concilium — CCXL 
episcoporum Eplesi adversus ipsum Nestorium. 
Itaque depositus fuit diptycbisque expunctus idem 
Nestorius. 


Per idem tempus vidua Roms degens domina 
Eudoxía, quz» Valentiniani Augusti uxor fuerat, 
fllia autem Tlieodosii οἱ Eudociz, iramque fovens 
contra iyranpum Maximum, qui viro suo interfecto, 
imperium arripuerat , Genserichum  Vandalum , 
Aírice regem, exstimulavit, ut contra Maximum 
imperatorem Romamque veniret : isque subito 
accedens , Romanam urbem occupavit, Maximum 
linperatorem occidit, et generalem stragem edidit. 


* Deest apud Mil, ὄρος τίχτον. Est autem hic notissimus mons Cbimzra. 
dose tantuin ἀπὸ τῆς πρώτης ἐπαρχίας. 


4 Cod. mendose Avxíav. ** Meudose. Malalas 


** -Perverse Malalas fj γενομένη χήρα. ** Male connectit Malalas βασιλέως τῆς Ῥώμης. 


opa a verbis εἰ δὲ deest apud Malalaimn; 
" in codice quamvis hic partim oblit- 
iuppetias fert Hamartolus ineditus, qui 
m codice noslro congruit. 

pe Gothorum, qui jaudiu erant TRhoma- 
rati. 

'Tam scripturain σόχχαριν, quie aliorum 


auctorum mendosa vocabula. coarguit. Erat autem 
id laquei genus, quo Gothi utebantur In preliis ad 
hostes irretiendos, et sic facilius cecidendos. Le- 
gatur hic Chilineadi adnotatio ad Malala:n. 

(24) Paulo aliter Malalas. 

(25) Itein «liter Malalas. 


* * fa, 
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FRAGMENTUM IV. 


Quum fleret imperaturius processus in Hebdomo, A 


domini uostri Justiniani Augusti coronam  amnise- 
runt vestiarii, qux? octo post. meuses inven!a est a 
comite przetore, cognomento Dapuudarisia, in qua 
et unicum  margaritum et reliqui omues pretiosi 
lapides manserunt incolumes. 

Mense Octobri, indictione quarta decima, dum 
ludi equestres flerent, ingreasus 681 hippodromum 
elephas, cui Indorum legatus insidebat. Mense 
Januario, indictione tertia decima, depressum fuit 
in sacris diptychis Mennz archiepiscopi nomen, 
primoque loco recitabatur nomen Vigilii Romani 
pontificis. Mense Martio, indictione tertia decima, 
elephas de stabulo suo noctu prodiit, multosque 
homines interemit aut debilitavit. Mensis Aprilis 


die sexta decima, indictione decima tertia, contl- D 


'git vespere conflictus Prasinovenetorum in hippo- 
dromo, cum ludi equestres non fierent, multique 
mortales periere, quidam etiam de popularibus 
acerba vuluera pertulerunt... Quin adeo factiosi in 
officinas etiam irruerunt, et deinde si quid Joannis 
cognomento Coccorobii inventum est, diripuerunt: 
quo in conflictu adolescens quoque Pamphemus 
occisus est de gente qu:e appellatur Hagiothei. 
Mensis Junii die vicesima octava, feria tertia, 
indictione eadem, post consulatum Dasilii anno 
nono, acta sunt encuia Sanctorum Apostolorum, 


[Προκένσου δὲ γενομένου ἐν 
σαν οἱ |f. 65, ἃ] βεστήτορες 
λέω: (260)] ἡμῶν δεσπότου "T 
μετὰ μῆνας ὁκτὼ ηὐρέθη 5: 
ἐπίχλην Διαπουνδαριστοῦ (28) 
ριτάριν, xat πᾶσα δὲ ἡ λοι πὴ 

Mnvt Ὀχτωδρίῳ, ἐνδιχτιῶνι 
πος ἱππιχοῦ, εἰσῆλθεν ἐλέτα 
δῶν εἰς τὸ αὐτὸ ἔππιχόν. Mr 
τιῶνι τρισχαιδεχάτῃ, χατεδι 
τοῦ ἀρχιεπισχόπου Ῥώμης ᾿ 
Μηνὶ Μαρτίῳ, ἱνδιχτιῶνι τί 
ἐλέρας ἀπὸ τοῦ στάδλου αὖτς 
ἐφόνευσεν χαὶ ἐχύλλωσεν. Mr 
χάτῃ, ἱνδιχτιῶνι τρισχαιδεχ 
Πρασινοδενέτων δειλινής ἐν 
ἀγομένου τοῦ αὑτοῦ ἔππεχοῦ 
τινὲς δὲ χαὶ θραύματα... Ex 
ντ[ρὰ]... ἀλλὰ χαὶ el; τὰ ἐ 
δη... [καὶ fjoxac]av εἴ τι m5, 
τοῦ Ἰωάννον τοῦ ἐπίχλην Κο 
ἐσφάγη χαὶ εἷς νεώτερος Πάν 
᾿Αγιοθέου ὀνομάτων. 


Μηνὶ Ἰουνίῳ, εἰχάδι ὀγδόῃ, ἡ 
τῇ αὐτῇ, μετὰ τὴν ὑπατείαν 
του (50), ἐγένετο τὰ ἐγκαίνια 


9 Male apud Theophanem θέα. De vocabulo λιθέα legatur. Cangius. 55 Omittit 


phanes, ad retinet cum nostro Malalas. 


(20) Supplementum hoc sumo ex Tleophaue p. C Cupio inspici ab aliquo codi 
192. 


eui cousonat Cedrenus p. 575. 

(27) En evidenter hominem, qui Justiniano vi- 
veute scribit; neque enim nisi viventes principes 
dominos nostros appellamus. Eadem locutio infra 
bis recurrit. Et quidem hunc domini nostri titulum 
omittunt prorsus Malalas, Theopliaues et Cedre- 
uus, utpote juniores auctores. In codice ftom. 
basilicze Sessoriauz, «quem vidi, leguntur. litanize 
quada: cum. his acclamationibus: Domno nostro 
Nicolao a Deo coronato, summo pontifici e! univer- 
sali papa, vita. Deinde : Domno nostro Hludovico 
Augusto a Deo coronato, magno, pacifico imperatori, 
vila et eictoria; ejusquepracellentissimis filiis, regibus 
vita. Quis, inquam, his lectis, non agnoscit, ipsas li- 
Linias scriptas fuisse|viventibus Nicolao [. PP. et Lu- 
dovico ]l imp., ad quam reapse z:tatem Sessorianus 
codex pertinet? Nemo ergo item dubitet, quin Tus- 
culana fragmenta ex historico opere reliqua sint, 
quod. Justiniauo [ regnante compositum fuerit. 

(28) Silent hunc coron: inventorem Theophanes 
et Cedrenus. - 

(29) Sic omnino, quanquam aliis verbis, etiam 
Theoplianes p. 192. Anastasius item Bibliotheca - 
rius in. Historia ed, Paris. p. 64: Januario vero 
mense suppositum. es£. nomen. Menna  patriarclue 
Constautinopolitani, et propositum οἱ nomen Vigi- 
lii pre'cellens in diptychis. Locus nobilis ob adse- 
rendum Pontiilicis Homani primatum. Est. autem 
Oomivno cerruptus Malalas in. editione p. 79, ubi 
u'riusque, tam Yenn quam Vigilii, nomen expun- 
ctum 6 diptychis fuisse dicitur. ltevera post voc. 
πάπα Ῥώμη: excidisse arbitror e libro Malal;e 
verba duo πρῶτον ἐλέγετο, quio noster retinet. 


Chilneadus Malalam. sumpsi 
verba ibi uon desunt ; quanqu 
dubitare nolo. Certe sub Justi 
reverentissimo, nomen papa. 
non miror; nam prater ejus. 
monium a me in hoc Spicileg 
relatum, accedit aliud przdic 
lib. t, tit. 1, in epistola a 
Reddentes honorem | apostoli 
sanctitati (quod semper nobis 
el ut decet patrem. honorantes 
nem, omnia. que ad. Ecclesiar 
[estinavimus ad. notitiam defer. 
quoniam semper nobis fuit ma, 
tem vesira apostolice sedis, . 
Dei Ecclesiarum custodire, qu 
incommote permanet, nulla inte 
Ideoque omnes sacerdotes unii 
cius ei subjicere el unire sedi | 
peravimus etc., nec enim pati 
ad Ecclesiarum statum pertine 
innotescat Sanctitati, qua cap 
siarum eic. Omnes vero sacerd 
atque. apostolice Ecclesie, s 
Vestram, et custodientes. statu 
rum Dei Ecclesiarum, quam 
Vestre Sunctitatis sede eic. | 
docilique animo legi velim. 
(30) Annus nonus post co 
cundum accuratos fastos. inci 
DL. θυ ergo sequuntur iu f 
nostro historico creduntur. N 
liujus verse folii 69, conneeta 
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ατάθεσις τῶν ἁγίων λειψάνων ᾿Ανδρέον, A et repositio sanctarum reliquiarum Andrez, Lucz, 


| Τιμοθέου ἐν τῷ ofxto τῶν αὐτῶν ᾿Αγίων 
y ἐν Ἀωνσταντινουπόλει. xol διῆλθεν ἐπί- 
νᾶς μετὰ τῶν αὐτῶν ἁγίων λειψάνων χαθ- 
ὀχήματι βασιλιχῷ, κρατῶν τὰς τρεῖς θέ - 
lov λειψάνων εἰς τὰ γόνατα αὑτοῦ - χαὶ 
ἐν ὄχημα βασιλιχὸν, ὃ δὴ τοῦτον πριξγεν 
για λείψανα, καὶ τὸν ἀρχιεπίσχοπον Μη- 


πριλίῳ, ἱνδικτιῶνι τρισχαιδεχάτῃ, [ἐπέμ- 
je [f. 66, a] ὁ χουδιχουλάριος (32). εἰς 
κὶ τῷ πολεμῆσαι τοῖς Γόθθοις τοῖς xpa- 
αὐτὴν Ῥώμην᾽ ὅτι μετὰ τὸ παραλαθεῖν 
πα... (33) τὴν αὐτὴν Ρώμην πάλιν πα- 
Ζαν ὑπὸ τῶν αὐτῶν Γόθθων. 
uvlo, εἰχάδι Éxvn, ἱνδιχτιῶνι τῇ αὐτῇ, 
πίσχοσος Ῥώμης Βιγίλιος παρὰ τοῦ εὐσε- 
δεσπότου " ὅτι ἦν ἀπὸ ὄψεως αὑτοῦ, xai 
γὼν εἰς τὸν ἅγιον Σέργιον ἐν τοῖς ἐπίχλην 
"t. Καὶ ἔπεμψεν ὁ εὐσεδὴς ἡμῶν δεσπότης 
ἦν πραίτωρα τὸν ἐπίχλην Διαπουνδαρι- 
γέγονεν στάσις μεγάλη" χαὶ ἀπῆλθεν ὁ 
trag εἰς τὸ ἅγιον θυσιαστήριον, xat ἐχρά- 
ν ὁ χόμιτας τοῦ πώγωνος (54), ὥστε ἐχ- 
τοῦ ἁγίου θυσιαστηρίου " χαὶ ἐχράτησεν ὁ 
τὸ χιόνιον τῆς ἁγίας τραπέζης, καὶ ἔπεσεν 
πεζα εἰς τὸ ἔδαφος * χαὶ ὕστερον ἀπῆλθεν 
πᾶς ἐν Χαλχηδόνι δ" πόλει [εἰς τὴν ἔχχλη- 
λγίας Εὐφημίας " τέλος δὲ ἐδέχθη ὑπὸ με- 


τος (355) ) εὐσεδεστάτου ἡμῶν [f. 66 b] δε- C 


ὑτὸς πάπας Βιγίλιος. 


αὐτῷ ἕτει ἐπὶ τῆς βασιλεία: τοῦ αὐτοῦ 
νυ ἡμῶν δεσπότον, μηνὶ Ἰουλίῳ, ἐν τῇ 
ἢν ἰνδιχτιῶνι τεσσαρεσχαιδεχάτῃ δ᾽ ἐγένετο 
yas χαὶ φοδερὸς ἐν πάσῃ τῇ χώρᾳ τῆς 


ipte Malalas ᾿Ορμοδίου. 
dicibus interdum vidi. 
ano sacrorum bibliorum. 


4 06, sole meridiano evidentius est. 
'ba μηνὶ ᾿Απριλίῳ, ἱνδιχτιῶνι τρισχαιδξ - 
d est teinpus, teste Theophaune p. 192, 
is Narsetis in [taliam) concludunt folium 
im autem initio [olii 66 a, prosequitur 
iellun contra Gothos  Italicos. lgitur si 
posuissem folium 66 folio 65, hunc rei 
'Sum, Οἱ narrationis nexum — prorsus 
n. Et quidem etiam Theophanes, p. 192, 
et recuperata Justiniani corona (apud 
3) ante loquitur quam de Syris terre 
d nos fol. 66). Item Molalas ante. hunc 
um, narrat non. solum Genuserici :dver- 
i expeditionem, scd etiam alia quaedam, 
er in folio 69 scripsit. les tamen 
turbabant ;. nanique Anastasius et Theo- 
cepositum Μοιμ in dipiychis Υἱσ 
ostquam illam ejusdem fugam ad S. Ser- 
ipserant, Vel pradicti itaque historici, 
x, rem aliquantum pervertunt; quod 
& non miror; namque et alia suut hujus- 
is auctoribus. 
nbigua mihi sunt aliquantum quas hic 
' de his reliquiis. Auamen. Anastasius 


ac Timothei in zde ipsorum Sanctorum Apostolo- 
rum Constantinopoli. Processit nimirum episcopus 
Menas cum ipsis sanctis reliquiis regali plaustro 
insidens, tresque sanctarum reliquiarum thecas 
genubus suis gestans: procedebatque aliud regium 
zque plaustrum ante sacras reliquias et Menam 
pontificem. 


Mense Aprili, indictione tertia decimo, missus 
fuit Narses cubicularius Bomam pugnaturus adver- 
sus Gothos, qui eamdem Romam tenebant. Etenim 
Romam, quam bis jam Belisarius receperat, denuo 
Gothi occupaverant. 


B Mensis Junii die vicesima septima, eadem indic- 


tione, receptus fuit Romanus episcopus Vigilius a 
religioso domino nostro. Ántea enim se ab hujus 
conspeciu subduxerat, fugeratque ad sanctum Ser. 
gium in loco qui dicitur llormisdz. Quamobrem 
miserat religiosus noster dominus comitem prz- 
torem, cognomento Diapundaristam ; magnoque 
concitato tumultu, confugerat Vigilius papa ad 
sanctum altare, ubi eum comes manu in barbam 
injecta corripuit, ut ex altari ejiceret ; sed enim 
episcopus sacrz; mens columellam amplexus est, 
ita utin pavimentum mensa deciderit. Deinde vero 
idem papa Vigilius ad urbem Chalcedonem se con- 
tulerat, manebatque apud ecclesiam Sanct? Euphe- 
mie. Rostremo  religiosissimus noster dominus 
poenitentia tactus eumdem in gratiam recepit papam 
Vigilium. 

Eodem 2nno, regnante religiosissimo domtno 
nostro, mensis Julii die sexta, indictione quaria 
decima, borrendus accidit terrz: motus in universa 
Orienis regione, in Arabia, inquam, totaque 


δ Cod, KaAynbóv, quam in hoc vocabulo meltathesim in Latinis 
5! [tà cod. non. τέσσαρες sed τέσσαρις, uli. constanter usuvenil iu 


duplicem | earumdem reliquiarum translationein 
parrat, 

(52) Sumpsi h»c verba ex Theophsne p. 192. 
Eadem fere scribuntur a Cedreno p. 579. 

(53) Duo vocabula legi nequiverunt in codice. 
Scimus autem. bis Belisarium recepisse Romam ἃ 
Gothis totidem vicibus occupatam. Quinta demum 
vice, ut ai! Nicephorus Call. xvii, 15, Narses 6.1} 
Romano imperio vindicavit. 

(54) Narratio lhi:ec, ut. jam dixi, exstat aliis ver- 
his apud Theoplisnem p. 491; necnon breviter 
Latine. apud. Anastasium Bibliothecarium in. Hlist. 

64. Neuter tamen — meminit Diapundaristze 
comitis ad capturam missi, et quod hic sacrilesc 
barbam pontificis eorripuerit. Pauciora priedictis 
scribit Malalas p. 79. Poiro notissimum est, Vigi- 
lium hauc persecutionem — fortiter pertulisse, ne 
Authimum patriarcham. lzereticum ollicio suo. re- 
stitueret, quam rem a Vigilio postulabat Theodora 
Augusta Justiniani uxor. 

(35) Oblitterato hie codice, hxc suppleo ex hi- 
Storia, de qua consule Baronium ad an. DLIl et DLII 
cum Pagio, quorum uterque ordinationi nostras 
avet. 


INDEX ΓΝ BASILIUM SELENCTENSEM. 


αταχρίνῃ μὴ ποιοῦντας τὰ ὅμοια. εἰ δὲ 
ἐγων" Πῶς ἐνεχώρει τὸν ἐν πράγμασιν 
βασιλείοις ἀναστρεφόμενον, πάντως 
a0' ἡμέραν ἀνενδότως χαὶ ἀπαραθά- 
τὴν, ἐννάτην ; λεχτέον ὅτι ἣ ἐν λογισμῷ 
(ἀς, ὅτε οὐχ ἣν δυνατὸν χατ’ οἶχον ἀπ- 
ἱνεχώρει λοιπὸν ὥραν Exvrv. ἐποίει οὐ 
jg ἕκτης προσευχὰς, ἀλλὰ xal τὰς τῆς 
εὦστει ποιῆσαι σωματιχῶς. 

t Μήδων xal Περσῶν. » 

; ὑποσχέσεως ἔσχον ὧν ἤθελον ἐνέχυρα, 
τὸ xat τὴν χατηγορίαν. 

αγίσατο. » 





Α 


1826 

Ἐπίτηδες εἶπε τὸ ᾧ σὺ λατρεύεις ἐνδελεχῶ;, ἵνα 
δείξῃ ὅτι διὰ θεοσέδειαν ἐμαρτύρησε, xat ὅτι τοῦτο 
ἤδεσαν πάντες ὅτι συνεχῶς ἐδέετο τοῦ Θεοῦ " δι᾽ £v 
αἰτίαν χαὶ ἐπεδουλεύθη. 

χγ΄. «Ot ἐπίστευσε τῷ Θεῷ. » 

Αὕτη τελεία πολιτεία, εὐχρεστεῖν τῷ Θεῷ ἐν πί- 
στει χαὶ ἀρετῇ, πλὴν χαὶ ἄμεμπτον εἶναι παρὰ ἀν- 
θρώποις. 

xb. ε Ἑνεδλήθησαν αὐτοί.» 

Τοῦτο γέγονε πρὸς φόθδον τῶν πολλῶν, ἵνα μὴ τοῖς 
ἁγίοις ἐπέρχωνται" πλὴν εἰχὸς καὶ χαρῆναι αὐτοὺς, 
ὡς ἐχποδὼν γεγονότος τοῦ ἀντιζήλου αὐτῶν. 
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umbra, 20. Abel cur ante Adamum et 
20. Abel prius mentem obtulit quam sa- 
), 145; Abel a fraterna manu occisus, 29, 
lebratus in. Scriptura sancta, 79. Abeles 
143 


Deo tentatur, 39. Abraham patientiz si- 
Abrabam ut sit pater gentium per Chri- 
1m eur celarit consilium de fiiio mactaudo, 
Scriptura divina commendatus, 80. Abra- 
arilatem sprevit nature leges dum im- 
ium suum, δέ. Abrehe animi firmitudo, 
timen cum natura, 29. Abrahbe humilitas, 
les, 58, 39. 

| suspensus, 86. 

it omnia terr animantia et volatilia cceli, 
nolier et non cum Adamo efformatur, 9. 
ntentia fertur, 18, 20. Adam, Adam, ap- 
,erentis, 17, 140. Ade cranium in Calsa- 
rentum, 199. Adamus contra naturam 
, 20. Adami Eva solatium, 8, 9. Adami 
r incarnatio, 18. Adamo, jejunii lex scri- 
,12. Adamo cur Deus interdixerit arbore, 


ivatoris contra Judzos demonstratur, 194 
d 203. 
ge natus puniebatur et generatum esse 


dii, 54. /Egvptiorum mors in mari 55. 
ololatria, 51, 54. /Egypliorum pravi erro- 
iorum plag:e, ^3. . 

vitas, 104. Adulterio gravius homicidium, 


ntiochiz przefectus Theclz» amore captus, 
n judicium rapit, 267. Alexandri ad pre- 
la oratio, 266. Alexandri chlamydem lace - 
coronam cetrz.hit, 267. . 

x Persarum quando regnavit, 205. 
rucem sublatus et quo tempore, 205. 
homines, 17. Amor ardens Petri in Chri- 
yr ab oculis incipit, 255, 256. Amore ho- 
expleri Deus, 17, 28. Amores deorum seu 
ipsimet fabulati sint, $2. 
ocantur filii Dei in Genesi sed solum ho. 
eli graviter ferunt Peeeart ab hominibus, 
lictae ministri, 108. Angeli Deo ministrant, 


6. Angeli incorporales, 51. Angelorum ordines, 207. 
Cum angelis agit Elias, 66. 

.Anima natura immortalis est, 181. Animes pabulum 
divinorum cognitio, 99. Anima morbos Christus sollici- 
tius eurat quam morbos corporis, (81. Anim: donum 
Dei gratum, 26. Animz vulnera lacrymis curantur, 102. 
Animam olim cum corpore Christus sanabat, 186, 187. 
. Animalia nominantur ab Adam, 8. Animalia munda ab 
immundis cur Noemus discreverit, 54, 55. Animalia 
nova cur non crearit Deus? Cur vetera in Arca servari 
Yoluerit, $6. Animalium cur alia munda, alia immunda, 


Animí excelsi ruins expositi fugiendi, 151, 155. 
Aununtiatio sanctissima Deiparae, 205, 206 
Antiocheni quales, 256. 
Antiochia Syrorum urbs, 255. Antiochise primum Chri- 
sliani appellati, 255. 
Apollinarii hzereses, 16, 125, 121. 
. Apostoli Christi eraot piscatores, 160, 161, 162 Fiunt 
piscatores hominum, 162. Apestolorum Paupertas, 120. 
Apostolorum ignorantia, 157,158. Apostolorum prompti- 
judo in sequendo Christo, 162. Apostolorum vocatio, 


Aqua in vínum conversa, 186. Aqus Deo parent, 125, 
126, 158. Aquarum congregatio in creatione mundi, 4. 

Arbitrinm abusu peccati parens, 181. Arbitrii libertas 
peccato non violatur, 12, 15. 

Arcam zdificat Noemus obsequens divinis przceptis, 
27, 28. Arva cur fabricata, cum sbsque illa Noemum 
Deus servare potuerit, 27. Arca quomodo in montes non 
sit impacta, 29. Arca mundus alter, 36. Arca mundi habi- 
tabilis. simu'acrum, 36. Depositi servatrix, 36, 57. Cru- 
cis usum navigantibus prszstitit, 56, 51. Arca ferebatur 
super aquas, 29. Árca super montes Armenis requievit, 
$1 et 533. Arca crucis figura, 571. Arc: laudes, 57, 38. 

Arius Dei Filium creaturam esse docebat, 16. Arii 
hzresis, 16, 125, 121, 155, 154, 170, 171. 

Arma in demones quz, 83. . 

Arses Nothus rex Persarum quo tempore regnavit, 205 

Arlaxerxes Cyri junioris frater rex Persarum quo tem. 


| pore regnavit, 203. 


Artaxerxes Longimanus rex Persarum quo tempore 
regnavit, 205. Esther Mardochsei filiam duxit, 205. 

Astrorum in coelo infixio in creatione mundi, 4. 

Auditorum φιληχοία, 175. 

Augustus imp. quandiu imperarit, 204. 

Avium nubes pluit in deserto, 165. 
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E 


ἃ mortuum liberavit, 15. Elias et Movses 
iratione, 225. Elias cur juraverit, 62. Elias 
3 tirmatus, 66. Elias cum angelis agit, 66. 
s esurire voluerit, 63. Ilias cur non esurie 
iS pluviam promittit, commotus voce vidu:ze 
. klias eur sterilitate suos castigat, 61, 62. 
s in tran-tiguratione, 225. Eliz unde tanta 
S sterilitate casiiget, 62. 

wmniitidis filium ad vitam revocavit, 56, $39. 
i figuram gerit, 57, 58. Elisszus cur Suna- 
ion ad vitam erexit oratione, sed membro- 
ne cadaveri, 960. Eliszus : vide Orationem 
91 seqq. 

us mortis decretum ostendit inefficax, 79, 
criptura divina celebratus, 79, 80. 

uaudo regnavit, 203. 

ochzi filia, 203. 

principium est ignoranti exprobratio, 157. 
iolatium, 8, 9. Eva cur e latere capta, 10, 
in Deum, 21, 22. Ad Evam diabo!i verba, 
im sententia fertur, 18, 20. 

D. n corrigendus, 518. 

icremepta, 160, 161. 

uando regnavit, 205. 

reses, 16, 125, 121, 170, 111. 


F 


efuncta matri Tryphsns apparet, 259. 
jm comprimendus, 152 Fastus Phariseo- 
stus vitandus, 185, 184, 185. Fastui Deus 


2. 
enerati ad Christum eant, et reficiet eos, 


ue, 58, $9. Fides mundo prsstantior, 125. 
. Fidem Christi videntur olim habuisse Ju- 


ionis Domini, sanguinis, et baptismi Eccle- 
is cur Deus utatur, 75, 74. 

etiam creator, 139, 110. Filius incarnatus 
seruit, 212, 213. Filii Dei vocantur qui cutn 
men evasi, summam cum Deo familíarita- 
4, 123, 129. Filii Dei non vocantur angeli, 
joli hoc appellationis honore gloriantur, 52. 
nesi, qui filias hominum amarunt, non an- 
eth, 32, 55. Filii Seth cur peccaverunt eum 
iverunt, 51. Filium Dei vocaut Christum 


G 


um deseruit legatus, 215. Gabriel cur a sa- 
sit exorsus orationem, 315. Gabrielis ar- 

Ὁ 418 sunt ín prophetia Dauielis de adventu 

L, 195, 196. 

S causa princeps Deus, 21, 52. 

ominum convolant ante Christi passionem, 

adzeis obseqnentiores, 74, 75. Gentium pa- 

per Cliristum, 45. Gentes fidem Christianam 

$. Ex gentibus conllata Ecclesia fidem se- 

uit, 12. Gentibus cur. praedicari Christus 


205. 
lis, 81, 85. Goliath T:raelitarum optimos 
certamen evocabat, 83. A Davide occisus, 


firmatus Elías quando, 66. Gratia congruens, 
reeveniens, 100. Gratia miraculorum Christi 
bareditas, 120. Gratis Deo ageade vim ci- 
j, 116. Gratías Patri eur ristus agat, 


H 


06. . 
'5 Danielis examussim explanate, 202, 


iblia quo auetore Grece translata, 205. 
Dei Filio, 16. Hzresis Eunomii 16, 125, 
Hsreses de Deo Filio et Spiritu sancto, 
Apollinarii, 16, 125, 121. Hsreses Arii, 155, 


m escitas, 55, 56, Et particulatim iu. Scri- 
ndis, 171. 

rino David servatus, 93. 

, animo Baptistam neci dedidit, 106. Hero- 
| simulovit, 106. Herodes cur jurejurando 
r, 107. Herodes sub jugo líbidinis captivus, 


ihumanitas in infantes, 189, 190, 195, 191. 


1930 


llerodias saltavit coram Herode, 105, 105, 106, 179. 
,lomicidium Deo non potest esse gratum, 95. Honiici- 
dium gravius adulterio, 161. Homicidium facere unde di- 
dicerit Cain, 235, 21. uu LB 
lomo partim corporeus, parlim t:;corporeus, 4. Homo 
Trinitatis imazo, J^ llemo Dei imitator, 5. Homo ere- 
clus in culis suspectum, 5. Homo ante incarnationem 
non fuit ἃ D«o neglectus, 210. Homo si Christus non 
fuisset, nos non salvasset, 217. Hominis in csetera domi- 
natus, 8. Homines cur diabolus possideat, 126, 127. llo- 
minum poena delectatur diabolus, 129, 150. 

Hora in sacris quid. 205. 

Humanitas Christi, 112, 115, 125, 121. 

Humilitas omnibus necessaria, 151, 155, 156. Humil:- 
tas Abrahz», 18&. Humilitas superbis aversatris, 182. 
Mumilitatis commendatio, 151, 152, 155, 151,155. Absque 
bumilitate virtus nulla, 182. 

Hypostases tres, 9, 55. . 

«5H» poty posis infapntium mergendorum in Egypto, 54. 


I 


] et H vocales, et quod affinitas harum vocalium varias 
lectiones et interpretationes innexit, 557. 

Idolo:olatria /Egyptiorum,31, €4. Idololatria explosa,54. 

Ignis de corlo iu Theclz auxilium, 269. 

Jgnorautia apostolorum, 120. 

Imogo regis, 6. 

immunda animalia cum mundis animalibus pauciora in 
arca, 35. 

impietas que erat super terram Noemi temporibus, 
26. 2i. Iinpietatis mare quoddam terra coutinet, 161. 

Impeanitentia oppressorum a diluvio, 27, 2a. 

Incarnari Deo, non disconveniens, 212, 213. 

Incarnatio morie valentior, daemonibus fortior, idolo- 
latrie everriculum, parens libertatis, etc., 177, 178. In- 
carnatio ex amore generis bumani et ex benignitate orta 
est, 171. Incarnatío non prorsus necessaria, 209, 210. 
lucarnato supra lumen rationis human:ze, 211, 212. In- 


caruatio supra maturam rationi angelicam, 215, 2106. 


lucarnatjo medeti.r Adami peccato, 18. Incarnationis 
prophetia, 213, 214. Incarnationis Dominice promissio- 
nes David accepit una cum regía diguitate, 85. Ante in- 
caruationem homo ΠΟ (ui! a Deo Doglestus» 210. 

Iucarnatus Filius ce'um non deservit, 212, 215. 

Infantis imperlectio, 7. Intantes ab Herode occisi in 
Bethleem, 185, 189, 190, 195, 191. Infantium mergeudc- 
rum in /Fgypto hypotyposis, 94, $5. 

]nfidelitatis argumentum timor, 125. 

Insomnii natura, 259. 

Interrogare est docentis, 141. 

Ad interrogantes potius quam ad interrogata cur Chzi- 
sius nonnunquam respondeat, 153. 

Invidia diaboli, 14. 

Isaac ab Abrahamo patre immolatur, 42, ἐδ. 

Israelitis cur impermissa cum gentibus conjugia, 52, 

7 

Jacob Labani pastor, 113. 

Jejunii legem ponit Deus in paradiso, 12. Jejunii cum 
superbia copulati emolumentum nullum, 182. 

Jerusalem quo tempore zdificstur, 205. Jerusalem rc- 
surgentli vicini infensi, 202. 

Jetro fuit pastor, 143. 

Joannes Baptist«. V ide Baptis!a. 

Jonas detrectat ire in Niniven et cur civitatem, 68. 69, 
11. Ejus fuga, 69, 76. Inscendit navem, 69, 76. Adei:s 
orationem mores commutat civitas Ninive, 70. Jonas pro- 
pheta Verbi incarnati typus, 56. Jonas triduum subit “6 - 
pulcrum in ventre ceti. 69, 77. Jonas Christi. figura, 77, 
78. Jonm sola navis tempestate fluctuata : cseterse navi- 
gabant in tranquillo, 69. dons historia, 67-792. Jon:e 
prophet» gaudium et moror colocyntha, 72. 

Joseph tilius senectutis sppelahatur, ls. Josephus quo. 
modo dicatur senectutis filius, cum junior ipso fuerit 
Benjaminus, 4$. Josephi castitas, 46, 47. Josephi forii- 
ide 49. Josephi mansuetudo, 45. In Josephum invidia, 

Judzi idololatrz erant, 165. Jada invidi, 129,187. ]Ju- 
d:ei ingrati, 61, 111, 122, 164, 165, 166. Judzi pervicaces, 
60. Jud:ei a Ptolomaeo captivi, 205. Jud:ei erant gens Deo 
divinzque beneficen!i:? rebellatrix, 164, 165. Jud:ei qui- 
bus fuere moribus, 165, 166. Judaeorum condemnatio est 
gentium aghitio, 114. Judzorum nefas passio Christi, alio- 
rum salus, 167. Judsis obsequentiores fuere gentes, 7t, 
15. Judsis faverunt prophetze potius quam gentibus, 76. 
Judsos illuminabat Christus exco. illuminato, 186. 

ὦ udas cur appellatus est amicus et l'etrus Satanas, 168, 
ΠῚ ve 
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Judicium, 112. Judicii extremi terror, 221. Judicii ex- 
tremi imago diluvium, 27. 

Juravit Elias, et cur, 62. 

Jurejurando non tenebatur Herodes, et cur, 107. 

Justo cum inale eveniat, 88, 89. Justi per czdem 
mortali vita privantur, spe tamen bona per mortein nou 
deturbantur, 20, 24. . 

Justitia sempiterna est Christi justitia, 197. 


Lacrymas inimicas esse diabolo, 102. Lacrymis eluun- 
tur peccata, 58, 102. 

Laetum animi, 372. . 

Lapidationem cur Christus defugerit, 167. 

Lapides pro vasis lapideis sive alabastris, in quibus 
odores recoBduntur, 46. Lapides bene odorati, 46. 

Lassati. V ide Fatigati. 

Latro Chri-tum crucifixum priedicabat, 97 

Laudes omnia Deo reddunt, 151, 152. 

Lazarus quadriduanus a mortuissuscitatus, 59, 60, 186. 

Le:xna (Thecle ad bestias damnat;e) adblaudilur et ab 
aliis feris defendit, 258, 263. 

Levitas sectanda, 151, 152, 155, 154, 125. 

Leprosus mundatur lepra, 185, 183. 

Leyis rigor, 159. Lex vetus peccata non delebat, 197. 

Lignum mortis fuit instrumentum, 12, 15, 50. Saiutis 
fuit gubernaculum, 29, 50. 

Lucas (S.) D. Petri discipulus, 139. 

[.ucis productione in creatione mundi, 3, 5. 

Ludis (a) diabolicis mens avertenda est, 150. 

l.yre melos est telumin daemonem, 85. 


M 


Maguseus rex Persarum 450 tempore regnavit, 202. 

Manna pluit in deserto, 161, 178. 

Mansuetudo diabolo iuimica, 99. . 

Mare Baptismi figura, 79. Mare increpat Christus 125, 
126, 138. Mare Deo paret, 5, 124, 195, 126. Mare sicco 
pede transeunt Judi, 55, 164, . 

Maria Yirgo est Deipara, 214. Maria sol, 215. María 
$liena Eva, 183. C:etera. vide in Oratione de Annuntia- 
tione, 205, 206 :eR: 

Δῖον iliorum Zebedsi fide supra apostolos est, 155, 


Ma:rimonium, 254. . 

Mattlieus non permansit publicanus, 97. 

Meus primarium Deo doDarium, 142, 145. 

Michol Davidem ingeniosissime servavit, 95, 549. 

Miraculum salutis esca, 122. Miraculum causa cogni- 
tionis Dei, 136, 157. Miracula S. Thecls» virginis, 2:8, 
273, 282, 285, se:q. Miracula prastigiatorum et sancto- 
rum ut dillerant, 267. Miraculis noscuntur Christi disci- 
puli, 118, 119. 

Misericordiz opera liberant a gehenna, 116. 

Miseris confugium Christus, 135. 

M-rchus diabolus, 148, 149. 

Mors sauctorum, est somnus, 174. Mortis est przvari- 
catio, 0. 

Mortui Deo curze, 20, 21. 

Moyses scripsit ad idololatriam refutandam,91. Moyses 
scripsit Genesim et Exodum, 51. Moyses ad populi duca- 
tin vocatus, dignitatem refugit, 164. Moyses mundi con- 
temptor, 52, 55. Moyses fuit pastor in montibus Madiam, 
115. Moyses Deo dictante scripsit, 91. Moyses infans 
exponitur mari, 52. Pharaoni contubernalis fit, 52. Nul- 
lum ex vivendi instituticne animi vilium ullum traxit, 
55. Amans erat disini cultus, 53. Moyses ad suos transfu- 
gil, ὅδ Oves in monte pasceuti. conspicuus Deus objici- 
tur, 55. Iznem iu rubo ardentem vidit, 55. Moysis iu 
fluvium potestas, 51. 52. Moysis humilitas, 185. Moysis 
miracula quo fine, 1356. Moysi infanti fluvius pepercit, 
52, Moysi visus Deus, 53. 

Mulier post Adamum efformata, 9. Mulier ut sit adju- 
torium viri, 8, 9. Mulier cur serior creata, 9. Mundi stru- 
clura mira, 2, ὅ. Muiieres philautze atque zelotypze, 285. 
Mulierum illustrium catalogus Hesiodi, 313. 


N 

Nabal, 88. 

Natura. vulgi, 266. Naturz ordo in parentum et filio- 
run morte, 59. Naturam errare quandoque cur sinat 
Deus, 119. Naturam Deus suis modis asiringlt. 31, 32. 

Navigat cum discipulis Salvator, i25, 1z1, 139. 
$05 Chemias genere Judius pincernarum regis Xerxis, 

Ó 


Nicodemus, 154. 


Ninie civitas erat inter Assyrios homiuib:zs refertizsi- 
ma, 67. 


Ninivite penitentiam agunt, ἸὮ 
versio ad Deum, 70, 71, 114. Ni 
tentie spatium ad salutemi via fui 

Noe obsequens Dei praceptis 
Subsaunatur ac ludificatur, 25 — 
Cont-a diluvium armatur, 258. Noe 
cla celebratus, 80. Noemus ut mv 
malibus discreverit, 55, 35. Noen 
animalibus capiendís salis fueri 
dusbus totis orationibus, 925, 9 
Noemum absque arca Deus servar 

y Nubes comitatur Judaeos, 165. N 


Ο 


Obsceni et obscenitatis vox und 
Oculorum jactura quanta, 187. Οἱ 
habet homo, 5. 
Olba urbs, 251. 
Oleo verso cornu mirabiliter non 
Qiympia demonum festivitas, 21 
turpitudo, 148. 
mnia simul discipulos cur ix 


Onerati et fatigati ad Christum ea 
151, 158, 159. 

Opera Christi sunt miracula, 179 

Oracula vaticiuiaque sanctorum 
dz:monum qualia, 

Orationis necessitas, 119. 

Oravit (cur) Christus, 176. 

Ovis adoratur ab Aigyptiis, 54. 


P 


Panes cur multiplicaverit Chri 
pariebant panes in deserto, 176, 17 

Paradisus, 7. 

Paralyticus sanatur, 186. 

Parvuli (ut) debemus efíici, 15 
l'arvulorum mores expressi, 154, 15 

Parentum φιλοστοργία, ἀν. 

Paschie meusis anni principium Si 

Passio Chrisii nefas Judzeorum, 
Ante passionem Christi mors formid 
sionem despicabilis, 174. Passionis 
Passionem Christus sponte suscipi! 
172, 115. ᾿ 

l'astor pro ovibus tanquam ovis j 
Pastores mali Pharis:ei, 145. Pastore 
145. Pastores nequam, 144. 

Paulus non remansit pertinax in p 
norum, 95. Paulus S. cur electionis v; 
ciuià. delatus, 259, 210. Ejus respon: 
212, 215. Verberatur, 219. Paulu: 


, linteo, 218. Paulus in sepulcro del 


accedit Thecla, 255, [lllius ad Dei 

Thecla, 255, 2514. ΤΏρΡΟΙ ad eum 

251, 255. Paulus et Thecla Antiochi 

D. Pauli patria, 275, 295. Pauli or: 

stum, 255, 251. 

Pauper ob egestatem animo non c 
perlas apostolorum, 120, 

Peccatum peccati causa, 100, 101. ] 
est genus liumanum, 66. Peccati me 
vium, 27, 28, 29. Peccata eluuniur 
leccata non delebat lex vetus, 197. 
ob ermiserit (cur) Christus discipuk 

92. 

Perturbatio perturbatorum accusa 

Petrus apostolorum coryphaeus fui 

Christi primas, 97. Ejus paenitentia I 

nem, 97. Petrus contitetur Christum 

vi, 141. Petrus cur Satanas appellat 

168, 169, 175. Petrus beatius appella 

Christum discipulis sequat, 933. p. 

Petri penitentia, 97. Petri ardens in. 

Petri discipulus Lucas, 139. Petri ]; 

ra nonnulla, 9;. Petri umbra mort 

'etrum felicem esse Christus asseril 
, Pharaonis lex de perdeudis iufantik 
uos 51, 52. 

haristi mali pastores, 145. 

183. Phariszoram fastus, 183. Phi 
l'hiladelphus quaudo regnavit, 202 
Philopater quando regnavi!, 205. 
Piscatores f'unt apostoli Christi, t6 
Pisciua probatica. Vide Probatica | 
ρα /Egyptiorum, Κὅ. 


IN BASILIUM SELEUCIENSEM. 


lentia Petri, 97. l'omtenti:e verz signa, 70, ΤΙ. 
iti virtus quauta, 70, 71, 102. Punitenttze arma 
ἢ 


ficalia indumenta, $71. 

li fidem Christi»nam suscipiunt, 165. 

iS cum diabolo Christus permisit, 150. 

Mes sunt licentiores, 105. 

jet lacrymae pro poepitentie lege sunt, 102. 
s quidam typus Verbi incarnati fuerunt, $6. 
[88 Christum verbo alii antedixerunt, alii operibus 
Irarunt, 56. Prophete Judsis faverunt potius 
entibus, 76. 

ietise de incarnatione, 215, 211. . 

dentia Dei, 52, 131. Providentia Dei ludi non po- 


. Providentia Dei cirea omnem creaturam occu- 
3 


γὰ5 est telum in demonem, 83. 
gium, 200. 
mei reges Persarum, 305. A Ptolemso captivi 


cani qualitas, 182; humililas, 183. 

R 
ujarum cur duodecim cophini fuerint, 177. 
ici per gratiam, 154. 
ivinas ut nobis docuerit Deus, 177. 
reclionis probatio, claudi curatio, 121,122. Re- 
ouis Signum, T1. Resurrectionis alterum signum 
se, 42. AE 
.hristus devinctos vocatad libertatem contra reges, 
ervitium, 157. Regis imago, 6. Reges Persarum, 
5. Reges /Egypti, 205. Reges seu imperatores Ro- 
m, 204. 
» in deserto dat aquas, 165. 


S . 


icia veterum eur Deus admiserit, 22, 177. 

or cum discipulis navigat, 125, 194, [25. Mari et 

mperat, 125, 158. Salvatoris adventus conira 

demonstratur, 191, 195 seqq. usque ad 205.. 

3 ut cognorit quis filiorum Jesse upgendus in 
$, . 

iut a Deo malis exerciti, 44. Sanctorum mors 

aus, 174. Sanctorum vaticinia qualia, 280. 

jeatae Marise Virginis figura, 74. 

1s appellatus est Petrus, et cur, 168, 169, 175. 

mente deturbatur, 82, 85. Demoniacis motibus 

tur, 85. Saul sol occidens, David sol oriens, 82. 

udelior in Davidem quam in Philistinos, 519. 

vidi invidet, 88, 89, 90, 92. Saul furore percitus 

e alienatus, 82, 85, 89. Saulis nequitia in David, 

&. Saulém cur Deus non sustulerit e vivis in gra- 

ividis, 88, 89. . 

alizentur 1n Christo (Qui), 180. 

rum hortator diabolus, 47. 

ura divina disciplinam docet cujus lucrum est 

litas, 19. Scriptura sancta morum magistra, 90, 

iptura cur peccata hominum commemoret, 97, 

ptura sancla est mre, 31, Scripture sancta fons 

tur com fontibus puteorum, 75. Scripture utili- 


e ad dexterara et sinistram, ut neque Patris sit 
5 


us urbs, 292. . 

n3 Christi figura, 75. Serpens mulieri loquitur, 
iens fériebst, et serpens medelam ferebat, 75. 
erpentem sententia fertur, 16. 

s est qui peccat, 12, 15. 

1 Barjona a Christo vocatur Petrus, 1 41. Simon 
, id est, Simon filius Jons, 141. . 

anus rex Persarum quo tempore reguavit, 205. 
quando regnavit, 205... . . 
ilatis malum, 59. Sterilitate castigat suos Elias 


Ι, 63. 
nitidis vidusefilius mortuus cujos figura fuit, 7,58. 
idis filius mortuus ab Eliss»o propheta e mortuis 
s, et quomodo, 56, 57. 
bia diaboli, 127. Superbize Deus aversatur, 182. 
bis Deus resistit, 1582. 


T 
s urbs D. Pauli, 275, 991, 995. 


estatem cieri cur passus sit Christus, 125. 
lum Hierosolymitanum quot annis exzdificatum, 
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Tentare quid sit, 59. 

Terre corruptela temporibus Noemi, 96, 97. Terr» 
productio in creatione mundi, 2, 3. 

Thamyridis ad Theclam oratio, 257. Tbamyridis de Pau- 
lo in judicium tracto, 240, 211. 

Thecla et Paufus Autiochiam perveniunt, 255. Thecla 
Alexandri chlamydem lacerat et coronam detrahit, 257. 
Eam Alexander in judicium trahit, 257. 'Tryphznse con- 
creditur, 258. Ad bestias damnata producitur , 358. 
Ei lezna adbianditur, 255. Feminarum indoles, 258. Eam 
domum reducit Tryphena, 259. Thecla ad Tryphs- 
uam rursum liberata, 270. Thecla viri habitu rursum amicta 
ad D. Paulum querendum, 271. Ad D. Paulum ejus ora- 
tio, 272, 275. Pauli responsum ad ejus orationem, 274. 
Paulus ei redit Iconium, 274. Ejus oratio ad Deum, 274, 
215. Seleuciam adit, 275. Thecla in stagnum insilit, 964. 
Thecla Iterum ah Alexandro ad bestias poscitur, 260. 
Theclz ad Deum pro se οἱ Tryphsta preces, 261. The- 
clie pro Falconilla defnneta. preces, 2960. ''hecle. amore 
captus Alexander Antiocbhis prsefectus, 955. Ad Alexandri 
vim exclamatio, 256, 257. Thecls ad pfrzsidem oratio, 
268. Thecls prseses defensorem agit, 269, 970. The- 
cl: finis, 276. Thecle protomartyris iniracula, 278, 379, 
282, seqq. 3. Thecl& apostoli et martyris historia, 
250, 23! seqq. Theoclea ejus mater. 952, 235. De 
nocle ad D. Paulum incarceratum egreditur, 204, Ad eam 
Pauli verba, 245,216, 217. Proconsulis ad eam pro matri- 
monio oratio, 219, 250.Ad ignem damnatur, 351. In ignem 
insilit, 252. Ad Panlum qui delitescebat in sepolero acce- 
dit, 255. Pauli ad Deum comprecatio viss Thecla, 955, 254. 
Ejus verba ad Paulum in sepulero, 254, 255. Theclam 
defendit lez:oa ab aliis feris, 265. Multa simul in eam 


ferte immisss, 265. illius ad Deum » 265. Alim 
Pursom bestie , 265. Thecie ad Thamyrim oratio, 


Timor infidelitatis argumentum est, 125. De abreptivo, 


, 

Τόλμα est audacia ἃ genere hominum aliena, 96, 338. 

Transfiguratio Domini, 158, 159, 320, 221, 323, 235, 
221. Trausfiguratio judicii typus, 275. Cur transfiguratos 
sit Christus, 220, 231. 

Transítns maris haptismi figura, 75. Transitus maris 
Trinitatis indicium, 9, 54. 

Trinitatis imago homo, 5. Trinitatis indicium, 9, 54. 
arinitatem aperte Judsis cur nou proposcerit Moyses, 


Trypbsno ín anim: deliquium incidit, 266. Trypbsene 
Thecla concreditur, 258. Tryphsens ad Theclam pro Fal- 
conillse anima liberanda verba, 259. Tryphsen:» verba, 
261. Ad Deum preces, 261. Tryphzns comploratio, 261. 


V 


Vaátieinia sanctorum t. 280. 

Venti Deo parent, 125, 158. 

Vers penitentie signa, 70, 7t. 

Verecundiam omnem calafnítas excutit, 115. 

Via ad peenitentiam lata aperitur, 70. 

Vidua Sareptana fárinze pugiltum dantaxat possidebat, 
61. Vidua Sareptana nocturno viso prszcognovit Eliam, 
61. Vidus fllium unicum exséscitavit Christus, 58. Viduae 
Sunamitidis filio unico mortuo vilam restituit Elisseus, 


ν 91, 98. 

Vindictze ministri angeli, tC6. 

Vigilantia diaboli, 99. 

Virga Moysis flumina in sànguinem transmotavit, 52, 


Virgines foras prodire non debent, 235. 
Viri adjutorium mulier. 8, 9. 
Virginitas, 254. Virginitas superbis sorde inquinata 
supervacanea, 182. 
irtutis et animse donum Deo gratum, 96. 
Visionibus Dos docuit Deus res divinas, 177. 
lla homipibus certamen est, 247. Vita pela 44. 
Vitulum adorant Hebrei in deserto, 34. peu 
Vorcatio apostolorum, 164. 
Volatilia creli nominantur ab Adam, 8. 
Vox Dei in creatione mundi, 3. 
Vulgi natura, 266. 
X 


Xerxes rex Persarum quo tempore regnavit, 905, 


Z 


Lebedsei filil, 151, 132, 158, 
Zelotypse mulieres, 





INDEX IN ἜΝΕΑΝ GAZENSEM. 


Α 


/Egyptus Alexandrinus interlocutor ín díalogo /Enes 
Gazensis, 629. 
πος Gazsmi Theophrastus, sive de Animarum im- 
morlalitate, et corporum resurrectione, 629. V. Anima. 
De Gazensi /Enes, 867. . 
Aternitas animarum poene 32 premii, 650. 
Animarum imniortalilas evincitur, 629. Anima num 
iterum corpori jungenda, semper victura, 630. Philo- 
sophorum testimonia, 631. Ὡς ἕν τινι φρουρᾷ ἐπειδὴ 
ὰ ἰκόμεθα. γεγόναμεν : hanc custodiam Empedocles ἄντρον, 
Plato σπήλαιον appellat, ibid. Quid ille in Timeo 
sentiat, ibid. Aristoteles ἐντελέχειαν vocat, ibid. Ilujus, 
ailorumque de immortalitate anims sententiz, 652. Quam 
ire ψύχωσιν Plato docuerit , 655. Et Socrates aliique, 
bid. Deridentur, 635. Utrura anima antea vixerit, . 
De magica animarum evocatione, 657. An prastaret ho- 
mines bonos necessario nasci, 658. Animas motus qui- 
nam mali, quive boni, 640. An ex malis vel bonis probe- 
tur animarum prestantia, 642. Cur Deus animas subinde 
producat, 617. Anima non anle corpus creata, 648. Si 
certo tempore prodit, qul potest esse immortalis? ibid. 
Hominis anima principio qui facta prodierit, 643. An 
concedendum, quod anima iu multa corpora  commigret, 
id. De animarum numero, 649, 650. Anima corpore 
eint utrum cruciatus sentiat, 656. De anima bestiarum, 
Apollinis oracula cujusmodi essent, 655. Oracalum de 
eonditu spirituum, 6:53. . ] 
Arbitrium. Annon prsstiterat necessario bonos nasci, 
uam sub illo libertatis nomine deligendi ac faciendi mali 
licentiam habere, 658. 
6 qd iitheus Syrus inter:ocutor dialogi /Enes Garensis, 


B 


Barbarismus morum, 615. 
Bestis dusuam enutrisse dicantur, 61$. De anima be- 
m, . 


Bruta in quaes hominum animas migrare philosophi do- 
eebant, 654, 655. De anima brutorum, 660. 


C 


Corporum resurrectio, 629. V. anima. 
D 


Deus immutabilis, 617. 
Dei unitas et trinitas, 651. Deus conditor, ibid. 


E 


Elysiorum nomine quid veteres intelligerent? 654. 
ed ντελέχειαν Aristoteles quo sensu animam dixerit , 


F 


Fortuna. Mihi dicas velim, quid tu malum, seu fortu- 
nam adversam putes, 657. 


H 


Hierocles, duo hujus nominis philosophi, 629. Mon- 
strum ab altero relatum, 657. 


Incaraatio. Deus, id ipsum quod est, manens, amore 
nostri generis homo factus est, 865. ᾿ 
Indorum de anima sententia, 636, 657, 


M 


Mala ipsa esse identidem virtut 
mina, , 640. 

Deus cur mala esse permittat, 6 

Metempsycosin quamnam Pla 
Sócrates, ibid. Confutatur hujusmo 


Mors. Àn non iniquum est, alium 
vita privari, alium hsc ipsa ad ultii 
frui? Vitam humanam Deus utiliti 
trshit et producit, 644. 

Mortuorum evocatio, 657. A 

Mundus Est aliquando dissolven 
nia, 651. Qui dissolvendus ? 655. C 
vendus, ibid. 


Oo 
Olympus quid veteribus esset, 6 
P 


Parentes iímbecillitatis natorum 
et Hippoerases docet, 642. Hoic 
consultum, ibid. 

Phílosophorum de »nima immane 
sententis, 652, 655. Deridentur, 6 

Plato. V. Ànima. Platonis ac Pla 
psychosi sententia, 6535. 

lena omnia, 650. 

Providentia Dei consultissima, 65 
rationes, 641. Ad que se extendat 
loco fixum manere, videtur esse n 
denti:e, 645. 

Pythagoras fertur meminisse ses. 
fuisse, 656 


R 


Resurrectio. Corporum resurre 
Utrum cum corpore reviviscet hon 
Si homo, anima rationalis co 
vero corpori, 655. Quomodo? 
anima recipiet? Gí8. Resurrectio 
testimoniis, 661. Et eventibus, 662 


S 
Solonis lex non sinit jus cuiq 
unum idemque hominibus omnibus 


Spiritus, ex Apallinls oraculo, an! 
Studiorum neglectus, 650. 


T 


Theophrastus. V. neas Gazensis 
Trsnsmigratio animarum eunfutat 
Trinitas, 631. 


V 


Vacuum. Adeo nihil est in rerun 
ne sit etiam, quo capillum injicias, t 

Virtutem Deus propterea divitiis 
bus omnino vacuam esse voluit, ut 
ipsius gratia virtutem amplecteren 
mortalitatis argumentum, ibid. 


Vitium. Omnis naturz vitiositas v 
atque oleo flamma, exsuscitaiur ; d« 
dragora, sopitur, 641. 


Z 
Zamolxis, 646. 
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CAPITULORUM 


! MONACHOS ΙΝ INDIA CONSTITUTOS. TEXTUS. GFUECUS. 


wa) τῶν ἱερῶν Νηπτιχῶν. Venetiis 1782 fol., p. 211. Prsemittftur notitia biographica qus sequitur :) 


v ᾿Αγίοις Πατρὶ ἡμῶν Ἰωάννῃ τῷ Καρπαθίῳ, τίς μὲν ἐγένετο ὁ xaÓ' ὃν ἤχμασε χρόνος, xai ποῦ τὰ 
ἥσεως διήνυσε σχάμματα, xal τὰ χατ᾽ αὐτὸν ἄλλα, ἄδηλα. Ταῦτα δὲ μόνα περὶ αὐτοῦ μαρτυρεὶ 
ς ; (ἀναγνώσει σα’, σελίδι σξς")" « Κρατεῖ δ᾽ οὖν (ὁ Διάδοχος δηλονότι) πολλῷ xal Ἰωάννου τοῦ 
Kov. Ὃς ἐπιγραφὴν αὐτοῦ τῷ πονήματι δίδωσι. Πρὸς τοὺς ἀπὸ τῆς ᾿Ινδίας προτρόψαντας μο- 
zapaxAntixóc. ᾿Ἑχατὸν δὲ xal οὗτος χεφαλαίοις περαιοῖ αὐτό. "Ev οἷς ὡς τὰ πολλὰ πατρικῶς τοὺς 
icxovrag ὑπαλείφει, χαρτερεῖν ἐν τοῖς δεινοῖς xal ὑπομονὴν πρὸς τοὺς ἐπερχομένους πειρα- 


πιδείχνυσθαι, ? 


-— 


TOY ΟΣΙΟΥ͂ ΠΑΤΡῸΣ HMON 


IOANNOY KAPIIAOIOY 


ΠΡΟΣ ΤΟΥ͂Σ EN TH INAIA MONAXOYZ 


TPATANTAZ AYTQ 


IIAPAMYOHTIKA KEQAAAIA P. 


ἐπὶ γῆς βασιλεῦσιν ἑανινὰ ἄνθη προσφέροντές 
ὧν προσαιτούντων, οὐ μόνον οὐχ ἀπόδλητοι 
3t πολλάχις, ἀλλὰ γὰρ xai τινας ἀντελάδοντο 
. Κἀγὼ τοίνυν παρ᾽ ὑμῶν ἐπιταχθεὶς, μίαν 
iáóa ποθὲν δανεισάμενος, xai προσφέρων λο- 
λῶν ὑμῖν τοῖς τὸ πολίτευμα ἐν "οὐρανοῖς 
νεὐπρόσδεχτός τε γενοίμην, καὶ τὴν τῶν εὐχῶν 
παρ᾽ ὑμῶν ἀντιλάδοιμι. 

Oct διηνεχὴς ὁ τῶν ὅλων Βασιλεὺς, οὐχ ἀρ- 
| πέρας τῆς βασιλείας ἔχων τῇ: οἰχείας * τοσ- 
jl; ὑπὲρ αὐτοῦ τε χαὶ ὑπὲρ τῶν ἀρετῶν πονεῖν 
ουμένοις ἐπιχερδεστέραν εἶναι συμδέθηχε τὴν 
iV. Αἱ μὲν γὰρ τοῦ παρόντος βίον τιμαὶ, x2 
ὑσι λαμπραὶ, τῷ παρόντι βέῳ συγχαταλύονται 
; αἱ δὲ παρὰ Θεοῦ νεμόμεναι τοῖς ἀξίοις, 
v ἀφθαρσίᾳ διδόμεναι, el; τὸ παντελὲς διαμέ- 


0 μαχάριος δΔαδὶδ ὕμνον διὰ πάτης ἐργαζόμ:-: 
e χτίσεως τῷ Θεῷ, ἐμνημόνευσε μὲν ἀγγέλων 
ἀοράτων δυνάμεων ἀπασῶν, χατελήλυθε δὲ 
ἧς γῆς, ὡς μηδὲ θηρίων, μὴ χτηνῶν, μὴ 
Gv, μὴ ἑρπετῶν ἀπέχεσθαι" ἐπειδὴ τῷ πε- 
itt προσκυνεῖν χαὶ τὸν kx τούτων ὕμνον ἡγεῖτο, 
Aópsvoz πᾶν τὸ γεγονὴς ὑπ᾽ αὑτοῦ, τὴν ὁμοίαν 


τελεῖν εἰσφοράν. Καὶ πῶς ἄρα μοναχὸς ὁ αυμδαστα- 
ζόμενος τῷ ix. Σουφεὶρ χρυσίῳ, ναρχᾷν ποτε, f) 
ὀχνεῖν ἀνάσχοιτο πρὸς ὑμνῳδίαν ; 

Y. Ὥσπερ τὴν βάτον πὺρ περιεῖχεν, οὐκ ἔφλεγε 
δὲ αὐτὴν, οὕτω χαὶ τῶν λαδόντων τὸ χάρισμα τῆς 
ἀπαθείας, χἂν βαρὺ λίαν xa θερμότατον περιφέρωσὶι 
σῶμα, οὐδὲν τὴν σάρχα, f) νὸν νοῦν ἐνοχλεῖ, ἣ λυ - 
μαίνεται ἡ θερμότης τοῦ σώματος. Φωνὴ γὰρ Κυρίου 
διέχοψε τὴν φλόγα τῆς φύσεως. Διότι τὸ βούλημα 
τοῦ Θεοῦ χαὶ ὃ λόγο; τὰ χατὰ φύσιν ἡνωμένα ὃι- 
ἐστησεν. : 

δ. Ἡ σελήνῃ αὐξουμένη, xa πάλιν petoupévn, 
ἐμφανίζει ἀνθρώπου χατάστασιν, νῦν μὲν χαλὰ 
πράσσοντος, νῦν δὲ ἁμαρτάνοντος " εἶτα διὰ τῆς 
μετανοίας παλινδρομοῦντος εἰς ζωὴν ἐνάρετον οὐκ 
οὖν οὐχ ἀπώλετο ὁ νοῦς τοῦ ἑπταιχότος, καθά τινε: 
παρ᾽ ὑμῖν νομίζουσιν ᾿ ὥσπερ τῆς σελήνη; τὸ σῶμα 
οὐκ ἐμειώθη, ἀλλὰ τὸ φῶς * ἀναχτᾶται οὖν ὁ ἄνθρω- 
πο; πάλιν τὴν οἰχείαν λαμπρότητα διὰ μετανοίας, 
χαθάπερ fj σελήνη μετὰ τὸ φθινῇσαι οἴχοθεν τὸ φῶς 
ἀμφιέννυται" ὁ γὰρ πιστεύων εἰς Χριστὸν, x1» ἀπὸ- 
θάνῃ ζήσεται“ xaX γνώσεται, φησὶ, ὅτι ἐγὼ Κύριος 
λελάληχα, καὶ ποιήσω. 

ε΄. Ἐὰν ἐπαναστάντος σοι χατὰ τὴν διάνοιαν τοῦ 


1839 
«σμήνους τῶν ἐχθρῶν σχηματισμῶν [fc. τῶν αἰσχρῶν 
λογισμῶν) ὑπενδοὺς ἡττηθῇς, γίνωσκε σεαυτὸν πκεχω- 
ρίσθαι πρὸ; καιρὸν τῆς θείας χάριτος " ὅθεν χαὶ 
παρεδόθυς εἰς χεῖρας τῆς πτώσεώς σου, χατὰ δίχαιον 
χρῖμα" διόπερ ἀγωνίζον μηδέποτε διὰ τῆς ἀμελείας 
ἀπολει»θῇναι τῆς χάριτος, μηδὲ πρὸς στιγμὴν χρόνου. 
Ἐπὰν δὲ δυνηθῇς τρεῖττον ὀλίσδου γενόμενος, ὑπερ- 
δῆναι τὸ τεῖχος τῶν ἐμπαθῶν λογισμῶν, καὶ τὰς 
ἐπαλλήλους ῥυπαρὰς προσθολὰς τῆς τῶν ἐχθρῶν 
πολυνοίᾷᾶς, μὴ ἀγνούσῃς τὸ δῶρον τὸ ἄνωθεν δοθέν 
σο! ᾿ φησὶ γὰρ ὁ 'Amósvolo; " « Οὐχ ἐγὼ δὲ, ἀλλ᾽ ἡ 
χάρις τοῦ Θεοῦ fj σὺν ἐμοὶ, » τὸ τοιοῦτον εἰργάσατο 
τρόπαιον " xat ἀπὸ τῶν ἐπανισταμένων ἐπ᾽ ἐμὲ μια- 
ρῶν ἐνθυμημάτων ὕψωσέ με’ χαὶ ἀπὸ ávbph; ἀδίχου, 
δηλαδὴ τοῦ διχδόλου, xai τοῦ παλαιοῦ ἀνθρώπου 
ἐῤῥύπατό με’ ὅθεν τῷ πτερῷ τοῦ Πνεύματο; χου- 
φιπθεὶς, χαὶ ἀνεθεὶς τοῦ σώματος, ἴσ,υσα πετασθῇ- 
ναι ἐπάνω τῶν θηρευόντων δαιμόνων, τῶν ἱξευόντων 
τὸν ἀνθρώπινον νοῦν διὰ τῆς ἡδυπαθείας, ἧς χκατ- 
τναγχασμένως καὶ βιαίως παραχαλοῦντες προφέρου- 
σιν * ὁ τοίνυν ἐξαγαγών ps bx γῆς Αἰγύπτου, tovt- 
ἐστι τῆς τοῦ κόσμου ψυχαπωλείας, οὗτος χρυφαίᾳ 
χειρὶ ὑπὲρ ἐμοῦ πολεμῶν ἐπάταξε τὸν ᾿Αμαλὴχ, 
xai παρέσχε pot ἐλπίζειν, ὅτι χαὶ τὰ ioni τῶν 
ἀνοσίων παθῶν ἔθνη ἐξολοθρεύσει Κύριος ἀπὸ πόσα- 
ὠπου ἡμῶν: οὗτος ὁ Θεὸ: ἡμῶν δώσει σοφίαν xal 
δύναμιν " τινὲς γὰρ σοφίαν μὲν ἔλαδσν, οὐ μέντοι 
xai δύναμιν Πνεύματως, εἰς τὸ νικῆσαι ἐχθρούς" 
οὗτος ὑψώσει χεφαλήν σου ἐπ᾿ ἐχθρούς €ov, καὶ 
δώσει σοι πτέρυγας, ὡσεὶ περιστερᾶς, xat πετασθεὶς 
χαταπαύσῃ πρὸς θεόν" θήσει Κύριος τόξον χαλχοῦν 
τοὺς βραχίονάς σον, στεῤῥὸν, xat ἐντρεχῆ, χαὶ εὔτο- 
νὸν δειχνύων σε χατὰ τοῦ ἀντιπάλου * xal συμποδί- 
ζων ὑποχάτω σου πάντας τοὺς ἀνθεστηχότας cou* 
ἀνάθες τοιγαροῦν τῷ Κυρίῳ τὴν χάριν τῆς ἀγνείας, 
ὅτι οὐ συνέχλεισέ os εἰς χεῖρας τῶν θελημάτων τῆς 
σαρχός σου, xal τοῦ αἵματος " xai τῶν προασχολου- 
μένων τούτοις φθοροποιῶν χαὶ ἀκαθάρτων πνευμά- 
των, ἀλλὰ χατησφαλίσατό σε τῇ ἑαντοῦ δεξιᾷ * οἶχο- 
δόμησον αὐτῷ θυσιαστήριον, ὥσπερ καὶ Μωῦσῆς 
μετὰ τὸ τρέψασθαι τὸν ᾿Αμαλήχ. Διὰ τοῦτο ἐξομο- 
λογήσομαι, χαὶ αἰνέσιο σε. Κύρις, καὶ τῷ ὀνόματί 
σου ψαλῶ, μεγαλύνων τὰς δυναστείας δου" ὅτι ἑλυ- 
πρώσω &x φθορᾶς τὴν ζωὴν μου, ἑξήρπασάς με ix 
τῶν βρόχων xal σαγηνευμάτων τῆς εὑὐπεριστάτου 
χαὶ πολυμόρφου xal τριθαχῆς χαχίας. 
ς΄. ᾿Αναξωπυροῦσιν ἡμῖν τὰ μιαρὰ πάθη χαὶ àva- 
χαινίζουσι, χαὶ ἀνυψοῦσι, χαὶ πολυπλασιάζουσιν οἱ 
πονηροὶ δαίμονες" αἱ ὃς ἐπισχέψεις τοῦ θείου λόγον, 
xai μάλιστα cl διὰ τῇς τῶν δαχρύων χύσεως γινό- 
μεναι, νεχροποιοῦσι τὰ πάθη, χἂν ypóvta τυγχάνῃ, 
χαὶ λύουσι" xal χατὰ μιχρὸν εἰς ἀνυπαρξίαν περι- 
᾿ἀστῶσι τὰ ὀλέθρια τῆς Ψυχῆς καὶ τοῦ σώματο: 
ἁμαρτητιχὰ ἐνεργέματα " μόνον ἡμεῖς μὴ ἀκηδιά- 
σωμεὴ τοῦ δι᾽ εὐχὴς xal ἐλπίδης ἀνενδότου χαὶ 
ἀναιδηὺς προσεῆρεύειν τῷ Κυρίῳ. 
ζ'. Διατέ 1x τοῦ στόματος τῶν τῇ xaxía νηπιαζόν- 
τῶν πιστῶν ὁ Χριστὸς χαταρτίξει αἶνον; T] πάντως, 
να διὰ τῆς ὑμνῳδίας γαταὶ τῇ ἐγβρὺν xai ἐχδιχη. 
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τὴν τυραν οὐντὰ μι γάλως" ἐχῆ 
ἐχδιχητὴν δὲ χκαχίας. 0vá60257. | 
Δεσπότην ἁπλότητι χαρδίας ai 
τε χαὶ χαταλύομεν τὰ τοῦ ἐἔχθρι 
γὰρ πλήθει τῆς δόξης σου συνέτ 
xai τοὺς ὑπεναντίους τοὺς 1τολε; 

η΄. Εἴ τις ὑπάρχες κατὰ sb εἶδο 
λέγεται νῦν τῶν σαρχιχῶν X: 
ἥμισυ, τῷ αἰῶνι τῷ μέλλοντι" 
τοὺς χαρποὺς ἕχαστος γνώσεται. 

θ΄, Τὴν καλλίστην νηστέϊζᾶαν, 
τοῖς πάθεσιν αἱρεῖσθαι y peurssst 
γάλην ἡσυχίαν γεωργεῖν διαπαν: 

vU. Οἱ μισοῦντες τᾶς ψυχὰς fn. 
θενταί τισιν ὥστε Ψυχράν τινα : 
σασθαι, εἶτα πρὸς ταύτην ἡμᾶς 
πονται" ἐὰν τοίνυν χαυνωθέντες 
vov καὶ τῇ χενοδοξίᾳ, οὐ χάμνοι 
ἡμῶν αἰχμαλωτίσαι ἡμᾶς. 

(α'΄. ᾿Αποδέχου μᾶλλον τὸν axa 
ἐπαινοῦντα" ὅστις οὖδὲν διαφέρε 
parat. 

ιβ΄. Ὅταν περὶ τὴν νηστεύδι 
τὴν διὰ τὴν ἀσθένειαν ἀποτυγχέ 
τρίψα: ἐἕὃἣν γαρδίαν, ἐπ᾽ &byo 
πάντων προνθῆτου, xl κρετοῦ " 
νωμένον διαπαντὸς δειχνύῃς is 
ηδενός ποτε ἀνθρώπου χατετπο 

ιγ΄. Ἐπιστάμενο; ὁ ἔχθρδς τἰ 
ἡμῶν μὲν ὑπέρμαχον, αὐτοῦ δὲ 
σπᾶσαι ταύτης ἡμᾶς σπουδάζω 
ἐμδάλλει τῶν ᾿Ελχηνικῶν λόγω 
μεν, χαὶ περὶ τούτου σχοχάζεει 
μὴ πεισθῶμεν tva. μὴ τοὺς τ 
ἄξιυνας πλανηθέντες, ἀντὶ σι 
ἀκάνθας χαὶ τριδόλους por! 
τοῦ χόσμου τούτου μευρία τὸ 
σται. 

ιδ΄, Χαρὰν, φησὶ, μεγάλην 
ἥτις ἔσται παντὶ τῷ λαῷ. οὐ μέρ; 
ἡ γἥῇ προσχυνηπσάτωσάν σοι, xat 
Υὰρ δεῖ μέρος τῆς γῆ-. Τὸ δὲ qd 
μένων, ἀλλὰ διευθυμου μένων. Ε 
ἔχει, μηδαμῶς ἀπελπίσωμεν, à 
τα διοδεύσωμεν βίον, τῆς ἀπ᾿ αὐτ 
εὐθυμίας λαμδάνοντες ἔννοιαν " 
τὴν εὐφροσύνην χεράσωμεν, ὦ 
λιᾶσθε τῷ Κυρίῳ ἐν τρόμῳ. »] 
ρίαν μετὰ φόδου xat χαρᾶς με 
«dou * τάχα καὶ ἡμεῖς ποτε σ 
γυητοῦ ἑξορμήσομεν τάφου. a 
φόθ υ, διότι οὐδεὶς ἀναμάκττ,το 
Πέτρος ὁ ἀπόπτολος εἴη * ἀλλ᾽ ὃ 
ἢ θεία ἀγάπη νικήσασα, ἕξω 
xa: pt τῆς ἐξόδου. 

ι΄, Ὅτι εἰἐμπαῆὲς πιατεύσα-: 
πεινωμένως λαμξάνει χάρισμα 
τυροῦσαν τὴν Γραφὴν ^ « Σῆμε 
ἑμοῦ ἔσῃ ὃν τῷ Παραδεΐσῳ" » 
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t* πορξύου £i; εἰρήνην, » τῆς μαχαριωτάτης 
* xaX ὅσα τοιουτότροπα " xai ἐν τῷ σπόρω 
ἡ σταφυλὴ xai κατὰ τὴν πίστιν ὑμῶν γε- 
ilv. 
Ἱπόταν ἐπαχθῶς πρὸς τὰ πάθη διαχείμενο:. 
pov τοῖς αἰσχροῖς ἐνθυμήμασιν ὑπὸ τῶν δα:- 
χλώμεθα, τότε μᾶλλον εἰς τὴν τοῦ Κυρίου 
εθα πίστιν, χαὶ βεύαιωτέραν τὴν πρὸς τὰ 
κιένα αἰώνια ἀγαθὰ χαθιστῶμεν ἐλπίδι " ὧν 
(ova: ἡμᾶς οἱ ἐχθροὶ, xaX ἀπαλλοτριωθῆνχ: 
ῥασχανίας σπουδάζουσιν" εἰ μὴ γὰρ λίαν 
ἣν ἐχεῖνα τὰ ἀγαθὰ, οὐχ ἂν φθόνῳ τοσούτῳ 
yy ol δαίμονες ἐχχαυθέντες, τοῖς ῥυπαροῖς 
; πυχνὰ χατετόξευον, xàv τούτῳ τὴν ἑχυτῶν 
ληροφορεῖν δυχοῦντες, xal πρὸς ἀπόγνωσιν 
ελαύνειν νομίζοντες, διὰ τῆς ἀφορήτου xai 
χλήσεως. | 
ὥσιν ἀληθεστάτην vivi; ὑπάρχειν τὴν πρᾶ- 
νται. Σπουδάσατε τοίνυν μᾶλλον τοῖς ἔργοις 
|» χαὶ γνῶσιν ἐνδείχνυσθαι * ὁ γὰρ δὴ ἐπὶ 
t μόνῃ τετυφωμένος ἀχούσεται, ὅτι Θεὸν 
σιν εἰδέναι, τοῖς δὲ ἔργοις ἀρνοῦνται. 
: ἐπὶ τὸ πλεῖστον τῷ χαιρῷ τῶν ἑορτῶν, 
ἀγίων συνάξεων, χαὶ μάλισθ᾽ ὅταν μέλλῃ 
ιυστιχῇ τραπέζῃ προσιέναι, τότε τοῖς αἷ- 
ἰντάσμασι, καὶ τῇ oo?) τῆς γονῆς τὸν ἀσχη- 
ἔμονες μολύνειν σπουδάζουσιν * ἀλλ᾽ οὐδὲ 
θραύσωσιν ἣ ἐχλύσωσι τὸν πάντα χαρτερι- 
γενναίως φέρειν συνειθισμένον " μηδὲ χαν- 
y xa0' ἡμῶν οἱ χυρτοὶ, ὡς ὀρθοί. 
ἦθος καὶ τὴν προθυμίαν οἱ ἐχθροὶ ἀμύνον- 
ποιχίλοις καὶ ἀφάτοις πειρασμοῖς τὴν qu- 
φίζοντες. Ei γὰρ τῶν θλίψεών σοι τῶν πολ- 
ἀμυθήτων ὁ στέφανος πλέχεται, χαὶ ἐν 
ἱνείαις δὲ τελειοῦται ἡ δύναμις τοῦ Χρι- 
ἃ ταῖς σχυθρωποτέραις χαταστάσεσιν ἐπαᾶν- 
εν ἡ τοῦ Πνεύματος χάρις * ἐξανέτειλε γὰρ 
σχότει τοῖς εὐθέσιν " ἐάν γε τὴν παῤῥησίαν 
ιύχημλ τῆς ἐλπίδος μέχρι τέλους βεύαίαν 
μεν. 
δὲν οὕτως ἐξαφανίζειν τὴν ἀρετὴν πέφυχεν, 
Ῥαπελία, καὶ τὸ παίζειν, xal d) ἀργολογία. 
ν οὐδὲν οὕτως τὴν πεπαλαιωμένην ἀναχαι- 
ἣν, καὶ πλησιάζειν τῷ Θεῷ παρασχενάζει, 
og τοῦ Θευῦ, χαὶ ἡ χαλὴ προσοχὴ, xai τὸ 
ἀπαύστως τὰ λόνια τοῦ Θεοῦ, xal τῇ zpoa- 
τὸν χαθοπλίζειν, χαὶ τῆς ἀγρυπνίας τὸ χέρ- 
ατεῖν. 
ἐπιτηδειότατον ἅμα, xal συμφέρον τῇ ψυχῇ, 
γῶς βαστάζειν πᾶσαν θλίψιν, εἴτε παρὰ ἀν- 
εἴτε παρὰ δαιμλόνων ἐπαγομένην, xai εἰ- 
160; ὅτιπερ χρεῶσται ὑπάρχομεν τῆς χατα- 
ς, xal μηδένα ἕτερον, &l μὴ μόνον ἑαυτὸν 
μέμφεσθαι. Ὃ γὰρ ἄλλον ἐπὶ τοῖς ἰδίοις 
; μεμφόμενος ἐξώλισθεν τῆς διχαίας τοῦ 
vto; χρίσεως. 
ἔστιν ὅτε τῖς δεξιᾶς ἄνθρωπος ἀποχινεῖται 
3» σπουδαῖος τυγχάνῃ, πλεονασάντων τῶν 
ὧν, ἐξιστάμτνυς τῆς ἑαυτοῦ τάξεως, διὰ τὸ 


δε 5" 
πᾶπαν αὑτοῦ, χυθώς φησιν ἡ Γραφὴ, χαταπιπόσθας: 
σηφίαν τε xal τέχνην * ὅπω; μὴ πεποιθότες ὦμεν 
ἐφ᾽ ἑαυτοῖς " xai ἵνα μὴ καυχήσηται "Ispagh, λέγων’ 
« Ἡ χείρ μου σέσωχέ με. » ᾿Αλλ᾽ ἔλπιζε ἀπυχατα- 
σταθῆναι εἰς τὴν προτέραν ὡραίαν χατάστασιν, ἀπο- 
πεσόντος ἀπὸ σοῦ, θείᾳ χελεύσει, χαὶ ἀποδιωχθέντος 
«o9 πονηροῦ. Ὅστις πάντα μὲν ἐμπαθῶς χαὶ βλέ- 
πεῖν, Xal ἀχούειν παροτρύνει, xai πρὸς τὴν ἀμ 10. 
τίαν χατασπεύδει, παχύνας δὲ τὸν νοῦν χαθάπερ νέφει 
πυχνῷ, ποιεῖ xai τὸ σαρχίον αἰσθάνεσθαι: ἀφάτου 
βαρύτητός vs χαὶ ὄγχου, χαὶ τὸν ἔμφυτον λογισμὸν, 
ἁπλοῦν τινα χαθεστῶτα, xal ἄπλαστον, χατὰ τὴν 
ὁμοίωσιν τῶν ἀρτιγενῶν βρεφῶν, ποικίλον ἀπ᾽δεί- 
χνυσι, χαὶ λίαν πολύπειρον παντοίας ἁμαρτίας, 
φαρμάξας καὶ παρατρέψας τοῦτον διὰ τῆς ἀμαῤῥο- 
πίας [ἴσ΄. ἀμφιῤῥοπίας]. 

Χγ΄. Μέγα τι χρῆμα ὁ ἄνθρωπος, αὐξάνων ἔσω, 
xai μεγαλυνόμενος ταῖς ἀρεταῖς. ᾿Αλλ᾽ ὅμως οὗτος 
ὁ μέγας φοξεῖται τὴν ἁμαρτίαν, ὡς τὸν μῦν ὁ ἐλέ- 
φας’ μῆπως ἄλλοις χηρύξας, αὐτὸς ἀδόχιμος γέ- 
wntat. 

xD. Οὐ μόνον πλησίον τῆς τοῦ κόσμου συντελείας, 
ὁ διάδολος λόγους λαλήσει mphg τὸν Ὕ Ψιστον, ὥς 
φησιν ὁ Δανιὴλ, ἀλλὰ γὰρ χαὶ νῦν, ἔστιν ὅτε βαρείας, 
διὰ τῶν λογισμῶν ἡμῶν, εἰς αὐτὸν τὸν οὐρχνὸν 
ἐχπέμπε:ι βλασφημία:, καὶ xax! αὐτοῦ δὲ δυσφημῶν 
ποῦ Ὑψίστου, καὶ τῶν χτισμάτων αὐτοῦ, xal τῶν 
ἁγίων τοῦ Χριστοῦ μυστηρίων. ᾿Αλλ᾽ ἡμεῖς βεδηχό- 
τες ἐπὶ τὴν πέτραν τῆς γνώσεως, οὐχ ἂν χαταπτή- 
ξαιμεν ἐπὶ τούτοις, οὐδὲ μὴ θαυμάσαιμεν τὴν τοῦ 
ἀλάστορος τόλμαν. Πίστει δὲ καὶ εὐχῇ θερμοτέρᾳ 
χρώμενοι, τῆς τε ἄνωθεν ἐπιχουρίας τυχόντες, ἀμὺυ- 
νόμεθα τὸν ἐχθρόν. ἷ 

κε΄, Μαχόμενος. xa ὀνειδίζων μετὰ θράσους 
ἐπέρχεται ὁ ἐχθρὸς τῇ ψυχῇ ἐξελθούσῃ τοῦ σώμα- 
τος, κατήγορος γινόμενος πιχρός τε xai φοδερὸς ἐπὶ 
τοῖς ἑπταισμένοις. 'AXX ἔστιν ἰδεῖν τότε τὴν θεο- 
φιλῇ xà πιστοτάτην Ψυχὴν, xÀv πολλάχις τὸ πρὶν 
ἐτρώθη ἁμαρτίαις, οὐ χαταπληττομένην τὰς ἐχείνου 
ὁρμάς τε χαὶ ἀπειλὰς, ἀλλὰ μᾶλλον, νευρουμένην ἐν 
Κυρίῳ, xat πτερουμένην χαρᾷ, θαρσοποιουμένην τε 
ταῖς ὁδηγούσαις ἁγίαις δυνάμεσιν, χαὶ περιτειχι- 
ζομένην τῷ φωτὶ τῆς πίστεως, xal ἀντιχράζουσαν 
μετὰ πολλῆς παῤῥησίας τῷ πονηρῷ διαδόλῳ, Τί acc 
xai fiv, ἀλλότριε τοῦ Θεοῦ ; τί σοι καὶ ἡμῖν, 
δραπέτα τῶν οὐρανῶν, xal δοῦλε πονηρέ; olx 
ἔχεις σὺ τὴν ἐξουσίαν ἡμῶν " Χριστὸς γὰρ ὁ YU 
τοῦ Θεοῦ, ἡμῶν τε xal πάντων τὴν ἐξουσίαν ἔχει, 
αὐτῷ ἡμάρτομεν, αὐτῷ χαὶ ἀπολογησόμεθα, iyly:.- 
pov ἔχοντες τῆς εἰς ἡμᾶς εὐτπλαγχνίας xal σωτηρίας, 
τὸν τούτου τίμιον σταυρόν. Σὺ δὲ φεῦγε μαχρὰν ἀφ᾽ 
ἡμῶν, ὀλέθρις, μηδέν σοι καὶ τοῖς δούλοις τοῦ Χρι- 
στοῦ, Ταῦτα λεγούσης τῆς ψυχῆς μετὰ θάρσους, 
νῶτα λοιπὸν δίδωσιν ὁ διάδολος, βοαῖς ὀδυρόμενος, 
μὴ δυνηθεὶς ἀντιστῆναι τῷ Χριστοῦ ὀνόματ'. Ὑπεράνω 
δὲ τυγχάνουσα ἡ ψυχὴ, χαθίπταται τοῦ ἐχθροῦ χο- 
)αφίζουσα αὐτὶ», ὥσπερ Ó λεγόμενος ὁξυπτέρυξ 
τὸν χόραχα. Καὶ μετὰ ταῦτα ὑπὸ τῶν θείων ἀγγέλω"» 
διαχομίξεται ἀγαλλιωμένη εἰς τοὺς τόπου; τοῦ. 
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1843 JUANNIS CARPATHII ᾿ 


ὡσισμίνους αὐτῇ, χατὰ τὴν χατάστατιν αὐτῆς. 
χς΄. Ὅτι xai μιχρῷ τινι πειρασμῷ χατὰ συγχώ- 
ρησιν ἐμποδέζεταί ποτε προκόψαι ὁ σπουδαῖος, πειθέ- 
τω Gs ἡ ἐχενηῖς, τὸ βραχύτατον ἰχθύδιον, μυριο- 
φόρον ὀλχάδα τῇ Ἀροσψαύσει xai μόνῃ χαταριοῦσα 
[ἴσ. χαταργοῦσα)] xaX προδῆναι τὸ ἐμποδιτθέν" xal 
μέμνησαι πάντως τοῦ λέγοντος, ὅτι « Ἐγὼ ὁ τηλι- 
χοῦτο: Παῦλος, χαὶ ἅπαξ χαὶ δὶς τεθέληχα ἐλθεῖν 
πρὸς ὑμᾶς, καὶ ἐνέχοψεν ἡμᾶς ὁ Σατανᾶς. ᾿Αλλὰ μὴ 
διὰ τοῦτο θορυδηθῇς, ἀνταγωνίζου δὲ μᾶλλον διὰ τῆς 
ὑπομονῆς, xat τεὐύξζῃτῆς χάριτος. 
xj. Ὁ ταῖς ἀρεταῖς ἄγαν εὐθηνυυμενος, ἐὰν διὰ 
ῥᾳθυμίαν ἀπονεύσῃ τοῦ πρέποντος, ἀνέρχονται πρὸς 
αὐτὸν οἱ υἱοὶ τῶν χαχῶν ἀνατολῶν ἀπὸ ᾿Αμαλῇχ, 
χαὶ μάλιστα Μαδιάμ" ἡ φιλόπορνος δύναμις, σὺν 
ταῖς χαμίλοις αὐτῶν, δηλαδὴ ταῖς ἐμπαθέσι μνῆ- 
pate, αἷς οὐχ ἔστιν ἀριθμὸς, χαὶ διᾳφθείρουσι πάντα 
κὰ ἐχφόρια τῆς γῆς, τουτέστι τῆς ἀρίστης πράξεώς 
τε xal ἕξεως. Καὶ τότε λοιπὼὺν πτωχεύει ὁ Ἰπραὴἣλ, 
xai πάνυ ὀλιγοψυχεῖ, xaX ἀναγχάζεται βοῆσαι πρὸς 
Κύριον. Καὶ οὕτως ἀποστέλλετα: οὐρανόθεν λογισμὸς 
ἀγαθὸς, τὸν Γεδεὼν μιμούμενος, διὰ πολλῇ: πίστεως 
xai ταπεινοφροσύνης. Ἡ γὰρ χιλιασμοῦ, φησὶ, 
ςαπεινωτέρα ἐν Μανασσῇ, ὧττε ἀντιπαρατάξασθαι 
τοῖς τοσούτοι; πλήθεσιν ἐν τοῖς τριαχοσίοι: ἀσθενέ- 
σιν ἀνθρώποις, xal τρόπαια παραδόξως στῆσαι 
χατὰ τῶν ἐναντίων, τῇ συμμαχίᾳ τῆς χάριτος. 
xw. Οὐ χἂν δυνηθῇς ἐπὶ ἀσπίδα χαὶ βασιλίσχον 
ἑπιδῆναι, χαὶ τὰ ἑξῆς, εἰ μὴ διὰ πολλῆς ἱχεσίας 
τὸν Θεὸν δυσωπήσας λάδῃς ὑπερμάχους ἀγγέλους 
ἀναχονυφίζοντάς σε ταῖς οἰχείαι: χερσὶ, χαὶ ἄνω 36 
ποιοῦντας τῆς ἱλυώδους γνώμης. 


x0'. Ὅταν τις πυχτεύων ἰσχυρῶς ἡττηθείη, μη- 
63406 δυσθυμείτω, μηδὲ ἀποχαμνέτω, ἀλλὰ τοῖς 
“οὐ Ἡσαΐου ῥήμασιν ἀνορθωθεὶς, εὐθυμείτω, τοι- 
aUta χατεπάδων᾽ Ἰσχυχότες ἡττᾶσθε, ὦ πονηροὶ 
δαίμονες" ἐὰν γὰρ καὶ πάλιν ἰσχύσητε, πάλιν ἥττη- 
θήσεσθε, χαὶ ἣν ἂν βουλὴν βουλεύσησθε, διασχεδάσει 
Κύριος, ὅτι μεθ᾽ ἡμῶν ὁ Θεός ἐστιν" ὁ Θεὸς ὁ τοὺς 
χατεῤῥαγμένους ἐξανιστῶν, xal παρασχευάζων τοὺς 
ἐχθροὺς ἡμῶν χόπτεσθαι, ἡνίχα ἂν μετανοῶμεν. 
λ΄. ᾿Αμήχανον χωρὶς λύπης παρελθεῖν τὸν ἐμπαι- 
δευόμενον τοῖς πειρασμοῖς, ἀλλὰ μετὰ ταῦτα πολλῆς 
χαρᾶς πληροῦνται οἱ τοιοῦτοι, χαὶ δαχρύων γλυ- 
κέων, xal νοημάτων θείων, ὅτον ἐγεώργησαν τὸν 
πόνον, χαὶ τὴν θλίψιν ἐν ταῖς χαρδίαις αὐτῶ». 
λα΄. Εἰ θέλων ὁ Ἰσαὰχ, χαὶ τρέχων ποτὲ ὁ Ἡσαῦ 
πρὸς τὴν ἐπιθυμίαν τῆς εὐλογίας, ἀποτετυχύήκασιν᾽ 
ἐλεοῦντος τοῦ Θεοῦ, xal εὐλογοῦντος, xal τῷ πνεύ- 
ματι χρίοντος, οὐχ ὄνπερ ἡμεῖς πάντως τεθελήχα- 
μεν, ἀλλ᾽ ὄνπερ ὁ Bebo, πρὶν πλάσαι, προώρισεν εἰς 
τὸ διαχονῆῇσαι" μηδαμῶς θορυδηθῶμεν, μήτε μὴν 
φθονήσωμεν, ὅταν θεωρήσωμεν ἀδελφούς τινας ol- 
χτροὺς xal ἐλαχίστους ἐπὶ ἀρετὴν προχόψαντα: * 
ἤχουσας καὶ τοῦ Κυρίου λέγοντος * « Δὸς τούτῳ τό- 
πὸν, ὥστε χαταχλιθῆναι ἀνώτερον" » θαυμάξωμεν 
δὲ μᾶλλον ἐπὶ τούτοις τὸν δικαστὴν, σοφῶς χαὶ ἀποῤ- 
ῥήτως χεχρικότα ἐχεῖνον μὲν τὸν ἐλάχιστον χαὶ 
0215097, πρωτεῦε) woX wo Steine aso t3. θεῖν ι- 


τίψειν τοὺς τῇ ἀσχήτει — xai τῷ ἡ 
τεύοντας " ἐγάστῳ γὰρ ἀνθρὼπ 
ὁ Κύριος, οὕτω xal στοιχῆσοιλε 
ζῶμεν xai Πνεύματι στοιχῶμε: 
μένον. 

λβ΄. Μιδέποτε ἀ ποδέχου τὸν Ev ὑ 
σχου μοι, λέγοντά Got, ἐξουσία. 3 
τόδε, ἣ τόδε τὸ πρᾶγμα δοχιμάσο 
θῶσαι" ὁ γὰρ δὴ οὕτω λέγων, 
ἀποτελεῖ θέλημα καὶ τῆς βελτὶ 
συνθήχας ἀθετεῖ. 

λγ΄. Τὰ μὲν τῆς σαρχὸς xam 
χαθὼς ὄψει, τῷ χρόνῳ καὶ τῷ 0 
νισθήσεται χαίτοι ἐπαυξηθέντα " 
ἔλεος οὐδαμῶς φθαρήσεται" «b 
ἀπὸ τοῦ αἰῶνος τούτου, χαὶ ἕως : 
λοντος ἐπὶ τοὺς φοδουμένους αὗτί 

λδ΄. θΘησαυρὼ βασιλικοὶ 727507 
οἱ νόες τῶν ἀληθῶς μοναχῶν πληρι 

λε΄, Ἔστιν ὅτε διϑάσχαλος εἰς 
ὑπὲρ τῶν πνευματιχῶ; ὠφελτ 
σμλοὺς ὑφιστάμενος; * ἡμεῖς γὰρ, 
ἀτιμαζόμενοι τῷ σχόλοπι, xal 
δὲ ἔνδοξοι χαὶ ἰσχυροὶ ἐν Χριστῷ 

Ac'. ΠΠηγὴ χαὶ ὑπόθεσις τῆς δ: 
ἐμπαϑὴ; λογισμός " ὃν διὰ μετὰ 
ψυχῆς, ὁ νῆψας μετὰ τὸ πταῖσμο 
θήσατε μᾶλλον, ἵνα ἐξαρθῇ Ex p 
Yov τοῦτο πρᾶξαι προτρέψας - 
λογισμός οὐχοῦν τὸ πένθος ἀντίχ 
τῆς φθορᾶς. 

λζ΄. Τίς ἀναγγελεῖ τῷ ἐχπεπιες 
χαὶ τῇ ἀδυναμί, τῶν ἀρετῶν ὅτι 
οὐ μόνον χατὰ τὸ μέλλον, ἀλλ 
μετὰ δυνάμεως, χαὶ δόξης μεγάλ 
αὐτὸν διὰ τὴς ἀπαθείας - ὥστε elm 
ῥαν, ψυχὴν τὴν ἐν τῇ στειρώσει γη 
προσδοχίαν τετοχυῖαν υἱὸν διχαιου 
μοι ποίησεν ὁ θεὸς, » τουτέστι ue 
ρηται, τῷ πλείστοις ἔτεσι χκαταλ 
λυπαθείᾳ᾽ ἣ ὥσπερ ἄλλος ἑρμηνεὺ; 
ρίαν μοιἐποίησεν ὁ Θεὸς, » τουτέα 
ὡς ἀετοῦ ἡ νεότης μον.» Παλαιωθε 
ἀμαρτίξι; xal πάθεσιν ἀτιμίας, 
μαι, xai ἀνηθὼ χαὶ ἁπκαλύνομαι ἐὁ 
μένος τῇ ὕλῃ xat λείως βλέπω 
χήσμῳ πράγματα, ἀπειληφὼ; c5 a 
χαὶ ἀποίχιλον, ὑγιασθέντος τοῦ 
πολυσπλαγχνί ," καὶ γέγονεν ἢ σά 
Σύρου Νεεμάν, χαθάπερ d$ τῶν 
λυῦσθαξ μὲ τῷ Ἰορδάνῃ «ni rv 
μονότροπο;, τῇ τοῦ Θεοῦ χάρ 
τῆς τοῦ ὄφεως γνώμης χαὶ τοὶ 
παρὰ τὴν φύσιν ἐχτησάμην τὸ Sp 
τε Xal πολυύλων λογισμῶν «ἧς x: 

λη΄. Ὑπόθου πρὺς σὲ λέγειν 
Καιρῷ τιν: ἀφειλόμτιν σου τόδε, 
ἐφ᾽ of; ἐδόχει; τὸν νοῦν σου mr 
ἀχτυκότθαι  δέδωχα δέ go: ἄντ᾽ | 


CAPITULA AD MONACROS. 


»ν χάρισμα τόδε, xal τόδε * σὺ δὲ, và μὲν ἀφαι- 
ᾧ ἐννοῶν, τὰ δὲ δοθέντα ὑπὲρ ἐχείνων μὴ συν- 
στυγνάζεις, καὶ ἀλγεῖς, καὶ τῇ λύπῃ τιτρώσχῃ, 
kppalvetg με λυπούμενος ἐξ ἐμοῦ. Δυπῶ γὰρ 
pb; τὸ συμφέρον, σῶσαι μᾶλλον, οὐκ ἀπολέ- 
αγματευόμενος τὸν λελογισμένον μοι υἱὸν [ἴσ΄. 


ν]. 


Ἐπ'τάξαι σεαυτῷ μὴ φαγεῖν νόμισον ἰχθῦν, 
τἰθεώρει μετὰ ταῦτα ὅτι πρὸς τὴν ἐπιθυμίαν 
θύος ἀνενδότως ὁ ἐχθρὸς κατελαύνει σε " χαὶ 
λιν ὁμοίως, πρὸς τὴν ἀπόλαυσιν τοῦ ἀδουλήτου 
μανῶς κατεπείγῃ, ὅπως ἂν μανθάνῃς τὰ τοῦ 
᾿συπιχῶς συμδεδηχότα * ἀχούσας γὰρ ἐχεῖνος, 
ἰγῆς ἐκ τούτου μόνου τοῦ πράγματος, εἰς τοῦτο 
τα μετὰ πολλῆς ἐπιθυμίας xot μόνον τὸ ἀπηγο- 
vov δεδράμηχεν. 

“Ἄλλον γὰρ διὰ τῆς γνώσεως ὁ θεὸς σώζει" 
λον διὰ τῆς ἀχεραιότητος χαὶ ἀχαχίας * εἰδέ- 
Ὁ ὀφείλεις, ὅτι οὐ μὴ ἀποποιήσεται ὁ Θεὸς τὸν 
ν. 
, Ὅσοι τῇ εὐχῇ σφοδρότερον χέχρηνται, οὗτοι 
ὧν φοδερῶν xal ἀγρίων πειρασμῶν ἐχπορ- 
xt. 

, Εἴπερ τὴν ἀπάθειαν προείλου ἀμφιάσασθαι, 
ερίρμνως διάχεισο, ἀλλ᾽ ὅση δύναμις σπούδασαι 
€ ἐπιτυχεῖν * στενάζομεν γὰρ, τὸ οἰχητήριον 
τὸ ἐξ οὐρανοῦ ἐπενδύσασθαι ἐπιποθοῦντες " 
χταποθῇ, οὐ μόνον σωματιχῶς μετὰ τὴν συν- 
ιν τοῦ αἰῶνος, ἀλλὰ καὶ ἐντεῦθεν ἤδη νοητῶς 
τὸν ἀῤῥαδῶνα, τὸ θνητὸν ὑπὸ τῆς ζωῆς" 
[όθη γὰρ ὁ θάνατος εἰς νῖχος " καὶ χαταποθὴ- 
t πάντες Αἰγύπτιοι οἱ ἐχθλίδοντες ἡμᾶς, xava- 
vete ὀπίσω ἡμῶν, ἐν τοῖς χύματι τῆς ἐξ οὐρα- 
plv χαταπεμφθείσης δυνάμεως. 

. Ἐὰν ἐπιλάθῃ τοῦ εἰπόντος, ὅτι « Δέδοικα, μή- 
λλοις χτρύξας αὐτὸς ἀδόχιμος γένωμαι" » xal, « Ὅ 
"ἑστάναι, βλεπέτω μὴ πέσῃ,» καὶ σὺ ὁ πνευματι- 
χοπῶν σεαυτὸν, μὴ καὶ σὺ πειρασθῇς, xal ἐὰν 
ιονήση: τῆς τοῦ Σολομῶντο:, μετὰ τοσαύτην 
, ἐχτροπῆς xal ἀνομίας" xaX ἐὰν λήθῃ παρα- 
ἣν τοῦ μεγάλου Πέτρου ἀπροσδόχητον ἄρνησιν, 


σον τῇ γνώσει σου, xal μεγαλαύχει ἐπὶ τῇ, 


ela, χαὶ τῷ χρόνῳ τῆ: πολλῆς σου ἀσχήσεως 
γύγου, καὶ δώσῃς τόπον τῇ ὑπερηφανίᾳ" ἀλλὰ 
μῶς ὑπτιωθῇς, ὦ ἀδελφὲ, φούδοῦ δὲ μᾶλλον, 
wy ὅτε ἐμπνέεις, xàv εἰς τὸν ἀριθμὸν ἔφθασας 
Μωῦσέως ἑτῶν, xoi εὔχον λέγων « Κύριε, μὴ 
ῥίψῃς με εἰς xatpby γήρως μου, ἐν τῷ ἐχλεί- 
τὴν ἰσχύν μου, μὴ ἐγχαταλίπῃς με΄ ὁ θεὲς ὃ 
Ὁ μου"ὲν σοὶ ἡ ὕμνησίς μου διαπαντός. » 

'. Φησί σοι ὁ Κύριος, ὡς τῷ Ματθαίῳ, « 'Axo- 
;t μοι" » σὺ οὖν τὸν σὸν πολυπόθητον τῇ προῦν- 
χαταδιώχων Δεσπότην, ἐὰν χατὰ τὸν ὁδὸν τοῦ 
προπχόψῃς πρὸς λίθην ἐμπαθῇ τὸν πόδα σου, 
ἔσῃς πρὸς ἁμαρτίαν ἀδοχήτως, 3| καὶ πολλά- 
᾿λυωδῶν εὑρισχομένων τόπων, ὡς οὐχ ἤθελες 
θησας χαὶ ἑπτωματίσθη;, ὁσάχις ἂν συμδῇ 
iy ^: και βαπανίται τὸ σῶμα, τουχυτάλι ἀναπτὰς 


1846 
τῇ αὐτῇ προθυμίς χαταδίωχε, τὸν σαυτοῦ Κύριον, 
ἕως ἂν φθάσῃς αὐτόν. Οὕτως ἐν τῷ ἁγίῳ ἐνθυμή- 
ματι ὥφθην σοι, τοῦ ἰδεῖν τὴν σώζουσάν με δύναμιν 
χαὶ δόξαν, καὶ ἐν τῷ ὀνόματί σου, Κύριε, ἀρῶ τὰς χεῖ- 
pi; μου, καὶ ὑπολήψομαι. Καὶ νομίσομαι στέατος, 
χαὶ πιότητο; πιμπλᾶσθαι, xal χαρήσεται τὰ χείλη 
μον Ψάλλοντά σοι" μέγα γάρ μοι ὅτι ἐπωνομάσθην 
Χριστιανὸς, ὥσπερ λέγει μοι Κύριος διὰ τοῦ "Haatov, 
ὅτι « Μέγα σοί ἐστιν τὸ χληθῆναί σοι παῖδά μου. » 

με΄. Ii μὲν φησὶν, ὅτι « Δώσει ἀγαθὰ ὁ Πατὴρ 
τοῖς αἰτοῦσιν αὐτὸν,» πῆ δὲ, ὅτι « Δώσει Πνεῦμα ἅγιον 
«οἷς δεομένοις. » Δι᾿ ὧν ῥημάτων νοοῦμεν, μὴ μόνον 
πλημμελημάτων ἄφεσιν, ἀλλὰ χαὶ οὐρανίων χαρισμά- 
των χορηγίας τυγχάνειν τοὺς τοῦ Θεοῦ ἱχέτας ἰσχυ- 
ροποιουμένους τοιαύτῃ διανοίᾳ, ὅτι οὐχὶ διχαίοις, ἀλλὰ 
ἁμαρτωλοῖς τοιαῦτα ἀγαθὰ ὑπισχνεῖται ὁ Κύριος *« El 
γὰρ ὑμεῖ;, φησὶ, πονηροὶ ὑπάρχοντες, οἴδατε δό- 
ματα ἀγαθὰ διδόναι τοῖς τέχνοις ὑμῶν, πόσῳ μᾶλλον 
ὁ Πατὴρ ὑμῶν ὁ οὐράνιος δώσει τοῖς αἰτοῦσιν αὐτὸν 
Ἱνεῦμα ἅγιον; » Αἴτησον τοιγαροῦν ἀνενδότως, καὶ 
ἀδιστάχτῳ τῇ γνώμῃ, χἂν εὐτελὴς ὑπάρχῃς χατὰ 
τὴν ἐνάρετον πολιτείαν, χαὶ πάνυ ἀδύναμος, χαὶ 
ὑπὲρ τὴν ἀξίαν, καὶ λήψῃ τὰ μεγάλα. 

p.c'. Πῶς ἂν πεισθείη ὁ ἄπιστος, ἣ ὁ ὀλιγόπιστος, 
ὅτι μύρμηξ πτεροῦται, xal σχώληξ τις πάλιν πετει- 
νὸν γένεται, xal ὅτι ἄλλα πλεῖστα παραδόξως γίνε- 
ται ἐν τῇ χτίσει, ἵνα xiv οὕτως ἀποθέμενος τῆς 
ἀπιστίας τὴν νόσον, χαὶ τῆς ἀνελπιστίας, πτερο- 
φνήσῃ λοιπὸν, xal ἀναθάλλῃ ὡς δένδρον τὴν πανεύ- 
φημον γνῶσιν ; ε Ἐγὼ γάρ εἶμι, φησὶν, ὁ τὸ ξύλον 
τὸ ξηρὸν ἀναθάλλων, χαὶ ζωοποιῶν τὰ ξηρανθέντα 
ὁστᾶ. » 

μζ΄. Μηδαμῶς ἕνεχεν τῆς χρείας τοῦ σώματος, 
ταῖς μερίμναις θελήσωμεν τήχεσθαι, ὅλῃ δὲ τῇ 
ψυχῇ πιστεύσωμεν τῷ Θεῷ, ὥσπερ τίς ποτε ἔλεγεν 
ἀνὴρ ἀγαθός" Ἐμπιστεύσατε τῷ Κυρίῳ, xat ἐμπι- 
στευθήσεσθε. Καὶ ὡς γράφει ὁ μαχάρος Πέτρος ὁ 
ἀπόστολος" « Σωφρονήσατε, χαὶ νήψατε ἐν προσευ- 
χαῖς, xal πᾶσαν ὑμῶν τὴν μέριμναν πρὸς Θεὸν 
ἐπιῤῥίψαντες, ὅτι αὐτῷ μέλει περὶ ὑμῶν. » Εἰ δὲ 
ἔτι διστάζεις xal ἀπιστεῖς, ὅτι ὅλως μέλει αὐτῷ περὶ 
σοῦ πρὸς τὸ διαθρέψαι σε, βλέψον εἰς τὴν ἀράχνην, 
xaX σύνοιδε πόσον ἄνθρωπο; ἀράχνη: διαφέρει. 
᾿Αράχνης φημὶ, ἧς οὐδὲν ἀσθενέςτερον, οὐδὲ ἀδυνα- 
μώτερον" αὔτη γὰρ μῆτε χτήματα ἔχουσα, μήτε 
διαποντίους ἀποδτ, μίας ποιουμένη, μήτε διχαζομένη, 
μὴτε ὀργιζομένη, μήτε ἀποθῆχα; χεχτημένη, ἐν 
παντελεῖ πραότητι, xai σωφροσύνῃ, xai τῇ ἄχρᾷ 
ἡσυχίᾳ τὸν ἑαυτῇ; ὑπεξάγουσα Blov* μήτε ὅλως τὰ 
τῶν πέλας περιεργασαμένη, μόνα δὲ τὰ ἴδια πράσ- 
σουσα, τῷ ἔργῳ τῷ οἰχείῳ ἣδρεμίᾳ τινὶ καὶ ἀταράχῳ 
κέχρηται χαταστάσει, μονονουχὶ φωνὴν ἀφιεῖσα τοῖς 
φιλοτίμοις τῆς ἀργία: ὅτι πᾶς ἄνθριυπο: ὁ ἀργεῖν 
βουλόμενος, μηδὲ ἐσθίειν βουλέσθω. Τοσοῦτον δὲ 
σιωπᾷ, ὥστε Πυθαγόραν ὑπερδαλλόντως νιχῆσαι, 
ὄνπερ λληνες ὑπὲρ πάντα; toU; φιλοσόφους; θαυ- 
μάζουσιν, διὰ τὸ τὴν ἐγχράτειαν τῆς γλώσσης ἐξ- 
απχῇσαι. Πυθαγόρας μὲν οὖν, χἂν μὴ πρὸς πάντας 
ἐγ)άλ:ι, ἀλλά γὲ τοῖς προσφιλεστάτο!; αὐτῷ ἀνθρώ» 
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ποις διελέγετο λαθραίως διὰ χρόνων, xai βουσὶ δὲ 
πολλάχις, καὶ ἀετοῖς ἐφθέγξατο φιλοτίμως, ληρήματά 
τινα xal παραφρονήματα. Olvou δὲ παντελῶς ἀπεχό- 
μενο;, τῷ ὕδατι ἐχέχρητο. Λὕτη δὲ τῇ ὑπερεχούσῃ, 
χαὶ ἄχρᾳ ἀφωνίᾳ, ὑπερέδῃ τὴν Πυθαγόρου τῆς γλώτ- 
τῆς ἐγχράτειαν * διέπτυσε δὲ σὺν τῇ οἰνοποσίᾳ, καὶ 
τὴν ὑδροποσίαν. Ἐν τοιαύτῃ τοιγαροῦν χαταστάσει 
ἡσύχῳ διατριθούσῃ τῇ ἀδρανεῖ, xaX ταπεινὴ ἀράχνῃ, 
xai μηδαμοῦ ἔξω ἀνεχομένῃ περιπατεῖν, μηδὲ περι- 
πλάνᾶσθαι τῇδε χἀχεῖσς φανταστιχῶς, μηδὲ πονεῖν, 
xai μοχθεῖν ἀπέραντα, ὁ ἐν Oriol; χατοιχὼν xat 
τὰ ταπεινὰ ἐφορῶν Κύριος (οὐδὲν γὰρ τῆς ἀράχνης 
ἐστὶν ταπεινώτερον), καὶ μέχρις αὐτῆς ἐχτείνων τὴν 
πρόναιαν, πέμπει ταύτῃ τὸ χαθημέραν βρωμάτιον 
πλησίον τοῦ σχηνηδίου αὐτῇς παρασχενάζων ἐμπί- 
πτεῖιν εἰς τὰ δίχτυα ταύτης, τὰ πρὸς τὴν χρείαν 
Qu gta. 
pr. "AAA ἴσως ἐρεΐ τς τῶν τῇ λαιμαργίᾳ χατα- 
δεδουλωμένων, ὅτι ᾿Εγὼ πάνυ πολλὰ ἐσθίω, χαὶ ἐπειδὴ 
πολυδάπανός εἶμι, ἀνάγχη pot ταῖς μυρίαις τοῦ βίου 
πραγματείαις ἐμπλέχεσθαι. ᾿Αλλὰ χαὶ οὗτος σχο 
πείτω τὰ χήτη τὰ μεγάλα, τὰ ἐν τῷ ᾿Ατλαντιχῷ 
βοσχόμενα πελάγει, παρὰ τοῦ Θεοῦ ἀφθόνως τρε ;ó- 
μενα, χαὶ μηδέποτε λιμοῦ πεῖραν λαθόντα. Τοσοῦ τον 
γὰρ ἕχαστος αὐτῶν θὴρ καταπίνει τὸ ὄψον, ὅσον 
μηδέ τις πόλις πολυάνθρωπος τὸ χαθημέραν δαπα- 
νῆσαι δύναται. « Πάντα γὰρ, φησὶ, πρὸς σὲ προσδο- 
χῶσι δοῦναι τὴν τροφὴν αὐτῶν εἰς εὔκαιρον. » Οὐχ- 
οὖν καὶ τὸν πολλὰ τρώγοντα, xai τὸν βραχυδίαιτον, 
ὁ θεὸς ἐστὶν ὁ τρέφων. Ταῦτα ἀχούσας χαὶ αὐτὸς ὁ 
τὴν πλατεῖαν, xal εὐρύχωρον χεχτημένος χουιλίαν, τῷ 
Θεῷ, καὶ τῇ πίστει λοιπὸν ὅλον σεαντὸν ἀνάθες " 
παντοῖον ἀποτιναξάμενο; τοῦ χόσμου περισπαᾳμὸν, 
xai νοῦν πολυφρόντιδα, xai μηχέτι γίνυυ ἄπιστος, 
ἀλλὰ πιστός. 
μθ΄. Ἐὰν θέλωμεν τῷ ὄντι εὐαρεστῆσαι Θεῷ, xal 
τὴν μακαριωτάτην φιλιωθῆναι φιλίαν, γυμνὸν τὸν 
νοῦν ἡμῶν τῷ Θεῷ παραστήσωμεν, μηδὲν ἐπισυρόμε- 
vov τοῦ παρόντος αἰῶνος, μὴ τέχνην, μὴ νόημα, 
μὴ σόφισμα, μὴ δικαιολογίαν, xàv πᾶσαν πεπαιδευ- 
μένοι ὧμεν τὴν τοῦ κόσμου σοφίαν. ᾿Αποστρέφεται 
γὰρ τὸ Θεῖον τοὺς μετὰ οἰηματιχοῦ τοῦ τρόπου προσ- 
ἐρχομένους αὐτῷ, xal τῇ κενοδοξίᾳ σιτιζομένους 
καὶ πεφυσιωμένους " χαλῶς γάρ τινες τῶν ἐρμηνευ- 
τῶν, σιτιστήριον χαὶ φῦσαν, τὸ μάταιον ἐχδεδώχασιν 
οἴημα. 
ν΄, Πὼς ἂν δυνηθείημεν χαταπαλαῖσα: τὴν προ- 
χεχρατηκνῖΐαν ἀμλαρτίαν; Bia; χρεία. ᾿Ανὴ» γὰρ, 
φη τὶν, ἐν πόνοις πονεῖ, χαὶ ἐχόιάζετα: ἑαντοῦ τὴν 
αἀπῴλειαν, φιλονεικῶν πάντοτε ἀνωθεῖν πρὸς τὴν 
αγιωσύνην τῶν υἱκείων λενις- μῶν. Τῇ δὲ βίᾳ τὴν 
βίαν λύειν, οὐκ ἀπείρηται τοῖς νόμοις. Εἰ μὲν οὖν 
εἰσφέρομεν δίαν τινὸς σπουδάσματος, ei xal ἀσθενε- 
τάτην, περιμένομεν δὲ λοιπὸν ἐπελευσυμέντν ἡμῖν 
ἐξ ὕψους δύναμιν, χαθή μενοι ἐν τοῖς Ἱεροσολύμοι;, 
τουτέστιν ἐν τῇ ἀλήχτῳ εὐχῇ, xax ταῖς ἄλλαις ἀρε- 
ταῖς, πότε ἥξει πρὸς ἡμᾶς βίαν xgatatàv; οὐδὲ γὰρ 
δῃ ἀσθενεστάτην χατὰ τὴν ἡμετέραν βίαν ἐργαζο- 
μένην ἀλλὰ βίαν τινὰ φρασθῆνχ: μὴ δυναμένην διὰ 
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σαρχιχῶν χειλέων, νικῶσαν πολ 
χαταγωνιζομένην τὸ τε χάκιστον 
δαιμόνων χαχότητα, νικῶσαν δὲ χ: 
ρὸν ῥοπὴν τῶν ἡμετέρων Ψυχῶ: 
πὰς ἀπρεπεῖς τοῦ σώματος χινήσε 
φησὶν, ἦχος x τοῦ οὐρανοῦ ὥσπε; 
βιαίας »ἵνα ἐχδθιάσηται τὴν xa» 
τὸ χεῖρον βιαζομένην ἡ μᾶς. 

να΄. Ἐξδνεδρεύει ὁ ἐχθρὸς ὡς λέ 
αὑτοῦ, καὶ χρύπτει ἡμῖν παγίδας 
γισμῶν ἀχαθάρτων, xat ἀσεδῶν - 
ἐὰν μὴ ὑπνώττωμεν, δυνησόμεθα 
χαλεπωτέρας αὐτῷ παγέδας xgii 
xq λόχους. Εὐχὴ γὰρ καὶ Ψαλμὸς, 
ταπεινοφρασύνη, καὶ ἡ πρὸς τοὺς 
xai ὁ ἔλεος, xal fj εὐχαριστία, χα 
γίων ἀχρόασις, λόχος τῷ ἐχθρῷ, x: 
θρος, καὶ μάστιγες, xal ἀγχόνη, χι 
ται, 

νβ΄. 'Ezi πολὺ πάνυ τῆς ἡλιχέᾳ 
σπέσιος Δαδὶδ, εὐχαριστῶν τῷ E 
Θεῷ, φησὶ περὶ τὰ τελευταῖα τῆς ε 
εὗρεν ὁ δοῦλός σου τὴν χαρδίαν ἕαυ 
προσευχὴν ταύτην. » Τοῦτο δὲ εἶ 
μάθωμεν, ὅτι πολλοῦ ἀγῶνος xal 
ταῖς προσευχαῖς " ὅπως μόλις εὔρω 
χλῆτον τῆς διανοίας χατάστασιν, ἕτει 
οὐρανὸν, ἕνθα οἰχεῖ ὁ Χριστὸς, i5; 
λος * € Ἢ οὐχ ἐπιγινώσχετε ὅτι PULL 
ἐν ὑμῖν; » 

νγ΄. Εἰ Χριστὸς ἡμῖν γέγονε διχ: 
ela, καὶ τὰ ἑξῆς, εὔδηλον, ὅτε καὶ ἀν 
γὰρ, φησὶ, πρός με, πάντες οἱ xo 
φορτισμένοι, χἀγὼ ἀναπαύσω ὑμᾶς. 
εἴρηται, ὅτι περ τὸ Σάδδατον, του: 
σις, διὰ τὸν ἄνθρωπον γέγονεν. Ἔν 
τῇ Χριστῷ ἀναπαύσεως τεύξεται 
γένος. 

νδ΄. Ὥσπερ ἐστὶ ποτήριον πτώσει 
μοῦ, οὕτως ἐστὶ xal ἀσθενεία- ποτή 
ἀφ᾽ ἡμῶν ὁ Κύριος, τῷ προσήχοντ 
€i; χεῖρας τῶν ἐχθρῶν ἱμῶν, iva 
ἡμεῖς, ἀλλ᾽ οἱ δαίμονες ἀσθενῶσι χαὶ 

νε΄. Ὥσπερ ἐπὶ τῶν ἔξωθεν πραγμ. 
Θισταὶ, ὑφανταὶ, ἱξευταὶ, TOS LOS 
σταΐ οὕτω xal ἐπὶ τῶν ἔνδον διανι 
ὁ) τοῖς διαλογισμοῖς χνδευταὶ, φαρμ 
ταὶ, θηρευταὶ, χοινωταὶ, φονευταὶ, x 
τινας χρὴ ὀυντόμως προαποχλεΐειν ἃ 
τιλογίας καὶ προσευχῆς, xat μάλιστα 
bx μὴ χοινώτωσι τὸν ἅγιον τόπον, » 
τὸν ἄνθρωπον τοῦ Θεοῦ. 

νς΄. 0$ μόνον γλώσσῃ, λῃστεύξτα: 
σῶσαι, καθάπερ ἐπὶ τοῦ λῃστοῦ E 
σταυροῦ, ἀλλὰ χαὶ λογισμῷ, « ἜἜλεΥ: 
ἐχυτῇ ἡ αἱμόῤῥους - Κἂν ἄψωμαι τ: 
ἑματίων αὐτοῦ, σωθήσομαι. » Καὶ ὁ. 
ἂμ περὶ Ῥεθέχχας λαλῶν τῷ Θ, 
γον. 
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Σχεδὸν αὕτη ἡ ἁμαρτία πρὸς θεὼν ἐλαύνει τὸν 
ἐλούμενον, αἴσθησιν λαμδάνοντα τῆς δυσωδίας, 
J βάρους, xa τῆ; μανίας αὐτῇ, ς “ τὸν δὲ μὴ 
£&vey εἰς μετάνοιαν ῥέψαι, οὐχ ἐλαύνει πρὸς 
παρ᾽ ἑαυτῇ δὲ μᾶλλον χρατοῦσα, δες κοῖς ἀλύ- 
αταδεσμεῖ, συντονωτέρους xal δριμντέρους 
touc πόθους τῆς ἀπωλείας ἐργαζομένη. 
Πρόσεχε σεαυτῷ ἀπὸ τῶν φαρμάχων τῆς Ἰε-- 
ὧν μάλιστά εἰσιν οἱ λογισμοὶ τοῦ τύφου xal 
ἰς δόξης. Δυνήσῃ δὲ τούτων περιγενέσθαι, τῇ 
τοῦ Θεοῦ ἐξουδενῶν τὴν ψυχὴν καὶ εὐτελίζων 
xal ῥίπτων σεαυτὸν ἐνώπιον Κυρίον, xal 
οὐμενο; αὐτὸν εἰς τὸ βοηθῆσαί cot, xai γινώ- 
ὅτι οὐράνιά ἐστι τὰ χαρίσματα, διὸ λέγει" 
ὶς δύναται λαμδάνειν οὐδὲν, εἰ μὴ T] δεδομένον 
X τοὺ οὐρανοῦ. » 
βησὶν ὁ νόμος" « Ἐὰν δὲ ὦσι μεμαρτυρημέ- 
iQ xai μὴ ἀφανίσῃ αὐτὸν, ἀποτίσει. » “ἔστιν 
' συμποσίῳ προπηδᾷ ὁ χενόδοξος λογισμὸς, 
t βουλόμενος παρὰ τὸν καιρόν. Διαμαρτύρον- 
σοι οἱ ἀγγελιχοὶ λογισμοὶ, ἀφανίσαι τὸν φιλο- 
v χαὶ ἄχαιρον λογισμόν. Ἐὰν τοίνυν μὴ ἀφα- 
αὐτὸν τῇ ἀγαθῇ τιωπῇ, ἀλλὰ παραχωρῆσῃς 
:Ῥροελθεῖν εἰς τὸ ἔξω, ὑποχαυνωθεὶς τῷ τύφῳ, 
ἱπὸν ἀποτίσεις τὸ ὄφλημα, ἣ ἀμαρτίᾳ μεγάλῃ 
ς δίχης παραδοθεὶς, ἣ βαρείαις τισὶν ὀδύναις 
ιχαῖς, ἣ στιδαραῖς ἀδελφῶν προσχρούσεσιν, 1| 
ἃ τὸν μέλλοντα αἰῶνα τιμωρία. Καὶ γὰρ ὑπὲρ 
χαὶ χενοδόξου λόγου λόγον ἀποτίσομεν διὰ 
ς Ὑλώσσης ἀπαιδ:υσίαν. Διὸ δεῖ τὴν γλῶτταν 
"ηφόντω;: φυλάττειν. 
θσοι ἐν fj6oval; τὲ πειράζονται, xat θυμοῖς, 
ιοδοξίᾳ, xal τοῖς ἐξῇ, οὗτοι λέγονται τῷ μὲν 
ἱμέρας σνγχαίεσθαι, νύχτωρ δὲ τῇ σελήνῃ. 
τοίνυν τῇ θείᾳ σχεπασθῆναι δροσοδόλῳ νεφέλῃ, 
ly τὸν φλογμὸν τῶν ἐχθρῶν διαφύγῃη:;. 
Μηδαμῶς πρὸς σὲ παῤῥησίαν δῷς τοῖς τῆς 
υγίας ὑπασπισταῖς, χαὶ δούλοις τῆς ἀτάχτου 
᾿ς μηδὲ τοῖς μετὰ ἀναισχυντίας λαλεῖν σοι 
ἕνοις, χἂν πολιοὶ τὸ πρόσωπον ὑπάρχοιεν, xdv 
χρόνον ἔχοιεν ἐν τῷ μονήρει βίῳ, ἵνα μὴ, 
ἣν Γραφὴν, « σαπρία χαλύψῃ σε, » καὶ τοῖς 
τοῖς xal τὴν χαρδίαν ἀπερ'τιλήτοις συναπαᾶ- 


Πρῶτον ἐγχειρίζεται Πέτρο; τὰς χλεῖς, εἶτα 
ρεῖται πεσεῖν πρὸς τὴν ἄρνησιν, ὥστε σωφρο- 
αι τῇ πτώσει τὸ φρίνημα. Καὶ σὺ τοίνυν ἂν 
ὠδεως τὴν χλεῖδα δεξάμενο:, ποιχίλοις λογι- 
περιπίπτῃς, μὴ ξενίζου " δόξαζε δὲ τὸν μόνον 
ἡμῶν Κύοιον, τὸν ταῖς περιπτώσεσι χαλινοῦν- 
V οἴησιν τὴν ἐπαναδαίνουσαν τῇ θειοτέρᾳ γνώ- 
γὰρ πειρασμοὶ χαλινὸς ὑπάρχουσι, χαλινοὺν 
ivot τὸ ἀνθρώπινον φύσημα, τῇ τοῦ Θεοῦ πρυ- 


Εἰ τὰ καλὰ πολλάχις ἐξ ἡμλῶν ἀφαιρεῖται ὁ 
» ὥσπερ τὸν πλοῦτον τοῦ "106, ( « Κύριος γὰρ 

Κύριος ἔλαθε, ν) πάντως mou χαὶ τὰ χαχὰ 
ἡῖν ἐπήγαγεν ὁ Αἰώνιος ἐχ χειρὸς ἡμῶν f 
€'Aya8à γὰρ, 7,3:, χαὶ χακὰ n: px Κυρίον"» 
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χαὶ ὁ ἐπαγαγὼν ἡμῖν τὰ χαχὰ, αὐτὸς ἐπάξει ἡμῖν 
τὴν αἰώνιον εὐφροσύνην μετὰ δόξης αἰωνίου. «Ὥσπερ 
γὰρ ἐγρηγόρουν, φησὶ Κύριος, εἰς τὸ χατασφτρέφειν 
χαὶ χαχοποιεῖν ὑμᾶς, χαὶ ἀνοιχοδομήσω, xaY οὗ μὴ 
χαθαιρήσω, xai φυτεύσω, xal οὐ μὴ ἐχτιλῶ. » Σι- 
γάτω τοίνυν ἡ δημώδη; λέγουσα παροιμία * Ἐφ᾽ ᾧ 
χαχῶς, οὐχ ἔστι χαλῶς * ὁ γὰρ ἐπὶ τὸ χεῖρον ἀλλοιώ- 
σας τὰ πράγματα Κύριος, δύναται πάντως ταῦτά 
πάλιν ἐπὶ τὸ λαμπρύτερον ἀπροσδοχήτως μεταῦάλ- 
λέιν. 

£9. Ὃ τοῖς δαίμοσιν εἴτε δι’ ἐγχρατείας, εἴτε 6c 
εὐχῆς, εἶτε διὰ πάσης ἀρετῆς σφοδρότερον χαὶ φι- 
λονειχότερον ἐπεμδαΐίνων, βαθυτέρας παρ᾽ αὑτῶν τὰς 
πληγὰς ἀντιλήψεται, μέχρις οὗ χαὶ εἰς ἀπευδοχίαν 
χαταστῆναι, ἀπόχριμα τοῦ νοητοῦ θανάτου xato- 
πτεύων ἐν τῇ ἑαυτοῦ ψυχῇ. Ὡς παρεῖναι λέγειν αὖ- 
τόν" « Τί; με ῥύσεται ἐκ τοῦ σώματος τοῦ θανάτου 
τούτου; » χαταναγχάζομαι γὰρ ἀδουλήτως ὑποχύ- 
πτεῖν τοῖς νόμοις τοῦ ἀντιπάλου. 

ξε΄. Οὐχ ἁπλῶς προεγράφη ὅτι τινὲς πρὸς ἑαυτοὺς 
ἔλεγον" « ᾿Ανάστητε, xal ἧξομεν πρὸς λαὸν πεποι- 
θότα ἐπ᾽ ἐλπίδι, xal ἡσυχάζοντα. » Καὶ πάλιν " 
ἐ Δεῦτε ἀναδάντες συλλαλήσωμεν αὑτοῖς γλώσσῃ 
νοεβᾷ δολίᾳ, xai ἀποστρέψωμεν αὐτοὺς πρὸς ἡμᾶς 
ἀπὸ τῇς ἀληθείας. « Οἱ γὰρ δεινοὶ δαίμονες εἰώθασι 
παρὰ πᾶσαν τὴν ζωὴν χατὰ τῶν τὸν ἡσύχιον προε- 
λομένων βίον, ἀχονᾷν τὰ ξίφη τῶν πειρασμῶν, xat 
μανικώτερον μᾶλλον τοῖς εὐὑλα δεστέροι: τε xaX θεο- 
σεδεστέροις ἐπιστρατεύειν εἰς τὴν χατ᾽ αὐτὸ τὸ ἔργον 
ἁμαρτίαν ὠθοῦντες τούτου;, πολέμοις ἀφορήτοις, 
τάχα κἂν οὕτω δυνηθῶσι τῇ; εἰς Χριστὸν πίστεως, 
xa τῆς εὐχῆς, χαὶ εὐελπιστίας, ἀποστῆσαι τοὺς πε- 
πολεμημένους. ᾿Αλλ᾽ ἡμεῖς, ὥς φησι Δαδὶδ, « Οὐ 
μὴ ἀποστῶμεν ἀπὸ σοῦ, ἕως οὗ οἰχτειρήσεις ἡμᾶς, 
xai μαχρυνθῶσιν ἀφ᾽ ἡμῶν οἱ χαταπίνοντες ἡμᾶς. » 
Οὐ μὴ ἀποστῶμεν ἀπὸ σοῦ μέχρις ἂν προστάξῃς ἀφ᾽ 
ἡμῶν ἀπελθεῖν τοὺς πειράζοντας ἡμᾶς, χαὶ ζωο- 
ποιηθῶμεν δι᾽ ὑπομονῆς xai στεῤῥᾶς ἀπαθείας. 
διότι πειρατήριόν ἐστιν ὁ βίος τοῦ ἀνθρώπου, χαὶ 
χρόνον ταχτὸν πολλάχις ὑπὸ τοὺς πόδας τῶν ἀλλο- 
τρίων πέπτειν ἑτοιμάζεται παρὰ τοῦ ἀγωνοθέτον " 
μεγαλοφυοῦς δὲ ψυχῆς xat γενναίας ἴδιον, τὸ μὴ 
ἀπογινώσχειν ἐν συμφοραῖς. 

ξς΄. Εἰ τοσοῦτον ἰσχύει δαίμων, ὥστε καὶ μὴ θέ- 
λουτος ποῦ ἀνθρώπον, μετασχευάζειν τοῦτον καὶ 
μεταφέρειν πρὸς τὴν οἰχείαν φορὰν, τῆς χατὰ φύσιν 
ἐχστάντα ἀγαθῆς χαταστάσεως, πόσον ἰσχύει Αγγε- 
Aog τῷ ὠρισμένῳ χαιρῷ τὸ χέλευσμα τοῦ Θεοῦ δεξάμε- 
νος, πᾶσα" ἐπὶ τὸ χρεῖττον μεταγαγεῖν τὴν τοῦ ἀν- 
ϑρώπου διάθεσιν; Καὶ ὁ πάμψυχρος βοῤῥᾶς τοσοῦτον 
ἐξίσχυσεν, ὥστε πρὸς τὴν τῶν λέθων σκληρότητα 
μεταποιῆσχι τὴν toU ὕδατος ἀπχλωτάτην φύσιν, cl 
ἄν ποιήσῃ ὁ θερμότατος Νότος ; εἰ ὁ ἀὴρ λίαν χατε- 
Ψυγμένος, τὰ πάντα αὐτῷ ὑπεῖξαι χαὶ χατασχευάζει" 
vl; γὰρ ὑποστήσεται χατὰ πρόσωπον Ψύχους ; πῶς 
οὐχ ἂν πρὸς ἑαυτὴν ἡ θέρμη τὰ πάντα μεταδάλῃ ; 
Ti γὰρ ὑποστήσεται χατὰ πρόσωπον θέρμης; lh- 
σ:εύσωμεν οὖν τὸν ψυχρόν τε xat μέλανα ἄνθραχα 
τῆς διανοίας ἡ λῶν ὁψέ ποτε, ἃ θἄττον, θερμόν τὲ 
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xai φωτοειδῇ ἔσεσϑαι τῇ προσδολῇ τοῦ θειοτάτου 
πυρός. 

ξζ'. Ἔστι τις καὶ ἐπὶ τοῦ παρόντος χατάστασις, 
μαρτύριον χαὶ σημεῖον τῷ ἡμετέρῳ ἐν τῷ χρυπτῷ 
Ἰωτὴφ τιθελένη ἀπαθεία; ἕν ἐσμεν" xaO ἣν ὁ vou; 
ἐξελθὼν ἐξ Αἰγύπτου, ἀφίσταται μὲν τῶν ἐμπαθῶν 
ἄρσεων, καὶ τῆς ἐν τῷ χοφίνῳ αἰσχροτάτης δουλείας, 
γλῶσσαν δὲ ἣν οὐχ ἔγνω ἀχούει" οὐχ ἔτι γλῶσσαν 
δαιμόνων ῥυπαρὰν, xai φθαρτιχὴν τῆς ὀρθῆς δια- 
νοίας, ἀλλὰ γλῶσσαν ἁγίαν φωτοφόρων ἀγγέλων, με- 
«ατυπούντων τὸν νοῦν ἀπὸ τοῦ σώματος ἐπὶ τὸ ἀσώ - 
patov* γλῶσσαν φωτιστιχὴν τῆς δεχομένης ᾧ.- 
χῆς. 

Er. "Hxovsá τινων ἀδελφῶν ἀῤῥωπστουντων τὸ 
σῶμα ἀνενδότως, καὶ μὴ δυναμένων χεχρῆσθαι τῇ 
νηστείᾳ, εἰρηχότων πρός με" Πῶ; δυνάμεθα χωρὶς 
νηστείας ἀπαλλαγῆναι τοῦ διαδόλου xai τῶν παθῶν ; 
Πρὺς οὗς λεχτέον, ὅτε Οὐ μόνον διὰ «7; ἀποχῖς τῶν 
ἐδωδίμων, ἀλλὰ xal διὰ χραυγῇς χαρδίας ἐχτρίψαι 
καὶ ἐξοστραχίσαι δυνήσεσθε τά τε φαῦλα χαὶ τοὺς 
τῶν φαύλων ὑποθδο)εῖς. « Ἐχέχραξαν γὰρ, φησὶ, 
πρὸς Κύριον ἐν τῷ θλίόεσθαι αὑτοὺς, xal ἐῤῥύσατο 


αὐτούς. » Καὶ πάλιν γέγραπται" € Ἐχ χοιλίας ἄδου. 


xpauyt; poo fxousag φωνῆς μου᾽ xal ἀναδήτω ix 
φθορᾶς ἡ ζωή μου. » Διόπερ μέχρις ὅτου παρέλθῃ ἡ 
ἀνομία, τουτέστιν ἡ ἐνόχλησις τῆς ἀμαρτίας, χε- 
χκράξομαι, φησὶ, πρὸς τὸν Θεὸν τὸν ὕψιστον, ὅπως 
μεγίστην εὐεργεσίαν δωρούμενος, αὑτὴν τε τὴν προσ- 
δολὴν τῆς ἁμαρτίας ἐξαφανίσῃ τῇ ἑαυτοὺ ἐξουσίᾳ, 
χαὶ τὰ τῆς ἐμπαθοῦς διανοίας εἴδωλα ἐξαλείψῃ, καὶ 
ἀνειδώλους δείξῃ τὰς παρ᾽ ἡμῶν χατειδώλου; ἀσθε- 
νείας [ἴσ΄. τὰς παρ᾽ ἡμῖν χατειδώλους ᾿Αθῆνας]. Ei 
τοίνυν μὴ, εἴληφας χάρισμα ἐγχρατείας, γίνωσχε ὅτι 
δι᾽ εὐχῆς xat ἐλπίδος θέλει σε ὁ Κύριος εἰσαχουσθῆναι 
δεόμενον. Ἐγνωχὼς οὖν τὸ δεσποτιχὸν χρῖμα, μὴ 
ἀθύμει ἐπὶ τῇ τῆς ἀσχήσεως ἀδυναμίᾳ μᾶλλον δὲ 
δὸς ἐργατίαν ἀπηλλάχθα: τοῦ ἐχθροῦ, δι᾽ εὐχῆς xat 
πυμονῆῇς εὐχαρίστου. Ἐὰν οὖν διώκωσιν ὑμᾶς οἱ 
λογισμοὶ τῆς ἀσθενείας, χαὶ τῆς ταλαιπωρίας ἀπὸ 
«ἧς πόλεως τῆς νηστευτρίας, φεύγετε εἰς τὴν ἄλλην" 
τουτέστιν εἰς τὴν εὐχὴν xal εἰς τὴν εὐχαριστίαν. 
ξθ', Φησὶν ὁ Φαραὼ ἱχετεύων * ε Περιελέτω ὁ 8:5; 
ἀπ᾽ ἐμοῦ τὸν θάνατον τοῦτον, » xal εἰσηχούσθη ᾿" 
ὁμοίως δὲ χαὶ οἱ δαίμονες παραχαλέσαντες τὸν Κύ- 
ριον ἵνα μὴ τῇ ἀδύσσῳ παραπεμφθῶσιν, ἔτυχον τοῦ 
αἰτήματος * πόσῳ μᾶλλον εἰσαχουσθήσεται Χριστιᾶα.- 
vb; ἄνθρωπος, δεόμενος ἐλευθερίας τυχεῖν τοῦ νοητοῦ 
θανάτου; 
ο΄. Ὁ χρόνον τινὰ ὑπὸ τῆς θείας φωτιζόμενος xat 
ἀναπαυόμενος χάριτος, μετὰ 65 τὴν ταύτης ὑποστι- 
λὴν, ῥεμθασμοῖς περιπίπτων, χαὶ γογγύζων διὰ 
τοῦτο, xal μὴ ἀνδριζόμενος, διὰ τῆς ἱχεσίας πάλιν 
ἑπαναχαλέσασθαι τὴν σωτήριον ἐχείνην πληροφο- 
ρίαν, ἀλλ' ἀποδυσπετῶν, ὅμοιός ἐστι πτωχῷ λαθδόντι 
ἐλεημοσύνην ἀπὸ τοῦ παλατίου, xal δυσανασχετοῦν- 
τι, διότι οὐχ εἰσῆλθεν ἔσω συναριστῆσα! τῷ βασι- 
λεῖ. 
οα΄. « Maxáptot οἱ μὴ ἱδόντες μὲ xal πιστεύσαν- 
τες, »ὡς μαχάριοι οἱ χαθ᾽ ὑποττολὴν τῇς χάριτος 


μὴ εὑρίσχοντες παράχληδσιν ἐν b 
παράτασιν βλέποντες τῶν θλιδερῶν 
θὺ, xal μὴ ἀπογινώσκοντες " ἀλλὰ 
vot, ἐν τῷ νομίζειν ópdv τὸν àópari 
γεννάϊως. 

οβ΄. 'H χατὰ χάριν Θεοῦ χαιρῷ 
ἀγῶνας, xal λύπην, καὶ 6&xpua δι: 
τοῖς ταύτην ζητοῦσε ταπεινοφροσ 
χαθ᾽ ὑπερδολὴν καὶ μείζων ὑπάρχε: 
τῆς ἐπιγινομένης τοῖς ἀποτεπτωχίϑ 
οἱ χαταξιωθέντες, τέλειοι ἀληθῶς 
πηρέαπτοι. 

ογ΄. Ὅτε ἀφῆχεν ὁ διάδολος τὸν K 
οἱ ἄνγελοι χαὶ διηχόνουν αὐτῷ. "Lc 
ὥσπερ οὐ γέγραπται Ev τῷ πεῖρι 
παρῆσαν οἱ ἄγγελοι, οὕτω xal fuu 
χαιρῷ τινι, ὑποχωροῦσιν οὐ μαχρὶ 

εοῦ " εἶτα μετὰ τὴν ἀναχώρησιν 1 
ἔρχονται πρὸς ἡμᾶς, διακχονοῦντε 
στηρίγματα, φωτισμὸν, χατάνυξ 
ὑπομονὴν, γλυχασμὸν, καὶ ὅσα σώ: 
xai ἀνακτᾶται ψυχὴν χοπιάσασαν. 
Ναθαναὴλ, 6:t « Ὅτει τοὺς ἀγγέλ 
xaX χαταθαίνοντας Ez τὸν Υ ἐὸν τοῦ d 
ἐστιν, ἐπὶ τὸ γένο; τῶν ἀνθρώπω! 
διαχονία χαὶ βοήθεια πλουσέως ἐχχυί 

oU. Μέμνησο τοῦ ἀρχιερέως ἐκεῖ 
ἐστάθη ὁ διάδολος ἀντιχεῖσθαι a 
νοήματι, xat λόγῳ, xal πράγματι, i 
δηθῇς ἐπὶ τοῖς συμδαίνουσιν. 

οε΄. Ἐπίστασθαι προσήχει τὸν 
ὑπάρχει ἀσθένεια, χατὰ τὸ, Ἐλέησ 
εἰμι" τί δὲ ἀποστασία ἀπὸ τοῦ Θε 
ἐστι τῷ διαδόλῳ χαὶ τοῖς ἀγγέλοις 

oc". Ὃν τρόπον τὸν σέδη ρον ἀψη,) 
πυρὸς 1j συνάφεια, οὕτως ab πυχναὶ 
μενέστερον παρασχευάζονσαι τὸν vo 
μὸν τοῦ ἐχθροῦ" διὸ πάσῃ δυνάμει, 
ποιεῖν σπουδάζουσιν εἰς τὴν τῆς 1 
εδρίαν, εἰδότες ταύτην, ἑαυτων μὲν 
νοῦ ὑπέρμαχον. 

οζ΄. ᾿Απεδέξατο Δαδὶδ τὴν προῦυ, 
Σιχελὰχ συνεξεληλυθότων a ὑτῷ ἐπὶ’ 
εἰ χαὶ ἀτονήσαντες ἀπέμειναν εἰς 
Βοσόρ. ᾿Αναστρέψας γὰρ πρὸς αὐὖ' 
τῆς χατὰ τῶν Βαρθάρων, xaX ἀχούσ 
μὴ δεῖν δοθῆναι μερίδα ἐχ τῶν λα 
ἐχλύσεω; καθεσθεῖσιν εἰς τὸν χειμά 
αἰσχυνομένων, καὶ μηδὲν λαλησάντ 
γεῖται αὑτῶν ὁ χρηστότατος  Aa6W 
τῶν σχευῶν ἐχαθέσθησαν τηροῦντες 
ἴσην αὐτοῖς ἀπένειμεν μερίδα τῆς 
δοθείσῃ] τοῖ; ἀνδρείοις χαὶ εὐψύχςε 
Σχόπῃτον τοίνυν εἴπερ χαὶ ἐπὶ ἀδελφς 
ἀρχὴν θέρμην ἐπιδειξαμένου, ὕστερο: 
ὁχλάσαντος, σχ:ύη τῆς σωτηρίας vo 
χαὶ ἡ μεταμέλεια, ἡ ταπείνωσις, xa 
ὑπομονὴ χαὶ ἡ ἐλπὶς xai ἡ p.a x gx 
Er ig ὧν τις ἀδρανὴς τὸν τρόπον 
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᾿σχαρτερήσας τῇ el; Χριστὸν mpooboxía, ὡς 
νγχάνει τινὸς αἰωνίου δωρ:ᾶς. 
λενῖται μὲν xa ἱερεῖς xéxamvtat, οἱ ὅλου: δι᾿ 
"τοὺς τῷ Θεῷ ἀναθέμενοι, καὶ πράξει, xa. θεω- 
fjv] δὲ Λευϊτῶν λέγονται, οἱ μὴ ἰσχύοντες μὲν 
ios βαίνειν τῶν παθῶν, γλιχόμενο: δὲ τῇς ἀρε- 
περὶ ταύτην χατὰ τὸ ἐγχωροῦν προθυμούμενοι, 
ἡτῆς ἐπιθυμοῦντες διηνεχῶς, xiv ἀποτυγχά- 
λλάχις, διὰ τὸ ὑπὸ τῇς χαχίας ἐχνευρισυῆναι " 
E χαιρῷ τῷ προτήχοντι xal τούτους τὸ χάρι- 
ἰασθαι τῆς ἀπαθείας, μόνῃ τιλανθρωπίᾳ Θεοῦ. 
ιρ ἐπιθυμίαν τῶν πενήτων εἰσήχουσε Κύριος. 
Τοὺ; αἰχισμοὺ., οὖς ἐπιφέρει ἣμῖν ὁ ἐχθρὸς 
νερῶς, εἴτε ἀοράτως, πολλάχι; νοοῦμεν, xal 
εν" τὰς δὲ βασάνους, χαὶ ἀλγηδόνας, ἃς map 
ἰφίσταται, χατορθούντων ἡμῶν ἔσθ᾽ ὅτε τὰς 
, ἣ μεταμελομένων ἐπὶ πλημμελήμασιν, f 
ἸΙυμούντων xat χαρτερούντων ἐπὶ vol; συμ- 
σιν, fj εὐχομένων xat τὰ λοιπὰ ἐπιτηδευόντων, 
αὐτὸς διαπρίεται, χαὶ τιμωρεῖται, χαὶ θρη- 
Y χόπτεται, ταῦτα πάντα "uci; xav' olxovo- 
| βλέπομεν, ἵνα μὴ χαυνωθῶμεν. ε Δίκαιον 
noi, παρὰ τῷ Θεῷ, ἀνταποδοῦναι τοῖς θλέ- 
ἡμᾶς θλίψιν. » 
j| τὸ γηρᾶσαν ἐν τῇ γῇ, χαὶ ἐν πέτρᾳ, στέ- 
ἀπὸ ὀσμῆς ὕδατος ἀναθάλλει, ὥσπερ τὸ νεό- 
εἰχὸς xai ἡμᾶς ἐξεγειρομένους τῇ δυνάμει 
fou Πνεύματος, ἀναδλαστῆσαι ἀφθαρσίαν, ἣν 
ύσιν εἰλήφαμεν, χαὶ ποιῆσαι θερισμὸν, χαθὼς 
γυτον, χἂν εἰ: τὸν παλαιὸν χατεπέσαμεν ἄν- 
). 
Πρὸς τὴν ἀπευδουχήσασαν ἑαυτῇ: δι᾽ ὑπερδο- 
ἱρασμῶν χαὶ ἁμαρτιῶν σμῆνος ψυχὴν, xax λέ- 
» ᾿Ἀπόλωλεν ἡ ἐλπὶς ἡμῶν, διαπεφωνήχαμεν, 
t παρὰ τοῦ μὴ ἀπογινώσχοντος τὴν σωτηρίαν 
Bzo9, τὸ, Ζήσεσθε, χαὶ γνώσεσθε ὅτι ἐγώ εἶμι 
;. Πρὸς δὲ τὴν διαποροῦσαν Ψυχὴν, πῶς ἄρα 
τσι διὰ μεγάλων ἀρετῶν τεχεῖν Χριστὸν, λέ- 
*« Πνεῦμα ἅγιον ἐπελεύσεται ἐπὶ σέ. » Ὅπου 
ματος ἁγίου παρουσία, uh ζητήσῃς λοιπὸν 
s καὶ συνηθείας ἀκολουθίαν xal νόμον" πᾶντο- 
)ν γὰρ τὸ προσχυνητὸν xa ἅγιον Πνεῦμα, xal 
ὑφεστῶτα ὑφίστηυσί σοι, ὅπως ἂν ἐχπλαγῇς. 
χαὶ νιχητῆν νυνὶ δείχνυσι τὸν νοῦν, τὸν πρώην 
svov* ὁ γὰρ ἄνωθεν ἐρχόμενος ἐφ᾽ ἡμᾶς δι᾿ 
χγχνίαν παράχλητος, ἐπάνω πάντων ἐσπτίν᾽ 
σε γὰρ πάντων ἴστησ: τῶν φυσιχῶν χινημά- 
τὶ δαιμονιχῶν παθῶν. 
᾿Αγωνίξον τὴν ἐν τῷ ἡγεμονιχῷ σου φωταυ» 
διαφυλάττειν ἀλύμαντον" ἐὰν ἄρξῃ χατ᾽ ἐμ- 
ιν βλέπειν, ἐγνόφωτέ σε Κύριος καὶ ἐξαπέστειλε 
v τοῦ προσώπου σου. « xai τὸ φῶς τῶν ὀφθαλ- 
rou οὐχ ἔστι μετὰ σοῦ * » ἀλλ᾽ εἰ χαὶ ταῦτα 
ἔχοι, μὴ ἀποχάμῃς:, μηδὲ ἐχλυθῇς, πρεσδευό- 
σὺν τῷ ἁγίῳ Δαδίδ' « Ἐξαπόστειλον τὸ φῶς σον, 
|v ἀλήθειάν σον, ἐμοὶ τῷ σχυθρωπάζοντι, σω- 
) τοῦ προσώπου μου xal ὁ Θεός μου ἑξαποστε- 
&p τὸ Πνεῦμά σου χαὶ χτισθήσοντχαι, xat ἀνα- 
4; τὸ πρόσωπον τῆς YES. » 
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πγ΄. Maxiptos, ὅστις: ἀπλήστως φάγεται xai mís- 
ται εὐχὰς χαὶ ψαλμοὺς ἐνταῦθα νυχτὸς χαὶ ἡμέρας, 
xai ἐπιῤδώσει ἑχυτὸν τῇ ἐνδόξῳ τῆς Γραφῆς ἀνα- 
γνώσει" dj γὰρ τοιαύτη μετάληψις ἀναδώσει τῇ 
ψυχῇ ἀμείωτον εὐφροσύνην ἐν τῷ μέλλοντι αἰῶνι. 

πδ΄. Πάτῃ δυνάμει ἀσφαλίζου μὴ πίπτειν τὸ γὰρ 
πίπτειν οὐ πρέπει τῷ ἰσχυρῷ ἀθλητῇ. Ἐλν δὲ συμδῇ 
πεσεῖν, εὐθὺς ἀναπήδησον, καὶ στῆθι πάλιν εἰς τὸν 
χαλὸν ἀγῶνα" χἂν μυριάχις τοῦτο συμξῇ χαθ᾽ ὑπὸ» 
στολὴν τῆς χάριτος, μυριάχις χλχεῖνο ἔστω" τουτα 
ἐστιν τὸ τῆς ἐγέρσεως " χαὶ ἕως τῆς τελευτῆς Gov. 
Γέγραπται γὰρ, ὅτι "Exv ἑπτάχις πέσῃ δίχαιος, τουτ- 
ἐστι διαπαντὸς τοῦ βίου, ἑπτάχις ἀναστήσεται * ξως 
ὅτε χρατεῖς τὸ ὅπλον τοῦ ἁγίου σχήματος, μετὰ ba- 
χρύων, χαὶ ἱχεσίας τῆς πρὸς τὸν Θεὸν, εἰς τοὺς 
στήχοντας λογίζῃ, x&v πολλάκις πέπτωχας * ἕως ὅτε 
παραμένεις μοναχοῖς, ὡς ἀνδρεῖος στρατιώτης χατὰ 
τῶν ἐμπροσθίων δέχῃ τὰς πληγὰς, δι᾽ ὧν καὶ εὐφη- 
μηθήσῃ μᾶλλον, ὅτι οὐδὲ πληττόμενος ἢνέσχου ἐνδοῦ- 
ναι ἢ ἀποστῆναι. Ἐὰν δὲ ἀποστῇς τῶν μοναχῶν, 
χατὰ νώτου πλήττῃ λοιπὸν ὡς φυγὰς, xai δειλὸς, 
χαὶ λειποταχτίτης, χαὶ ἀπαῤῥησίαστος. 

πε΄, Χαλεπώτερον τοῦ ἁμαρτάνειν ἐστὶ τὸ ἀπελ- 
πίζειν. Ἰούδας γὰρ ὁ προξότης μιχρόψυχο; ἦν xot 
ἀπειροπόλεμος, χαὶ διὰ τοῦτο ἀπογνόντι αὐτῷ, ἐπι- 
δραμὼν ὁ ἐχθρὸς, ἀγχόνην περιΐψεν. Πέτρος δὲ, ἡ 
πέτρα ἣ στερεὰ, φοδερὸν πτῶμα κατενεχθεὶς, ὡς 
ἐμπειροπόλεμος οὐχ ἐξελύθη οὐδὲ ἀπέγνω δυσθυμῆ- 
σας" ἀλλὰ ἀναπηδῆσας προσήγαγεν πιχρότατα δά- 
χρνα ἀπὸ καρδίας θλιδομένης xa* τεταπεινωμένης" 
καὶ παραυτίκα ὁ πολέμιος ἡμῶν θεασάμενος ταῦτα, 
ὥσπερ φλοξὶ σφοδροτάταις τὰς ὄψεις φλεγόμενος, ἀπ- 
επίδησεν φεύγων μαχρὰν, xat δεινῶς ὁλολύζων. 

πς΄. Πρὸς ταῦτα τὰ τρία μάλιστα ὁ μονάζων, πό- 
λεμον ἔχειν ὀφείλει ἀχήρυχτον, πρὸς τὴν χοιλιομᾶ- 
νίαν, καὶ πρὸς τὴν ἀκερδῆ δόξαν, xal πρὸς τὴν φιλο- 
χρηματίαν, ἥτις ἐστὶν εἰδωλολατρία. 

np. Βασιλεύς τις Ἰσραηλίτης, τῶν Τρωγλοδύτων 
«b ἔθνος, καὶ τοὺς ἄλλους Βαρδάρους, ψαλμοῖς, χαὶ 
ὕμνοις, xaX ᾧδαῖς πνευματιχαῖς κατηγωνίσατο, ἐν 
τοῖς λόγοις χαὶ τοῖς ὀργάνοις Δαδίδ. "ἔχεις καὶ σὺ 
βαρθάρους Τρωγλοδύτας, τοὺς εἰς τὰς αἰσθήσεις σου, 
xai τὰ μέλη ἐνδύνοντας δαίμονας, xal τὴν sápxa 
χολάζοντας διὰ τῆς πυρώσεως, xai παρασχενάζοντάς 
cs ἐμπαθῶς βλέπειν τε χαὶ ἀχούειν, xai ὀσφραίνε- 
σθαι, xal λαλεῖν ἀπρεπῆ ῥήματα, χαὶ ὀφθαλμοὺς 
μεστοὺς ἔχειν μοιχίας, xai συγχεῖσθαι ἔσωθεν χαὶ 
ἔξωθεν χατὰ τὴν Βαδυλωνίαν" φρόντισον οὖν χαὶ 
αὐτὸς πίστει μεγάλῃ, xal ψαλμοῖς, xai ὕμνοις, καὶ 
ᾧδαῖς πνευματικχαῖς, τοὺς ἐνεργοῦντας τὰ χαχὰ Τρω- 
λοδύτας ἄρδην ἐξολοθρεῦσα:. 

πη΄. Ὥσπερ ἄνθρωπον δι' ἀνθρώπου σώζεσθαι 
βούλεται ὁ Κύριος, οὕτως xa ἄνθρωπον δι᾽ ἄνθρωπον 
ἀπολέσθαι σπεύδει ὁ Σατανᾶς. Διόπερ οὐ χρὴ χολλᾶ- 
σθαι ἀνδρὶ καταφρονητῇ, xaxevcpeyel, χαὶ μὴ qu- 
λάσσοντι γλῶσσαν, ἵνα μὴ σὺν αὑτῷ εἰς χόλασιν ἀπ- 
ἔλθης. Μόλις γάρ τις τῷ δικαίῳ ἐγγίζων σωτηρίας 
ευγχάνει. Ἐὰν δέ τις τῷ πονηρευομένῳ συναναστρα- 
οὗ uh παοατηρούμινος, χαθάπερ λυιμὸν, Χαὶ λέπραν 
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τοιμὸν εὑρήσει vaváytov. Ka i λοιπὸν ἐλεῇ Ξ: 
τὸν ἱλαρῶς προσεγγίζοντα τῷ δράκοντι ; Φεῦγε τοί- 
νυν τοὺς ἀπαιδεύτους γλώσσῃ, χαὶ τοὺς μαχοσυμ- 
δόλους, καὶ τοὺς ταραττομένου; τοῖς ἐντὸς καὶ τοῖς 
ἀχτὸς μέλεσι. 

πθ΄. Τίς σοφὸς, xal συνετὸς, xai φίλις Θεοῦ χλη- 
θῆναι βουλόμενος, ἵνα τὴν ψυχὴν τὴν ἑαυτοῦ σπου- 
δάσῃ παραστῆσαι τῷ Κυρίῳ τοιαύτην, οἵαν αὑτὴν 
ἕλαόδεν παρ᾽ αὐτοῦ, καθαρὰν, xai ἄτρωτον, xal ὅλην 
ἀμώμητον, καὶ διὰ τοῦτο στεφανωθῇ ἐν τοῖς οὐρανοῖς 
καὶ παρὰ τῶν ἀγγέλων μαχαρισθείῃη ; 

μ΄. Ἕν ῥῆμα ἀγαθὸν τὸν ποτὲ μιαρὸν ἐχεῖνον Xr. 
στὴν, χαθαρὸν, xai ἅγιον εἰργάσατο, xa εἰς τὸν va- 
ράδεισον εἰσήνεγχεν xai ἕν rua ἀπρεπὲς ἀπετεί- 
χισε τῷ Μωῦσῇ τὴν γῆν τῆς ἐπαγγελία;. Μὴ οὖν 
μικρὰν νόσον τὴν γλωσσαλγίαν νομίσωμεν " οἱ γὰρ 
φιλολοίδοροι χαὶ φλύαροι, ἀποχλείουσιν ἑαυτοῖς τὴν 

βασιλείαν τῶν οὐρανῶν. Διότι ἀνὴρ γλωσσώδης, xiv 
ἐνταῦθα χατευθυνθῇ, ἀλλ᾽ ἐχεῖ οὐ μὴ χατευθυνϑείη " 
μᾶλλον δὲ σχελισθείη xal xaxà θηρεύσῃ αὑτὸν εἰς 
διαφθοράν. Καλῶς οὖν ἔλεγε σοφός τις ἀνὴρ, ὅτι xpeio- 
σόν ἐστιν πεσεῖν ἀπὸ ὕψους εἰς ἔδαφος, ἣ ἀπὸ γλώσ- 
σης. Πιστευτέον τοιγαροῦν Ἰαχώδῳ τῷ ἀποστόλῳ 
γράτοντι" «Ἔστω πᾶς ἄνθρωπος ταχὺς εἰς τὸ ἀχοῦ - 
cat, xai βραδὺς εἰς τὸ λαλῆσαι. » 

μα΄. “Ὅπως àv μὴ μετεωριζώμεθα ἀπατώμενοι 
ὑπὸ τῶν αἰσθήσεων περὶ τὴν ματαιότητα, χαλὸν 
προσέχειν τῷ λέγοντι * Βάδιζε, λαός μου, εἴσελθε εἰς 
τὸ ταμεῖον τῆς χαρδίας sou τὸ ἀποχεχρυμμένον 
παντὶ αἰσθητῷ νοήματι, τὸ ἀνείδωλον ἐχεῖνο ἐνδιαί- 
τημα, τὸ χαταλαμπόμενον τῇ τε ἀπαθείᾳ, xai τῷ 
ἐπισχιασμῷ τῆς &ylac χάριτος " ἀπόχλεισον τὴν θύ- 
pav σου πᾶσι τοῖς ὁρωμένοις, ἀποχρύδηθι μιχρὸν ὅσον 
ὅσον, μιχρὰ γάρ ἔστι πᾶσα fj ἀνθρωπίνη ζωή" xal 
μετὰ τοῦτο λέγει * Ἑως ἂν παρέλθῃ ἡ ὀργὴ Κυρίου. 

Ὥσπερ ἄλλος ἔλεγεν, ἕω; οὗ παρέλθῃ ἡ ἀνομία. 
Ὀργὴ γὰρ Κυρίου, καὶ ἀνομία, τάχα οὖν οἱ δαίμο- 
νες, καὶ τὰ πάθη, χαὶ τὰ ἀμαρτήματα " χαθά φησι 
πρὸς τὸν Θεὸν ὁ Ἡσαῖας" « Ἰδοὺ σὺ ὠργίσθης, xat 
ἡμεῖς ἡμάρτομεν. » Διαφεύγει δὲ τὴν ὀργὴν ταύτην 
ἄνθρωπος, διηνεκῶς προσέχων τῇ χαρδίᾳ ἐν προσ- 
ευχῇ, καὶ ἐντὸς γενέσθα!: τῶν ἀδύτων φιλονειχῶν 
« "EXxocov γὰρ, qnoi, συφίαν ὑπὲρ τὰ ἐσώτατα. » 
Διότι πᾶσα ἡ δόξα τῆς θυγατρὸς τοῦ βασιλέως ἔσω- 
θεν. Κοπιῶ δὲ, fu; οὗ εἰσέλθω εἰς τὸ ἀγιαστήριον 
“οὔ Θεοῦ, χαὶ εἰς ὄρος χλτιρονονομίας, φησὶν, εἰς 
ἕτοιμον κατοικητήριον, ὃ χατειργάσω, Κύριε, ἁγία- 
dpa, ὃ ἡτοίμασαν αἱ χεῖρές σου. 

ι8΄. Ὁ βουλόμενος ἀληθῶς ἀποτάξαπθαι, τὸν μα- 
Χχάριον μιμείσθω προφήτην Ἑλισσαῖον, μηδὲν ἑαυτῷ 
ἀπολυψάμενον πρᾶγμα, πολλῷ xai πυριφλεγεῖ τῷ 


πρὸς Θεὸν ἔρωτι. Πάντα οὖν τὰ προς 
νειλάτω τοῖς δεομένοις, καὶ οὕτω Bac 
ρὸν Κυρίου, τῇ προθέσει ἐπειγέσθω 
θάνατον, πρόξενον γενόμενον τῆς αἱ 
[ἴσ. ζωῆς]. 

hY'. Ὅταν φθάτῃς υοἥ σαι, ὅτι ὁ 4 
ἐν σοὶ ὡς δρῦς - δεήθητι τοῦ Kup 
ξηράνῃ τὸν χαρπὸν αὐτοῦ ὑπεράνωθε 
πραχτιχὴν ἁμαρτίαν, καὶ τὰς ῥίζα 
τωθεν, τουτέστιν τοὺς ἀχαθάρτους 
ἵνα ἐξάρῃ Κύριος τὸν ᾿Αμοῤῥαΐον ἀτὸ 

VU. Οὐ χρὴ ξενέξεσθαε, f;vixa ἂν 
γελῶντας τῆς ἡσυχίας ἡμῶν, τοὺς 
ἡσυχάζειν, μᾶλλον δὲ χαταψάλλετε α 
μνησιχαχοῦντες. Καὶ τὴν πρὸς Θεὸν 
σφοδροτέραν ἀντιστήσαιτε αὐτοῖς, 
ὑμνεῖν Πλὴν τῷ Θεῷ ὑποτάγηθι, ἡ 
γὰρ τοῦ ἀγαπᾷν με, ἐνδιέδαλλόν με 
ηνχόμην, ὑπὲρ τῆς ἐμαντοῦ τε xal 
σεως. 

με΄. Μὴ πνεύσαντος ἐν τῇ θαλάσα 
poo, οὖχ ἂν φανείη χῦμα, xai μὴ 
ἡμῖν δαίμονος, οὗ μὴ χειμασθῇ πάθει 
τὸ σῶμα. 

hc". Ἐὰν θερμαΐίνη ἀεὶ τῇ προσει 
χάριτι, φησὶ πρὸς σὲ ἡ θεία Γραφὴ! 
μένον τὰ ὅπλα τοῦ φωτὸς, σοῦ δὲ ἡ 
γὰρ ἐχθροί σου χαθάπερ διπλοῖδα α 
ὄληνται, καὶ τὴν τερταρότητα. 

ξ΄, Μνήμην λαμδάνων τῶν παρο 
μὴ ὄχνει τύπτειν τὸ στῆθος, ὅπω. 
πληγαῖς λατομήσῃς . τὴν πωρωθεῖσ 
εὕρῃς τὸ μέταλλον τοῦ τελωνιχοῦχ 
play πάνυ ἐπὶ πλούτῳ χρυφίῳ. 

μη΄. llüp τῶν πρὸς τὰ xpelccova 2 
μελέτης τῶν λογίων τοῦ Πνεύματο 
παντὸς ἐπὶ τὸ θυσιαστήριον τῆς duy 

θ΄. 'Eày ἀεὶ σπουδάζῃς ὑποδεδέ: 
ἐν τῇ ἑτοιμασέχ τοῦ Εὐχγγελίου τῆς. 
μήσεις πάντως χαὶ τὸν σεαυτοῦ o 
πλησίον σου * ἐὰν δὲ ῥᾳθυμῆσῃς, ἐμ: 
τως, xal χατὰ τὸν νόμον κληρονο; 
τοῦ ὑπολυσαμένου τὸ ὑπόδημα. 

ρ΄. El, κατὰ τὸν Ἰωάννην, ὁ Θεὸς 
ἀγαπῶν ἐν τῷ Θεῷ μένει, χκαὶδθ 
ὃξ μισῶν τὸν πλησίον, ἐν τῇ τῆς ἀγ 
δῆλον ὅτι τὸ μῖσος ὑφίστησιν. Ὃ , 
ὁμογενῆ, ἐν τῇ ἀπὸ Θεοῦ ὑπάρχει δι 
ὁ Θεὺς ἀγάπη ἐστὶ, καὶ ὁ μένων & 
τῷ θεῷ μένει, χαὶ ὁ Θεὸς ἐν αὐτῷ. 
χράτο; εἰς τοὺς αἰῶνας. Δ μήν. 
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θελήσῃς ποτὲ ὑπὲρ μοναχὸν, χοσμιχὸν μαχᾶ- 
ἔχοντα γυναΐχα, xal παῖδας, καὶ ἱλαρενόμε- 
tà τὸ εὖ ποιεῖν πολλοὺς, xal ἀφθόνως τὴν 
Ἰσύνην ἐργάζεσθαι, xal μηδὲ ὅλως ὑπὸ τῶν 
«v πειράζεσθαι, νομίζων σεαυτὸν ἐχείνηυ 
εἰν ἐλάττονα πρὸς τὴν τοῦ Θεοῦ εὐαρέστησιν" 
ταλάνιζξε σεαυτὸν, ὥπερ ἀπολλύμενον. Οὐ 
(ὰρ ὅτι ἀμέμπτως βιοῖς, προσχαρτερῶν μονα» 
ἀλλ᾽ εἰ χαὶ πάνυ ἁμαρτωλὸς τυγχάνεις, ἡ θλί- 
i$ ψυχῆς σου xal dj χαχοπάθεια, τ'μιωτέρα 
αρὰ τῷ Θεῷ, τῆς τοῦ βιωτιχοῦ ὑπερδαλλούσγς 
€. Ἡ λύπη δον ἡ πολλὴ, καὶ ἡ ἀθυμία, xax οἱ 
(μοὶ, χαὶ ἡ ἀδημονία, xai τὰ δάχρυα, xaló 
υνειδότος βασανισμὸς, καὶ ἡ ἀπορία τοῦ λο- 
), xai τὺ χαταχρίνεσθα: τῇ διανοίᾳ, χαὶ ὁ 
ὃς, xat ὁ θρῆνο; τοῦ νοὸς, xai ὁ ὀλολυγμὸς 
χρδίας, χαὶ ὁ συντριμμὸς, καὶ ἡ ταλαιπωρία, 
στυγνότης, xat fj ἐξουδένωσις, ταῦτα πάντα καὶ 
αὖτα, ἅπερ πολλάχις συμόαίνει τοῖς εἰς τὴν 
ὧν χάμινον τῶν πειρασμῶν βαλλομένοις, τι- 
ρά ἔστι χαὶ εὐπροσδεχτότερα χαθ᾽ ὑπερθολὴν 
εὐαρεστήσεως τοῦ χοσμιχοῦ. Πρόσεχε οὖν μὴ 
΄σῃς τῇ μέμψει τῆς λεγούσης θείας Γραφῆς 
οσώπου cou, ὅτι Τί ὠφελήθημεν ἱχέται πορεν- 
; ἐνώπιον Κυρίον, xal ἐν τῷ οἴχῳ αὐτοῦ δια- 
Kg ἀεί; ΔΉλον ὅτι πᾶς δοῦλος ἐγγὺς ὑπ- 
) οἰχοδεσπότον, ἔσθ᾽ ὅτε xai μάστιγας λαμδά- 
«aX χονδύλους, χαὶ μέμψεις, xai ὀνειδισμούς " 
ἔξω ὄντες, τέως μαχράν εἰσι τῶν πληγῶν ὡς 
prot, fj νόθοι, ἣ ἀμελούμενοι. Τί οὖν ὠφελὴ- 
^4 φησὶν, ἡμεῖς μὲν θλιδεροῖς περιπίπτοντες 
τε χαὶ σώματι, οἱ πάντοτε εὐχόμενοί τε χαὶ 
ντες " οἱ δὲ μήτε εὐχόμενοι, μῆτε ἀγρυπνοῦν- 
ιαίρουσι, xa εὐφραίνονται, καὶ χατευοδοῦνται, 
εὐθύμως διεξάγουσιν τὸν βίον: καὶ, ὡς λέγει 
φήτης, Ἰδοὺ ἀνοιχοδομοῦνται οἶχοι ἀλλότριοι, 
ἡμεῖς μαχαρίζομεν ἀλλοτρίους ; xai ἐπάγει 
^, Ταῦτα χατελάλησαν οἱ δοῦλοι τοῦ Θεοῦ, ci 
γνῶσιν ἔχόντες. ᾿Αλλ᾽ ὅμως χρὴ εἰδένα:, ὅτι 

ξένον πάσχουσιν θλιδόμενοι, καὶ διαφόρως 
μενοι τὰ τοῦ Δεσπότου αὐτῶν ὑπομένοντες διὰ 
ὧν πειρασμῶν. "Hxoucav γὰρ αὑτοῦ λέγοντος 
ς Εὐαγγελίοις" € ᾿Αμὴν λέγω ὑμῖν, ὅτι χλαύ - 
xai θρηνήσετε ὑμεῖς οἱ πλησίον μου, ὁ δὲ 
og χαρήσεται. » ᾿Αλλ᾽ ἔτι μικρὸν, καὶ ἐπισχέψο- 
ὑμᾶς διὰ τοῦ Παραχλήτου, χαὶ ἐχδιώξω τὴν 
(ay ὑμῶν, χαὶ ἀναχτήσομαι ὑμᾶς λογισμοῖς 
"ου ζωῆς, καὶ ἀναπαύσεως, xai δάχρυσι γλυ- 
2, ὧν ὀλίγας ἡμέρας ἐστερήθητε πειραζόμενοι" 
πιδώσω ὑμῖν τὸν ματθὸν τῆς χάριτός μου, χαθὰ 
ip τῷ βρέφει τῷ χλαυθμνριζομένῳ, καὶ ἐν- 


ἰισχύσω ὑμᾶ; τῇ ἄνωθεν δυνάμει τοὺς ἐξασθενήαυ- 
τας ἐν τῷ πολεμεῖσθαι * χαὶ χαταγλυχανῶ ὑμᾶς 
τοὺς πιχραυνθέντας, ὡς λέγει Ἱερεμίας ἐν τοῖς 
θρήνοις περὶ τῆς ἐν χρυπτῷ σου, ερονσαλὴμ, ἀλλ᾽ 
ὄψομαι ὑμᾶς, χαὶ χαρήσεται fj χαρδία ὑμῶν διὰ τῆς 
χρυπτῆς ἐπισχέψεως, χαὶ ἡ θλίψις ὑμῶν εἷς χαρὰν 
μεταδληθήσεται, xal τὴν χαρὰν ὑμῶν οὐδεὶς δυνῆ - 
σεται ἄραι. Μὴ οὖν μυωπάζωμεν, μηδὲ ἀδλεπτή- 
σωμεν, μαχαρίζοντες ὑπὲρ fpd; κοσμιχούς * ἀλλ᾽ 
ἐπιστάμενοι τὴν διαφορὰν τῶν γνησίων υἱῶν, χαὶ 
τῶν νόθων, μᾶλλον ἀσπασώμεθα τὴν νομιζομένην 
τῶν μοναχῶν ἀθλιότητά τε χαὶ σφοδρὰν χαταπό- 
νησιν, ἧς τὸ τέλος εἰς ζωὴν αἰώνιον ἐχθαίνει, xal 
εἰς τὸν ἀμαράντινον τῆς δόξης τοῦ Κυρίου στέφανον. 
Ασπασώμεθα οὖν τὴν τῶν δοχούντον ἀμαρτωλῶν 
ἀσχητῶν, ἵνα μὴ λέγω δικαίων, ταλαιπωρίαν " καὶ 
4b παραῤῥιπτεῖσθαι ἐν τῷ οἴχῳ τοῦ Θεοῦ * τουτέστι 
τῷ τάγματι τῶν δουλευόντων ἀδιαλείπτως τῷ Χριστῷ" 
χαὶ μὴ οἰχεῖν ἐν σχηνώμασιν ἁμαρτωλῶν, ἣ συν- 
ἀναστρέφεσθαι τοῖς χοσμιχοῖς, xàv τὰς μεγάλας 
ποιῶσι δικαιοσύνας. Λέγει γὰρ πρὸς σέ" Ὦ μοναχὲ, 
ὁ Πατὴρ σον ὁ οὐράνιος, ὁ ὑπεραγαπῶν σε, χαὶ θλί- 
ὄων, xai χαταπονῶν σε ἐν ποιχίλοις πειρασμοῖς, 
εὖ ἴσθ', μοναχὰ ταλαίπωρέ; ὅτι χαθὼς διὰ τοῦ Προ- 
φήτου ἐλάλησα, ἔσομαί aov παιδεντῆς, xal ἀπαντή- 
σομαί cot χατὰ τὴν ὁδὸν Αἰγύπτου, τοῖς θλιδεροῖς 
ας διαγυμνάζων, xal τὰς ὁδούς σὸν τὰς ψεχτὰς 
φράξιυ ἐν σχώλοψι τῆς ἐμαυτοῦ προνοίας, νύττων 
συμφοραῖς ἀδοχήτοις, xai ἐμποδίζων, ἵνα μὴ ἅπερ 
βούλει τῇ ἀνοήτῳ καρδίᾳ, ταῦτα πάντως xal εἰς 
ἔργον ἐχφέρῃς. Καὶ φράξω τὴν θάλασσαν τῶν 300v 
σον, ταῖς πύλαις τῶν ἐμαυτοῦ οἰχτιρμῶν᾽ καὶ ἔσο- 
pal σοι ὥτπερ θὴρ [ἐν dA. πατὴρ, ἣ πάνθηρ], 
χατεσθίων σε λογισμοῖς μέμψεως, χαὶ καταγνώ- 
σεως, xal μεταμελείας ἐν τῇ συναισθήσει τῶν 
ἡγνοημένων σοι. Ταῦτα δὲ πάντα τὰ θλιδερὰ, με- 
γίστη χάρις Θεοῦ. Οὐ μόνον δὲ πάνθηρ, ἀλλὰ xol 
χέντρον Got ἔσομαι τοῖς τῆς χατανύξεως λογισμοῖς 
τιτρῶσχόν σε, xal πόνοις καρδιαχοῖς, xai οὐ μὴ 
διαλίπη ὀδύνη Ex τοῦ οἴχου σου, δηλονότι τῆς ψυχῆ ξ 
xai τοῦ σώματος χαλῶς xat ὠφελίμως ξενομένων 
τοῖς τοῦ Θεοῦ γλυχέσιν ὄντως, xai μελιστάχτοιξ 
χολασττρίοις. Τὸ δὲ τέλος τῶν χολάσεων, καὶ τῶν 
πόνων, χαὶ τῆς ἐχταράξεως;, xai τῆς ἐντροπῆς, xal 
τῶν φίόων, καὶ τῶν ἀπελπισμῶν τῶν ἐπισυμδαΐνειν 
εἰωθότων, tol; ἀσχεῖν προθεμένοι:, τούτων πάντων 
τῶν σχυθρωπῶν τὸ τέλος, χαρά ἐστιν ἐπουράνιος, 
χαὶ τρυφὴ ἀνερμήνευτος, Χαὶ δόξα ἀνεκλάλητος, 
καὶ ἀγαλλίασις ἀκατάπαυστος. Διὰ γὰρ «οὔτο ἔθλι- 
γά σε, φησὶν, ἵνα ψωμίσω σε τὸ μάννα τῆς γνώ- 
σεω;, xai ἐλιμαγχόνησά σε, ἵνα εὖ ποιήσω σε ἐπ᾽ 
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ἐσχάτων, χαὶ εἰς τὴν ἄνω βασιλείαν εἰσάξω σε. Τότε 
γὰρ σκιρτήσετε, οἱ ταπεινοὶ μοναχοὶ, χαθάπερ μο- 
σχάρια ἀ::ολυθέντα τῶν δεσμῶν, παθῶν τε σαρχὸς, 
xai πειρασμῶν τῶν ἐχθρῶν. Καὶ τότε χαταπατήσε:ς 


τοὺς ἀνόμους δαίμονας, τοὺ; νῦν χαταπατουντα. " 


xai ἔσονται σποδὺς ὑποχάτω τῶν ποδῶν ὑμῶν. Ἐὰν 
γὰρ θεοσεθὴς χαὶ ταπεινόφρων ὑπάρχῃ;, μὴ ὑπϑρ- 
avpóptvog τῷ ματαίῳ ὄγχῳ, μήτε προπετενόμενος, 
ἀλλὰ χατανενυγμένος τῇ χαρδίᾳ, καὶ λογιζόμενος 
ἑχυτὸν ἀχρεῖον δοῦλον εἶναι, χαὶ συντετοιμμένο; τῷ 
πνεύματι " ἐὰν τοιοῦτος ταπεινόφρων ὑπάρχης, 
διαφορωτέφα ἐστὶν ἡ σὴ, ὦ μουαχὲ, πλημμέλεια, 
τῖς διχαιοσύνης τῶν χοσμιχῶν, xal ἀνχγχαιότερα 
τὰ σὰ ῥύπη, τῆς τῶν ῥιωτιχῶν μεγάλης χαθδ σεως. 
ΤΙ γάρ ἔστιν δι᾽ ὃ θλίθλῃ; πάντως μῶμος ὑπάρ- 
χει ἐπισυμθάς " ἀλλὰ βλέπε τινὰ ἄνθρωπον πισσω- 
θέντα τὰς ysipa;, δι᾽ ὀλίγου ἑλαίου χαϑαρισθέντα. 
Πολλῷ οὖν μᾶλλον σὺ δύνασα!' χαθαρισῆτιναι τῷ 
ἐλέει τοῦ Θεοῦ. Ὥσπερ γάρ σοι οὐκ ἔστ! δύσχοηλον 
πλῦναΐ cou τὸ ἱμάτιον, οὕτως πολὺ μᾶλλον οὐχ ἔστι 
δυσχερὲς τῷ Κυρίῳ πλῦναί as ἀπὸ παντὸς uuo, 
χἂν xaÜ' ἐχάστην, ὡς εἰχὺς, ξἔνγυίνττα, ἐξ ἀνάγχης 
πειραδιιός. Ἔν γὰρ τῷ λέγει» σε, Ἡμαρτον τῷ Κυ- 
p, ἀπόχριτις δίδοται, ᾿Αφέωνταί σου αἱ ἀιλαρτίαι" 
ἐγὼ εἶμ: ὁ ἐξαλείφων, xai o) μὴ μνησθῶ. Καθ'᾽ 
ὅσον γὰρ ἀπέχουσιν ἀνατολαὶ ἀπὸ δυσμῶν, Eudxpuva 
ἀπὸ co) τὰς ἀμαρτίας σὴυ * χαὶ χαθὼς οἰχτείρει 
πατὴο υἱοὺς, ἐγὼ χατοιχτείρω σε. Μόνον σὺ μὴ 
ἀποστῇς μτδὲ ἀποπτδέτις τοῦ ἐχλεξαμένου σε εἰς 
“πὸ ψάλλειν xal εὔχεσθαι, ἀλλὰ χολλήθττι αὐτῷ ἐν 
πάσῃ τῇ ζωῇ σου, εἴτε διὰ παῤῥησίας καθαρᾶς, εἴτε 
δι᾿ ἀναισχυντία: θεοσεδοῦς, χαὶ στεῤῥᾶς αὐτῷ kSopo- 
λογήσεως, xal αὐτός σε γαθχρίζε: τῷ ἰδίῳ νεύματι. 
"A q4p ὁ Θεὸς τῇ ἑχυτοῦ βουλέσει χαθαρίζει, οὐδὲ 
αὑτὸ; Πέτρος ὁ μέγας ἀπόστολος χοινῶσαι δυνή- 
σεται, fj χαταδιχάσασθαι [ἐν 4A. καταχρῖναι]). Et- 
ρῆται γὰρ πρὸς αὐτὸν, "A ὁ Θεὸς ἐκαθάρισε, σὺ μὴ 
κοίνου. El γὰρ ὁ Θεός ἐστιν ὁ τῇ οἰχεία φιλανθρω- 
πίᾳ διχαιώσα; ἡμᾶς, τίς ἔστλι ὁ χαταχρίνων ἡμᾶ:: 
ἐπιχαλουμένων γὰρ ἡμῶν τὸ ὄνομα τοῦ Κυρίου 
ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, εὐμαρῶς χαθαρίζεται ἡ συν- 
εἰδητις ἡμῶν χαὶ οὐδὲν διαχρίνει ἀναμέσον ἡ λῶν 
τε, χαὶ πρηφητῶν, xai τῶν ἄλλων ἁγίων. Οὐ γὰρ 
ἔθετο ἡμᾶς ὁ Θεὸς εἰς ὀργὴν, ἀλλ᾽ εἰς περιποίησιν 
διὰ τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰγσοῦ Χριστοῦ τοῦ ἀποθα- 
γόντο; ὑπὲρ ἡμῶν, ἵνα εἴτε γρηγορῶμεν ἐν ἀρεταῖς, 
εἴτε χαθεύδομεν χατά τινα περίστασιν, ὡς eixbz, ἕν 
τισιν ἐλαττώμασιν, ἅμα σὺν Χριστῷ ζήσωμεν, πρὸς 
αὐτὸν ἀναδλέποντες μετὰ μεγάλων στεναγμῶν xal 
ἀποδυρόμενοι ἀχαταπαύστως, xal αὐτὸν ἀναπνέου- 
«ες. ᾿Ἐνδυσώμεθα οὖν τὸν τῆς πίστεως θώραχα, xat 
σχῶμεν περιχεφαλαίαν ἐλπίδα σωτηρία;, ἵνα μὴ 
εὕρῃ παρε:ίσδυσιν τὰ βέλη τῆς ἀπογνώσεως, xal τῆς 
ἀνελπιστία:. ᾿Αλλ᾽ αὐτὸς λέγεις, ὅτι Ὀργίζομαι ὅταν 
βλέπω μηδὲν πειραξομένους τοὺς χοσμιχοὺς, xai 
δεινῶς δια πρίονα: * ἀλλ᾽ E301, ávamm sh, ὅτι οὐ χρείαν 
ἔχει ὁ Σατανᾶς πειράξειν τοὺς αὐτοπειράπτους, κἀὶ 
ἀεὶ εἰς τὰ χαμαὶ συρημένους διὰ τῶν βιωτιχῶν 
πραγμάτων. Γίνωσχε δὲ xaX τοῦτο, ὅτ: τοῖς πεῖρα- 
ζομένοις τὰ βοαθεῖα ἀπόχειυπα, v3X ἃ τὶ τον 


Aus. 


οὐ γὰρ τοῖ; μὴ μεριμνῶτι περὶ | 
ὑπτίως χειμένος, χαὶ ὀξέγχουσι xo-u 
φη οὶ, πολλὰ πάν» πειράξομαι, xai 
“ππλῶνται ἐκπαιγ μάτων, χαθὼς λέγε: 
ταλαιπωρία, χαὶ χατάχαμμψις, X3: 
σαρξὶν ἴασις, xaY ἐπιμέλεια τοῖς 
ἐγγύθεν ὁ μέγα: τῶν καμνόντων ia 
βαστάσας τὰς ἀσθενείας ἡ μῶν, χαὶ τ 
ἰασάμενος ἡμᾶς xal ἰώμενος. Πάρεσ 
θεὶς τὰ σωτήρια φάρμακα. Ἐγὼ vip. 
δι᾽ ἐχγαταλείψεως, ἐγὼ καὶ ἑάπομα:. 
ὅταν γὰρ fj ὀργὴ τοῦ θυμοῦ poo στ 
μαι. Ὡς γὰρ οὐκ ἐπιλήτπεται γυν 
ἔγγονα τῆς χοιλίας αὐτῆς, οὕτως 
cogaí 309, λέγει Κύριος. El γὰρ 
σπλάγχνα χέχυται ἐπὶ τοὺς vs031 
χαθ᾽ ὥραν ἐπισχέπτετα:! αὐτοὺς, xa 
τοῖς, χαὶ τροφὴν τῷ στόματε αὑτῶν 
μᾶλλον οἱ οἰχτιρμοέ poo χέοντα! i 
μον" πολὺ δὲ πλέον τὰ ἐμὰ σπλάγχνα 
xai ἐπισχέπτομαί σε λελτθότως, x: 
χατὰ νοῦν, xal τροφὴν τῇ δ'ανοία ἑνί 
μιχρᾷ χελιδόνι. Τροφὴν γάρ σοι yopr, 
χρείττονο:, xai τροφὴν πόθου ἐπι. 
φὴν στεναγμῶν παρηγορίας, xat zo; 
χαὶ τροφὴν μελῳδίας, χαὶ τρος ἣν γνώ 
χαὶ τροφὴν θείων τινῶν μυστηρίων. "I 
ταῦτα λαλῶν σοι ὁ σὸς Δεστοότης, xa 
μοι, χαὶ ἀνέχομαι. Ταῦτα μὲν ὁ Κύρ 
λέγεται τοῖς διανοή μασιν" ἐγὼ δὲ Ezzlo 
ἐόὴν τὸ μέτρον, πολλὰ γράψα:" ἀλλ᾽ 
Ψασθέ με τοῦτο ποιῆσαι. Ἐπλατύναμ 
διὰ στηριγμὸν τῶν χιυδυνευόντων 
πεαεῖν * διότι εὑρέθησαν, καθὼς ἐγρ 
ὑμῖν τοῖ; ἐν τῇ Ἰνδίᾳ, τινὲς τῶν 
τὴν προσδοχίαν, λίαν χαταδεόαρτ," 
ρααμοῖς, καὶ ἀπολεγόμενοι καὶ τὸν £ 
αγωγὴν τῶν μοναχῶν, λέγοντες ὑπά, 
ταπεπνιγμένην, xai μυριοχἔνδυνον, : 
τοὺς μὲν χουμιχοὺς ἐμαχάρ:σαν, ἐμ 
ἡμέραν, ἐν ἦ τὸ σχῆμα εἰλήφασι. Δ 
ἐναγχάσθην μαχρότερον ποιῆται τὸν 
xai διὰ λείων ῥημάτων [ἐν d&AA. - 
δύνασθαι χαὶ τὸν ἰδιώτην xai ἀγρ 
γόμενα νοΐ σα!. Διὰ τοῦτο πολλὰ Y 
λοιποῦ μηχέτι χοσμιχὸν, ἀλλ᾽ ἑαυτοὺ 
ρίζωσιν ol. μοναχοὶ, οἴτεινες χωρὶς 
γίας χρείττονες ὑπάρχουσι τῶν τὰ 
τῆς χεφαλῆς φορούντων βασιλέα 
πρότεροι, xai ἐπιδοξότερος, ὧς τῷ 
εδρεύοντες. Ἐγὼ δὲ ταῦτα γράψας 
ὑμετέραν ἀγάπτν, μυέμτν pou bv 
ηνεχῶς ποιεῖσθα:, ὥστε χαταξιωϑὴῆν 
νὸν τῆς τοῦ Κυρίου χάριτος, ὃν τὶ 
ἀγαθῷ τέλε:, περιγραφῖννα: τὴν : 
Ὁ δὲ Πατὴρ τῶν οἱἰχτιρμῶν, xa Gc 
χλήσεως. χορηγῆσο! ὑμῖν παράκλτ, 
ἐλπίδα ἀγαθὴν, ἐν Χριστῷ Ἴησοῦ : 
ᾧ ἡ δόξα xai τὸ χράτος, εἰς τοὺς a 
νῶν. NS. 
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